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AVIS  DE  L ÉDITEUR 

SUR  CETTE  NOUVELLE  ÉDITION.  # 

* 


Les  langues  Françoise  et  allemande  ont  subi  depuis  quelque 
temps  des  changemens  considérables  ; beaucoup  d’expressions 
ont  vieilli , d’autres  inusitées  ont  repris  faveur , et  de  nouvelles 
ont  été  créées.  Ces  changemens  sont  le  fruit  des  progrès  de  la 
philosophie , des  sciences  et  des  arts. 

4 . 

La  partie  firançoise  de  l’édition  précédente  de  ce  Diction- 
naire a eu  pour  base  le  Dictionnaire  de  l’Académie , édition  * 
de  l’an  VII,  ainsi  que  les  ouvrages  de  Trévoux,  Richelet, 
Féraud , Wailîy , Restaut , Girard  et  Roubaud.  Cette  nou- 
velle édition  a été  corrigée  et  augmentée  d’après  le  Diction- 
naire de  l’Académie,  édition  de  l’an  XI,  et  d’après  ceux  de 
Gattel,  de  Boiste  et  autres.  Ces  ouvrages  ont  fourni  une  récolte 
abondante  de  mots  nouveaux,  de  définitions  exactes,  et  de 
termes  techniques, principalement  ceux  de  chymie  et  jfhistoire 
naturelle  dont  la  langue  françoise  a été  enrichie  depuis  peu. 

Oft  y a ajouté  • les  mots  qui  doivent  leur  existence  à la 
révolution , puisqu’on  les  a crus  necessaires  pour  l’intelligence 
de  l’histoire  ; cependant  on  a~  eu  soin  de  les  distinguer  et  de 
qualifier  de  néologismes  ceux  dont  l’usage  ne  paroit  pas  assez 
généralement  reçu.  On  a ajouté  de  plus  le  genre  grammatical 
des  mots  allemands , afin  d’éviter  aux  François  la  peine  de  le 
chercher  dans  la  partie  allemande.  Les  participes,  qui  dans  C» 
ledition  précédente  se  trouvent  immédiatement  après  leurs  ,* 
verbes,  ont  été  remis  dans  l’ordre  alphabétique. 

La  partie  allemande  a été  revue  sur  les  meilleurs  Diction- 
naires des  Allemands , tels  que  Adelung , Schmidlin,  Moritz, 
Campe,  Heynatz,  Vollbeding,  Stosch  et  autres.  On  a pris 
de  ces  auteurs  tout  ce  que  le  goût  et  l’usage  ont  sanctionné, 


* 


en  rejettent  toute  fois  les  mots  nouveaux , traduits  des  langues 

étrangères , qui  n’ont  pas  eu  l’assentiment  général  des  savans. 

f Nous  nous  abstenons,  au  reste,  de  foire  l’éloge  de  cet 

‘ouvrage,  la  réputation  dont  il  jouit,  tant  en  France  qu’en 

* 

Allemagne , depuis  la  publication  de  la  première  édition  qui 
a paru  en  17Ö2,  est  un  sûr  garant  de  son  succès.  Nous  nous 
contentons  de  dire  que  cette  sixième  édition  a été  revue  et 
corrigée  avec  le  plus  grand  soin , et  qu’elle  est  augmentée  de 
plus  de  deux  mille  articles.  Si  le  nombre  des  feuilles  n’est 

pas  aussi  considérable  que  celui  des  autres  dictionnaires  plus 

• 

volumineux  publiés  en  Allemagne,  on  doit  observer  que  le 
format  de  celui-ci  est  beaucoup  plus  grand,  et  que  le  petit 
caractère,  l’abréviation  de  certains  mots,  et  les  renvois, 
pour  éviter  des  répétitions  inutiles,  ont  donné  les  moyens 
d économiser  beaucoup  d’espace.  Malgré  la  cherté  progres- 
sive du  papier  et  de  la  main  d’oeuvre , le  prix  de  24  francs 
restera  le  meme. 

Nous  prévenons  le  public  qu’il  a paru  en  Allemagne  et 
en  Suisse,  et  notamment  chez  Trattner  à Vienne  et  chez 
Fischer  et  Vincent  à Lausanne,  ou  chez  Samuel  Flick  à 
Basle,  des  contrefaçons  de  ce  Dictionnaire  ; ces  contrefaçons 
ont  été  faites  sur  l’édition  précédente,  elles  fourmillent  de 
fautes  typographiques  qui  en  rendent  l’usage  dangereux. 

Pour  reconnoître  cette  sixième  édition,  la  seule  originale, 
nous  avons  signé  tous  les  exemplaires  de  notre  nom. 


ÀMAiND  KOENIG. 


Signification  des  Abréviations  dont  on  s'est  servi 
dans  les  deux  Parties  de  ce  Dictionnaire. 

Çrtfârtmg  ber  9tt>fûr$ungen  ttelcbe  ttt  ben  bepbett  ZfyiUn 

biefeé  20ôtterbucbeé  bocfommen. 


\ 


Les  chiffres  i.  2.  3.  4*  5.  qu’on  trouve  dans  la  partie  allemande 
à côté  des  lettres  s.  m.  s.f.  s.  n.  indiquent  la  déclinaison  de  la 
langue  allemande , suivant  la  Grammaire  de  Gottsched. 


s.  m . : 

- 

Substantif  masculin. 

s.  f.  . 

Substantif  féminin. 

s.  n . 

Substantif  neutre. 

adj. 

Adjectif. 

pan . 

Participe. 

indécl . . 

Indéclinable. 

adv. 

' 

Adverbe. 

prép.  . s 

Préposition. 

interj . . 

Interjection. 

conj. 

Conjonction. 

tel. 

• i 

Relatif. 

interroge 

Interrogatif. 

né  g. 

Négatif! 

dim . 

Diminutif. 

coll. 

Collectivement. 

'v.  a. 

Verbe  actif. 

* 

l 


p. 

Verbe  passif. 

v.  n . 

Verbe  neutre. 

'v.  réfl.  . 

Verbe  réfléchi. 

réc . . 

i 

Verbe  réciproque. 

*v.  n . p . 

Verbe  neutre  passif. 

*v.  imp . 

Verbe  impersonnel. 

'D.  irr.  . 

Verbe  irrégulier. 

nouv . . 

nouveau  ou  de  nouvelle  créa- 
tion. 

néologisme,  ou  dont  l’usage 
n est  pas  général.1  reçu. 

voyez. 

quelqu’un. 

qch. 

quelque  chose. 

it. 

item. 

ol. 

olim. 
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AVIS  DE  L’ÉDITEUR 

SUR  CETTE  N*0  UYELLE  ÉDITION*.  ' 

€ 


Les  langues  françoise  et  allemande  ont  subi  depuis  quelque 
temps  des  changemens  considérables  ; beaucoup  d’expressions 
ont  vieilli , d’autres  inusitées  ont  repris  faveur , et  de  nouvelles 
ont  été  créées.  Ces  changemens  sont  le  fruit  des  progrès  de  la 

philosophie , des  sciences  et  des  arts. 

/ / 

La  partie  françoise  de  l’édition  précédente  de  ce  Diction- 
naire a eu  pour  base  le  Dictionnaire  de  l’Académie , édition 
de  l’an  VII,  ainsi  que  les  ouvrages  de  Trévoux,  Richelet, 
Féraud,  Wailly,  Restaut,  Girard  et  Roubaud.  Cette  nou- 
velle édition  a été  corrigée  et  augmentée  d’après  le  Diction- 
naire de  l’Académie,  édition  de  l’an  XI,  et  d’après  ceux  de 
Gattel , de  Boiste  et  autres.  Ces  ouvrages  ont  fourni  une  récolte 
abondante  de  mots  nouveaux,  de  définitions  exactes,  et  de 
termes  techniques, principalement  ceux  de  chymie  ejjttiistoire 
naturelle  dont  la  langue  françoise  a été  enrichie  depuis  peu. 

Oft  y a ajouté  • les  mots  qui  doivent  leur  existence  à la 
révolution , puisqu’on  les  a crus  necessaires  pour  l’intelligence 
de  l’histoire  ; cependant  on  a*  eu  soin  de  les  distinguer  et  de 
qualifier  de  néologismes  ceux  dont  l’usage  ne  paroit  pas  assez 
généralement  reçu.  On  a ajouté  de  plus  le  genre  grammatical 
. des  mots  allemands , afin  d’éviter  aux  François  la  peine  de  le 
chercher  dans  la  partie Jillemande.  Les  participes,  qui  dans  ç 
l’édition  précédente  se  trouvent  immédiatement  après  leurs  ,* 
verbes,  ont  été  remis  dans  l’ordre  alphabétique. 

La  partie  allemande  a été  revue  sur  les  meilleurs  Diction- 
naires des  Allemands , tels  que  Adelung , Schmidlin , Moritz , 
Campe,  Heynatz,  Vollbeding,  Stosch  et  autres.  On  a pris 
de  ces  auteurs  tout  ce  que  le  goût  et  l’usage  ont  sanctionné, 
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en  rejettant  toute  fois  les  mots  nouveaux , traduits  des  langues 
étrangères , qui  n’ont  pas  eu  l’assentiment  général  des  savans. 
f Nous  nous  abstenons,  au  reste,  de  faire  l’éloge  de  cet 
••ouvrage,  la  réputation  dont  il  jouit,  tant  en  France  qu’en 
Allemagne , depuis  la  publication  de  la  première  édition  qui 
a paru  en  1762,  est  un  sûr  garant  de  son  succès.  Nous  nous 
contentons  de  dire  que  cette  sixième  édition  a été  revue  et 
corrigée  avec  le  plus  grand  soin , et  quelle  est  augmentée  de 
plus  de  deux  mille  articles.  Si  le  nombre  des  feuilles  n’est 

pas  aussi  considérable  que  celui  des  autres  dictionnaires  plus 

« 

volumineux  publiés  en  Allemagne,  on  doit  observer  que  le 
format  de  celui-ci  est  beaucoup  plus  grand , et  que  le  petit 
caractère,  l’abréviation  de  certains  mots,  et  les  renvois, 
pour  éviter  des  répétitions  inutiles,  ont  donné  les  moyens 
d’économiser  beaucoup  d’espace.  Malgré  la  cherté  progres- 
sive du  papier  et  de  la  main  d’oeuvre , le  prix  de  24  francs 
restera  le  même. 

Nous  prévenons  le  public  qu’il  a paru  en  Allemagne  et 
en  Suisse,  et  notamment  chez  Trattner  à Vienne  et  chez 
Fischer  et  Vincent  à Lausanne,  ou  chez  Samuel  Flick  à 
Basle,  des  contrefaçons  de  ce  Dictionnaire  ; ces  contrefaçons 
ont  été  faites  sur  l’édition  précédente,  elles  fourmillent  de 
fautes  typographiques  qui  en  rendent  l’usage  dangereux. 

Pour  reconnoitre  cette  sixième  édition,  la  seule  originale, 

nous  avons  signé  tous  les  exemplaires  de  notre  nom. 

/ 

ÂMAiND  KOENIG. 


r 


4 


Signification  des  Abréviations  dont  on  s'est  servi 
dans  les  deux  Parties  de  ce  Dictionnaire. 

erflorung  ber  $l6fûrsungen  welche  iit  ben  beçben  Itbetlw 

biefeé  âôôrterbud)eé  borfommen. 


* \ 


Les  chiffres  i.  2.  5.  4*  5.  qu'on  trouve  dans  la  partie  allemande 
a côté  des  lettres  s,  m,  s.f,  s , ».  indiquent  la  déclinaison  de  la 
langue  allemande,  suivant  la  Grammaire  de  Gottsched. 


s.  m . 

/. 

J.  n. 

adj. 

part, 

indécl, 

adi). 

prép, 

interj. 

conj, 

tel, 

interrog 
nég. 
dim. 
colL 
: t>.  a. 

'V.  p, 

'V.  n . 

7).  réfl, 
7),  réc, 
7),  n,  p, 
7).  imp, 
7),  irr, 
nouv, 

néol. 


Substantif  masculin. 
Substantif  féminin. 

Substantif  neutre. 

Adjectif. 

Participe. 

Indéclinable. 

Adverbe.  " ‘ 

Préposition. 

Interjection. 

Conjonction. 

Relatif. 

Interrogatif. 

Négatif 

Diminutif. 

Collectivement. 

Verbe  actif. 

Verbe  passif. 

Verbe  neutre. 

Verbe  réfléchi. 

Verbe  réciproque. 

Verbe  neutre  passif. 

Verbe  impersonnel. 

Verbe  irrégulier, 
nouveau  ou  de  nouvelle  créa- 
tion. 

néologisme,  ou  dont  l’usage 
n est  pas  général.1  reçu, 
voyez, 
quelqu’un, 
quelque  chose, 
item, 
olim. 


/ 


Digltized  by  Google 


p.  ex . 
pi. 

prov. 

prvcl. 

T. 

pop. 

vulg. 

triv. 

fit ï- 

poëù. 
cor. 
abus, 
barb. 
ma  rot. 
com. 
burl . 
satir. 
crit. 
moq. 
fam. 
iron . 
plais, 
bad. 
mépr. 
injur. 
m.  p. 
syn. 
p.us. 
p Lus. 

J.  s* 
f. 

î.  U 
w.  f. 
efient. 


'par  exemple, 
pluriel. 

Proverbe  ou  proverbialement. 

provincialement. 

terme  (technique.) 

populairement. 

vulgairement. 

trivialement. 

figurément.  ' 

poétiquement. 

corrompu. 

abusivement. 

barbarisme. 

style  marotiqne. 

style  comique. 

style  burlesque. 

style  satirique. 

style  critique. 

style  moqueur. 

style  familier. 

ironiquement. 

en  plaisantant. 

en  badinant. 

par  mépris. 

injurieusement. 

en  mauvaise  part. 

synonyme. 

peu  usité. 

plus  usité. 

quelquefois. 

êtim  Scçfpicf. 

ïxrô  ii l. 
wcldjetf  fef;e. 
djernafitô* 

♦ r . 
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-A  f s.  m.  ÎKlé  3C.  Fig.  Il  n’en  a pas  fait 

une  panse  d’ a,  tx  bût  nocb  nicbt  ba$  2)ïin* 

bffte  baron  gemalt;  il  n’y  a pas  fait  une 
panse  d’A,  et  bat  feinen  ©trjcb  bûran 
gearbeitet;  il  ne  sait  ni  A ni  B , et  fûttn 
ba*  "21  B £ nicht  einmal  ; it.  A ift  ©n$ 
CDîûn  jieieben  ©on  ^ariô;  pro*.  il  est  mar* 
qué  à l’A , «r  ift  ©on  gutem  ©ebrot  unb 
Jtorne. 

A , (obne  accent)  3.  Verfon  be*  ©ing.  ©om 
Vrêfenô  3nbic.  be*  ^ctttoorted  avoir , il 
a,  er  bût;  il  y a,  esgiebt,  eô  ftnb. 

A , prèp.  ( mit  bem  accent  à)  um , be© , nu  / 
in,  an,  auf,  naeft,  fur,  mit,  gegen, 
big,  ©on,  au*,  bureb,  über ic.  âomntt 
©bngefàbr  in  folgenben  SerbMtntjfen 
©or:  1.)  ber  3 fit  : * midi,  um  -Btittagg* 
|eit;i  son  dé  part,  be©  feiner  abreife;  à la 
lin,am,}u€nbe;  à son  temps,  )u  feiner 
Seit,  bereinft,  à tout  moment,  aile  au- 
genbîicf.  2.)  begOrtt:  à la  ville,  in 
ber  ©tabt;  i la  maison,  au  Jpaufe;  à 
Patis,  ju  <pari^  ; (dans  Paris , innerhalb 
Vorig,  ira  3nnern  ber  ©tabt  fe!bft ; ) 
à la  tête,  an  bent,  auf  bem , an  beu  £opf 


JC.  ï puiser  à la  fontaine , ûU3  bem  5\run* 
lien  fcbôpfen;  aller  à Paris,  nach  Vâriô 
geben  ; il  vint  à lui , er  fam  auf  ibn  ju  ; 
à Centrée  • be©m  (Eintritt;  i Potient,  gegen 
£>ften;  â deux  pas  d’ici,  ( nur  a»e© 
©(ftritte  Pon  f)itn  à gauche,  à droite, 
linfg , rec M.  3,)  ©eô  greife* , SBert&cô, 
Vtoafte*,  ©{balte*  te.:  à dix  sols,  fôr 
(um)  wbn  ©ol*î  à dix  sols  la  pièce,  ju 
|cbn  èolo  bad  ©tuef;  à dix  pieds  de 
hauteur,  §fbn  ©dm©  ftodi;  la  somme 
monte  à tant , — belÄUft  fit©  fo  bocf). 

g.)  bit  art  unb  2Seife,  mie  etwa*,  (je- 
manb)  ift  ober  gefebiebt:  c’est  un  homme 
i carrosse,  er  bêlt  Æutfcb  unb  ^Jferbe ; 

femme  i la  hotte!  ©ift  einmal , ibr  $rau 
* mttbera&ragforbl  * grande  peine,  chargé 
â cartouche,  chapeau  à grands  bords,  à 
bras  ouverts,  mit  tt,  i passer  son  temps  à 
ce  rien  frire,  — mit  SÂÛfiôflCbcn,  tm 

T.  I, 


A 


CKufiggang  jubtingen;  être  à écrire,  im 
©ebreiben  begriffen  fe©n  ; avoir  à faire  b 
qn. , mit  einem  ju  tbun  boben  ; eé  mit  et« 

nem  iU  febaffen  haben;  étudier  à la  chan- 
delle, be©m£tcbt  te.;  dix  à onze,  jebu  bi* 
cilf;  jebn  gegen  eilf;  deux  à deux,  je 
a»e©  unb  a*be©,  poartoeife;  pas  à pas, 
©cbrttt  por  ©ebrittî  à ma  fantaisie, 
nach  tC.;  il  est  gauche  à tout  ce  qu'il  fait, 
er  ift  m (in)  «Bern  ungefdneft;  être 
homme  à se  fâcher;  g(etd)  bofe  »erben; 
être  long-temps  à venir,  long  «n*blcibfn/ 
lang  auf  ftcb  »arten  laffen.  NB.  eßtan 

fügt:  cette  faute  est  facile  d faire;  ©in* 
gegen  : il  est  facile  de  faire  cette  faute, 
ç.)  einer  Vbfkbt  ober  23eftimmung: 

à bonne  intention,  à mauvais  dessein , au* 
(in)  :c.;  moulin  à vent,  &ôinbmu&le; 
papier  à écrire,  ©cbreibpflpter;  à dix 
jours  de  vue,  jebn  £age  nacb  ©icbt; 
prendre  à témoin,  aum  îC.  J c’est  un  homme 

irécompenser,— ©erOjelobnungperbient; 
un  homme  à pendre , — ©cr  ©en  ©afgen 
©erbient;  maison  à bâtir,  — baé  gebaut 
»erben  foü;  un  procès  à ne  pas  finir  de 
long-temps,  — ber  noeb  lange  bauerti 
fann;  matière  à procès,  — »oruber  ein 
Vroaeft  entfteben  fann;  voyons  i qui 
l’aura , fa§t  un*  feben,  »er  e*  haben  foll. 
6.)  ?ßtit  einem  9teben»orte  ober  ge»if- 
fen  £aupt-o©er35e©»brtern  ©erbunben, 
»irb  à auf  folgenbe  Slrt  auögebrucft, 
J.  durer  à jamais,  immer/  e»tg 
bauern;  être  blessé  à mort,  tèblicb  »er- 
»unbctfe©n;  aller  à reculons,.  rucf»Ârtg 
gehen;  décider  à la  légère,  (eicbtbiu  ent- 
feheiben;  donner  à bon  compte , »oblfeil 
geben;  vache  à lait,  ÇOtilçbfubi  grenier 
à Sri,  ©alamagoain;  habit  à la  mode, 
SOîobfHeib;  bon  à manger,  gut  aueffcn« 
€ine  sßtenge  atiberer^cbeutungen  ftnbet 
mon  be©  ben  5P$rtern  frlbft/  »elcbc 
biefe  Vr^pofition  begleitet,  ©ie  ftebt  aucb 

au»fi(en  anftatt^r-:  ne  vous  laissez  pas 
conduite  à (par)  vos  passions;  il  ne  faut 
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point  se  hisser  prendre  à l’apparence  ; 
ferner  vor  einem  infinitif,  anftatt  beô 
Gérondif,  in  ber  Vebeutung  »on  : 98enn, 
3.  V.  à le  voir  on  diroit , wenn  man  ihn 
fîebt,  fo  foUte  mon  fagen  te,;  à n’en 
point  mentir,  bie  SBahrbeit  ju  fügen, 

Abaco , v.  Abaque. 

Abaisse , s.f  T.  ber  Vobetttcig , bie  untere 
SXinbe  etner  £orte  ober  ^ûjtete. 

Abaissement , s.  m.  ba«  Viebrigermacben  , 
abttûgen,  abreijfen  non  berJpö&e  einer 
SJiauer,  eine*  £aufe«  te.  ßg.  bie  €r* 
îtiebrigung;  ir.JDemuthigung  ; fiebrig* 

feit;  syn,  un  esclave  est  dans  Y abais- 
sement y un  mendiant  est  dans  la  bassesse  ; 
abaissement  de  l’eau,  du  mercure  dans  le 
baromètre , ba«  $aUen  be«  SBaffer«  / be« 
fluecffïlber«  im  SBetterglafe  ; — de  la 
voix,  bie  VtÛfiigung  ber  ©timme  ; — de 
courage , ba«  ©inf  en  be«  Vîutbeô  ; — de 
fortune,  bie  Abnahme  be«  Vermögen«; 
(Vîatbem.)  ba«  9tebu$iren  einer  3abl 
ober  ©leiebung;  (Bfiron.)  — du  pôle, 
©enfung  be«  Ipofö ; — de  l’horizon, 
$iefe  unb  28eite  be«  Jporijont«  ; —d’une 
étoile  sous  l’horizon,  ba«  Untertaudjen, 
Äinabflnfen  eine«  ©ternö  unter  ben  Se- 
it cbtôfrci«. 

Abaisser,  v.  a.  niebriger  machen;  nfeber- 
Iaffen;  ttieberfcblagen  ; niebetbrûcfen  ; 
fenfen;  it.  oerminbern , verringern;  ßg. 
perfleinem,  erniebrigen,  bemûtbigen; 
(VîûtbO  rebujiren;  it.  T.  bie  3»eige 
eine«  Vaume«  nahe  am  ©tamm  ab« 
bauen;  abaisser  le  pont-levis , Me  3ug* 
bruefe  niebétlaffen  ; abaissez  ce  luth 
d’un  ton,  flimmen  ©ie  biefe  £aute  um 
einen  £on  niebriger  ; abaissez  la  voix , 
taffen  ©ie  3hre  ©timme  ftnfen;  fore* 
eben  ober  fingen  ©ie  etwa*  niebriger; 
abaisser  l’oiseau,  bem  Ralfen  an  feinet 
©peife  abbrccben;  — la pâte,  ben£eig 
einer  tyaffete  abroflen, 

s’Abaisser , v.  rèjl.  niebriger  »erben  / ficb 
fenfen  ober  legen  ; nieberfînfen  ; ßg-  à 
ch.,àqn.,  fîd)  su  etwa«  ober  jti  jemanb 
erablaffen;  ficb  berab  mürbigen;  — de- 
vant qn.,  ficb  oor  jemanb  erniebrigen 
Ober  bemûtbigen  ; la  rivière  s’abaisse , ber 
5lu§  wirb  feiebter,  ba«  SEBaffer  fällt  ; 
les  vents  s’abaissent,  MeSöinbe  legen  fkb  ; 
s’abaisser  à la  portée  de  scs  auditeurs , ft(f> 

nacb  ber  $affung«fraft  feiner  Sucrer 
richten, 

Abaisseur,  s.  m.  T.  ein  nieberwört«  brûcf en* 
ber  sfôuôfcl,  ba«  ©enfmôuôcben. 

Abalourdir,  v - a.  ol.  et  fam.  betäuben  , 

ûbcrtôuben;  bumm  machen,  (rendre 
lourd,  stupide.) 

Abandon,  s.  m.  ein  pftlaffener  ^ufianb, 
bie  Verlaffung,  £ulf!ofîgfcit , ginj* 
liehe  Vcrlaffenbeit;  (jur.  u,  jpanbl.)  f. 
abandonnement  u,  délaissement;  (£hC0Ï.) 

t 


Me  Eingebung  feinet  V5iUeit$  in  ben 
göttlichen  SBiUen  ; it.  (in  ©ebriften  unb 
©itten)  eine  gewiffe  leichte  unb  ange» 
nehme  Vacblöjigfeit, 

i l’Abandon  , adv.fam.  laisser  qcb.  à l’aban- 
don, etwa«  tyrei«  geben;  baoon  nehmen 
Iaffen  »er  ba  »iUî  tout  va  à l’abandon 
ch»  z lui , e«  gehet  affe«  bep  ihm  brunter 
unb  brnber* 

Abandonnement,  s.m.  (jur.)  göffgUcbf  Ueber* 
laffung,  Abtretung  ber  ©uter;  qqf-  ftatt 
abandon  ; it.  Stuögelaffenheit,  £ieberlicb* 
feit. 

Abandonner,  v.  a.  oerlaffen;  U.  uberlaffen, 
übergeben,  überliefern,  überantworten; 
®rei«  geben;  it.  aufgeben,  fahren  Iaf- 
fen / nieberlegen;  ficb  einer  ©adje  bege- 
ben, von  etwa«  abffehen;  terre  aban- 
donnée, ein  wufteö,  unbewohnte«  £anb; 
je  m’abandonne  à la  providence , id)  über* 

laffe  mich  ber  göttlichen  Vorfebung; 

s’abandonner  au  plaisir,  au  désespoir,  ficb 

ben  Vergnügungen  ergeben , oon  ber 
Verzweiflung  beherrfeben  Iaffen  ; s’aban- 
donner au  danger,  ficb  in  ©efahr  flur* 
zen  ; n’abandonnez  pas  les  étriers,  prov. 

begeben  ©ie  ficb  biefe«  Vortheil«  nicht. 
Abandonné,  s.  m.  fam.  ein  liebetlicbet 
Vtenfdj  î pl.us.  Abandonnée  , s.fém.  eilt 

liederliche«  ©eibôbilb. 

Abaque,  r.m.  ein  SXecbentifch , eine  3(rt 
©cbtönf  ber  2llten  ; (35auf.)  ber  obere 
£betl  eine«  ©âulenfnauf«,  bie  flatte 
be«  Capital«;  (Vergw.)  £rog  jura  ©olb* 

Wûfcben. 

Abasourdir,  v.a.fam.  bctÂuben, 

Abatage,  s.  m.  T.  ba«  #ol*fîllen  im  SBafbe; 

it.  ber  £auerlobn  bafur, 

Abatant,  s.m.  ein  Joli  ober  ûuerlaben  oor 
ben  ßenftetn  ober  ©üben;  it.  eine 
thure  überteuern  te.;  it.  ein  ftûÜtifcb/ 
ber  an  ber  SGBanb  befefliget  iff  ; table  à 
deux  abatans,  stbfchlagtifch  mit  §wep 
Âlappcn;  les  abatans.  Me  Slnfcblige, 
Abâtardir , v.  a.ßg.  perberben , perfebiim- 
mem  J entCbeln  î plus,  s’abâtardir,  c.  réfl. 
auôarten,  au«  ber  2lrt  fcblagen,  fcblim- 
mer  werben. 

Abâtardissement , s.  m.prop.  et  ßg.  bif  3(11«* 

artung,  Verfcblimmerung. 

Abat-chauvée , s.f.  eine  9lrt  geringer  SBotte, 
Abatée,  s.f.  ba«  Umlegen  eine«  ©cbtff« 
auf  bie  ©eite;  it.  fein  Slbweicbctt  vom 
orbentlicbcn  SBegc, 

Abateiiement,  s.m.  ber  SXicbterfprucb  eiue^ 
franz.£ütibel«fommiffdr«  in  ber  £epantr, 
woburd)  ben  jenigen  Jran.wfen , bie  einen 
gefcbloffcnen  ©ontract  nicht  halten  tc,, 
aUe  Jpanblung  niebergelegt  wirb. 

Abat- jour,  s.m.  T.  (fenêtre  en  abat-jour, 

ein  £ûbenfenfler  ober  ©ebrigfenfter  wo- 
burd) ba«  £td)t  oon  oben  herein  föttt; 
eine  ©onncnjaloufîen;  ein  ÆeUcrlocb. 
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(SHtSSotttf  bit  watt  «Mit  unter  Abb  ftnfc«,  fud>e  man  ttep  Ab.) 

A •’»  4 . 1 _ 

Abattures,  s.f.plur.  nom  Spind  abgeroott 


Abat-faim,  ».  nufam.  citt  füttigenbeg  ®C 
rieht,  gleich  s u Anfang  einer  CRabljeit. 

A bâtis,  ».  m,  eine  «Rengc  unordentlich 
übereinander  geffùrjccr  ©achen;  it.  ber 
©chuttpou  eingeriffenen  ©ebüuben;  *. 
ein  Raufen  aug  einem  ©teinbruch  log* 
gearbeiteter  ©teine;  U.  Sffiindfütte,  ein 
SBBmbbruch;  *•  die  SBerfdjanjung  mit 
abgehauenen  Daumen;  der  9Berh«cf  ober 
Verbau;  U.  die  ©pur  der  jungen  S&olfe 
nach  ihrem  £aget/  im  medergetretenen 
©rafc;  »*-das  ©d)lad)tbaug;  it.  die  SEBilb* 
fÜttuug;  dag  ©chlachten,  ÇRie&crmeçeln 
«inet  großen  «Stenge  93ieb;  it.  £aut, 
€ingen>eide»,  Äopf/  $u§e,  Unfchlitt 
nom  aetUîadjteten  Sieb;  it.  brr  52(bfaU 
nom  Jederoieb  # d,  i-  Äopf,  £aig,  $lu* 
grl,  Jufe,  Stagen/  £eber;  überhaupt 
dag  kleine  oder  da«  ©efrüfe. 

Abattement,  Abatement,  ».  m.fig.  die  «Sîût* 
tigfeit,  Schwachheit,  Äraftlofigfeit;  it. 
Siiebergefcbiagenbeit/  £ (einmütig  feit. 

Ahatteur,  Abatcnr , ».  m. Jam . einer  der  et* 
wag  niedcrfchlügt , niederrei§t;  ßg- 
gradier;  — de  quilles,  guter  £egel* 
fchieber. 

Abattre,  Abat»,  v.  a . niedemiffen / ab» 
brechen/  etnrriffen;  ju  Q5odcn  werfen, 
umwerftn;  it.  niederfchiejjen , §.  S. 
SS? üb  ; it.  abfcblaaen , berunterfcblagen , 
ä.Sö.Stuffc;  it.  5*üume  füllen,  umbauen; 
it.  abmüh«t  (©rag);  ntebcrfcblagen 
(&ùnftt,  Säuren);  it.  ein  ©chiffum« 
legen;  it.  (ppn  feiner  rechten  jahrt) 
ab  fallen  (affen  ; it.  e*  wieder  in  die  porige 
ftaprt  bringen;  it.v.n.  abfallen,  ab wet« 
äen  $ 1«  vaisseau  abat  f — fegelt  fort  ;ßg. 
nicberfdilagen,  fchwüdjen,  entfrüften; 
feen  «Ruth  benehmen  ; demütigen  ; 
abattre  la  cataracte,  den  ©tüût  fie(f)eU; 
abattre  le  cuir  d'un  boeuf,  dem  <Od)fen 
feie  Spû Ut  ahütehen;  Ia  pluie  a abattu  1a 
poussière,  ber  Regen  hat  den  ©taub  gc 
legt;  abattre  le  brouillard,  früh  Wider 
feie  büfé  £uft  etwa«  su  ftcb  nehmen; 
abattre  un  ebapeau,  den  ipUtfopf  und 
Rand  platt  machen  ; abattre  le  caquet  de 
qn  ..ßg.  einem  daö  30tau(  Hopfen  ; ihm 
fiftne  ©lüfje  leigen  ; abattre  bien  du  bois , 
(©rettfpiel)  piel  ©teine  fdjlagen;  pe- 
tite pluie  abat  grand  vent,  prov.  mit 

©elindigfrit  fann  man  auch  Pitl  aug- 
richten« 

r* Abattre , v.  rifl.  einffûmn , sufammen* 
fallen  ; (p.  «Pferden)  Kursen;  (o.Sffîind) 
fleh  legen,  nachlaffen  ; le  vaisseau  s'abat, 
— wirb  anferlog  ; ßg.  persagen , pi.u*.  se 

laisser  abattre;  l'oiseau  s'abat,  ber  SBogtl 

féhieft  nieder  ober  lügt  fïch  nieder. 

Abattu,  ue,  part,  et  adj . nieberaertffen, 
umgetporfen  je.  ßg.  fraftloö;  niederge* 
fchlagen/  überwunden. 


fene  gweige  unb©aumfrùcbte;  u.  r.ba5 
Heine  ©ejtrüuch  / Dag  bcr£irfch  irn  Sauf 
mederbrûcft,  und  wodurch  er  feinegührt 
tennbar  macht. 

Abat-vent,  s.m.  ein  SQetter-  ober  ©djitm* 
bacb. 

Abat- voix,  ».  m.  büö  £)üd)  «Her  Äftlljel 
ober  Rednerbühne. 

Abbatial,  le,  adj.  WÛ$  dem  Slbtf,  bet  Sieb* 
tiffittn  oberSlbtep  sugehört  oder  sufommt; 
messes  abbatiales,  Steffen,  dte  der  Slbt  ÎU 
eigener  S^erfon  halten  foU. 

Abbaye , s.f.  die  Slbtep  ; darf  SlbtepgebÜube; 
— en  régie  ou  régulière,  WO  der  Slbt  POm 
nümlicben  «Rèncbôorden  ift  ; — en  com« 
inende , wo  eit}  SöeltgeijUichcr  die  SlbtCO 
beftfet« 

Abbé,  ».  m.  ein  Sfbt;  it. ein «HMtgciftlidjer 
auch  ohne  Slbtep;  it.  der  SiitgefeU  bep 
den  ©arbieren  und  ©cbülern  ; abbé 

commendataire , dft  eine  Slbtep  ttltf 
«Pfründe  bcfîljt;  abbé  crossé  et  mitré, 
ber  bifcbôfïicbe  Rechte  hat;  abbé  en  se- 
cond, ber  5prior  eineö  Älofierö;  abbé 
de  sainte  espérance , ein  Slbt  ohne  Slbtfp; 
©eifUicber  ber  noch  feine  «Pfründe  hat, 
aber  auf  eine  hoffet;  abbé  chef  d’Ordre, 
Slbt,  ber  Orbenshûupt  iff,  ober  die  Sluf* 
ficht  über  »crfchiebene  Slbtepen  hat; 
abbé  particulier,  gibt,  ber  nur  feinem 
Äloffer  porfteht;  abbé  de  cour,  ein  jun- 
ger, galanter,  fchôngcpuçtcr  Slbbe; 
qeifflidjer  ©tu^er;  le  jeu  de  l’abbé,  ein 
©piel,  wobep  die  andern  nachmacben 
muffen,  wa5  einer  (der  Slbbe  heihO 
ihnen  pormacht  und  baju  fagt:  wer  bieff 
nicht  fann,  ber  fann  nicht  Piel;  ober*: 

sait  bien  peu  faire , qui  cela  ne  sait  faire. 
Prov . l’abbé  mange  le  couvent,  ber  £ftt 
faugt  feine  Untertanen  au6;  attendre 

qn.  comme  les  moines  font  l'abbé,  fîd) 

nicht  Piel  darum  bcfùmmern  ob  eine« 
fomme  obcrnicht;  le  moine  répond  comme 
l’abbé  chante,  wie  die  Sllten  fungcn,  fo 
SWitfcherten  die  3«ngen;  pour  un  moine 
on  ne  laisse  pas  de  faire  un  abbé,  det 

35ùrgermetffer  wird  doch  gewühlt,  wenn 
gleich  ein  Ratsherr  gu  Jpaufe  bleibr, 

Abbesse,  s.f.  eine  Slebttffinn. 

Abc,  Abécé,  s.m.  dag  SIS5©,  da# 

Sllphabet;  it.  dag  SlS3Sbudj;  ßg-  bie 
Stnfangggrunde  einer  SQiffenfchaft , 
Äunfl  «. 

Abcéder,  v.  n.  it.  s’abcéder,  v.rèjl.  fchWÜren« 

Abcès,  ».m.  ein  ©efchwur,  eine  €iterbeule, 

Abdaias , ».  m.pl.  perfifchr  (Rünche. 

Abdication,  s.f.  die  frepwiüigc^ieberlegung 
einer  hohen  SEBürde,  eines»  Slmtcg;  Slb- 
dönfung, 
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Abdiquer,  v.  a.  ritte  hoh*  SÖurbe,  einSlmt 
frevwiütg  nieberlcgcn  ; abbanfen. 
Abdomen,  ».  m.  T,  ber  ©chmecrbauch / 
Unterleib, 

Abdominal,  ale,  adj.  T.  junt  Unter Icibc 

gehörig. 

Abducteur,  ».  m.  T.  ber  S0îU$fcl/  burdj 
ben  fich  ein  ©lieb  auôwârtô  bewegt. 
Abduction,  ».  f.  T.  bte  Bewegung  eine# 
©Itcbeö  nach  ber  ©eite  ju  ober  auöwürtö 
ober  abwüriö. 

Abécédaire,  ».  m.  ba$  $B©bud)5  iron. 

ein  SiBSfchüler;  vuig . 2lB<Sfchüt}  ; einer 
bet  in  einer  SBiffenfcbaft  nod)  nicht  weit 
'gefommcn  ift. 

Abée , s.f.  bie  ©chleufe  am  «Dtahlgerinne. 
Abeille,  s.f.  eine ?5iene;  ( prvd . 3mme;) 
iu  ein  fo  genanntes  mittägiges  ©ejlirn; 
la  ' mère  - abeille,  bie  Btcnenfônigtnn  ; 
abeilles-bourdons,  bic£ummcln;  abeille 
maçonne,  SKaurer  biene; —sauvage, sßgib* 
biene. 

Abeiliage,  s.m.  (jur.)  ba$  SRecht/  bas  ein 
4)err  über  bie  Bienen  in  feinen  SöÄfr 
bern  bat. 

Abéquer,  Abecquer,  v.  a.fam.  junge  55 0» 

gel  Ä$en  ober  futtern. 

Aberration,  s.f.  (Qlfkott.)  bie  fdjeinbare 
Abweichung  ober  «Bewegung  bcr  gir* 
flcrne; fig-  ber  3rrthunt,  bie  Verirrung. 
Abêtir,  v.a.etn.  bumiu  machen;  bumm 
werben. 

Ab  hoc  et  ab  hac,  adv.fam.  in  ben  £flg 
hinein;  halb  mm  biffent/  balb  von  je- 
nem. 

Abhonrer,  v . a.  petabfdjeuen.  Syn.  on  ab- 
horre ce  qu'on  ne  peut  souffrir  ; on  déteste 
ce  qu’on  désapprouve. 

Abhorré , ée , part . et  adj.  VetabfdKUt. 

s’Abhorrer,  v . nji.  jîch  gegenfeitig  verab* 

. febeuen.  t 

Abject,  ecte,  adj.  verworfen,  verächtlich; 

niebertrüchtig,  fchlecht.  ^ , 

Abjection , s.f  bte  Berworfenljftt/  33era<f)* 
tung;  état  d'abjection,  verächtlicher  Ju* 
fiant)  / bic  Êrmcbrigung. 

Abigéat,  s.m.  (jur.)  ber  Biehraub. 

Abîme,  s.m.  bcrAbgrunb/  eineunermef* 
lidjc  £iefc;  fig-  eine  unergtunbliche 
©acbe;  bie  Briefen  ; iu  bas  Berberbett, 
bie  UugtucfSqueUei  (£tchterj.)  bie  £alg- 
grübe;  (30apen)  ber  Jpcrjfcbitb  ; c’est  un 

abîme  de  science,  fig.  et  îft  ein  ÇfRûnn 
von  cr ftàunlicher  ©elehrfaml  eit;  un  abîme 
attire  l’autre,  prov.  eût  UuglÜcf  Jtfht  bûS 

anbcrr  nad)  ftd). 

Abîmer,  v.  a.  nmftfg.  in  ben  Abgrunb 
tfurjen  ; $ u ©runbe  richten , verberben  ; 
. u.  v.  n . pcrfmfen,  ju  ©runbe  geben. 

i’ Abîmer,  v.  rèjl.  fid)  vertiefen , ftd)  $11 
■ ©rttnbe  richten;  s’abîmer  dans  ses  pensées, 

' fid)  in  feinen  ©ebanfen  vertiefen;  —dans 


sa  douleur,  fidj  feinem  ©djmerje  ganj 

- Ûbcriûffen  ; — devant  Dieu,  fich  vor  ©ott 

' aufS  tieffte  bemuthigen  ; ü s’est  abîmé 
par  ses  débauches,,  cr  f)flt  fïd)  burd)  feint 
StuSfchweifungcn  $n  ©runbe  gerichtet. 

Abîmé , ée , part,  et  adj.  Vetfunfeu  , ge* 
ftûr$t,  su  ©runbe  gerichtet  :c.;  ü est 

abîmé  de  dettes,  Ct  fierft  tief  ttt  @d)Ul* 

ben  ( vulg . bis  über  bie  Obren  ic.);  c’est 
un  homme  abîmé,  er  ijl  ein  ruintrter, 
verlorner  $Rann;  ce  meuble  est  abîmé 
de  taches, — t ft  ganj  verberbt  von$lecfcn. 

Ab  intestat,  adj.  ( jur.)  héritier  ab  intestat, 
ber  jemanben  beerbt  / weicher/  ohne  ein 
Z edflment  ju  machen , flarb. 

Abjuration,  ».  f.  bie  Abfchworung , feper* 
Hdje  ©ntfagung  einer  tfepcvep , eines 
3rrthumS;  iu  ber  Abfchwörungöfcheüt. 

Abjurer,  v.a.  eine  3rtlehte  abfehwören; 
fig.  abfagen/  entfagen,  abfehwören,  §.  B. 
einer  £chrc/  Meinung;  abjurer  sa  patrie, 
feinem  Baterlanbe  auf  immer  entfagen. 

Ablactation,  s.f.T . bie  Entwöhnung  ber 
Äinber  von  ber  «Dtutterbruft. 

Ablais,  s.m.oi . geringe^  ©etreibe;  iu  bie 
@preu  bavon. 

Ablatif,  ».  m.  bet  fedjfte  ©afuO  in  ber  ©tarn« 
matif;  ber  äblativuä. 

Abie , ».  m.  Ablette,  s.f.  eine  2trt  Heiner 
‘ffieiflftfchc. 

Abiégat  „ s.m.  ber55ifür  ober  (Stellvertreter 
eines  apoflolifchen  £egaten. 

Ableret,  Ablerat,  ».  m.  eilt  öicrccf  tgeé  ©tnf* 
garn  jur  fleinen  Sifchercp. 

Abioquié,  ée,  adj.  (jur.)  gelegen. 

Abluer,  v.  a.  eine  fafl  erlofd)cne  ©djrifl 
mit  ©aUüpfelwaffer  wieber  fichtbar  ma* 
d)en. 

Ablution*,  s.f.  (rêm.^ircht)  ber  SBctn/ 
ben  ber  «priefter  nad)  ber  (Eommunioit 
nimmt  ; baö  ^>ünbewafd)cn  ; iu  ba$ 
«SBaffer  baju;  wf  ber  ©pullelch»  iu 
bie  «Reinigung  mit  SÖaffer. 

Abnégation,  s.f.  (£beol.)  bie  ©ntfogung / 
— de  soi-meme , bie  ©elb^vcrlüugnung. 

Aboi , ».  m.  bg$  -Bellen  eineö  ^)unbeö/  bgtf 
©ebcUe. 

Abois , ».  m.  pi.  bic  lebten  Juge , ber  £ obeé* 
fampf  eineö  ^)irfcheh;  pl.us.ßg.  ber 
verzweifelte  Juflanb  einer  ©ache;  un 

homme  aux  abois,  eilt  SOîenfd)  ttt  ben 
lebten  Jûgen;  cette  place  est  aux  abois, 
btefc55ejtungï«nn  fich  nicht  mehr  halten. 

Aboiement , ».  m.  baé  Bellen  ber  ^unbe. 

Abolir,  v.a.  abfehaffett/  abfteüen,  aufbeben. 
s’Abolir,  v.  r>Jl.  ablommenj  abolir  un 
crime,  (jur.)  ein  ^erbrechen  aufheben 
ober  tilgen , b.  h*  nicht  beflrafen. 

Abolissement . » m.  bie  Slbfchaffung  / 2luf* 
hebung,  Slbjlellung  cineô  ©ebrauch^/ 
©efeijeö. 

Abolition,»./,  f.  abolissement  ; */.  bte  55cr* 

acihmtfl/  Tilgung  eincö  fond  unver|«ih* 


Abom  Abon 


Abon  Abou 


tiAen  ©erbreAenö,  f.  abolir;  lu  bieîs’Abonnir,  v.  rèfl.  fi  A beffertî/  *.  35.  bec 
Slu*r ottung,  Bertilgung.  ©ein  auf  bem  £ager.  ' * 

Abonusus,  y.  m.  7;  ber  untertfe  9ftagen  ber  Abord,  y.  m.  ber  3ugang  ju  einem  Ôrt; 


iricbcrfiuenben  Zbicte. 

Abominable , adj . c.  abfAeuUA* 
Abomination,  y./,  bfr  2fbfAeU/  ©ntliel; 
ii.  bie  abfAeuüAe  £ bat , BAaubtbat  ; 

avoir  qcb.  en  abomination,  ftWûS  DCrflb* 

fAeucn , an  ettoaä  einen  ©râuel  haben; 

Fa bonu nation  de  la  désolation , bft  ©tAuel 

ber  fBerirûflung. 

Abominer,  i\a.ol.  perûbfAeuen. 

Abondamment,  adr.  hAujïg,  überßüffi^ / 

re  iAUA  / in  Sftenge. 

Abondance,  s.J.  bCt  Uebftflufj,  blC  JÛUe  , 


(ju  ©ajfer)  bte  Sinfurt;  it.  bic  Eanbung , 
tfnfanbung  ; fig.  ber  Zutritt  $u  einet 
<J)erfon;  it.  ber  (Empfang,  bie  Slrt  wie 
man  jemanb  aufnimmt,  ihm  begegnet; 
it.  ber  fcinbfiAe  Angriff,  Unfall  ; großer 
äuflnfi,  groficö  guftromen  ton  Eeutett 
imb  ©aaren  ; une  ville  de  grand  abord, 
eine  (Btabt , 100  beffAnbig  ptelc  Jrembe 
anfommenj  il  est  d’un  abord  facile,  matt 
fann  letAt  por  ihn  fommen,  er  li§t 
jCbermann  POP  fîch»  de  prime  abord, 
pt.us.  du  premier  abord,  ppn  ©tunb  an, 
im  erflen  StugenbUcf. 


ber  Keidttftura;'  ber  ©ortreiAthum,  d’Abord,  tout  d’abord,  adv.  gfeiA/fogfeiA/ 
©»'*  » »*>ondaiic«de  biens,  gUidi  anfangs , von  ©tunk  an  ; it.  an- 
Uebajluë  an  ©clb  nnb  ©ut;  une  année  fÀngliA,  porher,  erfi. 
d’abondance,  ein  fcgentejAeS  3ahr;  la  Abordable,  adj.c.  ipo  man  letAtaniin- 
corne  d abondance,  badJuUhoru ; parler  ben  fann , jugAngfiAi  fig.  bep  bem  man 
d abondance,  au*  ber  $ullc  be*£erjen*  l«At  Zutritt  befommen  fann. 
teben,  b.  h*  unporbereitet;  de  i’abon-| Abordage,  y,  m . bûô  (Entern,  SCnlegen, 
dance  du  coeur  la  bouche  parle , prov.\  gufammenffotjen  jtpcper  ©Aiffe;  l’abor* 


ipeifen  baé  £er}  »oll  ift,  bcö  gehet  ber 
flJtunb  ùber. 

Abondant,  ante,  adj.  rfiAlîA/  Mufïg , 
ûberfïûffig;  abondant  en  qch.,  uberfluffig 
mit  ftlPûO  perfehen  ; un  jardin  abondant 


dage  des  rochers,  ba$  (BtOfen  eineO  <B  Atff$ 
an  Klippen;  aller  à l’abordage,  ftcf)  ait 

ein  (BAiff  anfiAngen  ; entem  ; prendre 

un  vaisseau  à l’abordage,  ein  (BAtfF  bur  A’$ 

€ntern  erobern. 


en  fruit«,  ein  objîrficher ©arten id’abon-  Aborder,  v.n.  ( au  rivage)  anfAnben;  lu 
dant,  adv. ol.  jum  Uebetfluf;.^  ^ |-  d'un  lieu,  an  einen  Ort  hingefangen  ; 

hinjufommen  ; iu  v.  a.  qn.  ou  qch. , jtA 


Abonder,  v.n.  en  qch.,  im  Ueberfluß  haben 
ober  Porhanben  fepn  J le  bien  abonde  en 
celte  maison , fam.  m biefem  #ÛUfe  ifi 
flBf$  POUflUf;  ce  pays  abonde  en  froment 
etc.,  biefem  Eûttb  trAgt  tforn  :c.  im 


einer  (Bach*  ober  jemanben  nähern;  je* 
mailben  a urebeit;  aborder  un  vaisseau,  en* 
tern;  ein  (BAttF  an  35orb  fegen;  aborder 
l’ennemi,  ben  jeinb  angreifen. 


îlcberflui?;  abonder  en  son  sens,  eigen«  Aborigènes,  s.m.pl.  bie  UrbftPOhnCt,  bit 
finnig  auf  etwa*  begehen;  abonder  en  (tingeborneu  etiw$  Eanbeö. 
malice,  poil  33o5hfit  flecFf» , ce  qui  Abornement,  y.  tn.  7\  bie  SlÜmarfUttg 5 bai 
abonde,  ne  vicie  pas,  pro*,  (jur.)  ein  0ei}cn  ber  üJîarfiîcine. 
nberfluiMget 35ftoeiö  perbirbt  eine  0«Ae  Aborner , v.  a.  ol.  begrAnjen,  mit  2Jîarf* 
niAt.  (feinen  beferen,  abmarfen. 

Abonné,  t.wubtx  Sfbonnentî  abonné,  ée,  Abortif,  ivc,  adj.pUu.  $u  fruh^ittO/  «n- 
parf.e/adj.abonmrt,  bebungen.  jritig  (pon  tfinbern,  auA  Pam  Ûbjl.) 

Abonnement , t.  m.  eitt  ^ergfeiA/  tyïAt,  f.  avorter. 

»oburA  man  eine  ligutbe  (Bummc  ober  Abouchement,  s.m.  bte  mûnbfiAc  tîuter- 
eine  fejlgefeçte  Abgabe  fur  uitge*}  rebung;  pl.us.  entrevue,  conférence;  it, 
«nffe  ©cfaUe  ober  Çtnfunfte  flipufirt;  T.  baé  3ufammeutreffcn  jmeper  Slbertt 
tu  bie  s&orauôbe*ûbUmgî  baO  Kbonne.l  ober  ©efifie  mit  ihren  (DfunblôAern. 
ment  ju  2fitfAaffuna  cineô  3^façeô  in I Aboucher,  v..a.  deux  personnes,  maAen/ 


einem  ©Aaufpielhaufe,  fût  eine  3ett* 
(Arift/  für  ein  35uA  te. 

»‘Abonner,  v.  reß.  fjn  ©lit  obCT  SfeAt  Pon 

ungemiffem  Ertrage  um  eine  geiottfe 
Summe  perpaAten  ; — . à qch. , âuf  et* 
tta$  abonnfren  ; s’abonner  à un  journal, 


bn§  fiA  JtP ep  tpcrfoitcn  mit  einanber  bc- 
fpreAen  ; pl  us,  v.rifl.  s’aboucher  avecqn. , 
fïA  mit  einem  unterreben  ober  befpre* 
Aen;  s’aboucha,  (gfnat.)  jufamtnm 
(fo§cn , fîA  mit  ben  ?ftûnb«ngen  beruh* 
ren.  f.  abouchement. 


b un  spectacle,  fur  eine  3eitfArift,  ein  Abouchouchou,  y.  m.  eine  2frt  moUene^ 
eAaufpief  iinter^eiAnen,  baraufabon«  ^uA,  M aut  bem  mitt^gliAen  Jronf* 
mren;  auA  aetip,  §.  35.  on  abonna  ce  reiA  naA  ber  tenante  perfettbet  niirb*. 
canton  à cent  francs,  mon  fcÇte  biffe»  Abouement , s.m.  ((BArciner)  bie  3ufam* 
Q5e jtrf  auf  hunbert  ^ranfen  an.  menfûgung  oiele t @tûcf e , ba  bie  gfattm 

Abonnir,  v.  a.  et  n.  fam.  bcftft  nwAtn  ; ober  flaAen  üheife,  j.  35.  bie  Çefber/ 
b<^fr  werben,  * I oietfantig  in  einanber  per^apft  fînb,  At 
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Abou  Abre 


Abre  Abro 


©tmöwerf  aber  (moulures)  btagonal  mit 
einanbep  vetbunben  iff. 

Abougri , beffct  rabougri. 

Abouquement,  ,s.  m.  T.  btt*  Auffchutteit 
be*  neuen  ©alje*  ouf  einen  alten  ©<rfj* 
laufen. 

Abouquer,  v.  a.  T.  neue*  ©al$  auffchùtten. 
About,  s.  m.  r.ba*  €nbeam  £immerbolje; 

les  abouts,  (jur.)  Me  ©ringen. 

Abouté,  ée,  adj.  hermines  aboutées,  (SSap.) 
»ter,  mit  ihren  ©itben , freu*weife  über 
einanbet  gefchlagene  Hermeline.  . 
Aboutir,  v,  n.  à qch.,  flcf)  an  etwa*  enbigen 
ober  bit  an  et wa*  etflretfen , an  etwa* 
grinjen , reichen , flogen  , anlieqen  ; 
fix-  auf  etwa*  abjielen,  objwecfcn, 
linauölaufen  ; it.  fleh  enbiaen  ; it-  jur  Ab* 
ficht  laben;  (©ÄrtnjÄnofpenbefommen; 
(©bit.)  €iter  &ieben,  aufgeben,  wie  ein 
zeitige*  ©efchWUt  J cela  aboutit  en  pointe, 
Mt*  läuft  fpiljia  nu  ; it.  v.  a.  aboutir  deux 
tuyaux,  eine  grb§ete  Kôbte  an  eine  Hei* 
. nete  paffen. 

Aboutissant,  ante,  adj,  angrÄnjenb,  an* 
floffenb. 

Aboutissans,  s.  m,  pl.  ber  Ort/  wo  $wep 
Äinge  aneinanber  (logen,  Me  ©rÄtijen; 

ce  champ  a la  forêt  et  le  chemin  pour  ses 
tenans  et  aboutissans.  (jur.)  Mefe*  $elb 
fièft  auf  ber  einen  ©eite  an  ben  SBalb, 
unb  auf  ber  anbern  an  bie  £aubffrage  ; 

savoir  tous  les  tenans  et  aboutissans  d’une 

affaire,  fig,  aile  ttraffànbe  einet  ©ache 
wobl  fennen. 

Aboutissement,  s,  m.  T.  ein  ©tudP , ba* 
man  anfcljt,  um  ein  anbere*  su  verlÄn* 
gern  ï it.  Ut  Seitigung  eine*  €iterge* 
fdjwur*. 

Aboyant,  ante,  adj.  beUenb,  Haffenb. 
Aboyer , v,  n,  à qn , contre  qn. , après  qn. , 

bellen,  anbellen,  (belfern,  Haffen;) 
fig.  nachfcbrepen , lÄffern,  fchmÄben. 

Fig-  fam-  et  Prov.  aboyer  après  une  suc- 
cession , nach  einer  ©rbfebaft  fchnappen , 
laufen  ; pourquoi  m’aboies-tu  ? tt)g*  plirrff 
bu  mich  an  ? aboyer  à la  lune , prov . ben 
3Ronb  anbellen , b.  b.  einen  fibmàben , 
bem  man  bod)  nicht  fdaben  fann;  chien 

qui  aboie  ne  mord  pas,  ein  jpunb  bft 

biUt,  beigt  feiten. 

Aboyeur,  t.  m.  ein  ©teuberhunb,  ein 
©aubefler;  fig- fam.  ein  Vîenfth/  ber 
etwa*  mttUngeffum  forbert;  mtgeffumer 
Sftabner;  *.  ber  gierig  nach  etwa#  ffrebt. 
, Abrasion , ».f.  T.  bie  fd&arfe  Keiçung  ber 
Araenep  in  ben  ©ingeweiben. 

Abraxas,  s . m.  eine  Art  £alt*man  ober 
: Arnulet. 

Abrégé,  s.  m.  furjet  ^begriff,'  ein  Au*» 
$ug;  it - abgefür$tc*  fföort  im  ©drei* 
ben,  eilte  Abbreviatur;  (Orgelm.)  bie 

Kuppel  i en  abrégé  , par  abrégé , adv. 

attftugétoeife,  i»  ber  tfurje , mit  wenig 
Störten, 


Abrégement,  s.  m.  ol.  btC  Ablösung. 

Abréger,  v.a . abfûrjen , perfurjen , f ûrjer  1 
machen;  v.  n.  fich  furj  (furjer)  faffen; 
abréger  un  fief,  (jur.)  ein  £ehen  ÎCtflU* 
den  ober  jergliebcm. 

Abréviateur,  s.  m.  ber  Verfaffer  eine*  Au** 

» §uge*  au*  einem  ©uc&e;  it,  ein  pÄbfflM 
cher  tfanalcpfcftetÂr. 

Abréviation,  s.  f.  bie  Abbreviatur  ; bie 
Abfurjuna  ber  ©Sorte  im  ©djreiben; 
ein  abgefurjte*  SBort. 

Abreuver , v.  a.  (p.  älteren)  trinfen  ; it. 
(nom  SXegcn  ) tr&nfen  , befeuchten  , 
«Äffern , burchniffcn  ; fig.,  unterhalb 
ten,  nÄbren,  perforgen;  it»  ein  ©efÄff 
auöwÄffern,  ausibruhen;  — upe  cuve, 
bühnen;  (OXabler)  £eim  trÄnfen,  ben 
©runb  legen;  fig.  — qn.  de  qch.,  ba* 
©emuth  eine*  Slenfchen  mit  etwa*  ein* 
nehmen. 

s’Abreuver,  v.  rfi.  trtnfen,  fleh  beuchen; 
fig.  — de  qch. , fiel  trÄitfen , fleh  nÄh* 
ren  mit  etwa*. 

Abreuvoir,  s.  m . bie  £rÂnfe,  ©chwemme  ; 
it.  ber  £rinftrog  ; (©auf.)  ein  abbin* 
giger  SBeg  ju  einer  ©chwemme  te.;  it . 
ber  mit  Âalf  au*aufuQenbe  Kaum  iwi* 
fc|en  ben  ©teinen  einer  Stauer. 

Abri , t.  m . ein  Ort , wo  man  vor  ©onne , 
SEÖinb  ober  rauher  Witterung  befchirmt 
ifl  ; fig.  ber  ©chuh,  ©chirm,  bie  Zuflucht, 

©itiberheit;  on  se  met  4 l’abri  quand  U 
pleut,  wenn  e*  regnet,  fo  flehet  man 
unter;  un  oiseau  sans  abri,  ein  ©Ogel 
ohne  î^eff;  mettre  qn.  à l’abri,^,  einen 
fefl  feçen , in  Verwahrung  bringen.  A 
l’abri,  adv.  de  qch.,  unter  bem  ©cffulje 
be*,  ber..;  gefchubt/  gefichett  por  bem ..  ; 

se  mettre  à l’abri  du  mauvais  teins,  fïd) 

gegen  baö fchlechte  «Setter  fehlen;  être 
à l’abii  de  la  persécution , POt  ber  Verfbl* 
guttg  ficher  fepn;  it.  vermittelt,  mit 

^>ùlfe;  à l’abri  d*une  perruque  noire  U 

échappa,  er  entwifchte  mit  ^ûlfe  einer 
fdjwarjen  ^cruefe. 

Abricot,  s.  m.  bie  Abrtfofe  ; le  noyau  d’abri- 
cot, ber  Abrifoffuffein  ; l’amande  d’abri- 
cot, ber  Abrifofenfern. 

Abricoté,  s.m.  überlieferte  ©tucfdjen  Abri- 
fofen  ober  Abrifofenfej;ne. 

Abricotier, s.m . ber  Abrtfofenbaum, 

Abricotin,  s.  vu  eber  abricotier  précoce,  bft 

ftrûh-Abrtfofenbaum. 

Abrier,  Abriter,  v.  a.  (©Ärttt.)  POt  SEBinb 

unb  SSctter  bebeefen. 

Abrogation,  s.f.  bie  Abschaffung,  Aufhe* 
bung , SBiberrufung  eine*  ©efefjeé  te. 

Abroger,  v.a.  ein  ©efcp  te.  ttbflellen,  ab* 
fehaffen,  aufhebeit,  wiberrufen. 

s’Abroger , v.  rfi.  pou  felbjl  aufhèrett,  ver* 
îôhrt  fepn,  abfommen. 

Abrouti , ie,  adj.  (pon  jungen  ©ÄUtnen) 


Abs  Aba 


Ahr  jf  Ab*.: 


burcb  baéSieb  abgeweibet,  abgefreffen. 

Abrupto , (ex  Abrupto  ,)  au*  bem  ©tegreif / 

gerate  jm '■ 

Abrutir,  c.  •,  bumm]  vfebifd),  ffanlo* 
machen* 

s’ Abrutir , + riß.  bumttl  »erben;  it.  »ilb 
unb  ftfeü^tcrn  »erben* 

Abrutissement,  feite  Vtebtfche  Dummheit, 
SerffocftWfc..*'  .. 

Abscisse,  x./.  (©tatbem.)  ein  £beil  von 
bn  %rt  einet  frommen  £tnie;  Die  9b* 
feiffe.  • J* 

Absence,  uff.  bie  9b»efenbeitî  il  est  sujet 
à des  absences  d’esprit , et  ift  oftfe^r  jer* 
frreut  in  feinen  ©ebanf en. 

Absent , ente,  adj.  abttxfcnb , HÎC^t  jugegf  tt. 

s’ Absenter,  v.r*fl>  ffd>  »on  einem  Drt  ent* 
fernen;  fkh  »egbegeben;  iuvidg.  fich  auä 
btm  ©taube  machen. 

Absides,  f.  Apsides. 

Absinthe,  uff.  bet  SBermutb, 

Absolu,  oe,  atff.  unumfdjrAnft,  ungebmt* 
ben;  it.  gebietmfd),  ^errifcb  / ftreng, 
cigenmAchtig;  it*  fur  fîd)  beftebenb,  voll* 
ftanbig;  it.  ohne  9uöngbme , noth»en* 
big,  unbebinati  (£og.)  terme  absolu, 
etn  SEDort;  beffrn  Begriff  feine  notbwen* 
biae  Jpc§it$unü  auf  etwa*  anbereö  mit 
fié  fubtt;  (£beol.)  le  jeudi  absolu , bet 
grüne  JDonnerffag , beffer  : jeudi  saint. 

Absolument , -adv.  mit  unumfdjrAnfter 
©tacht;  it.  butd>au$ , fdjlcchterbingö  ; 
(£og.)  ûbfolUtC;  f,  absolu-,  absolument 
parlant,  überhaupt  Jlt  reben;  ce  livre 
n’est  pas  absolument  mauvais,  fo  gat 

Utile dit  iß  biefcö  Buch  nicht* 

Absolution,  s. ff.  Die  £o*fored)ung , fixer)» 
fptechung  von  einer  ©unbe,  Auflage  k. 

Absolutoire , adj.  c.  (jur.)  loöfprechenb* 

Absorbant,  x.  m.  T.  eine  abforbirenbe  9r$e* 
mp,  »eiche  Die  ©chArfe  unb  ©Auren 

• verjehrt  ober  bÄmoft. 

Absorbant, ante,  adj.  ftnfaugettb , Vf  t jeb* 
renb;  les  vaisseaux  absorbans,  bif  ©aug* 
aefAfje  im  thierifchen  Körper. 

Absorber,  v.  a.  in  fich  |iehen,  einfchlucfen; 
ßg.  verjebren,  vetfehwenben,  vertfcun; 
it.  verbr Angen,  verfchlingen,  $»  B*  ein 
fArferer  $on,  ©eruch  ic.  einen  fch»A* 

ehern;  le  àoir  absorbe  toutes  les  autres 
couleurs,  ba*l5cb»ar$e  oerbrAngt  aUe 
anbtf  färben;  rôdeur  de  la  tubéreuse 
absorbe  celle  des  autres  fleurs.  Die  £ubf* 

rofe  riecht  man  vor  allen  anbern  ©lu* 

Uten  ; la  voix  est  absorbée  dans  les  voûtes. 

Du  ©timme  verfAngt  ftch  ober  verhallt 
in  ben  ©emolbem;  être  absorbé  dans  les 
méditations,  in  Betrachtungen  vertieft 
fern;  absorber  l’attention,  bit  9ufmerf* 
famfeit  gonj  auf  fleh  liehen* 

S’ Absorber,  v.  riß.  ßg.  ftch  U*  et»«*  Vtr* 

(ieren,  vertiefen. 


Absorption,  t.ff  T.  ba*  €infchlucfett,€itt* 
faugen  ber  ©Afte,  Die  Berührung* 

Absoudre,  v.a.irr.  loVfprechen,  frevfprec&en, 
abfoloicen  I absoudre  qn.  de  son  serment, 
einen  feine*  Eibe*  entbinben  t feu  mon 
frère , que  Dieu  absolve  ! mein  Brubft , 
©ott  bab  ihn  feligi 

Absout,  Absoute,por/.fcev*,  lo*gefptOCbett, 

Absoute,  s.ff  (rôm*  Âirche)  bit  öffentliche 
abfolution  am  grünen  JDonnerftog  ober 
ben  9benb  vorher,  (f*  absolu.) 

Abstéme,  x.  m.  et  ff  eint  tperfptt,  bit  Ute 

nen  SBein  trinît. 

s’Abstenir , v.  rèfl . irr.  (de  qch.)  ftch  fittft 
©ache  enthalten,  etmaf  meiben,  unter* 
laffen. 

Abstergent,  ente,  adj.  T.  tetntgenb , ûb* 
fuhrenb,  §erthei(enb. 

Absteiger , ç.  a.  T.  reinigen,  fAuhern,  $. B* 
eine  fföunb« , ein  ©efchwûr  te, 

Abstersif , ive,  adj.  f,  abstergent. 

Abstenion,  s.ff.  T.  bie  Steinigung,  ©Aube* 
rung  einer  SOunbe  te- 

Abstinence,  s.ff  Die  Entbgltfamfeit;  it» 
Enthaltung  vom  $leifcheffen  te. 

Abstinent , ente , adj.  p.us.  mAftg  , ent* 
haltfam* 

Abstraction , s. ff.  (<)Jbilof.)  eine  in  ©ehanf eit 
vorgenommene  fSbfonberuna  einer  Ei« 
genfehaft  ober  eine*  fDheilö  etner  ©ache, 
Betrachtung  berfelben  an  unb  fur  ftch 
felbff,  Stbjlraftion  ; it.  bie  ©eiffeOabwe- 
fenheit,  ^erflreuuna  ; >ire  abstraction 
de  qch. , etwa*  in  ©ebanfen  von  allem 
anbern  trennen  ober  beofeite  (eben;  fai- 
sons abstraction  de  cela,  tt)ir  »Offen  ba* 
von  weiter  nicht  reben  ; u «st  dans  des 

abstractions  continuelles , prov.  et  tff  mit 

feinen  ©ebanfen  nie  $u  öaufe, 

Abstractivement , adv.  ($hÜ0f*)  auf  eint 
abfftacte  9rt. 

Abstraire,  v.  a.  in.  (ÿhllof.)  tn©ebanfett 
abfonbern,  abffrahiren;  pIms.  aire  ab- 
straction de  qch. 

Abstrait,  aite,  part,  et  adj.  abfftaet;  übge* 
fonbert,  abgewogen;  it.  ju  boiti  unb 
fubtil,  ju  metaphofffch/  fch»etverflAnb* 
lieh;  it.  nachbenfenb,  im  SRachbenfeit 
vertieft. 

Abstraitement,  adv.  auf  eine  übfftÄCte  9rt, 

Abstrus,  use,  adj.  T.  (V.  ©achcn)  öunfcl, 
tief  verborgen,  fch»cr  &u  ergrünben. 

Absurde , adj.  c.  T.  (nur  v.  ©ad)cn)  unge« 
reimt,  abgefchmacft , UHgefchicft, 

Absurde,  s.m.  baO<  Ungereimte. 

Absurdement,  adv.  auf  eine  alberne,  ab* 
gefchmacfte  9rt. 

Absurdité,  *./.  eine  Ungereimtheit,  unge* 
reimte  ©ache  ober  Stebe, 

Absynthe,  f.  Absinthe. 

Abus,  s.m.  bereif  brauch;  it.  ber  3er* 
thum,  baf  Berfehen;  ein  SKechnu»*gO* 
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fehler;  it  ber  gitc&tfttngtifFs  *.  bie 

SGBûflrenoerfÂlfchung  i appel  comme  d’a- 
bus, (jur.)  Ut  €inrocnbung  »or  ©crid)t 
wegen  einer  wiberrechtlidjen  £anblung 

iC.Î  abus  de  soi-même,  (S0ÎOtûl)  btC 

Selbftbeflecfung. 

Abuser, v. a.  qn.,  betrugen;  it. »erfuhren« 
Abuser , v.  n.  de  qch. , etWüÖ  mißbrauchen; 
abuser  de  la  patience  de  qn.,  jentûnbO 
©ebulb  mtff brauchen  J abuser  d’une  fille, 
ein  ©tibehen  fcbwichen , »erfuhren* 
b’ Abuser,  v.  rèjl.  ftd>  irren. 

Abuseur,  s.  m.  fam.  Betrüger,  Verführer. 
Abusif,  ive , adj.  miß  briuchlich  ; irrig; 
wiberrechtlidj- 

Abusivement,  adv.  mtfjbratldjéWeife  K. 
Abuter,  v.  ru  (Äegelfp.)  um  ben  Slnfchub 
> werfen. 

Abutiion,  s,  m.  bie  inbifdje  SDlûloe  ober 
Sammetpappel. 

Abyme,  f.  Abîme. 

Acabit,  s.  m. fam.  ber  gute  ober  fchledjte 
(bon  ou  mauvais)  ©efd)mocf  ber  Spcifen, 
befonberé  ber  fruchte. 

Acacia,  s.  m.  ber  Sdwtcnborn,  Stegeiû* 
baum. 

Académicien , icnne  , s.  m.  et  f.  baé  CDÜt* 
gtieb  einer  gelehrten  ©efcllfchafft  ; it.  ein 
afûbemifer  ober  tyhilofoph  aué  ber 
Schule  $lato'é. 

Académie , s.  f.  bie  SUabemie  ; eine  @e* 
fellfchaft  »on  Zünftlern  ober  ©eiehrten; 
eine  UnioerfitAt;  /'/.  SKitterfchule;  wf 
SKcitfchule;  «v.  eine  Zeichnung  nach  ei* 
nem  in  ber  $fabemie  auégefiellten  ^Oîo* 
bell  ; bef.  nadPte  Figuren  nach  bem  £eben  ,* 

académie  des  jeux,  fin  SpielhûUé. 
Académique,  adj . c.  qfflbemifcf). 
Académiquement,  adv.  ouf  ûfûbemifdje  2lrt. 
Académiste , s,  m.  ein  «penfîonair  auf  einer 
SXitterafûbemiC/  befonberé  um  baé  9iei« 
ten  ju  lernen,  ein  Sltabcmiff. 
Acagnarder,  v.a.fam.  ju  einem  muffigen 
£ebcn  »erwähnen,  Itebcrlich  machen; 

pl.us.  s’acagnarder,  v,  reß.  auprès  d’une 
femme,  immer  bet)  einem  2Dcibe  hoefen  ; 

— auprésdufeu,ûmffeuerbeerbclubern; 

— dans  sa  terre,  auf  feinem  £ûnbgutc 
faullenjen. 

Acajou,  a.  m.  ber  große  Clepbantenliufe* 
boum;  meuble  d’acajou,  ein  ©erith  »on 
Slcûjoubolj. 

Acanacé , pl.us.  Acanthacé,  ée  , adj.  (Q3ot.) 

(fachlich  t. 

Acanthe,  s.f.  ^renflait, (<JJftan|c'>;  it,  T. 
ber  Dierath  »on  £aubroerf  an  ber  Çorin* 
thifehen  Säulenorbnung, 

Acariâtre,  adj.  c.  mûrrifch,  jinlifd)/  (for* 

rifeh. 

Acarnc,  s.m.  ein  eßbarer  Seeftfch  mit  fil* 
berfarbigen  (Schuppen  ; it.  eine  Qlrt  JDt* 
fiel  mit  breiten  gelben  Blumen. 
Acatalrpsie,  s.f.  T.  bie  Unmöglichleit  ober 


Aca  Acce  . 

Unfâhigfeit  etwa*  ju  wiffen  ober  ju  bc* 
greifen. 

A cataleptiques,  s.f.  pi.  Sleptif er,  welche 
behaupteten,  baß  man  an  allem  iwcifcln 
muffe,  weil  man  nicht*  rotffcn  tonne. 

Accablant,  ante,  adj.  befd)Werlid) , fchwer, 
bruefenb,  »erbrtißlich,  löflig. 

Accablement,  s.m.ßg.  bie  Sfôûttigf eit , €nt* 

fraftung;  sjfiebergefchlagenheit,  betrüb* 
nt#  ; it.  eine  brùcfenbe  £aft;  accablement 
d’aftaires,  eine  Ueberhiufnng  »on  @e* 
fchöften  ; accablement  de  pouls,  T « bit 
Ungleichheit  Ui  $ulfe*. 

Accabler,  v.  a.  überleben,  erbruefen,  ju 
55oben  brurfen,  uberhiufen,  unterbru* 
cFen;t  (burch  ©iitflnrj)  »erfchutten;  pl.us. 
fig.  überwältigen;  nieberbrüefen  ; acca- 
bler qn.  de  reproches,  einen  mit  93or* 
Würfen  uberhöufcn;  il  se  laisse  accabler  à 
la  douleur , er  läßt  fief)  burch  ben  Schmerj 
ju  $oben  brûcfcn. 

Accaparement,  s.  m.  ber  Sltlffauf  »on  Sßöa* 
reit,  nm  bamit  ju  wuchern  ; ber  2ßud)cr* 
fauf,  ba*  £ufammcnf<barten. 

Accaparer,  v.a.  Sffiaaren,  bef.  fruchte,  in 
großen  Ûuantiwten  auffaufen,  bamit 
fie  feltcnrr  werben , unb  man  fie  berna# 
beffo  theurer  »erlaufen  tonne;  ßg. fam. 

accaparer  des  richesses,  SUidjtbÜmer  |U* 

fammenfeharren. 

Accapareur,  s.m.  ein  SfuffJufer,  SEBucherer. 

Accastillage,  s.f.  bas  Korber*  unb  tinter* 
faflell  eineO  ©chtffct. 

Accastiiié,  ée,  adj.  (»,  einem  ©chiffe)  mit 
einem  Korber«*  unb  ^)interfa|feU  »er- 
fehen. 

Accéder,  v.  n.  à qch.,  bÛIJUtteten  / be»* 
treten,  j.  iß.  einem  Sôunbniffe. 

Accélérateur,  trice,  adj.  bffchleuntgenb  ; 
it.  s.  m.  (2lnat.)  ber jenige  »Otuélcl , bet 
ben  2tu€?rlu#  bes  Uriné  unbëaamené  U» 
fchleuniget. 

Accélération , s.  f bie  35efchleunigung , 
fchnelle^cförbcrung;  immer  junehmenbe 
©cfchwinbtgfeit  fine*  faUenben$ôr»er$. 

Accélérer,  v.  a.  befchleuntgctt,  fôrbem  / 
gefehwinber  »errichten, 

Accense,  f,  Acense. 

Accent,  s.  m.  ber  Accent,  b.  t.  ber  £on, 
bie  ©eugung,  berîtachbrucf  ber  Stimme 
int  Sieben  ober  Singen  it.  bie  2lu<- 
fprache,  Sftunbart;  it.  baö  ^onjeichett 
einer  Stffbe;  acccns  plaintifs,  (»oet. ) 
flAgliche^Ône;  tendres  accens,  ein  j&rt- 
lidfer  ©efang  i s es  derniers  accens,  feilt 
Schwanengefang.  f.  cygne. 

Accentuation,  s.f.'  bte  Sc^nng  beé  £0W« 
jeid)cné. 

Accentuer,  v.  a.  mit$onjcidjett , Olccenten) 
bemerfett;  baé  £on$eiehen  feijeit. 

Acceptable,  adj.c.  mi  angenommen  wer* 
ben  fann;  annehmlich. 

Acceptant,  s.  m.  Acceptante,  s.f.  (iur.) 
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einer/  ferne,)  her  (ober  bte)  etwaö  an« 
nimmt,  ober  fîd)  gefallen  läßt;  //.einer, 
ber  etiten  ©rcbfflbrtff  unter  jeidmet,  um 
ihn  in  her  Verfaßtet  |u  befahlen. 

Acceptation,  § ./.  Die  Annahme  ; ©.  eine  d 

©«bfelö/  ©efdjenfed  ; fcbriftlicbe  ©in* 
wißigimg.  g.ur, 

Accepter,  a.  anne bmen , einwifliaen. 

Accepteur,  *.  7*.  einer,  ber  etwa*  an« 

nimmt;  ber  Annehmer  ober  Acceptant 
eine*  ©etbffld.  *c 

Acceptiiation , *,/.  (f«r.)  bie  Ännebmung 
einer  ©d)ein§ahlung. 

Acception , s.f.  (©ramm.)  ber  0imt,  bie 
©ebeutuug  eines  ©orteö  ; <4  baö  Sin« 
fcben , bie  Äiicf  ftdit , sans  acception  de 
personnes f ohne  Slnfeben  ber  perfon. 

Accès,  *.**.  ber  Zutritt  §u  einer  perfon 
ber  £ugang  ©i  einem  ùttt , (f.  Abord  ; 
it.  ber  anfüÄ/  Slnftoft , bie  SCnnwnb 
fang  einer  ÄrauffcttiÄ*  Pon  Varrhcit, 
Sfabadtf  ic. 

Accessible,  a#,  c.  |tt  bem  ober  »ot  ben 
man  leicht  lommen  f amt  ; ( oon  einem 
Ort)  JUgängltdj.  (f.  Abordable.) 

Accession,  s.f.  ber  ©eptritt,  bie  ©eptre 
fang,  ©.|u  einem  £ractat;  (jur.. 
ber  Butoacb 4,  bie  Vermehrung;  it.  baö 
Eingehen  ait  einen  Ort,  auf  obrigfeit 
lieben  ©eflrbl/  um  etmadfa  befiebtiigen 
bie  gerichtliche  ©efiebttgung  ; accession 
ao  trône,  bie  Jfchronbefteigtntg. 

Accessit , f.  m.  baö  ©efebenf , meldjeö  2tfß 
bemitn , ©pmnaffen  tc.  bem  geben , ber 
eine  Preisfrage  ober  Aufgabe  faft  ebei 
fo  aut  (xantmottet  bot , ald  ber , welcher 
beti  auögefe$ten  preis  befpmmt;  baö 
fccceftit. 

Accessoire  adj . c.  et  s.  m.  WgÖ  alö  $öfgc 

ober  Anhang  $u  einer ©aebe  gebärt;  bie 
Vebrnfacbe;  »<We*  accessoires,  Vcben* 
begrtfe;  les  accessoires,  pi . bie  sfteroen 
toelcbe  aud  bem  SÄarfe  beö  i>alfcd  ent 
fpringett. 

Accident , t.  m.  ein  £ufafl  ; eine  unge- 
fähre, unoermutbete  ©e  gf  bciiheit;  me  cft. 
ein  Unfall,  baö  Unglucf , bie  ©iberwär. 
ttgfeit  ; it.  jufäflige  ©igenfebaft  einer 
0acbe;  T.  baö  Slcctbenö;  ((Stahl*)  — de 

lumière,  fin  9îcbeitltdjt>  par  accident, 

ad»,  wiber  Verboten,  unoermntbet,  bon 
ungefähr,  jufäßiaerweife. 

Accidentel,  elle,  adj.  $ufäßig,  nid)t  JUIU 
Sefen  einer  (Bache  gehörig. 

Accidentellement,  adv.  JUfäfligetWeife. 

Accise,  s.f.  bieaccife;  2luftage,  Abgabe, 
©teuer  oon  ben  Victualien. 

Acclamation,  s.f.  ber  £uruf,  baö  $reu* 
bengefebreo  beö  Volffd  ; élire  par  accla- 
«nation,  auf  ben  hloften  Vorfcblag  ober 
Suruf  bin  wählen. 

A ccUmper,  v.  a.  (©tf) |ff.)  une  pièce  de  bois, 

ein  ëtud  £ oit  an  ein  anberö  anflam» 
man. 


Acclimater,  v.  a.  an  baö  £ltm*  gewâ&nen  ; 

s’acclimater  . v.  r.  baö  Âlima  gewohnt 

torrben , fïcb  baran  gewöhnen. 
Accointance , s . /.  fam.  ber  oertrauliebe 
Umgang,  bie  ©emeinfebaft. 
Accoisement , s.  m.  T.  bie  ©efânftigtWg 
ber  aufferorbentlidjen  ©emegung  ber 
©äftc  im  Äorper , baö  9tiebetf(blagen 
berfelben. 

Accoiser , v.  a.  T.  gißen,  bctônftiaen. 
Accolade,  s.  f.  bie  Umbalfuiig,  Umarmung  ; 
ber  ©ruber*Äu§  ; ie.  ein^eberjug,  eine 
Älammer,  »obureb  man  mehrere  feilen 
1 SXechnungöpogen  «.  pereinigt;  d-  ber 

ÖÜtterfchlag , donner,  recevoir  l’acco- 
lade; — accolade  de  lapereaux,  ($0(f)f.) 

êtoep  in  einanber  gefcbränfteÄaninchen. 
Accoiage , s.  m . baö  &nbinben  ber  SHcbcn 
an  bie  pfible. 

Accolé,  ée,  adj.  ($©apen)  pon^bieten,  bie 
ein  ^)alöbanb  ober  eine  Ärone  am  ^>alfe 
haben;  pon  (Bachen,  bie  um  cinanber 
aenmnben  finb;  pen  jwep  an  etnanber  ge* 
nigten  ©chilben  ; pon  2 @ad)eu,  bie  in 
©eftalt  eineö  2(nbreaöfreu$ed  gefegt  finb, 
unb  hinter  bem  0d)ilbe  an  ben  4 €cfen 
berporragen. 

Accoler,  v.  a.bad.  umbalfen,  umarmen; 
accoler  la  cuisse,  la  botte  à qn.,  einem 

fetbr  bemûthig  bie  Ânie  jc,  umfaiTen4 
fuften;  — la  vigneaux  échaias,  bieS©ein* 
ftôcfe  ait  bie  pfähle  binbett  ; — deux 
articles  dans  un  compte  , ttt  einer  9led)* 
nung  auô  jroep  Slrtifeln  nur  einen  ma* 
eben,  folche  jufammen  flammern. 
Accolure,  s.  f.  fin  <Btrob*ober  ©eiben* 
hanb  |um  Slnbinben  ber  Sieben;  (©ag* 
tter)  baö  /palöftucf  am  ®d)ütten. 
Accommodable,  adj.  c.  n)0Ö  gütlich  bepge* 
legt  merben  fanit» 

Accommodage,  s.  m.  bie  puricbtung  ber 
Greifen;  /V.baöSlccommobiren  beôPe* 
rucfcnmacberô;  <4  ber  £ohn  bafur.' 
Accommodant , e , adj.  Willfährig,  gefäßig  ; 

ber  wohl  mit  fieb  haitbelu  unb  umgehen 
iHt.  • 

Accommodation , s.  f.  (jur.)  gütlicher  2?er* 
gleid),  bie©eplegung  einer  ©treitfacbe; 

connoitre  par  accommodation,  (pbil.)cine 

0acbe  burd)  bie  3&ee,  bie  mon  pon  ci* 
ner  anberit  @ad)e  hat , erlernten. 

Accommodé  , ée  , part,  et  adj.  bliref)  SJet* 

gleich  abgethan,  perglidjen;  it.  coiffirt, 
friftrt;  it.  bewirthet,  bebient,  iuberei- 
tet , jugeriebtet.  f.  Accommoder,  qq-f.  un 
homme  bien  accommodé,  ein  WoMbA* 
benber  SDiann. 

Accommodement , s.  m.  bie  ©fplcgung  ; 
Vermittelung;  ber  Vergleich  » qqf  bie 
(Einrichtung  eiited  J^aufeô , ^trnmcrd. 
Accommoder , v.  a.  bequem  (jurecbt)  ma* 
eben  ; einrichten  ; it.  in  jDrbnung  brin* 
gen;  i>.  (Bpetfcn  jurichten,  jubereitep; 
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it.  eine  ©acht  Se^te^en , fchttchten;  it. 
gwep  2>tnge  gufammenreimen , eineö 
«ach  bem  anbern  einrichten , anpaffcn  ; it. 
accommoder  qn.,  einem  anßünbig  fepn, 
anßehen,  gefallen,  bebauen;  it.  einen 
bebienen;  frtfircn  ; coiffiren  je.;  it.  au«- 
(obnen , vergleichen  ; it.  fig.fam.  einen 
tlbel  Juristen  ; accommoder  bien  qn. , 

einen  wohl  behanbeln , wohl  bewirken; 
— qn.de  qch.,  einem  au«  ©efüßigfeit 
etwa«  überlaßen,  guf  ommen  laßen  ; vous 
avez  un  beau  cheval  , voulez-vous  m’en 
accommoder?  ©ie  haben  ein  fchône« 
ipferb,  woHen  ©ie  miv  e«  «ufommen 
Iaffen?  — êtie  peu  accommode  des  biens 
de  la  fortune,  nicht  in  ben  beßen  Um* 
ßÄnben  fepn. 

b’ Accommoder  , ç.  riß.  fî(f)  anflciben, 
pupen;  it.  ßd)  bequem  machen  ifam. 
ßch  beroufèen  ; it.  ßch  ttbel  gu- 
richten;  it.  (ich Dergleichen,  ßch  »ertra- 
gen, autfibbnen;  il  s’est  accommodé  de 
la  belle  manière,  et  bût  flch  fcfjôn  gUge- 
richtet  ; s’accommoder  i qch. , fîch  nach 
etwa«  richten  ober  bequemen;  fich  barein 
(dürfen  ; — de  qch. , ftch  etwa«  wohl 
gefallen  (affen;  ft  cf)  foldje«  gu  (ftupe ma* 
dien  ; ftch  bamit  »erforgen;  ftch  helfen 
anmaßen;  it.fam.  gugreifen,  maufen. 

Accompagnateur,  s.  m.  berientge,  ber  auf 
ber  Orgel , auf  bem  Ringel  tc.  affom* 
pagntrt,  bamit  begleitet  ; ber  ©timm* 
begleiten  ' ■ 

Accompagnement , f.  m.  bie  (Begleitung  ei* 
ner  Reiche  ; it.  ba«  (Befolge  eine«  Stbge- 
fanbten;  (SKußf)  ba«  (Begleiten,  Slffom* 
pagniren  ; it.  bie  ®egleitung«flimmen, 
bie  (Begleitung  ; it.  bie  Figuren  oberSar- 
ßedungen,womit  ber  «Kahler  ben£anpt- 
gegenßanb  feine«  ®emÄblbe«  gu  beben 
fucht;  it.  ba«  gubehür  einer  Partie  ; 
(5Bap.)  ber  fÄmmtliche  Äußerliche  3ie* 
rath  eine«  SQapen« , al«  #elmgietbe , 

®d)ilbhalter  tc.  Cette  chambre  est  belle, 
mais  elle  n’a  pas  ses  accompagnemens , 
btefeö  Zimmer  iß  fchôn,  abere«  fehlt  ihm 
an  ben  nôtbtgen^ebcnbeqnemlichfeiten. 

Accompagner  , v.  a.  et  n.  prop.  etßg.  be- 
gleiten ; ©efettfehaft  leißen;  mitgehen; 
ba«  Ehrengeleit  geben;  geleiten;  it. 
(«Kuftf) begleiten,  accompagntren; mit 
einßimmen  ; ( f.  Accompagnement  ; ) it. 
ftch  gu  etwa«  fchirfen;  wohlßchen;  gie 
ren  ; s’accompagner  de  qn.,  fîch  gu  iemanb 
gefe&en  ; de  méchans  garnemens , 
Schlechte  £cute  mit  fîch  fuhren. 

Accompli , ie,  adj.  poUcnbet,  »oUfommen  ; 
it.  erfüllet;  io  ans  accomplis,  polie  gehn 
Oahre  ; une  beauté  accomplie , ein  21u«* 
bunb  bon  ©chünljeit. 

Accomplir,  v.  a . erfüllen,  gang  »oHenben  ; 
podgiehen;  PÄÖia  au«hä(ten;  s’accojn- 
piir,  v.  riß.  erfüllet  werben,  in  Erfüf 
lung  gehen  ober  fommen. 


Accomplissement,  s.  m . bie  (Erfüllung  ; 
«öodgiehung,  «Bodenbuna. 

Accon , s.  m.  eine  21rt  platter  £ah«, 

Accoquiner,  f.  Acoquiner. 

Accord,  s.  m. bie  harmontfehe  Bufammen- 
ßimmung»erfd)iebener£Äne;ber81ccorb5 
ber  gufammenflangi  ßg . ber  Vergleich, 
Vertrag;  it.  bie  Uebereinßimmung  ; 

harmonie  J être,  tomber,  demeurer  d'ac- 
cord, gugeßehen,  ebenberfelben  «Kei- 
nung  fepn , bamit  gufrteben  fepn  ; n’ètre 
pas  d’accord , »erßimmt  fepn;  ßg.  un- 
einöfepn,  nicht  einig  fepn;  nicht  wohl 
mit  einanber  leben  î ces  cordes  ne  tien- 
nent pas  d’accord,  biefe  ©aiten  hûltet« 
bie  ©timmung  nicht;  mettre  d’accord, 
ßintmen,  gufammenßimmen  ; perglei- 
chen; il  est  de  tous  bons  accords,  erlüft 
ßch  ade«  gefaden  ; tout  d’un  accord,  adv. 
einbedig,  einmûthta;  d’accord,  interj . 
®ut  ! e«  fep  1 ich  btn’«  gufrieben. 

Accordable,  adj.  wa«  gugegeben  obetver- 
glichen  werben  fann. 

Accordai! les,  s.f.  pl.  pop.  ba«  SBetlèbtti«, 

bie  Eheberebung. 

Accordant,  e,  adj.  (sKuf.)übereinßimmenb, 
gufammenflingenb. 

Accordé,  s. m. ein  ©erlebter,  (Bräutigam, 

Accordée,  s.f.  eine  Verlobte,  (Braut. 

Accorder,  v.  a.  übeteinßimmenb  machen, 
(«Kuf.)  ßimmen;  it.  mit  einanber  perei- 
nigen, g.  (B.  bie  ®emüther;  pergleichen, 
fchltchten,  beplegen;  it.  bewidigen, 
gewÄhren,  gugeßehett,  perßatten , gel- 
ten Iaffen,  gugeben;  accorder  une  fille 
en  mariage  à qn.,  einem  eine  Tochter  gur 
Ehe  geben  ; accordez  vos  flûtes , prov. 
werbet  euer«  £anbel«  einig. 

s’ Accorder , v . riß.  ein«  werben , ßch  »er- 
tragen; ßch»erßeben;  bepßimmen,  bep- 
pßiehten  ; ßch  gufammen  fchirfen , gu- 
fammenpaßen;  übereinßimmen;  s’accor- 
der de  sentiment,  einerlep  «Keinung 
fepn , vuig.  in  ein  £orn  blafen. 

Accordoir , s.  m.  ber  ©timmhammer  ; ba$ 
©ttmmhorn  ; it.  ber  ©timmer  an  bet 
©teinfÄge. 

Accorer , v.  a.  ( ©chiff.  ) unterßü^ett , 
ßemmen.  - 

Accomé,  ée , ad}.  (5Öap.)  mit  J^Otttfrit 
»on  anbrer  $arbe  al«  ber  £eib. 

Accort,  e,  adj.p.us.  boßld)/  gefÄdigj 
lißig , »erfchmipt 

Accortise,  t.  f.ol . bie  J^üßidileit,  ®efÄl- 
ligfeit. 

Accostable,  adj.  c.  fam.  leutfeltg , gefefitg. 

Accoster,  v.  a.  fam.  ßch  gu  einem 
naben , mit  ihm  gu  reben.  (f.  Aborder.) 

s’ Accoster,  v.  riß.  deqn.,  gu  jemanb  hin-, 
treten,  um  mit  ihm  gu  reben,  einen 
anreben;  it.  mit  einem  umgehen,  ©e- 
meinfdjaft  hüben , ßch  mit  iemanb  ab- 
geben; accoste  i bord  i Wltb  bCU  f leincrtt 
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©djtfenjugfrttfm,  wenn  mon  wilf,  baf 
fl«  «a  bie  grôÊem  fjeranfommen  foUen. 

Accôur,  s.  nu  eine  9lrt  lölgerner  £etl , bie 
ffugen  eiacd  ©chiffes  bamit  gu  »er* 

• machen. 

Actotter,  p.  a*  fam.  etwad  Alt  ber  ©rite 
anlepnen  ober  ftupen. 

*’ Accotfer , p.  rifl.  sur  ober  contre  ch.,  ft(fi 

an  ober  auf  etwad  reimen. 

Accotoir,  s.  m.  etn*£thne,  ©tupe  / bef. 
bie  Armlehne  in  ©eidîtftuhlen,  Æut* 
kbtn  K.  worauf  nun  fié  fettwàrtd 
If  fint.  (f.  Accoudoir.) 

Accouchée , »./.  «ne  SBôdjnerfcm , £tnb* 
betterinn  / ©ethdwôdmerinn  ; fig.  faire 
l’accouchée,  ohne ^ftoth  ttn ©ette  liegen, 
lim  J U ffluffenien  ; k caquet  de  l’accou- 
ché , bôSSScibergcfàwfa  be»  Soeben* 
»ifttnt. 

Accouchement,  t,  nu  bit  ÇRieberfUttft,  €nt* 
btnbung,  bad  ©ebören. 

Accoucher,  v.  ru  (mit  être)  nieberfommen, 
(mit  einem  ©ohne, einer  Rechter);  ge- 
böten; ßg.  §nr  SÖelt  bringen;  it.  v.a. 
(mit  avoir)  accoucher  une  femme , eine 

Stau  entbinben  ober  entbinben  helfen; 

accoucher  d'un  ouvrage  d’esprit  ,ßz-  bad. 

ein  ©eiftedptobuet  (mit  »ieler  50v«^e) 
|ur  SBelt  bringen. 

Accoucheur,  * m.  ©in  ©eburtdhelfer. 

Accoucheuse,  «»/eine  Jpebamme , SBehe* 
mutter/  befîer  sage-femme. 

s’Accouder , v.  riß.  Jam . ftd)  AUf  ben  €1» 
bogen  legen,  ftuçrn  ober  leinen  ; fleh 
mit  bem  &bo gen  anlebnen. 

Accoudoir,  t.  m.  eine  £e|ne,  auch  ein 
ShrmfufTen,  f elfter  te.  worauf  man  fld) 
(»orwârtd)  lebnet.  ((.Accotoir.) 

Accouer,  v.  a.  T.  bem  £irfd)  ben  Ânief* 
fang  geben. 

Accouple,  t.f.  (3$g.) bie £unbdfuppel„ 

Accouplement,  s.  nu  bad  3ufammenfup* 
»ein  / bie  Paarung , Begattung , bad 
Erlaufen,  ©rfpringen  ber  kliere  jur 
^ortpftanjung  ; accouplement  des  boeufs, 
fcûl  3ufammen  jochen  betödtfen  ; (©auf.) 
accouplement  de  colonnes , bie  <paarung 
ber  ©ôulen. 

Accoupler,  v.  a . (pon  fchieren,  ©achen 
nnb  femt.  »on  fltenfdjcn  ) »aaren , paar* 
weife  gufammentbun , gufammenfpan* 
tten,  infammenfugen,  gufammenlegen, 
tuppefn;  (leine  SBäfdje  lufammcnhef* 
ten,  bamit  fie  bep  ber  SMfcherinn  nicht 
verloren  »erbe. 

s*  Accoupler,  v.  riß.  (».  klieren)  ftd  paaren, 
|<b  begatten,  ficf>  üerimfcbrn. 

Accourcir , p.  a.  et  n.  »erfurgM  / fütget 
machen  / abfurgen. 

s’ Accourcir,  v.  rejl.  ftirier  Werben?  les  jours 
s’accourcissent , bie  £age  nehmen  ab. 

Accourdssement , t.  m.  bie  ©Ctf  Ürjung , 

(meijf  ppm  $©ege  u.  »on  ben  Sagen.) 


Accourir,  v.n.  irr . (mit  avoir UUb  être) 
hergulaufen , herbepeilen. 

Accoûtrement , s . m.  fam.  bat?,  btf  Älei« 

bung  mit  allem  Zubehör  ; her  Älcibet* 
puh,  Stngug. 

Accoutrer,  v.  a.  fam.  bad.  flribCU,  |ft* 
audpuben,  audftafftrcn  ; accoutrerqn.de 
la  bell«  manière,  einen  berb  audfchftten/ 
abprugeln  / garfttg  gubccfen* 

Accoutumance , s.  f.  ol.  Pie  ©i.’Wobnbctt. 

Accoutumé,  ée,  adj.  gewohnt,  gewöhnlich» 
avoir  accoutumé  de  — - gewohnt  fcpit, 
bie  ©ewohnheit  haben  ; à l’accoutumée, 
adv.  fam . nach  alter  Steife. 

Accoutumer,  v.  a . (mit  être  unb  i)  (gU  Obet 
an  etwad)  gewöhnen;  it.  v.  n.  (mit 
avoir  unb  de)  pflegen,  gewohnt  fepn. 

S’Accoutumer , v.  rcjl.  à qch. , fid)  an  etwad 
gewöhnen,  fid>  etwad  angewöhnen/ 
eine  ©ewohnbeit  annehmen. 

Accouvé,  ée,  adj.  fam . ber  (bie)  immer 
gu  J^aufe  (hinter  bem  Öfen)  fterf t. 

Accnvanter,  v.a.  oi.  unter  einer  £aft  er« 
btuefen;  ftberlaben. 

Accréditer,  v.  a.  tn  Slnf eben,  Jpödjach* 
tu ng , guten  SXuf  bringen  ; ßg-  ( eine 
fatfehe  3eitung  k.)  audbreiten/  ihr 
©ewicht  geben. 

s’Accréditer,  v.  reß . in  Slnfehen  fommen/ 
fi?h  Slnfehen  tc.  erwerben. 

Accroc,  s.  m.  ein  fltt§  im  bleibe,  wenn 
man  höngen  geblieben  ift  ; it.  ber  £afen  ; 
bie  ©ache  felbft , woran  man  höngett 
geblieben;/,?,  fam.  bad  öinbernift. 

Accroche,  s . f.  fam.  ein  öinbern i§  / eine 
Slufhaltung. 

Accrochement,  s.m.p.ut . bad  Sin  Jungen/ 

Slnhafen  ; it.  bad  ©ntern  ber  ëchiffe  \ 
it.  bad  ©toefen  ber  Uhr* 

Accrocher,  v.  a.anfcÄngen,  anhafen,g.  ©. 
an  einen  Otagel  ober  #afcn  ; ßg*  eine 
©ache  anhängig  machen  ; it.  hinbern, 
aufhalten;  it.  einen  burd)  £ift  ober 
StÄnfe  erhafchen , an  ftch  gieh«n  accr<>- 
cher  un  navire , entern. 

s’ Accrocher , v.  riß.  à qch. , à qn. , an  etWAd 
hangen  bleiben;  fid)  an  etwad,  an  je« 
rnattb  halten  ober  hängen  ; ©chup  unb 
Öülfe  bep  einem  fuchen;  ind  ©tecfeit 
gerathen;  faute  d’arbres  on  s’accroche  aux 
branches , prov.  wenn  man  feine  gute 
©runbe  fiat,  behilft  mau  ftch  mit  leeren 
Studftuchten  ; trip,  wenn  man  feine 
Jungfern  h«t  / mu§  mau  mit  öuren 
tangen. 

Accroire , v.  n.  irr.  (immer  mit  faire)  qch. 
à qn. , einem  etwad  ( falfched  ) glauben 
machen , einem  etwad  wet§  machen  / 
einen  ßlfdjltd)  berebeu  ; s’en  faire  ac- 
croire , v.  riß.  fid)  Piel  einbifben. 

Accroissement , s.  m . Per  her 

SBachdthum , bie  SJermch* 
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tung  / ©etgrôflerung  î ( ©ramm.  ) lit 
©erlingerung  etned  ©Jorted. 

Accroît,  s.  m.  bet3MWi<f)d,  bie  ©ermeh* 
rung  einer  Jpeerbc. 

Accroître,  v.  a.  irr.  oermehren,  ocrgrofjcrn, 
erweitern  ; //.  v.  n.  (mitavoir  u.  être) pi.  us. 

s’Accroître,  v.  rèfl.  fîcb  permehren  Î IMtth* 
mett,  attwachfen;  (jur.)  juwachfett. 

Accroupi , ie  , part,  et  ad},  Itifberhotfenb, 
frumm  unb  gebogen  ; (3©ap*)  auffcedjt* 
firent)* 

Accroupir,  v.  n.  s’ Accroupir , vt  rèfl.  nie* 
berhodfeit , prvi.  nieberfauerit  i auf  bem 
Jpintem  ftHen, 

Accroupissement,  s.  m.  bad  ©iebcrbotfcn; 
st.  bad  Sfufrcchtfïljcn  einiger  Êhicre. 

Accru,  e,  part.  pott  accroître. 

Accrue,  s.f.  ber  3uwadtdPon£anb  , wenn 
fteh  bad  Sftaffer  autucfqcjoqcn  bat  ; it. 
ein  ©tûcf  £anb  bep  einem  Sffialbe,  bad 
itncf)  unb  nach  mit  baju  geregnet  wirb; 
ber  Uebctwuchd. 

Accueil , s.  m.  bie  Aufnahme  ; ber  ©mpfang  ; 
faire  accueil  à tout  le  monde,  iebeMUinn 

gütig  aufnehmen. 

Accueillir,  v.  a.  irr.  einen  (wohl  ober  übel) 
empfangen,  aufnehmen;  it.  eineirt  fttï* 
fan,  einen  unterfingen;  (pon  ©ewit* 
tern  , Unglucf  icj  Überfüllen. 

Accui,  s.  m.  (fpr.  bad  1 aud)  ein  enger 
£rt  obneîludggng,  ein©acf,  fin  ©tin* 
fei,  wo  man  bem  Verfolger  nicht  mehr 
entweidKn  fann  ; wirb  bef.  pon  ben 
Jnthd-'unb  £)ach$lôtf*ern  (ber  ©ruttb) 
gefagtî  acculs,  ftarfe  tyfihle,  fo  in  bie 
(Erbeqefchlagen  werben,  um  abqefeuerte 
Kanonen  in  ihrem  Sttrùcflaiif  amu* 
halten. 

Acculement , s.  m.  bie  95ogenrünbunq  ber 
3nho4er , bie  ben  ©auch  bed  ©chiffed 
bilben. 

Acculer,  v.  a.  einen  in  einen  ©ttnfef  ober 
in  bie  €nge  treiben,  bafi  er  nicht  weiter 
fann;  it.  eitt  tyferb , bet)  ber  ©ölte,  fo 
lufammcnbringeit,  baf  ed  bad  .ftreuj  jti 
febr  einwirtd  liebt  ; — un  soulier  (et* 
entlieh  ^uier)  bieûuartiere  bed©chuh*d 
inten  nicbcrtreten. 

Acculé , ée , part,  et  adj.  Offiapen)  au  fgc* 
bAumt;  deux  canons  acculés,  jiwep  jfa* 
itonen,  bie  einanber  bad  £intert&eil 
lufebrett. 

o’Accuier , v.  rèfl.  contre  qcb.,  ftd)  an  einen 
£rt  bellen,  wo  manpon  hinten  nicht 
angegriffen  werben  fann  ; fich  mit  bem 
SKucfen  an  etwad  ff  elfen  ; le  cheval 
s'accule , — fAfcrt  lurucf . 

Accum  »dation , s.  f bie  2lnhiufung,  Jpiu* 
fung;  — de  droit,  bie  SXechtöperffir* 
fung. 

Accumuler,  c. a.  hiufan;  aufhiufen,  an* 
häufen  ; fatumcln. 


Accttrbifaîre , adj.  lever  accurbitaire, (bet) 

einigen  ) ber  ©anbwurm. 

Accusa  bie,  adj.  c.p.  us.  fo  «ngeflagt  wer- 
ben fann;  flagbar. 

Accusateur,  s.  m.  bet  infliger,  öliger  ; 
— public , ber  öffentliche  ober  peinliche 
infliger , ber  ftiffal. 

Accusatif,  s.  m.  (©ramm.)  ber  Hecufatio. 
Accusation,  s.f  bie  Älage,  Slnflage  (Pot 
©cricht;)  bie  ©efdjulbigung  ; ber  ©or- 
wurf  des  péchés,  bie  ©efenntttif 
ber©unben;  bic  ©eichte. 

Accusatoire , adj.  c.  p.  us.  atlflagenb. 
Accusatrice,  s.  f.  bie  Slnfligcrinn , Äli* 
gerinn. 

Accusé,  ée,  s.  m.  etf.  ber,  bie  ©cflaqtf. 
Accuser,  v.  a.  ( auprès  de  obct  devant  qn. 

bep  einem)  anflagen,  pcrflagen;  bc* 
fd)ulbigen,  (por  ©ericht)  angeben  ; ac- 
cuser son  point , (<piquetfp.)  fein  ©piel 
angeben  ; — la  réception  d’une  lettre, 

ben  ©mpfang  eined  ©riefed  melbcn; 
accuser  un  testament  < ffur.)  fin  $effa- 
ment  anfechten,  unb  behaupten , ban  etf 
erfchlichen  feg;  accuser  (©tabler)  (les  os, 
les  muscles)  anbeuten,  bie  Oberfläche 
ber  Jpaut  fo  porff eilen,  ba§  bad  baruntee 
©erborgenc  herporfeheint.  s’ Accuser  ober 

accuser  ses  péchés,  (£h*Ol.)  feint  ©un- 

ben  befennen;  it.  beichten. 

Acense , s.  f.prvl.  T.  ein  £indgut. 
Arensement.  s.  m.  ol.  bif©erpad)tUttg  Ullb 
Pachtung  eined  ‘ 

Accnser , v.  a.  prvi.  ein  ©runbflucf  ald  fitt 
Btndaut  ûberlaffett,  itt  3intfpad)t  geben, 
perpachten;  it.  in  ÿacht  nehmen, 
pachten. 

Acéphale^r//'.  et  s.  m.  fo  O^tte 

ohnc'Slihaupt  ift. 

A ce  que,  coqj.  oi.  bamtt,  atlf  ba§5  anj. 

fopiel  alé  Comme,  wie. 

Acérain , adj.  T.  ffahlatttg. 

Acerbe , adj.  c.  herb , unjeitig , pb  US» 
âpre. 

Acerbité,  s.  f.  p.  us.  bie  Äfrbf , bad  S) Ctbf, 
©charfe. 

Acérer,  v.  a.  mit  ©taljl  belegen,  flahlett/ 
perflöhlen  ; fg.  fchörfen. 

Acéré,  ée , part,  et  adj.  gcftiblt  !C.;  fig. 

feharf,  J.  95.  ein  ©chmcrt;  (©tcb.)  fdwrf 
an  ©efehmaef  ; it.  burchbrittgcnb  ; sa 

plume  est  bien  acérée,  fig>  et  führt  CÎIIC 

fpthige  5fhcr  ; et  fehretbt  feharf. 

Acérides,  s.  m.  pl . T.  <pflûfter  Ohne  3Bad)d. 
Acérure , s.f.  bad  jubereitetc  ©tahlplâtt- 
. d*cn , womit  ein  ©ifen  perffahlt  werben 
foü. 

Acescence,  s.f.  T.  bie  £>ifpofttion  junt 
©anerwerben. 

Acescent,  ente , adj.  T.  fi lierlid). 
Acétabule , r.  m.  T-  bit  ^fûnne  Oit  bftt 

Änochen,  worin  ftch  bie  Ätigcl  bewegt 
Acéteuse  , s.  f»  f,  oseille. 
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Acéteux , euse  , adj.  effighaft,  fAuerlicht 
Acétique,  adj.  (Çfipm.)  WftÔ  COncenttirtC 
€(ngfAurc  entait. 

AcfciJander , v.  a.  £unben  verfehaffen  unb 

iumiitn  ; cette  boutique  est  bien  acha- 
landée, biefer  gaben  ftefict  in  guter  jfunb* 

fd)ûft  ; cette  fille  est  fort  achalandée,  vulg. 

biefe*  ÎÏÂ befien  fiat  me(e  gtebfigbcr. 
s'Achalander , p.  riß.  £unben  bffommcn 
ober  an  fïd)  jiefien. 

Acharnement  t s.  m.  grimmige  Begicrbe  ei- 
ne* wilben  îhicrtf  nach  $leifch  ; */.  ber 
©rtmm , bie  SButfi,  womit£biere  nnb 
sRcnfcfccn  einander  anfallen,  auf  ein 
anbet  loSgefien;  ßg-  fieftige  €rbitte* 
rung. 

Acharner,  v.a.  blutgierig  machen  ; pi.  us. 
ßg - einen  wiber  ben  anbern  anfieçen, 
aufbnngen,  erbittern, 

S* Acharner,  v.  riß.  contre  qn.,  Wiber  einen 

wûtfien  , ifin  heftig  verfolgen , heftig 
gegen  ihn  erbittert  fepn  ; sur  qn. , feiuen 
©rimra  wirllid)  an  einem  «uéùbcn; 
s’acharner  à ober  sur  qch. , auf  etWû* 
erpicht  ober  fiifiig  fepn,  einer  ©ache 
unmAßtg  nacfifiAiigen;  heftig  ober  lei 
bcnfcfiaftlicfi  über  etwa*  fierfaUen. 
Achat,  t.m . ber  £auf,  Çinfauf;  it.  ba* 
(%  tt  auf  te;  achat  passe  louage,  prov.  £flUf 

geht  vor  Diethe. 

Ache , s.f.  ber  €pvich. 

Achée , ».  m.  ein  €rb*  ober  SKegenwurm. 
Achemens,  *.  m.  pi.  bie  £elmbecfc,  ber 
£elmfd)muct  an  einem  Söapenfchilb. 
Acheminement , s.  m.ßg.  ber  2ßeg  , JU  ei* 
non  Broecfju  gelangen;  bie  (Einleitung, 
ein  guter  Anfang  ju  etwa*. 

Adbrminer , *.  a.  ßg.  beforbern  ; etwa* 
einlciten  ober  in  ©ang  bringen;  ache- 
miner un  cheval , ein  junge*  tyferb  baju 
gewöhnen  , baß  e*  gerabe  oor  fiel)  weg« 
gehe;  un  cheval  acheminé,  fin  tyferb, 
bo*  fchon  ein  wenig  sugeritten  ifh 
s* Acheminer,  v.  riß.  ftdj  auf  ben  5öeg  ma* 
cfcen  ; ßg.  Fortgang  gewinnen , voran* 
gehen;  im  ©ange  fepn;  it.  fieranruefen. 
Achéron,  ».  m.  ($Bptb«)  ber  Slcheron,  ein 
JpÖOcnfluß;  affronter  l’Achéron , (poet.) 
bem  £obe  mutfiig  entgegengchen. 

Acheter,  p.  a.  qch.  de  qn-et  qch,  pour  — 

laufen, einfaufen ; it-ßg-  erlaufen, er« 

ringen;  acheter  sa  liberté  au  prix  de  sa 
v»e,  feine  ^repfieit  mit  feinem  Blute 
erlaufen;  qui  bon  l’achète,  bon  le  boit, 
pro*,  wenn  ei  bir  fefimeefen  foll,  fo 
mußt  bu  e*  gut  einlaufen. 

Acheteur  , ».  m.  bet  ÂAufer. 

Achevé,  ée,  part,  et  adj.  geenbiget,  Vol* 
lenbet;  ooUlommen;  vortrefflich,  un* 

pergleublicb  , (f,  accompli  ; ) un  cheval 
achevé,  ein  wohljugcrittenc*  IJJferb; 
un  fou  achevé,  ein  £rj|narr,  un  scélérat 
achevé,  ein  au*gem«chtft  ©churfe. 
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Achèvement,  s.m.  bie  BoUenbung,  €nbt# 
gung,  poUe  2lu*bilbung  ; (höchffc) 
2}oUfOmmenfieit;  achèvement  du  terme, 
(jur.)  bie  Berjließung  be*  Termin«, 
Achever,  v.  a.  et  n.  enbtgen,  J U ©nbe 
bringen,  au*madjen,  fertig  machen, 
vollbringen,  voHenben;  it.  völlig  au*- 
bilben , bie  leljte  Bearbeitung  geben; 
achever  qn. , einen  umbringen , vollenb* 
um  fein  Vermögen , um  feine  ©efunb* 
fieit,  um*  geben  bringen;  einem  betr 
9tefl,  ben  £obc*ffreicl)  geben;  einen 
ganj  ju  ©runbe  richten  ; $u  Bobcn  trin- 
fen;  achever  de  lire,  de  parier,  pollcnb* 
auélefcit , «Uöreben  ; achever  de  vivre  , 
flerben  ; — de  dîner,  abfpeifett  ; achevez! 
macht , baf;  ifir  fertig  werbet  : 

s 'Achever , v.  riß.  (»,  ©acfien  ) }U  €nbC 

gehen,  fertig  werben,  bie  BoUenbung 
befommen;  (o.  Vertonen)  fich  hinriefi- 
ten;  fîcfi  um  feine  Söofilfahrt,  um  fein 
geben  bringen;  ficfi  voUfaufen. 

Achevoir , s.  m.  T.  bie  pollige  Berfertt* 
gung,  la  pièce  est  à l’achevoir , cö  fefilen 
nur  noch  einige  €llcn , fo  ifl  bûé  gonje 
etuef  fertig. 

Achille,  ».  m. ^SfcfiiUeömit  bem  Bepnamen, 
ber  ©cfinefffußige  , etit  griechifcfier 
^elb;  le  tendon  d’Achille,  bie  große 
©ennaber  an  ber  ftu&fofile;  Achille,  T. 
baÿ  £auptargument  einer  pbilofopht* 
fefien  ©efte;  ber  i?auptbewei$grunb. 
Achiilée,  s.f.  bie  ©cfiaafgarbe,  (^flön§e.) 
Achoppement,  s.  m.  ol.  bet  Slllfloß,  ba^ 
©trancfieln  ; auj.  ßg.  pierre  d’achop- 
pement, ein  ©tein  beé  Slnflofeö. 
Achores,  s . m.  pl.  T . ber  ^tnfprung,  b.  i,  bcc 
©rtnb  auf  ben  Ä&pfeit  ber  Äinbcr. 
Achromatique,  adj.  unförbig,  WÜÖ  bie  ©e» 
genfUnbe  ohne  frembe  Farben  barftcUt; 
lunettes  achromatiques , eilt  aefiromati* 
fcfieö  fternglaö* 

Achroniqqp,  adj.  < 2lflrott.  ) ber  ©onne 
gerabe  gegenüber  flcfienb  ; le  lever  achro- 
nique  d’une  étoile,  bûé  Stufgcfien  einctf 
©tern$ , wenn  bie  ©onne  ben  jrwrijont 
pedißt. 

Acide,  adj.c.  fauer,oon  fcfiarfer©^ure; 
it.  s.  m.  (Sfipm.)  bie  ©Aure  ; fefiarfe^ 
auflôfenbeO  ©alj;  M ©auerfalj. 

Acidité , s.  f bie  natürliche  ©Aure. 
Acidulé  , adj.  c.  fAuetlid)  Î it.  s.  m.  pl. 
©auerbrunn , b.  i.  ètineralwaffer,  ba^ 
nicht  heiß  iff. 

Aciduier,  p.  a.  T.  mit  fAucrüchen  ©Afteit 
vermifefien. 

Acier , ».  m.  ber  ©tafil  ; ßg-  bä*  ©cfiwert  ; 
acier  de  bonne  trempe,  WOfilgcbArtetCÇ 
©tûfil;  d’acier,  ftAhlcrit , Voit  ©tûfil. 
Aciérie,  s.  f.  T.  ber  ©töfilofeit  , btC 
©tafilfititte. 

Acolyte , ».  m.  ein  Äirchenbebifttter  ber 


/ 
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bem  tyrtefler  bep  feinen  9lmt#pemcb* 
tunken  bient« 

• Acoiyut,  s.  m.  boö  2lmt  bejTclben. 

Aconit,  ».  m . bie  3ÖQlf#wurj  ; ba#  Elfen* 
hütleim 

Acoquinant,  ante,  adj.  fam.  antocfenb/ 
oerfubrertfeh  / wa#  perwöbnt. 
Acoquiner,  v.  a.fam-  anlocfcn,  oerfübren  ; 
perwobnen , faul  / lieberlich  machen  ; 
le  feu  acoquine,  ber  warme  Öfen  macht 
trüge.  . 

s’Acoquiner , v.  rtj 7.  à qch. , à qn.t  in  etWÜ# 
ober  in  jenianb  pernarrt  fepn;  s’acoquiner 
au  jeu , ficb  ba#  Spielen  angewöbnett / 

— auprès  d’une  femme  , (ich  tttt  ein 
8öctb#bilb  binnen;  — dans  une  ville  J 
fîch  bcfUnbig  in  ber  nebmlichen  Stabt 
aufbalten. 

Aco  usina  te,  s.  m.  T.  bû#  Sumfcn  Ober 

klingen  por  ben  Obren. 

Acoustique,  ». /.  bie  £ebre  ober  îfcbeorie 
bc#  Schall#  ; it.  arij . c.  T.  ju  ben  Obren, 
JUltt  ©cbbr  gehörig  ; le  conduit  acous- 
tique, ber  @f bôrgang  ; instrumens  acous- 
tiques, 3nfirumente  ben  Schall  ouf 
eine  größere  Söeite  fortjupflanjen,  j.  ©. 
Ut  Sprachrohr  te* 

Acquéreur,  s . m.  Uï  Shuftt , EtfPetbcr  / 
ânfiufer/  bef*  unbeweglicher  ©ûter. 
Acquérir , v . a.  in.  an  ftd)  laufen  / erwer- 
ben , erlangen , ftdj  anfehaffen , an  fîch 
bringen;  it.  eine  flJerfon  einnebmen/ 
ftcb  juin  $reunbe  machen/  auf  feine 
Seite  bringen  ; je  vous  suis  tout  aquis , 
ich  bin  3bnen  oôflig  ergeben;  il  acquiert 
tous  les  jouis , er  wirb  alle  £age  reicher. 
l’Acquérir,  v.  riß.  ( p.  <p<rfonen)  gewin- 
nen; fîch  jujieben  k.  (p.  Sadjen)  er- 
worben werben. 

Acquêt,  ».  m.  T.  et  fam.  ber  Erwerb , 
©ewinn;  ba#  Erworbene  ; it.  berÄauf; 

faire  de  nouveaux  acquêts,  neue  ©Uter 
an  fid>  bringen  ; »1  nVa  point  d’acquêt 
à cela,  hieran  ift  niefjt#  ju  gewinnen; 

il  n’y  a si  bel  acquêt  que  le  don,  prov. 

vuig.  wa#  man  gefebenft  befommt/Wirb 
einem  nicht  fauer  *u  erwerben. 
Acquêter,  v . a.  (3ur.)  erwerben  / an  ftd) 
bringen. 

Acquiescement,  s.  m.  bie  Einwilligung  in 
etwa#  î — à la  volonté  de  Dieu,  bie  Er- 
gebenbeit  (ffûgung)  in  ben  göttlichen 
SBtllen. 

Acquiescer,  v.  n.  à qch.,  etwa#  eingeben, 
bewilligen  / fîch  etwa#  gefallen  lafîen  ; 

acquiescer  à la  sentence,  e#  bet)  einem 

tîrtbeil  bewenben  lafîen. 

Acquis , e , part,  et  adj.  erWOtben  IC-  f. 

acquérir.  *■ 

Acquis,  s.  m.  bureb  $lci§  unb  SDlube  er- 
langte# ©ut/  erworbene  Äenntniffe  ; cet 
homme  a bien  de  l’acquis , biefer  CÎRenfdj 
btttPiele  Äenntniffe/  ©efebief lichfeit  te. 


Acqu 

$y/  ein  feböne#  Vermögen  ; il  n’a  pas 
moins  d’acquis  que  de  naturel,  bfß  feinen 
natürlichen  ©oben  / befipt  er  nochPiel 
bureb  $lei§  erworbene  ©efchicflichfeit. 

Acquisition,  ». f.  ber  Erwerb,  Äauf  (bef. 
pon  unbewegU  ©utern;)  it.  ba#  erwor* 
bene  ©ut. 

Acquit , ».  m.  bie  Quittung , ber  (Schein 
wegen  bezahlter  Schulb  ; (©iUarö)  bet 
2lu#fap,  naebbem  man  ben  ©all  be# 
2tnbern  gemacht  bat;  acquit-i-caution , 
ein  SoUjettel,  ein  tyafftcrfchein , mit 
welchem  eine  perftegelte  2öaare  frep  bi# 
an  ihren  ©effintmungöort  gebt  ; acquit 
de  payement , ein  Schein , ben  man  be* 
fommt,  wenn  man  ben  3ott  fogieich 
baar  befahlt  bat  ; acquit  de  transit , ober 
acquit  à caution  de  transit,  ein  $ranfl* 
tojettel,  ber  nber  gewiffe  ©achen  unb 
SBaaren,  bie  im  £anbe  frep  au#*  unb 
einpaffiren/  ertbcilt  wirb;  acquit  de 
franchise , ein  godfrepfchcin  über  paa- 
ren/ bie  auf  frepen  «Oceffen  unb3Rörftcn 
im£anb  eingefauftworbenfînb/  um  in 
frembe  2Änber  perfchicft  ju  werben  ; ac- 
quit patent,  eine  Drbre  be#  £anbe#berrn/ 
etwa#  au#  feinem  0cbap  baar  }u  bejah* 

len  ; faire  l’acquit  d’une  partie  de  mar- 
chandise , eine  £aufmann#recbnung  be* 

jab Un.  Fig.  faire  qch.  par  manière  d'ac- 
quit, etwa#  nadjl&ffig/  ober  obenbin 
tbun  ; jouer  à l’acquit , um  Ut 
ober  um  ba#  ©anje  fpielen  ; payer  qch. 
à l’acquit  d’un  autre, für  Rechnung  eine# 
anbern  bejablen  ; pour  ober  à l’acquit  de 
sa  conscience,  jur  ©erubigung  feine# 
©ewiffenö  ; pour  acquit , adv.  baar  em- 
pfangen ; vuig.  ju  £>anf  bejablt  ; mit 
biefeh  ^Borten  pflegen  bie  j^aufleute  bie 
©ejablung  einer  iHechnung  ober  eine# 
9öecbfelbrief#  ju  befcheinigen. 

Acquittement,  s.  m . ( nouv . ) d’une  dette. 

bie  ©ejablung , Entrichtung  einer 
écbulb. 

Acquitter,  v.  a.  pon  0chulben  frep  ma* 
chen;  bejahten / ©éulben  abtragen; 
qch.  i qn.,  einem  etwa#  bejablen  ober 
entrichten  ; — qn.  de  qch.,  einen  pon 
feiner  <§cbulbigleit  frep  machen/  frep* 

fpreden  ; acquitter  qn.  envers  ses  créan- 
ciers , bie  ©îiubiger  eine#  anbern  be* 
ftiebigen  ; acquitter  sa  conscience , feilt 
©ewiffen  bewahren  / beruhigen. 

s’ Acquitter,  v.  riß.  brjablni/  feine  0cbulb 
abtragen;  — envers  ses  créanciers,  feine 
©lAubiger  beliebigen  ; s’acquitter  de 
son  devoir,  feine  Pflicht  beobachten; 
— de  sa  promesse , fein  SBcrfprcchcn  et • 
füllen;  — d’une  commission,  einen 
Auftrag  au#rtchten,  bie  aufgetragene 
0ache  beforgen  ; s’aquitter , (©tU.)  fîch 
au#fepen  ; qui  s’acquitte,  s’enrichit, prov. 

mx  feine  Schulben  jablt/  wirb  reich* 
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n 

Acre,  ».f.  (furjed  a)  ein  Wer,  borgen 
ganbet;  3««d)ert. 

Acre,  adj.  c.  (langed  I)  fdjatf , beiffenb, 
$erbe  ; âcre  au  goût , &erb  »on  ® efchmacf  î 
fig*  (o.  ©erfonett)  , bifîig  ; it.  r.  m. 
bie  Bc&arfe. 

Acretnens,x.  nu pl  T.  Ddjfen  u»  Âûhhàute 
bte  ber  Jpanbel  über  (Eettfhmttnopel  aud 
bem  fchwarjen  SOleere  bringt, 

Acreté.  t.f.  bie  Bchàrfe , $.  35.  bed  Baljed, 

ber  ©ÛÛC  ; fig-  il  y a toujours  de  i’âcreté 
dans  ses  paroles , er  hot  immer  et»«*  Sln* 
*ôgïiched(35ittered,35eifFenbed)  in  feinen 
SBorten. 

Acnmome,  ».f.  T.  bie  Bdjàrf e,  Bâure. 

Acrimonieux , euse , adj.  T.  wad  eine  bftf* 
fenbe  ©chJrfc  in  ftch  oerjïecft  hàlt;  bile 
acrimonieuse,  fdjarfe  ©allé. 

Acrobates , ».  m.  pl.  eine  %tt  Bciltinjer 
ber  Hlten. 

Acrocome,  adj.  c.  fo  lange  Jfrûûte  bat. 

Acromion,  ».  m.  T-  ber  obere  £beil  bed 
9tuefgratd  an  ben  Bchulterbttttern. 

Acrostiche , ».  m.  it . adj.  c.  ein  Vamcnge* 
bicbt;  33erfe,  wooon  bie  Slnfangd* 
»ber  Çnbebuchffaben  jebcr  Zeile,  $ufam* 
mcngenommen , einen  Manien  , ober 
au<b  bte  Stafangdbucbfiaben  mehrerer 
tarnen  audmachen. 

Acrotères,  ».f.  pi.  T.  Meine  JufiactfcUe 
»ben  auf  bon  gronton,  um  Olafen/ 
Statuen  te.  barauf  $u  fteUen;  it.  biefe 
aufgefle&ten  Bachen  fclbft  ; it.  bie  ©ie* 
beljinne,  brr  $orß  eine«  £aufcd. 

Acte,  ».  m.  bie  £hat,  £anblung;  bad 
®erf;  (2og.)  bie  SEBirflichfett;  (iur.) 
iebe  gerichtliche  ober  außergerichtliche 
#anMtmg  ober  SJerhanblung  ï offent* 
liehe  Siete,  Urfunbe;  bad  ^Document; 
plur.  $rotofoüe , SlatbdfchlûtTc , 33er* 
fcanMungen,&cten,Urfunben  ; acte  cons- 
titutionei,  bie  £onfHtutiond*Urfunbe;ri. 
ein  öffentlicher  Actus,  §.  qs,  eine  feper» 
fiche  Siebe,  Uebung  ober  Oifputatton 
auf  UntoerfitÄten  ic.  ; it.  ein  Slufjug  in 
Bchaufpielen.  (Action  wirb  oon  jeber 
£anblung  gefagt , fie  mag  gemein  ober 
«ufferorbentlich  fepn , unb  (lebt  mehr 
mit  adjectivis;  Acte  aber  wirb  eigentlich 
nur  »on  anmerfungdmûrbigen  #anb» 
lungen  gefagt,  unb  wirb  mehr  mit 
substantivis  oerbunben.)  Acte  de  scélérat, 
ein  33«bcn flûcf  ; — de  charité,  de  jus- 
tice, eingßerf  ber  35armber$igfeft,  bet 
äriftltchcn  giebe,  ber  ©crechtigfeit; 

— de  contrition,  tint  35u&banbîwig  ; 

— de  foi , d’humilité , eine  Uebung  bed 
©Iaubend , ber  Jöemuth  î foi re  acte 
d’héritier,  fîdj  $um  €rben  befennen; 

demander , prendre  acte  de  qcb. , ftcf)  eine 

gerichtliche  35efcbeinigung  über  etwad 
autbitten  ober  geben  laßen;  les  Actes 
des  Apôtres , bie  Äppßelgefchicbte. 


Acteur,  ».  m.  Actrice,  t.f.  ein  BchflUfpie* 
1er,  eineBchaufpielcrtnnjj?£.  eintbA* 
tiger,  gefehaftiger  Slntbcilnehmer  an 
etwad;  eine  £auptperfon  ; u nous  faut 

encore  un  acteur  , fam , cd  fehlt  Und  nodj 

eine  $erfon , ein  SDtitfpielcr. 

Actif,  ive,  adj.  thitig,  wirfenb,  wirf» 
fam,  actio;  it.  arbeitfam;  it.  lebhaft, 
munter  ; mes  effets  actifs , mein  wirtli- 
ches Vermögen;  des  dettes  actives,  sic- 
tiofchulben , Bchulben  bie  man  $u  for- 
bern  hat;  voix  active,  eine  2öahl» 
ßimme,  traft  welcher  man  nicht  nur 
Slnbern  feine  Btimme  geben,  fonbem 
auch  felbft  erwählt  werben  tarnt;  le 
commerce  actif  d’un  pays,  bie  Slcttohanb« 
lima  eined  ganbed , ba  baßelbe  feine 
eigene  Skobucte  anbern  £Înbern  ju- 
fuhrt;  un  verbe  actif,  (©ram.)  ein  Zeit- 
wort, bad  eine  £anblung,  einîîhun 
anbeutet. 

Action,  »./.  eine  £bat,  J^anblung,  Ver- 
richtung ; (SJhof.)  bie  ŒBirfung , Sleuf- 
ferung  ber  5©irtfamfeit;  (SKcchan.)  bie 
Btrebtraft;  it.  bie  2ebhaftigteit,  SDtun* 
terteit,  $)\%t,  ^cftigteit,  bad  geben, 
bad  $cuer  ic.  im  £hun  unb  SXeben  ; it. 
berStnftanb,  33ortrag,  Sludbrucf,  bie 
BtcUung,  bie  ©eberben  eined  Slebnerd, 
Bchaufpielerd  k.  , (auch  fo  bepm  Wäh- 
ler j)  ri.  bie  Aaupÿanblung  eined  £ra- 
mad  ober  epifehen  ©ebichted;  (tfriegdw.) 
ein  Treffen  ; ( jur.  ) eine  gerichtlidic 
Älage;  ri.  bie  ©cfugnif , tint  folchean* 
§uftellen  ; ri.  eine  Stctie , b.  f.  ein  Sln* 
theil  an  ben  Çapttalfonbd  einer  ^)anb- 
lungdgefeBfchaft;  être  en  action , immer 
in  ©emegung  fepn;  intenter  action, 
gerichtlich  eint  lagen  i avoir  action  contre 
qn. , jur  gerichtlichen  ©inflagc  gegen 
jemanb  befugt  fepn;  action  de  bouche, 
bad  Bptelen  eined  SJferbed  mit  bem  ©e- 
bif  ; action  de  grâces,  bie  £anffagung; 
les  actions , T.  bad  gÂobiliaroermogen , 
bie  Obligationen  ober  Bchulbbriefe.  (f. 
auch  Acte.) 

Actionnaire,  ».  m.  ber  Vefîher  einer  ober 
mehrerer  Slcticn,  l^hcilhaber;  (f. Ac- 
tion;) it.  ein  SlcticnhÄnbler. 

Actionner,  v.  a.  T.  gerichtlich  belangen, 
Älage  anflcUen , oerflagcn. 

Actionné  , ée , part,  et  adj.  gegen  ben  ei«f 

tflage  angcflellt  ifi. 

Activement,  adv.  (©ramm.)  in  aftioerVe* 
beutung;  actioe. 

Activer , v.  a.  (now.)  befdjleunigen  ; it. 
in  Uhitigfeit  fehen,  einleiten,  î.  35. 

la  marche  d’une  affaire,  d'une  opération  etc. 

Activité , s.f.  bic  SBirffamfeit,  £bàtigfeit; 
ri.  ^urtigfeit,  Smflgfeit,  ber  muntere 
Jleif. 

Actrice , f.  Acteur. 

Actuel,  elle,  adj.  wirflichî  »irflich  OOC* 
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^artben  ; it.  gegenwärtig , fcçtçi;  lagrâce 
actuelle,  7\  bic  wtrfcnbe  ® nabe.  t 
Actuellement,  adv.  TOirflicf)  , gCyCHWAttig, 

eben  je$t. 

Acut , s.  m.  (©ramm.)  un  i acut , eitl  é 
mit  bem  fdjarfen  Slccent. 

Acutangle , s.  m.  T.  eine  fpiijwinfcligc 
$igur.  , . 

Acutangulaire,  adj.  c.  fpiÇWtnfclig. 
Adage,  s.  m.  p.  us.  Cill  ©ptÜd)WOtt* 

Adagio,  adv.  (sfôufîf)  langfam,  traurig; 
S.  rr.  baô 

Adamites , s.  m.  pi.  bie  ftbamiten  ; ©ccti»| 
rer,  bic  2tbamô  ©lôfte  tm  ©tanbe  ber 
Unfcliufb  nacbabmen  wollten. 

Adaptation  , s.f.p.us.  bic  Slupaffung,  2ltt* 

wenbung  auf  etwaô. 

Adapter,  t».  a.  auf  etwaô  ûttpaflcn,  anwen* 
ben,  fdiicflid)  «nbringcn. 

Adarce  , Adarca,  s.  f.  faltiger  ©d)AUm, 

ber  fid>  in  moraftigeu  Ôcrtern  an  ben 
©cbilf  îc.  anbangt. 

Adatais,  adatis  (demi -casse)  s.  m.  eine 
2lrt  febr  feiner  Cftinbifcber  $touffeline. 
Addition , s.f.  bie  $in$ufugung,  baô.Ç>in« 
jutbun,  bie  Vermehrung;  it.  ber  Ju» 
fap,  îtnbAiig;  bie  jugabc;  (SXccfjenf.) 
baô  2lbbircn;  p/wr.(jur.)  @d)riften/  bte 
nac!)  einem  ergangenen  ^nterlocut  noch 
ferner  eingegeben  werben. 

Additionei , elle , adj.  fo  Ctft  nachher  JU* 

gefegt  ober  bepgrfugt  worben  ift  î un 
compte  additionnel,  eine  onberweitige 
ober  befonbere  «Rechnung. 

Additionner , v.  a . ($Xed)CUf.)  Abbiren,  JU* 
fanunenreebnen. 

Adducteur , s.  m.  T.  SDîuôfel,  ber  ein  ©lieb 
einwftrtö  bewegte 

Adduction , s.f.  T.  bie  Bewegung  eincö 
foldien  ORuôfelô. 

Ademption,  s.f.  T.  bie  «föiberrufung , 
Jurucfuehmuttg  , ©ntjichung  einer 
©chcnfung,  eincö  <prmlegiumô,eiucô 
söermAdjtniiTeö  ic. 

Adénoiogie , s.f  bie£e&rc  von  ben  Stufen. 
Adenos , s.  m.  (coton  de  marine)  *5aUUl* 

wolle  auö  Sllcppo. 

Ad-nt , m.  T.  bie  Verzahnung , Vcrja* 
pfung  t faire  un  assemblage  en  adent , 
einjApfcn. 

Adepte,  r.  m.  ein  ©olbmadier,  ber  ben 
©tein  ber  Reifen  wtrflid)  bctfpt  ober 
im  bcfîfcen  glaubt;  it.  ber  in  beu  tief 
ften  ©ebeimntjTen  einer  SöiffcnfdjAft  un« 
terrtchtet  ift;  ein  ©in geweihter. 
Adéquat,  e,  adj.  T.  VOllftÂnbig. 

Adextré  , ée , adj.  WAÔ  *»r  rechten  ©Ctte 

beô  V>apcnfchilbcd  etwaô  neben  ftch  bat. 
Adhérence,  s.  f.  T.  baô  Slimnanbcrbûiigen  ; 
ba6 2lnf leben , Slnhàngcn  an  etwaô;  it- 
ßg.  p.w.  bie  Smbànglithfeit , ber 
• anbang. 
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Adhérent,  e,  adj.  prop.  et  fig.  anhattgetlb/ 

anflebcnb;  ßg.  beppflichtenb. 

Adhérent , s.  m.  ein  ÄnhÄnger , (meift  m.p.) 

Adhérer,  v.  n.  prop.  et  ßg.  à qch.,  feft  Alt 

etwaô  hangen,  anhangen,  anfleben; 
//.  angcwadjfen  fepn  ; fig • beppftichten/ 
beotreten,  iugethait  fepn;cö  mit  einem 
halten  ; (jur.)  inhÄriren , b.  i.  fid)  noch 
ferner  barauf  berufen. 

Adhésion , s.  f prop.  et. ßg.  baô  2lnhÄttgf  tt  ; 

ßg.  ber  Wegfall , ‘Septritt  ; bie  &ep- 
pftkhtung. 

Ad  honores,  T.  ©hren;  un  conseiller  ad 
honores,  ein  £itularrath. 

Adjacent,  e,  adj.  angtinjenb,  baran  lie* 
genb  ober  baran  ftoflenb. 

Adiante,  s.m.  baô  Frauenhaar,  bie  ÜRauer- 
rautc  îc.  eine  tyflanje. 

Adiaphore,  adj.  c.  T . Wfber  bÔÔ  nodjgUt} 
gleichgültig. 

Adiaphore,  s.  m.  T.  eine  Slrt  ©pirituô 
auô  SOÔcinflein  bifhUirt. 

Adjectif , s.m.  (©ramm.) ein  ^epiôort* 

Adjection,  s.  f.  T.  bet  3ufaÇ  , bte  ’SCp* 
fugung. 

Adjectivement,  adv.  alô  ein  Q5epW0tt* 

Adieu , interj.  lebe  (lebet)  wohl  l ©ott  be- 
fohlen ©ott  behüt  euch  ; it.  s.  m.  ber 
9lbfd)ieb,  bûô@d)ctben,  baô  îlbfchiebô- 
fomplimcnt,  bûÔ  £cbeW0hIi  dire  adieu,  • 
faire  ses  adieux  , 2lbfd)ieb  nehmen , baô 
£cbeWohl  fügen  ; dire  adieu  à qch., 
eine  ©ache  aufgeben,  einer  ©acht  ent- 
fagen  ; adieu  ! sans  adieu  ! leben  ©ie 
wohl  '.  bod)  ich  nehme  nicht  gant  2lb- 
febieb , wir  (eben  und  halb  wteber; 
adieu  bon  temps  ! meine  heften  3abre 
fînb  bahtn  ; id)  habe  mein©uteö  genoiTcn* 

Adjoindre,  v.  a.  irr.  qn.  à qn.  einem  jf- 

rnanben  juin  Slmtôgchûlfen  jugeben; 
jugefcllen. 

Adjoint , e , part,  et  adj.  it.  s.  m . juae- 

feUet,  jugegeben;  ein  Slbjunct,  9lmtö^ 
gehulfe;  plur . T.  bic  HmjMnbc  einer 
©ad)e. 

Adjonction,  s.f  (jur.)  bic  ^ugebuttg 
eineö  ©chulfcn;  baô  Bbjungiren. 

Adipeux  ; euse , adj.  (3(nat.)  fett  ; la  mem- 
brane adipeuse , baô  jettbÄutcben  gleid) 
unter  ber  £aut. 

Adiré , ée , adj.  ( jur.)  ocrlegt,  perworfen. 

Adirer,  v. a.  (jur.)  verlegen  , verlieren. 

Adition , .ç.  /.  T.  bte  Annahme , ber  Ein- 
tritt eineô  ©rbcô. 

Ajudant,  s.  m.  ein  SlbjUbantî  — général, 
©cncralabîubant. 

Adjudicataire , s.  c.  einer , bem  etivaô  gc- 
rtditlich  ober  auiTcfa^tchtlid)  juerfaiint 
ober  jugefprochen  wirb. 

Adjudicatif,  ivç,  adj.  (jur.)  baÔ,WOburd) 
einem  etwaô  juerfannt  wirb. 

Adjudication,  s.  f.  gerichtliche  Junten* 

nung* 

Adjuger, 
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Adjuger,  v.a-  gerichtlich  juerfcnnen,  $u* 
tprcdjen;  it.  (außergerichtlich)  51t* 
ftfflîtSb 

Ad jï- ration, 5. f.  T.  bie  33efchmôrung  eine* 
tofcn  ©eiM  ober  Vefeifenen. 

Adjurer,  v.  a.  einen  bôfcn  ©eifi  befchwôren 
it.  befetrporen  ; je  vous  adjure  au  nom 
de  la  patrie,  ich  befchwJre  ©ie  im  Va 
men  be*  Vaterlanbe*. 

Admettre  , r.  a.  irr.  <jn.  à qch.,  ettlftt  £1 

etwa*  julafTen,  gelangen  (affen;  vor 

laffni  ; admettre  à sa  table , an  feine 
£afel  §iehen;  — dans  une  société , il 
■ eine  ©efcllfchaft  aufnchmen;  */.  (un 

compte , un  raisonnement  ) etlPû*  ait* 

nehmen/  gutbeigen/  gelten  (affen» 
Adminicuie , t.  m.  (jur.)  eine  OSepbulfc 
$urVemet*fübruna;  eine  3Äutbmafmng 
ober  ein  anberer  Umfianb  jur©tÄrfuw 
btt  Jpauptbeweifeö  ; ein  Vebelf;  (OEebic.) 
was  bie  gute  ober  fchnclle  9öirfung  einer 
2(r$eneç/befàrbern  (rifft. 

Administrateur,  s.  m.  trice,  s.  f.  Verwal 

ter /-tun;  ber  Regent,  Slbminiftrûtor  ; 

il.  adj.  les  anges  sont  des  esprits  adminis- 
trateurs , bie  ©ngel  fïnb  bienftbôre 
©eifter. 

Administration , s.  f.  bie  Verwaltung , 
tyflene  ; it.  bie  tôramtl idjen  Verwalter; 
îi.  $u*theilung  ber  ©acramcnte;  it. 
©tedung  ber  ^eugen  ; Beibringung  bc* 
Beweife*  ; administration  de  la  justice, 

bit  Jpanbhabung  ber  ober  @e 
redjtigfeit. 

Administré,  *.  m.  einer  / ber  unter  einer 
Verwaltung  fleht. 

Administrer,  v.  a.  vermalten  ; beforgen; 
(bie  ©erechtigfeit)  hanbhaben  ; (^eugen) 
teKen  ; (Beweife)  benbringen  ; (bie  ©a 
cramente)  auofpenben,  auôtheifen. 
Admirable,  adj.  c.  bewunbern*wurbig; 

ungemein  fehon,  portrefflich. 
Admirablement,  adv.  auf  eine  beWUttbern* 
murbige  &rt. 

Admirateur , s.  m.  Admiratrice , s.  f.  fin 

Bewunberer  / Bewunberertmt. 
Admiratif , adj.  m,  (©ram.)  Wa*  fittf  Ver* 
reunberuttg  anjeigt;  point  admiratif, 
ba*  Verrounberung**  ober  2luörufung*< 
Irichen. 

Admiration , s.  f.  bie  Bewunberung  ; it. 
Verounberung. 

AdnuTer , v.  a.  bemunbem;  qqf.  fidj  über 
etwa«  »unbern/über  etwa*  erflaunt  fepn. 
s’ Admirer,  v.  rtß.  (ich  felbfl  bemunbem; 
se  faire  admirer  de  la  populace,  fid)  pom 

gemeinen  Volf  anbeten  (affen. 
Admissible , adj.  c-  juliffig,  giftig,  WÛ* 
man  fur  g&ltig  annebmen  fann. 
Admission.  «»  /.  bie  ^ulaffung  ju  etwa*  ; 
f.  Admettre. 

Admitutcur,  s.  m.  T.  ein  fchriftliche*  £eug 
n ii,  baf  man  tüchtig  befunben  worben 
T.  /. 
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fei,  eine  ©hrenflclle,  einen  JÖienfl  :c. 
i m erlangen. 

Admodiateur , s.  m.,  trice,  s.f.  T.  bCt 

^achter,  bie  tyachterinn  eine*  ©ute*. 
Admodiation,  s.f.  bie  Verpachtung. 
Admodier,  v.  a.  T.  Verpachten. 
Admonêter,  v.  a.  heimlich. einen  geeicht« 
liehen  Verwei*  gebend  (p.  einem  Beicht- 
pater) warnen,  ermahnen. 

Admonitcur , s.  m.  T.  et  iron.  ein  Vet* 

mahner. 

Admonition,  s.f.  bie  Vermahnung,  ©r* 
mahnung, Tarnung , (Erinnerung;  it. 
ein  gerid)t(icher  Verweis. 

Adolescence,  s.f.  bie^üngltngöja&teoont 
14  bi*  jum  asHen  3ßhte  ; ba*  3««ä* 
ling*ülter. 

Adolescent,  s.  m.  p.us.  ein  3üng(ing  von 
14  bi*  2Ç  3û^en;  un  jeune  adolescent, 
lad.  ein  unerfahrener  junger  Sftenfd). 
Adonique,  Adonien,  adj.  ein  flbonifcbef 
Ver*,  bet  au*  einem  Dactylo  unb 
Spondeo  bcfleht» 

Adonis,  s.  m.  ba*  3(boni*r6*chen \fig.  eilt 
fchôner  Süngltno* 

Adoniser,  v . a.  bad.  fotgfiltig  hetflUÖ* 
puçen. 

s’ Adoniser , v.  ré/l.  fidj  nach  ber  nCUC^Ctt 

g^obe  (leiben , fîd)  fchön  herauöpuhen. 
Adonné,  ée  , part.  et  adj.  ergeben;  — à 
rétude,  auf*  ©tubiren  erpicht;  — à la 
débauche,  ber  ©d)wc(gerep  eraebeit. 
s’Adonner,  v . rß.  à qch.  à qn. , fld)  h itt* 

geben,  wibmen;  fî<h  einer  ©ache  ober 
lemanben  ergeben  ; fich  auf  etwa*  (egen; 
etwa*  mit  £cibenfchaft  treiben  ; beflinbig 
bep  jemanb  ober  irgenbwo  fliest  / ju* 
bringen. 

Adonner  , v.  n.  (©chlfffahït)  le  vent  s’a- 
donne, ber  SVinb  wirb  gùn^iger. 
Adopter,  v.  a.  an  Âtnbe*flûttan*  ober  auf« 
nehmen  ; fig.  etwa*  fur  feine  Arbeit 
erfennen  ; fich  jueignen  ; bie  COteinung 
ober  2)enfung*art  eine*  Stnbern  an* 
nehmen. 

Adoptif,  ive,  adj.  an  Ätnbeöffatt  aufge- 
nommen ; aboptirt;  ßg>  fich  fclbec  ju- 
geeignet. 

Adoption,  s.f.  bie  2(ufnehmung  an  Äin« 
be*fiatt;  nous  sommes  enfans  de  Dieu  par 
adoption , (Vibel)  ©ott  hflt  unö  |u  fei* 
nen  Äinbern  angenommen. 

Adorable , adj.  c.  önbctungöwutbig  ; ßgi 
(iebenbwùrbig* 

Adorateur,  s.  m.  Ctn  Ättbeter ; ßg»  £wb« 

haber,  Verehrer. 

Adoration , s.  f.  bie  Anbetung  ; it*  Ver- 
ehrung; it.  bie  Jpulbigung,  bie  bem 
neuerwihlten  fJJapfle  erjeigt  wirb;  iu 
eine  ^apflwahl  ohne  ©timmenfamm- 
lung.,  ' 

Adorer,  p.  a.  anbeten;  vergöttern;  it • 

hoch  perehfcn,  ©hrerbietung  bejeigen, 

B 
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Ados,  s . m.  T.  ein  abhängig  gegen  bit 
©onne  gerichteteg  ©artenbeet- 

Adossé,  éc%part.  (Sßapenf.)  rücflingg  gegen 
einanber  ftchenb  / angelernt. 

Adosser , v.  a.  contre  qch.,  mit  bem  SXürfen 

an  etwag  ftetten  ober  lehnen,  anlehnen; 
ii.  hinten  an  etwag  anbauen. 

Adouber  les  tuyaux,,7\  bie  Vrunncnrôhtcn 
.fo  fefl  in  einanber  fügen,  baf;  fein 
SEBaffcr  ba jwifehen  laufen  fann,  adouber 
des  trous  dans  une  fontaine,  juflopfcn  ; 
(f,  auch  radouber;)  j’adoube,  fagt  man 
im  £rictrac,  wenn  man  einen  ©tein  nur 
juredjt  feçen  »iU/  ohne  ihn  ju  fpielen, 
rücfen. 

Adoucir,  v.a.prop.etßg.  ffif  machen / »er* 

fußen  ; ßg . milbern,  linbern;  bömpfen, 
befönftigen ; gelinb / glatt,  ntilb machen; 
erleichtern;  it.  bemänteln; (Zahler) »er* 
treiben  ; (Äupferfchm.)  poliren  ; adoucir 

' l or,  bag ©olb  fchmeibig  machen;  adoucir 
les  traits  du  visage,  bie  ©efichtgiüge  »er* 
feinem,  jarter  machen. 

s1  Adoucir,  v.  riß.  ffi§ , gelittber , piller , 
fanfter  werben;  it.  nachlaffen;  it.  ftd> 
aud&citern,  fidf>  beffinftigen  laffen  ; le 
temps  s’adoucit , bag  Söetter  wirb  gelin* 
ber  ; sa  colère  s’est  adoucie,  fein  ^OW  bût 
fleh  gelegt. 

Adoucissage,  s.m.  ($atb.)bet  gufalj  JU  ben 

Farben,  bamit  fie  nicht  ju  hoch/  (|u  flarf) 
werben. 

Adoucissant,  ante,  adj.  T.  befanftigenb , 
beruhigenb;  febmer jlinbernb  ; gèblüt* 
»erffifenb;  s.m.  ein  linbernbeg  Vittel. 

Adoucissement,  s.m.  bie  Verfügung  ; fig. 
Sfôilberung,  £inberung;  Vetônftigung, 
©rleichterung,  (Stillung  beg  (Bcbmerjeg 
»ber  Verbrufîeg  ; glimpfliche  Auslegung 
harter  SVorte;  (fahler)  bie  fanfteftar* 
benoerUhmelsung,  Vertreibung  ber  fär- 
ben in  einanber , (beffer  la  fonte  des  cou- 
leurs); (Q3ûuf.)  unmcrfliche  Verbinbung 
eineg  Btucfeg  mit  einem  anbern. 

Adoucisseur,  s.m.  ein  (Spiegel*  ober  ©lag*, 
fchleifer. 

Adouées,  adj. f.  pi . wirb  »on  SKepphunern 
gefagt,  bie  fich  gepaart  haben. 

Adoux , s.  m.  (ftfirb.)  la  cuve  est  en  adoux , 

ber  in  bie  Äupe  geworfene  Vtoib  wirft 
blaue  QMumen. 

Ad  patres,  T.  fam.  heimgegangen,  ge* 
ftorben. 

Adragant,  s.  m.  gomme  d’adragant,  ©ummi 
Tragant. 

Adressant , ante , a$.  ol.  ber  Uebcrfchrift 
nach  an  jemanb  gerichtet. 

Adresse,  s.f.  Me  ©efebitf  liebfeit  be»  Ver* 
richtuna  ober  Rührung,  bie  Vehenbig* 
feit , ftevtiafeit  in  Stugfibung  einer 
0aclie;  it.  Klugheit,  Einheit,  Vor* 
fid)t;  ber  SBi»,  Vcrflanb,  bie  £ift, 
SBerfcblagen&cit  ; it.  ber  Äunflgritf; 
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it.  bie  SCuffdjrift  auf  einem  Vriefe;  it. 
Slnweifung  ober  Vacbridjt  wo  jemanb 
ober  etwag  ju  finben  ober  anjutreffen  iff , 
überhaupt,  bie  Vehorbe,  bie  Slbreffe; 

( in  ©nglanb  ) eine  Vittfchrift  ober 
fchriftliche  VorffeUung  an  ben  Äoitig  ; 
(in  Çranfr.)  bie  ^ufchrift  einer  ©efell* 
febaft,  eineg  Äorpg  an  eine  öffentliche 
©ewalt,  an  bie  Çfôitbàrger  jc.;  son  adresse 
est  au  lion  d’or,  et  ifl  im  golbenen£owen 
anjutreffen;  bureau  d’adresse,  einSlbretl* 
ober  3ntelligenjcomptoir;  c’est  un  vrai 
bureau  d’adresse,  fagt  man  prov.  p»n 

einem  £aufe,  wo  man  immer  »iel 
sfteueg  erfahren ffann;  des  tours  d’adresse, 
£afcbenfpielcrfünfle , allerle»  Äunfl* 
tfficfchen. 

Adresser,  v . a . k qch.,  k qn.,  an  einen 

ùxt,  an  einetyerfon  richten;  anweifen, 
ihr  juweifen  ; it.  v.  n.  au  but,  bag  ^iel 
treffen,  erreichen;  adresser  ses  pas,  fïcb 
wenben,  auf  etwag  jugeben;  adresser 
un  livre  à qn.,  einem  ein  $uch§ucignen 
ober  jufehreiben;  adresser  ses  voeux  à 
Dieu  et  aux  Saints , ©ott  linb  bit  li* 
gen  anrufen. 

s’Adresser,  v.  riß.  k qn.,  ftdj  an  jemanb 

wenben  ; (».  Rachen)  an  einen  gerichtet 
fe»n;  it.  einen  anreben;  it.  Jjpfinbel  an 
einen  fuchen  ; vu/g.  fleh  an  einen  machen  ; 
cela  s’adresse  à vous , bag  gehet  euch  an , 
eg  gilt  euch  ; ce  Crime  s’adresse  directe- 
ment à Dieu,  biefeg  Verbrechen  gehet 
gerabe  Wiber  ©Ottî  il  s’est  mal  adressé, 

èr  ifl  übel  angelaufen;  er  hat  fich  an  bie 
Unrechte  tyerfon  gemalt. 

Adroit,  te,  adj.  hurtig , bebettb,  gefchicFt, 
geübt,  fertig,  wohl  abgerithtet;^*  litfig, 

fein , »erfchlagett  ; défiez  vous  de  lui , 
c’est  un  adroit,  trauet  ihm  nicht,  er  ift 
ein  lifliger  Vogel,  (Äaui,)  ein  fchlaucr 
Judjg. 

Adroitement,  adv.  auf  eine  bebcnbc,  ge- 
fehlte , feine  2lrt , mit  ftertigfeit , ©c* 
fchicflichfeit;  lijlig,  »erfchlagcn. 

Adventif,  ive , adj.  Adventice , adj.  c.  (jtir*) 
biens  adventifs,  ©fiter,  bie  inan  nidjt 
»on  ben  keltern,  fonbern  anbergwoher 
burch  Vebenerbfd)aften  ober  ©IficfgffiUe 
befommen  hat. 

Adverbe,  s.m.  (©ram.)  ein  Vebenwort* 

Adverbial,  aie,  adj.  wag  Wie  ein  Vebctl* 
wort,  ober  ftatt  beffen  gebraucht  wirb  ; 
aboerbialifd). 

Adverbialement,  adv.  alg  VebCUWOrt* 

Adverbiaiité,  s.f.  (©ram.)  bie  aboerbia* 
lifche  Vefchaff^nheit  eineg  Söorteg. 

Adversaire,  s.m.  ber  ©egncr,  bie  ©egen* 
parte»;  //. ^cinî> , 2Siberfacher. 

Adversatif , ive , adj.  particule  adversative  , 

(©rant.)  Vtnbewort , bag  jwifchen  bem 
»orhergehenben  u.  tiachfolgenbcn  2öortc 
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ein«!  ©egenfaß  ober  Unterschieb  macht, 

§.  05.  ™aiS. 

Ad verse,  adj.c.  TPibrig  > T.  partie  adverse , 
bie  ©egenpartci?  por  ©ericht. 

Adversité,  s.f.  î>tc  5LUbern?drtigffit,f  9lüth, 
£rûbfal;  les  adversités,  ba«  Unglùcf , bic 
£rûbfale,  Unfälle. 

Ad  vertane«,  s.f.  ol.  b«  2(d)tfamfcit , 2luf* 
mrrîfamfeit. 

Adulateur , s.  m.  ein  niebertrSdUiger 
@<hmeid)ler,  ™ig.  ^iid>5fd>tt»Ân^er* 
Adulation,  s./.  bic  grobe,  niederträchtige 
@chmetd>elep. 

Aduler,  v.  a.  nouv.  niederträchtig  fdjmei* 
cheln. 

Adulte,  adj.c. p.us.  ertrachfen , mannbar ; 
s.  m . ttf  rin  ©rwochfener,  eine  ©rroach* 
fene. 

Adultération , s.f.  T.  Me  $8erftlfchung. 
Adultère,  adj.  c.  ehebred)i’rifd>  î it.  s.  m. 

ber  ©hebrud)  ; it.s.c.  ein  Ehebrecher , 
eine  ©hebrecherinn. 

Adultérer , v.  n.  (iur.)  ©hebrudj  treiben, 
ehebrechen;  fig.  v.  a.  T.  perfülfchen  ; 
des  remèdes  adultérés,  DCrfi\lfd)tC  2lrjC* 

neuen. 

Adultérin,  ine,  adj.  im  ©bcbruch  erzeugt. 
Aduste,  adj.  c.  (9£cbic-)  entjunbet,  oèr* 
brannt,  |.  05.  05!ut. 

Adustion,  s.  f.  T.  bic  ©ntjünbuitg  bcô 
Q5lute«  te.  . 

Aérer , v. a.  T.  fo  bauen, baß  immer  frifehe 
Suit  Mn$ufotmnen  f bnne  ; it.  £uft  her* 
nnlatlen,  au«lûften,  (beffer  donner  de 
l'air,  mettre  en  bel  air;  chasser  le  mau- 
vais air.) 

Aéré,  ée,  part,  et  adj.  tùftig  , Ûrt  freier 
£uft  flebenb.  f.  aérier. 

Aérien,  ne,  adj.  T.  jut  £tlft  gehörig  ; 

ipûô  in  ber  £uft  ifl;  au«  £uft  beflehenb  ; 
bfT  £uft  gleich  î parties  aériennes,  £uft* 

th«ld)*n. 

Aérienne,  s. f.  $rt  5Öe«pe,  bie  ihr  Oteft  on 
bic  3»eigc  ber  05iume  hingen. 

Aérier,  c. a.  lüften,  au«lüften;  bie  £uft 
burchürcichen  lûjTen  ; au«rà uchern  ; mai- 
son bien  aétié«-,  ( pl.us . aérée ,)  ein  lüfttg 
gelegene«  £auô. 

Aériforme,  adj.  luftûrtig. 

Aérographie,  s.f. T.  bie  Q5efdjrcibung  ber 
£uft. 

Aérojogie , s.f.  bie£chre  pon  ber  £uft,  eine 
Olbhanblung  barùber. 

Aémmancie,  s.  f.  T.  btC  SQûhrfagung  ÛU0 

ber  £uft 

Aéromètre , s.  m.  T.  ber  £uftmeffer. 
Aérométrie,  s.f.  T.  bie  £uftfunbe,  £uft» 
meftung. 

Aéronaute,  a.  m.  fin  £tlftfchiffer. 
Aérophobie,  s.f.  T.  bie  £uftfd)eu. 
Aéorostat,  s.  m.  fin  £uftbûll;  f.  ballon 
aérostatique. 

Aérostatique,  adj.c . bit  £uftfchifff<Ü)ït  be* 
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trcffcilb  t un  ballon  aérostatique , «tf 
£uftbûll. 

Aérostier,  s.m.  ein  £uftfchiffer. 

Aétite,  Aétites,  s.m.  ber  ÎSblcrftein. 

Affabilité, s/,  bie  £eutfeligfcit,  ba«  freunb* 
liehe,  gütige  ^Betragen  eine«  fpbbertt 
gegen  einen  ©cringcrn  ; bie  ©cfprichig* 
feit. 

Affable,  adj.c.  Icutfclig*  freunbltch  gegen 
©cringere  î gefprüchig. 

Affadir, v.a.prop.etßg.  matt,  abgefchmacft 
mad)en,  ben  ©efchmapf  benehmen  ober 
perberben,  ©cfel  perunachcn;  cdam’af- 
fadit  le  coeur,  e«  toirb  mir  übel  bobep; 
e«  ccfclt  mir  bapor. 

Affadi,  ie,  part,  et  adj.  abgcfchltlflCft,  Ult» 

gefchmarft. 

Affadissement,  s.  m.  bie  Uebelfeit;  bet 
©cfelî  j’ai  un  grand  affadissement  d’esto- 
mac, mir  ccfelt  pot  allen  ©peifen. 

Affaire,  s.f.  ba«  ©efchflft,  bie  Verrichtung, 
Olngelegenheit,  Olrbeit,  ?9iühe;  it.  bic 
$Xed)t«fadje;  it.  ba«  j|eitlid)e  Vermögen; 
it.  ein  guter  ober  bôfer  Jpanbel  ; it.  eine 
Gegebenheit , ein  Vorfall  ; it.  eine 
(Schlacht,  ein  Treffen , eine  (friegetifche) 
Unternehmung;  it.  ein  (Streit,  OSerbrufi, 
pcrbrießlicher  ^)anbel;  überhaupt  eine 
©ache , ipopon  bie  SXebe  ifl  ; im  plut. 
©taatSgefchâfte , îÇtnanjgcfchÂfte , it. 
bie  ofonomifchcn  Slngelegenbeitcn , bec 
^ripatjujtanbî  it.  bie  5îothburft,  bet 
(Stuhlgang;  une  affaire  de  coeur,  cittC 
£iebe0angclegenheit  ; affaire  d’honneur, 
ein  £)uel,  Sltcpfampf;  c’est-là  l’affaire, 
ba0  iji  ber  ^aitbel,  baran  liegt  eä  eben; 

ce  n’est  pas  une  affaire , bflö  hat  ttichtÖ  ju 
fagen  ; c’est  une  affaire  que  cela , bi'  @ad)C 

erforbert  5Äühe;  baö  hei§t  mir  wohl 
• Slrbeit»  c’est  une  autre  affaire,  ba0-t  (ln)  atf 
anberö;  j’ai  votre  affaire,  td)  habe  ÎPÛ0 
@ie  perlangen;  voilà  mon  affaire,  j’en 
fois  mon  affaire,  ba$  ift  meine  @ache, 
baö  gehet  mich  an,  ba$  tpill  ich  fehon 
au01ttad)Ctt  ; cela  ne  fait  rien  à l’affaire, 
biefcO  trögt  nicht«  |ur  @ache  bep  ; il  est 

bien  dans  ses  affaires,  C0  flehet  tPOfjl  Um 
ihn  ï ses  affaires  sont  faites,  e«  ifl  OU0  mît 
ihm;  avoir  affaire  à qn.,  mit  einem  JU 
fprechen  ober  ettoaSöuöjumadjen  haben, 
mit  ihm  §u  thun  hüben;  it.  (âtreit  mit 
einem  haben;  avoiraffairedeqn.,  de qch. , 
fam.  einer  <pcrfon  ober  ©ad>e  benothigt 
fepn,  ihn  ober etma«  brauchen;  tirer  qn. 
d’affaire,  einem  au«  ber  9loth,  au«  ber 
^ranfheit  helfen;  faire  affaire  avec  qn. , 
einen  Jÿanbel  mit  einem  fchlieficn  ; ü » 

des  affaires  par-dessus  la  tête , et  fiec? t ill 
©efchÄftcn  bi«  über  bic  Ohren;  qu’av.nt- 
ii  affaire  d’y  aller?  tper  hat  ihn  htngehett 
heiffen?  les  affaires  font  les  hommes, prov. 
Erfahrung  macht  £eute;  gens «1  affaires, 
lonigliche  Einnehmer,  ^ollpachtcr;  un 
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homme  d’affaires,  ein  (Schaffner,  (Sad)* 
»alt«/  ©efch&fttträger,  ein  Sföann, 
her  eine«  anbern  pornebmen  bannet 
©efd)Äfte  bcforgctï  il  est  constipé,  et  ne 
sauroit  faire  ses  affaires,  et  ifl  petffopft, 
(er  bat  feine  £>effnuna)i  chaise  d’affaires, 
ol.  bet  tfôntgt  5Jîad)tfl»f)l  / î>ûb«  brevet 
d’affaires,  ebem.  eine  (Erlaubnis,  gu  ge* 
»iffeu  feiten  in  bet  âbnigt  ©emad)  gu 

bietben  ; un  oiseau  de  bonne  affaire,  T. 

ein  woblûbgendjteter  Jalfe.  -, 

Affairé,  ée,  adj.  U,  mcift  iron.  ^cfcftûfttg / 

ber  Piel  gu  t&un  bat,  ber  nie  fertia  »er. 
ben  fann;  il  «t  fort  affairé,  er  ift  febt 
befchAftigt;  il  feit  l’afTairé,  cr  ftcUt  fïch  an, 
alt  ob  er  befebiftigt  »Äre  ; er  macht  ben 
©efchüfttgcit. 

Affaissement , s.  m.  bat  (Sinfen , €infînfen 
einer  (Sache  bût  ^ufammenfaUen 
einet  Ätanfen  ; bat  €infchtumpr>n. 

Affaisser,  e.  a . machen,  ba§  etwat  fmfet, 
fid)  fenfet.  * 

S’Affaler,  v.rèj 7.  fînren,  fîd)  fenfen ; fich 
faefen;  fit-  (bor  9Uter)  frumm  unb  ge* 
bûcft  einbergeben. 

Affaitage,  s.  m.  T.  bic  Stbridjtung,  ©e- 
wübnung  «net  (Çalfeu. 

Affaiter , v.  a.  T.  einen  Ralfen  Abrichten. 

Affaler,  v.  a.  «Schiff.)  niebcrlaffen,  ber* 
unterlaßen. 

Affalé,  ée,  part,  et  adj.  f.  afTaler;  it.  nabe 

ait  bat  Ufer  getrieben , »egen  »ibrigen 
SBiubc*. 

Affamer,  v.  a.  aUôbUltgeWÎ  affamer  une 
table, fam.  fo  pieUffen , bofj  bie  anbem 
©&ße  hungern  muffen. 

Affamé,  ée , part,  et  adj.  bUttgcrtfl  / 

bungerig,  autgebungertîj^.  unerfütt* 
lid),  begierig»  T.  un  habit  trop  affamé,  ein 
Äleib,  bat  ju  eng  gugefdmitten  ifh 
un  caractère  affamé,  eine  alf$u  magere 
; affamé  de  gloire,  Æ#.  ber  eine 
unerfüttliche  SBegierbe  nach  9tubm  ^ot  ; 
rubtngierig. 

Affanures,  s.  f.  pl.  prvel . bte  Çrucbt , btC 

man  ben  (Schnittern  ober  £refd)crn  an. 
ffatt  bet  gobnet  gtebt. 

Afféagement,  s.  m.  (jur.)  bit  93flfbnung 
eine«  Unabe  lûhen  mit  einem  (Stücf  e einet 

, «Rittergutet. 

Afféager , v.  a.  auf  folcbe  9lrt  gum  geben 
^eben  ; ein  «Rittergut  gum  93auerleben 
. machen. 

Affectation , s.f.  gegwungenet  ober  gefùn. 
ffcltet  SÔefen;  bie^iererep;  attgùmerf* 
liehet  ©tteben  nach  etwat;  übertriebene 
giebe  nu  et»at  ober  gu  jcmanben;  (jur.) 
eine  2ln»etfung  auf  ein  ©utî  it • Q5e. 
fch»erung/  «ôerpMnbunq,  .Çjgpotbef, 
bic  barauf  liegt;  (3fteb.)€mpftnD(ichfeit 
ber  franfen  £bftlf  ; ce  mot  est  une  de  ses 
affectations,  biefet  30ort  ftichtcr  beg  allen 
©clegenbeiten  anjubringen. 


Affecter,  v.  a.  et  n.  gu  einem  gewiffen 
gmecfe,  (i  ober  pour  qch.),  gu  etwat 
befftmmen,  wtbmen,  anwetfen;  mit 
et»at  perfnüpfen;  <e.qcli.,  begierig  unb 
merflid)  nach  et»at  ffreben;  it.  eine 
übertriebene  Vorliebe  gegen  et»at  &uf* 
fern  ; it.  qch.  ober  d'ètre  qch.,  ffch  ftcllen, 
alt  ob  man  wäre,  wot  man  nicht  tff; 
für  et»at  angefeben  fegn  »ollen  ; it.  fîd) 
auf  eine  gegwuitgene  2lrt  ct»at  ange* 
»bbnen;  it.  eine  lebhafte  Çmpftnbung 
perurfachen;  rühren;  qqf.  (iur.)  oer* 
pfünben;  T.  annebmen;  être  affecté  k 
qch.,  (p.  Rachen)  aufetmat  haften  tc.; 
s’affecter  ai  ément  ,Jig.  (p,  <JJcrfOnen)  febt 

empfinblich  fepn. 

Affecté , ée , part,  er  adj . gegiert , erf  unff  eit  ; 
gelungen,  gefünftclt/  unnatürlich/ 
gefacht;  ocrpfÄnber,  befch»ert;  gerührt/ 
angegriffen,  f.  affecter. 

Affectif,  ive,  (£btol*)  bcrjtübrenb,  febt 

beweglich. 

Affection,  s.f.  bie  Zuneigung,  ©c»ogen* 
beit  einet  £&bctn  gegen  ©eringere;  iu 
bie  giebe  gu  et»at , bat  «Öeranugen  att 
et»at  ; it-  gArtliche  giebe  gegen  Äinbcr  tc.; 
fig.  ein  gtebling;  ™ig.  äugapfel;  7’.eitt 
ffarfer€inbrurf , eine  heftig  angreifenbe 
Äranfbeit;  l’affection  vaporeuse,  batf 
boffrrifebe  Uebel;  (bep'Oianntleuten)  bic 
ipopochonbrif/^Relgncholfe;  hsaffections 
de  i’air , bie  pcrfcbiebcne  ^öefchaffenbeit 
ber  £uft;  l’affection  de  Tarne,  (i£heol-) 
mächtige  €rbebung  ber  @eele  ju  ©ott; 

angles  de  même  affection,  Sßinfel  POU 

einerlei)  ©rège. 

Affectionner , v.  a.  jemanbf n ober  einet 
@ache  gewogen , geneigt,  günfttg  feçn; 
it.  fîch  eine  (Sache  laffen  angelegen  fepn; 
einer  ©gehe  ergeben  fepn,  fïe  befonbertf 
lieben,  etwat  gern  tbun;  affectionner 
le  jeu,  gern  fpielen. 

s’Affcctionner , v.  riß.  à qch.,  ft»gt  lieb 
‘gewinnen  ; fîd)  auf  etwaö  eifrig  legen  ; 
etwat  mit  grofjerguff  treiben;  fein  Jperj 
an  etwat  bangen. 

Affectionné , ée , part,  et  adj.  à qch. , envers 
qn.,  geneigt,  gewogen,  gùnffiq/  mit  giebe 
gugetban  ; ( wirb  bcf.  pon  ^)obrrn  gegen 
©eringere  gebraucht);  it.  einer  gartet) 

jugetban  ; être  mal  affectionné  envers  qn., 
gegen  jemanb  übel  gcjînntfepn;  être  af- 
fectionné à son  pays,  giebe  ju  feinem 
«Batcrlanbe  haben. 

Affect ueusfment . adv.  auf  fine  tubtenbC/ 
bewegliche,  liebreiche  $rt. 

Affectueux,  euse,  adj.  fp.  (Sachen)  beweg* 
lieh,  einnehmenb,  rübrmb/  hctgrühretib. 

Afférente,  adj.  f (fur.)  la  part  afférente, 
ber  jufommenbe  Slntbeil. 

Affermer,  v.a.  oerpachten,  pachten;  it.  tn 
«Pacht  nehmen. 

Affermir,  v.  a.  bcfefîigen,  feff  machen  ; 
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it.  etwa*  »eicfte*  fr  ft  unb  ^artmaéen; 
fis-  dans  ou  contre  qch. , befcfttgcn,  ftör* 
Um  betätigen  , befriftigen. 

S* Affenair , v.  rifi.  ftàrfet,  feftft,  beftött* 
bigre  :c.  »erben  ; fig . auf  et»a*  behar- 
ren; in  feiner  Vteinung  ic.  geftörfet 
»reben. 

Affermissement , s.  m.  (meift  fig • V.  ©adun) 

bic  Befeftigung;  ©tàrfung;  VetKhaf* 
fung  ber  £auer;  Beftötigung. 

Affet  é , éc , adj.  (pon  5rauen$immern)  gê* 
jwungen,  gefunftelt,  gefucht,  gejiert, 
ûtfcctirt.  - 

Afféterie,  s.f.  bie  3ierreep , bas  @e$ie re, 
ein  gezwungene*,  gefugte*  5öefcn  in 
SBoxten  obre  ©ebcrben;  f.  afiété. 

Affettuoso,  adj.  (Vtuftf)  mit  affect,  jört- 
lieb/  mit ©cfü&l. 

Affe u rage , Affûtage,  s.m • T.  bie  £ape  bet 
S&aattn  unb  Victualicn;  it.  ba*  ©tötte- 
©elb,  ©tarttgelb/  Umgelb/  ba*  man  bet 
Öbrigf  cit  baoon  bejahlt. 

Affcurer , Afforer,  v.a . T.  bie  paaren  tapi- 
ren,  auf  einen  gewiffen  9Jreiö  fefcen. 

Affiche,  s.  f.  ein  angefcblagener  fettet, 
etwas  befannt  $u  machen  i öffentlicher 
&nfd)lag;3nfd)lag}ettel;  T.eine  Sifchcr- 
ftange;  les  affiches  de  Paris,  bie  tarifer 
anjeigen  ober  3nteHigeniblÄtter. 

Afficher , v.  a.  öffentlich  anfchlagen , an* 
Heben  / auihöngen;  fig.  jur  ©chau  ans* 
hingen;  funb  obre  befannt  machen; 
afficher  sa  honte,  feine  eigene  ©chanbe 
aufbetfen;  afficher  le  bel  esprit,  ben 
©chöngeift  machen;  (©chuft.)  abfehirfen 
obre  b tfebneiben;  afficher  les  échalas,  bie 
SOeinpfible  einfchlagen. 

»'Afficher , v.  riß.  Jam.  pour  tel  et  tel , fleh 

ai*  ein  K.  iti  erfennen  geben;  ftd)  nur 
©chau  ati*fteUcn  ; fiel)  fur  etwa*  au*» 
geben. 

Afficheur,  t.  m.  einer  ber  heftclltift,  einen 
Settel  K.  öffentlich  anjufchlagen- 

Affidé , ée , adj.  et  s.  bem  (bet)  ju  trauen  ift  / 
bem  man  ftd)  vertrauet;  ein  Vertrauter. 

Affiler,  v.  a.  et n fehneibenbe*  SVeffjeug 
fdileifen,  abjiehen,  weBen;  T.  ®olb* 
ober  ©libre  • $)rabt  jiehen;  affiler  les 
arbres,  diurne  nach  ber  ©chnur  jiehen. 

Affilé,  ée,  part,  et  adj.  f.  affiler;  les  blés  sont 

affilés,  bas  junge  Korn  fiebt  fchmichtig 
au*  ; il  a le  bec  bien  affilé , prov.fam.  et 
bat  ein  Vtaul  wie  ein  ©chermenre. 

Affiliation,  s.f.  (bep  ben  alten  ©alliern)  bie 
annebmuna  an  .finbeäftatt;  (römifche 
Strebe)  bie  aufnehmung  in  bie  ©emein* 
fdjûft  ber  Vrebicnfte  eine*  ùt ben*  ; it. 
in  bie  gemeinfchaftlichen  Vorrechte  einer 
©neUfchaft;  bie  Verbinbung  jwifeben 
injfo  ©cfellfchaften. 

Affiner,  v.a.  an  Äinbeöftatt  annebmen; 
( (.  affiliation;)  it.  einen  ber  Verbienfte 
eines  Drben*  tfcctihaftig  machen;  it.  an 


ftch  anfchlteften,  mit  ftch  orebinben, 
einen  in  bie  gemeinfchaftlichen  Vor* 
rechte  einer  ©efettfehaft  aufhehmen. 

Affiioir,  s.  m.  eine  art  £ange  ber  <pe?ga- 
menter. 

Affinage,  s.m.  T.  bûé  Jcinmachen  / bie  Rei- 
nigung ber  Vtctaüe,  ba*  £ôutern  be* 
3ucf  er*  :c.  ; it. . ba*  polieren , Seinfchlei- 
fen  ber  Vôbnabelfpiçen  ; it.  ba*  $etn# 
fptben  ber  Vögel;  chanvre  d’affinage, 
feiner  unb  fehr  reiner  £anf  ; tondre  d’affi- 
nage, (£uchm.)  bem  Suche  bie  britte  unb 
leçte  ©chur  geben. 

Affinement,  s.  m. pl.us.  affinage. 

Affiner,  v.  a.  T . fein  machen,  reinigen; 
VCetafleabtreiben;  ((.affinage;) löutern; 
it.  hecheln;  «>.  (Q5ud)b.)  bie  <JJappe  pref* 
fen,  bamit  fie  bûnner  unb  fefter  »erbe; 
it.  baO  iud)  alötten  ; it.  ben  Jpanf  burd) 
ben  feinen  ^amm  gehen  laff tmfig-  oi. 
einen  betrugen;  le  tems affine,  v.n.  (auf 
ber  @ee)  baö  Sôctter  roitb  hcü* 

s’Affiner,  v.  riß.  feiner  »erben;  fïch  rei- 
nigen. 

Affinerie,  s.f.  ein  jDrt,  »0  eine  ©adje 
feiner  gemacht  »irb,  §.©.  »o  ÜÄetatte 
getrieben  »erben;  berx)raht|ug,  ®lech- 
ober  Kupferhammer , ein  îreibhecrb  auf 
©chmeljhùtten  ; ein  ftrifchheerb  auf 
Cifenhütten;  eineRoQepon  $ifenbrabt. 

(f.  affinage  unb  affiner.) 

Affinem* , s.m.  ein  ©chmetjer,  Slbtreiber 
ber  Metalle;  ein  3ucferlöuterer  ; ein 
5)rûhtâiehre,  Vlechfchiöött  te.  ((.affinage 

URb  affiner.) 

Affinité,  s.f.  T.  bte @d)»ögerfchaft,  Vre- 
»anbtfchaft,  Vefreunbung  burch  Sjti* 
rathen  ; fig . Ver»anbtfchaft/  fcheinbare 
©leichh«t  swifchen  ge»ifTen  Gingen  ober 
tyerfonen  ; (rom.  Kirche.)  affinité  spiri- 
tuelle, bie  ©epatterfchaft;  (Çtnmie)  bic 
analogie , Ver»aubtfchaft  j»ifchen  |»ep 
©ubftanjen. 

Affinoir,  s.m.  T.  eine  art  feinet  Hechel* 

Affiquet , s.  m.  ber  Vobelhaltet  bepnt 
©triefen;  bie  ©trief feheibe;  it.pl.bad . 
tieiner$rauen)iinmerfchmu(f;ber©taatv 

Affirmant,  ante,  adj.  T.  bcjahcnb. 

Affirmatif,  ive,  adj.  bcjahcnb/  betrÖftigenN 
il  parle  d’un  ton  affirmatif,  er  rebèt  ûU 

einer  ber  feiner  ©ache  gc»ift  ift;  une 

quantité  affirmative  ober  positive,  (aigeb.) 

eine  »irfliche  ©röfe.  • 

Affirmation,  s.f.  bie  Bejahung;  Vefröfr 
tigung,  Behauptung;  (jur.)  eine  ge- 
richtliche (öfter*  eibliche)  au*fage;  €r- 
HÄtung  ; (£oaif)  ein  bejahenber  ©ai). 

Affirmative , s.f.  bie  bcjahetibe  Vtctnung  i 
prendre  l’affirmative  pour  ou  contre  qn. , 

ftch  audbrûcfltch  fût  ober  gegen  jemanbe* 
Meinung  erfliren. 

Affirmativement,  adv.  bf jafiUttg*WfifC;  mit 

©ewifthtiti  fcft  ocrftchcrnb. 
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Affirmer,  v.  a.  bejahen  ; befrAfttgen  ; &»  eib» 
lieb  auSfagen , ctDltch  erhArten. 

Affleurer,  v.  a.  (05flUf.)  HOCt)  ber  SolfptPagC 

neben  einanber  fepen;  fdjnurgUich  ma* 

d)cn;  cylindres  affleurans,  ( 'Jtopierm.  ) 
SQaljcn,  Die  nur  jum  0d)Aumen  Dienen» 

Afflictif,  ive,  adj.  (jur)  peine  afflictive,  Die 
£cibeöftrafe. 

Affliction,  s.f.  unD  les  afflictions.  Die  55e» 
fümmernij},  Der  Kummer;  baö  £erje* 
leib;  plur.  baö  UnglucF. 

Affligeant,  ante,  adj.  betrübenb,  fchmerjlid), 
traurig,  betrübt. 

Affliger,  v.a.  betrüben,  frAnfcn,  auAlen, 
JperjeleiD  uerurfachcn,  antbun;  peinigen, 
3-55.  Die  Obren  ; Den  Obren  n»eb  tbun  ; 
la  guerre  afflige  notre  pays,  Der  5tricg  Per« 
tPÜtfet  unfer  £anD  l être  affligé  de  maladie , 
jnitJîranfbeit  betmgefucbt  roerben  ; affli- 
ger son  corps  p.*r  des  jeunes,  DUlCt)  Raffen 

(ein  Sleifch  frcujigen. 

s’Affliger,  v.réji.  ftcb  betrüben,  fief)  bcfùm* 
mern. 

Affligé,  ée,  part,  et  adj.  betrübt,  bcfüm* 
mert,  (.affliger:  (3DtcD.)  partie  affligée, 
Der  IciDcnDe  £b*il. 

Affluence , s.J.prop.  etfg.  Der  , $U> 

lauf;  it.  Die  SOîenge , Der  Ueberflutî  ; bas 
£ufhômen. 

Affluent,  ente,  adj.  T.  bincinfliefjenb î fld) 
ergtejjenb. 

Affluer,  v.  n.  binetnfïiefjen  ; it.prop.etfig. 
(ich  ergic&en,  jufliefieu;  in  SKengc 
berbegfommen;  berbepftromen. 

Affaiblir,  v.a.  fcbroAchen,  entfrAftcn,  fraft* 
loô  machen;  (05auf.)  Dünner  bearbetten  ; 
it.  Die  ©elbfortcn  leid)ter  ober  gering» 
baltiger  ûuermutjen. 

ï’Affoihiîr,  v.  ré/7.  fchroAcbet  tp erben , (an 
tfrAften1)  abncbmeit. 

Affaiblissant , ante,  adj.  f(f)WÂCbCHb,  Cllt* 

fr&ftenb. 

Affaiblissement,  s.  m.  DlC  0d)n)Ad)Ung  , 
€ntfrAftung  ; ©erringerung. 

Affoler,  v.<â fam.  betbôren,  jum Warren 
madjen.  y 

s’Affoler , v.  nfl.  de  qch. , de  qn. , jn  CtlPttö , 

in  jemanb  oernarrt  fegn. 

Affolé,  ée,  adj. [am.  in  ettpaö,  tn  jemanb 
pernarrt  ; une  boussole  affolée , T.  eiu 
unrichtig  jeigenber  Çompaji. 

Afforage  etc. , f.  affeurage. 

Àffarer,  f,  affeurer. 

Affouage,  s.  m.  T.  baö  SKedjt,  eine  gcigijfc 
portion  05rcnnboli  auö  Dem  Oöalbe  $u 
holen;  ba*  'Sebol$ungôrcd)tî  «*•  Dicfe 
portion  felbfr. 

Aflduagement,  s. m. pncl.  Dir  Olufjeidjmmg 
ber  fteuerfleUen,  $ur  Scrtbeilung  ber 
(Steuern. 

Affourché,  s.f.  T.  l’ancre  d’affourebe,  ber 
(Sûbclanfer , £upanfer , f.  affaurdher. 

Affourcher , v.  a.  T.  beganfern,  noch  einen. 


Slnferubcr  ben  erfïen  tperfen  ï ($ifcbl.) 
gabelförmig  auöfeblcn  ober  abfAljen. 
Affounragcinent , s.  m.  Die  Fütterung  ; j/. 
£ufubr  beö  ftutterô. 

Aftourrager,  v.  a.  mit  putter  verforgcn. 
Affranchi,  ie,  part,  et  adj.  bcfrept»  freg* 

gelafîen;  it»  s.  ein  ftrepgelaffener,  eine 
tfrepgelaiTene. 

Allranchir,  v.a.  befrepen,  fteglaffen,  (pou 
ber  Sienftbarfeit  ober  einer  anDern  bc* 
fehmeriiehen  (Sache)  freg  machen,  be- 
fregen,  erléfen,  loôfpredben;  affranchir 
une  iettre  , einen  05ricf  franfiren , baö 
OJorto  ober  'VoUgclb  für  einen  05rief  bt* 
jahlen  ; affranchir  la  pompe , bûô  5©affet 

pollig  aus  Dem  (Schiffe  auôpumpen,  fo 
ban  Die  $umpe  nicht  mehr  jiebt. 
s’Aflianchir,  v . rèü.  fîcf)  frep  machen  IC.  î 
frep  tpcïbcn  ; fig.  ablegcn,  j.  05.  SBor- 
urtheilc  :c. 

Affranchissement,  s.  m.  Die  05efrepung» 
(f.  Affranchir  ; ) it.  Die  05ejahlung  beö 
OJorto. 

Affres,  s.f.pl.  ( fprtcf)  âfres)  les  affres  de  la 
mort,  bie  (Schrccfen  beö  £obcö. 
Affrètement,  s.  m.  bie  SDïietbung  eineô 
©chijfcô. 

Affréter,  v a.  ein  auögetüftetcö  0d)ttf  Pon 
Dem  €igenthûmer  micthen,  um  eö  ju 
• befrachten. 

Affréteur,  s.  m.  ein  0chiitmtcther , Schiff* 
befrachten 

Affreusement,  adv.  auf  CtttC  fcftrccf I tcf>e , 
abfcheulidje,  entfcRlid>e  21rt. 

Afficux,  euse,  adj.  fchrecfüch  , flbfchCUlieh/ 

entfeplich,  fchcuôlûb. 

Affriander , v.  a.  pcmofcht  machen , ( per- 
IccFern,)  jur  ^Afchcrep  gemèbnen;  fig» 
fam.  (aucf)03ôgel)  locfen;  reipen;  il 
estaffriandé  au  jeu  , et  ijf  ÛUfÔ  0pîel  er* 

picht* 

.Affrioler,  v.a. fam.  füffern  machen,  an* 
locfen,  retten;  perführen  ; ((.affriander.) 
Affrîté,  ée,  adj.  ( p.  Âüd)engefÂ^en  ) §um 
05acfcn  eingerichtet  ober  brauchbar. 

AfFrodille , s.f  bte  (^Olbmurj. 

Affront,  s.m.  ber  0chtmpf,  bie  05efchim* 
pfung,  fchimpflicheîôelcibigung;  it.  Die 
0dianbe. 

Affrontailles , s.f.pl.  T.  ©rAnjen  PCrfchÛ* 

bencr  an  eiitgnber  flonenber  Slccfer.  f 

Affronter,  v.a.  qn.  ou  qch.,  CtllCHt  fuhrt 

unter  Die  91ugen  treten,  bic0tirne  bte* 
ten  ; temanbat  ober  einer  Gefahr  k. 
troBeit  5 (jur.)  Dem  peinüd)  03cf tagten 
Die  beugen  porftcUen;  oi.  prellen,  fd)d* 
rntfeh  betriegen. 

Affronté,  éc,  adj.  (?^apenf.)  mitbcr  ©tim 
gegen  etnanber  gefebrt. 

Affronterie,  s.  f.p.us.  etrt  frecher  SfttUg  , 

eine  tyreUerep. 

Affronteur,  s.  m.  euse,/  ettt  UrtPfrfchAmter/ 
fred)Ct  05etriegcr,  eine  05etriegerinn, 
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Affablement,  s.m.  com.  et.sat.  (fonbetbore) 
Sffcpàngung,  23crpûBung/  tDerfappung, 
Peg  ©eftthteg/  Äopfcö,  ober  Peg  ganzen 
ïtibtà. 

Affubler , c\  a.  corruetbad.  eiîlpùtlen/  P<r* 
mummen , verfappcn , Pm£eib  mit  £ lei« 
Pern  beengen. 

s’A  Aubier , v.  refl.  ßg.  Jean,  de  qch.,  flCp 

Purcp  ctroag  cinnepmcn  lafîcn;  fltp  in 
etwa*  pcmarreri. 

Affût,  s.m.  Pie£afete;  it . Per  ©cpaft  an 
Per  $tinte  unP  an  anPerm  i)ûnPgemcpr> 
affût  de  bord,  ©dwflaffetCÎ  être  à l’af- 
fût , (3âget)  auf  Pem  SlnjianPe  fcpn  unP 
auf  Pa$  ©ilb  lauem;  fig • àad.  auf  eine 
©clcgcnbcit  lauern  ; it.  einem  auf  Pem 
©egt  aufpaffen. 

Affûtage  , 1«  772m  Pa*  «Richten  Per  ©tucfel 
)um  abftuem  ; (£>anPw.)  Pag  ganje 
jf)«nP»erf$jeug  ; (SÖrumtenm.)  Pie  in 
einander  paffenden  SXopren  Per  ©pring* 
Prunnen  ; it.  dag  €i nfe^en  Perfelben  ; it. 
Pag  2lugpu|en  unP  2hiffhHjen  alter  Sjbte. 

Affûter,  9.<u  ein  ©taef  jum  ©cpufi  rieb* 
ten;  it-  Pag  Jpanöwerföjeug  fepirfen 
ober  wegen. 

«’ Affûter,  V.  riß.  fig. Jam.  ftd)  tn  ©ereit* 

fchaft  fegen  etwag  augjufupren. 

Affûté,  ée,  ad},  mit  Pem  èônPtperféjeiige 
wopl  perfeben;  fig.  fam.  bereit/  juge« 
ruftet  $u  etwas. 

Afin  qae.  Afin  de,  conj.  batttit/  aufba§, 
um  |u;  (que  regiert  Pen  Subjonctif.) 

Aga,  s.m.  ein  turtifeper  ©efepigpaber. 

Agaçant , ante,  adj.  (p,  ©acpen)  reigenb/ 

- anzüglich;  neefenb. 

Agace,  s.j.  oi.  eine  £ol|fr&bt/  eine  Slrt 
Steifer. 

Agacement,  s.  m.  pa$  ©tumpfwerben  Per 
3^pife  oom  ©enujfc  faurer  ©peifen;  it. 
eine  sirt  Steig;  agacement  des  nerfs.  Per 
Veruettreig. 

Agacer,  v.  a.  (Pie  3Äpne)  Purcp  etwag 
©aureg  (tumpf  machen  ; fig-  einen  Purcp 
an&ttglicfce  Sieben  ober  4>anPlungen  rci- 
Qtn,  neefen;  wdfc  .flicheln,  foppen,  periren. 

sr Agacer,  v.ric.  einanber  neefen,  foppen  tc.i 
it.  mit  einanber  fcpÄcfern. 

Agacerie,  s.  f.  pu  Stecferep,  um  einen  böfc 
ober  perliebt  §u  ma  cp  en  ; Pie  bubletifcpc 
£ocfung  eineg  ffrauenjimmetg. 

Agæin , s.  m.  ein  £eicpPorn  / JfJüpnerüuge , 
btffer  cor  au  pied. 

Apmer,  v.a.  (©Cpif.)  JUgrcifcn»  agante! 
greif  §u  \ gieb  per  ! 

Agape*  *•/♦  Pag  £iebegmaplPerer#en  €pri* 
firn  naep  Per  Kommunion. 

Agapétes,  uf.pl.  Slrt  Älofferfrauen  ; PU 
in  Per  erffen  cprifHicpen  Äircpe  opne 
©el&bbe  bepfammen  lebten. 

Agaric,  s.m.  Per £ercpenfcpwümm ; agaric 
minéral,  ©teinmarf/  eine  freiPen&pnlicPe 
CrPc;  agaric  fossile , eine  Slrt  verfeinerter 
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SDteerfcpWÄmme  5 agajic  de  chêne  , 
©cpwamm  au$  alten  fiepen  k./  woraug 
man  3unPer  maept. 

Agasse,  f.  agace. 

Agate,  s.f.  Per  Slgat,  SlgatfUin. 

Agatis,  s.  m.  (jur.)  Per  Pom  53iep  ange* 
richtete  ©epoben. 

Age,  s.  m.  Pag  Sllter;  Pie  £ebeng$eit/ 
£ebengpauer;  Pie  3eit;  it.  Pag3eitaltcr; 

le  premier  âge,  le  bas  âge,  Pie  SHnbpett/ 

Pie  ÄinPeriapre;  l’âge  d’or,  PaégolPenc 
Zeitalter  ; être  avancé  en  âge , être  sur  le 
déclin  de  l'âge,  ait  fepnj  être  sur  le 
retour  de  son  âge,  être  sur  Tige,  ûîlfctngctt 
alt  JU  werben  i quel  âge  avez  - vous  1 wie 
ait  ftnb  ©U?  il  est  l’un  des  omemens  de 
son  âge,  er  tft  Pie  3UrPe  feiner  3çitî 

être  dans  le  bel  âge , à la  fleur  de  son  âge  , 

in  feinen  beften  3apren*  in  Per  ©lütpe 
feineô  Slïterg  feçn;  être  entre *ieux  âges, 
pon  mittlerem  Sllter  fcpn  ; être  en  bas 
âge,  unrannbig  fepn  ; être  en  âge,  munPig 
fcpn;  la  dispense  d’âge,  {oi. in  Jranfr.) 
fônigl.  53ergûnfHgung , ein  Slmt  ober 
eine  SßurPe  ju  befleiPen/  woju  man 
Pag  gefepmÂ§ige  Sllter  noep  ntdbt  Pat  ; 
ce  cheval  est  hors  d’âge,  T.  PUfeÔ  $ferp 

marquirt  nicht/  P.  u fein  Sllter  li§t  ficp 
niept  mepr  genau  ertennen. 

Agé , ée , adj.  alt  > it.  betagt  / bep 
Agence,  s.f.  Pic  SlgcntenjieUc,  Pag  Slmt 
eineg  Slgenten  / PU  Slgentfcpaft  ; it-  Pie 
Verwaltung  Perfelbcn. 

Agencement , s.  m.  p.us.  eittf  OrPentliCpC 
©inrieptung.  Per  3«fû«inienpang/  Pic 
jDrbnung- 

Agencer,  v.a. p.us.  jierlicp  jureept fleUett/ 
einrieptenî  it - fepmuefen,  éierlicp  an* 
flctPcn/  perauô  puijen. 

s’ Agencer , v.  réfi.  ftd)  puijen  / fcpmucfen  / 

jicrltcp  gellen. 

Agenda,  s.  m.  ein  &cnf&u(p/  COtemorial/ 
eine  ©cpreibtafcl.  •• 

Agenouiller , v.  n.  unP  s’ Agenouiller , v.  riß. 

nUPerfnieen  / auf  Pie  Äniec  fallen. 
Agenouiiioir,  s.m.  ein  ÄnUbrett,  Änie* 
polflcr;  pl.us.  un  Prie-Dieu. 

/Vgent,  ente,  adj.  p.us.  WtrfcnP/  tpâtig» 
pl.us.  s.m.  ein  ©aep Walter/  ein  Slgent/ 
©efepÄftgtriger;  agent  de  change  et  de 
banque,  ein  ©ccpfefmatf  1er / ©ecpfel* 
unterpinblet/  (courtier)  ; un  agent  libre  , 
T.  ein  frepeg/  wirfcnPcg  ©efen. 
Agglomération  ober  Aglomération,  s.f.  PtC 
3ufammenpîufung,  Slufpiufung. 
s’Agglomérer , t '.riß.  nouv.  ftep  aupaufett/ 
ficp  aufpâufen  ; fld)  îtifammenbaUen. 
Aggluer,  v.a.  mit £cim  ûberflreicpen  / jti* 
fammen  leimen  ; aggluer  des  bûchettes, 
£eimrutpcn  macpeit  sum  ©Wlfange. 
s’Aggiuer , v.  riß.  tlebeu  bleiben  ; it.  fî^P 
gufammen  pappett. 

Agglutinant,  ante,  adj . (SRePicin)  fiebrig 
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madjcnb  / unb  bahet  jlôrfenb  unb  fraft 
«rfeçcnb. 

Agglutination,  s.f.  (»0 Ceb.)  bie  2(n^ei(und 
getrennter  ^|)eile. 

Agglutiner,  v.a.  (Ghir.)  on^ctten ; lieber 
an  einanber  ober  iufammen  wachfen 
machen* 

Aggrandir,  f,  agrandir. 

Aggravant,  ante,  adj.  fc^tt>crer  Obet  ffraf« 
barer  madjenb;  perfchlimmernb  ; cir 
constances  aggravantes,  UmffÂttbe,  bie 
ein  Verbrechen  flrafbarer  machen;  les 
forces  aggravantes,  bie  ©dtwerfraft. 

Aggrave,  s.  m.  gcfdjârfte  ^Drohung  beS 
Äirchenbanne*  ben  autfgclôfchten  £id) 
tern* 

Aggraver,  v.  a.ßg.  fehwerer  machen  ; (bie 
©trafe)  pergröfeut. 

b’ Aggraver,  v.refl.  fehwerer  werben*  f,  3g 
gravant. 

Aggravé,  ée,  part,  et  adj . befchWCrt* 

Agiau,  s.  m.  eine  3lrt  tyult  be$  £eberper 
golberô* 

Agile,  adj.c . hurtig/  gefdjwinb/  behenb, 
fertig;  vulg.  flinf. 

Agilement,  adv.  mit  Vchenbigfeit,  bcBenbc. 

Agilité,  s.f  bie  ©ehcubigfeit,  Jpurtigfeit 
©efdjroinbigfeit/  ©ewanbtheit. 

Agio,  s.m.  oaô  Slgio,  ber  Siufwecfjfel,  baô 
Dlufgelb. 

Agiographe,  Hagiographe,  adj.  et  s.  einer 

ber  bie  £eben  ber  ^eiligen  befehreibt. 

Agiographes , s.  pi . bie  uttfanonifehen  ober 
apofrophifehen  bûcher , welche  bie  3« 
ben  Cherubim  nennen* 

Agiologique,  adj.c.  dictionnaire agiologique, 

Söörterbuch  über  bie  tarnen  unb  bie 
£eben  ber  ^eiligen. 

Agiotage,  s.m.  baö  Vjtudjern  mit  2lcticn, 
SDeèhfeln,  ^apicrgclbî  ber  Söucherhan 
bel/  ©elbwuchcr î faire  l’agiotage,  tPU 
d)«n* 

Agioter, v.a.  wucherlidjen  Bufwedjfel  trei* 
ben,  mit  @elb  te*  wuchern* 

Agioteur,  s.  m.  einer  ber  mit  erbanbelten 
SÖechfelbriefentc.  wuchert;  einSVucherer. 

Agir,  v.n.  tbun;  thitig,  wirffam , arbeit 
fam  fepn;  ( gewiffe  ©efdrôfte)  Morgen; 
it.  fïch  auf  eine  gewiffe  2lrt  betragen; 
banbeln  / »erfahren;  //.wirf  en;  wirf 
fam  (aufetwaO)  fepn;  (jur.)  Älnge  an 
fieOen;  agir  criminellement  contre  qn., 

geaen  jetr.gnb  gerichtlich  ober  peinlich 

»erfahren  ; on  ne  fait  rien  si  Ion  n’agit, 

ohne  Arbeit  unb  SOiühe  erreicht  man 
feinen  $wecf  nicht;  il  fait  agir  tous  s s 
amis  en  sa  faveur,  er  bebienct  fid>  be$ 
!5e»flanbe$  aller  feiner  guten  Çreunbe; 
le  remède  agit,  bie  Offene»  wirft. 

s’ Agir,  il  s’agit,  v.  ré  fl.  impers,  de  quoi 
s’agit -il?  tvooon  tjl  bie  Diebe  ober  bie 
tarage?  il  s'agit  de  la  gloire  de  la  nation, 

eö  betrifft  bie  €bw  ber  Ration  ; il  * agit 
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de  savoir,  eô  fömmt  barûuf  an  su  wif* 
(en  te. 

Agissant , ante , part,  et  adj.  thÄtig , WitN 

font  ; gefchÄftig  ; (p,  arjencpen)  burd)* 
bringenb*  X 

Agitateur,  s.m.  ber  Unrubefliftcr  / auf* 
wiegler* 

Agitation,  s.f.  bûô  Jpin*  unb  Jjterbewegen  j 
bic  heftige  Bewegung  ; ßg-  bie  Unruhe 
bcö  ©euiutheé,  (große)  ©emutbäbewe*' 
gütig. 

Agiter,  v.a.  bin  unb  her  bewegen;  ßg, 
beunruhigen;  perwirren/in  Uttorbnung 
unb  Verwirrung  fetten;  it.  eine  ftreitige 
Jrage  abhanbeln  ober  baruber  bifputtrens 

agiter  qch.  en  soi-même,  CtWftÖ  bût  UHb 

her  überlegen. 

s’ Agiter,  v.  reß.  fidj  hin  unb  her  bewegen; 
ftch  beunruhigen,  fich  gudlen;  fleh  bc* 
flimmern;  ftch  gewaltig  bewegen;  unru* 
big  fepn;  la  mer  s’agite,  bie  @ce  wirb 
flurmifd). 

Agian , s.  m.  ot.  bic  ©icbelmaft* 

Agnat,  s.m.  (jur.)  ber  agnat,  ©djwcrt* 
magett;  ©lutéfreutib  pou  P&terlicher 
©eite. 

Agnation,  s.f.  (jur.)  bie  Verwanbtfcbaft 
pon  pÄtctlichcr  ©eite  / bie  ©cbwert* 
ntagcnfdjaft. 

Agnatique,  adj.c.  T.  ben  Slgnatcn  gehörig* 

Agneau , s.  m.  baö  £amnt  ; ßg • ein  tfillct/ 
frommer  OKenfch i (auch  Pon  £hiereit;) 

un  agneau  de  lait , fin  ©Auglamut  > 
agneau  pascal,  baö  Dfterlamm. 

Agneicr,  v.n.  lammen,  ein £amm  werfen* 

Agnelet,  s.  m.  oi.  ein  flcinctf  £ammi  T. 
jubereitetes  £amm0fcU  mit  ber  SBofle; 
it.  adj.  laine  agueline,  £ÂnitncrWOllC. 

Agnelins,  s.  m.pl.  £Ammerhôute. 

Agnès,  s.f.  (ein  SScibcrname,)  ßx-  ein 
jungeö  unfchulbigco,  unerfabreneö  VtAb* 
chen  / eine  Unfdjulb* 

Agnus , Agnus  Dei , s.  m.  ein  gewertete^ 
©tuef  SBachs,  auf  beiTen  einer  ©eite 
baö  £amm  ©otteö,  unb  auf  ber  anbern 
ein  ^eiliger  geformt  ift. 

Agnus  castus , s.  m.  buö  Äeufd)lamm  / ein 
©taubengewich*. 

Agon,  s.  m.  T.  etti  öffentliche«;  Äampffpiel 
bep  ben  Sllten. 

Agonie , s.f.  bc r $ obeöfümpf/  bic  Urobetf* 
ttoth/  bie  leçten  %\xwvfig-  bte2lngff  unb 
Unruhe  be$  ©emutheö/  Ûuals  U esta 
l’agonie,  er  ringt  mit  bem  Srobc. 

Agonisant , ante , adj.  et  s.  ber , bie  mit  bcnt 

^obe  ringt,  in  beit  lebten  3ugen  (im 
£injiehen)  liegt;  eine  ff erbenbe  <|)crfon , 
ein  ©terbenber. 

Agoniser,  v.  n.  mit  bem  $obe  ringen;  itt 
ben  lebten  liegen. 

Asonistarquc,  s.  m.  T.  ber  .Kampfrichter* 

Agonistique,  s.f.  T.  bie Æampffunff. 

Agonothçte,  s.m.  ber  Äöinpfrichter. 
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Agraffe,  s.f  ««  fleiner  £afen,  ein«©pange, 
-ftattnirange  ; (Rauf.)  eine  eifern«  Slam* 
met/  ÎJie  §wep  ©teine  fcflrr  jufammen 
hölt;  *•  ter  SXeif  ober  £enfel  an  einem 
£ragforbe  ; U.  gcwtffe  Bierathen  bepm 
©ilbhauer  unb  ©àrtner;  leporte-agraffe, 
bie  ©cfcltnge  eines  JfrricnS  ( £afte). 

Agraffer,  *.  a.  anhüfcln,  jubüfeln,  bcff* 
frigen. 

r’Agraffcr,  v.rèft.  ol.  vulg.  fîrf)  an  «tWa$  «11* 
galten , antlammern. 

Agraire,  adj.c.  le*  lois  agraire* , tic  ©efe$e 
ter  SX  émet , wegen  aust&eiluug  ber 
eroberten  gelber  unter  bte  Bürger. 

Agrandir,  v.  a . prop.  et  ßg.  Vergrößern, 
• größer  machen  \fig.  erweitern,  erhöben, 
in  Aufnahme  bringen/  empor  bringen» 

s’Agrandir,  v.rèfl.  gröfer  werben , §uneh* 
men,  feigen/  m erhöben,  fi  (b  berei- 
chern. 

Agrandissement,  s. nu  bte  Rergröft «rung , 
Erweiterung , 3unahme,  Erhöhung; 
bas  Surnebmen. 

Agréable,  acfr,  c.  angenehm,  anmuthig; 
lieblich;  freunbltch;  it.  i*  m.  bas  21  n* 

genebme;  faire  1’agréable  auprès  d*une 
femme,  fchon  thun , fleh  um  bie  ©un# 
eines  $r«uen;immerS  bewerben;  (avoit 
pour  agréable,  genehm  hatten  ; beffer 
agréer). 

Agréablement,  adv.  auf  eine  angenehme 
21  rt,  bubfd). 

Agréage,  s.m.  Un  Rotbeaup)  bie  Eour* 
tage,  bas «Kafelgelb. 

Agréer,  v.a.  genehmigen,  genehm  hatten, 
fïch  tooWqtfaÜcn  faffeit;  it.  gutheifien, 
bewilligen,  vergönnen,  befUtigen;  it. 
v.  n.  à qn.,  einem  angenehm  ober  an* 
fönbtg  fern;  einem  Wohlgefallen» 

Agréer,  v.  a.  un  vaisseau,  ein  @Cf)tf  ta* 
fein,  betafein,  b.  i.  es  mit  allem  $u* 
gehör  »erfehen;  U.  es  §ur  Steife  auS* 
rehben, 

Agréeur,  *.  m.  ein  SXehber,  Eafelmeijtcr, 
einer,  ber ein  ©chiff auSrufet» 

Agrégat,  s.  m.  eine  Sammlung. 

Agrégation,  uf.  bie  £ufnabme  in  eine  @e» 
feBfchaft  ober  Innung;  iu  T.  bie  33er* 
einigung,  Bufammenhaufung  ; Opbpf.) 
des  corps  par  agrégation*,  Äörper,  bie 
Itircb  Slufeinanber&öufuna  verfchiebcner 
Sachen,  bte  feine  natürlich*  Rerbinbnng 
mit  einanber  haben,  entft  anbenfinb,  §«35. 
ent  Äomhaufen,  ein  ©anbhaufen. 

Agrégé,  *.  m.  T.  ein  £aufe  von  Gingen, 
bte  feine  natürlich«  Retbinbung  unter 
ftch  haben  ; ein  »Aggregat  ; docteur  agrégé, 
ein  Hector,  ber  §war  in  berftacnltöt, 
aber  nicht  fprofetfor  if  ; ein  »biunctuS. 

Agréger , v.  a.  in  eine  ©efefifchaft  ober  3«* 
nutta  aufnehmen  ; it.  §ufammen  häufen; 
«Ufhaufcn.  (f.  agrégation.) 

Ag rats,  f.  agrcLS. 
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Agrément,  *.  m.  ber  Steih  / bie  Slnmuth , 
baS  Angenehme,  bie  Slnnebmlicbfeit; 
it.  ber  Repfall , bas  ©utheiffen , bie  Re* 
wiUigung,  ©enehmhaltung,  (NB.  bie 
man  erhält , unb  nicht,  bie  man  giebt)  ; 
plur.  allerhonb  Regierungen;  (lÄuftf) 
bie  Rorfchlögc , bas  angenehme  fpröiu* 
biren;  allerlei  f (eine  lier  liehe  Sanieren  ; 
(Theater)  bie^)i»ertiffements,  RalletS  tc. 
bep  Aufführung  eines  ©tücfcS;  (bep 
$rauen§«)  allerpanb  SDtobejierathen  ; it . 
©chönpflöffercbeni/^©cböni)eitsclpffier; 
(fPerrucfenmacher)  bie  £ocfen,  bie  an  bie 
©chlöfe  §u  ftpen  fommen;  (Änopfm.) 
ein  erhabenes  Köpfchen  anf  ben Änöpfen« 

Agresseur,  s.m.  ein  gtiebensfiötet  ; ber 

angreifenbe  £heil;  ber  »nfönger  eines 
©treiteS,  eines  ÄriegeS. 

Agression,  *./.  (jut.)  ber  Angriff , Unfall, 
bie  Erregung  eines  Banfes. 

Agreste , adj.  c.  ol.  öbe , ungebauet,  wilb , 
wüfle;  auj.  herbe,  fauer,  als  wilbejrüchte  ; 
ßg.  büuerifch/  grob,  unhöflich. 

Agrès,  Agrêts,  s . m.  pl.  bûS  »îûfelwerf  , 
alle  gehörige  StttSrûfhmg  eines  ©chiffes, 
als  ©egel , )^aue , Slnfer  te. 

Agricole,  s.  nu  ein  21cf etSmann ; iuadj.c. 
ben  gefetbau  treibenb. 

Agriculteur,  s.  m.p.u».  einer  ber  fi<h  auf 
ben  £anbbau  legt  ; ein  £anbbauer. 

Agriculture,  a.  f.  ber  Slcferbau,  ^fttbau« 

Agrie,  s.  f.  T.  eine  9ttt  flechten  ober  Bitter* 
maal. 

Agrier , s.  m.  Agriére , *.  f.  (jur.)  CtU , itt 
einer  gewtffen  2ln§ahl  ©arben,  §u  ent* 
richtenber  ©runbjinS. 

Agriffer,  v.n.  unb  s’Agriffer,  v.  riß.  mit 
ben  Âlauen  faffen , ftch  mit  ben  Âlauen. 
an  etwas  fefl  halten,  fleh  anflammcru. 

Agriministe,  s.  m.  etf. p.us.  fin  ^Ut}mûd)<r , 

eine  fpuhmacherinn. 

Agrimoine,  s.f.  f.  Aigremoine. 

Agriophages , s.  m. pl.  (alte  ©efch.)  RÔlfer  , 
bte  von  wtlben  ^hieren  (eben. 

Agriotte,  s.  f.  ol.  flatt  griotte , btC  faute 

Äirfche,  SBeichfelfirfche« 

Agriottier,  s.  m.  ol.  flatt  griottier. 

Agripaume,  s.f.  boS  ^erjaefpannfrttut. 

Agripper,  v.a.pop.  wegftthlen;  wegfapem; 
wtg.  wegrapfen. 

Agronome,  s.m.  ein  ©chriftfleUer  über  ben 
ftelbbau;  ein  5*ttbauftmbigcr. 

Agronomie,  s.f.  bie $clbbaufunbe» 

Agronomique , adj.  c.  auteur — , f.  agronome. 

Agropyle,  s.  f.  eine  2(rt  Re§oarjlein , bie 
©emfenfugel. 

Agrouper,  v.a.  grupptren,  (bep  Zahlern) 
pl.us.  grouper. 

Aguerrir,  v.a.  §unt ÂriegSleben abrichten, 
§n  einem  guten  ©olbaten  machen  \ßg> 
§u  etwas  bas  mûhfam  iÜ/  ^efchid?t  ma* 
chen;  in  etwas  fd>wetem  uben,  batu 
gewöhnen,  abhatten.  «‘Aguenir,  v.reß. 
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citt  guter  ©olbat  »erben,  jurn  Ärieg 
geübt  unb  gcfchicft  »erben  ; — à qch., 
fid)  ju  et»aö  gewöhnen , baö  unangc« 
nebnt,  fd)»cr  ober  mübfam  ifl  ; fid)  ab* 
bitten;  aguerrir  qn.  à la  raillerie,  jemanb 
gegen  ben  ©pott  abbärten. 

Aguets , s.  m.pi.  ber  ipinter^ait , bie  £auer, 
9tacf) (ieUung  ; être  ober  SC  tenir  aux  aguets, 
aufïûuern,  atlfpaffcn;  mettre  aux  aguets, 
auf  ben  Hinterhalt  legen  ober  auö* 
fehiefen. 

Aguimper,  v.  a.p.us.  einen  9îonnenfchleper 
anleaen;  it.  ©eficbt  unb  $rud  forgfiltig 
oerbuUen. 

Ah!  interj.  2td) I £)! 

Ah  an , s.  m.vulg.  et  burl.  fdj»Cte  Arbeit, 

tylacferct). 

Ahaner,  v.  n.  vulg.  fig.  ftd)  Ct»a$  fauer 
»erben  latlcn,  fd)»ece  Arbeit  tbun,  fieb 
placfen. 

Aheurir,  f.  Ahurir.  * 

Aheurteruent , s.  m.  bet  ©igcnfîn»y©tarr* 
finn,  bieHalödarrigfeit,  HartAfigfctt. 

s’Aheurter,  v . rifi.  à qch.,  fcftWtUf  Ct»aÖ 

beharren,  cigenfinnig  barüber  halten, 
öarauf  beflehen. 

Ahi!  interj.  £l)  1 2lu»eh  ! 2(ttl  Steh'. 

Ahonter,  v.  a.  oi.  entehren,  perunehren; 
befchtmpfcn,  befebimen/ 

Ahurir,  v . a.  oi.  vuig.  einen  anfahren  ober 

. bedürjt  maeben;  ihm,  burdi  eine  cm» 
pftnblichc  Leitung,  baö  SOtaul  (topfen, 
ein*  perfeben,  »ehe  tbun»  ahuri,  be* 
dürjt,  crfchrocfen;  perdummt. 

Aidant, part,  et  adj.  m . ol.  einer  ber  ba  hilft  i 
Dieu  aidant,  mit  ©OttCÖ  H«lf*/ 
eö  ©Ott;  malgré  lui  et  ses  aidans,  prov. 

(»ofür  man  heutigem  £ageö,  wie»ohl 
perborbener»eife , fagt  : maigïé  lui  et  ses 
dents,)  ihm  unb  feinen  Helfershelfern 
jum  £roße. 

Aide,  s.jT.  pie  Hülfe,  ber  35cpdanb,  bie 
Untcrdüfcung;  f/.eine©cpîirchc,  filial* 
firche  ; it.  (in  groben  tfüdjen)  ein  33er» 
fd)lag  neben  bèr  .#üche;  it-  ein  Otcben» 
ïAmmerrfjen;  Dieu  nous  soit  en  aide, 
©ott  behüte  unö!  ©ott  deb  uné  hep! 
Dieu  vous  soit  en  aide,  (ju  einem  ©cttler) 
©Ott  helf  euch  l à l’aide  de  qch.,  adv. 

permittelf!  ober  bureb  Hülfe  einer  ©arp?; 

..  à l’aide  de  Dieu,  mit  ©OttCÖ  Hülfe; 
à l’aide!  interj.  helft;  helft;  $u  Hülfe: 

Aides,  s.  f.  plur.  bie  ©teuer;  it-  ge»i(fe 

• HülfSgelber  ober  ©teuern  , bie  ber 
Öafall  feinem  £ehnöherrn,  beogemiffen 
aufferorbcntlicben  unb  bringenben  5ÄI* 
len,  entrichten  muß,  j.  35.  l’aide  de 
chevalerie,  bie  DCt  ttcrfleucr  ; l’aide  de  ma- 
riage, bie  Srüuleinjtener;  (SKeitfcb.)bie 
Hülfe,  bie  ber  Leiter  bcmtyfcrbegicbt, 
um  eö  ;u  regieren,  eö  fep  burch  £ügel, 
©pornen,  ober  mit  ber  ©timme  :c.; 
la  cour  des  aides,  baö  Oberdcucramt, 
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Hbcrdeuercollegium  ; il  va  à la  cour  des 
aides,  prov.  a behilft  ficb  mit  ent- 
lehnen. 

Aide,  s.  m.  ein  ©ehülfe,  Helfer,  35ep- 
ftanb  i aide  de  cérémonies,  UntCTCeremo* 
nienmeijter;  aide  de  cuisine,  ©epfoch, 
Unterfoch;  aide  k maçon,  Hanblanger; 
aide  de  camp , ©encralabjutant  ( 2îtbe- 
campj)  aide-major,  ftegimentöttbiutant; 
aide  d’artillerie , ©tücfjunfer.  a 

Aideau,  s.  m.  T.  bie  Unterlage  auf  bem 
Holjfarrcn  ; it.  ber  SCicobaum  auf  H*u- 
»ügett. 

Aider , v.  a.  qn. , it.  v.  n.  à qn. , à qch. , 

einem  helfen,  bcpdehen;  ju  etroaö  bep- 
tragen , beforberlid)  ober  bcbülflid)  fepn; 
il  m’a  aidé  de  scs  moyens , er  hat  mir  mit 
feinem  Vermögen  bepgedanben;  cela  aide 
à la  digestion,  biefe ö bient  jur  ' 23crbauung  ; 
aidera  faire  qch.,  et»aö  auöfübrcn  helfen; 
aider  à la  lettre , .bem  bunfeln  buchflüb- 
lichen  33cr(lanbe  burch  eine  gute  €rfl&* 
rung  helfen;  it.  einer  SmAhlnng  fclbd- 
erbichtetc  Umdünbe  bepfügen;  aider  un 
cheval,  einem  tyferbe  bie  Hülfe  geben, 
(f.  aide;)  ainsi  m’aide  Dieu,  (®d)»ur) 
fö  »ahr  mir  ©Ott  helfe;  aide-toi  et  Dieu 
t’aidera,  prov.  arbeite,  fo  »irb  bit  ge* 
holfen. 

s’Aider,  v.  ré/7,  de  qch.,  fïdj  »Omit  bc- 
helftn;  it.  fïdj  einer  ©acht  bebienen; 
et»aö  braud)en;  s’aider  du  bras  droit, 
fich  beö  rechten  Slrmeö  bebienen,  ben  rech- 
ten 2lrm  brauchen. 

Aidoiaiogie,  s. /.  T.  eine  Slbhanblung  über 
bie  ^eugungötheile. 

Aïe!  interj.  $(U»eh  ! 

Aïeul,  s.  m.  ber  ©rofloatcr;  aïeule,  s.  f. 
bie  ©rofimutter;  le  bisaïeul,  berSleltcr- 
pater,  ber  Urgrofjpater;  u bisaïeule, 
bie  Sleltermutter , bie  Urgroßmutter;  le 
trisaïeul,  bet  UrÄlterpater , ber  Urur- 
großpatet;  l’aïeul  paternel,  maternel,  ber 

©rofirater  oon  PÂterlicher  ober  mütter- 
lid)er  ©cite.  NB.  3tach  î-h.  ©ornetUc'ô 
<£ntfcbeibung  (f.  FéraudDict.  ent.)  heißen 
aïeux  impiur . überhaupt  bie  Vorfahren  ; 
fage  ich  aber  : mes  deux  aïeux,  fo  per* 
(lebe  id)  barunter  meine  ©oreltcrn  ober 
Slhnen,  b.  h.  (im  pornehmen  ©inné) 
ben  33atcr  meines  33aterô  unb  ben  33ater 
meiner  OXuttev. 

Aigail,  Aigayer,  f»  Aiguail,  Aiguayer. 

Aigle , s.  m.  bet  Slblcr;  fig-  ein  SKcnfch 
pon  einem  burchbringenben  33erüanbc; 
it - ber  ^ult  im  ©bot  einer  tfirdie,  ber 
einen  2lblcr  porfiellt;  — s.f.  ein  nôtb* 
licheô  ©edirn;  it.  ber  23apeitabler; 
l’aigle  impériale,  ber  Steichôabler,  ber 
hoppelte  2lbler  ; fig-  ber  Äaifcr  unb  baö 
SX  eichî  les  aigles  romaines , bie  rÔmifd)eu 
£egionen;  la  pierre  d’aigle,  ber  Slbler- 
d eiu;  avoir  des  yeux  d’aigle,  fig.  tilt 
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gute»  ©eficfit  hüben;  il  a un  oeil  d’aigle, 
îe  regard  de  l'aigle,  Æ*.  cr  frfjatf, 
<r  bat  einen  Sblertflicf;  crier  comme 
un  aigle,  überlaut  unb  3lnbern  |um  ©er* 
&r u§  fchreoen;  aigle- faucon,  ber  ©erfalf, 
ein  et  fer  $alf  in  Norwegen  unb  , 
ber  etwa*  Heiner  iff  ois  ber  2lbler.  NB. 
in  &epifen  unb  ©apen  iff  aigle  alle« 
feit  fém. 

Aigiette , s.f.  <©ap.)  ein  Heiner  Stbler  ohne 
©chnabel  unb  flauen. 

Aiglon,  s.  nu  ein  junger  2fMer. 

Aigiures,  s.f.pi.  T.  rôt^ltcfje  Jlecfen  «ur 
bfô  Ralfen  SRacfen  unb  ©Zwingen. 

Aigre,  adj.  c.  berb,  fauer , aï*  ftrûchte, 
«SvilÉb  ic. 5 //.  wiberlidj  fauer,  beiffenb, 
frtjarf , ßg.  (v.  ber  ©timme)  fcbarf , heU 
unb  fdjrepenb;  (o.  ftarbcn  unb  £ônen) 
b«tt  unb  wiberwÄrtig  ; (b.  ©orten)  bit» 
ter,  fart;  (p.  «JJcrfonen)  ffbrrifch/  un* 
freunblicfy;  du  fer  aigre,  fprôbes  Çifett. 

Aigre,  s.  m . bie  ©iure;  it.  bas  ©oure; 
aigre  de  cèdre;  eine  fctmonabcpon  ©affer, 
Bucfer  unb  Çebrafaft. 

Aigre-doux,  adj.  fJuetlich*fÛff,  fûuetfuf, 
ûlô  gewiffe  Dbffarten  ; ßg.  (p.  ©djreib» 
ûrt  unb  ©timme)  (jalb  angenehm  unb 
falb  unangenehm;  halbfreunölid),falfch. 

Aigrc-fin , s . m.  ber  SKunbfïfcb , eine  ©at 
tung  ©djelfïfche  ; ßg.  vu/g.  ein  ©chlau* 
fopf,  ein  ©auner. 

Aigrelet , ette , adj.  ein  wenig  fÄuerltcf). 

Aigrement,  adv.  nut/ig.  bitte r,  cmpfïnb* 
lieb*  fcharf,  hart. 

Aigremoinc,  s.f.  ter  fccfermennig,  Ober* 
mennig,  bie  £eberf letten , bai  ©ruch* 
fraut. 

Aigremore,  s.m.  T.  ber  ÂOblenffûUb  JUm 

$ulpcrmachen  unb  ju  Eufffeuern. 

Aigret , ette,  adj.  angenehm  fàuerlid). 

Aigrette,  s.f.  Heiner  roeiffer  Steiger;  it. 
tin  ©ufd)  SKetgerfebem,  ein  Seberbufchel  ; 
it-  eine  3itternabel  pon  JDiamanten,  <per* 
Un,  ©lasfcbern  :c.,  ein  Äopfjieratb 
beS  ^rauenjimmerö;  a.  eine  Ùuafte  auf 
©ettflctten,  ^fetbefopfen  ; (an  einigen 
©lumen)  bie  Jebem  über  bem  ©amen; 
(«Phpf.)  ttn  Raufen  electrifcher  ©trah* 
len,  in  ©effalt  eine*  ©ufcbelö;  ein 
©trablcnbufcheL 

Aicrrtté  , ée,  adj . des  graines  a igrettées  , 

©amenfbmer  mit  Gebern  ober  Jlocfen, 
b«  fitfc  heruntetblafen  laffen. 

Aigreur,  s.f.  bie  ©àure  ber  fruchte  tc.; 
it-  bte  ©probigfeit  brr  ©tetalle;  ßg.  bie 
©itterfeit  bei  ©cmutheS;  anjügliche 
unb  erapf  nblicfce  ©orte;  it.  ber  ©er* 
brug;  piur.  bie  aufffeigetibe  ©iure  beS 
Jagens;  T.  bie  febarftn  ©teilen  einer 
.Ä’imerpfatte,  wo  bas  ©cheibewaffet  $u 
tief  einf raf. 

Aign/ , v.  a.  faner  machOIÎ  faute«  * it. 


fprobe  machen \ßg.  erbittern,  $um  3om 
reiçcn;  irger  machen. 

s’Aignr , v.  rtfl.  fauer  werben;  it.  fpröbe 
werben ;ßg.  frei)  erbittern;  it.  fchlimmer 
ober  arger  werben  ; ein  fchlimntcreS  (ge- 
fährlicheres) Slnfehen  gewinnen. 

Aigu , ue,  adj.  fpiçig,  fefjarf;  ßg.  (oon  ber 
©timme)  firrenb,  fchmetternb,  vulg. 
bie  burd)  SDtarf  unb  ©eine  gebt;  (Pom 
©djmerj)  lebhaft,  heftig,  burchbrin* 
genb;  accent  aigu,  ber  fdjûrfc  Slcccnt; 
une  fièvre  aiguë,  ein  btÇtgeô  lieber. 

Aiguade,  (fpr.Egade.)  s.f.  bet  SöatfetplaS, 

wo  bie  ©chiffe  fcifcheö  ©affer  einneh- 
men ; faire  aiguade , frifc&eô  ©affer  ein- 
nehmen. 

Aiguaii,  s.m.  0iger.) ber £h<ïu  aufbem 
£aub  Ober  ©raé  ; un  chien  d'aiguail , ein 
j£umb,  ber  früh  im  £hau  wohl  fpuret. 

Aiguayer,  v.  a.  im  falten  ©affer  auôwa- 
fehen,  auëfpuhlen  ; aieuayer  un  cheval, 
ein  ÿferb  in«  ©affer  fuhren , um  cö  ju 
erfrifchen , ju  fchwemmcn. 

Aigue  marine,  s.f.  ber  Slquamarin,  ein 
îJÂeerwaffer-farbiger  (Ebelffcin. 

Aiguière,  s.f.  eine  @iegfanne§umJ^inbe- 
wafehen. 

Aiguiérëe , s.f.  eine  ©icf fanne  poü. 

Aiguillade,  s.f.  prvcl.  ffatt  aiguillon,  bCt 

Cchfenffachel. 

Aiguille,  s.f.  eine  O^abel ; 9î5hnabel;  it. 
berSRabelfffcb;  //-einûbeliéf;  it.  (flèche) 
bie  Âirchthurmfpihe  ; (Çortifif.)  ber 
©teinbohrer  ; aiguille  à coudre , eine 
OUhnabel;  — i tricoter,  ©tricfnabel  ; 

— il  emballer,  ÿacfnabel  î — à toucher, 

tprobiemabel ; — à cataracte,  ©taar- 
nabel ; — aimantée,  marine,  çfftagnet* 
ttabel  ; — de  tête,  Æopfnabel  ; — de 
montre , ber  £«9«  an  btr  Uht  » — de 
cadran , ^etg«  an  ber  ©onnenuhr  ï — de 
fléau,  baô  Bûnglein  an  ber  ©âge;  —de 
berger,  baô^abelfrûut,  ber  îtabelforbel; 
aiguilles  d'essai  ou  touchaux,  ©olb-  unb 
©ilberprobe.  Prov.  venir  de  fll  en  ai- 
guille, pon  einem  auf*  anbere  fallen; 

faire  un  procès  ou  disputer  sur  la  pointe 
d’une  aiguille,  über  ©achen  biôputiren, 
bte  gar  nicht  ber  SOfuhf  werth  lînb;  eine 
tlrfache  jum  $ant  pom  3aune  brcchen  ; 

il  le  faut  fournir  de  fil  et  d’aiguille , man 

mufi  ihm  auch  bie  geringffen  ibinge 
leiben  ; e$  fehlt  ihm  an  allem. 

Aiguillée,  s.f.  fo  ptel  Çaben,  altf  auf  ein- 
mal in  bie  9îabel  eingefÄbelt  wirb  ; ein 
©trang,  ein  Jaben,  eine  ©tribne* 

Aiguiller,  v.  a.  T.  ben  ©tact  ffechen. 

Aiguillette,  s.f  bie  ©eflelfd>nut , ber  ©en- 
Ul,  baô^cffelbanb,  ber^îeffelriemen; 
Prov.  courir  l’aiguillette , vulg.  allen 
©tannöleuten  nachlaufen  ; lâcher  l’aiguil- 
ictte , pop.  feine  üîothburft  oerrichtcn; 
nouer  l’aiguiiiette,  ben  9îeffel  fnûpfen. 
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Aig  Ail 

b.  t*  burdj  eine  (oorgebltdjt)  35e$aube* 
rung  einen  jungen  (Ehemann  untüchtig 
machen;  it.  (SXettfcf).)  n>enn  her  Springer 
bte  S’ùfie  ju  mett  hinten  ausbringt  ; un 

maître  qui  serre  ses  vieilles  aiguillettes, 

pop • ein  gar  ju  genauer  Jperr,  vuig.  ein 
€rbfenjAhlcr. 

Aiguiiictter , v,  a.  oi.  cinneßeln,  junefleln, 
mit  «ftcßeln  jufdmuren  ; (f.  auch  éguii- 

lette). 

Aiguillettes,  s.f.pl.  (Äoc^f.) in l^n^ttd)te 
©tuefehen  ober  ©treifeu  jerfd)nittencS 
Sleifd);  (f.  auch  éguiliettes). 

Aiguiiiettier , s.m.  î)er  Refiler  y ©enfler* 
Aiguiiiier,  s.m,  ein  $ftabelfûfît  n , 'ftabel* 
bûchSchen;  it.  ein  Gabler,  ber  9îAh* 
nabeln  macht;  (épingiier,  tabler,  ber 
©tetfnabeln  macht)* 

Aiguillon,  s.  m.  ber  ©tadjel;  it.  unb  be* 
fonberS  am  ©tabe  ber  Dchfentrciber  ; 
fig-  ber  ©tachel;  ©porn,  Antrieb,  bie 
Aufmunterung* 

Aiguillonner,  v.  a.fig.  antreiben  / anfpor* 
nen  / reifen. 

Aiguisement,  s.m.  bas  Sôejjen,  @d)Ârfcn, 
©charf*  ober  ©pifeigmachcn* 

Aiguisa , v.  a.  weçett , fchArfen  , fptfeen , 
fd>arf  ober  fpirçig  machen  \fig-  (ben  33er* 
flanb)  feharfen  ; (ben  Appetit)  wurden , 
reifen,  ermetf en  ; fig.  il  aiguise  ses  cou 
teaux , er  macht  fich  $um  ©chlagcn  fertig  ; 

• il  aiguise  ses  dents,  er  WCÇt  bie  3Abne, 

er  fchtcft  ftd)  an  tapfer  §u  effen* 

Ail , (fpr*  ail)  s.  m.  ber  Ânoblaud)  ; (ßatt 
beS  piur.  ails  ober  aulx*  tagt  man  befter 
§.  Üb.  deux  têtes  d’ail , jcbod)  Wirb  noch 
immer  gefügt  l’eiixir  d’aulx,  bas  Ânob* 
ïûuch*(£lirtr  gegen  bie'JJeft  unb  epibemi* 
feh e Äranfheiten  ) ; une  tête  ober  gousse 
d’ail,  eine  âtnoblauchjwiebel,  Änoblaudt» 
gehe»  «i d’ours,  $Balbfnoblaud)î  ail  poi- 
- reau,  jahmer  Knoblauch* 

Aile,  s. j.  berftlûgel;  Sittich;  it.  ftlugel 
einer  ©ehlachtorbnung  ober  Armee;  it. 
einer  Sfôinbmùble;  it.  an  einem  ©cbAube; 
bas  ©cttengebAubc;  it.  bie  langen  ©ci 
ten  jur  2tnfen  unb  Ktdjten,  womit  fief) 
Auffenwecfe  enbtgen  ; qqf  bie  ©treich 
Iinie,  btejlanfe  etneS^oUroerfs;  (tfodjf.) 
bas  §lûgelfletfch  ; it-  0»H  eine  Art  cng< 
Itfchen?8tercS,  bas  ohne  Jpopfen  gemacht 
wirb;  fig . bie  fdjùijenbe  Aufftcht;  les 
ailes  de  la  lardoire,  bte  breiten  ^heile  bet 
©picfnabel;  — d'une  écluse,  bte  ©eiten* 
mauern  einer  ©chleufe; — de  l’ancre. 
iplMs.  les  pattes,)  bie  Anferfltegcn, 
Anferfdtaufeln;  — du  mz,  bie  ftaien* 
lappen;  — des  poumons,  bie  2ungcn» 
flûgcl;  — de  u vulve,  bie ©chantlippen ; 
— de  chauve-souris  de  la  matrice,  bte 

flugefarttgen  tfôutterb  Auber;  — de  la 
plume,  ber  obere  gefieberte  £&etl  einer 
©chreibfcbcvi  des  bouts  d’aile,  bie  §lugcl* 


fpihcn;  Scberfielc,  Scberbofetti  les  ailes 
du  vent,  (poet.)  bie  ©chneUtgfcit  bf$ 
SBtnbeS;  i’aile  du  Seigneur,  ber  ©d)U& 
bed  Jpodjßen  ; battre  des  ailes , flattern , 
bie  fflùgcl  fdtwingen;  les  faucons  ont 
l’aile  vite  et  tranchante,  bie  Ralfen  hûbeit 

einen  fchneUcn  unb  feharfen  $lug.  Fi8* 
et  Prov.  sous  l’aile  de  sa  mère,  unter  bet 
Aufftcht  ihrer  lutter;  il  ne  bat  que  d’une 
aile,  er  fann  nicht  mehr  fort/  es  iß  balb 
aus  mit  ihm/  er  wirb  nicht  wett  mehr 
fliegen;  it.  er  tß  (ehr  jurùcf  gefommen; 
il  en  a dans  l’aile,  vuig.  er  hat  einSoerfeljt 
befommen;  it.  <r  tß  verliebt  / vuig.  an* 
gefehoffen;  voler  à tire  d’aile,  gefehwinb 
fliegen;  il  veut  voler  sans  ailes,  er  Will 
fliegen,  ehe  ihm  bte  Gebern  gewachten 

fttlb  ; j’en  tirerai  pied  ou  aile,  td)  Werbt 
bod)  nid)t  Poliig  leer  auSgehen;  on  lui  a 
rogné  les  ailes,  bÛ  JlÛgel  finb  ihm  bt* 

fehnitten  worben. 

Ailé , ée , aJj.  geflügelt;  mit  Jlugeln  per* 
(eben;  les  peuples  ailés  (poet.)  bie  îOôgelî 
les  ailées,  s.f.pl.  (sjîaturgefchichte)  bte 
Slugclhorner,  ein  ?9tufd)elgcfd)lcd)t. 

Aileron , s.  m.  bas  Aeuffcrße  am  Flügel, 
bie  ÿlugelfpiBc,  woran  bie  großen  Je* 
bern  fîijen;  it.  (beu  gewiffen  Suchen) pi. 
bie  $lo§febern  ; it.  bie  Wafenßugel , ( f. 
aile;)  it.  bie  ©chûufcln  am  'iKublrabf. 

Ailette,  s. f.  (©chuß.)  bie  Obcrßentme,  b.  n 
ein  fdwtalcS  ©ettenlebcr,  welches  ber 
2Änge  nach  inwenbtg  auf  bie  Wabt  gefeçt 
wirb* 

Aiiude,  s.f  eine  ßnoblaudjbrühe. 

tueurs,  adv.  aitbcrSwo/  anberw  Arts,  anbcr$* 
WOhtn;  d’ailleurs,  adv.  et cortj.  OUberS* 
woher;  ûberbicfl,  auflcrbçm,  fonß;  par- 
tout ailleurs , adv.  fonß  Überall. 

Aiiures , s.f.  (©chiff.)  bie  £eißen,  auf  »el* 
chen  bie  £ufenbecfel  ruhen. 

Aimable,  adj.c.  (iebettSwurbig* 

Aimant,  s.m.  ber  ÇDîagnet. 

Aimant,  ant c,adj.  (p,  ©emûtbôcharafter) 
leutfelig. 

Aimanter , v . a . mit  einem  ÜKagnct  ßtet* 
chen;  raiguille  aimantée,  bit  Magnet* 
nabef. 

Aimantin , ine , adj.  magnctifch* 

Aimer,  v.  a.  lieben,  perliebt fepit ; iu  gern 
haben  ; — qch . ober  à faire  qch. , ein  großer 
Liebhaber  »on  etwas  fepn;  einen  ©efaU 
len , feine  $rcube  an  etwas  haben;  95er* 
gnugen  an  etwas  flnben  ; es  aern  thun  ; 

aimer  qu’on  fasse  qth. , gem  fchen  , (fld) 

gefallen  laßen,)  baß  einer  etwas  thne; 
aimer  mieux,  lieber  wollen,  lieber  fehen , 
lieber  haben,  lieber  thun,  einer  ©acht 
Porjiehett;  s’aimer  dans  un  lieu,  gern  an 
einem  jDrte  fepn;  qui  bien  aime,  bien 
châtie,  prov.  wer  fein  Äittb  lieb  hat,  hAtt 
e»  ßets  unter  ber  SXuthe. 

/Une,  s.f.  bit  SBcidbcit,  bie  2cifle,  ber 
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©d>off , Die  ©djamfeite,  ber  ©cbambag; 
it.  bas  ©tàbcbcn  , woran  Die  geringe 
geräuchert  werben. 

Aîné,  ëe,  adj.  et t.  älter;  it.  erffgeboren; 
Der  ältere  Q5rubet,  Die  fitere  ©cbwefter 
(im  ©egenfaç  Der  puînés,  cadets ;)  Der 
ältffff  ©ob«  ; il  a été  partagé  en  aîné, 

prov . er  Den  bcffen  Z1)tïl  Davon  9e* 
me  n. 

Aines  unD  demi -aines,  s.f.pl.  T.  Die  flet* 
ncn  ©tûcflein  £amm*fcü,  womit  Die 
$ «Iten  Der  Orgelbälge  jufammen  gefûgct 
»erben. 

Aînesse,  s.f.  Die  ©rffgeburt  ; droit  d’aînesse, 
M 9UÄt  Der  €rffgeburt. 

Ains,  conj.ol.  ffatt  mais,  ûbeT/  fonDem  J 
ains  au  contraire,  bad.  gerûbC  DûS  ®egen* 
tbeil  , iufr  uragefebrt.  » 

Ainsi,  ado.  et  conj.  fo î ûlfo;  folgltcfjî  ainsi 
qac,acfr.  eben  fo,  wie,  gleichwie;  ainsi 
soit-m  interj.  âmen  ! e*  gefdjebe,  wie 
»ir  gebetben  babe  n ! 

Aîons , s.  m.pi.  Die  ©tôcfdjen,  worauf  in 
ben  3BtibenDie£icbrfrûufaebângt  werben. 

Ajouré,  ée,  adj.  ( 3ttap. ) Durdjlôcbert ; 
ü.  wa*  eine  Ocjfnung  bat  oon  anDerer 
garbe;  un  chef  ajouré,  ein  JpûUptffucf 
mit  Sinnen;  une  couronne  ajourée,  eine 
£rone  mit  3acfen  ober  ©pißen. 

Ajournement,  s.  m.  Die  ©orbefebeibung, 
£abuna  vor  ©eriebt  auf  einen  gcwiffèn 
î£ag;  Citation;  it.  Die  ©ertagung,  ©er* 
Icgung,  Der  2luffd)ub  einer  ©erbanb* 
lung  auf  einen  be  ffimmten  £ ag;  (in  €ng* 
ïanD)  Die  prorogation  Des  Parlamentes; 

mettre  qn.  en  ajournement  personnel,  ei* 

tien  |ur  perfonlicben  Crfcbeinuttg  vor 
©cricfct  laben. 

Ajourner , v.  n.  auf  einen  gewiffen  $ag 
vor  ©eriebt  laben , citircn,  vor  ®crid)t 
befcfcetben;  it.  verlegen,  auffebieben  ; 

it.  prorogtren  ; (f.  ajournement.) 

Ajoutage,  s. m.  T.  Der  3ufaß. 

Ajoutée,  ».  f.  (®eom.)  verlängerte  £inie. 

Ajouter,  v.  a.  bin jufeijen,  bcpfugen;  bin* 
luftigen,  bepfeijen;  ajouter  foi,  ©laubett 
brnmcffen;  vous  ajoutez,  tbr  fagt  mebr 
a 15  Die  SBabrbfit  iff;  ajoutez  à cela  que,! 
bieju  fommt  noeb,  baff  te. 

A*,  ».  m.  Die  £uft,  DaS  £uftcben,  qqf. 
ber  3Q3tnD,  JugwinDi  (©Mbl.)  Die  £uft* 
verfpeettv;  fg • Die  ©Witterung,  ©tim* 
»fing  ; Je  grand  air.  Die  fret)e  £uft  j don- 
ner de  Pair  à une  chambre.  Die  £uft 
Durch  ein  ^tmnier  ffreidjen  (affen,  ein 
jfcmner  auSluften  » coucher  à l’air , 
offen,  unbcDecft  liegen;  avoir  toujours 
un  pied  en  l’air,  immer  bûpfcn  unb 
fpringtn,  immer  munter  unb  luffig  fepn; 
il  fait  ici  un  joli  air  de  vent,  eS  webet  biet 
tin  angenehme*  fubleS  £ûftdjfH  ; les 
plaines  pber  campagnes  de  l'air,  (poefîe) 

Die£«ftgefflDc;  prendre  l’air,  frifd)e£uft 
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fdjôpfen;  changer  dair,  Die  £uft  Vet* 
ânbern  , jîcb  anDerSwobin  begehen  ; 

prendre  l’air  du  feu  , fief)  Warmen, 
Fig.  je  m’en  vais  prendre  1 air  du  bu# 

reau,  id)  will  auSfpuren,  wie  Die  £eute 
geflimmt  finD;  parler  en  l’air,  in  Den 
SDinDrcDcn;  battre  fair,  ficb  vergeblich 
bemùbcn;  discours  en  l’air,  unnuçe, 
eitle  28orte;  fendre  l’air.  Davon  laufen  ; 
tirer  en  l’air,  lùgcn. 

Air,  s.  m.  Die  ©jelobte  ober  ©angweife 
eines  £iebeS;  it.  eine  5trie,  ein£ieb; 
un  air  à boire,  ein  £rinflicb>  les  paroles 
d’un  afr , ber  £ert,  Die  SÖorte  einer  Strie. 
Air,  s% m.  DaS  àufferltdjc  s©efen  ober  2ln# 
(eben;  DaS  ©enebmen,  Die  ©tiene,  Det 
^on;  eine  gewiffe  &rt  fîd)  ju  betragen, 
in  Jpanblungcn , Sieben,  Sanieren, 
©eberDen , in  Der  2trt  fidj  ju  fleiben,  in 
«Der  Sluffubrung,  £ebensart  k. ; (pon 
©acben)  Die  »rt,  wie  eine  ©ad)e  in* 
Sluge  ober  in  Die  ©inné  fAllt  ; (CDtabl*) 
les  airs  de  tête.  Die  Äopfffellungcn» 
(öieitfd).)  — d’un  cheval , DaS  ®efd)icfe , 
Die  ^olgfamfeit,  frepe  Juffbewcgung  eig- 
nes pferbeS  i avoir  bien  de  fair  l’un  de 
l’autre , viel  2(cbnlid)feit  mit  einanber 
haben;  fair  du  visage,  DaS  ®cfid)t;  avoir 
fa(j  à qch. , ein  gewifîeS  natûvltcbeS  ®e- 
febtrfe  WOÎU  babett;  avoir  ie  grand  air, 

nad)  Der  3Deife  Der  groffen  SSelt  leben  ; 
avoir  l’air  grand,  ein  ebleS  2lnfe&en  bd* 
ben;  it.  vomebm  auSfeben;  avoir  fair 
triste,  ttdurtg  ÛUSfcben;  se  donner  des 
airs,  de  grands  airs,  ftd)  Vitl  eiltbilDen  , 
fîd)  u ber  feinen  ©tanb  auffùbren  ; prendre 
des  airs,  vornehm,  gelehrt  ic.  tbun;  il 
s’est  mis  au  bel  air,  iron . er  lebt  VOtnebm, 
nad)  Der  großen  S©elt;  se  faire  a fair  du 
monde,  de  la  cour,  fid)  in  Die  S©elt  fcbi* 
Cf  eil  lernen  ; je  vis  d’un  air  à n’incommodcr 
p rsonne,  td)  fdflenientditDcii  Durd)  meine 
£ebenSdrt  befebwerlid)  ; vou«;avez  l air  de 
me  tromper,  ich  feb  eS  eud)  dm  ®efl(bte 
dit  f baff  ibv  mich  betrieget. 

Airain , s.m.  DüS€n,  bcfotiDerS  Äupfetcrj; 
d’airain,  t^etnijg.  bürt,  unbdrmberjtg  ; 
le  siècle  d’airain,  DdS(  ebemc  3citdltet > 
fig.  eine  barte , ungl&cflicbe  Jet t.  Fig. 
le  ciel  est  d’airain , Die  ^Durre  Dauert  nod) 
immer  fort;  Det  Rimmel  ift  unerbittlich 
vcrfchloffcn;  il  a un  front  d’airain , er  bût 
eine  eiferne  ©time,  er  iff  biebff  unver« 
fd)imt. 

Aire , s.f.  eine  3rcfd)tenne/  Seltne,  ©dieu* 
nenDtele;  it  jeber  qrebnete  JuffboDen 
von  feft  jufammeii  gefddaacnem  €ftrid), 
}.  in  einem  ©dtaaflfolle  tc.  ; it.  Die 
Q5duffelle;  it.  Der  §wifchen  Den  »Olduem 
unD  ®anben  eines  ®eb&ubc£  enthaltene 
ebene  Kaum  jum  5u6boben;  //.  Dec 
^(Acbeninbalt,  Die  «fläche,  Die  ©riffe 
Des  Kaum*,  Den  eine  geometrifcbc&iguc 


Digilized  by  Google 


3o 


Air  Ais 


cinfdjlicßt;  «/.  jcber  breite  geebnete 
Ort  eine#  ©arten#  jum  ©parieren- 
gchen;  it.  ber  £of  um  bie  ©onne  uub 
ben  gftonb;  it.  Der  Vogelherb;  //.  ba# 
fließ,  beriporß  eine#  SKauboogel#;  aire 
d » vent , ber  SÖinbfirid)  auf  ber  ©ornpaß- 
ïOfCi  aire  de  recoupe , deraoillon,  ©rittlb* 

läge  non  ©chutt,  non  Vruchßeimn; 

aire  de  marnmelon , bet  rotbe  ÄrCtö  um 

bie  VJarjen  ber  95ruffe. 

Airée , s . f.  T.  eine  £cnne  poH  ©arben. 

Aireile,  s.f.  ber  Jpeibelbeetbufd)  ; ir.  bie 
Jpeibelbeere ; aireile  rouge,  bie  tyreufej. 
beere* 

Air«,  v.  n.  (ftalfitcrep)  nißen,  fein  Veß 
machen,  borgen. 

Aires,  s.  rn.pl.  f,  Arrhes. 

Airier , f,  Aérier. 

Ais,  s. m.  ba#  Vret,  bie  £tele;  (©djladj. 
ter  in  tyari#)  eine  Vanf  ; ais  de  carton, 
große,  biefe  tyappenbecfel;  un  coup  d’ais, 
ein  Vallfchlag. 

Aisance , s.  f.  bic  ftertigfett,  £eidjtigfeit, 
mit  ber  man  etwa#  tbut  ; it.  ber  unge- 
zwungene 2Cn  ßanb  ben  Äußerlichen  £anb* 
lungen,  in  Sanieren,  im  Umgänge  te.;  it. 
reichliche#  Sluöfommen , ber  ©ohlßanb  ; 
il  est  dans  l’aisance , er  iß  reich  , ^ulg. 
roobl&ûbenb  ; donner  de  l'aisance  à une 
chose,  einer  ©achc  ben  gehörigen  ©oiel- 
raum  (ju  freper  Bewegung  ic.)  geben; 
aisances,  plur • ba#  beimlict>e  ©emach, 
ber  Abtritt,  (fonft  auch  la  garde-robe,  le 
privé;)  it.  (bep  Jpànfern)  toutes  les  aisances 
et  appartenances,  alle  babep  anhängigen 
Vcqnemlichf eiten  (rneiß  ©eroituten). 

Aisceau , s.  m.  ba#  Vinbmeifer  ber  Vöttcher. 

Aise , s.f.  bie  ffreube,  Çmpftnbung  De#  Ver- 
gnügen# ; it.  ein  ruhige#  £eben,  bie  Ve. 
quemlichfeit,  ©em&chlichfeit,  ber  28ohl* 
ffanD , gute#  <Su#fommen;  it.  gelegene 
Zeit;  être  ravi  d’aise,  por  flreubc  entjucf  t 
fepn  ; vivre  paix  et  aise , prov.  rubtg  Uttb 
pcrgnûgt  leben  ; être  â son  aise , ein  gute# 
3(UÔfommen  höben;  prendre  toutes  ses 
aises,  fleh  wohl  fet)tt  laßen,  fïrf>  recht  be 
quem  machen;  fich  feine  ©emöchlichfeit 
verfagen  ; je  le  ferai  à mon  aise,  ich  Will 
e#  nach  flttuße  unb  ©elegenbeit,  (nad) 
©emachlichfeit)  machen;  vous  parlez  bien 
à votre  aise,  ©ie  haben  gilt  reben.  A l’aise, 
adv.  bequem,  gemächlich  / leicht. 

Aise,  bien-aise,  trés-aise,  adj.cif roh»  j’en 
suis  bien -aise,  ba#  iß  mir  febr  licb;  e# 
freuet  mich  febr. 

Aisé , ée,  adj.  leicht;  it.  bequem,  gemöch* 
lieh;  **'  reich/  bemittelt,  vuig.  wohl* 
habenbî  it.  fret)  unb  ungezwungen  im 
SBuchfe,  in  panieren  zc.;  it.  gefällig,  mit 
bem  wohl  auözufommeniß  ; un  esprit  aisé, 
ein  Äopf,  ber  ftd)  in  aile#  ju  fehiefen 
weiß;  un  génie  aisé, ein  erßnbnng#rcicher 
jtopfï  elle  a la  taille  aisée,  fîc  in  fct)I«nf 


Ais  Aju 

V 

pon  £eibc;  des  vers  aisés,  ßießenbe , 
leichte  Vetfc. 

Aisément,  s.  m.  heimliche#  ©eutach ; it. ol. 
bie  Vcquemïichfeit. 

Aisément,  adv.  letd)ti  bequem. 

Aissade.  s.f.  hcr  £>rt,  wo  Drtö  i>intftt^eil 
be#  ©chiffe#  enger  wirb. 

Aisseau,  s.  m.  et»  flciuc#  bünne#  Vret; 
eine  £)ad)fd)tnbcl  ; eine  ©plitte. 

Aissciier , s.  m.  (Zimmernt.)  ba#£ragbanb. 

Aisseliêres,  s.f. pi.  (Vottcher)  bic  flleben- 
fiucf e , b.  i.  bie  bepben  ©turf  e neben  bem 
çOîttteljiûcfe  be#  {yaßboben#. 

Aisselle,  s.f.  bic  2lchfel;  eigentlich  bic 
Jpöblc  unter  ber  2ld)fel  ; (Votanif)  ber 
Sôinfcl  jwifehen  ben  ©tingeln  unb 

, Vlattßieleu  ; les  aisselles , (2tnfcrfchmibt) 
bie  achfeln  be#  2lnfer#. 

Aisser,  s.m.oi . eilt  große#,  biefe#  Vret. 

Aissette,  s f.  eine  fleiite  2lpt;  it.  eine  2lrt 
Vtönrerbammer. 

Aisst , s . m.  ol.  -eine  ©chinbel,  ein  Vretdjen 
(bardeau). 

Aissieu,  f,  essieu. 

Aitioiogie,  s.f.  T.  bie  £ebre  oon  ben  Urfa* 
chcn  ber  Äranfbeiten. 

Ajustage,  s.m.  bie Bbfeilung ber Vlunjen, 
um  ihnen  ba#  gehörige  ©ewidjt  ju  geben, 
(f.  auch  ajutage). 

Ajuste,  s.f.  T.  ber  Änoten  jweper  an  ein- 
anber  gebnnbener  ©dnßfeile. 

Ajustement,  s.m.  bie  Verichtignng ; ba# 
Zurechtmachen , bie  Zurichtung,  Zurech t- 
flcllung;  ba#  €inrid)ten;  '2lnpatfen;  it. 
ber  fpul} , Slnjug  ; bie  Zierathen  ; T.  ber 
Vertrag  (§ur  3fu#föhnung)  jweper  ftrei- 
tenben  fpartepen.  (f.  auch  ajustage). 

Ajuster,  v.  a.  jurcchtmachen,  genau  ein- 
richten, berichtigen;  etwa#  genau  auf 
etwa#  anbere#  paffen,  anpaffett;  /'/.(einen 
©treit)  beplegen;  pereinigen;  it.  jufam* 
menreimen;  (^nffrumenfe)  jufammen- 
fliramen;  it.  anöjiereit,  pnijen,  fehmû- 
c!en  ; (?0tÙnSW.)  iußtren  ; bien  ajusterson 
coup,  feinen  ©toß  (im  ^cdjten)  wobt 

anbringen  î ajuster  une  mesure  sur  l’étalon, 

em  «Kaß  nach  bem  Eichmaße  berichtigen; 

ajuster  un  différend,  CtHCll  ©tfClt  fchltCh- 
ten  ; ajuster  une  montre,  eine  Uhr  ßcUen; 
ajuster  un  cheval,  ein  <Pferb  obrichteit; 
ßg.  ajuster  qn.  de  toutes  pièces,  einem 
nbel  mitfpielcn,  einen  ûbcl  jurtchtcn; 

comment  ajustez-vous  vos  actions  à votre 

doctrine?  wie  reimet  ihr  eure  £ehre  mit 
euerm  £ebcn  zufammen?  ajustez  vos  flûtes, 
werbet  einig  mit  euch  felbff  ober  mit  ein- 
anber;  cartes  ajustées,  harten,  bie  juin 
Vetrug  eingerichtet  fïnb. 

s’Ajuster , v.  rèf.  ftch  zu  etwa#  ûnfditcîcn , 
fich  zu  etwa#  fertig  ober  auf  etwa#  aefaßt 
machen;  ftd)  in  etwa#  fehtef  eit  ; flcf>  zit- 
fammen  reimen;  (ich  puçen;  it.  v.réc.  ftd) 
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t>t rtraaen  ; über  etwa*  eint  werben  ; fié 
mit  etnanbcr  über  etwa*  vergeben. 

Ajusteur , s.  ift»  (SRunjw.)  einer  bet  ben 
©c/btortcit  buré  3tbfeüen  ba*  reéte 
©twiét giebt  ; ber  aKunjberiétiger. 

Ajustoir , s.m.  eine  sRùnüwage , bie  ©clb* 
ferten  ab$u  wägen,  ebe  man  fie  priât. 

Ajâuge,  s.  m.  ber  StuffûÇ  auf  bie  SXôbren 
ber  SEBafferfunde. 

Alabandine,  Almandine,  s.f  ber  ■St’ûrflinfcf, 
ber  fetnfte  orientalifée  9tubin. 

Alaire  , adj.  c.  muscles  alaires.  bie  fflûael* 
mu*fcln  ont  Unterficfer. 

Alaise , Alèse , Aléze,  s.f.  ein  ïeinene*  £ué 
o&ne  t/  bû*  man  Äranfen  unb  Äinb* 

bmmnnen  unterlegt,  baß  tfranfentuéi 
(@ér einer)  ein  fémale*  ©tuet  :5ret, 
etwa*  bamit  au*ju  füllen. 

Alaisé,  pber  Alésé,  adj.  (SBapenf.)  abge* 
fiirjt,  féwebenb. 

Alaifer,  f.  Allaiter. 

Alambic,  s.  m.  ein  #elm,  ein  Jöidittit* 
Ober  Q5rennfolbe  / tirer  à ou  par  l'alambic, 
bi^iOiren , ûbueben;  faire  passer  par 
l’alambic,  fig.  genau  unterfuécn  ; it. 
ba*  95ede  au*  etwa*  bcrau*jiebm. 

Alan.biquer , v.  a.  s'Alambiquer , v.pron.ßg. 
meid  mit  tète , esprit , cervelle  etc. , einem 
ben  Sovf  oerwirren/  perrûrfen,  s’aiam- 
biquer  l’esprit,  fié  ben  £opf  jerbreé«ti 
vuig.  aiambiquer  qn. , einen  bctrie gen , 

fénetten,  tupfen. 

Alambiqué,  ée , adj.  etfùndelt,  »eit  fat' 
gefuét. 

Alan , s.  m.  (3ager)  ein  grofer  Jjmnb  $um 
©au&eçen. 

Alaque , s.f  bô*  SBicrecf , bie  £afei  ober 
fyintfyt,  worauf  eine  ©iule  rubet. 

Alarguer,  v.n.  (©eefabrt)  in  ©ee  fleéenî 
ftd>  nom  £anbe  ober  von  einem  anberu 
©dürfe  entfernen. 

Alarme,  s.f.  (£rieg*w.)  ber  £<lrm  ; it.be r 
Studauf;  ßg-  pliç lieber  ©éreefen,  bic 
OBeduriung;  it.piur.  bie  Unruhe,  Ängd* 
Itd>e  ^5eforgni§  ; une  fausse  alarme,  ein 
bltnber£irm;  sonner  l’alanne,  £irm  bla* 
fen;  prendre  l'alarme,  etféredfeit , donner 
l aiarme,  ©éreefen  einjagcn. 

Alarmer,  v.  n.  in  $urét  UBb  ©éterfen 

fcijen;  einem  Unruhe  unb  55efummemifj 
«erurfaérn. 

t* Alarmer , v.rèfi.  erféreefen,  bedurjtwet* 
ben,  fié  befumment/  fié abingdigen. 

Alanaiste,  s.m.  nouv.  ein  £irmblifer. 

Ahteme,  s.m.  ber  fclaterne,  ein  immer* 
grutienber  ©traueh. 

Albâtre,  s.m.  ber  SXlabader. 

Albe,  datt  A bie  ober  Ablette. 

AJberge.f./ber  f leine  Jràbpfirfîé/ 
pjtrtié- 

A ibiTrgits  t s.m.  ber  £er*pftrftébaum.  • 

Albigeois , s.  m.  rin  Sllbigcnfer  (einet  pon 
ber  2fbigenferfcttc). 


Albion , s.  m.  oL  et  poét . bit  3nfel  ©t0§* 
brittanien. 

ai  bique , s.f.  eine  2lrt  Ærcibe. 

Atbran,  s.m.  (3iaer.)  eine  junge  wilbe  (Ente 
bi*  in  ben  Dctober. 

Aibrener , v.n.  T.  wiïbe  junge  (Enten  jûgen, 

Albrené,  ée,  adj.  (3iger.)  mit  jerbroée*  ' 
nen  ober  féabbaften  ©éroingen;  oi. 
fig.  wa*  fié  in  féleétem  ©tanbe  be* 
fïnbet. 

Albuginé,  ée,  Albugineux,  euse,  adj.  (<Xttût.) 
tpeihliét;  la  tunique albuginée,  bâ*  Sßeifc 
im  Stuge  (fond  le  blanc  de  l’oeil). 

Albugo,  s.m.  Slugenwilféen , weiffe  augen* 
ffeefen , eine  àugenfranf  beit. 

Album , s.  m . ba*  ©tammbué. 

Alcade,  s.m.  ein  SXiéter  in  ©panien. 

Aicahest , s.m.  (gbomie)  ba*  Sllfabed/ eilt 
allgemeine*  8ludôfung*mittel. 

Alcaïque,  adj.  vers  alcaïque , einalcâiféet 
*8er*. 

Alcali,  s.  m.  (£bpm.)  2Ufali,  féarfe*  ©art, 
£augenfalj,  (im  ©egenfajj  be*acidi  ober 
fauern  ©alje*). 

Alcalin,  ine,  adj.  (Çbpm.)  ûlfalinifé. 

Alcalisation,  s.f  bû*  Sllfûlifïren. 

Aicaiiser , v.a.  alfalifïrcn,  alfalifé  maéen. 

Alchimie,  $.f  bic  2llcbpmie;  ©olbmaéet* 
fundî  rnèpr.  bie  ©oibmaéerep. 

Alchimiste , s.  m.  ber*  SUépniid  » ©olb* 
maéet. 

Aicohoi , s.m.  (Sbnm.)  ein  bôéd  feine*, 

• unfublbare*  guiper  » de  l’alcohol  de  vin  , 
ber  reinde  Sôeingeid. 

Alcoliser,  Alcoholiser,  v.  a.  (^bpnt.)  itt  eilt 

bôéd  feine*,  bem  ©taube  Âbnliée*  gui- 
per (aicohoi)  oerwrttibeln. 

Alcoran , s>  m.  ber  dürfen  ©efeçbué/  ber 
Sllforan  (beffer  Âoran). 

Alcôve,  s.f  berSUfopen. 

Alcyon,  s.  m.  bie  ©eeamfd;  it.  ber  €t** 
pogel. 

Alcyonien,  ennc,adj.  T.  les  jours  alcyoniens, 
ba*  ftillc  5TOettcr  iur  ©ee,  wenn  ber  €i6* 
pogel  ntdet,  7 £age  por  unb  naébem 
sàjinterfolditio, 

Aldébaram , s.  m.  (îldron.)  ba*  SlUge  be* 
©tiere* , ein  ftirdem  erder  ©rode. 

Aidée,  s.f  (@eoar.)  etneJporbeoberSllbea, 
eine  Heine  33olferféaft. 

Aldin,  lettres aldines,  bie  SurfÎPféttft  (be* 

• Aldus  Manutius);  édition  aldine,  $(u** 

gäbe  eine*  ©ériftdtller*,  gebrueft  bep 
Sllbu*. 

Aléchement  etc. , f.  alléchement. 

Alecton , s.f.  bie  Stlecto , eine  ber  3 Juriett. 

Alectorienne , adj.f  pierre  alectorienne«  bCt 

^abnendein , ^apaunendein  im  (Wagctt 
manéer  Kapaunen. 

Alectoronuncie,  s.  f bit  SBeiflagUng  buté 

4>Âbne. 

Alégre,  adj.f  am.  c.  mUUter,  ludtg/  AUf* 
geräumt. 
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Alégrement , adv.  fam.  munter,  mutfriq  ÎC. 
Alégre.-se,  s.f.  Allégresse,  bte  Steubigfeit 
groblichîett,  Vtunterfcit;  les  sept  aié- 
gr esses,  bu  fkben  Hmmlifchen  ftreubcn 
(gewtfîc  Oebctc  an  bie  Jungfrau  SOtaria). 
Alégn»,  adv.  munter,  luflt^  ; it. 

s.  m.  jouer  un  alégro,  etn  2l(egï0  fptclcn* 
Aient , s.f.  bie  a^le,  bie  ©dmhmacber 
Pfrieme, 

Aiénier , s.  m . ein  2Jfticmcnmachcr,  2(hlen 
fdjmtb» 

Aiérî«>j.i , s.m.  eine  2trt  ©artcnfrefle, 

Alentir , v.  a.  ol.  ftûtt  ralentir. 

Alentour,  à l’entour,  adv.  rtng01Utl$Ct / 

UUtbft* 

Alf'itour s,s.m.pl,  bte  umltegenbe  ©egenb; 

bte  iWonen,  welche  jemonb  umgeben. 
Al- pii  - s,  s.f. pi.  bte  ©ûUÂpfcl. 

Alérion,  j.  m.  (Söapcnf.)  ein  Heiner  2lbler 
mit  gerümpftem  ©chnabel  unbÄraßcn. 
Alerte,  adj.c.  munter  unb  wachfam;  it. 

lebhaft/  luftig;  ûufgcwctft. 

Alerte,  adv.  (etn  Çommanbowort  ) gebt 
2tcf>t!  ber  Setnb  il*  nabi  macht  euch 
fertig  î 

Alerte,  s.f.  eût  plô&lidjer , unvermutbetcr 
£irm;  ber  ©djrecfen. 

Alesan,  f,  Alezan. 

Aléser,  v.a.  (3Hün$w.)  bte  ©chienen  runb 
fchlagcn,  hämmern  unb  befdweiben, 
Aiette,  s.f.  (Vauf.)  ber  Vebcnpfetler  ; it 
. ein  Heiner  ftlugcl» 

Aleu , f,  Alieu. 

Aieutier,  s.  m.  Vefîher  eine#  €tblehenö. 
Alevin,  s.  m.  bte  ftifdjbrut,  womit  man 
einen  £cich  befeçt. 

Alevinage , s.  m.  Heine  Jtfche  §u  Vefe  ljunq 
etned  £eid)eö , bte  man  beätvegen  nach 
bem  $ange  roteber  in  ben  Seid)  wirft  ; 
ber  junge  ©al?. 

Aleviner,  v.  a.  einen  £cich  mit  $ifd)brut 
bcfefcen. 

Alexandrin,  ine,  adj.  vers  alexandrins, 

aieranbrinifcbe  Vetfe , b.  i.  Verfe  von 
ta  ober  13  ©plbcn,  mit  2 Jpemifitchicn. 
Alexipharmaqtie , ober  Alexitére,  adj.c.  et 
s.  m.  T.  ©iftabtreibenb  ; alexitére , ein 
Vittel  miber  ben  ®i§  giftiger  $biere* 
Alezan  ober  Alzan,  adj.  ets.m.  (p,  ^Jfcrbcit) 
fuchörotb,  rothfûchfïg;  ein  tyferb  von 
rôthüchen  paaren;  vulg.  ein  $uchtf; 
alezan  brûlé,  ein  Vranbfudrô,  SXothfucbtf, 
©d)WCt§fud)$  > alezan  clair,  ein  SÖCtß* 
fuà)t. 

Alézé,  f.  Alaisé. 

Aléze,  f.  Alaise. 

Alézer  etc.  f,  Alléser. 

Alfane,  s^f.  T.  bie  ©tutc,  ba$  SJîUtter- 
pferb. 

Aifange , s.  m.  eine  3lrt  rômifdier  Eactufen. 
Aigalie,  s.f.  (Œbirurg.)  bû6  ©uchrôhrcbcn. 
Aiganon,  s.  m.  eine  Heine  Âctte  ber  ©a- 
lecrenfelavett. 
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Algarade,  s.f. fam.  bie  Vcfchtmpfung  ; ein 
grober  21  usfall* 

Aigaroth,  s.m.  eine  2(rt  Vredjpulvcr. 
Algèbre,  s.f.  bte  21igebrûï  c’est  de  l’algèbre 
pour  lui,  prov.  baô  ifi  ihm  )u  gelehrt* 
Algébrique,  adj.c.  ûlgcbrûifd>. 

Algébriser,  v.  a.  et  n.  fam.  ft(b  auf  bt t 

2Hgebra  legen;  it.  viel  von  ber  2Ugebra 
fpred)en. 

Aigébriste , s.m.  ein  SHgebraift. 
Algorithme,  s.  m.  (arûbifd))  bie  ftechenfuntf  ; 
befonberà  bie  4 gewöhnlichen  oucbnungg* 
arten  mit  fahlen. 

Aiguazii , s.  m.  ein  ©dkrge  ober  @cricht$- 
biener  in  ©panten. 

Aigue,  s.f.  baé  sföeergratf,  ber  ©eefdjilf. 
Aliaire , f,  AUiaire. 

Aiîbanies,  s.f.  pi.  eine  2lct  ojHnbifchm 
25aumwoHenjeugeg.  . 

Alibi,  s. m.  indéclinable , (jut.)  il  a prouvé 

son  alibi,  er  hat  bewiefen , bag  er  anber#* 
wo  gewefen/  alö  biefcö  Verbrechen  be- 
gangen woeben;  il  cherche  des  alibi- 
forains,  ßg.  er  fud)t  2luéfiûd)te. 
Aliboron,  Aliborum,  maltre-aliboron , s. m. 
fam.  ein  lifliger  ©a|?/  ber  leicht  allerlei) 
2luôfïùchtc  finbet;  V/.  ein  fuperfluger 
SJtenfch/  ber  alletf  wiifeit  wiß,  überall 
ben  Äenner  macht. 

Alica,  s.m.  eine  2lrt  SSei^en, 

Alichon , s.m.  bie  ©chaufel  am  SXabe  bepnt 
^ammerwerf. 

Alidade , s.f.  ein  mit  Dioptern  verfehc'ne* 
beweglicheöEtneal  aufgeometvifchen  unD 
aflronomifchen  3n|lrumentcn. 

Aliénable,  adj.c . Verduffetlich  / WüS  t« 

frembe  J^Änbe  fommen  fann. 

Aliénation,  s.f.  bte  Veräußerung/  ber  Ver- 
lauf an  #rembc;.Aff.  bte  2lbwcnbunq  ober 
2lbncigung  beö  J)er$enä  oon  jemànbett 
ober  von  etwas;  aliénation  d’esprit,  bit 
Verrttcf ung  / Verwirrung  be$  Ver^an- 
beS/  ber  VJahnfinnn. 

Aliéner,  v.a . bas  ©igenthum  einer  ©acht 
veräußern;  entwenben;  ßg-  aliéner  le 
coeur,  la  bienveillance  de  qn.,  jemanbf^ 

ipe xi,  Suneigung  abwenbig  machen  5 
aliéner  l’esprit,  ben  Verftanb  verrucfcn* 
s’Aliéner,  v.  riß.  de  qn .,ßg.  ftd)  jemanbetf 
©efeUfchaft  entwichen , feinen  Umgang 
meiben. 

Alignement,  s.  m.  bte  2lbtneffung/  2i  b jlccf  ung 
nach  ber  ©cfmur;  bte  ©chtturgletche; 
it.  bie  Dichtung , baS  2iltgniren  ber  ©ol- 
baten» 

Aligner,  v,  a.  nad)  ber  ©cfmur  abmeffen/ 
eintbeilen,  abflccfcn,  auSßecfcn;fdmur- 
gleiè machen;  (bep  ©olbaten)  richten, 
altgntren  ; le  loup  aligne  la  louve,  T.  bet 
5Bo(f  belegt  bie  Vsôljîmu 
Aügnoir,  s.  m.  (Vergw.)  eiferner  Âeil. 
Aliment,  s.  m.  bas  VahrungSmittel , bte 
Vahrung,  ©peifc/  ber  Unterhalt;  les 

sciences 
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sciences  sont  l'aliment  de  l’esprit , ßg,  btt 

SSiffenfcbaften  fint  eine  sftabrung  fur 
. ben©eijk  - 

Mi  mens,  s, m»pL  T»  tie  Verpflegung,  ter 
Unterhalt  *' 

Alimentaire,  adj,  c.^um  Unterhält  gehörig  ; 
pension  alimentaire,  ta« 

Alimenter,'#,  a.  »erfö fügen,  ernähren, 
ben  nötbigen  Unterhalt  uerfebaffen  j/g. 
etoff  tarbietben. 

Afiraenteux,  euse*  adj.  (sOîcbic*)  narrent* 
Alinea,  s.m.indécl.  (latent»)  écrire  alinea, 

ira  Treiben  mit  einer  neuen  3«ile  an» 
fangen  / fon#  i u ligne. 

AUnger , v.  a.  mit  £emcnseug  (Söetfjcug) 
oerfebett.  > - 

s’Aiinger,  «%  ri/L  ftc^  £etnenjeug  anfebaffen. 

Aliquante , adj.f.  partie  aliquante,  etlte  ^ûbl/ 

tic , perfcbtebenemal  genommen , in  einer 
größern  nicht  gerate  aufgebt , s*  SÖ,  2 ifl 
eine  p.  a.  »on  9# 

Aliquote,  adj.f.  eine  3abl,  tie,  oerfebie» 
teneraol  genommen , in  einer  größern 
gerate  aufgebet,  j.  ïï,  3 ifl  eine  p.  a. 
wn  9. 

. Alise,  Alizé,  #./*.  tie  ©(«beere,  SlteUbeere. 
Alisé,  Alizé»  êe,  adj.  les  vents  alisés,  tie 
tpaffatminbt , b«t»  ein  bejiänbiger  SBinb, 
ter  su  geraiffen  Seiten  auf  ter  @ee  webet. 
Alisier,  Aiizîer,  s.  m.  ein  ©löbcerbaum / 
atelöbeerbaum  / wilbet  ©perberbaum. 
AUsma,  s.  m . ter  Vame  perfebietener 
$flansen  ; alisma  de  Matthiole , ober  de 
Dioscoride,  Vetgwegetid)  i —à  grappe, 
unäebte  Vieôwur*  ; — double  - feuille, 
3»eçb(attî  — marin,  sjftccrwegertd). 
Alison , s.f.  Dame  Alison,  fam.  et  mèpr. 
rttifftrauen«petfon  »ongerittgem©tanbe, 
tie  ein  #ol§e*  SBefenanninimt. 

Aliter,  V.  a.  bettlägerig  madjen. 

S’Aliter,  v.  riß.  bettlägerig  werben/  baé 
3*ett  butai. 

Alité,  ée,  part.etadj . bettlägerig  :c* 
Alives,  s.f.pl.  («papierm.)  tie  ©cbaufeln 
oter  Ûuertreter  an  ten  3<lô<n 
*9Jabc«,- 
Alizé  etc.,  f>  Alise. 

Alkali  etc. , f.  Alcali. 

Aikekengî , s.  m.  tie  3wbenf irfebe, 
Alkermés,  s.  m.  unt  confection  alkermés, 

(Spotb.)  2Ufermc« , eine  flärfente  £at* 
werge  » on  £crmc«beeren  unt  antern 
^ngretienjicn. 

Alkooliser,  f.  Alcoliser. 

Allaiter,  v.  a . fäugen,  ein  5tinb  füllen. 
Ailant,  ante , part,  et  adj . gebenb  IC.  i it. 
ßg.  c’est  un  homme  fort  (un-  fr.mme)  allant , 

(allante,)  fugt  man »on  einer $crfon,  tie 
gern  herum  läuft;  it,  s.m.  ein  SOtenfch, 
ter  immer  läuft»  it,  ter  ficb  in  alle« 
menât;  un  allant  et  venant , etn  ÛKuf  ig* 
ginger  / £antfücicber  / Vflafürtreter; 
cette  hôtellerie  est  ouverte  k tous  ailans  et 
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venans,  tiefe«  SBtrtb«bau«  fielet  jeter* 
mann  offen. 

Allantoïde , s.f.  T.  ta«  £awbäntlein. 

Ailéchement , s.  m.  p.us . tie  £0C«ung, 

SXetbung,  £ocffpeife. 

Allécher,  v . a . locfcn,  reifen,  an  ficb  Sic» 
bcn;  anlotfen. 

Allée,  s.f.  ein  ©ang  awifdjcit  2 dauern 
eine«  #aufe«>  it.  ein  £uftgang  in  einem 
©arten ober anteräwo,  eine  Silice;  après 

plusieurs  allées  et  venues,  nad)  PÎClem 
£in*  unt  Verläufen.  * 

AUégateur,  s.m. pus.  einer  ter  etwa«  an» 
fûbret,  ûllegirt;  ter  oon  etwa«  ÛJïel* 
tung  tbut,  • 

Allégation , s.  m.  tie  $nfübrung  eine* 
©pruche«,  ©efeçe«,  Seugntffe«  te.;  (jur.) 
tie  ©runte  ober  ©ntfcbulttgungeu/  tie 
man  oorbrtngt. 

Allège,  s.  m.  T;  ein  £tcbtet/  £tcbterfcbi<f/ 
t.i.  ein  mittelmäßige«  ^abrieug , teffeu  • 
man  ffd)  betienet/  um  ein  größere«  ©ebiff/ 
welche«  §u  tief  gebet/  au  entlafien;  it,pU 
©teiue,  tie  unter  ten  Stebenpfeilcm 
eine«  îÇenfierfreuae«  liegen,  unt  tureb 
einen  ^orfprung  ficb  an  tie  SSinbfieine 
ter  Senfterlebne  anfdilicßen. 

•ÉÉkséas  ober  Aiiegias,  eine  art  intifebeu 

^enge«. 

Allégement,  s. m. p.us.  (Allégeance,  s.f.  oli) 
tie  ©rleicbterung / Sinterung;  serment 
d’allégeance,  ter  €çb/  woburdj  tie©ttg* 
länter  tenÄänig  al«  ibv  weltlidieö£>ber» 
baupt  anerfennen. 

Alléger , v.  a.  erleichtern  j ßg-  leichter  unt 
erträglicher  machen  / lintern,  troffen, 
»ermilltcm;  alléger  un  vaisseau,  eilt 
©duff  lichten/  (f.  allège);  — la  main, 
(ÄupferfK)  einen  £beil  eine«  3uge«  an 
einem  Orte  leichter,  al«  an  tem  antern 
machen. 

AJléçerir , v.  a.  T.  ein  ^Jfert  fo  abrtchtett/ 
taß  e«  aufbcnSSorberfufjenleicbtwerbe. 

Aliépone,  s.  f eine  SlUegorie/  oter  oer* 
blumte  9tetc , tie  in  einer  fortgefeijren 
Metapher  bejiebti  it,  ein  aUegorifche« 
©emäblte. 

Allégorique,  adj.c.  allcgorlfch,  perblömt. 

Allégoriquement , adv.  aufcine  üUegortfdie/ 

terblumte  Slrt. 

AUégoriser , v.  a.  perblömt  reben  oter  au«» 
legen,  in  Slflegortcn  fchrciben  oter  reten, 

Aiiégori«eur.,  s.  m.  einer,  ter  äße«  auf  eine 
perblumte  &rt  au«legen  will. 

Auégoriste,  s.m.  einer , t:r  etwa«  auf  eine 
verblümte  3lrt  au«legt- 

Allégretto,  alégretto,  adv.  (5)tufif)  etn  Wenig 

lebhaft;  munter;  it,s,m.  ein folchc«  mu» 
ftfaiifcbe«  ©tuef. 

Alléguai , v.  a.  etwa«  anfubren , fleh  auf 
etwa«  belieben  ober  berufen  ; it  vorwert* 
ten  ; it.  von  etwa«  Geltung  tbun. 

Aüéiuja,  imerj.  Sllleluia  \ £obet  ten  Sjtxx n. 
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AMuja,  t.  m.  fin  Ktttluj«; 

<'■  ter  'Bucftanusfcr , ©auetfl«. 
Allemand,  s.  m.  ein  lOeutfdjer  j une  que- 
relle d'allemand , prov.  ein  Ofette  üße  Ur* 
fache  angefangener  ©treit;  vuig . ein 
©treit  pom  £öune  gebrochen* 

Allemand , ande , adj.  bCUtfcf)  ; it.  s.  m.  bie 
beutfehe  ©proche,  baö  Æeutfche;  c’est 
de  l'allemand  pour  moi , prov . bief  fînb 

mir  bôbmifchc  Dörfer, 

Allemande , r./.  eine  beiltfC^CÎ  it.  eût  beut* 
fdjer  $ang,  bte  Sftufïf  bagu. 

Aller,  v.  n.  in . geben,  (pon  fperfonen, 
Sbierctt  unb  ©achen);  it.  gu  ©tuble 

geben,  Prop.  et  Fig . un  homme  qui  va  à 
grands  pas,  einer,  ber  (ange  ©chritte 
macht;  aller  à pied,  gujufe  geben;  aller 
à cheval,  reiten;  aller  en  carosse,  en  bâ- 
teau , in  ber  Äutfche,  im  ©chiffe  fahren  ; 
— en  litière , fld)  in  ber  ©ânfte  trogen 
Iajfen  ; — en  poste , mit  <poflpfcrben  rei* 
fen;  — à Paris,  en  Italie,  nod)  <pari#, 
nach  italien  reifen;  — à la  chasse,  auf 
bic  3ogb  geben  ; — par  terre,  par  mer, 
gu  £onbe,  gu  SPBaffer  reifen;  allez  en  paix, 
gebet  bin  im  ^rieben  » les  rivières  vont  à 
la  mer,  bte  ftluife  faßen,  ober  ergiefen 
fid)  in  boö  COîeer  ; le  vaisseau  va  à tout# 
voiles,  bo$  ©chiff  gebt  mit  poßen  ©egeln; 
aller  au  feu,  aux  ennemis,  ouf  ben  JeÛlb 
loSgebcn;  inö  Jeuer,  (Treffen)  geben; 

aller  à la  gloire,  à l'immortalité , nod) 

JXubm,  nod)  Unßerblicbfeit  flreben; 

aller  au-devant  ou  i la  rencontre  de  qn., 

jemonben  entgegen  geben  ; il  va  à l’épis- 
copat, cr  ftrcbt  noch  ber  ©ifchofawûrbe; 
aller  bien,  ouf  bem  rechten  SBege  fetm; 
aller  aux  opinions , bie  ©timmw  fam* 
mein;  aller  au  conseil,  fid)  bet)  jemonb 
$Kötl)$  erbolcn;  aller  au  devin,  fief)  Wahr* 1 
fagen  laffcn,  einen  STOobrfoger  um  SXotb 
fragen;  il  faut  aller  à lui  pour  cela,  mon 
mu§  fid)  bcéwegen  an  ibn  wenben  ; aller 
contre  qch. , fîd)  einer  ©adje  wiberfetjen; 
aller  se  promener,  fpaljteren  geben;  allez- 
vous  promener , gebet  gum  genfer!  aller 
travailler,  ftd)  an  bie  Slrbeit  begeben; 
n’allez  pas  vous  imaginer,  bllbct  eud)  nid)t 
ein;  quoi!  j’irai  me  marier?  miel  id) 

faßte  midi  rerbeiratben?  nous  allons 
voir , mir  werben  fehen  ; »is  vont  partir, 
fie  merben  perreifen  ; le  jour  va  finir,  ber 
£ag  cnbigtfid);iis’envamourir,  erflirbt; 
le  ruisseau  va.cn  serpentant,  ber  ©ad) 
fdlldngclt  ftd)  î il  alloit  criant  par  la  ville, 

er  gicng , unb  rief  burdj  bic  ©tabt  au$; 

faire  aller  une  montre,  un  moulin,  eine 

£afd)cnubr,  eine  tOîûijlc  geben  machen; 
le  temps  va  sanss’arrêter,  bic  ^CÎtPerfïie^t, 
obne  fid)  gnfgubûlten;  son  discours  n'ira 
qu’à  une  heure,  feine  SKfbe  Wirb  ttid)t 
über  eine  ©tunbe  bauern  ; les  ouvriers 
vont  bien  lentement , biC  SöfttteutC  Aïbet* 


ten  febr  langfam  ; ce  bâtiment  là  est  allé 
bien  vite,  biefe#  ©ebàube  tfl  in  furger 
3cit  aufgcrichtet  gewcfcn  ; la  forêt  va 
depuis  le  village  jusqu’à  la  rivière,  ber 

SBalb  e rflretf  et  fîd)  »on  bem  fcorfe  bt#  att 
beu  $luß;  «i»  va  en  rond»  baö  gebt  in 
ber  SXunbe  berum;  ce  calcul  va  bien  haut, 
biefe  Rechnung  liuft  febr  hoch;  eda  va 
de  mai  en  pis,  baé  wirb  immer  fcblimmer; 
tous  ses  voeux  vont  au  bien  de  l'état , aßt 

feine  SDûnfcbe  gielen  auf  ba#  3Öobl 
©taateö  ab  ; il  y va  de  bonne  foi , er  gebt 
rcbltdj  gu  Söerfe  ; c’est  un  adroit  qui  va 
à ses  fins,  trauet  tbm  nicht,  er  fuhrt  etwa# 
tm  ©djtlbe;  il  est  allé  par  les  voies  de  droit, 

cr  ift  gerichtlich  bamtt  perfabren  ; c’est 
un  homme  qui  va  droit  en  tout , cr  tft  fin 
cbrlwbcr  5JDîann;  comment  va  votre  santés 
wie  befinben  ©ic  fîd)  ? wie  gebet  cö  mit 
3bret  ©efunbbeit  ? ses  affaires  vont  bien, 
feine  ©efdjifte  geben  gut  Pon  flotten; 

ce  manteau  ne  va  pas  bien , bicftr  $)ïantcl 
fleht  (gebt)  nicht  gut  ; ces  deux  couleurs 
vont  bien  l’une  avec  l’autre,  biefe  gWCt) 
Farben  flehen  gut  gufammen  ; cet  habit 
vous  va  bien,  biefeô  Äleib  Hebt  Sbnett 
wobl  on;  ces  quatre  estampes -là  vont 
ensemble,  biefe  Pier  tfupferfHd)*  geboren 
gufammen;  aller  de  pair  avec  qn. , einem 
(in  Slttfebung  gewtffer  €igenfd)aften ) 
gleich  fepn,  einem  an  «Berbienflen  nid)W 
nachgeben;  va  tout,  ober  va  mon  reste! 
(tm  ©piel)  ich  fel?e  allti,  eÿ  gilt  alle* 
waö  ich  noch  habe  ; va!  eo  bleibt  babepl 
ti  foll  gelten;  de  combien  allez -vous? 
28te  piel  fe^en  ©i<  ? wie  hoch  fptelen 

0je?  quand  il  devrait  y aller  de  tout  mon 

bien,  wenn  eÿ  auch  mein  ggngcö  3}er* 
mögen  faflen  foUte , wenn  mein  gange# 
«Bermögen  barauf  gehen  foUte/  wenn  id) 
mein  ganjeö  Vermögen  babep  perfcherjen 

foUte  ; il  y va  de  votre  honneur,  f#  gilt 
eure  ©bre,  eure  ggnge  ©b«  fî$t  babei) 
auf  bem  ©piel  ; quand  il  irait  de  ma  vie, 
follte  cSaud)  mein  geben  foften  ; il  en 

va  de  cette  affaire  là  comme  de  l’autre,  e# 

gebt  mit  biefer  ©aebe  wie  mif  ber  anbetn; 

îe  remède , qu’il  a pris,  l’a  fait  aller  six  fois  , 

ba$  Brgenenmittel , bas  er  genommen^ 
hat  fed)ö  mal  gcWtrft  ; aller  par  le  haut , 
fîch  ergeben , fïch  brechen;  le  malade  laisse 
tout  aùer  sous  lui,  ber  Æranfc  lift  äße# 
unter  fîd)  geben  ; laisser  aller  tout  son 
corps,  feinem  $6rpter  feine  Haltung  ge- 
ben/ ober  geben  f innen;  se  laisser  aller 
à la  tentation,  ber  îîerfucbung  unter- 
liegen ; se  laisser  aller  au  désespoir,  fîcjj 

pon  ber  ©ergweifïung  btnretffen  laffen  ; 
il  se  laisse  aller;  mon  famt  afleS  mit  ibm 
machen  ; s’en  aller,  v.pron . geben  / Weg- 
gehen ; il  s’en  est  allé,  er  iß  weggcgaugen  5 
ils  s’en  hont  bientôt;  fie  werben  balb  fort- 
geben  ; U fumée  s’en  va  par  U cheminée  a 
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6fr  Katicfc  gc$t  turcfi  Jett  (rcfiortiflcin; 
s'en  aller  d'une  carte,  tint  ÄüCtC  auSfpit* 
Un  ; une  pierre  pour  faire  en  aller  les  taches, 

tin  ©tein,  ôte  Slecfen  au*jumachcn ; 

sa  beauté  s’en  va,  tfjrc  ©ChÔnbeitOfrgcbt; 
un  habit  qui  s’en  va,  eût  Âlttï),  bû*  ait 
trtrôï  cette  chose s’en  va  faite,  fam . Dtefe 
<&ad)(  tft  halb  fertig  î le  sermon  s’en  va 
dit,  bad.  ôte  $rebigt  t(l  balb  au*  ; il  s’en 
va  midi,  cd  ift  balb  Mittag,  e*  gebt  ftarf 

CIUfMtttûg.  Fig.  tl  Frov.  aller  son  chemin, 

ftch  tn  feinem  Unternehmen  burd)  nicht* 

ixrc  macbeft  laffoi;  aller  son  grand  chemin, 
Ohne  £t ü banbflfli  aller  vite  en  besogne, 
febr  gefchwtnb,  ober  audj  mit  Uebetcilung 
banbcltt;  aller  et  venir  comme  pois  en  pot, 
nicht  einen  fcugenblicf  ru&tg  f*mi  î * force 
de  mal  aller  tout  ira  bien , fo  fchltntm  C* 

Audi  auiiitbt,  fo  gut  wirb  ba*  énbe  fron; 
auf  £ctb  folgt  §reubCÎ  on  l’a  bien  hâté 
d’aller,  man  bat  ihn  mit  einem  berben 
Berwet*  abjtchcnlaifen;  on  le  hâtera  bien 
d’aller,  man  wirb  ibn  fd)ôn  ju  redit  brin» 

gCtt  ; on  va  bien  loin  depuis  qu’on  est  las, 

inan  mun  nur  ben  Muth  nicht  finfen 
ïanen,  juleçt  erreicht  man  bod)  bat 

giel  » tous  chemins  vont  à Rome , man 

tann  auf  oerfchtebenc  Strten  $u  feinem 
3med  gefangen;  les  premiers  vont  devant, 
mr  jucrfi  fommt/  mabft  juerft;  il  va 
comme  on  le  mène , ober  »I  va  â tout  vent, 
wie  man  ibn  fuhrt,  fo  gebt  er;  er  lÄfit 
fid)  g&ngeln  wie  ein  Äinb;  ceia  vato^t 
seul,  ba*  gebt  von  fid)  fclbfl;  cela  va 
comme  il  plaît  à Dieu,  Da*  gebt  gar  nicht 
voran;  ccu  va  sans  dire,  ba*  verficht 
fl Ich  Ofytlt  beitt  ; il  sVn  est  allé  comme  il 
est  venu,  cr  unverrichteter  ©ad)e 
tvtebcr  weggegangen  ; tout  s’en  est  allé  en 
fumée,  bteéadieifUmSXaudiaufgegan* 
gen  ; au*  ber  ©ad)e  ifl  nicht*  geworben  ; 

tout  y va,  la  paiile  et  le  bled,  man  &at 
nicht*  babeo  gefbart  ; il  n’y  va  pas  de 
mam  morte,  er  fchlâgt  tapfer  brauf;  it. 
et  arbeitet  frifeh  brauf  lo*î  c’est  un  las 
d’aller,  fr  ifi  ein  fauler  ©chlingcl;  il 
s’en  ira  avec  les  feuilles,  er  Wirb  noch  Vor 
Aetbft  bran  mufjen;  er  wirb  ben^rub» 
fing  niefjt  mehr  erleben. 

Alkr,  s.  m.  ba*  ©chen;  au  long  aller  petit 
brdeau  pèse , prov.  bie  £ànge  h<*t  bie  £aft , 
b.  u feine  £ajt  ifi  fo  leicht,  bie  einem 
nidjt  enbltch  befchwerlich  wirb  ; il  a eu 
l’aller  pour  le  venir,  er  bftt  einen  vergeh» 
lufcen  Sang  getban;  le  pis -aller,  ba* 
©cbltmmfte;  au  pis-aller,  adv,  wenn* 
auf*  hichfle  Jommt , im  fchlimmjhn 
gale,  vuig.  wenn  atte  ©triefe  reiffen. 
Aliéner  { v.  a.  T.  bie  ©cele  einer  Äanone 
vergrößern,  bie  Munbung  einer  Äanone 
rrwettem. 

Aiiésoir,  ».m.  T.  ba*  ©cruff,  worauf  eine 
SZatiQnt  brp  gewiffen  Operationen  feflj 


gemacht  ijl;  it.  ein  Bûchfcnbohrcr;  îu  eine 
Bo&rfptçc  ju  verfdncbencm  ©ebrauche, 

AUésure,  *./.  7.  bcr2lbgang  vom  Metalle; 
bie  ÂtAçe,  bie  bcçm  Äaltbriren  einet 
danone  abfiüUr. 

Alleu , s.  m . ba*  (Êrblehen , ©rbgut;  franc- 
aileu,  freçe*  ©rblc&en,  jinöfeepe*  ©ut. 

Alliage,  s.  m . T.  Die  Bermifchung  bcP  Me- 
talle ober  £albmeta!lc  non  Batur,  obet 
bureb*  ©chmcljen;  (9)îûnjm.)  ber  Sufa», 
bie  £egicrung  ; il  y a peu  de  vertus  hu- 
maines sans  alliage , fig.  WCtlig  metlfcbltche 

îugenben  ftnb  ginjlid)  rctu  unb  ohne 
®d)wad)beit;  la  régie  d’alliage,  bie2iUe* 
gation*rege( , bie  SBermifdjung**  obet 
^5efd)icFung*rcgef. 

Alhaire,  s.f  ba*  ÂnoMûUdjfrûUt. 

Alliance,  s.f.  bie  ebdiche  ©crbtnbung; 
it.  bie  «ôerwanbtfchgft , ©djw&gerfcbaft  ; 
fg-  eine  Bereinigung  ober  Bermifd)img 
folcher  ©gehen,  bie  fonfl  nicht  mit  ein* 
anb^  oerbunbeu  ju  feijn  pflegen,  obet 
verbunben  fepn  follcn  ; it.  ein  Bunbnif 
nwifchen  oerfehiebenen  hohen  SMcbtcu  ; 
(rôtn.  Äirche)  gciftlidje  Berwanbtfchaft 
burd)  ©eoatterfehaft  (f.  affinité);  it.  eilt 
Trauring  oon  gewunbencm  ©olb*  unb 
©ilberbrahtî  it.  ein  SHing  mit  jweu 
©teilten  ton  oerfehiebener  Jarbe;  l’an- 
cienne alliance,  ber  alte  S5unb  ©otte* 
mit  feinem  Botte,  butcj)  Slbrabam  unb 

Sflïofm ; la  nouvel!«  alliance,  ber  neuf 
Bunb  burd)  % ©brttfum  î faire  une 
alliance  du  vice  et  de  la  vertu , ba*  £û jlet 

mit  ber  îugenb  oerbinben. 

Aîné,  s.  m.  Alliée,  s.f.  ein  Befreundeter, 
Bcrwanbter  ; it.  ein  BunbcSgenofi , 
Bunbesoerwanbter,  Sttliirter;  eineBc» 
freunbete , Berwanbte. 

Allié , ée,  part,  et  adj.  OCrWanbt,  befrCUlt* 
bet,  perbunben,  oerfehw^gertî  (o.  Me- 
tallen) ocrmifeht  ober  mit  einem  jjufaije 
oermengt. 

Ailier,  «'.a.  oerfd)tebcne  Metalle  ober  ^alb* 
metalle  buref)  ©chmdjung  mit  einanber 
permifehenrCMûnjw.)  legieren;^,  oer- 
binben, vereinigen  ; (Bergb.)  befehiefen; 

allier  le  savoir  avec  la  piété,  SBijfenfChaft 

mit  ber  ©otte*furd)t  oerfnttpfen. 

s’Aiiier,  t».  réc.  fîeb  burd)  J^cirath  oerbin- 
ben;  it.  ein  Bûnbnt^  mit  etnanbet 
fchttefeit  ; fîd)  in  etnBunbnig  einlajfen. 

Ailier,  s.m.  T.  ein  ©tccfgarn,  ttm  SXepp- 
huner  unb  Wachteln  ju  fangen. 

Alligation,  s.f.  f.  Alliage. 

Alligator,  s.m . eine  21  rt  Ârofobtfe. 

Ailioth , s.m.  T.  ber  hinterfte  ©tern  von 
jwepter  ©rôfe,  tm  ©chwanj  bcé  grôirn 
Bâren, 

Allitération,  s.f.  (SR&etortf) eine  fpteîcnbe 
SCBieberholung  ebenbcffclbcn  Buchftaben*. 

Allobroge»  s.m.  ein  2Ulobroge,  einer  au* 
bem  Botte  ber  2lUobrogcn,  ba*  rhemal* 
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Allo  Allu 


Allu  Alon 


im  sftarbortttenfifcficft  ©allien  wobnte; 
fig  Jam . <in  ungefitteter , ungehobelter 
ÖÄenfci),  ein  ©rootan. 

Allocation , *./.  T.  bie  ©utbeijfung , «ge* 
wtUigung  etneö  SlrtifelO  ober  <po|Ien6  in 
einer  föecbnuna. 

Allocution,  s.f.  (röm.  ©efch.)  bie  $ttrcbc 
cineé  rôm.^eerfùbrers  an  feine  (^olbaten 
»or  bet  ©(Macht;  it.pl.  (COîün^mO  bie* 
jentgen  «ftunjen , worauf  ein  rom.  Çeïb* 

• berr  in  ber  (Stellung , wie  er  eine  folcbe 
Sinrebetfmt,  oorgetfellt  wirb* 

Ali  Ode , 5.  m.  f.  alleu. 

Allodial , aie , adj.  T.  eiaenerbftch/  leben* 
iinèfrep , frep  oon  ber  £eben*pflicht. 

Aliodiaiité , s.f  T.  bie  Icbenjinsfrepe  Be* 
fehaffenbeit  etned  ©ute$,  bie  £cbcn}inO* 
frepbeit. 

Allonge  ,*f.  Alonge. 

Allonger,  f,  Alonger. 

Allouât». e,  adj . c.  T.  wa$  man  in  einer 
SXechnung  fann  gelten  unb  fcngeben 
falTov 

Alloué,  s.  m.  ein  ©achwalter,  SBerwefer, 
BeooUmächttgter  î it-  ein  angelernter 
Jpanbwerfö  junge,  ber  bep  feinem  ^eifter 
«10  ©efell  arbeitet,  ohne nod) als ©efcll 
«ufgebungett  ju  feon. 

Allouer,  v.a.  (bep  ftechnungen)  gufle^ett , 
einriumen,  gelten  laifen;  ceiaest alloué 
dam  la  dépense,  biefcO  ift  in  ber  5lu$gabe 
(in  ber  SluOgabrechnung ) paffirt,  ober 
bewilligt  worben. 

AUouvi,  ie,  adj.  p.us.  bcifbUltgtig. 

Alluchon,  s.m.  ber  3ä&n  eine#  SfabeO, 
ber  in  eine  ©ptnbel  eingreift. 

Ailumelle,  f»  Alumelle. 

Allumer,  v . a . anjùnben,  anfteefen;  ent» 
gûnben ; alumer  le  feu  (du  feu),  bû$ 
ftcuer,  ($euer)  anmacben  ; ßg-  allumer 
des  inimitiés,  Seinbfchaft  erweefen  ober 
ftiften  ; — les  désirs,  bie  Begierben  ent* 
jûnben.  s’ Allumer,  v.rèjl.  fid)  entjùnbcn  ; 
ce  bois  ne  s’allume  pas,  biefj  S) Olj  Will 
Jtidlt  brennen;  ßg-  sa  colère  s’alluma, 
fein  3orn  entbrannte;  «a  guerre  s’allumera 
bientôt,  bertfrieg  wirb  balb  auObrechen; 
yeux  allumés,  (SBapenf.  ) Slugen  »on  an* 
berer  Sorbe  alô  ber  £etb. 

Allumette,  s.f.  ein ©chwefelbofycben ; des 

tripes  en  adumettes,  (ÂOChfunfl)  itt  febr 

fdjmale  «Kiemen  gefehnitteue  Âalbaunen. 

Allumeur,  s.m.  ein  Slnjûnber. 

Allure,  s.f.  ber  ©ang,  bie  2Crt  ju  geben 
(bon  aftcnfchenunb£btercn);  (5ôet§g.; 
ba$  ©cburjfeU  ; it.pl.  0äger.)  ber  ©ang 
bcô  îôilbee  ; it.  bie  Spuren  ober  Jabrtcn 
beOfelben \fig.  baö  Verhalten,  Î>ic2frt  unb 
SQeife,  fïd>  bep  einer  ®ache  ju  betragen; 
(meift  m.p  ) on  a découvert  ses  al  utes, 

mon  iff  hinter  feine  ©treiebe  gefommen; 
cheval  quia  les  allures  froides,  T . ein  ^Pferb, 


baO  einen  falten  ©ang  bat,  ober  im  ©e* 
ben  bie  SSorberbeine  ju  wt-ntg  hebt. 
A'iusion,  s.f  bie  2infpieluug  auf  einen 
îftebengcbûnfenî  //•  ba$  «ffîortfpicl. 
Aüuvion,  s.  J.  bie  Slnfdiwcmmung  ober 
SlnflÔHung;  ber  umnetflidie  3uwad)0 
bc»  Uferô,  burd>  angefd)Wemmte  <£rbe. 

A mageste,  s.m.  ber  9ÜmageK,  eine@amm- 
lung  aftronomifcher  Beobachtungen. 

A manach,  A marne,  (lefe  Almana)  s.m.  ein 
Äalenber,  almanach  ; almanach  du  palais, 
Âanjlepfalenbcr  ; almanach  pcinétuel  , 
immerwàb«nber  ober  bunbertjabriget 
Âalenber;  aimanath  spirituel,  Kirchen* 
fûlenbcr;  fig'ftim.  il  fait  îles  almanacs, 
er  macht  Äalenber;  er  ijl  ein  ©rillen- 
fâllger  ; mon  corps  est  un  almanao , ich 
empfinbe  alle  35erÄnberungen  be^  2Bet- 

tere  ; je  ne  prendrai  pas  de  ses  almanacs  , 

feineö  SXatbe*  werbe  ich  mich  nie  bebienen; 
it. mir  foll  er  feine  Söaare  nicht  anbingen; 
bep  mir  finbet  er  wenig  Zutrauen. 

Almandine,  f,  Alabandine. 

Almucant-rat.s.  m.  T • ber  ^obmjirfef,  eilt 
jeber  3‘del  in  bér  @pbâre,  bet  burch 
ben  SDlittelpunft  eineé  0terneö  mit  bem 
£orijonte  parallel  gebt. 

Aioés , s . m.  bit  9lloe  ; bois  d’aloès  ober 
de  perroquet,  M ^îarûbieébolâ  » remèdes 

aioétiques,  Sirjeiwpen,  worin  2tloc  ent» 
halten  ifr. 

A'oi,  s.  m.  ber  ©ebalt  bcö  ©olbe^  ober 

©ilberö;  monnoie  de  bon  aloi,  5pJt jnje  POIt 
gutem  ©ebûlte;  vaisselle  de  bas  aloi,  @il- 
ber  ponfchlechtcm ©ebûlte;  marchandises 
de  bas  aloi , fd>(ed>te  ober  perfilfchte  paa- 
ren; U est  de  bas  aloi , ßg.fam.  er  ift  P0H 

fchlecbter  ^)erfunft;  it.  er  bat  einen  nie- 
bertrichtigen  Sf>ara£ter. 

Aloigne,  s.m.  T.  bie  Slnfetbope,  Bacfe/ 

f.  bouée. 

Alonge , s.  f.  ber  &nfal} , ein  angefc$te$ 
©tücf,  womit  etwa^  perlingert  wirb; 

ein  33erlÄngerung$ftücf  ; (^boni.)  eine 

©infabrobre;  (<pcrucfennt.)  ein  \Bchopf 
falfd)erJ)aûteiur58erl5ngerung  ber  eige- 
nen; (0chifff.)  berSluflangcr;  etn^tuef 
jur 3?erlingerung  gcwiifer  ©lieber 
bcö  @chtfteö;  (©chliditcr)  ein  gebrebter 
Cd)fenjiemcr  mit  einem  /pafen,  batf 
glcifch  baran  tu  hängen  ; it-  eilt  (wegen 
ber  pielen  ©nbojfcmciuö  ) an  einem 
Söcchfelbriefe  angepappteö  ©tucfchen 
Rapier.  , 

Aiongement , s.  m.  bie  Verlängerung  ; 

{prop.et ßg .)  bie  Sgcrjogcruna. 
Alonger,  v.a.  (prop.  etßg.)  perlängCttt» 
in  bic  £änge  sieben;  amnger  un  procès, 
einen tyrojefj  tn  bte  £änge  ziehen;  .ronger 
la  courroie,  ßg.  fam.  bte  ©portflll  hoch 

anfeçen  ; it-  ftcb  nach  ber  5)ecf e ftrecFcn  ; 
genau  hauöbalten  ; — ie  »«c.h<  min , bic 
(Schriften  unnotbig  weitläuftig  machen* 
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d'épée , im 'Altérable , adj.e.  eiltet  Serdnbermtg  fdhtg* 
figenj  — la  Altérant,  ante,  adj.  T.  DurjlctWecfenb, 
»iffcit;  — le  remèdes  altérans,  arjetteçmiïtcl,  »eld)C 

bte  SKtemen  bie  frdnf lieben  ©àfte  petbeffern,  ohne 
*#baé  oerldn*’  ûbjufuhren.  , 

arf;  un  oiseau  Altéiatif,  ive,  adj,  T,  Wû$  eine  ÇDerdnbCrung 
©cbwinge  n.  heroorbringen  fann  ; remèdes  aitératifc  , 

, .„.t&enî  x/-  |ld>  ober  ^Itératifs , s.  f.  altérant, 
les  pennes  de  cet  Altération , s.f.  bie  iBerinberung  in  einet 

' (Sache,  5 u ihrem  9îad)theüe;  it.  bic 

SJerfdlfchung  , ba$  QÖcfchnciben  obérée* 
feiicH  ber  9Kûujforten , boô  Âippen  î it . 
heftiger  2)urft  ber  .tranfen  ; u.  bie  ©to* 
tfungbcrpflan$enfàftsA£bic@emütbÇ- 
ocrdiiberung,  ©emûtbôbeweguna;  bic 
SBefturjung,  Unruhe;  it.  ber  Âaltfmn 
(jwifehen  #reunben>;  causer  de  l’aitéra- 
tion  dans  les  esprits,  fine  ©dhruttg  in  ben 

©emuthem  perurfachen- 

Altercation,  s.f  ( ol . al  ter  cas , s.  m.)  bet 

3«nf , ©treit,  Jpaber  ; com.  ein  ©traufi* 
Al»éitr,  v.  a.  auf  eine  nachtbeilige  2Crt 
pcrdnbern;  perberben;  (sj!)îûn$en)  per- 
fdlfcbcn;  it.  tivvtnifg-  (ben  ©inn  einet 
©ebrift^ette)  perbtehen;  it.  2)urfl  erre* 
gen;  it.  heftig  bewegen»  bie  ©emûthet 
' gegen  einanber  aufbringen  (f.  altération) i 
le  chagrin  altère  la  santé,  ©efummeWlff 
fchûbet  ber  ©efunbheit;  altérer  un  récit, 
eine  ©ache  anbetS  erjdhlen,  alô  0<h  folche 
jugetrogeu  bût;  altsr  r l’amitié,  Jreunbe 
gegen  einonber  fûltfînnig  machen, 
s' a itérer , v.  rtji.  fddechter  »erben  , per- 
berben  / §.  $>.  ber  ©ein. 

Altéré,  ée,  part,  et  adj.  perberben,  Pet- 

fdlfcht;  burftig;  begierig;  heftig  bewegt/ 
beiKirntî  altéré  de  sang,  blutgierig , nad) 
ÔMllt.burüenb;  altéré  de  la  soif  des  ri- 
chesses , gdbgicrig. 

A’ternatif,  ive,  adj.  abWCChfelnb,  eilttj  tlftt$ 
«nbere  î une  charge  alternative , ein  UIU« 
gebenbeô  &mt;  proposition  alternative, 
(£og.)  ein  Söccbfelfah. 

Alternation , s.f.  baö  Umwecbfeïn  ob« 
sßerfeften. 

Alternative , s.f.  bie  5©ûhl  (jWtfdjCtt  JWep 

angebotenen  ©acbett  ober  jwifdicn  imcp 
©dijen);  it.  baö  Umwechfeln  bet)  2lmtö- 
Verrichtungen  ober  im  ©enuife  grwiffet 
©ereebtfamen  ; ils  gardent  l’alternative 
entre  eux,  fte  wecbfeln  ûb  ober  um;  les 
alternatives  de  la  fortune,  ber  SÖechfcl  bcft 

. ©If«*«** 

Alternativement,  adv.  WechfcléWeifC , Citttf 

um  otibere. 

Alterne,  adj.  c.  T.  WethfeltfWf  Üe  ftehcnb,  ûlO 
bie  QSldtter  an  einigen  Pffanjcn  ; angles 
alternes,  T.  SGôecbfelwinfel / welche  voit 
einer  £intf  / bie  jwep  parallelen  bnreh* 
febneibet,  gemacht  werben;  raison  alterne , 
ein  SBechfèfperbdltnifi. 

Alterner,  v.  n.  abWCChfeltt,  UlttWCdjfcln. 


©<b»ingcn  wad) 
et.  «i 
pcrrdngert 

< s 

Eett  ber  £aare. 
, bamai*;  alors 
enn  nun  ; alors 
[ttbabin/  fo 

, ^ ©eejtfch) 

* r * 

nbc$  ©ummt 

pied  d*alouette, 
IC  SHUltie);  alouette 
(be;  terres  à alouettes, 
si  le  ciel  tomboit , il 
«nettes  prises , prov. 

„ «I  herab  fiele,  fo 
U tobt  ! 

jctSubctt/bumm  machen. 
baO Regieren  ober  iôîtfchcn 

iftùdP;  it.  ber 

j bem  ©über  ober 
ihalt  geben. 
:agenbor£ûmeel* 


^tfi/baoaipengebirge. 

ir«.bttf  frh</5nphûbet;iV.  baS 
uch  ; il  n’est  encore  qu’à  l’alpha- 

noeb  het)  ben  Slnfangô* 

t le  renvoyer  à l’alphabet , 

gar  nichts. 

V Alphabétiquement,  adv. 

<h  ber  $olge  ber  ^ud)» 
ibtti  eingerichtet, 
in  tunefîfèer  ^ûür. 

*.  m.  weiffer  ©erfleniucFer* 
m.  T9  ein^irflmt  in  ber  nSrb* 
nt,  wn  ber  êwepten  ©rofie. 
n,  s.  m.  (©piel)  bûô  Reichen 
9 fo  matt  an  bie  &arte  macht/ 
matt,  nach  einem  gewonnenen 
bat  @picC  hoher  treibt,  faire  un 
mit  bem  gewonnenen  ©alje  hoher 

f baÄÄanarienfutter/  berÄa^ 


•m.  (£6pfer)  eine  Sfrt  ^1«- 
©runglafiren. 
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Alt  Ama 


Amal  Amat 


Alterné,  ée,  ad}.  (©apenf.)  WedjfclfWeife 
jufûinmenpaffenbe  ftclbcr  unb  Figuren. 

Altesse,  s.f.  bte  jpopett,  Surcbluucpt, 
ein  €prentitel  ber  Âônige  unb  durften  î 

traiter  d’aJt<*&se,  donner  de  1 altesse,  nitt 

Mm  $itel  £opeit  beepren. 

Althée,  s.f.  ber^Mfcb/  <£ibifd). 

Altier,  ère,  adj.  l}0djmtit&t<J / flot*. 

Aitièrement,  adv.  ouf  eine  ftolje  2lrt  / mit 
©tolje. 

Altimétrie,  s.  f.  T.  bte  S&iffcnfdjaft,  Me 
Jpofcen  nu  meffen  ; Me  Jpohenmeffung. 

Alude,  s.f*  ($u<jpb.)  gefarbtei  ©d)ûjïcbet. 

Aludel,  s. m.  ((Jptjin»)  ein  ©ubltmirgefÄ(j. 

Alvéolaire, adj.  c.  T.  §ur  Sûbnlabe  gehörig, 
f,  aud)  atvroie. 

Atvéo.i,  s.f.  eine  .Çxmigjelle  im  dienen* 
ffotf;  if.  T . Me  Jpôple  ober  jSapnlabe  im 
tiefer;  bai  innere  bef  £)prcf;  */.  Die 
Jpôpluttg,  worin  Me  ftrûcbte  unb  55lâ- 
tPen  ffeefen,  als  bai  ©cbüffdcbett  ber 
€icbeln. 

Aluine , s.f.  9©errttUt6 , (Absinthe). 

Alumeiie,  s.f.  oi.  einciDvetTcrîlinôe;  (flamm* 
mâcher)  Me  gilfàtiae  juin  politett;  (flop* 
fenbrenner)  ein  Bunber , Mi.  ein  noch 
nicht  bebccf  ter  feilet , (Mer  o.  allumer). 

Alumiére,  Alunière , s.f.  Mc  9l(0Uttf>Ûtte. 

Alumineux,  euse.  adj.  alûUttidlt. 

Alun,  s.  m.  Mr  2Ü(Uin;  alun  de  plume, 
ftcberalaun,  $ebcrmeil?;  alun  de  roche, 
©teinalaun. 

Aluner,  v.a.  in  Sllaunwaffer  tauben , ba* 
mit  beflrcicf)ett/  nlauneit. 

Amabilité,  s.f.  bie  gtebenimûrbigfeit. 

Amades,  s.m.pl.  (Sapent.)  brep  Q5unben 
ober  platte  ûuccrftmcbe  in  einem  ’SDa* 
penfdnlbe. 

Amadis,  m.  (©cbneibet)  enge  Bermel» 
guffcbtôge  mit  einer  SXeipe  knöpfe  unb 
flnopflocbcr. 

Amadote,  s.f.  bie  8maboteitbtrne, 

Amadou , s.  m.  bet  Sunbfcbwamnt , $euer- 
febroamnt.  ( f.  agaric  ). 

Amaiouement,  s.  m.  fam.  bai  ©djtneid)CÎn. 

Amadouer , v.  a.  fam.  ftrcidbeln,  liebfofen, 
einem  febmeiebetn;  it.  betànftigett. 

Amadoueur,  s.m.farh.  ein  ©tfwhetcMer. 

Amaigrir,  v.a.  mager  machen,  auijebren; 
it.  T.  ein  £ols  ober  einen  ©tein  fdjarf« 
eefig  nufdinetben  ober  bebauen;  it.  ein 
alljufettei  $elb  üuimagern. 

Amaigrir,  v.  n.  (s’amaigrir»  mager  Werben, 

abnehmen, aMcprcn;($ilbbOfchminben. 

Amaigrissement,  s.  m.  bûi  Sfragermcrbcn , 
Slbnepmen. 

Amalgamation,  s.f.  T.  boi  SCmafgamiren, 
SBerqutcFctl , f.  amalgamer. 

Amalgame,  s.  f.  ein  Slmalgama,  b.  f.  bie 
gefebebe”*  ^Bereinigung  etnei  sftetalli 
ober  £albmctalfi  mit  QuecFfïïber  ; ßg. 
nouv.  bai$)ernufcben,  gufammenftofien, 
% . bet  £ruppcn;  amalgame  d’or,  (®olb* 


febmib)  Mrflufftge  ©olbteig,  womit  Me 
SBergolbung  Ui  ©über*  gefebtebet 

Amaigamer,  v.  a.  T.  ûmûlgamiren,  b.  t. 
ÇQîetaHe  ober  #albmetalie  mit  ÜuecN 
fUber  bereinigen  ; oerqutefen  ; ßg.  nouv . 
oermiftben,  jufammen  fdjmeljen;  (.amal- 
game. 

Amar.de,  s.m.  bie  «Dtonbel,  ber  fftanbel* 
fern;  it.  ein  jebet  flertt  betf  ©teinobffeö; 
T.  «Otanbeln,  b.  i.  manbelförmig  ge* 
febnittene  ©teine  mit  Facetten  ; it.  ber 
mittlere  îbetl  beö  rcuijed  am  Regelt* 
gefa^  ; des  amandes^  la  praline , ober  blof 
praiir.es,  gebrannte  CKanbeln;  amandes 
lissée«,  mit  gucfcrûber|ogencÜ?îûnbe(n, 
Jurfermanbeln. 

Amendé,  s.m.  ein  îOîanbeftranf , bef. eine 
SDtanbelorgeabe,  ötaubelmilcb. 

Amandier,  s.m.  ber  Sftüubelbaum. 

Amant,  ante,  s . ein  £tebböbcr,  eine  £teb* 
babertnn;  amans,  pi.  Verliebte;  jmep 
gicbenbe  ; ein  giebeëpaar. 

Amara  nt  he,  s.  / ber  2lmorantb/ba^  £ aufenb* 
(eben (eine  Ultime);  ifl  bep  ben  Siebtem 
baö  ©innbilb  ber  Unfferblubfeitir/.  adj.c . 
amarantbenfarbig,  b.i.  carmefin-purbur* 
farbig  ober  golbgefb. 

Amarantine,  s.f.  eine  2lrt  Anemonen;  it. 
eine  £ulpenfortc. 

Anuriner,  v.  a.  T.  ein  ©cMflf  mit  neuen 
55oot3lcuten  bcfcçen. 

Arnarquc,  s.f  T.  ein  îSûûf  ; ein  ^etdien,  \>ai 
man  mittelff  einer  bonite,  eineö  SBîaftctf, 
Ipfableô  :c.  in  bie  ©ec  macht , um  bie 
©eefaprenben  »or  ben  bafelbff  befinb* 
lidjcn  ©anbbÄnfen/  Klippen  :c.  ju  war* 
nen  ; f.  bouée. 

Amarrage , s.  m.  T.  baé  STnfern  ber  ©ebiffe; 
it • bte  großen  Slnfcrfeile  ober  ^«UC/ 
welche  baé  ©ebiff  fefibalten  ; it.  bai 
^ufammenbtnben  jwener  lîarfen  ©ebiff* 
feile,  mittelfl  einei'bunnern. 

^Vmarre,  s f.  T.  bai  ©djifffeil,  l^aui  pi» 
(Simmerm.)  bie  4>afpcl*  ober  SBinbcl* 

baume;  avoir  toutes  ses  amarres  dehors , 

alle  feine  2lnfer  aufgeworfen  haben. 

Amarrer,  v.a.  T.  mit  einem  ©cbifffeile gn* 
binben  ober  fcfl  machen. 

Amas,  s.  m.  bie  SltibÂufiuig,  ©ammlung 
oieler  ©ûd)en  ; ber  Jpôufen  ; bie  SRcnge  ; 
amas  de  bled,  eilt  Äompaufcn;  amas  de 
peuple , p.us.  ein  Raufen  55olfcf, 

Amasser, v.a.  pâufen,  fammeln,  jufammen 
bringen  ; it.  oi.  pon  ber  €rbe  aufpebcn  ; 
it.  v.  n.  (@elb)  jufammen  fdjarren. 

s’ Amasser,  v.  riß.  ftd)  ûnp^ufen  î it.  (pott 

^Jerfonen)  ftcb  Pcrfammeln;  jufammen 
laufen. 

Amassette,  s.f  (?Dtûpl.)  bie  ©Pûtef. 

Amasseur,  s.m. p.us.  ein  Êinfûmmler. 

Amateioter,  v.a.  t.  einem  «Qîatrofen einen 
Äamcröbcn  ^ugeben. 
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‘ - 

cia  ZitbWn  t>ott  gewtffen 


Rachen.  w.s/u  » .» 

Amatxr,  £ a.  (©of&fcbm.)  ba»  ©Olb  matt 
arbeiten  ; it.  t&m  ben  ©lanj  benebmcn. 

An u rri ce,  #./.  nouv.  tint  £tcb&abertnn. 

Amaurose,  *.  figj.  btt  fchwarje  ©tflôr 
(goutte  seraae^  ..  , 

Amazone , s. f tint  8hna$oneî  #eïbinn  ; ein 
fcc&frgtetf  frtegerifdx*  ftrauenjimmer 

Ambact,  *.  m.  T ein  ©ericbtofprengel;  ein 
^eitrf  mit  »betet  m*  niebeter  ©cricht»* 

Imm».  ■ î»ii  »*»* 


Ambages,  s, 

ben  unb 

Ambane  , t. 

fttofet  et 
oftinbifther 
Ambassade,  s. 

©efanbtf*« 

Ambassadeur,  * 

fdmfrer  oom 
©otfce,  3bg 

mour  fam 


weife  im  SHe 
Umwege. 

~fd) , ein  feht 
grogct,  bief  et 

ft;  it.  ber 
e $ot&fcbatt 
bter / 55otb* 
; it.  bad.  ein 
| ambassadeur  d’a- 

beépofHUon,  bet 


Ambassadrice,  s./  bie  ©efanbtinn , ©e 
mahlinn  M ©efanbtcn  ; it.  bad.  eine 
©itbinn  ; Vtaefcfeicfte  ; ambassadrice 

. d’amour,  eine  Äupplcrinn. 

Ambe,  r,  nu  tint  8mbe  in  ber  £otterie, 
jwep  gewinnenbe  Fabien» 

Ara  boas,  s.  nu  bfffet  beset,  bet>be 

Ambi,  um.  T.  ein  chirurgifcht»  Snjtru« 
ment#  bep  SBetrenfungen. 

Ambiant,  ante,  adj.  ($hpf.)  UmgebCttb. 

Ambidextre,  adj.e.  oon  Çctfonen , welche 
tint  Jßonb  eben  fo  dut  ali  bie  anbere 
gebe auchen  f Innen i vuig.  bie  recht»  unb 
îtnf»  finb.  • 

Ambigu,  uë,  adj.  fwehbentig,  bunfel, 
bopptlfmnig  ; it.  $ . m.  eine  Çollatton, 
»0  fait  unb  »arm,  nebft  Çonfcft  unb 
Cbft  jugleich  aufgetragen  wirb  ; it.ßg. 
ein  ©cmifebC/  ©emehgc  non  cinanber 
fw^ntgegen  gefegten  ©gehen;  vuig.  ein 

Ambigtthé,  t.f.  bit  Bwepbeutigfcit,  $un* 

fel&cit,  ber  JDoppelftnn. 

Ambigument , adv.  §wcpbeutigerweife  ÎC. 

Ambité,  adj.  verre  ambi  té,  T.  afl$U  Weiche» 
01«#/  ibtjn  nicht  0anb  genug  genom- 

■ mets  i#, 

Ambitieux,  eu»,  adj.  et  s.  e&rgeijig,  c&r* 
fB<htig,ni&mfitchtigi  ein  €&tgei$iger  te.; 
une  course  ambitieuse , ba».  Bn&alten  am 
«ta.  Jbùft,  um  eine  geijHiche  tyftùnbc, 
bcren’tSeüçer  noch  lebt;  omemens  am- 
bWeux,^.  «üjufehr  flefucbte  ober  er* 
f&nfcfa  3ieratben  im  Sieben  ober 
©ebreiben. 

Ambitieusement,  adv.  ûUf  eine  chrfftchtige 
ïrt.  ‘ 

Ambition,  t.f.  ber  €hrgei$,  bie  €&rbe* 

gifrbe;ebtfu<ht/lKuhmbcgietbci  ram- 
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fcition  des  conquêtes,  bie  (Eroberung»* 
fudjt. 

Ambitionner,  v.a.  qch.  nûdj  etwa»  flreben, 
etwa»  au»  €&rgei$  fuchen  ober  begebten; 
freh  um  etwa»  bewerben  ; it.  etwa»  febn*  x 
licb  wûnfchen  ; it.  ftd)  bie  grbgtc  <E&rc 
au»  etwas!  machen. 

Amble,  s.m . T.  ber  <pag,  ber  3cltcrgang 
eine»  tyferbe»;  un  Cheval  qui  va  l’amble, 
ein  ÿagg&naer;  mettre  aux  ambles  ober 
à l’amble,  etnem  Julien  ben  tyaß  geben 
lehren  ; ßg.Jam.  einen  ju  feiner  Pflicht 
antreiben. 

Amblcr,  v.  n.  beffet  aller  l’ambîe,  f,  amble. 

Ambieur , s.  m.  ehern,  in  ^ünfreicb , ein 
Unterbereiter  in  ben  tbnigticben  ©tÄtten; 
it.  T.  ein  Äirfcb/  bet  mit  ben  Jöinter* 
l&uften  ber  $&btt  bet  S>orberi&ufte  oor« 
greift. 

Amblygone,  adj.  c.  triangle  amblygone,  T. 

ein  ffumpfwinfeltgeéÂeepecf. 

Amblyopie,  s.f.  (SJtebiC.)  ein  bUttfie»/ 

trûbeé  ©efîcbt. 

Ambon,  s.  m.  oi.  bie  €mpotfircbei  be« 
©ingebor. 

Ambre,  s.m.  ober  ambre  gris,  ber  Sfmbta» 
ambre  jaune,  ber  Sertlfteinî  ambre,  ßg. 
ein  lieblicher  bifamartiger  ©erueb. 

Ambré,  ée,  adj.  nach  35ifam  riecbenb. 

Ambréade,  s.  m.  unâd)ter  2tmbra» 

Ambrer , v.  a.  mit  Slmbra  wobltiecbenb 
machen,  parfumiren  ober riucbern. 

Ambrette,  s.f.  bic  35ifamblume;  it. 
famfêrner,  (ber  0ame  berfelben);  it.  bic 
Slmbrettenbirne. 

Ambroisie , s.f.  (SfôptbOÏ.)  bie  SlmbtOfîa  , 
ba»  ©ôtterbrob,  bie  ©otterfpeife  ; ba# 
Slmbrofîenfrauti  ßg.  îôfHicbe  ©peifen; 
iu  angenehme  Strjencp. 

Ambulance,  s.f.  T.  ber  Jtlhfpitûl,  ba» 

Selblajaretb. 

Ambulant,  ante,  adj.  im  £ûUbe  Urtlber* 
Jliebenbî  unflîti  hôpiuî  ambulant,  ein  x 
jelbbofpttal î comédie  ambulante,  eine 
©efeUfcbaft  umberjiebenber  @rd>aufpie- 
1er;  vie  ambulante,  eine  unjlate  £cben»* 
art;  it.  s.m.  un  ambulant,  ein  ©tragen* 
bereiter , tyaebtreiter. 

Ambulatoire,  adj.  c.  wa»  nicht  an  einem 
Orte  bleibt  i unbegànbig,  oeränberlicb , 
wanbelbar;  action  ambulatoire,  T.  eine 
gerichtliche  Älage,  btc  von  einer  ^erfott 
auf  bie  attbere  gebracht  wirb. 

Ame,  s.  f.  bie©eele  ober  ba»  £eben»princip 
aller  lebenbtgeu  3Qcfen  ; ßg.  bad  £eben; 
it.  ba»  ©fwiffen;  èwjî  ©emuth;  ein 
(lebenbtger)5Kenfch;  ü.  ba»  ©ornchmge 
bep  einer  ©ad>e,  bie  JfjauptfadK,  ^aupt* 
eigettfehaft,  /paupterforbemig  ; it.  bep 
aeifh)oUe  3tu»brucF,  ber©ei^,  ba»  £eben  / 
ba»  ^euef  ; (?Botan.)  ber  tn  einer  SXobre 
fteefenbe  ©rtffel  ober  ©tempel  gewtifer 
Vganjen;  it.  bie  ©eele  obcrSfltunbung 
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bed  groben  ©cfcbü&cd  ; audj  Ut  £ern 
bcd©uffcd,b.i.  bie  Jorm  Dort  £bon  ober 

@l)Pd  ( bel)  beçbCU  aUCf)  noyau  ) ; it.  bet 

crfle  (Entwurf  einer  ©tuccatur*  ober 
©OPdavbeit;  (©cigenm.)  bûd  ©timm* 
boïji  it.  bie  ©eclf,  b.  i.  bad  innere, 
Die  «Dtitte  an  mehreren  ©aeben,  $.  55. 
bad  JReifidj  eincd  ipotsbuttbed  i l’âme 
végétative,  bie  fPflansenfccle  ; Time  du 
monde,  bie  SSeltfeelC»  l’âme  d’une  devise, 

ber  ©prud),  böd  «Sotto  eines  ©innbilDcd; 

les  âmes  damnées,  bit  ©ceUn  ber  «Bet* 
' bammten  ; ßg-  une  âme  damnée,  ein  ver» 
rucbter55éfewid)t;  it.  ein  alter  getreuer 

Wiener  î être  l’âme  damnée  de  qn.,  einem 

fo  fefjr  ergeben  fepn , ba§  man  für  ihn 

bUrd)S  Jener  liefe  ; il  a l’ârfie  sifr  les  lèvres, 
prov.  er  trögt  fein  £crs  auf  ber  ipanbî 
avoir  l’ante  sur  le  bord  des  lèvres , in  ben 
Ieçten  Jügen  fepn;  rendre  râme,  ben  ©cift 
aufgeben  ; donner  de  l’âme , beleben,  be* 
feflcn  ; Dieu  veuille  avoir  son  âme,  vulg. 
©ott  hab  ihn  felig!  mon  âmeî  mein 
JpcrschenI  mein  ©eelcbenl  dans  Tâme, 
en  son  âme,  jnnerlid)  , im  fernen. 
Amé,  ée,  adj.  ol.  ftatt  aimé  ; améetféal, 

lieber  ©etreucr. 

Améianche , s.  /.  eine  Ärt  «Eîifpcln. 
Amélancbier,  s.  m.  ber  «DitfpelbûUrtU 
Améiéon , s. m.  ein  fôftlicbcrÂpfelwcin  ober 
Çpbcr  in  ber  eheinaL^cormanbie. 
Amélioration , s.f.  bie  «Berbeffetung;  if.  bic 
SJerfcinerung  ober  (Erhöhung  emed  5Ke* 
taUed. 

Améliorer,  v.  a . vetbeffern , in  Äufnabme 
bringen. 

s’Améliorer,  v.rè/l.  fîdj  beffern;  b effet  werben. 
Amélior issement , s.m.  bel)  Ut\  «Dîalthcfcr» 
tittertt  / flatt  amélioration. 

Amen  ! interj.  stmeti  1 ja,  ed  foU  gefdjehen! 
(ainsi  soit -il!) 

Amenage,  s.m.  T . bie  Juhtî  il,  bet  Juht* 

Iofm. 

Aménagement,  s.m.  T.  noi/v.  bit  ©djonung 
bed  JJwlscd  ; bic  Jorffpjlege. 

Aménager,  v.  a . T.  ffatt  aménager  du  bois, 

Jpols  aud  bem  «EPalbe  h*tbei)fübrcn  ; 
— îts  bois,  bad  Jf>ols  fehonen,  ben  Jorfî 
verwalten. 

Amendable , adj.  c.  ffraffÔUigî  it.p.us.  Wad 
nod)  verbeffert  werben  fann. 

Amende,  s.f.  bie  ©elbftrafe,  ©elbbujje; 
amende  honorable,  bie  Âird)Cnbufje ; it - 
bie  ôffcntlid)e55ufi  ftrafe  (eine  fchtmpflid>e 
©trafe);  **•  gerichtliche  îlbbittc  unb 

(P&renerflôrung  ; faire  amende  honorable 
au  bon  sens,  ßg.  gefielen/  baff  man 
ttnredjt  bat  ; vous  serez  mis  à l’amende, 
©ic  werben  in  ©träfe  verfallen. 
Amendement,  s.  m.  bie  55efîetung  bet  @C» 
funbheit;  audj  im  £eben  unb  S&anbel;  it. 
bad  JDûnqen  bed  Jclbcd;  it-  ber  dünget; 
it-  ein  3ufaç,  $.55.  ju  einem  SBorfchlag/ 


êum  Ârtif  el  eined  ©efehcd,  worüber  matt 
berathfchlaget. 

Amender , v.  a.  beffettt , 1. 55.  fein  Eebcn  ; 

• it . bad  Jelb  belfern;  bungen;  amender, 
v.n.  wohlfeiler  werben  (aud)  amender); 
it.  bie  ©clbfrrafe  be$ahleit;  it.  v.n.  (vott 
Äraiifcn)  fid)  beffern,  beffer  werben; 
(von  £ebcndmitteln)  abfäjlagcn,  wohlfei- 
ler werben;  s’amender , v.  réjl.  fid)  beffern, 
beffer  werben  ; il  n’a  rien  amendé  de  cette 
succession , (fur.)  er  bat  von  biefer  (Erb- 
febaft  feinen  tftuçen  gehabt;  jamaischeval 
et  méchant  homme  n’amenda  pour  aller  à 
Rome,  prov.  burdjd  «Reifen  wirb  man 
nid)t  allemal  flùgcr;  vu/g.  cd  flog  eine 
®and  ûbcr’n  SXb«iny  ed  fam  eine  ©anO 
beim. 

Amené,  s.m.  mandat  d’amener,  ein  §Ö0t- 
fübrungdbefcbl;  tin  amené  sans  scandale, 

ein  gegebener  Sonftflorialbefebl  / ben 
Slngèflagten  in  ber  ©tille  ; mit55ermei* 
bung  alîcd  Sluffcbcnd,  vor  ben  Siebter 
üu  bringen. 

Amener,  v.  a.  herbei)  führen,  bringen/ 
berbtingen,  etwaö  b^rjufübten,  berbeo 
fdjaffeii/  ientanb  mit  fiel)  bringen;  it. 
etwad  an  fid)  sieben,  nöb«  heran  sieben  ;• 
it.  etwad  ober  jemanb  mit  ©ewalt  fort- 
reiifen  uub  berbep  fdjleppen;  it.  etwao 
gut  ober  übel  anbringen  ; it.  (eine  Sftobe/ 
einen  ©ebraueb,  eine  Äunfl  ic.)  einfüb- 
ren  ; it.  einen  su  etwad  bereben;  it.  v.n. 
(©chifff.)  fid)  ergeben  (f.  aud)  amené); 
amener  qn.  â son  avis,  einen  auf  feint 
Meinung  bringen;  quel  sujet  vous  amène? 
wad  bringt  ©ic  bieber?  amener  les  voiles, 
le  pavillon,  T.  bie  ©cqcl  ^reid)eiti  ame- 
ner une  terre , un  vaisseau , fid)  bem  £gnbt 
ober  einem  ©chiffe  naben  ; cest  dés  amè- 
nent toujours  gros  jeu , biefc  SDürfel  wer- 
fen immer  viel  Äugen  ; «ette  comparaison 
n’est  pas  bien  amenée,  î>icfed  ©leicbnif 

iff  nicht  wohl  angebracht,  fdjicft  fîch 

nicht  bieber;  c’est  amené  de  bien  loin, 
baô  iß  weit  bcrgeholtî  un  malheur  amène 
son  frère,  ober  en  amène  un  autre,  prov. 

cd  fömmt  feiten  ein  Unglürf  allein. 

Amené , ée , part,  et  adj.  herbep  geführt  ÎC. 
f,  amener,  unb  amené,  î. 

Aménité,  s. /.  bie  £icbltd)fcit , Ättmutb. 

Amentacé,  ée,  adj.  T.  fleurs  amentacées, 

©lûtben  mit  Äöftchcit. 

Aménuisement , s.  m.  ($ifcbler)  bad  5ôCt- 

bûnnen,  ©ebobeln. 

Aménuiser,  v.a.  (^ifchler)  bünncr  macfKtt/ 
abbobelit. 

Amer,  (fpr.  bad  r and)  ère,  adj.  bitter;  fig* 
bitter,  berb;  bart,  empfïnblid),  fehmers* 

baftî  l’eau  amère,  bad  ©CCWafferî  l’onde 
amère , (poet.)  bad  «flîeer  ; avoir  la  bouche 
amère,  einen  bittcrn  ©efchmocf  im 
fOîunbe  bûbcn  ; ce  fruit  rend  la  bouche 
amère,  biefe  $rud)t  bût  einen  bitter« 
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9ift<$gcféma<f . Anw,  s.  m.  M tBittere  i 
*r.  bit  ©aBc  bit  frfchct  M.  ein  bitterer 
fcranf**/“  ‘ 

Amèrement,  adv.ßg . bittet/  bitterlich* 

Amertume,  s.f.  He  Sütterfeft / ber  bittere 
©efchmadF  ; ßg * frerbee  ©chmcrj  ; tiefe 
SBcfüinntetmf  ; ©itterfeit;  bcrSßerbrufi. 

Araestrer,  e.  a.  (©eibenfirb.)  ben  ©aflor 
mit  ben  $ô§ en  wohl  burcbarbciten. 

Amesurement,  s.  m.  ot.  bte  2(UömeiTung, 

Aciesüier,  v.a.  oi.  fttitfmeffen,  abfchöijen. 

Améthyste,  s.m . bet  Slmctbvtf,  ein  rôthlich’ 
Hauet  ober  violetter  ©belflctn. 

Ameublement,  «.m.  bie  Süiömöblirmtg  t\* 
neb  Bimmetb;  it.  He  SKobilien, 

Ameubler,  v.a.ol,  fiatt  meubler. 

Ameublir,  e.a.  (jur.)  ein  unbewegliches  ©ut 
ju  einem  beweglichen  machen  ; ©üter  in 
Oefb  verwandeln;  (©ürtn.)  ein  £anb 
wnMtn,  auffotfern. 

Ameublissement,  t.  m.  (jur*)  bflö  SlUémô' 
Htren/  bie  SRöbltrung,  Sßcrwanblung 
in  Jpauäratb*  -■ 

Ameutement , s.  m.p.vs.  T.  bü$  3ufammen* 

fuppeln  bet  Sagbfumbe. 

Ameuter,  *.  a.  T.  btctjûgbbunbe  zufammen 

fuppeln;  fie  zur  3agb  gufammen  gewöh- 
nen, etn&eçeu;/*.  bie  £cute  aufwiegcln, 
<uifhe$*n  obe»  jum  &umu(t  bewegen, 
einen  aufjhinb  erregen;  on  a ameuté  tous 
ses  créanciers,  man' bat  alle  feine  ©läu- 
figer tvibet  ibn  rege  gemacht. 

s’Ameuter,  v.  riß.  ftcb  zufamraen  rotten , 
jufammen  laufen. 

Amfigouri,  s.m. Jam.  ein  verwtrrteä  ©c* 
wafche  ober  ©efchwiij,  ein  Üuoblibet. 

Amfigourique,  adj.  style  amfigourique,  ein 

fchroül&tger,  verwirrter,  fmnlofer  ©tpl. 

Ami,  ie,  s.  ber  Jreunb,  bie  ftreunbinn; 

f If.  ber  îiebhabct,  ©alan;  bie  £iebfte, 
CRaitreffe;  (jur.)  ber  principal;  it.  ber 
«Bevollmächtigte;  it.  ber  Ungenannte, 
fùr  ben  man  agirt  ; (£anbl.)  ber  ©orrc* 
fponbent  » un  àmi  de  coeur,  ein  £erzenö* 
fpcunb*  m’amie, /a/n.  meinJ^erj!  mein 

tBch&b<hent  Fig.etProv.  il  est  ami  jus- 
qu’à la  bourse,  er  bienet  feinen  ftreunben 
gern,  nur  nicht  mit  ©elbe;  le  vin  est 
ami  du  coeur,  ber  ©ein  erfreuet  baö 
S)"i  5 l'aurore  est  amie  des  muses,  bie 

' «Otorgenfrunbc  bût  ©olb  tm  Çfôunbe  ; ami 
au  prêter,  ennemi  au  rendre,  burch  £eiben 

macht  man  fîch  5* eunbe,  burch  ©ieber- 
forbern  aber  fteinbe;  au  besoin  on  voit 
l’ami,  in  ber  9îoth  lernet  man  feinen 
$teunb  «ft  recht  temten* 

Ami,  ie,  euÿ.  geneigt,  gewogen,  gfmfhg;  des 
couleurs  amies,  T.  tr e imb fct) ûft l icf) e jût 
ben,  bereu  Sîermifchung  bem  äuge  ange 
vtf>mift;  une  fortune  amie , ober  les  destins 
amis,  bû$  günflige  ©efchicfe;  les  muses 
amies,  bie  btm  dichter  geneigte  Sföufen. 


Amiable , adj.  c.  freunbfdjûftltch  ; it.  leut- 
felig;  un  amiable  compositeur,  (jut.) 
einer,  ber  einen  ©trett  in  ber  ©ùte 
beçlegt* 

à Y Amiable,  adv.  in  bet  ©Ûte,  gütlich  î 
terminer  ober  vider  un  différend  à l’amiable, 
einen  ©treit  in  ber  ©ûtc  beplegen  ; une 
vente  à l’amiable,  ein  ©erfaufnöCl)  fthOtl 
feftgefeijten  billigen  greifen. 

Amiablement,  adv.  aujf  CinC  freUUbfdjûft- 
liehe  2lrt , tn  ber  ©ute. 

Amiante,  s.m . ber  Slmiûnt,  ©ergflûchs, 
©teinflûchô. 

Amical , ale  , adj.  freunbfchûftlich* 

Amicalement,  adv.  ouf  eine  freunbfdjaft* 
liehe  art,  auf  einem  freunbfchaftlichctt 
$u§e. 

Amict,  ober  Amit,  s.  m . baô  ©eifituch, 
tvclchcö  ber  ^Jrießer  anlegt,  wenn  er 
sj^effe  lefen  witt. 

Amidon , s . m.  bte  Wet^e  ©türfe  / bû$ 

Äraftmebl. 

Amidonnier , s.  m.  ein  ©tÜrfemacher  / 
©târfehônbler. 

Amidonniers,  s.  m.  pl.  T.  bûô  ipaartucf), 
^aarfieb. 

Amiertes , s.  plur . eine  2lrt  oflmbifchctt 
Q5aumwolIenîeugcô. 

Amignarder,  Amignoter,  v.  a. fam.  fchtttei- 

cheln,  liebfofen;  an  fîch  locfen;  ver- 
zärteln, verwöhnen. 

A -mi -la,  (îfôufîf)  bûô  a ober  la,  ber  4tf 
Z on  auf  ber  Tonleiter. 

Amincir,  v.a.  bunner  machen,  burch  ab- 
bobeln  te. 

Amineur,  s.  m.  gefehworener  ©ûltmeffcr. 

Amiral,  s.m.  berSlbmiral;  oberfte  ’BefehU- 
hûber  einer  flotte  ; lo  vaisseau  amiral , 
ober  fchlechtweg  l’amiraf,  bûô  Slbmiralö- 
fchtff  J amiral,  (©örtn.)  mehrere  Otclfen- 
unb  fculpcnforten;  it.  ber  hoUînbifche 
abmiral , b.  i.  eine  fofîbare , einfchalich- 
te/fehneefenformig  gcwunbene  SDvufcheU 
gattung. 

Amiraie,  s.f.  beg  Slbmiralö  ©cmahlinn  ; 
if.  bte  abmiralOgaleere. 

Amirauté,  s.f.  bie  abntirûlfchaft;  ber  ©tanb, 
bie  ©ürbe  ober  baö  2(mt  eine  ö Obmiralö  ; 
it.  bie  Slbmiralitüt;  bie  ©crichtcsbarfeit 
bco  abmiralö , ober  auch  baO  abmirali- 
tatögericht. 

Amissibiiité,  s.f.  (£heol.)  bie  55erlterbat- 
feit. 

Amissibie,  adj.c.  {Zb eol.)  wag  man  ver- 
lieren faftn  ; raei^  von  ber  ©nabe. 

Amit,  f.  amict. 

Amitié,  s.f.  fie  ^reuRbfdjüft;  it.  bie  ©e- 
wogenheit  höherer  tyetfonen  gegen  ©e- 
ringere;  it.  bie  Zuneigung  ©evingerer 
gegen  höhere,  ober  gewiffer  2:hiere  zu 
bem  «Kenfchcn;  it.  biè  £icbe  ; it.  bie  ©e- 
fölligfcit;  it.bai  befonbcrc©ohlgefattcit 
an  Ctwao  ; prendre  qn.  dans  son  amitié. 
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-einen  unter  bie  3a&l  feiner  $teunbe 
nufne^men;  faire  amitié  avec  qn.,  greunb* 
ferait  mit  jemanb  machen;  faire  amitié  à 
qn.,  einem  Jpöflichfeiterweifcn;  prendre 
qn.  en  amitié,  einen  lieb  gewinnen;  iis 
sont  en  grande  amitié,  fie  halten  ftarfe 
grcunbfcbaft  jufammen;  manquer  à l'a- 
mitié, ôie  $reunbfd)aft  bintanfcfcen; 
renouer  l'amitié,  bûtf;Sanb  bet  $rcunb- 
fehaft  Aufä  neue  fnttpfen  ; répondre  à 
l’amitié,  bte  Jreunbfcbaft  butd)  ©egen- 
frcunbfchaft  crwiebern  ; faites  - moi  cette 
amitié,  erweifen  ©ie  mir  ben  ©efûllen  ; 
il  a fait  une  nouvelle  amitié,  er  bat  Wicber 

-eine  nette  Sôuhlfcbaftaufgctricbcn;  it.  er 
frepet  wieber  um  eine  Stnbere  ; c'est  son 
amitié  que  les  livres  et  les  tableaux,  3)Ûd)Cr 

unb  ©emÄhlbc  fîub  feine  größte  $rcube; 
l’amitié  passe  le  gant,  prov . gute  JrCMtbe 
nehmen  ffd)’$  nidjt  ûbet;  il  y a de  l’amitié 
entre  l'aimant  et  le  fer,  Det  $î<umet  Uttb 
Ut  Eifen  éiehen  einanber  an  ; cette  étoffe 
, de  laine  n’a  point  d'amitié,  btefet  mollette 

$eug  fühlt  fich  raub  ait/  i(t  nicht  fanft 

«njufublen;  le  bon  grain  doit  avoir  de 
l’amitié,  ein  guteôÆorn  muß  fcft  unb  fett 
ûnjufuhlcn  fcpn;  l’amitié  des  couleurs , bie 
$rcunbfrt)aft  ber  Farben  ( f.  ami,  adj.  ) ; 
il  y a amitié  entre  le  bleu  et  le  jaune;  bldU 

nnb  gelb  ftnb  freunbfchaftltche  jjarben; 

la  musique  est  son  amitié , bte  Sjfollfîf  tfi 

fein  liebjter  3<itPertreib , feine  größte 
jreubeî  amitiés,  pL  J;>ôfltchffitébc$ci* 
gungen,  £icbfofungen , jreunbfdmtô* 
ùerftdterungen,  Eompltmente,  (Empfeh- 
lungen t(.  ; il  m'a  fait  mille  amitiés , et  bat 
mtr  aile  crfinnliche  £ôflid)feiten  erlie- 
fen; faites  lui  mes  amitiés,  machen  ©ie 
ihm  meine  Empfehlungen  ; je  bois  à vos 
amitiés!  et  lebe  ©eliebte!  3hrc 
©d)önc  foll  leben  1 

Amman,  s . m.  ein  fcbwctjerifchcr  £gnb- 
amman. 

Ammeistre , s.  m.  ein  2(mmeifter. 

Ammi , s.  m.  2lmft),  gemiffe  aromattfdjc 
Rannen,  bie  einen  fummclàbnlichcn 
©amen  trggçn. 

Ammon  ober  corne  d’ammon,  bû$  2lmtnon0‘ 
horn , eine  pcrfteinertc  ©chnccfe. 
Ammoniac , aque,  adj.  sel  ammoniac , ©ûl* 
migf;  gomme  ammoniaque,  Slmmontof* 

bar*. 

Amnios, s.m.  T.  ba$  ©djgfböutlcin,  worin 
- hie  ©eburt  liegt. 

Amnistie,  s.f.  bte  '2lmnifHe  ober  gHgcmcine 
Vergebung  unb  ©ergeffung  beô  2luf* 
ruhtö  etneö  «Bolfeö , beö  SfuöreiiTenO  ber 
©OlbatcntC.I  amnistie  générale , ettt  ©C* 
ncrûïporbon. 

Amodiateur,  f,  admodiateur.  * 

Amoindrir,  v.  a.  geringer  marfienî  *v.  ver- 
ringern; iu  v . n.  (s’amoindrir)  ftd)  Per* 
tingeru;  gbnebmen,  fd)lcd)tcc  werben. 


Amoindrissement , s.  m.  bie  SJemngerung, 
baö  Abnehmern 

A moins  de,  f,  moins. 

Amoises,  s. fpi.  (gimmerm.)  bie  3wetcb* 
fparren,  ©ptUcn  Cilatt  moises). , 

Amoiettes,  s.f.pi.  T . £ècher,  worein  bie 
©taugen  Ut  großen  ©chiffSbafpeltf  gc- 
fteeft  werben. 

Amollir , v.  a.  erweichen , weidj  machen  ; fig> 
entfriften,  fchwichen,  wetbifd)  machen. 

s’ Amollir , v.ré/l.  nmd)  werben  i gefchwàcbt 
werben  ; weichlid)  werben. 

Amollissement , s.  m.  bie  ErWf  id)Uttg  / bûfl  . 
Erweichen  ; ßg.  Ut  20eid)lid)inad)en. 

Amome , s.  m.  eine  2lrt  ©cwur | ; it.  ber 
5)îelfenpfeffcr.. 

Amonceler , p.  a.  Ijaufen  , auf  eittftt  JpaU- 
fen  jufammenfeçen,  auf  einanber  häufen. 

s* Amonceler,  v.  riß.  ftdj  IjÂUfcn  ; un  cheval 
qui  s’amoncéle,  T.  ettt  ^5ferb/  ba$  bie 

Hinterfüße  an  bie  porbern  fcçt, 

Amonéter,  f.  admonêter. 

Amont,  adv.  aufwörtö  / gegen  ben  ©tïom  î 
(meift  mit  de);  venir  d'amont,  ben©tTOin 
herauf  fommen;  monteramont,  ben  ©trom 
herauf  fahren;  le  vent  d’amont,  ber  Oft* 
Winb  ; l'oiseau  tient  amont , T.  ber  $alf 

h&lt  ftch  fchwcbenb  in  ber  £uft  fUUe , unb 
lauert  auf  ben  SHaub. 

Amorce  , s.  f.  bie  £ocf  fpeifC  # !.  ^5.  bet 
Äöber  am  2lngel,  baö  £ocf  aaö  für  SÖogel , 
Ut  £uber  für  baö  5ßtlb  i /*.  baö  3unb- 
fraut , gänbpuloer  ; ßg.  bie  £ocffpeife  / 
ber  SHeiç , bie  £ocf  ung. 

Amorcer,  v.  a . des  poissons,  des  oiseaux, 
des  renards  etc. , Jifthe  föbCW , ^Qögel 

anlocfen,  ^uchfe  lubern;  amorcer  un 
hameçon,  Æôber  an  ben  2(nge!  flecfen; 
it.  v,  n.  (auch  9.  a.)  ^ùitbfraut  auffehut* 
ten  ; ßg.  jemanb  ju  etwatf  anretben  ober 
locfen  ; (©ehloffer)  fornen  oberoorjeich* 
nen,  b.  i.  ben  Ort  tiberfeilen,  wo  man 
ein  £och  bohren  wiU;(îifd)l.)Porbohr«n. 

Amoiçoir , s.  m.  T.  ein  f letnet  ©obtet  / 
womit  man  einem  größern  porbohret; 
ein  «3otb obrer. 

Amortir,  v.a.  bie  Äraftober  ipeftigfeit he«, 
nehmen,  böntpfen,  fchwöchen;  ßx-  (btt 
£etbenfchaften)  bimpfen,  uuterbruefen; 
it.  löfchen , tilgen  ; perlöfchen;  minbern; 
(jur.)  ein  £cben  ober  ©ut  jinofrei)  ma- 
chen ; it.  einem  Coiiegio  ober  einer  ©e* 
feUfchaft,  fo  nicht  auöftirht,  ein  £ehn* . 
gut  auf  ewige  feiten  ßinöfrep  jufch  lagen; 
amortir  une  dette,  etne  ©d)Ulb  tilgen» 
— un  incendie , eine  ^cueröbrunfl  lö- 
fchen; le  temps  amortit  les  afflictions, 
bie  3*tt  oerminbert  bie  fcraurigfeit  ; 
une  baüe  amortie,  eine  matt  geworbene 
Ängel;  un  coup  amorti  parla  cuirasse,  ettt 

©chuß , ber  burch  ben  Äuraß  gefehmieht 

WOrben  ift  ; faire  amortir  des  herbes  dans 

de  l’eau  bouillante , tfröutcr  ahbruhtR* 
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s’Arnortir , v.rtj 7.  ftd>  fcbwAcfien , flc6  tcgftt  î 
nad)lû|Jcn;  von  feiner  ©tSrtc  vertieren; 
erfalten. 

Amorti,  »e,  part . et  adj.  f.  amortir. 

Amortissable,  adj.  c.  T.  tüftböt/  lotffÂuf* 

lief). 

Amortissement,  *.  m.  T.  bif  £ tlgUltg  einer 
Siente,  «penfivn/  2e&cn$vflid)t;  it.  bie 
Slmortifation,  b.  i.  bie  Erlaubnis,  wel* 
che  ber  Äonig  ebcraalö  einer  ©enteine  / 
bie  nie  auöfhrbt  (g«-"5  main  morte)  er* 
tbeilte , geroiffcnnbewegltcbe  ©uterauf 
CWig  Icbenfifreç  iU  befiçen  ; caisse  d’amor- 
tissement, bte  £ilgung$faffe;  (®auf.) 
bä»  2lcufferfte  an  einer  fcrdntefturarbeit/ 

. j.  Q&.  ein  nicrlid)  sugcfptbter  Sluffab  ; //. 
«Baien , welche  bie  Augerfic  fBeritcrung 
ber  $afaben  auömachen. 

.Amovible,  adj.  c.  T.  abfc^bftt/  WaS  flllf* 
borenfann;  fonctionnaire  amovible,  eilt 
Beamter/  beffen  amt  auf&oren  fann; 
emploi  amovible,  ein  Slmt,  tpo  immer 
«BerAnberungen  Vorfällen  tonnen. 

Amovibilité,  t.  J.  T.  büö  Ungewiffe  eine* 

Slmteé  ; l’amovibilité  de  cette  place  en  di- 
minue bien  le  prix , ber  <plab  i(l  weniger 
tvertb  / weil  er  aile  2iugcubltcf  e auf&Aren 
fann. 

Amour,  s.  m.  (Jèm . im pfar.)  bic  2icbe  ; 
Zuneigung  su  jemanb  ober  su  etwaö; 
it.  ber  2icbe«banbeli  it.  2lmor,  ber  2iebeô* 
gott;  (v.  £bieten)  bic  93runft;monaraour  ! 
m’amour  ! Jèm. fam.mtin  t ® eltcbte  1 mctn 
@rf)ûB  \ l’amour  de  soi-méme,  bte  ©Clbfl* 
Itebe;  l’amour-propre,  bie  Eigenliebe; 
l’amour  terrestre,  bie  2iebe  sum  3rbi* 
fdfren;  l’amour  de  Dieu,  bie  2icbe  SU  ©ott; 
Varnour  de  concupiscence , T.  bie  fUifd)* 
ltdje  2iebe  ; pour  l'amour  de  Dieu , um 
©otteô  tvillen;  it . au*  55armherstgfeitj 
it.  umfang;  pour  l’amour  de  moi,  auô 
2iebe  fut  micb  ; pour  l’amour  de  voüs  , 
um  eurettViUen;  prendre  de  l’amour,  f|d> 
Verlieben;  fair«  l’amour  à une  femme,  ci* 
item  grauenstmmer  (alö2iebbaber)  auf* 
tvarten  ; it.  um  eine  Werfen  buhlen  ober 
frelon;  mourir  d’amour,  flerblico  verliebt 
fepn;  donner  de  l’amour,  2icbc  Ctnflôgenî 
brûler  d’amour , VOt  £iebt  brennen  ; entrer 
en  amour,  (p.  £hieren)  lAuftg  fepn  ober 
werben;  (v.  «Bôgcln)  fïcb  vaaren;  la 
flûte  d’amour,  bte  tiefe  ÛUfrflÔtCÎ  peindre 
en  amour , travailler  avec  amour , (SDîab* 

1er  ic.)  aus  wahrer  Steigung  su  feinem 
©egenflanbe  arbeiten  (con  amore  ital.)  ; 
cette  toile  a de  l'amour,  f,  amitié;  Amours, 

plur.  fêmin.  bie  2eibenfd)aft  fur  eine 
Çerfon  vom  anbern  ©efdjlechte  ; it.  ber 
vertraute  ober  allsu  vertraute  Umgang 
Swetjer  «Berliebtcn  ; it.  bte  tyerfon  (ober 
0acf)c)  frtbft/  in  bie  man  verliebt  iff  ; 
il  CSt  avec  ses  amours , fr  ift  bet)  feinet 
®elicbtcn;  les  anciens  poètes  sont  ses 
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, amours,  bie  alten  Siebter  finb  feine 
2tCblinge  Î Prov.  les  méchant  boiront  lej 
amours  du  pot,  bic  ©ottlcfcn  trinfcn  bte 
Steige  ($efcn)  ; froides  mairie,  chaudes  • 
amours,  falte  JjpAnbe,  warme  2tebe. 

s’ Amouracher  d une  personne,  Jam.  fid)  auf 
eine  tborichtc  5lrt  in  eine  $<tfon  von 
nieberm©tanbC/fd)lcthter2luifttbrungK, 
verlieben  ; nArrifcbin  fte  verliebt  werben. 

Amourette,  sf.  eine  ©ublfcbaft/  eine  2tcbfte, 
etngebetmcg2tcbc$verftAn&ttig,mebrjum 
Bettvertreibe/  als  auö  2etbcntd)aft;  */.  citt 
belifater  Q&tffett  ; il  s’est  marié  par  amou- 
rette, er  bût  au$  2iebe  eine  tyerfon  ge* 
beiratbet,  bie  unter  feinem  ©taube  ijU 
amourettes  tremblantes , baS  ^ittergtaä. 

Amoureux , euse,  adj.  verliebt  (de  qn.  ober 
de  qch.)  in  jemanb  ober  in  etwas;  Ag- 
voll  2eibenfd)üft  für  etwas;  amoureux, 
s.  m.  ein  SBcrliebter/  ein  2iebbaber  ; ü 

serait  amoureux  d’une  chèvre  coiffée , jlg. 

fam.  er  tfl  ein  verliebter  £afe  ; cr  ver* 
liebt  fid)  in  iebe  ©d)ûrsc;  l'empire  amou- 
reux, (poct.)  baô  Reich  ber  2iebe;  le  muscle 
amoureux , T.  ber  f Icincrc  febiefe  Stugcn* 
muöfel/  welcher  ben  Slugapfelfcbief  btn- 
aufwArtd  brebt;  an  tableau  amoureux, 

J.  ein  attgenebmeö/  bem  21ugc  febmei» 

Cbclnbeô  ®emAblbeî  un  pinceau  amou- 
reux , ein  fetter  ^infelftrid). 

Amoureusement,  adv.  auf  eine  verliebte  3lrt* 

Ampasteler , v.  a.  mit  2Bûib  blau  fàtbcn, 

Ampéiide,  s.f.  ^crgvccberbe , <£rb&ar$. 

Amphiarthrose,  s.f.  T.  CtttC  2trt  SUfamntCtt 

gefegter  ©elenfe. 

Amphibie,  adj.  c.  animal  amphibie,  unb 
amphibie,  s.  m.  ein  Slmvbtbium , ein 
£bür  / baö  im  SßBaiJer  unb  auf  ber  Erbe 
(eben  fann  ; c’est  un  amphibie,  ßg.fam. 
et  trägt  auf  bepben  Slcbfeln;  er  tfU  ctf 
mit  betjben  tpartepen. 

Amphibologie,  s.j.t • einebunfelc,  S 
heutige  Rebe. 

Amphibologique , adj.  c.  T.  boppelftnntg  / 
SWevbcutig. 

Amphibologiquement,  adv.  T.  auf  eine  SWCÇ* 
heutige  2(rt. 

Amphibranchies,  s.  m • pl.  T.  ber  Raum 

um  bic  îDtanbeïn  beô  JpalfeS  b^turn. 

Amphibraque,  s.  m.  T.  ' cttt  brepfîlbtacr 
ÿerfcfu^/  beffen  er^c  unb  lebte  ©ylbc 
fürs#  bie  mittelflc  aber  lang 

Ampbictyons,  s.m.pl.  (grted).  ®cfd).)  btC 
Qlmvbictvonen  ber  3bgeorbnetcit  bev  ber 
allgemeinen  SJcrfammlung  ber  ©tÂbte, 

Amphigouri,  £ amfigouri. 

Amphimacre,  s.m.  T.  ein  brevfîlbiger  Serfe* 
fug , beffen  erge  unb  lebte  ©çlbc  lang  / 
bte  mittlere  aber  fürs  ift* 

Amphiptére,  s.m.  (Sßap.)  ein ^rad)C/ eine 
geflügelte  ©djlange. 

Amphisbéne,  s.m.  bie  Ringelfd)lange. 

Amphisdens,  s.m.pl.  bie  fogenanoten  swet)« 
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fdiattidjten  €Bôff<r , b.  t.  Me  «Bewohner 
beS  ©rbftckbes  ju  bcvben  ©eiten 
bcS  SleguatorS. 

Amphithéâtre  , *.  m.  baS  Slmvllithcatet  i 

jeber  erhabene  $la$  für  Die  ^ufebauer, 
bem  Theater  ^e^eu  aber. 

Amphitrit«*,  s.f.  Me  amp&itrite  ober  ©öt* 
tinn  bcS  «JHeercS. 

Ampho,  e,  s.  f.  eine  Slmvbora  ; ein  £tmer , 
ein  «JSafi  ber  «Hörner  uni)  ©rtecbcu  ju 
fïùfïigctt  ©acbett. 

Ample,  adj.  c.  weit;  Orôfiî  it.  WCitlöuf 
tia;  geräumig;  (v.  fßtobljeiten)  reichlich  ; 

il  jouit  de  l’autorité  la  plus  amule , fein 

Stnfeben  erfhccFt  fid)  überaus  weit. 

Amplement,  adv.  auf  eine  wcittöuftige  3lrt, 
reichlich*  , 

Ampleur . s.f  Me  SfQeitc  von  ßlcibcrn  unb 
gewiffen  Döbeln. 

Amnii.itif , ive,  arjj.  (jur. ) erweiternb ; 
ergÄitjenb,  btnjufcÇcnb;  un  décret  am- 
pliatif, eine  «Berorbituna , Die  eine  vor* 
Hergcbenbe  auf  mehrere  Sälle  erftreefet. 

Ampliation,  s.f.  (jur.)  Die  SluSbchnung, 
€rroeiterung  eines  SHechtS  ober  einer 
§rct)b',it  (f.  amp  iatif);  it.  baS  DupltCOt 
einer  Cluittung;  tV.  eine  3lbfcbrift;  'ettres 
d’amnliation , ol.  ertbcilte  (£rfrtitbnif[  / 
neue  ftacta  bep  einem  «Proceffc  anjtt* 
bringen. 

Ampiier  ; v.  a.  (jur.)  auffclitcben , ben  Ter* 
ntin  verlängern,  weiter  hinaus  fc&cn; 
it.  (©eewefen)  wie!  «ßlafc  entnehmen; 
ampli«  r un  criminel , Die  «Berurthcilung 
eines  Delinquenten  auffd)t*’ben  ; ~ un 
prisonnier,  einen  ©efanaeuen  an  einen 
geräumigem  Ort  fcçcu,  nidjt  mehr  fo 
genau  verwahren. 

Amplificateur , s m.  T.  einer/  bet  CtWaS 

- tmnötbig  weitlöuftig  macht  ober  gué 
fuhrt;  it»  ber,  was  er  erjählt/  mit  (Er* 
bidnungen  verbrämt. 

Ampü  fi<afjon,.T./i  T.  bie^fuSarheittwg  ober 
urnftänblidimSliisfubrungeini^cgcn* 
flanbeS,  einer  «H’be;  fig-  bie  Ucbertrei* 
bung  bet>  €rtä(jlung<*n. 

Amodfier,  *>.  a.  erweitern/  weitläufiger 
auSfuhren;//?.  übertreiben,  vergrößern. 

Amplissim*-.  adj.  r.  ein  (Ehrentitel  auf 
Hohen  ©chuf?n;$mvltffimu»;  (wirb  fonff 
nur  im  fomifeben  ©tplc  gebraucht). 

Amplitude,  s.f.  T.  bie  «©eite;  it-  ber  ^ir* 
fei,  ben  bie  iBontbe  machte  ici  Die  Breite 
eines  ©terneS,  b.  i.  ber  'Segen  jwtfdicn 
beffen  3Rittelpunft  unb  bem  Slcquator. 

•Ampoule,  s.f  eine  SBafferblafc , ^ißblat 
tcr  auf  ber  £aut;  ol.  fleine  ftlafdie;  ia 
sainte  ampoule,  ehern-  baS  Del  fläfcbchcn  Jtt 
«KhetrnS/  woraus  man  bie  Äoitige  falbte. 

Ampoulé,  ée,  adj.  hochtrabcnb/  fcbwuljiig 

(vom  ©to(e). 

Ampouiette,.  s.f.  Die  ©anbufjr  auf  ben 
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©duffen , bic  jebe  halbe  ©tunbe  aMäuft  ; 
it . ein  böljerner  $floef , ber  baS  Stanb* 
rohr  einer  Sombe  fehltest. 

Amputation,  s.  J.  T.  bie  ^blöfung  / 3(b* 
feçuttg  eines  ©liebe*. 

Amputer,  v.  a.  T.  ein  ©lieb  ablöfeu  / ab* 
nehmen  / abfeçcu  ; peau  amputee , («per- 
gamentm.)  eine  erweichte  unb  bureb  bie 
©ähntttg  veränderte  £aut. 

Amulett*-,  s.  m.  Das  Stmulet;  eine  3i9nt 
ober  aubere  Dinge,  fo  man  am  Jpalfc 
obergeibe  trögt,  in  ber  abetglöubifdteti 
Meinung , gewiffe  Äranfhciten  »on  ftd) 
abjuhalten. 

Amurer,  v.a.  T.  bte  ©cbmçten  ffraff  an* 
jicben,  um  mit  beffo  febörferm  ©etten* 
wtnbe  fegein  ju  tonnen. 

Amures,  s.f. p/.  7'  (©ebifff.)  bic  ©cbmtjten* 
unb  ©choteulödier;  it.  bte  ©cbmnten 
. fclbfi,  b.  i.  gewiffe  gro§c  ^aue,  nod) 
bicter  al*  bte  ©cboten. 

Amusa  bie,  adj.  nonv.  fur  $tCUbe  Ober  Un* 
tcrhaltung  empföngltcb. 

Amusant,  a ite,  adj  unterbaltenb , ange* 
nehm , bclufiigcnb,  jettoertretbenb. 
Amusement,  s.  m.  ber  sJeitöfttreib  » bie 
3crffreuung;  it.  baS  '2tufha(tcn  burd) 
leere  iOcrforedmngen. 

Amuser,  v a.  qn. , einen  hinhalten,  un* 
nüherweife  aufhalten;  einen  um  feine 
£cit  bringen;  it.  qn.  de  qch.,  j:manb 
mit  etwa*  tätlichen,  burd)  leere  «Ber* 
fpredmngcn,  ©ebmeicbclepen  i c.  hinter* 
geben;  it.  einem  bic  ^fitvcrfürte«;  ei* 
nen  angenehm  unterhalten  ober  befdiöf* 
tigen  ; arausei  le  tapis,  prov  nut  verge* 

. betten  «Heben  Me  £eit  verlieren. 

«'Amuser,  v.réfl.  à qch.  Ober  à faire  qch., 

etwas  jum  Bcttoertreibc  tbun,  ficf>  mit 
etwas  bie  £e it  vertretben  ; ftd)  mtt  etwas 
aufhalten  ober  abgeben;  fiel)  in  etwa* 
etttlaffen  ; mit  etwa*  bie  $ct t verberben  ; 

s amuser  à la  moutarde,  prov . ftd)  mit 

unnu^en  Dingen  bdchöftinen. 

Amusette.  s.  f.fam.  flctnet  Beitvettreib  / 
luftige  ©chwinfe,  Me  Âurjweil. 

Amuseur,  s.  m.fam.  einer,  ber  icinûnb  bei) . 
ber  9îafe  hftunt  fuhrt. 

Amusoir,  s.  m.  cor.  ftatt  amulette. 
Amygdales,  s.f.pi.T.  bie  j^alémanbcltt» 
Amygdaloide i s.f.  bet  «SHanbelffetiU 
An.,  s.rrj.  ant.ée , s.J.  baS  3ahr»  an  bi  sextiï, 
eilt  ©Cbaltjabr»  1«  nouvel  au,  ober  le  joue 
d-  l'an,  üCr«5îeuiahrStag  ; l’an  de  viduité, 
bas  Trauerjahr  ber  «©tttwen  ; SBiîtwcn* 

jahr  > bon  jour  et  bon  a n , Md  ©lUCF  jum 

neuen  3ahre’  profit  bas  neue  3abr! 

bon  an,  mal  an,  obft  une  année  portant  . 
l’autre,  (ûud)  année  courante)  ein  3«tht 
in  bas  anbere  gerechnet  ; par  an , adv. 
iibrltcb,  NB..3iHan  fagt  l*an  premier, 
hingegen  la  première  année.  «Bont  SUtCt 
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tinö  nach  einer  Çarbinaîjabf  fagt  man 

an,  unö  md)t  année. 

Ana,  s.  m.  ©ud>er , beten  £itel  jïcb  mit 
fcrmîDtortC  ana  cnöigen,  WicMénagiana, 

Vaiés1ona,Anecôotenfammlungen,£ifcb* 

rcöcn. 

Ana,  adv.  T.  Mtt  öen  einen  fo  viel  fll$ 
oon  öen  anöcrn  (in  Stecepren). 

Anabaptisme,  (fpr.  öü$  p nid)t  aut)  s.  m. 
bte  £cbre  ber  SSSicöertÄufcr. 

Anabaptiste,  s.  c . per  SQicöertäufcr / öie 
STOieöertäuferinn. 

Anacarde.  s.f.  öie  €(epbantcnlüu$ , (eine 
inöinnitcbe  95aumfrud)t). 

Amcathaîtiqu^ , adj.c.  et  s.m.  T.  WaS  AUS» 

werfen  macht;  ein  Öen  AuSrourf  beför« 
bernbcS  ÇDîtrteï. 

Anatéphaiéose,  s.f.  t.  eine  furje  Söieber« 
bolung  öerJfjauptf&lje  einer  9tcöe. 

Anachorète,  s.m.  ein  (Einfteöler. 

Anachronisme,  s.m.  ein  Jebier,  3rrtbum 
in  öer  geitredmung. 

Anacréontjque , adj.c.  anofreontlfd)  (POtt 
Werfen), 

Anadipiose , s.f.  (SÄ^etor.)  bte  AnaöiplofiS; 
öie  93eröoppelung  eines  5QorteS,  öa  man 
mit  Öem  porbergebenöen  ©d)lu§mortc 
einen  neuen  ©a$  anfftngt. 

Anadrome,  s.  f bas  Auffteigen  öer  Äranf* 
beit  in  ben  Obern  £beil  öe$  jïôrperS. 

Anagailis,  s.f.  (©otan.)  öer  ©auditif. 

Analogie,  s.f.  ($heol.)  öie  (Erhebung  ober 
£inreiifung  öer  ©ecle  $u  btmmlifcben 
îÔinqen;  //.ein,  öiefelbc  bewirfenöer 
©eöanfe;  öie  mpflifebe  Auslegung  öer 
©c&riftjtellfn* 

Anagogique,  adj.c.  (£beol.)  tu  bimmlifdjcn 
gingen  etbcbenö;  mpftifeb. 

Anagiammatiser, v.a.  Anagrammen  machen. 

Anagrammatistc,  s.  m.  ein  Anagrammen« 
macber. 

Anagramme,  s.f.  öaS  Anagramm;  ein  funft* 
lieber  95ud)frabenwccbtel , öie  iDerfeijung 
öer  $3ud)ftaben.  / 

Anagyris,  s.m.  öer ©tinfbobnenbaum* 

Anaiectes,  s m.pl.  eine  ©ammlunq  auSer« 
Itfener  ©ebriften  ober  3>rud)tf uefe  eines 
©cbriftfreUer*. 

Aoaicme,  s.m.  T.  öer  3ci<bentr5ger ; öie 
Siaur,  woöurcb  man  auf  ©onnenubren 
Öen  £bicrfrciS  JC.  abjetcbnet;  (Aftron.) 
einAnalcmm«/  ö.i.  eine  Art  Afirola« 
bium. 

Anaitpsie , s.f.  T.  öie  (Erholung;  ©amrn* 
lung  neuer  Äräftc  nad)  einer  tiberftanöe« 
nen  Äranfbeit. 

Analeptique,  adj.  c.  T.  (Mrfenb i öie  ge« 
fd>n?id)ten  ÄrÄfte  wieöer  berftellenö. 

Analogie,  s.  f.  öie  Aebnliddcir / öaS  Achn* 
ItcbfeitSperbÄltmjj/  öie  Analogie,  ©leid)* 
formigfeit,  Ueberemftimmung. 

Analogique,  adj.  $,  anatogifct)  > W0$  eine 
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Ae&nlicbfeit  ober  tlebcreinjtimmung  mit 
einer  anöcrn  ©ad>e  bat. 

Analogiquement,  adv.  öer  Analogie  gemÄR, 

Analogisme,  s.m.  (£og.)  ein  AnalogiSmuS * 
ein  ©d)Iu§/  woöurcb  man  unbefannte 
©acben , bureb  ähnliche  93erbâltnifîc  mit 
befannten,  su  entöecfen  fuebet . 

Ana-ogue,  adj.c.  analogifcb;  mit  etwas 
übcreinfhmmcnb , ju  etwas  paffenb, 
angemeffen. 

Analyse,  s.  f.  öie  AnalrfîS,  Aufïôfung, 
3erqlieberunq  einer  ©adte  nad)  allen 
ihren  ©runbtbcileu  unö  ©igenfebaftau 
it.  bte  AuflofungSfunft,  öie  matbema* 
tifebe  AnalpfiS;  it.  bte  analptifdje  9){e- 
tboöe. 

Analyser,  v.  a.  eine  ©acb«  in  ihre  ®runö* 
tbeile  au/lôfen  ; anatçftren , jcrglieöern* 

Analyste,  s.m.  ein  Anafntifer. 

Anaivtiqut-ment,  adv.  auf  eine  analptifcbc 
Art  ; nad)  öer  analptifcben  »^tetboöe. 

An.<mnétique,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  öaö  0C» 

öaebtniö  fiirfenöi  eingcöÄcbtni^Ärten» 
öe$  ÇIKittel. 

Anamorphose,  s.f.  T.  ein,  nad)  ber  foge« 
nannten  curtofen  Çcrfpcftio  / oetjogene^ 
Q5ttö , öeffen  naturltdie  ©e^alt  man  i« 
einem  conifcbcn  ober  cplinörifcbcn  ©pie* 
gel  betrachtet* 

Ananas,  s.m.  öie  Ananas,  eine fuöameri* 
fanifebe  gewunbafte  faftige  Çrucbt. 

Anapeste,  s.m.  T.  ein  3}crfcfug pon  JtPCÇ 
fursen  unö  einer  langen  ©plbe. 

Anapestique,  adj.c.  anapÄ|ttfd)i  ÖU3  Anü=« 
pajîeit  befkbenö. 

Anapétie,  s.f.  T.  öie  Auööebnuttg  öer  ®c« 
fiße,  worin  3>lut  unö  ©ifte  jirfultrcn* 

Anaphalanthiase,  s.f.  T.  öa$  Ausfallen  ÖCP 

Augbrauncn. 

Anaphanése,  s.  f.  T.  öie  ©tJrfung  bet 
©timme  öureb  öfteres  ©ingen. 

Anaphore, s. f (JKbetor.)  öteSSteöcrbolung* 

Anapiérose , s. f.  T.  öaö  9îacbîPûd)fen  einer 
neuen  Jpaut,  eines  neuen  ^leifebeS;  it* 
öaS  tunftlidie  Anfehen  eines  iugerti 
©lieöeS  an  öie  ©teile  Des  pcrlornen. 

Anapléro  ique,  adj.  c.ets,  m.  T.  eitt  Mittel, 

welches  ÖaS  ^(cifch  in  Söutiöcn  toieöcc 
wadtfen  mad)t;  narbenjiebenö. 

An irrhie , s.f  eine  Anarchie;  ein  ©taat 
ohne  Oberhaupt  ober  Obrigfeit. 

Anaichique . adj.c. auarcbifd);  ohne Obrig» 
feit;  ohne  Orönung,  unbinöig. 

Anasarque,  s.  f.  T.  öaS  £eibwajTer , eine  Art 

©afferfuebt 

An'S  *.««e,  s.  f.  T.  öie  3ufflmmen§iebung 
öeS  3Kagcn$. 

Anastaltique,  adj.  c.  T.  des  médicamens 
araMattiqurs  , anjicbenöe , troefnenöe 
bittet , 5.  %>.  ein  ^eftpflaflcr. 

Arastase,  s.  m.  T.  öie  Ableitung  öer  ©aftf 

aus  einem  £eibeStbciIe  nach  einem  an* 
öem  bin» 
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Anastomose,  s.  f.  T.  Me  Verbtnbung  ber 
afccrn  un»)  «Rô&ren  im  £ctbc,  per  mittel  fl 
ihrer  in  einander  gebenben  Vîùnbungen  ; 
it.  Die  wibernatûrlidie  Oeffnung  ber 
Äufjerflen  £beile  ber  QîlutgefÂffe* 
t’Anastomo‘er , v.  rtß.  ( 2lnat.  ) mit  bCtt 
«fôûnbungen  jufammen  flogen. 

Anastomotique,  adj.  c.  T . un  médicament 

anastomotique,  eine  Ärjcnep,  roeldKbnrd) 
ihre  ©djÂtfe  bie  oerflopftensKûnbungen 

• ber  ©efige  öffnet. 

Anastrophe,  s.f.  («Rhetor.)  eine  gtgut  ; ba 
man  ein  SGort,  baö  ooran  Heben  foU, 
hinten  b infect/  eine  umgefebrte  flBort* 
fctjuttg. 

Anathématiser , v.  a.  in  ben  gtofien  Äircf>eti- 
bann  tbun;  oerffueben;  — qn.,  ben 
Vannflrabl  ouf  jemanb  fd)leubern. 

Anathème,  s.  m.  bie  gÄnjlidjc  ^(u^fcf>lte§iin<i 
auö  Der  ©emeinfebaft  ber  ©laubigm; 
bte  Verfluchung  ; ber  Äircbcnbamt;  it. 

• ein  Verbannter;  einer,  ber  mit  bem 
Äirchenbanne  belegt  tfl;  dévouer  qn.  en 
anathème , dire  anathème  à qn. , frapper 
qn.  d'anathème,  jcmanb  anatbematifiren, 
perffud>en , mit  bem  ©annffrabl  belegen  ; 

il  est  l’anathème  de  tout  le  monde,  jfbCt* 

mann  baffet  unb  oerabfcbcuet  ihn. 
Anatocisme , s . m.  (jur.)  ein  wudjerlidjer 
©ontract,  ba  3inô  auf  3in$  gefcblagen 
wirb. 

Anatomie,  s.f  T : bte  Jetglieberung  tbie» 
rifeber  Âôrper;  it.  bie  3w9Ïieberungt(» 
f unfl  ; ßg.  p.us.  genaue  Unterfucbung 
einer  @acbe  ; faire  l’anatomie  d’un  corps, 
einen  Äorper  nerglicbern. 

Anatomique,  adj.  c.  T.  anatomifd)* 
Anatomiquement , adv.  T.  auf  Citte  attatO* 
mifebe  &rt. 

Anatomiser , v.a.  T.  fergtiebern;  anatomi* 
ren  ; ßg . genau  unterfueben. 
Anatomiste,  s.  m . T.  ein  erfahrener  3fr* 
glieberer , ein  Änatomifer. 

Anatron,  s.  m.  T.  baô  Vatron  ber  3C(ten; 
it.  ber  weifte  ©alpetercrpflall  an  ben 
ÄcHetwÄnben  :c. 

Ancêtres,  s.m.pi.  bie  VorÄltcm,  Vor* 
fahren;  (mcijl  biejenigen,  oon  benen 
man  in  geraber  £tnic  abflammt,  Vater 
unb  lutter  nicl)t  mitbegriffen);  bie 
Slbnen  (bep  Vornehmen), 

Anche,  s.f.  baô  «Dtunbffurf  an  Vlaôinflru* 
menten;  it.  baô  «Rôbrcben,  bie  3ungc  an 
ben  febnarrenben  Orgelpfeifen;  it.  baô 
Sftunblod)  einer  Êroinpete  bie  SRbbre, 

. roobureb  baô  «Diebl  in  ben  Âaflen  fällt; 

it.  bie  «Rinne  an  etner  greffe, 

Anché,  ée,  adj.  (ffîap,)  aefrummt. 
Ancheau,  *.  m.  rôQeigg.)  baô  ©cbwôbefaff, 
worin  ber  gelofcbte  Âatf  tfl. 

Anchei,  v.a.  eût  muftfalifcbeô^nfïrument 
mit  feinem  Vtunbflucfe  perfeben;  baô 

• Vtunbffucf  anfeçea» 


Anchilops,  s.  nu  T.  eine  &bt5nengefdjwul#  , 

Anchois,  s.  m.  bte  Änfdjope  (©arbelle). 

.Vnchue,  s.f.  T.prvci.  ber  ©tntrag  bepm 
SBeber  (flatt  trame). 

Ancien,  enne,  adj.  ait,  ttltô  bem  Älter* 
tbume,  ait  im  Ümteî  waô  por  langer 
3eit  gewefen  ober  gefebeben  iff  ; ir.  porig, 
ebemaltg;  ir.s.m.  ein  Älterer  College; 
it.  ber  Älteffc  ÇoU?ge;  it-  pi.  bte  Âelte* 
flen;  Äircbcnälteflcn;  it.  btcÂlten,  b.t. 
©rtecbcn,  «Römer  te.;  it.  bie  ©d&rift- 
ffeUer  ber  Älten. 

Ancienne , s.f.  bie  ältefle  Âloffetftbwefler. 

Anciennement, adv.  por  ÂlterÔ , Por  3ctten; 

ebemalô. 

Ancienneté,  s.f.  baô  Stttcrtbum  einer  ©acbe; 
it.  bie  9fncicnnetit;  bie  frühere  3tufnahme 
in  eine  ©efeUfcbaft,  in  eilt  «Regiment te.; 
baô  JDienjlalter,  bie  mehreren  ©ienff* 
jabre;de  toute  ancienneté,  pojfîllterô  ber. 

Anciies,  s.m.pi.  ( rôm.  ©tfd).)  gewiffe 
geheiligte  ©djilbe , bie  unter  Vuma'ô 
«Regierung  pom  Rimmel  follen  gefallen 
fepit. 

Ancotie , s.f.  bie  «Rfelcp  (eine  «Pffanje). 

Anconé,  s.  m.  T.  ber  Slrmbôctermuôfel , 
ber  fecbfle  unb  flcinfle  Vtuôfel  bcô 
©Ibogenô. 

Ancrage,  s.m.T.  e]n  bequemer Xnfergrunb; 
droit  d’ancrage,  baÔ  Slnfcrgclb,  betîln* 
ferjoll. 

Ancre,  s.f.  bet  Stufet  ; it.  eine  Âlammer 
in  ber  «vlauer  wie  ein  S formirt;  ßg.  bie 
ßuffuebt/  Hoffnung;  ancre  de  flot,  de 
jusant,  à demeure,  detoue,  ber  $lutb*, 
©bbe»,  ©iç*,  9Surf*  3lnf er  ; ancre  de 
large,  nach  ber  ©eefeite  HU$  Ancre  de 
terre,  nach  het  Eailbfeite  JUÎ  la  grande 
ou  la  maîtresse  ancre,  l’ancre  de  cale,  bft 

grofte  9(nfer,  «pfficbtanfer , Votbanfer,  * 
«Raumanfer ; mouiller  ober  jeter  l’ancre, 
ober  bloff  mouiller,  ben  Sinfer  werfen; 
lever  l’ancre,  ben  SCnftr  lidjtenj  être  à 
l’ancre,  por  Sinter  liegen;  le  vaisseau 
chasse  sur  les  ancres,  baô  ©cbtff  treibt  POt 

Slttfer,  ober  fcbïcppt  bie  Slnfer. 

Ancré,  ée,  adj.  (SDapcnf.)  croix  ancrée, 

baô  Slnferfteuj. 

Ancrer,  v.n.  T.  anfetm,  ben  Slnfer  werfen  ; 
pl.us.  mouiller,  s’ Ancrer,  v.rß.  fig.fcun. 
ftd>  fefl  fcçcit;  être  ancré , fefl  jtçen. 

Ancrure,  s.f  (îuchfdjerer ) etne  fletnc 
gälte , ein  Umfchlag  am  ^udje. 

Ancylion,  s.m.  /Wicyloglosse , s.f.  T.  fine 

angewacbfme  3unge. 

Ancyloblépharon , s.  m.  T.  «ngeWadjfCW 

ober  pcrwad)fenc  9(ugettlicber. 

Ancyiornêie,  s.f.  (Shtrurg.)  eittcfrumnw 
©onbe  ; ein  gebogener  ©uchcr. 

Ancyiotome,  s.  m . T.  ein  Vîeffer,  womit 
man  ben  Äinbetn  bie  3«nge  lôfet. 

Andabate,  s.  m.  (alte  ©efd).)  fin  gechtCTy 

ber  mit  perbunbenen  Äugen  lAmpfte, 
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Andailïots,  t.  rn.pl.  T.  cifetlte  Vingt  ûtt 

Andainfj^r.  tin«  ©chroabe?  ber  ©trlch , 
ben  ber  Vtf  ber  auf  einen  ©treid)  abmà* 
bet;  enandain«!  fchwabemveife. 
Andamé,  adv . (CDîufif)  anbante,  b.  t.  lang* 
. fumer  oft  allegretto , unb  ctrcaö  lebhaf- 
ter als  abagioi  it.  t.  m.  ba*  Stabante. 
AndouiUe,  $.f.  eiste  *Ç(ctfcf>n>urfl* 
Andouillers  , ».  m.  pl.  T.  jie  Slugfproffett/ 
b.  i.  bat  unterer  erfte  ©nbe  an  einer 
-£irfcbffange/  ober  am  Vebbocftgebbrne, 
nAchft  über  htm  Stage. 

Andouillettes,  s.f.pLmxMmW  Äalb- 

fleifchtlöttbeÄ*  * 

Andnenne,  #./  eine  2Crt  fttauengimmer* 
tobe  riebt  autfer  ©tobe, 

Androgyne,  s.  m.  T.  ein  £ermapbrobit  , 

. .fiwium  ?-*.  - 

Androïde,  #./.  T.  eine  fuitfllidj  verfertigte 
raenfcbltchc  $Wt/  bie;  vermittelt  »er* 
borgenet  $riebfebern,  rebct. 

Androtomie,  andranatomie,  #. f.  T.  bie  3er* 

glieberung  eine«  m&tmlicben  Scichnam*. 
Aue,  s.m.  bet  ©frt;  ßg*  vuig.  <inS>umm* 
topf/  bummer  ungefchidPter  ©ïenfch, 
bummer  ©fei;  (Vuchb.)  ber  £obelffl|len  ; 
(Sifchlet  «.)  ber  Änecht;  &ocf;  räne 
sauvage,  ber  Söalbcfel;  dos  d’âne,  ber 
©fdérutfea/  b.  i.  ber  fpiçige  SSinfel 
gwepet  oben  gufammenflofanbcr  flachen; 
cela  va  en  dos  d’âne,  bûé  gebt  oben  fpi»ig 
gu,  auf  bevben  ©eiten  abfchufftg;  pont 

aux  ânes,  eine  ©felôbtûcfc.  Fig. et Prov. 
contes  de  peau  d’âne,  ÂinbermÂbrcben; 
à laver  la  tête  de  l’âne  on  perd  sa  lessive , 

e*  i#  £o»f  unb  ©talg  an  ihm  verloren; 
pour  un  point  Martin  perdit  son  âne , um 

• ein  guge  tvarbieÄub  bltnb,  b.i.  balb 
»ire  eô  fd)limm  barnit  abgelaufen  ; bri- 
der son  âne  par  la  queue , feine  ©acben 
oerfebrt  anfangen  ; (f.  aud)  bâter). 
Anéantir,  r.  a . vernichten,  gu  ©runbe  rieh* 
Un,  gu  nichte  machen;  it.  gerftôren; 
vertilgen.  * 

^Anéantir,  v.  riß.  gu  ©runbe  geben  / gu 
nichte  »erben;  verfchwinben ; s’anéantir 
devant  Dieu,  fief)  VOt  ©Ott  tief  bemu* 
t,  tbigen. 

Anéantissement , #.  m.  bie  Vernichtung  ; 

Verwanblung  in  nicbtô  ;./?*.  ber  &uf» 
fertfe  Verfall  ober  Umflurj  eine*  SReichö  / 
einer  ©tabt,  einer  Familie  ic.;  it.  bie 
tieffte©rmebrigungfeinerfelbft»or@ott. 
Anecdote,  s.  f.  eine  geheime  Vachricht; 
eine  bi*b«t  noch  unbefannt  gewefene 
©efehieftte  ; eine  Slncfbote;  ein  3ug  au* 
btt  ©efchidbte  ; — adj.  histoire  anecdote , 

geheime  ©tfchicfjte. 

Anecdotier,  #.  m.  Jam . ein  SlnefbOtett* 

frimer. 

Anée,  s.f.prvci.  eine  Eajl,  ober  fo  viel  al$ 
ein  ©fei  tragen  lann  ; eine  ©feläteacht. 
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Anémomètre,  #.m,  T.  bie  Sffitnbwage,  ber 
SÖtnbmeffer.  . 

Anétnométrie  ,s.f.T.  bie  £unft,  ben  2ßinb 
gu  meffen  ober  abgumigen. 

Anémone,  s.f.  bie  Slncmone. 

Anémoscope,  s.  m . T.  ein  Sßinbgeiger, 
«Jöinbweifer. 

Anepigraphe,  adj.  c . T . Wa*  feilte  Stuf*. 

fchrift  bat. 

Anerie,  s.f. fam.  bie  €fele»  ; grofi e Unge» 
fehief  liebfeit,  grobe  Dummheit;  it.  ein 
©felöflteid). 

Anesse,  s.  f.  eine  ©felinn  ; ßg.  vulg.  ein 
bummeO,  ungefdncfteö  2öeib*bilb;  lait 
d’ânesse , bie  ©fclffraild). 

Aneth , anet , s.m.  bie.'öiüe  (eine  (lange)* 

Anévrisme,  s.m.  T.  unb  tumeur  anévrismale, 

bie  ÿuléabergefchmulll/  ber  ^ultfaber* 
fropf. 

Anfractueux,  euse,  adj.  ($nat.)  frumm* 
gingig/  winfelig. 

Anfractuosité , s.f.  T.  bie  Ärumme  ; (Staat.) 
ungleiche  liefen  unb  ©rbi&ungen  auf 
ber  Dberfliche  eineO  Änochen, 

Angar,  f,  Hangar. 

Ange,  f.  m.  ber  ©ngcl  (prop.  ttfig.) : ßg. 
ein  guter  ©eift;  it.  eine  febr  gottfelige 
ÿerfon;  te.  ein ÄuObunb  »on  ©chonbcit, 
3îeinbeit  Stömmigteit;  it.  (irtill.) 
eine  Äettcn*  ober  ©tangenfugel  ; ange 
gardien,  ber  ©djl©engel;  l’ange  exter- 
minateur, ber  SÖurgengel;  eau  d’ange, 
tvoblrtechenbeO  Söaffervoit  <Pomfrangen* 
bliithe«.  ; üt  d’ange,  eine  ©cttflelle  obne 
©Äulen , mit  fchroc^enben  VorbAngen* 
Prov , rire  aux  anges,  fur  fïth  allein  la» 
che« , obne  ba§  bie  Stabern  bie  Urfache 
baron  crtatbcn  fônnen;  boire  aux  anges, 
nicht  »ijfen,  wem  man  bie  ©efunbbeit 
gutnnfen  foll  ; U voit  des  anges  violets, 
er  fchwÂrmt» 

Ange,  s.f.  ber  Meerenge!  (©eeftfeh);  *• 
eine  Sßein*  ober  ©ffigmuefe. 

Angéïographie , Angiographie,  s.  f.  T.  btt 

Vefchreibung  bet  ©cfAüe  intmenfcbltcbert 
£cibe;  auch  ber  ©ef&§e  biegum50ta§e 
bienen  ; it.  bie  Vafenfunbe* 

Angélique,  adj. c.  Cliglifth» »Orttefflich/ 
auöbunbig. 

Angélique,  s.f.  bie Slngelif«/ ©ngelwurg/ 
eineS3flange;  it.  Stngclifa/  ein  ©aiten» 
inflrument. 

Angéliquement,  adv. p, us.  engltfd)/  Wietttt 
©ngel. 

Angelot,  s.  m.  eine Slrt Mi i aut  ber  ebem, 
Vormanbie;  it.  alte  fVamôf.  Vîûnge  mit 
be$  ©rgengelé  Vîichaclô  Vtlbniß. 

Angelus  s.m.  ber  Staqeluö/  ein  ©ebetgu 
ber  Jungfrau  €0laria ; i’angeius  sonne, 
bie  Vethflunbe  gum  Stagctuä  fchl&gt. 

Angine,  s.f.  T.  bic Vrkne,  eine  J&al^* 
Uunttyit. 


\ 
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Angiologie , angéïologie , s. /.  T.  tic  gebte 
von  tens$lutgefü§en. . 

Angiosperme,  adj.  c.  T.  mit  abgefontertcn 
©amcnîapfeln. 

Angiotomie,  s.f  T.  tic  anatomifcbc Unter» 
fucbung  ter  Vlutgefüpe. 

Angle , s.  m.  ter  5Qtitfel;  (©cbrcibf.)  tic 

. Âujfcrc  (Ecf  e te«  ©cbnabcl«  einer  Jeter  ; 
les  angles  d’un  bataillon,  tic  ©CttCn  eine« 
Bataillon«. 

Anglé , ée , adj.  ($ööP.)  croix  anglée , ein 
Äreuj,  ûuôtcjfcn  ©cfenantercjiguren 
fpringen  ; croix  anglée  de  fleurs  de  lis , ein 
Ärci ii  / taö  an  jeter  €cfe  eine  £ilie  bût. 

Anglet,  s.  m . (Vauf.)  eine  fleine  rccbt* 
winfelig  vertiefte  fpôblung. 

Angleux,  euse,  adj.  une  noix  angleuse,  eine 
20ûllnufi , teren  Äerne  man  (wegen  tb* 
ten  vieien  €cfen)  nur  ftûcfwcife  au«  ter 
©d)ûle  bringt. 

Anglican,  ane,  adj.  l'église  anglicane,  tic 

cnglifcbe  Ætrcbe. 

Anglicisme,  s.m.  ein  englifcber  ^biotiémué; 
eine  (Eigenheit  ter  cnglifcben  ©praebe 
oter  tes  cngliftben  (Ebûrnfter«. 

Angioir,  s.  m.  T.  ein  SÖtnfelfaffet  ; ein 
3nftrument,  »omit  aHerlct)  Wirten  SÖirt* 
fei  aufgenoimmn,  unt  auf  ta«  gu  beat* 
beitente  £ol}  aufgetragen  werten, 

Angiois,  oisc , s.  m.  et  f.  ein  (Englünter  / 
eine  ©nglüntcrinn;  if.  adj . englifd)/ 
englüntifcb;  it.s.m . ba$  ©ttglifcbe,  tie 
cnglifcbe  ©prgebe;  une  angioise,  ein 
engiifeber  SKocf, 

Angiomane,  $.  c.  nouv.  eine  tyerfon  , tie  eine 
übertriebene  Vorliebe  bût  für  alle«,  roaö 
(Englifd)  ifr,  , 

Anglomanie,  s.f.  nouv.  eine  übertriebene 
«Borliebe  für  alle«  (Engltfcbe  ; tie  Slm 
glomanie. 

Angoisse,  s.f.  (£beol.  u.fam-)  tie&ngfl; 
SBeflemmung  teö  Jperjcng  ; la  poire  d’an- 
goisse, T.  tie  JDürgbirnc;  fig - tic  iDtaul» 
birne;  ein  Äncbel,  ten  man  einem  inö 
SKaul  ftccft,  tap  er  nicht  febrepen  fann; 

avaler  des  poires  d’angoisse  >ßg.fam . viel 

autffhben;  viel  bittere  SXeten  vcrfcblucf  en 
tnüjjcn, 

Angola,  s.m.  eine  &rt  Äa^en  au«  Angola 
in  Slfrifa, 

Angon,  s.m.  eine  2lrt  SVurfpfeilc  ter  alten 
Jranfen. 

Angoure,  s.f.  (de  lin)  tie  JlacbSfeibe. 

Anguichure , cor.  ftatt  enguichure. 

Anguiliade,  s.f.  eine  tyeitfcbc  von  Slalbüut; 
it.  ©treicbe  tamit. 

Anguille,  s.f.  ter  $al,  ein  Jifcb.  Ptov. 
écorcher  l'anguille  par  la  queue , eine 
©aebe  verfebrt  anfangen;  il  y a anguille 
sous  roche,  e$  flctftein  betrug  tabinter. 

Angu i liées,  anguilliércs , s.f.  pl.  otet  inguil- 
üers ,s.m.p/.T.  flcincSKinncn  im ©ebiff/ 

tie  ta$  SCBaflTcr  sur  ipumpe  leiten. 
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Anguilliére,  s.f.  ter  Sfoltcicfj / 9lalfang; 
ailCb  anguiilée. 

Angulaire,  adj.c.  T.  cefig;  wtnfeliq;  cAté 
angulaire,  tie  ©cite,  t te  ten  SSBinfel 
macht;  pierre  angulaire,  ter  ©tfjicin. 

Angulaire,  s.f.  T.  ttc  5Binfdpul«ater. 

Anguleux , euse , adj.  Willfelig , ccfig  J Wa$ 

mehrere  VSinfcl  unt  (Ecfcn  bat. 

Angusticiave , s.m.  (rom.  ©efcbicbtc)  eitt 
SKitterrocf. 

Angustié,  ée,  adj.p.us.  ntgc/  fdjmal  (meift 
von  Sôegen). 

Anicroche,  s.m.fam . ter  Jpafcn;  tie  #iît* 
ternip,  ©djwicrigfcit,  ter  Slufcntbalt* 

.Vniei,ére,s.w».  etf.  ter  €fel$treibcr/  €fclô* 
ivürter  ; tie  ©felötreiberinn  îc. 

Anii , s.  m.  ter  2lniU , tic  ^nbigovjlanje. 

Aniiic,  s.f.  (SQapenf.)  eine  Jigur  wie  ein 
«fôubleifen/  oter  wie  2 umgctebrteC. 

Animadversion,  s.  m.  T.  tie  richterliche 

Bbntuna,  iSejlrafuna  mitîBorten; 
oi.  eine  iritifebe  Slnmerfuna. 

Animal,  s.  m.  ta6  ^bierj  fig-  triv . citt 

tummer  grober  «Otenfcb» 

Animal,  ale,  adj.  tbierifd)  î le  régne  animal „ 
ta#  $bterrcicbi  les  esprits  animaux,  ttC 
£eben$geifier;  l’homme  animal,  (l^beol.) 
ter  ffeifcblicbe  3}ienfcb. 

Animalcule , s.f.  T.  ein  febr  lleineg  ftbitt» 
eben,  taö  man  nur  tureb  ein  9îergrô§e» 
rungöglaij  erfennen  fann. 

Animalité,  s.f.  tic  ^bûrbeit,  ta«  tbtcri* 
febe  9Befen. 

Animation,  s.f.  T.  tic  Belebung,  95efet* 
luitg,  9Xittbeilung  te«  2cben«. 

Animer,  v.  a.  (prop.  et  fig.)  belfbett/  bc- 
feclcn;^.  èmpftnbung  etnfiôpcn;  it. 
aufmuntern,  anfeuern;  it.  aufbrtngcn, 
jum  Borne  rciçen,  biçtg  mad>cn;  ani- 
mer ses  pas,  feine  ©cbrittc  beflügeln / 
frifeb  etnber  treten. 

s’ Animer,  v.  rèjl.  fief)  beleben  ; £eben  be* 
fontmen  ; it.  fich  aufbcitern,  ftcf)  ermun^ 
tern;  it.  aufwalleit,  ftd)  crjûrncn,  auf* 
gebracht  oter  biOig  werten. 

Animé,  ée , part,  et  adj.  {prop.  et  fig .)  bC* 

lebt;  lebentia;  lebhaft , feurig;  it.  et- 
îürnt/  aufgebracbtK.  ((.animer);  cheval 
animé,  («©apcuf.)  ein  <pfcrî>  in  einer 
lebhaften  ©teUinig. 

Animosité,  s.f.  ein  heftiger  Unwille;  tic 
(Erbitterung  ; Jj)ifte;  Jciutfeligfcit. 

Anis , s.m.  tcr  2lni«,  ein  Jtvaut  unt  ©a* 
me;  anis  des  Indes,  ©tcrnani«;  anis  à 
la  reine,  überjucfcrter  5lni«. 

Aniser,  v.  a.  mit  3luié  WÜr§CllJ  un  gâteau 
anisé,  ein  $nt6fucb<n. 

Ankdogiosv-,  s.  m.  T.  ein  Jeblcr  ön  ter 
Bunge,  wenn  ta«  Bungenbant  511  furjift. 

Ankilose , s.f.  T.  tie  ©tcifigf^it  ter  ©e* 
lenfe  tureft  ©toefung  unt  Verhärtung 
tcö  Veiufafte«. 

Mnai , ale,  a<ç.  wg*  nur  ein  3ûbr  tûuert  ; 

jÄhrig  ; 
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jdbrig;  une  procuration  annale , eine  Bott* 
mad)t  auf  ein  3û&r* 

Anaàks,s.f.pi.  bte  3abtbûcbcr/  ©efdjicbt* 
bûcher/  Annalen. 

Annaliste , s.  m.  ein  ©efdjichtfcbreiber. 
Annate,  s.f  bieSlnnate,  bie  (Einfünfte  bed 
ttffcn  3abreô  non  einer  tyfrimbc , bic 
bem  habile  fur  bie  (Ertbcilungberfelben 
iufaQtn» 

Anneau , s.  m.  ber  SXing  î //.  tyctfcbicrrmg  ; 
it-  Fingerring  (bague)  ; £raurtng  (anneau 
nuptial);  it.  eine  ^crfrlfocmtge  €infaf» 
fung;  U,  T.  ber  .f?rait|  um  ben  SKanb 
bed  SSapend  ; it.  eine  8rt  Jpaatlodcn , 
SXtngeUöcfc  ; anneau  de  cief , ein  ©d)IÛf‘ 
fclring  ; anneau  astronomique  ober  uni- 
; verset  , ein  ©onnenting  ; eine  Unioerfal» 
©onnenubr;  l’anneau  de  pêcheur,  ber 
$ifd)frring,  b.  i.  bod papfllidje  3nfïegeï; 

mettre  à son  doigt  un  anneau  trop  étroit, 
prov.  eine  üble  Jfreiratb  treffen. 

Année,  s.f.  (f.  aud)  an)  bad  ber 

3abrgang  ; fig.  bie  (Einf  unfte  etned  3ab* 
red>  l'année  astronomique,  bad©Ottnen* 
jûbtï  l’année  lunaire,  bad  ^tOnbetlJôbr; 
l’année  civile , bad  bürgerliche  3<lbt  » an- 
née de  probation,  bâd  ÿrobejûbr»  l’année 
d’exercice,  bad  3ûbï/  bft  mû»  am  Stinte 
i(È/  bad  Stmtdjabr V c’est  mon  année,  je 
suis  en  année,  je  suis  d’année,  bad  3abr 

id  an  mir,  bad  td  mein  3<*br;  logis 
4 l’année,  eine  Sfôfetbc  auf  ein  3abn 
d’année  en  année , pon  3ûbr  JU  3a()r  ; 
les  belles  années,  fig.  Die  3ugenbjabrei 
souhaiter  la  bonne  année,  ein  guted  neued 
3<*br  WÛnfcben  ; en  voilà  pour  la  bonne 
année,  prov.  bad  id  genug  bapott. 
Anneler,  v.  a.  rollen,  tn  Locfcit  frÄufcln, 
ringeln  , a Id  £aar e î anneler  une  j liment , 
T.  eine  ©tute  ringeln  ; beaux  cheveux 
annelés,  fdtbned  rtngelfraufed  £aar. 
Anneiet,  s.  nu  ein  fletner  SXtng;  (Bauf.) 
eine  fdjmale  Leide  oben  um  ben  £ald 
bed  borifdjm  Æapitald  berum. 

Anuelure,  s.f.  bad  Äröufeln  ber  £aare; 

it.  (ocftcbt^efrâufelte  £aare.  • 
Annexe,  s.f.  T.  berBnbang  ober  3ufaÇ  ju 
einem  £edantente;  it.  eine  Filtalftrdte; 
it.  ein  ®nt  / bad  ju  einem  anbern  gehört , 
bie  3ubebo r. 

Annexer,  v.  a.  T.  bepfugen,  anböngen; 
bmjufngen , mit  etroad  uerfnupfen,  ocr* 
einigen;  einer  ©aebe  einoerleiben. 
Annexion,  s.f.  T.  btc  $epfugung,  Ber- 
fmtpfung,  Bereinigung. 

Annihilation,  s.f.  T.  bie  BernÜbtUng. 
Annihiler,  v.  a.  T.  Oewid)tcn,  JU  tltcf)tc 
tnatben  (anéantir). 

Anniversaire  , adj.  c.  îôbrltdt  , b.  i.  tOûd 
rôbtlidj  an  einerle»  £age  gefdwbet;  fête 

anniversaire  , bad  3<*btedfed. 
Anniversaire,  s.  m.  bûd  3abredgebôd)tnidî 

bie  3obtedfcçer/  ber  3öbrdtag;  a.  ber 

T.  I . 


jÂbrlidje  ©ebôcbtnifltag , ber,  einem 
Beworbenen  ju  €bren,  mit  einer  Bîeffe 
gefepert  totrb. 

Annoise,  s.f.  bod  3obannidfraut. 

Annonce,  s.f.  bie 2tnfûnbigung , Stajeige; 
(b.  ben  Iprotedantcn)  bad  2lufbtctben  ber 
Berlobtcn  oon  ber  Äanjel;  publier  les 
annonces,  ein  $aar  Verlobte  aufbietben; 
abfûnbigen/  audrufen. 

Annoncer,  v.a.  anfûnbigen,  anfagctt/  me!» 
ben  / anjeigen;  eine  îîadiricbt  bringen; 
it.  befannt  macben , pcrfûr.bigen. 

Annonceur,  s.m.  bcricniae  ©(t)aufpicler/ 
ber  bad  ttàcbd*  ©tuef  anjeigt. 

Annonciade , s.f.  Der  SXttterorbcn  ber  Ber- 
f unbigung  Stati  / tn  ©apoijen  i it.  ber 
Bamc  mebrerer  Âïoderorben.f 

Annonciatif,  ive,  adj.  nèol.  anfunbigenb. 

Annonciation,  s.f.  btc  Berfunbtgnna  CDîa- 
rtd  ,*  it.  bad  F* d ber  Berf.  Biarti  î fr- 
ein ©emàlbe/  bad  bie  Berf.  Bîar id 
pordellt. 

Annotateur , x.  m.  T.  einer  / ber  über  eine 
©djrift  Sinmcrfungen  inadjt. 

Annotation,  s./.  T.  bit  Slnmcrflltigj  it. 
gerid)tlid)e21ufjci(^nung  bed  Bermôgend 
etned  '^cinltd)beHagtcn. 

Annoter,  v.  a.  T.  bte  bem  F^cud  ^etmge- 
fûUcne  ®ûter  inoentiren  ober  aufjeicb* 
nen;  it.  (J^anbel)  bie  empfangenen  (£f- 
feften  mit  bem  &atum  ber  Bcrfalljeit 
in  ein  Q5ud)  cintragen. 

Annotine,  adj.f.  pâque annotine , î)ff  jâ^t- 

ltd>e  ©cbaditni^tag  ber  empfangenen 
2:aufe  bcp  ben  alten  (£&ritfen.  • 

Annuaire,  adj.c.néol.  j,  Q3.  ouvrage  an- 
nuaire, datt journal;  it.  s.  m.  bad  3a&!> 
bud). 

Annuel, elle, adj.  j^rtg/  ipadnur  ein  3«5f 
lang  mehret;  //.  jA(»rlid)in?adalIe3af>re 
trüber  gcfduebt;  plantes  annuelles,  3ûbr* 
pdanjen»  droit  annuel,  bie  3ûbtflcMUc; 
annuel,  s.m.  eine  jÂ&rlicbe  ©celenmeffe; 
it.  eine  jibrlid)  fur  gcnnffe  Borrccbte  ju 
bejablenbe  ©umme. 

Annuellement,  adv.  jJbrltd) , ttüe  3<tbrf. 

Annuité,  s.f.  T.  eine  SXnnuitiU,  eine  Leib- 
rente auf  gemiffe  3abrf  / b.  i.  ein  2(n!c  ben, 
Marleben  auf  gemtffe  3abrc,  trobep  ber 
©cbulbner  ftd)  perpjïidttet  / in  einer  be* 
dimmten  3eit  oon  3flbren,  ncbff  ben 
^infen , jabrlid)  einen  $bciî  bed  ganzen 
Äapitald  abjutragen,  bid  ju  gdnjlicber 
Tilgung  ber  ©dntlb.f 

Annulaire,  adj.c  ringförmig  î doigt  annu- 
laire, bet  ©olbjtngcr;  éclipse  annulaire, 
eine  Svingftndcrnid  ber  ©onne;  U.  s.f. 
bie  SKingelraupc. 

Annultatif,  ive,  adfi.  p.us . OCmid)tcnb , 

umdofenb- 

Annulation , s.f.  p.us.  bic  Bcrnicbtungî 
Hmdofung. 

Annulier , v.a.  ocmicbtcn/  tuifbcbcn/  um- 
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fMeit,  tpiberrufcn , fur  ungültig  crftô» 
rcn;  it»  att0ftrrid>cn , auSfrûfcem 
Anobli,  s.  m.  eilt  ©cabelter. 

Anoblir,  v.a.  abelit , in  bcit  91bcï(lanî>  cr* 
heben  (f.  ennoblir). 

Anoblissement,  s.  m.  bit  (Erhebung  in  bc» 
Slbclftatîb  » lettres  d’anoblissement,  bCt 

‘ Slbetebricf. 

Anodin,  inc , adj.  et  s . m.  T.  fchmerjfHUenb, 
Iinöemb  î it.  fanftabfüfjrenbeö  ic.  Vittel. 
Anomal,  ale,  adj.  (@ram.  } 100«  »OU  î>cr 
^cgclabrocichtjunregclniafigiOSotan.* 
ungewöhnlich» 

• Anomalie,  r. f.  T.  bit  Abweichung  ppn  ber 

Siegel  ; (îltfron.)  ber  Slbttanb  be«  wahren 
pber  ntittlcrn  Orte«  eine«  Planeten  ton 
bem  fünfte , ba  er  von  ber  (Bonne  cm 
weiteren  entfernt/  ober  ihr  am  nüdj* 
ften  ifl. 

Anomalistique,  adj.  c.  T.  anomalifHfch  ; 
année  anomalistique,  bic3rit,  Weltf)CbiC 

(Erbe  jubringt,  wcmtfte  au«  eincndpunftc 
.ihrer  »Sahn  fort  gebt,  bi«  fie  wieber  auf 
folchcn  jurucf  fomint» 

Anomies,  anomites,  s.f.pl.  T.  ftnottltten , 
eine  2frt  perfteinerter  ?Dtufchcln. 

Anon,  s.m.  junger  CEfel , ba«  (£fel«futten. 
Anonnement,  s.m.  ba«  2ßerfen  ober  @ebÄhj 
ren  einer  ©felinn. 

Anonner,  v.n.  ein  (Efel«füUcn  toerfen  ; fig» 
Jam.  (lottern. 

Anonyme,  adj.  c.  ungenannt  î /*•  beffen 
sftame  ober  Urbeber  noeb  nicht  befaitnt 
ifi  ; <ytonpmifch  ; it.  s.  c.  ein  Ungenannter, 
eine  Ungenannte* 

Amodie , s.f.  T.  ein  pont  Votbwinbe  per« 
urfaebter  (Sturm. 

Anorexie,  s.f.  T.  bet  (Edel  por  (Bpetfen. 
Anosmie,  s.f.  T.  ber  Mangel  be«  ©eruch«. 
Anse , s.  f.  bie  Jpanbhabc,  ber  #anbgrtf, 
ber  ipenfel  î it.  flcinet  SReerbufen  / eine 
(Bucht;  it.  T.  bie  halbopale  brumme 
cmc«©cbroibbogen«;  it»  ber  Delphin  auf 
einer  Äanone;  ((Bchlofîcr)  anses,  jwep 
fchnccfenfirmtge,  gegen  einanber  ttber 
angebracbteSiftatben;  Tarse  du  panier, 
Jig.fam.  ber  9)îi\gbc  Sßannengelb,  bie 
©chwÄnjelpfennigc  bepm  (Einlaufen; 
faiîe  le  pot  à deux  anses,  prov . bepbe 

£&nbe  in  bie  (Beite  (teilen. 

Anse,  anséatique,  f,  hanse. 

Anserte,  s.f.  {(eine  £anbbabe;  ba«  #en* 

• felcben  y it.  T.  eine  (Bcbleife  an  gewifîen 
‘ (Bchifrfeilen. 

Anspect , s.  m.  ((Bchiftf.)  ber  £ebebaum. 
Anspessade,  s.m.ol.  ein  Ean$pa(]at;  eine 
5lrt  ©cfrepter  bepm  Jttfipolf. 
Antagoniste,  s.c.  ber@cgncr,  î&jttberfachcr; 
muscles  antagonistes,  T.  bie  ©egciMTU«* 

fein , j.  iö.  bie  auf*  unb  abjicbenben 
Vïu«feln. 

Antalgique,  adj.  c.  fchrttCtjfHlïcnb. 

Antaa , s»  m . ol  ba«  vorige  3ûh*  > ic  m’en 


moque , comme  des  neiges  d’antan , prov. 

ba«  fûmmert  mi(b  fo  wenig  al«  ber  oor* 
übrige  (Scbnee. 

Ai.tanaciase,  s.  J.  < SX^ctor.)  bie  SFQicber- 
holuttg  eine«  SÖortc«  tu  einer  anbertt 
^ebeutung. 

Antanaire,  adj.  c.  T.  Wirb  POtt  einem  Jalfftt 
gefügt,  ber  ficf)  noch  nicht  gemöufet, 
fonbern  feine  Jebern  noch  Pom  porigen 
3flbte  bat* 

Antaphroditique , adj.  et  s.  c.  T . eine  2fr$e- 
nep  rniber  bie  pencrifchcn  Äranfbeitcn. 
Antarctique,  adj.c.  7\fubltChî  bem  Votb- 
pol  entgegen  gefcçtî  pôle  antarctique, 
ber  (Bûbpol  î terres  antarctiques,  bie  £i\n* 
ber  bcpm  (Bübpole. 

Antarès,  s.  m.  T.  ba«  (Bcorpton«hcrj  / 
ein  @tern  er|ter  ©rôtie  im  ©eftirne  betf 
(Bcorpionô.  , . 

Antécédcmmenf,  adv.  àqch.  (îbrol.)  O^UC 

porbrrgebmbe  9tûcff»cf)t  auf  etwa«. 
Antécédent , ente , adj.  porbergebenb  (nôm* 
ïtd)  ber  3rit  nad));  it.  s.  m.  (£ogif)  bet 
35orberfap  j (^atbem.)bû«  ©orberalieb* 
Antécesseur,  s.  m.  (ber  SJcrfabtî)  T.  Ctn 
<Profe(îor  M auf  unioerfîtaten. 
Antéchrist , (fefe  antekn)  s.  m.  ber  $ntidjttft ; 
ein  Jeinb  Sbriiîi  unb  feiner  Eebre. 

Antéciens,  s.m.  pl.  T.  feldK  ©egenfü^lft/ 

bie  unter  einerlep  ^eribtan  , unb  tu 
gleicher  (Entfernung  oom  Sleguatot 
»pobnen. 

Antédiluvien,  ienne,  adj.  T.  tPü«  POt  t>Ct 
©unbflutb  porher  gegangen  i(t. 

Antenaie , s.  m.  eine  &rt  spteerpogel  be^m 
Vorgebirge  ber  guten  Jpoftyung. 
.\ntenne,  s.f  T.  bie  (Begelffringe , ein  Slatu 

Antennes,  s.f.  pi.  bie  Jûbïbômer  auf  bem 
ßopfebet  3nfcfteit. 

Amenois,  s.  m.  T.  ein  Röhrling,  ein  jahri* 
ge«  Earnm  ober  eine  jöbrige  Siege. 

Antépénultième,  adj.  c.  et  s.f.  T.  bie  britte 

Bplbcpon  hinten  gered)neti  ber  poroor* 
Teijte  Vcr«  tc. 

Antcphialtique , s.m.T . ein  Mittel  miber 

ben  2Up. 

Antérieur , eure,  adj.  porhergeheub;  früher, 
Älter  (ber  ^eit  nach  ; it»  berEage  unb  bem 

jOrte  nach);  la  partir  antérieure  de  la  tête, 

T.  ber  Vorbertbeil  be«  Äopfc«. 

Antérieurement,  adv.  k qch.  POrbcr,  cher/ 

jnvor. 

Antériorité,  s.f.  (jur.)  ba«  ©hftfepn , bet 
Vorjug , ba«  Vorrcdit  ber  3eit  nach  ; 

antériorité  d’hypotheque,  eine  Ältere  V<Ç* 

fehreibunq. 

Antes , f,  entes. 

Antesciens,  f,  antéciens. 

Antrstature,  s.f.  T.  eine  in  ber  (Eile  ge- 
machte Verfchanjung  :c. 

Anthé  ix,  s.  m.  T.  ber  ÄufterfU  SXanb  ttt* 
tpenbig  am  Ohre  f bie  ©egenfehnetf  e * 
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Arithelraenfique,  adj.  c.  et  s.m.T . eilt  ÇDfttte 

gegen  bie  SSurmer. 

Anthère,  s.  m.  T.  büS  Äöpfdjen  ÜUf  ben 
0tüubfdöeu  ber  Blumen;  Oie  ©taub* 

; folbe. 

Anrhoioge , x.  ml  ein  £egenbenbuc&  ber 
©riechen* 

Anthologie,  s.f.  eine QMumenlefe;  //-eine 
berühmte  ©ammlung  alter  gticd)ifd>ct 
©tnngebiebte. 

Anthora,  s.f.  T.  gelbes  ©ifcnbütlein  ; 
25olfSwur§/  ©iftbeil;  (eine  'JJflanje). 

Anthos,  t.rruT.  bie  Sloémarinblutbc. 

Anthracose , s.f.  T.  ber  $>ranb  im  $uge* 

Anthrax,  s.m.T.  eine  Wtfbeule»  ein 
SBtanbgefcbwnr* 

Anthropographie , s.f.  T.  Î?|C  ^Befc^rcibimg 

be*  menfcblitben  ÆbrperS. 

Anthropologie,  s.f.  t.  bie  Slntbropologie  ; 
£e$re  oon  ber  .ftenntniä  bcS  menfebheben 
.ffôrperS;  (îbcol.)eine  &rt,  auf  menfd)* 
liebe  SGBcife  }u  reben  unb  ju  banbeln, 
welche  Sott  in  ber  heiligen  ©djrift  bep» 

, gelegt  wirb. 

Anthropomorphisme,  s.  m.  T.  bie  ?ÖCt* 

, menfd)lid)ung  @otte$. 

Anthropomorphite , s.m.  eilt  SlntbtOponiOt* 
pbit,  bet  ©ott  eine  nwnfcblicbc  gigur 
beçlegt. 

Anthropopathie,  x.yi  T.  eine  bibltfcbc  $igur, 
ba  ©ott  etwas  ^geeignet  wirb , was  nur 
ben  SKenfcben  jufomnit,  $.  03.  ein  £eib, 
£cibenfd)aften  zc. 

Anthiopophage,  adj.  c.  WaS  fïd)  POtt  COten* 

.•  fcbenfleifcb  n&bret;  it.  s.  m.  ein  SOten* 
febenfreffer. 

Anthropophagie,  s. f.  bie  ${c nfcbenfrcffcrcp. 

Anthypnotique,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  ein  Mittel 

gegen  bie  ©chlaffucbt. 

Anti,  eine  griechifcbe  W^vofitton,  rodd'e 
man  vor  rieten  franjofifdben  SBörtrrn 
in  jweperlep  ©ebcutungen  findet;  bis» 
weilen  bebeutet  ßc  fo  piei  als avant,  j.îgr. 
antichambre,  $t>rsitnmer;  nteiffens  be» 
beutet  ße  aber  fo  Piel  als  contre,  gegen. 

Antiadiaphoriste,  s.  m.  7.  einer  / ber  feilte 
gleichgültige  Jpanblung  jugibt. 

Antiapoplectique , adj.  c.  er  s.  m.  T.  ein  0f}vtt* 

tel  gegen  bie  ©cblagfluffe. 

Antiarthritique,  adj.  c.  er  s.  m.  T.  ein  9}flt* 
tel  gegen  bie  ©iebt,  bao  tyobagra. 

Antibacchique,  s.  m.  T.  ettt  attttbüd)tfdKr, 
b.  i ein  brepßlbigct  SBerfefufl,  »opon 
bie  jwep  etfren©plbcn  lang  fînb,  bie  britte 
aber  f ur$  iß. 

Anti-cabinet , s-  m.  baS  ©orföfeben. 

Antichambre,  s.  f.  ba$  «Borgcmadj/  IBor* 
jimmer. 

Antichrése,  s.f.  T.  ein  ©ontraft,  ba  ber 
©ebufbner  feinem  ©läubiger , ßatt  ber 
ginfen,  bie  ©infunfte  pon  feinen  antbn 
perpfinbeten  ©utern  anweifet. 

Antichrétien , enn«,  adj.  T.  «ntic&rißifcb , 
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ber  dmßltdjen  £cbrc  $umibcr,  wiber* 
cbrißlicb. 

Antichristianisme  i s.  m.  T.  eine  bCttl 
©btiftentbum  entgegen  gefegte  2ebre. 
Antichthune,  x.  m.  T.  ent  ©egenfufiler* 
(antipode). 

Anticipation,  x./.(jur.)ber*8orauSempfang; 
bie  sBorauOnebnumg,  ber  33orauSgenu§  ; 
it.  baS  £3uporf  omnien;  //.  bie  iBocauS* 
bejiebung  ber  ©tnfunfte;  it.  ein  Umgriff 
in  baS,  waS  einem  atibcrn  gehört;  it. 
eine  rhetorifdjc  Sigur/  woburd)  man 
ben  €impurfcn  bes  ©cgners  jupotf  ommt/ 
Unb  fie  nuberlcgt;  prendre  par  anticipa- 
tion, jum  voraus  nehmen  ober  empfangen* 
Anticiper,  v.  a.  etwas  vor  ber  3cit  tfiun,  - 
ncbmeit/  empfangen  ober  genießen;  /'«• 
etwas  nicht  abwarten;  anticiper  sur  se* 
revenus,  feine  ^intunftejum  rorauSper* 
lebten  ; anticiper  l’appelant,  T.  bem  9lp* 
pellantcti  jupor  fommett;  anticiper  sur 
les  droits  de  son  compagnon,  in  bie  $Xed)tC 

feines  ©emeinfebafters  einen  Stngrij? 
tbun*  ‘ 

Anticipé,  éc , part,  et  adj.  f.  anticiper;  une 
joie  anticipée , eine- $u  frubtcitigc , nu  por* 
eilige  Jrcube;  it.  eine  £reube,  bie  matt 
• febon  un  PorauS  empftnbet. 

Anticoeur,  s.  m.  T.  eine  îôruflgefcbwul^ 
ber  Werbe* 

Anticonstitutionnaire,  adj.  c.  et  s.  m.  ber 
(Eonftitution  Unigenitus  nuwiber;  einer 
! ber  es  nid)t  mit  berfclbeit  bôlt. 
Anticonstitutionnel,  elle,  adj.  nouv.  confit* 
tutionSwibrig* 

Antux>nstitufionneHement,  adv.  nouv.  ber 
Çonfittution  jmviber. 

Anticour , beffer  : avant  - cour. 

Antidate,  s.f.  ein  jurucf  gefcçtfS^atunt, 
bas  alter  batirt/  als  eine  Uvfunbe,  ein 
^Brief  zc.  gefebrieben  ift. 

.Antidater,  v. a.  bas  Saturn  lurucf  feçen* 
Antidéraoniaque,  adj.  et  s.  m.  einer  / bet  btr 
€rifieni  beS  Teufels  làugnet. 

Antidiaphonste , f.  antiadiaphoriste. 
Antidotaire,  antidosaire,  s.  m.  T.  bdS  $!t tf* 
botarium,  ein  «ud>,  worin  atterlcp 
©egengifte  nnb  Slrscncpen  betrieben 
fittb. 

Antidote,  s.  m.  bas  ©egengift* 
Antidyssentérique,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  eilt 
Mittel  gegen  bie  rotbc  SXubr. 

Antienne  ober  antiphone,  s.f  ber  Äir(bei> 
gefang  mit  abwecbfelnbem  Gbori  it.  etn 
foldjcr  5JerS  ober  33orgefang  ; annoncer 
une  antienne,  ein  £ieb  atiflimmen  \fig. 
fam.  eine  ^5otbfd)üft  bringen. 
Antiépileptique , adj.  c.  et  s.  m.  T.  ettt  COtlt* 

tel  gegen  bie  faßenbe  ©uebt. 

Antiétique , adj.  c.  et  s.  m.  T.  ein  5Övlttef 
gegen  bie  ©cbwinbfucbt. 
iVntifchriie,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  ein  lieber« 

mittel* 
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Antigorium,  s.  m.  T '.  bûS  ©d)mfljglaS  ter 
ftapenccfabrifantcn. 

Antihectique,  adj.c.  ets.m.  T.  eine  Slîjf* 

mp  gegen  bie  ©cbroinbfudjt. 

Ant: hydropique,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  eîttC 

Sirjencp  gegen  bie  Sôafferfudjt. 
Antihypocondriaque , adj.  c.  et  s.  m.  eill 

. Mittel  gegen  bie  ÜKiljfucbt. 
Anuhystérique,  adj.  c.  et  s.  m.  T . ein  Mittel 
gegen  bûS  bpüerifcfce  Hebel. 

Antilles,  s.f.pl.  bie  Antillen,  antilltfdjen 
.*  Unfein;  (95auf.)  eilte  ©tange,  ein  bol* 

» jetner SXiegcl,  womit  ein  Jr)auS/  ein  $bor* 
weg  ic»  oon  einer  tyfofte  $ur  «nbern  per* 
. riegelt  wirb , (non  antes). 

Antiiogie,  s.f.  (£og.)  ber  SGBiberfprud). 
Antilope,  s.  m.  bit  Antilope. 
Antimélancolique,  adj.  c.  et  s.  m . T.  ein 

Mittel  gegen  bie  ©d)»ermut&. 

• Anti  méphy tique , adj.  c.  et  s.  m.  T.  ein 
' Mittel  gegen  bie  bôfe  2uft* 

Antimoine , s.  m.  bûS  ©pief  glaS  | it.  bad. 

nom . ein  ^faffenfiinb. 

Antimonial,  ale,  adj . jum  ©piefjglûfe  gc* 
bktg. 

Antinéphrétique,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  ein  SDlit» 

; tel  gegen  Sîierenfranfbeiten. 

Antinomie,  s.f.  T.  ber®iberfprud>  §roifd)en 
tpep  ©efeßen  ; it.  $»ep  wiber  einanber 
aufenbe  ©efepe. 

Antipape,  s.m.  ein  ©egenpapfi. 
Antiparalytique,  adj.c.  et  s.m.  7*.  ein  Vittel 
gegen  bie  2d&mung. 

Antipaste,  s.m.  T.  ein 55crfefit§/  ber  jroep 
lange  ©plben  jmifcften  *tpep  furjen  bat. 
Antipathie,  s.f.  cinnaturlicberiHMbcwillcn/ 
Slbfdjeu;  r/.jebcSlbneigung  gegen  iemanb 
ober  ettoaö. 

Antipathique,  adj.c.  pon  SîatUr  IU»iber  î 
it.  fo  ftd)  niebt  jufammen  pertragt. 
Antipéristaltique,  adj.c.  T.  toirb  pon  einer 
unorbentlicben  iBeroegung  bes  ©cbârmes 
• gefagt;  eine  jurucf*  ober  aufrodrtSbru* 
cfenbe  Sffiurmbewegung. 

Antipéristase,  s.f.  (<j)bpf.  b«  Slltcn  ) bie 
. ©egempitfung  ber  umgebenben  Âôrper. 

Antipestilentiel,  elle,  adj.  et  s.  m.  ein  ORîttcl 

gegen  bie  tytfk. 

Antiphonier,  antiphonaire , s.m.  baSQtnti* 
pbonarium/  baS(Eboralbucb,(f.  antienne). 
Antiphrase,  s.f.  ($Kb*tor.)  ber  ©egenfînn , 
b.  i.  eine  ftigut  / ba  ber  2luSbrutf  in 
. einem  entgegen  gefegten  ©inné  su  per* 

fieben  i(l,  J.  $8.  voili  une  jolie  femme, 

hier  bebeutet  jolie  belieb» 

Antipleurétique,  adj.c.  et  s.m.  T.  CÛt  $}?it* 

tel  gegen  bas  ©eitenfteeben. 

Antipodagrique,  adj.c. et  s.m.  T.  CiU9i)tit* 

tel  gegen  bas  <pobagra. 

Antipode,  s.m.  ein  2lntipobe,  ein  ®egen* 
ftl^ler;  c’est  l’antipod*-  de  la  raison,  fig. 

. er  banbelt  fdjnurftracFS  gegen  bie  2jer* 
nunft  j je  voudrois  qu’il  fût  aux  antipodes , 


Anti 

pro*,  itb  wollte,  bag  er  »dre  »0  ber 
Pfeffer  »ddtf. 

Anti  ptose , s.  f.  ( @ramm.  ) bie  ©eçung 
eines  Çafus  ftatt  eines  anbern. 
Antiputride,  adj.  c.  ets.m.  T.  eilt  ?Üiittcl 
gegen  bie  gdulnif. 

Antipyrétique , adj.c.  et  s.  tn.  T.  ein  »Jicbcr* 
SKittfl. 

Antiquaille,  s.  f.  mépr . Uebetbletbfel  ÛUS 
bem  Slltertbume,  benen  man  feinen  fon* 
bcrlid)cn  SÔcrtb  beplegt;  fig • nidjtS* 
wurbtge  alte  ©acben;  vuig.  altertylunber» 
Antiquaire,  s.  m.  ein  Antiquar,  ein  3Uter* 
tbnmSfenner,  ober  îiebbaber  bereiter* 
tbttmer;  it.  einer/  berbamtt  banbelt. 
Antiquariat,  s.  m.  bieSBiffcnfcbaft  ber  2Hter* 
tbumer. 

Antique,  adj.  c.  aittif , alt , uralt  / »aS  auS 
ben  entfernteren  Seiten  ift;  **•  altpàtc* 
rifeb/  altfrdnfifcb. 

Antique . adj.  c.  eine  fcntife , ein  altes 
tfunffwerf  ; pl . $ntifen , b.  i.  allerlei) 
uns  übrig  gebliebene  ÄunjJarbeitcn  ber 
alten,  bcf.  ber  COîalerep,  ©anfuit#/ 
bunsen  ic.  ; à l’antiaue,  adv.  auf  an» 
tife  2lrtî  it.  altpdterifd)  / nad)  alter  2Crt; 

couronne  à l’antique , CSôap.)  JfrOllC  mit 

fpiçigen  Xpafen. 

Antiquité,  s.f  bas  Slltettbum ; fig.  bie 
Sllteu;  it.  ein  llebcrbleibfel  aus  bem 
aitertbume/  ein  îienfmal  bcs  Sllttr* 
tbumS  i pl • bie  3lltertbûmer , 2lntigui* 
taten. 

Anti- républicain,  aine,  adj.  nouv.  tinrepil» 
blifanifeb;  s.m.  ein  3lntirepubltfaner, 
Antisalle,  s. f.  ($3auf.)  ber  !8orfaa(» 

Antisces,  T.pl.  sipep  pon  ben  ©cnbejtrfeln 
gleich  entfernte  fünfte  am  Rimmel. 
Antisciens,  s.m.pi.  bie  ®egcnfcbdttler, 

Antiscorbutïque,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  eilt  SDîit» 

tel  gegen  bcu  ©ebarboef. 

Antiseptique,  adj.c.  et  s.m.  T.  ein  Mittel 
gegen  ben  Q5ranb  / bie  Cntjünbunaen, 
Antisocial,  aie,  adj.  nom . gcfcttfdjaftS» 

»ibrig. 

Antispasmodique,  adj.  c.  et  s.  m . T.  ein 
Mittel  gegen  ben  Ärampf. 

Antispastique.arf/.  c.  eis.  m.T.  einbiC  ©dftC 

lertbeilenbcS  Mittel. 

Antispode,  s.m.  T.  bie  3fd)e pon  gebronn» 
ten  Çflûn^n  unb  îbieren;  SlntiSpobium. 
Antistrophe,  s.  f.  (gritcf).  ^Joef.)  bie  Sinti* 
firopbe/  b.  i.  bie  2tc  ©tanje  bcS  SborS 
ober  einer  £)be;  (®ramm.)  bie  Umtpen* 
bung  einer  Lebensart/  in  iBejiebung  auf 
eine  anbre  SCcbenSart, 

Antisyphilitique , adj.  c.  et  s.  m.  T.  ein  3Äit* 
tel  gegen  penerifebe  Äranf&eiten. 
Antithénar , s . m.  (^nat.)  f.  adducteur. 

Antithèse,  s.  f (SK&etor.)  per  ©egenfoJJ. 
Antithétique,  adj.c.  T • POllCt  ©CgenfÂÇC 

ober  Slntitbcfen, 
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Antitrinitairr,  s.m.  einer/  ber  bie  JOrep* 
einigfeit  leugnet. 

Anthype,  s.  m . ($fceoI«)  ein  ©egenbilb. 
Anti  vénérien , enne , adj.ets.m . ein  Mittel 
gegen  Die  oenertfehen  Äranfhetten. 
Antivermineux,  euse,  adj.  qqj . f. ot.  gegen 

Die  SBurme  roirfenb.  ' 

Antivérolique , atÿ.  c.  et  s.  m . eitt  Mittel 

gegen  Die  Äinberpocfen;  it.  gegen  pene* 
rifchc  Äranfhciten. 

Antoeciens,  f.  antisciens. 

Antofle  de  girofle,  s.  m.  Dtcfe  ÜJtUttcrnäge* 
(ein;  SXuttemetten. 

Antoiser,  v.  a.  ( £anbwirtbfdj.  ) ©tiff  in 
einen  Raufen  fchlagett. 

Amoit,  s.m.  T.  eine  ftumme  eiferne  Älam* 
wer  bepm  ©chifföbaue. 

Antologie,  f.  anthologie. 

Antonin,  antoniste,  s.  m.  ein  SlfltOttitet* 
tnänch. 

Antonomase,  s.  f eine  rbetorifche  $igur, 
ba  ein  nom  appeiiatif,  ftatt  einet!  nom 
propre  gebraucht  wirb , j.  53.  ber  2tpo* 
fiel/  fiatt  ber  Stpoffel  <J>auluö,  - 
Antoxa,  s.f.  ter  ©iftthetl,  ein$raut. 
Antre,  s.  m.  eine  unterirbifche  £ohle; 
(2lnat.)  ba#  ©chletmloch  be#  53atfen» 
fnochen,  (ba#  in  bie  9tafe  gebt). 

Anuer  des  alouettes,  9.  a.  (3«$.)  einem 

©trich  £erehcn , wenn  fte  im  Octobre  in 
frembe  £änber  sieben,  auflauern/  um  fie 
*ufchiehetu  ! 

s’Anuiter , v.ré/l.  fleh  »on  ber  9?acbt  über* 
faßen  (affen  / ftcb  perfpäten. 

Anus,  s.  m.  T.  ber  Slfter,  bie  Oeffnung  bef 
Ämtern;  //.—  du  cerveau,  bie  hintere 
Oeffnung  bet!  ©ebirneg. 

Anxiété,  t.  f.  bie  Singff,  53angigfeit. 
Aoriste,  (fpr.  oriste)  s.m.  (gtieeb.  ©ramm.) 
bie  unbefhmmt  vergangene  Seit;  (franj. 
©ramm.)  ba#  Prétérit  indéfini  simple. 
Aorte,  s.f.  bie  grofe  $ul#abet;  bie  gtoffe 
©cblagabcr  , bie  au*  ber  linfen  £etj* 
fammer  entfpringt. 

Août,  s.m.  (fpricbon)  ber  2(ugufi/  (Ernte* 
monat;  l’août,  (mit  bem  Slrtifel)  bie 
€rnte;  it.  Der  ©cbnitterlobn  5 la  mi- 
août,  ber  t5te  Sluguff,  ober  ba#  Scff 
SRariä  £imntelfabrt  ; on  est  dans  la  force 
d’août,  matt  ift  mitten  in  ber  (Ernte; 
faire  bien  son  août,  prov.  gute  (Ernte, 
ober  feiner  ©djnitt  bep  etwa#  machen. 
Aoûté,  ée,  adj.  gettig / reif. 

Aoûteron,  s.m.  ein ©cbnitter. 

Apagogie , s.f.  (£og.)  eine  3(rt  55cwei#, 
ba  man  feinen  ©ab  aut!  ber  Ungereimt* 
beit  bcö  gegenfeitigen  ©aije#  beweifet. 
Apaiser,  v.a.  (ben  3orn,  bie  ©chnternen  tc.) 
ff  Wen;  befänftigen;  jufrieben  ffellen; 
beruhigen.  ' 

s'Apaiser  * v.  riß.  ftcb  sufrieben  geben  ; ficb 


beruhigen;  it.  nacblaffen,  ftcb  (egen/ 

S.  53-  ©chmernen,  ein  ©türm  tc. 

Apanage , s . m.  ©utcr  / ©elb  tc.  fo  régie* 
renbe  Herren  ihren  jungem  ©ihnen 
(puînés)  al#  ein£eben  geben,  um  barau* 
ihren  Unterhalt  §u  sieben;  bie  ïetbjucbt, 
ba#  £cibgcbinge  ; ßg-  ber  Anhang  su  et* 
wa#  ; bie  £ubebor;  it.  eine  natürliche 
golge  von  etwa#  ; it.  bie  täglichen  3 tu#* 
gaben  einer  £üu#baltung  ; ba#  wa#  in 
einem  £aufc  persebret  rbtrD , baber  it 
faudra^  rogner  l’apanage,  mtr  Werben  Ult# 
in#  fûnftigc  cinfcbränfcn  muhen;  les 

infirmités  sont  l’apanage  de  la  vieillesse,  _ 

bie  ©cbwacbbeiten  ftnb  eine  Çolge  M 
2l(ter$. 

Apanager,  v.a.  einem  jungen  ^)errn  ein 
©tûcf  £anbetf,  ober  ein  3ûbt$*balt  an 
©elb  su  feinem  Unterhalte  amoetfen; 
ßg.  einen  mit  etroaä  begaben,  befchen- 
fen,  bebenfett;  un  apanager,  s.  m.  f. 
apanagiste. 

Apanagistc , s.  m.(cor.  apanager)  ein  appana* 
girier  («bgetbeiltcr,  vulg.  abgefunbener) 

S)t rr  (f.  apanage). 

Apanthropie,  s.f.  (sftebic.)  bie  SOîenfchett* 
feheu. 

Aparager,  v.a.  (jur.)  « fille,  feine £ocbt<r 
ihrem  ©tanbe  gemäß  -perbeirathni. 
Aparté,  s.  m.  indcci.  bepfcit  gefprodjen; 
Söorte,  bic  ein  ©chaufpicler  an  bie  3«* 
•fchaucr  richtet,  unb  roefche  man  mutb* 
mähet,  bah  fie  pon  ben  CKttagircnben 
nicht  gehöret  ro erben  ; pi.  des  aparté. 
Apathie,  s.f.  T*  bie  Unempfinbfümfcit; 
©efûbUoftgfeit. 

Apathique,  adj.  c.  ber  von  allen  £eiben* 
fchaften  frep  ifl  ; ben  nicht#  rührt  ; un* 
empfïnblich,  gefubllo#. 

Apédeute,  s.  m.  ein  SflitoMitt,  «mpiffenbcr 

0)tcnfch. 

Apédeutisme,  s.  m.  T.  Die  UniPiffcubtit 
Mangel  an  Untenicht. 

Apepsie,  s.f.  T.  bie  bauertibc  Unperbau* 
lichfett,  eine  tfranfbeit. 

Apercevabie,  adj.c . ntcrfltcb. 

Apercevoir,  v.a . unb  s’apercevoir,  v.riß . 

»übmebmen , (mit  ben  Slugen)  gewahr 
werben;  erblicfen;  it.  etwa#  merfen 
(bemerfen)  ober  anfangen  einjufehen. 

Apercher,  v.a.  un  oiseau,  (^äger)  flCh  bett 

Ort  merfen , wo  ein  35oget , um  bie 
Stacht  bafelbfl  jujubringen,  fich  niebet* 
gelaffen  ober  gefegt  h«t. 

Aperçu , s.  m.  nom.  eine  ^arffellung  ; eitt 
UfbetblicF;  au  premier  aperçu,  bepm  et* 

ffen  Slnbliefe  ober  Ueberblicfe. 

Aperçu,  ne,  part . et  adj . wabrgenommett  ÎC.  % 
it.  s.  m.  ( nouv .)  f,  weiter  oben. 

Apéritif,  ive,  adj.  (»Btebic,)  cffnenb,  eroff* 
uenb. 
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Apertement , adv.ol.  offenbar  / öffentlich» 

Apétale,  adi.  c.  T.  (»oit  Blumen)  obne 
Flitter,  fonbern  nur  aud  BlumeitfAben 
beffebenb- 

Apctisscment,  s.  m.  bie  SJcrfleinerung  / bie 
Abnahme,  bad  Äletncrmachen. 

Apetis»  r,  v.a.  fleiner  madien,  »erfleiitctn, 
in*  Äleine  bringen;  ft.  fürjer  machen; 
it.  v.  n.  unb  s’apetisser,  v.  riß.  f (einer 
werben,  einfricchen,  fd)Winben,  ein* 
februmpfen,  einlaufeit;  gewöhnlicher 
rapetisser.  (Eigentlich  nur  »on  ber  Ent* 
fernung , welche  bie  ©egenftAnbe  {(einer 
fdjeinen  mad)t). 

A peu  prés,  adv.  fa ff,  beinahe,  (fdtier). 

Aphélie , s. f T.  ber  tyunft,  wo  ein  planet 
am  weiteren  non  ber  ©omie  entfernt  ifï; 
baô  2(pbelium , bie  ©onnenferne. 

Aphérèse,  s.f.  (©ramm.) bie SBegwerfung 
einctf  Buchflabend  ober  einer  ©plbe  ju 
Anfang  ctueof  SOOortcd ; btc  SlphArefid. 

Aphoni  , s.f.  T.  bie  ©Ptachlofigfett,  ba 
' man  feinen  beutlidjcn  £on  hevror  brin* 
geti  faim. 

Aphorisme , s. m.  (tyhilof.)  ber  Slpbottdmud / 
b.  i.  ein  fur$  gefaßter  bunbiger  j)aupt> 
fai}  ; eine  ©entenj  ober  SDîarime. 

Aphoristique,  adj.c.  apboriftifch , tit  bûn* 
bigen  ©entenjen. 

Aphrodille,  aphronille,  f.  acphodeJ!e. 

Aphrouitre , s.  m.  bie  ©alpe  terblumen , ber 
©alpcterfchaum , bad  OKauerfalj. 

Aphthe,  s.m.  T.  bad  ©chwAmmdwn  (im 
îKunbe),  bie  SDtunbfAule. 

Api , s.  m pomm-  d’api , ein  Jran  japftl  non 
ber  fleinffen  ©orte, 

A pic,  adv.  fmfrccht/  fteil. 

Apiétrir,  v.  n.  JUib  «’apiétrir , v.  riß.  oh 

fd)(echter  werben  ; an  ©ute  ober  Söcrtb 
pcrlieren. 

Apiquer,  v .ru  T.  le  cahfe  apique,  bad  îlnfcr* 

tau  wirb  ffraff  ( wenn  bad  ©chiff  bem 
Slnfer  ju  nahe  fommt).  ‘ 

Apitoyer , v.  a.  néol.  ffatt  faire  pitié. 

»’ApitoyeV,  v.  riß.  néol.  oom  ÇOîitleiben  ge* 
rûbrt  werben,  bemitleiden. 

Aplaigner , aplanir,  v.  a.  T.  bie  SSolle  ûUf* 

fragen,  rauben. 

Aplaigneur,  aplaneur,  s.m.  T.  ein  Sfuffra^erj 

SXaubcr;  SôoUftreidjer. 

Aplanir,  v.  a.  eben  machen , ebnen;  ßg. 
leichter , bequemer  machen  ; aplanir  les 
difficultés,  bie  ©chwierigfeiten  aud  bem 
SöegetAumen,  fte  beben. 

»»Aplanir,  v.  riß.  gleich  unb  eben  werben; 
Ae-  (eicht,  »erffAnblich  werben; -(oon 
©chwierigfeiten  ) Wegfällen. 

Aplanissement,  s.m.  bie  Ebenmacfwng  J ft. 

bad  Ebenwerben;  /fe-  bie  SÖegrAumuitg, 
Hebung  ber  ©chwierigfeiten  :c. 

Apianisseur,  s.m.  T.  ber  $uchbereiter , 
fcuchpreffer. 

Aplatir,  v.  a.  platt,  eben  möchen > ft.  platt 
fchlagen. 
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s’Apîatir,  v.rifl.  platt  Werbe«. 

Aplatissement  , s.  m.  bad.  tylüttmacben  , 

$lattfd)lagen  ; ft.  bad  iplattwerbeu  ; 

l’aplatissement  de  la  terre.  Die  StbplAttUlig 

ober  bie  flache  ©effaltber  Erbe. 

Aputissoires,  s.f.  piur . ber  große  ©tred# 
bammer,  ©tabhammer. 

Apiester , v.  a.  oi.  bie  ©egel  audfpannen  t 
um  abjufabren. 

Apiets,  s.m.pi.  eine  2trt  JpAtingdnehe. 

Aplomb,  s. m.  gerabc,  (entrechte  ©tedung 
ober  £inic  nach  ber  Blepwage , ober  nach 
ber  ©chnur  in  bie  ; ßg.  ein  feffec 
©taub  ; ft.  (fcbeater)  ein  feffed  ©piel  ; 
it.  adv.  aplomb,  d'aplomp,  fenf recht, 
bleprecht,  perpenbicular. 

Apnée,  s.f.  T.  berstuftanb,  b a man  nicht 
21 1 hem  boten  faim;  her  Mangel  ber 
SXcfpiration. 

Apocalypse,  s.f  bicCffcnbarung^obannid; 
ßg.  bad.  eine  bunfle  geheinmißpolle  Siebe 
ober  ©chrift. 

Apocalyptique,  adj.  c.  apocalpptifd)  ; ßg* 
gebeirmiißüoll , rAtbfelbaft. 

Apocope,  s.f  T.  bie  9Be«werfung  eine6 
^Suchffabcnö  ober  einer  ©plbe  am  (Enbc 
cineö  3öorte«. 

Apoa tsiaire , s.m.  (alt.  ©efd).)  ein  3(bge* 
fanbter  ; ft.  ol.  ein  $gent  eine«  ©eiff* 
liehen  ober  einer  Kirche  ; ft.  ein  pApft« 
(icher  9tunciu«. 

Apocrou  tique , adj.  c.  et  s.  m.  (ÇOtebiC.)  fitt 

juruef  treibenbeö  Mittel. 

Apocryphe,  adj.  c.  T.  »erborgen,  geheim; 
bcf.  »on  ben  apofrppbifcheh  »Büchern  ber 
Bibel , im  ©egenfaije  her  fogenannten 
canonifchen  Buchet;  ft.  bad.  unjuoer- 
lA$ig,  oerbAd^tig. 

Apocyn,  s.m.  ber  £unbtffobl,  (^ffanje). 

Apode,  s.m.  bie  çfôatierfchmalbc. 

Apodictique,  adj.c.  (£ebrffpl)  apobiftifdj/ 
augenfeheinlid) , überjeugenb,  unwiber- 
fptedjlid). 

Apogée,  s.f.  T.  bie  böthffe  Entfernung 
eined  Planeten  »on  ber  Erbe,  bie  Erb- 
ferne, bas  SlpogAum  ißg^oi.  et  bad.  bie 
größte  Ji)obe,  ber  ©ipfel. 

Apogiaphe,  s.  m.  (^cyrffpl)  bie  2(bfchrift/ 
Eopie. 

Apollon,  s.m.  2lpoU;A^-  ein  grofier ©ich* 
ter;  ft.  eine  2irt  fleiiter  ©chlafrorf. 

Apologétique,  adj.  c.  eine  ^crtheiDigunq 
entbaltenb;  discours  apologétique,  eine 
«Oerthcibigungd*  ober  ©chuçrebe;  it.s.m. 
eine  ©diuçùhmt. 

Apologie,  s.f.  bie  SJertbeibigungdrebe , 
©d)U^fchrift;  ft-  SXeehtftrtigung. 

Apologiste,  s m.  ber  ?3ertbeibigcr,  ©<hul}* 
rebner;  Jurfprecher. 

Apologue,  s.  m.  ein  Sipolog,  eine  mora* 
lifche  lehrreiche  Jabel, 

Apoitronir,  v.a.  T.  einem  Ralfen  bie  htn* 

fern  Italien  abfur^en/  wobuvch  ihm  aller 
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Apom  Apos  Apos  Appa 

(3>ie  SSortcr,  bie  man  «ic$t  unter  App  finDet/  fc&Iagc  man  unter  Ap  «ad).) 


SButfc  benommen  wirb,  gro§e*  Söilb* 
prêt  §u  üb  Jagen* 

Apomécométrie,  s.f.  T.  2>ic  Älinjl/  bett 
SbHonb  weit  entfernter  ©cgeniUnbe  ju 
menen. 

Aponévrograpbie,  s.f  T.  bie  '35efd)reibUUg 

ber  bretten  üKuöfdfcbncn. 

Aponévrose , s.  f.  T.  öic  heutige  2lu*brei- 

* tung  einer  3Xu*ldfcbne. 
Apophlegmatunte , s.  m.  T . ein  fchlcim* 

• ûbfubrenbeô  Vittel. 

Apophthegme,  s.  nu  tjn  iDenffptuch,  (Bitten* 

fptud),  befonb.  ber  SUteni  ein  Sipopb» 
tbegma. 

Apophyge , s.f.  T . ber  Sinlauf uttb Âblauf 
eine*  ©âulenfchafte*  (f.  «cape). 
Apophyse, s.f  T.  ber  SortfaQ  einc*£nodjen. 
Apoplectique,  adj.c.  T.  apoplettîfdj, jUm 
. &d)(aQt  geneigt } symptômes  apoplec- 
tiques, ûpopldtifdK  ^ufiUe;  Slnwanb- 
Jungen  oon  einem  (Bcblûgjluüi  remède 
apoplectique,  ober  blo§  apoplectique,  s. m. 
ein  Mittel  gegen  ben  ©chlag;  un  cou 
apoplectique,  Jig.  Cltl  furjet  Jfrûl*. 
Apoplexie,  s.f  T.  ber  ©chlag,  (èd)lagffuf. 
Apore,  s.  m.  (SQîatbem.)  eine  fdjwerc  2luf* 
gäbe, 

Aposiopôse,  s.f.  T.  bie  SDerfchweigung, 
ober  fdmeUe  Abbrechung  eine*  fehon  ah* 
gefangenen  ©egehHûnbèé,  um  auf  einen 
anbern  überjugcljcn  ; (eine  r&eugigur). 
Apostasse,  s.f.  ber  SlbföU  »om  ©latiben, 
vom  ©dubbe. 

Apostasier,  v.  n.  »om  ©lauben  , von  ber 
efcriHlichen  Religion  abfaUcn,  abtrünnig 
werben;  it.  mit  ißreebung  feine*  ©c* 
Iubbe*  bern  ÄloHet  entlaufen. 

Apostat,  adj . et  s.  c.  ein  Abtrünniger , 
ein  3Kûtmlucf  ; it . ein , mit  ■©rcchung 
feine*  ©eiubbe*/  bcntÄloHer  entlaufener 
SKond). 

Apostate,  s.f.  eine  Abtrünnige. 
Apostéme,  s.m.  ba*®  efchwurj  il  faut  que 
I apostéme  crève,  prov.  bie  ©ad)e  «Ulf 

enMid)  $um  2lu*brud>e  fommen. 
Aposter,  v. a.  einen,  ben  man  $ur  2Cu^ 
fuhrung  eine*  bôfen  ©treiche*  erfauft 
bat  , befallen;  it*  Äunbfcbaffrr  auf  einem 
ÿlaçe  anHeUcn,  auf  bie  £auer  Hellen; 

apf»ster  de  faux  témoins,  folfdje  geugen 

autfûbren. 

ApostiHateur,  s.m.  (jur.)  ber  ©lofiator, 
«Rûnbgloffenfdireiber. 

Apostille,  s.  f.  eine  Äumerfung  auf  bem 
Ranbe  einer  ©chrift;  eine  RanbgloiTc; 
it.  ber  Anhang  ju  einem  Briefe,  ba* 
ÿoHfcriptum , bie  9ßarf)fd)rifr  ; mettre 
aine  apostille  à une  lettre,  einem  QÖtiefe 

eine  Sftacbfchrift  betrugen. 

Apostiller , v.  a.  an  ben  SRûnb  fcftreibcn , mit 
9vgnbglo|Tcn  ober  9t0tcuDcrjc&en* 


Apostis,  s.  m.  T.  jme»  lange  halfen  auf 
bcn©aleeren,  worauf  bte  Ruber  liegen. 

Apostolat,  s.m.  bû*  ülpoHdamt. 

Apostolique , adj.c*  apofiolîfd)  i it.  pipfh» 
lid). 

Apasto'iquement,  ûpoflolifcf)  ; nûd)  ber 

5öeifc  ber  ÄpoHd. 

Aposnophe,  s.f.  (R&etor.)  bie&roHrophe, 
b.  i.  eine  $*tgur,  ba  man  oom  bi*bcrigctt 
©ange  tytr  Rebe  abweicht , unb  eine 
^Jcrfon/  eine  ©ottbeit,  ein  aUegorifdie* 
Sôefen  te.  anrebet;  Jig.  eine  2lrt  23er- 
toei*;  (©ramm.)  ber  Qlpoftropl),  b.  t. 
ba*  @tnd)lein  jum  3fid)en  eine*  megge- 
morfenen  ©elbillautet*. 

Apostropher,  v.  a.  Ot&ctorJ  ^en  ©ang  ber 
Siebe  unterbredieuy  um  eine  tyerfon  ober 
perfonifteirte  @ad)e  anjureben  ; iit 
einer  Siebe  an  jentanb  ober  an  etwa*  men- 

• ben;  it.fam.  einen fd>arf  anreben # mit 
einem  SSetrocife  anfa^ren;  it.  einem  einen 
©pottnamen  geben  ; (©ramnu)  mit  ei- 
nem SlpoHropçe  bezeichnen  ; apostropher 
qn.  d’un  soufflet,  Jam.  einen  mit  einet 
Ohrfeige  benuflfommen. 

Apostume,  f,  apostéme. 

Apostumer,  v.  n.  eitern,  ©iter  frijen, 
fdimaren. 

Apothéose,  s.f.  (Sllterthûm.)  bie  SBergôtte- 
rnng,  bcf.  ber  alten  gelben  unb  rômi- 
fehen  .(faifer* 

Apothicaire,  s.  m.  eill  Slpot&efer»  un  apo- 
thicaire sans  sucre,  prov.  eilt  jpûltbroetf*- 
ntûnn , bem  e*  am  nothwenbtglîtn 
tPerföjeuge  fehlt;  des  parties  d apothicaires, 
prov.  eine  îlpotheferrccluumg. 

Apothicairerie,  s.  f.  bie  SlpOtfccfe;  it.  bî* 
2lpotbefcrfunjh 

Apothicairessc , s.  f bie  îlpOtljf fctinn  îtt 
einem  Äloftcr. 

Apotome , s. f.  (®eoni.)  ber  übrig  bleibenbe 
Unterfchicb,  rneim  geroiffe  uerhÄltnif- 
mSjiige  fahlen  oon  èinaitber  abgewogen 
werben  ; (ait.  SDîufïf)  ber  ^onrcH , wen« 
von  einem  Heilten  ^on  eût  fel;r  fleine* 
3ntcroaU  abgewogen  wirb. 

Apôtre,  s.  m.  ein  Slpofiel;  it.  ber  erfle 
djviHliche  ©lauben*prebiger  in  einem 

£ftltbe;  prov.  faire  le  bon  apôtre,  fïd)  gat 
heilig  flcllen;  c’est  un  bonapôtTe,  er  Jjî 
ein  feiner  £err , ein  lofer  58ogel. 

Apozème,  s.m.  T.  ein  (bûnner)  Äriuter- 
tranf. 

Appaiser , f.  apaiser. 

Apparat,  s.m.  bie  tyracht,  ber  tyrunf,. 
<Domp  tm  Stebeit  ober  Raubein  ; it.  bie 
Prahlerei)  (vu/g.  uiel  Aufheben*);  it.  ber 
Æitd  eine*  lateinifd)?«  S&orterbucbc* 
fut  SlllfAnger  ; apparat  de  physique,  de 
chimie,  eine  ©amtnhmg  phofifeher  ober 
d)cmifd)cr  aißerfieuge;  (©direibU  lettres 
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d’apparat,  gro §e  gejiertc  Slnfangébucb* 
ftabcn. 

Apparaux,  s.  m.  pl.  T.  bû$  fômmtlidK 

©chiffögerötbe/  nimlich  ba»  £afel»erf 
unD  Die  Âanonen. 

Appami,  s. m.  bie  Zubereitung,  Zurüfiung, 
MeSlnffalten  ju  einem  feierlichen  Sluf* 
juge,  ju  einer  wichtigen  ©ache  te,;  T : 
Me  chirurgtfche  ©cratbfchaft  ; it.  ber 
Berbanb  nebft  feinem  3ubc^ôre ; bef. 
bie  oerfehiebenen  ©ceitbfehaften  unb 
ûperationôarten  be$  ©teinftbmttcS;  (te 

haut,  le  giand,  le  petit  appareil  etc.) 

(gortif.)  bie  Slnfûbrt  ober  Stuffabrt  an 
benSB&Uen  ffcr  bie  Âanonen  unb  SEBigen; 
(£od)f.)  bie  Sutbat  ju  ben  ©peifen;  it. 
ber  iPumpenfauger  aut  Dem  ©chiffe,  »o» 
mit  bagffîaffer  gehoben  »trbi  OBauf.) 
bie  fybfy  ober  Æ)tcfe  eine*  ©teineô;  it. 

ce  bâtiment  est  de  bel  appareil,  bie  fd)nur* 
gerabc  £age  unb  forqfàltige  ©eçung  ber 
©teine  gibt  btefem@cbdubeeinbübfchc$ 
Slnfehcn;  appareil  de  guerre,  bie  Ärtcgö» 
rufiung;  outri  pour  l’appareil,  ©teinbauer» 
»etfzcug. 

Appâtent«  r , v.a.  5»ct)©adjen  mttciuanber 
paaren  ; j»ct)  ©achen , bic  lufammen 
geboren,  ober  ein  fehicflicbeö  tyaar  auö* 
machen,  (auölefen  unb)  »cremigen;  it. 
fabrijirten  ©trumpfen  ben  ©trid> , bie 
Appretur  geben  î fie  ftafffrcn  ; it.  (Bau» 
tunff)  juriebten,  baö  richtige,  fchonc 
ÇD lafi  geben  \it.  (l’étalon)  ben  Jpcngft  mit 
einer , fich  für  ibn  fehiefenben , ©tutte 
fpringen  iaifen. 

Appareiller,  v.  n.  (©dtifff.)  fich  fegelfertig 
machen;  ablcqen;  voile  appareillée,  ein 
aufgefpannteö  ©egel.  ■ 

s’Appareiller,  v.rèjl.  fleh  paûtCll , ftd)  gat» 

ten ; (wirb  nur  oon  Mogeln  gefügt). 
Apparetiieur,  s.  m.  (Bauf.)  ein  Sluämeffcr 
ber  SSerfflücfe  *umfBau  ; it.  ein  ©taf- 
ftrer,  ber  ben  ©trumpfen  k.  bie  lehte 
Zubereitung  gibt;  it.  ein  ©eibenbe» 
reiter. 

Appareiiieusc , s.f.  vulg.  eine  Äupplerimt. 
Apparemment,  adv . Permutblid) , bem  Sin» 
(eben  ngd) , »ührfcheitilicherwcife. 
Apparence,  s.f.  ( unb  apparences,  plur.) 
ber  ©chcin,  bag  iuiTcrliche  Slnfcbcn  ; ber 
Sin fd) ein;  it.  bic  Söabrfcbetnlichfcit;  it. 
bie  feheinbaren  Phänomene  am  J^immct; 
it.  bie  BorficUimg  eines  Öbicctcö  auf  ber 
gliche  Cineö  ®emÄlbeö;  Tapparercc  di- 
recte d’un  objet,  T.  bie  gerabc  (Erfchei* 
itung  eincô  Objecte#,  obne  bai»ifd)cn 
îommenbe  SKcflcrion  ober  Oicfracttoti  ; 

sauver  les  apparences,  bctl  Âuffertt  ©Chetn 
»obl  in  Sicht  nehmen  ; cela  est  hors  d’ap 
parence,  ba$  ift  nid)t  »a&rfcheinïûh  ; il  y 
a grande  apparence  de  pluie , ûücm  Sllîfe* 

ben  noch  »erben  »ir  Stegen  bekommen 

(fO  auch  scion  toutes  les  apparence»)  j il  ne 
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reste  à cette  femme  aucune  apparence, 
biffe' grau  bat  nicht  bie  geringffe  ©pur 
pon  ©chônbeit  mebt;  quelle  apparence 
de  faire  une  chose  si  téméraire  ! IPû#  foniltC 

man  ftch  »on  einer  fo  »erreegenen  Unter* 
nebmung  oerfprechen  1 
Apparent,  ente,  adj.  auqenfcheinlich/  offen* 
bar , fichtbar  ; it.  feheinbar  ; »aö  nicht 
fo  ift,  »ic  eö  auMîebt;  it • oorjûglid)  in 
bie  Slugcn  fattenb;  anfebn(id);  oornebm; 

les  plus  apparens  de  la  ville,  bie  Bot* 

nebmften  ber  ©tabt. 

s’Apparenter , v.rèjl.- fich  beffcCUnbfn,  »er* 
fch»&aetn;  il  s’est  bien  apparenté,  cr  |>at 

in  eine  gute  gamilie  gebeiratbet. 
Apparesser,  v.  «.  p.us.  trage  machen* 
s’Apparesscr,  v.rèjl.  tröge  »erben. 
Appariement,  s.m.  bie  Zufammenfugung/ 
Paarung , Bereinigung  gleicher  ©âd>en. 

Apparier,  v.  a.  Ct»û6  »aorfn, 
s’Apparier,  v.rjl.  fïd)  paaren,  (o.  Bôgeln). 
Appariteur,  s.  m.  ein  UmperfUÂtSpeDeU;  it. 

ein  fEonfiflorialbotbc. 

Apparition,  s.f.  bie  (pfôçlicfce) €rfcheinung ; 
l’apparition  des  esprits  , d’une  comète,  bit 

Crfcheinung  ber  ©eifter,  eine*  Âometen  ; 

il  y a fait  une  courte  apparition  ,/am.  et  ijt 

nicht  lange  ba  geblieben. 

Apparoir,  v.  n.  (jut.)  offenbar  fepn,  am  îagt 
liegen,  erfichtlid)  fepn;  faire  apparoir, 
porjeigen,  jeigen;  il  appert  par  etc.,  ti  . 
erhellet  auö  te, 

Apparoitre  , v.  n.  irr.  erfdjfinen , fld)  fîcht* 
bar  machen , fîch  feben  laffcn  ; faire  ap- 
paroitre  de  son  pouvoir,  feine  BoOmttCht 

oor»eifen  ober  auf»eifen,  (jur.)  bar* 
tbun;  il  m’apparoît  que..,,  ed  fcheint 
mir  ûlé  »enn..,;  s’il  vous  apparoît  de 
la  légitimité  de  se»  prétentions,  »enn  tbt 

»on  ber  SXechtm&fjigfeit  feiner  Slnfpriichc 
ubciicugt  feçb. 

Apparonné,  ée  , adj.  (£anbl.)  prvcl.  (»om 
Btfircr)  bezeichnet. 

Appartement  , s.  m.  bûÔ  Slppartemettt , 
b.  i.  eine  SXcibe  ju  einanber  gehôrenbet 
Zimmer,  bie  man  in  einem  J>aufe  bc* 
»obnt;  eine  SBobnung;  it.  Me  ©tage, 
ba§  ®efd)0B/  ©tocf»erf;  ber  ©toef; 
it.  ber  ©pteltag,  bie  Zufammcufunft  in 
ben  f5niglichen  Zimmern. 

Appartenante , s.  f.  bfl$  Zu&e^r  î M / »Û$ 

ju  einer  ©ache  gcbôrt,  ober  tbr  anhangt; 

cette  métairie  est  une  des  appartenances  de 
ma  terre,  btefer  £of  gebiet  su  meinem 
üanbgutc. 

Appartenant,  ante,  adj . jUgchÔrtg. 
Appartenir,  v.  n.  irr.  einem  JlUgehÔrftt , 
(cigentbûmlich)  gehören  ; it.  (noth»enbig 
obciamfd)idltchffen)zu  ct»a6  geboren; 
appart.  nir  à qn.,  (p.  <perfonen)  jcmanb 
angeboren,  mit  jcmarb  oermanbt  fe»n; 
jemanbeä  BlutOfreunb,  Better  ober 
©d)»ager  fepn;  C»on  Bcbicuten)  beç 
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jratanh  in  Ätenßen  ßehen;  i!  appartient 
à un  tel,  impers,  ed  fd)ttf t ftcf>  fur  ihn  j 

«d  gejiemt  ihm  ; ifc  ed  fonimt  ihm  ju , er 
iß  ba$u  befugt  ober  berechtigt;  it.  ed  iß 
ftttie  3Untöpßid)t  ; (jur.)  ainsi  qu'il  ap- 
partiendra, mie  fichd  gebühren  wirb  ; wie 
têt  ber  ©acht  nacfr,  erforberlicb  fern 

Wirb  ; â tous  ceux  qu'il  appartiendra  , 
allen/  bencn  barangelegen  iß. 

Appas,  s.  m.  pi.  bu  (funßliche,  geföhrli* 
che)£odung;  if.  bie  Slnmuth,  &nnchm* 
Iidtfcit. 

Appât , s.  nt.  bte  £ocffpetfe  / ber  tfôber , bad 
£ubet  (f.  amoïce) ; ir.  Wubeln,  badffeber* 
rieb  îu  ßopfen;/*.  ber  SKeiÇ/  hte£ocf* 
fpçifc. 

Appàteier , ol.  ßatt  appâter. 

Appâter,  v.tu  T.  b ad  5Qüb  anfubern  ; bic 
55ogel  btirch  £ocffpetfe,  bie  $tfcheburch 
einen  Jtdber  betbcp  jiehen;  it.  bad  $eber* 
rieb  ßopfen;  it.  einem  / ber  feine  £ö nbe 
nicht  gebrauchen  fann,  bad*t£ffen  in  ben 
SWunb  ßctfen,  ald  Âinbern,  £ahmen; 
fartera,  Açen. 

Appaumé,  ée  , adj.  (SSjûP.)  mainappaumée, 
eine  offene  flache  £anb. 

Appauvrir,  ç.a.  arm  machen, 
s 'Appauvrir,  v.  rèfl.  unb  appauvrir,  v.  n. 

arm  werben , oerarmen. 
Appauvrissement,  s.  m.  bad  ftrmwerben , 
bie  Verarmung  î it:  bte  Sirmuth. 

Appeau , s.  m.  bit  £oef pfeife  i */.  ber  £ocf* 
oogel  ; if.  eine  SlrttBlattjinn  jum  falfchen 
Serfilbern;  it.  (Uhrmacher)  etne  Heine 
@Iocte  mit  einem  £ömmerchen , bad  bie 
Wterteï  unb  halbe  ©tunbeit  fchlögt. 
Appel,  ».m.  bie  appellation , Berufung 
auf  ein  höhered  ©ertcht;  it.  ber  Warnen* 
aufruf,  bie  Slblefung  ber  Warnen;  it.  ber 
Slppctt , ber  pufantmenruf  ber  ©olbaten 
mit  ber  $rommel  ober  trompete;  it. 
tint  9(udforberung  juin  ^wepfampfe; 
(ffedjtf.)  ol.  eine  $inte;  (jut.)  être  puni 
sans  appel,  feine  ©träfe  ohne  weitered 
Rechten  erlegen  muffen;  interjeter  ober 
«lever  appel , an  etnen  höh*rn  dichter 
gehen;  appelliren. 

Appelant,  ante  , adj.  ets.  m.  ber  Appellent  Î 

& ber  £ocf»ogcl  ; bie  £ocf  ente  ; visage 
d'appeiant , ßg.  bad.  ein  traurigcd  ©c* 
ß<ht. 

Appeler,  v.  a . nennen7  ^etffen ; it.  einen 
rufen;  it.  (». Shieren)  rufen/  locfen; 
it.  einen  aufrufen,  jemanbed  Warnen 
oetlefen  ; it.  einen  holen  laffen  ; it.  einen 
(in  einem  amte)  berufen;  it.  einen  ju 
etroad  (i  qch.)  bewegen/  retten,  antrei* 
ben;  appeler  les  lettres,  (gewöhnlicher 
épeler ) bud)ßabtrm;  appeler,  v.  n.  ûp* 
pefliren  ; mit  bem  2luSprudje  eined  SXich* 
terd  nicht  jufrieben  fepn,  unb  fleh  auf 
einen  höhern  dichter  berufen  ; it.  SlppeU 
fdjlagen  ober  blafen  ; appeler  um  cause , 
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eine  <®f«d>e  im  ©erichte  aufrufen  / bamit 
ber  Worgelabenc  ober  fein  Slnwalb  vor 
ben  dichter  trete  ; appeler  comme  d’abus, 
pon  einem  geglichen  ©erichte  an  ein 
weltliches  appeUtrett  ; appelé»  au  secouxs, 
um  Spùlfe  rufen  ; appeler  qn.  en  duel , 
einen  heraud  fovber«/  ßch  mit  ibm  ju 
fchlagen ; — en  justice,  en  témoignage, 
einen  uor  ©cricht  forbern  / um  ^eugnif? 
ûbiulegcn  ; D.eu  l a appelé,  ©ott  hat  ihn 
$u  fleh  genommen  ; j’en  appelle,  ich  pro* 
teßire  bagegen  ; ich  bin  nicht  bamit  ju* 

fïiebCn  ; c’est  bon  marché , il  n’en  faut 
point  appeler,  bûd  iß  Wohlfeil/  ©te  bûr* 
fen  ßch  gar  nicht  befdiweren  ; il  en  a ap- 
pelé, vulg.  bad.  n hat  fîch  lodgclogeii/ 
(wenn  einer  bon  ciiycr  großen  Äranfheit 

genefen  iß);  appeler  un  ch*  val  de  la  langue, 

T.  bem  ÿferbe  bie  £ôlfe  mit  ber  gungt 
geben  (burch  ein  geroiffed  Âlatfchen). 
s’Appeler , v.  riß.  hetffen  ; ftd>  nennen. 
Appellatif,ive,  adj.  (©ramm.)  nom  appel- 
latif,  eilt  nomen  appeilativuni,  fin  Sffîort, 
bad  einem  ganzen  ©efchlechte,  ober  einer 
ganjen  Strt  gemein  iß;  ein  ©attungd* 
name. 

Appellation,  s.  f.  (jur.)  bie  StppeBation/ 
(appel  iß  gewöhnlicher);  l’appellation  des 
lettres,  bàd  'Suc&ßabiren. 

Appendice,  s.f.  T.  ber  Anhang  |u  einem 
59erfe,  bte  Zugabe;  (Slnat.)  ber  2tnfaff/ 

^SeinanfûÇ;  appendice  vermiculaire , T’. 

ein  fleiner  wurmförmiger  £>ûtm. 
Appendre , v.  a.  eiwad  an  ben  Wîauern  obet 
ÿfeüern  einer  Äirche  |um  Slnbenfcn  auf* 
höngen , ald  Jahnen  k. 

Appens , f,  guet-à-pens , bel)  pens. 

Appentis,  s.  m.  T.  ber  ©cfioppeU/  bad 
an  eine  Wtauer  anaebaute  ©chirmbach» 
it.  eine  öhnliche  J^utte/  ein  niebriged 
JÇ)ôudchen. 

Appercevoir,  f#  apercevoir. 

Appert,  (il)  f.  apparoir. 

Appesantir,  v.a.  fehwer  ober  utthehöfßich 
machen,  fchwöchen,  nieberbruefen;/^. 
tr&ge,  unlußig  machen;  s’appesantir, 
c*.  r(fl.  fchwer  werben  ; ßg.  tröge  werben; 

le  corps  s’appesantit  avec  le  temps,  hcr 

Körper  wirb  mit  ber  %tit  fchwerfÜUiger  ; 

l’esprit  s’appesantit  avec  le  corps.  Wenn 

berÄörper  ßinnpf  wirb , fo  perliert  aud) 
ber  ©eiß  feine  SRunterfeit;  i»  est  tout 
appesanti , feine  Stugen  ftnb  oott  ©chlafd, 
er  fann  (ich bed  ©chlafd  nicht  erwehren; 

il  s’est  trop  appesanti  sur  cette  matière,  _ 

er  hat  ftch  babep  $u  (ange  aufgehalten. 

Appesanti,  i c,  part,  et  adj.  f,  appesantir. 
Appesantissement , ».  m.  bie©d)WCrfÄUigfeit 
beö  £ctbeö  ober  ©ctßeö;  £rÖqheit. 
Appétence,  j./.  (<phof.)hftnaturltdie*?rteh/ 
ber  Waturtrieb,  ber  thierifdje  3»ßtnft; 
bie  eingepßanjte  Weigung  ju  etwad. 
Appéter,  v.a.  (<phhf*)  eint»  natürlichen 
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£rtcb  ju  etwaö  füllen  ; auö 
ober  Naturtrieb  beaehren. 

Appëtibiiité,  s.f.  («pbiïof.)  bie  ^Begehrlich» 

fett  î it.  flûtt  appétence. 

Appétis,  s.  m.pl.  tint  art  f (einet  ^wiebeln. 

Appétissant , ante,  adj.  I uflerwnf  eilb  î rei* 
çenb;  nieblidj;  vuig.  appetitlich. 

Apprit,  s.  m.  bie  SBegierbe  nach  einem 
fînnlichen  ©ennjîc;  finnltcbe  QScgierbe; 
befonb.  bie  £ßluß  , 2ufi  jum  (Elfen,  baö 
Verlangen  nad)  ©pcifen  ; vuig.  bcrStp* 
petit  ; tßg.  fam.  ber  ©efehmaef , baö 
93ergnûgen  an  etwaö;  avoir  appétit  de 
qch.,  avoir  de  l’appétit  pour  qch.,  être  en 

appétit  de  qch.,  nad)  etwaö  hungern, 
etwaö  heftig  begehren;  appétit  concu- 
piscibie  ,(<JJbilof.)bie  Neigung  ber  ©eele 
jn  einem  ©egenßanbe  / beu  fie  alö  ein 
©Ut  betrachtet,  appétit  irascible,  ber 
abfcbeu  pot  einem  ©egenßanbe;  lesag^ 
n’écoute  pas  toujours  son  appétit,  bet 
SGBeife  folget  nicht  immer  feinen  fînnli* 
eben  Stieben;  chercher  ses  appétits,  bie 
©peifen  auöfuchen,  bie  einem  am  bellen 
bebagen;  demeurer  sur  son  appétit,  auf» 
hören  ju  effen,  wenn  ei  am  beiten 
iftmtdUßg-  fein  ^erlangen  nicht  ganj 
befriebigt  feben  ; faire  perdre  l’appétit  à 
qn. , einem  ben  appétit  rerberben;  ßg- 
vuig.  einem  bie  Äcplc  jufchnuren  ; cadet 
de  haut  appétit,  ßg.  fam.  einer,  bem 
ûüeô  wobl  fcbmccFt,  ber  fein  Æoftper» 
icbter  ifl;  à l'appétit  de  etc.,  adv.  ûUÔ  Utt» 
jcitiger  ©parfamfeit;  à l'appétit  d’une  telle 
somme , l’affaire  n’a  pas  réussi , weil  man 

nicht  fo  piel  ©elb  baran  wenben  wollte , 
fo  iß  bie  ©ache  jiurticF  gegangen.  Prov.  il 
n’est  sauce  que  d’appétit,  Jpungcr  i(l  ber 
belle  .^od)  î l’appétit  vient  en  mangeant, 

«in  $iiTen  loeft  ben  anbern  an;jfe*  ie 
mehr  ber  SReidje  bat/  je  mehr  will  er 

haben;  il  a l’appétit  ouvert  de  bon  matin, 

ber  SOîunb  wAtTcrt  ibm  bep  feiten  bar« 
nad) , er  fann  cö  nicht  erwarten. 

Appétit sx  s.  m.  pi.  (£od)f.  ) f leine  feine 
Är&uter , bie  man  in  drüben  unb  in  ben 
(Balat  tbut.  . 

Appétitif,  ive,  adj . perlangenb, 

begehrenb. 

Appétition , s.f.  (tybilof.)  baö  ©egehren. 

Appiécer,  v.  a.  an  ein  Äleib  anßucfen; 
befîer  rappiécer. 

Applaudir,  v.  n.  à qn. , h qch.,  in  bie 
jj>anbe  flopfen  ober  flatfdjen,  jum  ^et* 
Chen  feineö  $&oblgefallcnö  an  etwas,  an 
jemanb;  mit  ^epfall/mit3>i\nbcflatfd)en 
aiifncbmen  ; feinen  îScpfaU  über  etwaö  ju 
erfeunen  geben;  etwaö  billigen,  loben. 

«Applaudir,  v.  r<fl.  de  qch. , fiel)  liber  etWOÖ 
freuen;  it.  fid>  felbU  gefallen  ober  bc* 
nnrttbern;  ftch  etwaö  auf  eine  ©ache 
einbilben  ; vuig.  fict)  piel  mit  etwaö  wi  jfeii; 
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il  est  ordinaire  aux  sots  de  s’applaudir,  bi« 

Narren  gefallen  ficb  felbü  am  meiften. 

Applaudissement,  s.  m . bttÖ  (froblOCfenbe) 
èAnbeflatfchen , âum  Reichen  bcô  tBeu* 
fattô;  it.  ber  SBepfall,  ber  frohlocfenbc 
Suruf. 

Applaudisseur , s.  m.  bad.  einer , ber  feitlCît 
lauten  Q>et)fall  ju  etwa*  gibt. 

Applicable,  adj.  c.  was  anr  etwaö  ange» 
wenbet  ober  < [ßg •)  gebeutet  werben  fann  ; 
anwenbbar  auf  etwaö;  it.  ju  einem  ge« 
Wißen  ©Cbraudje  benimmt;  amende  ap- 
plicable à rhôpitai , eine  ©elbllrafe , hi« 
bem  (Spital  foll  jngcwenb.t  werben. 

Application,  s.f  T.  baö  auflegen  (j.  35. 
eines  tyflaßcrö)  ; ßg-  bie  löeutung  einet 
©chriftjleüe,  SKebe  «.  auf  etwaö;  it* 
Slnwcnbung  auf  etwaö  ; l’application  d’uo 
passage»,  — de  la  géométrie  à la  physique  ; 
it.  Aneignung,  $.  35.  beö  SBcrbienffe* 
3»  Œbrifti  ; it*  ber  $(et§ , bie  Slufmerf« 
famfeit,  baôgîachbetifen. 

Applique,  s.  f.  T . bie  Äunft,  eingelegte 
Arbeit  ju  machen  ; it.  ein  ©tûcf , baö 
an  eine  ©ache  angefc^t  wirb  ; eine  2lrt 
3uwelcupcvjicrung,  bie  man  um  eine 
größere  heran  bringt;  pièce  d’appiique, 
Slrbeit, 'welche  mittelft  ©charnieren, 
©chràubdiciuc.  jnfammenhAlt;  «r  d’ap- 
piique, >Slittergolb  jum  ©ergolben. 

Appliquer,  v.  a.  aujlcgen,  ankgeit,  an* 
heften;  etwaö  fo  auf  eine  ©ad)e  legen, 
baß  CÖ  baran  anf lebt;  appliquer  des  cou- 
leurs sur  une  toile,  Farben  auf  eine  2cin* 
wanb  auftragen  \ ßg.  eine  ©chriftHcllc, 
Meinung  auf  etwaö  anpafîen , ober  beu 
einer  ©ad)c  anbringen;  it,  ju  etwaö 
anwenben;  appliquer  le  sceau , bflÖ  ©W* 
gel  aufbrùcfcn;  —l’appareil,  baö^Jfla* 
ßer  au^egen;  — l’or  sur  la  besogne,  baö 
©olb  |um  «Bergolben  auftragen;  — un 
soufflet  à qn.,  einem  eine  SPtoulfcbette 
geben  ; — à la  question,  auf  bte  poltet 
(egen  ; votre  comparaison  est  mal  appli- 
quée, euer  ©leidmiß  ijl  übel  angebracht; 
appliquer  une  somme  aux  pauvr.  s,  ben 

Ernten  eine  ©umme  ©elbeö  üuwenben , 

appliquer  son  esprit  à la  recherche  de  la  vé- 
rité, fief)  auf  bie  Srforfchung  ber  SSabr« 
heit  legen. 

s’Appliquer,  v.ré/l.  à qch.,  gettttU  OUf  CtWOÔ 
anliegen,  fiel)  genau  anleacn;^*  Hcft 
auf  etwaö  legen;  fîd)  einer  ©ach«  bejlei« 
ßigen;  etwaö  entfig  treiben;  s’appliquer 
qch. , fui)  etwaö  jueignen;  it.  etwaö  auf 
ild)  beuten  ; etwaö  fur  fid)  felbtf  behalten. 

Appliqué,  étypart.  f.  appliquer,  adj.  (®ott 

<jjcrfonen)  flcifrig;  ber  fid)  feine  Arbeit 
angelegen  feu»  läßt. 

Appüs,  s.  m.prvd.  alle  2G3erfjeuge  jum  ^e  Ib* 
baue,  bie  ber  €igentbûmer  feinem  pach- 
tet liefert. 

Appoint,  s . m . {(eine  3Run$e,  ©ebeibc= 
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munge  / fine  Stimme  ©ctbcö  Poll  gu 
mad)en  ; SCuSglcichungSmünge. 

Appointement,  appointé,  s.  m.  (jur.)  eine 

0rt  S^loeut,  ein  95cpurtheil;  eine 
grrkbtiicbe  Sßorfcbrift  über  einen  per« 
. iPtrrten  £anbel  ; — en  droit , ein  $e« 
fàeib/  fcbriftlid)  eingufommcn  ; — à 
mettre,  f&efd)cib , bie  Wen  eingugeben; 
it»  unb  appointcmcns , plur.  btC  ißcfol* 

* bung,  bet  ©ehalt;  fournir  à l’appointe* 
ment,  gu  eines  anbern  Unterhalte  bep* 

* fUiietn. 

Appointer,  v.a.  (les  parties)  7\btC  ^Jûtteçcn 
beftheibcn;  it.  ihnen  einen  gewtfîen  £er, 
min  auferlegcn,(bep  Parlamenten);  it. 
einen  SUchtSbanbcl  eut  bie  Stolle  brin* 
. gen  / auf  einen  anbern  Termin  »erlegen  ; 
it.  abm.  einen  befolben,  ihm  ein  ©na* 
"bengc&altauSfe  $en  ; (£eber  bet,)  ben  £&u» 
teil  bie  lebte  Sffialfe  geben;  appointer  un 
matelas , eine  sotûtrabe  gufammen  fieeben. 
Appointé  , ée  , part,  et  adj.  bcfd)icbcn  î 
appointé  que,  mit  bem  95efd)eibe  bafj; 
ils  sont  toujours  appointés  contraires , prov. 

fie finb  einonber immer iuœiber;  — -adj. 
(23ap.)  ftd>  mit  ber  ©piçe  berührend 
Appointé,  s.  m.  ein  ©efrepter,  ein  ©ol* 
bat,  ber  einen  hohem  ©olb  als  feine 

Äameraben  gie&tj  capitaine  appointé, 

ein  £auptmann,  ber  Zulage  befomnit. 
‘Appoinieur , s.m.ol.  ein  $Kid)tcr  ober  Q3cp= 
ftyet , ber  nur  in«  ©cricht  fommt,  wenn 
in  ben  tyrogefan  feiner  $tcmtbe  cinißep* 
urtheü  (appointement)  gefchcben  foll. 
Apport,  s.m.  ber  SJîarft,  ofrcntlidjer  Ort, 
wohin  man  etwa*  $um  ^erlauf  auöfieUt; 
it.  (abus,  flatt  abord)  ber  3ulauf  ber  $8er» 
füufer  unb  beS  23olfeS  auf  einer  lîteffe; 
(jur,)  apport  des  pièces,  bie  Sßicbcrle* 
gung,;Oeponirung  gemiffer^Documente; 
apports,  plur.  Das  eingebrachte  ©ut  (ei» 
ncr  $rau). 

Apportage,  s.  m.  ber  ffcragerlobn. 

Apporter , v.  a.  bringen  ; hetgu  ober  her* 
- bep  tragen;  herben  fuhren  ; fig.  mit  fich 
bringen,  nad)  fiep  sichen, ocrurfacben; 
it.  (lîrfacben,  ©rùnbe  je.)  anfuhren; 
apporter  des  obstacles,  Jpinbcmiffe  in  ben 
53fg  legen;  apporter  tous  les  soins  pos- 
sibles àqch.,  allen  möglichen  glei§  auf 
etwa*  wenben , ober  bep  etwas  betoeifen; 

sa  femme  lui  a appoité  mille  érus  en  ma- 
riage , feine  grau  hat  ihm  taufenb  £ha* 
1er  gugcbracbt. 

Apposer,  v.  a.  anfchlagctt,  anf leben;  it. 
aufbrûcfen  ; — un  scellé,  ein  (Siegel  auf* 
legen;  it.  bepfùgen,  hinjufepenj  — une 
condition  i un  contrat,  einem  Contracte 
eine  löebingung  bepfùgen, 

Apoosition,  s . f.  bie  Slufbrucfung  (eines 
Siegel«);  (^hPf»)  Äußerliche  Slnfepung 
neuer  £b*ile;  (©ramm,  ic.)  eine  $igur, 
wobureb  ein  Subsumivum  mit  bem  m* 
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hergehenben  Subst.  ohne  fUerbtnbungs* 
artlfcl  fleht,  p.  ex.  Tite,  les  délices  du 
genre  humain. 

Appréhender,  v . a.  bûS  QîCCbt  JU  einer 

ÿrôbenbe  geben , eine  tyftùubc  per» 
fiebern. 

Appréciable,  adj.  c.  WaS  fîcb  fd)ÔÇCttlâ§t, 

Appréciateur,  s.  m.  etn  ©Chômer,  bet  beit 
ÿrciS  einer  ©adje  beflimmt. 

Appréciation,  s. fi  bie  Qkflimmung  be$ 
greife*;  ©cböbung  bcs  SSmheS. 

Apprécier,  v.a.  fcbaçen , tarirenj  ben 
ÏOerth  beßiinmen;  fig . (bic  93erbienflc 
einer  tyetfon)  febipen,  anerfennen. 

Appréhender,  v.  a.  befürchtet!  j Um  CtWaS 
beforgt  fepn  ; appréhender  au  corps , (jur.) 
einen  greifen,  um  ihn  gefönglicb  ein# 
gujiehen;  — d’être  trompé,  befurchten, 
man  möchte  betrogen  werben;  — qu’il 
ne  vienne,  — er  möchte  fommen ; — 
pour  qn.,  einer  ^Jcrfon  »egen  beforgt 
fcpn. 

Appréhensif,  ive,  adj.p.us.  furd)tfam. 

Appréhension,  s.f.  bie  Jurcbt,  Cöeforgni§» 
(£og.)  baS  Mafien,  begreifen. 

Apprendre,  v.  a . et  n.  irr.  lernen,  OU«# 

wenbig  lernen,  fich  in  etwa« unterrüb* 
ten  laffen  ; it.  (qch.  à qn.)  lehren , einen 
etwa«  unterrichten,  einem  Unterricht  in 
etwas  geben;  it.  einem  etwas  berichten, 
gn  wiffen  tbun  ; it.  erfahren,  pernehmen; 

j'e  l’ai  appris  par  ouï-dire,  id)  WCtfj  eS 
porn  ^)Örenfagcn  ; je  lui  apprendrai  à 
vivre  ober  son  devoir,  (brobcnb)  id)  »ÎH 
ihn  feine  ©djulbigfeit  lehren;  w*lg.  id) 
will  cS  ihm  fdjon  geigen;  ich  will  ihn 
Stores  lehren. 

Apprenti,  s.  m.  (o/.  apprentif)  eilt  £eht* 
ltng  , £ehrjungc  ; fig.  Neuling,  9ln» 
fönger  itl  etWûS;  un  apprenti  orfèvre, 
ein  ©olbfchmibîjunge. 

Apprentie,  s.f.  bas  £ehrmöbchenj bie 
Slnfangcrinn, 

Apprentissage,  s.m.  bie£ehre,  bte£cbtgeit, 
£ehrjahre  ; fig • bas  ^robcjlùcf , ber  erjle 

. «Berfuch;  faire  son  apprentissage  sous  qn. , 
être  en  apprentissage  chez  qn. , bep  jemanb 
in  ber  £f  hre  flehen  ; faire  l’apprentissage 
de  qch.,  etwas  lernen. 

Apprêt , s.  m.  bie  3nruflung , 3nhctc(* 
tung,  bie  $nflûlten  gu  einer  Sepcr* 
lichfeit  (hier  nur  im  piur.)\  (Äochf.) 
bie  3«nchtung  ber  ©peifen  (mit  ©c* 
würgen  te,);  it.  bie  ©tetfe,  ber  ©trid), 
ber  ©lang,  ben  manperfchtebcnen  SÊBaa# 
ren  mit  ©ummiwaffcr  ober  mit  ber 
greffe  gibt  ; it.  bie  £ucbbcreitung  ; 
vulg.  biè  Appretur;  peinture  d’apprêt, 
bie  ©laSnialerep. 

Apprête,  s.f.  ein  fchmal  aefchnitteneS 
©tücfchcn  95rob,  weiche  €per  baniit 
ausgutunfcn;  pi.us.  mouHictte.  • 

Apprêter,  v.  c.  et  n . jurùflep,  gurecht 
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machen,  jubereiten,  jurtdjten;  (Me 
©peifcn)  bereiten,  Juristen;  (ben £ut) 
getfen  ; (ba«  £uch)  bereiten  ; it.  apptc* 
tiren,  ber  Söaare  einen  ®lanj  ober 
©ttidj  geben } apprêtez  vos  armes,  mûd)t 
euch  fertig  1 il  nous  apprête  i rire,  er 
macht  un«  etwa«  §u  lachen. 

•Apprêter,  v.  riß.  fid)  fertig  ober  gefügt 
.machen,  fïch  in  Vcreitfd>aft  feçen,  fid) 
§u  etwa«  anfdjicfen. 

Apprêté,  èt,  pari.  et  adj.  jugcrtlflet  Î appre® 
tirt;  un  air  apprêté,  ein  gefûnffclte« 
ÖÖefen;  cartes  apprêtées,  gepaef  te  Âarten. 

Appreteur , s.  nu  ein  ©laômaler;  it . 3u* 
bereiter;  */.  ber  ©teifer  (f.  apprêt  unb 

apprêter). 

Appris , ise,  part.  (f.  apprendre)  et  adj.fam 
un  jeune  homme  bien  appris,  etn  WOM* 

unterrichteter  junger  COtenfd)  » il  est  mai 
appris,  er  iff  übel  erlogen. 

Appri  s,  s.f.  T.  bic  ©djdijung,  ber  $ln* 
fdjlag. 

Apprivoisement,  s.  m . nouv.  btC  gahnt* 
madjung,  Ve§dhmung. 

Apprivoiser.,  v.a.  aobnitiiadjen,  jdhmen, 
bdnbigeff , be^dhmeit  (pon£hteren,  unb 
ßg-  U.  *0îenfd)cn),  s’ Apprivoiser , v.  riß. 
(».  £btcren,  unbjfe.  ».  SBtcnfcben)  jahm 
»erben,  fîch  bànbigcn  lajTen.  Fig.  il 

commence  à s’apprivoiser,  er  idgt  flCh 
ûUgemad)  gewinnen;  s’apprivoiser  dan.« 
une  maison,  in  einem  Jpaufc  ganj  per* 
traut  »Crbeit  ; le  sage  s’apprivoise  avec 

la  mort,  ber  Sfôeife  macht  fleh  bereiten 
mit  bem  $obe  befannt;  vous  vous  ap- 
privoisez bientôt,  ( fo  fagt  §.  V.  ein 
Vtdbdjen  ju  einem , ber  geh  gewifîc 
ftreoheitett  bet)  ihr  erlauben  will,)  ©ie 
thuu  gar  $u  oertraulid),  ©ie  nehmen 
fid)  oicl  herau«. 

Approbateur,  s.  m.  einer,  ber  etwa«  gut* 
heigt  ober  billiget;  it.  ber  (£enfor  (eine« 
Vud)cö)# 

Approbatif,  ive,  arÿ.  guthctfenb , btUigenb. 

Approbation,  s.  f.  bie  ©utbeiffung;  bie 
Genehmigung  , ©enehmbaltung  ; bie 
^Billigung  ; it.  ber  ’BcçfaU  ; it.  ba«  gùn* 
gtge  3eugni{j. 

Approbatrice,  s.f.  p.us.  eine,  btC  CtWtt« 

gutheigt,  billiget. 

Approchant,  ante,  adj.  de  qch. , einer 
©ache  nahe  fommenb,  bepfommcnb, 
liemlich  gleich  fommenb  ; dhnlid). 

Approchant , prép.  ungefdhr»  dix  miile  ou 
approchant,  ungefähr  #çbcn  taufenb; 
approchant  de  midi,  jWÔlf  Uhr,  Ober 
nicht  »eit  baoon. 

Approche,  s.f.  bie  Sfmtdberung;  ba« 
J^erannahen  ; it.pl.  T.  bie  Stpprofdjen, 
§.  V.  bie  gaufgraben,  ©appen  ic.  ; lu- 
nettes d’approche , ba«  Jernrohr , $ern* 
gta«;-  la  complaisance  fait  les  approches 
du  coeur,  burd)  ein  gefdüige«  ÂBcfcn 


Appr 

geminitt  man  bie  £erjen;  aux  approche* 
de  la  mort,  bcp  ber  Stnndhcrung  be* 
$obe«;  wenn  e«  jum  ©terben  fomntti 

T.  nettoyer  les  approches,  beu  Jeinb  au« 
ben  Saufgrdben  heraus  fchlagen  ; cette 
place  est  de  difficile  approche,  biefer  $e* 
gung  ig  nicht  leicht  bepjufommen. 

Approcher , v.  a.  (une  chose  de  l’autre)  ftd* 

fient;  eine  ©ache  ndher  §ur  anbetit 
bringen;  ndher  fierbeg  bringen;  ndher 
bringen , gellen , rùcf  en  ; ßg.  à une  cho» 
ober  l’une  de  l’autre,  pifl  Sehnliche«  mit 
einer  ©ache  obet  mit  einanber  hohen; 
— qn.,  Zutritt  bet)  einer  oornehmeti 
Verfon  haben,  bcp  jemanb  in  ©ung 
gehen;  approcher  les  pairies,  bie  grei* 
tenben  tyartepen  einem  Vergleiche  tid* 

hern;  approcher,  v.  n.  U.  s’approcher, 
v.riß.  de  qch. , fîch  einer  ©ache  ndhern; 
heran  nahen;  heran  rûcfen  ; ndher  font* 
men;  nabe  ober  ndher  liegen,  approcher 
du  but,  ßg.  nicht  »eit  mehr  vom  giele 
entfernt  fepn;  etwa«  beinahe  errathen 
haben;  se  laisser  approcher,  frepen  Zu- 
tritt oergatten;  approcher  les  éperons, 
T.  bem  tyferbe  bie  ©poren  anfepen. 
Approfondir , v.  a.  tief  ober  tiefer  machen 
(beffer  creuser);  ßg.  grünblich  unter* 
fuchen  ; it.  fefir  genau  nach  etwa«  for* 
fdjen;  it.  ergrünben;  it.  etwa«  au«grtt* 
beln  »ollen. 

Approfondissement,  t.  m.  p.us.  bie  Crgtltn* 
Dung,  €rforfchung. 

Appropriancc,r./.(jur.)bieVegljnehmung. 
Appropriation,  s.f.  bie  Zueignung  ; it • bie 
Slnmagung  ; it.  bie  Verfepung,  eine  3lrt 
diemifcher  Vereinigung. 

Approprier,  v.a.  (une  chose  à une  autre,) 

etwa«  einer  anbern  ©ache  anpaffen  ober 
ihr  gemdg  einrichten  ; oi.  jurecht  mad>en ; 
(Çutm.)  ben  ^jut  aufpu^en.  2lm  ge* 

btaud)lid)ffen  : s’approprier,  v.riß.  geh 

etwa«  sueignen,  geh  ba«  €tgcnthum 
einer  ©ache  anmagen;  etwa«  an  geh 
bringen;  etwa«  für  ba«  ©einige  au«* 
geben. 

Approvisionnement,  s.  m.  bie  Verforgung 

mit  Vorrath  oon  £eben«mitteln  unb 
anbern  erfbrberlichen  gingen;  vulg. 
Verprooiantirung. 

Approvisionner,  v.a.  perprooiantireit , mit 
Vorrath  oerfehen , befonberö  an  £eben«* 
mittein. 

Approuver,  v.a.  btQigen,b. t.  autheiffen A 
it.  genehmigen,  gdietwa«  gefallen  laffen  ; 
it.  bewilligen;  it.  feine«  ©epfaU«  wiir* 
bigen  ; (ein  »Buch)  approbiren. 

Approximatif,  ive,  adj.  nouv.  anndbttWb.. 
Approximation,  s.f  (Algebra)  bie  (mdg- 
lichge)  Vdherung  ; »Approrimation  ; p*t 
approximation , imgcfdht. 

Approximer,  v.a . T.  geh  ndhtnt/  geh 

nahe  gehen» 
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Appui,  s.  m.  eine  ©tö$e;  it . ge&nes  *V. 
ba«  ©elinber  ; it*  Me  Unterlage  (unte 
einen  Jpebebaum;)  it.  ber  «Xuhepunft. 
©töfcepunft  (au d)  point  d'appui  ; ) it. 
(Steirfd).)  bie  £anbhulfe  (auc b appui 
de  h main  ; ) fig.  bit  ©tôçe , bie  Unter« 
« flâçung,  £ûlfe,  ber  Vepffanb;  it»  ber 
$5efchôçer,  Reifer  ; ü.  ber  ©chu*  ; T. 

k hauteur  d’appui  , fo  bO(f) , bûtt  man  fld) 

• mit  bem  ©ibogen  barauf  flû^eu  fann 
aller  à l’appui  de  la  boule , T.  feine  ÄUgf 
fa  fpielen , ba§  fie  an  betf  anbern  feine 
anffoffe,  unb  biefe  gegen  ba«  £te(  bin 
treibe;  Aff*  einem  / ber  etwa«  angcfan» 

• gen  bat/  $u  £ulfe  fommen;  un  cheva 
qui  a l’appui  fin,  T.  ein  tyferb , ba«  ein 
weiche«  Vtaul  bat  unb  fleh  leicht  regie- 
ren liât/  —quia  l’appui  sourd, — bfffeil 
aUjubtcfe  Zunge  bie  SBirfung  be«  @e* 
biffe«  auf  bte©tangrn  oerbinbert,  — qui 
estsamappui, — welche«  bû«®ebtfl  niât 
gem  imÜRaulcbat/  — qui  a trop  d’appui, 
— ba«  ficb  gar  ju  fehr  auf«  ©cbiff  (cgt  ; 

appui  de  carrosse  , bö«  ÄUtfd)enbocF«©C 
fletti  appui-main,  ber  «fôalerflocF , bie 
jpanb  barauf  ju  legen  j appui  de  fenêtre, 
bte  fîenfterlebne  ; appui  d'arbrisseau,  ber 
ÿfàpl/  woran  ein  junger  'Saum  gebun 
ben  wirb;  appui  - pot,  eiferner  halber 
Sting,  ber  unter  einen  £opf  gefegt 
wirb  , bamit  er  nicht  umfaüe. 

Appuyrr , v.  a.  fruijen,  unterflögen;  it. 
an  etwa«  (sur  ober  contre  qch.)  (ebnen, 
anlcbtien;  anbauen  tc.;  it . auffegen , 

' auffebnen;Aff»  befchÖJjen;  unterflögen; 
bcçffeben;  //.  aufetwad  fluten,  grün 
ben  ober  bauen*  Appuyer,  v.  n.  au. 
etwa«  ruhen  ; ü.  auf  etwa*  bröcf  en  ; 
flarf  aufbrurfen;  iu  fchwer  anliegen 
ober  auffiegen  ; Aff*  fld)  auf  etwa«  be- 
rufen ober  flöhen  ; auf  etwa«  halten , 
auf  etwa«  befleben  ; il  lui  appuya  le 
pistolet , erfehte  ihm  bie  flJiflole  auf  bie 
fBrufl;  T.  appuyer  le  burin,  ben  ©rab* 
fficbfl  anfefien;  appuyer  les  chiens,  bie 
#unbe  burd)  ben  ©djall  beö  Jpuftbornö 
ûufmuntem;  appuyer  l’éperon  k un  che- 
val bem  tyferbe  bie  Sporen  hart  an 

fe$fn  ; ce  cheval  appuyé  sur  le  mors , 

biefe«  Ipfcrb  liegt  hart  in  ber  $auff. 

l’ Appuyer,  v.  rèfi . ( prop . et  fig.)  sur  ou 
contre  qch*  fid)  auf  etwa«  ober  an  je* 

* manb  anlebnen,  fid)  flöhen,  fleh  per- 

lûffen  JC*  (f*  appuyer  ) ; s’appuyer  sur 
l’autorité  ou  de  l’autorité,  du  crédit  de  qn. 

ftrf)  auf  jemanbe«  anfeben  ober  ©rebit 

flöhen;  s'appuyer  sur  un  roseau,  prov. 

fld)  auf  eine  febmaebe  Jiölfe  ocrlaffen. 
Apre,  adj.c.xaubt  b.  i.  flreng,  berboon 
« ©rfehmad  ; it.  uneben,  ungleich,  hol- 
perig ;//.  (p.  berÄölte)  flreng,  grimmig/ 
heftig  (auch  »*  <Çeuer);Aff*  hart;  it. 
gierig/  erpicht,  hihi  fl  auf  etwa«;  âpre 
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au  gain,  gcWinnfuchtig  ; âpre  artère» 
bie  guftrôbre. 

Apre , s.  m.  ein  Stfper  ; it.  eine  törfifche 
©cfleibemön je  ; it.  eine  3trt  fleiner  hart* 
fchuppiger  $ifdje* 

Apréle,  Aprelle,  s.  f.  ber  SXofffchWünj, 
baöÄannenfraut,  ber  Äühenmcbcl. 
Apremcnt,  adv.  auf  eine  barte  2lrt,  raub, 
flreng , feharf  jc*  f.  âpre. 

Après , prèp.  nad)  » it.  adv.  bemach  5 at- 
tendre, courir,  crier  après  qn.  après  qch. 
f.  biefe  Zeitwörter»  Après  dîner , après 
souper,  nach  bem  Mittag*  Nachtcffcn, 
pour  après  le  dîner  etc.  Après?  nutt  Weiter 
im  £ert  i wie  ging«  weiter  ? Fig.fam. 
être  après  qch.,  k faire  qch.,  Wtrflich  ÔbfC 
einer  Arbeit  begriffen  fepn;  eben  jehtan 
etwa«  arbeiten  ; être  après  qn. , hinter 
einem  her  fepn,  einem  feine  «Ruhe 
taffen , um  etwa«  bon  ihm  ju  erhalten  ; 

si  je  me  mets  après  vou,s , (brobenb)  Wenn 

ich  hinter  euch  ober  öber  euch  fomme! 

' après  cela,  adv.  hierauf;  après  coup, 

< adv.  ju  fpit,  hinten  nach,  wenn  e« 
nicht  mehr  Zeit  ifl;  après-demain,  adv * 
übermorgen;  après  que,  conj.  naebbem, 
wann;  après  quoi,  conj . worauf,  hier- 
auf / wornad)  » après  tout , adv.  et  conj • 
nach  ober  bet)  allem  bem , inbeffen  * un* 
terbeffen , wenn  man  alle«  bepm  £i^te 

beflehet;  d’après,  prèp.  insèpar . d’après 
nature,  nach  ber  Otûtur;  1/ • adv.  le  jour 
d’après,  bett  folgenben  $ag;  ci-aprés, 

' adv.  hernach,  in  ber  toîge,  weiter 
unten. 

Après-demain , adv.  Uebermorgen* 
fjAprès-dînée,  s.  f.  bie  Zeit  nach  bem  gftit* 
tageffen  ; ber  Olachmittag. 

Après-midi , s.  m.  ber  Nachmittag  ; it.  adv. 
(auch  l’après-midi)  nachmittag. 

Après  - soupée , s.  f.  bie  Zeit  nach  bem 
Slbenbeffen,  bi«  matt  ju  ^ette  gebt* 

Apreté,  s.f.  {prop.  et  fig.)  bie  SXaubigfcit, 

Jperbe,  ©chârfe,  ©trenge;  it.  bie©ic* 
rtgfett,  ba«  aUjuhiçige  Ncrlangen  nach 

CtWa«,  (f.  âpre);  l'âpreté  des  chemins, 

bte  fcblccbten,  holperigen  Sßege  ; — d« 
son  esprit , feine  SKohbèit  ober  florrifche 
©emötbfart. 

Apron,  s.  m.  eine  $rt95ûrfcb,  (Jifch). 
Apsides,  s.  m.  pi.  T.  bic  €rbfernc  unb 
Nâ&e  (^.  55.  be«  Ntonbc«). 

Apte , adj.  c.  oi.  gefchtcft , fähig» 

Aptère,  adj.  c.  T.  ungeffugclt* 

Aptitude , s.f.  T.  bie  natürliche  ©efehief* 
lichfeit  ju  etwa«  ; it.  Çôcbttgfcit* 
Apurement,  s.  m.  T. bie  ©chlieffung  einer 
Rechnung,  u.  ©ntlabung  be«  SXechnung«- 
föbrer«  von  aller  weitern  Verantwor- 
tung. 

Apurer , v.  a.  T.  eine  «Rechnung  fd)lieffen, 
belegen  ober  juffiffjieren,  (f,  apurement)  ; 
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6*2  Apyr  Aran 

. apurer  Vor  moulu , ben  ©olbteig  Wafdjen 
unb  reinigen. 

Apyre  , adj . c.  T.  fc Itcrfcfl. 

Apyrexie , t.  f.  T.  bie  fticberlofigfeit;  ber 
gute£ag,  ober  btc  guten  £agc,  ba  ber 
patient  bas  lieber  nicht  bat. 

Aquatüe , adj,  mai  im  Raffer  entließet 

unb  fief)  näßret. 

Aquatique,  adj . c.  (fpr.  acouatique)  fum* 

pfscf)t  ; it.  was  im  ÎQajfct  (ebet  unb 

ipâdtfi  J plantes,  oiseaux  aquatiques, 
Sßatferpflanjcn , SBaffcrPÔael. 

Aqueduc , s.  m.  bie  Söaffcrleitung. 
Aquette , s.  /.  eine  2trt  italiänifeßen  tu 
queuté. 

Aqueux,  euse,  adj.  wâfîmq. 

Aquilin,  ine,  (fpr. akiJin)  adj,  nez aquilin, 
eine  £ûbtd)ténafe. 

Aqui’on,  (fpr.  aftlon)  s.  m.  (port.  ) ber 
Storbwinb/  ©turmwinb. 

Aqutionaire,  adj.  notblid).'  • 

Ara,  aras,  s.  m.  ein  tyapaqet). 

Arabe,  adj.  et  s.  c,  ûtûbifcb , ein  Araber, 
eine  Strabcrinn  ; l’arabe , s.  m.  bie  ara* 
bifehe  Sprache  ; fis-  ein  ßartßergiger , 
(araufamO  geigiget  $îann  / ein  harter 
giljî  chiffres  arabes,  bie  S^bien  Ober 
Bijfern. 

Arabesque,  adj.  arabifdj , auf  arabifehe 
Strtî  arabesques,  s.f.plur.  (ober  mo- 
resques ) , Strabeéfcn  , b.  i,  SOcrgietun* 
gen  pon  fcaubroerf , ober  atid)  Jtguren, 
bie  nicht  nach  ber  flîatur  / fonbern  nach 
allerlei)  fonberbatenlÊini&Uen  Deé  tfunfï* 
leré  geformt  ftnb. 

Arabique  , adj,  c.  ttïûbtfcf). 

Arable,  adj.  c.  (fur.)  pfluqbût. 
Arachnéosites,  s.  m.  pi.  ber  ©pinncnflcin. 
Arachnoïde , s.  f.  (#nat.)  baé  £irnfpin« 

mngeroebe  î it,  baé  ©pinnengewebe  im 
SCuqc,  b.i.  etngarteé  £âutlcin,  bas  bie 
ftojlattenen  fteudjtigfciten  umgeben  foU. 
Aracit  , s.  m.  Slratf , SXacf , eine  tKrt 
Branntwein,  bie  nué^utfet,  $Keié  ,’c. 
gebrannt  wirb. 

Araignée,  s.  f.  bie  ©pinne;  (3âger)  baé 
©ptnnennci}  gum  SangebcrSKaubPÔgel, 
auch  ber  Trüffeln  unb  Ârammetéüâgcl  ; 
it.  frumme  ^tnengängc;  (©cfufff.)  eine 
befonbere  2lrt  9toUc  ; it,  bie  Icijtc  burch* 
lächerte  flatte  bcé  Slftrolabimué  ; la 
toile  d’araignée,  baé  ©pinnengewebe ; 
des  doigts  d’araignée,  bad.  feßr  lange 
magere  Jinger. 

Araires,  s.  m,  pl.  ol,  SßcrfjCUgC  gum 

ftclbbau. 

Arambcr,  v.  a.  (un  vaisseau)  fîd)  ûn  fin 

(Schiff  anßängen  i entern. 

Aratner,  v.  a.  T,  ein  ©tûcF  £uch  ouf  eine 
SKolle  bringen , um  eé  §n  gießen  unb 
auögubeßnen. 

Arang,  s.  m.  (Bnchbrucfcr)  ein  laugfamet 
®efcU  ober  Arbeiter, 


Arantèies,  s.  f.  pi,  QAger)  bie  Jafern  ait 
ben  Jpirfdjlâuftcn. 

Aras , f.  Ara. 

Arasement,  s.  m.  T.  bie  obcrjlc  fcfmurebenc 
£aqe  ©teine  einer  föaucr  i bie  0(eid>« 
ftùrfe. 

Araser,  v,  a.  T,  eine  Stauer  abaleichen  / 
in  gleicher  6oße  auffùbren,  bafi  fie  obéit 
gang  eben  ijt  ; it,  etwas  nach  ber  ©chnur 
platt  machen. 

Arases,  f.  f.  pi,  T.  eine  gage  pou  ßoßern 
obfrnicbrigern©teinen,  welche  auf  eine 
ungleiche  liage  fo  gepaßt  werben , baji  bie 
Stauer  oben  fdjmircben  ifl. 

Aratoire,  adj.  c.  rwuv.  gum  SlcferbrtU  Qt* 
ßorig , oberfich  barauf  bejießenb. 

Arbalestrille,  s.  f.  bet  ^^COböflob  i Ctlt 

^nfhument,  womit  bie  ©cßiffer  §ur 
©ee  bie  fpöße  ber  Bonne  unb  ber  ©terne 
meffen. 

Arbalète , s.  f.  bie  3lrmbru|l  ; it.  eine  QCrt 
s)leçe  gum  9Xurmrltßierfang  î (3lnat.) 
l’os  de  l’arbalète,  bft  2auf,  ©pruiig  , 
ber  etflc  Ânocheu  an  ber  ^ufiwurgeJ; 

un  cheval  en  arbalète , fin  Borfpann* 

pferb , welches  por  gweo  ,î)eichfelpfcrbe 
gefpaunt  itl  $ plus  vite  qu’un  trait  d’ar- 
balète, prov.  fchiteller  ûlo  ein  ^)feil. 

Arbaléter , v.  a.  T.  ben  iDûd)fluhl  mit 
©Äulcn , ein  ©ebAubemit  eincm5)ach* 
ffuble  oerfeßen. 

Arbalétrier,  s.  m.  ein  2(rmbruflfcßü$e , 
©chu^enbruber;  it.  ein  Strmbru^macherî 
it.  T.  eine  /ÖachflußlfÄule  im  obéra 
îhctle  rincé  frongoflfchcn  gebrochenen 
Æ)achcé. 

Arbalétrière,  s.  f.  T.  ber  gfechtplaft, 
firn  auf  ber  ©alerte , mo  bie  ©olbûten 
fediten. 

Arbalétrille,  f.  ArbalcstriHe. 

Arbitrage, s.  m.  ber  Stuéfptud)  bfé  ©dûehé- 
richteré  ; it.  bie  ©egenetnanberßültuiig 
ber  perfehiebenen  9öed)felcurfc  ; mettre 
une  affaire  en  arbitrage , cille  ©ad)t  Allf 

©chiebémAnner  anfommen  laffen. 

Arbitraire,  adj.  c.  WiUfÜßrlid)i  it.  eigen* 
mächtig  ; pouvoir  arbitraire,  fine  IM* 

umfchrÀnfte  îDlacht , bie  man  fieß  felbft 
herauénimmt. 

rVrbitrai rement , adv.  CtgenmAdlttg  i ftUf 
eine  wiHfußrliche  ober  bcépotüdie  Strt. 

Aibitral , ale,  adj.  fdmbérid)terlicb. 

Arbitralcment , adv.  fdûcbérichtcrltcher* 

weife. 

Arbitrateur,  s.  m.ti tt  ©chîcbémann  , (WCÏ* 

ehern  erlaubt  iff , bep  feinem  Qluéfprucbe 
nur  bie  BiUigfcit  gu  ?Hatße  gu  gteßeit  ; 
auch  aimable  compositeur,  f.  hingegen 
arbitre). 

Arbitration , s.  f.  (jur.)  eillf  ©dlAßung  , 
ungefähre  Berechnung. 

Arbitre , s.  m.  ein  ©chicbértditfr , ©;chieb$* 
manu , (ber  aber  feinen  SUwfprucß  nach 
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bem  ffrengßen  Siechte  einrtd>ten  «tuf , 
f.  arbitràtcur  ) -,  it.  ein  abfoluter  J>)err  / 
berunumfchranft  über  etwa*  ju  gebieten 

bot;  vous  êtes  l'arbitre  4e  mon  sort,  ©te 

tfnb  #err  meinet  ©chicffal*  ; it.  ber 
Sôtffe , bie  SôiUcnétroft  / banc  (Iil»re) 
arbitre,  bie  asiüfubr , ber  frepe  SBille. 

Arbitrer,  ».  a.  etwatfnad)  ©utbunfett  ent« 
f<f>eit>en  ; it.  etwa*  überhaupt  fehlen. 

Arboiâd e,s.f.  T.  eut  SXaqout  ron  Butter, 
Slahm , ©perbotter , Virnfaft , 3ud«t 
unb  ein  wenig  ©alj. 

Arborer,  ».  a.  (hoch  u.  baitmqerabe)  auf* 
richten,  «itfjietfen,  aufpßanjen,  al* 
Jahnen,  «Dlaffe,  {flaggen,  SBapcn  te. 

Jig.  arborer  l’indépendance  , bie  {fafme 

ber  Unabhinqigfeit  auffteefen  ; — l’im- 
piété , ftdt>  öffentlich  al*  eiu  Stcligion** 
pcröchtcr  befennen. 

Arborisé,  ée  , adj . T.  mit  VÔU!Ud)en  U* 

beefr. 

Arbosue,  s.f.  bie  ©anbbecre , Çfteerttrfcbe, 
ffrucht  bc*  ©rbbeerbaume*. 

Arbousier,  s.  m.  ber  ©rbbeerbaum. 

Arbre,  s.m.  ber  Vaum;  it.  bie  ©pittbel, 
berSTOcllbaum  an9Ubcrn,unb  on  allem, 
wa*  fichfelbß  berumbreht;  bie  ©piUe; 
ÖOellei  Sipe;  ($rech*l.)  ber  JDrehbaum 
on  bem  groben  JDrebrab;  (ben  ben  £e. 
pontefo&rern)  ber  €0îoft  ; d’une  tente , 
eine  jeltßange  ; arbre  nain , (^orffw.) 
3werctobûum  ; arbre  de  brin , ein  au* 
bem  ©amen  gewacbfener  ober  gezogener 
(aber  nicht  bief  er)  Vaum  ; arbre  de  plein 
vent,  ober  de  haut  vent.  Ober  de  plein 
air,  ein  ju  feiner  natürlichen  èôbe 
wachfenber  Vaum;  arbre  en  état,  ein 
noch  frifcbftebenber  Vaum;  arbre  de 
grue,  ber  Äranbalfe  Î arbre  de  Diane, 
ober  arbre  philosophique  , (©bpm.)  ©tl* 
berbaum;  arbre  de  la  croix  , ber  ©tamin 
be*£reu$c*;  arbre  généalogique  ©tamm« 
bûum  ; arbre  fourchu , (ipoef.)  ©a bel« 
reime»  se  tenir  au  gros  de  l’arbre,  prov. 

e*  mit  ber  beflenobermôd)tig(len$artep 
halten,  - 

Arbrisseau , t.  m.  ba*  VÔUlUCben , bit 
©taube. 

Arbrot , s . m.  ein  Vaum  mit  £eimruthen, 
juin  Vogelfänge. 

Arbuste,  s.  m. ber ©traucb , (tfl  fïeitter al* 
ber  arbrisseau). 

Arc,  *.  m.  ber  Vogen  (in  oerfchûbener 
V<beutun<j  ) ; arc  de  triomphe,  eine  ©b* 
Tcnpforte,  ein  Triumphbogen;  arc  de 
carosse , fcer  ©cbwanenbal*  an  eiuer 
tfutfche  ; arc  diurne,  T.  berTagbogcn, 
b.  i,  brr  , ben  ein  ©ejhrn 

über  bem  Jporijonte  burchlàuft;  bander, 
débander  un  arc , einen  Vogen  fpannen 
ober  abfpannen  ; tirer  de  l’arc , mit  bem 
Vogen  fchiejjen  ; Cela  est  courbé  en  arc, 
bae  iß  mie  ein  Vogen  gefrummt* 
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Arcade,  s.  f Ut  ©djwtbboqcn  ; (Vauf-) 
1 bie  VogenßcÜung;  it.  bebeef ter  ©anq, 
Vogengang,  eine  £aubc;  (©d)loff.> 
eine  bufcifenöbnltcbe  &u*bteanng  ; 

! (©<bu(t.)  a -rade  du  talon,  bie  bogeil» 
förmige  SKunbung  be*  Slbiafte*  ; arcade 
de  lunette , ber  VriUenbogen, 

Arcade , s.  m.  pi.  bie  Slrfaber , eine  ge« 
lehrte  Bfabcmie  ju  9tom,  worin  aud> 
tarnen  aufgenommen  werben. 
Arcançon , s.  m.  Da*  Jparj , worau*  ba* 
95ect)  gemacht  wirb  ; it.  abus,  ©eigen* 
bar*. 

Arcane,  s.m.  (©h^m.)  ba*  ©i’bcimniff, 
Arcane  ou  arcanée , s.f.  ber  SKÔthel* 
Arcasse,  s.f.  T.  ber  ©piegel  ober  hinter* 
theil  be*  ©chiffe*  ; it.  ber  Älobcn , ba* 
©cheibenwerf , ber  Slafcheujug. 
Arc-boutant,  s.  m.  (fpr.  ba*  c nicht  au*) 
T.  ber  ©ewolbpfeiler  ; fig.  bic  /paupt- 
perfon  einer  ©efcllfchaft;  ber  Anführer; 
it.  ber  Vogcnpfeiler  einer  Thiire  ober 
einer  Vrucfe;  it.  eine  2lrt  f leiner  iötaff* 
bäum  ; it.  pl . bie  Vocfhalter  einer 
Äutfche. 

Arc-boutcr,  v.  a.  T.  ffußen , untcrffüçeiu 
Arc-doubleau,  s.  m.  ber  Vogen  pon  einem 
Pfeiler  jum  anbern.  , 

Arceau,  s.  m.  T . ber  Vogen  , bie  Ärum« 
mung  an  Thuren,  ^enffern  ober  ©e* 
wölben;  (Vilbh.)  ber  Äleeblattjug. 
Arc-en-ciel,  r.  m.  ber  SKcgenbogcit. 
Archaisme , s.m.  T. eine ocraltetc étebenô* 
art;  ein  2(rchai*mu*. 

Archui , s.  m . fil  d'archai , feiner  metallener 
i £>raht,  ber  nicht  pon  ©olb  ober  ©tlbcr- 
iff* 

Archange , s.  m.  ein  ©menget, 
Archangélique  * s.f  (\Boton.)  f.  ancéüque. 
Arche,  s.f.  T.  gewölbter  Vrùcfenbogen ; 
it.  baö  Vretrerqehöufe  um  bie  ©fhiff** 
pumpe  herum;  pl.  bie  Archen  , b.  i.  bie 
6 Theile,  welche  ba*  Slcuffere  eine* 
©laöofcnö  auömachen  ; l’arche  de  Noé , 
bie  9lrche  be$  ^oah  > fig»  fatn.  ein 
Aau*  obcr3immer,  wo  pielevlcp  Iper* 
fonen  bepfammen  wohnen  ; l’arche  d’al- 
liance, bie  Vunbcôlûbe  t être  hors  de 
l*arche,  ßg.  nicht  fatholifch  fepn. 
Archée,  s.f.  (2llchom.)  ber  9(rd)ôu*  ; ber 
aUgemetneîQeltgeiff;  ba*  ©cntralfeuer; 
ber  £eben$*  ober  Çeuerffoff. 

Archeiet , s.  m.  T.  ein  unoebogene*  ÎBei- 
benret*  an  einem  SOurfncljc;  it.  ein 
Heiner  Vogen,- 

Archéologie,  s.  f.  T.  bie  S(rd)ôorogie/ 
Äcnntnifi  ber  3llterthnmer. 

Archer,  s.m  ber  Voaenfchûçj .//,  ^ôfrher ; 
archer  des  pauvres , eilt  ©ettel»  ober  @af« 
fenoogt  î archer  du  prévôt,  ctn©trû(?cn* 
bereiter;  franc-archer,  etn  Jrepfdjûlî  5 
les  archer*  du  guet,  bit  Vad)tWad)e  JU 
tpferbe. 
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Archerot,  s.  rru  p.us.  ber  2iebC«fd)ÛQf  Ober  Archltectonographie , s.f.  T.  bic  ©cfchrci* 

çupiôo.  I bung  «ineS  ©cbaubcS. 

Archet,  s.  m . ber  BioÜnbogetl  , ©eigc*  Architecture,  s.f.  Die  ©flUfunft  Î it.  biC 


bogen,  vulg.  Jiebclbogcn  ; (@d)totT.) 
ber©ogen  ,£>rcbbogcn , ober  CDrechSl.) 
bie  Sßippe  ; //.  bet  ©tigcl  über  einer 
SBiege;  it.  ber  ©tfwiJjbogcn , @cbwit$* 

fallen;  baber^g-  passer  sous  l'archet,  ficb 

»on  einet  oenerifchcn  Äronf&cit  heilen 

löffelt,  ( plMS.  passer  par  les  grands  re- 
mèdes). 

Archétype , ( for.  arkétype  ) s . m.  boS  ttr* 
bilb , Ortgtnalfiucf  ; («DCunjw.)  b er  £>ri« 
ginaljtcmpel , wornad)  etwas  gemacht 
roirb  ; l’archétype  du  monde,  (jPbiiof.) 

- btc  3bee , naci)  welcher  ©ott  bie  SSclt 
erfehaffen  bat.  . 

Archevêché , r.  m.  bftS  ©rjbiStbunt  î ©t;* 
(lift;  it.  bet  crjbifchèflichc  tyalajï. 
Archevêque,  s.  m.  ftu  <£r$bifd)Of. 

Archi , (aricdnfche*  ©ort , ben  oorne&nten 
©tanb  einer  $etfon  ober  ben  hoben 
©rab  einer  ©igcnfdiaft  *u  bezeichnen). 
©r$...  Archie-fiiou,  eut  ©tjfpifjbubc  ; 
aichi-fou , ein  ©rjnavr. 

Archicamérier,  archichambelhn  , s.  m.  bCt 

©rjfÂmmercr  beS  £.  SK.  SKeicbS. 

Archichancelier , s.  m.  ber  ©tjfanjlct* 
Archidiaconat , s . m.  bûS  Sltchibiacotiat. 
Archidiaconé , s.  m . bet  £betl  eineS  £tt* 
chenfprengels , ber  unter  einem  Sircht 
biaconuS  (lebt. 

Archidiacre,  s . m.  ein  &tCbibiûCOnuS, 
Archiduc,  s.  m . ein  ©rjberzog. 
Archiduché,  s.  m.  bas  ©rjbcrjogtbum. 
Archiduchesse , s.f.  eine  ©riberjoainn. 
Archiéchanson , s.  m.  ber  €r*fd)enfï  l’ar- 
chiéchanson  tranchant , ber  €r$tru(f)fc6. 
Archiépiscopal,  ale,  (fpt, arkiép.) adj.  £r{ 

bifdijflirt). 

Archiépiscopat , s.  m.  btC  erjbifCbOfïifbf 

Sötirbe.  , , . 

Archimandritat , s.  m . bie  Sïïurbe  CtneS 
Strchimanbriten. 

Archimandrite,  s.  m.  ein  2trd)imailbrite  J 
ein  griecbifdjer  &bt. 

Archimaréchal , s.  m.  eitt  ©rtmatfcbûl. 
Archipédant , s.  m.  etn  ©rjpcbatît. 
Archipel  , s.  m.  (©rbbcfchr.)  bet  Archipel , 
bas  înfelmcer. 

Archipompt;,  s.  f.  T.  bet  ^umpenfûdfU, 

in  welchem  fich  bas  Sffiafîer  fammelt, 
unb  worin  bie  Spumpe  (lebt,  um  bas 
Gaffer  heraus  ju  pumpen. 
Archipresbytérai,  ale,  adj.  crjPtieflerliu). 
Archipresbytérat , f.  archiprêtré. 
Archiprêtrc  , s.  m.  eilt  (ErZPttC(lCT. 
Archiprêtré,  s.  m.  bas  2lmt  eines  €rj* 
prie(lerS  ; it.  feint  ©crichtsbarfett. 
Architecte  , s.  m.  ein  ©Oltmeifleri  c’est  un 
grand  architecte  de  fourbe  ,/am.  er  i(t  tin 
Cribetricger* 


Sinotbnung  unb  (Einrichtung  eineS  ©c- 
biubeS;  bie  ©auart;  architecture  mili- 
taire,  bit  £riegSb4Ufun|f  ; architecture 
ravale  , bie  @d)i(fSbaufunft  ; architec- 
ture hydraulique  , bit  äöaffetbaufunfl. 
Architrave,  s.  f.  T.  ber  Unterhalten, 
©inbebalfen  am  Jpauptgcftntfe  ; bie 
jDbeticbrccUe. 

Architi ésoricr , s.  m.  ber  (Erjfcbaljmeifler* 
Arcbitriclin , s.  m.  (alte  ©cfcbidjte)  ber 
©peifemei(ler. 

Archives,  s.f.  plut,  alte  (gefchriebene) 
Urfunben;  it  ber  £)rt,  wo  biefeibm 
verwahrt  werben  ; bas  2trd)i9,  bas 
©chriftenftewôlbe. 

Archi-vilain,  s.  m.  ein  ©rugeijbÂÏS. 
Archivioîe , s.  f.  ein  gewiffeS  mufîfalt- 
fcbeS  Snfttw^ent. 

Archiviste , s.  m.  etn  2lrd)ipariuS , Strchio- 

bcwûbrtt* 

Archivolte , s.  m.  T.  atiSgefcfmißte  3ie# 
ratben  an  ber  ^ante  eines  ëcbwib* 
bogenS. 

Archontat , s.  m.  bas  2lmt  eines  Slrcbonten  ; 

bie  StegierungSjcit  beffelben. 

Archonte,  (fpr.  aik.)r.  m. einîlrcbont,  tint 
gewiffe  SJKagitfratSperfon  ber  alten  ©rie» 
d )en,  bef.  ju  Sltbett. 

Archures,  s.  /.  pi.  T.  bie  runbe  bôljerne 
©ebeefung  eines  SKubldeitteS  ; ber 
SKublbotttd). 

Arco,  s.  m.  (©cbmefyer  jç.)  bieilraÇe, 
b.  t.  bie  îfôetattfôtner , bie  in  ber  2lfcbc 
jurûcfbleiben. 

Arçon,  s.  m.  ber  Sattelbogen;  (X>utnt.) 
ber  ftaebbogen,  bie  SBottc  ju  fdjlagcn; 
(©Chloff.)  f.  archet  ; faire  j^erdre  ( ober 
vider)  les  arçons  i qn.  ; fig.  einen  OUS  bmt 
©attel  heben. 

Arçonner,  v.  a.  (^>Utm.)  btt  SBoUt  mit 

bem  So^bogen  fdjlagcn* 

Arçonneur,  s.  m (jTputm.)  ber§acber,  bet 
bic  5BoUc  feblögt. 

Arcot,  arcou,  f.  arco. 

Arctique , adj.  c.  nôïblid)  ; 1«  P^le  arctique, 
bet  91orbpol;  le  cercle  polaire  arctique, 
bernôrbltche  <polûrjirfcl. 

Arctitude,  s.f  (^nat.  :c.)  bic  ©ttge. 
Arcturus,  s.  m.  T.  ber  SlrftUruS,  Ciît 
©tertt  cr(ler  ©r&fic. 

Aidasses,  s.f.  pi.  5lrt  geringer  pcrftfcfcct 
@etbc, 

Ardassines,  s.  f.  pl.  bie  bc(te  pcrfîfcfje 
©eibe. 

Ardélion  , s.  m.  fam . etn  leicbtfîtintger 
gfôcnfch  / ber  mehr  perfpridit , «IS  et 
halten  fantt. 

Ardemment,  adv.  ßg.  feurig,  bt^tg  t in* 

brunflig , eifrig , fcbnlich. 

Ardent,  te,  adj.  feurig  ; flluhenb  ; bren* 

umb  ; 
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mnb;  heif ; ßg-  heftig,  giftig,  feurig, 
it*  eifrig;  T.  hévre  ardente,  bö*  hitjige 
gicber , miroir  ardent , ein  ©rcnnfpicgel  ; 
esprit  ardent,  ©pititU*,  bet  ftd)  leid)t 
entjunbet;  poil  ardent,  feuerrothe*  £aar 
(ber  tpferbe);  chapelle  ardente,  ein  er* 

* leuchtete*  &rauergcrüfte,  (castrum  do- 
loris);  chambre  ardente,  (ober  de  justice), 

c&mt.  in  granfreid),  ein  Dbergcrtcht , 
ba*  über  bieienigen  rid)tete,  bie  fich  bep 
SSerwaltung  ber  fonigl.  ginanjen  einer 
Untreue  fchuUrig  qemacht  hatten  ; vais- 
seau ardem,  ein  ©chiff , ba*  ftd)  aüau* 
bicht  anbenSffiinb  legt,  ober  $u  fcharf 
bet) m SSinbe  fegeft. 

Ardent,  s.  nu  î)Cr  3rrt»ifc^/  ba*  Irrlicht; 

• * (3Öap.)  eine  gluhcnbc  Äol;le  ; </.  etne 

brcnnenbcgûcfei  ; 1«  mal  des  ardens,  ba* 
heilige  geuet  ; U.  ba*  billige  gicber. 

Aider,  ardre,  v.  a.  ol.  bteilUeit,  le  feu 
Saint-Antoine  vous  aide, /*>/>.  bid)  brenne 

büö  geuer  beö  heiligen  läntoniu*  l 

Ardeur . s.  /.  bie  brennenbe  £ü)e  ; fig* 
bteJP)içe,  jrjeftigfeit , Sebhaftigfeit  ; n* 
bö*  geuer;  d ardeur,  adv.  hifciq,  eifrig. 

Ardihon,  s.  m.  ber  £>crn,  bie  3ungc  in 
einer  ©chltaße;  ü n’y  manque  pas  un  ar- 
dillon , prov.  vuig,  es  fehlt  nicht  ba*  ©e* 
ringle  an  feiner  2iu*rûftung. 

Ardoise,  s.  f ber  ©chiefcrfletn ; £ach- 
fddefer. 

Ardoisé,  ce,  adj.  fchiefcrfarbtg. 

Ardoisière,  s.f.  ein  ©ch icfevbr ud) , eine 
©chiefergrubc. 

Ardu,  e , adj.  ol.  fig.  fd)WCC,  ftctl. 

Area , s.  f ((fôcbic.)  eine  ®laße , fa&Ie 
flotte  auf  bem  Äopfe,  wo  bie  Jpaarc 
ausgefallen  ftnb. 

Arec,  s.m.  bie  Slrefanuf;,  bie  grudjteiner 
$rt  ^almbâumc. 

Arène,  s.f.  (<poef.)  ber  0ûnbi.Aç.  ein 

ÂampfplûÇ  » les  arènes  de  Nismcs,  ba* 

Amphitheater  ju  9H*me*. 

Aréner,  v.  n.  (©AUf.)  ftd)  fcnfcn. 

Aréneux,  cuse,  adj.  (tyoef,)  fûllbtg. 

Aréole,  s.  f.  (2luat.)  ba*  #ôfd)en  ; ber 
aBarjcnfret*  , ein  Heiner  gefärbter 
SKing  um  bie  «Jöarje  ber  weiblichen 
Prüfte;  (©com.)  eine  Heine  glädie. 

Aréomètre , s.  m.  T.  eine  Art  SBaperwagc , 

\ iur  0d)n>erenmcffmtg  fluifiget  Âôrpcr. 

Aréopage,  s.  m . ^in  @erid)t*hof  ber  Sltbe* 
mtnfet  ; öet  Slreopagu*  ; fa.  eine  2)ev» 
faramlung  ehrwûtbiger  inner. 

Aréopagite,  s.m.  ein Areopagit,  einSRtd)» 
ter  bepm  Slreopagu*. 

Aréostyle,  s.  m . (ait.  <5auf.)  Diejenige 
©iulenftellung,  wo  allemal  jwifdien 
2 ©äulcn  (in  SXaum  oon  4 ©äulcnbttfen 
gelapen  war;  ein  weitfäuliger  ®ûu, 

Aréottctonique , s.  f.  (£rteg*baut.)  bie 

£unj*  anjugteifen  unb  fich  au  oertI;et- 
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Aréotique , adj.  c.  et  s.  m . T.  ein  $Rittel, 
baô  ben  0d)wcig  treibt  unb  bie  ÿovett 
ôtjrnet. 

Ar« , v.  n.  (@d)ittf.)  ben  Slnfer  fcbleppen. 

Arête , s.f.  eine  gjfcbgrite  ; U.  bie  Âante 
etueO  Jimmctfttideô  te,;  it.  ittwenbige 
Äante  beö  9tan bed  ait  fladjen  ©ebupein 
unb  £cUetn  ; it.  ber  Stanb  am  Simoeö  ; 
ît*  bie@pihcam  fcôifelfUcl;  it.  ber  Dîu* 
den  ober  bte  5)jcfe  làttgé  ber  £)egen* 
f linge;  (gortihf.)  ber  'Uutift,  wo  jwe  t) 

1 £inien  frcuîweifc  burd)  einanbec  lau- 
fen; it.  bie  SHûcfenbaarc  bcô  Libero, 
^jafentc.  ; bcr0d)Wanj  eitteö  <J)feröcö, 
obne  bie  ipaare;  it.  plur.  T.  bie  ©top- 
peln  ber  abgefdmittenett  Staate  am 
©chwanae  cincö  ÿferbeô;  U*  eine  fd)i- 
bige  ©chnengefdiwulft  an  ben  ^>inter- 
fchcnfeln  unb  Âniebeugen  bco  <pferbcô, 

bie  $??aufe;  du  bois  taillé  à vive  arête, 
fdbarfbchûueneô  S) ola,  fo  ba§  webec 
SXinbe  noch  ©plint  mehr  baratt  ift;  (uott 
©teinen)  fdjarffantig  unb  fauber  be- 
hauen. 

Arêtier,  s.m.  T.  ber  ©dfparten,  ©crab- 
fparren  an  einem  hoUinbifd>eu  5)ache, 

Arctières , s.f.  pl.  T.  ©ppö»  ober  Äalfatt- 
wùrfe  îwtfchett  ben  Èdfpfttren  eine* 
^icgclbacheô, 

Aîganeau,  s.  m.  (©chtfff.)  eût  btdet  Cifcr- 
ner  $ing  jum  atibinbett  ber  J^auc , bec 
Âabelrutg, 

Argemi , argemon , s.  m . T.  ein  ©cfd)î*Ut 
auf  bem  Augapfel,  ober  auf  bettt  SSctpen 
tm  Säuge, 

Argémonc,  s.  f.  (tacheliger  SSvOfcn , eine 
ÿflanâe.  . 

Argent , s.  m.  ba$  ©ilber»  it*  bie  ©ilber- 
mùn§e;  it*  fcaô  ©clb  ; fa*  baé  2)ermô- 
gen/ber  SHeichthum  ; (aSapcnf.  u.  SPoef.) 
bie  weilfe  gûtbc;  argent  trait,  £ra&tftl- 
ber;  bas  aigent,  fd)led)tei5 , geringhal- 
tiges ©ilber  ober  ©clb  î argent  en  lame, 
©ilbetlahn , b,  i.  $u  breiten  gaben  ge* 
plättetet  ©ilberbraht;  argent  de  mine.  ‘ 
©ilbercra ; — de  chimie,  unädttcö  ©ü* 
ber;  — de  coupeUe,  ^apcltciifilber , 
fein  abgetriebene*  ©ilber;  — de  vais- 
selle , ©ilber  aum  «Berarbettcn  ; argent  en 
chaux,  en oeuvre,  perfchlûd te* , »erar- 
beitete* ©ilber  ; argent  haché , weiß  ar- 
fenifaluche*  SOietaU  ; it.  gemtnbectc* 
©ilber;  aigent  en  feuilles , «ôlûttftlbcr , 
argent  en  coquille,  3Kufd)elfllbcr  amn 
€f>vû(cn  5 argent  en  bain  , ©ilber , bü* 

wirHieh  im  glujTe  Heht  ; argem  en  pâte , 
©ilbevtcig,  b.  t.  ©über,  ba*  bûlb  fdjmel* 
jen  will;  it*  gewafrijetic*  ©über,  aum 
perfübem;  argent  de  cendrée,  tuit'Slcp  gc* 
reinigte*  ©ilber,  ba*  tu  weicher,  wohl- 
gcwafdiener  Slfche  gefdjinoUcn  wirb; 
argent  de  grenaille  , JWCOntal  gfVCtnigtC* 
©Übet  J argent  fin  fumé,  geräucherte* 
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©ilbet,  tat  man  fur  vergottete*  ©ilber 
ju  verlaufen  fucht;  argent  fcux,  falfche® 
(Soll»;  it.  ©Überblattet  von  gcfdjlagc» 
nem  ginn;  argent  le  roi,  (ehern.)  9){üna* 
fUber;  aigent  tenant  (or),  golbbttltige* 
©Über;  argent  en  cristaux,  frpftttllifirte® 
©ilbct;  argent  en  grains,  granulitte® 
©Über  ; argent  en  barre,  en  lingot, 
©ilberbarren , ©tangenfïlber  ; argent 
comptant,  battre*  ©elb;  argent  blanc/ 
©ilbergelb  ; argent  courant , Gnrrent« 
gelb;  ärgernde  banque,  ®anC0gelb » ar- 
gent de  permission  ; 2ßed)felgelb;  argent 
pour  boire,  £rtnfgelb;  argent  mignon, 
Sparpfennige,  Jpegepfennige.  Fig.  et 

Prov . ses  promesses  ne  sont  pas  de  l’ar- 
gent, auf  feine  Sßorte  lift  fld>  nid)t 
bauen  ; le  terme  vaut  l’argent , bte  Çrift 
iff  ©otte*  Werthî  C’est  autant  d’argent 
perdu , ba* ©elb ift  fo  gut  al®  verloren; 

avoir  le  temps  et  l’argent,  alle®  nach 
Sßunfd)  haben;  il  en  a pour  son  argent, 
er  ift  rechtfchaffen  angeführt  roor&en, 
er  hot  fein  £he»l  befommen;  argent 

comptant  porte  médecine,  ©ut  macht 
SfôuthS  l’argent  fait  tout  dans  le  monde, 

©elb  ift  bie  £ofung , ®elb  regiert  Die 

SQelt  ; point  d’argent,  point  de  Suisse, 

fur  nicht*  bef  ommt  man  nicht*  ; vu  lg. 
fein  Äreujer,  fein  ©chweiaer;  umfonft 

ift  Der  J^OD  » JC  suis  court  d’argent,  ici) 

bin  fnapp  an  Selbe , ba*  ©elb  ift  bep 
mit  bunn  gefiet  ; c’est  un  bourreau  d’ar 
gent,  er  »ft  ein  €rjperfch»enber  ; paye* 

argent  sec , baat  au0bejtthlen  ; y aller 
bon  jeu  bon  argent,  um  battre*  ©elb 
fpielen,  it.  frepmüthig  hanbeln;  prendre  I 
pour  argent  comptant,  für  baate  SJvÜnje 
annehmen  , b.  i.  etwa*  leicht  glauben  ; 

il  veut  avoir  le  drap  et  l’argent , et  !OiU 
auf  allen  ©eiten  gewinnen  ; jouer  argen» 
sous  corde,  (Sßaüfpiel)  um  baareö  ©elb 
fpielen. 

Argenter,  v.  a.  petfïlbem  ; mit  ©ilber* 
plüttdjen  belegen , plattiren  ; argenté,  ée, 
part,  »erfilbert,  plattirt,  filberfarben  ; 
flots  argentés,  ©tiberwellen;  gris  argenté, 
ftl  b ergrau. 

Argenterie,  s. f.  ba*  ©ilberacug , ©Über« 
gefehirr;  it.  filbcrnc®  Âirdtengeràthe. 

Argenteux,  euse,  adj.  pop.  ber  PÛl  battre* 
©elb  hat« 

Argentier , s.  m.  ber  ©ilbetverwahrer, 
gablmeifter. 

Argentin, ine,  adj.  ftlberfarbig ; it. füber» 
hell,  wie  0ilber  flingenb;  voix  argen- 
tine, eine  ©ilberftimme;  onde  argen- 
tine, bie  ©ÜbcrWcUe  ; ton  argentin, 
(«Dîaler.)  ein  0ilberb!icf, 

Argentine , s.f.  ba*  ©tlbetfrttUt,  bet  ©An* 
ferief)^ 

Argenture,  s.f  bie  SBerfilberuna  / 95ele* 
gang  mit  ©ilbcr,  ba*  ©ilbcrplatten. 


Argi  Argy 

Argile , s.  f.  ber  £hon , bie  Z hon*  ober 
$ôpfercrbe. 

Argileux,  euse,  adj.  thonidjt,  thonartig, 
Argo,  s.  m.  ba*  ©d)tff,  worauf  3afo 
nach  Solch»®  fuhr,  um  ba*  golbene 
* SBlief  jU  holen. 

Argonautes,  *.  m. pi.  3afon* Steifegefahr» 
ten  bep  Der  Eroberung  beö  golbeneit 
SSltef c* , bie  Argonauten. 

Argot,  s.  tp.  bie  ©auner*  ober  £>ieb** 
fprache  ; ba®  SXothwÜlfch  ; it.  (©irtn.) 
ba*  abgeftorbene  €nbc  an  einem  Zweige 
ober  an  einer  Siebe  (auch  ergot). 

Argotcr , v.  a.  T.  bie  gwetge , fo  weit  fie 
perborrt  finb , abfehneiben. 

Argouiet , s.  m.  oi.  ein  QSüchfenfchüfce  $u 
• Sterbe  ; c'est  un  pauvre  argouiet  ; prov. 

vulg.  er  ift  ein  elcnber , nichtöwüröiger 
g&lenfch. 

Argousm  , s.  m.  ber  tyrofo®  auf  einer  ®a- 
leere;  le  mousse  d’aigousin,  ber  ©teefen* 
fnecht. 

Argue , s . f.  T.  bte  JOrahtwinbe  ; it.  bie 
ÏDrabtjieberep  ; it.  bie  ©chicbbanf  bepm 

©robbraht|ieher  î tirer  à l’argue  , ©il* 

berbrabt  aiehen. 

Arguer,  v.  a.  T.  ©ilbergrobbraht  aiehen. 
Arguer , v.  a.  (jur.)  befchulbigen  ; fchcl* 
teu  ; tabeln  ; beftrafen  ; arguer  un  con- 
trat de  faux,  eine  «Berfchreibung  fut 
fûlfd)  auOgeben  ober  erflÄren. 
Argument,  s.  m.  ber  ©chluf , fcewet** 
grunb,  ba®  Argument;  (jur.)  bie  An* 
aeige,  SOlnthmafnng , ber^ewet®;  it. 
ber  3ubalt,  Auôaug , furae  begriff 
eine*  ©liehe®  ÎC.  argument  dialectique, 
ein  wahrfcheinlicher , aber  nid)t  über* 
aeugenber  ©d)luf. 

Argumentant,  s.  m.  ber  Opponent  bep  einer 
£>ifputation. 

Argumentateur,  s.  m.fam.  ein  jOifpUttf» 

geift. 

Argumentation,  s.f.  T.  ber  95eWet* , bit 

Anführung  ber  ©rùnbe;  it.  bie  Art/ 
einen  5)cweiö  a«  führen.* 

Argumenter,  v.  a.  de  qch.  à qch.,  POtt  ft<* 

wo*  tauf  etwa®  anbere*  fdjliefen; 
©d)lûfîe  madten  ; it.  contre  qn.  ou  qch.  , 
gegen  jemanb  ober  etwa*  beweifen  ; it. 
Solgrrungcn  au*  etwa®  jtehen. 

Argus,  s.  m.  ($îptbol.)  ber  iîônig  Arguf 
mit  ioo  Augen,  wooon  fünfaig  allemal 
offen  waren  ; fig.  eine  wachfame,  fehatf* 
lïchtige,  ober  auch  eiferfüchtige,  (»erhet« 
rathete)  iperfou;  it.  ein  ©pion  ober 
Aufpaffer  in  einem  Jpaufe;  des  yeux 
d’Argus , Arguöaugen. 

Argutie,  s.f.  T.  bie  ©piçfînbtgf  eit  ; ein 
fopbiftifdjcr  weit  hergeholter  iöewet*. 

Argutie ux , euse,  adj.  nouv . fpipftHÖig. 
Argyropée  , s.f  (Alfhpm.)  bie  Äunfl , UH** 

eble  Metalle  in  ©ilber  an  verwanbeln« 
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Aria  Arma 

Arianisme,  s.rru  ber  BrioniSmu*,  bit  Mtt 
bcô  2triuS. 

Aridas,  a.  m.  ^nbifchet  Taffft. 

Aride,  adj.  c.  ( prop . et  ßg.  ) tTOCfeit,  ma- 
ger / bùrr , fraftlo* , unfruchtbar. 
Aridité,  s. f.  bit  Trocfenheit , $ûrte , 
Unfruchtbarfctt,  Schlaffheit. 

Aridure,  s. f T.  bie  2üi$jehrung,&ôrrfucht, 
bef.  M ©chwtnben  einjefner  ©lieber. 
Arien , s.  m.  ein  Slrianer. 

Ariette,  $.  f.  eine  fieinc  ober  leichte  Strie. 
Angot,  «.  m.  eine  Slrt  Pfeifer. 

Amer , v.  a.  T.  bie  ©egeljiangen  auf  bem 
©chiffe  berablaffen. 

Aristarrjue  , s.  m.  ein  flrenqer Äunffrichter. 
Aristocrate , s.  m.  ein  Striffofrat , ein  COCtt* 
«lieb  ober  SlnbAnger  einer  arifiofrati* 
fchen  ftegierung. 

Aristocratie,  s. ß eine  SHeqtmmgôform, 
wo  bie  Sornehmften  im  Staate  bad  SXe* 
giment  fuhren , eine  Slriffofratie. 
Aristocratique , adj.  c . arijloftatifch. 
Aristocratiquement,  adv.  auf  eine  arifio* 

fratifche  Strt , ariffofratifch. 

Aristoloche , s.  f.  bie  Ofterfucep  Opflanije). 
Aristotélicien , s.  m.  ein  2tnhAngcr  ber  îehre 
be$  Slriffotelcô. 

Arithmande,  s.f  T . bie  SBeiffagung  burch 
Bahlen. 

Arithméticien , s.  m.  ein  ÖUchenmeifier. 
Arithmétique , adj.  c.  arttbnietifd)  , JUt 
SXechcntunft  gehörig. 

Arithmétique,  s.  f.  btc  SXechfnfunff. 
Arithmétiquement , adv.  auf  eine  aritbîUe* 

tifehe  Slrt,  arithmetifeh  ; nach  arithme* 
tifehen  ©erhiltntffcn. 

Arlequin,  s.  m.  ber  tyidfelhAring;  vuig. 
£an$wurjf. 

Arlequinade,  s.f.  bü$  tyoffenfpielî  it.  ber 

tyoffcnjlreich;  *uig.  jrmnéwurffflreich. 

Armadîiie , s.f.  (bcp  ben  ©pantern)  eine 
fleine  flotte  ; it . eine  fieinc  Fregatte  ; 
it.  bas  <JJan$crthicr. 

Armand,  s.™.  T.  eine2ir$enep  fùr^ferbe, 
bic  nicht  freffen  wollen. 

Annarinthc,  s.f.  bie  9îU§bolbf,  (Cacbrys) 

(ein  tyffanjengefchlecfjt). 

Armateur,  s.  m.  ein  {Jrepbcuter  jur  ©ee, 
ein  Saper  ; U . ein  Stheber  , b.  i.  ber 
Sigenthûmer  eine*  folchen  ©chiffe*;  it. 
etn  Saperfchtff  felbff , ein  Saper. 

Armature  , s.  f.  T.  bCT  ’Bffdjlag  î iU  allf* 

Sifenwerf  / ba#  jnm  ißefchlagc  gehört; 
(©ttffer)  bie  eifernen  SRoffffibe  ; it.  ber 
Stift,  welcher  ben  flcinern  Arbeiten 
be*<Xothgief?er*  mitten  burch  ben  £ern 
gefteeft  wirb  ; (ftqturqefch.)  ber  SJCe* 
taBanffng,  bie  metaUcfche  unb  glàn- 
grnbe  .truffe  auf  ftgurirten  Steinen  ; 
armatures , plur.  allerlei)  ÂriegégerAthc 
unb  Trophäen  *ur  2luöucruna  an  Eh- 
renpforten ; ber  SÔaffenfcbmud . 

Arme  , s.  f.  t)aS  ©CWcht  î armes , plur . 

hic  ©affen  ; bie  ganje  Ôvûflung  eine*1 


67 

Stieger«;  it.  ba*  ©ewehr,  bef.  ba* 
©chicfigewchr  i ßg.  ba*  Âriegolcben  ; 
ber  Solbatcnffanb  ; bie  Âriegsbienftc; 
it.  bie  Truppengattung  ; it.  baè  ’ïBapcn  ; 

arme  i feu , et»  Schießgewehr  ; armes 
offensives,  Truçwaffen  ($ um  Angriffe)  ; 
armes  défensives , Schußwaffen  ; être 
sous  les  armes , im  ©ewcbre  fie hen  ; il 
est  bien  sous  les  armes,  bie  ÄtiegÖrÜ- 
ffung  fleht  ihm  gut;  faire  passer  un 
soldât  par  les  armes , einen  ©OlbatCtt 
arfebuftrcn , b.  i.  ihn,  nach  bem  Slucf- 
fpruebe  betf  Äriegö  rechte* , erfehiefjen; 
hautes  armes,  bas  Obergewehn  it.  i* 
fen  , £aUebarbcn  te.  ; basses  armes  ober 
armes  blanches,  blanfCé  ©fWeht  î armes  . 
à lance  et  à pointe , ^au*  Unb  ©tO§ge*  ; 
mehr;  homme  d’armes,  ein  SHctter  in  fei- 
ner völligen  SXuflung;  maître  d’armes, 
ober  en  fait  d’armes,  Çec&tmeifler  ; lee 
armes  des  pièces  de  canon  , bit  @tU(f* 
geröthfehaft  ; les  armes  de  la  barre  , batf 
©ewerf , bie  JÇ)auer  ober  bie  Jpaujôbne 
beô  wilben  @chweine$;  il  est  né  pour  les 
armes,  er  iff  jum  ©olbaten  geboren; 
faire  ses  premières  armes , ßg.  (fine U Cr*» 
ffen  Jelbiug  thun;  faire  des  armes, 
fechten;  tirer  des  armes,  fid)  im  Rechten 
Ùben;  tirer  dins  les  armes,  atlfferholh 
ber  $rme  beÿ  ©egnerö  auô(lo§en; 
tirer  sur  les  armes , mit  bet  tfling* 

über  ben  2lrm  beö  ©cgnerö  htnauö- 

floficn  ; mettre  les  armes  k U main  k un 
jeune  homme,  einem  jungen  Sftenfcben 
bie  erfie  $nweifung  im  Rechten  geben; 
quitter  les  armes , bie  Äricgöbtenfle  per- 
la ffen  ï rendre  les  armes,  ba0  ©ewcht 
flrccfen,  (Ich  ergeben;  haut  les  armes! 
ba$  ©ewehr  hoch  î armes  ! ju  ben 
fiDaffen  '.  inô  ©ewehr  î l’heureux  succès 
des  armes,  bie  glûd lichen  SPaffcn;  les 
armes  de  France , ba$  franjôfïfche  20a* 
pen;  les  armes  de  l’Empire,  baÔ  SXcichtf* 
wapen;  armes  pleines,  ein  voUetf  20a* 
pen;  armes  brisées,  mit  93eojcid)fn  ; 
mi-parties  , £albfchilb  î écartelées,  qe« 
piertheilt;  armes  pariantes , ein  rebeube* 
Sôapen , batf  ben  tarnen  bcö  j^attfetf 
fpmholifch  auîfbrÛdPt;  armes  d'altiance  , 
angeheiratheted  2Dapcn  ; quelles  sont 
vos  armes  ? wa$  fuhren  ©ie  in  3hrem 
58ûpcn  ? Fig-  et  Prov.  les  armes  sont 
journalières,  baô  Äricgögluc!  tfl  oerAu* 
bcrltd)  ; faire  tomber  les  armes  k qn., 
einen  befânftigen;  la  beauté  a des  armes 
auxquelles  i!  faut  se  rendre,  ber  ©chött* 
heit  fann  man  nicht  wiberflehen;  li- 
dess us  je  rends  mes  armes , hierin  bf* 

fenne  ich  wein  Unpermöaen  ; faire  armes 
de  tout,  alle  mögliche  Mittel  anwenben  ; 
s’escrimer  des  armes  de  Samson  , /jqp.Cmit 

©imfon«  Sßaffeit,  ober  mit  bem  (pfeliS* 
finnbaefen  wähl  umjugehen  wiffen) 
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tapfer  ejfen , mit  voflett  Warfen  freffc«; 

il  représente  les  armes  de  Bourges,  oi>Ct 
ce  sont  les  armoiries  de  Bourges  , un  âne 
sur  la  chaise , pop.  fagt  man  »on  einem 
ungefchicFtcn  s&enfchen  / ber  fïc^  auf 
einen  ©tubl  gelagert  fiat  ; les  armes  de 
Vuicain,  Jpabnrepfcbern. 

Armé  , ée , part,  et  adj.  f.  armer , beWûff* 
net;  gebarnifeht  ic.  (S8ap.)  bewehrt; 

armé  de  toutes  pièces,  in  Vollem  Jpar* 
ittfchî  qanj  bewaffnet;  i main  armée, 
mit  bewaffneter  £anb;  vaisseau  armé 
en  guerre , ein  jum  tfrieg  au$geruffete$ 
®cbiff.  „ 

Armée , s.f.  bic  2lrmee , ba$  £eer , £rieg0* 
- ^eet/  bie  Âriegtfmadjt } armée  de  l’Em- 
pire , Reieböarmee  ; armée  royale , (ol. 
in  ftranfrcicb)  bie  grofe  Srrnee , bie  mit 
einem  jiarfen  Strtillerietrain  marfcbtrt  ; 
armée  navale,  bie  flotte,  armée  d’ob- 
servation , £)bfcrvation0armec  ; Dieu 
des  armées , (Bibel)  ber  ®ott  ^ebootb  / 
ber  ®ott  ber  #eerfchaaren. 

Armeline,  s.f.  ober  martre  armeline,  ba$ 

4>ermelin* 

Armement,  s.  m.  bie  Ærieg$ruj!ung ; it . 
Sluörüftung  eineö  Ärieaöfchiffe*  ober  ei* 
ner  flotte  ; it.  bie  ©eefolbaten;  ©chiffe 
mannfehaft  ; it.  bie  Bfemannung  eines 
©ebiffeö  ; it*  bie  Bewaffnung  ber  ©ol* 
* baten  ; armement  de  voûte  , (Baut,)  ba$ 
Bogengerufte.  _ * 

Arménien,  ne,  adj.  et  s.  ein  Armenier  ; 
it.  Arménienne,  s . f ber  atmeilifd)C 
©tein. 

Armer,  v.a.  bewaffnen,  bewehrt  machen  ; 
it»  mit  €ifett , Äupfer  te*  verfeben  ober 
befchlagen;  if*  $um  Ärieg  auörüffen; 
armer  un  vaisseau  , autfrùfïen , beman* 
tien;  it.  Gelegenheit  junt  Kriege  geben; 
ßg»  aufheçen  , aufbrtngen  ; fig»  tn  ben 
Jparnifd)  bringen  ; armer , v»  n.  £rup* 
pen  werben;  fich  ruften , tfriegfyuru* 
flungen  machen;  T»  armer  un  canon, 
bie  Äugel  in  bie  tfanonc  'einführen  ; 
armer  les  avirons,  bie  SXuber  auôlegen, 
b.  u fie  auf  ben  Borb  legen  unb  jum 
SvUbern  fertig  halten  ; armer  un  aimant , 
.einen  SKagnet  in  €ifcn  einfaffen  ; armer 
une  poutre  de  barres  de  fer , eilten  Baf* 

fen  mit  Cifenfiangen  befragen  ober 
verfeben.  / 

8’Armer  , v»  r • de  qch.  contre  qch. , ftcf) 
waffnen , fich  mit  ©ewebr  verfeben  ; it. 
bie  SSaffen  ergreifen  ; fïcb  Kriege 
ruften  ; ßg — contre  qch.,  fidï  gegen 
etwa*  verwahren , §.  B.  gegen  bie  £iitc  ; 
ficb  mit  etwas,  j.  B.  mit  ©cbulbwaff* 
' nen  ; fïcb  auf  etwa#  gefaßt  machen; 
(öteitfeb.)  le  cheval  s’arme  , bO0  »Pfcrb 
fct?t  bie  ©tangen  an  bie  Bruft. 

Armet,  s.  m.  ber  Jpelm,  bie  <J3icfcI6aubc, 
©turmhaube  (ber  iwnben  Stitter);/^. 
etjam . ber  tfppf. 


Anni  Arpe 

Armillaire  , adj.  c»  T.  au$  Stittgctt  JUfaitl- 
men  gefegt  ; sphère  armillaire , eine  ipim* 
meléfugel,  bie  auô  pirFeln  beliebet, 

Amiiles,  s.  f.  plur.  (Bauf.)  bie  SXinge, 
b*  i,  Heine  winfelredjt  gefdmitjte  3i«a- 
then  um  bas  borifdic  Capital  herum. 

Armistice , s.  m.  ber  SEBaffenfHUflanb. 

Armogan , s.  m.  (guf  ber  mittcUinb.  ©ee) 
gtmftige*  58etter  nur  ;©cbiff fahrt. 

Armoire,  s.f.  ber  ©dwanf,  Mafien;  ar- 
moire à vaisselle , ber  ©efcbirrfchranf 
tn  bet  ÂUCbe  ; l’armoire  de  la  Synagogue, 

bie  heutige  Butibeélabe  ber  5«ben , 
worin  fie  ihre  heiligen  Bûcher  ver- 
wahren. 

Armoiries  , s.  f pl.  ba$  Sôapen  ; livre  d’ar- 
moiries, ein  SÔapenbuch  (f.  auch  armes). 

Armoise,  s.f.  ber  Bepfufi , (fpfïanje). 

iVrmoisin , s.  m.  Slrmoifitt , ein  bùnnct  * 
unb  wenig  geglinjeter  îafet. 

Armons,  s.  m. pi.  (STOagncr)  ber  2lrm  ober 
ber  £>eicbfeltr4gcr  ; bie  bcçben  Jpoljcr 
am  54}orbetwagen. 

Armoriai,  le,  ad/,  von  S©apeit  hanbeïnb , 
ober  baju  gehörig. 

Armorial , s.  m.  ba0  SfßapeilbUtb. 

Armorier,  v.  a.  SBapen  auf  etwaô  malen 
ober  fcijen,  J.  B.  auf  Äutfchen. 

Armorûte , s.  m.  ein  îôapenoetffànbiger  ; 
it.  £ehrer  ber  SEBapenfunfl  ; it.  SBapen- 
madjer. 

Armure,  $.f.  bie  9tüfhwg  ; ber£arnif<&; 
ßg.  ber  ©chuç,  ©diirm;  it.  baö  Be- 
fehlige (auch  armature)  ; l’armure  de 
l’aimant , bie  Armatur  ober  (Sinfaffung 
eine*  ^Oîagtieteô  mit^€tfcn;  armure 
complète  , VOÜC  SXufluug  î armure  h 
l’épreuve,  fcbufjftcpe  Dîiiftung. 

Armurier,  s.  m.  ein  Sßaffcilfchmib  J it* 
©cwchrbinbler. 

Aromate  , s.  m.  ba0  ®eWÛri;  aromates, 
plur.  woblriccbenbc  ©pejerepen. 

Aromatique , adj.  c.  ttromatifd) , gewurj- 
haft. 

Aromatisation  , s.  f.  bie  S©U«ung  ; ?0ti- 
fehung  ber  ©pccercpen  in  bie  SUrjeneçcn  ; 
SDcrmifdiung  mitt©ewûrjen. 

Aromatiser,  v.  a.  WÛrjen. 

Aromatite , s.  f ber  ©ewurjftein , ÔJîpr- 
tenflcin. 

Aronde  , s.f.pl.  ol.  eine  ©chWalbe;  queue 
d’aronde , (^immerra.)  ber  ©chwalben- 
fehwanj,  cineîirtBalfenbanb  baôjwep 
Apôljer  (bep  ben  SKèmem  auch  ©teilte) 
iufammen  binbet;  ouvrage  à queue  d’a- 
ronde,  (Jortif.)  ber  ©chwalbenfchwoitj, 
eine  2trt  Stuffcnwcrf. 

Arondeiat , s.  m.  ol.  eine  jungc©d)walbe, 

ArpaiUeur  , s.  m.  ein  ®0l6wâfcher  , ®0lb- 
fucher  am  Ufer  ber  Jlûffe. 

Arpège,  s.  m.  (SJtufif.)  eine  ©ammluttg 
von  fchnellen  Siccorbgriffen. 

Arpéçement , s*m t JT;  ba$  ^arpeggircn  tu 
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Pet  Vtufîf/  wenn  man  ôte  £one  eines 
Slccoröö  fcpnell  nach  einander  burcp 
Wuft 

Arpéger,  p.  n.  T.  parpeggiren , Pie  £5ne 
eines  Sccorbö  fcpnell  hinter  einander 
anfcplagen. 

Arpent,  r.  m . ein  Vîorgen  £anbe$,  wel- 
cher ioo  ûuabrat-  perches  entölt  (Pie 
perche  ppn  18  Oper  22  $U§). 
Arpentage,  r.  m.  baö  ^clbmeffett* 
Arpenter , v.  a,  baö  jelP  auömeffen  (bef. 
nadj  borgen,  arpens  ) ; ./fe.  fam.  tu- 
fcpreitm  ; gcfcpwinb  unP  mit  großen 
©cpritten  eine  ©cgenP/  eine  ©tabt  ic. 
Putcpfttcicpen. 

Arpenteur,  r.  m.  ein  ^elbmeffer, 
Arqucbusade,  s.f  Per  BÜCpfenfCpUß  î eau 
- d’arquebusade , ©ÏCpuftW  affet. 
Arquebuse,  s.f  pje  Bucpfe,  PöS  ftcuer 
ropr;  arquebuse  à croc.  Per  Äoppelpafen; 
arquebuse  à vent.  Pie  VHnbbtlCpfe;  ar- 
quebuse rayée , eine  gezogene  Stupfe  ; le 
jeu  d’arquebuse,  PûS  Bucpfcnfcpicfjen  ; 
«v.  per  ©cpie§pla$. 

Arquebuser , v.  a.  crfc hießen  / arfebufîren, 
( pl.us.  liiire  passer  par  les  armes  ; f. 
arme). 

Arquebuserie , t.  f.  Pie  Bucpfcnmacper- 
runft 

Arquebusier,  s.  m.  ein  Bûdjfenmadjer/ 
Bàcpfenfdtraib  ; */.  Bûcpfenfcpu#. 
Arquer,  v.  n.  ftep  biegen/  fîcp  wie  ein 
Sogen  frùtnmen;  s’arquer,  v.  pron. 
{rumm  werben. 

Arqué , ée , adj.  frumm  / gebogen. 

Arrachement,  s.  m.  p.us . T.  Pas  Jöetauö» 

re iffen  ; Per  Anfang  Pet  Bogcnfrûmme 
eine*  ©ewôlbeô. 

Arracher , v.  a.  perautfreiffen , auôreiffen , 
wegretffen/  abretffen;  it.  auôrupfen; 
ßg-  mit  ©Jupe  perauöbringen  ober  er- 
langen/ abswingen,  erzwingen;  pon 
etwaö  ab-  ober  wegbringen;  entreißen; 
arracher  le  lin  , T.  ÇlaCpÔ  rupfen  ; ßg. 
arracher  sa  vie , ftd)  fummerlid)  nip* 
ren»  arracher  un  secret  à son  ami,  f et* 
nem  Jreunbe  ein  ©epeimniß  ûblocfen; 

je  l’ai  arraché  à ses  délices  , icf)  pûbe  tplt 

feinem  woUufHgen£ebenentriff<n;  on  ne 

sauroit  lui  arracher  une  parole , man  fatîtl 

fein  Söort  auô  ihm  bringen  ; on  lui  ar- 

racheroit  plutôt  la  vie  , prov.  Cpft  WÛtbe 

et  fiep  baö  geben  nehmen  (affen* 
s’Arracher,  v.  r.  fîd)  etwa#  perauöreiffen , 
— une  épine  du  pied,  einen  &0W  aUÖ 
bem  $ußc  ; (à  qch.)  fîdj  pon  ctwaöloö* 
teiffen  ; je  m’arrache  malgré  moi  de  ce 
lieu , id)  petlaffe  biefen  ôrt  ungern. 
Anaché , ée,  adj.  (2Bap.)  POH  ©lieber« 
Per  Spiere/  Pie  niept  glatt  abgefcpnit 
ten  fînb  , fonbern  woran  man  nod> 
£aare  ober  blutige  Heroen  fiepet  y it. 
pon  ©Äumen  «np  ©ewAcpfen/  woran 
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man  Pte  Söurjcl  fiepet  ; ü porte  d’ot 

à trois  tètes  de  paon  arrachées  d’azur , et  > 

fùpret  in  einem  golbenen  ©epilbe  brep 
blaue  abgertffene  fpfauenfopfe. 

d’ Arrache-pied,  adv.  fam.  unablifftg/  tlt 

einem  ©tûcfe  weg , opne  Slbfap. 
Arracheur,  s.  m . (einet/  Per  etwaö  au$*' 
reift);  arracheur  de  dents,  {ïM\fL  mèpr.') 
filt  Sapnbtedjet;  arracheur  de  cors,  eilt 
£ùpneraugenar$t  ; mentir  comme  un  ar- 
racheur de  dents,  prov . wie  ein 
breeper  lügen. 

Arracbeuse,  s.f.  (JF>utm.)  Pie  SKupfetimt; 
eine  Söeiböperfon , welcpe  baö  grobe 
£aar  von  Pen  Biberfellen  wegnimmt. 

Arrachis , r.  m.  (Jorfiw.)  baÔ  ÿuôreiffeit 

Per  jungen  wilben  Bôume. 

Arraisonner,  v.  n.  ot.  einem  oewunfttg 
êureben;  s’arraisonner  avec  qn.,  ftep  mit 
jentanb  oernunftig  befprecpen. 

Arramer , v.  a.  (£udjm.)ein  ©tticf  l^UCp 
im  Kapmen  über  Pie  ©ebûpr  fpannen, 
Arrang,  f,  Arang. 

Arrangement,  s.  m.  Pie  20torPnung  , ©tn- 
rieptung  ; £urecptfleUung  ; ^ureeptfe- 

pung  ; faire  un  arrangement  entre  deux 
personnes,  jwet)  ^Jerfonen  mit  einanPer 
auôfôpnen  t jufriePen  feilen  ; prendre 
des  arrangemens,  «Otaf regeln  nepmcn 
ober  21nflaltcrt  treffen. 

Arranger,  v.  a.  in  ôrbnung  feijen  / flellett, 
legen  k.î  in  ûrbnung  bringen  ; sured)t 
(teilen/  -legen  te.;  einriepten;  it.  eine 
(richtige  ober  unrichtige)  (Stellung  ge* 
ben;  ü est  arrangé,  er  liebt  bie  Jörb- 
nuitg  in  allen  ©tûcfen  ; il  a toujours  un 
air  arrangé , et  pat  immer  fo  ein  ge- 
fuepteô  SDcfen. 
s’Arranger , v.  r.  ftdj  ober  feilt  ipattôwefen 
(chez soi)  orbentlicp  einrichten;  —«avec 
qn.,  fîdi  mit  jentanb  in  einen  Vergleich 
einlaffen. 

Arrentcment , s.  m.  prvi.  bie  Verpachtung  ; 

it.  ba$  f^aepten  cincô  ©runbfîucfeô. 
Arrenter,  v.  a.  prvl.  petpacpten;  iU  in 
fpaept  ncpmen. 

Arrérager,  v.  n.  rucfflÄnbtg  Werten  î se 
laisser  arrérager , fettte  Stufen  , ©teuer« 
te.  niept  abtragen/  fonbern  fie  auf* 
fummen  laffen. 

Anérages,  s.  m.  pi.  ber  $Kucf|îanb/  bte 
tûdPfîinbige  ©cpulb  an  3infen  / ©teu* 
ertt  îC.  ; accumuler  les  arrérages , bte 

3infen  auffcpweflen  laffen* 

Arrestation,  s.f.  bie  Verpaftnepmungî in 
ber  Verpaft. 

Arrêt,  s.  m.  ber  ©chluf/  ba$  Urtpcif/ 
ber  ©pruep  etneô  popen  ©crichteé  ( f: 
Arrêté);  it.  ber  Slmfî , ber  über  eine 
fperfon/  ober  über  ihre  ©uter  perpaugt 
Wirb;  it.  bet  Befcplag,  tpeldicr  auf 
©elber  ober  anbre  ©achen  , bie  jemaub 
v einem  fcpulbts  i(î/  gelegt  wirPV<9tfitfd).> 
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M Sartre«  ober  0tiffflehen  bed  tyfer* 
bed;  (Rennbahn)  berjentge  am 
-frarmfd),  atif  welchen  bit  2anje  ange* 
lefjt  rntrb  ; (0d)loff.)  ber  Slnfap  , ber  in 
ben  SKieqeï  fâUt  ; it.  ein  0tucfchen  €i* 
fen  ober  0tahl,  wcïcfje«  bie  Jebcr  etned 
0d)tefjgewehred,  ober  ben  afljiufdmcUcn 
©ang  einer  Uhr  aufhilt;  (Uhrm.)  bic 
Jpemmung,  ber  0perrfegel  ; (Vàhe* 
rinn)  ber  SKiegel  an  einem  Jpembcfitopf* 
loch;  (©Ârtii.)  ber  £>amm  ; 04ger)  bad 
sjîtcberlegen  unb  0ttBbaltcn  bed  Spun* 
bed , wenn  er  $©tïb  fpurt  ; les  arrêts  d? 
la  destiné,  bie  0chlutTe  bed  0çhtcffald; 
prononcer  un  arrêt,  ein  Urtheil  fpmhcn; 

. rendre  un  arrêt,  einen  0rf)lufi  faflen  î 
lever  un  arrêt , einen  Sltrefl  ûufbcben  ; 
par  arrêt  et  emprisonnement  de  sa  per- 
sonne, (jnr.)  mittelfl  Slrrcfled  nnb  Vcr- 
bûftne^mnng  feiner  tyerfon  ; mettre  aux 
arrêts,  (b.  0olbûtcn ) Slrrefl  geben; 
rompre  ses  arrêts  , ben  (jUr  0trûfe)  an* 
qcrotefenen  hoffen  eigenmächtig  per* 
Iaffett  » mettre  la  lance  en  arrêt,  bie 
jûitje  bcpbringen  ; ce  pistolet  est  en 
arrêt,  ber  £û(m  btefer  $iflole  ifl  fefl 
qefpûnnt  ; le  mercure  n’a  point  d’arrêt, 

bad  Ûuecffilber  fan»  nicht  flifle  flehen; 
Fig.  c’est  un  esprit  sans  arrêt,  et  f fl  ein 
unbeftÄnbtger,  fluchtiger  / leichtflnnigcr 

ÇDîcnfcf)  ; ii  n’a  p'jint  d’arrêt  à tout  ce  qu’il 

dit,  man  fantt  f ich  gar  nicht  auf  feine 
3öorte  pcrlaffen. 

Arrêté , s.  m.  bcr0djltifl,  Vefchlufl  cined 
GoBegiumd,  einer  Verwaltung;  pren- 
dre uh  arrêté,  einen  0cMufj  faffen,  et* 
waö  befchliefien  ; un  arrêté  de  compte , 
ber  uôBtge  Stbfchlufl  einer  Rechnung, 

Arrètt-boeuf,  s.  m.  bic  Dchfenbrech,  i>au* 
hechel,  bad  0taflfraut, 

Arrêter,  v.  a.  aufhûlten  / atthaltett,  *U- 
rücf  halten  , »erhtttbern  , hentmen  ; 
(bad  Vlut,  bie  0chmcr|cn,  eine  ßranf« 
heit  :c.)  füllen;  it.  jemanb  (ton  etwad) 
abhalten  ; it.  (irgcnbwo)  aufhalten  ; et« 
wad  aufhalten  ; it.  wegen  einer  0ad)c 
überein  fommen  ; etwad  mit  einanber 
feflfepen , bcfltmmen  ; it.  etwad  bc» 
fchliefien  ; einen  0d)lufi  faffett  ; it.  et* 
wad  ober  jemanb  für  fid)  miethen; 
(jur.)  etwad  ober  jemanb  auf  obrig» 
feitlidjcn  Vcfchl  anhaltcn  ; it.  jemanb 
gefangen  nehmen  ober  in  Errefl  feßen  ; 
Â?.  einer  0achc  Heuern  ; wehten , €in* 
halt  thun. 

Arrêter,  v.  n.  auf  ber  Steife  an  einem  Orte 
pcrweilen;  fleh  unterwegd  atifhaltett; 
vulg.  liegen  bleiben  ; 04öer.)  flehen , 
porfleheit,  (».  einem  £unb<);  it.  (Vä* 
hertnn)  einen  Öiiegel  an  bad  Knopfloch 

machen  ; arrêter  ses  regards,  ses  pensées 

sur  qch. , feine  Slugen  ober  ©rbanfen 
auf  etwad  heften  J arrêter  avec  des  doux. 


mit  SUgetn  feft  machen  f arrêter  un 
. compte , eine  Rechnung  abflhlieflen  ; 
arrêter  un  marché , einen  ipanbel  fehlte« 
fjcn  ; T.  arrêter  les  concombres , bie  ©ur* 
fen  abplatten;  — un  arbre,  einen 
Vaum  niebrig  halten , feinen  aUjuflar- 
fen  28ad)dthum  hinbern  ; — une  pierre, 
une  solive,  einem  0teine,  einem  halfen 
eine  fcfle  2age  geben;  — un  dessin, 
eine  Zeichnung  audf&hren. 
s’Arrêter,  v.  riß.  fld)  aufhaltett,  fldj  Per- 
weilen  ; flehen  bleiben , fliBe  flehen  ; it. 
»on  etwad  ablaffen  , aufhôren  ; it.  fldj 
mS§igen  ; s’arrêter  ï qch. , fid)  §u  etwad 
cntfehliefen  / etwad  wihlen  ; it.  fieh  mit 
etwad  befchÄftigen  ober  abgeben  ; it.  auf 
einer  Meinung  ic.  beharren  ; it.  Rücf- 
fleht  auf  etwad  nehmen,  fleh  an  etwad 

fehren  ; il  ne  faut  pas  s’arrêter  à des  ba- 
gatelles , man  mufl  fleh  bep  feinen  tflet- 
lligfeiten  auf  halten  ; il  ne  s’arrête  jamais 
à scs  premiers  sentimens,  et  bleibt  nie 
bep  feiner  erflen  Meinung,  il  s’arrête 
en  beau  chemin , prov.  mitten  tm  ©erf C 
hört  er  auf* 

Arrêté,  ée,  part.et  adj. f,  arrêter;  (2ßap.) 
un  animal  arrêté,  ein  £h«t , bad  auf- 
recht unb  gerab  auf  feinen  Pier  Juflen 
flehet;  un  vent  arrêté,  (0chifff.)  ettt 

Söinb,  ber  orbentlich  unb  beflinbiq 
wehet , unb  feine  gewiffe  3eit  hÄlt  ; 
un  dessin  arrêté,  eine  ooBflanbtg  aud* 
gearbeitete  Zeichnung  (©egentheil  ; cro- 
quis)-, il  n’a  pas  la  vue  bien  arretée,  et 

fehielt , er  fann  nicht  gerabe  an  einen 
ûrt  htnfeheil  ; il  n’a  pas  l’esprit  bien  ar- 
rêté, et  ifl  nicht  gefept  genug , et  ifl$u 
leid)tflnnig , su  flatterhaft, 

Anêtier,  ».  m.  f.  Arêtier. 

Arrctiste,  s.  m.  einer,  ber  tlrtheile,  dé- 
crété îc*  gefammelt  bat,  unb  heraudgibt* 
Arrhement,  s.  m.  bad  ©eben  etned  Jpanb* 
gelbed  auf  eine  gefaufte  Sßaare* 

Anher,  v.  a.  einen  tyfanbfchiHing , ein 
Slufgelb  §ur  0tcherhett  bed  Äaufed  ge- 
ben ; etwad  barauf  geben  ; arrher  des 
marchandises,  ®aaren  befpredjen. 
Arrhes , s.f.  pi.  bad  £anbgelb  ; ber  ^fanb- 
fchilling  ; bad  3tngclb  ; vulg.  ber  ©otted* 
pfennig  ; fig . bad  Unterpfanb  iur  Ver* 
flcherung  ber^reue  unb  Sreunbfdjaft  ; 
donner  des  airhes,  ©elb  auf  etwad  geben. 
Arrière  , en  arrière  , adv.  jurucf , hinten 

nach,  hinten  brein,  hinter  fleh,  ruef* 
wêrtd;  bahinten  (blctbenb);  it.  tuef« 
flfttlbig  i en  arrière  de  qn. , hinter  bent 
SKÛdeit  ; demeurer  en  arriére  , ßg.  fchul- 

big  ober  mit  ber  Zahlung  jurürf  blei- 
ben î mettre  une  chose  en  arriére,  nicht 
mehr  an  eine  0ache  benfen  ; la  porte  est 
toute  arriére  ouverte,  vu/g.  bte  &()Ût  fl^ht 

atigelweit  offen. 

Arriéré  î irtierj.  ol.  §lirucf  ! arriére  de  moi! 
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tfctg  tOtt  rairi  arrière  tous  ces  conseils! 
»cg  mit  folgen  2lnfd)Ugen  1 

Arriére,  s.  m.  T.  fcûô  Jpintcrtbcil  eine* 
©chiffe*;  itf  ber  «Xaum,  Pont  legten 
QXaftt  b i*  an  ba*  J^intert^eii;  passer  * 
Tanière  d'un  vaisseau,  ein  ©d)iff  POtttU* 
führen  (affen } mettre  un  vaisseau  de  l’ar- 
riére, ein  ©chiff  hinter  fid)  gurücf  (äf- 
fen ; faire  vent  arrière , (en  arriére  Ober 

en  poupe  ) , Norratnb  haben  / fo  fahren/ 
baf  man  ben  SËBtnb  im  SKucfen  hat. 

Arriére  ban,  s. m. ber  Jpeerbann/  bieJpeer» 
folge,  ber  Jpeergwang,  baô  3tufacboth 
beö  9lbclö  gum  Kriege  / (jeber  gu  'ÿferb, 
mit  feinem  gebienten). 

Arriére  bec , ( d’une  pile  ) , s.  m.  bit 

febarfe  Çcfe  an  ben  gemauerten  Pfeilern 
einer  'Briefe. 

Arrière  - bouche,  ber  ©chlunb  ober  hintere 
£h«l  beo  ÜÂunbc*. 

Arrière-boutique,  s.  f.  ber  ijintcrlabfn. 

Arrière-caution  , s.  f.  bie  NÛcfburgfdiaft. 

Arrière-change , s.  m.  bet  3iîl*  POlt  Jinfen. 

Arrière-corps,  s.  m.  ba*  J)intcrgebôubc; 
(©chloff.)  ber  hintere  ©runb,  au*  wel* 
(hem  bie  3ierathen  hctoorflecheit. 

Arrière-cour,  s.  f.  ber  Jpintcthof. 

Arrière-faix , s.  m.  bie  Nachgeburt/  Stfter- 
geburt 

Arriére- fermier,  s.  m.  ein  Untcrpad)t<r. 

Arrière-fief,  s.  m . ein  2lfterlehcn,  (ba*  ton 
einem  £auptlehcn  abhàngt). 

Arrière-fille  , Arrière  fils  , ol . ffûtt  petite- 
fille,  petit-fils. 

Arrière-fleur , s.  f.  (SfQeiffgcrb.)  ba*  Sjaax, 

ba*  nach  hem  Slbnarbcn  noch  am  Selle 
geblieben  ifl. 

Arrière-garant,  s.  m.  ftn  SXÛcfblirge. 

Arrière-garde , s.  /.  ber  Nachtrab , Nach» 
trupp;  it.  bie  legte  Slbtheilung  einer 
flotte. 

Arrière-goût , s.  m.  ber  Nachgefchmacf . 

Amére-guet,  s.  m.  bit  hinterffe  SBache 
eine*  gclbïagcr*. 

Arrière-ligne,  s.f.  ba*  gWCpte  £rfffeit} 
bie  groepte  £intc  einer  gelagerten  2lrmee. 

Arrière-main,  s.f.  (Ballfpieî)  ein  ©eblag 
mit  ber  nerfehrten  Jfjanb  ; it,  bic  £tn» 
tcrfûfic  unb  ba*  gauge  J)intergcfleU 
eine*  $ferbc*. 

Anière-neveu , s.  m.  bft  Uttteffe  / j£nfel 
be*  Bruber*  ober  ber  ©diroeffcr  ; nos 
anière-neveux,  unfere  fpöteflen  Nach» 
fommett. 

Arriére-panage,  s.  m . bie  Nachhut , Sßfibc 

be*  fötehe*  über  bie  gewöhnliche  £eit. 

Arrière-pensée,  t.  f.  ein  oerborgener  heim* 
lieber  ©ebanfe. 

Arrière-petit-fils,  s.  m.  ber  Urcnfel. 

Arrière-petite-fille,  s.f.  bie  Urenfelinn» 

Arrière- point , s.  m.  (Nöhetinn)  ba*  ©tep* 
pen  auf  ben  £anbleinen  (manchettes), 
^alofrigen  «♦  ber  £emben ; ber  £in- 

.teföfcb. 
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Arrière-pointeuse,  s.f.  fine  ©tepperfatt. 

Arrière-saison,  s.f.  ba*  ©pötjaht , biC 
fpite  3ahr*geit;  bcr2lu*gang  be*  iperb- 
fles,  ber  Nachherbdî  (£anbwirthfch.) 
ber  nichffc  SKonat  por  ber  ©mtc  ober 
SEBeinlcfe  ; fig.  il  est  sur  larriére-saison  , 

er  ift  im  ijcrbff  feiner  3ahre , er  geht 
bem  3flter  ju. 

Arrière-vassal , s.m.  ein  Slftetlehnömanrt. 

Arrière-voussure , s.  f.  bie  Bogenrunbung 
in  ber  SOîauet , hinter  einem 
ober  einer  îhure. 

Arriéré,  s.  m.  T.  bie  tUCfflaUbigC/  noch 
nicht  beîahlte  ©umme. 

Arriérer,  v.  n.  unb  s’Arriérer,  v.riß . être 
arriéré , bahinten  bleiben , juriicf  blci* 
ben  ; ßg.  mit  ber  Zahlung  juruef  blei- 
ben ; je  me  trouve  cette  année  arriéré  de 
cent  écus,  td)  fomme  btcfeO  3ahr  um 
100  £balcr  gu  !urj. 

Arrimage  , s.  m . T.  bit  ©chichtUltg  , baÿ 

©chichten  ber  ©tûcf guter;  bie  -Ûrb* 
nung  ; in  welcher  eine  £abung  im 
©chiffe  gelegt  wirb. 

Arrimer,  v.a.  T.  (bie  £abung eineé ©djif- 
feo)  fdbichten.  (f.  animage). 

Arrimeur,  s.  m.  T.  ber  ©chichter.  • 

Arriser,  v.a.  (©chifffOhcrablaiTen/  nieber* 
lajfen. 

Arrivage,  s.  m.  T.  ba$  ©inlaufen  Ob^r  2ln* 

f ommen  eineO  ©chtffco , bef.  auf  ftl  ü 6cn  ; 
*v,  bie  Slnlanbung  ber  gu  ©chiffe  ange* 
fommenen  paaren  ; it.  biefc  SBaaren 
felbff. 

Arrive  ! T.  (eilt  (Eommûiibowort)  baO 
©d)iff  unter  ben  SÔinbl  arrive  tout! 
gang  unter  ben  2$inb 

Arrivée,  s f bie  Slntunftî  jour  d’arrivée  , 
^offtag. 

Arriver,  *.n.(mit  être)  (eigentlich  P.©Chtf- 
fen)  gegen  bas  Ufer  anfahrett/  laitbcn; 
it.  anfommen , anlangcit  ; it.  unocrmu* 
thet  hinju  fontmen;  it.  fortfommen/ 
gut  fortfommen  ; //,  impers,  begegnen  / 
wiberfahten/  flégutraacn,  gefehehen; 
aniver,  (©chifff.)  ben  ffîinb  gewinnen/ 
hinter  fich  befommen , burch  Jftttlfe  beO 
©teuerruberO  ; it.  bem  Söinbe  folgen  / 
(ich  treiben  (affen ; arriver  à son  but,  k 
ses  fins,  gu  feinem  £wccf  gelangen , 
feine  Bbfïd) t erreichen  ; s’il  vous  arrive 
de  faire  cela,  de  songer  à cela,  wentt 

©ie  etwa  ba*  thuti/  an  biefc  ©adjc 
gebenfen. 

Arrobe,  s.f.  (@?d)ifff.)  ein  ©ewidit  pott 
ungefiht  30  ober  32  fpanifeher  ÎJfunbe, 

Arroche,  s.  f.  bie  »OtelbC/  (ein  tyffaiijciu 
gefchlecht). 

Arrogamment,  adv.  tTOgtg/  ubcrmutbig. 

Arrogance , s.  f.  bic  ûbcrmuthige  51  n# 

ma  nung  ; ber  jpodmtutb  / Ucbcrmutb/ 
©tolg  / it.  bie  Ncrmcffenhett. 

Arrogant,  te,  adj.  et  s.  m.  hochmuthigr 
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(loti,  ûbermûtbig/  tro$ig,  toermeffcn; 
ein  bochmtitbiger,  ubermûtbigcrîDlcnfcb. 

S’Arroger.  v.  rèjl.>  qch.,  fi(J)  etWOÖ  (Utt* 

recbtm&fjigcr  îOBcife)  anmafjcn,  bei)« 
meffen,  jnfehretben. 

Arroi , Arroy , s . m. ol.  fiûtt  train,  équipage. 
Arrondir,  v.  a.  rùnben,  runb  machen; 
runî)  fehneiben;  eine  SJtunbung  geben; 
it.  T.  ein  «JJierb  (ju  ben  £ectioncn)  gc» 
roö&nen,  im  Greife  ju  geben;  (ÇQîalcr/ 
Btlbb.)  mnbnt , burd)  ©chatttrungcn 
heben , btc  gehörige  Erhabenheit  geben  ; 
(StcbcfO  eine  <pertobe  ober  StcbcnSart 
tûnbcn,  einen  ©aij  wobllautenb  ma« 

(ben  y atrond+r  son  champ , son  pré  etc. , 

fein  #clb,  feine  Sßicfe  te.  cinrunben, 
erweitern. 

s’Anrondir  , r.  rèJZ.  runb  WCtbCtt  î it,  feine 
Reiber  :c.  vcrgtôfiern  ober  erweitern. 

Arrondissement , s.  m.  prop.  et ß g.  (f.  ar- 
rondir. ) bic  Slbruttbnng/  ba$  «Runb» 
machen  i it.  bie  SRunbuttg  fribft  ; it-  bic 
Erweiterung  cincü  £anbgutcé  te.  bureb 
ueucrworbenc/  benachbarte  ©runblKicf  c ; 

l’arrondissement d*une  puissance,  £Âttbet* 
Vermehrung. 

Arrondisseur,  s.  m.  T.  eine  9(rt  »DteiiTel* 
meflfer  î fig-  bad.  einer , ber  alle|  abge* 
jitfelt  haben  Win. 

Arrosage , s.  m.  baô  28ôiTcrn  ber  £ânber; 
canaux  d’arrosage,  5lUiïerungégrabcn ; 
it,  ba$  îtnfeuchten  ober  feuchten  ber 
tyulocrmaffe  in  ben  «Puloerntublen. 
Arrosement , s.  m.  bte  BrfPtengung , Be* 
giefmnq  mit  SBaffer  ; Sömerung. 
Arroser,  v.  a.  mitSBaffer  bcfprengeit , be* 
gicfjen;  neben},  w&iTern;  anfèucfetcn  ; 
it.  (ü.  SIuifen)befpühien/  burdiflictfen, 
twrbcpflicäen } ßg.  mit  tëlcinigfeitcr 
öbfoeifeit;  Heine  ©efehenfe  auöfpenbcn; 
it.  (im  ©piel  ober  Jpanbel)  fleine  ©um« 
men  autthcüen  ober  nadijahlen;  T. 
ben  traten  am  $euer  mit  Butter  je. 
begießen  ; arroser  de  larmes , mit  ^ hri» 
neu  benefjen. 

Arrosoir,  s.  m.  bie  ©{e§fanne>  ©preng« 
fanne , ©pri^fanne  ; arrosoir  à pomm«- 
ober  à tête,  ©ießfanne  mit  vielen  £ô* 
ehern  ; — \ goulot , — beren  Ölohren* 
fehnauçe  nur  Ein  £od)  hat. 

Ars,  s.  m.  pi.  T.  ol.  ©lieber  , ©d)Citfd* 
ûbern;  saigier  un  cheval  des  quatre  ars, 

einem  $fcrbe  an  allen  vier  gußett  jur 
2lbcr  taffen. 

Arsenal,  s.  m.  ba$ 3cdghöiiä;  it.  ba$©ec* 
magasin. 

Arsenic , s.  m.  ber  Slrfentf  / ba$  Slrfcntcum  ; 

arsenic  blanc,  ©iftmehl/  SRàufegift  / 
. SRattcnpulvcr. 

Arsenical,  le , adj.  arfenifalifch; it,  giftig. 
Arsin,  adj.  ol.  bois  arsins,  SSnlbet  / btc 

burch  einen  gttfaü  ober  burd)  ’BoSbcit 
in  Branb  gerathen  finb. 


Arsis , s.f  p.m.  branbig  riechenber  SBein; . 
( ©ramm.  ) bie  Erhebung  ber  ©timme 
bcpm  £efen  eineô  Bedeé. 

Art,  s.  rn.  prop.  et  ßg.  bie  $Unft  ; arts  li- 
béraux, bie  frétait  Âûnüe;  arts  méca- 
niques, bie  mcchanifdien  ihünflei  les 
beaux-arts , bie  fcb&neit  ÂunUe  unb 
fenfehaften;  les  arts,  bie  iphilofophtc 
unb  ^mmaniora  ; arts  et  métiers.  Me 
©emerbe/  ipanbwerfôiûnfte,  3muni* 
gen;  un  maître  de  l’art,  eilt  Äunjler« 
fahveuet/  Äunflöcrflinbiger;  maître  és 
aTts,  einîOiagtlier/  ^octor  Philosoph iæ; 
la  faculté  des  ans,  bie  philofophifche  3û- 
CU  (tat;  parler  en  termes  de  l’art,  jcbet 

©ache  ihre  richtige  Benennung  geben; 

le  grand  ait , bte  ©Mb  jU  machen  ; 
art  notoire,  (abergtöubifcfce)  2ltt,  mit- 
tels Beobachtung  einiger  ^ûf^tage  obet 
Eeremonicn , grunbgewhrt  au  werben , 
ohne  bah  man  etwa*  lerne« 

Artémon,  m.  (DRfchait.)  ftne5(rt3ugrolle. 
Artère,  s.f.  bie  ^ultfaber , ©chlagaber, 
jufûhrcnbe  Slber;  (f.  auch  âpre). 

Aitériel , elle , adj.  ju  btn  tyulôabfm  ge* 

hörig. 

Artériole,  s.f.  T.  eine  flctne  ^ulgaber. 
Artériologie,  s.m.  T.  bie  ^Jultfaberlebrc. . 
Artériotomie,  s.f.  T.  bie  ÛCffnung  bet 

$uMaber. 

Arthritique , adj.  c.  T.  atthritifd)  ; s.f, 
bad  ©ichtfraut  ; ' eau  arthritique , eilt 

SBaiJer  wiber  bie  ©tcht  ober  ©lieber* 
fehmerjen. 

Arthrodie,  s.f.  T.  bie  3utom(ttfûgung 
ober  flache  ©elenfung  ber  Beine. 

Arthron , s.  m.  T.  bte  natürliche  3ufd«t* 
menfûgung  ber  Ânochen. 

Arthrose,  s. /.  T.  eine  platte  merflich 
bewegliche  Änochenfugung.  3m  ©egen» 
faç  ber  Enanhrosc,  ber  tiefen  merf» 
lié  beweglichen  Ænochcnfügung. 
Artichaut,  s.  m.  btC  'itrttfchocf  C î le  foin  de 
l’artichaut,  ba$  SRauhf/  baô  3nwenbtge 
am  ©tuhïe  ber  SlrtiféocfC/  baö  man 

nicht  ifjt;  les  culs  d’artichauts,  bet©tuhf/ 

Boben,  ober  Äis'  an  ben  ftrtifchocf  en  ; 

artichaut  sauvage,  grope  Niftel/ (Cardon). 
Article  , s.  m.  ( Sltlût.  30ial.  ) bûô  ©e* 
lenf  ; it,  ber  Slrtifcl/  b.  t.  etn  î^hcil/ 
Ölbfchnitt/^unkcineö  Bortrageö/  einer 
«Rechnung  te.  ; (©ramm.)  ber  3rtifel , 
bat!  ©cfchlcdltswort  ; article  de  foi, 
©taubenéartifcl;  i l’article  delà  mort, 
in  ber  &obcö{lunbc;  Fig.  et  Prov.  c’est 
un  (autre)  article , fcatf  ift  ciltC  Ottbcre 
^rage  ; mettre  tout  à un  article , ûUcÔ 

unter  einouher  werfen  ober  mengen; 

manger  tout  son  bien  dans  un  article,  fein 

g«n$eé  Vermögen  auf  einmal  burch* 
bringen. 

Articulaire,  adj.  c.  T.  waé  bic  ©liebet  Ober 
©denfe  angehet»  maladie  articulaire. 
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' bai  ©IteberweB,  $obagra,  bte©id)ttc. 

Articulation , s.  f.  T,  î>ic  £nod)enfttgung , 

ii»  bie  bewegliche  95einfuguttg  ; (&aL) 
bit  ©eglicberuitg  i articulation  de  faits , 
Xiut.)  bie  umffönblichc  (Erörterung  ober 
artifelSmafiige  Ausführung  einer  0a« 
dje;  — de  la  voix , beutlicbe  AuSfprgdje 
- ber  SEBorter. 

Articuler,  v.  a.  qcb.  CtWûS  Utnffanblidj 
erörtern , behaupten  ober  oortragcn  ; 
fein  töorbringcn  artifelsweife  abfaffcrt  ; 
von  $unf  t &u  $unrt  auffchreiben  ; it.  bic 
Wörter  bcutlid)  auSfprecbcn;  (Italer) 
auSfprcngen,  b.  i.  bte  Umrtffc,  S)an pt* 
theile  beutlid)  Jfidmen. 

t' Articuler,  v.  riß.  (üon  Änochen)  ftdj  in 

einanber  fugen» 

'Articulé,  ée , part,  (f,  articuler);  adj. 

(®otan.)  gelenfeweife  an  einanber  bön* 
enb;  it • behauptet;  fig.  f (ar  ; in  (p. 
er  ©tintrne)  beutlich/  oecnehmlich, 
verfrinblid). 

Artifice,  s.  nu  bit  ÄUnff,  b.  i.  bit  Jtlbig* 

feit  $u  einer  Äunff;  bie  ©efcbicflicbfeiti 
in  ber  Äunffgriff , bef.  ber  betrug , bie 
Argüff,  sßerffeUung,  ©djelmerep;  ar- 
tifice, feu  d’artifice,  ein  Jeuerwerf; 
brennbare  Materien. 

Artificiel,  die,  adj.  fûnfflicb;  in  gefùn* 
fielt,  b.  i.  nicht  natürlich  ; jour  artificiel, 
( Affron.)  bie  3eit  pon  ber  ©omten  2t«f* 
gang  bis  $u  ihrem  SRiebergang. 

Art  i ficiellcment , adv.  auf  einè  funfHtcf)e 

art» 

Artificier,  s.m.  ein  Jeucrwcrfer. 
Artificieusement , adv.  auf  eine  funfHidjf, 
feine,  litige  Art 

Artificieux , euse , adj.  fart  Unb  ÜfHg  ; 

Btnterliffig;  in  fchalfhftft,  argliffig, 
bettugltâ* 

Arti  lié , ée,  adj.  (©djifff.)  mit  ®efdjûh 
verfeben. 

Artillerie,«./,  bas  fdjwere  (grobe)  ®efdjû$ 
(aud>  frosse  artillerie),  it.  bie  artillerie , 
©efdm&funff;  it.  bas  ganje  Artillerie* 
COrpS;  une  pièce  d’artillerie,  eine  Äa* 
none  ; décharger  ober  faire  jouer  l’artil- 
lerie, bictfanonenabfcucrn,  t>ie  (B’tûcfc 
lofen;  <*rand-MaîtTe  de  l'artillerie,  ®C* 

ncralfelbieugmeiffer. 

Artilleur,  s.  m.  ein  Artillerie. 

Artfilier , s.m.  einer,  ber  fur  bie  Artillerie 
arbeitet , $.  55»  ein  ©tuefgief  er  ic.  * 
Artimon,  t.  m.  T.  ber  Htntermafi,  95e. 
fanômaft  ; la  voile  d’artimon , baS  3&C* 
fansfegel , ber  ©cfan. 

Artisan , s.  m.  ein  Hûti&werfSmann  ; fig. 
Urheber  ; chacun  est  l’artisan  de  sa  for-j 
tune,  prov.  ein  jeber  ifr  feines  eigenen 
Œludtt  ©djmib. 

Artison , s.  m.  eine  Art  #ofjttmrmert 
Artisorwé,  ée,  adj.  WUrm|lid)ig. 

Artiste,  s.  m.  tin  Âûttfflet,  tfunjJarbeiter;] 
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(<£&pttt.)  bet  £aborantî  vert  artiste  dra- 
matique , nouv.  ein  ©cbaufpicler  ; in 
artiste  qqf.  adj.  c.  une  main  artiste  , eint 

funfffidje  £anb% 

Artistement,  adv.  funfflidjî  funfftCtdt 

Aruspice , s.  m.  (alt.  9vôm.)  ein  Sôaljrfa* 
ger , ber  auS  ben  (Etngewciben  bec 
ûpferthiere  weiffagte  ; ein  JparuSper» 

Aruspicine,  s.  f.  bic  îffiabrfûqerfunft  auS 
ben  (fingeioeibcn  ber  bpfcrthierc. 

Arythénoide,  adj.  c.  T.  cartilages  arythé- 
noïdes , bie  bepben  brepeeftgett  Ânot* 
pel  am  £uftrôhrcnfopfe» 

Arythénoïdien  , enne , adj.  glandes  arythé- 
noïdîennes,  bie  prüfen  ber  brepedigett 
Änorpcl  am  £uftröbreitfopfe. 

Arythme , s.  m.  T.  bie  9Rad)lûffUttg  beS 
IpulfeS;  in  ein  unorbentliâer  $uïs. 

Arzel,  adj.  m.  T.  cheval  arzel , ein  $ferb 

mit  einem  weifen  $led  am  Hinterfuf  e. 

As,  s.  m.ba s (Eins  ober  AS  auf  harten 
unb  SÇÛrfeln  ; être  entre  deux  as , prov . 
ointe  (EntfchUcffung  fepn. 

Asarine,  s.  f.  ber  ©teingunbermann , ein 
Æraut. 

Asarum,  s.  m.  bie  ^>ûfeln>urj,(ein  ^flanjcn** 

gcfc&leât). 

Asbeste , s.  m.  ber  ASbef , ber  ©teinflad)$, 
ein  faferiger  ©tein. 

Ascarides,  s.  m.  pi.  sotôftbûrmwûrmer , 
Afterwürmer» 

Ascendant,  te,  adj.  (AflrOtt.)  auffcigenb, 
aufgehenb  î ( ©encalogie  ) ligne  ascen- 
dante, bie  auffeigenbe  ©efâleâtslinie. 

.Ascendant , s.  m.  (Afttol.)  baS  Attfftcigcit 
eines  ©ternes  ; ber  ©eburtsftcrn  ; 
©IttcfSfern  ; fig*  bie  SSttadjt,  ber  €iit- 
fuf,  bic  ©ewalt,  J^>errfd>aft  über  je* 
manbcS  ©emùthî  in  ber  53orjug;  les 
ascendans , bie  55lutsfreunbe  in  aufft ei* 
aenber  £inie,  b*  i*  bie.Aeltevn,  ®roS- 
altern  te» 

Ascension , s.  f.  bie  Himmelfahrt 
(EhtifH,  (bie Auffahrt);  in  î>aS$eff  ber 
Himmelfahrt,  ber  ^immelfabrttftag ; 
(Affron.)  bas  Aufffeigcn , ber  Aufgang 
eines  ®efHrncô;  bas  ©teigen 

einer  ffûfîigett  ©aâe  in  einet  SXöhre» 

i\scensionel , elle,  adj.  la  différence  ascen- 
sioneiie , T.  ber  Unterfdjicb  iwifchm 

i bem  gerabett  unb  fdjtcfen  Auffteigcn  ber 
©eflirne. 

Ascète , s.  m.  et  f.  ein  AScct,  b.  i.  eine 
UJerfon,  bie  fid)  ben  Uebungcnber©ott- 
feligfeit  befonbers  gewibnict  hnt,  unb 
babep  ein  flrengeS  £cben  fuhrt 

Ascétêre , s.  m.  ein  £)rt  ju  get(llid)<tt 
Uebungen. 

Ascétique , adj.  c.  afcctîfcf)/  (f.  ascète);  s.m. 
ein  afcetifâcr  ©djriftffefler  ; vie  ascéti- 
que , ein  (IrengeS  geijUidjfS  £ebcn  ; it. 

. «.  les  ascétiques  du  désert,  bie . gottfc* 

ligenCinfieblct 
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Asciens,  s.m.pl.  T.  £Cute  pfote  ©chatten, 
b. t.  bie  Nationen  unter  ber  £inte,  bic 
\n  gewiffcn  fetten  Me  ©onne  gerabc 
über  ftd)  hüben,  unb  aldbann  feinen 
©djatten  werfen. 

Ascite,  s.m.  T.  Me Q5ûUCf)WûffctfUCht. 

Asci^piade , s.  et  adj.  m.  eine  2lrt  Vcrfc. 

Asiatique,  adj.  c.  aftattfchî  moeurs  asia- 
tiques, morgcnlAnbifche,  weichliche  ©it# 
teti  ; un  luxe  asiatique,  ein  übertriebener 
£urud;  un  style  asiatique,  eine  feurige, 
fcfjwüldige  uitb  mit  Dielen  unnbtbtgen 
Sierathen  octbrAmtc  Slrtju  reben  unb  ju 
schreiben. 

Asile,  s.m.  bit  ffrepdAttc  (für  Verbrecher 
unb  ©(hulbner)i  a-  jcberßrt,  wo  man 
tn  ©tdjerheit  id;  bie  Srcpflàtte,  ber 
sjufluchtdort  ; bie  guflucbt  / ber  ©djup ; 
it.  ber  93efd)üijcr. 

Asimptote,  (.asymptote. 

Asine,  adj.f.  bête  asine.  (jur.)  flatt  âne 
Ober  ânesse,  (£fcl,  (pfclfnn. 

Asodcs,  s.f.pi.  T.  eine  3lrt  hi&iacr  lieber, 
bet  mit  großer  innerlicher  Jpipe. 

Aspalathe,  s.  m.  bad  Stbobifcrhol*. 

Aspect,  s.  m.  ber  anblicf,  bie  ©rbliefung 
cined  ©egenftanbed;  it.  bie  2lnft(ht,  bad 
(gute  ober  fchlechtc)  Slnfehen  einer  ©acbe  ; 
<$auf.)  bie£ageeined£aufcd;  (2tjlrol.) 
her  Bfpect,  b.  i.  ber  ©tatib  cincd  9>la» 
«eten  gegen  einen  anbern  ; ßg.  bad  Vor* 
leichen  ; (©chitff.)  bie  «nficht  ber  Ufer 
tmb  Äuften  auf  ben  ©eefarten;  it.  ber 
©tanbriß  cined  befeßigten  ^laijcd  ; cet 

édifice  présente  un  bel  aspect,  Mcfcd  ©C* 

biube  fällt  (ehr  fchôn  in  bie  2lugen. 

Asp-r,  s.m.  ber  rauhe  Vorfch  ; ber  ©tr  cher; 
ein  $tfdj* 

Asperge , s. J.  bie  ©pargel , eine  Vflanse. 

Asperger,  v.a.  befpreng'en , befpriçen  (mit 
SBeihWûjTer,  Cpferblut). 

Aspergére,  s. f (©Ärtn.)  ein  ©pargel, beet. 

Aspergés,  (had  s wirb  audgefproehen)  asper 
soir , s.m.  btx  ©prcngwebcl , Sôcihwebel i 
(aspergés  heißt  befonberd  ber  âugenblirf , 
ba  bie  Vefprengung  mit  SBeihwafîer  ge* 
fthicht). 

Aspérité,  s.f  Me  fllaubeit,  £arte. 

Aspersion , s.f.  bic  Vefprcngung  mitSôcih* 
roaffer. 

Aspersoir,  f.  aspergés. 

Asperuie,  s.  m.  ber  Söalbmcider,  (ein 
tyflanjengefchlecbt). 

Asphalite,  S.m.  T.  bai  fünfte  ObCt  letzte 
£enbenwirbelbein. 

Asphalte,  s.  m.  bad  ©ergpcch,  3ubcn&ar$, 
3ubcnpcch. 

Asphodèle,  s.  m.  bie  2ldpboMÜC  , eine 
$flan$c. 

Asphyxie,  s.f.  T.  ber  rlopliche  ©tiüftûnb 
bed  tyulfcd,  bad  Slufhören  oller  £cbend* 
jeichen,  ber  hôchfte  ©rab  ber  Ohnmacht. 

Aspic,  s.  nu  bic  Vattcr > Uîochf.)  eine  2lrt 
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©aïlerte,  Me  mit  Dielen  bunten  Farben 
gejiert  idî  it.  bie  ©piefe,  eine  Sfrt  £a# 
Denbeli  huile  d’aspic,  bad  ©ptefohl; 
langue  d’aspic,  jÇ*.  tint  £Äderjunge. 
Aspirant , ante,  adj.  pompe  aspirante,  T.  bad 

©augwerf,  eine  2lrt  Sôafïerpumpen , 
j.  ©.  bed  Brchtmcbed  SOaiTcrfchtaube., 

Aspirant, aute,  s.m.etf.  ein  2lmtdwcr  ber, 
(Eanbibat , eine  $erfon , bie  ftch  um  tin 
2lmt,  um  etne  ©ebienung,  ober  fond 
um  etrnad  bewirbt,  bit  barum  anh&lt, 
anfucht»  ein  Spirant. 

Aspiration , s.f.  ($hpf.)  bad  atbembolen , 
badStnftchjichen  bed  Slthemd,  (fleht  meid 
bep  expiration,  bad  2üidathmcn);  it.bai 
Slnblafcn,  2tabauchen  bed  2lthemd;  (p, 
einer  <j)umpc  ) bad  ©infaugen  bed  Sôaf* 
ferd;  (©ramm,)  bad  Sludfprechcn  eine* 
Q5uchdabend , bef.  bed  h , mit  einem  £au* 
d)e  î l’aspiration  rie  l’âme  a Dieu , (S£heol.) 
bie  fehnfuchtduoUe  Erhebung  ber  ©cele 
ju  ©ott. 

Aspirer , v.  a.  (<JJhhf»)  Slthem  holen  (f.  as- 
piration ) ; (©ramm.)  aspirer  l’h , bad  S} 
afpiriren , ober  mit  einem  fauche  aud* 

fprcchen  ; cette  muraille  n’aspire  pas  bien 
le  mortier,  T.  biefe  $öanb  nimmt  ben 
SDïârtel  nicht  gut  an;  aspirer  à qch.,  fig. 
nach  etwad  dreben,  trachten;  ftch  um 
etwad  bewerben. 

A^pre,  s.m.  ber  2lfper,  eine  Heine  turfifdje 
SOtiinje. 

Assa,  s.f.  bic  £ingife&pflan$e , ber  ©aft 
baraud;  assa  duids,  ber  ißenjoin;  assa 
foctida , ber  ^eufeldbrecf . 

Assibier,  v.a.  petfanben,  mit  ©anb  an* 
füllen  ober  bebeefen. 

s’Assabier,  v.re/i . ftd>  mit  ©anbefüHen; 
it.  im  ©anbe  (lecfen  bleiben. 

Assaillant,  s.  m.  ber  angreifenbe  fchHl, 
(bef.  bep  ^urniren);  1«  assaiiians,  bic 
©olbaten,welche  au f eine ©tabt ©türm 
laufen  ; it.  ber  angreifenbe  £beil. 

Assaillir,  v.  a.  irr • angreifen,  anfadeit/ 
bedürmen;  la  tempête  nous  assaillit,  ber 
©türm  überfiel  und. 

.Assainir,  v.a.  gefunb  machen. 

Assaisonnement,  s.m.  bad  SfÖÜrjCtt  (einer 
©peife);  it.  bit  ÎBûrje  Utbftifg.  bit 
angenehme  ?trt , bie  Slnmuth , womit 
man  etwad  fagt  ober  thut. 

Assaisonner,  v.  a.  (btC  ©peife)  WÛtjfn,  mit 
‘©ewürü  jurichten;  fig.  würjen,  mit 
3lnmuth  begleiten,  (f.  assaisonnement). 

Assai'onneur,  s.  m.pMs.  einer  ber  würjet. 

.'Vssarmenter,  v.  a.  T . aud  bem  abgcfchntt* 

tenen  Siebholje  ^ütibel  madien. 

Assassin,  ine,  s.m.  ein  Çfôeuchelmèrber , 
einer  ber  icmanb  mit  Vorfap  unb  tücfU 
fdierwcifc  umbrtnat;  (iur.)  berjenige, 
welcher  (ich  hingen  lAfit,  um  bed  9(nbem 
J>inbcl  audjumachen , unb  (ich  für  ihn 


Digilizsd  by  Google 


Asse  Assi 


Assä  Asse 

* SU  fchlagen;  Cfrrifgöw,)  fin  ©chnapp- 
pahn- 

Assassin,  inc,  adj.poèt.  burl.  et  satir.  ntftt* 
cbclmorbrrifchî  un  fer  assassin,  ein  men* 
chelmôrbe rtfchc*  Eifen  ; it.  ein©anbiten* 
ntftfer;  un  regard  assassin,  ein  tübtenber 
©lief  ; des  yeux  assassins,  SClIflfn  , beren 
©liefe  bai  Jper§  tèblich  »erwunben. 

Assassinant,  ante,  adj.  ftp.  fam.  bôchfl 

bcfchroetlich , ouf  ben  Xob  x>etôric6ltd>. 

Assassinat,  s.  nu  ber  s£Reucbelmotb;  (jur.) 
jcbet  tücfifd)e  unb  oerritherifthe  lieber» 
fai. 

Assassiner,  v.  a . meudjelmôrberlfchetweife 
«nfaUen,  umbringen,  ermorben;  «v.  einen 
fcalb  tobt  fdjlogen;  einem  bureb  dontpïi- 
mente , bureb  fin  lüflige*  ©etragen  te. 
bbà)ft  befebwerlid)  faOen  ; it.  tôbïichen 
©erbruf  erraeefen  ; §u  £obe  quAlen; 
thbteti;  la  jalousie  i*a  assassiné,  bie  Eifer* 
fud)t  bot  tbn  in*  ©rab  gebracht;  assas- 
siner qn.  de  coups  de  langue,  einen  mît 
£â$erungen  »erfolgen. 

Assation,  s.f.  (Eb»m.)  btejenige  Opération, 
ta  man  einenaffe  ©ache  bi*  sur  £rocfen  e 
abraueben  ober  e»a»oriren  lügt. 

Assaut , *.  m.  ber  ©turm , Anlauf  gegen 
eine  ©tobt , Jejlung  ic.  ; aller  k l’assaut , 
donner,  soutenir,  repousser  un  assaut, 

©turm  laufen,  einen  Sturm  auf  halten , 

ab feb lagen  ; prendre , emporter  d'assaut , 
mit  ©türm  erobern;  faire  assaut,  (ftechtf.) 
ûuOfaUcn,  fur  Uebung  mit  bem  föappicr 
fechten  (wie  wenn  man  ernßtid)  feebten 
tuoUte);  assaut  ,ßg.  ber  Unfall,  ©türm; 
ein  lebhafte*,  bringenbeö  Inhalten; 

faire  assaut  d’esprit , d’éloquence  etc. , 

tin  58i?e , in  ber  ©erebfamfeit  um  bic 
SBette  ffreiten;  einanber  |um  Äarapfe 
uuforbern  ; elle  fait  assaut  de  beauté,  fie 
fuebt  mit  ihrer  ©chonhctt  Eroberungen 
§u  machen. 

Assécher,  v.cuoU  ftatt  sécher}’  it.  cor . v.  n. 

flatt  être  à sec,  (©chitff.)  trocfen  gewor* 
ben  fepn. 

Assécution,  s.f.  (canon.  SRecfit.)  bie  Erlan* 
gung  einer  geglichen  tyfrunbe. 

Asséeur,  s.m.  ebem.  ber  ©teuereinnebmer 
fine*  ûxM,  ber  auch  bie  Einteilung 
ber  ©teuem  machte. 

Assemblage,  s.  m.  bie  Bereinigung,  3u* 
foramcnfôgung  oerfebiebener  iôtngc  i 
(Buchbr.)  bû*  Aufheben  unb  £ufam* 
menfchlaaen  ber  gebrueften  ©ogen  in 
tagen  î^g.  son  caractère  est  un  assem- 
blage de  bonnes  et  de  mauvaises  qualités , 

fein  Ebarofter  tft  ein  ©eniifcb  oon  guten 
unb  glimmen  Eigenfchaften;  assemblage 
de  menuiserie , eingelegte  Arbeit;  colonne 
d’assemblage«  eine  oon  ©reterflücfen 
jufammengcfehte  unb  inmenbig  bohle 
&&ulc. 

Assemblée,  s.f.  tint  ( oetfommelte ) ©e* 
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feflfdjafti  SufammenFunft;  it.  bie  Ber- 
fammlung  (mehrerer  tycrfonen,  wegen 
©taat**  ober  gnberer  ©efchüfte);  it» 
eine  ^riogtluflbarfeit;  ein  ©efeüfchaft*- 
ball  ; it.  ber  ©ammclplob  ber  3faer  im 
Sôalbe  (rendtz-vous)  ; it.  ba*  Betfamm* 
lung*quartter , ber  Jpauptfammelplab 
(einer  Slrmee);  assemblée  primaire,  bie 
Uroerfammlung  ; — communale , 0e* 
meinbeoerfûmmlung;— électorale,  5Bûbl- 
Berfammlung;  — nationale,  Bational- 
oerfammlung  ; — de  parens , Jamüien* 
ocr fammlung;  tenir  rassemblée , in  einer 
©efeüfchaft  ober  Berfammlung  ben  Bor* 

flR  hüben  y l’assemblée  se  tient , bie  ©C- 
fettfcbgft  ifl  (wirflicb)  bepfammen,  battre 
l’assemblée,  T.  bie  Bergotterung  fcblagen; 
l’assemblée  des  fidèles,  Ote  ©cmcinc  ber 

©I&ubtgen. 

Assembler,  v. a. perfammeln;  (o. ©geben) 
tufammen  bringen  ober  tragen,  legen, 
leben,  fügen,  flößen,  heften,  legen  :c.; 

assembler  les  feuilles  d’un  livre,  (©tld)bt.) 

bie  ©lütter  eine*  ©uche*  jufgmmcn  le- 
gen ; assembler  un  cheval , T.  ba*  Borber* 
unb  £intergefleü  ein e*  tyferbe*  nüher 
jufammen  bringen;  avoir  bientôt  assemblé 
son  conseil,  prov.  feinen  Entfchlufl  ge- 
fcbmtnb  gefaxt  haben. 

s? Assembler , v.  rèfl.  ficb  oerfömmeln;  ju* 
fammen  fommen. 

Assembleur , s.  m.  p.us.  ein  Ber fammïer. 

Assener , v.  a.  (i  qn.  un  coup  de  etc.)  fam. 

einem  einen  heftigen  ©cblag  ober  ©toi 
mit  etwa*  oerfeben. 

Assentateur,  ol.  fiatt  flatteur. 

Assentiment , s.  m . bte  ^uflimmung , ©CO- 
(limmung,  Einwilligung. 

Assentir,  v.  n.  à qch.  (jur.)  einer  ©Û<bC 
bep^immen. 

Asseoir,  v.  a.  in.  fepen,  nieberfebcn,  auf 
einen  ©tuhl  fr^en  ; T.  asseoir  un  édifice, 
ein  ©ebâube  ;«uf  einen  bauerhafteit 
©runb  unb  ©oben  feben  ; asseoir  les 
pierres,  bic  ©teine  magcrcdjt  neben  ein- 
anber  unb  auf  einanber  feben  ; asseoir 
des  bornes,  ©rÄttjjleine  feben*  asseoir 
une  rente  sur  une  terre,  eine  JXcnte  auf 
ein  ©utanwcifcn  ober  oerflcbetn;  asseoir 
l’or,  (Bergolb.)  ben  ©olbgrunb  machen; 

asseoir  la  cuve,  (JÂrb.)  bie  ©Utte  ;u- 
riebten  ; bien  asseoir  une  figure,  eine  §1- 
gur  in  einer  natürlichen  unb  wabrfebein* 
lichen  £age  oorflillen;  asseoir  un  camp, 
ein  £ager  fchlûgen  ober  auffchlagen; 
asseoir  les  tailles , bit  ©teuem  unter  bie 
Einwohner  oertheiien;  asseoir  son  juge- 
ment sur  qch. , fg.  fein  ttttheil^atif  et- 
waé  grünben  ober  über  etwa*  fallen. 

s’Asseoir , v.  riß.  fleh  ttieberfebeit. 

Assis,  isc,  part,  et  adj . fîbenb»  être  assis, 
Üben  ; maison  assise  dans  la  campagne, 

ein  auf  bem  ganbe  gelegene*  J bau*; 
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cette  maison  est  bien  assise,  btcfci  Jjjgu$ 
$at  eine  gute  £age. 

Assennenter,  v.  a.  bceîbt^ftt» 

Asserteur,  s.m.  einer,  ber  etwas  behaup* 
tet,  pertheibiget  ober  beweifet. 

Assertion,  s.f.  T.  bie  ©ehauptung,  baß  ein 
©ai$  wahr  fep;  (jur.)  eine  AuSfage  por 
©ericht. 

Assertivement,  adv.  ot.  flûtt  affirmative- 
ment. 

Asservir,  v.a . ( prop.ttfig .)  unterjochen, 
(ich  unterwürfig  machen,  unter  feine 
©ewalt  bringen;  asservir  ses  passions, 
feine  £cibenfd)ûftcn  bezwingen,  Junten; 
s’asservir  à qcb.,  ficb  einer  ©adje  unter* 
werfen;  ftd)  zu  etwas  bequemen,  fidj  in 
etwas  fehiefen,  fid)  nach  etwas  richten. 

Asservissement,  s.  m.  bie  Unterwùrfigma» 
chunq;  it.  ber  ©tanb  ber  £)ienflbarfeit 
ober  tfneefitfehaft. 

Assesseur,  s.m.  ein  95epfi$er,  Affeffor. 

Assette , cor ; flatt  aissette^ 

Assez,  adv.  genug , jur ©ennge;  it . ziem* 
fid)  > vous  venez  assez  à temps , ifjt  font* 
met  zeitig,  früh  genug;  assez  souvent, 
Ziemlich  oft. 

Assidu,  ue,  adj.  fleißig,  emfïg,  unoer* 
broffen , it.  beharrlich  , unauSgcfeçt , 
unabl&fiig,  ununterbrochen  ; être  assidu 
à la  lecture,  febr  fleißig  lefen;  un  amant 
assidu  auprès  de  sa  maîtresse,  ein  £teb* 

baber,  t>er  feiner  ©ebieterrnn  fleißig 
a u fw  artet. 

Assiduité,  s.f.  ber  $f*iß/  bie  Unoerbroffcn* 
heit,  bic©rbarrlichfcit,  bie  anbaltenbe 
55cfd)Âftigung  mit  etWûSi  avoir  des  assi- 
duité. auprès  d’une  femme,  einem  ftrauen* 
limmer  fleißig  aufwarten;  avoir  des  assi 
duîtés  chez  qn.,  jcmanbcn  öfters  feine 
Aufwartung  machen. 

Assidûment,  adv . fleißig;  emfig,  unoer* 
broffen. 

Assiégeant,  ante,  adj.  belûgcfltb;  les  troupes 
assiégeantes , ober  les  assiégeans,  s.  m • pl. 
bie  Belagerer. 

Assiéger,  v.  a.  belagern;  fig.  umringen, 
umgeben , umzingeln  ; einfcflließcn  ; it. 
überfallen  ; it.  einem  (mit  feiner  perfön* 
liehen  ©egenwart)  alïjuoft  zur  £afifal» 
len  ; ficb  einem  aufbringen  ; vuig.  einen 
überlaufen;  einem  auf  bem  #alfe  ober 
in  beit  Ohren  liegen. 

Assiégés,  s.  m.pi.  bie  belagerten. 

Assiennc,  s.  f.  ein  leichter  alaunartigcr 
©tetn  mit  gelben  Abcrn. 

Assiente , s.  f.  (assiento)  bie  SftegerbanbelS* 
gefeUfchaft»  le  contrat  de  l’assiente,  ber 
Gontraet  Des  Königs  ooit  ©pattien  mit 
ben  ©ttglönbern  wegen  £ieferung  ber 
çftegcrfdûpen  nach  feinen  amerifanifd)en 
(Staaten. 

Assicntiste , s.m.  einer,  ber  einen  Antheil 
an  Diefem  ©claoenbaitbcl  hat. 


Assiette , s.f.  bte  £agf  ; bie  Art , wie  etwa« 
liegt,  wie  etwa*  gefegt  ober  geflettt 
ifl;  fig*  bie  Raffung,  ©emütbSfgjfung  ; 
(buchb.)  ber  ©runb  tum  3jergolben; 
(tyflafleter)  eine  ©chiqjte  ober  £age  potr 
©teinen  ; it.  bie  untere  fläche  bes  $fla* 
flerS  ; it.  T.  bas  fcerrain,  wo  ein  £aget 
abgeflochen  wirb  ; (3Ra(er)  bie  ©teUung 
ober  £age  ber  Stuten  ; it.  bie  ©runb» 
linie;  it.  bie  Art,  wie  ein  «Heiter  im 
©attel  fl$t , bie  ©teUung  ; it.  bas  rechte 
©letchaewicht  eines  ©duffes;  it.  ber 
^o($fchlag  im  2ßalbe , (innerhalb  beffen 
bie  bÄunte  gefallt  werben);  it.  ber 
SonbS,  worauf  eine  SXente  ober  feflge* 
fctjtc  ©innabntc  angewiefen  ifl;  ($örb.) 
bie  jugeridjtcteblaufûpe;  cette  colonne 
n’a  pas  assez  d’assiette,  btCfe  ©iule  ruht 
auf  feinem  feflett  ©runbe  ; i’assiette  de 
ce  château  est  riante,  bieß  ©Chloß  hût 
eine  rcitjenbe  £age  ; assiette  des  tailles, 
bie  Anlegung,  ©intheilung  ober  SXepar* 
tition  ber  ©teuent;  assiette  des  ventes  de 
bols,  bie  Aufzeichnung  bcS  JpolzeS,  wel- 
che^ $um  Verlauf  foU  abgehauen  werben. 

Fig.  mon  esprit  n’est  pas  dans  son  assiette 
naturelle,  ich  bin  ieljt  nicht  aufgeräumt, 
nicht  recht  bifponirt;  vulg.  cs  geht  mir 
etwas  im  Äopfe  herum  ; mein  ©emuth 
ifl  nicht  recht  ruhig  ; sortir  de  son  assiette , 
aus  feiner  Haftung  fommen. 

Assiette,  s.  f.  ber  £ellet  zum  ©peifen; 
assiette  volante,  eine  Webenfdjuffcl;  ein 
geller  mit  einer  neuen  ober  feltenen 
©peife , ben  man  bep  ber  £afcl  herum 
gehen  l&ßt;  assiette  blanche,  ein  reiner 
&CÜer  ; piquer  l’assiette  , prov.  auf$ 
©djmaufen  auSgeben  ; vendre  du  vin  à 
l’assiette,  aöein  perzgpfen,  unb zugleich 
auch  ben  ©dflen  zu  eilen  geben;  son 
assiette  a dîné  pour  lui,  prov.  er  muß  eben 
fo  gut  bezahlen , glS  wenn  er  mit  gefpeifet 
hötte;  assiette  à mouchettes,  eine  £td)t* 
pupenfchale. 

Assiettée,  s.f.  ein  £elletooll. 

Assignable,  adj.  (SDtathem.)  beflimmbür* 

Assignat,  s.m.  T.  bie  baftenbe  SXentc;  bte 
Anweifung  einer  iAbrlichen  Einnahme 
auf  ein  unbewegliche^  @ut;  it.  nouv. 
ba$  Affignat,  eine  ©taaManweifung  auf 
bie  5ftationalgntcr. 

Assignation,  s.f.  T.  eine  Anweifung,  et* 
wa$  zu  bezahlen;  it.  eine  (Sitation, 
«öorlabungoor  ©ericht;  it.  ein  beflimm* 
ter  Ort,  ©ammelplaij  (rendez- vous)» 
donner  assignation  à qn. , einen  Citirett 
ïaffen,  por  ©ericht  laben  ; défaillir  à 
l’assignation,  fïch  auf  bie  (Ettation  nicht 
fleflen. 

Assigner,  v. a.  T.  qch.  surqch.»  qn.  surqch., 

einen  auf  ctwaöanwcifen,  eine  Anweifung 
(auf  gewiffe  ©ûter)  geben  ; it.  qn.  einen 
por  ©cricht  laben , fotbern,  befcheiben ; 
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a.  qd>.  etwa*  befttmmt  anjetgen  ; les 

physiciens  n'ont  pas  encore  assigné  la  vraie 
cause  de  ce  phénomène,  bi«  BatUtfÛn 

biger  haben  bit  wahre  Urfache  biefe 
. €rfd)cinung  noch  nicht  angegeben. 
Assinôiation , s.f.  (<pbof.)  bit  Berâbnli 
cbmtg,  bas  <5Hecchmad)«n;  it.  baô  £in 
anbergleidiwcrben. 

Assimiler,  v.  a.  T.  machen  J ähnlich 

martien,  gleich  fallen,  in  eine  Älaffc 

fidlen;  je  n’assimile  pas  mes  idées  aux 
siennes , fig.  td)  benfe  nid)t  f b me  er 
ich  richte  mich  im  Genien  nicht  nach 
feinen  »Segtiifen. 

Assis,  tse,  part. et adj.  pott  asseoir,  firent) 
gelegen. 

Assise,  s.f.  T.  eine  ©teinfdjtcbte;  eine 
Schichte  horizontal  gu  fegenber  ©teine 
»on  einerlei  0r ö§e  / §u  einer  flauer  ; 
assise  de  parpin,  eine  &uerfcbid)te. 

Assises,  s.f.  piur.  ein  aufferorbentlidKr 
©eriebtotag,  Den  ber  Obergerichtöbcrr 
in  einem  Untergericbte  hält;  it.  ebe m. 
ein  geroiffcö  feperlicbe*  Jpofgericht  bcs 
ÄonigS  non  ftranfreid)  ; it.  ber  ®erid)tö 
fprengel,  bie  juridiction;  fig.fam.  i 
tient  ses  assises  dans  cette  maison , er  gilt 

atttÿ  in  biefem  Jj)aufe. 

Assistance,  s.f.  ber  ©cpfanb,  bie  Efafô 
leifaing  ; it.  oi.  eine  gan$e  perfamme  l;c 
©cfellfchaft;  (iur.)  bie  ©egenwart,  baô 
35epfepn;  it.  tin  gerichtlicher  Bcpflanb, 
*.  95.  ein  Borntunb,  Kurator  ic.  ; it . bie 
Stffifanj  eines  geglichen  ôrbenS. 
Assistant,  ante,  adj . meifl  s.  m.  gn  einem 
£>rte  gegenwärtig;  einSlnmefenbcr,  (als 
subst.  immer  im  pfar.);  ber  gn  einem 
JÖrte  gegenwärtig  ifJ,  ober  einer  Jpanb 
lung  beçwohnt;  it.  ber  Bepftanb,  (3u 
georbnete,  Sfftfant)  eines  BifdiofS,  bep 
feiner  SSeibung;  (jur.)  berienigc/  wel 
eher  ber  Einrichtung  eine*  BUjfetbäterS 
jnr  ©träfe  bepmobnen  muf. 

Assistante,  s.  f.  eine  ©chwefar,  bie  ber 
äebtimnn  ©teile  oertritt/  it.  eine  juge- 
gebene  im  ©prachfaale,  (soeur-écoute). 

Assister,  v.  n.  (à  qcb.)  beo  einer  ©adje 
(Zeremonie  :c.)  gegenwärtig  fepn,  ihr 
btowohnen;  it.  im  ©cricbtc  bepftgen; 
it. (n.  SRilTethätern,  f.  assistant).  Assister, 
v.a.  (qn.)  einem. bepfaben,  helfen , bep* 
fpttngen;  einen  unterflûgen;  it.  einen 
begleiten/  um  ihn  unterfingen  m f$n* 
mit;  assister  un  malade,  einem  iranien 
|ufprtd>en;  assister  un  criminel  à la  mort, 
einen  ;um  £obe  begleiten  ; se  faire  assister 
par  qnv  fid)  von  jernanb  helfen  ober 
unterfingen  laffen;  Dieu  vous  assiste, 
vuig.  ©ott  bdf  eudj. 

Association,  s.f.  eine  gefellfcbaftltcbe  Ber* 
fûiigung;  (EanMungé-)  ©efeDfchaft; 
iïorupggni^Eunblungiacted’associ^ûon, 
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ber  ©OClCtâtS  - (Eonttaft  ; association 
d’idées,  bie  jbeenverbinbung. 

Associé , s.  m.  ein  Sftitgcnofi  (©emettier) 
an  ber  Eanblung  ; £anbelSgenojfe  ; 
©emcinfdjafter  ; fMffocuttcr. 

Associer,  v.a.  jugefcllcn,  junt  ^e^ûlfcn 
annefimen  ; it.  einen  §um  £bcilbabet 
einer  ©efettfebaft  annebmen;  einen  irt 
eine  Unternehmung  mit  eintreten  laffen. 

s’ Associer,  v.  rèjl . avec  qn.,  fid)  mit  KHianb 

nerbinben,  in  ©emeinfebaft  treten;  it. 
nicl  mit  einem  umgeben, 

Assogue,  s.f.  T.  eine  ©aüione,  ein  fpani- 
fdtcS  tfauffartepfebiff,  auf  welchem  öa$ 
ûuccffîlber  (azogue)  ûtid  ©panien  nach 
Stmerifa  gebracht  wirb. 

Assommer , v.  a.  (eigentlich)  einen  mit  einem 
ferneren  jnfaumente  tobt  fchlagcn; 
it.  umbrinaen,  tobten,  niebermacben; 
it.  mit  ©d)lägen  übel  jurichten;  halé 
tobt  fchlageu;  fig  f am.  einem  febr  be* 
fchwerlid)  fallen,  febr  ûberlâtfig  fepn. 
s’Assommcr,  v.rïfl.  à force  de  travail , fïdj 
ju  £obe  arbeiten. 

Assommoir,  s.  m.  ber  ftangflocf  / bic  SKatten- 
falle;  it.  ein  Prügel  mit  einem  95lep* 
tnopfe. 

Assomption,  s.f.  (£og.)  ber  Bûcbfafi  ober 
Unterlag  in  einer  ©cglufrebe  (minor); 
assoraption  de  la  sainte  vierge,  bie  Jpiwmel« 

fahrt  SOtariä  ; it.  ein  95ilb  ober  ©emälbe 
baö  biefelbe  oorflellt. 

/Vssonnance , s.f.  («Kebef.  unb  <Poef.)  bie 
nur  einiger  ©tafjen  gleidilautenbe  ©nbt* 
gung  ober  ber  unoollfommene  SHeim 
§weper  härter. 

Assonnant,  ante,  arÿ.unponfommen  gleich* 
lautcnb. 

Assortiment,  s.  m.  bte  Bereinigung  folcher 
©neben , bie  fleh  gut  jufgmmen  fduefen  ; 
baö  ©ortiment,  b.  i.  ein  Borratb  oon 
aflerlcp  SBaaren  von  eincrlep  Slrt;  (ORal.) 
bie  oerbältnifj  mä§ige  Uebcrcinflinimuiig 
ber^beilc  unb  Sorten  dneé  ©emälbeö; 
un  assortiment  de  diamans,  de  perles,  ein 
Stnjug,  ©chmucf/  eine  ©ornitur  dia- 
manten ober  perlen;  un  assoitiment  de 
caractères  d’imprimerie,  ein  ©ortiment 
©chriftcn  ; it.  ein  oollfiänbigcr  Rettern- 
vorrath;  assortiment d’iiabijt,  auOgefuchte 
Zubehör  JUmÄlcibe;  livres  d’assortiment; 

©ortimentfibucher,  (bie  nicht  eigener 
Betlag  finb). 

Assortir,  v.a.  jufammen  paffen;  »erfchte- 
bene  ©achen  (auch  ^erfon en ,fig.)  auf 
eine  fchicflidje  2trt  mit  einanber  verei- 
nigen ; it.  mit  allerlep  5föaaren  verfeben; 
it.  fortiren , b.  i.  fortenmeife  jufammen 
legen;  assortir  un  chapeau,  einen  Eut 
OÙfformen;  mariage  bien  assorti,  Wohl* 
getroffene  Eciruth. 

ApsouiT,  v.nt  & qch.)  aufammen  paffen; 
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fïd)  mit  einer  andern  ©ache  jufammen 
fd)icfen. 

Assortissant,  ante,  adj.  (à  qch.)  paffcnb, 

wohl  überein  fommenb,  (id>  lufommen 
fchtcfcitb. 

Assolé;  ce,  part.  et  adj . fam.  (ü.  assoter,  ol.) 

(de  qn.)  pernarrt,  auf  eine  nàrrifche  2lrr 
in  eine  $erfon  pci  liebt,  ober  fonfi  fur 
Oe  eingenommen.^ 

Assoupir,  v.a.  fd)l&frig  madjen,  etnfchlô* 
fern;  it.  linbent;  betônftigen;  ßjllen  ; 
fig.  eine  fcblimmc  ©adjc  unterbruefen; 
ben  £auf  bevfelben  bemmen;  it.  (eut 
fteucr  ) lolcheit , bimpfen. 

Assoupir , v.  rß.  cittfd)Iummern. 

Assoupissant , ante  , adj.  fdjldfrtg  mûÇbenb , 
etnfcMÂfernbî  un  breuvage  assoupissant, 

ein  ©chlafttanf. 

Assoupissement,  s.  m.  ber  ©chluntmcr, 
bie  ©cblifrtgfcit;  fig-  trAge  ^acblÂfHq» 
feit,  ©orgloßigfeit;  ($iebic.)  bie  ©chlaf* 
fudit. 

Assouplir,  v.a.  bicgfûm,  gefchmeibtg,  eteïcnf 
machen;  fig.  einen  ßörrigcti  sfôciifchen 
artiger  unb  gcfeUiger  machen  ; cheval 
assoupli , ein  gelenfgeworbcneß  <pfetb. 

Assourdir,  v.a.  betäuben,  taub  machen i 
it.  ein  3»tfrumentb&mpfen;  (Äupferß.) 
assourdir  les  reflets , bie  SSieberfcheine 
m&^igen;  assourdir  une  taille,  un  trait, 

einen  £ug  ober  ©chnitt  weniger  hart 
unb  bem  Äuge  angenehmer  machen; 
(dealer)  einem  ©emölbc  weniger  Sicht 
geben,  unb  feine  £albtinten  ßarf  in 
©chatten  fe$cn. 

8’ Assourdir,  v.  riß.  taubet  Wetbftt , baß 

©eböt  immer  mehr  perliercn. 

Assourdi,  it,  part,  et  adj.  f,  assourdir;  un 
ton  assourdi,  T.  ein  ßumpfer,  bunfler, 
fchwir§licher  £on,  mit  ßarfen  ober 
alljußarfen  ©chatten. 

Assouvir,  v.a.  erfattigen,  oößig  tôttigen, 
fatt machen \fig.  — Ses  payions  fortes, 
sa  cruauté  etc.,  feine  heftigen  55egierben, 
feine  ©raufgmfeit  biß  jur  ©ittigung 
beliebigen;  — sa  colère,  feinen  gorii 
«ußloßcn,  feinen  3)înth  fühlen. 

Assouvi,  le,  part,  et  adj.  gcfâttigt  K, 
f,  assouvir. 

Assouvissement , s.  m.  fig.  bie  ©ÄttigUUg 
ber  33cgterbcn,  ber  Eeibenfchaften , beß 
jrmttgcrß. 

Assujettir,  v.a.  unterwerfen,  unterwürfig 
machen,  bejwtngen,  unter  feine  $>oth* 
mÄßigfcit  bringen;  fig.  $u  etwaß  nötbt* 
gen , an  etwaß  binben  ; it.  feine  £eibcn« 

' fchaftenic.  bedingen  ; (CDtecban.)  etwas 
befeßigen,  baß  eß  nicht  wanfen  fann, 

$' Assujettir , v.  rß.  (a  qch.)  fich  einer  ©«che 
unterwerfen , fich  an  etwa*  btnbeit. 

Assujetti,  ie,  part,  et  adj.  bedungen, 
unterworfen,  feßgemaebt,  f.  assujettir. 

Assujettissant , ante,  adj.  untftWÜrfig  Uta« 
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chenb;  mit  einem  Swänge  belegenb, 
fclaoifdj. 

Assujettissement , s.  m . btr  $Wang , bif 

Unterwiirßgfeit. 

Assurance,  s.f.  bie  ©icberbeit;  it.  bie  ©e* 
wißheit  einer  <ftcuigfcit,  einer  £ufagc; 
it.  baß  Zutrauen;  it.  bie  ßuoerßebt, 
Uncrfchrocf enheit  ; Jörcißigfeit  ; it.  bie 
55crfid)erung  ; (jur.)  bie  ©tchcrbeit, 
©ewahr , Kaution  , ©ürgfehaft , Daß 
Unterpfanb  ; it.  bie  &ßccuran$  ober 
©ewahmng  eineß  Äauffartcpfcbificß  ; 
(Äorbm.)  Der  *£ügcl  am  Äorbe;  U 

chambre  des  assurances,  bie  SDcrßtbc* 
rungßfammer;  le  Cerf  va  d’assurance,  T. 

ber  £irfd)  gehet  ©chritt  vor  ©chritt, 

Ohne  Jurd)t  i Coup  d’assurance  , ber 
Sriebenßfd)U§  ; on  Ta  mis  en  lieu  d’as- 
surance , man  hat  ihn  an  einen  Ochern 
Ort  gebracht. 

Assure , s.f.  bet  £>urchfd)uß  (Eintrag) 
bet)  bem  $apetenwirfer. 

Assuré,  s.m.  T.  einer,  ber  fein  ©chtff  hat 
aßccuriren  laßen. 

Assurément,  adv . gewiß,  fichnlich;  un* 
fchlbar. 

Assurer,  v.a.  pcrßchern ; it.  bcfrÄfttgcn, 
betheuern;  beßAtigen;  befugen;  it. 
überzeugen;  it.  uberreben  ; it.  ©icher- 
heit  wegen  etwaß  geben , gut  für  etwa* 
fprcchcn;  it.  ßchern,  ßchcr  ßellen;  eilt 
©chiff  perßehern,  aßecurtren;  7\ct»a6 
ßü&cn;  machen,  baß  etwa*  feß  ße&e; 
it.  bcherjt  machen,  5Äuth  einßoßen; 
it.  einen  Ralfen  jahm  machen  ; assurer  u 
main,  eine  ßchere  $ubrung  pCr  ^)anb 
bilDen , — la  bouche  d’un  cheval,  eilt 

tpferb  an  baß  ©ebiß  gewöhnen  ; — une 
couleur , eine  Sarhe  feß  machen , baß  ßc 
nicht  uerfdmße;  — le  grain,  (©erber) 
bem  £eber  bie  leçte  Saßon  geben;  — son 
pavillon,  einen  Snehcnßfchuß  thun. 

s' Assurer , v.  rß.  de  qch.,  ßdt  POn  Ctnet 
©ad)c  überjeugen  ober  perßehern  ; it. 
poit  etwaß  pertlchert  fcpn  ; it.  fich  in  ben 
®efiç  einer  ©adie  fehen  ; — de  qn , fid) 
jentanbeß  pcrßdiern,  um  feiner  Jpùlfe, 
feineß  ©chuheß  gewiß  §w  fepn  ; ft.  einen 
in  Verhaft  nehmen  laßen  ; — «t  qn.  ou 
qch.,  fich  auf  jemanb  ober  etwaß  ver* 
laßen,  — U main,  (pon  S&unbôrjtcn 
unb  ©chrcihcrn)  eine  feßc  J^anb  bc* 
fommen. 

Assuré,  ét.part.  et  acf/.perßch^rt,  a^Wlß  :C„ 
(f.  assurer)-,  it.  beherzt,  nucrfdwocfen; 
it.  perweaen,  unperfdiönn,  (in  biefer 
35ebeutung  ßeht  eß  porbem^^Oî  maiin 
assurée,  eineJponÿ,  bie  im©d)rciben  re» 
nicht  gittert;  oeil  assuré,  ein  ßdjereß 
Augenmaß. 

Assureur,  s.  m.  T.  ei«  Sjferßcherer , 91  ße- 
enrant,  9lßurabeur  eineß  ©diiffeß. 

Asteisme,  s.m.  (fö&ctor.)  eine  feine  3ronie, 


Digitized  by  Google 


Aste  Astr 


Astr  Atla 


Astelle, f./.  T.  ein ©tôcf ehe« , eine  ©chin* 
bei  jum  Verbanbe  eines  Beinbrüche«. 
Aster,  s.m.  ber  äftcr,  bie  ©ternblume. 
Astérie,  s.f.  ba«£a$enauge,  ber  Clement* 
#rin  / eine  ©attung  oou  Opal. 

Ast  éric  me,  s.  m.  i&ßron.)  ein  ©tembilb. 
Astérisque,  s.  m.  ein©temd)tn  in  einem 
Buche,  ba«  auf  eine  anmerfung  bin* 
weifet. 

Astéroïde,  s.f.  eine  afterähnliche  ipjlanje. 
Asthmatique,  adj.c.ets.  engbrußig,  futj* 
athmig;  ajibmatifd);  ein  Cngbrußigtr. 
Asthme,  *.  m . T.  bie  Cngbruftigfeit. 
Asthmé,  adj.  (oon  Ralfen)  feichenb. 

Astic,  s.m.  (©ebubm.)  bobler  Knodjen 
mit  Unfchlitt,  bie  Pfriemen  |u  fchmie* 
ten,  ober  bie  ©ohlcn  gu  glätten. 
Astragale , t.m.  T.  ba«  ©täbchen , ber  SXing , 
ber  Steif  am  ©im«  wert  einet  ©Aule; 
(2lnat.)  ber  £auf  ober  ©prung  an  ber 
àuéwnriel ; //.  bie  Verßäbung  ($ur  gte* 
ratb)  an  einer  Kanone;  it.  ber  Tragant/ 
ein  ÿflanjengefd)led)t  ; jeu  d’astragale , 
(poet.)  ba«  ËBûrfclfpiel. 

Astral,  aie,  adj.  T.  $um  ©eßirn  gehörig, 
ober  fid)  barauf  bejiehenb;  année  astrale, 
bie  3cit,  welche  bie  Crbe  braucht,  ihren 
£auf  um  bie  ©onne  ju  perrichten. 

Astre,  t.m.  ein  ©cßirn  ; (ieber)  Jpimmel«* 
forper  (ber  ein  eigene«  £id>t  bat)  ; ßg- 
eine  ferfon  oon  großer  ©chonheit , von 
groäcn  Verbunden;  l’astre  du  jour,  de 
u nuit,  (poet.)  bie  ©onne,  ber  SDtonb. 
Astreindre,  v.  a.  irr.  jwingrn , näthigen, 
anbalten/  anfirengcn,  perpflichten. 

s’ Astreindre,  v.reß.  à qch.,  fld)  Ott  ftWa« 

binbcn,  fiel)  too|u  oerbinblich  machen. 
Astriction,  t.  f.  T.  ba«  ^ufammensie^cn  y 
ba«  Inhalten  ber  Ärjenepen. 

Astringert,  ente,  adj.  c. t.m.  T.  jufammen* 
jiehenb;  ein  jufammcnjicbenbeö,  (per* 
ßopftnbe«,  anhaltenbe«)  tQtitfel. 

Astroc,  t.  m.  T . ein  ßarfe«  ©eil*€nbe, 
ba«  man  an  bie  höljemen  sftägel,  woran 
bie  tRuber  ber  Jafcrjcuge  bewegt  werben, 
fcfl  mad)t, 

Astrognosie,  t.J.  bie  Kcnntnifi  ber  ©teme. 
Astr oite,  t.f  ber  ©ternfietn. 

Astrolabe,  t.m.  ein  $ftrolabium,  ein  3n* 
tournent,  bie  Jpöhcn  ber  ©terne  ju 
beobachten  ic. 

Astrologie,  s.  f.  astrologie  judiciaire,  btf 

Sternbeutefunß , ©ternbeuterep. 
Astrologique,  adj.  c.  jur  ©ternbeutefunjl| 
gehörig  ; aßroloqifch. 

Astrologue,  t.m.  ein  ©ternbeuter;  iln’est 
P«  grand  astrologue,  prov . fr  hat  ba« 

$uloct  nicht  erfunben. 

Astronome , «.  m.  ein  ©ternfunbtgcr  , 
©temfeber. 

Astronomie,  *./.  bie  ©ternfunbe. 
Astronomique , adj.c . $ar  ©ternfunbe  ge* 
hörig;  atoonoraifch. 
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Astronomiquement,  adv.  p ms.  ben  Siegeln 
ber  ©ternfunbe  gemäß. 

Astroscopie,  s.f.  T.  bie  Kunß,  bie  ©terne 
butch  $erngläfcr  su  betrachten. 

Astuce,  t.f.  bte  Srgliß  ; un  trait  d’astuce, 

ein  arglißiger  ©treich. 

Astucieux,  euse,  adj.nouv.  argltßig* 

Asyle,  f.  asile. 

Asymmétrie , s.f.  T.  ber  Mangel  be«  Cbett- 
maße«,  ba«  Unebenmaß. 

Asymptote,  s.f.  7.  eine  2lfpmptote;  eine 
nicht  anßoßenbe  £inie,  b.  i*  eine  gerabe 
£inte,  bie  fleh  einer  f rummen  immer 
nähert,  biefelbe  aber  nie  berührt. 

Atabaie,  s.  m.  eine  Keffeltrommcl  ber 
Negern. 

Atabuie,  s.  m.  ein  «ffiinb  in  Apulien,  ber 
ben  'Bäumen  unb  28cinßöcf  cn  fchr  fchäb- 
lich  iß. 

Ataraxie,  s.f.  T.  bic@emuth«ruhe,@eelen- 
ruhe, 

Ataxie,  s.f  T.  biejenige  Unorbnung  tm 
lieber,  wenn  c«  halb  §u  bitfer,  halb  ju 
jener  ©tunbe  fommt. 

Ata,  s.m.  (£6pfer)  bie  ©chiene  ober 
©cheitne,  ba«  ©treichbret,  b.  i.  eiti 
Bretcben,  baö  bep  ber  Bearbeitung  ber 
noch  weichen  Z opfe  gebraucht  wirb. 

Atelier , s.  m.  bie  2öerf ftätte  ï it.  bie  fämmt* 
lidien  Arbeiter  auf  einer  Söerfßätte  ; 

atelier  de  vers  à soie,  ba«  ©ertlß,  Wor* 

auf  bie  ©eibenwurmer  gehalten  werben  ; 
atelier  de  moulin , baö  ©eftbtrr,  WOratl 
ba«  «Ruhlpferb  ober  ber  Cfel  gehet. 

Atermoiement,  s.  m.  (jur.)  bie  Verlänge- 
rung ber  3«hlung«friß , ber  Vergleich 
gwifdjen  bem  ©cbulbner  unb  feinem 
©läubiger. 

Atermoyer,  v.  a.  (jur.)  bie  3*hlung«friß 
oerlängem. 

s’ Atermoyer,  v.  riß.  fid)  mit  feinen  ©läu* 
bigent  fepen  , um  fie  auf  gewiffe  Zer* 
mine  ju  bejahten. 

Athanor,  s.  m.  eine  Slrt  SXepcrberierofcn 
ber  ©olbmacher. 

Athée,  s.m.  ein  Btfieiß/  ©ottcöläugner; 
it.  adj.  c.  atheißifd). 

Athéisme,  s.m.  ber  Slthciömu« , bie  ©otte«- 
läugnung,  Da«  £äugnen  ber  Crißen$ 
©otte«. 

Athérome , s.  m.  eine  Brepgcfchwulff» 

Athlète,  s.  m.  ein  Kämpfer,  SÄinger,  Ath- 
let; it.  ein  fraftpoller,  ßarfer  Vtann; 
athlète  de  la  io\yßg.  ein  ©Ittubenöhflh/ 
ein  ©tärtprer. 

Athlétique,  s.f  bie  2lthletif,  bie  Olingefunß, 

Athiotéte,  s.m.  ein  Kampfrichter, 

Atinter,  v.  a.pop.  hernuöpupctt. 

s’Atinter,  v.rèfi.  (ich  übertrieben  bunt  flei* 
ben;  prvci.  fleh fchniegeln. 

Atlante,  s.m.  (Baut.)  ein  ©imöträger, 
eine  männliche  ^taur,  bie  eine  £afl  trägt, 
ober  flatt  einer  ©äule  etwa«  unterfluçt. 
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Atlas,  s.  m.  eine  voUfUnbtae  ©antmlung 
von  £anbfartcn  in  einem  iBanöc;  T.  Ver 
oberûeftûrfqratbtoftiocbeni/V.ber.Sltlaô, 
ein  feibenet  ©toit. 

Atmosphère , s.f.  ber  ;Dun|îfrciô,  £uftfreiô; 
bie  £uftmaffc,  womit  bic  (Erbe  umgeben 
ifi  î i>ie  Sltmoôpbôre. 

Atoie , s.f.  «ôrcp  von  turfifd)  tfornmchl. 

Atome,  s.  m.  T.  ein  2ltom,  ein,  wegen 
feiner  Äleinheit,  untheilbar  fdmncnber 
tfôtpcr  ; it.  baö  ©onnenfMubcben  ; ßg . 
eine  flcine  mditôbebeutcnbe  ©ad)e. 

Atonie,  s.f.  (tföebic.)  eine  ©chmöcbe  ber 
feilen  îheilc  ; bie  ©cblaffheit  ber  fîibcrn. 

A tort  et  à travers,  adv.  in  bie  ÂrCUf  tmb 

Ouecr,  in  ben  $ag  hinein. 

Atour,  s.  m.  (gewöhnlich  plur.  unb  fpott» 
weife)  ber  Slnjug,  <puij,  ©tant  eineô 
grauettiimmerô  ; dame  d’atour,  chem. 

- eine  jfammerbame,  welche  ber  äöntgtnn 
ben  ©d)mucf  anlegte  ; cette  dame  a mis 
scs  beaux  atours,  bicfe^DûlttC  ijlin  ibtcnt 
völligen  ©taate. 

Atourtier,  v.  a. font.  bad.  herauö  ptlßen. 

Atout,  s.  m.  (©piel)  ber  &vumpf. 

Atrabilaire,  adj.  c.  et  s.  m.  fd)War$gatlig , 
galltucbtig;  ein  ©allfuchtiger  ; ßg . la 

plume  atrabilaire  de  cet  auteur,  liefet  Jûnf* 

ffcchtigc,  bömifebe  ©dwiftflcllcr. 

Atrabile , s.f,  ( bejîer  hile  noire)  7\  bie 
fcbwar*e  ©aile , ©chwermutb. 

Atramentaire , s.f.  ber  &intcnjïcin. 

Atre,  s.  m.  ber  SencrbcrbJ  il  n’y  a rien  de 
si  froid  que  l’âtre  de  cette  maison,  prov. 

* hier  gebt  eô  bungerig  ju. 

Atroce,  adj.c.  hart,  grûufûnt/  grÄRlid), 

: ungeheuer , a bfd)eulid)  ; âme  atroce , eine 
fdjtvarje  ©eele. 

Atrocité,  s.f.  bie  ©raufamfeit;  baô  Unge* 
heure,  ©röfilidie,  Me  2*errud)tbeît  ; 

■ SlbfdjeulicbfetteincôSScrbvccbenô,  einer 
©trafe,  iôefdiimpfunq  eineô  Êbarafterô. 

Atrophie,  s.f.  T bic  £>örrfud)t , Süiôjeb* 
rung. 

s’Attabler,  v.  riß.  fam.  ftd)  tU  £tfdje  fetten, 

um  lang  $u  fdjmnufen  ober  jufpielcn. 

Attachant,  ante,  adj.  an$icbenb,  locfenb, 
rcißetlb;  Rattacher. 

Attache,  s.f.  iebcôî)ing,  womit  man  et* 
waô  ûitbinbet  ober  befefliget,  ein 
<£anb,  eine  ©djnur,  ein  ©trief , SXie* 
tuen,  i>afcn , ein  ft  u.\  tßg*  eine 
£cibenfd)ûftfur  ctwaô,  eine  utiuberwinb* 
I tebe  Steigung  $u  ctwaô  (pour  ober  à qch.); 
bie  fln&önglicfcfeit  an  iemanb  ober  an  et* 

. n>ad;  eine  ungemeine  (Ergebenheit  fur 
etne^erfon;  (sanier)  baô  ©clenf  e;  (Slnat.) 
jeber  £rt,  an  welchem  ein  Cfôuôfel  ange* 

• fugt  tft;  it.  eine  X)iamantenfd)leife;  st. 
pi.  (©lafer)  bie  (bleoerncn)  haften,  itt 

. bereit  ûeffuung  bie  Söinbctfen  gelegt 
tverben;  attache  de  moulin  à vent,  ber 

.grofjc  Sôûum  ober  ©tâuber  mitten  in  ber 


Sffîinbmûbfc»  lettre  d’attache,  ober  Moi 
attache , ein  95cfeblôbricf , Äanjlcpbrief, 
eine  Orbre  ju  vollziehen;  baber  (J)ö f» 

ItChfCltö  halber)  je  ne  ferai  rien  sans  votre 
attache,  id)  werbe  nid>tô  ohne  3bf«t 
55cfcM  tbun;  chien  d’attache,  ein  ÄCtten« 
butib;  bas  d'atuche,  o/.fetbene  ©trumpfe, 
bie  man  u ber  bie  Jpofcn  anftiupfte ; le  droit 
d’attache,  baô  ©tallgelb  im  SÔirtbôbaufc, 
ob  man  gleich  nicht  futtert;  mettre  un 
cheval  à l'attache , tin  tyferb  an  bie  Grippe 
binbcit,  unb  cô  £cu  freffen  laifen;  vivre 
sans  attache,/#,  fei«  an  feine  ©ache 
ober  Iperfon  ju  febr  hingen. 

Attachement , s.m.  à ober  pour  qch. , pour 
qn. , bte  2lnbittglichfeit  (bc^  ôcrtenô)  an 
jemattb  ober  etivaô;  Neigung, Zuneigung, 
£eibenfchaft  fur  etivaô , (f.  attache)  ; — du 
mineur,  (Âriegôro.)  b«0  Stnhingcn  bcô 
9)tinirerÔ;  lesattachcmensde  la  terre,  bje 
imfdjen  ©«ter  / bie  unfer  J^erj  an  bte 
SSelt  fclfeln. 

Attacher,  v.  a.  on  cttvaô  feflmachen  ober 
befeftigen,  §,  ©.  auheften , anbinbcn, 
anfchlagcn,  anflcben,  attbingen,  an* 
nahen,  anfeçeit,  anlegeit,  anfelfeln ic.; 
ßg • (qn.)  anjiehen,  jemanbetf  Slufmerh 
fatnfeit  (auf  eine  angenchmeSlrt)  feffcln , 
auf  fïch  jiebett,  ertveefen  ; ir.  einen  bureft 
Sôoblthat,  Jreunbfchaft,  ©cfilliafeit  fïch 
verbinblich  machen , ait  ftd)  feffeln;  atta- 
cher le  mineur , ben  SOîtnieer  anhangett 
ober  (ich  eingraben  lafTen;  s’attacher, 
v.  riß.  fîch  anhingen;  anfleben  ie*5 
(>9tafer)  fïd)  berühren;  ßg.  fïch  an  je- 
tnanb  ober  etivaô  geroôb»f»u  auf 
ettvaô  legen  ; ftd)  ju  iemanb  halten  ; ftd) 
SOJübe  um  etivaô  geben  te.,  f.  bie  '5et)* 

•fpieleî  Fig»  l’étude  des  mathématiques  at- 
tache beaucoup,  — jKbt  fcb*  Ûtt , ijl  f«bt 
anûehcnb  ; attacher  ses  yeux  sur  etc., 
fetne  klugen  auf  te.  horten;  quelle  idée 
attachez- vous  à ce  mot -là?  Welchen  Q5C* 

griff  verbinben  ©ie  mit  biefent  ÎCorte? 

je  suis  fort  attaché  à toutes  les  amitiés  qu'il 
me  témoigne,  idi  bin  fehr  verbutibeu  fur 
bie  5^fMnî>fcf>aft , bie  er  mir  erivctfet; 

il  s’est  attaché  à sa  profession,  cç  ti^t  fid) 

feilt  ©eivcrb  angelegen  feptt  ; il  est  attaché 
au  service  de  son  maître,  cr  ifï  feinem 
Jpcrrn  treu  ergeben;  il  est  attaché  à son 
opinion,  er  beharret  flctf  auf  feiner  »fRci* 
nung;  jel’ai  attaché  à mes  intérêts,  id) 
habe  ihn  auf  ntciitc  ©cite  acbracht. 

Attacheuse,r./.  (©cibenmanuf.) bie  ÎGctbô* 
perfon,  welche  bie  £eimfdmûrc  unb 
SKabmcorben  jufanitncn  btnbet. 

Attaquable,  adj.c. p.us.  angreifbar. 

Attaquans,  s.m.pi.  ber  nttgretfcnbe  ^hetf. 

Attaque , s.f.  ber  feinblid)*  Angriff , 51  n* 
fûU;  st.  ber  ÇfuôfaU  auf  iemanb,  bic 
©tichelrebe;  it. ber  SCttfaÜ,  SlnffoÇ  einer 
tfranfbcit;  it.  ber  ^aroiiômuô. 

Attaquer , 
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Attaquer,  r.  a.  an  greifen,  gnfallen  ; ßg. 
ein  en  jtierft  beteiligen  ; attaquer  un  cheval, 
T.  bem  tyftxbe  bie  ©poren  in  bie  ©cite 


feÇen,  Fig.  attaquer  qn.  sur  sa  naissance 
auf  jernanbed  niebrige  Slbfmift  fficheln; 
—par son  foibie,  einen  bep  feiner  fthwicp* 
ffett  ©eite  angreifen  ; — de  conversation , 
fïch  bemühen,  einen  jum  Sieben  $u  be* 
wegen. 

»'Attaquer,  p.  riß.  à qn. , jpÄnbel  mit  einem 
anfan£R;  vuig.  mit  einem  anbinben; 
pourquoi  s’attaquoit-il  à moi?  warum  lief 
er  mich  nicht  gehen  ? warum  griff  er 
mich  an? 

Attédier  , v.a.  ol.  flatt  ennuyer. 

Atteindre  % v.  a.  etwad  erreichen , von  wei* 
tem  berühren,*  jemanb  cinholen  ; it.  aud 
her  fferne  treffen;^.  einen  (an  55er* 
bienfren)  erretdjen,  ed  einem  an  Ver* 
bien/ten  gleich  thun;  atteindre  (à  qch.), 
v.n.  fig.  etwaö  gelangen,  etwad  crlan* 

gen;  vous  n’atteindrez  pas  là  sans  échelle, 

ohne  £eiter  werbet  ihr  nicht  bid  bortbin 
Teichen  fônnen;  les  armes  à feu  atteignent 
de  loin,  ©chiefjgewebre  reichen  fehr  weit. 
Atteint , te , part . et  adj.  berührt,  erreicht  sc. 

(f.  atteindre);  — de  qch.,  (pon  einem 

«P  feile îc.)  getroffen;  (mit  einer  Äranf  heit) 
behaftet;  ol.  (eine*  Verbrechens ) he* 
.fchulbigt. 

Atteinte,  s.f.  ber  ©to§,  ©chlag,  £ritt, 
hef.  eine«  tyferbed  ; bie  Berührung , 
0tretfung;^.ein  fdjmcrjlicher  ©trcich, 
«ine  SÖeleibüumg,  Verlegung;  it.  ©chmi* 
lerung  ber  ©pte>  it.  (de  maladie)  bie  2tn* 
itmnbfung,  ber  Slnfiofi  oon  einer  Äranf* 

fait;  porter  une  atteinte  à qn.,  eilten 

(burch  einen  ®d)lag,  ©tof;,  Jpieb, 
©chug  «.)  treffen  ; donner  une  atteinte  à 

la  bigue,  ben  Sling  im  SXingclreitnen 

greifen;  A?-  donner  ober  porter  atteinte 
aux  lois,  fïch  gegen  bie  ©efcçe  auf* 
lehnen;  einen  (Eingriff  in  btcfelben  thun ; 
ihr  Sfnfehen  fchmifern;  il  est  hors  d’at- 
teinte, er  i$  guiTer  aller  ©efahr;  c’est 
une  atteinte  à moi  honneur,  bad  hci§t, 

mich  an  meiner  ©bve  frinfen,  meiner 
€htc  $u  nahe  treten;  cela  donnera  des 
atteintes  à votre  appétit,  bad.  bû0  Wirb 
3hrcn  Slppetit  erwerfen  ; un  feu  d’at- 
teinte , (®iaémôler)  ein  fîarfed  heftiges 
Çeuct. 

Attei,  s.  m.  (Fuhrmann)  bad  Kummet* 
horn  ; f.  atei. 

Attelage , s.  m.  ein  ©efpann  (3ug)  tyfcrbc 
ober  ûchfen  ; it.  (<?çf)  bad  $03agengcfcfnrr; 

ce  cheval  ejt  bon  pour  l’attelage,  biffes 

îPfcrb  i|l  gut  juin  3«ge. 

Atteler,  v.a.  anfpannen , bie  fpferbe  ic»  ror 
einen  SOßagcit  ic.  fpaitnen. 

Attelle,  s.f.  T.  eine  ©chiene  hep  Teilung 
eines  QSeinbrucbcd  (f.  auch  atcl). 
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Attelles,  s.f.pl.  ( ®Iafet)  Mc 
(f.  and)  atel). 

Atteioirc , *./.  ber  Scidiftlnoiifl. 

Attenant , ante , adj.  à qch. , ( jur.)  gtîffo- 

fjenb,  angrdrtjcnb,  bid)t  anltegenb- 

Attenant , adv.  etprêp.  (mit  de)  fam.  uttb 
(iur.)  î>td>t  an , neben  an,  gleich  neben, 
en  Attendant,  adv.  unterbcffen,  inbeifen; 
en  attendant  que,  c onj.  bid  ôafj,  fo  lange 
bid;  en  attendant  mieux,  jn  (Erwartung 
eincd  beffern,  bid  etwad  befîeid  fommt, 
bid  ed  beffet  geht  ; peloter  en  att<  ndant 
partie,  prov.  mit  einer  ©adje  porerjt 
( gleichfam  jum  ©pafi)  Verfuche  madjen, 
bamit,  wenn  fie  hernach  in  ©rnft  ge- 
fehehen  foll,  manbejfo  beffer  bamit  fort- 
fomme. 

/Attendre,  v.  a.  qn.,  qch.,  auf  jfmanb  Obet 
etwad  warten , jemanb  erwarten  ; it* 
hoffen,  vermuthen;  — après  qn.,  après 
qch. , auf  jemanb  ober  etwad  (mit  ©ehn* 
fud)t)  Watten»  attendre  qn.  au  passage, 
ßg.  bie  gelegene  Seit  abwarten , einem 
eind  JU  perfehen,  attendre  un  cheval,  r. 
warten,  bid  ein  junged  Spferb  jum  heitert 

flatf  genug  i|t  ; s’attendre , v.riß.  (à  qch.) 

etwad  erwurten;  permuthen,  einer  ©a- 
che  gewärtig  fepn,  fidj  cined  ièinged  per- 
Khen;  fich  auf  etwad  ober  jemanb  gewiffe 
SKechntmg  machen  ; je  m'attendais  bien  à 
cela,  ich  habe  bie  fee  wohl  oermuthet;  atten- 
dez-vous  y , ober  attendez  moi  sous  l’oiine, 
prov.  (fpottweife)  wortet  nur,  bid  ich 
fomme  î ihr  fonnt  lange  warten,  hidich 
fomme  ! 

Attendrir,  v.a.  $art,  weich,  môrbe  machen i 
ßg • erweichen  ; ruhten  ; jum  »mieibe  jc. 
bewegen. 

«'Attendrir , v.  riß.  Weid)  Werben  Î ßg.  tï* 
weicht  werben,  gerührt  werben  ; il  s’at- 
tendrissoit  à ces  mots , hep  biefcit  SÖOrteit 

brach  ihm  bad  S)ex j. 

s’ Attendrir,  v.  ricipr.  ftch  ejnanbet  bad 

-Ç>etj  fchwer  machen. 

Attendri,  ic.part.  et  adj.  CrWetd)t,  gt- 
rührt  u.  f.  w- 

Attendrissant,  ante,  adj.  rubtenbî  iroru 

bad.  berjbrccbenb. 

Attendrissement,  s.  m.  ßg.  Me  ÖtÜbrUttg; 

it.  bad  ©Cfuhl  ber  3^ttlichfeit,  bed 
tOtitleibed. 

Attendu,  ue,  part,  et  adj.  f,  attendre. 
Attendu , prèp . ( mît  Sem  accusatif)  ttt 

^ fltùcfficht,  in  Vetradjt  einer  ©ache  obet 
auf  etwad. 

Attendu  que,  conj . fam.  et  fur.  Weil. 
Attentai,  s.  m.  (àaud)  contTe  qch.)  fine 

fÇcepeltbat,  ein  frepelhafted  Unterneh- 
men wiber  bie  ©efepe;  it.  ein  frepelhaftet 
©ingrif  in  bie  SXcchte  ber  Ûbcrn. 
Attentatoire,  adj.  c.  (jur.)  Wibemchtltch 

angemaft;  — à qch.,  frepeinb  gegen 
etwad 
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Attente,  s.f.  (ba#  ©arten)/  Me  ©rtvar*!  JDenfen  unb  «Reben,  welcher  ben  Sltbe* 
tung; /g.  bie  ©rwartung,  Hoffnung,'  nienfern ebemal# eigen war. 
flute  Meinung,  les  attentes,  (©àrtn.)  Atticmges,  s f.p/.  T.  vtcrecftge  t&aulen , 
bit  ©taubfibenan  ben  ©affranblumen;]  nach  atbenienftfcher  Bauart, 
pierres  d’attente,  T\  eine SJttjAbUUnfl  Att  Attiédir , v.  o*  lûtlltrf)  machen , übfunlen. 
einer  SRauer , b.i.  ©teine,  bie  betoor  «»Attiédir,  ?.  ré  fl.  ( prop . et  ßg.)  laulteti 
tagen , um  noch  eine  ÇDtauer  batan  fort  »erben;  erfaltcn;  nacblaffen;  fich  »et* 
tu  bauen  ; table  d’attente,  (sföüL  Äupferft.  minbern  ; f altfmuig  »erben  ; abnebmen. 

«Bilbb.)  eine  leere  £afel,  glatte , 2ein*  Attiédissement,  s m.fig  ba#£aulichmerbrn, 
»anb  k,  , worauf  etwa#  gezeichnet/  bie  €rfa(tung  in  ber  £tebe,  ber  &ai  turnt/ 


...  r . _ , 

fleftochen,  gemalt  ic.  werben  foll;  ba» 

bet prov.  c’est  une  table  d’attente,  man 

fann  noch  alle#  au#  ihm  machen , e# 
fommt  nur  barauf  an  , wie  man  ibn 
onfubten  »itö;  contre  l’attente  de  tout 
le  monde,  »iber  alle#  «öermutben;  vous 
n’y  perdez  que  l’argent  et  l’attente , prov. 

ibr  wartet  pergeben#,  unb  am  €nbe 
befommt  ibr  hoch  nicht#. 

Attenter,  v.n.  (à  ober  Sur  ober  contre  qn.) 
freveln;  fleh  auf  eine  flrafbare  2trt  an 
ben  ©efefcen  :c.  vergreifen  ; einen  frevel- 
haften Slnfchlag  gegen  efnetyerfon,  gegen 
bie  $repbeit  ic.  faffen;  attenter  à la  vie 
de  qn. , einem  nach  bem  £eben  flehen. 
Attentif,  ive,  adj . aufmerffam. 

Attention,  s.f.  bie  Slufmerffamfeit,  Sicht» 
famfeit;  ».  bie  Sichtung,  Jrtfflichfeit, 
JDienfleiflung,  bie  man  jemanben  er» 
Wei#t  ; faire  attention  i qch. , auf  etwa# 
aufmerfen , Sichtung  geben;  faites  atten- 
tion que,  bemerken  ©ie,  baff  tc. 
Attentivement,  adv.  aufhterffam» 

Atténuant , ante , adj.  (Sfteb.)  VerbfimtCttb. 
Atténuation,  s.  f.  T.  Me  Slbnabme  unb 
fßerminberung  ber  ÄrÄfte;  bie  ©chwä 

; requête  d’atténuation , fine  ’Bitt 

fchrift,  worin  ber  Söeflagte  bie  $bat, 
burch  SJerfleinerung  berfelben,  §u  ent 
fchulbigen  fud)t. 

Atténuer,  v.  a.  fchwachen,  entfraften;  tt. 
verbônnen , flùffigcr  machen  ; le  chagrin 
l'a  atténué,  ber  Äummer  bat  ihn  abge- 
zehrt. 

s’ Atténuer,  v.riß.  fd)WACh  Werben* 

Attérir,  v.  n.  (©chifff.)  attlanben,  an# 
£anb  fahren. 

Atterrage,  attérage,  s.  m.  T.  Me  SlnnabC 

rung  an  eine  tfufte,  um  ju  lanben. 
Atterrer,  v.a.  ju  SSoben  werfen,  nteber» 
werfen  ; ßg-  a&njlich  ju  ©runbe  richten 
Zerflôren;  ftùrgen;  *>.  heftig  betrüben 
. nieberfchlagen , mutblo#  machen,  ju 
«Boben  werfen.  . c 

Atterrissement,  s. m.  ein  ©tuef  €tbe,  bai 

fich  nach  unb  nach  am  Ufer,  burch  Sin 
fchwemmung  angefeçt  bat;  it.  ber  Sin 
»ach#  fclbfh 

Attestation,  s.f.  ein fchrtftttche# Beugnif 
Attester,  v.  a.  qch.,  bezeugen,  ^euanifj 
ablegen;  it. qn.,  zum  Seugcn  anrufett. 
Atticisme,  s,  m.  ber  feine  ©efehmaef  im 


ttlfee 


fchmaîfen. 
Âopfpuç  eine# 


bie  £au(iéfeit. 

Attifer,  v.a. f am.  puÇen, 

Attifets  , s.  m.  pl.  ol.  ber 
grauengimmer#. 

Attique , adj.  c.  atbenienfifch  , attifch  ; 
colonnes  attiques,  bie  attifcbe  ©Äulenart, 
b.  i.  viereefiae  ©Äulen  ; sei  attique , at- 
tifebe#  ©alt  ; feine  unb  finnreicbe  ©cherz* 
reben  unb  ©infdlle. 

Attique , s.  m.  T.  ein  attifcbe#  ©erf  ; ein 
Ueberfab,  Sluffab. 

Attique-faux , s.m.  T.  eine  Slrt  ©aulen* 
jlubf- 

Attiquet , s.  m . ol.  flatt  billet.  • 

Attirage,  s.  m.  (©olbfpÛtner)  poids  d’atti- 
rage , ba#  ©ewicht,  welche#  an  bie  «RÄbet 
gebangt  Wirb  * Cordes  d'attinge  , bfe 
©chnure,  woran  Mefe  ©ewiebte  hingen. 
Attirail , s.  m . ba#  ©eràtb , bie  ©er&tb- 
fchaft;  atte#  gubfbör  zu  etwa#;  bie 
3urûftung  ; it . ber  £rofi , ba#  Steife* 
ger&tb  » attirail  de  chasse , ba#  ^agbzeug  » 
attirail  de  cuisine,  ba#  &Ùchcngfrdtb> 
l’attirail  d’une  imprimerie,  JOrucferge* 
ritbfchaft. 

Attirant,  ante,  adj.  reihenb , anziebenb. 
Attirer,  v.a.  {prop.  et  ßg)  an  fleh  ziehen; 
berbep  ziehen  ;fig  berbev  locfen;  it.  ver- 
fuhren; it . gewinnen,  auf  feine  ©eite 
bringen  ; attirer  qch.  sur  soi,  ftch  etwa# 
zuzieben. 

s’ Attirer,  v.riß.  (ich  (etwa#)  zuzieben* 
Attiser,  v.  a.  |e  feu,  ba#  fteuer  fchurew; 
ßg . ba#  $euer  anblafen  ; einen  ©rzttm* 
ten  noch  mehr  erbittern. 

Attiseur,  s.m.p.us.  einer,  ber  ba# 
fchuret  ; ßg . ein  Slufbetjer. 

Attisonnoire , s.m*  T.  ber  JeuetbafeR. 
Attitré,  ée,  adj.  ( partie . V.  attitrer,  oL) 
commissionnaire  attitré,  ein  ange^etttet, 
beflettter  ®ommifionnair  ; témoins  atti- 
trés, erfaufte,  befiochene  3eugen;  attitrer 
des  chiens  frais,  (3iger.)  frifche  Jÿnitbc 
anffetten. 

Attitude , s.f.  bie  ©tettung , £eibe#^eUuttg 
einer  Jigur  ober  ^erfon. 

Attombisscur , s.  m.  T.  ein  ^alfe , ber  ben 
«Reiber  zuerf*  angreifet;  etn  ©töfjer. 
Attouchement,  s.  m.  ba#  SUiràbten,  ®e- 
röbren , SSetaffe n ; bie  S5erubtting. 
Attractif,  ive,  adj.  T.  anziebcnb. 
Attraction,  s.f.  T.  bie  SlnziebURg , ( tttl 

aftiven  unb  paffiveii©inne)z  (ÿbof*) 
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lit  aftiietenfcc  Äraft;  audj  vertu  at- 

tractrioe. 

Attraire,  r.  a. irr. p ms.  ftnlotfcn,  attjiefcen, 
aitftmn. 

Attrait,  s.  nu  bet  $Ket$,  Me  £otfUUg. 
Attrape,  s.  f. fam.  eine  ÇaUe,  ein  $aU* 
ßxid,  eine©d)ltnge,  S&ctrtegerei)  ; T. 
eine  @d>latfen§ange  ; (®d)ifrfahrt)  ein 
Slnhaltfeil, 

Àttrape-nunon  , s.  m.  {fam.  burl .)  ein 

fchcinfreiliger  SSetrieger. 

Attrape-moucbe , s.f.  eine  Çliegenfôlle. 
Attrape- nigaud , s.m.  tint  grobe  ©chiinge, 
sjtartcnfatte. 

Attraper,  v. a.  in  einem  ©ante,  in  einer 
©êhlinge  îc.  fangen  ; it.  erregen , er* 
hafcben , ertappen , befommen;  it.  einen 
(mit  einem  ©teine  te*)  treffen,  werfen; 
jig.— qn;,  einen  betrügen,  (untergeben; 
vulg.  anfubren  ; it.  etwas  (ba$  man  ab* 
jeidSmet,  febilbert  tc.)  wohl  treffen,  gut 
ausbruefen;  etwas  recht  etnfeben , per* 

fttbtn,  füllen;  attraper  qn.  à la  course, 
einen  im  £aufen  einbolcn,  erreichen; 
—une  maladie,  fief)  eineÄranfbeitboleni 
— la  fièvre,  ein  lieber  baoon  tragen. 
Attrapeur , ».  m. fam . ein  S3ctrteger. 

Attra poire,  s.f.  eine  Salle,  ein  ^allflricf; 
(p.us.)  fig*  ein  liffiger  ©treid),  ein 
Äunffgriff , einen  gu  fangen. 

Attrayant,  ante,  adj.  ûnjtebenb,  tciÇettb. 
Attrempance , s.f.  ol.  ffûtt  modération. 
Attrempé,  ée,  adj.  T.  un  oiseau  attrempé, 

ein  Saif,  ber  weber  $u  fett  noch  §u 
mager  i#. 

Attrtmper,  ?.  a.  ol.  mâfjigen,  milbern; 
it.  Da*  Cifcn  härten  ; it.  ben  SGOein  mit 
SBaffer  imfdjeit. 

Attribuer,  v.  a.  (une  chose  k une  autre)  fig. 

eine  ©ache  mit  einer  anbern  perbinben 
obcrpcrfnûpfen;  it.  beplcgen , jueignen, 
üufehreiben,  bcpmeffen;  ©chulb  geben. 
s’Attribuer,  v.  riß.  fidutwaö  jucigncn, 
juféreiben;  it.  ftd)  etwa«  anma&en; 
cette  charge  est  pénible,  mais  on  y a attri- 
bué mille  écus,  Diefet  îôienfl  ift  befehwer 
lieh , aber  ti>  fînb  taufenb  £&aler  25C' 
felbung  bamit  »erfnùpft. 

Attribut, s.m.  eine  Çtgenfchaft;  (sfôalcr  tc.) 
tort  <hawfterifHfcheÂenn§eichenj  (£ogif) 

' ba$  attribut,  SMbicat. 

Attributif,  ive,  adj.  (iur.)  einen  «Borjug 
Nlegenb , ober  ein  gewiffeö  0Cecf>t  $u* 
etgnenb. 

Attribution,  s.f.  ôte  Verleihung,  £ueig* 
J»ng,  Veplegung  gewtffer  Vorrechte, 
bte  $efugni& , bat!  perliebcne  SHecftt. 
Attristant,  ante,  adj.  betrubenb;  traurig. 
Attrister, v.o.  betrüben;  betrübt,  traurig 
machen. 

Sf Attrister,  v.rtß.  deqeh.,  fi(f)  über  CtTPüä 

betrüben,  ftcb  grämen,  traurig  »erben. 
Attristé,  ée,  part,  et  adj.  betrübt  IC. 


Attritiori,  s.f.  (£&cof.)  bie'£er$en$sertnir- 
fdntng,  bie  SKeue  über  eine  begangene 
®ûnbc;  OPbpf.)  ba$  Stncinanbcrreiben 
jwcpet  Âôrpcr. 

Attroupemem , s.f.  ein  unerfaubter,  unb 
mit  £umult  perfnûpftcr  StufTauf , £u* 
fammenïauf. 

Attrouper,  v.  a.  baufenmeife  perfammeln  j 
einen  Stuflauf  perurfachen. 

s’Attrouper,  v.  riß.  fiel)  f)ûufcn»CifC  PCt* 

fammein,  jufammen  laufen. 

Au , art.  m.  du  dat.  sing,  bem , iU  bem , mit 
bem,  nad)  bem,  üu  bem. 

Aubade,  s.  f.  baö  COtorgcnflänbchen;  fig. 
iron.  ein  mutwilliger  ©trctch,  £Ärm; 
eine  mutwillige  SScfchtmpfung. 

Aubam,  s.  m.  ebem.  in  ftranfreicb,  eilt 
Srcmber , ber  nid)t  naturaliftrt  ifl. 

Aubaine,  s.f.  (fur.)  Ôer  jpetmfûU  bet 
Sîerlaffenfdbûft  eineg  ftremben  an  ben 
©ouperän,  in  beffen  £anbe  er,  ohne 
liaturalifirt  ju  fepn,  geflorben  ; fig . 
fam.  ein  jufäUtgcr©e»inn;  unpcr&off« 
ter  S&ort&eil , eiu  guter  Çunb. 

Auban,  s.  m.  (fur.)  eine  Abgabe  fur  bie 
(Brlaubnif , einen  2aben  ober  eine  ^Sube 

• ûtifjurid)ten;  it.  biefe  €rlaubni§  felbft. 

Aube,  s.f.  ein  langet!  »eifiev  Ç&or&cmb; 
it.  ber  Slnbtud)  beô  $age$,  bte  SOîorgen- 
bSmmcrung  ; ( ©ebifff.  ) bie  3eit  pont 
Slbenbeffen  biö  jur  erflen  28ad)e  ; it.  aube 
de  moulin,  ctnc@d)ûufel  am  SKublrabe* 

Aubépine,  s.f.  ber  $©cifiborn , ^ageborn. 

Auber,  beffet  aubère,  adj.c.  T.  (POtt  bCt 

Çarbe  etneO  <pferbeO  ) falb , pfirftcft* 
färben. 

Auberge,  s.f.  bûô  SÖirtH^ÖUg,  bet  ©ûft- 
fcof;  tenir  auberge,  3öirtbfcf)aft  treiben; 
it.  immer  ofene  £ûfel  halten. 

Aubergiste , s.  m.  ein  SBirth , ©ûftgebcr  / 
©aflmirth. 

Auberon,  s.  m.  (©chloffcr)  eitt  @<hlief" 
bafen  an  einem  Äiflenfchlo^e,  an  einer 
£&ùtpfoffc 

Auberonniére,  s.  f.  T.  bû$  JP)ûfcnblatt, 
»elcheO  in  baö  @>d)loff  einfcbligt. 

Aubette,  s.f.  ol.  bte  SDiorgcnbimmeruitg  ; 
ber  Stnbrud)  bcô  *îagcô  ( diminut . non 
aube);  it.  T.  bûô  ipaus*  ober  bie  Âam* 
mer,  (baô bureau)  »o  in  einer  ©ar* 
nifonöftabt  ober  îÇefiung  bie  Drbre  auÿ* 
getheilt  »itb,  unb  wohin  bte  Rapporte 
Pon  ben  CftiÜtârpofien  gemacht  werben. 

Aubier,  ol.  aubour,  s.  m.  T.  bet  ©Mint 

(jwifchenberSXtnbe  unbbemfejîen  ^ol§e 
eine*  SSaumcö);  (S5otan.)  ber  SBaffer* 
holunbcr;  ^irfchholbcr,  rother  ©d)i<§» 
heerenbaum. 

Aubifoin,  s.m.  bie  blaue  Kornblume. 

Aubin,  r.m.o/,ba$  ?ltei§e  im  (Ep;(îRettfch.) 
ber  gebrochene  ©auq  eine^  <pfcrî>cô,  baO 
weber  ben  $a6  noch  ben  ©alop  geh^t 

Aubiner , v.  n . T.  fiûre  aubiner  le  diarit , 
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bte  eingelegte  SKebpflanje  etliche  Sabre 
tube*  lafîen , baß  fie  SEBurjcln  befomme 
ebe  mon  fie  perftpt. 

Aubinet,  (Saint-)  s.m.  (©duflFf.)  ba*93ot 
Pinfenet , ein  ton  ©triefen  geflochtene* 
SBerbecf , jur  ©ebeefung  bet  £ud)e  unb 
ber  SEBaaren. 

Aubour,  s.m.  ber  Q5o^ttenbaunt / falfd^e 
©benbaum. 

Aucun,  une,  adj.  feinet  / feine/  feine* 
.niemanb/  nicht  einer;  sans  aucune  dif- 
ficulté, ohne  einige  £tnberniß;  en  aucune 
façon,  ouf  f einerlei)  Söeife;  y a-t-il  aucun 

. entre  vous  qui  etc.  ? ifl  jemanb  / ifl  ein 
(Einiger  unter  euch  / ber  :c.  ? 

Aucunement,  adv.p.us . feine*wege*i (iur.) 
einigermaßen. 

Audace,  s./,  bie  große  £ûbn&eit  ; *v*©er 
mefîenbeit , grechbeit  / unverfchömte 
JOreifligfeit;  iu  T.  eine  Art  £utfchnur. 

Audacieusement,  adv . betjbûft/  UnerfthtO* 

. den;  iv.  auf  eine  febr  fûbne,  breifle/ 

- unoerfebamte  Art  ; allju  breiflt. 

Audacieux,  euse,  adj.  ÛbetaU*  fÙbn,  »et* 

wegen/  vermejfen. 

.Au  deçà,  au-delà,  f.  deçà,  delà. 

Au  dessous,  f,  dessous. 

Au-devant , f,  devant. 

Audience,  s.f.  bie  Aubienj,  (ba*  ©ebör); 
it.  (salle  d'audience)  ber  ©erid)t*faal , 
Aubtenjfaal,  ba*  Aubienjjimmer,  bie 

. ®erid)t*flube;  it.  bie  93erfammlung, 
bie  verhimmelten  SXichter  ; donner  ober 
prêter  audience,  Aubienj  geben;  «f.  ©ebör 
geben;  anbôren;  avoir  audience,  A u» 
bieni  befommen;  vorgelaffen  »erben; 
®ebor  erhalten  ; tenir  l’audience,  prifi 
biren,  ben  ©orfip  haben;  lever  l’audience, 
bie©tpung  aufbeben. 

Audiencier,  s.m.  grand  audiencier,  ebem. 

einer  ber  vornebmflen  gebienten  bepber 
großen  £anjlepvon$ranfreich,ber;Dber 
2lubienjiariu*;  huissier-audiencier,  ein 
@ericbt*bebientcr,  ber  bep  ber  Aubienj 
bie  Aufwartung  bat/  unb  bie  «partepen 
aufeuft. 

Auditeur,  s.m.  ein  Zuhörer;  it. £ebrfing 
©chûler;  auditeur  des  comptes,  betSXed)* 

- nung*revifor  ; juge  auditeur,  ein  Unter 
richtet  bepm  ehemaligen  Çhatclct  in 

<Pûri*;  auditeur  de  nonce,  ber  geheime 

©efretör,  ©ebeimfebreiber  be*  papfll. 
Stunciu*. 

Auditif,  ive,  adj.  (Attat.)  le  canal  auditif, 
ber  ©ebôrgang. 

Audition,  s.f.  (jur.)  audition  des  témoins, 

- ba*  ^ugenverbör  ; — de  compte,  bie 
Abhörung/  Unterfudmng  unb  Abftblie 
ßung  einer  Rechnung. 

Auditoire,  s.m.  bie ©erfammlung  ber  Zu- 
hörer; bie  Zuhörer,  ba*  Auditorium  ; it. 
ber  Jpörfaal  ; (auf  Univerf.)  ber  Eebrfaal  ; 
(iur.)  bie  SJerbörflube,  ©crûhtôflubc. 


Auge  Augu 

Auge,  s.f.  ber£rog;  bie  Ärtppc;  (Maurer) 
ba*  @pp*faß  ; (©cbtfff.)  ber  £beertrog  ; 
( ©chlofler  ) ber  Eofchtrog , Äubltrog  ; 
(tyapiermacber)  ber  Seuqfaflen;  it.  bec 
tylap  oben  hinter  bem  ©arn  im  ©ail* 
häuft,  worein  bie  fallen  fpringen;  tes 
• auges,  7\  ba*  SRablgerinne. 

Augée,  s.f.  ein  £rog  voll. 

Augeiot , s.  m.  T.  eine  ©enfgrube  fur  bie 
Söeinrebenfichfer;  (©aljwerfe)  eine  Art 
©chaumljffel. 

Auger,  v.  a.  (£ucbfdjfrtr)  richten,  b.  i. 
ben  klittern  ber  ©chere  eine  gewifîc 
©eflalt  geben. 

Äuget,  s.  m.  ba*  ©oaelnöpfcbfn,  £rôgleitt 
an  einem  SBogelfafïcb  ; (SOîuUer)  ber 
@d)ub/  woburch  ba*  ©etreibe  jwifcheit 
bie  SKublfletne  fillt;  iV-ba*«Xabtrôglein; 
(©auf.)  ba*  ©eefen  einer  Dachrinne; 
(tabler)  eine  Art  ©cbaufel,  womit  bie 
fabeln,  wenn  fie  abgerieben  unb  ge* 
troefnet  werben  (ollen,  in  ba*  StoUfaf 
gelegt  werben  ; (ArtiU.)  eine  Jpùlfe  ober 
böljerne  SKöhre,  woburch  bie  bineinge- 
legte  «Puloerwurfl  burchgejogen  unb  bi* 
$ur  Sftinenfammer  geleitet  wirb. 

Augitc,  s.f.  ein  blaßqruncr  ©belfletn; 
Augment»  s.m.  (jur.)  augment  de  dot,  ba* 

©egenverm&djtniß;  (©rammatif)  ba* 
Augmentum. 

Augmentateur,  s.  m.  p.us.  ein  Vermehret 

eine*  ©uche*. 

Augmentatif,  ive,  adj.  (©ramm.)  bie  ©C* 
beutung  perfUrfcnb. 

Augmentation,  s.f.  bie  söermebrung , Ver- 
größerung; bet  ^ufaß  ; it.  bie  Zulage, 
bie  Erhöhung  (ber  ©cfolbung);  it.plur . 
(©auf.)  Arbeit,  bie  ein  Arbeiter  in  fei- 
nen ^repflunben  liefert. 

Augmenter,  v.  a.  vermehren;  vergrößern; 
erhöhen;  erweitern;  augmenter  un  do- 
mestique, einem©ebienten  Zulage  geben» 
Augmenter,  v.  n . unb  s’augmenter,  v.  rcJ2m 

(an  ^ahl,  ©roße,  ©tirfeic.)  junebmen; 
ftdj  vermehren  ; le  prix  du  blé  va  tou- 
jours en  augmentant,  ba* ©etreibe fchl&gt 
noch  immer  auf;  le  vent  s’augmente,  bec 
SBinb  wirb  flàrfer  ; son  mal  augmente  * 
fein  Uebel  vcrfchlimmert  fich. 

Augmenté,  ée,  part,  et  adj.  vermehrt  IC» 
Augurai,  ale,  adj.  $um  Sftabrfaaen  (f.  au-* 
gure);  bâton  augurai,  ber  9Bûbrfaaerftûb» 
Augure,  s.m.  (ûlt.$Xômer)  ba*  Sôahrfagen 
au*  bem  $luge  unb  ©efchrep  ber  Vèqel; 
it.  ein  Augur,  ein  3Sahrfager  bieftr  Art; 
fig.  bie  ^orbebeutung,  ba*  Reichen;  il 

prenoit  cela  au  bon  augure,  fr  fûhe  biffe* 
fur  ein  gute*  5«d)en  an;  vous  me  don- 
nez de  bons  augures  de  ma  fortune,  ©ic 

machen  mir  gute  Jpoffnung  ju  meinem 

©lu cf e ; c’est  un  oiseau  de  mauvais  au- 
gure, fam.  er  ifl  ei«  rester  Unglucf** 
vogef. 
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Augurer,  v.  a.  (de  qcb.)  pemuttbett/  UUS 
cttoaS  nuitbmûBcn;  propbe$epen;  aus 
einer  Bache  auf  eine  ftimftige  fddießen. 

Auguste,  adj.  c.  bod)  ergaben,  maje ftAtifd)  ; 
ebrtPUtbig  ; heilig  ; Je  trés-auguste  sacre- 
ment , bas  bochtoùrbige  Bacrament; 
toujours  auguste,  Viebrer  beS  SXeichS; 
l’histoire  auguste  , bie  pon  fedjS  lateini* 
fdjen  BchriftfreUcrn  »erfaßte  ©efchichte 
her  rômifehen  Kaifer/  »on  SlbrianuS  an 
bis  auf  Den  ÇarinuS. 

Augustin,  s.m.  ein&ugufÜnermAncb;  saint- 
augustin , ('Bucbbr.)  bit  Vlittel-Slntiqua/ 
eine  Bcbriftgattung. 

Aujourd'hui,  ad*,  heute;  it.  beut  ju  $age; 
d’aujourd'hui,  pon  beute  an;  it.  adj. 
heutig;  la  mode  d'aujourd’hui,  bîejcfjige 
$Kobe  ; d’aujourd’hui  i la  huitaine , beut 
Über  acht  £age;  d’aujourd’hui  à demain, 
inifàett  beut  unb  morgen. 

Aulique , adj . c.  le  conseil  aulique  de  l’em- 
pereur , ber  fatferlic&e  SKeichSbofratb  ; 
conseiller  aulique,  ein  SKeichsbofratb* 

Aulique,  ».  f.  T.  eine  2(rt  t()coï ogifd>er 
imputation. 

Au  Ut , au  lit  chiens  ! iß  ein  3uruf  ber  3Ager 
an  bie  Bpurbunbe,  baß  fie  bas  5ôilb  im 
£ager  auftreiben  fallen. 

Aulx,  pi.  ponaii,  Knoblauch. 

Aumailies , adj.f.pl.  bêtes  aumailles,  T. 

£orn»icb. 

Aumône,  *./.  bas  Sllmofett/  eine  milbe 
©abc;  it.  (iut.)  eine  ©clbfirafe  $um 

«Beflen  ber  Firmen  ; terres  d’aumônes,  T. 

SCcfer  ober  £anb,  fo  $u  einer  Kirche  g* 

$ôrt;  des  terres  qui  relèvent  en  franche 
aumône,  railbe  Kitdjenfliftungen  ; être 
à l’aumône,  ober  être  réduit  à l’aumône, 

an  ben  Vettelfab  geratben  fepn. 

Aumônée , s.f.  (an  einigen  Orten)  bie  2lu$* 
theilung  einet  OuantitÄt  VrobeS  unter 
btr  Strmcn  / nach  bem  £eid)enbegAngniß 
tixur  Btanbesperfon.  . 

Aumôner,  v.a.  T.  eine  oom  dichter  auf* 
erlegte  Strafe  an  bie  Strmen  geben 
muffen. 

Aumônerie,  ».  f.  (KlAjfer)  bas  Sftnt  eines 
SÜmofenpfTegerS  ; bas  SUmofenamt. 

Aumônier , ère,  adj.  milbtbAttg. 

Aumônier , ».  m.  ein  2Umofenirer , b.  i.  ein 
Äofprebtget/  £ofcaplan  eines  großen 
ècrrn  / ber  auch  bas  ibm  anpertraute 
aimofen  unter  bie  amten  pertbeilt; 
it.  (du  régiment)  ein  9tcginientSfcibpre* 
biger;  (du  vaisseau)  ein  BchiffSprebiger; 
le  grand  aumônier,  ber  ©roßalmofenirer. 

Aamôniére,  ».  f.  (in  abelidjcn  Btiftcm) 
bie  fclraofenpflegerinn;  it.  o/.bet  Sllmofen» 
ftûd  ; ber  Klingelbeutel. 

Aumusse,  s.f.  ber  <petymantel  eine#  £om« 
herrn,  ben  er  am  arme  trAgt. 

Aurmusiers-mitonniers,  s.  m.  pl.  fo  hießen 

bie  BfrumpfbAnbler  in^aril,  nach  ihren 

Statuten, 
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Aunago,  ».  m.  bas  Vteffen  mit  bet  ©Ht/ 
bas  (gUenmaß;  bon  (excédent,  bénéfice) 
d’aunage,  bie  Zugabe  über  bas  ©ttenmaf. 

Aunaie,  s.f.  ein  mit  ©tien  bepftonjtet  Ort» 
it.  ein  ©rlemoalb. 

Aune , ».  m.  bie  ©rie , ber  ©tlenbaum. 

Aune,  s.f.  bie €Ue,  ber  ©Uenftab;  i’aun« 
de  Paris,  ber  tyariferftob.  &g-  * Prov . 
il  mesure  tout  le  monde  i son  aune,  et 

beurtbeilt  anbere  nach  fid)  felber;  et 
mißt  alle  anbere  nach  feiner  ©Uc  aus; 

je  sais  ce  qu’en  vaut  l’aune,  id)  tPetß/ 
toie  bie  Kretbe  fcbteibt;  on  ne  mesura 
pas  les  hommes  il  l’aune,  Heine  £eUte  pnb 
aud)  £eute  ; tout  du  long  de  l’aune,  tud)* 
tig,obnc3Xaßunb  3iel/  obneaufbAren/ 

recht  fatt;  babiller  tout  du  long  de  1 aune  , 

ohne  «öerftanb  in  ben  £ag  hinein  plau* 
bern  ; au  bout  de  l’aune  faut  le  drap , 

tpenn  es  fehl t,  fo  feblt  es  jule^t;  es 
reicht/  fo  tpeit  es  fann. 

Aunée , s.f.  ber  aiant  (<Pßanje). 

Auner , v. a.  mit  bet  €He  auSmeffen;  auner 
bois  i bois,  pince  à pince,  (Jpanbl.)  febt 

genau  (fnapp)  meffen. 

Auneur,  ».  m.  ein  gefchwotener  Keffer. 

Auparavant,  adv . JUPOt/  POthet. 

Au  pis  aller,  adv . f,  aller,  subst. 

Auprès  tprép . ççf.  adv.  habe»/  naße  babep/ 
neben  an,  nahebaran;  être  bien  auprès 
de  qn.,  gut  bep  jcmanb  fielen;  auprès 
de  (beffer  ipAre  au  prix  de),  m Verglei- 
chung mit/  (im  VerbÄltniß)  gegen;  si 

vous  n’en  voulez  point , couchez  - vous 
auprès , prov. pop.  tpenn  ihr  nicht  tPOttt, 
fo  laßt  es  bleiben;  par  auprès,  adv.  abus • 
^att  un  peu  à côté,  ein  wenig  feittpirtS. 

Auréole,  s.f.  ber  tunbe  ©cbein , ber  £icht- 
fehein,  ben  bie  Violer  te.  umbaSJ^aupt 
ber  ^eiligen  herum  fcçen  ; bie  ©lorie/. 
(î^beol.)  bie  bAbere  Btufe  ber  J^errlich- 

* feit  im  Rimmel,  bie  ©brenfrone. 

Auriculaire,  adj.  c.  gum  ûfyte  gehörig  î 
la  confession  auriculaire , bie  Cbtcnbeicht; 
témoin  auriculaire,  ein  Dbr?n$euge;  doigt 
auriculaire,  bet  jObtfînger. 

Aurifique,  adj.  c.  T.  ©olb  madjenb. 

Auriga , s.m.  (Chirurg.)  eine  2lrt  Verbanb 
für  bie  Beiten  ; it.  ber  vierte  £appen  ober 
ftlfltgel  ber  £eber. 

Auriiia, aurilias, s.m.T.  eintyferb,  baS lange 
Obren  bat  unb  folche  immer  fchuttelr. 

Auronne,». /.  bie Btabtpur* / eine  tyflanjf* 

Aurore,  s.f.  bte  Viorgenrôtbc;  (Vîptbol.) 
bie  ©Attinn  Slurora;  it»  (bef.  <Poef.) 
bte  Sôeltgegcnb  nad)  bem  Slufgangc  ber 
Bonne  $u  ; ber  Viorqen  ; it.  ( couleur 
d’aurore)  bie  Siurorafarbe/  eincbodjgclbe 
ÎÇarbe/  ©olbfarbe;  aurore  boréale,  ber 
Vorbfdjcin,  bas  Vorblicht;  les  peuples 
de  l’aurore,  (poet.)  bie  VlorgenlAnber. 

Auspice,  s.m.  (alt.SHAm.)  boS îôabrfogftt 
auS  bem  f^luae , ©efaitge  unb  aus  bem 
greifen  ber  VAgcl;  it.  bie  Vorbcbentung; 
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Fig . sous  d’heureux  auspices,  mit  gûn* 
fligcrn  ©lucfe;  vulg.  gur  guten  ©tunbe; 
il  est  né  sous  d’heureux  auspices , et  ijt  itt 

einem  glûdltchcn  Reichen  geboren;  sous 
les  auspices  d-  qn. , unter  jcmanbe*  Buf- 
ficht  ober  Bnfuhrung;  it.  unter  iemanbe* 
Begùnfligung  obcr©cbu$. 

Aussi,  conj.  auch,  gleichfalls  fO/  fo  auch, 
eben  fo;  it.  aber  auch;  barurn;  aussi 
peu  que,  fo  WCllig  al*. 

Aussi-bien,  adv.  auch;  tubern , ûbttbiefj, 
aussi  bien  que,  fo  gut  al*,  eben  fowohl  Al** 

Aussi- tôt  ober  aussitôt , adv.  foglcich,  ben 
Bugenbltcf  ( alfobalb)  ; aussi-tôt  dit , aussi- 
tôt fait,  prov.  gefagt,  gethan;  wie  ge* 
fagt,  fo  gethan. 

Aussi-tôt  que , prép.  fobûlb  aï*. 

Aussi ire,  s.f.  T.  ein  brepfache*  ©djtff*tûu. 

Auster,  s.m.  ber  hetffe  ôflwinb. 

Austère,  adj.c.  (p.  ber  £eben*art,  0.  ben 
Bitten)  tfrenge;  it.  rauh»  ($hçf»)  h«b; 
(©taler)  hart , rauh* 

Austéi  ement, adv.  auf  eine  (Ire  nge,  harte  Brt. 

Austérité,  s.f.  bie  Strenge,  fyhxu,  ©chörfe; 
it.  rauhf*  SÔefett  (f,  austère). 

Austral,  ale,  adj.  fublich,  gegen  ©tittag 
liegenb;  pôle  austral,  ber  ©ùbpol;  les 
terres  australes , bic  Bufltal*  ©Der  ©Ûb* 

Unber. 

Autan , s.  m.  (poet)  ber  ©ttbwinb. 

Autant,  adv.  et  conj.  ebtn  fo  Piel,  eben 
fo  febr  ; eben  fo  ; c'est  autant  d’épargne , 
fo  viel  wirb  allemal  babep  erfpart;  cela 
est  fini,  ou  autant  vaut,  fam.  biefe  Bt* 
beit  ift  fo  gnt  al*  fertig;  autant  vaut 
bien  battu , que  mal  battu  yprov.  Wenn  mon 

bod)  gefchlagett  fepn  foll,  fo  fommt  e*  auf 
etliche  ©c&îage  mehr  ober  weniger  nicht 

an  ; boire  d’autant  ,fam.  (ftatt  beaucoup) 
Viel  ttinfen  » autant  en  emporte  le  vent, 
prov.  ba*  hilft  fo  viel  a lé  nicht*  ; autant 
comme  autant,  prov.  in  großer  ©tenge; 
it.  c*  fommt  auf  ein*  b*rau*,  autant  que, 
ççf.  in  fo  weit  / in  fo  fern;  d’autant  que, 
conj.  (jur.  Ol.)  weil;  d’autant  plus,  um 
fo  mehr,  befto  mehr;  d’autant  mieux, 
befio  befferî  à la  charge  d’autant,  ich 
werbe  eö  wieber  gleich  ju  machen  fuchen. 

Autel , s.  m . per  Bltar;  it.  ein  fogenannte* 
©ternbilb  ; i es  autels  %ßg.  bie  Religion  ; 
le  maître  autel , ber  Jpodjaltar;  autel  por- 
tatif, bér  tfelbaltar;  $tûgaltar;  autel 
privilégié,  $ret)altar.  Fig.  et  Prov.  élever 
autel  contre  autel , ©paltungen  in  ber 
£irche  erregen  > il  en  prendrait  sur  l’autel , 
c*  ift  nicht*  oor  ihm  ficher  ; ami  jusqu’aux 
autels,  ein  guter  Jreunb , fo  weit  e*  fein 
©ewifîen  erloubt;  qui  serti  l’autel,  doit 
vivre  de  l’autel,  jçbcr  Brbeiter  ift  feine* 
2o£ne*  werth. 

Auteur,  s.m. et/,  ber  Urheber , Anfänger, 
Crjtnber,  ©tifter;  it.  ein  Butor,  ©chrift* 
fieUer;  it.  Bcrfûfîer  einer  ©chrift;  it.  bie 
Urheberinn  ; it.  ©erfûffetinn  ; (jur.)  ber* 


jentge,  ber  an  einen  Bnbernetn©ut  ver* 
fauft,  »ermiethet  :c.  bat;  nommer  son 
auteur,  feinen  ©îann  ober  ©ewâhr*mann 
nennen  ; les  auteurs  de  sa  race,  (jur.)  feint 
©tammeltem,  ©orcltcrn.  Fig.  auteur  i 
beumére , ein  flenber  Butor  ; ein  ©îûcu* 
latut‘®d)riftftellfr  ; un  auteur  mal  relié, 
bad.  ein  armer  Butor , ber  fein  gute* 
Äleib  am  £etbe  hat. 

Authenticité , s.f.  bie  9tecbt*gültigfctt  ; it. 
bie  ©laubwurbtgfett  ; Bewährtheit  / 
Bechtheit, 

Authentique,  adj.  c.  authentifch  / b.  Î.  bf* 
urfunbet,  gloubwurbig,  acht,  unoer* 
bichtig;  recbtöbefiönbtg,  recbt*fröftig, 
rcd>t*gulttg;  it.  s.f.  gewtffe  ©efeçe  au* 
bem  tömifeben  SXrdbtc  ; eine  Butbenttca; 
it.pl.  bte  ©ammlung  ber  3ufttnianifcben 
Novellen. 

Authentiquement,  adv.  auf  eine  glaubwur» 
bige,  rccbt*fröftige  Btt. 

Authentique v.  a.  (jur.)  tn  ber  gehörigen 
Jorm  (mit  Ueberfchrift  unb  ©iegel)  be* 
gläubigen  ; authentiquer  une  femme,  eine 
be*  ©bèbrucb*  ûberfuhrte  $rau  nach  bem 
3nbölt  ber  Authentica  sed hodie  befita« 
fen , b.  u fic  ihrer  ©titgabe  oerlujiig 
erflören, 

Autocrator,  s.m.  ber  ©elbffhrrrfcher, 

Autocratnce , s.f.  bie  ®elbftb*wfd)*rtnn. 

Autocthone,  s.m.  (Blterthumer)  bie  <gtn* 
gebornen  ober  Urbewohner  eine*  2onbe*„ 

Auto-da-fé,  s.  m.  T.  ein  ©erbommung** 
urth«lber3nquifition;einÄ'e^ergeri<ht/ 
ein  Jeuergericht. 

Autographe,  adj.  etgenhönbig  gefchrkhen; 
subst.  ba*  £)riginul/  bie  Urfchrift.  # 

Automate,  s.m.  ba*Butomat/  eine  funff« 
lidie  ©tüfehine,  bie  ftch  wie  ein  thiertfeher 
Äörper  pon  felb(l  bewegt;/,?-  ein  ^umra- 
fopf. 

Automatique,  adj.  C.  r.rauvemens  automa- 
tiques, (^hvt)  Bewegungen,  bte  allein 
pon  ber  thterifchen  Organ  ifatton  be* 
Äörper*/  nicht  aber  von  ber  SSiHfuhr 
be*  Jîhiete*  abhçmgen. 

Automnal,  ale,  adj.  (hat  tttl mascul.  feinen 
pluriel ) herbftltch  « Ae«!  automnale,  eine 
Jpcrbfiblumc, 

Automne,  s.f.  et  m.  ber  ^)Crbfl;  ßg.  ba* 
herannahenbe  Bltcr. 

Autonomie,  s.f.  bie  5r*bh*it/  welche  bte 
SXomer  gewtffen  grted)tfd)en  ©tibten 
aelaffen  hotten,  ftch  nach  ihren  eigenen 
©efeijcn  ju  regieren- 

Autorisation,  s.f.  bte  förmliche  ©utbei* 
htmg;  BeooUmAchttgung;  ©inwiUtgung, 

Autoriser,  v. a.  bepo Untüchtigen , ©ollmacht 
geben  ; it.  — à faire  qch. , gu  etwa*  bered)* 
ttgen , etwa*  billigen  ; gutbet ffen. 

s’ Autoriser,  v.reß.  BnfehfH  erlangen  , S’au- 
toriser de  l’exemple  d’autrui,  fleh  AUf  Btt* 

berer  ©rempel  berufen. 

Autorité,  s.  f.  bte  rechtmäßige  ober  gefrç* 
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m&£tge  Gewalt/  î)tc  «JEacht;  ri.  ba$ 
SXnfeben,  worin  man  fleht;  überhaupt 
bie  3 Uhtung,  ber  Çrcbit  ; Ab a$ 
îiip  eine*  angcfebenen , glaubwurbigcn 
flEanne«  ober  ©chriftflellerö  ic>  ; bie 

SlUtOUthîi  les  autorités  constituées,  b te 

conflituirten  ©ewalten;  bie  Obrigfcit; 

tin  acte  d’autorité,  ein  ObrigftiUtChcr 
©e  fe  hl  ; d’autorité,  adv.  auf  eine  grbie- 
terifehe  art;  faire  qch.  d’autorité  privée, 

etwa«  figcnm&chtig  faun,  ohne  baju 
berechtiget  ju  fcpn  ; un  ton  d autorité , 
ein  gebieterifcfcet  £on. 

Autour , prép.  um  ; herum  > autour  de  moi , 
lim  mich  herum;  tout  autour  de  la  ville, 
ring«  um  bte  ©tobt  herum;  tourner 
autour  du  pot , prov.  um  ben  ©rep  herum 
geben;  mit  ber  Sprache  nicht 'hcrautf 
wollen  ; ici  autour , adv . hier  herum , in 
ber  «Jfahe  («d  prés). 

Autour,  s.m.  ber  Jpabicht,  braune  5alf, 
£aubenfalf  ; ( Jaltenir.  ) ein  ipabicht 

»OH  ber  größten  art»  autour  fourcheret, 
— ponmittelma§iger@c5fei— passager, 

— ber  mit  bem  ©treicbgarne  gefangen 
toitb  ; —niais, — ben  mon  im  ftefle  fang t, 
cbe  er  noch  recht  fliegen  fann  ; — Hran- 
chier,  — ben  man  auf  bem  ©aume  fangt. 

Autourserie,  s.f.  T.  bit  Âunfl,  Jj>abichte 
abfuricf)ten . 

Autoursier,  s.  m.  ein  Jalfeniret,  ber  bie 
Habichte  abrichtet. 

Au  travers,  à travers,  f.  travers. 

Autre , pron.  relatif , ber  ttnbetC  / bif  , bûô 
ûnbere;  ein  anberer,  eine  anbere,  ein 
anbere«;  l’un  ou  l’autre,  einer  ba»on, 
riner  ppn  beçben;  l’un  et  l’autre,  allé 
bcpbe  ; ni  l’un  ni  l’autre , feiner  oon  hep* 
ben;  l’un  l’autre , einer  ben  (bem)  anbern , 
Cinanbet;  les  uns  étoient  de  Strasbourg, 
les  autres  de  Paris,  fie  Waren  faeil«  au« 
©traflburg,  theil«  au«  «pari«;  les  autres. 
Me  übrigen/  bie  anbern;  prendre  l’un 
pour  l’autre,  ein«  far«  anbere  nehmen; 
vidg.  ftch  »ergreifen;  je  vous  prenois  pour 
un  autTe , ich  fahe  ©ie  far  jemanb  anber« 
an  ; rien  autre  chose , nicht«  anbere«  ; 
l’autre  jour,  biffer  £age,  »or  etlichen 
£agen,  unfangft;  nous  (vous)  autres 
François,  wir  (ihr)  Jranjofen;  il  yen 
a d’un  et  d’autre,  beffet  de  l’un  et  de 
l’autre , etf  ifl  gute«  unb  fdjlefatc«  burch 
einanber;  aller  de  côté  et  d’autre,  bin 
nnb  her  laufen  ; c’est  un  autre  Alexandre , 
er  fa  ein  awepter  aieranbcr;  cette  ville 
est  un  autre  Paris,  biefe  ©tabt  ifl  fin 
iwepte«  «pari«.  ÔEit  biefem  Sûrworte 
îufammengefeçt  regiert  bien  ben  nicht 
hcfümmtnben  3lrtifel , bien  d’autres  que 
vous,  unb  nicht  bien  des  autres.  Fip.Jam. 
et  Prov . Je  ne  connois  autre,  o ich  ffttne 
fan  ffar  genau,  freplich  fenne  id)  fan; 
comme  dit  l’autre,  wie  jener  fagt;  il  dit 
d'un  et  fait  d’autre,  et  fagt  fo , unb  bann 
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faut  er$  hoch  nicht;  autre  chose  est  de 

dire,  et  autre  chose  est  de  faire,  ba«  ifl 

leicht  $u  fagen,  aber  fehmer  su  thun; 
à d’autres , Rolfen  » ba«  rnufl  man  einem 
Darren  wei«  machen;  en  vom  bien  d’un e 
autre,  (d’un  autre)  ba«  ifl  noch  Ctflaunli- 

cher;  it.  ba«  ifl  wieber  etwa«  neue«, 
etwa«  U11»CrmUtheteÖ;  il  en  a bien  fait 
d’autres,  ba«  ift  fam  nicht  $u  »iel,  er  bat 
wohl  anbere  ©treifae  gemacht;  uneautre 
fois,  ein  anbcrmal. 

Autrefois,  adv.  ebcmal«,  »otmal«,  »or  bie- 
fem , »or  alter«,  »or  feiten , fonfl. 
Autrement,  adv . anber« , auf  eine  anbere 
art;  «e.  fonfl , wo  nicht,  wibrigenfallö; 

pas  autrement,  nifat  foilberlid). 
Autre-part,  adv . aubet«W0;  d’autre  part, 
ûbetbiefl. 

Autruche,  s.f.  ber  ©trau§,  ©trau£»ogel* 
Autrui , s.  m.  ein  Anbeter  ; anbere  £eute 
(bat  Webet  nominatif  nod)  pluriel  ) » °n 
ne  doit  pas  envier  le  bien  d’autrui , tnaU 

mu  jj  Anbern  ba«3hrige  nicht  mif  gönnen; 

il  ne  faut  pas  se  décharger  sur  autrui , mgtt 

mufl  feine  ©faulbnichtauf  anbere  (£eute) 
fchteben;  aller  par  autrui, prov.  au«  eine« 
anbern  ©eutel  jebren. 

Auvent,  s . m . ba«  SBettcrbafa/  ©chirm- 

bach* 

Auvemat , s.  m . ein  florfer  rofaft  SEBein , 
au«  ber  ©egenb  »on  ûrlean«. 

Auvesque, s.m.  eine^lrt  guten  apfelwetne«. 
Auxiliaire,  adj.c.  bùlfletflenb  î ri  s.m.  T. 
ein  ^ufûij  ju  einer  arjene»,  um  fte  witf- 
famer  nu  machen;  troupes  auxiiaiies, 
J^ûlf«»ôlfer;  verbe  auxiliaire,  (Orûinm.) 

ein  Jjûlfawort. 

s’Avachir,  v.  riß.  T.  ffalûff,  weich  wer- 
ben, (bef.  »om£cber);  ri.  (»on  >8ôUfn- 
jweigen)  weif  werben;  fg.fam.  faul 
unb  tröge  werben. 

Aval,  adv.  T.  ben  (Strom  hinunter;  vent 
d’aval,  ber  abenbminb. 

Aval,  s.  m.  (J^ûnbl.)  bie  93ürgf<fcûft  far 
bie  gfalnna  «neö  SfBechfel«  ; donneur 
d’aval,  ein  SQechfelbûrge. 

Avaiage,  s.m.  T.  bä«  @chroten,  J^inuttter- 
laffen  ber  «Seinfaifer  in  ben  tfcUer; 
ba«  J^inabfahren  auf  einem  ^lufiTe,  bem 
Btrorne  nach;  iu  ber  ^tfarlohn  bafur. 
Avalaison,  s.f.  ber  9tegen(lrom  ; baô  ab- 
fehiefien  beöSBaffer«  hach  Warfen  «Hegen; 
bie  2ßaiTerfluth;  ri.  ba«,  wa«  bamit  fchnelt 
fortgeffawemmt  wirb,  al«  Jifche,  ipolj  ic. 
Avalanche,  s.  f.  eine  ©chnce »£au Witte; 

baöSlotten  be«@chneeö»on  einem  Q3ergefc 
Avalant, ante,  adj.  tfromabfahrenb. 

Avalée , s. f T.  ba«  @tùcf  îuch , ba«  ein 
arbeitet  machen  fann,  ehe  er  feine  ©Öu- 
me  auf-  unb  abroQen  barf. 

Avaler,  v.  a.  »erffalucfett , »erffalingen  1 
it.  v.  n . ben  ©trom  hinab  fahren  ; oi . 

et  pop.  abbauen  ; T.  avaler  une  lettre  de 
change,  far  einen  SÖedjfelbrief  «Bürge 
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fe*n;  avaler  une  branche,  einen  3lfl  ttA&e 
«m  ©tamm  abbauen  J avaler  du  vin  dans 
une  cave,  gßein  fdbroteit , einfeflern. 
Fig.  et  Prov.  il  faut  avaler  ce  calice  , 

«tait  muß  in  einen  fauern  2lpfcl  betffen; 
avaler  des  couleuvres,  nul  ©etbruß  f)û» 

ben,  »tel  J^erjcleib  auôfieften  mûtlm; 

il  ne  fait  que  tordre  et  avaler,  eÔ  ift  bC» 

ihm  nur  ein  ^rticf  unb  ein  ©chluc!  ; 

le  ventre  de  c«  cheval  s’avale,  T.  ber  ©auch 
biefeô  <pfcrbcô  hüngt  herunter;  cela  s’avale 
à merveille,  vu/g.  baô  hinunter  wie 
gefehmiertî  avaler  sanscorde  et  sans  pouUe , 
eine  ©aefle  mit  geringer  sföübe  tbun. 
S’Avaler , v.  ri/l.  T.  meber  hängen  (f.  aval«?) 

*'/.  fleh  perfchlucfen  ïaffen. 

Avaté,  ée,  part,  et  adj.  »erfcblucft  JC,  i 
it.  T.  ein  »enta  heruntcr&Àngcnb  # ai$ 
©aefen,  Slcbfeln  ic. 

Avaleur . $.  m.  fam.  avaleur  de  pois  gris , 
ein  SSielfraß;  — de  charrettes  ferrées, 

ein  ©tfenfreffer,  ©roßprabler. 

Avalies,  s.f.pi.  T.  Soße  non  gepachteten 
Rammeln. 

A valoir.',  s.fT.  ein  $©erfzcng,  um  etwaô 
hinab  ju  lafien;  bad.  ein  großeö  ?9îûuI; 
P°P • eine  große  ©ofdje  ; it.  ber  ©djmanj- 
riemen  ber  Werbe;  (£utmacher)  ber 
©tampfer,  baô  £reibeifen/  bte©d)nur 
«tn  feutfnopfe  nieber  zu  bruefen. 
Avaiure,  s.  f.  T.  eine  fehwammige  SBulfl 
am  feufe  eineô  ipfttbeô. 

Avance,  s.ft  bat,  woô  inan,  inStnfehung 
eincô  zurucfgclegtcn  SBcgeô,  oor  bem 
SÄnbern  porauô  bat  ; vu/g.  ber  SSorfprung  ; 
it.  baö,  waô  an  einer  angefangenen  Arbeit 
bereitö  fertig  tfl;  waô  man  »orauô  bat; 
it.  ber  ©orfchuß  an  ©elb;  bic  «Borauô* 
bcjablung;  it.  ber  «Dorftiefe  ober  Ueber* 
bang  an  einem  ©ebiube  ; être  dans  de 
grandes  avances,  in  großem  ©Orfthllß 
flehen;  faire  les  avances , ben  Anfang  ;u 
etroaô  machen , ben  erflen  Slnlgß  ju  etwaô 
geben;  it.  einem  entgegen  fommen,  ben 

etften  ©Cbritt  tbun;  il  ne  sied  pas  à une 
fille  de  faire  des  avances,  ein  SDiÄbdjenfoß 
feinen  Siebeöantrag  tbun,  nicht  juerfl 
einen  $uß  geben  ic. 

d’ Avance , par  avance,  adv.  flum  93oröU$» 
Avancement,  *.  m.  ber  Fortgang  einer 
©acht,  baô  Çortrucfen,  $.  ©.  ber  Sabreö» 
^cit;  it.  biejortfehritte;  baö  Jortfomnien; 
it.  ber  SDachftbum;  it.  bie  «ufnabme  ber 
SöitTenfchüftett  ; it.  bie  ©eforberung  beö 
©luefeô  ; (jur.)  baô  ©orauöoermüchtniß, 
ber  porauô  (auf  eine  ©rbfehaft). 
Avancer,  v.a.  »orwürtôrecFen,ûuôftrecFett, 
(berauô flrocFen),  fehiebfn,  feinte.;  it. 
fortruefen;  fr.bcfcbleunigcn;  it.  machen, 
baß  etwa* früher,  alö gewöhnlich, feinen 
önfang  nimmt;  it.  forbern;  befördern; 
fr*l©elb,  paaren  jc.)  »orfchteßen;  ©elb 
fur  jemanb  auôlegen  ;avancer  qch.,  etwaô 


behaupten,  etwa*  $uerfl  borbringen,  auf 
bie  ©ahn  Jivuig.  aufö  £apet)  bringen; 
it.  etwas  fur  gewiß,  für  wahr  auögeben  ; 
it.  (qn.)  einen  befbrbern.  Avancer,  v.n. 
porruefen,  »ormürtö  fehreiten,  »ormirtö 
gehen;  oorwüttS  rttef en  ; it.  (Eingriff  in 
etwaô  (sur  qch.)  thnn;  it.  »erflehen, 
hcroor  ragen;  it.  gut  »on  flatten  gehen  ; 
(ron  Wrfonen)  weiter  fommen,  ftort* 
fchritte  machen  (in  etwaô,  dans  qch.); 
junehmrn  (an  JC. , en  etc.)  ; avancer  les 
jours  de  qn.,  jemanbeô  £ob  befôrbem; 
ma  montre  avance,  meine  Uhr  lüuft  VOr, 
gehet  zu  gcfdjwinbc;  avancer  sur  la  sai- 
son,  »or  ber  gcj it  fommen;  les  fruits 
avancent,  bie  ftrücbte  nehmen  ju. 

s’Avancer,  v.  riß.  fortrûcfcn , »orwàrtô  gc* 
hen  ; hcr$u  nahen  ; heran  rûcfcn  ; her»or 
treten  ; fich  wagen  ;ßg.  Jortfchritte  ma* 
ch  en , freh  empor  fehwingen  ; (f.  avancer, 
p.  n.  ) it.  fleh  auf  etwaô  etnlaffen , fich  ju 
weit  einlaffen;  ju  leichtflnnig  etwaô 
oerfprechen. 

Avancé,  ée , part. et adj '.  f,  avancer;  garde 
avancée,  eine  SSorwache;  avancé  aux 
honneurs,  §u  ©hten  befürbertî  avancé 
en  âge,  oft,  betagt,  bcp  fahren  j fruits 
avancés,  frühzeitige  Früchte;  l’année  est 
bien  avancée.  Wir  flnb  fchon  Wett  im 
Sabre;  esprit  avancé,  ein  frühjeitigeô 
©ente;  ouvrage  avancé,  ein  auffenwerf, 
ein  poriiegenbeô  geflungôwerf;  on  n’est 
guère  avancé,  man  tfl  nicht  weit  ge* 
fommen. 

Avanie,  s.f.  bie  WacFcrepen  unb  ©efb* 
ctpreffungen , welche  einige  türfifche 
©affaö  unb  Sollbebiente  an  ben  chrtß* 
liehen  Äauffruten  auöüben;  it.  eine 
muthwiUige  ©eleibigung  ober  ©efchini- 
pfnng, 

Avant,  prèp . potî  avant  toutes  choses,  »ot 
allen  Gingen, 

Avant,  adv.  »orwSrtô,  porauô;  oorfîch; 
it.  Wett  ; tief  hinein  ; fig.  pénétrer  bien 
avant  dans  une  affaire,  ein  ticfCÔ  ©in* 
fehen  in  eine  ©ache  haben;  être  fort  avant 
dans  l’esprit  de  qn.,  bep  einem  in  großer 
Achtung  {yidg.  wohl  angefchrieben)  fepn; 
en  avant,  adv.  (»eö  £)rtcö  unb  ber  3eit) 
»orwürtö,  weiter  hinauô  ; du  mois  pro- 
chain en  avant , »OUI  nichftm  S^OUOte 
weiter  htnauô  ; mettre  en  avant , »or* 
bringen , »ortragen  , »orfchlagen  ; it. 
behaupten  ober  für  wahr  angeben  ; ce 

cheval  n’est  beau  que  de  la  main  en  avant, 

T.  nur  pon  porne  flehet  biefeô  Werb 
gut  auô. 

Avant  que,  ober  avant  que  de,  conj.  tï)t/ 
beüor  ; avant  que  le  jour  finisse,  efee  bet 
*^ag  JU  ©nbe  gehet;  pensez-y  bien,  avant 
que  de  faire  cela,  überleget  Wohl/  WÛÔ 
ihr  thun  wollet. 

Avant,s.A7i.  T.  ber  &orbertbeilbcô©cbiffcô/ 
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(fonfc  la  proue);  le  vent  se  range  de  l’avant, 
her  SBtni)  wenbet  fid)  entgegen,  wirb 
contrit;  être  4 l’avant,  se  mettre  de 
l’avant,  man  fegeln  ; le  vaisseau  est  trop 
snr  Pavant,  ber  ÎBorbcrtbeil  gebt  ju  tir 
Un  SSaffer, 

Avant-bec,  s.  m.  T.  ber  ©egenpfeiler  an 
einem  dementen  ^rûcfenjocbc, 
Avant-bns,  s . m.  T.  ber  3)orberarm» 
Avant-chemin  couvert,  s. m.  T.  ber  bebfdFtC 
SBeg  am  gu§e  beS  ©lacté , ber  amnicb* 
ften  gegen  baâ  gelb  ju  gebet* 
Avant-cœur , s.  m.  T.  bie  jperjgrube;  rV.bie 
$ed  beule  an  ber  $ruft  beö  <pferbeg. 

Avant-corps  , s.  m . T.  ber  ©Ot&ûtl  î it.  qqf. 

b«*  33orberbau$,  SSorbergebüubc, 

Avant-cour,  s./,  ber  SBorbof. 
Avant-coureur,  s.m.  ber  SJorldufft/  ÇQot* 

botbe» 

Avant-cooriére,  *.f  ($oef.)  S&ortôuferimt  J 
*—  do  soleil,  bie  SOtorgenrbtbe. 
Avant-dernier,  ère,  adj.  ber(biC/  ba$)  0 or- 
iente. 

Avant-duc,  s.  m.  T.  ba$  tyfablwerf , Wel* 
d>eO  am  Ufer  / ober  bepm  Eingang  eineö 
$lufleö  emgefcblagen,  unö  mit  biefen 
lobten  belegt  wirb,  um  eine  Briefe 
Anlegen  ju  fonnen. 

Avant-fe ire-droit  « Sm  m.  M? 

uxtbeil;  ber  sfcebenbefcbeib* 
Avant-fossé,  s.m.  T.  ber  dufferde  ©raben. 
Avant-garde,  s.f.  T.  ber  fßortrabi  it.  bie 
erfte  fcinie , ba«  erde  Treffen  ; it.  bie  erde 
^iotfion  eines  ©efcbroaberS;  (gorttf.) 
fl eine*  SKooelnt  ober  halber  2Xonb  au  jfer* 
UM  M ©lacté. 

Avant-goût,  s.m.  ber  S&orfcbmadF,  9&or* 
gefàmacf. 

Avant-bier,  ad».  twrgcdern,  ebegedern. 
Avant- jour,  s.  m-  bie  ^cit  m £age$- 
Sfnbrudje* 

Avant- logis,  t.m.ol.  bftg  S8örbet&au$. 
Avant-main,  s.m.  T.  (bie  flache  j>gnb); 
ber  SJorbert&etl  eine*  fflferbe*;  ($aU- 
foteï)  bet  ©cblag  be<  ÇJalté  mit  bem 
Söorbertbeile  ber  ftaefete. 

Avant-midl , s.  m.  et  adv.  SJorwittag  / bie 

3e(t  lur|  »or  bem  ©tittagetfen;  gegen 
©tirtag, 

Avant-mur,r.m.  bie  ©ormauet;  (Sföapenf.) 
ein  ©tucf&üuer , Das  an  einem  £burme 
beroer  ragt* 

Avant-part,  s.f.  T.  berf&orau*  (bon einer 

Erbfdmt);  fond  le  préciput. 

Avant-pêche,  s.f.  ein  grüboflrficb. 
Avant-pied , s.m.  T.  ber  SBorbertbeil  beS 
gugrt;  it.  baö  Oberqefcbübe  ober  Ober* 
leber  am  gufle  bc*  ©tiefeté. 

Avant-pieu , s.  m.  T.  ba6  ÿfafileifen , £odj* 
tiiài  ; bieeticbel;  it.  ein  Wablbalter, 
Avant-poignet , s.m.  T.  bie  fladfeJpanb, 
hraat-poruii, s.m.  T. ba$ fôorbcrtbor. 

Arant  propos  , s.  m.  bic  SBOmbt,  Ux  $$0r* 

bmefit;  it.  bie  Einleitung, 
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Avant-quart,  s.  m.  T.  b(l$  ©locflein  in  betl 
SXepctirubren,  welches  anfcbligt,  ebe  bie 
93iertelflunbcn  feblagen. 

Avant-scène,  s.f.  T.  bic  ißorberfeene. 
Avant-terre,  s.f.  T.  ba$  2)orlûUb  , Ufer, 
Avant-toit,  s.m.  T.  baô  Sorbacb > ©cibirm* 
bûd). 

Avant-train,  s.  m.  T.  baé  ^orbcrgeflcß  einer 
Âutfcbeî  (SfrtUI.)  ber  ^roçwagen. 

Avant  veille,  fooiel  alO surveille,  ber  jWeptC 

)^ag  oorber. 

Avantage,  s.  m.  ber  SSortMf/  b,  i.  ber 
Îftubenî  it.  S)ormg,  ba«  SBorrccfct;  it. 
bie  Ueberlegenbett  ; Our,)  brr  33ornu« 
(bep  Erbfrfiaften  unb  èbeilungeu); 
(©Diel)  ber  25orautf,  baô  Sorgeben; 
it.  ber  ©d)i(fôfd)nabel , Da5  ©alion^ 

(pou laine,  éperon);  prendre  de  l’avantage, 

T.  auf  etwa*  erhabenes  ftc&ett , um  DCdo 
bequemer  auf  baO  <pferb  ju  fieigen  ; être 
monté  i l’avantage , T.  bequem  JU  ^fcrî)C 
ftben;  être  habillé  à son  avantage,  m* 
gefletbet  fepn. 

d’A  van  tage,  f,  davantage. 

Avantager,  v.  a.  (qn.)  einem  mehr  93or* 
tbeile  ûlô  bem  anbern  juwenbeit,  einen 
begundtqen. 

Avantageusement,  adv.  ûuf  fine  OOrtbcilbaftC 

21rt/  oortbeilbaft  - 

Avantageux,  euse,  adj.  ÜOrtbeilbûftî  it.fam. 
dolj  / anmafenb , rubmrebig  / ûberinu« 
tbig;  it-  ber  immer  SRecbt  haben  will 

(en  paroles). 

Avantin,  s. m.  M ©efenfe  oom  S©ein|locf e, 
Avanture,  cor.  ffatt  aventure. 

Avare,  adj.  c.  et  s.m . geizig } ein  ©einiget/ 
ein  ©eiijbafö  î être  avare  de  ses  faveurs  , 
mit  feinen  ©undbejeigungett  febr  fpar* 
fam  feon  î être  avare  de  son  tems , mit 
« feiner  £eit  geiçen. 

Avarement , adv.  p, us.  auf  eilte  geizige  21rt, 
Avarice,  s.f  ber  ©eiç. 

Avaricieux,  euse,  adj.  t arg  / fltauferig* 

geizig;  wig.  fïljig* 

Avarie,  s.f.  T.  bic  JPwperei)/  ber  ©ce* 
fdîûbett  ; it.  bûô  ftiifergelb. 

Avarié,  éei  adj.  (o.  ©d)tff$waôrcn)  WAtf 
auf  ber  SXctfe  befchÂbigt  worben  ifi. 
Avarier,  v.a.néol.  t)  er  ber  ben, 

A vaste  ! inferj.  (©(bifff.)  balt  f{iS  l genug! 
Avau,  adv.  ((latt  aval);  aller  à vau-l’eau, 

ben  ©trom  hinunter/  ober  mit  bem 
©trome  fabten  ; fig-  fam.  frebtfgànqtg 
werben , ni<hW  batauS  ( ju  SQajTer  ) 
werben, 

Avé,  ober  Avé  Maria,  s.  m.  indàcl.  ba$  31oe 
gftûriû/  berEngltfchc  @ru§;  it.  bie £ü* 
gelegen  am  SRofênfranje , welche  ein  Sloe 
SOtaria  anjeigen  ; cela  sera  fait  dans  un  avé, 
fig.  vuig.  batf  foll  nicht  über  ein  Söater* 
unferlaua  wibren, 

Avec.prép.mit/  nebd/  famt;  miteinanber/ 
5ufam1r.cn. 
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Aveindre,*.  a.  irr. f am.  ÛU*  einem  ©(^raitff 

ober  Äaßen  beroor  langen» 

Avoine,  f#  avoine. 

Avcianéde,  s. f.  oi.  bie  ©idjelfcbale;  it.  ber 
£elcb  ber  ©ichel. 

Aveüne,  s.f.  eine  2(rt  großer  #afelnuße» 
Avelinier,  s.m.  bie  jjpafclflûUbe. 

Avénage , *.  m.  T.  ber  J^öberjtnö  / £abcr* 
êcbente*  . 

Avenant,  ante,  adj.  ter  (bte)  fin  gute* 

, Slnfeben  bat,  unb  fid)  mit  einem  guten 
SCnfianbe  jeigt;  bûbfd)  unb  artig  au** 
febenb  i et  tte  femme  est  extiêmenient  ave- 
nante, biffe*  ftrauenjtimmerflebtguUfo*, 
tat  ungemein  oiel  Slnßanb  ; «f*  avenant , 

part . (jur.)  •**  cas  avenant  queect.,  ge» 
feçt , im  jall  baß  te.  ; le  cas  avenant  de 
la  mort  etc. , im  @terben*faUe  ; la  part 
avenante  à etc.,  bCt  95ßid)ttbeil , bit 
légitima  einer  tyerfon;  a l’avenant,  adv. 
fam  ßatt  à proportion,  nach  SOerbüttnif, 
il  dépense  beaucoup,  mais  il  gagne  à l’ave- 
nant , cr  perjebrtoiel,  hingegen  gewinnt 
er  auch  oiel. 

Avènement,  s.m.  (au  trône,  à la  couronne) 

bie  ©elangung  jum£brone;  bic£bton* 
beßeigung  ; ber  Antritt  ber  Regierung  ; 
l’avénement  dt  J C.,(£beol.)î>ie  QlnfUttft 

©brißi  in*  ftleifcb;  feine  Slnfunft  jum 
jungßen  ©ertcbte. 

Avenir,  v.n.irr.  oon  ungefähr  gefdjebcn, 
fid)  jutragen,  fid)  begeben;  quoiqu’il  en 
puisse  avenir,  wa*  auch  barau*  entßcbcn 
folltc. 

Avenir,  s.  m.  bie  3ufunfti  (jur.)  bie  93or» 
labung  oor  ©eriebt. 

Avenir . adj.  indécl.  les  avantages  avenir , 
bie  jufûnfttgen  SBortheile. 
ii  l’Avenir,  adv.  in*  fùnftige;  in  Sufunft; 
fùnftig, 

Avent,  s.  m.  les  a vents,  plur.  les  a vents 
de  noël , ber  Slboent , bie  2lbocnt*jeit  ; 
les  avents,  gqf.  bie  Slboentôfonntage  ; 
it.  bie  2lb0ent*prebtgtcn;  prêcher  l’avent, 
bie  2lboent*prebiflten  halten;  jeûner 
l avtnt , in  ber  »boenWjeit  faßen» 

Aventice,  adj.  f,  adventif , adventice. 
Aventure, s. J.  ber  3ufall , bie  ©egebenbeit; 
it.  ba*  Abenteuer;  a.  eine  ©ublfcbaft  ; 

it.  ber  0lÛcf*JufaUî  aventure  amoureuse, 
ein  £ifbe*banbel;  courir  après  les  aven- 
tures, auf  Abenteuer  au*geben;  dire  la 
bonne  aventure,  Wabrfagen;  ce  sera  grande 
aventure  s'il  etc.,  cr  bût  POtt  großem 

©lûtfe  ju  fagen,  wenn  er  te.;  cette  fine 

étoit  ma  première  aventure , ba*  War  mein 
erße*  3DtÄbd)Cn;  mettre  de  l’argent  à la 
grosse  aventure,  ©clb  ttUf  ®0bmcrf0  ge* 

ben , b.  i.  ©elb  auf  ein  (Bchiff  leiben , 
mit  ©efabr  e*  ju  oerlteren , wenn  ba* 
<5d)iffperloren  gebt;  it.  ©elb  auf febwere 
aber  etwa*  unficbcrc  ginfen  auôleiben; 
mal  d'aventure,  ein  *ftügclgcfd)wur , ber 


fogenoimte  SEBurm  <*m  Singer;  iTaven- 
ture,  adv.  auf  ©eratbewobl  ; **.  ahne 
53eba<bt,  in*  ©ela^binein  ; d’aventure, 
par  aventure,  adv. p. us.  ppît  ungcfübt, 

PieÛeicbt,  etwann;  wofern  e*  fid)  $u- 
trüge,  baß  2C,;  à toute  aventure,  adv - 
ouf  allen  jall» 

Aventurer,  v.  a.  wagen , in  ©efabr  feçett. 
s’Aventurer,  v.  ré/7.  ßdj  Wögett  / fl#  in 
©efabr  begeben. 

Aventuré,  ée , part,  et  adj.  gewagt  ÎC» 
Aventureux,  euse,  adj.  ol.  pcrwegcn» 
Aventurier,  s.  m.  ein  <partet)gànger , ftret)« 
beuter;  auj.  ein  Abenteurer,  ein  herum- 
reifenber  «Otenfcb,  ber  fid)  oom  ©ptel  ober 
ober  pou  Sntriguen  ndbrt,  ein  ©lûcf*- 
ritter  ; it.  ein  flatterhafter  sfôenfcf) , ber 
bct>  allen  Jrauenjtmmeru  ©ludP  fud>t; 

un  vaisseau  aventurier , ein  (Bdjl*id)bünb* 

lcr*fcbtfF» 

Aventurière,  s.f.  ein  $rauen$immer , ba* 
auf  gut  ©lûcf  in  ber  Sßelt  herum  jicbt. 
Aventurine,  s.f.  Ut  Aoenturtnßein , tint 
2trt  gelbbraunert  ©beißeine  mit  etnge- 
fprengten  ©olbpünftchen» 

Avenu,  ue,  part,  et  adj.  POU  avenir;  re- 
garder une  chose  comme  non  avenue, 

(jur,)  etwa*  anfeben,  al*  ob  e*  nicht 
gefebeben  wSre. 

Avenue,  s.f  ber  gugang  ju  einem  £rte; 
it.  eine  Allee  gegen  einen  ûrt  ju  ; bit 
©ingang*aUec,  ber  QSaumaang. 

Avérage , r.  m.  T . eilt  mittlere*  Sttbt  , 
eine  50iitteljabl, 

Avérat , s»  m . T.  bie  SXobinc,  eine  SBimen- 
forte» 

Avérer,  v.  a.  bie  Sßabrficit  einer  (Sache 
beweifen,  etwa*  bewahren,  al*  wab* 
bartbun» 

Aveme , s.  m.  (poet,)  bie  ^)oHf» 

Averon , s.  m.  tauber  £aber» 

Averse , s.  f.  fam.  une  averse  d’eau  , ettt 

fplafcrcgeti. 

A verse,  adv.  U pleut  à verse,  e*  tegnet 
fo  ßarf , (yuig.)  al*  ob  man  eö  mit  Ru- 
beln golfe. 

Aversion,  s.f.  (pour  qch»  ober  qn.)  bet 
‘Siberwitle , bie  heftige  Abneigung , brr 
Slbfcbeu  ( oor  etwa*  ober  gegen  jemanb)  ; 

bet  ©(fei;  prendre  qn.  en  aversion,  Ctttfn 

i)aß  auf  jemanb  werfen  ; einen  SBibec- 
willen  gegen  jemanb  faßen» 

Aveitin , s.  m.  ber  *£aumel , @d)Winbel  / 
bic  ^rebfrantbeit,  bef.  bcr@chafe;  ol . 
murrtfehe*  unb  eigenftnnigeö  Sßefen  ge- 
wißer  Äranfen.  ... 

Avertineux , euse , adj.  ol.  mUfrtfcb  / eigen* 
ßnnig  (f.  avertin). 

Avertir,  v.  a • (qn.  de  qch.)  einen  POtt  et- 
wa* benachrichtigen  ; einem  9tachrid>t 
geben  ; etwa*  $u  wißen  tbun;  it.  einen 
erinnern,  warnen;  avertir  un  cheval, 

# 
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T.  rin  trige*  $ferb  durch  J>«ïff  de* 
©por n*  je.  aufmuntern« 

Averti  , ie,  pari,  et  adj.  bcnachrichtifltt  «.  î 
un  pas  averti , (SReîtfchulc)  ein  ©d)Ul* 
fcbtïtti  il  C*t  bien  averti,  er  weif  um 
ben  ganzen  j£>anbel  ; un  averti  en  vaut 
deux,  pro».  ein  ©ewarnter  fann  ftd>  geget 
|wep  wehren. 

Avertissement , s.  m.  die  (beichtende)  «ftad) 
rieht,  bieSESarnung,  €rinnerung,  Ber- 
inafcnung,  tin  guter  «Rath;  it.  ein  Bor* 
bericht,  eine&njeige;  (lur*)  einfurjer 
Bericht , die  ©rlüuterung  ; c’est  un  avis 
Ober  avertissement  au  lecteur , tiefer 

§att  fûnn  jur  £efcre  ober  BSarnum 
bienen« 

Avertisseur,  s.  m.  (chem.  in  $ranfreich) 
einJpofbeiïtnter,  welcher  anjeigt,  wenn 
ber  Stbnig  |ur  £afe(  gebet. 

Aveu,  s.m.  d«*  ©eftündnii,  Befenntnijj; 
//.  die  Bewilligung,  da*  ©utheiffen, 
die  ©enebmigung;  iu  Ht  Urtheil,  bte 
Meinung  ; (jur.)  ber  £ehen*reocr*  ; un 

homme  sans  aveu , ein  SRcnfch  ,P0n  bem 

niemanb  weil , wo  er  bet  t#,  ober  wer 
er  i{t;  eût  ganbÜufirr. 

Aveuer,  avuer , ».  a . T.  etwa*  Wohl  in* 
©eftd^t  faffen,  (»om  Ralfen). 

Aveugle,  adj.  c.  et  s.  m.  ( prop . et  fig .)  bltîlb 

ein  Blinder  l/fe-  unbefonnen,  uubedftfht 
fara,  un»er#andig  ; aveugle -né,  ein 
Blinbgcbomer  ; t’aveugle  enfant,  (poet. 
€upibO  î alambic  aveugle,  (£ht)m.)  etn 
blinder  5)clm  obneauögang;  trou  aveugle, 
(Sinnt.)  blmbe*£otb,  da*  nur  oben  ober 
»orn^offrn,  unten  ober  hinten  aber  ge 
fdüloffen  t|f>  intestin  aveugle,  öerBltttb 
barm»  Pro», . au  pays  des  aveugles  les 
borgnes  sont  rois,  »0  fein  »Dteifrfr  ijj,  ba 
gelten  bte  ©tütnper  ; un  aveugle  y mor- 
droit,  da*  würbe  ein  Blinder  fehen;  à 
l’aveugle,  ad»,  (im  eigentlichen  ©inné) 
bltnMing*. 

Aveuglément,  ad». /g.  bündling*,  Uttbe 
fonnenerwetfe. 

Aveuglement , s.  m.Jig.  bif  Blindait,  Ber 
blendung. 

Aveugler,  ».  a.  bltnb  machen,  Ut  @e* 
frchte*  berauben;  it.  blenbcn;  fig.  per* 
blenden,  blind  machen. 

s' Aveugler,  ».riß.  ( prop. et ßg .)  sur  qch. 

bd>  fclbfc  blinb  machen,  (ich  blenden 
bd)  orrblmben. 

Avet^jjé,  ée,  part,  et  adj.  geblcnbct  If. 
à FAveuglette , ad»,  fam.  bltnbltng*. 
Avictuaiiiement, s. m.  die  Bcrpropiantirung 
der  ©chiffe» 

Avîctuaiiicur , s.  m-  ein  «prooiantlieferant 
bit  ©Chiffe- 

Avide,  adj.  c . de  qch.,  gierig,  bef.  auf 
(nach)  Offert  und  fcrtnfen;  hetgbungerig; 

avide  d’argent,  fig.  geldgierig;  avide  de 

«avoir,  lernbegierig» 


Avid  Avis 


9* 


Avidement,  ad»,  mit  grofer  Begierde,  auf 
eine  gierige  2lrt. 

Avidité,  s.f.  bte  ©ier,  ©ierigfett,  grobe 
Begierde  nach  etwa*. 

Avilir,  ».a.  herab  würdigen , herab fe^en, 
herunter  fegen , perüchtltd)  machen. 

s’ Aviür , ».  riß.  ftch  perÄchtlid)  machen, 
ftch  herab  würdigen,  (ich erniedrigen, 

Aviür,  v.  n.  pop.  wohlfeiler  werben. 

Avili,  \c,  part,  et  adj.  auffer  Ächtung  2C. 

Avilissant,  ante,  adj.  erntebrigettb,  hetab- 

würdigend.  > 

Avilissement,  s.m.  bte  Herabwürdigung  , 
ein  oetÄcbtltc&er  guftanb  / hie  Berach- 
tung;  it.  da*  BcrAchtltchmachen;  qqf. 
ba*  Slbfchlagen  (m  greife.  ^ 

Avilisseur,  s.  m.  nouv.  einet,  bet  etwa*  * 
ober  jemand  pcradjtlich  macht,  ober  fit 
machen  fucht» 

Aviiionner , ».  a.  (pom  Ralfen)  mit  den 
hinteren  ©reifflauen  paefen» 

Aviiions,  s.  m.  pi.  T.  die  hinteren  ©reif- 
flauen  de*  Ralfen. 

Aviner,  ».  a.  ein  ©efS§  mit  SÜÖein  an- 
feuchten oder  ttflnfen. 

Aviné , ée , part,  et  adj.  un  tonneau  aviné  , 
ein  weingrüne*  $û§  ; il  est  aviné 9fig.pop. 
er  fann  waefer  faufen» 

Aviron,  s.m.  ein  «Ruber  für  f leine  $«br- 
jeuge;  it.pi.Ut  ftlofjfedern  der  Jtfche; 

*(•  die  ©chwingfedetn  der  Bôgcl. 

Avis , s.  m.  die  Meinung , ©cfmnung , 
^enfung*art  über  eine  ©acht;  it.  ba* 
©utachten  (ber  «Richter  te.)  ; it.  ber  Bor- 
fchlag,  îRath,  die  Ermahnung,  2chre, 
Sßarnung  ; it.  ber  Bericht,  die  Nachricht; 
qqf  die  Beratbfdjlagung  ; avis  de  pa- 
rens,  ein  $amtltcnbefçblllb;  avis  doctri- 
nal, ba*  ©utachten  einer  theologifcheit 

Çacultüt;  je  n'ai  pas  encore  pris  son  avis 
là-dessus,  ich  habe  feine  Meinung  hi«* 
über  noch  nicht  oernommen  ; prendre  avis 
(ober  l’avis)  de  qn. , fid)  bet)  jemand  SKath*  I 
erholen  ; changer  d’avis,  andere*  ©inné* 
werden;  à votre  avis,  nach  3hter  Mei- 
nung ; je  passe  à votre  avis,  ich  trete  3hret 
Meinung  bep  ; lettre  d’avis,  da*  Benach- 
richttgung*fchrciben  ; der  Berichtbrtef, 
der  2lPt*bltef  5 avis  au  lecteur , «ftüchricht 

an  den  tfefer,  «n  Botabene;  it.ßg • f»  * 

avertissement;  aljer  aux  avis,  oder  prendra 
les  avis  d’une  assemblée,  jur  Umfrage 

fehreiten,  Umfrage  holten,  die  ©tim« 
men  fammeln;  droit  d’avis,  Belohnung 
deffen,  der  un*  einen  guten  «Rath  gege- 
ben # oder  eine  angenehme  Leitung  über - 
bracht  hot;  vulg.  der  Botenlohn.  Prov. 
autant  de  têtes , autant  d’avis , fo  oicl 
Äbpfe , fo  Viel  ©inné  î je  prendrai  des 
lettre*  d’avis,  ich  will  cö  überlegen,  ich 
witt  mich  darauf  bedenfen;  il  y a jour 
d’avis,  mon  h ot  bi*  dahin  3eit  ftch  Jtt 
bebenfen. 
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Avocat,  *.  m.  ein  @>ach  Walter,  SlbPocüt, 
2lnwalb  ; gerichtlicher  iBepftanb  ; ßg.  ein 
gürfprecher  ; it.  SSefchüßcr;  avocat  con- 
sultant, <tn  Çotlfulent;  avocat  général, 


Avisement,  s.  m.  ol.  ba$  Sîadjbenfett , bie 

93ebad)tfamfeit;  it.  (latt  avis. 

Aviser , v.  ru  ( à qch.  ) auf  CtWütf  bCttfett 

ober  bebacht  fepn;  einer  Sache  nach» 
fïnnen;  a.  ol.  bafûr  galten*  Aviser,  v.a. 
(p.us.)  qn.,  einem  ratben,  einen  war- 
nen; it.  ol.  «on  weitem  gewahr,  ™ig- 
anfîchttg  werben.  Prov.  un  verre  de  vin 
avise  bien  un  homme,  ein  gutfö  ©laé 
Sffiein  bringt  uni  auf  gute  ©ebanfen 

Cher  ©infâtte J un  fou  avise  bien  un  sage, 

manchmal  gibt  ein  îfîarr  auch  einen 
âuten  «Xatb* 

«'Aviser,  v.réfl.  de  qch.,  an  etwa$  benfen, 
auf  etwaö  aufmerffamfepn;  it.  unfeinen 
©infall  geratben , etwa#  erftnnen  ober 
• erbenfen  ; it,  ftef)  etwa*  einfatten  laffett  ; 
ftd)  geluftcu  Ia(fen  ; de  quoi  vous  avisez- 
vous?  waö  unterftebet  içr  euch? 

Avisé,  ée,  part,  et  adj.  f,  aviser;  flug, 
porfîchtig,  behutfam;  mal-avisé,  unge* 
feheut/  Ùnbebacbtfam  î bien  avisé  à vous  i 
Jam.  batl  war  ein  gefeheuter  ©infall  ! ja/ 
ja , ibr  habt  $Xed)t  1 

Avisse,  s.  m.  ein  mit  einer  ©djraubc  per* 
febeneö  2ßerf$eug  pon  ©ifen  ober  Äupfer. 

Avitaiiiement,  s.m.  T.  bie  Serforgung  mit 
£ebcnômitteln , («Bcrprooiantirung). 

Avitaiiier ,,  r.  a.  T.  mit  £eben$mitteln  per» 
(eben  , (perprooiantiren). 

Avitaiiieur,  s.m.  T.  einer , ber  einen  tylalj, 
ein  £ager  mit  £eben$mitteln  perforget. 

Avivage , s.  m.  «Spiegelm»)  bie  ttfoltrung 
ber  ftolie,  bûmit  fie  baö  ûuctffUbcr  ah- 
ne bme. 

Aviver,  v.a.  bell,  glönjaib,  lebbaftma* 
dien , ein  frifcheö  unb  lebbafteé  Slnfcben 
geben;  (3immerm.)  ein  ©tuet  £ol$  bief 
auf  ben  Äern  bebauen;  it.  feine  abgenuij* 
ten  ©efen  febarffantig  machen  ; it.  einer 
SOtetaUarbeit  ben  ©lanj,  bte  ©litte, 
bie  leçte  Politur  geben;  etwas  poliren, 
fein  unb  fauber  abreiben;  aviver  une 
couleur,  eine  Jarbe  erhöben;  —l’étain, 
(@piegelm.)  ba$  ^innblatt  nur  obenbin 
mit  üuecffilber  überfahren,  ehe  man  es 
PÖUig  hinein  treibt;  aviver  le  feu,  T.  bas 
geuer,  burch  Q5cfprengung  mit  gaffer, 
helfet  brennen  machen;  un  peu  de  rouge 
avive  le  teint  d’une  femme,  — bf&t  Pber 

belebt  bie  ©cfichtSfarbe  te. 

Avives,  s.f.pi.  T.  bieSftanbcln  ober  ©rufen 
jiwifchen  ben  Öhren  unb  ber  Äehlc  ber 
fpferbe;  it.  bie  ©ntjunbung  berfclben, 
bte  Seife l. 

Avivoir,  s.m.  (SJergolber)  bas SDteffcrjum 
©olbauftragen. 

Avocasseau , s.  m.  mèpr.  etn  SKübuliß  , 

gungenbrefeher  ; elenber  Slbpofat. 

Avocasser , v.n.  mèpr.  büë  £>anbWCrf  eineS 

Slboofateit  ober  SXabuliÜen  treiben. 

Avocasserie,  s.  f mèpr.  bû$  JjlHlbWCrf  tV 

neS  Sîflbuli^cît*  - 


ber  ©eneralaboocût,  ber  ftifcal.  Fig. jam. 
avocat  à tort  et  sans  cause , ein  ÄbPOCftt, 
ber  nichts  su  th un  bat;  avocat  de  cause* 
perdues,  avocat  de  balle  ober  de  Pilate, 

Schlechter  SHwocat. 

Avocate,  s.f.p.us . eine  Jûrfpredjerimu 

Avocatoire,  adj.  et  s.  bûS  SlDpOCatOrium, 
eine  2(tt  faiferlicher  ©efeble  te. , lettre* 
avocatoires,  ein  lanbeSbertUcber  Q&rief, 
woburch  ein  Unterthan , ber  ftch  unter 
einer  fremben  ©erichtsbarfett  nieber- 
gelaffert  bat,  jurûd  geforbert  wirb. 

Avoine , *.  /.  ber  £aber  ober  Jrjafet  ; I« 
avoines , plur.  ï>tc  Jpabcrfaat,  ber  £abet 
auf  bem  $eU>< ; gruau  d’avoine,  ^>aber* 
grttçc  ; paille  d'avoine,  ipaberfirob  ; folle 
avoine , tauber  ^>aber  ; ü a bien  gagné  son 
avoine,  prov.  er  bût  fein  ©elb  wohl  per* 
bient , er  bût  fichö  fûuer  werben  lûffen. 

Avoir , v.  a. , v.  impers,  et  v.  auxil.  irr . 

hüben;  befîfjen;  it.  befommen;  avoir 
faim,  hungern,  hungerigfepn;  avoir  soif, 
bùrflen , burfttg  fepn  ; avoir  froid , frie- 
ren; avoir  raison,  tort,  recht,  unrecht 
hüben  ; avoir  envie  de  qch. , CtWûO  be« 
gehren,  nach  etwas  gcïutfen;  avoir  peur, 
fich  fürchten;  avoir  à souffrir,  leibcn 
muffen;  j’aurai  bon  marché  de  lui,  ich 
witt  balb  mit  ihm  fertig  fepn;  je  n’ai 
que  faire  de  cela,  fam.  id)  bebarf  beffen 

nicht,  ich  fûnn  cö  gar  wohl  entbehren , 
ich  bcbarfbiefeönicht;  je  n’ai  qu’à  le  dire, 
faire  etc.,  ich  barf  cö  nur  fagen,  tbunte.; 
à qui  en  avez- vous?  mit  wem  fangt  ihr 
jp&nbel  an?  mit  wem  hûbtiht  §u  tbun? 
il  en  a , et  hût  ein$  befommen  ; il  n’est 
rien  tel  que  d’en  avoir,  prov.  eé  ijl  WOhl 

eine  gute  ©acbe  umö  ©elb , ©elb  macht 

' £eute  ; il  veut  en  avoir  à quelque  prix 
que  ce  soit,  er  will  mit  ©cwalt  reich 
Werben;  Votre  Excellence,  puisque  Ex- 
cellence y a,  nun  benn  €w.  ©rcettenj, 
weil  e$  ja  ©reellen j fepn  foll;  il  y a, 
ei  ift,  cdfïnb,  ergibt;  il  y a des  gens  etc., 
ei  gibt  £eute  ic.i  il  y avoit  un  roi,  tf 
war  einmal  ein  Äönig. 

Avoir,  s.m.  bie  #abe,  baö ©ut,  baé  33er- 
mögen;  bie  ganje  ^abfeligfeit  ; 
it.  qqf.  bie  2tctipfd)ulben  ber  Äaufteute. 

Avoisiner,  v.  a.  et  n.  nah«  baran  liegen 
angrenjen;  avoisiner  les  deux,  (poet. 
biö  an  ben  Jpimmel  reid>en. 

Avortement, s.  m.  bie  unfertige  lieber funft; 
baö  COti^gebihWU  (pl.us.  fausse  couche); 

it.  baö  Verwerfen  ber  ©hiere. 

Avorter,  v.  n.  mi^gcbihrcn , oor  ber  3eit 
geböbren  ; (p.  ©bieren)  perwerferi  ; ßg. 
Hi  ntd)te  werben./  fehl  fchlagen,  fcheitern, 
mißlingen,  perunglücfeji ; i«  vents  am 
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fait  avorter  les  fruits,  foie  Çffiinbe  bûbett 
bit  §rud)tf  jurûcf  gehalten , ober  bie 
Seittgung  bcrfelben  oerbinbert  ; se  faire 
avorter,  Me  Jrucftt  abtreiben , bûôÂinb 
in  SKuttcrleibe  tobten. 

Avorté , ée , part,  et  adj . feblgefeblagtn  / 
mißlungen. 

Avortif,  ive,  adj . $u  frühzeitig,  unjeitig, 
unreif. 

Avorton,  s.m.  tint  unjeittge  ©eburt ; (o. 
ÿflanjcn)  unjeitigc  §rud)t;  eine  CDtifj* 
gcburt;  mcifi  ßg-  eine  Meine  ungeftal« 
tcte  tyerfon;  ™ig.  ein  Ärüppel,  Änirpö; 
it.  aucf)  o on  nidbt  genug  auSgcarbeiteten 
@d)riften. 

Avoué , s.  m.  oi.  ein  ©drirmoogt,  patron , 
©djuçberr  über  ein  gctfflicbeä  0ut;  it- 
ein  ©ad>walter,  ein  Bbpocat. 

Avouer,  v.a.  gegeben/ eingejleben/  befennen, 
it.  erfennen;  «V*  gutbeijjen,  anerfennen; 
il  l’avoue  pour  son  ûis,  et  erfennet  ibn 
fur  feinen  ®obn  ; avouer  qn. , bö$  gut 
teilen  mat  ein  Snberer , zufolge  unfern 
Stuftragg/  getban  bat  ober  t^un  wirb; 
avouer  un  enfant , ein  Äinb  fur  böÖ  (Ci* 
nige  ertennen , fîd>  $um  Sjater  eined 
Âinbeé  befennen;  avouer  la  dette,  prov. 
feine  Gdmfb  befennen;  U-  geliehen,  bo§ 
man  Unrecht  habe. 

$’ Avouer,  v.  riß.  de  qn.,  fîdj  auf  jemaitb 

berufen , j.  35.  baß  man  fein  ©erwanb« 

. ter  / fein  jreunb,  fein  35eoollmÄd)tigtct 

il.  b.  gL  feç;  il  s’avoua  de  cette  famille, 

er  ç\ab  vor/  baß  er  §u  biefer  Ramifie 

geböte;  s’avouer  de  quelque  religion,  f|<f 

|u  einer  Religion  befennen;  gefielen ; 
bû§  man  einer  geroiffen  Religion  juge* 
tban  ftj). 

Avoyer,  s.m.  (tn  bet  ©cbwetj)  ein  (ebema* 
Uger)  ©dmltbeiß. 

Avoyer,  v.a.oL  flatt  mettre  en  bonne  voie  ; 
(©djiff?.)  le  vent  s’avoie,  ber  5öinb  er« 
bebt  fîd). 

Avril  , s.  m.  berSlpril;  3(prtlmonût.  *Fig. 
et  Prov.  en  l’avril  de  mes  jours , in  ber 
Q5lùtbe  meiner  Sabre;  poissons  d’avril , 
Mc  ^aMtn*,  ßg.etpop.  bie  Æupplcr, 
Jpurenroirtbe  ; donner  un  poisson  d’avril 
* qn.,  einen  in  5Hpril  fditcfen. 

Avucte,  s.  m.  (6d)tff.>ber  Ænocben  jweper, 
mitibren  €nben,  zufdmmengcf  nu  pfter 
éeile. 

Avuster,  v.a.  T.  jufamraen  fnûpfen/  (f. 
aruste). 

Axe,  s.  m.  bie 2fre;  M i.  Me  gerabe Einte, 
me  lebe  burrf*  ben  9)ttttc(punft  einer 
gel  gebt,  unb  um  wcld)e  Me  Æugel  fid) 

. brebt;  it.  tint  gerabe  Einie,  bie  eine 
frumme  ober  einen  Â'ôrper  in  $wet)  geo« 
metrifebe  gleiche  Zf)t\U  tbcilet;  (Optif) 


Axif  Azym  g3 

ber  ©ejîdjtsfirûbl  J axe  du  monde,  de  la 
terre,  bie  SÖelt*  ober  Çrbare;  axe  des 
volutes,  bie  gerabe  3(re  einer  ©Aule; 
ber  Slrflridj  ; axe  spiral , Me  ©piralarc; 
axe  d’incidence,  Mc  0infûll$are;  axe  de 
refraction,  bie  Sire  ber  (Strahlenbrechung,. 

Axifuge,  adj.  c . T.  woô  fïcf)  Pon  feiner  Sire 
ju  entfernen  fuefjt. 

Axillaire, adj.c.  T’.ju  ben Sldjfeln gehörig; 
(35otan.)  fleurs , fruits , pédicules  axillaires, 
35lutben,  «fruchte,  ^lumenfltele,  bie 
auô  ben  Söinfeln  ber  ^toeige  ober  ber 
351  Atter  entfpringem 

Axiome,  s.  m . T.  bö$  Sirtorn;  ein  allge- 
meiner unb  umoiberfprccblidjcr  0runb* 
faç. 

Axipéte,  adj.  ç.  wa$  fïd)  ber  Sfjce  ju  nAbettt 
fucht. 

Axonge,  s.f.  T.  ba$  ©chinai*,  ber©d)meer, 
baô  weichfte  unb  feuchteße  Jett  thieri- 
fehet  Âôrper  ; axonge  de  verre,  ©laôgalle; 
ein  alfalifcheö  ©alj. 

Ay  ! aye  ! interj.  2td)  l (Et)  î 2(UWeb  i 

Ayant,  part,  pon  avoir;  fcabenb;  ayant  dit 
cela , ûf0  er  bieji  gefügt  batte. 

Ayeul , f.  aïeul. 

Aynet,  s.m.  T.  ein  ©tflbdjen,  woran  matt 
bie  ^)Äringe  jum  SKàucbem  reiftet  (f. 

aine). 

Azeroie , s.f.  bie  Sljerolc,  eine  SfrtsOtifpeln. 

Azerolier,  s.  m.  ber  2(#erolibaum. 

Azi,  s.  m.  eine  2(rt  Eaab  aut  Sjîig  unb 
«Oîoïfen , jum  Âafemacfien. 

Azimut,  s.m.  (2tftron.)  ber  Stjimut,  ein 
$8ertica(jirfcl , b.  i.  jcber  divîti,  ber 
burd)  ben  ^enitb  unb  SZabir  gebt. 

Azimutal,  ale,  adj.  T.  toaô  bie  SijtmuW 
porfleUet,  ober  fie  autlmi^t. 

Azoth,  s.  m.  (Sdammie)  ber  CDCerfur  bec 
SBcifen;  ber  Urjloff,  basi  tytincip  ber 
sDîctatte.  • 

Azur,  s.  m.  ba$  ûuô  gobait  gemachte  unb 
puloerifirtc  35fau , womit  auf  France 
unb  ^otscHan  gemalt  wirb;  cbatu  ber 
Eafurflein;  Eafurblau;  it.  bcf.  bie  blaue 
§arbc  bcö  iptmmelô;  ®apeit)  35lau/ 
ber  blaue  Srunb. 

Azuré,  éc,  adj.  bodjblûu,  lûfurblatt,  bim- 
melblau; les  plaines  azurées,  (poet.)  bûtf 
«Olcer  ; la  voûte  azurée,  ba$  Sumameut, 
ber  blaue  Jpimmel* 

Azurer,  v.  a.  lafurblau  âuftragen. 

Azyges,  (Stnat.)  M fcüfèrmige  35ein  im 
Oberfinnbacfen. 

Azygos,  s.  m.  T.  bie  große  ungcpgarte 
35lutaber  an  ber  red)ten  ©eite  betJ 
^)er§enô. 

Azyme,  adj.  c . pain  azyme,  (£brol.)  UH* 

gefeuerte*  35robt 
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•33  , ».  m.  être  marqué  au  B , prov.  pop . 

bucfclig,  einäugig  ober  binfcnb  fcpn, 
n>t>beo  man  aud)  mciff  boö^aft  verfielt  7 

(bossu,  borgne,  boiteux).  , 

Baai,  ».  m . ber  95aal,  ein  @ôl$e  î>er  alten 
®cl  u 

Baaiite,  ».  c.  tin  sßerebrer,  2t«bctcr  be« 
®ûûI«  (unter  ben  3«racliten  ). 

Babau,  s . m.  bai  ©efpenff,  ber  Ânecbt 
$Rupred)t. 

Babel,  s.m . prov.  et  fam.  la  tour  de  Babel, 

bie  2}ern>trrmtg  ber  ©pracbcn  unb  ber 
Meinungen. 

Babeurre,  s.m.  bie  95uttermilcb. 

Babiche,  babichon,  s.f.  ein  Heine«  §0ti* 
ge«  ©choo«bûnbcben. 

Babil,  s.m.  unnupe«  ©cfcbwiç,  ©eplauber, 
©ew&fcbe;  il  n’a  que  du  babil , et  ift  ein 
©r&fcbwiper. 

Babillard,  «rde,rt«ÿ.e/5.  gefOJWaftig/Plauber* 
baft;  ©cbwfàcr,  ^ptaubercr  ; ©cbwipe* 
rinn;  vuig.  ÿlaubcttafcbc  ; it.  T.  ein 
3agbbunb  / ber  jur  Unjcit  biUt  ober  an« 

fdil&gt;  l'hirondelle  babillarde,  (poet.) 

bie  jroitfcbernbe  ©d)tralbe. 

Babiller, v.n.  fcbwâçcn,  plûubern;  (3«8W) 
jur  Unjeit  betten  ober  anfcblagen. 

Babinc , s.  f.  bic  £ippe  ober  £efje  an  einigen 
Sbieren,  ali  iHflen,  £unben,  Âa&en, 
Äuben  2C.  ; it.  prov.  pop.  (p.  SJîenfcben) 
il  s’en  est  donné  par  les  babines,  er  batffd) 

ben  SXanjen  bief  baron  gefreffen  ; et  bat 
fein  ©utlcin  febott  rerjebrt. 

Babiole , s.  f.  Âinbetfpiel$euq  ; ©piel- 
fadien  ; fig-  eine  nid)t«bebcutenbe£lci* 
nigfeit. 

Bâbord,  s.  m.  T.  bie  finie  ©eitc  eine« 
©chiffe«,  bct$acfborb,£ecbotb;  (redjte 
©eite,  ©teuerborb,  «tribord). 

Babouches , s.f.pi.  eine  2lrt  Pantoffeln  mit 
Winterquartieren. 

Babouin,  s.  m.  ber  paoian , cm  fur§fcb*ran- 
tige«  2lffengcf(f)(ed)t;  fig.  v»ig . eine,  an 
bie  Söanb  einer  SBacbtftube  geîeidmcte 
ftraije,  welche  bte  ©olbatcn,  bic  ein 
Heine«  «Berfebcn  begangen  haben , jur 
©träfe  fuffen  muffen;  baber  faire  baiser 
Je  babouin  à qn.,  prov.  einen  nötigen  , 

ftd)  auf  eine  fdjimpfficbe  gut  ju  bèmu» 
tbtgen. 

Babouin,  ine,  s.  m.  et  f.  (ein  ©djeltWOtt 
gegen  Æinbet)  junger  Stffc,  CDîaulaffe  5 
firâfjcben. 

Bac , s. m.  eine  fiabre;  ein  groffe«,  breite« , 
platte«,  ntebrige«  fiabrjeug,  worauf 
ffOUnfcbcn,  £biere,  SBÄgen,  £affen  :c. 
über  bie  filmte  gefegt  werben  ; it.  ein 
Heine«  tBaffin  oon  (Springbrunnen- 
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tröffet;  (Bierbrauer)  ber  55raubottidj; 
(£ud)m.)  ber  ©d)mal$trog. 

Baca  las , s.  m.  T.  ©tùcfc  Wölj  , 4 fiuff  lang, 
bie  unter  bem  JDacbe  bc«  Wintertbeilc« 
eine«  ©duffe*  angenagelt  ffnb. 

Bacaliau,  s.m.  T.  gebörrter  ©toeffffd). 

Bacassas,  s.m.  eine  2Ut  fiabrjeug. 

Baccalauréat,  ».  m.  bie  SöutbC  eine«  93acca* 
laureu«  (f.  bachelier). 

Bacchanales,  »./!/>/.  bit  g3ûd)U«feffc  ; bte 
orgifeben  fiefre  ; bacchanale , »ein  Q5acba- 
naliengemâlbe;  it.  fam.  eine  lÄrmenbe 
©cfeUfcbaftron  ©âufetn,  9tûd)tfd)wàt* 
mem,  ein  ©aufgclag. 

Bacchante ,,  ».  f.  eine  ^adjantinn  ; fis-  ein 
rafenbe«,  tolle«  $0cib«bilb. 

Baccharis , s.  f.  bic  2>urrwur§  (pffanje). 

Bacchas,  ».  /.  Wefen  oon  ©itronenfaft  auf 
bem  95oben  ber  SÖeinfiffer. 

Bacchus,  s.m.  (SQîptbol.)  SÖüdjU«,  bet 
Sßeingott;  fig-  bet  Söcin. 

Baccifére,  adj.c.  T.  becrcntragenb. 

Bacha  unb  Bassa,  s.m.  JWepetlep  ©h««* 
namen  oornehmer  türtifdicr  ©iotl*  unb 
0Jlilitirperfoncn,  bassa  de  Ja  mer,  äb* 
mirai. 

Bache , ».  f.  f,  banne. 

Bachetette,  s.f.  oi . ein  fcttbfdj*«/  perliebte« 
fßtöbdjen. 

Bachelier,  ».  m.  ein  iBaccalaureu« ; einer, 
ber  bie  erfte  ©taffel  jiur  Äoctorwurbe 
erlanget  bat;  oi.  in  ^ari« , ®epftçer 
einer  3nnung;  ol.  junger  fireper. 

Bacher,  v.  a.  T.  einen  bèlûbencn  Söagcn 
mit  £eittwanb  bebeefen. 

Bachique,  adj.  c.  bem  Q^arfut«  gehörig  ober 
aewibmeti  badlifdi;  chanson  bachique, 
fig . ein  ©rinf*  ober  ©aujlieb. 

Bachot , ».  m.  T.  Heine«  ^abrneug , mit 
welchem  man  über  bie  filuffe  feçct. 

Bachotage,  ».  m.  T.  ba«  Ucberfeljctt  über 
einen  filufr  in  einem  Radien  ober  in 
einer  fiäbre;  it.  ber  fiibrlobn. 

Bachoteur , ».  m.  T.  ein  fiâbrmann. 

Bachope,  s.f.  ein  ©efAff,  oben  weit,  nach 
unten  $u  fpifiig. 

Bacile , » m.  ber  3)îcerfend)ct , (ipjlanje). 

Baciage,  s.m.T.  bie  ©teflung  ber  ©cfjint 
im  WÜVen  cincö  it.  bie  bafur 

ju  entrichtenbc  ©ebubti  it.  bie  Gper- 
tung  eine«  Wave»«*  , 

Bader,  v.  a.  Zboxt, £burcn , fienflembeu 
oerriegeln,  perfperren;  »v.  eilten  Wapen 
perfperren;  (les  bateaux)  bie  ©chiffe  im 
Waren  $u*  ©in-  unb  9lu«labung  bequem 
ffeUen  ; badet  un  bateau,  ein  fiûbrjeug  im 
Waren  anbinben. 

Bâclé,  ée,  part,  et  adj . f.  bâcler;  fig.  fam.' 
c est  une  affaire  baefée , ba«  iff  eine  ttU«* 

gemachte  ©acbe* 

Baculométrie,  s.  f.  T.  bie  SBiffenfdjûft , 

unerffeialtcbe  Wöben  ober  SEBeiten  bureb 
Wulfe  bto§er  ©t^be  abjumeffen. 
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MeûtlS  Bague 


Badaud , badaude,  ».  fine  ^Jeïfott / 

einfältiger  9îeugiet  ailes  angafft;  vuig. 
«in  «Raulaffe. 

Badaudage , ».  m.  badauderie,  s.f.  bie  ©C* 

berben  unb  SReben  eines  3Raulaffen. 
Badaud«,  v.n.  ailes  bummetroeife  angaf* 
firn  î vuig.  «Otaulaffen  feil  Gaben. 
Badaudi*me,  s.m . bas  ganje  Söefcn  eines 
îffiaulaffen. 

Badeiaire , »m.(2Bap.)  ein  furict / breiter, 
wie  ein  ©äbel  gefrûmmter£)egen. 
Badiane , ».  /.  ber  ©ternanis.  t 
Badigeon,  ».  m.  T.  gdbc  Ârcibe  JUIÎ1  2Ût* 
^reichen  einet  «SKauer. 

Badigeonner,  v. a.  T . eine  «Dtaucr  gelb  an* 
iircid)cn. 

Badin,  ine,  aefj.  a subst.  fd)et§h<*ft/  futj* 

«eilig,  ein  wenig  muthroillig  ; ein ©paß* 
pogel;  pointe  badine,  (£upferft.)  eine 
fptefenbe  «ftabel. 

Badimge,  ».  m.  ber  ©djerj,  ©pafl,  bie 
£urj»eile;  vuig.  bas  ©châcf ern  ; /g. 
. bie  angenehme  £ebhflftigfeit  unb  3ftun* 
terfeit. 

Badinant , ».  m.  ein  Jÿanbpfetb  , SÖeppfcrb  > 
ein  übetj&hligeS  ÿferb. 

Badine,  s.f.  ein  ©paaierffetfchen. 
Badiner , v.  n.  fchetjcn  ; ur  jroeil  unb 

hoffen  treiben  ; fpaffen;  vuig.  fehäefetn; 
it.  battent,  fpielen,  als  SSinbcr  te. 
Badinerie,  s.f  eine  nichtSbebeutcnbe  8a 
ehe , Älcinigleiti  it.  «ftarrenpoffen  i 
8d)«&n!e. 

Badines,  s.f.pi.  eine  f leine eiferne 3ange , 
tas  £ol*  ober  bie  tfohlen  im  Æamin  ju 
recht  ju  legen. 

Ba fêtas , ».  m.  tin  tvtiffe x offinbifeher  ©aum 
roollenjeug. 

Bafouer,  v.a.  qn.,/am.  einen  fchÛttPflidj 

unb  perùchtlich  behanbeln. 

Bâfre , ».  fpop . ein  Fraß. 

Bâfrer , v.  n.  pop.  gierig  unb  unmâüig 
freffen. 

Bâfreur,  s.m. pop.  eût  «Bielfraff, 

Bagage , ».  m.  bas  «Reifegerith , bie  93a* 
gage;  it.  ber  £ro§,  bat;  Slrmcegerâth ; 

plier,  trousser  bagage,/*.  aufpacfctt,  ein* 

paefen , b.  i.  ftch  heimlich  baoon  machen , 
it.  (ich  au$  ber  Sffîelt machen;  chevM  de 
bagage,  titl  tyarfpferb. 

Bagarre,  ».  m.fam . ber  £Âtm,  baS  «BolfS* 
getùmmel  unb  ©ebränge. 

Basasse,  s.f.  pop.  eine  ïrnre,  lieberliche 
Settel. 

Bagatelle,  ».  f.  tint  geringfehahige  ober 
meh«»ûrbtge  8ache,  tflètnigfett;  w/g. 
eine  £umperep  î bagatelle  l hoffen  J 
s'amuser  à des  bagatelles , à la  bagatelle , 

(ich  ben  Æleinigfeiten  aufbalten. 

Bagne,  ».  m.  ber  ©clapenjnunger. 
Biçnolct,  ».  m . bagnolette,  ».  f.  ein  grauen* 

ütmmerfchlepep,  ber  bas  ©eficht  nur  halb 
btltdU 


_ , s f ber  «Ring,  Fingerring  î (SReitfch*) 
ber  SRing,  roornach  man  mit  ber  £anje 
rennt,  (f.  auch  anneau)  ; bagues  et  joyaux, 
( iut.  ) bas  Frauenjimmergefchmeibe  s 

bagues  d’oreilles,  bcffet  boucles  d’oreilles, 
£)hrenrüiglein  ; course  de  bague,  ba$ 
SXtngelrennen.  Prov.  sortir  vie  et  bagues 
sauves , noch  glucfïich,  noch  mit  heiler 
ipant  bapon  lommen  î c’est  une  bague  au 
doigt , fagt  man  pon  einer  foffbaren , aber 
leicht  entbehrlichen  ®ache , bie  man  b(o§ 
jiim  Vergnügen  befïljt. 

Baguenaude,  s.f.  bic  ®chafltnfe  ($ffanje). 

Baguenauder,  v.  n.fam.  (tdj  mit  Âinbet* 
poffeit/  mit  unnttçen  $letnigfeiten  auf- 
halten.  . 

Baguemudier,  s.m.  ber  8djaflinfenbûum; 
it.fam.  ein  tyoffentreiber. 

Baguer , ç.  n.  (8chne tber)  bie  Falten  eine« 
Älctbeß heften,  bai  fie  in  jDrbming blei- 
ben ; bie  F«lten  auflribncn;  baguer  la  fu- 
ture épouse,  (jur*)  bie ©raut  mit SXingrn 
unb  anbcrm8chmucfe  befehenfen. 

Baguette,  s.f.  ein  bunner  ®tccfen,  eine 
8pieiruthe;  it.  ein®tâbchen;  it.  T.btt 
9Dîa lerftocf  ; (55aufun(J)  etn  fleinetf  run- 

beß  ©imöwerf;  it.  bie  £unge  fln  (|ner 
SÔagfchale;  (£icht|.)  ber  ^Dochtfpiei, 
£ichtfpie§;  (®trumpfmeber)  biegtuthe» 
bie  burch  bte  ©chmingen  ober  Unben  geht  ; 
(Muller)  bie  «Ruthen  be$  Qöeutelö';  ba- 
guette de  fusil , de  pistolet , bet  £ûbfl0Cf  ; 
baguette  de  tambour,  ber  èrommelîocf  ; 
baguette  de  fusée,  ber  ©eher,  «Raketen- 
Hab,  Sßinber»  baguette  divinatoire,  bic 
SBÙrtfchelrUthe;  passer  par  les  baguette», 
(verges)  ©piefruthen  laufen.  Prw. 
commander  à baguette,  hochtrabenb  unî> 
flreng  befehlen  i seigneurs  â baguette , 
flrenge  Herren. 

Baguier,  ».  m.  ein  ©chmurffiflchen , lie 
«Ringe  barin  su  oertrahren. 

Bahut , ».  m.  tint  £iße  mit  einem  geirhlh- 
ten  Werfel;  ein  tfoffer;  T. pierTe taillée 
en  bahut,  ein  ©tettt,  ber  erhaben  mnb 
gehauen  t(l  ; couche  eq  dos  de  bahut,  eilt 

runb  aufgetporfencö  ©artenbect. 

Bahutier , ».  m.  ein  Âtften . ober  Äoffer« 
mâcher;  ressembler  aux  bahutiers,  prov . 

meht  £ârm  unb  ©cflopfe  «Iß  Arbeit 
machen. 

Bai,  aie,  adj.  (pon  ^fetbert)  bai  clair,  licht* 
(hell*)  braun;  bai -châtain,  faftanien» 
braun;  bai-doré,  golbbraun;  bai-brun, 
hraunroth,  bunfelroth»  bai-cense,  ftrfch* 
braun;  bai  - sanguine , blutrotf),  blut* 
braun;  cheval  bai,  ein  SRothbrauner. 

Baie,  s.f  bie  ©ap,  ®ucht,  ein  Heiner 
«SReerbufen;  (©chifff.)  jebcö  £och  tm 
Âoljipcrfe  ctneö®chifeö;  it.  tint  «Oîauer* 
Öffnung , um  eine  Sbure,  ein  F«nffcnc, 
anjubringen. 

Baie,»./,  (©otanif)  eine^eete;  baies d® 
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laurier,  de  genièvre,  £orbecrett,  28ad)* 
bolberbccreu. 

B-ie , j.  / fam.  ein  betrug  auô  <gpaf  ; 
vulg.  eilt  ^chûbernatf  i !>c  lai  ser  donner 
la  baie,  fïd>  einen  Q3Ärcn  aufbinbcit  laf- 
fen»  un  donneur  de  baies,  etît  l»d)tV&Çer/ 

ber  beit  £euten  meifterlid)  vorluqe»  fann. 
Barette,  s.f.  eine  3Crt  ftticö  ober  $3og. 
Baigner,  v.  a.  et  n.  brtbeit  ; fg.  (de  larmes) 

mit  £brinen  beneften  ; it.  (von  îÇluifen) 
befpulen,  vorbep  fließen;  (von  Ralfen) 
von  felbfttno  $8afîer  fûUcn;  it.  fid)  mit 
Stegen  benctun;  it.  v.  n . eimveicften, 
burd)IVeicf)en  J U faut  que  ces  herbe- 
Bugncnt  dans  le  vin,  matt  muß  btcfe 
ïïthuUt  im  ©ein  tveieften  laffen;  baigner 
dans  le  sai  g,  im  5>lute  fcbtvimmen. 

6e  B ligner,  v.  ré/l.  ( prop.etfig .)  ftd>  bûbcn; 
sc  baigner  dans  l’excès  de  la  joie,  VOt  ÇrCU» 
ben  ûUlTcr  tld)  fctjn;  i!  *e  baigne  là-dedans, 
fticrin  fîubct  er  feine  größte  SBollufl; 

ftiertn  lVÂltt  cr  fid)  î se  baigner  en  grande 
eau  tpro< ■.  üUeé  vollauf  haben,  bem  ©lûdf  e 
tm  ^cftoofe  ftijen. 

Baigné,  èc,  part,  gebûbetî  des  yeux  baigné 
. de  larmes,  in  £hr&nen  gebabet,  voll 
$ftr&nen;  baigné  de  rosée,  mit  £h<*u 
beneHt, 

Baigneur,  s.  m.  ein  93abcr;  it*  einer,  ber 
fid)  babet. 

Baigneuse,  s.f.  bic  igabetinn , ober  Q5abe» 

; maqb;  iVetne,  bic  fiteft  bûbetî  iu  eine 
2lrt  Sôeibcvhaube. 

Baignoir,  s.  m.  bequemer  Ort , tvo  mon 
baben  fann  / $abcplaft. 

Baignoire,  s.  f.  bic  SßablVömtC , ber  Q5ûb* 
juber. 

Baigu,  f.  bégu. 

Baii,  s.  m.  (1.  bail)  pi*  baux,  bie  <PûCftt, 
bie>3crpûd)riinq,  SSerntiethunq;  it.  ber 
fljrtcfttbrief  > passer  un  bau,  eine  tyûcftt 
fchließm;  bail  à ferme,  ber  ÿûdbtcontrûct 
. tveqcn  eines  liegenben  ©utc»  i bail  à loger, 
ber  )>UlSSmtCtfjccontrûCtî  cela  n’est  pas  de 
. mou  ban , fg.  baé  bin  id)  mdit  fcftulbig 
’ gu  tftun  / Davon  bin  icft  tticftt  fcftulbig 
Sîocftcnfcftatt  511  geben. 

Bade,  s.m.  leitet  bc$  ebem.  vcnctianifcften 
©cfanbtenant  turfiicftcn^ofe;  (in  <Jranf* 
teieft)  oi.  ber  £itel  gctvilîer  fôniglicfter 
SXicfttcr.  • 

Bail.ager,  ère,  adj.  T.  $ti  einem  faillage 
gehörig , ober  ivaö  bie  SXedjte  eiite$  fol* 
eben  genießt. 

Baillarge,  s.m.  eine  2lrt  ©Ctflf.. 

Baille,  s.m.  (çqf.fi ) T.  etn  ©ûllje,  eilte 
art  Äufe,  bic  auf  ben  Gditiren  gebraudjt 
ivtrb. 

Bâillement,  s.m.  bûô  ©ahnen;  (©ramm,) 

. ein  Hiatus,  b.  i.  Dec  Ucbellaut,  ben  Da$ 
3nfammcnfloi?en  gerciner  îSocalen  ver* 
mfacftt. 

Bâilla,  v.  n,  gàhncn;  fg.  von  ciwmber 


flaffctt  ; ni<ftt  rooftl  fcftließen , §♦  ©♦ 

tfuqcn  K,  Fig.  il  bâille  après  les  richesses , 

bail,  et  fdmoppt  nad)  SXcid)tftum;  se 

tenir  là  en  bâillant,  ober  bàdler  aux  mou- 
ches, fam.  ba  fteften  unb  SOtaulftffen  frit 
ftaben , (bad  ?9îûuÏ  auffperrcn). 

Bailler,  v. a. et  oi.fam.  (jur,)  geben,  über* 
geben,  überliefern;  bailler  bonne  et  suf- 
fisante caution,  gute  ^Bûrgfcftaft  leiften; 
baillet  à ferme,  perpacftten,  Fig . et  Pro v. 
fam.  vous  me  la  baillez  belle,  iftr  môcfttet 

mir  Die#  gern  tveiö  maefteu  ; fo  aucft  u 
bailler  bonne  ; it.  einem  einen  hoffen 
fpielen;  en  bailler  d’une  ober  en  bailler 
à gamer,  einem  eine  gtafe  breften,  ober 
einen  95Ären  anbinben. 

Bailleresse , s.f.  (jur.)  eine  SJerpûcfttmnn , 

93ermiet&erinn. 

Baiiiet,  adj.  m.  (von  tyferben)  faftlrotft, 
bleicftrotftj  cheval  baiiiet,  ein  SBeif* 
fueftö. 

Baiibui , s . m.  einer,  bet  bic  verrenften 
©lieber  unb  jerbrodbenen  SRibbtn  »iebet 
cinrtefttet. 

Bâilleur,  s.m.  ein  ©Aftncr;^*  ein  oer* 
brieglicfter , fcftlSferiger  «Dtenfd). 

Bailleur,  s.  m.  T-  ein  SJerpocfttcr,  ?5er» 
mtct&er, 

Bail li  o^ct  baillif,  s»  itx • ein  2anb«cftter; 
£anbpogt,  Amtmann,  3ufHçper»alter; 
it.  ein  ®allip  beg  beti  3);a(tbeferrittent; 
gTand  badii,  Oberamtmann. 

Bailliage,  s.  m.  eftem.  in  ftranfteicft  baf 
Tribunal  eineö  getviffen  ©ejtrfe« , baf 
unter  einem  £anbrtd)ter  ffunb  ; iu  bie 
©eriefttsbarfeitetne*  Stmtmaiinö;  iu  M 
©ebiet  beffclbcn;  baö  Stmtögetidbt  ; ™ig. 
ba«i  2(mt;  it.  eftem.  eine  £anboogtep  in  ber 
@>cftroe4  » iu  ba3  Slmtftau^. 

Baiiii vc , s./.  bcö  iBailli’ö  » bie  3irat* 
m&tmittn  ; £aitbv6gtinn. 

Bâillon , s.  m.  ein.tncbel , (um  einem  9Äen* 
fdjeit  ober  5>teft  baö  ©djrcgen  ober  ®eif* 
fen  ju  vermehren). 

Bâillonner,  v.  a . einen  Änebet  inö  «JKaul 
jlecfen,  înebclit;  it.  einen  ÇOîaulforb 
anlegen. 

Bâillonné,  ée,  adj.  (?Qap.)  gef  nebelt,  fo 
jmtftften  ben  3äftneit  einen  @tocf  ftat, 

Baiiioques,  s.  f.pi.  ©trauifcbern  von  ver» 
mifdbten 

Bain,  s.  m.  bflö  ®üb;  it.  Q5abftattÖ;  it.  btC 
^abdube;  it.  Me @d)tviljfhibc,  (étuve); 

(5^rb.)  ber  ftarbfctTcl;  it.  Die  ^arbe; 
it.  •begverfeftiebenen  <Çrofetfiontften)  bie 
5lù(Tiafeiten , tvorin  ftc  iftrett  Arbeiten 
geiviiTe  3«bercitunaen  geben/  ober  bic 
©étape , iverin  biefelben  enthalten  (inb; 
bains  aromatiques,  ÄrAutCrbiber;  iains 
de  vapeurs,  ;OampfbÂber;  hains  de  marc 
de  raisins,  qsâbft  von  SöciuträOern ; 
bain-marie,  T.  ?Otarienbûb/  b.t.  ftettfeô 
ober  tvarmeö  SBaffer,  mort»  ber5)ifHUtr* 
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foîte  ftehet;  (Âodjf.)  baö  Äochcn  auf 
tlebenbem  SSaifer  ; bain  de  sable,  T.  ein 
©«nbhûb,  wenn  bas  âi#iUtrgcfi§  tm 

btlficn  ©Olïbe  ï bain  de  séparation 

ot>tr  de  limailles,  wenn  cö  auf  ^etffert 

ffeilßaube  frefjet;  l’or  (l'argent)  est  en  bain, 

T.  tag  @olb  (©ilber)  ftehet  im  Jlufj , 

iß  ganjltd)  $erfcbmolim;  maçonner  à bain 
de  mortier,  T.  bit  groftam  ©teine  ï(iü)* 
lUf}  mtt£alf  bergen;  bain  de  crapauds, 
fig « ein  ©umpf,  moraler  Drt;  chaud 
comme  bain  , babWawi  ; Ordre  du  Bain , 

ter  9ttttcrorben  tetf  ïïûtei  in  (Englanb; 

bains,  plur.  Warnte  SÔÂbcr;  prendre  les 
bains,  ein  (warme*)  95ab  brauchen. 

Baïonnette,  s./,  baô  'Baponnttt.  , 

Baroque , s.f.  «n  îôajoeco,  ciné  itaCiautfcf>e 
SRunjc. 

Bajoîre , s.f.  T : eine  SDtebaiHe  mit$wep 
über  monter  liegenben  Sôpfcn. 

Sajou , s-  m.  T.  tag  obérée  iôret  am  ©tcucr- 
ruber  rincé  gro#  en  Jlupfchirfetf. 

Bajoue,  s.f.  baö  jfinnbûtfcufleifch  am 
©cfcroeinsfopf ; (p.  tytrfontn)  plur.  moq. 
fcetabh&ngenbe  Warfen  ; ï/.  (©lafer)  bie 
jwcç  Ma  am  SMepjugc  (coussinets). 
Bairam , s.  m.  ein  Je#  ber  Sûrfen  «m  (ftibc 
ibttr  Jaflcnjett  (Raraazan). 

Baisemain , s.  m.  (£e hnrecht)  ber  £anbf ttfj  ; 
i**  bit  Gabe,  bte  man  an  hohen  jeftm 
tem  ^rieflet  mit  einem  Jpanbfuä  über- 
reicht;  baisemains,^/,  ber  Jpanbfuü, bae 
Compliment/  bie  höfliche  Empfehlung; 
recevez  mes  baisemains,  erlauben  ©je, 
tel#  id\  3hnen  bie  £anb  fûffc,  batf  td) 
midi  3bnen  fdmßeng  empfehle;  à belles 
baisemains,  (fém.)  fam.  mit  UUterthi* 
niqn iSrtte ; it.  mit Jreuben,  mit  frcu> 

btaem  55anf  ï il  est  venu  à belles  baise- 
mains demander  pardon,  er  hatrcdjt  fd)én, 

reeftt  bemuthig  um  SBerjeihung  aebeten. 
Baisement , s . m.  bûé  Âûffen;  (wirb  nur 
pott  bem  pipôlidjen  Jufjfufie  gefagt). 

Baiser,  v.  a.  fuffen , hcrjeU  { baiser  à la 
bouche,  au  front,  einen  $uß  auf  ben 
SÄunb  ï auf  bie  ©ttrne  bröd en , baiser 
la  «nain , btC  Jpanb  f Ulfen  ; je  vous  baise 
les  mains,  iron.  3hr  gehorfamer  Wiener  1 
ba*  Ca#  id>  wohl  bleiben*  Prov.  faire  bai- 
w vieille  à qn.,  einen  im  ©piele 
immer  pcrlieren  machen,  ba§  er  fein 
eingigeä  2Ral  gewinne;  9 uig.  einen  jum 

©dmeiber  machen  ; baiser  le  verrou , bett 

Riegel  an  bcr£hûre  fuifen,  pon  einem 
J&rte  bftrnhten  Slbfchieb  nehmen.  seBu- 
•er,  s.  rie.  (p.  leblofcn  gingen)  fîch  be- 
röhren , an  einanber  flogen  ; (baiser  une 
femme , qqf  flatC  la  connoitre  charnelle- 
ment). 

Baiser , t.  m.  ber  Æuf  ; le  baiser  de  paix, 
ber  Jriebenefu#. 

Baiseur,  s.  m.  ( baiseuse,  s . f.  p.us.  ) einer 
(eine)  fo  gem  fûfîet,  | 
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Baisotter,  9.  a.  fam.  oft  UHb  Ptel  fuffen* 
se  Baisotter,  v.réc.  einanber  beftÂnbig  fuiTen, 

Baisse,  s.f.  baö  fallen  be£  «pvetfeô,  bec 
Slftien  îC.î  la  baisse  des  ea  ix,  ba5  Jallcn 

ober  Stbnchmen  bcô  Sffîaffcrô. 

Baisser,  v.  a.  herunter  lafîen,  nieber  lapen, 
herunter  thun  ; ntebriger  machen,  * feften, 
* (feilen  ober  »legen;  baisser  un  pont 
levis,  eine  pugbrûife  nieber  laffeit;  — la 
tête,  baé  Jjpaupt  fînfcn  lapen  ober  neigen  ; 
— l’oreiil  , fij. j.  bie  5lùgcl  b&ngcn , b.  i. 
ben JÜtuth  finfen  latfen;  — la  voix,  bie 
©timme  finfen  laifcn,  leifer  reben  ; — les 
yeux,  bte  2lugen  nicberfchlagen ; — la' 
lance,  ba$  ®emehr  flrecfen;  — pavillon 
devant  qn.,  bie  Jlagge  tfreichen;/^.  ei* 
nein  nachgeben,  rçeicpen;  — tes  voiles,  bie 
©egel  ff  reichen; — la  vigne,  ben  2ôetn  ftoef 
ônbtnben;  — la  lance,  bte  £anjc  füllen , 
—-lamain  à un  cheval,  eitlem  <Pferbe  bett 
3ugel  lûiTeit,  ben  ^wg^l  (djicneit  laffen. 
Baisser,  v.n.  niebrtger »erben;  abnehmen; 
jtch  neigen;  füllen;  ir.fd)tpAchcr  iperben; 
pon  Äriften  fommen;  an  Ärdften  ab* 
nehmen , ftttfen  ; it.  int  greife  fallen  ; 
le  soleil  baisse,  bte  ©ontte  neigt  ftd)  jum 
Untergänge;  baisser  heiht  auch  an  ben 
Ufern  ber  2oire  bett  ©trom  hinunter 
fahren. 

se  Baisser,  9.rtß.  ftd)  bttcFen;  il  ne  se  hausse, 
ni  se  baisse,  prov.  er  iff  immer  alcich  ge- 
finnt,  c$  fann  ihn  nichts  au$  ferner  Jaf* 
fung  bringen.  # J 

Baissé,  ée,  part,  ttadj.  gebucft,  genetgtîC.; 
u tète  baissée,  adv.mit  gebucftem  Raupte; 
Prov.  donner  tête  baissée  dans  une  aifaire, 

bltnblingtf,  gerabeju,  it.  unerfehroefen 
etipaö  unternehmen  ; il  en  revient  les 
oreilles  baissées,  er  hingt  ben  ÄOpf,  »PCtf 

ihm  fein  Slnfchlag  ntd)t  gelungen  ifl. 

Baissiére,  s.f.  bte  9îeige  Pom  SJetn,  Q5ifr  tc.  ; 
baÖ  £e^teim  Jaffe;  être  à la  baissiére,  auf 

bie  Steige  gehen. 

Baissoirs,  s.  rn.pl.  (©ûI;iPCCf.)  bte 'SQaffcr- 

behilter,  35>affcrfiffen. 

Baimre,  s.f.  ber  Slnflog  am  ®robe;  ber 
Slnfchicber. 

Bai,  s.m.  bercail;  eine $^n$gcfellfd)<utî 

la  reine  du  bal,  bte  9$ûUfÔlttqtmt  ; ba3 

Jrauen;tnuiter,  tpelchcm  ju  ^hren  ber 
èan^angcffdlttptrb;  leroiduoal,  ber 
^BaUfonig,  ber,  welcher  ben  »Ball  eröff- 
net; courir  le  bal.  aile  93ille befudien ; 
bal  manqué,  eût  3)îaiïfenball  ; bal  paré, 

einmal!,  auf toeldmn  man  aepiiçt  (unb 
niefjt  maSftrt)  erfeheinen  ntu^;  (plur. 
bals,  nicht  baux). 

Baladin,  baladine,  j.  ol.  tinter,  î^ân* 
jerinn;  auj.  mépris . ein  ^tcfelhinng, 

(farceur). 

Balafre,  s.f  eine  ©dmtatre,  ©chramme 
im  ©cfïchtc;  eine  J>>iebwnnbc;  u-  bir 
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bapon  jurucFgcbïiebene  Varbe  ; fig.  ein 
großer  SHié  in  einem  Äleibe. 

liaiafrer , v.  a.  einem  eine  ©djinarrc  inë 
©efld)t  ^a«cn  ober  verfemen;  einem  baö 
©eficbt  jetfeÇeu. 

Balai , s.m.  ôcr  35cfcn , Äehrbcfen;  Gager) 
ber  ©direanj  an  ben  Vögeln  ; it.  ôte 
©oiijc  am  Jpunbcfchreanj  ; balai  du  ciel, 
(©chiiff.)  <icf.  ber  £immcl$befcit,  b.  i. 
ber  Vorbreeflreinb  ; rôtir  le  balai , prov. 
ein  lùmmcrlid?es£eben  fuhren; /Mange 
in  einem  2lmtc  ober  £ienfle  flehen,  ohne 
ctreaö  babet?  ju  erreerben;  it.  eine  allju- 
frepe  £cben$art  fuhren* 

Balais,  adj.  m.  rubis  balais,  ber  Vaïlaf, 

ein  blafîer  SXubitt* 

Balance , s.f.  eine  QBage  juin  58dgen;  */. 
bie  5Qagc  im  Tbicrfreiô  ; (jpanblung) 
bie  QMlanj  ; balance  romaine,  rômifche 
Sßagej  balance  à croc,  oberp«son,@Ct)lteU* 
mage;  balance  d’essai,  probier  mage;  ba- 
lances fines , feine  SBagen , $.  35.  eine 
©olblOOge,  (trébuchet;)  Fig.  ba$  ©leicb' 
gereicht , bie  Vergleichung  ; mettre  dans 
la  balance , abredgen , wcrgleichungôreeife 
«nterfuchen , gegen  einanber  halten; 

faire  pencher  la  balance , ber  5ôogC  beu 
Sluöfdjlag  geben;  être  en  balance,  anfle- 
hen,  ungereifl  fcpn,  im  ^reeifel  flehen; 

emporter  la  balance,  Daö  ©leichgereicht 
Ottfheben  ; tenir  l’esprit  en  balance,  baÔ 

©emuth  im  £reeifel  laffen* 

Balancé,  s.  m.  ein  gereifler  Tattjpaô;  ber 
©d)recbefd?ritt. 

Balancement,  s.m.  eine fchreebcnbe  Vcree* 
gung  non  einer  ©eite  jur  «nbern  ; bic 
©chrecbung;  ba$  SQanfen;  ba$  Valait 
ciren. 

Balancer,  v.  a.  im  ©leid?gcreid)t  erhalten 
ober  bartu  hin  * tittb  fjerbcreegcn  ; balan 
ciren  ; fdiauleln  ctreaS  reiflich  über 
legen  ober  ertragen;  it.  baö  ©leichgereicht 
halten  ; (»Jftaler)  ocrthcilett , ein  ©letch 
gereicht  geben.  Balancer*  v.n.ßg.  jreci* 
felhaft,  unentfchltifftg  fet?n  ; bei?  fleh  an- 
flehen; QSebenfcn  tragen  ; it.  fehreeben 
jretfehen  k.  ; (f.  auch  balance;)  (oont 
Söilbe  unb  3ügbhunben)  hin  unb  her 
iranien;  it.  balbba,  halb  bortbin  lau 

feit.  Se  balancer,  v.  réjl.  fld)  fdjaufeltt  > 

iu  iranien;  ii.  fdjreeben. 

Balancier,  s.m.  ein  SVagc*  ober ©creicht 
«tacher  ; SSaqebdnbler  ; it.  T.  Die  Un- 
ruhe an  ber  Uhr , an  einem  Vratenreen 
ber  :c.  ; it.  baö  Tirutfreetf  in  ber  3ftun$e  ; 
it.  ber  tyumoenicbreengel;  it.  ber  Valait 
cierflab;  it.  bie  ^reen  meffingenen  SHinqc 
bie  bcnÇompaê  tm  ©l«id?gcreicht  halten. 

Balancines,  s.  f.  pl.  DtC  ToppcnantS,  b.  t. 
Heine  (Sreilc  ober  Taue , bie  an  bie  @c 
gelflange  gcln&pft  flnb,  tint  fle  3U  re 

. gieren* 

BaUnçoir,  s.f.  bie  ©d)auFcl* 
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Balançons , s.  m.  pl.  Heine  jugefebnittene 
(Stucfc  T annholj. 

Baiandre,  s.f.  eine  3lrt  ftahrjeug. 

Baiant,  s.  m.  (©dnrff.)  bae  fcblaffe  ©tuef 
citteö  Tafclö  ober  Taues* 

Baianus,  s.  m . bie  ©ee-©id?cl;  it.  flatt  k 
gland  de  la  verge. 

Baiassc , s.f.  ber  JpabctfprcufacF. 
ßaiassor , s.m.  eine  5>trt  cfliu^ifd)er  Bcuji 
pon  35auntrinbcn. 

Palast,  s.  m.  ber  35allafl;  {plus,  lest.) 
ßaiauste , s.  f.  T.  bie  wilbe  ©ranate* 
Baiatistier , s.  m.  ber  reilbe  ©ranatbauttt* 
Balayer,  v.  a . audfegen , fegen;  lehren; 
mit  bem  Vefen lehren,  auölehrcn  ; (pom 
Söittb)  perreehen,  reinigen  ; le  canon  ba- 
laya la  tranchée,  T.  Die  Kanonen  fduber* 
ten  Die  £anfgrdben , b*  i.  nahmen  bie 
^etnbe  barin  nach  einanber  reeg. 
Balayeur,  euse,  s.  ein  21u$febrer,  ©ftffeit« 
fehrer;  eine  Sluéfehrerinn. 

Balayures  y s.f.  pl.  baö  2lutffehrid)t* 
Baîazée,  s.  f.  eine  2lrt  ^Baumreollenjeug 
auô  ©urate* 

Balbutiement,  s.  m . ba$  ©tammeln* 
Balbutier,  v.  n.  (auch  a.)  flammeln , her- 
flammeln,  flotter«  ifig.  bummc*  (ver* 
reirrte^)  3eug  burch  einanber  herauf 
rebeu* 

Balcon,  s.  m.  ein  offener  €rfer  an  einem 
ipaufe  mit  einem  ©eldnber  ; ein  Slltan; 
it.  ber  ©ang  am  «fpintertljcile  groçcr 
©chiite  ; it.  ein  ^enflergitter* 

Baldaquin, «.  m.  ber  Thronhimmel,  5Utar- 
himmel  ; ber  Valbachin* 

Baleine,  s.f.  Der  SBallflfchî  it.  ba$  ^ifdh* 
hein;  it.  berîDaüflfch,  ein  ©ternbilb; 

huile  de  baleine,  ^ifchthtatt,  Thran» 
blanc  de  baleine,  SfôaUrflth;  ,a  Pèche  dc 
baleine,  ber  30allflfd)fana* 

Baleineau , s.  m.  ein  junger  2öaUflfch* 

Baleinier,  s.m.  ein  ©d)iff,  bOSf  OUf  beit 

SÊBallflfchfang  auôgeht. 

Baimas,  s.m.  ba$ ©cbtirtéglieb besl 2BaU- 
flfdjeô. 

Baiévre , s.f  bie  Unterlippe  ; (©auf.)  baë 
reaö  pon  einem  ©tein  über  ben  anbern 
herpor  raget. 

Bali , s.  m.  Balie  , s.m.  bie  heilig?  ©PtUC^C 
in  ©iam- 

Balin,  s.  m.  (ftcfcrbau)  ein  grofleö  ©tucF 
£cinreanb  jum  ©icben  beô  .fonts. 
Ba’ùne , s.f.  T.  grobeô  reoUcncô  yaeftueö. 

Balise,  s.  f.  eilte  35aafe,  ein  ?0îafl,  eine 
©lange , Tonne  ober  ein  anbcrcö  3ci- 
d)cn  in  ber  ©ec  ober  in  S^'Tcn,  reo* 
burch  bie  Untiefen  unb  gefdhrlichcn 
Orte  auge;cigt  reerben.  (f.  bouée.) 
Baliser,  v.  a.  T.  berglcidjcn  3tid)*it  feßetT* 

Baiiseur,  s.  m.  berjentge,  ber  barauf  haf- 
ten mufl,  bafl  bie  Uferbereohner  einctf 
Sluffeö  (©tranbföflen)  baö  Ufer  biö  auf 
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einen  gewifen  9l&ihnb , jut  bequem* 
Itdrfeit  ber©d)itffabrt,  frep  laffcn* 

Baiisirr,  i.  uu  Blume itrobt  ; inöianifcbe* 
9Mr« 

Bjiiste,  s.  /.  eine  Strt  SÖutfmafcbtne , wo« 
mit  bie  Sllten  große  ©teine  unter  bie 
£rtnbe  warten* 

Balistique , s.f*  T.  Me  BattfHf  ; bie  Äuttfl 
fernere  Äorper  n«d)  jeher  Qvicbtung  au 
fcbicubctni  at£f.  Me  Ämtji  be*  Bomben 
werfen** 

peidjnen  bet  Baume, 
t foUen  abgebauen 
gafreifer* 

Dberflanbet , ein 
ebnetet  junget  Baum, 
ng  eine*  Jpoljeö  flehen 
uf.)  eine  junge  Siebe 


Balivage  , I.  m. 

bie  im 
werben  , ^ 

Baliveau  » u m* 

. galtet*  # 

. btt  beç 
bltiben  fi 
unter  40 

Bali  verner , 

tu  porbri 

Balivernes , 


rtJm.  ©cbwSnfe,  hoffen 
hoffen  reiffen* 


f.  pi.  Jam,  ©cbwSnfe,  $of 
fen/  ftawnopoffeo,  «bgefebmaef  te*  Beug 
ober  @e»4ML  ■ 

Ballade,  1. /.  eine  BaUabe,  eine  $er*art; 

le  refieia  de  la  ballade,  ßg.  fam . immer 

einctltp  geper. 

Bailann , u m.  T.  eine  Strt  Çûlfett. 

Balle,  *./.  ber  Ball;  it.  bic  Ängel;  it. 
SXutffeten  hinten  * «jJiftolcnfugcl  ic,  ; 
<«uc&  eine  ©cucf  fugel  / fo  oft  ton  bem 
Äalibet  bet  Äauonc  bie  Siebe  ift  ;)  ber 
SSaatenbattcn  ; (Buibbr)  ber  Ballen  ; 
it.  ein  SBaaienfaften  ; it.  bie  ©treu 
bie  £ùlfe  ber  Betreibet orner  ; (Bot*) 
bet*  Bilglein;  ber  Äeld)  ber  Blutbe 
an  ©riferöf  balle  de  mousquet , glin* 
tenfugel  ; ball«  i fcu , $cuerf  ngel  ; balle 
' ralliée , &rabtfugel  ; canon  de  10,  1-2  etc* 
livres  de  balle,  Äattoitc / wcld)c  Äugeln 
»an  io,  12  tc.  tyfunb  febiefit;  charger  à 
ballet,  mit  Äugeln  laben  , fd)arf  laben; 
enfans  de  la  balle,  fig.  be*  BaUmcifletS 
Äinber  ; ü.  Ätnber , bie  ihre*  Batet* 
ißrofeffion  lernen;  marchandises  de  balle, 
atterlep  Heine  eiferne  ober  fupferne 
, frembe  paaren,  von  geringem  Sßcrtbi 
Cßtiiwaaren  ; des  ciseaux  de  halle , fd)led)» 
te,  elenbe  ©<&ere.  Fig.  et  Prov.  ce  n’est 
tt  qu’une  nouvelle  de  balle,  bie§  ift  etttC 
aUptäroörbige  sfteuigfeitj  rimeur  de 
V lüde,  elenber  fpoet , beifen  SBerfc  ju 
.ISXûflllûtnr  werben;  au  bon  joueur  la 
balle*  bem  guten  ©pieler  fSüt  ber  Ball 
jm  felbfi  in  bie  jpanb;  à vous  la  bail?, 
(m  3bnent#  bieSXeifie;  prendre  la  balle 
an  bond,  tfd)  bie  UmfHlnbe  ju  nuB  ma* 
d)tn;  b balle  est' en  amour,  (wenn  bet 

Ballfo  gefpiclt  wirb/  bû§  er  bie  (Erbe 
»t<bt  berührt/)  bie  ©cfeUfdjafr  ift  leb- 
haft» renvoyer  la  balle , etwa*  auf  einen 
«über»  fd) ieben. 

Böller,  f.ru  ol.  tanjen  î d va,  les  bras  bal- 


lans,  er  fdjlenfcrt/  im  ©eben,  mitben 
fernen  bin  unb  ber* 

Ballet,  s.m.  ba*  Baller,  eine  2lrt  jtgurir* 

tet  £Änjc;  il  a fait  une  entrée  de  ballet, 
prov.  er  fam  in  bie  ©cfellfcbaft  wie  bin* 
ein  gehupft  unb  »crfd)wanb  aud)  wie* 
ber  fo*  * 

Bailin , s.  m.  T.  ba*  ^acftud)* 

Ballon , s.  m.  ber  Ballon  , eine  mit  £nft 
anfgetriebene , unb  mit  gebet  überzo- 
gene Blafe,  bie  man  einanber  sufdjlÄgt; 
(Sbpm.)  eine  ganj  riinbe  glâferne,  furî* 
balfige  Vorlage;  ballons,  groêe  Älum* 
pen  iopfererbe;  eine  5lrt  jabrjeuge  itt 
©iam,  mit  febr  »ielen  SKnberu , (and) 
chlrolcs;)  ballons  de  cailloux , ©teilt bat* 
len,  ©teinfngeln;  ballon  aérostatique, 
eine  guftfugcl , ein  guftball. 

Bdionnier,  s.  m.  ein  Ballonmacber* 

Ballot , s.  m . ein  <pacf  paaren  ober  anbere 
©aeben  ; voilà  votre  ballot , fam.  ba  habt 
ibr  (wa*  eud)  jufommt  0 euern  Bitnbel, 
Biiiotade , s.f  T.  ein  geWif er  gnftfprung 
eine*  ^ferbe* , ba  e*  jwifeben  §wep 
<Pfflbfett  angebunben  tjl* 

Ballottage,  s. m.  bie  Äugelung,  bie  Äugel- 
griffe  bei)  einer  Söabl  ; ba*  BaUotiren* 
Ballotte,  s.f.  bie  5öüb(*obcr  goo*fuge(i 
(Bot.)  fdiwarjer  2lborn* 

Ballotter,  v.  n.  ballotireu't  feine  ©timme, 
vermitteln  £inwerfung  einer  Äugel, 
geben;  T.  von  einem  ÿferbe,  ba*  mit 
bent  Bebtffe  im  tDtaule  fpielet  ; (Ballfp.) 
bin  unb  ber  werfen , bin  unb  ber  rollen* 

Ballotter,  v.  a.  fig.  une  affaire,  etwa* 

bin  unb  ber  ftberbenfen  ober  überlegen; 
einen  burdj  leere  $$erfptcd)ungen  auf- 
baltcn;  ibu  pon  €tnem  jum  Slttbem 
febiefen;  vulg.  jum  Darren  haben* 
Baliottin,  s.  m . ein  Heiner  Ballen;  U . 
ebem.  ein  Ättabe , ber  bic  SSablfugeltt 
jog* 

Balnéable,  adj.  c.  T.  JUW  Baben  bienlid)* 
Baioires,  s.f.piur.  lange  ^>6ljer,  bie  bem 
©ebiffe  feine  Jorm  geben. 

Baioise,  s.f.  eine  rotb,  taubenbüf*farbtg 
unb  weiß  geflmftc  i^ulpe* 

Balourd  , s.  m.  Balourde , s.  f.  mèpr.  eilt 

£olpcl,  bummer,  ungefebietter  SDtenfcb» 
ein  tolpifdje*  SSeiböbilb. 

Balourdise,  s.  f.  mèpr.  bie  &5lpefet),  eilt 

tolpifdje*  SBcfen  ; it.  ein  ^6lpel|lreicb* 
balsamine , s. f.  bie  Bülfatniite* 

Jalsamique,  adj.c . balfamifd). 
ialustrade , s. ß ba*  ©eliltbet* 

Bainstre,  s.  m.  eine  ©clinberbocFe,  ettt 
©elÄnberfiulcbcn;  it.  97/  ftatt  balus- 
trade ; it.  ba*  Heine  ©cbnorfel  oorn 
am  ©parrenfopf  corintbifcber  0ebalie  ; 
(©d)loff.)  ein  gelÄnbcrbodettförnuge* 
Blcdt  am  ©d>foé  / ba*  ©(Mnffcßodt  zu 
bebeef en  ; it.  verfdjiebene  gclÄnberbocfcn* 
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fèrmtge  Slrbeitcn  ; *7.  ber  ©Otter,  fco* 
©ittcrwcrf. 

Baïustré,  , adj. p us.  mit  einem  ©etônber 
pcrfc&en. 

Balzan  , adj.  cheval  balzan , eitt  fdjWarjCÔ 
ober  brauncö  'JJfcrb  mit  wct§en  3eid><n 
unten  on  ben  ftûfien. 

Balzane,  s f &os  wcitfe  ^ctdicn,  unten  on 
ben  <Pfcrbefü§en,  (f.  balzan). 

Bamhm,  s.  m.  bû3  Zinbcfan. 

Bambochade,  s.f  T.  groteöfe  Ma&Iercg, 
worin  uneble  Figuren  oorfommen. 
Bamboche , s.  f.  eine  atoic  Marionette; 
eine  grojic  ©ptelpuppc  ( in  Zinber* 
flröße);  ßg.  moq.  fleine,  furje,  bicfe 
$erfon , ein  ZnirpS;  /*•  fnoticfctcr  weifi- 
gclbltdjcr  ©toc!  poit  $ambu$ro&r. 
Bambou , s.  m.  ba$  Q&ambuörofcr,  ber 
55ombuöfd)üf. 

Ban , *.  m.  bie  feperlicfcc  Sluörufung  eineö 
&efc&lO  ober  Verbotes;  it.  ein  öffent* 
lieb  outfgcrufener  ober  autfgetrommcltcr 
Söefc&l;  bef.  bo$  Aufgebot  eines  perlob* 
ten  $aarö  in  ber  Zircbe;  a.  bie  2ld)t, 
ber  ©onn;  bie  «Bcrbannung;  ban  de 
l'Empire,  bie  SKetdjö  » 2ld)t  ; mettre  au 
ban,  in  bie  Siebt  crflflrcn;  garder  son 
ban,  fein  ©rtltum  ouObolten  ; four  à ban , 
ein  gwangbacfofen , worin  bie  Unter- 
tanen i^r  «grob  ju  bocfen  perbunben 
ftnb;  moulin  à ban,  ^wangmùble;  ban 
de  moulin,  MÛOlenjWaitg  J ban  à vin, 
ban-vin,  oi.  boa  S&orrccbt  aewtfier  Her- 
ren/ wibrenb  einer  gcroiffen  gcit,  oUein 
Söein  ju  perfoufcn  unb  autfjufebenfen  ; 
ban  de  vendange , o&rtçjf CttUcl)e  Stnfùn* 
biouno  be$  £aqe$,  on  welchem  bte  S93cin* 
ïefe  onfonoen  foUî  publier  les  bans  (de 
mariage  ) , Verlobte  oufbieten  ; ban  et 
arrière-ban , ol.  bû$  2lufb0t  ber  unmit- 
telbaren unb  mittelbaren  Sofollen  jut 
£eerôfoIge;  ber  Jpeerbann,  Jpeerôjwang  ; 
u.  bie  $efûmmte  Jf>eerfo(ae;  ban  de 
Croatie,  ber  ^aimuâ  (©ouocmeur)  von 
Kroatien,  (f  oueb  mer). 

Banui,  *;e,  adj.  bonnherrlicb,  ber  Swang» 
gerccbttgfeit  unterworfen,  J.  eine 
Mupte , Ctn  ®OCfofen  2C.  (f.  ban)  ; tau- 
reau banal,  ber  ^rummocbS/ ©cmetnbe» 
bufl;  ßg.  immer  rtifttg,  allgemein,  im- 
mer fertig;  it.  obgebrofdjen , oor  ge» 
mein;  témoin  bana»,  ^cugC/  ber  immer 
bereit  i(l , fur  jebermonn  ju  jeuoen  ; 
galant  banal,  ber  ©olou  ollcr  Mfibcben ; 
louanges  banales  , ûbgcbrofcbcnc  £ob* 
fprûdie. 

Banauté,  s.  f.  bie  35ûnnbcrrlûbfctt;  bie 
gwonggrre cfctigfcit  ; boO  ^wongrccht; 
//.  bas  ©ebiet,  worin  eine  .^errfdjaft 
ein  folches  9ted)t  ausübt. 

Banane,  s.f  bte  ^Jorobicöfeioe. 

Bamnicr,  s.  m.  ber  IparobifSfeigen*  Slbomö* 
feigen*  oberSÖononasboum,  bev  sptfans- 
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Banc,  s.m.  bie  ©ont;  (bep  einigen  Zünft- 
lern unb  Jpanbwcrfern)  bie  $afct;  «7. 
eine©anbbonf  ; eine  perborgeneZlippe; 
it.  (ä  ramer)  eme  SXube  rbanf  ; (Q&ergwcrf) 
eine  ®d)i(i)t,  gage;  (©teingrubc)  eilte 
©teinbanf,  ein  ©teinfager;  bar.c  de 
ciel,  (©teingrube)  bie  oberfte  ©diieftt 
©tetne , bie  oUejctt  b&rter  flitb , altf  bie 
borunter  liegen;  banc  d'église,  ein  Zit- 
d)en|tu^l;  banc  de  procureur,  bO0  ’Su* 
rcou  eineö  ©ocftwolterö;  bancd’Hippo- 
ciate , eine  Slrt  Mt  ober  ^5ett  jum  ©in- 
renten  ber  ©lieber;  banc  du  roi,  bo$ 
Obergeridrt  in  ©nglonb  ; bancs  de  glace, 
«rofje  ©iOfcboUen;  le  banc  à tirer,  T.  bte 
3iebbonf  ; être  sur  les  bancs , se  mettre  suc 
les  bancs , promoriren  ; £icentiot  werbetu 

Bancal,  ale,  adj.  frummbeinig. 

Bancaiie,  s.f.  vuig.  ein  frummbeinigtS 
SSBeibibilb. 

Bancciie,  s.f.  eine  f leine  longe  unb  fdjmole 
95oitf. 

Banche,  s.f.  T.  ein  ebener  unb  weidjer 
©teingrunb  in  ber  ©ee. 

Nancroche,  s.  m.  vu/g.  ein  îrummbcinigetf 
Monnöbilb. 

Bandage,  s.m.  (©^iturg.)  bie  35tnbe,  boÿ 
55onb;  *e.  qqf.  dott  appareil;  it.  bol 
«3crbtnben,  ber  SÛerbonb  ; a • ber  ©pon- 
ncrom  ^euergewe^r;  bandage  herniaire, 
ein  ’2>rud)bûnbî  bandage  de  roue,  T.  bie 

55erfd)ienungcn,  bo$  55efd)lÂge  on  ben 
SKibern;  bandage  du  battant,  ('SortCU- 
wtrfer)  eine  2lrt  burdilôcfccrtc  9toUc. 

Bandagiste,  ober  ebirurgicn-bandagiste,  s.m. 

ein  iörud)bonbmod)cr. 

Bande,  s.f.  ein  lûiiflcr  fctmoler  ©treif 
pon  îet'nwonb , £eber  îc.  ; ein  ^Bonb , 
cineiSinbe;  it.  bie  ïôinbe  ber  ©orbier; 
it.  (de  fer)  eiferne  ©ditene,  eifernec 
SXeif ; (de  rou-)  SXabfdjiene  ; (de  tourte) 
ber  SXonb  on  Palleten  te  ; it.  ber  innere 
SXanb  einer  95iUorbtûfel , baô  ®anb  ; 
it.  ber  SXicmm,  ©urt  am  £)egengcbin- 
g<îc.;  (©d)tfff.  ) fo  piel  olst  côte,  bie 

©cite;  OSauf.)  üott  fasce  ober  plate- 
bande;  (SDopenf,)  ber  ©d)ulterfd)nttt; 

■ ( £obgfrb.  ) bic  4Mfte  eincr  gegerbte« 
Août;  (hopfet)  eine SXci&e Zod>tln om 
Dfen  ; bande  de  bnques,  eine  ©tnfdfîung 
pou  piegelfleinen;  bande  de  colonne , eitt 
©oulenbonb;  bandes,  ol  bie  Zriea6fo&* 
nen  ; bandes  f'ançoises , ol.  bie  i^rUPPCtt 
ber  franjôfifdjcn  infanterie;  it  >ande, 
vuig.  (metft  m.p  ) bie  Q^anbe/  ber  îrupp , 
ber  Raufen  ; bic  ©efeüfcbaft  ; ßg*  bic 
IJJartbcp;  bande  de  voleurs,  eine  iDiebtf- 
bonbe,  St^uberbonbe  ; bande  joyeuse , 
etne  lujhge  ©efellfcbaft;  bande  de  boeufs, 
eine  £rift  ober  ^eerbe  Ddifen  ; prévôt 
des  bandes  ,*  ehern,  ber  Q5anttpidîtcr  ber 
îoraoücf)  franjofifehen  ©arbe  ; faire  bande 
* put,  A*  f»(l)  pw  finer  ©efellfc^aft 
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abfonbtm;  mettre  an  vaisseau  à la  bande, 
T.  ein  ©d uff  ouf  bie  ©cite  legen,  um 
e*  au*$ubetîern;  bande  du  Nord,  bie 
9?0rt>|Vite  bc*  Äequator*»  bande  du  Sud, 
bir  ©übfeite,  fublid^e  Breite  ober  ©ü* 
beröreite. 

Bandeau,  s m.  btC  ©timbiltbc,  Äopfbtn* 
br ; ft.  ba*  ©ttrnbanb  Per  Tonnen;  it, 
Binbe  um  bie  Äugen;  ber  Um*  ober 
tteberfcblag  »on  Ärautern  um  ben  Æopf ; 
(Baut.)  »lattc  unb  afattc  ©infaffung 
einer  £büre,  eine*  §enßer$;  itm  (*n< 
Ärt  Befcblaa  einer  Äanonenlaffete; 

faire  tomber  ( Ober  arracher  ) le  bandeau 
de  dessus  les  yeux  de  qn. , fig.  einem  bie 
ISedt  »on  ben  Äugen  wegnehmen  ; ihnt 
bit  Äugen  offnem 

Bandée , s.f.  f.  ban  de  vendange. 

Bandége,  s.m.prvl.  bû*  $hecbttt/  ÂûffCC* 

br et  te. 

Bandejrrte,  s.f.  ein  fleine*  Bonb,  Bàn* 
beleben  ; eine  deine  Binbe  ober©treife; 
fr.  aberlûfbinbc;  (Bauf.)  Keine  £eifte» 

Band  r,  v.  a.  oerbtnben,  mit  etner  Binbe 
imiroicfcln;  it . fpannen , $.  B.  eine 
<ptfiole;  tinen  Bogen  flreng  ober  fdmrf 
erhüben;  bander  ime  p'aie,  eine  SBunbe 
tjerbinben;  bander  les  yeux,  bie  Äugen 
»erotnben;  it.  v.n.  gefpannt  fegn»  ßetf 

fron;  fig  bander  son  esprit,  bCit  ©etß 
anflrrngen;  — la  voutc,  ba*  ©cwolb 
fcbließen  : — »me  voile , ein  ©cgel  mit 
ßuerftretten  beißen  ; — une  balle,  ei« 
mn  BaU  mit  beni  SKac Fett  von  ber  €rbe 
«iifhebcn  / unb  in*  ©arn  fddagen  ; 
(Bretfo.)  — hs  dam-s,  eine  große  Än* 
$afol  ©teine  auf  ein  ftelb  über  etnanber 
feiten;  bander  une  tourte , bell  SRanb  an 
einer  îorte  machen,  unb  fie  mtt  ©trei* 
fett  von  £etg  belegen  ; l’oiseau  bandr 
au  vent,  ber  ftalfe  fchroebt  mit  auöge* 
breiteten  ©cbwingen  in  ber  £ufti  bander 

la  caisse  ober  les  voiles , prov.  flatt  s’en- 
fuir , s’en  aller.  Se  bander,  v.  ré/I.  fleh 

»erbinben  ; it.fig.  fidj  wiber  jemanb  »er* 
binbe« , ficfi  gegen  jemanb  auflehnen  ober 
empören» 

Bandé,  ée,  part,  et  adj.  (f.  bander):  avoir 
l’esprit  bandé,  immer  angeflrengt  ben* 
îen;  (SBapenf.)  mit  Binbcn  belegt» 

Bandereau , t . m.  btC  £rompctenfd)ttUr* 

Bänderet,  $.  m.  ehern.  einer  ber  4 £Aupter 
ber  âfctlij  tm  Santon  Berit  ; Bennet. 

Banderole , s.  f T.  ber  SSimpcl  an  bem 
flÄaflbaume;  it.  etne£)cgen*  ober  $rotm 
r«ten*Öuafle  te» 

Bandirre,  s.f.  (©chifff.)  bû*  ^«niCt,  bie 
«Jliqge  J it.  armée  rangée  en  front  de 

bandiére,  eine  in  ©chlachtorbmiitg  gc* 
flettte  Ärmee , mit  ben  ©tanbarten  unb 
Jahnen  an  ber  fronte. 

Badins,  s.  m.  pi.  T.  baé  hffou*tretenbe 
©elÆnber  am  Jjjinterthcil  ber  ©chiffe. 


Bandit,  s.  m.  ein  Banbit/  ©trafienrâubet, 
£anbflreidjet,  £anblöufer. 

Bkndoir,  s.  m.  ber  ©paunagel  am  2öeb- 
fltihle  ber  Bortemrirfer* 

Bandouiir-r , s.  m.  ein  BufchHôppcr,  eilt 
©trauchbieb,  ein  SHÄuber  tn  Söölbcrn 
unb  ©ebirgen;  it.  ein  ©piçbube , fcottet- 
bube» 

Bandoulière , s.  f ba*  Banbeltet  î bft 
glintenricmcn  ; donner  la  bandoulière  à 
qn.,  ebem.  in  fiuen  jum 

Garde  du  corps,  ober  überhaupt  jum 
5ßadjter  madten. 

Bingemer,  s.m.  eine  Ärt  ©ûmelot» 

Banians , s.m.pi  bie  Ban»anen,  eine  tttbi^ 
febe  ©efte,  welche  an  bie  ©eelcnmanbc- 
rung  glaubt. 

Banlieue,  s.f  bûô  ©ebiet,  ber  Bewirf  einer 
©tatt,  to  unter  ibrer  ©erid^tébarfeit 
ftcbt;  baô  SBeichbilb  einer  ©tabt. 

Banre.  s.f  bie Blache,  Banne, ber^lan, 
ein  ©chirmbach  »on  Uarfer  biefer  £ein* 
wanb,  über  Sßägen,* ©chiffe,  Äram- 
buben  K.  w jieben , gegen  Siegen , 
©onnenfehein  ic.  ; it»  ein  geaichter  Æob* 
lenfarren,  eine  Æo&Ienfubr;  it.  ein  gro- 
ßer üQeibenf orb , ben  man  ben  £aßtbicreit 
anbÜngt» 

Bann  'au , s.  m.  ein  flfineô  ©chirmbach; 
it.  ein  Heiner  .$ or<b  (f.  banre). 

B tnner , v.  a.  mit  einer  Bloche  ober  Banne 
bebccfcn,  überfpannem 

Bannei  et , s.m.  seigneur  banneret,  T.  bet 
Bannerherr,  Benner;  einer,  ber  eilt 
panier  führen,  feine  £i’hnöieute  »er- 
fammeln,  unb  eine  Compagnie  bepm 
Äufbot  beö  Äbeli  aufrtchten  burfte. 

Banneton,  s.  m.  T.  ein  ^ifchfaßeit,  bet 
tm  Raffer  défit , unb  burchbobrt  iß; 
it.  runber  geflochtener  Äorb , worin  mgn 
baö  Brob  aufgehen  lAßt. 

Bmnette,  5. /.  eine  Ärt  Äorb;  ft.  eine  ge* 
wifle  Ämahl  Büffel*  ober  Äuhhaute. 

Bannie, s.f  prvl . T.  bie  £eit , ba  eö  »erboten 
ifl/  ba$  Bieh  auf  bie  liefen  ju  treiben; 

it.  adj.  ol.  une  terre  bannie , ein  gericht- 
lich auSgerufeneé  £anbgut. 

Bannier,  s.m.pnl . ein  JelbWÄchter,  • 
hüter,  (messier);  it.  adj.  flatt  bannal. 

Bannière , s.  f.  baö  panier , bie  Jahne 
eine*  Bannerherrn  ; it.  ol.  flatt  pa- 
villon, eine  ©dnfféflaggej  it • eine  .ftr- 
chenfahne  ; it.  bad.  baö  ©tüef , welche* 
ber  ©chnetber  flicplt , ™ig.  in  bie  JpoUe 
Wirft  » aUer  au  devant  de  qn.  avec  la  c»oix 
et  la  bannière,  prov.  (einem  mit  Äreuj 
ltttb  ^ahne  entgegen  fommen);  einen 
fefir  fepcrlich  empfgngen;  se  ranger, 

marcher  fous  la  bannière  de  qn. , lu  je- 
manb* tyartbet)  gehören/  ju  jemanb* 
^ahne  fdjwôren. 

Bannir,  v.  a.  »erbattneit;  be*  £anbe*  »er- 
wetfen;  it.  einen  au*  einer  ©cfellfchaffc 
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vjcrbrtnncn/entfcmfitJBanse, /./.  ein  au*  Sßeibcn  geflochtener 
Se  bannir,  v.rijl.  delà  cour,  du  monde,  tiefer  Äorb  bcr  £fifelfltcfcr. 


fid'  vom  ipofe  entfernen;  ber  2ßelt  ent* 
fagen;  einfam  leben,  (f.  exiler). 

Banni,  ie,  part,  et  adj.  (f.  bannir);  it.  s.m 


Banvin,  f.  ban. 

Baptême,  s.  m.  Me  £ütlfc;  it.  qqf  bü$ 


etn  Verbannter,  £anbc6vertvicfencr4 
Bannissabie , adj.  fam-  verbannnng$tviirbtg. 
Bannissement,  s.m.  Die  Verbannung,  £an* 
bcöpcrtvcifung , Vertvcifung  tn$  €lenb. 
Banque,  s.f.  Me  ©anf , 2ßc(Sfdbanf  ; it. 
bcr  ©ptelfonbÖ  ; banque  à virement, 
©trobanf,  rvo  bic  33c$af)lung  Durch  31b* 
unb  gufchrciben  bcr'Saufpoftcn  gcfducht; 
— à billets,  ^cttelbanf,  tvclchc  gcttcl 
ober  Vanfnoten  au$(lcUt;  —d’emprunt, 
£dbbanf,  etn  £ombarb;  it.  Banque,  bie 
SßechfelgcfdiAfte  ; (Vttchbr.  ) bet  3ab* 
IungOtag;  it.  eine  33anf  (flatt  banc)  bep 
mehreren  $rofifïoni(len  ; banques  à sei, 
©alabanfen,  (getviffe  ©aljmagajinc); 

• écrrtur«*s  en  banque,  ©anfpOjîCU* 

Banque,  adj.  tvirb  voit  ©chitfen  gefaxt, 
bie  ben  bent  ©tocfftfchfang  auf  ber  gro* 
tfen  ©anbbanf  ben  &crreucuvc  gebraucht 
tverbetu 

Banqueroute,  s.f  ber  VûUferottî  btC  Un* 
vermögenbett  eines  XpanbclSmannS , fei* 
ne  ©cnulbcn  ju  bespien  ; bcf.  ein  be* 
truglidjer  unb  mutoiviUigcr  Q5anfcrott 

(b.  frauduleuse);  Lire  b înqueroufe,  bûttfc* 

rott  machen,  banferott  werben,  Fig. 

. . faire  banqueroute  à qn.,  einem  feilt  gcge» 
bcneS  Sort  ntd)t  halten;  faire  banque- 
route à l’honneur,  tviber  feine  €&r e ban* 
bellt.;  (f.  faillite). 

Banqueroutier,  ière,  s.  m.  et  f.  etn  VOHfC* 
rottircr  / eine  Vaitferottircrinn. 
Banquet,  s m.  baë  Raufet,  ein  grofjcö  ©afl* 
mahl;  T.  ber  SKiem  am  ©tangenjaum 
(unter  bemîHinâc  -oeii-‘beê  Vîunbfhicf- 

lod)Cé)î  banquet  des  Dieux,  des  Élus, 
de  l’Agneau . Daé  ©ôttermahl , baé  COîahi 
< ber  ShiöermÄbltcn;  bie  £od>jcit  beé  £am* 
meô;  le  sacré  banquçt,  ber  £tfd)  bCS 
: terril. 

Banqueter,  v.ç.  vtjïg.  fchmaufeit  ; ein  prAd)« 
» tigeé  ©aflmabl  anftellcn. 

Bmqmtte,  s.f.  ein  erhabener  gfujjrocg 
lAngS  einer  ©trafic,  ober  an  bepben 
©eiten  ber  Vruefeu  (trottoir);  it.  eilte 
- ©taffel,  ein  Auftritt  an  einer  33ruft* 
tvebr;  it.  eine  Vau|  mit  cinçrn  auége* 

' flopften  ©i$,  unb  mciff  Mme  £cl>nc  ; 
eine  SKtanbbanf;  (©Artn.)  eine  nicbrtge 
grüne  28anb  lAng3  einer  ©citcnaUcc. 
Banquier,  s.  m . etn  Vtechëlcr;  it • ber 
£auptfpieïer,  ber  bte  Q3anf  b^lt;  ban- 

quier  expéditionnaire  en  cour  de  Rome, 

«hem.  ein  Veomter,  ber  bic  üfuSferti* 
gütig  ber  vaptflicbcn  Vriefe  $u  tyftàn* 
betuc.  beforgte. 

Bans , s.  m pi.  0Ager)  bû$  Jpunbelager» 


£aufgcfchcnf , ber  ©evatterfudjcn , (f, 

fonts);  baptême  du  tropique  ou  de  la  ligne, 

ba$  #Anfc(n,  .fticlpolcn,  Untcrtauchcu* 
Baptiser,  v.  a.  taufen  ; fi  g.  tveihen,  tau* 
fen , j.  V.  eine  ©locf e ; it.  hAnfcln , b.  b* 
Diejenigen,  tveldte  §um  crfienmal  bie 
£inie  pafîircn , in  bie  ©ce  taudten  ; it. 
einen  ©pottnamen  geben  ; — son  vin, 
feinen  Sein  taufen , Söatfcr  baruntet 
fdwttcn. 

Baptismal , ale,  adj.  $ut  £aufe  gehörig, 
fonts  baptismaux , ber  £aufftftn. 
Baptistaire,  adj.  c.  extrait  baptistaire,  bft 
''£üUffd)Ctn  ; régistre  baptistaire,  bOÔ  i^auf* 

buch,  >taufrcgifler. 

Baptistère,  s.  m.  bie  £auffapeDc  ; it.  bec 
Oxt,  ivo  ber  $aufftein  flebet 
Baquet,  s.m.  eine  $tt  flciner ^uber , ber 
£ ttbel , Jpanbjuber , nicbngci*  Äufen  te. 
ju  mancherlei)  ©fbraud) , j.  im  Sel- 
ler unter  ben  /pabti  ^n  fe^e»;  it.  ein 
ÂÂflcheit/tvorcin  ein  ©Artncr  etmag  fAet; 
ber  Âttbd/  morin  bie  Sauver  ihren 
Mortel  tragen;  it . T.  ein  VeiBfûbcl; 
it.  ein  ttnvoU*i?betc$  ^upfergefAß. 
Baqueter,  v.  a.  T.  hâv'  5©fl(fer  ftneô  ©rabcn^ 
mit  einer  ©d)auffl  o^ufifchôpfen. 
Bjqueture?,  s f.pl . (SCDetn'bnubL)  ber  SyptU/ 
welcher  abtropft/  tvenitman  35outeiHen 
füllet;  ber  iropfiveitt. 

Bar,  s.  m.  eine  Tragbahre  / grôjîe  Vattfletne 
herben  ;u  tragen,  (f.  bardeurs);  (SlBap.) 
eiucVarbe,  ober  etn  anberer/  mctlt^t* 
frûmmtcr  Sifcfc* 

Buracan,  f.  bouracan. 

B iragouin , baragouinage , s.  m-  CtttC  ©praffie^ 

bte  man  nicht  verlieht;  AîaubertvelfCh , 
SKetfnvcffd)  ; ein  unvcr|lAnbltd)Cö  ©c* 
n?afch. 

Baragouiner , «•.  n.  fatlbetl^flfch  blirch  Ctltan* 
ber  rebeu;  it.  eine  ©proche fd)lcd)tfprc* 
chen  ober  rabbredjcn. 

Baragouineur,  eusc,  adj.  et  subst.  ber/  btC 

faubermelfd)  burch  etttanber  rebety  ober 

eine  ©proche  fchlcdrt  fpridjt. 

Baraque,  s.f  eine  ^P^^ntte,  ©ol&aten«* 
hutte;  it. $taurerhutte  ic.;  it - ein  fletne$ 
fchlccht  gebauted  £auô;  it.  eine  iBarafc, 
ein  fletiieô  ©olbatenhuttlein. 
se  Baraquer,  v.rèjl.  ftch  fold)C ^ÜttCtt  bûtteU/ 

unb  Darin  lagern, 

Baraquille,  s.f.  CtttC  îltt  ©OCflVerf  mit 

SwUfel. 

Barat , s.  m.  f.  baratterie. 

Baratte,  s.f.  T.  bû$  Vutterfajj. 

Baratter,  v.a.  buttern , Vuttcr  machen. 
Baratterie,  s.f.  T.  ber  Untcrfchleif  ; ber 
trug  ber  ©chiifcr  mit  ben  tfaufmonns- 
gutetn. 
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Barbacane,  «./jfjjm  <^thie(ifchütt€  ttt  beit 
SRauern  alter  Schlöffet  unb  Jeffunaen; 
it.  ein  £od>  $um  Abläufen  î>eô  Söa ffcrg. 

Barbacole,  s-  m . hüb  ^Jharaofpief. 

Barbare,  adj.  c.*t  s.m.  barbarisch  / qrau« 
i am  / unraenfd)l(d) ; *e.wilh,  unn>tffen&/ 
roh  / ohne  Kultur;  iu  ein  Barbar / ein 
Hn  men  ich,  ein  ©ùterich  ; it  ein  ©ilber 
aug  einem  unfultiotrten  Stoffe  » ein 
(Barbar»  tangage  barbare,  eine  r o&t/ raub 
flingenbe  Sprache. 

Barbarement,  adv.  unmenfchlichermeifc. 
Barbaresque , adj.  jut  barbare p in  Slfrifa 
gehörig}  adsaire  barbaresque,  ein  afrt- 
fanifcber  Ster  (Hübet  > feste  barbaresque, 
batbarifcbc  Fracht  ; les  barbaresques,  bie 

batbarifchcis  ober  aftifanifdjcn  SKcpu 
blifeti. 

Bar  bancaire,  « .m.  (£flUteliffe*  Unb  ©afft* 

liffe-äKamifact)  ein  £apetemoirfer. 
Barbarie,  s.f.bvt  ©at&arep;  unmenfchli 
ehe  ©raufamfcit;  U»  grobe  Unwiffenhcit, 
SÄobeit  bcr  Sitten/  ©ilbheit;  barbarie 
de  langage,  febleebtC/  ungefchidte  2lUg» 
btwfe.  ^ 

Barbariser,  v . n.  grobe  JchlCt  gegen  bU 

Sprache  machen. 

Barbarisme,  um.  ein  ©arbarigmug , ein 
fehlet  gegen  bie  Weinigfeitber  Sprache. 
Barbe,  »,  f.  ber  ©«rt  an  (Wenfchen  unb 
Sbieren;  it.  bie  langen  Sdmaujhaare  ; 
it.  her  ©art  an  einem  Schluffei»  it.  ber 
(Bart»  btt  Spirit  ber  ÄornÄ&tcn;  ,7. 
bie  Safern  am  Stoffe  ober  Beuge  abgc« 
tragcner  Kleiber}  it-  (Wouffelinffreifen, 
Spib^n  aber  flattcrnbc  Q5anb*€nben  an 
SBeiberbauben  ; //.  »orwärts  fd>ic#cnbe 
Strahlen  efnegÄometen;  it.  ber  ©art, 
bie  Schleifen  an  Jebern  ; it.  ber  Scbim« 
ntel  auf  pcrborbenen  Speifctt,  Jruch* 
ten  k.  ; it.  ber  ©artlappen  eiitcö  J)ahnö  ; 

ber  Satt  am  Jifcbbein;  it.  bet  Äuffer* 
ffe  SXanb  eine«  unbefchnittencn  ©oqen 

• SPaptrrd;  it.  bie  Meinen  Jlitterchen  ober 
-fcafen  an  bensWünjblechem  it.  ber  Jrofd), 
ein  ffeifchichtcr  Bugnmch*  bet)  Werben; 
it.  ber  unten  vom  .ff  ici  in  bie  Jpöhc  ge 

. $enbe  ftumrae  halfen  am  ©orbcrthcile 
heg  Schiff*;  (Sieger)  f.  barbures  ; le 
bassin  ober  plat  à barbe,  bag  ©örbtCt' 
bedPett  ; faire  la  barbe  à qn. , einen  rafften, 

, ibm  ben  (Bart  fdjeren  ober  pupen  ; fig 
■ pop.  (iffiget/  gefehiefter  fepn  al*  jemanb. 

. Fig.  et  Prov . faire  qch.  à la  barbe  de  qn. , 

jcmanben  etwag  ing  ©effeht  $u  £eibe 

• tbun  ; une  barbe  vénérable , ein  e&rWÜt 
biger  alter  (Wann;  une  jeune  barbe,  ein 
JUchgbart/  ©elbfdjnabel;  barbe  grise, 
ein  ©raubart  i barbe  fleurie , (port)  ber 
©cingottï  it.  ein  Bcehbruber  mit  einem 
rotbet!  ©effeht  ; rire  dans  sa  barbe , ing 
Jâuffchen  lachen;  aug  Sdjabcnfreube 
heimlich  über  etwag  lachen»  T.  tirer  le 


canon  en  barbe,  ff&et  bie  ©tuffweht 
meqfchU’fen  (f.  barbette)}  barbes , f, 
barbillons:  it.  bit  Baden  cincg  tyfeilg; 
it.  bic  ©iberhafeit  on  einer  Bügel  ; ser- 
rure a barbes  perdue»,  ein  Schloß/  bag  • 
auf  eine  perborgene  Brt  aufaemacht  wirb/ 
inbem  man  ben  Schluffel  hinein  brùcft 
Ober  an  ffch  Jifht  i baibe  de  boui  , — de 
chèvre,  — de  Jupiter,  — de  moine;  — 
de  renard.  Q30Cf»bûrt / ©Cifjbatt  / 

nerbart/  Jladrôfeibe/  Meiner  ©ocfgboM/ 
(<Pffanjen);  barbe  ober  sous -barbe  du 
cheval,  bflg  Äinn  ober  Untermaul  beg 
Wfcrbeg  / woran  bie  äinnfette  hegt. 

La  Sainte-Barbe , s.f.  T.  bit  Kanonier*  Obet 

(puloctfammcr  im  Jpintcrtheile  her 
Schiffe. 

Barbe,  s.m . c(n  tyferb  aug  ber  ©arbarep/ 
ein  ©arber. 

Barbé,  ée , adj.  (©apenf.)  mit  einem 
»Bart/  non  anberer  Jarbc  alg  ber  2eib, 
perfehen. 

Barbeau,  m . hic  ©ûtb( / ein  Jlugfffchî 

it.  hie  blaue  Kornblume* 

Barbéier,  f.  barbeyer. 

Barbelé,  ée,  adj. p. us.  jacFid)t/mit  ©ibec* 
hafen  perfehen.  • 

Baibelet,  s.m.  her  (fteRfïricFerbûfctt. 
Barberie  , s.  f T.  bk  Âunff  / hen  ©art  JU 
feheren  unh  hag  i)aarfîu  fehneihen;  hag 
©arbierjimmer  in  Âlôffern. 

Barbet,  ette,  s.m.etf.  etn  JOttiChtCt ^Uheh 

bunb  ; ein  Vuhef. 

Barbette , s.f.  T.  ein  etbabeneg  ©crf  mit 
einer  (Batterie , non  ber  man  hic  Jfano* 
nett  über  hic  ©ruffwehr  weg  / nid)t  aber 
hurch  bie  Sd)iepfcharten  àbfeuert,  (f. 
barbe)  ; it.  eine  ©inbey  ein  ©rufffchleper 
ber  Tonnen. 

Barbeyer , v.  n.  T.  le  vent  ne  fait  que  bar- 
beyer, ber  ©ittb  ffreift  nur  bic  Segel/ 
fpicltnur  bamit. 

Barbichon,  s.m.  ein  tyubelbünbdjen. 
Barbier,  s.m.  cin©arbirer/  ©artfeherer*, 
un  barbier  rase  l’autre,  prov.  eine  Jpaitb 

wöfcht  bie  anbere;  ein  ÇWciffer  ffcht  bent 
anbern  bep.  s . . 

Barbille,  s.f.  T.  flettte  JUttCTChcn  U«h 
Börfchen  an  ben  «Wûnjblechen, 
Barbillon,  s. m.  eine  fleinc ©arbe,  ein  Jifch; 
it.  ber  ©art  einiger  Jifchc;/3/.  bcr  Jrofch, 
ein  Bungcngcfchwur  bcr  <pferbe  ; it.  eine 
2lrt  (pipg  ber  Jalfcn, 

Barbon,  s.m-  mèpr.  ûlter  ©raubartî  il  fait 
déjà  le  barbon,  prov.  tX  thut  fchOU  gat 
altflug. 

Barbonnage , s.  m.  fam.  hag  mutrifd)e , fut* 
ffcrc  ©cfen  etneg  ©raubartg. 

Barbote,  s.f.  hÛ  Slaltaupe,  ÛUappC/  Cttt 

Jifch. 

Barboter,  v.  n.  (pon  ©ttten  te.)  mit  bent 
Schnabel  im  Sdjlamm  wühlen,  unh 
haben  fehnattern  ; fg.fam.  im  SWoraff/ 
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im  $recp  herumwotên  ; im  Sßaper  sap* 
pcln;  it>  qqf  ftûtt  mannoter , (©djijff.) 
&Ö*  ne&m!ict)C  WA*  barbeyer. 

Barboteur,  s.  m . eine  Sabmc  (Ente* 
Barboteuse , s.  f.  cjuc  0aiTenburc. 
Barbotine , s.f  T.  î>cr  sèurmfame* 
BarboHtUage , s.  m.  öte  ©cbmicrerrp , ©U- 
Met)/  ba*  ©etcbmier;  if.  ein  abge* 
fchmacPte*,  vcrrotrrteö  ©efdjwÄlj  ober 


l^ewâfcb* 

ÎJrb< 


Barbouiller,  v.  a.  et  n.  bffcbmicrcit  , bC» 

fubeln,  beflecPen  ; etwa*  mit  $arbc  nut 
grob  uberftreichen , anflrcichcn,  über- 
tünchen,  uberfubclit  ; ( ©uchbrucPer) 
fteilenweife  su  fchwars  in  ber  $arbe  fepn  ; 
it-  ((tu  papier)  ba*  papier  beflccPcuj 
fchtmeren;  fcbïedit  fchiciben  i ßg.  nur 

10  Wa*  bttlfcbmiercn  ; Fig,  barbouiller 
un  récit,  eine  ©ache  hertnummcln , fefir 
vermtrrt  enablcn  ; *e  barbouiller , *.  r 
tn  ber  SKcbe  tfccP  en  bfeiben  ? se  barbouih 

ï lccspt*  de  *r5c  et  dc  * fîcf>  ben 
£iVrmtt  ß*«fofä*n  unb  Iûteinifdien 
^orofen  POUftopfcn  ,*  se  barbouiller  par 

condüitV  ^ feine 
uble  Sluffuhrurig  Perachtlid)  machen. 

Barbouillé,  éc , part,  et  adj.  befd)miert, 
befubeit  !C.  i se  moquer  de  la  barbouillée, 

prov.  in  ben  £ag  hinein  fchwàljcn. 

Barbouii  eur,  $.m  ein  ©übler,  ©djmierer, 
ffûrbenflecPcr;  verwirrter  ©djwâçer. 

Bartaoutte , s.f  T.  fine  2lrt  bc*  $ertnaften 
^ucPcrôi  £umpemucPer. 

Bai  bu,  ue  , adj.  bÄrttg;  comète  barbue, 
ein  Jjpaarfomct* 

B «bu*/'  f M sOîecrbôtt/  Vutt,  eine 
«rtltettfWe  ; (©ârtn.)  cin^fldnschen, 
,îum  SJerfeçen , ba*  famt  ber  «©ursel 
ouögcriflTen  wirb;  ein  ©eçling  (beffer 

plant.) 

Birbuquet%  s.  m.  Me  aufaefprungenc  Jpaut, 
ber  $urucFgcbliebene  ©rinb  pon  einer 
glatter  an  ben  £tppen. 

Barbares ,,  s.f  pi.  (0ie|jer)  bie©rabe;  bie 
rauhen,  unebenen  ©teilen  an  einer  ertf 
qegojfenen  Arbeit. 

B-ircade , s.  f de  chevaux  , eine  Slnjûfcï 
ÎJferbe  bie  einqefrfiifft  werben  tollen* 

Bard , s.  m.  eine  itragbahre , (f.  Bar.) 

Bardach e,  s.  m.  ein  ©djanbfnabc,  ©o* 
bomit*  . 

Bardane,  a.  m.  bfl$  tflettenfraut. 

Barde,  s.f.  T.  ein  bunn  gefdmittene*  ©tûcF 
©peef/  in  welche*  man  ©eflugel  ein 
wicPelt , wenn  e*  gebraten  wirb  ; oi. 
ein  «pferbeharntfeb;  //.  eine  2lrt  langer 
©attel  »on  qrobem  £uchc. 

Barde , *.  m.  ein  Varbe  ; ein  £>id)ter  Den 
ben  alten  ©alücrn , äeutfcfcen  unb 
dritten. 

Bardeau , s.  m eine  $ad>fd)inb-l. 

Bardées  d’eau,  s.  f pl.  T.  (©alpeterflC* 

ber)  eine  gewiffe  ÜuantitätSßaficr* 


Bardelle , s.f  T.  eine  2Crt  Stcitfifim. 
Barder,  v.  a.  oi.  bem  Ererbe  einen  Jjar* 
nifd)  anleqen  ; it.  ©cflugel  mit  buttn 
aefdinittenem  ©pecP  umwicfeln  ober 
fpiefen  \ it.  Baumaterialien  auf  eine 
^ragbabpe  laben  ; cheval  bardé 

etn  qepuijtcö  ober  gebarnifchtcö  <J)ferb; 

ßg.  bardé  de  çordons,  de  ridicules  , ntit 

OrbenöbÄnbern  belangt;  mit  £Ä(&ct* 
Itchfetten  burdjfpicPt. 

Bardeur , s.  m.  ein  ©abrentrager  ; £anb* 
langer,  ^rahnniebcr  (f.  Bar.) 

Bardin,  (pomme  de  bardin,)eine  furjjliclige 
2lrt  2(epfel* 

BarJis . J.  m.  T.  ber  «BerfcMaq  ober  baö 
©tueP  Q5rct,  womit  ein  auf  bie  ©eite 
gelegte*  ©d)iif  oerwahret  wirb,  bümit 
ba*  SDaffer  nidit  in  baö  «Dcrbecf  bringe  ; 
it.  ber  Unterfd)lag , wcldier  äu  unter* 
m ein  ©djtif  gemacht  wirb,  um  Äorn 
ÎU  laben* 

Bardit,  rn.  ein  ©chlachtgefang  ber  alten 
£cutfd)cn;  it.  »Sarbenqefang* 

Bardot , J.  rn.  ein  junge*  5^aulthier;  <77/  jutt« 
ger  0fel  ;ßg.fam.  IpncPefcl  ; ein?Dtenfd), 
ber  fid)3tnbercr  ®cfd)Afte  wiUig  auflaben 
lafjt  ; ( S3uchhAnbl»  ) baö  ^Öefectpafet 
Ptm  ber  Auflage  eine*  Stiche*.  Passer 
pour  bardot , prov . vu/g.  frep  , ohne  Soll 

burchfommen,  ober  sechfrep  fepn. 
Barême,  s.  m . f leine* , oon  einem  gewinen 
Barême  guerft  perferttgte*  «Buch , ba* 
aUcrlep  bequeme  2Cu*rttf>nungcn  pon 
3tnfen,  Vergleichung  ber  0ewichte:c* 
enthMt. 

Barer,  v.  a.  (ootf  3üqö^UnbCtt)  bt<  ©pflt 
mcht  fïnben  fomten. 

Baret , s.  m.  ba*  ©efehrep  eine*  ©lephanten 
ober  SKbinocero*. 

Barette , s.f  (Uhrmacher)  ber©tift,  ba* 
©tabchen. 

Barge , r.  m.  hie  £aimfd)nepfe  ; it.  eilt 
^etthaufen  ; it.  ein  Jpaufen  fletne* 
^)olj  ; it.  ein  «Prahm , eine  Slrt  platter 
gahrjeuge* 

Barguignage,  s.  m.fam.  bie  Unfd)lufTtgfeit; 
ba*  Säubern* 

Barguigner,  v.  n.  fam.  unfchlûfîia  fcpn, 
mit  feinem  ©ntfdjlu^  säubern  (bef*  bep 
einem  Äauf.) 

Barguigneur , euse  , s.  m.  et  f einer  (fine) 

fo  su  lange  fcilfdjet  unb  säubert,  ehe 
er  (fie)  einen  /panbel  fcf) lieht. 

Barigei , s.  m.  ber  ©birrcnhauptmatttt  su 
?Kom* 

Bard,  *. m.  ein  Jochen,  ^onndien;  it. 
ein  gewiffe*  6)tah  s«  huffigen  ober 
onbern  ^©adien  ; barils  foudroyans , 
©turmfajfer,  ©prengtonnen , $euer- 
tonnen* 

Barillage,  s.  rr.  aUcrlep  fie tnc*  ^afjwerf; 
flein  0ebinbc  ober  ©cmAf?  ; it.  hie  9(b- 
Sapfung  unb  Zufuhr  be*  SSeineö  in 
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SSouteiflen,  trugen,  $rafdjtt/  £5nn* 
d)cn  ic, 

Bariiiar , *.  m.  (auf  ©ûlecrcn)  einer , ber 
bte  Serwa&rung  uni)  2lu«t&eilung  be« 
«©affer«  unb  38cineö  *ti  befördert  hat. 

Barillet  t ».  m.  etn  Keine«  ‘ §5§d)cn  ober 
£önnchen;  it.  Heine«  filbcrne«  ober  el- 
fenbeinerne« Bu<h«djen  ; it.  T.  ba«  ©fe* 
Wufe  / JebetgebÄufe  einer  fcafchenuljr  ; 
it*  bte  Söafoe  einer  Æ)re&orgel;  a.  ber 
£euchcl  einet  turnte  , ber  jumpen- 
fliefel  ; it.  (anat.)  ba«  Obr&ôblchen. 

Bariiion,  a.  m . T.  ein  Keiner  guber  an  ei- 
nem ©tabc. 

Bariolage*  s.  m.  fam.  eine  buntfeheefige 
Maleren,  ober  ein  anberc«  bunte«  ©e- 
fcbmierc. 

. Barioler,  *.  a.  fam.  buntfdjetfig  bemalen, 
anftreidjen;  (p.  Kleibern)  buntfdjecftg 
Sufammen  fegen  ouflicf  en;  fèves  bariolées* 
buntfprenflige  lohnen. 

Bariquaut  * ».  m.  ein  Keine«  5ü§/  ein 
dien, 

Suite,/,  v.  Baryte. 

Barlins,  ».  m.  ni.  (©etbemanuf.)  bie  tfnoten 
an  ben  ftöben  am  Anfänge  ober  (Snbc 
eine«  ©tuefe«. 

Bariong,  gue , adj.  ^ipeltg , pon  ungleicher 
£dnge;  it.  unglrichfetttg-pbcr  länglich* 
pttrecftq  ; it.  ».  m.  ein  längliche« 
SSierecf. 

Bariotiêres , ».  f.pl . (©Iafet)  CittC  Sltt  butt» 
ner  $enfterihmqen. 

Barnache , s.  f.  eine  Slrt  Üftcergänfe. 

Barnage,  s.  m.  ol.  (fiûtt  Baronage,)  ©bei» 

lente  / bte  ben  £offiaat  eine«  tyrinjen 
auömachtcn  ; it.  alter  2lbcl. 

Barocher , t>.  a.  (egaler)  bie  ttmriflFe  nicht 
nett  (mit  $atbenoerfprügung)  jtetefmen. 

Baromètre,  s m.  bfr  Barometer,  vulg.  baÖ 

«öfttcrgla«. 

Baron , ».  m . ein  Baron  Î ^repberri  Baronne, 
eine  Baroncffe;  grepfrau. 

Baronnage,  s.  m.  burl.  et  bad.  bje  BütOU«* 
TOÜrbe  (f,  auch  Bamage.) 

Baronnet,  ». m.  ein  Baronet,  (ber  swifchcn 
ben  Maronen  unb  SXittern  ba«  Mittel 
%hlU) 

Baronnie,  s.f  bie  Srepherrfdjûft,  Bü* 
ronnie. 

Baroque,  adj.  c.  perfcfjObett  tUttb/  POU 
perlen  bie  nicht  poUfommen  runb  finb  ; 
fig.fam.  unregelmäßig  ; wuitbetlid), 
feltfam. 

Baroscope , ».  m.  T.  eine  Slrt  Barometer. 

Baroté,  adj.  vaisseau  baroté,  T.  ©d)ifF, 
ba«  bt«  an  bte  jQucrbalfett,  welche  ba« 
S&etbetf  tragen  (barots,)  angefuttt  tfi. 

Barotim , ».  m.  pi.  Ketnerc  jQuerbalfen  ; 
(f.  barots.) 

Barots . ».  m.pi.  (©chifff.)  gewifle  frumme 
Ouerbalfen.  (f,  baroté.) 

Barette , ».f.  eine  2lrt  Äufc* 


' Barq 

Barque,  s.f.  bie  Barfe,  ein  Keine«  ©cfiiff 
ober  gtoorjeug;  it.  (Bierbrauer)  eine 
gtofic  Pterecfige  $ufc;  barque  d’avis, 
eine  2tbi0jûd)tî  barque  en  fagot,  ba«  $U* 
gehauenc  i)ol$  $u  einer  Barfe;  eine 
Keine  Berte  ; it.  Fig.  et  Prov.  conduire 
la  barque , eine  ©ûd)e  fuhren  î savoir 
bien  conduire  sa  barque , feilte  ©ûd)Ctt 
WO&l  ûnjmflcUtlt  WilTen;  la  barque  de 
Caron,  la  barque  fatale , (poft.)  (£&ÛtOU« 
9tûchcn  ; it.  ber  £ob  î il  a passé  la  barque, 
er  ift  gejiorbcn  ; la  barque  de  St.  Pierre  , 
ba«  @chtff(cin  ÿetri,  b.i.  bteÂtrche, 

BaïqueroUe,  s.f.  eine  Keine  Batte, 

Batquette,  s.f.  eine  21rt  Bacfwerfî  it • 
ein  ©cfSfj  ba«  €iTen  barin  ju  tragen. 

Barrage,  ».  m.  ber  Brûcfenjolï , ba«  5fôeg* 
gelb* 

Barragcr,  ».  m.  ein  follet  / Brucfenjott* 
©innehmer,  SEBeggclb^€innebmer  te. 

Barras,  s.  m.  eine  2lrt  90etbraucf>. 

Barre,  s.f.  eine  ©tûnge,  ein  ^ebebaum; 
^acfflocf;  Sliegelbaum;  ©chtagbaum 
(brffer  barrière,)  ûuerbôum  ; eine  Ûuer* 
fiange  ; ba«  SCiegel&olî  ; ber  SKiegel  ; it. 
ber  @trid> , bte  £inte , fo  man  burd) 
ober  unter  ein  SÊBort  ober  einen  Buch- 
ftab  macht;  (^uftf)  ber  fcaftftrichi  it. 
berjenige  Xhetf  ber  untern  ätnnlabc 
be«  wtlben  ©chtoeine«,  worin  bie^au- 
(armes)  ftetfen  ; (bep  <pferben)  ber* 
ientge  l^fjeii  ber  Äinnlabe , wo  bö« 
©ebttt  aufltegt;  it.  angc&Äufter  ©anb/ 
©chfamm  / ober  eine  SXeibe  Reifen, 
welche  ben  (Eingang  eine#  ober 

j^afen«  gefährlich  machen;  eine  ©anb- 
banf  ; eine  Barre  ; it.  bie  ©chranfcn  im 
©ertdjtsp&crBerfammlnngöfaale.Barres, 
baöÄÄmmcrchenfptel,  wo  man,  innerhalb 
gcwtffer  ©chranfen , einanber  ju  fangen 
fucht;  T.  ber  ©tanbbaum  im  ©tall; 
(£öap  ) ber  €cffd)nitt  pon  ber  Rechten 
jur  £tnfen  ; (3Ager)  fchwarüe  ©treifen 
am  ©chwanj  ber  Ralfen v (^echtf.)  ftei* 
fe«  gtappicr  ; (©urtler)  ber  ©urtriemen  ; 
(Äorbm.)  ba«  jQuetholi  unter  bem  Bo* 
ben;  (Böttcher)  ba«  SHtegelholj  unter 
ben  BobcnbMsern  ; (SDtunje)  ber  <pre§* 
fchwenael;  (Archer)  bie  ©tupe  be« 
Z)reheifenö;  (Sßagner)  eine  3(rt  etferner 
gtre.  Barre  ober  harre  du  chassis,(Buchbr.) 
ber  ?Oîittel|lcg  ; barre  de  luth,  ber  £au* 
tenbalfe  ; — de  clavecin  etc. , ber  ©teg  ; 
barres  d’or,  d’argent,  ©OÏb  Ober  ©tl* 
berflangen,  ©olb  ober  ©tlberbarren  ; 
jouer  aux  barres,  .ftâmmerdjen  fptelcn; 
fg.  einanber  fliehen , unb  bod>  nicht 
finben;  parur  de  barres,  fogletd)  fort* 
rennen;  Fig.  et  Prov . avoir  barre  sur 

qn.,  einen  in  feiner  tOtacht  unb  ©ewatt 
haben  ; it.  einen  SJortheil  über  einen 

haben;  C’est  de  l’or  en  barre,  bfl«  tft  fO 
gut  alö  baare«  ©elbjil  Öut  mettre  une 
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barre  enfre  deux , malt  tttufi  bte  ÎCUtf 
pon  eittgnbcr  trennen  ; ou  i’a  mandé  a 
la  barre,  mûtt  bût  t&lt  POt  bie  ©Cbtûnfcn 
geforbert. 

Barreau,«,  m.  eine  cifemc  ©itter*  ober  Sen* 
ftetftgnge  ; it.  ber  SXicgel , »omit  fine 
£bur  ober  ein  £bor  permacbt  tPttb  ; 
<53udjbr.)ber$refjbengcl;i^bcr©d)lie§* 
Stapel  ; it.  ber  £>rt  in©crid)töfÄlett,  roo 
bte  âbwfaten  plaibtrcn  î fg.  ba$  ganze 
Gorpô  ber  fXbPofatcn  ; it.  ber  ©crtcbtd* 
f)Oi,  bie  ©erid)tÔfiubc;  style  du  barreau, 
ber  @frid)tôftt)lî  quitter  le  barreau  , btt 

ÿrariô  nieberlegen;  ba$  Slbpociren  auf* 
geben. 

Barrer,  a.  perriegefn,  Perfpetrctt  ; qqf. 
pergittern;  it.  eine  ©dirift  burcbftrei- 
eben,*  vuig.  «uéthun,  z.  55,  eine  ftcdj* 
itung  J it.  baâ  ÊRiegclbolz  (barre)  befe* 
fligen;  (f,  ÛUCb  barer;)  bai  rer  la  veine 
d’un  cheval , T.  bie  Bbcrn  eines  <pfetbcô 
perbinben;  it.  brennen  ; barrer  le  chemin, 
prop.  etfig.  einem  ben  2Beg  perfperren , 

• perrennen;  fein  Project  vereiteln  j bar- 

rez-là  î bûlt  î 

Barré,  ée,  part,  et  adj.  Pertiegelt  K.  ; os 
barré,  T.  baô  ©djlofibein,  bû$  ftd)  bcp 
©ebArenbcn  pon  etnanbcr  tbut  ; armes 
barrées,  îôapett , mit  einem  jQueerbal* 
ïen  ober  mit  einem  Q5ct)icicbcn  unSdjtcr 
JÇinber, 

Barrette,  s.  f.  baô  55grret/  eine  Sirt  f feiner 
sfôülje  ober  i)utc  ; it.  piereeftge  «Dîûçe 
ber  ÂarbinAle  ; <f.cin£>octorbut;  parier 

à la  barrette  de  qn. , prov.  einem  einen 

berben  SBerroeiö  geben. 

Barrette,  s.  f.  (U&rm.)  ber  ©tift  / bûÔ 
©tibdjcn. 

Barreur,  s.m . T.  bie  befte  2ftt  Jj>Unbe$Um 
3agenbcr  SKefibôcfc, 

Barricade,  s.f  bte  ©pemmg,  SBerromm» 
futtg. 

Barricader,  v.  a.  pcrfpemn , perrammcln; 
Perbülten,  PCtfdjanzen,  Se  barricader, 
ficb  perfcbanjeiti  fig.  ficb  in  fein  3im* 
mer  einfcblteften , um  allein  zu  fepn, 

Barrier , s.  m.  T.  ein  ${ûnzfnecbt,  ber  baô 
ârucftpcrf  regiert. 

Barrière , s.f.  ber  ©cblagbaum , Jaübaum, 
Fallgatter,  ©cbufjgattcr,  ba$  ©atter* 
tbor;  it.  (prop.  et  fg.)  bie  ©rÂn;c , 
©rAntfeffuna  , ©cbuçrocbr  î SSormauer  ; 
(bep  SXitterfpielcn)  oi.  et  fig.  bte  ©chran* 
fen  ; it.  baô  Jptnbernifl , ber  SBiDer» 
fianbî  it.  ©inbalt;  Barrières,  bie  30II* 
bureau*  î bie  SßcggclbbÄufcr, 

Barriquaut,  f.  Bariquaut. 

Barrique,  s.f.  ein  ©tûcffafi;  eine  ^:onnc, 
(f.  ûud)  baril.) 

Barroir,  s.  m.  ($ottcbcr)  ber  SKicgel* 
bobrer, 

Barrure,  s.f.  T.  bû$  &tltrbofo  ttt  etHCr 

£«utc. 


Barse,  s.f.  eine  5Srt  zinnerner  fcûdjfett, 
in  wcldjcn  ber  £bcc  anbÇ bina  gebracht 
rcirb. 

Bartavelle  , s.f  bûô  SKotbbubn, 

Baryte,  s. f.  (iföineralog.)  bie  ©cbmererbe, 
ber  ©cbmcrfpat. 

Bas,  s.  m.  ber  ©trtimpf;  bas  à homme, 
çQtannâftr&mpfe;  — à femme,  «Betber* 
flrûmpfe;  — à étrier,  Sicitjlrumpfe, 

Bas  d’étame,  glatte  ©trumpfe  pon  feiner 
gezwirnter  3Bo  lie  ; bas  drapés  on  foulés, 
«ufgerautbe  ©trumpfe  pon  lofcgefpon* 
neuer  $6oQe;  donner  un  bas  de  soie, 
(©cbtfff.)  jur  ©trafe  ûtifdjlicgeit. 

Bas,  Basse,  adj.  niebrig;  it.  niebrig  ober 
tief  fJcbenb  ober  Itegenb  ; (p.  ©trôme  n te.) 
fcicbti  (p.  muftfol.  ^nffrumenten)  tief 
gefhmmt;/*?.  ntebertrAcbttg  ; frieebenb; 
pericbtlicb  î it»  (P,  Sôôrtern , Qtuôbrû* 
cfen  te.)  niebrig  / gemein  / pöbelhaft; 
it.  POn  niebriger  ^Crfunft/  (de  bass^  ex- 
traction , de  bas  lieu  ;)  it.  gering  , bent 
©tanbe  ober  Stange  nadi;  it.  ait  îBertb/ 
im  greife;  it.  fcbtPaeb/5. 55,  bie  ©rimme, 
baé  ©e(îd)ti  la  ville  basse,  bie  untere 
©tûbt,  le  bas  bout  de  la  table,  bet  IW* 
terde  îj)laç  gm  ; de  l’or , de  l’ar- 

gent bas,  fd)led)te$  ©olb/ f ©ilber;  le 
carême  est  bas,  bie  ftgflen  fomntt  biefei 
3abr  bolb  ; le  temps  est  bas,  T.  tft  tru* 
bc5,  trolfigeé  îBettcr;  il  y a basse  ruarée, 
ef  ifl  ©bbc;  bte  ©ee  ift  pom  Ufer  $u* 

r U cfgc tr eten  î avoir  la  vue  basse,  ein 
îurje»  (fdnpadieö)  ©cfk&t  bab en;  bas- 
officier  , ein  Unteroffizier  ; U basse- 
Saxe  , lieber  * ©ûdlfcn  i basse -Alsace, 
ebent,  baö  Unter *€lfûfi;  basses  laines, 

T.  furzbArtge,  (iraubige  3Boîle;  les  basses 
cartes , pie  niebfigen  Äarten  ; messe 
basse,  fttUe  0)îCjTeï  ta  basse-justice , bai 
Untergcrtcbt;  les  basses  classes,  bie  Un* 
tern  (Claffen  in  ©djulen  ; la  fiasse  lati- 
nité, bie  latcinifcbe  ©prarfie  in  ben  3«* 
tett  ibreô  ^erfaüi;  histoirt  du  Bas-Em- 
pire,  bie  @cfd)id)te  bei  23erfullö  bei 
9tôm.  9teid)ei  ; c<*  bas-monde,  biefe  Un* 
tcrtoclt,  biefe  50elt  bienieben;  le  vin  est 
à bas-prix,  ber  3l*eilt  ifi  woblfetlî  le  Vin 
est  fias,  ober  au  bas,  f.  bas,  subst.  ;étre  , 
bas,  tief  ftljcn;  le  malade  est  bas,  bet 
Äranfe  ift  febr  fcbtpacft  ; Fig-  et  Proe. 
il  a Toreille  bas-fe,  irort.  et  lâfit  btC  ùb* 
ren  bangen;  faire  main  basse  sur  l’ennemi, 
nUe$  meberbûuen;  parler  d'un  ton  plus 
fias,  gu$  einem  gelinbern  Itone  fpredjen  ; 
le  coeur  haut,  et  la  fortune  basse,  ptel 
Çfôutb  / tntî>  tpcnig  ©lltcf  î les  eaux  sont 
basses  chez  lui,  cr  fïnbct  ftd)  fur$  an 
©elbe  ; à basse  note , adv.  mit  lèifet 
©timme,  ganj  leife. 

Bis,  s.  m.  ber  Untertbeil,  baö  Untere  ei- 
ner ©adic;  bas  de  casse,  ($}ud)btttcf(t) 
ber  untere  bcô  ©eçfaftenô  ; le  vin 


Digitized  by  Google 


Bas  Base 


Base  Bass 


est  au  bas , ber  Söein  iß  auf  btt  *ftctge  f 
au  bas  de  la  montagne , unten  am  ©erge; 
il  y a du  haut  et  du  bas  dans  son  esprit  , 
— dans  cette  vie  , fig.  er  iß  fel)t  Vérin* 

berlid)  ; Int  metifd)lid)cn  £eben  ivccbfclt 
©uteé  unb  Q3ôfeÔ  beßanbig  mit  etnati- 
ber  ab* 

Bas,  ad.  unten;  nieberwirtö ; it.  leife, 
focbte  iu  ; Cf.  bie  ©ebeutungen  bon  bas 

a.  dû  et  sr/ârf.)  Mettre  bas  les  armes,  btC 

SBaffcn  «Überlegen,  baO  ©ewebr  ßre* 
den  ; mettre  paviUon  bas , bic 
ftreicfcen  ; ftd)  ergeben  ; mettre  bas  les 
considérations  humainçs,  ûÜe  menfcf)Itrf)C 
SXùcf  ftd)ten  bep  ©eite  feçen  ; mettre  bas , 
. <»♦  £&i eren)  3unge  werfen;  jouer  ar- 
gent bas , um  baar  ©elb  fpielen  ; traiter 
qn.  de  haut  en  bas,  fig.  einem  tTOQtg  / 
podjïJÎUtbtg  begegnen  ; cette  médecine 

■ opère  par  haut  et  par  bas,  biefe  StrjeiUb 
wirft  über  ftdj  unb  unter  fïcb;  iu  donné 
trop  bas  en  tirant,  er  bût  g»  ntebrig  gc* 
fd)  offen  ; il  est  en  bas,  et  ifl  tintenf  être 
chapeau  bas,  mitbetn  Jpute  in  ber  £attb 
•ber  unter  bem  Sfrme  ba  ßeben  ; parler 
trop  bas,  aQgUletfe  reben;  tenir  bas  qn., 

" Jig*  einen  im  ©eborfam  holten  ; vuig . 
fur}  balten  » il  est  bas  percé  , fig.  et  lebt 
fùmmct(id)}  à bas,  herunter;  mettre  à 
bas,  nieberreiffen;  être  à bas,  fig.  (v. 
gamilien  te.)  gang  rutntrt/  gang  ber* 
unter  fepn;  en  bas,  unten;  it.  (auch 
par  en  bas,)  herunter*,  nieber* , abwirtö; 
- d’en  bas,  von  unten  ber;  von  unten 
herauf;  par  bas,  unten;  auf  bem  ©o 
ben;  là  bas,  bort  unten;  it.  bort  bin« 
ten;  id-bas,  hier  unten;  it.  aufbiefcr 
• Unterwelt;  btenieben. 

Basalte,  s.m.  ber  ©afalt,  ©äulenßem. 
Basane,  t.f.  ba$  ©ebaßeber;  gubereiteteö 
@<baf*  ober  Jpammcléfcll  ; überhaupt 
flttel  »eiche  unb  fcbmetbtge  gefàrbtetfebcr . 
Basané , ée , adj . fcbwargbrgun , von  ber 
©tonne  verbrannt. 

Bas-bord , vaisseau  de  bas-bord  , ©d)iff  VOH 

nichtigem  ©orb , ba$  niebt  bod)  über 
bem  SBaffer  gebet  (f.  bâbord.) 

Bascule,  s.  f.  T.  ber  ©cbtvcngel,  df>ebcl, 

■ K i.  ieber  ©ölfe,  ber  quer  «ber  einem 
anbeni  ©alten  liegt,  unbfîd)  im  ©leicb* 
gewic&t  beßitbet,  g.  ©.  ber  ©cblagbal* 
îen  an  einer  ^ugbrucf e , ein  Brunnen* 
fcfcwcngel  ic.  ; çqf.  ein  bloßer  ©ebtag* 
baum  (barrière;)  it.  ein  gallbret,  g. 
©.  an  einer  fütaufefaüe  ; it.  ber  ©aum 
ben  tauf  einer  SÖtnbmühle  gu  bemmen; 
*>-bie  auelofung  in  großen  Uhrwerfcn; 
ie.tint  ©dtaufe  1,  baô  ©cbaufelbret; 

jouer  delà  bascule,  fid)  fcbaufcllt;  faire 
/a  bascule , in  bic  £ohe  fcbncUen. 
Bas-dessus,  f.  Dessus. 

Hase,  s.f.  T.  baô  îÇimbament;  $te©rtmb* 
Ufte,  unterße  ©runblage  eine«  ©eböu* 
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beô;  it • ber  $ttß  eine*  ©iulenfebafte* 
ober  ©Öulenßuf)lö./te*;büö  jpauptßücf; 
($?cbtc.)  bas  Jjaupttngrebienô  ; ber 
©ruttbßoff;  bie  ©runblage,  ber©runbr 
bie  ©runbßüpe,  ©afïa,  worauf  ettvai 
rubet;  (©coin.)  bie  ©runblinie;  iu 
©runbßöcbe.  * 

Baser,  v.  a.  fig.  nouv . qch.  sur  qch. , citte 

©gebe  auf  etwas  grûnbcn. 

Bas-fond , s.  m.  eine  Untiefe,  ein  feidjter 
Ort  im  »ftccrej  it.  ein  tiefiiegenber 
©oben. 

Basilaire,  aefj.  c.  T.  os  basilaire,  baÔ  £cil* 

bein  ber  Jpirnfcbate;  it.  (©otan.)  wa* 
gut  ©afi$ , ©runblage  gehört. 

Basilic , s.  m . ber  ©aßliöf , eine  fabelhafte 
giftige  ©cblange  ; it,  eine  fubamerifaroi* 
febe  21rt  £ibed)fen  ; it.  ©afilicum,  ©a- 
ftlienfraut;  it.  alte  81rt  frangößfebea 
Äanonen. 

Basil icon,  s.m.  T.  bte  ÂOtttgôfûlbe,  eittC 
gut  ©iterung  bienlicbe  ©JUnbfalbe. 

Basilique,  s.f.  T.  ein  hohe*  ptid)tigf^ 

©cbdube  ; it.  eine  J>aupt*  ober  î)om* 
îird)e  ; veine  basilique,  T.  Oie  Jjaupt« 
aber  be$  ©orberarmô  ; it.  la  basilique, 
ober  les  basiliques , bic  ©ûmmlung  rô- 
mifeber,  auf  ©efebl  beö  Äaiferö  ©afî* 
liuö , inô  ©rieebifebe  überlebter  ©efebe* 

Basin.*  s.  m.  eilte  ^rt  feinet  ©ard)ent; 
©owbafin , vuig.  ©ommefin. 

Basiogiosse , s.  m.  T.  ber  $îuôfel , ber  bie 
3ungegurùcf  unb  einwirW  giebt. 

Bas-métier , s.  m.  (©ortenw.)  eine  21ct 
flciner  SBeberßubl. 

Basoche,  s.f.  ebem-  baô  ©ericbtbcr  pari* 
fer  tyarlantentöfcbreiber. 

Basque,  s.f.  T.  ber  ©djoß  ait  einem 
SöammeO  ober  »Otannärocf  ; ber  9(ocf- 
fdioß;  it.  baô  ©lcd)  ober  ©lep , weld)cS 
bte  £)ad)bccf er  gegen  bie  ©cffparrcn  ober 
©rabfparren  hinter  bie  Riegel  legen. 

Basque,  s.  m.  bie  ©proche  ber  Basques, 

b.  i.  ber  ©ewohner  einer  ©egettb , am 

$Uße  ber  ^preniett  J tambour  de  basque, 
eine  ©djeUentrommel ; tour  de  basque, 
i>ad.  baé  ©ein*Unterfcblage«. 

Basrelief,  s.m.  halbcrhobene  ©ilbhaucv* 
Arbeit;  ein  ©aörclief. 

Basse,  s.f.  (5Ruflf.)  bft  ©üß  î it.  ein 
©afftß  ober  ©aßfanger;  it.  eine  ©aß* 
geige;  basse  de  viole,  große  ©aßgeige 
mit  7 ©aiten  ; — de  violon , Heinere 
©aßgetge  ; basse  fondamentale  , bet 
©runbboß;  basse-continue , ber  beglci* 
tenbe  ober  ©eneralbaß  ; basse-contn»ime, 
obligater  ©aß;  bajse-eontre,  fo  viel  alë 
basse;  basse-taille,  tiefer  £enot  Ober 

j^enortß. 

Basse-rour,  s.  f.  ber  Jr)ubttcrhof,  fSiebbof, 
^oUbofic.;  it.  ber  Jç>of,  wo  bie  fpfer* 
bcßülle,  SGBagenremifen  jc.  ftnb;  ser- 
vante de  basse -cour,  eine  ©iebmflflbi 


ioS 


Bass 


nouvelles  de  basse-cour,  prov.  faîfcpe , Doit 

gemeinen  Eeuten  perrùprcnbc  Ôîeuig* 
feiten* 

Basse-eau,  s. f.  T.  niebrige*  ©affer;  bie 
€bbe* 

Basse  fosse,  s.  /.  eine  3rt  .fie  lier* 

Basse-lisse  » s.  f.  eine  auf  bem  horizontalen 
Sffiebetfiupl  au*  ©eibe  unb  ©oüe  mit 
Figuren  genurfte  fcrbcit  ober  £apete. 

Basse-lissier , s.  m . ein  £apcteiweber  in 
©ûffeliffe* 

Bassement , adv.  ßg.  nicbertridjtig  ober 
niebrig;  p&belpatt. 

Basier , v.a.  ©olle  in  Eeimtraffer  tauchen* 

Bass« , s.  f.  piur.  T.  verborgene  ©anb» 
banfe  unb  Reifen  ; Untiefen. 

Basses- voiles  , s.  f.  plur.  T bie  Unter# 

f fcgel. 

Bassesse,  s.  f.  bie  fftiebertrachtigfeit  ; *'• 
Oîiebrigfeit  ber  Jperfunft,  be*  ©tanbe*, 
ober  ber  ©lucf*nmfUnbe  ; *7*  Da*  9îie» 
brige , UncMc  bei  ©tpl*. 

Basset,  s.  m.  etn  £)ach*punb;  ßg.  fam. 
ein  furjbeinicpter  , furjfdjenfeiiger 
SRenfch* 

Bas3c-taiiie,  s.f.  (•Bilb^aucr')  ctttc  TVeiTbcr* 
pabenc  Arbeit,  ein  *8a*reltcf  ; it.  f.  Basse. 

Bassette,  s.  f.  ba*  95üjTctfpicI,  eine  2trt 
Äartenfpiel. 

Bas>iers  , s.  m.  pl.  ©anbbinfe  itt  #lûtfen. 

Bassiie , s.  f.  ber  ©teinbrech  , ein  .fttnut. 

Bas  in , s.  m.  ba*  Reefen , eine  flache  qrofie 
©Thaïe,  ©chftjfel  î it.  ©agfchale;  it. 
33arbierbetfen  ; lY . (à  laver  les  mains, 
les  pieds,)  jfxtnbbecfen  , ftufjbecfen; 
it.  (de  chambre)  .ftammerbeef en  ; it.  ba* 
©aiTerfiutf  ; ber  Umfanq  eine*  ©pring# 
brmtnen* , worein  ba*  ©affer  fiïlt  ; it, 
eine  mit  iScrgen  eingefchloffene  fchône 
€bene  ; — de  fontaine , ein  Brunnen* 
beefen  ; — oculaire,  ein  &ugenbob;  — 
de  confrérie,  bû$  (SoUccten  beefen  ; it. 
(de  port  de  mer,)  ber  innere  jT>afett ; 
(©lûtfftfileifer)  ©^leiffchûfîef;  (SOtaur.) 
ta*  $a(d)bette;  (@irtn.)  bie  becfcnfôr* 
wiae  Çtgur  einer  QMume  ; (Slnat.)  baé 
beefen  (amUnterïeibe;  ) aller  au  bassin, 
auf  ben  9îad)tflupl  geben  ; einen  ©tupï» 
gang  hüben,  (f.  auch  cracher.) 

Bass, ne , f.  eingrofif*,  weite*  nnb  tic# 
feö  ^5ecfm,  eine  ©cfwfîel  ; (93udjbr.) 
bie  Jeuchtmulbe.  (f.  aud)  bassin.) 

Bassiner,  v.  a.  wirmen  mit  ber  ©irm» 
Pfanne; Chirurg.)  einen  feuchten, mar# 
men  ober  palbwartnen  Umfdilag  auf# 
legen;  it.  T.  ein  ©artenbeet  nur  ein 
wenig  begtefen , befprußen. 

Bassiner,  s.  m.  bie  ^fmbpfannc  an  einem 
©chtcfigewepr  ;*  it.  bie  Stile  am  £eitch< 
ter;  (2tnat.)  ba*  9tier?nbecfen;  it.  gcl# 
ber  $afcnenfüff,  eine  ^Blume  ; it.  qvf 
ein  Heine*  ©d)a(d)cn  ; it.  ol.  eilte  Slrt 
©turmpauben. 
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Bassinoire,  s.f.  ber  'Settwirmer,  bie  ©&rm- 

Pfanne. 

Basson,  s.  m.  ba*  Sagot;  it.  ein  Jagotiff* 

Bastint,  te,  adj.  fam.  hinreicheno»  (P. 
tyerfonen)  einer  ©ad>e  aewadjfcn. 

Baitr,  s.  m . (£ombetfptel)  bie  Q5afia  ; vulg. 
ba*  ^reffelbauö. 

B<»ste ! interj  genug!  genug  bapon  ! 

Basterne , s.f.  etncSlrt  aïtgolltfcher  ©agetr* 

Bastide,  s. f.prvi.  ein  tanbpau*  ; £u|fhau*. 

Bastille,  s.  f.  oi.  ein  feftee  ©chloö  mit 
3mingcrnj  /7-bie  tBafhile,  ein  cbemab- 
Itge*  ©taategefângmf  *u  ^ario.  t 

Baitiiié,  ée,  adj.  j,©ap.)  mit  i^hürmen 
ober  umgefe&rten  Rinnen  »erfepen. 

Bastingue,  s.f.  bie  ©chanjfleibung  ber 
Äriegöfchiffe. 

se  B istingunr , c.  riß.  T.  (©d)i(ff.)  bit 
©dtaitjHeibung  oorjieben. 

Ba  t:onrt  s.m.  bie  ’öaftep,  ba*  ^olltpetf, 
bie  iB^llion  einer  Heftung.. 

Bastionné,  ée,  adj.  baftepférmig. 

Barrir,  v.a.  (i)utmacher)  einen  J^ut  Iu- 
bern , mit  feinem  Jjaar  überleben. 

Bastonnade,  s.f.  fam.  ©tOCffd)ldge,  ^5rÜ' 
gcï  ; vulg.  eine  IJkügeltuppe. 

Bastonner,  v.  a.fam.  mit  bem  ©tOCf  üb* 
prugeïn;  (f.  auch  bätonnri) 

Bjsrude  , s.f.  T.  eine  2!rt  îîcçe  jum  $ifch- 
fang  in  ©aljtcichcn. 

Bis-ventre,  r.  m.  ^er  Untcrbaucp,  Unter- 
leib ; vulg.  ©chmeerbauch. 

Bas-voier , s.m . T.  ber  niebrtge  ^iug  ber 
Stcbpupner,  ©ad>teln  ic. 

Bat , s.  m.  ol.  ber  ©cbmanj  eine*  ftifche*; 
entre  oeil  et  bat,  T.  jtotfchcn  ÄOpf  unb 
©d)tpani* 

Bât,  s.  m.  ber  ©aumfüttel  ber  £aftthiere; 
cheval  de  bât,  etn  'JJücfpferb;  ßg.  bum- 
mer $erï;  Prov.  fam.  et  vuig.  vous  ne 
savez  pas  où  le  bât  me  presse,  ipr  Wifjt 

niept,  mo  mich  ber  ©chup  brurft;  qui 

ne  peut  frapper  l’âne.  Se  venge  sur  le  bât, 

man  fchtôgt  auf  ben  ©acF,  unb  meint 
ben  €fe t î b.  i.  wer  fich  an  einem  ©dmï- 
bigen  nicht  riehen  fann,  rid>et  ftch  an 
einem  Unfchulbtgen;  elle  est  rembourrée 
comme  le  bât  d’un  mulet,  ftc  pat  jeptt 
îHocFe  über  etnanber  an. 

Bât-ge,  s.  m.  T . ber  »^n  £ûfltbieren* 

Bataille,*./.  bie©chlacht;  rV-btc @d>farf>t- 
Otbnung  ; ( f.  aud)  combat , action  , af- 
faire unb  joumé*-;)  (totaler)  ein  Q&a- 
tatttenfluefj  it.  eine  2ïrt  .^artcnfoiel  5 
bataille  navale , eine  ©cefcblflcht  ; ba- 
taille rangée,  eine  förmliche  ©chlaeht, 
tvo  bepbe  ^ccrcin  ©cplachtorbmmg  fie- 
pen; champ  de  bataille,  ba*  ©Ct)Iad)t- 
fclb , 'lie  ©gpltfattï  cheva'  de  bataille, 
ein  ©trcitbengfl  ; ßg.  lai  ©tecfenrferb, 
ber  £tebltng*gcbanfe;  corps  de  bataille, 
lai  SXttteltreffen;  livrer  bataille,  tint 
©cplacpt  liefern* 
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Bataillé , ée,  adj.  (®ûp,)  »irb  DOIT  einet 
©Ipcfe  mit  einem  Älpppcl  (bataii)  ppn 
ûitbrcr  Jarbc  getagt. 

Batailler y ».  n.  jam.  heftig  ftr  eiten  / fid) 
herum  janfen. 

Batail.iére , s.  f.  T.  bie  ©d)UUr  ail  bet 
Ælappcr  einer  üDCu^le, 

Bataillon,  ».  m.  bas  ©ataidpn. 

Bâtard,  arde,  adj.  et  subst.  eîil  auftCY  bet 

€fte  erzeugtes,  ein  uuûchteô,  uneheliches 
Äinb/  nilg.  ein  ©aftarb , {pop.  S)mtn* 
ftnbi)  fig.  ( P,  Zitieren  ) unàcht;  ein 
©aftarb;  (non  Dbft  nnb  anbern  ©in» 
gtn)  nicht  pon  guter  2irt;  fdilecht;  it. 
ÛUggeartec;  T.  iaigrur  bâtarde,  £ud)» 
breite,  bte  nid)t  pembitungSmiftig  ift; 
pâte  bâtarde  , titt  Çfôittelteig  ; lettre  on 
écriture  bit arde , fine  3Âittclfd)rift , J»i* 
feben  ber  ronde  unb  geschobenen  ©chrift; 
porte  bâtarde , eine  grofte  J^austhtirc, 
( bod)  feine  porte-Cv.chère  ; ) bâtarde , 
(©ddoffer  te.)  eine  ©orfeile;  papier  bâ 
tard,  f,  chairvpi  ; voile  bâtarde , bûé  gtpftte 
©egel  auf  ben  ©aleeren  ; pleurésie  bâ- 
tarde, bas  faïfd>e  ©eiten  ftechen. 
Bâtarde,  ».  f.  bie  SDîittelfcbrift  ; it.  ein 
2Cd>tpfunber,Ofanone);  it.  baSgrôfite 
©aleerenfegel. 

Batardeau,  ».  m.  T.  eine  Strt^amm  pber 
Sibbimmun g;  ($orttftcat.)  ein  jQucr* 
bamm  / eine  Sffiehr. 

Batardière , ». J.  (©irtn.)  eine  3Sartfchule, 
wo  man©aumc  ju  einem  fronen  îôuchs 
îie&t. 

Bâtardise,  ».  f.  bie  uneheliche  ©eburt,  ber 
©tanb  eines  unehelichen  ÆinbeS. 

Batate,  f.  Patate. 

Bâté,  f.  Bâter. 

Bâte,  s.f.  (©chwertfeger)  ber  polirte  unb 
glânjenbe  £heil  ber  Z)fgfnfitnae , auf 
»eichen  bet  ©riff  befeftigt  wirb;  (©pib* 
Arbeiter)  ber  SXing,  »eichet  (entrecht 
um  ben  ©oben  einer  ÇobacfSbofe  befe* 
#igt  ift  ; (Uhrm.)  ber  SKtng  eines  £a* 
fchenubrgebaufeS,  »eichen  man  gleich 
bepm  Aufmachen  beS  2)e<felringS  ge* 
»ahr  wirb;  (^inngteficr)  ginnplattcti, 
»eiche  jum  ©inlegen  benimmt  fmb. 
Bateau,  s.  m.  ein  ftluftfcbijfï  *f-  T.  baS 
Jpolsiocrf  eines  ÄutfchenfaftenS;  bateau 

de  charge , ein  £aftfd)iff } bateau  pêcheur, 
ein  ^ifchern ad) en  ; il  est  encore  tout 
étourdi  du  batau,  pro v.  f,  étourdi. 
Bareiage,  s.  m.  bie  £afd)enfpielcrei);  fig. 
©etrugereu. 

Bateiée,  ».  f.  eine  ©chtffslaft;  ©chifFSla* 
bung;  fig-  bad.  ein  Jpatifen  pber  ein 
©chwarm  2eute. 

Batélnnent,  f,  Battelement. 

Biteiet , ï.  m.  fin  $ahn , ein  ©chtffchen. 
Ba*eleur  , s.  m.  ein  £afchenfpieler  ; it. 

©auflet/  gKarftfchreper. 

Bateleuse , s.f.  eine  SafcbenfpicUtinn, 
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Batelier,  s . m.  ère,/  fin  ©djiffet;  eine 
©chiifctinn. 

Bâter,  ».  a.  ein  Saftthier  fattcln,  ihm  ben 
©aumfattel  au  (legen. 

Bâté , ée , part,  et  adj.  grfattelt  ÎC. , f.  bâter  ; 
Fig.  et  Prov.  vulg.  un  âne  bâté , fin  bum* 

mer  ©fel  ; ungcfdjicf ter  $erl  ; l’âne  du 

commun  est  toujours  le  plus  mal  bâté,  fût 

bas  gemeine  ©cfte  forât  man  am  we- 
nig flcn. 

Bäu , j.  m.  (©öuf.)  bie  gnfamme  nfugung 
einer  ©tnfafTung  unb  überhaupt  ber 
pornehmften  ©tuefe,  bie  jufammen  ein 
©aujes  auSmachen;  it.  ber  ©runb  §u 
eingelegter  Arbeit;  (©chneiber)  bec 
Stnfdilagfaben  , SXethefabcn;  (Uhtrn.) 
baS  (Seftelle  einer  £heilfd)eibe>. 

Bâti« , s.  m.  fin  ©aumfattler. 

Batifoler,  v.  n.  f am.  fd)4ferit , tSnbeltt» 
Äinbereo  treiben. 

Bâtiment,  s.  m.  ber  ©au;  baS  ©ebiube; 
«Bdjifirf.)  iebcs  ©d)ltf  ober  Jdbrjeug. 

Satine,  s.  / (©aUp)  bie  einfache  î&xt 
©attel.  Éâ 

Bâtir , v.a.  boueit^Pn  ©ebiube  auffuh* 
ren  ; fig.  auf  etwas  bauen , fid)  auf  et- 
. was  perlaficHi  (©chnciber)  pcrlarcn 
heften,  ju  gaben  fd)lagcn;  (i)utnt.) 
ben  i?Ut  formen;  bâtira  chaux  et  à ci- 
m«-nt,  bauerhaft  unb  feji  bauen;  (f, 
aud)  chaux). 

Bâti,  ie,  part,  et  adj.  gebaut  1C.  f.  bâtir j 

i bkn  bâti,  (p.  ^erfonen)  »Phi  gebaut/ 
Wahl  gewachfen;  Fig.  ( metff  m.  p.  ) 
un  grand  mai -bâti,  fin  grpfi'ft  Ullgf* 
fialter,  ungefehiefter  äKcitfch  ; »I  est  • 
amsi  bâti,  fp  fieht  er  aus,  fo  i(l  er  gear- 
tet; je  me  sens  tout  mal  bâti , /u/71,  mit 
ifl  gar  nicht  recht. 

Bâtisse,  s.f.  bec  ©au;  bie  ©auart;  it.  bie 
Unternehmung  eines  ©aucS. 

Bâtisseur,  s.m.fam . ein  ©gunatt/  ©CU^ 
luftiger;  a.  ein  fchlcchter  ©aumetfter. 

Batissoir,  s.  m.  (©ôtteher)  ein  ciferner 
9letf  jum  3ufammenfûgen  ber  göft- 
bauben. 

Batiste,  s. f.  eine  2trt  fehr  feiner  Ecinwanb; 
Âammertuch,  ©atift. 

Bâ:on , j.  m.  ein  ©toef,  ©tab;  ©teefen; 
<prugel  ; it.  eine  ©lange , ©.  einer 

glagge,  (glaageitftpcf  ) einer  Äreujfah- 
ne,  eines  ifreujes  ic.  ; it  .bie  âfreuj* 
fahne  fclbft;  it.  per  <Pfuh(  arn  ©âulen- 
fll#  î bâton  à deux  bouts  , ber  ©pring- 
ftpcf  î bâton  de  perroquet,  ein  ^JapO- 

gapenftoef  ; it.  ein  fletneé , fàmaletf 
j»pau5  ppn  mehreren  ©lo  Fwerfen  ; ?'ân,n 
à mèche,  £untenftpcf  , bâton,  (3Kufîf) 
bas'  ^aftieichen;  it.  ber  ©antprftab,  bie 
©apeUmetftcrrpUe  ; bâton  «te  Jacob,  f, 
arbal^striMe  ; bâton  de  commandemeut , 
ber  ©ommanbpftab  ; bâton  de  cire  d’Es- 
pagne, eine  ©tange  ©iegeltocf;  Fig.  et 
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Pro f.  bâton  de  vieillesse  , bie  tttt 

Slltcr;  le  tour  du  bâton,  ©portelu  / 
SUcibenjien , <fteben»orthcile , ®elb  , 
©efchenfC/  womit  man  fiel)  betfedjen 

läßt;  la  garnison  est  sortie  de  !a  place  le 
bâton  blanc  à la  main , bit  ©armfbll  bat 

*f)nt  ©ewehr  unbf©agage  aus  berge* 
Jung  abjicben  mutTcn;  être  réduit  au 
bâton  blanc,  flm  ©ettcltfab  fcpn ; mener 
qn.  le  bâton  haut,  einem  hochmuthig 
befehlen  ; faire  faite  qch.  à qn.  le  bâton 

baut,  einen  mit  ©cwalt/  mit  prügeln 
%U  CtWBS  tretben  ; tirer  au  court  bâton 
avec  qn. , fom,  mit  einem  über  etwas 
ftreiten  / janfen  î frire  sauter  le  bâton  a 
«jn. , einen  wiber  SSiUen  ju  etwas  brin- 
gen J ihn  gingen  J parier  à bâton  rom- 
pu. obtteBufdinnienhang  rebeit/  faire  qch. 
. i bâton  rompu,  jtucfweife  (nicht  unun- 
terbrochen) on  etwas  arbeiten;  dormir  à 
bâton  rompu,  unmbig  fdjlûfenî  être  assuré 
de  son  bâton , fein«  ©achc  gewiß  fepn. 
3âtonnée,  s.  f.  (©cflfff.)  ein  $umpcnjug 

SCBafFer.  flfjy 

Bâtonner,  v.cl  pruiJWfl  abprugcln;  (jur.) 
einen  Slttifcl  als  ungültig  auSßrcichen; 
it.  $ tfch$cug , ©erPÎetten  brechen  ; it. 
über  einem  ©toef  weiter  machen/  j.  ©. 
£anbfchuhc. 

Bâtonné,  ée , part . et  ad j.  f.  bâtonner. 
Bâtonnet,  s.  m.  bie  sOîiitfe,  ein  an  bepbcn 
€nben  îugefpiçtcs  jpôljchnt,  womit  bic 
Äinber  fpielen  ; it.  bas  SRinfenfpiel. 
Bâtonnier , s.  m.  ehem.  ber  ©tabhalter  ober 
©tabtrdger  einer  ©rüberfehaft  ober 

gunft;  bâtonnier  des  avocats,  ehem.  Ctn 

2lb»ocût,  ben  feine  Kollegen  far  eine 
3eitlang  ju  ihrem  SSorfleber  erwählten. 
Batrachite,  s.f.  ber  grofchftcin. 

Batrachus,  s.  m.  T • ber  grofeh  / ein  3un» 
gcngefd)wur. 

Battage , r.  m.  bas  ârefdien  ; it.  ber  ^Dr e- 
fcherlohn;  it.  bas  ©d)lage«bcr  Sßolic; 
bas  ©tampfen  beö  ©chießpuloerS  ; it . 
bie  3eit  fo  man  auf  biefe  Arbeiten  »er* 
wenbet. 

Battant , r.  m.  ber  ©locfenfdjwengel , 
.Klöppel;  it.  ber  £hwtflmîef/  genfter* 
flugel,  £abcnfïùgel,  ©chranfflûgel 
(©ddofler)  bie  £hûrflinfe;  (îBcber)  bie 
.£aöc,  toomit  ber  CEiufchlaqSfaben  an  ben 
fchon  fertigen  £hcil  beS  ®ewcbcö  ange- 
schlagen wirb  ; (CKuUer)  ber  «Kuhmagd, 
welcher  ben  ©dmh  beS  SJtuhlrumpfS 
Jittern  macht  ; battant  de  loquet , ber 
Älinfenfchaft  an  einer  $hûre;  armoire 
à deux  battant  , ©chranf  mit  einer  ge- 
brochenen £hure. 

Battant,  te . part.  et  adj.  f,  battre;  nous 
les  menâmes  battant  jusqu’à  leur  camp, 

wir  feblugen  fte  bis  in  ihr  £agcr;  porte 
battante,  eine  £fmrc,  bic  »on  felbft  $u* 

fdttt ; tgjabQur  battant,  unter  £tommel» 


fchlag;  fig*  öffentlich/  ohne  ©eben; 

sortir  tambour  battant,  mit  flittgcnbcm 
©piele  auSjicheitî  un  métier  battant,  T. 
ein  Söcrffluhl  / ber  wirflich  im  ®ang 

id;  mener  qn.  battant,^,  einen  Itad) 
feiner  pfeife  tanjen  laßen;  un  habit  tout 
battant  neuf , vuig.  ein  funfct  * nagel- 
neues  Äleib. 

Batte , s.  f.  T.  ein  holjerner  ©djl&gel , 
eine  £enn»atfche,  womit  man  bie£enne 
tour  ©cheune/  ben  ®ang  eines  ®ar- 
tenS  :c.  gleich  unb  eben  fchldgt  ; it.  ber 
©tößel;  it.  Älopfftecfen;  it.  bas  £lopf» 
eifen , ber  Äorbhamer;  it.  3Bafd>blâuel; 
baSSBafchbretî  it  bie  J>arleftnspritfd>c; 
it.  ber  ©utterßößel;  it.  £opf  einer 
©chlagracf ete  ; it.  £honfd)lÂgel  ; bat- 
tes , bie  ©attclpolfter. 

Battée,  s.f.  fo  »iel  papier  als  ein  35ucb» 
binber  auf  einmal  fchlagen  faim. 

Battèlement  s.  m . T.  bie  Dachtraufen» 
Siegel. 

Battement,  s. m.  b«S  ©chtagen , Älopfen, 
battement  de  coeur,  bûS  loptcn î 

— d’artères,  ber  $ulSaberfd)lag;  — de 
mains,  baS  i>i\nbeflatfd)en î — d’épée, 
ein  ©chlag  mit  ber  .tblinge  auf  ben  5)e- 
gen  beS  ©egncrS  ; it.  ein  £>oppeltriflcr 
im  ©ingen;  (©auf.)  bie  ©chlagleifre 
über  ber  gugung  jweper  £bur  - ober 
genderfliigel;  (îîanjf.)  bie  ©attirung 
(mit  bem  eine«/  ta  bie  £uft  gefchwun* 
genen,  gußc;)  (gcchtf.)  bie  ©attute. 

Batterie , s.  f.  bic  ©d)lAgerep , ein  ©treit/ 
wobep  cSju©d)ligen  fommt;  biegauft- 
flopferc»;  (âîricgsw.)  eine  ©atteriC/ 
eine  ©tucfbettung;  batterie  enterrée,  tief» 
liegenb;  — croisée,  frcujweisfchießenb; 

— en  barbe,  en  barbette,  bie  ©ttlUwcht 
beflreicbenb;  — en  rouage,  auf  baS  Sta* 
berwerf , bie  £affeten  gerichtet  ; — de 
revers  ou  meurtrière,  »Ott  hinten  $U  fd)la* 
gcilb  ; — en  écharpe  ou  de  bricole , ftrf i* 
fcttb  î — par  camarades , in  gleidlft  £t* 
nie  fchießenb;  — à ricochet  , ju  SXoU- 
unb  ©pringfchüjTcn;  it.  berî)crfcl  auf 
ber  Sunbpfanne  ; (©auf.)  ber  SXammcl- 
blocf,  bie  pfähle  einjufd)lagett;  (^>ut- 
mad)cr)  baS  ©alfen;  if.  bie  Sôerftfdtte 
baju;  it.  ein  »oller  ©aitenfehlag  auf 
ber  Sitter;  it.  (du  tambour)  ber  £rom* 
mclfdilag;  ('ÎJapierm.)  baS  ©tampfen; 
it.  ber  ©oben  eines  feinen  ©iebS; 
(&utm.)  bas  ©tampfen/  bie  ©tampfc; 
batterie  électrique,  bie  clfftrifdje  ©at* 
terie;  batterie  des  gobelets,  baS  ©pif» 
len  ber  £ûfd)enfpteler  mit  ben  ©ediern; 
batterie  de  cuisine,  baS  Âupfergefduvr / 
Âûchcnacrithe  (pon  Äupfer , ÇOîcûing  / 
©lech  / €ifcn  î)  mettre  le  canon  en  bat- 
terie, bas  ©cfchuij  auf  bie  ©ettung 
fuhren  unb  aufpflànjett  ; Fig.  dresser 
une  batterie,  eine»  SlnfchlflS/  ein  3)iit* 
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tel  erftimm  unb  anwenben  ; changer  de 
batterie , neue  Mittel  ergreifen  ; U a une 
forte  batterie,  er  bebient  ftcb  jwecftnrtßi* 
qtv  »Kittel. 

Batteur,  *.  m.  ein  (Schlager,  ßlopfjager; 
batteur  d’or,  ein  ©olbfcblÄger  ; — en 
grange,  ^refdjer;  — de  soude,  (gtbfter 
in  einer  apotbefc;  — d’étain,  ber  <9>pie* 
gelfoliof4)Iiger;  — d’estrade,/g.  ein  auf 
Äun&fe&aft  außgcfchicfter  Reiter  ; — de 
pavé,  de  chemin  ,ßg.  vulg.  ein  tyflafter* 
tretet  , gaulenjet , fcagcbieb. 

Battitures , s.  f.  pi.  T.  ber  Jpümmerfdrtag, 
Battoir,  s.  m.  T.  ein  böljerner  @d)làgel; 
it.  ber  28afd)blÄuel;  it.  bie  £ennpatfcbe; 
it.  baß  Racfct,  ben  $aU  j«  fcblagen; 

(f.  batte.) 

Battoir,  s.  f.  baß  33utterfa§. 

Battoiogie,  s.f.  T,  unnuße  28ieberbolung 
beß  ®e  fügten  in  einer  Rebe. 

Battre.  «.  a.  irr.  fcblagen;  (BcblÄge  geben; 
prügeln;  it.  uberwinben  ; fcblagen;  it. 
fr  ft  unb  bid)t  iufammenfcblagcn , ftam* 
pftrn;  it.  bcraußfdftagen,  beraußflopfctt; 
it.  tief  bineinfddagen;  it.  bcruntcrfdfta* 
gen;  it.  jerfaf  en , in  Heine  (Stucfe 
faßen;  it.  bin  unb  brr  fcblagen  ober 
* treiben  ; T.  eine  @tabt  mit  Äanonen  bc* 
fc bieften;  — en  raine,  §u  ®runb  fcbie- 
ftni  battre  qn.  en  ruine,  fg.  einen  OUfÖ 
Sleufterfte  treiben;  battre  en  rouage,  auf 
biegafeten  unb  auf  baß  RÄbctwerf  einer 
feinbHcben  Batterie  fcbicßen  ; battre  une 
tapisserie,  außHopfen,  battre  la  caisse, 
le  tambour,  bte  irommel  fcblagen  ober 
ritbren;  — le  fer , ober  blofj  batue, 
fd)mici)tn;  battre  le  fer  à chaud , toantl 
ftbmieben;  battre  le  fer,  ($ed)tf.)  bftcrß 
fed)ten;  battre  le  bled,  ober  en  grange, 
btefc&en;  — du  chanvre , jpanf  brecbcn; 

— le  fusil , Jeuer  fcblagen  ; — un  noyer, 
Pie  ®aUnûffe  oom  tôaum  abfcblagen; 

— des  oeufs , ©pet  tubten  ; — du  beurre, 

fButter  machen  ober  fcblagen;  buttern  ; 
. — un  entrechat , tfabtiolen  fcblagen 
«ber  fdmeiben;  — u mesure,  ben  £att 
fcblagen;  — monnoie,  ©clb  fcblagen; 

— à la  terre,  einen  3cug  mit  (Srbe  unb 
SBBaffee  walfen;  — a sec,  ohne  2ßaflcr; 

U carte,  harten  fpielen;  — les  car- 
te»» bie  Âartcn  mifcbeit  ; — les  murs  de 
-MU« , (».  einem  ^iuffe)  bie  @tabt* 
flauem  anfpublen  / anftieëen  ; — - la 
poudre  ober  la  poussière,  (ooit  tyferben) 
mit  ben  ftuften  fd)arren  ; it.  einen  ûUju* 
fur|en  Schritt  geben , unb  niebt  red)t 
fort  rürf en  ; Fig.  et  Prov.  — le  pavé, 
oaß  ÿfafter  treten  ; alß  ein  SKuftiggÄn* 
gerperum  jieben;  — la  forêt,  (Sftgcr) 
ben  SBalb  burcbftrcifen  ; — l’estrade 
ober  U campagne,  ftteifen  ; it.  überall 
berumrieben;  im  Reben  außfebweifen; 
& wapufinnig  reben;  phantafteen;  it. 


unbefümmt  antworten,  außweitben; 

— bien  du  pays , toeit  herum  reifen  ; 

— la  semelle  , gufÖ  @d)Uftctß  Etappen 
reiten  ; — le  caillou  ober  l’eau,  oetgeb- 
liebe  Arbeit  tbu«;  — froid  à qn.,  ftcb 
gegen  jemanb  faltftnnig  anfteQen  ; — les 
oreilles  à qn.,  einem  beftânbig  mit  oer» 
brieflichen  SHeDeu  befcbwcrlicb  fallen; 

— le  chien  devant  le  lion,  einem  ©erilt- 

gern  einen  Söerweiß  geben , bajj  es  bec 
Größere  merfen  foU;  — le  chien  devant 
le  loup,  fid)  fteUen  alß  fei)  man  ftcb 
feinb,  um  jemanb  ju  betrugen.’ 

Battre,  v.n,  — des  mains,  mit  bett  Jp5tt- 
ben  Hatfcbcn;  $cofall  jufïatfcben;  — 
des  ailes,  bie  Jlugel  fcbwtngen  ober  bin 
ltnb  ber  fcblagen  ; le  tambour  bat , bie 
Trommel  wirb  gerührt  ; Fig.  et  Prov . 
battre  en  retraite,  ftcb  PD»  etwaß  loß  jU 

machen  fueben;  ftcb  au«  ber  ©efeUfcbafr 
wegbegebeu  Î battre  de  la  tète  contre  un 
mur , mit  bem  Äopf  an  bie  2Banb  ren- 
nen; le  coeur  lui  bat,  ibm  Hopft  bag 
^erj;  le  fer  d’un  cheval  bat,  flappert; 
il  ne  bat  plus  que  d’une  aile , eß  TOtU  mit 

ibm  nicht  mehr  recht  fort;  le  sohi  bat- 

toit  1 plomb  sur  la  terre,  bte  @0nnen- 

ftrablen  fielen  fenfreebt  auf  bie  ërbe; 
le  cheval  bat  à la  main,  baß  ^Jferb  Wirft 
beftinbig  ben  Äopf  auf  unb  nieber. 

Sebattte,  v.réfl-  (contre  qn.,)  ftcb  fd)lû- 

gen , ftcb  mit  jemanb  raufen , balgen  ; 
mit  jemanb  fecbtcn;  — à l’épée,  ftcb 
atlf  ben  ^Oegen  fcblagen;  — en  retraite, 
ftd),  unter  beftanbigem  ©efecbte,  ju- 
rudrieben;  — à la  perche,  (ü.  Ralfen) 
an  ber  ©tange  flattern  ; ftcb  pergeb- 
lief)  martern. 

Battu,  ue , part,  et  ad},  gefcblûgett  , gC- 
Hopft,  geftoften  ÎC.  f.  battre;  chemin 
battu,  gebahnter  SBcg,  gangbare  Strafte; 
avoir  les  yeux  battus,}?^.  ttUbe,  mattC 
SlUgeil  baben  ; avoir  été  battu  de  l’orage, 

oom  ©cwitter  hart  betroffen  worbm 

fepn ; tapisseries  battues  d’or  et  d’argent, 

Tapeten , bie  mit  oiel  @olb  unb  @ilbcc 
burcbwirfet  fttlb;  Fig.  et  Prov.  être  battu 
de  l’oiseau,  oon  einer  COtcnge  Unglucfß- 
fdttcn  gûiti  niebergefcblagcit  fepn  ; autant 

vaut  bien  battu  que  mal  battu,  eß  gebet 

in  einem  Slbprugcln  bin  ; nur  braö  $u- 

gefdjlagen  ; avoir  les  oreilles  battues  d’une 
affaire,  etwaß  lange  genug  mit  35er- 
bruft  angebort  baben.  ~ 

Battu,  s.m.  platter  ©olb*  ober@ilberbrabt. 
Battue,  s.f.  T.  baß  Klopfen  auf  bie  ißüfdie, 
um  baß  3Bilb  beroor  ju  jagen  ; it.  bie 
.flopt'jagb. 

Batture,  s.  f.  T.  cjttC  2lrt  SÖCtgolbUngi 
ein  ©olbftrnift. 

Battures,  s.f.pi.  T.  gefÄbrlicbe  Oerter  in 
ber  @ee,  wo  feiebter  ®runb  unb  oicl« 
Älipptn  unb  ©aubbdnfe  ftnb» 
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Battus,  s.  m.pi.$it  ©eiôler,  eine  Strtvon 
©chwArmern. 

Bau,  s.  m.  (©c&ifff.)  ein  Ouerbalfeu/  ber 
baö  93erbecf  wufûmmeuhAlt. 

Baubi,  s.  m.  T . ein  Seller,  ein  5uch$* 
ober  Jpafenhunb. 

Baud,  a.  m.  T . CMC  2lrt  30inb&UllbC  ÛUÔ 
ber  Q5ûrb«re0/  sur  £irfd>jagb. 

Baudes , s.  f.  pi.  T.  Die  ©enfflcine  an  ei- 
nem ftifchgarne. 

Baudet , s.  m.  ein  £fe I ober  SXeitefel  ; ßg. 
Jam.  ein  bummer  Äerl;  it.pl.  baö£oli- 
geflell  ber  ©retféneiber, 

Baudir,  v.  n.  Die  £unbe  :c.  $um 
aufmuntern. 

Baudouiner,  o/.bie  Sfelintt  befpringen. 

< Baudrier , s.  m.  baö  SBebrgepAnge,  ©d)ul* 
tcrgehAnae  (fur  ben  iDegcn;)  it . ber 
Orionögurtel,  ein  ©cflirn. 

Baudruche,  s.  f.  T.  bu$  ©OlbfchlAgcrhAut* 

chcn. 

Baufrer,  baufireur,  ol.  flatt  bâfrer  etc. 
Bauge , s.  f.  eine  2trt  Sroguct. 

Bauge , s.  f.  T.  ba$  £ager  eine?  »Üben 
©cbweineö;  it.  eine£ache  ober  tyfuße, 
worin  eö  fich  wÄljt;  it.  ein  mit  gefebnit* 
tenem  ©troh  gemengter  £ehm  jum 

grauen;  avoir  tout  à bauge , prov.  pop. 

aUeö  im  Ueberfluffe  haben. 

Baugue,  s.f.  eine  2lrt  ©eegraS. 

Baume,  s.  m . prop.  et  ßg.  ber  Q5alfam; 
SXiedjbalfam  ; it.  ba*  'Salfamfraut;  bie 
Âraufemûnje  ; it.  ber  'Salfamflrauch , 

55alfambaum»  baume  pour  les  brûlures, 
bie  ’&ranbfalbc;  baume  blanc,  eine&rt 
©djminfe*  it.  ßg.  ber  £rofl;  fleurer 
comme  baume , fe  hr  gut  riechen. 
Baumier,  s.  m.  ber  ^ûlfûiîtbaum. 

Bauquin , s.  m.  bie  pfeife  ober  bau 
robr  auf  ©laöhutten. 

Bavard , arde,  adj.  et  subst.  Jean,  (unbefon- 
netter)  ©cbwÄhcr,  tylauberer;  ©djwÄ* 
gerinn  ; vuig.  ipiaubcrtafcbc. 

Bavardage,  s.m.  ba$  ©cfcbwAl}. 

Bavarder,  v.  n.jam.  unbcfonnen  plaubew, 
fcbroaijcn;  vuig.  Matfcbeit. 

Bavarderie,  s.  f.  bie  ©diwaijhaftigfcit. 
Bavardise, s.f.  bü$  ©efcbwAfie,  ©evlauber. 
Bavaroise , s.f.  warmer  £()ee  mit  (EapillAr- 
ftjrop. 

Bave,  s.f.  ber  ©cifer  ; baS  Äinn  herunter 
fliejjenber  ©pctchcl  ; it.  ©cifer  ober 
©ebaum  toller  unb  giftiger  üfiicrei  it. 
ber  ©cftleim  ber  ©ebneefen. 

Baver,  v.  n.  geifern;  einen  ©cblcirn  von 
fich  geben;  (f.  bave;)  baver  de  rage,  vor 
$ÖUth  fch&unten;  ce  tuyau  bave,  T. 

Dicte  SKohtc  wirft  bûé  Söafter  nicht  ge» 
rabc  au$. 

Bavette,  s.f.  bû$  ©eifertùdilcin  bcrÂin* 
ber;  it-  T.  eine  bleperne  Platte  am 
Außerflen  sBorbcrthcil  einer  Êraufrôprc; 
Fig.  et  Prov%  vuig.  il  ç$t  aucorc  à la  ba- 

* 


vette , bie  Ohren  finb  ihm  noch  nicht 
trocFen;  er  hot  bic  Äinberfdmhc  noch 
Uidjt  vertreten;  ces  femmes  vont  tailler 
des  bavettes,  vuig.  bîcfe  S^CtbCt  plûU- 

bertt  unb  flatfchcn  jufammen. 

Baveuse , s.  f.  ber  ©pcidjdflfd)  » ©locf- 

fifd)  , Æintenflfcb. 

Baveux  , euse  , adj.  et  subst.  geifewb , Wie 

ein  Äinb  ober  wie  eine  ©dinecfe;  ein 
©eiferntaul  ; omelette  baveuse , 'F.  (Ét>er* 
fuchett,  ber  nicht  wohl  auögebacfcn  ifl. 

Bavoché,  ée,  adj.  T.  contour,  trait  ba- 
voché, ober  Bavochure,  s.  f.  un  Taubere 
Slbjeichnung  ber  UmriiJe  unb  ©triebe 
eine*  ©emalbe*;  ein  unfauber  abge- 
wogener Äupfcrflid)  ober  ein  folcber 
^ruefbogen  ; SDMßbrucf. 

Bavocher,  v.  a.  T.  unfauber  abjeiebnen, 
abbruefett  ; fehlest  abjiehen  ; fubcln  ; 

(f.  bavoché.) 

Bavois,  s.  m.  ol.  eine  Tabelle  aller  otfent* 
lidien  Auflagen  tc.  nach  ben  couranten 
greifen  ber  COttmjwrten. 

Bavoiet,  s.m.  eine  Jpaube,  ein  ©djlcper 
junger  ^Biurinncn. 

Bavure,  s.f  T.  bie  ©puren  von  ben  $u* 
gen  ber  formen  ober  hobeln. 

Bayer , (fpr.  bé-ié)  v.  n.  gaffen , bflö  >D?ÄUl 
auffpcrrcit  ; vuig.  plärren  ; bayer  aux 
corneilles,  prov.  vuig.  gaffen  Ultb  mûfig 
flehen  ; S)taulütfcn  feil  haben  ; bayer 
après  qc h.,ßg.  fam.  (begierig)  nach  et- 
was fchnappett. 

Bayette,  s • f.  eine  2lrt  Flanell. 

Bayeur,  euse,  s.f.  ein  ©affer,  eine  ©af- 
ferinn ; vuig.  ein  SDîaulatfe. 
ßayonnette,  (tatt  baïonnette. 

Bayoque,  f,  Baioque. 

Bazac , s.  m.  feine , gefponnene  SaumwoHc 
aus  ©prien. 

Bazar,  s.  m.  (im  Orient)  ein  9£arftpl«$; 
it.  ein  ©clavcngcfÄngnifl. 

Béant,  ante,  adj.  a bouche,  à gueule  béante, 

mit  aufgefperrtem  »Dtunbe  ober  Stachen  ; 

la  gueule  béante  de  l’enfer,  ßg.  ber  Wtit 

offenflehenbe  ^ôllenrachen. 

Béat,  ate,  s.  (meifl  iron.)  ein  heiliger, 
frommer,  anbAchtigcr  »Dtann ; vuig.  ein 
^)eiligeufre(fer;  eine  heilige;  cineiöct- 
fehwefler;  (im  ©viel)  einer  ber  nicht 
mitfpielt,  unb  bod)  Slntheil  am  ©ewinn 

hatj  it.  adj.  se  donner  de  raines  béates, 

. Äd)  ein  feheinheiligeé  '31nfehen  geben. 
Béatification,  s.f.  (rom.  Kirche;  bie©elig* 
fprechung;  bad  Slufnehiuen  in  bie  ^ahl 
ber  ©eligen. 

Béatifier,  v.  a.  felig  fpvechcn;  in  bic  Jahl 
ber  ©eligen  aufnehmcit. 

Béatifique,  adj.  c.  la  vision  béatifique,  ba^ 

fcligmachcnbc  3lnfchaucn  ©otteö. 
BéatiUes,  s.  f.  pi.  Meine  £ecferbi5chen  in 
Ipaflcten  unb  Porten;  it.  Meine  ^on- 
nenarbciteii. 

Béatitude, 
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Béât  . Beau 

Béatitude,  uf,  b te  ©eligfeit;  it»  tic  tin* 
fdjauung  ©etteß. 

Beau,  bel,  adj.  m.  belle,/!  fc^ott  î ûnge* 

mim}  Uin,  vortrefflich  ; gut  zc. ; 

( prop . ßg.  et  iron,)  un  beau  jour,  fin 
fdjôncr,  heiterer  £«gr  11  fait  beau  temps, 
etf  iß  fchônc* , angenehmeß  ©etter  ; 
Philippe,  Chartes  te  bel,  «Philipp/  Âarl 
ter  ©chone  ; lé  bel  âge,  bie  3ugcnbjah* 
re;  le  beau  monde,  £eute  »on  ter  feinem 
* ©ett;  un  bel  esprit,  ein  fchôiter  ®etß, 
©ebingeiß;  être  du  bel  air,  ben  Slnßanb/ 
tag  Sfnfehen  eine*  $ofmanneß  hüben  ; 
'felre  le  beau  fils,  galant  tfjun  î ftd) 
viel  auf  feint  ^eefon  cinbitt>en  ; c’est 
un  beau  inangeur,  tt  i4!  tin  (großer) 
„ fiarîtt  €ffer  \ il  a vécu  bel  âge,  cr  tût 
rin  feftone*  9Utr  erreicht;  elle  a eu  belle 
peur,  fît  tût  fîch  gar  fetr  gefürchtet;  H 
est  beau  joueur,  tt  tff  ttn  angenehmer 
6vieUn  ti  läßt  fid>  gut  mit  ihm  fpiclen  ; 
avoir  les  armes  belles,  mit  ungcjwnnge* 
ntm  Stnfiant  ftchten  ; fl  m’est  entré  beau 
jeu,  (d)  habt  gute  Äarttn  gefauft  ; avoir 
heau  jeu,  gewonnen  ©picl  hüben  ; à beau 
jeu  beau  retour,  prov.  Wie  man  eß  treibt, 
fo  wirb  ti  tint«  »itbtt  vergolten  ; vuig. 
©urß  miter  ©urß  ; cela  n’est  pas  beau 
i un  jeune  homme,  tû$  iß  nicht  fchôn 
' für  ttntn  jungen  çRenfchen  ; fl  s’est  fait 
beau  garçon,  tt  bat  flth  fchôn  jugerichtet 
( }.  *&.  tin  ^etrunfener  ; ) c’est  un  beau 
coquin,  ta i i(i  ein€rjfchelm;  fl  s’en  alla 
un  beau  matin,  tint!  SRorgenß  gieng  er 
fort  ; vendre  i beaux  deniers  cômptans, 
um  gute*  baoreß  ©elb  verlaufen  ; tout 
cela  est  bel  et'bon,  baß  iff  ölleß  gut  unb 
fchôn  / aber  te  ganj  gut  i aber  te.  ; fl 
l*a  mis  en  beaux  draps  blancs,  er  hût  ihn 
Übel  abgtmaftft;  il  fera  beau  temps  quand 
je  Tirai  voir,  tt  faim  (ange  warten,  biß 
ich  JU  ihm  fonunt;  votlà  un  beau  venez-y 
voir , prov.  baß  vetfohnt  ftd)  ^vohl  ter 
5iÂÛht;  voift  qui  est  beau!  bftß  lößt 

- recht  ffhônrt:  • 

Beau,  belle,  suost.  le  beau,  büß  ©d)  DUC  ; 

we  belle,  tint  ©djôtlf  5 e,,e  fait  ,a  bellc’ 
2f|e  miß  ffit  eint  ©chône  gehalten  fepn  ; 
jy  Dit  beau,  ti  tff  fchöneß  ©etter;  fl 
. w beau  dans  ce  lieu,  eß  iß  htCt  Über 
*««<  fthJn  ober  angenehm  ; il  y fait  beau 
marcher,  e$  iß'bort  recht  gut  nu  gehen  ; 

• Dit  beau  voir,  eß  iß  angenehm  *u 
‘Wn;  donner  beau,  (<5ûUf.)  fchôtt  auß* 

{Nctflt  ; fig • et  prov.  f am.  le  donner  beau 

* qn.,  einem  gute  Gelegenheit  $u  ettvaß 
geben;  gut  ©viel  machen  ; vous  l’avez 
beau,  eß  gfueft  euch/  eß  geht  euch  an; 
il  passe  beau,  et  geht  fret)  auß,  nnb 
Höhlt  nichts  ; il  loi  fait  beau  beau,  er  tf)Ut 

ttberam  fdiôn  gegen  fie  ; it»  tvie  ihm  baß 
fo  fdjôn  Ußt!  il  Ta  manqué  bell? , ober 
il  l’a  échappé  belle,  tt  iß  UOCl)  glutflid) 
T.  I. 


Beau  Bec  n3 

bavon  ôcfommen  1 it.  pop.  (fait  einer 
©chônett  hût  er  eine  gliche  befom* 
men  ; la  bailler  belle  à qn.,  einem  ettvûS 
weiß  machen* 

Beau,  ad»,  vous  avez  beau  faire  et  beau 

dire,  fît  mögen  thun  ober  fagen  maß 
fie  tvoden;  vous  avez  beau  rire,  fie  hû* 
ben  gut  lachen  Î on  a eu  beau  lui  impo- 
ser silence,  vergebenß  htc§  man  thn  ßiU* 
fehweigen;  tout  beau,  fachte,  gemach* 
Bien  et  beau,  adv.  fl  le  refusa  bien  et  beau, 
(net)  et  fchlug  eß  runb  ab. 

Bel  et  beau,  adv.  ohne  UmßönbC. 

De  plus  belle,  tout  de  plus  belle,  adv.  VOtt 

neuem;  ßirfer  alß  vorher;  it.  auf* 
allcrfchönße  ; it.  aufß  heftigße* 
Beaucoup,  adv.  viel;  it.  höufig/  im  Heber* 
fuß;  it.  oft,  öfterß;  it»  fehr  heftig;  ü 

est  plus  savant  de  beaucoup  que  etc.  et 
iß  weit  gelehrter,  alß  k.  ; il  s’en  faut 
beaucoup,  bc»  weitem  nicht/  weit  ge- 
fehlt; il  s’en  faut  de  beaucoup,  eß  fehlt 

noch  viel/  eß  iß  noch  lange  nicht  genug  ; 

elle  n’est  pas  à beaucoup  si  belk’  que  etc. 

fît  iß  hep  weitem  nicht  fo  fchôn  alß  jc.î 
parler  beaucoup,  lange  rcben. 

Beau-fils,  s.  /tî»  ber  ©tieffohn;  it.  ©d)Wtr* 
gerfohn;  Çochtermann;  Çtbam.  (g-  ndre.) 
Beau-frère,  s.  m.  ber  ©cfiwöger;  beß  9Üannö 
ober  ber  grauen  ißruber;  it.  ©tief* 
bruber* 

Beaumcr,  s.  m.  eine  wciiTe  fehr  hodjge* 
fchôçtc  £raubenforte  auß  ber  ©egenb 
von  ißeaune  im  ehern.  ^Bourgogne. 

Beau-partir,  T.  ce  cheval  à un  beau  partir 

de  la  main,  bieß  fljferb  gehet  frifeh  von 
bergauß,  unb  in  gerabcrStntc  fort.' 
Beau-père,  s.m.  ber  ©ttefvoter  ; it.  @rî)wie* 
gervûter. 

Beau-pré,  s.  m.  T.  baß  95ugfpriet,  b.  t, 
>er  über  baß  3}orbertheil  beß  ©chitfß 
fd>rag  heraußgehenbe  ßarfc  CDîaft. 
Beau-revoir,  s.m.  (3ôger)  ber  €ifer  beß 

©puvhunbcß,  wenn  er  auf  ber  rechten 
©pur  iß. 

Beauté,  s.f.  bie  ©d»önhciti  it.  eine  ©d>one 
(ein  fdjoneß  îÇrôuenjimmer );  pour  la 

beauté  ( ßütt  rareté)  du  fait,  ßg.  bev 

©eltenhctt  wegen* 

Bec,  s.m.  ber  ©cbnabef  etneß  5Jogelß ; «v. 
T.  ber  ©chnabcl  verfehtebener  d)irurgi* 
fehen  unb  anbrer  3ußrume»:te  ; it.  ber 
©chnahel,  bie©pi^e  einer  ©chretbfcber; 
it.  bte  ©chuaujie  einer  9öaiTerfannc;  it. 
gewijTe  (Erbjungen  ober  £anbfpiçen,  wo 
jwej)  ^lùiïe  jufammen  ßoßen;  bec 
couibé  obercroch  ,,  ber  Ârummfchnabef; 
— croisé,  .fîreuifchiidbel  ; bec-fiRue,  bie 
gemeine  ©raßniücfe ; bec-scie,  ber  ©î* 
ger,  ©ôgefchttôbler  ; bec  à cuiller  ober 
à spuuie.  bie  £öffelganß,  ber  tyclifan, 
(lauter  îOÔgel;)  bec-de-canne,  decorbm, 
de  cygne,  de  giue,  de  lézard,  de  perro- 
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q'jet,  c^irurgifd)e  Sanken  ober  Sttflru» 
mente,  um  ©plitter,  Äugeln/  ©d>rot 
u.  f.  w*  aué  î)en  20unben  $u  sieben  ; 
it.  gemtiTe  aôerfyeuge,  SDïcfier  uni)  pan* 
gen  verfcbiebenerJpaubmerfer;  berÂrâb* 
«Haben*  ©tord)fd>nabel;  bec doiseau,  eine 
2lrt  füticr  weilFerîraubett;  bec  de  pile  de 
pont,  ber  ©porn,  bie  ©piçc  ober  fdjarfc 
<£de  on  etncm  tfeinernen  03rüdenpfet- 
Jer;  bec  d’àne,  ber  «Kctfibafen;  it.  ba* 
©tcmmcifcn  ; it.  bie  ©cbucibebanf , 
BdjniÇbflUf  ; bec  de  cuillère,  (Stnût.) 
îleinc  beimd)tc  3)crvorragung  im  Obt; 
bec  de  lièvre,  eine  Jpafenfcbarte,  gcfpal« 
tcnc  .Oberlippe  ; Fig.  et  Prov.  bec  cornu, 
pop.  ein  Jpubnreç;  it.  Tölpel;  donner 
, des  coups  obCV  un  coup  de  bec,  mit  bcm 

©djttabel  picf en  ober  bcpiden  ï ßg.  auf 
jcmanb  (lid)cln;  avoir  bon  bec  ober  le 
bec  bieu  affilé,  fam.  eilt  gute*  OHunb» 
werf  baben;  il  a ic  bec  gelé,  ba*â)îaul 
i(t  i&m  Jugefroren;f  avoir  bec  et  ongles, 

, fid)  brav  webten  tonnen  ; prendre  qn. 
par  le  bec,  einen  mit  feinen  eigenen 
aßorten  fangen;  faire  le  petit  bec,  ein 
• tlcin  SDîüuldjen  machen  ; ebrbartbun; 
causer  bec  à bec,  mit  einem  ocrtraut  unt) 
allein  reben  ; passer  la  plume  par  le  bec 
. à qn.,  einen  vepiren  ; einen  feine*  SSor* 
tbeilé-,  ben  er  hoffte,  berauben;  tenir  à 
qn.  le  bec  en  iVau , .einen  mit  leerer 
, jpofttung  unterhalten;  einen  mit  glatten 
aßorten  abfpctfcu;  faire  le  bec  à qn., 
einen  abndjten,  mie  unb  ma*  cr  rebeu 
foll;  ayez  bon  bec,  verfcbnappt  eud)  ia 
jiidjt,  fonbern  fagt  ibm  fo  ma*/  bas 
*cud)  nicht*  fcbabeii  fann. 

Hecarre,  s.  m.  T.  ba*  b gnabrat  tu  ber 
SOtufif. 

Bécasse,  s.f.  bte  ©dmepfe;  it,  bie  tOîecr* 
^ fdjncpfe,  ein  ©ecfifd);  it.  ber  ©cebod 
ober  ©rfneäitfd)  ; (Äorbm.)  ber  $frio 
/ tuen  / J>ûfen  ; la  bécasse  est  bridée , ßg. 

pop.  ber  afrgel  ifi  gefangen. 

Bécasseau,  s.  m.  eine  junge  ©dmepfe. 
Bécassine,  s.f.  bie  aßajfcrfdwcpfe. 
Beccaid,  ac f bû*  2ad)*weiblein,  ber  £acf)S* 
ober  ©almrôgner. 

Bécharu,  s.  m.  ber  îylûlUûHt/  cill  ©ecvoqcl. 
Bêche,  s.f.  bn*  (Ôrabfcbeit,  ber  ©paten; 
it.  ber  ©ticbling,  ein  f leinet  fdjâblt* 
d)er  Äüfet. 

Béchée,  bejïer  becquée. 

Bêcher,  v.  a.  mit  bcm  ©rabfcbeit  ober 
©paten  araben  ; bie  €rbc  umgraben. 
Béchet,  s.  m.  T.  ba*  Âaniffl  mit  jwep 
Qpncf  cln* 

Béchiqur,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  mîbet  03tufl* 
ntib  £unqcnbcfd)werbeit  î>ienlid)  ; etu 
59ruft mtttcl  ; tablettes  béchiques,  Qyrufl» 

îudilein. 

Bec-jaune,  f.  béjanne. 

Becqué,  éc,  adj.  (SBap.)  wirb  Voit 


gefagt/  bie  einen  ©drnabcl  von  anbret 
Sarbc  babeii/  al*  ber  £cib»  . 

Becquée,  s.f.  fo  picl  al*  ein  aJogel  in 
feinen  ©dbnabel  nimmt/  um  c*  feinen 
jungen  ;u  bringen;  ein  ©cbnabelpott; 
it.  fo  viel  al*  man  einem  jungen  SBogel 
auf  einmal  giebt;  donner  la  becquée  (à 
un  oiseau),  (einen  SBogel)  füttern;  de- 
mander becquée,  ßg.  pop.  aud)  CtWû* 

bapon  begebren. 

Becqueter,  «•.  a.  mit  hem  ©djnabcl  auf 
etma*  baden/  piden;  etma*  beviefen. 
Se  becqueter,  v.  téc.  ftcf>  mit  bf  m ©djna- 

bel  berumbeiflen;  it.  fid)  fdmâbeln,  fivb 
lieb  lofe  u,  mie  $.05.  bie  Rauben. 
Bécune,  s.f.  bcv  OHeerbcdlt. 

Bedaine,  s.f.  fam.  ein  fettet  03ûUCb, 

aßanfi.  . 

Bedeau,  s.  m.  eilt  tyebell , UntPCrfltatS- 
bienev  ; it.  ilutergerichtsbebicnter. 
Bédégar,  s.  m.  ber  ©dnpamm  an  mtlben 
«Xofcnftoden , ©d)laffnu$. 

Bedon , s.  m.  Bedondaine , s.  f.  ol.  et  burl. 

ein  btefer,  fetter  aßanfh 

Bée,  adj.  futaille  à gueule  bée,  ein  ftaj?,  bfm 
ber  05obcn  au*gcfd)lûgcn  ifl.  (f.  béant.) 
Bcffioi,  s.  m.  ein  aßadjtburm  mit  einer 
£Ärm*  ober  ©turmglode  ; it.  bie  ©türm- 
glodc;  it.  £borglode,  03etglode  :c.;  it. 
ber  ©lodenjîubl  ; beffroi  de  vair,  (aßap.) 
blaue  unb  »cifie  (gifenbütlein,  bte  ei- 
nen ©d)ilb  «u*fàUen. 

Bégaiement,  s.  m.  ba*  ©tammcllt,  ©tOt- 
tern , it.  £allcn  ber  Âinbcr. 

Bégayer,  v.  n.  et  a.  jiaUUUfltt , flottem  > 
(oou  Äinbcrn)  lallen;  fig . lallen;  (von 
Ererben)  ben  Äopf  fietö  auf  unb  nieber 
werfen. 

Bégu,  uë,  adj.  T.  wirb  von  ^ferben  ge- 
fagt,  bte  vom  fünften  Sabre  an  bi*  in* 
OUter  ba*  natürliche  Äenn$eid)en  an 
ib«u  3iUmen  bebaltcn. 

Bègue,  adj.  c.  ffammclub / üottemb ; it. 
s.  m.  etn  ©totterer , ©tammler. 

Bégueule,  s.  f.  fam.  mépr.  ( VOU  einem 

nÄrrifdien  bodmiüthigen  aÔeib*bÜbC/) 
ein  SOîaulaffc , ^icraffe. 

Bégueuierie,  s.  f.  ba*  ^aulaifenmefcn,  bie 
3iercrci). 

Béguin,  s.  m.  ein  Äinbcrbaubcpen , ba« 
unter  bem  Äinne  jufammen  gebunben 

jA 

Béguins,  s.  m.  plur.  çOtôncbe  be*  brittcn 

§ranci*eaucrovben*. 

Béguine , s.f  eine  Q3cqbinC/  eine  2trt 
Tonnen;  fam.  eine  ©djcinbeiltgc ; it. 
<öetfchmclicr. 

Béguinage,  s.  m.  bä*  03cqbincnfloftcr. 
Beige,  s.f.  eine  3lrt  ungetirbter  ©arfche. 
Beignet,  s.  m.  eilt  tyfajinfltChcn ; beignets 
de  pommes,  3UpfclfÜd)lcin. 

Beiram,  f,  Bairam. , 

Béjaune,  s . m*  T*  ein  ©clbfcbnabel/  (ein 
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noch  unabgerichteter  $a(f/  eilt  junger 
SSogel,  Der  noch  nie  auö  Dem  ge* 
fonimen  ifi,  it.  fig.  fam.  ein  junger 
unerfahrner  €Kenfd)  ; it.  Der  2Cn:ritt0* 
fchmau0  eineé  neuen  ©efetten  ; il  a mon- 
tré son  béjiune,  er  Dût  feinen  ttnocr* 
flanD  (feine  UniPtffenheit)  recht  oer* 
ratben. 

Bel,  belle,  f.  beau. 

Bdandre,  s.  f.  T.  ein  Q5iftnen(anber;  ein 
ikincö  ©chifi  mit  flachen  ©eiten,  jur 
Sbrtfcbatfung  Der  Sôaaren. 

BeUbdie,  s.  m-  ber  ©d)ûDcn,  $&crlllfl. 
Bêlant,  ante,  adj.  blofcnb. 

Bêtement,  s.  m.  Daß  iSlôfen  ber  @tf)ûfe  :c. 
Béi'-mnite,  s.  m.  ber  ’-öclcinnit,  (eine  38er* 
fleinerung.) 

Bêler,  v.  n.  blôfen. 

Bei-esprit , s.  m.  ein  ©djpngeifl,  fehoner 
©rtfl. 

Belette , s.  f.  Daß  5©iefef. 

Belier,  s.  m . Der  SBtbDcr,  ©chafbocf;  *7.1 
Df r 2&auerbrccher  ; ©turmboef;  it.  ein 
tyfablflampfer  i ( 2lftron.)  JOiDDer,  Dae 
crftc  ©ternbilb  Dc0  £hicrfreife0. 

BeU ère , s.  f.  T.  Der  King,  ait  Dem  Der 
©locfenfdnoengel  oDej  £ampenbecfcl 
einer  jfircfientampe  hängt;  it.  Die  Kim 
qdd)cn  an  3un?elen. 

Belitrailk , s.  f.  p.  us.  Dû0  QkttClPOlf  i 
ÇumpengcftnDe. 

Beiitre,  s.  m.  ein  lûberltdjer  Bettler. 
BeiUrerie,  s.f.  p.  us.  Die  licberitche33cttflep. 
Bella -donna , s.  f.  Die  2öolf0ftrfdje,  Der 
îôûlDnacfjtfrfiûtten,  (<pflanje). 

BeJIânc,  t.  et  adj.  m.  gefûltfldt,  unôdjt, 

. f wefeDon. 

Belle,  f,  bt*au. 

Belle,  5.  /.  T.  ber  Oberîpff,  Ueberfpff  ; 
Der  £fjei(  Dcô  obern  33crbccfo  jmtfÂen 
Den  ^ûuDen  Deô  5ocfmû|lcé  unD  beô 
9rpßen  SXafleß;  (f*  auch  banne.) 

Belle -dame,  f,  Bella -donna. 

Belie-dc-jour , s.  f.  Die  £ilienafîobi(Ie. 

Bille -de- nuit , s.  f.  fûlfcbc  Sûlûppe, 

©chroeijerbofcn , (eine  diurne), 

Belle  - et  - bonne  , s.  f.  eine  5lrt  95irne. 
Belle-fille,  j.  /.  Die  ©tieftpebter  i it: 
©dnriegertochter. 

Bellement , adv.  fam.  flatt  doucement  ! 

fûcbtc  1 

Belle -mère,  s.  f.  Die  ©ttefmuttet  ; it. 
©<bn>ûgcrmutter. 

Belle-soeur,  s.  f.  DÛ  ©djtPÂgctinn  i it. 
©tieffehroefter. 

, Bell-rue,  s.  f.  f»  Belvéder. 

Belligérant,  ante,  adj.  frûgfuhrcnb. 
Belliqueux,  eusé,  adj.  frûgcufch/  flrctt- 
bu r,  tapfer. 

Bellissirae,  adj.  c.  bad.  uberûU0  fd)$lt  i 
it.  s.  f.  eine  2Irt  ?Sirne  ; it.  eine  Slrt 
îulpe. 

Beüot,  otu,  adj.  fam.  fdjpit,  nieblich/ 


Belo  Bene  n5 

(nur  pon  ÄinDern  unD  artigen  ffeinen 
©achen.) 

Belouse,  f.  Blouse. 

Bd -outil,  s m.  (©olbfcbm.)  ein  ((einer/ 
langer  unD  fdjmalcr  <Hmbo0. 

Beiouze,  s.f.  T.  ein  ©tuef  3inn  auf  ber 
Æ)rebbanf. 

Bdvéder,  s.  m.  Bellevue,  s.f.  ein  ÙXt/ 
roo  man  eine  fchône  Stuôficbt  bat. 
Bémol,  s.m . Das  3£ufïf;etchen  b moC* 
Bénarde,  Bcsnarde,  s.f  T.  fin  ©d)Ioß/ 

baß  auf  bepben  ©eiten  aufgebt. 
Bénédicité,  s.  m.  (in  Ælpflern)  Daé  ®ebet 
pov  îîifd)e;  fig.fam.  Der 
Bénédictin,  ine,  s.  m . etf.  ci»  'Sencbictittet* 
mônd),  eine  35eneDictincrnoime. 
Bénédiction,  s.f.  Der  priefterltcbe  ©egen; 
überhaupt  Die  €infeanung,  Die  ©egen«* 
ertûettung;  it.  Der  ©egen,  Dad  ®iucf, 
Jpeil;  it.  Der  Uebeviluft  i la  bénédiction 
de  table,  Da0  »^ifCbgebet  ; un  pays  de 
bénédiction , ein  gefettete#  2anb  J don- 
ner sa  bénédiction,  ßg.fam.  etpem  feinen 
SlbfdjieD  geben  ; einvn  abmetfeit  ; sa  mé- 
moire est  en  bénédiction,  feilt  ®cDid)t* 

nié  bleibt  (ober  fleht)  im  ©egen. 
Bénéfice,  s.m.  eine  ftrepfjeit  ; »Begunfli* 
gung;  eine  KedjWtPoDÛDatî  Daö^rtoi- 
legium  ; Vorrecht;  it.  Der  ©ernmn, 
^ußen,  sßortbcilj  it.  ein  gctlHidje* 
2lmt,  eine  tyfruitbe,  fo  mit  Sinfönftett 
begleitet  ifl  j it.  Der  £)rt,  rco  Die  <Pfrun* 
De  liegt  » accorder  à qn.  le  bénéfice 
d’âge,  einen  uor  Der  Jeit  mÄnDig  fpre* 
C^en  i bénéfice  du  temps,  Dû0,  IPûo  mûlt 

Durch  Die  ^eit  gemimten  fann  ; bénéfice 

d’inventaire , Die  UebemeDmUîig  Cttte0 

€rbeö  nad)  einem  ^iwntürium,  ohne 
für  Die  Darauf  DaftenDen  ©chulDeit  ju 
flehen  ; ($?ebic.)  bénéfice  de  nature,  eine 
aBohlthüt  Der  Katur , D.  i.  jeDe  auifer* 
orDcntliche  3lu0leerung , moDurd)  fich 

Dte  ^atUt  ÜOIt  fdbfl  hilft;  bénéfice  de 

ventre  ; ein  geliiiDer  natürlicher  ©tuhl- 

gang  y U faut  prendre  le  béiiérice  av.  c les 
charges,  prov.  mer  ben  59ortheü  haben 
will,  muß  ftd)  aud)  Die  »Kühe  nicht  Per* 
Drießen  (affen;*  les  chevaux  courent  les 
bénéfices,  et  les  ânes  les  artrapent,  Die 

tyferbe/  Die  Den  J>afer  perDieiten,  befom* 
men  ihn  nicht. 

Bénéficence , r. /.  p.  us.  DÛ  ©UtthÂttgfcit/ 

5ßohlth^tigfeit. 

Bénéficiaire , adj.  c.  ber  ^rlaubttiß  Crhûl* 

ten  hat,  eine  (£rbfcf>aft / ohne  2lbtra» 
guna  Der  ©chulDcu  Dc3  (Srblaiferß/  ait* 
jutreten. 

Bénéficia!,  ale,  adj.  (jur.)  5ti  DfrûnDen  ge* 
hörig;  maö  fich  auf  Die  \8cflcUuna  Der 
Äirchenimter  unD  auf  Die  €intuufte 
Der  ©etfHid)fett  begeht. 

Béaéficia,  s.  m.  ein  ^fvunDenbefiijer,  Dev 

* Hi 
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jugleid)  ben  £itel  »on  feiner  tytmnbe 

fuhrt.  . / 

Benêt,  s.  m.  ein  bummer,  einfältiger  £topf. 

Bénévole,  adj.  c.  bad . gutlßtg/  geneigt. 

Bengali,  s.  m.  »er  ongoltfchc  ober  bengali« 

fdjcffinf.  . . IA .. 

Bini,  ie,  part,  et  adj.  gcfegnct,  bedurft. 
Bénignement,  adv . auf  eine  guttflige  Heb- 

tcicbc  2(rt* 

Bénignité , s.  f.  bic  ©ùtigfcit , £eutfclig< 
feit. 

Bénin,  adj.  m.  bénigne,  f.  (juttg,  licb» 
reich,  fanft,  geltnbc  î ßg.  gunjîig,  ^no* 


big  ; iron.  ber  fid)  olle*  gefallen  l _ 
mit  allem  oorlicb  nimmt;  «a  petite  vé 
rôle  est  bénigne,  T.  feine  ^JOcFctt  flttb 
»on  guter  5lrt,  ftnb  nid)t  gefährd)/ 

lûjfcn  flCb  gut  Olt  ; un  astre  bénin, 

(Slftrol.  unb  tyoef.)  ein  gütige*  (ober 
glÜcflid)Cß)  ©ejhrn;  un  bénin  de  mau 
iron.  ein  guter  einfältiger  ©bemann. 
Benjouin,  s.  m.  bo*  töenjoe;  n>o^iricd)cn= 

ber  Slfont,  (ein  #ar$.) 

Bénir,  v«a.  irr.  fcgltcn,  beit  ©egen  CP 
theilen  ; ben  ©egen  über  jentanb  ober 
‘ etwa*  fpredien  ; einfegnen  ; einwei&en  ; 

ÛbcrbûUPt  : fegnen.  1 teu  vous  bénisse  ! 

(SU  einem  *Srttler)  ©ott  ^clf  i Dieu 
soit  béni,  ©ott  fet)  gelobt  1 
Bénit,  ite,  partie,  pass,  irrig.  0.  bénir,  eau 
bénite,  5ôcihWÛ|7cr  ; eau  bénite  de  cour, 

leere  sBevfpreebungen  ; #of  Rompit 
mente. 

Bénitier;  s.  m.  ber  S&cihfeiîeh 
Benne,  f.  Banne. 

Benoite,  s.f.  bic  «ôencbicten  - 5Dtirjel. 
Benzoate,  s.  m.  T",  bo*  55cnS0CfalJ. 
Bequcttes,  s.f.  pl . (©chlotîer)  bie  £rath 

Songe.  . ' ..  , 

Béquillard , s.  m.  bad.  etn  ÇOtcnfcl),  bet  OU 

einer  JÊvûcfe  ober  on  einem  ©tccFcn 
geben  map , ein  A'rûcfenfcbletcber. 

Béquille,  s.f.  eine  ÄrucFc  ; couteau  à bé 

quille,  ein  $Mer  *nit  s»ep  Âlingen. 
tpopon  bie  eine  tnt  £eftc  bleibt,  wenn 
bie  onbere  herau*  ift. 

Béquilier,  v.  a.  T.  bte  (Erbe  ein  wenig  ouf« 
lodern,  bomit  ba*  ® affet  einbringe. 
Béquiiion,  s.  m.  T.  ber  ©dmabel  ber  juit* 
gen  Rolfen;  (@ärtn.)  gcwijfe  jarte  unb 
fchntale  fpt^ige  flotter. 

Berberis,  s.  m.  f.  Epine-vinette 
Bercail,  s.  m.  ber  ©d)ûfjtnU,  (pl.  ns.  ber* 
gerie;)  ßg.  ber  ©eboo*  ber  tfirdie. 
Berce,  s.f.  Sßärcnflau , eine  ^jlanje. 
Berce,  s.  m.  etn  gewiffer  fleinec  SBogel, 
ben  ©tnige  SSuffling  ober  Söittwerlein 

nennen.  _ * 

B rceau,  s.  m.prop.  etßg.  bte  5ötege;  ßg 

bie  Âinbbeit;  it.  ber  Slnfong  einer  ©a* 
die  ; //.  ber  Drt,  wo  eine  ©odie  ibren 
Slnfong  genommen  bot;  //•  betrogen 
eine*  @ew$lbc*i  *•  ci»  Bogengang,  et* 
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ne  grüne  îSogenlaube  im  ©orten  ; ber- 
ceau d’eau,  eine  SBoifcrûllce;  (Äupfer* 
ftedicr)  ein  ©rabfHcbel  sur  fcbwamn 
£unfl  ; a.  ber  arn  ober  ba*  £aufbret 
einer  $nd)brucFerprejfe. 

Ber  ce!  les,  s.f.  pl.  T.  bte  ÄOWjang  C bCP 
©cbmelsorbeitcr. 

Betcer,  v.  a.  wiegen  ; ßg.  einwiegen,  etn* 
febläfern  ; Fig.  et  Prov.  Bercer  qn.  de 
qch.y  einen  mit  etwa*  oufbolten,  gleich* 
(am  cinfdiläfcm  ; einem  etwa*  auf« 

fcbwo^en  ; j’ai  été  bercé  de  cela , bO$ 

bot  mon  mit  frbon  in  ber  Sffiicge  oor- 
gefungen.  . 

Berche , s.  f.  eine  2lrt  Heiner  ©d)tff$* 
fononen.  * „ 

Bergame,  s.f.  eine  2lrt  geringer  wolle- 
ner te.  Tapeten. 

Bergamote , s.  m.  bie  ‘Bergomotbtrne  ; **- 
eine  9lrt  Simonen , worou*  bo*  'Sergo- 
motobl  gemocht  wirb. 

Berge , s.  f T.  ein  bobe*  ober  fleile* 
Ufer  eine*  ^luife*  ; it.  eine  Ältppc,  ein 
§cl*jm  söteer;  it.  ber  obfcbuffige  SHonb 
eine*  2)ammc* , Söeoe*  ober  ©tein* 
pflojler*  ; it.  ein  $obrscug  ouf  Sluifen, 
eine  îBorfe  î*  ciseaux  à la  berge , eine 
©dicerc  mit  platten  Simien,  bic  eine 
©cbvoube  jtir  2lrc  boben  ; couteau  à la 
berge , ein  «DieiTer  mit  swep , unten  wie 
ein  girfel  sufommcngcfûgten  Älingen. 
Berger,  s.  m.  Bergère,  s.  f.  ein  ©dl&fer; 
eine  ©d)&ferinn  ; (in  ©ebifergebiebten) 
ber  £iebbobcr,  bie  ©clkbte;  Fig.  l’heure 
du  berger,  bie  ©diâfcrftunbc  ; ber 
gûnflue  5lugcnMicf/  ber  bent  £tebbûber 
ben  wolligen  ©ieg  über  feine  ©eliebte 
gewähret  ; it-  eine  crwûitfdite  ©elegen* 
beit/  um  etwa*  511  erholten  ; 1 etoile  du 
berger,  ber  borgen*  unb  2lbenb(lern; 

bie  3$enu*.  r . 

Bergère,  s.f.  eine  2lrt  beguemer  breitet 
©tuble,  mit  einer  SHucflehne  unb  swep 
©eitenlcbnen  ; it.  eine  5lrt  Æopfpuç. 
Bergerette,  s.  f.  ein  îrouf  ou*  SScin  unb 
Äonig» 

Bergerie,  s.f.  ber  ©cbûfjlûll  î it.  bte  ©d)â- 
ferep;  it.  geiftlicber  ©cboffloU;  enfer- 
mer le  loup  dans  la  bergerie,  prov.  ctUC 

Sf^imbc  stibcileit,  ehe  fie  ouôgcfdjworen, 
ober  ebe  ber  barin  beftnblicbe  frembe 
Âôrpcr  berou*gesogen  ift  ; ben  95ocf 
Stirn  ©ârtner  modicn. 

Bergeries , s.  f.  pl.  ©d)âfergcbid)te , S}\V» 
tengebidite.  . # 

Bergeronnette,  s.  f.  bte  Q^ÛChfteUC  / Ctn 

Söogcl;  oi.  Heine,  junge  ©cbäfcrtnn. 

Bergerot,  otte,  s.  m.  et  f.  ol.  junget  IfcCbä- 

fer,  junge  ©cbäfcrinn.  * 

Béni , s.m.  ber  ©erill,  etn  ©bclffetn. 
Berie , s.f.  cßMetepptdj  / eine  <pflûit$f. 
Berline,  s.f.  eine  berline,  2lrt  tfutfebe». 
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Berlingot,  Brelingot,  s.  m.  eilte  Jpalbdjaifc, 
bie  auf  bem  ©eflell  einer  Merline  fie^t. 

Berlu-berlu,  s.  m.  fam.  ein  Icicbtfmnigcr, 

unbcöacbtfümer  Oftenfd?« 

Berlue,  s.f  bie  Juilfen  »W  bfU  SCugCIIÎ 
bie  ©lenbung  bed  ©cficbted  ( aut  fine 
3citlang)  ; bad  ^ergeben  bed  ©eftebted, 
wenn  inan  aud  einem  bunfcln  £>rtc 
auf  einmal  in  bic  Jpelle  fomnit  i ßg- 
bie  Unad)tfamfeit,  33frblenbung  ; avoir 
la  beriue,  nicht  redjt  (eben  ; meiß  fg- 
»erblenbet  fepn  i it.  unrichtig,  »erlebet 
urtbetlcn. 

Berme,  s.f.  T.  ein  2lbfa$  aufîcn  am  $uß 
bed  SSaUd  ; eine  Q5erme. 

Bemable  , adj.  c.  bad.  ptcllcndWertb. 

Bernacle,  s.f.  bie  ©üUingand,  fd)Ottif<f)C 
©nte  ; it.  bie  €ntcnmufcbcl. 

Bernard  - Hiennite , s.  m.  T.  ber  ©infleb* 
lerfrebd. 

Bernardin,  s.  m.  ine,  /.  ein  ©CW&arbiner* 

motuf)/  eine  55embarbincrnonne. 

Berne,  s.f.  bie  grelle;  bad  grellen;  eine 
3rt  ©picl  ober  ©träfe,  wo  man  je* 
manb  mit  einem  großen  ©etttuebe,  bad 
»iet  tycrfoncti  anfaffen , in  bie  ipbbc 

fd)nc(U;  mettre  le  pavillon  en  berne,  T. 

bie  <flûg»je  ûufjicbcu  ober  aufbiffen. 

Bernement,  s.  m.  bûd  grellen,  ©cbneUeil' 
(in  bie  £obe);  f.  Berne;  fg.  ftrobCi 
©tberj,  wobureb  man  jemanb  lädier« 
Itd)  mad)t. 

Bernd , v.  a.  pïîüctt,  in  bie  fdjttCÏ* 
len  i fg-  icmanb  auf  eine  etwad  grobe 
Slrt  aufjicben  ; audlacbeit  ; »ertren, 

Berneur,  s.  m.  einet,  bcr  einen  Silbern 
prellt;  ßg . ein  grober  ©pötter» 

Bernicles,  s.f.  pl.  ol.  flrttt  bagatelles. 

Bemiesque,  adj.  c.  fagt  man  pon  einer 
fein  burledfcn  ©djreibart , bie  »om 
Siebter  55erni  berrubrt. 

Berniquet , s . m.  prov.  pop.  envoyer  qn.  au 
berniquet,  einen  an  ben  ©ettelflab  brin* 
gen  ; il  est  au  berniquet,  er  i(l  »erbor« 
ben  ; feine  ©adjen  Heben  febr  fcblecbt. 

Bertauder,  v.  n.  ol.  einem  ipfctbe  bic  £)b‘ 
ren  ffuçen  ; //.  faflrirem 

Bérubleau,  s.  m.  T.  bad  (ÉrbgtUtî. 

héruse,  s.  f.  eine  &rt  £»oner 

Béryl,  s.TTT.  ber  55er»l,  ein  ©belftein, 

B^ytion,  s.  m.  T.  eine  Slugenfalbe  ; fe- 
ein Mittel  gegen  ben  ^Durchlauf. 

Besace,  s.f.  ber  ÜuerfacF,  j.  55,  ber  SHcit« 
fûcf  , ©CttflfûCf  îC.  î être  à la  besace, 
fg.  am  ©ettclßab  fepn  ; il  en  est  ja- 
loux comme  un  gueux  de  sa  besace,  prov. 

f ein  ganjed  $©efen  büngt  bûtan. 

Besacier,  s.  m.  mepr.  einer,  bet  CtttCH 
ûuerfaef  trügt  ; it.  ein  55ettlcr, 

JBesaigre , adj.  c.  füuerlicb;  (pom  28ein, 
wenn  er  aitfütigfc  faucr  ju  werben.) 

Besaiguë,  s.  f.  T.  bie  ûuerart  ber  ^immer* 
feute;  iu  ein  Jammer  ber  ©Ufer» 


Berant,  s.  m.  T.  ein  golbetier  ober  fïlbcrner 
Pfenning  ohne  ©eprüge,  ben  cbcmald 
einige,  bie  im  gelobten  £anbe  gcwefeit, 
in  ibve  SDapen  festen  ; it.  eine  gcwiifc 
alte  ©olbntûnje. 

Reset,  s.  m.  bcpbe  51$  tnt  55retfpiel. 

Besi,  s.  m.  T.  eine  2lrt  55itnen. 

Besicles,  s.f  pi.  eine  Slrt  Q5rillen,  bie 
man  um  ben  $opf  fefl  mad>t  î (©laö- 
fdjleifer)  eine  2ar»e  mit  glüfernen  til- 
gen ; chaussez  ober  mettez  vos  besicles, 
fg - fperrt  bie  Slugen  auf, 

Besoahe,  s.f  ci»  ©rabfd)eit/  ©pateit, 
Äarfl, 

Besogne,  s.f.  bie  Arbeit  ; ba$  ©efcbAft, 
b.  i.  ba$  Arbeiten  ; */,  bie  ju  bearbei- 
tende ober  bie  verfertigte  ©ad)e  felbfl  » 
fam.  ein  ©tûcf  Arbeit;  besogne  d'affec- 
tion, de  commande,  Arbeit,  bie  Utan 
gern  ober  gcjwuitgen  tbut;  Fig.  et  Prov. 
tailler  de  la  besogne  â qn.,  einem  Jll 
feftaffen  machen  ober  geben;  aimer  la  be- 
sogne faite,  gern  bobren,  wo  bad  55rct 
am  bûnncjlcn  ift  ; faire  plus  de  bruit 
que  de  besogne,  piel  @cfd)WÜf5  UUb  WC* 
nig  SEÖOÜC  ; besogne  qui  plaît,  est  à demi 

faite,  £ufi  unb  £icb  §ti  einem  ©inge, 
ntûdjt  aile  $tu&  unb  Arbeit  geringe; 

’ selon  l’argent  la  besogne,  baritacb  ©clb, 
barnad)  iôaare.  Besognes  de  nuit,  s J. 
pl - bad  5ftad>t5ftig,  bef.  auf  SHeifeit. 

Besoin,  s.  m.  bad  55ebûrfnifj  ; 9ïotbbitrff, 
bad  ©efftbl  eitted  $îattgeld  ; bie5îotb; 
it.  bie  Wotbbtirft , b.  i.  bie  ©mpjtn* 
bung  bcr  ^otbwcttbigfetf,  auf  ben 
tritt  JU  geben;  avoir  besoin  de  qch. , 
einer  ©adje  benôtbigt  fe»n  ober  bc- 
bùrfett,  etwad  tiôtbig  babett  ober  bran* 

d)eil  ; être  dans  le  besoin,  tn  bft  9ÎOtf) 
fepn ; les  besoins  du  corps,  bie  fôvpet» 
iidjen  55eburfltife  î en  cas  de  besoin, 
im  ^otbfalle;  il  est  besoin,  ed  ifl  nô* 
tbtg,  ed  ifl  »omrbtben;  qu’est-il  besoin 
de  etc.  ? wad  braud)t  ed , baf  K.  wad 
idd  nbtbig,  baß  IC.  ? OU  besoin  sera,  ba 
wo  ed  notbig  fepn  wirb;  it.  au  ben  go 
botigen  ûrtett  ; il  lui  a pris  un  besoin, 
ed  faut  tbm  eine gîotbt>urft  an;  c’est  au 
besoin  qu’on  connoit  les  amis,  prov.  ftt 

ber  ftotb  lernt  mgn  feine  greuitbe 

. fennen.  * 

Besson , onne , adj.  enfant  — ol.  eilt 
Zwilling. 

Besson , s.  m.  (©cbifirf.)  bie  IHunbuitg  ber 
55ünfe  unb  Sîerbecfe. 

Bestiaire,  s.  m.  (ait.  SXôm.)  einer,  ber 
gegen  bie  wilbe£biere  fümpfcn  mußte. 

Bestial,  ale,  adj.  Ptebifd). 

Bestialement,  adv.  auf  eilte  »icbifd)f  2ltt. 

Bestialité,  s.f.  ein  »iebifcbed  betrögen; 
it.  bef.  bcr  ©reucl , ba  ein  3)lenfd)  mit 
einem  Sötcb  jubült,  bie  ©oboniiierci). 

Bestiaux,  $ ♦ m,  pl.  gflerle»  5?icb/  b«  u 
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biejenigen  vterfùftgen  ZWxt,  Ut  ter 
fiOîcnfd)  jur  Gehrung  unb  jum  ftelb* 
bau  braucht* 

Bestiole,  s.f.  ein  Heine*  l^^ter / £hter* 
djen  î ßg  injur  bumme*  £hierchen, 
Bestion,  s.  m.  T . bft  ©d)tff*fd)nabcl  J ta- 
pisserie de  bestion,  WOCOUf  große  £hi<r« 

fï^uten  vorgcßcUt  fïnb, 

Bestourner,  v.  a.  ol.  ßatt  renverser,  trou- 
bler; it.  tourmenter;  it.  bHourncr. 

Bêta  , s.  m.  fam.  eilt  £limmFopf. 

Bétail,  s.  m.  bestiaux,  pl.  bû*  Mich/  bef. 

foldje*,  ba*  auf  bie  5Qe  ibe  gcfducft  wirb  ï 
gros  bétail,  große*  Mteh/  ûl*  £)d)fcn  IC* 
menu  bétail,  Heine*  SDifh/  gJ*  ©ChafC/ 
Biegen, 

Bête,  *./.  dn  stfieh;  ein  unvernünftige* 
Äbier  ; ßg • injur.pop . eine  bunune  ein* 
fÄltige  $erfon  ; burnmc*  £&ier  ; ($ig.) 
ba*  58tlD,  ba*  höbe  SJöübbrct/  ba*  wirf« 
lief)  gejagt  wirb;  it.  £abect>  etn Äartett« 
friel;  it.  ba*,  wa*  berMerlictenbc  babep 
eitifcçen  tu u i ; bêtes  à cornes,  jpornvieh; 
— à lame,  ©chafvifb»  une  bête  de  som- 
me, de  < harge,  ein  £üßthiet  î bêtes  fau- 
ves , SXOtf)Wifbi  bêtes  noires,  ©thtVûrjb 
lVifbbret;  betrs  çuantes,  ba*  ©tinfWtlb/ 
JÇÛdhfc / Æ)ÂCbfe':C.;  bêtes  de  voiture, 
^uguteh;  1 êtes  de  compagnie,  eine  Jpeet* 
be  Wilbft  ©chWftttC;  ah,  la  bonne  bête  î 
ber  arme  £ropf:  taire  ja  bête,  (in  ber 
Âarte)  fetn  ©ptel  verfieren  ; labeet 
werben  ; ßg.  einen  biimmen  ©treid) 
begeben;  remontrr  sur  la  bête,  (@picl) 
wieber  gewinnen/  nachbcm  man  ver» 
fpielt  batte;  ßg.  ftd)  fei  c*  ©cbabene 
wieber  erholen  ; Fig.  et  Prov  cV.st  ma 
bête , t>en  fann  id)  nicht  auößehcn  ; 
c’est  ia  bête  noire,  jebcrinann  haßt  ihn  ; 
morte  la  bête,  mort  le  venin,  Wenn  ber 

#cinb  tobt  iß/  fann  et  nicht  mehr 
fehaben. 

Bétel,  s.m.  eine  ^ffanje/  beren  ‘Setter 
bie  ^nbianer  fauen. 

Bêtement , adv.  bummer  weife, 

Bétilie,  s f eine  2lrt  ^ouffeïin. 

Bêtise,  s.f  bie  Dummheit/  (Sinfültigfcit; 
ber  grobe  Uuverßanb;  plur.  bumme* 
Zeug. 

Bétoirie,  s.  f.  ba*  Mctonienfraut. 

Béton , s.  m.  T.  ber  ?tftôrtel , ben  bie 
Çfôaurer  in  ben  ©runb  fegen/  unb  ber 
mit  ber  £eit  fleinbart  wirb. 

Bette,  s.  f ein  ßeinerne*  ©efAß  jum©pi« 
rituôbrcnnen. 

Btt%  s.f.  weißer  ober  grüner  flftangolb. 
Betterave,  s.f  bie  rothe  9îùbe  î nez  de 
betterave,  ßg-pop.  fupftidlte  9tafe, 
Betuse,  s.f.  T.  eine  9frtf£onne, 
Beuglement,  s.m.  ba*  MruUcn  berüdjfen, 
ber  Äühc. 

Beugler,  v.  n.  brüllen/  muheit/  (fagtman 
nur  vom  SXinbvieh.) 


Beurre,  s . m.  btf  putter  » beurre  frais  fon- 
du, jerlaffcne  Mutter;  ©chmeljbutter; 
beune  fort,  ßinfettbe  Mutter  ; beurre 
noir  , braune  Mutter  ; beurre  d’anti- 
moine, f,  MurUte;  de  la  friture  au  beurre, 
MuttergebacFne*  ; lait  de  beurre , bie 
Muttermilch  ; pot  à beurre,  ber  Mutter- 
tOPf  ; promettre  plus  de  beurre  que  de 
i*ain,  prov.  mehr  vctfpredjcn/  «l*  man 
.leiden  fann. 

Beurré,  s.  m.  bie  Mutterbirnc/  ©djmalt- 
birne. 

Beurrée,  s.  f.  Me  Muttcrbümrae,  Mutter- 
fehnitte/  ba*  Muttcrbrob. 

Beurrer,  v.  a.  mit  Mutter  fdjmüljen  ober 
anmachen  ; it.  in  jetlaffene  Mutter  tau- 
chen ; mit  Mutter  beßreichcn. 

Beurrier,  s.  m.  ein  Mutterhünbler» 
Beuniére,  s. f.  eine  Mutterfrümerinn ; ce 
livre  n’est  bon  que  pour  la  beurriéte,  bief 

Mud)  taugt  ju  nicht* , al*  ju  Sfcacu- 
Iatur» 

Beuvante,  s.  f.  (©chtirf.)  au*bebungcnc* 
, ^rtnfgelb  ber  ©chißrr,  bie  ihr  ©d)iff 
vermiethen. 

Biveau,  f.  Biveau. 

Bevue,  s.f  ba*  SBcrfchen , ber  fehler 
au*  tlnwiffcnheit  ober  Unad)tfamfett  ; 
vutg.  q^oef,  ©dmiher;  (Mud)br.)  ein 
faffeher  ©rift ; faire  des  bévues,  folchc 
fehler  begehen  î vuig.  Môcf  e fehief  en  ; 
( ©d)ad)fpid  ) faffchc  3uge  thurf. 

Bey,  s.  m.  (turftfd)  Beg ) ein  Met)/  eilt 
tûrfifcher  ©tatthalter. 

B .zeau,  » m.  ( jlimmerm.)  ein  ©tücf  S)U\, 
wovon  ba*  eine  €nbe  fehief  abgehaucrt 
tß* 

B-z  stan,  s.  m.  ein  tûrfifcher  SXarftpfaç, 
Bézoard,  s.  m.  ber  Mcjoat/  Mejoarßeinr 
ein  aromatifdier  ©tetn/  ber  in  bem 
Âôrpcr  gewiffer  £htcre  gefunben  wirb/ 
unb  einè  bem  ©ift  wiberßeheitbe  Äraft 
hat;  — animal,  5g  ipe  riebet  î — miné- 
ral, eine  Zubereitung  von  ©piefgla*/ 
Äonig  unb  Metallen. 

Bézoardique , adj.  c.  T.  beiOûrbtfch  » tV, 
s.  m.  ein  herjßt\rfenbeö  unb  ben  ©djwcif 
ober  ba*  ©ift  au*trcibenbe*  Vittel. 
Biais,  s.  m.  vie  fducfc  Richtung,  bie 
©cbt&ge  ; ba*  ©diicfe  «nb  tlngcrabe/ 
vuig.  ha*  nebcrjwerd>e  ; ßg.  bie  2trt 
unb  ÎBcife/  eine  ©adjc  ûnjufchcn,  an* 
^ugreifen  ; ba*  Mittel  / ber  3}eg  / ben 
inan  einfchlügt,  um  feine  Slbficht  ju  er- 
reidten;  biais  gras,  (Mauf.)  ein  ßumpfer 
Söinfel  î il  ne  cherche  que  des  biais,  ßg. 

er  fucht  lauter  3lu*ßüd)te,  nimmt  lau- 
ter frumitte  $ßegf»  De  biais,  adv. 
fdjrüg/  fd)icf,  tiberjiwerdt ; couperde 
bon  biais,  recht  nach  ber  üuere  fchnet- 
ben,  J.  M.  £einwanb;  r**girder  qn.  de 
biais;  fg.  einen  von  ber  ©eite  ober  auf 
eine  vcrüchtlicheaBeife  anfehen;  prendre 
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Biai  Bico 

un  homme  de  biais,  einem  gcfdjÜFt  hep* 

femraen. 

Biaisement,  s.  nu  cor.  flûtt  biais. 

Biaiser,  v.  n.  fcfcîef  fepn , eine  fchicfe  ober 
fehrige  Richtung  ober  £age  Baben; 
fcfcief  laufen/  fich  frümmen,  j»  B.  ein 
SSeg;  nicht  in  «inet  gerabett  £inie,  fon» 
bern  feitwirt*  fortqebcn  ; nach  ber  Ûnere 
gc&fn  te.;  ßg.  Umwege,  Nebenwege, 
frumme  5öege  brauchen;  it.  fief)  mit 
Ausflüchten  behelfen;  it»  feine  SSorte 
auf  Schrauben  flcUcn , jwepbeutig  ant» 
Worten;  it.  hchutfam  »erfahren;  etwaö 
gefdncft  angtetfen. 

Biasse,  *.f.  to&e  Imntifche  Scibe. 

Biberon,  *.  nu  fanu  ein  SAufet  î vulg. 
0aufbruber;  it.  ein  SaugflAfchchen  mit 
einem  langen  J^alfe,  woraus  Die  Äinöcr 
trinfen. 

Bible,  s.f.  bit  Bibel,  bie  heilige  Schrift. 

Bibliographe,  s.  m . ein  Bücherfeitnet. 

Bibliographie,  s.f.  bic  Büchcrfunbc , 55u* 
chetfenntnif.  • 

Bibtiomane,  s.  m.  et«  Q5ucf>CrttûrC  Î vulg. 

Bücherwurm. 

Bibliomanie,  s.f.  bie  Büdjerfltcht. 

Bibliophile,  s.m.p.us.  ein  Büchetliebbaber. 

Bibllotaph«,  s.m.  einer  ber  feine  (Bücher 
nicht  mittheilen  will. 

Bibliothécaire,  s.m.  ein  Bibltotfccfar. 

Bibliothèque,  s.f.  bie  Bibliotbet,  Buchet* 
famlung , ber  Büchcrporratij  i it.  ber  Bü» 
cberfaal;  it.  ein  Büdjerfchranf  j //.eine 
Samlung  oon  Schriften,  bie  $11  einer  kg 
$ache  in  einer Sföiffcnfchaft  gehören;,  bi- 
bliothèque volante,  eine  Sammlung  von 
lauter  fletnen  Schriften,  bie  nur  wenig 
Bogen  h abetr;  bibliothèque  bleue,  eine 
Sammlung  »on  gftAbrchen,  gjolfSfagen, 

Sulenfpieglereura  ; c’est  une  bibliothèque 
renversée,  prov.  er  Wei§  jWüt  f?bt  Diel, 
aber  alles  oerwirrt. 

Bibus,  indccl . fam.  £umpen;  des  raisons 
de  bibus,  lApptfche  ©runbe. 

Bicapsulaire,  adj.  (Botült.)  mit  *WCJ)  Äüp* 

Biceps,*.«.  T.  ein  jweglöpftger  CCîitéfcl. 

Biche,  s.f.  eine  #irfchfuh , «fpinbinn. 

Eichet , (bichot ,)  s.  m.  T.  ein  gewiffcö  flow* 
maff  / ein  Steffel. 

Bichetage,  s.m.  T.  büö  Stheffelgelb. 

Bichon,  s.m.  on  ne,/  eine  2ltt  Heiner  Jpunbe 
mit  langem  £aar,  fchlanfem  Körper  unb 
einer  furjen  9îafe. 

Bichtf,  bicios,  s.m.  ein  fehr  fchmcr$bafter 
Surtn  unter  ber  #aut. 

Bicoq , *.  m.  T.  ber  brüte  $ufj  eines  #ebc* 
§eugf» 

Bicoque,  s.f.  ein  fchlecht  befefligter,  un* 
haltbarer  Ort;  ein  elenbeö  9lefl;  it.  ein 
fleineö , einfaches  i>auö. 

Bicomis , s.  m.  T.  ein  jiwepböttHgcif  ober 
SwepfchwAnjigcr  SOiuöfcl. 
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Blcomu,  ue,  adj.  (Botan.)  mit  jwep 
Spipen  ober  Römern. 

Bicotyledone , adj.  (Botan.)  mit,  $Wep 
Samenblättern. 

Bicuspidé , ée , adj.  (Botan.)  an  ber  Sptçe 
gefpalten. 

Bidauct , (cor.  bidanet)*.  m.  T.  ber  £)fcnrtl§ 
$um  BraunfArben. 

Bi  denté,  adj.  (Botait.)  jwepjahnig. 

Bidet , s.  m.  ein  Hetneö  maaereö  tyferb;  ein 
Äleppcr;  it.  ein  ^achtbecfen;  it.  qqfi 
ein Sacf puffer;  bidet  de  poste,  ein  -poft* 
Hepper  ; double  bidet , ein  größerer  Älep* 
pet»  pousser  son  bidet,  ßg.  fam.  feine 

angefangene  Unternehmung  muthig  fort- 
feljctt. 

Bidon,  s.m.  ein  böljcrncö £tinFgcfA§  für 
fteben  gjjann  auf  Schiffen;  it.  eine 
SQafferfanne  pon  Blech;  it.  eine  2trt 
länglicher  Äugel. 

Bien,  s.m.  baö  ©ute  (im  moralifdjen Sin* 
uc);  it.  baöBeflc;  badsffiohf/  bie  Wohl- 
fahrt; ber  Bortpeil , baö  Boitheil&afte, 
WÙ gliche,  ButrAgltche;  it.  p.us.  ba$ 
©lücF;  it.  ein  ©ut;  bien -fonds , ein 
©runbdücF;  bien  affermé,  Betfaitbgut, 
bien  censier,  ©ültgutî  biens,/?/,  beweg» 

liehe  ober  unbewegliche  ©üter;  baö  Ber* 
mögen;  Jpab  unb  @ut;  liegenbe  unb 
fabrenbe  ^)abe;  biens  communaux,  ©e* 
meinbegütet,  Mmenbeni  biens  d’église, 

biens  ecclésiastiques,  £ird)engüter  î biens 
attachés  à une  cure,  (pfatrgüterî  biens- 
meubles  , bewegliche  ©üter , 'Rahmig  ; 
vouloir  du  bien  à qn.,  einem  wohl  wol- 
len, etticm  alktf  ©ute  gönnen;. cela  fait 
du  bien,  biefl  id  fehr  üutvÂglich  ; it.  thut 
fehr  wohl;  befommt  fehr  wohl  î srancl 

bien  vous  fasse  ! W0f)t  bcfomm’3  1 dire  du 
bien  de  qn.,  einen  loben  ; un  homme  de 
bien,  ein  ehrlicher,  recbtfdwffener,  wa* 

eferer  €0îantt ; il  SC  porte  (il  se  tourne) 
au  bien , er  knft  fid)  auf  bie  gute  Sette , 
et  iA^t  fich  recht  gut  an;  il  a du  bien, 
et  bût  ein  fcbôneô  Betnwgen  ; en  tout 
bien  et  en  tout  honneur,  in  allen  €hten; 
se  séparer  de  corps  et  de  bieas,  (pon  (Ebf- 

leuten  ) flcb  pon  î.ifd)  unb  Bette  fd)ei» 

Dett  ; s’obliger  corps  et  biens,  fid)  bet)  Blut 

unb  ©ut  perbinblid)  mad)cn. 

Bien,  ad»,  wohl / gut;  it.  fehr;  it.  piel/ 
ffûü  tC.  ; hé  bien  ! nun  , wohlan  î se 
porter  bien  mal,  fid)  febt  Übel  bcftttDen  $ 
bien  autrement , gonj  ûllberé  ; il  est  bien 

. à la  Cour,  cr  Met  gut  bep  £)0f;  mettre 
qn.  à bien,  einen  gewöhnen,  wie  man 
ihn  haben  will , jum  ©uteit  ober  Böfen  ; 
faire  bien,  fichautfd)icfeii,  wohl  flehen, 
être  bien,  hübfrf)  fepn ; it.  gut  flehen, 
perntÖgettb  fepn;  venir  à bien,  glücien, 
glücfiich  auöfaUen;  c’estr  bien  à vous, 
( iron.  ) eö  fleht  euch  portreffÜch  an } 
il  y a bien  trois  aas,  cö  fillb  ungefähr, 
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f(J  ftltî)  tvobl  btet)  en  bien,  adv. 

tn  ©utem  ; prendre  en  bien  qch.,  etivao 

tvoljl  aufncbmcn. 

Eien-aimé,  ée,  adj.  et  s.  piflafltcbt;  t>Ct / 
bie  ÎUclgeliebte  ; it.  ber  £iebling, 

Bit-n-aise , adj.  frofr*  (f.  aise). 

Bien  dire,  s.m.fam.  iron.  t)ie  $Qoblrebcn» 
^Ctt  ; il  sest  mis  ober  il  est  sur  son  bien 
dire,  tx  will  feine  ïBmfcfûmfcit  fc&cn 
Iaflfcn. 

Bien-disant,  ante,  adj.  iron.  tvoblbercbt  / 

berebfam  ; it*  ber  von  jebermanu  ©utce 
fpridit. 

Bien-être,  s.  m.  ber  28oljI(îûn&  J it*  bûO 
2Bol)lbe&agfn. 

Bienfoitar.ee,  s.f.  bie  SBobltbötigfcit  ; ©ut* 
tbötigfeit. 

Bienforant,  anto  , adj.  tvoblt&âtig  , gut. 
tbötig. 

Bienfait , s.  m.  blC  SßoMtbflt , ©Uttfjat. 

Bien-foit,  te,  adj.  tro()l  gebilbet,  tVObl 
gemad)t/  tvobi  qcfîaltet;  un  ouvrag. 
bien-foit,  eine  tvo^l  gemadjte,  tvobi  géra* 
tbene  Arbeit;  espiit  bun-foit*  ein  cblcô 
gutgeftnnteö  Jjperj  ober  ©emûtlj, 

Bienfi  teur,  s.  ru.  ber  SßSoblt&Ater/  ©ut* 
t&flter. 

Bienfaitrice,  s. J bie  SDobltbiUerinn/  ©ut* 
tbâcerinn. 

Bienheureux,  euse,  adj.  fefcr  qlùtflidi; 

0£heol.)  fcltg;  —s.m.  ein  ©cltggefpro- 
d>ener;  — plur * bic  ©cligcii/  Stuöer* 

Bicn-loin,  f.  loin. 

Biennal,  ale,  adj.  jtpcp  ÜJÛ&fe  bauetttb  , 
iivetjiÂ&rig. 

Birn-que , conj.  obwohl,  obfd)on,  obgleich, 
tvenn  gleid) , roietvobl. , ( encore  que , 
quoique). 

Bienséance,  s.  f.  bie  SôobfanfMnbigfeit; 
ber  5Boblftanb,2ln(lanb  ; /*.  bie  £utrAg* 

Ud)feit;  il  est  de  la  bienséance  de  etc., 
ber  Sôoblftanb  erforbert,  ba|j  ce 
jardin  seroif  à ma  bi*-méance,  biefer  ©arten 
tvÄrc  mir  fefjr  anfhbibiq. 

Bienséant,  ante,  adj.  tVO&lûn|Unbig, fdjicf* 
l icf)  / anflAnbig. 

Bien-tenant,  ante,  s.  m.  (jur.)  ber  ^n&aber, 
<8eftßer,  bie  95efißerinn  eine*  ©runb* 
ftûcfeô  ober  ïôermpgeiiô. 

Bientôt,  adv.  balb,  ih  furjer  3cit. 

Bienveillance,*./,  bie  @Ctt)Ogen&cit,@unft; 
bûé  2$obltvoUen. 

Bienveillant,  Jnte,  adj.  gûnftig,  gClVOgett, 
tvoblrcoUcnb. 

Bienvenu,  ue,  adj.  milïfommenî  soyez  le 
bienvenu,  fepen  <Bie  tviUfommen. 

Bienvenue,  s.f.  payer  sa  bienvenue,  feinen 

S&iUfomm,  feinen  SlntritW*  ober  èin* 
tfanbSfdimauif  geben. 

Bienvoulu , ue,  adj.  geliebt  j bem  ItUM  tVO&l 
n>iU, 


Bier  Bigo 

Bière,  s.f.  ein  (b6(|erner)  ©arg \ it.  6nt 
Dobtenlabe. 

Biere,  s.f.  bû$  35ift;  bière  de  mars,  $)? S r* 
jenbier  ; delà  petite  bière,  geringem  Ô5ier; 
9îad)bier;  (ber)  lofent;  double  bière, 
Doppelbier;  bière  rouge,  braunster; 
levure  de  bière,  SMcr&efe». 

Bièvre,  s.m.  bfC  95ibcr,  (Castor);  it.  ber 
>2Mbertûud)cr , ein  S&afîervogcl. 

Biez,  s.  m.  T.  ein  Söafferganq,  ber  ba$ 
Sailer  ouf  ein  sftublrab  treibt. 

Biffer , v.  a.  (jur.)  eine  ©ebrift  burcbfirei* 
eben,  auôftreicben,  fo  bai  mon  fie  nicht 
ntebr  lefen  fann. 

Bifide,  adj.  (Notait.)  jtvepgcfpalten,  itveg* 
Afltg. 

Biflore,  adj.  OBotan.)  jtvepblumiq. 

Bifurcation,  s.f  (9inat.)  bûô  ©cfpaltenfepn  ; 
bie  gabelförmige  Dbeilung. 

se  Bifurquer,  v.pron.  T.  p.us.  (P.  3&6ncn) 
fid)  in  $rocp  3a<fen  feilen;  bifurqué,  ée, 
adj.  (Optait.)  injrocq  ©abelit  gcfpalten. 

Bigaiiie,  s.  f.  p.us.  fleineô 
fcftmei^. 

Bigame,  adj.  et  s.  m.  eine  tycrfott/  bie  in 
jrvicfad)cr  ©be  lebt;  (canon.  SHecbt) 
— bie  in  ber  jtvepten  ©be  lebt. 

Bigamie,  s.f.  eine  hoppelte  ©be;  (canon. 
JXecbt)  bic  jjtvcpte  rccbtm&bige  ©be;  it* 
ber  $cft$  nmeper  Slemter,  bie  nid)t  bcç* 
fantmen  fcpn  follen. 

Biçaiade,  s.f.  T.  eine  2trt  großer  fourer 
^ornerait, ;en. 

Bigarreau,  s.  m.  bie  fpantfcbe  Âirfcbc / 
bie  £er$firfd)c  j inf.  bie  marmelirte  Jpet;* 
firfebe. 

Bigarreautier,  s.m.  ber  jf)erîfirfdlbaum. 

Bigarrer,  v.  a.  allcrlep  bintte , fid)  niebt 
jufammenfebiefenbe  färben  neben  ein* 
anber  anbrinaen,  buntfebeefig  machen/ 
malen  / auöiiercn. 

Bigarré,  ée,  part,  et  adj.  buntfdjctfig/  «ne 
compagnie  bigarrée , ßg.  eilte  bunte  @C* 
fcUfdwft»  vulg.  ©retbt  unb  ^letbi. 

Bigarrure,  s.f.  ba$  Q5untfdtecf iae  (f.  bigar- 
rer)  ; fi%-  fin  miinberlicbeô  ©emenge. 

Bige , s.  f.  ein  jtvcçfpinnigcr  Sßogen  bet 
alten  borner. 

Bigéminé,  ée,  adj**( 55otatt.)  boppclt  gc*» 
paart. 

Bigle,  s.m.  eine  2lrt  englifeber  ipnfcnbunb. 

Bigle,  adj. et subst.  c.  eûuvàrtô  fdjiclenbî 
ein  (gcbieler. 

Bigler,  v.  n.  fcbiclen.  ( pl.us . loucher). 

Bigne , s.f.  oL  eine  Q5eulc  an  ber  ©ttrnc , 
von  einem  (Bdilag  ober  JûH. 

Bigorne,  s.  f T.  ein  2lmbotf , ber  auf  bcpben 
©eiten  ©piBen  ï)at,  ein  Xpont. 

Bigorneau,  s.m.  T.  ein flciner  '2fmbo$  mit 
einer  ober  mit  jroep  ©pißen. 

Bigorner,  v.a.  T.  runb  fdtihicbcn. 

Bigot , s.  m.  ( ©ebiiff.)  bie  SfBiegc , ein  ©tuef 
mit£ôd)crn,  tvobutd)  ©eile  geben. 
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Bigot , bigote , adj.  et  s.  m.  et  J.  anbddjtelnb , 
frömmeln*,  fcbeinhetlig ; it.  abergldu- 
buch  * anirôchtig  i ein  ©chcinhciltger  / 
$îucfer. 

Bigotene,^/.  bie  ©cheinhcifigfeit;  Jrôm* 
mclrç / Stabdchtclep.  ((.bigot). 

Bigotisme,  s.m.  ber  Jj)ana  |ur  2Cuî>Âcf>tctct); 
ber  ^^arafter  eine«  Stnbdchtler«. 

Biguer,  s.  a.  (im  ©ptel)  harten  perwech* 
fein;  it.  ein  îpferb  «egen  ein  anbere« 
auétaufehen,  fo  ba§  feiner  bem  attbern 
etwa«  berau«  gibt. 

Bigues,  s.f.pi.  (©chiffbati)  lange  ipdlier 
ober  ©tuijbdutne,  ba«  ©d)iff  bamit  ju 
fluten. 

Bijon,  s.m.  (3fpot6.)  eine  2(rt  Jpars  ober 
Serpentin. 

Bijou,  s.m.  «n  3uwcl,  ein  Äleinob;  eine 
fleine,  aberfoffbare  (©alanteric*)  ©a* 
dKi  it.  ber  ©cbmucf;  it.  etwa«  sterli- 
4k$,  artige«,  j.  03.  ein  i)au«,  Çabi* 
net  te. 

B joutcrie,  s.  J.  ber  ^uwelenbanbel  ; it. 
ber  fyinbel  mit  fojTbaren  ©alanteric* 
Agaren. 

Bijoutier,  s.m.  ein  ^uweltter,  Juwelen* 
hünbler;  it.  einer,  ber  mit  (Silber-  unb 
©olbgcrâthc  fmnbcît. 

Bijuguée,  adj.  (05ûtût1.)  feuille  — Pier 
©Idtter  paarwetfe  auf  glcidjem  ©ticle. 

B Jan,  s.  nu  bte  &ilatt|  ober  Berechnung 
ber  Olctiö»  unb  <J)am0fd>ulben , ober  be« 
©ewinn«  unb  sßerluffe«;  it.  ein  per* 
gleictoenbet9lu«|uôûué  ben  £ônblung«* 
bûchent;  it.  ba«  ©ilanibuch. 

Bilboquet,  s.  m.  ein  Jang ftotf , Äuge  Ifdnger, 
e tn©tdbd)eit,  in  bereit  bepbc  au«gehohlte 
€nbe  man  eine  f leine,  an  baffelbe  ge* 
bnnbenc,  Äuget  in  bie  Jpohe  fchnelît, 
unb  fie  auffdngt  ; it.  ein  ©aufelmdnn- 
cben,  (mtg.  ©tc&*auf)  au«  Äorf  ober 
leid)tcm  £oI$e,  beffen  3u6  »«it  93leo 
befehwert  ift;  (sSergolber)  ein  fein  über* 
logeur«  runbcö#oI|cheu;  it.  ba«Ârau«* 
boücben  ber  tycrucFenmadier  ; (Budjbr.) 
Heine  Arbeit,  Äarten,  Bettel  te.  Fig.  c’est 
un  vrai  bilboquet , er  tft  ein  recht  leichtftn» 
niger  $îcnfd),  ein  ©aufclmdmtchen;  il  se 
retrouve  toujours  sur  scs  pieds  comme  un 
bilboquet,  er  ftefcet  gleich  wieber  auf 
feinen  ffûficn  ; les  bilboquets  de  la  for- 
tune, fceute,  bie  ba«  blinbe  ©lucf  er- 
hoben hat. 

Bile,  r prop.  et ßg.  bte  ©ûlte  î fig.  ber 
3ent  ; bile  répandue , «u«getretene  © alte  ; 
avoir  la  bile  échauffée,  ßg.  aufgebracht, 

In  #içe , in  £orn  gerathen  fepit. 

Biliaire,  adj.c.  T.  vaisseaux  biliaires,  bie 
0aOcngcfd§e  bc«  Äorper«. 

Bilidnc , euse , adj.  gaKidjt  ; poil  ©alle  ; gaïl* 
tci<hî.As*  gaUfuchtig;  gdbiontig. 

Biü,  s.m.  (in  €nglanb)  eine  03iH>  ein 


Bill  i2i 

» 

bem  ^Parlament  übergebener  ©efeftpot* 
fchlag. 

Billard , s.  m.  bte  OSiüiarbtafel  ; it.  ba« 
OSilliarbfpief  ; it.  ber  OSiUiarbftocf;  it. 
ber  ^ÔiUiarbfaûl;  (©d)ifff.)  ein  ©tuef 
(Eifen  an  einer  langen  ©tauge,  um  bie 
eifernen  OSanbe  au  ben  galten  unb 
jumpen  a»|u treiben. 

BiiUrder,  v.n.  billiarbiten,  b.  i.  feine  Äuget 
iwepmal  anftofen,  ober  bie  bc«  ©egner« 
mit  bem  OÖiUiarbffocf  berühren;  (fteit* 
futtff)  pon  einem  ^ferbebö«  bie  93orber- 
fû&e  auöwdrt«  wirft;  it.  v.a.  (©dufff.) 
bie  eifernen  05anbe  an  ben  SKaffen  an- 
treiben. 

Bille,  s.f.  bet  95all,  bie  elfenbeinerne 
OSiUiarbfugcl  ; it.  ein  ^Jacffiocf  ; it.  T. 
ba«  SHottholj,  ben  £etg  |u  rollen;  it. 
ba«  (Enbe  eine«  bünnen  ©eile«  mit  ei- 
nem Äitoten  unb  SKinge,  bie  ©egelfcile 
.bamit  anjujtehen;  it.  ûucrhèljcr, 
Äittmmholjer  an  ben  ©trdngen  bet 
Sterbe,  bie  ein  ©chiff  liehen;  (©dttn.) 
ein  îffiurjelfd)ô§ling;  it.  ein  Q5locF, 
Älobi  bille  d’acier,  ©tflhl  in  Idnglid)- 
piereeftgen  ©tuefett;  bille  de  saule,  T . 
eine  ©a^roeibe ; billes  à moulure,  (®olb- 
fchmibt)  bie  3Kobeletfcn  i faire  (blouser) 
une  bille,  fincit  Q5rtll  in«  2od)  fpiclcn- 

Billebarrcr,  v.  a.  Jam.  buntfd)CCFtg  tnaUtt 
Ober  ÛU«|ieren.  (f.  bigarrer). 

Biliebaudc,  s.f. Jam.  bie  ©eriPirrung , Utt- 
orbttung  ; tout  va  à la  billebaude,  alle« 
geht  bunt  burdjeinanber. 

Biller , v.  a.  einen  <pacf  ittfammcti  fnitteln/ 
mit  einem  ^acfjiocf  fefl  jufammen  jte- 
hen;  it.  ^)ferbe  itpep  unb  |wep  an  ein 
©chiff  fpannen;  bilier  la  pâte,  T.  ben 
£eig  auébreiteit,  (f.  bille). 

Billet,  s.  m.  ein  killet,  ein  Bettel,  ftfug* 
lettel;  ein  Briefchen  ; it.  ein  gebruefter 
ober  gefdjriebener  fettet , 5. 03.  ein  (Ein- 
labung«*,  £eichen|ettel,  €ingang«|ettel, 
©inlagfarte,  £otterie|ettcl  tc.;  it.  ein 
©djulbfdietn,  eine  ©djulboerfdncibung; 
ein  jrpanbfcheiit  ; it.  eine  3ahlun0<»n- 
toeifung;  billet  de  change,  ein  2örcf)fc(  ; 
billet  noir,  ein  ©eipinnjettel;  billet  blanc, 
ein  leere«  £oo«,  eine  Wcte;  billet  de 
logement,  ein  Ûuarticriettel ; billet  de 
banque,  ctlte  ^Sanfnote;  billet  à ordre, 
lahlböt  an  bie  barin  benannte  tyerfoit, 
ober  an  ihre  £>rbet  ; billet  au  porteur,  ou 
pour  valeur  reçue,  tpobtttd)  man  ftd) 

perpflichtet,  bie  pon  jentanb  erhaltenen 
©ummen  ober  Söaarcn  |tt  begabten  ; 
billet  négocié,  ba«  btird)  ^nboffcment  tn 
bie  britte  ^)anb  geht;  billet  de  santé, 
ein  ©efunbheitöpat;;  billet  doux,  ein 
£iebe«brtefchen ; tirer  au  billet,  um  et- 
wa« loofen,  ba«£00«  liehen;  faire  cou- 
rir le  billet  entre  les  membres  d’un  corps, 

unter  ben  SJftitglie&crn  eine«  GoUegii, 
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«tner  ©efeQfdjûft,  3anft  te.  rtttf  tt  3ettf  r 
Ijmim  gebe n laffcn,  woburd)  fte  cinge* 
laben  werben , flcf)  an  bem  bcjlintmten 
£rtc  îu  einer  gcwifîcn  3cit  bu  perfam« 
mein. 

BUieté,  ée,  adj.  ($£ap,)  mit  ©cbinbeln 
befcçt  (f.  billette). 

Biiietcr,  ç.a.  O)onb(.  ) Jctteldjen  an  et* 
wa$  anbeften. 

Billette,  s.f  T.  ein  auôqeflccFteô  Reichen 
fur  Jubrlente,  wo  fie  ben  Sollbejablen 
foücn;  (8Sap.)  eine  ©cbinbel;  //.  baö 
SPÖtnfclbolj  ber  £ud)fd)erer  ; it.  Heine 
©tûcfe  £ol$ , womit  man  bas  Jener  in 
©laôbütten  unterbot;  it.  eine  95obIe 
in  Æoblenbergwerfctt. 

Billevesée,  s.ßoi . ein  aufgcMafener  55üH  ; 
adj.pl.fig.fam.  ein  albertteö  ©efcbwüij. 

Billion,  s.f.  eine  Million;  taufenb  Mil- 
lionen» 

Biüion,  s . m.  aerinae  ©ebetbemüttje;  it. 
allerlei)  verrufene  SKünse  bon  fcMedjtcm 
Söcrtb;  Ätpperaelb;  it.  ber  Ort,  wo 
man  berrufene  Muit^e  einwedjfelt;  it. 
ein  Söcin  ober  Ötcbfdjof;  it.  ober  terre 
bidonnée,  bof)e  Jnrdjen.  Fig.  mettre  une 
chose  au  billon,  eilte  ©ûd)C  nidjt  grof 
<td)tCtt,  fie  gering  fd)üf$ett;  binon  de  ga- 
rance, T : bic  geringer  ©orte  Jütber* 
rotbe. 

Billonnage,  s. m.  ber  £anbel  mit  bcrrufc* 
item  ©elbe;  baé  Æippcn  unb  Sffitppen, 
b. i.  bie  unerlaubte  SKingerung  gangbarer 
Muniforten- 

Billonnement,  s.  m.  baô  Rippen  imb  30ip* 

pen , bie  2}errtngctung  bcô  ©elbeô. 

BiUonner,  e.n.  mit  oerbotenem  ©elbe  ban> 
beln  ; ©elb  perffilfdjcit  ; fippett  unb 
wippen, 

Billonneur,  s.m.  Cttt  Nipper  Unb  SBtppcr. 
(f,  billonnage). 

Billot,  s.m.  ein  AtloÇ / ^ôtoef  ; «ftacfblocf; 
it.  ein  antboôflocF  ; it.  emÆnittel,  ben 
man  ben  Jpunbcit  quer  an  ben  Jpaïô 

bàngtj  j’en  mettrois  ma  tête  sur  le  billot, 
prov- pop.  icf)  wollte  meinen  Äopf  barauf 
verwetten. 

Biiocutaire,  adj.  ($otan.)  mit  2 ©amen* 
gebüufcn. 

Bimauve,  f.  Guimauve. 

Bimbeiot , s.m.  ©pieljeug  für  fîinber. 

Bimbeloterie , s.f.  vuig.  allerlei)  Äinbcrfpiel* 
werF  Bitm  Verlauf;  it.  ber  £anbel  bamit. 

Bimheiotier,  m.  einer,  ber  Âinberfpiel* 
faeften  macht  ober  verfauft» 

Binage,  s.  m.  T.  bte  amepte  Q3earbettung 
ber  accfer  unb  Weinberge , baö  3n>ct)e 
brad)en  ober  Söenbcn;  it.  baö  gefeit 
Bweper  Reffen  an  einem  £agc. 

Binaire,  adj.  c.  WflÖ  OUÔ  SWCt)  beliebet; 
mesure  binaire,  (Mltfif)  ein  £act,  ber 

mit  gleichem  Stuf-  unb  9liebcrfd)lag  ge* 
fdjiebt;  nombre  binaire,  eine  gcjwcpte 


3afil,  (bic  mit  2 aufgehoben  ober  btoi* 

otrt  werben  Faun);  arithmétique  bioaire, 
bie  Æ)patif. 

Binard,  s.  m.  T.  ein  SSBageit  von  vier  gleidj 
hoben  SHübern , Baumaterialien  barauf 
$u  führen  ; ein  93locf  wagen. 

Bindeiy , s.  m.  eine  art  Fleiner  ©olb-  unb 
©iïberborten, 

Binement , s.  m.  baô  jwcijte  Umarbeitenber 
Weinberge  ober  Sieben. 

Biner,  v.  a.  T.  Jclber, Sßeinberge  $um  jwep- 
teitmal  untatfcrit,  bearbeiten;  it.  v.  n. 
jwepmal  in  einem  £age  Meffe  lefen. 

Binet,  s.  m.  ber  £id)tfnecbt,  baô  ©par- 
enbehen;  fcirebinet,  aiiô  ©parfamtrtt 
ein  ©tümpchcn  £i(bt  auf  ben  £id)tfned)t 
flecfen. 

Binette,  s.f.  ein  acFctwerFjeug  $ttm  auf* 
locFern. 

Binocle,  s.  m.  ober  télescope  binoculaire, 
T.  ein  Jerttrobr  mit  hoppelten  Stébren, 
um  ctwaô  mit  bcpben  augen  suglcicb 
ju  obferpiren. 

Binoculaire , adj.  c.  f.  tynocle. 

Binôme,  s.m.  (algèbre)  eine  jweptbeiftge 
ober  auô  s;wei)  fermen  bejlebenbe  ^abl 
ober  ©ro§C/  I.®.  afb.  • 

Binot,  s.m.  (âcferb.)  ein  SHubrpfliig. 

Biographe,  s.m . ein  Q5iograpb»  ber  Ser* 
föffer  einer  £ebenöbefd)tetbung» 

Biographie,  s.f.  bie  gcbenôbefdjreibung, 
baô  geben,  bic  ‘Stograpbie. 

Bipartible,  adj.  (’Botûn.)  baô  ficb  VOtt  felbjl 

itt  jwet)  îbctle  tbeilt, 

Bipédal , ale , adj.  T.  5WCP  Juf  lang,  breit/ 

tief  te. 

Bipède,  adj.  c.  T.  $Wet)fÜfHg>  it.  s.  fin 
jwcpfüfigeö  î^hicr. 

Bipenné,  ée,  adj.  (Notait.)  boppelt  ge* 
fiebert. 

Bique  , s.f.  vuig.  flatt  chèvre. 

Biquet , s.  m . ein  ^tegïeitt , 3iflcin  ; it.  eine 
àrt  ©olbwage  (trébuebet). 

Biqueter,  v.n.oi.  £iflein  werfen  ; liFlen  ; 
it.  v.a.  T.  auf  einer  art  ©olbwage  ab- 
wagen,  (f.  biquet). 

Birambrot,  s.  m.  (bCUtfcb)  Citte  bCUtfdjC 
^icrfttppe. 

Bire,  s.f.  T.  eine  art  Jifdjrettfc. 

Birême , s.f.  (bet)  bett  aitcn)  ciu  ©<bif  mit 
jwet)  Sleibett  SHubcrbünFen  auf  bcpben 
©eiten. 

Birette , f.  barrette. 

Biribi,  s.m.  ein  ^ajarbfpict , woben  ber, 
welcher  bie  Q3anF  bült,  auf  70  allemal 
wettigllettô  6 jum  35ortbcil  bat. 

Birloir,  5.  m.  ein  ijafen  ober  ©tift,  um 
einen  in  bie  SjbH  gefd)obenen  Jenflcr* 
laben  bamit  anjubaiten. 

Birotine,  s.f.  eine  3lrt  lebanttfchcr  ©eibe. 

Bis , adv.  (latein.)  $wepmal;  nod)  einmal. 

Bis,  bise,  adj.  ( figent!,  nur  vom  Q3rob) 
pain  bis,  fd)WarjCÔ  ^Brbb  î rain  bis-blanc. 
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fcatbfdiWaâe«  Q5robJ  elfe  est  bise,  elle  a 
la  prau  bise,  fig . fie  bat  eine  fdbn>ar$- 
braune  jpaut. 

Bisage,  s.m.  T.  ba«  Umfârben. 

B i saïcul , /. m. brr  Hrgroßoater,  3clter»ater. 

Bisaïeule,  $ f.  bie  Urgroßmutter,  Stelter- 
mutten 

Bisaiiie,  s.  f.  ba«  ©chwarjmeW* 

Bisannuel,  elle,  adj.  T.  ||We»jàbrigî  (n>trî> 

»on  $flan$cn  gcfagt,  bie  erfl  im  §we»« 
ten  Sabre  blùben,  unb  bernad)  au«* 
ge&en).  * 

Bisbille , s.f  fam.  bie  ^infcrep,  ber  ©treit. 

Biscaïcn , s.  m.  eine  '$i«fû»enne,  eine  2lrt 
Feuerrohr , bas  febr  weit  fcbiefit* 

Biscapit,  s.  m . T.  berjcnige  Jeblcr , bû  man 
einen  ^oflcit  jwe»mal  in  3îed)itung 
bringt* 

Bisché,  adj.  un  oeuf  bisché , cih  gebrütete« 

unb  anaepicftc«  €»♦ 

Biscornu,  ue,  adj. fam,  ubel  gfffaltcfc;  Utt* 
fôrwlkbi  unregelmäßig  gcbiïbet;  ßg- 
feltfani,  wunberltdi,  lächerlich. 

Bîscotin,  s.m.  eine  3rt  (bart  gebacfener) 
fleiner  biscuits  ober  ^ucferplÄ&dxn. 

Biscuit,  s.m.  bct  ^wirbacf / ©drifftiwie* 
bacf;  it.  feiner/  grrourj|ter  3tt>icbacf ; 
it.  ba«  ^ucferbrob  ; it.  T.  ^JorceÜan  obne 
©cfimeij  unb  ftarbe;  it.  ber  / $u  $a»ence 
Dberyorcellan  beflimmte,  gcbrannte$eig, 
wenn  er  nod)  nid)t  mit  ber  ©lafur  be- 
legt  ift;  it.  flâne  ftefel  im  falfffeine, 
bie  im  £ôfdien  nicht  vergeben;  (ÿarber) 
gelbe  ûhUimige  ©teilen.  Fig • et  Prov.  j 
s'embarquer  sans  bisojjf,  eine  ©ad)e  ob>nC 

55ebadjt  unb  obne  bie  nôtbigen  gurti« 
flungen  unternehmen;  biscuit  pour  faire 
diète,  Jfaflenbrob. 

Bise, s.f.  bertroefenc  unb  fdirtrffalte*ftotb- 
irinb;  it.  eine  3rt  Dbunfïfdi. 

Biseau , s.  m.  ( be»  allerle»  ^rofefftomffen 
in  ©tabl  unb  ©tfen)  bie  SBabrt,  b.  i. 
eine  fchr&g  ablaufenbe  S^die  eine« 
ftfcneibenbcn  3nflrumenteö  gegen  bie 
©»ißf  *ii;  it.  ba«  Drebctfen  eine« 
îDrech«ler$  ; it.  ber  abgefdiliffene  SKanb 
an  gcfchliffencn  ©ptegelglifern;  it.  am 
S&rob  / f.  baisure  ; it.  bet  Über  bCrt  f a» 
flen  eine«  Stinge«  umgelegte  SRanbi 
(Örgelm.)  ba«  £abium , bie  £efte  einer 
Ifcfäfe;  (35auf.)  ber  fchràge  2lbfdwitt 
ânes©efîmfeëi  it.  bie  abqefchirfte  .fau- 
te âne«  »iere<figenJr)oljeöobcr©teine«i 
un  diamant  épais  de  biseau,  ein  £afelfletn. 

Bbeaux,  s.m. pi.  (>5ucbbr.)bie$Kabmcifen 
ober  Jormfpànc. 

Biseigie,  s.  m.  T.  ein  ©ebubttmeberwerf' 
$nig  oon  93udj«baum  $um  ©litten, 

Biscr,  v.  n.  ( £anbwirtbfdi-  ) braun , ober 
grau,  ober  fchroar*  werben  ; uberb*  au«* 
arte«  ober  fcblecbter  werben  ; it.  9.  a. 
(Sirber)  une  étoffe,  umfSrben* 

biset , s . nu  bie  Heinere  jrwljtaubej  it- 
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fcfiwatje  ©etnmel  fur  ftnber  jum  #ru6* 
ffucf  ; it.  eine  3rt  fcbroàrjlicber  f iefef- 
fleinc* 

Bisette,  s.f.  T.  geringe  ©pilje  »on  ^rotrtt» 
Blsettière , s.f.  eine  ©piljenmacherinn. 
Biseur,  s.  m.  ol.  einer,  ber  altes 
.bet  anffirbt;  ein  9tûdifÂrber. 

Bismuth,  s.  m.  ber  SGÔifimutb/  bas  3fdj* 
jinn,  ein  ^albmetaU. 

Bison,  s.m.  ber  ^Bifciiocb«,  ein  amertfa* 
nifdier  wüber  Ûd)«  i ^öap.)  ein  Q3fiffcU 
Bisouard,  s.m.  ein  bûufirenber  f rimer. 
Bisquain , s.  m.  T.  ein  gegerbte«  ©djaffett 
mit  ber  SCBollc. 

Bisque,  s.  f.  T.  eine  3rtfô(Uid)cr  tyota* 
gen  ober  f raftfuppen  ; it.  frebsfuppe 
mit  aUerle»  IceFcnt  ^utbaten  î (Sallfp.) 
ein  ©dilag , ber  iç  gilt,  unb  ben  matt 
feinem  3Kitfpieler  »orauö  gibt.  Fig.  et 

Prov.  donner  quinze  et  bisque  à qn. , 

einem  weit  überlegen  fe»nj  prendre  sa 
bisque,  ben  gûnfHqcn  Slugcnblicf  er- 
greifen ; fîd)  fettie«  ^ortbeil«  bebicncn* 
Bissac,  s.  m . eilt  jQuerfûcf , SXeitfacfi  ïe. 

Q5ettelfacf.  (f.  besace). 

Bisse,  s.f.  (2©ap.)  eine  0d>lange. 
Bissexte , s.  m.  ber  Bdialttag. 

Bisscxtil , île , adj.  an  bissextil  » année  bis- 
sextile, ein  0d)aItjabr* 

Bissu,  f.  byssc. 

Bistoquet,  s.m . T.  ein  Heiner,  obeitrunbcr 
etocF  be»nt  ^iffiarbiptel. 

Bistoite . s.J.  0d)langctt-  obep^attcrwurj , 
eine  <p/ïanje. 

Bistortier , m.  ( 2lP0t6cfc)  fin  rUtlbCt 
55ud)«baumctJfr  0tè6â» 

Bistouri,  s.m.  ( Sbtrurg. ) ein  3ttcifîon$* 
meffer* 

Bistouiner,  a.  T.  — un  cheval , etn  $ferb 

bttrd)  Drehung  it.  D.uctfdiung  ber  Jrwbrn 

IPûUadieit;  des  jambes  bistoumées,  ftUUt' 

me  petite. 

Bistre,  s.f.  ber  Giftet/  ba«  9tufifdjwar| 
jum  Dufd>en/  9)talett,  f upferbruefen. 
Bisulque,  adj.  c.  animaux  bisulques,  y. 

Dbtere,  bie  eine  gcfpaltenc  flaue  baben^ 
j.  btc  f amcele,  Dd)fcn  :c* 

Bitemée  , adj.  (^ÔOtan.)  fleur,  bOPPât 

bre»jÂbIig* 

Bitord , î.  m.  (0djifff.  ©eiler)  ein  bunne« 
©trief dien  i eine  £cine* 

Bitter , »\  a.  le  cable , T.  ba«  f ab(l  Obet 

3nfcrtau  um  bie  ^öiting«(iölaer  fdilin« 

geni  f.  Bittes. 

Bittem  , s.m.  T.  baö  SluflTige,  baö  nac6 
ber  dr»<laUifation  beö  gemeinen  ©afje« 
Übrig  bleibt , fond  eau  mère. 

Bittes,  s.f.  plur.  (©djtfff.)  ©Ätittge  ober 
Q5attngôfiôltier;  2 ftarfe , oben  burd) 
einen  ûuerbalfen  mit  cittanbcr  oerbun* 
bene  i)öl.$er , bie  burdi  ba«  33erbecF  be« 
©chiffe«  in  ben  SKaum  hinunter  gehen, 
unb  woran  man  ba«  3nfcrtau  feff 
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macht,  wenn  ber  SCttfcr  auôgcworfen  ijl; 
ta  rin  runbe?  âpol* , woran  ctn  Jahr* 
îeng  an?  Ufer  befeßigt  wirb* 

Bitton,  m.  T ber  ©aleerenßocf , jur  35c* 
feßtgung  ber  ©alteren  am  Ufer. 

Bittonnières,  s.  f.  pl . T.  £ocfgatfn»  f.  An- 
gui  liées  , Anguilliéres. 

Bitume , s.  m.  ba?  33ergfett,  (Erbprdj. 

Bitumineux , euse  , adj.  bcrgfettattig , erb» 
pechartig. 

Bivalve,  adj.  c et  s.f.  T. jwenfdwltq  ; eine 
âwepfdtalige  $îufchcl;  (Notait.)  wa? 
$wep  Çlûgel  ober  ©dmlcit  bat. 

Biveau , s.  m.  T.  ein  ©chrâgmaf. 

Biventer , s.  m.  T.  ba?  JWepbeinige  ffödu?» 
ïein  am  Unterfiefer. 

Biviaire , adj.  c.  p.us . place  biviaire,  fine 
SGBegfdjeibe.  (ph* • bivoie.) 

Bivoie,  s.  f.  eine  Sôcgfcheibe. 

Bivouac  ober  Bivac,  s.  m.  T.  eine  ûilf 
ferorbcntliche  Nachtwache , sur  ©über* 
beit  eine?  £agct?  ober  einer  Strmce  ; pas- 
ser la  nuit  au  bivouac , bte  Nacht  (unter 
frepern  £immel)  unter  bem  ©ewehre 
Heben. 

Bivouaquer,  9.  n.  nouv.  T.  btPOfircn;  f. 
Bivouac. 

Bizard,  arde,  subit.  ( ©Ârtîî.  ) £albfüß; 
balbfauer,  eine  Slepfcifottc;  (f.  and) 

bizarre.) 

Bizarre,  adj.  c.  feltfam  , b.  t.  WUttberlidj  / 

eigenfïnnlg,  ndtrifcf)  ; ßg . ungewôhn- 
lief) , fonberbar;  (©ârtn.)  s.f.  eine 
bunte  Nelle  ober  £ulpe. 

Bizarrement,  adv.  auf  fine  feltfaniC  K. 

«et 

Bizarrerie,  s. f.  ba?  feltfame , wuttberltche, 
nSrrifchc,  ungereimte  Siefen  oNr  33e* 
tragen;  bie  2Bunberlid)f  eit  ; bie  ©elt* 
fanîfeit  ; ein  nürrifeher  ©igcnfïntt. 

Bizégie , s.  m.  ba?  tyolirholj  ber  ©djuh* 
macber. 

Blafard,  arde,  adj.  (üOlU  £icbt , POrt  ber 
ftarbeunb  ©efïcftt?farbc  ) bleich,  blaß, 
matt , abgefd)0|Ten  , blcpfarbett. 

Blaireau,  s.  m.  bcr^ach?;  ît.  (Nergoïbcr) 
UJinfel,  womit  man  ba?  übcvßüjTtgc©olb 
wegnimmt. 

Blairier,  s.  nu  eine  2Irt  wilbc  (Ente. 

Blâmable,  adj.  c.  tabcln?wcrth  , tabeln?» 
würbtg;  fîiÂflid). 

Blâme,  s.  m.  ber  fdmrfe  &abcl,  Norwurf 
ober  Nerwet?  ; bie  siKißbiUtgung  ; (iur.) 
ein  qcricbtricber  unb  fd)itnpßid)er  35er» 

WCi?î  encourir  le  blâme,  ftef)  £ûbfl  $U* 
Sieben. 

Blâmer , 9.  a.  tabeln  ; ((betten  ; einem  et» 
nen  Verweis  geben  ; einem  bie  ©djttlb 
geben  ; it.  mißbilligen  ; (iur.)  einem  ei» 
nen  gerichtlichen  33crwei?  geben  ; (Jeu» 
halt.)  blâmer  l’aveu  d’un  vassal,  nicht 
annebmen  , »erwerfeit. 

Blanc,  m . blanche,  f.  adj.  weiß  ’,ßg‘  tcitl/ 
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fauber;  unfçhulbtg;  argent  blanc,  ©il» 

. bcrgelb  ; assiette  blanche',  ein  fauberer/ 
retner  Relier»  bois  blanc,  weiche» Jpolj; 
papier  blanc,  weiße? / reine?,  unbe* 
fcbriebCHC?  papier;  eau  blanche,  mit 
tflepcn  ober  3Kcbl  oermifehte?  gaffer 
für  ( franfe  ) ^)ferbC  i bière  blanche, 
5öeißbicr;  carte  blanche,  âtartenblütter, 
worunter  fetne  Figuren  finb  ; ßg • f- 

carte  ; j’ai  blanche , ich  habe  carte  blan- 
che; poudre  blanche,  ©tillpuïvcr,  bd? 
nid)t  fnallt;  épée  blanche,  ein  bloßer 
£)egcn  î écharpe  blanche  , bte  Weiße 
©cherpe,  ehcmal?  ba?  ^elbjeichcn  ber 
§rait$ofen  ; ßg . franjbfifche  Ârtcg?» 
btenße;  note  blanche , («Ôîuftl)  eine  weiße 
Note,  bic  swet)  Viertel  ober  einen  hat* 
ben  ©d)lag  gilt  ; oeuvres  blanches , 
blanfe,  polirte,  gefchliffene  ^ifenwaaren  i 
fontes  blanches,  ©ußeifen,  ba?  einen  wei- 
ßen 35tuch  hat  ; vers  blanc,  ungereimte 
33crfe.(Æ)ic  perfd)icbcnen  übrigen  35c* 
beutungenoon  blanc  (ehe  man  überhaupt 
bet)  ben subst. , mit  wcldhen  eö  jufammen 
gefegt  i(t , |.  05.  bet)  armes,  billet,  bou- 
din , sauce , drapeau , fer  , gelée , magie  , 
pavillon  etc.  ; f.  aud)  bâton  , merle  , pè- 
lerin ; ) Fig.  et  Prov.  se  faire  tout  blanc  de 
son  épée , mit  feinem  großen  Çrebit  prah- 
len ; fich  feiner  £apfetfcit  ju  oicl  rüh- 
men; anffehneiben , großprahlen  ; c’est 

le  fils  de  la  poule  bianche,  er  tß  ein 
©lucF?finb;  il  a mangé  son  pain  blanc  le 
premier , er  f>at  in  feiner  3ugenb  ju 
locfcr  gelebt , barum  muß  er  Kpt  bar- 
ben  ; être  blanc  de  vieillesse , weiße  JpaarC 
haben  î sortir  tout  blanc  d’une  affaire , 

9uig.  gattj  rein  (unfchulbig , ungefchla- 
gen)  bapon  fommen. 

Blanc,  s.m.  baö?Öeißc;  bte  weiße  $«rbe; 
baö  <©etß  ; it»  weiße  ©chminfe  ( blanc 
d’Espagne  ; ) it.  eitt3Beißer,  (tm  ©egen» 
faftbcr  9îeger,0)îohrentc.;)/A  baô  3iel, 
bte  ©chteßfcheibe  ; and)  ber  3ïagcl  unb 
ba?  Steiße  berfelben  ; it.  ol.  eine  franjô- 
ftfcf>e  ©chcibemünje,  bic  ç deniers  galt; 
six  blancs,  2 ©ol?  6 £>cnicrSï  it.  ein 
Q5lanfett  $u  einer  Quittung , b.  i.  ein 
mit  ber  ^amenötmterfchrift  noch  auöju- 
fûllenbe?  papier  ober  Pergament; 
(©Ärtn.)  auch  meunier,  weißer  SXoß, 
weißer  ©taub,  eine  .franfßeit  ber 
tyflan^cn  ; it.  ba?  ©tlber,  womit  bie 
©olbfdilÄgcr  ihr  ©olb  perfcpeit  ; it.  fei- 
ne? weiße?  Sftehl  ; (35uchbr.)  bic  ©cfi* 
finie  ; blanc  à dorer,  ober  bloß,  le  blanc, 
berÄrcibengrunb;  blanc  de  plomb,  »Step* 
weiß;  blanc  et  noir,  grau  in  graui 
blanc  d’oeuf,  (EpetWeiß  , blanc  de  baleine, 
SSÔallrath  î blanc  de  cérusc,  ©tf)icfet> 
weiß  ; blanc  de  perle , <))erlcnwet§  (au? 
SSißmUth»)  blanc  de  mesué,  f.  diachy- 
lon  ; blanc  Khasis , eine  Weiße  35r«nb- 
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falbe»  blanc  de  l’oeil , baS  Sctße  tm 
Slu^e;  blanc-manger,  eine  Slrt  UJClgcr 
@eiee  ober  (Ballert  ; blanc  de  chapon,  de 
poulet , baS  ©rußßeifth  »on  einem  ge* 
bratenen  Kapaun  ober  £uhn;  chapon 
en  blanc,  T , ein  gerupfter  aber  noch 
nicht  angenommener  Äapaun;  bianc- 
signé  , blanc-seing,  f.  carte-blanche  bet) 
carte;  bianc-sœiié,  ein  bloß  mit  einem 
©icgel  perfebeneö  Rapier,  meiß  eine 
«Bolimacht  i quittance  en  biarc,  eine 
Quittung , worin  ber  sftame  beffett , ber 
üuöjablch  foU,  auSgelaffen  iß  ; livre  en 
blanc,  ein  robcS  noch  uneingebunbencS 
«Such  ; drap  en  blanc,  ungcfÄrbteS£ud); 
chapeau  en  blanc,  ein  ungefärbter  JÇwt  » 
laisser  en  blanc,  rein  ober  unbefdmeben 
laßen  ; passer  en  blanc,  (©erber)  bic 
gelle  wrißgar  machen;  mettre  du  blanc, 
äöeiß  aiiflcgcn  ; boire  blanc,  dans  le 
blanc,  dans  son  blanc , (port  ^fetben)  Uni 
bas  sftaul  betum  weiße  Jpaare  baben; 
tirer  au  blanc,  nacb  brr@rd)ttbe  fdmßen; 
donner  dans  le  blanc , baS  Sßeiße  ober 
ben  9?ngcl  ber  ©cheibe  treffen  ; Fig.  et 
Prov.  dire  qch.  de  but  en  blanc , mit 

etwas  bcrauSplumpen  ; etwas  unbe» 
bad)tfam  herauSfchwaijeni  mettre  qn.  au 
blanc , einen  rein  auSjieben  ; einem  all 
fein  ©elb  abgeroinnen  ; il  y a de  U diffé 
rence  comme  du  blanc  au  noir , fie  fiîîb 

wie  £ag  unb  Sîacht,  fie  finb  hinimel* 
weit  pou  einanber  perfebieben  ; il  va  du 
blanc  au  noir , er  fällt  pon  einer  ©rtre* 
mit&t  auf  bie  anbere  ; it.  er  fdUt  pom 
Jpunbertßen  ins  £aufenbße. 

Blancards , s.  m.  pi.  T.  eine  2lrt  £etnwanb 
non  balbgebleid)tem  @arne. 

Blanc-bec,  s.  m.  ein  ©elbfchnabel,  (f.bé- 
jaune.) 

Blanchaille,  s.f.  (nut  ttlt  Sing.)  T.  aller* 
le»  fleine  SScißfifche. 

Blanchâtre,  adj . c.  weißlich,  inS  2ßeiße 
fallcnb. 

Blanche , s.  f.  eine  halbe  Saftnote. 

Blanchement,  adv.  p.us.  reinlid)/  fûUber. 

Blancher,  s.  m.  pr.vL  ßütt  tanneur. 

Blancherie,  s.f.  ßfltt  blanchisserie;  it.  qqfi 

ein  !©eißbled>bammer  ; eine  £utte,roo 
bas  Sffieißblecb  verrinnt  wirb. 

Bianchet , s.  m.  oi.  eine  2lrt  Äamtfol  ; it. 
ein  ©tuet  gtlj,  baS  bie  «Suchbrucfer  in 
ben  ©edel  ihrer  treffe  unterlegen  ; it. 
ein  J£uchlappen,  gilj  jumgiltriren. 

Blancheur,  s.f.  bie  2ßeiße , weiße  garbe. 

Blanchiment,  s.m.  baS  Reichen  oberaud) 
bas  Söeißroe rben  . ber  £Hmoanb  ; it. 
bes  5ßad)fcS  :c.  ; in  baS  Söcißficbcn  ber 
sfôùmen , beS  ©ilberS  «♦;  (Gabler) 
baS  SÖerrinnen  ; in  baö  SBeißmachen 
ber  ©eibc,  ber  £icbter  te.  ; in  ber 
ber  eines  ©olbfchmiebeS  511m  Söeißma* 
eben  bcS  ©ilbergefchimS. 
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Blanchir,  v.  cu  weißen;  weiß  machen/  weiß 
wafdjen,  weiß  fteben;  (eine  ÜKauer) 
tünchen;  £ud)  bleichen;  (£cinen$cug) 
wafdjen;  it.  reinigen,  puijcn;  */.  per- 
jitttien  , (f.  blanchiment  ; ) (töergolber) 
ben  weißen  ©runb  auftragen  ; (©djloff.) 
baö  €ifen  weiß  feilen;  (£ifd)ler)  glatt 
hobeln;  ($od)f.)  gleifcbwerf , ©eßttgel 
k.  blanfdbiren,  perwellcn,  (aud)  übet  . 
ÄoMcn  fengen ,)  ehe  man  es  fpieft  obcc 
fonß  juriebtet  J blanchir  les  endives  etc. , 
bie  QMAtter  Pon  ©nbiPten  tc.  feß  jufam* 
men  binben  unb  in  ©anb  :c.  ßccfen,  ba* 
mit  fie  weiß  ober  gelb  werben  ; blanchir 
qn.,jÇ£.  jemanb  rechtfertigen,  iemanbeS 
Unfdjulb  bejeugen. 

Blanchir,  v.n.  weiß  werben;  in  bleichen 
• K.  (f.  blanchir,  v.  a.-,)fig.  grau  , alt 
werben  ; in  leicht  beruhten  ; fig . ü a 

blanchi  dans  les  annes  , sous  le  harnois , 

er  iß  in  tfriegSbicnßen  alt  geworben  ; 
ce  coup  n’a  feit  que  blanchir,  biefep 
©djuß  hat  nur  geßreift  ; tout  cela  ne 
feit  que  blanchir,  bicfeS  alles  iß  pergeb» 
lieb , ober  fanit  nid)ts  hrifen  ; il  n'a  fait 
que  blanchir  devant  l’autre,  et  hût  POC 

bent  anberit  nid)t  auffommen  fônnen  ; 

tète  de  fou  ne  blanchit  jamais,  prov . «ftat* 

ren  laffen  ficb  feine  grauen  £aarc 
toachfen. 

Blanchi,  ie,  part,  et  adj.  geweißt  2C,  (f. 
blanchir  v.  a.  et  n . ) 

Blanchissage,  s.m.  baô  S&afdjen  beS  2ßeiß* 
jcugS;  bie  SPBàfche;  in  bas  Gleichen; 
f/.  berSßifcber*  ober  ^öleicberlohn* 

Blanchissant , ante  , adj.  p.  us.  WCiß  WCt* 

henb. 

Blanchisserie,  s.f.  bie  Gleiche , ber  Gleich* 
platj;  in  bie  Äunß  ju  bleidjen. 
Blanchisseur,  s.m.  ein  SßÄfdjet»  in  iBlct« 
eher;  in  ein  Sßeißtuncber. 

Blanchisseuse , s.f.  eine  SöÄfdjerinn  ; ü 
porte  le  deuil  de  la  blanchisseuse , fig . 
bad.  vuig.  er  hat  fehwarje  «ffîafdwati. 
Blandices  , s.  fi  pi-  (iur.)  bctrûglidje 
©cbmetcbelep. 

Blanque,  s.f.  ober  livre  de  blanque,  ein 

©teebbueb,  eine  9(rt  £otteriefpiel  obec 
©lucfstopf;  in  ein  weißes  93latt  im 
©tecbbud)e;  in  ein  hctauS  gejogcnct 
weißer  fettet;  tirer  à la  blanque,  im 
0tcd)bucb  ßeeben.  Fig.  et  Prov.  hasard 
à la  blanque  ! cS  fet)  gewagt  l y trouver 
blanque,  nicht  jlnben , was  man  ju  fin* 
ben  PCrmeinte  J aux  uns  cela  opère,  aux 
autres  blanque  , vu/g.  bct)  bem  eilKIt 

fcblÂgt  es  an , bep  bem  anbctn  nicht. 
Blanquette , s.  f.  eine  2trt  ©ommcrbirne  ; 
in  ein  geringer  weißer  Sein,  ber  im 
ehemaligen  £angucboc  wächß  ; in  eine 
2lrt  fchwachcS  vöicr  5 it.  ein  weißes 
SKagout. 

Blaque , s.f.p.  us.  ein  ^ûlîAcfSheutef» 
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Blee  Bleu 


Blaser,  p.  a.  (burch  alljubÄufigen  ©ebrauch!  Mangel  flogen;  c’est  du  blé  en  grenier, 
flarfer  ©etrinfe,  ober  burch  unmäßigen  bas  i(l  fo  gut  voit  baareß  ©clb. 
@enufffinnlicher£uffe)  fttimpf machen, Bleche,**#.  er  s.  c.  iryur.  fam.  n>ct&ifcf>y 
»erberben , ju  ©rnnbc  richten.  Se  blaser,!  ohne  ©baratter  > roeichlid) , feiae  ; subst. 
v.  rèfl . ftd)  ju  ©runbe  richten  ; être|  eine  >&emme. 

Wase  sur  u s plaisirs  les  spectacles , gegen  jBldme,  s.f.  7.  bie  ©teinaalle  ber  «Bfcrbf 
Vergnügungen  ober  @d>aufpiele  ganjlBième,  adj.c . bleich,  blari  oon©cfid)t. 


abgeftumpft  fepn. 

Blason,  s.m.  T.  baß  ©apen,  ber  ©apen 
fd)ilb;  it.  bie  ©apcnfunfl,  Jpcralbif. 

Blasonnement , s.  m.  p.  us.  bOtf  ’SlafotJIU* 

ren  ; bie  funftmöfige  ©rllörung  ber 
©ap*n. 

BUsonn«  r , p.  a.  T.  bte  ©apen  mit  ben 
gehörigen  ftarben  unb  Metallen  auß 
malen  ober  jctchnen  i it.  fie  in  ben  ge 
übrigen  Kunftaußbrucfen  außlegcn,  er« 
Hören  ; überhaupt  blafomtiren  ; fig.  er 
fam.  tabciii/  übel  nachrehen,  burch 
hecheln, 

Biasonneur,  s.  m.  ein  ©apenperflönbiger  i 
it.  fig.  et  fam.  einet*  ber  anbve  burch 
hechelt. 

Blasphémateur,  s.  m.  ein  ©OttCßlöftem. 
Blasphématoire,  adj.  c gotteßlöflerlid). 
Blasphème  , s.  m.  bie  ©Otteßlöftcruitg. 

Blasphémer,  v.  n.  et' a.  ©ott  laflcrn  ; ®ot 
teßlaftermtgen  außjlojjen. 

Blatier,  s.  m.  ein  Korubönbler. 

Biatrer , p.  a.  T.  bem  fchlcchtcn  Sortie 
Sorbe  unb  Slnfehen  geben. 

Blatte,  s.f  ber  fcorrafon,  ein  3nfectcn^ 

. gcfchlecht. 

Biaude , s.  f.  prvl.  ein  ftuhrmannßfittcl  ; 
£elnn>ûn&fittel. 

Blé , ( oi . bled , ) s.  m.  baß  ©etteibc  ; K dm  ; 
it.  ber  ©eijcn;  grands  blés,  ©eijcn  unb 
SXoggcn;  petits  blés,  ©crflc  unb£aber; 

. blé  méteil,  gemengt  Korn;  it.  gemifeh* 
teß  Korn;  ©eiçctt,  ber  mit  Ôioggen 
«ermengt  ijl;  blé  cornu  ober  blé  ergoté, 

- Slfterforn  / SPlutterforn  ; blé  locular, 
^Dinfel  ; (Bpclt;  0pef§  ; blé  de  mars, 
<£onimergetreibe  ; blé  noir,  blé  sarrasin, 
Vuchrocijcit,  Jpeibeforn;  blé  d’Inde, 
l>lé  de  Turquie,  turftfd)  KOW,  tUtfi* 
fd)er  ©eijen  ; it.  ©ölfchforn  , (mais,) 
blé  barbu,  ©etreibe  mit  einem  Vart, 
tubionifehe  jpirfc  ; blé  de  miracle , 
d’abondance,  ©unberforn , baß  auffer 
ber  Jpauptähre  nodi  Beitenöbren  trögt; 
blé  glacé,  ©laßroeigett , ber  cinfleirteß, 
horteß  unb  fchroereßKorn  hat,  baß  grau 
ûlisfieht  J le  blé  est  t-n  épi , baß  Kom 
fleht  tu  lehren  ; les  blés  sont  beaux , baß 
©etreibe  flehet  fd)ôit  ; bie  ftefbfrucbte 
flehen  feböu  ; faire  ses  blés,  bte  i?aar  unb 
©rnbtc  beforgett  ; amasser  du  blé,  Korn 
QUffdmtten.  Fig.  et  Prov.  manger  son 
Blé  en  herbe . feine  ©infunfte  oor  bereit 
belieben  unb  nerjehren  ; cner  famine  sur 
mi  us  de  blé,  bei)  allein  tlcbcrfïiiB  über 


Blêmir , p.  n.  crblaifen , blaß  ober  bleich 
roerben;  fidj  entfärben. 

Biende,  s.f.  T.  bie  ©fenbe,  ein  binerai- 
Biesser,  p.  a.  pcrrouuben;  it.  pcrlcçen;  it. 
einem  einen  lletnen  (gehmerj , ober  eine 
Heine  ilnbequcmlicbfeit  oerutfadjctt \fig. 
perrounben;  bclctbigen,  roche  t&un,  ei* 
nen  unangenehmen  €inbruc!  machen; 
jurotber  fepn  ; 5.  ber  @tf»atobaftig* 
feit  ; oerleijen  ; it,  nochthetlig  fern  , 
îumVad)theil gereichen;  @d)aben  thun. 
se  Blesser , p.  rèjl  ficH  üerrotmben , ftch 
roehe  thun  2c.;  it.  (oon  ©cibern  ) (burÿ 
einen  &or  her  ^eit  nieberfommen; 

mes  souliers  me  blessent  , meine  @d)uhc 
brucfenmichj  (f.  aud)  bât;)  il  a le  cer- 
veau blessé,  fig.prov.  ex  ijl  iud)t  richtig 
im  $opf. 

B essé,  ée,  part,  et  adj.  perlVlinbCt  K.  J 
it.  s.  m.  ein  Verrounbctcr. 

Blessure , s.f  bie  ©unbc,  Vcrrounbung, 
Verlegung. 

Blet  , blette,  adj  (pont  ôbjle)  teig. 
Blette,  s.f.  tOleperomaranth / Jahnen* 
lamm,  eine  Wanje. 

Bietton , s.  m.  eine  ärt  SDîôrtel  por  Äolf 
unb  Äicß. 

Bleu  , bleue  ; adj.  hleu  , s.  m.  blau  J baß 

QMûu;  bie  blaue  ^orbe;  (Maurer)  £ac* 
muß;  bleu  mourant,  bla^blou  ; bleu 
d’émail,  ©moltenblau  , ©mailblouî 
bleu  d’outre  mer , Ultramarinblau  i bleu 
d’Inde  ; ^Bhigobloit  j bleu  de  Prusse, 

^Scrlinerblou  ; bleu  turquin  , hochblau, 
buHfclblau;  it.  ein  hodjblauer  COîarmot 
im  ehemaligen  £angueboc  ; bleu  céleste, 
himmelblau;  tirant  sur  le  bleu,  blôulidhî 
bleu  à lavis  , blau  jum  XufChcn  ; bleu 
de  montagne,  Kupferblau  , bleu  chargé, 
©diicferblou  ; bleu  d’empois,  bie  iBlôue; 
bleu  de  marine , eine  gcroiiTe  fette  unb 
Môultdu*  ©rbe  ; hl<  u de  forge , blaue 
Sorbe  pott  ©tfenfehaum , ;u  ben  ©rot* 
tenroerfen  ; bleu  de  tournesol,  faftblou , 
eine  2lvt  blauer  £acf  ; le  cordon  bi^u , 
baß  blaue  £5anb  ; it.  ein  SXittcr  beß  chm. 
Crbcnß  beß  heiligen  ©eijlcß  ; parti  b.eu, 
T.  eine  (Iretfenbe  $Kotte  @olbatcn , bie 
ohne  (Erlaubnis  auf  'plunbcrunq  autf- 
geht;  couphieu,  ßg.  ein  peraebficher 
Verfud)»  contes  bieus,^.  Slltrociber* 
mahrchnt  ; niftrr»»  un  poisson  au  bleu,  ei* 
nen  ^ifd)  blon  fiebert. 

Bieuätie  ; adj.  c.  blöulidi  ; ein  tpcttig  blau. 
Bleuir,  p.  a.  T.  blau  aiilaufm  lajTcu  ; blau 
machen. 
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Blin , s.  m. . T.  ein  grofjet  viereckiger  5)lo cP, 
womit  bie  Äeüc  unter  ein  ©d)iif,  baS 
vom  ©tapcl  laufen  fott , octriebfn 
werben. 

Blindage,  s.  m.  T.  eine  mit  95lenbwcrf 
vrrfcbene  S8erfd)an$ung. 

Blinder,  p.  a T.  Mcnben  ; bie  ©chanjcn 
ober  2üUfgrAben  mit  QSUnbwerf  bccfen. 

Blindes,  s.m.pL($ Ottlf.)  bft$  S&lcnbWerf  , 

JDecfwetf , bie  *2>lertbung. 

Bloc,  s.  m.  ein  ißlocf  / Älofj;  — de  mar- 
bre, Sßtannotblocf  ; bloc  de  mine,  T. 
fine  CErjWattb  ; bloc  de  marchandises, 

großer  Rauten  von  aflerlcv  SGöaarcn  ; 

acheter , vendre  en  bloc , im  ©tOpCH 
taufen/  verlaufen  ; Élire  un  marché  en 
bloc  et  en  tâche , (eigc ntlicf)  tas , ) einen 
Jpanbel  ober  Äauf  in  $)aufch  unb  #0* 
gen  fchlicfjcn,  bas  heifit,  in  ÇKaffe  ober 
tm  ©amen , ohne  ftd)  auf  baS  Detail 
ein§ulaffen. 

Bloage.  s.m.  ober  blocaille , s,  f.  T.  hie 
^mirfftciiie  , b,  t.  îleine  ©tticFchcn 
©tein  , womit  an  einer  SKauer  btc  le* 
bigen  Stellen  jwifchcit  ben  gropern 
©ruchfkincn  auSgcfuUt  werben;  blo- 
cage, (QSuchbr.)  ein  umaefehrter  Q5ud)* 
Habe,  ber  ftatt  eines  fehlcnben  einffwet* 
len  hingest  wirb. 

Blochet,  s.m.  J\  ein  ©tichbalfcn  ; ein 
fur$er  Ralfen,  ber  mit  bem  einen  €nbe 
auf  einen  aubern  eingcftodKit  wirb;  auf 
befreit  Äufrerm  £nbe  aber  Die  £)atf)fparrcn 
ruhen. 

Blocus , s.  m.  bie  (Einfchlicßung , Sperre, 
Sölorfirung  ober  iBlotabc  eines  befefrig* 
ten  planes. 

Blond , blonde,  ad),  (inf,  vom  J)aar) blonb, 
wcipgclblid) , aelblicb  ; it.  (v.  ©auçcn , 
flachs  zc.)  wcifjgclblid)  ; it.  subst.  f. 
blondin  , blond  doré , bcnttahc  ©olb* 
gelb;  blond  ardent,  fa(l  rôthlid)  ; une 
blonde  d’Egypte,,  bad.  eine  febone  aus 
bem  »Kobrcnlanb  ; bie  fdnvarj  wie  etne 

giqeuneriitn  ift  ; il  est  délicat  et  blond. I 
prov.  fam.  er  ift  gar  $u  empfinblid);  er 
tarnt  gar  nicht  viel  vertragen. 

Blonde,  s.  f.  eine  Q5lonbe;  eine,  aus  ro> 
ber  ©cibe , bie  noch  ibren  ©ummi  bat, 
gefloppelte  2lrt  ©piçen. 

Blondin,  ine,  subst.  eilte,  tycrfott , btf 
blonbe  £aare  bat  ; fig.  etfam.  ein  fd>6* 
ner£err,  ein  ©tuijer. 

Blondir , v.  n.  (v  beit  paaren)  blonb  wer* 
ben  ; it.  gelbliches  i}aar  befommen  ; it. 
(poct.)  (vonÄornÄbrcit)  gelb  werben. 
Blondissant,  ante,  adj.  (poet.)  gelb  Ober 
reif  werbenb-  (f.  blondir.) 

Bloquer,  v.  a.  T.  eine  ©tabt  cinfchltefîcn/ 
fperren , blocftrcn;  it.  bie  ftugen  ber 
©chifrSbrcter , mit  qctheertem£Berf  auS* 
ftopfen  ; (Maurer)  vertwtcFen  , -bie  lee* 
reu  ©teUcn  einer  2fiaucr  mit  flcinen 
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SSruchfrcttten  (blocaille)  unb  Mortel  $u- 
fdjütten  ober  auSfûUett  ; OSuchbr.)  et* 
neit  umgefebrten  93uchfrûben,  anfratt 
eines  anbern  feblenben  , unterbeffen 
hinfcljen;  («ôiUiarb)  bie  Äugel  mit 
Ühra'ft  unb  geraoe  in  ein  CEcfloch  flogen» 

l'oiseau  bloque  , T.  ( neutr .)  frfttt  plane. 

Blot , s.  m.  T.  ein  fleineS  ûuerbolj,  wor- 
auf ber  fïçt  ; it.  eut  3nfrrumcnt, 
womit  man  ben  SBeg  fdiAçt , ben  ein 
®d)iif  jur  ^ee  jurucfgelegt  bat. 

se  Blottir,  v.  rtfl.  fïd)  bucfeit  ober  nieber- 
buefen;  fief)  jufammen  fdjmiegen;  ju* 
fammen  friedjen,  j.  ty.  im  ^Sett,  wemt 
es  fait  ifl;  T.  (0,  £afen  unb  9lebbü* 
nern)  fïd)  bruefen,  um  nicht  gefeben  |tt 
werben. 

Blouse , s,  f.  bas  2ocb  an  einer  SSiUiarb* 
tafel. 

Blouser , p.  a.  (^ifliarb)  eine  Äuget  ma- 
chen; se  blouser  soi-n.êmr,  fïd)  verlau- 
fen ;t  se  blouser  ,ßg. fam . fich  irren,  fïd) 
betrugen  ; vulg.  einen  53od  fd)te§cn. 

Biousse,  s.f.  eineSlrt  furjbaiiger  SSolle. 

Btuet,  f.  m.  bie  blaue  Âornblume. 

Bluette , s.  /.  fin  §ünfcf)en  ; ßg.  eine 
wißige  Äleinigfeit , ein  28içfVtelï  des 
biueties  d’csprit , funfeit  von  SHîtç,  wiçige 
(StnfAUe. 

Bluteau,  blutoir,  s.  m.  T . bas  iDeutelfîcb, 
ber  îOCcblbcutel. 

Bluter,  p.  a.  T.  (fftcbO  beuteln  ober 
fieben. 

Biuterîe,  s.  f.  T.  bie  33eutelfammer , wo 
man  bas  »Kehl  beutelt. 

Bobèche , s.f.  bie  SHUe,  (£ille),  b.  t.  bas 
eingereifte  ©tuet  am  obern  £&*il  eines 
£eud)tcrS  ober  2td)t|locfS , worein  matt 
bas  £td)t  ftctft;  it.  ber  £id)ttnccht. 

(bmet.) 

Bobeiimur,  s.  m fo  nennen  fïd)  noch  §U- 
weileit  bie  ©djubjltcfer  tn  i'ariS. 

Bobclins , s.  m.  plur.  ol.  eine  2lrt  $)a\b* 
fliefeln. 

Bobine,  s.f.  eine  ©pule > worauf  man 
©eibe , SöoUe  :c.  fpulct  ober  anfwinbet. 

Bobiner,  p.  a.  fpulcn , auffpulcn , wmben, 

Bobmette,  s.  f eine  f leine  ©pule  ; it.  ein 
9îôUd)en,  5.  eut  ©aitcnrôUchen. 

Bobineuse,  s.f  T.  ciné  ©pulcrinn. 

Bobo,  s.  m.  (in  ber  Âinbcrfprachc)  rin 
SBebmth , (fletneS  2ôc&.) 

Bocage , S.  tn.  bas  ©cbufd) , 2uflwAlbchett, 
©chôlj. 

Bocagei  , ère , adj.  (poet.)  im  ©Cbufch 
wohnen  ; nymphe  bocagére  , ( poct.  ) 
eilte  Söalbupmvhe. 

Bocal,  s.  m.  eut  groper  Becher;  ein  ^ocal; 
it.  T.  bas  2td)tglaS , bie  2id>tfufche , 
eine  mit  Natter  angcfullte  ÂrvùalUuaet, 
woburd)  matt  btc  ©trahlen  eines  bren» 
ttenben  £td)tcs  auf  etwas  fallen  lipt; 
ii*  ber  SinfaQ  einiger  î&laSinjïrumente. 
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Bocane,  s.f.  eine  21rt  erndhaftcr  £ûit$. 

Bocarci , r.  m.  eine  2lrt  ©tampfmtibU,  »0* 
mit  mon  bas  érj  Hein  fcblAgt,  ehe  man 
eö  fchmil$t;  ba$  ^oebroerf,  <pud)tperf. 

Bocarder , v.  a.  T,  baé  (£r$  jlüinpfen , 
podjeit, 

Bochet , $.  m.  (Sfpotfc.)  ein  $wci)teö£)ecoct 
pon  fehweißtreibettben  Jj)6l$ern. 

Bodine , s.  f.  Per  Äicf  eines 

©chiffeö* 

Bodinerie,  s f.  f.  Boraerie. 

Bodinure t-T.  bte  Umwicfelung  bc$  2Cnfcr* 
ringö  mit  btrnnen  ©trieften  ; it.  biefe 
©triefeben  felbd. 

Bodrache,  s.f  f.  Baudruche. 

Boëssc , s.f.  (SJftünjft.)  eine  Ärahburdf* 

Boesser,  v.  a.  (aJtunjfmtte)  ntitbet£ra$* 
burfle  reinigen  unb  blatif  machen. 

Boeuf,  s.  m.  ein  ùd)èîfg*  injur.  ein  Ochs, 
55ûffeï»  boeuf  de  labour,  etn3od)Od)S; 
boeuf  marin,  ein  ÇOîCerOCbS  ; boeuf  rôti, 
ein  Ddjfenbraten  ; boeuf  salé , tyofcl« 
fleifcb;  boeuf  fumé  , $Kattd)fleifcb  ; du 
boeuf,  SKinbfleifd)  ; boeuf  à la  mode, 

in  ©fîtg  eingebeijtcS , gefpicfteS  unb  in 
feiner  eigenen  95rubc  gebÄmpfteS  SHtnb* 
fleifcf)  ; netf  de  boeuf,  ein  Ocbfenjiicmer, 
ftartwabcl;  langue  de  boeuf,  eine  9tinbS» 
* jjunge  î oeil  de  boeuf,  T.  ein  opales 
Sjacbfendcr  ; *7.  öebfenauge , eine 
^flûnje  ; le  bœuf  Apis,  ber  ©ticr  2tpiö; 
boeuf  sauvage , ÇfuerOCbS J boeuf  viellé  , 

ber  £cperocbS  ober  ftadnacbtocbs  ; faire 
le  boeuf  ober  un  boeuf,  einen  Ocbfeit 
fcblacbtcn  unb  attSnebmen  ; je  ne  lui  ai 
dit  ni  oeuf  ni  boeuf,  prov.  pop.  id)  tyflbC 

ihn  nicht  gefehlten. 

Bogue,  s.  f T.  bte  erjfe  dûcblicbtc  ©cbalc 
ber  Âadonien  unb  ■®ucbcicbcln  ; it,  s.  m. 
bas  jOèfettauge , ein  ©ccflfd). 

Bohée,  adj.  thé  bohée  obft  thé-bou , CÎtl 

feiner  ebtneftfeber  £hee. 

Bohème , si  m.  et  f.  ober  Bohémien , Bo- 
hémienne , eilt  jeûner , eine  3igeu* 
iterinn;  (eigeittlidj  ein  $ôbmc,  eine 
SSôbmimt:  ber  ßipepbeutigfeit  wegen 
fagt  man  aber  hier  beffer  : un  habitant 
de  la  Bohème  etc.;)  c’est  une  maison  de 
Bohème,  bas  id  eine  wahre  gigeuncr* 
Jpauôhaltung  ; it.  adj . les  frères  Bohé- 
miens, bie  bobintfd)Ctt  95rubcr,  (eine 
pietidifebe  ©ecte).  • 

Bohémiiion , s m.  ein  Heiner  ^tflcttttcr. 

Boiard  ober  Boyaîd  . s.  m.  ein  ’33ojar;  (ber 
i^ite l rornebmer  Herren  in  föußlattb  unb 
in  ber  SBaHacbep;)  it.  eine  2lrt  £rag* 
babre. 

Boire,  v.  a.  et  ah*,  irr.  tHnfcn,  (P.  £btCtCn) 
faufen  ; it.  ftcb  betrinfen  ; boue  dans  la 
cnirb^ , dans  un  verre . auS  einem  .ftruaf, 
©Iflfe  ttinfen  ; boire  dans  le  creux  de  la 
main,  auS  ber  hohlen  J)anb  trittfen; 
boire  à la  fontaine,  auS  ber  Quelle  teilt* 
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feu;  boire  à sa  soif,  nur  $ur  ©tiflung 
bCS  ^urdeö  trinfettî  de  l’argent  pour 
boire,  ober  de  quoi  boire,  ein £rinfgelb; 
une  chanson  à boire,  fin  $rinflieb  i du 
vin  prompt  à boire , Sôeitt  brt  fïd)  nid)t 
lange  hält;  faire  boire  un  cheval  au  seau, 
fin  <Pfcrb  auS  bem  ©imer  tràttfcn  ; faire 
boire  une  peau,  einen  $ell  fließen  laffeit; 
es  ins  flic§enl>e  SŒtaffer  hingen;  faire 
boire  une  étoffe , ein  £eug  im  9Uben  ein« 
balten,  nicht  dcif  anjiebeit;  la  bride 
boit,  bas  ©ebiß  fleht  su  hoch;  ce  fossé 
boit  en  rivière,  biefer  ©rabeit  befommt 
feilt  S&aiîer  bem  bluffe  î l’éponge 
boit  l’eau , ber  ©cbwamm  faugt  SÔaper 
in  fid)  ; ba«  SffiûiTer  jiebt  fich  in  ben 
©d)Wamnt  biitcin;  le  papier  boit,  bû^ 
papier  flicht , fcbligt  burdj  ; boire  (le 
styx)  le  Cocyte,  (pbct.)  fid)  int  SXeich 
ber  £obtcn  bcfïltbcn;  boire  son  manteau, 
feinen  tOîantcl  (im  2Qirtbôbûufe  perfe- 
Hen,)  Verfall fen  ; boire  à la  santé,  la 
santé  de  qn. , auf  iemattbeé  ©efunbbeit , 
jemaubeö  ©efunbbfit  trinfeit  ; boire  a 
qn. , einem  jutrinfen  ; boire  sec , rein 
autftrinfcit;  it.  (aticb  boire  d’autant,) 
fïd)  waefer  auf«  trinfeit  perdebm  ; 
(f.  aud)  larigot;)  boire  le  petit  coup, 
ober  à petits  traits,  gauj  ebrbar  trinfen; 
boire  un  petit  doigt  de  vin  , nur  eilt  tPC* 
ttig  trinfen  ; boire  à plein  ver tc  , ein  poil 
eingefebenfted  ©la?  auf  einmal  auötriits 

fen  î boire  une  rasade  , ober  un  rouge 
bord  , (beißt  eben  bieß  ;)  boire  le  vin  du 
marché,  bett  £ctbfattf  trinfen;  (f.  auch 
étrier,  procuration,  acheter;)  Fig.  et 
Prov.  boire  en  âne,  pop.  nicht  rein  ûUÔ* 
trinfen  ; on  les  fera  boire  ensemble , ntatt 
wirb  fie  fehon  wieber  mit  einanber  aué* 

fohlten  î puisque  le  vin  est  tiré  il  faut  le 
boire,  ber  ©djritt  id  getban,  unb  man 
fantt  nimmer  §urûcF  ; il  faut  boire  le  ca- 
lice, ber  .fteld)  muß  auSgctrunfcn  fepn/ 
unb  fehmeefe  er  noch  fo  bitter  ; à petit 

manger  bien  boire,  tpet  fïd)  îîtcht  fûtt 
gegeffeit  bût,  muß  (ober  mag)  fief)  am 
>îrunf  erholen;  qui  a fait  la  faute,  u 
boit,  tpcr  ben  begangen  hat/ 

mag  auch  bafûr  büßen;  boire  un  affront, 
eine  Sßcleibigung , einen  ©chimpf  per* 
fdilucFen,  perbeißen,  eindeefett,  vuig. 

in  fldt  frftTeit;  qui  fait  la  folle,  la  boit, 

wer  uàrrifd)  tbut,  bem  gebt  ef  tn\rrifcf>; 

on  ne  sauroit  si  peu  boire  qu’on  ne  s’en 
sente,  bep  bem  ^ruitfe  faim  matt  e$  fo 
genau  nicht  nehmen  ; toutes  les  bouteilles 
ont  été  bues,  aile  ^fafdjen  fïnb  atislgc* 
trimfen  IPOtben;  il  a toute  honte  bue, 

er  bat  aller  ©chaant  ben.fîopfabgcbtiTcn, 

Boire,  s.  m.  baô  £rtnfen;  baô  ©ctr^nfe. 

Boirin,  s.  m.  T.  bûô  ©eil  an  ber  Slttfer* 
b Ope.  (bouée.) 

Bois,  S%m.  baô  i>ol§î  it.  bû^  ©cbM,  ^r 

Äorfl , 


r 


Digitized  b/  Google 


Bois 


Bois  ''Boit 


$orff , Sffiaïb  ; it.  bie  Jpofjung  ober  ba$ 
£oljung8red)t  ; //.  ci«  .55lotfmorfer; 
it.  bie  £anje , $Hcfe , bet  ©pieff  / ober 
eigentlich  ber  ©d)a ftberfelben;  (55 ud)* 
brucfer)  ein  ©teg,  ^ormfleg  (f.  weiter 
uoten;)  it.  ba8  ©eweib/  ba$  ©ebôrne 
ta  Jptrfcbeô  ; it.  bie  tfegel;  (55retfp.) 

(in  ©tein  ; cet  arbre  pousse  de  jeunes 

bois,  bicfct  55aum  treibt  neue  Steifer; 
bois  vif,  grunetf  J?oljî  bois  mort,  abge* 
ffanbcnrô  £olj;  mon  bois,  jpecfenbolj, 
gering  £ol$ , bois  puant  , ©tint* 
bolj  ; T.  bois  arsin , f.  arsin  ; bois  en 
récépage,  jUItgCÖ  / bcfcbÄbtgt  geWOrbe* 
iteö  Jpolj , bûfl  unren  abgefdinitteu  wor» 
ben  iü/  um  befto  frifdjer  unb  geraber 
»Über  JU  waebfen  ; bois  (arbres)  char- 
més, bureb  55o*beit  befd>Äbigte53Äume, 
um  fie  perberben  ju  machen  ; bois  tran- 
ché, J)olj,  beffen  Jûben  uberjwercf), 
unb  nicht  nad)  ber  £à»ge  be$  53ûumcâ 

WÂCbff»  bois  gisant,  gefällte#  Jpolj;  bois 
en  état,  Jpolj  bflô  nod)  aufbem  ©tamme 
flehet;  bois  taillis,  ©cblagbolj,  D.  i.  le* 
benbige*  S) olj,  ba$  immer  nachw&cbff; 

bois  de  haute  futaie  , ()0d)ftamnugcß 
S)o U;  it.  ein  hoher  ffîalb;  bois  blanc, 
n>eid>e8  £olj  J bois  rabougri , noué,  (cor. 
nouai  lieux ,)  madré,  fnotige#/  fnorrÛJCtf, 
it.  mafetigtti  Jpoljî  bois  mouliné,  carié, 
vermoulu,  fauled  / wurmfficbigeô  Jpolj; 
bois  luisant  , ©d)etnbolj  ; bois  flotté , 
$l&ffbolj>  bois  canard,  gefunfeneö  5ïb§* 
bols  ; bois  résineux  , £icnbolj  ; bois  à 
feuilles,  £aubbo(jî  bois  de  brin , ©tamm* 
bolli  bois  chablis,  SBinbbrud);  boispe- 
lard,  ûbgefcbâiteô  £olj;  bois  de  compte, 
gûbibolj/  (ba$  in  ©chcitern  jugejàblt 

Wirb;)  bois  de  corde,  .ftlaftcrbolj;  bois 
de  moule,  Jr>olj  in  btefen  ©tûcfen,  bc* 
ten  jebe$  fein  befftmmte*  sjfôaff  bût, 

(flUd)  bois  de  quartier;)  bois  à brûler, 
bois  de  chauffage  , 55rennbolj  î bois  à 
bâtir,  bois  de  construction,  55ûubolj> 

— de  sciage  , ©fabolj  ( $u  55retern  î ) 

— de  charronage  ,T  £olj  JU  9tâbem  , 
SSagemc.;  — de  charpente,  Simmer* 
bolj  ï — d’équarrissage , befdllûgeneô 
Jpolj;  £olj,  bû8  viereefig  bebauen  ober 
befcblûgen  ift;  — déchiré,  jpolj  oon 
alten  ©djiffen  unb  ©rbiuben,  fo  man 
|U  ^Bretmbolj  PerbûUtî  — de  merrain, 

— d'enfonçure,  — à barrit,  â douvin, 

à pipes,  j>olj/  barauö  Jaffbaubcn  ge» 
mad)t  werben;  — qui  se  (tourmente) 
déjette,  jpolj , bû8  fîd>  roîrft  » — de  tête, 
de  fond , de  marge,  (<ÔUd)bt.)  ein ÄreiiJ* 
fie g,  «Sunbfteg,  Sütlcgffeg  ; — de  lit, 
bbljerneô  55ettgeffeU  ; eine  55ettlabe; 
ein  ©pannbett;  — de  fusil , ber  Çlinten- 
fdiöft;  — d’éventail,  bic  ©tabe  am 
gâcher;  ■ — de  çouieuvr-,  ©cblangen- 
tolj;  — d«  raquette,  SKödetciifleffeU ; 
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— gentil , ©eibelbrtft  î — de  Sainte -Lu- 
cie, ©teinmeidjfelbûumbolj  ; — de  Bré- 
sil, de  Campêche , Q$rafiltrn-/  (Eam- 
pecbcbolj  ; — de  futaille,  ^affbolj  î — de 
vigne,  SKebbolj;  — en  coupe,  ein  ab- 
getriebener gorff  > bois  marra**ntaux  ou 
• de  touche  , Jpôljer  JUm  g^fûtb  i fr‘re 
du  bois,  (pou  ©ebiffett)  fîd)  mit  S) olj 
Perfeben  ; recevoir  des  coups  en  bois, 

©d)uffe  in  baô  ^immertverf  be8  ©ebiffetf 
befommen  ; Fig.  et  Prov.  c’est  la  force 
de  son  bois,  e8  ift  ein  ©treicb  feiner 
tPilben  3ugenb  ; ne  savoir  de  quel  boi^ 
faire  fléciie , fïcb  in  ber  9îotb  »ebcr  JU 
ratben  nodj  ju  Reffen  roiffen;  on  verra 
de  quel  bois  il  se  chauffe , man  Wirb 
feben,  noie  er  fîcb  bilft;  trouver  visage 
de  bois,  ntemanb  ju  J>aufe,  unb  bic 
£bä«  verfcbloffen  ffnben  ; il  ne  faut  pas 
mettre  le  doigt  entre  le  bois  et  l'écorce, 

man  muff  fid)  nicht  in  bie  £Änbel  Jtoi- 
feben  trüber  unb  ©ebrceffer,  jmifeben 
CDtann  unb  $rau,  ober  jwifdien  jtoep 
çftÂcbttgern  ic,  mifeben;  être  du  bois 
dont  on  feit  une  chose,  bie  erfotberli- 
cben  ©igenfebaften  ju  etma8  baben. 

Boisage , s.  m.  f.  Boiserie. 

Boiser,  v.  a.  T.  tflfcln  / mit  £afeln>erf 
befleibcn. 

Boisé , ée,  part . etadj.  getäfelt  IC.  î it.  mit 

^)olj  unb  28albuna  roobl  perfeben. 

Boiserie,  s.  f.  bûô  ^dfeltoerf , ©etifeL 

Boiseux,  euse,  adj . T.  boljitbt,  b^ljartig^ 

j,  55.  ÎJffanjen. 

Boisseau,  s.  m.  ber  ©cbeffcl,  (ein  0Äaff); 

(©ortenmirfer)  baôâtlippelfiiTen  ; (SXob- 
renmeiffer)  bte  fupfeme  55ûd)fe,  in  toel- 
cber  ber  £)rebfd)luffel  eincô  Jpal;n8  um* 
gebrebt  n?trb  ; boisseau  de  poterie , eine 
groffe  SXôbre  oon  £bon , rnooon  man 
mehrere  über  einanber  fe&t,  um  j.  55. 
einen  <prtuetcanal  ju  bauen. 

Boissdée,  s.f.  ein  ©cbeffelüüUî  une  bois- 
selée  de  terre,  ein  ©d>cffel  SlU^faat. 

Boissdier,  s.m.  ein  ©cbcffelmacber,  ©cbacb“ 
telmacber. 

Boisson,  s.f.  ba8©ftranf;  //.  ber  ^runf- 
rncin , ^tfduvcin  ; ba8  J^ausbier  ; ber 
©efînberoein* 

Boîte,  s.f.  bie  55ucbfe,  ©djacbtel;  it.  ei- 

- ne  55ud)fe  ober  ©d)ad)tc(ooH  j it.  ba$ 
ÄÄffcben/  j. 55. aux  lettres,  moretnman 
bie  55riefe/  bie  man  auf  bie  tyoff  giebt, 
wirft;  it.  eine  Æapfel  um  etwaö  herum; 
it.  T.  bie  Pfanne , worin  ber  Rapfen 
einer  SDelle  gebt;  it.  bie  55ûd)fe,  ba$ 
fliblernc  ©ebAufe  , worein  man  bie 
ORunjftûcfe  leat,  wenn  man  fie  prägen 
will  ; it.  bie  55ud)fen , bte  eifernen  $Xin* 
ae,  welche  inwenbig  in  bie  Stabe  etne* 
9tabe8  gefcMagett  werben  ; überhaupt 
mehrere  bùchfen^bnltdie  Sf^erfjeuge  ober 
Arbeiten;  (5lnat.)  bie  Pfanne  ober  J fyty* 
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etneö  Ænodjènô,  tvoreitt  fidj  bt<  Äuget 
cincö  anbern  fuqet;  (©düoffer)  (boîte 
à forêt)  ber  95ogcn,  worein  fie  beit  95oh* 
rer  fiellcn , wênn#  fie  ein  £och  bohren 
wollen;  it.  bie  Jpuîfe,  allerlep  95obrei* 
fen  börein  ein$ufei$en;  (95auf.)  ein£)Ad)* 
uin,  womit  man  einen  hemrragenben 

. ©allen  rotbcr  bai  SEBetter  fdjûijt;  ie.  baO 
©ehAufc  einer  £afd)emihr;  ie.  eine  art 
©öllec  ober  Heiner  Dörfer  beijm  $euer* 
n>erf  ; boîte  à couleurs , ein  ^orbenfafien  ; 
boîte  à tabac  , eine  £abacfbûchfe^  3> 

• bûcfébofe;  boîte  à perruque,  tyerrucf  en* 

- fd)ad)tfl  î boîte  de  réjouissance , eine 
iufifeuerbucbfe  î boîte  de  lanterne , bai 

‘ £aternenf  Afichen  , worein  baö  ©cüwcrf 
einer  ©affenlaterne  eingefchloffen  ifi  ; u 

semble  qu'elle  sorte  d’une  boîte  , fig,  fie 

- ifi  berauOgepu^t  wie  eine  tyuppe;  dans 

les  petites  boites  sont  les  bons  onguens , 

prov.  foftbûtc  ©achen  nehmen  wenig 
Kaum  ein  i //.  fleinc  £cute  bûben  oft 
große  îugenben. 

Boite,  (erfie  ©plbe  fut;)*./  Oie  Seit,  ba 
ein  junger  SGBein  trinfbar  ifi;  it.  wf 
fiatt  boisson , gauer  i ©cfinbrociit. 

Boiter,  v.n.  bin  fen* 

Boiteux,  euse,  adj.  et  s»  binfenb  î ein  Spin* 
fenber* 

Boîtier , s.  m.  bie  barbier  * ober  ©alben» 
biicbfe,  worin  bte  5BuubArjte  ihr©inb* 
Scug  bep  ftcf)  tragen» 

Boi-tout,  t.m.jam . ein  ©laö  obne  ffuß, 
bai  man  nicht  hinfiellen  fann,  fonbern 
auéttinfcn  muß. 

Bokas,  s.f  ©aumwollen$etig  auS  ©urate. 

Boi  ober  bolus,  s.  m.  ber  ©öluö  ober  5ctt* 
&hon  ; (apoth.)  ein  mebicinifcber  ©if* 
fen  , ber  auf  einmal  eingenommen 
wirb,  unb  im  Çfôunbc  nicht  jetfiießt, 

/.  ©.  Rillen»  Boi  d’Arménie , rother 

95oluö. 

Boi , fiatt  bcö  englifchen  Bowl  -,  un  bol  de 
ponche,  eine  ©cbalc  ^unfeh. 

Bolaire,  ad/,  c.  terre  boiaire,  bie  ©olatetbf, 
©iegelerbe» 

Bombance , s.f  Jam.  ein  9>rad)tfcbmau0  ; 
ba0  5Û3obüeben  J faire  bombance  , Jam. 
flott  leben. 

Bombarde,  s.  f.  eine  Äriegömafchtne  bet 
Ölten,  große  ©teine  in  bie  $ernebamit 
$u  fcbncUen  ; it.  eine  £)onncrbücbfe,  wor- 
auf man  fchwere  ©teinfugeln  abfehoß; 
it.  bie©ombarbe,  bai  fiArffie  ©chnarr* 
wert  in  ber  Orgel. 

Bombardement,  s.  m.  baö  ©ombarbiren, 
©ombeneinroetfen. 

Bombarder,  « ua.  einen  Ort bombarbiren , 
mit  ©omben  bcfditeßen;  ©omben  bin* 
einwerfen. 

Bombardier , s.  m.  ein  ©ombatbircr. 

Bombasin,  s.  m.  bie  ©aumfeibe;  ber  ©o* 
wöfinjtug. 


Bombe,  s.f.  eine  95ombej  — foudroyante, 
eine  ©prcngfugel  5 — flamboyante . 
©tanbfugcl;. — en  marmite,  befiel» 
bombe. 

Bombement , s.  m.  T.  bie  ©chrocifima  ; 
eine  ziemlich  flache,  unmerfliche  Wöl- 
bung, §,  95.  einer  ©traße  î auch  att 
£ifd)ler*,  ©überarbeit  ic. 

Bomber , v.  a.  wölben  ; fchweifett  ; gegen 
bie  SOtitte  §n  erhöben  j it.  v.  n.  eine  38öl- 
bung  haben  (f.  bombement)  ; cette  menui- 
serie est  bombée,  biefe  ©d)tcinerarbeit 
ifi  auôgefchweift. 

Bombiates,  s.  m.pl.  ((EbtWU)  sels  — ©aljf 
bie  ©cibenwurmfAure  enthalten. 

Bombique,  adj . (dbçm.)  acide  — btC  ©et- 

bcnwurmfAurr. 

Bomerie,  s.f  bie  ©otoncrci),  b.  i.  eilt 
©ertrag,  ba  iemanb  auf  ein  ©chiff 
©clb  oorfchießt,  unter  ber  95ebingung/ 
baß  wenn  baö  ©djiff  in  einer  befiimm- 
ten  Seit  nicht  pcrunglûcft,  bcr©djulb- 
ner  (95obmerepmacher)  ba0  empfanaene 
©elb , mit  gemeiniglich  febr  hoben  3i«* 
fen,  guràcf$ab(e;  baß  hingegen  ber 
©Unbiaer  (©obmerifi  ober  ©obmeren- 
geber)  fein  Capital  perliere , woferit 
bai  ©ebiff  innerhalb  ber  befiimmten 
peit  firanbet.  (0Dtan  fagt  meifi  prêt  à 

gsosse  aventure.) 

Bon , m.  bonne  , f.  adj • (p.  <)Jerfonen  Uttî> 
©acben)  gut;  (o.  ^erfoneu)  gütig , gnA- 
big,  leutfelig;  it.  recbtfcbaffen,  waef  er  te»; 
it.  oortrefflid)/  tauglich,  brauchbar;  iu 

œï  bequem;  it.  (p.  9krfonen)/am. 

fröhlich,  aufgerAumt,  freunb- 
lich;  it.iron.  einfAltig;  it.  lufiig,  per- 
fchlagen;  (P.  ©achen)  fiarf,  berb , tüch- 
tig ic.,  5. 95.  eine  Ohrfeige  ; tout  bon, 
(p.  ©ott)  allgutig,  ganj  ©ute;  il  a été 
bon  aujourd’hui,  heute  war  er  redit  in 
ber  £aune;  un  bon  vivant,  ein  lufiiger 
95vuber  ; un  bon  fripon , «in  €rîfpi£- 
bnbe;  un  bon  diable,  eine  ehrliche  Jpaut; 
un  bon  enfant  , ein  guter  ?0teHfd)  i U 
bonne  ame  ober  bêle!  bie  cbrlld)c£autt 
ber  einfAltige  îropf  1 une  bonne  pièce  , 
ein  ehrlicher  ©chlaqî  la  bonne  preuve, 
ein  feiner  beweis  ; portrefflich  bewiefen; 
c’est  un  bon  nigaud,  er  ifi  ein  rechtet 
Tölpel;  une  bonne  lieue,  eine  fiarfe 
©tunbe;  de  bon  matin,  de  bonn*-  heure, 
früh  î à la  bonne  heure , jur  rechten  £ett, 
it.  meinetweaeu  ; une  bonne  fois  pour 
toutes,  ein  fur  allemal;  de  bonne  foi  , 
aufrichtig  ; il  « bon  pied , er  ifi  gut  su 
îffufi  ; il  a bon  pied , bon  oeil , cr  tfi  im- 
mer aufgerAumt;  il  a encore  le  coeur  bon, 
er  hat  noch  ÄrAfte;  baö  £er*  ifi  nod> 
frifch;til  a la  main  bonne,  er  fcbrcibt 
eine  hûbfdie  fpanb;  »I  est  en  bonne  main, 
er  ifi  in  guten  ^>Anben , er  ifi  gut  auf- 
gehobenj  cela  vient  de  bonne  maui»  dm 
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bonne  part,  bief  fomrnt  »on  gu  ter  (flc^e 
ter)  #anb  » bon  iour  et  bon  ait  •'  oie 
©lûcf  juin  neuen  3ûbr  ! souhaiter  la 
bonne  année  à qn. , einem  ©lutf  $um 

neuen  Sabre  roûnfchfn , (f.  auch  an  unb 

année  ) 1rs  bonnes  fêtes  de  l’année,  t>tC 
höben  «Jeßtage;  VOUS  £tes  bien  bon! 
(iron.)  Sic  finb  wohl  artig;  ©te  mei- 
nen’# gut  i ti  «st  bien  bon  de  croire  cela, 

<r  là  wohl  einfältig  genug  baSju  glau- 
ben ; la  garder  bonne  à qn. , f $ einem 

nachtragcn , c#  einem  gebenfen  ; la  bail- 
ler bonne,  Ober  la  donner  bonne  à qn. , ei- 
nem etwa#  aufbinben  ober  roeißmadjen; 
tirer  du  bon,  donner  du  bon,  »om  guten 
SQeine  japfen  ; guten  (SÖein)  bergeben  ; 

(f.  ÛUd)  bouche,  heure,  offices). 

ßon,  s.  m,  ba#  ©ute,  söorjuglidjße/  35e* 
'ff ei  les  bons,  bit  «Hechtfcbaßenen  ; il  a 
du  bon  et  du  mauvais,  er  bat  gute  Unb 
bife  ©igenfebaften  ; il  a cela  de  bon  que 
etc.,  er  bat  ba#  ®utc  (an  ftcb/)  baß  :c. i 

le  bon  de  l'affaire  est  que  etc.,  brt$  @Utf 
bep  ber  ©aebe  iß,  baß  ic.;  il  a eu  du 
bon  dans  cetre  entreprise , cr  bat  bep  btC* 
fer  Unternehmung  «öortbeil  gehabt;  le 
revenant  bon , ber  reine  SJortbcil  ober 
©erotnn.  Bon  betßt  auch  bie  fcbriftlicbe 
©enebmtgung,  Gerßcherung,  ober  bie 
«nroetfung  auf  eine  3ablurtg,  bie  man 
mittelft  feiner  9îabmen$unterfdjriftunb 
be#  ®orte#  Bon,  gut  für  ♦ . * ertbeilt, 
fcon,  adv.  gut  , Wohl/  redit  K*>  trouver 
bon,  fut  gut  beßttben,  etwa# genebmt- 


S5afl  faßen,  eben  wann  er  auf  ben  35 oï 
ben  fallen  will;  Fig.  et  Prov.  prendre.  U 
balle  au  bond,  btc  redjte  3cit  abpaßen; 
faire  une  chose  tant  de  bond  que  de  vo- 
te, eine  ©achc  naebben  UmfMn&cuein- 
richten  ; n’aller  que  par  sauts  et  par  bonds* 
bupfen  unb  fptingenj/£.  (im  «Heben) 
lauter  ©prûitgc  machen  ; faire  faux- bond* 
fein  SSort  nicht  halten  ; cette  fir.e  a fait 
faux-bond  a son  honneur,  bicfc#  SSHÄbf 

eben  bat  feine  (Ehre  »erfcherjt  ; fair« 
qch.  du  second  bond  , mit  etwa#  billtCH- 
nacb  fommeu/  ba  eö  nühts  mehr  helfe« 
fatm. 

Bonde , s.f  bie  ©chfeuße , ba#  ©chuçbret/ 

, ber  3wfen  an  einem  Reiche  ; it.  ba$ 
©punblocb  / ber  3apfen  an  einem  3aßc; 
hausser  ober  lâcher  la  bonde , beit  3apfe« 
aufjteben ; lâcher  la  bonde  à ses  larmes, 
à sa  colère,  fig.  oi.  feinen  £brdnen,  feU 
nem  3orne  frepen  2àuf  laiîett.  * 

Bondir,  v.  n.  pom  35oben  aufprallen  ober 
auffprtngen,  wie  ein  33all;  it.  (p.fcbic- 
ren)  im  ©eben  fpringen  unb  bupfen; 

cet  a’imênt  fait  bondir  le  coeur  , biefe 

©pcifc  oeturfaebt  ein  Slufiloßen  tat 
SHagen;  m«n  fatin  fie  nicht  ohne  ©cfel 
genießen. 

Bondissant , ante,  adj  büpfctlb , fpringenb. 

Bondissement , s.  m.  bd#  Rupfen  Uttb  ©prin- 
gen  ber  £Ämmer,  3tegen  :c.;  it.  — du 
coeur,  ba#  Slufftoßen  im  Klagen,  wentt 
matt  (ich  erbrechen  will  ; À*  her  ©efef 
gegen  etwa#. 


gen;  faites  ce  que  bon  vous  semble,  tbun 
©te,  wa#  3hnen  gut  bùnftî  sentir  bon, 
trofif  ober  lieblich  riechen  ; tenir  bon, 
fubmobl  haften;  ©tanb  halten  ,ßanb 
baft  feçit  ; coûter  bon , hoch  ober  theuer 
ju  ßehen  fotnmcn  ; il  fait  bon  ici , e#  iß 
hier  angenehm;  il  y fait  bon  vivre,  (f. 
auch  maiché ,)  e#  iß  gut  bort  (fepn  ober) 
leben;  man  jehrt  woblfeif  bafelbß  ; j* 
àis  bon,  (©ptel)  id)  ßebe  Dafür  ; à quo» 
bon?  rooju  tiu&t  eö?  wa#  hilft  e#?  tout 
de  bon,  im  ©rnß,  in  ganjent  ©rnß, 
ernßlkh. 

Bon,  interj.fam . hoffen!  fcflOH  gutl 

Bonace,  s.f  Die  $teere#ßille;  (p ott.)fig. 
SXuhe  unb  ^rteDr  nach  unruhigen  feiten. 

Boniss-,  adj.  c.fam . gut,  (aber  etwa# ) 
etnfdltig. 

Bon  banc,  s.  m.  eine  «rt  febr  weifet  ©teine, 

Bonbon , s m.  (in  ber  Äinberfpradje)  3u» 
eferwerf/  «Ttafcherep. 

Bonbonnière,  s./  ein  3«cferfcbad>telcben; 
it.fig.  ein  fleineö , artige#  ^jAuöchen. 

Bon-chrétien,  s.  m.  eine  3lrt  langer,  bief  er 
'Strnen  ; eine  Wunbbime. 

Bond , s.  m.  ba#  2lufprallen,  Abprallen , 
befonber#  eine#  35aU#  ; *e.  ba#  oft  wie* 
berbolte@pringen  einiger  f^bicre;  pren- 
dse  U bau«  «duc  buod  pt  yote , Ji  brn 


Bondon,  s.  m.  ber  ©punb  ober  3apfen  ti» 
nfö^aße#»  it-  bas  ©punolod). 
Bondonner,  V.a.  fpÛUben,  JUfpÛnbm,  PCP# 
fpunben. 

k>ndonnière , s.f  Der  ©punblod)bobter. 
Bondrée,  s.f  ber  'Mufefalf , ^tcitenfref* 
fer , eine  2(rt  Ralfen. 

Bongré,  adv.  bongié  malgré,  Wohl Obtt  Übcfl 

e#  mag  gefallen  ober  nicht. 

Bonheur,  s.  m.  ba#  ®lucf , Die  ©löcffeltg- 
feit  ; it  bic  Äußerliche  Söoblfabrt;  // . 
eine  glucfliche  Gegebenheit,  ein  glucf- 

ficher  3ufaU>  par  bonheur,  adv.  ju  gu* 

tem  ©lùcf,  jum  ©lucf,  glüdlichec 
Steife. 

îonhomie,  s.  f.fam.  bie  ©utmutbigfeit; 

©infalt;  des  bonhomies,  ©infÄltigfciten* 
Bon  homme,  s.  m.  ein  guter  alter  3Han«i 
it.  ein  ehrlicher  £ropf. 

Bonification,  s.f  bje  35erb«ßcrung,  ®er* 
mebrung  beö  ©rtrag#. 

Bonifier , v a.  (einen  2lcPcr>  bUtch  ftütl» 
gung  oerbeßern;  ßeißig  bûngeni  toni- 
fier une  baleine  , einen  Söallßfch  jer» 
bauen,  ben  ©petf  ju  îbran  fodientc.; 
it.  ot.  einen  ©chaben  crfeßcit , perguten. 
Bonjour , int.  st  s.  m . guten  2rag  ; guteit 
»IHorgen. 

Bonite,  f.f.  her  GMit/  <i«  ©ceßfd), 

i « 


i3a 


Bonn 


Bonn  Bord 


Bonne,  s f.  bie  SfQnrtcrtnn , auffchcnmt,|  SRacFctcnfafj  ober  baô  3unbpul»cr  ge* 
©ouoernante  ber  iîinber.  fiebtc  Capter. 

Bonne  aventure,  s.  f ein  gfûcftichcr  3u*  Bonneter,  v.  a.fam.  einen  mit oicl  tiefen 


fall;  diseuse  de  — , eine  aSahrfagerinn. 
Bonne-dame , s.f  Pic  sftelbc , (eine  <pflan  je). 
Bonne  fortune , *./.  baô  gute  ©lud  ; «fc 
fam.  £tebeôglucf  , bie  »amengunfl. 

Bonne-grâce,  f*  grâce. 

Bonneau,  s.m.  T.  eine anferbope.  (f.  Bouée.) 
Bonnement,  adv.  teblid) , aufrichtig  , tïCU 


(untertänigen)  $Xeoeten;en  compluncn* 
tirCU  ; il  veut  être  bonneté , er  »erlangt, 
baß  man  ihm  ofterô  bie  aufwartung 
mad)e;  it.  ($euern>erf.)  baô  3unbpul* 
per  mit  papier  belegen. 

Bonneterie,  s.  f.  bie  <profctTion  cinctf  »Ru* 
ijcn*  ober  ©trumptroirferô  ; it . (ehern.) 
h fnm  „;,i  bie  ©trumpfmitfer$unft. 

lt'  <"!**  fam.  i\\C) t et  Bonnetcur  St  m.  fam.  ein  höflicher  55e* 

Sieht*  trfdSt oemi?*  ü V v^toft ^boîme”  ^«ger , befonberô  im  ©piel. 

JJ®*'  tu  fAfSht  Bonneti«r,M7i.tin SDîütjcnwitfcr, ©trumpf* 

* **  J!^ct  jU/  et  tfl  fchXcchtl  W{rf(r  ©trumpffabrifant  ; it*  Barri* 

unb  geteepr.  mâcher.  ' 

Bonnet,  s . m.  bîf  ÜÄU&C  / £appCJ  (bcp  Bonnette  , s.  f.  (fteflungÔb.)  f*  Bonnet; 
ffîeibern)  bit  £aube;  it.  baô  Baret  «geefabrt)  baô  £e»fcgcl , f.  Coutelas, 
(ûud)  bonnet  carré)  ober  eine  gctoife  Bonne-voglie , s.  m.  Citai.  Bonavoglie)  eitt 
art  SDiuljcn  ober  £ute  bet  £>octorçn,  freiwilliger  SKuberlnccht  auf  einer  0a* 
@eiflltd)en , SKidjtcr,  abpocaten  te.  bet?  jC£ÏC^ 

feierlichen  Gelegenheiten  ; it.  T.  bie  Bon-sens,  s . m.  ber  gefunbe  sfôenfchcn»cr* 
Jr>aube,  b.  t.  ein  runber  X>ecfei  auf  »er.  flûnî)/  w gCfunbe  Vernunft 
fdjiebene  Snflrumente ; (©Ärtn.)  ein  Bonsoir,  interj.  et  s . m.  guten  abenb/ 
hoher  Blumentopf  ju  ben  fculpcn  ; ÔUte 


ne#hmfte  tm  £>otfe  î bonnet  fourré , ÿeh-  unjettige  ©eltnbigf eit,  «Uactficht,  ©ut* 
muçe;  bonnet  de  Turquie,  (tyafletenb*)  &frjigfeit  ; it.  ©infalt. 
ein  turfifcherBunb 5 bonnet  verd,grune  Bonzet  ejn  «0nje,  ein  japanifchcc 
«DtuQe , welche  cbemaîô  bie  Banfcrot*  iriefter. 

tirer  tragen  mußten;  Daher  prendre  Borac«que,  adj . acide  — Borarfiurc. 
unb  porter  le  bonnet  verd , fig.  banferott  BorasscaUï  s.  m.  bie  Borarbûchfe. 
machen,  banîerott  fepn;  bonnet  jaune,  BorateSï  s,m.pi.  ealje  mit  Borartôure. 
(fn  italien)  ein  3ubenhut  i bonnet  à BoraXj  r.m.  bet  Borap,  eine,  bie  ©dmtcl* 
prêtre,  rjefiungobau)  eine «Pfaifenmuhe,  *unfl  t>er  tOtetaUe  bcf&tbcrnbc,  falini* 
eine  art  außenwerfe;  (Bot.) Bahnen.  @«bfianj, 

butif UT , $faffenbol§  , b.  t*  ber  ©pin* jßorborygme  , Borborisme,  s.  m.  T.  ba$ 
belbaum;  prendre  le  bonnet  (de  Docteur),  £0aem  ober  ©urten  tm  £eibe,  »erur* 
bie  'Doctorwurbe  annehmen  ; Fig.  et\  fÄCj)t  öurrt)  0^er  «Übungen. 

Prov.  cha«jsser  son  bonnet , eigenfïnnig  Bord,  «.  m.  ber  SXanb  oon  etwa«,  ber  âuf* 
fepn,  feinen  Äopf  auffeçen  Ravoir  u|  ^ iUffcrftc  ©nbe;  it.  Die 


tête  prés  du  bonnet , leicht  in  Sont  ge* 
tathen;  vuig.  furj  angebunben  fepn; 

' opiner  du  bonnet  , bloß  burd)  abneh* 
mung  be$  fyuUi  ber  «Oîcinung  ber  an 
bim  beppflichten;  vuig . ein  3aherr  fepn; 
cela  passe  au  ober  du  bonnet  , ober  à 
volée  du  bonnet , baö  wirb  einjltmmig 
angenommen;  geht  gleich  burd);  ce  sont 

deux  têtes  sous  un  bonnet,  ftc  ftttD  ©in 
S)tXl  unb  ©inc  ©eele;  c’est  bonnet  blaqc 
et  blanc  bonnet,  §1»ifchen  Diefett  8WCÇ 
©achen  tjl  feine  SÈahli  rter  son  bonnet 
par-dessus  les  moulins  , ftd)  Ùbet  oUeO 
wegfctjcn  ; il  a pris  cela  sous  son  bonnet , 
et  btlbet  fîch  baô  nur  ein. 

Bonnetade,  s.  f.  plais.  baO  mit  tiefen  Bucf 
Iingcn  begleitete  £utabncbmcn  ; ber 
Bucfling  ober  SXeperenj. 

Bormctage , s.m%  ($euen»erf.)  baö  auf  ben 


Bcfepnng , ©infafîung,  fÛerbrÂmung, 
Borte,  greffe , ber  ©aum  ; it.  baô 
Ufer;  ber  ©tranb  ober  baö  ©c(labc  beô 
«JJCccrcô  ; it.  berBotb,  b.i.  ber  obere 
Svanb  eineö  ©chiffeô;  it.  meiflenô  baô 

©d)iff  felbfi  ; F.  vaisseau  de  haut-bord, 

großcö  ©chitf  nuf  ber  ©ee , inf.  ein 
^riegöfchitf  ; — de  bas  bord,  ein  Äauf* 
fahrtcpfchiff ; ein  (grofeô)  glußfchiff; 

a bord , an  Borb  î changer  le  bord,  btn 

£auf  Änbcrn,  nach  einem  anbern  Sßtnb* 
ftrtch  fegeln  ; courir  bord  au  large,  in 
bie  h»he  0ee  hinein  fegeln  ; bord  * 
terre , nach  betu  £anbe  sufahren  ; cou- 
rir bord  sur  bord . balb  red)tÔ , balb 
linfô  fahren;  il  est  allé  * bord  de  l’Ami- 
ral, er  hat  baô  abmiralôfchif  befliegen  ; 
venir  à bord,  ait  Botb  fortnncn,  b.  t. 

fleh  inô  ©chiff  begeben  / h*  an 
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legen  ; b.  i.  f îdj  mit  feinem  gahrjeug 
• fo  nahe  an  ein  ©cbiff  legen , baff  man 
hinetnfpringen  îann;  courir  même  bord 
que  i’ennruii,  mit  cbcnbemfclbcn  3Binbe, 
bciTen  fief)  ber  gemb  bebient,  fegeitt  ; 
être  bord  a bord,  btd)t  hinter  einem  an- 
bern  ©chiffe  fahren  ; être  de  bord  a bord,] 
gerabe  neben  einanber  fahren  ober  lie* 

geil  f Cr  vaisseau  est  de  bord  à bord,  bie* 

fet  ©diiff  geht  auf  ber  einen  ©eite  nicht 
tiefer  iui  SBaffer  ai»  auf  ber  anbern; 

le  verre  est  bord  à bord,  iff  ganj  OOÜ  î 
bord  aïongé,  batjenige  £a»ircn  non  ei* 
ner  (Breite  jur  anbern,  wobep  bat  ©chiff 
bod)  immer  weiter  »orwörtt  fommt; 

courir  »e  bon  bord  / auf  ÂûDCrep  autgf* 

hen;  fig.  fd )icd)te  Jpiufer  befuchen; 

Ftg.  et  Prov . je  l’ai  sur  le  bord  des  lèvres, 

et  fchwebt  mir  auf  ber  ^nnge;  il  a 

i’amc  .-ur  ie  bord  des  lèvres,  ber  £ob  fîpt 

ober  fchwebt  ihm  auf  ben  £tppcn,  auf 

ber  3unge  ; être  sur  le  bord  de  U fosse, 

am  Stande  bet  ©rabet  ffehen  ; boire  à 
rouges  bords,  jam.  aut  POllen  ©lifcrn 
trinïen. 

Bordage , s.  m . T.  bie  ©chifftperfle  ibung  ; 
ber  àuffere  Ueber§ug  bet  ©chifft  mit 
(ôretern, 

Bordayer,  ».  n.  T.  ©chlage  machen  ; la* 
hiren,  b.  t.  »egen  »ibrtgen  SBinbct 
baib  auf  biefe,  baib  auf  jene  ©eite 
' fahren. 

Bordé , s.  m.  bie  Vefehung  / ©alonirung, 
Etnfaffung  an  Äleibem  unb  ffcôbcln. 
Bordée,  s.f.  T.  bie  £age,  b.  i.  bte  SXcihc 
Kanonen  auf  bem  ©chiffe  î it.  bat  £ot* 
brennen  berfelben  ; eine  ©tucfiaioc  ; 
if.  ber  ©chlag,b.i.  ber  5©eg,  ben  ein 
©ebiff,  weichet  ju  lapiren  genôthigt  iff, 

mâd)t y faire  des  bordées,  f.  bordayer; 
lâcher  une  bordée,  bie  polie  £age  geben  ; 
une  bordée  (d’injures),  fig.  fine  93îenge 

©chimpfrcben,  ein  Raufen  ©chm&hun* 
gen. 

Bordei,  t.  m.  f uig.  bat  Jpurenhout,  Vor* 
beU. 

Bordeiiére,  s.  J",  ber  Vlicf,  eine  Sirt  SSciff- 
fifehe* 

Bordement,  *.  m.  (Emailmahlerep)  eine 
etwat  erhabene  golbene  Einfaffung/ 
bamit  begm  Einbrennen  bic  garben 
nicht  autlaufen. 

Border,  v.  a.  einfaffen,  befeljen,  borbiren; 
einen  Staub,  ©aum  :c.  an  etwat  ma- 
chen , (f.  bord  ) ; iu  fig.  fïcft  ber  £àngc 
•nach  an  etwat  hin  erffrecfeni  être  bordé 
de  qch.,  mit  etwat  befeijt  ober  umgeben 
fetm;  T.  (©örtner)  diurne  löngt  einer 
allée  hinpflan§en  ; bie  Erbe  löngt  ei- 
nem Veete  hin  aufwerfen;  (©chiffer) 
bie  Stüber  einsiehen,  um  ben  Aachen 
fchwimmen  m (affen;  (Äupferfchmib) 
den  9t anb  eine*  ©cföfcet  autaxbeiten  ; 


border  un  lit,  bie  Enben  bet  Vettbecfe 
an  ben  ©eiten  einffopfen  ; border  u 
côte,  Üngt  ber  Äuffe  hinfahren  ; borde« 
une  voile,  bat  ©cgel  untenher  autfpan* 
nen,  ben  3Binb  beffer  ju  fajfen  ; bordet 
un  vaisseau,  ein  ©d)iff  perfleiben,  f* 
bordage-,  it.  einem  ©djiff  jur  ©eite 
folgen  ; it.  entern  ; fein  ©ebiff  fo  nahe 
an  ein  feinblichet  angelegt  haben,  baff 
man  hineinffeigen  fann  ; border  u haie, 
in  jwcp  SXeiben  ffeben. 

Bordereau,  s.  m.  bet  ©Ortettjfttcl , fllt 
Verjeichniff  ber  SÄunjforten,  aut  benrn 
bie  ©umme  beffeht,  bie  man  an  jemand 
auäjtablt;  iu  ein  jpanbbttchlcin  bergan« 
beltbiener;  — de  compte,  cm  autjug 
aut  einer  (Rechnung.  y • 

Bordier . adj.  m.  vaisseau  bordier , T.  Cttt 

©chiff,  beffen  eine  ©eite  fförfer  alt  bie 
anbere  ifl  ; (3uriff.)  wat  an  bie  £anb* 
ffraffe  grànit. 

Bordigue,  s.f.  T.  ein  am  Ufer  t>ti  9)Cee«» 
reö,  mit  Sohr  eingefaffter  <piaç,  jum 
gifchfange  ; eine  S'rt  gtfchâàunc. 

Bordoyer,  v.  a.  — la  couleur  de  Témail, 

T.  eine  (burchffchtige)  Emailfarbe  bor* 
bopiren , b.  i.  fie  auf  bem  ©olbgrunbe 
blcpfarbig,  fchtelenb  unb  unfeheinbat 
machen. 

Bordure , s.  f eine  Etttfaffung  ; it.  eine 
Verbrämung,  Vorbirung  eineö  Äiet* 
beö  ic.  ; T.  ber  ©aum  um  ein  Vih^erf 
herum  ; it.  ber  SHahmen  (ca  ire)  um  ©e- 
mfthlbe,  ©piegel  ic.  ; bie  £eifieu  einet 
Vuchö  ; it.  ein  breiter  Steif  an  einem 
Eimer  ; it.  bie  SXeiben  größerer  ©tetne 
am  SXanbe  cincö  gepfefferten  9öegeö;  iu 
bic  Vcfe^ung  an  oerfchicbencn  ©achen. 

Boréal,  ale,  adj.  tlôrbltchî  aurore  boréale, 
bas'  Vorblicht,  ber  Vorbfchein. 

Borée,  s.  m . (ppct.)  ber  ®orea5,  Otorb- 
winb. 

Borgne,  adj . e . ciniuflig ; an  bem  einen 
Sluae  blinb;  fig.  ffnffer,  ucrbichtig; 
it.  (p.<jJetfonen)  s.  c.  ein  Emiugiger; 
fine  EinÄUgigc;  cabaret  borgne,  ein 
fchlechtet,  lieberlichet  SBirththaut,  ei« 
neÄneipe;  maison  borgne,  ein  flnfferet 

. SjauS  i école  borgne,  eine  SBinfelfchule  ; 
T.  compte  borgne,  eine  perwirrte  Siech“ 
nung;  conte  borgne,  ait  SBeibermih* 
dbett  ; le  boyau  borgne,  ber  SÔlinbbarm* 
le  trou  borgne  de  la  langue,  bat  blùlbt 
ober  gefchïoffeite  SHnflcnloch  ; c’est  un 
faux  borgne,  un  méchant  borgne,  fig.fam» 

er  iff  ein  argïiffiger  bothafter  »Ôîenfch, 
fin  fchlauer  gUCht  î changer  son  cheval 
borgne  contre  un  aveugle,  prov.  eine  gutf 
©ache  gegen  eine  fchlimmere  oertau* 

fdjen  ; causer  toînme  un  pie  borgne», 

unaufhörlich  fort  plaubern. 

Borgnessç , s.f.  mèpr . eine  Eindugigiw 


Boss  Bot 


Born  Boss 

Bocage  , *.  m.  T.  boß  @tdn$ßetnfe$ett  ; 
Die  Umgrdnjuna. 

Bome,  a.  f.  Der  ®rdn§ßetn,  sfögrfßetn, 
tfKablßeut;  it.  Edßein  an  J^dufern  jc.; 

Bor  nt*,  piur.  bic@rdr.icn  (termes,  limi- 
tes, synon .);  fig.  Die  ©rdttjen,  bie  gelb* 
ttiarf  ober  SÈarfung;  btc  ©ehranfen; 
büß  SOtaaß  unb  3iel  ; (©lofer)  3»icfel, 
b.  i.  Heine  ©tuefe  »on  ©laßfcheibcn, 
womit  bie  Jwifcbenràumc  runber  ic. 
©cheibeit  otißgcftiUt  werben;  franchir, 
passer  Jes  bomes , bte  ©rdnjen  über* 
fd)reitcn  ; mettre  des  bornes  à son  am* 

• bition,  feinem  Ebrget§  ©chronfcn  (eben. 
Borner,  v.a.  ©rdnjfteine  fefjen,  (f.bome)j 

it.  bcgrditjen,  mit  ©rdnjen  umgeben; 
einfchlleßen  ; it.  enbigcit;  ßg.  ©rdnjctt 
fefjen;  in  ©chrgnfcii  ober  im  Saum 
. halten  ; #taaß  unb  3« l fe&en  ; mäßigen  ; 

• einfdjranfen  ; se  borner,  ( v . reß.)  à qch. 
iîd)  auf  etwaß  cinfcbränfen,  fleh  mit  et* 

«.  »aß  begnügen,  cö  haben  bewenben  lafr 
fen  }(,;  se  borner  à son  principe,  bei) 

• feinem  ©runbfol}  flehen  bleiben. 

Borné,  ée,  part . et  adj.  begrdnjt  * JC.  î 

prop.  et  ßg.  (auch  bon  Einflcbten,  »om 
©crßanb  îc.)  eiitgefcbrdnfti  avoir  des 
vues  bornées,  wcmq  Einftchten  haben; 
it.  nicht  nach  großen  gingen  trachten. 
Bomoyer,  v.  n.  mit  Dem  einen  Sluge,  in* 
bem  man  baß  anbere  jufchließt,  eine 
gläche  ober  £inie  gleichfam  abmeffen, 
..  iitiD  fehen,  ob  he  nach  Der  ©djnur  an* 
gelegt  fen  ober  nicht. 

Bornoy  ur,  s . m.  etttet  ber  mit  bem  2luge 
etwaß  abmißt. 

Bo*an , $.  m.  ein  jptrfctranf. 

Bosei,  s.m.T.  ber^fubl,  D.i.  ein  runbeß 
©lieb , alß  ein  3tcrath  am  ©eulenfuß. 
Bosphore , s . m.  T.  eine  ©teerenge. 
Bosquet,  s m*  ein  £ußgebufcbc,  £ußwälb* 
d)en,  ein  Jpôljchett. 

Bossage,  s.  m.  T.  ein  beroorragenber  ©tein 
einer  Stauer,  barein  noch  ein  3ierath 

• fott  gehauen  »erben;  (3immerm.)  jebe, 
burdfi  ein  gefrummteß  SjoU , formirte 
föogenrunbung;  it.  ein  flciitcß  heroor« 

' rageitbeß  halfen  * Enbe. 

Bosse,  s.  f.  ein  ©uefcl,  £ä<fcr;  it.  ein 

• Jpügel , eine  fleine  (Erhabenheit  ; it. 

• eine  ©eule;  it.  T.  ein  ©cbwamm  ober« 

• ein  anbereß  ©ewächß  an  ber  IKinbe  ber 
Q5dume  î bosse  de  mélisse , £dtchen» 
fd)»amm  ; (Ballhaus)  bte  ^raBwanb, 
»on  welcher  ber  ^3all  in  baß  große 

• Dedans  jurtief praßt  ; it.  erhabene  töilD* 
hauerarbeit  (relief);  it.  ein  $(bguß  ober 
abgeformteß  «DvoDeH , nach  welchem  ge* 

• jeiehnet  wirb  ; it.  bte  Kolben  ober  ber 

• crße  2fnfa$  jum  ©ehdrn  (©eweihe)  ber 
Striche  unb  ftehbbcPe  ; it.  eine  geuer* 
flnfchc,  b.t.  eine  gldferne,  mit£unten 
behängte  $ul»erßafchc,  auf  feinOiiche 

i 


©djiffe  I«  werfen  ; it.  eine  fcomte  hot 
.Soo  btß  6oo  epfunb  ©al$  ; Bosses, 
(©chitff.)  mit  ©chlctfhtoten  »erfebenc 
$au*£iibcn;  it.  »crfchiebcnc  Ueute&aue 
ober  ©eile  ; it.  große  glafche  »on  Dun* 
nem  @lafe  sum,  geuerwerf  ; ouvrage 
en  bosse,  erhabene,  ( ober  »on föetafl ) 
getriebene  StrbCtt;  figure  relevée  en 
bosse , eine  gtgur  »on  erhabener  ober 
getriebener  Sirbctt  ; dessiner  u bosse, 
d’après  la  bosse,  nach  ©ipß*  Ober  ©te» 
tûüftguren  jeidmen  ; serrure  * bosse,  etn 
©chloß,  baß  man  mit  einem  erhabenen 
Mafien  außwenbig  an  bie  £bur  an» 
fchldgt;  bosse  de  pavé,  ber  9tucfen 
ober  bie  bdrteßc  Erhabenheit  cincß  gc- 
pffaflerten  £5annncß  ; les  chirurgiens  no 
demandent  que  plaies  et  bosses  , btf 

SBunbdrjtc  fehen  ©cinbrûchc  gar  gern; 

vous  ne  cherchez  que  plaies  et  bosses, 

prov.  ©te  wollen  nur  bofe  £dnbel  ma- 
chen ; ©te  fînb  ein  rechter  ©ebaben» 
froh* 

Bouclage,  s.  m.  getriebene  Arbeit  auf  ®if- 
bcrgefchirr. 

Bosseler,  v.  a.  T.  getriebene  Arbeit  auf 
©ilbergcfchtrr  machen  ; it.  se  bosseler, 
(»on  ©efchirren)  beulen  befommen; 
feuibes  bosselées,  (©drtner  IC.)  ißldttfC 
mit  hohlen  QÖucfeln , j.  ©.  Äohl- 
bl  Atter. 

Bosselure,  s.  f.  T.  Die  Würfeln,  beulen 

auf  brn  @ldttem  gewiffer  ©cwddjfe. 

Bossem»,  s.  m.  ber  Jpocbbootßmann.  (f. 
Contre  - maître.  ) 

Bosser,  v.  n.  ober  bosser  le  cable,  v.  a.  T. 

baß  ©eil  befeßigen,  womit  baß  Slnfer* 
tau , wenn  ber  2tnfcr  im  SKect  iß,  er- 
griffen wirb  ; — l’ancre,  ben  Slufer  auf* 
feßen,  ihn  auf  ben  ÄrabnbaUen  brin- 
gen. 

Bossetier,  s.  nt.  ber  9iothgtcßcr,  0elb- 
gießer  ; it.  ber  ©laßblafer. 

Bossette,  s.f.  Die  @ucfcl  am  tpferbegefchirr, 
inf.  an  bepbeit  ©eiten  beß  ©ebiifeß. 

Bosseurs  ober  Bossoirs,  s.  nt.  pl.  T.  Dit 
Ätahnbalfen,  (f.  Bosser.) 

Bossier,  s.  m.  ber  ©laßblafer. 

Bossu,  ue,  adj.  bucfelig  ; it.  s.  nt.  ein 
©ucfeliqet;  pays  bossu,  bcrgichteß  ober 
hbcferichteß  £aub. 

Bossuer , v.  a.  ©cu len  in  ftlberneß  ober 
metalleneß  ©efchirr  machen,  inf.  wenn 
man  cß  fallen  Idßt. 

Bossué,  ée,  part,  et  adj.  DO H ©eulem 

Bosuel,  s.  m.  T.  bte  wohlricchenbe  îulpe. 

Bot , adj.  m.  pied  bot,  fam.  ein  ungcftal- 
ter  guß,  vufg.  ^ottfuß,  ©tumpffuß, 
©tûçfüB. 

Bot,  s.  m . baß  ©oot,  b.  i.  ein  fiottdnbt* 
fcheß  großeß  gahtjeug  mit  einem  ©er- 
beef;  ober  ein  in  Dßinbien  gebrduch* 
licheß  Ucirteß.  ©djiff  ahne  ©erbccf« 
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Botal , le  trou  botal , ( 9lnat.)  baê  OMtC 
jjerglocb , moöurd)  toö  $lut  im  gon* 
tuö  ctrcuürt« 

Botanique,  adj.  e.  et  subst.  f.  botanifd)  » 
bit  ^ràutcrïct>rc , Ärauterfunöe  ; U. 
fctf  Äröutcrunntntn  » ^oiarnî. 

Botaniste,  s.  m.  ein  ÄröuterpenUnbiger ï 
Q5otanifer;  it.  adj.  jardinier  botaniste, 

cm  ootamfcher  ©örtncr. 

Bothnon,  s.  m.  T.  ba$  Jpowbauttröublein; 
eut  ©efcbroürcbcn  an  ter  burebftebtigen 
Hornhaut  be$  auge*. 

Bouytc , s.  m etttc  art  traubenförmiger 
©almeg. 

Botte,  s.f.  ba$  <5unb,  95ùnbel/  ©ebunb, 
j.  'S*  A?tU/  6trob/  (Snfäjei)  ÖUttige, 
©pargcln,  ^wiebeln  tc.;  etn  'J>acf(  ein 
<pöcfd)cn  ©aareu  ; etn  Raufen  über* 
cinanDer  liegender  ©adjen  ran  einerlei) 
©attungy  f.  ®.  etn  ©tos  Papiere;  te. 
etne  mit  otelen  göcbfcru  na>  perbrei* 
tenDe  ©urjcl/  g.  S.  eine  ©pargelwur* 
je!  ; it.  et  ne  $ipc,  eut  Drboft/  eine 
art  Söffer  ; ( int  geebten  ) ber  @to§ 
mit  bon  Regelt  ober  Stapicr;  it.  bad 

, ^>Ängefet(  bei:  Settbunbc  ; a»  ber  £rttty 
auftritt  an  etner  Äutfcbe  j it.  ber 
©cblag  an  einer  2anbfutfd)e  ; it.  ber 
©tiefe!  ; bottes  fortes,  ftcife  ©tiefeln; 
— de  vache,  falblebcrne  ©tiefeln.  Bot- 
tes, piur.  beifit  aud)  ber  ÄlumpC/  ber 
ftd)  pom  SRorafl  ober  ©djttec  an  bic 
©d)ul)e  böngt  ; porter  une  botte,  einen 
©tofj  anbringen  J porter  une  botte  à qn. 
ftg.  einen  um  ©elb  anfpredjen  ; it.  et* 
item  einen  ©tretet)  fpielen  ; it.  ©ticbel* 
reben  geben;  it.  einem  warfer  gufcfcen; 
einen  in  bie  (Enge  treiben  ; faire  tirer 
ses  bottes , ftd)  feine  ©tiefet  auéjieben 
Iajfen  ; ce  cheval  va  à la  botte,  T.  bte* 
fed  fpferb  fommt  mit  feinem  tfopf  bem 
Steitcr  an  ben  ©tiefel,  um  ibn  gu  beif* 
fen  ; Fig.  et  Prov.  graisser  ses  bottes, 
fîcb  reifefertig  machen  ; il  a mis  bien 
du  foin  dans  ses  bottes , et  bût  brûP 
©elb  gefammeltî  aller  (d’abord)  à la 
botte,  auf  einen  unfcbulbtgen  ©cher) 
Beftig  ober  mit  ©itterfeit  antworten  ; 

à propos  de  bottes,  fügt  man  (/ am .) 

wenn  man  auf  einmal  auf  eine  gang 
frembe  SKaterie  perföUt;  où  va  la  botte, 
wo  gebt  bie  Steife  bin  ? 

Bouclage',  s.  m.  baö  SBinben  be$  £cuc6 
ober  ©trobe$  in55unbe;  it.  ber  ©iuber* 
lohn. 

Botteier,  v.  a.  in  95unbe  gufammen  binben. 

Bottei<*ur , s.  m.  ein  £eubinber/  ©trof> 
b inbet. 

Botter,  v.  a.  et  als.  ©ticfclît  Itîûdjen;  it . 
einem  bte  ©tiefeln  angieben.  Se  botter, 
v.  riß.  (ftd)  bie)  ©tiefeln  angteben  ; it. 
ptcl  (Erbe  ober  iîotb  an  bie  ©ebube  be* 
totnmeu  j voue  cordonnier  botte  bien, 


3b*  ©cbujler  macht  gute  ©tfefeln;  il 
se  botte  tuai,  er  trögt  immer  fdjlecbt- 
gemachte  ©tiefeln. 

Bottier,  s.  m.  ein  ©ttefelmacbcr. 

Bottine,  s.  f.  etn  jpalbfUefel. 

Bouar,  bonard,  s.  m.  oi.  etn  gtO§  et/  ftbWC« 
rer  fpammer  begra  âRungen. 

Bouc,  s.  nù  ber  ®odf/  gtegettbocf  ; it.  etn 
©cblaucb  bon  ober  £tegenfell, 

worin  man  £>el/  ©ein  te.  oerwabrts 
bouc  émissaire,  (<5ibcl)  bfT  ©Ùnbcnbotf/ 
©ûbnbocf  ; b-nbe  de  noue,  et»  $ten* 
fd)cnbart/  ber  nur  am  £inn  fujt;  iu 
bas  îôocfdfraut. 

Boucage,  s.  m.  îôocfôpetcrleiU/  ein  Äraut. 

Boucan,  s.  m.  ein  Orty  wo  bie  ©ilben 
in  amerifa  ibr  röueberu;  bie 

9taucbbutte , it.  ein  böl&erner  9tofl, 
worauf  fie  baö  gleifcb,  welcbeö  fte  röu* 
d)crn  ober  î>6rreu,  legen  ober  böngen; 
it.  vulg.  ein  JTpurenbauö  oon  ber  niebrig- 
fien  uttb  tnfamjien  ©attung  ; (weniger 

lliebtig  tfl  Bordel  ; ) cette  chambre  est  un 
vrai  boucan,  biefcô  gitttmer  tfi  immer 
poil  SXaucb. 

Boucaner,  v.  a.  nacb  art  ber  omerifani* 
feben  ©ilben  ftleifd)  röuebern  ; ober 
5ifcbe  unb  ©uruln  bôrreit  ; boucaner 
des  cuirs,  nûd)  ijrer  art  $*IU  ju berei- 
ten. Boucaner,  v.  n.  Wtlbe  £)d)fen  ja« 
gen,  um  bie  £aut  bacon  gu  befommen; 
it.  in  einet  SXaucbbûtte  leben  / it.  bie 
geringflen  unb  uiebcrtröcbtigjicn 
renbôufer  befueben. 

Boucané,  ée,  part,  et  adj.  geröuebert. 

Boucanier , s.  m.  ein  55ûffeljôger  ; ein 
anterifanifeber  SKaubiöger;  eine  ®ùf« 
felflinte, 

Boucaro , a.  m.  bie  fpanifdje  ©tegeferbe. 

Boucassin,  s.  m.  ^Ooppeltbarcbct/  Çutter- 
barebet, 

Boucassine , s.  f.  toile  boucassinée , fJôtfe 

gcinwattb/  bte  auf  art  be$  Jutter- 
barebet*  gubereitet  ift. 

Boucaut,  s.  m.  eine  art  fpadPföffer. 

Boucharde,  s.f.  ein  SRftrmotbobrer.  - 

Bouche-,  s.f.  ber  >J£unb  beß  ?Kenfcben ; 
it.  ba$  ?WûuI  ber  tyfcrbe  unb  anberec 
lîbt<ïeî  guweilen  aueb  beö  »Dtetifdien, 
it.  bad  2ocb  / bie  Ûeffnung , g.  bti 
sOtagenô/  ^acfofenO/  ^runnentf,  ber 
55ôrmutter  tc.i  it.  bic  ?Dtûnbuna  einet 
Äanone,  Orgelpfeife  ; it.  (cbcm.am  Jpofe 
be^  Âônigé  oo»  Jranfrcid))  bie  OKunb- 
fûcbe  ; it.  bie  fömmtlicben  Officianten 
bep  ber  SDîunbfûcbe.  Bouches,  plur.  bie 
tyerfonen,  bie  man  gu  ernöbren  ober  gu 
fpeifen  bat;  it.  (d’un  fleuve)  bie  ïfJtûn* 
bungett  etned  großen  Jluöeö , ba  wo  er 
fid)  ini  (fôccr  ergießt  ^ bouches  à feu, 
Kanonen  unb?Otôvfer;  ^euerfditûttbe; 

bouche  de  l’enfer,  (poct.)  bct  i>ÔUciî* 
feblunb#  J&ôUenracbcn  ; U déesse  aux 
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• «nt  bouche».  Die  hunbertm  Jultge  ffama  ; | machen ; it.  ( einen  2öeg  ) Perfpewtt  ; 
la  bouche  et  la  main,  (£efcn$red)l)  ber  — les  vues  d’un  édifice,  einem  ©cbÄubC 
.Çanbfchlag  ober  Jpanbfuß  unb  ber  Jpul*  bte  2ludfid)t  benehmen.  Fig.  et  Prov.  se 
bigungdetb  J flux  de  bouche,  ber  ©pet*|  boucher  les  yeux,  les  oreilles,  fidlbteSu* 
<&Hfluß;  bouche  fixe,  sensible,  légéreetc.l  gen,  ôfjnm  jubaltcii ; nidjtfebeit,  llidlt 
T.  ein  ireiched  $>taul  (ber  <pferbe);  hören  trollen;  faire  un  trou  pour  en  bou- 
bouche  chatonibeuse,  alljuireichedSDCaul;  cher  un  autre,  mit  geborgtem  Selbe  eine 
cheval  qui  n’a  point  de  bouche,  gattj  ©d)Ulb  bejûhlen» 
bûrtmàuligeô  <pferb  ; — qui  n’a  ni  Bouché,  ée,  part,  et  adj.  pcrftopft  tC,; 
bouche  ni  épe»ori,  bûd  Weber  §ûgel  nod)  avoir  l’esprit  bouché,  ßg.  bumm  fern  J 
©ponte  achtet;  tuyaux  à bouche,  bad  nichtd begreifen fiitnen. 

Slotenwerf  in  ber  ûrgel  ; de  bouche.  Boucher , s.  m.  ein  sOîefcger,  ftleifdjer, 
adv.  munblid)  ; Fig.  et  Prov.  mcijl/am.  ©dilater,  ( $leifd)haucr  ) î ßg-  ( ooîi 
ce  sont  les  phrases  qu’il  a sans  cosse  à la  einem  ungefebieften  SBunbarjt  ober 
bouche,  biefe  SKcbendarten  fuhrt  cr  ©djarfrichtcr)  ein  ©chinber  ; it.  ein 
beftanbig  tnt  iDïunbc;  fermer  la  bouche!  grûüfûmer,  blutburffiger  sotenfeh. 
à qn.  f.  fermer;  être  sujet  à sa  bouche,! Bouchère,  s.f.  eilte  0)teijgettnn. 

Pber  être  sur  sa  bouche,  gerit  gute  93tß-  Boucherie,  s.f.  &ad  ©chlachtbaud;  it.  bte 
eben  eflen  ; prendre  sur  sa  bouche,  ffd)d  ÇEReÇg c,  $lctfchbûnf,  ber  jleifcbfdjarn  ; 
am  SKunbe  erfparenî  s’ôter  les  morceaux!  ßg.  (jfatt  tuerie,  carnage,  massacre),  bai 
de  la  bouche  pour  les  donner  à un  autre,!  Sftiebermchcltt,  ^Mutbûbî  conduire  les 

ftd)  ben  iôiiîen  aud  bem  3ftunbe  nehmen,!  soldats  à la  boucherie,  bte  ©olbaten 
nm  ibn  einem  anbern  ju  geben  ; il  arrive!  (unbefonnener»  ober  muthwtlltgenreifej 

beaucoup  de  choses  entre  la  bouche  et  le!  ûUf  bic  ©chladjtbailf  liefern, 
verre,  ed  fonn  fïcb  in  einem  Slugenblid  Bouchet,  s.  m.  ein  ©cwûrjtrônf  aud  îffiaf- 
Piel  JUtragen  ; avoir  bouche  en  cour,!  fer,  guefer  unb  promet;  poire  de  bou- 
bie  Æôfel  bep  £ofe  hoben;  faire  venir!  chet,  eine  2lrt  ^ucfcrbtrnen, 
l’eau  a la  bouche  de  qn.,  einem  bûôïlîûul  Boucheture,  s.f.  T.  ein  ©cbâg,  Saun,  um 
waffettg  machen;  faire  la  petite  bouche,!  Slccfcr,  Söffen  k. 
au0€br6arfeitben^ifchentchtred)teifcn  Bouchain,  s.f  T.  oie  größte  ©reite  be< 
-trollen  ; it.  de  qch.  ober  sur  qch.,  mit!  ©chitred  pon  auffett  ber. 
ber  ©proche  nicht  recht  heraud  trollen ;[Bouchoir,  s.  m.  ber  ©chicbcr  (baß  £bur» 
il  n’en  fait  point  la  petite  bouche,  cr  Icitt)  ûm  ©ûrfofen. 
nimmt  fein  S latt  roré  COtûuf;  er  gebt  Bouchon,  s.  m.  ein  ©tôpfel,  pfropf/ 
fret?  mit  ber  ©pradje  heraud;  er  fagt  (Rapfen);  (©toter)  ein  SXaupenncjf; 
fetnc  £crjendmepnung  fret)  heraud;  er  (Äupfcrbr.)  badOeblbàllchcn;  (9lrtiU.) 
fpricht  fret)  rott  ber  £cber  weg  ; avoir  ber  SBorfchlag , ben  man  auf  bic  2abung 
bouche  (close)  cousue,  reinen  9ftunb  ciitcd  groben  ©efchüçed  anfeçt,  §,  ©. 
palten,  perfdjwtegett  fcpit;  traiter  qn.|  ein ©trobwtfch k.  (bepm  ©chicfigcroebr) 
à bouche  que  veux-tu,  einctt  bertlirf)  bourre);  bouchon  de  liège,  eût  Âorf- 

bemirtben;  faire  bonne  bouche,  einen  flôpfel;  bouchon  (de  cabaret),  ein  9®ein* 
angenehmen  ©efebmaef  tm  î&unbc  $u«  frans , ein  ©ierjeieben  ; ßg.  vuig.  eine 
rurflafen  ; garder  le  meilleur  pour  la]  ©ebenfe ; it.  einer  ber  beftÂnbtg  tnt 
bonne  bouche,  bad  ©eße  bid  JUlelJt  Söirt^ö^ÖUÖ  lîecft;  bouchon  de  linge, 
aufbeben  ; demeurer  sur  la  bonne  bouche,  Cttt  ©tMbel  Sft&fcfce  î bouchon  de  paille  ; 
ben  guten  ©efdmtarë  tm  'CUîunbc  mit  ein  ©trobwifd);  it.  SHetbroifd),  eine 
etträd  anberm  nid)t  perberben  trollen  ; Jpanbroll  gufammcncteDrel^tcit  ©trob/ 

laisser  hs  convives  sur  la  bonne  bouche,  bie  tpferbe  bütlût  abiurctben;  bouchons 
ben  ©affen  bad  fofllichfle  ©ertcht  erff  de  lame,  getriffe  ÿôcfe  cnglifdjerSfBolle; 
JulcÇt  geben,  laisser  qn.  sur  la  bonne]  mettre  du  linge  en  un  bouchon,  £etntranb 
bouche % einen  in  fiincr  fußen  i>ofnung  fn  einen  klumpen  jnfammen  brürfen; 

flicht  fforett;  être  fort  en  bouche,  heftig!  Fig.  et  Prov.  courir  de  bouchon  cn  bou- 

tn  SGBorten  fepn;  it.  gern  fehimpfen  ;!  chon,  aud  einem  Sßirthdhaufe  ind  an- 
(SHeitfc^.)  fchnjer  iu  regieren  fepn ; man-J  bete  laufen;  mon  petit  bouchon,  (int 
ger  le  rôti  de  broc  en  bouche,  ben  95ra-|  ©d)CtJ  JIU  ÂÛtbCW  ) mettt  ItebCd  J^erj* 
ten  pom  ©pieße  meg,  ettraé  brûhfïebcnb-|  chett  ; bu  Heiner  S)tcfer  î à bon  vin  il  ne 
heiß  effen;  il  dit  cela  de  bouche,  mais!  faut  point  de  bouchon,  guter  SCBettt  pet* 
le  coeur  n’y  touche,  bad  £er*  weiß  nicht,]  fauft  fleh  fclbß;  gute  3Baare  lobt  ff* 

- trad  ber  îOîunb  fpricht;  bouche  de  mieu  felbß. 

main  de  fiel,  £onigmunb  unb  i^eufeld*  Bouchonner,  v.  a.  in  einen  ßfumpen  JU* 
Hauen,  ' fanimen  brucFcn;  <erfrumpen,  perfrum«» 

Bouché«,  s.f.  ein  CDtuitbroll ; ein  55ifîen.|  peln;  prvci.  rcrfrûppcln,  (chiffonner); 

Boucher,  v.  a.  perßopfen,  luffopfttt,  $u*[  it*  T.  ein  îpfcrb  mit  einem  ©trohwifdb 
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■ obretben  ; //.  vulg.  ein  Ätnb  herjftt , Heb* 
fofen.  (f.  bouchon). 

Bouchot,#,  m.  t.  ein  geflochtener  Sifdfaaun 
an  Den  Seefüflen. 

Boucle , s.  f ber  Sting , bie  Schnalle  / 
Spange,  §.  53.  (de  soulier) , eine  Schub* 
fchnaüe;  (d’oreiiie),  ein  £>hrenring  :c.; 
(de  porte),  ein  £burflopfer;  ein  SXing 
an  einem  Äutfchent&orc,  ün  einem  £bor* 
»ege  :c.;  (de  baudrier),  53efchlÄge;  //. 
ein  SXingsierath  ; it.  eine  Jpaarlocfe; 
(auf  Den  Schiffen)  ba*  ©cfÄngntff  ; boucle 
à boucler  les  cavales , gjing  , «womit  man 
Die  Stuten  ringelt;  boucle  de  heurtoir, 
fin  fcnflopfring;  boucle -gibecière,  eilt 
fehongearbeiteter  £bürflopfer;  ouvrir, 
serrer  la  boucle,  auf*  ober  jufcbnaUen; 
fg.  — à qn.  t fam.  einen  febr  f ur$  galten  ; 
//.  hart  perfolgen;  tenir  sous  boucle, 
gefangen  halten. 

Boademeot,  /.  m.  ba*  gingen  einer  Stute. 

Boucler,  v.  a.  jufchnallen  ; //..bie  jpaate 
loden;  boucler  un  port,  einen  Jpafen 
fperren;  boucler  une  jument,  einer  Stute 
ben  SXing  anlegen , oDer  fie  ringen,  baff 
fie  nicht  belegt  merben  tonne.  * 

Bouclé,  ée,  pcurt.tiadj . f.  boucler;  (SBap,) 
mit  einem  SXtng  ober  Jpalöbanb  pcrfchen  ; 
port  bouclé . ffatt  bâclé. 

Bouclette , s . /.  ein  Meiner  SKing  jum  Stuf* 
nehmen  ber  SOBeberfette. 

Bouclier,  s.  m.  ber  Schilb  ;ßg.  Schilb , 
Scfiutj,  Schirm,  bie  Stube;  ber  S3e- 
fchûhcr.  Fig*  faire  son  bouclier  de  qch. , 
jich  mit  etwa*  fehuben;  faire  une  levée  de 
bouclier,  greffe  Slnffalten  $u  etwa*,  ober 
Piel  Sluffeben*  pou  etwa*  machen,  wo* 
rau*  hernach  nicht*  wirb,  ober  ha*  h er* 
nach  bo*  ablÄuft. 

Boncon , /.  m.  vuig.  (italiSntfch)  ein  ©tft» 
btffen , ©ifttrant;  donner  le  boucon  à cjn. 
einem  mit  ©tft  pergeben,  einem  ©ift 
bepbringen. 

Bouder,  v.  n.  it . v.  a . fam.  trogen , Wie 
Die  Äinber;  maulen,  ba*  SÄaul  bàn* 
gen  ; fchmoUen  ; fauer  (eben  ; ü me  boude 
depuis  long-temps,  er  mault  fdjon  lange 
mit  mir  ; bouder  contre  son  ventre , prov. 

cineSpeife,  cher  überhaupt  eine  Sache, 
bie  man  fonff  gern  hatte,  au*  ©içfenfînn 
nicht  (effen  ol>er)  annehmen. 

Bouderie,  s.  f.  fco*  faulen,  Schmollen, 
îroçen;  eine  perbrieffliche,  màrrifche 
SKiene. 

Boudeur,  boudeuse,  adj.  xt  s.  ber  (bte) 

ba*?3taul  hingt;  perbriefflich,  murrifeh; 
ein  £rof}fopf,  Sauertopf,  Maulhänger. 

Boudin,  s.  m.  ( boudin  noir)  eine  55lUt* 
Tturff  ; it.  einr  Meiner , leberner  Mantel» 
faef;  it.  (fljerücfcnm)  eine  SQurfHocFe; 
— de  tabac,  eine  £obafroUe;  it.  T.  ein 
tiefer,  nuirffA&nlicbcr  <pfuhl,  um  ben 
Suff  einer  öiule herum;  it.  eine  guiper* 
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nrnrfr  ju  Slnjûnbung  ber  Minen  ; bou- 
din blanc , weiffe  SBiirfl , mit  Milch  unb 
Äapaunenfleifch  gefüllt;  ressort  à boudin, 
(Schloff.)  eine  Jeber  pon  £>raht  in  einet 

SKohte;  souffleur  de  boudin,  ßg.  vulg • 
ein  pauöbaefiger  &idfopf;  s’en  aller 
en  eau  de  boudin,  prov.  pdp.  ju  SGÖaffCt 

werben. 

Boudiné,  s.f.  T.  ba*  Änöpfdjen  in  bet 
Mitte  ber  runben  ©la*fcheiben. 

Boudinier , /.  m. p.us . ein  Söurfimathet. 

Boudinière , s.  /.  ber  SGBurfUrichter,  ha* 
©urffhorn.  • 

Boudinure,  ffatt  bodinure. 

Boudoir,  /.  m.  ein  Meine*  Äabinct,  worein 
man  fich  begibt,  um  allein  $u  fepn,  unb 
feinen  ©ebanfen  ober  ©rillen  nachju* 
hangen  ; ber  fcrobwtnfel.  - 

Boue,  s.f.  her  ©affenfoth,  Sttaffenfoth, 
£ot&,  llnrath; />op.^recf  ; it.qqf.'btz 
(Eiter.  Fig  amedeboue,  niebertrichfigc 
Seele;  tirer  qn.  de  la  boue,  einen  au^ 
bem  Äoth  jfehen , au*  bem  Staube  er-» 
heben  ; une  maison  faite  de  boue  et  de  ' 
crachat,  ein  Jj>ûuô,  ba*  pon  fchlechten 
CDtaterialien  gebaut  iff;  couvrir  qn.  de 
boue,  einem  einen  Schanbflecf  anhÄngen; 
payer  les  bo^es  et  les  lanternes,  ©affen* 

unb  gaternengclb  bejahten. 

Bouée,  s.f.  T.  bie  Slnferbope,  b.  t.  ein 
Stuc!  £ol$ , ober  ein  leere*  Nönnchen, 
welche*  mit  bem  35opfeile  angemachtiff, 
unb  ba  über  bem  Söaffer  herau*  liegt,  wo 
ber  Slnfer  im  ©ruttbe  liegt;  it.  jebe  an* 
bere  53ope  ober  Meine  lionne,  ipelche  bie 
Älippen , SanbbÄnfe  unb  anberc  gefdhr* 
liehe  Werter  im  ®îeere  anjeigt. 

Bouer,  v.  a.  T.  bie  COïiïnjflûcfc  mit  einem 
fchweren  Jammer  glcichfchlagcn. 

Boueur,  s.m.  ein  2>reeff  Armer  ; it.  (in  tyariö) 
ein  îjorgefeçtcr  über  bie  ©affenfehrer. 

Boueux,  euse,  adj.  fothig , brecfig,  fcblam* 
mig;  r.(pon  Schrift  unbDrucf)fchmu* 

, Çig , unfauber  ; une  estampe  boueuse , efn 
Schmuçflich;  ancre  boueuse,  bet  Mcinffc 
Slnfer. 

Bouffant , ante,  adj.  baufchtg / ba*  Wtf  ailf* 

geblafen  auôfieht/  infonb.  pon  feibenen 
Stoffen. 

Bouffée,  s.f.  etwa*,  ba*  plofclich  mit  @c* 
walt  herpor  t>rid)t , ober  ffoffweife  ge* 
fchicht,  unb  nicht  lange  anhült,  j. 
ein  fchneller,  jâhlinger  SEBinbffoff,  ein 
îXauch/  î)arapf,  2)unff  , Ûualm/ 
Strom,  Sjau ch,  bet  balb  poruber  gebt; 
— de  fièvre,  ein  Sfaffoff  Pom  lieber; 
fieberhafter  Unfall,  ber  aber  pon  feinen 
folgen  iff;  — de  vin,  ba*  Stufftoffen 
au*  bem  îOtagen  pom  Söcine.  Fig.  n’étu- 
dier que  par  bouffées,  nur  ffoffweife/ 

wenn  e*  einem  bann  unb  wann  einfÄHt, 

ffubiren;  cet  avare  a de  temps  à autre 
quelque  bouffée  de  générosité,  bfttUt  Ulîh 
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warnt  wanbelt  bicfen  ©eijhaï#  Doch  Me 
ßrepgebigfcit  cm. 

Bourfcr,  v.  n p.u$.  ôte  Waffen  aufblafcn; 
it-  baufehen,  fid)  roôibett  n>ic  ©eibew 
jeuge,  wn  ein  ©egel  ; (vom  iörob)  auf* 
gehen;  (îfôeijger,  «s  a.)  Die  Jpaut  unD 
baO  $letfd)  autblûfeni  bouffer  de  colère, 
Jam.  uor  3otn  fdjnauben , (berflcn  mô* 
gen);  faire  bouffer,  aufblafcn;  baufehenb 
madjen. 

Boutfettc,  s»  f.  eine  Ûuatfe  »on  $ranfen 
ober^nbern  $um  3ierathe;  (©chifff.) 
baß  batte  ©egel  Des  grobtu  iftaflbaumee 
einer  ©aleere. 

Bouffir , v. a.  auffchmeücn,  aufblafen;  auf* 
fchwctten  machen;  iu  v.  n.  auffdjwcUcn, 
aufïaufcnï  bouffir  d'orgueil,  »on  Jpod)» 
muth  ganj  aufgeblafen  fepn. 

Bouffi,  ie,  part . et  adj . autgefdirooUcn / 
aufgebunfm  ic.  ; ßg-  fcbwûlfüg;  des 

expressions  bouffies  , fd)WÙlfHge  2lU$* 
btuc?c;  un  coeur  bouffi  de  dépit,  ein 
S) er*,  ba$  oor  «Gerbrufl  jerfpringen 
mochte. 

Bouffis5ure,  stf.  bie  ©cfdjmulfl,  bas  2fuf- 
gebunfeit  fetjn , f.  ©.  bcsl  ©efîchtô  ic.  ; 
fig>  ber  ©ihwuljl;  — du  style,  ßg.  eine 
fthwûljtige,  hochtrabettbe  ©chrcibart. 

Bouffoir , s.m.  T.  etn  SXôhrïcin,  Die  Jpaut 
gcfd)lûd)teter  £hiere  Damit  auf5ublafen. 

Bouffon,  s.m.  ein  £utfigmad>cr;  ein  <pof* 
fenreiffer;  ein  Acteur/  ber  bie  SKoUen  lu* 
(figer  tyerfottcn  fpiett  ; it,  ein  .$>aii$rour(f, 
3>itfelbcring  ; a.  ein  Jjpofnarr;  bouffonne, 
(ein  £iebfomitgön)oet)  fleiueé  artigeé 
ÇUrrdjen  I DroÜigeô  OXAbchcn ; servir  de 
bouffon,  jum  Darren  Dienen. 

Bouffon,  onne,  adj.  Drollig,  pôjficrlich  / 
n&rrifd),  fpafihaft/  iiiflig. 

Bouffonner,  v.  a.  ftarreitpofTcn  treiben; 
hoffen  reiiTen. 

Bouffonnerie , s.f.  nArrifche  Rolfen  ; tyifch 
heringsftretche;  ein  9?arrenftrcid);  ba$ 
ÿoiîcnrciiïen  ; «V.  eine  ©chiturrc. 

Bonge,  s.m.  ein  fletncô 9febenfàmmerchcn 
an  einem  Zimmer;  (f.  auch  décharge); 
??/ein  uTitetnliche^  3*mmcr»  T C3*m* 

*•  merm.)  bie  Ârûmniung  etne$  ipoljee; 
it.  ber  £b*il  Der  9îabe,  in  weichem  bie 

^ ©petchen  etngejapft  fînb  ; it.  ber  $>ûud) 
eineö  gaffeo;  it  ber  unterflc  SXanb  eu 
ttcë  ütnnernen  £cüerö  ober  einer  flachen 
©chûfTcl;  it.  bie  SXunbung  ober  Sluöbte* 
gung  ber  jQuerbalfen  unb  Herberte  eines 
©chtjteö;  it-  eine  $vt  f (einer  gftnfcheln, 
fonfl  Çauri$  genannt;  it.  eine  2lrt  fet* 
lier  wei§er  $lamtne  ; it.  ein  Heiner  ©rab* 
fliehet  ber  ©oibfdjmiebe  ; it.  ber  Anfang 
eine*  £euchtcrfuf?cé  uon  oben  herab. 

Bougeoir. s.m.  ein  Heiner  niebriger  Jpaitb* 
leuchtet  mit  einer  Jpaubljabe. 

Bouger,  v.  n.  poit  feiner  ©teile  weichen 


ober  wegruefen;  fidi  rühren»  ne  bouge* 
pas,  monsieur,  bletben  ©te  ftçen,  mein 
iperr  [ ce  badaut  u’a  jamais  bougé  de  son 
feu,  biefer  &topf  ifi  nie  in  bie  3Bdt 
gefOllimen;  »I  me  reçut  sans  bouger,  et 

cmpfung  mich/  ohne  ftd)  su  rûhrcn; 

il  ne  bouge  pas  d’avec  eile,  er  gehet  feinen 
©djritt  oon  ihr  weg;  vulg.  er  tommt  ihr 
nicht  oom  Jpolfe. 

Bougrtte , s.  m,  ein  Heiner  lebetnet  Steife* 
faef;  eine  5lrt  Jellciieit. 

Bougie,  $ r.  baé  Sßad)6licht/  bie  SBacfré* 
fetje  ; (Chirurg.)  eine  wad)ferne©onbe; 

pain  de  bougie,  (bougie  filée,  un  »at  de 
cave),  ein  gewiefeiter  $©acb$flocf  ; plier 
un  pain  de  bougie,  einen  $Oad)ôflocf  wi- 
cfeln  ; il  fait  usage  de  bougie , er  brennt 
3Qad)êlid)t  ober  SÜBacfa. 

Bougier,  v.  a.  T.  ben  SHanb  eittcö 
mit  brennenbem  50ad)$ftocf  beflretchèn, 
ba§  er  nicht  tafele  ; ihn  wtehfen. 

Bougonner,  v,n.pop . jWtfd)en  beit  3ihnCtt 

murmeln. 

Bougran,  s.  m.  toile  bougranée,  ber  ©chet* 

ter,  bie  ©tarrïetnwanb,  fleife  £einwanb. 

Bougre, bougresse,  s. pop  ein  Ânabenfdjin* 

ber;  it-  ©churfe;  lûbcrltd'e  Zettel  >(i|t 
ein  bôcbfl  garjligcé  ©djeltwort). 

Bouillant,  ante.arÿ.  ftebcnb,  f ochenbî  fîebenb* 
hei«  ; ßg • feurig , htçig/  haflig , autfah* 

ïCUb;  l’atdeur  houi  lantt*  de  :a  jeunesse, 

baô  fiurige  ©cfen  ber  3ugenb. 

Bouillard,  s-  m.  T.  etn  ©CWÔlf/  böö  auf 

bem  SOleer  einen  ©tutm  anbeutet. 
Bouille,  s.f.  T.  eine  ©tôrflange,  womit 
bie  gtfeher  batl  59a(fcr  trübe  machen, 
bie  Milche  b-jlo  beffer  §it  fangen;  it.  ein 
50înR  êu  ©tcinfohlcn;  it.  ehemalô  bet 
©timpcl,  fo  auf  btc  SBoflenjloffe  in  ben 
BoUhÄufern  gemacht  würbe. 

Bouiiier , v.  a.  7.  baé  Sßjlaffer  mit  ber  ©t5r* 
Hange  trüb  machen;  i^uch  ober  3^3 
Hampeln  ober  plombiren.  (f.  bouille). 
Bouilli,  s.  m.  ©efechteö ; ©efottcnetf; 
ftinbjlciich. 

Bouillie,  s.  f.  ber  ^5reo,  Äinberbren;  bie 
^appc;  it-  (^apierm.)ber£umpenbrct); 

cette  viande  est  eu  bouillie,  oDftseova,out 

en  bouillie,  bief;  Sldfch  ifl  gau;  ;u  ^ôrcç 
gefocht. 

Bouillir,  v.n.  irr  fieben  ; Fodjett ; it.  (burc^ 
bie  fyitj  ober  ©Ehrung)  aufwallen, 
aufbraufeit;  it.  gahren,  a!$$toHJ  faire 
bouillir,  fodjen  iûffen;  le  sang  lui  bout 
dans  les  veines,  ihm  fod)t  baÔ  ©lut  ITT 
ben  Slbern  ; la  fête , la  cervelle  me  bout , 

ßg-  ber  tfopf  ifl  mtr  gan  j hein  ; — mochte 
mir  »ot  J^içe  jierfpttngen.  Prov.  cela  ne 
fait  pas  bouillir  la  marmite,  babcç  ifi 

nichts  ;u  gewinnen;  baö  bringt  fein 

^ßrOb  inÖ  ^auö;  on  me  bout  du  lait  , 

; (f -a.)  man  fpottet  meiner;  man 
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fid)  über  midi  auf  ; «V.  bonüflt  du  lait  à 
qn.,  cînnn  greubc  machen. 

Bouilli , ie , part  et  adj.  gefotten , gefodjt 
ttbgcfotten  :c.  ; du  cuir  bouilli,  (mit 
©ummi)  gefotteneti  £eber. 

BouiJlitoire , s.  c.  donncT  le  boufflitoire  aux 

flans,  T.  Me  3$ünjfiücFe  weif  fieben. 
Bouilloire,  s.  f.  ber  ©iebfcffel/  SSafferfeffcl/ 
£&eefefîei. 

Bouillon,  s.  nu  ber  SSalï/  bâti  Âufwatï en,  bafr 
SSlafenroerfen  einer  fïcbenbeit  ftlüffîa* 
feit;***«  bet  Trubel/  bte  $lafen  bèti 
ßartaaufchenben  ober  beroorquellenben 
SÔafierti;  fig-  bâti  2ufbraufen,  bie  £ef* 
tigtcit;  **•  bte§leifcbbrûbe;  (aux  herbes), 
Jfr&uterbtùbe  ; iu  T . gefchlungener  / 
gUnjenber  ©olb-  ober  ©ilberlabn;  **. 
bte  ®awfd)rofe/  SBanbrofe/  ein  ban* 
fdienber  3ietatb  an  hobeln  k.j  **•  bâti 
35lüti<ben  an  einer  gegojfenen  ©piegel* 
tafe(;r*/.  ein  fleifchiditeti  ©ewachti  an 
. ben  Jüfen  ber  $ferbe;  bouillon  blanc, 
SSulUrant/  SBoUfraut;  bouillir  à gros 
bouillons , in  »ollem  ©ieben  fepn  ; sor- 
tir ii  gros  bouillons,  ßarf  berauti  fpru* 
betn;  les  premiers  bouillons  de  la  colère, 
fig-  bie  erften  Aufwallungen  beti  £ornti/ 
bie  erfe  Sfiçt. 

Bouillonnant,  ante,  part,  act - et  adj . atlf* 
braufenb  IC,  (f,  bouillonner). 
Bouillonnement,  s.m.  bâti  Aufwallen  Ober 
grübeln;  «*.bati  ©prubeltt,  $.3).  einer 
Quelle, 

Bouillonner  , v.  n.  aufWûHen  , bttlbeln  / 
fprubeln  ; it.  heftig  berauti  ffiefen  ; **. 
mit  gefdjlungenem  ©olb*  ober  ©über» 
Iabn  (bouillon)  oergieren;  un  sang  bouil- 
lonnant, ein  »or£ii$e  febiumenbeti  93lut* 
BouiUote,  s./,  eine  Art  £ajarbfpicl, 

Bouis , p l.us.  buis. 

Bouisse,  t.  f.  ein  SöerFjcug,  womit  bie 
©chufler  ben  ©oblen  eine 
geben, 

Bouiaie,  s.f.  ein  Qîirfenwalb. 

Boulanger,  r.  nu  ère,/,  fin  dürfet  (ober 
Q5ecfer)/  eine  SBücferinn. 

Boulanger,  ç.a.etn . £etg  fUCten  Uttb  35ïOb 

baefen. 

Boulangerie , s.f.  bie  liefere»;  batiCicFcr« 
banbroerf  ; *ï.bie  Siacffube;  ii.  bâti  iBacf* 
' bauti. 

Bouidure,  s.f.  T.  ber  ©raben  ober  Staunt 
unter  bem  SKûhlrabc, 

Boule,  s.f,  tint  Äugel,  inf.  bamit  ju 
fpielen;  it.  ni*  $ufl  unter  einem 
©Chranfî  «*•  (d  amortissement)  bie  fiü* 
ftel , ber  Änopf  auf  einer  $&urmfpti)c  :c.  ; 
überhaupt/  ein  fugelrunber  Körper; 
(@àrtn.)  ein  fugelfürmiq  gcfchnittcncti 
ober  runb  gejcgcncö  ©cflÜube;  Je  fort 
. delà  boule,  »ic  ©telle  wo  bie  Äugel  am 
fcbwerften  ift  ; jeu  de  houle,  bâti  Äugel« 
fpiel  (mit  bôljemcn  Äugeln )*  boule 
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Ober  enclume  ronde,  ( jfupfcrfdmt.  ) bec 
©todambotiî  boules  de  Mars,  ((E&Dtn.) 
(Eifenfugellt  f boules  de  Mercure , Que  cf« 
filberfugeln $ avoir  la  boule,  (©piel) 
ben  Anrourf  haben;  aller  à l’appui  de  la 
boule,  ber  Äugcl nachhelfen;  fig»  cinent 
behûlfltch  fepn;  pied  à boule,  feilen  ©ie 
phren  guf , wo  3hte  Äugel  ftiUgeftanbeit 

if.  Fig.  et  Prov . tenir  pied  à boule,  an « 

haltenb  an  feiner  Arbeit  bleiben  ; faire 
qch.  à boule  vue,  ctwttti  unbebûchtfûm 
tbun  / ohne  recht  ju  wtffen  wati  man  thut; 
laisser  rouler  la  boule,  ber  ©ad>e  ibtett 
£auf  laffen. 

Bouleau , s.  m.  bie  3$trf e / ber  ® irf enbaum  ; 
un  balai  de  bouleau  , ein  35efen  POIt 

S5trfenreifern* 

Bouler,  v.n.  (»ou^aubeu)  ben Äropf auf- 
blafen/  fïch  frôpfen;  (»on  fpjïanjen, 
»om  Âorn  ) an  ber  SBurjel  autiwadbfeit 
ober  ÄnoUen  befommen. 

Boulet,  s.  m.  eine  ©tûcffugel;  it.  T.  bie 
Äugel,  Âôte/  b.t,  bâti  unterfle  ©elenf 
an  ben  Sotberfchenfeln  eineti  ^ferbeti  5 

boulet  rouge,  gluhenbe  ÄUgel;  boulet 
coupé,  ramé,  (à  chaîne)  à deux  tètes» 
Âettenfugel  ; boulets  creux , Âartetfchen, 
b.  i,  lange , gefüllte  ©tueff «geln  ; bou- 
lets à branche,  boulets  barrés , ©tätigen« 
fttgellt  ; tirer  Ir  boulets  rouges  sur  qn.  9 

febr  übel  »on  jemanb  fprechen. 

Bouleté,  ée,  adj.  cheval  bouleté,  T.  Ctîl 

tyferb  / bâti  bie  Äoten  »errenft  ober  »er« 
treten  hat,  (f,  boulet). 

Boulette,  s.  f.  ein  $Wfd)M*d)en ; it.  bie 
ÄUgelblume,  (globulaire). 

Boulerart,  obéi*  boulevard,  s.  nu  bâti  35oU« 

wer! , eigentlich  ber  ©all  runb  um  eine 
Jeflung  ober  3)afHon  herum;  **.  ein, 
einem  SEBaHe  /.  ©pattergang, 

j,  ^5.  um  einen  fcbeil  einer  ©tabt  her« 

Um;  cette  forteresse  est  le  boulevart  du 
notre  pays,  fig. »(efe  fteffuttg  ifl  bie  33or« 
mauer  unferô  £anbeti. 

Bouleversement , s.  nu  ber  Umflurj/  bt<  gân|« 
liehe  Umfehrung,  Serfiôrung;  fig>  bit 
Âufletftc  Unorbntmg. 

Bouleverser,  v. a.  gÄnjlich  umfehren/  um« 
#ûrjen  / }u  ©rùnbe  richten  ; */.  verwir- 
ren / jerrutten  ; in  bte  grüßte  Unorbnung 
bringen;  bâti  ûberfie  ju  unterß  f ehren; 

bouleverser  l’esprit,  fig.  btn  ©CrftanD 

»errücfen, 

Bouievue,  adv.  unhefonnen,  in  ben 
hinein/  (f,  boule). 

Bouieux,  s.  m.  T.  tin  furjeti/  biefeti, 
plumpeô  fJJferb , bâti  nur  $um  ^ug  unb 
jii  fchwerer  Arbeit  bient;  ein  Äarrcn« 
gaul  ÎC*  ; c’est  un  bon  houleux , fig.Jami 
wirb  »01t  einem  sfôcnfchen  gefagt/  ber 
nicht  »tel  ©erßanb  bcfl^t , aber  feint 
©chufbiafeit  rechtfehaffen  thut  ; er  iß 
ein  guter  Äarrcngaul» 


f 
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Boul  Bouq 

Boulichè,  s.f  (auf  ©Riffen)  ein  grofet  tr* 
benêt  £opf. 

Boutier , s.m  eine  9lrt  Jifcherneçe , beten 
man  fid)  am  gftttidmeere  bebient» 

Boulimie,  s.f.  (5Kcî)tc.)  ein  grofjer  wiber* 
natürlicher  junget;  ber  Jj)eifj*  ober 
©dbbunger;  *"/*•  baß  ^te«|ieb«t* 

Boillill,  <£•  J7l*  baß  ©ejf  ober  £od)  ber  tau- 
ben/ in  einem  £aubcnbauß,  worin  fie 
brüten;  it.  ein  £aubentopf;  trous  de 
bouüns,  (©auf*)  SXuiilocber  in  einer 
stauet/  bie  ©crûfffiangen  barcin  511 
ffeefen* 

•Bouline,  s.f  (©djifff.)  bie  ©oleine , ©op* 
leine;  eiu  ©eitentau  an  ben  ©cgeln,  um 
fïe  bamit  ju  lenfen,  wenn  ein  tyregwinb 
gefaßt  werben  foll;  vent  de  bouline,  ber 
5)re§winb,  ein  Söinb,  ben  man  001t 

• ber  ©eite  fafjt,  unb  ber  baß  ©chiff  auf 
bie  ©eite  (preßt)  brùcft;  aller  à la  bou- 
line, mit  $re|winb  fegein;  courre  u 
^bouline,  burd)  bie  ©oieinen  laufen , (eine 
©träfe  ber  ©ootßfitechte);  haie-bouline, 
bad.  eilt  junger  unerfüllter  ©ootß* 

fneebt  (f.  aud>  haler) 

Bouitner , v.  n . T.  mit  halbem  ©fobe  fc* 
gein;  aller  bouiinant,  wanfen  / fehwer* 
fdlltg  einber  febreiten;  (f.  aller  à u bou 
line,  in  boulin  );  it.  v a.  (OOtt  ©olbtt» 
ten)  im  £ager  ffeblen  ober  maufen. 

Bouh rieur,  s.  m.  etn  £agerbieb* 

Boulingrin,  s.  m (englifch)  etn  SXafcnffudF 
in  einem  £uffgarten,  baß  jdbt  lid)  biermal 
gefeboren  wtrb. 

Bouiingue , s.f  T.  baß£obfeqe(;  baß  oberffe 
unb  fleinflc  ©egel  am  SRaftbaume. 

Bouîinier,  s.  m.  T.  ein  ©duff,  an  bem  bie 
©oieinen  angefpannt  ftttb.  (f.  bouline). 

Bouloir , s.  m.  T.  bicJKubrftangc  jum  £6fd>en 
unb  3«ttubten  beß  .ftalchß;  (©olbfdjm,) 
baß  fupfeme  ©ebeuerfafi. 

Boulon,  s.  m.  T.  ein  ©ölten , SKiegctnagei ; 
ein  großer  eifetner  Sftagel,  an  beffen 
einem  (gitbc  ein  £od)  ift,  woburch  man 
bernuttelff  eineß  ©tue!  ©ifenß  ©alten 
mit  einanber  perbinbet;  it.  ber  gönn* 
bobrec  §u  bleiernen  Stöb««. 

Boulonner,  v.n.  T.  etwaß  mit  einem  ©ol* 
§en  befeftigen* 

Bouque,  s.  m.  T.  ein  enger  <paft,  eine  enge 
Durchfahrt  jroifchen  jwep  3nfcln  ober 
Äutfcn. 

Bouqu  r,  v.  n.  et  a.  gezwungen  fûffen  ; 
(wirb  eigentlich  von  einem  Äffen  gefügt, 
bem  man  etwaß  borhdlt,  unb  ib»  jröingt, 
baff  er  cß  f uffe);  fleh  ge§wun» 

generweife  ju  etwaß  bequemen;  §um 
Äreuje  friedien. 

Bouquet,  s.m.  ber  ©ttouß,  ©fumenffrauß; 
it.  aUerlet)  in  einen  f (einen  ©fifchel  §u 
fammen  gebunbene  ©acben;  (tfochf.  ) 
etn  ©unbdwn  Printer;  it-  ber  feine 
©etudS)  beß  2öeinß;,A?.  ein  (ieineß  ®e* 


Bouq  Bout 

hiebt,  baß  man  jemanb  an  feinem  ffca* 
menßtage  überreicht;  **•  eine  ©amm* 
iung  bon  ©entendit  ober  Änetboten; 
bouquets , T.  gcfUmpdte  ©lumeu  auf 
bem  SKttdfen  ber  ©itcher;  it.  bte  ©er* 
golbffàmpel  baju;  (©uebbr*)  par  oou- 
quets,  ungleich  pertpetite  ©cbwärie; 
bouquets  de  plumes,  ein  (tunflltCher)  $€» 

berbufd)  ; bouquet  de  patiie , etn  ©trob* 
wifch»  bouquet  de  bois,  eine  ©aura* 
gruppe,  ein  fleincß , mit  bochffdmimgen 
©dumen  bidjt  befepteß , tujtwÄlbcnen  ; 
bouquet  d’arti&ce , de  fusées , eilte  SJfcngt 

Wateten  bie  mit  einanber  aufjhrgcn; 
it.  bie  ©irattbolc  ober  bte  prAcfcttgt 
^euergarbe.  Ftg-  une  barbe  par  oouqcets, 
ein  ©art  ber  ungleich  wâch^;  ehe  aie 

bouquet,  fîe  tfi  bte  ©allfônigtnn;  donner 
le  bouquet  a qn. , jemanb  baß  ©er* 
fprechen  abforbem , bâti  er  einen  ©aß 
ober  ©chmauß  geben,  motte;  tendre  le 
bouquet,  wann  einen  bie  SHethe  trifft, 
aud)  einen  ©all  ober  ©chmauß  geben  ; 
à vous  le  bouquet , bie  9tetpe  tfi  an  3h* 
nen  ; avoir  le  bouquet  sur  t’ureiüe  , Wtrb 

von  Spieren  gefagt,  wenn  fie  mit  etwaß 
bezeichnet  fmb , unb  jum  ©erraute  ffe- 
hen , j,  ©.  tyferbe  mit  einem  ©trop* 
mtfd)  auf  bem  ©chwanje;  it.  bon  £àu* 
fern , bie  feü  fmb,  unb  an  weichen  beß* 
wegen  ein  fettet  b^ngt. 

Rouqaeiier,  s.  m.  baß  ©iumengefchtrr  ; bet 
©lumenfrug;  ©lumentopf. 

Bouquetiè -e , s.  J baß  ©tr&ufermäbchen, 
bie  ©lumenpäntterinn  ; baß  ©lumen* 
mdbehen. 

Bouquetin  , s.  m . ber  ©teinbotf. 

Bouquin,  s.  m.  ein  alter  ©orf;  (3^ßtt)baß 
©idunchenbom  J>afett  unb  ^antnéen; 
ber  SXammler  ; ((Dtptb.  ) etn  ©atpr;  ©alb* 
gott,  ber  ©octôfûpe  bût;  fig.  fam.  ein 
alter  #urenjdger;  it.  ein  altcß  fdtlechteß 
©ueb  ; vui8-  ein  alter  £rdßcr,  etn  ©chun* 
feit , eine  ©dbartefe  ; sentir  le  bouquin, 
einen  ©oef  ßgeruch  hüben  ; ™ig  boef  enjen. 

Bouquiner , v.  n.  (b.  ^>afen)  rammeln , 
b,  i.  (ich  begatten  ; it.fam.  alte,  fehl  echte 
©ueber  fueben,  faufen  ober  lefen, 

Bouqninerie , s. f ein  îtôbelfram  mit  alten 
©ùçbern;  ber  ©uchertrdbel. 

Bouquineur,  s.  m einer,  ber  gern  alte# 
fchlechte  ©ficher  fauft  unb  Heit. 

Bouquiniste , s.  m . etn  ©uchertrobler* 

Boura  ober  Bouras,  s.  m.  (f.  Bure.) 

Bouracan , s.  m.  ©erfan , eine  Ärt  grober 
Äamelot, 

Bnuracamer , r.  m.  etn  tfamctotmacher» 

Bourbe,  s.f.  ber ©d)lamm iOtorafi, 

Bourbeüer , s.  m.  T.  Wilbe  ©d) tbcinßbruff. 

Bourbeux, euse,  adj.  fthlammig , moraffig. 

Bourbier,  s.  m.  bet  ©umpf;  bie  jtoth* 

lache,  ©chlararagrube;  bie  £Qtt£pf&$c, 
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ßg.  ein  bôfer  £anbel,  worin  matt  jlerftî 

laisser  qn.  dans  le  bourbier , einen  in  ber 

9îotb  iteden  laiîeit. 

Bourbillon , s.  m.  T.  ber  btcFe  (Eiter  / ber 
©iterftoef  in  einem  ©efdjwüre  îc.  ; vuig. 
ber  ©uç , ©u^en. 

JBourser , f.  Curguer. 

Bourcet,  s.  m.  T.  ber  ^OCfmûfl,  bûS  goef- 
fcgel-  (misaine.) 

Bourcette,  s.  f.  ber  2lcFerfalat. 

Bourdaigne,  s.  f.  eine  &rt  unüdjter  39aib» 

Bourdaine,  s.f.  ber  Jaulbaum. 

Bourdalou , s.  m.  ein  linglicheS  $Racht*> 
gcfchttr, 

Bourdaioue,  s.f.  eine  2trt  3ewf;  it • eine 
j)utfchnur  ; it.  eine  2!rt  gebildeter 
fceinroanb. 

Bourde,  $.  f.  pop.  eine  grobe  £üge;  ein 
lügenhaftes  ©efebmüh  , ©cplauber  ; 
donner  une  bourde  à qn,;  einem  IftUter 
£«g en  berfagen  î vuig.  einem  einen 
©iren  aufbtnben. 

Bourde , s.f.  T.  baS  ©epfegcl. 

Bourde  lai , s,  m.  eine  2lrt  gro§ct  SOBcin- 
trauben* 

Bourdelier , s.  m.  ol * fiait  bordelier. 

Bourder , v.  n.  pop.  grob  lügen  / .berbe 
£ügen  fagen. 

Bourdeur , s.  m.  euse,  f.  pop . ein  £ügtter/ 

eine  £ûgnerinn. 

Bourdillon , s.  m.  T.  ©ichcnhol$,  baS  JU 

^afibauben  gcfchlagcn  ifr. 

Bourdin , s.  m.  eine  3lrt  <pfïcfrd>* 

BourJon , s.  m.  ein  (gebrcchfelter)  Pilger* 
(lab  ';  ( 9Mturgefd),  ) die  Jpumniel; 
(î&ufif)  ber  ©rummbaf,  bie  ©chnarr* 
pfeife  gewiffer  3nflrumente  ; it.  ba$ 
©thnarrwerf  in  ber  Orgel,  ber  ©out* 
bon  ; it.  bie  größte  ©locfe  in  ber  J>aupt* 
fttebe  §u  ÇariS  ; (©uchbr.)  etne£eicbc; 
ein  fehler  beS  ©eçcrS,  wenn  er  etwas 
auSlaft;  le  faux-bourdon,  bie  tyfalin« 
mufif,  wo  olle  tyarthien,  «ftotc  gegen 

• 9Iote  gelungen  werben  ; planter  le  bour- 
don en  quelque  lieu , ßg.  fïcf)  an  einem 
Orte  häuslich  nieberlatfen. 

Bourdonné  , ée  , adj.  ( 2ßap.  ) Wirb  POn 
Äreujen  gefagt,  bereit  €nben  wie  ein 
$ilgtr(lab  (bourdon)  runb  unb  folbig 
finb. 

Bourdonnement  s.  m.  baS  ©umfen  , @e* 

fumme  ober  ©efumfe  ber  fummeln , 
großer  fliegen , ic.  ; it.  bas  bumpf? 
©etüfe,  baS  ©emurmcl  , ©emurre; 
— d’oreilles , baS  ühtenbraufen  ober 
©aufm. 

Bourdonner , p.  n.  fumfen  , fummen  Î it. 
iroifchen  ben  £übnen  murmeln  ober 

brummen,  f.  bourdonnement. 

Bourdonnet,  s.  m.  (Shit.)  jufammen  ge« 
wief cite  ©harpie  ober  Äarpep  ; ein  Äar- 
pegwelger  » eine  jufammenqeroUte  tföt« 
ffc  ob«  28iefe  in  fine  SBunbe  ju  legen. 
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Bourg,  t.m.  ein  gierten,  «ftarf  Werten* 
Bourgade , s.f.  ein  »einer  ©tarf  Werten* 
Bourgeois , ois«,  s.  m.  et  f.  ein  »Bürger  / 
eine  ©ürgerinn;  it.  ein  ©ûrger,  glicht* 
abelicher;  it.  ein  ©teiger;  it.  ber  SXhe* 
ber  ober  ©igenthumer  eines  ©chtffeS;  it. 
adj.  bürgerlich  ; les  bourgeois , auä)  1« 
bourgeois  , bie  ©ürgerfchaft } caution 
bourgeoise,  (jur.)  hinlängliche  ©ürg* 
fchûft  ; soupe  bourgeoise  , fam.  eint 
JpauSmannSfoft  ; cela  est  du  dernier 
bourgeois , mèpr.  bas  ift  gar  gemein,  fehr 
Heinfiübtifch  ; * l*  bourgeoise , nad)  Bür* 
gcr2lrt;  bürgerlich. 

Bourgeoisemént  , adv.  bürgerlich/  n«C§ 

jBürger  Slrt , auf  bürgerlichen  f uf, 
Bourgeoisie,  s.f.  bic  ©ürgerfchaft;  droit 
[ de  bourgeoisie,  bas  Bürgerrecht. 
Bourgeon,  s.  m.  bie  ÄnoSpe,  ©proffe; 
(îôtnjer)  ber  ©chofi,  ©chéfling,  dm 
bas  jährige  ^)olj  treibt;  it.  tint  Sinne 
ober  »Blatter  tm  ©efïcht;  it.  feine  SBotte/ 
SXupfwolle;  (^)utm.)  eiipBuçen  an  brn 
paaren  ober  an  ber  39olle. 
Bourgeonner,  v.n.  fproifcn , berôorfproffeU/ 
auSfchlagcn,  ÄtioSpen  (klugen)  gewin» 
nen , ©chôgletn  treiben  ; it.  im  ©eficht 
fiitnig  werben. 

Bourgeonné , ée , part,  et  adj.  ftltntg  IC. 
Bourg-épine,  s.f.  ber  ÂreujDotn,  «Cnrfcb* 
born.  (nerprun.) 

Bourgmestre,  (cor.  bourguemaître,)  s.  m.  fin 
Burgermeifler. 

Bourgogne,  s.  m.  Burgunbcrwetn ; le.fpn» 
nifeher  Älce. 

Bourguignote,  s.f.  ol.  eine  ©turmhaube; 
it.  adj.  eine  2lrt  bicfgefutterter  S0tû$ctt 
gegen  ©i  beihiebe. 

Bouriquet,  s.  m.  (BerqW.)  bet  ipûfpel. 
Bomj issotte , s.f  eine  2(rt  bunfel*  oio* 
letter  Jetgen. 

Bourrache,  s.f.  ber  ^Bomtfch/ CtU  traute 
Uounade,  s.f.  0iger)  ber  Slnlûuf,  ber 
Çrtng , bas  SXahmen , b.  i.  wenn  ber 
58inbfninbben  f)a (en,  ben  er  perfolgt/ 
nicht  fcfttgcnug  paeft , fenbern  ihm  nur 
einen  »Büfchel  Staate  auSrupft  ; it . eilt 
SXippenflofi  mit  ber  flinte;  ber  OJuff; 
ßg.  fam.  ein  berber  jj?ieb,  ein  heftiger 
Ausfall. 

Bourras,  s.  m.  f,  bure. 

Bourrasque,  s.f  ein  plohltchet  ©tUWtP 

winb;  2Btnbflo§,  ber  nicht  lange  bauert; 
ßg  ein  neuer  heftiger  2tnfatl  pon  einer 
Äranfheit , pon  großen  ©chmerjen  ic,; 
bas  ungeftûme  2lùfbraufen  « Auffahren, 
Äoben  unb  £ürmen  eines  3übjorniqen, 
^anffüchtigen;  überhaupt;  ein  ©türm* 
Boune,  s.  f bas  f uühaar , b.  tft.  ein  £au* 
fen  Äuhe* , halber*  , Ziegenhaare  :c,/ 
womit  mün©^»»/  .ftummet,  ©eifelic* 
niiSftopft;  it.  bie  SBorlnbung,  b.  i.  ber 
$fwpf  vpb  SSJcrg , Rapier  ;ct/  ber  auf 
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bie  Sabuttg  eines  ©chieftgemehrS  gefegt 
tt>irî> 7 (f.  bouchon,)  (Lohgerber)  abge- 
ttuijtc  £ohc  ; iV.  ber  Stnfang  ju  einer 
ÄnoSpc,  tnf.  am  Söeinftocf  i it.  ein  flo* 
rctfetbener  3fng  ï it.  (rouge  de  bourre) 
cinetgArbmaffe  »on  Ziegenhaar  u.  gar- 
betrog;  it.  Stnemonefame  ; ßg.  ein 
£ucfenbuffer  . nnnûçes  , ûberfluffigeS 
3mg  in  ^ndjern  nnb  ©chrifren  ; bourre1 

Uiüce,  glotf-  Ober  ÂrOÇlVOUe*  bourre 
tontice , ©djerWOllc  ; bourre  de  soie , 
glocffeibe, 

Bouueau , s.  m.  ber  genfer  ; it.  ©djarf- 
richtcr,  Vachricbtcr,  (ftatt  exécuteur  de 
la  haute  justice;  ) ßg.  S)tntcXl  JpenferS- 
ïnccbti  £pramt;  SButetid),  Reiniger/ 
Barbar  / ©djinber  ; le  remords  de  U 
conscience  est  un  cruel  bourreau,  bte  ©e- 

tvtffensbiffe  finb  eine  gröufame  harter  ; 

il  est  un  bourreau  d'argent , fanu  er  ift 

ein  ©elbvcrfchwenber. 

Bounée,  s.f.  et«  ftcisgebunb,  ein  Vun* 

• bei  Sîcifig  ober  Dürrer  Steifer  ; pmi. 
eine  Söcfle;  it.  ein  gcmttTer  gemafiigt* 
luftiger  £anj;  fagot  cherche  bourrée, 
prov.  gleich  unb  gleich  gefeilt  fîch  gern. 
Bourreier , v.  n.  martern  / quAlen , peint* 
gen,  nagen;  (wirb  befonDcrS  von  ben 
quAlettben  Vorwürfen  Des  ©cwitJenS 
getagt.) 

Bourrelé,  ée,  part . et  adj.  ame  ober  cons- 
i dente  bourrelée,  ein  gefoltertes  ©ewiffen. 
f,  bourreier. 

Bounrelet,  Bourlet,  s.  m.  eine  ©lllft,  ût 
gorm  eines  Ætffens  ober  SKingeS  $u 
mancherlei)  ©ebranch,  j.  95.  auf  ben 
£opf,  etnjas  Darauf  m tragen  , ein 
Tragring;  it.  auf  beit  Vachtftuhl,  Dar* 
auf  nu  fiçen  ; it.  ein  gallhut , eine 
gaUmùlje  ber  Äinber;  it.  DerVJulft  um 
ben  £octor&ut;  it.  ein  Pferbefummct; 
(©Arm.)  Der  SDulft , ben  juweilen  ein 
Pfropfreis  macht  ; it.  eine  jtrfelförmige 
©cfdiwulft  um  bie  £cnben  öer  3öa( Ter* 
fiichtigen;  it.  T.  ein  bicfcS  ©eflecht  von 
£auen  tc.  um  bie  haften  herum  / wenn 
ein  ©efed)t  bevorftcht;  it.  eine  falfchc 
gälte  im  £uch,  bepnt  halfen;  it.  ber 
ÄOpf  ber  Kanone  ; -pain  de  bourrelet , 

runbes  Q5roD. 

Bourrelier,  s.  m.  ein  (Battlec/  etnßumntet* 
mâcher. 

Bourreiie,  s.f  beS  ipettferS  grau  ; ßg.  eine 
lutter,  welche  unbarmherzig  mit  ihren 
Äinbern  verfAhrt,  eine  SHabcnmuttcr. 
Bourrer,  v.  a . T.  bie  Votlabung  eines 
. ©chieftgcwehreS  etnftofcen,  ben  Pfropf 
auf  bie  £abung  fcfce/t  ; (vom  5öinbhunb) 
rahmen  ; bem  /pafen  bie  /paare  aus* 
tuvfen  ; (f.  bourrade  ; ) it  einem  mit  bem 
. glintenfolben  SHibbrnftofte  geben  ; ßg. 
einem  im  £5ifputtren  fdharf  lufehen; 
bem  anbertt  nidjts  fchnlbig  bleiben. 
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Bourrer,  v.  n.  (vonber  ©eibe)  fleh  ver* 
wicFeltt,  verwirren. 

Bourré,  ée,  part,  et  adj.  f.  bourrer. 

Bourriche,  s.f.  etn  cpfôrmtger  Æorb,  Va- 
gelwilbbrct  Darin  ju  tragen  unb  ju  ver* 
fehiefen,  ein  Jpù&nerforb. 

Bourriew,  s.mplur.  Dte  ©preu,ber©taub, 
Äaff , fo  fich  noch  unter  bem  ausgcbro- 
fehenen  ©etreibe  bcftnbct. 

Bourrique , s.  f.  ein  ©fel  , eine  ©feltnn  ; 
ßg • ein  fcblcchteS  £aft»  ober  Zugpferb, 
eine  ©chinDmAhre;  it.  ber  Äaftcn,  wo- 
rin bie  ©chieferb ecf er  unb  Maurer/ 
©chiefer,  tfalcb  te.  in  Die  £ohe  jiehen; 
it.  Der  îftmentorb. 

Bourriquet , s.  m.  ein  f Ictner  itmget  (Efeï  ; 
ein  ©felchen;  T : eine  jSergwerfShafV«l» 
it.  ein  Heiner  Sugfaften, 

Bourru,  ue , adj.  murrifd)/  unfreunDUch/ 
grAmlich/  wnnDerlid)/  etgcnfînmg;  vin 
bourru,  ungegofimer  weifer^ein;  T. 
fils  bourrus,  fnotige/  verwirrte,  unebene 
@cit>eufÂî>en ; gains  bourrus,  rauhe, 
WoUid)te  ©antenj  hachures  bourrues,(^u# 
pferft.  ) rauhe , ungefchlachte  ©chrafft- 
rungeit;  le  moine  bourru, po/>.  berÂnecht 
SKuprecht;  baS  ©efpenft,  womit  man 
Äinber  furchten  macht  ; « dg.  ber  Q5«$- 
mummel. 

Boursaut , s.  m.  T.  eine  2lrt  ©eiben  / bie 

im  grübia&t  fleine  wollichte  ÄnoSpeit 
befommeu. 

Bourse,  s.f.  ber  QSeutcl,  inf.  ©elbbeutei 
(o/.  ©Acfel  ;)  it.  (in  ber  Surfep)  'Ben* 
tel,  b.  t.  eine  ©umme  von  çoo  l^ha* 
lern  (içoo  livres;)  it.  eine ©ttpenbien* 
faffe  auf  ©tbulcn  unb  UniverfitAten; 
it.  baS  ©tipenbiuin  felbft , ober  auch 
Der  grrcjtifd)  ; it.  Die  $orfe , ein  öffent- 
licher Ort/  wo  Die  Äaufleute ihrer  ©e* 
fd)Afte  halber  jufammenfommen;  it.  bie 
SlcciDenjienbei)  einer  ^eDieuung  ; it-  Die 
.r>ülfe , Der  ^alg,  fo  Die  ©amenförner 
cmfdjliefttjiV.  Das  Slltartucbfutteral  ; it. 

(à  cheveux)  ber  J^aarbcutel  ; bourse  k 
pasteur , à berger,  gAfthelfraUt;  Bourses, 
Die  ©attcltafchen  ; it.  ein  sScutclnc$; 
(3lnat.)  Der  J>oDcnfacf;  Fig.  et  Prov . 
avoir,  tenir  oDct  nianicr  la  bourse,  bie 

Äaffe  haben  ; Das  ©clD  unter  ^)Anbcii 
oDer  in  Verwahrung  haben  ; avoir  u 
bourse  plttte , (cm  ©elD  im  Beutel  ha- 
ben ; sans  bourse  délier , ohne  baarcS 
©elD  austugeben;  Couper  la  bourse  à qn., 
einem  Itfttgerweife  DnS  ©elD  aus  ber  ia- 
fche  entwctiDcni  it.  jcmanD  bcrcDcn,  et» 
neu  ihm  nachtheiligen  Vergleich  fin*u- 
gehen  ; faire  bourse  commune,  atlcS  lintCC 
etnanDer  gemein  haben;  vivre  sur  u 
bourse  d’autrui , auf  frembc  Æoften  le- 
ben ; donner  au  plus  larron  la  bourse  , 

Den  $q£  juin  ©Armer  fcijen  ; un«  bonne 
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bourse , ein  reicher  , wohl&abcnber 
mu 

Bourseau,  s.  m . T.  Die  bleperne  Vctfot* 
dung  eines  ©chieferbadjeS;  bourseau 
rond , Der  VlepichlÂacl. 

Boursette , s.f.  DaS  £ÂfchclfrûUt. 

Boursier,  r.  m.  ein  VcUtlct , ©flcffet;  «V. 

Der  ©àtfelmetdet  , ©cbapmetfler  ; it. 
einer,  Der  ein  ©tipenbtuni  ober  einen 
greptifch  geniefjt  ; ein  ©tipenbiat,  Son» 
Pictorifl. 

Boursière,  s./.bicVeutletinn,  ©acflcrinn. 

Boursiiief,  v . n.  /am.  bepdeuem  ; ©clb 

jufammen  fchiegen. 

Boursin  , cor.  flfltt  Bousin. 

Bourson,  s.  m.  etu  UhrentÄfchchen  ; über* 
haupt,  eine  Heine  jiefe,  ein£ifd)cben 
neben  einer  £ofentafcbe. 

Boursouflage-,  s.m.  (p.  ©tpl)  bie  ©chWUlfl, 

bas  Sd)nùl{Hq( , bochtrabenbe. 
Boursoufler,  v.  a.  blC  JpflUt,  tttf»  bîe  53a* 
cfen  aufblafcn,  auffchwcllen,  aufDum 
fen,  auftreiben. 

Boursouflé,  part,  et  adj.  aufaeblafen  IC.  î 
fig-  (p,  ©tpi)  fchwûldig,  bochtrabenb; 
il.  s.  un  gros  boursouflé,  ein  btcfer,  auf* 

aeblafener  Vîcnfch. 

Boursouflure , s.f.  Die  ©efchwulfl;/#.  ber 
©chwuld. 

Bousards , s.  m.  plur.  T.  Die  £ofung  bfS 
£irfcheS , menn  fîc  bicF , aebtungen , 
nnb  babcp  ergaben  id.  (f.  fumées.) 

Bousculer,  v.  a.  pop.  ailes  Dnvcficittanber 
werfen  ï it.  bin  unb  ber  ge do§en  werben. 
Bouse,  s.f.  T.  ber  iîiibniiff,  jDcbfenmijh 
Bousillage  , s.  m.  T.  bas  $lccfmcrf,  ein 
©eme/ige  P»n  £eimen  nnb  ©trob,  ge* 
rinfle  dauern  :c.  Damit  ju  bauen  ; fig. 
bte  ÿfufchercp/fchlechte,  eienbe  Arbeit; 
©ubelep. 

Bousiiur , v.  a.  T.  mit  £eim  unb  ©trob 
mauern  ober  »crflctbcii; /g.  pfufchen, 
fcf)Ied)te  Arbeit  madjen  ; nur  oben  bin 
fubcln* 

Bousitieur,  s.  m.  einer , Der  mit  £eimen 
unb  ©tro&  mauert  ober  perf  leibt;  vu/g. 
ein  Eeimenffecfer;/^.  9Jfufcher,©d)mie* 
rer,  ©übler. 

ßousin,  s.m.  T.  baS  Sleufferde,  3Scid)e, 
Unreife  ober  Verwitterte  an  Den  Q5ruch* 
deinen  ; bte  (Srbfrude  ; it.  unreine* 
(Eis. 

ßonsquirr,  v.  n.  (pou  ©chiffcn)  fapern, 
55eute  machen. 

Boussoirs,  s.  m.  pi.  T.  Die  Ära&nbalfen 
ben  Slnfer  bet  ©chiffe  Damit  auftu* 
»inben. 

Bouvoie,  s.f.  Der  ©eecompad  ; fig.  vulg. 
etngûbrer,  Söeaweifer;  boussole  de  ca 
dran,  ber  ©onnericompafi î boussole  des 
mineuis,  ©rubencompafj. 
pousuofhéd'm,  i.m.  b(c  bep  einigen  alten 
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SBôlfern  übliche  fturchenfchrift  wo  man 
»011  Der  Rechten  jur  £tnfen , unb  bann 
wieber  »on  Der  £infen  jur  Rechten 
febrieb. 

Bout,  s.  m.  bas  €nbe,  bie  ©pipe,  €cfe, 
Äante , baö  öleufferde  einer  ©ache;  Der 
Sipfel  an  etwas;  it.  ein  ©tuef,  eilt 
übriges  ©tu<fchent»ptt  etwas,  ein  Uc- 
berred,  ein  ©tumpdxn,  SJtcfhben, 
gieefeben  ; it.  Das  €nbe,  baS  £epte  (bep 
Seit  unb  Æ)auer  naeb;)  it.  Der  53e« 
fcbluß,  j.  V.  einer  Siebe  ic.i  T.  batf 
©ebiib,  55efd)IÄg,  ber  Sieratb  an  Dec 
©cbnaUe  eines  Æ)eaengebangeS;  bout  de 
chandelle,  ein  ©tumpd>en  £id)t ; bout 
de  rnameUe , Die  2öarje  an  Der  53ruß  ; 
bout ‘d’orei Ile,  ObrlÄPPCbcn  ; bout 
du  nez , Oie  S^afcnfpiQe;  bouts  d’ailes. 
Die  Ort  ober  ©torffebern,  Die  Äicle, 
SeDerfpulen  ans  Dem  »orbcvjien  (Enbe 
eines  ©ÄnfefiugelS  ; it.  (Äod;f.)  btc 
Çlàgelflûcfcben  an  gewijfen  Mogeln  ; 
bout  d’homme  , fam.  {(eîlteS  3ftànn<bett, 
vulg.  Heiner  ÄnirpS;  bout  de  fourreau 
ober  d’é^ée,« »äs  (metallene)  OrtbanD, 
unten  an  Der  ©piße  Der  £egenfdjeiDe  ; 

mettre  un  bou£  d’argent  à une  canne , (j • 

neu  ©toc!  mit  ©über  befcblaaen;  le 
haut  bout.  Die  oberfie  ©telle  am 2:ifie; 
le  bas  bout.  Die  unter  de  ©telle;  bout 
d’une  carrière.  Das  3ül  einer  £aufba&n  ; 
le  bout  du  monde,  DaS  €nbe  ber  3Beit ; 
fig.  eine  weit  entfernte  ©acbe  ; c’est  tout 
le  bout  du  inonde,  baS  Wttb  aüeS  ffpn  ; 

it.  DaS  ifl  alles,  was  er  aufS  bôebtfc 
forbertt  fann  ; bout  de  l’an , bas 
gebâcf)tnip  ter  Verdorbenen,  bas  Durch 
eine  ©eelmejTe  gefepert  wirD;  au  bout 
de  l’an,  am  €nbe  Des  ^abreS  ; T.  bout 
d’or,  ein  golDener  Änopf;  bout  de  fieu-  / 
ret , Der  SKappierballen  ; bout  d’une 
poutre,  ber  Vfllfenfopf;  bout  de  la  ra- 
mure du  cerf,  bte  £infe;  bout  saigneux, 

ber  blutige  £beil  am  ^alsducf  eines  ge« 
fcblacbteten  VicbeS  ; bout  de  soulier, 
ber  îÇlccf , ©dmbdeef;  bout  de  talon, 
ber  èint crflecf  î bout  d’or,  d’argent,  Bte 
@olb-  ober  ©Überdanae  , welche  ju 
^)rabt  gejogen  werben  foll;  bout  de  lof, 
bout-lof,  ein  ©tuef  S) oft  am  Vorher« 
tbeüe  ber  £adfcbiffc , Die  feinen  ©ebna« 
bel  haben , $?ad  unb  ©cgeltaue  Daran 

U bfft’digen  ; avoir  vent  de  bout,  tPt« 
riqen  ?©tnb  haben;  aller  bout  au  vent, 
gegen  ben  20inb  feaeln;  bouts  de  man- 
ches , Die  weiden  ©treifen  ober  Ueber« 
fcWialetn,  welche  »ornebme  5Jerfonen 
in  tiefer  grauer  auf  ben  Slermeln  tra« 

acn;  hâ'on  à d^nx  bouts,  fin  ^toef, 

ber  an  benben  ^nben  nüt  (Etfen  befchla« 
gen  id;  ein  ©ortnaftoef  ; mettre  bout  à 
bout  , jufammenfeijen  ober  rechnen; 
coudre  bout  a V»ut  » an  ben  ÇuDcn  ii v* 
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fattîttKtt  ces  <ï«ux  choses  sont  boutjBouté,  ée,  adj.  T.  un  cheval  bonté,  fin 

Ipfetb,  ba#  gerabc  ©eine  00m  £nic  bt# 
an  Die  droite  bat. 

Bouteau , s.  m.  ein  flciite#  an  ein  ©abel- 
bolj  befefligtc#  9îcç* 

Boutc-a-port , s.  m.  Oer  Jpafcninfpcetor, 
bUtd)ûU#  , Fig.  et  Prov.  it  a bien  de  laJBoute-dchors , f.  Boutc-hor*. 


à bout  l’une  de  l'autre  , biffe  JWfÇ^inge 

flogen  mit  ihren  bepben  €rtben  an  ein 
anber  ; d’un  bout  à l’autre  9 and)  de  bout 
en  bout,  ( adv .)  pon  einem  tfitbe  jttm 
onbern  j »on  Anfang  bi#  $u  €nbe  ; 


peine  à joindre  les  deux  bouts  de  l’année; 

e#  f&Üt  ihm  febwer , mit  feinen  jährlichen 
(Einfünften  audaufommen  ; rire  du  bout 
des  dents,  ober  des  lèvres,  gejTOUngen 
Iacften  ; savoir  une  chose  sur  le  bout  du 
doigt , etwa#  an  ben  Ringern  ber  au  er 
wiffen  ; avoir  un  nom  sur  te  bout 
de  la  langue  ober  des  lèvres , einen  Rainen 
auf  ber  Bunge  haben  ; aire  qch.  sur  le 
bout  du  doigt,  etwa#  gefdjwinb  unb  ge* 
fcbitft  perridjten;  (f.  auch  doigt;)  le 

leste  est  demeuré  au  bout  de  la  plume , 

ha#  Uebrige  ifl  in  ber  $ebcr  geblieben; 

brûler  sa  chandelle  par  les  deux  bouts, 
fein  ©ut  auf  einmal  perfdjwenben  ; venir 
à bout  de  qch. , etwa#  burd)feijen , $11 
©taube  bringen  ; feinen  Bwccf  errei- 
chen ; it . mit  etwa#  fertig  »erben,  §,  ©. 
mit  feinem  ©elbe;  venir  à bout  de  qn. , 
mit  jemanb  fertig  »erben  ; pousser  qn. 
à bout,  einen  auf#  Âufîerftc  ober  iit  bic 
(Enge  treiben  ; mettre  la  patience  de  qn. 
à bout , jemanbe#  ©cbulb  erfdjôpfen  ; 
être  à bout,  bie@ebulb  perlobren  haben; 
tenir  le  haut  bout , ber  crfte  ober  95or 
Itehmfle  fcptt  ; se  mettre  sur  le  bon  bout, 
fief)  auôrùfteu,  beraudputjcn  ; céder  qch 
par  le  bon  bout , nur  qcawungcn  unb 
unter  oortheilhûften  ©ebingungen  nach 

geben;  prendre  une  chose  parle  bon  bout 

eine  ©ache  am  rechten  <£nbc  angreifen  ; 

tenir  le  bon  bout  par  devers  soi , ben 

©ortheil  auf  feiner  ©cite  haben  ; hin 
länglich  gebeef  t fepn  ; au  bout  de  raune 
faut  le  drap,  (f,  aune.) 

& Bout  portant,  adv.  gan*  nahe,  tirera 
bout  portant , mit  bem  ©e»chr  auf  et» 
»a#  flofjcnb , fchieji en  ; ßg.  heftig  an* 
greifen, 

& tout  Bout  de  champ , adv.  aile  Augen- 
blick 

an  Bout  du  compte , adv.  Cttblid)  , am 
€nbe  ; alle#  wohl  erwogen  ; il  a dix  mille 

livres  de  rente  et  haie  au  bout , et  hût 

jehntaufenb  £»re#  SKentcn  unb  barûbcr. 
Boutade , s.  f.  ein  fchneüer  wunbcrlicher 
ÇinfaU  ; fin  bajhge# , unaeftume#  ©e* 
tragen;  eine  £aune  ;*"//#.  an  ©ebufj;  it. 
ein  fluchtig  hingeworfener,  wiçiger€in- 
fall  ; par  boutades,  nach  £aunc,  fto§* 
weife,  wenn  ihn  ber  ©chu«  anfommt. 
Boutant,  adj.  pilier-boutant , T.  ein  ©tre* 
bepfeiler  ; (f.  auch  Arc-boutant.) 
Boutargue,  s.  f.  gefabene  unb  im  (Effig 
eingemachte  jifehrogen. 

Boute , t.j.  eine  ©utte,  eine  halbe  bonite. 


Boutée,  s.  f.  (©auf.)  eine  ©tuÇe  unter 
einem  ©ernolbe,  einer  ifcerraffe,. 
Boute-en-train,  s.  m.  eilt  Betßg,  (tarin) 
ber  bie  onbern  ©ogel  aum  ©ingen  auf* 
muntert  ißg.fam . ein  £u(liamacber  ber 
hurch  fein  ©cpfpiel,  aur  ßrpblicbfeit 
aufmuntert  ; u.  T.  ein  ©cfdjàler,  ben 
man  ben  ©tuten  augefeilt , bamit  fie 
hiQig  werben. 

Boute-feu , s.  m (eigentl.  (lütt  incendiaire  ; ) 
ßg.  ein  Aufwiegler , Anßifter  ober  Ur- 
heber eine#  Aufruhr# , Banfe#  tc.  ; ein 
Aufhefter;  Jriebcnfiorcr ; iu  (ArtilL) 
bet  £untcnflocf  ; bie  Bunbruthe;  it.  ber- 
jenige  Äonjlabler,  ber  bie  Kanone  lod- 
brennt. 

Bome-hors,  s.  m.  oi.  jebe#  ©piel , ba  man 
einander  au#  ber  ©teile  au  bringen 
fucht , §.  ©. ba#  Äiinmerchenfpiel  ic.  ; it* 
ßg~f ornait  Jertigf  eit,  feine  ©ebanfen 
au#aubrucfen  ; It.  Ober  Boute -dehors, 
(©chitff.  ) eine  lange  heraudragenbe 
©tangc  au  ocrfchiebenem  ©ebraud), 

53.  bie  ©egelflange  Jti  perlÄngcrn,  wenn 
ein  £cpfcgcl  aufgefpattnt  werben  foU; 
ober  etwa#  von  bem  ©chitfe  au  entier* 
nen , abjuhalten  ; it.  ein  fleiner  $Äaft  ; 
it.  ein  langer  ©djilthafcn  ; jouer  au 
boute- hors,  ßg.  fam.  einöllb ft  OU#  bem 

©attePau-  heben  fuchen. 

Boute-selle,  t.  m.  (Keiterep)  ba#  Beichen 
mit  ber  trompete  aum  ipferbefattchi 
unb  AufftQen;  sonner  le  boute- seile,  §um 
Aufftften  blafcn, 

Boute-tout-cuire , s.  m.pop.  ein  3)tclfca§; 

ßg.  ein  îîcrfchwenbcr. 

Bouteille,  s.  f.  eine  weitbauchige  fffafdje 
mit  einem  engen  Jpalfe,  oon  ©la#,  €r- 
*be,  £ebcr  k.  ; eine  ©outeiUe;  it.  eine 
#lafche  Poll;  it.  eine  QßaiTerblafe,  £uft- 
blafe,  a*  55.  bedfallenbcn  fegend;  ©ei- 
fenblafen  ?c.;  (in  ©chulen)  bad.  ein 
grammatifalifchcr  fehler  ober  ©chniher; 
bouteilles,  bie  im  )>intcrtheil  be#  ©chitfe# 
auf  bepben  ©eiten  ber  (Sainte  angebrach- 
ten 53orfprungc , ftatt  ber  chemaltaen 

©alerien  ; bouteilles  de  calebasse  , Jla- 

fchenfurbfen , aum  ©chwimmenlernen; 
bouteille  à barbe,  fcftr  feine#  bûnnc# 
©la#  womit  man  bte  J^aare  im  ©efichte 
wegninimt;  Fig.etProv.  bouteille  coiffée, 
eine  wobloermabrte  ©outeiUe;  it.  eine 
fflafche  Söein,  mit  ©raten,  ©diinfen 
2C.;  jouer  bouteille  coiffée,  barttm  fptf- 
len  wer  bem  Anbern  etwa#  aum  ©eden 
geben  foU;  boire  bouteille,  jedjen  , etil# 

trinfen  ; 
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trinftn  ; compagnon  de  bouteille , etn 
©aufbrubcr;  coups  de  bouteille,  Jüttttn 
im  QkfttiU/  Dont  ©aufen  ; n’avoir  rien 
vu  que  par  le  trou  d’une  bouteille  , nod) 

gar  nid)t  tviifett/  mie  et  in  berS&elt  ber 

gebt  î être  dans  la  bouteille,  URI  eine  0C 

bcimniffacb«  mißen. 

Bouteüier,  s.  m.  f.  Boutillier. 

Bouter , v.  a.  ol.  et  vulg.  ßatt  mettre  ; — à 

l’eau,  ein  ©cbitf  inßSÖafier  laßen;  ~ 
au  large , auf  bit  Jpohe  fegeln  î T, 
(tabler)  ben  sftabelfnopf  auf  baß 
belenbe  befeßigen  ; bouter  de  lof,  f,  al- 
ler à la  bouline , tn  bouline;  bouter  la 

bête , bat  38tlb  ûufiûgcn , atifßöbertt  î 
— un  cuir,  an  einer  anß  ber  gobarube 
gcfommcnen  Jpaut  bie  fleifd)icbten$bcile 
DoUenbß  abnebmett. 

Bouter  , v.  n.  vin  sujet  k bouter,  $ßeinbet 

gern  fpinnt. 

Bouterollc.  s.f \ T.  baß jOrtbûUb/ôbtbailb/ 

an  ber  3)egenfdjeibe  i it.  ber  €ûtfdmttt, 
€inßrid)  an  bem  95arte  eineß  ©eblûf- 
fête  ; it.  ber  îXunbperl/  ein  geroifTer 
©rabßicbel  ber  tyetfcbierßecber  ; ît.  (ju* 
n>el.)  ber  Äaßenßampf/  eine  2lrt  ©tarn- 
pel  jum  2fuôbaud)en  ber  QMecbe  ; U 
(®olbfd)*  ) ber  ÄnaufßÄmpel;  it.  ber 
©c&mcrgelreiber. 

Boute-roue , s.  /.  T.  ein  €cf  ßetn  ; ein  ®c 
lAnber. 

Boutillier  , s.  m . ol.  Grand-Boutillier  de 
France  , ber  Äronoberfcbenf  in  ftraitf 
reid),  (nachher  Grand-Echanson.) 
Boutique, s. / ber £aufmannßlaben,Äram 
laben  i bie  ®ube;  ît.  eine  fleiue  breterne 
çKarftbube  ; it.  bie  Sßerfßitte  eineß 
JP>anbn>crfrtnanneß  ; it.  bie  fàmtlid)cn 
SEBaaren  ober  bat  förmliche  ipanbirerte* 
Heng  ; it.pop.  ein  fdjlecbteß  f leineß  £auß  1 
boutique  de  barbier,  eine  35ürbierßube ; 
arrière-boutique  , ber  JÇ)interlûbcn  , büß 
9^eben^en>Ôlbe  ; lever  ober  ouvrir  bou- 
tique, einen  gaben  anlegen , aufridjten; 
fermer  boutique,  feinen  gaben  auf^ebcn ; 
garçon  de  boutique,  ein  gabenbiener; 
courtaut  de  boutique,  ein  göbenfdjtDfn- 
gel  ; Fig.  et  Prov.  garde-boutique , ein 
gaben&uter , b.  i.  perlegenc  2öaare  ; faire 

de  son  corps  une  boutique  d’apothicaire  , 

ebne  «ftotb  beßönbig  2(r$cnet)  nehmen  i 

adieu  la  boutique , pop.  J§a  liegt  ber 

gan  je  Äram  ! nun  iß  «Heß  aut  : 
Boutiquier,  s.  m.  pus.  ein  ÄrörtlCr* 

Boutis,  s.  m.  T.  ber  QSrncb , baß  oon  mil* 
ben  ©djroeiîten  aufgctpublte  €rbreich. 

Boutisse,  s.  f-  T.  pierre  mise  en  boutisse, 

ein  ©tein  in  einer  ÜKaucr,  bcffen  fchmalé 
©cite  herawg  lieat. 

Boutoir  , s.  m.  (j^uffcbm.)  baß  28irfeifen, 
©irfmejfer;  (©erber)  bat  ÿu^eifen , 
tyuijmeßer  î (^Âger)  ber  SKùfîel  eineß  mil- 
ben  ( jum  eilen  «web  jahmcn)  edjmcinct. 
T.  z: 


Bouton,  s.  m.  ein  Änopf  ait  tffcibern  unb 
anbern  ©achcn;  it.  bie  Änoßpe  an  q30u* 
men,  <Pß«njen , æiumcu  ; it.  ein  9te- 
benauglein;i/-eine  Çinne  auf  ber  ^aut; 
Jpiljblafe  ; it.  ber  leberne  SXing  rooimrcfo 
bie  genffeile  eineß  £autncß  laufen;  iL 
ber  Änopf  am  ©eigen&alfc  ; it.  eine  2lrt 
©onbe  ber  ©teinfdmeiber  ; it~  T.  bat 
Äotn  ober  SJtfirforn  auf  einem  S*uer* 
robre;  1/.  (de  feu)  ein  ©renneifen  bec 
Slerjte  unb  ^)uff<bmibe  ; it.  baô  fcranb* 
mal  bapon ; it.  boutons  (de  fin  ) fleine 
©olb*  ober  ©ilberfbrner/  bie  nach  bem 
■JJrobiren  auf  ber  Äapelie  bleiben  ; it» 
(de  la  culasse)  bie  £raube  am  55oben- 
ßuefe  ber  Âanone  ; it.  ber  fallen  eine* 
SRappier*  ; bouton  de  vérole , eine  <pocf e, 
Âilliteblatter  ; bouton  de  farcin,  bat 
Sôurmgefcbmnr  ber  <pferbe  ; bouton  do 
cuiiieir  k canon , ber  gûbefdmufclfolben  ; 
Fig.  et  Prov.  serrer  le  bouton  à q*t. , einem 

hart  *ufe$en  ; it.  einem  ben  Daumen 

aufö  Sluge  halten  ; ceia  ne  tient  qu’à  un 
seul  bouton , baö  htUt  nidjt  gar  feß  ; so 
mettre  le  bou’on  bien  haut,  eilten  DOC** 
theil haften  begriff  pon  ftcb  erroeefen. 
Boutonner , v.  n.  T.  Slugcit  getpinnctt; 
Änoöpen  treiben  ; auöfdilagcn  ; //.  v.  a. 
son  babit  ober  se  boutonner  , JuftlÔPfeiU 

Boutonné,  ée , part. et adj . JugefnÔpfttC.i 
visage  boutonné,  eilt  ßntiigeö  @cfid)tî 
un  homme  toujours  boutonné  , ober  bou- 
tonné jusqu’au  menton , Jig.fam.  ein  febt 

gehctmntjipoller  fOîenfch;  (5ßap.)  pon 
Änpöpen  bie  eine  attbere  garbe  ate  ibre 
^Sldtter  höben. 

Boutonnerie  , s.f.  ^nppfmachertpaare/ 
^nopfmachcrarbeit. 

Boutonnier , s.  m.  ein  tfnopfntûdKr. 
Boutonnière,  s.f  bûô  Änopßod);  fA(^htt.) 

ein  geroijjcr  ©chnitt  ber  ©tetnfehneiber« 
Bouts-rimés , s.  m.  piur.  porgefcbriebene 
SXeimfplben  jum  SÄuöfuUen  ; un  bout- 
rimé  , ein  ©ounet  / moju  man  bie  SXeim» 
fplben  porgefebrieben  hatte. 

Bout-saigneux  , f.  Bout. 

Bouture,  s.f.  T.  ein  Slbleger , ein©te<f* 
rete,  bat  man  in  bie  €rbc  ftccft , baß 
et  murjeln  folT  ; it.  ein  ©prößlina , bec 
beo  Der  58ur jel  herauö  madiß  ; it.  Stt aç- 
buttmaffer  jum  ©eißßeben  beß  ©ilberß. 
Bouvard , s.  m.  T.  ein  $S)vûn$bammer. 

Bouveau,  s.  m . ol.  ßßtt  bouvillon,  fg.  les 
bouveaux  de  mes  lèvres,  ('Bibel)  bte 
ren  meiner  gtppcn. 

Bouvement , r.  m.  T.  bat  Âehfjeug,  bec 
Äehlhobel,  Äarnießhobel. 

Beuverie,  s.f.  ber  £)cf)fenßall/  inf.  a«f 
einem  öffentlichen  gRarfte. 

Bouvet,  s.  m.  ber  Jalicn*  ttnD  getßenhobef. 

Bouvier,  s.  m.  ein  Cdifeithtrt ; it-  Od)* 

fetitreibcvi  (Stßron.)  ber  ^5ircnhuter/ 
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ein  ©eflitn  ; it.  ber  ^HegenfÄn^er  , fin 
Heiner  ^ogel ; gros  bouvier,  injur.  gro* 
ber  Siegel, 

Bouvier,  adj . m.  le  ver  bouvier,  ber  €tt* 

getltng , ein  Sffiurm  in  ber  £aut  bcô 
ÜXinbviebeô  unb  ber  $irfcbe. 

Bouvière,  s.f.  Ut  Ôcbfenbittinn, 
Bouvüion,  s.  m.  ein  junger  ©ticr  ; junger 
Dcb*. 

Bouvreuil,  s.  m.  Ut  Dompfaff,  53ÏUtfïnf  / 
©impel , ein  (Singvogel, 

Bouzin , f,  bousin. 

Boyau,  *.  m.  ber 2)arm  ; it.  ein  (Scblaud)  ï 
fig.  ein  langer  unb  fcbmalcr  £>rt,  $©cg 
2C»  » boyau  d’une  tranchée,  jebfr  gerobf 
fortlaufcnbc  £beil  eine*  £aufgrabenô  ; 
descente  de  boyau  , ein  JDarmbtUdjî 
boyau  entier , ber  ©erabbarm  ; boyau 
culier,  boyau  gras,  pop.  ber  SSJîûfJbaWl  î 
corde  à boyau,  eine  £)aW1  fftitf»  ce  che- 
val a beaucoup  de  boyau,  T . biffe#  Pferb 
id  darf  von  £eibe  î U est  étroit  de  boyau , 
e$  id  fcbmaUeibig  ; F&  et  Prov.  rendre 
tripes  et  boyaux , pop , ftd)  ^eftig  etbrc* 
eben/  vulg.  £ung  unb  £eber  autffcbûtten; 
racieur  de  boyau,  ein  fdilechtcr  ©eiger, 
Boyaudier,  e,  m.  ein  JDarmfaitenmachct* 
Boyer , s.  m.  T . ein  35opcr , ein  ftabrjeug 
mit  einem  ©abelmad* 

Bracelet,  s.  m,  ba#  Slrmbanb;  it»  T . ba# 
Slrmleber  ber  «Bcrgolbcr, 

Bracher , Brasséicr  , v.  a.  ( ©cbtfff,  ) bif 

jpangmattcn  auf  ober  abfpannen. 

Brächet,  datt  braque. 

Brachial,  ale,  adj.  T.  $um  Slrttt  gehörig; 
artère  brachiale,  bic  ^rmpulSaber,  (fpt, 
brakial.) 

Brachio , s . m.  ein  junger  $ar.  f 

Brachygraphie  , s.f.  bie  abfutjUng#fd)ret* 

Brachypnée  s.f.  T ber  furje  atbent/  bic 
©ngbrudijfeit, 

Brachmane,  s.  m.  etn  35rachmane,  et«  al 
ter  inbianifdicr  pbilofopb* 

Braconner,  v. «.  in  eine#  anbern  ©eboge 
ohne  ©rlaubniß  jagen. 

Braconnier,  s.  m.  ein  f©ilbfef)U^e  / SötlO 

hieb;  a » ein  3agbverberber , einer / ber 
üUfO  SBilb  / ba#  ibm  aufdoßt , ohne 
ttnterfdncb  wegfchicdt;  einer,  ber  fcbt 
biijig  auf  bie  3agb  id.  t 
Bractéate,  s.f.  eine  ©lechmunje. 

Bractée,  s.  f.  (©otan.)  ein  Blumenblatt 

Bracteole , s.f.  ein  ©olbblÄttdien. 
Bradvpep^ie , s.f . T.  langfame  unb  fcblecbte 
Verbauung.  . . ..  ~ 

Brague , s.  /•  ein  ^aucnbc,  bie  Äd* 
nonen  aufbcn  ©chiffen,  tveun  fie  ab 
aefcboffen  werben , bamit  lurucf  *u  bal 
ten;  it • eine  hMlcrne  £eide,  ba#  €nb 
be$  langcnv$aud)dùcfeô  bet£autebamr 
iubebccfen*  , . 
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Braguer,  v.  n.  com,  prahlen,  aufd.neibcn; 
it.  lu  di#  leben, 

Bragues , s . f.  pl.  burl,  ba#  luftige  £ebctt; 
it.  ba#  ©areffiren, 

Brai , s.  m.  ba#  ©driffötbeer  ; iu  gefc^ro- 
tene  ©erde  jum  «ierbrauen. 

Braie , s . f.  ba#  £intcrntud)  ; prvci.  ber 
©topflappen  fur  Heine  ßinber  5 it.  ge* 
pichte  £einwanb  ober  gctbecrte#  £eber 
ba#  man  um  ben  $uß  be«  SKadbaume# 
legt;  (©ucbbr.)  ein  ©tucfdjen  Perga- 
ment , womit  ber  £ecf el  ber  greffe  au#- 
gebefifert  wirb  ; (P3acb#fcriemieber) 
bie  üuetfchc  ; (jimmerm,)  bie  ©tuBen 
ber  ?9îûbldcinc;  braies , pi.  oi.  bie  Jr>o* 

fen  ; braie  de  cocu , vulg . datt  primevère  ; 
sortir  d’une  mauvaise  affaire  braies  nettes  ; 
prov.  pop.  (unbefcfcifîen)  nodj  âiemlid) 
gut  bavon  fommen, 

kaillard , arde , adj.  (homme  , femme)  et 
s.  fam.  ein  fcbrepenbcr  (Bcbwflçer  ; 
©grever, prvci  £re ifcbcr  ; vulg.  ©djrev- 
balö  ; it.fg.  ein  Prabler. 

Braille , s.f.  eine  boljeme  ©djaufel  jum 
^firing  fal§eit,  . 

Brailler,  v.  n.  laut  unb  unnuÇ  fc&reven; 
it.  piarren , laut  unb  unangenehm  fin- 
gen ; it.  v.  a.  — le  hareng  , mit  ©al| 

bedrcuen  unb  mit  ber  ©cfcaufel  um- 
febrcn. 

{railleur , euse , f.  Braillard. 

Braiment,  s.  m.  bûé  ©efdjrct)  bCt  €fel* 
iraire,  v.  n.  irr.  fdircçcn,  wie  ein  ©fei; 
vulg.  pabnen;  ifig.  von  einer  Perfon, 
bie  eine  unangenehme  (Stimme  but.) 
Braise,  s.f  glüpenbe  ÄoMcn , eine  Äob- 
lenglut  ; (©adfer)  £ôfcbfoblen  ; ( Âob- 
lenbrenner)  fcbledjte  ober'  auch  jerbro- 
cbene  Noblen;  Jpig»  et  Prov.  tomber  de 
la  poêle  dans  la  braise , auS  bem  SXegett 
in  bie  £raufe  fommen  ; la  donner  chaude 
comme  braise  à qn. , einem  bit  SjOUC 
heiß  machen  ; O l*a  rendu  chaud  comme 
braise,  er  id  ibm  nidjtô  fcbulbig  geblie- 
ben » il  a passé  li-dessus  comme  chat  sur 

braise , er  bat  Ut  ©aebe  nur  obenbitt 
beruhtet,  . ^ . _ 

Braisier,  r.  m.  («acfer)  bfT  Kohlenfaden  , 

baô  Âoblenlocb. 

Braisine,  s.  f.  ein  Jormfutt  VOH  £fittlflt 

unb  Âubmid.  . _ . 

Braisiére,  s.  f (©ddPfr)  fin  $5fcFftt  Wortll 
man  bie  Sohlen  ablôfcbt  ober  erdiefts 
it  eine  ©lutpfanne. 

Bramer,  v.  n.  T.  fchrcpcn  wie  ber  ^trfd). 
Bramim,  Bramines,  s.  m plur.  ^Btaminen  » 

bie  neuern  inbianifdien  Prieder. 

Bran , s.  m Ut  gjtenfchenfotb , pop.  «Âen- 
fehenbreef  ; bran  de  son  . T.  bie  grobdc 
Âleve  ; bran  de  scie,  (SSgefpÄne  ; bran 
dr  judas,  pop . rotbf  Slecfen,  @om- 
merforoffen  an  ben  ^anben  unb  im 
©ejîebte. 
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Bran!  interj.pop.  pfu»  î bran  de  vos  pro- 
messes , was  frage  ich  nach  euern  23cr- 
fpre<bungen  ; {pop . jcb  fcbmeip  euch 
darauf.) 

Brancîdfs , s.fpi.  bie  betten  ober  ©anbe 
eine*  ©aleercnfclaoen. 

Brancard,  s . m.  Ôte  £rûgbûbre;  it.  ber 

£ragfefîel,  bas  £ragbett,  bie  iranien* 
finfte,  fo  oon  ÇDîenfcben  ober  SRaul* 
tbieren  getragen  wirb  ; it.  ber©djwang* 
bäum  an  einem  Äutfcbenroagen  ; it.  bic 
©abel  an  einfpÄnnigen  $ubrwerfen. 

Brancardier  , s.  m.  CW  ©ÂnftCntrdget  / 

©tancarbfubrcr. 

Branchage , s.  m.  bie  fSnttlidjen  2(efie  eines 
©aumeS;  ba»  21ffwerf. 

Branche,  s.f  örr  %ft  cine$©öumeS  (obne 
bie  rameaux,  it.  ail(f)  mit  ben 

Sweigen;)  ii.prop.etfg.  ber  ^roeigî  **• 
T.  tin  9fbernaf(,b.  t.  eine  Heinere  Slber; 
a»  bie  Unie  eine*  (Familien*)  ©tammeS; 
it.  (branches,)  bie  ©tangen  beS  £irfd>gc* 
roeibeS,  baran  bie  ©nben  filjen;  it.  beS 
ÿferbegebtifes  ; it.  einer  £ragbabre  ; it. 
bie  Strme  einer  3ange , ©djere  unb 
anbeter  3nftrumentcn  ; it.  eines  £eucb* 
terS;  a.  eines  JluffeS,  ©rabenS  ; .it. 

branche  de  trompette , bie  SXÔbte  einer 
trompete;  it.  — d'ogive,  bie  beroor* 
flehenben  SXibben  an  ben  Âreujbogen 
eines  gotbtfd)en@ewôlbeS;  it.  (branche,) 
ber  halfen  einer  ©cbnellwage  î it.  ber 

©Ûgel  am  JOeaengetÄfi  ; branches  de  cro- 
chets, bie  Stefftôcfe;  suif  en  branches, 
tober  ober  ungefcbmofjencr  £alq , (ber 
in  ber  £uft  auf  ©rangen  getroefnet 
Wirb  ; )brmché  de  commerce,  JpanblnngS* 
flWetg  ; Fig.  et  Prov.  être  comme  l’oiseau 
sur  ia  branche , feine  bfeibenbe  ©titte 
haben;  nirgenbS  fïcbcr  fepn;  it.  fïd)  balb 
' vit,  ba(b  ba  aufbaiten;  sauter  de  bran- 
che en  branche , pou  einer  ©acbe  auf  bie 
anbere  »erfaßen. 

Brancher , v.  a.  fam.  einen  ©olbaten  ober 
iDteb  an  ben  nicfifien  beflen©aum  auf* 
benfen  ober  auffnupfen  ; it.  v.  n.  T. 
(».  ©ogeln)  auf  einem  2ljie  ober  ^roetge 
fiçen. 

Branche- ursine  ober  Branque- ursinc  , s.f. 

©Ärenflau,  eine  ^flanje. 

Branchier  , ddj.  m.  oiseau  branchier , T. 

ein  VLeftlinq,  ein  junger  SXaubpogel, 
ber  nur  noeboon  einem  Stfie  auf  ben  an* 
bern  fliegt. 

Branchies,  s.f.  plur.  T.  bie  $temen  ober 
fogenanntc  Jifcbobren.  (f.  ouïes.) 
Branchu  , ue  . adj  Äftig  , poO  &cfie. 
Brande,  s.  f fietncS  ©raubenwerf  auf 
Jrjaiben  unb  unbebauten  Seibern;  it. 
biefe  le^tern  felbft. 

Brandebourg,  s.  m.  eine  2(rt  Sortierung 
(agrêmens)  an  ben  tfnopflèchmt  ber 
Scannst (eiber , ober  ffatt  ber  Änopjlp* 
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efter  fefbff  ; it.  t.  f eine  3irt  SHciferhcfe 
ober  Ueberröcfe. 

Branderie,  s.  f.  eine  ©ran ntweinb ren- 
tiere». , 

Brandevin , s.  m.  ber  ©ranntwein. 
Brandevinier,  s.  m.  ein  ©ranntweinbrett- 
ner/  ober*  SÖerfÄnfer , im  £ager , in 
©arnifonrn  ; Brandcviniére,  ejne  ©rannt* 
weinoetfÄuferinn. 

Brandiliement  , s . m.  böS  ©tboufcltt/ 

©djwingen,  £in  unb  ber  bewegen. 
Brandiller,  v.  a.  fdjwtngeil/  bt»t  unb  f)tt 
bewegen,  {prvci.  fcblenferm)  §.  ©.*bie 
Supe  im  ©i&en,  bie  Bernte  ec.  ; it. 

fcbanfeln.  Se  Brandiller  , v.  riß.  fj(b 

fiBenb  an  einem  ©ci(e  febwingen;  ficb 
fdjaufein. 

Brandi  lié,  ée,  part . et  adj . geftbWUngCtt  > 

gefebaufeit  :c. 

Brandilioire  ,s.f.  eine  ©cbûufef , ©d)winge. 
Brandir , v.  a.  oi.  fcbwfngen , fdiwenfen , 
i.  ©.  eine  <picfe , ein  ©d)wer t te.  ; 
( Jimmerm.)  etwas  mit  einem  boljetnen 
9îagc(  befragen. 

Brandi , part.  ol.  ffatt  brandlllé  : adj.  tout 
brandi,  prov.fam.  (n  einem  ©cbwunge; 
on  l’enleva  tout  brandi , man  nabm  ibît 

jabiingS  weg,  fo  wie  et  ging  unb  fianb. 
Brandon , s.  m eine  JacFel  oon  ©trob  ober 
tyoii  î eine  Jeuerfacfct  ; it.  etn  ©ranb , 
ber , bei)  einer  JcuerSbrunH , 00m  aßinbe 
in  bie  £uft  fort  geführt  wirb;  (jur.)  ein 
©trobwifcb,  ein,  oben  mit  ©trobbe* 
witfelter , ÿfab( , ber  oor  ein  mit  %t* 
refl  belegtes  unb  gerichtlich  ju  »erfau* 
fenbeS  ©runbjlücf  auSgeUccft  wirb. 
Brandonner,  9.  a.  (jur,)  ein  gerichtlich  itt 
©efcblag  genommenes  i>auS  ober  ©ut 
mit  einem  ©fcobpfabl  (brandon)  be* 
jetebnen. 

BunUnt,  ante,  adj.  wocfelnb , wanfenb; 

c’est  un  château  branlant , fagt  man  prov. 
etßg . »on  etwas,  baS  nicht  fe^  (lebt, 
unb  alle  ftugenblicf  fallen  }u  wollen 
febeint. 

Branle,  s.  m baS  ©cbwanfen,  Kßgnfen , 
SSaefeln  ; ber  ©cbwung  ; bie  erjlc  ©c* 
wegung  worein  etwas  gefegt  wirb  » it. 
ein  gewilfer  ftunbtan*  ; auch  bie  s^ufif 
baju;  (©diifff.)  ein  J^angbett;  it.  eine 
3>aiiqmattC  (hamac:  ) branle  - bas  f ober 
for  - branle  î ein  ©ommanbowort  auf 
ÄricgSfcbiffen , bie  ^angbetten  u.  bgl. 
wegjufcbaffen  , wenn  man  fleh  jur 

@d)lacht  anfchicPt  te.;  mettre  uneclO'he 
(u.ßg.  U?e  chose)  en  branle , fine  ©lOCfl 

ober  ein  ©efebifft  in  ©d>wung  (ober  in 
©ang)  bringen;  etwas  betreiben;  in 
©ewegung  feçen  ; fo  aud)  : donn*  le 

branle  a une  affaire:  F>p.er  Prov.  être  en 
branle,  im  ©ange  frptt;  foon  "(Jerfonen) 

. gefonaen  obçt  Stillens  fe»n,  obe»  gt* 

K « 
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bcitfen  etwas  ju  thun  ; it.  in  Swetfcl 

ffcbeit;  au  premier  branle,  im  ecftcu  2tn* 
laufe  î m.  ncr  le  branle,  bClt  £ûîlljrci&en 
v erétfncn,  öen  £an;  beginnen;  Jig . ben 

Stnfang  machen;  faire  danser  à qn.  un 
branle  de  sonie,  bad.  einem  bCtt  StbfdUCb 

geben,  ihn  wegjaqen. 

Branlement , s.  m.  ba$  €rfchûttcrn , bte 
Çrfdjàtterung , baâ  i)inunbhcrmanfeu  ; 

bianlrmrnt  de  tête,  bûô  ÂOpffd)Ûttcln  , 

Sôûefcln  mit  bem  Äopfe. 

Bianir-queue  , s.f  vulg.  flatt  bergeronnette. 
Branler,  v.  a.  fcfuittdn , httt  unb  IjCt  be* 
wegen  ; fd)ûufeln  ; it.  wacfelnb,  ober 
ironfenb  mad)cn  ; it.  v.  n.  wacfcln, 
wanfen;  it.  <ptf.  jîch  rùhrcn , auô  ber 
©telle  weichen  (f.  bouger;)  (im  ©e* 
fed)te)  weichen;  wanfen,  nidjt  ©tanb 

fcrtltcn  ; Fig . et  Prov.  branler  la  mâchoire, 
pop.  brûO  effen»  branler  au  manche, pop. 
niebt  fejl  (5.  e35.  im  2tmtc)  flehen  ; it. 
fehr  wanfelmuthig  fcpn;  il  n’ose  branler, 
cr  bûtf  nid)t  mudifen  ; quand  je  me  re- 
mue , tout  branle , wann  id)  mich  nur 
rege,  fo  jittert  ûUe*. 

Branieur,  eus« , s.  einer  ber  fcfcûufclt,  bin 
nnb  ber  betoegt , (f.  branler  ) 

Branioire,  s.  f.  bû»  ©chaufelbret;  it.  bie 
tfette  am  QSlafebalg  ber  ©chmibe  ; le 
héron  est  i la  branioire,  T.  bet  SKcigec 

fehwingt  ftd)  bod)  in  ber  £uft  in  einem 
Greife  herum. 

Braque  , s.  m.  ber  35racf , eine  2trt  guter 
©purhunbe. 

Braqucmar,  Braquemart,  s.m.  ol.  ein  fut* 
jer  unb  breiter  £eqen. 

Braqu-  ment , s.  m.  T.  bû0  £enff n , tlm* 
wenben  eine*  SOagenö  permittclfi  ber 
JOcichfel;  it-  bas  Stiebten  beâ  ©efchùçeô. 
Braouer,  v.  a.  T.  (eine  âcichfel,  ein  $crn* 
glaô)  lenfen , wenben  ; it.  eine  Äanone 
riditen. 

Braques,  s.  m.  pl.  ol.  bie  Ærebéfcbetetu 
Bras , s.  m.  ein  2trm  bcs  £cibc$  ; Jig . ein 
8trman£ehnfeffeln,  £raabahren,  ©ânf* 
ten  , ©chubfarrcn  , SBanMcuchtern  ; 
an  einer  Süage  ic.  ; it.  ber  2trm  etnre 
Sluffc* , ober  bco  sfôcereâ , 5.  35.  ein 
Otteerbufen;  it.  fine  Ofteetengc;  it.  T. 
ber  2lrm  ober  (Elboqen  eines  ÿferfectf;  it- 
eine  $fD§fet>cr  bcô  ÎDûUfïfcbcô;  it.  eine 
Ärcbflfchere;  it.  bie  ^tatfen,  b.  i.  bie 
©eile  on  ben  (f  nben  ber  Sîûaen  (©egel* 
(langen,)  womit  man  btefe  nad)  bem 
SBtnbe  lenfen  fann  if  g-  ber  5Hrm , b.  i. 
SJîadtt  unb  '2lnfeben  ; it.  bie  Äraft  ; it. 
bie  îapfcrfat  im  Kriege , bie  Jpclbcn* 
traten  ; des  bras,  «ffianbleuchter , inf. 
tu  bepben  ©eiten  eineö  grumeau  ; bras  J 
de  melons,  de  houblon,  bie  SOtelonen, 
JÖopfenranfen  ; moulin  a bras , eine 
J)anbmûblc;  le  bias  séculier,  y?*.  bie 

»fltlicbe  Ûbrigfeiti  à b«s,  mit  ben  Er- 


nten ober  £Änbcn  ; â tour  de  bras,  ÛU$ 
aller  SOîacht  ; gros  comme  le  bras,  ûrm$* 
bief  î tfaujlbicf  i à pleins  bras  , bfpbC 
îlrmc  ober  gonje  Slrme  ooü  ; les  bras 
retroussés , da:t  les  manches  retroussées, 
Fig.  et  Pro\’.  recevoir  qn.  à bras  ouverts. 
Ober  embrasser  qn.  bras  dessus,  bras  des- 
sous , einen  mit  offenen  Slrmen  (mit 
üicler  £oflid)feit,  mit  fttaiben)  empfan- 
gen ; avoir  qch.  sur  les  bras , etroûô  ûuf 
betn  i>alfc  haben;  batnit  belûbett , be- 

fCbrocrt  fepn;  s’attirer  un  ennemi  sur  les 

bras , fid)  einen  Jeinb  auf  ben  Jr)a(0  jic* 

ben  î tomber  sur  les  bras  de  qn. , einem 
bcfdjrocrlid)  faßen  ; se  jeter  entre  les  bras 
de  qn.,  fïd)  jciuanb  in  bie  Slrme  wer- 
fen , feine  3ufiud)t  su  iemanb  nehmen; 
ficb  unter  jcmanbed  ©ebuç  begeben;  prê- 
ter son  bras  à qn.,  einem  Jpulfe  leiden; 
tendre  les  bras  à qn,,  bie  2lrme  nad>  jf- 
manb  au0dtecfen  ; bereit  unb  willig 
fegn , jemanb  aufsunehmen , iemanb 
bepjufpringen,  ju  verjeihen  :c.;  être  le 
bras  droit  de  qn. , jemanbctf  rechter  2trm 
ober  rechte  ^)anb  fcijn;  faire  tomber  les 
bras , in  (Êrflauncn  fcçeil  ; n’avoir  que 
ses  bras , nue  oon  feiner  J£)ànbe  Arbeit 
leben;  avoir  les  bras  rompus , nicht  gcm 
arbeiten  ; demeurer  les  bras  croisés , 

mu&ig  geben,  ober  fïfjen  k.;  bte  ipÄnbe 
in  ben  ©dbood  legen;  untbatig  bleiben; 

arracher  qn.  d’entre  les  bras,  ober  des  bras 
de  la  mort , jemanb  gus  ben  Slrmcn  bf0 
l^obes  reiffen , vu/g.  bem  Äobe  aus  bem 
Aachen  reiffen  î couper- bras  et  jambes  i 
qn.  • einem  alle  Äraft,  allen  SOtutb  bc^ 
nehmen;  Si  on  lui  donne  un  doigt,  il  en 
prend  long  comme  le  bras,  Wenn  man 

ihm  einen  Ringer  erlaubt,  fo  will  cr 
gleich  bie  ganje  JpanD  hüben. 

Braser,  v.  a.  T.  jufammenloten  ; jufam* 
menfchweiiTen. 

Brasier,  s.  m.  eine  Äohienglut;  ein  Rau- 
fen gluhenber  Äohltn  ; it.  eine  ©lut- 
Pfanne  ; fig.  bie  2iebc0glut  ; it.  eine 
Äohlcnpfanne  ; ©lutpfanne;  son  corps 
est  un  brasier,  (von  einem  iranien  ) et 
brennt  mie  eine  ©lut. 

Brasüicr , v.  n.  ouf  glùhcnben  Sohlen  ein 
wenig  roflcn  ; it.  v.  n.  T.  p.  us.  feurig 
glAnjen,  tote  baô  5Reer  bep  Oîacht. 

Brasque , s.f.  T.  mit  geflogenen  ÂoMen 
ocrmifehte  îhonerbe , womit  gegoffcnc 
Ocfcn  auögcfchmiert  werben. 

Brassage  , s.  m.  çf.  T.  ber  ©cMûgfaÇ  t bû 

9}tùnuifbûhr  ; it.  ba5  35rauen;  it.  ber 
©rauerlohn. 

Bra-sard  , m.  eine  Slrmfchiene  ait  einem 
J&arnifch  ; it.  (35allonfpid)  bas  'irm* 
(lu  dP. 

Bravse,  s.f.  bie  Âlûfter/  ber  ^abm , ein 

I £Ängenina§  ppn  imgef^hv  ^ Sué  ; pain 
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âe  brasse,  T ettt  feht  flto£c$  VïOh  POU 
9o  bis  30  tyfunb. 

Brassée,  s.f  ein  Slrmbott. 

Brasser,  r.  a.  flarf  uinrubrcn , burdjein* 
anber  ruhten , $.  =8.  fOîetatte , bie  im 
Jlupe  flehen  ; it.  (8ier)  brauen  ; it.  T. 
bniiTcn,  b.i.  Die  ©egelfiangen , mittelfi 
berEraffen  (bras,)  lenfen  unb  regieren  ; 
(«Jtfcber)  fiatt  bouiller  .fig.  (m.p.)  etwas 
VôfeS  porhaben  ober  im  ©ebilbe  fuhren; 
ettOaS  aitfpinntn  î brasser  les  cartes  , (f, 
broutller. 

Brasserie , s.  /.  bas  8rauhöuS  ; bic  Vraue* 
rep;  it.  bas  8ierh<mS. 

Brasseur,  s.  m.  euse,/.  eirt  VÛrbraUCr, 

eine  &ierbrauerinn. 

Brasseyer,  (©cf)ifFf.)  f.  Bracher. 

Bras'icouit , s.  m.  T.  ein  *Pferb  , bas  bon 
sftatur  frumme  Vorberfchenfel  hat. 

Brassières,  s.  f plur . ein  fumes  Sffieibcr* 
SîûehtwÆmmSchen  mit  Vermein  ; être  en 
brassières , prov.  gebunbene  Jpinbe  ha* 
ben,  nicht  frcçc  €Öbad>t  haben/  ju  han* 
beln  , wie  man  will. 

Brassin,  s.  m.  ber  8taufef[el,  bie  Vrau» 
Pfanne  ; it  ba$  Oebriube , b»  i.  bie 
Üuantitit  8ier , bie  auf  einmal  gebraut 
wirb, 

Brassoir , s.  m.  T.  ein  SKühtftabchcn  bon 
Sifen  ober  bon  gebrannter  (Erbe , mit 
welchem  man  bas  détail  umrûhtet, 
wenn  cS  im  §lufe  flehet. 

Brasure,  s.  f.  ber  Ort  wo  jwep  ©tuefe 
(Etfen  ober  ©tabl  jufammengefd)  weißt 
ftnb. 

Bravache,  s.  m.  ein  ©roßprabler , @ro§» 
fprecher  ; vulg.  Sluffchneiber , 28inb- 
mâcher. 

Bravade,  s.f.  baS  l^rotjbteteit , ipo^rtfpre- 
chen  ; eine  beleibigenbc  ©toßprahlerep. 

Brave,  adj . c.  tapfer/  beherzt , herjhaft; 
it.  fam . rechtfchaffen , ehrlich/  brao; 
it.  s.  m.  ein  tapferer  :e.  unerfchrocfener 
SDîann;  ein  Sje lb;  it*  {m.p.)  ein  Sßag* 
hals,  SXaufer;  SRenommifl;  einer  / ber 
bom  ©chlagen  tyrofeffton  macht  î un  faux 
brave,  ein  Prahlhans. 

Bravement , adv.  tapfer  K.  auf  eine  herj* 
hafte,  unerfehrotfene  2(rt;  it.  fam.  ge* 
fehieft,  red&tfchaffen  ; auf  eine  lobenS* 
wûrbige  2lrt. 

Braver , v.  a.  einem  mit  Verachtung  be* 
gegnen  ; troçen  ; £ro$  bieten  ; braver 
les  périls  et  la  mort,  ber  ©efahr  unb  bem 
$obe  trofcen. 

Braverie , s.f.  vulg.  bie  .ftleiberpradjt» 

Bravo,  ( itai .)  Jperrlich  1 bortrefjlich  ! 
8rapo  î 

Bravoure , s.f.  bie  £apferfeit,  £erjhaf*i 
ttaf eit  / Unerfchrocf enheit  ; it.  piur.  S)eU 
bentbateti  ï air  de  bravoure , T.  eine 
8rapouraric. 

Biayer,  s*  m.  r,  ein  (meifl  flfthletneS) 
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Vruchbanb  ; it.  ber  leberne  Stiemen , 
womit  ber  Äloppel  in  einer  OlocFe  befe* 
fügt  wirb  ; it.  ber  ©ebuh  , worin  eine 

, ©tanbarte  getragen  wirb;  it.  bie  &rc 
einer  ©chncUwagc  ; it.  ber  Vagcl  ober 
Jörabt,  ber  burd)  ben  «©aqbalfcn  gebt; 
(Sallcnir.)  ber  ©tei§  ober  /pintere  eines 
StauboogelS;  Brayer s,  plur.  bas  ©eil«» 
.werf,  womit  bep  einem  Q3au  ©teineunb 
.Äalf  hinauf  gcwunbcn  werben. 

Brayer , v.  a.  ( ein  ©d)iff ) tbeerett  / mit 
£ficer  beftrcichcn  ; it.  cor.  ftatt  broyer. 

Brayette  , s.  f.  ber  .^ofenfchÜÇ  1 *•  <wf 
flatt  brayer,  ber  Älobeit  an  einer  >ffîage, 

Brayon,  s.  m.  eine  3ÜtS  ober  COîarbcç- 
faUe. 

Bréane,  s.f.  eine  3(rt  £cinwûnb  auS  ber 
Vormanbie. 

Bréant,  s.  m.  ber  ©olbammct/  eine  2trt 
Keiner  Vogel. 

Brébiage,  s.  m.  ol.  ber  ©djafSjinS. 

Brebis , s. /.  baS  ©chaf \fig.  (^heol.)  eilt 
geifUicheS  ©chaf,  ein  Çhnft  unter  ber 
Anführung  feines  ©eelcnhirten  ; brebis 
galeuse,  ein  rÄubigeS  ©chaf;  fig . ein 
SOîenfch bon gef^htlithcm Umgang;  Fig. 
et  Prov.  brebis  galeuse  gâte  tout  le  trou- 
peau , ein  tiubigcS  ©chaf  fieeft  bic 
gattiei>eerbe  an;  faire  un  repas  de  brebis, 
über  ber  sDtahljeit  nicht  trinfen;  à brebis 

tondue  , Dieu  mesure  le  vent,  ®Ott  legt 

niemanb  ein  fchwerercS  Äreuj  auf/ 
als  er  tragen  fann  ; qui  sc  fait  brebis . le 
loup  le  mange,  wer  ftcf)  unter  bie  £ribet 
mengt/  ben  freffen  bie  ©iue. 

Brèche  , f.  eine  gcwaltfam  gemachte 
CDeffnung)  £ucf e , in  einer  SKauer/ 

in  einem  2BaÜe:c./auchtn  einem  V3alb5 
(ÄriegSf.)  bie  ^refehe,  ber  S©aU*  ober 
tOtauèrbruch  ; it.  bie  ©charte  *.  V.  an 
•einem  OXeffeti  it.  fam.  bie  £ucfc/  ber 
leere  Staum,  ber  an  einem  angefehnit* 
tenen  traten  , buchen  te.  entflanben 
ift  ; fig*  ber  Vachtheil,  ber  ©chaben, 
ben  man  einer  ©ache  nufugt  ; inf.  bet 
Abbruch  / (Eingriff;  bie  Verringerung, 
©chmAlerung;  auch  b V.  ber  €bretc.s 

battre  en  brèche,  Vrefche  fd)îefen;  faire 

brèche , Vrefche  machen , ein  £och  itt 
etwas  machen. 

Brèche , s.  f.  eine  Sfr  t ÇDîarmor  ; it.  bie 
Vreccie,  ber  fpubingflein. 

Brêche-dent , adj.  c.  jahnlùcfig  î ber  Obet 
bie  porn  eine  ^ahnlucfc  hat. 

Brechet,  s.  m.  bas  Vruffbetn;  überhaupt 
bie  ©egenb  born  amO&ruffbein  unb  bep- 
ber  ^)etjgrube  ; it.prvci.  (de  mouton)  eine 
/pammeisbrufl* 

Bredi,  Breda,  (port  ©chWÂBcm) 

#ufd)  i 

Bredindin  , s.  m.  ( ©chifff.  ) ein  fleittf^ 
^i§thau,  lîau  am  SftûfUorbe,.  womit 
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matt  mittelmiffige  £ûffen  bebt.  gftietb' 
futfcbe. 

Bredir,  n.  mit  lebenten  SKtemen  gufam* 
mennàben, 

BrHouiiie  , j.  /.  ( £occateglifpiel  ) ein 
ÖXrttfd)  i it.  ber  Bablpfennig  ober  $tfcb/ 
womit  ein  doppelt  gewomteneß  ©piel 
(partie  bredouille)  bemerf  t Wirb  î gagner 
le  tour  bredouille,  ûUf  la  ^Jûïtieeil  foin* 

ter  einanber  gewinnen  î Fig.  elle  est 

sortie  bredouille  du  bal,  fam . fie  tft  POtît 

S5ati  weggeqangcn,  ohne  bafft  fie  jemanb 
jum£an,  aufgeforbert  ^at;  überhaupt: 
unperricbtctcr  ©acbe  abgkben  i (f.  dé- 

bredouiller;)  se  coucher  bredouille,  vulg. 
tungcrig  gU  95CttC  geben  ; être  en  bre- 
douille, vuig.  bcffurgt  ober  perlegen  fepn; 
dire  à qn.  deux  mots  et  une  bredouille, 

einem  etwaß  runb  beraußfagen. 
Bredouillement , s.  m.  büß  ©tömmcltt  , 
©tottern , Bnffofien  im  ©precben. 
Bredouiller,  v.  n.  ffammeln,  fJottcrn/  mit 
ber  Bunge  onffo&en. 

Bredouuleur,  s.  m.  eu  se,/,  eitttr,  bCt  (fittC/ 

bie)  im  SReben  mit  ber  Bunge  anffôjiti 
ein  ©tammler  , ©totterer. 

Bref,  brève,  adj.  furg  î bonne  et  brève 
justice,  balbige  ©crbelfung  gum  Stecht, 
gute  unb  gefcbwinbeStechtßpffcge.  (brève, 
Jim.  wirb  faum  anberß  alß  mit  syllabe 
gebraucht) 

Bref,  s.  J baß  ißrepe,  b.i.  ein  ©ebreiben 
beß  Ipabffeß  mit  bem  qro&en  ©tegel j 
it.  eine  £rt  Heiner  M irdjenfalenbet  ; 
it.  T.  ein  tyaff , ober  ©eebrief,  womit 
bie  ©ebiffer  perfeben  fetjn  muffen  ; bref 
de  sauveté,  ein  <paff,bcr  pom  ©tranbrecbt 
befrepeti  — de  victuailles,  einmal*/  um 
aflerbanb  ©ftwaaren  einfaufen  gu  bûr* 
fen;  — de  conduite,  ein  ÎJûff/  gegen  bef* 
fen  ?Borjetgunq  man  einen  gootßmann 
erbilt,  ber  einen  burd)  bie  gefibrlid)* 
ffen  Certer  an  ben  Âûffen  ficher  butcb* 
**  bringt 

Bref,  adv.  furg  î mit  einem  SBortC  '.  parler 
bref,  fam  febr  fcbneU  reben  ; en  bref, 
adv.  fam.  mit  wenig  5Borteu,  furg. 
Bregin , a.  m.  T.  eine  2lrt  engrttôfcbiger 
ftifebetgarne. 

Bréhaigne,  adj.  f.  C P*  ) Uttfrurflt* 

bar  ; it.  pon  Äarpfen,  bie  weber  Stogcn 
noeb  ÇRilcb  haben. 

Breian,  t.  m.  baß  Ärimpenfpiel,  baß£re» 
febaef  en,  ein  Æartenfpicl  ; it.  mèpr.  ein 
©ptelbauß. 

Brelander,  v.  n.  mipr.  bem  Æûftenfpiel 
, febr  ergeben  fepn  ; immer  in  ben  ©piel* 
bäufern  liegen. 

Brelandier , s.  m.  mèpr.  ein  ©rgfpielft 
Brelandinier,  s.  m.  ol.  ein  ©tanbfrämet» 
Brelique-breloque,  adv. pop.  übereilt,  Über 

Jr>alß  unb  Äopf / unbebaebtfamerweife  ; 
(£afd)enfpieler)  boeuß  poeuß. 


B relie,  s.f.  T.  eine  Heine  -Baubolg*$Töfff, 
Breloque,  s.f.  bie  SSerlofc,  eine  artige 
‘ ©acbe  Pou  geringem  SBertb  ; inf.  eine 
Sftcvlofe  an  einer  Ubtfettc.  Breloque*, 
f leine  ©acben,  bie  an  bet  nebmlid>en 
Äette  bangen;  battre  la  breloque,  gut 
törobaußtbeilung  trommeln, 
ßreloquet , s.m.  eine  QÖetlofe. 

Breiuche,  s.f.  halbwollener  Beug,  £ro* 
guet 

Brême,  s.f.  bie  tröffe,  ber  ^raffen,  ein 
Sluffffcb. 

Breneux , euse , adj.  mit  ÜXenfcbcnfotb 

befubett;  vulg-  befebiffen, 

Brequin,  s.  m.  p.us.  bic  ©ebneibe  (meche) 
an  einem  Söinbelbobter  (vilebrequin). 
Brésil,  s.  m.  ober  bois  de  brésil,  büß  iBra* 
ftlienbolg  ; it.  ol.  fcbôn  rotb  gerâucbcr* 

tcß  JIctfcb  î sec  comm«  du  brésil,  prov. 

au^erorbentlicb  iroefen. 

Bresitier,  v.a.  jerbrocfeln,  in  Heine  ©tu cf* 
dieu  jerbredjen  i it.  mit  ^rofflicnbolj 
fArben. 

Bresiiiet,  *,  m.  bie  fcblecbteffe  %xt  55rûfî* 
lienbofg. 

Bressin , s.  m.  ( ©djifff,)  ein  Jpifj tau  ; eilt 
^au,  womit  man  ©egelftangcn  unb 
©egef  aufgiebt  unb  beruntcrÜf t ; it, 
ein  eifertter  S)a\tn.' 

Breste,  s.f,  T.  ber  Vogelfang  mit  2etm« 
rutben, 

Brétaiiier.  v.  n.  bie  ftucbtc!  immer  itt 
ben  .fytnben  haben  ; ficb  gern  bwim 
fcblagen, 

Brétaiiieur , s.  m.  ein  SKenommiff,  Äfopf* 
feebter,  SXaufer. 

Bretauder,  v.  a.  einem  IJJferbe  bie  £>bren 
fluten  ober  abfdmeiben  ; it  bad.  einem 
bie  ^)aare  ungleid)  abfebneiben,  einen 
ffuijen  ; it.  v.  n.  (ijucbmacber)  ungleich 
febeeren. 

Bretelle,  s.f.  büß  £ragbûttbî  bretelles,  pl, 
ber  ^ofentriqer  ; H • baß  <Bru ff tiffen 
beß  ißortenwirferß  î prov.  il  en  a jus- 
qu'atix  bretelles,  er  fferft  barin  biß  über 
bie  Obwn. 

Bretessé.  ëe,  adj.  (®ap.)  Obe«  tinb  Uttte« 
mit  abwecbfelnben  Binnen  perfeben, 
Breton,  s.  m.  eine  Slrt  meiffer  unb  un* 
gleicher  COtufdieln , gu  ©rottenwerf. 
Brette , s.  f.  bad.  ein  langer  SXaufbegen. 
Bretté,  ée,  adj.  T.  gegürft 
Bretter  ober  bretteier,  v.  a . T.  (un  mur) 
berapen , b.  t ben  Äalf  mit  einer  gaf* 
figen  Âelïe  an  bie  9©anb  anffreieben; 
— une  pierre,  einen  ©tein  mit  einem 
gaefigen  Jammer  bebauen. 

Brettesses,  s.  m.  pi • ($©ap.)  eine  hoppelte 
SXeibe  «Dîauergtnnen. 

Bretteur,  s.  m.  ein  «Käufer,  «Kenommi^. 
Bretture,  s.f.  T.  bie  Ba<**n  ober  B&5ne 
an  allerlei)  28erfgcug  ; it-  ©triche,  bie 
ein  Eilbbauer  ober  Söacböpouffitcr  an 
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einer  gfgur  tffft,  bie  et  mit  elftem 
folchen  3rtfrument  bearbeitet  bût* 
Breuil , s.  m.  T.  ber  $rûhl/  b.  i*  ein  mit 
©tongenholj  ober  ©ebùfche  bewachfener 
, fruchtet  ober  fumpftger,  meifr  per* 
läunter  Ort» 

Breui.Jer,  v.  n.  (©chifff.)  les  voiles,  bit 
©egel  jufaramen  jtehen* 

Breuiis,  s.  m.  pi . T.  bie  ©aptaue  ober 
©efchlagleinen  mitten  an  ben  ©egeln. 
Breuvage,  *.  m.  bag  ©etrönf,  ber  Tranf. 

Brève,  «./.  r.  eine  (muftfalifche)  furje 
Eßote  ; it.  eine  turje  ©plbe  ; it.  bie  2ln* 
jabl  SDtarfe  ober  OKümfiücfe,  (flans)  bie 
aut  (Einem  ©ujj  fommen  ; en  savoir 
les  longues  et  ies  brév  s,  prov.  fi(b  poil» 

fommen  auf  ettoaö  perflcben. 

Brevet,  j m.  fine  3trt  eineg  offenen  ©na* 
benbrieff  ; ein  tpatent , ein  iDiplom  ; 
îi-  ein  dontract;  (©chifff.)  f.  connais- 
sement ; u.  T.  bie  jum  ©laufürben  ber 
©eibe  erforbcrlichegubereitung  beg^n* 
bigo;  auch  bag  Küpebab;  (Tuchmacher) 
jfeimwaffet,  bag  man  toieber  ablaufen 
Ufit  ; it.  bad.  etn  Söunberjettel  ; it. 
«Dtarftfcbreperöiettet  î brevet  d’appren- 
tissage, ber  fcfbrcontract  ; brevet  d’in- 
vention, ein  $riPileaium,  bag  $ur  ©t* 
eherung  beg  ©rçentpumg  einer  (Er fin» 
bung  ertbeitt  Wirb  ; obligation  par  bre- 
vet, eine  ^rioatoerfehreibung* 
Brevetaire,  *.  m.  ehemoig,  einer,  ber  oom 
König  ein  patent  $u  einer  <J)frünbe  be 
fommen  bat*  (f.  brevet.) 

Breveter,  v.  a . einem  bag  $5reoet  $u 
einem  2tmt,  $u  einer  tyfrünbe  tt,  er 
theilen* 

Bréviaire,  t.  m . bad  Q5tePter  î dire  son  brè 
vlaire , fein  «BrcPier  betten  ; il  sait  plus 
que  son  bréviaire,  prov.  vulg.  er  fann 

wehr  oft  Q5rob  effen* 

Bribe,  s.f.fam.  ein  grofeg  ©tùcf  35rob; 
prvci.  ein  Keil,  geben,  ftanfen  95rob; 
Bribes,  plur.  btc  Ueberbleibfel  pon  einer 
«Dtabljeit,  bie  übrigen  $rocfen  ; it.fig. 
noch  einige  ©tûcfe  pon  einer  (Erbfchaft; 

mettons  nos  bribes  ensemble,  mit  WpHett 
nnfrre©chùffeln  jufammen  tragen;  bri- 
bes de  latin,  mépr . lateinifche  ^roefen. 

Bricole,  t.  f.  T.  ber  SÔieberfprung  beg 
SSattep  ober  ber  Kugel  im  ©aflpaufe, 
•berQ5iUiarbfpiel,  pon  ber  ©eitenmauer 
•ber  Pon  ber  35anbe  ipeg  ; it,  ber  ©prung< 
tiemen  am  ©efchirr  ber  KutfchPferbe 
it,  ein  Tragriemen;  it,  ççf.  einKoppef 
banb,  bie  #unbe  bamit  gufammen  ju 
halten;  bricoles,  plur . ein  perboteneô 
^igergam,  bie  Jpftfc&e  ic*  bamit  $u 
fangen  ; donner  une  bricole  à qn.  prov. 
einen  mit  Çûgen  berichten,  einem  etwas 
porfûgen;  vulg.  einem  einen  blauen 
Äunfr  uor  bie  fcugen  uwehen  ; de  bri 
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coïe  ober  par  bricole,  adv.  fam.  hinter* 
tpJrtö;  burch  Um*  ober  Nebenwege. 
Bricoler,  v,  a,  T.  bticpliten,  einen  fallen 
gegen  bie  ©eitenmauer , ober  eine 
SötUiarbfugel  gegen  bie  93anbe  fo 
febief  fpieîen,  ba§  fie  jurücf  praßen 
muffen  ; ßg,  nicht  teblich  perfahren  ? 
Umfchtpeife  machen* 

Bricolier,  s.  m.  cheval  — bû$  ^Jfebenpfetb* 
Bricoteaux,  s.  m.  pl.  T,  jlpep  POtt  eittött* 
bet  abffebenbe  Satten  am  iSebeffuhl  her 
35anbmachet  ; bie  Trittbreter* 

Bride,  s.f,  ber  ^aum,  ^fr  güget  am 
3aum;  it.  ba«  iBàiibchen  ober  ©chnür- 
men , womit  man  einem  ßinbe  bie 
^aube  unter  bemanne  jubinbet;  U • 
T,  ber  SXiegel,  bie  Üuernaht  an  Knopf- 
löchern ; it,  bie  ©tanae  im  ©chloff 
eines  ©chieffgetpehrö  ; ( ßöagner  ) ber 
Klammerhafen  ; (©chloffer)  ein  getoif- 
feg  eiferneö  löanb  ; (©trumpfwebet)  ber 
gaum,  b.i*  ein  gewiffer  gehler  i brides, 
plur.  bte  ^lumennÄhte  auf  ©pigen;  it, 
» bie  Dehre,  woran  eine  ©lorfc  aufge* 
h&ngt  Wirb  î brides  Jt  veaux , ßg.  fam • 
n&rrifche,  abgefchmadfte  ©rünbe  ober 
©ntfchulbigungen  ; tenir  u bride,  ben 
gaum  anhalten,  lâcher  la  bride,  ben 
gugel  fchte§en  laffen , ce  cheval  boit  la 
bride,  M ©ebi|  fleht  $u  hoch;  «nb 
macht  bem  Vferbe  9tun|eln  an  ben  (Ecfen 
be3  îOtaulg  > main  de  la  bride,  bte  linft 
^anb  beg  Steiterg  ; Fig,  aller  bride  en 
main,  porfichtig  juSBerfe  gehen;  courir 
à toute  bride , ober  â bride  abattue , mit 

perhüngtem  gügel  ober  fpornflteichg 

rennen;  courir  i bride  abattue  à sa  perte^ 
fpornffreichg  in  fein  Herberten  rennen; 
tourner  bride,  (bog  ^fetb  Wenbeni)  ßg» 
fam.  anbern  ©inneg  werben  ; tenir  qn. 
en  bride,  jentanb  im  gaum  halten,  fehr 
etnfehrönfen  ; tenir  la  bride  haute  â qn. 
einen  fehatf  im  gaum  halten;  hocher 
la  bride  à qn. , aug;uforfchen  fuchen, 
wie  jemanb  wohl  geftnnt  fepn  möchte« 
Brider,  v.a.et  absoi . |ôumen,  «uftiumen; 
ben  gaum  anleaen;  jûgeln;  feff  jubin- 
ben,  eng  anfchliegen;  feff  jufdjnuren  ; 
it,  ßg.  jemanb  ober  einer  Unterneh- 
mung wehren  ober  (Einhalt  thun;  ei- 
nem bte£önbe  hinben,  im  SfBege  flehen; 
T.  brider  l’ancre,  beu  2lnfet  bef leihen, 
h*  i.  eitt  55r et  unter  ben  Slnfer  binben, 
bamit  er  nicht  a<l$uttef  in  ©runb  ein- 
greife î brider  les  serres  d’un  oiseau,  hem 
galten  an  jeben  gttff  eine  Klaue  binben* 
•bamit  er  feinen  SRaub  nicht  bapon  tta* 
gen  tonne;  brider  l aiguille,  einer  9töb- 
nabel  bk  SKugbôbltmg  an  bepben  ©eiten 
heg  9îabelôhrg  geben  ; — U potence, 
ben  9ting  bepm  SXtngelrennen  petfsh- 
len,  unb  nur  bag  ^)ofj  berühren;  — • U 
drague , (gifcher)  ben  ©aef  cinitehenj 
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' — la  pierre,  um  bftt  ©teilt  einen  ©tttcf 
fchlagen , um  ibn  auS  bem  ©tcinbruch 
faraÙS  $U  Winben  ; ce  Chapeau  me  bride, 
biefer  i>ut  ifl  mit  ju  enac  ; ce  béguin 
bride  trop  la  petite,  baS  Jpûubchcn  ijt  ber 

Æleincn  gar  su  feft  gebunben  ; Fig. 

brider  le  nez  * qn. , fam.  bad.  einem 

guer  übcrS  ©eftcht  ober  über  bte  Vafe 
■ bauen  ; brider  U bécasse , triv.  einen 

, hinters  £id)t  führen  ; vulg.  übertölpeln, 
anfübren,  fangen;  (f.  auch  bécasse.) 

Bridé,  ée,  part,  et  adj.  gesäumt  ÎC.Î  ßg. 
Jam,  oison  bridé,  ein  überaus  einfältiger 
Vîcnfd)  ; vulg.  eine  bumme  ©ans, 

Bridoir,  s m.  ein  Banb,  um  ben  tfinbern 
bie  Vachtbaube  unter  bem  Âinne  bamit 
ju  befefttgen. 

Bridon,  s.  m.  T.  bie  £renfe,  ein  leichter 
3ùgel  mit  einem  Bîunbjtûcf  ohne  ©tan* 
gen  ; it.  bas  Äinntud) , ein  ©tûcfchen 
£einwanb  am  Vonnenfchlcpcr. 

Bne,  s . f.  bas  ^>ol| , womit  ber  iBÂdPer 
ben  £etg  fchlägt. 

Briée,  adj.  pâte  — gefdjlagener  £etg.  * 

Brief,  briève,  adj.  (jurtfh)  fatt  brève. 

Briè veinent,  adv.  fûr§lid)  / in  ber  ÆÜrjf. 

Brièveté,  s.f.  bie  £ùr$e,  furjc  $auer. 

Bnfaut,  s.  m.  eine  2Ut  3agbbunb. 

Brife , s.  J.  pop.'  ein  SXanfen  Brob. 

Brifer,  v.  a.  pop.  bad.  bei$  bungertg,  gierig 
effen  ; freffen. 

Brifeur.  s.  m.  -cuse,f  pop.  bad.  fitt  Æref* 

fer,  Vtelfra§. 

Brigade,  s.f.  cineSKotte,  ©c hûût/  ein 
£rupp  ©olbatcn,  ©enbarmen;  it . eine 
Brigabe,  ein  2lrmceforpS  non  einem 
Brigabcngeneval  fommanbirti  générai 
de  brigade,  ein  Brigabengeneral. 

Brigadier,  s.  m.  ein  Brigabier,  einer  ber 
, eine  Brtgabe  fommanbirt. 

Brigand,  s.  m.  ein  ©tragenräuber;  ßg. 
©elberpretfer , Blutfauger. 

Brigandage , a.  m.  bie  ©trafjenräuberep  ; 
ßg.  eine  gctpaïtfame  SrprefTung. 

Bngandeau,  s.  m.  vulg.  ein  flciner  Räuber. 

Brigand<*r,  v.  n.  ©traßenraub  treiben, 
rauben. 

Brigandine,  s.  f.  eine  $lrt  Pon  <fanjer* 
bemb.  I 

Brigantin,  s.  m.  T.  eine  Brigantine,  ein 
leichtes  ©chiff  ohne  Veîbccf,  mit  nie* 
brigem  Borb  unb  mit  ©egeln  unb 
SXubern. 

Brignole,  s.f.  bie  BruncUe , eine  Slrt 
Pflaumen. 

Brigue,  s.f  (meid  m.p.)  bie  eifrige  Bc* 
tperbung , bas  eifrige  Inhalten  um  et* 
wa$,  burd)  Slnberer  Vermittelung,  burd) 
Befied)ung,  Cabale  k.ï  it.  eine  Cabale, 
VartbfPi  ÿarthepfraft,  farter  Slnbang; 
it.  Äabalen,  SKänfe,  Änitfe  te.;  il  y a 
de  la  brigue,  es  faeft  mas  babinter. 

Briguer,  v.  a.  burd)  J£)ûlfc  Slnberer,  bie 
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man  auf  feine  ©eite  gebracht  fat/ 
burd)  jtabalc  ic.  ftd)  eifrig  um  etwa« 
bewerben,  um  etwas  anfalten;  vulg. 
nad)  etWaS  laufen  ; briguer  l'amitié 
de  qn.,  ftd)  um  jemanbes  5reunbfd)«ffc 
farf  bewerben. 

Brigueur , s.  m.  p.  u.  einer  ber  ftd)  farf 
(tnf.  burd)  Kabale)  um  etwas  bewirbt, 

Brillant,  ante,  adj.  funfelnb , glänjenb, 
fthtntmernb,  bliitfcnb  ; ßg.  glänjenb  :c.; 
it.  pon  einem  tyfetbe , bas  bie  ©d)ulc 
gut  unb  mit  Pielcr  3)ïuntcrtett  macht, 

Briiiant , s.m.  ber  ©lans  ; ßg.  bie£cbfaf- 
tigteit;  *e.  (aud)  adj.  diamant  brillant) 
ber  Brillant,  ein  auf  allen  ©eiten  ge- 
fd)liffencr  Diamant;  faux  bniiant,  ßg» 
(ein  falfcher  ©djimmer)  ein  fehimmern* 
ber  ©ebanfe,  b.  i.  ein  wiljig*  ober 
fd)arffmnig*fc&einenber,  aber  unrid)ti* 
ger  ©ebanfe. 

Brillanter,  v.  a.  T.  diamanten  in  Brtl* 
lanten  fdjneiben  ; ßg.  mit  glänjenben 
©ebanfen  unb  SluSbrucfen  burcfcweben. 

Brillanté,  ée,  part,  et  adj • auf  attctt  ©ci* 
ten  gefehlten  ic.;  it.ßg.nouv.  (»on 
©ebànfen,  pom  ©tpi  ic.)  poil  falfcfan 
ober  blenbenben  ©chimmers. 

Briller,  v.  n.  funfcln,  glänsen,  fehimmem, 
blinfen;  blipen;  ßg.  glänsen;  fid)  auS* 
Seichnen,  fïdj  berport&un;  berporfad)tn; 
(‘3âget)  pon  Jpunben,  reuteren,  b.  b* 
bte  €bene  rafeh  unb  fchnell  burd)jhei- 
chen  ; it.  mit  £icbt  bep  ber  Vadjt  auf 
ben  Vogelfang  auSge&en. 

Brimbale,  s.f  etn  'ÿumpenfd)wengel. 

Brimlialer,  v.  a. fam.  bit  ©lorf en  unorbfnt- 
lieh  burcheinanber  läuten  ; it.  (pon  ei- 
nem Bunb  ©chlûflTel)  flimpern,  fltn* 
geln. 

Brimborions,  s.  m.  pl.  fam.  £leinigfeitfn, 
©pielwerfe,  ©aepen  pon  geringem 
SBertfa. 

Brin,  s.  m.  bie  fleine  ©ptçe,  (bas  Jr)âlm* 
chen,)  fo  jueril  aus  ber  €rbe  herpor- 
fprogti  it.  ein  Heiner  sarter©pröfjling; 
ein  ©tengcl;  it.  ein  fleineS  Sorte« 
©tücfdjen,  (Bischen)  wirb  inf.  non 
bünnen  biegfamen  Körpern  gefagt  ; 
brin  de  sel,  èin  tféwdjen  ©aljî  il  n’y 
a voit  pas  tin  brin  de  paille,  — de  bois, 

es  war  fein  ^älmchen  ©trob/  fein 
©plitterchen  Jpols  ba  ; il  n’y  en  a brin, 
eS  ift  nicht  bas  mtnbefa  bapon  ba;  un 
beau  brin  de  plume,  eine  fchöne  ©trau* 
fenfeber  (ium  Sluffacf  en)  ; un  beau  brin 
de  bois,  etn  fdtôncr  ©tarnrn  ober  Baf* 
fen  ; bois  de  brin,  ein  ©tamm  ben  noch 
feine  ©ägc  berührte  ; un  beau  brin 
d'homme,  — de  fille,  ßg.  bad.  fttt  an* 

fcbnltcher,  woblgewachfener 
ein  Vîâbchen,  bas  fchôn  in  bie  S>bf>c 
gefchofîen  iff  ; brins  d’éventail,  bie  Rächet- 
faef eben;  bxia  blanc,  brio  blçu,  mitten 
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■ \)Ott  Æolifrri  î un  brin  d’estoc,  Ctît 
©prtngffocf;  brin  à brin,  adv.  ein 

Stucfcben  nad)  bem  andern;  ©tùcf 
r ©turf. 

“Brinde,  s.  f.  oî.  boire  des  blindes,  runb 
$rrum  ©efunbbcit  trinfen. 

Brindilles,  s./.pi.  Heine  ©prèfd)*tt  ober 
©tucfcben. 

Bnngue,  s.f.  vuig . ($Xcitfd)ule)  ein  Heinco 
$ferb , baô  webet  ftarf  nod)  fd)ôn  tf. 
Brioche  , s.  f etne  Sirt  ©ebacf  eneO  Pom 
feinftcn  SEebl,  »on  lutter  unb  (fpcrn. 
Bnon , r.  m . T . ba$  «DlOOé  ûtt  bCU  35ÄU* 
men/  tuf.  an  ben  Sieben. 

Brique,  s.ß  ber  ©oef  fein,  «Jftauerfein, 
^iecielflein  J d'érain,  de  savon,  ein  jie»; 
gelfèrmigetf  ©turf  3intt  ober  ©eife. 
Briquet,  s.  m.  ein  geuergabl  i *'•  (ine 
3rt  furjer  ©âbel  j battre  le  briquet, 
geuer  anfdjlagen. 

Briquetage,  s.  m.  etn  JFjaufe  ^te^elffeine, 
A ein  3icgelgemiuer  i iu  ber  Siegel* 
anflrid)  ; nacbgcmacbtc  Siegelfieine  an 
einer  3öanb. 

Briqueter,  v.  a.  eine  Natter  fo  aggreidjen, 
baf  fte  einer  3Ra«er  oon  tôacfgeinen 
Ähnlich  fïebt. 

Briqueté , ée , part,  et  adj.  f,  briqueter  ; 

urine  briquetëç,  T.  jiegelfarbigcr  £arn. 
Briqueterie,  s.f.  eine  3ûg*lfd)eune;  Sie* 
gel&ûtte  ; iu  ba$  Si*9eMireid)en» 
Briquetier,  s.  tn.  ein  Stcgelbrenner,  3iegïcry 
3iegelfireid)cr. 

Bm,  s.  m.  (jur.)  bas  gewaltfame  Slufbre* 
eben  einer  &bure  ober  eines  ©iegelö  ; 
(de  prison)  ©rbredjung  beô  ©efAngnif* 
feô;  €ntn»eid)ung  ûuô  bent  Slrrefl;  iu 
T.  ftatt  débris,  bie  îrûmmer  cincé  ge* 
febeiterten  ©ebiffetfi  (203ap.)  ein  gebro* 
(broc#  £bûrbanb,  bie  £bur  in  ben  2ln* 
geln  JU  bûlrcn;  droit  de  bris  et  de  nau- 
frage, bas  (fd)Änblid)0  ©tranbrecbt. 
Brisans,  s.  m.  pi.  T.  unter  bem  2£ta|Ter 
perborgene  Klippen  ,*  iu  ©ranbungeit, 
b.  i.  b*ftig«  SBcflengofe  gegen  baö  Ufer 
ober  gegen  Reifen. 

Brise,  s.f.  (©ebifff.)  gewiffe  gelinbe  unb 
periobifebe  Sffiinbe,  bie  halb  oon  ber 
Äuge  nad)  bem  SDteere  $u,  (terrestres) 
balb  nueber  ton  bem  «Ötccre  nad)  ber 

ÄUÜe  JU  (marines)  «eben  i brise  cara- 
binée ober  forcée,  ein  garfer  gürmifeber 
Böinb. 

Brise,  s.f.  Otmmerm.)  ein  halfen/  ber 
auf  einem  anbern  rubt. 

Brisé,  ée,  part,  et  adj.  gebrod>ett  K.  che- 
vron brisé,  (Sßap.)  ein  abgelcbigtcr 
halfen. 

Brise-cou,  s.m.fam.  eine  .fralöbreche,  b.i. 
eine  febr  geile  ober  fonff  fd)led)te£reppe, 
ober  aud)  nur  ein  übler  £ritt  baron. 
Brisées,  s.f.plur.  T.  3)tùd) f,  b,  i.  abge* 

brochent  §u>cigc,  toomit  bie  3àger  bie 


©pur  unb  M «Bette  (bie  SagetgeHc) 
beô  JjpirfdjeO  bejeiebnen;  (gorflrv.)  bie 
abgebrochenen  gweige,  womit  man  bie 
©rànjgellen  ber  ©efjaue  (coupes)  bc* 
JCid)net  ; Fig-  suivre  les  brisées  de  qn. 
in  jemanbeö  gufgapfen  treten  ; courir 
Ober  aller  sur  les  brisées  de  qn. , fld) 

mit  jeroanb  $u  gleicher  3 fit  um  etwas 
bewerben  î vuig.  einem  tnö  ©ebege 

" geben  ; reprendre  ses  premières  brisées, 

eine  unterbrochen  gewefenc  Untcrneb* 
mung  ùufti  neue  arifangen. 

Brise-glace,  s.  m.  T . citt  ©i$bOCf,  b.  U 

eine  îJleibe  pfähle  ober  ^feiler , ober 
ein  ( einiger)  ©iobaum,  an  ber  ©eite 
einer  95rùde/  jur  Erhaltung  beö  ^örüf* 
fenjoebö,  (paiée)  inf.  gegen  bie  anlau* 
fenben  ©iöfeboflen. 

Brisement,  s.  m.  öaö  ©cblagcn  ober  ?Bre* 
eben  ber  3öeUen  gegen  bie  Reifen  ; fig . 
de  coeur,  (gfrol.)  bie  3erfnirfcbung. 
bcö  J^erjeno,  b.  i.  eine  fcbmerjlicbc 
9leue  über  feine  begangenen  ©tmben. 

Briser t,  v.  a.  jerbtecbcn , jerfto^en , in 
©tuefe  brechen  ; fig.  oon  alljubeftiger 
Bewegung  ganj  abmatten,  rÄbern,  bic 
«Hibben  etitjwet)  ffo§en , $.  ein  eien* 
bcö  Jubrwerf  ; (3Ä9ft)  Bruche  legen 
( f.  brisées)  ; it.  v.  n.  fcbeitem  ; (p.  5öel- 
len)  fid)  bredjen;  (SÖap.)  ein^epjei* 
eben  mad)en  ober  haben  ; briser  avec  qn. 
ftatt  rompre  avec  qn.  ; brisons  11  obec 

U-dessusj/om.  genug  btepon  ; lapt  un« 
nid)t  Weiler  baPOU  reben  î briser  la  laine, 
le  feutre,  T.  bie  SBolle  frempelu;  ben 
JtlS  reifen  ; briser  ses  fers,  fig.  feine 
ÿeffeln  jerbrecben.  Se  briser,  v.  rèfi. 
brechen,  entjwep  brecben,  tn  ©tûrfen 
geben  ; iu  febeitern  ; iu  ftd)  jufammen 
legen  laffen,  wie  $,  05.  ^buren,  genfer* 
laben  IC.J  un  volet  qui  se  brise,  ein  ge* 
broebener  genferlaben;  un  fusil  qui  s© 
bris**,  eine  glinte  mit  einem  gebrochenen 
£auf. 

Brise-vent,  s.  m.  T.  eitt  ®inbfcbtmt  POtt 

©trob  êur.  ©ebed ung  ber  ©ewicbfe. 

Briseur,  s.  m.  p.us.  ein  3«&ïed)cr  i — d’*' 
mages  flatt  iconoclaste,  etn  QJilberfur* 
mer;  briseur  de  sei,  ein  £ned)t,  ber  bie 
grogen  ©aljflumpcn  §erfôft. 

Bruis,  s.  m.  7\  ber  obere  ébfil  etne^  ge* 
broebenen  £)acbc$;  iu  ber  ©rud)/  b.û 
ber  £>rt,  wo  ein  5)acb  gebrochen  if. 

Brisoir , s.  m.  T,  eine  gladjö  * ober  Jpanf* 
bredje. 

Brisque,  s.f  eine  3lrt  Äartenfpiel. 

Brissus,  s.  m.  eine  2trt  ooaler  «Oîeertgeï. 

Brisure,  s.f.  etwas  baö  jcrbrocben,  lo$*' 
gebrochen  if  ; («ffiap.)  ein  $epjcicbctt 

(f.  briser);  brisure  de  la  courtine,  (gorti* 

fte.)  bif)enige«5er(Ängerung  ber©Jreicb* 
Iinte,  worauf  eine  retirirte  ober  ganje 
glanf e entfebt  î Brisures,  pi.  bie  ©tel* 
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ïrn/  m ein  ©toffbaum  $ufammcngefefct 
ifr* 

Broc,  s.  m.  eine  ©chletffanne  ; ein  großer 
Sötinfrug  mit  einem  Teufel  i it.ol.  flatt 

broche , öafjet  de  broc  en  bouche,  prov. 
f,  bouche  ; il  a trouvé  un  broc,  prov. 

prvci.  et  bat  eine  JpinDernij*  gefunben; 

de  bric  en  broc,  adv.  pon  ^ter^Ct  un  b 

bortber  ; auf  t>ie  eine  ober  anbete  2lrt. 

Brocanter,  v.n.  einen  £aubel  mit  ûUerlct) 

( inf.  mit  alten)  Äunfifachm  treiben; 
taufehen,  einbanbeln. 

Brocanteur,  s.  m.  etnet  ber  allerlei)  (inf. 
alte)  Äunftfachen  lauft,  cintaufcht  unb 
wiebet  pcrbanbdt;  etn  SUtbinölcr* 

Brocard,  s.  m.  f am.  etne  ©d)impf-  Uttb 
©tichelrebe  ; ein  beitfenbet  ©pott. 

Brocarder,  v . a.fam . ©tichcltebcn  geben  ; 
fiicbeln, 

Brocaide^r,  s.  m . brocardeuse,  s.f.  Jam. 

einer  (eine),  bet  (bie)  gern  pichelt; 
ein  beiffenber  ©potter. 

Brocart,  s.  m . ber  törocat,  ein  feibener 
©toff  mit  erhabenen  Blumen  ober  an 
bern  erhabenen  3terathen. 

Brocateile,  s.  f.  bet  ’^rocateU,  ein  auf 
»Srocatart  ae  wirf  ter  3^ug  ; it.  einige 
Strten  pielfdrbiger  OHarmor* 

Broccoü,  s.  m . itaïtemfchcr  Afobl  ; it»  77/- 

©proffenfobl  ; ©pargelfobl* 

Brochant,  adj.  m.  T.  -über  ben  ganzen 
©chilb,  ober  übet  ein  Ortucf  im  ©chilbc 
betltegenb,  ober  barübet  Mngejogen  ; 
fin.  Jam.  wirb  pon  tyerfonen  gefagt,  bie 
fich  in  einer  ©efellfchaft,  auf  eine  gute 
ober  fcMtmme  3lrt,  oon  aßen  Uebrtgen 
öuöjeiehnen , <8.  il  y avoit  assemblée 

bridante,  et  votre  voisine  brochant  sur 

le  tout,  c$  war  eine  anfcljnltchc  ©cfell» 
fehaft  ba,  worin  fich  3bre  Sfaicbbarinn 
bcfonberS  auSteichnetc. 

Broche,  g f.  ber  QSratfpiefi,  ©picä;  it 
ber  3roid!  / e'n  iiugefpiçtfô  3&pfchen, 
womit  bas  £od>  eines  angcftochcnen  jaf» 
feë  $u gemacht  wirb  ; it.  bie  ©pille  in 
bet  ©pule,  bas.  ©puleifen  ; it.  bte 
©pinnnabel  ; it.  bie  ©tritfnabel  ; it 
bas  ©chtfflein  ber  îapetenweber  ; bas 
©ptefjcheii  bet  ©eibenfhcfcr  ; it.  ber 

, *ftagel  an  bet  (©chiefj*)  ©cheibe;  it 
ber  £orn  im  ©cblop;  it.  T.  ber  ©orn 
$um  SKacfetenfchlagcn,  b.  i.  ein  (Eglin 
ber,  womit  bie  inwrnbigc  £ôlung  (©ee 
le  ) bet  SXatf  ete  gemacht  wirb  ; it.  ber 
iDorn , b*  i.  ber  Gplinber,  worüber  ber 
£auf  eines  Feuerrohr«  gebilbet  unb  ju 
fammengefehwei^t  wirb  i it.  ber  ©enf 
folben,  ein  bereits  porgebobrteS  £och 
bamit  nadnubobren  ; it.  ein  Heines 
©tàbchen,  woran  man  /geringe  troef 
net,  ober  £ichter  eintaucht;  ber  2icht* 
fpiefl  ; it.  ieber  eiferne  ©tift  an  eine 
©chneUwoge,  nebfl  bem  flcincn  £ocfce 


wobutch  tx  geht  ; u.  ein  eifernet  gapfetf/ 
womit  bet  SKing  an  bet  ©chneUwage 
feftgehalten  wirb  ; it.  ( ©chuter  ) ein 
hölzerner  3roecf  » ber  ^frient,  womit 
bie  £ôcber  baju  in  bie  2lbtfi$e  gemacht 
werben;  broche  du  rouleau,  (Çjuchbr.) 
bie  SPBaljenfpinbel  ; double  broche,  obet 
drap  à double  broche,  boppelt  brofcbtr* 
tes  leberhûfteS  £uch,  bas  * mal  über» 
walft  ift;  Broches  0Äger)  ftatt  défen- 
ses ; mettre  en  broche,  an  ben  ©ratfpief 
fieefen  ; vendre  du  vin  à U broche,  SBein 
flafchenwcife  ober  imflleinen  perjapfen; 
faire  un  coup  de  broche,  auf  ben  9?age( 
fehiefen. 

ÎTOChér  , *•  ß ein  ®ratfpie§pott  ; it.  tin 
£ichtfpiefjpolL 
Brocher,  v.  a.  mit  erhabener  Arbeit  pon 
@olb,  ©Über,  obet  ©cibe  butchwir* 
fen;  einen  ©tofi  einwirfen;  it.  wfi 
ftatt  tricoter,  ^riefen  ; it.  (ein  $ud)> 
brofehiren,  b.i.  cô  nur  Perloren  heften, 
nnb  ihm  einen  (eichten  Umfcblag  geben; 
it.  einen  Hufnagel  einfdjlagen;  (©chu* 
fier)  einen  Äbfah  anjiwecfen  ; (iVrga- 
mentm.)  (bic  i>4ute)  auf  ben  SXahmen 
fpanuen;  (ÜJtcçger)  baö^leifd)  beö  ge* 
fchlachteten  «BteheO  bnrchftechen,  auf- 
blafen  unb  auffchmuefen;  (fablet)  ben 
Änopf  auf  bie  gîabel  ßimpeln,  f.  bouter; 
(^ap.)  f.  Biochant  ; (3iegelftrcicbcr)  bie 
3iegelaufh4ngen,)|umî:rocfneni  (S)ach* 
beefer)  bie  ©achüegcl  §wifchen  ben  £at* 
ten  einfteef en  ; (©irtner)  cor.  ftatt  bour- 
geonner; it.Jix.  fluchtig  entwerfen  ober 
arbeiten;  in  bet  €ilc  hinfehreiben. 

Broché,  ée,  part,  et  adj.  du  taffetas  broché, 
brofchtrter  îaffet  ; un  livr**  broché,  ein 
brofehirte^  ober  bloé  geheftetes  Q3uch. 
Brochet,  s.  m.  ein  Jpetht  ; brochet  carreau, 
ein  febr  großer  £echt;  brochet  au  bleu, 
ein  blauqefottener  .^echt;  brochet  do 
terre,  eine  art  ©iberen. 

Brocheter,  f.  Brochetter. 

Brocheton,  ein  Heiner  ^eüit. 

Brochette,  g.f.  fin  ©preifiel,  womit  man 
baS  ^letfch  am  'Bratfpie^  k.  fe(l  flccft; 
it.  ‘bas  ©pÄtlcin  ober  ©ch&ufelein, 
worauf  man  iungen  tôôadn  ihr  5“ttet 
barreicht;  (tfnopfm.)  ber  .^noofpfrtem; 
(©lodcngief.)  ein  metallener  yffcaaäflab, 
brochettes,  (©uchbr.)  bic  a etfernen 
©4nber  beS  StihmdienS  (fnsqnette)  ; 
( Æochf.  ) in  ©chtiben  gefchnittenc 
^albSmilch , ober  auch , an  fleinen 
©pie§en  gebratene  ©tûcfchen  £ebet  ; 

élever  des  oiseaux  à la  brochette,  jungt 
33&gcl  âpett  î élever  un  enfant  à la  bro- 
chette , fi#,  fam.  ein  .f  ttib  mit  oielei 
sOîûhe  unb  ©orgfalt  auf.üehen, 
Brochetter,  v.  a.  gnfpreiiTcln , anfoicffen; 

(©chifff.)  bte  ©cbiffstbcilc  um  SDertici* 
bungen  auSmeffen» 


« 


Digitized  b/  Google 


Broc  Bron 


Brou  Brou 


i55 


Brocheur,  ».  m.  ense,  /.  eine  fjîer  fort,  Wel- 
che 33ùdjer  heftet  ( brofebirt  ) ; it. 
©trmnpfdricf  et  / ©trumpfdricf etimi. 

"Brochoir,  s.m.  pet  Niethammer  ber  £u f* 
ftbmtbe  jum  ÿferbe-^Befcblagen. 

Brochure,  s.f.  eine  f leine  ©ebrift  »on  use* 
nig  Bogen/  Pie  nicht  gebunben,  fonbetn 
nur  geheftet  id;  eine  $lugf<brifti  it. 
ba*  $ud)etbeft<n. 

Brocoli,  f,  Broccoli. 

Brocottes,  s.f.  pi.  pie  tföfetheildjen  in 
ben  Rolfen. 

Brodequin,  ».  m.  eine  Slrt  £albdiefeltt*  it. 
Jfolbdiefcln,  mit  hoben  Stbfâçen , ber 
trl|ifd)en  ©cbaufpieler  } it . fpanifebe 
©tiefcln,  eine  2trt  ftolter,  chausser  le 


ein  fcrauerfpiel  febreiben. 

■Broder , v.  a.  diefen;  mit  @olb,  ©ilber, 
©eibe  te*  ou*ndben  ; it.  einen  Jfmt  mit 
einer  ©cbnur  einfajfen  î broder  son  dis- 
cours,  fg.  feine  ®r$àbïung  mit  erdich- 
teten 3ufflÇen  au*fcbmûcfen  $ vuJg.  ein 
wenig  ïmju  lügen. 

Broderie,  s.  f.  bie  ©tieferep,  geflicfte  21* 
bett;  (37îufîf)  bie  2ta*jieruna  einer  3Ke 
lobte  ; U.  bie  QKanieren  ; (@àrtn.)  bie 
SBerjterung  mit£aubwerf,  SRafen,  far 
bigem  ©anbe  je.  it.  fg.  allerlep  erbtcb* 
tete  ^ufdÇe,  f.  Broder. 

Brodeur,  ».  m . eu se,/,  ein  ©fibftt*  Ober 
®olbfticfet  / eine  ©tieferinn  ; autant 
pour  le  brodeur,  prov.  glftüb’  C*  , WCt 

e*  glauben  fann. 

Brodoir , ».  m.  eine  ©eibcnfpule. 

Broie,  f.  Broyé. 

Broiement,  f.  Broyement. 

Bromos , ».  m.  33romu*,  Me  fcrefpe,  eine 
bem  wtlben  Jpafet  Ähnliche  ®ra*art. 

Broncbade,  s f.  ba*  ©tolpern,  ©traucbeln 
ber  ÎJferbe  ; ber  Fehltritt. 

Branchement,  ».  m.  cor.  flatt  broncbade. 

Broncher,  ç.  n.  dolpern,  fhaucbcln,  ei- 
nen Çebltritt  thitn;  fg.  irren,  fehlen, 
etwa*  Perfepen;  it.  anflofen;  it.  in  ber 
Siebe  deefett  bleiben  ; il  n’y  a si  bon 
cheval  qui  ne  bronche,  prov.  ûUd)  bû* 

bede  ^Pferî>  fann  dolpern  ; e*  id  fein 
SXenfcf)  ohne  Rebler. 

Bronches,  ».  f.  plur.  T.  bif  £uftrÔbtett- 
Siede  (bronchiae). 

Bronchial,  ale,  adj.  T.  JU  bett  ÎUjtxb^ïtn* 
Sieden  gehörig. 

Bronchies , f.  Branchies. 

Bronchocèle,  s.m . T.  ber  £ufttô&«ttbtUCb, 

eine  fropfàbnlicbf  ®efd)wuld. 

Bronchoir,  ».  m.  ein  Sßerfyeug,  bie  bûcher 
$u  falten. 

Bronchotomie,#./.  T.  ber  £uftrihrtttfd)nitt. 
(and)  Laryngotomie.) 

Bronze,  ».  m.  ba*  (SSronje)  €rj,  b.t.  ein 
pcrmifcbte*  ©tetafl , wobep  ba*  Âupfct 
ben  oornebmden  £heil  au*macbt  ; it. 


ba*  ®locfengut,  bte  ®locf enfbeife  î it* 
jebe  non  gegoffene  SSilbfaule  ober 
#igur  ; it.  alte  Æenfmûnieit  pon  €r*  ; 

le  grand,  le  moyen,  le  petit  bronze,  große 
mittlere  unb  f leine  SftcbgiUeit;  bronze 
de  fonte,  ©iefjerj  ; statue  jetée  en  bronzes 
eine  in  €rj  gegoifene  $5ilbfÂule  ; fon- 
deur en  bronze,  £Rothgie§et  ; coeur  de 
bronze,  fg . ein  barte*,  unempftnblicbe* 
£er$. 

Bronzer,  v.  a.  bronjtrett,  eine  €tjfarbe  ge- 
ben î it.  T.  (Jrxmbfdnibe,  £rauerfcbube) 
febwarj  förben  ; it.  ©afftatt  ober  ©cbaf* 
lebet  ($ut£rauer)  aufrauben;  it.  bett 
£auf  einer  glittte  te.  Mau  anlaufeit 
Iaffen. 


brodequin,  fg.  ben  Çothurit  anjicben,  Broquart,  ».  m.  T.  ein  Jç>trfd)  bon  einem 


3abr e;  ein  ©piefjer,  ©piefbirfdj. 

Brocque,  datt  broccoli. 

Broquette,  s.f.  tint  2(rt  Heiner  eifemec 
NÄgel  ober  Bwccfett. 

Brossailles,  f.  Broussailles. 

Brosse,  s.  f.  eine&tirde;  it.  ((Wähler)  eût 
ijfinfel  pon  ©cbweinöbotden  ; brosse  * 
nettoyer  les  habits,  jfleiberbùrde  î Bros- 
ses, plur.  bieQ5ûrd<ben  am  tmepten  und 
britten  tyaar  ber  SSienenfûfe. 

Brosser,  v.a.  bùrden,  abbûrden,  au*bur- 
den  ; it.  v.  n.  ju  <Pferb  ober  s«  t tt 
ben  btcfden  Sffidlbcrn  berumdreicben  i 
burd)  5)tcf  unb  5)ûnn  rennen. 

Brossier , ».  m.  ein  93ttrd*ttbinber. 

Brossure,  s.f.  T.  bie  g'arbe,  bte  man  bem 
£eber  Mo*  mit  ber  durfte  gibt. 

Brou , ».  m . (ftârber)  bie  grûnc  (&u§ttfttï 
©<ba le  ber  melfcben  O^üffe , ober  auch 
ber  Æofuônujfe. 

Brouaiiies,  ».  f.  pi.  bie  Çingctocibe  bec 
Jifcbe  unb  ?Bôgel. 

Brouée , s.f.  ein  jarter,  bunttec  9îebef/ 
toic  ein  feiner  Stegen  ï prendre  une  brouée 
de  feu,  vuig.  eine  èanb  Poll  SBôrmc  mit* 
nehmen. 

Brouet,  ».  m . eine  Äraftfuppe  pon  Sucfer» 
®per  unb  5)ti(cb  ; brouet  de  l’épousée, 
eine  ^ôrautfuppe  ; brouet  de  l’accouchée, 
Äraftfuppe  fur  SBôcbnerinnen  ; s’en  al- 
ler en  brouet  d’andouilles,  prov . vulg.  (pOlt 

einem  SSorbaben)  tu  Söaffer  »erben. 
Brouette,  s.f.  ber  ©cbiebfarren,  (prvck 
©cbubfarrenj)  it.  (in  $ari*)  ein  ©ebub* 
»agen,  #anb»agen. 

Brouetter,  v.  a.  auf  einem  ©cbtebfarrett 
»egfubren;  se  faire  brouetter,  fid)  auf 
einem  J^anbwagen  (brouette)  fuhren 
Iaffen. 

Brouetteur,  ».  m.  einer,  ber  bte  £eute  itt 
einem  J^anbwagen  herumfuhït. 

Brouettier,  s.m.  ein  Äarrenfcbieber,  0chub- 
fermer. 

Brouhaha , ».  m.  fam.  bet  I&Wtenbe  55ep- 
fall , ben  ein  ©chaufpiel  pon  bett  3«* 
fehauern  erhalt,  . 
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Brouï,  s.f.  baô  05ladrohrfatit  ber  ©djtttelj- 
arbeitet,  (auch  chalumeau.) 

Brouillamini,  s.  m.fam.  î)Ct  SöirrWatt,  bit 

Verwirrung,  Uuorbuung;  (äuffiefomib) 
ein  <pfcrbepflödet  aud  armerttfebem  iöo* 

lud»  cor , (iûtt  bol  d'Arménie. 

Brouillard , s.  m.  ein  Vcbel  ; ( bet)  ßauf* 
Ieuten)  cor.  ffott  brouillon,  etncÄlübbej 
it . adj.  papier  brouillard,  £6fcl>|?aptCt/ 

Fließpapier* 

Brouille,  s.  j:  pop . 3<mf  unb  £irm» 

Brouiiiement,  s.m  p.us.  bad  Untcrcingnbcr- 
mengen  ; bic  Verwirrung, 

Brouiller,  v.  a.  unorbentlid)  Durcbctngnber 
mifchen,  untcreingnber  fchutteln,  * wer- 
fen ic»;  (5$ein)  burcf)  Kutteln  unb 
©cbutteln  trübe  mgdwn  ; it.fig.  verwir- 
ren ; in  Uriorbitung  unb  Verwirrung 
bringen  ; it.fam.  £eute  mit  einanber 
fccrunetnigcn  ; fie  an  einanber  beçen  ; 
ltncinigfeit  unter  ihnen  lüften  ; it.  v.n. 
allcd  untcrcinanber  werfen  ; brouilla 
les  cartes , fig.  Verwirrung,  Uneinigf cit 
fliften  ; iis  sons  brouillés,  fie  fïnb  uneind 
mit  einanber  j il  CSt  brouillé  avec  le  bon 

sens,  et  banbclt  unb  fcfcwûçt  in  ben  £ag 

hinein  ; les  cartes  sont  bi<  n brouillées, 
prov.  bie  ©gehen  (leben  fehr  verwirrt. 
Se  brouiller,  v.  ré/7,  in  Unorbnung,  in 
Verwirrung  gerathen  ; fid)  verwirren  ; 
irre  werben  ; it . fid)  mit  einanber  ent- 

$WCt)Cn;  l’air  se  brouille,  bic  £llft  Wtrb 
trilbe  ; T.  brouiller  les  voiles  btC  ©egcl 
jufamtnen  jie&en  ; — un  cheval,  ein 
*pferb  ungefchicft  regieren,  unb  baburd) 
irre  modjen. 

Brouillé,  é«,  part,  et  adj.  burd)  einanber 
gemifeht  k.;  des  oeufs  brouillés,  gerühr- 
te €pcr.  * 

Brouiiierie,  g.f.  bie  tlneinigfeit,  tOîiüheï» 
ligfeit,  ber  3wi(l/  ©treit,  bad  ©ejinf. 

Brouillon,  onne,  adj . unrilbftiftcnb,  ber, 
bie  gern  Unorbnung,  Verwirrung  an» 
richtet;  it.  s.  ein  unruhiger 

Äopf , ein  unruhige  ©efehépf. 

Brouillon,  s.  m.  bad  Çoncept,  ber  erflc 
Entwurf  einer  ©chrift  ; it.  bie  labbe, 
bad  Vîcmorial , bad  ©trajjabud)  ber 
Âaufteute, 

Brouir,  v.  a . (vom  Steif  unb  »on  ber 
©onne)  verbrennen,  verfengen;  weit 
machen, 

prouissure,  s.  f.  T.  ber  ©djaben,  ben  ber 
SKcif,  SJîehlthau  ic.  an  Q5lùt&en  unb 
Ænofpcn  verurfaefit. 

Broussailles,  s.  f.  plur.  bad  ©Cftriud), 
Vufcbwcrf. 

Broussin  d’érable,  s.  m.  bie  Vîôfer , bet 
buntaefïûmmte  mafcrichte  Oludwudjd  an 
ben  Vtafjbolbcrbiumcn. 

Brout,  5.  m . ber  junge  2(u^fcf)ïag  am 
©tangenholj,  bie  £reibtcifct,  welche 
bad  Vieh  gern  abfrtfü;  it.  flattbrou. 


Broutant , ante , adj.  T.  bêtes  broutantes, 
laubfrefienb , wetbenb  , j.  05,  £itfcbe, 
9tche  unb  anbercs  OQilb. 

Brouter,  v.  a.  abfreflfcn,  abwcibcn , ab* 
arafen  (f.  brout);  (©Ärtn.)  bie  ©piften 
ber  2lcfte  tfufcen,  bcfchnctben. 

Brouté,  ée,  part,  et  adj.  abqcfrcifcn  IC.Î 
•it.  7\  bois  b;outé,  ftummitfiged,  uhel 
gewaehfcncd  jrwlj- 

Bioutides,  s.f.  pi.  T.  abgehauene  Steifer 
unb  bunne  Zweige,  wovon  man  SXcid- 
bunbe  macht  ; figfnm  allerlei)  unnûçe 
Âleinigfcitcn;  vuig.  allerlei)  <plunber» 

Broyé,  s.f.  eine Jpanf*  ober  ^lachdbreche 
(fonfl  macque);  (5Dad)6lid)tjtehcr)  bie 
Ûuetfche, 

Br<.ycment,  s.  m.  bad  SKeibcn,  Betreiben, 

Bcrfloficn, 

B loyer,  v.  a.  ju  Guiper  jerretben,  *er* 
(lofien^  jermalmen;  it.  bic  §arbc  rei- 
ben ; it.  ben  Jf>anf  brechen. 

Broyeur , s.  m.  ein  J^rbenrciber  ; it.  ein 
jpanfbrcchcr  ; broyeur  d’ocr  .• , fie.  iron. 

cm  fchlcchtrr  »Otahler  ; ein  ©urfen- 
mahler. 

Broyon,  s m ber  Käufer,  womit  bie  05uch- 
Prticferfarbe  abgerieben  wirb  ; «>.  ba$ 
hölzerne  ©dieit^  womit  ber  Jirnid  unb 
ber  Âienrud  burdieinanber  gearbeitet 
wirb  î (3&qer)  M îeUereifen,  &rttt* 
eifen,  eine  Xrt  ^alie. 

Bru , s.  f.  bie  ©d/wicgcrtocbtcr , bie 
©d)nur. 

Bruant,  f.  Bréant. 

Brucelles,  s.f  pi.  eine  2trt  fleincr  feiner 
fangen. 

Bruée,  s.f  (05âcfcr)  ber  ^)un(l  au$  bent 
heijïcit  îeige. 

Brugnole,  cor.  (latt  Brignole. 

Brugnom  rn.  bie  glûtthâutige  Vectarin- 

Bruine,  s.f.  ein  jartet  fûlter  Stegen; 
©taubregen. 

Bruiner,  v.  impers,  et  n.  bünn  Uttb  fait 
regnen  ; il  bruine,  ed  fi  lit  ein  ©raub- 
tegen. 

Bruiné,  ée,  part,  et  adj.  von  einem  fûltett 

©tauoregen  betroffen  ober  befehibigt. 

Bruir,  v.a.  une  étoffe,  bctl  feilChtCll  iDampf 

von  heiffem  SBafîcr  in  ein  3cug  hinein- 
jiehen  taffen» 

Bruire,  v.n.irr.  braufen,  roufchett,  faufen. 

Bruisiner,  v.a.  (VtCl'br.)  V{al§  fchtoten. 

Bruissement,  s.m.  baÖ05taufen,  ©aufm, 
9taufd)en. 

Bruit,  s.  m.  bad  ©craufch , ®etofc , ber 
£irm,  ein  verworrener  ©chatl,  bad 
©aufen,  Vraufcn  ic.;  bad  ©eraffel  ber 
.fîettcn, Raffen;  ©eprajfel  einedjeuerd; 
©emurmel  einer  Vcrfammlnng;  ©e- 
brüll  oberiîradien  Dcd ©onnerd;  ©au- 
fen , 05raufen , 9taufd)cn  ber  3Binbe, 
©trôme,  SVcHcn  terî  Änarren  einer 
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£bùr , ber  Ænatt  »on  einem  ©cbuf , 
»ou  einer  jctplaQteu  ©acbe  i Daß  ©au* 
feu  ober  ©cfumfe  ber  Bienen  ; 9tum* 
- pcln  etneô  iffiagcnS  i .Girren  einer  ©Âge 
ober  Jede  :c.  ; it, ßg.  baß  ®eri ufd),  ®c* 
»ubl  unb  ©ctummcl  beredt i it-  Du# 
©crucbt,  bte  gemetne  ©age;  it.  baö 
Stofieben,  Der  £Är»n,  fo  eine  ©acbe  beg 
Der  ’3üelt  ntad)t  ; n.  Der  fcärrn  unb  Stuf* 
lauf  eine*  unruhigen  uuD  aufrubrtfeben 
Völfeß  ; it,  Der  janf  uuD  ©rreit  ; it. 
Der  ftuf , b.  i.  Der  gute  oDct  bofe  Vame, 
worin  jemanD  liebet  ; le  bruit  du  canon,- 
Der  .ÄauoneuDonner ; le  bruit  court,  e# 
gebt  Die  SXcbe,  Daß  :c.  ; faire  courir  un 
brun,  ein  Oerucbt  ausfprengen,  unter 
Die  £eute  bringen;  à graod  biuit,  mit 
großem  ®erdufcb  ober  ©efebreg;  it,  mit 
(fol^em  ©cprdnge,  aus  'JJrabtereg  i * 
peut  bruit,  obne  ®eràufd),  ohne  tyrab* 
îereg,  in#  ©e  beim,  in  ber  ©ttUe  ; chas 
scr  a grand  bruit,  große# 3agen  halten; 
il  fait  plus  de  bruit  que  de  besogne,  (ober 
que  d’ettet,)  p.ov.  er  macht  viel  2ôefen#, 
unb  iff  bod)  nicht#  Dahinter;  viel  0c* 
fdjrcg  unD  wenig  löoUe.  . t 

Brûlant,  ante,  W/.  brenuetib  ; gtùbcnb  î 
it.  beiß;  (v.  Jieber)  biçig» 

Brûlé,  ée,  part,  et  adj.  Oerbraiint  î cerveau 
brûlé,  cervelle  brûlée,  fill  ©d)Wi\rmcr, 
einf  ûberfpannter  tflîenfcb  i vin  brûlé, 
©lubroeiu  ; s.  m,  ber  bratiDtge  ©e* 
fcbniacf  oDer  ©erud)  ; (©olbfcbm.)  au#* 
gebrannte#  ©Über;  sentir  le  brûlé, 
branDicbt  oDer  nach  bem  Braitbc  rie* 
dien  ober  febmeefen. 

Brûlement,  s.  m.  p us.  Da#  Brennen  ober 
Verbrennen, 

Brûler,  v.  a . verbrennen , in  Branb  fief* 
fen;  mû  Jeucr  verehren,  abbrennên; 
(£o($,  Z orf,  Noblen,  BJad)#  :c.)  bren* 
nen;  ßg.  crbüjen,  cntiûnbcn;  it . v.n. 
»om  jeucr  vermehrt  werben,  brennen, 
abbrennen,  verbrennen;  it.ßg-  heftig 
nad)  etwa«  verlangen  ; febnlicbft  wun* 
febeh  ; vor  Bcgicrbc  :c.  brennen  ; über* 
baupt,  von  ein  et.  £eibcnfebaft  heftig 
eingenommen  fegn  ; brûler  du  vm, 
SBein  DiffiUiren  unb  Branntwein  bar* 

ÛU#  machen  ; la  neige  brûle  les  souliers. 
Der  ©ebnee  verbrennt  Die  ©d>ube,  macht 
fie  rotb  ; brûler  la  cervelle  à qn.,  jemanb 
eine  Äugel  vor  Den  Äopf  fdueßen  ; 

Fig.  et  Prov.  brûler  un  cabaret,  ßg.  fttm. 

vor  einem  $BDirtb#baufe  vorbeg  retfen, 
obne  einjufebren  ; biûier  une  leçon,  vulg. 
eine  Section  febwinje»  ; brûler  sa  chan 
delle  par  les  deux  bouts,  f.  bout;  brûler 
à petit  f-u,  ftcb  vor  ©ebmucbt  ûb^ebren; 
ficb  abbirmen  ; auf  etwa*  mit  ©djmer. 
jen  warten;  (f,ûucb  fcu:)  les  pieds  *ui 
brûlent,  e#  bretmt  ihm  unter  ben  Jttßen; 
er  fann  faß  Die  Seit  nicht  erwarten; 
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la  chandelle  brûle,  c#  iff  fpit,  ItUUl  1flU§ 
eilen;  le  rôt  brûle,  eé  iß  feine  3*it  ju 
verlieren;  le  tapis  brûle!  (Âurteufpicl) 
ber  &opf  brennt,  b.  i.  ©ie  haben  noeb 
niebt  jugefeçt  ; il  est  venu  se  btùler  à U 
chandelle,  er  bût  ftd)  Die  Jlûgef  ver* 
branut.  A biùlc- pourpoint,  adv . f* 
Pourpoint. 

Brûleur,  s.  m.  de  maisons,  fin  ?Oî0rbbrCît* 
ncr;  il  est  fait  conûne  un  biû.eur  de 
maisons,  ßg.  fr  fîebt  ÛU#,  Wie  fttt 

fOîorbbrenncr. 

Brûlot,  s.  m.  «n  Branber,  fin  Branb* 
fcbüf  » eine  mit  ©al;  unb  Pfeffer  all* 
$u(iarf  gewûrjtc  ©pcifc  ; it - ein  fofd>cc 
BiiTcn,  Den  man  jemanb  bdmiicb  beg- 
bringt,  ibm  einen  ^otTcn  nu  fpielen; 
it.  fig.  fam.  ein  untubiger  heftiger  £opf/ 
ber,  beg  Vermittelung  jweger  ÿartegen, 
ben  Xpanbei  nod)  Ärger  macht,  (fo n(l 

boute  • feu.) 

Brûlure,  r./.  Der  BranDfcbaDcn,  Daô  Branb* 
mabi,  Der  Branbflccf  en  ; (ébiturg.)  Die 
Branbwunbf. 

Brumaire,  s.  m.  Der  9ïebelmonat& , D.  it 
ber  «te  SKonatb  im  Veufrànfifcben 
^afenber. 

Brumai,  aie,  adj.  i»aö  jur  îôtntcr^eit  vor- 
gebt ober  gehört,  ober  fid)  Darauf  be- 
iliebt; plantes  brumaios,  2ßintcrpflan$cn; 
(Botatu)  <pflanjen,  Die  im  Söinter 
blühen. 

Brume,  s.  m.  ein  bicFer  Vebel  auf  bec 
©ce  ; dans  la  bruine  tout  le  inonde  est 

pilote,  prov . tm  Votbfall  ober  Unglùcf 
muß  man  feinen  <Katb  vetfebmdben. 

Brumeux,  euse,  adj.  nebelig. 

Brun,  une,  adj . brûUlt  î it,  s.  ni.  baô  BraUltf, 
Die  braune  Jarbe;  brun,  brune,  s.  m, 
et  f.  eine  ^)erfon,  Die  ein  bräunliches 
®efid)t  ober  braune  JTpaare  bat  ; ein 
brauner  ©tann  ober  Änabe,  eine  Brü- 
nette; bai-brun,  faßanicnbraun  ; brun- 
rouge,  rotblid)*  braun  ; humeur  brune, 
com.  buri.  ein  unfreunbltcber,  ßörri- 
febet  ©inn  i sur  la  brune,  adv.  fam, 

Sibenbö  in  Der  Sommerung  ; jwifeben 
£icbt  unb  £unfel  ; il  commence  à fiirç 
brun,  fam  Die  Vûd)t  bricht  an. 

Bruneile , s.f  Die  BruneUe , baé  Brunel- 
Icnfraut,  ©otteßbdl,  ein  SBunbfraut. 

Brunet,  ette,  adj.  et  s m.  et  f.  ein  flftncp 

Brauner  ; ein  flcineß  braune#  «Diib- 
eben;  eine  Brünette;  brünettes,  plur.ß 
qewiiTc  fletne , leicht  ju  fîiigenbe,  }Ärt- 
licbe  £tebcr. 

Bruni,  s.  m.  (©olbfcbm.)  Dû#  ^Jolttte/ 
©IditjenDe  Der  ÜBctallf. 

Brunir,  v.  a.  braun  mad)eit , bräunen, 
braun  bemabien,  färben  k.;  it-  ©tabl, 
©ifen,  ©über  ic.  poliren,  glännenb 
machen,  glatten;  bruniren;  tt.  (von 
JDitfdjen,  Die)  Daß  ©cwcib  an  etwa# 
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treiben/  um  es  baburch  gfatt  gu  machen  ; 

iu  v.  n.  unb  se  brunir,  v.  rèfi.  brauit 
Werben;  brunir  un  livre  sur  U tranche, 

ben  »ergolbeten  ©chnitt  eines  ©ud)S 
poliren. 

Brunissage,  s.  m.  bas  «poliren,  ©litten 
ber  «DtetaUe. 

Brumsseur,  s.  m.  einer,  ber  ba$  ©über* 
gefdnrr  polirt* 

Brunissoir,  s.m.  ber9>Qlir|labl,  ©ärbejiabl, 
bas  ©litteifen,  ber  ©làttgabn  te. 

Brunissure , s.f.  T . bie  <5arbcnperfcpung, 
Sarbenbunfelung  an  gefärbten  beugen; 
ber  ©lang  ber  polirten  Arbeit  ; it.  bas 
abgertebene,  ©latte  beS  JpirfchgeweibeS. 

Brusr,  s.m.  ber  «DtÂufeborn,  ein  ©trauch* 

Brusque,  adj.  c.  bafttg,  ungejiûm,  raub, 
grob,  troçig,  auffabrenb. 

Brusquement,  adv.  auf  eine  ungeflume, 
troçige  ic.  2lrt  ; it.  fchneU,  mit  Unge* 
ftum;  rafeh* 

Brusquer,  v.  a.  jentanb  mit  Ungefium  be* 
gegnen;  einen  mit  SBorten  grob,  un» 
gefiûm  anfabren  ; — une  aflaire,  eine 
©ache  rafeh  burchfefcen  ; it.  gu  fdjneU, 
gu  baftig  in  etwas  »erfahren;  — une 
place,  (ÄrtegSnO  einen  Ort  billig  an* 
greifen,  mit  ffurmenber  ipanb  weg» 
nehmen* 

Brusquerie,  s.f.  bàS  2lnfabren,  2(nfcbnau* 
ben;  eine  ungeftûrae  Begegnung,  bie 
£a|Hgfeit* 

Brut,  ute,  adj.  tob , unbearbeitet,  n»d) 
nicht  gubereitet;  unauSgearbeitet  ; <>• 
raub»  it.ßg.  (»on ©eißeswerfen)  nod) 
nicht  völlig  ausgearbeitet;  (»on  ©ittenj 
ungefchliffen,  rob* 

Brutal,  ale,  adj.  »iebifeh,  »iebmÄfiig;  it. 
febr  ungefchliffen , grob  unb  bùmm  ; 
brutal;  it.  toHfuhn  ; it.  s.  m.  ein  €tg» 
grobian,  ttnmenfch  te* 

Brutalement,  adv.  auf  eine  »iebifd)*,  grobe, 
toQtûbne  ic.  2irt* 

Brutaliser,  v.a.fam.  (qn.)  grob  begegnen, 
unvernünftig  mifibanbeln. 

Brutalité,  s.f.  bie  ©rutalitöt,  ein  bruta* 
IeS  SBcfen,  b,  t*  »iebifdje  ©cgierben 

\ unb  £e  ibenfehaften , eine  »iebtfche  £uff 
ober  ©ier  ; brutale  Jpanbïung  ; ©rob» 
beit  im  «Heben* 

Brute,  s.f.  ein  un»ernûnftiges$5icr,  ein 
Sieb;  fig-  SBieb,  ein  febr  bummer 
Sftenfch* 

Brute -bonne,  s.f.  eine  2lrt  ©irn. 

Brutier,  5.  m.  T.  eine  2(rt  Jalfcn,  bie  fîd) 
nicht  red)t  gur  ©eige  abricbteu  laffen  ; 
tnf*  ber  Söeibe  ober  ©u&bart. 

Bruyant,  ante,  adj.  làrmenb , raufehenbî 
(».SEBeÜen)  braufenb,  tobetib;  homme 
bruyant,  ein  «Dîenfch,  ber  »iel  £Arm 
macht;  ein  unruhiger  «Otcnfch* 

Bruyère , s J.  bas  Jpcibefraut,  bie  Jf>eibe; 

it.  bie  £eibc,  bas  £cibelanb,  £eibefelb. 
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jBryone,  s.f.  T.  bie  Baunr&be* 

Buander,  v.  n.  ol . bie  58Äfd)t  belieben  S 
wafeben. 

Buanderie,  s.f  baS'©eudjbau$,  SBafchbauS* 
Buandier,  s.  m.  Buandiére,  s.f.  ein  S8$Ä- 

feber,  eine  «©Äfchcrinn,  gum  BuSwafcbm 
ber  noch  neuen  unb  ungebraud)ten  £ein- 
wanb* 

Bubale,  s.  m.  ein  ^wergbùffel, 

Bube,  bubette,  s.f.  T.  eine  fleinc  ©lot* 
ter  ober  ©lafe  auf  ber  £aut* 

Bubon,  s.m.  T.  eine  £ctftenbeule,  eine 
£rufenbeulc  ; it.  eine  ÿejtbeule  ; »cne- 
rifdje  ©eu le* 

Bubonocèle,  s.m.  T.  ein  £eiffenbruch* 
Buccal,  ale,  adj.  ($(nat.)  jum  Sftunbe  ge- 
hörig; glandes  buccales,  ©acFenbrufen* 
Bucceiiation,  s.f  (£bpm.)  bie  3etffûcfung 
. in  grobe  ©tuefe. 

Bucdn , s.  m.  bie  £rompetenfdmecfe* 
Bucdnateur,  s.  m.  (ânat.)  ber  trompeten* 
muffet,  womit  man  bie  ©aefen  auf- 
bUst* 

Bncentaure  , s.  m.  bûS  prÂd)tige  ©d)iff  , 

auf  welchem  fi ich  ehemals  bet  $oge  ju 
«öenebig  mit  bem  «Dteer  »ermSblte. 
Bucéphale,  s.  m.  ber  ©ucepbal , 5Uepan- 
berS  beS  ©r*  £eibro§  ; it  bad.  ein  $a- 
rabepferb;  it.iron.  eine  ©djinbinÄhre. 
Bûche,  s.f.  ein  ©cheit  Jj)olj,  ein  Äloij; 
ein  ©locf  ; fig.  fam.  ein  bummer,  fau- 
ler 9Henfd)  ; it.  eine  2lrt  Jifchcrbupfeit 
gum  Jf)eringSfana  ; it.  (©ifenbutte)  bic 
^cbflange  ; it.  eine  2lrt  mufifal.  J^acf • 
bret* 

Bücher , v.  a.  p.ns.  ^)olg  fÄUen* 

Bücher,  s.  m.  bie  £oljfammer,  ber  £oI$- 
flall  ; it.  ber  ©djeiterbaufen,  einen  lob- 
ten ober  einen  CDtiffetb&ter  barauf  gu 
perbrcnncn. 

Bûcheron,  s.  m.  ein  ^)olgbauer,  Jpoljbacfct 
im  2Öalbe* 

Bûchette,  s.f.  ein  fleineS  ©cheit  ^ofg; 
it.  ein  £oIjfpan , ein  ©plitter  ; -it. 
SHeiSbolg. 

Bucolique,  adj.  o.  gum  ^frtenleben  gehö- 
rig ; Bucoliques,  s.  pi.  ^)trtengebid)te  ; < 
it.  fig. fam.  eine  ©ammtung  »on  aUerlep 
geriugfchÄRigenÄleinigfeiten;  vulg.  eitt 
©ettel. 

Buée,  s.f.  ol.  fiatt  lessive , bie  ©eUChf/ 
bie  £auge* 

Buffet,  r.  m.  ein  ©ilberfchranf  ; ein  ©chratif 
gut  «Verwahrung  beS  ©ilbergefchirrcö 
unb  leinenen  £afelgerÄtbcS  > it.  öcr 
©chenftifch,  Ärebcmtifchs  it.  wf  ein 
î^afelaiiffab  ; bas  ©ilbcraefchirr  î /r. 
bas  OrgelgebÄufe , ber  Orgeltaflen  ; 
buffet  d’orgues , &aS  ^Jofitio,  eine  fleinc 
.ÇwuSorael  ; buffet  d’eau,  eine  halbe 
9Ba(fer»pramibe. 

Buffeter,  v.  a.  (»on  ungetreuen  «©einfuhe- 
leuten)  unterwegs  ein  anbobren/ 
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*mb  vom  9$ctrt  herauötrlnFen  ; ( von 
galten  ) im  Jluge  mit  bem  £opf  an» 
flopen. 

Buffetcar,  s.  m.  ein  Juhrmann,  ber  unter* 
weg*  au*  bem  Jaf  trinft.  (f,  buffeter.) 
Bu/fetia,  s.  m.  ein  SKammö,  Voller  pon 
jungem  BüffeUcoer, 

Buffle , 5.  m.  ein  Büffeloch*  i ein  Büffel  ; 
it.  ba*  Büffetteber  ; ein  mit  Oel  gegerb* 
tc*  Büffelöfett  ; it.  ein  Voller  obertfoUct 
pon  Büffettlcber,  £irfd)leber  tc,  für 
Steiter,  in  Ärieg;  it.  ba*  ipolirlebcr; 
it.  fig.  fam.  ein  einfältiger  OHenfch, 
Bufflettn,  s.  m.  ein  junger  Muffel;  it.  ba* 
Jett  eine*  folgen. 

Bugaict,  s.  m.  ein  Hetneö  £eichterfdjiff» 
Bügle,  s.f.  ber  ©ülbcngunfel,  (fPftonjc,) 
Buglose,  s.f.  bie  öchfenjungc.  (<p/Ianje.) 
Bugne  , s.  f.  ol.  ffatt  bigne. 

Bugrane,  s.f.  ba*  Dchfcnbrecfc / bie  flache* 
U ge  J Hauhechel.  (tyflanje.) 

Buhots , ( b ifl  flumm.)  r.  m.  pl.  T.  ge* 
f&rbte  Jebern,  welche  bie  Jeberfchmücfcr 
»or  ihren  £abcn  au*hAngctt  ; it.  ( ju 
Amiens)  fonfl  aurf)  èpoulins,  fleine  ©pu* 
len  ber  Tuchweber  5 it . eine  2lrt  ge* 
$wirnter  Jaben. 

Buire , s.  f.  eine  groffe  ©chenffanne  ; *v. 

rin  £enfeltopf  pon  Japcnce, 

Buis,  s.  m.  (cor.  bouis)ber  Buch*,Bucl)** 
bäum  ; it.  ba*  ©löttheft  ber  ©djufler  ; 
menton  de  bouis,  prov.  vulg . ein  breite* 
ttnb  herauött ehenbcö  bürre*  ftiitn, 

Buisart,  cor.  flfltt  Buzird  ober  Buse. 

Buisse,  s.f.  ba*9îûbtbolj  ber  ©c^neiber* 
Huisserie,  s.f.  Jüjjbaubenbolj, 

Buisson,  s.  m.  ber  Bufch,  ba*  ©ebüfch, 
ba*  Bufdjwerf;  it.  ba*  Bufd)hol$,  Un* 
terholj;  (©egentheil  von  forêt,  fo  meifl 

• au*  überhol  J bcflcpt  î)  arbres  en  buissons, 

T.  3wcrgobflbÄwnc  , in  ©eflûlt  eine* 
93ufd)Werf*  ; buisson  ardent,  ober  pyra- 
cautbe  , ber  Bufd)t)0rn  ; le  cerf  prend  le 
buisson T.  ber  ôirfd)  geht  tief  ju 
SÖalbe,  wenn  er  fein  ©cweih.  abge* 

tPOrfen  hat  i trouver  buisson  creux,  fig. 

fam.  ba*  ftcfl  leer  flnben,  (f,  aud) 

battre.) 

Buissonnet,  s.  m.  ein  fleiner  Bufd). 
Buissonnier , s.  m.  ehern,  in  tyari*  te.  ein 
©tabtbebienter , ber  über  bie  Jlûffe, 
Brüden , buhlen  te.  bie  Sluffîcht  hatte , 
unb  bem  ©tabtrath  oom  3uftanbe  ber* 
felben  Bericht  erflatten  mugte. 

Buissonnier,  ère,  adj.  lapins  buissonniers, 
Q3ufd)fûntnd)en  $ faire  l’école  buisson- 
nière, fig.  fam.  hinter  ber  ©chulc  weg* 
gehen,  bie  ©cbule  perlaufen. 

Bulbe,  s.f.  T.  bie  ßwiebel  an  ©ewidjfen. 
Bulbeux, euse,  adj  jwiebelartig , au*  ei* 
ner  %mtbt\  wacftfenb» 

Bulboruc,  s.  m.  ba«  ©ilberblatt/  Sfôonb* 
feauty  bie  SOtonîmolc,  . 
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Buiiaire , s.  m.  ba*  Buttarlum  ; bie  ©amm* 
lung  pâpflltcher  Julien. 

Bulle , s.  f.  eine  »Bulle , ein  in  ber  pÄpfl* 
liehen  tfanjlep  au*gefertigter  Brief 
auf  Pergament , mit  einem  blepemen 
©iegel  ; it.  gewtffe,  mit  einem  golbenett 
©iegcl  perfehene  ©onflitutionö»Urfun* 
ben  ber  beutfehen  Äaifer;  it.  (d’eau,  d’air,) 
eine  28afferblafe,  2uftblafc;  it.  bie  Bla* 
fenfdjnecfe , ttöafferblafe, 

Bulle , s.  m.  (tyapierm.)  fehledjte  £trmpen  5 
papier  bulle , eine  fd)leehte  2lrt  Rapier» 

Buiié,  èe,  adj.  mit  pÄpfllichem  ©iegcl  bc- 
fraftigeti  authentifd). 

Bulletin,  s.  m.  ein  Söübljettcl ; it.  eitt 
^agjettel  ; it.  Bericht*  ober  Rapport* 
jettel , §.  B.  eitieö  betafchirtcn  Ofjljiertf 
an  feinen  @hef>  <V.  baö  Tagebuch  eine* 
Slrjteö  über  ben  3u(fanö  eine*  Ärati* 
fen  ; it.  ein  0efunbheit*pa§  ; it.  ©in* 
quartirung*|ettel  î it.  eine  gefdjpiebenc 
Rettung  ; bulletin  des  lois , ba*  Tage- 
blatt bêr  ©efeçe, 

Buiteau , s.  m.  etn  rutibgejogener  Baum» 
Bunette,  s.f.  ber  £ctfenfperling. 
Bupreste,  s.f.  ber  ©tinffüfer,  ' 

Buquer,  v.  n.  ol.  an  bie  Thürc  pochen, 
Buraii , s.  m.  eine  2lrt  Otatin. 

Buraliste,  s.  m.  ein  Beöienter,  Arbeit« 
ober  ©innehmer  auf  einem  Bureau, 
Burat , s.  m.  Borat  ; eine  flatf  gewalftc 
2trt  wollener  ober  auch  halbfeibcner 
3euge , meifl  fchwarj  ober  grau, 

Buratè,  èe,  adj.  auf  Borat*2lrt  gemacht» 
Buratln , s.m.  Buratine,  s.f.  eine  2(rt  halb* 
feibeuer  Borat  ober  ^apelin. 

Bure,  s.f.  eine  grobe  ©orte  wollene* 
Tuch  ober  3cug  ; it.  (Bergw,  ) bet 
©chadit. 

Bureau,  s.  m.  f.  bure. 

Bureau , s . m.  ein  ©chreibtifch  mit  ©chub* 
laben , ein  3ahltifch  ; it*  ba*  3immer 
worin  öffentliche  ©efdjÄfftc  beforgt  wer* 
ben  ; bie  ©djreibffubc , ©rpebition*- 
Hube  tc.  i it.  eine  ©ommiffton  ; bureau 
des  postes,  ba*  Zollamt;  bureau  de  la 
guerre,  bie  Ärfcgtffünjelct)  ; bureau  des 
finances , bie  SHcntfammer  J bureau  d’a- 
dresse, bie  3eitung*érpebition;  ba*Sbre§# 
comptoir;  bureau  d'esprit,  eine  3jer* 
fammlung  fchôner  ©eiffer;  bureau  de 
conciliation, bie  SBernuttelungsfammer; 

bureau  central , ba*  ©entralbûreau  ; it. 
fig.  bad.  ein  9ïeutgfeitôfrâmer  ; *e  procès 
est  sur  le  bureau,  ber  tyroceff  iff  bep  ©e- 
richt  porgenommen  worben  ; avoir  ie 
bureau  pour  soi , bie  SXidjter  auf  feinet 
©eite  haben  ï tenir  le  bureau , in  emet 
Berfûtnmlung  ben  üforfiij  haben  ; ÿrü* 
fibrnt  fern  ; it.  fig.  fam.  ba*  fBort  in 
einer  ©efettfehaft  führen  ; prendre,  con- 
noitte  l’air  du  bureau  ben  guten  ober 
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fcblec&ten  2fu*gang  ob«  Fortgang  eine 
©ad)c  auöfpÄbcn  / auöfunbfcbaftcn, 
ober  auöfpaben  lalfeit. 

Bureaucratie,  s.f.  ber  Äanslepgeifl;  (Ein* 
jlu§  ber  ©cbrcibet  auf  bie  SSerwaltung; 
bic  Amtsgewalt;  ber  Amtßetnflulj. 

Bureie,  ée,  adj.  (2ßap.)  mit  ©treffen  P0B 

sweperlep  färben/  bie  mit  cinanber  ab» 
wecbfeln,  perfeben. 

Buréles,  s.f.  plur.  (SSQap.)  f leine  mit  CW» 
anber  abwechfclnbe  ©treifen  in  geraber 
An$abl  / unb  bon  swcperlcp  ßarbcn. 
Buret,  s.  m.  b«  <purpurrtfd). 

Burette,  s.f.  ein  Oeblfanncben ; u.  ein 
fleine*  ©cbenfgefÄfi  $um  2öetn  unb 
Söaffer  bep  bet  €0?cit>. 

Burettier , s.  m ein  Äird)enbieiter , bet  bcm 
SOîcfipriefter  bie  imrettes  portràgt. 
Burgai&e,  s . f.  28otle  au*  ©urgo*  in 
(Spaniern  < 

Burgandc,  s.m.  eine  5Crt  ^urputfdmecFe. 
Burgandinc,  s.f.  bic  fünfte  Att  ^etleit* 

mutter. 

Burgau,  s.  m.  eine  ArtSKecrfchnccFen,  beren 
©djalc  bic  fdjonftc  «JJcrlenmuttcr  gibt. 
Burgrave,  s . m.  ein  ©urggtaf;  95urgpogt. 
Burgraviat,  s.m.  bie  Surggraffcbaft;  bürg* 
gräfliche  Söurbc. 

Burin , s.  m.  bet  ©rabftichet  bet  Tupfer* 
flecher,  ©olbfcbmtbe  ic.;  it.  bec  3a&n’ 
mctfjel  ; it.  fig-  bet  ©tid)  felbft;  ce  gra- 
veur a le  burin  délicat , bat  einen  feinen 
©tieb.  „ 

Buriner,  v.  a.  T.  mit  bem  ©rabfiicbcl  at* 
beiten  î bamit  cingraben  ober  ftedjcn  ; 
it.  einen  3^bu  mit  bem  3abnmei^el  tei* 
tûgen.  # 

Burlesque,  adj.  c.  burlcéf  / poiTirlid)  ; it. 
n&rrtfcf)  , licherlicb  ; it.  s.  m.  bie  33ur* 
le*fe  ober  pofîirlicbe  ©ebreibart. 

Burlesquement,  adv.  auf  CillC  butlcëfc  Ober 

pofirlidK/  fursweilige  Art. 

Bursai , aie  , adj.  édit  bursal , citt  ©bict  , 

. tooburd)  bem  &olfe  gewifre aufjerorbcnt 
liebe  3>«Potfcn  aufgelegt  werben. 

Busard,  f,  buse. 

Buse , s.  m.  ba*  <pianfcbett , iSîanffcbeit 
ober  Jifcbbetn  , wonut  bie  Sraucnjim 
mer  ibre  ©cbnûrbruft  jlcif  bûltcn. 
Buse,  s.f  ober  Busard  s.  m.  bet  QStlfibûtt 
ober  ^ufa^r , eilte  Art  Ralfen,  bie  aber 
nicht  sur  gebraudit  wirb  if  g-  ein 

'Dummfopf  / ©impcl  J d’une  buse  un  ne 
sauroit  faire  un  épnrvier,  prov.  au*  eittfm 

^ummfopf  läßtficb  fein  gefebeiter  tfcrl 

Sieben.  Bu<c  du  corps  de  |>ompe  , T.  bie 
SXôbre  bc*  Wumpeitfôrper*;  it.  Buses, 
pi.  bie  £uftrôbren  in  ben  q5crôwcrfen. 

Busquer , v.  a.  mit  einem  Slanffcbeit  au* 

. ftcifeif;  it.  ol.  flûtt  chercher , bu  quer 

fortune , fam,  fein  ©lùcf  su  machen 
(ueben. 
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rjBusquiére,  s.f.  ba*  £och  in  ber  ©cfm6r- 
brufl,  worein  ba*  ©lanffebeit  getfeeft 
wirb  ; it.  qqf  ein  55or(tccFlaR;  it.  ptur . 
qqf  bie  £eibbacFen  unten  an  bcr©vbuûre 
brujt. 

Bussard , s.  m.  prvci.  eine  breite  / aber  furje 
£onne,  bie  216  »Parifct  pmtes  in  ftcb 
faßt. 

Buste,  s.  m.  ba$  ©ruftbüb , ©ruftftuef, 
bie  ©üftc;  **•  (^)anbel)  ein  SXofutcn» 
fifteben. 

Bustrophe,  f.  Boustrophédon. 

But , s.  m.  prop.  et  fig.  baô  3tcf  ; fig.  ber 
3wecf  / éntjwec!  ; bic  3ïb(icbt,  bie  man 
SU  erreichen  fuebt  ; aller  au  but , auf 
beu  3wccF/  auf  bic  Jpaupfacbe  geben, 
auf  beujpauptpunftfebenî  legrani  but, 
ber  JjpauptSWecF  ; toucher  ober  frapper  au 
but,  bûtf  3iel  trefen»  de  but  en  blanc, 
adv.  ohne  Ucberlcguug  ; in  ben  l^ag 
hinein;  gcrabesu;but  à but,ac/^(©picl) 
PÔUig gleich;  ohne  einigen  ^BortheÜauf 
bet*  einen  ober  auf  ber  anbern  ©eite; 
jouer  but  à but,  fo  fpielen , bag  feiner 
bem  anbern  etwad  poraiW  gibt;  ils  se 

sont  mariés  but  à but  t fig.  f uni.  fie  babett 

einanber  gïeidwtel , (ober,  bepbe  ein* 
anber  nichts)  sugebracht. 

Bute,  s.f  batf  ©irtmeffer  ber  i>uffd)mibf, 
womit  fie  ben  /puf  auôfchneiben. 

Buté,  ée,  adj.  à qch.  j u etwa$  t'efl  ent# 
fchtopen  ; un  chien  buté,  bem  baè  <5u§* 
gelcnf  gefchwoUen  iff. 

Butée,  s.f.  eine  ©trebemauer. 

Buteau,  s.m.  ol.  fin  ©robian,  i^ôfpcf. 
Buter,  c.  «.  (@pief)  bûô  3*«f  treffen  ; bu- 
ter à qch. , ober  à faire  qch.  , fig.  nacf) 
etwa*  jieîen,  trachten;  auf  etwa«  ab* 
Sielen  ; feine  Sfbficht  worauf  gerichtet 
haben;  buter,  (p.  Ererben)  feiebt  flol* 
péril  î se  Buter  , t».  ré/l.  à qch. , fld)  JU 
etwa*  fe(l  cntfchficgcn  ; it.  v.  nc.  sc 
buter  l’un  contre  l’autre , CtUailbcr  lit 

allem  juwibcr  fepn. 

Butin , s.  m.  bie  Eeutc , ber  Staub  »on 
gciuben. 

Butiner,  v.  n.  auf  ^5eute  au*gebcn  ; it. 
35eute  machen. 

Butireux,  euse,  adj.  buttcrartig. 

Butor,  s.  m.  bie  9vobrbommd  ; fig.  ein 
bummer,  ungcfchitfter  3)îcnfch  , cia 
£olpel. 

Butorde,  s.f. fig. fam.  ein  bumme*îEBeib*- 
bilb,  eine  bumme  ©an*. 

Butte , s.  f.  ein  fleincr  ©rbbùgel  ; aufae^ 
worfencr  ©rbbaufen;  it.  eine  Heine  €r* 
bôhung  pon  ©rbe  ober  »Dtauerwerf , hin- 
ter einer  ©chcibe,  wornach  man  fdiie§en 
will  ; it.  qqf.  ber  ©tanb  ber  ©cheiben* 
fchü^en  , b.  i.  ber  Ort  wo  fîc  fiebert  ; 
it.  T.  ber  ©cfpfeiler  ober  ber  ©rfboaen 
an  einer  33rucfe  ; it.  ein  /paufen  ©rbC/ 
womit  bie  ^flanjcn  vor  bcm  Jrofl  be- 

beefet 
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bedet  merbftt  J poudre  de  butte,  ©d)icfl* 
puloer,  jum  ©ebeibenfebiefjen;  eue  en 

butte  a la  médisance  , ßg.  ber  Sjctleum* 

bung  autfgefcgt  fepn. 

Buttée , s.  f.  T,  ber  leijtc  »Sogen  / ober  b«ö 
öufcrtfe  ©emäuer  au  bepben  £nbcn  ci« 
ner  fieinernen  -.Srùcfe. 

Butt« r , v.  a.  T.  (eine  Stauer,  ein  ©c* 
rcolbe  ic.)  burd)  einen  ^feiler  ober  %>o* 
gen  jitiben;  butter  un  arbre.  Die  S&ur* 
gcln  eine*  erft  gepflfanjten  ?5aumeö  nut 
€rbfd)Ollen  bfberfen  ; butter  des  arti- 
chauts, 2trttfcbocFfn  jufamnten  binben 
unb  mit  €rbc  umfebutten  / bamit  fie  »été 
»erben. 

Buttière , adj.  f.  arquebuse  buttiére,  eine 

©ebetbenbüebfe. 

Buture.  s.f.  T.  eine  ©cfdntulfl  am  $u§» 
gelenf  eines  3agbbunbe$. 

Buvable,  adj.  c.  Jam.  ttinfbar. 

Buveau,  f.  biveau. 

Buvetier  , s.  m.  ein  ©djenf»irtb  / ( f.  bu- 
vette;) ä,  einet/  bcc  eine  £tinfbube 

Mit. 

Buvette , s.  f.  büö  £rinfflubcben  ; Die 
fcrinfftube;  it.  ber  Jfcrinftifcb;  it»  ein 
Heiner  ©cbmaufi  ; ein  £rin$chen. 
Buveur,  s.  m.  Buveuse,  s.f.  ein  £rinfct, 
©iufet/  3ecbbrubct/  eine  ©öufertnn; 
(8nat.)  ber  £rinfinuffel , (f.  adducteur 
de  l’oeil);  buveur  d’eau,  ein  SSJûffcrttin» 
fer;  vin  qui  rappelle  son  buveur,  Jig. 

ein  angenehmer  ?8ein,  »o»on  man  noch 
mehr  trinfen  mochte. 

Buvotter , v.  n,  vuig.  fcf>6ppeln  ; nippen  ; 
wenig  auf  einmal/  aber  bejio  öfter  tritt* 
fen. 

By,  s.  m.  ein  ©rabett  in  einem  £eicbe, 
um  ba$  SÖafier  aufjunebmeu,  roenn 
man  ibn  ablÄjjt. 

Bysse,  s.  m.  ber  35t)ffu$,  eine  #rt  feiner 
brauner  ©eibe  ron  einer  2)iufd)elgat» 
Hing. 

c. 

C,  s.  m.  batf  Ç,  ber  Dritte  »Eucbflab  beö 
Stlpbgbete*. 

Çà,  adv.  bierî  büöer;  venez-çà,  fommt 
bieber  î depuis  deux  ans  en  çà  , feit  $»et) 
Ôûbren  b^î  s*  et  là,  hier  unb  Da  ; iu 

bin  unb  ber  ; ils  s’enfuyoient,  qui  ça,  qui 

ü , fie  entflohen , Die  einen  hier , Die 
anbern  bort  binautf  ï iis  dorment  tous 
qui  ça,  qui  là,  fie  fcblûfen  alle , einige 
bier;  einige  bort»  il  va  deçà  et  de  là,  er 
gebt  bin  unb  ber,  balD  hier,  balb  bort;  par 

deçà,  d?  deçà,  au  deçà,  en  deçà  de  la  rivière, 
bifjcitÖ  Deö  ftluffctf  J Si  VOUS  venf'Z  par 

deçà,  menn  ©le  inbiebiefige  ©egenb 

T.  /. 
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fommen;  de  deçà,  par  deçà , in  bieftger 
©egenb. 

Çà  î Ahçà!  interj.  n\xn\  »oblait  î lufttgl 
munter  ! Or  ça , (nur  $u  Anfang  einer 
«pbrafe;  fpr.  Oçà;)  «finit  : tpoblanfoic. 

Çà  , pron.  cor.  ftûtt  Cela. 

Caablé , adj.  bois  caablé , pom  20inbe  UIU* 

gemebteö  S> oï$  / SBtnbbrucb. 

Cabal , ober  Caban , s.  m.  (JpûnDcl)  SBaatC 
bie  man  jemanb  fur  bie  £ôlfte,  ba$ 
drittel  ober  Viertel  beé  ©eroinneö  ab* 
nimmt. 

Cabale,  s. J.  bie  Cabota  ober  geheime  $©ei$* 
beit  ber  3uben  ; iu  ihre  aUegorifebe 
€rflärung  beö  %.  ^efiamentö  ; U.  eine 
Äabale,  b.  i.  ein  hcimlicbeö3)crßÄnb* 
nt§,  eine  heimliche  Sufammenrottirung 
pcrfcbiebener  <pcrfonen , $um  9tad)theil 
Slnbrer;  U • folcbe  ÎJerfoneit  fclbfi;  bie 
Stptte/  ber  Qtithang*  it.  fam.  eine  Heine 
fröhliche  ©cfeUfcbaft  pertrauter  5«unbe; 

faire  cabale  contre  qn.  , (f,  caboter.) 

Cabaier , v.  n.  eine  Äabale  machen/  Âûba* 
len  ober  îKanfe  fcbmteDcn. 

Cabaleur , s.  m.  ein  tfûbalcnmacber. 

Cabote,  s. m.  ein  Äabalifi,  einet  / ber  bie 
iubifdje  Äabala  pei (lebet;  1/.  (im  ehem. 
Languedoc,) einer,  ber  unter  ber  £anb  mit 
einem  anbern  &auf?mamt  aiTociirt  tfi. 

Cabalistique,  adj.  c.  faboliflifcb;  sur  iûbt* 
(eben  ^abala  gehörig. 

Cabanage,  s.  m.  ber  £>tt  »0  bie  SSJilbCtt 

campircit. 

Cabane,  s.  f.  eine  Heine  £«tte;  ©troh* 
butte;  ein fcblediteô  iôaucruhaiiS;  eine 
©cböferhutte  ; 33ogeljleÜfr0huttc;  it.  T. 
ein  großer  Äeficht  ju  einer  ?5ogdhecfe; 
(©ebifff.)  bie  2agcrflÄtte  bet*  'Bootö* 
fnedjte;  (anf  Î feinen  ©ebiifen)  bie  Äa* 
jute  beö  ©teuermannö  ; it.  etn  fleineö , 
am  ^intertbetl  mit  ©egeltucb  über* 
fpanntcö  ©ebiff , auf  ber  £otre. 

Cabaner  , v.  n . se  cabaner,  v.  rèfi.  Heine 

Butten  gegen  ben  Stegen  bauen. 

Cabanon,  u m.  eine  flctnc  i>utte / ein 
£ocb. 

Cabaret , s.  m.  ba$  Sßirthßhüu?  ï eine 
28ciu«ober  Sierfcbenfe  ; it.  citt  £bc** 
bret , Äaffeebret , Ç hocolatbret  :c.  ; (©o* 
tan.)  bie  jrjafelmut*;  (9îûturgtfcb.  ) ber 
Heine  gclbfehlige  ^)önfling , ber  Üuit* 
ter; cabaret  borgne,  ein  fcblecbteö3öirthö* 
hauö , eine  Äneipe. 

Cabareticr,  s.  m.  ber  SGÖlttb  / ©ajftPtttb  / 
©d)enf»irth  ; Cubaxetiére , s.f.  bie  2Bit* 
thinn. 

Cabarre  , s.  m.  eine  3rt  £eicbterfcbiff. 

Cabas , s.  m.  ein  §cigenforb  von  Q5infcn. 

Cabasset,  s.  m.  oi.  eine  2lrt  Seltne  ober 
tyidPelbauben. 

Cabéliau,  beffct  Cabillaud. 

Cabestan,  s.  m.  T.  bte  ©ptUe , bie  ©CbifF»* 
»rnbe,  bçrÂ>rehhafpel  3um  îlnfcrltcbteu, 
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. ober£aßcn  baraufauf unb  ab  $u  winbcit; 

virer  au  cabestan , ober  pousser  au  cabes- 
tan , bie  ©pille  brehen  ; envoyer  les 
pages  au  cabestan,  Oie  ©d)iffßjungcn  ûtt 
bic  ©pille  fcbicfcu,  um  bafclbß  mit 
©triefen  gesûdjtigt  su  werben. 

Cabillaud,  s.  m.  ber  Âûbilûu,  b.  i.  frifeher 
©tocffîfch,  C^ingefölscii  beißt  er  £a» 
berbûn.) 

Cabiilots,  j.  m./>/.fUine$flôcfe  ober  fnopf* 
artige  £ôlser  auf  ben  ©chtffcn , etwaß 
baran  feß  su  machen. 

Cabinet,  s.  m.  baSÂübÛtCt/  fin  fletUCÔ  5fte* 
bensimmer;  it.  ein  Binimer  su  allerlei) 
Äoftbarfeiten  unb  ©eltenheiten  ; ein 
©emàlbe*  Sftcbaillen*  Slnttfen*  9îatu* 
talienfabinet  ; if.  eine  ©tubier-  ober 
©djreibßubc  i it.  bie  in  einem  Âabinet 
befinbliche  ©ammlung  »on  ©eltenbei* 
ten,  Äuußfachen  :c.;  it.  ein  ©chranf 
mit  oielcti  ©dmblaben  ; cabinet  d’orgue, 
cm  jOrgelfdiranf  ; cabinet  de  verdure, 
ein  ©artenbiußchen  , eine  ©ommer» 
Iftube  cabinet  d’aisance,  ber  Abtritt} 
it.  cabinet , fig.  ber  geheime  ©taatß* 
ratb/  baß  ©taatßfabinet , bie  SXegie* 
rungj  it.  bie©taütßgebeimni|fe/ gebei* 
men  ©tüütßgcfri)  Äffte;  homme  de  cabinet, 
ein  ©elebrter,  ber  beßÄnbig  ßubiert;  it. 
ein  ©tubengelebrter  ; it.  ein , wegen 
feiner  Talente/  su  geheimen  ©taatßgc* 
fdjÄfften  brauchbarer  SOîann;  pièce  de 
cabinet,  ein  Äabinetßßucf  ; tenir  cabinet, 
- * eine  Bitfammenlunft  gelehrter  £eute  in 

feinem  £auß  halten  ; la  dévotion  du  ca- 
binet, bieîJrioatanbacht  im3itnmer;i! 
est  dans  les  intrigues  du  cabinet , er  Wirb 
in  geheimen  ©taatßgefcbÄften  gebraucht. 

Cäbffe  , s.  m.  bic  Äabcl , baß  .Sabeltau  / 
ein  biefeß  £au  , eine  fchwere  £aß  bamit 
ju  heben  , inf.  auf  ©chtffcn  ; Je  maître 
câble,  baß  Üngßc  Sfnferfcil;  it.  eine 
£Änge  »on  ioo  Älafter. 

Câblé , ée , adj.  ($öap.)  wirb  »on  einem  mit 
©eilen  umwunbenen  Æreus  gefagt;  can- 
nelures câbtées,  («Sauf»)  feilfôrmig  ge* 
wunbene  (Eannelirungen. 

Câbleau,  s.  m.  ein  mittelmÄfiigcß £au / bte 
©chiffe  bamit  ben  ©trom  hinauf  su 
Sieben, 

Câbler , v . a.  T.  »iele  $abcn  sufammeit 
brehen,  um  ein  ©eilbarauß  su  machen. 

Caboche,  s.f.  ein  breitfôpfîger  ©chuh* 
nagel  ; it.  ein  alter  Hufnagel  ; vulg.  et 
burl.  bet  tfopf. 

Cabochon , s.  m.  T.  ein  Heiner  ©dmb* 
naget it.  ein  roher , ungefchlifirencr 
©beißein. 

Cabosse,  s. f bie #nlfe  einer  Äafaobohne. 

Cabotage , s.  m.  T.  bie  Äußenfabrt/  bie 
©chifffahrt,  lÄngß  ben  Äuftcn  hin;  it. 
bie  Äenntnifj  ber  SKbeben,  SlnfergrunbC/ 
Untiefen  w,  löngß  beit  Süßen  hint 
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Caboter,  v.  n.  T.  an  ben  ©ccfu^cn  hin* 
fehiffen. 

Caboter,  j.  m.  T.  eia  Sußenfabrer , ein 
Heine*  gahrseug  , lÄttgß  ben  Süßen 
hin7  »on  einem  ÿuoen  sum  anbern  ba* 
mit  sn  fahren. 

Cabre  , s.  f ein  iSocf  ober  Srahn  auf  ben 
©chifen  unb  in  ben  ©tetngruben,  um 
£aßcn  bamit  $n  heben. 

Cabré,  ée,  adj.  ($ßap.)  cheval  cabré  , tin 
gebÄumtcß  fpfttb. 

Cabrer,  v.  n.  (nur  tm  Infinit,  mit  faire) 
machen/  bafj  ftd)  ein  fpferb  bäumt;  Se 
cabrer , e.  rijl.  fich  biumen/  ful)  auf  bie 
Jr>interfûfje  $t\i<n;fig.fam.  (»on  Aftern 
fdjen)  fich  erjurnen. 

Cabri , s . nu  ein  Sicgenbècflein  » vulg. 
SicWfin. 

Cabriole  , s.  f bte  Sapriolc  / ber  £uft* 
fprung  ; it.  ein  $ierlid)cr  ©prung  im 
$ans  ; flarfcv  £uftfprung  cincß 
fjjfcrbeß. 

Cabrioler , v.  n.  Kapriolen  machen» 

Cabriolet  , s.  m.  eine  $irt  leid)ten  Jubr* 
werfeß  , baß  nur  swep  SKaber  hat  ; eine 
Sarriole;  (©chuhßer)  ber  Sieber/  2lb- 
forntlcißen. 

Cabrioicur,  s.m.  ein  £uftfpringer. 

Cabrions,  s.  m. pl . T.  holseme  SÖlocff  / btf/ 

hep  ßurmifdjem  fetter  / hinter  bie 
©chiffßfanoncn  gelegt  werben. 

Cabris,  s m.  pl.  Heine  holseene  ®ocfe  auf 
©chiffen.  - 

Cabron , s . m.  T.  ein  (ÇeU  »on  jungen 
Biegen/  su  ^anbfehuhen. 

Cabrouet,  s.m.  ein  Bucfcrrohrfarrcn. 

Cabus  , adj.  m.  chou  cabus,  &appißfraut* 

Äopffohl. 

Caca , s.  m.  bie  ÄüCf e J faire  caca , (»on 
Äinbcrn)  faefen. 

Cacabcr , v.  n.  wie  ein  SKfbbubn  fchrepen. 

Cacade,  s.f.  p.us.  baß  Äatfen  ; ineiff/g. 
vulg.  il  a fait  une  vilaine  cacade,  prov. 

pop.,  er  iß  bà§tid)  angelaufen. 

Cacao , s . m.  ber  Âafoo  / bie  Âafaobohne. 

Cacaoyer , Cacaotier , s.  m.  ber  j?ûfaO* 

baum» 

Cacaoyére , s.  f.  eine  Âafûoplantagc. 

Cachalot , s.  m.  bet  fpottflfd). 

Cache,  s.  f.  fam.  ein  2}erßecfwtntel, 
©chlupfwinfel  ; il  a trouvé  U cache  ,fig. 
er  iß  hinter  baß  ©ebeimnifc  gefommen; 
cache-entrée,  T.  ein  ©tucfchen  (Etfett/ 
weldjeß  baß  ©chlùffefloch  bebceft;  cache 
cache  mitoulas , ein  ©pitl  junger  £eutC/ 
ba  man  einem  etwaß  in  bie  ipanb  ober 
Kleiber  ßeefet/  unb  Slnbre  rathen  muh 
fen  wer  eß  hat. 

Cachectique  , adj.  c.  T.  fûCheftifd)  j POIt 
fchleehter  ©cfunbheit;  it.  s.m . ein  Mit- 
tel gegen  bie  Äaeherie.  (f.  cachexie.) 

Cacher , v.a.  perßecfen/  verbergen  ; it.  bt* 
bcçfeniA-  VHhthlens  heimlich  halten}  , 
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tttt&Ûffeit,  üetfchwetgen.  Se  cacher , v.  ré/l. 
de  qn.,  fief)  pot  jemanb  verbergen,  feine 
©achen  »or  ihm  geheim  galten;  se  ca- 
cher à qn. , fïd)  »or  jemanb  nicht  fehen 
Iflffcn  wollen  ; se  cacher  de  qch- , etWOd 
nicht  f inge flehen  ; il  ne  s’en  cache  pas , 
er  6<Mt  biefed  gar  nicht  geheim  ; vous  ne 
pouvez  vous  cacher  à vous-même,  @ic 

muffen  3fcre  ©efînnungen  am  heften 
fennen. 

Caché,  ée,  part,  et  adj.  »erftetft,  »erbor* 
gen  ; esprit  caché , ein  h'tmtucfifchcr 
SDienfch  ; vie  cachée , «Privatleben , ein* 
famed  £ebcn. 

Cacheron,  r.Vi.  T.  eine  Art  grober  Vinb* 
faben. 

Cachet , s.  m.  bad  «petfehaft  ; //.  ber  Ab* 
brucf  beffelben , bad  ©iegel  ; ßg.  bad 
©eprdge  ; lettre  à cachet  volant , ein 
«Brief  mit  einem  offenen  ©iegel  ( bad 
fo  abgebrurft  ift , bap  bennod)  ber  Vrief 
offen  bleibt ;)  lettre  de  cachet,  ein  fo* 
niglichec  ©eheimbrief,  Verhaftbrief  ; 

ßg.  porter  le  cachet  du  génie,  brtd  ®e* 

»rüge  bed  ©ented  haben» 

Cacheter,  v.  a.  flegeln,  juftegeln,  »crfle* 
gehl  / $u»etfdrieren  ; cacheter  de  noir, 
fchwarj  »etflegeln. 

Cachette  , $.  f.  fam.  ein  ©chlupfwinfel  ; 
en  cachette,  adv.  fam.  jni  «Betborgenen  i 
heimlicher,  »erflohlner  weife. 

Cachexie,  s.f.  T.  (fpr.  Cakexie)  cinttebcl' 
beftnben , bad  »on  »erborbenen  ©iften 
htrruhrt , meid  blafj  unb  aufgebunfen 
im  ©efldjt  macht  ic. 

Cachioura  , t.  m.  eine  Art  oftinbifchcr 
?Baumwottenjcug» 

Cachoiong,  s.  m.  ein  weißer,  halbburd^ 
fichtiger  fehtttenber  Ag at. 

Cachot,  r.  m.  ber  Äcrfcr,  ein  tiefed  fin* 
ftered  ©ef&ngniß  ; vuig.  bad  £och  ; a 
ber  Varrenfaücn. 

Cachotterie , s.f. fam.  ein  gehcimnißpoUed 
Söefen  ober  betragen  be»  Äleinigfciten. 

Cachou,  s.  m.  ein,  aud  oflinbtfchen  «pftan* 
jen  gejogencr  / biefer  y unb  in  $orm  von 
Rillen  praparirter  ©aft. 

Cacique  , s.  m.  ein  Œajicfe , Oberhaupt 
eine*  mifben  Völferftammed, 

Cacis,  f.  Cassis. 

Cacochyüe , s.  f.  T.  eine  fchlechte  Vcr* 
bauungdfraft.  _ 

Cacochyme , adj.  c.  T.  ungefnnb  Î »OÜ 
übler  ©dfteijfe.  wunberiichî  grillen» 
fdngertfch  ; un  esprit  cacochyme  , ßg. 
bad.  ein  ©rilfcnfdngcr  / wunbetlichcr 
£opf. 

Cacochymie,  s.f.  T.  fin  »erborbcner  3«* 
danbber©Sfte  im  menfdjftdjenÄorper.  ( 

Cacodémon,  s.  m.  ein  bofet  ©cift. 

Cacoöthe,  adj.  ulcère  cacoëthe,  T • fin  al*  1 

t«d  bbdartigcd  ©efchwür. 
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Cacophonie , s.  f.  T. ber  Uebclflang , Vtiß* 
flang. 

Cacotrophie,  s.f.  T.  einperborbened  Vah* 
rungdgcfdjifte. 

Cadastre,  s.  m.  bad  €rb*oî>er  ©teuerre* 
gifler  ; bad#  £agcrbud) , worin  bie  lie* 
genben  ©runbe  verzeichnet  unb  ange* 
fchlagen  finb , um  bie  Auflagen  barnach 
einjurichten. 

Cadavéreux , euse  , adj.  tobtenfarbig  / let* 
djenfarbig;  it.  wad  einen  £cichengerud> 
hat. 

Cadavre , s.  m.  ein  £eichnam , ein  tobtet 
Ädrpcr  ; eine  £etd)e  (eined  SOîcnfchen.) 

Cadeau,  s.  m.  (©dweibf.)  ein  jierlich  in 
etnanber  gefdjlungener  Jeberjua  ; ßg . 
eine  angenehme  aber  nicht  febr  nuijlidjc 
©ache,ein  ©chnorfef;  it.  ein  ©aflmahf/ 
eine  ©aflerc»,  inf.  Dem  ^raueujimmer 
§u  (Ehren;  it.  ein  fleineö  ©efchenf; 
faire  un  cadeau  à qn.  de  qch.  , einem  eilt 
©efchenf  mit  etwad  machen  ; se  faire  un 

grand  cadeau  de  qch. , ßg.  fam.  fid)  feht 

viel  Vergnügen  »on  einer  ©ache  »er* 
fprechen;  fich  fchon  im  ©eiflc  barauf 
freuen* 

Cadédis,  interi.  ein  gewöhnlicher  ©chwut 
ober  Jluch  ber  ehemaligen  ©afcogner. 

Cadenas, s.  m. ein  Vorlcqfd)(o§/  Vorhang* 
fchlodi  i*‘  chcm.  etneärt  foflbared  Fut- 
teral, ^afelbeflccf  bed  Äönigd  »,  $ranf* 
rcid)  unb  feiner  ftamilie. 

Cadenasser,  v.  a.  mit  einem  Vorlcafcftloff  ' 
»erwahren,  ein  ^)Änafd)log  »orfegen. 

Cadence,  s.  j.  T.  ber  £act  in  ber  «Dlitfif  ; 
bie  Äabenj , b.  i.  bie  ©leichförmigfeit 
bed  ^acted  im  Æanjen , in  Vcrfen  ; it. 
ein  wohlflingenber  ©chlu^faU  einer 
SOtufif , einer  «periobe  ; it.  ber  SOobf* 
Hang  einer  «Periobe,  ber  Vumerud;  ru 
bie  jterliche  Aufhaltung  burch  alleifen 
£iufe,  Ziehungen,  Triller  xc. , woburcö 
ber  £onfun(Uer  ben  (Eintritt  bed  leßtert 
>£oned  su  »erfchonern  fucht,  unb  Dann 
meid  mit  einem  »ollen  fcrtller  fchfießtj 
it-  bie  gleiche  Bewegung  ber  ©chritte 
ber  «pferbe;  it.  bie  tactniSßig  ctngerich* 
teten  ©chÜge  be»  einigen  J>anbwerfern, 

S.  ¥>.  bep  ©chmieben/  V6ttchcrn  ic.; 

mettre  qn.  hors  de  cadence  , ßg.  fam. 

einen  and  feiner  ^offung  bringen. 

Cadencer,  v.  a.  («pcriobcn)  wohlfltngenl) 
machen  ; (©chritte)  nad)  bem  îaet  ab* 

--rncjfcn;  it.  v.  n.  tactmifjig  fingen , fpie* 
fen,  taujen,  lefen. 

Cadéne , s.f.  bie  Ä ette  ber  ©afeerenfcla* 
»en  ; it.  eine  Art  eifernet  Äctten  ober 
©taugen  auf  ben  ©chiffcn  ; it.  eine  Art 
leoantifcher  Tapeten. 

Cadenette,  s.f.  ein  geflochtener  0?îannd* 
^aarjoof. 

Cadet  , ette  adj.  et  subst.  bet  Ober  bie 

3«ngde  unter  Äinbern  ober  ©efchwi*. 
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ftern  ; it.  junger,  fpàter  geboren  ; it.  be 
iunqflc  von  2 SDtannnperfonen,  btc  nid) 
©ruber  fïnb  ; it.  ein  jüngerer  2lmtn 
genoffe  ; it.  ein  i?abet7  ein  junger  ©bel. 
mann/  ber  alö  gemeiner  ©olbat  bient: 
it»  ber  Zögling  «tner  ärtegsfchule  ; i 

est  mon  cadet  de  plus  de  dix  aus,  ft  tf 

um  mehr  aln  jebn  3abr  junger  aln  id) 
jeune  cadet , fig  fam.  ein  junger  uner 
fabrner,  luftiger  unb  fchelmifcher  SKcnfch 
cadet  de  haut  appétit,  prov.  junger  S)tXX, 
ber  gern  nafd)t  unb  jur  2)crfd>wetibung 
geneigt  tft  ; vulg.  ein  luftiger  Stüber, 
Cadette,  s.f.  T.  eine  viereefigte  ©tein 
platte/  ein  Üuaberftein  ju  Belegung 
einen  ©obenn. 

Cadettw,  v , a.  mit  Pierecfigten  ©tein- 
platten  belegen. 

Cadt , s.  m.  ein  turfifchcr  ©ipilrichter. 
Cadilesker,  ».  m.  ber  oberfte  Äriegöricbter 
bep  ben  dürfen. 

Cadis,  s.  m . eine  SCrt  ©erfchc  pon  gerin 
ger  2öoUe. 

Cadisé,  » . w.  eine  Slrt  JDroguet. 

Cadmie , s.  f.  bie  Äabmta,  ein  ©tineral  5 

cadmie  naturelle  ou  fossile,  ber  ÄObalt, 

«in  £albmetall  ; it.  ber  ©almep,  burd 
bellen  3«fap  ban  Reifing  auö  bem  Äu 
* pfer  bereitet  wirb, 

Cadogan,  Catogan,  ».  m.  eine  9trt,  bic 
ipaare  nab  am  Jadeit  aufjubinben. 
CadoSe,  s.f.  T.  bie  tflinfe  an  einer  £bure. 
Cadran,  s.m.  eine  ©omtenubrj  it.  M 
Zifferblatt  einer  jeben  tlbr  ; it.  T.  ber 
jQuabrant  ober  ©chraubftocf  ber  £)c 
mantfdjletfer. 

Cadrature,  s.f.  T.  ban  93orlegwerf / b.  i. 
bie  2 n&cbften  SKrtber  unb  ©(triebe/ 
gleich  hinter  ber  Ubrfcheibe. 
Cadiaturier,  s.  m.  ein  Uhrmacher/  ber  bie 
©etriebe  macht. 

Cadre , s.  m.  ber  SKabmen  ; bie  ©tnfaffung 
einen  ©emäblben,  ©vtegelglafcn  tc.; 
fig.  ber  fplan,  ©ntwurf  einer  ©chrift. 

Cadrer,  v.  n.  (mit  avec)  fid)  jufammcn 
fehief  en,  reimen  j auf  einanber  paffen  i 
v.  a.  T.  mit  üuabraten  abmeffen. 
Caduc,  uque,  adj.  alt  unb  fchwach,  bin. 

fiUig,  fraftlon;  (v.  ©ebäuben)  baufiU 
■ lig  i fig.  vergänglich,  unbeftanbig,  eitel 
ber  «öergAnglichfeit  unterworfen  ; le 
mal  caduc,  bie  faUenbe  ©ud>t  ; pop . bie 
fdtwere  ^totbî  un  legs  caduc,  une  suc 
cession  caduque,  ( jur.)  ein  vergeblichen 
sZmiiAchtmft;  eine  ©rbfchaft,  bie  fur 
' nichtn  $u  rechnen  ift  ; dette  caduque, 
eine  ©djulb,  bie  nichtn  tvertb  tft,  weil 
fie  nicht  bejablt  werben  wirb  ; voix 
caduque,  eine  ©ttmme,  bie  nichtn  gilt/ 
ober  bie  nicht  mitaerechnet  werben  wirb. 
Ciduoér,  s.  m.  (îfôptbol.)  ben  3)îercurn 
©chlangcuftab»  tr>  etn  i>rrolî?ôftab. 
Caducité,  s.f  bie  £infÄlligfcit  alter  ober 
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fîecher  tycrfonen  ; it.  ©aufÂUigfett;  — 

d'un  legs,  f.  caduc. 

Caecum,  f.  Coecum. 

Caetera , Et  caetera , f.  Et. 

Cafard,  arde,  adj . et  s.  beuchletifch,  fthem* 

heilig»  ein  ijeuchlcr,  ©cbrinbciUger, 
ânbachtler;  damas  cafaid,  j^albfeibeu- 
bamaft  aun  ©cibe  unb  ^(oretfeibe;  ca- 
fard de  village,  «ine  2lrt  grober  SQollen« 
|eug, 

Cafardede , s.  f bie  ©djeinbeiligfeit, 
Jpeucbelcp. 

Café,  s.m.  bie  Âaffccbobne  ; it.  ber  Âaffec* 
tranf , Âaffee  * it.  ban  Âaffecbaun. 
Caféiére  ober  Caféirie,  ».  f.  eine  Äaffec- 
Vftanjung, 

Cafetan,  s.  m.  ber  Äaftan,  ein  ©brenfleib 
bep  ben  £àrfen. 

Cafetier,  ».  m.  ber  Æaffeefchenf,  tfaffec* 

roirtb. 

Cafetière , ».f.  «ine  tfaffeefanne, 

Cafier , ».  m . ber  Âaffeebaum. 

Cage,  s.f.  bertfifteh/  (Âeflcht/)  Stogcl* 
bauer;  fig.  ein  engen  ©efingnift;  it. 
ein  febt  engen  £&unchcn  ober  pimraer; 
( ^auf.)  ban  £revpenbaun,  bie  4 ©tau« 
ern  ober  Jpauptwânbe  einen  Raufen, 
einer  $rcvpc  ; it.  einer  SQinbmuble  ; 
(Ubrm.)  ban  SXabergebaufe  ; it. 
©lodfengebiufe  î (©chifff.)  ber  SDeaft* 
forb;  it.  ban  ©chrânflein  mit  ©lan 
ober  ^rabt  auf  ben  ©olbfchmibnii\ben; 
it.  ein  ^litgenfchranf,  bie  ©peifeit  barin 
ju  verwahren  i it.  ein  ©itter  vor  ben 
Senftem  von  geflochtenen  SEQetbcn  ober 

©chilfi  tnettie  qn.  en  cage,  fig.  einen 
einfcpetl  i la  belle  cage  ne  nourrit  pas 
l’oiseau , prov.  von  ber  ©chonbeit  fami 
man  nid)t  leben. 

Cagée  (d’oiseaux)  s . /.  ein  ÂÂftdj  VoŒ 

55ôgel. 

Cagier , s.  m.  «inet , ber  iOogel  in  einem 
ÄÄftch  $um  9}erfauf  berumtrigt. 

Cagnard,  arde,  adj.  et  s.  fam.  faul  UTlb 

licberltch;  ein  Çaulenjer,  SRußiggÄR» 
ger,  £agbieb. 

Cagnardcr,  v.  n.  fam.  faulenjen  > vulg. 
auf  bie  faule  Jpaut  legen. 

Cagnardise,  s.  f.  jam.  ban  bic 

Saulcnjcrcp,  ber  gRuftiggang. 

Cagneux,  euse,  adj.  ber  ober  bie  <inwirt4 
gebogene Äniee  ober55eine  bâti  frumm- 
beinig. 

Cagot,  ote,  adj.  et  s.  beuchlerifcb,  fchein» 
heilig;  ein  dpcuchler , ©djeinbeiliger; 
eine  J^euchlcrinn  tc. 

Caßotrrie,  s.  f.  bie  ^)euchelep,  ©chetnbeû 
ligfeit,  ÄopfbÄnqeret). 

Cagotisme,  s.  m.  bie  ftrommeleo , bte 
beuchlerifche  ©efinnung;  ber  (Ebaraf* 
ter  einen  Heuchlern. 

Cagou,  s.  m.  pop . et  buri.  ein  leutefcheucç 
^niefer,  ein  £afmftufcr< 
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CagouiTîe , s.f.  T.  em  fchnecfenfôtmtger 
Sierath  on  ber  SKucffeitc  beö  ©chtff** 
fcbuabel*. 

Cagiu , s.  f.  ter  £aag,  eine  Slrt  hoûAnbt* 
fcher  gabrjeuae. 

Cahier,  s.  m.  ( lieg  caïer)  eine  £age  ober 
ein  £eft  befchritbene*  ober  unbefchtie» 
bene*  papier  ober  Pergament  ; it.  £age 
eine*  ©ucbc*;  ein  ©chretbbuch;  it. 
Jpeft,  worauö  ein  £ehrer  bicürtï  it. 
ctne  fchriftliche  ^nßruction  î cahier  de 
cbaig  s , bie  ©ebingungen  eine*  .f  auf*, 
einer  $ad)t;  cahier  de  frais,  ein  £oßcn* 
pcr&cichniß  ; ahier  des  états,  bie  ©e* 
fcftluëe  ber  £anbßAnbe. 

Cahin  - caha , adv.  fam.  fö  fö  > obenhin  » 
ungern  ; ©chnnben  halber  ; gagner  sa 
vie  cahin-caha,  fein  ©rob  fummerlid) 
erwerben. 

Cahot,  s . m.  ber  ©tog , bû*  ©togen  eine* 
SSageit*  auf  unebenem  38cge;  it.ßg. 
tut  unoorhergefebencr  Vorfall, 

Cahotage,  s.  m.  ba*  pielfAltigc  i) in*  unb 
£er*©£hlagen,  SRûtteln,  ©togen  eineô 
ftuhrwerte*. 

Cahoter,  v.  a.  ßogen , ©tAge  geben, 
jufammen  rütteln. 

Cahute,  s./,  eine  fcblecfctc  (armfelige) 
Jputte. 

Ca'ie,  f,  Caïque. 

Caicbe,  f.  Quaiche. 

Caïeu,  s.  m.  T.  eine  f leine  ©lumcnjimiebel, 
bie  au*  bet  Jpauptjwiebel  roAchß  i qq /• 
bie  nu*  ber  ©lumenjwiebcl  erzeugte 
©lume  felbß  î »«s  caïeux,  bie  Broiebel* 
brut» 

Caille,  $.f.  eine  Söachtel* 

Caillé , s.  m,  geronnene  SDHIcb  ; faute 
mut). 

Caiiiebotis,  s.m . ba*  ©itterwerf,  ba*  hôl* 
jerne  ©tttet  auf  ben  ©erbeefen  ber 
.ffriegöfchiffe,  theil*  um  ben  ©Aben  £uft 
)u  geben,  theil*  auch,  bamit  ber  ÿul* 
berbampf  perrauchcn  fönne. 

Caiiiebotte , $.  f.  ein  ©ttttf  geronnener 
SDHlch» 

Caille  botté,  ée,  adj.  (pptt  bet  ge* 

rönnen. 

Caille-lait,  r.  m.  bû*  £û&?tûUt/  bû*  bie 
SRilch  gerinnen  macht» 

Caii iraient , s.  m.  ba*  ©ertnnen  ber  50îild) 
(inf.  bep  2QAcbnetinnen)  ober  be*  ©lute  *. 

Cailler,  v.  a.  gerinnen  machen,  gerinnen 
laßen.  Se  cailler,  9.  rÿl.  gerinnen,  ju* 
fammenlaufen;  bief  werben;  prvci.  ge» 
ßcfcen. 

Caillé,  part..  adj.  êt  s.  m.  geronnen,  al* 

^ SDtilch,  ©lut  te»;  faute  ÇOKIcfc» 

Cailletage,  r.  m.fam.  nouv.  bû*  ^Maubew 

fehwahhafter  ijScrfonen. 

Cailleteau , s.  m.  eine  junge  Sadjtel» 

Caillette,  s.  f.  ber  leçte  ober  unterße 
Klagen  wieberl  Auenbct  £(ûcre,  inf.  ber 
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ÆAlbet  unb  £Ämmer,  wort«  ber  £ab 
( la  présure  ) enthalten  iß , womit  man 
füge  «JSRtlch  gerinnen  macht  ; ßg • /<”*• 
eine  feige,  fchwal$büfte  $tann*perfon  î 
it.  eine  unperßAnbige  unb  ptauberbafte 
ÖBetbOperfon  » cette  femme  est  une,  cail- 
lette de  quartier,  btcfe  Jrau  iß  eint 
€r$Hatfche;  ce  vin  échautfe  la  caillette, 
bad.  biefer  SRein  WÄrmet  ben  sfôagen* 
Caiiietot,  s.  m.  eine  Heine  bclicate  ©tein* 
butte. 

Cailletter,  v.  m.  plaubem. 

Caillot,  s.  m.  ein  ©tuef  geronnenen  55lute*» 
Caiiiot  rosat,  s.m.  T.  eine 'Xrt  SKofenbirne» 
Caiiiotis,  s.  m.  bie  ©tetnfobe,  ©teinafehe* 
Caillou , S.  m.  ber  Äicfcl , Äiefelßein  ; 
caillou  du  Rhin,  etn  ftbeittfiefel  ; caillou 
d’Egypte,  eine  2lrt  3afPi*»  «u  de 
cailloux,  gftaßer,  morin  man  glubenbe 
Äiefelßcine  gelèfcht  bat. 

Cailloutage,  s m.  ein  Raufen  Äiefclßeine;  x 
it.  eine  mit  aHerlep  Ätefelßeinen  au*» 
gelegte  Arbeit;  it.  ©teingut. 

Caimacan , s.  m . ber  ©telloertretet  bel 
©rogpejiet*. 

Caïmacani , s.  m.  eine  2lrt  feiner  benga» 
lifeher  teinwanb» 

Caïman,  s.  m.  ber  Äapman,  eine  5(rt 
ÄrofobiU. 

Caimand,  Caimandeur,  s.  m.  Caimande, 
Caimandeuse,  f.  p.us.  ein  £anbßreicf»er, 
fauler  ©ettler  ? eine  £anbßreichetint?» 

Catmander,  9.  n.  Jam . bettet«! / bettel« 
aeben  ; qqf.  V.  a.  ßg.  — des  suffrages, 
SDahlßinimen  erbetteln» 

Caïque , x.  m.  T.  eine  2(rt  ©olecrenfcha* 
luppen  ; it.  3lrt  ©arten  ber  JtofacPe« 
unb  ©eeriuber  auf  bem  fehwarje« 
«Öteere  ; it.  ein  $el*  im  ÜÄeere. 

Caisse,  s.f.  bie  Äißej  bet  Äaßen;  it.  bie 
©elbfaße , .fthfie  ; it • baö  ©elb  felbß, 
ba*  barin  iß  ; it.  bie  Trommel  ; it.  ein 

ÄUtfchentaßen  ; battre  U caisse,  bie 
fromme!  rühren  ; bander  la  caisse,  prov . 

ßch  heimlich  bapot»  (ßch  au*  bem  ©taube) 

* machen  ; caisse  militaire,  bie  $tieg*fafle  ; 

■ caisse  de  feu , ( gettertp.)  ber  ©tenen» 
fd)WOtm  ; la  caisse  du  tambour,  T.  bie 

Trommelhöhle  tm  jDhr. 

Caissetin,  s.m.  (j^anbl.)  eine  Heine  SXo* 
ßnenfißc  ; it.  etn  Heine*  ©chrAnfchen. 
Caissier,  s.m.  ein  Äaffirer,  Äaffenperwalterv 
Caisson,  x.  m.  T.  einlprooiant*  ober 
nition*wagen  ; it.  ein  $uIoerwagen, 
^ulpcstarrcn  ; it.  ein  fleiner  Koffer  un* 
ter  bem  @i$c  einer  Äutfche;  (©chifff.) 
bie  Seuerfiße,  ju  ©erwahruna  ber 
Jeuerwerf*fachen  ; it.piur.  aßeÄißen, 
.ffoffer*  te.,  bie  anf  ber  SXucf feite  bc* 
ipintertheilö  eint*  ©chife*  angebunbnt 
ftnb  ; caissou  de  bombes , ein  untertr* 
bifdier  ©ombentaßen;  ein  Crbmörfer^ 
Cajoler,  ç.  tu  Iiebfofov  fchmelchcltt,  aUejt* 


i66  .Ca  jo  Cala 

leg  ©djmeidjelegen  »erfaßen  ; -—  une 
femme,  einem  jjrauenjimmer  (meift  um 
fie  j U »erfuhren)  atterleg  ©cffôncd  oor* 
fügen,  (mit  28orten)  licbfofen  ; cajoler 
son  vin,  jam.  bad  ©lad  mit  3öein  in 
bec  JDanb  bemalten,  unb  immec  fort* 
fd)tt)ûBen  ; cajoler  un  vaisseau,  T.  gegen 
ben  ÎQinb  fahren  (nûtJpuffe  bed  ©tromd, 
ober  bued)  pcrfchiebcnc  SGBenbungen  bed 
©chiffed). 

Cajoler,  v.  n.  wie  eine  Æ>oble  fd)roû^cit. 

Cajolerie,  s.  f.  bic  ©djmeicheleg , ein 

. fchmeichlcrifched  £ob  ; inf.  perfuhreri* 
fdje  £iebfofungen  ; bad  ©chônthun. 

Cajoleur,  s.  m.  eusc,  /.  eût  ©djmetchlcr, 

eine  ©dmtcichlerinn. 

Cajute,  s.f.  T.  bie  Äajute;  Kammer  bed 
Äapitaind  ober  ©chtfferd;  it.  plur.  bic 
Äoojen  ober  ©chlafffellen  bec  Bootd* 
leutc.  (f.  aud)  cabane.) 

Cal , s . m.  T.  ber  (Eallud,  bie  Xpornbaut, 
bie  ©djroichle  on  ben  $ufffohlen,  an 
bec  flachen  Jrjanb  :c.  ; ((Ehirurg.)  btc 

. beinartige  «ôer&irtung  uad)  einem 
Änocbenbrucb. 

Caladaris,  Canadaris,  s.  eilte  2tct  fcitlCC 
ofliitbifcbec  3iß. 

Calade , a.  /.  T . eilt  abbangeuber  Ort  auf 
bec  SXeitfcbule,  bic  $ferbc  bafclbfi  im 
©aloppiren  ju  ûben ; (£refettfp.)  bec 
Çfôatfd). 

Calaison,  s.  f T.  bie  £tefc  eitted  ©djtffed 
nom  erflen  «ôerbeef  bid$um©d)tffdraum. 

Calamande,  Calamandre,  ffatt  Cahnande. 

Calamba , Calambic , s m.  bad  eble  ^Jata* 
biedbolj,  eine  2frt  2lloedbol|. 

Calamedon,  s . /.  T.  ein  jQuerbeinbrtich. 

Calament , s.  m.  bec  .ftalamcntb  ober  bie 
Bergmûnje,  eine  ^fïan§e. 

Calamine , s.  f.  ober  pierre  calaminaire, 
©almeg  î f*  Cadmie. 

Calamistrer,  v.  a.  fam.  bad.  bie  ipOOCC 

fr&ufeln  ober  fcifîren. 

Calamite,  s. f.  çqf . bec  Magnet î qqf  bie 
PDîagnetnabel;  it>  qqf»  bie  ©almegblu* 
me  J f.  Calamine. 

Calamité,  s.f  bft  ^ûmmer,  bûd  (Elettb, 

bie  ftotb,  &tùbfal,  ûtf.  pon  aUgemei» 
nen  £anbplagen. 

Calamiteux,  euse,  adj.  unglÜdfdPott,  fuitl* 
meepott,  jämmerlich,  elenb. 

Calandre,  s.f.  bie  gcngroUe,  «Otangc;  it. 
eine  Slrt  großer  Stoffeln  «ober  £ccdjen; 
it.  bec  Äorrnrurm. 

Calandrer , v.  a.  gl&ttcn,  mangen,  rotten, 
j.  B.  £cug,  £einroanb. 

Calandré,  part,  et  adj.  gemûttgct  K.  J blé 
Calandré , ©etCCibe,  bad  Don  ÂOWtPUr* 
mem  (calandres)  angefreffen  ifl. 

Caiandreur,  s.  m.  ein  ©litter,  Ranger. 

Calandrine,  s.f.  ber  ©litt*  ober  Sfôangftetn» 

Calasie,  s^f  (Slugcnarjt)  eine  €rf<hlaf* 
fmtg  ber  Jibern  ber  J&grnbaut. 
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Calastique,  adj.  T.  tt)ad  bte  fttbCW  fcfjla^ 
fer  mad)t. 

Caiatrava,  s.m.  ein  fpanifdjcr  SXitterorben. 

Calbas,  s.m . f.  Cale  bas. 

Calbotin,  s.m.  ein  .forb  ober  alter  £uN 
fopf , toorcin  bie  ©cbufler  ihren  ;Orabt 
unb  ihre  Bblen  legen. 

Calcaire,  adj . t . T.  falfactig. 

Calcanéum , s.  m.  T '.  baô  ^erfcnbettt. 

Calcédoine,  s.  f.  ber  Œbalcebonier,  ^b«l* 
cebonfiefel/  ein  balbburd)fiditiger,  febr 
harter  / meift  milcbblauec  3ld)at. 

Calcination,  s.f.  T.  bie  ^ecfalfung,  jÇal* 
cinirung. 

Calciner,  v.  a.  T.  falcintcen,  pecfalfen, 
burd)  bad  $euer  jerreiblid)  machen. 

Cacis,  s.  m.  T.  eine  2lrt  9îad)tfalfen. 

Calcite,  s.  m.  pont  unterirbtfd)cn  $euer 
laljtnirtec  Vitriol. 

Calcul,  s.  m.  bie  SRedjnung,  Berechnung  ; 
(?0tcb.)  ber  Blafen*,  9îiecen(lein  :e.î 

il  se  trompe  en  son  calcul , prov.  ( r be* 

triegt  ftd)  in  feiner  €rrpactung,  er  per* 
rcdjnet  fief). 

Calculable,  adj.  c.  nmd  (îd)  beredwen  lipt. 

Calculateur,  s.  m.  eilt  SXedmcr,  tnt*,  einer, 
bec  fïd)  mit  fd)ipecen  unb  rocitlâufttaen 
aflronomifcben  Berechnungen  abgicbt. 

Calculer,  v.  a.  rcdmcn,  berechnen,  aud* 
rechnen , jufammencechncn. 

Calculeux,  cuse,  adj.  (üOCcblC.)  gticfldlt, 

poU  ©cicd. 

Cale,  s.  f.  T.  ber  SKaunt,  b.  i.  ber  untertte 
îheil  im  ©chiffe,  m bie  Äaufmannd- 
maaren  unb  ÇOlunitioit  hingelegt  mer* 
ben;  it.  eine  Slrt  Bucht  ober  Heine 
SKhccbe  jmifehen  jtpep  Reifen  ober  £anb* 
fpi^en,  ipo  flcine  ©chiffe  tbeild  pot  ben 
jcinbcn/theildpocbem^turmfîcherrinb; 
ein  ©chlnpfhapcn  ; it.  ein  abhangiacd 
Ufer  am  $tecr,  mo  man  leicht  andfrei* 
gen  fann } it.  bad  Blcp,  bad  man  bepm 
©toefftfehfang  an  ben  Singel  hingt;  a. 
eincSlct  platter  rtinber9)tußen;  (Bauf.) 
ber  Unterfaij,  bic  Unterlage,  ein  tficl, 
©pan , ein  olj  tc.  unter  einen  Bai« 
fen,  £tfd)  ic.;  it.  bad  kielholen,  eilte 

©chiffsjlrafe  ; cale  ordinaire,  fügt  man, 

trenn  ber  Verbrecher  ganj  unter  bad 
SKtaffet  muff;  cale  sèche,  menn  er  nicht 
ganj  bartmter  muff;  fond  de  cale,  fo 
Piel  old  cale  in  feiner  erften  Bebeutung. 

Caiebas,  s.  m.  T.  bad  einfache  £afe(*  ober 
©eiltperf,  momit  bie  ©chonfahrfegcl 
hcrabgelaffen  unb  anfgejogen  merben. 

Calebasse,  s.f.  ber  ^(afchcnfuchid , bie 
ftrucht  bed  groffen  amerifanifchen  ^la« 
fchenfiirbidbaumd  ; it.  eine  Äurbidfla« 
(ehe  ; (©irtn.)  eine  audgetrachfene,  un* 
jeitige  Pflaume  ; frauder  la  calebasse, 
prov.  einen  beg  einer^heilung  betrügen. 

Calebassier,  s.  m.  ber  attlf tif aittfC^e  jla* 

fchenfürbidbaum. 
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Qalebotin,  f.  Caibotin. 

Caic'.be,  s.f.  tint  Äalefche;  eine  leiste 
offene  Äutfdft  ; it.  fine  $rt  tatfeter 
©ommerhûte  ber  $raucn$immer. 

Caleçonmer,  s.  m.  fin  Untfr&Ot'enmûCfKt. 

Caleçons,  s.  m.pl . bic  Unterhofen,  ©d)laf* 

• fcofen. 

, Caléfaction,  s.f.  T.  baö  ©armmachen, 
©rwÂrmcn,  bic  ©rwirmung. 

Caleaur , f.  Calmar. 

Calembourg,  s.  m.  néol.  fine  2ltt  ©Ort* 

fpicl. 

Caicn Jer , $.  m.  fin  tfalenbcr  ï fine  2(rt 
mahomebanifeher  hetumfchwcifcnbcr 
SDtônche. 

Calendes,  s.  f.  pl.  (alte  9tom.)  ber  erde 
£ag  eineö  jebfn  Sftonatbö;  it.  eine  ©er* 
fammlung  bcr£anbgeidlichcn  eineö  £û> 
chcnfprengelö  bcp  ihrem  ©ifchof»  ren- 
voyer qch.  aux  calendes  grecques,  prov. 

etwaö  auf  ewig  oerfehieben  (weil  bic  Ca- 
lendes bep  ben  ©riechen  nicht  gebrauch* 
lief»  waren.) 

Calendrier , s.  m.  fin  Äalcnber* 

Caienture , ».  f.  T . ein  hifcigeö  ©eeffebet. 

Calepin,  s.  m.  (figent!.)  baö  ©orterbuch 
beö  Slmbroftuô  au#  Caiepio;  baher  vuig. 
jebeö  anbere  ©prachroorterbuch  ; it.  bic 
©rcerptenbefte  ; baö  ©oth*  unb  £ulfô* 

buch  ; cela  n’est  pas  dans  mon  calepin, 

baö  fleht  nicht  in  meinem  Gliche* 

Caler,  v.  a.  (les  voiles  ober  allein  caler,  n. 
plus,  amener,  X.)  bie  ©egel  cinjichcu/ 
itteberlaffen,  bie  ©egel  flrcidjen  ; it. 
einen  Äcil  §wifd)en  ober  unter  ettoaö 
fteefen;  (f.cale;)  it.  v.  n.  tief  im  ©af* 
fer  gehen  ; caler  la  voile,  fig.  nachgeben, 
ftch  bemutbigen  ; ftd)  in  bie  Seit  fd)icfcn. 

Caifat,  s.  m.  T.  baö  gepichte  ©erg,  womit 
bie  ©palten  unb  Eôcher  eineö  ©dnffeö 
fugeflopft  ober  permacht  werben;  it. baö 

' Suflopfcn  ober  ©ermachen  fclbfl  » & 
baö  Äalfatern  ; it.  baö  3ntf rument  ba* 
;u  ; it.  ber  Äalfatcrcr. 

Calfatage,  s.  m.  T.  baö  gepichte  ©era  jum 
Äalfatcm  i it.  baö  Äalfaterit  fclbfl. 

(f.  calfat.  ) 

Calfater,  v.  a.  T.  falfaterrt. 

Caifiteur , s.  m.  T.  ein  Äolfaterer. 

Caifatin , s.  m.  T.  ber  Jpafiblangct  beö 
Äalfatctcrö.  , 

Calfeutrage,  s.  m.  baö  ©erflopfen  her  ©pal* 
ten  an  fchuren  unb  ftenflern  mit  ©erg, 
©albdnbcrn  ic.i  baö  ©erf  leben  mit  fJJa- 
pifr  ober  Pergament;  it.  baö  ©erg  ic. 
felbfl. 

Calfeutrer,  v.  a.  bie  ©palten  an  fchuren 
unb  $enflern  juflopfen,  permachen  ober 
verlieben. 

Calibé,  ée,  adj • (mebic.)  eau  calibée, 
©tahlwaffer. 

Calibre , s.  m.  T.  bet  Äatiber  ; bie  ©eite 
btt  ©tönbtmg  tintö  ©cfchuöcö  ; it.  bie 
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StcFe,  ber  £)urchfdmitt  ber  Äuget;  it* 
ber  Äaltbcrflab  ; (©auf.)  baö  ©iaaß; 
bic  ©robe,  Sicfe,  ber  Umfang  ber  Ral- 
fen , ©dulen  te.  ; it.  baö  ©tobell,  wor^ 
nach  man  ein  ©djiff  bauet  ; it.  bet 
SRaum  jwifdjen  bepben  ©oben  einet 
iafchenuhr;  it.  baö  SXichtfchctt , bet 
Slttleger,  womit  einige  £anbroerföleute 
ihr  ©taaß  nehmen  ; baö  hobelt/  bie 
£cbrc;  fig.  (oon  tyerfonen)  bie  ©tgen* 
fchaft  ; ber  ©erth  ; fam.  ber  ©chlag, 
baö  ©dichter/  baö  Äorn  unb  ©ehret, 

Caiibrer , t ».  a.  T.  falibttren , Äattonen* 
fugein  in  ber  S!)tunbung  abmejfen  ; it. 
bem  «Dtobdl  gleich  machen;  a.  (Uhrm.) 
bie  S^hne  eiheö  iXabeö  mit  bem  Sirfel 
abmeffen. 

Calice , s . m.  ber  Äelch  bep  bem  Sibenb* 
mahl;  (’Botan.)  bcr©lumenfeld)/  ©lu- 
menbecher, b.  u bie  Äußere  ©ebeefung 
ber  ©lume  J boire  ober  avaler  le  calice, 
prov.  pfii  Äelch  auötrinfeit  ; vuig.  fine 
harte  ÿiHe  perfchlucfen , b.  i.  etwaö 
Unangenthmeö  auö  Swang  ober  9W& 
thutt  ober  leiben. 

Caiiette,  s.f.  gelber  ©chwamm,  ber  ant 
Suß  ber  ©achholberdauöe  wichd* 

Califat,  s.  m.  bie  ©urbe  eineö  Äalifen; 
baö  Äalifat. 

Caiife,  s.m.  ein  Äalife/  ein  Nachfolger 
«JJtahometö. 

à Califourchon,  adv . vu  lg.  rittlittgö/  mit 
oon  etnanber  gefchlagenen  ©einen. 

Caiin,  s.  m.  eine  2trt  Metall  auö  Sinn  unb 
©lep,  wovon  bie  ©hinefer  ihre  ÄÄdjer 
belegen/  unb  auch  ©elbforten  munjen. 

Câlin,  s.  m.  (Câline,  f.  p.us.)  fin  ttÄgft/ 

einfÄltiger  / uitempftublicher  S&cnfch  ; 
e in  l^augenichtö. 

se  Câliner,  v.  rifi.  jn  bet  fcrÄghcit  Unb  ' 
Unempfinblichfeit  fortleben;  vuig.  ft# 
auf  bie  faule  £aut  legen. 

Calingue,  f.  Carlingue. 

Caüorne,  s.f.  (©d)ifff.)  eitt  bitfCÖ  2(uf- 

iiehfeil* 

Caiiorner,  v.a.  (©d)ifff;)  £aden  aufwinbeu» 

Calle,  s.f.  (Sintmerm.)  ein  ©tuef 
worauf  matt  ein  anbereö  bearbeitet;  it. 
eine  ©chifföwinbe  / ein  Ärahn. 

Callée,  s.f.  cuir  de  callée,  fine  Srt  POt- 
trefflichen  barbarifchen  £eberö. 

Calleux,  euse,  adj.  bicfhÄUtig;  fchWielicht; 

homhÄutig. 

Caiiigraphe , s.m.  ein  ©djônfchtcibcr ; it. 
oi.  Äopid* 

Calligraphie j s.f.  bie  ©chönfchreibefutiff. 

Cailiope,  s.f.  ÄaUiope,  bie  «Rufe  ber  ©e- 
rebfamfeit  nnb  ber  öelbengebichte.  - 

Callosité,  s.f.  T.  bie  J$owbaut/  bie  jÄht 
^)icf hÄutigfeit  an  ber  ^ußfohle  :c.  ; it. 
T.  wilbeö  gleifch  am  SKanbe  alter  ©nu- 
ten unb  ©efchwdre  ; it.  ein  fnorpelartt- 
ger  2(nfaQ  um  ben  SHanb  bet  ©cinbtuche  ; 
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(f.eali)  it.  caHudartige  ©Mterie  an  brit 
©elenfen  iun^er  £reibfcboije  unb  an 
SBurgelu. 

Callots , s . m.  pl . T.  ein  tobet  ©cbtcfet* 
brucb. 

Callus,  f*  Calus. 

Caimande,  s.f.  bcc  Äalmanf,  ein  wolle« 
tter  £eug,  bet  auf  einer  ©eite  wie  £t» 
lad  gtfngt. 

Calmant,  s.  m , T.  ein  fcbmcrgdiUenbcd 
«Kittel. 

Calmar,  s.  m.  bet  ttftfrf)/  QSlacfjtfd), 

it-  bad  Jeberrobr,  Pennal,  Tintenfaß. 

Calme,  ad/.  c.  jttll , tubig* 

Calme,  s m bie  Söinbdiüe  auf  bem  «Keer  ; 

. «KcercdfhDe  i fig . ©tille , Stube  ; ber 
Çriebe  ; être  pris  de  calme,  gon  einer 
SöinbfUUe  befallen  werben. 

Calmer,  v.a.  jlitten,  bcf&nftiacit/  berubiaen. 
Sa  calmer,  v.rt/l.  (||U  unb  rubtg  Werben, 
(f.  calme.) 

Calomniateur,  s.  m.  ein  SSerleumber. 

Calomniatrice , s.f.  eine  «öetleumbcrittn. 

Calomnie,  s.f.  bie  «Bcrleumbuitg , £Âfte» 
runa/  falfdxr,  ehrenrührige  95cfcbulôt* 
gung  ober  «ftaebrebe. 

Calomnier,  v.a.  OCtlCUmbeit,  fàlfcbltcb 
befdmlôigen  j liffern. 

Calomnieusement,  adv.  auf  eine  oetleum» 
beridbe  21rt.  v 

Calomnieux,  euse,  adj.  perlflimberifcb. 

Caionniére , s.  f.  eine  ipoUunberbticbfe, 
womit  bie  .ftinber  gum  3«ttt>crtreibe 
fd)ie§en  i Âfotfcbbücbfc. 

Calorique,  s.  m.  (£bgmie)  ber  JcuetdoflF, 
bad  îlementarfeuer. 

Calot , s.  m.  figure  à calot , fine  WUnbfrlidjC 

grotedfc  $igur,  im  ©efebmaef  bed  SKab» 
lerd  Calot. 

Calotte,  s.  f.  eine  f leine  «Kufje,  bie  nur 
benûbertbeil  bed  Æopfed  bebeeft  5 eine 
^lattmûrçe  ; (prvci.  vuig.  flJecbmuije  ; ) 
it.  bie  Sîarrenfappc;  calotte  rouge,  bad 
(Earbinaldfippdjen  ; calotte  à oreilles, 
eine  Dbrcnfappe  ; (Q^auf.)  eine  runbe 
Jrwluna  in  ©edalt  einer  $lattmu$e; 
it.  bad  tylAttc&en  am  Æegengefàf?,  wor* 
auf  bad  Änöpfdjen  über  bem  £egen» 
fnopf  fiçt  ; it.  ber  Æeldj , worin  bic 

€td)fl  (hit  > le  régiment  de  la  calotte, 

bad.  bad  Sîarrenregtmettt. 

Calottier,  s.  m.  ein  SKuijenmacbet,  Âapp* 
cbenmadjer. 

Calottin,  s.  m.  ein  ©cdP,  ein  Sîarr. 

Calottine,  s.f  ein  lußiaed  ©pottaebiebt. 

Caioyer,  s.  m.  ein  qriccbifd)et  SKôncb,  Pom 
Ûrben  bed  £♦  25afîliud. 

Calque,  s.  m.  T.  ber  StbbrucF  einer  falfir* 
ten  Seicbnung.  (f.  calquer.) 

Calquer,  v.  a.  T.  falfiren,  b*  i.  eine  3etcb* 
nung  nacb  ifo*n  jpauptumrtfiTen  bureb 
ein  mit  Del  getrinfted  ober  gcftrnifted 
papier  na<bjei<bnen  ; ßg.  ca/quer  qefa. 


i sur  qch.  etwad  nadj  einer  anbern  ©a<be 
genau  nadjabmeit. 

Caiumet,  s.  m.  bie  Sriebcndpfeife , eine 
große  uergierte  £abafdpfeife,  welche 
bie  rnilben  3,lbianer  in  Slmerifa  ben 
Europäern  gum  2tnraud>en  barbieten, 
wenn  fie  einen  £raftat  mit  ibnen  ab« 
fcbliefjen. 

Calus,  s.  m.  eine  ©cbwiele,  JÇwrnbaut; 
ein  Änorpel;  eine  fnoebenartige  Ver- 
härtung ; it.fig.  eine  Verhärtung  bed 
Jipergend,  eine  Unempftnbltdjfeit. 

Calvaire,  s.  m.  bie  ©d)âbclffâtte,  bft  £Û- 

gel  au§erbalb  3«ufalem,  wo  Cbriflud 
gefreujiget  würbe;  it.  eine  fletne€rb* 
erbbbung , worauf  man  ein  Äreuj  gut 
(Erbauung  aufricbtct;  aller,  monter  aa 
Calvaire,  (l^beol.)  35uße  tbun  ; auf  al- 
lerlei) £rt  fein  Jleifcb  freugigen. 

Caivanicr,  s.  m.  T.  etn  ©arbenfchicbter  ; 
einer,  ber  bie  ©atben  in  bet  ©cbeune 
fdiicbtet. 

Caiviiie,  s.f.  eine  21rt  weig  ober  rotb 
rippter  Slcpfel  ; ber  6d)lotterapfel. 

Calvinisme,  s.  m.  bie  £ebre  (EalPtnd,  ber 
^alpinidmud. 

Ca  viniste,  s.  m.  ein  (Ealoiniflj  einer,  ber 
(Ealwitid  £cbre  folgt;  ein  Steformirter. 

Calvitie,  s.f.  T.  bie  Äa&lbett  bed  J^aupted. 

Camaïeu,  s.  m.  T.  ein  einfdrbigcd 
mdblbe,  g.  ^5.  ®ran  in  ©rau;  it.  ber 
Äamee,  ein  gefdmittener  €belMn,  ober 
fonft  etn  feiner  @tein,  ber  aud  gwep 
@d)id)ten  pon  perfebiebeuer  ^arbe  be- 
flf&t,  unb  worauf  gnweilcn  pon  Statut 
allerlei  Sigureit  gebilbet. 

Camaii,  m.  ein  flcined  CKdntelcben  ber 
Q5ifd)ofc  unb  anbrer  bagu  prioilegtrter 
©eifllicben , an  feperlidben  îagett. 

CamaHuies,  s.  m.  pl.  bie  ^amalbulenf« 

«Koncbc. 

Camera,  s.  f.  (Anatomie)  bad  ©ebim- 
fdppcben. 

Camarade,  s.  m.  ein  Æamarab,  «KitgefeDe; 
it.  ^rcuitb,  £anbdmann;  — de  voyage, 
SteifCflCfellC,  ©efdbtte  ; — de  débauche, 
©aufbrnber;  — denuiheur,  Unglùcfd- 
gefdbrte;  — d’école,  @d)ulfreunb. 

Camarade,  s.f.  bie  ©efpiclinn,  ©enoiTimt. 

Camard,  arde,  adj.  et  s.  ber,  Ober  bic, 
eine  dumpfe  Sîafe  bat,  dumpfnajig ; 
eine  ©tumpfnafe. 

Camayeu,  f.  Camaïeu. 

Cambage,  s.  m.  T.  eine  Auflage  auf  bad 
$ter  ; it.  eine  SStauereg. 

Cambiste , s . m.  (Jf>anb l.)  ein  Sßecbdlcr, 
ißönquter.  * 

Cambouis,  s.m.  bicfc  ©cbmiere,  btepom 
SBagenrab  ober  aud  einer  eingefebmier- 
ten  Ereile  beraudtritt. 

Cambray,  s . m.  ober  toile  de  Cambray, 

fammertneb* 

Cambrer,  v . a . T.  in  tmn  Mogelt  fruits 
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tnett  ; ; — un  livre.  Me  g'otm 

geben  J sc  cambrer,  v.  rèfl.  frum* 

men,  f îd)  werfe«/  al$  £olg. 

Cambré,  èc,  part,  et  adj.  gefr&mmt/  ge* 
bogen. 


Cambresine,  s.f.  ba$  feine  Kammertudn 
Cambrure,  s.f.  T.  bie  bogeiiartige  KtÙm* 
muitg,  bie  ©cbweifung/  bie  2Sôlbung 
Biegung  eine«  Jpolgeö. 

Came,  s.f.  ber  (Ehamc,  bie  ©ienmufchtl, 
®àfmmufd>el , «Breitmufchel. 

Carnéade,  s.f.  eine  %xl  wilber  Pfeffer. 
Camée,  s.  m.  ein  (Eamee  ; ein  erbaben  ge* 
fdmittener  feiner  ©tein,  mit  mehrern 
ßarbenlagen. 

Caméléon,  s.  m.  baô  (Ehamileon,  cinrSlrt 
€ibeyen , welche  ihre  Farben  ouf  »er* 
fehiebene  fcrt  »erÄnbern;  baberjfe-  eine 
nnbe^clnbige  IJJerfon , bie  ihre  ©efîn* 
nung  aile  2tugenbltcfe  oerflnbertî  it. 
T.  èin  ©ejlim  bepm  ©ubpol. 
Caméléopard , s.  m.  ber  Kameelparber. 
Cameiine,  s.f.  £finbottet/  ^lacbébotter. 
Camelot,  s.  m.  bet  Kamelot/  ein  Zeug  auô 
Ziegenhaaren,  SôoUe  unb  ©eibe  ; prw. 
mettre  qn.  au  pli  du  camelot,  einen  @e* 
horfam  lehren  ; il  est  comme  le  camelot, 
il  a pris  son  pii,  er  inbert  unb  beffert 
fi<b  nicht  mehr. 

Cameloté,  ée,  adj.  WÛ  Çûmelot  geWirft. 
Cameiotier , s.  m*  eine  (ehr  gemeine  Strt 
papier.  • « • 

Camelotine,  s.f.  ein  bûnner  Z*Ug  ÛUÔ 
Ziegenhaaren  unb  $loretfeibe/  auf  Ka* 
melot*S(rt  gemacht. 

Cameiotte,  s. f.  reliure  i la  — ein  gemeiner 
(ginbanb  fur  ©eftulbûcbct  ; (©ud)br.) 
grobe/  gemeine  Arbeit;  (Çtacbb&nbl.) 
gemeine  2öaare,  ©ebetbucher  te. 
Camérier,  u m.  ber  pÄpfUicbe  Kimmerer. 
Camériste,  s.f.  (an  perfebiebenen  Jpofen ) 
eine  Kammerfrau* 

Cameriingat,  s.  m.  bie  SEButbe  eincö  Kar* 
binal*Kimmererô. 

Camerlingue,  s.m.  ber  Karbittaî*KÂmmerer 
am  pipfllidjen  £of. 

Camion , s.  m.  eine  tleine  unb  feine  2lrt 
©terfnabef  n ; it.  ein  tSaurnwagen,  f let* 
ner  Karren  mit  4 Slibem , beren  jebeo 
nur  au*  €inem  ©tuef  £olg  gemacht  tfl, 
(Hu  fchwerm  £aflen);  it.  bie  fleinflen 
• Köpfe  ber  KartenbiM. 

Camisade.  s.f.  T.  ein  n A chtlicher liebet* 
faß  bcé  $einbel  $ donner  une  camisade, 
à Tennemi,  ben  $einb  bep  ftacht  über* 
faßen. 

Camisards,  s.  m.  plur . eine  Benennung 
ber  SReformirten  in  ben  (Ernennen  / im 
17  unb  18  ^ahrhunbert. 

Camisole,  s.f  ba$  Kûinifol/  ein  furge$ 
Unterfleib  (veste)  mit  Bermel«;  it* 
fletneô  leichte*  EÔammc*  (corset)  ber 
SGBeiber* 
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Camoïard,  s.  m.  eine  2lrt  £eug  bon  »il* 
bem  Ziegenhaar, 

Camomille,  s.f  bie  Kamiffe,  eine  $ (lange* . 

Camouflet,  s.  m.  eine  angegûnbete  papier* 
ne  &ute,  woburdj  man  einem  ©chia* 
fenben,  gum  Rolfen,  ben  Stauch  in  bie 
9îafe  blift;  it.  ßg.  fam.  eine  erniebti* 
genbe  Begegnung  î ein  himifdjer  9Öot* 
wurf;  berber  unb  cmpfinbUcbcr  Sto- 
wet«; (Kriegöro.)  eine  glabbermine/ 
ben  feinblichen  SKinirer  gu  perjage«/ 
ober  feine  Arbeit  eingflflûrgcn. 

Camp,  s.  m.  baö  £ager,  Jelblager  ; it.  ba« 
gelagerte  Kriegöheer  felbft  ; it.  ol.  bet 
Kampfpla«  ber  alten  «Ritter  ; camp  vo- 
lapt,  ein  fliegenbe*  £ager  ; f leine*,  meift 
au«  SXeiterep  beßehenbetf/  Kriegöheer/ 
baö  bcnSeinb  halb  ba  balb  bort  anfaßett 
ntuf  ; camp  de  passage,  ein  £agft  auf 
wenig  £age,  auf  bem  î)urchiiug  burch 
ein  £anb  ; camp  de  séjour,  £aget  auf 
f urgere  5 — * demeure,  bleibenbeS 

£ager  ; dresser  un  camp,  ein  £aget  auf* 
fchïagcn  ; tendre  le  camp  en  bois,  in  bem 
gu  begiehenben  £ager  ooretß  bie  Zeit* 
(langen  aufrichten  ; ßg . etfam.  prendre 
le  camp^ftch  «uO  bem  ©taube  machen. 

Campagnard,  arde,  adj.  et  s.  bet/  ober  bie/ 
auf  bem  £anbe  wohnet  ; ein  £anbmann  ; 
it.  meifl  mèpr.  (anbm&§tg/  biutifch; 
gentilhomme  campagnard , ein  £anbcb(t* 
mann  ; elle  a le  ton  campagnard,  btC 

' 1 JDorffitten  flehen  ibr  an. 

Campagne , s.  f baö  jelb/  frepe  Selb  » it. 
baö  £anb/  im  ©egenfap  ber  ©tabt;  it. 
berSelbgug/  bie  Kampagne;  it.  qqf 
ßgtt  campement,  baOKampiren  ber  Grup- 
pen 5 it.  ber  £)ienfl  gur  ©ee  ; it.  bie 
Zeit/  wShtenb  welcher  eine  ©chifföflotte 
©ee  holten  fann  ; it.  qqf  ftatt  maison 
de  campagne,  ober  terre,  oûé  £û«bhûUÔ  > 
£anbgut  ; à la  campagne,  auf  bent  £anbe  ; 
en  campagne,  tm  Ober  gU  Ibe  î en  pleine 
campagne,  auf  offenem/  frepem  ^clbe  î 
en  rase  campagne,  auf  (ladiem  Ibe  ; OUf 

bem  ^Slachfelb  ; la  campagne  est  belle, 
bie  Selbfrûchte  flehen  fehon;  bie  ©efilbe 
fehen  luflig  auO  î pièces  de  campagne, 
Selbflucfe  ; gentilhomme  de  campagne, 

ein  £anbebelmûnn  ; vuig.  £anbjunfer  5 
battre  1a  campagne,  baÔ  £gttb  burchflrei* 
fen  ; ßg.  phantafîren/  in  ben  g hinein 
reben / auOfch weifen;  Picl  ungereimtes 
Zeug  fchWûBen  ; aller  à la  campagne, 
aufo  £anb  gehen  ; entrer  ober  se  mettre 
en  campagne , gU  S*lbe  gichen  î itt  beu 
Krieg  giehen  ; ßg.  fam.  pour  qch.  (îch 
über  etwa«  ergurnen/  um  etwa^  auffah* 

ten  ; ouvrir  la  campagne,  bett  StfögUg 
rrojfnen  ; mettre  ses  amis  en  campagne, 

fané  Jreunbe  gu  etwa*  aufbieten  s 

(Srictrac)  /aire  une  case  de  campagne, 

einen  »erbotenen  Zug  thun  > le  diable 
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est  en  campagne , ßg.  fam.  ber  £eufcî 
iff  loô. 

Campa- aire,  campanal , f.  ,échelle. 
Campan«*,  s.  f (Knopfm.  îC.)  eine  $rob> 
bel  ober  Ûuaffe  » it.  ein  glocfettformi* 

■ aer  3Uratb;  (S5auf.)  ein,  einer  umge- 
kehrten ©locfe  ober  einem  SÖlumenforbc 
Ähnlicher,  ^terath  on  ben  Kapitdlern 
ber  Kortnrbifchm  unb  «Xomifchen  ©du* 
Iftiorbnung. 

Campée  aunée,  obet  Enule  carapane,  s.f. 
bie  SUantrourjel. 

Camp  me.  le,  Campanette,  s.f  baö  SÔûlb* 

glöcflein,  eine  diurne. 

Campamfoime , adj.  (©Otûtt.)  glotfcn* 

fôrtmg. 

Campanîiie,  s.f.  T.  ein  ©locfenthurm ; 
ein  Heiner  £)om. 

Campanini,  s.  m.  eine  Slrt  carrarifdjcr 
Marmot* 

Campanule,  s.f.  bie  ©locFcnblume. 
Campêche,  bois  de  campcche,  Kampcfchc* 
Hoïj,  jur  f drberep  unb  &ifchlerarbcit. 
Campement , s.  m.  bûÔ  Kûmpiret!  J iU  bûÔ 
£ager  felbff. 

Camper,  v.  a.  (bie  fcruppen)  lagern,  ein 
füget  bejiebcn  laffen  ; it.  v.  n.  gelagert 
feptt  / fid)  gelagert  haben  ; fampiren. 

Se  camper , fam.  f?d)  lagern,  fid)  &tH' 

fe^cn,  fich  binpflanien;  T.  fid)  $um 

* Rechten  in  ipoftur  Hellen. 

Camperche , s.f  T.  £olj  am  ©tuhle  Ui 

nieberfd)dftigen  £apctentotrferö. 
Campes,  s.f.  eine  Slrt  gefuperter  £)roguct. 
Camphre,  s.  m.  ber  Dampfer,  ein  3apa* 
nifebeö  Vaumbarj» 

Camphré,  s.f  bic  Knmpferpffanjc. 
Camphrer,  v.  a.  mit  Dampfer  atimadjen. 
Camphrier,  s.  m.  ber  Kampferbaum. 
Campine,  s.f  eine  Slrt  Hemer  gcmdffeter 
junger  Hübner. 

Campö,  s.  m.  «©olle  auö  ©cpitla, 
Campos,  (fpr.  baö  s nicht  auö)  eigentlich 
ber  accus,  pom  latein.  campi  ; aufieror* 
betuliche  (Schulferien  ; f repffunben  i 

prendre  campos,  fam.  fid)  pon  ©efchdf* 
ten  loö,  unb  fich  einen  pergnugten£ag, 
eine  Verdnberung  machen. 

Camus,  use,  cuif.  ffumpfnafig;  mit  einer 
fiumpfen,  platten,  eingebrûcften  Vafc; 
it.  camus,  *.  m.  ober  nez  camus,  eine 

* (Stumpfnafe;  fig.fam.  il  est  resté  camus, 
ert  hat  mit  ber  langen  tTbafc  abjiehen 
muffen;  on  l’a  rendu  camus,  man  hat 
thn  befdjdmt,  pcripirrt  gemacht,  in 
Verlegenheit  gefegt. 

Camusette,  s.  f ein  ©tumpfhdöchett. 
Canade,  s.  m . ber  feböne  amerifanifche 
Kanabaoogel. 

Canaille,  s.f.  ber  ntebrigfle  työbel,  baö 
fumpengeftnbel,  fumpènoolfî  it.piur. 
bie  Kanaillen,  baö  fumpenpaef. 

Canal,  s.m.  ein  Kanal  5 eine  Köbtf/  9tin* 


ne;  it.  eine  SBafferleltung  ; it.  etnfcrei* 
ter  tiefer  ©raben  ; it.  baö  SSett  eine* 
fltiffcö  ; it.  eine  Meerenge  ; (Änat.)  bie 
Kanäle,  «Köhren,  ©öitqc  in  tbicrifdjen 
Körpern;  ( Buchfenfcbafter  ) bie  £ab* 
ffoefrinne;  (SSauf.)  allcrlep  Stuöböh* 
lungen  unb  Vertiefungen  , bie  alö 
Dierath  bienen  ; it.  ßg-  baö  «Kittel, 
ber  3öeg,  ju  feinem  £»ecf  ju  gelangen, 
it.  bie  Vermittelung,  bie  unö  baju  be- 
hulffiche  ÎJerfon  ; faire  canal,  T.  in  ©ee 
(lechen,  ftch  Pom  £anbe  geraben  SSegö 
entfernen  ; it.  gerabe  über  bie  ©ee  »eg# 
fahren,  ohne  bie  Kufie  ju  berühren, 

Canalicuié , écf  adj.  («Botan.)  gerieft. 

Canapé , s.m.  eine  Slrt  langer  ©effel,  mit 
einer  «Kucfcnlcbne,  für  mehrere  $erfo* 
nen  ; baö  Kanapee. 

Canapsa,  s.  m.  ber  ©djna pfaef,  «©anbet* 
bünbel  ber  Hanbrocrföburfche. 

Canard , s.  m.  bie  (Ente,  bef.  ber  €ntridj, 
baö  «Kinnchen  ber  €nte  (cane);  it.  ein 
©ntenhunb,  Söaffcrhunb  ; canard  privé, 
eine  £ocf*€nte;  ßg.  ein  gocfpogel; 
bois  canard,  5l^b°lJ / haö  man  eine 
3eitlattg  im  SÖaffer  hetumtreiben  Idft, 
bamit  eö  compacter  »erbe. 

Canarder,  v.  a.fam.  einen  auö  einem  Hin- 
terhalt erfliegen  ; vulg.  nicberhuchfen. 

Canarderie,  s.f.  ein  €tttenhof* 

Canardiére,  s.f.  eine  (Entenhutte  Hum  (En* 
tenfehiefen;  it.  ein  €ntcnteid) ; (for- 
tifie.) ein  bebccfter  Ort,  tporauö  man, 
alö  auö  einemôinterhalte,  ficher  fchiefcn 
fattn;  ein  ©chieilodb  in  einer  «Kauer, 

Canari,  s.  m.  flatt  serin  de  Canarie,  ein 
Kanarienpogel. 

Canarie,  s.f.  eine  «Ärt  £an§. 

Canarin , s.  m.  ein  Kanarienfpcrltng. 

Canasse,  s.f.  Canastre,  s.  m.  eine  2lrt  hol- 
linbifdMffinbifcher  Hanbförbe  jur  Ver* 
fettbung  beö  l^heeö,  ^urfcrö  unî) 
bafö  nad)  (Europa  ; baber  btefer  ^abat 
felbff  Kanaffer,  Knaffertabaf  beifjt. 

Cancan,  s.  m.  pop.  baö  ®efreifcf)c , ber 
£drm, 

Cancanias,  s.  m.  eine  2(rt  offinbifcber 
©eibenffoff, 

Cancel,  Chancel,  s.  m.  bet,  bep  bem  höhen 
Slltar,  mit  einem  ©itter  umgebene  Ort 
im  (Ehor;  ber  ©itterchor;  it.  ber  per- 
gitterte  <plaç,  too  man  baö  ©ieget  auf* 
#brucft, 

Canceiiation,  r.  /.  T.  bie  gerichtliche  3luö* 
ffretchung,  ober  Ungultigmachung  einer 
Siete. 

Canceiie,  s.m.  eine  Heine  Slrt  «Keerfrebfe, 

Canceller,  v.  a.  T.  eine  Siete  burchfftei* 
chen  unb  ungültig  machen. 

Cancer,  s.  m.  T.  ber  Ktebö;  Kreböfdjabcn; 
it.  ein  3«d)m  ober  ©effirn  Dcö  lîhi«' 
freifeö  ; ber  Krebö  ; le  cancer  de  Galico, 

(Ghir*)  bic  wKrcblhtubc, 
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CancéreuK,  euse,  adj.  T.  frcbéartü* 

Cancre,  s . m.  ber  Krabbe , eine  art  Meer* 
frebfe;  fix-  injur.  ein  Ânaufer , ein  3ilj, 
nieDemichtigfr©cijbaigj.*v.  mèpr . «r* 
mer  ©chlucfcr. 

Candélabre,  s.m.  eût  großer  £cud)tet  mit 
tuelen  armen,  ein  armleucbter,  .ftron* 
leudjter  ; (Sauf.)  eine  >8afe  mit  §lam* 
men. 

Candelette,  s.f.  T.  eilt  ©djîffgfetl  mit  Ct> 
nem  £afcn,  ben  aitferring  bamit  ju 
faffen. 

Candeur , s.  f.  bie  aufrtchtigfeit  unb  SXeb* 
lidifeit,  îrcubcrjigfeit/  bie  SXeinigfcit 
ber  ©eele. 

Candi,  St  m.  eine  art  großer  Jahrjeuge. 

Candi,  ie,  adj.  fanbirt  ; sucre  candi,  jtan» 

bigjucfer,  Æonbcljucfer. 

Candidat , s.  m.  einer  / ber  fich  um  ein  amt, 
um  eine  (EbrcnßcUe  bewirbt  ; ein  Äan* 
bibüt,  ein  Bewerber. 

Candide , adj.  c.  aufrichtig  , «Mid). 

Candi r,  v.  n.  se  candir,  v.réj l fief)  füll* 

biren , b.  i.  hart  unb  burd)fid)tig  wer« 
ben;  (wirb  pon  gcfchmoljenem  ynb  ge- 
liertem gutfer  gefügt;)  */.  les  confitures 
se  candissent,  bie  eingemachten  $rùd)te 
fanbiren  fîch , b.  t.  fie  fanaen  an  au  per» 
berben,  weil  fich  ber  £ucFcr  befonberô 
anfeijt. 

Cane , s.f.  eine  (Ente , bag  €ntcnweibchcn  ; 
faire  U cane , fig.fam.  fîd)  buden  , per» 
jogt  fepn. 

Canepetiére,  s.f.  bie  Heine  £rappe,  ein 
SBafferPogcl. 

Cmepin  , m.  T.  bunneg , jarteg  £eber 
von  ©djafgfellen , inf.  fur  ftraucnjitn» 
merbanbfcbube  ; it.  ber  £inben*  ober 
$irfenbaß. 

Canequin , s.  m.  eine  art  weißer  ofiinbi» 
(cher  3©. 

Canneter,  v.  n.fam.  Wie  ClltC  (Ente  gehen; 
vulg.  Wûtfdïcln, 

Canetille , f.  Cannetille. 

Caneton , s.  m.  ein  junges  €ntchen. 

Canette,  s.  f.  eine  junge  (Ente;  it.  flctne 
€nte;  (2Bap.)  eine  (Ente  ohne  5ußcj 

f.  auch  cannette. 

Canevas , s.  m.  eine  art  grober  £cinwanb 
JU  £apenarbeit;  it.  grobe«,  ßcifeg,  un- 
gebleichte« hänfenes  Such;  it.fig.  ber 
erße  Entwurf  ober  tylan  einer  ©chrift; 
it.  bie  Materialien  ju  einer  arbeit;  it. 
baö  ©ujet,  ber  ßauptjufall  eineg  ©chau* 
fpielö;  it.  bie©fijje  cineö  auftritg  bie 
ber  ©chnufpieler  aug  bem  ©tegreife  auö* 
füllt;  it.  SEBorte  für  eine  mufifalifche 
(Eompofition  / bloß  um  ben  £act  ju  be* 
jcichnen. 

Cangë , s.  m.  bag  fteigwaßfr* 

Cangréne,  f.  Gangrène. 

Caniard  , f,  Grisard. 
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Caniche , s.  f &û$  $©eibchen  beg  iJJubcl* 
hunbeg. 

Caniculaire , adj.  c.  les  jours  caniculaires, 

bie  Jpunbgtage,  (oom  24.  3ul.  big  23, 
auguß.) 

Canicule,  s.f.  (aßron.)  ber  £>unbgßern, 
ein  Süßem  erßer  ©toße  ; it.  bie  Jpunbg* 
tage. 

Canide,  s.  m.  ciné  art  tyapagat). 

Canif,  s.  m.  ein  Scbcrmeffer. 

Canin,  ine  , adj.  faim  canine,  ein  Ultet* 
fittlicher  junger;  ôunbgbunger;  ber 
hochße  ®rab  beg  J^cißbungerg  ; vu/g.  biç 
Äteßfucht,  3tC§franfheiti  dents  canines, 
jÇunbgjâbnr,  augcnjibne;  ris  canin, 
ein  (bunbifcheg)  jochen,  wobep  man 
bic  Hippen  weit  jurucf  jichct. 

Canivaux , s.  m.pi.  T.  bie  mittlere  JKcihc 
grof  er  ^Jßaßerßeinc  auf  einer  ©trage* 

Cannage,  s.  m.  T.  bog  augmeffen  mit  et* 
nem  £üngen*  Maß , bag  canne  heißt. 

c mnaie , s.f.  p.  us.  ein  SKohrfumpf,  SHohr* 
bruch. 

Canne,  s.  f ein  inbtonifdieg  ober  fpanifcheg 
SXobr;  ein  Stohrßocf  ; it.  jeber  ©pajtcr* 
ßoef;  it.  T.  ein  gcwijfcg  £Ängenmoß/ 
ein  ©tab  won  1 % porifer  (Elle;  it.  ein 
gcwiiTcö'Bicrmafj;  it.  ein  cifernegSXobt/ 
bad  ©lag  bamit  ju  blafctt  ; it.  eine  eiferne 
©tonge  jum  Umruhren  ber  0)tetaUe/ 
wernt  fie  im  ßefjen  ; canne  à sucre, 
bag  ^ncfcrrobr;  Vin  de  canne,  SXobï- 
wein,  b.  1.  ber  ©oft  beg  ^ucFcrrohrg; 
canne  à vent,  ein  2Dinbßo<f,  eine  art 
39inbbûd)fe  ober  Slafchenbuchfe  in  ci* 
nem  ©toef. 

Canneberge,  s.f.  btC  MoogbecrC. 

Cannelas  , s.  m.  T.  3iwmctv6hrd)ett , 

Heine,  mit  3»cfer  uberjogene  ©tücfdjen 
3immet. 

Canneler  , v.  a.  — une  colonne  , T.  eine 

©üule  riefen,  augfehlen , b.  i.  ihren 
©d)ûft  mit  Jpoblfcbleit  (cannelures) 
jiereti. 

Cannelé,  ée,  part,  et  adj.  f,  canneler,  gr* 

rieft;  T.  (jArbcr)  3iirnnctfarbcn  ; corps 
cannelés,  (anat.)fbic  geßreiftett  ^iru* 
fôrper;  jwcp  (Erhebungen  am  vorbern 
^heilc  ber  ©ehirntammern , bie  inwen* 
bia  poU  grauer  unb  weißer  ©treifeit 
fïnb. 

Cannelle , s.f  ber  3i«imet/  bic  3immet* 
rinbe  ; it.  T.  bie  SXinne  an  einer  Söein* 
fufe  ; ein  £abn  an  einem  Söein  obcc 
Bierfaß  ; it.  ein  holjcrner  ©chlaud)  ; 
(Gabler)  bie  $Xinne  ober  fleine  augboh* 
lung  auf  bepben  ©eiten  beg 
belfopfcg* 

Cannellier  , s.  m.  ber  SittMWtbatltn, 

Canneion , s.  m.  Oucferb.)  eine  gerioftc 
Jorm, 

Cannelure,  f. f.  T \ <jnc  ^)0hllchlt  Ober 


172  Cann  Cano 

rinneitf&rmiae  Vertiefung,  bet  £$ttge 
nach,  on  ©àulen  te.  ; fine  Sttefe. 

Canner,  v.  a.  mit  bem  ©tûbC  (canne) 
meffen. 

CannetiWf , s.f.  T.  «ne  $rt  runbgebreh» 
ter  qefchlûngeltet  unb  geplatteter  ©il* 
berfoben  ; ein  $litterd)en. 

Cannette . s.f.  eine  fletne  ©eibe  nfpule  ; it. 
ein  £&nnd)en , eine  fletne  Äottne. 

Cannibale,  s.  m.ber  Äonnibole,  ber  Vome 
einer  »übenVotionin  StmertfO/  »eiche 
3Renfd)cnfleifd)  ißt;  itfg.  ein  blutbùr» 
fliger,  groufomer  Eîenfch. 

Canon,  t.  m.  eine  SXbhre,  $#  ©.  on  einer 
Älpffterfpripe , ©teßfonne,  Sochrinne; 
bas  SXohr  eines  ©chluffels  ; it.  T.  bie 
Âô&lung,  berObertbeilbeô©trumpfeS; 
<2tpotb*)  eine  runbe  Ünglichte  ©ûcbfc 
|u  £)oiûten,  £ot»ergen  te.  ; it.  Die  fto&re 
om  ©eine  bes  tyferbeS,  Pom  Änie  herab 
l>iS  an  bie  Âôthen;  it.  ein  hohles  »Oîunb« 
fiûcf  on  ben  tyferbSaebiffen  i //.btebo&le 
SBcIIe  über  ber  2tchfe  in  ben  Uhren;  it. 
cl.  eine  Änierofe , ein  Änicboufch , ben 
mon  unter  bem  Änte  trug;  it.  canons, 
bie  untern  £&eile  ber  Jjjofen  »obureb 
mon  bie  ©eine  ffcrft;  it.  oi.  bie  ©trumpf. 
iPtrfcf  (über  bem  Änie,  on  ben  SBtcfel* 
flrûmpfen);  it.ol.  eine  Slrtipalbftrûmpfe 
®hne  $u§  ; canon  a dévider,  eine  Üngliche 
$©eberfpule  $um  Bufbofpeln. 

Canon  , t m.  bie  Äonone , boS  ©tuef  ; 
it  boS  ©efcfcûfj  ; bie  Äononen  ; it.  ber 
£ouf  einer  ftlinte,  tyiftolenc. 

Canon,  s.  m.  eine  SXegcli  gftetbobe;  it.  eine 
algebroifche  formel;  it.  («Dîuftf>  eine 
loufenbe  $uge  ; it.  ein  Äirchengefep  , 
£>efret  eines  ÇonciliumS  ; droit  canon, 
(ad;.)  boS  fononifehe  SRfCht;  canon  de  la 
mess^ , ber  sfteßfonon,  bie  ©ebete  unb 
Çonfecrationsformel , pom  ©ingong  ber 
sfôeffe  on  biS  jum  Pater  ; it.  bie  £gfel, 
tpprouf  ber  SKeßfgnon  gebrueft  iß; 
canon  des  écritures,  bif  fgnonifchw  ©U* 
cher;  canon  de«  juifs,  ber  jûbtfche  Ä onon; 
bie  pon  ber  ©pngqoqe  fut  ©IqubenS* 
bûcher  erflûrtcn  ©ucher  beS  9ilt.  £e(fû» 
menteS  Jgroscanon,  petit  canon, (©uchbr.) 
grobe,  fletne  Äonen  ober  sDtijTol , eine 
große  2ftt  ©cbrîftcn  ; canon  ernphit  o- 
tique,  (jur.)ber  ©rbjinS,  ©runbjins 
pon  einem  ftefb$ut. 

Canonial , ale,  adj.  pott  ber  Âircbe  feffgc. 
fept  ; heures  canoniales , bie  Horae  cann 
nicæ , ouS  bem  ©reoier;  it.  n?oS  bie 
Xîomherrn  onqeht;  office  canonical,  brtS 
(Ehoromt  ; maison  canonicale  , ©tiftS* 
wobnung. 

Canonicat , s.  m.  eine  &omberrnßeUe,  ober 
* SEBurbe  ; bas  Äononifot  ; it.  bie  <J JrA* 
henbe  eines  Domherrn;  ©tiftSpfrunbe; 
ftg.  fam.  ein  leichtes  2tmt  , ©infommen 
ohne  SOtu&e» 
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Canonicité , s.f  ($beol*)  boS  fononifdje 
Bnfe&en. 

Canonique,  adj.  c.  fononifd)  ; ben  Âirchcn- 
^efe^en  geniÄß  ; droit  canonique,  f,  droit 
canon. 

Canoniquement,  adv.  bem  Äonon  QCmÄß, 
Canonisation,  s.  f.  btC  Âûnontfïrung  / ^)fi« 
Jtgfprcduing. 

Canoms»  r , v.  a.  in  bie  Jû&i  ber  Jpeiligett 
pcrfeljeii  ; fonomiïren  ; vuig.  heiltq  fpre* 
d>en;^?.  febt  ober  übertrieben  loben» 
Canoniste,  s. m.  ein  £rhter bes fononifchen 
ledits;  ein  Äanomft. 

Cano.  nade,  s.  f.  ein  onboItenbeS  Äono* 
nenfeuer;  baS  ©efehießen,  Äanoniren; 
eine  Äanonobe. 

Canonn  r , v.  a.  mit  Äononen  befchießen 
I ober  fehießen  ; fonontren. 

Canonnier, s.  m.  ein  &ononirer,Äoiiftübfer. 
Canonnière,  s.f.  T.  bie  ©d)teßfd)Orte/  büS 
©chtcßled)  in  einer  «Dtouer  ; it.  ein  ge* 
meines  @>olboten  * ober  9tfitfr<elt  ohne 
©eitemoonbe  ; //.  Äononirjelt  mitjtpfp 
©langen  ; it.  eine  £ofunbcrbudbfc  / 
ÄIatfd)büchfe  ber  Äinber. 

Canot,  s.m.  ein f (einer Jochen,  Äobnbet 
^nbtoner  ; it.  ein  f feines  ©oot  bep  einem 
grbßern  ©chiff. 

Cantal,  s.  m.  eine  2lrt  ÄAfe, 

Canta-.^ttes,  s.  f.pi.  T.  f leine  Oeffnungen/ 
jwifeten  »eichen  boS  ©teuerruber  liegt# 
unb  »oburch  boS  £icht  tu  bte  untern 
Ädmmerchcn  bcS  ijintcrtheils  ber  ©fl* 
leeren  füllt* 

Cantate , s f.  (Otfuftf)  eine  Äontote. 
Cantatiiie,  t.f.  eine  f leine , furjetfontote* 
Cantatrice,  s.f  (3tül.)  eine  ©ÜHgertttn. 
Cantharide,  s.f.  eine  fpontfchc  ftltOK* 
Canthus , s.  m T.  ber  3(uqcn»tnfel  ; lc 
grand  canthus,  ber  SBinfel  noch  ber  Olafe 
ju  ; le  p.  tit  canthus,  ber  SSinfel  nach 
ben  ©d)lifen  ju. 

Cantibai , s . m.  (jlimmerm.)  ein  ©tücf 
£ol$/  boS  poil  SHtpen  ift#  unb  nichts 
taugt* 

Captine , * f boS  Jtüfchenfutter  ; ber  Jlo* 
fchenfeller  ; /r.(in  ^eßungen)eine2Bein* 
ober  ©ierfchenfe  für  ©olboten. 

Cantinler , s.  m.  her  Äontittentpirtb. 
Cantique , s.  m.  ein  £obgefong  ^u  ©etteS 
€hre  . cantique  spiiituel,  geißlid)fS  £teb# 
gftßlid)fr  ©ffong;  le  cantique  des  can- 
tiques, boS  hohe  £teb  ©olomonS. 
Canton,  s.m.  ber  Äoitton ; ein  befonberer 
©ejirf  ober  ©trich  £onbeS;  ÄreiS  ; eine 
©egenb;  it.  ein  befonbereS  ©iertcl  einer 
©tobt  ; it.  ( 2ßop.  ) Püree! igeS  îheil* 
d>en  (fleincS  Üuortier)  im  ©chtlb» 
les  Cantons  Suisses  , bte  ©d)»etÇer* 
Äontone. 

Cantonnade,  s.  f T.  bie  innere  ©tfe  betf 
îheoterS , oùs  welcher  bie  ©dtoufpiclet 
bie  ©Ühne  betreten  ; parler  k la  canton- 
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nade,  mit  einer  tyerfon  auf  ber  Bühne 
fvredjai/  bie  von  ben  3ufd)aucw  nicht 
gefcben  wirb. 

Carjt  jnnemcnt , s.  m.  T.  Die  ÆantonirUng  ; 
Verlegung  l>er  gruppen,  auf  eine  fut  je 
Seit,  in  »erfchiebene  nahe  an  einander 
liegeiibe  /Dörfer , bie  gegen  Öen  Jeinö 
fronte  machen. 

Cantonne. , v.  n.  T.  tûntonnirfn  ; in  JÖör« 
fer  ocrlegt  werben  ; Se.a.  tonner.  v.  reß. 
fiih  in  einen  SBmfel  fcanbcS  jyfammen* 
jichcn  / ftd)  Dafeibfl  fefffehen  unö  »er* 
fetjanjen.  . , 

Cantonne,  ^e , part,  et  aaj.  croix  cantonnée, 

(3öap.)  ein  Äteuj,  beffen  teere  Käume 
mit  aUcrtep  Ftguren  auSgefüllt  finb  ; 
bâtiment  cantonné  , ein  ©Cbäube/ beffen 
(Ecfen  mit  ©äulen , ^feilem,  Üuaöer* 
(feinen  oöet  anbern  übet  baS  t bloße 
çfôûucriperf  beroorjtehenben  Äotpern 
auögejiert  finb.  * 

Cantonnier,  s . m T,  etn  ©trafenbcrciter/ 
SBegauffehcr. 

Cantonniére,  s.f.  ein  f feiner  Bothang  / 
unten  ju  Öen  Füßen  be$  Q3etted  ; les  ca.»- 
tonniéres , (»Buchbr.)  bic  4 eifernen 
€cfcn  an  bem  Darren  5 £r.  bie  Blechbc* 
fchläge  eineö  ÄofferS. 

Canule,  s.f.  T.  eine  rietne  Kähre,  welche 
bie  Sßunbärjte  in  etne  SBunbe  ober  in 
einen  offenen  ©chaben  tbun  t um  fie 
offen  ju  erhalten  ; it.  ein  ©priçenrôhr* 
d>en. 

Cap,  j.  m.  bet  Äopf/  in  folgenben:  de 
pied  en  cap,  pom  Äopf  biS  JU  bCH  FÜ* 
fien;  parler  cap  à Cap .fam.  bad.  allein 
mit  einanber  reben  ; cette  étoffe  a cap  <x 
queue,  T.  biefeS  £ud)  tff  noch  nicht  an* 

efi^nctten  ; cap  de  mouton,  (©Chifff.) 

ie  ©cheibe  , Jungfer;  eine  artooaler 
bôljerner  ©cheiben  ober  Kollcn  ; cap  de 
more,  (oon  $ferben)  ein  îOîobrenfopf. 

Cap,  s.  m.  bas  5tap,  Borgebirg;  it.  T. 

. bas  Borbertheil  bcS  ©djiffcS  ; ber 

©Cf)iffSfd)nûbcl  » cap  de  Bonne  E pérance, 

bas  Borgebirg  ber  guten  Hoffnung; 
(©chifff.)  doubler  un  cap , ein  Borgebirg 
umfduffen  ; mettre  le  cap  au  vent,  fid)  gegen 
ben  SBinb  legen. 

Capable , adj.  c.  de  qch.,  fähig/  litt  ©tattbC/ 

oecmôgenb , tüdjtig  ; aefdncf t ju  etwas; 
it.  was  etwas  in  fîd>  faffen  fann  ; ge- 
räumig/ genug;  avoir  l'air  capable,  gat 
wichtig  unb  gelehrt  auSfehen  ; faire  le 
capable,  (ich  für fehr gefehief t auSgeben. 

Capacité,  s.f \ bie  Ifcûchttgfeit/  ©efehief- 
lidrtett  ju  etwas  ; bic  Fühiafeit  ; it.  ber 
Inhalt  / ber  Kaum  einer  ©ache,  nach 
ihrer  Sßeite  ober  £icfe  ; capacité  de 
l’esprit,  bie  Äraft,  her  Umfang  beS 
©elftes  ; capacité,  T.  öaS  Befugniß/ 
b«  Beweißi  capacité  de  succéder,  (jur.) 
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bie  €rhfähigf eit  ; — de  u poitrine,  T. 
bie  »Bruffböble. 

Capadc,  s.f.  t . bie  Föd)e  / eine  Portio« 
gefachter  unb  ju  einem  lofen  Jputfrij 
gemachter  SöoUe. 

Caparaçon , #.  m.  eine  tyferbeöecfe. 

Ca  araçonner,  v.  a.  einem  <Pfcrbe  bie&CCfe 
, auffegen. 

Cape , s.f  oi.  ein  eftantel  mit  einer  Äappe; 
it.  eine  Ärt  ©ammetfappe  , Jlorfappc 
ber  S5)etber  gegen  öen  Kegen  ; (©chifff.) 
ÖaS  ©chonfahrfegel , baS  große  ©egef 
beS  großen  SKaffeS;  rire  sous  capc , heim» 
ltd)  lachen  ; ins  Fäuffchen  lachen  ; n’a- 
voir  que  la  cape  et  l'épée , ßg.fam . ntd)t$ 

im  Vermögen  haben  als  wie  man  geht 
unb  ffeht»  it.  von  ©d)riften,  bie  wenig 
innern  5öerth  haben  ; mettre  à u cape, 
(©chifff.)  treiben;  allein  mit  bem  großen 
©egel  fahren. 

Capéer , v.  n.  (©chifff.)  treiben  ; nur  ba$ 
©djonfahrfegcl  brauchen. 

Capc-an , s.  m.  mèpr . ein  örmfeliger  Ipfaff* 
it.  eine  2frt  ©ecfffd). 

Capeier,  v.  a.  les  haubans,  T.  bie  ÇDfcff* 

feile  über  ben  ^aff  lieben. 

Capdet , s.  m.  T.  bie  ©toflbeute/  eine 
harte  ©cfdjwulff  an  ben  Hinterbeinen 
ber  tyferöe. 

Capeline,  s. f.  ein  ©trohhut,  ©onnenhut 
beS  $rauen§immerS , tnf.  mit  einem 
Jebcrbufch;  it  eine  chirurgifchc  55inbe/ 
ber  ©chaubhut  aenannt;  it.  <wf.  ber  ge- 
flügelte HutbeS  5JîerfuriuS;  it.  eine  2lrt 
Jpelmöetfc  ber  alten  Kitter;  homme  de 
capeline . ßg.  fam.  ein  jum  fchlogen  be- 
hexter >Kenfch. 

Capendu,  ober  Court-pendu,  s.  m.  eirtC 
Srt  rother  furjff  ieliger  28intetäpfel. 
Capi*  hi-bacha,  s.  m.  ber  oberffe  Pförtner 
beS  ©erailS. 

Capillaire  , s.  m.  baS  Frauenhaar  f eine 
^pffanie;  sirop  de  capillaire,  ÇûpiUâr- 
©orup. 

Capillaire,  adj.  c.  T.  öunn  Wie  ein  Hûût; 
hoarfôrmig;  fracture  capillaire,  ein  fûff 

unfichtbarer  ©paltbruch  in  ber 
fchale. 

Capillature,  s.f  Capillament,  s.  m.  haar* 

bünne  Jafern , »Blätter  / 5öurjeln  ic. 
Capilota.ie , s.f  T.  ein  Kogout  »on  al- 
lerlei) jufammengehaeftem  gebratenem 

Fleifd)  > mettre  qn.  en  capnotade  , ßg. 
fam.  einen  burchjiehen  , burchhedjeln. 

C«pion,  s m.  — de  proue , de  poupe,  T » 

öcrBorber*/  öer  J^intcr^ewen* 
Capiscoi,  s.  m.  ber  Dechant  in  einigen 
©tiftern  ; it.  ber  'jMcantor. 

Capitaine,  s.  m.  ein  Äüpitain/Hüuptmamt, 
»Befehlshaber  über  eine  Äomoagnie/ 
* überein  ©chiff/  *>•  «tu  ©dfioffhaupt- 
mann  ; it.  99/.  (un  grand  capitaine)  ein 

tüchtiger  unb  erfahrner  ©eneral/  ein 
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großer  S'fïbJÔftt  » capitaine  de  cavalerie, 
Cttt  SXittmeilfrr  » capitaine-général  , @e« 
1icral»£apitôtn  ; capitaine  des  chasses, 
£bcrjôgermei|ler  J capitaine  de  voleurs  , 

fcaj  Jpaupt  einer  sUuberbanbc,  ber 
Stôuborhauptmann. 

Capitainerie,  s.  f.  Bcblofhauptmannfchaft; 
bag  2tmt , bie  3uri6biction  eineö  Ober* 
jagernmjlcrg  ; if.  ber  ^agbhof  ; pfe 
5t>obnung  bes(  Bchloßhauptmanng. 

Capilainesse,  cor.  ftatt  canitane. 

Capital , ale  , adj.  hûUpfacf)lid)(t  , wid)* 
tigtf  / pornchmff  , wefentlidijl  ; lettres 
capitales,  2fnfangtfbud)iiûben  ; les  gran- 
des capitales,  (s.)  (©tichbr.)  bic  ©crfa= 
lien  i petites  capitales , (cbcnbûf.)  Âûpi* 
ti\ld)CH  ; le  point  capital,  Per  ipflUPt- 
punct  J peine  capitale^  ri  ne  £ obegftrafc  ; 
- péchés  Capitaux  , Çobftntbeil  i ennemi  ca- 
pital, etn£obfeinbj  viiiccapitaie,  eine 
jpauptfiûbt. 

Capital,  s.  m.  Pie  Jpauptfumme,  bagtfa« 
pital  î it.  Pie  ipauptfache;  Pag  £aupt* 
fachlich!**  bep  einer  Bache  ; faire  son  ca- 
pital de  quHcjuo  chose , aug  etwag  feine 
£auptbcfcbaftigung  machen. 

Capitale , j.  /.  fine  £ôptffûï>t  ; it . ein 
großer  2(nfanggbuch#ab>  it.  (du  bastion,) 
T.  Pie  Jrxuiptltnie  ; eine  gerabe  Einic 
aug  bem  .fîehlwinfel  eineg  ©allions  auf 
beffen  ®piçe,  bte  bo$  ©aftton  in  jweç 
gleiche  £heile  theilt. 

Capitaliste,  s.  m.  eilt  tfûpitûlift  J einer, 
ber  pou  feinen  Stenten  lebt. 

Capitan,  s.  m.  mèpr.  eilt  ©rofjfpredjer , 
vuig.  <prahlhang. 

Capitan  bacha,  s.  m . ber  2lbmiral  ber  tur* 
fifdjen  flotte. 

Capitane,  s.f.  bie  .^auptqalcere. 
Capitation,  s.f.  ba$  tfopfgclb , bic  j?0Pf* 
fieucr. 

Capitei , s.  m.  ( Beifettficber  ) Pag  £làr|le 
unb  ^23c(lc  pon  einer  Eauge. 

Capiteux,  euse , adj.  (p.  2ßein  ober  ©icr) 
ju  Äopf  ftetgenb. 

Capitole,  s.  m.  bag  Âapitolium  ju  JKom, 
Capitolin,  adj.  m.  jum  Äapitol  gehörig, 
ober  bapou  benennt» 

Capiton,  s.  m . bic  grobe  ^locffeibe. 
Capitoui,  s.m  oi.  eine  géminé  CDtagiftratg- 
perfon  $u  £ouloufe, 

Capitouiat , s.  m.  bic  Bdjoifenwurbe  JU 
£ouloufe. 

Capitulai* e , adi.  c.  ju  einem  Btift  ober 
Kapitel  gehörig,  it.  s.  m . pi.  pfe  Âapi» 
tularien , eine  in  Æapitel  abgetheilte 
Banmtlung  pon  ©crorbnungen  ber  al* 
ten  franfôftfchen  röntge. 

Capitulairement , adv.  fm  Âûpitfl  i in  ber 

©ttftguerfammlung. 

Capitulant , adj.  et  s.  m einer , ber  eine 
©timme  im  Kapitel  hat. 

Capitulation , *./.  bic  -.ftapitulation , ber 
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SfcrSTeid) , ©ertrag  wegen  Uebergabc 
emer  ©tabt;  it  bie  ïôahlfapitulation; 
ber  ©ertrag  ben  bie  (Ehurfurjien  uor  ber 
ffißahl  etneg  Äaiferö  machen , welchen  er 
unterfdjrcibt  unb  befchwört. 

Capitule,  s.  m.  ( Eiturg. ) bag  ©chrußca- 
pitel  ; (©dtan.)  ber  jrucht*  ober  ©lu* 
menfopf. 

Capituler , v.  n.  fapituliren , unterhanbcliti 
(pon  Beiten  ber  belagerten)  mit  bem 
$cinbe  einen  ©ergleich  wegen  ber  lieber- 
gäbe  atncg  Orteg  rrefpen ; überhaupt, 
fid)  mit  einanber  Pergleichen  ; ßg.  fich  in 
Unter$anMun8ctt  einlaffcn. 

Capivert  , s.  m.  bag  brafilifche  ©affet* 
fch  wein* 

Caplan,  f,  Capelan. 

Capoc , s.  m:  Pie  Çapofbaumwolle. 

Capon  , s.  m.  vuig . ein  heuchlet , ein 
fd)elmifd)er  Bpielcr  » it . T.  PerStnfcr- 
hafen. 

Capone  ! ein  Äommanbo  an  bte  bootg* 
fnedjtc,  Pag  bopfeil  mit  biefem  £afcn 
ju  faffen. 

Caponner  , v.  n.  vu/g.  fm  Bptel  liflig  be- 
triegen  , it.  v.  a.  T.  pen  Sinter  mit  bem 
Jpafen  gewinnen. 

Caponniére,  s.f.  T.  ein  bebecftcr  ©ang  in 
einem  troefnen  ©raben , um  iç  ober 
20  Bolbaten  baraug  feuern  )u  laffen. 

Capoquier , s.  m.  ber  <£apofbftumwoßcn- 
bäum. 

Caporal , s.  m.  ein  Äorporal.  * 

Caposer , v.  n.  f,  se  mettre  à la  cape , in  Cape. 

Capot,  s.  m.  ein  tfaput,  Âûputrocfi  it. 
eine  fleine  Âappc  an  ber  Œeremonien- 
fleibung  ber  ehemaligen  Witter  beg  h. 
©ctü*Drbcng  ; faire  capot,  (Bpicl)  allé 
Btiche  obcrEefen  aUctn  machen;  àîatfch 
machen  ;fg.  befdiimen,  abftechen  , au» 
bem  Büttel  heben  ; être  Oper  demeurer 
capot , feinen  Btich  machen  ; ßg.  bc- 
fchömt  unb  befturjt  ba  ftehen. 

Capotage,  s.m.  T.  bie  tfunjt,  ben  ?©cgju 
fennett,  ben  ein  Bchiff  burchfegelt. 

Capote,  s f.  ein  Ueberfleib  beg  ftvauen* 
jimmerg. 

Câpre,  s.f.  tlteifl  câpres, plur.  bte^apcm; 

Änofpen  beg  iîapernürauchg. 

Câpre,  s.  m.  ein  Âaperî  Jrcpbeuterî  it. 
bag  iîaperfchiff  felbfl;  ber  Âaper. 

Caprice,  s m.  Per  gigcnfîitit;  bie  Eaunc; 
it.  ein  munterer , lebhafter  , launigter 
Einfalt  ; it.  (>))tufif)  eine  ^phantûfîe  ; le* 
caprices  de  la  fortune  , per  WUnbf  rbûrc 

©lucfgwechfel;  Pag  wanbelbare  ©lucf; 
ber  tlnbetfaub  beg  ©lôcfcg. 

Capricieusement , adv.  ftug  €îgenfîmi  Ober 
Eaune. 

Capricieux,  euse,  adj.  eigcnfînnig , lau* 

nig,  wunberlich. 

Capiicorne,  s.  m.  (2(ftron.)  bet  BtCÎnbOCf, 

ein  3cid)cn  beg  Sbietfteifeg* 
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c&prier , i.  m.  ber  Äapernfirauch. 

Capiiole,  cor.  ftûtt  cabriole. 

Caprizant,  adj.m . pouls  caprizant , T.  dît 
ungleicher  $ul*. 

Caprou  , s.  m.  fin  OOalc*  ©tütf  £ud),  ba* 
bie  jungen  Äapujiner  wàb.renb  ihrer 
«Probejahre  einen  gui  lang  über  93ruß 
un  b SXuefen  bttuntcrbÄngen  laßen;  «V. 
eine  große  2tct  (Erbbeercn. 

Capse,  s.f.  eine  Äapfel  ober  93ùcbfe  §um 
©timmenfanimeln. 

Capsulai;  e , udj.  c.  fapfelfôtmtg  î veine 
capsulaire,  T . bie  S&lutaber  einet  Ne* 
bennicre. 

Capsule,  s.f.  eine  Æapfel;  OBotan.)  ba* 
©amengebiufe  ; (2lnat.)  eine  Stet  £ant 
ober  jj>autf<beibe , bie  gewiffe  £hcile 
umgibt  ober  umfcblicßt;  capsules  atra- 
bilaires, bie  Nebennieren» 

Captai  , s.  m.  ol.  (tatt  Chef , Seigneur. 

Captatcur,  s.  m.  (jur.)  ein  (Erbfcbleidjer  ; 
einer,  ber  fïcb  bureb  ©cbmeicbelep  in 
ein  £eflament  einfcbleidjet. 

Captation,  s.f.  (jur.)  bie  (grfdjleicbung , 
bie  £ifl , ber  Äunßgriff. 

Captatoire , adj.  (jur.)  erfcbïicben* 

Capter , v.  a.  erfcbleicben , burdj  feine 
jçûnfîe  unb  ©cblicbe  gewinnen  ; capter 
la  bienveillance  de  qn. , jcmanbe*  ©unß 
ober  Söohlwollen  ju  gewinnen  fueben; 

il  a su  capter  tous  les  suffrages,  er  bût  fid) 

allgemeinen  95epfaU  ju  erwerben , ober 
alle  ©timmen  su  gewinnen  gewußt. 

Captieusement , adv . «uf  eine  oerfÄnglicbe 
fcrt. 

Captieux,  euse , adj . Oetfftnglidj , be» 
truglicb. 

Captif,  ive,  adj.  frieg*gefangen  ; gefan* 
gen;  u.s.m . ein  ©efangener;  (wirb  nur 
oou  ben  in  ben  Kriegen  ber  SUten  ju 
©f laoen  gemachten  geinben  gefggt  î ober 
im  ftebnerffol  ; fond  prisonnier.) 

Captiver,  v.  a.  fig.  (bureb  Steije  2C.)  ein* 
nehmen , gewinnen , feffeln  ; it.  fïcb  je* 
manb  ober  etwa#  unterwürfig  machen  ; 
binbigen,  nach  feinem  QBillen  lenfen; 

captiver  la  bienveillance^,  f.  capter  ; Si 
captiver,  v.  riß. fïcb  amingen, fich m&ßi* 
gen , fich  ^wang  anthun. 

Captiverie,  s f ein  Negerfclaoenjwinger. 

Captivité,  s.f.  bie  ©efangenfebaft,  inf. 
( prop . et  fig.)  bie  ©ciaoercp. 

Capture,  s.f.  ber  gang;  ber  SXaub , bie 
$5eute  oon  geinben  ; it.  (jur,)  ber  Ner« 
hart,  bie  gerichtliche  ©cfattge  nnebmung 
eine*  ©cbulbner*  ober  UebcltbÄter*  ; it. 
bie  SßBegnahme  verbotener  Söaaren. 

Capturer , v.  a.  bad.  erbeuten. 

Capuce,  s.f.  bie  Äaouje. 

Capuchon,  s.  m.  bie Äapuje,  eine  Ntöndj** 
fappe  ; it.  eine  SHegenfappe;  it.  Oöotan.) 
ein  ©porn. 

^apucin,  e.m.  rin  Äapufinermincb* 
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Capucinade,  s.f.  mipr . eine  tfapujinerprc* 
bigt,  b.  i.  eme  fchlechte  tyrebigt;  it.  ein 
Äüpujiiutßrcid)- 

Capucine,  s.f.  eine  Äapujinernonne; 
OBotan.)  bie  inbianifche  Äreffc  ; it.  eine 
2trt  irbener  Siegel. 

Caput-mortuum , s.  m.  (£bpm.)  toa*  nach 

einer  ÄeftiUation  imtfeffel  übrig  bleibt. 
Caquage,  s.  m.  ba*  (ginfahen  ber  bringe. 
Caque,  s.  f.  ein  £Äring*tonncben;  it.  ein 
$Uloert6n»Chen  ï la  caque  sent  toujours 
le  hareng,  prov.  eine  fd>lccf)te  (grjiebung 
Üßt  immer  ©puren  juruef;  vu/g.  bet 
datier  floßt  ibn  immer  in  ben  Nacfcn. 
Caquer , v.a.  T.  bie  bringe  au*nebmcn, 
einfaljen  , unb  in  bic  &onne  paefen. 
Caqueroiie , s.f.  ein  fupfernet Riegel» 
Caquet , s.  m.  Da*  ©djnattern,  Sieben  bet 
ÿapagapen,  Êlfiern  2c.  ifig.  ba*  ©e* 
fehwiç  , ©eplauber  ; avoir  le  caquet  bien 
affilé,  fig . fam.  ein  gute*  COvunbwerf 
haben,  gut  plaubern  fonnen;  rabattre  le 
caquet  de  qn.;  einem  baö  Sftaul  flopfett, 
feinen  ©tofj  ober?9îuthwiUen  binbigen. 
Caquetage,  s.  m.  baö  ©efchwiç,  ©eplauber. 
Caquete,  s.f.  eine  gifd>wanne. 

Caqueter,  v.  n.  fchwaçen , plaubern  ; it. 
(oon  fpuhnern)  fafelit;  it.  (oon  3agb*> 
hunben)  jur  Unjeit  bellen. 

Caqueterie , 5.  /.  bie  ^laubcrep» 
Caqueteur,  s.  m.  euse,/.  ein  ^laubetet/ 

©chwAijcr , eine  ©chwiijerinn  ; ein 
<J)laubermaul , vuig.  eine  <piaubertafche. 
Caquetoire,  s.f.  ein  Heiner  niebrtger  £ehn- 
fiuhl  ohne  2lrme , it.  ein  üuerholj  jwi* 
fchen  beit  ^flugfierjen. 

Caquette,  f,  Caquete. 

Caqueur , s.  m.  T.  J^iringöpacfer» 

Car,  conj.  bemt. 

Carabé , s.  m.  ber  ^crnflein. 

Carabin , s.  m ol.  ßatt  carabinier  ; fig.  ct* 

net,  ber  etwa«  wenige* im  ©piele  wagt/ 
unb  fotalb  er  einen  guten  3ug  gethan, 
ober  feinen  £infa^  oerloren  hot,  fich 
wicbct  oom  ©oiel  weabegibt»  it-  einer, 
ber  in  einer  ©cfeüfchaft  unoermuthet 
etliche  empfinbliche  ober  treffenbe  SBorte 
fagt , unb  fid)  bann  entfernt;  carabm  de 
St.  C6me,  bad.  ein  ‘^arbicrgcfelle,  2lpo* 
thefergefelle. 

Carabinade,  s.f.  ol.  ein  Äarabtncrfchuß; 
ein  ©chuß  tm  gluge;  it.  eine  fchncllc 
©djwenfung  eine*  Leiter*  ; auj.ßg.fam . 
il  ht  une  carabinade  et  s’en  alla , er  Wanbte 

fich  fchncll  um,  unb  gieng feine* Sßcg*. 

(f.  carabin.) 

Carabine , s.  f.  ber  Karabiner , ein  furje* 
gezogene*  geuerrohr  für  SHciter. 
Carabiner,  v.  a.  — un  fusil,  einen  glintcn* 
lauf  riefeln  ; n.  nach  2lrt  ber  Äarabi* 
nicre  einen  ©ehuß  thun,  unb  fid)  bann 
wegwenben;  bahcv/i«  f.  carabm  unb 

carabinade. 
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Carabinier,  ».  m.  ettt  Karabinier,  fin  mit 
einem  Karabiner  bewaffneter  SXettcr. 

Cara  cal  , ».  m.  ber  £ôwentrabant,  bcrKa* 
ïftfaï* 

Carache,  ».  m.  ber  tribut,  ben  bie  ©bri* 
ffen  unb  3“ben  iWrtrt  bem  ©topful« 
tan  zahlen  muffen. 

Caracol  , ».  m.  escalier  en  caraco! , T.  eine 

©dmeefen*  ober  Söenbeltreppe. 

Caracole,  ».  f T . bie  Karafolc;  ein  ^al« 
ber  Jtrfel  ober  ©cbwung,  ben  man  mit 
bem^pferbe  halb  auf  biefe  balb  auf  jene 
©eite  macht;  *7.  Pa*  ©cbwenfen  ber 
©lieber  bep  ber  SXeiterep. 

Caracoler , v.  *.  Pas  tyfetP  im  Kreife  ber* 
tummeln» 

Caracoü,  ».  m . T.  eine  «KetaHmifcbung 
»oit  gleichen  Sbeilen  ©olb,  ©ilber  unb 
Kupfer. 

Caracouier , v.  ru  mie  ein  fcauber  gurren 

* ober  rufen. 

Caractère,  ».  m . bie  ©cbrtft , ber  ©ucb* 
ffabe,  ein  geprüftes  ober  gefebriebenes 
^eteben;  caractères,  ©cbtiftzûge;  «v.bte 
i>anbfdjrift;  bie  JpanP  einer  fperfon  ; it. 
ein  cbpntifcbes,  algebraifcfjeö , magifebeö 
Reichen»  u-  her  (Ebmaftcr,  baö  €igem« 
tbüinlicbe  einer  ©acbe;  (Gabler)  ber 
SuSPrucf  ; it.  etwas  ausgezeichnete*  ; 
(oon  ÿerfonen)  ber  ©baratter,  pte  €i- 
gentbumlicbfeit , bie  befonbern  (Eigen* 
febaften  einer  tyerfon,  in  Änfebung  ber 
©itten , Pcö  ©crffanbcS  unb  beö  ©emii* 
tbeS;  **•  Söürbe  unb  &itel  nebft  bem 
bamitoerbunbenen  Slnfepen  ; ber  ©tanb, 
ber  ©baratter;  (©otan.)  ein  wefentli* 
cbe*  Kennzeichen. 

Caractériser , v.  a.  ben  ©baratter  bezetcb* 
nen,  fd.ilbern,  mahlen  ic.  ; ebaraftert- 

fiten  î se  caractériser,  v . riß.  ftd)  jCiffW 

wie  man  iff. 

Caractérisme,  ».  m.  (©otan.)  bie  Slebnlicb» 
feit  gemiffer  tyflanjen  mit  gereiften  Æbct* 
len  beö  mcnfcblicben  Körpers. 

Caractéristique , adj.  c.  bezeiebnenb  » un« 
terfebeibenb  ; ebaratteriftifeb  i lettre  ca- 
ractéristique, T.  ber  ©tammbuebffabeei* 
tteö  SßorteS  ; signe  caractéristique , baö 
Unterfcbeibungöjeicbeu  ; la  caractéristi- 
que d’un  logarithme  , Pie  ©tammjûhl 

eines  £oaaritbmuS. 

Carafe,  s.f.  eine  f leine  glifernerunbeunb 
langbalffge  Jlafcbe. 

Carafon , ».  m.  Per  Kublcimcr  ; bie  Kubl* 
flafebe. 

Caragous,  ».  m . eine  2(rt  fdjmprntfcbcr 
©auntwoKe. 

Caragne , s . f.  eine  &rt  angenehm  riechen« 
beö  £arz. 

Caramel , ».  m.  braun  gefocbter  3ucfcr  ; 1 
©erflcnjucfcr. 

Caramoussats , ».  m.  plur.  eine  9(rt  turfi« 
(cher  ©chiffc»  ! * 


Caranguer,  v.  n.  (©ebifff.)  q<lf  ffatt  agir. 

Carapace,  s f Pic  oberffe  bief e ©cbale  ber 
©cbilbfriten , f.  carret. 

Caraque,  ».  f T.  Pie  Karacfe  ; eine  «rt 
groffer  portugiefïfcber/  nad)  ©rafflien 
gehenber  ©chiffe. 

Carat,  s.  m.  per  Karat,  (ein  ©olPgewicbtî) 
Pet  24fle  fcbcil  einer  #îûrf  ; it.  ein  dia- 
manten* unb  <Perl  engere  tcbt  »on  4 ©ran  ; 
it.  plur.  Heine  diamanten , bie  nach 
bem  ©cwicbt  oerfauft  »irben  ; carat  de 
fin,  per  £peil  Per  5<ine  Pes  ©oU 
Pes  ; carat  de  prix,  per  24H t îh<il  beS 
S&ertbeS  beS  ©olpcS;  catat  de  poids, 
ein  f (eines  ©etotebt,  €belfieine  bamit 

ZU  n?dgen;  il  est  fou  k 24  carats,  fig. 

fam.  er  ift  ein  auögemoii)tcr  9iart , fin 
èirznarr. 

Carature , s.  /.  T.  eine  SPttfcbung  »on 
©olb , ©ilber  (unb  Kupfer)  zu  probier* 
nabeln. 

Caravane,  s.f.  eine  grofie  ©efellfcbaft  rei* 
fenPcr  Kauflcutc,  fPilartmc  :c.  tn  Pen 
EWorgenlÄnPern  ; ein  3ug , Stetfezug  ; 
it>  ein  Krenjzu«  ber  «Dtaltheferritter  zur 
©ee  ; it.  eine  Anzahl  mit  einanber  fab« 
renber  Ka uff arthepfebiffe;  ©ebupfebiffe  ; 
it.  bad.  eine  lufhge  ©efellfcpaft,  bie  auf* 
£anb  zi'bt» 

Caravaneur,  s.  m.  eilt  Kaufföhret  PU* 

(Otarfeille,  berSöaaren  in  bte  lepanti« 
(eben  dnfen  bringt. 

Caravanier , s.  m.  ein  Kameehlfübrer  bep 
ben  morgenlànbifcben  Karaoanen. 

Caravansérail,  s.  m.  eine  unentgeltHcbe 
öffentliche  Verberge  für  Karaoanen  unb 
aitbtc  SXeifenbe  in  ben  SKorgenldnbern. 

Caravelle , s.f.  T.  eine  KûrûoeUc,  ein  Hei- 
nes portugiefifebes,  gefebwinb  feaclnöcö 
©d)iff  ; it.  ein  Heines  franjôfïfcbcS 
©dnff  zum  Sphxinctf fang. 

Carbatine,  s.f.  t.  ein  fctfcb  abgezogenes 
îhicrfell. 

Car  bonde , ».  m.  ein  Karfunfel  ; it.  fine 
fpcffbculc,  ein  entzünbeteS  ©efcbnmt. 

Carbone,  ».  m.  ((Ehpm.)  ber  KohUnfloff. 

Carbonate,  ».  m.  (0E)pm.)  etn  ©ûl J mit 
Kohlenfiurc  gefcbroAngert. 

Carbonnade , s.f.  ein  SKoffbratcn;  auf  bein 
Stoff  gebratenes  Sldfdj*  • 

Carbonique,  adj.  ((Ehpm.  ) acide  — Pic 

KohlenfAurc. 

Carbonisation  , ».  f.  T.  Pie  SSevfoblung. 

Carbure , ».  m.  (©hpm.)  Pie  ?JfrbinPung 
beS  nid)t  orenirten  KohlcnffoffS  mit 
»erfdjtebeneit  Materien. 

Carcaiiier  , v.  n.  T.  t»ie  eine  Sffiacbtcl 
fcblagen. 

Carcaise , s.f.  T.  ber©laSofen,  in  welchem 
bie  erffe  Kochung  ber  ©laSmateric  ge* 
febiehet;  ber  ^rittofen. 

Carcan,  s.m.  ber  franger,  baö  J£)alScifcn; 
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oJ.  ein«  Sfrt  i)alöfettf n ; (ber  ^tauenjim* 
nur)  00»  €beldetnen. 

Carcasse,  s.f.  ba*  ©crippe  ; it.  ber  SKump 
von  einem  Jpuhn , SKcbhufm  :c. , ohne 
Stovft  filuttl , \&rud  unb  ©chenfel; 
it.  T.  ba*  0d)tfT*qcrippe  ; it.  ba*  bloße 

§immerwcrf  ettte*  ©ebÄubc*  ohne  alle 
efleibung  ; it>ßg.  mèpr.  eine  fefjr  ma* 
gere  tycrfon»  nicht*  als  Oaut  unb  Äno* 
eben  i it.  eine  2lrt  länglicher  fteuerfu* 
gcln  mit  citerne»  9vetftu , bie  au*  ?0îôr« 
fern  gefcbofîen  werben  ; Dte  Vranbfugel. 
Carcinomateux,  eine,  a*lj.  T.  freböartig. 
Carduome  , s.  m.  T.  ein  AfrcbddjObCtl. 
Cardarnine  , s.f,  bie  SSetgfrcfie* 
Cardamome,  s.  m.  bet  &'arbamom  / ei» 

©cwütj. 

Cardasse , s.  f T.  bie  Æartctfdie  / ber 
.tani/  bie  Jlocffeibe  bamtt$u  fraßen; 
it.  T.  ber  inötanifdte  Feigenbaum. 
Gerde,  s f.  bie  eßbare  SXibbe , bermittelde 
0tengcl  in  $rrif<hofen  , 3Rangolb  unb 
anbern  Ißflanjen;  it.  bie  .tfartetfehe, 
SBollftaße;  cardes  de  poiréc,  sßfangolb* 
(fiele. 

Cardée , s.f.  fo  piel  2Çotte , al*  auf  ein* 
mal  auf  ber  Âartetfdje  burdigdammt 
werben  fantt. 

Carder,  v.  a.  fartetfehen  ; SîOoUc  fimmen  ; 
0cibe  , ©aumwolle  te.  fraßen. 

Cardeur,  s.  m.  euse,  s.f  ein  $9oUfämmer  » 

0ctbenflreicher;  eine  îôoUfdinmerinn; 
0eibenftreid)eriun. 

Cardiaire,  adj.  c.  T.  vers  cardiaires,  bie 

i>etjwùcmer. 

Cardiatgie,  s.f.  T.  ba*  J>erjgcfpann. 
CaTdtalogie,  s.  f.  (2(nût.)  bte  £ebrc  vont 
i>nf|en. 

Cardiaque,  arfj.  c.  et  s.  m.  T.  hcrjftarfenb  î 
eine  **•  ba*  .pcrjgefpann* 

fraut.  (Agripaume.) 

Cardier , s.  m.  ein  Âartetfchemnacber  ; 
SBonfroßenmacher. 

Cardinal,  ale,  adj.  T.  les  *»uatre  points 
cardinaux  , bie  pier  i)ûupt*  ober  Jpint* 
meftfgeqenben  ; vents  cardinaux  , bie 
Jhaupttoinbe  ; nombres  cardinaux , bie 
Jpaupt-'ober  ©rttnbjüßfen  ; vertus  car- 
dinales, bie  Jpaupttuqcnben. 

Cardinal,  s.  m.  ein  ifarbinal;  it.  ein  ame» 
rifanifeher  Vogel  mit  rot&cm  ©ejtebcr; 
it.  eine  2Crt  Âartetfd>e. 

Cardinalat,  s.  m.  bie  .ftarbtnalôwurbe* 
Cardinale , s.f.  bie  Ânrbinalblumc, 
Cardiogme,  s.  m.  T.  bû$  0obbrennen , ein 
pou  feharfen  (Nften  pcrurfad)tc*  (tarfeô 
3ucfen  am  sJXrtgenmunbc, 

Cardon,  s.  m.  tint  Strt  Slrtifcftof e. 
Cardonette,  s.  f.  bie  Vlume  pon  einer  3lrt 
tpilber  Slrtifdiocfen  , womit  man  bie 
«ÜAÜd»  gerinnen  macht. 

Cardonzile,  s.f.  dnc  2lrt  bunncc  Sollen* 
jeuq. 

. T.  L 
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Càre,  s.f.  f.  Carre. 

Carême,  s.  m.  bie  Fadenjett  por  Odern; 
bie 40 tägige  Faden;  it.Jig.  bie  Faden* 
prebigten  » le  carcme  est  b»s  ; bte  ÿajlen 
fommt  frûb,  wir  baben  frub  Jaften; 

le  carême  est  haut,  bl>  MfltfPiU* 

la  mi-carême,  SJ)titfttffen  / b,  i.  ber 
tû(i  mitten  in  ber  Jaifenjeiti  jeûner  le 
carême,  bic  fallen  halte»  ï rompre  le 
caiême , in  ber  Safîcnjeit  Jleifdi  effeit  ; 
Fig  et  Proo.  face  de  carême,  bacl.  fi» 
bletd>e$ , tnagereô  ©efïd't  ; mettre  le  ca- 
rême bien  haut,  jenmtib  aufweit  hinauf 
vertrôden;  it.  etwas!  barte*  oon  jemanb 

forbem  ; ceh  vient  comme  marée  en  ca- 
rême, bä*  fommt  eben  red)t;  prêcher 
sept  ans  pour  un  carême , immer  bû*  ne&m* 
liehe  (perncbcn*)  wiebcrbolen  ; — dans 
un  endroit , einen  Ort  aar  flenau  femten. 

Carême-prenant,  s.  m.  bie  brep  Ifßtfn 
por  bev  Slfchcrmittwoche  ; it.  vuig.  bic 
Jaffnacht  felbfl , b.  t.  ber  £ag  por 
2lfcf)evmittW0d)en,  (mardi-gras;)  it.Jig. 
ein  muht*mirr  ; Fig.  c’est  ici  carême- 
prenant  tous  les  jours , hier  lebt  man 
alle  £age  berrlid)  unb  in  ftreuben;  c’est 
un  vrai  carérm -prenant , er  ficßt  UUw  Wie 

ein  5ûdnacht*narr. 

Carénage,  s.  m.  T.  bû*  0ddff*Wfrft;  dît 

bequemer  Ort,  bie  <8d)ijfc  auôjubeifcrn, 

^ ju  falfatern. 

Carence,  s.  f.  (jllt.)  procès-verbal  de  ca- 
rence, ein  gerichtlicher  $ct,  ber  bewei- 
fet,  bad  ein  Verdorbener  nicht*  hinter**  * 
Iflfien  hat. 

Caréné,  s.f.  T.  ber  .fiel,  0chifföftel,  f, 
Quille;  Überhaupt  fo  Ptel  al*  fond  de’ 
cale,  f.  daie  ; donner  carène  à un  vais- 
seau; f.  caréner. 

Caréner,  v.  a.  T.  fin  0d>iff  ûtlf  bie  0ettC 
legen,  tint  e*  auôjubeffern;  caréné,  ée, 
part.  au*gebeffert. 

Caressant , ante  , adj . ftebfofcub  î fo  ft<b 
ctnjufdmteicheln  weid. 

Caresse,  s.f.  bie  £tebfofltng;  faire  des  ca- 
resses à qn. , einem  fdimctdjelu , einen 
liebfofen. 

Caresser , v.  a.  ïiebfofctt , dretcheln  ; — le 
r.u , (^ahfcr)  ba*  Vacfte  burdjfcheitten 
laffen. 

Caret,  s.  m.  eineSlrtcpbarer  0chtlbfr6ten, 

Caret,  s.  m.  eine  3(rt  grober  Jabett. 

Carrtte , s.f.  eine  SlrtSXahmen  betreiben- 
weber. 

Cargaison , s.  f.  bie  0chtff*labung  ; bie 

$rad)t. 

Cargue,  r.  / (0d)ifff.)  attcrtcp  Sluftieh** 
taue  ; ©cptaue. 

Carguer,  v.  a.  T.  bte  0cgel  über  dd)  jtt* 
fammeniiehen  ; aufgencn  ; it.  v.  n.  ( poin 
0chiff)  fich  auf  eine  <3cite  ndaett. 

Cargueur,  s.  m.  T.  ein  Wirbel , eine  SioQev 
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womit  ba*  Q5ramfegel  über  fidj  jufam* 
mcn  gcjogen  wirb. 

Cariatide , 5./.  T : eine  weibliche  »on 
©teilt  jur  ©tüßung  eine*  Âarnieffe*. 
Caribou,  s.m.  ba*  fanabifehe  ©lenbtbier. 
Caricature,  s.f.  eine  Äarrtfatur;  eine  über* 
trtebene  uni)  in*  <Mirltd)e  geheube 
3cichnung  ober  ©chilberung. 

Carie,  s.f.  T.  ber 95cinfrafi ; bieftàulung 
beröebeine,  ber  3àhnc,  auch  be*  0e* 
treibe*. 

Carier,  v.a . T.  bit  ÂttOChen  , ba*@etteibe 
«nfreffen;  faulen  machen.  Se  carier,  v.  riß. 
»erfaulen,  »ermobern,  anfaulcn;  bois 
carié,  wurmfitchtge*  £olj. 

Carillon,  f,  car  ri  lion. 

Cariseï,  s.  m.  bit  Jperfe»,  Äirfdje»;  eine 
2trt  burcbfïdjtiger  £einroanb. 

Caristade,  s.f.ßg . bad.  ba*  îllmofen» 
Carlin , s.  m.  eine  neapotitamfd>e  ©ilber* 
nmnje;  it.  ein  Heiner  Jr>unb* 

Cailine,  s.f.  bie  ©berwuri. 

Carlingue,  s.f.  T.  ba*  tfielfchweht,  b.  i. 
ba*  birffie  unb  lÂnqftc  ©turf  Jpolj  im 
©drifftroum  ( über  bem  Äiel  ) , worauf 
ber  gro&e  Otfafl  ruht. 

Çarlovingien  , «-nne,  s.  et  adj.  bet  3unflbme 

be*  jwepten  ©ramme*  ber  Âônigc  von 
fttanfrcicb;  Æaroltnaer;  farolinqifd). 

Carmagnole,  s.f  ( rwuv .)  eine  %rt  $an$J 

bte  Sftelobie  baju  i it.  eine  2lrt  leichter 
tfleibung. 

Canne,  s.m.  etnÂarmelitcrmônd) î carme 
déchaussé , ein  93aûrfûhermônd)  ; acier  de 
carme , T.  ©tahl  in  bunnen  oicrerf tgen 
©tangen. 

Carmcline,  laine  carmeline,  eine  ©attung 
93igogne*SôoUe. 

Carmélite,  s.  f.  eine  Æarmeliternonne. 
Carmes,  s.  m- pl.  (SSurfelfp.)  bie  JWtlM, 

wenn  fie  auf  einen  SDurf  fallen;  (f.auch 

carme). 

Carmin,  s.  m.  ber  Äarmin,  eine  rotbe 
$arbe. 

Carminatif,  ive,  adj.  et  s.  T.  bie  33lÂhun* 

gen  jertbeilenb  unb  ftillenb»  ein  folchc* 
«Kittel. 

Carnage,  s.  m.  ba*  Wiebermeßeln , &lut* 
bab;  it.  bieSôilbfîüuna;  «v.  ba*  §lctfch 
erwürgter  imitiere  ; ba*  2uber;  on  a fait 
un  grand  carnage  de  < erfs  etc. , man  fyat 

»tele  Jöirfcbe  :c,  gefdwtTen,  erlegt;  les 
tigres  vivent  de  camag.-,  bie  £iqer  leben 
»on  bem  ftleifd)  erwürgter  £hiere;  faire 
camag-  aux  chiens,  (3iger)  ben  Jpunben 
£leifd)  geben. 

Carnassier , ère,  adj  ( ».  $hiercn)  fletfeh* 
froffenb  ; (».  SOtenfcben)  bet  »tel  ffleifcb 
ifît. 

Carnassière,  s.f.  bie  3agbtafche,  worein  bie 
3Agcr  ba*  erleate  'HWbpret  4erfcn. 

Carnation,  s. f.  tabler)  bte  Çarngtfoni 

Jleifcbfarbc;  8lcifd)haltuitg  ; bie  «8or* 
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ffcUung  be*  Warften  an  menfchlichen 
8tgurcn/  mittelfr  bc*  .Kolorit*. 

Camau , s.m.  T.  bte  2>orbererfc  eine*  breç* 
fpiçigett  ©egel*. 

Carnaval ,„  s.  m.  ba*  Âûmaüaî/  b.  i.  bie 

Saftnad)t*jcit , ober  bie  gajlnachtélufl* 
barfeit« 

Came,  s.  f T.  ber  ôufjere  SQinfet  (bie 
Âante,  ©rfe,  ©ptfje)  eine*  ©teint*, 
£tfd)e*  te. 

Camé,  ée,  adj.  T.  (».  wcifjen  SSlumen) 
in*  glcifchfarbige  fallenb;  (ein  $eb(cr), 
Caméle,  s.f.  ber  gcferbte  SRanb  an  SKunjciu 
Carneier,  v.  a.  gftunjen  rinbertt. 

Carner,  v.n.T.  bie  Slcifchfatbe  annebmen. 
Carnet,  s . m.  (JrjanDlung)  ba*  Æaufbud) 5 
SXegt jler  ber  Slcti»  * unb  lpaiTi»fd)ulben. 
Carnification,  s.f.  T.  ba* SOeicbwctben bec 
£nod)cn. 

se  Camifier , v.  riß.  T.  (»0«  ÂnOCbCtt)  ju 

Çlcifd)  werben. 

Carnivore,  adj.  c.  f,  carnassier. 

Camosité,  s.f.  T.  eine  fleifdnge  ©efdjwuffl, 
ein  fïeifdnqer  au*wud>*. 

Carognc,  s.f.  inj.  pop.  ein  ©ditnbluber, 
SXabcttaa*;  it-  ein  iteberliche*  5ßctböbilb. 

Caroline,  s.f.  f,  carline;  it,  T.  bit  peitt* 
liehe  j>al*gerid)t*orbnung  Äatfcr  Âarl* 
bc*  fünften. 

Carolus,  s.m.  eine  alte  franioftfehe ©Über» 
ntftnje. 

Caron,  s.  m.  eine  ©perffeite,  ein  ©tuef 
©perf  / wooon  ba*  lagere  abgefchnitten 
ifl  ; it,  jlatt  Charon. 

Caroncule,  s.  f.  T.  etu  Heiner  fleifchiger, 
zuweilen  brufenartiger  Sluöwud)*  ait 
©liebem. 

Carosse,  s.m.  biejrucht  eine* afrifnnifdjctt 
<palmbaume*,  ben  man  caros  ier  nennt. 
Carotides,  s.f.pi.  T.  bie  jpauptfdilagabew, 
/pal*pul*abcrn  ; it»  qqf  bie  ©djlafpul** 
abern.  • 

Carotique,  adj.  c.  et  s.m.  T.  fd)laffud)ttg , 

' (f.  carus);  it.  s.  m.  ba*  £orf)  im  ©Cf)laf* 
fnodjen,  burch  welche*  bic  £auptpul** 
aber  gehet.  . 

Carotte,  s.f  bic  aelbe  Stube,  Mohrrübe; 
it,  eine  £aböf*|iangc  jtim  SHctben. 

Carotter,  v.  n.  înûUfcrifd)  fpiclfttr  nicht 

»tel  wagen. 

Ca  rot  lier,  ère,  s.  eilte  ^JerfOtt,  bit  ftiatlft* 

rifd)  fpielt. 

Caroube,  t.  m.  bû*  3ohonni*brob. 
Caroubier,  s.m.  ber  3°hûnni*brobbauin« 
Carouge , s.  m.  f,  caroube. 

Carpe,  s.f.  bcrtfarpfcn,  bie  Æarpe;  carpe 
saumonée,  £ûfh*farpfen  ; le  -aut  de  la 
carpe,  bcrÂatpfcnfprungj  mettre  la  terre 
en  dos  de  carpe,  in  einem  ©arten** 
beet  jwifcfen  |we»  Surchcn  bie  ©rbe 
erhöhen»  f<*i*e  la  carpe  pâmée , fig.  farrif 

fich  ffht  fthtvach  «nb  franf  andcllcru 
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Carpe,  s.m.  (anatomie)  bte  fBotber&anb / 
jpanbtpurjcl. 

Carpeau,  s.  m.  öüö  ÄÄrpffcen,  bet  ©Cb* 

farpfen. 

Carpettes , s.f piur.  ctit  grobeö  geftreifteö 
$acfturi). 

Carpiére,  s.f.  ein  $ifdjbebälter,  befonberö 
ju  Äarpfen. 

Carpiiton , s.  m . ein  fleineö  Äarpfcbe»,  noch 
Heiner  alö  ein  carpeau. 

Catquèse,  s.m.  T,  bet  £alcimr*£)fen  auf 
einet  ©laöbutte. 

Carquois,  s.  m.  Oer  Ä6rf)Ct.  , 

Carrare,  s.m.  ber farrartfehe  SOîarmor. 
Carre,  s./.  bet  oberfte  $hetl  emeö  Jput« 
fopfeö,  eine*  £leibeö  übet  ben  ©ajut' 
tetn  ; Oie  Rumpfe  ©piçe  eineö  ©cbdbeö; 

avoir  une  bonne  carre,  vulg.  breite  ©d>Ùl* 

tetn  haben.  ^ 

Carré,  ée,  tulj.  pterccftg;  bataillon  carré , 
ein  inö  ©epterte  geftellteö  paillon; 

nombre  carré,  eine  ÛUaDrût.tghiî  racine 
carrée,  bte  Ûuabtatnmr§eli*OL5  carré, 
biefeô  ©tammbolj/  ©aub&&;  être  carré 
des  épaules , breite  ©dupcrii  haben  ; 
brcitfchultetig  (vuig.  uieraVétig)  fcpn; 

bonnet  carré,  £octOrtnuÇt'^>arti.:  cariée, 

eine  (luftige)  auö  jipep  3Kannöperfonen 
unb  âwep  Jtauenjtmmeru  beftebenöe 
©efcllfchaft  ; péi iode  cat ré< , eine  'per  tobe, 
Otc  auö  Pier  ©liebem  beftebet;  it.  bic 
einen  pollen  ^umeruö  ober  Söoblflang 

hat.  Fig.  raisonner  juste  et  carré  comme 
une  flûte , iron.  ttt  ben  £ag  hinein 
fd>n>ûijen  ; marchand  de  bois  carré,  iron 
ein  ©(hnmelbolichcnfrSmcr, 

Cairé,  s m.  baô  ûnabrat,  ?3terecf;  ein 
merccftger  tylaij;  it,  ein  piereefigteö 
£oilettenîàftchen  ; it.  ein  picreefigeö 
. ©«rteubeet;  it.  ber  ©eilerfcblittcn  ; it 
, bet  >Otùniftempel  ; (2lftron.)  ein  gepier» 
ter  ©cbfin;  carré  de  mouton,  OaÔ  îOor» 
betPiertel  pom  £ammcl  ; carré  d^s 
jambes,  (&nat.)  bet  picrecFige  £enben» 
imUfd ; les  carrés,  (©retfp.)  bie  Çdber. 
Carreau^;  s.  m.  eine  piereefige  flatte  $u 

fuftblfen,  ©tra§enpftaftcrn,  dauern, 
achclofen,  eine  Sltefe,  ein  Jlurftein; 
it.  eine  ©Iccf)*  ober  ûJtunjplûtte;  it.  ein 
©ûttcnbeet  ; it.  baö  ©aiTenpftaftet  ; it. 
öie  ©atïc  f.lbfti  it.  ein  Piereefige*  $ret; 
it.  (Äartenfpiel)  bic  Stauten,  Äarrean ; 

. ■ it.  (de  vitre)  etnc  n fl  errait  te  ; (mcift 

toierecftgc)  ©laôfcbetbc,  {ycnfterfdietbe; 
it.  ein  Äiffen,  <polftcr;  (©ehnetber)  ein 
SgugeU  ober  'Dlatteifcn  $u  9labten  ; 
Œcbtc.)  eincSlrt  SJcrftoofimg,  btc  Den 
£ctb  hart  unb  aufgetrieben  macht;  ($i* 
feher)  ein  piereefigeö  ©enfgarn  ; (©d>lof* 
fer)  eine  geroifte  grofic  fteilc;  t'Buch&r.) 
• t>ûÔ  ©parium  > carceaux,  (©d)ifff.) 
bie  ©arfboUet,  fond  ceintes  nnb  pré- 
ccintcs;  carreau  de  pierre,  ein  £ülöbcr» 
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ftetrt/  ein  SSJcrfftÙcF;  — de  terre  cuite, 
ein  piereefiger  ©aef ftetn  ; eine  pictecfige 
Ofcnfacbel;  plier  du  li.ige  à (ober  par) 
petits  carreaux,  bie  SBofcbe  pierecfig  JU* 
fammen  legen;  étofies  à petits  carreaux, 
gemùrfeltc  ^euge;  brochet  carreau,  ein 
febt  großer  Jjcd)t;  carreau  d’arbalète, 

ein  grofter  piereefiger  <pfeil  ; ber  'Sol- 
len; (baber  (port.)  les  carreaux  vengeurs 
dé  Jupiter,  oie  Otûdjpfeiie  Oeö  3»Pitctô; 
carreaux  de  la  foudre , £oiUtcrfCile  ; 
/ valet  de  carreau,  mèpr.fam.  ein  fd)lcd)* 
ter,  perAd)tlid)cr  sRenfd)  ; coucher  sur 
. le  carreau,  ouf  Oer  ©affe,  auf  Dem  bar* 
- ten  JuftboOen  fcblafen;  jeter  les  meubles 
sur  le  carreau,  Ocn  J^flU^rötb  auf  Ote 
©aftemerfen;  coucher  qa.  sur  le  carreau, 
einen  erlegen,  nieOerftedjen,  erfchlagen 
oOcr  fd)iper  permunOen  ; demeurer  sur  le 
carreau , auf  Oem  ']Haçe  bleiben. 
Carrefour,  s m.  Oer  Ärcujipeg , ©cbcibe* 
tpeg;  it.  Ote  ©atTcnecfc* 

Carréger,  f,  louvoyer. 

Carrelage,  s.m.  OûS  <Pftaftcrit,  ©clegeit  beiJ 
QSoOené  mit  pietccFigeu  ©tetnen  ; it.  Da$ 
<pftafter;  it.  Oie  ©teinc  fdoft;  A.  ber 
£obn  bafur. 

Carreler,  v.  a.  mit  Pterccfigen  glatten  ober 
©teilten  belegen,  pftaftern;  ca:ieierdes 
souiiers,  alte  ©diube  «eu  befohlen. 
Caneiet.  m.  Oer  Vlattftfd) , bie  ÿiatteife; 
it.  T.  ein  Picreefigeö  ©enfgarn  (carreau)  ; 
it.  ( Slpotb.  ) ein  ©etbtricbter  ; it*  eine 
gro§e  eeftge  9îabel  ; yaef nabel , ©attler- 
itabel;  it.  bie  Ärabe  ber  3>utmad)er* 
Carrelettes , s.f  pl.  eitle  sJ)0l«feiie.  ' 
Carreleur,  s.  m.  eilt  ^aum,  bet  bie 
hoben  mit  ^liefen  ober  oterecftgeu  ©tei» 
tten  belegt;  etit  ^ftafterer, 

Caireiitr,  s.m.  ein  ^Itefenmadjer.  • 
c.irrelurr*,  s.f.  neue  ©obictt  an  ölten  ©d)U» 
ben  ober  ©tiefcln. 

Carrément , adv.  inö  5)terccf , ttttf  ©CPtCrtf  ; 

pierccf tg;  it.  tpiufclred)t,  nach  bem  2öin* 
felmap. 

Carrer,  v.a.  ptcrcdFig , Pterfanttg  modien; 
(®eom.)  guabriren,  ein  Quabrat  auö*« 
ftnben , baö  bem  3nbalt  einer  gegebenen 
ÎV(i\cbePÔÜîgaleid)fco.  Se  carier,  v.riß. 
fam.  ftd)  bruften,  ftd)  breit  machen, 
iubem  matt  btc  Slrmc  itt  bie  ©eiten 
flammt, 

Carret,  f.  caret. 

Carrier,  s.  m.  ein  ©teinbrccftet ; it.  ein 
©d)ieferbred)er  ; it.  ber  ^efiber  einet 
©tetitgrube;  it.  ein  ©teinbinblcr. 
Carrière,  s.  f ber  ©teinbruch  ; iV.bieSKenn« 
bahn,  Laufbahn,  ©tecfibab»/  ein  mit 
©diranfen  umgebener  ^31aß  jum  5Hin- 
acircnnett  unb  jtu  anb^pn  ritterlichen 
Uebuugen ; it  ber  £auf/^eg,  bic  ©abtt, 
h.  ©,  ber  ©onne;  it.ßg.  bie  Laufbahn 
einer  iperfon;  eine  SReihe 

M a 
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ttnb  ber  man  ein  amt  bemaltet  flat  ; 
ber  gebcnßlauf;  baß  geben;  it . bie  @e* 
legcnbftt  ; baß  $elb  ; bie  Materie  ; 
( 9iettt'd>.  ) ber  £ummelplaß  fur  bie 
Ererbe  ; it  bergauf  eineß  tyferbeß  inner* 
halb  beffclben  ; it . bte  geroobnlidie  £ohc 
bcß©tctgenß  eineß  Ralfen  (60  Klafter)-, 
carrière  d’alun,  ein  Sllaunbrudi  » — d'ar- 
doises,  ©d)icferbrud)  ; — d’ure  poire,  T. 
baß  ©teimchtc  am  93ußcn  einer  $irne; 

Fig.  et  Prov . finir,  achever  sa  carrière, 
fournir  «a  carrière,  feinen  gauf,  (fine 
gambûbn  enben  ; ouvrir  à qn.  une  belle 
canrièTe,  einem  eine  fdiône  gaufbahn  et* 
üffnen,  ihm  ©elegenheit  geben,  fïch  ju 
teigen;  passer  carrière,  gfjmungener* 
mrifectmaß  tbun;  vu/g.  iti  einen  fauern 

2Xp tel  beiden;  faire  passer  carrière  i qn. ^ 
einen  JU  etmaß  Jtbingenî  se  donner  car- 
rière, feiner  gu#,  ^reube,  «Begierbeic. 
freuen  gauf  lafîcn;  feine  gu#  bùffen; 
redit  aué0Claffenfeçn;  se  donner  carrière 
aux  dépens  de  qn. , ungefeheut  auf  einen 
loßjiebcn,  ibn  burdibechcln  / fïd>  auf 
jrmanbeß  £o#en  lu#ig  machen  ; donner 
carrière  à son  imagination,  feiner  ©inbil* 
bungßfraft  bie  gugel  fcbiefjen  laffen. 

Carriiion , t.  m . baß  ©ïoef  cnfpiel  ; fin  an* 
«enebmer  unb  barmonifeher  ©locfen* 
flang;  it.  ber  £lang  pon  jufammen* 
gc#o#enen  £rinfglüfern  ober  anbern 
©lüfetn;  it.ßg.  ber  gàrm,  baß  ©etole, 
©efdjrep  ; ( ©dilotï.  ) Ænoppereifen , 
Äraußeifen  , b.  i.  flcineß  Picrccfigeß 
<£ifen  (unter  9 ginien)  ; être  battu  (frotté) 
à double  carillon,  ßg.  font,  betb  abge* 
prügelt  merben. 

Carrillonner , v.n.  baß  ©locfenfpiel  fpiflen 
laffen  ÎC.  (f,  carriiion). 

Carrillonneur,  s.  m.  ein  ®locPenfpieler  K. 
(f,  carriiion). 

Carriole , s.f.  eine  3frt  leichter  tyo#fchaife n 
fûrÂurterc  :c.;  eine  Carriole. 

Carrosse,  s.  m.  eine  tfutfdje  î carrosse  de 
louage,  eilte  $iicti)futfd,»eî  — * deux 
fonds,  eine  oierfißige  Âutfdje ; cheval  de 
carrosse,  ein  âfutfchpferb;  ßg-  vulg.  ein 
grober  uub  bummer  fDîenfdi. 

Carrossée,  s.f  eine  Æutfche  POU. 

Carrossier,  s.  m.  ein  Äutfchenmacher ; it. 
ein  Äutfchcnpferb. 

Carrousel,  s.  w.  baß  tfarrofel,  eine  3lrt 
furniere,  Sttttcrfpiele ; baß  SXtngel* 
rennen  ; it.  ber  tylaß  baju. 

Carrousse , s.j.  (pon  bem  ©eutfdicn  : ©ar* 
OUß ;)  fam.  faire  carrousse,  fd)maufcn, 

fchmirmen. 

CauuTe , s.f.  (pon  <Çerfonfn  uftb  Äleibcrn) 
bie  ®d)Ultcrnbreite;  d’une  belle  carrure, 
fehr  breitfehulterig  î nop  étroit  de  carrure, 
über  bie  ©chultern  ju  enge  (f.  cane). 

Canaux  , s.  m.  pl.  T . efarten. 

Çartayer4  v.n . T.  bîf  £albfput  fahren  , (fo 


baf  baß  eine  ©retß  ftch  jmifeben  ben  $fer* 
ben  uub  SXibern  beß  SBagenß  befinbet). 

Carte,  s.f  bunner  <pappenbecf ei , (beffet 
canon  fi»») . it.  eine  Äarte,  ©piclfarte, 
baß  Äartenblat  ; tt.  ( [plur .)  baß  Äarten* 
gelb,  (mcldieß  bi«  ©pieler  alß  eine  »Ser* 
gutung  tur  bie  angefchafftcn  harten  ju* 
rüef  laifcn);  it.  bie  föecbminq  eineß 
Söirtbeß  über  baß,  maß  man  ®fr$cfcrt  fcat; 
carte  de  sûreté,  eine  ©id)ff beitßfart« ; 
carte  marine,  carte  hydrographique , eine 
©eeîarte;  carte  géographique,  eine  ganb* 
farte  j carte  astronomique  ou  céleste  , eine 
Jpimmelßfarte  ; carte  particulière , eine 
épecialfarte  ; carte  militaire,  eine  Ärtegß* 
farte;  carte  fausse,  (igpicl)  ei  ne  ^ebl* 
farte , ein  fd)led)teß  53iatt;  carte  blanche, 
toenn  man  unter  feinen  erhaltenen  har- 
ten feine  5t9«Wn  finbet»  donner  carte 
blanche  à qn.,  ßg.  einem  «SoOmaeht 
geben , in  einer  @ad>e  nach  ©utbünfen 
JU  perfahren;  un  château  de  cartes,  ein 
Äartenbauß;/^.  ein  fch&neß,  aber  nicht 
bauerhaft  gebauteß  £auß;  apprendre, 
étudier,  montier  la  cane,  bie  Crbbc* 

fchreibung  lernen,  flubiren,  lehren; 
savoir  la  carte,  bie  ®eheimniffe  einer 
Çamiiie , eineß  £ofeß  tc.  mtffcn , savoir 
le  dessous  des  cartes , bie  geheimen  £rieb* 
febern  fennen;  (brasser)  battre,  mêler, 
brouiller  les  cartes,  (®pief)  bie  Âarten 
mifehen;^?.  5ßfrn>irrung,  tlneinigfeit 

fHftetl  ( f.  brouiller  ) ; écarter  une  carte  , 
eine  Æarte  roegroerfen;  couvrir  une  carte, 
©cib  auf  eine  Äarte  feßen  ; couper  les 
cartes,  abhfben;  tirer  les  cartes,  bi«  Âar* 

ten  fchlagên,  auß  ben  Âarten  tpahrfagen; 
perdre  u carte,  permirrt  tocrben. 

Cartel,  s.  m.  ber  ^ebbcbricf,  2(ufforbcrungß* 
brief  §um  Äampf;  it.  ber  Vertrag  me* 
gen  Slußfüfung  ber  Ärtegßgefanacncn, 
2(ußUeferung  ber  Stußrci^cr  :c.  ; it;  me* 
en  ungebinberter  Jortfeßung  beß  ^>an* 
elß  (inf,  jur  @ee)  in  Äricgßjeitcn;  U • 
ein  Uhrgehüufe. 

Carteiet,  s.  m-  eine  2trt  moUencr 

Cartelette,  adj.  f.  ardoises  cartelettes,  T. 
fleine  pierccFige  ©chiefer. 

Cartelle,  s.f  eine  Q)ohle , ein  biefeß  ®ret, 
bie  sj?iübl#eine  barauf  tu  fegen;  it. 
fleine  ©pünlein  pou  fcltcnem  £ol$  jum 
(ginlegcn. 

Carteron,  s.  m.  (3Çeber)  ein  longeß,  bùtt* 
neß  Q3ret,  um  bie  Jôben  ber  Âettc  ju* 
fûmmen  JU  halten,  (f.  quarteron). 

Carthame , s.  m.  ©afflor  (safran  bâtard). 

Cartier,  *.  m.  ein  Âarffnntadier. 

Cartilage,  s.  m.  T.  ber  .ftnorpel. 

Cartilagineux,  ruse  . ad).  T.  fnorpelicht. 

Cartisane,  s.  f.  aefponnene  ©ctbe,  ©übet 
ober  ©olb  trnn  ©tiefen , auf gefdmittcnc 
harten  ober  Pergament  gcmicfelt. 

Canon,  t.  m.  bie î?ûppe,  bcr^appenbccfclê 
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i/.etiw  pappene  ©d)ad)tel  ; (&auf.)  eine 
auf  fïarfcm  papier  entrporfene  ober  auô* 
gefâjnittene  gKußer*etd)nung;  ($ud)br.) 
ein  umgeörucf  reö  ’-ôlart , ein  Çarton. 

Carto  ner,  v.  a.  ftncn  Çarton  in  ein  $ud) 
einlcgcit  (f.  carton). 

Cirtonncne,  s.f.  eine  tyappcnbecfelfabricP. 

Carton  nier»  s.m.  ein  tyappenbecFflmad)er. 

Cartonniére,  s.f.  eine  Strt  amcrifantfd)cr 
SBcfpen. 

Caitouviie»  s.m.  T.  eine  jiicrltcbc  €mfaf* 
fung  (inf.  mit  £aubmerf)  cinetf  Sßapenö, 
Sftümenösugcö  te. , aud)  einc$  Q5lumen* 
bceteô. 

Cartouche , s.f.  bie  ÿûtrone , £abung  ; it. 
eine  ÄartftfeGe;  eine  mit  «Pîutffetenfu* 
gcln  , serbdrftem  €<fen , 9Uq«ln  ic.  an. 
gefüllte  Q^ûfbfe , bie  auö  Âanonen  ge* 
fdwjfen  n>ii*t>  ; it.  bie  Jpulfe  iu  ©d)WÂt* 
mern , iKacf  eten  :c.  ; iu  ein  Urlaubs* 
jette! , 58bfd)icbösettel  bet  ©olbaten. 

Cartouch  iert  s.  m.  baS  Jpolj  in  ber  patron* 

tafdic,  worein  ber  ©oïbat  bic  <patro* 
tten  tGut. 

Cartuiaire.  s.  m.  eine  ttrfunbenfammlung, 
bas  Utfunbenbud)  einet  Äirc^e,  eines 
ÄlofterS  ic. 

Carui,  s.  m.  T.  eine  große  ©d)IaffucGt. 

Carvi , s.  m.  ber  gelbfûmmei. 

Caryatides»  f.  cariatides. 

Carybde,  f,  Charybde. 

Cas,  s.  m.  bet  göll,  b.  f.  ber  s&orfaH , 
gufall/  eine  guf&Uige  Gegebenheit;  iu 
eine  ©elcgenGcit;  iu  ber  Sußanb,  bic 
«Befchaffenbeit,  bie  Umft&nbe  unb  £aqe 

. ter  ©adjen;  it.  bie  £6ût,  J)anblung  , 
meifi  ßrafbarc  £Gat,  bas  SBerbrecGen; 
(@rammat.)  ber  Âafutf,  sftennfatt  ; iu 
pop.  bie  StotGburft;  it.  bie  ©efdjlecGtS» 
glieber;  cas  de  conscience,  eine  ©emif» 
fenSfrage;  cas  métaphysique,  ein  unmog» 
lieber  gaU , bie  «8orauSfe$ung  einer  un- 
möglichen ©ad)e;  cas  réservé,  eine  ©tön- 
te / beren  Vergebung  bem  fljapjl  ober 
GifcGofporbehaltentß;  cas  royaux,  $ri» 
ntinalfifle,  über  weldje  nur  gewiffe  fô< 
niglidje  dichter  crfennen  burften;  faire 
cas  de  qn.  ober  de  qch. , einen  ober  et« 
n>a$  God)ad)ten;  Piel  auf  einen  Galten; 
son  cas  va  mal,  feine  ©ad)e  fielet  nid)t 
gut;  c S fïeGt  mißlid)  mit  iGm  auS;  au 
cas  ober  en  cas  que,  jm  gûtt/  baß  IC.Ï 
en  cas  de  mort,  ouf  ben  ©terbefûfl;  im 
gûtt  / baß  biefer  ober  jener  mit  £ob  ab* 
gienge;  en  ce  cas , in  biefem  galle;  en 
tout  cas,  auf  allen  gaU;  Allenfalls  ; eS 
gehe  wie  es  molle  ; pose  le  cas , que  etc. , 
gefeçt/  bûf;  iC.;  le  cas  avenant,  ober  si  le 
cas  y échet,  (jur.)  wofern  fïcG  biefer  gaü 
ereignet. 

Cas,  casse,  adj.  ol.  f.  casse. 

Casanier , ère , adj.  it.  s.  m.  bet  ObCt  Me  im* 

mer  su  £aufe  fiçt , unb  nieGt  auSgeGen 


mag  ; ber  flets  tinter  bem  Ofen  fî#  ; vie 
casanière,  bas  £eben  einer  folcGen  <per* 
fon/  vuig.  eineé  jDfenbruberS,  ©tubett* 
GucfevS. 

Casaque,  s.f.  ein  ftetferocf  mit  wetten 
2lermeln;  tourner  casaque,  prw.  eine 

ipartbrt)  pcrlûffen/  unb  su  einer  ûnberti 
übertreten;  vu(g.  umfûtteln. 

Casaquin,  s.  m.  ein  furjer  @d)lûfrocf. 

Cascade  , s.  f.  ein  SSBûffetfaÜ;  iu  fip.  font. 
ber  Sprung,  bad  Verfallen  pon  einer 
©atfce  auf  eine  anbere,  ohne  3ufantmen- 

Gang  ; ne  savoir  une  nouvelle  que  pat 

case  «de,  ßg.  eine  Stcuigfeit  nur  rom 
i>ôrenfûgen  wiffen , pon  ber  britten  &anb 
Gaben. 

Cascanes , *.  /.  vl.  T.  ein  ©üttg  unter  ber 
€rbe,  bie  feinblicten  «JÄtnen  baburc^ 
SU  entbccfen;  ein  ®üttfeller. 

CascariUe , s.f.  bic  9tinbe  beö  (Eüfcariflcn* 
Raunte«. 

Ca.se , s.f.  cigentlidj  (p.us.)  ein  f>aui; 
iu  eine  ftegerGütte;  it.  etn  gelb  auf 
bem  @cGad)bret,  iDamenbret;  it.  ein 
$5anb  im  îdctrac;  U case  de  la  sainte 

vi.rge , büö  baut  ber  Geil.  Jungfrau 
ÇOvûria  SU  £orettO  ; le  patron  de  la  case  , 
bad.  ber  j?>üusGerr,  b'tx  tm  ipaufe  ; 
faire  des  cases,  (trictrac)  ©ânber  mû- 
ehen;  demi -case,  nur  €in  @tein  auf 
einem  gelbe. 

Casemate,  s.f.  eine  Äafcmfttte/  ein  £«• 
nonenfellet/  SÄorbfeUcr. 

Casematé,  adj.  m.  bastion  casematé,  eilt 

95oUwetf/  baôeine  Äafematte  Güt. 

Caser,  v.  n.  (©retfp.)  ®5nber  macGen  ; 
se  caser,  r,  rèjl.  ftcG  anfiebeln,  feflfeljen. 

Caserctte,  s.f.  prvcl.  eine  Goltf™« 

forme. 

Caseme,  s.f.  eine  ßafetite. 

Caserner , v.  n.  in  Äofcrnen  woGnen  ober 
liegen  / it.  v.a.  in  ßafernen  legen. 

Caseux,  euse,  adj.  fiflg. 

Casilleux,  euse,  adj.  btôrfltg;  JT.  Verre 
casilieux,  ©lag,  bad  in  fleine  @tutfe 
fpringt/  wenn  man  c*  mit  bem  ^Diamant 
ftGnetben  wiD. 

Casque,  s.  m.  ber  £clm , bie  ©turmGaube; 
Fig.  fam.  ber  Ä'opf;  en  avoir  dans  le 
casque,  einen  Heinen  £ieb  Gaben/  b.  i . 
ein  wenig  pcrrûcft  im  Äopfe  fcpn/  ober 
aud)  einen  fleinen  ftaufd)  Gaben. 

Casqué,  ée,  adj.  mit  einem  ^elnt  perfeGen; 
le  serpent  casqué,  bie  £elmfd)!ange. 

Cassade,  s.f. fam.  eine  £uge  OUÖ  ©paf , 
ober  um  jemanb  loö  ju  werben;  eine 
îtotGlûge  ; donneur  de  cassadrs , einer  / 
ber  meijlerGaft  lugen  fann  ; donner  une 
cassade i qn.,  einem  etwaö  weiß  madjcit 
wollen;  faire  une  cassade,  bei)  fd)led)tctt 
harten  bennoeG  bie  anbern  ©pieler  über* 
bieten , um  fle  baburd)  absufdirecfen. 

Cassaiile  > s.f.  T.  büö  ©tursen* 
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b.  il  bie  efle  Umbredjung  cineß  Vtoch» 
fclbeß. 

' Cassant,  ante,  adj.  brûdjtg  , getbrf  Chltd)  î 
fptôbc  ; it.  fo  fîcf>  gern  brechen  läßt. 

Cassation,  s.f.  T . bit  ungûltigmachuitg / 
Vernichtung  einer  gerichtlichen  ijanb» 
Jung  ; tribunal  de  cassation,  baß  Sûj|û- 
ttoiißgertdrt. 

Cassave,  s.f.  baß  SftaïUOfmehl* 

Casse,  adj.f  voix  casse  et  enrouée,  CtttC 

gebrochene  heifeftere  Stimme. 

Casse,  s.f.  (IBotan.)  bie  giflelfûiTte , bic 
gruebt  eineß  oflinbifchcn  unb  âgpptifchcn 
^Süumeß;  it»  baß  fteberfätfehen  (vorn) am 
©dweibicug;  (Buchbr.)  ber  ©chriftfa* 
ften;  (©olöfchm.)  ber  £eft,  ein  fcreib* 
ttapf,  worin  ganje  3RetaUf(umpen  abgc« 
trieben  werben;  it.  (SXothgteöer)  bie 
VtctaUgrube;  (©(aßhutte)  ( ober  casse 
rôle  ) ein  cifertter  £bffel  mit  einem  Ign* 
gen  ©ticl;  it.  eine  2Crt  Sftotiffelin;  u. 
ein  Pieretfigeß  fyelb  mit  Stofen  swifchcn 
ben  ©pamnfopfen  gcroijfer  ©Äulcn; 
it.  ber  Oberbalfen  am  ©teuerruber  ge« 
wiffer  ffluhfebiffe,  worgn  bie  iBretcr  bc* 
feftigt  finb. 

Casse,  tf.  bie  Ägfitrung  ober  Slbbanfung 
eineß  ©olbaten  ober  Officicrß  ; lettres  de 
casse,  ber  Weftungöbefebl. 

Casseau , s. m.  (Bucbbr.)supérieur , inférieur, 
( haute  - casse , basse  - casse , ) bie  obere, 

untere  Jpälfte  beß  ©chriftfaftenß  ; it • 
eine  ©chublobe  fût  ©djriften  unb 
Vignetten, 

Casse-cou,  s.  m.  ein  gefährlicher  Ort,  wo 
man  (eicht  ben  £alß  bredjen  fann;  it. 
eine  3trt  2)oppeUeitcr. 

Casse  cul , ».  m.  vuig.  harter  Jall  auf  ben 
^intern. 

Casse-iunette,  s.f.  bte  Äornblume. 

Casse- m useau , s.  m.  vutg.  ein  S<lUflfd)lag 

auf  bie  Vafe. 

Casse-noisette , s.m.  ein  Scufllracher,  Vu§« 
brechet;  it»  berQMaufpecht,  ein  Vogel. 

Casse  noix,  s.m.  ein  2ftuf}bred)er;  it.  ber 
Vufiheber,  ein  Vogel. 

Casse-noie,  s f T.  ©aHäpfel  $um  färben. 

Casser,  v.  a.  ^erbrechen,  in  ©tuefe  bre« 
chen  ; it.  jerfchlagen,  jer(lo§en , entj»ep< 
brechen,  entgwen  fchlagen;  Our.)  per« 
ttichten,  fur  ungültig  erflären,  Aufheben, 
cbfieUen;  it.  (Äriegßpölfer)  abbanfen; 

. it.  (einen  Officier)  faffiren,  ihm  ben  2lb* 
fchieb  geben  (f.  cas  sc)  ; it.  einen , wegen 
fcblechtet  Sluffubrung,  fetner  Sienfte 
entlaßen  ; it.  bie  Kräfte  perminbern  ; 
fdjwächen;  entfräften;  it » v.n.  jerbre* 
d)en,  (n  ©tuefe  jerfäffeit  ; casser  qn. 
aux  gages , fam.  einen  feiner  £itnfte  ent« 
laffen,  einem  bie  Befolöuttg  nehmen; 

on  l’a  cassé  aux  gages, ßg.  er  gilt  mchtß 

mehr  bep  feinen  Obern,  er  hot  ihr  311« 
iraueu  perlornti  je  t*en  casse,  poP. 


Çanb  bon  ber  Butte!  glaube  nicht,  ba§ 

biefj  fur  bich  ifti  casser  du  gTés  à qn.  » 

pop.  gerabe  baß  nicht  thun  wollen,  wa$ 
ber  Slnbere  wunfcht.  Se  casser,  v.  r+fl.  jer- 
brochen,  jerftoßen  werben  if  g-  fdjwach» 
ûlt,  fraftloß  Werben;  se  casser  la  tète, 
fam.  fief)  ben  £opf  über  etwaß  gerbre- 
chen; se  casser  tenez , mit  ber  Vaff  auf« 
laufen. 

Cassé,  ée,  part,  et  adj.  JfrbrOChcn  JC.  î voix 
cassée , eine  fehwaehe , gebrochene  ©tim- 

me;  homme  extrêmement  cassé,  ein  ff  ht 

fd)Wûdjer,  entfrifteter  Çflîenfd). 

Casserole,  s.f.  eine  fupferne,  »erginnte 
tyfanne;  it.  (©laßhütte)  f.  casse. 

Casseron,  s.m.  ein  flicgcnber  $Çifd>. 

Casse-tête , ».  m.  fam.  eine  f opfbrechenbc 
Arbeit;  it.  ein  jiarfer  ©ein  oberanbereß 
©etränf,  fo  (eicht  in  ben  Äopf  ftrigt; 
it.  ein  opfbrecher;  it.  bie  VîotbfcuU 
ber  wilben  Vblfer. 

Cassetin,  ».  m . (Buchbr.)  etn  int 
©chriftfadeit. 

Cassette,  s.f.  büß.ftätfchen,  Vähläfffhm; 

it.  bie  ©chatuUe , worin  man  ©elb  ober 
anbere  foftbare  ©achen  bewahrt;  it • bie 
©chatuUgelber. 

Casseur  (s.m.)  de  raquettes , ßg.  mot;,  fin 

frifeher,  ffarfer  SOtannj  it.  ein  ©rof* 
prahler. 

Cassidoine , s.f.  eine  2lrt  ©halccbonicr , ein 
Çbeljlcin. 

Cassie,  s.f.  ber  Æofïen , Âafîenbaum. 

Cassier,  ».  m.  ber  Äaffienbaum  ( nicht  mit 
bem  cassie,  .fafienbûum  ;u  perwed)fe(n). 

Gassin , ».  m.  T.  ein  Kamen  mit  Stollen 
oben  am  Söeberflubl. 

Cassine,  s.f.  prvci.  ein  Vorwerf  ; einflei- 
neß  £anbhauß. 

Cassiopée,  s f.  bie  Äüfftopej«,  tin  nörb* 
licheß  ©eflirn. 

Cassis,  ».  m.  bie  fchwarge  3ohannißheere. 

Cassolette,  ».  f baß  SKauchgefäfi , SXauch* 
pfännchen  ; it.  ber  wohlriechenbe  J)ampf 
bnrauß;  iron.  ein  übler  ©cruch,  ein 
©cflant  ; ( 35auf.  ) eine  5Srt  Vafe  pon 
©chnipwerf  mit  ^Inntmen. 

Cassonade,  s.f.  ber  Çrtrinjucfer,  Äöffonöb- 
juefer.' 

Cassure,  s.f.  ein  ^öruch  an  einem  Vteffer, 
©teilt  IC. 

Castagnette,  s.f  eine  5lrt  halbfeiöen  geug* 

Castagnettes,  ».  f pi»  bie  ÄflflügnettC,  bi* 
£anjflappet. 

Castagneux,  ». m.  ber  Heine  Taucher,  (ein 
Vogel). 

Castanite,  s.f.  ( VfltUtgefch*)  bet  Äüflö- 
nienfleiit. 

Caste , ».  /.  ein  ©tamm  ( ein  ©efchlecht 
gewiffer  oflinbifdjer  Volfer. 

Casteiane,  s.f  eine  2(rt  grüne  'jjffaume. 

Castelogne , ».  /.  eilte  $fttbctfe  PO« 
feiner  Sffioüe. 
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Castille,  s.ffzm.  fleine  3Änfetet)en* 

Castine , ».  f.  ter  $lußfpat&. 

Castor,  » TO.  bet  Sôtbetî  Chapeau  de  castor, 
ein  i)ut  pon  25ibcrhaaren  ; Castor  et 
Poilux,  bie  SnüUinge,  (ein  ©tcritbtlb); 
it.  eine  2trt  electrifdier  Jcuerbünfle  auf 
ben  «Kafibiumett  ber  ©duffe. 

Castoréutn  , ».  m.  bûô  2Stbergeil. 
Castramétation , »/.  T.  bte  Äunft , fin  £agct 
ûbjufiecf  en  ; bte  £agerfunff , ûtf.  pon  ben 
©riechen  unb  Kontern.  ' 

Castiat,  ».  to.  ein  âtaftrat. 

Castration,  ».  f.  ba6  Äaffriren  / bie  (Ent- 
mannung. 

Casualit h .s.f.  (£c&rftpl)  bte  3u^lligfcit 

baô  Buf&Uige  / Ungemiffe  einer  ©ad)c. 
Casuel,  elle,  adi . §ùfAUiq ; ungetotf;  & 

» m.  bûô  §ufdUtge  (Einfontmen , bie  21c- 
cibenticn;  ^cbenetnftmfte  ; parues  ca- 
suelles , T 23ebienungôgebûhren. 
Casueiiemcnt , adv.  p.us.  §ufiUigerroetfe. 
Casuiste,  ».to . etnÄafuifi;  ein  £heolog/ 
ber  fief)  bcfonbcr$  mit  ber  (Entfdjcibung 
§meifcl&after  ©cmtffettöföUe  abgibt. 
Catachrèse , »./.  T.  eine  rebnerifebe  Sisur  / 
looburd)  ntait/  jlatt  ber  urfprttngltchen 
Skbeutung  eineô  SSjtorteé , tbm  eine  an* 
bere  / bod)  mit  jener  eiuigermafjen  pet* 

tPOnbte,  bepfegt;  §.25*  aller  à cheval  sur 
un  bâton. 

Cataclysme , ».  to.  T.  ciné  §lutb/  SQaffer* 
fluth. 

Catacombes,  s.J.pi,  untcrirbifchc  £obten* 
gtùfte. 

Catacoustique , s.f.  T.  bit  £ebte  POtt  ben 

§ur«cfpraHenben  £ôtten/  pom  €djo. 

Catadoupe,  catadupe,  ».  to.  p.us.  eût  getoal* 

tiqer  28a(fetfaU. 

Cata  fa' que , ».  to.  ein  prächtige*  erhabene« 
£eid)engerùfie/  tporauf  ber  £etdntant 
©ber  ©arg  einer  hohen  tyctfon  §ur  ©chau 
gefteUt  roirbî  eine  £rguerbtthne. 
Catagmatique,  ».  to.  t . ein  tDtittel  §u  Rei- 
fung ber  25einbtttche. 

Cataire,  s.f.  bûô  ÂûÇcnfraut,  bie  Âû^en 
mùnje. 

Catalecte , adj.  c . vers  catalectes  ober  catalec- 

tiques , «öerfe,  welchen  einige  ©plbcn  ober 
«fftenfuren  fehlen;  its.mpl.  fragmente 
ûu$  oetlohmen  SQcrfett  ber  2Uten. 
Catalepsie,  ».  f T.  bie  âtatalcpfîo , eine 
2lrt  fonoulfîptfdjct  ©chlaffucht  unb 
©tarrfudjt.  . , 

Cataleptique,  adj . et  ».  c.  fûtûîeptîfch  (f. 
catalepsie). 

Catalogue,  ».  to.  ba$  ?8er§eichnifj/  ber  £a 
taloguO.  # 

Catalotiques,  adj.  c.  et  ».  pl.  T.  eitt  tOîittCl/ 

bie  Farben  aus  ber  £aut  §u  bringen. 

Catanance,  s.f.  blauet  ÂrÂ&enftt§/  bûé 

©t&rffraut. 

Catapeite,  s f.  eine  ©trafe  ber  Sllten/  ba 


einer  $toifchen  §mei)  25retcrn  gepreßt 
mürbe. 

Cataphracte,  ».  to.  (©htrurgie)  bie  25ruff» 
binbe  §u  perrentteit  unb  gebrochenen 
SXibben  te.  ; it.  eût  gcioiffet  norbifdjet 
©eeftfd)  ; it.  (alt.  Kom.)  ein  Keiter  in 
feiner  pôüigen  Kûftung;  it»  eine  art 
langer  Ärtegöfcbtffe  ber  alten  mit  Her- 
berten. 

Cataplasme,  (fpr.  bû$  s ûUÔ)  s m-  Ctft  ertPCV 

chenber  unb  jertbeilenber  Umfcblag. 

Catapi-  xie,  s.f  T.  bû$  plôijltche  Crftartett 
eineo  ©liebeö. 

Catapulte,  s.f.  eine  SGDurfmafcfeine  ber 
alten. 

Cataracte,  s.f.  ber  graue  obertpetfe  ©taar/ 
eine  augenfranf^eiti  abattre  la ^taracte, 
ben  ©taar  (iedjen. 

Cataracte,  s.f.  ein  uttgejlummer  / naturlt* 
cher  5Da|ferfatt î it.  qqf»  eine  ©chleufe; 
la  cataracte  du  Rhin,  ber  K&eÛîfall» 
cataractes,  plur . SGBolfenbrûche/  entfe^* 
liehe  KegenquiTei  les  cataractes  du  ciel, 
('Äibel)  bte  genfter  beô  ^)immelO. 

Catarrhal,  ale,  adj.  fièvre  catarrhale,  eitt 

Jluifteber. 

Catarrhe,  ».  M.  berÄathürt/ftluß/  (ein  fiarfep 
©rab  oon  ©chnupfen , rhume\ 

Catarrheux,  euse,  adj . T.  b<U  ^luffcn  UHtet* 

toorfen. , . 

Catastrophe,  s.f.  bte  le^te  ©nttottflungtf# 
feene , bte  ^auptbegebenheit  eine* 
£rauerfptc($  ; fg-  ein  unglurflicheé 
€nbe;  eine  fchnelle/  unpermuthete  / 
traurige  £auptoetÄnberung. 

Catéchèse,  s.f.  bie  Äöted)i$muölehre/  Ä«* 
tcchefig.  , , 

Catéchiser,  v.  a.  qn.,  etncn  fatechtfîten  / 
ben  ÄatcchtömuO  Uhxtn\ßg»fam.  einem 
porprebigen/  alle  mögliche  23orflelIungert 
machen. 

Catéchisme,  ».  to.  bte  &üted)t$mu$lchre ; 

vulg.  Ätnberlehre;  it»  ber  Äatcchtomutf; 

faire  le  catéchisme,  £ated)t*mu$fiunbe 

haltern  f Ä t ^ 

Catéchiste , ».  m.  einer , ber  bie  âTatechté* 
muölehrc  portrÄgt;  ein  Äated)et/  Äin- 
berlehrer. 

Catéchistique,  adj.  in  Jorm  etneS  ^at6» 
d)tömuö. 

Catéchumène,  (fpr.  ch  »ie  k)  ».  m.  euter, 

ber  im  ©htiftenthunt  untertoiefen  mir b/ 
um  getauft  §u  merben. 

Catégorie,  s.f.  T.  eine  Æatcgorteî  etne 
fpftematifche  (Elaffenorbnung  î de  même 
catégorie,  pon  etnetlcp  2lrt  oberdlßffe^ 
vulg.  pon  einerlep  ©chlag.  * 
Catégorique,  adj.c . fategoufch  » ber  Orb* 
nung,  ber  Sernunft  gem&ß»  trejfeitb, 

paffenbunb  fchtcflich;  réponse  catégorique, 

eine  auébràcf  liehe/  genau  bc(Ummte  2lu$* 
mort.  _ . * 

Catégoriquement,  adv.  tûtegoufchl  auf  «ne 
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befHmmtc,  trcffenbc  3Beifc  îc*  (f.  catégo- 
rique) 

CateroUs , s.  f.  pi.  T.  gôcher  / worin  bie 
Æaninchenweibchcn  t^re  jungen  hccf  en. 
Cathartique,  ad},  et  s.  m.  c.  T ein  reinigen* 
beô  unb  abfuhrenbcô  Vittel* 

Cathédrale,  s.  f.  et  adj.  (église  cathédrale,) 

bie  Âathebralfirche,  ôauptfirc^f/ ©ttftt» 
firdje  ober  &ontftrcbe  cincô  erjbifchôi* 
lichen  ©i$eö. 

Catt;édrant.  adj.  et  s.  m.  ber  bet) 

einem  Sifputationsactuö  auf  Uni»«» 
fitAtcn. 

Cathéi étiques,  adj.  c/s.m.pl.  T.  ein  Ä1JC11* 

beô  Vittel. 

Cathétc,  s./  (’5auf.)  bie  2tpc  einer  ©iule, 
©clAnberbocfe;  (©eom.)  bie  auf  eine 
gliche  ober  £mie  perpeuöicular  auffal> 

* lenbe  £inie. 

Cathéter,  s.  m.  T.  ber  .ftathetcr;  eine 
©onbe,  ein  Sucher,  womit  manburd) 
bie  Äußere  £arnr6htc  in  btc  Q5lafcfi\hrt. 
Cathétérisme , s.  m.  T.  bie  Operation  mit 
obigem  ßnffrument. 

Catholicisme,  s.m.  bie  allgemeine  chtifUi* 
che  £ehre;  ü,  ber  fatholifchc  ©laubc. 
Catholicité,  s.  f ber  fatholifche  ©laube; 
it.  inf.  bie  SXicbtigfcit  ber  ©laubcnölehre  ; 
bie  SXcchtgliubigfeiti  it.  qqf.  bie  ge* 
fammten  römifcb*fatf)olifcbcn  £Änber. 
Cathohcon,  s.  m.  baö  Äatboltfon  ; eine 

* 21rt  Uniocrfal  * £atwergc  ber  3Utenj  it. 
eine  ©orte  großer  ^appenbecfel;  it.  ber 
îitelmebrereriUnioerfal*>Xôôrterbûd)er 

Catholique,  adj.  * et  s.  c.  fatbOÜfch/  b.  î. 

allgemein  unb  überall  auégebveitel  ; (inf. 
»on  ber  djriiU.  SHcligioit)  rechtgliubig; 
it.  ein  .fatholif;  9*iömifd)*Äatholifcher; 
le  roi  catholique , ber  Âônig  Doit  ©pa- 
niert ; cadran  catholique , eine  Unioerfal* 
ionitenubr,  weldie  bie  ©tuitben  aller 
£»\nber  jeigt,fourncaucatholique,(©hl)m.) 

ein  Unioerfalofcn  ; catholique  à gros  grains, 
prov.  eut  laultcher  Äatbolif. 
Catholiquement,  adv.  beu  ©runbfÂçen  ber 
fatholtfchen  SXeligton  gemäß. 

Cati,  s.m.  bte  greffe  bcé  woUetten  ^eugë, 
wobureb  er  mehr  Dichtheit  unb  ©lanj 
befommt. 

Catiches,  s.fpi.  T.  £ôchcr,  in  welchen  fîch 

* bie  gifdiotter  »er bergen. 

Catimini,  adv.  f am . heimlich. 

, Catin,  s.f.vulg.  ein  gemeines,  licberlicheë 
XBetbébilb. 

Cati'i , m.  ein  .ftcffef,  worin  man  baö  ge* 
fchmoljene  détail  laufen  läßt. 

Catir,  v.a.  T.  £uch  :c.  »reffen  / bamttctf  ei- 
nen ©lanj  befomme;  bascatis,  gepreßte 
©trumpfe  (f.cati);  it,  08crgolber)®olb 
auftragen. 

Ca  tisseur,  s.m.  ein  3eug»reffer. 

Catissoir,  s.m.  ein  fleincg  flumpfetf  tfteffer 

ber  SBergolbet. 


Cati  Caus 

Catissoire,  s.f.  eine  3:t  geucr-  ober  ©lut* 
Pfanne. 

Galoche,  s.f.  f.  catalepsie.  * 

Catodon , s.  m.  eine  2trt  XQaflfffch. 

Caton,  s.m.  fig.  ein  tluger,  ciitgcjogencr, 
ffrenqer  unb  ernffhaftcr  Sftann;  iwtebcr 
weife  (£atoj. 

Catoptrique,  s.f.  T.  bie  Äatoptrif;  ber* 
ienige  £heil  ber  £>ptif,  welcher  btc 
Xöitfungen  ber  SHefferiott  be$  £id)t$  er* 
flirt  ; il.  adj.  c.  fûtoptrifd)  î cadran  ca- 
toptrique , eine  ©onnenuhr/  btcmittelft 
reffeltirtcr  ©onncnffrahlcit,  bie  ©tun* 
ben  jeigt. 

Cauchemar,  s.m.  ber  511p,  ein  angfllicheS 
faff  erffiefenbeä  £>rûcfeu  iitt  ©chlaf; 

c’cst  un  homme  qui  donne  le  cauchemar  , 

ßg.fam.  er  iff  ein  hôchff  »erbrießlicher, 
bcfdiwerlichcr  (yulg.  fataler)  SRcnfd). 

Gaucher,  s.  m T.  tyergamcntblättchcn  fût 
bao  gcfddûgcnc  ©olö. 

Cauchois,  adj.  pigeon  cauchois,  fine  21rt 

großer  £auben  in  ber  9îormanbie. 

Caudataire.  s.m.  einer,  ber  einem  tyapft, 
Âarbinal  îc.  beit  ©chwcif  nachträgr. 

Caudé,  ée , adj.  (SBap.)  gefchWÂnjt/  Wa$ 

einen  ©chweif  hat. 

Caudebec,  s.m.  eine  9irt  feiner  Jpûte. 

Caulescent,  te,  adj.  T.  WrtÔ  ©tengfl  hat. 

Cauiicolrs,  s.  m.  pi.  T.  ©tengel,  ©ticlc 

mit  Blumen  an  ben  forinthifehen  Âa* 
pitalett. 

Caultnaire , adj.  T.  $um  ©tengel  gehörig. 

Cauris,  s.m . eine  ?lrt  Heiner  tttufdbeln / 
bie  in  ûfftnbicn  ffûttbeô©elbcôbicnt. 

Causal , ale , adj  f.  causatif. 

Causalité,  s.f  T.  bie  2trt,  wie  eine  Urfachc 
wirft,  bie  Gaufalitat. 

Caus.mt,  ante,  adj.  f am.  bCt,  bit  gCMl 
fdlWûÇt. 

Causatif,  ive,  adj.  (©ramm.)  eine  Urfachc 
anjetgenb. 

Cause,  s.f.  bicUrfache,  wtrfenbe  Urfachc» 
ber  ttriprung;  it.  ber  ©rutib,  Q5ct»eg* 
gruub»  it.  bie  ©ache,  b.  i.  eine  >2lnge* 
legenheit,  baé  3nteveffeî  it.  eine  <Par* 
te»;  it.  ber  SHcchtöhanbel , bie  SXechtô* 
fache;  ber  iDroteß;  et  pour  cause,  unb 
folche*  gewiffer  Uvfachcn  wegen  ; afin  que 
vous  n’en  prétendiez  cause  d’ignorance, 

bamit  ihr  euch  nicht  mit  Unmtffenheit 

cntfchulbigct;  prendre  fait  et  cause  dans 
une  affaire',  fîch  einer  ©adje  ober  jentanb^ 
tyartfl)  annehmen  ; faire  cause  commune, 
jjufammeii  ffehen,  gemeine  ©ache  mit 
jentanb  machen  ; parler  avec  ober  en  con- 
noissance  de  cause,  mit  ©tnficht,  mit 
genauer  Äenntmß  ber  ©ache  reben  ; être 
èn  cause-,  in  einem  ^Jroceß  mit  »evwicfelt 
feçn;  être  hors  de  cause,  feinen  &bctt 
mehr  am  X'roicß  habnt;  à ces  causes, 
(iur.)  in  btefem  betracht;  ayant  cause, 
berjenige,  bem  man  fein  SXcd^t  abgetre* 


Caus  Cant 


Cant  Cave 
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teft  $6t;  héritiers  ou  ayans  cause , fetttfj 

(Erben  unb  Çrbnehmer;  avocat  de  cause« 
perdues,  fjn  fihlecbter  SlbPOfat»  avocat 
sans  cause,  — ber  nichtö  ju  tbun  bat. 
à Cause,  prip.  wegen  » à cause  de  vous , um 
eurer  willen;  à cause  que,  conj.  weil. 
Causer,  *.  a.  perutfadjen;  pcranlaffen; 
nurfen. 

Causer,  v.  n.  ptonbern,  feb  wollen;  per 
trauftch  mit  jemanb  fprechen;  — deqeh 
oberqch.,  pon  ctroaö  jprechen;  //.  unbe* 
badjtfam,  zu  viel  idjwaçen;  etwaö  auö 
plaubern  ; //.  ubc!  pon  iemanb  ober  pon 
etroaö  fprechen. 

Causerie,«.  c/«m.bnO<pfaubern/ (Bcbtoaçen, 

/ ©eplauber. 

Causeur,  euse,  adj.  et  s . plûUberbûft, 

fchtraijbaft;  ber/  bie  nichtö  perfcbwct 
gen  ta  un;  ein  ©chromer , eine@d)wâ 
Herinn;  ein  tplaubcrmaul,  wig.  eine 
Çiaubfrtûfcbf. 

Causticité,  s. J.  «Ebpm.)  eine  ùijenbe,  bei 
§enbe  Äraft;  fig.  bit  Tittcrfeit,  f)& 
tnifebe  Sabclfucht. 

Caustique,  adj.  c.  T.  Âçenb , heijenb , 
beifenb,  fre(fenb,  brennenb;  faußtfeh; 
fi*,  bagfiib  * fatprifrf) , jur  bùmifchen 
Äritif  geneigt;  iu  s.m.  ein  SfeÇmittel 
beizenbe*  SDiittcl. 

Caustique,  s.f.  (@eom.)  bie  Trennlinie. 
Causus,  s.m.  T.  tint  2trt  ait&alténber  bi 
$iger  lieber. . 

Cautéle,  s.f.ol.  bie  2iß,  21rgliß;  it.  eine 
55orflcf)Winaßregci  ; Ietties  d’absolution 
à cautde,  bie  propiforifdje  2lbfolution 
ober  Aufhebung  beö  Ätrcbcnbanneö  ge 
gen  einen  <pricßcr;  absolutio  ad  cauteiam. 
Caute!eus<ment,  adv.  auf  eine  arglißige, 
binterlißigc  2trt. 

Caiteieux,  euse,  adj.  pcrfdjmiçt,  arglißig, 
btnteriißig. 

Cautère,  s.  m.  T.  baö  JotttaneHj  bie  mit 
Trenn*  ober  Sleijmitteln  bewtrfte  Oeff« 
ttung  an  einem  $beile  beö  geibeö,  ttm 
ben  b&fen  fteuchtigfeiten  einen  Stuöfluf 
HU  perfd>affen;  it.  baö  Trennmittel/ 
Trenucifen/  ein  ftontanett  bamit  tu 
machen;  cautéîe  actuel,  ein  Treunmit 
tel;  cautère  potentiel,  ein  fcctjmittel. 
Cautérétique , adj.c.ets.  m.  7\  ein  ÄlJCttbCÖ 
Mittel. 

Cautérisation , s f.  T.  baö  Trennen  mit 
einem  glubenben  €ifen;  baö  ©eçcn  ei 
neö  JontaneHö  :c. 

Cautériser,  v.a.  butch  Trennen  ober  Sieben 
ein  Jontrthc B fejjen  ; §erbrennen , weg 
beiden,  brennen;  l’eau  forte  lui  cautérisa 
ta  main.  baö  ©cbeibewajîer  jerfraê  ibm 
bie  baut  auf  ber  £anb. 

Cautérisé,  ée,  part,  et  adj.  f,  cautériser  ; con- 
science cautérisée.,  ein  pcrbartctcô  ©e* 

nnfîen. 

Caution , t.f.  bit  Tùrgfchaft,  Caution; 


it.  ber  Turge;  caution  banale,  eine 
fd)lcd)t  beßeRte  Tùrgfchaft;  caution  cer- 
tifiée, eine  mit  einem  Slücfbùrgcn  per« 

(ebene  TÛrgfdiaft  ï un  boinme  sujet  à 
caution , fig.  ein  SOîcnfcb,  bem  man  nicht 
| trauen  fann;  chose  sujette  à caution, 
( eine  &ad)t,  bie  Tätigung  erforbert; 
jVn  suis  caution,  ich  bin  gut  bafur;t  ich 
ßebe  bafûr;  Se  rendre  caution,  TÙrgC 
werben,  fur  etwaö  ßeben;  caution  bour- 
geoise , f.  bourgeois. 

Cautionnement,  (cor.  cautionnage)  s.m. 

bie  Tùrgfchaft,  Turgleißung,  Ter« 
bùrgung. 

Cautionner,  v.a.  nn.,  fur  jemanb  TÙrgC 

werben,  fleh  fur  jemanb  perbürgen; 
Tùrgfchaft  für  jemanb  leißen;  fur  je« 
manb  gut  fprechen. 

Cavagnoie , s.  m.  eine  21rt  Jpajarbfpicl. 
Cavaiige , s.  m.  baö  Tcgatten  bcr  ©d)ilb- 
[ froten. 

Cavalcade , s.  f ein  prächtiger  Sfufjug  $u 
Sterbe;  iu  ein  ©pajierritt. 

Cavalcadour,  s.m.  écuyer  cavalcadouT,  ehe« 

malö,  ein  foniglidjcr  ©tallmeißet. 
Cavale,  s.f.  bit  ©tutte,  baö  CDtutterpferb* 
Cavalerie,  s.f.  bie  SReiterct), 

Cavalet,  s.m.  T.  Tcbecfung  bcr^UglÖChCT 
eineö  ©faöofenö. 

Cavalier,  s.  m.  ein  JXeiter;  it.  ein  Äapa« 
feriß;  it.  ein  ®belmann , ber  oom  ^rieg 
iprofeffion macht;  Äaralier ; */•  ein  jun« 
ger  i>crr,  ber  ein  $rauenntmmer  be« 
gleitet,  ober  an  berX?anb  fuhrt,  (beffer 
chapeau);  it.  T.biz  , ein  hobeö, 
in  einem  Toüwcrf  tc.  angelegte^  Söerf. 
Cavalier,  iérc,  adj.  (von  ?Dîanteren,  pont 
Stnßanb  einer  <perfon)  artig,  frep  unb 
ungejwungeu;  it  qqf.  ein  biöchen  ßofj 
ein  toenig  bochmùtbtg  unb  tropig;  on 

l’a  traité  d’une  manicie  cavalière,  matt 

hat  ihm  mit  ziemlicher  ©feichgùltigfeit 
begegnet;  à la  cavalière,  adv.  mit  2tn« 
ßanb;  ungezwungen;  fapaltermößig. 
Cavaiieirment , adv.  fapaliermù§ig  ; it.  ar« 
tig  ; frep  unb  ungezwungen  ; mit  Än« 
ßanb  ; it.  inf.  auf  eine  etwaö  ßolz*  / troçi- 
ae  unb  Icidjtfinniac , ober  gleichgültige 
21rt;  mir  nidjtö,  bir  nidttö. 

Cavaiquet , s.  m.  ein  J^rompeterßucf,  mentt 
bie  $Xciterep  fleh  einer  ©tabt  nabet, 
ober  burdj  bicfelbe  reitet. 

Cave,  s.f.  ein  Heller;  it.  baö  ^fafchen- 
futter,  ber  ^lafchenfdler;  //.ein  ^oi« 
lettenfÄßcben  ; it.  (d'ègiise)  ein  groficö 
^obtengewolbe;  eine  ©ruft;  it . eine 
(Summe  ©elbcö,  bie  ein  ©Pieler  zunt 
©ptelen  por  fleh  hinlegt;  «t  de  cave, 
eine  3lrt  SDachöftocFdien  pon  gebrehtem 

30ad)Ö.  Fig.  et  Prov.  il  va  du  grenier  à la 

cave,  er  föDt  pon  einer  Buöfchroetfung 
«Ertrcmc)  in  bie  anbere;  er  tbut  halb  zu 
Piel,  halb  zu  wenig. 
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Cave  Ce 


Cean  Cein 


Cive,  adj.  T.  veine  cave,  Me  £ohtabet, 

bie  große  ©Intabcr,  bie  ftch  in  ba«  rechte 
i)er$obr  ergießt  ic.î  lune  cave,  ein  3£ou* 
bemnonath  uon  29  £aqcn. 

Caveau,  s. m.  ein  Heiner  Äctter;  ein  f(et* 
ne«  unterirbifcbeö  ©cwôlbe  ; it.  eine 
Heine  ©ruft  in  einer  Äirchc;  ein  Heine« 
£obtengewélbc. 

Cavecë,  ée,  adj . (von  tyferben)  ein  Siïoh* 
rentopf. 

Cavée,  s.f.  ein  Jpohlweg. 

Caver,  v.  a.  auShohïen,  au0qrabett;  it. 
eine  ©umrne  ©elbe«  bot  ftd>  hinïeqen, 
mi«fe$en,  um  barau«m  fpielen  ; (Jecht* 
ïunjl)  ben  £eib  einjteben;  it.  v.n.  (§.  ©. 
twm  sajofTcc)  untergraben,  Jpèhlungen 
machen  ; le  chagrin  lui  a cave  le  visage, 

Jig,  por  Kummer  fint>  ihm  Me  ©aefen 
eingefallen  ; caver  au  plus  fort;  auf  je* 
be«  ©piel  fo  üiel  ©elb  al«  ber  hèchfte 
(Spieler  fcçen;  fig.fam.  ba«  2leußerjlc 
tragen* 

Caverne,  s.f.  bie  £ôhle;  it.  eine CDt&rbec* 
grube. 

Caverneux,  euse,  adj.  pptt  fohlen,  J.  ©. 
eitt  ©erg  ; les  corps  caverneux  de  la  vt-rqe. 

Me  (2)  fehmammichten  Körper  ber  minn» 
lichen  SXuthC/  bie,  b urch  ba«  ftd>  barin 
fammelnbe  ©lut  auffchrocUen. 

Cavernosité,  s.f.  T.  ber  leere  SKaum  eine« 
hohle«  Körper«. 

Cavesse  de  more,  s.  m.  ein  DJOtlj*  ober  ©tâU* 
fehimmel  mit  fehwarjem  Æopf  unb 
fehwarjer  «DtAbne  ; ein  SDïohrcnfopf. 

Cavesson  Ober  Caveçon,  s m.  bft  $ap* 
jaumj  il  a besoin  de  cavesson«  prov.  fig. 

(pon  einem  unbAnbigen  unb  auSaelaf» 
fenen  jungen  SKenfchcn)  man  muß  ihn 
febr  fur$  haften. 

Cavet,  s.  m.  (©auf-)  eine  2(rt  .frohtfehlc, 
J&ohöciße* 

Cavur,  s.  m.  gefaf jener  ©tot*  Oberläufen* 
SXogen. 

Caviiiation , (Il  nicht  mouiHirt)  s.f  T.  eine 
©ophißerep,  ein  falfd)e«  Argument. 

Cavin , s.  m.  T.  ein  hohler  S©cg  ober  ©ta* 
ben,  wobnreh  man  ftch  oerbeeft  bem 
§etnbe  nähern  fann. 

Cavité,  s f.  bie  £èhlc,  .Çjôhrung,  tffuft. 

Cayes.  s.f  pl . T.  ©anbbinfe  ober  weiche 
Reifen  tn  ber  ©ee,  meifl  mit  ©ccgra* 
fern  unb  biefem  ©chlamme  bebeeft. 

Cayeu,  f.  caïeu. 

Ce,  cet  %fém-  cette./?/,  c es , pron.  démonsfr. 
Mefer,  biefe,  biefe«;  it.  e«;  ce  que,  ce 
qui,  ba«  wa«;  c’est  moi,  ich  bin  e«; 
c’est  à dire,  ba«  heißt;  c’est  à savoir,  c« 
fommt  barauf  an  î c’est  pourquoi , barum  ; 
ce  n>st  pas  que,  e«  gcfchicht  nid)t  be«> 
wegen,  weil,  bamit;  c’est  fait,  c’en  est 
fait,  eö  ijt  au«,  e«  itf  befdjloffen,  e«  i# 
gefdjebcn  ; c’est  fait  de  lui , er  iß  perloh* 
un,  eö  iß  mit  ihm  «u«gcmacht. 


Céans,  adv.  hier  in  biefem  Raufet  a . hier 
in  biefe«  £au«  hinein;  le  maître  de  céans, 
ber  Jperr  bon  biefem  J£>aufe  ; U sort  de 
céans,  er  geht  oon  hier  binau«* 

Ceci,  pron.  dem.  biefe«  hier. 

Cécité,  s.f  bte  ©linbhett.  (/fa.  aveugle- 

ment. ) 

Cédant,  ante,  adj.  et  s.  ($ut.)  ber  fein 
Stedjt  aufgiebt  ober  abtritt.f 
Céder , v . a.  et  n.  abtreten,  fiberlaffen; 
it.  (5.  ©.  ber  ©ernunft)  ©eljèr  geben  ; 
it.  v.n.  machen,  nachgeben;  céder,  ober 
le  céder  à qn.,  e«  einem  in  etwa«  nicht 
gleich  thun;  ihm  naebßehnt. 
cédille,  s.f.  ein  Heine«  Xpàfchen  unter 
bem  c,  (ç)  welches  amcigt,  baß  man 
ba«  c wie  ein  s,  uub  nid)t  wie  cm  Je, 

> au«fprcd)en  foO. 

Cédrat,  s.  m.  eine  &rt  woblrircbenbcr  unb 
fußet  Zitronen;  it.  biefer  Çitronenbaum* 

Cèdre,  s.  m.  bet  (Sebewbautn,  bie  Seber/ 
it.  Seberholj. 

Cédrie,  r.  f.  ba«  Gebernharj. 

Cédule,  s.f.  ( p.us .)  ein  gettelchen;  it. 
(iur.)  eine  Jpanbfchrift  (pi.m.  bi-iet)-, 
cédule  évocatoire,  eine  gerichtliche  2ln* 
beutung  ; »1  plaide  contre  sa  cédule,  prov. 

er  fpricht  gegen  ftch  fclbjh 
Ceignant,  ant t,part.  WO«  umgiebt,  Um* 
gürtet. 

Ceignante,  f.  /.  T.  ber  JWÔlftC  SDirbcl 

be«  SXûcfgrab«. 

Ceindre,  v.  a.  umgeben,  einen  SXaum  um* 
fajfen  ober  cinfaifen,  *.©.  mtt Jauern; 

ceindre  l’épée  à un  cht  vaiicr,  etUi'ttt  9vit* 

ter  ben^egen  atilcgen,  ihn  umgirten; 

ceindre  le  front  de  lauiiers,  Cttteit  £orbecr* 

fran§  auffetjcn;  mit  £orbeeren  befrAn* 

gen  ; ceindre*  le  diadème,  (poct.)  bit  IÔ* 

nigliche  Ârone  auffehen. 

Ceint,  einte,  part,  et  adj.  Umgeben,  Uttt* 

gurtet,  eingefaßt. 

Ceintes , s.  f.  plur.  T.  bie  ©arfhôljet 

(an  ben  éeiten  ber  Schiffe). 

Ceintrage,  s.m.  ba«  ÎOllWerf  auf  ©chiffen. 
Ceinture,  s.f.  ber  ©ùrtel,  ©urt ; eine 
£eibbinbe  ; ba«  £eibaehAnge  ; it.  bec 
©unb , bie  obere  ©ihfaffutig  ber  ©ein# 
Hetber  ober  ?ßeiberro<fe  ; it.  fig.  ber 
©urtel,  bie  £enbengegenb  am  £eibe  ; it. 
bie  ©infajfung,  g.©,  einer  «Dîaucr ; ber 
Ärang  ; ber  ©Aulcnfranj  ; it.  ber  ©urt 
an  ber  .^anotte;  ceinture  -le  deuil,  ober 
ceinture  funèbre,  eine  fchWargC  ©IllbC, 
bie  inweubig  unb  außen  an  einer  Äirchc 
mit  beö  patron«  ÎDapen,  wenn  berfclbc 
geworben,  gcmahlt  wirb  ; ceinture  i 
l’anglais.-,  ein  eng  anliegenbc«  X)egen# 
gchAnge  ; Fig.  et  Prov.  être  toujours 
pendu  à la  ceinture  de  qn. , einem  fletS 
am  Xpalfe  hAitgen;  einem  nid)t  oon  ber 
©eite  gehen  ; bonne  renommée  vaut 
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Cein  Cell 


Cell  Cend 


mieux  que  ceinture  dorée  , eftt  gttttf 

sftame  ifi  beffer  als  SKr«d>t^um. 

“Ceintorette , s.f.  fin  Icbentet  SKUtttflt, 
bet  um  ein  Sögethom  gebunben  ift 

Ctinturier , s.m.  «in  ©ÛrtelmûChfr. 

Ceinturon,  s.  m.  baS  Degengehänge / bie 
Degenfuppet 

Cela,  pron.  dimonstr.  bteffS,  bûS  i baS  bû  5 
jenes  bort  ; pour  cela,  biefer  Urflich  tvc* 
gen,  beSrvcgcn  ; puisque  cela  est,  «ei! 
bem  ûlfo  in  î c’est  faire  la  guerre  cela, 
bas  hc  ifit  recht  f rieg  fuhren  ; il  n’est 
pas  plus  grand  que  cela,  et  ift  tlicf)t 
grôfi  er  als  fo  grofi  ; que  dites-vous  de 
* ceia , iras  fagen  ©te  bavon  ? 

Céladon,  s . m.  bcS  Meergrün;  ©elabon* 
grün;  ßg . ein  sittlicher/  aber  ettraö 
blöber  £iebhober. 

Célébrant,  s.  m.  ein  tyrtefter,  ber  bie  ?0teffe 
tiefet/  ober  baS  9lmt  verrichtet 

Célébration,  s.f  bie  feierliche  Begehung 
eines  $cftcS,  bie  $et)er  i it.  eine  feget« 
liehe  Verrichtung  ; — de  la  messe,  bas 
©îcffclefen,  bie  SDtcffe  ; — d’un  manage, 
bie  €tnfegnung;  t-  d’un  concile,  î>ic 
Haltung  eines  Goncils. 

Célébré,  adj.  c.  berühmt;  it.  merf tt>ùrî>tg ; 
it.  feierlich.  # 

Célébra,  v.  a.  preifen,  fehr  rühmen  ; mit 
£ob  erheben , ben  SRuhm  auSbtetten  ; 
it.  fegern , feierlich  begehen  ; . célébrer 
un  Concile,  eine  f irchenverfammlung 
halten;  célébrer  la  messe,  SJ)Cc|Tc  Icfcil  ; 
— un  mariage,  einfegnctt. 

Célébrité,  s.f.  bie  <Jeierlid)feit  ; Fracht, 
tyomp  ; it.  ber  grofie  SXnhm. 

Celer,  e.  a.  perhehlen,  verbergen,  per* 
fchmetgen,  heimlich  halten  ; it.  verheim* 
liehen;  se  foire  celer,  fld)  perlaugnen 
ïaiîen. 

Céleri,  s.  m.  bie  Geliert,  ein  f uchcnfrûut. 

Célerin,  s.  m.  eine  2lrt  ©eefarbellen. 

céiét  ité.  s.f.  bie  ©chneUigfcit,  ©efehwin« 
bigfcit 

Céleste,  adj.  c.  prop.  et  ßg.  bimmltfd)  ; 
it.  göttlich,  von  ©ott  herrührenb  ; ßg 
ûuferorbentlich  ; it.  vortrefflich  ; bleu 
céleste,  himmelblau. 

Célestin,  t.  m . ein  Gölcfttnermönch. 

Céliaque,  s.f.  T.  eine  2lrt  Durchfall,  ba 
btc  ©peifen  halb  verbaut  abgehen  ; it. 

adj.  artère  céliaque,  btC  VaUChPUlSobet. 

célibat,  s.  m.  ber  (ebige,  ehelofe  ©tanb  ; 
bie  (Éhelofîgfeit. 

célibataire,  s.  m.  einer,  ber  fîch  nicht  ver 
ehelichet,  ob  er  cS  gleich  lômtte;  vu/g. 
ein  ipageftolj. 

Celle,  pron.  f VOtt  celui,  bicfc. 

Cciiéîe  ie , s.  f.  bas  2tmt  eines  ©roifeU« 
nerS  in  f lôftern. 

Cellérier , s.  m.  ère,/,  ter  fcllncr,  .fei« 
Icrmeifter;  bief  cUermcifteriim  inflô* 
flern. 
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Cellier,  ».m.  ein  Heiner  feiler,  Me@pei*1 
fen  barin  su  vermähren  ; ©peifcfeller. 
Cellite , s.  m.  ein  £e!ienbruber  ; eine  2lr t 
$9îônd)c. 

Cellulaire,  adj.c.  seHcnförmig;  in  3eHett 
ober  Heine  ficher  abgetheilt. 

Cellule,  s.f.  eine  3eDe  in  einem  flouer, 
it.  ber  f arbinöle  im  Äonflave,  it.  in 
QÖicneiiftörfen , it.  im  ©ehim. 
Celluleux,  euse,  adj.  in  ^elleii  abgetheilt 

Celtique , adj.  altgalltfd)  / celtifch  ; *•  m* 
bie  cclttfdje  ©wache. 

Celui,  pron.  m.  celle,  f,  plur.  ceux,  celles, 
berjemge,  biejenige,  baSjenige;  celui-ci, 
celle-ci , biefer,  biefe,  biefcS;  celui-là, 
celle-là,  jene!/  jene,  jenes. 

Cément , t.  m.  ( £hpm.)  bas  Gement/  Ge* 
mentpulver. 

Cémentation,  s.  f.  T.  baS  Gcmentiren  ; baS 
©lûhen  ber  f örper  in  verfchloffencn  ©c* 
föfjen,  mittelft  eines  GementpulverS. 

Cémentatoire , adj.  c.  cuivre  cémentatoire; 

Gementfnpfer. 

Cémenter,  v.  a.  T.  CemCtttirCtt  î f*  Cémen- 
tation. 

cémétériai,  ale,  adj.  sum  f trehhof  gehörig* 
Cénacle,  s.m.  bas  ©peifcgemach/  wo Ghti* 
flué  baS  Slbenbmahl  hielt 
Cenchrite,  s.f.  ein  Ôirfeftein. 

Cenco,  s.  m.  eine  2lrt  ©chlange. 

Cendre,  s.f.  bie  $fd)C  ; cendre  d’azur,  £ô* 

furafehe,  b.  t.  geriebenes,  gewafchenetf 
unb  puloerifïrteS  ©maltenblau  ; cendre 
bleue,  £afurblau  ; cendre  verte,  95crg* 
grun  ; cendre  gravelée,  ©einhefcnafche  ; 
cendre  de  plomb,  fehr  Heiner  ©chrot; 
55ogelbunfl;  cendre  d’étain,  ^iuuûfche; 
réduire  une  maison  en  cendres,  fin  ipauS 

in  Äfche  vcnvanbeln,  in  bie  2lfche  le* 

gen/  vulg.  einifehern;  réduire  un  pays 

en  cendres,  ein  £o«b  mit  ^euer  unb 
©chwert  verheeren  ; prendre  la  cendre 
et  le  cilice , im  ©ttCf  Uîtb  ttt  bet  Stfcht 
55ufe  thun. 

Cendres , s.  f.  pl . bie  Slfche  / bie  an  bet 
SlfchermittmoclK  gemeihet  «ivb  ; it.  bit 
Ô5cseid)ming  bamtt  ; ie.  bie  £obten* 

afrhf  ; le  mercredi  des  cendres , bit 
Slfchcrmitttpoche  ; il  ne  faut  pas  remuer 
l<*s  cendres  des  morts , man  tttUfî  bit 

£obtcn  ruhen  laffen. 

Cendré,  ée,  adj.  afchfatbtg  ; gris  cendré» 
afchgrau. 

Cendrée,  s.  f ber  93ogelbunfl,  SJogelfchrot; 
it.  ^Bleifchaum  ; (€him.)  bie  f apcllcn* 
afche;  it.  ber5ßohlgemuth/  eine  fpflanse* 
Cendreux,  euse,  adj.  ppU  Slfche,  mit  2lfd)C 
beftöubt  ober  uberfchüttet;  fer  cendreux, 

€tien,  roelchcs,  wemt  eS  gletd)  polirt 
ivirb , bcnnoch  Heine  Jle^en  behölt 
Cendrier,  s.m.  ber  2lfd)enheerb,  baS  3lfd)en* 

loch  an  tinem  Ofen  ober  in  einer  fohl- 
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Cend  Cens 


Cens  Cent 


pfûitne;  it.  ein  (armer)  STfchebrenncr; 
SKchefammler. 

t^endruns,  s.f  pi  f leine  graue  2lbcrn  im 
fd)led)ten  ©tabl. 

Cène,  s.f.  ©hrifti  leljteS  9lbenbnta&l  ; it. 
ein  ©emAfjlbe,  taé  foldjes  oorftellct  ; 
faire  la  ccne,  jum  ^eiligen  Slbcnbmûbi 
geben  ; les  rois  et  les  évêques  font  la 
Cène  le  Jeudi  Saint,  bie  .ftôniqe  Unb  Q5Î* 
fdjôfc  toûfcbcn  am  grünen  £)oimcrftage 
einer  Slnja&l  armer  Eeutc  î>ie  iyùüc, 
fpetfen  fie,  unt>  bcî>ccncii  fie  bcp  3rif4»c- 

Céneiie,  s.f.  bie  ibcerai  ber  ©tecbpalmcn. 

Cénobiarque,  s.  m.  ber  ©UPChor  eincS 
©onobitenfloftcrS. 

Cénobite,  s.  m . ein  Âloftcrmônch. 

Cénobitique,  adj.  c.  jum  Âloftcrlebcn  gc* 
hörig. 

Cénotaphe,  s.  m.  ein  IccrcS  ©rab;  it.  ein 
leerer  ©arg  ; it.  inf.  ein  prächtiges 
©rabmahl,  JDenfmaM  ju  ©hreu  einer 
anberStoo  beerbtaten  <ßerfon. 

Cens,  s.  m.  ber  ©runbjinS,  £chenjinS  ; 
abandonner  la  terre  pour  tes  cens  , fig 

ein  ©ut  beSioegcn  aufgcben,  »eil  man 
feinen  9tu(jen  bapou  bat. 

Censal , s.  m.  pncl.  ftatt  courtier. 

Cense , s.f.  prvci.  ein  3)îcperbof,  ein 
SBortoerf,  eine  «Mferep. 

Censé,  ée,  adj.  für  ettpaö  gebalten,  ge* 
ad)tet,  gefehlt,  gerechnet,  angtfehen. 

Censerie,  s.f.  prvcL  ftatt  courtage. 

Censeur,  s.  m.  bct©enfor,  Sittenrichter, 
eine  obrigfcitltcbe  tycrfon  über  DûS 
lijcpirefen,  über  bie  ©ttten  K.  bcp  ben 
alten  Römern  ; fig.  ein  ^aöler,  (ftrenger) 
SXicbtcr;  «e.(—  delivres,)  ’öücbrrceitfor; 
ein  Äunftrichter. 

Censier , adj.  m.  Seigneur  censier , ein 
3inSherr;  papier  censier,  baS  ©enfîten» 
buch  » it.  Censier,  s.  m.  ber  ^achter  ei* 
neS  sftcperhofS. 

Censitaire,  s.  m.  ein  ^inSmann , ber  bem 
©runbbcflijcr  jinfet;  ein  ©enfit. 

Censive,  s.  f.  bie  ^inSbarfcit  »egen  eines 
©runbftucfs  ; it.  ber  ©runbjtns  fclbft  ; 
it.  ein  jinSbarer  iOiftrict. 

Censivrment , adv.  (ton  ftclbgÜtCM)  JtnS* 
barertpeife  ; auf  3tn$. 

Censuei , elle,  adj.  jum  ©runbjinS  gefjö* 
rig,  ober  fid)  barauf  be  jichenb  i it.  toaS 
©runbjinS  giebt. 

Censurable , adj.  c.  tübeUwft,  tflbclnS* 

ipertb,  fdieltenStperth  ; ftrüfttch  ; **•  ber 
©enfur  unterworfen;  (£ird)enjud)t) 
bannmißta. 

Censure,  s.f.  (alt  SKbnO  baS  2mt  eines 
©enforS,  bie  ©enforStoürbe  ; auj.  ber 
£abcl;  it.  bie  ©enfur,  ©üchcrcenfur; 
it.  (ecclésiastique)  bie  Äirchcnftrafe  ; ber 
Äircbenbann,  bie  ©ntfctjntig  tom  geift* 
heben  9tmtc  auf  eine  shitlang  (suspen- 


s«);  Me  Tinter fagung  ber  ©aframente 

(interdit). 

Censurer,  v.  a.  tabefti , (fdjarf)  beurtbet* 
len  ; it.  oerbammen , als  irrig  oerrecr* 

fen.  (f.  Censeur,  Censure.) 

Cent,  adj.  c.  et  s.  m.  bunbert  ; baS  Jpun* 
bert  » cria  se  vend  au  cent,  bic§  Wirb 

hunbertitcife,  bem  Jpunbcrt  nad)  per* 
tauft»  Cinq  pour  cent,  5 pro  Cent  J il  a 
couru  cent  pénis,  er  tft  butibcrtmal  in 
©cfabr  geroefeit. 

Centaine,  s.f.  bas  Jpunbcrt,  eine  $ahl  pon 
bunbert»  (©pinnerinn)  bas  Uutcrge* 
bmbe  einer  ©trebne  ober  eme&©trûtiqtf 
(ber  malt  aus  bunbert gdben  belicht); 
à centaines  par  centaines,  hUIlbertîPClfc, 
gu  Jpunbcrtcn. 

Centaure,  s.  m.  (îflîptbol.)  ber  ©ClltOUrî 

ein  £bter,  bas  halb  âjtcnfd),  balb  tyfcrb 
tfti  it.  ber  ©entaur,  ein  fübltches  ©e* 
(tirn. 

Centaurée,  s.f.  Çaufcnbgülbenfraut. 

Centenaire,  adj.  c.  bunbcrtjdbrig  » nombre 
centenaire,  ein  J£>UUbertcr  ï fine  pûbl, 
wcldjc  in  bie  Jriunberte  lüuft. 

Centenier , s.  m.  (©>tbd)  eilt  rômifd)cr 
Jjauptmann  über  ioo  gDîamt  ; it.  nf 
an  ^ürgcrbauptmaitn. 

Centiare,  s.  m.  ber  bunbcrtfte  eines 
2lrc. 

Centième,  adj.  et  s.  c.  ber,  bie,  baS  ijun* 
bertite. 

Centigramme,  s.  m.  ber  builbert(te  îbfiî 
cinés  ©ranime. 

Centilitre,  s.  m.  ber  bunbertftc  ^bcil  ti» 
neS  2itre. 

Centime,  s.  m.  ein  ©entimc,  ber  bunbertftc 
£beU  fines  ^ranfen. 

Centimètre,  s.  m.  ber  bunbertftc  £bal 
eines  ©îctre  ; ein  30U. 

Centinode,  s.  m.  î^eggraS,  QSlutfraut. 

Centistére,  s.  m.  ber  bunbcrtfte  &bfÜ  fi* 
nés  ©tere. 

Centon,  s.  m.  eilt  ©cbld)t,  bûS  ailS  Ctn* 
jclnen  , halben  ober  ganjen  Werfen 
eines  ober  mehrerer  tyocten  jufammen 
geftücfclt  ift,  beten  iöerfe  man  fo  per* 
binbet,  baft  fic  einen  ganj  anbern  ©inn, 
als  im  Original,  haben;  ein  ©ento; 
it.  jebe  jufammengeftoppelte  ©ehrift. 

Central,  aie,  adj.  im  3Älttelpunft  befinb* 
lid)  ; central;  it.  nach  bemäRittelpunfte 
gerichtet  ober  toirfenö  ; it.  benfclben  be* 
rûhrenb;  point  rtntrai,  bersOîittclpunft; 
feu  central,  bas  ©cutralfeucr,  bas,  nach 
©iniacr  >J?teinuna,  im  ©entro  ber  ©rbe 
bcftnbltch  fcpn  foll. 

Centralisation,  s.f.  ( nom .)  btC  SJeretni* 

guna  in  einen  SRittelpuntt,  baS 
fammenbrüngen. 

Centraliser,  v.  a.  nouv.  conccntricen  ; in 
einen  gemeinfd)üftlid>en  ^Junft  pereini- 
gen ober  ftufammenbrängen» 
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Centralité,  s.f.  nouv.  btc  Zentralität,  (f.  Céraste,  s.  m.  \ >ie  #ornfd)lange. 
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centraliser.) 

Centre,  s.  m.  briT  ÇPvîtteTpunft , bft 

eijtigungtfpunft  ; ba$  Zentrum  ; it.  Me 
gjîitre  / ba$  Mittel , ter  mittlere  Ort, 
bif  mittflftf  ©fgettb  ; être  dans  son 
centre,  an  bem  Orte  fcpn,  tpo  eö  einem 
am  befielt  gcföUt;  le  centre  de  gravité, 
ber  ©ChlPerpuntt  ; — de  mouvement, 
ber  Sîubcpunlt. 

Centrer,  v.  a.  T.  centrire«/  b,  I,  ein  Sent* 
qta*  te.  fo  fchleifen , ba§  eô  gerabe  in 
ber  »Otitte  am  biefften  ifh 

Centrifuge,  adj.  c.  T.  ben  ^OtittcTpunft 
flichenb  ; mas  fïd)  bcftinbig  Pom  ©en 
trum  ju  entfernen  ffrebt. 

Centn  ne  9 s.f.  ber  ©auftfch,  sfôferfuch*. 

Centripète,  adj . c.  T.  gegen  ben  CKittel* 
punft  binffrebenb. 

Centtoscopie,  s.f.  T.  berientge  $hfil  ber 
©eometm  , welcher  pom  Œitllpunft 
ber  ©röfien  hanbelt. 

Centumvir,  s . m.  ein  Jrntnbertmann,  einer 
pon  ben  100  Stichtcrn  ber  alten  SXömer 
in  ben  mehreften  ©iotlproccffen. 

Centumviral,  ale,  adj.  JUtn  ©entUItîPirat 

ober  jum  ©erichte  ber  jpunbertmànner 
gehörig. 

Centum  virât,  s.  m*  bûtf  ©cntumPirat,  bttö 
©ericht  ber  Jpunbert. 

Centuple,  s.  m.  et  adj  hunbertfaef),  hunbert 
filtig;  hunbertmal  fo  piel. 

Centupler,  v.  a.  bunbertfàltig  perntebren. 

Centurie , s.f  eine  ©enturie  ober  2lnjftbl 
pon  Jpunbertcn. 

Centurion,  s.  m.  tin  rômifeher  ^auptmunn 
über  100  çOîann  ï ein  Zenturio. 

Cep,  s.  m.  ber  SffieinftocF  i inf.  ber  $u§ 
beffelben.  Ceps,  plur.  ol.  gcffeln,  bie 
man  ben  ©efanqenen  an  £inbc  unb 
;ûfje  legte;  it.  ber  ©totf,  woburch  bie 
fujjc  eine*  ©efangenen  geflecft  tpetben, 
,f.  ScP*> 

Cépeau,  s.  m.  T.  ber  SOîunjMocF. 

cépée,  s.f.  T.  cin93ufch  pon  ©cbô^lin* 
gen/  bie  aus  ©incm  ©tamme  treiben 

Cependant,  adv.  et  conj.  unterbeffen,  in 
befîen,  injtpifchen , tpâbrenb  beffen 
mittlerweile;  it.  (conj.)  nichts  befîoroe 
ntger,  bod),  bennod),  bem  ungeachtet, 

gleichwohl« 

Céphalalgie,  s.f.  T.  ein  heftiger  tfopf* 
fehmerj. 

Céphaiatogie,  s.f.  T.  bie  J)irnlehrc. 

Céphalatomie,  s.  f.  T.  bie  ©fCitUlig  UUi  > 
gerglteberung  beS  tfopfS  unb  ©écrits 

Céphalée,  s.  f f.  Céphalalgie. 

Céphalique,  adj.  c.  T.  §«m  £aupt  gehô 

rig  ; **•  bafûr  bienlich. 

Céramique,  s.  m.  bas  ©ctamicum  ; ber *ïame 
jnoener  berühmten  tylöh?  in  Slthen,  wo 
bie  ©rabmölrr  unb  3>ilbtôulen  ber  fur 
baSSSaterlanb  geworbenen  Purger  flan* 
*rn. 


cérat,  s.  m.  T.  eine  îôacbsfalbe,  ein  ©erat, 
Cération,  s.f.  T.  bas  ©dmteljbarmacheu 
eines  détails  jur  SK>eid)e  bcs  2ôacbfeS; 
it.  bie  Srönfung  einer  £ctnwanb  te.  mit 
$03ad)$. 

Céiatogiosse,  s.  m.  T.  ber  Jj)orn$ungen* 
muSfcl,  ber  breite  ©eitenmuSfel  ber 
3unge. 

CtibéTe,  s.  m.  ( CDîpt^ot.)  ber  ©erberuS 
ober  JpoUenhunb,  ber  ben  ©ingang  bec 
JpoUe  beroad)te;  it.fig.  fin  harter,  gro* 
ber  Pförtner;  (©bpmie)  ber  ©alpeter. 
Cerceau,  s.  m.  fin  ftûjj reif,  SXcifî  it.  tût 
SHcif  jum  S©afTertragen;  it.  ein  ?8ogel* 
garn  in  einem  Steif  ; it.  ein  jirfelformt- 
ger  ©olbfabcn  ; ira  plur.  bie  Äujjcrßctt 
©djrpungfebcrn  ber  SHaubPÔgel. 

Cerceiie,  s.f.  eine  Äried)*©nte  ; bie  i leinjïc 
3let  ber  trüben  ©nten. 

Ccrche,  (befîer  alô  Cdce  ober  cherche,)  s.f. 
($auf.)  bie  3cid)nung  etneö  Rogens  ; 
ber  £ehrbogen  ; it.  bie  £ebr  felbjl. 
Cercle,  s.  m.  ein  3ûfel;  eine  3itkl/lôche; 
it.  eilte Sirfellime,  ein3itfel,  einÂretô; 
it.  et»  Sing  ober  Sleif  (cerceau);  it.  ein 
eiferner  SXing  ; fig • ein  3^e^  > h,  i, 
mcttn  man  tm  Sieben  ober  ©cbliefjen 
tpieber  auf  ben  nômlidjen  ^Bcgrttf  ju*> 
rûcFtommt;  it.  eine  ©efcUfcbaft , ein 
Ärinjchen  , eine  ^amengefellfchaft  ; 

tenir  cercle  , ©cfcUfdiaft  hüben  ; faire 
cercle,  pielc  £cutc  um  ftd)  hcr  perfam- 
tncln  J cercles  a feu,  ober  d’artihees, 
©turmreife,  um  feinblidje  S©erfec 
bamit  in  iôranb  ju  fteef  en  ; cercles  ho- 
raires, bie  £tnicn  einer  ©onnenuhr  ; 

cercle  d’arpenteur,  ber  SDîCfjting , bit 
?Oîe§fd)eibc  ; cercle  goudronné,  ein  ÿedv 
îratM  J cercle  autour  du  soleil , fin  i?of 
Um  bie  ©onne  ; les  10  cercles  de  l’Em- 
pire, bie  10  Greife  beö  beutfehen  SXeidrô. 
Cercler,  v.  a.  mit  Steifen  belegen,  SXeife 
um  etwas  legen. 

Cerclé,  ée,  part,  et  adj • (2©ttp.)  POtt  Ç”f* 

fern,  bie  SCeifc  pou  atibrcr  Jûtbe  hüben, 
Cerclier , s.  m.  ein  Jaßretfmacher. 

Cercopithèque,  s.m.  T.  btf  ^Otcetfahe,  fine 

2lrt  lauggefd)ipöujter  îlffen. 

Cercosis,  s.  m.  T.  eine  ïpibcrnatùrlidjt 
3luffd)roellung  beö  ©litoriö. 

Ceicueii,  s.  m.  ein  ©arg;  fig • baô  ©rab, 
ber  l^ob  î c’est  ce  qui  i’a  mis  au  cercueil, 

fig . baö  hat  ihn  unter  bie  €rbe  gebracht. 
Céréales,  s.  f.  pi.  (ait  SXom.)  gefte  ju  ©h* 
^cn  ber  ©ôttinn  ©ercö. 

Cérébral,  ale,  adj.  T.  tum  i?)trn  gehörig. 
Cérémonial,  s.  m.  baé  ©ctemontel,  bie  ge* 
fammten  ©eremonieii  ; it.  bcé  ©eremc- 
nial,  iîitchencercmonial , ©eremonten* 
buch  î it.  adj.  loix  cér^n-oniales,  bif  ©(• 

rcmonialgefeçe  btr  3uben, 
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cérémonie,  *./.  oie  Çetemonte;  Oa«  Juf* 
fcrliche  ©cprAnge  ; it.  Oie  -frôflichfett« 
bc|eugung;  it.  tlmftànOe,  Äomplimen 

. te;  Visite  de  ceremonie,  «£6/lichfett«* 
bcfuch  ; maître  de  cérémonie,  ÇcreniO* 

nienmeifter. 

Cérémonieux,  euse,  adj.  CfrCRlOniÔ«  , î)er 

ober  Oie  *u  oiel  Çetemonieu,  ttmjMnOe, 
Complimente  :c.  madjt, 

Cérés,  s.f.  (sfltgtbol.)  Oie  Çerc«;  Ote@ôt 
tinn  Oe«  ’2lcferbauc«  unO  Oer  gelbfrud)* 
te  ; Cérès  et  Bachu*,  Jig.  BroO  unO 
SOBein. 

Cerf,  s.  m.  ein  £ttfd)  ; faon  de  cerf  oOer 
faon,  Oûô  £irfd)falb»  T . cerf  à sa  pre- 
mière tête , ( f.  daguet  ; ) — à sa  seconde 
ou  troisième  tète,  — Oet  fetn  atC«,  fein 
3te«  ©ebôrn  aufgefeçt  bot  ; ein  4 bi« 
silbriger  Jpirfcb  ; cerf- dix -cors,  ein  7 
j^beiAer  Jjpirfcb  ; le  bois,  ia  tête  du  cerf, 
Oa«  £irfchgCtPeib  > cerf  sommé,  (SBop.) 

ein  Jpirfd)  mit  feinem  PoUfommenen 
©crocib  ♦ mai  de  cerf , ein  glug  am 
Cinnbncfen  ober  am  BôrOermaule  Oe« 
tyferöeö , aud)  Oer  Ôirfcbe. 

Cerf-volant,  s.  m.  ein  ^>irfd)f Äfer,  gcbôrn 
ter  CAfer  ; ©chrôter,  ein  3«fcft  (aud) 


I nés,  einen  blauen  Stet«  um  Oie  Äugen 

I höben,  (f.  cerner.) 
j Céroféraire , s.  m . f,  AcoJythe. 

Céromance , céromande , s.  f.  Oie  SÖdbrfa* 

gerep  Ourch  2ôacb«fïguren. 

(Jéron , Suron , s.  m.  eine  &rt  STOaarenbal* 
len  mit  frifeber  9ttn0«baut  bebetf  t , fo 
0a§  Oie  #aare  inroatOig  fîuO, 

Céropisse,  *./.  T.  fit)  ÿflafftt  POtt  $e4j 

unO  £arj. 

Cerquemanage,  s.  m.  prvcl.  Oa«  Âint  UnO 

Ote  Verrichtung  eine«  gefehtoornen 
©ranufteinfeijer«, 

Cerquemaneuunt , s.  m.  prvcl.  Oa«  Bcftd)» 
tigen  ber  ©rÂnjjteinc. 

Cerquemaner,  v.  a.  T.  ©riilifteittC  feÇen 
ober  bcjtchtigen;  it.  ©trcitigfeiten  bar* 
über  fcblicbten, 

Cerqueraaneur,  s.  m . prvcl.  ein  (gefdjlPOC* 

ner)  ©rSnjfchetOer. 

Cerre,  s.  m.  oie  3irn»€i<{KS  it*  Oie  But* 
gunOcc*€ichc. 

Certain,  aine,  adj.  gctoig,  IPabr,  JUPer- 
lrtgig,taugcr  allem  Srocifel;  U.  oerft* 
d)ert/  ùberjcugt;  it.  beflintmt,  fetfge* 
fcfct  ; it.  s.  ein  ©etoiffer,  eine  ©erpiife* 
it.  s.  m.  on«  ©cipipe. 


escarbot);  if.  ein  papteriier  ^)rad)C/  Ocn 
Oie  .ftinber  fliegen  (affeti  ; if.  T.  eine 
Ärt  flarf  juberèitetc«  £ebcr. 

Cerfeuil , s.  m.  ber  Âerbcl , ©artcnferbel. 
Ceiisaie,  s.  f.  ein  Äirfcbengarten. 

Cerise,  s.f  Oietfirfchc;  it.  T.  eine  Ärt 
©cfchiour  am  bintern  £ufe  eine«  <pfcr* 
Oe«;  aux  cerises,  jur  Äirfchenjeit* 
Cerisette,  *.  f.  oôet  prune  ccrisette,  Oie 
Äirfchpflauntc. 

Cerisier,  s.  m.  etn  Æirfcbbaum,  Cirfcben* 
baum. 

Cerne,  s.  m.  ein  runOer  $rei«,  Ocn  man 
anf  Oie  €rbe  ober  in  Oett  ©anO  mad)t; 
if.  ein  ^auberfrei« , it.  ein  blauer  reis 
um  Oie  Äugen,  um  eine 58Punbe  herum; 
(O&ger)  Oie  Umficllung  im  BSalöe,  Oa« 
Söilö  Oamit  einjufd>Ite$cn* 

Cemeau,  s.  m . Oie  £älftc  einer,  au«  Oer 
Schale  au«gemachtcn,  frifdien  reelfcben 
îflub  ; re.  ein  frifeber  SÖaUttubfern  ; it. 
(Canöitor)  cerneaux,  plur.  SBaUnupe/ 
Oie  mit  ihrer  grünen  ©cbale  eingemacht 
flnö;  vin  de  cemeau,  ein  gctpijfer  re« 
. fenrotber  ®ein,  Oer  jur  ^eit,  Oa  Oie 
tpelfdjen  Orüfife  reif  »perOen , gut  ju 
trinfen  ifh 

Cerner,  v.  a einen  Äreiö  um  etwa«  machen  ; 
, umjingeln/  cinfchlieftcn/  n.  ’B.  etne  ge* 
flung  ; fr.  etroa«  in  Ote  SHunbc  etnfehnei* 
Ocn,  oOer  runö  herum  au$fchnfiOen ; 

cerner  l’écorce  d’un  arhre,  eilten  €iîtfdmitt 

runO  herum  in  Oie  SXitiOc  eine«  Bau» 
me«  machen  ; cerner  des  noix , ^ufîe 
anöfernett. 


Certainement,  adv.  -gen>i§lich  , fïd)er. 
Certes,  adv.  geiPÎg,  fÛrtPûbr. 

Certificat,  s. m.  ein  fdjriftlid)fS  3eugnif, 
Oa«  Sltteflat,  Oer  Beglaubiguugôfcbein, 
Schein. 

Certificateur,  s.  m.  Oer  SHucfburge;  — de 
criées,  Ocr  geridjilid)  Oefchcintgt,  Oag 
bep  einem  àu«ruf  Ote  gehörigen  gor* 
malitateu  beobachtet  toorben  ftnO. 
Certification,  s.f.  (jur.)  Oie  Bcfchcintgung, 
fdjriftlichc  Berfichcrung. 

Certifier,  a.  oie  ©ctpinbeit  einer  ©ache 
bezeugen;  befeheintgen ; — une  caution, 
SHucfburge  fcptt  ; certifier  des  criées,  Oett 
förmlich  gcmad)ten ^nör uf  befeheintgen. 
Certitude, 'a./.  Oie  ©ctptgbeit,  Bupcrlif* 
ftgfcit  ; geraiffe  Bcrftcherung  unO  Ucbcr* 
jeugung;  it.  qqf  Oer  BeftanO,  Oie  Bc* 
jUnOigtcit , Oie  bcfünOige  gortbauer 
einer  ©ad)C  (stabilité);  Certitude  inéu- 
physique,  physique,  morale,  eittC  Utbcr* 

jeuguttg,  gegrûnOet  auf  Çernunftgrun* 
Oe , auf  ftnnlid)e«  ©efûbl  / auf  Oa« 
Seugnig  Zuberer. 

Ct-iumen,  s.  m.  T.  Oa«  Dbtettfcbmafj. 
Ccrumineux , euse , adj.  T.  Wachôarttg  > 
glandes  cérumineuses.  Oie  £>bteH|'chmftlj* 

Orûfcn. 

Cérusc , s.  f.  Oa«  Bleptpeig. 

Cervaise,  s.  / T.  Oie  J>trfd)fctile  ; Oie  ^eit/ 
Oa  Ocr  £irfd)  fett  unO  gut  ^u  jagen  tjl. 

Cerveau,  s.  m.  Oû«  ©ebim  (f,  cervelle); 

it.  fiff-  fam.  Oer  ïOerffanO,  .f  opf  ; it.  T. 
Ocr  obère  îbeil  einer  ©locfe;  F.g.  et 

Prov.  il  a le  cerveau  timbré  ou  cireux. 


Cerné,  ée , part,  et  adj.  avoir  les  yeux  cer- 


et  ifl  ein  tvenig  gefcbojfeu,  ein  tpcnig 


Cerv  Cess 


tjertûcft  ; il  s’alembique  le  cerveau,  er 
jerbricht  ftd)  ben  £opf  baruber;  cer- 
veaux  bibles,  »Kcnfcben  pon  fehnmehem 
«Ôcrjiûnb  ; cerveau  brûlé,  ein  btljtger, 

nmnberltcher  £opf. 

Cervelas,  s.  m.  eilte  bitfe  Ullb  fur;e  gc* 
röueherte  SBurft  ; ©emlatnmr  jl,  Jpirn* 
nnirft. 

Cervelet,  s.  m.  baô  Jpitnlein,  ber  hintere 
£h*il  beô  ©ebtrnô. 

Cervelle,  s.f . baô  @t$kl I,  (figent* 

ltd>  ber  roetfce  unb  marftge  £h*il  bef* 

felben;)  ber  ^erjiûiib/  £opf;  cervelle  de 
pa.mier , bas  fuite  »Start  oben  auf  bem 

$almbaum  ; brûler  ober  faire  sauter  la 

cervelle  à qn.,  einem  eine  Äugel  burch 
ben  Äopf  fliegen  ; se  brûler  la  cervelle, 
fief)  .crfd)tepen;  Fig.etProv.  petite  cer- 
velle, cervele  légère,  ettt  Cinfàlttger, 
f^ioadjer  $0Pf;  cervelle  évaporée,  eût 
ètrnlofer  ÜÂtnfcbi  cervelle  de  lièvre,  qui 
se  perd  en  courant,  ein  Jpafengebàd)*» 
Itig;  fcbled)tCÔ  ©ebüchtnifl  $ il  a la  cer- 
velle aux  ta'.ons,  fein  sBerftaub  reicht 
ni(f)t  roett  ; mettie  qn.  en  cervelle , ßg. 

einen  in  ©otge  unb  Unrubc  feijen;  en 

trer  en  cervel  e,  ftd)  ©orge  Unb  Untllhe 

über  etwaô  machen  ; it.  zornig  werben. 
Cervical,  a e,adj.  T.  §um  ©ehtrn  Ober 
Söffen  gehörig»  veines  cervicales,  bie 

9tacfenpulôabern. 

Cervier,  adj . m . f.  Loup  cervier. 

Cervoise,  s.  f eine  Slrt  Âtâuterbier* 

Ces,  plur.  von  ce,  cet,  cette;  Dicfe* 
César,  s.  m,  ein  ©öfar  i it.  (poct.)  ein 
Äaifer  ; brave  comme  un  César,  prov, 

fehr  tapfer*  # . 

Césarienne,  adj.  f.  opération  césarienne, 

ber  Æaifcrfdjnitt , woburd)  man  ein 
Äinb , burch  Deffnung  ber  Sßürmut* 
ter  K.,  jur  2öelt  bringt. 

Cessant,  ante,  adj.  toutes  affaires  cessantes, 
ba  alle  ©efchöfte  anfhôren. 

Cessation,  s.f  baô  Slufhören;  3«nehal* 
ten ; ber  ©tiUftanb  einer  Arbeit/  einer 
©ad)e* 

Cesse,  s.  / sans  cesse,  unaufhörlich/  ohne 
Slufhörert  / ohn  Unterlaß , in  einem 

©tütfe  fort;  n’avoir  (point  de  cesse  ) ni  j 
repos  ni  cesse,  jam.  nicht  aufhören  î 

tPfber  9ta|i  noch  SXuhc  haben. 

Cesser,  v.n.  aufhôrcn,  nachlafien  ; it.  ».a. 
cesséz  VOS  plaintes!  hören  ©Û  OUf  SU 

f lagen;  holten  ©te  ein  mit  3hren 
Klagen. 

Cessible,  adj.  c.  (jur.)  abtretbar* 

Cession,  s.f  bie  Abtretung,  Üeberlajfung 
einer  ©ad)e  an  einen  Slnbern;  faire  ces- 
sion, abtreten  » faire  cession  de  son  bien, 
f.  Abandonncment. 

Cessionnaire,  s.  m.  T.  eût  CEcfftOnûVtUÔ  5 
berjenige,  bem  ein  Sluberer  fein  SKctht 
ober  feine  ©ûter  abgetreten  hot  > it. 


Cest  Cliag  ig* 

99 fi  berjenige,  ber  bonis  cebirt*  (£ 

abandonnement. 

C’est , f.  Ce. 

Ceste,  s.  m.  ein  ©treitbanbfchuh  » et»  mit 
(Eifen  ober  ©lep  befchlagencr  leberner 
Jpanbfdjuh  ; it.  — ae  Venus,  ber  ©àrtej 
ber  >8cnuô* 

Césure , s.  f ber  fcbfchmtt,  SKuhepunft 
nach  ber  6ten  ©çlbe  in  ben  «fplbigcit 
SBerfeit  (3Uej:an^rtnern);  obrr  nach  bec 
4ten  in  ben  xoiplbigen. 

Cet,  pron.  dém.  m . (por  einen»  Sfrfal.) 
(f*  Ce.) 

Cctacé , cé,  adj.  et  s.  m.  jum  SGBflttfîfch* 

gcfchlecht  gehörig* 

Cétérac , s.  m.  baô  $ttfjftaut* 

Cette , pron.  f.  f,  ce.  . 

Ceux  , pron.  pl.  f.  Celui. 

Cevadiiie , s,  f.  eine  2lrt  £üufefr  aut* 

Cha , s.  m.  eine  Slrt  fehr  leichter  djittefï* 
fdjer  ©eibenjeug* 

Chabiage , s.  m.  T.  bie  Arbeit  beôienigeK, 
welcher  ben  ©chiffcn  bep  ihrer  Durch* 
fahrt  unter  ben  ©rûdfen  unb  be»  au- 
bern  befchwcrltchen  Durchfahrten  be- 
hûlUtch  iff* 

ChaoKau , s.  m.  f.  Cablau. 

Cbabier,  v.  a.  (©chifff.)  eine  £afi  «n  ci« 
©eil  binben,  uttb  fie  bannt  aufheben* 

Chabieur,  s.  m.  eilt  ©ChtlfgfÛhrcr.  (f,  Cha* 
b läge.) 

Chablis,  adj.  m.  (bois  chablis,)  et  s.  m. 

SöinbfÖUe , SßinbbrudK  von  Saumen 
im  Sôalbe. 

Chabnam,  s.  m.  eine  Slrt  feiner  bengali^ 
feher  OXouffelin. 

Chabot,  s.  m.  ber  ©roffopf,  Äolbe;  eine 
Slrt  ©roppfïfche  ober  Âottfïfche* 

Chabots,  s.  m pl.  T.  bûô  ©cilwcrf,  «omit 
bie  3)îaurtt  bie  ©erûftholjer  onbinben* 

Chacal,  s.  m.  Uï  ©d)0fal  , ein  tPilDcr 
^)unb* 

Chacelas,  f.  Chasselas. 

Chaconne,  s f eine  3lrt  ©pmphonie,  (met^ 
im  3 Söierteltaft)  beren  ©a(t  auô  einer 
gctpiiïcn  Slnjahl  pon  îîoten  beAeht/  bte 
immer  wieberholt  tpetben  ; it.  ein  £anj 
baritad)*,  it.  ein  fctbeiteô  ißanb/  baö  um 
ben  Jpalô  acfdjlungen  wirb,  unb  »orne 
herunterhaugt* 

Chs<  un , m.  Chacune , f.  pron.  distributif 
jeber,  jebe,  jebcô;  it.  jebermann  ; un 
chacun,  (bejîer  ch  cun,)  jcbermaim. 

Chaffée , s.  f T.  baôjenige,  waô  bepm 
©ti\rfemad)en  pom  9Beijctt  übrig  blei* 
bet,  nachbem  baô  ^Befte  mit  Sôatfec 
ûuôgebrùcft  trorben  t|f. 

Chafouin,  inr,  adj.  et  s.fam.  ffhmadltig, 
fletit  unb  mager;  unanfehnlid)  ; vutg. 
ein  ^eerfôçchen,  atfengeflcht  ; il  a une 
mine  chafouin»  , er  üehet  elenb  aué. 

Cliagrin,  s.  m gefornteô  ïeber,  baô  ineifl 

auô  ber  £interbgtfenbout  gewiiTer  €fel 
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(sagri)  unb  flftauCt&tere  Bereitet  wirb; 
it.  ber  Çbagnn,  Die  ^ifcbbaut,  t>.  t.  ôte 
mit  weit  ftArtcrn  unb  fcbàrfer  erhübe- 
non  Römern  jubcreitcte  Jpaut  uon 
$n*chottern , l^eebunben,  ober  gewifîcn 
Ojïeerfaçen  ; it.  ^^agrintaffet/  gefieper- 
ter  £arfet. 

Chagrin,  s.  m.  ber  .ftummer,  ©ram,  bie 
Betrübiitft;  it-  ber  Berbruft,  UmoiUe/ 
it-  ber  3orn,  31erger|  chagrin  domesti- 
que, buô  j£>gu«frfU§. 

Chagrin,  ine,  adj.  Oerbriefiltd),  MtWiUtg, 
unlufttg  ï it-  befùmmcrt,  nicbcrgcfcbla- 
gen. 

Chagrinant,  ante,  çu%.  perbriefilich,  Âr* 
gcrlich. 

Chagriner,  v.  a.  Âummer  «rit)  Berbruft 
machen  ; in  @orgcn  unb  Befümmcrniß 
fe^en  ; it-  Ärgern.  Se  chagriner,  v.rèjl. 
(de  qch.)  fiel)  betrüben,  itd)  grÂmen, 
fîcb  lärmen;  befümmert  fepn ; unwil* 
Itg,  verDrießltd),  (yulg.  bôfc)  fcgn;  fïd> 
übet  etwa«  Ärgern. 

Chaîne,  s. /.  eine  .ftette,  $et?el  ; it-  bie 
©ûleerenftrafe  ; .ftettenftrafe  ; it.  qqf 
ein  jpaufen  ©alecrcnfflaoen  ; ‘ it.  fig. 
eine  âîctte,  £oïgc , Ncibc;  it.  ba« 
fogenattnte  ©ddülîelgclb  (ber  grauen) 
bei)  ihrer  €inwilligung  in  einen  £aufs 
it.ßg.  bie  Äned)tfd)üft,  ©flaoereg,  ©e- 
fangenfebaft  ; it.  ber  tfetten  ta  11  j ; ($öe* 
ber)  bie  Äette,  SSerftc,  ber  Slufjug, 
3ette(,  Boben  ; chaines  de  fer,  (Bauf.) 
©dwubern,  0d)ließcuanfcr,  ©abcl- 
enfer;  chaîne  de  pierre,  ('©auf.)  ein 
Bültb  , Steinbanb  j chaine  d’avaloire, 
©pnnnfette  f chaîne  d’arpentcur, 
fette  ; chaîne  de  diamans,  eine  ^Diamant* 
ftbnur  ; chaîne  de  montagnes,  eine  ©e* 
Btrgfette. 

Chaineau , cor.  ftûtt  Chéneau. 

Chaînetier,  s.  m.  ein  Bettler. 

Chaînette,  s.f.  Da«  Äcttdjcn  ; it.  ba«  Oncr* 

fetteben  am  £ügelricnten  ; it.  Me  Uhr» 
fette  ; it-  bie  Äctte  oben  an  ber  £)eicb- 
fei,  womit  ein  2£tagen  jurüefgejogen 

wirb  î point  de  chaînette,  bie  fetten* 

nabt,  ber  äettenftid). 

Chaînon , s.  m.  Da5  ©lieb , ein  Ning  an 
einer  Äctte. 

Chair,  s.f.  ba«  ftleifd)  (im  ©egenfaij  ber 
Äitocbcn  unb  bernant);  it-  qqf-  (an 
flkrfon.)  bie^>aut  (peau);  (©Ärber)  Die 
ÎÇleifebfeite , Slüöfeitc  einer  Jpaut;  it. 
ba«  îÇleifcb  am  £)bft  ; (Gabler)  bie 
^leifcbförbc  ; (Bibel)  ßg.  Da«  ftleiftb, 
bie  menfcblid)C9fatur;  it.  ber  tbierifdje, 
fletfdrticbe  9Äcnfd);  it.  bie  £ufte  be« 
$leifd)e«;  chair  blanche,  weiße«  $leifd), 

. *.B.  von  JÇmbncrn  K.,*  chair  noire,  baö 
gleifd)  oon  ipafett,  Neben,  ©dmepfen  zc.; 
chair  de  noule.  Die  ©Änfcbatlt  ; chair 
vive,  (£bm irg,)  lebenbige«,  b.t.  ge* 


funbe«  $l<tfd)ï  — m0Tte»  tobte«,  wil- 
be«,  erworbene«  Jleifeb;  le  cheval  est 
en  chair.  T.  ba«  'JJfcvD  ifl  wohl  beg  £eibc; 
Fig.  et  Prov.  on  l’a  haché  menu  comme 
chair  à pâté,  er  ift  in  f leine Ärautftücfe 
§crbauen  worben  } C’est  lui  en  chair  et 
en  os,  triv . er  ift  c«  leibhaftig , mit 
JpûUt  unb  £ûûr;  nrc  entre  cuir  et  chair, 
inô  ‘5Âu(td)Cll  lacben  ; il  n’est  ni  chair  ni 
poisson,  cr  ift  weber  fait  uod)  warm; 
er  ift  ein  ^augenid)t«  ; une  grt»sse  masse 
de  chair,  ein  grober  ^(eifd)flumpen. 

Chaircuitier , pl.us.  Chircutier. 

Chaire,  s.f.  ber  bifdwfltdK  etubt  fincr 
^atbcbralfirdje , oberhalb  De«  Çbor*; 
it.  eine  tfanjcl  ; it.  fin  âf atbebet,  £e br» 
(lubl  ï it-  Da«  <Profe(Forat,  bie  £cbtftelle, 
bie  <J)rofeffor«flelle  ; ßg.  ber  pÄpiilidje 

@tuhl  ; la  chaire  de  St.  Pierre,  'JJftri 
@tublft9fV‘j  l’éloquence  de  la  chaire, 
bie  tfanjclberebfamfeit. 

Chaise,  s.f.  ein  t^tubl , ©effel ; it.  fin 
£rûgfeiTel,  eine@Ânttc;  chaise  roulante, 
ein  Rollwagen;  chaise  de  poste,  fine 
Âûlefdje  ; chaise  marine,  ein  bÄngenber 
(gtubl  5U  aftronomifdjen  Beobachtun- 
gen auf  ber  @CC  ; chaise  percée , fin 

9?ad)t|tubl  » chaise  de  roUtf*  fin  ©chleif- 
ftoef  Der  ûJîcfferfcfimibe  ; cbaisc  de  u 
gme,  T.  Der  Nahmen,  worauf  ein 
tftabn,  ober  eine  grofie  ir>ebmafcbinc 
ruhet;  it.  bü«@c|tcli,  worauf  Da«  ganje 
©cbÄube  einer  aßinbmühle  ruhft. 

Chaland,  s.  m.  Chalande,  s.f  ber^Uttbe; 

Äunbmann  ; einer/  ber  einem Äaufmann 
gemeinigltd)  unb  oftabfauft;  it.  ûtierh. 
berÄÄüfcr;  it  einer»  Der  in  einem 
Söirtböbau«  fleifig  einfpricht;  «e.  eine 
3lrt  leichter,  platter  Çahrtfuge;  eine 
Barbe;  pain  chaland,  jpausbacfenbtob. 

Chalandise,  s.  f.  &ie  ÄUllDfChoft  > it.  DÛ 
Ä un  beu  felbjï. 

Chaiasie,  s.  f:  T.  eine  ©rfdjlaffung  ber 
3>ornhaut|ïbcri!  bc«  Slugc«. 

Chalastique , (fpr,  ch  wie  h,)  s.m.  T.  eilt 
erwctchenbfö  Mittel. 

Chalcédoine,  f»  Calcédoine. 

Chalcite,  f,  Cdcite. 

Chalcographe,  (fpr.  ch  wie  k,)  s.  m.  T.  fin 
Æüntfler/  ber  in  Metall  grabt,  inf,  ci n 
Âupferftcchcr. 

Chalcographie,  s.f  bie  .ftupfcr|tetf)crfun(K 

Chaldaiq  ie,  adj . (EbMbÄtfd). 

Chaidéen,  s.  m.  bie  ©hûlbÂtfche  ©proche* 

Châle,  s.m.  nouv.  eme  &rt  großer  i)ûl«* 
tüdjer  ber  5rauen*immer,  (Bhawl. 

Chdemi'* , s.f.  eine  @d)Âfcr(lôte,  eine 
2lrt  @chalmcp. 

Châiet,  s.  m.  eine  ©cnnhüttc,  ÄÄfehüttc 
in  ber  ©chweij. 

Chaleur,  s.f.  btc  SFBÂvmc  ; it.  Die  ^)tße; 
Die  Brunft  ; ßg.  bie  JTptçe  ; it.  ber  ©tfèr  ; 
en-chaieur,  (p.  ^(jieren)  hiçig/  lÂujïg; 

• {V. 
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(P.  Stuten)  roffiß  fnjn  ; chaleur  de  la 
fièvre.  Die  JtCberhtljC  ; chaleur  de  foie, 

weife  0tfuDe  (eine  flranf beit)  ; fig<  ein 
Ueberlauf  ber^atte;  ein  gefdjwinber, 
übet  balb  oorubec  gehenber  3orn. 
Chaleureux,  cusc,  adj.  p.us . (t>.  SDtenfcben) 
bi ;$ig,  Der  Déifiés  iôlut  hat. 

Châlit,  s.  m.  ol  ftatt  bois  de  lie  ; châlit  de 
fer,  ein  ciferncS  'Bettgcftelle. 

Chaloir,  v.  n.  irr.  ol.  il  ne  m’en  chaut,  eS 
ließt  mit  nichts  Daran, 

Chaion,  s.  m.  T.  eine  &rt  greffes  Çifcber* 
ncç  / beffen  jwcp  (Enben  an  jwcp 
flibne  gcbuiibcn  ftnD,  unD  alfa  gezogen 
wirb;  it*  eine  3rt  wollenen  3cugö 
ober  ©arfdje. 

Chaloupe,  t.f  ein  ©chiffsboot,  35oot,  et* 
ne  ©cbaluppe. 

Chalumeau,  s.  m.  ein  9t66rcben  aus  einem 
©trobhalm;  «in  ©trobhalm;  aud)  ein 
Stohrchen  pan  iDtctall,  inf.  jum Olafen; 
(poet.)  Das  £aberrobr  ; Die  ©cbalmep  ; 
it.  Das  Eoth*  ober  Slasrohrcben  Der 
©olbfcbmibe. 

Chalybé,  ée,  (fpr,  k.)  adj.  T.  mit  ©tühl 
permifcht  ; «au  chaiybée , ©tahlmaffer. 
Chamade , t.  f.  bas  Reichen  mit  $rom» 
mein , ober  trompeten , ober  Durch 
SluSffecfung  einet  weifen  Çafme,  um 
Dem  Çeinb  anaubeuten,  Da§  man  fa* 
pituliten  wolle. 

Chamailler,  v.  n.  beffet  se  chamailler,  v. 

réc.  fidj  unorbentlicb  unb  mit  großem 
©etofe  untet  einanber  herumfucbteln, 
balgen  ; fteft  raufen  ; fig*  heftig  lärmenb 
mit  einanber  ganten, 

Chamaiiiis,  s.  m.  fam.  ein  unorbentlicbeö 
flirrenbcö  ©efedite  ; ein  ©ebalge  ; eine 
©d)l&gerep,  flapbalgercp;  it.  ein  hefti- 
ger 3anf  unb  ©treit. 

Chamarrer,  v.  a.  mit  Porten,  ©pivert  K. 

oerbrämen,  befeçcn,  borbiren. 
Chamarrure,  s.  f.  Die  Verbrämung , $e* 
feçung  , €tnfaffung  mit  ©alonen, 
©pifjen  te, 

Chambellage , s.m.  (jur.)  ©elb,  baS  Dem 
EehnShertn  bep  jeber  Veränberung  Des 
2?afatten  entrichtet  werben  muff. 
Chambellan,  s.  m.  ein  flammerherr,  flam* 
raeret  ; cbem.  am  franjôf.  Jpofe,  Die 
«ÖtarfcfiallStafel  i grand  chambellan,  ein 
jDbetfammerberr, 

chambounn,  s.m.  eine  2lrt  ©teine,  Die 
man  in  Den  flrpffallglaS  - ^abrifen  ge* 
braucht* 

Chambranle , s.  m.  T.  büS  ©imSwerf,  @f* 
ftm»  ; Die  Çinfaffung  ber  £hûren,  Jen* 
(ter/  flamine. 

Chambre,  s.f.  (Die  flammet,)  baö  Jimmer, 
©emaef)  ; Die  ©tube  ; it.  ein  Bureau  ; 
it.  eine  Äommijfion;  ein  ©ericht;  it* 
eine  ©erichtSftube;  it.  Die  gefammten 
flammerbebienten  ; it*  T*  Die  £ö&le, 
T.  /. 
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Das  £ocb  in  ©loden  ober  ©ttiden,  fo  . 
(ich  im  ©u£  nicht  auSgefiillet  hat; 
(©lafer)  Die  Juge  im  {Jenfterblep,  wot* 
ein  Die  ©cheibe  gefeçt  wirb ; (SVcber) 
ein  ©palt  im  flamm,  wobureb  Die  Ça* 
Den  laufen  ; (©attler)  ein  höhlet/  un* 
auSgeffopfter  £beil  eines  ©attelS  ; 

chambre  à côté,  2Reben$immcr  î chambre 
garnie,  ein  3inuncr  mit  allem  3M9ehôr, 
ein  meubltrteS  3*mmet  ; chambre  fi 
coucher,  ein  ©d) lafj immer  ; eine 
©cblaffammer  ; chambre  de  paiade,  ein 
©taatSjimmer  » chambre  haute , bai 
Oberhaus  Des  englifeben  parlements; 

chambre  basse,  baS  Unterhaus  ï chambre 
de*  comptes.  Die  SXentfammet  ; chambre 
apostolique,  Die  tfâpfflicbe  ©chaçfammer; 
chambre  impériale,  baS  faifcrltd)C  fl  am* 
mergericbtî  chambre  noire,  (infll&ffero) 
Die  Vuffammer,  3ud>tfammer;  cham- 
bre obscure,  (Optif)  btC  Camera  obscu- 
ra  ; — catoptrique,  ein  ©picgelfajl  en  ; 

— d’un  mortier,  d’un  canon,  d’une  mine, 

eine  Pulperfammer  ; — de  port,  ber 
entferntere  unb  fcichtcfte  îheü  «ineS 
•fpafcnS;  wo  Die  abgctafclten  ©ebiffe 
ficher  liegen  unb  auSgebcffcrt  werben; 

— d’écluse.  Die  ©cblcufenfantmer,  ber 
SXaum  jwifehen  jwep  ©chleufcnthoren; 

— du  cerf,  baS  Eager  Des  JrhrfdjcS  bep 
lî;ag  ï garder  la  chambre  , Die  ©tubt 
hüten;  faire  une  chambre,  ein  3immct 
auSfehren  unb  aufräumen  , es  auf* 
pupCU  ; travailler  en  chambre,  feinen 
offenen  Eaben  haben  ; nur  §u  ^aufe 
arbetten  ; tenir  chambre  garnie,  (pon 
Räbchen  ) fur  ©elb  feil  fepn  ; tenir 
une  fille  en  chambre,  fjd)  fin  QDtâbcbett, 

in  einem  bcfonbcrS  gemietheten 
mer,  halten  ; tenir  qn.  en  chambre,  n>irb 
bon  ©ptelern  gefagt,  Die  einem  feine 
SJtuhe  laffen,  bis  man  fïd)  mit  ihnen 
ins  ©piel  einläft,  wobep  fie  einen  auf 
alle  Söeife  becriegcu  ; einen  in  Der 
flluppe  haben;  il  y a bien  des  chambres 
garnies  à louer  dans  sa  tête,  prov.  et  $at 

einen  ©parren  ^u  Piel. 

Chambré,  ée,  adj.  T.  WOS  UnD 

Eùcfcn  hat,  eine  ©lode  ober  flo* 
none,  Die  im  ©uf  nicht  gerathen  ilt. 
Chambrée,  s.  f.  Die  flamerabfchaft,  wenn 
mehrere  ©olbaten  bepfammcn  in  einer 
flammer  liegen , unb  gemeinfcbaftlicbc 

SQirthfcfiaft  fuhren  J faire  chambrée,  auf 
eine  folcbe  iXrt  §ufammcn  halten  ; it* 
chambrée.  Die  2ln$ahl  3ufd>ûuer,  unb 
Die  (Einnahme , Die  ber  (Entrepreneur 
eines  Theaters  an  einem  Slbeitb  »on 
ihnen  gehabt;  it.  Die  perfebiebenen £ic* 
fen,  in  welchen  ber  ©ebiefer  gebrochen 
worben  iff, 

Chambreian , s.  m.  ebem.  ein  fpanbwerfs* 
mann,  ber  nicht  öffentlich  arbeiten  burf* 
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te,  weil  er  ttidjt  $îet(ter  »ar;  vulg.  ein 
tyfufcfter;  it.  ein  SDltethtnünn,  lier 
nur  ein  einjige*  ^immer  *nnc  &ü** 
Chambrer,  v.  n.  ( \ ).  ©olbaten)  Äamerab* 
fehaft  machen  ; im  nämlichen  Zimmer 
jufammen  »oijnen  ; ((.chambrée;)  *t. 
v.a.  chambrer  qn.,  ]CI1iaut>  ÖUf  eine  fttfl 

gc»altthätige2lrt  in  einSimmer  uöthi* 
gen,  ober  gar  baritt  eingefchloficn  galten, 
$.93.  um  thm  fein  ©clb  ab$ugc»tnncn; 

chambrer  une  seile,  eilte«  Stcitfattel  bû/ 

»0  er  baö  <Pferb  gebrueft  &at , »Über 
■ auäraumm,  bamit  er  bûfclbft  hohl 
»erbe. 

Çhambrerie,  s.  f.  ba$  3(mt  CitlCÖ  Âlpfler* 

fc^affncr^* 

Chambrette,  s.  f.  fam.  brtÖ  Äinttttercftctt. 
Chambrier,  s.  m.  ber  95atet  Âlollerfcbaff» 
ner;  it.  ber  ©dwtimeiflet  etneô  JDom* 

fapiteld  î grand  chambrier,  Obcrtam* 
merherr. 

Chambrière , s.  f vulg.  bû$  ©tubcnmâb' 

eben  ; (SKeitfcb.)  eine  longe  leberne 
9>citfd)c;  it.  ein  93anb,  »omit  bic@jnn» 
nerinnen  ben  SvocFen  feft  binben;  it. 
eine  ©tattge,  ben  ïôagcn  $u  bolten  ; it . 
ein  ©lutetfen  ber  ©cbmtbe. 
Chambrillun,  s.f.  burt.  ein  flcitte#  £ictl(l* 
mAbdien. 

Chame,  s.f.  f.  Came. 

Chameau,  s.  m.  ein  jÇûinCCl ; it.  bfld  ÂÛ* 
meelhaar. 

Chamelier,  s.  m.  eilt  ÄOmeeltTCtbCr. 
Chamois,  s.  m.  eine  ©emfe  ; it.  eine  $tt* 
bereitete  ©emfebout;  ein  $ubercitcteö 
©cmfenfeü  ; iu  eine  ifabeUfarbige£ulpc 
mit  einem  rotben  SHoitb  i peaux  à la 
chamois,  femifd)  £<ber  ; ouf  ©emfcnfeO* 
art  mit  £>ehl  $ubcreitete$  £eber. 
Cbamoiserie,  5.  /.  eine  ©emifchgärbcrct)  ; 
it.  ©emifddebcr. 

Chamoiseur,  s.  m.  ein  ©emifdjgärbcr. 
Champ , r.  m.  ber  2lcf  er  ; boô  SlcFcrfelb , 
gelb;  n»  fip»  ber  ©runb,  îporoufman 
mahlet,  ftid)t  ober  ct»ad  zeichnet;  $.93. 
ber  Jpimergrunb  etiteô  ©emälbeö ; bae 
gelb  eines!  ©ebilbeö  te.;  it.  bas!  gelb, 
b.i.  eine  »ortheilhafte  ©elegenheit  ober 
SJeronloffmig,  feine  ©cfcbicflidifcit  in 
einer  ©adic  an  ben  £ag  $u  legen;  se- 
mer à champ,  ben  ©nmen  nur  oben* 
hin  ftreuett,  föhne  porher  furchen  ober 
iochcr  KU  machen;)  le  champ  de  Mars, 
baö  SSftaröfelb  ; ßg.  baö  ©ddacbtfelb  ; 

le  chtmp  de  bataille,  ba3  ©dllûcbtfelb  i 
bic  ©afjlftatt  î champ  dos,  ein  einge* 
fdtloffener , mit  ©ebranfen  umgebener 
ÿlafc  éu  furnieren,  bet  .f ampfplaB  ; 

le  champ  d’une  lurette  d’aoprorhe.  baö 

gdb , ber  disais  ctnc$  gerngfafeö  ober 
©ehrobrtf;  it.  ber  betrag,  um  »ic  tucl 
ein  ©ehrohr  bte  ©egenfiänbe  pcrgropert 
pber  hvrait  nähert  i mettre  de  Champ 


des  pierres,  des  solives,  (95auf.)  ©teine, 
halfen  auf  bie  fcbmale  ©eite  legen  ; 

roue  de  champ,  T.  ein  horizontal  ItC* 

genbeS  3iab  mit  perpenbtfular*  flehen* 
ben  gähnen  ; ein  Äronrab  ; avoir  le 
champ  libre , fig.  ben  freien  SBitten  hü* 
ben;  sur  le  Champ,  adv.  fogleid),  UH» 
perjüglidj,  auf  ber  ©teile,  augenblicf* 

lieb  ; parler  sur  le  champ,  0U3  bcttt  ©teg* 
reif  reben  ; à chaqu’  bout  de  champ,  adv. 
fam.  alle  SlugenblicFe,  bep  jeber  ©eie* 
genheit,  einmal  über*  anbere.^ 

Champs,  s.m.pl.  baö  gelb,  b.  t.  Slcferfelb, 
SBtefett/  Ülnger,  £rtften,  Jpatben,  ^>ol* 
jungen,  ©ejtlbe,  unb  überb.  ba$  freue 
gelb  , ba$  £attb  ( int  ©egenfaç  bet 

©tÄbte);  les  be diaux  sont  - ils  aux 
champs?  ift  ba3  ?5ieh  braufcn  auf  bem 
gelbe?  maison  des  champs,  ^eperhof/ 
£attbgut;  it  demeure  aux  champs  et  à la 
ville,  cr  mohnt  in  einem  J^aufe,  mobeu 
ein  großer  ©arten  id  ; Fig.  et  Proy. 
se  mettre  aux  champs,  fam.  tU  Jpamifd) 

gcratheit,  jornig  »erben;  il  a un  œil 

aux  champs , et  l’autre  à la  ville,  er  gibt 
auf  alle#  2ld)t,  on  lui  a donné  ta  clef 
des  champs,  er  hat  ftepe  Œflcbt,  ju  ge* 
hen  »ohin  er  »tll  ; il  a toujours  l’esprit 
aux  champs,  et  i|î  immer  luflig,  munter, 
aufgcrcctff,  foui  courir  les  champs,  tm 
hhchftcn  ©rab  ein  9îarr  ; battre  aux 
champs,  T.  ben  gclbmarfcb,  ben  'Htûrfcb 
jum  2lu3rùcfcn  fddagen  ; à uaveis 
champs,  adv.  gucrfclb  eirt. 

Champs  Elysées  ou  Elysiens,  bie  ©(çflfcbeit 

ober  ©IhfÄifdjeit  gelber. 

Champagne  , s.  f.  ( Sßap.)  ber  unterer 
SHaurn  utib  britte  î:heil  bc3  ©d>tlbc$ 
nad)  ber  ©piçe  ju  ; ber  gujj. 

Champagne,  s.  m.  ghantoagnet  SffiCilT. 
Champagne,  s.  m.  (girber)  ein  eifernet 
SXeif,  bic  bûcher  im  gärbefeffel  fauter 
jn  halten. 

Champart,  s.m.  ( iur.)  ber  Ächrjehente  ; 
ba3  SHecfit  be$  £chen0herrn,  eine  gemtffc 
3nhl  ©orbcît  oou  bem  gelbe  feiueö  2Sû* 
fallen  ju  nehmen. 

Champarter,  champaitir,  v.  a.  T.  ben5tchr» 

jehenten  heben. 

Champarteresse,  s.f  T.  bte  ^Crrcnfdieune, 

»orin  bie  ©arben  beöÄehrjehenten  ocr* 
»ahret  »erben. 

Champarteur,  s.  m.  T.  ber  Beamte,  »cl* 

cher  ben  Äehrjehcnten  eintreibt. 

Champé,  ée,  adj . un  lion  d’or  champé  de 

guruîes,  ein  golbener  £ô»e  im  rotheti 
gelb. 

Champeaux,  s.  m.  pi.  SÔicfetî,  ©raélanb. 
Champêtre,  adj.  c.  oom  £anbe  ; tum  £anbc 
gehörig  ; lönblidi  ; fg.  einftog,  un* 
gefûnftelt,  Idnblicfj  ; it.  wf.  bânrtfdv 
grob,  U vie  champêtre,  ba$  £anblcben > 
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it.  champêtre , s.m.qqf.  die  JlUt,  bflS 
©cfilde. 

Cham, u , s.m.  eine  2lrt  ßarfcS  Rapier  gu 
Jenßerrahmen. 

Champignon,  s.  m.  ein  ©d)Wflmm,  ©rd* 
fcfcwamm,  ftcldfdjwcmm;  (Shinirg.) 
©Itcbfdjwamm,  (©anfefopf;)  it.  der 
©cbwamm  oder  Änopf  am  2)od)t  eines 
brennenden  £id)teS  ; it.  eine  2(rt  Sluffai? 
gu  einem  ©pringbrunnen;  champignons, 
T.  die  2iuôn>ûct)fe  eines  fchwammigen 
glcifchcs  «m  eine  Stunde  herum  ; Prov. 
il  est  venu  tout  en  une  nuit  comme  un 
champignon,  er  iß,  wie  ein  ©d)wamm, 
in  €iner  Vocbt  auS  ber  (Erbe  Çeroor* 
geroadjfen  ; cela  ne  vient  pas  comme  les 
champignons,  CS  gehört  $tit  dûgU. 
Champignonnière,  s.  f.  T . DaS  3ÄißbtCt, 

worauf  ©diwanime  gcpßangt  werben, 
champion , s.m.  ein  ihömpe,  ©treiter/ 
Äömpfer,  Verfechter;  ein  waeferer 
jr)clö  ; champion  de  ia  foi,  ein  COiörtprer; 
un  vaillant  champion,  bad.  ein  treffli* 
cher  £eld. 

Charop*lever , v.  a.  T.  bent  ^e!î>C  einer 

flatte,  welche  emaillirt  ober  mit  fofl- 
baren  0rcincn  infrußirt  werben  foU, 
die  gehörige  (Erhöhung  geben  ; (©old* 
fehrnib  ;c.)  bie  auf  eine  ©olb  * ©ilber* 
ober  ©tahlplattc  gewidmeten  Figuren 
mit  bem  ©rabßichel  oom  ©runbe  los* 
machen,  baß  fie  ein  Basrelief  oorßeUen. 
Chance,  s.  J.  eine  5lrt  ©urfclfpiel , bas 
$afcben;  it.  bie  ©urfelaugen  babcp; 
ber  «pafeb  ; it.  ber  ©urf,  ben  man  fur 
fich  felbß  gcthan  ; fig-  ein  $aU,  ©lûcfs» 
fall , Vorfall  ; it.  bie  ©ccbfelfAUe  beS 
. ©lûcfs,  ein  unpcrhofftes  ©lucf;  Uvrei 
chance  à qn.t  jemand  ©ûrfelpunftc 
aufgeben  ; fig.  jemaiib  guin  0treit  auf* 
. forbern  ; Fig.  conter  sa  chance , feine 
. ràbcntbeuft  erjêhlcn;  la  chance  a tourné, 
bas  ©lue!  hat  ftcb  gebrebt  ; bas  93la:t 

hat  fïch  gewendet;  c’est  une  petite  chan- 
ce, es  iß  nicht  »tel  an  ihm  gelegen; 

avoir  bien  de  la  chance  au  jeu,  fçhr  glûcf* 
lief)  fptelen  ; il  est  en  chance,  er  fïçt  im 
©lûcf  ; bas  ©lûcf  wtU  ihm  wohl  ; cela 

rompt  notre  chance,  bieS  JCWicbtet  Utt* 

. fcruSttifcfala^,  ücrciteït  unferejpotfuung. 

Chancel,  chanceau,  f.'Cancd. 

Chancelant,  ante,  adj.  fehwanfenb,  Wan* 
feitb,  taumelnd;  fig.  unentfchloncn, 
unftcher  ; un  esprit  chancelant,  ettl  Wall» 
felmûthtger,  «nentfchlctTencr  Vîenfch  ; 
la  fortune  chancelante , daS  Waubclbare, 
linbeßönbtge  ©lûcf. 

Chanceler,  v.  a.  wanfen,  fdjwanfen,  tau* 
mein;  fig.  wanfelmûthig/  unbcßütibia, 
hinfällig,  »erönbcrlieb  fenn  ; il  chancelé 

dans  ses  réponses  . er  bleibt  nicht  bet) 

. ©inet  SKcdc  ; er  »crfdjnappt  f;dj  oft  im 
Antworten, 
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.Chancelier,  s.m . ein  Äatlgfft  Î it.  ein  ©te* 
gelbcwahrer;  it.  ein  ©tiftSfondifuS. 
Chanceiiere,  s.f.  bie  ©emablimt  des  Ä ang* 
lerS  ; bie  $ anglerinn  ; it.  ein  tfißdieit 
ober  Äorbchen,  das  mittel)  ausgefut* 
tert  iß,  und  worein  man  im  «Vinter  die 
Süße  ßcUt,  um  fie  warm  gu  halten; 
it.  T.  eine  ©attung  «Pßrfche  uon  oorjüg* 
lid)em©efchmacf  mit  fehr  glatten  ißlÄt* 
tern. 

Chancellement , s.  m.  p.  tu.  baS  ©anfen, 

0chwanlen,  Taumel». 

Chancellerie , s.f.  die  Äanjeflcp;  it.  de$ 
ÄanjlerS  2lmt,  ©urde,  (Stelle,  Jé>auS; 
chancellerie  militaire,  dte  JelbfanjeUep. 
Chanceux,  euse , adj.  vuig.  glucflid)  ; it. 
dem  ©lücfSwechfcl  auSgefept;  un  homme 
bien  chanceux,  iron . ein  reiht  Utiglucf* 

lieber  £ropf,  (dem  nichts  gelingen  will;) 

un  jeu  chanceux,  fin  0Piel,  WObep  baS 

©lucf  aile  Slugenblicfe  wecbfelt. 

Chancir,  v.  n.  und  sa  chancir,  v.  ré/l.  fehl  rît* 

mein , fchimmlig  werben , anlaufeit 
(von  ©ßwaaren);  weiß  werben  (rom 
troefnen  Stöiße). 

Chanci , ie , part,  et  adj.  fdjinimlig , Pet* 

fdiimmelt. 

Cbancissure,  s.  f.  bet  0d)immel,  Äuhm. 
Chancre,  s.m.  T.  ein  frcbSartigeS,  um 
fich  fteifenbcS  ©efchwür  ; it.  eine  Jpih* 
blattcr  auf  der  £ippc  ober  am 

©aumen  ; it.  der  ÄrebS  an  ben  ©iu^ 
men  ; it.  der  0chlcim  an  den  3ih nen  ; 

il  mange  comme  un  chancre,  prov.  eç 

frißt  wie  ein  ^refeher,  wie  ein  5Öolf. 

Chancreux,  euse,  adj.  frcbSarttg;  fr.  mit 

bem  ^rebS  behaftet. 

Chandeleur,  r.  /.  gjîariû  £icf)tmc§  ; baS 
Seft  bet  Steinigung  Vîanû. 

Chandelier,  s.  m.  fin  £id)tgifbfr , £ichtfr* 

machet;  it.  ein £cud)tcr;  (fortifie.)  fin 
’j5liiibUuchter,  eine  «Çafcfctncnblcndiing; 
chandelier  à bras,  ein  3trmlcud)tcr  ; T. 
chandelier  de  [auge  , ( ßapuncefabr.  ) 

ein  COtaßftab  fur  die  ^iefc  und  ©eite 
dcr©efÄße;  (©chtfff.)  Chandeliers,  gabcl* 
förniigc  ÿôljer  ober  ©ifcit  ; — de  pier- 
riers,  hölzerne  ober  eiferne  ©erüjie  der 
©tcinjiùcfe  ; — d’ échelles,  (Eifcn  mit 
Äuöpfen  gu  den  ©chiitStreppen  ; — 
d eau,  ein  ©ajTerleuchter,  eine  fontaine, 
wo  baS  Zeigende  ©aller  ein  fleineS 
«öeefen  hat,  aus  dem  eS  in  das  große 

herunter  fönt;  P'acer  (mettre)  qn.  sur 
le  chandeliei,  fig.  prov.  eitle«  glt  ©hteil* 

flellen,  inf.  gu  einem  oornchmen  Äir* 
cbenanite  befördern. 

Chandeiière , s f.  eine  £id;tcrjieheriun  ; 
£id)tcrfrömerinn. 

Chandelle,  s.  f baS  £icht , bcfOllbcrS  b<lS 
^aln*  ober  Unfcblttt;£td)tj  (^irnmerm.) 
der  Großen  ober  ©tönber  ; der  einen 
Üuerbalfen  trögt,  und  bowntal  er* 

N « 
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()ä(t;  ctandeHe  de  reille,  tin'ftiufltlicflt; 
chandelle  de  glace , ein  €idjapfen;  chan- 
delle de  six,  de  huit  (à  la  livre,)  fût 
@fd)fïr,  einîlcbtcrltcht;  chandelles  à la 
baguette,  gcjogcnc  £ict>ter ; chandelle» 
moulées,  gcgojftne  Sichter;  Fig.  et  Pro*. 
h chaque  Saint  sa  chandelle , man  UlU$ 

Orten/  her  und  nûplid)  fcpn  fann , $u 
gewinnen  fud)en;  ii  n’y  a si  petit  Saint 
qui  ne  veuille  sa  chandelle,  etn  3ebfr 
WÎU  gefehmiert  ftpn  ; brûler  sa  chandelle 
par  les  deux  bouts  , f,  bout  ; la  chandelle 
brûle,  bie  3eit  gebet  ha5in;  donner  une 
chandelle  à Dieu  et  une  au  diable  , ed  mit 
bepben  tyartepen  galten;  il  doit  une 
belle  chandelle  il  Dieu,  er  fann  ©Ott 

banfen  / ba§  er  fo  glücFltch  hayon  ge* 

ï Ommen  t jf  ; le  jeu  n’en  vaut  pas  la  chan- 
deiie  , ed  lohnt  hie  SDtuhe  nic^t;  portez 
votre  chandelle  à un  autre  Saint  , tOCnben 

@ie  f kh  an  jemanb  anberd. 

Chanfrein,  s.  m.  T.  ber  SBorbetfCPf  fittCd 

Eferhed  jwifehen  hen  Slugen  / non  hen 
hren  bid  an  hie  9tafe  ; her  @tem  ; it. 
oi.  had  jum  qjferbeharmfch  gehörige 
©tirnbled)  ; it.  auj.  eine  ©tirnfappe  her 
$ferbe  hep  einer  tiefen  ©taatdtrauer; 
it.  ein  #eberbufch  auf  bem  tyferbefopf; 
(©auf.)  hie  fchrAg  behauene  ©chArfc 
ober  tScfe  eine*  Raffend , ©teined  ic. 
Chanfireindre  , v.  a.  (Ubmt,)  fegelfhrmig 
audbohren, 

Chanfrriner,  v.  a.  (©auf.)  bit  £antC/ 
©chA rfe  ober  €cfe  abjtofjen. 

Change , s.  m . ber  £aufch  / hie  Sludtau* 
fd)ung;  Sludwechdlung;  her  SEöechfel; 
(Jpanbl.)  hie  Sôechfelbanf  ; it.  hcr  ÎBech» 
fei/  hie  ©ecbfelhanblung;  //.betSßcch« 
fetcourdj  it.  had  Söechfelagio  / her  Stuf« 
»ecbfcl*  Söechfelpcrluft;  it.  had  übliche 
tJntcreffe  fur  audgeliehened  ©elb  î it. 
qqf.  hie  Sffied)felbÔrfe  J payer  comme  au 
change , gleich  haar  bejahten  ; lettre  de 
change,  èittSBcchfelbticf ; (3agb)le  cerf 
donne  le  change,  her  Jpirfch  treibt  anhred 
SBtlh  auf  unh  macht  hahurch  hie  £unbe 

irre;  les  chiens  ont  pris  le  change,  bW 

£unbe  haben  hie  ©pur  perlafîcn.  Fig. 

prendre  le  change , fiçh  perirren  î ttllf 

sftebenwege  gerathen;**.  »oti  heripaupt« 
fache  abfommen  ; f ich  Perführen , fich 
hetriegen  taffen  ; faire  prendre  le  change 
ii  qn.  \ einen  hinterd  Sicht  fûhrent;  don- 
ner le  change  à qn. , einen  irre  fuhren/ 
ton  feinem  Vorhaben  auf  eine  Itfttqe 
Söeife  abbrinaen;  on  lui  a bien  rendu 
son  char. g.* , man  hat  ihn  wohl  bejahlt  ; 
man  hat  ihm  (herb)  geantwortet  / wie  er 
ed  uerhtent  hat. 

Changeant,  ante,  adj.  perAnberlich  » Uttbe* 
ftAnbiq  ; wanbeïbar  ; couleur  changeante , 
eine  ©chittcrfatbe  i tafctas  changeant, 
©chiöertaft. 
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changement , t.  m.  bie  Slenberung , 95er» 
Anbetung , UmAnbmmg  ; ©erwanb» 
lung;  Stbwechdlung;  ©ctwechdlung;  » 
dhabit,  Umfleihung. 

Cbangeotter , v.  a.  et  n.  vulg. pMS.  oft  PCP» 

Anbem, 

Changer,  v.  a.  qch.  ober  qch*  en  qch  , An» 
hem;  per  Anbern;  perwanhetn;  anbet* 
machen  ; u . ©clb  wechfcln;  it . (qch.  con- 
tre ou  pour  qch.,)  audtaufeben/  »et» 
taufchen , perwechfeln  ; it.  eine  Sßache 
ablöfen;  it*  v.  n.  (de  qch.)  Anbem,  per* 
Anhern;  wechfeln;  ftch  perAnhern/  fich 
Änhern;  Se  changer,  v.riß.  ftd>  Anhcrtt 
ic,  ; anherd  werben  ; eine  anhere  îftatur, 
©cflalt  ober  SSOcife  annehmen  ; changer 
d’avis,  d’opinion,  feine  Meinung  An* 
hem  ; changer  d’habit , had  Äleib  wech* 

• fein  ; changer  de  religion,  eine  anhere  Re* 
ligton  annehmen;  changer  de  chemise, 
ein  anbered  £emb  anlcgen  ; changer  de 
langage  , anherd  reben  ; le  vent  change , 
her  Sinh  breht  ficht  changer  de  main, 
T.  ein  $fetb  changiren  / ober  hie  Aanb 
changiren/  h.  i,  hed  ^ferhedÄopf  p»n 
einer  ^anhjuranhem  lenfen  ober  wen* 
hen;  changer  de  bord,  T.  hie  anbere&eite 
hed  ©chiffed  in  hen  Sinh  legen/  unb  ben 
Sauf  Anbern  ; changer  les  voiles , bie  ©egel 

* wenhen  , umftften  î Fig.  et  Prov.  changer 
de  batterie,  aubere  Mittel  ergreifen; 
changer  de  note , fein  getragen  ober  feine 
Reben  anherd  einrichten  ; anherd  han* 
hellt  ober  fprcchett  ; vulg.  anhere  @aitcn 
aufjiehen  ; changei  de  bien  en  mal, 
fchlimmcr  werben;  fich  perfchltmmerru 

Changé , ée , part  et  adj.  geAnhert , PCT* 
Anhert  K,ï  être  bien  changé,  untennt* 
lieh  pon  ©cficht  ober  in  ^harafter  unh 
Sluffubtung  geworben  fepm 
Changeur , s.  m.  ein  ©elhWedjdtcr  ; Prov» 
payer  comme  un  changeur  , aQed  baar/ 

mit  flingenher  9Xun$e  audjahlen  ; riche 
comme  un  changeur  , fcfjr  reich* 

Chan! at te,  s.f.  T.  her  Äuffchöbling  ober 
jugefpipte  3lndoi  am  Äachfparrcn , wo* 
hurch  had  £)ach  um  fo  oiel  oerlAngert 
wirb  / hai  hie  ^Dachtraufe  wett  genug 
pon  her  ?Dtauer  falle. 

Chanoine,  *.m  ein ^anonifud / ^Domherr/ 
(Ehothctr  / ©tiftdherr  ; mener  une  vie  de 
chanoine , ßg.  ein  tuhigtd  unb  bequeme* 
Sehen  fuhren, 

Chanoine&se , s.  f.  eine  ^anoniifinn  ; Stift** 
bame  ; bad  ©tiftdfràulcin. 

Chanoinie,  s.  f.  had  .ftanontfat»  hie  ©teile 
hie  Sfirhe  unh  ^fr&nhe  eined  Dom- 
herrn. ( pl.us . canonicat.) 

Chanson , s.  f.  ein  Steh  ; eigentlich  etü 
furjed  Iprifched  ©ebicht  über  einen  an- 
genehmen ©egenjlanh , mit  einer  9Dte* 
iohie  ißg.  (meift  plur.)  eitled  ©efchwAft  ; 
Rolfen  / leere  Rehen  > chanson  k boire. 
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et  « fcrtnffteb  ? chanson  lugubre  , ein 
ft tûuerlicb  î Fig.  chansons  que  tout  cela, 
baS  fînb  lauter  tyoffftt  ; j*  ne  me  paye 
point  de  chansons , td)  (ûjte  mitb  Uid)t 

mit  ©orten  abfpetfen. 

Chansonner,  v.  a.  £iebet  auf  jemanb  ttlû* 
eben,  um  feiner  $u  fpotten. 

chansonnette,  s.f.  etn  £tcbcf>en , (inf.  ein 
jdrtlicbeS.) 

Chansonnier,  iére,  a.  m.  et f. fanu  etn £ÎC* 

betbichter  ; eine  £ieberbicb tetinn  ; it.  eine 
£ieberfammlung. 

Ch  mt , s.  m.  bet  ®efang  ; it . bie  ©felobif/ 
©eife  eine«  £icbeS;  it.  bie  ©ingfund  ; 
a.  ber  ©efang,  eiue  Abteilung  ept» 
fef>cr  (ftebichte  J les  parties  de  chant , bte 
^ingflimmen  ; chant  d’église , ber  (£bot* 
gefang  ; chant  du  coq , baS  &r&ben  beS 
£abnS  , bûS  Jpabnenqefcbre»  ; chant  de 
h a gaie,  bas  Zirpen  ober  (Schwirren  ber 
£euf$recfe  ; cette  pièce  n'a  point  de 
chant,  biefeS  ©tnrf  bût  nichts  ©felobt- 
fdjes,  feine  onqencbme  ©felobie. 

Chantant , ante , pari.  act.  et  adj.  fiîtqf  îtb  ; 

iu  flngbat  ; barmonifeb  , muflfûïtfcb  ; 
vers  ch>ntans,  gjerfe,  bie  in  SRufïf  fbn- 
nen  gefegt  »erben. 

Chanteau , a.  m.  ein  abgefcbnitteneS  @tnrf 
non  einem  runben  Körper  / tnf.  »on  et» 
item  £ûib  Srob  ic.  bûS  SXanftdutf  ; ™ig. 
ber  $e$en,  SRanfen,  £etl;  it.  berfoge- 
nannte  Anfcbmtt;  it.  bas  geweichte 
Srob;  (®d>neibet)  ber  3wicf  élan  £let* 
hem,  SRànteln,  Jf>emben  te ber 
Sied , Abfall  »on  einem  ©tucF  £urf>  ; 
it.  bai  untere  runbe  ©tutf  am  Sobcu 
fines  ^gflcS,  einet  £onne. 

Chantepieure , s. f.  tin  ©eibtricbtcr  (mit 
einer  langen  SRôbre , j,  >5.  be»m  Raffen 
beS  ©eins , bamit  er  flar  ins  $ai  lau- 
fe;) (»Sauf.)  bte  ©gfferrinne,  baS  Ab» 
jugSlod)  in  einer  ©tauet. 

Chanter , v.  a.  et abs.  fingen;  *7.  (»ont  £abn) 
fr&ben;  (»on  ber  £eufcbrecfe)  girpett  / 
febwimn;  iu  (inf.  poet.)  beftngen,  fin* 
gen  , »reifen  / bureb  £obqefftnge  erbeben; 
it.  in  einem  flngenben  £one  reben , le» 
fen  , etwas  berfagen;  it.  fam . fiattdire, 

parler,  répéter*  pain  à chanter , bie  <£>0« 

die , beçm  ©teffe bûlten  ; it.  eine  £>blate 
jum  Q5riffpetfd)iren  î chanter  à livre  ou* 
vert , »om  Slatte  wegftngen  ; Fig.  et 
Prov.  chanter  pouilles  , goguettes  , des  in- 
jures h qn.,  vuig.  auf  jemanb  febimpfen; 
•einem  lofe  ©orte  geben;  einen  ausma* 
eben  ober  herunter  machen;  chanter  i 
qn.  sa  gamme , einem  einen  berbett  Ver- 
weis geben;  ibm  berb  bie  ©abrbeit  fü- 
gen ; faire  chanter  qn.  , einen  JU  (£l)0rf 
treiben/  b.  i.  ihn  jut  fllaifon  bringen; 
it.  $um  ©eflÄnbniß  bringen  ; il  a chanté, 
er  bût  alles  geftanben  ; chanter  la  pali- 
nodie, etwas  wibertufen,  juruefneb- 
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«en  ; chanter  plus  haut , »ortbeilbaftere 
Anerbietungen  machen,;  chanter  magni- 
ficat à matmes,  etwas  jur  Unrechten  £eit 
tbun  ; chanter  devant  la  fête , »ot  bet 
3eit  froblocfen  J elle  chante  le  coq , bie 
|>enne  will  ftâben  wie  ber  S)ab n,  b.  w 
fie  fpielt  ben  £errn  im  £aufe. 

Chanterelle,  s.f.  T.  btejQuintC,  b.  t.  bie 
für  jede  unb  flârde  ®»aite  auf  ber  ®etge/ 

* £aute  te.;  it.  ber  £orf»ogel  ; it.  eine  Art 
Schwamm  ; it.  (j£)utmad>er)  ein  ©itbel 
am  ©oQbogen. 

Chanteur,  s.  m.  euse,  f.  ein  ©ränget  / eine 
©ingertnn  ; it.  t.  m.  ber  f leine  Saun- 
fénig  , ein  Sogel  ber  fad  bed&nbig 
fingt. 

Chantier,  s.  m.  bet  #oljbôf/  #ol|pfûlJ/ 
wo  ein  Sorratb  »on  aller  Qattuna  ^>olj 
jum  Srrfauf  liegt  ; iu  brr  ©djiffSbau- 
bof/  bas  ©erft;  it.  bet  ®au»laÇ/  Sau- 
bof,  Simmerbof;  ©erfbof;  it.  bas  £a- 
gerbolj  / Unterlager  / £agcr ; bas  Âeller- 
lagrr  ; T.  ber  .@ta»el,  bas  ®etud/ 
worauf  bas  Bcbiff  / fo  lange  baran  ge- 
baut wirb,  mbt;  iuççfi  bas  ©agen- 
bauS  / ber  ©agenpla^ , ©eboppen. 

chmtignoie , s.f.  T.  ber  ^robejiegel;  etn 
gtegeldctn , ben  man  auf  bte  $robe 
macht;  it.  ein,  wie  ein  Äragdrin  gedal- 
tetes  bbljernes  Âlôçcben  an  ben  &acb- 
dctnfàulen. 

chantourné,  s.  m.  bas  auSgefcbwrtfte  Äopf- 
dûcf  ober  Muptendùtf  an  einer  Set t- 
defle  mit  Seug  äberjogen , ober  fond 
jierlicb  auSgearbettet 

Chantourner , v.  a.  T.  ftn  Sret  / tint 
eiferne,  fupferne  ober  bleperne  flatte# 
nach  einem  gegebenen  föobcll  §terfta> 
auSfcbneiben  ; ( ©fablet)  einem  ®egen- 
danbe  folcbe  Umriffe  geben,  bad  gewtffe 
^artepen  »or  ben  anbern  erhaben  febei- 
nen. 

chantre,  s.  m. ein  Äantor , Sotfattget  in 
ber  Äircbe;  it.  ein  (Sborbtreftor  ; it.fig. 
(poet.)  etn  Richter;  it.  ein  îonfundler; 

les  chantres  des  bois,  bte  <§Änger  beS 
©albeS. 

Chamrerie,  s.f.  bie  Äantorc» , OaS  Amt 
eines  ÄantorS  ober  GborbireftotS. 

Chanvre,  s.  m.  ber  Jpanf;  it.  b&nfetted 
®arn  ; chanvre  cru  ober  en  masse , un- 
bearbeiteter Aanf  ; toile  de  chanvre , 
bAnfeneS  £ucb* 

chaos,  (fpr.  Kaos,)  t.  m.  bas  ®baoS;  ber 
aus  allen  Elementen , obne  Semegung , 
unorbentlicb  jufammengemifebte  klum- 
pen, auS  welchem  Sott  bie  ©cltfirper 
erfebaffen  bat;  fig • ein  ^udanb  großer 
Unorbnung  unb  Serwirrung;  vuig.  eilt 
©irrwarr. 

Chape , s.f.  ein  lönger  unb  weiter  ©lantel 
ber  ®eidlidben;  it.  ein  Çbotrocf,  bas 
dborbemb  ; iu  ein  langem  Stocf  ber  &ar- 

k 


j $8  , . Chap 

/ 

btnâîe  mit  einer  mit  J»)ermcliit  gefüt- 
terten /tappe  > it.  ein  2öintcrcho'rrocf  ; 
it . T.  per  /put  / Jjpelni  einer  £uftitttr* 
blafe  obcrÄolbe;  it.  tßreter  / worein  btc 
.Orgelpfeifen  qefteef  t werben  ; it.  ber  Oc* 
cfel  (Pie  ©turje)  über  eine  ©diùffcl/ 
pagnetnabcl,  Orgelpfeife  K.;  it.  baß 
jÇ)oli  ober  ©tfen , worin  ein  Sfßirbel  ; 
it.  etn  Ucberjug  über  J>außgerätbe , gc* 
gen  Pen  ©taub;  it.  Per  Ueberfchutt , Pie 
^Übergießung  eineö  ©ewolbbogcnß  mit 
\ft'alf,  um  bie  etwa  noct)  vorbaubenen 
SKiçen  Pamit  außjufulien  ; it.  pas  ©ur* 
telenPe,  woran  Per  ©cfchlaglbtc  ©chnaUc 
ttnb  baß  ©ddoß)  befrist  ift  ; baß  £>crt 
einet  ©cbubfcbnaUc;  it.  Paß  Jpintcrtbcil 
einer  ©cbnallc  mit  einem  /tnopf,  womit 
fie  an  bem  £eber  feft  gemad't  n>trî>  ; it. 
bic  Etappe  au  SBcibcrhanbfcbuben  i it. 
Per  2Uiffai}  an  einigen  Oefen;  it • baß 
punbftucf  Per  Ocgen  fdteibc;  (©iefier) 
Pic  $ormflciöung,  jormfappcj  (piinj* 
ftätte)  Per  unterfle  $beilbcß  ©cbmclfr* 
ofens  / wo  man  baß  ©olb  unb  ©Über 

in  Sfnft  bringt  ; et  Prov.  trouver 

chape-cbute,  ftattbcß  ^fngcnebmett/  baß 
man  fuebte,  etwaß  Unangenehme»  fut-- 

ben;  Chercher  chape-chute,  fïcf)  bie^tad)* 

Jäßtgfeit  ober  baß  Unglucf  cineß  Stnbern 
fueben  ju  9^u<5  $u  machen;  disputer,  se 

débattre  de  Ja  chape  à «'évêque,  fîcf)  um 

etwaß  janfett , baß  feinem  pon  bepben 
femalß  werben  fann  ; fiep  um  beß  /tai* 
ferö  33art  ganfen. 

Chape,  ée,  ad/.  ($Jup.)  waß  ftd)  irt  ©eftalt 

einer  fptljtgen  Äappe , von  ber  Pitte 
beß©cbübbattpreß  biß  an  baß  21eußcrfte 
ber  ©epilbmitte  auftput  ober  aus* 
breiter, 

Chapeau,  s.  nt.  ein  £>Utî  iU  T.  ber  £)U t 
ober  Oeef  cf , womit  ber  obere  £ljfil  per* 
fcbicbener  ©aeben  bcbccft  wirb  ; (3)anf.) 
ber  £burmhelm , ber  Oom;  ipnfif.) 
ein  ^Btnbunaß/ieicben  ; (©ebifff.)  bas 
ÄaplacFett,  b.  t.  baß  tyräfeut,  welches 
fid)  ber  ©dntrßpatron  noch  außer  feiner 
gradjt  bebingt;  (£bt>m.)  ber  buchen/ 
©alj  , ber  von  gewiffen  ^ftanjen  , nach 
bem  £)ifttUtren  / in  ber  93lafe  suirucf 
bleibt;  it.  fam.  eine  Patmßperfon  / ein 

S)tXX  / etn  Begleiter  ; chapeau  de  prêtp 
baß  ^Barct  î chapeau  de  cardinal  , — 
rouge,  ber  /tavbinalßbut;  it.  bie  /tat- 
binalßWUtbe  ; mettez  chapeau  bas’  — 
bas  ! ôtrz  votre  chapeau  ! nehmen  ©ie 

ihren  i?ut  ab;  sieben  ©te  ben  Jr>ut  ab; 

chapeau  de  pii  Ile.  fût  ©troßßut;  chapeau 
bordé , et»  ^reffcnput  ; — de  fleurs  . 
ein  95fumenfran§  î **-  $>lnmenftrauß 
(auf  ben /topf  etnerSraut;)  T.  chapeau 
d’escalier , baß  ©clänber  oben  um  eine 
kreppe  berum  ; chapeau  de  la  presse,  pie 
/tronc  ber  greffe  ; la  plus  belle  rose  de 
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son  chapeau , ßg.  fetnS  Atoftf  gMtjfa 
baßfd)önftc,  anqcnchmjtc  ©tücf , 5.95. 
pou  einem  îaubaut. 

Chapelain,  s.  m.  ein  ÄapeRan, 

Chapelcr , c.  a.  le  pain,  bie  ÂU§etC  SttnbC 
beß  ^örobcß  abfehaben , abrafpeln. 

Chapeierie , s.  f.  p.us.  baß  iputmad)en;  it. 
ber  J^uthanbei, 

Chapelet,  j.  nu  ein  $Jtofcnfran§ ; baß  93a* 
tevnofter  ; it.  ein  <j)aar  ©teiabûqclrie- 
men;  (9}tcd)an.)  baß  ©ebaufdrab,  baß 
5)atctnoÜerwcrf  ju  5lußfd)bpfun$  beß 
SBaiTcrß;  (töauf.)  ein  Ratern  oft  er  ; eine 
SHcihe  an  cinanDcrbÄmjeuber  Äucjelcheti 
auf  einem  ©tÄbdtcn;  (©irttter)  meh- 
rere funftfiebburd)  cinatiber  qefd)lun$e* 
ttcr  ©artenbeete;  (Theater)  eine  SÖol* 
fenveibc;  it.  ber  ^reiß  pon  deinen 
©diatimfitgeldjcn  auf  guten  £igueutß  ; 
(Shir.)  bie  ^emißblütbeit/  eine  $Keibe 
f Utncr,  nteift  pcncrtfdtet , 55l5tterd>cn 
auf  ber  ©time;  ( ©tüdfgtejjer)  baß 
Äreujeifen  ju  ffcftbaltung  ber  Äertt^ 
ftaitge  in  btt  ^brmj  chapelet  démarrons, 
cfne  ©dmuv  (gebratener)  .faftanien  ; 

P'ig.  et  Prov.  le  chapelet  se  défile , bic 
©cfellfdmft  trennet  fldl  ; il  n’a  pas  gagné 
cela  en  disant  son  chapelet , bad.  bamatß 

hatte  er  gewift  nicht  gebetet. 

Chapelier,  ière  , f.  ein  J)Utmad)Ct , CfltC 
ij>utmacheviittr. 

Chapelle,  s.  f eine  Kapelle  ; it,  eine  tyfirtin* 
be;  bie  auf  eine  Äaprtte  geftiftet  ift; 
it.  baß  fimmtlidie  ©tlberger&th  riner 
Kapelle;  it.  bte^tufifanten  unb  fÄmmt* 
lid)e  geiftHchcScbientcn  berÄapeUe  eineß 
großen  J>errn  ; it.  Oiöucbbrucfer)  biege* 
meine  $affe  ; it.  T.  ber  i>clm  einer 
©iftiUirblafe  ober  ATolbc  ; it.  ber  Serfef 
über  bem£>ber$apfen  ber  ^agnetn abef , 
it.  über  bem  SKaitb  einer  £eper;  it.  baß 
©cwolbe  eineß  ©aefofettß;  faire  chapelle, 
(pon  einem  ©dntf)  fid)  uitpcrmuthet  * 
(unb  auf  eine  gefährliche  91rt)  wenben; 
chapelle  ardente,  eint©m'i(l  mit »iden 
brenuenben  Richtern  über  einem  ©arg; 
ein  (Saftrum  bolortß  ; tenir  chapelle,  wirb 
von  gefrönten  Jpduptern  gefagt  r wenn 
fie  in  (Eeremonie  Dem  ©otteßbienft  bec- 
wohnen. 

Chapellenie,  s.f.  eine  .ftapeöanßpfrnnbe. 

Chapelure , s.f.  abgefcbabtc  ©robrinbe. 

Chaperon , s • m.  oi.  eine  gewöfmlidie  3(rt 
/tappen  ober  Äopfbecfcn  ber  COtutinß* 
perfonett  in  Sranfrctdi , bißjur  ©iitfuh- 
rung  ber  ^>ute  ; it.  eine  21rt  £elmbecfe 
mit  QSärtberbüftfteln  ber  alten  SXitter  ; 
it.  eine  alte  2lrt  Äopfbinbcnbcr5©eibcr; 
it.  eine  ©antmetfappe  betagter  Patro- 
nen; it.  eine  £ratterfappe , bie  baß  ®e- 
ficht  beberft/  unb  biß  an  bie Änie  reicht; 
it.  eine  deine  /tappe/  bergletdien  «ra- 
bnirte  ^crfoncit  /um  gcichcti  ièrer 
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EBùtbe  ehemals  ut  granfreief)  trugen; 
it.  eine  SOîôncbSfappe  ; it.fig.  eine  ebt* 
bore  Matrone,  t>ie  einem  jungen  grauen* 
gimmer  gur  Begleitung  Dient;  eine  Be« 
gleiterinn;  it.  T.  eine  £aubc  Der  gal* 
fen  ; it.  ein  Bufdjel  gcbern  auf  Dem 
Äopf  eines  93ogelS;r*.  Die  tyiftolenbalf* 
terfappc;  it.  eine  SJtauevfappe;  fd)rAgcö 
£)ad>  gum  ÜlblaufDeö  SRegeitwafferS  ; it- 
em geftiefter  Äragen  an  Der  Äappc  eines 
Ü^orrocf ö (chape;  ) it.  eine  2lrt  ©chnalle 
an  Der  ©eite  DcS  ©ebtfieS;  (Budibr.)ber 
3ufc hufl,g.B.gu  SCuS&ànflbôgen  / Äor* 
refturen  :c.  i (Äupferbrucfer)  Der  obere 
£&cü  Der  greffe;  chaperon  de  potence. 
Der  Obcrt&eil  einer  Ätucfe. 

Chaperonner,  v.  a.  T.  einen  galfCtt  Pftfap* 
pen,  Rauben  ; a.  eine  Stauer  mit  einer 
Äappe  (chaperon)  perfeben  , abbacbcn- 
Chaperonnier , s.  m.  T.  ein  gälte  Der  DU 
Jpaube  trägt  7 ober  fte  gerne  leibet, 
t^hapier , s.  m.  ein  ©ebranf  gu  Çborbtm« 
Den  unb  anberm  Ätrcbetiornat. 
Chapiteau,  s.m.  T.  baö  Äapital,  ÂapitàlJ 
Der  Äitauf , oberfte  Xlr^cit  einer  ©Aule; 
it.  Der  Sluffatj , Äranj  auf  ©ebranfen  / 
Betten  ic.  ; it.  ein  bùtfôrmigeS  Äipp« 
d)cn  ober  TUcfclcben  über  allerlei)  ©a« 
eben  , g.B.  DaS  £id)tbutdjen$um  £Ubt* 
ouölöfchen  ; it.  eine  SKafetenfappe  ; it- 
Die  Äappc  über  bas  ^fcnblod)  einer  Äa« 
nonc  ; it.  Der  Jpclm  einer  £)iftiUirblafe; 
chapiteaux  aveugles,  fin  Mittbet  Jpelm. 

Chapitre , s.  nu  bas  Äapitcl  / eine  2(rt  9Jb= 
t&etlung  eines  Bûches  :c.  î it-  bas  ©tud 
«uS  einem  ber  Bibel , wdcbeS 

Der  ©eiftlidje  bep  Haltung  bcS  Sfmtcs 
Gbfmgt  unb  ablUSt;  /£.ber©cgenfianb 
eines  ©efprücbeSï  bic  gâterie;  it.  DaS 
©tift/  Æwmfapitel/  Äapitel;  it.  Die 
s&erfammlung  Des  Twmfapitcïtf  ; it . bic 
Stitter*  ober  $9t6ncbSorbcu$*Serfamm‘ 
lung  it.  Der  £>rt,  wo  fie  fiatt  bat;  Fig. 

avoir  voix  au  obfr  en  chapitre , tn  fittcr 

©gebe  aud)  ein  5Bortgu  fprcdjcn  haben  ; 
inÄreDit  unD  Slnfeben  bet)  ietnanb,  oDer 
irgcnbmo  fieben;  on  lui  a donné  le  cha- 
pitre, er  bût  einen  BcrwciS  befommen. 
Chapitrer,  v.  a.  p.us.  einem  &omberrn  y 
fftbnd)  2t.  / ben  perfammeltent  Âapitel, 
einen  Verweis  geben  ; it.ßgfam.  einem 
Den  begangenen  gebUr  mit  etwas  bittern 
Sföorten  perweifett;  vulg.  einem  Das 
Äapitcl  lefen  ; ihm  Den  Äopf  wafdjeit. 
Chapon,  s.m.  ein  Äapautt  / Äappban;  //. 
T.  ein  großes  ©tue!  BroD , Daö  man  in 
Dem  gleifd)topfe  weichen  laßt,  unD  her* 
nach  tn  fine  SSaflferfuppc  tbut;  it.  ein 
abgefdmittencS  jàijrigeS  $Xebfd>oß  gum 
Sßcrpflangen  ; le  vol  du  chapon , T.  ein 
Dem  ültefien  ©obn  gehöriges  ©tue!  £anD 
. um  einen  «Wichen  ©i&i  &S'  # 
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deux  chapons  de  rente,  g»ep  ^crfoncn  , 
»ouon  eine  fett  / DU  anDcre  mager  ift 

Chaponneau,  s.  m.  ein  junger  Äapauit. 

Chaponner,  v.  a.  fappeil , fapaUTieU/  CillClt 
jungen  £abn  befdmeiben. 

Chaponnièrc,  s.f.  T.  eilte  5il‘t  ^famtCtt/ 
worin  man  einen  Äapauncn  focht. 

Chaque,  adj.  c.  jeDct/  jeDf/  jeDcö. 

Char,  s.  m.  ein  ÄrUgöwagcn , SUnnwagctt/ 
oDcr  Triumphwagen  Der  Sitten  ; (Oper) 
ein  ©ôîtetwagen;  (poet.)tin  prÄdjtiger 
gageai  it.  ein  5Öagcn,  £eitcrwagcn; 
char  de  deuit , ein  Trauerwagen  ; ebar- 
ä-banc , ein  Banfwageu. 

Charade,  s f.  M Söortrütbfd/  ©olben- 
rätbfel  / Da  man  auö  Der  anaegebenen 
BeDeutung  eines  Portes  unD  feiner  ein» 
Seinen  ©hibeti/  Das  2ßortfclbfi  erratben 
mu§. 

Charag , s.  m.  ein  TributDen  CE^eif^ett  unb 
^uben  Dem  ©roubetf»  geben. 

Charançon,  s.m.  bet  ÄOtnWUtm. 

Charbon , s.  m.  Die  Äoble  ; it-  Die  <peftbcnle; 
<pefiblafe  ; it.  ein  bösartiges  ©efehwur  / 
Bluîgcfdjwùr  ; ( Sbom.  ) DaS  (Eaput 
mortuum,  Das  »on  Diffillirten  Ärautern 
unten  im  Äolben  tibtig  geblieben  ift; 
it.  Der  BranD  im  Äorn;  charbon  ardent, 
eine  glûbcnbe  Äoblc;  charbon  de  terre, 
charbon  fossile  , min&al,  ©teinfobUj 
charbon  de  saule,  $ici§*  Ober  ^eid)Cn* 
foble  ; passer  du  bois  en  chaibon  , X?0l$ 
in  ÄobUn  perwanDeln  î Fig.  et  rrov . 
faire  charbon  de  tout  bois,  fid)  jcDf  guit» 

'fitge  ©elcgenbeit  gu  î^u»  gu  machen 
wifien. 

Charbonnëe , $.  f.  ein  SKoftbratctt  / ciné 
Çarbonttabe;  it.  ein  Sitppenfiûcf. 

Charbonner,  v.  a.  mit  Âohlctt  fchWargen  î 

it.  einen  Äoblcnfirtd)  auf  etwas  machen  ; 
— - un  mur,  mit  Äoblett  auf  ciue  SßanD 
fchrcibcn'oDcr  geichnen. 

Chaibonneux,  euse,  adj.  T.  pefibeuUnarttg» 

Charbonnier,  s.  m.  ein  ÄDhUt/  ÄoljUn* 
breitner  / it.  ein  ÄobUnfubter , Äoblen» 
träger , Äoblenmann  ; it.  DU  Äoblen* 
famnter , DaS  ÄohUnmagagtn  ; vaisseau 
charbonnier,  ein  ÄobUnfd)iff  y la  foi  du 
charbonnier , fig.  Der  Äoblerglaubf  ; eilt 
einfältiger  ©laube/  obne  eigene  Unter- 
fud)uitg. 

Charbonnière,  s.  f.  DU  ÄObUnbattbletittn } 
it.  eine  ÄobUnbrenneret)  im  ÎOalD  ; Der 
Äoblenmeilcr ; it.  Die  Äoblmeifey  BraitD- 
meife. 

Charbouilier  , v.  a.  T.  des  bteds  charbouil- 

lefi , pom  9Xebltbüit  oetbrannteS  ©e» 

Charililfe,  s.  f.  eine  2lrt  tOîebltbau* 

Charcanas,  s.  m.  eine  2trt  ofiinbifchet  3^3 
pon  ©eiDe  unD  Baumwolle. 

Charcuter  , v.  a.  ol.  gleifcf)  POtt  finanbct 

u^D  in  ©tucEe  bftueni  ay.  unac=* 


200 


Char 


Char 


Ut)  Sifcfte  oorfcbtteibett  ; $erfe$en  ; 
(oon  ungefcbitften  göunöÄrjten  ) übel 
letfchnetben , jerbocfcn;  fchinbermüfjig 
tnit  ettooô  umgeben. 

Charcuterie,  s.  f.  p.us.  bie  ©orfucbe. 

Charcutier,  s.  m.  ein  ©pccffrâmcr;  SBurft- 
bottbler;  FcttfrÂmcr  ;,i7.  ©orfoch. 

Charcutière , s.  f.  eine  ©orfôcbinn  :c. 

Chardon,  s.  m.  Die  ftifiel  ; (SÔaufunfi) 
©cbn>etn$febern  ; eiferne  oufftetgenbc 
©Piçen  ouf  ©ottcrtoerfen,s<Kauenuc.  ; 
chardon  bénit,  Âûrbobenebiftcn;  chardon 
à bonnetier , chardon  a foulon  , hic  $rtï* 
benbtffel,  ÆroBbiflcl  ; chardon  étodé, 
©ternbtflel  ï Chardon  de  Notre  Dame, 
SRatienhifiei  ; faire  l’âne  pour  avoir  du 
chardon,  Prov.  fid)  m\rrifd[>  ficllen,  um 
©eli>  te*  ju  befommen. 

Chardonner  , v a . 7’.  £udj  ober  SBottcU» 
$eug  mit  tfûrbenbifïfln  ouffroçen. 

Chardonneret,  s.  m.  h A ©ttcglilj , £t|W‘ 
finf. 

Chardonnette  , s-  f.  bie  ©olbbtjW , fine 
art  »über  Slrtifchocfen,  oon  beren  S5lû* 
tbe  bie  3£ilcb  gerinnt. 

Chardonniére , s.  Jl  ein  $elb  OOÜ  Ælftclll, 

eût  2>t|lelfclb. 

Charge,  s.f.  eine  £ofl  ; «7.  eine  ^buttg, 
Sracfct,  ftubre  ; Srodjt,  j.SS*  ipoljic.i 
Jjg • eine  £oft,  ^urbe,  33efcb»ocrm§ , 
ein  lüfitger  Slufroonb;  eine  litige  Sluö' 
gäbe;  befebwerlicbe  pflichte»  unö  Um- 
jUnbe  ; Sluflogcti , Abgaben,  ©teuern 
ic.;  it.  boö  Stint/  ber  iDienft;  it.  bie 
ÄommiiTion , ber  Süiftrog  » S3cfebl  ; 
bie  S&oUmacbt,  §*  Q3.  etneö  ©adjtool- 
terö;  T.  (SOtaurcr)  bie  Unterlage  eincö 
©ipäbobcnö  ; (tf  riegön?*)  bie  £abung,  bo$ 
£abemaß  / j.  S3*  (de  canon)  bie  ©tüdf* 
Jobung  ic,  ; it.  bo$  £o$gcben  ouf  ben 
Feinb , ber  Stngriff  ; boö  Sreffen  ; it.  T. 
bie  £übung  beö  Ofeitö  ouf  einem  (Eifen* 
bommer;  it.  ein  $fïûffer  für  gebruefte 
tyferbe;  (Nobler,  Siebter)  boöUebcr* 
lobene,  Uebertriebene  im  SluSbtucF; 
eineÇorricatur;  (©irt.)  bie  Srogfnofpe; 
it.piur.  bie  Söewcife  unb  Slnjeigen  gegen 
einen  peinlich  SSeflogteit  ; un  bénéfice  àj 
charge  dame,  ein  Äircbenamt  mit  einer 
©eelforge ; femme  de  charge,  bie  SlUÖ- 
gebertnn,  93efchliefiertnn  in  einem  oor» 
rnbnien  ^WlljVî  charge  de  bois,^.  vu/g. 
eine  Fracht  ©chlige  ; être  à charge , jur 
£afl  fepit , befchwerlid)  füllen  ; j’ai  charge 
de  foire  cela , et  iß  mir  aufgettogen 
tOOrben  JC*  ; être  en  la  charge  de  qn.  ; 

tinter  jemonbe*  Sluffic&t  ober  Sgatoob* 
rung  feon  ; prendre  à charge , Wf  ftd) 
nehmen  $ couchex  en  joue  une  charge, 
bad.  noch  einem  £)icnfte  ftreben  ; re 

tourner  (Jig . revenir)  à la  charge,  noef) 

einmal  anfeijen,  toiebet  angreifen  ,Jig. 


einen  neuen  «Berfuch  mache«  ; fein  ©e- 
fud)  toieberboicii.  A (a  charge  de  obfï 
que  etc,,  adv.  mit  bem  S&ebittg , unter  ber 

Scbingung  ba§  IC.  ; à U charge  ou  à charge 
d’autant,  adv.  auf  Sôieberocrgf ften ; 
(ober  de  revanche,)  nttt  bem  SSebtng  / 
bog  tcb  ed  mieber  toett  mad)en  barf  ; k 

chaige  et  à décharge,  adv.  (jur.)  fut 

unb  toieber  ben  iôeflagten. 

Chargeant,  ante,  part.  act.  et  adj.  (OOÜ 

©peifen)  T.  (dimer,  bort  ju’ftrboucn* 

Chargement,  s.  m.  bie  ©Cbiffélabung,  (fonft 
cargaison;)  «7.  ber  £obungôfcbeiti}  Fracht- 
brief* 

Cbargeoir,  s.  m.  bie  £abefcbûufel  eine« 
©tuefö. 

Charger,  v.  a.  Ißben  ; beloben  ; it.  beliffigen ; 
oufïcgen;  belegen;  it.  fdjtoer  aujliegen, 
biucfeit,  befebmeren  ; fig.  ûberbiufen/ 
^uoicl  oufburben  , ûberlaben  ; it.  etmotf 
übertreiben,  oergrô§ern;  it.  ein  ©efîf 
onfullen  ; eine  pfeife  (lopfen;  ben  éto- 
cfen  anlegen  ; it.  (c in  ©eroehr , ©c- 
fchuß)  loben  ; it.  ben  ftcinb  ongreifen  ; 
ouf  ben  fteinb  loögebcn  ; it.  eine  ^orbe, 
eine  S5eû}c  oufrrogen  ; it.  ein  febroaebe* 
^ifen  mit  S3lcd)  belegen  ; it — qn.  de 
och.,  einem  ctiooé  oufrrogen  ; ibm  einen 
Sluftrog  geben  ; ibm  etmoö  übergebe»; 
einen  tooniit  beouftrogen  ; *7.  vu/g  ei- 
nen oborugeln  ; it.  (jur.)  einen  (tyein- 
lichbeflogten)  grooiren , (bureb  3cug- 
nitJe  unb  Slnpogen , bie  ju  feiner  Sßer- 
uvtbeiiung  bienen  ;)  it.  (v.  n .)  vuig.  (îdb 
betrinfen;  it.  T.  ben  jDfctt  bcboljen;  iu 
bie  Jorbe  ju  bitnîcl  Aufträgen  ; it.  bo5 
ûuecffîlber  on  einem  ©piegeiglofe  ouf- 
trogen  ; it.  in  bie  ÄopeUe,  in  ben  Siegel 
SKoterte  merfen;  charger  un  mot,  etma# 
über  ein  SfQort  fdjreibcn  ; charge  un  re- 
gistre de  telle  et  telle  chose,  ettOûtf  Ütf 
9tcgifier  eintrogen  ; les  pommiers  ont 
bien  chargé  (v.  n.)  cette  année  , btf 

diurne  boben  bie§  3obr  roobl  getro- 
gen. Se  charger  v.  ré/l.  de  qch. , êttOO$ 

übernehmen,  ouf  fîd)  nebmen;  ficb  mit 
ettPdô  bcfolfen. 

Chargé  , pdrt.  et  adj.  geloben , belûbCTt  , 

befduoert  îc.î  fig.  übertrieben;  (üföop.) 
ûberbecft,  oon  Figuren,  bie  onbere  ouf 

fîd)  boben  ; T.  couleur  chargée,  ûH§U  bief 
oufgetrogene  Farbe;  vin  chargé,  bunfel- 
rotber,bunfelgelber  SBein;  portrait  char- 
gé, ein  SSilbnig  , beffen  ©eftcbtôjügc 
jmar  ähnlich,  aber  übertrieben  flnb; 
chargé , (wm  gîûcfeten)  boö  Uebertrie- 
bene be$  Slußbrucfö  ber  «Dîuôfeln  ; cheval 
chargé  de  ganache  , ein  ipfetb  mit  gût  IU 
großen  £ippen;  dés  chargés,  fûirdbe 
SBurfel  ; pistole  chargée , ein  ©olbftucf 
bem  mon  burd)  einen  3ufoç  ben  modren 
©ebûlt  gibt  ; avoir  les  yeux  chargés  , gt# 

fcbtoollehe  ober  Aufgelaufene  Slugcrt 
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frbett}  chargé  d’années  , &f jûÇrt  , ûttî 
le  temps  est  chargé,  e*  ifl  ttùbeé  SOBetter. 
Chargeur,  s.  m.  fin  3tuflûî)er;  it>  tittipolj* 
meffer , JÇwIjiebet  , J)ol§leger  ; it  ber 
©tutflaber  o&«r  £>ffijier  ï>abep  ; it.  ftatt 

affréteur. 

Chargeure , (fpr*  charjure)  s.  f T.  hic  55e» 

becfuitg  rincé  Sôappenflucfcé  burcfc  ein 
antere*  ©tùcf. 

Charîage , s.  m.  bat  Jahren , ({fuhren)  auf 
einem  ÎBagcn  ; hie  Çubrr  , baé  ffubr- 
mer!;  it  bat  {fubrwefen;  it.  her  Jute* 
lohn« 

Chaâer , p.  a.  etwa*  auf  einem  SBaaen 
»her  Äartcn  fahren  / (her»  an*  wegfub* 
ren  ;)  it.  (»on  bem©trom  cineöftluffc*, 
von  Urin , 53lut)  mit  fidj  fuhren  ; U 

rivière  charie  de  la  glace  , het  $lu§  fuhrt 
€i*>  gebet  mit  ©runbet*  ; l’oiscau  charie 
une  perdiix,  T.  her  Jalf  geht  mit  hem 
Äcppbuhn  hurth»  charier  droit,  prov.ßg . 
fam.  (ich  fo  betragen,  wie  fleh*  gebührt; 
feine  ©dmlbtgfeit  thun. 

Chariot , ».  m.  ein  fcßagcn  mit  4 SXflbern  ; 
it.  qqf.  ftatt  char-,  it.  hie  2 ©ternbilber 
heg  großen  unh  Meinen  55Ar* , vulg.  her 
£immel*wagen  ; (©etler)  her  £eperwa- 
gen  Ober  ©eilfchütten;  chariot  de  bagage, 
ein  SRußroagem 

Charitable , adj.  c.  liebreich  / Wobltb&ttg  Î 
inf.  milh  unh  gutth&tig  gegen  hie  Sir» 
men. 

Charitablement , adv.  auf  eine  liebreiche , 
wobltb&tige  unh  milhe  2lrt. 

Charitatif,  adj.  m.  subside  charitatif,  7*. 

eine  55cpftcuer,  hie  einem  tu  hringenhen 
ÇRothfûürn  bewilligt  wirb. 

Charité,  s. /.  (fcbcol.)  hie  £iebe  ju  ©ott 
unh  bemsft&cbften;  it.  eine  nttlbe  ©abe, 
haö  SUmofen , ein  SDerf  her  Siebe  ; it. 
hie  SÜmofcnpflege,  ha*  SUmofcn  ; it.  qqf. 
ein  Sirmenhofpitai  ; it-  gcwtffe  geiftltcbe 
ßrbe  n ; it  ( in  einigen  Äloftern  ) eine 
Äloftcrftrflfe  ; demander  la  charité,  um 
ein  SUmofett  bitten;  it.  betteln  ; taire  la 
chaiité , SUmofen  geben;  prêter  une  cfca* 
rité  k q n..ßg.  iron . einem  etwa*  an* 
bidtten,  (alt  bitte  er  etwa*  gefagt  ober 
getftan  ; ) charité  bien  ordonnée  commence 
par  soi-même , prov.  £iebe  rechter  2irt 
fÄngt  bep  fleb  felbd  an;  iehet  itf  fich  felbjl 
her  9îâ<bflf. 

Charivari,  s . m.  bû*  ©charivari  ; eine  ©pott» 
muflf,  fin  verwirrter  SArm,  ein©craf» 
fei  mit  Äejfeln,  Pfannen  ic.  hie  rçtan  au* 
SXut&wtUen  am  j£>od)|fittage  alter  $er» 
fonen  ic.  »or  ihren  JpAufern  ju  machen 
pflegt  ; it-  ein  £Arm  , ein  ©efchrep  bep 
einêpi  Sluflauf  »her  bep  3‘Mercpen 
tyobcl*  ; it.  ßg.  eine  fchlcchte , elenhe 
SDtuflf. 

charlatan,  ».m.  ein  SKarftfchteper/ ûuaef» 
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falber  ; it  ßg.  eilt  ©rof  fr  recher  5 **ig. 
ein  SBinhbeutel,  Äuffchneiber. 

Charlatane,  s.  f.  p.us.  eine  ©chwAljertmu 
Charlataner , v.  a . fam.  mit  fd)Anen  SEBot- 

teit  befchwagen* 

Chariatancrie , s f-  hie  SKarf  tfchreperep  ; 

• it.  hie  ©roUfprec&erep , (um  jerhanh  au 
ttberreben;)  vulg.  Sluffchneiherep. 
Charlatanisme , s.  m.  her  £&atafter  unh  hie 
Sluffùhruna  eineédharlatané;  hie  0bar* 
latanerie  ; baé  «Otarftfchrepertpefcii. 

Charmant,  ante,  adj.  rttgCnU ; beaaubemh 

fchon;  allerhcbft. 

Charme,  s.  m.  her  Räuber,  hie  3aubetep, 
haö  Baubertoerf,  Saubcr^ucfchen  ; it 
ßg-  unh  meift  piur.  mftchtige  £iebret$e; 
ungemeine  Slnmuth  unh  Slnnehmlich« 
feiten  ; otel  €tnuehmenheé  ; il  a un 
charme , er  ift  feft , et  hat  fleh  fr  fl  ge- 
macht î user  de  charme,  fleh  fffl  mad)Cn. 
Charme,  s.  m.  hie  .fcagebuc&e,  Hainbuche, 
2ßei§buche. 

charmer,  v.  a-  hejanbern;^.  einem  fiber- 
aué  angenehm  fepm  auénehmenh  Wohl- 
gefallen ; jemanbe*  55et»unhernng  unh 
Zuneigung  ganj  an  fleh  gieren  ; einen 

eutJUCfen,  beaaubern;  charmer  les  ar- 
mes, baé  ©ewehr  befprechen;  sa  voix 
peut  charmer  les  douleurs  , ihre  ©timmt 
fann  hie  ©chmctaen  linhem , fliflen. 

Charmeur , charmeresse  , s.  m.  et  J.  ol.  flatt 
enchanteur,  enchanteresse. 

Charmeuse,  s f.  buri.  eine terbuhlte  SEBeibé* 
perfon. 

Charmille,  s.f.  eine ^agcbuchenhccfe;  ein 
©paaiergana  von  jungen  £aaebuchen. 
Charmoie , s.  /.  ein  JÇ)agcbud)enwÂlhcben. 
Charnage  , s.  m.  i utg.  hif  ^leifchacit  i hic 

feit,  ha  man  in  hcr  rômifehen  tfirebe 
leifch  cflen  Darf;  T.  baé  Jlcifdiiehenh-  , 
55lut;ehenh*9lec^t. 

Charnaigre , s.  m.  T.  ettt  ©tiubcr  , ohet 
ein  halbeé  SBtnbfptel,  eine  Slrt  SBinh- 
hunte. 

Charnel,  eile, adj.  her  Jlcifcheélufl  ergeben; 
flnnlicb,  woQùfltg,  fleifchlich  geflnnts 

copulation  chamelle , hie  flfifcftlicbe  5Bet- 
mifehung;  appétit  charnel,  hie  Jleifcheé* 
lufl. 

Charnellement  , adv.  (iur.)  fleifchUch  / 
fleifchlicherweife. 

Chameux,  euse,  adj.  (Slnat.)  fWfditCbt. 
Chamier,  s.  m.  bas  Weinbau*  auf  einem 
Äirchbof  î it  her  ôrt,  wo  man  haé  ge- 
fallene unh  gerAucherte  ^leifch  verwah- 
ret ; it.  btc  Jlcifchfammer  ; it.  (in  <partö) 
eine  ©alerie  außerhalb  einer  Kirche , 
jur  Sluétbeilung  beé  h.  Slbenhmablé  an 
hohen  JefUagen  ; it.  ein  55unh  SBcin- 
pfdhle  ; it . bat  $rinfwajferfag  auf 
©chtffeu. 

Charnière , s-  f.  baé  ©elenfe , ©ewiuhe , 
©ewerbe  an  Mitteln / ^ofen  \u  i ha* 
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0chatttter;  A.  ber  £obtmeifcï  ber  0tein* 
fdmctber;  it.  eine  2lrt  OâgertafdKn. 

Charrions,  s.  m.  pl.  T . blC  ©clenfe  eittCS 
0cbôrnicré. 

chamu,  ue,  adj.  fïeifcf)ia / (»on  SDîenfdjen, 
i^^ieren , tyflanjen , flattern  / §rnd)ten 
unb  SBurjeln  ber  ÿflanjeit.) 

Chamure,  s.  f.  baé  Jleifçb  / î>ie  ^leifch* 
tbetle  einer  tycrfon , tnf.  mn  £als  unb 
95ruft  herum,  inf.  bie  £aut;  charnuie 
bien  blanche , eine  febone  iveitjr  ipaut. 

Charogne , s.  f.  baS  2la$  , vulg.  baS  £uber. 

Charon  , (for.  Karon , ) s.  m.  ($ît)tbol.)  ber 

. îyÂ&rmûim  (Sharon , ber  bic  abgefchic* 
benen  0eeleit  über  bie  JboOeitfluffe 
fùbret. 

.Charpente,  s.f.  bû$  Siramcrwerl,  baS ge* 
wimmerte  Jpol|  e einctf  ©cbàubcS  ; it. 

• bas  Ânochcnaerufli  bie  ^ufammenfû* 
gUltg  ber  Ânodjcn;  bois  de  Charpente, 
gimmevbolj , 93auhol$. 

ChaiprnteT,  v.  a.  p.us.  jimmeWÎ  35auhol( 

mit  ber  2lrt  behauen  ; fig.  ungefebieft 
barauf  loS  fchiteiben,  jerfrfmetben  te.  ; 
(von  2Sunbàrjtcn,  0d)neibeut  te.  f. 

charcuter.) 

Charpenterie,  s.f.  bie  3 intttierF unft  , ba$ 
3immerhonbwerl;  it.  bie  Zimmerarbeit/ 
baé  3tmmern)erf.  (charpente.) 

Charpentier,  s.  m eilt  gimmermantt. 

Charpi,  s.  m.  ($ôttd>er)  ber  3&locl  JUlll 
®chouen  ber  ftaßbauben. 

Charpie,  s f.  bie  Äarpep  ; gejupfte , gefa* 
feite  £einwanb,  in  eine  SBunbe  su  le* 

flen  ; Fig.  l'étoffe  est  tout  en  charpie , ber 
£cug  tfi  fe&r  abgenupt  ; la  viande  est 
tout  en  charpie,  bûtf  $(etfd)  ifi  }«  Weid) 
gelocht. 

Charrée,  s.f.  auSgclaugte  3tfche,  £augcn* 
afche;  it»  bic  îDaiTerfliege/  £ulfenmotte. 

Charretée  , s.f.  etn  ÂûrrenVOÜ. 

Charretier,  s.  m.  etn  ÂÂvrner / ^atrcnfû 6' 
ter  / ftuhtmamt  ; Prov.  il  . jure  comme 
un  charretier  embourbé,  cr  fTucf)t  roif  eilt 
£ûnbÔfned)t  î il  n’y  a si  bon  charretier 
qui  ne  verse,  and)  ber  âllùgjle  verfielet 
eS  bisweilen. 

Charretin,  s.  m prvci.  ein  Heiner  âîarren. 

Charrette,  s.f.  ein  ÂûtrCnî  un  avaleur  de 
charrettes  ferrées,  prov.  cîtl  ©ifenfvefîcr / 

tyrahler. 

Charrier,  s.  m.  bûS  £attgen*obcr  2(cfd)er* 
tud>. 

Charroi , s.  m.  bas  Jahren  (ober  Jûhten) 
mit  einem  SÖagcn  ober  Äarrcn  ; bie 
Juhrc,  it.  ber  Juhrlohn;  it.  pi.  (\wx.) 
Jrohnbienfie  mit  Sföagcn  unb  tyferbett; 
bie  £ehnöfuhren  ; it.  bie  $rmcewÄgen; 
baS  ÄriegSfuhrwefen  ; it.  bie  Juhr* 
Inédite  bep  ben  Slrmcefubrcn. 

Charron , s.  m.  ein  $£tagncr. 

charronnage , s.  m.  bie  2£tagncrarbeit. 

Charrue,  t,.f  bet  $flugj  it.  qqf.  fo  viel 


îanb  / nïs  ein  tyfïug  befreiten , pflüge« 
fattn  i (@Ärtn.)  ein  5ßetl$eng,  bie  großen 
©ànge  bûintt  jn  reinigen  ; valet  de  char- 
rue, ein  s}Jflugfned)t  ; it.  vu/g.  ein  bum* 
mer , tmgefd)Iiffener  SOïenfd)  ; mener  U 
charrue , (jiuter  bem  ^flug  hcrgebeti  ; il 
fait  valoir  trois  charrues , et  (bit  brf t) 
pflüge  im  ©ûng;  c’est  une  ferme  de  deux 
charrues,  biefj i|t  ein  <J)ûd)tgut/  worauf 
$wcen  billige  gehalten  werben.  Fig.  et 

Prov • mettre  la  charrue  devant  les  boeufs, 

bie  Ddifen  hinter  ben  $jïua  foannen  ; 
eine  0ûd)e  verfebrt  anfûtigen  i une  ihar- 
rue  mal  attelée,  ober  charrue  à chiens, 

£cute  / bie  fïc^  nicf>t  sufommen  fdjtcfen  ; 

tirer  la  charrue  , fourc  Arbeit  t$im. 

Charte , f,  chartre. 

Charte-partie  , s.  f.  T.  bie  ©crtûpûrtct)  î 
ein  fchriftltdicr  Äontraft  jwifeben  bem 
0chifferunb  bera  0cOit?Sbcfrûd)ter;  un- 
gefähr bûS , was  ju  £aube  etn  gracht* 

brtef  heiét.  (f.  connoissement.) 

Chartil,  charti,  s. m.  bûS  ©eflcU  eiUfS2®a* 
gêné;  it.  ein  €rnteförrctt,  ©rntewa- 
gen  ; it.  ein  50ûgenfd)uppeit. 

Chartre  , charte  , s.  f.  (mci|i  im  plur.)  eilt 
alter  95rief,  eine  alte  Urfunbe,  ein 
$0fument  ; charte  constitutionnelle,  bte 
«Berfûffuuaéurfunbc  ; it.  chartre,  ol.  bûé 
©cfingnif;  //-bie  ©chwinbfucht/  2>örr« 

fud)t  y cet  enfant  est  en  chartre  , bûfeé 

Ä'tub  hat  bie  SluSjehtung;  es  fehwinbet 
ober  borret  ganj  ans  ; es  will  nicht  ge- 
bethen. 

chartreuse,  s.  f.  ein  ÄürthÄuferFloflcr A 
eine  Äarthaufe;  it.  eine  ÄartbÄufer- 
nonite;  ÄarthÄuferinn. 

Chartreux  , $.  m . ein  Äarthiufermondj  / 
ÄavthAufer. 

chartrier,  s.  m.  baS  3lrd>iV/  wo  man  bie 

. alten  tlrfunbeu  vevwahret  ; it.  ber  2Cr- 
chivariuS  eines  tfloflcrS  ober  einet 
Äivche. 

Chartulaire,  f.  cartulaire. 

Charybde , (fpr.  Kar. ,)  s.f.  ein  gefährlicher 
sOîeereéjlrubel  bep  (Dteffina  ; il  tomba  en 
Scylla  , en  voulant  éviter  Charybde,  prov. 

inbent  er  ber  einen  ©efabr  entgehen 
wollte , gerieth  er  in  eine  weit  grafte* 

Chas , s.  m.  T.  bie  îDebcrfchlichte;  ber  £cin* 
wcberfleifler  ; it.  bas  ^gbelohr. 

Chaseret , s.  m ■ bie  Âifefbrm  ; it.  bie  ^afo* 
horbe. 

Châsse,  s.f  bas  SHeltgiitenfafld)en ; it. 
bie  €infa(Tung  einer  Q3riUe  ; it.  baé 
0chermeffcrhcft  ; it.  ber  Äloben  einer 
0d)itellwage , woran  fie  gehoben  wirb  î 
it.  bas  ©ewerb  an  einer  0cbnaUc,  wo* 
burd)  fie  an  baé  £ebcr  fe(l  gemacht 
wirb. 

Chasse,  s.f.  bie  3ûgb  ; bas  3ûgen ; bie 
35gerep  ; it.  ber  £)rt  ber  3agb  ; it.  ber 
3agb$ug;  baé  erjagte  Sßilbprct/  bic 
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* ßs-  bt>  ffluept , bte  ©erfofgung 
Pet  Çeinbe;  it . OBaHfpiel)  Die  (Epajfe; 
Pcr,Ort,tvobin  bercail  im  erfteii  Sprung 
fällt  ; it.  ein  SâgcvflûddKn  auf  pem 
SBalbpom;  ober,  eine  in  5?îufïf  gefegte 
3ß9&  î (SDîccpan.)  Per  (Spielraum , Pie 
ftludjt;  it.  Pie  £abe  am  2BeberftupI; 
(Jeuerm.)  Pie  £reiblabung  i (©chloffer) 
Per  ©epmeifel;  it.  ein  Slnfaft,  um  £6d)er 
in  ein  ©cploßblecp  Pamit  §u  fcfelagen  ; 
(SEBagnet)  Per  £rcibpammer;  prendre 
chasse,  (©cptfffaprt)  Pie  $luri)t  etgret* 
fen  î soutenir  chasse , fid>  im  Kucf$ug 
noep  immer  gegen  Pen  $einP  wepren; 

donner  chasse,  (|ur  ©ee)  donner  la  chasse 

(|u  £anP)  à qn.,  3agP  auf  einen  ma* 
cpen , einen  perfolgen ; perjagen;  auf* 
fud)en  î pièces  de  chasse , pie  im  ©or-* 
x Pcrtpeil  Pe«  ©djifirc«  liegenPen  Kanonen  ; 

avoir  plus  ou  moins  de  chasse , (v.  Çffiû* 

gen  jc.)  mepr  oPer  weniger  fcpnell  lau* 

fen  î Fig . et  Prov.  faire  une  chasse  àqn., 
einem  einen  hoffen  fpielen;  chasse-U! 
Ober  marquez  bien  cette  chasse  ! metfet 

Pen  ©trcidi  wopl,  Pen  ipr  mir  gefpielt 
pabt,  erwirb  eud)  gereuen. 

Chassé . s.  tn.  ein  ^ö«  in  Per  îanjfnnfl  ; 
ein  épaffe. 

Chasse-avant , s.m.vulg.  ein  Äuffcper,  Pet 
Pie  Arbeitet  jur  Arbeit  anpält. 
Chasse-bosse,  s.  f.  qclbcr  îpfimacp,  vulg . 

SBciPericp,  eine  *pflan$e. 

Chasse-carrée,  s.f.  dm  ärt&reibpammer. 
Chasse-clou , s.  m.  T.  ein  ?)urcpfcplag  ; 
ein  fpiçigc«  (Eifert  Per  ©cpmicPc , mit 
wclepcm  fie  2ô(per  in  anberc  (Eifcn  fd)la* 
gen. 

Chasse-coquin , s.  m.  Per  Sßettelpogt. 
Chasse-cousin , s.  m.  fam.  fepr  fcpledjter 
SBein;  Æraljer;  (audi  vcntPcrfchiePenen 
«nbern  fcMecptcit  ©aepen  ;>  (5* eptf.)  ein 
fleife«  Kapier. 

Chasse-ennui , s.  m.fam.  ein  Wittel  gegen 
Pie  Sangetreilc,  gegen  Pie  £raurigfeit, 
gegen  Pie  ©rillen. 

Chasse^ fieurée , s./.  (färbet)  Pa«  ©cpaum* 
bret. 

Chasse-maTée , s.  m.  ein  JupMiann,  Per 
trtf(Pe  ©ecftfcpe  unP  Äußern  eilig  naep 
Per  ©taPt  perfâprt  ; ( folcpe  Äußern 
. heißen  huîtres  de  chasse,)  it.  ein  Jifd)* 
fallen  in  ©eeftfepen; 
chasse-morte , s.  f.  (©allfp.)  eine  nicht  ge* 
jogene  ©paff c\fig.  eine  vergebliche  4P  at; 
ein  fcplgefcplogener  ©erfucp  ober  Ân* 
fcplag. 

chasse-mouches,  s.  m.  Pas  ftliegennelj  über 
$ferPe  5 //.  Per  fliegen  webef. 
chasse-muiet , s . m.  ein  €fel«treiber  in  ei* 
ner  SKtiple. 

Chasse-panie , s.f.  ein  ©ergleidj  unter 
Pen  ©eeräubem  wegen  ^Peilung  Per 
$cute. 
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Chasse-poignée  , s.  m.  (©CpWertfeget)  bCC 
©rifftriebel. 

chasse- pointe,  s.f.  T.  etn  WetPâmmerdjen. 
Chasse-rage  , s.  f.  P o&‘  Pfeffer  Ira  ut. 
Chasse-rivet,  s . m.  (XUPferfCpmiP)  Pa« 
©ictcifcn. 

Chasselas,  s.  m.  ©utcPcl;  eine  Ärt  weißet 
unP  fepr  fußer  SBcintraubcn. 

Chasser,  v.  a.  jagen,  ein  SöilD  jagen;  it. 
verjagen  ; vertreiben  ; wegjagen  ; pin* 
auöjagen;  fortjagen;  if . vor  fiep  Pet* 
treiben  ; it.  pineintreiben , 3.  %>.  einen 
©agel , ober  ©taub  in  Pie  Äugen  te.  ; ei- 
nen ©agel  cittfcplagen  ; it.  v . n.  jagen  / 
3agP  palten  ; it.  von  bullern , Pic  feine 
^tvangmûplen  paben , unP  aUentpalbctt 
ettvaö  ju  maplen  fucpen  fônncn  ; T. 

chasser  un  cheval  en  avant , einem  '^fetPc 

Pie  £ûlfe  mit  Pen  5Baben  ober  ©voten 
geben,  Pamit  e^’PorwSrtâgebe;  dusstz 

votre  cheval  en  avant , löffelt  ©te  3Pr 
ÿferP  laufen  ; chasser  à bruit , Oper  à cor 
et  à cri,  grofje  3agP  anfleUen  ; chasser 
au  sanglier , auf  Per  2BilPfcpwein0jagP 
fcpn;  eine  folcpe  3agP  anftellen  ; Je  chien 
chasse  de  haut  vent.  Per  0)UnP  jagt  WiPft 
Pen^BinP;  chasser  un  (ober  sur  un)  vais- 
seau, 3agP  auf  ein  ©epiff  madjen  ; ci 
Verfolgen  ; chaS3er  sur  les  ancres,  bie 

Ânfer  fcplevven , (wo  fein  fefler  ©rtinp 

ift  ; ) cettl^VoitSire  chasse  bien , biefct  5Bô- 
gen  fiprt  leidit  unb  fcpnell  ; ce  caractère 
chasse  plus  que  l’autre,  (®UCpbr. ) biffe 

©eprift  lauft  weiter,  (nimmt  ntepr 
Kaum  ein,)  al$  Pic  anbere  ; chasser  Men 
au  plat  , prov.  fam.  tapfer  Cfftlt  ; fi<p$ 
gut  fcpmecfcit  lajfen  ; bon  chien  Cirasse  de 
race  , Ätt  fcPlàgt  ujfpt  auö  2lrt. 
Chasseresse,  s.  f.  (mctfl:  VOet.)  etUC 
rinn  ; eine  £iebpatcvinn  Per  3agP. 

Chasseur, s.  m . ein  3^ger;  chasseurs  à pied, 

à cheval,  3Â9tr  îU  , |U  ^'fcrPe, 

leiepte  gruppen  Prov.  un  repas  de  chas- 
seur, eine  eilfertige  SDîaplteit  ; messe  de 
chasseur,  eine  fepr  furie  SSErflf. 
chasseuse,  s.f.  eine  Surimi  ; it.  eine 

Siebpûbcrinn  Per  3«gP. 

Chassie , s.f.  Pie  Clugenbutter  ; Pe$  Äu- 
gentriefen.   

chassieux , euse , ad},  triefäugig  » it • ».  ei- 
ne triefäugige  flJerfon. 

Châssis,  s.  m.  Per  ftapmnt  ï eine  jcPe  €in- 
faifung,  womit  man  etwaö  (etnfa^t,) 
umgibt;  it.  ein  ©laufender  auf  ©ar* 
tcnbecten;  (©ucpPr.)  Per  jormrapmen; 
(SKapler)  Per  ©attcr , um  auö  Pem  klei- 
nen in«  ©rofe,  ober  au«  Pem  ©roßen 
in«  kleine  $u  jeiepnen  ; châssis  de  papier, 
ein  mit  Rapier  bejogener  Kapmen  ; — 
de  ver,  ein  ©laörapmen;  ein  Kapmen 
mit  eingefefiten  ^enflerfieibeii  \ — de 
toile , eiu  mit  ^uep  befpannter  Kap- 
men;  de  paravent.  Per  Kapitten  an 
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einer  fpanifcben  ©anb;  châssis  d’osier, 
ein  ffenflerfotb  ; châssis  de  laiton,  ein 
S)ratjjgitter  ; châssis  dormant , ein  befe* 
fügtet  SRûbmcn,  ber  nid)t  aufaehet; 

contre-châssis,  double  châssis,  fin  fßotfen* 
fler/SSintcrfenfieri  châssis  de  charpente, 
(Bauf.)  bie  Çinfaffung  eine«  Stoffe«  Don 

timmer&olj  mit  jufammen  perbunbenen 
>o&len  ? — de  pierre  , eine  ffeinrrne 
€mfaffung  um  eine  Oeffnung  herum; 
— d’une  tabie , bû«  fcifcbgeffeU  , ber 
£ifd)fu$î  — pliant,  ein  jufammenfcblû» 
aenber  9tobmen  ; — d’un  tableau , ber 
Blinbrohmcn,  ber  bôljcrne  ftabnten, 
worauf  bte2cinwanb  $u  einemBemàblbe 
oufgefpannt  wirb. 

Chassoir,  ».  m.  T.  ber  £ricbel,  treibet/ 
einen  Steif  bamit  anjutreiben. 

Chassoire,  s.f.  T.  bie  «Ruth*/  ber  ©teefen 
ber  $alfenitcr. 

Chaste,  adj.  c.  feufd)/  juebtig/  ehrbar, 
fdjamhaft , frttfnm  ; rein. 

Chastement,  adv  feufd) jûd)ttg  IC» 
Chasteté,  s.f.  bte  Äfufd)  freit.  ' 

Chasuble,  s.f.  bo«  «Dteffaewanb. 
Chasuhiier,  ».  m.  einer  y ber  ©teffgewanbe 
unbanberctfirchcnornate  macht  unb  »er- 
fauft  ; ein  Ätrchcnfdjmucf hÄnMer. 
Chat,  ».  m.  bie  £a$e;  etgent(id>  ber  .ft a* 
ter  (mitou)î  Chatte,  s.f.  btf  £a$e , 
jtdfcinn  , Cffiçe;)  fig.fam.  eine  lecPer- 
hafte  ©cib«perfon  ; ein  2eePermaul  ; it 
batf  Æahfcbiff , eine  2lrt  febr  geräumiger 
Sftorbifcber  ©duffe  mit  einem  runben 
Jpintmbetl;  it.  Da«  Bifît*  ober  ©ud>* 
tifen,  um  bamit  $u  unterfueben,  ob  bie 
©tutfe  rein  gebohrt  fmb  ; Chats , piur.  bie 
Äschen  ober  £ämmerd>en;  bie  läng- 
lichen, jut  Befruchtung  bienen  ben,  Bu- 
fchel  an  ben  Jpafelffauben  , Reiben  ?c.  ; 
jfSßap.)  chat  effarouché , eine  fricchfitbe 
Jtafje  ; chat  hérissonné,  bie  einen  Äaijen* 
hucfcl  macht;  oierredechat,.$fûi?enffein, 
fine  2ltt  Ädlf  füllte;  herbe  aux  chats, 
Jtaçenfrgut , Äahenmunje  ; au  chat  ! 
au  chat  » fo  ruft  man , trenn  man  eine 
Æalje  rer  jagen  will  ; Fig.  et  Prov.  mu- 
sique de  chats,  eine  ÆaÇenmuftf,  (tolle, 
unharmonifche  fOtuftf  ;)  appeler  un  chat 
un  chat . ein  $ing  betj  feinem  wahren 
Atomen  nennen  ; à bon  chat,  bon  rat , er 
wirb  feinen  tOtann  febon  finbcit  ; acheter 
chat  en  poche , eine  £ûl}e  {ttl  ©adP  fou- 
fett  ; «mporter  le  chat,  in  aller  ©titte 
Weggehen  ; H ne  faut  pas  réveiller  un  chat 
qui  dort , man  mu§  einen  bcpgclegten 
©treit  «i<bt  wieber  rege  madtett;  it  en- 
tend bien  chat,  sans  qu’on  dise  minon, 

«r  »erfleht  mich  febon , er  ifl  fchfau  ge- 
nug ba*u  î payer  en  chats  et  en  rats , mit 
Iofen  ©orten  (ungern)  bejahten  ; chat 
échaudé  craint  l’eau  froide  , gebrannte 
Äinber  fùrebten  ba«  <$euer;  nous  parti- 


rons dés  que  les  chats  seront  chaussés,  wir 
wollen  tn  aller  $rûbe  »erretten;  ta  nuit 
tous  chats  sont  gris  , be»  SfclCbt  fînb  alle 
Âtthe  fdjwarjî  bailler  te  chat  par  les 
pattes,  eine  ©acbe  bepm  fcbwerff  en  £nbe 
anfaffen  ober  barreieben  ; jfter  le  chat  aux 
jambes  de  qn.,  bie  ©djülb  auf  einen 
febieben  ; Vivre  comme  chiens  et  chats , 
jich  wie  #unb  unb  £a$c  »ertragen  ; «lie 
a laissé  aller  le  chat  au  fromage,  fie  bat 
fï<b  »erfuhren  laffett. 

Châtaigne,  s.f.  bie  .tûffanic  ; châtaigne 
d’eau,  bie©û|Tcrnuh;  châtaigne  de  mer, 
ber  ®ee-3gel  (oursin.) 

Châtaigné  , ée , adj.  p.us.  ftatt  couleur  de 
châtaigne , Paffanicnbraun. 

Châtaigneraie,  s.f.  ein  mit  &affanien  be» 
fester  £)rt,  j.  B»  eine  tfaffanienallee, 
einâaffanienwûlb. 

Châtaignier , s.  m.  ber  Æaffanifnbaunr. 

Châtain,  adj . m.  (p on  paaren)  fûffanten» 
braun  ; cbâtain-ciair,  hell  Paffanicnbraun. 

Château,  s.  m.  bû«  ©d)lofi,  âtûfteü,  bie 
Buta  î «V.  ein  hcrrfcbûftlicbc«  Slcfibenj- 
fcbloü ; it-  T.  ba« Âaftecü,  bie  ©chante; 
bie  am  Borber*  unb  Jpinbertheil  großer 
©chiffe , auf  einem  £beil  be«  oberffeu 
BerbfcF«,  angebrachte  Erhöhung  ; chi- 
teau-dVau  , ein  Bcbéu  mit  ©afferfûn- 
flen  unb  ©afferbchAltern  ; château  de 
proue  ober  d’avant , bit#  2)otberfaffeD  ; 
— de  poupe  ober  d’arrière,  ba$  hinter* 
fûffcHî  château  enchanté,  ein 
fchlo§ ; château  fondu,  (©a».)  ber  Ober- 
tbeil  cineô  ©cbloffeö,  bû»on  ber  Unter» 
theil  abgefchnitten  febetnet;  château  de 
carte,  f.  carte,  Fig.  et  Prov.  faire  de» 
châteaux  en  Espagne  , £uftfd)lÔffer 
bauen. 

Chatée , cor.  ftûtt  chattée. 

Châtelain , ».  m.  ein  âîûfteUûrt , Burggraf, 
Burgoogt  î it.  et  adj • juge  châtelain , ber 

BfricbM&erwalter  riner  ^afteDanep  ; 

seigneur  châtelain , bfr  ^>ftreineÂ©Cblof- 

feé  ober  einer  Burg  mit  einer  Äaflel* 
ïane». 

cbâteié,  ée,  adj.  (©ap,)  mit  Âaffetten, 
fcbûrmcn  befeçt. 

châtelet,  ».  m ( oi . ein  Heine«  ©chlof;) 
grand  châtelet,  petit  châtelet,  fftetn.  tn 

^ari« , ein  alte«  ©chlofj  jum  Bericht- 
halten , unb  ein  Beféngnii  î T.  ba« 
èiittergeflell  am  ©eberfluhl  ber  Bor* 
tenwirfer» 

Châtellenie,  s.f.  eine  Äofteflane» , h.  t. 
bteJperrfcbaft  unb  ®eriebt«barfeit  eine« 

Äüflellan«  (seigneur  châtelain,  ) it.  î>ft 

tu  einer  Äaffcllanep  gehörige  Bejtrf 
£anbe«. 

chat-huané , ée,  adj.  T.  ($ûlf)  ber  an  ’^arhe 
wie  eine  Sïacbteule  au«ftehct. 

Chat-huant,  ».  m , bit  5îûd)teule , bû« 

Âiujlcitu 
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Châtiable,  adj.  c.  p.us,  ffrûfbûr. 

Châtier , v,  a.  judjtigen , betrafen , ab* 
grafen  ; Fig.  mit  $leig  auoarbciten  ; 

châtier  un  ouvrage  de  littérature,  eint 

©chrift  forgf&Utd  auébeffern  ober  feilen; 

son  style  n’est  pas  assez  châtié , feint 

©cbrcibûrt  ifl  nicht  rein  genug. 

Châtié,  ée,  part,  et  adj.  gejûchtigt,  b<* 

#roft , abgefiraft;  it.  auagcfeilt,  rein, 
correct* 

Chatière,  s.f.  bûÔ  ftaÇfnlod). 

Châtiment,  s.  m.  eine  Züchtigung , 55e* 
flrafung,  OCbflrafung. 

Chaton , s.  m.  &ÛÔ  tfiçdjen  î it.  T.  ber 
Æûften  eine*  SXingeO , worin  ber  ©tein 
eingefaßt  ifl;  it.  plur.  (05otan.)  bie 
Âiçchen,  Simmerchen;  f.  Chattes  bep 
Chat  ; it.  chaton  , bû3  grüne  ©ehiufe 
einer  £ûfelnug,  einer  €ichel;  it.  bie 
©amenbulfe  ber  $u(pc. 
chatouillement , 5.  m.  bas  jftçeln  ; it.  ber 
Âiçe(  ; eine  hôchft  angenehme  finnlictje 
©mpjtnbung. 

Chatouiller,  v. a.  fitjeln;  //.^».angenehm 

teilen;  eine  bôchfi  angenehme  Çmpgn* 
bung  erregen  j fiçeln  ; it.  fchmeicbeln; 
chatouiller  de  l’cpcron , T.  mit  bem 

©porn  (eicht  berühren. 

Chatouilleux,  euse,  adj.  fi$ltg;  fig.  eiU* 

pfmbltd)  ; it.  bcbenflich  ; miglich , ge* 
fihrlich* 

Chatoyant , ante , adj.  (pon  ©teinen)  ffrah» 
(enb,  ©trablwerfenb. 

Chatoyer,  v.  n.  T.  ©trahlcn  io  er  f en , mie 
ein  Äaftenauge. 

Chat-pard,  s.  m . ber  Äafcenpatbel , bie 
fPantherfflÇe;  bie  amerifanifehe  roilbe 
£açe. 

Châtré,  s.  m.  ein  SDerfdmittener  ; it.  ein 
Äaflrat;  voix  de  châtré,  eine  Äaflraten* 
flimme. 

Châtrer , v.  a.  faftriren , entmannen  ; it. 
ba$  Weibchen  qewiffer  îhiere  pcrfdmei* 
ben;  ($fcrbe)  Wallachen  ; (©irtn.) 
einen  (Saum,  berju  flarf  ine£o(|  treibt, 
befdinetben  ; it.  auä  einem  05tinb$Xeié* 
holj  einige  ©tibe  (ober  ©toefe)  ber* 
ûuôjtehen  ; it.  OSienenfîicFe  befehneiben  ; 
it.  au*  einem  03ucfc  perfehtebene  ©teilen, 
bie  man  fur  anftffjig  hi(t,  weglaffen; 
ti  oerftummcfn. 

Châtré , ée , part,  et  adj.  f aflrtrt  2C. 
Châtreur  , $•  ttf  ein  «öerfchneiber,  s*  05. 

ein  ©djweinfchneiber. 

Chatte , f,  bep  Chat  i it.  eine  Olrt  Sidjter* 
fehiff. 

Châtrée , s.f.  ber  28urf , baô  Oîejlpott  jun- 
ger Mafien. 

Chattemitte,  s.f.fam.  rin  ©cheinheiliger, 
£ùcfmiufcr  ; Heuchler  ; eine  OSeth9 
fdjwefler , £cud)lerinn  ; faire  la  chatte- 
mitte , fîd)  fcheinbetlta  fteKcn. 

Qutter,  r.  n.  junge  £a$en  werfen» 


Chau  2o5 

Ch auche- branche  , s.  f.  p.us,  fine  2(rt 
Jjfcbef. 

Chaud,  aude,  adj.  Warm  J hetf  > it.  »0$ 

Sffiirme  ober  Jpiçe  gibt;  (p.  Äleibungö- 
fluefen)  »arm  ; (e.  28ein,  ©ewàrien/ 
pom  lieber  ic.)  hifctg  » (p.  tyerfonen) 

btçig  auffabrenb,  aufbraufenb;  (eicht 
ju  erhihen;/g.  poU  geuer  unbfcebcn; 
ganj  neu  , noch  ganj  frifeh;  it.fém.  (p, 
ben  CSeibchen  einiger  Jfchiere)  bibig/ 
Iiufig,  roffig;  it.  adv.  ipatm,  beifî 
boire  chaud , tpûrm  trinfen  ; tout  chaud, 
(à  la  chaude ,)  ad». fig.  auf  ber  ©telle; 
it.  in  ber  erfien  £içe j’ai  chaud,  mit  ifl 
»arm  ; avoir  chaud , heig  haben  ; être 
chaud , (pon  £bieren)  läufig  ober  in  bet 
Srunfl  fcpn  ; Fig.  et  Pro v.  il  ne  trouve 

rien  de  tropciuud,  t$  ifl  ihm  alle#  gleich; 

pleurer  à chaudes  larmes,  bittere  £hrinen 
pergiefen;  donner  Taiarme  bien  chaude, 
pl&çlicb  einen  großen  £irm  machen,  unb 
baburd)  bie  2cutc  in  ©chrecfcn  fcçctt  ; il 

nous  Ta  donnée  bien  chaude  (c.  à.  d.  l’alar- 
me,) er  hat  unß  einen  tüchtigen  ©chre- 
cfcn cingcjagt  ; on  le  lui  rendra  chaud 
comme  biaise,  (f.  braise)  bie  StacheiPitb 
nid)t  (ange  audblcibcn  ; tomber  do 
fièvre  en  chaud  mal , äug  einem  ((einen 
Uebet  in  ein  grhfjere*  fallen  ; il  y a fait 
chaud , eo  ifl  ba  gefährlich  jugegatigen; 

cela  ne  fait  ni  chaud  ni  froid , baS  gibt 

»eher  (alt  noch  »arm  ; ba*  hilft  uub 
fehabet  nichto. 

Chaud , s.  m.  bie  SDirme , J^içe. 
Chaude,  s.f.  T.  ein  fccftigctf  Çeuer  ; bie 
©luthe;  ©(ûhung;  it.  baô  ©(ûhen  be$ 
€ifcnô  tm  Âohlenfeuer;  it.  fo  pie(  0(a5- 
matcric,  alö  auf  einmal  gefchmolseit 
wirb;  it.  bie  au$  bem  JdrbefeffeJ  her* 
auégenommenen  Jr>ûte  ; battre  u chaude, 
bie  heigen  @o(bflangeit  auf  bemOtmbofe 

fchlûgen  ; donner  une  chaude  à la  besogne, 

(©olbfehm.)  ein  ©tûcf  Arbeit  glühen. 
Chaude  - chasse  , s.  f p.us.  bie  eilfertige 
«Oerfolgungeineg  fluchtiaen©efangenen* 
Chaude-pisse  , s.  f.  bie  ^amflrenge  ; it. 

bet  gripper*  (gonorrhée  maligne,) 
Chaude-suante , s.f  (©chloffer)  wenn  baÿ 
€ifen  fo  »arm  wirb , bag  rt  anfingt 
}u  fliegen. 

Chaudeau , s.  m . btC  05tautfuppe. 
Chaudement,  adv.  »atm , heig eifrig» 
htçtg  ; fchneil  ; eilig. 

Chauderet,  s.  m.  bie  ^autform  ber  ©o(b* 
fehliger. 

Chaudier  , v.  n.  (pon  Sagbhunben)  liufîg 
»erben. 

Chaudière , s.  f.  ein  großer  Âeffel  ; eine 
greffe  Pfanne,  etwa«  bartnn  nu  fïeben; 
faire  chau  Itère,  (©djiff.)  bem  ©ChtffÔ* 

»elf  baé  €(f en  fodjen  ; it.  mit  einanbet 
fehmaufen. 

Chaudron,  s.  xn.  mittelmigiger  ober  ttei* 
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mt  Äeffct  mit  einer  £anb&ûbe  ; it.  T. 
eine  ©tyfelftulpc , bie  hinten  eben  fo 
* hoch  alf-Purne  iß;  — dp  pompe,  t>tc 
«jjumpentappe  ; ein  burd)lochcrted  Blcd) 
. nuten  an  einer  ©driffspuinpe  / um  $u 
perhinbern  , baß  fein  Unrath  hinein 
fonune. 

Ch&udi  année,  s . f ein  ÄeffelPoH. 
Chaudronnerie,  s.  f.  allerlei)  ÄUPfctgC- 

fdjirr , Äupferfchmibdroaürcn,  tfctjlcr* 
tpaate. 

Chaudronnier,  5.  m.  ein  Äupfcrfdjmtb  / 
Äcffclmachcr,  Äeßler;  — grossier,  &u* 
pfetfehmib  ; — puneur,  Äupferpiatten* 
fdbmtö  ; — faiseur  d’lnstrumcns,  j£rom* 

pctcnmacher.  j 

Chauffage , 5 . vi.  bie  Jeucntng  î ber  9Bor* 
rath  pon  Brennholz  auf  ein  3ahr  lang; 

bois  de  chauffage,  bûd  BreuMjoli,  droit 
. de  chauffage,  bûd  Brcimholjrceht/  bic 
fretje  Jj>olsung  in  einem  Söalbe. 

Chauffe  , s . J.  T.  bûd  ©d)utlo<h  / ber 
«Brennofen. 

Chauffe-chemise,  s.  m.  fin  ®ÂMlforb. 
Chauffe-cire , s.  m.  ein  Äanjcflepbebienter, 
ber  bei)  bem  ©iegcln  hilft;  ©tegler. 
Chauffe-ht , s.  m.  ein  BctttPÂrmer , eine 
Bcttpfanne,  Bettflafehcic.  (.Bassinoire.) 
Chauffe-pied , s.  m.  ein  JuptPÂrmer. 
Chauffer,  9. a.  iparmen,  erroarmen , rparm 
machen , SföÄrme  geben  ; iu  bei§  madjeti, 
heijen , einheiseit  ; Jig . — <jn. , einem 
gewaltig  jufeBcn , ihm  beiß  machen  ; it. 
v.  n.  marin  fepn  , rparm  iperbcn  , biçcn, 
§.  «8.  ber  Ofen  / bad  Bub  :c.î  sechauf- 
fer,  V.  riß.  fid)  roArmeili  T.  chauffer  un 
poste,  einen  polten  heftig  befduefien  ; 
chauffer  un  vaisseau,  ben  ©chtffdbobcn 
mit  geucr  unterfahren  / um  bicx©pal* 
ten  unb  SKiife  5»  cntbecFen  i — un  bor- 
dage , eine  Ueberjugdbohle  ber  ©ehttfd* 
pcrflcibung  beigen,  tim  ihr  bie  gehörige 
Krümmung  geben  $11  fônttcn  ; Fig.  et 

Prou,  vous  verrez  de  quel  bois  je  me 

chauffe,  ihr  fottt  fc^cn , wad  id>  oerniûg; 
je  sais  de  quel  bois  il  sc  chauffe,  |fh  fenUf 

ihn  voit  (Btunb  aud  ; it-  ich  n>etß,  mad 
er  ju  thuit  permag  ; ce  n’est  pas  pour 
vous  que  ic  four  chauffe , ihr  habt  nichtd 
fjicoon  su  ermatten  ; vuig.  bad  ijl  mehr 
fur  cure  Stafe, 

Chaufferette , s.  /.  bie  SSÄrmofannc  ; ber 
50iürmtopf,  ftußtpirmcr,  bûd  Seucrflüb* 
d)cu  ; it.  bie  Äohlpfannc , worauf  man 
bic  ©petfen  auf  ben  &ifch  fcçt. 
Chaufferie,  s.f.  T.  bte  £ße  , WOtîtt  bûd 
€ifeu  pom  großen  Jammer  weg  pon 
neuem  geglüht  unb  oerarbeitet  wirb. 

Chauffeur,  s.  m.  j (©d)mib.) 

ber  BlûdbûlgMC&er  ; ber  Unterfchûrer 
bct)m  dXctaUfchmclâen  ; it.  nouv.  SXàuber 
mcichc  Die  £cutc  mit  fteuer  an  ben  $u§* 
fohlen  martern. 


Chau 

t 

chauffoir , s.m.  hcr  SÔàrmfaûl,  bic  SStërm* 
ßubc  in  einem  .flojfer/  ©pital,  ®e* 
fàngnif , ©chaufpielhaufe  (hier  fonft 
fo>er;)  it.  piur.  warme  £üchcr , einen 
Äranfcit  abjutrocfncii , ju  reiben  ; T. 
eint  (Slutpfaune. 

Chauffure,  s.j.  T.  böd  übermâiîige  ^)ißcn 
bed  Œifcnd , moburd)  cd  in  ©chuppeu 
abfpringt. 

Chaufour , s.  m.  ein  großer  Äalfofcn. 
(beffer  four  à chaux,) 

Chaufournier,  s.  m.  tin  Âalfbrcnncr. 

Chaulage,  s.m.  bie  ^ubcrcttung  î>c0  <3raat> 

fornd  mit  £alf. 

chauler , v.  a.  bad  ©aatfom  mit  Âalf 

f jubcrcitcn. 

Chaumage,  s.m  bad ©toppefa/  ©ammelrt 
ber  ©toppeln. 

Chaume,  s.  m.  tint  ©tOPPClî  bûd  ©tOP* 
pclfelb;  bûd  ©troh  ju  ©trohbÂdiern. 

Chaumer,  v.  a.  et  n.  jbppettt  ï auf  einem 

Stcfer  bte  ©toppeln  audreißen  ober  ab* 
fehn  eiben. 

Chaumière,  s.  f.  fine  ©trohhuttC. 

Chaumine,  s.f.  eine  flcinc  ©trohhutfc. 

Chaussage  , s.  m.  ol.  tfatt  chaussure. 

Chaussant , ante , adj.  (p.  ©trumpfen)  (cieht 
anjuiiiehen. 

Chau.se,  s.f.  ol.  ein  ^teroth  ber  ^octoren 
aud  ben  pier  JacultAten;  (f,  chaperon,) 
it-  ber  Jiltrirfacf  ber  Slpothefer  ; it  ein 
«Jîc^facF  (in  einem  anberit  ; ) — 
d’aisance,  (Bauf.)  bic  SXôhrc  im  'PrtPet. 
(f.  auch  chausses.) 

chausséage , s.  m.  prveï.  ber  Sßegjoll  ; bad 
S3eggelb. 

Chausses , s.  f.  pl.  (ol.  ©trümpfc  ; ) ober 
haut-de-chausses,  jfjofen,  Beinfleibcr; 
chausses  à plein  fond,  «pluberhofctt,  fcblPei* 
lerifchc  «Pumphofen;  quitter  le?  chausses 
(de  Pages, ) jig.  ben  ÿagenflonb  aufge- 
ben ; Fig.  et  Pou.  triv.  tirei  ses  chausses, 

bûoon  laufen  ; fïd)  fortpacFen  ; avoir  la 
def  de  ses  chausses , nicht  mehr  unter 
ber  SKuthe  flehen;  fein  eigener  $)t rr  unb 
S&ciftct  fcpit. 

Chaussé . ée,  adj  her  ober  bie©(huhf  unb 
©trumpfe  an  hat;  befchuht;  (50ap.) 
mtt  untermartd  gefehrtcr©piçe;  F.g.  et 
Prou,  les  cordonniers  sont  les  plus  mal 
chaussés , bic  gcfchicFteftcn  £cutc  miffen 
fid)  ôfterd  am  meuig^en  fortjubclfen; 

il  ne  s’adresse  qu’aux  mieux  chaussées, 

nur  ben  hùbfd)cn  Sßeibern  macht  er  bic 
SluflPûrtung  î avoir  la  tête  chaussée , ti* 
genfïnnig  fcpn  j feinen  Äopf  aufgcfeçt 
haben. 

Chaussée,  * f.  eine  £>ammffrnße;  ein  erha- 
bener 3ÖC0  übet  einen  ^eidt  ober  3Xo* 
rajt;  it.  tinQmm,  £ctcb,  bad  Sludtre* 
ten  einc5  SBafTevd  ju  perhinbern  ; chaus- 
sée (de  pavé,)  ein  ûbfcbûffia  gcpflaftcrtcr 

2Qeg;  it.  ein  geipölbter  Dttum  in  bet 
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^Jiitte  etneß©teinpflaf!erß;  uberh.  < 

StönbflMße/  Jpeetflrûêei  rez-de-chaussée 

ba$  èrbgefcboji  etneß  Jjpaufeß,  baß  mit 
ber  0ûfîc  fafl  tpagereeht  Ifoift, 
chausse  pied , s.  m.  ein  breiter  ïebcrncr 
Stiemen,  mit  welchem  mon  bie  ©cfwht 
. anjugtehen  pfleqt  ; fig.  vuig.  baß  €rlcid) 
teruRgß»,  iöcförbcrungßmittel  ; nous  y 
voiJà  sar.s  cbausse-pied , prov.  baß  ifî  Ohm 

große  «Dvù^c , ohne  frembe  £ulfe  gc 
lungen. 

Chausser,  v.  a.  et  n.  ©d)Uhe  Ober  ©triimpfc 

anjichen  i iu  einem  bic  ©chuhe  machen 

öber  liefern  ; chausser  ses  bas,  ses  souliers, 

ferne  ©trumpfe , feine  ©ebube  amieben  ; 

ce  cordonnier  chausse  bien , btefer  ©d)U* 
(1er  macht  gute  Arbeit;  Ce  soulier  chausse 
bien,  bicfeV  ©d)ub  liegt  glatt  au,  liegt 
gut  am  §u£e;  T.  ebaaser  les  arbres, 
îrifebe  0rbe,  9Ri(t  um  bie  $âume  tbun; 

chausser  la  grande  serre  à un  oiseau,  bem 

Ralfen  um  bie  große  Älauc  ein  ©tücf  eben 
£eber  binben  ; it.  v.  n.  chauler  a tant  de 
points,  fo  piel  ©tid)  lange  ©d)uf;c  tra 
gen,  Fig.  ils  chaussent  a même  point, 
fie  fïnb  einerlei?  ©itmeß;  chaussez  vos 
lunettes  , Jam.  fdjaiICt  bffier  jlll  chaus- 
ser une  opinion,  eine  SDtcmtmig  anneb 
men;  n’ètrc  pas  aisé  à chausser,  fd)lper 
au  überteben  fcpn;  chausser  le  cothurne, 
in  $raticrfpielen  auftreten;  grauer' 
fpicle  perfertigen;  it.  eine  hohe  fdjtpül« 
fhgc  ©ebreibart  annebmen.  Se  chaus- 
ser, v.  ré/l.  ©djube  unb  ©trumpfe 
anjteben  ober  anlcgcn  ; se  chau^r  d une 
opinion,  obCt  se  chausser  ut'«  opinion 
dans  la  tête,  fg.  fïch  eine  wunberlicbe 
Meinung  (ober  ©rille)  feft  in  ben  iîopf 
fcçen  ; bartnâcfig  barauf  beharren. 
Chaussetier , s.  m.  ctll  ©trumpftocbcr , 
©trumpfftricfcr;  einer,  ber  ©trumpfe, 
gKûijen  ic»  madjt  ober  oerfauft. 
Chauss^trape,  s.f.  ber  Jußßngcl  (gegen 
Die  .fiapaUerte);  it*  baß  ftucbßctfcn;  it. 
die  SföolfßfaUe;  it.  bie  Jußanael,  eilte 
SXrt  ©dmeefen  ; it.  bie  ©tcrnbificl. 
Chaussette,  s. f ein  Unterjiebjlrumpf,  Unter* 
Trumpf. 

chausson,  s.  m.  eine  Çufjfocfe,  ©oefe; 
it.  ein  ftiljfcbub  ; eine  2lrt  leichter 
©ebube  ohne  2lbfa^e,  jum  £anjen, 
Rechten,  ^Ballfptcl,  ©ctltanjen  :c.;  it. 
eine  9irt  Slcpfelbacfrpcrf  ; son  équipage 
tiendroi*  dans  un  chausson,  iron.  feine 
gange  ©guipage  tourbe  in  einer  ©oefe 
Staunt  hübe«. 

Chaussure,  s.  f.  (bic  ftnßbeflciöilttd/)  baß 
ftußtoerf  ; b.  t.  ©trumpfe  ©oefen  , 
©tiefeln  , ©d'iibe , Pantoffeln  te.  ; 
©ebub  «nb  ©trumpfe;  trouver  chaus- 
. sure  ii  son  plod,  prot.  ermaß  antrejfeit , 

baß  einem  fehlte;  & feinen  SJîaitn  ßnben. 


einel chauve,  adj.  c.  > tête  chauve,  tili 

Äahlfopf. 

Chauve-souris , x.  f bie  ftlebermauß,. 
Chauveté,  s. /.  bie  ftablbcit,  ©la&e. 
Chauvir  les  oreilles,  bie  D&ren  fptçcn,  (Wie 
bie  Pferbe , Sfcl , OÄaulefel). 

Chaux,  j. /.  ber  Äalf  ; it.  ber  ^etaßfalfj 
bic  3Retallafd)e ; T.  la  chaux  des  dents, 
ber  aQcinßeitt  an  ben  £Äbnen;  chaux 

d'étain,  bie  £!ÛUUlfdte  ; chaux  vive-f 

lebendiger  / ungclpfchter  Äalf;  chaux 

éteinte,  ûbgclôfcbtet  Äalf  ; Fig.  et  Prov. 
tenir  à chaud  et  i ciment,  fc{i  tmb  bauet- 
brtft  gemauert  fepn;  affaire  faite  à chaux 
et  à ciment,  eine  wohl  befeffigte  ©acbe/ 
bie  nimmer  umjuffoßen  ift* 

Chavirer , v.  a.  (pon  ©chttfeii)  umfdjlûv'ien; 
it.  £auroerf  ober  anbere  ©ad>cn  auf  bett 
©djiffen  unupcnbcn. 

Chavonis , s.  m.  eine  2(rt  ofHnbifcber 
S&ouffeltn. 

Chef,  s.  m.  baß  #auptj  ber  3)?cnfcheiifopf 
(nur  in  ber  <pocfic);  it.  baß  Xpaupteinetf- 
$eiligen;<>.  baß  Oberhaupt;  ber  ’^efehlß- 
haber,  0i*neral/ Anführer;  it.  bie  jpaupt- 
perfon,  ber  Singefe&cnfte , SJornehiufte; 
it.  T.  ber  Ûbertheil  bcö  ©chilbeß  ; ©d)tlb- 
haupt;  it.  baß  er  fie  (innere)  (£ubc  an  ei** 
ttem  ©tu cf  ieinmanb  ober  3cua  ; it.  bie 
Äopf*  ober  3>auptbinbe  bepm  2ibcrla{iert 
auf  ber  ©time;  it.  (iBecfer)  ber  ©nucr- 
teigf lumpen;  it.  (©teinhauer)  bie  feitf- 
rcèt  gehauene  ©eite  einer  ©teingrube; 

chef  de  bitaillon,.  de  brigade,  de  division, 
d’escadre,  ein  SDataiUonß*/  ^ßrtgabe*, 
^)ipifionß»  ober  ©cfdnoaberfcbcf;  chef 

de  cuisine,  Obctmunbfoeb  ; chef  de  file, 

«ylügelntann ; ch  fdefamiiie,  ^>außpater ; 
chef  de  bureau , £>berfrfïreiber , enler©e** 
fréter  in  einer  Âan|ellep;chef  de  péage, 
bie  £aupt$olIctnnahnie;  chef  d’un  juge- 
ment. einer  pon  ben  £auptpunften  ejneß 
Urtheilß;  chef  d’accusation,  (bep  ^rimi* 
nalproceifen)  ber  Älagpunft,  ober  audj 
einer  pou  ben  oornchmtfen  Slrtifcln  bec 
Slnflage;  chef  d’ordre,  ber  crfïc  unî) 
urfprungliche  Orbenßfi^  eiiteß  .flotîerU 
ober  einer  Slbtcg  ; it.  qqj.  ber  2lbt  einec 
folchcn  9lbtep  ; crime  de  lêze-maj-sté  au 
premier  chef,  ein  ^erbrechen  miber  bie 
Perfon  bCß  Äönigß;  crime  de  lèze-majesté 
au  second  chef,  ein  grobeß  Sjcibreehett 
gegen  ben  ©taat,  ober  gegen  beß  ©ou* 
perainß Autorität,  alß  Sicbcllion,  Jalfch* 
mûnjcn  IC.  ; tant  de  chefs  de  bétail,  fo 
piel  ©tücfc  Îïichî  de  son  chef,  (jur.) 
toaß  pon  feiner  (pon  ihrer)  ©cite  her* 

fommt;  du  chef  de  sa  femme,  pon  1PC* 
gen  feiner  §r®U  ; faire  qch.  de  son  chef; 
etwaß  auß  eigenem  Antriebe , atiß  cige* 
tter  Scmegung,  auß  eigener  ©emalf  thiin; 

mettre  à chef,  ol.  et  comm . PoUfÛhren* 
En  chef,  adv.  giß  Anführer;  alß  einer/ 
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ber  Ut  direction  hep  etwal  hat;  général 

en  chef,  Obergenetûl  ; commander  une 

armée  en  chef,' bal  Obercommailbo  Über 
eine  Strnue  haben.  * 
chef-cens,  s.  m.  T.  ber  #awptgtunhjin*. 
Chef-d’œuvre,  s.  m.  (fpr.  f nidit  aul)  bal 
ÇReifrerflÛCh  (NB.  bat  mplur.  chefs- 
d’œuvre,  un!)  nid}t  chef-d’œuvrcs). 
Chefecier,  f,  cbevecier.  - 
Chef-lieu , *♦  m . ber  #aupto?t/  £auptfï$. 
Chef-seigneur,  t.m.  Oberlebenlpcrr/  ber 
biete  Sfcfatten  unter  ftd)  bat, 

Chégros , s.m.  ber^cehbrath  ber©djudet. 

(fond  fil-gros). 

Cheik  ou  Cheick,  s.  m.  fin  ©djetf  Ober 
Oberhaupt  einel  arabifdjeu  ©ölferdam 
mci. 

Chélidolne,  (fpr.  kél.)  s.f.  bi(  ©d>»albCtt* 
tvuri/  bal  ©chôHlraut. 

Chéionite,  (fpr.  ké.)  s.f  ber  ©dj  »alben- 
dem; Ârétenjietn. 

Cheraage , s.  nu  prvcl.  bal  Sôeggetb. 
se  Chêmer,  v.  rèjl.fam.  (p.  Ambern)  OOm 
Jleifch  fallen,  abncbmeu,  bie  Stuljeb* 
rung  haben,  (f.  tomber  en  chartre). 
Chemin , s.  m.  ber  5Öeg  / bie  Strafe  ; fig • 
bal  Mittel,  etroal  auljurubren,  ju  et 
mai  §u  gelangen , §u  Erreichung  einel 
3»ecf  I i if.  ber  Sauf  ober  Jortgang  ei 
ner  ©ache;  (©chitff.)  eine  2frt  ©chrot 
feitet/  aber  »eiche  bie  JJlfet  aul  bem 
©chiffe  an  bal  £anb  gerollt  »erben; 
it.  bet  ©chacht  ctnel  ©teinbruchl; 

grand  chemin,  bie  fcflnbjltofje;  chemin 
royal , (ehern.)  eine  bequeme  unb  reobt 
unterhaitene  Jpauptlanbdraflc  ; — <** 
traverse,  ein  Üuerweg;  it,  ein  kleben» 
fu^fteig;  — détourné,  ein  Nebenweg, 
Stbweg;  — rampant,  ab&ànqigct  $93eg; 

— battu,  gebahnter ^Seg;  — péage,  ej« 
3ott»eg  / eine  3ott(lrat;e  ; — creux , ein 
Hohlweg,  »oburch  eine  @tra§c  geht; 

— fendu , ein  gefprengter  ®cg  ; ttri  tn 
Reifen  gehauener  SSeg;  — couvert,  ber 
bebecfteSSeg  einer  $ejhtng , — militaire 
bie  JpeeriiraSe ; —du charroi,  ein  Juhr 
»eg;  — fourchu,  ©cheibcwcg;  — de 
velours,  ein  »eichet  ftafeuweg;  — rom- 
pu, ein  «ulgefahmcr  3ßeg;  — de  Saint- 
Jacques,  bie  3afoblftra§e,  «0tüchftraf<* 
am  Rimmel  ; vulg.  ftatt  voie  lactée  ; une 
journée  de  chemin , eine  üfcagreife.  Fig 
et  Prov.  c’eet  un  chemin  de  velours,  f| 

geht  ftch  hift  wie  «uf  ©ammet;  le 
chemin  du  gibet,  ber  $Beq  jum  ©alqen  ; 
—du  paradis,  ber  fchmale  S©eg  $um  ewi 
gen  £cben;  fam.  ein  enger  2Bea,  worauf 
man  einzeln  hinter  einander  her  gehen 
mu§;  vulg.  ®dnfe»cg;  le  grand  chemin 
des  vaches,  vuig.  ber  gewöhnliche  5Beg; 
fig.  ber  ©chlenbriön;  suivie  le  chemin 
battu,  bie  gebahnte  ©trade  geh«n;  aller 
son  grand  chemin,  fig.  feinen  geraten 


®eg  gehen; aufrichtig  |«  ®erfe  geh«* ; 

demeurer  en  beau  chemin  , eilte  halb  aul* 

gemachte  ©acht  liegen  laffen;  it.  nach* 
taffen,  wenn  el  am  beden  geht  :c+>  ü 
a pris  le  chemin  de  l’école,  er  hat  bftt 
Ung  den  Sffieg  genommen;  je  le  trouve- 
rai en  mon  chemin,  et  »ttb  mit  fiC&Ott 
in  ben  2Bcg  fommen  ; il  mt  trouvera  en 
son  chemin,  ich  will  ihm  rinnt  ©triefc 
burch  feine  Rechnung  mad^n;  ü ne 

faut  pas  aller  par  quatre  cbemii»,  malt* 

mu£  nicht  fo  »»le  Umfcbwetfe  m«bmî 
faire  bien  du  chemin;  »orWÄrtl  fomiUtn; 
on  lui  fera  voir  bien  du  chemin*  man 

wirb  ihm  viel  §u  fchaffen  machen  ; 

il  fera  son  chemin,  et  tvirb  |U  feinem 
3»erfe  gelangen;  couper  chemina  och., 
ben  ©ang  ober  £auf  einet  ©ach«  hem« 
Uten;  il  est  toujours  par  voie  et  par 
chemin,  eç  id  niemall  $u  £auf«;  en 
chemin,  adv.  unterwegl,  «af  bem  SBege; 

' chemin  faisant,  unter  $öegl;jfc.im$?oi« 
bepgehen  ; beplöufig;  gu  gleicher  3eit 
Cheminée,  s.  f.  ber©chorn^ctn;  bcrStauch^ 
fana  ï ber  Âamin  ; u.  ber  (betoorftebenOe) 
Äamin  m einem  Zimmer;  T.  cheminée 
isolé**,  ein  ^amin/  ber  ganj  frep  ftcht; 

cheminée  adossée,  fin  Äanun,  ber  flH 
ber  2Sanb  angebaut  ifl;  tuyau  de  chemi- 
née, eine  Stobrflöte/  eine  31rt  Orgel- 
pfeifen. F'g.  sous  la  cheminée,  heimlich» 
unter  ber  Jpanb»  le  feu  esta  la  cheminée, 
(bepm  Elfen  darf  gemurrter  ©peifen)  el 
, id  Jcuer  im  ©djorndein  / bal  mujj  burch 
einen  guten  Eruntgelöfcht  »erben. 
Cheminer,  v.n.  auf  bem  SSBege  fortgehen, 
fortrranbîtn.  Fig.  cheminer  droit,  un# 
ftröflich  »anbei«;  il  sait  cheminer,  CT 
; . id  auf  guten  ®egen;  er  wirb  bal  3iel 
nicht  verfehlen;  cela  chemine  bien,  biel 
flirft  fehr  »obl  » ber  ©tpl  td  fixtitnh 
Chemue,  s.f.  bal  ^emb;  »eitel  grauen« 
atmmer»0berffeib  ; *v.  ein  Umfchlag  von 
£ctn»aub  aber  gewilfe  fodbare®aaren; 
iu  ein  Umfdilag  von  Rapier;  T.  (je* 
dunglbau)  bie^uttermaueï/  ber  putter* 
mantely  ( pl^us.  revêtement);  it.  bie 
© aunftbern  bei  Ralfen  ; Chemise  ardente 
ober  chemise  de  soufre,  ein  ©djwefel* 
hemb/  bal  man  «ötilfethötem  anlegt/ 
bie  oerbrannt  »erben  foBen;  chemise 
rouge,  ein  rothel  ^>emb,  M man  ben 
«Ötörbern  anlegt;  chemise»  k fcu  ober 
chemises  soufrées,  mit  brennbarer  ^Jta« 
terie  überzogene  juchet/  um  feinbliche 
©chiffe  bamit  in  ©ranb  zu  detfen; 
©tanbjunber;  être  en  chemise  ober  être 
nu  en  chemise,  im  blüffrn  ^>embt  feçn. 
Fig.  et  Prov.  il  n’a  point  de  chemise,  fig. 

er  hat  fein  ganjel  f)m\>  auf  bem  £eih<; 
er  id  bettelarm;  chemise  de  mailles  , eût 
^anjerhemb  ; j’y  mettrai  ma  chemise, 
fam.  ich  will  meinen  festen £cHcr  böratt 

»mben 
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Wfnbett*  mettre  qo. en  chemise,  elften  ûtt 
ben  ©ettdfrab  bringen. 

Chemisette , s.f.  ein  Jjalbhembe,  ba«  man 
über  ba«  anbere  anlegt;  «>*  ein  fur$e$ 
Âaiœfol,  ©rufitud)/  ©ruftlaÇ;  turje« 
SBhnöchen;  U.  ein  gutttdtemoi  ä.«in 
* fricote«  SDîobedcib  ber  Çrauen 1 

* '(:l2  l/Ç  ~ - - 

T.  bie  fntjûttbutt 

...  . 

;<£i<0en  bcpflantferjOrt. 
fin  tfanal  $wifd>en  Sanb 
ein  ©efciff  burchfahten 
ibrroaiîer. 

inem  folcfien  JahrwaiTcr 
in«  «fôeer  fiicfecn. 
Chenapan , t,  nu  vuig.  ein  ©dmapphahn, 
©trauc&bieb , 33ufd)f lepper. 

Chêne,  i.  m.  ;, bie  €id)f,  ber  €ichbaum; 

. chène-Tcrt,  bie  ©tetneûhe. 
chéneau , m.  eine  junge  ober  deine  (Eiche, 
chéneau,  s.m.  T.  eine £)ad)rimte,  îrauf* 
timwî  it . ein  Äanal , ein  $a&rmaffcr  j 
. chéneau  i boni,  «Kôbren,  bic  man  aufler* 
$«lb  eine«  ©ebAube*  (eben  fann  ; — à 
bavette,  — bir  man  außerhalb  nicht  fe< 
ben  fantt. 

Chenet,  s.  m.  ein  ÇeuerbocF  , $eiterhunb. 
cbêneteau,  ».  m.  eine  junge  (Eiche. 
Chéneviéie,  s.f.  ber  J&arifader/  bft«  §anf< 
felb. 

Chénevis,  i.  nu  ber  £anffamen. 
Chènevotte,  a./,  ein  Jpanfflcngel;  it.  ein 
J^anffplitter,  eine  ©dwtbe,  Àdjel. 
Cbénevotter,  v.  n.  T.  aUiu  fcftroacbef  unb 
bunne*  £ol*  ttfibcic  unb  fo  mager  auf 
fehen  mie  ÿanfjicngcl. 

Chenil,  (fp,  cheni)  s.  m.  bet  JJ>unb«(lall  i 
fg-  eine  unfUtige  SOohnung.  \ 
Chenille,  s.f.  eine  9Uupe;  it.fig.  ein  gar« 
fliger  bofer  CKenfch;  it-  T.  auf  fammet» 
art  gctoitfte  feibene  ©dwùre  unb 
dkn  ; U-  ber  SXaupcnflec;  baô  ©corpion» 
frautî  paquet  de  chenilles , ein  SJîûuoen 
itefh  en  chenille,  unfriftrt; in  ber  îüîor 
gendeibung. 

Chenu,  ue.  ad}.  eisgrau;  fdjneewet«  oon 
StltCr»  Fig-  tes  montagnes  chenues,  (poet.) 

bie  mit  êchnce  bebeeften  Gebirge  î 
vagues  chenues  de  l’océan,  b Û Wetßfd)Äu 
menben  ©Were«wcllcn.  *- 
Cheptel,  cbepteil , s.  m.  (jur.)  bfl«  !8cvrarfi* 
.■Un  unb  pachten  einer  aewnfen  Anjahl 
Sßieheö , um  bie  Jfhtlfte  ber  Stiftung, 

Chepu,  s.  m.  ein  #audolj  ber  Âtcfcr. 
Cher, ère,  ad},  tbeuer;  lieb,  wmh;  *Ârt 
Itch  geliebt  ; fpjjbar , hoch  im  greife  ; it. 


Jjjpdv.  theuer^  m hohem  greife;  il  fair  cher 

vivre,  e«  Ijl  tftcucr  JU  Uben  J devenir  plus’  Chcrvis,  chervi,  s.  m.  T.  bte  JUCFcriPlirjef, 


rereitlKittelpunftcn  gezogen  tjl  ; cherche 
ta  longée,  «n  ©pinbflUlg. 

Cherche,  s.  f.ol.  einmubfamc«  ©udjer. 

Chercher,  v.  a.  fuchen , nachfuchen,  auf* 
finden,  erforfehen , hcroor  fudjen  ; cher- 

'+  cher^ioise  Ob»T  querelle  (à  qt!.),  ^)i\nbeT 

- (an  femanb)  fîichen;  chercher  mailxcur,' 
nach  UnglûdF  ringen.  Fig',  et  Prov.  cher- 
cher midi  à quatoize  heures,  &inge  fa* 

gen  # bie  gar  nicht  jur  ©ache  geboren  ; 
it.  ©chmieriqfeitcit  machen  ober  i'd)cn, 
WO  leine  ©tatt  jïnben  ; le  bien  cherche 
le  bien,  too  @elb  ift,  fômmt  ®db  ein; 
reichen  Reuten  flicft  aHef  ju. 

Cherché,  ée,  part,  et  adj.  gefudjt  tC. 

Chercheur,  s.  m.  (m.  p.)  ein  ©UCfKrî 
(îlflron.)  baö  ©UChgiaßJ  — de  franches 
üppées,  ein  ©chmaroçet/  î^ctterlecf er 5 
— de  barbet,  ein  ©piljbubc,  Q>cutel* 
fehneiber;  — de  trésors,  ein  ©chaÇgrÂbcr, 

Chère,  s. J.  btc^ofl;  baô  €ifen  unb  ^rin* 
fen;  bie^afel;  ?9tablseit;  it.  bie  ®e* 
wirtbung;  maigre  chère,  magere  Äoft; 
grande  chère,  ein  bcrtltthfö  €fîenî  on 
y fait  bonne  chère,  man  fïnbet  bort  eine 
gute  i^afel;  bie  .ftûcfoc  tft  bort  mobl  be* 
flcllt;  mau  mirb  gut  bemirthet  ober 
traîtirt  ; aimer  la  bonne  chère,  être  homme 
de  bonne  chère,  gern  Naß  ©Ute«  efîctt 
unb  trinfen;  faire  maigre  chère , fârgitch 
auftragcn  laffen;  it.  fAtglich  bemirtbet 
werben  ; chère  de  commissaire , eine  berr* 
lidic  9)tah(jeit,  woben  nichtf  gcfpart  ifl; 
chère  entière,  ein  prächtige«  ©affmabl/ 
worauf  ^5ûU/  ©pie!  k.  fofgt;  il  feut 
tant  pour  la  bonne  chère,  ( in  ÏQirtb«* 
rechmutaen)  fo  otcl  fur  ba$  ^ifdMe««/ 
für  btc  Aufwartung  unb  fur  anbere  iîlei* 

nigfciteit.  Fig.  et  Prov.  il  ne  sa»t  quelle 
chère  nous  faire et  Wfi^  nid)t/  WtC  gilt 
et  un«  bemirtbeit/  emofangen  will. 

chèrement,  a</c.  hcr  jltch/ in  nia  ft  ; it.  thcucr. 

chérif,  s.  m.  ein  ©chcrif;  Abfômmling 
fOJuhammeb«;  ein  $ûrfî  bcç  ben  3Jtau* 
reu  unb  Arabern, 

Chérir,  v.  a.  jartlich  lieben , fehr  (ieb  unb 
wertb  halten. 

Chérissable,  adj.  c.  p.r/s.  fîrttt  aimable. 

Cheisonése , s.f.  T.  eine  ^ûlbinfd. 

Cherté,  s.f.  bÛ  îîhfUrung.  Fig.  on  n’y 
mettra  pas  la  cherté,  C«  Wirb  fchlcdltC 
Oîachfrage  barnad)  fetm;  c«  wirb  nie- 
manb  baoon  faufen  wollen  ; la  cherté  y 
est,  e$  will  jfber  banon  laufen;  vuig,.  bie 
SBaare  geht  reiffenb  ab. 

Chérubin,  s.  m.  ber  dherub;  (3Wbfi.)  em 
€ngel«fopf  mttjlûgeln,  )itm  3terathî 
il  est  rouge  comme  un  chérubin , er  flammt 
(im  ©cfïcbt)  wie  ein  Cherub. 


•jeher , all  ff^lagtn,  • • ' Ichétel , f.  chcpteil. 

Cherche , cerche,  s.f  T.  fine  ^Ogcnruit^ Chétif,  ive , adj.  fehlest,  dfllb/  anilfclig  t 

' tung;  eirtefrwmtne$ime/bic  gu«  mel>  gering , pcräditlich» 

t.  j.  1 o 
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Chétivement,  adv . auf  <itte  aritlfeligC/  fif* 
ringe  art  K* 

Ché tôlier , s.  m.  einer/  ber  ba$  SBieh 
ben  halben  2lufwad)ö  annimmt»  (f. 

cheptel). 

chétron,  s.  m.  T . eine  feine  ©djublabe 
tnwcnbig  in  einem  Soffer  ober  in  einer 
Siße, 

Cbevage,  s.  m.  oi.  eine  2lrt  Äopfffeuer, 
biebieftremben  in  Jranfreid)  begahlten. 

Cheval,  s.m.  bûé  tyferb/  SRoßj  ber  0ÛUÏJ 
chevaux , piur.  (Sriegäw.)  bie  SXeiter  ; bie 
SHeiteteç  j CDlaiinfchaft  gu  «pferb  ; all«  à 
cheval,  reiten;  être  bien  à cheval,  gut 
reiten  ; monter  à cheval , gu  tyferbe  ßei* 
ôen>  reiten;  (SXeitfdj.)  reiten  lernen; 
bon  homme  de  cheval,  ein  guter  9ï Citer  î 
bel  homme  de  cheval,  einet/  ber  funß* 
mäßig  reitet;  tirer  à quatre  chevaux, 
»iert&eilen;  cheval  entier,  ber  Jpengß; 
(étalon , ©pringhengß  ;)  — de  bat , £aß* 
pferb ; fig*  bummer  £fcl;  — de  main, 
Jpanbpfcrb;  — de  pas,  Paßgänger;  — 
échappé , ein  Icbigeg  «Pferb  ; ßg-  attgello* 
fer/  ausfqelafîcner,  unbänbiger  SDîenfd); 

— de  carrosse  , Sutfchenpferb  ; — de 
selle,  SXeitpfcrb/  ©attelpferbj — de  louage, 
?ÂiCtbpfctbï  — de  poste,  <poflpfCrî)  î 

— de  trait,  Sugpfetbî  — ailé,  (POCt.) 
ber  $egafu$  ; — marin,  ©eepfcrb , OXcer* 
Pferb;  — gai,  (2Bap,)  tyferb  ohne  3aum 
unb  £alfter;  — effrayé,  — baô  fid)  bâu= 
met;  — armé,  — beffen  $uß/  womit 
cö  fïch  tu  wehren  fdjeint/  oon  befonberev 
Sorbe  iß;  — de  frise,  Cftriegéw.)  fpatti* 
(cher  Steiter;  — de  Frise,  ^ricfifdieö 
«pferb;  — fondu,  ein  Jînabenfpicl  ,t  ba 
immer  einer  bem  anbertt , ber  fid)  gebûcf  t 
hält,  auf  ben  SXucfen  fpringt  ; — de  bois, 
holgcrnee  «pferb  gutn  93oltigireti  ; it. 
ein  hol, lernet  €fel  mit  einem  fehar* 
fen  SXüefcnj  eine  ©olbatenßrafe;  cheval 
(de  terre),  ein  ©rücFe;  eine  mit  €rbe 
ûuôgefùlltcr  9taum  tn  ÇOtarinorblôtfen  ; 
pied  de  cheval,  SKoßbuf,  Jpuflattig, 
(«Pflailge);  queue  de  cheval,  «KoßfchWang, 
tfannenfraut,  Äafcenfch  wang;f«  à cheval, 
ein  Jpufeifctt»  Fig.  et  Prov . brider  son 
cheval  par  la  queue,  bie  ©ad)C  Perfchtt 
ailfattgen  ; il  fait  bon  tenir  son  cheval  par 
Ja  bride,  man  thut  wohl,  weint  man  bc* 
halt,  wag  matt  hat;  wenn  man  feines 
©llteö  Jpcrr  bleibt  J je  lui  ferai  bien  voir 
que  son  cheval  n’est  qu’une  bctc,  tdl  Will 
ihm  fehon  feilten Unverffanb  weife«  ; être 
bon  cheval  de  trompette,  fid)  blttd)  £Ôrm 
nicht  fchrecF en  laffen  ; être  maiâ  cheval,  in 
(d)lechtcm  ©tanbe  fepn;  écrire  une  lettre 
à cheval,  parler  à cheval,  ßolge  llîîb  bro* 

henbe  3öorte  im  (Schreiben  itnb  Sieben 

gebrauchen  ; à jeune  cheval,  vieux  cheva 

lier,  etn  unberittencS  «Pferb  braucht  ci* 
neu  erfahrnen  Leiter  » c’est  un  çtcvai 
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de  carrosse,  cest  un  gros  cheval,  un  franc 
cheval,  er  iß  ein  grober  / bummer,  bru* 
tatet  ÜJtenfch  ; vuig.  man  fônnte  £hûc 
unb  £hor  mit  ihm  einrennen;  chercher 
qn.  à pied  et  à cheval,  (par  mer  et  par 
terre),  einen  an  aQen  £>rten  unb  gnbert 
fuchcn  J à cheval  donné  on  ne  regarde  pas 
la  bouche,  einem  gefcheuften  @aul  fîcbt 
man  nicht  ins  sföaul;  le  mal  vient  k 
cheval,  et  s’en  retourne  à pied  , ha$  Ufbet 
fommt  geritten , unb  geht  gu  $uß  wieber 

Weg  ; monter  sur  ses  grands  chevaux,  gpt- 

nig  werben , unb  babep  auä  einem  horten 
unb  ßolgen  $onc  fprechen;  il  est  mal  à 
cheval,  er  iß  in  fchlcchtcn  Umßänbcn; 
une  selle  à tous  chevaux,  eine  ©ûcbe, 
bie  gu  allerlei)  gebrauche  btcttltd)  iß; 

cheval  fait  et  valet  (ober  femme)  à faire, 

man  muß  fïch  ein  «pferb  wählen , ba$ 
fehon  abgerichtet  iß , aber  bte  grau  ober 
ben  Wiener  muß  man  fleh  erß  nach  fei- 
ner £anb  liefen  ; vendteson  cheval  pour 
avoir  de  l’avoine,  hie  £auptfad)e  eÛUC 
9îcbenfachc  aufopfern;  fièvre  de  cheval, 
fehr  hihiße^  lieber,  (f,  auch  amender, 
bataille,  bénéfice,  borgne,  broncher, 
hargneux).  Chevau  * légers , bie  tcid)te 
Weiteren / un  chevau- léger,  ein  leichter 
SXeitcr. 

Chevalement,  s.m.  T.  hic  ©tÛÇett/  0trebe* 

hôljer/  ein  0ebAiibe  gu  untcrßu$en. 
Chevaler,  v.n.  oi.  oft  hin  unh  her  reiten; 
it.  um  eine  @tache  fehr  anhalten,  harauf 
bringen;  OSatif.)  ein  ©ebäube  gum  Un* 
terbauen  flûçcn  ; it.  pon  «pferhcit/  wel- 
che bet)  bem  grab  ober  Bchrttt  bie  por- 
berßen  teilte  freugwei*  feçcn  ; it.  (beo 
pcrfchiebcnett  ^anbwerffiletiten)  auf  bem 
^öoef  arbeiten. 

Chevaleresque , adj.  rittermäßig  / ritterlich/ 
wie  btc  alten  «Hitter. 

Chevalerie,  s.  / bic  SHittcrwurbe  ; SXitter* 
fdiaft;  ber  Btatib  unb  bie  3Qurbe  einc^ 
Slitterö  ber  älter«  feiten;  baö  SXitter- 

wefen;  l’ordre  de  chevalerie , her  SKittCt* 
orben, 

chevalet , s.  m.  ( ol . htC  Joltcrbanf  ;)  ai/j\ 

T.tinc  ©tuße,  ein  ©eßell  (bep  oerfchte* 
betten  Äuttßicrn  unb  J)anbmcrfern)  ba^ 
man  hoch  unb  niehrta  ßellen  fattn;  it. 
ber  ©trq  unter  ben  ©aiten  ber  mufifa- 
lifchen  3nßr«mentej  it.  ein  Jrwlg,  wot- 
an  bte  ©aiten  ber  £a«te  unten  ange- 
bltltbcn  finb  , ( Q3ailf.  ) f.  chevalement  ; 
it.  baö  Slafctcitgerüß;  it.  bie  ^ergolbct^ 
ßaffel;  (i)titm,)ber9voß,*  (©chifff,)  eine 
?Dîafchine  mit  einer  beweglichen  SRolle/ 
baö  îauwcrf  hin  itnb  her  gu  fchaffen  ; 
it.  bie  ©ewchrbanf  ber  ©olbaten;  «/, 

qqf.  ßatt  cheval  de  bois,  f,  cheval  ; (SJföa- 

them.  ) ber  9îagcl  / um  ben  fîdj  baö  be- 
wegliche £ineal  brehet;  & bep  ©chabe« 
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bocf  ber  ©arber;  it.  bic  ©tupe  ber  ©ei- 
let ; it.  bic  Sfôtnne,  Wumpfleiter  ber 
tWûlIer;  fin  £olj  mit  einem  ©cil/  bas 
ben  SKübltrichtcr  hôlt;  it.  bte  ©tatfelep 
ber  ©tabler;  (©ilbh.)  bie  ©taffel  jum 
©aSreltef;  chevalet  dutympan,(©uri)ôr.) 
ber  ©attei/  worauf  ber  Secfel  ruht; 
chevalet  de  la  presse,  ber  £rôgery  ober 
bie  ©d)ttûtte,  worauf  ber  Bengel  ruht; 

tableau  de  chevalet,  Cttt  ©tûffelepge* 

mÄblbe;  jebcS  wohl  bearbeitete  ©ernihl* 
be  »on  mittclmi&igcr  ©rôtie. 

Chevalier,  s.m.  ein  Witter;  ©titgffeb  eines 
WitterorbenS  ; it.  chcm.  in  granfretch/ 
ber  jüngere  ©oh«  einer  abclidjcn  Fami- 
lie; it-  ber  ©pringer  im  ©chacbfpiele; 
it-  ber  Weiter/  Juhrmann,  ©tranbliufer  » 
eine  Art2SatTerbubn  mit  langen  deinen; 
it.  T.  bas  bôcbfte  unb  fiarffte  ©d)o§  an 
einer  Webe,  bas  aus  bem  eberften  Auge 
fôlltmt;  chevaliers  de  l’arquebuse,  ©cpei» 
benfdjühen;  bie  ©cbüfccngefcllfcbûft  ; 
chevalier  d’industrie,  ein  ©auner , feiner 
©ctrüger/©eut«lfchneib<r,©lücfSritter; 
it.  einer  y ber  fiel)  mit  ©pielen,  mit 
©cbntaropcu  y unb  alletlcp  betruglicbeti 
Æùnfien  Durch  bie  SDelt  hilft;  — errant, 
ein  irrenber  Witter , (ber  auf  äbentbeuer 
auSgchct);  — de  la  coupe,  bad.  ein 
©ûùfbrubec;  — d’honneur,  ein  Jpof» 
faoaliet  ; it.  bad.  eine  galante  ©îantts- 
perfon,  bie  einem  gewijfen  grauenjim- 
mer  immer  ©efellfcbaft  leiftct,  unb  fie 
allenthalben  begleitet;  — du  guet,  ein 
ipauptmann  ber  ©chaarwacheÇchcm.  in 
i'ariS)  ; armer  qn.  chevalier,  einen  jum 
Witter  félaqen. 

Chevaline,  adj.f.  bête  chevaline,  (jUt») 

ein  $fcrb/  eine  ©tute; 

Chevaiis,  s.  m.  T.  eine  Vertiefung/  bie 
man  in  bas  ©cet  eines  ffluffts  grôbt. 

chevauchée,  $. f.  (jur.)  ber  Witt/  Umritt/ 
ba$  Xperumreitcn  gewijfcr  ©eamten 
(Amtshalber);  it.  bic  Vcrfcbaffung  ber 
jrohnpferbe  baju. 

Chevaucher,  v.  n. oi  reiten;  rittlings  ftljen; 
it.  T.  freun wetfe  über  einanber  legen / als 
©ohlen  y ©reter  IC.  î chevaucher  court  ou 
long,  mit  langen  ober  furjeu  ©teigbügeln 
retten;  ces  lettres  chevauchent,  (©UChbr.) 
biefe  ©ucbftaben  treten  aus  ber  £inic 
heraus. 

à Chevauchons,  adv.  vulg.  rittlingS, 

Chevecier,  s.  m.  ber  oberfte  2)ont*  ober 
©horherr  tn  einjaen  ÂoUegiatftrchen  ; 
it.  (in  einigen  £lô|iern)  ber  Lüfter. 

Chevelé,  éc,  adj.  (?Oap.)  tête  chevelée  d’or, 

etn  j)aupt  mit  golbenctt  paaren;  it. 
(©artn.)  ooU  $©itrjeln. 

Chevelu,  ue,  adj.  haarig  y mit  langen  (Äopf») 
Jpaareit;  comète  chevelue,  rin  ipaar- 

fonict/  (beffen  ©trahlcn  runb  tun  ihn 


Chev  2tt 

herum  flehen);  racine  chevelue,  faferige 
SQurjel. 

chevelu,  s.m.  bic  ?9urjelfafcrn. 

chevelure,  s.f.  bas  jpauptbaav;  it.  bie 
©trahie«  eines  #aarfomcten  ; it.  bie 
fleincn  Jafcrn  an  38ur$eln  ; it.  (poet.) 
baS  £aub  ber  ©ôume  ; chevelure  de 
Bérénice , bas  Jpauptbaar  ber  ©erenice/ 
ein  ©ternbilb. 

chever,  v.a.  t.  einen  (Eöeljlcm  pon  untc« 
her  auShôhlc«/  um  ihm  bie  alljujlörfc 
Jarbe  ober  auch  anbercgebler  gu  beneh- 
men; it.  einen  hohlen  ©bcldetn  auf  ei- 
nem fonoeren  Wabe  poltrcn  ; it.  einem 
©tücfe  détail  bie  erfle  Kohlung  geben. 

Chevet,  s.  m.  DaS  Jjpaupt*  ober  ÄopffilTen, 
ber  ôauptpfuhl  ; alles  was  man  unter 
ben  Äopf  legt/  um  Darauf  $u  ruhen;  it. 
bas  jfttïen,  ber  Wichtfeil  511  Dörfern; 
(©d)ifff.)  eine  »on  £amtenholj  gemachte 
©efleibung  bcs  üuerboljeS  am  ©iting- 
balfen;  it.  ei«  erhöhter  £hetl  hinter 
bem  Jpauptaltar  in  Äirchcn  ; ber  Um- 
gang hinter  bem  @hor;  droit  de  chovet, 
ein  ©aflmabl  ober  ©efchenf,  welches 
ehern,  gewijfc  ©erichröperfonett  ihre« 
ÄoUegen  gebe«  mußten,  wenn  fie  hei- 
rathete«.  Fig.  et  Prov.  épée  de  chevet, 
jemanb  ober  etwas , worauf  man  fid> 
»crlaiTenfa««;  ber£icblinq,  DaSDrafel. 

Chévetcau , s.m.  T.  baS  3wfrd)hol$,  worauf 
fiel)  ber  Rapfen  &e$  ©twhlrabS  breht. 

Chevêtre , s.  m . ol.  ffûtt  licou  ; it.  (£imerm.) 
ber  ©tichbalfcn,  jum  Unterteil  ; 
(©chloifer)  baS  ^ragbanby  JpÄugetfen } 
(Shieurg.)  bte  ^alfterbinbc  bep  Ver- 
renfung  beS  UntcrfieferS. 

Cheveu,  s.m.  ei«  Jpaar  (auf  bem  $opfe); 
les  cheveux,  bte  ^aarCy  baS  Haupthaar; 
baSJpaar;  cheveux  clairs,  bûuncs^aar» 
cheveux  crépus,  recoq uillés,  fraufeS  S)MX  i 
de  (aux  cheveux , fûlfche  ^)aare  ; cheveux 
herbés,  (^Jerucfenm.)  gebleichtes  ^)aar; 

cheveux  plats  ober  cheveux  en  gras,  baS 

rohe  Jf>aat/  fo  wie  es  »cm  Äopf  abge- 

fehnitte«  WOrben  ift  î faire  les  cheveux  à 

qn.,  einem  bie^aarc  nach  ber  Vîobe 

fehneiben  ; rafraîchir  les  cheveux  , biC 

©Piçcn  ber  £aare  abfehneiben,  Damit 
fie  gefebminber  wachfett.  Fig.  et  Prov. 
tirer  qch.  par  les  cheveux , ctWOS  bcp  bf« 
paaren  herôep  jtehett  î prendre  l’occasion 
aux  cheveux,  fuh  eine  gute  ©elegenheit 
JU  Vuh  machen;  fendre  un  cheveu  en 
quatre,  allju  fpiçfïnbig  fepn;  ju  fehr 
fubtilifîren;  allju  genau  fepn;  cela  fait 
dresser  les  cheveux  (à  la  tête),  DÛS  mad)t 
bte  ipaare  ju  ©erg  fteheit;  il  ne  s’en 
faut  pas  de  l’épaisseur  d’un  cheveu,  CS 

fehlt  nicht  ein  Haarbreit  Daran. 

Chcvir.e,  $.f.  ein  höljerner  5ftagel  ober 
tyfloef;  audv(—  de  fer,)  eine  Art  ei- 
ferner  9Mgel;/£-  (pon  Werfen)  glid> 

o » 
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»ortet;  (2(tiot.)  ba*  3öpf#en int  ipatfe; 

— du  pied,  ber  $ußfnö#ef;  it.  pfur. 

— du  cerf  etc.,  t>ie  Sinfen  / ©nben  ober 
©pipen  eine*  JpirfdK*,  Æ)ambirf#c*/ 
SHebe*  te,;  cheville  coulisse,  (Simmerm,) 
ein  sftagcf,  ben  ma»  obne  SDîûbe  hinein 
ftetfen,  unb  »über  berate  jieben  fann; 

— de  presse,  (53u#br.)  bie  fallen« 
fnec^te;  — de charnière,  ber  ©#arnict* 
flifti  — de  luth,  de  guitare,  btcSôirbel 

jtim  Sfufjieben  einer  £autc,  Sitber  te.; 

— ouvrière,  her  @#lu§nagel  ont  38or* 
bertpa$en  ; ce  cheval  n’est  propre  qu’à 
mettre  cheville,  T.  bieß  Vferb  töUgt  nur 

in  eine  @abefbei#fel,  ö.  t,  vor  einen 
Æarren  ; être  en  cheville,  (©piel)  mitten 
brin  flpen  ; rocher  ber  erfte  no#  ber  ie^te 

feptt,  Fig.  et  Prov . ne  pas  venir  à la  che- 
ville du  pied  d’un  autre , einem  ba*  2öflf» 
fer  ni#t  reichen;  le  voilà  bien,  a ne  lui 
faut  plus  qu’une  cheville  pour  le  bien 
tenir,  er  flpt  jept  gut,  mtr  ift  $u  toùn* 
(d'en,  bû§  fein  ©lu#  53e|lanb  bûbcn 

möge;  autant  de  trous  que  de  chevilles, 

gegen  jebe  ©imoenbung  toeif?  er  eine 
2fuöffu#t, 

Cheviller,  v.a . mit  böHerneu  Sigeln  fefl 
mad)ett;  fol#e  einf#lagcn. 

Chevillé,  ée,  part,  et  adj . mit  böfjeruen 
Vögeln  befefiiget;  fig.  (oon  Werfen) 
toorin  pieie  ftlicftoorter  finb  ; ( ÎDap;  ) 

gcjijlft;  un  cerf  birn  chevillé,  ein  f#ön 
gehörnter  £irf#j  suros  chevillé,  (jpuf. 
f#mib)  ein  hoppeltet  Ueberbein  in*  nnb 
auäiocnbig  am  Vferbcfuß;  épaules  che- 
vi nées , (pon  einem  s}Jfcrbe)  ba$  feine 
53en>cgung  mit  ben  ©#ultevn  mad>t  ; 

il  a i’ame  chevillée  dans  le  corps , prov. 

er  bût  ein  (jöbetf)  barte*  fceben. 
Cheviiiette,  s.f.  T.  bûtf  eiferne  Jjpôf#cittûn 
ber  ipeftfabe  bcr53u#btnber/  bic  ©#uure 
fefi  ju  madjett. 

Chevilion,  s.  m.  T.  eine  gebredifeftc£>ocfc 
auf bepben  ©eiten  ber  JXûcflebne,  j.  53. 
ber  ©trofifejTel  ; it.  ein  ©tûb  an  ben 
©etbemoeberfiûhfeu,  bic  ©eibe  pom  ^et* 
telbaum  barauf  $u  toinben;  //.  f,  and) 

cheviilots. 

Cheviilots,  s.m.pl  T.  f leine  gebtedifeUe 
JpofjftûcFe,  bie  ©eile  lôitg*  ber  ©cite 
be*  ©#tflre*  binjutoerfen, 

Chcvillurc,  s.f.  ($agb)  ffeitlC  SûcFcil  ûltt 

fpirf#*  ober  ©cmfengctoeibc, 

Chevir,  v.  n.  vulg.  (de  qn.)  jum  3»?dFc 

fommen;  mit  einem  fertig  »erben  ; ihn 
nôtbigen  $u  tbitn , »oaö  man  oon  #m 
perlangt;  oi . (jur.)  fid)  perglcidjeit. 

Chevissancc,  s.f.  Chcvissement , s-m.  (jur.) 

ber  Merglet#/  bic  llebereinfunft. 
Chèvre,  s.f.  eine  3iegc,  ©eiß;  (Slflron.) 
bie  jpimmettjtfgc,  ein  ©tern  ertfer 
©röße,  im  ftubrmann;  it.  T.  ber^ebe* 
boef , ba$  £cb$cug,  haften  bamit  in  bie 


£öb*  ju  beben  ; (Sagner)  ber  ©ögeboef  ; 
(îanbtPirtbfd).)  ber  ftöfetifd);  barbe  de 

chèvre,  f,  barbe.  Fig.  et  Prov.  prendre 
'la  chèvre,  fleb  obne  Utfa#e  crjurneit 
‘ unb  ûuffûbren  > sauver  la  chèvre  et  les 
chaux,  jtoep  roiberroartige  Jàlfe  juglei# 
Perbutcn;  ou  ne  peut  pas  sauver  la  chèvre 
et  le  chou,  mûdjt  mon’*  bem  €inenre#t, 
fo  oerbrießt’ö  ben  Slnbern;  où  la  chèvre 
est  attachée,  il  faut  qu’elle  y broute,  man 

muß  fl#  in  Sdt  «nb  Umfiönbe  fdiicfcn, 

il  seroit  amoureux  d’une  chèvre  coiffée, 

cr  tourbe  fl#  in  eine  Siege  perfieben  / 
toenn  fle  eine  Jjpaube  trüge. 

Chevreau , s.  m.  ba*  Siegïetn,  Sidffein; 
ein  jungeö  33öcflein. 

Chèvre-feuille,  s.  m.  paÖ  ©CißbfattJ  3e* 

finget» jeglicher,  (^flante). 

Chèvre-pied,  adj.  m.  ber  Siegcnfuße  bût 5 

jiegcnfößig  (o*  §aunen  unb  ©atpren). 
Chevrette,  s.f.  bie  ^)inbinn / bie  SXicfe/ 
bûô  3Öeib#en  beö  SRehbocFö;  it.  eint 
3frt  ffeincr  Ärübben  ober  gftccrftebfe  ; 
it.  T.  ein  eiferner  Socf  / ben  man  bo# 
unb  niebrig  madicn  fann  ; it.  ein  Heiner 
nichtiger  ^euerboef  ober  Srepfuß;  ('2lr» 
tili.)  ffeineö  ipebejeug  ; it.  ein  Bpotbefer- 
geföß  mit  einem  engen  Jpalö  ju  Oeblen 
unb  ©propen. 

Chevreuil,  s.  m.  ber  StcbbOcF. 

Chevrier,  s.m.  ber  Siegenbirt* 

Chevriiiard,  s.m.  ein  junge*  SHebî  Steb*» 
falb. 

Chevron , s.m.  T.  ber  ©pürrC/£)ü#fparre; 
(3$ap.)  ein  ©parren;  (©artner)  — de 
gazon,  SHafenftücfe. 

Chevronné,  ée,  adj.  (5©ap.)  »a*  CtttCn  ObCt 
mebrere  ©parren  fuhrt, 

Ghevrotage,  s.  rn.  T.  ba*  3»gtngclb;  bit 
Sfbgabe  pon 

Chevroter,  v.  n.  junge  tocrff n ; 

jicfcln;  it.  bupfen  unb  fpringen,  mit 
eine  Sifg*»  it-ßg.  im  ©ingen  meefern; 
it.  fam.  bic  ©ebufb  Perfieren  ; unge* 
bufbig,  verbrußfi#,  umoilfig , böft 
toerbeit. 

Chevroté,  ée,  part,  et  adj.  f,  chevroter; 
cadences  ehe vrotéts,  bûpfenbe,  mecfewbt 
Çûbenjrn. 

Chevrotement,  s.m.  (ÜJlUflf)  bü*  Sattem / 

söteefern  ber  griller  unb  Çabcn§en. 
Chevrotin.  s.m.  jiubereiteteé  SXebbotfdfeff 
ober  53ôcF#en*fcll  ju  fpanbf#ubfn  te. 
Chevrotine,  s.f.  ber  Stegenfd)rot,  grobes 
53Icp ; Heine  bfeperne  Äugeln,  bereu 
166  auf  ein  Vf  unb  geben. 

Chez,  prèp.  bep;  chez  qn. , flatt  au  logis 
de  etc,  in  jemanb*  éaufe;  chez  moi, 
bep  mir/  in  meinem  éaufe;  chez  vous, 
bep  eu#/  bep  3bncn;  in  eurem  ober 
3brem  J^aufc  ; it.  flatt  parmi  ; il  est  chez 
nous,  er  ifl  bep  unö,  in  mtferm  J^aufe; 
de  chez  moi!  ppn  JcpailfC ; chez  lui,  JH 
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Jÿaufe;  chtz  soi , tn  feinem  J)û ufe  ; avoir 
un  chez  soi,  eine  eigene  SGBobnung  ba* 
ben;  voyager  hors  de  chez  soi,  außer 

£anöeg  reifen. 

Chiaoux , ».  m.  ein  turftfdjet  JFjofbebienter. 

Chiasse,  »./  T : bte  ©rfrementc  ber  fliegen 
unb  SBurmer;  vuig.  dKucfenfcbiife;  it. 
î>er  ©djaunt  ber  ŒetaUe. 

Chicambout  ober  chicabaut,  ».  m.  T . bctûüt 
Norbcrtbctl  eines  Heitren  $abtjeugg  iTKit 
beraub  ragenbe  93aïfc  ; ber  ©ànabel. 

Chicane,  s.  J.  bie  ©d)tfailC,  b.  h jebc  PCt* 
fÂngltdîe  ©piçfiirtbigfeit  bep  tyrofteffttt  i 
ungeortinbetc  £inwenbung;  SKcd)tö»er- 
brebung  ; bo$&ûfte  #51u0£c«iina  i fable 
2luôfïud)t;  ein  unnûçer  Q3cfebl»  it.ptl 
juriftifebe  SHnnfe  { it.  eilt  fpiçttnbtgeg , 
»erfÄngltcbcg  Argument;  it.  eine  tin* 
nulje  ^Ânfcrep  utib  ©treitigfeit  ; it. 
fine  gewiffe  Slrt  ißilliarb  ober  SXatl  ju 
foielen;  g«n»  de  chicane,  ftabuliflen , 
3ungenbrefd)er. 

Chicaner,  v.n.eta.  fcf»ifûttirClt î baÖ  $Ked)t 

perbreben;  $u  allerlei)  SKÂnfcn  imb  Bp  th* 
flnbigfeitenintyroießfachcnfeittf3uflud>t 
nebmeni  aflctlci)  Sluôfïiichtc  unb  fable 
befehle  gebrauchen  ; ohne  Noth  ©trcii 
mit  jemanb  anfangen;  oon  £(eittigfet» 
ten  viel  Aufheben*  machen;  alletf  un* 
notbigerSßeife  unb  obne@runb  tabcln  tc. 
(f.  chicane);  fig.  .einen  beunruhigen, 
Ärgern  ; einen  mit Äleinigfeiten  plagen; 
einem  Ärgerlich  fcpn,  ju  fdjafren  geben, 
int  Äopf  herum  geben,  einen  plagen; 
cet  accusé  chicane  sa  vie , biffer  QÖcflflgtf 
wehrt  fïd)  febr  ttm  fein  £ebcn  ; entfdtul* 


chicorée,»./  ©idjoriett,  bte  brettMÄtterige. 
©nbtPien;  wilbe  $©egwart. 

Chicot, ».  m.  ber  ©trunf,  ©tumpcn,©toctt 
fine*  abgebaueneit  ober  Pont  ©turmwinb 
niebcrgeriffeneit  $aumeg  ; it.  ber  ©tor* 
ren  atî  einem  91  fl , beffen  pipeige  abge* 
hauen  ober  abgeriffen  worben  ftnb;  it. 
bie  knoten  ober  Änorren  an  einem 
©ramme,  ba  wo  ein  2tß  beroor  treiben 
will,  ober  bAtte  wnd)fcn  fallen;  it.  ein 
^oljfplittcr , ben  fiel)  ein  tyferb  in  beit 
ftuß  getreten  bat;  it.  ein  ©tumpen  ober 
©tift  pon  einem  abgebrochenen- ^abne; 
(2ftap.)  ein  ©tamm  ober  2tjl  mit  oielett 
änoten. 

ehicoter,  n.  vuig.  über  eine  jUeinigfeit 
janfot. 

Chicotin , ».m.  ein  bitterer  ©aft , ben  man 
an  bie  3Bar$en  bet  Prüfte  fdrniieret, 
wenn  man  bte  Äinber  entwöhnen  will; 
dra^e  de  chicotin,  bittere  Scltlftn,  $.33* 
pon  Äoloquinten. 

Chien,  s.m.  ber  i^lUtbî  chienne,  ».  / bif 
Jpüttbinn  ober  SBeijc  ; it.  chien,  ber  ftabtt 
an  einem  ftlintenfddojTe,  tyiftolenfcblofTe 
tc,  ; (tomber)  ber  SKeiftieher,  bie  &etf* 
gauqc  ; chien  couchant , eilt  .ftübnetbunb  ; 
it.ßg.  ein  ©petcheUecfer;  chien  courant, 
etn  SBinbbuitb;  chien  muet,  ein  ©pür* 
hunb , ein  ©t&ubcr;  chien -traître,  ei« 
falfd)ft  Jpunb , ber  ohne  ju  betten,  bte 
£eutc  beißt ;t  le  grand  chien,  ber  große 
4>unb,  ein  fübltcbeg  ©eftirn;  spasme  de 
chien,  ber$unbgfrainpf,  bie  gftunbfptm» 
le  droit  des  chiens,  baô  Jjltttberf  d)t , b.  i* 
wag  Poit  bem  erjagten  Sötlbbret  bem 


bigtfld)  WObl»  chicaner  lèvent,  (©ChiflFf.) 
bet)  wibtigem  $©inbc  burdj  beftanbigeä 
drehen  unb  SÖenbeitdmmer  fo  viel  «lötnb 
gewinnen,  baß  man  bennod)  etwaä  wei- 
ter fèmmti  chicaner  le  terrain,  jebett 

. fußbreit  2anb  ffreitig  machen  ; fig . int 
JDifputircn  burchauö  nid)t  nadtgeben. 
chicanerie,»./,  allerlcp  SXÄitfe,  fpihßnbigc 
©treiche;  vulg.  5(boofatcnßreid)e,  3un* 
genbrcfcherep,  SXabulißerep. 

«hicaneur,  euse,  ».  m.etf.  ein  ©d)if<tncn« 

machet,  eine  ©chifaneitmacherinn  (tnf. 
in  9Jro$eßfad)Cn,(f.  chicane  il.  chicaner). 
Chicanier,  iére,  s.  m.etf.  Jam-  eine  $ft' 

fon , bie  über  bie  geringen  ©ad)en  gern 
ltnnuben  ©trett  erbebt  ; vulg.  ein  Äritt* 
1er;  it.  adj.  Ärgerlich,  »erbrießlich. 


^)unbe  gegeben  wirb;  rompre  les  chiens, 
bie  Jpunbe  in  ihrem  £auf  aufhalten, 
inbem  man  fie  turütf  ruft;  it.Jig.  einen 
perbrießltcheit  iDigfurö  unterbrechen;  it. 
einem  ber  rcöet,  ing  ©ort  fallen,  ba* 
mit  er  nicht  etwag  ung  nachtheiligeg 
pottenbg  etjÄble.  Fig.  et  Prov.  ce  chien 
de  garçon,  vuig.  biefer  Sumpettjunge , 
biefer  elcnbe  35ttbe;  voilà  une  chienne 
de  musique,  bog  ijt  eine  etbÄrmlidje 
(elenbe)  OXufîf  î cela  n’est  pas  tant  chien, 
vulg.  ba  g iß  fo  übel  nicht;  mener  une 
vie  de  chien , ein  armfcligeg  geben  fuh- 
ren; nos  chiens  ne  chassent  point  ensemble, 
wir  ßimmeit  nicht  jufamnten;  battre 
le  chien  devant  le  lion,  f.  battre;  faire 
le  chien  couchant,  ftd)  febr  fd)micgen; 


chiche,  adj.c.  farg,  aüiufparfûtn,  fîljig, 
fnauferig  , erbÄrmlid)  ; pois  chiches, 
Äichererbfen.  Fig.  et  Prov.  chiche  de 
louanges,  fparfant  in  £obfprûd)en  ; chiche- 
face,  vuig.  eine  îlerfon,  welcher  ber  ©eij 
auö  ben  klugen  fteht. 

Chichement , adv.  fÄtgltCh,  ftljtg. 

Chicon  y s»  Tn*  ber  romtfche  Eatticb. 
Cldcoracé , ée  , adj.  T.  CtfbQUCJWttig* 


il  n’est  telle  chasse  que  de  vieux  chiens, 

mit  alten  pernûnftigen  £cutcn  fann  matt 
Ctwag  audrichten;  bon  chien  chasse  de 
race,  &rt  {Äßt  nièt  pon  5Srt;  ber  Sfpfel 
fÂ lit  nicht  weit  pom  ©tomme;  ce  sont 
deux  ebi-ns  après  un  os,  JWCt)  £>U1lbe 
nagen  an  €inem£nod)enj  eg  finb  nwep 
Nebenbuhler  ba;  il  ne  jette  pas  le  lard 
aux  chiens,  er  wirft  ben  ©pecf  nicht 
pot  bit  Jpunbe;.  er  gibt  ntchtg  umfonft 
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Weg  î i!  a du  crèlit  comme  un  chien  à lalChillarque,  (fpr.  kit.)  t . m . £ber#er  Ù&ft 
*>°u5Îîe«e  »,  et  gilt  fo  viel  als  ber  £unb  1000  SKann  / (beg  ben  Sitten)* 


tnt  ©d)lûd)tb<Uïfe  ; il  fait  comme  le  chien 
de  Jeao  de  Nivelle,  qui  s’enfuit  qaanc 
on  l’appelle,  tt  tf)Ut  tlteittonb  WaS  gU 
gefallen  ; c’est  St.  Roch  et  son  chien, 
rc  fïitb  beffanbig  begfammen  ; mort  le 
chien,  mort  le  venin,  prov.  ein  tobtft 
. $einb  fûtttt  nicht  me&r  fehaben;  entre 
chien  et  loup , tn  ber  Sömmerung. 
Chiendent,  s.  nu  bie  jQuecfe,  baS&uècf en 
gras , bas  #unbgras. 

Cbien-mann,  s.m.  bet  ©eefiunb. 
Chienner,  v.n.p.us.  junge  i)unbe  Werfen. 
Chier,  v.  n.  pop.  fchciprit;  chier  sur  la 

besogne , prov,  pop»  Me  Arbeit  verberben 
vcrpfufchen. 

Chieur,  s.m.  eu  se,  f.  pop.  ©djeifter,  «Crfatt. 
Chiffe,  s.f.  bunner,  fchlechterZcug,  ©toff 
geringe  Söaare  ; if.  £umpen* 

Chiffler,  v.  a.  ol.  flûtt  siffler;  pop.  faufCîî. 

Chiffon,  s.m.  ein  alter  £umpcn,  #aber, 
, £nppcnj  it . geringe«  3eug;  allerbanb 
<Pub«cinigfeitett* 

chiffon , onne,  adj.  (©irtner)  frumnt  unb 
fnorricht  gewadjfen. 

Chiffonner , v.  a.  gerbrücfen , gerfruvpeltt, 
(nebmlich  ÆleibungSfiûcfe  ober  3eug); 
it.  jentanb  berunt  gerten  ; it.  einem 
ftrauenjimmcr  im  ©chifcrn  ben  <pu$ 
verberben , bie  Âleibung  gerfnittern  ; 
fig • beunrubigcnï  cela  me  chiffonne, 
ha«  macht  mir  ${ûbc ,'  bas  Ärgert  mich. 

Chiffonnier,  s.  m.  ière,  f.  ein  £umpett 
fammfer,  eine  £umpenfûmmlerinn  ; it. 
ein  £rèbler  \fig.fam.  eine  «perfon,  bie 
aUc©tabtnft!igfeitcnaufgutreibenfud)t, 
um  biefelben  wieber  gu  verbreiten;  it 
ein  Krittler , genfer* 

Chiffonnière,  s.f.  ein  «eines  Jrauengimmer 
tifehehen. 

Chiffre,  s.m.  bie  Ziffer,  ZaM/'ZabIfigtir 
it.  ber  (E&iffte,  eine  ©ebeimfchrift;  ©e 
beimfpradje;  it.  ein  gierlichcr  kanten 
*tig,  vergogener  liante;  (Sfôufif)  bie 
©cneralbafoiffern  ; chiffre  à simple  clef, 
eine@efjeimfdjrift,  in  ber  man  beffönbig 
einerlei  S5uchftaben  braucht;  — à double 
clef,  woburch  man  bie  Reichen  beg  jeber 
3eiïe  verÄnbert  ; un  o ober  zéro  en 
chifTre,  prov . einer,  ber  nichts  gilt 
écrire  en  chiffres,  in  ^biffent  fchrcibeit 

Chiffrer , v.  a . mit  Ziffern  bezeichnen  ober 
. rechnen;  it.  mit  Çhiffern  ober  attbern 
verabrebeten  Reichen  fchreiben  (f.  chiffre); 
(tJKufif)  ben  93aß  bejitfern. 

Chiffreur,  s.  m.  ber  Rechner. 

Chignon,  s.  m.  baö  ©enicF , ber  9îacFen; 
it.  bie  vom  9îacfett  binaufgefchlogennt, 
unb  auf  bem  Äopf  augcflccf  tett  Staate. 
Chiiiade,  (fpr.  Ul.)  s.f.  T.  eine  Sammlung 

von  Saufcnb;  ein  Saufcnb* 


Chimère,  s.f.  bie  £bintÄre , ein  erbichteteS 
Ungeheuer  in  ber  SDtgtboloqie;  fig.  eine 
ungegrunbete , eitle , falfche  €inbilbung, 
ein  £irngefvtnft,  eine  £rÄumereg* 
Chimérique,  adj.  c.  grillenhaft,  eingebilbet, 
fantaffifch,  ungcgruitbet;  birnloS. 
Chimériquement , adv.  p. us.  UhgegrtMbctfr 
^ eingebilbeter  SDeifc. 

Chimie , s.  f bie  ©ebeibefunjf,  ©bvmte, 
(Sbemie. 

Chimique,  adj.  gur  ©djeibefunfl  gehörig, 

tbgmifcb,  cbemifch. 

chimiste,  s.  m.  ein  ©djeibefunfUer , £hg* 
mifer. 

Chiner,  v.  a.  une  étoffe,  farbigt  burcftWf« 
ben;  bas  chinés,  buntgewcbtc  ©trùmpfe. 
Chlnfreneau,  s.m. pop.  ein  ©ctlflg  On  ben 
Äopf;  vulg.  eine  Jlatfçhc. 

Chinquer,  v.  a.  pop.  luflig  berum  gechen; 

mit  einanber  faufen;  pofulrren* 
Chiourme,  s.f.  bie  fÄmmtlicben  Stuber- 
fitcchte  (©ffaven  unb  ^«Vfflilltge)  auf 
einer  ©aleere;  it.  bie  SHuberbinfe. 

chipage,  Chippage,  s.  m.  T.  bie  gubcrci» 

tung  bes  £eberö  auf  bÄnifdje  SXrt. 

Chiper,  f,  chipper. 

Chipoter,  v.  n.  f am.  ggubertt  tÂnbcfn, 
langfam  gu  Sßerfe  geben  ; it.  mit  «einen 
®ifichen  efTen;  iu  um  geringer  ^Dinge 
willen  ganfem 

Chipotier,  s.  m.  ière,/ fam.  ein  i^Änbler, 
Älauber;  it.  eine  iperfon,  bie  um  jebe 
Äleinigfeit  janft. 
chipper , v.  a.  T.  bie  £Äute  auf  binifche 
2trt  in  furger  £rit  lobgar  machen* 
Chique,  s.f  eine  2(rt  antittifeher  Silben, 
bie  (ich  ins  ^leifch  einfreffen  ; à.  eine 
febr  fleinc  J^affe  ; it.  ein  mangelhafte« 
©eibengebiuS  ber  ©eibenrnupe;  it.  ein 
©dmifer,  ©driefier,  eine  ©chnellfugel, 
womit  bi  c Äinber  fpielcn. 

Chiquenaude,  s.f.  bfr  ÎRûfcnflÛbcr* 
Chiquet,  s.  m.  ein  «eines  ©tucfchen,  ein 
äbfchniftel  ; chiquet  à chiquet,  adv. fam. 

nach  tmb  nach  ; beg  «einen  ©tuefen*  • 
Chiqueter,  v.  a.  T.  bie  SSSolIc  begm  Äar- 
tötfdjen  in  flocPige  ©tuefe  reiten  ober 
gaufen;  it.  eilte  ^aflete  am  SXanb  ritt« 
ferben* 

Chiragre,  s.f.p.us.  bas  ©biragra,  Zipper- 
lein, bie  ©i<ht  an  ben  £Änben;  it.  s.  m. 
einer , ber  bas  Zipperlein  «n  ben 
^ ben  bat 

Chiiographaire,  (fpr.  Hr)  adj.  c.  créancier 
chirographaire,  T.  ein  ©lÄUbiger,  bcffctt 
SKecht  auf  eine  bloge  i>anbfcbrift  gegrun- 
bet  ifh 

Chiroiogie,  (fpr.  Ur)  s.f.  T.  bie  Singer* 
ober  Jpaitbefpracbe* 

Chiromancie,  (fpr.  kir)  s.  f.  T.  bie 

au$  ben  £Änbcn  gu  »ôbrfaô«u 
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Chiromancien,  (fpt*  ^îr.)  s.  m . T.  elnft, 
*.  ber  au  $ bet  £anb  wabrfagcn  Faun» 
Chirurgical,  aie,  adj.  $ur  Söuiibarjenepfunjl 
• gehörig;  <t)irurgifcf). 

Chirurgie,  s.f.  bie  aöunbarjenepfuntt. 
Chirurgien,  s.m.  ei«  SÖUllbarjt;  chirurgien 
bandagüte  ober  herniaire,  ein  2Bultbat§t, 
bet  ©rucbbönbcr  macht  i ein  S5rucb* 
fdmeiber;  chirurgien -major,  ein  SXegi* 

. mcntö»Jelbfchcrer. 

Chirurgique,  adj.  c.  chiturgifd). 

Chiste , (fpr.  Kiste)  s.  m.  T.  ein  b&utiger 
©arf  / eine  2Crt  £aut,  worin  juweilen 
bie  ©efchwulfl  perurfacbenbe  Materie 
(j.  05.  ein  Q5lafenjlcin)  eiiigefdjloffen  tft. 
Chites,  s.  f.  pi.  (Jpanbl.)  3içe,  feine  bunte 
gebrudte  Kattune  au*  pubien* 
chiûre,  s.f.  ber  $Iiedmfcf>t§ , Jliegenbred. 
cbiamyde , s.  f ein  römifcher  SDtantcl,  ein 
. tfrtegflfleib. 

Chlorose,  s.f.  bie  05letchfucbt,  Sungfern- 
franfbeit  (piles -couleurs). 

Choc,  s.m.  ber©tott/  ba§ Slnttofien eincé 
Körper*  an  einen  anbcrn;  ba$  3ufam- 
menftoßen;  it.  ein  feinblicher  singriff, 
«Unfall  î (£utm.)  ber  Ärummflampfer  ; 
it'figA  ber  ©toj},  ttnglücfcifatt,  ©cblag, 
gufaU/  ber  unö  am  ©IttcFe,  an  bet 
(Ebreic*  Abbruch  t(mt,  ber  unfere  @e* 
funbbfit  zerrüttet;  choc  d'opinions,  ber 
Äampf,  ba$  ^ufammenflotten  ber  Mei- 
nungen. 

Chocaille,  s.f,  ober  chocaillon,  s.  m.  inj. 
pop.  eine  ©aufbutte,  QSranntweinbutte, 
ein  Söeinfacf.  “ # 

chocaiiier,  v.n.  vulg.  bepm  £rinfcn  mit  beit 
©löfern  anflotten,  biö  man  bcraufd)tifh 
Chocolat,  s.m.  bie  ©d)Oîolûbe;  baö  baoon 
jubereitete  ©etrinfe.  • 

Chocolatier,  s.  m.  ein  ©djofolütfdjcnf ; 
©chofolatmacbcr. 

Chocolatière,  s.f.  eine  ©cbofolatfaime. 
choeur,  (fpr.  k.)  s.  m.  ber  (Ebor;  mehrere 
äugteich  fingenbe  perlenen;  it.  ber  (E&ot, 
ber  ©efang,  bie  Mufif,  welche  btcfelben 
abfingen;  //.  (d’une  église,)  berShorin 
ber  Æirche;  it.  tfmmtliche  im  £&or  (in* 
aenben  ®ei(Kid)e;  enfans  de  clioeur, 
éhorfnaben. 

Choir,  v.n.  irr.  poèt.bad.  fam.  fallen, 
choisir,  v.a.  wählen/  anefuchen, auölefen, 
( oon  ©acben.  $8on  «pcrfoitcn  fagt  man  : 

faire  choix  de  qn.);  souvent  qui  choisit 
prend  le  pire,  prov.  met  lange  Wählt/ 

befomnit  oft  ba$  ©djltmmfle. 

Choisi , le,  part,  et  adj.  (f.  choisir)  geW&bH/ 

auêgefucht,  auöerlefen  K. 
choix , s.  m.  bie  SÔafjl , ©rwàblung  ; 
auélefen,  Sluôwâblen  (f.  choisir);  faire 
un  choix , wählen , eine  ttßabl  treffen. 
Choiagogue,  (fpr.  Kol.)  s.m.  T.  eine  gatt* 
abfùbwnbe  Sltjenep. 

Cholédoque,  (fpr,  toi.)  adj.c.  T.  canal  pber 


port  cholédoque,  ber  gemeinfcbaftlicbc 
®aUengang. 

Chômable,  adj.  c.  fête  chômable,  ein  Jefl/ 
ba$  gefepert  werben  mutt. 

chômage,  s.m.  bad ^cpcrn , MutttgKPn ber 
JpûnbWerfOleute  IC.  ; le  chômage  d’un  mou- 
lin, baô  Jepern  einer  Mû  bie. 

Chômer,  v.a.  fepern;  ein  Jett  fepern;  am  £age 
eineö  Jejleö  bon  ber  Arbeit  ruben;  a - 
v.n.  mugig  fepn,  weil  man  nicht#  JU 
arbeiten  hat,  ober  weil  man  nid>tö  ar- 
beiten  will  ; (»on  buhlen,  worauf  nicht# 
ju  mahlen  itt  ) fepern  ; (b.  Jelbgutern) 
brach  liegen;  chômer  de  qch ..  J'am.  an 
etwa#  Mangel  haben.  Fig.etProv.  c’est 
un  Saint  qu’on  ne  chôme  pas , e#  achtet 
ihn  niemattb  J il  ne  faut  pas  chômer  la 
fête,  avant  qu’elle  soit  venue,  man  mtl§ 

fîch  bor  ber  Beit  Weber  freuen  noch  be- 
trüben. 

Choncar,  chunçar,  s.m.  eine  Slrt  SRaub- 
bogel. 

chondrille,  s.  f.  fpanifdje  Söegwart  (eine 
^flanje). 

Chondrologie,  (fpr.  h.)  s.f.  T.  bieÄnorpel- 
lehre. 

Cbopine,s./ter©d)OPPen,  Oîofel;  mettre 
pinte  sur  chopl ne, prov.  tabfet  JCChett. 

Chopiner,  v.n.fant . fchôbpeln  ; biel  UUb  Oft 
trinfen. 

Chopinette,  s.f.  boire  chopinette,  vulg.  eill 
©d)ÔPbd)en  trinfen  ; Chopinette  de  pompe, 
bet  ^umpenfolbe.  ' 

Chopperaent,  s.  m.  i)û$  ©tolpcm,  Un- 
flotten. 

Chopper,  v.n.  anflotten,  ttolpern,  ttrau- 
d)eln;/g./am.  einen  groben  Jehler  bc- 
<t<&en. 

Choquant , ante , adj.  anflotttg,  beleibigenbj 
wiberwirtig  ; hart  auffattenb. 

Choquer,  v.  a.  anflotten,  an  etwaö  ttotten, 
einen  ©tofj  geben  ober  bepbringen; 
(auch  v.  n.  anflotten \)fig*  beieibigen; 
mittfatten;  juwiber  fepn.  Se  choquer, 
v.  ré  c an  einanbet  flotten  » iu  (b.  Grup- 
pen) auf  einanber  flotten,  nnb  in  ein 
©efecht  mit  einanber  geratben  ; /$.  fich 

. woran  flotten  ; fîch  burch  etwaé  betei- 
ligt flnben;  etwa«  fehr  übel  aufnehmen; 

Choquer  le  verre,  mit  bon  ®lâfeW  an- 
flotten;  cela  choque  le  bon  sens,  ba$  tfl 
gegen  alle  gefunbe  Vernunft;  vous  cho- 
quez son  autorité,  ihr  tretet  feinem  Sin* 
(eben  ju  nahe. 

chordapse,  s.  m.  T.  hie  ©panttung ber  €in*. 
geweibe,  (f.  miséréré). 

chorége,  s.m . (bep  ben  ©riechen)  ber 
©chaufpielbireftor. 

Chorégraphie,  (fpr,  kor.)  s.f.  btC  îû«}- 

jeidmungöfuntt. 

Chorévêquc,  (fpr.  kor.)  s.m.ol.  ein  ÇfjfOÏ* 

faifchof. 

Choriamhc,  (fpç,  kor.>  s.  m.  (fJJacfîe)  ei» 
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Çfjotirtmb  ; ein  Netfefuf , bec  ûu$  ci* 
itcnt  £todi5u$  unb  Rambus  bf  jtcbt,  b.  t. 
beffen  ertfe  unb  vierte  ©çlbe  lang  / bie 
2 mittelften  aber  furj  fïnb, 

CbotioM , tfpr.  kor.)  s.  m.  T.  baé  Slberbàut* 
chcit  ber  Nachgeburt» 

Choriste , (fpt.  kor.)  s.  m.  eilt  (Eborfângcr, 

Chorolwie,  (fpr.  kor.)  s.  m.  ClttC  &rt  $ÜÛ f* 

ferroage  ber  Stlten* 

Chorographn* , (fpr.  kor.)  s./.  T.  ^ic  £cnî>^ 

befchreibuitg , bie  SBefcbreibung  eûtes 
£anbeS, 

Chorographique , (fpt.  kor.)  adj.  c-  d)0t0* 

graphifd);  $ur  £anbeSbcfchmbmig  qo 
hörig. 

Choroïde,  (fpr,  kor.)  adj- c.  et  s-  f.  7\  eilte 
aberige  J)aut  / worin  ber  Augapfel  liegt. 

Chorus,  (fpt.  ko» us)  s.  m.  faire  choi u > , 
fam.  einen  ©&or  anfhmmen  ; mit  eût* 
anber  fingen  unb  luftig  feptt. 

Chos^* , s.  J bie  ©acht,  baS£)ing;  it.pl. 
(jur.)  ©acl>en  (tnt  ©egenfaç  ber  Sictio* 
lten  ober  Äiagbefugnitfe»)  ta  chose  pu- 
blique, ber  ©taat,  bûétgemeiitc2ôcfen; 

chose  faisable,  ritte ^Nîôglichfett;  chose 
mémorable,  £)cnfWUlbigfcit  i chose  qui 
n’existe  p*s,  ein  Unbtttg  i chose  remar- 
quable , NkrfrotirDigffit  ; sur  toutes  cho- 
ses , por  ûücn  ^tngett  i cotre  autres  cho- 
ses, unter  onbertt  ; en  parlant  de  chose 
et  d’autres,  na<t)bcm  man  von  biefent 
unb  jenem  gerebet  batte;  rien  autre 
, chose,  ntd)tS  anberS,  fonfl  nichts  i c’est 
peu  de  chose,  biefj  ift  eine  Äleinigfeit , 
WaS  ©ertngeö  ; chose  étrange  ! chose 
« jnouie  ! et)  i bas  ifl  WaS  frembeS,  WaS 
unerhörtes  \ choses  de  flot,  T.  aü$S  was 
bie  ©ccané  Ufer  wirft;  NtecrauSwûrfe; 

à chose  faite,  conseil  plis  , prov.  !tûd}bem 

er  es  febou  getbait  bot,  fragt  er  erft  um 
SKatb* 

Chose,  j.  m.  in  folg.  î j’ai  parlé  à chose  , 
ich  h^be  mit  bem  — wie  beifj t er  benn  ? 
— gerebet;  jai  été  à chose,  id)  bin  ju  — 

. wie  nennt  fid>  ber  Ort  nur  1 — gewefen  ; 

quelque  chose,  etWûS. 

Chou  , s.  m.  ber  Äobl/  tfûchcnfobl, (bas 
.ftraut;)  chou  blanc  ober  fusé,  weifjcr> 
Ober  ÄrültSfobf»  Chou  cabus  , pommé, 

. .ffappiétohl  / Äopffohl;  Choux-fleurs, 
SBlumenfohl , Äaiuiol  ; chou  - navet, 
Äohlrubett  (unter  ber  (Erbe;)  »Bobern 
, iehlrttbctt  ; diou-rave,  .ft'oblrubenfûber 
ber  (Erbe;)  chou  rouge,  «grauttfohl ; 
chou  de  chien,  JP)unbCfraut;  chou  marin, 
Nîeerwtnbe ; chou-palmiste,  bie  Âobï* 
palme  ; choux  salés  , choux  confits,  choux 
en  compote,  ©aucrfraut;  (bie  ßraitjo* 
fen  fagen  gewobnlid)  Sourcrout ,)  choux 
ober  petits-choux,  eine  2!rt  ©ebacfcneS, 
welche  bie  Sigur  Heiner  Âohllôpfe  bût. 

JFig.  et  Prov.  envoyer  qn.  planter  des 

choux  , einen  auf  feilt  £aubgut  petwei* 


fen  ; chou  pour  chou  , SQurfl  wtber 
SBurfl  ; it-  es  tft  fein  Unterfdwb  jwi- 
fehen  bepbeii  ; es  fömmt  auf  eine*  her* 
auSî  il  y a chou,  et  chou,  waS  POtt  et* 
ncrlcp  21rt  ifl,  iff  nicht  immer  von  einer- 
lei) ©ùte i il  a etc  trouvé  sous  un  chou» 

er  iff  von  geringem  Jperfommen;  faire 
ses  ( houx  gras  de  qch. , feinen  Northeil 
unb  fein  Vergnügen  bep  etwa*  fmben  s 

fiCh  Wpbcp  bereichern;  Ü va  tout  au  tra- 
vers des  choux,  cr  Ç>anî>cït  bmnm  unt> 
unbefpnnen  ; cela  ne  vaut  pas  un  tronc 
de  chou , bas  ifl  feinen  yftfferlina  werth  5 

Chou!  chou-là!  fud)  1 fUChi  Cbou-pille  ! 

fafj  an  1 pnef  an. 

chouan,  s.  w. ein  ©amen  au$  ber  £evante, 
ber  mit  $um  Äarmtnmachcn  gebraucht 
wirb  ; u - plur.  nouv.  ber  Name  gewipet 
SKâuber  unb  Slufruhrer  im  wcftlid)eit 
Çtanfreich  / wàbrctib  ber  SRevolution» 

Chouan^rie,  s.  f.  nouv.  baÔ  SXÂUbetWefm 
ber  ©ftouantf. 

Choucas,  s.  m.  eine  91rt  grauer  ÄrÄ&ftt 
mit  rothen  fÇufen;  bie  JDohle. 

Chouette  , s . / bie  ©ule  / baö  ÄÄujlein  ; 
ber  Name  aller  ungeohrten  arten  M 
Nachteulengefchlechtö  ï le  jeu  de  u 
chouette,  bas Æicbâfpiel  (ber  Âtnberî) 
Prov.  et  fig.  il  est  larron  comme  une 
chouette,  er  flie^lt  wie  ein  9îabe;  il  est 
la  chouette  des  autres  , er  tfl  Wie  bit 

Nachteule  unter  ben  Vögeln  ; jeber  ha§t 
unb  »erfpottet  ihn. 

Chonquct,  s.  m.  bas  ©felShmipt  ; bicfeS 
edtflfS  £ol|  an  jebent  21bfaçc  eines 
Caftes , woran  bte  ©tangen  bes  îKajlcS 
ùber  einaiibet  eingefebt  ftnb  ; it.  ein 
Q51ocf. 

Chousset , s.  m.  eine  21rt  ©etrinf  ber 
£ûrfctu 

Choyer,  v.  a.  IttCtfl  fam.  J&ttlidj  Uttb  bf* 

fjutfûm  mit  einer  uns  werthen  fßerfoti 
ober  ©ache  umgehen,  fie  örtlich  hûlteu 
unb  pflegen  , ihr  gütlich  tfun  ; it.  mit 
einer  fJJerfon  , bte  fehr  empftnblid)  tff , 
unb  jebe  Äleinigfeit  für  eine  ®cletbi* 
gung  aufnimmt , bchutfam  umgehen  ; 
se  choyer  trop , feiltet  ©CfUltbheit  JU  f<ht 
Pflegen, 

Chrême,  (fpr.  Kr.)  r.  m.  ber  ©hrtfam  ober 
baS  gcwethteOel  (in  ber  römtfdien  Ätr» 

die  j)  faire  renier  chrême  et  baptême  à qn., 

prov.  vu/g.  3emaube$  ©ebulb  aufö  iu* 
^crflc  treiben. 

Chrémeau,  (fpr.  Kr.)  s.  w.  baS  $aufmù$» 
eben , ein  ipSnbchcit  von  feiner  £ein* 
wanb , bas  man  ben  tfinbetn  bep  bec 
£aufc , nach  ber  ©albung  mit  bem 
(Ehrifam  auffebet. 

Chrétien,  cnne,  adj.  et  s.  m.  et  f.  djttjl* 

lieh;  a-  ber  (Ehrifl/  bie  ©hrifUnit;  se 
faire  chrétien,  ein  ©hrtfl  Werben  ; parler 
chrétien , prov , (hnfllich/  b*  û beutHfh 
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reben  î bon  chrétien,  eilte  2(ït  Q5trttftt ; 
le  roi  très-cbréiien,  ber  allerchritllithftf 
£ônig , chemald  ber  £ônig  won  $ranf- 
rcid). 

•Chrétiennement,  adv . chrifHidj, 

Chrétienté,  s.  f bie  Çhttjîfnhftt,. 

Chrie,  (fpt.  Kr.)  5.  f.  T.  fine  ©h*»*/  SRe* 
beubung  ï î>ie  Aufgabe  einer  ©rjôblung 
ober  eined  anbern  &hema  / bad  bit  ©d)ü- 
1er  »etter  audarbeiten  muffen. 
Chrisraation , 5.  f.  btC  ©ûlbung  mit  btm 
(E^rifam.  (f*  chrême,) 

Christ , s . m.  oi . (bcp  ben  3ubcn)  fin  @e* 
ffllbtcr;  Gteffiadî  auf.  (Jesus -Christ,) 

(i^rifiuö  ; iu  ein  ©emöhlh*  oberSupfer- 
flieh  / bad  ben  jpeilanb  am  Äreuj  pot* 
(teilet.  ( NB . wenn  Christ  allein  flehet, 
fo  fpricht  man  bad  st  am  ©nbe  aud.) 
Chri5te-marine,  s.f.  eine  Slrt  »Dîeerfendtcl. 
Christianiser,  v.  a.  p.us.  qn.  juin  (Êbriflen 

machen  / einem  chriffliche  ©efmnungen 
bcplcgcn. 

Christianisme,  s.  m.  bad  (Ehrifîentfium. 
Chromatique,  adj.  e.  U.  s.  c.  (3Rllfïf.) 

djromatifd)  î chromatifchc  5*>rtfd)rei* 
tttng  (burtb  uielc  auf  etnanbet  folgcnbe 
halbe  £öite  ; ) iu  s.f.  bie  Âunjl  ber  5«* 
benmifehung. 

Chrome,  s.  m.  T.  ein  #aïbntctatt  bad  ben 
SXnbin  roth  tmb  ben  ©chntaragb  grün 
fîrbt 

Chronique,  s.f.  bif  ©hronif,  bad  ©e» 

fcbichtbuch,  bie  ^eitgefchichte  ; les  chro- 
niques ober  les  paralipoménes , bif  (2) 

«Suchet  ber  ©htonif  bed  alten  $eflamen* 

teôî  chronique  scandaleuse , bif  geheime 

- ©efd?id)te  von  ben  Ärgerlichen  (befon- 
berd  verliebten  ) Gegebenheiten  eined 
Orts  ober  einer  «Perfön;  bie  £Äflerchro« 
ittf  î iu  eine 'pcrfoit , welche  alle  geheime 
©efchichten  weift  unb  erjöhlt. 
Chronique,  adj.c.  («Ärjncpf.)  langwierig / 
anhaltenbî  djronifcb. 

Chroniqueur  , s.  m.  ol.  bfr  ©htoniffchrfi- 

her  ; iu  bad.  «perfon  , bie  nnd  mit  lan* 
gen  langweiligen  Jpifloricn  unterhält. 

Chronogramme  ober  chronographe,  s.  m. 

eine  3nfrbrtft , »worin  bie  (römifchen) 
3ahlbutf}ftüben  bad  Saturn  bet  Gege- 
benheit »opon  bie  «Hebe  ifl,  enthalten. 
Chronographie,  s.f.  T.  bie  ^eitbefdtrei« 
bung  ; iu  bie  rhetorifche  Seitangabe. 
Chronologie,  s.f.  hif  Zeitrechnung  , Zeit* 
orbnung. 

Chronologique  , adj.  c.  Jur  $fftrC(hnitng 
gehörig , tmb  berfelbett  gemäft;  chrono- 
logifch, 

ChronologisteoM  Chronologie,  s.  m.  einer/ 

ber  bie  Zeitrechnung  »erficht  ober  baoon 
fchreibt;  ein  ©hroholog. 

Chronomètre,  Chronoscopc,  s.  m.  fin  ^fit* 

meffer. 

Chrysalide,  ff,/,  bif  «Puppe  Ober  PCrtPanb* 


lungdhölfe  einer  Staupe  ober  ©djmetter* 
lingdlam. 

Chrysanthémum  , s.  m.  bif  ©olbblttmej 
gelbe  ©ucherblume. 

Chrysobérii , s.  m.  ein  grünlich  - gelber 
GerpU. 

Chiysocoiie,  s.  f T.  bad  Gerggrutt  » ber 
©olblcim, 

Chrysocome , s.  f.  bad  ©olbhaar  ( eilte 
«Manne, 

chrysoiite,  s.f  ber  ©hrpfolith  / ein  grün« 
gelber  burchfïchtiget  ©bclilctn. 

Chrysornéle , s.  rn.  ber  «JJlattfÂfcr* 

Chrysopée,  s.f  bie  £un#  ©olb  jii  machen» 
bie  ©olbmachcrep. 

Chrysoprase,  Chrysoprasin,  s.f.  ber  ©0lb* 
Prüfer/  Chrysophrase,  ©htpfopratf/  Cittf 

Slrt  ©hrpfolith. 

Chrysuiée,  s.  f.  T.  bad  Äöntgtwdffer. 

chneheter,  v.n.  fchirpen , fdjrepen  wie  ein 
©perling. 

Chuchoter , v.  n.  heimlich  inö  Öhr  reben  ; 
in  bie  £>hren  jifcheln  ober  fltiflern. 

Chuchoteur,  s.  m.  cus<  , f eilte  «JJerfOtt  > 

bie  einem  immer  heimlich  itté  Ohr  tebet  ; 
ein  glüfleret  ; eine  3ifehlerinn. 

Chuchoterie  , s.  f.  fam.  baÖ  ^luflcrtl  / ©f* 

flujler. 

Chut,  ado.  ((Hin)  fd)î  fl’, 

chute , s.f ; ber  5aU,  baö  fallen;/?. ber 
^aU,  Unfall, SlbfaU,  baö  Ungluef,bct 
Umjlurj  ober  plôjlidje  Gerluft  beô  bt^ 
herigen  ©lue? ö tmb  Slnfehenô  ; iu  bec 
©finbenfallî  iu  ber  ©chlu§,  ©chlug* 
faU,  bao  ©nbean  fleinen  «poeften,  bec 
lebte  Gerd , worin  man  worjüglid)  etwa« 
ftnnreiched  ober  eine  fogenaunte  jointe 
erwartet;  iu  btc  Äabenj  einer  «Periobe; 
bad  harmonifdieober  UnharmoiHfchc  ih- 
red  ©chluiTed;  iu  ber  5flU/  b,  i.  bie 
fd)lcd>te  Aufnahme  eined  bramatifdjeu 
©tücfcd , wenn  ed  aufgefuhrt  wirb  ; 
(©àrtner)  bie  Gcreinigung  jweper  un* 
gleidien  ^crraiitd  / mittclfi  einer  ©tein* 
treppe  ober  eined  gelinb  abhÄngigen 
SRafenflûcf d i (Gauf.)  ein  hÄngenbcd 
Gouguet;  chute  d’eau,  ein  SÖafferfall; 
iu  ber  Abfall  bed  5ÖatTerd  ; chute  d’hu- 
meura,  ber  Slbflud  ber  fttuchtigfeiten  ; 

— de  U luette,  bad  fallen  ober  ©chie* 
den  bed  3ÖDflfind;  — de  i’anus , ber 
GotfaH , bad  ftudtreten  bed  CDtaflbarmd  ; 

— de  voile,  bie  £inge  bed  ©egcld  ; — 
d’un  fifet,  bie  £5hc  eined  audgefpattn* 
ten  Gebed  ï — d’une  maison,  bad  ©in* 
fallen , ©inflürjcit  eined  £aufed;  — de 
toit,  ber  Abhang,  2£bfd)uÄ  eitted  ^a* 
ehed  ; — d<*s  feuilles , bie  3eit , ba  bad 
£aub  oon  ben  GÄumen  fÄUt. 

Chyle  , s.  m.  T.  ber  $?ild)faft , ©hptud. 

Chyleux , euse  , adj.  p us.  jum  Giilchfaft 
gehörig, 

chylifère , adj.  c.  SRilchfaft  enthaltend 
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tihylißcation , s.  f r.  bit  stfcrwanblung 
ber  ©petfen  in  «Dtilcbfaft. 

Chymie,  f,  Chimie. 

Chymose,  s.f.  T . bic  ©ntjunbung  her 
Augenbrauen* 

Ci , adv.  fax,  ba  ; celui-ci , biffer  hier; 

, ci  g»t.  bi«  Hegt/  ^ier  rufet  ; par  -ci, 
par-là,  bter  unb  ba,  6in  unb  wieber; 
lier  unb  bort  / an  pcrfcbiebenen  Orten; 
ci-devant,  potmal«/  (por  biefem;)  it. 
nouv.uormablig;  un  (ober  une)  ci-devant, 
tin  pormaliger  ©bclmann  , ©bclbamc  ; 
ci-ioint,  bierbepfolgcnb,  brpliegcnb  ; ci- 

, présent , bier  gegenwärtig  ; ci-contre , 
$ier  gegenüber;  a - dessus , Oben,,  ci- 
dessous,  unten  ; d-aprés,  nachher , fünf* 
tig  ; nach  bem  ; entre  ci  et  là , jwifchen 
fcier  unb  bort;  entre  ri  et  ce  soir,  $Wt* 
fdjen  jeljt  unb  brute  Abcnb  ; 6 pintes  de 
vin  à 3o  sols,  ci... «g  liv. , 6 hinten 
Söein  gu  30  ©ol«,  (macbt)  hier.*.. 
9 £iore«. 

Cible,  s.f  bîe  ©(heibc  ; le  tir  à la  cible, 
bû«  ©cbcibcnfcbic§ert. 

Ciboire , s.  m.  ein  jugebecftc«  ©cfüff/  worin 
bie  geweihten  JrwHicn  ocrwgbrt  werben  ; 
ba«  Ziborium. 

Ciboule,  s./,  bie  Heine  Bwtebel, 

Ciboulette,  s.f.  ein  3wic  beleben. 

Cicatrice,  s.f.  ettie  «fttttbc;  bû«  39linb* 
mabl  ; fig>  ba«  frdnfenbe  Anbeuten  oon 
empfangenen  «Belcibigungcn. 

Cicanicuie,  s.f.  ba«  9îÂrbdjen  / eine  Meine 
«ftarbe  ; it.  ber  Heine  weifjc  Sied  auf 
bem  ©pbotterbäutcben. 

Cicatrisans , s.  m.  pi.  T.  narbcnjicbenbe 
Vittel. 

Cicatriser , v.  a.  Farben  machen.  Se  cica- 
triser, v.  riß.  (pon  SSSunbcit  bie  ftcb 
fehlten)  Farben  befommen  ober  fcçen  ; 
anfangen  $u  beilen  / petnarben. 

Cicatrisé,  ée , part,  et  adj.  benarbt;  con- 
fidence cicatrisée , ein  gebranbmarfte« 
©ewiffcn. 

Cicéro,  s.  m.  bie  ©icero/  eine  Art  Buch- 
brucferfcbrift. 

Ciceroie , s.f.  Heine  Art  Æicbererbfen. 

Ciceroné,  s.  m.  (italienifd))  ein  Cicerone; 
(inf.  in  SXom)  einer , ber  bie  îOterfwùr* 
bigfeiten  ber  ©tabt  jeigt  unb  crflirt. 

Cicogne,  f.  dgogne. 

Cicuuire , s.  f.  ber  SEBaffcrfcbierlittg. 

Qd , s.  m.  (arabifcb)  ein  £elb  / £ccrfùb* 
rcr  ; ifl  auch  ber  £itcl  eine«  berühmten 
fcrauerfpiel«  pon  pierre  (EornciUe. 

Cidre,  s.  m.  Aepfclmoff/  Aepfelwein,  Çiber. 

Ciel,  s.  m.  ber  Rimmel,  ( plur . deux,) 
ßg • ba«  ewige  £eben/  ber  Ort  ber  Au«* 
erwiblten,  ba«  $atabte«;  //.  ber  Rim- 
mel/ b.  i.  ©ott  felbff,  ober  bic  göttliche 
©orfebungîi'e.  ffatt  astres,  bie  ©effirne; 
it.  bie  £uft;  it.  ba«  £anb/  Âlima,  ber 
#immcl«ffricb  J it.  brr  £ragbimmel  be« 


« 

Ciel  Cime 
• * • 
SDencrabtle  (bat  tnt  plur.  deîs  ; ) it.  ber 
Bettbtmjncl  {plur.  deis;)  (Gabler)  ber 
ipimmel  {plur.  ciels*,)  (©teiugrube)  bie 
oberfie  ©teinbanf,  bie  man  $u  weilen 
Heben  l hfit,  unb  wie  unter  einem  Rim- 
mel bie  ©teinc  wegbricbt  {plur.  ciels;) 
le  del  est  épais,  embrumé,  bie  £uft  iff 
bief  ; ber  Rimmel  iff  trübe;  le  ciel  se 
hausse,  ber  Rimmel  wirb  beiter;  gros 
ciel,  (©chiff.)  £uft  poU  btefer  ©cwolfc; 
ciel  d’airain , eberner  Rimmel  ; eine 
2>ûrrc  im  £anb  ; it.  unerbittlicher 
Oimmcl;  ô ciel!  0 Rimmel l Acb©ott! 

Prov.  et  Fig.  remuer  ciel  et  teire,  Rimmel 
unb  €tbe  in  Bewegung  fe^en  ; voir  les 
deux  ouverts,  ben  Rimmel  offen  (eben; 
entgÛCft  fenn  ; la  voûte  des  deux , ba« 
£immel«gewôlbe  ; le  feu  du  del , ber 
Blilj. 

Cierge , s.  m.  eine  $8ûcb«fcrse  / Äerje  »um 
Âirchengcbrauche  ; it.  bic  ffacfelbiffrl; 

il  est  droit  comme  un  cierge,  fam.  cr  iff 
ferjengerabe  ; cierges  d’eau , T.  Sfôaffcr* 
ferjen , eine  Art  ©prtngbrunnen. 

Ciergicr  , bcfffr  drier. 

Cigale,  s.f.  bieÇicûbe,  ÄeufchrecfengriUc; 
— de  mer,  eine  Art  gfcerrfreb«. 

Cigare,  s.f.  fpgnifcbc«  £ûbûf«rcllcben 
*um  Stauchen. 

Cigogne,  s.  f.  bft  ©tordjî  contes  à U d- 
gogne , prov . Alteweibetmabrchen. 

Cigogneau , s.  m.  pjis.  junger  ©tord). 

Ciguë,  s.f.  ber  ©chierltng,  5öütertcb/ 
eine  giftige  ^ffanic;  f/.(bep  ben  Alten) 
ein  barau«  gemachter  ©aft;  (bie(Eicuta/) 
ber  ©ifttranf. 

Cils,  s.  m.pi.  bie  Augenwimpern;  CBotan.) 
eine  SKeibe  feiner  £aare. 

Ciliaire , adj.  c.  T.  ligament  ciliaire , bû« 

©ternbanb;  ba«  "Banb  bc«  Augenflcm« 
ober  ber  Augenliebcrbaut. 

Ciüce , s.  m.  ein  bürenc«  Äleib;  einQ5u§* 
Hcib  î faire  pénitence  dans  le  cilice  et  dans 
la  poussière,  («Bibel)  im  ©ûcf  unb  in 
ber  Afcbe  QSube  tbun. 

Cilié,  ée,  adj.  (’Botûn.)  mit  einer  SXeibe 
Kirchen  befeçt. 

Cillement , s.  m.  bû«  'Blinfett , Slinjett 
ber  Augen;  it.  ba«  35lin$en  ober  beffin* 
bige  SHinfen  mit  ben  Augen. 

Ciller,  v.  a.  (les  yeux,  les  paupières,)  ober 
blo«  diler , blinfen  / bltnjett , mit  ben 
Augenwimpern/  it.  blinjeln;(f.  cille- 
ment ; ) personne  n’ose  ciller  devant  lui , 

fg . niemanb  barf  por  ibm  muchfen; 

it.  v.  n.  commencer  à ciller  , (p.  ^Jferben) 

wenn  fie  anfangen  graue  Augenbraunen 
«U  befommen  ; ciller  les  yeux  de  l’oiseau , 
T.  bem  Ralfen  bie  Auaenltebet  îunibw/ 
bamit  er  ffiße  fïften  lerne. 

Cime,  s.f.  ber  ©ipfel  (eine«  55erg«;)  bic 
©piçe  eine«  Seifen  ; OBotan.)  ber  ©ipfel 
eine«  Baum«  * être  à U cime  du  bonheur 
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ßg.  auf  bet  hocbffen  ©tufe  beö  ©lûcfeô 
• fepu. 

Ciment,  t,  m,  ber  Äutt , Çement;  eine 
3rt  ÇKortel,  ber  fel?r  fefi  hült  ; (Cahier) 
ter  £ütt(iut  auôbefferung  beô©runbd 

ber  ©cmrtblbe  î)  chose  faite  à chaux  et  à 
ciment , ßg.  eine,  auf  bauerhaftem  §u§ 
erbaute/  eine  mauerfefie  ©acbe. 
Cimenter,  v,  a.  mit  Sèment  mauern;  it. 
perfütten,futten,  (f.  ciment?)  mci|ty?5* 
befetf  igen , feft  unb  bauerbaft  machen. 
Cimentier , s.  m . ein  SDtôrtelarbeiter , £ütt* 
madjer. 

Cimetenre , s.m.  ein  ©übel,  tyallafd);  ein 
einfdmetbigeö  ©cbwerb  mit  einer  ge 
îrûmmtcn  Âitnge. 

Cimetière,  s.  m.  ber  £trd)f)ôf,  Mg-  ©Ot* 
tcëacf  cr  ; ßg • fam.  ein  ûrt  ober  £anb 
wo  ptele  £eutc  fchnell  nach  cinanber 
wegfterben  ober  umfotnmen. 

Cimette,  s.  f.  eine  junge  grùbiabr*©profîe 
an  einem  Äoblflengel. 

Cimier,  s.  m.  T.  ber  Riemer,  Semer;  ein 
fleifcbtgeö  £enben(lùd  oom  £i»tavicr* 
tel  eine«  Ochfen;  inf.  ein  £irfd)$iemer; 
(3ôapcn)  ber  Jpelrafcbmucf , t>u  £elm 
' ticinobien. 

Cümoiie , s.f.  T.  bie  SEÖalfcrerbe  ; A.  adj. 
matière  draolie,  ber  ©d}lid)/  bûô  2tb* 

fc blcifel,  ein  ©emenge  oon  (£ifcn  unb 
©tein,  baö  unter  bem  ©cbletfen  beö 
€ifenwerfô  oom  ©cbleiffletn  fallt. 

Cinabre,  s.  m . bet  SÛWber. 

Cincendle , f.  T.  ein  Sugfcil , womit 
bie  #lu§fabr§euge  ben  ©trorn  hinauf 
gejogen  werben,  (f.  cinqueneiie.) 
Cinéraire,  adj.  urne  cinéraire,  (rôttîifd). 

aitertb.)  ber  afchentopf,  afebenfruq. 
cinération,  s.f.  T.  bie  Verbrennung  âu 
afdje.  • 

Cingiage,  s.  m.  T.  ber  2Bcg,  ben  ein  ©d)iff 
in  24  ©tunben  jtirticf  legen  fann  5 it. 
ber  £obn  ber  ©cbitfleute. 

Cingiau,  s.m.  T . tint  sfôefi fchnut y ben 
ablauf  ber  ©üulen  ju  mctîen. 
cingler , v.  n.  T.  mit  ooflen  ©egclit  fah* 
ren  ; flarf  fegeln  ; it.  v . a.  cor.  fiatt 
sangler , einen  mit  fdjmalen  SXiemcn, 
mit  einer  ©pießrutbe  hauen  ober  prit 
feben  î ce  vent  cingle  le  visage , ßg.  biefer 

Sßinb  burcbfdjneibet  baö  ©efiebt. 
CmraiDome,  s.  m.  baö  Sinnamomum  / ein 
©cwür | ber  alten/  toopon  man  glaubt , 
baf  eö  ber  Simmetfep. 

Cinq  , adj.  num.  fûllf  ; it.  s.  m.  eine 

gunfe. 

Cinquain,  s.  m.  tint  gewiffe  ©cbîûd)t< 
orbmmg  ber  alten  / von  fünf  Vatail- 
Ionen  ober  ©ebtoabronen. 

Cinquantaine,  s.  f.  eine  gabl  oon  'fünf- 
ten; etwa  ober  ungeübt  fünfjtg;  il 
a la  cinquantaine,  et  if?  VoUc  $0  3flhte 

ait. 
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Cinquante,  adj.  c.num . fûttfjig. 

Cinquantcnier , sjm.  einet/  bet  Übet  ço 
SDîann  (©tabtmilij)  gcfeçt  tf?. 

Cinquantième,  adj'  c.  ber,  bie,  bflö  fünf* 
jigfie  ; it.  s.  m.  ber  fûnfttafle  £beil  oon 
einem  ©anjen  ; ein  Jûnfjigtbeil. 

Cinquenelles , s.  f.  pl.  (©d)tfff.)  ûUetlep 
lange  feile,  £ebcfcile,  ffîinbfeile :c., 
bcp  ber  ©cbiffaartiUerie.  (f.  cinceneiie.) 

Cinquième,  adj.  c.  ber,  bie,  baö  fünfte; 
it.  s.  m.  baö  ftûnftbeü,  gunftcl;  U.  s.f. 
bie  fünfte  klaffe. 

Cinquièmement, atff.  ;um  fünften  ; fünften«. 

Cinquiiie,  s.f.  baö  £omberfpiel  mit  fünf 
tyerfonen. 

Cintrage,  s.m.  (f,  ceintrage.) 

Cintre,  s.  m.  (<5fluf.)  ber  55ogeit / bie 
55ogengeflalt î it.  (de  charpente)  ber 
£ebrbogen , baö  £ebrgerûfte , ^ogenge- 
rûffcti  (im  ôpernhaufe)  ber  ^heaterbo* 
gen  über  bem  £)rd)e(ier  mit  ben  9Bal;en 
fur  bie  ?DCftfcbinen  ; ( SEBagnct  ) baö 
£ehthols. 

Cintrer,  v . n.  wölben,  eine  ^Sogentùn* 
bung  tüaeben  ober  geben  ; it.  v . n.  einen 
£ehrbogen , eine  55ogenru#ung  machen. 

Cintré , ée  , part,  et  adj . gewölbt  ; toaÔ 
eine  iBogenrùitbung  bat.  (f.  cintrer.) 

Ciofî , s.  m.  (Slnat  ) ein  fefler  Äürpet  am 
©aumen  , $totfd>en  ben  SKanbeln  ; it. 
ein  tfarfgefcbroolleneö  Süoffein  ; it.  ein 
brûfenartiger  auö»oud)ö  in  ben  rocibli* 
d>en  ©eburtötheilen. 

Cioutat , s.  m.  bie  ^ctcrfiltentraube. 

Cipoiüni , s.  m.  italtcnifcbcr  grüner  Mar- 
mor , etioaö  heller  alö  ©erpcntinjlcin.' 

Cippe,  s.  m.  (bep  ben  alten)  eine  art 
Heiner  SBegfüulen  ; eine  JpalbfÄule, 
2)enHüule;  it.  eine  art  Folter,  womit 
man  ©Haoen  quülte. 

cirage , r.  m.  baö  Uebetjiehen  mit  Sffiacbö; 
it.  baö  Sföicbfen  beö  £eberö , ber  £ein- 
wanb  u,  b.  gl.,  it.  biefeö  Sßacbö  felbft; 
it.  baö  ©d)Uhwad)ö  ; bic  «ffiicbfe , ©t iu 
fefmicbfe  ; tableau  de  cirage  , f,  Camaieu, 
it.  ©emühlbe  von  einer  $arbc , alö  wenn 
eö  in  gclbcö  aßacbö  bojftrt  würe. 

Circée,  s.f.  airaun  , öerenfraut 

Circoncire  , v.  a.  irr.  befcbnciben , bieiQOt- 

haut  abfebneiben. 

Circoncis,  ise,  part,  et  adj.  et  s.  m.  ht* 

febnitten  ; ein  ^efchnittener  ; 3ube  ; 
s^uhamebaner. 

Circonciscur , s.  m.  p.us.  einer , ber  bie 
95efcbneibung  verrichtet. 

Circoncision,  s.f.  bte  55cfd)neibung;  — 
du  coeur  , des  lèvres,^.  («Bibel)  b.  t. 

btc  Verbannung  böfer  ©ebanfen  auö 
bem  ^>crjen,  unb  fcbünblicber  SEBortc 
auö  bem  SDlunbe. 

Circonférence,  s.  f.  T.  bif  SitCUmferenj, 
«Peripherie,  ber  Umfreiö  beö  Sirfelö; 
it.  ber  Umfreiö  (Umfang)  iebet  anber« 
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'ftumtnen  £inie,  §♦  $♦  cîttrt  IjJologonô, 
fin«  ©tabt  u*  f.  m. 

Circonflexe  , a<ÿ.  c.  T.  accent  circonflexe, 
ber  ©ircumflcr,  (a)  (f.  bie  ©rammatif;) 
muscle  circonflexe  du  palais,  ber  hintere 
©aumcnmuôfel. 

Circonlocution,  s.f.  T.  eine  Umfcbreibung 
mit  mehreren  SEßorten. 

Circonpolaire,  adj.  c . étoiles  circonpolaires, 

©terne,  bie  nahe  am  Sîorbpol  flehen , 
unb  in  ihrer  £aufbabn  tun  benfelben 
herum  niemals  unter  unfern  Jporijont 
foramen. 

Circonscription  , s.  f.  T . bie  9efd)rArt* 
fung , 9egrAnsung , ©tnfcbrAnfung  ber 
Æérper  innerhalb  geraiffer  ©rAnscn  beô 
SXaumtf. 

Circonscrire,  v.  a.  in  gewiffe ©rAnsen  ein* 
fddieben;  begrAnjen  ; wngrAnsen  ; bc* 
fcbrÂnfen  , einfdjrAnfcn  ; — une  figure 
à un  cercle,  einen  3irfel  timfcbreiben, 
b.  i.  eine  reguläre  fttgur  uni  benfelben 
herum  befebreiben. 

Circonscrit,  ite,  part,  et  adj.  f.  circonscrire. 

Circonspect , ecte,  adj.  bcbUtfam , POrftd)* 

tig,  bebAcbtïich. 

Circonspection,  î. /.  bie  9ebutfûmfcit , 
9ebachtfûmfcit,  SBorfithtigfeit. 

Circonstance,  s.  f ber  Umftonb  î pluf.îU 
UmjlAnbe  , 93crbAltmffc , bte-  £age  ; loi 

de  circonstance  , eût  ©Cfel}  b«3  bie  Um* 
flAnbe  notbroenbig  machten;  selon  les 
circonstances  de  l’affaire  , .nad)  9cfînbftt 
bet  ©acbe  ; une  terre  avec  ses  circons- 
tances et  dépendances  , ein  ©Ut  mit 

allem  £ubcb&r. 

Circonstanciel , adj.  (©ramm.)  waö  einen 
befonbern  Umffanb  anjeigt. 

Circonstancier  , v.  a.  nfle  UmflAnbe  bf* 

merfen  ; umftAnblid)  etjAblen , befebrei» 
ben  ober  »orflcUen. 

Circonvallation , s.f.  bie  Âufîere  Umfcban* 
jung  ber  Belagerer  gegen  ba$  Selb  jtt. 

Ciiconvenir,  v.  a.  (jurO  bintergeben , mit 
£ifl  betrugen. 

Circon  vent  ion , s.  f.  (jur.)  heimlicher  9e* 
trug , bie  £interlift* 

Circonvoisin , ine,  adj.  (mit  tttt  pi.)  um* 
liegenb,  benachbart,  umberliegenb. 

Circonvolution  , s.  f.  (9auf.)  plur.  bie 
Sßtnbungen  ber  ©pirallinic  an  ben  jo* 
nifeben  ©Aulen  ; it.  bie  6 Umgänge  ei< 
ner  nad)  ©ebraubenart  gcwunbenen 
©Aule  ; (Â'ircbcnmttfîf)  eine  Äabenj* 
rotnbung* 

Circuit , s.  m.  bet  Umfang,  Umfreiä,  9e* 
§irf  ; fig.  circuit  de  paroles , Umfchroetf 
mit  Porten , ebe  man  jur  ©ad)e  fclbjl 
fommt. 

Circulaire , adj.  c.  jtrfetrunb  ; frci$for» 
mtg;  — S.f.  ober  lettre  circulaire,  bû$ 

Gircularfcbrciben  , Umlauffcbreiben , 
«Kunbfcbreibett* 


Circulairement , a de.  in  bte  SKUltbe  , int 

greife  ober  girfel  berum. 

Circulation,  s.f.  bie  ®ewegung  einer  @a* 
cbe,  bie  in  einem  greife  berum  gebet; 
bet  Umlauf,  Äreiolauf , bie  ©trculation  ; 
fig . ber  Umlauf  bcö  ©elbeö  ; ber  Umlauf 
beö  9lutc$ , ber  ©Afte  ; it.  (Sbom.)  baô 
2luf*  unb  Bbffeiaen  ber  flüchtigen  £bcile 
im  ©irculiergefAb  î it*  eine  mebrereraal 
wieberbolte  ftefUDation. 

Circulatoire  , adj.  c.  vaisseau  circulatoire , 
T.  ein  ©irculicrgefAff.  (f.  circulation.) 
Circuler,  v.  a.  (©bpm.)  treiben;  mebrcremal 
abjicbcn  , beklieren  ; (f.  circuhtion;) 
it.  v.  n.  fid>  tm  Ärctfe  bewegen,  einen 
Ätciölauf  haben  ; umlaufen  ; (o.  ©elb) 
im  Umlaufe  fepn  ; faire  circuler,  Umlauf 
geben,  in  Umlauf  bringen. 

Cire,  s.f.  ba$  2öacb$  ; it*  bie  gelammten 
Söacbsfcrjen  in  einer  Äircbc  ; it.  bie 
$Üacb$lid)tcr , bie  man  in  ben  Simmern 
brennt  ; it.  qqf  ba$  .f  anjeüenftegcl  ; it. 
(des  oreille*,)  baö  jDbrenfchmaij  ; it.  triv. 
bie  îlugenbutter  ; cire  d'Espagne  ober 
cire  à cacheter,  ©iegeUacf,  ©iegelwacbS  » 
cire  vierge  , ^ungfermrûd)*  ; droit  de 

cire , (ehern.’  tn  Jranfr.)  ein  gciriiTe« 
SXcdjt,  5Ctad)$lid)ter  ober  batf  ©elb  ba* 
fur  nu  nehmen;  jiune  comme  cire, 
lt)ad)Ôgelbî  Prov.  il  est  mou  comme  la 

cire,  er  ifl  ein  uncntfdjloffcner  fcbwacber 

Sj)tcnfdl  ; cela  lui  vient  comme  de  cire, 

vu/g.  cö  fommt  ihm  redit  gelegen  ; il  lui 
vient  comme  dcciie,  cö  (bflÖ  Äletb)  fleht, 
altf  wenn  ihm  angegoffen  wäre;  iis 
sont  égaux  comme  de  cire,  fie  finb  'éin* 

anber  in  allen  ©tûcfen  gleich, 
cirer , v.  a.  wicbfcu , mit  2öad)$  über* 
ffreieben,  uberjieben. 

Ciré , ée , part . et  adj.  gewid)Öt  K.  (f.  cirer:) 
cet  habit  est  ciré  sur  son  corps , fig.  fam. 

biefeö  Äleib  liegt  ihm  an , al#  wenn 
<4  angegoffen  wAtc;  toile  cirée,  ößacbü* 
tueb. 

Cirier,  *.  m.  ber  50ûd)Sjicbcr  ; 9©ad)^* 
bleicher,  ober  einer  ber  in  2$«ch$  ar- 
beitet ; ( 9otan.  ) ber  2Bacb$baum , 
^algbufch* 

Ciroëne.  s.  m.  T.  eine  8tt  $flaflfrfrtfbe 
fur  üuetfehungen. 

Ciron,  s.  m.  bie  IWilbe,  «Oitete , SHcitlautf  ; 
baô  fletnfle  von  allen  ^nfeften;  fg • ein 
aufjcrorbentlich  fleincô  5)ing. 

Cirque,  s.  m.  (ait  SXomer)  ber  ©trcuS; 
ein  grober  langer  / unb  am  hintern 
©nbe  balbrunber  <JHaR , mit  ©Angen 
unb  ©iijen  umgeben , su  öffentlichen 
©pielcit  ic. 

Cirrhe,  s.  m.  (9otan.)  ein  fXanfe. 
Cirrheux,  euse , ober  Cinrhifére , adj.  (90t.) 

mit  SXanfen  oerfeben. 

Cirsocéie,  s.f.  T . bie  ©ûraenabcmge* 
fchtbulfl* 
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Cirute , s.f.  ba$  SBtdjfen  ; bie  UebcrHrei* 
djung,  Ucbetjicbiutg  mit  2ßacb«;  it. 
bie  SBicbfe  bec  ©d)ufier  ; (fond  beffer  : 

cirage.) 

Cisailler,  v.  a.  T.  falfdje  ober  ju  leidjtetc, 
SÂûnjHücfe  einfcbnctbenjiber  jerfcbnet* 
ben,  bamit  fîe  aufier  Umlauf  fommen. 

Cisailles,  s.  f.  pl.  T.  bie  QMtCbfdKerc ; 
Jottfdjeere  (grofe  <§rô)eere  $u  «DtetaUen 
ÎC.  , aud)  Cisoixs  ; ) it.  (aud)  cisaille)  bte 
2lbfcbntpel  pon  ben  fïlberncn  ©cbienen, 
nacibbcni  bte  runben  ÇfôunjHûcfe  bcrau«» 
gefdjnttten  worben. 

Cisalpin,  ins,  adj.  bieffeitt  bet  Sffpen  ge* 
legen  ober  wobnettb , ctfalpinifcb* 

Ciseau , s.  m.  ber  «Keijfel  > ba«  ©djniij* 
meffer  ï (©tetn&auer , @rd)ieferbrcd)er) 
ba$  ©djroteifen,  bec  ©cbrotmeiffel  ; 
ciseau  ébauchoir,  fût  ©temmcifeti;  ou- 
vrage de  ciseau,  fig.  SSilb&auerarbeit; 
il  a le  ciseau  excellent  yfig.  er  1(1  ein  POr» 

trejflidjer  $ilbbauer. 

Ciseaux , s.  m.  pl.  bit  ©djCCCe  ; — à papier, 
$apietfd)eere  ; — de  jardinier  ©arten* 
fdieecc  ; (bisroeilen  id  e«  aud)  tm  singui, 
gcbciud)ttd)  î)  le  ciseau  de  la  Païque, 
(poet.  ) bie  ©cbeere  ber  «parce;  avez- 
vous  déjà  mis  le  ciseau  dans  cette  pièce 
de  velours?  fcaben  ©te  btcffô  ©tue! 
©ammet  fdjon  angefdjnittcn  ? 

Ciseler,  v.  a.  auômetifeln  ; mit  bem©rab* 
meifel  allerlei)  jierliebe  Arbeit  machen  ; 
inf.  geflocbene  Arbeit  machen;  auöde* 
eben,  auSfcbndben;  cifcliren. 

Ciselé,  part,  et  adj.  (f,  ciseler;)  velours 

ciselé , geblümter  ©ammet* 

Ciseiet , s.  m.  ber  ©rabmeitfel , (©olbfcbm.) 
ber  33un$c. 

ciseleur,  s.  m.  ber  3ifclircr;  einer,  ber 
getriebene  ober  gegebene  5lrbcit  macbt; 
it.  berientge , welcher  auf  bem  gefebor» 
nen  ©ammet  bte  Blumen  ûnb  SRanfen 
febneibet* 

ciselure,  s.f.  autfgeOocbctte  Arbeit.  • 

cisoire , s.f.  bet  ©rûbHidjel  fur  bic  SOîünj» 
bunjcit. 

Cisoirs,  s.  m.  pîtir.  f.  Cisailles. 

Cissoïde,  s.f.  (alte  Sfôatfiem»)  bte©tfToi«î 
eine  getriffe  frumme  £ittie , toelebe  bie 
§orm  bed  ©p&eublatteô  bat. 

Ciste,  s.  m.  baâ  ©iHcnrôSlein. 

Cisfeaux  , f.  Citeaux. 

Cistre,  f.  Sistre. 

Citadelle,  s.f.  dne  ©itabetle,  fleine  $e* 
Hung  bep  einer  ©tabt.  • 

Citadin,  ine,  s.  ein  ^Bürger,  eine  95ür* 
gerinn  (qctotffer  italien,  ©tàbtc,  tint  fie 
babureb  Pont  Slbcl  *u  unterfebetben. 

Citation , s.f.  bte  ftnfubrunq  einer  ©ebrift* 
Helle,  eines  ©efeßc«  te.  ; it.  bie  €tnbe* 
rufung;  it.  bte  33orforöcrung , *8orla- 
bung  por  etn  (inf.  getfllicbeé)  ©eriebt. 
(assignation,  ajournement, bcp  IPCltljCbtn.) 


Cita  CM  22i 

Cîtatoire , adj.  T.  tp««  eine  fBorlûbung 
betrifft. 

Cité,  s.f.  (meid  poet.  unb  rbetor.)  eilte 
©tabtî  ic.  bte  SUtflabt  ; r/.bie  «Burger- 
febaftî  la  sainte  cité,  bie  ©tabt  3*ru- 
fûlemî  droit  de  cité,  ba«  ©tabtwbt, 
^ùrgerrecbt. 

Citeaux  , cbem.  eine  Slbtep  î l’ordre  de 
citeaux,  ber  ©iHerjicuferorbcn. 

Citer,  v.  a.  citiren,  ûUcgiren,  anfûbren, 
alé  ©dmftHeUett  ; it.  etnberufen  ; it. 
einen  por  ©eriebt  laben  ; (f.  Citation  ; ) 
cirer  son  auteur,  feinen  ©en>â&r«mann 
fagen  ober  nennen. 

Citéneur  , eure  , adj.  (©eograp&te)  biffa» 
tig;  btffeitô  geleqen. 

Citerne , s.  f.  bie  ©iflerne  i etn  SBaffcr* 
fa(leit , SBajforfang , sur  ©ammlung  bc$ 
SRegemoaffer«. 

Citerneau , s.  m.  ein  flcittcr  SBafferfang , 
worin  ftcb  ba«  SBaffer  reinigt  , ebc.c* 
in  bte  ©iHernen  ctngclatfen  wirb. 

Cithare , s.  f.  bte  3ttbct  ber  2llten. 

Citisc,  s.m.  ©cibflce,  eine  fPHanje. 

Citoyen  , s.  m.  enne,/.  ber  rget  Ctt1C$ 
©taat$ , einer  SXepublif  ; eine  $5ür* 
gerinn  ; citoyen  actif,  nouv.  (in  Jranfr.) 
ein  aftifer  Bürger, 3lftifbûrger, einer, ber 
bep  benîBablen  feine  ©timme  geben  barf* 

Citragon,  s.m.  ba$  ©itroneiifraut. 

Citrate , s.  m.  T.  bûô  ©itronenfautfal|. 

Citrin , ine,  adj.  citronenforbtg , citronett# 

■ gelb  ; it.  s.  m.  bie  ©itronenfarbe  ; it.  ci * 
tronfarbiger  ÂriHall  i it.  bie  ©olbfarbe 
ber  S(icbomt(len. 

Citrique , adj.  (©&bm.)  acide  — , bie  ©i* 

tronenfüure. 

Citron,  s.  m.  eine  Zitrone;  ber  ©itrotten* 
frtft;  it.  adj.  m.  citroncttgelb. 

Citroneiie , s. f.  ©itronenliqueur  ; OBotan.) 
©itronenfraut  (mélisse.) 

Citronnât , s.  m.  ber  ©itronat  ; bie  f anbirtc 
©itronenfcbaale. 

Citronné , ée , cuÿ.  mit  ©itronenföft  an- 
gemacbt  ; U.  nacb  ©itronen  febmeefenb 
ober  riedbenb. 

Citronnelle,  s.f.  eine  2lrt  £imonabe  » it. 
batf  ©itronenfraut. 

Citronnier,  s.  m.  ber  ©ttronenbaum» 

Citrouille , s.  f.  bic  Äürbiöpflanje  ; ber 
Âûrbttf  ; it.  bie  SBaffermclone;  une  grosse 
citrouille,  ßg.  vuig.  ein  biefeô  unb  unge* 
Halte«  SBeib. 

Civade,  s.f.  tfrabb , ©ûrneele;  eine  2lrt 
Heiner  ÇOteerfrebfe. 

Civadiére,  s.f.  bie  SHinbe , ttnterblinbe  ; 
ba«  «Sogfprietfeqel  ober  niebrigHc  ©egel 
an  gro§en  ©(biffât. 

cive  , s.f.  ber  ©cf.nittlûud». 

Civet,  s.  m.  (Âocbf.)  ber  Jpafcttpfeffer. 

Civette , s.f.  bie  Sibetfape  ; it.  ber  3iMt 
felbH;  it.  Heiner  ©cbnittlauch. 

civière,  s,f.  bd^vage,  ^ragbôbrf* 
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Clai 


Civil , lie , adj.  bürgerlich  ; qqffig.  höf- 
lich ; la  vit  civile , baß  bürgerliche  ober 
gemeine  £eben  5 société  civile , Die  bùr* 
erliche  ©cteBfchaft  ; droit  civil,  baß 
ûrgerliche  (EtoiM  SRccht;  procès  civil, 
Eioilproecg  ; guerre  civile,  ein  inncrli» 

■ cher  tfrieg , ein  ißürgcrf  rieg  ; mort  civile, 

f,  mort.  ' 

Civilement,  adv.  bem  Eioilrecht  grmAfi î it. 
vuig.  höflich  ; mort  civilement,  bürgerlich 
tobt}  it.  ber  ffîelt  abaef orben. 

Civilisation , s./.  Die  ©tttenoerfeinerung, 
©etfeßcultur , SlufflArung  , Sûnlifa* 
tton  ; it.  (jur.)  bie  SJcrWonblung  einer 
Äriminalfache  in  einen  EtPilptocefi. 

Civiliser , p.  a.  cipiltfîren  ; gefittet  , f)pf* 
lid>  machen  î *•  (jur.)  auß  einer  Ärimt* 
nalfache  einen  Eipilprocefj  machen  \fam. 
cela  se  civilise , baß  fîeht  fd)0n  bCflfr 
auß,  ber  ©turnt  legt  fich. 

Civilisé,  ée,  part,  et  adj.  gefîttet,  CUlti* 
Ptrt  ; f,  civiliser. 

Civilité , s.  f.  biet  £Afid)feit  î ^rentiD- 
lichfeit;  plur.  Doflichfeitßbcjeugungen/ 
Ehre , fo  man  einem  erweifet;  it.  ©rujj, 
Empfehlungen;  Complimente;  civUité 
puérile , oi.  ein  ßitren  * imb  Âompli* 
mentenbùchleût  fur  bie  3»getth. 

Civique,  adj.  c.  inscription  civique,  bie 

Einfehreibung  inß  Qjùrgetregifler  ; ser- 
ment civique,  ber  iÔÙtgereib  î couronne 
civique,  eine  93ûrgcrfronc , ein  Äranj 
bon  Eichenlaub. 

civisme , s.  m.  «Bürgctfînn,  ^Bûrgertugcnb. 

Ciabaud , s.  m.  eut  ©tobet  ober  anbercr 
^agbhunb  mit  ©chlappohten  , ber  jur 
Unjeit  flafft  unb  bellt  ; fa.  injur.  ein 
bummer  ©chwAfjer,  ©chrci)er,ÄlAffcr; 
it.  erneut/  bctfenjXAnbc  herunter  hörn 
gen  ; ein  t$d)  lauft  hut. 

Clabaudage,  s.mJm klaffen , ^Bellen  unb 
©chrepen  bet^pfmbe  ; fig.  ber  £Arm 
über  Äleintgfeiten , baß  ©cflatfdie. 

Clabauder , v.  n.  Haften  , bellen  ( f.  Cia- 
baud-, ) it.  fig.  fam.  ohne  Urfachc 
fdjrepen , lAtmeit , feifen , bifputiren  ; 
it.  v.  a.  — contre  qn. , einen  anbellen, 
anfdjtepen  ; it.  einen  überlaut  bepm 
tarnen  rufen. 

Clabauderie,  s.f.  unitul*eß  Unb  UUgffÜ* 
meß  ©efdjrep  ; ein  ©efeife. 

Clabaudeur . s.  m.  euse  ,/.  eilte  <ßerfon , bie 
pielunnüfjeß  ©efchrep  macht;  ein  per* 
brief;licher©d)reper;  eine  ©chteperinn, 

Chie , s.  f.  eine  ftledite,  Jpürbe  jum  Durd>* 
fchlagen  ber  Erbe , jur  £roc?nung  beß 
Cbfteß  :c,  ; it.  ein  geflochtener  3aun, 
um  ben  ©chafpferch  herum  ; it.  eine 
©chleife,  auf  welcher  ©elbtfmörber  unb 
ebrlofc  Delinquenten  jum  SHichtplalj  ge* 
fchleift  werben  ; passer  à la  claie , bureb 
bte  »ürbe  fchlagen  ; traîner  sur  la  claie, 

nuf  ber  ©chleifc  jum  Sttchtplaç  führen. 


CUir,  claire,  adj.  flar , hell,  teudjtenbj 
it.  hell  ; wo  Piel  £id>t  hineûifaüt  ; it. 
glAnjcnb,  blintenb,  blattf , polirt , maß 
einen  @lan§  von  fïdt  gibt;  (p.  Farben) 
bell;  it.  hcU,burchfid)ttg,burchfd)einettb; 
it.  hell,  rein  Har,  nicht  trüb;  (v.  flùflFi* 
gen  , nicht  biefen  ©achen  ; v.  £etnwanb, 
v.  Jpaaren  ; p.  ©etreibe,  Ji)olj , baß  bùiut 
fleht)  bümt;  lofe;  (p.  ber  ©timme) 
Har,  hcUHingeub,  rein , burchbringenb, 
biffammAfig  (wie  Die  einer  3Bcibßpft* 
fon;)  it.  fig.  flar , beutlich,  verfAnb* 
lieh,  leicht  j«  begreifen;  it.  qqf.  Har, 
cinleuditenb,  auqcnfcbcitilich,  ofenbar, 
unflreitig  , unleugbar , außgemacht , 
ftdjer  ; avoir  le  teint  clair  , eine  frtfehe 
unb  glAnjenbe®eftchtßfarbe  haben;  ciair- 
brun,  hellbraun , lid)tbraun  ; du  lait 
clair,  Collât,  (foilfl  petit-lait;)  avoir 
les  yeux  clairs , helle  Slugen  haben  î le 
temps , le  ciel  est  clair , baß  SÉBettCr  tf 
hell  ; ber  Rimmel  tf  heiter  ; Fig.  avoir 
l’esprit  clair,  einen  reinen  «öcrfanb  ha* 
ben  î avoir  le  jugement  clair , ein  teint* 
Urtheil  von  ben  Dingen  fi  lien;  argent 

clair  Ober  clairs  deniers,  baareß  ©Clb  , 

baß  man  entnehmen  (heben)  fann,  fobatb 
man  Will;  (f.  su&st.)  il  n’y  fera  que  de 
l’eau  toute  claire , prov.  et  Wirb  nicht* 
außriebten  ; profit  clair , reiner  ©ewinn. 

Clair,  s.  m.  (O)tah(er)  baß  3>eUe,  baß  £icht; 
plur.  T.  helle  gar  beu  ; it.  bie  ©cbatti* 
rungett  ; le  clair  de  la  lune , ber  $tonb* 
fdjeitt;  iifaitciair,  cß  ifl  hetterî  <e.  eß 
if  heller  £ag. 

Clair , adv.  voir  (entendre')  clair , hell  fe* 

heu  , hell  unb  flar  cinfehett  ; fein  rerftt* 
heit;  fig.  einen  burchbringenbeit  «8er* 
fanb  haben;  parier  clair,  eine  Hare, 
weibifehe  ©timme  haben;  parier  clairet 
net  ober  haut  et  clair,  rein  herauß  reben; 
bcutltch  unb  ohne  Umfchweife  reben; 
wig.  fein  'Statt  oorß  ^Oîaul  nehmen;  i 
clair.  Har,  hell;  tirer  du  vin  à clair, 
ÏÔeinaufCSoutciUeu  jiehen;  semer  clair, 
bùnne  fAen. 

ciaiie , s.f.  (©djmeljarb.)  bie  ÄlAre  ; eine 
gewife  2lfd)e,  worauß  bie  Kapelle  ge* 
mad)t  wirb. 

Clairement,  adv. beutlich;  vernehmlich  te., 

f,  clair. 

Clairet , adj.  vin  clairet , bletchrothet  $&ein, 
©chielcr;  eau  clairette,  ein  gewifft£i* 
queur  ; <>•  r.  m.  T.  ein  Ebelf  ein  pou 
btaffer  Jarbe. 

Clairette,  s.f.  ein  2lrt weifet  SEBciu. 

Claire-voie , s.  f.  T.  Die  Durchfîd)t  Ober 

©itterôffnung  in  einer  ©artenmaucr  ; it. 
eût  §u  weiter  SHaum  jwifehen  ben  ©par* 
ren  eineß  «Scrfdilagß  , ben  Brettern 
eineß  {^Upbobcitß  ; à claire-voie  , adv • 
burchfichttg  î bûnne  ; semer  à Claire-voie» 

bünnc  fAcn. 
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Clairière  , s.f.  t>ie  £id)tung,  ein  fû&feï 
ft-lecf  im  Sffialbe;  ein  £>rt,  wo  feine 
ober  nur  wenig  diurne  flehen  ; it.plur. 
T.  lofe  unb  burchficbtige  ©teilen  in  einer 
£einwanb* 

Clair-obscur,  s.  m.  T.  baS  jT>eIU>tsnfet  ; Me 
Jpaltung  be$  £icht$  unb  beö  ©chattenö. 

Clairon , s.  m.  ol.  et poét.  ba$  florin  , fine 
art  heUtöneitbcr  £rompete;  //.  ein3in* 
fenregißer  in  einer  £>rgel. 

Clair-semé  , ée,  adj.  prop.  tl  ßg.  bunn  gc* 
fi  et. 

Clairvoyance  , \».  f.  ßg.  Me  ©djarffichtig* 
feit , ber  ©djarffînn. 

Clairvoyant , ante  , adj.  ßg.  fcharffîchtig , 

fcharffînnig. 

ciamesi , s.  m.  T.  £imoufîner  ©toM. 

Clameur,  s.  f.  bû$  laute  ©efchrep  (inf. 
au*  Unjufriebenheit  ; ) temteä  gurren  ; 

la  clameur  publique.  Me  ©timme  beS 
«Oolfeé;  ba$  allgemeine  ©efchrep;  ol. 
eine  gerichtliche  Älage  î iu  tyfönbung  ; 

clameur  de  Haro , f.  Haro. 

Claraeuse,  adj.  f.  T.  chasse  clameuse,  cittC 

mit  großem  ©eröufch  nnb  £ôrmen  per* 
bunbene 

Cbmp , s.  m.  (©cbitff.)  ein  fïeinctf  fehei* 
benformigeô  Jpol* , baô  in  bie  ûcffnung 
einer  ^robenflafd)e  gefegt  wirb  ; iu  ei* 
ferne  3>önber,  um  bie  ©paltung  ber 
bamit  eingefchlofienen  £oljer  au  per* 
hüten. 

Clamponnier  , claponnier  , adj.  m.  cheval 
damponnier , ein  ipferb  baô  bûnne , 
fchwûche  5uße  bût.  * ^ 

Clan , s.  m.  (in  ©chottlûnb)  ein  ©ebirg* 
©tamm  (ber  auö  mehreren  Emilien  be* 
Üebt;)  it.  qewifTe  hôljerne  Sflögel  ober 
Wefe  an  5lu§fchiffen  ; it.  ßatt  ciamp, 

Clandestin,  ine,  adj.  heimlich  Unb  perbo* 
ten;  mariage  clandestin,  eine  Söinfclehe. 

Clandestinement , adv.  hcimlicherweffe  tmb 

gegen  baö  Verbot. 

Clandestinité , s.f  (iur.)  bic  heimliche  unb 
perbotene  Steife,  womit  etwa«  gefchieht. 

Clapet , s.  m.  T.  bie  klappe , eine  art 
Ventile  in  jumpen  ic. 

Clapier , s.  m.  fo  heißen  Heine  ©önge  in 
Æanindjenbergcn  ober  tfaninchengör* 
ten;  it.  ein  Ähnliche*  2>ehö(tniß  pon 
Sjolh,  Äaniiidjen  barin  aufäuiiehen; 
clapiers , pi.  T.  Me  perborgenen  ©ange 
einer  «Jiflclj  lapin  de  Clapier,  ein  £au$* 
faninchen. 

ciapir , v.  n.  wie  etn  Kaninchen  fehrepen. 

se  ciapir,  v.rcß.  (pon  Kaninchen)  fleh  in 
ein  £och  perfieefen  ; fich  buefen. 

Claponnier , f,  Clamponnier. 

Claquade , s.  /.  fam.  b«*  Älatfchtn  mit 
ber  flachen  Jryanb. 

Claque,  s.f.  ein  Älatfch  / ©chlag  mit  ber 
flachen  £anb;  it.  eine  art  Ueberfchuhe. 
gaquebois,  st  (nt  eine  ©ttOhfaW  > nn 
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au*  17  hölzernen  ©töben  beßehenbe* 
(fogenannte*)mußfalifchc*3nßrumntt; 
vulg.  höl|ernc*  ©elödjter. 

Claquedent , s.  m.  fam.  ein  9ftenfch  , ber 

unaufhörlich  in  ben  £ag  hinein  plan* 
bert;  ein  ©chnatterer;  it.  ein  £ump. 

Claquement,  s.  m.  — de  mains  , bû*  jpÖrt* 
beflatfchen;  — de  dents,  ba*  göhnflap* 
pern;  — d’un fouet,  baö  ©eflatfdje. 

Claquemurer,  v.  a.  bad.  in  ein  enge*  ©e* 
föitgniß  ßrefen  ; genau  perwahren  ; se 

claquemurer  aux  choses  du  ménage , mit 

nicht*  anber*  al*  mit  feinem  £au*we* 
feu  befchiftigt  fepn. 

Claque-oreille,  s.  m.  vulg.  ein  ©djfopphut* 
f.  clapaud. 

Claquer,  v.n.  flatfchen;  des  mains , des 
dents,  mit  ben  £önben  flatfchen,  mit 
ben  Söhnen  flappern;  — avec  la  langue, 
mit  ber  gunge  flatfchen;  faire  ciaqueria 
rose , mit  einem  SKofenblatt  auf  hohler 
Jpanb  flatfchen  ; faire  Claquer  son  fouet, 
prov.  fiel)  groß  unb  breit  machen  ; eile  a 
bien  fait  claquer  son  fouet , pop.  fte  hat 

watfer  mitgemacht. 

ciaquet , s.  m.  bie  SKublHapper. 

ciarequet , s.  m.  ( guderbeef  ) eine  2lrt 
burchfichtiger  £eig. 

Clarification,  s.f.  t.  bie  2tbHörung  ober 
£öuterung  eine*  ©afte*. 

Clarifier,  v. a.  fiar  machen,  (öutern;  ab* 
Hören« 

Clarine,  s.f.  eine  Äuhfchelle. 

ciariné,  ée,  adj. (5©ap.) mit  eiitem©löef* 
chen  pcrfehen. 

Clarinette,  s.f  ba*tflarinet,  ein  mufifa* 
lifcbeö  »SlaMnjlrument  ; it.  ber  Älari* 
nctblöfer,  £oboiff. 

ciarissime , r.  m.  Çlariffimu*  ; ein  ©breit* 
titel , §u  ben  Seiten  ber  römifch»  Äaifer; 

Clarté , s.  f.  bte  Klarheit , Jbelle  ; ba$ 
£icht;  ber  ©lanj  ; (f.  ckir;)  it.  bie 
îDurchfï^tigfeit  beö  ©lafeö;  it.  bie^art* 
heit  ber  £au t ; ßg.  bie  5)eutlichfeit , 
©cßimmtheit  im  2(uöbrucfe;Älarheit; 
la  clarté  du  jour,  (poct.)  baö  jîrageôlicht ; 
apportez  de  la  clarté,  bringt  £id)t  (ober 
eine  Çacfcl.) 

Clâs,  cor.  ^ûtt  glas. 

Classe , s.f.  bie  Älaffe , b.  i.  eine  gewtffe 
jDrbnung  ober  €inthcilung  perfehiebe* 

. ner  tperfonen  ober  ©achen  ; it.  eine 
® chulc , Âlaffe  ; it.  bie  gefammten  ©chu* 
1er  einer  Älaffe;  ßg.  bie  Ælaffe  , bec 
SXang  ; basses-  classes , bie  untern  Älaf* 
fCH  ; l’ouverture  des  classes,  Me  SPÔiebcr* 

erôffnuitg  ber  Älaffen  (nach  geenbigten 
Serien;)  ouvrir  une  classe , (»,  ÿrofef* 
foren)  ein  Kollegium  eröffnen,  ©prie* 
fungen  ju  halten  anfangen. 

Classement,  s.  m.  bie  Slbtheilung  in  klaf- 
fen ; it.  bie  Jachorbnung. 

Clamer,  v.  çtf  nouv.  in^lôlTcny  pbCt  ltACh 
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einet  gewiffen  Ordnung  gbtheilen  ober 
otbncn.  ' * 

Classique,  adj.  c.  flûfftfch/  »Ortreffltcf) } */• 
JUt  ©Chule  gehörig  ï auteur  classique, 

ein  flaffifchct  ©cbriftftcUer , (inf.  ber 
Alten  ;)  ber  befonber«  wegen  Der  Kein* 
heit  feine«  ©tplö  in  allgemeinem  An* 
feben  fichet  ; it.  ein  ©d>u  la  utor  î exer- 
cices classiques,  ©cbulûbungcn. 

Classification , s,  f.  Die  Abteilung/  £rb* 

nung  in  Älaffen  ober  Sicher.  . - 

ciatir,  v.  n.  T.  hinter  cinanber  fortbel» 
fern  (wirb  »on  ôunben  gefügt/  bie  ba« 
SVilb  »erfolgen.) 

Clavaire  , f.  m.  7\  eût  ©chriften  * unb 
$Kechnung«»ctWûhvcr  in  einer  Otent* 
fammer. 

Claude,  adj.ets.fam.bummi  cin3)umm* 
fopf. 

Claudication , s.f T.  ba«  £infen. 

Clause,  s.f.  cinetfïaufcl;  eine  befonbere 
Verfügung  ober  Q&ebingung , j.  -S.  in 
einem  iraftût  ein  Vorbehalt  te. 

Clausoir , s.  m.  T.  ber  ©chlußffciit  ait  ei* 
net  gleich  fortlaufenben  SOïauer , ober 
jwifcheit  s Pfeilern,  (f.  ciavaux.) 

Claustral,  ale,  adj.  flôfterlid)/  JUttt  £l0* 
fier  gehörig  ; discipline  claustrale,  bie 
Äloßerjudjt;  offices  claustraux , Ælofler* 
Ämter;  gewiffe  «pffûnben,  bie  j u einer 
Abteç;  ju  einem  Wrtorat  gehören. 

Claveau,  s.  m.  T.  bie  ©d)ûfblattcrn  î cla- 
veaux, s.m.pi.  («Baut.)  ein  feilförmiger 
©chlußftein  «n  einem  05ogcn. 

Clavecin,  s.  m . bû«  Âlûüiet/  betrüget; 

— organisé  , ein  ÄCla»iet  mit  £>rgcl» 
jûgcn. 

Claveciniste,  s.  m.  ber  5tla»icrfpicler/  $lu* 
gelfpicler. 

Clavelé,  ée,  adj.  mitben  ©chafpocfen  on* 
geffeefti  croix  clavelée,  (53Bap.) ein 21(1» 
freuj. 

Clavelée,  s.f.  bie  ©chûfblattcrn. 

Clavette , s.  f.  T.  ein  Vorffccfcifcn/  ©ptint; 
(Vuch&r.)  bie  Unterlage , womit  ber 
Ûuerbalfen  ber  greffe  höher  ober  nie* 
briger  gemacht  wirb. 

Clavicule,  s.f.  T.  bü«  ©chluffclbcilt  ; it. 
ein  flciner  ©ChlÀlïel  / Clavicule  de  Salo- 
mon, ba«  fogenannte  ©alomonifche 
gauberbuch. 

Clavier,  s.m.  ein  ©chluffclrtng  ; ein  SXing, 
ein  Stiemen/  eine  Äctte,  woran  »icl 
©chluffel  jufammen  angefafjt  unb  ge* 
tragen  werben  ; it.  ba«  planier  einer 
Orgel  / eine«  Ringel«  ; bie  Mafien, 

CUyer , s . m.  eine  große  £urbe. 

Clayon,  s.  m.  ein  Äorb,  worin  man  naffe 
©achen  abtropfen  lifft>  g.  05.  ein  £Äf e* 
forb  ; it.  ein  runbgeflocfctenet  Äorb , 
worin  bic  tyaffetenbeefer  if»r  ©ebaefene« 
traacn;  it.  ein  »on  £)raht  geflochtener 
£cocfcntcllet  ber  3ucferhecfen 
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Clayonnage,  s.  m.  jpjutbcnwcrf  ; eine  Jj>ür* 
bung;  eine  Art  ^afdnncrç , um  aufge- 
worfene £rbe  Damit  anguhaltcn,  Dafi 
fie  tttcl)t  herabfalle  ; u . ein  geflochtener 

£aun. 

ciéthé,  ée,  adj.  (3$ap.)  wie  ein  ©chltif* 
felring  geflaltet  unb  burdifichtig  ; croix 
ciéchée,  ein  ©djlûffelrtngfmti. 

Clef,  (fpr.  clé)  s.f.  ein  ©chluffel;  fig. 
überhaupt  ein  ©chluffel  ; eine  ©ranj- 
fcfltmg  ; it.  eine  ©iffenfd>aft , bie  un« 
ben  $ßcg  5U  anbern  38iffenfd)aftcn  er- 
öffnet ; it.  bie  ©ntbccFung  perborgener 
tarnen  in  gewiffen  ©ehnften  ; it.  ber 
Auffchluff/  bie  €rflaruug  gewiffer  rith- 
fclhafter  Au«brucfe  in  ©chtiftcn ; (j.V. 
clef  de  chiffre,  ber  ©chltiffcl  jum  Œhiffre 
ober  jur  0chcimfd)rift  ; ba«  geheime  Al- 
phabet ; ) it.  ber  £utfcheuf<hittffel  ; 
(5>red)öler)  ber  ©d)ießfcil;(galfenirer> 
bie  hinter  flauen  ber  /paiib  (b.  i.  bed 
Juffcb)  bed  Ralfen  ober  9laubPogeiöi  it. 
(iOîufif)  ber  9?OtcnfdjfUtîc(  ; fausser  une 
clef  j einen  ©dilûffel  »erbrehen;  fermer 
à clef,  jufdiliepcn  i fausse-clcf , ein 
^achfchluffcl  ; .Oietrid)  ; clef  faussée , 
ober  forcée  , ciit  perbrchtcr  ©chlùffcl  ; 

— d’arquebuse , ber  03uchfenfpamtcr  ; 

— du  pressoir,  eine  ©chrûubc,  bie  greffe 
bamit  enger  unb  weiter  ju  madjen  ; — 
à vis,  ein  ©chraubcnfd)Iûffel  » — d’épi- 
n-tte , de  clavecin , ein  ©timmhammer  ; 

— de  montre,  ein  Ubrcnfchluffel  ; — do 
poutre,  05alfcnfchlùffcl i einetflammcr, 
ein  Anfer,  womit  ein  halfen  in  einer 
Söanb  befeffigt  wirb;  — d’embouchoir, 
ber05oljcn  jiim  9tid)tïeiflcn  eineÿ  ©tic- 
feld  ; — de  voûte,  ber  ©djlußflcin  eittrtf 
^Bogcnö  ober  ©ewölbeö;  — en  charpen- 
terie, ein  ©chliiffel  - ober  05alfenbanb; 
ein  lauge«/  mit  2 ©treben  unterffuijtf* 
4>olj  / jur  ^crffÄrfuitg  eine«  05alfen«  ; 

— d étcau , ba«  €tfcn/  womit  man  eine« 
©chraubffocf  auf*  unb  jufchraubt;  — 
d’une  méthode  , Die  fçffcmatifd)e  Ucber- 
ficht  ober  Tabelle;  — de  meute,  ein 
guter  ^>unb  / ber  bic  anbern  anfuhrt 
unb  wieber  jurccht  bringt  ; clefs  de  St.- 
-Pierre  , ßg.  D|C  pÄpflliche  @CWalt{  puis- 
sance des  clefs,  bie©ewaltber  ©chluffel; 
bie  Ç0îacl)t/  ©unben  ju  pergeben  unb  su 
behalten;  gentilhomme  de  la  clef  d’or  , 
ein  .Jîammerherr  mit  bem  golbenen 

, ©chluffel/  an  gewiffcit  ^öfcit  ; mettez 
cela  so  us  votre  cl.f,  nehmen  ©ic  ba«  in 
3hrc  Verwahrung  ; Fig.  la  veuve  a jeté 

les  clefs  sur  la  fosse  de  son  mari , DtC  îfîttt- 

we  hat  ber  ©emeinfchaftbc«  Vermögen* 
entfagt/  unb  will  bie  £rbfd)aft  nicht  an- 
treten;  avoir  la  clef  des  champs,  avoir 
la  clef  de  ses  chausses , f,  champs  u»h 
chausses. 

ciématiu,  s.f.  Die  SVôlbrcbc.  Oïffanje.) 

Çlémeace 
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Clémence,  s.f.  bte  Jpulb/  ©nabf.  * # . 

• Clément,  ente,  adj.  gitübig  , bulbrftdj. 
Clémentines,  adj.  et  s.f.  pl.  bit  ©Omm« 

(unçi  ber  £efreta  lien  ülapff*  (Siemen*  V; 
em£&cil  Dc$  fanonifdjru  9tcd)tc*. 

Clenche,  cor.  flatt  Clinche. 

Clepsydre , s.f.  eine  SOafferuhr. 

Ciér^gre , s. f.  T.  eine  ärt  ®id)t  Der  hülfen 
<(•  in  bet  ®egcnb  Der  ©ebroingfebern. 
Clerc , (fpr.  clêre)  s.  m.  CCtY  ©Ctfflicffer  / 
ftlcrifus,  (im  ©egenfafj  Der  £apen  ; ) it. 
etn  ©ebretber  bep  ©erlebten , <öcrtd>tö* 
perfonen  ober  <prof uratoren  ; ft»  ft an* 
äcßift  ; it.  ein  Innung**  ober  Äanb« 
toerfSfdjreibet  î it.  ol.  ein  ©elebrter; 
conseiller  clerc  , et»  actfHtCf)CV  SRat^  in 
einem  rocltlicbcn  ftottegium;  eiere  de 
l’oeuvre,  ein  fttrdjenbanKbrciber;  clerc 
d'office,  ein  ftûd)cnf(l)rcibec  am  Jpofe 
eine*  fturffen;  — du  guet,  ein  ©traut»* 
»ûchtfdiréibet  ; maître-clerc , ber  oberffe 
©ebreiber  beç  einem  äboofaten  ic.  ; vice 
de  üerc,  ein  ©cbictbfebler  ï un  pas  de 
clerc  , f.g.  ein  übereilter  ©dmtt; 
compter  de  clerc  à maître  , (hier  nurb  ba$ 

leiste  c auögcfprocben)  (Einnahme,  2lu$* 
gäbe , 58erluff  tc.  berechnen , unb  met* 
ter  fur  nicht*  haften  Dürfen  ; ce  n’est  pas 
un  grand  clerc,  prov.  ff  »erffcfjt  Utcbt 

»tel  ; er  iff  fein  großer  Jperenmetffcr. 
Clergé , s.  m.  bie  ftlerifen  / bie  qefammtc 
©eifflidjfett  ; it.  bie  <|3ricfferfd)aft  ; — 
séculier , bte  SlÔcltgeiff  («ben  î — régulier, 
bie  OrbenögeiffitdKn. 
ciergie,  s.f.  ol.  bic  ©elebrfamfett,  $©if* 
fcnfdjaft. 

Clérical , ale  , adj.  geifflicb/  $ur  ©eiffltch* 
feit  ober  s«m  geglichen  ©raube  gebé* 
rig  ; habit  clérical,  ei»  <priefferrocF,  ein 
Ipriefferfleib. 

Ciéricalement,  adv.  bem  gciffltdjC»  ©ta»bf 
gemüß. 

Cléricat,  s.  m.  p.us.  bû$  ©djreibcramt  ber 
apoffolifd)cn  ftammer. 

Ciéricature , s.  f ber  gcifflicbc  ©tanb. 

Client , ente , adj.  et  suôst.  eilt  ftltcnt/  eine 
ftftcnttîtn  i ci: t ©dweqcnoffe;  d.  ( in 
Kücfficbt  auf  ben  dichter)  eine  gartet). 
Clientèle , s f bte  fümmtlichen  ftlienten 
ober  ©cbußqcnoffen  eine*  patron*  ; it. 
ber  ©chuÇ/  ben  ein  ftlicnt  oon  feinem 
ÿatron  genießt;  it.  ber  Auftrag , eine 
ÿerfon  , al*  ihr  änroalbuor  ©eriditju 
bertreten. 

Clifoire , s.f.  eine  JjpoUunbctfpriçe. 

Clignement , s.  m.  bfl*  35ltîJ$fn,  3)lin$cln 

ober  '2>ltufcn  mit  ben  äugen. 

C igne-musette,  s.  f.  bie  bltnbC  ftlllj/  baé 
îôetffecfen  ; (etn  ftinbcrfptel.) 

Cligner . v.  a.  l’ociî  ober  les  (ntd)t  des)  yeux, 

mit  ben  äugen  blinden  ; Winjcln  ; bic 
äugen  balb  3ufd)lifff«u 
T.  I. 
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Clignotement,  s.  m.  Da*  bfffüttbtqc  2Mittjeit 
mit  ben  äugen  ; (etn  ÇchJcr.) 

Clignoter,  v.n.  oft  ober  bcffitnbig  blinzeln  > 
man  fagt  and)  : clignoter  des  yeux,  mit 
•Den  äugen  ntefen. 

Climat,  s.  m.  Das  ftftma  ; Der  J>immel*- 
ffricb  ; (Erbffrid)  ; £anbffrtd). 

Climatérique,  adj.  c.  année  climatérique, 

(äffrol.)  Da*  ©tufenjnbr,  b.  t.  iebe* 
fiebente,  unb  befouber*  ba*  63  3nbr 

be$  SJKenfdjcn,  (grande climatérique)  mcU 

dtctf  eine  uupermciblid)  uuglücniebe 
Seranbcrung  mit  ild)  bringen  foll. 

Climax , s.  m . (?)tl)ctor.)  ctnc  ftufenmeitf 
fleigenbe  33erftàrfmtg  ber  Orunbe  ober 
€mpßnbungen.  } 

Clin,  s.  m.  un  ciin  d’oeil,  ein  äugcmotnf/ 
• äugcnbUrf.  , 

Clincaiile,  Clincailleiic,  clincaillier , f.  Quin« 
caille  etc. 

CUncart,  s.  nt.  T.  ber  ftttnfctt;eine  ärt 
platter  ©duffe  jnm  X)üringsfang. 

Clinche,  s.f.  bet  Änicfcr  an  einer  gernet* 
nen  ftliitfe. 

Clinique , adj.  c.  (eigentlich  : bctttÄgcrig;) 
ol.  uon  benienigen , bie  erff  auf  ihrem 
î^obbette  bie  £aufc  cmpftcitgeu;  méde- 
cine clinique , bie  f(inifd)e  ärienepfunff; 
bie  giJtcthobe/  bie  Der  ölrtt  in  feiner 
fturart  gegen  bettlägerige  Patienten  ju 
beobachten  hat  ; médecin  Clinique , ein 
praftifcher  är§t. 

Clinouie  , adj.  .apophyses  cünoïdes , T.  btf 

©attelfortfâçc  an  bem  fteilbein  bcc 
Jptrnfdyale- 

Clinopodiuin,  s.  m.  ESEaftit'taUt,  SPOdcbef*» 

hoffen/  SBirbelfraut. 

Clinquant,  s.  m.  brcttgefchlagencr  buniter 
»nb  fchmaler  ©olb*  ober  ©ilberlahn 
$unt  ©tiefen  tc.  ; metff  ftltttergolD , 
9vaufd)golb  / SHaufchftlber  ; fig.  (pon 
©eiffeéioerfen)  einfalfcher  ©lanj,  eine 
falfche  ©chonhfit/  glitterglani/  Jlit* 
tcrgolb. 

Clinquanter,  v.a.  p.r/s.  mit  Staufdjgolb,  mit 
£ahn/  mit  allerlep  Slittenoerf  beferen. 

Ciio , s.f.  (?0CpthoI.)  ftlto  / bic  SDtufe  Der 
®efd)id)te. 

Cliquait,  s.  nt.  eine  ärt  fehl*  guter  33rudj- 
(leine  in  ber  ®cgenb  Don  'JJariö. 

Clique,  s.f.fam . fine  SRotte  (bofer  ?9ien^ 
dien;)  des  gens  de  sa  clique,  £cute  feinet 
©elidjtcra. 

Cliquet , Claquet.  s.  m.  Die  ft  lappet  tlt  Der 

Stühle,  ber  ftlapperhammcr;  it.  ffatr 
ciinche,  it.  T.  ber  ©cfmeUer  an  einem 
55üd)fenfchloß  tc.;  (Uhcnt/)  ber  ©pect« 
fegcl;  (3uioel.)  Der  obere  3M*uch/  ber 
tm  ©etoinbe  anö*  unb  eingcht. 

Cliqueter,  v.  n.  f lûPPCni  , f.  cliquet. 

Cliqueris,  s.nt.  DadÖcHtrr,  ©eraffel  ober 
®erüufch  an  einanber  geff  offener  «ifUtffeit, 

Cliquette , s.f.  eine  ftlapper  aus  wp  ißei* 

l» 


Clis  Cloc 


Cloc  Clor 


226 

ticrit  ober  £ölsem,  bie  man  jwifchcn 
bie  ginger  nimmt/  unb  gegen  einander 
fchlögt;  (Ubrm.)  flatt  cliquet;  it.pl.  T. 
burchlöcherte  ©teine , welche  bie  gifdjer 
an  ihren  ©arnfacf  binbcn,  um  i^ti  Damit 
ju  pctfenfen. 

Ciissc,  s.f.  eine  .ftaSharbe,  ($5fe  barin 
ju  troernen)  ; ((Ebirurg.)/^*  ©dienen 
bet)  ©einbrudnn;  it.  lange  unb  bunne 
hölzerne  ©chiencn,  womit  bie  SSilbcn 
ihre  gahrjeuge  futtern. 

cii*er,  v.  a.  fdjicnen,  fchtnbeln;  it.  mit 
Jpurbenwcrf  ober  glcd)twerf  umgeben; 
bouteille  dissée,  eine  eingejiunte  ober 
eingeflochtene  bouteille. 

Clitoris,  t.  m.  T.  bie  weibliche  SXuthe;  baS 
©chamjtutglein;  vulg.  betÄupler. 

Cliver,  v.  a.  T • cliver  un  diamant,  einen 

diamant,  ber  glccfen  bat/  einer  feiner 
Sibern  nach  / fpalten. 

Cloaque,  s.f  eine  .floate;  (bep  ben  Sitten) 
ein  gewölbter  Aeinetner  Äanal  in  ber 
(Erbe,  baS  SJDaftcr  unb  bie  Unreinigfei* 
ten  einer  ©tabt  baburch  abjufuhren; 
it.  s.  m.  bet  Ort,  tto  ber  Unflatb  eines 
heimlichen  ©entaches  ober  eines  Kaufes 
§ufainmen  fließt  ; ber  ®runb  eines  8b* 
tcittS;  it.fg.mipr.  ein  flinfenber,  um 
flöthiger  Ort  ober  gftenfeh;  un  cloaque 
de  vices,  rin  fchönblicher  SDtenfdj  / in 
welchem  alle  £aflet  ihren  SEBobnfïç  auf* 
gefchlageit  haben. 

Cloche,  s.  f.  eine  ©locfe;  it,  ©laSglocfe 
ber  ©örtner  ; it.  (de  plongeurs,)  fcaucher* 
glocfe;  it.  ein  glocfenförmigeS  Äuchen* 
gefd)itr/bas  oben  gtöhenb  gemacht  wirb, 
um  Obfl  barin  §u  braten;  it.  eine  mit 
Söaffer  angefüllte  ©lafe  auf  ber  Jpaut, 
bon  Harter  Arbeit  ober  bom  trennen; 
it.  eineSlrt  £eud)terfuß;  it.  ein  ©locfen* 
förmiger  $ecfcl;  it.  bie  £uftpumpen» 
glocfe;  papier  a ia cloche,  ©lecfenpapiet/ 
eine  franaôfïfche  tyapierforte;  fleurs  en 
cloche,  glockenförmige  ©lumen.  Fig. et 
Prov.  n’être  pas  sujet  à un  coup  de  cloche, 

an  feine  gewifle  3eit  gebttnben  frçit; 
über  feine  3eit  bifponiren  fônnen  ; faire 

sonner  la  grosse  cloche,  ben  reben  laffcn, 
ber  bas  meifte  ftnfehcn  bat;  it.  gewaltig 
prahlen;  vuig.  flarf  auffehneiben ; fondu- 
la  cloche,  ber  ©ad)C  enblid)  ein  (Enbe 
machen» 

Cloché , ée,  adj.  (©örtner)  mit  einer  ©laS* 
glocfe  perfehen. 

Clochement,  s.  m.  baS  Jpinfen. 

Cloche-pied,  s.  m.  brepbrahtige  Organfïm 
feibe;  it.  eine  8rt  ©totf  pou  folcher 
©eibe. 

à Cloche -pied,  adv . auf  einem  ©eine  hm 
pfenb  ober  flehenb. 

Clocher,  s.  m.  ein  ©locFenthurm  ; it.ßg. 
bas  Âtrchfpid;  fljfarrborf;  .ftirchcnborf; 

Fi  g.  et  Prov . ü c’a  jamais  perdu  de  vue  le 


clocher  de  son  village  er  i<!  niemals  weit 
gefommen;  vuig.  er  ifl  hinter  feinem  Ofen 
geblieben. 

Clocher,  v.  n.  hinfcn , (fnappen).  Fig.  et 
Prov.  il  ne  faut  pas  clocher  devant  les 
boiteux,  man  muß  über  niemanbS  na« 
turliChe  Jeblcr  fpotten  ; cette  comparaison 
cloche,  biefeS  ©Icichnifl  hinft,  paßt 
nicht;  clocher  des  deux  côtés,  eS  mit  bep* 
ben  ÿartepen  halten;  auf  bepben  ©ei« 
ten  hinten. 

Clocher,  v.a.  T.  mit  einer  ©laSglocfe  be- 
beefen. 

Clocheton,  s.  m.p.us.  eine  Heine  ©locfe. 

Clochette,  s.f.  baS  ©löcfchen  ; eine  Heine 
Oanbglocfe,  Äliitgel,  ©chelle;  it.  bie 
©locfeiiblume;  (©auf.)  bie  ©löcfchen , 
glocf  enöhttliche  3ierathcn  ; sonner  la  clo- 
chette d’une  porte,  anflittgeln,  fcheUen* 

Cloisbn,  s.f.  eine  ©chcibcwanb,  Stieget* 
wanb,  ein  SBerfdilag,  eine  jwifchcn- 
wanb  ; (8nat.)  ©cheibewanb  ber  9lafe« 
lödier  :c.  ; (©otan.)  ba$©aamcngcbÄufe, 
bie  jrjöute,  welche  baS  ßnwenbige  ber 
fruchte  in  3cH*n  unb  gâcher  abtheileu; 
ciohon  à jour , ein  ©erfchlag  oon  ©at« 
tciwcrf  ; — de  serrure,  ber  f'aflcn  eine* 
©djloiTeS. 

Cloisonnage,  s.m.  atterlep  ©cheibewönbe / 
SOerfchlöge,  SJerjöunungen , ©infaffun« 
gen  ic-  ; it.  bas  föerfchlagen;  baS  gicbett 
einer  ©cheibewanb. 

Cloisonné,  ée , adj.  T.  burd)  eine  ©cheibc* 
wanb  abgetheilt. 

Cloître,  s.  m.  bas  .floßer;  (eigentlich  unb 
ehemals  : ber  Ärcujgang , baS  Jpaupt- 
geböube  bes  ÄlofterS;)  baS  ^omherem* 
hauS;  it.fig.  baS  StöönchSleben;  it.  cirt 
grüner  Pierecf  iger  <J)la$  in  £uflwilbern. 

Cloîtrer , v.  a.  eine  $crfon  wiber  ihren  Vil- 
len ins  Äloflcr  thun,  vulg.  tnSÄlofler 
fleefen.  Se  cloîtrer,  v.  rêjl.  fidj  inS^loflft 
begeben. 

Cloîtié,  ée,  part,  et  adj . tnS  Älofter  ge« 

thait  ic.;  it.  Höfletlich/  flifl  unb  cinfam 
lebenb. 

cioîtrier,  s.  m.  ein  «fôônch  / ber  wirflid)  irn 
Âlofler  ws6nt 

Clopin-clopant,  adr.  fart,  et  com.  hinfetth/ 
f nappenb;  ben  einen  gufl  nad)fd)leppetib. 

Clopiner,  v.  n.  fam . ein  wenig  hinten} 
fnappen. 

Cloporte,  s.  m.  ber  ^eflerwiirm,  bie  COtauer« 
affel,  ÂellerlauS , ber  «Dtanerefel. 

Ciopotcux,  cu«e,  adj.  (©chifff.)  flurmifch* 

Clone,  v.a.  (ççf.  n.)  irr.  jufd)lteflen , JU« 
machen;  it.  (mit  einer  Stauer/  mit  ei« 
nem  3aun/  ©raben  k.  ) einfchlieflctt/ 
einjâuncn,  umgeben/  umringen  ; .A*, 
enbigcn/  pollenben;  (Âorbmachcr)  ben 

©Chlllfl  machen.  Fig.  dorre  l’oeil,  fchla* 
feu;  dorre  la  bouche  à qn.,  fineni  baS 

$iaul  flopfen  ; einen  |um  ©ttUfchroeiscn 
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ftjtbtgen;  mncfjcn,  ba§  tt  niebt  ant* 
tuorten  faitn. 

Clos,  close,  part,  et  adj.  OCtfcfiloflFett,  fttt» 
gcfdjloiTen,  pcrjAunt  k.î  i huis  clos, 
f.  huis;  pâque  -clos,  pâqucs  - closes , ber 
©onntgg  naît  Dftent.  Fig.  ce  sont 
lettres  closes,  ba*  finb  geheime  $inge; 
it.  ba  fann  fetn  îfôenfcf)  Hug  barau*  wer* 
ben;  bouche  close!  ©te  niftffen  reinen 
SDtunb  galten;  bie  ©acbe  bleibt  unter 

Un*  ; sc  tenir  clos  et  couvât , fief)  PCtbCt* 

gen;  it.  fetne  ©ebanfen  geheim  batten; 
feine  $(bfïcf)tcn  oerbergen;  tenir  un  lo- 
cataire clos  et  couvert,  einen  sstietb* 
mann  in  âaef)  unb  $acf)  bûtten;  for* 
gtn,  bafj  er  troefen  unb  ficher  wobne; 
il  a les  yeux  clos,  er  ift  geftorben  ; à yeux 
clos , adv.  btinbting*,  obne  Q5et)acftt. 

Clos,  s.  m.  ein  (mit  einer  9)îauev,  mit 
einem  Zaun  ober  ©raben)  eingefaßte* 
©turf  £anb,  ein  cingebâgte*  ©turf  $etb  » 
it.  ba*  ©ebAge,  ber  3aun;  bie  SXing* 
maiier,  ber  ©raben. 

Closeau,  s.  m.  ein  Heiner  SÖauergarten , 
ber  mit  einem  Zûun  umgeben  ifl, 

Closerie , s.'f.prvct.  eine  Heine  «Dtcperep; 
(Äorbm.)  gefchtofîcne  (bicfct  an  einanber 
gefugte)  Arbeit. 

Clossement , s.  m.  ba*  ©lurfcu  ber  £enne. 

Ciosser,  ç.n.  (p,  ber  Jpenne)  glurfen. 

ciôtoir,  t.  m.  ber  ©tccbet/  Âotbbammer 
ber  tforbmacber. 

Clôture , s.  f.  eine  ©infaffung  mit  einer 
SÄauer,  mit  einem  3ûim/  ©ctAnbcr, 
©raben  te,;  it.  bie  «Oer^unung , ber 
Saun,  baö  ©ebâae  um  ein  ©turf  £anb  te. 
fterum;  it.  bie  £laufur,b.  i,  bie  35cr> 
pfticbtunq  unb35erbinbticbfeit,  niebt  au* 
bem  Ælofter  ju  geben  ; it.  ber  Slbfdjluß 
einer  SKccbnung;  ber  ©cbtufj  eine*  3n* 
pentorium*;  it.  ber  iöefrhtuß  ober  bic 
lebte  ©içung  einer  95erfamtung;  (Æotb* 

mâcher)  f.  closerie;  mur  de  clôture,  eine 

©ebeibewgnbjwifdjen  jwep  #ôfcn;  pour 
la  clôture  du  théâtre,  jum  ^3efd)lu§  bei 
(Bcfigufpictporftetlungen. 

Clôturer,  v.  a.  néoi.  mit  einem  £aun  te. 
(clôture)  umgeben. 

Clôturier,  s m.  T.  ein  Æorbmacbcr,  ber 
niebt*  aï*  gefcblofîene  Arbeit  macht. 

* ( f.  closerie). 

Clou,  s.m.  ein  Waget,  (meifipon  ©ifen); 

' rV.  ba*  QôlutgefcbwÂr;  bie  SÔlutaifc;  T 
eine  3Crt  Jobagra  ber  Ralfen;  it.  dous, 
pi.  bartetfnotèn  in  einem  iOîarmorblorf  ; 
clous  à cheval,  .Çtufnâgel;  —à latte  ober 
à bouche,  £attliagetî  — i river,  grjiet* 
îiaqcf;  — d’or,  d’argent,  golbene  ober 
ftlberne  ©tiftehen  an  ttbrgebâufen , 
©tui*K.î  dou  de  rue , ein  Waget  ober 
etwa*  ©pibigeö,  fo  fich  ein  tyfetb  in 
hen  ffuf  getreten  bût;  — de  girofle,  ein 
©ewûrjnagelein  ; — <fc  rœii*  ber  8u» 
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gennagel,  eine  Sfrt  2tugenporfall;  ~ de 
cinabre,  gewiffe  Zubereitung  be*  Ztnno* 
ber*,  ungefibr  in  ber  ©cftait  eine*  Wa* 

gel*;  son  clou  est  (*,ber  a)  percé,  fein 

©cfcbwùt  ift  aufgegangen,  aufgebrocben* 

Fig.  et  Prov.  river  le  clou  à qn. , einem 
berb  antworten  î ce!a  ne  ti  nt  ni  k fec 
ni  à clou , e*  ift  niebt*  ©olibe*  an  bie* 
fer  ©acbe  ; je  n’en  donnerois  pas  un  clou  , 
ober  un  clou  k souffla,  ich  michte  niebt 
einen  ^Pfifferling  bafùr  geben;  un  clou 
chasse  l’autre,  ein  Äeit  treibt  ben  an* 
bern;  eine  neue  £eibenfebaft  perbràngt 
bie  porige;  it.  €iner  brtit  immer  ben 
Sfnbern  au*  bem  ©artet  ; mettre  un  clou 
k la  touc  de  sa  foitune,  fein  ©turf  bauer* 
baft  machen. 

cioucourde,  s.  f.  bie  Sötnbrofe. 

Clouer,  v.  a.  annagetn,  pernageln,  auf* 
nageln,  mit  WAgel»  feft  machen. 

Cloué,  ée,  part,  et  adj.  angenagclt  te.  (t, 
clouer).  Fig.  être  cloué  sur  son  travail, 
ftet*  über  feiner  Arbeit  Hegen;  être  cloué 
dans  un  lieu,  niebt  au*  einem  £>rt  fom* 
men  fônnen;  barin  wie  angenagdtfîçenj 

gravité  clouée,  ffetfe  ©mHbûfttgfeit. 

ciouïére , s.  f.  T ba*  Oîûgeleifeu,  worin 
bie  Äfipfe  ber  9îi\qet  gebilbct  werben. 

Clouter,  v . a.  etwa*  mit  bietrt  an  einanber 
eingcfcblagenen  îîigetn  ober  ©tiften  per* 
feben. 

Clouterie , • f.  eine  9îagetfchmiebe;  it.  bec 
^)anbet  mit  SMgcln;  ^gelfram, 

Cloutier,  s m.  ein  9ïagelfcbmibt. 

Cloutiére,  f.  ciouïére. 

C ouviére,  cor  (latt  ciouïére. 

cioyére , s.  f.  ein  Stuftemforb. 

Club,  s.  m.  ein  Ätub,  cineStrt  potitifebc 
fßerfammtung. 

ciubiste,  s.m.  ein  Äfubift/  îDîitgfieb einetf 
Ætub*. 

Cluse,  s.f.  T.  ber  Zuruf  be*  ftatfenireré 
an  feine  Jfrunbe,  wenn  ber  Jalf  ba* 
SHcbbubn  in  einen  ißufcb  gejagt  bat. 

Cl  user,  v.  a.  (la  perdrix ,)  T.  biè  Jr)Unbe  bureb 
obigen  Stuf  gufmuntern  te.  (f.  cluse). 

Clymène,  s.f.  bie  wtlbe  ^tfcrerbfe. 

ciysse,  s.f.  (£bt)m.)  eût  faurer  ©ei^au* 
©pie*gtfl*,  ©ûtpeter  unb  ©ebwefet. 

Clystere,  s.  m.  ba*  ÂlçdierJ  (SOJebtC.)  la- 
vement, (fonft  remé'ie). 

Co-accusé,  s.  m.  T.  ein  3Rit«ngeftagter. 

Coactif,  ive,  adj.  (£ebr(Û)I)  puissance  co- 
active, bie  Zmangômacbt. 

Coaction , s.f  T.  ber  Zmang. 

Coadjuteur,  t.  m.  trice,  f ber  &0âbjut0t 

eine*  ©ifebof*  ober  3îbr*i  bie  .ffoabju* 
torinn;  it.  qqf  ein  2tmt*gebûlfe  im 
geifHichett  ©ranbe. 

Coadjutorenf.  s.f  ba*  9fmt  ober  bie  3ÖÖT&C 
eine*  Äoabjutor*,  einer  Äoabjutorinrt; 
bie  äoabiutorfteUe, 
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Coagîs,  #.  m . (jn  ber  £eoantc)  ein  Äom» 
miffionnär. 

Coagulation , s.  /.  T.  bag  ©erimten;  bie 
Söerbic! ung , î>ov  Jeftwcrben  einer  ©a* 
ebe,  bie  corder  flüjfig  war;  it.  bag  ©e* 
riunenmacben. 

Coaguler,  v.  a.  T . gerinnen  madjen*  Se 

. coaguler , v.  rtc.  gerinnen  j fief)  verbiefen  ; 
vulg.  $ufammen  laufen;  gefaben* 

Coaiiier , v.  n.  T.  (vont  ©pùrhunbe)  mit 
emporfabenbem  ©chwanje  um&er  fa« 
bewt. 

Coaliser,  v.n.now.  fidj  gegen  eine  ober  meb« 
rere  anbere  3JîAd)te  mit  einanber  perbin- 
ben»  puissances  coalisées,  bte  aUUrten 
(foalirten)  tJÄÄcftte* 

Coalition,  s.  f.  ( pbpf.  ) bog  ^ufßmmen* 
waebfen  folget  £beile , bic  porber  für 
/ fief)  öUeiii  waren  ; it.jftg.  nouv.  bie  35er* 
etnigung  jroeper  ober  mehrerer  siebte 
gegen  eine  ober  mehrere  anbere;  it.  biefe 
vereinigten  »2Kä  ebte  felb  ji  ; bie  Coalition. 

Coassement,#. m.  bag  Öuafen  ober  Üuäfcn 
ber  Srofcfa. 

Coasser , v.n . (o,  fträfeben)  qtiafcn,  quäfen« 

Cc-associé,  s.  m.  (£anbl.)  ein  SÖtitflffo* 
cirtcr*. 

Cobalt,  coboit,  #.  m.  ber  Äobalt,  Äobolt, 
inf.  ber  Farben? obalt,  ein  £albmetaU. 

Co- bourgeois,  s.m.  T.  ein  SOtitrbebcr;  ein 
ÇOïiteigeiUhûmer  eines  ©ebiffeg. 

» Cocagne,  3.  f.  pays  de  cocagne,  fam.  eitt 
£anb,  wo  man  allcet  im  Ueberjfufj  bût; 
bag  ©Chlataffenlanb;  mat  de  cocagne, 
, ein  glatter  SDlafibanm  oben  mit  ®eflu* 
/ gel  unb  anbern  ©neben  behängt;  pains 
de  cocagne,  Söaibflägcben  ober  Äugeln 
jum  Jirben. 

Cocaote,#.  f T.  ber  Æ)omtetfattî. 

Cocarde,  s.f.  bie  Äofarbe  ober  £ut« 
fcbleife. 

Cocasse,  adj.c.pop.  lächerlich  / poffenbaft. 

Coccinelle,  s.f.  bag  3obanncgwùrmcben. 

Coccus,  f*  ketmês. 

Coccyx,  s.  m.  T.  (Sînat.)  bag  ©teiê&ciu, 
©chwangbcin,  ber  ®efâ{jfncd)cn. 

Coche,  #.  m.  eine  £anbfutfd>c;  U.  fämmt- 
liehe  ^Jerfoncit/  bie  barauf  fîljcn;  coche 
(d’eau),  bûS  €Üîarftfcf)tff , $8ootfrf)tff, 
bag  auf  ben  ^lüffett , a(g  eine  ^poft  / 
von  einer  ©tabt  sur  anbern  fährt,  il  a 

1 déjà  donné  des  airhes  au  coche,  er  bût 

feinen  auf  ber  Âutfche  fehon  be* 
fallt,  unb  barauf  befahlt;  fig.  er  bût 
fîd)  fehon  in  bie  ©aefa  einaelafTcn,  fo 
bafl  et  nid)t  wohl  mehr  jutucP  treten 
fann. 

Coche,  s.f.  ber  €iufchnitt;  bie  Äevbe; 
(£utm.)  baö  ©ehlaqholj,  ber  ©d)lag* 
faef,  womit  bie  ©aite  beg  ftaebbogeng 
(arçon)  tn  Bewegung  gefent  wirb;  it. 
pop.  eine  alte  fette  ©au;  btefe  ÇÜîaftfau; 
fa-pop'  ein  fehr  biefeg  «nb  fetteg  Sßeib. 


Cocheraar,  f,  cauchemar. 

Cochêne,  s.  m.  f.  cormier. 

Cochenillage , #.  m.  T . bag  Wit 

Äochenille;  iu  bag  ÂocbeniUe.&efoft. 

Cochenille,  s.f.  bie  Äocbenille,  ÄoccineHe; 
ein  merifanifdieg  Dnfcft,  womit,  wenn 
eg  gctràfnet  ifl,  Achter  ©eharlach  unb 
tyurpur  gefärbt  wirb. 

Cochemiier,  v.  a . mit  Äodjenille  färben. 

Cochemllier , #.  m.  bft  ^ôaum,  Worauf  fîcf) 
bie  ÄocheniUe  aufhält. 

Cocher,  #.  m.  ein  Äutfdjer;  //.  ber  Fuhr- 
mann, ein  närblicftcg  ®efUrn;  cocher 
de  louage,  ein  £ehnfutf(her. 

Cocher,  v . a . (bag  Söeibdjen) treten,  (von 
95ôgeln);  le  coq  coche  la  poule,  ber  ^>a&n 
triù  bie  £cnne. 

Coché , ée , part,  et  adj.  f.  cocher  ; ombres 
trop  cochées,  (Cahier)  ju  tufltegcnbe 
©d)atten. 

Cochére,  adj.f.  porte- cochére,  bcr£hOt- 
weg , bag  Âutfchentfjor. 

Cochet,  #.  m.  ein  junger  £ahn,  ber  an- 
fängt, einen  Äamm  ju  befommen  unb 
SU  frâfjen. 

Cochevis,  s.  m.  bie#aubclcrdje,£eibclcrchr* 

Cochléaria , #.  m.  T-  bag  £ÔffelfrûUt. 

Cochoir,  s.m.  (^ättcher)  bag  Âcrhbetf. 

Cochois,  s.  m.  T . ein  hôlscrueg  ©erfseua, 
womit  bie  Slughohlungen  auf  gcwiite 
Slrtcn  von  $acf ein  unb  Äcrgcn  gemacht 
werben. 

Cochon,  #. m.  bag  ©djwcin  ; vulg. bic  0au; 
T • bte  ©au  ; ein  unrcineg  ©cmtfche  von 
detail  unb  ©cfclacfen;  (©ilberarb.) 
bag  3luffchwellen  ber  2lfdje  in  ber  Âa- 
pellc;  cochon  de  lait,  ein  ©panferfel; 
— d’engrais,  fin  9)îaflfd)Wein  ; — drInde, 
ein  tOteerfchwein;  mener  une  vie  de  co- 
chon, prov . ein  fäutfeheg  £eben  fuhren. 

Cochonnée,  s.f.  eine  Sucht  Jerfcl  ; ein 
Söurf  junqer  ©ehweine;  fo  viel  Fcrfcl, 
alg  eine  ©au  auf  einmal  wirft. 

Cochonner,  v.  n.  Fcrfcl  werfen  ; ferfcln; 
it.  v.  a.  fig.  fam.  fd)lcd)t  UUb  fâutfch 
arbeiten,  fchmicrett. 

Cochonnerie,  s.f.  pop.  bif  ©djweincreçi 
©auerep;  ein  unreinlicheg  3Befen. 

Cochonnet,  s.m.  eine  jwôlffeitiqe  Äuget, 
bie  tuait  su  einem  gemifieti  ©piel  braucht; 
it.  ein  jwôlffeitiqer  ®urfel. 

Coco , #.  m.  bie  Âofognufi. 

Cocon,  coucon,  s.m.  bag  35älgletrt,  wor- 
ein fîd)  bie  ©eibenwürmer  einfpinncn  ; 
batf  ©cibenqchâufe. 

Cocotier,  s.m.  ber  Äofogbaum. 

Coction,  S.f.  r. bag Äochcn,  bieÂochunq; 
it.  bieÄauuna,  bag  Verbauen  beg  ?0îa» 
qeng;  it.  bie  Dleifnng  ber  Metalle  im 
©choog  ber  €rbe. 

Cocu,  #.  m.fam.moq.  eilt  Jpßbttrcp. 

Cocuage  , s.  m.fam . bie  J£>ßhnrC9fd}ßft,  bCT 
£ahnrcpfianb* 
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Codifier,  v.  a.  burl.  jum  Jrwbnrcv  madjen. 
Code , s.  m.  eine  ©ammlung  von  ©efefcen  ; 

bag  ©efeßbud) , î>et  Ävber» 

Codébiteurs,  s.  m.pl.  T.  t)ie  îOtitfcbulbnet. 
Codécimateur,  s,  m.  T.  î>cr  €Dvitjc|>cnt^err* 
Codétenteurs,  s.m.plur.'l \ î)îe  S&îttîn^aber 

eineg  ©ninbUucrg. 

Codicillaire , adj.c.  (jur.)  ttt  CtltCm  &0bi(iU 
enthalten/  ob«  baju  gehörig;  legs  codi- 
cillaire , ein  bureb  ein  iîobtciU  vermach* 
teg  £egat. 

Codicille,  s.m.  T.  ber  Snfaç  §u  einem 
£eftamcnt;  bag  tfobiciU. 

Codille,  s.  m . gagner  codille,  (£otnber  tttlî> 
nnbere  ©viele)  bag  ©viel  gewinnen,  ohne 
felbfl  ber  ©vieler  ju  feçn. 

Codonataire , s . m . T . ber  SOtitbefcfanfte. 
Coecale , adj.f.  (3fltût.)  artère,  veine  coecale, 

bie  55linbbarm*/  ©chlag*  ober  55lutaber. 
Coecum , s.  m.  ber  55linbbatm. 

Coëffe,  coeffé  etc.  f.  coiffe  etc. 

Coéffident,  t.m . (étatbem.)  bie  mitmefc* 
renbe  ©réfe. 

coégal,  aie,  adj.  (£beol.)  gleich  an  2Bûrbe. 
Coemption,  s.f.  T.  ber  ÇOlitfûUf* 

Coërcibie , adj.  T.  wag  in  einen  gewtfan 
SHaum  jufanimengebrÄugt  werben  fann. 
Coercitif,  ive,  adj,  T . ju  jwingen  befugt  ; 
la  puissancecoëicitive,  bag  ^Wanggrcdjt/ 

bie  ^njangggewalt. 

Coercition , s.f.  (jur.)  bag  ^wanggrecbt. 
Co-état,  f.  m.  ber  çpîitftanb/  SDtitregent. 
Coéternel,  elle,  adj . gleich  ewig. 

Coéternité,  s.f.  (fcbeol.)  bie  gemcinfchaft* 
liehe  (Ewigfeit;  ?föttemigfctt. 

Co-évêque,  s.m.  bft  20eibbifcf)of. 

Coeur,  s.m.  ( prop . et  fig.)  bag  fyx\\ßg* 

bag  ©efuhl/  bie  ©mvjtnbung;  ©emùtbg* 
art,  Neigung  ber©eele;  //.©eftnnung, 
JOenfungôartï  */.  £iebe  unb  jpuneigting 
ju  einer  tyerfon;  £ufl  unb  Steigung  ju 
einer  ©ache;  «v.  ber  «Oîuth/  bie  £crj* 
haftigfcit;  a.  ©törfe,  $rAfte,  #îuu« 
terfeit  ; *'•  bag  3nnerfle  beg  £er§e  ng  ; 

it.  ber  SDtaaen  ; avoir  mal  au  coeur,  SPla* 
genweh  haben  ; it.  bie  SDîittc  ; au  coeur 
de  l’hiver,  de  l’été,  mitten  im  tinter , 
im  ©ontmer;  au  coeur  de  la  ville,  mit* 
ten  in  fccr  ©tabt;  (Âartenfvicl)  bag 
£erj;  it.  bit  S)t rjmufchetî  (©lafet)  ber 

Äetn  ÜOm  ^enflcrblct)  (d’une  verge  de 

ptomb)  ; it.  bag  3nwcnbige  eineg  ©chorn* 
faing;  it.  bag  tfernhelj  eineg  55aumeg  ; 
it.  ber  Srôbg,  bie  sfôittc  eineg  £bfte$; 
bag  J>erj,  ber  Âern  beg  ©alatg;  (SÔav* 
pen)  bie  «Otitte  eineg  ©chilbeg  ic;  coeur 
du  Hon,  bag  £ôwenherj/  coeur  du  scor- 
pion, bag  ©corvionenherj,  jwev  ©terne 
erfter  ©rôfa  ; cuirs  tannés  à coeur,  Jpôute  ; 
bie  big  auf  ben  tfern  gelobet  fïnb;  cheval 
de  deux  coeurs,  ein  opfert)  ; bag  feine 
îeftionen  gezwungen  macht;  (v.  fôfHt* 
<hem  Sôein  IC.)  cela,  fait  revivre  le  coeur, 
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cela  va  au  coeur , bag  erftifdjt  (erguteft) 
bag  iperj  ; son  diner  lui  demeura  sur  le 
coeur,  fein  gtttttagcfîen  blieb  ihm  im 
SDtagen  liegen  ; cela  me  pèse  sur  le  coeur, 
bag  liegt  mir  fdjwer  im  Klagen;  à coeur 
jcùn , mit  nüchternem  9)îagcn.  Fig.  et 

Prov.  elle  a le  coeur  mort,  ûllC  .firaft 
bat  fa  vetlafan  ; cela  me  fait  mal  au 
coeur , bieg  verbriegt  mjch  in  ber  ©eele; 
eg  tbut  mit  von  £er§en  wch  ; avoir  le 
co/'ur  gros  de  douleur,  bâg  -£>Crj  VOÜ  55e» 

trubnig  haben;  hoch  betrübt  fet>n ; it. 

avoir  te  coeur  gros,  fefa  aufgebracht  fevn; 
il  a qch.  sur  le  coeur,  ft  hat  etwaäf  auf 
bem  £crjen  liegen;  se  ronger  le  coeur, 
ronger  son  coeur,  fldj  gUÂlclî  ; le  coeur 
lui  saigne,  ihm  blutet  ba»  £erj  ; (f.  auch 

navré,  fendre,  contrit;)  prendre  (avoir) 
une  affaire  à coeur , eine  ©ache  JU  èerj :n 
nehmen;  |ï<h  ein c ©ache  febt  angelegen 
fev'n  lafan  ; cela  me  tient  au  coeur,  bicfl 
liegt  mir  recht  am  perlen  ; un  coeur 
bien  fait,  ein  eblcg  ©cntûthi  *1  «t  tout 
coeur,  er  hat  bag  belle  £cr$  von  ber 
2ôelt  ; se  donner  d’une  chose  (du  plai- 
sir etc.)  k cœur  jQie , feine  55egierbc 
ober  £u|t  an  etwag  fâttigen  ; avoir  le 

coeur  sur  la  main  ober  sur  les  lèvres, 

fein  £er§  in  ber  J)anb  tragen  / offenber» 
gig  feçn  ; j’en  ai  le  coeur  net , mm  bûb  ich 
mein  Jperj  auggefehuttet;  Dieu  connoît 
les  coeurs  ober  le  fond  des  coeurs,  ©Ott 
feuitt : bie  ^erjen;  ©ott  ifl  ein  ^erjeng* 
fuilbtger  ; le  coeur  me  le  disoil  bien,  eg 
ahnbrte  mtr»  il  a le  coeur  aux  armes, 
feine  ^auvtncigung  geht  aufg  »Kilitir; 
il  a le  co:ur  au  jeu,  fein  gattJCg 
höngt  am  ©viel;  l’ami  du  coeur,  ber 
«ftericnsfreuitb;  le  coeur  vous  en  dit-il? 
haben  ©ie  wohl  £u(l  bain  ? mon  petit 
coeur,  mein  J^erjChen;  cela  donne  coeur 
ober  du  coeur,  bag  gibt  £erj;  il  » 
au  coeur,  et  bat  Xjerj  im  £etbe;  il  a le 
coeur  lâche , er  ifl  eine  feige  Stemme  ; 
prendre  coeur,  ein  fafanj  CDlUth 

befommen  ; sentir  son  coeur,  feinen  tDluth 
fühlen;  abaisser  le  coeur  i qn.,  jeman* 
beg  «Dîuth  nieberfchlagcn ; il  a le  cœur 
haut  et  la  fortune  basse,  an  tOtUth  Uttb 

erhabenen  ©cfînnungcn  fehlt  eg  ihm 
nicht  / fonbern  mir  an  ©lucf  ; de  l’abon- 
dance du  coeur  la  bouche  parle,  Weft  bag 

S)t ri  voll  ift,  bef  geht  ber  #tunb  über;  • 
contre  fortune  bon  coeur,  im  Ultglücf  mu§ 
man  nicht  verjagen. 

Coeur,  adv.  par  coeur,  aifgWenbig»  dîner 
par  coeur, ßg.fam.  vergeblich  auf  eine 
?0fahljeit  gewartet  haben  ; faire  dîner 
• qn.  par  coeur,  mit  bem  SOtittagefan  nicht 
auf  einen  warten/  ihm  nichtg  übrig 
laffen;  4 contre- coeur,  wiber  SßiUctt ; 

( Ungern } ) de  bon  coeur , de  grand  coeur , 

, de  tout  »on  (mon)  coeur.,  de  coeur  et 
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d’ame,  mit  t)em  größten  Vergnügen; 
ton  fernen  gerne;  coeur  a coeur,  à coeui 
ouvert,  offenherzig,  aufrichtig;  T.  ce? 
chevaux  sont  en  coeur,  biefeO  fînb  UtU* 
thtge  tyferbe  ; cet  oiseau  est  en  coeur,  bâti 
tß  ein  munterer  Çalf. 

Coeuret,  s.m.  T . eine  Jjjerjfirfche. 

Coexistence,  s.  f.  T.  baö  sötttbafepn,  bie 
SÄiterißent,  baô  Sugleicfcoorfjanbenfeon. 

Coexister , v.  n.  T.  §u  gleicher  3«itcrißircn. 

Coffin , s.  m.  oh  ein  bebccfteö  £anbf  orbehen. 

Coffinc,  arij.et  s.f.  T.  ardoise  colline , gebo* 

gener  ©d)iefer,  inf.  jum  Reefen  ber 
Âuppeln. 

50  Coffiner,  v.  rèfi.  T . (p.  helfen  / beten 
«Blumenblätter,  am  Stanbe  jufammen 
laufen  ) fich  frummen  ; pomme  coffinée, 
ein  Slpfcl,  ber  anfängt,  rundlich  $u 
»erben;  (P.  ôolj,  Kretern  «•)  fich 
werfen , fich  frummen. 

Coffre,  s.  m.  ein  £off et/  Äaßcn,  (eine 
Äiße  ober  2abe  );  <7.  ein  mit  £eber  be* 
gogener  SXcifcfoffer  J «7.  ber  Mafien  ei* 
ner  Äutfche;  «7.  (port.)  ber  ©arg;  */ . 
ber  35auch  einer  ©eige  / eine*  ÄlaptersJ 
tc.  ; ber  Æarren  einer  OSuchbrucferpreffe; 
(ÄriegOf.)  ein  (mit  einer  05rußwebr 
terfebener  ) öuergang  im  ©raben  ; 
(8nat.)  ber  hohle  2eib  ; it.  ber  2c ib  ei- 
nes jerwirften  £irfche<  tc. , nachbem  baö 
3ägerred)t  bapon  weg  iß  ; cette  jument  a 
un  beau  coffre,  biefe  ©tute  hat  einen 
hübfehen breiten  jauchz  unb  fehieft  fîd) 

. baher  gut  zur  Bucht»  coffre  d’autel,  ein 
©chränfletn  über  einem  5tltar;  coffie 
fort  ; eine  eiferne , ober  mit  (gifen  wohl 
befchlggene  ©elbfiße  ; h*s  coffres  du  roi, 
bie  fonigliche  ©chafjfammer  ; coffre  de 
bord , ein  ©thiffäfoffer  fur  bie  ©eeleute; 
coffre  i feu,  ber  ©prengfaß en , Jeuer* 
faßen;  coffre  a gargousse,  eine  partit* 
fchenfiße.  Fig.  et  Prov.  une  fille  belle  an 
coffre,  ein  Stäbchen,  baö  wegen  feines 
©elbeö  liebenéwurbig  iß  ; cela  va  sur  mes 
cofii es,  batf  geht  auf  meine  Unfoßctt; 
faire  son  coffre , feine  ©achen  einpaeFen; 
s’entendre  à qch.  comme  à faire  un  coffre, 

eine  ©gehe  nicht  im  geringßen  oerßehen; 
piquer  le  cofTre,  lange  in  einem  «Borge- 
mache  warten  muffen/  ehe  man  zur 
Slubienj  fommt;  raisonner  comme  un 
coffre  , gar  einfältig  fchwaçen  , rire 
comme  un  coffre,  mit  aufgefperrtem 
Stachen  lachen;  un  coffre  à avoine,  (oon 
einem  großen  ÿferbe , batf  picl  frißt)  ein 
«fcaberfaßen. 

Coffrer,  v.  a.fig.fam . inö  ©efängniß  wer* 
fen;  etnfperren. 

Coffret , t.  m , ein  Heiner  Koffer;  einfleineö 
Äißchen,  Ääßchen;  it.  ein  runbeä  £olj 
ium  2eberfchneibcn. 

Coffretier , s.m.  ein  Äoffermacher,  Äißen« 
machet;  coffiretier-malietier,  eine?,  her 


Cogn  Coi 

| «Xeifefoffer  / ©olbaten^efleifeit  / $ißol* 
hulftern  macht;  coffretier -bahuticr,  f, 
bahutier* 

Cognasse,  f,  coignassc. 

Cognât , s.m.  (jur.)  ein  ©eitenperwanbter/ 
befonberö  pou  mütterlicher  ©eite  her. 

Cognation,  s.f.  (jur.)  bie  «Berwanbtfchaft 
jwifchen  tyerfonen , bie  au$  eben  bemfel* 
ben  ©cfchlecht  abßantmcn. 

Cognatique,  adj.c.  (jur.)  succession  cogna- 
tique, bie  wciblidie  Erbfolge  ober  £hron* 
folge/  nach  fcbaang  ber  männlichen  geben 
»on  berfelben  2inie. 

Cognée,  s.f.  ba*  05eil , bie  Holzart,  05reit* 
art  , SBarte.  Fig.  et  Prov.  jeter  le  manche 
après  la  cognée , wenn  ba$  «pferb  per* 
loren  iß , auch  ben  ©attel  unb  Baum 
wegwerfen,  b.  i.  im  Unglucf  alle*  fo*. 
gleich  perlorcn  geben;  aller  au  bois  sans 
cognée,  etwaö  mit  leeren  Jpänben  an* 
fangen. 

Cogne- fétu,  s.m.fam.  einer,  ber  fich  Ptel 
?Otühe  gibt,  unb  bod)  nichts  ju  ©tanbe 
bringt. 

Cogner,  v.a.  mit  aller  SOttcht  hinein  fchla* 
gen,  hinein  treiben;  einfdjlagen,  §.  05. 
einen  klaget;  feilen;  //.(contre  qcb.) 
fdjlagen,  ßoßett,  anßoßcn;  it.  Hopfen, 

§.  05.  an  biC  {^hure;  se  cogner  la  tête 
contre  le  mur , prov.  mit  bem  ÄOPf  Wibet 

bie  S©anb  rennen. 

Cognet,  s.  m.  eine  Bucferhutfôrmigc  i^a* 
bafrolle. 

Cognoir,  s.  m.  (Q5ud)br.)  Ut  Âciltrcibfr. 

Cohabitation  , s.f  (jur.)  bit  ehelich^  ObCt 
überhaupt  ßeifdjlichc  05epwohnung. 

Cohabiter,  v.  n.  (jut.)  thclid)  (ob/t  ttUCh 

außer  ber  £hc)  einanber  begwohnen. 

Cohérence,  s.f.  T.  baô  Bwfûmmenh&ngen 
einer  ©adje  mit  ber  anbern. 

Cohérent,  ente,  adj . jufammeuhängenb. 

Cohéritier,  s.m.  iôre,  s.f  Ut  SDîiterbf , 
bie  ?Oîiterbinn. 

Cohésion , s.  f.  ( qjhpf.  ) bas  B“fammen* 
hängen. 

Cohobation,  s.f.  T.  baö  Äohobtten,  (ba 
man  §u  wieberholteit  mahlen  einerlei 
$euchtigfeit  über  eiuerlep  Äörper  bi* 
ßiUiirt). 

Cohbber,  v.  a.  T.  fohobirettv,  wieberholt 
bißiQiren , ( f.  cohobation  ). 

Cohorte,  s.  f.  eine  Çoborte,  eine  römifche 
ÄriegOfchaar,  bie  ben  ioten  ^heil  einer 
2cgion,  ober  etwa  çcx>  — 6oo  3Xatm 
auémachtc;  (poet.)  eine  @d)aar;  plais . 
ein  Raufen  pou  allerlei  2euten. 

Cohue,  s.f.  oi.  prvci.  ein  Ort,  wo  bie 
Heinen  ©erichte  gehalten  würben;  ßg. 
ein  Jpaufen  lärmenber  2*ute,  ein  @c* 
tummei,  ein  ©ewuhl*. 

Coi,  coie,  adj.  ßtll,  ruhig»jfa/77*  se  tenir, 

demeurer  coi , fich  ganj  ruhig  pcrhalteu; 
ßille  fcçn. 
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Coiffe,  uf.  eine  £aube,  Äappe,  ittf.  eine 
SSöeiber&aube;  ein  grauensimmerfopf« 
jeug;  fin  2luffa$;  (2lnat.)  Pet  $>elm, 
bie  Jpaube;  eine  £aut,  »omit  bet  Æopf 
einiger  sur  SSBelt  fommenben  tftnber 
umgeben  ifl  ; </•  qqf  ftatt  épiploon  ; 
ba*  9îe$;  OSotan.)  bie  £aube,  bas 
$Rûfcchen , »orin  bie  grudjt  ffecft;  (gi* 
fier)  ba*  £ûubcnneç  (por  bem  Ein- 
gänge eine*  engmafehigen  Eßelje*);  coiffe 
à dentelle,  ©piçenhaube;  — de  nuit  ober 
de  bonnet  de  nuit,  leinene  Ujiterbaube 
in  einer  ^îûnnôfchlûfnuihc;  — à per- 
ruque , Dû*  flkrûcf  cnneç  J — de  chapeau , 
ba*  ijputfutter. 

Coiflcr,  v.  a.  ben  tfopf  mit  etwa*  bebetfen  ; 
it.  ba*  £aupt  fchmûcEenobersieren.  elle 
coiffe  bien,  fie  macht ûhône Äopfseuge; 
it.  fie  roeijj  fehr  gutbic  Jpaate  aufsufeljcn  ; 
(auch  oon  <j}errûcfcnmachern  te.  / »eiche 
bie  Jfjaare  nieblich  frifîrcn,  gute  Vertiefen 
machen , ober  pon  Jputflaffirern , »eiche 
bie  £ute  nach  ber  SÜKobe  aufflupen  tc.); 

coiffer  une  bouteille , eitle  330Uteitte  »oM 

' permachen;  coiffer  une  liqueur,  einen 
£igueur  mit  et»a*  anbet*  permifchen; 

coiffer,  v.  n . gut  flehen  i ce  bonnet  coiffe 
bien,  biefc  2Rülje  fleht  gut,  fleibetgut; 
sc  coiffer,  v.rèfl.  fîch  ben  £opf  bebeefen, 
fchmtlrfen,  àuffeljeit  ; se  bien  coiffer, 
immer  fchôn  frtfïct  gehen  ; se  coiffer  avec 
ses  cheveux  ober  <*n  cheveux,  fîch  mit 
bfo§e»Jpûarenauffc$ett;  se  coiffer, fam. 
fîch  einen  £aarbeutcl  trinten , se  coiffer 

de  qch. , fîd)  ftWQ*  Üt  bm  Äopffeßeti; 
— de  qn.,  für  jemanb  uArtifch  einge* 
uommen  fepn.  Fig.  fam.  il  s’est  coiffé , et 
bat  ftch  bfjechtî  il  est  aisé  à coiffer,  mûn 
fann  ihm  leicht  einen  Staufch  jubringen  ; 

être  coiffé  d'une  personne  , d'une  opinion , 

fur  eine  tyerfon , für  eine  «Meinung  nAr* 
rifeh  eingenommen  fepn;  coiffer  qn.,  ei* 
mn  jum  ^ahnrep  machen  ; un  vin  coiffé , 
ein  SBeitt,  bet  nicht  rein  ifl;  vulg.  ein 
getaufter  SBein;  T.  les  chiens  ont  coiffé 
le  sanglier,  bie  Jpunbe  hoben  bû*  »ilbc 
©chwein  bep  ben  Ohren  gefafjt;  les 
voiles  se  coiffent,  bic  fîch  felbfl  ubet* 
ïaffenen  ©egel  hangen  fîch  an  bie  $Dîa» 
flen  an , utib  hiten  auf,  ba*  ©chiff  su 
treiben. 

Coiffé,  ée,  part,  et  adj.  f,  coiffer;  il  est  né 

coiffé,  (non  Ätnbern)  er  ifl  mit  einem 
£elm  geboren  (f. coiffe)  ; cö  ifl  ein  ©lucf** 
finb  ; T.  un  chien  bien  coiffé,  ein  Jjpunb 
mit  fdjhncn  langen  hAngenbcn  Öhren  ; 
un  cheval  bien  coiffé,  fin  $ferb  mit  WOhl- 
gcflaltcn  Ohren;  du  drap  bien  coiffé, 
(mal  coiffé ,)  ein  £uch  mit  guten  (fchlech* 
tcrO  ©ahlleiflen  ; il  aimeroit  une  chèvre 
coiffée , prov.  et  »urbc  fîd)  in  eine  ^iege 

perlieben,  weim  fîc  ein  flopfseug  auf 

.... 


Coiffe« , s.  nu  coiffeuse , s.  f eilte  sfôann*- 
ober  3Beib*perfon , »eiche  SUtbcrn  ben 
Äopfpufj  surecht  macht  ober  guffeljt;  ein 
£)amenfrifîrer  ; eine  Rauben flecferinn* 
Coiffure,  s.f.  ber  Âopfpuç  eine*  grauen* 
Simmer*;  berSluffaç,  baö  Äopfjeug. 
Corjnasse , s.f.  eine  »ilbc  Ouitte. 
Coignassier,  s.m.  ber  »ilbe  Ûuittenbûuuu 
Coin,  s.  m.  bic  EcFe;  it.  ber  Eintel, 
©chlupftoinfel,  it.  ber  Äeil;  it.  bet 
3»icfel  eine*  ©trumpfe*;  it.  ber^tüns« 
fl  Ampel;  it.  baö  ©eprAge;  (©olbfehm., 
Sinnaiefier  ic.)  bet  ©tArnpel;  OSuchb.) 
hier  EcFftAmpel;  (©uchbr.)  bic  Æeiïe; 
Oöauf.)  ber  Äcilftetn,  Äeil;  coins,  pl. 
T.  ein  (EcffchrAnfchen  (encoignure);  it. 
©eitenlocfcn  pon  falfchen  paaren;  it. 
bte  Pier  EcF$Aljne  eine*  tyferbe*;  it.  bie 
©citenfebcrn  am  ©d)»atise  be*  galten; 
($uchb.)  bie  EcFsierathen  ; it.  (gefbe- 
fchlAge  eine*  ©uche*;  les  quatre  coins 
de  (a  terre,  de  la.  république  etc. , bte  pies 

(Eden  ober  Enben  ber  Erbe,  ber  SXepu- 

blicf  tc.î  un  coin  de  drap,  fin  £U(f)* 
Enbe;  ein  Gipfel  Pom  Âuche;  coin  do 
beurre,  ein  $)uttcr»ecF;  55utterbÂU(hen; 
coin  de  la  bouche , de  l'oeil , ber  SBinffî 
am  ffltunb  ; fcugentpinfcl ; coin  de  mire, 
(Slrtill.)  berguitfeil,  ©tellfeil;  (®ret- 
fpiel)  coin , ba*  6te  gelb  tm  anbern  ^rete  ; 
coin  de  bourgeois,  bie  55urgeVhude,  bet 
Q)ùrger»infel,  (ba*  ^tc  ober  leçte  gelb 
bc*  erden  SBret*);  jouer  aux  4 coins, 

, (ein  ©Piel)»o  lauft  bie  ©cheer?  fpielen, 

Fig.  ci  Prov.  regarder  qn.  du  coin  de  l’oeil, 

einen  ©citenblid  auf  jemanb  »erfen  ; 
it.  einen  fehief  (nur  pon  bet  ©eite  het  / 
PCrAchtlich)  anfehen;  faire  signe  à qn. 
du  coin  de  l’oeil,  einem  einen  3öinf  ge- 
ben, ben  bie  Slnbern  nicht  bemerfen 
foUen;  tenir  son  coin,  C^ûDfoiet)  bie 
JrjAlftebe*  ©pielö halten,  ohne  bafj man 
feinem  Machbar  gu  nahe  fommt,  »enn 
nehmlich  j»cp  ^erfoneit  auf  einer  ©eite 
fpieten ; tenir  bien  son  coin,  fg.  fam. 
feinen  Sofien  (in  einer;  ©efeOfcha ft) 
rühmlich  behaupten;  fîch befo.nber* bari« 
herpor  thun  ; ne  bouger  du  coin  de  son 
fcu , immer  (su  £aufc)  hinter  bem  Ofen 
bleiben;  allez  lui  dire  cela  au  coin  de 
son  feu,  geht,  unb  fagt  ihm  ba*  in* 
©efîchtî  ce  gueux  a l'air  de  demander 
l’aumôue  au  coin  d’un  bois,  biffer  33etfr 
1er  ficht  einem  ©trauchbieb  Ähnlich» 

faire  coin  de  même  bois,  ûU*  bem  nfhntf 
lichen  i>olje,  »orau*  man  ©.  ein 
gafi  perfertigt  hût,  auch  einejt  Æeit 
hauen,  ber  ihm  sur  Unterlage  biene-; 
fig.  bienehmlichen  gOîtttcI , »oburch  wit 
jemanben  nuijlich  »areu , su  beffen  ©cha* 
ten  an»enben;  oberuntgefeht;  un  homme 
marqué  au  bon  coin , ein  grunbebtlidjet 

(ein  pgmbtfcnechfoa); 
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il  est  frappé  à ce  coin -là,  et  tfl  ItUn 
einmal  fo  geartet  ; iis  sont  frappés  au 
même  coin,  fie  finb  gleichen  ©cfclagd; 
vu/g.  ber  eine  ift  fein  /paar  beffer  «ld 
ber  anbere» 

Coin,  s.  ni.  bit  £>UittCÎ  jaune  comme  un 
coin,  (juitteitaclb. 

Coï  icidence,  s.f.  (®com.)  bie  Âoinctbenj, 
bad  Slufcinaubcrtrctfen  i it.fig.  bas  3u* 
fantmentreffen. 

Coïncident,  ente , adj.  T.  in  einem  fünfte 
jufammentreffenb , miteittfaUenb. 

Coïncider,  v.  n (0eom.)  juft  ûnfeittanbct 
paffen;  einanber  fo  gletd)  fctjn , bap  eins 
bas  anbere  beef  t i it.  fig-  jufammen 
treffen. 

Coiodicjns,  s.m.pl.  (‘ftîcbic.)  ^ftitanjcigcn 
ober  Jpûlfdanjieigcn. 

Coïnaicatton , s.f  T.  Die  ÇOîitanjcige/  b te 

Nebensachen  einer  Äranfhcit. 

Coing,  f.  coin. 

Cù-intéressé , ée.  adj.  et  s.  nom.  mitîU* 

tereff'tt;  ein  SJîitintcreffcnt , ein  £betl* 
nebmer. 

Coion , s.  m.  infur . pop.  ein  jtujon  ; dem* 
hiutcr;  ein  ©djimpfroort  gegen  einen 
feigen  unb  niebertridjtigen  sjjftenfdjen. 

Coïonner,  v.a  pop.  einen  fiijomttren;  ihm 
fcfjimpflid)  begegnen;  ( aud)  n ) 

CoioJintne,  s.f.pop.  eine  dicbcrtrüchtig* 
feit;  it . eine  $legc(c&. 

Coït,  s.m.  T.  ber  föcpfdjlaf/  ßoitud;  it. 
bie  Begattung  ber  üblere. 

Co -justiciers,  s.  m. pi.  (jur.)  dtitgerichtd* 
herrcit. 

Col,  s.  m.  ber  S)a U,  (beffer  cou);  it  eine 

' / çD'anndhûldbinbc  ; it.  ein  enger  paji  jwi« 

* fdjen  (Gebirgen  ; it.qqf  eine  (Erbringe, 
ein  fdjmaler  ©trid)  £anbcd  $»ifd)en  2 

K;  lecol  de  la  vessie,  de  la  matrice, 

1$  ber  Sölafe,  ber  dürmutter; 
col  de  chemise , bet*  Jpûldfragcn  am  Jpem* 
be;  coi  de  rabat,  bad  ijaïdbanb  an  einem 
prtcfler*  ober  ftbuefatenftageu.  (f.  cou.) 
Cotedbon,  s.  m.  ein  ßolacciohe,  eine  2lrt 
ïautc  mit  langem  Spa Ife. 

Coiaphiser,  v.  a.  com.  (lat.)  Ohrfeige  n gebe  n. 
Colarin,  s.  m.  T.  ber  ©üulenhald/  bas 

gried  am  Capital  ber  todfanifchcn  unb 
ber  borifdjeit  ©aulen. 

Coiature,  s.f.  T.  bad  £>urchfcihcn  ; it.  bas 
Surehgefei&te. 

Colchique,  s.  m.  bt C 23tCfeUjeitlofC,  (Col- 
chicum) eine  Pffanje. 

Coicotar,  s.  m.  (Çljçm.)  5a»  rotfje  Ucber* 
bleibfel  ober  caput  mortüum  bed  falcinir» 
ten  ober  biftilltrtcn  Sttriold. 

Colécaraire,  f.  collécataire.  t 

CoIéra*morbus,*«7tt.  T.  bie(3aUcnfranfbcit; 

vuig.  bic  fchnwrje  ©udjt. 

Colère,  s.f.  ber  3orn;  être  en  colère,  jor* 
nig  fepn;  SC  mettre  en  colère,  JOMtg 
• »erben i b colère  des  vents  et  des  ilôts, 


(poet.)  bad  Sutbrtt  unb  £oben  ber 
SBinbe  tmb  ber  SôeHen;  la  mer  est  en 
colère,  bc$  ^Oteer  tobet;  décharger  ober 
vomir  sa  coicre,  feinen  3orn  audlaffcn* 

Colère,  adj.  c.  htljtg,  jomig. 

Coieret , s.  m.  eine  #rt  Sugncç. 

Colérique,  adj.  c.  djoferifd)  > jum  3otlt 
geneigt;  jübjotntg. 

Colibri,  s.  m.  ber  .fôolibri,  bad  tëolibrit* 
eben , ber  #onigfauger;  Der  allerfleinfic 
’SBogcl;  it.  fam.  ein  flciner/  luftiger 
Sîenfd). 

Colifichet , s.  m.  3ierath  von  geringem 
S^ertbî  Sfitterfram;  félediter , falfiec 
©djmucf  îc-  î it.  colifichets,^/,  ©chnôrfel, 
f leine  ùbel  angebradjte  ^icratt>cn  ; fg- 
falfdjer  Slanj  tn  ffîerfcn  beS  SfUßcO  ; 
glitterfdjônbeiten;  Sôiçclep;  (SDtunje) 
eut  3nflrument,  ©ebrot  unb  £orn  su 
berichtigen* 

Colin-maitlard,  s.  m.  bflé  ’Blinbefubfpiel  î 
it.  btejcniae  ^Jerfon , mclcber  bie  2lugeti 
babep  perbunben  »erben. 

Colin  tampon,  s.m.  ber &rommclfd)la3  ber 
©d)»cijer. 

Colique,  s.f.  bie  Äoltf,  bas  53and)gtttn» 
men;  it.  eine  2trt  fleiner  <Porc'cUan- 
fehneefen  ; it.  adj.  c.  T.  jum  Æolon  ober 
©rimmbarm  gehörig. 

Colisée,  s.m.  bad  ÄolifÄum ; ein  uttge« 
beured  ooaled  Slmubitbeatcr  ju  fXom. 

Col  tabescence,  s.f  T.  bie  ©enf  ung , bû$ 
SfttcDerfcnfcn  eiited  Âérpcrd  burd)  feine 
eigene  £afi. 

Collaborateur,  trice,  s.  ber  Sftitarbcitfr / 
Slrbeitdgcbùlfc;  bic  OEitarbeiterinn. 

Courge , s.  m.  bad  £etmen  ber  iôôgen  in  ben 
Papiermühlen. 

Coiiatatrc,  s.  m.  T.  einer/ bem  eine  Pfruilbc 
ertbeilt  »orben  i|t;  ber  tfoUatariud. 

Collatéral,  ale,  adj.  et  s.  foüûteral;  JUP 
©citenlinie  gehörig/  ald  trüber,  ©ch»c* 
fiern , Dhetme,  Reffen  te.  ; ein  ©eiten* 
oer»anbter;  ligne  collatérale,  bie  ©ei* 
ten»  obergToÜatcraninic;(®cogr.)  points 
coiia»éraux,  bie  ©eitenpunfte  / ©citen* 
»inbitridie  (s»ifchcn  ben  ifûrbinalpunf* 
ten  ober  £aupt»inbfirtd)en). 

Coiiateur,  s.  m.  einer  y ber  eine  pfrünbe 
ju  pergeben  hût;  bcr^ollator;  ^irehen- 
patron. 

Collatif,  ive,  adj.  bénéfice  collatif,  T.  eine 

Pfrûnbe , Die  nur  pom  ÄoUator  vergeben 
»erben  fann. 

Collation,  s.f  bad  Stedjt , eine  erlcbigtc 
PfrünDeju  vergeben;  it.  bie  Vergebung 
bcvfelbcn;  it.  bad  ^egencinanberoalteit/ 
dergleichen  , Äollationnircn  jivcpcr 
©chrifteu. 

Collation , ( fpr.  cobtlon  ) s.  f.  eine  Âotta* 
tion , b.  t.  ein  letdjted  îlbeubcflicn  an  ^afi* 
tigen;  it.  jebe  f leine  3»ifd)cumahljcit; 
it.  ein  wirf  lidjed  Sibenbcffen , bad  aber  in 
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wenig  ©peifen,  ober  nur  in  fûtfcctt  ©f* 
tidjtcn  unb  Crfrifchungcn  befielt;  col- 
lation lardée,  eine  Kollation  / wo  Steifch« 
fpetfen  mir  aufgettagen  werben;  faire 
collation , ein  geringe*  ©efperbrob  ober 
Sbenblwb  ju  fleh  nehmen. 

Collationner,  v.a.  foHationiren  ; eine 2Cb- 
frfirift  gegen  ihr  Original  halten  ;'$wcp 
Schriften  mit  einanber  pergleiehen;  it. 
ein  ©ud)  foUationniren;  nadjfehen,  ob 
fern  ©ogeit  batan  fehle. 

Collationner,  (fpr.  colationner)  v.  n.  fo  Oiel 
Ol*  faire  collation  ; f.  collation. 

Colle,  r./.  ber  £ctm;  (SÖebcr)  bie  Schlichte; 
ßg-p°p-  eineguge,  vulg.  gurre»  ein  blauer 
£)unff;  it.  qqf.  pop.  ber  9toft;  colle 
forte  ober  cT Angleterre,  Êifchlerleim  ; colle 
de  gants,  gfbetlfim»  colle  de  poisson, 
bie  £aufenblafe,  ber  Jifchleûn;  colle 
à bouche,  ÇfJîunbleim;  colle  de  farine, 
ber  Älcider;  (bie  ipappc  ;)  colieàbatture, 
geini  jum  SJergolben;  colle  à pierre, 
©ilbhouerleim,  eine  SlrtÄutt;  cela  fait 
colle,  (©eefer)  bief  gibt  ein  fchliefïg 
©tob.  -Fig-  et  Prov.  pop.  i!  lui  a (donné 
• une  colle)  fiché  la  colle,  et*  hût  ihm  fi» 

r.cn  blauen £)undPorgcmad)t,  eiite^afe 
gebreht;  être  en  bonne  colle,  bei)  guter 
gaune  fron, 

Coiiectjire , s.  m.  ba*  Äo  Heften  buch. 
Collecte,  s.f.  einetfollcf  te,  b.i.  rineSUntofen* 
fammlung;  eine  Slrmenfleuer  ; *>.  bie 
(Sinfammlung  ber  Steuern , ber  Slufla. 
gen,  Anlagen;  it.  gotteriefoHefte;  // . 
.firchenfoUccte,  b.  i.  ein  gewöhnliche* 
©ebeth  ben  ber  SDteffe  unb  bcpm  übrigen 
©otrcdbicnd. 

Collecteur,  s.  m.  ein  Stenerfammïer;  it. 
Sllmofcnfanimler. 

Collectif  ,ive , adj.  nom  collectif,  (©ramm.) 
ein  Kennwort/  ba*  eine  Vielheit  ron 
tyerfonm  ober  Sachen  anjetgr. 
Collection,  s.f.  eine  Sammlung  pcrfchie* 
bener  Sdjriftdetten  über  eine  ober  meb* 
rere  ffltatcrien,  it-  pcrfchicbcncr  jufam* 
ntengch&riger  9Bcrfc  ober  Sachen. 
Collectivement,  adv.  im  follCftiPCU  SimtC, 
( f.  collectif,  ) in  ein*  sufammengefafjt , 
$•  ©.  l’hotnme,  anflatt  tous  les  hommes. 
Coiiégataire,  s.c.  (jur.)  ber  Äollegatariu*; 
fine  tyrrfon,  bie  mit  Slnbern  zugleich 
Slnthril  an  einem  *8ermAchtmfie  h«t. 
Collège,  s.m.  ba*  ÂoUcgium,  b.i.  eine©e* 
feUfcftaft  foldjettyerfonen,  bie  burch  glei* 
ehe  SEBûrben,  Remter,  ©eruf  je.  mit 
einanber  in  SBerbinbung  ftcÇen;  it.  fine 
itfentltcheSduilanftalt/WorinSprachen 
unb  anbere  SEöiffcnfdiaften  gelehrt  wer* 
ben;  it.  eût  ba§u  bcfiûmntcô  ©ebiube; 
le  sacré  collège,  bû0Âarblnal$foUegium; 
cela  sent  le  collège,  prov.  ba*  fdtlllCCFt 

ttad)  ber  Schule  ; ba*  fommt  pcbonttfd) 
fcerau** 


Collégial , ale  *adj.  église  collégiale,  unb  col- 
légiale, s.f.  eine  Äoflegialfirche  ; Stift*- 
firdte  ober  l&omfirche,  bie  feinen  ©i* 
fäiof  hat,  foitberu  burd>  lauter  Äano* 
itifo*  hebient  wirb;  it. qqf.  ftatt  qui  sent 

le  collège,  f.  collège. 

Collègue,  s.m.  rin  2ûnt*ge&ûlfe,  3tmt*- 
genog  ; College  ; (bep  großem  ÄoUcgii*  : 

confrère). 

Coller,  v.a.  leinten,  anleiittcn ; jufammm 
leimen  ; jufamnien  flebcn  ; ausfleiftcm  ; 
it.  mitgeim  überziehen;  mit  geiinwaffcr 
trinfcit;  (^apicrmadicr)  leimen;  it  ben 
SSein  mit  Jpaufenblafe  Hören  ober  hell 

machen;  it.  coller,  v.  n.  ober  coller  une  * 

biiie,  (©illiarb)  bie  Äugel  bichtanbie 
©anbe  anfpielen  ober  anfepen  ; it.  se  col- 
ler, i».  rèfi.  fleh  anleimen;  se  coller  (ober 
être  collé)  contre  un  mur,  fig.fam.  fid) 

bicht  an  eine  Stauer  anlehnen. 

Collé,  ée , part,  et  adj.  geleimt  JC.  j f.  col- 
ler. Fig.  cet  habit  semble  être  collé  sur 
votre  corps,  f,  cirer;  être  coîlc  sur  un 
cbeval,  fefl  im  Sattel  fifteit;  avoir  les 
yeux  collés  sur  qch.,  fritte  Sfugen  drif  auf 
etwa*  gerichtet  haben  ; être  collé  sur  les 
livres,  ffft*  über  ben  ©üchcrtt  liegen. 

Collerette,  s.f  ein  über  bie  Schultern  ber» 
abhangenber  Heiner  £al*fragcn  gemei- 
net  SÔcibcr,  meid  »on  feiner  geinwanb. 

Collet,  s.  m.  ber  #al*fragcn  an  einem 
Äteibe,  J)cmbc  :c.;  it.  ber  Ucberfcblag 
ber  ©cifHidiêit , SJîecbtdgele&rten  te. , 
(fond  rabat ) ; fg.  ber  Jpal*  felbdî  F. 
eine  Sddinge,  aücrlep  Sögel  bartu  gu 
fangen;  (©afan.)  eine  Heine  .tone,  eût 
Äranj  in  ©luntctt,  auf  $il$cn;  ber 
i>ûl*  einer  tyflange  (wo  bie  5Bur$cl  auf- 
hört, uitb  wo  ber  Stamm  anföngt);  it. 
ber  >>af*  einer  danone;  it.  ber  Jrjal*  bc* 
Stiefel*  (unmittelbar  über  bem  3bfap)  ; 
collet  monté , eine  alte  &rt  drifer  trö- 
gen ; un  collet  monté,  fine  gar  erndhafte 
unb  ehrettfcjîc  ^erfott  ; cela  est  collet 
monté,  fg.  bas  id  altoAterifch;  petits 
collets,  ober  gens  à petits  collets  ,fg.  plais. 
©eidliche;  junge  Slbbé*  ; collet  de  mou- 
ton, de  veau,  ba*  £al*d«cf  non  einem 
Rommel  ober  Ä'alb;  it.  ba*  ©orber- 
Piertcl  (ohne  btc  Schulter);  collet  de 
buffl« , ein  ÆoUcr  pon  ©ttffelleber,  mit 
groden  Sd)ô§m  unb  ohne  Slcrmeï  ; col- 
let d'étai,  (Schiiff.)  ber  ^)al*bc*  Stagd; 
— de  botte,  ba*  4>al*dûcF  (ber  oberdc 
Äheil)  einer  ©utte;  — de  violon,  ber 
fragen  einer  ©eige;  — de  marche,  ber 
fchmalde  îheil  einer  Stufe  an  einer 
Sßcnbcltreppc  ; — de  penture,  ber  -Çifll* 
an  einem  £ï)ûrbanb  ; — d’une  dent , ber 
Äragen  eine*  Sahn*  (jwifehen  ber  gahn- 
îrone  unb  3afcnwur*cl).  ^.prendre, 
saisir  qn.  au  collet,  ober  sauter  au  collet 
de  qn. , einen  fccpm  ^)al*  faffen , hcpm 
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Äragen  nehmen , pacfett  ; une  couple 
d’écus  vous  sauteront  au  collet , pop . ibt 

follt  ein  paar  £&aler  (jur  Belohnung) 

erhalten  î prêter  le  collet  à qn. , e#  mit 

einem  aufnebmen  ; mit  je  manb  anbinbcn. 

Colleté»  ée , adj.  (SBap.)  t>on£hicrcn,  wel» 
che  ipaltf  b&nbcr  oon  anberer  jarbe  al#  ber 
Çeib  haben. 

Colleter,  v.a.fam . einen  bepm  £al#  an* 
fallen  ober  anpacFen , um  ibn  $u  95oben 
ju  werfen  ; it.  v.  n.  ©dringen  legen  ; 
se  colleter,  v.  réc.  einanber  bepm  Ära» 
gen  nehmen;  fi  ch  mit  einanber  balgen; 
colleter  le  cep,  T.  ben  SBeittffod  mit 
feinem  £al#ftud  (collet)  an  ben  <Pfabl 
binben. 

Coiietier , s.  m.  p.us.  ein  Äollcrmachcr. 

Colletin , s.  m.  ein  Sföamm#  ohne  Bermel  ; 
it.  ber  CKufdjelfragett,  ba#  «Kufchel* 
mAntclehcn  ber  Pilger. 

Coliétiques,  adj.  et  s.  pU  T.  jufammenlei* 
menbe  Mittel. 

Colleur,  s.m.  («jjapicrmadier)  bet£cimer; 
(2Beber)  ber  ©chluhtcr;  it.  ber  Karton* 
madjer. 

Collier,  s.  m.  bie  £al#fdmur,  ba#  Jrjaltf* 
banb;  it . ba#  ôalébanb  ber  ©flauen; 
it.  ba#  J>unbebal*banb  ; it.  eine  Drben#» 
fette;«/-  ein  natürlicher  King  um  benJjpal# 
einiger  £biere;  it.  ba#  «pferbefummet; 
it-  etn  9teif  an  ber  £ulfe  ber  gefüllten 
Slnemone;  collier  de  perles,  eine  perlen* 
febnur;  colliers  de  peilcs,  ober  Colliers 
d’olivcs,  (35auf.  ) perlen»  ober  oliocn* 
förmige  tyaternoffttjicrathen;  collier  de 
boeuf,  ba#  JpalöHud  oom  gefdjlachteten 
jDd)fen;  chien  au  grand  colBer  9ßg.feun. 

ein  £eitbunb,  b.  i.  einer,  ber  in  großem 
anfeben  Hebt,  nad>  bem  fîd>  ade  feine 
Kollegen  richten  muffen  ; cheval  de  col- 
lier, ein  Äummet*  ober  gugpferb;  — 
de  franc -collier,  ein  $fetb,  ba#  unge* 
fcblageit  jiebet;  il  est  franc  du  collier, 
fügt  manßg.fapu  pon  einem  mutbigen, 
ber©cfahr  trofcenben  ©olbaten;  it.  pon 
einem  0Dfenfcf)cn , ber  aufrichtig,  unge* 
betben  fe inen  Jreunben  bient;  collier  de 
misère , ßg.  fam.  bie  Äreujf  ette , ba# 
Clenbjoch;  (Chirurg.)  ber  €lenb#fragcn 
Ober  bie  T»Q3inbe;  collier  de  maure,  f, 
maure;  on  a donné  un  coup  de  collier, 

prov.  bie  ©adie  wirb  auf#  neue  eifrig 
betrieben;  fie  wirb  mit  frifebem  SKuth 
fortgefeljt. 

Colliger,  v.  a.  ol . ©telleu  au#  Suchern 
fammeln. 

Colline,  s.  f.  ein  Jpug el;  gagner  la  colline, 
ßg.fam.  fîd)  baoon , ftch  au#  bem  ©taube 
machen;  u double  colline,  (poet.)  ber 
Parnaß. 

Colliquatif,  ive,  adj.  («KcbtC.)  fcfimeljettb, 

eine  jerßörenbe  Sluflofung  oerurfadbcitb. 

Coiiiquation , s.  f.  (SKcbic*)  eine  ©chmel* 


jung  ber  fteuchtigf eiten  im  Äörper;  //. 

qqf  flfltt  déliquescence  tirtb  liquéfaction. 
Collision,  s.  f.  T.  ba#  guiammenfloßen 
jwcper  Äörper  qegen  einanber  ; ßg.  bie 
(EoUtfton , ba#  Jufammentreffen  ber  tînt* 
ffinbe,  ba#  ^erfonen. 

Collitigans , adj  ets.m.pl.  (jutj  bie  fftei» 
tenben  tyartepen. 

Collocation,  s.f.  (iur.)  bie  £ofation  ber 
©l&ubigcr;  ba#  £ofattonö»  ober  $rio» 
ritàteurtheil;  «/.bit  Älaffe  ober  ber  3ab* 
ïung#rang,  worin  fïd>  ein  jcber  pon  bie» 
fen  ©Idubigern  beftnbct.  (f.  colloquer  ). 
Colloque , s. m. fam.  (plais.)  ein  ©cfpricb, 
eine  Untertebung , $.  95.  bc#  ©raômu# 
ÄoUöQuta  ; it.  inf.  eine  Äonfcrcnj  in 
$Keligion#fachen. 

Colloquer,  v.  a.  (jur.)  bie  ©lâubiget  eine# 
unoermögenben  ©djulbner#  nach  bem 
SXcchtc  ihrer  Slnfprûche  in  perfehiebene 

Âlaffcn  Otbneit;  col.oquer  son  argent, 

fein  ®clb  unterbringen;  e#  auf 
auétbun  ober  anlegen. 

Coiiudcr,  v.  n.  (jur.)  ^um  ^achtbetl  eine# 
dritten  ein  betmlichc#  dSerfUnömß  mit» 
einanber  haben  ; follubiren  ; vulg.  unter 
bem  £ute  fpielcn. 

Collusion,  s.f.  (jur.)  ein  bcintlicbe#  35er» 
jUnbitif  jum  9?ad)tbeil  fines  Untren; 
vulg.  baö  ©piclen  unter  einer  ^)ecf  e. 
Collusoire,  adj.  c.  T.  biutfrlifiiq ; jum 

©chaben  eine#  ^)rtttc»  bcimlid)  abgc» 

tebet.  (f.  collusion). 

Coiiusoirement , adv.  (jur.)  binterliffiger» 
Weife,  (f.  colluder,  collusion). 

Collyre,  s.  m.  T.  ctue  äußerliche  äugen» 
arjmep. 

Colombage , s.  m.  T.  ein  ©tönberwetf  ; eine 
Sîcibe  aufrecht  ffcf>cnl>cr  Ralfen. 
Colombe,  s.f.  (erhabener  ©tpi,  '^oeffe, 
sjîaturgefdiichte , 9$ibel)  eine  Traube  ; 
(«Kpthol.)  bie  Rauben  ber  «ßenuö;  it. 
ein  (übliche#  ©efttrn;  (Böttcher)  bie 
gùgbanf;  (ißauf.)  ein  ©tönber;  eilt 
gerabe  aufgerichteter  halfen. 

Colombier,  s.  m.  bä#  l^aubenhau#,  ein 
eigene#  frepflehenbe#  ©ebaube,  wann 
bie  $elb»  unb  $lugtauben  gehalten  wer- 
ben, ((.pigeonnier,  volet,  vo-iére,  fuye); 

ôiuchbr.)  alljupiel  Kaum  twtfehcn  betx 
Söörtem  , (nids  ï rats);  colombiers,  pi. 
(6d)ifff.)  jwep  lange  etngejôhnte  £ôl- 
jer,  worauf  man  ba#  ©ebiff  pom  ©ta» 
pel  laufen  läßt,  unb  bie  mit  bemfelben 
jugleich  in#  Söaffet  laufen;  attirer  les 
pigeons  au  colombier,  prov.  Æunbttt,  £icb» 

habet  te.  herbep  loden. 

Colombin,  s.  m.  reine#  ißleperj  ; it.  adj. 
in  e,/  folumbinfarbig/  taubenhal#far* 

big  , ( pl.us . auj.  çorge  de  pigeon  ) 
Coiombine,  s.f.  (©irtn.)  ber  &aubenmiH„ 
Côlon,  s.  m.  (2lnat.)  ber  ©rimmbarm. 
Colon,  9>m.  ciu  2«nbmann/  ?5eôçcr  eine# 
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Bauerngutes  j it.  ein  Äoloniß,  tyßan* 
ger  / (Einwohner  in  einer  Kolonie  ober 
Ipßanjßabt;  (jur.)  ber  Pachter  eines 
£anbguteS, 

Colonel,  s.  m.  ein  Qberßer  / Qbrißer; 
coionei-iieutenant,  Derjenige  Qfftgier  / ber 
in  fcbwefenbeit  beS  ^ringen  (welcher 
Qberßcr  iß)  ba$  Regiment  fommanbirt; 
lieutenant-colonel,  ein  Qberßlcutenant. 

Colonel,  elle , adj.  compagnie  colonelle , ober 
ineiß  : colonelle,  s . f.  bie£eibcompagnie; 
bie  erße  Compagnie/  bie  ben  Oberßen 
gUttl  ÄflpitÄn  bût;  drapeau  colonel,  bie 
Sahne  ber  £cibcompagnte. 

Colonial,  ale,  adj.  gur  Æolonte  geborig  ; 
productions  coloniales,  £olonie*<probufte. 

Colonie,  s.f.  eine  Äolonie/  b.  i.  bie  fämmt* 
lidjen  Äolonißcn  ; bie  Bewohner  einer 
ipflangßätte;  it.  eine  <pßattgßabt,  ^ßanj» 
ßätte;  tyßangung;  Die  Stieberlaßung 
felbß  ; former  des  colonies , Kolonien 
anlegcn. 

Colonnade,  s.f.  eine  Steiße  ©äulen  unter 
(Einem  ©ebäUe;  eine  ©äulenßellung; 
ein  ©iulengang;  it.  ßatt  péristyle. 

Colonnaison , s.f.  ßatt  colonnade. 

Colonne , s. f.  eine  ©iule;  it.  ein  Pfeiler; 
it.ßg.  bie  ©tube  / ©Aule,  ber  Pfeiler  ; 
(Bucbbr.)  eine  Kolumne,  ©polte  (g.B. 
gwep  auf  einer  ©eite);  it.  eine  Kolonne; 
eine  Slngaßl  gruppen,  bie  in  einer  lan» 
gen  £inie  hinter  einanber  marfebtren; 
(Sîaturl.)  bie  ©äule;  eine  Quantität 
ßtitliger  ÇKaterie  in  cplinbrifd)«r©cßalt; 
ßg.  biC  ©äulc;  ©tube;  colonnes  de  lit, 
bit  Bettfäulen , Bettßollcn  ; colonne 
d’air,  eilte £uftfäule î colonne  d’eau,  eilte 
Söaßerfäule;  les  colonnes  du  coeur,  (Stnat.) 
bie  jperjßricf e i la  colonne  du  nez,  bie 
Siafcnfäule;  ©dieibewanb  ber  Slafe; 
colonnes  d’Hercule,  bie  £erfulSfäulen  / 
gwep  Berge  auf bepben  ©eiten  ber  sDîeer* 
enge  pon  ©ibraltar  ; colonne  itinéraire, 
5Keilenfiute;  colonne  toscane,  dorique 
etc.,  eine  ©äule  nach  ber  toSfanifcben/ 
borifeben  tc.Orbnung;  colonnes  de  l’église, 
de  l’état , Pfeiler  ber  Äircbe , beS  ©taatS , 
b.i.  mächtige  ©cbuijer  unb  Bertbeibigcr 
berfelben. 

Colophane,  s.  f.  baS  Ä’olopboniunt , ©ei* 
genbarg.  • 

Coloquinte,  t.f.  bie  Äoloquinte,  eineStrt 
auSlänbifcber,  febr  bitterer  ©urfen. 

Colorant,  ante,  adj.  färbenb;  woS  eine 
Serbe  oon  fidt  gibt;  non -colorant,  t. 

was  nicht  färbt/  unb  boeb  gu  einer  garbe 
fommt,  j.  B.  2Uaun. 

Coloration , s.f.  (apotß.)  Die  Särbmtg  eines 
Präparats. 

Colorer,  v.a.  färben/  eine  Serbe  geben;  it. 
auffärben  ; ßg.  befdwntgen,  bemänteln; 
ber  ©acbe  einen  Slnßrid)  (ein  Särbcßeii) 
geben. 


se  Colorer , v.  rtß.  ßcß  färben  / Sö*&*  ßfc 
fommen« 

Coloré,  èc,part.  et  adj.  färbtg;  it.  gefärbt  1 
it.ßg . befebonigt/  bemäntelt. 

Colorier,  v.  a.  (Raßler)  f oloriren  ; ben 
©egenßänben  Die  gehörigen  unb  febief* 
lidjen  Sachen,  £icbter  unb  ©chatten 

• geben. 

Coloris,  s.m.  (Gabler)  bas  Äolorit;  (bie 
Jarbengebung;)  bie  SÖitfung  bewarben* 
tnifebung;  it.  bie  Äunß,  biefe  Sßirfung 
berpor  gu  bringen  / (f.  coioiier);  it.fam. 
eine  frifebe  uttb  angenehm  rotbe  ©e* 
ßebtsfarbe;  it.  bie  (diene  unb  bebeSarbe 
ber  Blumen  / fruchte  tc.;  (£>icbtf.)j5&. 
eine  lebhafte  unb  angenehme  £arßcUung 
eines  ©egeußanbeS. 

Colorisation , s.f.  f.  coloration. 

Coloriste , «.  m.  ein  ^tabler  / ber  Die  9Xt* 
febung  unb  bas  Aufträgen  ber  Sarben 
WOblPCrßebti  CinÄelortß.  ((.colorier). 

Colossal,  ale,  adj.  folofltfd)/  foIofTalifd)  / 
pon  ungeheurer  ©roße;  was  Stießen* 
größe  bat.  (ijatnur  mftm.  tintwpiur.) 

Colosse , s.m.  ein  &o(oß  ; eine  riefenförmige 
©tatue  ; fig.  eine  Stiefenßatur  ; ein  über- 
mäßig großer  SKenfcb. 

Coiostre , s.m.  T.  bie  crße  üDîiïd)  itt  bett 
Brußen  ber  Sfßctber  nach  ihrer  Svieber* 
funft;  it . baS  äftilcbßeber. 

Colportage,  s.  m.  baS  i)erumtrüqen  ber 
paaren  tc.;  baS  £außren;  baS  ©e* 
fdiäft  eines  ^abulettfrämerS/  JpaufîwS. 

(f.  colporteur). 

Colporter,  v. a.  (wörtl.  : am  ^talfe  tragen;) 
baußren  ; SOaaren  pon  ipauS  ju  Jpaufc 
feil  bieten  ; it.  herum  tragen  ; colporter 
une  brochure,  une  histoire  scandaleuse, 

auStheilen/  perbreiten. 

Colporteur,  s.  m.  ein  Heiner  Ärämet/ 
jpaußrer  / ber  feine  Staaten  (am  £alfe)  ' 
gum  Berfaufe  herum  trägt;  it.  ein  Bö* 
cbettröbler;  £>erunittäger  neuer  $eitun* 
gen  tc.;  SeitungSträger, • 

Colsa , f.  colza. 

Coiti,  s.  m.  unb  coitic , (©ebifff.)  ein  95er* 
fcblag  am  Stanbe  bcS  BorberfaßelS  / ber 
bis  an  bie  piatte-forme  herunter  gebt;  it. 
ein  deines  Äabinet. 

Columeiie,  s.fsT.  eine  weißrotbe £ulpett* 
forte;  (Shtturgefcb.)baS  ©äulcben;  bie 
5©enbelßugc;  ber  innerße  ^hetl  her 
©ebneefengebäufe. 

Colure , s.  m.  T.  ber  ÄoluruS  ; ber  Stome 
jrneper  großer  3irfel,  welche  auf  bem 
Slequator  unb  £ bierfteis  bie  fünfte  ber 
Stacbtgleicbe  unb  ©onnenwenbe  be- 
zeichnen. 

Coira , s.  m,  T.  stubfamen  ; Stubfaat; 
Stvibfen;  pr»rf.  SHcbS. 

Coma , s.  m.  T.  eine  2lrt  ©cblaffucbt. 

Comateux,  cusc,  adj.  T.  bie  ©Cblaffucbt 
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bervotbringcnb  ; it.  einen  SOtfoij  $tir 
©ct)lüffu£t)t  anjeigenb. 

Combat,  s.  m.  bec  Äampf,  büS  ©efcdjt, 
Treffen  ; it.  bie  @d)lögcrep;  öaö  ®d)lü* 
gen  unb  Q3algcn  ; fig-  bet  Äampf; 
combats,  pi.  (alte  ©efeb.)  Äampffpiele; 

• combat  d’esprit , d’érudition , eilt  SBett* 
flceit  beö  SlöiljfO,  bet  ©elebrfamfeit  ; 
combat  naval,  etn  0cetrcffcn,  @eege* 
fecf)ti  — singulier,  etlt  3wet)fampf  i — 

• d’homme  à homme,  ein  Äampf,  «0 
Btann  gegen  Blann  festen  î — de  la 
masse  d’armes,  ber  ÄOlbcnflreiti  — à 

: outrance,  etn  3n?fi)fümpf,  ein  ©efed)t, 

• wo  eö  auf  £eib  unb  £ebcu  gebt;  — judi- 

• ciaire,  oi.  gerichtlich  verorbneter  3rcrp* 
fampf;  — à plaisance,  o/.cin  £uflturmcr, 
£nflgefcd)t,  — de  taureaux,  ein  ®ticr« 
gefcàt î présenter  le  combat  à l’ennemi, 

. bem^einb  ein  Treffen  anbieten;  mettre 
qn.  hors  de  combat , (inen  WebrloS 

machen. 

Combattant,  s.  m.  ein  (Streiter,  tfömpfcr / 
firettbarer  OTann  ; Âricgémaun;  it.  ein 
flreitenber  SXitter  in  ©urnterfpielen. 

Combattre , v.  a.  et  n.  (l’ennemi)  ftef)  mit 

bem  ftcinb  fd>lagen  ; gegen  ihn  f impfen, 
flrcttcn / fechten;  ibn  aiigreifett; fid)  ge» 

• gen  tbn  webten  / ibm  SBtberflanb  tbun; 
it.  fig.  (qch.  Ober  contre  qch.)  beit  Jort» 
gang  einet  ©acbe  brmmen  ; fie  belöm* 
pfen  ; ibr  flcuren,  webren,  €inbolt  tbun  ; 

. it.  (les  raisons  de  qn.)  jemanöetf  Meinung 
ober  ©runbe  befreiten , ober  ju  wiber* 
legen  fueben;  combattie  avec  qn,  de  qch., 
mit  jentanb  in  etwa«  wetteifern  / tint  bie 
STOette  flreiten;  — à outrance,  fid)  auf 

» £eben  unb  J£ob  mit  einanber  fd)lageti; 

— d’homme  à homme  ober  corps  à corps, 
çflïaiin  gegen  ?0tann  fechten;  — en  soi- 
même,  mit  fîd>  felbfi  fömpfcn  ober  im 
Streite  (uneinig)  fcpn  ; — contre  l’orage, 
gegen  ben  ©turm  f impfen;  — de  po- 
litesse avec  qn.,  mit  einem  in  ber  £ôf* 
ïidjfeit  um  ben  Borjug  flreiten;  un  re- 
mède qui  combat  le  mal,  eine  2fr;enet), 

• welche  ber  tfranfbeit  triftig  wiberftebt  ; 
bie  ibren  wahren  auffud)t  unb  an» 
greift. 

Combattu,  ue,  part,  et  adj.  gefd)Iagcit  , 
gcfod)ten  :c.  ; il  se  sentit  combattu  en 
lui-même,  cf  fanb , baß  er  mit  fidj  felbfi 
im  ©treite  flaitb ; bai  er  nnfeblüffig  war. 

Combien,  adv.  wie  viel,  wie  febi*/  wie 
tbeucr;  combien  peu,  wie  wenig;  com- 
bien de  fois,  wie  Oft;  it. s.  m.fam.  nous 

. en  sommes  sur  le  combien.  Wir  fönnett 

uni  ben  ißrei*  nid)t  mit  einanber  einig 
werben. 

Combien  que,  conj.  ol.  obgleich , ObjWûr. 

Combinaison,  s.f.  eine  3ufammenfcçung, 
Berbinbung  ober  ©egencinanberbûltuug 
terfehiebener  ©luge  twd)  einer  gewiffen 


ûrbnung,  bie  fld)  vcrfcbiebentlicb  ber* 
wccbfeln  ober  perfehcn  lißt;  eine  Com- 
bination; la  combinaison  des  lettres,  bie 
verfehiebene  ^ufammenfeçung  ber  ©ucb- 
. flaben  ; (Çbvm.)  bie  innige  Bcrbtubung  / 
Bereinigung  jwepcr  Pon  Bûturvcrfd)ic- 
bencr  Äörpcr. 

Combinatoire,  s.f.p.us.  T.  bie  Äombinö- 

tionOfunfl. 

Combiner,  v.a.  fombinirenî  mehrere  (Ra- 
chen gufammen  (eben,  neben  einanber 
orbnen  ober  mit  einanber  oerbinben; 
it.  nach  allen  möglichen  Bcrfeçungtfartcn 
fufammen  orbnen;  ober  mit  einanber 
perbinbcit;  combineries  nombres;  3ableit 
jnfammen  feljen;  (€bpm.)  oerbinben; 
f.  combinaison. 

Combiné,  ée,  part,  et  adj.  fom&ittitt,  PCt* 
bunben  IC.  ; l’armée  combinée  de  France 
et  d’JEipagne , bie  bereinigte  franjöfifcbc 
unb  fpanifdje  Slrmce. 

Comblan,  combleau,  s.  m.  T.  ba$  @tricF* 

werf , bie  ©tùcflaffeten  bamit  $u  b*nb- 
tbteren. 

Comble , s.  m.  bie  Ucbcrbiufung  cinc$ 
9Äaßc$;  it.  ba$  Uebcrgcbiuftc  felbfi  ; 

comble  de  foin,  de  fagots,  bobe  Jjcit- 

ober  SBclIcnbaufcn  auf  5abr$eiigeii  ; 
(Bauf.)  ber  Çorfl , ©icbel;  bas  ©ad)  ; 
bas  gan$e©ûct)wcrf/  3tnimerwcrf,  nebft 
bem  @parrwevfc  unb  ben  £atttn,  worauf 
bie  3icgcl  511  liegen  fommett,  (f.  toit)  ; 
(3QnpO  ein  verfügter  Ûuerfcbmtt  im 
oberflcn  ©tûcfe  eines  ©cbtlbeS  ; ßg'  ber 
©ipfel,  ber  bichfle  ©rab;  bie  Bollfom* 
menbeit/  bie  bodifte  ^eriobe,  inf.  pon 
©lûcf,  €bre,  SBùrben,  IXtfcften,  Un- 
glucf,  @d)mer$  K.;  il  a fait  rebâtir  cette 
maison  de  fond  en  comble,  er  bût  bicfftf 
Jpausf  von  ©runb  auf  neu  bauen  laffen  ; 

comble  coupé , brisé,  à la  mansarde,  eilt 
franjôfïfcbc* , ge brochent*  £acb  ; — en 
dôme,  Suppelbach;  — i groupe,  bol- 
linbifcbeé  5)ach/  Sfltbach,  îCalmbad)  ; 

— k pignon,  ©tebelbad)/  ^attelbachi 

— à potence,  ^afd)enbad),  <pultbach; 

— à terrasse  ober  comble  tronqué,  fïadicè 

£adji  ©ad)  mit  einer  ^errafft/  mit 
einem  3lltan;  faux-comble,  ber  fehrig- 
auffletgenbe  Obertbeil  etneö  gebrodenen 

©ad)eô  / (comble  à la  mansarde);  gar- 
niture de  comble,  aUcö  wa$  ju  einem 
©acb  gehört,  al$  ©parren,  £attcn , 
3iegel  :C.  Fig-  être  au  comble  de  la  for- 
tune, auf  ber.  bödjflen  0tufebeö  ©lucfd 
feon;  vivre  au  comble  de  la  misère , 

im  größten  €lenb  fcbmachten;  ruiné 

de  fond  en  comble , g&njlicb  JU  ©runbc 
gerichtet  ; et  pour  comble  de  malheur  , 

unb  iu  allem  Ungl&cf  fam  noch  bief 
binju/baßic. 

Comble,  adj.  c.  übervoll,  ubergebiuft ; 
gehiuft,  (nur  vom  ©etreibemag)  ; u 
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mesure  est  comble,  fig.  bû$  ©ünbenwûg 
ig  x>o4l  ; ce  cheval  a le  pied  comble,  T. 

Piefes  Pferb  ig  PoUhugg;  feilte  ©ohle 
ifl  unten  herum  jugerunbet,  uni)  ragt 
über  öen  £uf  hetoor. 

Combleau,  f,  comblan. 

Comblement,  s.  m.  p. lis.  Mc  Slnfülluttg. 

Combler,  v.  a.  PoUfÛttCU,  biS  obéit  ûlt* 

füllen  ober  poUmacgen  ; geb&uft  poU* 
machen  ; it.  ( un  fossé , ) ein  en  ©rttbeu, 
einen  leeren  SXaum  auSfüUen,  perfcfcût 
teil,  îufd)ùtten;/.ç-  (de  qch.,)  womit 
überhäufen,  überfchutten  ; (de  bienfaits, 
de  gloire,  alle  crgitnliche  Jpögiebfeit, 
€hte  k.  ) erjeiaen , anthun  ; combler  la 
mesure , fg.  bas  2?îag  (ber  ©unb  en)  00 U 
machen. 

Comblé,  èe  t part,  et  adj.  über&Äuft/  über« 
fdjûttet,  (f.  combler);  (SQSap.)  qffpiçt, 

gegipfelt;  it.  mit  Jignrcn  gehäuft. 

Combiéte,  s.f.  T.  ber  ©paît  jwifehen  ben 
Älaucn  ber  Jpirfchlöufte. 

Combourgeois , cor.  gatt  cobourgeois. 

Combiière,  s.f.  T.  ein  gifeherneft,  groge 
©eegfege  bàmit  ju  fangen* 

Combuger,  v.a.  (©cgifîf.)  ftöfffr , cf)C  man 

fie  mit  SBein,  <8ter  :c.  fîillt,  mit  SVaffcr 
cintrinfcn  ober  auSqucUeit. 

Combustible,  adj.  c.  brennbar,  per  brenn* 
lieh , leicht  Çeucr  fangenb  ; les  combus- 
tibles, s.m.  pi.  Vrennmaarcn,  £olj  unb 
Âoglen. 

Combustion,  s.f.  T.  bie  Verbrennung; 
fin-  ein  plôçlicher  Äufrugr,  £umult, 
£örm,  Slufganbî  aufrü&rifcbe  Vewe* 
gungen  in  einem  ©taate,  in  einer  pro* 
»inj;  groge  öffentliche  Unruhe,  Unorb* 
nung  unb  Verwirrung. 

Comédie,  s.f.  bieÄomöbie,  bas  £ugfpiel; 
it.  überhaupt  ein  Cranta,  ©egaufpiel; 
it.  qqf.  bie  Äung,  Äomöbienju  fehrei* 
ben;  bie  ©chaufpielfung  ; it.  bas  ©chau* 

,fpielhauS;  fig-  bie  Vergcüung,  Àeii* 
chelep;  it.  ein  ©pag,  ein  luftiger  Auf- 
tritt ; il  donne  la  comédie  au  public,  et 

madit  fich  öffentlich  §mn  ©eî&chter,  cr 
îifhtiebermaunéSlHgfn  auf  geh»  überall 
treibt  er  närrifege  poifen  ; il  entend  bien 
la  comédie , er  pergeht  ben  Jpanbel  wohl  ; 
vulg.  cr  pergeht  beu  SRuntmel. 

Comédien,  s.m.  cnn e,/.  ein  Äomöbiant; 
it.  eût  ©chaufpielcf;  eine  Äomöbian» 
tinn;  ©chaufpielerinn;^.  ein  Heuchler, 
eine  Jpcuchïerinn  ; eine  perfon , bie  fich 
wohl  pergeOcn  fann. 

Comestible,  adj.  c.  fgbâr;  WaS  fich  fffen 
lagt;  it.s.m.  eine  €gwaare. 

Comète,  s.  f.  ein  Âomct;  vulg.  ©chwant* 
(lern;  (93ap.)  ein  ©tefn  mit  einem 
©diwanjc;  it.  bas  Äometenfpiel;  (£ug* 
feuerwerf;)  Âometcnfcncr. 

Comété,  ée,  adj.  (©np.)  was  einen  grah* 
lenben  ©chwanj  wie  ein  Äomet  hau 
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Cométograpble,  s.f.  T.  bie  Vefcljrcibuitg 
ber  Äometen. 

Comices,  s.m.pi.  (alt.  SXömcr)  bieÄomi- 
tien  ; gewiffe  allgemeine  Vcrfammlungen 
beS  VolfS. 

Comingc , s.  f.  T.  eine  (ehr  groge  %xt 
Vombcu. 

Comique , adj.  c.  fomifch  ; $um  £ugfpfel 
gehörig;  it.  lufltg,  fdjerjhaft,  fomifch, 
lächerlich,  brollicht,  furjwetlig,  fegna- 
tifch;  it.  s.  m.  ba5  Äomifche , ber  fomifege 
©tpl  ; it.  bie  fomifdien  SXollen. 

Comiquement , adv.  auf  eine  fomifdje  2lrt. 

Comité,  s.  m.  ber  Oiubcrmctger , SXuöcr- 
pogt  (auf  ben  ©aleeren). 

Comité,  s.m.  ber  Slusfcgug;  baSÄontitc; 
eine  UnterfucgttngSÄomniijfion  ; grand 
comité,  (imenglifd).  Parlament)  wenn 
bie  ganje  Kammer  eine  ©acbe  felbg  un- 
terfingen wiU,  ba  alsbamt  ein  jeber,  fo 
piel  unb  fp  lang  es  ihm  beliebt,  über  bie 
©ad)e  fprecheu  fann. 

Comraa,  s.  m.  (ÇOîufîf  ) bûS  Äömma  î fitt 
flcineS  3nterpall  jwifegen  jwep  $ônen; 
(tBud)br.)  ber  ÆJoppelpunft,  bas  Âo* 
Ion  (:);  ( Vaturgcfch. ) bas  Âomma, 
eine  âlrt  Vachtfdjmetterlinge. 

Command,  s.m.  (jur.)  berjenige,  welcher 
einem  anbern  Vollmacht  gibt,  etwatffür 
ihn  ju  f öufen , ju  pachten  k.  , 

Commandant,  s.  m.  ein  Vefehlôhûber , 
Äommanbant  über  bie  Gruppen  in  ei- 
ner ©tabt,  Reifung  :c.,  it.  über  eilt 

Regiment;  it.adj.  l’officier  commandant, 

ber  befehliîhabcnbc  (fommanbirenbe) 
Officier. 

Commandataire , f,  com  men  data  ire. 

Commande,  s.  f marchandise,  ouvrage  de 
commande,  bedeute  SBaare  ober  2lrbeitî 
it.  eine  VefieUling;  commande  de  bes- 
tiaux , ein  Qcwtffer  Äontraft , wegen 
einftwciliger  UeberlaiTung  einer  geerbt 

Jlir  Vuh«iegung;  fête,  jeune  de  com- 
mande, fin  perorbneter  {Çeft-  ober 
tag  ; commande , ( j ur.)  eh«n.  perfdiiebeuc 
Slbgabeit,  inf.  ber  £eibeigcncn,  Äncchte  ic. 
maladie  decommande,yaw.  Ctne  PCrftC&tC, 
crbichtete  Äranfheit. 

Commandes,  s.pl - (©chifff.)  ^efd)laalci<* 

r.cn  ; f leine  ©triefe,  welche  bie  (Dtatrofcit 
immer  porrithtg  haben  muffen;  fo  auch 
bie  $ifcher,  pontonniers  tc. 

Commandement , s.  m.  Per  Veffhl  » hftS 

©eboth  eines  Obern;  (Ärieasw.)  bas 
Äommanbo  ; it.  baS  Siecht  unb  btc  ARacht 
ju  befehlen;  ber  Oberbefehl  über  etwas; 
bie  VefehöhaberfteUe  ; it.  bie  2lrt  ju  be- 
fehlen ober  ju  fommanbtren  ; it.  bic 
Äommanbowörter  bepm  (Ererjircn  ; 
(mr.)  ein  burd)  ben  ©erichtsbicncr  in- 
finutrtcr  obrigfeitlichcr  Befehl;  ( 5or- 
tigf.)  eine  Anhöhe  / bie  einen  Potfcn 
beherrfcht  Pb«  begreift;  ein  Ucberfe- 
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$Uttg$9rt»  commandement  de  front,  eût 
erhabener  Ort , welcher  ber  Jrcntc  be* 
«us  ihm  5«  uberfehenbeit  tyoftenô  gegen 
über  liegt;  — de  revers,  «ne  #öhe, 
au$  welcher  matt  einen  typften  im  Siuden 

entbetft  ; — de  courtine  ober  d’enfilade, 

— woraus  ein  5ßcrf,  feiner  ganjeit 
£Snge  nad),  befinden  werben  fann; 

les  dix  commande  mens  de  Dieu , bie  jd>n 
©ebothe  ©otteô;  bâton  de  commande- 
ment,  ber  Äontmaitboftab  î fêtes  de  com 
mandement,  f*  fête;  avoir  une  chose  à 
commandement,  fïcb  einet  ®aehe  nad)  fei* 
nein  belieben  bebienen  rönnen;  fie  511 
feinem  ©efehl  haben;  it,  eine  (Sache  in 
feiner  ©ewalt  haben,  unb  baruber  fcfjal» 

ten  unb  Wûlten  finiten;  avoir  une  langue 
à commandement,  eine  Sprache  billig  in 
feiner  ©eroûlt  haben  i avoir  commande- 
ment sur  qn.,  über  jemanb  gefeçt  fcpn  ; 
einem  ju  befehlen  haben  ; il  a le  com- 
mandement beau,  (rude,)  er  ift  ein  leut» 
feliger  (ftrenger)©efebl$haber  ; secrétaire 

d’état  et  des  commandemens , war  fhem. 

ber  îitel  beö  0taaMfefretAr$  in  ftranf# 
teid)  Î lettres  signées  en  commandement , 

ehent.  fôitigliche  Q5riefe , bie  ouf  bc$ 
âHnig$  «cfchl  burd)  einen  ©taatöfefre* 
tir  unterjeid)net  murben* 

Commander,  v.  a.  et  n.  qch.  unb  qch.  à qn. 
befehlen;  gebiethen;  it.  (T.  nne armée,) 
fommanbiren;  ba$  tfommanbo  fuhren; 
ir.  Anfuhren,  j.  ©.  ein  SKegtmcnt  bet) 
einer  Erpcbition;  </.  etwa*  bep  einem 
( jpanbwerfdntann,  Äünftlenc.)  befteUen. 

Fig.  cette  montagne  commande  la  ville, 

non  biefem  QSerge  fann  man  bic  @tabt 

befehiefcii;  le  sage  commande  à ses  pas- 
sions , ber  «Greife  hcrrfcht  über  feilte  £ci* 
benfehaften  ; se  laisser  commander  par  se.* 
passions,  fïch  boit  feilten  £eibcnfd)ûften 
bchcrrfchcn  laffen  ; cette  place  commande 
à tout  le  pavs.  btefer  bilt  baô  ganje 
£anb  im  ©chorfam,  wtg.  im  3aum; 

commander  à baguette,  prov.  ouf  fine 

hochmttthigc  / tropige , tibermuthtge  2lrt 
befehlen. 

Commandera , s.f.  cttic  tfornthurcp;  fine 
2lrt  ^frûitbe,  bic  einem  Drbentfritter 
bcrliehen  wirb. 

Commandeur , s.  m.  ettt  âtornthur;  einer, 
ber  eilte  Äomthurep  befipt  ; it.  </?f  ein 
Sluffcher  über  etne  tyflôtijuna. 

Commanditaire,  s.  m.  ber  lu  einer  ©OTU* 

mûnbit«©efellfd)aft  gehört;  ein  Eom» 
mflnbit*3ntcreffent;  (f.  commandite). 
Commandite,  s.  J.  ober  société  en  commun 
dite,  T.  eine  Jÿanblung«?» ©efetlfdiaft, 
wobep  jemanb  fur  eine  beftimmte  Bum* 
me , unb  jwar  ohne  feinen  tarnen  baju 
herjtigeben , mittntcrefTfrt  ift. 

Comme,  adv.  lbjcî  glcidiWîCJ  it.  alé  (en 
qualité  de)*,  ii.  gcwitTcrmafjcn,  gleich* 


fam  (en  quelque  façon)  ; it.  fo  feht  ûî$, 
fo  biel  al6  (tant que , autant  que);  it.  faft, 

beçnahe;  it,  ale,  eben  al$,  in  bem  2lti* 
genbltcfe  wo;  it.  ba,  weil;  comme  si, 
alg  wenn,  al$  ob;  comme  en  effet,  tbie 
benn  tu  ber  £hat;  comme  aussi,  tbic 
auch;  gleichfalls;  noch  ubcrbieft;  comme 
quoi , fam.  ftatt  comment , tbie ; comme 
cela,  fo;  auf  biefe  2lrt;  comme  ainsi 
soit  que,  ol.  ftatt  puisque,  ba  nun  ait 

bem  ift,  bafi  te. 

Commémoration,  s.f.  bA$  fepctliche  ©C» 
bâchtntjj  ober  Slnbenîe»  eineô  ^>rfft^en  / 
beffen  $e  ft  bie  .ftirche  fepert;  eine  £om- 
memoration;  it.  ol.  eme  Erwähnung, 
SOiClbung,  Erinnerung. 

Commémoratif,  adj.m.  (?Ôîfb{c,)signescom- 
mémoratifs,  Slnjetgcn,  tbeldje  ber  Slrjt 
aus  folchen  UmftÂnbcn  hernintmt,  bie 
ber  Äranfheit  borhergegangen  fmb* 

Commémoration,  s.f.  fo  ofel  ûlS  commé- 

I moraîson,  tnf.  bôm  jfeft  aller  Bcelcn  ; 
it.  bas  befonbere  2lnbcnfen  an  jemanb, 
inf.  an  2?erftorbene,  tm  ©cbeth;  nous 
avons  fait  comméraoratron  de  vous,  plais. 
wir  haben  3htcr  grbaçht. 

Commençant , ante , s.  ein  2lnfônger,  eine 
atnfingcrinn  in  einer  Äun^  ober  SÖiffcn- 
fd)aft. 

Commencement , s.  m.  ber  Anfang  ; it.  ber 
Urfprung,  bie  erftc  Urfacheeincö^ingeö; 
plur.  bie  erfte  Uuterweifung  (ber  er#c 
Unterricht)  in  einer  Äunft  ober  SUiffen* 
fdjaft»  prendre  comm  ncement,  einen 
»nfang  nehmen;  attfangen,  entftchen; 

1rs  commencemens  sont  difficiles,  pro\\ 
aller  Anfang  ift  fdjwer;  au  commence- 
ment, ad.  im  Anfang;  anfattgö,  an* 
fattglid). 

Commencer,  v.  a.  (qch.  unb  bOr  bfU  $fit* 

Wörtern  mit  i ober  de,  »or  einem 
fal  ) anfangen , beginnen  ; commencer 
un  enfant,  (oon  £fhrern ) einem  ßinbe 
bie  erften  anfangggrunbe  bepbringen  ; 
(bon  ’Ammen)  ein  Ätnb  juerft  föugen; 
commencer  un  cheval , ihm  bie  erfte  £eN 
tion  auf  ber  SXeitbahn  geben  ; commen- 
cer, v.  n.  anfangen,  einen  Anfang  neh- 
men î commencer  à bâtir,  ju  bauen  an* 
fangen;  commencer  d’écrire,  anfangen 
JU  fehreiben;  commencer  par  qch  , mit 
etwaö  anfangen,  ben  Slnfana  machen; 

commencer  par  raconter , mit  bem  Et- 
jöhlfd  ben  Anfang  machen.  Prov.  n’a  pas 
fait  qui  commence,  anfangen  unb  hollen- 
ben  tft  JWeperlep;  a moitié  fait,  qui  bien 
commence,  frifeh  gewagt  ift  halb  ge- 
wonnen. 

Commendataire,  s.m.  etn  ^fltgeiftlicher , 
ber  eine  <pfrùnbe  lebenslang  genieftt. 

Commende,  s.f  bie  Äomincnbe;  eine  bom 
iPapft  an  einen  «SMtgeifilichenbcrltebene 
flôftcrliche  Ufrimbe,  mit  ber  Erlaubnis, 
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IebenSlünglicb  bie  ©infûnftc  berfelben 
genic&cn  JU  bÜrfCtt  î provision  en  com- 
mence, bie  Verleihung  einer  folgen 

ÿfrûnDe;  tenir  un  bénéfice  en  coramen- 

de,  ein  Äloftergut  al*  SöeltgeifHicher 
befïÇen. 

Commensal , adj.  et  s.  m.  ein  £tfd)gettoß } 
in  ftranfreid)  ehern.  nur  von  ben  Jpau*. 
officier*  bc*  Äünigö,  ber  Æüniginn  unb 
überhaupt  ber  jum  Jpofftaat  gehörigen 
fprinjcn  oom  ©eblütc. 
Commensurabilité,  s.f.  (©eomctric)  bie 
abmefjbarfeit , €rmefjlid)fcit  jwepcr 
©rôfjcn. 

Commcnsurable,  adj.  c.  T.  abmefjbar,  er» 

mefjlicf). 

Comment,  adv,  wie;  auf  wa*  fur  SÄrt  unb 
SQeife  ; wie  t it.  warum  ; wie  fommt*, 
baf  K.?  it»  s.  ba*  SCBte , bie  Slrt  unb 
SÖeifc,  wie  etwa*  gefchiebt. 
Commentaire,  s . m.  ein  Äommentariu*, 
eine  €rflürungöfdmft  ; eine  €rflürung 
ober  Sta*legung  bunfler  Stellen  ; it. 
fig . eine  bo*hafte  2lu*legung  ber  «Heben 
ober  £anblungen  einer  «perfoit  ; piur. 
qqf.  iöenfwürbtgf eiten , p.ex.  les  com- 
mentaires de  César. 

Commentateur,  s.  m.  ein  Kommentator  / 
$u*leger,  ©rflürer. 

Commenter,  v.  a.  einen  Äommentarium 
febreiben  ober  oerfertigen  ; (einSVerf) 
fommentiren;  it»  ab* . (boéhafterweife) 
etwa*  hinjubiebten,  binjultigen;  it.  v.n. 
commenter  sur  qch.,  etwa*  Übel  OU  öle- 

gen. 

Commer,  v.  ru  fam.  auf  eine  Uttfc&tcffidjc 
(ungefebiefte)  2(rt  i ©aeben  ober  <pcr» 
fonen  mit  einanber  Dergleichen. 
Commérage,  s.  m.fam.  ba*  2öeibcrgeflatfd), 
bie  Sraubaferep. 

Commerçabie,  adj.  oi.  T.  hanbelbar;  wa* 
fîdj  leicfjt  verhanbeln  lü&t. 
Commerçant,  s.  m.  ein  Kaufmann,  ber  im 
- ©roßen  banbelt;  it.  adj.  ville  coramei- 
çante,  eine  Jpanbe(*fîabt. 

Commerce,  s.  m.  bie  ipanbtung,  (ba*  Âom* 
merj;)  ter  £anbel  ; it.  ber  öftere  Um* 
gang  mit  jcmanbi  bie  ©emeinfebaft;  it. 
ein  genauer  ober  vertrauter  Umgang  $wi« 
feben  «perfonen  verfchiebenen©efd)lccbt*; 
ein  geheime*  £iebc*verfiünbni§  ; it.  ber 
S8epfd>lüf;  commerce  de  terre,  ber  Jpanbcl 
}U  £anb  ; commerce  maritime,  bie  ©Ce* 
banbfung  ; commerce  d’économie,  bie 
ftaftorcghanblung , ba  man  von  einer 
auswärtigen  Nation  SBaaren  jicbt,  um 
biefe  mieber  einer  anbern  jujufabren  ; 
commerce  charnel,  flcifd)(i(hc  ©emein» 
febaft;  jeu  de  commerce,  ©efeUfcbaft** 
(viel  ; faire  le  commerce,  £anblUltg 
treiben  ; faire  un  honteux  commerce, 
fig.  ein  fcbünblicbe*  ©ewerbc  treiben  ; 

commerce  de  lettres,  ein  ©WfWCCbfil  i 
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il  est  d4un  bon  commerce,  e*  lüßt  fld) 

gut  mit  ihm  umgeben. 

Commercer,  v.n.  hanbellt  ; JpAllblung, 

Äaufmannfcbaft  treiben. 

Commercial,  aie.  adj.  ben  Jpanbel  betreff 
fenb;  ba;u  gehörig;  fommergial» 
Commére,  s.f.  eine  ©evatterinn,  ©evatter* 
frau  ; it.  ein  Srauenjtmmer,  mit  weU 
ehern  man  ein  fiinb  au*  ber  £aufe  ge* 
hoben  hat  ; ©evatterinn  ; it.fam.  eine 
©rabtflatfcbe  ; eine  Jraubafe  ; grosse 
commére , pop.  ein  fehr  bief e*  2£ßeib  ; 
tout  va  par  compère  et  par  commére,  prov. 

in  ber  SBelt  geht  alle*  nach  ©unjh 

Commettage,  s.  m.  (©eilcr)  bû*  gufant* 
menbtehen  einer  «partep  Ja  ben  tu  ©inb* 
füben,  ober  bieferju  £ipen,  oberbiefer 
gu  ©eilen  te. 

Commetunt,  s.m . ein  Äommittent;  einer, 
ber  einem  Stabern  bie  ©eforgung  feiner 
©efebüfte  auftrügt. 

Commettre , v.  a.  irr.  ( eine  ©UHbe , eilt 
Verbrechen , einen  5eh>lcr  ) begehen  ; 

commettre  qn.  à qch.  ober  pour  faire  qch. 

einen  $u  einem  ©efebüfte  ic.  fommit* 
tiren,  befleUen,  vetorbnen  ; commettre 
une  chose  à qn.,  jrmanben  eine  ©acht 
Aufträgen,  anvertrauen  ; commettre  qn., 
jemanb  bcr©efabr  eine*  2?erbrufTf*  au** 
feçen,  in  Verlegenheit  bringen;  — la 
réputation  de  qn. , auf*  ©Diel  feßen  5 
ÛUd)  se  commettre  ; ( f.  compromettre;) 
commettre  une  personne  avec  une  autre, 

îwep  fpetfonen  mt  einanber  h^ttt  ; se 

commettre  ( v.  rèfi.)  avec  qn. , ficb  mit 

einem  in  JpÀnbel  einlaffcn;  vuig.  fïcb  mit 
einem  abgeben  î commettre  un  rapporteur, 
einen  ©eridjterfhtter,  Äommiffür  jut 
Unterfucbung  eine*  «Projcifc*  ernennen; 
commettre  son  fief,  fein  £eben  oerwirfen, 
(f.  commise.) 

Commettre,  v.  a.  (©eiler)  Jaben  jufam* 
men  brehen. 

Commination,  s.f.  o! . ffatt  menace. 
Comminatoire,  adj.  c.  (jur.)  brohenb,  mit 
©ebrohung. 

Commis,  ise,  part,  et  adj.  (f.  commettre.) 
Commis,  s.  m.  eine  tyerfon,  ber  man  eine 
gewiffe  Verriditung  auftrügt,  pou  wcl* 
fter  fie  SKecbenfdiaft  abjulegen  hat;  eiît 
©chrciber;  ©cfretür  (©fribent);  it.  eitt 
^ Saftor,  i>anblung*bebienter,  Äommi*. 

Commise,  s.f.  fief  tombé  en  commise,  T. 

ein  verfallene*,  verwirft?*  £ehngut. 
Commisération,  s.f.  ba*  (Erbarmen , bie 
Çrbarmung  ; ba*  37iitleib. 

Commissaire,  s.  m.  ein  Äommiffariu*  ober 
ÄvmmiffÜr  ; ein  Vctorbncter,  ?lbgeorb* 
neter;  ein,  von  ber  Übrigfeit  $u  gemif* 
fen  , in*  3urtöbiftionö  * ober  3ufti$* 
ober  «poli^epwefen  etnfdjlagenben , be* 
fonbern  Verrichtungen , verorbneter 
Staun  -,  commissaire  de  police,  ein  $0» 
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Itjegauffcbcr,  «polijeDfommiftôr  ; com- 
misidure  des  guerres,  Ârieqv * Âommtffû* 
riuô»  — J«  vivres,  <propiant*£ommif' 
fûvtuô;  — de  la  cour,  (ebem.inSranfr.) 
ein  nom  Parlament  ober  pon  einem  tri- 
bunal perorbnetcrÂommtffariuD;  — des 

relations  commerciales , Çonful , $anb‘ 
lung$*ÂOnwtiffÂr  î chère  de  commissaire, 
prov.  eine  «ÜRahljeit,  roo  5ifd)  unb 
Jleifd)  aufgetragen  ix>irî>  ; überhaupt 
et»  herrliche« £ raf tament,  »obep  ntcbt« 
gefpart  ift.  _ _ . „ 

Commissariat , s.  m.  î>tC  (EfPCbitionöff  ubc  ; 
Jaftorep  Der  Âommiffarien  î Dû«  Âom* 
miffaviat;  it.  Dec  Âommiffartûtébienfl. 
Commission,  s.f  Die  Äommiffion,  Der  Stuf* 
traa;  ein  aufgetragene«  ©efdjäft;  eine 
aufqcttagene  ^crridjtung  ; it.  Die  Soll* 
macht,  ein  ©efchift  au$jurid)ten ; it. 
ein  obrigfeitlicher  ©efcbl  ober  Auftrag, 
um  gemtffe  JfrÄnbel  ju  unterfuefcen  oDer 
Siebter  Darin  §u  fepn  ; //.  Die  «Perfon 
ober  Vertonen , an  »eiche  ein  folcher 
Befehl  ergebet»  /'.ein Stint  obcrDienfl, 
fo  einem  nur  auf  eine  Seitlang  aufge» 
• tragen  ifl  ; it.  Da«  Äoramiffionöpatent 
eine«  ÄriegObeDieitten;  U.  (sur  mer)  ein 
«patent  (eine«  Äommiöfabrcr«),  Da*  Die 
étlaubnifi  ertbeilt,  auf  feinDliche@<hiifc 
ju  treujen  » faire  une  commission,  einen 
Sluftrag  auörichtcn;  aller  en  commission, 
auOgeben , um  einen  Auftrag  ju  befiel» 
Icn  ; (jur.)  auf  Äommiffion  geben  ; !<• 

parlement  a décerné  commission,  Dû«  «Par* 

lament  bat  eine  Äommiffion  ernannt  ; 

coçim  ission  po  ur  in  former,  U nter  fltd)  Uttgfi» 
jîommiffion  î droit  de  commission , Die 
ÂommiffionSgebubr  ; p&D«  de  commis 
sion,  (tb*ol.)  ’tôegebungOfünDen,  (met 
çhe  Durd)  ©ofcttbiw  begangen  »erben; 
tm  ®egentbeil  Der  péchés  d’omission;) 

( f,  commettre.) 

Commissionnaire,  s.  m.  tnf.  bet)  Der  i)anb* 

ïung)  ein  Âommiffionnâr  ; it.  ein  Äom* 
miffionenmacher  ; — de  voituriers,  ein 
$rad>tfaftor,  ©utcrbeflcllcr. 

Commissionné,  éc , adj.  nouv  »itb  POn  ei» 

item  ©djiffer  gefügt  Der  Êrlaubnif  bat/ 
auf  anDre  ©chtiTe  ju  frenjen, 

Commisjoire,  adj  c.  (jur,)  clause  commis- 
soire,  eilte  Älaufel,  Deren  «ftichtcrful* 
lung  Den  ganjeu  Äotttraft  aufbcbt. 
Commissure,  s. f.  (Slnat.)  Der  »Bereinigung«* 
punft  einiger  £beile  Des  menfcblicben 

Âûrperbî  la  commissure  des  lèvres,  DCt 

J0rt,  wo  ftd)  Diç  Sippen  auf  Der  ©cite 
Der  <5acfen  pcrcinigcn  ; bas  £ippenbanD. 
Committimus,  s.  m.  chcnial«,  ein  «Recht 
Der  franjôfîfcbcn  f ànigl.  ©c&icnten,  fraft 
reffen  fie  nur  por  Dem  £>bcrbofgcrid)te 
belangt  »erben  fpnnten, 

Committitur,  s.  m.  ( bep  «parïamentcrn) 
i tint  Âommiffionécrfcimmig, 
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Commodat;  s.  m.  (jur.)  Dtc  tmcntgelhliche 
Darleihung  einer  ©àcbe  juin  ©cbrauch, 
mit  Dem  33ebing,  fie  in  natura  roicDcr 
auejultefern. 

Commodatatre , s.  c.  Dct  pbcr  Dit  CÜÎ  foI<* 
d)cô  Darleihen  empfangen  bat. 

Commode . adj.  c.  ( p.  ©ûd>cn  ) bequem  ; 
gcmâdffûb  » (p.  «perfonen)  aUju  gclinD, 
ju  nachgiebig  ober  gut  ; it.  oertriglich 
im  Umgang;  gefAUig;  fanft»  une  morale 
commode,  eine  gemid)lid)C  (D.  i,  allju- 
geliube)  QRoral. . 

Commode,  s.  J.  eine  Äontmobe;  ein  be- 
guemer  ©ebranf  mit  ©d)ublûbcn. 

Commodément,  adv.  bcgtirmlicb/  gcmicb» 
lidi  / auf  eine  bequeme  art. 

Commodité,  s. f.  Die  ®cquemlidjfeit,  ®c# 
mÂcblicbfeit;  */.  gute  ®elegenbcit;  be* 
queme  offeutlidje  $ubre;  it.  bequeme 
3eit  ; les  commodités,  Dnô  bcimltd>e  ®c* 
mach/  Der  Abtritt;  (Daé  «Prtpet/  ©efret;) 

prendre  ses  commodités,  feine  ®equem* 
lidtfeit  brauchen  ; prenez  votre  commo- 
dité, faites  cela  à votre  commodité,  laf* 

feu  ©ie  fïch  3eit  Daju  ; tbun  fie  Da$ 
nad)  3bter  93equemlicbf eit  ; prendre  la 
commodité  du  bateau,  ftd)  Der  ®elcgeR* 
beit  Deô  «Btarftfcbiffeô  bebienen;  chais« 
de  commodité,  ein  bequemer  £ebn#ubl/ 
®r0§paterflubi  ; avoir  la  commodité  de 
l’eau,  de  l’église,  bûô  2Daffcr,  Die  Âircbt 
in  Der  «Jîdbc  haben. 

Commotion,  s.f.  (SfôcbiC.)  eine  (£rfit)Ût* 
terung  ; heftige  Bewegung. 

Commua ble , adj.  T.  rpa$  UtngcÂttbcrt 
»erben  fann.  (f.  commuer.) 

Commuer,  v.  a.  (jur.)  une  peine  en  une 
autre;  eine  ©träfe  in  eine  anDre  ver* 
roanDcln. 

Commun,  une,  adj.  gemein,  eigen,  b.t, 
gcmcinfdigftlid);  woran  febermann  ober 
mebrere  «perfonen  einen  gemeinfchaftli* 
d',cn  Slntbeil/  ein  «Recht  haben  > U.  all* 
gemein,  cinffimmig;  it.  (ordinaire)  ge# 
»obnlich  ; it.  leicht  unb  in  «Ütenge  ju 
haben,  biuftg»  it.  mittelm^ig;  gering/ 
pon  geringem  ober  fdffecbtem  QBertb  5 • 
lieux  communs,  allgemeine  ©Ätje  i in 
©emeinplÄftc  ; gemeine  ©cDanfcn, 

SUltagögeDanfen  ; le  sens  commua,  her 
gemeine  ä^enfchcnpcrflanD;  le  droit  com- 
mun, baö  gemeine  ober  allgemein  cingc* 
führte  «Red)t;  le  bruit  commun,  la  com- 
mune voix,  ,Da$  allgemeine  ©crùcfet; 
année  commune,  f.  année  ; du  3«  wrc  com- 
mun, (®ramm.)  beiberlcp  ©efcblechté  ; 

expédier  qn.  en  forme  com  mu» 

einem  in  furjer  3<tt  all  fein  (Helï>  ab* 
nehmen  ober  abgetvinnen  ; it.  (p,  31crj* 
ten)  einen  für*  unb  gut  in  Die  attDre 
SBelt  fd)icfen. 

Commun,  s.m.  Daö  ©cmeinfchaftlldic  ; it. 
Die  grhpte  31uäabl  £cutc;  Der  aroffe 

ÿaufrttj 
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Raufen  ; Me  «Kehre ffen  ; it.  bas  ©efïnbe; 

vivre  sur  le  commun,  ûUf  gemeine  (ober 
ouf  anbcrer)  Unfoftcn  (eben  ; cda  est  du 
commun,  bas  tft  et»aS  ©crneineS;  sa 
charge  le  tire  du  commun , feine  $ebie- 
nung  feßt  ihn  ùber  Me  gemeine  Tlajfc 
oon  *Renfd)cn  hinmeg;  U table,  le  vin 
du  commun,  (in  großen  Jpâufcrn)  ber 
©cfïnbctifch,  ©efiubcmctn  ; ie  grand  com- 
mun, (ehern.  am  franj.  Jjjofe)  Me  »er* 
fchiebencn  Tuchen,  TeUerepen,  @pct« 
fefammern  ic.  fur  Me£afei  beS  größten 
îbetls  ber  fôntgftchen  »ofbcbienten  i le 

commun  des  Autres  etc.,  baS  aUgftUCi* 

ne  Officium,  bas  man  $u  beu  2tpoffeln  ic, 
betbet  ; en  commun,  a dv.  gemcinfcbaft* 
Uct). 

Communal,  ale,  adj.  (jur.)  »öS  einer  ®e 
metnbe  gehört  ; arrondissement  commu 
nal,  ©emeinbebejirf  ; bois  communaux, 
©emeinbebô  (jer,  ©emeinbemaïbungen  ; 
biens  communaux,  ©emeinbegûter. 

Communauté,  s.  f.  eine  ©emeinbe,  ©e* 
meint/  Tommunitöt  ; eine/  burd)  Me 
©efeije  outorifirte/  immer  fortbouernbe 
©cfe  Ufchûft  ; it.  bas  SXefeftorium , ber 
©petfcfaal  eines  TloflcrS;  communauté 
de  religieux,  eine  Tloflergemetnc  J com- 
munauté d'arts  et  métiers,  eine  pUItft, 
Innung,  ©übe  non  fprofcfftontfien  unb 
oanbroerfern;  — d’habitans,  bte  ganje 
@tabt*  Oorf-  ober  fpfarrgemetnbe  ; — 

de  biens  entre  conjoints,  ober  commu- 
nauté conjugale.  Me  ©emeinfcbaft  ber 
©uter  jmifdjen  (gbeleuten;  — tacite, 
fine  0iUf<b»ttgenbe  ©emeinfcbaft  ber 
©uter. 

Communaux,  s.  m.  pi.  bit  ©emeinmetben, 
©emeintrift. 

Commune,  s.f  Me  ©emeinbe,  ©emetne; 
bie  fimmtltcbcn  purger  unb  ©intoob* 
net  einer  @tabt,  eines  fîlccfens,  eines 
JDorfS  ; it.  bas  ©emcinbebanS  ; com- 
munes , pi  qqf.  bie  Eanbgertieinen  ; it- 
©emeinmetben,  ©emeintriften,  ©emein* 
böiger,  it.  oi.  bie  Q>ûrqermüi),  Eanbmi* 

It)  ; chambre  des  communes,  baS  Unter« 

bauS  im  englifeben  Parlament. 

Communément,  ad»,  gemeinigücb/  inSge* 
mein;  it.  überhaupt;  communément  par- 
lant, überhaupt  ober  nach  her  gemeinen 
Meinung  ju  reben. 

Communiant,  s.  m.  ein  Tommunifant  ; 
einer , ber  jnm  heüiaen  fcbenbmabl  ge* 
het;  it.  einer,  ber  baS  baj«  erforbetlt* 
che  SUtcr  erreicht  hat.  (f.  auch  com- 
munier.) 

Communicabilité  ,*  s.  f.  T.  bit  SKitthCÜ* 
barfeit;  it.  SDcrcin barfeit. 

Communicable,  adj.  c . mitthcilbat;  »ûS 
ftch  mittheilen  lißt;  it.  pereinbar,  »as 
fich  pcrcinigen  lißt  ; toie  j.  )»ep 
K lu  (Te  te,;  U uaviatioa  a rendu  tous 
T.  I. 


les  pays  communicables,  tnittflft  her 
(Schifffahrt  fann  man  aus  hem  einen 
£anb  tns  anheve  tommen. 
Communicatif,  ive*  adj.  maS  ftch  leicht 
mittheilt  ; (oont  95ôfen)  anflecfenh  ; un 
homme  communicatif,  fin  «flîann,  bft 
fîd)  gern  mittheilt,  her  ferne  £ enutnif* 
fe  te.  nicht  fur  fich  behölt. 
Communication , s.f.  bie  3XtttbfÜung  fi# 
ner  @ache;  (jur.)  Tommuuiciruug  ; U . 
bie  ©emeinfcbaft;  ber  öftere  Umgang; 
Me  «öerbinbung  mit  jemanb , bas  €in- 
ocrftÄitbmß,  ber  SJerfebt»  hie  genaue 
SBefanntfchaft  ober  SOertraulichfeit,;  tt. 
wf  (Tommuitifation)  baSjentge,  »o* 
burch  sroep  Eilige  an  cinanber  flößen, 
üufammen  höngen,  ober  mit  einanber 
oeretnigt  »erben  ; ( 9Chet.)  eine  Jigur, 
ba  ber  SKebncr  feine  Zuhörer  ju  über* 
legen  unb  )u  urtheiien  aufforbert;  it. 
»oburch  er  bas,  »aS  er  fagt,  jum  £ heil 
' auf  ftch  felbfr,  ober  auch  auf  3lnbere  |it 
jiehen  feheint  ; communication  au  par- 
quet , T.  eine  öffentliche  fummarifehe 
Darlegung  ber  SKechtSgrun bc,  bie  burch 
bte  Slboofaten  por  ©erlebte  aefehiebt; 
lignes  de  communication  , ( .ftttcgô».) 
^ommunifationSlinieu  ; donner  com- 
munication d’une  aifaue  k qn. , einem 

Nachricht  mitthMUii/  »ie  cS  um  Me 
(Sache  fleht. 

Communier,  v.  a.  einem  baS  h.  Qlhenbmahl 
reichen;  it.  v.n.  fommunicircn,  baS  h* 
Stbenbmahl  empfangen. 

Communié,  éc,  part,  et  adj.  f,  communier; 
il  est  mort  bien  confessé  et  communié, 

er  hat  por  feinem  ©nbe  orbenütcb  ge- 
beichtet , unb  bas  h*  Sibcnhmahi  em- 
pfangen. 

Communion,  s.f.  eine  ©faubenSgemeinbe» 
Âtrchengemeinbc;  it.  ber@enuf  beS  h* 
StbenbmablS;  bte  Communion;  on  vient 
de  lui  donner  la  comrouniun , f ben  bat 

man  ihm  baS  h.  Stbenbmahl  aereicht  ; 
faire  sa  première  communion,  £um  Ctflen- 

ntnbl  )um  M Slbenbmahf  gehen. 
Communiquer,  v.  a.  mittheilen  ; cttiett  ei- 
ner ©ache  theühaftig  machen  ; ihtt  un 
et»aS^hetl  nehmen  lajfcn;  se  commu- 
niquer, v.  ré/7,  fief»  mittheilen  ; ftch  ver- 
traulich herauSlatfen;  it.  leutfelia  fcpn; 
gern  ben  Zutritt  $u  fich  peritatten  ; (o. 
©ott)  fîch  offenbaren,  ftch  su  erfennen 
geben;  ( p.  Trautheiten  :c.)  anflecfenh 
fepn. 

Communiquer,  v.  n.  de  qch.  avec  qn.  ober 

à qn.,  fich  mit  icmanb  »egen  einer  cra- 
che nnterreben  ober  befprechen  ; mit 
jemaub  umgeben  ober  in  2?erbtnbung 
flehen;  it.  communiquer,  unmittelbar 
an  cinanber  flößen;  ober  (mittrlbar) 
jufammen  grînjcn  ; it.  *t  rèc.  c<-s  den* 

chambres  communiquent , ober  s«  corn- 
ai 
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xnuniquent  par  un  corridor»  biffe  bfl)bctt) 

Bimmtx  hingen  burcb  einen  (Sang  ju< 
faminen. 

Communiqué,  éc,  p.  et  adj.  f,  communiquer 

Commutation,  s.f  (jUf.)  de  peine,  bte 

Verwonblung  (inet  gropern  ©trafe  in 
eine  geringere. 

Commutative , adj.f.  justice  commutative, 

T.  bie  ©erecbtigfeit  beprn  fcaufcb  unb 
Jpanbel,  beptn  ©eben  unb  SÖtebetgeben. 

Compacité,  s.f.  T.  bie  JDicbtigfcit,  Siebte, 
ba«  Âompgftfepn. 

Compact , t.  m.  bûô  tfompgft  ; eine,  $mt« 
(eben  bentfarbinilen,  furj  por  berSQabl 
bed  tygpfteö  <pgul  iv.  gemachte  Äonoen 
tion , mobutd)  gewiffe  Siebte  berfelben 
feftgefcçt  mürben. 

Compacte,  adj.  c.  T.  bi(f)t,  ffft,  fompûft. 

Compagne,  s.  f.  eine  ©efcllfebafterinit,  ©e* 
fpielinn,  Vcgleiterinn,  ©efAbttiitn  ; it. 
©ebûlfinu  ; it»  ©attinn , ©begatte. 

Compagnie,  s.f.  eine  ©cfeUfcbaft,  Ver 
famntlung  i it»  ( de  commerce,)  Jpgnb 
fungtffompagnie,  £gnbel«gefellfd)ûft  ; 
it.  (de  justice,)  ein  ©ericbtèfottegium  ; 
it-  Compagnie  ; eine  Slnjabl  ©olbgtcn 
welcher  ein  £auptmann  (ober  SXittmei 
fier)  porgefeçt  ift  ; règle  de  compagnie, 
bie  @efcUfcbaft«recbnung;  compagnie  de 
perdrix,  ein  Voll  ($lug)  Steppbubner  ; 
compagnie  de  Jésus,  ber  Ijefuiterorben  ; 
bête  de  compagnie,  (3iger)  ein  2*  ober 
SiÄbrigeö  roilbc«  ©cbwein;  fig-fam. 
plais,  être  bête  de  compagnie,  gefcUfd)ûft 
lieb/  unb  gegen  jebermann  gefällig  unb 
bienflfertig  fepn  ; faire  ober  tenir  com- 
pagnie à une  Dame,  einer  £)ame  ©efell» 
febuft  leiften  i fie  begleiten  ; être  de  bonne 
compagnie,  ein  guter  ©efeüfcbafter  fepn; 

. feine  ©efeUfcbaft  perberben  ; nous  étions 
bonne  compagnie,  e$  waren  unfeter  jiem* 
lief)  Piele  bcpfammen  ; elle  m’a  reçu 
comme  si  j’avois  été  compagnie,  fie  bat 

mid)  empfangen/  alö  wenn  eine  ©efell« 
fdjaft  pornebmer  $rcitnbe  $u  ibr  ge« 
fommen  mare;  fausser  compagnie,  f,  faus- 

. ser  ; il  a eu  sa  compagnie,  ( jur.)  et  bût 
mit  ibr  ju  tbun  gehabt  ; de  compagnie, 
ad?,  mit  einanber;  jufammen;  gemein« 
fcbaftlid)  î par  compagnie,  adv.  fom* 
pggntcmeifc. 

Compagnon,  s.  m.  ein  ©cftüfcfjûfter / ©e* 
fibrte,  @eno§,  ©efell,  VtitgefcU,  Äa« 
merab  ; it»  £anbwerf«gefeU  ; it.  einer, 
ber  unferö  ©leteben  ift  ; it.  (©irtner) 
bie  Âlufternelfe,  Vûfcbelnelfe  ; com 
pagnon  d’école,  ein  ©cbulfomerüb ; il 
est  mon  compagnon  d'étude,  et  ftubirt 

mit  mir  ouf  ber  nifmtltcbcn  Slfabcntte; 
it-  mtr  bôren  einerlei)  Collegia  î /e,  mir 
ftubiren  gemeinfcbaftlicb  mît  einanber; 
compagnon  de  voyage,  ein  Ôteifegefàbrte, 
— d’armes , VJgfteilbruber  > — cordon- 


nier, ein  ©ebuftetgefett,  vuig.  ©djub* 
fned)t;  le  nuitre- compagnon,  ber  2Ut* 
gefcll»  Fig-  et  Prov.  c’est  un  (bon)  com- 
pagnon , er  ift  ein  luftiger  Vruber  ; un 
petit  compagnon,  ein  arntfcliget  £repf ; 
dangereux  compagnon,  ein  fcbUmmer  @e* 
fell  i vulg.  ein  gefAbrlidjer  ©aft  ; traiter 
qn.  de  pair  k compagnon,  mit  einem  uni* 
geben,  al«  menn  er  unfer«  ©leieben  mi« 
te;  faire  le  compagnon,  ftd)  ûltflug  an* 
ftellen  ; it»  ftols  unb  boffirtig  tbun/  ob* 

ne  OOrnebm  JU  fepn  5 se  battre  k dépéche- 
compaguon,  fam.  fnp  auf  £eben  Uîtb£ob 
fd)(ngen  ; travailler  à dépêche-compagnon, 
fluchtig,  obenbin  arbeiten  ; qui  a com- 
pagnon, a maître,  mer  mit  einem  &tt* 
bern  affoeiirt  ift,  ber  ift  nicht  mehr  fein 
eigener  £err. 

Compagnonage,  s.  m.  bie  ©efellenjabre  ; 

bie  ©efcllenjunft 

Comparable,  adj.  c.  fo  mit  etwa«  pcrgli* 
eben  merben  fann  ; vergleichbar» 
Comparaison,  s.f.  bie  Vergleichung  ; ©e* 
geneinguberbaïtung  ; it.  ba«  ©leicbmfj; 

sans  comparaison,  hors  de  comparaison, 
unvergleichlich  ; fo  feilte«  ©leieben  niebt 
bat  ; sans  comparaison,  ohne  fie  mit  ein* 
anber  JU  vergleidjen  ; mettre  en  compa- 
raison deux  choses,  tmep  ©oeben  mit 
einanber  in  Vergleichung  (eben  ; faire 
comparaison  de  deux  personnes,  entre 
deux  personnes,  de  qn.  avec  un  autre, 

jemanb  mit  jemanb  2lnbcrm  vergleichen; 

trêve  de  comparaison,  obft  point  de  com- 
paraison, mir  wollen  feine  Vergleichung 
anftcllen,  mtr  mochten  fonft  ju  befannt 
mtt  einanber  merben,  (fo  pflegen  Vor» 
nehme  ju  ©eringern  )u  fügen  ; ) faire 
comparaison  avec  qn.,  fîd)  einem  gleich* 
ftcUctt  ; en  comparaison  de,  adv.  in  Ser* 
gleicbung  mitte.;  gegen;  pircomparai- 
son , adv.  perglci<bung«weife. 
Comparant,  ante,  adj . et  j.  T.  bet  ober 
bie  oor  ©eriebt  erfebeint  ; bet  Äompa* 
rent,  bie  Äomparcntinn  ; ber  erfebei* 
nenbe  £beil. 

Comparatif,  »ve,  adj.  (©ramm.)  perglet* 
d)cnb,  ma«  sur  Vergleichung  bienet; 
it.  s.  m.  ber  Jbmparatipu« , bie  jmepte 
VergleicbnngOftaifel. 

Comparativement,  adv.  pergleicbungömeife» 
Comparer,  v.  a.  qch.  ober  q »•  à Ober  avec 
qch.,  qn.,  pergleicben;  it.  gleicbfteQen; 
comparer  des  écritures,  ©ebtiften  jufflm* 
menbalten. 

Comparition,  cor.  ftatt  comparution. 
Comparoir,  v.n.T.  (nur  Xtn  Infinitif)  ftd) 
»or  ©eriebt  ftcllen;  por  bem  Siebter  er- 
febeinen. 

Comparoître,  v.  n.  (mît  avoir  uub  être,) 

vor  Dem  Stiebtet  erfebetnen. 

Comparse,  s f.  bie  ©rfcbeinung  ober  Ict 
©intritt  einer  Üwabrille  bitter  auf  bem 
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fcurnierpfofc  ober  Karo« (Tel  ; piur. 
, (©cbaufpiel)  ©tatiflen,  ßumme  «per* 
fonen.  * 7. 

Compartiment , s.  m.  eitt  Jelb  , CittC  fpm* 

metrifcbe  Äbtbfilung  regulärer  Figuren 

neben  einander  J compartimens  de  rues, 
de  jardin,  regulär  abgctheilte  ©affen 
. unb  Quartiere  in  einer  ©tabt  i ober 
ftelber  in  einem  ©arten  ; — de  parterre, 
Abteilungen  per  '3eete,  Pie  gufammen 
. ein  parterre  au$macben  > — de  vitres, 
eine  gütliche  Verteilung  Per  ©cbeiben 
ober  Stauten  eines  Jenßerfelbeö  ; — de 
feux,  Pie  Anorbnung  PeS  £eitfeuerS  in 
$ulpermtnen;  (Vucbb.)  compartimens, 
Pie  in  lauter  Heine  gelber  abgetbeilte 
gieratben  auf  ©uebetni  — de  feux,  f, 
compassement. 

Compartir,  ç.euol.  flfltt  faire  des  compar- 

• timens. 

Compartiteur,  s.  m . T.  ein  Stiebtet/  beffen 
befonbere  Meinung  bie  Stimmen  im 
Koßegio  teilt. 

Comparu,  ue,  part,  et  adj.  (VOtt  comparoî- 
tre)  erfebienen  ic. 

Comparait,  s.m.  T.  ein  gerichtlich**  Sitte* 

- fiat/  meines  bezeugt , baß  eine  fPartep 
pot  ©eriebt  erfebienen  iß. 

Comparution,  s.f.  T.  bie  ©rfebeinung  por 
©erlebt 

Compas,  s . m.  ein  $irtel  ; compas  de  mer, 
compas  de  route,  ein  ©eefompaß  » (bous- 
sole;) it . qqf.  bloß  bie  barauf  befinbli» 
d)*  SSinbrofe  » — de  variation,  ein  *peil» 

- fompafj/  (an  bem  man  auch  bie  Verän* 

- berungen  ber  ßXagnetnabel  fleht»)  — de 
portion,  fproportionaljirfel;  (©ebreiner) 
baS  ©trägemaß}  — à trois  branches, 

• brepbeiniget  obetbrepfebenfeliger^ttfeli 
. — à pointes  changeantes,  ©tecfgirfel  Ober 

Sleißgirfel;  — d’artisan,  Vogengirfeli 
eine  flarle  9frt  ©teßgirfeli  — i pointes 
tournantes,  Mittel  mit  £rebfpif}en;  — 
à verge,  ©tangengirfel;  — à vis,  @cbrau* 
bengirfel  ; — à l’allemande,  3irfel/  bef* 
fen  ©cbenfel  ein  wenig  auswärts  ge* 
Trûmmt  flnb/  fo  baß  bie  ©cbenfelfpihcn 

• einànber  berühren  ; — de  réduction  ober 
à coulisse , Ötebuf  tionSgttfel  ; — à res 
sort,  $ebergirfel  i — sphérique  ober  cour 
bé,  ober  d’épaisseur,  £icfgirfel/  £obl* 
iirfel/  ober  £aßer  ; — de  dissection, 
^reptbeilungsjirfeli  —à  lunette,  (©ueb* 
fenmoebet)  ©rißenjitfel  ; — de  cor- 
donnier, bie  3Kaßlabe  beS  ©ebufter*; 
compa%  (Diamant-  unb  £afe  Ifcbneiber, 
Suwelirer)  Qöauebjirfel  -,  SXunbgirfel; 
(©aß*  unb  SXacfetenmacber)  baStyunf« 

tirholj;  faire  une  étoffe  sur  le  compas 
d’une  autre,  T.  einen  ©toff  oäßig  nach 
bem  ©tuffer  eines  anbern  machen.  Fig. 

et  Prov.  fairç  tout  par  règle  et  par  compas, 
Ober  par  compas  et  mesures,  gßeS  flbgit' 
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fein;  uberaß  mit  großer  Vorfîcbt  ban« 

beln  » avoir  le  compas  dans  l’oeil , eitt 

richtige*  Augenmaß  haben. 
Compassement,  s.m.  böS  Abgirfelttî  it.  baS 
Abgemeffene,  bie  abgemeffene  €inricb« 
tung  ober  (Einteilung  ; — de  feux,  eine 
richtige  Anorbtiung  unb  Verteilung 
beS  £eitfeuer*  gur  ©prengung  einer 
Sfcinenfammer.  (f.  compasser.) 
Compass«,  v.  a.  mit  bem  3üfci  abineffen  ; 
abgirfeln  ; it.  eine  ©acbe  wobt  unb  pro« 
portienirlicb  einriebten  i fcbtcfiicb  anle- 
gen,  g.  V.  ÿimmer  te.  ; ßg.  (feine  jr>anb« 
lungen,  fein  betragen  tc.)  wohl  unb 
orbeutlicb  einriebten  ; (feine  geit)  wohl  1 

eintheilen  ; T.  compasser  un  livre,  (©ueb* 
binb.)  ein  Vucb  mit  bem  ipunftnreifen 
abpunftiren/  ehe  man  es  unten  befebnei« 

bet  i compasser  la  mèche,  ol.  Die  £unte 

auf  bem  J>>ahn  fo  richten , baß  fie  auf 
bie  tpfanne  feblägt  î compasser  les  feux, 
bie  £eitfeuer  bep  ben  tyufoermtnen  fo 
■>  einriebten  / baß  fie  auf  einmal  los« 
brennen. 

Compassé,  ée,  part,  et  adj.  abgejirfelt  IC.  J 
Fig.  fam . une  personne  compassée  ober 
fort  compassée,  eine  übertrieben  punit« 
liebe  <ßerfon  » tout  bien  compassé  je 
trouve  que  etc.,  flßcS  WObl  Überlegt, 
finbe  ich/  baß  tc. 

Compassion , s.  f.  Dû$  SUitleiben  î fairo 
compassion,  prop.  et  mepr.  jum  ÔJtitlei« 

ben  bewegen , erbätmlicb  fcpn  ; avoir 
compassion  de  qn.*  -Dtitleiben  mit  ei* 
nem  haben. 

Compatemité , s.  f.  T.  bie  ©epatterfcbaft. 
Compatibilité,  s.f.  bie  ©ertràglicbfcit î 
ffiereinbarfeit  / Kompatibilität  > bie 
SSRôglicbfeit/  bai  gwepÆlinge  bep  unb 
neben  einànber  begehen/  ober  ftcb  neben 
etnanber  pertragen  fônncn  ; lettres  de 
compatibilité,  ehern,  ein  fônigl.  patent/ 
Kraft  beffen  iemanb  gwep  aemter/  bie 
fonfl  nicht  pon  einer  <Perfon  jugleicb 
perwaltet  werben  bûrfen/  beftben  Darf; 

— d’esprit,  d’humeur,  de  caractère,  bie 

natürliche  Hebereinflimmuna  ber  £en« 
fung^art/  ©cfinnungen/  Neigungen/ 
betf  (Ebarafter*  gweper  fpetfonen. 

Compatible,  adj.  c.  avec  qch.  qn.  Perträg« 
lieb/  waö  ficb  mit  bem  anbern  pertragen 
fann  ; (p.  Remtern  te.)  in  ©mer  <perfon 
pereinbar.  ( f.  compatibilité.) 

Compatir,  v.  n.  bemitleibeit/  OKitleiben 
empßnben/  pon  aSitleiben  gerührt  fepn  ; 
it.  (oon  iÇerfonen  unb  ©acben)  ficb 
(ihrer  natürlichen  QSefcbaffenbeit  nach) 
wohl  gufammen  pertragen/  ficb  gut  §u« 
fammen  febiefen;  füglich  hepfainmen 
flehen  fänneh  $ il  faut  compatir  à la 
foiblesse  humaine,  man  muß  mit  ber 

mtnfcblicbcn  ©cbwäcbe  ©ebulb  haben  ; 

penses  « yous  qu’ils  puissent  compatir 

8 « 
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ensemble,  glauben  (Sie/  baß  De  ftdj  mit 
einauber  vertragen  werben  ; ces  deux 
projets  ne  peuvent  compatir,  Tun  avec 
l’autre,  febiefen  fief)  nicht  jufammen. 

Compatissant,  ante,  adj.  mille  tbtg. 

Compatriote,  s.  m.  et  /.  ein  SanbSmann  î 
eine  fcanbSmdnnin. 

Compendium,  ».  m.  bas  Kompenbium  ; ein 
furjer  BuSjug  einer  Wiffenfcbaft,  eines 
QSucbS  :c. 

Compensation , *.  /.  ber  €rfab  / bie  €r* 
feçung  einer  ©acbe  burd)  eine  anbere 
©adje,  mtttelfl  ber  ©djdçung  unb  ?Oer» 
gleicbuna  ihre*  bevberfeitigen  WertbeS; 
bie  Vergütung  ; — de  dettes,  bie  gegen* 
fettige  »bteebming,  Aufhebung  einer 
©cbulb  gegen  bie  anbere.' 

Compenser,  ».  a.  atiSgleidieil / burd)  Bb* 
recbnung  crfeijcn  ober  jdhlen;  eine 
©cbulb  gegen  bie  anbere  aufteben; 
(f.  compensation  ;)  it.  ben  *Bcr(u#,  COtan* 
gel/  ©ebaben  erfeljcn , vergüten/  wie» 
ber  cinbringen  ; (einen  ftebler ) tvieber 
gut  machen. 

Comptage,  ».  m . bie  ©evatterfebaft. 

Compère,  ».  m . ber  ©evatter , C’est  un 
compère , fig.  fam.  baS  ijt  mit  fin  fau* 
berer  ©evatter,  ein  feiner  ftud)S,  ein 
fcblauer  lißiget  Eienfcb  ; "*  cr  i(t  ein 
luftiger  Kauj. 

Compersonnier,  s.  m.  (jur.)  ber  SRitbefïbCr 

eines  jinSbaren  ©ut». 

Corapétemment,  adv.  p.ut.  rechtmäßiger  *, 

gebôrigetweife  ; ben  Rechten  gemäß. 

Compétence,  s.f,  (iur,)  bie  Kompetetij, 
IBcbôtbe,  recbtindpige  ©efugniß  eines 
fltidjterS,  über  eine  ©acbe  ju  erfennen, 
unb  ftc  $11  entfebeiben  j it.  bie  Bnmaf* 
fung  einer  gleichen  ftedbtsbefugniß  ober 
fonft  einer  ©leicbftellung  mit  einer  an* 

beni  ftkrfon  ; ceu  n’est  pas  de  ma  com- 
pétence, mir  fommt  es  nicht  $u,  bierü* 
bet  tu  urtbctlen  ; ( bas  gehört  nicht  vor 
meinen  SKicbterftubl»)  Je  ne  veux  pas 

qu’on  me  mette  en  compétence  avec  un 
tel,  id)  will  nicht/  baß  man  mich  mit 
einem  folcbcn  ?0tcnfd)en  in  Merglet* 
d)ung,  in  eine  Klaffe  fefte. 

Gompétent,  ente,  adj.  (jur.)  gehörig,  ge* 
bübrenö , befugt  ; âge  compétent , bas 
crfvrberltcbe  Blter  ; juge  compétent,  ber 
befugte,  recbtmdfjige,  fompetente  Stich* 
ter, 

Compéter,  v.n.  (jur.)  ce  qui  lui  peut  com 
péter  et  appartenir,  was  ihm  reebtmdßig 
jufommeti 'lmb  gehören  mag. 

Compétiteur,  s.  m^in  ?fôttmerber,  Koii* 
furrent.  -v. 

Compilateur,  r.m.  (v.  ©cbriftftcttern)  ein 
Kompilator,  gommier* 

Compihtioo,  s f bas  ©ammeln,  .gufam* 
mentragen  aus  anbern  ©ebriften;-«. 
bie  Sammlung  fclbft. 


Compiler , ».  a.  et  n.  fompiltren  ; auS  ver- 
febiebenen  Serien  famtneln,  unb  in  ein 
einiges  sufammentragen. 

Complaignant , ante,  adj.  et  s.  (in  Ktimi- 

nûlfdllcn)  llagenb  ; ber  Kldger. 

Complainte,  s.  f.  ( jur.)  bie  Klage  roegm 
Störung  im  ®cfn$  eines  ©runbftûcfS, 
ober  einer  geiftltcben  «Pfrunbe  ic.  ; iu 
piur.fam.  bie  Klagen,  Wehflagen* 

Complaire , ».  n.  irr.  einem  willfahren  ; 
m gef&Dig  gegen  iemanb  erweifen; 
einem  $u  Gefallen  leben  ; se  complaire 
(à  soi-même,)  fief)  gefallen,  an  ficbfclbff 
ein  Wohlgefallen  haben  ; — dan*  qch., 
grcube  an  etwas  ßnben,  Wohlgefallen 
baran  haben. 

Complaisamment,  ad v.  p.us . ftatt  avec  com- 
plaisance. 

Complaisance,  s. f.  bie  ©efÄÖigfeit,  Wttt- 

fdhrigfeit  ; bas  gefällige  Wefen  ; it.  bas 
Wohlgefallen  an  ficb  felbft  ober  an  fei« 
nen  eigenen  Sieben  unb  £anblungen  ; 

les  complaisances,  plur.  bie  ©efdHigffit  » 

it.  ein  fanftmuthigeS/  liehreiebes  Wacb- 
geben;  ($ibel)  bas  Wohlgefallen;  re- 
garder qn.  avec  complaisance,  einen  lieb« 
reich  unb  freunblid),  ober  mit  befon* 
berem  Wohlgefallen  anfehen. 

Complaisant,  ante,  adj.  gffdllig,  WiUfdh* 
rig  / bien^fertig  ; it»  S '.  être  ie  complai- 
sant d'une  autre  personne,  ein  gar  gC« 

fälliger  ©cbmekbler  einer  tyerfon  fepn. 

Compiant , ».  m.  T.  eine  «pftanjung  voit 
Weinreben  f donner  une  terre  à comptant, 

einem  ein  ©tuef  ftelb  auf  3titfett  über- 
geben, unter  ber  ^ebingung , eS  $u  ei- 
nem Weinberg  anjulegen,  ober  mit 
£)bfibàumen  ju  bepjlan$en. 

Compiantcr,  ».  a.  mit  Weinßöcfen  ober 
mit  $dumen  bepflanien  ; it.  ».n.  (jur.) 
bie  lehnsherrlid)en  ©efdUe , £infen  :c* 
von  einem  übergebenen  Befer  (f.  com- 
ptant ) heben  ; baS  droit  de  comptant 
heben. 

Complanterie,  s.f.  (jur.)  fttt  bfm  droit  de 
compiant  unterworfenes  ©runbßucf.  (f, 
complanter  unb  compiant.) 

Complément,  s.  m.  T.  bCT  (ÊrgÔnjungS- 
theil,  bie  <grgdn$ung,  bas  <£rgdnjungs* 
fiûcf  $u  einer  ©acbe  ; bas,  waS  noeb 
binjufommm  muß,  wenn  fie  ein  ©an* 
jes  auSmacbcn  foll;  (©corn,  ic.)  bas 
Komplement;  (Sortif.)  ber  Ueberfcbuß; 
— de  la  courtine , «ßcrldnaerung  ber 
Çurtine  ; — de  béatitude,  (£beol.)  bic 
vottüdnbige  himmlifcbe  ©eligfcit  ber 
heiligen. 

Complémentaire,  adj.  c.  nouv.  ergrtnjcnb  i 
jours  complémentaires.  ©rgÄllJUnaÖtagf* 

Complet,  été,  adj.  völlig,  VoUflinbig  » 
u’i ic  victoire  complète,  ein  voUfommener 
©ieg;  H «t  complet , fam.  er  hat  feine 
völlige  Labung/  b*  U er  iß  brav  be- 
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trunfltt  î it.  s.  m.  le  Complet  d'an  régi- 
ment, bie  VottflAnbigfeit,  VoHjAhltg* 
feit  eine*  Regiment*. 

Complètement,  adv.  gAnjlidjj  Pottfommeil. 
Complètement,  s.  m.  abus.  (©UCjbhAnbl.) 
ba*  ©rgAn§en , Äompletiren  eincd  un* 

DOttftiri&ÛJfR  ©pemplar*  $ complètement 
des  compagnies,  bie  tfompletirung  bet 
Äompagnien. 

Compléter,  v.  a.  CtginjeU;  PottjA&lig,  Pöll* 
fiAnbig  machen;  fompletiren;  pl.us. 

rendre  complet. 

Compiètîf,  îve,  adj.  (©ramm.)  ergÄnjenb. 
Complexe,  adj.  c.  T.  jufümmengefefct  i 
mehrere  ober  oerfdjicbene  JDinge  in  ftd) 
fftffenb;  (Algebra)  quantité  complexe, 
eine  ©rAge,  bie  au*  ntchrern  burch  plus 
über  minus  perbunbenen  ©liebern  be* 
fleht. 

Compiexfon,  s.  f.  bie  2eibe*befchafFenhett 
über  fArperHche  Vatur  eine*  SRenfdten; 
bie  Statut  (in  fcnfehung  bet  ©efunb» 
beit  unb  ©tArfe  ;)  it.  ba*  Temperament 
unb  bie  barau*  entfpringenbe  ©emütb** 
nrt,  Neigungen  unb  feibenfehaften  > 

complexion  libertine,  eine  natürliche 
Anlage  $ur  2(u*fchweifttng. 

Coraplexionné , èe,  adj.  T.  bien  ou  mal 
compiexionné , pon  guter  ober  fcf)ïed>tcr. 

£ei&e*befc&Gffen&eit.  (f.  complexion.). 
Complication,  s.f.  (pon  ^erbrechen,  ttn* 
ctfticf  *f  Allen,  Äranf  hei  ton)  eineSCnhAu* 
futta  / ein  3nfontmenflug  pon  üDcrtep 
gingen  orrfchiebener  Vutur;  eine  Ver* 
tpicfelung;  perwicfelte,  perwirrte,  burch* 
cinanber  geflochtene  UmftAnbc. 
Complice,  adj.  et  s.  e.  mltfchulbtg  Gtt  ei* 
item  Verbrechen  ; ber,  bie  gfcitfchulbige  ; 
ber  SÄitperbrecber,  bif  ©titoerbrechertnn. 
Complicité,  s.  f.  bie  ©fitfchulb , £&eil* 
tiübme  an  einem  Verbrechen. 

Compiies,  s.  f. pi.  (rom.  Äirche)  bie  Äom* 
pfete;  ©ebethe  unb  ®efAnge,  womit 
man  bie  Vefper  befchliegt. 
Compliment,  s.  m.  ba*  Kompliment;  ber 
©rüg,  bie  <E&r*«be>eigung  mit  SSJorten ; 
it.  iron.  eine  mit  £ôfltchfêit  uberfleibetc 
JÇalfchheit;  leere  SVorte  «.;  it.  eine 

©robheit  > compliment  de  condoléance, 
de  remerciment,  de  félicitation,  ein  Kon* 
bolenjfompliment , ober  bie  Verfiele* 
rung  feine*  Vepleib*;  eine  JOanffa* 
gung  ; ein  ©lucfrounfdj  ; compliment 
sur  un  mariage,  ©lùtfwunfd)  JU  eiltet 
^eiratft;  compiimens,  pi.  bie  ©mpfeh* 
lung,  ber®ru§;  compiimens  de  la  place 
Maubert,  plais.  abgcfchraacfte  Sjbflifr 
ïeittformeln , nach  $lrt  ber  gemeinen 

feutf  î un  compliment  bien  troursé,  fam. 

ein  furje*  unb  wohlgcfeftte*  Kornpli* 
ment;  lettre  de  compliment,  ein  Jpôflicf)' 
feit*fthre iben  î faire  compliment  à qn., 

<iaent  feine  Aufwartung  machen  i sans 
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compliment,  ofcne  ttmflAnbe.  (f.  auch 

rengainer.) 

Compiimentaire,  s.  m.  (JF>*nbt.)  derjenige 
Affociirte,  unter  bejfen  Vahmen  eine 
Jpan&lung  getrieben  wirb. 

Complimenter,  v.  a.  qn.  sur  qch.  einem  §t* 

einer  ( ihm  ongenebmen  ) Veqebenheit 
(feperlûh)  ©lief  wtmfcben;  einen  be- 
wiUfemmnen,  einen  mit  einer  ehrerbie- 
tigen î>f»iUfommung*rebc  empfangen  ; 
it.  ab%.  .Complimente  machen. 

Complimenteur,  euse,  adj.  et  s.  m.  et  f. 

Komplimentenmacher,  -erinn. 

Compliqué,  ée,  adj.  fig.  perwicfelt,  per- 
iPirrt,  perworren,  in  einanber  gelloch* 
ten  ; toeitlàuftig  f ompUctrt. 

Complot,  s.  m.  ba*  Komplott;  ein  geheim 
me*  VerflAnbnig , in  bet  flrAflicjjeti 
Abfîcht  / îemanben  $u.  fdjûben. 

Comploter,  v.  a.  et  n.  ffch  heimlich  mit 
einer  ober  mehtern  $*rfonen  jur  Aul- 
fûhrung  eine*  bôfôt  Vorhaben*  per- 
btnben;  ein  Komplott  machen  ; etwa* 
im  ®eheimen  perabreben  ; ils  ont  com- 
ploté ma  ruine,  fie  hobCrt  UWtet  ftttan*» 
bet  perabrebet/  mid)  ju  flûtjen  te. 

Componction , s.f.  ( $beol*)  bie  3<rfnir- 
fehung  be*  J^eqen*. 

Componé,  ée,  adj.  (Sßap.)  ÛU*  Perfchle- 
benen  pieretfigen  ©tticfeit,  mit  abroedi- 
fetnben  Farben  ober  SÄetallcn  jufam* 
men  gefeflt. 

Componende , s.  f.  f üt  bet  pApfHichett 
Äataria)  Vertrag  wegen  ©parteln,  in 
©achcn,  welche  feine  orbentliche  Stwe 
haben  ; it.  ba*  ba$u  bejtellte  ©ureau. 

Comportement,  s.  m . oi.  ba*  getragen, 
bie  SluffÄhrung. 

Comporter,  v.a.  et  n.  (p,  (Sachen)  erlau- 
ben , gesotten julaffen  i.  Jeiben.  Se 
comporter,  v.  riß.  ftef)  aufführen,  (ÏCh- 
betragen,  vendre  un  jardin  ainsi  qu'ilse 
comporte,  (jur.)  einen  ©arten  in  bem 
@tanbe  perfaufen,  wie  er  tft. 

Composé,  s.  m.  eine  gufammeitfefcung  5 
ein  jufammengefchter  Æôrper^ 

Composé,  ée,  part,  et  adj.  jufammengf* 
feljt  «.î  nombre  composé,  fine  gufam* 
mengefeçte  3ahl  > eine  3abl , bie  fkh 
burdb  eine  jebe  anbere  3ahl>.  al*  * ift, 
biotbiren  lAgt  ; mus  composé,  ein  ©inn 
ober  Verffanb,  ber  au*  allen  Porten 

. be*  Vortrag*  jufammen  genommen- ent- 

flfht;  pas  composé,  (pl.us.  géométrique,) 
eût  geometrifcher@chritt;  être  composé, 
avoir  Pair  composé,  emfthaft/  fîttfam; 

perftÄnbig  au*fehfn»  rin  gefegte*  ©e- 
fen  an  fid)  haben  ; it.  eilte  gelungene 

• <£rntf  baftigfeifc  annehmen  ; fich  aftflug 
anjlellen. 

Compo«içr,  v.a.  et  n.  jufammen  fe^en;  it. 
(eine  Siebe,  ein  ©ebicht  te.)  machen  ; 
(abs.}  fchteibcit^  ük  Co*  ©chûletn)  eût: 
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$bema  auf  arbeiten  ic«;  it. (u  a.  étais.) 
(SKufif)  fomponiren;  it.  v.  n.  avec  qn. 
de  qch. , ftd)  mit  jcmanb  übet  etwaf 
vergleichen , abftnbett  î mit  ibm  einen 
Accorb  ober  SOergleich  treffen  ; it-  capi* 
tuliren  s (©ud)Dr.)  feflen;  être  composé 
de  etc.,  beheben  auf  K. î composer  un 
différend,  eine  ©treitigfcit  in  ber  ©ûte 
bf fliegen  ; composer  des  almanacs,  ßg. 

Æûlenber  machen,  ©rillen  machen, 
©rillen  fangen,  in  tiefen  ©ebanfen 

fefln.  Se  composer,  v.  rèjl-  ftd)  bffd)Ci* 
ben  gebebtben ; eine  gefegte,  ernflbafte 

SKtene  annebmen  î composer  sa  mine, 
son  visage , sa  contenance , ses  actions, 

fein  @efîd)t,  feine  ©eberben,  £anblun* 
gen  te.  ben  Umflànben  gemäß  einrichten. 
Composeur,  s.  m.  iron . ein  3ufammen* 
fdjreiber  ; — de  rimes,  ein  SXeimfdjmib  ; 
— d’aimanacs,  ein  ©rillcnfänger. 
Composite,  ad),  c . ordre  composite,  (©auf.) 
bie  jufûmmcn  gefeflte  ober  rômtfcbe  ûrb» 
n«ng  ; it-  jebe  perniifchte  igAulcnorb* 

tutti  g i (wf-  s 171 - l’ordre  du  composite.) 

Compositeur,  s.  rp.  ein  tfomponifl,  £on* 
fefleri  (35uchbr.)  ein  ©eijer;  anwabie 
compositeur,  (jur.)  einer,  ber  eilten 
Streit  gütlich  befliegt. 

Composition,  s.f.  bie  jjnfammenfcftung  ; 
bie  Arbeit;  it-  büß  jufammcugefcflte 
3öert  fclbß  ; inf.  bie  »öcrfertfgung  ober 
«Öcrfaßung  einef  gelehrten  2Qerff  ; it. 
bie  perfaßte  6cbrift  fclbß  ; ber  Auf» 
fab»  **•  (©chul.)  bie  Aufarbeitung/ 
élaboration  einef  aufgegebenen  îbc* 
ma  i it-  baf  aufgearbeite  èb^ma  fclbß  ; 
baf  €rercitium  tc.;  (SXbctorif)  bie  An- 
orbnung  unb  ©crbinbttng  ber  £beilc 
einer  SHebe;  (9Eufif)  bie  <§>cflfunß; 
(55ud)br.)  baf  ©dwiftfeflen  ; ©eflen; 
ber  ©eçerlobn  ; it-  eine  sföifchung,  eine 
§ufanimen  gefegte  Arjcnefl;  (Wähler) 

• bie  Aufführung,  Aufarbeitung  ; (Jpam 
bei)  eine  ©ompofition,  fünßlichcf  Sföc* 

* tall,  funßliche  €bclßeinc  ober  perlen; 
it. ßg-  ber  Vertrag,  gütliche  Vergleich; 

it.  qqf  ßatt  capitulation  ; c’est  un 
homme  de  (bonne,  facile)  composition, 
ein  billiger  9Kann;  elle  est  de  bonne 
composition,  fie  ergibt  ftdt  leicht;  fie 
läßt  ibre  £iebbaber  nicht  lange  febmadp 

tett  > faire  bonne  composition  de  sa  mar- 
chandise, gut  mit  ftd)  banbcln  laßen; 
il  ne  fut  pas  reçu  à composition,  man 

bewilligte  ibm  feine  .Capitulation. 
Composoir,  s,  m.  (©îichbr.)  bûf  ©eçbret. 
Compost,  s.  m.  T.  bie  Sfötißenfchaft,  bie 
€bbe  unb  $lutb  in  einem  i>afcn  ju  be* 
vcchnett  ; ( ßatt  comput  ;)  it.  oi.  ber  3u> 
ßanb  eincf  ©runößudf. 

Composteur,  s.  m.  (Suchbr,/  ©chriftgtcße  r) 
ber  Sôtnfelbafcn  ; (©eibenmanuf.)  ein 
bôljerncf  ©täbcbm,  mitttlß  beßen  bie 
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©Ange  ber  Äettmfäben  um  ben  J^afpef 
gefd) lagen  werben. 

Compote,  s.f.  ein  jDbßmuß,  mit  Sucfer 
eingemachtef  ober  gebämpftef  Obß  ; it, 
baf  ©impfen,  €inmad)en  bef  ©bflef 

mit  ^ucf et  ; compote  de  pigeons , ober 
de  pigeonneaux  en  compote,  gebimpftt 
junge  $auben;  viande  en  compote,  )U 
weich  gcfochtef / jerfochtef  ffleifcb  ; avoir 
les  yeux  en  compote,  ßg-pop.  flon  ©d)lâ- 

gen  blaue  Augen  haben. 

Compotier , s . m.  eine  Äompoticre  ; eine 
Schale,  worin  bie  eingemachten  fruchte 
auf  bie  $afel  gefeflt  werben. 

Compréhensible,  ad),  c.  begreiflich*  (mfifl 

mit  ber  Negation.) 

Compréhension,  s.  f.  bie  Jaßungffraft, 
^ibigfeit,  etwaf  iu  begreifen  ; it.  eine 
poUige  ober  pollfommene  ©rfenntnffl, 
baf  begreifen. 

Comprendre,  v.  a.  irr.  prop . et  ßg.  in  fld) 

begreifen,  in  fleh  fdjließen,  in  fleh  hal- 
ten, in  ftch  faßen  ; enthalten  ; it.  einer 
©ad>c  ober  einer  Werfen  (in  einet 
©dirift)  Reibung  tbun  ; fie  mit  er- 
wähnen ober  mit  Anfuhren;  fte  baritt 
mit  einfließen  laßen  ; it.  fig.  etwaf  be- 
greifen ; ( mit  Dem  95crßanbc  ) faßen, 

PCtßebcn  ; ((.entendre;)  faire  com- 
prendre qch.  à qn. , einem  etwaf  be- 
greifltd)  mad)cn  ; comprendre  qn.  dan* 
une  liste,  jemfltib  auf  ein  93crjcicbniß 
fcçen. 

Compresse,  s.f.  «Ebiturg.)baf  93äufcbcben, 
Die  Äompreßc. 

Compressibilité , s.  f.  T.  bie  €tgmfchûffc 
eincf  tforperf , fich  jufammen  Druden 
ju  laßen,  bie  ßJreßbarfeit. 

Compressible  , ad),  c.  T.  tpaf  jufammett- 
gebtucFt  werben  fann , preßbar. 

Compressif,  ive , ad).  (Chirurg.)  WCf  JUP 

^ufammenbruefung  aufeinanber  - ge- 
widmet ^bnle  bient. 

Compression,  s.f.  Die  BufûtttmenbrûcFung 
einef  ^orperf  in  einen  engem  9iaum  ; 
baf  3ufammenprcßcn , 3ufammenbruf- 
fen  ; it.  ber  ©ruef , baf  ©rüden. 

Comprimé,  ée,  part,  et  ad).  jufammengC- 
brûdt.  (f.  comprimer.) 

Comprimer,  v.  a.  mit  ©ewalt  jufammen* 
brûdcn , jufantmenpreßen  ; ßg.  — un 
parti,  une  faction,  im  3ûUm  bAltCtl/ 

b&nbtgcn. 

Compris , ise , part,  et  ad),  f,  comprendre  ; 
y compris,  mit  tnbcgrißeu  ; mit  per*, 
flanben;  mit  baju  gerechnet;  non  com- 
pris, nicht  mit  bcgrtßeu  ; nicht  baju  ge- 
rechnet; aufgmômmen. 

Compromettre,  v.  n.  irr.  (jut.)  fomptomtt- 
tiren  ; bie  wecbfelfcittge  95frßcherung 
aufßcllcn,  baß  man  ßd)  Dem  Auffprudj 
eineö ©chiebfmannf  unterwerfen  wolle; 
it*  v.  çl.  qn-  jcmöiib  ( Durch  OZcnnunjj 
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ober  S&ötfchöfcunq  feinet  tarnen#  *c.) 
ber  ©efabt  eines  SJcrbrufîe#,  einer  üblen 
Sîûdjre&e,  einer  ©efehimpfung  au#fe$cn  i 

compromettre  son  honneur , sa  dignité» 

etwa#  feiner  €hte  unb  2Sûrbe  «achthei* 
lige#  tbun  ; feine  ©hre  k.  ben  etwa# 
auf#  ©ptel  feÇen.  Se  compromettre, 
v.  rèjl  feine  ©hre  wagen  î fein  Slnfcben 
In  ©efabr  feijen  ; fid>  feine  Autorität, 
feinen  Refpeft  peraeben  ; se  compro- 
mettre avec  qn.,  ffch  mit  einem  ©erin- 
nern in  einen  unanftânbigen  ©ireit 
einlûffen  i ftd)  mit  ihm  «bgeben. 

Compromis , ise , part,  et  adj.  f,  compro- 
mettre. 

Compromis,  s.  m.  bte  (Einwilligung  aweoer 
tyartepen,  ihren  ©treit  einem  ©chtebô* 
riebter  ju  unterwerfen;  ber  Äompromtg; 

mettie  une  chose  en  compromis,  ctWû# 

hurch  einen  ©cbiebörichtcr  entfebeiben 
lajfen  \ c##  bem  2lu#fpruch  ber  ©chieb#* 
manner  übergeben  ; mettre  qn.,  ses  affai- 
res, son  honneur  en  compromis,  f.  com- 
promettre; //.compromis,  (bcp  btr  ©e- 

fepunq  geifrltcher  Remter)  eine  Soll* 
macht,  welche  pon  benen,  bte  ba#2öahl* 
tech t höben,  einer  ober  etlichen  <perfo* 
tten  ertbetlt  wirb,  auf  ihr  ©ewtifeti 
ben  Söutbigften  |u  wählen;  élection 
par  compromis,  eine  auf  folcfje  2lrt  ge* 
fchehene  2öahl. 

Compromissaire , adj.c.  (jiir.)  prvcl.  flatt 
arbitre,  arbitral. 

Comprotecteur , s.  m.  ein  ÜJtitbefchûçet, 
sRitfchufcherr* 

Comptabilité,  s f.  bie  Pflicht,  Rechnung 
«bjulegen,  bie  ©omptabilitöt;  //.Rech« 
nung#fachen,  Rechnungen. 

Comptable,  adj . c.  et  s.  ber  (bie)  Rechnung 
Ablegen  muß;  eilt  RcdmungSbcanitcr; 
quittance  comptable,  eine  gültige  üuit« 
tung,  »omit  man  eine  Rechnung  be« 

legt  » nous  sommes  comptables  à la  pa- 
trie de  nos  taJens,  Wtt  ftftb  bem  *Bûter- 
lanbeRedjenfchaft  oon  unfern  Talenten 
fchulbig* 

Comptant,  adj.  m.  baûtî  argent  comptant, 
btUirfO  0e(b;  <v>  s.  m.  avoir  du  comptant, 
(oiel)  baare#  ©elb  haben  ; «7.  adv.  payer 
comptant , baat  befahlen  $ acheter  comp- 
tant, um  baare#  ©elb  laufen;  payer  qn. 
tout  comptant,  prov.  einen  mit  baarer 
©tunje  bejablenj  vu/g.  einen  bi§ Hd) 
ttbfûbrett* 

Compte , s.  m.  bie  Rechnung , b.  i.  bte 
©ercchnung  ber  Slnjahl  ; ba#3Jhlen;  «7. 
Mcttngahl;  (fooiel  al#  einem  gebuhlt;) 
*7.  fcbrtftlwbe  2tu#redmtina  obet©erech» 
ttung  ; 0.  ein  5Burf  ©efbe#  im  ©elb* 
jöblcn  ; (£anbl.)  eine  Rechnung , ein 
Äonto;  i7.  bie  Rcchcnfchaft , welche 
»an  übjulegen  bût  » maître  des  comptes, 
ber  Rentmeiftcr  J chambre  des  comptes. 
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1 bte  Rechn ungöfammer  ; compte  rond, 

i eine  ooüe  ober  runbe  3ahl  ; it.  gerabe 
©elbfumme  ; it.  gerabe  Rechnung  > — 
rompu,  Rechnung  mit  Brüchen  ; it.  ei- 
ne ungleiche  £abi  (bie  nict)t  runb  tfi;) 

— borgne,  /am.  Rechnung  mit  oielen 
©ruchen;  //.  bunfle,  perwirrtc  Rech- 
nung; — par  bref  état,  Rechnung,  bie 
nur  auf  einen  blojjen  3cttel  übergeben 

ift  > — de  clerc  à maître,  f.  clerc  ; — 
par  colonnes,  Rechnung/  bie  jwat  mit 
jebem'Jahr  liquibirt,  aber  erft  amtfnbc 
be#  lepten  3ahrö,  ober  oon  breo  su  Drei) 
Jabrett  gefdjloffen  wirb;  — par  écbeictte, 
in  welcher,  poitjûhr  $u^br,  bteSlu#- 
gäbe  von  ber  ©innabme  abgewogen  wtrb; 

— décapitai,  (Jpanbl.)  ba#  tfapital- 
lonto  ; — de  profits.  et  pertes , bfl#  ©C* 
winn*  unb  ©crluftfonto;  — de  bilan, 
bte  ©ilûnjtCd)HUltg  ; — de  change, 
3öed)felred)nung  ; — général,  Jpaupt* 
rechnung»  — rendu,  Recbenfdiaft,  ab- 
gelegte Rechnung  î livres  de  compte, 
Red)nung#bûd)er  ; passer  en  compte, 
einem  eine  gewiffe  ©umme  in  Rech- 
nung bringen  ; comptes  faits,  fertige 

t &u#eedmungett  ; bequeme  Rebuftton#- 
tabeUcit  ober  Tarife  von  ©ewichten, 

©taf en , SRûnjcn  ze.  ; bois  de  compte, 

£ol$,  ba#  nach  bergabl  «erlauft  wirb; 
papier  de  compte,  Red)nuug#papier ; 
eine  grofe  tyapierforte;  il  ignore  le 
compte  de  son  argent,  et  Weiß  fefbft 
nicht,  wie  oiel  ©elb  er  hat;  faire  le 
compte  avec  qn.,  mit  jentanb rechnen; 
Rechnung  mit  einem  halten  ; vider  le 
compte  avec  qn.,  appurer  un  compte, 

mit  einem  oéttig  abrechnen  ; bie  Rech- 
nung abfchücfjeu  ; faire  le  compte  à un 
domestique,  einen  ©ebientctt  ou#bejah* 
leu  unb  fortfehiefen  ; en  comptant  Cinq 
i cinq,  il  faut  vingt  comptes  pour  faire 

cent,  wenn  man  jt  5 unb  5 iufammen 
nimmt,  fo  gehören  20  «ôûrfe  baju, 
um  bie  3ahl  Jpunbert  gu  befomnten  ; 
rendre  compte,  Rechnung  oblegen  ; ligne 
de  compte , bie  auf  bch  weißen  Raub 
einer  Rcdmung  auögefdjriebene  ©um- 
me i mettre  en  ligne  de  compte,  in  Rech- 
nung bringen  ; à bon  compte,  wohlfeil* 

Fig.  et  Prov.  A tout  bon  compte  revenir, 

man  behält  immer  ba#  Recht,  ba#  wa# 
man  abgerechnet  hat,  noch  einmal  ju 
rechnen  ; it.  wenn  man  auch  noch  fo  gut 
gerechnet  |u  haben  glaubt,  fo  thut  man 
wohl,  e#  noch  einmal  $u  überred) neu; 

les  bons  comptes  font  les  bons  amis,  ei- 
nem richtigen  fahler  borgt  man  ein  an* 
bcrmal  gern  micber;  à chacun  son  compte, 
cinem^ebcn  ba#  ©einige,  c7st  un  homme 
de  bon  compte,  et  ift  punltlid),  ehr- 
lich unb  billig  in  feinen  Redinungen  ; 
faiic  bon  compte  > wohlfeU  uerfaufett» 
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. faire  quelque  chose  à bon  compte, 

etwa#  tbun  / ohne  fid)  um  bie  folgen 

JU  bcfùmmem  ; Vivre  à bon  compte, 
manger  et  boire  à bon  compte  ; rire,  se 
réjouir  ii  bon  compte,  itt  bftt  £ag  hin* 
fin  leben  ; auf  Äonto  lo#jebren , ohne 
fief)  um  ba#  Sable»  ju  befùmmern  ; 
sur  le  compte  de  qn.,  ûUf  jemûnb#  9ted)* 
Itungj  parler  librement  sur  le  compte  (le 

qn..  fret)  von  einem  reben  i vu/g.  über 
Ctnen  fo^teben  ; mettre  qch.  sur  le 
compte  de  qn. , einem  etwa#  anrcchnen 
ober  jufc&retben  j bie  ©dmlb  auf  ihn 

fd)teben  ; prendre  qch.  sur  son  compte, 
etwa#  ouf  fid)  nehmen  ; il  est  loin  de 
son  compte,  er  bat  fid)  febr  perredmet; 
feine  Slbgcht  hat  ihm  fehr  feblgcfchla* 
«en;  //.  er  wirb  feine  Slbgcht  fo  ge* 
fdjwinb  nicht  erreichen  ; à mon  compte, 
meiner  Sledmung  nach  > fo  wie  ich  bie 
©oche  einfebe;  à ce  compte,  menu  c# 
fO  befdjûffen  t(l  ; faire  ober  trouver  son 
compte,  feine  SXedjnung,  feinen  Vor* 
tbeü  wöbe»  fmben  ; ftch  gut  ober  nid)t 
out  wobei)  befinben;  — (avec  qn.)  mit 
jemanb  jurecht  fommen  fonnen  ober 
HUfrteben  fepn;  faire  son  compte  d’avoir 
qch.,  ober  sur  qch.,  fid)  Rechnung  auf 
etwa#  machen  ; barauf  bauen  ; avoir  son 
compt«-,  haben,  ma#  man  wünfdjt  ober 
»erlangt;  fo  viel  haben,  bag  man  jufrie* 

ben  fepn  fann;  entendre  bien  son  compte, 
fid)  wohl  auf  feinen  ©orteil  Pcrftchen; 
fein^ntereffe  in  Sicht  ju  nehmen  wiffen; 

il  en  a (il  en  tient)  pour  son  compte,  ober 
c’est  pour  son  compte,  er  bût  f # weg  ; er  iff 
garffig  babep  weggefommen  ; er  bût  fei* 

nen  £l)cil  ; faire  (ober  tenir)  compte  de 
qn.,  ob.  de  qch.,  viel  ouf  jemanb  ob.  auf 
etwa*  halten  { bochachten;  tenir  compte 
de  sa  réputation,  auf  feine  £bre  haften  ; 
vulg.  gdj  feinen  Kefpeft  nicht  »ergeben  ; 

je  ne  tiens  nul  compte  de  et  la,  td)  mache 

mir  gar  nicht#  barauöi  ich  ad)te  c#  für 

nicht#  } elle  ne  tient  pas  compte  d’elle, 

fie  biit  nicht#  ai?  fïdj  (in  berÂleibung;) 

tenir  compte  à qn.  de  qch.,  einem  CtWû# 
JDanf  Wiflfen , ne  tenir  ni  compte  ni  me- 
sure, feine ßrbnung  haften;  vu/g.  alle# 
brunter  unb  bruber  geben  lagen;  on 

veut  l’obliger  à rendre  compte  de  ses  dé 
marches,  man  »erlangt,  bûfj  er  »on  fet* 
nem  Betraae»  <Kechenfd)aft  (vu/g.  fte» 
unb  Slntwort)  geben  ober  oblegen  foU  : 
mon  will  ihn  jur  Verantwortung  jieben ; 

mettr»  qch.  en  ligne  de  compte,  etwa# 

mit  in  JXecbming,  in  Slnfchlaa  bringen; 
mit  in  Betrachtung  jieben  ; (brohenb) 
einem  etwa#  anfchreiben  ober  qebenfen; 
vuig.  wieber  wett  |u  machen  fudjen. 

Au  bout  du  compte,  adv , enbllCh  Î Itlit 
Cinem  SfDort  ; aiïe#  wohl  erwogen  ; vu/g. 
nnb  wenn  man  bie  eachf  bepm  Sicht 
begebt. 


A compte , adv-  auf  Slbfdjlag  ; auf  Sfli# 
technung  ï travailler  à compte  de  ce 
qu'on  a reçu  d’avance,  ben  empfangenen 
Vorfchug  abarbeiten;  //.  A -compte, 
s.  m.  ber  Vorfchufi. 

Compte-pas,  *.  m.  ein  Sßcgmefier,  ©chritt* 
âàbler;  ein  geomctrifchc#  3tiffrument, 

Compter,  v.a.  et  abs.  jüblen;  abjüblen;  //. 

rechnen;  berechnen;  mit  etnanber  ab* 
rechnen  ; it-  geh  bie  Rechnung  machen  ; 
geh  etwa#  »ornehmen;  it.  (mit  pour) 
bafür  halten;  fehaben  ; (»on  einer ÿrau, 
bie  ihrer  Vieberfunft  febr  nahe  iff;) 

elle  ne  compte  plus 'les  jours,  ge  bat  ÛU#* 
gerechnet  ; vous  ne  comptez  pas  bien, 
ßg-  @ir  irren  geh  ; compter  par  tête , 
nach  ben  Âépfen  rechnen  ; — par  pièces, 
bie  piedmung  nach  ber  Slnjûbl  ber 
©chuffeln  einrichten  ; sans  compter  tes 
enfans,  ohne  bie  Âinber  mitjuredjnen  ; 
compter  tous  le  pas  de  qn.,  fig.  einem 
alle  ©chrittc  jihlen  ; auf  alle  Jpanb* 
langen  etner  tyerfon  genau  Sicht  geben  ; 

compter  1rs  heures , les  momens , aUc 

©tunben,  aile  Slugenblicfe  jiblen  ; mit 
ttngebulb  erwarten  ; maicher  à pas 
comptés , mit  einer  gelungenen  Brnff- 
baftigfeit  einhergeben  ; compter , v.  n. 
rechnen,  abrechnen  ; it-  benfen,  geh 
»orfeijen;  — ■ sur  qch.,  geh  auf  etwa# 
»erlagen  ; je  compte  partir  demain,  ich 
beide  morgen  $u  »frretfen;  on  le  compte 
pour  mort,  man  bilt  ihn  für  tobt;  il 
compte  des  hommes  célébrés  parmi  ses 
ancêtres,  er  jtfhlt  berühmte  SOîànner 
unter  feine  Vorfahren  ; compter  pour 
qch.,  pour  beaucoup,  fur  etWû#,  für  »ifl 
rechnen  ; compter  pour  peu  de  chose, 
pour  rien,  für  wenig,  für  nicht#  rech- 
nen ; tout  compté , tout  rabattu , aile# 
wohl  überlegt,  (f.  auch  hôte.) 

Compté,  ée,  part,  et  adj - gCjàblt  K. 

Compteur  s.  m.  (äanbl.)  èin  3lu#§abler; 
tt.  Gelbjibler,  ein  Wühler  i it - (tlbrm.) 
bû#  ^âblrab. 

Comptoir,  s.  m.  ba#  Âomptoir,  b.  f.  ein 
3übltifch,  Stedicntifd),  mit  einer  »er* 
fchlogenen  @d)ublabc;  it.  berîDaaren* 
tifeh  tn  einem  gaben  ; it-  eine  Vüaare n* 
mcbcrlage,  ^ûftore»,  (inf.ber  €uropücr 
tn^nbien;)  it - eine  ©chreibgube,  inf, 
ber  ^augeute  ; (ba#  Äontor.) 

Compulser,  v.a.  T.  g<h  bie  SXegiget  eine# 
öffentlichen  Beamten  auf  obrigfeitlicben 
Befehl  oor;eigen  laffen. 

Compuisoire,  t.  m.  (jur.)  ber  Vorjeiguttg#* 
befehd  baöÄompulforium;  ein  ergange* 
ner  obrigfeitliAer  Befehl  an  einen  Vo* 
tarium  tc-,  aewiffe  unter  feiner  Verwah* 
rung  begnbliche  Slften  herau#  ;u  acben,  * 

Compqt,  s.m.  T.  berÄomputu#;  biè  Slu#- 
rechmtng  ber  ium  Äirchenfalenber  ge* 
b*ngtn  ^inge.  (f,  compost^ 
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Computirte,  m*  titltV,  bft  bief«  £u$* 
rechnunqen  macht. 

Comtal«  ale,  adj.  p.us.  graflid)  » fittem 
©rafen  gehörig. 

Comte,  s.  m.  fin  ©taf;  comte  - palatin , 
fin  ÿfûljgrftfi  comte  du  St.  Empire,  fin 
SXetchégrûf. 

Comté,  t . m . fine  ©rûffcbaftî  une  comté- 
pairie, /.  finf  ©raffcbaft/  bie  jugleicb 
ftnf  tyairfdmft , mitbin  fin  unmtttcU 
bareö  Âronlebn  iji  ; U Comté  ober  la 
Franche  - Comté,  fbem.  fttt  &&fti  bfr 
©raffdjaft  95urgunb. 

Comtesse,  s.f.  fine  ©râfîntt. 

Con,  $ . m.  (tm  pöbelhaften  ©tpi)  (o  viel 
olé  baé  latein.  cunnus.  Me  weibliche 
©cbam.  # x 

Concassé,  ée,  part,  et  adj.  jetftofjett. 

Concasser,  p. a.  inflfinf  ©tôrfe«  jerflofen; 
grob  jcrffofi en,  b 95.  3uefcr,  Pfeffer  je. 

Concaténation,  s.f.  (2fbïftubO  Cinc3ufam- 
menfettung,  Verfettung. 

Concave,  adj.c,  fonfap;  rùnb  auégebôbftî 
runbbobl  î **•  *•  ftott  concavité  ; verres, 
miroirs  concaves,  j£>oblglâfer  / i)obl* 
fpicqcl. 

Concavité,  s.f.  eine  runbe  Jjpôblung/  £obl* 
tûnbung  ; — d’une  voûte , bit  tnroen* 
Mqc  j Qoiïuw  ober  95ogenrunbung  fi* 
ne*  ©éwôlbe*. 

Concéder,  v.a.  (tyrtPtlfgtfn,  SSÛtbftt  JC.) 
bewilligen/  rerwiBigen. 

Concélébrer,  v.  a.  une  fête,  fin  &trd)fn* 

fefF/  boé  nic^t  aller  £)rten  gefepert  wirb, 
mitfepern. 

Concentration,  s.f.  T.  bte  Äonemtrirung ; 
baé  ^ufammenbringen  , bie  innigfle 
Vereinigung  ober  Vetmifdjüng  jweper 
ober  mehrerer  £tnqe  ; la  concentration 
du  pouls,  ein  febr  fcpwûcber  ^uléfeblaq. 

Concentré,  ée,  part,  et  adj.  in  f inen  $unf  t 
gufammcnqf$0flfn  ; un  acide  concentré, 
eine  concentrtrtc  libérait*  ftatfe  ©aurc; 

o*t  homme  est  concentré  en  Un -même, 

biefer  SDîenfcb  iff  in  ftd)  felbfl  per* 
fehle  ffen. 

Concentrer , v.  a.  T.  foncentriren  ; jufam* 
menbrânqcn  / fine  ©ache  cnqer  in  fïd) 
felb#  jufommen  lieben  ober  *ufammen 
treiben  ; ihre  Äbeilc  mebr  ihrem  9Kit* 
telpunîte  nähern;  it*  ftch  pereinigen 
( iptc  ©tra&len  im  9Kittclpunfte  eine* 
95rennglafe*), 

Concentnque,  adj.  c.  (Vftt&em.)  fonCCtt* 

trtf d)  î (von  3irfeln  ober  anbern  frtim- 
men  fcinien,  btf  einen  gemeinfehaftlichen 
sföittelpunft  boben.) 

Concept , s.  m.  T.  ber  95eqtifF. 

Conception , s.  f.  pie  (Empfângnlf  eine* 
tfinbe*  (and)  ber  $biere)  tm  lutter* 
Jeib  ; fg»  Me  ßÄbtqfcit  be*  Verftanbcé, 
etwa*  $ti  begreifen  î bie  95eqriff*fâbfo* 
tût/  95egreifungffrafn  ber  Verflanb; 
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• «/.  ber  ©ebonfe , ©infoff  ; (£ogtf)  — 
d’une  chose,  fin  bttttlicber  93egriff,  ben 
man  ftd)  bon  einer  ©ad)e  macht;  con- 
ception de  la  vierge,  bfl*  Çfft  Per  <Eni- 

pfÄnqntß  $îariâ  ; it»  fin  ©emäblbe,  Da* 
bie  (Empfängnis  SOtariä  PorjlcUt. 

Concernant,  part,  (folgt  nur  «Uf  ClU  subst.) 

betreffend , anlangenb,  angebenb  > in 
^Betreff  ber  ober  be*  te. 

Concerner,  v.a.  betreffen,  attgebeit,  ött* 
langen  ; ftcb  auf  jemanb  ober  ettpaé  be- 
lieben. 

Concert,  s.  m.  M (Êoncert/  b.  i.  eine 
tBerfammlunq  pon  £onfttnfllcm  , bie 
Hufammen  eineCOtuflf  auffubren  ; if»  baé 
èoncertfitttf  ; fig*  eine  UebminHim# 
mitng  ber  ©emutber,  ©efmnungen^ 

21bfld)tett  ÎC.  ; les  concerts  des  oiseaux, 

(poet.)  ber  SBûlbgefang  ber&ôqelj  «« 
concert  de  louanges , fg.  fin  $S$ettflrf tt 
im  2oben.  De  concert,  adv.  perabtfbfter 

' »mafien  ï ber  genommenen  Slbrebe  ge- 
m^§  ; mit  einanber  einotrftanben  ; ge» 
meinfdiaftlid)  ; être  de  concert,  finber- 
ftanben  fepn  ; agir  de  concert,  gemein- 
fd)aftltd)  banbeln. 

Concertant,  ante,  s.  ein  (EonCfrtiß/  ©Ott- 

éertfptfler/  eine  Çoncertlpie lertnit  ; ^on- 
certfângcr,  doncertfingerinn  i it»  adj. 
(tOîuftt)  voix  concertantes,  canecrtircnbc 
©timmen. 

Concerté,  ée,  part,  et  adj . pcrûbrfbftî  f, 
concerter;  it.  gejtpungen/  ûffcftirt,  ge- 
fûltflclt. 

Concerter,  v.a. p.its.  (fin  9Âufïfjlucf)  ptO- 
Mren;  eine  ^robcmufif  mad>en  ; it.  meijt 
v.n.  ein  doncert  auffubren;  (doncertc 
geben;)  it.  v . a.  ßg.  un  dessein,  une 
entreprise , perûbrfben  ; îlbrebe  mit 
einanber  nehmen  ; ftd)  mit  einanber 
über  bie  Mittel  / einen  fcnfcftlag  autf- 
gufùbrcn , beratbfcblagen  / unb  ciné 
toerben.  Se  concerter,  v.rèc.  (sur  qch. 
avec  qn.)  ftd)  mit  einanber  »erab- 
reben  je. 

Concerto,  s.  m.  (italien.)  ein  doncertflud, 
(f.  concert.) 

Concession , s.  f.  bt e 95ettJtBigung  einer 
©nabe , bie  Verleihung  eiiieé  9lfd>t^ 
^JriPtleqiumé  ic.;  it.  ein  an  femanb  bc* 
tPiQigtré  ©turf  £anb  in  einer  Äolonif/ 
um  eé  urbar  ;u  machen  unb  an;ubauen; 
(£ogif)  bie  (Einräumung  ober  £u9eftc# 
bung  eineé  <§a$e*. 

Concessionaire,  s.m.  (JUï.)  Ctner/  ber  mit 

geroiffen  Stecbten,  Privilegien  je.  be< 
gûndigt  morben  ifl  ; bem  etwaé  bewil- 
ligt worben  iff,  ber  donceffiennär. 

Concetti , s.  m.  pi.  (italien.)  fditmmernbf/ 
aber  unrichtige  finnreichc  dinfätte  ; ber 
©chimmcrwiij» 

Concevable,  adj.  c.  beqre ifïicb ; Waé  bet 
Vcrßanb  begreifen  faim. 
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Concevoir,  v.n.  (in  Mutterleib)  empfan- 
gen î fchwanget  werben  ; ( pon  ©chafen, 
fpferben  K.)  trächtig  werben  ; it.  v.  a. 
et  n.  ßg.  (mit  bem  Berffanb)  begreifen/ 
faffen  ; (<f.  entendre  ; ) iu  ( einen  Brief, 
Äontraft,  ein  Urtbeif  jc.)  abfafîen  i 
fd)riftiid)  Ptvfaffen  î concevoir  de  Ta 
tnour,  de  1a  jalousie,  tin  soupçon  etc., 

£iebe,  €iferfud)t,  Bcrbacht  te.  faffen, 
fcbôofen  ; concevoir  de  U vanité,  hof* 
f&brtiq  Werben  ; concevoir  un  dessein, 
ein  Borbaben  faffen  ,*  etwa*  bci>  ftdi 
fcefcblicfeu.  (Bur  in  fofgenber<)Jbrafe: 

la  Viergo  a conçu  Jesus- Chiist , ijt  con- 
cevoir, ira  eigentlichen  ©ittn  ein  v.  a .) 

Conche , s.  f oi.  bie  Bcfcbaffenbett  ber 
Âleibung  î ber  Slufjua  einer  tyerfon  ; 
it.  ber  jwepte  Behälter  in  ben  ©alj- 
Pfannen. 

Concbi , s.  m.  eine  3lrt  3tmmet. 

Conchi'e,  adj.  ligne  conchiie,  (©eOWetr.) 
f,  conchoïde.  *♦ 

Conchoîde,  s.  f.  (@eom.)  bte  ©cfmecf  enltnie. 

Conchyle,  s.  m . T.  bie  ^urpurmufcbel. 

Conchyliologie,  *./.  bie  Äoncboltologie  ; 
bie  MufcbcÜebre,  bie  £ebre  uoti  ben 
©cbalentbieren. 

Conchytes,  s.f.pi.  (fpr.  ki)  perffeinerte 
Mufcbeln. 

Concierge,  s.  c.  ein  Burgooat,  ©eblof* 
pogt;  SXuffeber  über  eiiî  grofe*  ©ebàu» 
be  ; if.  ber  ©cbltef  er,  Befchltefer  î eine 
Burgoögttnn , Sluffeberinn  te.  ; it.  ber 
Ruffeber  eine*  ©efÂngnif&aufc*,  ber 
©tocfmeifler. 

Conciergerie , s.  f bie  Btirgoogtct)  ; ba* 
£mt  unb  bie  Sobnung  etne*  Burgoogt«/ 
Befchltefer*  te.;  (f.  concierge;)  it.  (ebe* 
mais  in  $tanfr.)  ba*  ©cfingnifbuu* 
eine*  Parlament*;  it.  bie  Sobnung  be* 
2tuffe&erö  barûber. 

Concile  , s.  m.  ba*  Äonciltum  i bie  Âir- 
cbenperfammlung  ; it.  qqf.  beffen  Âano* 
ite*  unb  abgefafte  ©diluffc  ; concile 
Œcuménique,  eine  allgemeine  Äircbcn» 
perfamralung. 

Conciliable,  adj:  pereinbor / pertrÄglidn 

Conciliabule,  s.  m.  bie  unrechtmäßige  Ber* 
fantmluna  einer  ©eiftlicbfett  ; it.  iron. 
jebe  oerbacbtige  Sinfelaefellfchaft  ober 
Bcrfammlung,  worin  bôfc  2lnfd)l&ge 
gefebratebet  werben. 

Conciliant;  ante,  adj . ju  ein  cm  Vergleich 
geneigt , pcrtràglicb. 

Conciliateur,  s.  m eine  Mitteltfperfon, 
einet/  ber  bie  ©treitenben  gütlich  ju 
pergleichen  fucht;  conciliateur  des  anti 
nonnes,  (jur.)  ein  ReehMgelebrter,  wel- 
cher feheinbar  wiberfprechenbe  ©efepe  ju 
pereinigen  fudit. 

Conciliation,  s.f.  bie  Bereinigung,  Ber* 
gleichuitg  enttwepter  $crfoncn  ober  ©c« 
mûther,  it.  jwepet  ©efcije,  ©ebrift* 


(fetten  te.  bie  rinanbet  $u  wiberfprechen 
feheinen. 

Conciliatrice,  s.  f.  eine  ©tifterinn  (Ber- 
raittlerinn)  eine«  gütlichen  Bergletcb*. 

Concilier,  v.  a.  (uneinige  tyerfonen  ober 
©emutber)  »ergleidjen,  pcretuigen;  se 
concilier,  v. rèfi.  gewinnen;  erwerben; 
juwege  bringen  ; ftefe  jujieben. 

Conds,  ise,  adj.  (pom  ©tpi  unb  2lU$* 
brucf)  furjgefaft,  gebr&ngt,  bunbig. 

Concision,  s.  f.  bie  Âûrje  ; bàé  ©ebringte 
ira  SXeben  unb  tn  ber  ©chreibart. 

Concitoyen,  s.m.  enne,/.  ein  Mitbürger; 
ein  Mitbûrgerinn. 

Conciamation , s.  f.  ( 2Utert&ùmer  ) ber 
îobtenruf. 

Conclave,  s.  m.  bû$  ÂOnflûPe,  b.  i.  bet 
Berfammlunggort  ber  Ægvbin&le  m ei- 
ner $apßäwab(  ; it.  bie  Berfammluttg 
ber  Äarbtnile ' jur  pÀpjHichen  2Babl  ; 

qui  entre  Pape  au  conclave,  en  sort  Car- 
dinal, prov.  feiten  wÄhlt  mgn  ben  jura 
$apft,  ber  ti  ju  werben  glaubt. 

Conciaviste,  s.  m.  ein  Bcbtenter  etneö  Âar- 
binal*  in  bem  Æonflape  ; eiii.f  onflavitt* 

Concluant,  ante,  adj.  (p.  ©cwetfen,  ©Chluf* 
fen  te.)  bunbig,  fiarf  bewctfenb. 

Conclure , ç.  a.  irr.  fehltest  ; ju  €nbe, 
jum©chlu^,  obUtg  ju  ©tanbe  bringen; 
it.  v.n.  fd)liefjen;  einen  ©chlu§,  eine 
Folgerung  and  etwaö  jiehen  îf  it.  (oon 
©chlüffen,  Beweifen,  9ted)t$grûnben  ic.) 
beweifen  ; bunbig  fepn  ; (jur.)  jiimracn; 
it.  barauf  antragen  ; e t écrit  conclut  en 
mi  faveur,  biefe  ©chrift  gibt  einen 
mir  gûnfHgen  Beweis  ab;  fie  lautet 
POrtheilhûft  fût  mich;  les  juges  con- 
clurent à*u  mort,  bie  Richter  füraraten 
jur  ÎObeSftrafe  ; conclure  4 ce  que  etc., 
ben  ©chlu§  bahtn  machen,  baf  te. 

Conclusif,  ive,  adj.  (©ramm.)  conjonction 
conclusive,  ein  BerbitibungôwortçhfU/ 
bejfen  man  ftd>  bebtent,  um  au*  einem 
porhergehenben  ©ap  einen  ©chluf  ober 
eine  Folgerung  ju  jiehen. 

Conclusion,  s.f.  ber  ©chluf,  Befchluf ; 
bie^nbigung,  ba*€nbe,  ber5lu*gang; 
it.  ber  ©chluf,  bie  Folgerung.  Conclu- 
sions, pi . (jur.)  ba*  aitfuchcn,  ba*  Ber- 
tangen,  batf  Berlangte;  bie  bem  ©d)lu§ 
einer  Älagfchrift  te.  angehingte  Bitte 
an  ben  Richter  ; it.  bie  Meinuna,  wel* 
die  bie  Richter,  nach  unterfuchtenSlften, 
eröffnen  ; ber  9lu*fprud)  ; conc.usion* 
alternatives,  m man  ber  ©egenparthep 
bie  $©abl  jwifehen  jwep  Gingen  Uft  ; 
— - conditioneite , ein  bebingte*  2lnfu* 
chen  ; — principales,  baö£üuptanfuchen  ; 
— subsidiaires , ba*  Bebenanfuchen  ; il 
est  ennemi  de  la  conclusion,  jam.  matt 
fattn  mit  ihm  ju  feinem  ©nbe  fommen  ; 
conclusion,  ober  pour  condition , adv. 

furi  l mit  cintra  Sorte, 


Digitized  by  Google 


Conc 


Conc 


Concoction,  s.  f.  T.  Me  £ûtlUttg,  M<  tttt 
Blagen  »orgeat  ; î)ie  Berbauung  ber 
©peifen. 

Concombre,  s.  m.  Mc  ÂUtfe,  Âllfumct; 
concombre  sauvage  , Die  ©pringgutfe , 

©felSgutfe. 

Concomitance,  s.f.  (£ebrflpl)  bie  95eglei* 
tling , par  concomitance  >ad v.  beglfitUUgS* 

noeife* 

Concomitante,  adj.  f.  (£ehrf!nl)  1*  gmce 
concomitante,  Mc  bcçilcitetiDe  ©nabe. 
Concordance , s.f.  Die  Uebereinfhnimunq , 
irif.  ber  Deili^en  ©dmftflcUer;  (@ram.) 
Die  Uebereinfiimmung  ber  SFBortfûgung 
mit  ben  Siegeln  einer  ©prache  ; concor- 
dance de  la  bible,  eine  Äonforbanj,  ein 
MblifcheS  Âonforbanjbud). 

Concordant,  ante,  adj.  Ûberctttflimmenb  ; 
it.  s.  m.  (Btuftf)  ber  Sût,  eine  Mittel* 
ßimme  jwifeben  bem  hoben  unb  tiefen 
Z enor  ; vers  concordans , sßerfe , worin 
gemeinfd)ttftlid)e  5öörter  porfommen, 
Me  aber  in  jebem  93erS  einen  anbern 
©inn  auSmachcn. 

Concordantiel,  elle,  adj.  T.  fonförbonj* 
m&fig. 

Concordat,  s.  m.  bas  Äonforbat,  ein  93er* 
trag  ober  Bctglcich,  inf.  jwifchen  geift* 
lieben  unb  weltlichen  dürften,  wegen 
geifllicber  unb  weltlicher  Siechte  ber 
Äircbe. 

Concorde,  s.f.  Die  ©intradjt,  ©tnigfeit 
ber  £erjen  ; Uebereinfiimmung  ber  @e* 
mütber;  (Btptbol.)  Me  ©ottinn  ber 
Eintracht;  concordes, piur. (£bcol.) bie 
Harmonien  ber  Pier  ©oangeliffen. 

Concorder,  v.n.  avec  qch. , fid)  mit  etWaS 

pertragen,  mit  etwas  übcreinflimmen; 
— dans  qch.,  in  ober  über  etwas  einer- 
lei) SXeinung  fepn. 

Concourir,  v.  n.  irr.  (@eom.)  (en  un  point) 
jufammen  laufen , jufammen  fommen  ; 
ßg.  (à  ach.)  ju  etwas  mitwirfen,  mit* 
helfen;  mit  baju  bebülfïicb  fepn  ober 
betragen;  einftimmig  etwas  bewirten  ; 
(pon  UmfMnben  ic.)  avec  qch.,  ftcb  mit 
etwas  fit  irgenb  einem  ^weefe  bereini- 
gen; it.  (mit,  pour)  fich  mit  einanber 
um  etwas  bewerben;  — pour  le  prix, 
um  ben  BrciS  ftreiten,  ringen;  «ï.(pon 
©liubigern  k.)  bie  nebmlicben  Slnfprû* 
dje machen,  ober  ju  machen  haben;  vous 
ne  sauriez  venir  à bout  de  cela , si  un  tel 
re  concourt  avec  vous  , ©ie  WCtbcn 

bamit  nicht  fertig , wenn  Ohne«  biefc 
tyerfon  nicht  bepflebt;  concourir  au 
bien  public,  $um  öffentlichen  38ohl  mit* 

- Wirf Ctt  ; pièces  qui  ont  concouru  j>our  le 

prix,  ©chriften,  bie  mit  einanber  um 
ben  tyretS  gekritten  hüben. 

Concourme,  ol.  fiûtt  Curcuma. 

Concours,  s.  m.  ber  Sufammcnfauf / 3u» 
lauf  pou  Leuten;  it,  ßg,  bie  90vithûlfe,j 


z5t 

BtttWtrfuttg , ber  Beitritt , bûS  BliO 
babeofepn;  it.  bie  Blitfcewetbung  oer* 
febiebener  ^erfonen  um  einerlei)  ©adje; 
ein  gleicher  Slnfpucb;  .f  onfurS,  (f.  con- 
courir); (®eom.)  bas  £ufammenlaufett 
perfehiebener  £inien  in  ©inem  fünfte; 
— des  atomes,  bnS  ^ufammenflofien  ber 
Sltomcn  ; — de  voyelles , ein  fehlerhafte* 
Sufammentreffen  jwepet  Bofale;  mettre 
une  charge  au  concours,  einen  JDlCttfl, 
ein  2lmt,  einen  fllaç  «uSbieten;  einen 
ÄonfurS  bafüv  eröffnen. 

Concret,  été,  adj.  (£ebrfll)l)  fonfretî  WûS 
bie  ©igenfehaft  mit  bem  ©ubjeft  berei- 
nigt; (©egentheil:  abstrait;)  (©bom.) 
ftrirt,  oerMcft,  jufammengeronnen  ; it. 
jufgmmengewachfen  ; nombre  concret , 
eine  benannte  3ahl , (mobureb  eine  ©a* 
che  inSbefonberc  angejeigt  wirb);  it. 

s . m.  concret  naturel,  concret  artificiel, 

eine  natürliche  ober  fünfHiche  93ermi- 
fchung  jufammengewaebfener  Körper. 

Concrétion,  s.f.  (<pbof.)  Die  StnbÄufung 
unb  Bereinigung  vieler  Z heile  in  ©ine 
Blaffe;  it.pl.  jufammengcwacbfcnc  Jof* 
ftlien. 

Conçu,  part,  et  adj.  f.  concevoir. 

Concubinage,  s.  m . ber  ÄonfuMnat. 

Concubinaire,  s.  m.  einer,  ber  eine  95er* 
fchliferinn  hült,  ber  im  Äonfubinat 
lebt. 

Concubine,  s.  f.  eine  Äonfubine/  95ep- 
fchlüferinn;  ol.  baS  ÄebSweib. 

Concubiscence , s.f.  (Jgbcol.)  bie  bÔfe£uftî 
ein  natürlicher  Ipang  $um  95ofen  unb 
ju  perbotenen  Gingen;  — de  la  chair, 
bie  5leifd)eSlufr. 

Concupiscible,  adj.  c.  (£efirftpl)  appétit  con- 
cubiscibie , Der  ©egehrungStrieb. 

Concurremment , adv.  mitbewerbungSweife; 

wetteifernb;  //.  gemeinfchaftlich/jugleich 

mit . . « ; il5  ont  brigué  cet  emploi  concur- 
remment, jeber  bon  ihnen  hût  fïch  ju 
biefem  ^)icnfle  gemclbet,  (f. concourir); 
yenir  en  ordre  concurremment , (b»  ©IÜU- 
bigern)  in  gleichem  Stange  flehen. 

Concurrence,  s.f.  Die  Äonfurrenj,  îütit- 
bewetbung;  ber  Slnfpruch  mehrerer  ^Jer* 
fonen  auf  eben  biefdbe  ®ad)e,  (f.  con- 
courir); it.  ber  Sfôetteifer  ; it.  bie  hiufïge 
Badjfrage  nach  einer  SfBaare  ; entrer  en 
concurrence  avec  qn.,  mit  einem  Um  Dett 
93or;ug  fireitetl  ; jusqu’à  (la)  concurrence 
d’une  somme,  bis  auf  eine  gewiffe  ©um« 
me  î concurrence  de  fêtes,  DaS  Sufûmmen* 
treffen  jweper  Çefle  auf  ©inen  £ag. 

Concurrent,  s.  m.  ein  kompetent,  9Dîti> 
Werber;  einer,  ber  fleh  nebfi  anbern  um 
etWaS  bewirbt  (f.  concourir,  concours  etc.) 

Concussion , s.f.  bie  ©rpreffung;  unge- 
rechte Slbbringung  folcher  ©adiett , wo* 
ju  Dte  £eutc  nicht  oerbunben  fiiib;  vulg. 
©chinhcrep» 
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Concussionnaire,  s.  m.  fin  vulg. 

©Intfauger,  ©lutigel,  ©chiubcr,  (f, 

concussion). 

Condamnable , adj.  e.  Pfrbûmtnlid)  ) it. 

flrafbar,  Üta/Hd>  ; *v.  perwcrfïicb. 

Condamnation,  s.  f.  bie  SQcrurtbeilung  ; 
ba$  ©erbanimung*urtheil;  it . bte  ©trafe, 
©flbftraff  ; — solidaire  . bif  gegen  IUf  b* 
re re  ©erbammte  gleid)frôftté#  volljoqen 
tPtrbî  — contradictoire,  bif  Uber  Ctnctl 
fld)  pertheibigenbcn  ©cHagtett  autfgc* 
fprodjen  wirb;  — par  corps,  bie  $ur 
ïirperlichen  JF)aft  perbammt;  — par  dé- 
faut, bie  über  ben  nicht  erfcheincnbcn 
©eflagten  auSgefprochen  wirb  ; subir  con- 
damnation, fïeb  pcm  Urtbeil  unterwer* 
fen;  passer  condamnation . $ugcbcn  / bûfi 
ju  be$  ©egnera  ©e ffett  bnô  ttrtheil  ge* 
fprochen  »erbe;  it.fig.  geftehen,  ba§ 
tnan  Unrecht habe;  fid)  bie  ©djulb  geben. 
Condamné,  ée,  port. et  adj.  Perbammt  ÎC.Î 
porte  condamnée,  eine  jugemauerte,  SU* 
genagelte  Shûre , (f.  condamner). 
Condamner,  v.  a.  perbammcn,  periitl&ei* 
fen;  it.  permerfen;  fehr  mißbilligen, 
fe&r  tabeln;  einem  Unredît  geben;  « 
condamner , v.  riß.  fîd)  felbfl  petbammen; 
condamner  à l’amende,  à mort  etc.,  SU  fi* 

«er  ©elbbußc,  sum  £ob  k.  perurtheilen, 
«erbûmmen;  — aux  dépens,  in  bie  ©e* 
rtcbtôfoften  perurtheilen  ; it.  fig . ben 
©c&aben  tragen  machen;  condamner  um 
porte,  une  fenêtre,  eine  $hûrt/  einten» 

fier  permauern  / pcmageln. 
Condensation,  s. f.  T.  bic  ©erbitf una;  it.  ba$ 
iDirfjtermarfjen  ; it.  ba$  2)ichtcrwerben 
rineö  Äörpertf, 

Condenser, p. a.  T.  pcrbicfen;  einen  Äörper 
bid)tcr , fompaf ter  unb  fernerer  machen  ; 

se  condemer,  v.rifi.  ftd)  perbicfen , bich* 

ter  k»  werben. 

Condescendance,  s.  f bie  Sftadjgiebtgfeit; 
SffiiUfâlmgfeit,  ©efaUigfeit;  «'/•  bie  J)er* 
ablafTung, 

Condescendant , ante , adj.  ttftdjgebcnb,  nad)* 
giebig , willfährig. 

Condescendre,  v.n.  (mit avoir)  fîd)  Itad)  iC* 

manbetf  SBttten  ober  OXeinung  richten  ; 
fid)  nad)  einem  beguemen  ; einem nacbge* 
hem  willfahren;  ftd)  etwa?  gefallen  laffen; 
etwa*  eingeben;  it.  f»d)  »pjju  bf rablaffen  ; 
— aux  faiblesses  de  qn.,  jemanben  feine 
©chwad)&citen  su  gut  halten;  — d’une 
tutelle  sur  qn.,  T.  bie  un#  aufgetragene 
SSorrtmnbfdjaft  auf  einen  Slnbern  fd)ic* 
ben. 

Condescende,  s.f.(jur.)prvcl.  baô  ©chiebfn 

ber  un$  aufgetragenen  ©ormunbfdjaft 
auf  einen  Slnbern. 

,Condtction , s.  f.  (jur.)  gerichtliche  ©in* 
flage  gegen  ungerechten  ©efri*  eines 
©uteS;  it . gegen  eine  «ngegrünbete 
^cbulbfbrberung. 


Cond igné,  adj.  e.  C£bfoT.)  satisfaction  «in- 
digne, eine  ©enugthuung,  welche  ber 
©röße  ber  ©eleibigung  gemäß  ifl. 
Condignement,  adv.  (£heoL)  auf  fine, 
einer  anbern  ©ad)e  poQfommen  ange* 
meffene , ftr t, 

ConJigiiité,  t.f.  ($&eol.)  bic  ©igenfehaft/ 
permpge  welcher  eine  ©achf  im  genauen 
©erhältniß  mit  einer  anbern  #e  ht. 
Condisciple,  s.m.  efn  ?Oîttfd)àler , ©Chuî* 
famerab, 

Condit,  s.m . ('ipotb.)  ©ingemadjteS. 
Condition , s J.  be  r 3«flanb  ; bie  (gute  oh« 
fchlechte)  ©efdiaffenbeit;  bie  ©igenfehaft; 
U . bie  £age;  ©efehaffenbeit  ber  Umft&ti- 
be  ; it.  bèr  ©tanb,  bab  Xperfommen  ci* 
ner  tyerfon;  it.  bie  Jrjanbtbterung,  batf 
, 2lmt,  bie  ^rofeffton;  it.  bte  £cben«art; 
it.  ber  ©tanb  eine*  3>au«bebienten  ; ber 
Äienft;  bie  Äonbition;  it.  bie  ©ebin* 
gung  ; ber  ©ebing  ; it.  ber  ©orfehlag  i 
it.  bie  ©erbinblichfcit,  Âlaufel;  «n 

homme  de  condition,  ein  3Rann  POtt 

©taube;  ein  pornebmer  ?9tann;  faire 
ses  conditions  bonnes , gute  ©ebingungctt 
fur  fid)  mad)en;  vendre,  donner  une 
chose  sous  condition,  fine  ©fld)f  mit  ©f* 

bing  perfaufen  ober  geben;  à condition, 
sous  condition  que  etc.,  mit  (ober  untft) 
ber  ©ebingung , bafl  xc.;  mit  bem  ©e* 
bing,  ©orbcbaK,  Anhang,  baf  te,; 
condition  sine  quâ  non,  eine  unerläßliche 
©ebingung. 

Conditionné,  ée,  part.  Pon  conditionner; 

; it.  adj.  befehlen , im  guten  ober  fchfech* 
ten  ©tanbe;  marchandise  bien  condi- 
tionnée, gute  Sßaare;  cet  homme  est 
bien  conditionné  , fig.  et  fam . biffer 

©tenfeh  ift  felig , b,  h*  tx  hat  einen 
fiarfen  Staufch, 

Conditiorn*  1 » «•!«,  adj.  bcbtngtî  gcnîiffb 
©ebingungen  in  fi  ch  haïtenb;  unter  »el# 
chen  eine  ©ache  gefdjeben  folt, 
Conditionneîlement , adv.  mit  ©fbtngUîig  , 
bcbtngunggweife. 

Conditionner,  v.  a.  (^>aitbl.)  fittf  Söüarf 

fo  perfertigen,  wie  f!e  fcpn  foU;  (tur.) 
bie  gehörigen  ©ebingungen  %\\  etwatf 
fchcit. 

Condoléance,  s.  f.  M ©cpfeib;  btf  ©f* 

jeigung  beö  SWtleibenö;  bie  Äenbelenj. 
Condor,  s.m.  ber  Äonbor  ; *dg.  brr  ©ogef 
©reif» 

se  Condouloir,  r,  riß.  ol.  fonbolircn;  0« 
jemanbe^  ©chmerj  îbeif  nehmen;  ihm 
fein  SRitleib  über  etwa«  bejetgen, 

1 nur  tm  infinitivo  gebräuchlich.) 
Conducteur,  s.  m.  Conductrice,  s./i  ber 

{Çhhrer,  Slnfuhrfr;  bie  Suhrerinn  tc.t 
(Äricg^w.)  ein  Äonbucteur;  — des  équi- 
page d’artillerie,  ein  ©d)  irr  meiner  ; it. 
conducteur,  (<J>hpf.)  ber  flfctrifche  £fi- 

ttx,  ÄoubuetW/  3(bleitetî. 
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ter  ©onbuctot/  SBegreeifer;  cin3nffru* 
ment  beprn  ©teinfehnitt. 

Conduire,  v.  a.  irr.  (tyftfoncn,  Ctn  $Ubt* 

werf,  Söaaren,  einen  Bau,  ©raben, 
eine  Jÿeerbe  tc.)  fuhren;  (iperfonen, 
BBaffer  tc.)  leiten;  it.  bie  Auffïcht  über 
ein  SSBerf  haben;  baffclbe  fuhren;  ein* 
letten.uitb  anorbnen;  it.  anfuhren;  als 
Oberhaupt  potffeben;  fommanbiren  ; it 
regieren;  it.  eine  ©rjiebung  geben;  it. 
begleiten/  bas  ©eleit  geben  ; il  a bien  con- 
duit cette  comédie,  er  bat  biefcS  £ufl* 
fpiel  gut  behanbelt  ; Dieu  vous  conduise  ! 

®ott  begleite  ©ott  geleite  ©ic  ï it.  ia 
geht  nur  einmal  in  ©ottes  tarnen  I 
T.  conduire  un  oiseau,  einen  Vogel  auf* 
liehen  ; — un  arbre , einen  Baum  liehen  ; 

— un«  ligne  circulaire,  einen  ghrfel  be- 
treiben; se  conduire,  v.  riß.  fid)  auf* 
f&hren7  fich  verhalten/  ftd)  betragen; 

conduire  la  barque,  f.  barque. 

Conduit,  ite,  part,  et  adj.  geführt  tC. 

Conduit , s.  m.  bieSRöhre,  «Rinne,  rooburd) 
etwas  $lûfftge0  geleitet  reirb;  conduit 
souterrain , ein  untcrtrbifcbcr  ©ang  ober 
Äanal  ; — d’eau , eine  «Bafferleirung , 
ein  SÖaffergrabcn  / Äanal  ; eine  «Röhre; 

— d’une  mine,  her  «ßtinengong;  — au- 
ditif, (Anat.)  ber  ©cbörgang;  conduits 
à vent , (©auf.)  Sôinbjûge. 

Conduite,  r./.  bie  ftûbrnnq  ; haS  fuhren; 
it.  hie  £eitungi  hie  Anfubrnng;  it « bie 
Begleitung  ; it.  bas  ^reiben  einer  £eer* 
be;  it.  h te  Rührung,  Anorbnung  eines 
VJerfeS,  ©cfrhifteS  te.;  hie  Àufffcbt 
harùber;  hie  Bebanblung  ober  Ausfüh- 
rung eines  gelehrten  SBcrfeS  ober  tfunft* 
reerfcs;  it.  hie  «Regierung;  iu  bie  Auf* 
ficht,  €t|iehung/  Rührung  tc.;  it.  hie 
Aufführung/  haS  fittliche  Betragen; 
conduite  d’eau,  hie  Verlegung/  SKobr* 
leitung/  «©afferleitung. 

Condyle,  s.  m.  (Anat.)  her  Beinfnopf, 
Änochenfopf« 

Condylome,  t.m.  hie  fteigrear§e;  etn  unrei 
neS  ffcifähtgeS  ©etpAchs;  Äonbploma. 

cône,  s.m.  (©com.)  her  Äegel  ; ein  Äörper, 
her  |u  feiner  ©runbfli&c  einen  girfcl 
hat/  unö  (ich  in  eine  ©uiße  enhigt;  it. 
her  Vtetaßfegel;  eine  ©iegform;  (Bo* 
tan.)  ein  Sannjapfen;  it.  hie  ©effalt 
eines  3 wef  erhuts  î Cône  de  rayons , (Dpt.) 
ein  ©trahlenfrgcl. 

Confabuiateur,  s.  m.  ol.  ein  ©chreifjer. 

ConfibuUtion,  s.f  plais.  Ctn  VCttrüUlidjCS 

©efpr&d)  ober  ©cfchreöß. 

Confabuier , v.  n. plais,  uerttaulich  mit  ein* 
anher  plattbern. 

Confection,  s.f.  (^fiarm.)  eine  £ütreerge; 
(jur.)  hie  Verfertigung  / Abfaffu ttg , 
Voßcnbung;  it.  her  Bau,  j.  B.  einer 
©trafie;  — ducbyie.  (ÇOîehic.)  hie  3«* 

brtcttima  hes  V«&t«ng$föftcs. 


Confectionner , v.  a.  nouv.  perfettigett. 

Confédératif,  ive,  at{ perbunbft. 

Confédération,  s.  f.  her  Bunb»  haS  Bunb* 
niß  iwifchen  perfchiehenen  durften  ober 
©taaten;  tnf.  (ehemals  in  fohlen)  eine 
Äonföhcration,  BunhSgenoffenfdiaft;  U 

ncontédération helvétique,  hCC  ©djtVeijCt* 

ï*  bunh« 

Confédéré,  ée,  adj.  ocrbûnbct;  im  Bûnb* 
n ig  mit  cinanher  ffehenh;  it.s.pi.  hie 
BunhSgenoffen,^onf6herirten;ie5troupcs 
confédérées,  hie  allürten  Völfer. 

se  Confédéré-,  v.rèc.  einen  Bunh  WitÇcn, 
in  ein  Bunbnif  lufammen  treten« 

Conférence,  s.  f.  hie  Vergleichung,  ©egen« 
einanherhaltung  ireepcr  ©acfcen  ; it.  eine 
Äonfcrenj/  Unterrchung/  infpnh*  über 
©taats*  ober  Äirchcnfachen. 

Conférencier,  s.  m.  her  «jMfibent  einer 
tfonferen},  ' 

Conférer,  v.a.  gegen  einanher  halten;  ver- 
gleichen ; ( Buchbinher  ) coßationirc  n ; 
it.  (eine  SSurbe , «JJfrünbe  tc.)  verleihen/ 
bereißigen,  gereihten , ertbeilen;  it.v.n. 
eine  Unterrehung  (Äonfereni)  halten; 
fid>  mit  einanher  berehen/  bcfprechen; 
mit  einanher  f onfetiren. 

Confcrve,  s.  m.  (Botan.)  haS  ©raSlchrt/ 
hie  grüne  Daut  auf  ffehenhen  SBaffern. 

Confesse,  s.f.  hie  Beicht.  Vur  in  folgen* 
hen  Stehensarten  ; aller  à confesse , beich* 
ten  gehen  ; venir  de  confrssc , aus  her 
Beicht  fomrnen;  retourner  i confesse, 

• reieher  |ur  Beicht  gehen  tc. 

Confesser,  v.  a.  bcfcniieU/  aeffeben;  it. 
beichten;  it.  Beicht  hören;  Beicht  fäen; 

se  confesser , v.  riß.  beichten  ; confesser 
Jésus  Christ,  confesser  la  foi , ^cfum  ©hr* 

ober  hen  ©lauben  befennen  ; fîd)  öffent« 
lieh  |ur  chri^lichen  «Religion  befennen  ; 

je  me  confesse  à Dieu,  ich  befctinc  ©Ott 
meine  ©ùnhen  ; «-lie  veut  se  confesser  au 
curé  de  etc.,  fît  reiß  bepm  Pfarrer  pon  :c. 
beichten.  Prov.  se  confesser  au  renard , ff(h 
einem  ©chalfcanpertrauen;  confesser  u 
dette,  fein  Unrecht  geffehen. 

Confesseur,  r.  m.  ein  Bcfcnner  ber  epon- 
gelifehen  «©ahrhett  ; ein  Beichtvater  ; 
ein  «JJrieffer,  her  hie  Beicht  hört« 

Confession,  s.f.  haS  Bcfcnntni$,  ©effinh* 
ni§;  ©ingeffehen;  it.  hie  Beicht;  la 
confession  d’Augsbourg,  bie  AugSburgifche 
Äonfeffton;  — de  foi,  hûS  ©laubenS* 
befenntni^î  entendre  qn.  en  confession, 
einen  Beicht  hören. 

Confe  sional,  s.  m.  ber  Betd)tffuhl;  CttlC 

Art  Äranfenßuhl  mit  Äopflehnen. 

Co  nance,  s.f.  baß  Vertrauen , bie  3«ver* 
ffent,  fefie  Hoffnung,  fo  man  aut  eine 
«perfon  ober  ©ache  frçt;  it.  bas  3vtrauett/ 
|uofrrtd)tlif1>e  Vmraunt  in  temonbeS 
aöißföhrtafeit,  ©hrlichfeit  unb  Ver* 
fchnuegcn&cit;  it.  eine  anffÄnhige  ^vet* 
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fligfeit;  g'rebmiithigfeit  ; A.  ba«  (Selbff* 
Vertrauen  ; il  a confiance  en  moi  ; et  bât 
fein  Zutrauen  au  mit;  donner  sa  con- 
•.  fiance  à qn.,  jemanb  fein  ©ertrauen 
i:  fcfieofen»  homme  de  confiance,  ein  »et* 
. . trauter  ©tonn  (auf  ben  tuait  fid)  vetlaffcn 
« faim)  ; aborder  qn.  avec  confiance , jemanb 
mit  einet  anflÄnbigen  grcomùt&igfeitf 

, ûlttcbcn;  avoir  des  airs  de  confiance , ein 
bochmutbigeö  SBefen  an  fîd)  haben  ; être 
pu-in  de  confiance , voiler  (Einbilbung  vou 
fîd)  felbd  fteefen. 

Confiant,  ante,  adj.  autraulid);  A.  leicht- 
gläubig; A.  Dreiff  ; eingebildet > hoch* 
mut  big* 

Confidemment,  adv.  im  Vertrauen* 
Confidence,  s.f  bie  ©crtraulichfcit / 2fn* 
vcrtrauung  eine«  ©ehcimniife«;  A.  ein 
; heimlicher  ©ertrag  gweott  ©erfonen  we- 
gen einer  tyfrÛndC,  (d  confidentlaire); 
faire  confidence  à qn.  de  qch. , einem 

„ etwa«  anvertrauen  , im  ©ertrauen  offen- 
baren Ober  fügen  î faire  une  fausse  confi- 
. dcnce,  eine  Unwahrheit  al«  ein  ©e* 
beimntjj  anocrtranc»/  um  einen  baburd) 
au  betrügen,  ; 

Confident,  s.m.  ente,/,  ein  ©CrtrüUtCt; 

. eine  ©ertraute. 

Confidentiaire , s.  m.  ein  Äondbcntiariu«; 
ber  Refiner  einet  geglichen  fpfrünbe, 
der , mitteljl  eine«  geheimen  unb  unau» 
leigen  ©ertrag«  (confidence) , bemieni* 
t gen  / ber  ftc  ifatn  gegeben  fiat/  bie  €in* 
fünfte  berfelben  gana  ober  aum  £hcil 
uberläfjt.  , • ■ 

Confidentiel,  elle,  adj.  tnt  ©et trauen  , 
autraulid);  lettre  confidentielle,  ein  Ver* 

. traute«  (Schreiben. 

Confidentiellement,  adv.  nouv . mit  Ober  im 
©ertrauen  ; autraulid). 

Confier,  v.  a.  vertrauen,  anvertrauen; 
se  confier  ( v . ré  fl.')  s qn.,  fid)  einem  an* 
vertrauen;  fid)  auf  jemanb  ober  etwa« 
verlajfen. 

Configuration,  s.f.  (*Pbvf.)  bic  üU§erItCf)C 

©eifalt  ober  ©ilbung  eine«  Ä&rper«  ; 
(Effroi.)  ber  Stfpeft  ber  Planeten  ; ber 
fpianetenfcfiein. 

Confiner,  v.  n . (mit  avec  unb  à)  ailgtan* 
aen , gränaen  ; A.  v.  a . an  einen  Ùvt  ver- 
bannen/ vetweifen;  se  confiner  (y.  réfl.) 
dans  un  lieu,  fid)  frei)  willig  wohin  begeben, 
um  bafelbfl  verborgen  au  leben;  fid)  in 
einen  Ort  einfcfiliefcn,  ftcfi  verfchliefjen, 
fîd)  begraben  ; on  l’a  confiné  parmi  les 
bétes  sauvages,  mftlt  bût  ihn  ilt  bit  Sffiilb* 

nid  verwiefen. 

Contins,  s.  m.  pi.  bic  ©rangen* 

Confire,  v.a.irr.  (au  sol,  au  vinaigre  etc. , 
mit  (Sala/  ©iTig  K.)  cinmacfien;  ces 

fruits  sont  confits  sur  l’arbre,  man  hat 

biefe  fruchte  auf  bem  (Stamm  recht  reif 
werben  lallen;  bie  (Sonne  hat  biefe« 


&bft  recht  burdjgefodrt  ; confire  une 
viande,  eine  ©peife  in  einet  gewußten 
©ruhe , in  (EtTig , ©utter  ic.  flehen  laf# 
fen,  a*  55*  «Sleifch  in  €ffig  einbeifien; 
( SEöeifjgirber , Äurfcfwcr)  bie  JeUe 
beiden;  il  est  confit  en  douceur,  fig.fam . 
er  id  ein  gar  §u  fûfjer  £ett,  A.  ein  €ra- 
fchmeichler;  elle  est  toute  coafije  en  dé- 
votion , en  malice , fie  id  gaUJ  Ober  lûU- 
ter  2lnbad)t;  fie  flccft  voller  ©oöheit. 

Confirmatif,  ive,  adj.  (jnr.)  bed&tigenh  / 

bcfr&fttgenb. 

Confirmation,  s.f.  bie  ©cflÂtigung,  ©e- 
friftigung;  ( SKbetorif  ) ber©eweid; 
A.  bie  Sirmung,  Firmelung;  (bcp  ben 
fproteflanteit  ) bie  ëinfegnung , Äondr* 
mation. 

Confirmer,  v.  a.  (qch.  ober  qch.  par  qch.) 
etwa«  bcfMtigen,  befriftigen;  — qn. 
dans  qch. , jemanb  in  etwa«  bedürfen , 
befedigen,  bedätigen;  A.  fonfivrairen; 
firmeln , baö  ©aframent  ber  Firmelung 
ertheilen  ; se  confirmer , v.  ré/l.  bef ràftigt 
werben;  fîd)  bedâtiaen;  confirmer  un 
droit,  ein  SXedjt  betätigen;  cela  m’a  fort 
confirmé  dans  mon  opinion , bû«  hat  mich 
in  meiner  Meinung  febt  bedîrft;  cette 
nouvelle  ne  se  confirme  pas,  bed&tigt  fîd) 
nicht;  confirmer  un  cheval,  T.  einem 
fpferbe  bie  Ießten  £eftionen  ^eben  / e« 
vollenb«  gana  brejfiren. 

Contiscabie,  adj.  c.  wû«  fonftfctrt  werben, 
wa«  burd)  (Strafe  bem  $i«fu«  anheim- 
fallen  ober  eingeaogen  werben  fann. 

Confiscant , s.  m.  einer,  über  ben  bie  Äon- 
fi«fation  fommen  fann. 

Confiscation , s.  f.  bie  ©inaiebung  ber  (Bu- 
ter eine«  ©erbrechet«;  A.  Äon|i«cirung 
verbotener  SfQaaren  ; A.  bit  fond«cirten 
©uter  felbd. 

Confiseur,  s . m . ein  ^ucfetbäcfer ; ein 
Äanbitor* 

Confisqué,  ée , part,  et  adj.  Verfallen , fOtt- 
d«Cirt  (f,  confisquer).  Fig.fam.  c’est  un 
homme  confisqué,  e«  ffefat  febt  ftf)led)t 
um  ihn;  e«  ficht  übel  um  ihn  au«;  un 
habit  confisqué,  ein  Äleib,  bü«  nicht  mehr 
au  tragen  id. 

Confisquer,  v.a.  gerichtlich  einateben;  weg- 
nebmen,  fond«citen,  bem  5i«fo  anerftn- 
nen  ober  aufchlagen. 

Confit , ite , part,  et  adj . eingemacht  K* 
(f*  confit). 

Confit,  s.m.  T.  bie  ©ei^fufe  ber  Äurfdj- 
ner  ic.  b.i.  bie  mit  ber  ©ei$e  angefuQte 
Äufe,  womit  de  bte  Seile  gar  machen; 
it.  bie  ©eiçe  fclbfî. 

Confiteor,  s.m.  ein  ©ebeth  vorher  ©eicht  ic.  ; 
dites  votre  confitéor,  (in  ©efttbO  befehlt 

euch  bem  lieben  ©ott. 

Confiture,  s.f  ba«  ÄOttffft  Î 

efene«;  3uc*mwf;  eingemachte  ©a* 
Chen,  confitures  à mi -sucre,  ttocfcn** 
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Äonfeft , M mir  ein  wenig  mit  Bttcfet 
bcbedt  ig. 

Confiturier,  j.ot.  iére,/.  (in  ButfetbÄtfer, 
<ift(  £urferbâcferinn,  (confiseur). 

Conflagration,  s,f.  T.  bie  Verbrennung, 

V ber  ©ranb  (eine«  tplaneten,  ter  €rbe); 
fg.  ein  entfefclicbeö  Jcuer* 

Conflit,  s.  m.  ber  Äampf,  Streit;  î>aé 
3ufamnien^o§rn;  conflit  de  Jurisdiction, 
Streit  um  Me  ©ericbMbarfeit. 

Confluent,  s.  m.  ber  Ort,  wo  ftd>  jroep 
ftlüffc  oerbinben,  wo  einet  ficb  in  ben 
anbern  ergiegt;  ihr  Bufammengug. 

Confluente,  adj.f.  T.  petite  vérole  confluente, 
Me  $ufammenffie§enben  «poefen. 

Confondre,  v.  a.  irr.  unter  einanber  men* 
gen;  oermengen;  oermifeben;  oerroir* 
ren;  it,  vermengen,  ciné  fur  baö  anbere 
Ratten  ober  nehmen;  mit  einanber  »er* 
wecbfeln  ; eine  flJtrfon  ober  Sache  irrig 
für  eine  anbere  anfehen  ober  auégeben} 
it.  »erwirrt,  bcftürjt , befebümt  machen} 
|u  Scbanbcn  matben?  befebimen;  it. 
feinen  ©eqner  in  bie  ©nge  treiben}  mdg . 

- ibm  bftd  gDtflUi  ff  opfen  > se  confondre , 9.  r. 
'(dansqcb.)  ficb  in  etwa*  pcrwitfcln,  per* 
Wirren ; — en  excuses,  en  cérémonies, 
nor  ber  ÜRenge  ©ntfcbulbtgungen  unb 
Æompltmenten  nidjt  mcbr  wiffen,  mi 
man  jagt;  ffd)  gant  barin  etfcbopfen. 

Conformation,  *. J.  T.  bie  Vilbung,  ©e* 
galt,  ©inriebtung , ber  fl5au  eine#  Âôr* 
perd;  conformation  d’un  os  fracturé,  T • 
bie  ( poil!  ommenc  ) Sôiebereinricbtung 
eine*  gebrochenen  ÂnocbenS } vice  de 
conformation , ein  gebier  im  Âôrper* 
baue,  ..  , 

Conforme,  adj.  c.  (iqcb.)  gleichförmig  > 

gémi#  ,•  mit  einer  anbetn  Sache  überein* 
fommenb.  * 1 : 

Conformément,  aeft».  auf  eine  gleichförmige 
9trt  ; gemüg. 

Conformer,  v. a.  (qch.  à qch.)  gleidjfoWlig 
machen;  wornacb  cinricbtcnî  se  confor 
mer  (y.  riß.)  i qn.  ober  à qch. , ficb  KÛCb 
•einer  $etfon  ober  Sache  richten  ober 
bequemen  ; — aux  ordres  de  qn. , jcmanbô 
©efeblen  gehorchen,  ficb  i^nen  unter* 
werfen. 

Conformiste,  s.  m.  ein  Äonfotmiff,  ein 
©lieb  ber  in  ©nglanb  berrfebenben  Re- 
ligion, 

Conformité  , s.  ß bie  ©leichfötmtgf eit  » 
Ucberefnffitnmung  ; la  conformité  i la 
volonté  de  Dieu , T.  bie  Fügung  (Unter* 
werfung)  unfer*  3ÖiUenö  in  (unter) 
ben  2QiUen  ©otteé;  en  conformité,  adv. 

gemog,  in  ©emSgbeit.  r 

Confort,  s.  m.  oi.  bie  ©tirfung,  Vertor- 
fung; £ülfe;  ber  £roff;  Vcpffanb. 

Confortatif , ive,  adj . T.  ftörfenb,  bereit» 
fetib  ï it.  t.  m.  ein  ftirfcnbe*  ÔRittci, 

Confoiution,  s.f.  T.  bie  ©tirfung. 
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Conforter,  9.  a.  T.  ffAtfen,  Äröfte  geben; 
fig.oi.  trogen,  aufmuntern. 

Confraternité,  s.  j.  eine  Verbruberung 
(jwifeben  ben  ?DlitglieDcrn  eineô  Vünb» 
niffeö/  einer  3unft  IC,  f.confrfce);  pacte 
de  confraternité,  bie  ©rbpetbrûberung , 
€rbpercinigung,  ber  ©rboetein. 

Confrère , s.  m.  ein  sRitbruber  ( in  einer 
geglichen  55ruberfcbaft)}  it.  ein  2(mté- 
getiof,  SimWbruber,  ^unftgeno#,  (f, 
collègue.  ). 

Confrérie,  »./.tint  ©rüberfcbaft,  inf,an* 
bôd^tige  «Sruberfcbaft}  it.fam.(v. einem 

Jgtefutteo  : ) il  est  de  la  grande  confrérie. 
Ober  il  est  de  la  confrérie  d’Actéon , et 

gebirtjur  grogen  ©rûberfcbaft. 

Confrontation , s.f  ( jur.  ) bie  Stellung 
ber  beugen  gegen  ben^cinlicbbeflagten; 
Confrontation}  it.  bie  ©egeneinanber- 
baltung , Vergleichung  jweper  Schrif- 
ten ober  ©cbriftgeilen. 

Confronter,  9.  a.  bem  ^einlicbbeflagten  bie 
3euaen  unter  Slugen  gellen}  überhaupt 
^erfonen  gegen  einanber  unter  Äugelt  , 
gellen,  umjufeben,  ob  ibre  Sluôfagètt 
mit  einanber  überetn  fommen  ; fonfron- 
tiren  ; it.  jtoep  litige  gegen  einanber 
halten  unb  pergleicbcn. 

Confronté,  ée,  part*  et  adj.  f,  confronter; 

it.  (9Bap.)  gegen  einanber  gegellt. 

Confus,  use,  adj.  prop.  et  fig.  »erWtrrt; 
perworren;  bureb  einanber  geworfen; 
it*  befdj&mt,  begürjt;  idéeconfose,  eine 
bunfle,  perwirrte  3bee;  bruit  confus, 
ein  bunflcö  ©erüebt,  ©emurmel. 

Confusément,  adv.  »erwirrt,  auf  eine  un- 
orbentltcbe , perwirrte  flirt}  allés  bureb 
einanber  ic. 

Confusion , s.f.  btc  Unorbnung , Verwir- 

. runa ; it.  Q)efd)àmung  ; Scbànbe  ; it.  ba$ 
©efebimtfepn  über  genoffene  SBohltbateit 
ober  Jbofftcbf eiten}  it.  ein  groger  Ueber« 
ffug  von  Sachen}  eine  Stenge  £eute; 
Our.)  eine  Vereinigung;  (€hpm.)  Ver* 
mifebungj  en  confusion,  adv.  in  Unorb* 
nung,  unorbentlid) } it.  in  5Kenge,  im 
tteberffug;  une  confusion  de  rubans,  eilt 
©ewirr  oon  Vanb, 

Confutation,  T.  ffatt  réfutation* 

Confuter,  v.a.ol.  galt  réfuter. 

Congé,  s.  m.  ber  Urlaub;  bie  ©rlau&niff, 
auf  eine  Beitlang  geh  ju  entfernen; 
inf.  ber  Uriaubéfcbein;  it.  ber  Urlaub 

» ber  Schüler}  it.  ber  fllbfcbieb;  bie  ©nt- 
laffung  aué  unfern  Giengen;  it.  ber 
fllbfcbieb  eineg  Verretfenben  ; baö  fllb- 
fcbieböfompliment;  it.  baä  fdwiftlicbc 
Beugnig  eineö , pon  feinem  feiger  weg- 
gebenben,  ©efellen;  it.  bie  €rlaubntg, 
Söaaren  paffiren  jtt  (affen , naebbem  ber 
BoU  baoon  entrichtet  iff;  it  ber  See- 
brief;  flJag  eineg  Scbifferö;  (jur.)  congé 
faute  de  veuie  plaider,  bit  gerichtliche 
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£o*fpred)u»g  eine*  ^eflagten,  wenn 
Per  Kliger  nid)t  erfcheinet  i congé  de 
cour.  Die  Sferweifung  ber  Klage  an  fin 
anbere* ©ericht  ; congé  d’en  haut,  (©auf. 
Der  Ablauf;  congé  d’en  bu , ber  Anlauf 
f.  vscape  i prendre  congé , fïd)  beurlauben  _ 
2bfd)ieb  nehmen  ; donner  congé  à son 
locataire,  à son  hôte,  feinem  «Dtieth 

manne , feinem  £au*roirth  auffagen 
, auffùnbigen. 

Congéabie , atÿ.  c.  un  bien  congéable , T. 

«in  ©ut,  tn  beffen  ©cflç  ber  Eigenthmn** 
fterr  allemal  roieber  eintreten  fann,  wenn 
er  bem  Inhaber  bie  baran  gemachten 
Stabeffertingen  imb  «Berônberungen  tx 
Hattet. 

Congédier,  v.a.  (qn.)  oerabfchieben,  einem 
feinen  &bfchieb  geben  ; einen  beurlauben  ; 
»on  fich  laflfen;  feiner  Æicnfte  entlaßen; 
abbanfen. 

Congélation , s . f ($ht)f.)  b«*  gefrieren  ; 
it.  bie  ©efricruitg,  ber  ^uflanb  bc* 
©efrorenfepn*;  it.pl.  KriffaUifationen; 
eiförmige  Bnfcbuffe  in  $elfenriçen  * it. 
Ähnliche  3ierathen  in  ©rotten  te.  ; le 
terme  de  la  congélation,  ber  ©efricrpunft 
Congeler,  v.  a.  gefrieren  machen;  jum 
©efricren  bringen  ; it,  gerinnen  machen. 
Se  congeler,  v,  ré/l.  gefrieren;  fich  »er* 
öicfeit  unb  hart  werben  ; gerinnen. 

Congénère , adj.  c . T.  ( pon  ÜKuÖfeln  ) JU 

etncrlcp  2lrt  ber  ©ewegung  bieitenb; 
it.  (»on  tyflamcnartcu)  unter  einerlei? 
©efchledjt  gehörig. 

Cong'îsnoi»,  s.f.  T.  bie  (angfanie  flu&öufung 
frönfltchcr  ©rtfte  int  Körper. 
Congiobation , s.f.  (rhertorifebe  gigut)  eine 
©ewci*höufung. 

Congiobé,  ée,  adj.  T.  ( uon  ©rufen  unb 
Blumen)  in  einem  klumpen  hepfammen 
liegenb. 

Congloméré,  ée,  adj.  f.  congiobé. 
Conglomérer,  v.a.T.  JufûUtnteil  höuff«. 
Conglutination , t.  f.  (<pbpf.)  bfl*  Klebrig 
machen;  it.  ba*  ^ufammctiHcben. 
Congiutiner,  v.  a.  T.  fiebrig  machen;  it. 

jufamnten  leimen , jufantmen  flciffern. 
Congratulation,  s.  f ber  ©luCf  WUnfd)  \ DtC 
©lûcfwùttfchung. 

Congratuler,  v.  a.  (surqch.)  ©lucf  WÙtt 
fchett/  brlfcr  féliciter. 

Congre,  t.  w.  ber  «Dteeraal. 

Cong-égandine,  s.f.  eine  «Könne  »on  ber 
Kongregation  uttferer  lieben  Jrauen. 
Congréganiste,  s.  c.  ein  «Pîitglieb  einer  au* 
£aten  beffehenben  Kongregation , bie 
burch  Söclt*  ober  Orbeit*geifflid)e  biri* 
girt  t»irb. 

Congrégation,  s.f.  eine  Kongregation;  eine 
au*  Drben*perfonrtt  ober  SHMtaetfili* 
chen  beftchenbe  anböchttge  ©ruberfchaft, 
btejufamtnen  nach  einerlei)  «Kegel  lebt; 

».  . ...v  I Xil..  /m  * . 0.  g » 


ober  ©chweflerfdjaft/  inf.  ber  Jungfrau 
Sftaria  ju  (Ehren  ; it.  eine  au*  Karbi- 
nilen  unb  tyrölatcn  bcflcDcnDe/  jur  Un- 
terfuchung  unb  (Entfctoeibung  gewiffer 
@ad)cn,  befonbertf  oerorbnete  «Öerfanmt- 

lung;  U congrégation  des  fidèles,  btC 

©efellfchaftober  ©emeinfehaft  ber  ©lÖu* 
higen;  bie  allgemeine  Kirche. 

Congrès,  s.  m.  ein  Kongreß  ; eine  3ufam* 
menfunft  mehrerer  ©efanbten,  eine« 
Trieben  *u  fdiließen  ; auch  Bufammen- 
funft  »on  ©erwanbten , einen  ^ertrag 
$u  fdjlicßcn;  it.  ber  Kongreß  »on  «Korb- 
amerifa. 

Congrès,  s.  m.  T.  ol.  bie  (Eheprobe* 

Congru , ue  %adj.  gehörig,  gejiemenb , fdjicf- 
lid)  , hinlänglich  ; it.  rid)tig;  in  folgen- 
beit  «Kebenöarten  : portion  congrue.  Die 
6umrae,  welche  biejenige,  Die  ben  gro- 
ßen Jehenben  genießen,  an  folche  Pfar- 
rer, bie  feine  htnreichcnbe  (Eiufunftc 
haben,  ju  entrichten  fchulbig  finb;  ré- 
ponse congrue,  eine  fchicflichc  Antwort; 
discours  congru,  eine  «Xebe , bte  nach 
ben  «Kegeln  ber  ©rantmarif  abgefaßt  ift; 
écolier  congru,  ein  ©chuler,  Der  feine 
^perettia  ohne  grammatifalifche  fehler 
macht;  figures  congrues,  (©com.)  3^U* 
ren,  bie  redit  auf  einanber  paffen , bie 
einanber  beefen. 

Congruence,  s.f.  (©font.)  Die  »oUtontmcnc 
©leid)hcit , (f.  congru). 

Congiuent,  ente,  aefj.  T.  gehörig. 

Congruité,  s.f  (ifchcol.)  bie ©Icichförmig- 
feit  ber  göttlichen  ©nabe  mit  bem  Vil- 
len bcö  «Sîcnfchcn. 

Congrûment . adv.  fûgltch/  fchicflié;  auf 
eine  i*d)tcf ftd>e  unb  richtige  2lrt/  wie  ei 
bie  @ad>e  mit  fich  bringt. 

Conifère,  adj.  c.  («Botan.)  japfentragenb , 
taunjapfeiiformig ; arbre  conifère,  ein 
, 3upfenbaum,  (ijannenftchten  tc.) 
Conique,  adj.  c.  T,  fegelförmig,  fonifch» 
sections  coniques,  Kfgelfdmitte. 
Conjectural,  ale,  adj . (£ehr#»l)  ttUf  2Kuth* 

tttaßungen  beruhenb. 

Conjecture,  s.f.  eine SKutömaßuitg t 
muthuitg. 

Conjecturalement,  adv.  mutmaßlich  i nach 

einer  «Sermuthung. 

Conjecturer,  v.a.  muthmaßnt;  »ermuthfit; 
Dafür  halten  » je  conjecture  qch.  de  bor» 
de  ceu,  ich  fddtfßc  hierauö  etwa*  ©ute*. 
Conjoindre , v.  a . irr.  (ehelich)  mit  cinatt- 
ber  »creinigeit,  »erbinben. 

Conjoint,  inte,  part,  et  adj.  bereinigt;  »er- 
butibcn  ; it.pl.  (jur.)  bie  (Eheleute , Ehe- 
gatten ; degré  conjoint , ( «EKufif  ) bf» 
Uebcrgang  einer  «Jîote  jur  anberit;  le  ié- 

gataiie  et  ses  conjoints,  bft  £egatariUP 

unb  feine  SKitgenoffen. 


it,  eine  auböchtige  £aicn  »^rubcrfchaftjConjoiatcmcot,  adv.  mit  eingnber;  gemein* 


fchaftlich 


Digilized  by  Google  , 


Conn 


Conj  Conn 

% 

îdjftftftdj,  aufammen,  itt  ©erbinbung 
ober  5ug(cic6  mit  etmag, jemanb, 
Conjoacat,  ive,  adj.  (©ratït.)  verbtftbf nb  ; 
particules  conjonctives,  Binbemôrtcrî  it. 
conjonctif,  s.  m.  bCP  COîObug  ÄonjUHC* 
tiPUtf  (subjonctif). 

Conjonction,  s.f.  bie  Bcrbinbung , *8cr* 
einigung , ^ufammenfugung;  (©ramm.) 
fine  äoniunction;  ein  Berbiubungg* 
ober  Binbemort;  — tic  deux  -planètes, 
bie  jjufammenfmift  amener  Planeten. 
Conjonctive,  s.  f.  T.  ein  Jpàutcpeii  um  bag 
fiBei§e  beg  2luacg. 

Conjoncture,  s<f.  ber  3ufammenfïuf}  ge* 
miffér  UmftÄnbe;  berSujiûub,  bie  £age 
unb  Befcbaffenbett  pcticbiebener  ©acben 
au  eben  bcrfclbcn  Seit;  bie  Umftànbe; 
it.  ber  ^eitpunft* 

se  Conjouir  {y.  riß.)  avec  qn.,  ol-*  ftçb  mit 
jemanb  erfreuen , tbm  ©lue*  munfeben. 

Conjouiasance,  s.f.ol.  ftatt  congratulation. 
Conjugaison,  s.f.  (@ram.)  bie  £onju<jûtton  ; 
Slbmanblung  berSeitmôrter  ; conjugaisonl 
de  nerfs,  bie  9lerpcnpaarung* 

' Conjugal,  ale,  adj . ebeltdj* 

Conjugalement,  ad?,  cbelicf) , fllô  (SbclfUtC, 
Conjugué,  ée , part,  et  adj . {.conjuguer;  T. 
diamètre  conjugué,  ein  sftcbcnbiametcr  J 
nerfs cojttugués,  gepaarte  ÎRctpen;  feuilles 
conjuguées,  gepaarte  BlÄttcr* 

Conjuguer , ?.  a.  ein  Çcitmort  grammati* 
falifcf)  abmanbelnffonjugiren. 
eonjungo,  s.m.fam.  eine  oîrnc  3lbfaß  fort* 
(aufenbe  ©ebrift. 

Conjurateur,  s.  m.  ein  Berfcbmorner , ein 
Bcrfcbroôrer;  (pi.us.  conjuré;)  it.  (des 
démons,  des  tempêtes)  ein  Bcfcbmôrer. 
Conjuration , s.f.  eine  Berfcbmorung , Ju* 
fammenpcrfcbmôrung  ; it.  Befcbmôrung 
ber  ©etfter,  ©emitter  te.;  it.  eine  in* 
(liitbige  Bitte* 

Conjurer,  v.  a.  et  n.  fîcb  aufatnmen  per* 
fcbmôrett,  fid)  perfebmôren;  it.  ©eifter, 
£agel  unb  SBetter  :c.  bcfcbmôren  , ban* 

' tten  ; it.  fig.  befcbmôrcn  , inflànbig  bit* 

etc«»  ils  ont  conjuré  votre  perte,  fie  fca* 

ben  ^bren  Untergang  gefebmoren  ober 
bcfebloffen. 

Conjurés,  s.  m.pi . bie  Bctfcbroorncn  ; Tun 
s des  conjurés,  ein  Berfdimorner. 
Connétable,  s.m.ol.  ber  Connétable,  £ron* 
felbberr  in  ftranfrcicb;  it.  s.f.  bie  ©e* 
inablittn  eineö  Äonnctable* 

Connétabiic , s.  f.  bie  ©cricbtgbarfett  beg 
ehemaligen  Æonnetable  unb  ber  ?9tar* 
fcbAUe  pon  $ranfrcid>;  bag  3Âar» 
febattöaenebt*  - T • ’ 1 
Connexe,  adj,  c . (jut.)  Pfrfltûpf t,  $Ufatn* 

menb&ngenb , mit  cinanbcr  in  Berbin* 
buitg  ftc’benb. 

Connexion,  s.f.  ber  Sttfammenljana , btc 
^erbtnbung,  roorinperfd)iebcne  ©acben 
mit  cinanber  fleb*«- 
T.  ï. 
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Connexité,  s .f.  (Çcbrflpl)  b te  BctWûttb- 

» fcbflft  jmeper  ©acben  mit  einanber* 

Connü , s.  m.  ol.  ein  £anind)en. 

Connilier , f.n.ol.  2fuejiüd)te  fueben.* 

Conniiiiére,  s.f.  ol.  eine  tfanincbenboble  ; 
it.ßg.fam.  eine  Sluôflucbt,  table  £nt* 
fdjulbigung. 

Connivence , s.f.  bie  SRacbficbti  bag  Uebcr- 
{eben  unb  Bulben  etner  ©adie,  bie  man 
biübern  tônnte  Ober  foltc;  être  de  con- 
nivence ensemble  pour  faire  qch.,  ini  (Eitt* 

pcrlUnôniffe  fepn. 

Conniver,  ? . n.  <ftacbfïcbt  bemeifen,  mo 
teine  ©tatt  fïnben  follte;  ûberfeben , 
bulben , geflattcn , mag  man  btnbern 
îônnte  ober  follte;  ?uig.  burd)  btc  Ringer 
{eben;  — ensemble,  mit  cinanber  ein* 
perftauben  fepn* 

Connoissabie,  adj.  c.  fenutlid)/  fennbar* 

Connoissance , s. f.  bie  ÂeimtttiB/  €rfennt- 
ni§;  it.  b«g  Bemuitfepn;  it.  bie  Bc* 
fanntfebaft  mitiematib;  it.pl.  T.  ©pu- 
ren bcô  SBilbeg»  connaissante  charnelle, 
(jur.)  btc  jîcifcbHcbe  Bermtfdmng;  par- 
ler en  connoissance  de  cause,  altf  5tenncr^ 

mit  ©ad>fenntnig  oon  etmag  fprcd)cn;( 

prendre  connoissance  de  qch.,  jid)  nad) 

etmag  crfunbigen  ; Unterricht  pou  etmag 

einfittbeil  ; il  a ta  connoissance  d'une  cause, 

(pon  einem  Siebter)  er  bût  über  bie 
©adje  ju  erfennen  ; tbm  fontmt  bie  £nt- 
fdjctbung  bcrfclben  au;  «die  a perdu  con- 
noissance, fie  bat  baô  Bemu§tfepn  per- 
lorcn  ; il  est  de  ma  connoissance , Cr 
ein  Befannter  pou  mir  ; être  en  pays  de 
connoissance,  fam.  Befanntfd'flft  an  ei- 
nem Orte  haben  ; it.  in  einer  ©efellfcbaft 
aflerlep  Bcfannte  antretfen  ; it.  gerciffe 
Bücher,  ©pracben  k,  pcrjleben;  ?uig. 
bûrin  au  ^)aufc  fepn;  faire  connoissance 
avec  qn.  Ober  faire  la  connoissance  de  qn., 

jemanb  fennen  lernen,  iemanbgBefannt- 
febaft  madjen, 

Connoissement,  s.  m.  T.  ber  Jracbtbricf  beg 
©ebiferg,  ber  Berlübungsfcbcin , (ba5 
Äonnojjcment)* 

Connoisseur,  s . m.  cuse , f eilt  ÄCntlfT/ 
eine  Äenncrinn. 

Connoltre,  ?.  a . f ctmcit  ; it.  fîd)  fe Br  mobl  auf 
etmag  perfreben;  ein  Äenner-bariitfepn; 
it.  erfennen;  bie  ©caenftinbe  pon  ein- 
anber unterfebetben  f önnen  ; it.  iemanb 
fennen;  mit  ibm  befannt  fepn;  it.  — 
une  femme,  (Bibel)  eine  Jrau  erfennen; 
it.  v.  n.  ( d’une  chose  ) atë  SKifbtcr  Über 

etmag  (ober  in  einer  ©acf)c)  erfennen; 
über  etmag  fpredien;  befugt  fepn,  morin 
au  fpreeben  ; se  connoître  en  ober  à qch., 
(ich  auf  etmag  perfteben*  connois-enrim- 
portance,  ftebe  bie  ?föid)tigfett  baoon  etn  ; 
faire  connoitre  à qn.  qch. , jemanb  etmütJ 
miifen  latTen,  au  erfennen  geben;  f^ire 
counoiueqn.,  jemanb  befannt,  berfibmt 
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tnadjen  ; ft.  jemand  enthüllen,  entlarve tt  ; 

sedonneràconnoître,  ftd)  JU  etfennen  ge* 
ben  ; se  faire  connoitre , fld)  befftnnt  Ober 
betübntf  machen;  berühmt  werben;  il 

se  connaît  en  tableaux,  et  Vergebt  fîd) 
attf  ©em&blbe;  il  ne  se  connoît  pointa 
faire  plaisir,  er  Weiß  md)t/  WûÔ  bûÔ  ftP/ 
£cuten  eine  ©efilligfeit  erweifen  ; u ne 
se  connoît  point , cr  fennt  fïd)  nicht , et 
tfl  auger  fid)  vor  3orn,  Jpochmutb  tc.i 

il  ne  connoît  point  de  maître,  et  n>tU 

feinen  jDberbetrn  ernennen;  it.  er  bût 
feilten  £)berberrn  über  fid)*  l’oiseau  sr 
connuîtaux  pîurnes,  prov.  mOU  feBltt  ben 

©ogel  au  ben  ffebern. 

Coanoution,  s. f.  T.  bie  ©ebenbebeutung. 
Connu,  ue, part» et  adj.  befannt,  gefannt, 
erfannt,bewuf}t,  funbigtc.  f*  connaître  ; 
cela  est  connu  de  tout  le  monde,  bieg 

weifj  jebermann» 

Conoidai , aie , adj . T . afterfegelfèrmig. 
Conoide,  s*m.  (©com.)  ein  £fterfegeu 
Conque,  s.f.  eine  <)rof e bohle  ©tufchcl 
ober  ©dmcdenfcbale;  (SOîntboU)  bâti 
Jporn,  bie  ©cctrompete  ber  £ritonen; 
(Slnat.)  — de  l'oreille , bie  £>brmufd)el, 
inf.  ont  iugctn  £>br. 

Conquérant,  (ante,)  s.  ein  ©roberer;  it . 
adj . ber  (bie)  viel  ©roberungen  macht 
ober  gemacht  bat;  fïegreicb;  eile  a Pair 

conquérant,  fig.fam.  fie  fchcint  ÛUf  €r* 

obernngen  auejugehen,  ober  ©voberum 
gen  gemacht  $u  haben. 

Conquérir , v.  a.  irr.  erobCM  ? butd)  bûÔ 

. ©lùcf  ber  Waffen  erwerben  ober  bc* 
iwingeit. 

Conquèt,  s.  m.  (jur.)  bie  ©rrungenfebaft; 
baô,  tvaô  ©belcutc,  wäbrenb  ihrcö  ©hc. 
ffanbeô , mit  einanber  erworben  haben , 
(mciff  implur . uub  mit  acquêts). 
Conquête , s.  f.  fcie  ©roberung  ; it.  b.  i. 
bû$  eroberte  £anb , bie  eroberte  ©tabt 

fclbfl  ; cette  dame  a fait  la  conquête  d’un 

nouvel  amant , fig.  biefe  ©ante  hat  einen 
neuen  Slnbetcr  erobert  î vivre  comme 

dans  un  pays  de  conquête , prov.  <U| 

©iéfretioit  leben;  vuig.  nach  feinem  ©il* 
feit  au  einem  £>rtc  häufen. 

Conquêter,  ol.  ntt  conquérir. 

Conquettc  ,,s.f.  T.  eine  2irt  ©elfen. 
Conquis , ise , part,  et  adj.  erobert  , (f,  con- 
quérir ). 

Consacrant,  adj.  et  s.  m . einet , ber  einen 
©ifcbof  eimrcihet;  it.  ber  flJricftcr,  ber 
bieSfôcfîe  lieôt,  unb  bie  Jpoftic  cinfegnet. 
Çonsacrer,  v.  a.  $u  einem  heiligen  ©ebrauch 
roibmen;  weihen  ; etnroeiben;  einfegnen; 
f/.baé  ©rob  unb  benSÛBetn  beim  heiligen 
SlbenDmahl  fonfefriren  ober  einfegnen; 
it.  etwa*  ju  einem  gewiffen  ©ebraud) 
heffimmen;  i’église  a consacré  ce  mot, 
bie  Kirche  hat  biefetf  Sffiort  geheiligt  ; 
l’usage  a consacré  ce  mot,  bCV  ©pracb* 


gebrauch  hat  btefen  »uôbrucF  geftâmpe  It, 

J.  35.  lettres  royaux  ffatt  lettres  royales. 
Fig.  consacrer  son  temps  aux  études,  feint 
3eit  bem  ©tubieren  mibmcn  ; consacrer 
a qn.  scs  soins,  auf  jemanb  aUe  feint 
©Orgfttlt  Oerwenben  î nous  consacrerons 
votre  nom  à la  postérité.  Wir'  WoHett 

3b«n  Nahmen  mit  SKubm  auf  bie  ©ad>* 
weit  bringen. 

Consanguin,  uine,  adj.  VerWanbt  VOtt  VÜ» 
terltcher  ©eite  her»  frères  consanguins, 
«Srùber  von  einem  ©ater  hcr. 
Cousanguinité , s.f.  bie  35lutôfreunbfd)ûft5 
Slnverwanbtfchaft  vom  ©ater  hcr. 
Conscience , s.  f.  öaö  ©ewiffen  ; il.  ol.  ba$ 
©ewugtfepn  einer  ©ache  ; le  for  de  u 
conscience,  bftö  innerliche  ©ericht;  cas 
de  conscience,  eine ©ewiffenôfache,  ©e* 
wiffentfftage  J avoir  de  la  conscience  ,/am. 
©ewiffen  haben  ; gewiffenbaftfevn;  avoir 
la  conscience  nette,  fin  reittCO  ©ewifffît 
haben  ; avoir  la  conscience  large , font. 

fid)  über  nichté  ein  ©ewiffen  madjen; 

il  y a de  la  conscience  à faire  telle  chose , 

fo  etwa*  iu  thun,  it  eine  ©ewiffenôfacbe  ; 

auriez- vous  la  conscience  de  m’abandon- 
ner? fénntcn  ©ic  eô  auf  3br  ©ewiffeit 
nehmen,  mich  lu  vcrlaffen?  je  mets  ccU 
sur  votre  conscience,  je  ra*en Apporte  à 
votre  conscience , id)  ùberlaffe  baô  3btent 
©ewiffen;  faire  conscience  de  qch.,  fid) 
über  (ober  ouô)  etwa*  ein  ©ewiffen  (ein 
©ebenf  cn)  machen  ; homme  de  conscience, 
(©uebbr.)  (0  viel  als  homme  de  confiance; 
être  en  conscience , tàglid)  ObCt  WÔCbcnt* 
lieh  fur  etwaö  gewiffeö  arbeiten;  en 

conscience,  en  bonne  conscience,  adv. 

auf  eine  gewitfenhafte,  ehrliche  Ölrtt 
mit  gutem  ©ewiffen;  it.  wahrhaftig, 
bet)  meiner  3:ten;  it.  auf  3hr  ©ewiffenl 
fagen  @ie  mir  tc. 

Consciencieusement,  adv.  gtWiffenhaft , auf 
eine  gewiffenhafte  2(rt;  nach  ©ewiffetu 

Consciencieux , euse , adj.  gewiffcnbaft» 
Conscription , s.f.  ba$  ©infdjreiben  in  citt 
SXegiffer;  it.  bie  ÜÄili^auohebung,  M 
Aufgebot  ber  iun^en  ©Jannfchaft. 

Conscrit,  adj.  m.  ($Ho»Uer)  les  pères  conscrits, 
bie  vetfammelten  ©enatoren  ; it.  ».  ein 
©onferibirter,  ©ienffberufener , SXefrnt, 
OJtUibfolbat» 

Consécrateur , s.  m.  f.  consécrant. 
Consécration , s.  f.  bie  ©inweihung  ; ©in* 
fegnung,  inf.  baô  ©prcchen  ber  SBortt 
ber  ©infeçung  über  )ôrob  uub  SÔeiu 
bepm  Slbcnbmahl. 

Consécutif,  ive,  adj.  (btr  ^cit  nad))  unmit- 
telbar nach  (obérant)  einanber  folgenb* 
Consécution , s.  f.  ( Slffron.  ) mois  de  — 
ein  fpnobifeher  SOîonatvon  29 y2  £agetu 
Consécutivement,  adv.  (ber  3eit nach)  nacfc 
einanber  fort;  hinter  einanber. 

Conseil,  s . m.  ber  $at&/  bm  man  einem  gibt» 
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ber  SKatbfcblag;  it.  77/  ber  ©ntfcbluff, 
bie  ^£ntfcf)Ite#ung  ; it.  ber  SKatô  ; ba« 
$Xatb«follegium  ; it.  ber  SXatbSfaal;  it. 
«in  «Xatbgebet;  ©onfulent;  it.  ber  2lb* 
vofat/  ben  mau  um  Statb  fragt;  je 

ne  sais  quel  conseil  prendre,  tel)  Weiß 

nidjt  / wo$n  ici)  mich  cntfcbließen  foll  ; 

demander  conseil  â qn. , ober  prendre  con- 
seil de  qn.,  einen  um  Sftatb  fragen  ; SXath 
bei)  einem  fueben  ; (ich  bep  ihm  SXath« 
erholen;  einen  gu  SRatbe  steten  ; les 
conseils  de  Dieu , bi«  SRathfchlÛffe  Sot- 
te« î aller  au  conseil , (jur.)  einen  2lbP0* 
- fat  um  9îatb  fragen  ; conseil  d’état , ber 

• ©taaWtatb;  conseil  privé,  ber  geheime 

• SKatbi  conseil  de  guerre,  jfriegtratb  » 
conseil  de  ville,  ©tabtratb  » conseil  dad- 

• ministration , 2)erwaltung«ratb  ; — de 

• préfecture,  «prÖfeftturratb;  — général  de 
département , ber  große  departement«- 

' rat#  ; — d’arrondissement , ©emeinbe- 
bejirWratb;  — municipal,  ©emeinbe- 
ratb  ; arrêt  du  conseil , ein  $Ratb«fd>luß  ; 
conseil  aulique , bet  9UtCh«bofratf).  Prov . 
H a bientôt  assemblé  son  conseil,  et  bf- 

• benft  iid)  nidjt  lange;  er  bat  fich  balb 

• entfdjlofTen  ; à nouvelles  affaires  nouveau 

conseil,  fommt  3eit/  fonsmt  SXatb ; la 

nuit  donne  ( porte  ) conseil , über  Sfïadjt 

: fommt  guter  SXatb. 

Conseiller,  v.  a.  qn.  einem  tatbeu;  ihm 
einen  SXatb  geben;  — i qn.  qch.  ober  de 
faire  qch.,  etwa«  anratben. 

Conseiller,  t.m.  ère,  s. f.  ein  SRatbgeber  ; 

• eine  «Kat&geberinn;  it.  ein  SKatb,  (iff 
oft  ein  bloßer  ©brentitel);  it.  ein  Rath*- 
berr;  fim.  eine  SXàtbinn;  ©emablinn 

• eine«  Sîatb«  n*  ; conseiller  d’état , ein 
©taat«ratb;  — de  préfecture,  ein  $ri- 

• feeturratb;  — clerc,  ein geifUicber  SXatb ; 

— aux  eaux  et  forêts  , ein  gotßtatb  ; *c 
conseiller  des  grâces , fig.  plais,  b.  \.  ber 

©piegef. 

Consens,  s.  m.  ein  55ewtUtgung«îcbein  ; 
jour  de  consens,  ber  $ag , 100  bie  SBft» 
gicbtleifcung  auf  eine  tpfôùnbe  angenom* 
men  wirî). 

Consentant  , ante , adj.  (iur.)  bCt  Ober  bit 
■ ein  willige;  cimoiUtgcnb. 

Consentement , s.  m.  bit  ©toWiUigung  ; it. 

bie  QSepflimmung,  95cppflicbtung. 
Consentir  , v.  n ■ irr.  à qch. , in  etioa«  ettt- 
totQigen  ; feine  (Einwilligung  ju  etwa« 

' geben  ; in  etwa«  willigen;  it.  v.  a.  (jur.) 
bewilligen , gugeben  ; consentir  la  vente, 
ben  Äauf  jugeben;  ja  bagu  fagen;  j’y 
consens,  ich  bin«  jufrieben;  qui  ne  dit 
mot , consent , ober  qui  se  tait , consent , 

prov.  burd)  ©tiUfchwetgen  gibt  man  fei- 
nen ^epfatt  ju  erfennen. 
Conséquemment,  adv.  auf  eine  jufammen* 
b&ngcnbc  ISrt  ; auf  eine  ber  Vernunft 
*nb  ber  Statut  ber  ©acbe  gemäße  2lrt; 
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it.  feinen  ©runbtößen  unb  Slbficbten  ge- 
miß;  it.  folglich;  wie  natürlich  folgt; 

conséquemment  à,  flûtt  en  conséquence 
de,  gemäß;  bem  gufolge  te. 

Conséquence,  s./,  bit  Folgerung / golg«; 
welche  man  worau«  jiebt;  ber©d)luß; 
it.  bie  golge , bie  au«  einer  Jpanblung 
ober  ©ache  entfpringt;  it.  bte  Söidjttg- 
feit/  (Erbeblichfctt ; cela  pourroit  tirer  à 
conséquence,  bieß  fônutc  folgen  haben; 
fônnte  oon  folgen  lepn  ; gens  de  consé- 
quence, angefcbcnc  ober  oorncbme  £eute. 
Sans  conséquence,  adv.  obttC  JÎOItfequcng  i 

ohne  gelang  ; «v.  ohne  9taçen,  frudjtlo«; 
it.Jam.  waö  nicht  oiel  ju  bebeuten  bat/ 
nid)t  Oiel  auf  fîd)  bat;  un  homme  sans 
conséquence,  ein  «Kann , ber  feine  wich- 
tige <))crfon  oocßeUt;  ber  weber  nuçen 
noch  fehaben  fantt;  ein  unbebeutenber 
ÇOtann,  an  beffen  SKebe  man  fuh  nidjt 
f ehren  muß;  it.  ein  äXann,  ooti  bem  bep 
grauen  jimmern  nicht«  §u  furchten  ifr; 

(f.  conséquent;)  une  grâce  sans  consé- 
quence, eine  ©nabe , bie  nicht  Stilett 
Wiberf&btt.  En  conséquence,  adv.  bem 
)U  golge  î en  conséquence  de  vos  avis, 
infolge  3bter  Nachricht. 

Conséquent,  s.  m.  (£ogif)  bie  golge,  bet 
$olgefaß,  «Jtachfaßi  (COîatÇem.)  bai 

dintergiiebî  par  conséquent,  adv.  folg- 
lich, bemnach,  mitbin  ; it.  adj.  m.  ente ,/. 
folgerecht;  confequcnt;  bet  ober  bie  bet 
SBerr.unft  ober  bet  Statur  ber  ©adje 
ober  qewiffen  ©runhf h$tn  unb  Slbfidjteti 
gem&é  rebet  unb  banbett. 

Conséquente,  s. f.  (sJBujtf)  ber  jwepte  î^beil 
einer  Juge. 

Conservateur , s.  m.  trice,  s.f.  ein  (Erhalter; 
eine  ©chatterton;  it.  ein  ‘^ewabrer; 
it.  nouv.  «in  Sluffebcr;  §.  S5.  über  ein 
äunflfabtoet  ; conservateur  des  forêts , 
Çorftoerwaltet/  Sarftmeifler;  sénat  con- 
servateur, ber  (Srbaltungôratb  ; mesure 
conservatrice,  eine  (Erbaltung«majiregcl* 

Conservation,  s.f.  bie  ©rbaltung , ^ôcfchtr* 
mung;  Q5cwabrung;  d’une  belle  conser- 
vation, (o.  sôîebaiUen)  gut  erhalten. 

Conservatoire,  adj.  c.  cour  conservatoire. 
Ober  bloß  conservatoire,  s.f.  citt  @C- 

rid)t«bof  sut  35cfchüßung  ber  iprioile* 
gien  einer  ©emcinbe;  it.s.m.  eine  öffent- 
liche Äunfffammer;  eine  «Dtufiffchule; 
ein  gftahlerinftttut;  it.  ein  SJcrforgungö- 
bau«  für  grauenjimmer. 

Conserve,  s.f.  (Äanbitot;  2lpotb.)  etwa« 
©togemachte«  ; eine  Äonferoe  ; ber 
Äriuterjucfer;  b.  i.  mit  Jucfer  einge- 
machte 35lutben  ; ÄrÄuter  ; gruchte 
ober  SÖurjeln  ; fa  fann  auch  oou  aUer- 
let)  ©propeit;  Jponigen;  0Äarmf laben  ; 
Latwergen , Öpiaten  ic.  gefagt  werben  ; 
conserve  de  rose,  JHofenSUCf  ec  ; it.  con- 
serve, ein  SQaffer bcbàlter ; conserves, 
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plur.  ein  fXuifennert  jur  BebecFung  ber 
Baflep  ; ft.  eine  ÄonferoationdbriUe , ein 
Äpnfcrvütionößlaö  > vaisseau  de  conserve, 

ein  ©cbiff,  bad  einem  anbern  §ur  Be* 
gleitung  unb  Bebeefung  Dient;  ces  na- 
vires font  conserve  oDet  vont  de  conserve, 

tiefe  ©chiffe  fegeln  mit  eiitanbct,  unb 
Menen  einanber  jur  Bebecf  una. 

Conserver,  v.  a.  erhalten,  forgfaltig  auf* 
bewahren,  pernmbren;  in  gutem  ©tanbe 
erbalten;  ft.  bellten,  bcpbebalten,  j. 
iS.  ftreunbe,  gruppen  :c.;  (£riftraf) 
juhaltcn;  conserver  en  vie,  bepm  £eben 
erbalten  ; conserver  sa  tête, ßg.  ben  ÄOPf 
nicht  oerlieren  ; se  conserver,  v.rt/l.  ftd) 
halten,  erbalten,  §.  B.  in  Slnfehen  tc.  ; 

* ft.  bep  guter  ©efunbheit  bleiben;  «/»für 
feine  ©efunbheit  forgen;  (p.  grauen* 
jimmern)  — bien,  noch  gut,  nochfrifch 
auäfeben  ; cette  médaille  est  bien  conser- 
vée, tiefe  Retaille  iff  gut  erhalten, 

Constdence,  s.f.  T.  bad  ©epen  auf  ein* 
anber  rubenber  Äorper,  Die  bureb  ibte 
eigene  ©chwerc  eine  fejlerc  £age  anneb* 
men. 

Considérable, a<ÿ*.c.  betrid)tlicb/ anfebnlid)/ 
erheblich;  ft.  wichtig;  ft.  angefeben,  in 
2tnfeben  ftebenb. 

Considérablement , adv.  betridjtlid) , an» 
fehnlich,  auf  eine  beträchtliche  ic.  2lrt. 

Consdérant,  ante,  adj . Jam . bcbicf)tig  J 
bebad)tfam  ; ft.  part,  du  prés,  de  considé- 
rer, ertoägenb,  in  €rroagung  jiebenb; 
— s.  m.  (d’un  arrêté)  bet  Beroeggrunb; 
bad  einen  ©chluji,  ein  ©cfei}  inottw» 
tenbe  SXäfonnemcnt. 

Considération,  t. /.  Me  Ueberlegutig , Er- 
wägung, Betrachtung;  it.  Me  Behüt» 
fanifeit,  Bebächtlidjfeit;  it.  MeSlbficht; 
bet  Beweggruitb;  bie  Urfadje;  it.  bk 
Sichtung,  Hochachtung ; it.  MeSXùcftlcht 
auf  eine  ©ache;  Me  2öicf)tigfeit  ; it.  bad 
21nfehen,  worin  jemaubfffhet,  (f.  con- 
séquence)-, en  Pber  à votre  considération, 
aud  Achtung  fur  ©ie;  mettre  qch.  ober 
faire  entrer  qch.  en  considération,  SHucf* 

ficht  auf  etwad  nehmen , etwad  mit  in 
Betracht  Pber  in  Betrachtung  sichen; 

prendre  qch.  en  considération , $XucF ficht 

auf  etwad  nehmen,  einer  ©ache  feine 
Slufmerffamfeit  fehenfen, 

Considéréraent,  adv.  &eDacf)tfailt , t>Orftd)ttq. 

Considérer,  v.  a.  betrachten,  genau  anfe* 
ben;  ft.  in  Betracht  §ieben;  erwägen; 
bebenfen;  ft  unterfudjen;  it.  Stutf ficht 
auf  rtmaö  nehmen  ; etwad  beherzigen  ; 
ft.  achten,  bpcbachten,  hochfehäfien, 
in  (Ehren  halten,  (f.  considération). 

Consignataire , s.  m.  (jur.)  ein  ^OepofUaritid } 
ber  Betwahrer,  Derjenige,  bem  eine  bc 
ppnirte  ©umme  jur  Bcrwahrung  über 
geben  worben  ifl. 

Çoûsignation,  s.y.  (jur,)  bie  EinhânMgung 


ober  ttebergebung  einer  gu  beponirenben 
©umme  ober  aubern  ©ad)e  an  bie,  jur 
Bcrwahrung  berfelben,  obrigfeitlich  oct* 
orbnete  ^Jerfon;  it.pl.  bad  Bureau  ober 
ber  Ort , wo  folche  ©achen  beponirt  mer* 
ben  ; bie  £)epofîtenfammer. 

Consigne,  s.f.  bie  ûrbrc,  bie  einer ©cbilb* 
mache  crtheilt  toirb;  it.  ber  Unterricht 
oon  allem  bem>  wad  auf  einer  Brache 
j u beobachten  i(l  ; ft.  *•  m.  ein  Ébor» 
fdjrctber. 

Consigner;  v.  a.  hinterlegcn;  abliefern; 
nieberlegen,  (f.  consignation);  consigner 
en  papier , (jur.)  fût  eine  gu  hinterlegenbe 
©umme  eine  Obligation  audffcHen;  it. 
(Hanbl.)  remittiren , gufenben  ; consigner 
un  événement  dans  les  annales  de  l'histoire, 

eine  Begebenheit  iit  bie  ^ahrhudber  bec 
©cfchicbtc aufscichucn , eintragen;  con- 
signer un  navire,  ein  ©chiff  bem  £auf* 
mann,  ber  ed  mit  feinen  Söaarett  laben 
foll,  übergeben;  je  l’ai  consigné  à m* 
porte,  fam.  ich  habe  befohlen,  ihn  nicht 
herein  ju  laffen  ; ft.  consigner,  v.  n.  — 
à une  sentinelle  d'empêcher  les  carrosses  de 

passer , einer  ©chilbwache  bie  Orbre  ge* 
ben,  ober  ihr  befehlen,  feine  Äutfdjen 
blltchjUlaifen , (f.  consigne). 
Consistance,  s.f.  bie  ftefligfeit,  £onfiitotf , 
Berbicfung  einer  flujfigen  ©ache;  bie 
£auct,  ber  Beflaub  einer  ©ache;  bie 
Beflänbigfcit,  Haltbarfeit  ; ft.  (ober 

l'âge,  l’état  de  consistance , ) bad  3lltcr, 

ber  Suftaitb , worin  ein  ®iug  nicht  mehr 
wächfl;  bad  geßattbene  2Uter,  Me  ganje 
©t&rfc,  §.  B.  ber  BÄume,  îhkreic.; 
ft.  ber  Beffanb;  bad,  »oraud  eine  ©a- 

che  begehet  ; l'affaire  a pris  consistance, 
bie  ©ache  bat  Beftanb;  la  consistance 
d’une  succession , ber  ganje  Beftanb  einer 
(Erbfdjaft;  un  terrein  sans  consistance, 

ein  ûüjumeicher,  §♦  B.  fanbiger  ober 
moralliger  Bobeit , ber  ohne  Haltung  i#. 
Consistant,  ante,  adj.  beftebettb;  des  corps 
’consiîtans,  T.  fe(le,  bichte  Körper. 
Consister,  v.  n.  inetmad  beheben  ï it.  audet- 
wad  jufamengefe pt  fepn  ; la  beauté  consiste 
dans  la  proportion  des  parties,  bie  ©djin* 
beit  beliebt  im  €benma§e  ber  l^beile  ; cette 
flotte  consste  en ‘tant  de  vaisseaux,  Dtcft 
flotte  beliebt  aud  fo  oicl  ©ebiffen;  cette 

’ ma  son  consiste  en  tant  de  chambres,  bie* 

fed  i>aud  beliebt  aud  fo  Mel  Sinimern; 

tout  consiste  à savoir  si  etc.  , alled  fommt 
baraufait,  bap  man  mille,  ob  te,;  alled 
beruht  auf  ber  Jragc,  ob  te. 

Con<  stoire,  s.  m.  bad  Âotifillorium  ; Me 
Berfammïitng  bed  ^ap(ld  mit  ben  Âar* 
bunUcit;  it  ber  BerfammlungdortfelbH; 
if.  ein  fiirchenratb  / ein  geijtlicbed  Be- 
richt bep  ben  9>rotefianten. 

Consistorial , ale,  adj.  fonftftorial , Jtim 

Äonfiflorium/  ober  pot  bad  äonjtßoriunt 
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gehörig;  //•  tmÂonfïfforium  bcfehlojTen; 

bénéfices  consistera  ux,  geifflûhe  Slemter, 
wvju  bie  Bullen  im  püpfflichcn  tfonfïffo* 
rium  auégefcrtiget  werben. 
Consistorialement , adv . fonftfforialmiffig  ; 
affaire  jugée  consistorialement,  eittC  @att)e 

bie  im  tfonfifforium  entfchieben  <H>cr  ab* 
gethan  warben  iff. 

Consolable,  adj.  c.  (meiff  verneinenb)  troff* 
bar;  ber  ober  bie  |tcb  troffen  lifft. 
Consolant,  ante,  adj.  tröffenb,  troffreiefc, 

• trofflieh. 

Consolateur,  s.  m.  trice,  * f etn  Sröffer, 

eine  £röfferinn- 

Consolation,  s.  f.  ber  £roff;  (£omberfp.) 
ber  (Einfic©  etneé  verlicrcnben  ©pieïertf  ; 
lettre  de  consolation , bet  &roffbrtef  , bûtf 
fcrofffchreiben. 

Consolatoire , adj.  c.  ol.  ff  att  consolant. 
Console,  s.f.  ber  Ärngffein;  ein  jterlich 
bearbeiteter  ©tetn,  bèr  au#  einer  grauer 
hervortritt,  um  ein  ©imôwcrf  te*  ju 
tragen  ; it.  ein  airê  ber  «Banb  hervortre» 
tcnbcö,  unterwärts  fpiçig  ablaufenbeS 
©tûcf  £«rtjvonBilbbaufr*obfr£tfchlfr* 
arbett/  $.  B.  ein  $onfoltifd)d)cn  unter 
bem  ©piegel  k. 

Consoler,  v. a.  qn.  de  qch.  troffen;  einem 
ftufprccften;  SC  consoler,  (v.'réJZ.)  de  qch. 

fïch  über  etwas  tröffen. 

Consolidant,  adj.  et  s.  m.  (gftfbic.)  befeffi* 

genb;  an&altenb;  ein  XpcilungSmittel , 
sftarbenmittel. 

Consolidation,  s.  f.  («flïebic.)  bie  BMcber» 
Vereinigung/  unb  Befefftgung  grbroche* 
ner  Beine;  it.  ^uhftlung  einer  BJunbe; 
— d’une  amitié  etc. , bte  Beffötigung  einer 
g'reunbftbaft  :c.î  (iur.)  — de  l’usufruit 
* la  propr  été,  pie  Bereinigung  PeS  ©e* 
ttufîeS  mit  bem  ©igenthume. 

Consolider,  v.  a.  T.  (eine  BhinPe,  einen 
«àeinbruch  te.)  jufammen  jieben;  ju* 
betten;  it-  (une  union,  untra.té,)  befc* 
fltgen , Pauerhaft  madjen,  (f.  consolida- 
tion); — l’usufruit  à la  propriété,  (jur.) 
bte  Buijniefung  mit  bem  Çigcnthumc 
verbinpen;  — une  rente,  einen  ftonPS 
%uv  Bezahlung  ber  SKenten  anweifen; 

dette  publique  consolidée,  — WOJU  bie 

©elber  angewiefen  fmb. 

Consommateur,  s.m.  ein  Berühret,  Ber* 
brancher  B.  in  Äorn,  Sôein,  folgte.; 
(îbeol.)  ber  BoUenber/  BoUbringcr. 
Consommation,  s.  f.  bie  Äonfumtion;  ber 
Bttbrauch  in  ÿeucrnna , tforn , s©etn 
unb  anbern  £cbensbc Pürfniffen  ; it - bie 
Bolljtfhung,  Bollbrinqung,  Bollen* 
bung;  (des  denrées,)  Pas  Sufjehren  ber 
£ebenSmittcl;  — d’un  droit,  bie  51u^*- 
tibung  fine*  SXechtS;  — des  prophéties, 
bie  (Erfüllung  ber  SBeiffagungen  ;;  la 

Consommation  a élé'peu  considérable,  cS 

iff  nicht  viel  aufgcgangcn;  u coosom- 
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mation  des  marchandises , ber  Bctttieb  / 

, ber  Slbfaç  ber  SDaaren;  jusqu’à  la  con- 
sommation des  siècles,  biS  OttS  (EnbC  bft 
SQelt;  consommation  du  mariage,  pic 

Bolljiehung  ber  (Ehe. 

Consommé,  s.m - eine  Kraftbrühe. 

Consommé,  ée,  part,  et  adj.  f.  consommer  ; 

verlauft;  vollbracht  te.;  sagesse  consom- 
mée, eine  voUfotnmenc  SfteiSheit;  n est 
consommé  en  science,  cr  iff  fin  SlltébUUb 
voit  ©elebtfamfeit;  elle  est  consommée 
en  vertu,  (le  iff  ein  Bluffer  uon  £ugcnb. 

Consommer,  v.  a verbrauchen;  (£cbcnS* 
mittel)  vermehren;  it.  vollenden , voll* 
fuhren , voHbringen;  erfüllen;  faure con- 
sommer de  la  viande , gleifd)  JUt  Äraft- 

’ brufte  ferfodien  laffen  ; il  a consommé 
son  droit,  er  hat  fein  SKed)t  auôgcûbt, 
(f,  consommation). 

Consomptif,  ive,  adj.  (g^eblC.)  Verjeb* 
renb;  roeqötjenb/  tvegbeiçenb ;>i/.  s.m. 
ein  (innerlich)  abje&renbetf  Mittel;  ein 
(öufferlich)  Öijenbcä  Mittel. 

Consomption,  s.  f.  Pie  gön$lid)e  Slufjeh* 
rung  einet  @ad)ej  (iff  nicht  mit  con- 
sommation gu  verrvechfefn  ; ) it.  bie  Äirt* 
jehrung  ; eine  airtjeprcnbe  Äranf heit  ; 

bie  @ehwtnbfucht.  ( f.  consumer.  ) 

Consonnance,  s.f.  (ÜRufi!)  eine  Äonfvttanj  ; 
ber  ^ufamtnenflang,  eine  angenehme, 
ober  mentgffenö  nicht  tvibrig  fltngenbe 
SufanmiinftiKimung  jtvcpfr  itöne  ; 
(©ramm.)  ein  ©letcfilaut. 

Consonnant,  ante,  adj.  (ffftufü)  JUfammen* 
ffimmenb,  (f.  consonnance). 

Consonnante,  s.f.  eine  Slrt  Meiner 
fen,  bte  auf  bepben  Setten  bejogen  iff; 
ein  (ba*)  ^arfenet. 

Consonne,  adj.  et  s.f.  (©ramm.)  ein  mit- 
latitenbcr  Buchffabe  ; ein  COîétlauter  > 
Äoitfpttanö. 

Consorts,  s.  m.  plur.  (jUt.)  ÄOnfprtCtt  Î 
sjjîitgcnojfen. 

Consoude,  s.f.  grande  consoude,  baÄ  Bein- 
well Î vutg.  bte  Söallwurj  tc.  ; ein  SBunb* 
mittcl  jur  Äur  ber  Beinbrüche  ; la  pe- 
tite consoude,  Pte  Brunelle;  la  consoude 
royale.  Per  Ritterfporn. 

Conspirant,  ante,  adj.  T.  WüÖ  mit  einer 
anbern  tfraft  in  gleicher  SXichtung  wirft; 
les  puissances  conspirantes , Pie  Vereinten 
Äröfte. 

Conspirateur , s . m,  ein  Berfchworner  f 
gKitverfdjworner. 

Conspiration , s.f.  eine  Berfdiwörutig,  3u* 
fammcnverfchwörung  ; it.fam.  ein  heim- 
iichctf  BerfföuPniff  ober  Bünbuiff  gum 
©djaben  einer  ^rivatperfon. 

Conspirer,  t».  n.  k qch.,  contre  qch.,  pour 

faire  qch.,  fidj  ju  einer  böfen,  ober  auch 
löblichen  Unternehmung  mit  ctnanPet 
verbinpen,  vereinigen;  ju  irgenb  einem 
^weefe  mit  ciua'hber  »erbunben  feqit  ; 
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it.  fidj  »etfdjwôren  / eine  «BerrÄthere» 
gegen  Pen  ©taat  ic.  anfpinncn;  it.fig 
(»bn  ©adieu)  jummmen  treffen,  auf 
einerlei)  $md  abjielen  ; tout  conspire  à 
son  avancement , aücg  iff  $u  feiner  ©e* 
forPcrung  bcpûlfltd);  it.  v.a.  (la  ruine, 
!a  perte  de  qn.)  fÂworeit  ; ils  ont  conspiré 

sa  ruine , fïe  haben  feilten  Untergang  ge» 
fdjworen. 

Conspuer,  v.  a.  (eigentl.  ftütt  cracher  sur  qch.) 
fg.  fam.  com.  sat.  einem  ing  2lngefkht 
fpepen,  b.  i.  einem  auf  eine  fcbtmpflicbc 
2irt,  mit  ausgezeichnet«  2}erad)tung 
begegnen. 

Constamment, ac/v.mit^5e^arrlid)feit;ffanb* 
paft/  beharrlich;  it.  geirit? , ficher , su» 
verlang. 

Constance , s.  f.  bte  ©tanPpaftigfeit  im 
Unglucf  jc.  ; it.  Pie  93e|tànPigfcit,  95e* 
v parrlidtfeit. 

Constant,  ante,  adj.  ffanbpaft  im  £ciPen } 
it.  beffinPig,  beharrlich;  it.  aewifj,  aug* 
gemacht , juper  liüig , ungejweifelt;  vents 
coustans,  beftàitPige  oPer  'ipaffatwiuPe. 
Constantes,  s.  f.  pi.  (©conu)  beffànPigc 
©rofjcn. 

Constater,  v.  a.  bcft&tigcn,  befrAftigcn  ; 
eripeifen,  Partpun. 

Constellation, s.  f Pag©effirn,  ©ternbilb; 
il  est  né  sous  une  heureuse  constellation, 

prov,  er  tft  unttr  einem  gltitflicpcn  Jet* 
d)cn  geboren. 

Constellé,  ée,  ad},  unter  einer  qewiffen 
Äonffcllation  gemacht  ober  entffanben. 

Constcr,  v.  n.  impers,  (jur.)  »I  conste,  eg 

erhellt,  cg  iff  flar  unb  offenbar,  gewt&, 
unleugbar,  jebennann  funP;  il  conste 
par  les  pièces  que  etc.,  C0  CC^eUet  ailg 

Pen  2lftcn,  Pafj  ic. 

Consternation , t.f.  Pie  ®eftûr§ung  (»or 
©chrccf  en  ). 

Consterné , ée  , part . f.  consterner  ; être 
consterné  d’un  événement , ( p#  ©ochen  ) 

»on  einem  Vorfälle  in  ©chrecfen  gefeçt 

tperben  ; — par  une  crainte  excessive, 

(»on  ©cfuplen)  aug  großer  furcht  be« 
ffurjt  fepn. 

Consterner,  v.a.  beflurjen  ; befturjt  mad>cn , 
(Purcf)  ©epreefen)  in  Qüefftirjung  fcfceiu 
Constipation,  s.  f.  bie  93crffopfung  Pcô 
£eibeg;  vuig.  ïwrtleibigfeit. 

Constipé,  ée,  part,  et  adj.  »erffopft  K.î 
avoir  la  mine  d’un  constipé,  prov . vulg . 

traurig,  oerPriejiltch  auôfepcn. 
Constiper,  v.  a.  9Sct(Iopfunqen  perurfadjen; 

»erffopfen;  vulg.  hartleibig  machen. 
Constituant , ante , adj.  et  subst.  (jur.)  Pft 
ober  Pie  einen  XnPern  }u  einem  ©e» 
fdiÂft  bcffellt,  beftitigt,  etnfcftet;  Per 

SKanPant;  les  parties  constituantes  d’un 
corps,  pie  £peiïe,  tporau*  ein  Äorper 
jUfammengefeljt  iffi  rassemblée  consti- 


tuante, Pie  fonffituirenPe  ©erfaffung 
grttnpenbe  ^ationaloerfammlung. 

Constitué,  ée , part,  et  adj.  f.  constituer; 
homme  bien  constitué,  fin  9Xamt  »Olt 

guter  £eibegbcfchaffenbeiti  ein  gefunber 

sjfienfd) ; les  autorités  constituées,  pie 

Purdis  ©cfeç , Purch  Pie  tfonftitution 
beftellteti  obrigtcitltcpen  ©ewalten;  un 
tout  constitué  de  telles  ou  telles  parties, 

ein  ©anjeg,  Pag  au*  Piefen  ober  ieneit 
Spcilen  beffept. 

Constituer,  v.  a (ein  ©anjeg)  augmadjen , 
bilben  ober  formiren;  it.  eine  $erfo» 
ober  ©acht  $u  ctwag  cinfc&en  ; PcfeUcn; 
»erorPnen;  it.  qch.  dans  qch.,  fcçen, 
glauben  Pafj  etwaö  in  einer  anpern©ache 
beftehe;  être  constitué,  befehaffen  fcpn; 
it.  de  qch.,  aug  ftwag  beffepen;  consti- 
tuer prisonnier,  gefangen  feçcn;  consti- 
tuer qn.  en  dignité,  einen  ju  SBûtPen 
erheben;  homme  constitué  en  dignité,  tilt 
gftamt,  Per  eine  î©ûrPe  befleibet;  eiit 
in  ©pren  ftçenber  3Rann;  constituer  un 
procureur , einen  SÄnwalP  befleUen  ; 

— une  rente,  eine  SXcnte  (lifte»,  per- 
orptiett  ; — une  pension  à qn. , jemanp 
eine  tyenfton  augfeQen;  — une  somme 
en  dot , eine  Stueflcuct  auf  eine  0ummc 
amoeifeit;  — en  fiais,  in  Unfoffeitfcijen; 

— de  l’argent  à rente,  @elb  OUf  ^illfe  le- 
gen; OclP  auf  ginfen  augtpun;  on  ne 
doit  pas  constituer  la  félicité  dans  les  fa- 
veurs de  la  fortune,  man  mufj  Pie  wahre 
3ufriePcnheit  nicht  in  Pie  ®unft  Peg  ®lu- 
cfeg  fe^en  ; se  constituer  juge  d’une  affaire  , 

fiel)  jum  9iid)ter  in  eiltet  ©ache  auf* 

Werfen;  se  constituer  prisonnier,  ftep  ge* 

fing  lieh  ffeDen. 

Constitut,  s.  m.  (jur.)  clause  de  constitut, 

eine  tflaufcl , woburd)  Per  sftupnieficr 
eineg  ©utg  anerfennt,  Pag  er  fein  ©i* 
gentbumgrecht  Parauf  habe. 

Constitutif , ive,  adj.  ( £ebrff»l  ) wag  eine 
©ache  wefentlid)  auômacht;  titre  consti- 
tutif, eine  rechtbeqrûnPcnPe,  rechtgcbenPe 
llrfunbc  ; it.  ein  folcher  3lnfprud). 
Constitution , s.f.  (£ehr|J»l)  Pic  ^ufammen- 
fepuitg;  U.  Pie  QtnorPnung;  ©inrich* 
tung  ; it.  Pie  ©runboerfaffung , Meid)g* 
»erfaffung,  ©taatguerfaffung  ; it.  Pag 
©cfelj,  Pie  ©nfcunq , «BcrorPnung , SJer* 
fùgung;  it.fam.  pte  natürliche  £eibeg- 
beichaffenbett;  constitution  de  l’air.  Per 
gtuffailPPcr£uft;  constitution  (de  rente), 
eine  «Xentenerrichtung;  it.  Pie  SXenten 
felbfl;  un  prêt  à constitution,  ein  ©elP- 
anleipen  aufSXeitten;  mettre  de  l'argent 
en  constitution , ©clP  auf  ffepeilPe  3ill- 
fen  legen;  il  a nulle  écus  de  revenus  en 
constitution,  er  hat  taufcnP  Spüler  an 
Stenten,  ober  au  ficher  angcwiefeneit 
©infûuften;  constitution  de  dot,  Pic  Çcff- 

feçung  Per  «Dîitgabe  in  Pen  ©pepattens 
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les  eonstitntions  de  l’Empire,  bit  9teid)*- 
ttbfdjtcbe  i — des  anciens  empereurs , Me 
©a&ungen  ber  alten  Äatfcr»  la  consti- 
tutiou  des  parties  du  corps  humain,  Me 

©mricbtung  ber  fc&eile  be*  menfd)ltd)en 
Äörper** 

Constitutionnaire , s.  m.  einer, ber  bie  93uUc 
Unigenitus  angenommen  bat* 

Constitutionnalité,  s. f.  nouv.  Me  Vetfa  jfuttg*- 
gem&jibeit* 

Constitutionnel,  elle,  adj.  fonfHtlttion** 
möfjtg;  nur  tfonflitution  gehörig,  im 
Sinne  berfclbcn;  ber  &ctd)*berfafFnnq 
gemA§»  lois  constitutionnelles,  $Xcid>** 
grunbgcfcise* 

Constitutionnellement,  adv.  nouv.  FonfïitU* 

tibn*mötiig;  oerfaiTungögemAß. 

Constricteur , s . m.  T.  ber  ©d)ltefiniu*fel. 

Constriction , s.f.  ($hbf*)  ciné  3ufammcn* 
jtchung  ber  £bcilf* 

Constringent,  ente,  adj . (Sfôebic.)  jufütttmen* 
jie&ftib* 

Constructeur,  ».  m.  ein  prafttfcfier  95au* 
meiftet;  — de  vaisseaux,  ein  ©d)tff» 
bauet. 

Construction , s.  f.  Me  ©rrichtung  eine* 
©ebiube*  ; ba*  Slnfbauen  ; ber  93au  ; 
eigentlich , bie  Slnorbming  unb  ©inrtd)* 
tung  ber  £bcile  eine*  ©ebÀube*  ; fig.  bie 
Slnorbnung  aller  £heile  eine*  gelehrten 
Sßcrfeö;  (©ramm.)  bie  SVortfugung  ; 
construction  des  vaisseaux,  bet  ©düff*< 
bau  ; — d’une  figure,  (©com.)  bö*  2tuf* 
reifen,  it.  ber  Slufrtft  einer  gtgut* 

Construire,  v.  a.  irr.  bauen  j aufbauett } 
ein  ©ebiubc  auffubrenjjfc«  etn  ©eiftcö« 
wert,  ©ebteht  tc.  anorbnen,  anlegcn; 
(©ramm.)  fonffruiren  ; nad)  ben  Siegeln 
ber  ©çntar  jufammen  feçen;  (©eom.) 
— une  figure , eine  fttgtir  aufreiften,  ent*- 
werfen  ; — un  problème , ein  Problem 
mctlobtfd)  auffeçen;  — un  fort,  eine 
©djanje  anlegcn;  — une  digue,  einen 
$amm  aufwerfen* 

Construit,  ite,  part,  gebaut,  angelegt/  (f. 
construire). 

Consubstantialité,  s.f.  (£heol.)  bie  ©in* 
beit  be*  3öefen*  ber  brc$  tyerfonen  ber 
©ottheit* 

Consubstantiel , elle,  adj . (îfteot*)  ©ine* 

2Öefentf* 

Consul,  ».  m,  (SXömer)  eilt  Äonfnl;  it. 
nouv.  le  premier,  second,  troisième  con- 
sul, ber  erffe,  swepte,  britte  £onful, 
bte  obetften  Vîaqi|hrat*perfoncn  ber  fran» 
aôfïfcben  SXepubljf  ; it,  ein  Äonful,  (in 

Sranfr*  commissaire  des  relations  com- 
merciales,) ein  2(gent,  .6anbcl*rtd)ter 
tu  ©eeftöbten  ; it.  ein  SÜditer  unb  93*0» 
faer  eine*  £ûnbel*geticf)t*  ; it.  qff 
(ehern.)  ein  ©tûbtbttrgermeifier  : it.pl. 
ba*  £>anbel*gerid)t  felbft;  it . beffen  ©e- 
tUhtSbqtfeiu 


*63 

Consulaire,  adj. c.  jum  Äonfulat  gehörig; 
dignité  consulaire.  Me  ÂOnfu(*WÙrbe  î 
it.  wirb  bon  allem  gefügt/  wa*  tu  ba* 
2lmt  unb  in  bie  ©erid)t*barfeit  ber 
jjqnbelôrichtcc  cinfd)lâgt;  il  a la  goutte 
consulaire,  fügt  man  plais.  bon  eiHent 
©cbulbner,  ber,  au*  furcht,  bom 
£anbel*gcricht  in  Verwahrung  genotn- 
men  ju  werben  / ftd)  nicht  au*  bon 
Jpaufe  wagt* 

Consulaires,  s.  m.  ph  (ftomer)  gewefenc 
Äonfulö,  Äonfularcn. 

Consulaireqient,  adv.  nad)5Xrtbct  Jpûnbel*- 
gerichte;  im  i>anbel*gerid)tc. 

Consulat,  s.  m.  Me  £onful*mûrbc ; ba* 
Äonfulat  ; it  bie  3*it  / wAbrenb  wcldiee 
jemqnö  tfonful  iff  ; it.  jebe  aubère 
95urgermei|iccfWle  ; it.  (ehemahl*  iti 
ffranfreid))  ba*  9lmt  eine*  SXtditer*  ober 
Vcpftçcr*  in  Jpûnbcl*gerid)tcn;  it.  eine 
&onful*jieSe  an  auöwörtigcn  £anbcl** 
pliçeti* 

Consultant,  adj.  m.  ( ççf  s.)  ein  Stflth- 

- geber  ; avocat  consultant,  ein  Confident  / 
ein  Slechtögelchrter,  ber  fein  Vebenfen 
über  borgelcgte  «XechWfrqgen  ertheitt; 
médecin  consultant,  eilt  Slr^t,  ben  niait 
in  fehweren  Rillen  confultirt. 

Consultât. on,  s.f  bie  95erathfdilagung  u&er 
eine  5Xc(ht*fad)e  ober  ^ranfhett  ; it.  ein 
fcbriffcltcber  SHathî  eût  recfitltcfie*  93e*» 
benfen  ; it.  ba*  ©utaditen  eine*  Strate** 

Consultative , adj.  f.  avoir  vo:x  consulta- 
tive, (fut.)  befugt  fetjn/  feine  Meinung 
$u  fagen* 

Consulter,  v.a.  einen  um  SXath  fragen,  ie- 
mattb  ju  Sîathe  iiehen  ; ftd)  bet>  jemaiib 
SHath*  erholen;  jemanb  ober  etwa*  be- 
fragen; — «n  livre,  ein  95ud)  worüber 
nad)fd)lagen  ; consulter  une  affaire  , 
wegen  einer  ©adie  um  SHatfi  fragen  ; 

consulter  un  médecin  sur  une  maladie,  bCtt 

girjt  über  eine  Æranfbeit  um  9iath  fra- 
gen î cette  affaire  a été  consultée  aux  meil- 
leurs avocats,  man  hat  barûber  bie  beften 
Slbrofaten  befragt.  Fig — ses  forces  etc., 
feine  drifte  tc.  prüfen  ; —son  miroir, 
ftd)  im  ©piegel  befehauew;  — sori  chevet, 
etwa*  bte  Vad) t über  noch  einmal  reifïtch 

; überlegen,  vuig.  e*  befçhlafen* 

Consulter,  v.n.  (sur  qch.)  über  etwa*  rath# 
fchlagen , §u  Käthe  gehen. 

Consuiteur,  s.  m.  ein  bom  heftellter 

2)oftor  UheblogiS,  fein  ©utachten  über 
gewtffc  fünfte  ju  erthetlen* 

Consumant,  ante,  adj.  ber$ehtCtîb*. 

Consume»,  v.  a.  gAn|lid)  berjehrett;  inf, 
bon  bcrSSirfmtg  bcö  Leiter*,  unb/^. 
bon  ber  unb  be*  lieber*;  it.  (fein 
Vermögen)  berjehren,  bitrchbringen *, 

aufiehrett  ; consumer  son  temps  à qch.*, 

feine  £cit  auf  etwa*  berfïbmcuben,  mit 
etwa*becUerett|  bewerten  ; 5«  consuma-^ 
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v.rtfil.  fîdj  |u  ©runbe  richten,  alle  feine 
Ätüfte  vcrfduvcnben  î fe  consumer  en 
regrets,  fid)  vor  lauter  Befûmmcrnifi 
abjehren. 

Contact,  s.  m . (£ehrftt)D  bie  Berührung 
point  de  contact , ber  Berührungôpunft 

Contadin,  t.  m.  abus.  etn  £anbmûnn. 

Contagieux,  euse,  adj.  (v*  bCC  tyeft,  U.fig] 

anftetfenb. 

Contagion,  s.f  (V0tt  ber  $eft,  t»0ît  bôô 
artigen  tfranfhetten,  nnbfig-)  bie  an 
fteefung  ; it.  bie  anfteefenbe  ©euche 
felbft;  bie  $eft. 

Contaiiks,  s.  f.  pl.  T.  bie  ftlocfc;  ber  ab 
gang  0011  ber  ©eibe;  fddedjtc  ©cibe. 

Contamination,  s.f.  ai.  bie  Verunreinigung 
Beftccfung. 

Contaminer,  v a.  ol.  ftûtt  souiller. 

Contaut,  s.  nu  T.  bie  £cifte  auf  bem  obern 
SXanbe  eine*  ©duffetf. 

Conte,  s.  m . eine  ©rjâblung;  *7.  inf.  eine 
crbidjtctc  ©rjählung  irgeitb  einer  lufti 
gen  ober  fabelhaften  Gegebenheit  ; baO 

#iftôrd}en,  ^îbrehen  ; contes  pour  rire, 
aüetlco  luftige  ©chreanfe;  contes  dt 
vieilles  ; à dormir  de  bout;  de  peau  d’âne 
de  la  Cigogne;  de  ma  mire  l'oie;  contes 
violets , bleus . jaunes , borgnes , etc.  prov 
aitereetbermibrchen;  contes  gras,  £otcn( 
fchmuçige  (trjählungen;  contes  en  l’air 
eine  ungegrunbetc,  au$  ber  2uft  ge 
griffen«  ©rwhlung;  conte  fait  à plaisir 
ein  nur  aut  Æurjroetl  erfonnene*  Jpt 
ftordten , batf  man  mit  einigem  ©chetn 
ber  Wahrheit  in  ber  Äonverfation  vor 

. bringt»  ein  ©efchreAi};  contes  que  tout 
cela!  baâ  fmb  lauter  Sraçcn  ober  (^of- 
fen). 

Contemplateur , s.  m.  tnce  , s.  f ein  tfC 

nadjbenf  cuber  Getrachtet , Befdmuer. 

Contemplatif,  ive  , adj.  bcfd)ÛUlich,  bC 
trûd)tfam,ticffïnnig;  vie  contemplative 
(£bcol.)  ciu  befdjaulicbctf  £cbcn,  (ba 
man  immer  in  ber  Betrachtung  ©otteé 
unb  gôttlûhcr  Wahrheiten  vertieft  ift); 

les  contemplatifs,  s.  rn.  pl.  bie  ©ttUcil 

im  £anbe,  b.  t.  bteicnigcn,  welche  ihre 
mcifte  3ctt  mit  anbâchttiübumjen  }u 
bringen. 

Contemplation,  s.f.  bie  Bcfdmuung;  Ge 
trachtung;  ein  aufmerffameO  Getrach 
ten  (mit  ben  äugen  ober  mit  bem  Ver= 
ftanbe)î  en  contemplation,  (jur.)  in 
©rreigung,  in  SXücffïcht,  in  Betracht. 

Contempler,  v.  a.  befdjauen,  aufmerffam 
betrachten  (mit  ben  äugen  ober  mit 
bem  Vcrftanb);  it.  absei.  ngchfmnett/ 
nachbeufen. 

Contemporain,  aine,  adj.  el  subst . gleich* 
jeittg;  ein  ^citgenoffe. 

Contemporanéité, s.f  T.  bie  ©fcicbjf itigfeit. 

Contempteur,  s.  m.  ein  Gerächter  (ber 

göttlichen  ober  restlichen  ©efc$e). 


Cont 

Contemptible , adj.  c.  p.us.  Verächtlich» 

Contenance,  s.f.  ber  Jnhalt  einer  ©adjc, 
j.  B.  eilte*  ©efä§eö,  ftclbe* , ©arten*  ic.î 
it.  bie  Haltung/  (Stellung  be*  £eibc*; 
ber  fôrperlûhe  anftanb  einer  tycrfon; 

it.  bie  Haftung;  ce  tonneau  est  de  la  con- 
tenance de  deux  mille  pintes,  btcfe*  $ûfj 
hait  jroet)  taufenb  tDîttfj;  perdre  conte- 
nance, bie  Raffung  verlieren;  au*  ber 
Haftung  fommen;  tenir  ober  faire  bonne 
contenance,  fig.  in  guter  Haftung  blei- 
ben;. Diel  Jaffung  jeigen;  porter  qch. 
par  contenance , etwa*  blo*  bC*  bcfîcm 
anftanbe*  wegen  tragen.  . 

Contenant,  ante,  adj.  ctWÛ*  itt  fïdj  Ctît- 

haltenb»  it.  s . m . (£ehrftvQ  ba*  €ut* 
haltenbe. 

Contendant,  ante,  adj.  unb  metft  s.  m.  pl. 
mit  ienumfcworübcr  ftreitenb;  nach  eben 
berfelben  ©ache  ftrebetib;  bie  «Dittftreiter; 
les  parties  conteiidantes,  bie  ftreitigeii  ober 
ftreitenben  <partcoen. 

Contenir,  v.a.irr.  eUthûlteiî/  itl  fïdl 

teil  / in  fidt  fallen,  in  ftd)  fdiliefteu,  in 
fld>  begreifen  ; it.  in  einen  gereiften  Gc- 
jirf  einfchlicjjen;  (prop.  et  fig.)  in  ge- 
reiften ©ränjen  unb  (Bchranfen  halten; 
jiurücf  halten  i fig.  — qn.  dans  le  devoir  , 
iemanb  in  feiner  Pflicht  erhalten  ; — s« 
passions,  im  Saum  halten,  bättbigen, 
mäftigen;  se  contenir,  v.  ré/l.  ftd)  hal- 
ten, juruef  halten,  an  fich  halten, 
fid)  mifttgeit , feine  £cibenfchaften  tc. 
verbergen,  fie  nicht  sumüuöbrud)  !om- 
men  laften;  it.  fid)  enthalten;  enthalt- 
fam  fetjn  :c. 

Content,  ente,  adj.  (de  qn.,  de  qch.)  mit  je* 

manb  ober  mit  etread  jufrieben,  vergnügt 
feptt;  être  content  de  soi-même,  ober  de 
sa  petite  personne,  ein  gar  $u  gvofietf 
Wohlgefallen  an  fich  felbft  haben;  ju 
viel  voit  ftd)  felbft  halten;  fid)  su  viel 
cinbilben.  * 

Contentement,  s.  m.  bie  ^ufriebCtthett » it» 
baé  Vergnügen;  ce  n’est  pas  contente- 
ment, fam.  ba$  ift  nid)t  genug;  conten- 
tement passe  richesse , prov.  3ufttCbenl}Cit 

geht  über  $Xeid)thuni. 

Contenter , v.  a . bcfrtebtgcn  i jufrieben 
ftellen;  ©enuge  thun  ober  leiften;  be* 
friebigenb  feptU  se  contenter  (v.  rèfi.  ) 
de  qch.,  fîch  mit  ettvaé  begnügen;  fich 
an  etrea*  genügen  laften;  reomit  au- 
frieben fevn. 

Contentieusement , adv.  mit  ©treit,  mit 
3anf,  mit  UmvtUen. 

Contentieux,  euse,  adj.  ftrettig;  (V. 
fonen)  ftreitfuchtig,  jänftfeh;  junsd-c- 
tion  contentieuse , bic  ©eri^töbarfett 
über  ©treithinbel. 

Contentif,  adj.  m.  T.  bandage  contentif,  eiUÉ 
aufammcnhaltenbc  Ginbe,  . 
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Contention,  s.f.  ber  3anf,  ©treit } inf. 
bie  £ii$e  unb  £eftigfeit  im  ©treiten  ; 
contention  d’esprit,  ftûrfed  9?ûd)fmtten  i 
î>tc  Slndrcngung  2)er  ©eclenfrAftc. 

Contenu,  ue,  part,  et  adj.  enthalten  K. 
(f.  contenir  ;)  it.  s.  m.  ber  3nhûU,  3 «• 
begriff;  bad  ©ntbaltene* 

Conter,  v.a.  ergiblm  î conter  ses  raisons 
à une  femme , fam.  rin  <Çr auengimmer 
mit  verliebten  SXeben  unterhalten»  Fig. 
et  Pro».  il  nous  en  a bien  conté,  et  Ut 
und  waefer  »orgelogcn;  elle  »‘en  fait 
conter,  fie  Idfjt  fiel)  gern  »«liebte  ©a* 
d)en  »orfagen  ; ( (♦  auch  fleurettes  unb 

fagots.) 

Conterie,  s.  f.  fteine  »f«ebifd)C  ©lûd* 
waaren. 

Contestable,  adj . e.  flreitig  ; wad  dreitig 
gemacht,  wad  ûngefodjtcn  »»erben  fami. 

Contestant,  ante,  adj.  (»or  ©eridlt)  drei* 
tenb  ; it.  s.  m.  les  contestans,  bit  drei» 
tigen  ober  drritenben  ÿarteçen* 

Contestation , s. f.  fin  ©treit. 

Conteste,  s.f.ol.  dûtt  contestation. 

Contesté,  ée,  part . be dritten / dreitig  ge» 

» madyt  ; cause  entière  et  non  contestée, 

eine  ©acbe,  bie  ohne  »or  ©eriebt  ab* 
gehanbclt  ju  werben,  abgetfcan  wirb. 

Contester , ».  a.  et  n.  e twad  dreitig  ma* 
dien  ; bedreiten  ; gegen  etwa*  dreiten  ; 
etwas  ait  fechten. 

Conteur,  s.  m.  eus  e,/.  fin  ©rgdl)l*ï/  etîie 

©rgdblcrinn;  meid,  ein  ©diwdßer, 
*j)lauberer , fine  ©diwdçerinn  ; Fig . 
conteur  de  fleurettes,  einet,  ber  bcm 
^rauengimmet  aßerlc»  verliebte  ©a* 
dien  »orfdiwaßt  î conteur  de  fagots,  de 
sornettes,  de  chansons  etc.,  fam.  fin 
SBinbbeutel. 

Contexture,  s.  f.  (£cbtd»I)  bdd  ©CWCbe, 

©cfledite  ; fig.  bie  SnfammenfcÇung  «nb 
Sîerbinbung  ber  £heile  eincd  ©cbichtd, 
einer  SXebe  te* 

Contignation , g.  f.  (gimmerm.)  bad  ©e* 
bdlfc  unb  ©cfpdrre. 

Contigu,  uë,  adj.  andoGenb;  an  einanber 
ftoflenb  »ber  grdngenb;  einanber  beruh* 
renb, 

Contiguité,  s.f  bad  Stndoßen  an  cttvad  ; 
bie  Slngrdnguna  ; bas  2lncinanbcr*  dof= 
fen,  »liegen,  »grdngen. 

Continence,  s.f.  &iè  (Enthaltung  »on  deifdi* 
lichen  £uden  ; ©nthaltfamfeit  ; it.  bte 
«Üîifigung  ber  SBollud  ; dûtt  Con- 
tenance. 

Continent,  ente,  adj . entbûltfam» 

Continent,  s.m.  bad  fede  £anb  ; eine  große 
©treefe  £anbed,  bad  burch  feine  €0îccrc 
burchfchmtten  id», 

Continental , ale , adj.  nouv.  guerre  conti- 
nentale, ber  Äricg  auf  bem  feden  £anbc. 

Contingence,  s.f.  bad  ©reigniß,  bie  3u* 
f&Uigfeit  î in  folgenben  ftebendarten  : 


Selon  la  contingence  des  affaires,  nad)bem 
fld>  bie©adien  noch  gutragen  möchten; 

angle  de  contingence,  T.  »er  Sftebcnwin* 

fei , SBcruhrungdwinfel. 

Contingent,  ente,  adj.  guföllig  J Wûd  fi^ 
gutragen  ober  aud)  nicht  gutragen  fannj 
portion  contingente,  (jur.)  ber  gehörige 
&beil,  ber  auf  3cbcn  fÄUt;  beräntbeif. 

Contingent,  s.m.  bad  Kontingent;  inf.in 
£>eutfdilanb,  b.t.  ber,  be»  einem  SKeidid- 
trieg,  »011  jebem  SKcidbddanb  §u  liefcrn- 
be  $>e»trag  an  Gruppen,  ©elb  :c.  (f. 
aud)  portion  contingente  bc»m  adj.) 

Continu,  ue,  adj.  burcftaud  an  einanber 

• bangenb;  ungetremtt;  unjertbrilt;  in 
©inern  fortlaufenb  ; it.  anbaltenb,  fort- 

bauernb;  ßöte;  (f.  continûment;)  trois 
jours  continus  de  pluie,  bre»  £age  $He- 
gennietter  hinter  einanber;  fièvre  con- 
tinue, ein  tâglidjed  ober  anhaltenbed 
Sieber;  basse  continue,  ber  bcgleitenbe 
©eneralbad  ; quantité  contintic,  eine 
dite  ©rode. 

Continu,  s.m . (£ebrft»l)  ein  Äörpcr,  bef- 
fen  îfcheile  ununterbrochen  an  einanber 
hingen  ; ein  ©anged. 

Continuateur,  s.  m . ein  Jortfeßcr  ; einer, 
ber  bie  ©chrift  cined  anbern  93erfafîcrd 
fortfcijt. 

Continuation,  s.  f.  hic  <?0ttfe$ung  ; it. 
gortbauer  ; it.  bie  fortgefejjte  ©ad)e  ; 
$olge  ; continuation  de  l'amitié,  fernere 
Sreunbfdmft. 

Continue,  s.f.  oi.  bad  beddnbiac  Inhal- 
ten ; à la  continue,  ad» . in  bie  £ànge, 
mit  ber  3dL 

Continuel,  eile,  adj.  ununterbrochen  ; un- 
abldßig  ; immcrwabrenb  ; anhaltcnb; 
unaufhörlich. 

Continuellement,  ad»,  bedànbtg,  detd, 

obn  Hntevlaf,  unaufhörlich,  ohne  2luft 
hören,  immerfort,  immer wahrenb. 

Continucment,  f.  Continûment. 

Continuer , v.  a.  qch.  UJtb  à ober  de  faire 
qch. , fortfe^en,  mit  ber  angefangenen 
©adle  fortführen  ; it.  (une  ligne,  une 
allée,  une  muraille)  »erlingew  ; länger 
madiett  ; weiter  fortfûhren  ; it.  iemanh 
in  bcm  tScfiijc  einer  ©acht  erhalten  ; 

on  n’a  pas  voulu  le  continuer  recteur  de 
l’université,  man  hat  ihm  bic  ©telle  ei- 
ned  SKeftord  nicht  länger  laffen  wollen; 
it.  continuer,  ».n . fortbauern,  fortwdh» 
ren  ; anhalten  ; nicht  nadilajfen  ; se 
continuer,  ».  rfjl.  fortgefeçt  werben  ; 
fîd)  erdreefen. 

Continuité,  s.  f.  T.  bte  ©tetigfcit  ; ber 
^ufammenhang,  bad  Slneinanberhangen 
ber^hfilc  eincd  ununterbrochenen  ©an- 
gen  ; it.  bie  detc  flauer,  ununterbroche- 
ne Çortbaucr,  bad  bed»\nbigc  Inhalten; 
(£ittcratur)  bie  ©inheit;  solution  de 

continuité , (©biwg.)  bie  burch  eine» 
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55ni(^  Ob«  burd)  fine  offene  ©MtbCI  Weit  j tomber  en  contradictlpn,  in  2BÎ* 
entttanbene  Sertbetluitg  ober  ^remmna  berfpruche  »erfaßen. 

PCS  ©aitjCU.  J Contradictoire,  adj , c.  totbctforccftcnb  ; ûf- 

wnat>tÄ§ig,J  gen  cinanber  ßreitenb  ; wiber  einanber 


ununterbrochen  fort* 

Contondant,  ante,  adj.  (Ghirurd.)  flUCt* 
fdjenb;  jcrßoßenb. 

Contomiate,  adj.  médaille  —,  mit  einem 
SKanbe  umgeben. 


lûüfenb  J fontrabiftorifd)  J actes  contra- 
dictoires, gerichtltdie  aftue,  wo*u  nicht 
eber  / ale  nach  gebubrettb  angeßeßtem 
3?«hör  gef dritten  morben  ffl;  (@egen- 
tbetl  : par  défaut.) 


«•—•«•’  / i rçcu  ; par  acraut.; 

Contorsion,  s.  fi  etne  gcwaltfame  SJ  er  jer*  Contradictoirement,  adv.  (jnr.)  nach  an* 
Tung  ober  ©erbrehung  ber  Sîtuefcln  gehörten  tyartbeçen  ; </•  auf  eine  wiber* 
wnb  ©lieber;  it.piur . ©rimaffen,  ©cr*  fprechenbe  2lrt. 
îtebung  beé  ©cfidjteö  ; eine  feltfame  Contraignabie,  adj.  c.  (jur.)  bem  ©erichM- 
©erßellung  ber©eb«ben;  ©erbrcbun*  &wang  unterworfen;  bec  ober  bie,  ge- 
gen ic.;  u contorsion  du  cou,  bie  ©er*  jwungen  werben  farnt,  etwas  tu  tbun 
prepung  beo  J>UfeÔ  ; contoisions  d’un  Ober  }U  johlen;  contraignabie  par  corps, 

iuïï%L.#!J!*'-t9t(uJ)l''  9WM*9«kL  î»tn mon burcftSefingnif  jiningui (ami. 
Umfcn weife  in  einer  JXebe.  (Contraindre,  v.  a.  irr.  (à  unb  de  faire  qch.) 

a umxciê  tiMX  ^urî  iniWtn'  «otbigen;  it.  jemanb  3wang 

Comnniw  ttwfang.  jntbun ; re. A*  (oon  attju  en»ten  Älei* 

• ë/  ëc*  p et  euij;  SWMNrt/  bern,  ©chuhcn)  brûcfcn;  contraindre 
î ^cXra!i‘i  ,,r'  fn,mnM  par  corps,  einen  burcf> ©efôngmfjflrafe 

îîtl'  ®,*i?öttK,naÄ?“rnfi^  (won  îur  ^BcjaïiUmd  ic.  notbigen;  la  néces- 

oen  Köpfen  ber  £bt«0  gegen  Die  linfc  sité  contraint  la  loi,  prov.  srcoth  bridit 
©cite  be$  ©dbilbeô  gebrebet.  Çifen.  Se  contraindre , v.  ryi.  ftct> 

tTZZl v:  ai  (®al>let  *£•>  «»J«  ttw*  mmm , fîch  3wang  ober  ©ewalt  an- 
tt§  i.tepen  , eut«  $tgur  ben  gehörigen  thun, 

Umriß  geben,  lie  rutlben*  Contraint,  ainte,  part,  et  adj.  gciwtingen, 

Con  racun/’  , r, , , _ t.  tingejwiitgt,  ringcMirinft  ic. 

contractant,  ante,  adj.  etsubst.  funtraDt" I “■  gtjramigtn,  linnatùrlict)  ; bas«  cou- 

renb;  ber7  hte  etiwn  ©ertrag  mit  ic-|  trainte,  ber  obligate  ; je  suis  con- 


^ tnanb  macht  ; ber  Kontrahent. 
Contracte,  adj.  (ppu  ©pi&cit)  jufammen* 
gejogen. 

Contracter,  v.  a.  et  abs.  einen  Jrjflnbel, 


vepi  J-  -v..«- 

tramt  dans  ma  chaussure,  btcfc  ©chtlhc 
fïnb  mir  §u  enge,  vulg.  ju  fnapp  ; la 
rivière  est  contrainte  entre  ces  coteaux, 

ber  Slufj  ijt  iwifehen  biefen  £ùgelit 


* a‘  ei  aos‘  «nen  jpanbeiJ  o1«»  ih 
SJertrag,  eine  ^eirath  ic.  fchliefjcn  ;L  «ngefchloffen. 
einen  Vergleich  treffen;  mit  jemanb  Contrainte,  s. fi  ber  3 Wang  ; //.  b«  3 Wang/ 
rontrahiten  ; contracter  amitié,  greunb»  ^ie  ^urucfhûltung,  ©ingejogenheit  ; it. 


.y  .T , «■•••■»•VJ  1 t fcVMtlv 

fchüft  fd)lte§en  ; contraaer  des  dettes, 
@d)ulben  machen  ; — une  obligation, 
eine  ’äJerpflichtung  eingeben  ; — une 
habitude  fîch  etwa*  angcwôhnen  ; eine 
©ewohnheit  an  fich  nehmen  ; — une 
maladie,  fich  eine  Kranfheit  $u*ieben. 
Se  contracter , v.  rèfi.  T.  fid)  jufammen 


ber^wang,  bie  UngemAchliifeit,  ba3 
Çrucfen , (Einfchneiben  ûüju  enger 
Kleiber  ober  ©chuhc  ic. ; (jur.)  ber 
©ertd)t$jwang  ; contrainte  par  corps, 
ein  Slrreftbefehl/  ein  ©ewaltjettel  ; bie 
bent  ©laubiger  gegebene  €rlaubni$, 
ober  beffen  55efugnig,  feinen  ©chulb* 
ner  fef ifeçen  ju  laffen. 


îiehen,  fich  einjichen;  furjer  werben,  mc  ju  laffen. 

wie  Q3.  Heroen  rc.  Contraire,  adj.  c.  entgegengefeijt,  juwiber  i 

Comraction,  r./ r.  bic^ufammenjiefiung,  juwiberlaufenb  ; n.  wiberwörtig  ; it, 
SBerfurjung,  (baö  ©tnfchrumpfen  ;)  (löblich,  nad)theiïig,  hinberltch;  it. 

I fSKr/ irtiiH  \ I - — w ‘ J m ^ * **  - 


(©ramm.)  bie  3ufflnimen$iebung. 

Contractuel,  elle,  adj.  (jur.)  bem  ©ertrag 
gemäß;  rertragmößig,  fontraftmößig. 

Contracture,  s.f.  (05a u f.)  eine  ©injiehnng 
ober  ©erbunuuug  am  Obertheil  einer 
©aule. 

Contradicteur,  s.m.  ein  Söiberfprecher. 

Contradiction,  s.f.  ber  3ßiberfprud>/  baö 
Iffîtberfprechen  ; esprit  de  contradiction, 
ein  ©eifl  be$  aßiberfpruchtf  ; SBiberfpre 


s.  m.  bo£  ©egentheil  oon  etwaö  ; » -rdg. 
baö  SfÖiberfpiel  ; aller  au  contraire  de 
qch.*/««.  einer  ©ache  wiberfprechen  ; 
[ich  ihr  wiberfchcn;  fich  bagegen  feçcn; 
ihr  JUWib«  hanbeln  ; défense  au  con- 
traire, mit  ©orbehalt  nu  gehöriger  3«it 
feine  ©egengrünbe  be^ubringen  ; des 
contraires,  (f^jiiof.)  Kontraria  ; jwet> 
einanbcc  ent^egengefe^te  ©igenf^aften, 
al3  Kalte  unb  SBÄrme  au  contraire, 
adv.  im  ©egentheil. 


vv,|.  > xwiyriiprr*  aav.  un  ©egentpeu. 

djungöqeifl  ; ccU  implique  contradiction,  Contrariant,  ante,  adj.  et  s.  Wibetfptcdjenb. 

Är«!let  ?*£  wtber*  ber  ober  bie  gern  wiberfpridjt  ; Jam . 

iprichKtd)  ; baö  fatm  mcht  hepfammen  wiberwörtig  > cm  Söibccfprech«* 


i 
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Contrarie*,  v.  a.  einem  wtberfptee&en  î if* 
iqqf.v.n.)  einem  jumiber/  einem  bin* 
berltd)  fepit  ; Jpinbernifîe  in  ben  SSBeg 

Icoeil  ; im  2QegC  ffe&cn  ; se  contrarier, 
einanber  entgegengefeçt  fepn  ; ficb  ein* 
anber  roiberfprecben.  . . 

Contrariété,  s . /.  Î)CC  2Biberfprud>  JUPt* 

(eben  jroep&ingon  ri.  Der  2Pßiber(iünl>  ; 
»Die  ôinbernijj  ; ©djtPietigfeit  ; SötDer 
tpàrtigfcit. 

Contriste,  s.m.  (Gabler  K.)  ber  Äontratf  ; 
ber  Auffûttenbc  2lb(ianb;  ber  ©egenfaç 
Slbftid)  in  §igurcn,  £id)t  unb  ©(hatten 
ober  färben  ; l’art  des  contrastes,  bie 
Äunff  Des  Äontraffeö  î le  contrite  des 
pissions,  berÂûinpf  ber  £eibenfc&aften  ; 
contraste  de  caractères,  de  sentiraens  etc. 

einanber  entgegengefeijte  ober  bod)  nn* 
àbnlidje  Çbaraftere,  ©cfinnungen  K. 
Contraster,  v.a.  (9Sabler  ;c.)  fontraftiten; 
b.  i.  mit  ber  &norbnung  ber  ©egen 
fianbe,  mir  ben  Gbarafteren,  ©tellun 
gen,  Farben  :c.  abtpecbfeln;  ri.  ineift 
v.  n . îontrajhren  ; einen  Äontrafi  bit 
ben  î im  Äonttajl  (leben  i gegen  cinan 
ber  abftecben. 

Contrat,  s.m . ein  Äontraft,  Vertrag;  ri. 
SBergleid)  ; ri.  Æontraftbrtef  ; contrat 
ds  mariage,  ber  €b(fontraft,  bie  €&c* 

pflftcn , bit  £ Mtftung  ; _ de  vente, 
d’achat , ber  Kaufbrief. 

Contravention,  s.  f.  (à  l’ordonnance,  au 
contrat  ) bûô  3ureiberbuiibeln  ; bie  Ue* 
bertretung  ober  Verlegung  citiez  ©e 
feije*,  SBergleUbS  ic. 

Conue,  pnp.  tpiber;  gegen;  ri.  (fiatt  au- 
près, proche,)  nahe  an,  nahe  babep,  ne* 
ben  ; attacher  conue  le  mur , an  bie 
SQdttb  bingen  te.;  gager  contre  qn.,  mit 
einem  Itctten  ; sa  maison  est  tout  contre 
la  mienne,  fein  £au$  ifi  gleid)  neben 
bem  meinigen;  ri.  Contre,  adv.  fam. 
j'étofc  tout  conue,  fd)  tPûr  Dichte  bflbep  î 
pour  moi,  je  suis  contre,  idj  fut  mein 
»£beil  bin  bûtoiber  ; s’élever  contre,  fid 
entgegenfetjen  ; faire  contre,  (harten 
gegenfptelen  ; it.s.m.  le  contre,  ber 
©egenfpieler  ; le  pour  et  le  contre,  bai 
Sur  unt>  SÖiber,  baö  $vo  unb  Sontra; 

il  y a du  pour  et  du  contre,  CÖ  lÄfft  fid) 

Dafür  unb  batoiber  reben. 

Conue-aiiée,  s.f.  eine  ©citcnallce  ; SRebett 

attee.  . # 

Contre-Amiral,  s.  m.  ber  £ontre*9(bmtraI 
Dritte  $(aggen*ûfficier  beg  einer  Äriegö 
flotte  ; ri.  baâ  ttnter*&b»mtûlôfd)tflr. 
Conue-appel,  s.m.  (tnt  Rechten)  eine  ©e* 
genfinte. 

Contre-approches,  s.f.  pl.  T '.  £onfte*&P 

profehen  ; £inien  ober  £aufgrÂben,  roo 
burd)  bie  belagerten  bie  £inien  te.  ber 
belageret  &u  refognofeiren  ober  anju 
greifen  futyn#  . 
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Contre- balancer,  v.  a . gegen  einanber  auf* 
tpàgen;  einanber  bie  SÛBage  halten;  fo 
gegen  einanber  abip&gen,  bafi  ein#  Dem 
anbern  bie  29age  bilt  ; etroaô  in< 
©leid)ge»idjt  mit  einer  anbern  ©ad)e 
fieUen  ; mit  etioaô  ba$  ©Uichgeroicht 
halten. 

Contrebande,  s.f.  eine  perbotbeneSüaûre; 
batf  banngut  ; ri.  ein  perbotbencr  ^an- 
bei; (5öap.)  eine  Söapenbinbe  ; faire 
la  contrebande,  mit  perbotbenen  $®aa* 
ren  banbeln  ; einen  ©cbleicbbattbef 
treiben  ; un  homme  (visage)  de  contre- 
bande, fig . fam.  ein  frember,  pcrbAch* 
tiger  sföenfch. 

Conuebandé,  ée,  adj.  (Sffiop.)  mit  binbCrt 
perfebeti,  Deren  Jarbc  unb  ÜÄftallc  ein* 
anber  entgegen  gefegt  finb. 
Contrebandier,  s.m.  einer/  ber  mit  perbo* 
tbcnen  SPBaaren  banbeft/  ber  einen  per* 
botbenen  £anbel  treibt  ; ein  ©ihleid)* 
binblcr. 

Contre-barré,  ée,  adj.  (Sßap.)  mit  halfen 
»erfeben/  bie  einanber  entgegen  gefcljt 
finb. 

Contre-bas,  adv.  (3ÄüUtet)  POtt  Oben  f)tt* 
unter  ; ri.  s.  m.  ein  pon  oben  herunter 
geführter  55an. 

Contre- bisse , s.f.  eine  gtofe  Baßgeige  ; 

ri.  Die  tieffle  53a6fiimme. 

Contre-batterie,  s.f.  T.  eine  ©egenbftttetie  ; 

ßg.  ©egenanfdji^gf/  ©egenanfialtcn. 
Contre-biais  (à),  adv.  JUTIOiöcr / PCrfebtt. 
ConUe- boutant , s.m.  f*  Arc- boutant. 
Contre-bouter , v.  a.  f.  Arc- bouter. 
Contre-brcteSse , «•/•  (SBap.)  eine  Steibc 
perfdiicbenfitbigct  Sinnen* 
Contie-bretessé,  ce,  adj.  (3Ö«P.)  mit  etnatt* 
Der  cntgegcngefcQten  3mnen  (bretesses) 
perfeben. 

Contre-brodé,  s.  m.  eine  2trt  tottfier  unb 
fdjroarjer  ©iaöforaüen.  . . 

Contre-calquer,  v.  a.  ( Äupfctftecbet  JC.)  eittt 

©egenfopte  nehmen.  f 

Contrecarrer,  v.  a • einem  in  allen  ©tuef en 
juwiber  unb  binberlid)  fepn  ; einem  $u* 
toiber  arbeiten,  toiberftrebeit. 
Contre-channe , s.m.  ein  ©egenjauber. 
Contre-châssis,  s.  m.  eilt  (baé)  Sötntetfctt* 
fier,  23orfenfler;  (îOîftbrir)  baö  ©egen* 
blenbfcnfter. 

Contre- chevron,  s.  m.  (S®ap.)  ein  ©egen* 
fparren;  ein  ©parten,  ber  einem  anbern 
©parren  »on  anbrer  Sarbc  ober  anbetm 
SJîetaU  entgegengefebt  ifi. 

ConUe-chevronné , ée,  adj.  (Sßap.)  mit 

©egenfparren  perfeben. 

Contre-cief.  s.f.  (©auf.)  Der  n&cbfle  ©tettt 
jur  SXeditcn  unb  jur  £infcn  beé  ©d)luf* 
fleinö  an  ©ctpolben. 

Contre-cœur , s.m.  bte  Äaminplatte,  bal 
(meifi  eiferne)  Stficfcnbiatt  tm  Äamtn, 
tpobnrfb  Die  Äaminmauer  gefebont  »ir^ 
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unD  welche«  jugleich  bic  #the  jurucT* 

(d)lûgcn  macht.  A contre-coeur,  adv. 

mit  iffliDmoillen,  mit  $8crDru§. 

Contre-componé.  ée,  adj.  bordure  contre- 
componée,  (s©ap.)  ein  ©chilbranb  mit 
«bwechfelnben  jweperlep  färben  ober 
Metallen  je. 

tomre-coup,  s.  m.  ritt  ©egenfchfag,  ©e* 
genflofjî  ftûefrraU;  it,  Die  ©mpfin* 
imita,  Die  man  pon  einem  empfangenen 
■ ©chlag,  ©tofi,  ©treteb  :c.  auf  Der 
«ntgegengefeßten  ©eite  hat;  it.fig. cette 

disgrâce  retomba  sur  lui  par  contre-coup, 

er  mufte  be«  StnDern  UngnaDc  mitent* 
gelten. 

Contre-danse , s.  f.  ein  Äontretanj. 
Contre-dégagement,  s.  m.  ($ed)tf.)  f,  con- 
tre-dégager. 

Contre-dégiger,  v.a.  (ftechtf.)  gegcnabwei* 
chen  ; ju  eben  Der  £eit  pon  ber  tfltngc 
ûbroeichen,  Da  Der  ©egner  Die  feinige 
lo«  macht. 

Contredite,  p.  a.  (qn.,  einem)  wiberfpre» 
chen  ; it.  einen  ©aç  te.  befreiten,  an- 
fechten,  WiDerlegen.  Se  contredire,  v.réc. 
einanDer  wiberfprcchcn  ; it.  v.  rèji.  fîch 
felbfl  wiberfprcchcn  ; nicht  bcp  einer 
SXeDe  bleiben*  ( NB.  man  faqt  : vous 
contredise z Itnb  nid)t  vous  contredites.) 
Contredisant,  ante,  adj . et  sr/bst.  Der,  Die 

gern  roiberfpricht  ; vu/g.  ein  #abered)t<; 
it.  (jur.)  einer,  Der  gegen  etwa«  (Sin* 
würfe  macht,  ober  etwa«  wiberlegt. 
Contredit , s.  m.  Der  Sötberfprucb  i Die 
SÖiDerrebe»  sans  contredit,  adv.  ohne 
SBibcrrebc;  unflreitig,  nnfehïbar;  ja 
fVepiich;  contredits,  (jur.)  ©egenfebrif* 
ten  ; $Ö3iberlcgung«fchriften. 

Contrée,  s.f.  eine  ganDfdjaft;  ©egcnD; 
ein  gattD  ; de  contrée  en  contrée,  poil 

ganb  ju  ganb  ; pon  einer  ©egenD  jur 
«nDern. 

Contr’écart,  s.m.  (Sfôap.)  ein  £hciï  eine« 
gepiertheilten  ©cbtlbe«,  Der  tpieber  in 
Pier  £heile  getbeüt  tfl. 

Contr’écarteier,  v.  a.  ($8ap.)  einen  pon  ben 
Pier  £&eüen  eine«  ©ebilbe«  wieber  in 
Pier  Êbeile  theilen. 

Contr’échange,  s.  m.  ber  ©egentaufcb/  Um* 
* taufch  ; it.  ba«  Umgetanfchte. 
Contr’enquête , s.  f (jur.)  eine  ©egett* 
' untcrfuchung  ; gegenfeitige  Nachfrage. 
Contre-épreuve,  s.  f.  T.  Der  ©egCnabJUg 

eine«  Äupferflich«,  einer  Zeichnung. 

Contre-épreuver,  v.  a.  T.  einet!  Äupferflicb 

gegenabjiehen. 

Contr’espaiier , s.  nt.  eine  SKeihe  ©palier* 
binme , Die  einer  anDern  gegenüber 
fle&t;  ein  ©egenfpalicr,  ©egengelan* 
Der. 

Contre-extension , s.  f.  (Q-ljirurg.)  Die  ©C« 
genflreefung. 

Contrefaçon,  s.f  Da«  betruglichc  9ïacfa 


tttachen  einer  Söaare,  jum  ^îachtbeil 
ihre«  pripüegirtcn(£rftnbcr«  ober  (Eigen- 
tümer«; /c.Dcr9ïad)Drucf  eine«©uch«; 
it.  Da«  itachgebrucfte  'Such  felbfl. 

Contrefacteur,  *.  m.  ein  unberechtigter 
(ftaebbruefer  eine«  (Such«. 

Contrefaction,  s.  f.  puis.  (POtt  (Buchew) 
flûtt  contrefaçon. 

Contrefaire,  v.a.  etwa«  nachniachen,  Itath* 
thun;  e«  einer  (perfon  nachthun,  nach- 
machen;  jemanb  nachahmcn,  (meifl  im 
fdjlimmen  >BerflanDe;)  jemanb  nach* 
fpotten  ; jemanb  nachôtfen  ; contrefaire 
le  malade,  le  sage,  le  fou  etc.,  fîch  franf, 
altflug,  nirrifeh  te.  gnflcBcn;  contre- 
faire un  livre, 'ein  (Such  nachDrucfen  ; 
contrefaire  des  draps,  des  étoffes,  £ûd>Cr, 
3eugc  nacbmacbett  ; l’âge  l’a  tout  co-itre- 
fait,  bä«  Sllter  hat  ihn  ganj  perflcBt; 
contrefaire  sa  voix,  son  écriture,  fctîTC 

©timme,  feine  ©d)nft  ober  JpanD  per* 
fltllen.  Se  contrefaire,  v.  r(f.  fief)  per* 
flcBcn. 

Contrefaiseur,  s.  m.  p.r/s.  fift  Sftacbntffr. 

Contrefait,  ait ey  part,  et  adj.  nachgf  macht  tC. 
f»  contrefaire;  une  personne  contiefaite, 

eine  ganj  perftcBte , peruntfaltete  $et* 
fon;  un  seing  contrefait,  eine  iiadigc* 

madite  ^anbfchrift. 

Contre-fanons,  t.m*plur.  Die  @CQ*£aue. 
(f.  cargues,  boulines.) 

Contre- fascé,  ée,  adj.  (îffîap.)  mit  gegen* 
einanDer  gefeçten  (SinDcn  perfehen. 

Contre-fenêtre,  s.  f.  T.  ein  JenflerlûDen; 
ein  (Da«)  £)oppelfenfler,  ©chlagfenflcr. 

Contre-fenfe,  s.  f.  f.  conir»- fissure. 

Contre-fiche,  s. f.  (tgauf.)  ein  ©trebebanbv 

Contre- finesse,  s.  f.  fine  ©egeitllfl. 

Contre- fissure,  s.f.  (Êhitnrg.)  eine  ©egen- 
fpalte. 

Contre-flambant,  ante,  adj.  ($fi}ap.)  mit 

einanDer  entgegcngcfcçten  Jlammen* 
fpiçcn. 

Cont«e  fleuré  ober  contre-fleuronné,  ée,  adj. 

(5ßap.)  mit  entgegen  gefenten  (Blumen 
unD  abtpechfelnben  Farben. 

Contre-fort,  s.m.  T.  eine (ffîiberfage ; eine 
(Oîauer/  Die  einer  anDern  jur  ©tnße 
Dient. 

Contre- fruit,  s.m.  (’BauF.)  man  nennt  Fruit 
eine  an  Der  Slufienfette  einer  »Otauer  nach 
oben  ju  faft  unmerfliche  35ermtnDrrung 
ihrer 2)icfc,  Deren  innere  ©eite  hingegen 
o&flig  fcnfredjt  fleht,  klimmt  ober  Die 
innere  ©eite  ebenfall«  nach  oben  ju 
an  ^DicFe  ab , fo  beißt  ihre  innere  (Bo- 

fchung  Contre-fruit. 

Contre-fugue,  s.  f.  (SKuflf)  eine  Äontrü* 
fuge,  ©egenfuge. 

Contre-gage,  s.m.  Da«  ©egenpfanD. 

Contre-gager,  v.  a.  (jur.)  o/.  auf  brtbf ft 
©eiten  feine  ©icherheit  nehmen,  ebe 
man  fleh  mit  einanDer  cinlafjt« 
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Contre-garde,  s. f.  (Çottif.) |ine  BoflWtf*- 

VOtbXt.  _ r, 

Contre- hacher,  v.a.T.  gegenfd)tûffiren. 

Contre-hachure,  s.  fi  T.  bie  ©egenfd)taf* 
firung  ; Âreuifdjraffirung. 

Contre-hitkr,  s.m.  T.  citt  Ctfemer  Botf, 
auf  »eldjcm  man  piele  Bratfpiejjc  nu* 

. gleid)  umbre&en  fanti  ; ein  Bratbocf. 

Contre-haut,  adv.  (BüUf.)  POU  UntCll 

herauf* 

Contre  herminë,  ad).  (2Qap.)  champ  contre- 

herminé,  ein  fdwarje*  Selb  mit  »eigen 
Jpermclin-iupfcn. 

Contrc-jauger , v.  a.  (BûUf.)  et»ü*  auf 
bcm  anbern  ©tucFe,  roorein  c*  gefügt 
»erben  foU , meiTen , bamit  e*  genau 
hinein  paffe. 

Contre-jour,  s.  m.  ba*  ©egcnlicbt ; bet 
©egcnfehein;  ein  falfri)c*,  unbequeme* 
£ict)t  ; i contre-jour , adv.  gegen  ba* 
£td)t. 

Contre-indication,  s.  f.  (ÜftebtC.)  ein  ®C* 
genjeichen. . 

Contre- ’asant,  adj . (SBap^.)  »ttb  POtt  £btc» 

ten  gefagt,  bie  ben  Oiucfcn  gegen  c mon» 
ber  febren. 

Contre-jumelle«,  s.  f.  pl.  (^Jflûfferer)  je  2 
unb  2 an  einanoer  tretcube  Raffer* 
(fritte,  ba  »0  Oie  ®offe  etner  ®affe  am 
tiefffen  i|f. 

Cont n -lames,  s.  f.  pl.  (@aje»eber)  bie  3 
©tÂnglein  am  3Öeb(fubl>  »eiche  bienen, 
ben  3luf|ug  |u  lieben. 

Conue-latte,  s.f  (Bauf.)  eine  ©egen* 
(atte. 

Contre-iatter , v.  a.  T.  mit  ©egenlatten 
perfebett. 

Contxe-iattoir,  s.m.  T.  ein  ®cgenlatter;  ein 
3nffrument,  mit  heffen  Jpulfc  man  eine 
£attc  auf  btc  ©egenlatte  nagelt. 

Contre-lettre,  s f.  (jur.)  ein  Wrioatrcoer*, 
»obureb  man  feiner  oorber  mit  iemanb 
erridjteten  Urfunbe  ganj  ober  |um£beil 
entfagt. 

Contremaître,  s.m.  bet  £ôd)- 

botb*mann , ber  nicbft  bem  ©ebiffer, 
unb  bem  Ober*  unb  Unterffeuermann, 
btc  Ofôatrofen  fommaubtrt.  Unter  fei- 
ner Äufficbt  fleht  aile®  &au*  unb  $afel* 
roerf,  bie  $nf  et  te.;  it.  berUntermeifler, 
ber  Stuffe^ec  über  bie  Arbeiter  einer 
Sucferficbcrep,  ober  auch  anberer  grof* 
fen  3Jlanufafturcn. 

Contre-mandement,  s.m.  f.  contre-ordre. 

Contre- mander,  v.  a.  einen  ©cgettbcfebl 
ertbeilcn  ; einen  gegebenen  'Befehl  »t- 
berrufen  ; it.  eine  beffcUtc  ©acbe  tPic* 
ber  auffagen;  abbeftellen. 

Contre- marche,  s.f.  (jfriegôf.)  bet  ©cgen* 

marfeb , Æontremarfcb. 

Contre- marte , s.  f.  I.  eine  ©Cgenjïutb* 

Contremarque , s.  f.  ba*  ©eaemeieben, 

2ftcbenjeichcn,  Bereichen  auf  golbeuen, 
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fUberncn  te.  ©cföffen,  |ut  Betflcbertinij 
ihrer  gehörigen  tnnern®ute>  biej»cpte 
sjKatfe  auf  äßaarenballen  ; it.  ba*  jrpepte 
©intritt*billet  im  ©cbautpielbaufe;  it. 
etn  falfcbe*  fcb»ar|eö  Reichen , baö  bie 
tyferbcbönbler  in  bic^abne  alter  $fctbc 
machen,  um  ftc  für  »eit  junger  ju  per* 
taufen. 

Contreraaiquer,  v.  a.  mit  einem  SftcbCtt- 
jcicben,  Bereichen  tc.  perfeben.  (fv 

contremarque. 

Contre-minc , s.  f.  eine  ©egcnminc  * fig . 

p.us.  flûtt  contre-batterie. 

Comre-miner , v.  a.  gegenntiniren  ; ßgi 
entgegenarbeiten. 

Contre-mineur,  s.  m.  ein  ©egenminiter» 
Conue-mont,  adv.  oi.  aufroirt*  ; bergan  $ 
gegen  ben  ©trom  î tomber  à la  renverse 
les  pieds  contre-mont,  jam.  rûcfiiug£ 

fallen,  unb  bie  Beine  in  bie  Jpôbe 
febren. 

Contre-mur , s.  m.  T.  eine  ©egenmaucr. 
Contre-murcr,  v.  a.  T.  eine  ©egenmauer 
machen. 

A.  contre-ongle,  adv.  (3ûgb)  prendre  le 
pied  de  la  bète  il  contre-ongle,  bie  @pUP 

be*  3Bilb0  perfebrt  beurtbetlen. 
Contre-oidre,  s.m.  ein  ©cgcnbeffbl,  bte 
SSÖiberrufung  etneö  gegebenen  Befehl*- 
Contre-pal,  s.m.  (5Bap.)  ein  ©egenpfabl- 
Contre-palé , adj.  (2Sap.)  mit  übtpednelu* 
ben  ^infturcn  gegen  einanber  gepfählt- 

Contre-paner,  contre- panner , v.  a.  (jur,) 

juin  ©egcnpfanb  fc^en. 

Contrepartie,  s. J.  (»Ôtufff)  bie  ©cgett* 

jUmme  ; (Jpanbl.)  bas  ©egenbud),  ©e* 
gentegijic*. 

Contre-passant,  adj.  (®3ap.)  »irb  POU  g»C9- 

î^hieren  gefügt,  »opon  ba*  eine  auf  bie- 
fe,  ba*  anbere  auf  jene  ©cite  fdireitet- 
Contre-pente , s.f.  (in  ©afferleitungenA 
SKôhren  îc.)  ein  ôrt,  »0  ba*  2öaffet 
nid)t  abliuft.  ' 

Contre-percer , v.  a.  T.  gegcnbohtett. 
Contre-pestt,  v.  a . (nur  fig  ) einer  anbetti 
©ad)e  baö  ©leichgcwidjt  halten. 
Contrc-petterie , s.f.  eine  2lrt  3Bortfpic(e, 
bie  barin  beffehet,  bafi  man  bürd)Ber- 
feçung  einiger  Budjffaben  einen  an  fidj 
unehrbaren  ober  jotenhaften  2lu*brucf 
lu  perf leiben  fudit,  j.B./oüe  à la  messe, 
ffatt  molle  a la  fesse. 

Contrepied,  s.m.  (3agb)  bie  ©egenfpur, 
SXücffpur}  bie  falfd>e©puri  fig-  fam . 
ba*  ©egentheil  ober  SGBiberfpiel  pon  ei- 
ner @ad>e  î prendre  le  contrep»ed  d’une 
affaire.  Dû*  JP>interfte  §u  PÔrberff  an- 
greifen  ; eine  ©ad>e  perfebrt  anfangm 
ober  au*beuten. 

Contre-pilastre,  s.  m.  T.  ein  ^Jfctfer,  bff 
einem  anbern  gcgenûbergefteUt  iff,  um 
ein  ©e»ölbe  tragen  |u  halfen- 
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Contre -piège,  contre-pleige,  s.  m.  prvcl. 
(jur.)  ein  SKùcFburgc. 

Contre-plèger,  v.  a. prvcl.  (jur.)  SRucfbÙrge 

fcpn. 

Contre-poids,  s.  m.  baO  ©egengetridjt  ; it. 
bie  95afancirflange,  ©eroicbtftangc  ber 
©ciltÄn$cr;  ßg»  bas  ©cgcngetvtcbt  ; 
entgegcngefe$te  ©igeitfchafte  n / bie  ein# 
anber  bie  S&age  galten  ; ce  défaut  fait 
un  grand  contre-poids  aux  bdles  qualités 
' qu’il  a,  ßg.  biefer  fehler  t^ut  feinen 
. übrigen  fchônen  (Eigen febaften  grofen 
Abbruch» 

Contre -poil,  s.  m.  ber  ©egenflricb  beô 
ÔûOtÔ  î prendre  le  contre-poil,  gegen  ben 
êtrid)  fahren.  A contre^oii,  adv.  gegen 

• ben  ©trieb  ; ßg » verfe&rt,  unrecht. 
Contre -pou.çon,  s.  nu  (©chloffcr  K.)  ein 

Ä)urd)fcblag  juntOegenbobreit;  (@d)rift* 
febnetber)  eine  ©cgenpunje,  batf  inwen- 
btge  eines  95ud)ftabcn  bamit  autfjufcbla* 
gen. 

Contre-point,  j.  m.  (C^uftf ) ber  Æontra* 
punft. 

Contre- pointe , s.  f.  (fatt  courte-pointe. 
Contre-pointé,  éc,  adj.  (20ap.)  ©pifle  gf* 

gen  ©ptçe. 

Contre-pointer,  v.  a.  T.  auf  betben  ©eiten 
. flcppen,  abnahen  ober  burdm&ben;  mit 
einer  ©tcppna&t  niben  } — du  canon, 
M ©cfdmh  auf  eben  bie  batterie 
rid)ten,  pon  bet  man  befchofTen  toirbi 

• it . ßg.  roiberfprecben , jutriber  fegn» 
Contre-poison,  s.  m.  baÔ  ©egeugtft  J ßg • 

ba$  ©egengift,  ©cgenmittel. 
Contre-porte,  s.f.  eine  ©egentbûr;  jiveote 
ober  hoppelte  £&ur. 

Contre-porter , fïatt  Colporter. 

Contre- posé,  ée,  adj.  (S&ap.)  gegen  einanber 
gcfcljt,  wie  5.  95.  îtrep  ^feiler,  wovon 

• bec  eine  bie  ©pifje  in  bieJpô&c,  unb 
ber  anbere  unter  ficb  febrt. 

Contrc-poser,  v . a.  (J^flltbl.)  CtWnS  lintfCht 

in  ein  Q3ud)  eintragen. 

Contre-poseur,  s.  m.  T.  ein  Jpanblanget/ 
ber  ben  Maurern  ober  ©tetnmcijcn  bie 
©tcinc  herbei)  tr&gt  nnb  biefeibe  in 
Dtbnung  fefit. 

Contre-position , s.  f.  baö  Unrechte  (Eintra* 
gen  in  ein  Jjpaublungäbudn 

Contre-potencé,  ée,  adj.  (5ßap.)  mit  fUt* 
gegen  gefegten  Ârûtf enf reinen , wovon 
Das  eine  über  ficb/  baô  anbere  unter  ftch 
gefiellt  tff. 

Contrépreuve , s.  f.  T.  bie  ©cgettprobc, 
ber  ©egenabbruef. 

Contrépreuver , v . a.  T • eine  ©egenprobe 
abjiehen. 

Contre- queue  d’aronde,  t.f.  (95ailf.)  Citt 
verfehrter  ©djwalbenfcbwanj. 

Contre-quille,  s.f.  f,  carlingue. 
Contre-rampant,  adj . (3ßflp.)  gegen  tinau* 

ber  fricchenb. 
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Contre-révolution,  s.  f nom.  eine  ©egen» 
révolution. 

Contre-révolutionnaire,  adj.  et  s.  c.  nouv. 
revolutionéwibrig  ; ein  ©egenrevolu# 
tionnàr  » ein  §*cinb  bec  SXrroltitton. 

Contre -ronde,  s.f.  eÛK  ©cgcnruilOC  î 
jroepte  9îad)trunbC/  bie  einen  anbern 
SQcg  alô  bie  erjic  nimmt. 

Contre-ruse,  s.f.  eine ©egcnlijh 

Contre-sabords,  s.  m.  plur.  T.  bie  £&bCU 
ober  £&ûtcn  ber  ©tûcfpforten. 

Contre- sa  lut,  s.  m.  T.  ber  ©egengrui  mit 
ben  ©tùcfen  jur  @ee. 

Contre-s^ngion , s.  m.  T.  ber  ©egengurt 
am  (Sattelbogen,  ben  ©attcl  bamit 
fc(i  &u  halten. 

Contrescarpe,  s.f.  T.  bie  äußere  95ofdmng 
ober  fehiefe  $lâd)e  bc*  ©rabenö  einer 
Seftung  gegen  ba$  $clb  su  ; it.  ber  be# 
beefte  20eg  uub  baô  ©laciO  jufamraen. 

Contrcstarper , v.  a.  p.  us.  T.  mit  einer 
Äontrefcarpe  verfrhen. 

Contre-scei , s.  m.  baO  ©egenfïegel  ; 95eç* 
fiegcl. 

Contre- sceller,  v.  a.  Qcgcnftcgeln  ; ein  ©e* 
geuftcgel  aufbrûcfèn. 

Contre-seing,  s.m.  eine  ©egenunterfchtifti 
bie  Untcrfchrift  cincô  ©cfrctàrô  unter 
bte  Untcrfchrift  fetneô  ^)crru  k.  ; avoir 
le  contre-seing,  mit  untcrfchrifbctt. 

Contre  sens,  s.m . ein  ©egenfïnn,  mibriger 
«Bcrftanb  » SOiberfïnn  ; it.  bie  unred)te 
©eite  eine«  iuchö,  eine«  ©toit*,  einer 
fcciwoanb  ic„  einer  Meinung  1 baö  per- 
fehrtc  ober  Unrechte  (Enbe  einer  ©adje; 
à contre-sens,  adv.  im  tvibrigen,  miber* 
finnigen  2?er(lanbe  ; vcrfchrt  » it»  auf 
bie  perfebrte,  Unrechte  ©eite  i prendre 
tout  à contre-sens  et  à rebours,  alleÔ  Un# 

recht  unb  oerfehrt  angreifen. 

Contre-signal , s.  m.  ba$  ©egcnfignal  ; bic 
âtntrDort  auf  ein  gcaebcucâ  Reichen. 

Contre-signer , v.  a.  f ontrafigniren  ; auf 
beu  Umfchlag  fehreiben  ; f.  contre-seing  ; " 
it.  la  lettre  étoit  contre  - signée  : corps 
législatif,  auf  bem  Umfdjlag  beS  95vic# 
feô  flant>  k. 

Contn-sommation,  s.f.  (jur.)  eine  Segen* 
ûllffotbecung.  (f.  contre-sommer.) 

Contre-sommer , v.  a.  (fur.)  feinen  9vîtcf- 
bürgen  §ur  Erfüllung  feiner  ©emt\hr* 
leijtung  aufforbern. 

Contie-ta  iier,  v.  a.  (^ormfchn.)  Äreuj- 
fdmitte  machen. 

Contre-ta files,  s.f.  plur.  ( Sormfdntetbcr ) 

Äreujfdmitte,  gehoppelte  ©djnittc. 

Contre-tem[>s , s.  m . ein  Sorfall  jur  Un* 
jeit  i eine  unpcrmuthcte  Jrmtberntfj  ; 
ein  jQuerjlnch  Durch  bie  gtcchnung; 
(^anjf.)  eine  5frt  $an$fcf)ritt,  n>o* 
bnrd)  ber  îtaft  unterbrochen  $u  werben 
fdjcint;  (9(eitfd).)  ba$  Äontratempo; 
eine  «Ucrhinbetunç,  ùie.  baö  rechte  ÖRag 
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Ut  tefiion  bed  <pfetbd  unterbricht  ; 
(Jed>tf.)  tin  |ur  unechten  £<it  ange* 

brad)ter  ©toi)  tomber  dans  un  (dans 
des)  contre-temps,  etwad  a ut  Unrechten 
(ungungigen)  £eit  unternehmen  ; il  est 

survenu  un  fâcheux  contie-temps,  cd  tg 

ein  perbrieglicbet  BufaU.  baiwifcbcn  gc* 
fommcit  i Élire  des  bévues  et  des  contre- 
temps, Jig.  fid)  gröblich  oerfeben/  vuig. 
grobe  iBôcfe  madjen»  A contre-temps, 
adv.  jur  Unjeit  i jur  ungelegenen  (un* 
rechten)  3eit* 

Contre-tenant,  s.  m.  oî.  ein  ©fgner/  $©i» 
berpart  bep  furnieren. 

Contre-terrasse , s.f.  (@4rtn.)  eine  ©egen« 
terrage  ; eine  über  einer  ^erraffe  auf* 
geführte  Erhöhung. 

Conue- tirer,  v.  a . T.  auf  einen  fcifrf)  ûb« 
gelogenen  Äupfcrgid)  einen  anbern  ab« 
Iteben  ; einen  2Btberbrucf  machen  ; it. 

f.  calquer. 

Contre-tranchée , s.  J,  T ein  £aufgraben 
ber  belagerten  noiber  bie  belageret. 

Conue-vaîré,  adj.  ($©a p.)  mit  gegeneinan« 
ber  gefegten  ©ifenbûtlein  perfehen. 

Contrevallation , s.  f.  ober  ligne  de  contre- 
vallation, eine  Äontrapallationölinic  ; 
eine  ©etfebanjung  ber  belageret  gegen 
bie  Jegung  ju7  unb  um  bicfelbe  bit* 
uni/  um  ficb  gegen  bie  SludfÄUc  ic,  ber 
belagerten  |u  beefen. 

Contrevenaut,  ante,  adj.  et  t . (jUt.)  bet/ 

bie  einem  ©efefj  :c.  juwibet  banbelt  ; 
ein  Uebertretet/  eine  Uebertretertnn. 

Contrevenir,  v.  n.  (mit  à)  eilt  ©efclj  IC, 

übertreten/  einem  ©ebotbe  tc.  iunnber 
banbeln. 

^Contrevent,  s.  m.  ein  Jengerlaben,  (äugen 
»or  bem  Jenger;)  (bie  iiuoenbigeit  Jen» 
gerJibcn  beigen  volets;)  Oimmernt,) 
ein  banb  ober  ein  febtig  eingefepted 
£olj  äugen  an  einer  3Rauer  ober  an 
einem  ©partenwerf/  um  folcbe  gegen 
bie  ©ewalt  bed  SSBinbed  |u  fdiüpen. 

Contrevent«,  v.a.  T.  wibet  ben  2Bwb  be* 
fegigeit»  (f.  conuevent.) 

Contre-venu,  ue,  part.  p.  contrevenir. 

Contre-vérité,  s.  /.  bet  ©egenfai}  einer 
28ahrheit/ *.  b.  eine  böbnifcbc£obrebe, 
ein  ironifdied  £ob. 

Conue-visite,  ».  /.  (jur.)  eine  iwcpte  Un* 

. terfuebung  einer  ©acbe;  eine  ©egen* 
befiebtigung. 

Contribuable,  adj.c . geuerbar;  ber  ©teuer 
unterworfen. 

Contribuer,  v.  n.  beptragen  ; mitbelfen, 
mitwirfen,  behulgid)  fepn,  beförbern 
helfen;  it-  geuem,  ju  ben  augerorbent« 
lieben  beburfniiTen  bed  ©taatd  beptra« 
gen;  it.  (bem  jeinb)  branbfebapung 
geben  ober  bejahten. 

Contribution,  s.  f.  eine  Kontribution  ; ein 
augcrorbcntliebet  beptrag  an  ©elb» 
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eine  ©teuer/  (f.  contribu«;)  it-  bte 
35ranbfd)apung  ; Äricgdgeuer;  mettre' 
un  pays  â contribution,  ein  £ûtib  branb* 
febapen , in  Äontribution  fepen  ; con- 
tribution au  sol  la  b vre,  bet  ©cbfcboftd* 
ab|Ug  î contribution  foncière,  pie  ©runp* 
geltet;  — mobilière  et  penonnelle,  Pit 

SDtobilicn  unb  tyerfonalgeuer. 

Contrister , v-  a.  betrüben  ; befummert/ 
traurig  machen  ; jemanben  ©ram  unb 
Äummer  perurfacben. 

Contrit,  ite,  adj..(£Uo l.)  betrübt/  teUPOtt 
über  feine  ©unPett  ; bem  fte,  aud  £iebe 
ju  ©ott,  leib  finb;  it-  Jam.  betrübt/ 
niebergefcblagen  ; un  coeur  contrit,  ein 
|ecfnirfd)ted  £erj. 

Contrition,  s-J  (£beol.)  bie  3crfnirfd)ung 
bedienend  über  feine  begangencn©un* 

bett.  (f.  contrit.) 

Contrôle,  s.m . bad  ©egenregiger/  ©egen- 
buch/  ©egenprotofoll  ; it.  bie  in  ber* 
gleichen  hoppelten  «Regigetn  eingetra* 
gene  2lfteit/  ^Rechnungen  tc.  ; it-  bad 
2lmt  eined  Äontroleurd  ; it,  ber  Ott/ 
tpo  bie  Äontrolen  gebalten  ober  per* 
wahret  werben;  it.  bie  ©ebteibgebuhr 
ber  Äontrole;  it - ber  ©olb*  ober  ©il* 
bergimpel  ; it.  bie  fcagebueber  ber  2)Ca* 
iord  tc.  bep  ben  «Regimentern, 

Contrôlé , ée , part,  et  adj.  f.  contrôler. 

Contrôler,  v.  a.  in  bad  ©egenregiger  etn- 
tragen  ; it.  ben  ©tàmpel  auf  ©olb«  unb 
©ilbergefcbirr  auffcblagcii/  |um  Seichen, 
bajj  fte  bad  gefcpmAgige  ©ebalt  baben  ; 
it-  J g.  (m.  p.)  jemanbd  Sieben  ober 
#anblungen  fritifïren/  meigetii/  ta* 
bcln  / burcbjicben. 

Contrôleur,  s.  m.  ein  Contrôleur  ; eût 
©egenfebreiber  ; ©egenregigrator  ; U* 
ein  Jöattdauffeber  ; it.  fig.  ( m.p .)  ein 
tabler/  ©p&tter;  vuig.  ©plitterricbter; 
contrôleuse , s.f.  eine  £abletinn, 

Controuvé,  ée,  part,  erbidjtet/  erfuitben. 

Controuyer,  v.  n.  eine  Unwahrheit  ju  je* 
manbd  ^acbtheil  erbichten  / (erbenfeii/ 
aiidgnnen,  ergaben.) 

Controverse,  s.f.  ein  gelehrter  ©treit; 
eine  philofophifebe  ober  theoloaifcbe 
©treitigfeit  ober  ©treitfadie ; ($piol.) 
bie  ipolemif  ; ©trcittheologie  ; prêcher 
la  controverse , «Religiondgreitigfeitcii 
auf  bie  Äanjel  bringen. 

Controversé , éc,  adj.  (£ehtgpQ  gteitig. 

Controversiste,  s.  m.  ein  Äontrooerfig  ; ei- 
ltet/ welcher  greitige  fünfte,  bie  ©lau* 
bendlehte  betreffend/  abhanbelt. 

Contumace,  s.f.  (jur,)  bad  Sludbleibeit# 
gîicbterfcbeinfn  Por  ©eridit, 

Contumacer,  v.a.  (jur.)  einen  wegen  un* 
gehorfamen  Sludblctbend  perurtheilcn  ; 
fontumaciren, 

Contumax,  s.m.  (Contumace)  (jur.)  einer/ 

ber  auf  bie  an  ihn  ergangene  «Uorla* 
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bung  nidjt  uor  ©erlebt  erfehienen  ift  ; 
(tuf.  ein  (JJeinlidtbeflagtcr.) 

tontus,  ose,  adj.  ((Jhirurg.)  geguetfdjt. 

Contusion,  s.f.  eine  ûuetfebung. 

Convaincant,  ante,  adj-  fiberjeugcnb% 

Convaincre,  v.  a.  irr . uberjeugcii/  über- 
führen, ûbcrweifcti. 

Convaincu,  ue,  part,  et  adj . übcrjfugt  IC.  J 

gerichtlich  ûberwiefen. 

Convalescence , s.f.  bie  ©eiicfuttg  ; baS 
©eitefen  ; bie  Stuffunft  »oit  einer 

■ Äranf&eit. 

Convalescent,  ente,  adj.  et  s.  ber  Obet  bie 
auf  bem  ?8ege  ber  ©enefung  tfl  ; mit 
bem  es  ftcb  beifert  i ein  ©enefenber. 

Convenable,  adj.  c.  anftâllbig,  fd)icFlid>  ; 
it.  »erhâltniémâfjig  ; gebûhrenb,  gcho» 
via  ; einer  ©ad)c  angemeffeit  ; it.  |u* 
trâglichi  bictt(td)  ; rathfam. 

Convenablement,  adv.  auf  eine  fdjicflic^e 

9Beife,  fdjitflich,  gehörig. 

Convenance,  $.f.  bie  Ucbereinfunft,  ba$ 
Uebercinfommen  mit  einer  anbern  @a* 
<be»  ba$  93erhâltni(i  jwifehen  jwc»2>in* 
gen;  it.  bie  2Boblanftânbigfeit,  ®d)id- 
lichîeit;  ber  SÔohlftanb  ; Die  Stnftânbig* 
feit  i (Sföahlcr)  bao  @dncf lidje  ; raisons 
de  convenance,  ©rüllbe,  bie  fließt  UU» 

fd)icf(id) , »iclmehr  wahr(cheinlid)  finb, 
aber  hoch  feine  >Éewci>fraft  mit  fïcfc 
fuhren  i it.  blofte  BÔohlftanbSgrünbe» 

Convenant,  ante,  adj.  ol.  paffenb/  liber* 

einf ommeitb  ; fd)icf  lieh  i wohlanftânbig. 

Convenir,  v.n.  (mit  être)  mit  iernanb  we* 
gen  einer  @ad>e  (de  qch.)  ûbereittfoim 
men;  einig  ober  einé  worüber  werben; 
mit  jemanb  etwaö  »erabrcbeti  ; it.  etwa* 
cingeftehen  , einrAumen , jugeben  ; it. 
(mit  avoir)  fchicflich  fepn  » fid)  für  ie* 
manb  ober  ju  etwa*  (3  qn.  ou  à qch.) 
wohl  fchidfen  ; batu  paffen  ; it.  einem 
an  ft  eben  ober  anftanbig  fcpn;  //•  ratb* 
fam,  bienlich  fcpn;  sc  convenir,  fid)  für 
eitwnber  fcfjtcfcn  î it.  v.  impers,  il  con- 
vient, es  gehört  fid)/  (S  öcjtcmt  fid), 
gebührt  fichi  es  ift  billig. 

Conventicuie,  s.  m.  eine  flcine  heimliche 
«nb  »erbothene  *8erfammlung  ober  £u* 
fammenfunft  i eine  SBinfeloerfamin« 
lung  ; ein  (ba$)  Jfonocntifulum. 

Convention,  s.  f.  ber  Vertrag,  ©etgleidj; 
fine  Ucbereinfunft  ; faire  une  conven- 
tion, einen  Vergleich  treffen;  conven- 
tion nationale,  ber  9ïationalfon»ent  ; ei* 
ne  auftcrorbentliche  9latioual»erfamm* 

lung  » it.  plur.  ober  conventions  matri- 
moniales, (fur.)  bie  (Shcpöften/  ber  ij)ei» 
rathöoertrag  î il  est  de  difficile  Conven- 
tion, e*  ift  nicht  gut  mit  ihm  jureebt 
jn  fommen. 

Conventionnel,  elle,  adj.  (jur.)  auf  einem 

SScrglcid)  berubenb;  worüber  man  eintf 
geworben  ift  ; bau  convcmioiuw,  eine 


$riöütpad)t  î it.  conventionnel,  s.  m. 
nouv.  etu  SDiitglieb  bc$  fftatiottalfon« 
»ent 3.  (f.  convention.) 
Conventionnellement,  adv.  (jur.)  »frglc;cf)yfl 
weife;  it.  bem  Vertrag  gemöf. 
Conventuaiité,  s.f.  ber  @tanb  ober  Q3e* 
ftanb  (baO  Heftchen)  eine«  ÄloftcrS  ; it. 
ber@tanb  ber  Äononitualcu;  ba$  £lo- 
fterleben. 

Conventuel,  elle,  adj.  flöftfrlidj  ; aU$  bft 

ganzen  Äloftcrfcbafc  beftehenb  ; it.  wö- 
be» biefclbe  gegenwärtig  ift  ; it.  bem 
Ober  $um  Älofta*  gehörig  ; prieuré  con- 
ventuel, ei»  (baö)  O)iönd>gpriorat  ; 
assemblée  conventuelle,  bie  ÇDftfamin- 
lung  ber  Äloftergcmeinc  i messe  conven- 
tuelle, bie  große  Äloftermeffe  mense 
conventuelle,  bie  £afclgütec  bc$  £lo* 
fter$. 

Conventuels , s.  m.  pl. . ÄonpcntUülftt  i 
QJtönche,  bie  ba$  SXcdjt  haben,  beftän* 
big  in  eben  bemfeibeu  Äloftcr  $u  blei- 
ben. 

Conventuellement , adv.  fl  Öfterlid);  bttl 

Siegeln  uub  ©cbräud)cn  beb  Äloftct* 
gemäß. 

Convenu,  ue,  part,  et  adj.  »frabrcbft/ 
über  finge  fommen.  (f.  convenir.) 
Convergence,  s.f.  T.  ba$  3ufantmenlau- 
fen  jweper  Linien  in  einem  fünfte/ 
wenn  fie  verlängert  werben. 

Convergent,  ente,  adj.  T.  fid)  nüljttnb/ 
jufammeulaufenb  ; ( f.  convergence  ; ) 
rayons  convergens , jufammenfäUenbc 
Strahlen. 

Convers,  veise,  adj.  fiére  convers,  soeur 
conveise,  ein  fcaienbrubfr/  eine  £aien- 
fchwefter»  ((.frère;)  (£ogif)  proposition 
converse  d’une  autre,  ein  Umgcfchrtet 

@01}/  ein  «ffiechfelfaç. 

Conversable,  adj.  c.  ol.  mit  bem  WO$l 

umjugehen  ift;  umgönglid). 
Conversation,  s.f.  eine  Unterrcbung,  bie 
Unterhaltung  burd)  ein  ©efprâch  über 
allerlei)  ©egenftönbe  ; bas  ©efprÄch; 
it.  ber  Umgang  in  SXücfficht  tTer  Unter- 
haltung; it . bie  ©efellfchaft;  sa  conver- 
sation est  agréable,  enjouée  etc.,  er  ift 

angenehm/  munter/  luftig  im  Umgänge; 

par  forme,  par  manière  de  conversation, 

©efpridjéweife , im  ©'efprâch  ; le  ton 
de  la  conversation,  ber  ©efeUfd)aft$ton; 
le  style  de  la  conversation,  bie  ©cfell*  ' 

fd)af«fprache. 

Converseau,  s.  m.  T.  fine  POU  bCU  4 Q5oh- 
leit/  bie  fid)  über  ben  runben  hölzernen 
^Decfett  ber  0)îùhlfteine  beftnben. 
Converser,  v . n.  fief)  mit  jfmanb  im  ©f- 
fprâch  unterhalten;  it.  mit  jemanb  um- 
gehen ober  Umgang  haben;  converser 
avec  les  livres  ober  avec  les  mo*ts,  fig. 

fich  »iel  mit  ©ùchcrlefen  befchâftigcn, 
fid)  auf  bie  £eftue  legen, 

Convusiotÿ 
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Conversion,  s.f.  Die  Umwanblung,  Ber* 
roatiblung  einer  <$ad)e  in  eine  andere; 
it.  t>ie  bloÇt  Berànberung  Der  ©efialt 
einer  ©acht  ; it.  ßg-  Die  Belehrung, 
Betferung  ; (£ogif ) Die  Umfebrung  et* 
neé  @ai}f$;  (tfriegôw.)  Die  Nehmen* 

fung  i conversion  des  espèces , des 

rentes,  Datf  ©teigen  oDer  Jollen  Derfel* 
Den  i xonversion  des  écus  vieux  en  écus 
neufs,  Daö  Umfdjmelgcn  (UmprÄgen) 
Der  alten  £balcr  in  neue* 

Converso,  s.  m.  (portugief.)  Der  Ort  auf 
Dem  Betbccf  eine*  ©mitfü  gwifcheit  Dem 
großen  unD  Jöef*Mafl,  wo  man  fpajtc* 
ren  geben  unD  fiel;  mit  einander  unter» 
reDen  rann* 

Converti,  ie,  part,  et  adj.  umgewailbelt, 
um  gefegt  ; u.  belehrt  ; t - m . et  f les 

nouveaux  convertis,  les  nouvelles  con- 
verties, Die  Bcubelebrten. 

Convertible,  adj.  c.  (Éogîf)  Umlebtbûr } 
ma*  fld)  umfeDren  läßt;  un  billet  con- 
vertible en  argent,  eine  J^OnDfdjrift  ÎC., 

wogegen  man  ©elb  erbeben  fanu  ; ter- 
mes convertibles,  (©ramm.)  Sôôrter, 
Deren  jeDe*  Den  begriff  Dc$  anDern 
SÔorteô  mit  ftcb  führt. 

Convertir,  v.a.  in  eine  anbere®ad)e  per» 
nmnbrin;  it.  (po»©clb,  Obligationen, 
2öaaren)  pertaufdun,  umtaufehen,  um* 
- feiten;  it.  fg.  bcfcbreti;  it.  fam.  etnen 
auf  anbere  ©eDanten  bringen  ; einen 
anbereä  ©inncö  machen  ; vuig.  ib n um* 
Kimmen;  convertir  les  espèces,  ©elb 
umfchmeljen  unD  umpr&gen  $ on  con 
vertit  le  cbanvre  en  cordes,  man  Perar* 
beitet  Den  £anf  $u  teilen*  Se  conver- 
tir, v.rèf.  fid)  befebren;  fich  beffern; 
ces  deux  termes  se  convertissent,  biefc 

DepDen  Sluöörucfe  laffcn  (ich  urnwenben. 
Convertissement,  s,  m.  ( Jinangwefen)  Die 
Umwanblung,  Der  Umfaç,  Die  Ber* 
wanDlung;  eigentlich  nur,  Die  Beram 
Derung  ; it-  bà$  Umfchmeljen , Umpri* 
gen  Der  Mûngforten. 

Convertisseur,  s m.  f am.  eilt  belebter* 


geboth  ber  SKitter  unD  £eben$minner*. 

(£  convoquer  ) 

Convoi , s.  m.  Die  Begleitung  i meift  bie 
£eid)enbegleitung  > ba$  Eeichcnbegüttg* 
nifj  1 Da*  ërauergelcit  i it.  ein  ©eleittf» 
fcfnflr  i ein  £rieg$fd)tff , welche*  £auf* 
fabrtepfd)iffe  gut  BeDetfung  begleiten 
mué  ; it.  Die  3ufubc  an  ©clD  unD  $to* 
Piant  nach  Dem  £aget  ober  nach  etnec 
Jefiung , mit  ihrer  BeDetfung  ; Dû* 
Äriegögeleit } lettres  d«  convoi,  ein 
©eleiWbrief.  x 

Co'nvoitable , adj.  c.  ol.  £u(f  CTWerfenD. 
Convoiter,  v.a.  qch.  fïd)  wornad)  gelülieit 
(allen  ; lüflcrn  worauf  feçn  ; etwa* 
febnlich  begebren, 

Convoitcux,  euse,  adj.  ol.  Kiffern. 
Convoitise,  s.  f.  Die  Eujiernbeit  nach  et- 
mi  ; eine  heftige  unorDcntliche  Be* 
gicrbe* 

Convoler,  v.  n.  (jut.)  en  secondes  noce$ 
à un  second  manage,  gut  gWeptW  Bb* 
fehreiten* 

Convoquer,  v.  a.  gufammen  berufen  ; pei> 
fammeln  lafifcn,  (permbge  obrigleitli* 
cher  ©ewalt.) 

Convoyer,  v.a.  begleiten  y bcbecFen,  gut 
BeDetfung  Dienen,  (f.  convoi.) 
Convulsé,  ée,  adj.  (McDiC.)  POtt  Jutfun* 

gen  geplagt. 

Convulsif,  iVe,  adj  fonPUlfioifdj  J mit 
£utfungen  Der  ©lieber  begleitet  ; iu 
(Mebic.)  Äonpulfionen  eriperfenb. 
Convulsion,  s.f.  Da*  ^liefert  Der  ©lieber t 
eine  3utfung,  eine  itommlfïon;  il  est 

dans  des  convulsions  de  civilité,  fam. 

plais,  er  will  fid)  ju  tobt  lomplimcn- 
tiren. 

Convulsionnaire , adj.  c.  T.  mit  ©liebet* 
gutf  ungen  bebaftet  ; it.  s.  plur.  Ber* 
guette  i fo  nannte  man  guweilen  Dit 
Üuatfer. 

Coobügé , s.  m . ein  MitDerpfltcbteter.  ' 
Coopérateur,  s.  m.  tTice,/.  (£heol.)  tilt 

»tàitwirfet  i Mitarbeiter  ; Mithelfer  i 
eilte  Mitarbeiterin»  te. 


Convexe,  adj.  c.  tunDerbabctt  ; fonper. 

Convexité,  s.f.  Die  Äufcre  SBôibung  ober 
Ärummungj  ÄonperitÄti  Bogenÿidie. 

Conviction, s./.  Die  Ueberjeugung  ; Ueber* 
weifung;  Ueberfûhrung  i it.  Der  Be- 
weis i it-  Die  innerliche  Uebctgeugung. 

Convié , s.  m.  ein  (EtngelaDener  1 it.  ein 
@a(h 

Convier,  v.  a.  einlaben  i «V.  anretjen,  an 
treiben  ; anlocFen  i £ufi  erweefen. 

Convive,  s.  m.  ein  @aji  ( nebft  anDern;] 

* ein  Miteingelabener , Mitgafl  ; c’est 
un  bon  convive , « ijl  cm  guter  ©e 
fcllfchafter. 

Convocation,  s.f.  Die  gufammenberufung, 
— du  ban  et  de  l'arriére -ban,  bfl$  9Uf* 
X . I. 


Coopération,  s.f.  Die  Mitwirfung. 
Coopérer,  v.  n.  Ci  qch-,  gu  CttPûô)  mit* 

wtrfeit,  mitbelfen,  beptragen;  gemein^ 
fchaftlich  mit  jcmatiD  woran  arbeiten* 
Cooptation , s.  f.  T.  Die  Bufnabme  in  ein 
Çorpé,  obnt  Die  gewôbnltd)cn  BeDin* 
gungen  ; it.  Die  Berbinbung , Jufam* 
inentretung  gweper  Uniperfii&ten.  * 
Coopter,  v.  a.  T.  ob»*  Die  gewöhnlich* 

§orm  aufnebmen  ober  wiblen*  (f» 

cooptation.) 

Co-ordonnées,  s.  f.  pl.  (©eOttt.)  Die  (SoOf* 

Dinatcn,  g.  B.  bic  2lbfetffen. 
Co-ordonner,  v.a.  nom.  gllfamnien  OrDneit/ 
pcrcintgeu,  perbtnben,  pertnùpfeu* 

Copahu,  s.  m.  Der  Sppaiba*Baliam* 

* 
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Copal , s.m.  ber  ©ummtÄopal;  eitt  an« 
genehm  riccbenbed  ^ôaumbarj. 

Copartageant , ante,  adj.  mittbetlbftbenb  ; 
it.  s.  fin  î&aff'ûber. 

Copeau , s.  nu  ein  Jpoljfpan  ; ©pan  ; vu 
de  cope.ux,  s&etn,  ber  mit  ^obclfpÂ* 
nen  Mar  gemarbt  iff. 

Copermutant,  s.  m.  (jur.)  ftner,  ber  mit 
einem  2lnbern  ettvad , §♦©♦  eine  <pftniv 
be,  oertaufd)t, 

Cophte,  f.  Copte. 

Copie,  *./.  fine  Æooie,  M.  (p.®d>rif* 
ten)  eine  9lbfd)riftî  (p.  Setdmungen) 
ein  9îûcf)ti§;  nadiqeabmter  fcbrtfj,  fin 
9îacbbilb  ; ( $ud)br.)  bad  sRanufcrtpt 
ober  (Eremplar,  (toornad)  ber  ©eijcr 
ftçt  ;)  copie  figurée,  (jur.)  eine  Äopep, 
bte  bem  Original  in  allen  ©tùcfcn 
gleid)  i#;  c'est  un  original  sam  copie, 
fg.  er  i(l  ein  Original  oon  «ftarrbeit. 

Copier,  v.  a.  fopiren;  abfopiren;  abfd>rei- 
ben;  it.  nacbjfidmen  ; nad)bilben  ; 
naeftabmen  ; it.  qn.  jemanbd  ©ebebtben 
nacbmacben , ibm  nadjfpotten  ; copiei 
la  nature,  bif  «ftatur  tiadiabmen  ; cop^e* 
un  auteur,  iron.  einen  &utor  audf djrei* 
ben , vuig.  audfcbmieren  ; il  copie  son 
père  en  tout,  et  abmt  feinem  ©ater  in 
allen  ©tuefen  nacb  i se  copier,  ftd)  §u 
oft  mieber&olen. 

Copieusement,  adv.  (pont  €ffen,  £rtnfen. 
uub  pom  Urinlaffcn)  im  ttebcrflujj, 
b^ufig,  • 

Copieux,  euse,  adj.  bauftg ; reicblid)  ; 
uberfluilig*  (f.  copieusement.) 

Copiste,  s.m.  ein  Äopifl  ; einer,  ber  fo* 
pirt;  ein9îad)fd)reibcr»  — de  musique, 
ein  gtotenfdireiber. 

Copou , s.  m.  tint  &rt  ebtneftfeber  £einen- 
jeug. 

Copreneur,  s.m.  (jttr,)  ein  SRitpacbter > 
SRitmtctbdmann  te, 

Copropr  èta  re,  s.  ( jur.)  #ffn  çRttetgrn* 
tbumdbcrrî  «Ritetgentbûmer  ; «tnn. 

Copte  ober  Cophte,  s.  m.  ein  foptifdier 
( igpptiféer  ) (Ebrifl  ; it.  bad  Âoptifdje  ; 
bie  alte  àgpptifcbe  ©praebo. 

Copter,  v.  a.  ben  ©locfenfditoengcl  nur 
auf  einer  ©rite  anfcblagen. 

Copuiat  f,  ive,  adj.  (©ramnt.j  oerbinbenb; 
jufammenfûgettb. 

Copulation , S.  f.  (tu r.)  (charnelle,)  btf 

fleifdiltcbe  $eçn>obnung  ober  SBermi* 

. febung. 

Copuutive,  s.f.  (©ramm.)  ein  QSinbetrort. 

Copule,  s. j.'T.  bnd  $8ctbtnbungdn>orti 
it.  (jur,)  flatt  conulaton. 

Coq,  s-  m prr  £ûlj n;  it.  bad  sRanncfren 
bed  Rcppbubn*  ; it.  ber  SKC'trerhabn 
auf  einem  îfchmn  ober  Oache  ; it.  T. 
ber  ©cbilb , bif  burdibroiltcne  ©djeibe 
über  ber  Untube  einer  Ubr  ; it.  (du 
vaisseau)  ber  ©cbifotod)  i (©cbloftcr) 


Coq  Coqu 

badRobr  am  <&rf>foß;  coq  des  bois  ober 
de  bruyère,  fin  SlUftbabnî  coq-Êiisan, 
bûu  «Jafancnminnchen  ; coq  d'Inde,  ein 
roalutifr  3>abn  ; £cutbabn  ; faiefuti* 
fd)cr  £abn  ; le  chaut  au  coq,  bae  J£>ab* 
nengefdmp  ; it.  fig.  ber  2lnbrud>  bed 
£agd;  coq  des  jardins,  bie  $rauenmùn|e, 
fine  $jiailge  i 1 est  rouge  comme  un 

<oq,  (bep  einer  ©emûtbdbctpegung)  er 
ift  feuerrotb  » c'est  le  coq  de  la  paro.’Sse 
Ober  du  village , fam.  bad.  ft  ijl  bft 
$öomcbm|ie  in  biefem  «tteffe;  vuig.  bft 
Spaftn  im  J^orbe  ; il  est  la  comme  un  coq 
en  pâte,  prov.  ba  bût  et  redit  aute  $a* 
gc  ; it.  ba  fiçt  et  über  unb  über  mit 
tfiffen  etugeioicfelt. 

Coq-à-râne,  *.  m.  indéc!.i\M$tXtmU$,  al* 

berneâ  unb  un^ufantmenb^ngenbed  Qt* 
fdjmiQ  ; it.  ein  ûuobltbet. 

Coquard,  s.  m.  ot.  fin  altCf  ©fCfî  it.  fttt 

alberner  0d)todl}fr  ; it.  ein  fàfjft  ^frt» 

Coquâtre,  s.m.  ein  bûlb  faftrirtet  J^)abn. 
Coque,  s.f.  bte  ©d'ale  etnetf  ©pcO,  einet 
9îu§ , fRanbel  ; it.  bad  ïBdtgletn  bec 
Beibcnraupen;  bad  ^uppengebàufe  an» 
beter  Raupen  ; it.  bad  @amenbAlgleiit 
gemiifer  <P|lanjcn;  it.  ber  Änopf  ober 
Satie  knoten,  bet  an  einem  allgu  fiat! 
aebrebten  @djtfffeil  enthebt  ; (©cbloff.) 
f.  coqj  œuts  i la  coque,  tpejd)  gefottenc 
©pet  i il  ne  Élit  que  sortir  de  Ja  coque, 
prov.  mtpr.  et  i|t  faum  audgettod)fit. 
Coqui-iicot,  s.m.  bie  Älappcrrofr  ; Äorn* 
rofe  i Älatfdirofe  ; ber  $f Ibraobn* 

Coquniner,  v.  n.  p.us.  (raben  , tOtt  Cttt 

^abn. 

Coquelourde,  s.f.  bit  OftctblumCJ  Mil* 

d)tnfcf)tüt. 

Coqueluche,  s.f  bet  &eid)bu(ien  ; it.  oi. 
eine  Slrt  ©londidfappe;  it.  fine  Regen- 
fappe  > Reifefappr;  cette  jr une  Dam« 
est  la  coqueluche  rie  la  cour,  ßg.  fam. 

btefe  junge  Æ)ame  gilt  aDfd  bcp  i>of. 
Coquéiuchon,  s.  m fine  2Ut  3Jtènd)dfûppcî 
eine  Âapuçe  ; Âappe. 

Coqiieniar , s.m  fin  JlafdlCttff jffl,  J.*©, 
ber  ©arbtere  î ein  ©efâ$  mit  cinrt 
J^anbbebe , bad  oben  enger  ald  unten 
ifl,  unb  îporin  man  SEOaner  :c . bet§ 
maebr. 

Coquereiies,  s.f.pl.  (5\lap.)  eine  3lrt  grük 
net  J^afelnutTe  in  ibrer  ©diale, 
Coqueret , s.  m.  bte  Subenf »rfdie. 

Coqueron , s.  m.  T.  fin  tfimmcrdifit  tm 
Sßerbertbetl  Meiner  ©chiffe , bad  ttteifc 
jnt  Âuche  gebrandit  iptrb. 

Coques,  s.f.pl.  (©diloffer)  bad  Robr  am 
©cblofj. 

Coque«»grue,  s.f  ftn  fabelbûftet  ÎQaffer* 
poael  ; it.  fam.  £appercp<n  ; .tinber* 
poiîcn  .ttnbercpen  ; ce  a arrivera  a la 
Vf  nue  des  Coq  u»s  grues , prov.  pop.  bâ$ 

tpirb  mmmermcbr  gefebeben. 


Coqu 

Coquet,  Coquette,  adj.  et  s.  (mCtft  ilîl  fèm.) 
ber  ober  bic  Durch  ein  galantes  unb  et* 

. was  bublerifcheS  'Betragen  Ptelcn  tycr* 
fonen  beS  onDcrn  ©efdjlecbts  ju  Qefat* 
len  flrebt,  ober  aud)  fie  on  flcf>  ju  locfen 
«nb  perliebt  ju  machen  fud)t;  perlicbt 
unb  buhlerifch;  eineÂofettc;  eine  Bub« 

lerinn  ; elle  a le  coeur  coquet,  ftc  WtU 

' nur  ptele  Slnbether  hoben , meint  cS 
ober  mit  feinem  getreu, 

Coqueter,  v.  n.  fam.  tofettiren  / buhlen  ; 
allerlei)  SKctje  anwenben,  um  tyerfonen 
beS  onbern  ©efchlechts  in  fleh  oerliebt 
ju  machen , ober  ai»  fïd)  ju  locfen. 

Coquetier,  s.  m.  ein  €per*  unb  J>ubnet» 
hinbler  im  ©roßen;  it.  ein  €çcrfchûf‘ 
fclchcn,  (Epcrfchalchcn. 

Coquetterie,  s f.  bte  Äofctterte  ; ein  ge* 
wilTeS  perbuhlt  fcheincnbeS  SDefett,  bas 
mon  an  ftch  nimmt,  um  iperfonen  be$ 
onbern  ©efdjlecbtO  beflo  ItebenSwûrDtger 
porjufommen,  ob.fte  oerliebt  ju  machen. 

Coquillage,  s.m.  »Dtufcheln,  allerlcp  >0iU; 
fchcl-  unb  ©chnecfenwerf  ; — de  por- 
celaine, bie  tyorceUanfcbnecfe. 

Coquiilart,  s.m.  (©teinbruch)  cine©tein* 
loge,  bie  ooU  ffeiner  SDîufcheln  il 1. 

Coquille,  s.f.  eine  «Dîufcbel  ober  3Rufdje(» 
fcfjole;  ein ©chneefengebiuO  ; (f. écaille ;j 
it,  coquilles,  ( beffcr  coques  d’oeufs  etc., 

cassées,)  ^erbrochene  (£r)cr*  unb  fRutifcha« 
len  ; (Sauf.,  ©ârtn.)  allerlei)  inufchcl* 
förmige  Figuren,  Bierathen;  (Bucbbr.) 
ein  unrecht  gefeilter  ober  abgelegter 
Buchftabe;  (Rogner)  baS  mufchclfor« 
mige  #u§bret  beS  ÄutfchcrS  ; ( Sorten* 
wirfer)  gewiffe  mufchelihnltche  Slgté* 
mens  on  £rcffen  ; (Jputmachcr)  ber 
Jputfranj  ; C3un?el.)  bie  £othmufchcl  ; 
(2lnat.)  mufchelformtge  Änochenoertic* 
fungen  in  ben  sftafegruben  ; it.  bie  ©e* 
iörfchnecfe  ; it.  bie  Bunbpfonue  am 
Bunbfelb  einet  Äanone  ; de  l’or  en  co- 
quille, äRufchelgotb  ; coquilles  à boulets, 
©tucffugelformen  ; coquille  d'escalier, 
hie  £reppenmufd)el,  inf.  on  einer  2Qen* 
beltreppe;  coquille  de  loquet,  bas  runbe 
J^linfeneifeit»  Fig»  er  Prov.  vendre  b^eii 
ses  coquilles,  feine  ®aaten  theuer  per* 
laufen;  qui  a de  l’argent,  a des  coquil 

les,  fur  ©clb  fonn  man  alles  haben; 
rentrer  dans  sa  coquille,  fein  floljcS  ober, 
gefährliches  tyrojeft  aufgeben  ; à qu 

vendez-vous  vos  coouilles?  Wem  Wollen 

©ie  baö  weif  machen  ? il  ne  fait  que 
sortir  de  la  coquille,  et  ifl  fûUm  ÛUS 
bem  €o  gefrochen. 

Coquil  lier,  s.m.  eine  $îufchelfaimnlung  ; 
btr  tfonchpïienfchranf  in  einem  ÎRatu* 
talienfobinet  ; it.  ein  ftarbcnfÄfichen 
(mit  »Otufchelfarben), 

Coquillière,  adj.f.  pierres  toquillières,  $ftu 

' fd)<lffeine. 
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Coquilion,  e.  m.  T.  bas  feine  ©ilberforn/ 
bas  fich  bep  ber  ©chmeljung,  in  @c- 
fiait  einer  SOîufchel,  an  bas  SKohr,  wo- 
mit man  cs  aus  ber  probier fape lie 
*Uht,  hingt. 

Coquin , s.  m.  ein  ©churfe  ; @d>elm  ; 
ÎBirnhiuter  ; ntchtswûrbiger  2£enfd)  ; 
maître-coquin,  ein  <£rjbofewicht  ; ein 
ausgemachter  ©churfe  ; tour  de  coquin, 
ein  ©churfenftrcich;  une  coquine,  ein 
licberliches  Sßeibsbilb  ; »ulg.  an  e. »pure; 

it.' adj.  un  métier  coquin,  une  vie  co- 
quine , fam.  eine  all$u  bequeme  Bcbie- 
nung  ober  £ebcnSart,  bte  jur  Faulheit, 
ober  gar  §u  einer  lieberlichcn  Sluffûh* 
rung  ©elegenhdt  gibt» 

Coqumaiiie,  s.  f.  oi.  (bös)  £umpengefinbcr. 

Coquinbert,  s.m.  bie  perfehrte  löame  int 
Brctfpicl;  bie  ©chlagbame  ; jeu  de  co- 
qumbert,  qui  gagne  perd,  prov.  <in  pet- 

fehrter  Jpanbel. 

Coquiner,  v.n.  p.us.  ein  lieberliches  £eben 
fuhren  ; h«um  fchlingeln  ; herum  bet- 
teln, 

Coqumerie , s . f.  p.us.  ein  ©chclmflreich  ; 
©churfenflretd), 

Coquioie,  s.f.  tauber  £abcr;  £ulch;  3Riu- 
fehaber;  ©auchhaber;  tauber  $rcfp. 

Cor,  s.  m.  etn  £cichborn  ; ein  (bas)  J)u- 
nerauge. 

Cor,  s.  m.  baS  £orn,  worauf  man  blifl; 

cor  (de  chasse),  baS  3©albhom,  große 

3igcrhorn;  — de  postuion,  ein  'JJojl* 
horn;  — de  vacher,  ein  Äuhbirtenhorn; 
— de  mer  , bie  Äomfdjnccf  e ; — de 
chas-e , bas  ^ofthorndjen  ; eine  f leine 
2trt  $mmon$&érner  ; sonner  du  cor, 
bas  Jporn  blafcn  ; à cor  et  à cri , adv . 
(3agb)  unter  Olafen  ber  ipbrner  unb 
einem  lauten  Söolbgefdjret)  ; ßg.fam. 
mit  aller  ©ewalt  ; mit  Uugeftum  ; 
burdjauS,  • « 

Co» acoxde , s.f.  T.  ber  rûbcnfchnabelfôr- 
mige  5ortfah  beS  ©chulterblatts. 

Coracoidien,  adj.  m.  T.  muscle  coracoidien, 

baS  SXabcnmiuSlein  beS  Oberarms.  * 

Corail,  s.m  (piur.  coraux)  bie  Koralle  ; 
bie  ÄoraUenftaube  ; — de  jardm,  Pfef- 
fer aus  ©uinea  i banc  de  corail,  ein 
Äorallenrtef  ; bouche  de  corail,  (poet.) 
ein  SXofenmunb. 

.^.Corailieur,  s.  m.  ein  .^orallenfifcher. 
fjCoraiine,  s.f.  baS  ÄoraUenmooS  ; eine 
5lrt  £hteruflante  ; it.  eine  2lrt  Äahn 
jur  ÄoraUcnftfchcret?. 

Corallin,  ine,  adj.  WaS  POtt  ÄOratten  tffî 
it.  lorallenartig  ; it.  torallenfarbig/  fo* 
raUenroth» 

Coraiioide,  adj.  forüllenarttg  ; it.  s.  f.  bie 
junge  weiffe  Äoralle. 

Corbeau , s.  m.  ber  Siübe  ; it.  b.  {.  ein  fub- 
licheS  ©eflirn;  (^auf.)  ein  weit  herpor- 

* ragenber  Äragflcin;  — de  frr,  ein  ahn» 

S % . 
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• Itcbeg  in  brr  3Raucr  befolgte*  £rag* 
. cifen  ; — de  mer,  ber  SOieertübe  ; ein 
f ©eefifcb  ; it.  corbeaux,  pi.  ßg.  bie  £ob* 
tengröber  jur  tytfotit l it.  bieientgen, 
wc lebe  Die  mit  ber  $eff  Gebarteten 
: nach  Den  SDeflböufern  btingeti* 
Corbeille,  «./.  ein  Äorb;  ein  (bag)  Äörb« 
. eben  ; (—  de  fleurs,  Glumenf  orbeben  ic») 
it.  bet  Gtautfcbmucf  ; (Gauf.)  3iera* 
. tbcn,  in  $orm  einetf  Glumen*  ober 
gwcbtièrbcbenô  ; it.  eine  fcrt  Heiner 
©cbanjförbe;  it.  bag  Äörbcben  (eine 
febbne  SKufcbel), 

Corbeillée,  s.f.  p.us.  ein  ÄOrbOöU. 
Corbillard,  s.  m.  büö  CDîarftfcbiff  oon  <pörid 
nach  €orbeil  1 it.  ein  grafet  Söageii, 
; ber  hinten  einen  Äorb  bat/  j.  G.  an 
einem  furftUcben  ipofe,  bet  Äudun* 
. wagen , Äammerwagen  ; it.  ein  Sei* 
ebenwagen* 

Corbiiiat , <.  m.  p.us.  ein  junget  IKabe. 
Corbiiton,  s.m.  eine  2lrt  Heiner  Äörbeben 
ohne  £enfel  ; inf.  ein  Äorb,  worin  bie 
JJofletenbeefer  ihr  ©ebaefeneg  tum  Ger* 
tauf  berumtragen  ; «e:  M «örbeben* 
fpiel  ; it.  piur.  eine  2trt  Heiner  £alb* 
: fifltet/  worauf  bem  ©drifftpolf  ber 
3wiebacf  gereiebt  wirb  î jouer  le  corbii* 

Ion  et  les  oublies,  prov.  alle#  Wägen» 
Corbin , s.  m.  ol.  ein  Stabe  ; bec  de  corbin, 
ein  SXabenfcbnabel,  b.  U ol.  eine  2lrt 
©treitajet  > it.  ein  umgebogener  ©toef* 
fnopf;  eine  ©tocffrùefe. 

Cordage,  s . m.  allerlep  ©trtcfwetf/  £au* 
wer!/  ©eilwerf  ; it.  ein  etnjelneo  ©eil 
ober  £au  i it.  bag  Reffen  nach  Älaftern  ; 
baö  Älaftermaf;  cordage  blanc,  ein 
unget&ecrteg  £bati. 

Cordât , s.  m.  bie  grobffe  3(rt  Seinwanb. 
Corde,  s.f.  bag  ©eil;  (nacb  Gerfdjieben» 
beit  feiner  fciefe  unb  Singe;)  baö  £au; 
ber  ©trief  ober  ©trang  ; bie  Sctne  ; 
©ebnur  ; it.  bie  ©ebne  eine*  Gogen« 
ober  einer  Strmbrufi  ; it.  bie  ©aite  an 
einem  muftfaltfcben  Onffrument  ; it. 
ein  $on , Slfforb  ; it.  ber  ©trang, 

• ©trief  / b.  i»  bie  ©algenffrafe  ; it.  ba< 
©pannen  eineg  îfôuéfelg,  baö  oon  einem 
©efebwur/  oon  einer  €ift|änDuitg  sc. 
berrubrt;  (@eom*)  eine  ©ebne;  eine 
aerobe  Sinie  »on  einem  fünfte  einer 
frummen  Sinie  big  ju  einem  anbern; 

, (Reitfcb.)  bie  Seine  ober  Sinie  ; ($ifd)cr) 
bag  Slngclfcil;  it.  (de  drap)  ber  Jaben 
eineg  £ucbg  ober  3*ugg;  it  (de  bois) 
ber  5aben/  bie  Älafter;  ein  JFwlumaf  ; 

* (ftertif.)  bie  Slbffccf leine,  abliecffdmnr; 
corde  à trois  cordons,  ein  brcpbrâbtigcg 

. ©eil  ; — à puits , ein  Grunnenfcil  ; 

échelle  de  corde,  eine  ©tricfleitcr  ; 

. corde  sans  fin,  bie  ©djnur  am  grofen 
2)refîrabfvan  einer  2>rc£t>felbanf  ; it. 
um  ©cbnurrabc  einet  ©<bleifmafcbine> 


— d’estrapade,  ober  trait  de  corde,  bal 
SSippfcil  am  Söippgalgen;  donner  3 
coups  de  corde  a qn.,  einem  3 mal  bie 
2Öippc  geben  ; cordes  du  rouleau,  ber 
SÖaljengurt  an  einer  Gucbbrucferprejfe; 
corde  en  queue  de  rat,  ein  ©PÎÇfirang  ; 
corde  de  défense,  fin  ©tricfWUlff  ail 
Jabrjeugen  gegen  bag  anflofen  ; corde 
de  retenue,  fin  J^altfeil  i corde- à -feu, 

ein  $euerfiricf/  eine  Sunte;  ubac  en 
corde,  gefponnener£abaf  ; corde  à dan- 
ser, bag  ©eil  eineg  ©eiltönjerg;  — de 
boyau , eine  £armfaite  ; mettre  les  cor- 
des à un  violon , clavecin  etc.,  eint 
©cige,  ein  klarier  ic.  bejieben;  haus- 
ser, baisser  une  corde  ; fine  ©aite  bÖbtt 
ober  niebriger  fpannen  ; flatter  la  corde, 
bie  ©aite  nur  fanft  berühren  ; piana 
fpielen  ; (f»  aud)  jour;)  gourmander  les 
cordes,  bie  ©aiten  ju  hart  angreifen  ; 
cette  montre  li  est  au  bout  de  sa  corde, 
elle  a filé  toute  sa  corde,  btffC  Ubr  t|l 

bûlb/  fie  ift  o6Uig  abgelaufen  ; cheval 
qui  fait  la  corde,  ein  $ferb/  bag  ange« 
macbfcn  i|i , unb  febwer  Sltbem  boit  ; 
son  habit  montre  la  corde,  fein  jSleib 
lift  ben  Çaben  feben;  bois  de  corde. 
Âlafterbolj , 9Xef bail*  Fië*  ** 

il  a de  la  corde  de  pendu,  er  föbrt  ei« 

nen  ^iebgbaumen  bep  fïdj  ; er  i^  gfûcf« 

lidj  im  ©piel  $ homme  de  sac  et  de 
corde,,  ein  ©algenoogel/  Gôfewicbt  ; u 
file  sa  corde,  er  begebt  ©trcidif/  bie  ib« 
noeb  an  ben  ©algen  bringen  ; il  a frisé 
la  corde,  er  ift  bem  ©algen  faum  ent« 
gangen  ; (f.  friser  ;)  il  ne  faut  pas  parler 
de  corde  dans  la  maison  d’un  pendu,  malt 
foQ  niebt  pon  gemiffen  Reblern  rebem 
in  ©cgrnmart  berer,  bie  bamit  behaftet 
ftnb  IC,  ; mettre  la  corde  au  cou  i qn., 
einen  *u  ©odien  oerleitcn,  bie.  t^n  an 
ben  ©algen  bringen  J faire  amendî  ho- 
norable la  corde  au  cou,  mit  einem 
©trief  um  ben  5>atg  öffentliche  Abbitte 

tbun  » se  rendre  la  corde  au  cou , fid) 

auf  ©nabe  unb  Ungnabe  ergeben  ; avoir 

plus  d’une  corde  à son  arc,  mebr  al# 

ein  Vittel  wiffen , m feinem  3wecf  ju 
gelangen;  ne  touchons  pas  cette  corde, 
Ici§r  ung  biefe  ©aite  ia  niebt  bertibten  ; 

toucher  la  grosse  corde,  ben  Wi(t)tigffcit 

tyunft  einer  ©acbe  beruhten;  cet  habit 
montre  la  corde,  bag  ©tucfcben  ift  nicht 
fein  genug  auggebacht;  danser  sur  la 
corde,  gefibHim  (leben. 

Cordeau,  s.  m.  eine  ©cbuur  ; ein  bunnef 
©eil  jum  Steffen;  — d'ingéneur,  de 
jardinier,  d’alignement  etc.,  eine  »ÜRcff« 

febnur;  ©arten fcbnur  ; Slbflecffchnur/ 
Slbffecf leine  ; tiré  au  cordeau,  noch  bec 
©cfinur  gejogen. 

Cordé,  àe.  part,  et  adj.  gebrfljt/  gefpOH* 
nen  2C,  (f,  corder})  bois  cordé,  in  Âlaf» 
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terh  aufgefe$teg  £olj  î rave  cordée, 
ein  pcljicbter,  fofîdjter  SXettta  ; cheval 
cordé,  ein  $ferP,  Pag  Pen  «ffiurm  bat; 
tabac  cordé,  gefponnener  îabaf,  3tauch» 
tabaT  in  Stollen;  (23ap.)  cordé,  wag 
©aiten  ober  pan  anbeter 

• £inftur  bat, 

Cordeier,  v.  a.  ffcd)tett,  $.  S5.  JPWûW  K. 
Cordelette , s.f  etu  (Pag)  ©tritfeben  ; il. 

Pag  ©cbnutdxn  auf  SRufchelit. 
CordcUer,  s.  m.  tin>  ftrancigfanermônd)  ; 
^(mx  auch  mAhrenp  Per  franjôfîfchen 
SRcoolutwn  Pie  »Benennung  Per  SDîit^ 
gliebcr  einer,  fïcb  im  ehemaligen  $ran» 
cietanerflofler  ju  ^JariO  pevfammelnPcn, 
Sôolfggefeftfdjaftî)  Prov.  parler  latin  de- 
vant le«  cordeüers,  ben  (Belehrten  pre» 
Pigen  wollen  ; aller  sur  la  baquenée  des 
cordeiiers,  vu/g.  «uf  peg  ©ebufferg  9tap* 
pen  reiten. 

Corddiéi«:,  s.f.  eine  ftrancigfanernonne. 
Cordelière,  s.  f e me  Slrt  geflochtener  £alg* 

♦ hànber  mit  »ieleii  £ noten  ; (Baut)  ein 
Heiner  flrtcf  ipnlûber  £ieratb  î A.  eine 
geflochtene  ©ebnur  mit  knoten  um 
Peu  SÖapenfchilb  pornehmer  tarnen; 
(Bud)Pr.)  eine  SReihe  an  einanPer  ge- 
fegter £eificbeii  $u  ©infaffungen. 

Corddrne,  s.  f.  ein  ©etPenfcbnurchen  ju 
(Einfaffungen  ; it.  ( ©lagbufte  ) Pag 
ffiöerf^eug  ju  Pen  »DtunPftucfen  Per 
BoutetUen. 

Cordeile,  s.f.  Pag  ©ebnureben  ? it.  Pag 
^ugfeil  ; attirer  qn.  à sa  cordeile , fig 

jemanp  auf  feine  ©eite  oPct  an  (hi) 
liehen.  > 

Corder,  v.  a.  (©eile)  Prehen  ober  fpin* 
nen  ; (©triefe,  £artf)  ju  ©eilen  ic. 
fptnnen  oPcr  Prehen  ; it.  (£abaf)  fpin* 
tten  ; umfdjnuren  ; mit  ©triefen  um» 
hinPen,  umwiefcln;  — dubois,  £ol* 
nach  Pem  Älafter  auffeijen  oPer  augmef* 
fen.  Se  corder,  v.rêf.  (ich  Prehfit,  Od) 
fptnnen  laffen;  (©artn.)  peljiit,  flof* 
fiept,  fafïdît  werben. 

Corderie , 9.  f eine  ©cilerhahn  5 it*  Pag 
©cilerbanptoerf. 

Cordial . ale  , adj.  herjflÄrfenP  Î it.  fig- 

beglich  ; oon  £et|en  ; aufrichtig  î it- 
s.  m.  eine  Jj>er*f!Ärfung. 

Cordialement,  adv.  beglich;  pon  fetten. 
Cordialité  ^ s.f  Pie  aufrichtig!  eit  ; Spttÿ 
lichfeit. 

Cordier,  s . m.  ein  ©eiler  > pêcheur  cordier, 
» ein  ^ifcher,  Per  mit  Singelfeilen  fiftbt. 
Cord  forme,  adj  (Botan.)  herdförmig. 
Cordiiias , s.  m.  eine  a»t  grober  £eug. 
Cordon,  s.  m-  eine  ©ebnur  ; it.  ein  BanP, 
B4nPd)cn,  ©chnürchcn  ; it.  ein  Or» 
: Pcnobanb;  it.  eine  £utf<bnur;  it.  ein 
. geweibtfg  ©tricfchen  î ein  geweihter 
. ©urtfl  getPiffer  anPÄcbttger  BtuPer« 
fäaftctu  (Bwf  J-  ein  SKauctbanP  ; ein 


felnerne«  ©efimg  ; it.  Pag  Slanbfchnur- 
eben,  ein  Heiner  getrunPener  SRanP, 
neben  um  Pte  fttöcbc  Per  s0tunjen  her- 
um ; (äurfebn.)  eine  ©ebnur  ©cbwAnje; 
(Ärieggw.)  ein  ÄorPon  ; Gruppen  $ut 
BePecfung  eineö  £anbeg  ober  SJaffe.g; 

cordon  à lacer  ; (f.  lacet;)  cordon  bleu, 

Pag  blaue  BanP , woran  Pag  DrPenô- 
freui  Per  ehemaligen  Slilter  Pcôi>.©et^ 
DrPenô  hteng;  it.  Ober  chevalier  au  cor- 
don bleu,  ein  Stitter  pom  #.©eift*jDr* 
Pai  ; cordon  rouge,  Pag  rothe  ©anP  Per 
ehern.  Äommanbeurö  Peé  ©t.  £upwta« 
OrPcng;  cordon  umbilical,  PieSîabeU 
fcbnur;  cordon  de  gazon,  ein  SRafenrawP 
ober  ©infaffung  an  Pen  abgetheiltm 
©etten  etneg  2ufrftûcfeg  î cordons  et 
bettes , Pte  tffcabenringc  eineg  SBageng, 
einet  £apette  ; tenir  les  cordons  de  la 
bourse , ßg*  Pag  ©elb  unter  J>d«Pett 
haben. 

Cordonner,  v.  a.  flechten  ; jufammeit  hie- 
ben ; — des  cheveux,  Jÿaate  mit  einem 
©anb  ein  flechten. 

Cordonnerie,  s.  f.  Pag  ©chuhmacherhanP- 
werf;  it-  ein  ©djuhmarftî  it » ein 
©chuhlaPen. 

Cordonnet,  s. m.  ein  (Pag)  ©chnûrchcn  ; 
it.  ein  fcbntaleg  geflochteneg  ©AnPchen  ; 
it.  Pag  SXinftchen  auf  Pem  ©chnitt  ge- 
wiffer  3£ûnjen. 

Cordonnier , s.  m.  ein  ©chufler ©<huh- 

. mâcher  ; — pour  hommes,  pour  femmes, 

. ein  äRanngfcbußer,  grauenfcbujUr. 

Cordouan,  s.m.  Pag  ÂprPuanlePet. 

Cordouanier,  s.  m.  ein  ÄorPuanmacher. 

Corée,  s.  m . ein  ÇborÂug  î ein  Sîeefefitf, 
Per  aug  einer  langen  unP  aug  einer 
furzen  ©plbe  bcfleht.. 

Co-régence,  s.f.  Pi«  «JRitregentfdjaft,  SOHt- 
herrfdjaft. 

Co-régent,  s.  m.  Per  «SRitregent, 

Coriace,  adj.  c.  J^he,  Wie  £cbetj  fig-fam* 

geijig>  ihbt. 

Coriacé,  ée,  adj.  leberartig,  jähe. 

Coriandre,  s.  f.  Per  ÄorianPer ein  ge- 
würjhdfter  ©ame  unP  PefiTen  f flanje. 

Corinthe , raisins  de  Corinthe , Heine  9l0(l- 
nen;  Korinthen. 

Corinthien , adj.  l'ordre  corinthien,  T.  biô 
forinthifche  ©dulcnorPnung* 

Corlieu  , s.m.  f..  courlis. 

Corme,  s.  nu  Per  ©peuerling.  (f.  Sorbe.) 

CormieT,  s.m.  Per  ©pei)erlingbaum. 

Cormoran,  s.  m.  Per  gtofie  f<hw«r§e  ©ee- 
rabe;  fig-  vuig.  ein  langer  bagerep 
3Kenfch. 

Comac,  s.m.  ein  (Efep&antenfubw* 

Cornai  lier.,  v.  n.  (Bimmerm.)  nicht  recht 
in  Pag  £och  paffen. 

Cornaline,  s.f.  per  Âatncol  t ein  fleifth* 
Mther  SlthflU 
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Cornard , s.  m.  pop.  ftatt  cocu  ; eilt  S}b X* 
nertriger. 

Corne,  s.  f.  ein  (baS)  Jporn  auf  bem 
Äepf  eine«  pietfußigen  £hierS,  iu  ter 
©dmctfen  unb  einiger  ©chlangen  unb 

Bnfeften;  it.  (immer  im  Singul.)  ber 
uf  eines  tyferbS,  ÇDiault&icrS,  €fels 
je.;  it.  comcs,  bic  (gefeit  ober  ©ptfjen 
an  gewiffen  ©achen,  $.  35.  an  Æwftor* 

• mÜÇett  (bonnets  à cornes);  btC  JpÔrner 
beS  junebmenben  Œonbes  (du  croissant)  ; 
it.  cineô  5UtarS  ; bie  (gefen  einer  9Jûftc* 
- te  je.;  (©irbet)  ©chwielen  ober  harte 
©teilen  auf  bem  £eber  ; corne  de  cerf, 
(»erarbeitetes)  £trfchhorn  ; it.  (auch 
pied  de  corneille,)  £irfchhOM,  Jpirfd)* 
• gras  / ÄrÄbenfufi  ; cornes  de  limaçon, 
bie  gûhlhôrner  einer  ©cfjnecfe;  bêtes 

à cornes , baS  ipOMOif  h ; un  peigne  de 
corne,  ein  hörnerner  Äamm  ; corne 
d’Ammon  ober  de  bélier,  baS  SrmnonS» 
bern,  Sflßibbetborn  ; gewifie  »erdeinrrte 
©chnecfen  ; (Slnat.)  gewiffe,  ben  erlern 
ähnliche,  Rumpfe,  gebogene  ©piçen 
ober  (grbabenbeiten  im  ©ebirngcwôlbe; 
il.  cornes  de  bélier,  (©auf.)  20tDberbÔr* 
net  ; eine  2trt  ©chnecfen  an  ben  joui* 

ftf)en@âutenfapitâfcu;  corne  à amorcer, 
bas  tyuloetborn  ber  Æonffabler  ; corne 
de  la  matrice,  (f,  trompe;)  corne  d’abon- 
dance, (f,  Amalthée  ;)  ouvrage  à corne, 

(gortif.)  ein  £ornwerf;  ein  geroiffes 

äußenmerf  ; donner  un  coup  de  corne 
à un  cheval,  einem  Çferb  am  ©aumen 
jur  8ber  laffen,  (wornach  eS.meijt 
befîern  Stppctit  befommt.)  Fig.etProv. 
il  lui  a donné  un  coup  de  corne,  fam. 

er  bat  ibm  (im  SKebcn)  einen  ©tich  ge* 
geben  ; c’est  de  la  corne,  bifS  ^tcifcft  ift 
fo  bart  roie  £orn  (ober  £eber)  ; montre« 
les  cornes  à qn. , ober  lever  les  cornes, 

einem  bie  #èrncr  weifen,  bic  ©pfàe 

btetbeu  ; planter  des  corhes  ober  faire 
porter  les  cornes  à qn.,  einem  Jpörtier 

auffeljen  ; tbn  *um  £ahnrei)  machen. 
Corné,  ée,  adj.  («Botan.)  hart  unb  glän* 
$enb  wie  £orn. 

Cornée,  s.f.  T.  bie  Oornbaut  beS  5fuges  ; 
it  eine  21rt  3afpiS  ; (geuerwerfer)  bie 
£abefd)aufef.  / 

Corneille,  s.  f.  eine  $röbe  ; ber  Sffîei* 
bericb  î eine  Affame  J corneille  emman- 
teiée,  bieX)obfe,  Siebelftibe;  — bleue, 
bie  3)îanbeifràbe  » c’est  la  corneille  de 
la  fable , fig.  er  fchmûcft  ftcf)  mit  frem* 
ben  gebern. 

Comement,  s.  m.  ol  bas  ObrenHingen. 
Cornemuse,  s.f.  bie  ©aefpfeife;  ber  £u* 
bclfacf;  polnlfdje  35ecf.  - 
Coméole,  ober  Coronéole,  s.f.  f.  Genêt. 
Corner,  v.n.  auf  einem  £orn  blafen;  it. 
fg . (».  einem  fchlechtcn  STOalbbornifte» 
ober  trompeter)  wie  ein  Äubbirt  bla* 


fen  ; it.  ju  einem,  bet  fcfjwer  hört,  burtg 
ein  ©praebrobt  reben  ; it.  fiatt  sentir 
le  relent,  bumpffg,  muffig  riechen,  (inf. 
»om  gletfd)  »)  corner  aux  oreilles  de  qn., 
einem  in  bie  Obren  fchrepen;  fig.  ei- 
nem wegen  etroaS  ungeftüm  jureben, 
vulg.  in  ben  Obren  liegen  ; les  oreilles 
lui  cornent,  fig.  bie  Obren  Hingen  ibm; 
eö  faufet  ibm  in  ben  Obren  ; it.  corner, 
v.  a.  (eine  «fteuigfeit  :c.)  tn  ber  ganzen 
©tabt  auSpofaunen  ober  uuSplaubern. 

Comet,  s.  m.  ein  Heines  j^ovii  ; baS  i)örit* 
eben  eines  3àgerS,  ^oßiUonS,  Bitten  ic. 
it.  ein  ©prödjtricbter  ; it.  baS  JÖinten* 
fößeben;  it.  ein  SSürfelbecbcr  ; it.  eine 
Jpippe  (21rt  bunner  Äuchen);  it.  ein 
SBurftbsrn  ; it.  baS  <J)robeforn  »on  fit- 
berbalttgcm  ©olbe  ; it.  eine  einfach* 
gewunbene  ©ebneefe;  it.  eine  2>ut« 
ober  JDute,  (—  de  papier,  d’épices,) 
Vnpierbûte,  ©erourjbîïte;  comet  à bou- 
qu-n,  eine  3infe;  îl  ber  gmfenjug  jn 
ber  Orgel  ; cornet  acoustique,  ein  jpôr* 
rohr;  comet  decho,  bas  €<ho*9iegtftcr 
auf  ber  Orge!  ; cornet  de  pourpre,  eine 
2lrt  <purpurfchnccfe  ; cornet  i ventouser, 
ein  ©chrôpffopf;  comet  de  chasseur, 
ein  Hifthorn. 

Cornetîer,  s.  m.  ein  ^oriiberciter  ; inf, 
ein  Äammmacher. 

Cornette,  s.f.  eine  21rt  J^aube  ober  ^fîacftt- 
jeug  ber  SÇeiber  ; it.  ebem.  eine  taffete 
®tnbe  ber  franj.  <parlûmetitSc&tbe  unb 
tarifer  <Profeiforeii  ; it.  bas  ^ôûfchlein 
über  ber  Äappe  ber  galten  ; it.  eine 
(gtanbarte  ober  îXeiterfabne,  (meij* 

étendart;)  cornette  blanche,  cbcm.  bié 

©tanbarte  ber  £etbfompagHie  pom  9tc* 
giment  bCé  Coionel  général  de  la  ca- 
valerie ; it.  biefc  £ribfompagnie  unb 
auch  bas  Regiment  felbji  ; (©chtfff.) 
bie  länglich  »iereefige  weiße  glagg« 
eines  ÄommoborS. 

Cornette,  s.  m.  ein  Äornet  ; «in  Äapalerie^ 
ober  Dragoner  «Officier,  ber  bie  ©tan* 
barte  trögt  ; it.  eine  ÄornetßcHe. 

Corneur,  s.  m.  ein  QSfafer.  (f.  comer.) 

Corniche,  s.f.  T.  bas  Äarntcß  ; ber  Äranj; 
ber  oberfle  £bcil  am  ©cfimfc  ber  ©öu* 
len,  ober  an  einem  ©cbSlfe,  gleich 
über  ben  grtefen  ; «.  baS  Äarnieß , 
eine  hcttwrtrftmbc  £eiße  unter  bem 
^lafonb,  ober  über  einem  Äamin  ober 
©chrgnf  ; ein  ©imS  ; it.  qqf  flatt 
toupie,  sabot,  ein  Äreifel , womit ;bie 
Änaben  fpiclen. 

Comichon , ».  m.  ein  jpiwchcn  ; it.  cor- 
hichons,  ©ifiggurfen  ; (Heine)  einge- 
machte ©Urten. 

Comicr,  adj.  et  s.  T.  (pilastre  comier,)  ettl 
€cf Pfeiler;  pieds  corniers,  (£ifd>fcr)  bie 
hintern  €cfen  eines  ©chranfs,  einer 
^ommobe  je,;  it.  bic  4 ©iulen,  wsr* 
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auf  ber  Rimmel  einer  £utfcbe  rubt; 
it.  Die  SSKablbAume,  sOtarfbAume,  wor* 
an  Die  jpolibaurr  triffrn  fonnen,  wie 
* weit  |îe  im  SßölDe  einbauen  Dürfen. 
Cornière,  s.f.  T.  eine  £eblrinne,  Dach- 
rinne jwilchen  jn>en  Sichern;  (2öap.) 
Die  £anbbcbe  an  einem  $opf;  piur. 
(©ucbDr.)  Die  £lammern  am  <pre§- 
. farren.  Ä ,4 

Cornülas,  *.  m.  Da«  3unge  einer  Ärabe. 

Cornouilie,  s. f.  Die  £ornelftrfcbe  ; Jpcrli^e. 
Cornouiller,  s.  m.  Der  £omclfirfcbbaum  ; 
JperUçenbnum. 

Cornu , ue , adj.  gebornt  ; u mit  €cf en 
unD  ©piljen  perfeben  ; bêtes  coruu«*, 
(Da«)  Jpornpteb  ; pan  comu,  gehörnte« 
*5rob  / eine  Slrt  ffetnrr  ©robeben  ; pâté 
cornu,  eine  oielerftge  haftete  ; b:é  cornu, 
(f*  ergot;)  cheval  curnu,  ein  '^JfcrD/  Da« 
febr  Me  Hüftbeine  bat.  Fis-  ej  Prov. 
fam.  un  avis  cornu , ein  etnfAltiget 
{vulg.  bornDummer)  SUth»  desrauun- 
nenums  cornus,  ungereimte  ©cbluffe  ic»; 
à mal  enfour-ier  on  fait  les  pu  ns  cornus, 

»a«  fcblimm  angefangen  i#,  Da«  genUb 
fcbltmm. 

Cornue,  s.f.  T.  eine  SCetarte  jum  Dcfhl- 
Itrcn. 

Coroiitique , adj.  c.  T.  ganj  mit  Glattem 
unb  ©lumeiirocrf  umwunben. 

Corolle,  s.f.  (©otan.)  Die  £rone  einer 
©lume.  * 

Coroiuue,  s.m.  Da«  Äoroöariunt;  ein  3u« 
fab  (su  mehrerer  ©cfrAftiguag  ber  an- 
geführten  ©ewetßarünbe);  (^frühem.) 
Die  $olg e au«  einem  ober  mehreren 
fehon  beiPiefcnen  ©Ai}cn. 

Çorollifére,  adj . c.  (©otan.)  fleur — , Die 

eine  .frone  bat. 

Coronaire,  adj.  c.  (Staat.)  IrattjfoMlig  > 
roa«  in  Der  ©eftalt  eine«  £ ranje«  an* 
Dere  Dbfüe  umgibt;  artères  coronaires, 
Die  £can$puttabcrn. 

Coronal,  aie,  adj.  (Staat.)  (f, coronaire ;) 
os  coronal , Da«  Stirnbein  ; suture  coro- 
naie.  Die  Sßath/  Die  oon  einem  ©cblaf 
jum  anDern  gebt  ; Die  franjnatb. 
Coroné,  s.  m.  (Staat.)  eine  fpifctge  €rbo* 
hung  an  £nod>en. 

c.oronüie,  s.f.  Die  £ronwitfe  (tyflanje). 
Coronojide,  adj.  c.  ( Staat.)  fran$förmig. 
Corporal,  s.  m.  Da«  SEBeihtud),  ein  ge« 
toeibte«,  fehr  feine«  leinene«  Slltartucb/ 
bep  Der  «SÄcffc  £cld>  unD  Darauf 
ju  fteUeti. 

Corpora' ;er,  t.  m.  Dû«  ^UttCtal , Worein 
man  Die  geweihten  9ftvfitud)er  (egt. 
Corporation,  s f.  eine  Bunft > Innung; 
©emeinbe. 

Corporéité,  s.f.  T.  Die  £Arperlid)fett. 
Corporel,  die,  adj.  förderlich  ; fö  einet 

Äorpcr  bat»  <«•  leiblich;  wo«  fub  au 


Corp  279 
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Den  £eib  beliebt;  punition  corporelle, 
eine  £eibe«ffrafe. 

Corporellement,  adv.  forpctlidj  » leiblich* 
Corporification,  (Corporisaton,)  s. f.  (©bpm.) 

Die  gigirung  Der  jerftrcuten  £beile  ei- 
ner ©ub(ian§  in  einen  £érper. 

Corporiher,  ( Corporiser,  ) v.  a.  ( dbpnt.) 
ftgiren  ; (f.  cw.porficatton*,)  se  corpori- 
fier  avec  qcb.,  fid>  mit  etwarverf  Arpetn, 
ftcb  einer  ©ache  einoerletben  ; (tebrttal) 
rorpor  her,  einem  geizigen  Söefen  einen 
£ôrper  anöicbten. 

Corps,  s.m.  Der  £örper ; it.  £eib  (im 
. ©egenfalj  .Der  ©eele  ) ; it  Der  S&uch«, 
Die  £eibe«geflûlt(£aiUc);  it.  Der  Stumpf 
(im  ©egenfaç  Des  £opfs,  Der  Slrme  unD 
©eine);  it  Derjenige  îhcü  cinc«£iei* 
be«,  Der  pom  ôalfe  bi«  an  Den  ©cho§ 
gebt  ; Der  £ctb  ; if-  Da«  3nwenDige  De« 
£ôrper«  ; Der  hbhle  £eib;  it.  qqj.  flatt 
cadavre  Ober  «.orps  mort,  ein  tobtet 
sföenfchcntorper  ; £ei(bnam  ; eine  £eid>e  ; 

corps  mo  t,  (®d)ifff.)  ein  ©dutfpföbl; 

it.  ßg.  Da«,  ma«  an  geroiffen  ®a(hen 
(inf.  an  £un{twerfen)  Da«  ^îauptfAcb* 
lidjfte,  ®rô§te,  58ornebmfte  ift  ; Der 
Jbaupttbctl  i Da«  ^auptjfiicf  ; it.  Die 
étArte,  îîitcbtigfett  unD  ^eftigfeit  ge- 
tPiffct  an  fîd)  Dünnen , ober  hufjigen, 
aber  am  tfeuet  tc.  pcrbicf ten  ®ad)en  ; 
it.  eine  ©efeUfcbaft  pon  ^.Utfonen,  Die 
Durd)  einer(ft)  ©efe^e,  ©ebriuebe,  ©e* 

. roerbe,  £eben«art  tc.  mit  einanDer  ber- 
einigt fiitb , i.  ¥>.  ein  ©taatöförper  5 
ein£ottegtum;  ein  müitÄrifcbe3£orp«; 
eine  ganje  ©emeinDe;  Berfamnilung  ; 
3unft  ober  Innung  tc.;  it.  ein  £aufm 
5ßölfer;  eine  (£rieg«>)  ©idwar;  it-qqf 
ein^SHegiment;  it - eine@ammtung  Der 
Sßerfe  eine«  ober  mebrercr  ©djriftficf* 
1er;  corps  de  droit  ciifü.  Da«  ©Otpu« 
°^uri«  ; corps  de  poètes , eine  @amm- 
fung  Der  Sßerfe  alter  ober  neuer  £id)« 
ter;  corps  législatif.  Da«  gefeçgcbenDe 
£orp«î  le  corps  de  jupe,  ober  bto«  le 
corps.  Die  ©cbnûrbrujt,  Der  ©dmurleib  ; 

• un  corps  de  cuiraSse,  ein  S5ruflb«tnifcb  > 

— de  carrosse ,.  ein  £utfd)cnfa|ten  ; — 
d’une  fortererse,  eine  fteftung  ohne  Die 
Stuffenmerfe  ; Der  ôauptmaU  ; — de 
logis.  Da«  £auptgebaube,  ohne  Die  $(&» 
gel  tc.  ; — de  navire.  Da«  ©ebAube,  Der 
Stumpf  eine«  @<btff«  î — de  pompe. 
Die  ^umpentôbre  ; inf.  Der  9>umpen|*ie- 
fel;  — de  luth,  Der  S5aud)  einer  £aute  ; 

— d'un  livre.  Der  Jpaupt-Snbalt,  Da« 
Jpauptroerf,  Der  4ept  eine«  ©ud)«; 

— d’une  lettre , ber  cigentlidic  ifirief 
obne  Die  £omplimcnte  ; — de  u lettre. 
Der  ^auptiua  etnr<$  S3ucbftaben  ; le 

.corps,  (©ud)Dr.  tc.)  Der  ©ebriftfegd î 
-r-  d’une  devise.  Die  $tgur,  im  ©egeiv» 
fa&  De«©prucb^  (a“e)i  — d^bre,  Dec 
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©tamm  ©ourng  ; corps  marins, 
perfteinerte  ober  falcinirte  ©ceförper  ; 
— héréditaire,  bie  €tbfd)üft  ; — samt, 
ein  heiliger  geidjnam  ; — glorieux,  ein 
»erflÄricr  £etb;  — d’hôtel,  oi.  ein 
gonjcg  £aug;  — du  fief,  (jur.)  baß 
, £üuptleben  ; — de  délit,  bûg  Çorpué 
belicti,  *.  %>.  bcp  einem  üftorbc,  ber  ent* 

leibte  Körper;  — de  preuves,  bte  ge* 
fammtcn  ©emeife  ; — de  la  bourgeoisie, 
hie  gcfammtc  ©urgerfchaft;  la  noblesse, 

la  bourgeoisie  en  corps,  ber  gefammtC 
0bel,  bief4mmtlic&e©ûrgerfd)ûftî  corps 
d’armée  bie  JpûUPtûrmee  ; Tannée  en 
corps,  bie  bcpfûtnmen  flebenbe  21rmec; 
un  grand  corps  d’armée,  ein  grojfcrifcbeil 
ber  Slrraee  ; corps  de  bataille,  ber  mitt* 
ïere&bcü  einer  ©chlûchtorbnuug;  corps 

de  réierve,  bûg  SKcfcrpcforpg  J bft  £in* 
terbûlt;  IXÜcfbûltî  corps  de  garde,  eine 
«uggefeijte  Söacbt  ; *v.  bag  SQûcbtbûug  ; 

garde  du  corps,  bie  geibtPûdbe  ; divisé 
en  corps,  baufcnmeife  ûbgftbciltî  cette 
viande  nourrit  bien,  elle  fait  bon  corps, 

biefe  ©peife  ifl  nabrbûft,  unb  feçt  ein 
gefunbeg  ftlfifth  5 lcs  officiers  du  corps, 
bie  gcibbebientcn;  gens  de  corps,  (jur.) 
leibeigene  ; il  n’est  pas  traître  à son 
corps,  fam.  er  tbut  ftd)  febr  gütlich; 
faire  bon  marché  de  son  corps,  fein  £c» 

ben  nicfit  tbeuer  achten  ; feine  ©cfabr 

fefauen  ; faire  folie  de  son  corps,  (\).  un* 

iuchtigen  Sßcibgleutcn)  feinen  £cib  mip* 
brauchen,  prêt#  geben;  se  battre  corps 
à corps,  OJlann  gegen  SDtûn.n  fecbten; 

répondre  corps  pour  corps,  fföaim  fur 

SfÄann  ffeben;  ftd>  einer  fur  a\lc,  unb 
<tüe  fur  einen  perbttrgen  ; * corps  perdu, 
p&ne  0djeu  ber  ©efabr;  blinblingg; 

un  vaisseau  qui  a péri  corps  et  biens,  ein 

©chiff  bag  mit  tOtann  unb  SÄaug  un* 

terging  ; ce  papier  n’a  point  de  corps, 

biefeô  papier  ifl  nicht  jîarf  genug,  bût 
Hiebt  Äern  genug  ; cette  étoffe  n’a  point 
de  corps,  biefer  Zeug  jc.  ifl  §u  btinn,  $u 
log  getpebt  ; cet  onguent  n'a  pas  assez  de 
corps,  biefe  ©ûlbe  ifl  niebt  bief  genug, 
vin  qui  a du  corps,  SBcin,  ber  Jeuer 
(©tiefe)  bat,  ber  geiflretch  ifl  ; couleur 
qui  a du  corps,  eine  ffarfe,  fatte,  biefe 
Sorbe;  corps  de  voix,  ber  ©rûb  ber 
©tirfe  ber  ©timme  einer  fîngenben 

<JJcrfom  Fig.  et  Prov.  il  a fait  corps 

neuf,  er  ifl  mie  neu  geboren  ; ie.  er  bût 
feinen  £etb  tüchtig  gereinigt  ; il  s'est 
donné  i lui  corps  et  ame,  er  ifl  ibm  mit 
£eib  unb  ©eel’  ergeben  ; Ost  un  pauvre 
corps,  er  ifl  ein  ûrmfeliger  $ropf;  c’est 
un  malin  corps,  er  bût  ein  bofeg  £erjj 
faire  qch.  à son  corps  défendant,  etTDûg 

(miber  feinen  $©tüen,  ungern)  ûug<ftotb 

tbutt  ; tuer  qn.  à son  corps  défendant, 

einen  «ug  9ïotf>we&p  umbringen  ; «ue 
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est  sage  à son  corps  défendant,  fie  tmi£ 
roobl  feufd)  fcçn , meil  fie  nidjt 
fchôn  ifl. 

Corpulence,  s.  f.  bie  âicfe  unb  ©rône 
beg  menfchlichen  tfôrperg;  bie  ©tatmt 
( inf.  in  9iucffïd)t  auf  bie  £)i(fe  ) ; bie 
JOieflcibigfeit,  ber  Eeibcgumfang. 
Corpulent , ente , adj.  p.us.  ptef  unb  fett 

bon  £eibe. 

Corpusculaire,  adj.  e.  (£ebtflpl)  tPûg  fld> 

ouf  fleine  Körper  ober  ouf  Atomen 
beliebt. 

Corpuscule,  s.  rru  (<pbpf.)  CÛ1  îbeildjen 

eineg  Æôrperg  ; ein  orperchen. 
Correct,  ecte,  adj.  (P.  ©d)riften,  ©prû- 
dien,  ©chriftjlellcrn,  Zeichnungen,  ©e* 
mÂblben)  richtig,  fcblerfrep;  forreft. 
Correctement,  adv.  richtig;  Ohne  Rebler» 

ben  Regeln  gem&fj. 

Correcteur,  s.  m.  ein  «Zerbefferer  ; it.  ein 
$ûblcr;  it.  ber  ©uperior  ber  Stimmen  ; 
— d’imprimerie , et»  ÂOtreftor  ; — de 
classe,  «inet,  ber  in  ben  ©chulen  bie 
Âitûben  juchttgî. 

Correctif,  s.  m T.  ein  tDtiïberung^mittef/ 
(bûô  bie  ©djirfe  einer  Slrjeneç,  Jcuch« 
tigfcit  te.  mô^igt;)  fig.  eine  sfôilbe* 
rung  ûemtffer  bûrtcr  28orte,  fûbnee 
Stuôbrucfe,  ©Âçe  jc. 

Correction,  s.  f.  bie  ©efferung  ; inf.  bie 
Sluébefferung  gelehrter  SBîcrfe  jc.  j 
(©uchbr.)  bie  .éorreftur;  it.  bie  gc* 
mochten  ^orrefturen  unb  Slenberunge« 
fdbfl  ; it.  bie  S3erbciTerung  ber  ©ttten, 
ÇfKtibrÂuche  jc.  ; it  eine  SQûrnung  ; 
©rmobnung  ; ein  Sîermeto  ; it.  bû$ 
Süedit,  jemûtib  lu  ftrûfen,  ju  juchti* 
,gen;  bie  Zucht;  a.  bie ©trûfe,  Zûdi* 
tigung  felbfl;  it.  bie  ©prachrichtigfcit  ; 
(de  dessin)  bie  Diichtigfeit  einer  Zeid>* 
nung;  bûé^orrefte;  it.  (<H betör.)  bie 
rcbnertfche  SBerbefferiing  unb  ©rhôbung 
beg  2lu6brucfg,  j.  55.  je  l’aime:  que 
dis-je,  aimer?  je  l’idolâtre;  if.  ( StpOtb*) 

bie  «Olilberung  ber  ju  fcbûrfen 
btenjcn  ; maison  de  correction , bûg 
ZuchtbûU*  î correct.on  de  quartier,  bie 

Qfrt  unb  SÔetfe,  mie  bie  SHegeln  ber 
©eefûbtt  |u  perbeffern  fînb  ; (sous  ober) 
sauf  correction,  adv.  mit  €r(ûubnig  ; it» 
mit  ^orbebûit  ber  uod)  nbtbigen  S9er* 
befferung. 

Correctionnel,  elle,  adj.  mag  eine  Zuc&* 
ober  SBerbeffcrung  §um  ©egenflanb  bût» 

police  correctionnelle,  bte  ZudJtpolijep* 
Correctoire , s.  m.  bûg  Zud)tbud)  in  gC* 
miffen  Âlôflern. 

Correctrice,  s. f.  bie  ©uperiorin»  gettif* 
fer  Âlôfler. 

Conégidor,  s.m.  ein  Überrichter  in  ©pû* 
nien. 

Corrélatif,  ive,  adj . (£fbtflbO  fîd)  ûUf 

einanber  bejiebenb« 
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Corrélation,  s.f.  (£ebrft.)  bit  Wed)fetfeitfge 
55e$tebung  jroeper  ©acben  auf  einander. 
Correspondance,  s.J.  bie  Uebeteinflimmung, 
©Ieicbfôrmigteit  jweper  ober  mehrerer 
«JJcrfonen  in  Stnfebung  geroiffer  2>inge  i 
it.  &«  -Swftocdtfci/  fcbriftlicbeSBerfebr; 
bie  jforrcfponbe nj  ; if.  qqf  fin  Âorre* 
fponbent  ; it»  bic  QSefanntfcbaft  ; 55 et* 
binbung  ; ber  55erfcbr. 

Correspondant,  ante,  adj.  mit  ftnûnbcr 

uberrinfommenb;  jufammenpaffenb;  ftcb 
jufammenfcbtcf  enb  i it»  mit  einanber  ju« 
fammenbàngenb  i in  SQIeebmbuna  mit 
cinanbet  ftebenb  i it.  s.  m.  fin  jbrre* 
fponbent;  (inf.»on£aufleuten)  fin«/ 

* bet  mit  einfm  anbfrn  in  «Briefwecbfel 

flfhet;  angles  conrespondans,  gleîd)nûb» 

mige  STOinfeL 

Correspondre,  v.  ru  irr.  entfpred)Cn;  burd) 

feine  ©etfnnungen  unb  Jpanblungen  ftd) 
einet  gewtffen  ©ad[>e  gemàf  bejeigen. 
Se  correspondre,  v.  rie . (oon©ad)en) 
mit  finanbet  forrefponbiren  ; in  einem 
gewiffen  fommetrifdjett  55erb&ltnig  ge* 
gen  einanber  flehen,  j.  55,  (P,  2 $bu* 
ren)  gleich  gegen  einanber  über  flehen; 
(SKufif)  einanber  antworten}  ces  deux 

maisons  se  correspondent  par  une  voûte 
souterraine,  biefe  jwe»  £àufer  lmb  bureb 
einen  unterirbifeben  ©ang  mit  einan 
ber  »erbunben. 

Corridor,  s.  m.  eintforribor,  ftlurgang  ; 
ein  langer  fcbmaler  ©ang,  ber  ju  meb 
teren  ©eraAcbern  fuhrt. 

Corriger,  v.  a,  belfern;  perbelfetn;  jum 
©uten  inbern  ; »on  Fehlern  reinigen  ; 
it-  »ermähnen;  flrafen;  it,  jucbtigen  ; it. 

m^tgen,  mübem;  corriger  qn.  de  ses 

débuts,  einem  feine  (fehler  abgewôbnen; 

- corriger  l’injustice  du  sort,  Wteber  qut 
machen  ; corriger  la  fortune,  bem  ©lucf 
burd)  £ifl  uub  betrug  $u  £>ùlfc  fom* 

men  ; corriger  l’eau  avec  un  peu  de  vin, 

baé  SBaffe»  mit  S©ein  trinfbarer  ma« 

4)en  î corriger  les  épreuves  d’un  livre, 
fortigiren  ; corriger  une  copie  sur  l’ori- 
ginal , eine  Äopie  nacb  ber  Urfcbrift 
»crbejfern  ; corriger  son  plaidoyer,  prov . 
ûuô  einem  geltnbcrn  $one  fprecben. 
Se  corriger , v.  rtß,  fïd)  belfern  ; feine 
gebier  ablegen  te. 

Corrigible,  adj,  c.  »etbeffetlid) î UtCf)t  JU 
belfern. 

Corroboratif,  ive,  adj.  et  s.  T,  flarfettb  J 
ein  ©tArfungémittel. 

Corroborer,  v,  a.  et  abs , T,  flàtfen. 
Corrodant , ante , adj.  p.us.  f.  corrosif. 
Corroder,  v.  a,  bciçen  ; wegbeiçcn;  weg« 
açen;  anfreffen;  wegfreffitn.  ' 

Conoi,  s.m.  bä#  ©Arben,  ©artnacben  be© 
£eberé  ; £eberbereitcn  ; it.  ein  woblgc* 
fd)iagener  unb  burcbgearbeitcter  £bon, 
weicher  Sßatfer  hält;  ein  £&anb«mm. 


Corroirtprt,  v.  a,  irr,  »etbftbf n » »etfcbltm* 
metn  ; a.  »«unflotten  ; it.  butcb  ©e* 
fchenfe  te.  beflechen;  aewinnen;  it.  (eilt 
fOt&bchen  tc.)  jur  Unjucbt  »«leiten; 
»erfuhren  ; it.  (un  paswge)  »erfalfcbeu  > 
— un  cuir,  (©Arber)  ein  £cber  frtfpeln  ; 
c$  ju  fleincn  auffpringenöcn  Farben 
walten  ; — la  cire,  bem  SDacbfe  burd)© 
Cingieflen  in©  5®a|fer  bie  ©efebmeiöig* 
feit  nehmen  ; — le  fer , * mit  <f  cuee 
unb  Jjammer  flarf  burebarbeiten.  Se 
corrompre,  v.  riß.  »evberben  ; fd)limnter, 
»erborbener  werben  ; au*  ber  Ärt  fcfjla^ 
gen  ; it»  in  JÄulnif  ub«geben. 
Corrompu,  ue,  part,  et  adj.  »erborben  IC.; 
(im  moralifchen  ©inn)  »«berbt  tc.;  air 
corrompu,  eine  bdft/  »erborbenc  £uft; 
moeurs  corrompues,  »etberbte  ©ittcn  »' 

it.  s.  m.  ein  burebouö  »erberbter,  lafler* 
hafter  «Dtenfcb. 

Corrosif,  ive,  adj . et  s.  T,  betJjfnb, 

freffenb?  anfrejfenb;  jernagenb,  burd)* 
freffenb;  forrofi»;  ein  febt  fcharfeö  Sieb" 
mittei. 

Corrosion,  s. f.  T.  batf  Sieben;  Sinfreifen; 

Ä)urd)frc(fen;  Zernagen. 

Corroyer,  v.  a.  £ebef  bereiten;  it.  *£bon*, 
erbe  burd)  ©ilagen,  treten  unb  $ne* 
ten  JUberetten  (f.  corroi);  it.  (un  canal) 
mit  foïchem  £h»n  einen  Äanat  auö* 
fchlagen  unb  beiteiben  ; it.  ben  Nortel 
einrübreti/  fchiagen;  it»  baö  €ifen  auö* 
fchweiflert , b.  i.  warm  fdjiagen  unb 
flreefen,  um  feine  £beile  ju  »ereinigen; 
it.  jufammen  fd)wei§en;  (^tfchier)  baö 
Jpplj  mit  bem  ©chrubbobei  behobeln  ; 
corroyer  du  sable,  ben  ©Ottb  fein  Unb 

linbe  machen. 

Carroyeur,  s.  m.  ein  2eberbcrettct/  ©irber., 
Corrude,  s.  f.  wilbcr  ©pargei. 

Corruptrur,  s.m.  tricc,  f.  ein  55erbcrbft/ 
«öerfubrer  ; eine  55erfùhrertnn  ; u.  ein 

SJerfilfcher  einer  i)anbfchrift  ; (f.  cor- 
rompre ;)  it.  adj.  langage  corrupteur,  eine 
»«fûbrerifche  ©proche;  doctrine  cor- 
ruptrice, eine  »«fîibrerifche  £ebre. 
Corruptibilité,  s.f.  (£ebtfl»l)  bie  55etberb* 
liebfeit;  55erweölid)fett ; 55«ginglich- 

Corruptible,  adj.C.  »frb«blid)î  üetWeéild)» 
»erganglid)  ; it.  ßg.  ber  fid)  nicht  mit 
©eib  tc.  beflechen  / gewinnen  Ugt. 

Corruption,  s.f.  (prop.  et  ßg.)  bie  55«* 
berbntê  ; 55erfcblimerung  ; ba$  ©chled)* 
terwerben;  it.  bie  Siulmfi,  ^iulung; 
it.  bie  Siuflofung,  ©erwefung  ; *r • 3>e* 
flcchung;  it.  55erfuhrung;  it.  55erfal* 
fchung;  (f.  corrompre  ;)  la  corruption 
de  l’air,  ongcflctfte  £uft;  — des  moeurs, 
baö  ©itten»erberbni§. 

Cors,  s.  m.  pi.  T.  bie  ©nben,  ©piljen  obet 
©prolfcn  an  bem  Jgnrfcbgcwtib  unb  am 
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©ebôrne  eittf d SKefaocFd  ; un  cwf  de  dix 
cors , fin  Jjnnd)  »on  mtttlercm  2llter.  » 

Corsage  , s.  m.  fam . ber  Wudld  ; bû  £et- 
fccdgejlalt  »on  Den  Sdtfeln  bid  auf  bu 
J*>ftftcn  î ( aud)  »on  ttferben  unb  ipir* 
fd)en  î)  d’un  corsage  délié,  fdjlftnt,  vulg 
tabn. 

Corarre,  s m.  fin  ÂÛPfr,  ÂOrfar,  ©ec* 
rAuber  î it.  qqf.  flatt  armateur  ; it.  pûd 

©cbiff  eined  ©eeiÄuberd;  ein  SKaub* 
fdnff»  ein  ÆaperfdnfFi  it.  fig. fam.  fin 
farter,  «nbûrmfarjtger  €9îenfd> ; vwg. 
ein  ©ebinber. 

Corselet,  t.  m.  oU  ein  (bad)  Brufiftucf; 
eine  bie  Bruji  bebccfcnbe  SKittfung  ber 
gufaAngcr  î it.  bad  ©ebilbeben  ober 
Brujtfcbilb  ber  Snfeften. 

Corset,  s.  m.  fin  WÂmmdd)cn , £cibcbcn 
ber  Jranenaimmcr. 

Cortège , s.  m.  etn  Ehrengeleit  î ©taatd* 
gcfolge  ober  ©efolge;  it.  cm  iffcntl-idjcr 
Umgang  (prvel,  3ug). 

Cortical  * ale,  adj.  (5(nût.)  rinbig  *, 
rinbartig. 

Cortiqueux,  euse,  adj.  (BOtan.)  fart* 
rinbig. 

Cortuse,  s.f.  bif  Æortufe  ; fine  <pflame. 

Corurcation , s f.  des  météore> , ( <JJfaf,) 

' bad  ©trabfcit,  ©ebimmern  ; ber  ®lan$, 
©dümmer. 

Corvéable,  adj.  c.  unb  ftieifl  s.  frobnbar  i 
einer,  ber  ftrobnbienfle  au  tbun  febul* 
big  ijh. 

Corvée,  s. f.  ( prop . et  fig.)  bie  «ÇrO&ne, 

ber  Jtobnbienß;  it.  bie  Jrobnarbeit, 
eine  frepiriflige  ober  ge§t»ungene  2tr* 
beit  ob  ne  Belohnung ; on  diroit  qu’l 
fait  corvée , man  foßte  glauben,  er  ar- 
beite aur  Jfobne. 

Corvette,  s.f.  fine  jfarrette,  ein  &cnn* 
fdiiff,  (au  gefcbtoinben  führten  unb  a«nt 
SXefoqnodciren)  ift  itt  ftranfreid)  ber 
Babme  aller  ©(biffe  unter  20  Kanonen. 

Corybante,  s.  m.  ein  Æorpbant  ; ein  tyrie* 
lier  ber  (fabele  bet)  ben  <JJbrpqtern. 

Corymbe , s . m.  (Botan.)  fin  flacher 
©traufj  ; ber  bufdiclartige  'Blumen* 
firaufj  geroiffer  ^fianjen. 

Corymbeux,  euse,  adj.  Corymb'fère,  adj.  c. 

(Botan.)  mit  Bùfcbelblumcn  »erfeben. 

Coryphée,  s m ( alt.  ©riech.)  ber  Bor» 
flehet  ober  Anführer  bed  (faotd  ber 
©anger  ; ßg • bas  überhaupt,  ber  Bor* 
nebmfle  einer  ©efte,  it.  in  einer  Äuiifl 
K.  ; it.  ber  Slnflifter,  SUbeldftibrer. 

Coryse,  s.  m.  T.  ber  Jluf  in  ber  Bafe. 

Coscinomancie  , *•  f bie  Wabrfagcrep 
btird)  ein  ©ieb. 

Cosécante,  s.f  T.  bie  ©cfattte  bed  Äom* 
pkmentd  eines  SBtnfels  »ott  90  ©rabeit. 

(f.  Sécante.) 

Co-srîgneur,  s.  m.  T.  ber  Btitberr>  sDtit» 
lebnSbcrr* 
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Co-sinus,  s.  m.  [©cometr.)  berEeflmtd. 

Cosmétique,  adj  et  s.  m.  T.  foSntetlfdt  ; 
maS  bie  £aut  fdion  macht  ; ein  fol* 
dies  Mittel;  ein  Äosmettfum,  eine 
©diminfe. 

Cosm.que,  adj.  T.  le  lever  (osmique  d’un 
a.  tre , baS  foSmifdie  Slufgeben  etnetf 
©terns,  b.  i.  trenn  ein  ©tern  aufacbt, 
mfarettb  bie  ©onne  über  betn  5) orijont 
it. 

Cosmogonie,  s.  f.  ein  ©»(fern , baS  bié 
(Eiitfiebung  ber  SPÖclt  erfl&rt. 

Cosmographe , s.  m.  ein  Sßrttbcfcfireiber. 

Cosmographie,  t.f  bie  5öeltbefd)retbung* 

Cosmograpbique,  adj.  c.  jur  3ßeltbefd>rei* 
bung  gehörig  ; foSmograpbifd). 

Cosmo’abe,  s.  m.  ein  3n#tument  ber  eil- 
ten , ben  jpimmel  unb  bie  €rbe  bamit 
abaumeffen. 

Cosmologie,  $.f.  bie  SBeltfunbe,  bte  ®if» 
fenfdiöft,  welche  bie  allgemeinen  ©ffeçe 
lehrt,  tpornad)  bie  Äörpcrtoelt  regiert 
wirb. 

Cosmologique,  adj.  c.  foSntologifd). 

Cosmopolite,  s.  m.  Cosmopolitain,  s.  rru 

einer,  ber  bie  game  ?öclt  als  [ein  Ba- 
terlanb  betrachtet»  ein  Weltbürger. 

Cosse,  s.J.  bte  ©diote,  ^)ulfe,  baS  ©a* 
mengebÄufe  (ber  Jéjûlfenfrüdite);  it.  baS 
<JJergamcntfcbabfcl;  (@d)iefergrube;  bte 
©châle  ober  jDberflAdje  beS  erflcn  @e- 

flcinS  ; it.  f.  gos  e;  pois  en  cosse, 
©chotenerbfen;  pois  sans  cosse,  f.  gou- 
lu ; cosse  de  genêt,  bie  JpÙlfC  »ont  ©CH* 

(1er  obe,r  ^frient  f r au  t. 

Cosser , v.  n.  mit  ben  Äopfen  ober  Kor- 
nern , trie  bie  Wibber  te.  gegen  einan- 
der (logen;  vuig.  fh©en. 

Cosson.  s.  m.  eine  &rt  Äorniourm  ; /poil* 
nmrnt;  it.  ein  SKebauge,  Weinpocf* 
auge. 

Cossu,  ue,  adj.  btcfbûlfïg.  Fig.  et  Pros. 
un  homme  cossu  ober  bien  cossu,  Jam. 

ein  reicher  iroblbemittelter  ?9îann  ; die 

en  conte  de  bien  cossues,  vuig.  ifaf  £Û* 

gen  fmb  recht  hanbgretfltch. 

Costal,  ale,  adj.  T.  |u  ben  SKtppcn  gc* 
hJrig. 

Coston,  s.  m.  T.  ein  ©turf  ^)ola  a«r  Ber* 
ßirfung  eineö  »OlaHbaumö. 

Costume,  s.  m.  (fahler , dichter)  ba^ 
Äoflum  i bie  Äleibertradit  ; baô  Uebli* 
ehe  ( qqf-  ©ebitf  fiche)  î bie  richtige  Bor* 
HeBung,  tn  $Xîicf ficht  auf  ©itten/  £ba* 
rattere,  ©ebriuche,  Befleibung,  ©e* 
b&ube  :c. 

Costumer,  v.a.  nach  bem  Äoftum  fleiben. 

Cotangente,  s.f.  T.  bie  Äotangente;  Itan« 
gente  beö  ÄomrlementO;  bie  Tangente 
eine«  Bogend  ober  Winfeld , bie  mit 
einem  anbern  gegebenen  Bogen  ober 
Winfel  90  ©rabe  audmacht. 

Cote,  s.f.  (jur.)  ber  Buchfab  ober  bie 
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Biffer,  womit  Me  Elften  te . eine*  tyro* 
ceffeô/  ^n^cntûriumtf  :c.  numerirt  unb 
b egeiebnet  werten  î . iu  ober  cote-part, 
ber  Slnt^ctC , ben  ein  3eber  an  einer 
£otöIfumme  bat;  cote  mai-taillé,  ein 
nur  überhaupt  gemalter  Vertrag  ober 
SBcrgletch/  wobep  man  bie  ©adje  fo 
genau  nicht  nimmt;  cela  est  produit 
sous  la  cote  a.  Me*  if*  angegogen  in 
ber  ©eplage  21.  ^ 

Côte,  s.  f.  bie  SKippc  (ober  SXibbe)  an  €Dvf n« 
fd>en,  Shieren,  fruchten,  ©littern, 
(StAngeln,  ©chiffen,  Körben;  auch 
am  ©auch  einer  £aute,  unb  an  gewif* 
fen  Sftufcheln,  les  vraies  côtes,  bie  Wûb* 
ren  ober  langen  «Kippen,  bie  7 oberflen 
Süppen,  bie  an  ba*  ©ruflbetn  reichen; 
les  fausses  côtes,  bie  falfchen  ober  furgen 
(5  unterffen)  «Rippen;  côtes,  (©auf.) 
BwifchenflÄbe  ( an  gerieften  ©àulen  ) ; 
*/.  ©chwcinsbÖrine  gu  SEBurflen  ; côte 
d’un  vaisseau,  ba*©erippe  eine*  ©d)tfF*> 
côte  de  melon,  eine  ©chnitte  ©teloncn; 
côte  de  soie,  f.  capiton  ; côte  rouge,  côte 
blanche , JXothforflen  , SOBittforflen  ; 
jwegerlet)  21rten  hoUànbifchen  $âfe*. 

. Fig.  et  Prov.  tous  les  hommes  sont  de 

. la  côte  d’Adam,  mir  flammen  alle  pon 

- Slbam  ber;  (pon  einem/  ber  flolg  auf 
feinen  21bel  ift/  fagt  man  : il  s’imagine 
être  de  la  côte  de  St.  Louis  serrer  les 
côtes  4 qn.,  einem  bart  gufepen  ; febarf 
in  einen  bringen  ; mesurer  (sangler)  les 

, côtes  4 qn.,  vu/g.  einen  berb  abprùgeln; 
einem  ben  ©uefel  abfchmicren  ; rompre 
les  côtes  4 qn.,  einen  jimmerlid)  abprû' 
geln;  côte  4 côte,  adv . neben  etnanber. 

Côte,  s.f : bie  ©ccfhfie,  ba*  ^Recruter; 
©eflabe  ; ber?9teerftranb  î côte  nette  ober 
»ine,  (©chitff.)  eine  gefunbe  ober  reine 
(0.  t.  fiebere)  Äüflc;  (ba*  ©egenthctl: 

— mal  saine,  sâle  de  bancs;)  — de  fer, 

febr  hohe  tmb  fteile  Äufle , wo  man 
nicht  ficher  Port2lnfer  liegen  fann; 
garde-côte,  ein  Äujlenbetpahrer ; iu  eu 
ne  ©tranbroacht. 

Côte,  s.f.  ber  Slbbang  eine*  ©erg*  ober 
Jptigel*;  eine  «Xnbohe»  4 mi- côtés*  adv. 

• halb  auf  bem  SBege  eine*  ©erg*  ober 
£ugel*  ; auf  ber  $iitte  ber  2lnhohc  ; 
vin  de  la  côte  rôtie,  ein  portreffücher 
bunfefrotber  frangöfifchcr  3ßetn  , ber 

’ unfern  Sienne  wâchfl  ; it.  ein  anberer, 
ber  im  pays  de  Vaud  WÄchfl. 

Côt^,  s.  m.  bie  ©eite  am  Körper  eine* 
sfttenfeben  ober  £hietö  ; it.  ©eite  einer 
©ad»e;  ir. Seite;  ©cfchlcchtélinie;  £inie 
ber  SJerwanbfchaft ; it. Seite;  «pattep, 

* mit ‘Welcher  man  e*  bÄlt;  le  haut-côté, 
ba*  «Xtppenftftc!  am  ©orberpiertel  eine* 
Hammel*;  côté  du  montoir,  bic  linfe 
©eite,  côté  hors  du  montoir,  bie  rechte 
©eite  bf*  $fetbe*>  les  bas-côté  d’une 


église,  bie  21bfeiten  (gewölbten  ©eiten# 
ginge)  einer  Kirche;  côté  du  vent, 
(©cb'fff.)  bie  ©eite  ober  ©egenb,  wo 
ber  2öinb  perfommt  ; Sßinbfeitc  ; bie 
entgegengefeçte  ©eite  heifit  côté  sous 
le  vent , oie  ©eite  unter  bem  SBtnbe  ; 
ce  vaisseau  prête  le  côté,  btefc*  @d)tfF 

wenbet  feine  ©cite  einem  anbern  gu, 
um  g.  25»  barauf  su  feuern  ; — prête  le 
côté  au  vent,  »fat  ben  Söinb  gur  ©eite; 
navire  qui  est  sur  le  côté,  ein  ©dutf, 

ba*  auf  einer  ©anbbanf  fiçeti  geblieben 
ober  gefcheitert  ifl;  le  mai  de  côté,  ba* 
©eitenweh  ; perclus  de  tout  le  côté 
gauche,  auf  ber  gangen  linfen  ©cite 
gelihmt  ; l’épée  au  côté,  ben  £egen  an 
ber  ©cite;  du  côté  du  nord,  pon  ber 
Sßorbfeite  her;  lui  de  son  côté,  er,  fei* 
ner  ©eit*,  feine*  Ort*;  d’un  côté,  ei- 
ner ©cit*;  eine*  £heil*;  pou  ber  einen 
©eite;  de  l’autre  côté,  auf  ber  anbern 
©eite;  de  ce  côté -ci,  de  ce  côté -14, 
MfTeit*,  ienfeit*;  won  Mcfer,  pon  jener 
©eite  betrachtet  ; pon  bort  hcc  ; bort 
binau*  ; le  côté  de  l’envers,  bie  Un- 
rechte ©eite  eine*  £cug*  ober  ©toff*  ; 

mettez  cette  étoffe  du  beau,  du  bon  côté, 

legen  ©te  biefen  £eug  fo,  bah  bie  rechte 
©eite  oben  fommt  ; par  le  beau  ober  bon 
côté,  ppu  Oer  guten  ©cite;  les  senti- 
roens  alloient  de  ce  côté.  Me  Meinungen 
Ienften  fid)  auf  biefe  ©eite.  Fig.  et  Prov . 
fam.  se  tenir  les  côté  de  rire,  fidj  POt 
£ad)cn  ben  ©auch  halten  ; il  est  sur  le 
côté,  er  liegt  perwunbet  ober  franf  bar- 
nieber  ; .iu  e*  fleht  fchlccht  um  feine  ©c* 
fchÄfftc  ; it.  er  hat  bic  ©und  perloren  ; 
jeter,  mettre  qn.  sur  le  côté,  einen  |U 
©oben  werfen;  einen  perwunbet  ober 
tobt  gilt  €rbe  ffreefen  ; mettre  qch.  du 
côté  de  l’epée , etwa*  auf  bie  ©eite 
bringen/  verheimlidjen  ; mettre  une  bou- 
teille sur  le  côté,  eine  ©outciUe  au** 
leeren  ; il  ne  sait  de  quel  côté  tourner, 

er  weih  fief)  weber  gu  vathen  noch  gu  hel- 
fen ; vuig  er  mci§  weber  au*  noch  ein  ; 
il  est  du  côté  gauche,  er  ijl  außer  ber  €h* 
ergeugt;  er  tfl  Pon  unechter  ©eburt. 

A cô'é,  prâp.  auf  ber  ©eite  ; gur  ©eite  ; 
neben;  bicht  an  jemanb  ober  an  etwa*; 

je  vis  qu’il  mareboit  sur  son  côté,  ich 

fah/  baß  er  ihm  gur  ©cite  ging;  iu 
adv.  fcttwÄri*  / nach  ber  ©eite  hin  ; 
donner  4 côté,  ba*  Siel  perfehlen/  por# 
bet)  fchichen  ; fig.  feinen  Swc*  Perfeh# 

len  IC,  J être  ober  marcher  4 côté  de  qn.# 
ßg-  einem  iu  «öerbienflen,  ©efchicflich* 
feit,  an  ©eburt  :c,  gleich  fcpu  ; ihm 
nicht*  nüchgeben.  • f 

De  côté,  adv . pon  ber  ©eite  ; feitwÄtt*; 
in  bicOucreî  ûberjwerch;  fehief;  met- 
tre qch.  de  côté,  ßg.  etwa*  gurùcflegcnî 
auf  bie  ©eite  th«n/  uni  e*  gu  perbergen  * 
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• regarder  de  côté,  ton  ber  ©cite,  Über 
tic  $d)fel  (b.  i.  mit  Verachtung ) an* 
fetenî  de  côté  et  d'autre,  hier  unb  tort, 
bie  unb  Da  ; tin  uni)  ter  ; ton  einer 

. ©eite  §ur  anbeen. 

Coteau,  3.  m.  bec  Slbbang  etne$  JpugelS; 
it.  ber  Jpugcl  felbft. 

Côtelette  , s-  f.  bas  Rippchen  ton  einem 
Äalbe,  jÇzammel,  ©chroeine  zc.  nebft 
hem  baron  fifjenben  Jlcifch,  (jum  tra- 
ten zc.) 

Coter,  v.  a.  jeidmcn  ; ©(triften , bie  su* 
famrncn  geboren,  mit  ’Sucbftaben  ober 
Ziffern,  ber  Orbnung  nad) , beseichnen  ; 
it.  ein  Äapitel,  eine  ©djriftftellc  zc. 
«ach  ibret  Subi  anfubren  ; it.  ben  Ju- 
rait eines  Briefes , bas  £>atum  bes  (£*n» 
pfangeS  ze.  mit  etlichen  Porten  außen 
auf  ben  Vrief  febteiben. 

Coterie , s.f.  fam.  eine  ©efellfdjaft  guter 
ffreunbe,  Nachbarn  zc.,  weiche  gemein* 
fchaftliche  2uftbarfeiten  mit  einanber 
anjuftellen  pflegen. 

Cothurne , s.  m.  ber  .totfjurtt  ; eine  'Xrt 
höbet,  in  ben  griedufdKn  unb  rômifeben 
£rauerfptelen  gebräuchlicher,  ©chubc 

Ober  Jpûibfhcreltt  ; chausser  le  cothurne, 

ßg-  £rauerfpicle  bichten  ober  fpieien  ; 
it.  erhaben,  it.  fchrotzlftig,  bochtrabenb 
fchteiben. 

Coti , ie , part,  et  adj.  f.  cotir. 

Cottce,  s.f.  (Söap.)  eine  fehmate  Vinbe, 
■ Vanbftreife , tom  oberften  rechten , bis 
Sum  unterften  Unten  SBfnfel  beS  ©chti 
bes.  , 

Côtier,  s.  et  adj . pilote  côtier,  ein  £ütbfc  , 
îotbSmann;  ein  ©teuermann,  welcher 
. eines  JpafenS , ftluffeS , einer  Äufte  wobl 
v, . ïunbtg  ift;  une  côtière,  fme  Reibe  ton 
Âûften  am  SÄeet;  it.  ein  längliches, 
etztaS  abfehuifiges  Gartenbeet , längs 
. einer  Stauer  ; côtières , èostière* , bie 

* ©ettenftetne  eines  bo&en  £>fenS  in  €i* 
. fenfabriten. 

Cotignac  , s . m.  eine  ûuittenlattterge  ; 
(baS)  ûuittenbrob. 

Cotuion,  s.  m.  ber  Unterrod  ; bas  Unter* 
rôdehen  ber  Çrauensperfonen  ; il  aime 
; le  cotillon , ßg.  bad.  er  bat  bie  ©churse 
gern,  läuft  ben  ÎOeibern  nach»  *•  co- 
tillon, s.  m.  eine  2lrt  £an|. 

Cotir,  v.  a.  fam.  nur  im  partie ..  du  fruit 

. coti,  gebrudteS  ^gequetfchteS , fchabbûf* 
tes  , (tom  Jpagel)  setfchlagcncS  £>bft. 
Cotisation,  s.  f ber  VcptrngS-Statchlag  ; 

bie  Verkeilung,  Répartition  einer  aH* 
v gemeinen  Auflage,  auch,  eines  frcpwih 
iigen  iôeçtragS. 

Cotiser,  v.  a.  anfcijen  ; fchâçen;  anfchla* 
gen  ; ben  Slnfchlag  machen,  ittctiel  3c 
ber  an  einet  allgemeinen  ©teuer,  9luf* 
(âge  zc.  su  sablen  habe  ; bie  Répartition 
’ machen.  Se  cotiser,  v . riß.  fï(b  felber  ta* 


Coti  Goty 

' ritttt  i felbft  feinen  Vcptrag  «tfchfagm* 

Cotissurc , s.  f.  ber  «fled,  bas  «Rabl  î eine 
gebrudtê,  angeftojfene  ©telle  am  Dbfï* 

Coton,  s.  m . bie  VaumrooUc;  it.  baS30ol* 
lichte  auf  genügen  blättern , auf  bec 
©chale  geitiifer  fruchte,  an  Änofpen  zc.; 
it.  (©cfaiff.)  Jpoljer  ben  «Raftbaum  ba- 
mit  ftärfer  su  machen  ; ßg • (poet.)  bec 
hertorfeimenbe  erfte  ^art  eines  3un<** 
ltngS  ; vuig.  bie  «Rilch&aare , ber  SlachS* 
hart  ; toile  de  coton , Äattnn , ^aum» 
»tollenseug  ; cette  étoffe  jette  son  ( ober 
du) coton,  biefer  £eug  ober  ©toff  wirft 
eine  «Bolle  auf;  wirb  im  fragen  wol* 

licht;  il  jette  un  vilain  coton,  ßg.  iron. 

fam.  feine  ©achen  ft  eben  fchltmm  ; it. 
er  ftebt  tn  einem  Übeln  Ruf. 

Cotonné,  ée,  adj.  Wolltg»  cheveux  coton- 
nès,  furse,  fraufe  SEöottbaare. 

se  Cotonner , v.  vèfl.  fid)  Wollen  Î rauch 
unb  woDicht  werben  ; it.  anfangen,  fl  ei* 
ne  J^aare  *u  befommen,  (f.  coton);  it. 
(pon  Slrttfchofen,  Rüben,  Stepfein  zc.) 
Sufammen  fchrumpfeit,  ein  faftchteS, 
weichliches,  fchwaminiges  Jleifch  bc* 
fommen. 

Cotonneux,  euse,arf/.  (p.  überreifem  ,Obft  zc. 
f.  cotonner)  ; ftocfig , faftg,  fchwammig, 
peljicht,  fchrumpftg  ; it.  mit  feiner 
«Bolle  bebedt  ; ftodicht. 

Cotonnier,  t m.  bie  ^aumwoUcnpftanjc, 
^aumwoUetiftaube  ; ber  baumwollen* 
bäum. 

Cotonnine  , s.  f bas  ©egeltuch  » grober 
3r«a  i«  ©cgeltüchern. 

Côtoyer,  v.  a.  einer  ÿerfou  sur  ©eite  ge- 
ben; neben  einem  geben;  it.  längft  einer 
©ache  bingeben , binfabren  zc.  ; côtoyer 
le  rivage,  an  bem  Ufer  binfegeln,  — le# 
montagnes,  längft  bcm©ebirge  bersteben. 

Cotret  Ober  Coteret,  ï.  m.  ein  bunbet 
SöeÜcnbols  ober  Reifîg;  bunbbols; 
Reisbols»  (f.  aud)  châtrer)  ; de  l’huile 
de  cotret , ßg . vu/g.  eine  £rad)t  ©chläge  ; 
$rugelfuppe  ; elle  est  sèche  comme  un 
cotret,  prov.  fam . fle  tft  fo  bÙtr,  Wie  ein 

ReifîgbûnMettt. 

Cotte , s.  f ber  Rod  ( metft  sugletdj  auch 
Unterrod)  gemeiner  5ßribcr  ; donner  la 
cotte  verte  à une  filie,  ßg.  fam.  mit 

einem  Räbchen  auf  bem  ©rafe  fpieien; 
cotte  d’armes , oi.  ber  Sôajfenrod  ; cotte 
de  mailles,  baS  tyanjerbemb  ; cotte  morte, 
bie  «Öerlaffenfämft  eines  «RonchS. . 

Cotteron , s.  m.  ein  furteS  ïBeiberrodchen# 

Co-tuteur , s.  m.  ber  «Ritpormunb* 

Cotyie,  s.m . (Suât.)  btc  Pfanne. 

Cotylédon,  s.  m.  btc  9labelpftanse. 

Cotylédones  , s f.  pi.  ( ’Sotûtt.  ) bit  ©Ö* 

menftûgel,  ©amcnlappen,  ©amenblât* 
ter. 

Cotyioïde,  adj.  e.  (Staat.)  mit  einer  Pfanne 
ober  4jâbluitô.  perfebeo.  (»  cotyig. 

i 


Digitized  by  Google 


Cou  Couc 


Couc 


285 


Cou,  s.  m.  ber  JpalS  an  SKenfchen  unb 
£hieren  ; it.  ber  JpalS  einet  Slafdjc , 
fret  Gebärmutter/  Jparnblafe,  an  einem 
Knochen  ic.  ( f.  aud)  col  ) ; — du  pied , 
ber  Sugrcihen  } gußriß  ; Me  ©egenb 
bec  gujibiege  ; it.  bas  Oberleber  am 
©chug  um  ben  gugrei&en  berum  ; cou 
de  chemise,  ber  JpttUftagen  i mouchoir 
de  cou,  ba$  JpûlStUd)  ; cou  tors,  ein  um* 
gebrehter  £alS  i couper  le  cou , ent- 
haupten; (couper  la  gorge,  ben  JF>alS  ab' 
fdbnciben)  » se  casser  le  cou , beu  ipals 
bredjen  ; fig.  se  rompre  ou  se  casser  le 
cou , fïd)  gu  ©runbe  richten  ; rompre  le 
cou  à une  affaire , fig.  eine  ©achc  oer* 
h fcinbern  / hintertreiben  ; sauter  ober  * 

jeter  au  cou  de  qn. , f.  sauter. 

Couard,  arde,  adj . ol.  fet^ , Pfrgagt,  gag* 
haft  i — ».  m.  eine  (föemme. 
Couardise,  s.  f.  ol.  bie  geigheit  î nieber* 
trächtige  gaghaftigfcit. 

Couchant , s.  m . ber  ©onnenuntergang  , 
Nifbergang  ; ber  Crt  am  Jptminel,  wo 
. bie  ©onne  untergeht;  a.  ber  âbenb, 
SBef \ , ber  »eßltche  £f)tU  ber  ©vbfugel; 
bie  ©egenb  gegen  äbenb  ; it.  adj.  w 
soleil  couchant , bie  niebergehenbe  ©on- 
ne, âbenbfonne;  * soleil  couchant,  bep 
Nifbergang  ber  ©onne  ; du  levant  jus- 
qu’au couchant , nom  äufgang  biS  gum 
Nifbergang  ; chien  couchant,  ein  por*' 
ftchenbet  èunb  ï abgerichteter  3agb* 
hunb  ; 3>ûhnerhunb  ; 2Bacbtel&uni>  ; il 

fait  le  chien  couchant , prov.  Ct  Weiß  ftcf> 

*u  biegen  unb  gu  fehmiegen,  ßd)  gu  er* 
niebtigen , gu  friedjen. 

Couche , s. f.  bas  £ager  ; (in  einigen  erha* 

» benen  Lebensarten)  bas  ©ett  ; it.  q<jj. 
ßatt  bois  de  lit;  it.  (auch  pi»)  bas  2So* 
chenbett,  Äinbbett;  it.  eine  tituber*) 

. Söinbel  ; it.  wf.  bie  lieber  fünft,  ©nt« 
btnbung  ; it.  eine  £age  ; ©chicht;  Leibe 
mehrerer  neben  ober  âufeinanber  liegen« 
ber  ©achen  ; T.  (Stmmerm.)  ein  £ager» 

. Mj, eine©chwcUe,  Unterlage;  ù.  ein 
. SLißbeet;  ein  erhabenes  ©auenbeet; 

• it.  ber  ©runb  jum  Sttahlen,  gum  ©cr* 
...  golben;  bie@rùnbunq;  it.  eine  garben« 

tage  ; //.  ber  Ucbergug  pon  ©ppS  :c.  an 

• einer  SKauer  ; it.  bas,  was  man  im 
©pie!  auf  eine  Äarte  feçt  ; ber  ®a$  ; 
it.  ber  Slnfchlag  einer  glinte  ; it.  ber 
£ifch,  worauf  ber  £eig  getheilt  unb 
abgewogen , unb  bas  ©rob  gewirft  wirb  ; 
it.  baS  ©aeftUCh  » couche  nuptiale  , baS 
©rautbett  i couche  de  capucin , ein 
fchledjteS  £ager ; couche  sourde , ein  erb* 
gleichet  ©artenbeet  ; couches  ligneuses , 
bie  -ftolglagcn  î être  en  couche , in  39o* 
djett  liegen  ; relever  ober  sortir  découché, 

auS  ben  38od)cn  fommen;  bas  Sadjen* 

bett  ocrlatjen  ; faire  une  fausse  - couche, 

gu  frühzeitig  (ober  vielmehr/  mit  einer 


angeitigen  ©eburt)  meberfommen. 

Couchée , s.  J.  bie  Nachtberberge , ba$ 
Nachtlager  eines  Leifenben. 

Coucher,  v.  a.  ins  «bett  legen  ; gu  ©ettc 
bringen;  fchlafen  legen;  it.  (parterre, 
sur  le  carreau  etc.)  legen,  nicbcrlcgen  ; 
gu  ©oben  werfen  ober  fchlagcn  ; tobt 
htnftrecfen  ; (pom  liegen  ic.)  niebe r» 
fdiiagen;  (©piçen,  Treffen  te.)  au^e- 
gen  unb  platt  aufn&bcn  ; it.  ©elb  auf 
eine  Äarte  feçen  ; it.  qqf.  etwas  auf  bie 
eilte  ©eite  neigen  (incliner  qch.);  bie 
Farben  auftragen;  a.  grûnben  ; coucher 
par  écrit,  fchriftlid)  auffeçen  ; auffehrei- 
ben;  nieberfebreiben;  coucher  'sur  le  pa- 
pier, gu  papier  bringen;  coucher  dan* 
un  acte , einer  Sitte  bepfeçctt , barttt 
eintragen;  coucher  en  recette , ins  ©in*1 
nahmrcgi^er  fehreiben  ; coucher  qn.  sur 
l’état  des  pensions,  jemanb  auf  bie  2iftt 
ber  SPenftonetI  feÇCIi;  coucher  qn.en  joue, 

anfchlageii/  unb  nach  temanben  giclen; 
it.  fig • fam.  nach  einer  '})erfon  ober 
©acbe  trachten;  ihr  naditrachten;  eine 
5übfid)t  {vu/g.  «in  äuge)  auf  fie  haben; 
coucher  la  vigne,  ben  SBctntfocf  abfem» 
fen  , in  bie  ©rbe  legen  ; — ia  pâte,  bei; 
gcwtrftenl^cig  auf  ein  ©acftud)  (couche) 
legen , bannt  er  aufgehe  ; — une  bou- 
teille sur  le  côt i,ßg.  eine  Slafche  aus* 
leeren.  Se  coucher,  v.njl.  ftch  nicberle* 
gen  ; ftd)  fchlafen  legen  ; fïch  auf  etwas 
geßreeft  legen;  (pon  ber  ©onne/  pom 
Sftonb  ic.)  untergehen  / niebergehen  ; 
sc  coucher  bien,  (pon  J^alsbinben  ic.) 
glatt  anlicgcn  uub  anfchlicgcn.  (f.  cou- 

cijer , v.  n.  ) 

Coucher,  v.  n.  liegen,  auSgeßrecft  liegen, 
um  gu  fchlafen,  um  gu  ruhen  ic. ; it. 
über  Nad)t  an  einem  Orte  liegen  ober 
bleiben  ; übernachten  ; fd)lafen  ; cou- 
cher avec  une  personne , bei)  jemanb  fchla- 
fen ; it.  ein  SDtÄbchcn,  eine  be- 

fchlafen;  la  fenêtre  a couché  ouverte  toute 
la  nuit,  bas  $ctißcr  hat  bie  gange  Nacht 
hinburch  offen  geßanben,  Fig . et  Prov. 
fam.  (meiß  pop  ) si  vous  n’en  voulez  pas^ 
couchez-vous  auprès,  U)0Üt  thmicht,  (0 
laßt  CS  bleiben;  il  a couché  â l’enseigna 
de  la  lune,  ober  â la  belle  étoile,  er  hat 

unter  frepem  Rimmel  gefchlafen , ober 
Ùbemadltet  î coucher  sur  la  dure  , auf 
ber  harten  ©anf , ober  auf  ber  biogen 
©rbe  liegen  ; (f.  auch  chapon)  ; coucher 
gtos  , f.  gros , adv.  ; qui  couche  avec  1« 
ch.ens,  se  lève  avec  les  puces,  WCtÂOth 

^ anruhrt,  befubelt  fïch* 

Couché , ée , part,  et  adj.  f.  coucher  ; à 
(Obet  après  ) soleil  couché , mann  bie  ©on- 
ne  eben  unteraeaanaen  iß;  avant  soleil 
couché , oor  ©onnen  Nicberqaitg  ; noch 
bep  l^aac  ; être  couché,  liegen;  it.  tm 
, ^ôette  liegen;  (Sßap.)  couché,  liegenb. 

■ . . » i 
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Coucher,  s.  m.  bûg  ©djfû£ 

fcngeben»  *'*•  bag£ôger,  9îûd)tlagcr  ; 

it.  qqf.  büg  ©fttjCUg  J le  petit  coucher 
du  roi,  (ebem.  ûin  fôniglicb'franjôfï* 
fehen  £oft)  bic  ^wifcbeuictt  , voit  bem 
Çlugcnbltcfe  an,  ta  fîcb  ter  $ônig  fein 
sftacbtftemb  bût  reidjen  laffen , unb  gu 
ben  ötmwfentcn  hon  soir  gefügt  tat,  bis 
ju  feinem  ©chlafengeben  ; vm  de  cou- 
cher, bei  9îûCbttrunt  ; le  coucher  du  so- 
leil» ber  Webergang  ber  (Bonne. 
Couchette,  s.f  ein  fleineg  ©etteben, ebne 
Jpimmel  uub  ©orbingej  ritte  <Sd)Caf* 
banf.  ' , 

Cou.  heur , coucheu*e  , s.  ein  ©ettgefeQ; 
©ettfamerab  ; eine  tyerfon , bic  bepéiner 
anbem  im  ©ette  liegt  ; ( ^Papiermühle  ) 
einer,  ber  ben  ©ogen  Rapier  pon  ber 
5orm  auf  ben  $il$  legt  ; ber  Äautfcher. 
Couchis,  s.  m.  (©auf.)  eine  Unterlage  pon 
©anb,  £ieg,  <£rbe  bep  emem  ©ruefen* 
pßaßer. 

Couchoir , s.  m.  T.  tag  ^nßruntCttt,  TOOmit 
bie  ©olbblÄttdjen  aufgelegt  werben. 
Coucou , s.  m.  ber  äufuf  ; it.  ein  taub* 
bltibenber  €rbbeerenßocf. 

Coude , f.  m.  ber  €lbogen  ; ßg>  bie  Ätum» 
me,  ber  SPBinfel , bic  Beugung  an  einer 
Stauer,  an  einem  ftluße,  ®cge  tc. ; 
bagtfnie  an  einem  Ofenrohr,  an  2Dcrf* 

}eugcn  ; donner  un  coup  dé  coude , mit 
bein  €lbogen  ßoßen.  Fig.  mettre  les 
coudes  sur  la  table,  fxm.  ftd>  Über  £ifd) 

aller  ftrepbeit  unb  ©emAchlicbfeit  bebie* 
neu  î hausser  le  coude  , pop.  tapfer  trin* 
fen. 

Coudée,  s.  f.  eine  Slrmlingc;  bic  gange 
©treefe  beg  2lrmg  oom  (Elbogcn  ait  big 
an  bie  ©piçe  beg  mitteltfeti  Singer»  ; 
it.  ein  gewiffeg  £Ängenma(j  ber  211  ten 

(cubitus)  j avoir  ses  coudées  fi  anches,  fjch 

fret)  bewegen  fômten  ; ßg.  frepe  fyhnît 
haben,  frepe  îfôacbt  baben,  tu  tbun, 

Wag  man  Will  î n’avoir  qu’une  coudée  , 

iron.  («on  <perfoncn)  nur  etliche  ©pan« 
neu  lang  fepn. 

Coude-pied,  s.  m.  bic  Jllßbicgf. 

Coud*r , v.  a.  biegen  ï fnicfôtmig  unibie« 
gen  ; frttmm  biegen  ; T.  ben  (Elbogen 
ait  einem  Slcrmel  fehneiben  ober  nàben. 
Coudoyer , v.  a.  mit  bem  (Elbogen  flößen. 
Coud  raie,  t.  f.  ber  i^ûfdbufd)  ; ein  0C* 
flrÂud)  non  £ûfelftouben. 

Coudran,  s.  m.  eine  &rt  ©cbitftbeer. 
Coudranner , v.  a.  mit  ©d)iiîtbccr  liber* 
Sieben. 

Coudre,  s.  m.  bet  ^ûfflflrûUCf).  1 

Coudre , v.  a irr . ttÂbCtt  î ( à qch. , ûrt  Ct* 
Wûg  ûlinAbett  ) ; coudre  deux  choses  en- 
semble, gufammen  nahen  î «V.  (les bords 
Pbcr  lèvres  d’une  p’aie , finfSSunbC)  JU* 
fûmmen  heften.  Fig.  coudre  des  phrases 

etc.,  alleren ftebentfarten  gufammen  ßi* 
tfett  » on  ne  sait  plus  quelle  pièce  y 


coudre,  man  weif  nicht  mehr,  wie  b« 
(Bache  |u  helfen  iß. 

Coudreraent,  t.  m . T.  bûg  Treiben  ,*  bûg  €fn* 

fe  çen.ber  ûbgeûûôtcni>ûute  ing  ^reibfûf . 

Coudier , v.a . T.  treibe»,  (f.  coudieraent). 

Coudrette,  s.  f.  p us . ber  ^ûfelbufd). 

Coudr.er,  s.m.  btf  ^)ûfel|iûUbe. 

Coudroir,  s.  m.  T.  brt0  îtretbfûf , (f.  cou- 
drement). 

Couenne , s.f  (fpr.  Couane)  eine  ©chWfing* 
haut , ©Chwarte  ; it.  (auch  couenne  de 
lard)  eiue  ©peeffehwarte  î it.  T.  bie 
©chwarte  auf  bem  0lute  in  biçigc« 
Äranfbeiten. 

Couenncux,  euse,  adj.  fpecFfdjwartenartig* 
fpecFicht»*  un  sang  couenncux,  ein  fchwar* 
tigeô  0lut. 

Couets,  s.  m.  pi.  T.  bic  ©mcpten,  ©mp* 
ten,  b.  i.  4 hiefe  £aue,  woppn  2 an 
ben  unterften  0nben  beö  grofen  ©c- 
gels,  unb  2 au  ben  untcriten  (f rtben  ber 

JOCfe  (voile  de  misaine)  bffeftigt  flltb. 

Couette,  s.f.  ol.  ein  (bag)  ‘^eberbeft. 

Coufle,  s.f.  (Jpanbel)  ein  ©enegblÄtter- 
ballen. 

Couillard,  s.  m.  T.  jwep  ©tûcfe  wel- 
che bie  großen  halfen,  bte  bag0èbiufe 
einer  ïHjinbmtible  tragen,  feft  halten; 
it.  eine  ber  unterften  (£cfen  an  einem 
©egel. 

Coulage , s.  m.  ber  Slbgang , welchen  jOel, 
2ßein  :c.  burch  bog  Äuglaufcn  leiben  ; 
(bie  £ecfafic). 

Coulammcnt,  adv.  (pon  ©tçl  U.  ©prûche) 
auf  fine  fließe nbe  ober  leichte  2lrt  ; leid)0 
ßießenb,  geUuflg. 

Coulant , ante,  ar//.  \prop.  etfig.)  flifßfnb  ; 
leicht,  ßuehtig  entworfen;  nœud  coulant, 
eiite©cl)lette;  vin  coulant,  SQciti  beran* 
genehm  ju  trinfen  ; il  faut  être  coulant  en 
iflaiies,  man  muß  bep  ©efchÄften  leicht 
ju  bebatibeln  fepit. 

Coulant,  s.  m.  ein,  an  einer  feibenett 
©chnur  hingenber  ^belftetn  , ber  fid) 
baran  auf*  ünb  abfehieben  lÄßt,  uub 
am  ^)alfe  getragen  wirb  ; prvci.  ein  2ln« 
h&ugetfein. 

Coule,  s.f.  ein  weiteg  langcg  (£cremonicn* 
überHeib  ber  ©ernbarbtner. 

Coulé,  s.  m.  (OÄufif)  bie  ©d)leifimg,  ber 
©chleifer;  it.  ein  fcbleifatber  £anjpa0  ; 
it.  jebe  nach  einem  Lobelie  gcgoilettc 
Slrbcit;  (©tiefer)  ein  gcfchlciftcr  ©tid)  ♦ 
it.  coulés , p/ur.  bie  Sluggdngc,  woburd» 
bie  nach  bcr©aljpfanne  ßteßenbe  ©oblc 
augrinut. 

Coulé? , s f.  T.  bie  gefchobene  ©djrift  ; 
it.  ber  ©(bub  etneg  ©cbtffeg,  b.  i.  eine 
geltnbe  5lugfchwcifung  (u  beiben  ©citeu 
beiTclben,  gegen  ben  ^5orberßepcn  ju, 
ober  am  ©oben  beg  ©d)iffcg  ; aud)  wohl 
ber  ganje  ©aud)  betfelbeu  ; it.  eine  SKin* 
nc,  burd)  welche  man  ba0  gefdtmoläene 
(£tfm  aug  bem  &*cae(  abßießcn  l&ßt. 
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Coulrment,  s.  m.  ol.  baö  {fliegen;  (gfecbtf.)i 
baö  ©treten  ber  Älingt  löngö  auf  î>et| 
beö  ©cgnerö  (lin , inbem  man  augleid) 

m*. 

Couler,  v.n.  fliegen  ; abfltefen;  ablaufen  ; 
(».  ber  Milite)  fluffig  l'epn  ; it-  (».  0e* 
figen)  rinnen;  auölaufen;  (».  £id>tcrn) 
ablaufen  ; (».  ^rächten)  unreif  abfaUen; 
( u mgne  coule , bie  ©eeren  beô  2Bein* 
flocfeö  fallen  ab) } n (leruntet  rollen , 
herunter  rutfehen , b«ûb  fallen  i it.  (». 
Radien)  ausgiitfcben  ; it.  glitfcben  ; it. 
fcbletcben , um  nicht  bemerft  ju  »erben; 

(se*  couler , v.  ré/l  flcf)  Cltlfcf>l€id)f tt  J 

fcbletcben  ; t»cgfd)lcicbcn  ; fi g (non  ber 
Seit)  »erfliegen;  »ergeben;  (».©etfen/ 
3>crioben  ic.)  Riegen;  (angenehm  ober 

hart)  Hingen  î te  rasoit  coule  Inen,  bie* 

fe«  ©cbermeffer  bot  einen  guten  3ug 

Ober  @tricb  ; couler  à fond  , couler  bas , 
perfinfen,  untergeben;  couler  après, 
(©iB.)  ficb  mit  feinem  ©alle  »erlaufe«; 
wenn  man  beö  3lnbern  ©all  gefprengt 
bat.  Fg  cou  er  sur  q h.,  über  eit»öÖ 
t»egfcblti»fen  ; etwa*  tin  SXcben  nur 
obenbin  berühren  ; cela  coule  de  source, 
baö  fommt  auô  ber  §ùUe  beö  £ersenô. 

- Couler,  v.  a.  feiben  , burdifeiben  ; burdh 
fcblagen  ; fïltriren  ; it-  T.  (une  g/ ace) 
giegen;  'SÛtufif,  £an;funfl)  fchletfen; 
(Äupferf!.)  jliegenb  flecben  i gerabe  2i* 
nien  rabiren;  (©locfeng.  ) baö  détail 
einlaufen  (affen  ; it-  ben  ©ein  abjiebeii; 
«nb  in  ein  anbereö  gag  laufen  laffen  ; 
it-  bcimltcb  unb  bebenb  etwaö  an  einen 
Crt  bringen  ; gefchitft  binlegen  ; liftig 
hinein  ffecfeit , hinein  febieben , *«/#• 
hinein  prafticiren;  couler  »me  note,  leicht 
boruber  binfeblupfen  ; — la  tessve,  bûU* 
eben  ; couler  en  plomb,  ©teine  mit  etn* 
gegoffenem  ©lep  befejltgen  ; it.  einfut* 

ten  j cou’er  un  vaisseau  i fond,  ein  ©duff 
perfenfen;  in  ben  ©runb  fînfen  laffen; 
it.  in  ben  ©runb  bobren  ; coule»  qn.  - 
foid  , fig . einen  ju  ©runbe  richten  ; it. 
jum  ©tiHfdjroeigeii  bringen  ; il  coula  sa 
main  dans  ma  poche,  et  fubr  bebenb  mit 
feiner  £anb  in  meine  £afd)e  ; on  a cou- 
lé cette  clause  dans  le  contrat,  man  bût 
btefe  £ laufet  in  ben  Äontraft  einfiiegeti 
(affen/  ober  etngefehoben  ; H lu  en  3 
- coulé  deux  mots  à l’oreille , et  bût  ihm 

«tt»aö  baoon  inö  £>bt  gefügt;  coulerais 
jours  tranquilles,  ol.  feine  $age  rubig 
lubrtngen. 

Coulé,  ée, part. et adj.  geflogen,  geleibt  2C.î 
taille  coulée,  ($npfctfi.)  ein  fiiegenber 
Schnitt, 

Couleur , s.  f.  ( prop.  et  fig.)  bie  ftûrbf  ; 

. (».  Älcibern)  b.  i.  jebe  $nrbe , bic  nichr 
fehmari , grau  ober  tpeig  ifl;  it.  b.  i.  bie 
©eftchtöfarbe  ; it.  b.  i.  jebeö  »on  ben 
4 3cidien  ber  Âarten  ; fig.  ber  anffrid); 
«nftbein/  ©atipanb/  ©cbtin/  ©<h«itt# 
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grunb  / ™ig.  £etf  mantel  ; les  sept  cou- 
leurs primitives,  bie  7 i)auptfarbcn  ; 
couleurs  secondaires , SDtittdfflrbett  ; cou- 
leurs fières,  bobe  (ftifche,  lebhafte)  fär- 
ben î couleurs  aimes , freunbfchaftlicbC 
ffarben;  couleurs  rompues,  gemilbertc 
garben;t  couleur,  (3u»e(.)  baö  Jarb* 
Wûffer  furô  ©Olb  ; d nner  couleur  d’eau 
au  fer,  baö  ©ifen  blau  anlanfen  laffen; 
porter  un  habit  de  couleur , ein  fàrbigeff 
Äleib  tragen;  gefärbt  geben  ; quitter  la 
œukur,  bie  bunte  ^arbe  ablegen; 

fehmarj  gebenf  elle  a de  belles  couleurs, 

fie  bût  eine  fchône , Iebbafte7  frtfebe/ 
gefunbe  5ûrbe î il  est  haut  en  couleur, 
et  (f!  feuerrotb  î la  couleur  lui  monte  au 
visage,  baö  ©lut  tritt  ibm  inô  ©eficht; 
changer  d'*  couleur,  bie  ^arbe  »erinbern; 
fid)  entfärben  » homme  de  couleur,  f» 
mu  âne;  les  pâles  couleurs,  bie  fSletdî* 

fuebt  ( junger  SMbcben  ) ; ce  rôti  a bien 
pris  couleur , biefer  ©raten  if!  retbt 
fcbôn  braun  gemorben.  Fig.  prendre 
couleur,  fld> crf lire« ; fid)  ju  einer fpar** 
tep  befennen;  reprenure  couleur,  toiebep 
tn  ©Uttf!  treten  ; sous  couleur  d’amitié, 

unter  bem  Scheine  ber  5« unbfcbaft  ; 

il  n’y  a ni  couleur,  ni  apparence  de  vérité^ 

bieg  bat  gar  nicht  bie  geringfle  ©abt» 

fdjeinlichfeit  ; un  style  sans  couleur , ob* 
ne  ^ûrbe/  ohne  Äolorit.  Couleur? , Piur. 
bie  £i»ree  ber  ^agcii;  2acfepen  unb  Âut* 
feher.  NB.  gjjan  fagt  s m le  couleur 
de  rose  , — de  chair  etc. , bûÔ  Slofenfiar* 
btge;  ^leifchfarbige  te.;  unb  adj  un  taffetas 
couleur  de  rose,  et» rofcnfûtbiqer  î^nffet* 
Couleuvre , s.  f.  eine  ©cblatige  ; eine  2lrt 
groger  Schlangen,  Salbfchlaitgcn;  on 

lui  a b;en  fa  t avaler  des  couleuvres,^#, 

jam.  er  bat  »iel  S3crbrug  einfdilucfett 
muffen. 

Couieuvreau  , s.  m.  p.us.  etnt  jungç 
©ch  lange. 

Couicuvrée , s.  f.  bie  ^autirube,  ©icfetrùbe. 
Coulevrne,  s.  f.  bie  ^elbfchlange  ; eine 
3lrt  langer  ©tuefe  ; ce  jardui  est  ?ous  la 
coultvr  ne  de.  ta  foner-sse , btefet  ©ût* 

ten  liegt  unter  ben  ©tûcfen  berjegung; 

être  vous  la  coufevr  ne  de  qn.,  Jig.  Jam. 
. einen  furéten  muffen. 

Cou  1 , x.  m.  bmchgefeibte  Äraftbrube  ï it* 
bunn  ûngemachter  ©ppö  ober  Cfôôrtel,  m 
bie  Jugen  neuer  dauern  te.  ju  gretchen; 
«roulis  de  poi  , burchgefchlagene  ©rbfcn. 
Coulis,  adj.  m.ve.j.t  roui»,  ein  3ugi»ittb. 
CouMsse,  s.  f bte^alne,  ^uge  an  einem 
Kähmen  , worin  ein  ©dnebfenfter  ; ein 
2aben  / ober  fonff  etn  ©chiebebret  bin 
unb roicber  gebt;  *V  baö  ©ebtebefenfiet* 
tc.  f'ibff  ; d eine  Ähnliche  Ötinne/Äcrbe 
«n  »frfch»ebein,n©achen  ; auch  bic  Äou- 
lilTf;  inf.  an  ^raunttimmerflcibmv  bic 
fifh  ititt  einem* bartn  laufenben  ©atibe 
iufammen  jieben  lägt;  (©ap.)  bet  $aU* 
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ober  ©dmhgatter;  it.  bte  ffoulifîen, 
b . i.  î>ie  beweglichen  ©eitcnroAnbe  auf 
bem  £ heater  ; U.  ber  £>r t,  «0  bicfelbcn 
ançiibrad>t  ftllb  » coulisse  de  gâtée,  (Buch* 

• brucft’ï;  bte  ©d)iff*jungc  î mouvement 

• de  coulisse , (Chirurgie)  wenn  ein  Bein 
über  bats  anbere  au*glitfd)t. 

Couloir , s.m.  (Couloire,  s.f.)  ber  ©CihCC  » 

• ba*  5>urd)feihficb  ; it.  ein  blecherner 
2>urchfchlag  in  ber  Äüchc  ; it.  ein  ©eih* 
trichtcr  ; it.  ein  ©eihforb  ic.  » it.  qqf. 
ein  £rauff&$(ein,  unter  ben  Jpahn  eine* 

, ftafte*  $u  fcçeu  ; it.  fam.  eine  ©ebeim* 
treppe  ; ein  Heiner  ©cblupfgang  ; it. 
piur.  pie  fdmialen  ©Ange , bie  $u  ben 
«erfebiebenen  BerfchlAgcn  unb  Äammern 
unter  bem  Bcrbecfc  fuhren  ; — de  la 
bile,  (Slnat.)  bie  ©allcnginge;  couloire, 
(Gabler)  ba*  3irhrtfen  {um  $raht* 
liehen«  . 

Couipc , s.  f.  oi.  bie  ©uttbenfchulb  i j*en 
dis  nu  couipe,  fam.  id)  bcfenne  meinen 
Rebler. 

Coulure,  s.f.  ba*  Abfallen  ober  Bcrtrocf* 
tten  ber  Steinbeeren/  furj  nach  ber 
Blüthe  ; it.  ba*  au*laufcn  be*  fließen- 
ben  detail*  auâ  ben  $uacn  obcrSXifjcn 
ber  Sonn  ; it.  ba*  ausgelaufene  Metall 
felbft  ; it.  eine  Slngelfdmur  oon  Ererbe* 
haaren. 

Coup,  s.  m.  rin  ©chlag;  ©tofj  ; Jpicb; 
©tich;  ©trcich;  ©dmß;  2öurfi£uaU 
je.  i it.  eine  Slintcnlabung,  eine  Patrone} 
coup  de  pierre , ®}urf  mit  einem  ©tein  ; 

— de  poing,  de  marteau,  Jauftfttcicl)  ; 
£ammerftreid)i  Jpammerfttetch;  ©d)lag 
mit  ber  $auft  » mit  bem  Jammer;  — de 

fouet,  ^eitfdKnpieb  ; — debec,  de  dent, 
ein  Bip  ; — de  hach«,  Jpieb  mit  bem 
'.Beil  ; ßg.  ein  Sparren  ; — d'épée, 
genbieb;  JDegcitfticb;  — desaJbre,  ©A« 
bethieb  ; — de  poignard  , £i)ld)(hct>  ; 

— de  fusil,  3>lintenfcf)u6;  — de  Canon, 

Äanoncnfcbup  ; — de  feu,  ©d)uß;  it 
eine  ©ctjufcrounbe;  — de  gräc e,(prop. 
et  ßg.)  ©nabenftoß  / , vulg 

baratté  ; — fourré,  (§ed)tf.)  ©toß,  ben 
bepbe  ^artepen  einander  ju  gleicheren 
bepbringen  ; fig.  tücf  lieber  ©treicb  ; 

— de  baiie,  $ßurf  mit  bem  Balle;  - 
de  lancette,  ©dwitt  mit  ber  £«n|cttc  ; 
it.  eine  SlberlAffe;  — de  sang,  ba*2lu*^ 
treten  be*  Blute*  im  ©ebirnc  i — dr 
revers , ©treich  ober  ©chlag  mit  t>cr* 
fehrter  6aitb  ober  Sauft  ; — de  dés, 
SBurf  mit  ben  Söurfcln } — ■ de  soleil , 
©ouncnbltcf  ; ir.  ©onnenfticb  ; — d« 
♦onnerre,  £onncrf(blag  > — de  foudre, 
«©ctterftrabl  ; Bonner  teil  ; ßg.  £)on- 
nerfcblaa  » — de  cloche,  dt:  marteau,  • 
©locFcnfddag  » — de  pinceau,  ober  bloß 
coup,  ^infeïbtucF , tyinfelftrtcb ; — de 
piumc,  ©trieb  mit  1er  ©ebreibfeber; 
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— d 'archet,  ©trieb  ober  3ug  mit  bem 
©eigbogen;  — de  sifflet,  ©toß  in  eitt 
Pfeifchen  ; ein  i|)flff  ; — de  ciseau, 
©cbmtt , ben  ber  üXcifel  in  ©inem  >Xn- 
fal}  thut;  — d’épreuve,  tyrobfdbuß  ; — 
de  but  en  blanc  ober  de  niveau,  £ew- 
febuß  (au*  einem  horijontal  gerichte- 
ten ©tuet  ) ; — en  arc , Bogenfdwß  ; 
de  canon  * l’eau,  ©tücf  febuß  auf  einen 
folchen  £hcil  be*  ©chiifeö , ber  unter 
bem  SBafter  ift  , unb  d’assurance , • bec 
über  bem  28a|Tcr  ift;  — de  partance, 
2lbfd)icb*fd)uft  ; — de  vem , fdjneller 
(gef&brlich«)5öinbfto§  ; — de  mer,  hef- 
tiger @d)lag  einer  Clevre*  rodle  auf  ba* 
©«hilf  ; — de  jour,  (fahler)  ein  ©chlag» 
licht  ; — 4e  partie,  glütf  lieber  3nq,SEöurf 
ic./  moburch  bie  partie  gewonnen  roirb; 
ßg.  ein  ÜKciftcrftrcich»  — de  ratte,  <pafch 
mit  3 SBürfeln  ; — d’ocii , einBlicf  mit 
ben  Slugcn;  it.  ber  '2lnblicf  ; it.  bie  3u*- 
ftd)t  ; a.  ba*  ^ugenma§  ; — de  peigne, 
ein  £ug  mit  bem  Ranime  ; ein  ^anim- 
ftrid)  ; — de  filet,  Sßurf  ober  3ug  mit 
bem  Sftchc;  — du  ciel,  ober  d’en  haut 
etc. , eine  ©chicfung  00m  Fimmel  ; — 
de  théâtre,  ein  $&caterftrcicb  j fine  un- 
oermuthete  unb  befonber*  auffaUenbe 
Begebenheit  ober  ©ituation  bep  ber 
Sßotftellung  eine*  £rama*  ; ßg.  fam. 
jebe  augerprbeutliche  unb  S3ermunbe- 
rung  erregenbe  Begebenheit  ober  ©ache; 
mauvais  coup  , (in  bèfcr  ©tretd)  ; vulg. 
ein  fchümmc*  ©tücf  chen  ; coup  de  déses- 
poir, ©chritt  au*  ©erj»ofi|lung;  — dans 
l’eau.  Ober  d’épée  dans  l’eau,  ein  UnnÙ- 
pc*  Unternehmen,  eine  vergebliche  Be- 
mühung; — d ami,  ein  Jreunbfchaft*» 
ftiicf  ; — d’état , de  maitie,  ©taatOftretCh, 
tOtciftcrftreich  ; — d'essai , ein  ÿrobe- 
ftücf  ; — de  tète,  ein  flitgc*,  mohlau*- 
geführte*  nichtige*  Unternehmen  ; it. 
ein  bummer  ©tretd)  ; — de  bec,  de  dem, 
de  langue,  fatpnfd)er 3ug ; ©tid);  ^un* 
genhieb;  it.  buri . ein  Äuft;  — de  for- 
tune , de  bonheur,  de  malheur,  de  baittrd, 

ein  ©lürf*ftreid)i  ein©lücf*fall,  glücf- 
licher  ©tretet)  » Unglücf*fall  ; unocr* 
hotftcr  ©rfolg;  — de  main,  eine  ge* 
fchninbe , unoermuthete  unb  roohtg** 
lungene  Unternehmung;  — de  chapeau, 
©ru6  mit  3lbjtehenbe*  J^ute*;  ba*  jput- 
abnehmen;  — de  vin , em irunt 3öcut  ; 
buvez  un  coup , triufen  ©te  einntahl  ; 
nous  bûmes  chacun  six  coups , ein  ji’bCt 
oon  un*  that  fech*  ^ûar  ; boire  à petits 
coups,  mit  f leinen  Jügen  trtnfen;  de- 
vinez un  coup,  rathen  ©ie  einntahl  ; je 
vousl  r donne  en  trois  coups , ratfjcn  (obCC 
oerfuchen)©ie  c*  jum  britten  »îlîahl/b.  i. 
©ie  merben  e*  auch  jum  britten  ?XaM 
nicht  errathen;  pien-hr  coup,  (p.  einer 
Cfôaucr)  ftd)  biegcn,ftch  fenfen/ben^intatt 

bro- 
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btofan  ; it.  von  einem  Ralfen,  ôer,  burd) 
alMu  ungefiümcs  21ufflo6eii  auf  feinen 
Staub,  fid)  felbfl©chaöentbut;  porter 
un  coup -faux  à qn.,  einen  / 

geblffr eich/  5cblfd)ufj  k.  nach  einem 
ober  auf  einen  tbun;  sans  coup  férir, 
ebne  einen  ©chwertftreid)  ; ohne  einen 

©d>Uff  jU  tbun  IC.  Fig.  et  Prov.  faire 

son  coup,  feinen  ©treid)  gusfübrm; 
manquer  son  coup,  feinen  ©treid)  ver* 
fehlen;  il  a tait  son  coup,  er  bût  einen 
anfcbnlicbcn  SBortbcil  öübet)  gemacht; 
détourner,  rompre  le  coup,  fcen  ©treid) 
, abwenben;  jcmanbeô  Wichten  vereiteln  ; 

(f.  aUCb  parer,  repousser)  ; rabattre  le  coup, 

eine  ©ache  gütlich  besiegen  ; cela  porte 
coup,  bieff  jiebt  folgen  nach  fîch  ; bie* 
fes  bût  Çftadbbrucf , briftgt  ein  ; il  n'e>t 
pas  sujet  a un  coup  de  marteau , et  îfl 
. an  feinen  ©lotfe nfd)lag  (b,  U an  feine 
geroiffe  3*it)  gebunben  ; donner  un  coup 
d’œil  sur  qch. , einen  i&licf  auf  etwas 
werfen  ; donnez  un  coup  d’éperon , rei- 
ten ©U  ein  wenig  JU  ; frapper  les  grands 
coups  dans  une  affaire,  t>etl  Jpauptjlmd) 

tbun  ; einen  entfebeibenben  ©treid) 
tbun  ; être  sur  de  son  coup,  fciner©ad)e 
geWtfj  feçn  ; c’est  sur  lui  que  le  coup  porte, 
ei  gebt  tbn  an  ; vuig . es  war  auf  ihn 
• gcmûnjt  ; faire  d’une  pierre  deux  coups , 

mit  (Einem  ©tein  jweg  Surfe  tbun  ; 

boire  à petits  coups,  (f.  boire);  avoir  un 
coup  de  hache , ( f.  hache  ) * tout  coup 
vaille  ! woblan  '.  es  fet)  gewagt  ; le  coup 
vaut  la  balle,  eS  ijt  fchOU  ber  3ÂÜb? 
wertb. 

Tout-à-coup,  adv.  ploijlkb;  in  einem  2lu* 
genblief  ; tout  d’un  coup,  auf  einmal; 
du  premier  coup;  gleich  anfangs,  gleid) 
$um  erflenmal  ; coup  sur  coup , ©djlag 
auf  ©cblag  ; einmal  aufs  anbere  ; bin» 
tereinanber  ; gleich  aufeinanöer  ; à tous 
coups , febr  oft  ; alle  SlugenblicFe  ; à 
coup  sûr,  gcwtjj  ; gan*  getvih  i unfehl* 
bar  ; à coup  perdu,  cS  treffe  ober  fehle  » 
auf  ©eratbcroobl  î encore  un  coup,  uod) 
einmal;  pour  le'  coup,  à ce  coup,  bie* 
fermai  ; für  bteffmal  ; après  coup , $u 
fpât  ; nach  aefdjebctter  ©adu  ober  $bût. 
Coupable,  adj.  et  s.  c.  fdmlbig;  (Irafbar  ; 
ein  ©djulbigcr , ber  ©djulbfge  ; il  est 
coupable  d’infidélité  , et  bût  fld)  ber  Un* 
treue  fcbulbig  gemacht  ; il  est  coupable 
de  ne  pas  vouloir  reconnoitre  sa  faute, 

er  oerbtent  ©träfe,  weil  er  feinen  Jcb* 
. 1er  nicht  erfennen  will. 

Coupans , s.  m.  pi.  T.  öie  fcharfe  ©eite  an 
Öen  Älauen  ber  wilben  ©djweiitc. 
Coupant,  ante,  adj.  fd)UCibenö. 

Coupé,  t.  m*  (£an$f.)  bet  93tegcfcbritt  ; 
ein  gewiffer  $aS,  ba  ber  Jun  wÄbrcnö 
öe$  ÿortfebreitend  gebogen  wirb. 

Coupé , ée , part * tt  çidjt  fj  couper. 

T.r. 
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; Coupe,  s.f.  ber  ©dmitt;  Snrcbfcbmtt;  ber 
jört,  wo  cinÄorper  in  2 &beile  bureb- 
gefebnitten , burdjgefigt,  burchgcbaueii 
tc.  iff  ; it.  baß  Sluffchnetben  eines  DbffeS; 
Slnfcbneiben , ^erfdmeiben  eines  Äu* 
cbenS  ic.  ; (Entjwctffcbnctbcn  einer  ver* 
bÄdjtigen  9Äün*e  ; u.  öcr  ©dmitt , $n* 
fdjnitt,  baö  3ufd)ucibcn  eines  3cuQce  K*> 
(3ctd>enf.)  ber  äurcbfcbmtt , baß  profil 
eines  ©ebüubcß  tc.  ; it.  öaS  Q5cJ;auctt  ei- 
nes ©tetneS  nad)  ber  $ebt;  it.  baß  $tb- 
beben , Slbnebmen  ber  harten  ; — de 
bois , baß  JpoljfÄHen  , ober  bie  geit  beS 
^oljfüllenS  im  2$albe  ; it.  fo  viel  (le* 
beubeß  unb  bie&mal  §u  fillenbeS  5) ol;? 
ein  ©d)lag/  ^oljfcblag  ; — d’un  ouvrage, 
d'une  pièce  de  théâtre,  öct 
bie  Anlage  ; — des  cheveux , öaS  £aar* 
fdjneiben;  — des  pierres,  öaS  ©tetn* 
fdmciöen  ; öcr  ©cbnittriê  > öie  SBiffeit* 
febafr,  bie  ©teine  funflmaütg  ab}«* 
jeichneit  unb  jn  bebauen  ; cette  étoffe 
est  dure  à la  coupe  , î>tcfer  jjeug  làtît 
ficb  nicht  gut  verlaufen;  j’étois  sous  sa 
coupe,  als  id)  bie  garten  gab , muhte 
et  abbeben  ; se  trouver  sous  la  coupe  de 

qn.,  fig.  unter  einem  (leben;  von  einem 
abbÄngcn, 

Coupe,  s.f.  eine  IJrtnffcbale  (meifl  mit 
einem  $u(0  ; ein  runber,  breiter,  nicht 
tiefer  Q)ed)er  ; it.  eineö&fffdiale,  Äon* 
(tturenfcbale  tc.  ; it.  qqf  öcr  Äelcb  betjm 
heil.  3lbenbmablc;  (’^auf.)  ber  bohle 
J£beil  eines  ^5omS  obcrÄugclgewolbeS; 
it.  bev  Äelch  , bie  Urne , etn  fübltcheö 
©efiirn  ; (iöilbb.)  ein  fchalcnÄhnltdier 
3ierath  ; /*.  wß  ÖaS  ©diüffelchcn  au 
ben  €id)fln» 

Coupeau,  s.m.  öie  Äuppc , ber  ©fpfcl  ei* 
neS  Q5etgeS  î pt-’H.  sommet,  Cime;  it. 
plur.  cor.  ffatt  copeaux. 

Coupe- bourgeon,  s.  m.  eilt  flctnet Änofpen* 
füfer,  ber  bic  Singen  an  SSiumen  tc, 
benagt  unb  verberbt, 

Coupe-ccrcie,  s.  m.  ein  fdjneiöenber  €in* 
fehraubfehenfef  an  einem  3ir^  i |V« 
etne  2trt  Srauf*  ober  «Stnbelbobrer 

( vilebrequin  ). 

Coupe-cu,  s.m.  (ganSqueitctfDiel ) 0 /.  ffatt 
coüpc-gorge;  jouer  un  écu  à coupe -eu, 

éinen  îbûler  aufs  ©ptel  feßen , nnb 
hernad)  anfbôren  > ohne  Revanche  ju 
geben. 

Coupe-gorge,  s.  m.  ein  gefÄbrlichet , un> 
fïcherer  £>rt  ; eine  tSîôrbergrnbc , ein 
SHÄuberncff;  fig.  jeber  Ùxt/  wo  man  bie 
£eute  su  bcffeblen , nu  betriegen  , un 
übernehmen  tc.  gewohnt  i(l , jf.  03.  eine 
folche  Ärambube , ein  folcheS  5ßtrtbs* 
bauß , ©piclbatlS  te.  ; ( tnt  Lansquenet  ) 
berjentge  wtbrige  3»fûU  bcS  banquiers, 
ba  er  gleich  baß  erflemal  feine  eigene 
Äarte  anffcblÄgt, 
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Coupe-  jarret , s.  m.  ein  ©trafjenrÂllbcr , 
sôftuchclmîrber , 23aubit  te. 

Coupe- paiiie,  s.m.  ein  ©trobfthncibcmejfcr, 
ein  £Acfetlingömeffcr, 

Coupe-pâte,  s,  m . ('$Âcfer)  ba$  £cigmcfî<r  > 
it.  baô  Q5acfrà0d)e«. 

Coupe  tête , s.  m.  ein  Âinbcrfpiel  / bû  î)ûé 
eine  ftcf)  oîicfeit,  uitb  bas  aubere  über 
cS  wegfpringen  mué. 

Coupeiution , s.  f.  (Çbpm.)  bie  £iuterung 
ber  SJfttallc  burch  bic£apcUf. 

Coupelle,  s.  J.  (£h»m.)  bießapclle;  ein 
flaches,  aus  einer  porôfen  ©rbe  perfer* 
tigtcS  ©efAH  Hum  Seinmachen  ober  21b* 
treiben  beS  ©olbcS  unb  ©ilberS;  (Sir* 
tili.)  bie  ^3ulx>erfcfjaufel  ; metue  ober 

passer  l’or  a la  coupelle,  ©olb  ûtlf  btC 

tfapeße  bringen  ; ßg.  genau  prüfen  ; 
or  de  coupelle,  ÄüpcUcngolb J febt  fei* 
neS  ©Olt)  i passer  par  la  coupelle , ein 
fcharfeS  €ramcn  ausHchen. 

Coupeiier , v.  a.  T.  auf  bie  ÄapeHc  bringen. 

Couper . v.  a.  fehneiben  ; b.  i.  abfdmciben, 
burdifdmeiben , cntjwc»  fehneiben;  (in 
©tuefe)  jerfdjneibcn  ; (einen  23aum, 
bie  ftlugel  k.)  befchneiben  ; (Äorn  ic.) 

. fehneiben  ; (einen  2trm  :c.)  abnebnteit , 
ablöfcn  ; it.  bauen  ; abbauen;  abfcbla* 
gen  ; jerbaucn  ; entjwep  bauen  tc.  ; it. 
anfdjneiben  ; hinein  fehneiben  ; it  (un 
babit  etc.)  etwas  nad)  ber  ÄunH  fchnch 
beit,  jufibnciben;  it.  ggf.  burchfchnci* 
beu  ; quer  burd)  etnjaö  geben  ober  lau* 
feit  (§♦  05.  ein  ßlufj,  ein  ©ebirge)  unb 
cS  jert&eilen;  (Äartenfpiel)  abbeben, 
abnebmen  ; it.  Hcchcn , abtfeeben  ; (Uns 
quenet)  mitfpielcn  ; am  ©piele  £beil 
nehmen;  it.  (bie  flßttrfel)  fneipen,  fle 
fo  werfen,  bafj  fie  auf  ber  ©teile  liegen 
lleibcit  ; (£anjf.)  ben  Jufj  , wAbrenb 
beS SortfchreitenS, biegen;  <>•  (eincSßotc) 
im  ©ingen  ober  ©pielen  nur  fürs  an« 
(loben  ; couper  les  bois,  £ol$  bauen  , 
£0 Ij  faßen  ; couper  avec  la  scie,  abfi* 
gen  ; couper  un  cheval , ein  tyferb  »er* 
fehneiben  ober  waUadien  ; — les  vivres, 
bie  ^ufabr  ber  £ebenSmittel  abfehnei* 
ben  ; — les  eaux,  bas  3öaj?er  abgröben; 
un  carrosse,  in  eimrÄutfche  ben  »orber* 
(len  ©iß  wegnebmen;  — un  isthme,  eine 
(Srbjunge  burchHedjeit , um  i «Öftere  ju 
»cremigen  ; — du  gazon,  «Hafen  (lechen 
ober  auSHecheu;  — lefLu,  un  raceiid<>, 
baö  $cuer  abfehneiben,  bannt  es  nicht 
weiter  fortbrenne  ; — le  cabie , baS  21n* 
f ertau  fappen  ; — le  mât , ben  «JHaH 
Tappen  ; — la  hüte,  bem  «Silbe  »orlau* 
feu,  bcnSKftg  abfehneiben;  — un  coup, 
ben  ©all  fo  Holten , ba§  er  be»m  Sluifal« 
Ten  nicht  wieber  auffpringt;  — les  sons, 
furj  anflo&eu  ; — co,  auf  einmal  »om 
©piele  abtreten , naebbem  man  gewon* 
gen  bat;  — jeu  çbec  le  jeu,  aufboren 


ju  fpieTen  , weil  man  gewonnen  bat  ; 
— le  giain,  (£ebcrbcrcitcr  ) bie  Oîarbe 
reißen;  — les  grains,  le  se!  etc.,  fin  POl* 
US  $9îaH  ©etreibe,  @al$  ic.  mit  bera 
©treid)bol$  abßrcicben  ; — les  farines , 
bas  3)ftbl  gehörig  fonbern;  — l’eau  forte, 
bas  ©chctbewaijer  (mit  SÜaffer)  fdjwi- 
dieu  ; — du  vin,  jtpet)  ober  mehrerlei) 
SSeiue  mit  einanber  »ermtfehen  ; — son 
vin , mit  Sôaffer  mtfehen  ; — du  lait . 
îOcild)  mit  S&afler  oermifehen  , Sôaffer 
unter  bie  «JHilch  gießen  ; se  couper  un 
doigt , fief)  einen  $tngcr  abfdjneiben  ; se 
couper  le  doigt,  fid)  in  bcnjwger  fehnet- 
ben  ; le  vent  coupe  le  visage , ber  3Qinb 
fehneibet  in  baé  ©eficht  ; couper  dans  le 
vif,  bio  in  bas  gefunbe  Sleifch  hinein- 
fehneiben  ; ßg.  an  ber  empfinblidtfen 
, ©eite  angreifen  ; couper  qn.,  einem  ben 
«Hang  ablaufen,  ben  Sftrg  abrennen; 
ihm  JUOOt  fonimen  ; couper  le  chemin  i 
qn.,  (ïd)  einem  in  ben  29cg  Hellen  ; ßg • 
einem  Jj>inberniiTe  in  bert  2öeg  (egen  ; 
— chemin  à qch.,  bfn  £ûuf  ciiier©ad)e 
hemmen  ; ihr  Heuern  ; couper  la  parole 
à qn. , einem  in  bie  SHcbe  fallen  ; ie.fig. 
©Ullfcbweigeu  gebietben;  les  sanglots  lui 
coupèrent  ta  voix , cr  f Onnte  POt  ©Chlud)- 
jen  fein  S©ort  tcben.  Fg.fam.  coujrer- 
la  gorge  à qn.f  einen  $u  ©runbe  richten; 
Se  couper  la  gorge  l’un  à l’autre  , einan- 
ber ben  #ûl<  brechen;  — la  gorge  avec 
qn.,  fief)  mit  einem  fchlagen  ober  raufen; 

on  lut  a coupé  bras  et  jambes , man  ifi 

’ unbarmherzig  mit  ihm  umgegangen  ; 

couper  la  bourse  à qn. , (f,  bourbe),  ei- 
lten, ber  nicht  gern  gibt,  nôtbigen,  ©cfd 

berzugcbcn;  couper  pied  à un  abus,  t\* 
nem  2Hi§brauch  Hruertt;  coup<r  l’herbe 
à qn.,  einen  auf  eine  feine  ober  lijHg* 
2frt  bintergeben,  perbrîngen  ic.;  coupex 
court,  (im  «Heben)  furj  abbrcchen  ; cou- 
per les  vivres  à qn.,  einem  bCU  25t0b- 

forb  höher  bangen. 

Couper,  v.  n.  fehneiben;  feharf  fcpn. 
se  Couper,  v.  rèfl.  fief)  fdmeiben  :c.  ; (f, 
couper)  ; (».  'Sterben)  in  bie  €ifen  bauen, 
(ich  mit  ben  €tfen  Hrcichen;  ( »on  ©a* 
benilotfeit  ober  anbern  ^eugen)  brcdjen  ; 
(ich  bredicn ; «Hiffc  befôinmeit  ; (—dans 
ses  réponses  ) , ßg.  in  feinen  SHfben,  2lnt- 
worten  (ïd)  (felbH)  wibcrfprechen. 
Coupé,  ée,  part,  et  ad},  gefchllittcn,  bttrdj* 
gefchnitîett  k.  ; (2ßap.)  in  ber  «Oîittc, 
ber  Ûuere  nach,  getbeilt;  style  coupé, 
eine  gebaefte , gebrochene  ©chreibatt; 
P^ys  coupé,  ein  £anö,  baö  mit  »iel»n 
©riben,  Kimmen  :c.  burchfdmitten  t(l; 

• carrosse  cuupë.  eine  i)albtutfche  (fur  i 
(Jkrioncn)  ; cheval  coupé,  ein  5$àüûd)» 
lait  coupé,  mit  «Ô?û|îer»ermifd)t;  srance 
bien  coupée,  eine  n?ob(flbgetbetlte©tau* 
JC  ; pain  coupé  n’a  point  de  maître,  prov. 
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plais,  gcfdjnittcncS  95rob  hat  feinen 
Herrn. 

Çouperet,  <.  m.  tin  (bas)  HacfmefTer  ; 
©chncibcmctTer. 

Coupeiose , s.  f.  bas  Âupferwûflfer/  ber 
SJttriol  (vitnoi). 

Couperosé,  ée , adj.  visage,  nez  etc.  cou- 

P«<*é;  tin  Äupfergcflcht,  eine  fupfert* 
ge  9îafc. 

Coupeur,  ».  m. , euse , /.  (eine  tyerfon  , ÎJie 
etwas  fehneibet  ) ; inf.  ein  aûBecnlcfcr  ; 
eine  SSeinleferinn  ; (gabier)  Der  2)raht* 
fehneiber;  (Lansquenet ) einer,  ber  bas 
@pic(  mitait;  coupeur  de  bourse,  ein 

îBcutclfchneibct.  . 

Coupts,  s m.  gewürfelter,  weißer  Kattun 
au*  Dftinoicn. 

Couple  f s. J ; ein  (bas)  <paar  ; jweu  2)inqc 
t>on  tincrlep  8rt,  bieaber  notbwenbtger* 
weift  nicht  fo  bcpfammen  fepn  muflen; 
(3^grr)  tint  .tuppel  ; une  couple  de  pi- 
geons, ein  tyaar  Rauben  §um  €fïen  te. 

Couple,  s.  m.  (p.  ORenfchen  unô  $htcrcn) 
tin  ^Jûûrr  un  couple  d amans,  ein  l'aar 
£icbcnbe  ; un  couple  de  pigeons,  ein  <j)ûar 
guchttauben;  couples,  s.  m.pl.  (©chifff«) 
bit  Âuppclbalfen. 

Coupler,  v.a.  (jf>unbe)  fiippcln  ; paûtweifc 
jufammen  fiippcln;^.  (meid  p.ûuav* 

• tiermtiflern)  §wep  ÿerfonen  jufammeit 
logiren. 

Couplet,  s.  m.  eine  Gtropbe  pon  einem 

- £ieb;tzi/g. rincer*, ein©efei}>(©ehlof* 
fer)  ein  ißanb  ; £)oopelbanb  ; flcincs 
$)a»b  .mit  einem  ©ewinbe;  it.  eine 
S (inte  mit  einem  gebrochenen  £aufe. 

Coupleter,  e.  o.  fam.  ein  fatprîfchcS  £tcb* 

chen  ouf  iemonb  machen  ; jemanb  in 
SBcrfcn  burdmehen.  ■ 

Coupoir,  s.  m.  tint  3Rünjfdjcre  ; it.  eine 
®led)fchere. 

Coupole,  s.f.  bic  Æuppcli  ber  innere  ober 
hohle  £bcil  eines  ÄugelgewolbeS  ; it- 

77f-  dûtt  dôme. 

Coupon,  s.m.  ber  Wdjnitt,  baS  Kcflchcn, 
ûbergeblicbcnc  ©tüdcbcn  pon  £ucb , 
3eng , Eeinwanb  ; it.  bie , einer  Slftien- 
obligation,  Kenrenobligatioit  zc.  ange« 
fügten,  3nterejfe • Quittungen , gegen 
welche  man , fo  wie  bic  ^ntereffen  per* 
fallen  finb , baS  ©elb  empfingt. 

Coupure,  s. /.  ein  ©ebnitt;  ©inftfinitt; 
(5'ortif.)  ein  Slbfchnitt  ; eine  in  ‘0c* 
febwinbigfeit  aufgeworfene  SJerfdian* 
jung  auf  einem,  pom  Jeinbe  fchoit  halb 
ruinirtett  3öaUe. 

Cour , s.  f.  ber  Hof,  meid  oor  einem  ©c- 
boubc  ; it  ber  Hof/  b.  i.  ber  «pallafl, 
ba*  ©chlofl  eines  ©ouperatnS  ; it.  b.  i. 
ber  j>ofdaat,  btt  Hofhaltung  eineS©ou* 
oerains  ; it.  b.  t.  ber  ©ouocratn  unb 
feine  KÜthe  fclbfl;  it.  b.  i.  bic€hrcr-  ' 
hiethung,  bit  man  einer  $crfon  baburch 
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erwetfet,  bafl  man  ihr  fleißig  feine  2fufl* 
Wartung  macht  » it.  ein  galantes , ein- 
nchmcnbeS  getragen;  it.  bas  ©enebt/ 
Tribunal  / ber  ©erübtsbof;  (ehemals 
in  Jranf reich  immer  ein  Obcrgertcbt); 
cour  souveraine , baS  boebfle  ©crtcht  ; 
cour  subalterne,  ein  Untergcricbt;  cour 
pléniére  , «in  allgemeiner. 'Keidbsrath  i 
baS  f}0  flauet  i cour  de  derriéie,  ber  Sjin» 
t«rhof;(f,  auch  Avant  cour  ; Basse-cour); 
cour  à fumier;  ber  $ii#hof,  ©tehhofr" 
cour  des  aides,  baS  Dberflcuergmcbt; 
seigneur,  dame  de  cour,  ein Jpoff APalicr/ 
eine  jpofbame»  homme  de  la  cour,  gens 
de  la  cuur , ein  Hofmann  ; Jpofleute; 
homme  de  cour,  gens  de  toui , {ni.  p.) 

eine  (falfdie)  ^erfoit,  Hofleute , auf  be- 
reit einttehmenbe  SGBorte  man  fi<h  nicht 
perla  (f<ll  barf  i air  de  U cour,  bteipof» 
luft  l (fo  auch  ahhé,  poë»e,  ami  d^  cour)  ; 
eau  bénite  de  cour , (f.  bénite)  ; cour  cé- 
leste . (poet.)  bas  Himmelreich  / bas  $a- 
rabieS  » ( f.  aud)  Page  ) ; mettre  hors  de 
cour  et  de  procès,  ( fur.)  eine  gartet) 
por  ©cticht  abweifen  ; mit  bent  gebeu- 
ten, bag  |i«  feine  95<fugniß  habe,  ju 
proceffiren;  un  hors  decmir/cin  ©prui, 
woburdi  bic  '))artcpen  abgewtcfen  wer- 
ben. -Ftg.  il  a l’air,  l’esprit  de  la  cour, 

er  weiß  fîd)  portreflich  in  bas  Hod** 
ben , in  bic  Hofinantcr  ju  fdiicfen  ; il 
est  de  la  vieille  cour,  er  i|ï  etn  Jpofttlûnn 

pom  alten  ©djlagci(f.  aud)  Bouche  unb 

Pétaud)  ; faire  sa  cour  à qn.,  einem  feint 
Hofdûtt  bcdcllenj  faire  sa  (ober  «a)  cour 
à qn. , einem  fleißig  aufwarten  ; fïch 
bei)  iernanb  beliebt  ju  mad)eti  fliehen  ; 
faire  la  cour  de  qn.,  einen  bep  bent  2ln* 
bern  fehr  rühmen;  für  ihn  rebett;  ei- 
nen empfehlen. 

Courable,  adj.  c.  (pom  SEÖtlb)  Jügbbar. 

Cou  age,  s.  m.  ber  3DCuth  i bic  Hcrjhaftig- 
feit  ; it.  baS  ; bie  ^Drcifligfett  ; 
perdre  courage,  beit  îSÂuth  pcrltercn ; 
prendre  courage,  0Rlith  faflen  ; cou  age  ! 

luflig  1 munter  I gutes  «Uliit&cS  1 ii  ny 
a plus  que  courage,  nur  tapfer  btauf  (OS 
gearbeitet,  balb  finb  wir  fertia  Î decrand, 
de  bon  courage,  pon  gametnH^jenj  mit 
Pielem,  mit  großem  €ifer;  i a gagné 
cela  sur  son  touragf,  er  td  in  btefem 
©tücfe  beider  über  feine  £eibenfd)aft, 
über  feine  3tffeften  geworben;  je  n’ai  pas 

le  courage  de  refuse»  cela  à mon  ami,  td) 

fann  nicht  fo  hartfepn,  mttnem^reuiv 
be  bteg  abjufchlagcn. 

Courageusement,  adv.  muthtg  î hcrjhûft. 
Courageux,  euse,  adj.  muthtg  ; herjhûft; 
behebt. 

Couramment,  adv.  qelüuflg  ; fertig  ; mit 
Jcrttgfcitï  ohne  Slndoii. 

Courant,  ante,  part,  acr  et  adj.  flicßenb, 

laufenb,  flrômcnb  :c.  im  £gufe  ; f.  courir  ; 
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toise,  aune  courante,  fin  KlaftCt,  fine 
<£He  nûd)  bct  t&ngeî  monnoie  courante, 
gangbare  SDîÜltje  ; écriture  courante,  fine 

geläufig  ober  gefch»inb  gefchrtebene 

©Chnft  î année  cornante , bflô  je$t  lûU» 
fenbc  $ahr  ï le  mois  courant , ber  gegen- 
wärtige iftonat;  prix  courant,  ber  gong* 
bote  tprrtd  ; (f.  courant , s.)  titre  courant, 
PRuchbr O î>er  Kolumnentitel  i chien  cou- 
lant, ein  3agbbunb,  ©inbbunb;  tou» 
courant,  adv.  fertig;  ohne  Änftoß,  obne 
ÇOiU  f)C  ; leicht;  cette  marchandise  se  vend 
tout  courant , biffe  ©aate  geht  büufig 
( vulg . reifjenb)  ab. 

Courant , a.  nu  bif  Jlutb  , ber  ©trom  et- 
neô  Çfteereô , ^luiTcô  te.  ; it.  ber  ifctlau* 
fenbe  £crmin;  un  courant  d’eau,  ein 

jtrômenber  Kanal  ober  ©affergrabeu  ; 

fin  ?0iûblbacf)  te.;  le  courant  du  marché, 
bfr  iDîarftpreiO  ; courant  de  comble, 
( 35auf.)  bif  £ànqe  eincô  Ætacbe ô,  baô 
oicl  linger  alô  breit  ifl;  le  courant  du 
monde,  bfr  ©eltlûUf  » le  courant  des  af- 

' faires,  bie  gewöhnlichen,  bte  laufcnbcn/ 
iüglid)  porfommenben  ©efchüfte  ;être  au 
courant  des  affaires  , mit  ben  ©efdjüften 
gleichen  ©dmtt  halten  ; — des  nouvelles, 
aUeô  »ijfcn  »aô  oorgegattgen  ifl  ; le  dou- 
zième du  courant,  ber  £»Ôîfte  beÔ  iÇtlatl- 
fenben  Çfôonatô. 

Courante,  s. /.  eine  fcrtfcans  ; //.  bif  baju 
eingerichtete  sfôufif  ; it.pop.  bcrÆurdj* 
lauf,  Durchfall. 

Courantin,  s.  nt.  T.  fin  (bûÔ)  ©dmur* 
fe Ufr  ; eine  flieqenbe  SXacf etc  jur  2ln|ün* 

1 bung  eineô  £u|!feufr»erfö. 

Courbaton,  s.  nt.  (©chiffb.)  ftn  ©abelhol*. 

Courbatu,  ue,  adj.  (p.  tyferben)  hcrjfchlöd)* 

tig  , (unb  wf  p.  »Ötenfchen)  jteif.  (f. 

courbature). 

Courbature,  s.  J.  bie  £erjfchlöcf)tigfett  ; te. 

• bif  ©teifr  ber  <Beine  eineô  tyterbeô , baô 
fleh  überarbeite t bat  ; (p.  $9tenfd)en)/<wr. 
eine  fchmerjliche  ©lieberfehwere. 

Courbe,  s.f.  (gfôathemOeine  frumme  £tnie; 
it.  ein  Krummhol$,  aefrummteô  £oty, 
jum  ©.  jtim  ©chiffôbûu  î (©chreibf.)  ci» 

• ne  .Krümmung  ; it.  ritte  ©efchmulft  am 
Knie  ber  Ererbe  ; it.  fin  «Paar  fpferbe 
êum  ©chitfjieben. 

Courbe  , atÿ.  c frumrn  ; gebogen  ; ge* 
frümrnt. 

Combe,  ée,  part,  et  adj.  gffrùmmt  î gf* 
bogen.  f.  courber. 

Courbement,  s.  m.  p ms.  baô  Krummen, 

Courber,  v.  a.  frûmmcn,  frumrn  machen  ; 
biegen;  beugen;  il  f*st  toujours  cou«  hé 
sur  i**s  livres , ßg.  et  fîçt  immer  über 
ben  ^Slldjem.  Se  courb  r,  v.  rèfl.  unb 
courbrr , v.  n.  frumrn  werben  ; fîch  früm* 
men  ; ftch  biegen  ; fïch  bùcfen. 

Courbet , s.  m.  ber  «Sogen  am  ©aumfattel 
eineô  SBîaulefelô. 


Courbette,  s.f.  T.  eine  nicht  fefcr  hohe 
Bewegung  eineô  jpfcrbcô , wenn  eô  bie 
beoben  oorbern  $üée  gemächlich  erbebt, 
unb  mit  ben  Jptnterfùfen  gleich  nach« 
fej}t;  eilt  «Bogenfprung;  eineKourbette; 

faire  des  courbettes  devant  qn. , ßg.  Jam . 

por  einem  friechen. 

Combetter,  v.  n.  Kourbcttcn  machen,  f. 
courbette. 

Courbure,  s.  f fine  Krümmung , Krüm- 
me ; ©iegung  ; ein  95ug. 

Courca.iiet , s.  m.  eine  ©achtelpfeife  ; ie» 
oi.  baô  ©chlagcn  einer  ©achtel. 

Cource  , s nt.  T.  baÔ  SXebholj  , tOflcbfl 

bepm  ©chnetben  beô  ©cin^ocfeô  baratt 
gelafîcn  toirb. 

Courcier , s.  m.  ber  tyïafc  borne  ober  mit- 
ten in  einer  ©chaluppe,  too  man  eine 
Kanone  aufpftanjt. 

Courcivc,  s.f.  T.  ein  ^wlboerbecf  auf  ge« 
»ilTen  fleinen  offenen  Sabrjfugen. 

Courçon , s.m.  T.  fo  beifen  eifetne  ©tibf, 
bie  ©ie^form  ber  Kanonen  bamit  feft 
jufammen  ju  halten;  fer  de  courçon , 
©tangeneifen. 

Courée,  s.f  T.  eine 5Wifchung oon ^alg, 
<pcch,@ch»efel,  jerflo§enem ©lafe ie./ 
»omit  bie  ©chife  gegen  $üulung  unb 
©ürmer  betrieben  »erben. 

Coureur , s.  m.  ein  £iufer  ; it.  ßg.  ein 

Jperumlüufer , ein  ©affenläufer;  ie.  ei- 
ner, ber  immer  bin  unb  her  l&uft  ober 
reifet;  (o.  fpferben)  Renner,  £Aufer; 
it.  piur.  ©tieifreiter  ; leichte  Leiter/ 
jum  ©treifen  ober  SKefognofciren  ; cou- 
reur de  bague , ein  SKingelrc mter  ; — de 
nuit , ein  Otachtfchmàrmer  ; — de  ser- 
mons, fam.  eineÿerfon,  bie  auö  einer 
fprebigt  in  bie  anbere  lüuft  ; coureurs 
de  jours,  ($erg».)  ©temfohlenaberit 
bie  $u  £ag  greifen. 

Coureuse , s.  f.  eine  £anblüuferinn  ; eilt 
fchlechteô , lieberlicheô  ©eiböbilb  ; ein 
©affenmenfeh. 

Courge,  s.j  ber  Kutbiô;  it.  T.  ein  her« 
auöragenber  ©tem  ie. , ein  Kamin  $u 
flùçen  ; — à poiter  les  seaux,  ein  ^merd)* 
holj , €imer  tu  tragen. 

Courier , s.  m.  rin  Eilbote  ; Kurier  ; it. 
ein  rfitenber  tyoftiUion , ober  bic  orbi* 
nürc  rfitenbf  fj)0(f  ; Courier  du  cabinet  , 
ein  Kabinetôfurier. 

Couriére,  s.  f (poft.)  — des  mo:s,  ber  ?Konb» 

Courir,  v.n.  laufen;  it.  rennen ;it.  fprin« 
gen  ; ü.  hin  unb  her  laufen , herum  lau- 
fen , herum  fahren  ic.  ; it.  ffarf  fließen  ; 
flrümcn  ; (».  ber  3<it)  ocrfließen , porbeo 
(Ire ichen , vulg.  perlaufen  ; fig.  (p.  $er* 
minen)  laufen  ; it.  et»aö  ju  eilig  ( vulg . 
auf  ber  $ofl  ) perrichten , j.  Q5.  ju  ge- 
fch»inb  lefen  ic. ; it.  umlaufen,  b.  û 
gemein  »erben , im  ©ch»ange  gehen  , 
gangbar  fepn;  courir  après  qn.,  après  qciu 
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prop . etfg.  einet  tyerfeit  ob«  ©ac&e 
nad)laufen,  noduagen;  begierig  batnach 
tfrebente.»  — à qr».  ober  qch.,  ouf  je* 
manb  ober  etwa*  gulaufen,  jurennen  te,  ; 
Jberbep  eilen  ; courir  aux  armes , gu  ben 
SGaffen  laufen  ; bie  SBaffen  ergreifen. 
Fig,  il  court  k l'évêché , et  bat  bie  nftch- 
fie  Hoffnung  «ifchof gu  werben  , couru 
aux  honneurs , gefdjwinb  gu  «bten  font- 
nten ; courir  à sa  perte , in  fein  «erber* 
ben  rennen  ; il  court  beaucoup  de  fièvres 
malignes , e*  verbreiten  fîd),  e<  berrfdjen, 
(yuig.  e*  graffiren)  viele  bösartige  lieber; 

la  mode  qui  court , bit  iÇige  ÇJRobC  ; faTr 
courir  des  bruits,  aflerlep  ©erucbte  au*- 
(treuen , auöfprengen , unter  bie  £eute 
bringen;  — une  santé,  eine  ©efunbbett 
«u*bringen , herum  trinfen , herum  ge- 
$cn  laffen;  (f.  auch  billet);  lavis  qu: 
court,  bie  Meinung,  welche  bi*ber  bie 
mehreren  ©timmen  bût  ; faire  courir 
la  voix , Umfrage  halten  ; ©timmen 
fammeln  ; courir  sus,  auf  ben  £cib  ge- 
ben ; au  temps  qui  court,  in  ber  vorge* 
febriebenen  3eit;  im  vorgefeçten  Ter- 
min; courir  sur  le  marché  d’autrui  %prop.\ 

et  fig . einem  in  ben  Sauf  treten  î ndg, 
einen  abflecben  ; (f.  aud)  brisées)  *,  le  fil 
cou«t,  ber  ftûben  gibt  gut  au*  ; courir 
sur  un  vaisseau , ein  ©chiff  oerfolgen  ; 
courir  le  bon  bord , f,  bord  ; courir  après 
. son  argem,  (©piel)  weiter  fortfpielen, 

. um  fein  verlorne*  ©elb  wiebet  gu  ge- 
winnen. 

Courir,  v.  a.  (f,  gud)  Courre),  laufen; 

rennen  ; qn.,  einem  nacblaufen;  it.  im 
îaufe  verfolgen  ober  jagen , g.  «.  einem 
Söilbe  nadjjagen  ; it.  herum  laufen  ; g. 
«.  (les  sermons  etc.)  in  alle  Jprebigtcn  H, 
laufen  ; it,  nach  etwa*  begierig  ftreben  ; 
(Id)  barum  bewerben/  c*  erlaufen  wollen  ; 
courir  un  bénéfice,une  place,  einer  tyfeûnbe 
nacblaufen , einem  2lmte  nadjjagen  ; it, 
(le  pays , 1«  monde  etc.)  reifen  ; im  £anb 
herum  gieben  ; bte  SÔelt  burdiwanbcrn  ; 
(auch  absolute  in  biefem  ©inné);  it.  (le 
pays , les  mers  etc.)  ba*  £anb  burchflïei* 
fen,  rauben  unb  plûnbcrn,  alle*  ver- 
heeren te.  ; bie  ©ee  unfïdicr  machen  ; 
(©eogr.)  nach  einer  gemifîcn  ©egenb  bin 
gerichtet  fepn;  laufen  ; ftch  erfhecfen  ; 

. ces  montagnes  courent  du  Nord  au  Sud , 

biefe  «Serge  laufen  von  korben  nach 
■ ©ôben  ; courir  la  bague,  nach  bem SRing 
tennen;  courir  des  bordées,  (©chifff.) 
©chligc  machen  ; balb  recht* , balb  tint* 
fahren  ; courir  à l’autre  bord  » einen  ent* 
gegengcfcçten  SSWg  nehmen  ; — même 
route,  ben  nibmlidien  2Qeg  fecieln;  en 
latitude,  von  «erben  gegen  ©tibenober 
>.  umgefc&rt  fcgeln  ; — en.  long-tude , von 
£>ften  gegen  SBcftcn  ober  umgefebrt;  — 
•sur  la  terre , fid)  bettt  £anbc  nàfcfrn  ; — 
terre  à terre,  Igngftbem  £ßllbC  bin  fe* 

• 
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geltt  Î — sur  son  ancre , auf  ben  Slnfer 
getrieben  werben  ; — au  Nord,  ttadj 
korben  fahren.  F/g.  (f.  auch  rue,  rudie, 
guiiledan,  prétenta;ne,  rempart,  éteuf  etc.)  ; 
courir  fortune,  (risque,  hasard)  de  qch., 

©efabr  laufen;  ftd)  in  ©efabr  begeben; 
in  ©efabr  flehen  ; — de  sa  vie,  fein 
£eben  wobep  auf*  ©piel  feçen  ; courir 
même  fortune,  gleiche  ©efabr  mtt  einem 
Slnbern  laufen  ; gleiche*  ©lucf  ober  Un- 
glucf  mit  bem  Stnbcrn  gu  gewarten  ha* 
ben;  courir  une  belle  foitunc,  aufbem 
Söege  feçn , ein  grofje*  ©lucf  gu  machen  ; 

( f.  auch  carrière)  ; elle  court  sa  djx- 
huitiérae  année  , fie  ifl  iu  ihrem  adjt* 
lehnten  ^ahre. 

Courlis,  Courlieu,  s,  m.  bet  «lacbVOgtf/i, 
SEBettervogel. 

Couroir , cor.  flatt  couloir. 

Couronne , s. f eine  Ärone  ; eiu  $rang  it, 
ßg . bie  faiferlictie  ober  fänigltdje  «Sur* 
be,  unb  bte  bamit  verbundene  Stacht 
unbipcrrfchaft;,«*-  bie  (gefdiorne)  plattet 
auf  bem  Äopfc  bet  latholtfchen  ©ctjl- 
lichen  ; it.  T.  ber  ftabme  gewiffer  ©e* 
fHrtte  ; it.  her  $of , £uftjetchcn  um  bie 
©onne  ober  um  ben  «Ötonb  herum; 
(«auf.)  bie  tfrüttjleifle  ; ( CDîufïf  ) ba* 
gro§e  9iube§eichen  ; (^apiermadu-r)  ha* 
Äronenpapiet  ( ©irtner  ) ein  Ärang  # 
«Pfropfreifer  auf  einem  ©tammc  ; it.  bie 
Ärone  um  ben  £uf  eine*  «pferbc*  ; it. 
ba*  Reichen  von  abgefallenen  paaren , 
weldieö  bie  'pftrbe  vom  gatten  am  £nie 
behalten  eine  Ärone;  ber  9tahme 
verfchiebenet  SDiunjforten  ; it.  ber  «art 

be*  Ralfen  î couronne  de  laurier,  de  fleurs, 
d’épis,  ein  £otbeerfran§ , «lumm f ran j, 
2tehrenfran| ; du  martyre,  gftartornv 
frone;  — de  rayons,  ©trahlcnfrone;. 
©lotie;  ber  ôeiligen  ©chcin  ; couronne 
civique , «urgcrftonc  ; — murale , 

©turmfrone  ; — obsidionaie,  «elage* 
rungöfrone  ; — triomphale , Triumph* 
frone  ; ©iegerfronc  ; — rostraie,  ©chiff- 
fronc  ; — impériale , $ûtferfrone  ; it. 
eine  cbenfogenanntc  «lume;  —royale, 
^ônig*frone  ; — ducale , her  #erjog*- 

but  ; — d’épines , £)orncnfr0nc  ; — d’é- 
toiles , ©ternenfrone  ; triple  couronne , 
hrcpfûche  Ärone  ; pÄpflltchc  frotte  ; les 

couronnes  du  nord,  bte  notbifcbcn  SiCtcftC  ; 
officiers  de  la  couronne , ÂronbeamtC  ; 
couronne  de  la  Vierge,  ein  SKofcnfranj / 

ber  gu  €bren  ber  S),  gungfrau  gebetheb 
wirb;  — d’un  pieu,  ein  «pfahlftang  ; 
eiferner  SRing , womit  ber  tfopf  eine* 
«pfähl*  befchlagen  ifl;  — d’une  d-nt  mo- 
laire, bie  ^ahnfronr  ; — du  gland,  bte 
(Etchclfrone  (am  männlichen  ©liebcO»^ 

— d'une  lampe,  hcr  £it»npeitrtna  5 ouvrage 
à couronne,  (^ortif.)  ba*  ^tonwerf  ; 
couronnç  foudroyante  Obft  d’artifice-,  ■ het 

i ©turmtcifeiu 
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Couronné,  ée,  part,  et  adj.  gefrôttt  te.  f. 
couronnai  ; arbre  couronné,  ein  95aum, 
ber  oben  eine  droite  bat;  niche  couron- 
née, eine  »Silbcrblinbe,  bic  obenbet  ci* 
nen  ©iniS  obre  $ran$  (>at  ; ouvrage  cou- 
ronné, eine  gehonte  'ÿieiéfcbrift  ; it. 
(Fortif.)  ein  Jpovntvcrf  ; < bevai  couronné, 
ein  $ferb  mit  einer  fahlen  ©telle  om 

£nie  ; ( f.  couronne);  tète  couronnée, 
(3^Cr)  f.  couronnure. 

Coufunm-ment,  s.  m.  bif  itrôltling;  it.  CtH 
©cmûhlbe  te, , boö  eine  Äronung  vor- 
tfeUt;  itfig.  bie  SEoUcnbuttg,  btc  Soll* 
fommenhnt  einer  ©adje;  it,  7'.  ber 
üufjerfie  €tngang  ber  Urmutter , mo 
bas  tfinb  bet)  ber  ©eburt  eintritt; 
(©chlotîcr)  ber  Dierath  um  ein  ©d'lofo 
it-  cm  tranjfôrmiger  3ieratb  über  ©vie* 
geln , £bûreu  te.  ; it.  berJpacfbotb  ; ber 
obérée  £heil  am  Jpintertbeile  einctf 
©dîiffcô,  ber  mciji  au$  SMlbhaucrarbcit 
beftcht. 

Couronner,  v.  a.  fronen  ; it.  mit  einer 
Ärone  umgeben , mit  einem  Oranje  sic* 
ren  ; befrûnjen  ; einen  fronenformigen 
3ieratb  auffcçen  ; it.  umfrÂnjcn , tint* 
geben  ; it.  fig.  beehren  ; belohnen  ; it. 
bie  Ârone  auffeijcit  ; rühmlid)  vollem 

ben  ; là  fin  (Ouronne  l’oeuvre,  prov.  €nbe 
gnt/  ûHe$  gut;  se  couronner,  ftd)  be* 
frinjen  ; ces  arbres  se  couronnent , biefe 
Stinte  verborren  von  oben  b«ûb. 

Couronnure , s.  J.  T.  ein  Âroncngcbôrn  ; 
mehrere  oben  an  einem  Jpirfdjgeivetb 
(in  $oxm  einer  Äronc)  jufammenfom* 
menbe  <£nben. 

Coune,  V.  a.  (nur  im  Infinit .)  in  folg, 
iphrafen  : courre  la  poste,  <po|t  reiten; 
it  auf  ber  (Ertrapoé  fahren  ; courre  le 
cerf,  un  l èvre  etc.,  £irid)c,  einen  £a» 
fen  K.  jagen  ; courre  la  bague  , ringel* 
tennen  ; — son  cheval , fein  tyferb  fporn* 
fireidiö  laufen  loffen  ; faire  courre  son 
cheval  contre  un  autre,  mit  jcntûnb 
in  bie  2Gette  rennen  ; donner  à courre  à 
qn. , fam.  einem  ettva$  ju  laufen  ma- 
chen ; il  est  fou  à courre  les  champs , prov. 
cr  ift  iniScbirn  vertieft;  (f.  aud)  bou- 
line) ; laisser  courre , bie  i)unbe  Ioélûf* 
fen  ; it.  la'sscr-courre.  s.  m.  T.  ber  £)rt 
obrr  bie  ^eit,  ba  bie  3ogbhujtbe  loSgc* 
laffctt  tverben. 

Courrier,  courriére,  f,  Courier. 

Courroie , t.f.  ein  fcbmaler , leberner  ftie* 
men.  Fig.  et  Prov.  étendre , alonger  Ja 
courroie,  fein  SXecbt  ju  tveit  ausbebuen  ; 
it.  ju  einer  €rjûhlung  ettvaö  binju  bief)* 
ten  j serrer  la  courroie  à qn.,  jemanb 
einfebr^tfen  ; de  cuir  d’autrui  large  cour- 
roie, au*  frembem  Zebcrifl  gut  Stiemen 
fehnetben  ; n’étre  pas  d gne  de  dénouer  la 
courroie  des  souliers  de  qn.,  (-Bibel)  nicht 
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tvertb  fepn,  einem  bie  ©chuhrfemcn 
ouf  julofen. 

Counoucer,  v.  a.  heftig  erjÛmen.  Se  cour- 
roucer, v.  riß.  fidj  heftig  erjurnen  ; er- 
grimmen; toben;  les  flots  courroucés, 
(poetj  bie  tvùthmbcn  Stellen. 

Couuoux-,  s.  m.  ein  heftiger  gern  ; ber 
©rimm;  fig-  bie  SÖuth/  baö  $obtn, 

J.  »B.  bcé  (IReereô  J le  counoux  de  Neptune, 
(voetj  bie  tobenbe  @ee. 

Cours,  s m ber  £auf,  j.  <B.  bc$  SBafîerSte., 
ber  ©cjhrtte,  ber  Seit/  ber  9latur  te.; 
it.  em  Âurfuî  ; cm  Kollegium  ; eine 
Berufung  ; Die  £crnjcir  ; bic  gefanim- 
ten  £cftioncn  ober  Äollegta  in  einer 
Sßiffcmdiaft;  it.  bie  bavott  hanbefnben 
£chfhefte  ; it.  bie  »Breite , £àugc  einer 
©ad)c;  it.ßg.  ber£auf,  ©ang,  Fort- 
gang einer  ©ad)C  tc.  -,  it.  ber  ©ang  , bie 
©angbarfeit,  baö  ©ebriudilicbfepn,  sRo* 
befeyn  einer  ©adte;  it.  qqf.  (bep  großen 
©tibten)  ein  angenehmer  Ort  (meid  2 
SlUeen  nebeneinanber)  jum.  ©pajicren* 
©eben  ober  Fahren  ; ein  ©pajtcrgang; 

cours  de  ventre,  ber  ^aucbfluB,  $>wrd)- 
fftH  ; voyages  de  long  coûts , »«te 
©ccreifen  ; il  a fait  son  cours , cr  bat 
fente  ©tubicn  geenbiget»  avoir  cours, 
gültig , gangbar/  ${o be,  im  ©cbrauchc 
fepn  ; im  ©d)tvangc  gehen  ; gelten  ; 
donner  cours  à qch.,  ettVû*  in  Umlauf 
bringen;  donner  cours  à une  munnoie, 
eine  9)tinijfortc  in  ben  ©ang  bringen; 
le  cours  du  marché,  ber  ?Dîarftprei0;j^. 
bic  £age  ber^)inge  ; ber  ©ang,  Den  eine 
©adte  nimmt  ; cour»  du  change,  ber 
Sßcd)felf  ourff  ; il  faut  pour  cette  chambre 
trois  pans  dç  tapisserie , qui  aient  chacun 
dix  aunes  de  cours,  eü  gehören  ju  bicfnn 
Simmer  Tapeten  fur  3 Sffitûnbe  / jebt 
££attb  jehn  €Uen  breit. 

Course,  »./.  ber  £auf;  bas  £aufen;  «v.ba? 
Sffiettrennen,  bcr5Scttlauf;  (v.  ©oniU/ 
®îonb  te.)  ( poetj  ftatt  cours  ; it.  eine 
(feinbliche)  ©treiferep  ; it.  batf  JÇreujen 
auf  ber  ©ce;  bie  .ftreujfa&rt;  it.  bie 
JDauet  einer  ©ecfahrt  ; it.  ber  S8eg , 
©ang , SXitt , basl  Reifen , £aufen  te. 
fur  fid)  ober  fur  einen  Slnbern  ; course 
en  traîneau,  eine ©d)lîttenfûhrt ; course 
de  tournoi  , ein  &umiemtt  ; course  de 
bague , ein  SXingelrcnnen ; il  saute  bien, 
sans  prendre  sa  course,  er  fprtngt  gut, 
ohne  einen  Anlauf  ju  nehmen;  it.ßg. 
bie  £a«fbahn;  n.  ber  Eebcnölauf;  léger 
à la  course,  hurtig  juin  £ûuf  ; fertig  auf 
bftt  FÛ§en  ; donner  course  au  pêne  d’une 
serrure , madjett , baß  ein  ©d)lo§  auft 
unb  jugehe;  armer  en  course,  ein  ©chiff 
ouf  ben  tfrieg , auf  kaperen  tc.  auéru* 
ften  ; faire  la  course,  auf  Ârieg  aué* 

laufen. 

Coursier,  r.w.(im  erhabenen  ©tpi)  einSReti- 


f 
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net,  ein  ebfeS  ftennpferb,  ©cbfûcbtpferb; 
SKoßi7’.ber£ooffri  beriDtittelgang  auf 
«in«  ©aïecre  i //•  baö  fernere  ©tudf  in 
bern  «Borbettbetfe  einer  ©aleere  ; it.  ber 
£auf  ; berSScg  jrotfd)cn  2 SKetben  eines 
flrû&lroerfes , n>cict>er  bnS  Söajfer  «uf 
ein  Sftûblrab  leitet. 

CourMè*e,  tf.  eine  2trt  beweglicher  ©ru» 
cfeit,  um,  waprenb  eines  ©efecbteS, 
»011  einem  £>rtc  beS  ©duifes  $um  an« 
bern  ju  tommen,  obne  Ote  SKannfcbaft 
511  btnbcrn. 

Courson , s m.  T.  ein  Rapfen  ; eine  fumer 
oerfdmittene  Sföemraiife  , unten  an  ei« 
nem  Sîtcinftocf  1 it.  em  furjer  2111/  ben 
ber  ©imiter,  beçm  Slbfcbneibcn  ber  an* 
bern,  fteben  ià(jt. 

Court,  cohrte,  adj.  fur*  ; (ber  £inge,  ©rôfjc, 

3eitnacb)î  (p.  «perfonen)  unterfegt;  it. 
furj  gefaßt;  d.  cingefcbrinft  ; avoir  la 
vue  court'.-,  ein  furjeS  ©eflcbt  bûben. 
JF, g.  et  Prov.  c’est  le  plus  court  , bief  ift 
bnS  furjefte , befte  9)tittel  ; ii  inéno  bonne 
vie  et  courte , er  wirb  üd>  Durci)  fein  lu* 
ftiges  £cben  balb  binridjten  ; être  court 
de  mémo  rc  , avoir  courte  mémoire  , etll 
fûmes  ©ebicbtntß  bûben  ; il  a l’esprit 
court,  vs  vues  sont  cour*es,fetne  ©infïcbten 
fïnb  fe(jr  eingcfcftrinft  ; etre  court  d’ar- 
gent,  nicht  viel  ©elb  (ober  ©aarfdfaft) 

baben  ; savoir  le  court  (s.)  et  le  long  d’un*- 

affaire , allé  Umftinbe  einer  ©acbe  genau 
Wißen  ; tirer  à la  courte-paille^um  etWaS 
Iofen  ; courte  prière  et  long  di;ier,/>o/?. 

furj  ©ebetb  unb  (ange  ©ratwttrfte;  i) 

faut  que  l’herbe  soit  bien  courte  , s’il  ne 
trouve  à brouter,  es  muß  febr  tbeuere 
3fit  fepn,  wenn  er  fein  ©tuef  ©rob 
nicht  perbtenen  faß.  (f.  auch  crédit,  honte 
unb  bâton). 

Court,  adv.  tourner  court,  an  einem  engen 
£>rte , wo  man  nicht  Piel  <pi ag  pot  Heb 
bat,  umnjenben;  pour  le  faire  court, 
fam.  bamit  id)S  furj  mache  ; furj  »on 
ber  ©acbe  ju  rebeu;  (f.  aud)  couper) . 
il  s’en  est  retourné  tout  court,  fam.  et  ift 

in  einem  Slugenbltcfe  jttrucfgefommeit  ; 
demeurer  court , fteefen  bletbett  î it.  ftcb 
nicht  mehr  peranttporten  fônneit.  Fig 
se  trouver  court,  Jtt  furj  fommeilî  tenir 
qn.  de  court,  jemanb  furj  halten  î ibm 
Hiebt  Piel  ftrepbeit  laffeit  ; prendre  qn. 
de  court,  einem  einen  aflju  furjen&er* 
min  fegen  ; on  l’appelle  Monsieur  tout 
court , man  nennet  ibn  Monsieur  fcblecbt 
weg,  ohne  weitern  £ufag»  (f.  auch 

haut,  adv.) 

Courtage,  s.m.  ba$  2lmt  unb  bte©efcb5ftc 
eines  ÄurtterS  (Laders)  ; it.  ber  üfttf« 
lerlob«. 

Courtaud,  aude,  adj. abgeftugt ; furj  unb 
bief. 

Courtaud , aude,  s.f  tun.  eine  Cutje / «tt- 
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terfegte  <perfatt  ; ü.  ein  tyferb  ober  eitt 
£unb  mit  abgefdmittenen  Obren  unb 
©chioanj;  ein  ©tugfdiroanj;  ©tug# 
bunb  ; it.  bie  ©aßpfeife  am  Önbelfacf  ; 

courtaud  de  boutique,  mèpr.  ein  £abcn# 

junge,  Ärimerburfcbe  ; £abenfd)toïngel  ; 

étriller  qn.  en  chien  courtaud,  prov.  einett 

abprugcln,  wie  einen  £unb. 
Courtauder,**.a.  einem  tyjerbe  beu©cbwan| 

, abfebneiben  ober  abftugen. 

Court- bâton,  s.m.  f,  bâton;  il.  cor.  flatt 
courbaton. 

Court-bouillon,  s.  m.  T.  eine  furje  (point# 
nifd)e).©rû&e;  tint  &rt,  getpiife  gtfebe 
jujubercûen. 

Courte-botte,  s.  m.  fam.  ein  f letner  QRenfcb». 
Courte-bouie , s.f.  bas  Âurjbofeln  î eine 
5lrt  ÄegelfpieL 

Courte-haleine,  s.  / bie  ©ngbrûfltgfeiU 
Courte-paille,  s.  f.  f.  court. 

Comte  pointe,  s.f.  eine  gefleppte  ober  ab# 
genähte  ©ettbecfe. 

Courtier,  s.  m.  ein  COtAfler,  (Âurtier); 
courtier  de  change,  eut  5ôed»felmAfler  1 
— de  chevaux,  ein  ^ferbemdfler  J — de 
vin,  ein  2öeinf öfter  î — de  mariage, plais. 
ein  ^reptverber,  ein  ^etratbönnterb^nb# 
1er  i — d’amour , b»  t*  un  maquereau, 
(pgl.  maquignon). 

Courtil,  s.m . Courtille,  s. f.  ol.  eilt  flet# 

ner  ^of  ober  ©arten  auf  bern  £aitbe. 
Court illière,  s.f  ber  fteittpurnt  î bie  38erre* 
Courtine,  s.  f.  (Jortif.)  ber  0tttîelipatt  ; 
it.  ol.  ftûtt  rideau. 

Court  - jointé , adj.  (p.  gerben)  fo  furje 
îÇeffel  bat  ; bellen  tlntertbeil  beö  Juße^ 

♦ bis  $um  erftcn  ©uge  fum  ift* 

Courtisan , s.  m.  ein  ^)ofmann» 

Courtisanne,  s.f.  eine  oowe&nte  ©nblertnn; 

vuig.  eine  potnebme  ^>ure. 

Courtiser , v.  a.  jcnianben  fteiftig  auftpar* 
ten;  einem  fcbmeidjeln;  einem  ben  SM 
machen  î courtiser  les  muses,  fig.  bie  îOîu* 
fett  liebfofen  ; fîdj  auf  bie  fcbônen  2Qif* 
fenfcbafteit  legen. 

Couit-mancher,  v.  a.  (©cblûdjter)  ûttJWC# 
cfen  î fpeilern  ; fpretten. 

Courtois , Oise , adj.  ol.  bôfttdj  » freunblîcb  > 
lance  courtoise,  cinc2Crt  ftuinpfer  £anjen. 
Courtoisement,  adv.  ol.  bÔfti(h» 

Courtoisie,  s.  f.  fam.  ein  artige^  gefüllt« 
geS  2Befen  ; bie  Jrjèftfcbfeit. 

Courton , s.  m.  bte  Dritte  ©orte  bei  gebe* 
dielten  ipanfeS«. 

Court-pendu,  s.m . f.  Capendii. 
à Courts-jours , ( p.  SScdifelbriefett)  fo  nur 
ttodj  wenige  î:age  su  laufen  baben , 
( vuig.  fumftcbttg)^ 

Couru,  uc,  part,  et  adj.  gelaufen  î prvel. 
gelotfeu  ÎC.  f.  courir  ; ce  prédicateur  est 
fort  couru,  biefet  flJrebtget  bût  einen 
großen  Sulauf  î Co  livre  est  fort  couru  . 

biefes  ©ueb  wirb  ftarf  aefuebt»  un  pays 


Cous 


Cous  Coût 


296 


couru  parles  ennemis,  fin  £anb/  bû$  ben 
fetnblichcn  ©treifcrepcn  auôgefe&t  getve* 
feu  / unD  pertvùtfet  tvorben  ift  ; un  cerf 
couru , T.  ctn  J)irfd) , î>er  mit  J&unbcn 
gehest  tvorben  ift. 

Cousin , s.  m.  fine  ©dtnaFc;  f tetnc  gftûcFf. 
Cousin,  Sm  m.  citt  îôfttCC}  Cousine,  s.  J'. 

eine  $ûfc;  nteift  ©efd)tvtfterfinber;  it. 
ein  ©brcntitel,  ben  ehern.  ber  Âônigvon 
Çranfr.  mehreren  ©roflett  beplegte  ; cou- 
sins germains,  ©efchtVtftftfÛlber  » cousins 
paternels,  ©cfditvtficrfittber  von  väterli- 
cher (Bette  her;  cousins  maternels,  ©e» 

fduvifierfinber  von  mûtterlidjer  (Bette 

hcr;  cousin  de  deux  soeurs,  bft  lutter 
(Bd)tve|lcr  ©obn  » cousins  issus  de  germain, 
2lnbcr*@cfd)n)iflcrfinöer;  cousins  au  troi- 
sième ober  quatrième  degré,  Rettern  ttîlb 
35a fen  , Deren  «BorÄftern  ©cfchtvtjh'r 

ejftvefen  ftltb.  Fig.  et  Prov.fam.  i\  vous 
faites  teile  chose,  nous  ne  serons  plus  cou- 
sins, wenn  (Bie  bû$  thun,  fo  bleiben 
, Wir  feine  ^reunbe;  si  ce  bonheur  m’ar- 
rivoit,  le  roi  ne  scroit  pas  mon  cousin, 

wenn  ich  fo  glùtflich  nàxc,  fo  fehlte 
ich  mich  glücklicher  ûl$  ber  Mollis  ; i 

est  mangé  de  cousins,  plais . er  tjl  immer 

von  ©chmaroljcttt.  umgeben , (eine  2tn 
fpielung  ouf  cousin,  ©dmacfe). 
Cousinage,  s.m.  bie  3Jettcrfd)ûftî./àm.  bie 

ganjc  ftrcunbfchaft  ober  sjerivanbtfdjaft. 
Cousiner , v.  a.  jemonb  2Mter  nennen  ; 
it.  v.  n.fam.  feine  ftreunbe  auf  Dem  £anb 
herum  befehmaufen;  ces  deux  personnes 
ne  cousinent  pas  ensemble , bieff  bcpbcn 
fccute  vertragen  ftch  nicht  gut  ; se  cou- 
siner, v.rèc.  fîch  einanber  fetter  nennen. 
Cousîniéie,  s. f.  ein  ©îutf cnneç  ; ein33ett, 
Vorhang  von  ©aje,  um  ftch  vor  ben 
ÇDîûcfcn  *u  fchüçcn;  it.fam.  tint  weit» 
duftige  «Bermanbtfchûft. 

Cousoir , s.  m.  bû$  Jjpeftbret/  bie  Jpeftlabe 
ber  3$tichbinbcr, 

Coussin,  s.  m.  baô  Âûjfen  / tyolfter;  it-  T. 
ein  <Pfûhl  , Muffen  ; ein  ©tücf  ipolj  , baö 
auf  ben  SXubcriegel  ber  Kanone  gelegt 
mirb , um  baö  33obenftùcF  berfeiben  ju 
'•  untertfuljen  ; (©chtfff.)  ein  Solder;  al 
. lerlep  fletncsl  jufammengcwunbcneé 
$flun>erf  um  bie  SKanbretfen  ber  SOîûft« 
Forbe  herum,  Damit  ftd)  Die  ©egel  nicht 
Daran  verreiben. 

Coussinet , s.  m.  T.  eût  f feines  Äuflfen  / ein 
<JJolffcrdien  ; it.  ein  ©trohnmch  / ben  bie 
. £)ad)Decfer  unter  bic  £eiter  auf$  £)acb 
ju  legen  v/ïegen;  it-  bet)  mehreren  ÿro* 
fejfioniflcit,  foviel  als  coussin;  (35auf.) 
bie  2Bulft  ait  bepben  ©nben  ber  ©chnecFe 
beé  jonifdicn  ÆapitiMs;  it.  M tf  iifien; 
ber  oberöe  ©tein  einer  SBtberlaac  te., 
tvo  Die  Biegung  betf  ©ctvôlbbogentf  an* 
fingt;  jeter  son  coussinet  sur  qch. , f, 
jeter  son  plomb , UUtcr  plomb. 


Coustiéfes,  s.f.pl.  T.  bief«  £aue,  tvefefje 
auf  ben  ©aleeren  bic  ©telle  ber  SÖinbe 
vertreten/  inbetn  fie  ben  SiRaflbaum 
halten. 

Cousu , ue , part,  et  adj.  genih*/  geheftet  JC, 
f,  coudre;  il  Semble  que  cet  habit  soit 
cousu  sur  lui,  biefetf  £letb  fîijt  ihm  roi« 
angegoffen.  Fig.  un  homme  tout  cousu 
de'pistoies,  ctn  çftantt,  ber  voll  @elh 
flecft;  avoir  le  visage  tout  cousu,  fe^C 
pockennarbig  fctjn  ; avoir  les  joues  cou- 
sues, fehr  mager  ûirôfehen  ; eingefallen« 
©ödfen  hohen;  être  cousu  de  coups,' 

am  ganjen  £eibe  mit  Sffiunben  bebeeft 

fepit  î finesses  cousues  de  fil  blanc , eût« 
grobe  £tfr,  btc  matt  leicht  merft;  bouche 
cousue!  fehrodgen  ©ic  ja!  vuig.  halten 
©ie  reinen  9)tunb  ! 

Coût,  s.m.  (jur.)  bie  Æojlen;  ber  $rei$; 
les  frais  et  loyaux  coûts,  bie  îftebfnun* 

f oflcn  / unb  bie  geriditlid)  tartrten  @e* 

bührett;  le  coût  fait  perdre  le  goût,  tVeil 

e<l  fo  viel  fo(lct/  fo  vergeht  einem  bie 
£tt(i  baju. 

Coûtant,  adj.  m.  le  prix  coûtant,  bfT  ©Ûî* 
fflllfépreti  ; je  vous  le  donne  au  prix  coû- 
tant , ich  gebe  cö  3hnen  für  M,  tva$ 
mich  gefojiet  hat. 

Couteau , s.  m.  ctn  (ba$)  ÇDîeflTcï»  it-  ççf  fin 
furjer  ^)cgcn  ; ein  ffctneö  ©eitengeivcfcr ; 
plur.  T.  Die  erften  Gebern  an  ben@d)tvin- 
gett  bcS  Jûlfcn  î lt-  ober  canaux , ÎRagcl* 
innfd)eln  , ^Hôhrenmufchcln  , Keffer* 
fdiciben;  couteau  pliant,  eût  Sulcgmcfîer/ 
pendant,  ein  SlnhÄngmeffer  ; — de  tri- 
pière ober  à deux-tranchans,  fin  JtVCV* 
fchncibtgeô  ®te(Ter;/^.  (v.  ^crfonen) 
ein  jtvcvfchneib.’gcô  ©chtvcrt;  — de 
chasse,  fin  iptrfd) fÂ ItQ«r î — à pied,  DfT 

©chuflcrFncif;  — de  feu , ( jrjuffdtmib  > 
fin  îôerfjetig/  bie  53ferbf  barait  }u 
brennen;  — de  chaleur , ba$  ©tütcf  von 
einer  ©ûhfl,  momtt  man  ben  fpferben 
ben  ©chtvctô  abflreift;  — i rogner, 
(Q5udjb.)  ber  ©chneibhobel;  — i tailler, 

( ©chtvertfeger  ) ber  Ârcu^meifel;  — 
sourd  ober  ^nd,  bû$  SKnnbmeflier/  ein 
fJnmpfeë  ©chabeifen;  — à talon,  (©ir- 
ber)  ein  ©djûbmeffer.  Fig.  fam.  c’est 
son  couteau  pliant,  er  geht  ihnt  (ihr) 
md)t  voit  ber  ©eite;  mettre  .couteaux  sur 
table,  2lnßalt  machen,  feine  Jreiinbc 
HU  betvirthetî  ; aiguiser  les  couteaux,  ftch 
Hum  !Dtfputireu,  ©treiten  :c.  fertig  ma- 
chen ; jouer  des  couteaux,  ftdunit  cinan* 
ber  herum  fdtîngctt;  balget^  êue  aux 
épées  et  aux  couteaux,  immer  tu  £ûDcr 
unb  J»auf  liber.  ; se  rouper  de  son  cou- 
teau, ftd)  felbfl  tviberfprechen. 

Coutelas,  s.m.  «tu  Heiner  furjer  ©Æbel, 
mit  einer  breiten,  (ûifdnieibtgcn  £Iiit- 
ge;  u.  ctn  $?f;  £cpfegcl;  eût  fietned 
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Begel,  ba«  man  bc»  gutem  Böetter  ait 
T>ie  großen  Begel  anmacht. 

Coutelier,  s.m.  eut  SEeffcrfchmib i it.  bte 


sJXefferfcheibe,  ein*  2lrt  SRagelmufcbel. 

Coutelière , s.f  tint  ?Oîefferfd)miebinn  ; it. 
wf  ein  große«  ^Oîcffcrbcftccf  ; Futteral 
oon  »ielen  aXejfcrn. 

Coutellerie,  s.  f.  ba«  9Eejferfdjmib«hanb* 
»erf ; it.  bie  3EcfîerfchmiD«arbeit ; eine 
g&efferfcbmjb«werfßatt  ; ein  Keffer* 
fcbmibélaben. 

Coûter , v.  ru  foßen;  (hoch  ober  nicht  hoch) 
$u  ßchen  fommen;  it.ßg . sOiûhe,  ©or» 
g t,  SBetluß,  Behoben,  Borner  jen  «. 
»erurfacben.  Fig . cela  ne  vous  coûte 
guère,  ba«  iß  3bnen  ja  »ad  leichte«; 
it.  Bie  achten  e«  gar  nicht  ; Bie  gehen 
uerfebwenberifeb  hamit  um  ; coûte  qu’ii 
coûte,  ober  quoi  qu’il  en  coûte,  e«  foße 
t»a«  e«  wolle;  tout  lui  coûte,  er  tbut 
alle«  ungern;  it.  e«  fommt  ihn  alle« 
fchroer  unb  fauer  an  ; il  m’en  coûte  de 
vous  donner  cet  avis,  f«  foßet  mich  »iel, 

e« iß  mir  fehr unangenehm,  3hnen bie» 
fen  9Ut&  $u  geben. 

Coûteux,  euse , adj.  »a«  »iel  foßet;  foßbar. 

Coutier,  s.  m.  ein  3»iHid)webet- 

Coutléres,  f.  coustières. 

Coutil,  s.  m.  ber  3wißi<h. 

Coutuiade,  s.  f.  oi.  eine  große  Bchtamme 
»on  einem  S)itb. 

Coutre,  s.m.  ba«  tyflugeifen,  tyßugmeffcr  ; 
bie  tyflugfdjat;  it.  eine  gattenart» 
ßatt  sacristain. 

Coutume,  s.f.  ber  Bebraudj;  ba«  Jper* 
fommen;  bie  ©ewohnbeit;  </.  ba«  recht- 
liche Oerfommen;  bie  noch  gültigen 
alten  9lecht«gebrauche;  it.  (du  pays)  bie 
Bammlung  berfelben;  bie  Btatuten; 
ba«  alte  £anbved)t  ; it.  allerlei)  herge- 
brachte Abgaben,  inf.  3ollc;  avoir  cou- 
tume, ober  de  coutume,  gewohnt fe»n , 
pflegen  ; prendre  une  coutume,  fid)  etwa« 
angemôhneti;  tourner  qcb.  en  coutume, 
eine  Bewohnheit  worau«  machen;  pas- 
ser en  coutume,  jur  Bewobnbeit,  jU 
einem  SXed>tc  »erben;  une  fois  n’est  pas 
coutume,  prw.  einmal  iß  nicht  immer; 
plus  que  de  coutume,  mehr  al«  gewöhn- 
lich ; comme  de  coutume , toie  gewöhn- 
lich; mieux  que  de  coutume,  beffet  al« 
fonß;  payer  la  coutume,  Bd)0fl,  3*^ 

abtragen. 

Coutumier,  i ire.adj.fam.  gewohnt;  (jtir.) 
jum  alten  Jperfommen  gehörig,  (f.  cou- 
tume); droit  coutumier,  ein  im  alten 

J>erfommengegrünbete«2Runicipalrecbt; 
puig.  ein  hergebrachte«  SXecht;  pays  cou- 
tumier, cin£anb,  wo  ba«  £crfommen 
gilt. 

Coutumier,  s.  m.  ïa«  ©tatutenbudj , ein 
35ucb , worin  ba«  £atib-  ober  Btabtred)t 
awfgejeichnct  ifr* 
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Couture,  s.f.  eineSRathî  it.  ba«  ftöhen; 
it.  bie  ?Rarbe  »on  einer  Böunbe  » it.  eine 
tyoefennarbe,  tyocfcngtube  rc*  ; it.piur. 
bie  mit  SQerg  unb  tyed)  abgefullten 
JÇugen  an  ber  SSerfleibung  ber  ©chtffe  :c. 

Pig.  battre  une  armée  à plate  .couture, 
eine  Strmee  ginjlich  fchlagen;  rabattre 

les  coutures  à qn.,  prov.vulg.  einem  b<tt 

Bchneiber  abtlopfen. 

Couturé,  ée,  adj.  — de  petite  vérole,  »olf 

©latternarben. 

Couturier,«,  m.p.us.  ein  Bdjneiber;  (2tnat.) 
ba«  ©dmeibermöblein  (am  ©chcnfcl); 
il  est  bon  couturier,  (0.  einem  Bdjneiber* 
gefetlcn)  er  nö&et  gut. 

Couturière,  s.f.  bie9litherinn,9lÖhttintt- 

couvain,  s.m.  bie  junge  95rut  ber  8ôan- 
jen  unb  anberer  3«feften. 

Couvée,  s.f.  bie  95rut  einer  Äenne  ober 
eine«  anbern  «ßogel«;  ein  (ba«)  9teß 
»oll  €»er  ober  3»nae;  it.  ßg • mipr. 
bie  55rut,  b.  i.  eine  Familie,  ein  Be* 
fdjlecht  IC» > un  gentilhomme,  un  doc- 
teur de  la  dernière  couvée,  vulg.  ein 

neugebaefener  (Ebelmann,  ein  junger 
âoftor. 

Couvent , s.  m.  ein  (ba«)  bloßer  » it.  bie 
fimmtlidjcn  SKönche  ober  Tonnen  eine« 
Äloßer«. 

Couver,  v.  a.  ©per  au«brûten , (auéhccfen;) 
{absolute)  becfen  ; it.  v.  n.  et  a.  fig.  et- 
wa« be»  fleh  hegen , mit  etwa«  fehwan- 
ger  gehen;  »on  Bachen,  bie  erß  eine 
SBeiîe  »erborgen  liegen,  unb  nach  eini- 
ger 3eitjum  2iu«brucbe  fommen  fönnett  ; 
it.  etwa«  audbrûten.  Se  couver,  v.  riß. 
unter  ber  2Cfdje  glimmen , brüten.  Fig. 
couver  qn.  des  yeux,  au«  £iebe  fein  Sluge 
»on  einem  »erwenben  ; au«  3^ttlid)feit 
einen  immer  anfehen  ; le  feu  couve  sous 
la  cendre,  ba«  feilet  glimmt  unter  ber 
Slfchc;  une  humeur  qui  couve  dans  son 
corps,  ein  Jluß , ber  in  ihm  ßeeft;  ]i  se 
couve  qch.  de  fort  dangereux , e«  brütet 

ba  etwa«  fehr  gefährliche«;  ce  projet 
couvoit  depuis  longtemps,  man  htgte  bie- 
fen  3lnfchlag  fehon  lange;  couver  une 
maladie , eine  Äranfheit  an  ftd>  tragen 
bie  noch  nicht  abgebrochen  iß;  vu/g» 
eine  Äranfheit  au«brûten;  couver  de 
mauvais  desseins,  nicht«  Bute«  imBinnc 

haben  ; il  couve  les  cendres,  fam.  tï  fîÇt 

ßetd  hinter  bem  Ofen. 

Couvercle,  s.m.  etn  ^CCfel. 

Couverscau,  s.m.  f,  converseau. 

Couvert , s.  m.  ba«  *£ifchjeug,  îîifehgerôth  > 
it.  ba«  Bebecf , ^ifchjeug  auf  eine  <per- 
fon;  it.  etn  (£afel*)  Q5cßccf;  gutteral 
mit  einem  £öflrel,  einem  Reifer  unb 
einer  Babel;  it.  ba«  Obbad),  ein  Ort, 
wo  man  bebecf t iß;  vulg.  £)ach  unb 
$ad);  inf.  ein  »on  turnen  befchatte- 
ter,  ein  fehattiger  Ort;  ber  Bchöttcni 
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it.  ber  ttmfchiag  eines  $rtefe$î  mettre 
le  couvert,  bic  ifcaiel,  ben  £ifdt  bref  en. 

A couvert,  adv.  (ttl  ÇtOCf  UClt/  ûn  Citltm 

Orte,  n>o  man  aebeeft,  bcfd;irmt/  ober 

• in  0i(bcr&cit  ift;  à couvert  du  canon, 

®ot  bem  feindlichen  ©cfd)Û8  bebeeft; 
— d’un  bois  etc.,  von  einem  2Öalbe  *C. 
gebCtft,  gefd)Ü$t  i mettre  qch.  a couvert, 
etiwaô  ficher  dellen,  in  (Sicherheit  brin* 

gen  ; être  à couvert  de  qch-,  vor  CtWdo 
ficher  fei>n  ; geborgen  fcpit  ; se  mettre 
à couvert  de  qch.,  fg.  fid)  VOr  CtlVaô 

in  (Sicherheit  feljcn.  . 

Couvert,  eite,  part,  et  adj.  bfbecFt  K*  (f. 
couvrir;)  ($fi)ap.)  tva$  ein  £>ad)  bût  ; 
être  bien,  être  mal  couvert,  tvobl/  Übel 
gefletbet  fcpn;  pays  couvert,  eut  £anb, 
Î>û$  voll  Ößalbung  unb  diurne  ift  î 

couvert  de  sang,  vol!  ‘Slutî  ÜbCf  Unb 
übet  mit  ©lut  befptifct  i temps  couvert, 
trübet  SBetter;  couleur  couverte,  eine 
bunflc  garbe  ; vin  couvert,  bunfclrotbet 
2Öein  ; 2öein , ber  darf  won  garbe  td  » 
homme  ober  esprit  couvert,  ein  hfim» 

lieber  iSîenfch  > vul€-  tin  fcucfmüufct  ; 

ennemi  couvert,  ein  ^cimitdjev  §cinî)  ; 
chemin  couvert,  ber  bebccftc  9Bcg  in 
gedungen  ; mots  couverts  , paroles  cou- 
vertes, iroegbeutige  Sfôorte  » verblümte 
Sieben  ; Servir  qn.  à plars  couverts,  prov. 
fid)  bwdicb  gegen  einen  andcllen,  aber 
unter  ber  i>anb  tbm  nu  febaben  fudicn  ; 
it.  nicht  redit  mit  ber  (Sprache  gegen 
einen  heraus  geben. 

Couvertemcnt,  adv.  (>citTtÜCf> > WCrfcOtgCttCt 

weife. 

Couverture,  s.f.  baÖ  ©ad)>  it.  überhaupt 

bie  £)ecfe  über  ctivaé,  5.  »5.  überein 
©ett,  <j)ferb  ic.;  cm  Ucbcrjug  übet 
(Stühle,  ©üchcr  :c.;  it.  ber  (Etnbanb 
eines  ©uch$;  — de  véin,  ein  9>crga* 
mentbanb  î fig*  bie  Jöccfe  ; bet  ©or» 
tvanb,  @d)ein  ; »uig.  Jöedmantel  ; fausse 
couverture,  bcrUmfchlag  Ûl'Cr  eilt  ’Sucby 
tim  ben  ©anb  ju  fcboiicn. 

Couvetturier,  ».  m.  einer/  ber  ^erfen  macht 
unb  verfauft  ; ein  £)ecfenbànblcr. 

Couvet,  s.m.  pus.  fiatt  chaufferette. 

Couveuse,  s.f.  eine  Bruthenne,  ©lud? 
benne. 

Couvi,  adj.  m.  oeuf  couvi,  ein  Balb  dll$* 
gebrutctcö  (Eh  ï *>•  ein  wom  langen  £te 
geit  verborbencö  ober  faules  €t). 
Couvre-chef,  s.m.  ein  (Bcbleper  ber  fran 
jöfifeben  ©iuttmieit  ; ( (Ebirurg.)  eine, 
meid  brepeefige,  ^auptbinbe. 
Couvre-feu,  s.  m.  ein  ©llltbccfel  î it.  Ç(/f 
ein  ©ratfd)irm  ; it.  qqf  vulg»  bie  flacht 
glocfe. 

Couvre- pied,  s.m.  bie  gujibccff  (im 
Q5ett  )* 

Couvreur,  s.  m.  ein  ^acbbCCfet  > — en 
ardoise,  ein  6d)icfctbetfet*  • 


Couvteuse,  s.f.  p.us.  eine  IDacbbeeferfc» 
frau  ; it.  eine  @tuMded)tcrin». 

Couvrir,  v.  a.  irr.  betfcu  î bcbctfcn^  $U* 

beeten;  it.  überleben,  j.  ©.  Stühle; 
it.  mit  ettwüä  (oe  qch.)  überhäufen; 
anfüUen;  über  unb  über  bebccfeit;  it. 
tleiben,  bef  leiben;  umbingen;  (einen 
Äranfen)  warnt  jubeefen  ; (w.  gewtfiett 
vtetfüfiigcn  j^^tcrcn)  befpniiqen,  belo* 
gen  ; fig.  (mit  ©cbaitbc,  mit  vEbrc,  mit 
©imdbc$eugungcn)  Überläufen  ; it.  ver* 
bcrfeiti  verbergen,  verhehlen;  heimlich, 
werborgen  halten;  it  bcbccfcn,  fehufcen; 

( ioccatcglifpiel  ) datt  tcaser , btnbeit  ; 

couvr  r d’or,  d’aig^nt,  ubcrgolbCll/  WCt* 

golben,  mit  ©olb  überleben;  über* 
filbern,  verftlbew  ; couvru  la  table, 
beu  &ifd)  bfden  ; couvrir  les  pauvres, 
bie  Sirmen  f leiben  ; couvre  une  carte, 
eine  Âarte  befcçcn  ; ©clb  barauf  feçen  ; 

couvrir  le  vin,  f.  couper;  rouvrir  une 
enchère,  einen  Zubern  ùberbieteii,  tuf. 
in  ber  Sluftioit;  couvnr  un  hef,  ein 
£ehngut  beefen,  boburd),  ban  man  €ib 
unb  ^jUcht  leidet , um  ber  (Einjicbun^ 
bcffelben  juworjufommen  ; couvrir  ;a 
prescription,  la  péremption  etc.  (jllt.) 

binbent , ihren  £auf  hemmen.  Fig. 
couvrir  son  jeu,  feine  îlnfchlàge,  feine 
Wichten  werbergen  ; il  sait’couvrw  sa 
marche , er  n;ci^  ftcf>  ju  wcrdeUm  ; 
couvr.r  la  joue , f.  joue.  Se  couvr  r , 

v.  rèjl.  fid)  bebeefen  ; it.  feinen  £ut 
auffe^en  ; fid)  bebeefett  ; (f.  and)  vou- 
vert  ; ) (.ftrteg$f.)  se  couvi  .r  d’un  bois, 
fid)  fchüpen , beefett,  Fig.  se  couvrir 
de  gloire,  vielen  ftubm  ertverben  ; se 
couvrir  d’un  prétexte,  ftd)  mit  Ctltcnt 
©ormanb  fdjüçcn  tvoüen  ; le  temps 
( le  ciel  ) se  couvre , C3  tvirb  trubetf 
îOetter,  ber  Rimmel  umtvolft  ftd)  î 

se  couvrir  d’un  sac  mouillé,  prov . fine 

fable  (Etttfcbulbigunq  anbringen,  bie 
ben  gebier  noch  grôftcr  macht. 
Co-vendeur,  s.m.  ein  SKitvertÂufcr. 

Coy,  dûtt  coi. 

Coyaux,  ».  m.  pl.  T.  fletnc  S35af f ciiftucf e, 
tveld)e  (um  eines  beffertt  ^nfehen3  mil* 
Jen)  unter  bic  ^achiparvcn  aclegt  »wer* 
ben  ; it.  coyau,  ein  rtngejftpfteö  -V?o(§/ 
worauf  bie  ^Xùblrabfchaufeln  ruhen. 

iCoyon,  coyonner  etc.  f,  coion  etc. 

Crabe,  ».  m.  bic  Krabbe,  eine  3lrt  fpinnen- 
förmiger  ©ecfrcbfe. 

Crabicr , s.m.  eine  $rt  SÄctger , bte  fid) 
von  ©cefrcbfeu  nübrt;  ber  tfrabben* 

freffer.  . . 

Crac,  fine  inter} . fam.  bie  bd$  .KraCnClt 
. ober  Änallcn  gegen  einanber  do^enber 
ober  jcrbrcchenber  ©adien  anjeigt; 
Dut*  it.  ».  m.  eine  getvijTc  Äranfbfit 
ber  gölten;  crac,  le  voili  tombé!  puiub^l 
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b«  ttfgt  ft  î *nes  souliers  font  cric-crac, 
meine  èdjuhf  fnartcn. 

Crachat,  t.  m.  ber  Slußnwrf/  ber  außgc* 
WOrfwe  ©peicbet  J il  se  noyeroit  dans 
son  crachat,  prov.  pop.  er  tfl  fcht  UH* 

glûcf (idi  ; aUcß  mißlingt  ihm. 

Crachement , s.  m.  baß  Slußfpepen  î Sluß* 
werfen  beß  ©peidjelß;  — de  sang,  baß 
©lutfpcpen. 

Craché,  ée,  part . et  adj.  gefpiett  K. î 
c’est  son  père  tout  craché,  Jg . pop . er 

tft  feinem  33oter  wie  ouß  Den  2(ugci» 
gcfdjnittcn. 

Cracher,  v.a.  (ûU(f)  abs.)  aUÔfpepcit  ; üUß* 
werfen;  fpuefen;  — sur  q*».,  su^qch, 
einen  anfpepen,  etwaß  befpcpcn.  Fig. 

et  Prov » cracher  au  ntz  de  qn.,  eine» 
ftbimpfftcb  be&ûnbeln  ; cracher  du  coton, 
ober  cracher  blanc,  großen  âurjt  haben, 
butftig  fepn  ; cracher  du  grec,  du  latin, 

plais,  mit  ©riechil'ch/  mit  £ûtein  tun 
fï<b  merfen  ; cracher  au  bassin,  pop.  tn 
bie  ©ucbfc  blafen  ; wiber  feine  $ftei* 
gung  ju  etrnaß  beptragen  muffen  ;r  cra- 
cher sur  la  besogne,  einer  Arbeit  über* 
btuffig  werben;  cracher  contre  le  ciel, 
wiber  ©ott  fluchen. 

Cracheur,  y./7i.  eus«,^  einer  (eine)/  ber 
(bie)  viel  außfpept;  ein  ^puefer. 

Crachoir,  s.  m.  ber  ©peçtopf/  ©pucfnapf, 
baß  (Spucfföffchen. 

Crachotement,  s.  m.  böß  Öftere  2lUßfpCt)en 
ober  SXußwcrfcn. 

Crachoter , v.  n.  oft  OUÖfpetJf n Ober  ÜUß* 
werfen , aber  jebeßmal  nur  ein  wenig. 

Craie,  s.  f.  bie  Äreibe  ; it.  ein  Äreibc* 
ftridj  t it.  baß  £>uartter$eicf)en  ; craie 
rouge,  ber  SKotbel,  Stothllein;  craie 
noire,  ber  ©chwarjftein. 

Craignant,  part.  act.  it.  adj.  (&()C0lO 
craignant  Dieu,  qotteßfurchtig. 

Craindre,  v.  n.  irr.  furchten;  it . befurchten, 
furchten  ; beforgeii/  in  gurcht  flehen, 
baß  etwa#  gegeben  möchte  ; a.  abs. 
furchtfam  fepn  ; it.  €hrfurd)t  vor  je* 
manb  hoben  ; jemanb  verehren;  (©ott) 
furchten,  fchcucn;  je  ne  crains  pas  de 
faire  ceia,  id)  trage  fein  ^cbenfeit, 
biefcß  JU  thun  ; se  faire  craindre,  (td) 

gurd)t  unb  Sfnfehett  verfdjaffen  ; fid)  in 
Ölnfehen  feßen  ; je  crains  qu’il  ne  pleuve, 
id)  furchte/  eß  möd)te  regnen; Je  n« 
crains  pas  qu’il  ose  le  faire,  id)  befurchte 
nicht,  bafj  er  fîd)  untergeben  werbe, 

eß  ju  thun;  je  crains  que  mon  frète  ne 
puisse  pas  arriver  ce  soir,  id)  befürchte, 

mein  trüber  möchte  biefen  Slbenb  nicht 
»ehr  anfommcit;  ces  plantes  ne  craig- 
nent pas  le  froid,  biffe  9&aume  fch'euen 
ben  grofl  nicht  ; fie  féniten  ben  grofl 
wohl  vertragen. 

Craint,  ainte,  part . gefürchtet,  (f,  craindre.) 

Crainte , s.  f.  • bic  gurcht  s ïBcforgniff  ; 
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©djeu;  plur.  bie  $>efergmffe;  la  crainte 
de  Dieu,  bie  ©Otteßfurcht ; crainte  ser- 
vile, fnechtifche  gurcht  ; — filiale,  finb* 
liche  gurcht;  de  crainte  que , de  crainte 
de  etc.,  conj.  auß  gurcht  baß,  ober 
JU  IC.  ; crainte  d’accident , auß  gurcht 
vor  einem  Zufälle  ; craidtc  de  pis,  au$ 
gurcht,  c6  möchte  noch  fchlimnter 
werben. 

Craintif,  ive,  adj.  furd)tfûm. 
Craintivement,  adv.  p.us.  flird)tfam  ; mit 
gurcht. 

Cramoisi,  s.  m . et  adj.  ie,/.  bie  Æûrmcfm* 

farbe  ; farmeftnfarbig , farmcfinroth  i 

Fig.  et  Prov.  jam.  un  sot  en  cramoisi, 
ejn  €rjgccf  ; Uid  en  cramoisi , febt 

höflich. 

Crampe,  s.f.  bet  Ätampf;  la  goutte-cram- 
pe, baß  ßrampfvobagra,  welchfß  plöß* 
lich  fommt,  unb  baib  wieber  aufhört* 
Crampon,  s.  m.  eine  klammer  ; Ärampe; 
ein  Äloben  ; it.  T.  bie  ©chlinge  am 
©attel,  woran  bie  ipiftolenholftern 
angemacht  werben  ; it.  plur.  bic  (giß«* 
fpüjen,  ©tollen,  (an  ben  £ufeifen  bec 
Sterbe,  bantit  fie  beffet  auf  bem  (Eiß 
fortfommen). 

Cramponné,  ée,  part,  et  adj.  angcflant* 

mert  ic.;  (2©ap.)  an  ben  (Enben  wie 
ein  £ufeifctt  außgebogen  ; avoir  l’ame 
cramponnée  dans  le  corps , Jig.  jam.  ctlf 

harteß,  jöbeß  £eben  haben. 
Cramponner,  v.a.  anflammern,  flammern, 
mit  Älammern  befefligen;  it.  ein  tyferb 
fd)arf  ober  aufß  €iß  befchlagen  ; (f* 

crampon;)  — des  fers  à cheval,  bie  £uf* 
eifen  mit  ©ißfpijjen  verfehen.  Se  cram- 
ponner, v.  rèji . hic&  anflammern,  fid) 
feil  anhalten. 

Cramponnet , s.  m.  eine  f feine  Æfammer, 
Crampe. 

Cran,  s.  m.  eine  tferbe,  ein  ©infdmitt, 
etwaß  baran  feil  ju  machen  ; ($uchbr,) 
bie  ©tgnaturrinne;  it.pl.  T.  Perben; 
fleinc  galten  oben  am  ©aumen  bec 
^ferbC  ; ( @d)iffb.)  flatt  carène  ; son 
autorité  a baissé  d’un  cran,  fig.  jam. 

fein  Sufehcn  hat  fid)  in  ctrtaß  ver* 
minbert.  * * 

Crancelin,  s.  m.  (SQBûp.)  fin  ©tû(f  VOU 

einer  Ärone,  baß  quer  über  einen  ©chilb 
gefpannt  ifl. 

Crâne,  s.  m.  bie  j^tmfchale  ; vulg.  pt c 
Äirnfchibel  ; cet  homme  est  un  crâne, 
jam.  biefer  $tenfc&  ifl  ein  ftatx,  citt 
ÏÏBirbelfopf. 

Craniologle,  s.  j.  T.  btC  £ehrt  POU  bet 

£itnfdjale. 

Crapaud,  s.  m.  eine  Äröte  ; jg>  ein  gûrjli* 
ger  $?enfd)  î un  bain  de  crapaud , jg. 
eine  tyfuße  ; ein  ^orafl. 

Crapaudaiiie , s.  j.  ( be fîet  / aber  weniger 
gebräuchlich  : crépodaiUe,)  eine  feine 


3oo  Crap  Cras 

burdjfîcfjtige  STrt  $lor;  ein  feinet  $lor* 
fcpleper.  ' 

Crapaudiérc,  s.f.  tine  Ârôtenpfupe;  it. 
fg-  ein  niebriger,  feuchter/  fcbmuçiger 
£>rt. 

Crapamline,  s.f.  ber  .f rotenfain;  ftrofcb* 
(ictn  ; it-  ba$  ©liebfraut  ; T.  (©cploff.) 
• bie  Pfanne,  (in  bereu  £od)  fid)  etn 
Rapfen  perttfal  berumbrebt;)  it.  ein 
mit  Lochern  perfebeneS  $lcd)  ober  ©it* 
ter  por  einer  Söafferrobre,  Damit  Äc6- 
ten  nicht  hinein  trieben  Finnen;  it. 
eine  3trt  ©efebrour  an  ber  Jeffcl  ober 
gerfe  eines  ftferb*  ; pige  ons  à la  crapau- 
dine,  aufgefdmittene , platt  tjebrucfte, 
unb  mit  ©aij  unb  Pfeifer  auf  bem  Stoff 
gebratene  £aubcn,  mit  einer  pifanten 
©auce. 

Crapoassin , m.  ine  , f.  s.  fam - eine  f leine 
übel  gcffaltete^Jerfon;  mig.  ein  ^werg; 
ein  ÄnirpS. 

Crapuk,  * /.  hie  befanbige  SBoflercp; 
©cbmelgerep. 

Crapuier,  v.  n.  fam.  immer  faufen  unb 
fcbwelqen. 

Crapuleux,  euSe,  artj.  bft  SBolletCp  UHb 

©cbwelgerep  ergeben. 

Craquelin , s.  m.  <me  Q5repcl  ; it.  jebeiä 
©ebaefene,  baS  im  £ffen  §wtfd)en  ben 
3Ähnen  iradjt  ; it.  ein  <facfling. 

Craqueior , s-  m.  frifcber  Mietling. 

Craquement,  s.  m.  baS  neben;  tfitacfen; 
it.  baö  Änirfchen  troefner  ober  harter 
Körper,  burch  geioaltfameS  Slneinanber* 
reiben. 

Craquer,  v.n.  frachen;  fnatfen;  fnarren; 
it.  fnirfchen  (f.  craquement);  i'r.f läppern, 
Wie  ein  Äranich/  ©tord)  i it.fig.  pop. 
lugen;  prahlen;  ouffchneibm. 

- Craquerie,  s.f  fam.  bie  iPrüblcrep,  3luf* 
fehneiberep. 

Craquètement,  s.  m.  ba$  ^ibnefnirfdjen, 
Sfancflappern. 

Craqu-ter,  v.a.  oft,  unb  üllemahl  nur  ein 
wenig,  frachen;  praffelni  (fntffetn;) 
flappern  wie  Der  ©tord). 

Craqueur,  s.  m.  euse,  s.  j • ein  Prahler, 
auffebneiber. 

Crise,  s.f.  (©ramm.)  bie  SuCammenste* 
fang  jweper  ©plben  in  eine,  inf.  im 
£efcn  unb  SluSfprechen. 

Crasp^don , s.  m.  T.  bie  ©d)lüffbeit  bCÖ 
SàpfleinS. 

Crassane;  s.f.  eine  2lrt  Q5trnc. 

Crasse,  s.f.  bet  ©dmtup,  Unrath  auf  ber 
#aut,  in  ben  5>aarcn,  Äletbern  :c.;  it. 
ber  ©d)aum  ber  gcfchmoljencn  Metalle  ; 
it.ßg.  her  niebcrtrÄcbtigftc  ©cij  ; vulg. 

. bie  $il$igfeit,  änauferep  ; it.  plur.  bie 
fchuppenformtgen  ©tucfchen,  bie  pon 
einigen  Italien  abfpringen,  wenn  fie 
gehämmert  werben  ; bie  SOtetaUfcblaF* 

* Sen»  Fig.  cire  né  dans  la  crasse,  POH  fe^t 


Cras  Créa 

fcfcledjter  j^erfunft  fepn;  la  crasse  de 
recule,  ber  ©cbulffaub,  ©cbulwuff; 
ein  pebantifehee  Sötten, 

Classe,  adj.  f.  humeui  crasse,  eine  Dtcf C 
Jeucptigfeit  ; une  crasse  ignorance,  ßg. 
eine  grobe  Unwiffenbeit. 

Crasseux,  eu**,  adj  fcbmupig;  unfl&thtg» 
vulg.  breef  tg  ; fehmieng  ; it.  s.  eine  fd)mu* 
pige  3Jtanna«  ober  Sôetbéperfon  ; vulg. 
ein  ©dimupbaml;  ©d'ntupmcf  el  ; it. 
ein  niebemicptiger  ©eijhalö;  vulg.  ein 

Cratère,  s.  m.  (alt.9tom.)  eine  £rinffchaleî 
it.  bie  oberffe  »Äunbung,  bie  &auptèff* 
nung  eines  (cucrfpepenben  iöergeö;  ber 
tfrater. 

Crat  cuier,  v.  a.  (flfabler  «,)  ûbergattern; 
rettren  ; was  man  fopiren  will,  in  Diele 
üBierecFc  theileu.  * 

Cravache,  s.f.  eine  51rt  tyeitfdK* 

Ciavan , s.  m.  bie  Qfaumgantf  ; it.  eine 
2lrt  ^ufcheln,  bie  fid)  unten  an  bie 
©chiffe  anhingen. 

Cravate,  s.f.  eine  jpalôbinbe;  JpalSfraufe  ; 
ein  Jpglétucb* 

Cravate,  $.  m.  ein  froatifepeö  tyferb;  pl. 
bie  Kroaten. 

Crayer , s.  m.  «in  Ærepcr,  eine  £rt  fehwe» 
bifeher  ober  bimfchcr  ©chiffe. 

Crayon,  s.  m.  ein  ©tift  $um  $tiâ)ntn, 
«paffeHmahlrn,  ©chretben  te.;  it.  bec 
erfte  €ntwnrf  eincô  ©emiblbeö  ; i/* 
eine  Zeichnung,  ein  portrait  mit  ©lep# 
fart,  SXâtbel  te.;  u ßg.  bie  ©chilbe# 
rung,  ^bbilbung  einer  ^erton;  it.  bec 
erfte  Entwurf  ober  Umriff  einer 
nung  ; bie  ©ft|$c  emea  Söerfes  betf 
SGÖlpCÖ  K.  ; crayon  ronge,  ber  SKÔtbel  S 
— de  pastel,  ber  <Pöffellfaft. 

Crayonner , v a.  mit  ’ôlcpfftft,  SXÔthfl  K. 

jeidmen,  abreiffen;  it.  entwerfen,  ffi^ 
§iren,  (f.  crayon.) 

Ciayonneur,  x m.  ein 

Crayonncux,  euse,  adj.  frctbig  ; it-  frei* 
bicht  ; ber  tfreibe  ihnlid)  ; freibartig. 

Créance,  s.f.  (o<.  flatt  croyance;)  D(f  ^n* 
ffruftion;  ber  Auftrag  eiltet  ©onperaintf 
an  feinen  '5eooUniifhttgien,  mit  einer 
anbern  >0iad)t  in  Untcrhanliluug  \\i 
treten  ic.i  (jur.)  eine  ftttioichulb;  eine 
©chulb,  bie  man  auoffth  n hat;  lerne 
de  ci  *ar;ce,  ba^  .tf rebitif,  ber  >öollmachtö* 
brief,  baö  ®fglaubigung$t<breibfn;  (o/. 
baé  Ärebenjfdrretben;)  it.  eilt  Jffrcbit- 

btief;  chien  de  bonne  créance,  T.  etît 

wohl  abgcriditeter  /^unb,  auf  ben  mait 
fid)  verlaffen  fann. 

Créancier,  s.  m.  ière , f.  ein  ©lÄllbi*r  ; 

tfrebitor  ; eine  ©litibigetinn. 

Créât,  x.  m.  ein  Unterbereiter  bep  einer 
Stfabemie. 

Créateur,  t.m.  ber  ©cf)6pferj  it.fg-  b.i» 
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b et  Çrftnber  î it.  adj.  génie  créateur,  e|n 
fd)6prmW)rtf  ©cnie. 

Création,  s.f.  Die  ©choPfUHg  î it'ßg-  bie 
©infeçung  ober  (Errichtung  neuer  Bein 
ter,  ©ebienungen,  £eibrenten  te.;  un 

mot  de  nouvelle  création,  ein  IWU  ge«j 

madjteß  Sîôort. 

Créature,  s.f.  baß  ©efchopf,  bictfreatur; 
ein  gefchaffencß  äÖefen  ; .it.  ççf-  eine 
.treatur,  b.  i.  etn  lieberlicbeß  ?Öcibß* 
btU>  i it  eine  Äreatur  ; eine  <perfom 
Die  ihr  ©tue!  jemanben  ja  peröanfen 
bat/  unb  ihm  habet  ergeben  unb  ju 

• gctbait  tfl  > toöte  créature  cherche  sa 
pâture,  prov.  gHeß  $lcifch  fud)t  feine 
©peife.Ä 

Crebcbe , *&•  ein  tfubebenbaum  ; it.  Die 
Äubebe. 

Crécelle,  s.f.  eine  (böljerne)  ©chnarre, 
©chnurre,  Älapper;  prvci.  gtâçel, 
Ratftbe. 

Crécerelle,  s f ber  ©Sannen weher,  2öan« 
nenmeiber  ; ein  SXauboogel, 

Crèche,  s f.  eine  Ärtppe,  für  baß  SRtnb 
üieb  / fut  ©chafe , Riegen  , €fel  :c.  ; 
(eine  ÿferbefrippe  beißt  mangeoire  ;) 
it.  T.  Die  ûutlgemûuerte  ©piçe  eineß 
©rucfenpfetlerß  » la  santé  c«êche,  Die 
heilige  Ârtppe,  baßÄripplein  3efu. 
Crédence,  s.f.  ber  £rcben$  ; ein  Heiner 
£ifch  su  beiben  ©eiten  beß  Stftarß  ; it. 
ein  Ärebenstifcf».  (f.  buffet.) 
Crédibilité,  s.f.  (5£beol.)  PMS*  DtC  ©Idub* 

. wùrbigfeit. 

Crédit,  s.m.  bertftebit;  baß  gute  Zutrauen, 
baß  man  in  jemanbö  (Ebrlichfeit  unb 
^abiungßpermögen  (efjt;  ber  gute  Stuf, 
worin  jemanb  Mt,  baß  er  ein  richtiger 
fablet  fep;  ä fig  baß  Stnfeben;  «.  Die 
. ©unfl,  worin  man  fleht  î à crédit,  adv. 
<mf  ©org;  fig-  umfonß;  ohnc©runb; 

®bne  OîuÇen»  faire  crédit,  donner  à cré- 
dit, Ärebit  geben;  auf  ©org  geben; 
einem  borgen;  prendre  à crédit,  auf 
©org  nehmen;  pon  Stnbern  entlebneu; 
chez  tel  marchand  crédit  est  mort,  bep 
btefem  Kaufmann  wiS  man  nichts 
(mehr)  auf  Ärebit  bergeben  ; prêter  son 
crédit,  auf  feinen  eigenen  Nahmen  f&r 
eine  tyerfon  ©elb  entlehnen  ober 
SBaaren  borgen,  unb  fur  Die  Gablung 
haften  ; donner  crédit  sur  soi,  Ärebit 
' auf  fîcf)  geben  ; (ich  fût  jemanbs 
©cbulbnet  erfennen;  travailler  à en  du, 
umfonfl,  ober  auf  gewagte  Hoffnung 
ber  ©eja&lung  arbeiten  ; lettres  de  cré 
dit,  ein  Ärebitbrief;  ©rief,  worin 
man  feinen  Äorrefponbcnten  erfucht, 
bem  t^eberbringer  mit  ©elb , ober  mit 
allem  maß  er  oetlangen  tonnte , an  Die 
£anb  ju  geben  ; ein  offener  SÖechfcl. 


! / viel  bep  jemanb  gelten  ober  permögen  ; 

son  crédit  est  trop  court,  fo  Weit  reicht 
fein  Slnfeben  nicht;  faire  crédit  depuis 
la  main  jusqu’à  la  bourse,  pop.  obUC 

©ejahlung  nichtß  perabfolgen  laßen; 

avancer  une  chose  à crédit,  CtWttß  Of)llt 
©CWCiß  fagen  ; briller  à créd.t,  mit  Ct* 
borgtem  ©elöc  ©taat  fuhren. 

Créditer,  v.  a.  qn.  pour  une  somme,  ober 
une  somme  à qn.,  einen  (nicht  einem) 
fur  bie  erhaltene  ©umme  frebitiren» 
fie  inß  ©uch  eintragen  ; in  Einnahme 
bringen»  créd.ter  un  article  à qn.,  f i* 

. item  m Stechnung  etwaß  gut  fehreiben  ; 

créditer  qn.  sur  Hambourg,  einen  guf 

Hamburg  anweifen. 

Créditeur , s.  m.  (Jpanbl.)  ffatt  créancier. 
Credo,  s.  m.  (lateiuifd))  baß  apoflolifcbe 
©laubenßbefcnntniß  ; baß&rcbo,  bep 
©laube. 

Crédule,  adj.  c.  leichtgläubig. 

Crédulité,  s.f.  bie  £cid)tglâubigfctt. 

Créer,  v.a.  etfehaffen;  febatfen  ; it.  2lem* 
ter,  ©ebienungen  te.  fliften,  cinfeçcn, 
errichten,  aufrichten;  (freiren;)  (eine 
diente,  fpeitfïon)  außfeßen,  fliften  5 
(©cbulbeit)  machen  ober  fontrahiren; 

créer  une  pension  sur  un  bénéfice,  fine 

Ipenfion  auf  eine  leidliche  fpfrunbe  an* 
weifen  ober  pcvwilligen. 

Créé,  m.  créée,  /.  part,  et  adj.  erraffen  ; 

gefehaffen  te. 

Crémaiiiere,  s.f.  bet  Äeffelhafen  ; ein  ait 
bem  Äamin  eineß  ftcuerberöö  angemach* 
teß  (Eifen  mit  ^acHn  ober  Bahnen, 
woran  man  einen  Äeßel  :c^  hoch  obec 
nichtig  hängen  tarnt  ; */.  ein  ^ahueifen; 
ein  cEtfcn  an  einem  £ehnfhibl  ic.,  um 
bic  £t*bne  weiter  furuef  ober  oorwärtß 
$u  ftellen;  beßgleid)flt  an  iîhûren  ic.; 
*'*•  ber  '2lnjug  an  einet  Otepetirubr;  it. 
pi*  T.  gewiffe  winfelrechte  tEinfchnitte 
an  ber  ©rußwehr  eineß  bebeeftett  2öc* 

geß  ; nous  irons  pendre  la  crémaillère 
chez  lui,  fam.  wir  wollen  ihm  bett 
itifeh  ruefen. 

Cremaiiion,  s.m.  ein  Heiner  ÆeffclhafHî/ 
an  einen  größern  su  hängen. 

Crème,  s.f.  ber  ?)tifcl)rabm , bie  ©ahne; 
prvcl.  Siebel  ; it.  ein  angenehmes  bnf* 
licheß  »Otuö  auô  (Epern,  ®îilch,  Bucfer, 
sDtanbeln  te.;  it.  ein  feiner  £t«ucur; 
it.fig.fam.  baß  ©cjte  Pon  einer  ©ache; 

ber  SKahm  ; Ciéme  fouettée  ober  batrue, 

fig>  ©d)aum , ©chaumwerf , fchônc 
3Çorte  unb  fonß  nichtß  ; crème  de  tartre^ 
Sßeinßeinrahm,  gereinigter  Sffietnßein  ; 
crème  d'orge , ©er  fl  en  fehl  eim. 
dément,  s.  m.  ( ©ramm.)  bie  ©craröße* 
rung  eineß  £8ortß  bei)  feiner  ?ibmanb« 
lung. 


Fig.  et  Prov.  avoir  du  CTé  lit  sur  1’  spr.t  Ciém-M  ober  crêtner,  v.n.  (POtt  ber  Vilich) 

de  qn.,  Einfluß  auf  jemanb  haben  9vabm  geben,  feçen  ober  befommen. 


i 
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Crémière , s.f  eine  grau,  bie  «Kahm  ober 
©ahne  »erfauft  ; eine  «Xabmfrau. 

Créneau,  s.m.  eine  Bimic,  @a)ießfd)artf; 
etn  jabmormtger  abfnij,  begleichen 
auf  öen  alten  »Dlancrn  ober  ©cblöjfern 
fmb. 

Crén.iage , s.  m.  baß  «Kiiibern  ober  SKdnf- 
tcln  ber  ÜKûnjfiùtfe. 

Créneler,  t>.  a.  auöjacfcn  ; mit  3t«nen 
verfemen  ; it-  einen  geferbten  «Kanb  an 
ben  (Oîûnjc n machen, 

Crénciure , s . /.  auegejacFte  Slrbcit  ober 
0ûd)en  ; feuilles,  dentelles  en  crénelure, 

außge$acfte  ©l&tter,  <^ptçcn, 

Créner,  v.  a.  (©cbriftgiefjer)  bie  £cttern 
außrunben. 

Ciénerie , s.  f.  T.  büß  2lU$nmbcn  ber 

£ettern. 

Créole,  s.  c.  ein  Äreol,  eine  Kreolin  n ; eine 
in  Slmerifa,  »on  europiifdjen  Slcitern, 
geborne  Pcpfon. 

Crépage,  s.  m.  baß  Äraußmacben,  ober 
Ärippcn  beß  ^(ord  ; it.  bie  Äraufe, 
Äraufnng  beß  $lorß  fclbft 

Crêpe,  s.  m.  bet  Jlor  ; fraufer  $lot; 
crêpe  lisse,  glatter  §lor  ; crêpe  crêpé, 
fraufet  Ärepp  ; le  crêpe  de  U nuit, 

(poch)  bet  Slot  ober  @cblepct  betracht, 
b.  i.  bie  bunflc,  fïnfletc  «ftaebt. 

Crêpe,  s.f.  eine  Slrt  fraufet  Äucbentcig. 

Crêper , v.  a.  träufeln  ; frauß  machen. 
Se  crêper,  v.  reß.  frauß  »erben;  ftd> 
ftÄufcln, 

Crépi , s.  m.  bie  ftanfe  Lunche , »omit 
man  eine  $?auer  ober  SSJanb  bewirft 
bet  Äalfwittf. 

Crépin,  s.m.  Saint-Crépin,  Ärtfptaüß,  bet 
«Patron  ber^ebufter;  rt.berJpanbwerfß 
geug  unb  bte  wenigen  2Öaarcn  beritt» 
liebenber  ©chiffrer  ; >1  porte  tout  son 
saint-crépin,  prov . et  trägt  all  fein  biß* 
eben  £abfeligteit  be»  fteb. 

Crépine,  s.f.  eine  Slrt  oben  breitet  unb 
butebbroeben  gewirfter  Sranjen,  mit 
lang  bcrabbÄugcnbcnftibcn;  (Sleifdjer) 
baß,  über  bie  Mieten  bet  £Ämnt et  ge* 
fcblagcne,  Sîcfj;  (Äocfcf.)  ein  <$tütfd)cn 
Äalbßnep , worein  man  etwaß  ein 
wicfelt. 

Crépir,  v.  a.  T.  eine  «Dïaner  ubertuiuben  ; 
berappen;  (f.  crépi;)  — ic  cuir,  baß 
£eber  frifpeln  ; eß  auf  ber  ftarbenfeite 
frauß  unb  fnôpfïg  madjen  ; — le  crin, 
bie  gefponnenen  pferbebaare  im  SÖJafTcr 
foeben  laffen,  bamit  Oe  frauß  »erben. 

Crépisse,  s.f.  bie  fraufe  £ünche , wo. 
mit  eine  Stauer  tc.  beworfen  i(l  ; baß 

©frappent  (f.  crépi.) 

Crépitation , s.  f.  T.  baß  prajfeln  unb 
Änatfcrn  eineß  flarfen  ftlammcnfeucrß; 
(Sbirurg.)  baß  Ænirfcbeu  gebrodener 
Änodien. 

Crépoduillc,  s.f,  f,  «apaudaiHe. 
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Crépon,  s.m.  eine  Slrt  fraufer,  wollener 
ober  balbfcibcner  3*uge;  Ärepon. 
Crepu , ue,  adj.  frauß  (meid  nur  »Ott 
naturltd»  f raufen  .paaren). 
Crépusculaire,  adj  c.  (Sldron.)  $Ur  ÄÄm- 
meruug  gehörig  ; Cercle  crépusculaire, 
bet  2)ammerungßfreiß. 

Crépuscule,  s . m.  bie  Dämmerung;  bie 
SXorgcn*  ober  SlbeubbÄrnmerung. 
Créquier,  s.  m.  eine  Slrt  »Über  'pflaumen* 
ober  Äirfcbbaum  ; ber  tfrtecbenbaum. 
Cresson,  s.m.  bie  treffe;  meid  bie  ©run* 
nenfteffe  / (aud)  cresson  d’eau,  de  fon- 
taine, de  ruisseau;)  cresson  des  jardins, 
cresson  alénois,  ©avtenftefff. 
Cressonnière,  s.f.  eill  jOrt,  »»»tCl'SnM* 

nenfteffe  wadid.  tj 

Crétacée,  adj.  T.  frcibenarttg ; frcibtebt 
Crête,  s.f.  ber  $amm  ber  pabnc,  pub- 
lier unb  einiger  anberer  ©igel  ; it.  ber 
<Bd)opf,  Jeberbufcb,  bte  Jpanbe  auf  bem 
Äopfe  einiger  ©frgel;  it.  bie  Ärone  auf 
bem  Äopfe  gewiffer  ©eblangen;  it.  bie 
üXcibc  ©röten  am  SXûcfgratb,  inf.  ber 
©toeffïfcbt/  9f0fn  ben  Äopf  &u;  it.  ber 
erbabene  «Keifen  anf  einer  0turmbaube; 
bie  ipelmfpifce  ; it.  ein  Jeberbufeb  auf 
einem  £elm,  Äopfjieratb  ie.;  it.  bie 
aufgeworfene  (Erbe  neben  einem  ©ra» 
ben  ; it.  ber  obere  «Kanb  ober  «Kucfen 
einer  fcjujlwcbr;  u.  bie  bbibde  @pi6e 
eineß  ißergeß,  ber  ©ergrudfen;  it.  — de 
blé,  ein  fpiijig  aufgefebutteter  Raufen 
©etreibe;  crête  de  coq,  Äabnenfamm/ 
etn  Äraut  ; (Staat.)  ber^abneiifamm, 
eine  in  bie  JF>oble  ber  J^irnfcbale  bin* 
etngebenbe  (Erhöhung;  it  crêtes,  piur. 
Raufen  fortirter  @d>iefertfetae;  it.  ^e- 
wiffe  wibcrnaturlidK  jaefige  ©cwäajfe 
am  ^intern.  Fg.  lever  la  crête,  baß 
Sjam  empor  beben  ; flolf  werben  ; 
baisser  la  crête,  $abmer,  bcmôtbiger 
werben;  rabasser  la  crête  à qn.,  einen 
bemûtbigeu,  unb  ihn  befebeibener  mo» 
d)cu. 

Crêté,  ée,  adj.  mit  einem  Äamm  »erfeben; 
(Bap.)  mit  einem  flamm,  ober  mitÄlof* 
febern  »on  auberer  ^arbe  »erfeben. 

Crètcler,  v.  n.  T.  »te  $)u\)ntX  fd)rfpfR/ 

wenn  fie  €pcr  gelegt  haben. 

Creton,  s.  m.  T.  anßgeprcite  ©rieben; 
Salgtrefler. 

Cretronne,  s.f.  eine  Slrt  »etfer  £cin- 
wanb. 

Creusage,  s.m.  (»on  £ol$fd)nitten  ) bet 
îtetfcbnitt. 

'».reuseinent,  r.  m.  p.us.  baß  SlttßgrabCtt/ 
bte  Slußboblung. 

Creuser , v.  a bôblen  ; außboblcn  ; bohl 
madien  ; it.  außgraben;  it.  absol.  gra* 
ben  ic.;  creuser  un  puits,  einen  ©rutinen 
graben.  F’g.  il  creuse  son  tombeau,  et 
beforbert  felbfl  feinen  £ob  ; *e  creuser  la 
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• tête  à qch.,  fam.  fîcb  bftt  ÄOPf  Ûbft 
«ttpaß  §erbrcU)Cnj  creuser  une  science 

etc.,  tief  in  .eine  ätöiffenfcfoaft  einbrin* 
gen , ober  aud)  fie  ergrunben  ; creuser 
dans  une  matière , ùber  Ctlöüß  grübeln. 

Creuset,  s.  m.  fin  ©Çbmcljtiegel  ; mettre 
au  creuset,  ßg . prüfen;  auf  ôte  $robc 
feçeiu 

Cieiuure,  s.f.  T.  eine  ^)obIunçt. 

Creux,  eus»  , adj.  popl;  **•  tief»  it.  ßg. 
leer»  avoir  les  yeux  creux,  frie  SlUgctt 

tief  im  Äopf  litten  haben*  Fig-  avoir 
le  ventre  creux,  einen  leeren  2Kagen 
^ûbcit  ; il  a l’imagination  creuse,  l'esprit 
creux , er  bût  eine  oertoirrte  Stnbil* 
bungßfraft  ; er  fcçt  ftoi  aUerlep  n>un* 
bcrlicbcß  3cug  in  Den  $opf  ; un  songe 
creux,  ein  leeret/  eitler  £raum  ; viande 
creuse,  eine  leichte  ©petfe/  btc  fcf)lcd)te 
SRabrung  gibt;  ßg-  aUerlep  oberfÜdv 
lieb«  Rachen,  btc  feine  Nahrung  fur 
titifem  ©eifi  fîiiD  ; iu  leere  Hoffnungen/ 
eitle  £ràume  ; discours  creux,  eine  SKebe 
ohne  Söerflanb  ; niées  creuses , ©diintê* 
ren;  n&trifcbe  ©rillen;  (f.  aud)  buisson 
ltnb  dent;)  //.  creux,  adv.  songer,  rêver 
creux,  ©rillen  fangen;  einer  eingebil* 
beten  ©ad)c  tief  nadjbcnfcn  ; cela  sonn; 
creux,  ôaé  flingt  hobt« 

Creux,  s.  m.  eine  Hoble»  Hôblung;  SBcr* 
tiefung  ; ©rube  im  fine#  ôr* 

perß;  it*  T.  bie  Jotnt/  baß  $îobell  ber 
©iefler  $u  erbdbcnen  Stguccn;  it.  ein 
febr  tiefer  £on  ber  ©timrnc;  le  ctcux 
de  l’estomac,  bit  Jj)erjgrube  ; le  creux 
de  la  main , bit  bobl*  Hanb  ; il  a un 
beau  creux,  fam.  er  fingt  einen  febé* 
nen  ®a£» 

CrevaiUe,  s.  f.  pop.  eine  ©djmaufcrep, 
trobep  man  frißt/  baß  man  berflen 
médite. 

Crevasse,  s.f.  ber  ©paltif$Xi§  i it.  eine 
©ebrunbe  an  HAnben,  ÿû#eii/  2ippett  ic, 
it.  (Äupferfledj.)  bic  Höhlungen , bie 
îieffcbnitte. 

Crevasser,  v.n.  se  crevasser,  v.  rtfi.  SHijje/ 

55rucbf/  ©palten  befommeit;  aufber* 
flen/  auffpringen;  crevasser,  v.a.  JHiiK 
tc.  mad)fit,  pcrurfacbett. 

Créve-coeur,  s.  m.  fam.  eilt  grofjer  tßer* 
brug;  baß  Hwlcib* 

Crevé,  ée,  part,  et  adj.  geboten  tC.  (f. 
crever);  it.  s.  c’est  un  gros  crevé,  c’est 
une  grosse  crevée,  ( POlt  febt  btcf  Cil  iper* 

fonen  ober  Harfen  $re (Fern  ) fan.  mépr . 
tx,  fie  ijl  ein  £iefwanff.  * * 

Crever,  v.a.  jetfprengen  ; auffprengen  ; 
machen/  baß  ettraß  jerfprinqt/  plaçt 
ober  ft  ch  fpaltct/  ober  bertfet  ober  etu* 
JUfCn  gebt»  crever  les  yeux,  bte  Slttgett 
aUöHcrfien;  crever  un  cheval,  eilt  'ÿfcrb; 
nu  &0ÔC  reiten.  Fig.  fam.  crevet  qn. 
(de  bonne  chère),  einen  mit  £ifcn  unb 
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ber|fen.méd)te;  cela  crève  le  coeur,  ba$ 
Hcr, 5 médite  baoon  jcrfprtngcn  ; bie§ 
gebt  burdlö  H*d  > cela  lu;  crève  les  yeux* 
eß  hegt  tbm  uor  ber  9îafC/  unb  er  fiebt 
eô  lîidit. 

Crever,  v.n.  berffen  ; entjtoep  berflen;  jer* 
plaçctt;  platjctt;  jcrfpringen,  auffprin* 

• gcu  ; it.  pop.  eineß  geipaltfamen  unb 
èlcnbcn  £obeß  fterben;  vutg-  frepiren; 

ßg.  crever  de  dépit , d’orgue:! , pot  î&ÎX* 
Drujj/  por  Hotfabrt  bertfett  ; crever  de 
biens,  übermäßig  ©clb  unb  ©ut  baben* 
crever  de  rire,  ôor  Xactjen  bertfcn*  Se 
crever,  v.  ré//,  perften  ; auffptutgen  ; 
$erplaî$Ctt  ; se  crever  lie  travail,  ßg.  fïd) 
ju  £ooe  arbeiten  ; la  vague  sc  crève, 
(poer.)  bie  ÎGeÜe  briebt  ftcb* 

Crevette,  s.f.  eine  2trt  fleiner  ©eefrebfe* 

Cri,  s.  m.  ber  ©diret)j  it.  baß  ©cfcbrcp; 
©direpen  ; it.  baß  ÿtüUn , $*  ©.  ber 
Hunbc  ; it.  baß  ©efdiret),  j.  Q5.  ber 
Ârébcit  ; it.  baß  éifentlidie  Slußrufen 
ber  ©aeben/  bic  matt  feil  tràgt;  cri 
public,  bie  éffentltdic  Slußrufuiig  ober 
Scrfûitbigung  einer  ©aebe;  it.  (pont 
3inn)  baß Änirfdien ; it.cu.ßg.  bie 
plagen  unbt©euficr  ber  SJerlaffenen 

Ultb  Ulttcrbrûcf ten  ; le  cri  de  la  nature, 
bic  ©ttmme  ber  5catur  ; cri  de  guerre, 
d arrae?,  ßaß  Selbgefdjrcp  ; cri  d’alégresse, 
baß  grcubcugcfdjrep  ; cri  de  victoire, 
©tegßgcfdirct)  ; jeter  un  cri,  fdiregeit/ 
ein  ©efdircp  cr&eben  ; jeter  les  hauts 
aris,  laut  fdirepen,  ein  Setergefdiret) 

erbeben  ; à cor  et  à cri,  f.  cor.  Prov , 
il  n’y  a qu’un  cri  après  lu: , jcbemtamt 
roûnfcbt  begierig  tbn  ju  feben;  il  n’y 
a qu’un  cri  sur  lui,  matt  fpriebt  ober 
urtbeilt  pou  tbm  burebgebettbß  auf 
einerlei  5lrt. 

Criant,  ante,  adj.  (p.  Uttgeredittgf eiten  tc.) 
racbefcbrcpenb  ; btmmelfdirepenb. 

Criailler,  v.  n.fam . oft  Unb  furj  auf  Ctn- 
anber  febrepen  ; einmabl  aufß  anbrcmabl 
febtepen  ; belfern  ; it.  immer  fdjmébUn/ 
janfen  unb  feiten. 

Criaillerie , f.  ettt  Oft  TOtcberboltCß 
©direpen;  it*  baß  ©cjéttfe/  Ocfeife, 
©ebelfer. 

Criailleur,  s.m.  eus e,/.  ein  ©djrepCt/  eittC 
©ebreperinn,  (û  criailler.) 

Criard  , arde  , adj.  et  s.  etttC  ^Ctfött  / 

bie  um  jebe  Älctnigfett  febrept;  ein 
©ebreper,  eine  ©ebreperintt  ; vutg.  ein 
©dircpbalß;  oiseau  enard,  etn  35ogel/ 
ber  Ptel  ©efdirep  macht;  dettes  enardes, 
aUerlep  fleine©d)ulbett/  mögen  tpclcbec 
man  fhtß  gemahnt  nurb. 

Criarde,  s.f.  tfarf  gutnmirtcr  £ctncnjeug. 

|Cr;bi^,  s.m.  ein  (baß)  ©ieb  ; in  Û ettt 
Äornfleb  ; crihie  à pied,  bic  ©tebraa- 

febtne;  ber  Äornrcutcr;  il  est  p«cé 
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comme  un  crible,  prov.  feilt  galt  jet  £ei& 
t(l  t>ottcc  SÖunben. 

Criblé,  ée,  part,  et  adj . gefïebt,  burd) 
gefîe&t.  (f*  cribler.) 

Cribler,  v.a.  jïeben;  burchfït&cn;  fîchtcn; 
bad  Äorn  reutern;  it.  ßg.  vu/g . gênai 
Prüfen»  il  est  criblé  de  coups,  et  if 
polier  SQunbett. 

Cribieur,  s.m.  ein  ©ic&er;  ©tester. 
Cnbieux,  adj.m.  T.  burcblöchert,  »te  ein 
@teb  ; os  cribieux,  bad  ©iebbein  (über 
ber  sftafe). 

Cribiuro,  s.f.  ber  weggcfîebte  Unrath,  ber 
abgaitg,  inf.  oom  $orn  ; prvel . bad 
Sludrithig. 

Cribration,  s.f.  (Bpoth.)  bad  £urchfîeben; 
bic  Æ)urchfiebung. 

Cric,  s.m.  eineSQinbe,  inf* eine SÖagen 
winbe. 

Cric  - crac , f*  crac. 

Criée,  s.  f.  ein  öffentlicher  SXudruf,  ein 
Vergantungdaudruf  ; it.  jebe  pon  ber 
lObttgfcit  perorbnete  Süidrufung  ; un 
poursuivant  criées  , ciller  / bft  Ûllf  bic 
Vergantung  ber  liegenben  ©uter  bed 
©d)lllbticrd  bringt  ; mettre  une  maison 
à criée , ein  i)aùd  gerichtlich  feil  bie 
teil,  ober,  bie  Vergantung  ober  Ver 
ficigetuiig  béffclbcn  gerichtlich  audru 
■ fen  laffen* 

Crier,  v.  n.  fchrepen ; laut  rufen;  aud* 
fchrepen;  ein  ©efehrep  machen;  (pon 

* £hüren,  Stöbern  :c.)  fitarren  ; (pom 
3inn)  fnirfchen  ; it.  auf  Vcfehl,  ober 
mit  (Erlaubnis  ber  £brigfeit  etmad  öf- 
fentlich audrufen  ober  anfunbigen;  it. 
v.a.  etroad  audrufen  ober  auefdjrepen; 
les  boyaux  lui  crient , cd  rumpelt  ihm 
im  ©auch;  bie  ©ebörme  fullern  ihm; 

crier  contre  qn.  ober  qcb.,  flatf  unb 

überlaut  auf  jemanb  ober  ctwad  fdjmt 
hen,  ober  über  iemaub  (ober  etroad) 
Hagen,  lodjiehcn;  crier  après  qn.,  ei. 

• item  nachfchrepeit  / nachtufen , jurufen ; 
tnf.  inbem  man  mit  ihm  jault  te.;  crier 

. merci,  um  ©nabe  flehen  ; crier  aux  armes, 
au  feu,  au  voleur,  au  secours  etc.,  £arm 

rufen;  Jeuerl  £icb!  rufen;  nmJpulfc 
fchrepen;  crier  à la  faim,  (micigentlich) 
über  junget  fchrepen,  b.  U über  S)im» 
ger  Hagen  ; crier  vengeance,  uni  Stacbe 
fdjrepen  ; crier  à son  de  trompe,  à ban, 
i trois  briefs  jours,  (einen  eiitioid)cnen 
Verbrecher)  unter £rompetenfchaU  citt« 
ren,  am  beflimmten  Sag  pot  ©cricht 
ju  erfeheinen  ; crier  des  pommes,  fXepfel 
(jura  Verlauf)  audrufen.  Prov.  Ton  a 
tant  crié  Noël  qu’enfin  il  est  venu,  ntatl 
rebet  fo  lang  pon  einer  ©achc,  bid  fie 

Wahr  Wirb;  crier  haro  sur  qn.,  ^eter 

über  einen  fchrepen  ; ihn  mit  ©chclt* 
Worten  octfolgeit.  (f.  auch  haro.) 
çricrie,  s.f.  bad  ©rfchrep,  ©eplïrre* 


Crfeur,  s.m.  eu se,/,  ein  ©cfcreper,  eine 
©chrrpcrinn  ; it.  ein  Studrufer;  crieuse 
de  vieux  chapeaux , eitt  SrÔbellPeib* 
Crime,  s.  m.  ein  (bad)  Verbrcd)en  ; U.  eine 
SobfunbC  ; un  crime  capital , tin  Sger- 
brechen,  bad  ben  Sob  perbient;  crime 
d’Etat,  ein  ©taatdöcrbrechen  ; — de 
lèse -majesté,  ber  JpochPerrath  ; — de 
faux,  eine  Verfluchung,  ©pipbuberep; 
faire  un  crime  de  qch.  à qn.,  einem  CtWrtd 

jum  Verbrechen  machen* 

Criminaliser,  v.  a.  (fur.)  ciné  (SiPtlfUchC 

ju  einer  peinlichen  machen* 
Criminaliste,  s.m . tin  tfriminalift , Cilt 
©chnftfielïer  über  bad  Æriminûlrecht  ; 
it.  eiu  9îcchtdgelebrter , ber  baiTelbc 
wohl  Perffeht* 

Criminel,  elle,  adj.  flrafbar,  «K$en  eitted 
Verbrechend  ; eined  Verbrechend  fchul* 
big;  u.  (»on  Aachen)  wad  wiber  bie 
göttliche«,  unb  menfchlichen  ©efept 
làuft;  flraflich/  fûnbltch»  it.  peinlich; 
friminal;  it.  s.  ein  Verbrecher,  eine 
Verbrecheriim  ; ein  ViiiTethöter  ; vu/g. 
ein  SKalcfïfant,  (einer,  ber  bad  £eben 
perwirft  hat;)  juge  ober  lieutenant  cri- 
minel, ein  peinlicherSXichterî  Äriraiual* 
ridjtev  ; Vlutrichter;  justice,  chambre 
criminelle,  bad  55lutgerîd)t  ; tribunal 
criminel,  ÖPd  peinliche  ©erichl > un  cri- 
minel de  vol,  de  meurtre,  ein  £)ieb, 
ein  9)tÖrber*  Fig.  tirer  une  chose  au 
criminel,  eine  ©ache  por  bad  peinliche 
©ericht  jiehen  ; aufd  alieràrgPe  audle- 
gen;  il  va  d’abord  au  criminel,  er  leget 
gleich  aüed  übel  aud* 

Criminellement,  adv.  auf  eine  ftrafbart 
5öeife;  it.  peinlich  ic.;  expliquer  crimi- 
nellement,^. nod)  ber  größten  ©chörfe 
beurtheilen;  it.  aufd  örgffc,  aufd 
fchlunmftc  audbeuten* 

Crin , s.  m.  bad  ipaar  an  ber  Vtihne  unb 
am  ©chrocif  ber  $ferbe,  am  £ülfe  bed 
£owcu  unb  einiger  anbern  Shiere  ; it . 
ßg.  plais,  grobe  3Dtcnfchenbaare  ; vulg. 
eine  garfiige  <J5errucfe  ; ( Vuchbr.)  bie 
Valleiihaare  ; it.  (Vergib.)  bad  2lufbö* 
reu  eines  ©anged;  it.  les  crins,  pi • bie 
9)îôhne  ; crin  d’archet,  bad  ©cigenbo» 
gen  haar  ; un  matelas  de  crin,  ein  mit 
fyferbchaaren  gcflopfter  Coiffer;  faire 
le  cnn,  bie  ju  lang  geworbenen  ?0Cih* 
nenhaare  eined  yferbed  abflußett  > it. 
bie  ©{ahne  fiinmen  ; tresser  le  crin*  bad 
ipferb  ailffchwönjen*  Fig.  prendre  qn. 
aux  crins,  einen  bcp  ben  paaren  fapen; 
on  a vendu  ce  cheval  crins  et  queue, 

prov.  biefedtyferb  ifi  fehr  theuer  perfauft 
worben. 

Crinai,  s.  m.  T.  ein  chirurgifdieé  3ttflru* 
nient  jum  Vieberbiùcfcu  ber  $brÂueu* 
ftflel* 

Cnnicr,  r.  m.  ein  £aar&ereiter*  (f.  crin.) 

Crinière, 
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Crinière,  s.f.  fine  SbwcnmAbne;  *7.  bic 
S)iAbuc  CillCtf  tyfCïbCô  (crins);  ober  ci* 
gentlid)  î>er  £amm,  b.  i.  Oie  28ur$el 
beô  ober»  £beil6  be$  Oa  wo 

Oie  'KAbne  bcrauswAcbg;  a.  fine  Jpalô» 

( fappc  (um  ben  Jj)al0  unO  33orbertbeil 
be$  ÎJferbcfopft,  bod)  fo,  bag  Oie  DO* 
ren  rrcp  geben);  //.  bas  iïftAbncngucf; 
ber  £beil  eines  JÜfgenncljfä  um  ben 
S)tU  be*  tyfcrb*  herum;  it.ßg.  plais. 
ober  mépr.  «Borgen  ; grobe , garfiiac 
5Xenfct)en0aarej  eine  gàrgige  ^Jerrinf e. 

Crinon,  s.m . ber  ôaarwurm  ; Oie  Æ>urr- 
mabe  ; ber  SRitefier. . 

Crique,  s.f.  T.  ein  tleincr,  pou  ber  Oîatur 
gebilbetcr  ©eebafen,  lAnga  einer  Äuge  ; 
einÄreef;  /e.  eine ^Bucbti  (ftcgungbw.) 
©rAbcn,  bic  man  aufwirft , um  bie 
Arbeit  ber  £aufqrAben  ju  erfebweren. 

Criquet,  s.m.  eine  Äracfc;  cm  fleincö 
fdblrcbtef  «pferb  » it.  qqf  gatt  grillon, 
*fae  jpauögriUe. 

Criquetis,  s.  m.  T.  bntf  flirren  be$  ©rab* 
gidjelä  auf  einer  barten  flupferplatte. 

Crise,  s.f.  bit  flrifiö  i ber  gntfibtibunge» 
punft;  bic  ©cbeibung/  ber  Söedjfel  ei« 
ner  fl ran f beit  » la  maladie  est  dans  un 
état  de  crise,  bie  flranfbcit  briebt  fid>  ; 
fie  gebt  in  ber  ©cbeibung  ; frfaire  est 
dans  sa  crise,  ßg.  bie  ©ad)e  gebet  auf 
bem  âuéfdjlag  ; fie  ig  ibrer  Cntfdxi» 
bung  nahe. 

Crispation,  s.f.  T.  bas  flrAufelit,  flrau# 
maebeni  n.  ba$  flrautfwerben  (burd) 
2tnnAb<tung  an$  Jeuer;  ) //.  — des  netfc, 
(2lnat.)  bte  ^ufammenjiebung,  bas'  3»* 
fammenfebrumpfen  ber  Heroen. 

Crêper,  v.  a.  heftig  jufammen  jieben  i »1 
fait  un  froid  qui  crispe  les  nerf*,  e$  jg 

fo  fait,  bag  bic  Kerpen  jufÄumen 
fahren. 

Crisser,  v.  n.  p.us . mit  ben  Sentit  fuir* 
feben. 

Cristal,  s.m.  berflrpgall;  inf.  ber  S5crg* 
frpgall  ober  naturlid)eflrr)ftaUi  (crisu: 
de  roche;)  (£bpm.)  jcber  faljarttgc flôr* 
per,  ber  in  feger  ©efialt  erfdjeint 
unb  eine  begimmte  ecftge  Jigur  bat  ; 
cristal  factice  ober  artificiel , ein , bcilt 
natürlichen  flrugall  an  SÏQçtfic  unb 
IDurd)fid)tigfeit  glcicbfomincubeS  ©las; 
ÂrpgûUglaS,  ( — de  Venise,  de  Bohême,) 
Cristal  de  tartie,  f.  crème  de  taitre;  — 

d’alun,  gereinigter  unb  frpgallifirter 
Stiaun  ï — d’argent  de  lune,  ©illKrfrp* 
gûU  i — de  Vénus,  flupfeïfrpgôll  » — • 
de  montre,  bas  @la$  an  einer  £aftf)Cn» 
ubr;  le  cristal  des  eaux,  dos  toritiinesj 

(pod.)  belle#/  flores  SOaficr;  DueU* 
tpafier. 

Cristallin,  ine,  adj.  bcll,  f (ar , burd)fid)* 
tig,  wie  flrpgatt;  ffpffcUbcU  ; it  s.  m,| 
bie  frpfiaUene  Jeucbtigfeit  bc$  SlugcS  j 
T.  /.  r 1 
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ber  acugfrpgatt;  //.  oi.  ber  flrpflaC* 
bimmel. 

Cristallines,  s.f.  pi.  T.  gewifie  penerifebe 
burcbfidjtige  ©efcbwûrcbeu , im  pénis 
unb  anus,  worauö  eine  febarfe  $eucb* 
tjgfeit  fliegt. 

Cristallisation,  s.f.  b«0  Sfnfcbtfgen  bCC 
©alje  in  fl rpflafien  ; bic flrpgaUifirung  ; 
ii.  piur.  flrpgallifationen  ; frçgaliifirte 
©teint,  Æiefei  :c. 

Cristallisé,  ée,  part,  et  adj.  frpflattifirt. 

Cristalliser , v.  a.  et  n.  frçgaütfiren  i et* 
wa0,  inf,  ®alj,  ju  ÂrpgaU  anîcbicgen 

lagen.  Se  cristalliser,  v.rfl.  JU  Ârpgall 

anfdjiegcn  ; Ârpgallen  anfeçen. 

Cristallographie , s.f.  T.  bie  ^Bcfd;reibung 
ber  ÂrpgaUf. 

Cristalloauncie,  s.f.  bie  ÂUUfl,  bureb  ci* 
nen  ©piegd  ober  Ä cogall  $u  ipeigageu» 

Critérium,  s.m.  T.  ba0  ÂCHIIJfid)en. 

Critiquable,  adj.  c.  tabelbaftî  tpa0  jU  fri* 
tifircn  ig  ; ber  Ärttif  unterworfen. 

Critique,  adj.c.  fritifd)  » ù.fis-  ftttifcbî 
wirb  pou  einer  2lbbanblung  obcr@cbnft 
gefagt,  tooriiv  ein  gelebrteö  3Öerf  genau 
unterfuebt  unb  beurtbeilt  wirb  ; it.  (p, 
«perfoneu)  tabclfudjtig;  humeur  critique. 
£abclfud)ti  (pon  ber  3eit  ic.)  entfebei* 
benb,  fritifd);  jour  critique,  ber 2öecb* 
fcltag , an  welchem  cö  fid)  mit  bec 
$raufbeit  Aubert;  (f.  crise;)  un  mo- 
ment critique , fin  entfcbeibenbcr  3lu* 
genbltcFî  les  temps,  les  circonstances  sont 
critiques,  cg  ig  fin  frittfdjcr  ^eitpunft, 
wir  finb  in  fntifebeu  JlnigAtiorn. 

Critique,  r.  m.  fin  ÂritlfCt/  Â«tifU0  ; 
Äungridjter  ; it.  ein  Sabler  ; fpiçfûn* 
biger  ©lubler;  *ulg.  fin  ®plitterrid)tcr. 

Critique,  s.f.  bie  Âritif;  frttifcber  @charf* 
finn;  bie  $ung  unb  ^Abigfeit,  über 
ein  gelehrtem  ober  £uug*$öcrf  ju  ur* 
tbetlen;  it.  bie  'Beurtbalung;  f{nc  frj. 
tifdje  Schrift  ; it.  qqf  bic  Saöelfudjt. 

Critiquer , v.  a.  tabelit;  fritifiren;  it.  re* 
ccufiren  ; fritifd)  beurtbcilcn  ; it.  ta- 

bdn  ; U.  v . n.  il  critique  sur  tout,  ec 

tabelt  atl;g,  bAlt  fid)  ùber  aUeg  auf. 

Croassement,  s.  m.  bas  KabengcfcbrCp  î ba0 
ÄrÄchjcn. 

Croasser,  v.  a.  wie  ein  Sîttbc  férepeit; 
frAcbîcn;  (auch  fig.  pou  fcblccbteu 
Siebtem  unb  ©Angern)  quAfen,  fin 
©cplArre  machen. 

Croc , t.  m.  ci»  Jr>affit  i $leifd)&ûfctt  ; 
Sffîaitbbûfen;  3c«erbafen;  ©turmbafen 
te.  ; it.  piur.  (aud)  crochets)  bie  #afen* 
jAbnc  ber  Vfetbe  ; tt.  bie  ©piçjAbne 
ber  ^>unbe  ; it.  croc,  ein  ©tift  pon 
einem  abgebrochenen  3abn;  h.  Ânacfl 
baö  Änirfchen,  Äracbeit  einer,  ©adje 
Utlter  Oen  3Abn*tti  croc  de  batelier, 
ein  ©cbiflbûfen,  eine  ©ebigergange  ; 
crocs»  plw t fin  grpgcç  umgebogiitff 
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©djtttirtbart  » //.  fig.  flatt  escroc;  ar- 
quebuse à croc,  ein  ;£>oppelbafen  ; crocs 
de  la  ville,  ôte  gciicrbafcn  jûm  lieber* 
retffcn  ic.  bet)  geuerßürünflen  f croc- en 
jambe,  baß  Unterfcblagcn  cine^  $einß, 
bct)m  SXingeu  ; ßgfam.  eine  ijintctlifl. 
Fig . donner  le  croc-en-jambe  à qn.,  ei- 
nem ein  95ciit  unterfcblagcn  ; ibn  burd) 
£ift  fiürgen,  in  ©d)ûben  bringen  ; feine 
2fnfd)làge  bcimlicb  gerniebten  ; vuig. 
einen  objiedten  ; l'affaire  est  au  croc, 
bie  ®ad)c  ift  iitß  ©teefen  gerätsen  ; 

pendre  les  armes,  l’épée  au  croc,  bit 

Äriegßbienfte  aufgeben. 

Croche,  ar(j.  c.  oi.  frumm , frumgebogen. 
Croche,  s.  f.  T.  eine  gefcbioingte  9îote. 
Croches , s.  f.  pi.  eine  Strt  frumrne 
Sangen, 

Crochet,  s.  m.  ein  Deiner  Jpafen;  eine  2lr 
Æietricb ; T.  (p,<pfcrben)  f,  croc;  it 
t>ie  gangjibne  berJpunbe;  (©birurg.) 
her  ©teinbafen  , ©teingieb« , gurn 
©tcinfdmitti  it.  (à  pest-r)  eine  ©cfuieU* 
mage;  it.  ein  2)rebcifen ; (<5ud)br.) 
eine  tyarcntbefcnf  lammer  ; it.  ein  S)h f* 
eben;  it.  jebe  Älanimer;  (3)tufïf)  ein 
ûucrftrid)  ; it.  (flatt  serres)  bie  Platten 
bfß  Slblerß  ; it.  eine  perfdmittene  $öetn* 
ranfe;  it.plur.  ein  Sicff  7 £raggcrüfle; 
it.  Deine  graucnjimmcrlocfen  auf  ber 
©tim,  nabe  bei)  ben  ©cblÄfen  i clou 
à crochet,  ein  ipafcnnagel  J crochet  d’ar- 
mes, SjaUn,  bie  ©cioebre  aufgubflngen. 

Fig.  et  Prov.  je  suis  sur  mes  crochets, 

id)  gebre  auß  meinem  QSeutel  ; aller  aux 
' mûres  sans  crochet,  f.  mûre. 

Croihete. , v.  n.  mit  einem  ipûfenfdjlûffcl 
ober  £ietrid)  aufmacbeu. 

Crocheteur,  s.  m.  ein  SXefftrrtger,  £afltr»l. 
getî  crocheteur  de  portes,  de  striures, 

einer,  ber  bie  £büren  mit  einem  X)iebß* 
bafen  aufmadjt  ; santé  de  crocheteur, 
prov.  f am.  eine  febr  bauerbûfte  ©efunb« 
beit, 

Crochcton,  s.m.  ein  ffcincr  i>aFeit ; it.pi 
bie  jioei)  2lrme  etneß  Steife  (crochet). 
Crochu,  uc,  adj  frumm,  gebogen  ; cheval 
crochu,  T.  ein  tyferb,  baß  bieÂniefeblcn 
$u  nabe  beçfammen  bat  ; avoir  les  mains 
crochues,  les  doigts  crochus,  fig.  lange 
Ringer  baben. 

Çrochue,  s.f  (ftîufîf)  ol  flatt  croche. 
Crochuer,  v.  a.  ol.  frumm  niacben» 
Crochure,  s.J.  ol.  flatt  courbure. 
Crocodile,  s.m.  ber  (baß)  .ftvofobillj  lar- 
mes  de  crocodile . fig.  ÄrofobilMbrÄ* 
nen  ; beud>lerifd)e  Sbrdnen, 

Crocus,  f.  Safran. 

Groiler,  v.  n.  T.  (00m  gûlfeil)  ben  SDîifl 

unter  fiel)  lafTen. 

Croire,  v.  a.  irr.  glauben;  OOlt  berSQûbr* 

beit  einer  ©acbe  übergeugt  fcpn  ; etwaß 
fur  toabr  galten  ; it.  meinen  ;*  bafür- 
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halten  î it.  qn. , qch.,  i qn.,  à qch., 
einer  '}3erfon  ober  ©adjc  trauen  ; feilt 
Vertrauen  auf  fie  feçcn;  ibr  ©laubeit 
bepmeffen  ; it.  jemar.bß  9îatb  folgen  i 
it.  v.n.  (^bcol*)  gläubig  fcpit;  glauben; 
it.  ben  ©laubcii  annebmen  ; croire  en 
Dieu,  fein  Vertrauen  auf  ©ott  fcfjen; 
croire  aux  devins,  fein  ^erttötten  auf 
bie  SGBabtfager  baben  ; je  vous  en  croirai 
sur  votre  parole,  id)  tOill  CÖ  3bnen  auf 
3ht  5Bort  glauben  ; cet  homme  se  croit 
habile,  biefer  »flîenfd)  bunft  fidj  gc* 
febieft,  bilt  fid)  fur  gefdjicft;  u se 
croit  obligé  de  faire  cela,  er  (jült  fid) 
fur  oerbunben  bas  gu  tbun. 

Croisade,  s.f.  ein  tfrciiggug;  cincÄreug» 
fahrt;  (©ebifff.)  baß  Äreug,  eilt  (St- 
fiirn  i prêcher  la  croisade,  büß  Äreuj 
prebtgen. 

Croisât,  s.m.  ein  tfrufat , eine  genuefi* 
fd)c  ©ilbcrmûngc. 

Croisé,  s.  m.  ein  Äreugbrubcr  ; it.  ein  ge» 
roifter  £an$fcbritt. 

Croisé,  ée,  part,  et  adj.  frCUttOeife  gdfgt 
K.»  (f.  croiser;)  chemin  croisé,  ein  jtrcug* 
roeg  i étoffe  croisée , ein  ftcugtoeife  ge* 
toebter,  biebter,  gefôperter  ^eug  ober 
©totfî  feu  croisé,  ein  Äreugfeucr  auî 
Äanonen  ober  Deinem  ©cioebt  » rim« 
croisées,  SCtech felreime  ; globe  impérial 
croisé,  ber  SXeicböapfcl,  mttbembarauf 
fiebenben  Äreug  ; se  ttnir  les  bras  croi- 
sés, fig.  bic  £Änbe  in  ©djooö  legen  ; 
müßig  fepn. 

Croisée,  s.f.  eine  ftentfcröffmntg  ; it.  ei * 
gentlicb/  baß  Çenfierfreuj,  Äreugbolg; 
ber  Senfterrabmen  ; it.  ein  ganjeß  Ren- 
fler mit  feinen  4 Jelbern  ober  glügeltt; 

iprvcl.  ein  Ämijftocf  ;)  it.  d'un  ancre, 

T.  baß  Slnferfrenj  ; it.  ber  Jpafpel  an 
einer  greffe;  it.  bie  fieroorfiebenben, 
fid)  burd)freugenben  Stippen  an  beit 
gotôifcben  ©emôlben;  tt.  bie  frrugioeife 
gefegten  ©tangen,  worauf  bie  ©eile 
ber  ©eiltÄngcr  ruben;  it.  Die  inßÄrem 
burd)  einanber  laufeitbett  gàben  cincß 
©ewebeß  ic. 

Croisement , s.  m.  baß  ÄrCUgen  ; it.  baß 
Zwirnen  ber  ©eibc  ; it.  T.  baß  Äretig^ 
wcißbalteu  bes  iDegetiß  ober  iKappierß 
über  beß  SlnDern  feiner  klinge. 

Croiser,  v.  a.  freujeii  ; freugroeiß  über 
einanber  feigen  ober  legen;  it.  nad>  ber 
Üucr  geben  ober  laufen  ( traverser  ) ; 
über  ben  SCßeg  laufen  ; i*.  in  einer  gc* 
febriebene  n ©cbvift  etioaß  burchfireichen  ; 
it.  qn.,  jemanb  in  feinem  Vorhaben  bin» 
bern;  vulg.  einem  einen  üuerflrid)  burd) 
feirf  3ted)iiung  machen  ; croiser  ics  soies, 
Drillen  ; — une  étoffe,  f ôpern  ; it.  v.  n. 
(pon  Kleibern  k.)  über  einanber  geben, 
über  einanber  fdilagen  ; (©djifff.)  freu* 
|Ctt  ; bi«  unb  btt  ffôdnt  Se  croiser. 
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v.ric.  ficfi  turchfreusen,  Durch  einatt* 
ter  führen  :c.;  fid)  hurcbfdmeitcn  i (0. 
Briefen  jwerjer  Âorrefoontentcn , tie 
jugleid)  unterwegs  font  jc.)  fich.freu« 
$aij  (oon  ^ertönen)  ctitanOcr  fchatcn  i 
it.  v.  rèjl . taö  Ä'rcuj  nehmen. 

Croiser ie,  s.  f.  bai  Ärcusfieditcn  / tic 
Ärcujarbeu  ter  tfoebmacher. 

Croisettc,  s.f.  tie  Ärcusmurj;  (©chifff.) 
ter  Slaggcnnagd  i (2öap,)  vin  flctneo 
tfreuj. 

Croisetté,  ée,  aclj.  (53ap.)  mît  fletlicn 
Ärcujen  am  <£udc  ocnchen. 

Croiseur,  s.  m.  p.us.  ter  ©efchlebabet  ci« 
mi  auf  ter  ©ce  fceujeiiteu  ©djijf»; 
it.  taô  ©d)iflF  felbfi. 

Croisiéïe,  s.f  T.  tte  Arreu^fa^rt  ; it.  ein 
£)rt,  wo  Oie  ©djiife  frcujc»  Dürfen  r 
être  en  croisière,  ait  tem  angewiefenen 

* Orte  freujciu 

Croisiiie,  s.f.  bai  ^irfclfiucf  oben  am 
Æ>rebrat  ter  ©ctler. 

Croisillon , s.  m.  ta*  $roerd)bol$  eines 
ÄmijcS  i it.  bai  Querbolj  eines  $en* 
ficrfreujcS.  * 

Croissance,  s.f.  (ü.£&icrCrt  U.©UUmen) 

ter  20ad)Stt)um. 

Croissant,  s.  m.  Oie  ©cfifllfc  te$  îtCUCK 

Montes*  bit  jum  erfien  Viertel  ; a 
ter  junebmente  Sftono,  (aud)  nad)  tem 
crfîeit  Viertel;)  d.fig.  ter  halbe  2Ront; 
jetegigur,  n>cld)c  tie@cfialt  eines  bai* 
ten  Montes  bat;  it.  ein  auSgcbogeueé 
©tüngchcn,  womtt  man  bte&hâr*  unt 
genfievporbänge  anbâlt,  ober  (an  Âa> 
mincit  ) ter  Äaminbafeu , Oie  fituev* 
*ange  te.  Daran  ju  legen;  uitt  mehrere 
Â^n(ûi)e^acf)en  untSöerfseugc;  (©ürt* 
ner)  tte  Jpippe;  it.  ter  2lusfcbnitc  ait 
beiten  ©etten  einer  ©cige  ; croisant 
montant,  ein  halber  îfôonb,  heften  5)6t‘ 
«er  aufwärts  gelehrt  fint  ; — r en  vers« 
oter  couché,  — ter  feine  ©piçen  unter 
f|d>  fe'brt  î l’empire  du  croissant,  fig.  et 

poct.  tas  tûrfifdje  SXeich» 

Croisure,  s.f.  Die  Ärcujwebung  eines  freu;» 
rociie  gewebten  3<mgtf,  j.©.  ter  ©anche. 

Croit,  s.  m.  (jur.)  Die  «Bermebrung  einer 

..  Jpecrte  huret)  junges  93teb  ; ter  Su* 

% roachS;  croît  de  sens,  ein  UeberjinS  über 
Den  gewöhnlichen  <£rb*  oter  £ehcnjin$. 
(aud)  sur -cens.) 

Croître,  v.  n . wadjfcn  ; aufwadjfeit;  nu* 
nehmen;  länger,  hoher,  größer  te.  wer* 
ten  ; fief)  ocrmehreu;  it.qçf.($.% flan» 
$en  ic.)  getûthctt  ; gut  fortfommeu  ; 
croître  d’un  pouce,  CttlCd  £)aumetlS  breit 
ttadlfen  ; elle  ne  fait  que  croître  et  em- 
bellir, fig.  fie  Wirt  täglich  großer  unt 
fchöner  ; iron.  fie  wirt  täglich  fchltm* 
mer , mutwilliger  jc.;  à chemin  battu 
il  ne  croit  point  d’herbe,  prov.  beç  ei« 


nem  £anhel,  auf  ten  fich  faft  ein  3eter 
legt,  ifi  wenig  ju  gewinnen. 

Croître,  v.  a.  poti.  vermehren  bä&et 
treiben. 

Croix,  s.f.  ein  (Da«)  tfreui;  it.  t.  i.  ettt 
f leines  futliches  ©efittn  ; it.  (de  Malte 
etc.)cinûrtensj:reu5;  it  fig.  tasÄrcuj; 
t ai  Jpauötreu;  ; tie  Seiten,  tte  Srûb* 
fal , tie  ©ott  über  un$  verhängt;  it . 
eine  Sigur,  tie  ta^  Æreuj  ©hvifti  oor» 
fieUtî  l’arbre  de  la  croix,  ter  ©tûmm 
De«  Ärcujf«;  it.fg.  Da«  Atreuj  ©hrijti; 

l’invention  , l’exaltation  de  la  croix, 

Äreuierfintung , Äreujerhöhung  ( % 
fatholifchc  jfirdbcnfefie)  ; croix  ancrée, 
potencée,  pectorale,  f.  bcp  jetem  DtCfer 
adject.;  croix  étoilée,  ©terntreuj  ; — 
lozangée,  SKauteitfreUiî  — écotée,  2lft- 
frenj  » croix  de  par  Dieu,  taS  2l©(£» 
it.  t«0  2t9)(S*93urij;  fig. fum.  ter  An- 
fang einer  ©acht;  (weil  ter  Anfang  De« 
21  '-5  £ ehenrablö  mit  einem  £reu$  be- 
jeirtruct  war , bai  tie  Ämter  anrufen 
mußten,  ehe  fie  buchfiabirten;)  croix 
heißt  auch  ta$  Ärcuj  auf  ter  rechten 
©eite  gewiffer  Üîtùnjen  ; taher  jouer  a 
croix^ou  pile,  »föarf  oter  Unmarf,  5)lun| 
oter  Jlaöh  fpielen  ; ^voir  les  umbes  en 

• croix,  tte  ©eine  fretijweife  über  ein* 
anter  liegen  haben.  Fig.  je  lejeterois 
volontiers  à croix  ou  pile,  id)  beîûmmcre 
mich  nicht  »iel  tarum  ; n’avoir  ni  croix 
ni  pile,  prov.  gar  fein  ©dt  haben  ; por- 
ter U croix  de  Jésus,  (£bC0l.)  Uin  ©htifii 
Willen  leiten;  prendre  la  croix,  ol.  wi* 
ter  tie  Ungläubigen  $u  Ç-eltc  Stehen  ; 
planter  (élever)  la  croix,  im  £antf  ter 
Ungläubigen  ten  chrifilichen  ©lauben 
pretigen  ; elle  a bien  des  croix,  fie  bat 
febr  viel  Äreus  î c’est  la  croix  des  sa- 
vans,  hierüber  haben  fich  tie  ©elehtten 
lange  tie  Âôpfe  jerbrochen. 

Cromome,  s.rr.-cine  2lct  l^rompetcnregi- 
fier  in  ter  ûrgcl  ; vuig.  t ai  Ârumiii* 
horn. 

Cron , s*  m.  T.  ter  tOJufchelfant. 

Crone,  s.  m.  T.  ein  ©chüFöfrabn , hic 
©üter  hamit  auô*  unt  einjulaten;  it. 
($iid>er)  eine  mitÄräutern  unt©aum* 
wurjcln  beted're  ©telle,  wohin  fich  tie 
Jtfchc  oerfiedfen. 

Croquant,  s.  m.fam.  ein  @d)lUcF et,  ©chuft, 

ein  nid)Wwûrtiger  SKenfchî  vuig*  ein 
£umpenhunt. 

Croquant,  ante,  adj.  frafd)ltd)j  waö  un- 
ter ten  gähnen  fracht  oter  fnaef  t ; iu. 
Croquante,  s.f.  eine  Ärofaute ; eine 
Ärofanttorte. 

Croque,  s.f  mangef  qch.  à la  croque  au 
cei,  etwas  nur  mit  ©als,  ohne  antere 
Subcrettung  ejfcn  ; il  en  a mangé  un 
autre  à la  croque  au  sel , prov.  fam.  et 
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hat  »oht  einen  ©tfaferen  bedungen, 
ale  ihr  fepb. 

Croque»  lardon , s.  m.  vulg.  fin  hungriger 

©chmaroçcr;  ci»  £eUerlccfer. 

Croque-  uote,  s . m.  fin  9t0tCltfcf}lutfCÏ  » 

ein  ïOiufifutf,  ber  fonf  fein  Valent  bat/ 
«lô  baf  er  bic  Voten  fertig  lieft. 
Cioquer,  v.  n.  frafcheln;  unter  Den 
mn  frachen  ; it.  v . a.  frafd)(id>e  ©adjen 

(jfen;  il  croque  du  pain  -d’épice,  Ct  ttû* 

fcijeit  an  einem  £o»igfuchen.  Fig.Jam. 
croquer  qch.,  cnoag  gierig  effen,  fchneli 
verehren,  gefdnoinb  hinunter  fchlucfen; 
it.  oL.  mit  £ijt  ennornben  ; »egfdmop* 
pen  ; ( 3Äal;Ier ) entwerfen,  unb  nicht 

<m$mad)cu  j il  cioque  ses  lettres , er 

fdjreibt  fcineVricfe  nur  in  ber  €ilc  weg; 
croquer  son  bien,  fein  Vermögen  in  ber 
©efebwinbigfeit  oerrbun  ; croquer  des 
pin  es,  pop.  glèbe  f (liefen  î croquer  le 
niai  mot,  prov.  longe  vor  bcr£bure  fc* 
, beu  uub  »arten  muffen* 

Croquet,  s.m  eine  2(rt  «pfefferfueben,  bie 
unter  ben  3ibnen  frachen. 

Croqueur,  ».  m.  p.us.  einet/  ber  immer  et* 
tpaô  nafcbt  î it-  ein  lifigcr  £ieb  ; ein 
«Raufer* 

Croquignoif,  s.f.  burU  ein  Vafenfebncttcr  f 

Vafenfubcr.  (fonf  chiquenaude.) 
Croquignoier,  v.  a.  buri . einem  Vafenfü* 
ber  geben. 

Croquis,  s.m.  (fahler)  eine  ©fi$$e,  ein 
(Entwurf  ber  erfen  ©ebönfen  ; (pergl. 

Esquisse.) 

Crosse,  s.  f.  ein  ipirteuflab/  Vifcboftfab; 
it.  ber  Stnfcblag  an  einem  gcuerrobr; 
ber  tfolbe  ; it.  ber  Äolbe  nun  Äugel* 
fpicl;  it‘  ein  ©teucrtuberbolj;  it-  ein 
f ruminer  #anbgriff,  eine  frummeJ^anb* 
bebe  an  einem  ©efàf  ; it.  oi.  eine  Sîrüf« 
fe  ; — de  l’ancre,  ba$  2lnferfreuj  J jouer 
à la  crosse,  bie  2Barjfugel  treiben  ; vulg. 
SÔarjfaul  fpielen. 

Crosse,  ée,  part,  et  adj.  f,  crosser;  it.  ber 

berechtigt  if,  ben  Vifcbofgfab  ju  tragen. 
Crosser,  v.  n.  mit  bem  Stolbeu  fpielen i 
bie  Stugcl  treiben;  (f.  crosse;)  it.ßg. 
fam.  einem  mit  grofer  Verachtung  be* 
gegiten  ; einen  puffen. 

Crossette , s.  f.  T.  ein  abgefebnittener 
©ebèfling  pon  einer  Sßctnrcbe,  pou 
einem  ûliPenbaum  ic.,  ber  $u  einem 
©teefre  ig  gebraucht  wirb  ; ( ©auf.)  pi. 
bie  Vertretungen  an  ben  (Eefen  einer 
£bur*  ober  genfer  * (Einfaffung  ; — de 
couverture,  ber  ©ppS  auf  ben  ^Sehern 
neben  ben  Stappfcnfern. 

Crosseur,  ».  m . einer,  ber  mit  bem  Stof* 
ben  fpielt,  Der  bie  SBarsfugel  treibt, 
(f.  crosse.) 

Crossiiion,  s.m.  (©olbfehm.)  bie  lebten 
Sßinbungeit  ber  Str&mmung  eineö  ©i* 
fc&offfaW* 


Crotale,  s.  m.  T.  eine  3lrt  £an$flapper 
ober  (Eafagnmeu  ber  SUten. 

Crotaphite,  s.f.  (Anatomie)  ba$  ©cblaf- 
m&uölein. 

Crotte,  s.f.  ber  ©affenfoth;  it.  ber  harte 
jufammengebrungenc  Äoth  pon  Scha- 
fen, Riegen,  j^afeit,  SKafjen,  «Rdufen  ic* 

Crotté,  ée,  part,  et  adj.  mit  Stoth  be- 
fpriîjt  te.  ; il  fait  fort  exotté,  fU  if  feht 
fothig  auf  ber  ©traf  e ; poete  crotté,  fig. 
fam.  ein  elenber  tyoet;  £>orfpoet. 

Crotter,  v.  a.  mit  Stoth  bcfubeln  ; bc- 
fehmuhen  ; se  crotter,  v.  n'ß.  (ich  fehmu» 
htg,  breefig  machen;  fîch  befcbmufceu. 

Crottin,  s.  m.  ber  trotfene  5Kif  von  <pfer* 
ben,  ©chafett,  Siegen::.;  «Pfcrbe&pfel, 
©ChaffOth.  (f.  crotte.) 

Croulant,  ante,  adj.  baufèflig. 

^roulement,  s.  m.  bûô  (Etufut‘5Cn,  bet 
©inf  urs , j.  V.  eine«  2öaltt , einer 
^erraffe. 

Crouler,  v.  n.  fïnfenb  heenntfr  rotten,  unb 
einf ùrjen  ober  einfallen  ; ( f.  crouie- 
ment;)  it.ßg.  übertt  Raufen  fallen; 
nicht  befehen  ; it . v.  a.  (©chitrf.)  un 
bâtiment,  ein  ©chiif  pom  ©tape!  lau- 
fen Jaffcil  ; le  cerf  croule  la  queue,  T. 

ber  èivfd)  if  f uchtig. 

Crouiicr,  iére,  adj.  (pom  (Erbrctd),  95oben, 
Jdb,)  »aö  feinen  fefen  ©runb  hat; 
wag  unter  ben  $ùfcn  nachgibt  ; it. 
s»  f ein  locferer  ©runb. 

Croupade , s.  f.  T.  ber  ©oft  ; eine  2lrt 
©prung  eincg  ©chulpferbeg,  ber  hob« 
if  al*  bie  Courbette. 

Croupe,  s.f.  ba$  Äreuj ; eigentlich  ber 
Aintertheiï  beô  SHûcfeng,  unb  bag  Streu;, 
über  beii  £enben,  inf.  ber  «pferDc  unb 
anberer  £afthûre;  it.  ber  SXucfen  eincg 
Vergeô;  (Vauf.)  ber  jugeruubetc  îhal 
ber  Jpaube  (chevet)  beg  (Ehorg  einet 
Sîirche,  pon  aufen  betrachtet;  it.  ber 
©elbantheil  an  einer  Siuanjuuternch* 

mung  ; monter  en  croupe , feh  hinten 
auffehett;  Cire  chatouilleux  sur  la  croupe, 

ßg.  fam.  nicht  viel  pcrtragen  fônnen; 
letclit  b5fe  »erben. 

à Croupetons,  adv.  pop.  bocffîlb,  ûttf  bem 

tinrent  fiçcnb  ober  fortrutfd>cnb. 

Crouplat,  s.m.  T.  ein  knoten  an  einem 
biefen  ©chiffeil.  * 

Croupier,  s.  m.  ein  Slffociirter  beg  Van* 
quierg  im  Äarten  - ober  ïôurfelfpiel  ; 
it.  ein,  auf  gewiffe  2lrt,  Slffociirtcr  einc$ 
Jinancierg,  fpachtcrg  ic. 

Croupière,  s.f.  ber  ©d)»anjriemcn  ont 
©attel  ; it-  bag  ^au,  »omit  bug  ©ebiff 
am  hintern  Zb eile  fcfgehaltcu  mirb; 

taüler  d«  s croupières  à qn.,  fig.  fam.  ei- 
ne» hart  verfolgen  ; ihm  ftetg  auf  bern 
Oîacf  en  fcpn  ; ihm  viel  £Aubel  unb  Ver- 
bruf machen. 

Croupion,  s,  m - ber  untcrfc  beg 
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Stucfgrati  ont  >0î€nfc^cnr  ; vuîg.  be 
©tcifi;  **•  meift  ber  iBurjel,  ©teif 
ber  SÉôgel;  Derjenige  fcheil/  worin  bic 
©djwanjfebern  ftecten. 

Croupir,  v.n.  (P0171  flcflCnî)Crt  30«fTcr)  atti 
Mangel  ber  Bewegung  faulen  unb  ocr 
Derben  ; it.  fagt  man  pon  Patienten  unb 
flctnen  ÄtnDern  : qu’on  les  laisse  c»ou 
pir  dans  l’ordure,  Daß  matt  fîc  im  Unrath 
mfaulen  Idfit.  Fig*  et  Prov.  croupir 
dans  le  vice , dms  la  misère  etc.,  fît  £a» 

flern,  im  (ElcnD  fïetfen  unb  perberben; 

il  n‘y  a point  Me  pire  eau  que  Ctllc  qui 
croupit , fliUe  SÔûiTer  grunOcn  tief* 
Croupissant,  ante,  adj.  jttüfifhcnD/  Unb 
baèet  fûUlfllD.  (f.  croupir.) 
Croupissement , s.  m.  (OfteDtC.)  Dâi  ©tiU 

flehen  unb  Jaulen  ber  ©dfte. 
Croupun,  s.  m.  T.  eine  jubereitete  Cdtfen* 
ober  Æu&bûut/  ohne  .ftopf  unb  ©aud); 
— d’avaion,  ein  (larfei  ©ohlUDer. 
Croustille,  s.f.  ein  .fttûfrdjen  3)roD. 
Croustiller,  v.  ru  eût  Ârûftdjen  33roD  bft)n 
fcrinfen  effen. 

Croustilleuscment , adv.  frtnt.  ûUf  Cine  lu» 

(lige,  Drollige,  poiTirltdte  21rt. 

CroustiJleux , euse,  adj.  f am.  lufHg,  btol* 

(«0/  furjweilig,  pêftrltrf). 

Croûte,  s.f.  Die  ’Brobrinbe,  QSroDftuffc; 
it.  pafferen*  ober  Çertcnfrufte  jc.î  it 
frufttgei  eingefoehtei  (mitonné)  îBrob  in 
einet  ©uppe;  it*  bie  Trufte,  SKinDe; 
verhärtete  jDberflddje  weichet  Âôtper, 
Söunbcn  te.;  (gjtabler)  fcfiledjtc,  tûndjcr 
ntdfiigc  Ârbett  ; vuig.  Ælecferep  ; @ubc< 
lep  ; (J)anDel)  ungleid)  unb  fd)led)t  ge' 
arbeitete  ©oiçen;  croûte  de  lait,  ein 
f gerotff«  ©choif  ober  fchuppichtcr  2lui 
fchlog  ber  Âinber  ; ne  manger  que  des 
croûtes,  prov.  frd)  mit  CtttCt  fe^C  fd)l fd)* 
ten  Äo(t  behelfen. 

Croutier,  s.  m.  ein  Jarbenfletffer  / ein 
elenber  tabler  ; it*  ein  OMlbertrobler. 

Croûton,  s.  m.  Croûtelette*  s.f.  eût  Q&toD- 
rinbehen,  9SroDfrû|îd>cn.  " 

Croyable,  adj.  c.  (p.^erfonen  u*©ad)en) 
glaublich;  glaubwurDig. 

Croyance,  s.f.  ber  ©laube;  it - bie  ©lau* 
bcnilchre  ; bie  SKefigion  ; it*  bie  €9îet- 
itung , bie  man  pou  einer  ©ache  hegt  ; 

it*  bai  SDermuthen^  donner  croyance, 
©lauben  bepmeffcn. 

Croyant,  ante,  s.  eitt  ©Idubigcr,  etnc@ldur 
btge  ; les  vrais  cioyans,  Die  $Ked)tgldu* 
bigen.  • - 

Croyc,  s.f.  (p.  Jalfftt)  f.  crac. 

Cru,  crue,  adj.  Ultgefodjt  ; (p.  ©etbc,  Ulî* 
gcgdrbtcm  £ebet/  unberettetan  fyanf, 
v.  ©if ten  :c.)  roh  î ( Zahler  ) grell, 
fjart;  ßg*  ( p.  nicht  auigearbeiteten  ge. 
lehrten  5?crfen)  roh;  (Pom  DM)  un* 

Verbaulid)  ; ce  fruit  est  cru  sur  i’estomac, 

biefc*  liegt  fehmet  im  3£agen> 


(Pom  SSfllîer)  hftït;  une  parole  bien 
crue,  ein  Dcrbei  2Bort.  A cru,  adv.  auf 
ber  Mofiftt  j£)aut  î monter  un  cheval 
à cm,  ein  tyfrrb  ohne  ©attel  reiten; 
être  botté,  armé  à cru,  bte  ©tiefcltt,  bett 

-ffùrafi  auf  ber  Mafien  £aut  traaen. 

Crû.  s.  m.  ber  ©ruitb  unb  3>oben,  tporattf 
ctwai  gcwachfcn  tfl  ; it*  bai  ©ewAcbfC/ 
b.  i.  bie  21rt  Jrttchte,  bte  ein  ‘©oben 
herporbrtngt;  it*  bcr50ud)$/  ber  ©chufi 
eineö  QSattmO/  einer  <J)fian]|e  ; cela  est  de 
son  crû,  ßg  lai  fomttit  pon  ihm  hc®* 
bai  ift  Pon  feiner  ©rftnbung. 

Cru,  ciue,  part,  et  adj.  (f. croire  Ultb  croî- 
tre,)  geglaubt  te.;  it.  geipachfen  :c.;  il 
n’est  cru  de  personne,  ci  glaubt  ihm 
ntentanb. 

Cruauté,  s.f.  bte ©raufamfeit;  Unmenfd)- 
(ichfeit  ; it.  b.  i.  ein  graufamei  SBer» 
fahren  ; ßg*  eine  $ein , Ûuaal. 

Cruche,  s.  f*  ein  Ärug;  it.ßg.fam.  eût 
bummer  OJîeilfch;  une  cruche  pleine  d’eau* 
une  cruche  d’eau,  eût  jfl'Ug  Sftaffetî  — 
1 l’eau,  ein  SBajfcrfrug;  tant  va  la  cru- 

* ehe  à l’eau , qu’à,  la  fin  elle  se  brise  ober 
se  casse,  prov.  ber  &tug  geht  fo  lange 
ju  SfBaffcr  / bti  er  enbl ich  verbricht* 

Cmchée,  s.f  ein  £rug  PO  11. 

Crucherie,  sf.fam.  eine  grofie /Dummheit. 

Cruchon,  s.  m.  eiît(bûi)  ^ruglcin;  ein 
Heiner  Ärug. 

Crucial,  ale,  adj.  une  incision  cruciale, 

( £hir.  Slnat.)  ein  fl rcujfdmitt. 

Crucifère,  adj.  c . T.  frcujtragenb  ; co- 
lonne crucifère,  eine  ©du le,  worauf  ein 
$reuj  (lebt  ; (®otan.)  freujformtg. 

Crucifiement,  s.  m.  bte  £reu$tguttg;  ba^ 
Äreuitae n ; bai  Jpcftcn  aiti  &reu*  ; it - 
etn  ®tlb,  ©emdhlbc  te. , bai  bic  dtreu* 
jigung  ßhttfH  porfieUt. 

Crucifier,  v.a.  freudigen;  ani Âreu|  fchhi- 
gen.  Fig.  (l^hfol*)  être  crucifié  avec 
jésus-Christ,  ber  SSMt  abgefiorben  fepn; 
se  faire  crucifier  pour  ses  amis,  um  fei- 
ner Jreuttbe  wißen  aßei  leiben;  cruci- 
fier sa  chair,  fein  Jletfd)  freujtgen;.  fei- 
ne bôfen  Q3egicrben  bdrapfen. 

Crucifix,  s.  m.  ein  ( bai ) £rucifr  ; bai 
^ilbnifi  dhrifii  nm  Äreuj-j  mettre  aux 
pieds  du  crucifix  les  irjures  qu’on  nous  a 
faites,-  ßg.  (Shcol.)  bte  uni  jiugefttgte 
55fleibigungcn  aui  £tcbe  $u  Perge- 
hen  unb  pcrgefîctt  ; mangeur  de  crucifix, 
vuig.  ein  ^eiligen fr ciTer.  - 

Crud,  fi  cru,  roh  t f. 

Crudité,  s*  f iprop.  et  qqf*ß$.)  bie  Stof)* 
heit,  ™ig.  Siohiafek;  bai  rohe  ?©efen; 
(fahler)  ein  .greUei  ÏBefcn  ; eine  aßju= 
große  £ebhaftigfeit  ber  £id>ter  unb  Jar* 
ben  ; (f.  cm  ;)  it.  bte  llnp.erbûultchfeit  î 
it.  bie  ^drte  bei  Söafferi  ; avoir  des 

crudités  d’estomac,  etWCi  UnpCrbûUlt^ 

chti  im  îDlagen  liegen  hûben^ 
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Crue,  s.f  berSCnwacbs,  3umacb$/  iitf. 

DfÖ  SSflfferÖ  (des  eaux);  it.  ber  59ud)S 

eincr'JJerrôn;  SBocbStbnm  einer  «pfionje; 
if-  bie  (Erhöhung,  ©teigeruna  ber©teu* 
ern,  Sluflrtgen  te.;  (jur.)  bie  ©teigeruna 
beS  «preifeS  geriditlid)  topitter  0Jîobt* 
lien;  bû$  fünftel  über  bie  £ore;  it.  T. 
DaS  neu  ongefcfjte,  nod)  weiche,  ©cbôrti 
eines  ipirfcbeS  ; Die  Jjpirfcbfolbcn  ; cet 

arbre  a pris  toute  sa  crue,  biffer  ^Bûunt 

bût  feinen  PÖUigeit  SßacbStbum  erreicht. 

Cruel,  elle,  adj.  groufami  unbarmberjig; 
unmenfcbltd)  ; it*  bûrt  ; fdjmerji&aft  ; 
flrciTg  ; unerträglich;  (p.£bicren)  grim* 

f JTtt^  ; it.  s. m.  etn©rûufomer;  Unmenfch; 

‘ SButercdj;  c’est  une  cruelle,  fie  ifl  un* 
erbittliçb  î faire  le  cruel,  bflt  ©CÛUfû» 
men  fpielcn. 

Cruellement,  adv.  groufam  î arûUfûmer* 
weife;  auf  eine  graufamc,  unbarmber* 
$ige  ic.  2lrt. 

Crûment,  adv.  fig,  berb  ; auf  eine  rohe, 
grobe,  barte,  unhöfliche  2trt. 

Crural,  ale,  adj.  (2lnot.)  $u  ben  ©eben* 

' Mn  ober  jum  ©cbenfelbein  geborig; 
veine  crurale,  b|C  ©cbenfclblutûbcr. 

Çrustacée , adj.  c.  mit  ©cbalctt  bebeeft; 
s.  m . T.  bie  ©cbûltbtere. . 

Cruzade,  s.f.  eine  tfrufûbe;  fine  portu* 
giefîfcbe  gtfünjforte.  • 

Crypte,  s.f.  eine  untertrbifdje  $bf)Ui 
inf.  eine  ©ruft,  ein  £obtengcw6l&c  in 
Streben  ; (9lnot.)  ber  ÎRohmc  mehrerer 
£b«tle  im  mcnfddtchen  Äörper,  beren 
©îunbung  ein  ©rübeben  portMr. 

Cryptogame,  adj.  c.  (’Botûtt.)  frpptogü* 
mifcb  / oon  unfenntlicbem  ©efd)Ied)te. 

Cryptogamie,  s.f.  T.  bie  Älotfe  t>er  tyflon* 
jen  mit  unfenntficben  ©efebfeebtern. 

Cryptographie,  s.f.  bie  Äunfl,  mit  gebei* 
men  Ziffern  ober  33ucbflaben  ju  febrei* 
ben  ; Die  ©cbcimfcbreibcfunfl;  bie  ©te* 
ganogropbie. 

Oyptogra  phi  que,  adj.  c.  jut  ©cbetntfcbrei» 

befunfl  gehörig. 

Cryptonvme,  s.  m.  einer,  Der  feinen  roab* 
ren  lohnten  perbirgt. 

Cryptoportique , s.  m.  ( ’Banf.)  eilt  unter* 
irbifeber  gewölbter  ©ang, 

Cu,  meid  in  ben  Composas,  flott  cul. 

Cubation,  s.f.  T.  boS  SluSmeffcn  Der  geo» 
metrifeben  Körper. 

Cubature,  s.f.  T.  bo$  2lii$mfffeit  beé 
SXaumö,  Den  ein  Äörpet  eitmimmr. 

Cube,  s.  m.  ein  tfubuS,  Sßurfel;  ein 
Äorper,  Der  in  6 gleiche  üuobratc  ein* 
gefebfoffen  tfl  ; it.  eine  Æubifjabl  ; it . 
adj.  pied  cube,  ein  jtubiffu^  ; racine 
cube,  Äubifwurjef* 

Cubèbe , r*  f.  bie  .fnbebe,  eine  pfefferen* 
liebe  ©ewurjfrudit. 

Cubique,  adj.c.  lubifcb.  (f.  cube.) 


Cubi  Cuir 

Cubital,  ale,  adj.  (2lnat.)  $um  ©ttenbogen- 
gebotig. 

Cubitus,  s.  m.  r.  ber  (Ellenbogen fttodKrr. 

Cubocubiquc,  adj.c.  T.  Cd)tniübl  bureb 

fid)  felbfl  multiplient. 

Cuboïde,  s.m.  T.  bas  würfelförmige  «Bein 
Der  Suf’wurjcl. 

Cuceron , s.  m.  ein  flcittcS  in  SjilU 

fenfruebten. 

Cuculle,  s.f.  bet>  ben  Ä«rtf;iufern  flatt 
Scapulaire. 

Cucurbitacée , adj.c . T . fur&iSarttg. 

Cucurbit^ins,  s.  m.  pl.  7*.  eme  2(rt  S®ur* 

mer  in  ben  (Eingeroeiben. 

Cucurbite,  s.J.  T.  ein  £>efliUirfolbcn. 

Cueille,  s.f.  (de  voile)  ein  ©egcl  ftreifen; 
eine  jebe  oon  ben  «Breiten  ober  tBabncn 
Ui  £ud)ö,  auö  welchem  bie  ©cgel  $u* 
fammen  gefent  finb. 

Cueilieret , s.m.  7\  dqö  Siniregifler  über 
ben  Ertrag  eines  i'ebngutbô. 

Cueillette,  s.f.  Die  (Sinfammlung  einer 
©teuer;  eine  Collecte  ; it.  oi.  Der  jähr- 
liche (Ertrag  eines  «ÄcferS,  SßeinbrrgS  ic.; 
charger  un  vaisseau  à cueillette,  T.  fin 
©ebitf  mit  ©tùcfgûtern  beloben,  b.û 
mù  îCoaren,  bie  nidjt  €inem  allein 
geboren  ; faire  une  cueillette,  ciné  Col- 
lecte madjen. 

Cueiiicur,  euse,  s.  p.us.  ein  ©infommTer, 
eine  ©infommlerinn.  Prov.  a est  tou- 
jours troussé  comme  un  cueilleur  de  pom- 
mes, er  gebt  immer  fcblecbt  gef  leibet 

Cinber;  eile  est  fait  comme  une  cueilleuse 
d’herbes,  fie  gebt  fo  fcblecbt  gcfleibct 
wie  ein  gîtes  Âràutcrroeib. 

Cueillir,  v.  a.  irr.  («Obfl  JC.)  btfCbcn,  Ober 

Ûberbûupt,  einfammeln  unb  cinàrntrn; 
(’Blumen)  pflùcfen;^.  cueillir  des  pal- 
mes, des  lauriers,  ©iegespolmcn  ober 
Sorbeern  einfammeln. 

Cueilloir,  s.  m.  ein  (baS)  Dbflforbcben  ; 
(Blumenförbcben  te. 

Cuider,  s.  m.  ein  longer  Dbflforb. 

Cuider , v.  n.  ol.  flatt  penser. 

Cuiller,  ober  Cuillère,  s.f.  ( fpr.  cullière,) 
eilt  £ölfel;  it.  ein  ©tcglitfel;.  it.  bai 
(Eifett  porne  um  btcSlcbfc  eines  Wagens; 
(ÇOtarmorfàger)  eine  Äelle;  (f.  auch  cuî- 
liere;)  it.  (à  canon)  bie  gabrfcbûUftl  ; 
cuiller  à potage,  fin  ©lippeilïôfel  i — 
à thé,  ein  £beelöfel;  — de  table,  etn 
©fllôffel  ; — à pot,  ein  Äodilöffel  ; — de 
pompe,  ber  «Pumpenbobeer  ; it.  cuillère, 
ûlleriep  lângïicbe^ufcbcln  u.©cbnecfciu 

Cuillerée,  s.f.  tin  £ôjfel  POll. 

Cuilleron,  s.  m.  bie  ©d)ûlc  bcS  £offelS. 

Cuillier,  s.  m.  bie  £ÔjfclgûnS. 

Cuine,  s.f.  T.  ein  £>eflillirfrua. 

Cuir,  s.  m.  bie  #<uit,  titf.  ber  £bterr; 
bas  ^eff,  b.  i.  eine  ungegörbte  J^out  ; 
it.  bas  £cber,  b.t.  eine  gegdrbte  jpout; 
cuir  verd  ^ber  «u,  eine  tobt  £aut; 
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cuir  corroyé,  gegörbteß  £ebetî  cuir  de 
poule , fcineß  Jpanbfchublcber  ; cuir  à 
rasoir,  ©chlcifleber ; cuir  fort,  tyfnnb* 
Icöcr  î cuir  de  Russie  obet  de  Roussi, 
^udjtcnlcbcr  ; cuirs  à grams,  genatbteß 
£eber;  cuirs  lisses,  fd)ïtc^teô , glattes 
£<btr  j cuirs  bouillis,  (mit  ©Ultimi  K») 
gcfd)mierteß  unb  gefottcneß  £eber  j vi- 
«ge  üc  cun  bouilli,  plais  ein  fchwar* 
jcß,  garfhgeô  ©efid)t,  vuig.  <Bcf)laraffcit- 
<icfld)t;  (f.  aud)  chair  unb  couiroie;) 
Fig.  jurer-  encie  cuir  et  chair,  f>ettnlici) 
filld)en;  o-févre  en  cuir,  vulg.  plais.  ein 

©djuhflicFcr. 

Cuirasse,  s.  f.  ein  Äuraf;  ober  33ruflbar# 
Jtifd)  ; cndossci  la  cu.rassc,  Öen  jpûWifd) 

Anlegen  i ßg.  ©olbat  werten  ; fid)  in 
ben  Äricg  beheben;  (f,  and)  défaut.) 

Cuirassé,  ée,  part,  et  adj.  gebûmifd)tî 

mit  einem  $uraü  bewaffnet  ; it.  ßg. 
ouf  «üe  JäUc  (Snf&lle)  gefaßt. 
Cuirasser,  v.  a.  jemaiiôen  einen  Äurnf} 
Anlegen;  ihn  bûniittbcwaffncn.  ' 
Cuiras. ier,  s.  m . ein  ÄuratTtere  r ; Äüraf« 
fterreiter  ; gehamfdjter  «Heiter. 

Cuire,  v.a.  fodjen;  eine  ©peife  am  Jener 
gar  machen  ; (35rob  K»  Jpaare  ic.)  baf* 
î en  ; (©eibe,  ©arn  je.)  fieben;  (Æalf, 
.Riegel  :c.)  brennen;  //.  (p.ber  ©onne) 
fochen  ; |ur  Keife  bringen  ; it.  îodjcn, 
b,  i.  tic  ©pcifcit  im  Etagen  »erbauen  ; 

il  faut  travailler  à cuire  le  rhume,  man 

mufj  ben  ©chnupfcn  $ut  jHeifc  befor* 
öern;  man  muß  machen/  baß  erließt, 
(f*  aud)  boute -tout -cuire.) 

Cuire,  v.n.  fochen;  braten;  außbaefen; 
(».  /pûlfenfruchtcn)  fid)  (gut  ober  nicht 
gut)  fochen  lafîen  ; it.  (auf  berJpaut 
ober  im  jlcifch)  brcnneit/  beiden  ; cette 

viande,  cette  herbe  est  pourrie  de  cuire 

au  four,  biefcß  Jleifch,  biefcß  Æraut  ijt 
ju  lauter  35rci)  »erfocht  ; les  yeux  cui- 
sent, bie  Slugcn  fehntersen,  brennen  »on 
jpiljc  ÎC.Î  il  en  cuit  à la  bete,  cß  tf)Ut 

hem  Stbicr  cmpftnblich  wehe.  Fig . et 

Prov.  o î qu'il  vous  en  cuira  î Ct)  ! Wie 
Wirb  eß  ©ic  gereuen  î je  n’ai  pas  besoin 
daller  cuir  à son  four,  ich  bfbatf  ©Ott* 
lob  feiner  nicht;  vous  viendrez  cuire  à! 
notre  four,  ihr  werbet  unß  fdjon  ein* 
mahl  miebetfommen.  (f,  auch  gratter.) 
Cuîré,  ée,  adj.  T.  mit  £eber  ober  ©teif* 
Ieinwanb  uberjogen, 

Cuiret,  s.  m.  (jputnt.)  baß  S5ogcnteber; 

(SScißg.)  ein  abge&aarteß  Jett. 
Cuisant,  ante,  adj.  (nur ßg.)  btennenbî 
bcißcnb  î fchmerjltch  ; douleur  cuisante, 
ein  heftiger,  cmpfinölidjer  ©chmcrj; 
. regret  cuisant,  eine  fchmcraliche  «Hcuc ; 
des  remords  cuisans,  nagenbe  ©ewilTcttß* 
bille  ; une  peine  cuisante,  eine  fchwcre, 
bittere,  heftige  tyein;  un  froid  cuisant, 
eine  tfrenge,  beißende  Âalte* 


Cuisine,  s.f.  bie  Gliche  ; it.  b.t.  btc  fimntt* 
lidjen  Âûchenbebientcn  eineß£ofß;  it. 
b.  t.  bie  Äochfuitfl,  baß  Âodjcn  ; it. 

eine  ©ewûrjlabe  ; cuisine -bouche,  bie 
Sftunbfüche  etneß  »ornebmen  i>errn  ; 

tuisine  du  commun,  bie  JjpoffllCbc»  faire 
la  cuisine,  btc  ©peifen  jurichtcn;  bie 
Stiche  befallen  ober  beforgen  ; il  ap- 
prend la  cuisine,  er  lernt  btc  Âodjfunft* 
Fig • et  Prov.fam.  faire  rouler  la  cuisine, 

jufehen,  bafi  bie£afel  wohl  befietttfe»; 
vuig.  ben  Söratfpieß  nid)t  rollig  werben 

lajfen  ; bâtir,  fonder  la  cuisine,  fur  biC 
ÂUChe  forgen  J la  cui  ine  est  froide  dans 
cette  maison,  cß  geht  hier  etwaß  hungrig 
her;  vu/g.  hier  ifl  ©djmalhanß  tfuchcn- 
meifler  ; il  est  chargé  de  cuisine,  er  tft 
fehr  bief  unb  fett  ; latin  de  cuisine, 
Æuchenlatcm. 

Cuisiner,  v.  n.  fam . ffatt  faire  la  cuisine, 

bie  tfûche  beforgen. 

Cuisincrie  , s.  f.  p.us.  baß,  Wûô  JUt  ÄÜcht 
gehört;  it.  bie  Âod)funft, 

Cuisinier,  s.  m.  ein  ÄOCh. 

Cuisinière , s.  f.  eine  Äochtnn  ; it.  bie 
55ratfpie§pfanne. 

Cuissarts,  s m.plur.ol.  bie  55einfchimert  ; 
ber  iBeinharntfch. 

Cuisse,  s.f.  $er  ©chenfel  ; baß  biefe  93ein  ; 
it.  bte^enle,  ber  ©chligel  an  oierftif- 
fîgen  îhicren  unb  am  ©cfïûgel;  cuisse 
de  boeuf,  baß  ipinterthcil  »on  einem 
£)d)fen  ; — de  noix , ber  vierte  £hcil 
»On  einer  WClfcben  ; embrasser 
(abus,  encoller)  la  cuisse  à qn.,  fig.  fîdj 

überauß  bemuthig  unb  untertänig  ge- 
gen jentanb  bcjcigcn. 

Cuisse-Madame,  s f.  eine  ?(rt  kirnen. 

Cuisson,  s.f.  baß  Jochen;  ©ieben;  tra- 
ten; inf,  baß  'Sacfeu  ; (f.  cuire*,)  it.  baß 
©chmerjen,  Zeigen,  trennen  einer 
SQunbe  î pain  de  cuisson  , jpaußbrob  ; 
haußgebacFciteß  ®rob  ; cuisson  de  vigne^ 
ber  ’Sranb  in  ben  «Heben  (»on  einer  $u 
großen  £ii$e). 

Cuissot,  s.  m.  ber  ©chlÆgcl,  bie  Âeulc* 
»on  einem  Söifbpret. 

Cuistre,  s.  m.  (injur.)  fin  fJJ fa ffeitfoch  i 
ein  SlufwSrter  in  einer  ©chute  ; ein 
©chulfuchß  / ™ig:  Äahlm&ufcr. 

Cuit,  ite,  part,  et  adj.  gefod)t:C.  (f,  cuire;) 
pommes  cuites , gebratene  Slepfel  ; du 
pain  bien  cuit,  Wohl  außgcbatfcncß  Érob* 
Fig.  etProv.  on  peut  prendre  cette  place 
avec  des  pommes  cuites , man  fann  fîdj 

biefeß  (fchlecht  befeftigten)  fJJlaljcß  leicht 
bemeiftern;  ü a du  pain  cuit,  er  hat 
reichlich  }U  leben;  il  n’a  pas  la  tête  bien 
cuite,  pop.  eß  iff  in  feinem  Æopfc  nicht 
ganj  rid)tig. 

Cuite,  s.f.  de  tuiles,  de  briques,  de  chaux 
etc.,  baß  ^Brennen  ber  3ieact,  ber  55ûcF^ 
^cine,  bcitfaltß  is.»  u.  ein  ^ôrûnb 

\ ' '•  4 ‘ * 


5ia  Cuiv  Cul 


Cula  Culm 


«SûdPjhtne  te.  (von  ûttbern  ©gehen: 

cuisson.) 

Cuivre,  s.  m.  ober  cuivre  rouge,  böÖ  ÄU- 
pfer;  Otothfupfer;  cuivre  jaune,  obfï 
laiton,  Dû*  0DîC|Ting  ; cuivre  noir, 
<5d)tt)ûrjflU)fcr  î cuivVe  de  losefte,  Sût- 
f upfcv  9 cuivre  vierge,  grbtegctte*  ÄU» 
pfcr  ; cuivre  blanc,  Söetöfupfer  ; roon- 
üoie  de  cuivre,  eine  fupferne  COvÛnjeî 
Äupfermunje. 

Cuivré,  ée,  adj.  mit  falfdtem  ®olb  per* 
golbet  ; indigo  cuivré,  gefeuerter  3nbig. 

Cuivreux,  euse,  adj . fupferfûrbcn,  fupfricht. 


(f.  ûttch  coupe-cul.)  la  tête  a emporté  le 
cul,  er  ijt  bie  £reppe  hinunter  gedurft; 
il  a le  cul  rompu,  er  gebt/  ûl*  trenn 
ibnt  bie  £enben  ûbgcfcblagcn  wären  ; il 

s’est  levé  le  cul  devant,  ober  le  cul  le 
premier,  er  ift  unrecht  aufgefhutbcn  ; 
ber  Äopf  fteht  ihm  nicht  recht  ; renver- 
ser cul  par-dessus  tête,  (einen  Obft  ft* 

wg*)  jju  untcrfi  §u  oberfl  flûrten;  faire 
le  cul  de  poule,  ein  fpthtgc*  gjfcûul  ma- 
chen; it.  bie  Ringer  rorne  fpiçtg  au- 
fammett  fdilieffetK  (f.  auch  chausse, 

écorche  - cul , hannefqn,  selle.) 


Cuivrette,  s.  /.  bie  Ælûppe  ober  Da*  (£fc,:Culasse,  s.f.  T.  per  ©toß,  b.t.  bie  ^Otcfe 
b.  i.  Dû*  ÿunglefn  att  gewtjïen  95la**  De*  Q)ôbcnflucF*  (hintertfen  £heil*}  et 


^nfirumenten  , bie  untern  £ochcr  Dû* 
mit  au  erreichen. 

Cul,  s.  m.  ber  Jptntcre  gît  «Stenfchen  uitb 
£hicren  ; w/#.  $obcp  ; pop.  3Ufcb  ; (r. 
«Oogeln  unb  com.  rou  Sftenfchen)  ber 
2lfter,  ©tei§,  Q5Ùrjd  ; le  cul  d’un  cha- 
peau, d’un  chaudron,  panier,  pot,  ton- 
neau, verre,  le  cul  d'artichaut,  d’une 
bouteille,  lampe,  bourse  etc.,  berQ5obett 
eine*  Jj)u t*,  $cjfel*,  .ftotb*,  £afcu* 
îÇûffeé,  ©lafe*,  gn  ben  Slrtifcbocfett 
( ber  £crn,  £i*,)  einer  bouteille,  £gm 
PC,  CÛK*  33cutcl*  tC.;  — de  basse-fosse 

ein  ttefe*  gu*gemauertf*  Âerfcrloch 
tiefe*  ftnftcre*  ©cfângnifj  ; — de  sac 
eine  ©affe/  Die  feinen  2lu*gang  hût 
ein  ©acfggfjchen , eine  ©trumpfgafîe 
ein  ©açf  ; — de  charrette,  ber  hintere 
£(jcil  eined  Âgrrcnéî  mettre  une  char- 
rette à cul , f tuen  tfarrett  auf  fein  Jpin* 
tertheil  ffatteiî  ; mettre  un  tonneau  sut 
cul,  fiq.  ein  ûuéfcereit  ; cul  de  four, 
CBguf.)  eine  2lrt  $acFofengewôlbe  ; eu 
de  lampe,  eine  oben  an  ber  £ccfc  et* 
, lie*  3immerö,  ober  Pon  einem  gotht* 
fdjett  ©ewôlbe,  hergbfiingettbe  gteratb; 
(SÖuchbr.)  eine  (metft  fp'ilj  julaufcnbe) 
©chlufiäieratb  ; ( ®ilbh.  te.)  eine  àh« 
liehe  gterath  $ur  Untcrftûçung  ; cul- 
blanc,  vulg.  eine  2trt  ffîaffcrfchnepfen  ; 
cul  d’âne  pber  de  Vénus,  Die  SftceW  effet/ 

. ©eeneffel  i cul  rouge , ber  (Elfjcrfpecht  i 

cul  de  jatte,  f,  jatte  ; cül  d’aiguille,  abus . 
ffatt  trou  d’aiguille,  bû*  SftûbelÔhr.  Fig. 
et  Prov.  fam.  et  pop.  cul  de  plomb,  ein 

ûtbcitfûmer  CDîenfch  i vuig.  einer,  ber 
gute*  ©itjlcber  hût;  cul  clos,  pop.  (Utt 
culot;  arrêter  qn.  sur  cul,  einen  itt  fet* 
Item  £ûuf,  in  feiner  Unternehmung  te. 
pïôljlid)  giifhûlten  ; être  à cul , nicht 
tptffcn,  wo  htnau*;  vuig.  weber  au* 
noch  ein  tpiffen  ; nous  voilà  à cul  ! bû 
ftçen  mir  \ il  y va  de  cul  et  de  tête, 
comme  un<?  corneille  qui  abat  des  noix, 

er  gibt  fïd)  gflle  erftnttfid^e  SDîühe,  fet 
n en  £weeF  ju  erreichen  ; jouer  à cul-levé, 


hat,  feine  ©telle  cjnem  Bnbcrn  ubcrlrtêt; 


ner  Âanotte  ; it.  bie  ©chwantfchraube 
ûn  einer  $(inte  :c.j  it.  ber  unterffe£hctl 
eûtes  brillanten  ; it.  (ober  le  carré  de  la 
verge,)  ber  Jj>uitertheil  ober  Dû*  Sterecf 
ber  2lnferruthe  ; elle  est  renforcée  sur  la 
culasse,  ßg.  pap.  fîc  hat  Cttt  tÛChtîgC* 

£mtergeffefl. 

Culbute,  s.  f.  ein  39urnetbaum , ©tttr;* 
bûunt;  it.  jeber  JûÜ,  ©tur^,  mobep 
mon  bic  iBcine  in  bte  Jr>ohc  feprt;  ü a 

fait  une  grande  culbute,  ßg.  vulg.  et  iff 

von  ber  £ôb c fetneö  ©ludfô  hrrabge- 
(furjt. 

Culbuter,  v.  a.  einen  fo  hinunter*  ober 
niebermerfen,  ba§  er  bie  ’Sctne  tn  bte 
Âôhc  feprt,  unb  fich  ûberfchligt;  it. 
pg't  einen  in*  Unglucf  (furjen  ; ihn  um 
©lûcf,  ©hre  te.  bringen;  it.v.n.  einen 
^urjelbaum  machen  ; jïch  ubermerfen 
ober  uberfd)lagen  ; it.  fïef)  ubcrburâeln; 
einen  JûU  ober©turj  thun;  (f.  culbute;) 
ßg.  geflùrât  rnerben. 

Cuibutis,  s.  m.  fam.  alle#  Durch  einanbfr, 

. .ftraut  unb  SXûbcn. 

Culée,  s f.  T.  ba*  ©emiuer  an  einem 
Ufer,  rneldje*  ben  leçten  ‘Sogen  einer 
Q3rucfc  hAlt;  it.  bie  Äußerten  (flarfen) 
îfiiberlagcn  ntt  iSrucfcngcnjôlben  ; n. 
ber  ©to§  eine*  ©duff*  mit  Dem  Ätcle 
auf  ben  ©runb  ; it.  ber  ©dnoanfthcil; 
ber  ZM  ber  £aut,  motûn  ber  ©chmanf 
fîçt. 

Cuier,t  v.n.  T.  hinter  frdj  mit  Dem  ©chtff 
éurùcf  führen  î äuruef  tvetchcn. 

Culeron,  s.  m.  T.  Der  flctnc  runbe  SXicmen 
^ unter  bem  ©chmatt;  eine*  IJJfcrbe*. 

Culier,  adj.  m . T.  boyau  culier,  ber 

barm. 

Cuiièrc , s.  f T.  eine  fletneme  JKinne, 
Durch  treldje  Da*,  in  Der  ^Dachrinne  ge- 
fammclte,  SHegcnmajTer  gblauft. 

Culmifére,  adj.  c.  ('^otûn.)  hülmtragenb. 

Culminant,  adj.m.  (3lftron.)  point  — , ber 
hôdjfir  ÿunft  über  bem  ^orijont. 

Culmination,  s.f  (SCflron.)  bü*  Äulmint- 
ren  eine*  ©tern*.  (f.  culminer.) 


fo  fptelcn,  baß  ber,  welcher  verloren  Culminer,  *.n.T.  fulmintrcn  ; wirb  von 
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einem  ©tetn  gefast,  »er  »«red  »en 
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Culo  Cumu 


Cumu  Cure 


3i3 


Ttöcrtbtfltt  geht,  unb  affp  feine  gr&ftcjCumuïativ'ernem,  adv.  (jur.)  jualeid)  mit* 


#ôhc  erreicht. 

«uiot,  ».  m.  (o.  jungen  SBAgcln  unb  an 
' bern  £hicrcn)  bas  £cçtgeborne  ; */.  bas 
Icfjt  auSgebrutcte  Âùrtjletn  ; bas  9îcfl» 
fuchlein  ; fig-  fam.  bas  leçtgcborne 
£inb  ; it.  qçf’  ber  3tmqflc  ober  £ei}t- 
anfgcnommcne  in  einer  ©cfellfchaft  ic.; 
it.  ber  (runbe)  Unterfai}  ober  QSoben  an 
glifetnen  ©efAûen  unb  an  anberit  ©a 
djen  ; (£hnm.)  ber  metaUifdje  3>oben- 
fa$  ; CDr«tjie&cr)  eins  oon  ben  £ôd)ern 
bes  ^ieheifcnS  ; it.  ber  gué  eines  SKacfe 
tenjlocfS;  t33auf.  tc.)  eine  ©tAngd 
ober  2ltf*  Ähnliche  ic.  $ftcr$ierunq  mit 
îaubwcrî;  it.  bas  ©chwanjjiûtf  bon 
einem  SRinbe. 

Culotte,  s.f.  bie  £ofettî  55einf(ciber  ; it. 
T.  bas  Untcrtheil  ber  flatter  an  einer 
2tnemone;  culotte  de  fusil,  bie  5ünten 
fappc  (am  Jfolbett)  ; culottes  de  pigeon, 
bie  ©chenfel  unb  bcrôurjel  cinetÊaube. 
Cuiottin , ».  m.  oi.  eine  2lrt  ganj  enger 
gefeit } it.ßg.  ein  Æinb,  baS  er|t  an 
fAngt  Jpofcn  $u  tragen. 

Culte,  ».  m.  ber  ©OttfSbienfl  j le  culte  des 
idoles,  bet  ©ôÇenbitnfl  ; culte  de  latrie, 
de  dulie,  d’hyperdulie,  f.  btefe  substant.; 
établir  le  culte  de  Dieu,  ben  ©OttCSblenfl 
einfuhren  ; cette  femme  est  l’objet  de  son 
culte , fig.  er  bethet  biefc  Stau  fafl  an. 
Cuiteiiation , s.  J.  T.  baS  fchlechtc  unb  ge 
meine  Selbmeffcn. 

Cultivable,  adj.  c.  bfS  2tnbau$  fAhtg. 
Cultivateur,  s.  m.  ein  £anbmann;  £anb* 
wirth. 

Cultivation , ».  f.  bejfer  culture. 

Cultiver,  v.  a.  bas  Selb/  SQetnbcrge,  et* 
neu  ©arten  tc.  bauen,  anbauen;  Q3Än» 
me  unbtyflanjen  jiehen;  diurne,  Q5lu 
nten  tc.  pflanjen;  it.ßg.  (bietfünfle, 
SÖiffcnfchüften  tc.)  fultioiren  ; fl*  bar* 
auf  leacn  ; ftc  flet^ta  treiben;  (feinen 
SBerftanb,  fein  ©cbAcbtnifj  tc.)  uben, 
anSbilben,  fthArfen  ; — l’amitié,  i’affec- 
tion  etc:  de  qn.,  jemanbS  Srcunbfchaft, 
Zuneigung  tc.  $u  unterhalten  fuchen, 
(aüch  bloS  qn.) 

Culture,  s.  f baS  95auett/  Slnbauen,  bear- 
beiten , SBartcn  ber  Selber  ; bic  <pflan* 
jung,  3tehnng  unb  Wartung  ber  bÄu- 
me,  2öeinfUcfc  tc.;  it.  fig.  bie  fleißige 
Hebung,  SluSbilbung  (Kultur),  ber 
Äunfte  tc.;  bie  Uebung  unb  ©djArfitng 
bes  tDcrftanbeS  tc.;  bie  ©eifleSbilbmtg'; 
la  culture  des  dumps , ber  Seihbau  ; 
pays  de  grande  culture,  Cttt  fehlerer 
2lcFcr;  pays  de  petite  culture,  (in  leid) 

tcr  Befer.  . 

Cumin , ».  m.  ber  Hummel. 

Cumulatif, jve,  adj.  (jttr.)  gtt  anbertt  &itt 
gen  oon  berfelben  ©attang  nod)  hinju 
Iwnmenb;  iufammengehÄufr. 


Cumuler,  v.a.  (jur.)  (jÄufen;  vereinigen; 
jugleidj  aubtingen,  ober  auch,  bc* 
fiçen  k. 

Cunéiforme,  adj.  c.  (Bnat.)  fiilformig  ; 
os  cunéiforme,  baS  Äfilbcitt. 

Cunctte  ober  Cuvett«,  s.f.  (Sottif.)  ein 
mit  SCaffer  angefuHtcr  ©raben,  mitten 
in  einem  troefenen  ©raben. 

Cupide,  arij.c.oi.  begierig  > luftern  ; hab* 
fuchtig. 

Cupidité,  s.f..  bie  übermÄftge  begierbe; 
bie  £abfucht  ; bic  £üflernhett  ; inf.  ein 
flarfer  J>)aug  jur  SBolIujt. 

Cupidon,  s.  tru  (ÏRljtbol.)  ÄUPlbO  ; ber 

£icbeSgott. 

Cupule,  s.f  (botan.)  ber  (Eidjclbccher  ; 
bet  bluthenhclm. 

Curabiç , adj.  c.  T.  heilbar;  iras  geheilt 
werben  fantt;  was  fidj  furiren  IÄ§U 

Curage,  ».  m.  baS  peinigen , ©Aubern, 
BuSrAumen  berbruttnen,  ©raben  tc.; 
baS  SReinmadtMt  eines ©efÄfieS;  it.s.m. 
ober  /.  bec  Söajferpfcffk  ; bas  ©chaf* 
Slohfraut. 

Curatelle,  s.f  ttctyfleac,  ^Jflegfd)aft ; 
Äuratel;  (ju  untcrfchciben  von  Tutdie, 
bie  bormunbfehaft  bet  3Äinbcrii\brigcn.) 

Curateur,  ».  m.  ber  Pfleger,  Äitrator  ei=* 
ner  <perfon,  bic  ihren  ©efchÄften  unb 
©ùtern  nicht  felbft  oorflehen  ju  fonnett 
fufpenbirt  worben  ijl. 

Curatif,  ive,  adj.  T.  hctlenb  j méthode 
curative,  bie  ôeilmethobc. 

Curation,  s.f.  T.  bie  Äur  ; bchatibluitg 
einer  ?ßunbe  obeè  Äranfhett. 

Curatnce , s.f.  eine  Äuratortnu , pflege* 
rinn , (bormunbeiinn  ;)  bcrwalterintt 
bes  Vermögens  einer  <pcrfon,  bic  fol- 
cbes  felbif  oerwalten  unfihiö  t(t. 

(f.  curatelle.) 

Curcuma , ».  m.  bie  Äurfuma  ; ©elbwurf. 
Cure,  s.  f.  bic  Äranfenfur  ; bie  mebisint- 
fche  ober  ehirurgifche  behanblung  ; it. 
Col.  bic  ©orge  für  etwas;)  eine  Pfarre; 
(/wc/.^fürrep;)  <pfütrerS(leHe;  it.abus. 
böS  Pfarrhaus,  (presbytère;)  it.  T.  btC 

Steinigung  ober  ^urgierung  eines  Sei- 
fen* 

Curé,  ».ct.  ein  Pfarrer;  ein  Frieder,  bec 
eine  Pfarre  bcftçt  ; it.  eine  blafigraue 

*îulpc  ; c’est  gros  Jean  qui  remontre  à 
son  curé,  prov.  baS  Will  fluget  fcptt 
aïs  bie  £enne. 

Cure -dent,  ».  m.  ein  ^ûhtiflodjer. 

Curée,  s.f.  T.  bas  3<iaôrecht  ber  Jpnnbe; 
^Ägerrccht  ber  Salfen  ; baS,  was  man 
ihnen  von  bem  jetwirften  SBtlbprct 
übrig  lÄfit  ; curée  chaude,  baS/  WûS  th° 
ncn.fogleich  gegeben  wirb,  wenn  bas 
ÖBilb  nod)  warm  ifi;  faire  curée,  (von 
£unbeti)  bas  Sötlb  anfrejfen,  ehe  ber 
SAgcr  ba^U  fômmt;  mettre  les  cliieos  ea 


/ 


Curu  Cuve 


3x4  Cure  Curu 

curée,  burdi  2luSfchcilung  bcS3<tgî>ïc<ht$ 

! bie  Jfjunoc  jur  3aqb  begieriger  machen  ; 

v mettre  qn.  en  curée,  fig.  fam.  einen 

hipig,  ober/  noch  ^içiger / begieriger 
auf  etwas  machen. 

Cure -oreille,  s.  m.  ein  £>brl0ffîl. 

Cure -pied,  ».  m.  T.  em  ^uftîumcr. 

Cure -pipe,  s.m.  ein  tyfeifctirÄumer» 

Curer , v.  a.  etwas  £obleS  / $♦  03.  einen 
Brunnen,  ©raben,  Abtritt  :c.  auériu* 
men,  auSfegen,  auspuçen,  atierntfltn ; 
ie.  (bie  ô&teu)  auSrâumett  ; (Me  3ôbnc) 
au6ßod)ern,  (auch  se  curer  les  or.  illes, 
les  dents ,)  (eine  Tabakpfeife)  auSrSu* 
men;  it.  T.  bem  Ralfen  eine  Reinigung 

eingeben  ; curer  une  vigne  en  pied,  uom 
§uj?e  eines  SEBeûtgocfS  alles  unnôtbtge 
jpolj  wegfehneiben. 

Curette,  s.f.  (©btturg.)  <in  qsfûfenriumeti 
Stein  loffel  ; ein  SluSrâumcr  ju  »erfehie* 
bencm  ©ebraudj. 

Cureur,  s.  m.  de  puits,  de  lieux,  eût  93tun* 

nenfeger,  Âloacfcnràumer. 

Curial,  aie,  adj . jut  Pfarre  gehörig  ; 
fonction  curiale,  adj.  bas  Pfarramt  ; 
droits  curiaux,  bic  tfafualaccibcnjien 
eûtes  Pfarrers. 

Curieusement,  adv.  auf  eine  neugierige 

• ober  porwthigc  Strt  ; it.  mit  ©cnauig* 
feit  unb  Sorgfalt. 

Curieux,  euse,  adj.  et  s.  (de  qch.)  neugierig  i 

begierig  auf  etwas  Seltenes  ; ein  £tcb* 
haber,  eine  £iebbabetinn  pon  etwas  ; 
ein  Sammlet  pon  ©emihlben  te.;  it. 
adv.  feiten;  fonberbar;  febenSrourbig 
merfwûrbigi  aufjcrorbentltch  i (m- p ) \ 
ein  2luSfbrfchcr;  eine  oovwipigc,  allju 
neugierige  <JJerfon  ; il  est  curieux  en  ha- 
bits, en  linge,  et  bilt  oicl  auf  fehone 
Äletber,  auf  SBeijijciig. 

Curiosité,  s.f  bic  (erlaubte  ober  über* 
triebene)  tfieugterbe,  Neugier,  9teuqie* 
rigfeit;  aud)  bie£icbbabercp;  ber  $$or* 
toip;  it.  Seltenheiten  ; SKerfwtirbta» 
feiten  ; febcnSwürbtge  ©achcn  ; Äurio- 
fttiten;  */•  ber  SKaritötenfagen  ; donner 
dans  la  curiosité,  (fong  in  biefem  Sinn 
piur.)  eût  Sammler  »on  Seltenheiten 
fepu. 

Curoir,  s.m.  bte  tyfhtgreutc  ; ber  fRcitet; 

, ein  (Eifeit  ober  ein  Stccfen,  bie  tygug* 
fchaar  bamit  ju  fÄubern, 

Curseur,  s.m.  T.  ber  £Sufcr  ; ein  fleiner 
Äorper,  ber  fich  tn  ber  SKtnne  eines 
£inealS  ober  eines  anbern  matbematt* 
fchen  3ngrumcnteS  bût  unb  her  fchie* 
hen  lÄßt. 

Cursive,  adj.f.  écriture  cursive , lettres  cur- 
sives, Çurfïofcbttft,  Çurftpbuchgaben. 

Cumle,  adj.  c.  chaise  curule,  ettt  clfen* 

• beinerner  Stuhl  oornehmer  obrigfeitli* 
(her  ÿerfonen  bep  ben  alten  SKomcrn. 


Curures,  s.f.  pi.  bas , wa$  auSgefegt 
wirb;  bas  SluSfchrig  ober  Sustebricht; 
(f.  curer;)  it.  ber  Cfôtg  aus  Tauben* 
ober  £uucrbàufern» 

Curviligne,  adj.  c.  T.  frummltntg. 

Curvité,  s.f.  T.  bie  brumme  ; pl.us. 
courbure. 

Cuscute , s./,  bas  ftilifraut  ; bie  Jlachs- 
feibe. 

Cus  oné,  ée,  adj.  (Sdnfff.)  POn  SjO Ij- 
tpurmern  burchgcfreiTeit. 

Custode,  s.f.  bte  iDccfe  über  ber  Äapfel, 
worin  bie  geweihten  £ogien  oerwahrt 
werben  ; it.  qqf.  bie  .ftappc  (chaperon) 
über  ben  ^igolcnbolfterit  ; it.  pim.  bit 
Söor&Änge  neben  bem  gropen  2lltar  ; it. 
MejOhrtûlTen  in  berÄutfche;  it.oi  flatt 

rideau  , bahet  prov.  donner  le  fouet  sous 
la  custode,  it.  T.  einen  (aus  ©nabe) 
im  ©efÄngnifj  mit  Ruthen  greicben; 
fiç-  einen  in  gcb<ûn  befirafen,  ober 
Süchtigen. 

Custode,  s.  m.  ber  $ugoS,  ber  Sluffcher 
unb  Verwahrer  bes  dtirch/nfdjaçcS. 

Custodie,  s.  / bic  2l«ffid)t  über  perfekte» 
bene  dt'lögcr  ; ol.  tÄriegSw.)  bie  Stocf* 
wad)f  (wo  bic  3lrre(iantcn  iîçen). 

Custodino5,  s.  m.  fam.  ^att  confid  ntiaire. 

Cutanée,  adj.  c . T.  jut  ^)out  gehörig  ; in 
ber  £aut  befinblid)  ; mala  .ie  cutanée, 
eine  Jpautfranfheit  ; .vers  cutanées, 
SSJurmcr,  bic  jioifchen  Çcll  unb  Slcifd) 
wa  chien. 

Cuticule,  s.f.  ein  JpÄUtchen.  (f.épi'Jenne.) 

Cutter,  s.  m.  (cnglifdi)  ein  Äuttcr;  eine 
9lrt  engltfcpcr  Schiffe  ober  ftabneuge. 

Cuvage,  s.  m.  p.us.  eine  Âufcnfammcr. 

Cuve,  s.f.  bieÄufe,  bet  ©ottich,  bie 
©ütte;  (^ôrber)  bie  Æupc  ; ^ôlaufüpe; 
cuve  de  bain,  eine  33abbÙtte  ; lossés  à 
fond  de  cuve,  T.  gui  ausgcgochtne 
©dben  mit  einiger  ©ôfchuug  ; déjeu- 
ner jk  fond  de  cuve,  fig.  pop.  tüchtig 

frûhflücfcn. 

Cuveau , s.  m.  p.us.  cfltC  flcittC  Äuff. 

Cuvée,  s.  f.  eine  Äufe  PoU;  en  void 
d’une  autre  cuvee , fig.  fam.  ôbfrmabtë 

eine  fehnurrige  €rjt\hlung  I 

Cuveiage,  s . m.  (Q3ergwcrf  ) bie  «Scrflet* 
bung,  S^ersimmerung/  ber  Hinfahrt  in 
ben  Sd)ad)t. 

Cuveler,  v.  a.  T.  petffeiben»  perjimmern. 
(f,  cuveiage.) 

Cuver,  v.  n.  (pon  ben 3Qeiutrûuben)  eine 
SBeile  in  ber  Äufe  gehen  bleiben  ; 

braufen  ; il  lui  f.ut  laisser  cuver  son 

vin,  fig.  (pon  einem  dornigen)  man 
mu§  ihn  auStoben  lagen  ; it.  cuver, 
v.  a.  fig.  cuver  son  vin,  feinen  SRaufch 
auSfchlafen. 

Cuvette , s.  f.  ein  Schwenffejfel , inf.  m 
TafeUimmcrn  ; (25auf.)  eilt  blenerneS 
©efâ§,  bas  ftcgetUPaiTcr  auf  bemT)a4}e 


> 
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Cuvi  Cypr 

«utfjufûngen  / ober  worein  bttö  Sfßoffcr 
einer  Quelle  fallt/  unb  wei- 

terhin pertljeilt  wirb. 

Cuvier,  s.  m.  pa»  fcangenfag  ; bic  £augen* 
fufe  ; ba$  Q5aud)fa§. 

Cyanitiw,  s.f.  T.  ber  blaue  ©djorï. 
Cyanomêtre,  s.  m.  T.  ftûrbcnitrîel , ben 
®rab  bes  £immclbl<ui$  ju  bcfltmmcn. 
Cycle,  s.  m.  T.  ein  (£pHu$  ; Äreiö  i 3^- 
fei  ; eine  gewttïe  $njahï  3abre , bie, 
wenn  fïe  oerfloifcn  itf,  wieber  von  oorne 
an  gefablt  wirb  ; cycle  solaire,  ber  ©on* 
ttenjirfel,  (oon  2s3ahren;)  cycle  lu- 
naire, ber  9)fonbjtrf el,  (oon  19  fahren  0 
cycle  des  «»dictions,  ber  SKèmer  3in$» 
§abl  / (oon  iç  Sabren.) 

Cyclique,  adj.c • poëte  cyclique,  fin  $$ûl* 

lûbenbicbter  ; ein  ©elegcnbeitSbichter. 
Cycioïde,  s.f.  (@com.)  eine  «Xablinie; 

eine  2lrt  frumme  ïinie. 

Cygne,  s.m.  ein  ©cftwan  ; it.  b.  i.  ein 
nörblichcö  ©ctfirn  in  ber  Sfôilchftrafjc  ; 
it.fig.  ein  großer  Siebter;  il  est  blanc 
comme  un  cygne,  prov.  et  ift  (00r  SUtCr) 

fehneeweift  (an  $art  nnb  dSpaarcnj  ; le 
chant  du  cygn-î,  fig.  ber  ©cbwanenge» 
fang  ; bie  leçten  SBcrfc,  bie  ein  Siebter 
. furj  oor  feinem  £obe  macht. 

Cylindre,  s.m.  ein  Çplinber;  eineffîalje, 
SioUe,  b.  i.  ein  gleichrunber  .fôorper, 
ber  2 ^trfel  oon  gleicher  ©rôpe  $u  fei; 
neu  ©cunbffacben  bat  » /<•  bie  39aljen* 
febneefe. 

Cylindrique,  adj.  c.  cplinbrifd)  î WaljCU* 

. förmig. 

Cylindroidc,  s.  m.  T.  ein  Äöroer,  ber 
: qröfitentheil*  (aber  nicht  PÖUtg)  wal* 
jenförmig  ifh 

Cyiindrites,  s.f  pi . ocrjtctncrte  SEBaljcn* 
fdjnecfcn. 

Cymaise,  s.f.  (©ûtlf.)  CÛtC  ^>0^lIei^C  J 

JpohlNhle. 

Cytnhalaire,  s.f.  batf  Çpmbelfraut. 
Cymbale,  s.f  eine  ©pntbel  ; ein  mufîfo- 
JifchcS  ^nflrument  ber  SUten,  au*  €r$  ; 
it.  eine  2lrt  XJrepangel  ; it.  ba$  Çpmbel» 
regitler  in  ber  Orgèl. 

Cymette,  ober  cyme,  s.f.  f.  Cimette.  - 
Cymophane,  s.m.  T.  eine  2lrt  fchillcrnbcr 
ehrpfolith. 

Cynique,  adj.  c.  epnifch  ; */.  s.  m.  einer, 
oon  ber  ©efte  ber  Çpnifcr,  bic  511m 
©runbfaç  batten,  ban  man  afleö,  waë 
nicht  wtber  bie  îRatur  id,  öffentlich 
thun  fônne;  it,  adj.  tinoerfchÄmt  i un* 
ffat&ig;  unfachtia. 

Cynisme,  s.  m.  ber  (£pni$ntud;  bie  £chre 
ber  Çpnif  er  î ein  cçnifcheô,  unocrfdfam* 
tc$  getragen. 

Cynogiosse,  s.f.  jpunbSjtmqe  (tyjfanjc). 
Cynosure,  s.f.  ber  flctnc  $Bàr  ; ein  &e * 
Hirn. 

Cyprès,  s,  m.  ber  Çpptcffcnbaum  ; (ein 


Cyst  Dagu  - 5i5 

©iitnbilb  ber  &ratirigfctt  ;)  les  funestes 
/ cyprès,  (poet.)  bie  traurigen  (Epprenen; 

b.  i.  ber  iob  J cyprès-petit , f.  garderobe. 
Cystique,  adj.  c.  T.  jur  ©allcnblafe  ge- 
hörig ; les  artères  cystiqucs,  bie  2 

abern,  bic  oon  ber  £eberpulSûbcr  nach 
ber  ©aUenblafe  htngchen. 

Cjuhérée,  adj.  et  s.f  dçtbcreaï  ein  95cg- 
nähme  ber  fôcnuO  ; pl.us.  déesse  de  Cy- 
thére,  (b.  i.  ber  3nfrf  Gpthere,  ieijt 
Œerigo.) 

Cytise,  s.m.  ber  ©eififlce. 

Czar,  Oarine,  s.  <£$ar/  Hjarintt  ; ber  ehe* 
mahlige  ^itcl  beo  iBeherrfcherö  beö  SHuf* 
fifdjen  9teichö,unb  feiner  ©emahlinn, 
che  fte  ben  $itel  Äaifer,  Äaiferinn  an- 
genommen hatten. 

Czarowiiz , s.  m.  ber  0ohn  beé  £ jav$. 


D,  s.  m.  bü$  ^0. 

Da,  interj.fam.  oui-da,.  jû  boef)  l nenni- 
d*.  itid)t  bochl 

D abord , adv.  f,  abord. 

D’accord,  adv.  f.  accord. 

Da  capo,  (^îufîf)  001t  OOHte  Ütt,  UOCh 

einmahl  l 

Dictyie,  s.  m.  ein  5)aftpluö;  ein  brepftl- 
biger  53crfefu^,  beffen  erfie  @plbc  lang, 
bic  anbern  bepben  furj  ftnb. 

Dactylioniance , Dactyüomancie , s.f.  btC 

aßahrfagerfunft  burch  einen  SKiitg. 

Dactylique,  adj.  c.  böftplifch.  (f.  dactyle.) 
Dactylologie,  s.  f.  bie  ftingcrfprache. 
Dactylonomie , s.f.  bie  ÂUnfl,  mitteljf  bCC 
Ringer  |U  rechnen  nnb  *u  fahlen.  v 
Dada,  s.  m.  (tfinbcrfprûchc)  ein  SJ)fcrt>/ 
baé  ®tecfenpferb. 

Dadais,  s.  m.  fam.  ein  ûlbernerÂCïl;  vulg, 

ein  ©chöpö. 

Dagome,  s.f  eine  Äuh,  bic  eilt  £om 
oerloren  ober  abgeßoßen  hat;  ßg.pop. 
etn  alteO  murrifcheö  Söcib  ; vuig.  eine 
alte  2öettcrhcre. 

Dague,  s.f  oi.  etne  21rt  furjer  Solche; 
(i>Änfer;  baä  ©cbwingmcifer;  dague  de 
prévôt,  ber  @tricf  juin  prügeln  bet 
Statrofen  ; it.  plur . bie  (Spiele  j batf 
erfle  ©ehörn  cincd  2jöhrigen  fpirfcheö; 
it.  abus,  bie  ipaucr  bcö  wilben  ©chweinö  ; 
il  est  fin  comme  un  digue  de  plomb,  prov. 

pop . er  ift  litfig,  wie  ein  alter  ©ffigfrug- 

Daguer,  v.  a . ol.  flatt  poignarder;  T.  bei! 
^anf  ic.  fehwingen;  (f. dague;)  it.  wirb 
pom  fptrfch  gefügt,  wenn  er  ba$  Sßilb 
befchfagt. 

Daguet,  s.m.  ein  <£piefibitfch ; ©pieger, 
((♦  dague.) 


I 


3i6  Daig  Dama 

Daigner,  r.  n.  W&tbigett  ; ffl  gütig  feîjtt, 
etwas  ju  thun  ; (gegen  hob*  yerfonen, 
ober  von  folchen,  fa^t  man:)  geruh*«; 
fief)  gütig  Ijerablüffcit  ; it.  bit  ©ewogen* 
beit  haben  / etwas  ju  tbun  ; daignez 
entier  chez  moi,  gmi&Cll  ©ie  bfÇ  mît 

einjutreten. 

D’ailleurs,  f.  ailleurs. 

Daim , s.  m.  ein  Samhitfth  ; ©chaufcï* 
hirfch. 

Daine , s.  f.  eine  Sambirfchfub  ; bas 
Samthtcr. 

Daintiers,  s.  m.  pl.  T.  trie  ©eilen  Ober  #0* 
ben  eines  JpirfdjcS.  ‘ 

Dais,  s.  m.  ein  Sbronbimmcl  ; Slltar» 
himmcl  je,;  it.  etn  Sragbimmel,  (i. 

baldaquin;)  le  haut  dais,  ber  erhabene 

ûtt  ober&hron,  auf  welchem  cbemable 
ber  Äontg  unb  bte  ôniginn  t».  Frattfr. 
beg  fcperlicheit  ©elegeiiheiten  faßen. 
Dalle,  s.  f.  T.  eine  ( bûnngefd>nittene ) 
©teinplattc  ; it.  eine  (Schnitte  oon  ei- 
nem Sifdje;  it.  eine  SXinne  auf  ©chif- 
fen  :c.î  it.  bic  <Puli>errinnc  beg  ben 

Q3ranbem  (brûlots);  it.  qqf.  (latt  évier, 

ber  îôaiTerfïein  in  berÄuche;  ber  ®o§-' 
fteini  it.  ber  SEBeçficin  ju  ©enfen;  it. 

f.  darne  ; dalle  de  pompe,  bic  tyumpeit* 

rinne. 

Daimatique,  s.f  bûS  ftteßgewanb  ber  Sia* 
font  unb  ©nbbiafont  beg  ber  SOCefîe. 
Daiot,  s.  m.  T.  ein  (baS)  ©peggatt;  fo 
beiden  an  ben  ©eiten  beS  ©chifirS  gewiiïe 
botserne  SXinjten,  burch  welche  bas  Sie- 
gen* ober  ©téerwafiTer  pon  bem  Serbecfe 
abgeleitet  wirb. 

Dam,  s.  m.  ol.  ftatt  dommage;  à son  dam, 
$u  feinem  ©cbûben  ; er  mag  es  haben  ; 
peine  du  dam  ; (£ heol.)  bie  Beraubung 
beS  2infchûuenS  ©ottes. 

Damas,  s.  m.  ber  Samajl  ; ein  geblümter 
fetbener  ©toff,  welcher  urfprunglich  ans 
SamaSfuS  fômmt;  (f.  and)  caffart;)  it. 
bie  Samafcenerpflattmc  ; it.  acier  de 
Damas,  feiner  woblgc&Ärteter  @tabï/ 
ttwmtt  ;u  SamaSfuS  fin  großer  £anbel 
getrieben  wirb;  uu  damas  eine  Sama* 
feenerf  linge  ; ein  fehr  frîmrfer  ©à  bd 
bon  folchcm  @rtabl  ; ein  Samafcencr. 

Damasquine,  ol.  flatt  damasqmnurc. 
Damasquiner,  v.  a.  bûinûfctrcit  î Eifert  ober 
©tahlarbcit  mit  ©olb  (d’or)  ober  ©il* 
ber  einlegeit,  ober  flammig  Âfccn. 
Damasquinerie,  s.f  bte  Samafctrfttnfl. 
Damasquineur,  9.  m fin  Samafctrcr. 
Damasquinure,  s.f.  bûinafcirte  Slrbeit.  (f. 
damasquiner.) 

Damtscé,  de,  part,  et  adj.  it.  s.  m.  bamû* 

feirt;  auf  Samgfîart  gewebtes  Sifch* 
ieug. 

Duuascer,  v.a.  Çdnenjeng  ic.  guf  Samaft* 
art  weben  ; (ÄOrbm.)  allerlei 
einflecbten. 


Dama  Damn 

Dimassîn,  s.  m.  eine  geringere  Sfrt  Sg- 
majl. 

Damassure,  s.  f.  bic  Sgmafhrbeit  auf  beut 
leinenen  ober  wollenen  3«uge. 

Dame,  s.f  eine  Same;  gnabtgc  Saine; 
pornebme  Same  ; it.  ein  Ehrentitel  ber 
©ttftSDaracn  unb  Âloflaftauen;  plur. 
bas  Frauenjimcr  ; bas  fchône  ©efcblecbt; 
(©cbachfpiel,  .Eartenfp.)  btcÂôntginn; 
( tfegclfp.)  ber  Âôttig  ï ( Q5retfp.)  citt 
©tein,  Jpauptftetn  ; (2Ba(ferbauf.)  qqf. 
masc.  ber  Älopfbamm;  (^flaficrer)  bte 
J)anbramme;  (SDtincn)  ber  gwiïcbcn* 
bûmm  ; CBaUfp.)  les  dam»,  ber  '3)robf* 
fd)lag  ; dame  d’honneur  , jpofbame  ; 
flame  d’atour,  bie  ootnehm(ie  Kammer* 

• frau  bcrÂôniginn;  dame  du  log  s,  bie 
Jrau  im  i)aufe;  Notre-Dame,  (rem. 
Âtrche  ) Uitfere  liebe  Jrau  ; bte  lutter 
beS  4>dlonbcS;  <fglise  de  N.  D.,  Unfer 
lieben  grauen  Âircbe;  bie  JT^aupt*  ober 
©tiftSiirche  ; les  fêtes  de  N.  D.,  bte  $îa* 
ricufefle  (Frauentage);  dame  Thérèse, 
(pou  SQetbern  pon  geringem  ©tanbe) 
jrau  -Sherefc  ; dame  faite  à la  bâte, 
prov.  fam.  eine  geringe  Frau , bic  fiefc 
• «ber  ihren  ©tant»  erhebt;  dame  au  cha- 
peron, ol.  moq.  eine  gemeine  Burgers* 
frgu;  le  jeu  des  dames,  bûsSamenfpielî 
jouer  aux  dames,  Same  fpiclen;  je  suis 
a dame,  idj  jiche  in  bte  Samc;  dame 
découverte,  couverte,  ein  bloßer/  etn 
pcrboppelter  ©tein;  être,  a.leràdame, 
jttr  Same  gehen  ; dame  damé«,  Same; 

.dame  touchée,  dame  jouée,  (aud)  prov . 

in  einer  gemtlïm  écbeutuna  y ) ben 
©tein,  ben  man  einmal  berührt  bût/ 
muß  man  auch  jtchen. 

Dame,  interj . fam.  ober  Tredame,  (flütt 
Notre-Dame,)  Ep!  Warlid)!  P0Ç  tflU» 
fenb. 

Dame-jeanne , s.f.  (ein  SKatrofen wort)  fi- 
ne große  mit ’Stnfen  beßochteneFlüfchf; 
it.  fam.  plais . jebe  große  SSetnfiafchc. 

Dame-iopre,  s.m.  T.  eine  2lrt  hollänbtfdjer 
Fahrjeuge  auf  Fluffcn  uub  ÄanÄlet». 

Damer,  v.a.  (’Srctfp.)  aufbanten;  (Bauf.) 
etwas  t«m  einen  halben  Fnß  abhängig 
Ober  hôhrr  ntadicn;  damer  le  pion  à qn., 
prov.  einen  auSiuftechcn  fuchcni  es  mit 
jemanb  aufnehmen. 

Dameret , $.  m.  etn  3ungfcrnfnecht  ; ein 
©tuficr  ; ein  fußce  i>errchen. 

Damier,  s.  m.  bas  Samcnbret;  eine  Sa- 
menbretfchitccfe. 

Dam oable , adj.  c.  perbümmltd)  ; it.  üb» 

fcheulich  ; fchAblt^.  • 

Damnablerncnt,  adv.p.us.  auf  eine  abfct)CU* 
liehe/  pcrbammlidic  2lrt. 

Damnation,  s.f.  (£&rol.)  bie  SJerbamm* 
niß. 

Damné,  ée,  part.,  adj.  et  s.  perbammt  î 
ein  SSerbammtetj  ame  damnée,  (Sbcol.) 
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ein  »crrudjter  ©ûnbct  ; fig-fam.  il  est 

l’ame  damnée  de  son  maître,  et  iß  feinem 

i)errn  mit  £cib  tint)  ©cele  ergeben; 

souffrir  comme  un  damné,  JpôUcnpcin 
«Uö/fr&en;  terre  damnée,  ((Ebi)tn.)  böö 
caput  mortuum  ; bet  &0btenf0pf. 
Damner,  (fpr.  dâner,)  v.  a.  »etbûinmen  ; 
$ur  S)b\lc  »erflogen  ; faire  damner  qn., 
fam.  einem  Äußcrß  b efcfjt» erlief)  fallen; 
einen  (»or  Unwillen  :c.)  rafenb  machen. 
Se  damner,  v.  rèji.  fief)  jn  Die  ewige  ^öer* 
bömmnig  ßarjert. 

Damoiseau,  Damoisel,  s.m.ol.  ein  junget 

©bclmann , ehe  et  SKitter  würbe  ; ein 
3unfer;  plais»  ßött  dameret. 
Damoiseiie , s.f.  oi . (in  öffcntl»  Urfunbcu) 
ein  £itel  abelicher  gröulcin. 

Danché,  ée,  adj.  ($ßap.)  fagcartig  gejöh* 
nelt  ober  autfgejoeft. 

Dandxn,  s.  m.fam.  ein  einfältiger,  albet* 
net  SDtenfdj  ; wig.  ein  Bengel* 
Dandinement , s.  m.  fam.  ein  albettteö 
©chlcnbern,  £in*  unb  J>erbewegfn  beo 
£eibcS. 

Dandiner,  v.n . U.  se  dandiner,  v.  riß.  fam. 

fchlenbcrn,  ftcb  einfältig  unb  albern  ge» 
berben  ; fid)  tölpifch  anflellen  ; juf,  ßch 
auf  einem  ©tubl  albern  bin  unb  bet 
wiegen;  fid)  rcfeln. 

Danger,  5.  m.  bie  ®cfabr;  1/.  ber  ©chaben; 
53irluß;  it.piur.  T.  gef&brlid)e  ©teilen 
im  Ûftecr  ; fief  de  danger,  ein  i'ebeit/  bao 
»ielen  Qöebingungen  unterworfen  iß, 
worüber  e$  leicht  »etloten  geben  fann  ; 

courir  un  grand  danger,  in  größer  ®e* 

fahr  ßcben;  ©cfahr  laufen. 

Dangereusement,  adv.  gefÂbtlicby  gffàht> 

.lidjerweife. 

Dangereux,  cuse,  adj.  gefibtlÛh* 

Dans,  prép . in  ; innerhalb  :c.;  il  vivra  dans 
la  postérité,  er  wirb  bei)  ber  Fachwelt 
leben»  cette  proposition  est  vraie  dans  les 
principes  de  Newton,  bîcfcr  ©ûÇ  iß  nach 
Sîewtotrô  ©runbffllien  ridjtig  ; il  a bu 
dans  mon  verre,  et  hat  auö  meinem 
©lûff  getrunfeit  ; cela  a passé  dar.s 
l’usage,  öa$  iß  jum®ebrand)  geworben; 
hieraus  iß  ein  ®ebraud)  geworben  ; (f. 
aud)  en  unb  à. 

Danse,  s.f.  ber  £an$ ; ba$£ütt$en;  it. 
b.i.  bie  &rt  ju  tanjen;  it.  eine  £an$* 
arie  J entrer  en  danse,  fid)  unter  bie 
WinJet  ßellen  ; mittanten  ; fig.  fid)  in 
etne  ©acbe,  fid)  in  einen  £anbe(  ein- 
löffelt  ; commencer  la  danse,  »ortanjen } 
mener  la  danse,  betl  Reiben  fuhren  i fig . 
ber  Anführer,  Slufbeçer  gu  einer  ©ödje 

fepn  ; après  la  panse  vient  la  danse,  prov. 

(Êlîcu  geht  »or  Manien. 

Danser , v.  n.  et  a.  tanjeit  ; danser  un  bal- 
let. ein  ballet  tanjen;  danser  au  violon, 
nach  ber  ©eige  tanjen.  Fig.  et  Prov .J 
fam.  il  en  dansera,  er  Wirb  baranj 


muffen;  er  wirb  bafûr  leiben  muffen; 
il  ne  sait  sur  quel  pied  danser,  er  Weiß 
nicht  was;  er  thun  foü,  wo  er  fidj 
binwenben  foU  ; faire  danser  qn.,  einem 
»ici  £aufen$  »erurfacben;  vulg.  einen 
recbtfchaffen  trtllen  ; toujours  va  qui 
danse,  man  tbue  wenigßenö  be»  einer 
©ac be,  waé  man  fann;  it.  eile  mit 
äßeile  ; danser  la  pâte,  T.  ben  3wiebacf$* 
teig  recht  burdjarbeiteit. 

Danseur,  s.  m.  ein  £ßn$Ct  ; danseur  de 
corde,  ©ciltönaet ; danseuse,/,  eine 
£&njcrimt. 

D’après,  prép.  et  adv.  (.après. 

Daraise,  s.  f.  T.  ein  SXechen  bepm  2lb* 
lag  eines  £eid)eö;  it.  baö  ftlutbbett; 
ber  Stuögaug  bed  Sßaffevö  au  Reichen 
unb  Summen. 

Dard,  s.m.  ein  Söurffpicß;  it.  ein  2öurf* 
Pfeil;  it.  plur . (iöauf.)  ©chlangen* 
âunaen;  etn  pfeilfôrmiger  gieratbî 
î @àrtn.)  ber  fôlumengriffel  ; dards  a 
feu,  (©chifff.)  ?ôranbpfeile  ; il  décoche 
ses  dards  contre  moi,  fig.  et  fdjitgt 
feine  Pfeile  auf  mich  ab  ; et  »crfudjt 
feine  Bosheit  an  mir. 

Darder,  v.  a.  fließen  ; einen  $ßurffpte§ 
werfen;  einen  SSBurfpfcil  abfehießen; 
einen  £)olch,  ein  fffteffer  wie  einen 
SBurffpieß  werfen;  it.  nut  einem  SEBurf* 
fpieß  ic.  burchßoßen;  treffen;  le  soleil 
darde  ses  rayons,  fig.  bie  ©Otint  fchifßt 
(wirft)  ihre  ©trablcn  oon  fid). 

Dardiiie , s.f.  T.  ber  ©tiel  an  ben  9îe(* 
fen. 

Dard  il  1er,  v.  n.  (©örtll.)  in  ©tSngel  fchtf* 
gen  ober  treiben. 

Danoie , s.f.  ein  SKabmtôrtchen. 

Dirioictte,  s.f.  oi.  bte  Vertraute  einer 
SKomanbelbinn  ; tuf.  com.  ba$  if ammer* 
mAbdjeu  ber  ©eliebteit. 

Dame,  s.  f.  eine  ©djnitte  »on  einem 

g'ifche.  (f.  dalle.), 

Darse,  ober  Darsine,  s.f.  (in  ber  ©ee- 
fprache  auf  bem  mitteU^nbifchm  SOteer)  . 
ber  innere  £beil  etne3  ©eebafenô/  ber 
gewöhnlich  mit  einer  Äette  »erwahrt 
wirb. 

Dartos,  s.m.  T.  bte  muêfulôfe  Jpaut,  in 
©eßalt  jweper 'ißeutel/  worin  bteJpoben 
liegen. 

Dartre,  s. f bie  ©chwtnben,  flechten,  ba® 
3ittermahl  ; bie  ©orrweg  ; it.  eine  2lrt 
juefenber  ®efdiwure  auf  bem  Äreuj 
ober  am  £alö  ber  fpferbe. 

Dartreux,  euse,  adj.  mit  flechten  Ober 

3ittcrmahlen  behaftet.  • 

Dataiie, s.m.  ber  Æ)atariiW ; ber  <prifibent 
ber  pöpßlichen  Äanjielle». 

Date,  sf.  bas  £>arum;  bte  iBejeidmuitg 
beö  ^ageö  unb  3abreS  in  Urfunbcn, 
«Sriercn  K.;  »n  acte  de  traiche,  de  nou- 
velle date,  eine  »or  fnraem  autfgefertigte 
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SIftCJ  retenir  une  date  chez  un  notaire, 

&en  £ag  feftfeçcit/  an  weichem  ein 
Äontraft  gcfdjloffen  werben  foil;  il  est 
Je  premier  en  date , feine  <Bd)Uli>  ift  bie 
Altefle*  Fig.  événement,  amitié  d'an- 
cienne date,  eine  alte  »Gegebenheit  / alte 
Sreunöfcfcaft  J je  ne  vous  ai  point  vu  hier, 
mais  je  retiens  date  pour  la  première  fois 
que  je  sortirai,  fam.  td)  habe  (BÈC  gefteW 

nicht  hcfucht;  aber  ich  behalte  mir  e*  not/ 
bas  nidiffc  3Kabl/  Da  ich auSgchcn  werbe. 

Dater,  v.a.  batiren/ ba*£)atum  begfeijcn; 
dater  en  toutes  lettres,  ha*  5)atum  mit 
SBorten  au^fehreiben  ; dater  d*un  certain 
jour,  von  einem  gewiiîcn  £age  an  red)* 

neit  ; Cet  homme  date  de  loin , fam.  iron. 

biefer  gfôenfd)  ift  nid)t  mehr  jung;  er 
boit  weitaus,  fprichnwn  alten  (Bachen. 

Daterie,  s.f  hic  pàrftlidK  ÄameUeg,  bie 
Jöararia;  it.  bie  2önrbc  eiucolOatariu*. 

Darf,  s.m.  (©ramm.)  bcrlDfltiou*. 

Dation,  s.f.  (jur.)*einc  Urfunbe/  woburch 
jciuanbctt/  bon  inan  eine  gewiffe  33er* 
binblirbfcit  fdntlbtg  ift,  etwa*  gefdjenft 
wirb  / (pcrgl.  donation). 

Datisme , s.  m.  (SRhetor.)  eine  unangenehme 
SCufhÄnfting  gleichbcbeutenbcr  Söorter. 

Dative,  adj.f.  tutèle  dative,  (jur.)  eine 

pou  ber  Dbrigfeit  aufgetragene  &utcl 
ober  Äuratel. 

Datte,  s.f  hie  Mattel;  //.  bie  Mattel* 
fehneefe. 

Dattier,  $.  m.  ber  £)attelbaum  ; bie  Mattel* 
palme. 

Dature,  s.f.  her  ©tcchüpfcl. 

Daube,  s.f.  T.  eine  2Crt / gewiffe  ^letfcl)» 
fpeifett  ku  himpfen;  it.  êtn  à la  daube, 
h.  i.  jubereitetc*  ^Ictfcf)  ober  ©eftugcl  ; 
gcbSmpftcö  ober  geftopftc*  tflcifd)  tc. 

Daubcr,  v.a  pop.  einen  mit  {ÇÂuffcn  fchlû* 
gen;  '"lg*  abflopfen;  it.fig.fanu  einen 
aufsichen  ; periren;  vulg.  foppen / fchrau- 
ben;  $um  »Geilen  haben. 

Daubcur,  s.m. fam.  einer/  ber  gern  Slnbere 
aufjieht/  ber  (Ich  über  jebermann  auf* 
hAlt. 

Dauphin,  s.  m . her  ^Delphin;  ba*  Sleer* 
fchwein;  eine  SSüUftfdntrt  ; it.  her  £)el* 
phin,  b.i.  ein  mitternächtliche*  ©eftirn; 
it.  h.  i.  eine  3lrt  ©cbwärmer  su  SSaffcr* 
feuerwerfen;  ic.  b.i.  eineSlrtiBchrauben* 
fehneef  en  ; it.  her  Dauphin  ; ber  £itel 
be*  ehemaligen  Äronpriujen  in  Jranf* 
reich;  dauphin  vif,  ($©ap.)  ein  Delphin 
mit  gefchloffcnem  Stachen,  l£inem2luge, 
Bahnen,  »Gart  unb  Ohren  Pon  anberer 
ftarbc  al*  ber  Äorper. 

Dauphine,  s.f  bie  ©emahlinn  bc*  ehern. 
^Dauphin*;  it.  eine  btinne  <Xrt  28 ollen* 
broguct  ; eine  2lrt  pflaumen. 

D’autant , f.  Autant. 

Davantage , adv.  mehr,  noch  mehr;  it.  IÄn* 
ger  j je  vous  Cil  estime  davantage,  \ ' 


fdjäftc  (Btc  hcöwegeit  um  fo  oiel  bMw 

jene  dis  rirn  davantage,  Weiter  fügt  i(t) 

nidjt*  mehr. 

Davier,  s.m.  (Bahnarjt)  bcr^elifan;  bie 
Bahnjange;  «.  bie  »Gottchcrjangc  ; öcr 
iHeifjieher. 

Day , cor.  ftött  Dey. 

De,  prép.  '(f.  bic  ©ramm.)  Pon  ic.;  f(bepm 
Infinitif)  JU;  palais  de  piince,  ein  durften» 
paüafl;  il  y a eu  cent  de  tués,  e*  (înb 
hunbert  babcp  îimgetommcn  ; partir  de 
jour,  de  nuit,  bcp  £ag,  hep  Dïacfct  ab- 
reifen  ; je  suis  charme  de  son  bonheur, 
id)  freue  mich  über  fein  ©lûcf  ; de  Pansa 
Lyon,  POlt'Varté  bt*£pon>  combler  de  biens, 
mit@ütern  überhäufen;  privé  de  tous  ses 
sens,  aller  (Bimtc  beraubt;  Us  de  lire , pora 
£cfen  m ube,  bc*  £cfcn*  mube;  de  mon 
temps,  ju  meiner  Bcit;  de  tout  temps, 
pon  allen  3eiteu  h«/  ju  aUen  Beiten; 
agir  de  tète,  mit  Älugbeit  honbeln  ; 
tromper  qn.  de  mille  écus,  einen  Uin  tOU* 
fenb  ^hûlcc  betrugen;  si  je  me  mettois 
de  leur  nombre,  WWn  tdl  lîlid)  unter 
ihre  B^hl  fepte;  un  honnête  homme  de 
père,  ein  rechtfcbaffencr  93atcr;  de  pleine 
mer,  $ur  JJlutbKCtt;  de  par  le  etc.,  auf 
Gcfehl  be*  :c.  Cföatt  fche  übrigen*  beau- 
coup, loin,  nouveau,  prés  etc.,  unb  ûOc 
adv.  womit  de  *ufammcngefej}t  wirb. 

Dé , s.  m.  ein  îBiirfel;  it.  (à  coudre  ,$  «n 
Jingerhut;  2'.  (Gauf.)  ber  SSurfcl, 
inf.  am  SufgeftfU  einer  (Baille;  it.  ein 
oiereefigco  (Btucf  Çifen , ba5  man  mit 
inr bie  ÄartÄtfchen  labet;  (©lafer)  eine 
würfelförmige  $enflerfd)eibe;  überhaupt 
aUeö/  waäcinc  fubifche  ©eflalt  hat;  cm 
Würfel;  dés  chargés  ober  pipés,  falfdrc 
SBürfel;  dé  à emi>outir , (^uwclircr)  bie 
Slnfe,  ber  HuterfaP;  uu  coup  de  dé, 
ein  Söurf  mit  bem  3öürfd;  flatter  le  dé, 
bie  Sßurfel  fachte  fortfdjieben , um  we* 
niger  2lugcn  ju  treffen  ; fig-fam.  etwa? 
pcrbrief’licheö , etwaé  an  fid)  hart*auffal* 
lenbeä/  mitfanften  gelinben  2liWbrucffu 
portragen;  sans  flatter  le  dé,  fren  heraus. 
Fig.  et  Prov.  à vous  le  dé,  null  fommt 
bie  SXcihe  an  0ie;  je  vous  cède  le  dé,  jeb 
aebe^hnen  gewonnen;  ich  befenne  mich 

ubcrWUnbrn;  faire  qu  tter  le  dé  à qn., 

einen  pon  feinem  Vorhaben  abbringen; 
le  dé  en  est  jeté,  cô  ifl  gewagt;  je  joue- 
rois  cela  à trois  déî,  &a$  gilt  mir  völlig 
gleich»  rompre  le  dé  à qn.,  (he»t  SQÜr* 
fei  nicht  anélaufen  laffen  ; ) einem  in* 

$3ort  faßen;  il  veut  toujours  tenir  le  de, 

er  will  immer  ba$  grofe  JOort  haben. 

Déalbation,  s.f.  (£bpm.)  bie  33crönberung 
ber  fehwarjen  5arbc  in  bie  wetftc. 

Déhaciage,  s.m.  T.  bi*  SXöumung  eine* 
i)afen*  (f.  débâcle).  ^ 

Débâcle,  s.  f.  it.  débâclement,  s.  m.  bû* 

ploçliche  £o$bç*ch«i  be*.  (£ifc*  ; ber  ©U* 
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eines  JPtafenS,  Garnit  bie  bclabcnen  Schiffe 
cinlaufen  fônncu  J U débâcle  a emporté  Je 
pont,  bas  loSgcbrochene  €t$  Mbit  $ru* 
cfc  mitgenommen. 

Débâcîer,  v.n.  loSgeben,  foôbrec^eit,  (n>irb 
pon  gffroreH»gewefencu  ^lüften  gefügt; 
f.  débâcle);  ol.fig.  fid)  ans  bem  Staube 
machen;  */.  v.  a.  fam.  perricgclte  ober 
perrammelte  £buten  ober  auf» 

‘machen,  aufbred)cri  / losarbeiten;  i«s 

marchands  dëbâcknt , vulg.  ( v . n .)  bt< 

Äanfteute  paefen  ein. 

Débâchur.  s.m.  ber  jr>afenmeifter  ; einer, 
ber  bie  ftönmung  eines  £afcn$  beforgt, 

(f,  débâcle). 

Débadiner,  v.  n.  ( ^inpcriûlfpicl)  blC  ge» 
wonnenen  ©triche  auSlôfcbeit. 
Débagouicr,  v.a.  pop.  unbefonnen  heraus» 
•planen,  fchwabroiiireu. 

Débagouieur,  s.  m. pop.  ein  unbefonnencr 
fplauberer. 

Déballer,  v.  a.  einen  Satten  îBaaren  auS» 
paefen. 

Débandade , s.f- oi.  bie  Sluflôning  ; in  fplg. 
SXeb.  : a la  débandade , unorbenrlid)  burch* 
cinanber;  in  ber  größten  Unorbnung; 

tout  est  en  débandade,  e$  gehet  ttlÙS 

brunter  unb  bruber. 

Débandimcnt,  s.  m . p.ut.  bdS  s2lbfpanneil 
eines  SogenS;  it.  bas  £oSbriKFnt  befiel 
ben  ; pLus.  bas  ^erlaufen  ber  Solbaten; 
ober  auch,  baö  StuSrcißcit  berfelben  in 
*erftreuten  Raufen. 

Débander,  v.  a.  etwas  bas  gefpannt  ift, 
abfpamtcn;  loSfpannen  ; nachlafiett;  it 
eineSinbe  ober  ben  Serbatib  abnebmen  ; 
débander  qn. , einem  bie  Sinbe  pou  ben 
Sfugen  wegnehmen;  einem  bie  Stugen 
löSbÜtben.  Se  débander,  v.  rèjl.  O0tt  fflbft 
nadjlûfîen  ober  loSgehen;  it.  aus  ein» 
anber  laufen,,  fich  oerlaufen;  häufen 
»eiße  auSreißen;  le  temps  se  débande, 
bie  îôittcrung  wirb  gclinber  ; bic  ftiltc 
lÖßt  nach  > se  débander  l’esprit , fig.  ben 
0cift  ein  wenig  ausruhen  laifen. 

Débanquer,  v.  n.  (SptCl)  bCRl  Sanquifr 

bie  San!  fprengen,  b.  t.  ailes  Selb, 
bas  er  vor  fid)  liegen  hat,  ihm  abge 
wittnen. 

Débaptiser,  (fpr.  débatiser,)  v.  a.  burl.  um 

taufen,  b.  u einen  anbern  Rahmen 
geben.  Se  débaptiser,  v.  ré/7,  einen  anbern 
Nahmen  annehmen;  ji  se  feroit  pimôt 
débantiser,  fam.  er  würbe  eher  feinem 
£anfrunb  entfagen. 

Débarbou»  1er , v. a.  bell SdmiUft  POn  0efid)t 
unb  JpAnben  abwafchen. 

Débarcadou» , s.  m.  T.  ein  bequemer  Ort  |ur 
Stuélûbung  ber  paaren  etnes  Schiffes. 
Débardage,  s.  m.  T.  bûS  üluslübeil  beS  Jppf* 

je*  pott  einem  £oljfchitf , obev  oon  einer 

m<r 


Sd)iff,  aus  bem  Strom  ober  aus  bem 
'©albe  ans  £anb  ober  ins  ftrepe  bringen«. 
Débardeur,  s.m.  T.  ein  2lu6lüber. 
Débarquement , s.  m.  bie  £ailbUltg  , ba$ 

üÄusfieigen  aus  bem  Schilfe»  **•  bie 
Stusfchilfimg  ber  5öaaren. 

Débarqué,  ée,  part,  tt  adj.  geîûnbct  5C.  î 
it.  s.  un  nouveau  débarqué,  ein  neuer 
ainfômmltng,  (ber  erfi  neulich  in  bie 
Jpauptfhbt  gefonunen  ift). 

Débarquer,  v.  n.  lûnben , anlûnben  ; it. 
v.  a.  auSfchiffeit , aus  bem  Schiff  an  bas 
2anb  bringen  ober  feljen  ; it.  s.  m.  au 
débarquer,  bcp  bem  %3lnlanben. 

D lbarrassement,  s.  m.p.us.  bie  €ntlebigung/ 
£oSmachung. 

Débarrasser , v. n.  befrepen,  räumen,  weg* 
r&umen , abrAumen  ; bie  Jpinbcrnifi  auS 
bem  SOege  räumen;  débarrasser  son  esprit, 
fig.  fich  etwas  aierbtießlicheS  aus  bem 

Sinne  fd)(agen.  Se  débarrasser,  v.  rèfi , 

fich  pou-  etwas  ober  pon  jemanben  ïoS* 
madjen,  loSwicFeln;  fich  etwas  :c.  pom 
^alf e fdhaffett. 

Débarré,  ëe,  part,  et  adj.  aufgeriegelt  1C.5 
luth  débarré,  etUC  2aUtC,  Welcher  bfC 

Steg  fehlt. 

Débarrer,  v.  a.  ben  SXifgd,  ®alf«n  ObfC 

bas  ûuerholj,  womit  etwas  gcfpcrrt  ifi/ 
wegthuit;  aufriegeln. 

Débat,  s.m.  ber  Streit;  bie  Streitigfeit; 
débats  de  compte,  €iuwcnbungcn  beé 
SXechnungperhôrerS  gegen  bie  Slrtifeï 
einer  Rechnung  ; «ux,  ober  entre  eux 
le  débat,  fie  mögen  es  mit  einanbet 
auSmachen. 

Débiter,  v.  a.  einen  €fel,  ein  süRaulthiet 
abfattelit  ; ihm  ben  Samnfattel  abneh- 
mcn. 

Débattre,  v.  a.  irr . über  CtWûS  fireitert ; 
(fein SHecht)  perfechten , (f.  auch  débat); 

se  débattre  des  pieds  et  des  mains,  mit 

ÄÄnben  unb  Süßen  um  fich  fchlagen; 
fich  firiuben;  fich  ^erarbeiten;  jappeln; 
it.fig.  fid)  quAlen,  fich  befummeni/  (f. 

Ûlich  chape, prov.) 

Débattu,  ue,  part,  et  adj . gefirittett,  be* 
firitten,  (f.  débattre)  ; bien  débattu , genau 
unterfucht;  wohl  erwogen;  c’est  nn  point 

débattu  entre  les  parties , biffer  fjJUttft  tfi 

jwifehen  ben  <Partepen  abgethön  ober 
ausgemacht. 

Débauche , s.  f.  bie  2luSfd)wetfung  , bie 
Ucppigfeit  tm  ©ffen  unb  £rinfcn;  bie 
Sd)tpclaercp  ; it.  bie  £teberlid>fcit  ; ein 
unorbentlicheS  unb  Iteberlichcs  £ebcn  ; 
v’dg.  bas  Jpurenlebcn  ; it.  qqfi  baS 
Sd)wörmen,  ein  luftiger  Schmaus  un* 
ter  guten  ^reunben  ; it.  eine.  Heine 
SHlSfchmeifuna  ? débauche  de  marée  , 
(Schifff.)  bie  Unorbnung  in  ber  3cit  bec 
€bbe  unb  $iuth»  Ueu  de  débauche,  ein 
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£urcn&du6  ; faire  débauche  de  vifl,  he* 

jänbig  faufen. 

Débauché,  5.  m.  ein  licberlidjer  S03ottufl* 
ling;  ein  ©djwelgcr , ©cblemnter;  un 
• agréable  débauche,  eilt  lufltgcr  Utlb  ÛIÎ* 
genehmer  ©cfellfchöfter  bei)  £ifch  ober 
bcom  ©chmaufe;  un  honnête  débau:  hé , 

, ein  ehrbarer  SöoUüfUing,  (ber  be»  feinen 
Siusfcbweifungen  bas  Slnfehen  unb  ben 
Gharafter  cinés  ehrliebenben  faunes 
bepjubehalteii  fucht). 

Débaucher,  v.  a.  »erfuhren;  jur  £iebcr* 
lichfeit,  ju  groben  2UiSfchwctfuttgcn 
verleiten;  it.  einen  bon  etwas,  »on 
jentanben  abwenbig  machen;  vuig.  ab» 
fvänflig , abiriinnig  machen;  it.  qqf 
einen  ju  etwas  (utifchulbigcti)  ju  bereben 
fudjen;  '»erfuhren;  débaucher  l’estomac, 
ben  $?agcn  verberben.  Se  débaucher, 
v,  ré/l.  fid)  feiner  Pflicht,  feinen  @e* 
febärten  ic,  entließen  ; it»  v.réc . einanber 
»erführen. 

Débaucheur  ts.m.  t\xSi,f.p,us.  ein  .fîuppler, 

SSerfûhrcr;  eine  Äiipplerinn. 

Débet,  s.m.  (Jpanbl.)  bas  ©oll;  baS/  was 
einer  fchulbig  i(J;  (ftitianjw.)  bas,  was 
ein  SXcchnungSbeamter  nach  bem  ©djluß 
feiner  SXechimng  fchulbig  blcibt. 

Débiffé,  ée,  part,  et  adj.  il  a le  visage 

débiffé,  er  fïcht  »on  (SluSfcbweifungen) 
ganj  jcrrùttct  auS»  estomac  débiffé,  ein 
»erborbener  îOtageit  ; une  armée  débiffée, 
eine  jcrfircutc,  zerrüttete  Strmee. 
Débiffer,  v.  a.  (nur  ini  partie . U,  passif.) 
il  est  tout  débiffé,  cr  ifl  ganj  ju  ©runbe 
gerichtet. 

Débile,  adj . c.  fcbwad) , matt,  fraftfos, 

■ (meid  »oitfperfonen,  pl.us . foibic);  il  a 
, le  cerveau  débile , font,  cr  ifi  einfältig 
ober  etwas  blôbfïnnig. 

Débilement,  adv.  fd)Wâd)licb , frûftfoS. 

Débilitation,#./.  T.  bie ©cbwâcbung, <£ltt* 
frâftung. 

Débilité,  s.f.  bU©d)Wâd)e,  (f.  débile). 
Débiliter,  v.  a.  fcbwädjen , entfrâftcn. 
Débillardement,  s.  m.  T.  baS  fcbragc^Ourd)* 
fägen  ober  Schauen  eines  ©tuet  Jim* 

• merholjes. 

Débil larder,  v.  a.  (^tmmctm.)  ein  ©turf 
£olj  über  £irn  hauen  ober  fägen,  b.  i. 
es  febräg  behauen  ober  burebfägen. 

Débii  1er , v.  a.  T.  bie  tyferbe,  welche  ein 
©duff  jiehen,  abfpanncn. 

Débit  f S • ber  Slbfaç;  Abgang;  Verlauf; 

Vertrieb;  it.  (ftatt débet,)  OSudihalter) 
bas  Æiebet,  b.  i.  bie  ©cite  im  SRcdv 
nungSbud)  zur  linfen  Jpanb,  woretn 
man  baS  ©oll  (débe»)  aufzcidmet;  it. 
(Oper)  bie  2trt  unb  5ßeife  beS  Vortrags 
einer  ©ingrolle;  it.  T.  bie  govftbenu* 
ßung;  Verarbeitung  bcs  ipoljes  zu  Waf- 
fen, Sreteru  u*  (♦  w.;  avo>r  J(e  débit 


agréable,  beau,  ßg.  fam . einen  ange- 
nehmen unb  leichten  Vortrag  haben. 
Débitant,  ame,  s.  ber  2lbfeçer,  bie  2lb- 
feflerinn  einer  SSoare  inS  tfietne. 
Débiter,  v.  a.  eine  2öaare  abfcçcn,  »er«* 
treiben;  débiter  son  rôle,  (Dper)  feine 
SKollc  »ortragen;  — un  discours,  berfa* 
gen,  »ortragen,  (f.  débit);  débiter  une 
nouvelle,  cille  Vcuigfcit  auSbreiten, 
unter  bie  £eute  bringen;  il  débite  bîeo 
(sa  marchandise),  ßg.  fam.  er  Weiß  eine 
©gehe  gut  »orjutragen  ober  ju  erjäh* 
len  ; débiter  qn. , einen  al*  ©cbulbnec 
ins  95ud) , auffchreibeit ; T.  débiter, 
(©teinntcç)  große  ©teine  plattenwcifc  * 
»ou  einanber  fägen  ; débiter  du  bois, 
(îifdjïer)  bas  Xpolj  jufehneiben,  jufägen; 
— le  bois,  bas  gefällte  £olj  im  38albe 
»erarbeiten;  débiter  le  cable,  (©djifff.) 
bie  Söinbungen  beS  SCnferfeils,  um  bas 
Srttingsholj  (Bitte)  nach  einanber  ab* 
wicfcliu 

Débiteur,  s . m.  euse,  s.f.  — de  nouvelles, 
de  sornettes,  ein  fteufgfeitsfrämcr;  eine 
IpoiJenframcrinn. 

Débiteur,  triœ,  ein  ©d)ulbner;  eine 
©chulbnerinn. 

Déblai,  s.  m.  (Q)auf.)  ber  Slbroum  ; bie 
SÖegraumung,  Sôegfchaifimg  berauSgc* 
grabeuen  €rbc;  it.  bie  €rbe,  bic  man 
weggefehaft  hat,  um  einen  Soben,  ba 
wo  er  ju  hod)  war , ju  ebnen;  voilà  un 
beau  déblai,  ßg.  fam.  iß  eS  nicht  eilt 
rechtes  ©lucf,  von  einer  folchen  £afr 
befrept  ju  fe»n!  ( wirb  »on  ^erfonen  u, 
©adjen  gefagt). 

Déblayer,  v.  a.  Bachen,  bte  im  9©egc  Hegen , 
(inf.  ©chutt,  (rrbc  ic.)  wcgfdiatfen, 
aufraumen,  wegräumen,  auf  bie  ©eite 

bringen;  déblayer  une  cour,  une  salle, 

einen  £of,  einen  ©aal  aufräumen. 
Débloquer,  v.  a.  ( ©uchbr.)  bie  abfi«S>tftd> 
umgefehrten  Q5uchllaben  wieber  heraus» 
nehmen,  unb  bie  bahin  gehörigen  hm* 
eiitfeßm,  (f.  bloquer);  it.  (^riegSw.) 
bic  verrammelten  Zugänge  offnen. 

Débloquement , s.  m.  no'/v.  bie  Aufhebung 
einer  ’Slofabe  (blocus). 

Déboire,  s.  m ein  wibriger  9tachgefchmacF; 
it.  fig.  bet  (£cM  ober  Uebcrbruß,  bet  auf 
einen  unmäßigen  ©enuß  folgt;  bie  Un* 
lud  nach  ber  £utf;  bie  9?acbwehcn;  it. 
her  ^cvbruß  unb  bieiDemûthigung,bie 
ein  Oberer  feine  Untergebenen  einpitu« 
beit  laßt. 

Débouemrnt,  s.m.  bie  SBcrrenfung  eines 
Änod)enS. 

Déboité,  ée,  part,  et  adj.  »crrcnft;  atlS* 

einanber  gewidien. 

Déboîter,  v.  a.  einen  $»od)cti,  oberatid), 
Zufammengcfûgte  ^ifchlerarbcit  auS  beut 
©elcnfe,  auS  berîuge  bringen;  oerren* 
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fett*  Se  déboîter,  v.  réfi.  fïdj  tJCrttnfenî 
außeinanbet  weichen. 

Débonder,  v.n.  ben  ^apfctt  an  einem  $eicft 
if.  aufjiehen;  einen  £eich  ablaffett,  ab- 

japfen;  it.  v»  n.  U.  se  débonder,  v . rèfi.\ 

mit  Ungefrtim  herpor  bredjen,  herauß 
flûrjen , herauß  laufen  ; U.  fig . jam. 
(pont  3orn)  atißbrcchen,  loßbrechcn; 
(P.  Z braneu)  ftd)  ergießen , herpor  ftrô* 
men;  débonder  son  coeur,  com.  fein  ij)er$ 
außfehutten* 

Débomionner , v.  a.  ben  ©punb  aufmachcn; 
ein  $a§  auffpunben. 

Débonnaire,  adj.c.  niCtfl  iron.  gut/  gilt 

muthig  / guthcr|ig  , fanftmuthig  / ge> 

buibig  ; c’est  un  homme  débonnaire,  er 
ift  ein  guteß  ©chaf. 

Débonnaireté , s. J.  ol.  bie  © Utigfeit  \ ©anft* 

muth* 

Débord,  s.m»  ol.  ftatt  débordement;  (>DtcbiC.) 
— d’humeurs,  eine  Ergießung  ber  Æeuch* 
tigfeiten  im  mcnfthl.Âôrper;  (sfôunjnv 
ein  erhabener Fußtritt  beß  SBitnjranbeß  ; 
(Suhrm.)  ber  Oîebemoeg. 

Débordé , ée,  pan.  et  adj.  außgetreten , et* 
goffen  ; */•  fig-  lieberlich , auéfchiretfciib. 
Débordement,  s.m.  baß  Slußtreten , bie 
Ergießung  eine«  ©tromß  te.,  ober  auch 
ber  ©alle;  (3Kebic.)  f.  debord;  //.  fig. 
ber  ©tnbruch  / Einfalt  einer  barbatifehen 
Nation  in  eine  ©egenb,  um  ftch  bafelbß 
ntebcr|ula(fen;  «f.  ein  außfehroeifenbeß 
licberlicheß  £cben;  bie  außgelaffenhett 
ber  ©ttten  :c.  » un  débordement  d’injures, 
ein  ©trom  pou  ©chimpfroorten. 
Déborder,  p.  a.  p.us.  ben  dUnb,  ©ÛUm, 
bte  Porten  :c.  abnebmen , abtrennen  ; 
it.  bie  $ingerfpiijcn  ber  £anbfchube  eben 

(irrtfeni  (V.  pl.us . p.  n.  U.  se  déborder, 
v.  rêfi.  über  feilte  natürliche  ©rânjcn 
herauf  treten  / fïdj  ergießen,  (inf.  oon 
SluiTen  u.  ©tränten)  ; (pon  ber  ©alle  ic.; 
außtreten;  it.  déborder , in  ein  £aub  ein 
brechen/  (f.  débordement)  ; it.  über  etioaß 
anberß  außtreten,  herpor  ragen  , heraue 
flehen,  oorflefjen;  (ftrtcgßtp.)  uberflii* 
geln  ; (©chitff.)  fich  uom  ©ovb  eineß 
©chtjreß  rpicber  (oßmacheti;  fig»  sacruautt 
se  déborda  sur  tous , er  lieg  feine  ©rau- 
famfeit  über  Sille  auß;  se  déborder  en 
injures , eine  fCtenge  ©chimpftoorte  auß’ 
flößen  ober  bamit  außbrechm;  il  se  dé- 
borde en  toutes  sortes  de  vices,  et  IPÂljt 

fîch  in  allen  £aflcrtt  herum. 

Débordoir , s.m.  T.  baß  ©chnifitneiTer ber 
QSôttchcr,  ober,  in  ©lepfabricftn,  bit 
SSleptafelit  gleich  unb  eben  tu  fehneiben. 
Débosser;  v.  a.  le  cable,  T.  baß  Slnfcrtatl 
pon  ben  ©toppern  (hos**)  loßmachen. 
Débotter,  v.  a.  bie  ©tiefe (n  außjieftcn. 
Débotter , s.  m.  baß  Slußjiehen  ber  ©ticfeln. 
Débouché,  Déboucher,  s.m.  ber  Slllßgang 

auß  einem  engen  $gß  ; it.  fig.  (u.  dé- 

T.  /. 


boucheraent  ) ber  $öeg,  SCußroeg;  baß 
SDütrel , eine  Söaare*,  ober  fond  /ttoaß, 
baß  fich*  nicht  fo  leicht  anbringen  läßt/ 
abjufepen. 

Débouchement,  s.  m.  biC  SScgfdjafFung 

beßjenigen/  tpoburch  ettpaß  perßopfl 
IPirb»  it.  fig.  f.  débouché. 

Déboucher,  v.  a.  bet  Perßopftcn  ©acht 
eilte  Defnung  geben  ober  £uft  machen; 
ben  ©tbpfel  ober  Äorf  pon  einer  ©ou* 
teille  (oßmachen;  it.  baß,  ipaß  binberlich 
ifl,  auß  bem  Æôeae  raumen  ; U»  bie  «Öer- 
fiopfung  ( J^artleibigfeit ) heben;  it . 
absoi.  auß  engen  Dertern  inß  frepe  5elb 
herporriicFen  ; heratißfommen. 

Déboucher,  s.  m.  T.  baß  ^jerporrucfcit 
auß  einem  engen  $a§;  au  déboucher 
d’un  défilé,  am  Slußgange  cincß  engen 
tyailcß. 

Déboucler,  v.  a.  auffihnaQcn  ; loßfchnaQen  ; 
bie  ©chnallen  aufmachcn  ; loßgurten  $ 
bie  £aarlocfcn  aufmachen  ober  atißfim» 
men;  it.  einer  ©tute  bie  angelegten 
ftinge  abttchmcn. 

Déuouiiii,  s.m.  T.  eine  Jarbenprohe. 

Débouir.ir,  v.a.  T . bte  ^arbe  eine  gefirb» 
ten  3aigß  ptobiren  ; it»  feibenen  beugen 
ihre  er^e  Jarhe  mteber  geben , um  fie 
befto  beffer  umfÄcben  |u  fônnen. 

Débouquement,  s.  m.  T.  Daß  Jj^eraußfchtifcn 

auß  einer  «Dtferenge,  auß  ber  engen 
'DCünbung  eineß  Jliiifeß  ic. 

Débouquer,  v»  n.  auß  einem  engen  5ahr- 
tpaffer  h«ä«ß  fahren. 

Débourber.  v.  a.  fchlÄmmett,  außfchlim*' 
men;  pom  ©chlamm  reinigen;  it.p.us . 
ettpaß  auß  bem  ©chlamm  ober  Koralle 
liehen,  loßarheiten  k.;  it.  ben  Jtfchen 
ben  fchlammidjtcn  ©efchmact  benehmen  ; 
débourber  un  étang,  einen  $eid)  a«ß» 
fchlftmmcn. 

se  Débourg' oiser,  v.  rèfi.  com.  fïdj  aitß  bfHt 

bürgerlichen  ©tanb  in  ben  abcltcheu 
beheben  ; it»  v.  a.  oi.fig . einen  abhobeln  ; 
(f„  débourrer.) 

Débourgeonner,  p.  a.  T.  bie  SflUKlt  tlttb 

dtebfchojfe  ant  ©einjlocf  ablöfcn, *obcr 
abbrechcn. 

Débourrer,  v.  a.  bie  gtobjle  33otte  (bourre) 
ipegncbmen;  it.  fig.  fam.  einem  baß 
rohe  flöefen  nach  unb  nach  abgeroihnen, 
vnig.  einen  abhobelit/  einen  lußtipen  ; 

débourrer  un  fuéil,  ben  pfropf  POn  bCC 
£abung  nehmen  I débourrer  un  cheval, 
T.  ein  tyferb  burch  fleißigeß  îrottiren 
gelenfcr  $it  machen  fliehen  ; ein  tyfcrfc 
außtraben.  Se  débourrer,  v.  rèfi.  feine 
ratthen  ©itten  oblegen  ; ben  £on  ber 
guten  ©efellfchaft  annehmen. 

Déhours , s.  m.  T.  bie  Slußlagc , baß  auß* 
gelegte  ©clb. 

Déboursé,  ée,  part.  OUßgclegt.  (f. 

' bouiser.) 
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Déboursé,  s.m.  baS  fut  jemanb  auSgelegte 
©cil)  > bie  SluSlagc;  it.  ber  9Borfd)ug. 

Déboursement , s.  m.  baS  3u$legcit  i bit 
SluSjablung,  Die  man  «us  feinem  cigc 
nen  53cutel  tbut  ; it.  bas  fôorfchtegcn. 

Débourser,  v.  a.  auSjableit  ; it.  ©eïb  fût 
ftd)  ober  fur  einen  anbern  ausgebeu  ober 
auSlegcn  ; einem  vovfdjiegen. 

Debout , adv.  ge benb  ; aufrecht  auf  ben 
jügen  gebenb;  it.  aufrecht  gegellt  ober 
gcfcçt  ; (von  ©eböubcn)  fo  noch  (lebt/ 
nod)  im  ©tanbe  tg  ; (©chifff.)  gcrabe 
entgegen;  wibrig;  debout,  debout  ! auf! 
(lebt  auf;  mettre  debout,  aufrecht  fiel* 
len  ; être,  se  tenir  debout,  (leben  ; it.  être 
debout,  auf  fcpn,  aufer  Q5ette  fepn; 
des  marchandises  qui  passent  debout  par 

U ville,  £ranfttogûter;  SBaaren,  wel 
die,  ohne  abgelaben  ju  werben,  burd) 
bie  (Stabt  geben  ; tomber  debout,  fo  fat 
len,  ba§  man  wteber  auf  bie  juge  ju 
(leben  loramt  (wie  bieÄafccn)  ; T.  don- 
ner debout  à terre,  gerabc  aufS  £anb  JU 
fahren  } apporter  un  vaisseau  debout  au 
corps,  mit  ber  ©aUione  eines  ©chitfr 
auf  bie  ©eite  eine«  anbern,  welche« 
man  entern  will,  (logen  ; avoir  vent 
debout;  aller  ober  être  debout  au  vent, 
wtbrtgen  SBinb  haben;  gerabc  gegen 
ben  Sföinb  fahren  ; debout  à la  lame, 
mit  bem  ^orbertbeil  guer  burd)  bie 

SBcUen  i il  ne  sauroit  tomber  que  debout, 

ßg.fam.  er  weig  (ich  immer  wteber  ju 
helfen. 

Débouté , (cor.  Déboutement,)  t.  m.  T.  eilte 
abfd)(Âgige  Antwort  ober  SSbwctfung  oor 
©eriebt. 

Débouté,  ée,  part,  et  ad}.  abgeWtefen  ÎC. 

Débouter,  v.  a.  (jur.)  eine  Älage  vor  ©e 
rid)t  abweifen  ; on  l’a  débouté  de  sa  de- 
mande, cr  ig  mit  feinem  ©efuch,  mit 
- feiner  Älage  :c.  von  ben  Richtern  ab 
gtwiefeii  worben. 

Déboutonné,  ée,  part,  et  adj.  aufgefnôpft 
}C. î manger,  rire  à ventre  déboutonné, 

ßg-  et  prov.fam.  egen,  lachen,  bag  man 
bergen  mochte. 

Déboutonner,  v.  a.  ûUffnipfettî  se  débou 
tonner  avec  ses  amis,  Jig.fam.  mit  fei« 
nenftreunben  ogenberjtgumgeben;  fein 
ganjeS  £etj  gegen  (le  auSichutten. 

se  Débraiilrr,  v.  r(Jl.  ftd)  ben  S)Q[ S unb 
bte  *Brug  weiter,  al«  c$  ber  SBoblganb 
erlaubt,  entblôgen. 

Débtaquer,  v.  a.  une  pièce  d’artillerie,  T. 

eine  Kanone  von  ihrer  Dichtung  ver 

rûcpen  ; it.  qqj.  débraquer  l’artillerie, 
bas  ©efd  ul)  abtuhren. 

Déhredo  il . , s.  J T.  bas  Aufheben  ober 
gerretgen  ber  55rucfe  im  Sriftraf. 

Débredouiller,  v.  a.  (îoffatcqlt)  bas  bop* 
pelte  ©piel  feines  ©egnerS  juitichte 


machen,  unb  baburch  vetbtnbftn,  bag 
er  nid)t  hoppelte  Partei)  gewinnt  î it. 
v.  n . unb  se  débrtdouilier,  v.  riß.  feilte 
©rude  wteber  aufmachen  ober  aufhc- 

ben  » elle  est  revenue  du  ba'.  sans  débre- 
douiiler , Jig.  f.  bredouille. 

Débridée,  s. J . ber  ^JrciS,  ben  man  bem 
3öirtbe  bejablt,  wenn  man,  bloS  um 
bem  fyferb  ein  Jutter  geben  ju  lagen, 
nicht  aber  fclbg  ju  fpetfen,  eingefebrt 
it. 

Débridement,  s.m.p.us.  baS  Slbjûumen. 

Débrider,  v.  a.  abjaumen  ; it.ßg  fam.  ei- 
ne ©acht  ju  eilig  verrieten  ; vuig.  bat*- 
über  binbufehen  ; sms  débrider,  unun- 
terbrochen î tn  £tncm  ©tûd  binteretn- 
anber;  in  ©tnem  fort;  ßg.  ü débrida 
bien  vite  sa  harangue,  er  plapperte  feint 
Rebe  gefehwinb  nach  einanber  her  ; dé- 
brider un  repas,  febr  gierig  unb  bûgig 
effen. 

Débrideur,  s.  m.  plais.  CÛtCr,  ber  eine 
©acbe  in  ber  (EU  unb  obenhin  ver* 
rtdjtct. 

Débris,  s.  m.  f mct(l  tm  plur.)  bie  $rum- 
mer,  bie  ©tutfe  von  einem  gefebeiterten 
©chiff;  (man  fagt  décombres  von  ©e- 
biuben,  unb  ruines  von  grogen  ©cbàu* 
ben  ;)  it.  ßg.  ber  Ueberreg,  bie  lieber* 
bleibfel  von  einem  Vermögen  von  ©or- 
jugen  te.,  it.  von  einer  armer;  it.  bie 
fragmente  von  einem  ©uch,  bas  verlo- 
ren gegangen  ig  ; it.  ber  ©chabe,  wel- 
chen ©ebientc  ober  eine  ©cbntauSge- 
fellfdjaft  in  einem  ©agbofe  angerichtet 
haben,  unb  ben  bet  SBirtb  in  Rechnung 
bringt;  (©ergb.)  bas  ©efr&ße. 

Débrouillement,  s.  m.  bte  (Erörterung, 
SuSeinanberfcijung  einer  verworrenen 
©ache. 

Débrouiller,  v.  a.  WAS  VerWittt  ig,  AUS 
einanber  feQcn,  in  Drbnung  bringen, 
entwickln  ; it.ßg.  einen  fchweren  unb 
verwief  eiten  J^anbel  entwicPeln  ober  aus» 
einanber  feçen  ; eine  fchwere  jrage,  ei- 
nen bunfeln  ©afc  tc.  aufflÄreit,  erör- 
tern, «ufbeUen,  in  ein  helleres  £icht 

^ ^ 

Débrutaliser,  r.  a.  com.  einem  tOvCllfdlCn 

fein  rohes,  unartiges  Söefen  abgewöh* 
nen  ; ihn  jabm  machen. 

Débmtir,  v.  a.  auS  bem  ©roben  heraus 
arbeiten;  baS  ©r&bge,  Raubege  von 
etwa«  wegnebmen  ; etwas  Raubes  glatt 
machen  ober  abfchleifen  (tnf.  ©piegel- 
gl&fer). 

Debrutissfment,  s.m.  T.  bie  erge ^JolttUf, 
tnf.  ber  ©ptegelglifer. 

Débucher,  v.  n . OÄger)  auS  bem  £ager 
weichen  ; fein  £ager,  ober  auch,  feinen 
©tanb  Verlagen;  it.  v.a.  baS  5ötlb  auf* 
jagen,  auftreiben. 

Débucher,  s.  m.  T.  nous  étions  au  débu- 
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cher,  wir  n?aven  gugegen,  ai*  ba*  23ilb 
bû$  £ager  t>erl ieg. 

Dibusqu;ment,  s.  m.  p.us.  T.  ba*  Vettrei» 

beu  au*  feinem  £ager  ober  tyoften. 

Débusquer,  v.  a.  au*  einem  oortheilhaften 
jOrt  ober  tyoftett  oerrretbeu;  it.ßg.fam. 
einen  um  fern  ©Itttf,  Stint,  um  feine 
Sprung  tc.  bringen  ; *ulg.  ibn  auéjte 
eben , au*  Dem  ©attcl  ^eben  j (3öger) 

flûtt  débucher. 

Début,  s.  nt.  her  Anfang  eine«  ©piel*; 
ber  erfle-  Çffîutf  ober  ©tof  bepm  Söall* 
tfegel*  ober  Qöilliarfcfptcl  ; it.ßg.  ber 
Sinfang  einer  ©aebe;  ect  oiseau  est  m 
beau  début,  7.  btefer  Vogel  ftçt  fo  na 
b«/  bag  man  ihn  bequem  fetnegen  fann  ; 

le  début  de  cette  actrice  fut  brillant,  biefe 

©cbaufpielerinn  machte  ihre  erfleSîoüc 
oortreflid). 

Débutant,  ante,  s.  einer,  ber  anföngt  gu 
' fpielen  :c.  i ein  neuer  ©cbaufpieler. 

Débuter,  v.  a.  feine  Äugel  ootn  3iel  ab* 
fpielen;  it.v.n.  auôfptelen;  anfptclen. 

ber  ©rfte  im  ©ebiegen  fegn;  it.ßg, 
ber  Anfang  in  einer  Unternehmung 
-ftlinft  tC.  niûCf)eni  (f.  début;)  c’est  bien 
débuté!  iront  ep,  Welch  Ctlt  fifjôncr  2ltl> 
fang  » 

Deçà , f.  ça. 

Déca , T.  bebeutet  gehrnna&lgrô(krt  tnt 
•neuen  ftrinttfeben  $îag  « unb  îDîung* 
fpftctn. 

Décacheter,  v.  a.  entfïegeln;  ba*  ©iegel 
erbrechen. 

Décadaire,  adjt  c.  nouv.  jut  ©ffûbe  ge* 
hörig;  fête  décadaire,  ein  DcfûDcnfefi. 

Décade,  s.f.  eine  iDefûbe  ; ein  (Da*)  ^ebenb ; 
ein  Stbufmitt  eine*  biftorifehen  §ötrfe*, 
ba*  in  gegen  folcher  Stbfdmitte  abgethcilt 
id  ; it.nouv.  (neuer  frânfifcher  .f alen* 
ber)  eine  Ç)cfabe,  ein  3*itraum  oon  10 
fcagen. 

Décadence,  s.f.  ber  allmÄhlige  Verfall 
ober  Untergang  ; bie  Neigung  511m  Un. 
tergang  ober  gum  Verberben;  (meift 
ßg.)  aller  en  décadence,  nach  unb  nach 
abnehmen  ; in  Verfall  gerathen  ; ftch 
§um  Untergang  neigen. 

Décadi , s.  m.  nouv . her  gchente  £gg  einer 
JOefube  ; ber  SHuhetag. 

Décagone,  s.  m.  T.  ein  (ba*)  jtehenecF ; 
eine  Jtgur  oon  gegen  Sföinfeln  unb 
gegen  ©eiten  ; it.  adj . gebeneefig. 

Décagramme,  s.  m.  T . gehn  ©rammen. 

Décaisser,  v.  a.  T.  QJÖume,  ©eWÖd)fe  ÛU* 

ben  ©ctPÂehéfaften  nehmen?  it.  3B3aa* 
ren  au*  bem  Mafien  ober  au*  ber  Äifte 
au*paefen. 

Décalitre,  s.  m.  T.  gehn  £ttrf*. 

Décalogue,  s.  m.  bie  gehen  ©ebotge  ©otte*; 
ber  25efa!ogu*. 

Décalquer,  v.  a.  T.  eine  ©egenprobc  ab* 
Jiehcn,  (f,  calquer.) 


Décameron,  s.  m.  ba*  ^DefomerOU  be*  itû* 
lienifehert  dichter*  iSofag,  ba*  au*  100 
Veuigfeiten  befleht,  bic  in  10  Çagctt 
folleit  erjrtbft  morbeit  fcpn. 

Décamètre , s.  m.  T.  gehn  âXetre*. 

Décamperaent,  st  m.  ber  Slufbruch  eine* 
Säger*. 

Décamper,  v.  n.  'au*  bem  Saget  aufbre* 
chen  ; ba*  £ager  anfheben  ; ßg-fam.  bit 
Siucht  ergreifen  ; vu/g.  Rcigau*  neg* 
men  ; fi  ch  au*  bem  ©taube  machen.  : 

Décanal,  ale,  adj.  bem  ÆJecbant  ober  ber 
Äefancp  gehörig , ober  ft$  barauf  be* 
Jiebenb. 

Décanat,  s.m.  bö*ÄefanatJ  bie  bêchant** 

tourbe;  it.  bieSfit,  toöhrenb  welcher 
man  biefeibe  beu^t;  (oou  geijUichm 
ÄoUegii*  meid  Duyenoé.) 

Décandre,  adj*c.  (®0tan.)  plante  i,  tint 
tyflange  mit  jehn  ©taubföben. 

Décandne,  s.f.  (’BOtan.)  bie  Âlaffe  bet 
fangen,  bie  gehn  ©taubföben  haben*. 

Décaniser,  v.  n.  (jur*)  bie  ©telle  CttW* 
péchant*  oerwalten. 

Décantation , s.f.  ((£bpnt.)  ba*  langfame 
Slbgiegen  einer  abgeflörtrn  flugigen 
©ache  oon  ibrem  iôobenfap. 

Décanter , v.  a . T.  langfam  abgiegen.  (f* 
décantation.) 

Décaper,  v.  a.  (£bpm.)  ben  ©runfpûn 
oomÂupfcr  mit  ©djeibewaffer  abiçen;* 
(Jÿanbtoerfer)  auch  décrasser,  deiocher, 
reinigen  1 abreiben. 

Décapitation , s.f.  p.us.  bie  Enthauptung, 

Décapiter,  v*  a.  enthaupten;  vu  g.  fôpfen* 

Décarreler*  v.  a.  bie  oierecfigeu  ©teine, 
(fliegen  «.)  womit  ein  ftugboben  belegt 
ift , herau*nehmen  ? ba*  Rafler  auf-* 
heben.  • 

Décastére,  s.  m.  T.  gehn  ©tften. 

Décarty’e,  s.  m.  T.  eilt  ©ebiube,  bn*  fltlf 
gehn,  in  einer  9teihe  gejleUten,  ©flulett 
ruht* 

Décasyllabe,  (cot.  Décasyllabique,)  adj.  c» 

gchnfplbtg.  f . f . 

Décatoniser,  v.  a.farrt.  plats,  einen  murrf* 

fehen  îDlenfchen  aufmuntern  unb  freunb* 
lieber  machen. 

Décédé,  ée,  part,  et  adj.  OerjlOrben/  VtX* 

fehieben  te* 

Décéder,  v.n.  (o*  TOetifcftett)  (eine*  natûr* 
lichen  i^obe*)  (ierbett;  oerfeheiben;  au* 
biefem  2eben  abfchetben. 

Déceindre , v.  a.  ol.  entgurten. 
Décèlement,  s.  m.  bie  Offenbarung  ober 
Q5efanntmachung  einer  geheimen  ©ache# 
Déceler,  v.  a.  ba*  Verborgene  entbeefen 
ober  ofenbaren  ; ein  ©eheimntg  oer* 
rathen,  befannt  machen,  angeben,  enU 
beefen. 

Décembre,  s.m.  ber^ccember;  ber 

monath. 
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Décemment,  adv.  anflJnbig/  «uf  eine  mJ)l 
fttidinbige,  fftieHifte,  ehrbare  3lrt. 

Décemvî*,  s.m.  ctn  Dccmoit  ; 3cbener 
eine  ben  ben  10  &agiftrat0pcrfoncn  ber 
alten  Römer,  weifte  bep  genügen  Um 
dönben  bie  obcrflc  gefepgebenbe  ©tmal 
in  Jp&nben  batten. 

Décemvirai , ale,  adj.  collège  déçemviral 

(alt.  Römer)  bai  ÄoBcgium  ber  3*ben 
mönner. 

Döcemv-rat , t.  m . bai  Decembirat  ; bic 

. Söürbe  eincö  3*b*neri  ; it.  bie  Dauer 
biefer  Sßurbe. 

Décence,  *./.  ber  Bnftanb;  bie  Sßoblan 
ftönbigfeit  ; ber  2ßobldanb  im  öugetn 
(getragen  ; ein  moblandönbigei,  ebrba 
rei  betragen  ; cela  nVst  pas  de  la  dé- 
cence, bieg  lüuftmiber  ben  Söobfdanb. 

Décennaire,  adj.  c.  p us.  mai  ÄUi  ber  3a&l 

3ebn  ’cntfpringt. 

Décennal,  ale,  adj . Je&njö&rtg. 

Décent,  ente,  adj.  anfMobig ; mobfondön 
big;  gcjiemenb;  ehrbar. 

Décept  f , ive , adj . ol.  betrteglift. 

Déception,  s./,  (jur.)bie  ©etrügerep ; 
Verführung. 

De  ce  que , conj.  f*  ce. 

Décerner,  v.  a.  gerichtlich  befft ließen  ; «ni 
obrigfeitlifter  ©taftt  perorbnen  ; burft 
obrigfeitliften  ©ftlug  juerfennen. 

Décès , s.  m.  (p.  eRrnfften)  ber  natürliche 
$ob;  bai  àbderbcn;  ber  Eintritt. 

l>écevabie,  adj . c.  ol.  leicht  fiu  betrugen. 

Décevant,  ante,  adj.  betrugl ift  » hfttic« 
gerifft;  berfübretifft  ; (§.©♦  Hoffnung, 
Reben  «.) 

Décevoir,  v.  a.  irr.  (meid  im  Passif  ) be* 

trügen  ; Untergeben  ; petfûpren  ; einen 
in  feinen  Hoffnungen  töufften  ; ses  espé- 
rances ont  été  déçues , er  bat  fîft  in  feiner 
Hoffnung  betrogen  gefunben. 

Déchaînement , $.  m.  Jtg.  bft  Sluibrüft  Ci 
ner  heftigen  Erbitterung  gegen  ümanb, 
burft  @fttmpfen,©ftmabcn;  bie  SSuth. 

Déchaîné,  ée,  part,  et  adj.  loigefettet  î 
loigelaffen  :e.  ; un  vrai  diable  déchaîné, 
ein  reftt  auigclaffener  Teufel,  (f.  dé- 
chaîner). 

Déchaîner , v.  a.  bie  Æetben  abitebmen  ; 

1 loifetten  ; bon  Âetten  unb  ©anben  loi« 
maften  ; it.  fig.  einen  gegen  ümanb 
ttUfbeben,  erbittern.  Se  déchaîner,  9.rèfi . 
contre  qn. , miber  ümanb  toben  unb  mû* 
tben  ; feinen  ©rimm  gegen  iemanb  oui» 
laffen » les  vents  sont  déchaînés,  bie  $8inbt 
rafen  unb  toben. 

Déchalander,  Ober  Désachalander,  v.  a ei» 

* nem  bie  tfunbrn  abmenbig  maften  ober 
abfpannen. 

Décha’asser,  v.  a . T.  bÜ  SS^eîtl pf Âf>fe  naft 
geenbigter  Sftüinlefe  bon  ben  äßeindö* 
èfeit  mieber  abnebmen. 

Déchanter,  v.  n.  fam.  poit  feinen  Jorbe« 


rungen  ober  Rnfprûften  manftei  naft* 
laffen , fahren  laffen  ; naftgeben  ; ™ig. 
ei  nöber  geben;  U y a bien  À déchanter, 
ei  id  noft  (ange  nicht  an  bem  ; ei  fehlt 
noft  biel  baran  ; ei  gebt  noft  oui  ba- 
con ab. 

Déchaperonné,  ée,part.  et  adj.  f.  déchape- 
sonoet  î un  mur  déchaperonné,  T.  eine 
SRouer,  bie  tbre  Äappe  (ober  fftröge 
©ebeefung)  berloren  bat. 

Déchaperonner,  9.  a.  T.  bem  Ralfen  bie 

Âappe  obgiegcn. 

Décharge,  r. J.  bai  8b-  ober  Builaben  ; 
< b.  Gfttffen  ) bai  Sôfften  ober  £ofen  ; 
it.  bai  gbfeuern  ober  fcbfftügen  eines 
$euerget9ebriobet©efftübei  ; (fur.)  bie 
£tifpreftung  bon  einer  t^ftulb  ober 
Verbinbüftfeit  ; it  eine  Quittung  ; it. 
£oifpreftung  einei  ©cflagten  ; it.  ©c« 
frepung  bom  ftrrcff  te.;  it.  ber  8bjug, 
Rblaut  bei  Söaffcri  ; ber  Ort,  moburft 
ei  abgeleitet  wirb  ; it.  bet  8bfluff  ber 
Üeufttigfett  im  menfftliften  Körper  ; 
it.  eine  ©crötbfammer , tyolterfammer, 
Rumpelfammer,  ©erümpelfammer ; it. 
ein  Verfftlag  bep  einer  Äüfte , @peife- 
fammer  ic>  ; it.  fig.  bie  Erleichterung, 
©efrepungpon  einer  befftmerliftenunb 
unangenehmen  @afte  ; it.  T.  ( ©auf. 
©ftloffer)  ein  gemauerter  ©emölbbo- 
gen,  auft  ein  ©trebebanb  (bon  Halt 
ober  Eifen)  fo  eine  £aff  tragen  hilft; 

( ©olbfftmtb  ) ein  ©timpel , ber  auf 
©olb*  unb  ^überarbeit  gefegt  wirb , 
turn  Reiften  ber  baoon  gegebenen  ge* 
bübrenben  Abgabe  ; it.  bai  ftuifpepen 
bei  ©ewöllei  ber  Ralfen,  b.t.  berpon 
ihnen  berfftlutften  Haare  unb  Gebern; 
décharge  d’eau , (in  £udaörtcn)  etn  S0a£ 
ferbebalter,  worein  «Hei  übcrflüfftae 
SBaffer  oon  Springbrunnen  u.  tufam« 

men  löuft  ; une  déchaTge  de  la  mousque- 
terie,  ein  «Ruifetenfeuer  ; — de  coups 
de  bâton , eine  Fracht  ©ftlöge  ; vulg. 
eine  ^rugelfuppe. 

Déchargé , ée  , part,  et  adj.  abgdûben  ï ent* 
laben , befrept , f.  déchaTger  ; un  cheval 
déchargé,  ein  ^Jfcrb  Pon  feinem Sfiîuftfe. 
Déchargement,  s.  m.  bai  Bblaben;  8uila* 
ben  ; bie  8blabung  ; gnilabung. 
Déchargeoir,  s.m.  (®eber)  ber  Jcugbaum, 
«©eberbaum  ; (Çiffter)  ffatt  décharge , 
ber  Drt,  woburft  man  bai  SRaffer  einei 
tu  pollen  Çeiftei  ablaufcn  lifit. 
Décharger  , 9.  a.  ablttben  ; ûUilabcn  5 it. 
entlaben;  bie  £aff  abnebmen  ober  her« 
unter  heben  ; bon  einer  £aft  befrepen  ; 
it.  ein  Jeuergcwehr  abfftiegen  , loi* 
fftiegen  ; eine  Kanone  abfeuern , loi* 
brennen  ; it.  bie  £abung  mieber  hcraui 
liegen  ; it.  fig.  bon  etner  befchmerliften 
^afte  entübigen  / befrepen  ; entlödi« 
gen;  it.  von  einer  6ftulb,  Sludage,  ober 
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Doit  ein«  anbern  Art  ber  Vtr&inblicbfett 
frepfprechen , befreit!  » lt  quittiren  ; 
it.  qqf.  einem  etwa*  nachlaiTcn  ; déchar- 
ger le  ventre , feinen  £cib  bntch  ein  ©rech» 
ober  Abfuhrung*mittcl  äußreren  î — »a 
naw  du  iang,  bem  uberfluffigen  (Blute 
£uft  machen  ; — un  coup  de  fusil , emrn 
glintenfdjU § tbUlt  î — un  coup  de  poing . 
einen  ©chlag  mit  ber  $aud  geben  ; — 
un  contrat  v ba*  (terminwelfe)  (Bezahlte 
von  ber  ©umrae  abfchreiben  ; — le  livre, 
<£anblung)  bit  b zahlten  hoffen  au*> 
tbun  ; — un  accusé , etn  3*ugni(i  jum 
Vortheil  eine*  Bef  lagtcn  ablegen  ; (oon 
Seiten  ber  «Hiditefr)  ben  Beflagten  lo*« 
fprecben.  Fig.  décharger  son  coeur , (ein 
fytxl  «uôfcbûtten  i — sa  conscience,  fein 
©e»iifen  frep  machen  i — s*  bile , sa  co- 
lère sur  qn. , feine  ©alle , feinen  30m 
gegen  jemanb  au*laffen  ; T.  — un  arbre, 
einen  Baum  auôoufcen  ; — une  poutre, 
rinen  Waffen,  ber  §n  fehwer  tr&gc , un« 
tcrtfàçen  ; — les  voiles , bie  ©egetetwa* 
rintfehen  ; — la  pompe , bie  (Rumpe  fee« 
ten;  — le  plancher  ,‘pro».  au*  ber  ©e* 
feUfcbafC  »eggeben  ; (ich  fortftftrfen.  Sc 
décharger , ».  rèji.  ffch  erleichtern  ; fïdv 
entloben  ; feine  £afl  ober.  Bûrbe  ablegcn; 
<>*  fïch  in  einen  gnbern  $luü  obet@tTom/ 
ober  auch , in*  CDteer  ergiegen  > le  temps 
se  décharge,  »frb  «ont  «® etter  gtfhgt,. 
wenn  e*  lange  3eit  fchwulfttg  gewefen 
ift  , unb  enbltch  in  «Hegen  auébricht  ; 

cet  habit  se  décharge , bieff*  tflcib  trÄftt 

fid)  «b , e*  fingt  an  fabl  |u  »erben  i 

. cette  couleur  se  décharge , btefc  $Otbe  Pet* 
febiff  t J se  décharger  sur  qn.  de  qch.  %ßg- 

tint  ©orge , ein  ©efchôft  K.pon  fîch  ab» 
lehnen,  unb  e*  einer  anbetn  (Retfonauf» 
trogen , ober  aufburben  ; i*.  bie  ©thulb 
einer  ©ache  auf  einen  anbetn  fchitbtn. 

Déchargeur,  s.  m.  ein  Abfabeti  Aublaber. 

Décharmtr,  ».  a.  bie  (Bejaubcrung  aufhe* 
ben;  enttaubern. 

Décharné,  éef  part,  et  ad/,  f;  déohamer  ; 
ityie  décharné  ,Jig.  eine  magere,  troefr ne 
Schreibart. 

Décharner , ».  a.  ba*  ftleifdj  POttbCrt  JhîO» 

dien  »egnebmen , ablôfen  ; it*  mager 
wachen  ; au*jebren  ; (©irber)  auéfjei* 
fehen  ; abaûfen  j (écharner)  -,  f,.  auch  dé- 
charné* 

Décharpir  %».a,  oi.  (£eute , bie  flch  fthla» 
grn)  pon  etnanber  reiften. 

Déchasser  , v>  a.  oh  »egjagen  ; //*  T*,  einen 
Vogel , Æcil  te.  h«ati*  treiben. 

Déthaumer,  ».a.  T.  ein  bisher  unbebaute# 
£anb  anfangen  umiuarbeiten. 

Déchaussement , ».m.  T.  ba*ttmgraben  ber 
B&tme  twb  VJetnftôtfe  an  ihren  2öur* 
§elti  ; ba*  £üften  ber  Söurjel. 

Déchaussé,  ée,  part,  et  ad/,  f.  déchausser; 
barfuftigi  caræ  déchaussé  »tmSarmeli« 
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ter»«8arfûfer  ; bâtiment  déchaussé,  T.  cttt 
©ebiube,  beifen  ftunbament  entblôît 
ober  f (habhaft  geworben  ift. 

Déchausser,  v.  a.  jemönben  ©chuh  unb 
©trùmpfe  au*|iehen  ; (auch  : déchausser 

les  soutiers , Itsbas);  T.  bû*  ^a|>nf[etfc^ 

ura  ben  3ahn  herum  ablôfen  ; U.  einen 
Baum  aufgraben  ; — un  mur,  ba*Sun* 
bament  ober  ben  ©ruitb  einer  SOfcaucr  ■ 
befdiibigen  ; (£od)f.)  bte  grôbfte  £>aut 
voit  ben  3ûÜen  beé  ©ejltStgefé  abjiehen; 

n'étre  pas  digne  d'en  déchausser  un  autre, 

pro»,  nicht  »ûrbig  fèçtr , einem  fcnbern 
bie  ©chnbriemen  aufiulôfen  ; »ulg.  ei* 
nem  baö  Sßaiftt  nicht  reichen.  Se  dé- 
chausser, v.  rêj 7.  freh  bie  Schuhe  unb 
©trûmpfe  auöjichen. 

Déchaujîoir,  s.  m.  T.  ein^nßrument,  »0* 
mit  baö  Jobnfleifch  oon  ben  3ihnenab- 
aelôét  »irb. 

Dtfc-haussures , ».  f.  piur.  T.  batf  £aget/  »el* 
cheé  ber  9Bo(f  aufgeftharrt  hat,  um 
barein  ju  legen. 

Dechaux,  adj.  m.  cor.  $att  déchaussé. 

Déchéance,  ».f.  (jur.)  ber  Verlud,  ©erfatt 
eines  «Hechte* , einer  Älage  ic.  i à p<äne 

v de  déchéance  de  son  droit,,  bep  StcrlU^ 

v feine*  «Hechte*. 

Déchet,  ».  m.  ber  Slbfchlag*  Slbfatf;  3fb* 
gong  ; bie  Verringerung  einer  <^ad)e  an 
3ahl  ober  SKafj  ober  ©e»icht  ober 
. Söerth  ; ber  Verlud,;  T.  ba*  Abfallen 
. eine*  ©chiffe*/  bi  1.  feine  Abweichung  ; 

le  déchet  dn  grain,  ber  AbgangamÄorn  ; 
i,  il.  a en  bien  du  déchet  sur  son  vin,  fein 
Vf  ein  bat  in  ben  $Affern  ftarf  ae$ehrt. 

D échevelé,  ée , part,  ot  adj.  f»  déchevelerç 

■ mit  (Uegenbeft/  perwiroten  J^aaren^ 

vuigf  ier|OM*t. 

Décheveier , ».  a.  bie  ûufgcbiuibcnen  ^anre 
herunter  reifen;  bte  J^aubeoom  Äopf t 
reifen;  bie  £aare  jerjaufen. 
Déchevêtrer,  ».  a.  oh  einem  fflferbe  bie 
Halfter  abnehmen  ;<««  déchev&er  d’un« 
méchante  affaire,^#,  oh  ( kf)  aU**CÎnem 

r fchlimmen  J^anbei  hevau*  wicfefn* 

Déchiffrable,  adj.  c.  »a*  flch  eütjiffbm 
. larfit;  it.  »a*  gelefw,  oerdanbett,  cj> 
flirt/  heeau*  gebracht  »erben  fann. 
Déchiffrement-,  ».  m.  bie  ©it|ifferung  / €r* 
flirung  einer  ©ebetmfchrift. 

Déchiffrer,  ».  a.  eine  ©eheimfchrift  erfli* 
rrn/  entjiffem  ; »t.  etwa*  unleferlich  ®c* 
f fehriebene*  lefen,  (herau*bringeu)  ; .«es 
1 fg-  font-  eine  petborgene/  bunfle,  per* 
wicfelte  ©ache  entbeefen  obepauffli* 

1 ren  ; vuig.  bahinter  foramen  ; it.  — qn., 
iemanb  aufbccfen;  ben  fchlechten  ^ha? 

' rafter/  ©efchmact  k.  einer  ^etfon  be- 
fannt  machen  ober  abfdjilbern. 
Déchîffreur,  ».  m.  eiltet  / ber  eine  ©ehfim* 
fehrifb  lefiH:  unb  erfmren  faim. 
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Déchiqueter,  v.  a.  (£infd)ntttc  machen, 
ittf.  tn  ôte  £>aut  unb  in  bad  $letfch  ; iu 
anshucf <n , audfchnetben , inf.  étoffe; 

feuilles  déchiquettes  , (tatf  Unb  UUglcid) 

audaejaefte  ^Uttcr. 

Déchiqueture , s. f.  ber  jaefige  (Einfchnitt 
an  einem  Äleibe  ober^euge. 

Déchirage  , s . m . bois  de  déchirage  , ( tlt 

tyarid)  Jpo(§  bon  alten  ©chifren,  bie 
man  audeinanber  gefddagcn  bat» 
Déchirant,  aate,  adj.  jcrreifjenbi  bcrjjer* 
reigenb. 

Déchirement , s.  m bûd  ^emifjen  î SKeigen  ; 
bet  9ît§  ; déchirement  de  co-ur , fig.  eût 

bitterer  @>chmerî  ; bie  Jrierjcnéangfl. 
Déchiré,  ëe,  part  et  adj.  gerriffen  IC.Î  f» 
déchirer  ; cette  fille  n’est  pas  trop  déchiré«?, 

ßsSam  btcfed  CKÄbdjen  ift  eben  fo 
lieh  nicht?  un  chien  hargneux  a toujouis 
les  oreilles  déchirées,  prov.  lt»er  immer 

£Ânbcl  fud)t/  befommt  oft  ©chlàge. 
Déchirer , v.a.  gerretgen;  tn  0>tùcfe  reinen; 
(£ûUt,  $lctfch,)  gerfleifchcn;  gerfefjm. 
Fig.  (oon  ©chmergcn , non  £eibenfd>af* 
ten  te.  ) «rretficn  î gerrûtten  ; it.  vctlA 

• #ew  ; OerïÂumben  ; cela  déchire  le  coeur, 
bûd  fehneibet  ind  £erg  ; elle»  se  déchirent 
à belles  dents,  fie  fügen  etnanber  aile 
©chanb  unb  £after  nach } il  ne  se  laisse  pas 

déchirer  le  manteau  pour  boire,  er  lîfft 

ftch  nicht  gar  tfarf  gum  fcrinfett  no 
tbigen. 

Déchîreur,  s.  m.  einer,  ber  alte  ©ebiffe 
audeinanber  fcbligt  unb  bûd  Sp olg  ba 
non  verfaufr. 

Déchirure,  s.  f.  ein  $Xi§,  g.  95.  in  einem 
Æleibe. 

Déchoir , v.  n.  irr.  verfallt n ; in  Verfall, 
tnd  Slbnebmen,  tn  Slbnabme  aeratben; 
in  geringere,  fcblecbtere  UmflÄnbe  ver* 
, fefct  tvetben  i ( ’yurg . herunter  fommen); 
(vom  tfrebit  te.)  fallen,  ftnfen;  (@chifff.) 
abtbeichen  ; bon  bent  rechten  £auf  ab* 

fontmen  î - il  est  fort  déchu  de  sa  rénuta- 
tion, er  bat  viel  bon  feinem  guten  sftab* 
- me«  verloren. 

Décbouer,  v.  a.  eût  geflranbeted  ©ebiff 

* tviebet  flott  machen. 

Déchu,  ue,  part,  et  adj.  verfallen  ÎC.:  f. 

déchoir.  , 4 • 

Déci,  T.  ber  éfbnte  (im  neuen 

($0?a§  unb  îfôûngfvftem). 

DécUre,  s.  m.  T.  ber  gebnte  Æbcil  tint* 
2lre, 

Décidé,  ée,  part,  et  adj.  f,  décider;  (bOtt 

ÿerfotten)  entfchloffen  î von  einem  fe* 

, «en  (Ebarofter  ; trop  décidé , ber  gu  ei* 
genfinnig  tff  i ber  gu  febr  auf  feinem 
Äopf  behebt 

Décidément , ado.  auf  eine  entfcbloffene 
3trt ; audbrûcflicb. 

Décider , v.  a.  entfcbeibert  ; autfmacben  ; 
einen  $udfptucb  tbun  i erörtern  g auf- 


lôfen;  ben  Studfdilag  geben  î it — qn.t 
temanb  befttnunen , jeinanb  su  einem 
tëntfeblube  bringen;  it.  v.n.  — deqeh., 
über  etrvad  entfcbeibcn,  fprechen  ; le  bon 
Dieu  décide  d:.-  tout , unfer  ©chicffal  ift 
tn  ®Otted  Jpânbeit  ; il  aime  à'  décider  , 
(< absoi  ) er  fpridjt  gern  immer  aud  einem 
entfeheibenben  $one  ; er  n>iU  immer 
9icd)t  haben  , immer  bad  leçtc  &£tort 

bebaltetl  ; décider  sur  tout  a tort  et  k 
traveis,  liber  ûlleô  mir  nichts,  bir  nichts 
entfdjeiben.  Se  décider,  v.  rèjl.  fich  ent* 
fd)lie§en, 

Décidu,  ue  , adj.  (’Sotûn.)  feuilles  décf- 
du«,  Flitter  bie  gleich  abfaUcn. 

Décigramme.  s.  m.  T.  ber  $fbnte£bcil  Ct* 

neO  0ramme. 

Décilitre,  s.  m.  T.  ter  jCbtttC  ^bctl  CtUCtf 

£itre. 

Dicimahle,  adj.  c.  bem  ^ebentcn  unter» 
tvorfen;  jebentbar. 

Décimal,  ale,  adj.  T.  bccimalî  calcul  dé- 
cimal, bieî)ecimûlrcdmung;  (jur.)  droit 

décimal,  bû$ 

Décîmateur,  s.  m.  ein  ^cheittberr. 

Décimation,  s.  f.  (ait.  SXômer)  bie  £ofitng 
um  ben  jebenten  çDîann  ; auj.  bie  23cr» 
iiebentung;  bie  Abgabe  bedienten. 

Décime , s.  f.  ber  Scheute  voit  ben  €in* 
fünften  ber  ©eitflichfeit,  ber  bep  getbif* 
fen  5^Ucn  gehoben  mirb.  ( Décimes'  jm 
plur.  tg  gebrâud)licher). 

Décime , s.  m.  T.  ein  £)ecimc  ; ber  jebnte 
»tbrtl  tincd  {Çranfen,  etiva  jrvev  (êoltf. 

Décimer , v.a.  (alt.  SXöfncr)  um  ben  jebm* 
ten  €Dcatm  lofen. 

Décimètre,  s.  m.  T.  ber  jebute £b*il  einrt 
sj^etre. 

Décintrement , s.  m.  T.  bad  59egncbmen 

.bed  ©ogengerufted  von  einem  ©rtvMbe. 

Décintrer,  v.  a.  T.  bûd  530gengerÛ fie  0011 
einem  ©emölbe  mteber  tvegnebmen. 
Décintroir,  s.  m.  bie  <jled>c,  eine  9irt 
COîaucrbammer , bet  an  bepbcit  (înben 
feharf.  iff.* 

Décirer,  v.  a.  bûd  Sßüdjd  VOU  Ctlbûd  ûb* 

nehmen. 

Décisif,  ive,  adj.  entfcbeibenb  ; mad  ben 
2ludfcblûg  gibt;  (von  ÎJerfonen  mei(l  im 
fd)limmcn ’SSerfhmbc)  abfprcchenb;  il  a 

l’esprit  fort  décisif,  er  cnt|d)flbct  gût  jU 
gern,  (bergl.  décider). 

Décision , s.f.  bie  €ntfcheibuttg  ; ber  2lud* 
forudi  ; bûd  €nburthetl  ; ber  gefügte 
gntfehluß  î les  décisions  de  Justinien, 
bie  ço  Sßerorbnungen  ober  ©ecitlonen 
3ufliniand. 

Décisivement,  adv.  ûUf  eittC  Cntfdjcibetlbe 
5lrt. 

Décisoire , adj.  c.  ( jut.)  serment  décisoire, 

ber  ijaupteib,  morauf  ber  €nbfprucb  etv 
folgt* 

Déclauuteur,  r.m.  (in  çftntlichfï 


Deel 


Deel 
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ein  SSorlcfer  , über  nur 
J£on  unb  ©cberben  ; it.  et»  fdi»ùlftt* 
get  , wortreicher  , aber  gcbanfenlofcr 
«ebner  ; ein  ©chrcper  ; ein  Sßortfri* 


in  «ucf  ficht  auf  Dédie,  s.  m.  T.  ber  «ammlcr  ; ba«  ©litfch* 

eifett  am  «amblocf  (mouton). 

Déclin , s.  m.  Die  9îeige;  bie  fteigmtg  eine« 


mer;  styi*  de  déaanutcur,  ein  hoebtra* 
benber,  beflamatorifcher  ©t»l.  (f.  dé 

clanution). 

Déclamation,  *. f.  bte  Deflamation  i ber 
«Jortrag  eine«  «ebner«,  ^diaufpicler« 
te*  in  «nfehusig  ber  Sluôfprache,  ber  @e» 
berben  :c.  ï it.  eine  «ebcubuug,  inf.  ber 
alten  «betören  ; it.  ein  ai!|u  fig&rlicber, 
gefchmudt.r,  ober  auch  bodjtrabenber, 
fd)»ulftiget9Bortrug;  ber  20ortfch»aH; 
it.  qqf.  eine  ®trafrebe,  «Strafprebigt; 
cineédmtihrebe;  ein  be ftiger  3tu«fall  ; 
eine  ©chmibfchrift. 

Déclamatoire,  adj.  c.  beflûmûtorifch. 

Déclamer , v.  a,  bef  lamiren  î mit  bem  Z on 
unb  ben  ©ebetben  eine«  «ebner«  etwa« 
uortragrn,  laut  herfagen  ober  beriefen  ; 

it.  ÿ n-  — contre  qn.,  contre  qcb.,  mit 

J^içe  unb  Jpefttgfeit  gegen  jemanb  ober 
gegen  etma«  teben  ; auf  jemànb  fcbniÄ- 
beit  ober  (dielten  ; »iber  etma«  eifern 
unb  fchrepen. 

Déclaratif,  ive,  adj.  (jur.)  acte  déclaratif. 

eine  Sitte,  »oburch  iemanb  feinenSBil» 
len  ober  feine  OXeinung  »egen  etwa« 
erflirt* 

Déclaration,  s.f.  bi« ©rHJrung , bie  man 
»egen  einer  (Bache  »on  ftd>  gibt  ; bie 
tnänblicbe  ober  fcbriftlidje  «eugerung 
{iber  etma«  ; it.  eine  genauere  unb  au«* 
fubtUchcre  «Befttmmung  ober  ©rlAuto 
rung  eine«  ©efeljeö,  Befehl«  ec*  ; eine 
SBerorbnung  ; it . bie  Angabe  ber  au«» 
ober  eittgebenben  SQaaren  betjnt  £oU 

U.  f.  ».  ; déclaration  de  guerre  t eilte 
.ShricgöerHÄrung  ; — d’amour,  eine  £tc* 
bc«ertl&rung  ; donner  une  déclaration  de 
son  bien , ein  SBerjeichnig  feine«  SBcrmb» 
gm«  eingeben. 

Déclaratoire,  adj.  c . (jUt.)  acte  déclara- 
toire. eine  Slfte,  »obiirch  man  in  ber 

?form  «echten«  etwa«  erflirt  ober  be* 
annt  macht. 

Déclaré,  ie,part.  et  adj.  erflÄtt  IC.  î en- 
nemi déclaré,  eilt  offenbarer , abgefagter 
ftcinb  ; fripon  déclaré,  rin  ©rjfpifjbube. 
Déclarer,  v.  a.  erfliren,  b.  i.  funbthuti; 

ûuibrucflid)  befannt  machen  ; beutlid) 
: $u  erfennen  geben  î it.  fdiriftlich  etwa« 
befennen,  beietgen , (befcbeitiigen)  ; (ben 
jtrieg  ) anf ûnbtgen  ; il  l’a  déclaré  son 
. successeur , et  bat  ibn  gu  feinem  Stach* 
éofger  erflàrt  ; déclarer  ses  biens , fein 
«Bermègen  arteigen.  Se  déclarer,  v.  riß. 
fidj  erflàren  ; Ocb  entfehetben  ; ( »on 
Æranfheiten  ) fid)  offenbaren  ; Och  $et* 
gen  ; au«bredjen. 

Déclencher,  v.  a.  cor* une  porte,  eittt  ££bure 
- aufflittf eu.  ((4  Clinche). 


£)inq«  tu  feinem  ©nbe;  ba«  2(lmcpmen 
be«  «Xonöe«  î ber  SDtonb  im  SZbnebmen  î 

le  jour  est  sur  son  déclin  , ber  £ag  ttCtgt 
ftcb  » eô  »irb  Slbenb  î cette  république 
est  sur  son  déclin,  e«  gebt  mit  biefer 
«epublif  jur  9îeige. 

Déclin , ».  m.  ber  Schneller,  DrudFer  eine« 
ftlinten*  ober  tyiffolcnfdtloffe«. 
déclinable , adj . c.  (©ramm.)  »0«  fïd)  be*» 
flinircit  ligt. 

Déclinaison , s.  f.  (©ramm.)  eine  £efli* 
nation;  SBortbiegung  ; (Slffron.)  bie 
Abweichung,  b.  i.  ber  Abflanb  eine« 
©effirnö  vom  Aequator  narb  einem  bee 
bepben  tyolen  ; it.  bie  Abweichung  ber 
SJXagnetnabel  ; déclinaison  boréale , bie 
abmeidjung  nach  ©üben, 
déclinant,  ante,  adj . T.  abWetdiettb  î ca- 
dran déclinant , eine  @onnenubr , bereit 
UJerpenbifularflÄdie  nicht  genau  gegen 
eine  ber  »ier  3Beltqegcnben  ffebt. 
Déclinatoire , adj.  c.  ( jur.)  ablehnenb»  ex- 
ceptions déclinatoires  , attd)  déclinatoire , 

s.f.  eine  ©inreenbung  gegen  bte  Äom* 
petenj  be«  «ichter«.  - 
déclinatoire,  s.  m.  T.  ba«  2lb»eid)ling«3 
infhument,  woburch  man  bie  Slbmei» 
diung  ber^làche  ber@onnenuhr  beffimt. 
Décliner,  v.  a.  (©ramm.)  bfflintrcn  ; it. 
v.  n.  ftcb  $11  €nbe  neigen  ; aflm&bltg  $u 
€nbe  gehen;  an  ÄrÄften  abnehmend 
(»on  ber  »Otagnetnabel)  »on  korben  ab* 
»eichen;  (3(jlron.)  abmetchen  ; fleh  »om 
«eguator  entfernen;  it  (». einer («auer 
ober  SÖanb)  in  ihrer  «iditung  ein  »e* 
nig  »on  ber  £auptgegettb  ber  SÖelt, 
.nod)  ber  Oe  gerichtet  iff,  ab»eid)en; 
décliner  son  nom,  fam.  feinen  Rahmen 
an  einem  Orte  fagen , »0  man  nicht  be* 

fannt  iff  î faire  décliner  le  nom  i qn.  t 
plais,  einem  eine  ©rflirung  abjubrin* 
gm  »tffen  ; ( »on  einem  unmiffenbett 

S«enf(hen  î ) il  ne  sait  pas  décliner  soi* 
nom,  er  fann  feinen  eigenen  «fta&men 
nicht  beflinirm;  décliner  une  juridiction, 
T.  eine  @ericht«barfeit,  »o»or  ma» 
belangt  iff,  »on  Och  ablebnen;  le  jour 
commence  i décliner,  e«  fingt  an,  $bcnb 
tu  »erben. 

Déclive,  adj.  c.  ol.  abhiitgtg» 

Déclivité,  s. f.  bte&b&ingigfeit,  «bfchuf- 
Ogfeit  eine«  Orte«. 

Déciorre,  v.  a.  bie  ttmjiunung  , ba«@e« 
hige  wegnehmen  ; einen  3aun , eine 
«tngmauer  «♦  meberreigen  ; ol.  auf. 
fchliegen. 

Déclos,  ose , part,  et  adj.  f. déciorre;  offftt  t 

»««  nicht  mehr  umjÄnnt  tff. 

Déclouer,  v.  a.  etwa«  Slngenagettf«  lo«* 
I machen  ; bie  9?igcl  heran«  $ichen.  Se 
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déclouer , v.  réfl.  ûU$  bOt  9lAgeltt  »ei* 
eben;  loégcben. 

Décochement,  r.  m bü$  ÎOSbtÜden  Obft 
Wdjicßen  eines 

Décocher,  v.  a.  einen  tyfeü  ic.  abfcf)ic§eit ; 
décocher  les  traits  de  sa  colère  contre  qn. , 

fig.  iemanb  feinen  3orn  ober  ©rinun 
cmpfïuôen  laffeu. 

Décoction,  s.  fi.  T.  ein  (ba$)  $efoft;  ein 
abgefottcner  unb  ûba«foâ)tcr  2tr§cnep* 
tranf ; ein  ÄrAutcrtranf  i *>.  bas  Sßaffcr 
. fclbfl  / worin  eine  ©utflanj  gefoebt 
wirb. 

Décogr.oir,  s.  m.  ($U(bbr.)  btt$  $rcibbot|, 

ber  £reibfcil. 

Décoiffer,  v.  a . ben  Âopfpufc  abnebmen; 
it.  bie  £aare  in  Unorbnung  bringen  ; 
it.  eine  »obloetmacbte  Jlafcbc  aufm  a« 
eben  ; it.fig.  cineiôouteiUe  ïcereii/ûuO* 
trinfen  ; ($euenp.)  ben  £edel  abneb* 

men.  Se  décoiffer,  v.rèjl.  (ilif,  p.  5Qeibé* 

leuten  ) fîd)  raufen  ; einanber  in  bie 
Jjaare  fallen  ; einanber  baö  Âopfjeug 
abrctficn. 

Décollation,  s.  f.  de  St.  Jean,  bie  €nt* 
bauptung  3obanni*. 

Décollement,  s.  m.  T.  (gtmmerm.)  ba$ 
^Bebauen  eineé  gapfenö  (tenoa) , ber  fur 
bie  Sapfenfuge  ju  lang  ifl  î it . baö  £oô* 
geben  ober  2Uifgeben  beô  £eimô  ; it.  baö 
. Sibtbun  beô  £eimô  ; it.  baö  2luôeinan* 
bergeben  jufammengeleimtcr  ©acben. 
D 'coller , v.  a.  enthaupten;  bcnÄopfab* 
fdjlagen  ; vu/g  fôpfen  ; it.  T.  »aö  §u< 
fammeugeleimt  ifl , pon  einanber  ma^ 
dien  ; it.  bic  Äugel  von  bent  Otanbe  ber 
SBiUiarbtafel  abflofîen.  Se  Jécoiier,v./-é/y. 
(p.  geleimten  ©geben)  loögc&en. 

Décolleté , ée , part,  et  ad/,  f,  décolleter  ; 
une  femme  trop  décolletée , CtU  JrûUCH* 

jimnier,  baö  ben  Jpalô  $u  febr  entblößt. 
Décolleter , v.  a.  ben  £alö  ober  bie  95rufl 
entblößen.  S^* décolleter,^. rèjl.  mit  ent- 
blößter iôrufl  geben. 

Décolleur , s.  m.  T.  berjentge  / ber  bein 
©todfïfd)  / fo  balb  er  gefangen  ifl  / ben 
Äopf  abbaeft. 

Décoloré , ée , part,  et  adj.  entfärbt } »aö 

feine  garbe  pcrlorcu  bat  ; blaß  ; per« 
fdjoffen. 

Décolorer,  v.a.  bie  Jarbe  benebmen  ; eut* 
fArben  ; blaß  machen.  i 

Décombrer,  v.  a.  abrAumcit,  »egrAumen  ; 
ben  ©«butt  wegfubren  ; pom  ©ebutte 
fAubent  ; ée.  (einen  Äanal,  eine  per« 
fcblciinte  ©affe  ic.)  reinigen  ; it.  einen 
. ©teinbrucb  )nm  erflen  Sfôabl  eröffnen, 
(f.  décombres.) 

Décombres,  m.  m.  pd.  ber  ©tbutt  POn  @e* 
bAuben;  (pergf.  débris);  it.  ber  3lbfaH 
pom  fjoli/  b.  t.  £obel*  unb  ©AgfpAne  :c.j 
it.  brr  ©ebutt  auf  einem  ©teinbrucbeJ 
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ebe  man  tu  bat  guten  ©ebtefetfeinen 
fommt. 

Décomposer,  v.  a.  (@bpm.)  einen  jufam- 
mcngcfeçteu  Äorper  in  feine  einfache 
ober  erüe  ©runbtheile  auflöfen  ; ibn  §er* 
fe^en,  jerlegen  ; (SOtatbem.)  tbeilen,  jier- 
theilen  J la  fièvre  décompose  le  sang , batf 
Sieber  lofet  baO  55lut  auf;  décomposer 
une  idée , un  discours , <inen  CnttVUrf/ 

fine  SXebe  k.  jergliebern. 

Décomposition,  s.  f.  (Sbpmie)  bié  Setfc* 
çung  eineo  Âôrperô  ; bie  £uflômng  ; 
(SRatbem.)  bie  ^ert&filnng,  Jîbeilung  ; 
— d’une  idée,  bie  ^gltcberung  cineé 
€ntipurfeO  te. 

Décompoter,  v.  a.  T.  bie  ^abl  ber  Sabre 
Aiibern , ba  ein  $elb  tragen  unb  ruben 
foU.  (f.  comput). 

Décompte,  s.  m.  ber  3bjug  beffen , toa6 
fdiou  bejablt  ifl  ; it . ber  rucfflAnbige 
0o(b  ber  Gruppen  ; il  uouvera  bien  du 
décompte , fig.  Jam.  er  wirb  fï<b  in  fei- 
ner SKecbnung  ^arf  betrügen. 

Décompter,  v.  a.  abrccbne«/  abjieben  pon 
einer  ©umme;  it.  (meifl  abwl)  pon  ber 
süReinung  / bie  man  pon  einer  ^Jerfon 
ober  ©ad>e  begte  / etrpaO  fahren  laffrn 
ober  nad)(affen. 

Déconcerter,  v.  a.  ein  Äoneert  t ttt  machen, 
auô  bem  ^on  bringen  ; fig.  jemanb  irre 
ober  bcflûrjt  maeften  ; aué  ber  Raffung 
bringen;  ic  jemanbeö  ^Prbabcn  §u» 
uicbte  machen;  vu/g.  jentanben  fein  Äon- 
cept  perrüden.  Sc  déconcerter,  v.  rèfl. 
bedurft  tocibrn  ; au5  ber  Raffung  fom- 
men  ober  geratben. 

Déconfire , v.  a.  cl.  ben  Jfinb  Pollig  Ober 
aufÿ  Jpaupt  fchlagen;  it.  auj.  fig. plais. 
jenianb  Au^erfl  in  bie  (Enge  treiben;  in 
bie  größte  S&crioirtung  feçen. 

Déconfit , ite , part,  et  adj.  f.  déconfire. 

Déconfiture,  s.  f.  ol.  bic  pöllige  lieber- 
läge  ; burl  bie  gAnjjltche  «Deriebrung 
aller  ®crid)tC/  »omit  etne^afel  befeijt 
ifl  ; (fur.)  ber  oôlligc  Stutn  eincâ  Âauf* 
ntauné;  ber  Q3ûtiferot. 

Déconfort,  s.  m.  ol.  bÜ  £rofllofiaffit. 

Déconforter,  v.  a.  fam.  bû$  ©cmütb  HM* 

bevfchlagen  ; bengftutb  benebmen;  Hein- 
mûtfng , perjagt  madicit.  Se  déconforter, 
v.  rèjl.  flrtnmütbig  »erben. 

Déconseiller , v.  a.  wiberratben  ; abratben. 

Décontenancé,  ée,  part,  et  adj.  autf  bft 

Raffung  gebracht. 

Décontenancer,  v.  a.  auO  ber  Raffung  brin- 
gen. Se  décontenancer , t*.  ré/l.  aué  bft 

Raffung  fomtnen  ober  geratben. 

Dé<  onvenue,  s.  fi.  p.us.  Jam.  ein  Unfâfi  ; 

eine  5ôtber»Artigfett 

Décorateur,  s.  m.  èin  Verlierer  / tnf.  ein 
£beatctper§iercr,  îbeatermeiflct. 

Décoration , s. fi.  bie  3Der§terung , 9u€}te- 

rung  eine*  £b*«ter$/  ©ebAubrt/®«* 
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tctts  ; bie  Æeforation  ; /<•  etn  €6ten# 
geichen;  baS  3cid>e«  einer  Söürbe, 

(marque  d honneui). 

Décoré,  ée,  part,  nt  adj.  petgtCtt  / ge* 
fchmùdt  ; f.  décorer. 

Décorer , v,  a,  pergieren  ; auSgiercn  ; it . 
fôm&den  / gieren  î gur  ^ict^e  gereichen; 
einen  ©lang  geben  ; f.  décoration. 

Décortication,  s.f.  (SlpOtb.) Me  ©ChalUttgj 
bas  Slbßrcifen  ber  9tinbc,  ©cbalc/ber 
Äörnet/  früchte  tc. 

Décorum,  (fyt.  décôron)  ».  m.  fam.  garder 
le  décorum,  ben  SQoblßanb,  bûÔ  £cfO 

rum  beobachten« 

Découcher,  v.  n,  außer  feinem  $aufc/  ober 
auch  nur , außer  feinem  gewöhnlichen 
Bette  fchlafen.  Se  découcher,  V.  riß.  fict) 
anbetS»obin  betten;  fein  Nachtlager 
Silbern  i découcher  d’avec  *a  femme,  nicht 
beb  feiner  frau  fchlafen  ; ü ne  découche 
point  d’avec  sa  femme,  fT  fd)lift  bcfl&n* 

big  mit  feiner  frau  in  ©tnern  Bette. 

Découdre,  v.  a,  irr.  eine  Nabt  aufttennen/ 
( gertrennen , abtrennen , »on  einanber 
trennen)  ; it.  T.  roivb  »on  einem  »üben 
0ch»eine  gefaat , bas  bem  Jpunbe  ben 
Baud)  aufreißt;  (©chiffb.)  ein  ©tud 
»on  ber  Äußerten  ©chiffre rflcibung 
losmachen , um  fehabbafte  ©teilen  ju 
entbeden. 

Découdre , v.  n.  (toitb  immer  »on  ber  ®ar* 
tiîcl  en  begleitet);  en  découdre , fam. 
vont  £eber  gtehen  ; ftch  tunt  ©treit,  gum 
©pic!/  gu  einer  £eibcSubung  anfchtdcn 
ober  fertig  machen  ; barauf  loSgeheu  ; 
vuig.  eins  gegen  einanber  »agen  ; il  en 
faut  découdre  , cS  muß  £mfi  trt  btt  ©O* 
ehe  »erben.  Se  découdre,  Ç. rifi.  flcf)  »on 
ber  Nabt  abtrennen;  les  affaires  se  dé- 
cousent , fig. fam.  bte  ©achen  haben  ein 
fchlintmcS  Slnfehen,  fie  fangen  an  fehlest 
Su  flehen. 

Découlant , ante , Adj.  fließenb ; in  folg.: 

la  terre  découlante  de  miel  et  de  lait 

( Bibel  ) ein  £anb , »0  3SRtlc&  unb  £0 
lüg  fließt. 

Découiement , ».  m.  bas  tropfenweife  tlb* 
fließen  ; ber  Stbfluß  ; bas  Bbtropfen 
Jpcrabtrôpfeln. 

Découler,  v.  n.  abfließen  ; herab  fließen; 
heraus  fließen  ; it.  abtriefen  ; abtröu* 
feltt  ; langfam  unb  in  fleinen  Jtropfen 
herunter  fallen  ; fig • »ott  et»aS/  pon 
jemanben  herrühren  ober  entfpringen  ; 
feinen  Urfprung  »01t  etwa*  haben  ; c’est 
par  son  canal  que  l<s  grâces  découlent, 

fig . burch  ihn  erhalt  man  alles. 

Découpé  , ée  , part,  et  adj.  gerfd)füttcn  IC.} 

(5Bap.)  wie  BÂrcnflau*BMtter  auSge* 
fehnitten  ; etmcln  ober  gerßudt  auf  bem 
©chtlbe  herum  liegenb;  *.m.  ein  ausge* 
gaefteö  ©artenbect. 

Découper,  v.  a.  jcrfdjneibcn  ; jerßuefen; 
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Sierlich  auSfdjnetbett  i . it.  gierUd)  au$* 
gaden;  T.  ein  Blumenbeet  in  Beete 
»on  »erfchtebencn  Blumen  etnt&eileng 
it.  (ben  £eig)  jergreifen/  butchfneipen; 
découper  un  poulet,  etn  J))uhn  gerlegeiu 
Découpeur,  ».  m.  ,euse,  »./.  einer  /(eine) 
ber  (ober  bie)  et»aö  gierlich  auöfchnei- 
bet  ober  auSjadt?  (©ageweber)  bie  3^» 
fd)iteiberinn  ; it.  «Äatrofen,  »eiche  bie 
arofien  ©tude  2Öal!jtfchfpcd  in  Heinere 
©tiidc  gerfchneibcn. 

Découple,  s.f.  T.  bas  £oSlaffen  ber  £un be 
pon  ber  Äuppel.  , _ 

Découplé,  ée,  part.  loSgefUppdt  ; fig* 
fchlaitf;  flinf;  f.  découpler. 
Découplement , beffer  le  découpler  , ».  m • 

bas  £oSfuppeln  ber  £unbe  ; it.  décou- 
plement , bas  3(bfchirren  unb  ©ntjochcn 
gufammengefpannter  Ddjfen. 

Découpler,  v.a.  aud)  absol.  bte  J^Uttbe  loS» 
fuppeln;  it.  loSbinbett,  loSfpaimcn  ; it* 

5,  m.  f.  Découplement  ; découpler  ses 
gens  après  qn.,  fig.  fam.  feine  £cute  auf 
jemanb  loS&C$en  > découpler  les  bateaux, 
an  einanber  gebunbeue  Sahrgcugc  »ou 
einanber  loSmachctt  ; un  jeune  homme 
bien  découplé,  ein  fchlaufer  junger 
Ntenfd).  . 

Découpoir,  s.  m.  T.  bie  ©chere  gumStuS» 
fehneibett. 

Découpure,  s.f.  ein  gterlicher îluôfchnitt 
an  Sengen,  an  papier  ic.î  it  bic  auS» 
gefeouittene  Slrbeit  felbf!  ; it.  découpures, 
piur.  ©cmihlbe  ober  ßupferßiche  gum 
ausfehneiben  ; it.  T.  üuerrifîe  ober 
fehler  in  ©ifcnßangen. 

Décourageant , ante  , ac(j.  »OS  muthlbS 

macht.  , 

Découragement,  ».  m.  bie  ^(eittmuthigfCit/ 

. sföuthloftgfcit  / Nerjagthett. 

Décourager,  v.  a.  baS  ^)erg  ober  ben 3Ruth 
benehmen  ; ben  ©luth  nieberfchlageu  ; 
pergagt  machen  ; it.  bie  £uß  »ogu  be» 
nehmen.  Se  décourager,  v.  rèfi.  muthloS/ 
f leinmtithig  »erben  ; ben  3Dtuth  finten 
laffen»  bie  £uß  perltercn.  . . 

Décours,  ». m.  baS  Xbnehmen  bcS SSKonbcS/ 
it.  einer  Ävanfhcit. 

Décousu , ue , part,  tt  adj.  abgetrennt/  f. 
découdre;  il  est  tout  décousu,  et  gtl;t 

gang  gerrifîcn  unbgerlumpt  baher;  style 
décousu  ,*  eine  ungufammenhangenbe 
©chceibart. 

Décousure,  ».  f bie  Sluftrennuttg  $ bas 
Slufreißen , Sltifgfhen  einer  Naht  ; it * 
bie  aufgegangene  Naht  felbß  ; plur.  T. 
bie  Sffiunbe , bte  ein  28ilbfd)»cin  bem 
J£>mtbe  bepbringt. 

Découvert , erte , part,  et  adj.  aufgebedt  / 
entblößt  / Olfen  IC.Î  f.  découvrir;  un  pays 
découvert , ein  frepeS  / offenes  £anb  / 
bas  »enig  ober  gar  feine  Berge  unb 
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Stiftungen  Çûtî  à deniers  découverts, 
( jur.)  baar  i in  flingcttdcr  sfôunje. 
à Découvert , adv.  unbebeeft;  offen  ; frf 9 ; 
it.  mit  entblößtem  £auptc  ; (tf  riegd».) 
dem  feindlichen  fteuer  audgcfetjt.  Fig. 
à découvert,  à visage  découvert,  offen- 
herzig / ftcpmûthig  / unocrholen» 
Découverte , s.  f btè  C£ntî>ccf ung  ; it.  die 
• entbeefte  6ûd)c  felbff  ; T.  ($ecbtf.)  die 

Vlößc  ; aller  à la  découverte,  ûUfÂund» 
fcdûft  ÛUégeben  i être  à la  découverte , 

oben  ûuf  dent  Vtaffc  die  ©ache  haben, 
ctioaô  oon  ferne  ju  entdccfen  ; attirer 
son  ennemi  par  une  découverte  , feinen 
©eaner  im  Rechten,  durch  eine  gegebene 
Vloßc  perfuhten. 

Découvrir,  v.  a.  irr.  gufdccfcn  \ übbccfeit  Î 
öufdeden;  die  &ecfc  oder dad,  »omit  et* 
»ad  oder  jemand  bedeef t oder  jugedeeft 
ifr,  »cgnebmen;  entblößen  i it.  entde* 
efen  ; gewahr  »erden  ; erblicfen  ; ju  ©c* 
ficht  befommeit  ; it-fig.  entdeefen;  of- 
fenbaren» Se  découvrir,  v.  rtJL  ftd>  auf* 
deefen  ; fich  entblößen  ; nteiß,  dad  £aupt 
entblößen,  den  Jj)ut  abnehmen;  it.  (p, 
JDittgett)  eittdccf  t »erden  ; (vom  ©etter) 
fich  aufflaren  ; découvrir  le  bois,  T.  mit 
einem  fcharfen  ©robmeifel  dad  £olj  auf 
feiner  Oberfläche  et»ad  abffoßen,  ehe  ed 
behobelt  »ird  ; (Äupferfdj.)  einen  ©lan$ 
gCbctl  î se  découvrir  trop,  (Jcchtf.)  fei» 
nem  ©egner  $u  otel  Vlöße  geben  ; it. 
fich  dem  feindlichen  ftcuer  jii  fehr  aud» 
fcçcn  ; ftd)  dloßfleUen  ; fig.  fich  gar  511 
bloß  geben»  Ftg.  et  Prov.  découvrir  son 
jeu,  fein  ©piel  oerrathen;  fich  in  die 
Æarte  fthen  laßen  ; feine  ©efiitnuitgen 
oder  Äbßchtcn  oerrathen  ; découvrir  le 
pot  aux  roses , hinter  dad  ©cheinmiß, 
hinter  die  ©chlichc  fommett. 

D^n-asser,  r.  a.  pom  ©cbmuge  reinigen; 

föubern»  Fig.  /am.  décrasser  un  jeune 

tomme , einen  jungen  rohen  sfôenfchcn 
abhobeln,  ihm  die  crfle  Bildung  geben  ; 

il  a acheté  cette  charge  pour  se  décrasser, 

er  bat  diefe  ^Bedienung  getauft,  um 
fich  aud  dem  ©taube  empor  ju  Reffen» 
(Pergl.  crasse.) 

Décréditement,  s.  m.  die  Verfeinerung  ; 
(da  man  jemand  um  Äredit  oder  um 
fein  Änfeben  bringt)  ; it.  der  Verluff 
ded  Äreditd , ded  Änfcbend. 

DécréJité,  ée»  part,  et  adj . außer  Äredtt 

gefegt;  in  Verachtung  gerathen  te, 
Décré  üter , v.a.  ben  Ärebit  benehmen  oder 
fch»ichen  ; außer  Äredit  feljen  ; fig . je« 
ntand  oerfleinern  ; um  Kredit,  ©unff , 
Änfebctt  ic.  bringen*  S«  décréditer,  v. 
riß.  fich  verächtlich  machen  ; fich  11m 
fein  Änfeben  bringen  ; (p.  ©achen)  den 
5Huf  petlieren  1 feinen  Sfcpfall  mehr 
1 finden,.  . 


Décrépit , ite,  adj.  betagt  ; febr  alt  ; ab* 

» gelebt;  ige  décrépit,  ein  hohed  Älter. 

Décrépitation,  s.f.  T.  dad  fcefrepttiren ; 
dad  ^raffeln  einiget  ©alje  int  ffeuer  ; it. 
die  Verpuffung,  die  Vertagung  etned 
©aljed,  bid  ed  nicht  mehr  tnißert» 

Décrépiter,  v.a.  T.  (p,  ©aljClt  ) bcfrept* 
tiren;  it.  verpuffen,  audorennen  ; oer* 

falfen  , ( f*  décrépitation)  ; vous  le  feriez 
décrépiter , fig.  Jam.  ©te  »ÛrOcn  ihm 
den  .ftopf  toll  machen. 

Déaép.tude,  s.  f.  dad  hohe,  abgelebte 
Älter. 

Décret,  s.  m.  ein  93efcf)luß ; eine  obrig* 
feitliche  Verordnung;  ein  obrigfeitlidjcr 
©chlnß;  eût  (dad)  ©efeß,  Sefrct;  ein 
richterlicher  Befehl,  ein  Svcdjtdfpruch  ; 
it.  eine  ©ammlung  alter  ©chluffc  und 
©açungen  der  Äirchenoerfammlungen, 
tyäpße  und  Äircbeitüäter  ; decret  de 
D:eu,  (£b?ol.)  ein  Stathfchluß  ©otted. 

Décrétales . s.fplur . die  ^efrctalen  ; ©pt* 
fleln  und  Briefe  alter  tyäpffe,  »ortn 
ge»iffc  £ehrpunfte  entfehtedeu,  oder  ge* 
»iffe  firchltche  Verordnungen  enthalten 
find. 

Décréter,  v.  a.  gerichtlich  befchlicßen  und 
perordnen  ; ein  £)efret  ergehen  laßen  ; 
defretiren  ; befchlteßeh  ; eut  ©efeç  ge* 
ben  ; décréter  contre  qn.,  einen  Ver* 
haftdbefchl  gegen  einen  ergeben  laßen  ; 
décréter  une  maison,  ein  £aud  gerichtlich 
Zum  Verlauf  aufchlagen , damit  die 
©läubiger  bezahlt  »erden  ; décréter  les 
informations,  nach  ©inficht  der  Untcrfu* 
chuttg  ein  5>efrct  geben  ; — une  coutume, 
gefeßfräfttg  machen» 

Dicreuser,  cor.  ffatt  décroser. 

Décri,  s.  m.  die  Verrufung , Äbfeßmtg 
einer  COCûnjforte  ; it.  ein  öffenrltcbed 
Vcrboth  gcwtffer  ©aaren  ; //.  fig . fin 
übler  Stuf;  tomber -dans  le  déai,  intf 
©cfchrep  fommen. 

Décrié,  ée,  part,  et  adj . perrufftt  , PCt* 
fchrieit  IC.  f.  décrier. 

Décrier , v.  a.  eine  »Oîunje  öffentlich  ver- 
rufen ; eine  bisher  gangbare  Vtùitgforte 
abfeçen;  it.  den©ebrauch  ge»tßcr2öaa* 
reit  perbtethen  ; it . fig.  pcrfchrepcn  ; in 
einen  üblen SHuf,  in  dad  ©efehrep  drin- 
gen. 

Décrire,  v.a.  irr.  (mit  ©orten)  befdjrci* 
ben  ; it.  (eine  / fin«»  ©trfcl  k,) 
befchreibcn. 

Décrocher,  v.a.  lodhüfCU ; lodhÄfeln Î OOm 

$afcn  abitehmen. 

Décroire,  v.  a.  irr.  ol.  je  ne  le  crois,  ni 
ne  le  décroîs,  tdj  glaube  cd  nid)t,  und 
i&ugne  ed  nicht» 

Décroissement , s.  m . dad  Âbnebmctt  ; die 
Âbnahmcîcine  VerimnberungdcrtSrôfce, 
©tirfe , $aucr  te.  . 
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Décroître,  v.  n.  irr.  ahne&rttcn  ; les  eaux 
sont  fort  décrues,  î>û$  iffiûficr  tfl  febï 
gefallen. 

Décrotter,  v.  a.  oom  Äoth  reinigen  ober 
Zubern  ; abpuijen  ; abfraijen  ; abbur- 
flen  te. 

Décrotteur,  s.  m.  citt  ©cfmhPUlJfr. 

Décrottoire,  s.  /.  eine  Äraijbiirßc , grobe 
©chubbnrße. 

Décroûtei  , v.  a.  T.  un  cerf  qui  décroute 

ea  tète , ein  £irfch , ber  fïch  ben  St opf 
ou  ben  ©Autncn  reibt/  nachbem  er  baO 
©cweih  abgeworfen  h«t;  décroûter  le 
damant,  bie  Ändere  9tinbe  unb  Untei 
rçigfeit  pom  ^Diamant  abnehmen. 

Décru , ue , part,  et  adj.  f.  décroître. 

Décruer , v,  a.  T . bûÔ  ©am  , POt  bem 
färben,  ablaugen. 

Décrùment,  s.  m.  T.  bfl$  StbtûUgcn  bc$ 
©arnö. 

Décrusement,  s.  m.  T.  bû$  ©icbcn  bCt  ©Ci* 
bcngcfrÄufe,  um  bic  ©eibe  bejfer  abroin 
ben  ju  fônnen;  it.  ober  décrusage,  bû$ 
Âod)cn  ber  roben  ©eibe  im  ©eifen* 
maffer,  oor  bem  Çirbcn. 

Décxuser,  v.  a,  T.  bie  ©eibe  abfîcben/  ab* 
feifen.  f.  décrusement. 

Diçu,  ue  , part,  et  adj . betrogen  :c.  f.  dé- 
cevoir. 

Décuire,  v.  a.  irr.  T.  ©grup  ober  Äonfl* 
turen  perbûnnen.  Se  décuire,  v.  rèjl. 
roiebet  bünner  werben  î ( wirb  »on  ein 
gemachten  ©gehen  gefügt,  bic  man  nicht 
genug  hat  einfachen  laßen). 

Déçu  peler , v.  a.  T.  f.  décanter. 

Décuple  , $.  m.  jehnmahl  fo  oiet;  ba$ 

Zehnfache  ; it.  adj.  c.  un  nombre  dé- 
cuple d’un  autre,  eine  3«hl / bie  je&n- 
mahl  fo  Piel  beträgt/  al*  eine  anbere. 

Décupler,  v,  a.  oerjehnfûchcn;  jebnntûbl 
grôfler  machen. 

Décune,  t.f.  eine  ^efurte  ; eine  SRotte  »on 
io  CDîann,  bep  ben  alten  ftàmern. 

Décurion,  s.  m.  (ait.  Siômer)  ber  Stnfuhrer 
einer  î)cfurie. 

Décussation,  s.f.  T.  ba$  ^ufammentrefen 
jweper  ober  mehrerer  £inien  ober  ©trab* 
len  in  einem  fünfte,  wo  fie  einanber 
burchfehneiben. 

Décussoîre,  s.  m.  T.  ein  3nßrnment/  wo* 
mit  man  ben  €iter  auobrücft. 

Dédaigné,  ée,  part,  ft  adj.  pcrfthmäht 
f,  dédaigner. 

Dédaigner,  v.  a.  (auch  absol.)  nicht  WÛr 

bigen;  hochmuthig  perachten;  petfehmä 

heu  ; ne  dédaignez  pas  de  me  faire  cet  hon- 
neur , perfagen  ©ie  mtr  btefe  ©bre  nicht. 

Déda’gneusement , adv.  hèfmifch  î auf  eine 

oerächtliche  2trt  ; hohnifeherweife  te. 

Déda  gneux,  euse,  adj.  et  #.  fpèttifchi  bäh* 
nifch  ; faire  le  dédaigneux,  la  dédaigneuse, 
fich  Jieren  y fleh  ßcllen , al*  ob  man  fid> 
au*  etwa*  nichts  machte;  fprhbe  tbuu. 


Dédain,  s.m  eine  #oI|e SJerachtnng,  Set* 
fchmäbung. 

Dédale,  s.  m.  £)âbatu*/  ber  ©aumeifler 
be*  Eûbprintbfi  be*  tfônig*  SKtno*  auf 
ber  3nfel  Äreta;  it.fig.  ba*  £abprinth/ 

btt  3rrgarten  ; un  dédale  de  procédures , 

ßg.  ein  perwief citer  fprocefj.  (pergU  la- 
byrinthe). 

Dédamer,  v.  n.  ( ©piel)  eine  &ame  auf* 
machen  ober  oerfehiebetu 
Dedans , adv.  brinuett  ; inwenbig  î inner* 

halb  ; il  n’est  encore  ni  dedans  ni  dehors, 

ßg.  fam.  et  weifj  noch  nicht , woran  er 
iß,  wie  bie  ©ache  ablaufen  wirb;  ü a 
l’esprit  en  dedans  .plais.  tX  bût  ben  2Jer* 

.ßanb  in  fîch  ; *dg.  er  fannO  nicht  oon 

fïch  geben  ; T.  mettre  l’oiseau  dedans, 

ben  Salten  auf  ben  Staub  fliegen  laffett/ 

mettre  un  cheval  dedans,  (in  ^jferb  WO  ht 
juretten;  au  dedans  ( de  la  maison  ) , in* 
nerhalb;  ilt;  H?r  dedans  (la  chambre), 

innen  ; oon  innen  ; inwenbig  ; it.  in* 
wenbig  burch  ; innen  burebj  de  dedans, 
' oon  innen  herauf;  it*'qqf*  prèp.  (o/. 

flûtt  dans ) ; passer  par  dedans  la  ville, 

burch  bic  ©tabt  gehen , fahren , liehen. 
Dedans , s . m.  bûô  3nwenbige  » 3unerc  ; 
it.  T.  ber  ©ang , bie  ©allem  im  ©ail* 
häufe  î avoir  deux  dedans , (SXingelren* 
nen)  benSling  iwepmahl  getroffen  haben; 
le  mal  vient  du  dedans,  baP  Ucbcl  fommt 
oon  innetther. 

Dédicace , s.  /.  bie  fepcrlichc  Einweihung 
einer  Äirdbe,  cineö  3tltar«/  einer  ©ta* 
tue  v.  ; it.  ba$  Äirchweihfcfl  ; bie  Äirch* 
Wethe/  Äirchmeffe  î (fonfl  auch  l’anniver- 
saire de  la  dédicace);  /e. bie 3ueignungö* 
fchrift  eine*  93nche$. 

Dédicateur,  s.  m.  (meifl  m.  p.)  bft  fDerfaf* 
(er  einer  ^weignungöfchrift. 

Dédicatoire,  adj.  c.  épître  dédicatoire , bi( 

gufchrift/  3«eignungöfchrift  oor  einem 
©uche. 

Dédier,  v.a.  (qch.  i qn.)  etUWfihcn  Î |Urtt 

aotteébienflfichen  ober  ju  einem  hctligm 
©c brauche  wibmen  ; it.  eine  $<vfon  ju 
einer  geifllichen  ober  heiligen  £eoenöart 
wibmen  ober  beftimmen;  it*  bebiciren  5 
ein  ©nch  jucianen. 

Dédire , v.  a.  irr.  (in  bet  jWeptm  ^CrfOtt  bC(5 
près.  ind.  vous  dédisez,  nicht  vous  dédites); 

ba#,  mi  ein  Slnberer  in  unferm  Nahmen 
gefagt  ober  getban  hat/  für  ungültig  er* 
Hären  ; etf  umflogen  ; nicht  gelten  laßen. 
Se  dédire , 9.  riß.  fein  2Bort  wiberrufctt 
ober  jurücf  nehmen;  it.  oon  bem,waö  man 
oorher  fclbfl  gefagt  hat , M ©egentheit 
fügen  ; it.  fein  2ßort  nicht  halten  ; fein 
gegebene^  ?Oort  brechen  ; fich  oon  etwatf 

ioöfagen  ; me  voudriez-vous  dédire,  WOl« 

len  ©ie  mich  jnm  £ugner  machen?  n 
ne  peut  plus  s’en  dédire  , er  famt  nicht 
mehr  iuruef  treten  ; se  dédire  d’un  achat. 
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einen  Äauf  um^0§en  ; se  dédire  de  ses 
principes , pon  feinen  ©runbfipen  ab» 
weichen;  beitfelben  juwibet  banbeln. 

Dédit , t.  m.  ber  Sßibcrruf  ; it,  T . ber 
fXeufûUfî  il  a son  dit  et  son  dédit, prov. 

bûtb  fagt  er  ja  , balb  »über  nein  ; er 
fprid)t  balb  fo , balb  anberS. 

Dédommagement,  s.  m.  bte  Entfchibigtlttg; 
©chableshaltung  ; Erfcpnng  beS  vetur» 
fachten  ©chabcnS. 

Dédommager , v.  a.  (qn.  de  qch.)  cntfd)i\bi* 
gen  ; fchablos  halten  ; ben  »crntfachten 
ober  gelittenen  ©chaben  erfe^en.  Se  dé- 
dommager , v.  rtfl.  flcf)  fehaöloS  halten  ; 
ftd)  feines  SBcrlufles  erholen. 

Dédorer,  v.  a.  bas  ©olb  »on  einer  »ergol* 
beten  ©adje  wegne&mcn , ober  auch  , 
abnûpcn,  abfrapcn  te.  Se  dédorer, t«.  nß. 
bie  Sürgolbung  nach  uub  nach  ver» 
lieren. 

Dédormir,  v.  n.fam.  faire  dédormir  de  l’eau 
froide,  faltet  SDafFet  ein  wenig  »er» 
fcblûgcn  (laulicht  werben)  laffen  ; \pi.u*. 

étourdir). 

Dédoubler,  v,  a.  bas  ftutter  / Unterfutter 
heraus  trennen  / herauf  fehneiben;  dé- 
doubler les  rangs,  (Æriegsf.)  bie  ©lieber 
hûlbiren  ; dédoubler  une  pierre,  einen 
©teilt  nach  ber  £Änge  fpaltcn. 

Déduction  , s.  f ber  Abjug  »on  einer 
©umme;  bas  Absehen,  Abrechnen;  it 
eine  ausführliche , mit  ©cweifen  unb 
©runben  begleitete  ©orrtctlung  unb  (Er* 
Jûhlung  ; eine  roeitliuftigc  Erörterung; 
en  déduction,  auf  Abfd)lag. 

Déduire,  v.a.  irr.(  qcb.  de  qch)  ab$Ühen; 

abrechnen  ; it.  weitläufig  erörtern  ; aus* 
fuhrltd)  erjàhlen  ; it.  ableiten. 

Déduit,  s.  m.  oi.  bie  ©eluftigung  ; faire 
le  déduit,  flatt  piendie  scs  plaisirs  avec 
une  femme. 

Déesse , ».f,  fine  ©öttinn  ; fig.  b.  t.  ein 
fchoncS  Srauenjimmer , bas  eine  erha* 
bene  (Dtine  unb  einen  cblen  Anffanb 
)ftt  ; (poet.)  déesse  aux  cent  vo  x , bte 
far-a  ; déesse  du  matin , bie  borgen 
luube. 

sc  Déficher,  ç.  rè/l.  fam.  »über  gut  »erben. 

Défaillance,  g.  f.  bie  Ohnmacht  ; (Ebprn.) 
bas  ^rrftiefen  eines  feffen  ÄörperS , 
mittel |f  bet  Jeuchtigfeit , bie  er  auS  ber 
£uft  an  ftch  jieht;  défaillance  dénaturé, 
bte  Entfröftung  5 bas  Oïachlaffen  ber 
Xt ttftC  ; tomber  en  défaillance,  in  £>hn* 

macht  fallen. 

Défaillant  .ante,  adj.  et s.  (jur.)  beï/  auf 
bte  an  ihn  ergangene  Sßorlabung , nicht 
»or  ©ericht  rrfcheint;  ligne  défaillante, 

; (©eneaf.)  eine  auSgelöfchte,  anSgertor 
bene£inte;  sa  voix  défaillante,  ff  ine  halb 
erworbene  ©timme  ; une  main  défaillante, 
«ne  ohnmächtige  £anb. 

Défaillir,  v.  n.  irr*  pMtf  mangeln  ; abge* 


hen  ; gebrechen  ; fehlen  ; aufhören  ; it, 
pi.us.  fdjwach  ober  fchwächluh  »erben  ; 
abnehmen  ; matt  »erben  ; si  u vue  me 
vient  à défaillir,  »eiitt  mir  bas  ©efïd)t 
»ergebet*  SC  sentir  défaillir,  bie  Abtiab* 
me  feiner  Triften  empfinben. 

Défaite,  v.  a.  irr.  »über  ûuScinûuber  ma» 
chett,  »aS  man  gemacht  hatte;  »iebee 
auScmanber  fcMagen,  losmachen  , auf* 
trenne« , auflöfen  / aufmaehen , jerrtö» 
ren  i fig.  beftepen , loSmad)e«  ; ü,  in 
bie  ffludit  fdjlagen;  iV.  qqf.  umbringen; 
it.  fig.  qqf.  jernanb  »erbunfein , über- 
treten ; (».  tfranfbetten)  abühren  ; ma- 
ger machen.  Se  défaire,  v.  rtß.  fid)  fclbjt 
umS  Ecbcil  bringe«  ; fig • tact  se  décon- 
tenancer , (»om  3öetn)  fchül  »erben,  ab* 
flehen  ; it,  dt  qn.,  de  ach.,  fid)  jernanb 
ober  etwas  »om  £>alfe  fchaffen  ; fid)  ba» 
»on  losmachen  ; etwas  »erlaufen , »er- 
Äußern  ; (einen  ©ebienten  tc.)  abfehaf* 
fen;  (ein  3lmt  ic.)  ntebcrlegeit,  anfge» 
beit,  barauf  ©erjicht  tburt  ; (eine  £aft, 
©ewobnheit  ic.)  oblegen  ; (eine  ^tanl» 
heit)  loS  »erben. 

Défait , aite , part,  et  adj»  f,  défaire;  il  est 
tout  défait , il  a le  visage  défait , <T  ftfht 

gatt$  entrent,  aan*  eleub  auS. 

Défaite,  s.f  bie  Weberlage  eines  ÄrtegS* 
heetS;  it.  ber  gute  Abgang  ber  SQaarm; 
i/.  eine  liiltge  Entfcbulbigung  / 9luS» 

fludlt , Slusribe  ; ma«char»dists  de  défaite, 
paaren , bie  fid)  leicht  abfe^cn  ; ce  che- 
vaUst  de  belle  ^éfa  te,  biffes  ^)fevb  »Üb 

leicht  feinen  Äönfcr  finöcn. 

Défalcation , $.  /.  (Jrjanbl.)  ber  s3bjtig  einer 
flcinen  ©umme  »on  einer  grögerit. 

Défalqué , ée , part,  et  adj.  abgewogen  !C, 
Défilquer,  v.  a.  une  Somme  d’une  autre, 

eine  ©umme  »on  etner  anbern  abjie» 
hen , abrechnen. 

Défaut,  s.  m.  ber  fehler  ; Mangel  ; baS 
©ebrechen  ; ûberh.  eine  UnooÜfommen* 
heit  ; (Jechtf.)  bie  ©löge  beS  ©egnerS  ; 
(fur.)  bas  SlufTcnbleiben , Wchtèrfchei* 
neu  einer  ^artep ; défaut-  des  côtes,  bte 
ÎBeiche  ( jwifehen  ben  SXippen  nnb  £en» 

bett)  ; le  défaut  de  la  cuirasse,  ber  ^Wi- 

fehenraum  jwifehen  bem  ^frraiTe  unb 
ber  anbern  mit  ihm  jufammenhönge»» 
ben  SRûftung  ; it.  fig*  bte  fehwaehe  ober 
emphnblichc  ©eite  einer tyerfon;  ba,  wo 
man  ihr  am  leichterten  bepfommet;  fann; 

T.  encourir  ( Faire  ) défaut , (jut.)  auf 

bit  gefchehene  ©orlabung  nicht  erfchei* 

ne«  ; condamner  qn.  par  défaut , jetttanb 

wegen  ungehorfamen  Ausbleibens  per» 

UrtheiÜn  î 1«  défaut  (le  décours)  de  »a 

lune,  oi.  ber  Wnmonb;  «>•  baSAhneh» 
mm  beS  SJtOllbeS  ; les  chiens  sont  en 
défaut,  bie  jjmnbe  haben  bte  ©pur  per- 
loren  ; ils  ont  relevé  le  défaut,  fie  haben 

bie  $i&ttc4Pübe*gefunbe!?i  metueqn. 
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en  défaut  , fig . einen  irre  machen  / tn 

ffierUgen^Cit  (CljCn  î au  défaut  de  qch., 
anftatt  i an  Der  ©teile  i in  (Ermang* 
Jung  ; i son  défaut , an  feiner  ©teile  ; 
wenn  er  augblciben  follte. 

Défaveur,  s.  J.  bic  Uugunff  * (Ungnabc); 
it.  ber  SOliifrcbit,  # 

Défavorable,  adj . c.  abgeneigt;  ungunffig; 
it • nachteilig.  , . , A. 

Défavorablement,  adv . auf  CWC  ungunftigt, 
nad)tbetltgc , nicht  oorthetlhafte  3}rt. 

Défécat.op,  S.f.  (£hpm.)  bic  Slbflarung 
einer  ffuffigen  ©ache  , ba  bie  S)t fen  fid> 
bon  felbfi  fcpen  muffen*  tfr  Ä 

Défectif,  :ve , adj.  (©ramm.)  mangelhaft  ; 
(Vtathem.)  f.  déficient. 

Défect  ionf  4*  /.  bas  Bbtrünuigwcrben;  ber 
Abfall  bon  einer  <partep. 

Défectueusement , adv . fehlerhaft  , UnPOU* 

ffànbig. 

Défectueux , euse,  adj.  mangelhaft;  unooll» 
ffrtnbig;  it.  fehlerhaft. 

Défectuosité,  s.  f.  ber  Mangel  , fehler  an 
einer  ©ache;  ba$  ©cbrcdjen  ; eine  Un» 
bollflànbigfeit. 

Défendeur,  s.  m Défenderesse,  s.f.  (jUt.) 

ber  ©ellagte,  bie©eflagte. 

Défendre , v.  a.  in . pertheibigen  ; bcwah» 
ten  ;•  eine  $crfon  ober  ©ache  gegen  je* 
manbeg  Angriffe  ober  Unternehmungen 
befehlen,  fich  ihrer,  gegen  ober  bep 
jemartb , annehmen  ; (jur.)  alö  ©cflag* 
ter  feine  €rceptioncn  gegen  bie  Älagcn 
feineg  ©egnerg  bepbringen  ; (fonft  four- 
nir ses  défenses)  -,  it.  (qch.  ober  à qn*  de 
faire  qcb.)  etwa«  perbiethen , perwehren, 
unterfügen.  Se  défendre  de  qn. , de  qch. , 
ober  contre  qn.  qch.,  v.  riß.  fid)  gegen 
jemanb  pertheibigen;  fich  wehren»  fich 
gegen  etwa«  fchùçen;  fich  oor  etwa«  be» 
wahren  ; it.  fief)  auöreben  ; etwaö  ober 
atterlep  porfàùçen  ; etwas  pon  fid)  ab* 
lehnen  î it.  eine  ©cfchulbigung  pon  fich 
ablehnen;  it.  fid) etwa« perwehren;  fich 
pon  etwag  enthalten  ; etwag  unterlaf» 
fen,  wag  man  bod)  gerne  thatc;  fich 
PCtlaugnen  ; « défendre  d’une  surprise, 
fich  gegen  einen  Ueberfall  nkhrcn  ; se 

. défendre  du  prix  de  qch.,  fid)  Weigern, 
fo  Piel  alö  geforbert  wirb,  für  etwa*  ju 

geben  } VOUS  ne  pourrez  vous  défendre  de 

ie  faire,  Sie  werben  nicht  umhin  fönnen 
Cô  }U  thun  i il  est  rare  qu’on  se  défende 
de  sa  bonne  fortune  , fam.  feltfU  fann 
man  fid)  in  einem  großen  ©lûcfe  mAßk 

gen  ; tuer  qn.  à son  corps  défendant , je« 
manb  äug  Vothwc&r  tobten  ; faire  qch 
à son  corps  défendant,  gejwungenerwcifc 
mit  îDiberwiflcn  etwag  thun. 

Défends,  ober  défens,  s.  m.  ( jlir.)  bag  ©f* 
hege  ;ètre  en  défens , (p.  ©ehôl^en,  38ie* 
fen , Söaffcrn  te. , bereu  ©ebrauch  ober 
©etretung  perbothen  iff),  gehegt  fepn. 


Défendu,  ne,  part,  et  adj . Oettfcctbtgtllff 
f.  défendre  i un  sanglier  défendu  d'un  tel 
émail,  d’un  tel  métal,  (9Qap.)  ein  ÏQilb- 
fehwein , befîen  £auet  (défenses)  pon  an- 
berer  §arbe  al*  ber  2etb  finb. 
Défensable , adj.  c.  (JfrkgÔW.)  fo  fich  PCt- 
theibigttl  fann  } beffer  : en  état  de  dé- 
fense; it.  fiatt  «n  défens.  f,  défends. 
Défense,  s.f.  bie  Vertbeibigung,  bie  ©e- 
genwehr  ; it.  ba*  Verbot  i,  (©chiffer- 
becf.)bû6  ©eiljum  fefihalten;  (Vtaurer) 
ein  ©eil  mit  angebunbener  fiatte,  um 
anju&eigen/bag  man  an’brm  Jpaufe ar- 
beite; ir.  Déftnses , pi.  tie  ©d)ttmwetfc 
gewiffer  îbeile  einer  geffung;  (jur.) 
bic  fcfcrifiliche  Verantwortung  ; it.  bet 
©cfc&l  eines  ©erichteS,  welcher  ein  Ur« 
theil  $u  poHjichen  perbiethet;  it.  ba$ 
©t  werf,  bie  -Dauer  ober  gangjihne  be$ 
wilben  ©chweinS  ; (©d)ifff*>  f*  koute- 
dehors  ; défense  des  places , (ÄttegSW.) 
bie  ©ertheibtgungsfunfi  ; être  en  état  do 
défense,  im  Verteibigunggftanbe  fepn; 
être  hors  de  défense,  ailßft  ©tanbe  fepn, 
fich  ÎU  pertheibigen  t se  mettre  en  défense, 
fich  in  Verthctbigunggflanb  feçen  ; un 
bois  en  défense,  T.  etn  J)ol§  , WOrettt 
man,  nachbem  eS  eine  3eit  gehegt  gewe- 
fen , wieber  Sieh  treiben  barf  ; (bas  ©e- 
gentheil  POn  en  défens)  ; un  hérisson  en 
detense,  ($öap.)  ein  3gcl,  ber  jufammen- 
geroUt  ba  liegt. 

Défenseur,  s. m.  ein Vert&cibiger ; ©efchü- 
Çer  ; Verfechter  ; défenv  ur  officieux,  eiit 

öffentlicher , frepwilliger,  obcrPomQc- 
richte  beffeütcr  Vertheibiger. 

Défensible , adj . c.  ol.  fiatt  défensable. 
Défensif,  ive,  adj.  jur  Vertheibigung  ge- 
macht ober  bienenb  ; armes  défensives, 
5Qatfen  jur  Vertheibigung  ; ©chuçwaf- 
fen,  Vertheibigungéwûffen;  alliance  dé- 
fensive^ eine  ^Oefenfio  * SlUianj , eût 
©chuçbûnbnié  ; it.  s.  f.  être  ober  « tenir 
sur  la  défensive,  bloß  pertbeibigung$- 
weife  pcrfûbrcn  } remède  défensif  , obec 
s.  m.  un  défensif,  T.  ein  Vorbcugungg- 
ober  Verwûhrungg«Vtittel.  * 

Déféquer , ç.  a.  (£hpmie)  bie  Unreinigfei- 
ten,  bic  Jrkfcn  abfonbern. 

Déférant,  ante,  adj . nachgcbenb  } vulg. 

nachgiebig. 

Déférence,  s.f.  ba$  ^îadjgeben  ; bie  ftolg» 
famfeit  aug  ©ef&Uigteit  unb  Achtung 
gegen  jemanb  ; on  l'écouta  avec  déféieoce, 
man  horte  ihn  efjrerbicthig  an. 

Déférent,  adj.  m.  cercle  déférent , obCVr.m. 
déférent,  ein  gewiffer 3trfcl  bep  ben  al- 
ten Ällronomen  ; it.  s.  T.  ein  3<tchen 
auf  ben  CDiunjen  , bag  ben  ÿràgort , 
©tAmpelfchneiber  K.anbfutet;  vaisseaux 
déf-rms , ($lnat.)  bte  ©amenrôhren. 
Déférer,  v.  n.  aug  2ld)tnng  nachgeben 
chacun  déféré  au  mérite  de  ce  magistrat , 
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ein  ieber  bejeigt  alle  Achtung  fut  baß 
Vcrbicnd  liefet  »Kagidrötßperfon  ; dé- 

ftier  à l’âge  de  qn.,  einem  All*  Achtung 

fut  fein  Alter  nachgeben  i je  défère  à 

votre  jugement,  irf)  lûffc  mit  3&t  Urtbcil 
gefallen  ; déférer  à l’avis  de  qn.,  jemültbß 
Meinung  beppflichten,  bepftimmen  ; dé- 
férer à rappel , T.  bit  Appellation  an* 
nehmen  obet  geflatten. 

Déférer , v . a.  einem  / jum  Reichen  bet  Ach* 
tung;  bit  man  fut  ibn  bat,  etwaß  ju* 
erfcnnen , p etleiben , übertragen,  über* 
Iaffeit , atlbietben  ; déférer  le  serment  à 
qn.,  (jur.)  einen  gib  pon  jemanben  for* 
bern  ; déférer  qn.  en  justice,  einen  bet) 
ber  übrigfett  angeben,  (betmlitb)  an 
flögen. 

Déferler,  v.  a.  T.  btc  ©<fgel  außeinanber 
wicfeln,  um  fie  aufjufpatincn. 
Défermer,  v.  a.  ol.  auffd)ÜC§en  î it.  böß 

gingefcbloffene  tpieber  berauß  tbun, 
bevauß  laffen. 

Déferrer,  v.a.  bett  gifen&ffcM«g  Pon  CtWaß 

abnebmen;  inf.  ben  Vcfchlag  ober  bie 
äufcifen  abnebmen  ober  abbrecbcn  \fig. 

fam.  qn.,  ffatt  décontenancer;  it.  (Jottn; 
trre  machen  ; pertpirren.  Se  déferrer,  v. 
r*fl.  ein  Jpufeifen  perlieren  ; it.  (p.  Ve* 
flf  ln  ) beu  ©tift  perlieren  ; fg.  fam. 
Ifatt  se  décontenancer. 

Défet , s.  m.  meifl  plur . (Vucbbanbl.)  bie 
Defeftc;  Dcfeftbôgen,  auß  welchen  man 
fein  pottfiinbigeö  gtemplar  jufammen 
bringen  fann. 

Défeu  i liaison,  s.f  (©otan.)  baß  Abfallen 
bet  Flitter,  beß  £aubeß. 

Défeuiiier , v.a.  (SgBinjcr)  abblattcn. 
DefTublef , ol.  flött  découvrir. 

Défi,  s.  m.  bie  Außforberung  juin  3rocp« 
fampf  ; ein  Aufforberungobrief,  eiitÂar* 
tel  ; ein  Jcbbebrief  ; it.  eine  tebe  Auf« 
forberung  $u  etwa« ; faire  un  défi  à qn. , 
einen  berauß  forbern. 

Défiance,  s.f  baß  SDtißtraucn;  ber  Arg« 
tpobu;  avoir  de  la  défiance,  SJKijltrauen 
begeitj  U défiance  est  mère  de  sûreté, 
prov.  wer  Porftcbtig  id , wirb  nicht  leicht 
betrogen;  vulg.  trau,  febau,  wem. 
Défiant,  ante ,adj.  mtfjtrüUtfd)  > argWÖb* 
nifch. 

Déficient , adj.  m . T.  nombre  déficient , 
eine  3abl , beren  Aliquoten,  jufammen* 
gerechnet,  weniger  betragen,  alß  baß 
©anje,  wopon  fte  £beile  Onb. 

Déficit,  5.  m . T.  baß  $cblenbe  in  einer 
«Rechnung,  in  einer  Æaffe;  il  y a plu- 
sieurs déficit  dans  cet  inventaire,  eß  fehlt 

mancheß  in  biefem  Verjeichnifjc. 

Défieruent,  s.  m.  ol.  dûtt  défi. 

Défier,  v.  a.  (qn.  ober  qn.  à qcb.)  beröUß* 

forbern  ; be febben  ; jnm  ^wepföinpf  auf« 
forbern  ; eß  mit  iemanben  aufnebmen  ; 
it • jcftianb  ju  etwaß  aufforbern  ; u.  ci* 
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nem  trogen , £roç  biet^m  ; je  vous  défie 
de  faire  cela,  tbun  ©ie*  einmabl/  wenn 
©te  fonnen  î défier  qn.  à boire,  eß  im 

Srinfen  mit  einem  aufnebmen  ; il  ne 
faut  pas  défier  un  fou , prov.  einem  «ftar- 
ren  id  aUcß  möglich.  Se  défier , v.  rß. 
de  qn. , de  qch. , einem , ober  einer  ©a- 
che  nicht  trauen  ; einem  etwaß  nicht  ju* 
trauen  ; ein  SKißtrauen  in  jemanb  obet 
in  etwaß  fegen  ; it . qqf.  datt  se  douter, 
fchon  porber  mutbmaßen  ober  merfen; 
Och  etwaß  einfallen  taffen  ; porauß  fe&en; 
fleh  pordellen  ; (©cbtfff.)  auf  ber  f>ut 
fcpn , um  gewtjfen  Unfällen  abjuroeb* 
ren  ; il  ne  se  délie  de  rien,  et  befotgt 
Och  nichtß. 

Défigurer,  v.  a.  prop.  et  fig.  perundal* 
ten  ; uugeflalt  machen  ; entfleBen;  oer- 
deUen. 

Défilé,  r.  m.  T.  ein  enger  3Bcg;  ein  tyafi  î 
ein  Hohlweg  ;ßg.  eine  grope  Verlegen- 
heit. 

Dénier,  v.  a . außfibelit , ben  Jaben,  bie 
©chnur  ic.,  btc  man  bureb  etwaß  burch« 
gejogen  bat , wieber  baoon  abjtchen  ; 
abreibeit  ; it.  v.  n . (Äriegßw.)  bcfiliren, 
b.  f.  in  SKciben,  unb  mit  einer  febe 
fchmableit  Jronte  marfchiren  ; porbcp 
iiebeit.  Se  aéhier,  v.rèjl.  aufgebcn,  loß* 
geben , außeinanber  fallen  tc.  ; le  cha- 
pelet se  défile, prov.  bie©efcUföbaft  trennt 

Och  nach  unb  nach. 

Défini,  ie , part,  et  adj.  erflöttj  bcdimmt; 
f.  définir  ; it.  prétérit  défini , (©ramm.) 
bie  bedimmtpergangene  Seit  ; it.  s.  m. 
le  défini,  (<pbif.)  baß  ©efchrÄnfte,  ober 
gingcfchrinftc;  it.  baß  außfübrlii  ©c- 
dtmmte. 

Définir,  v.  a.  erflÄren;  beftniren;  etne^)e- 
ftnition  geben;  einen  außfubrlichen, bc* 
dtmmtcu  Vegritr  uon  etwaß  geben  ; it. 
(Seit  ober  £)rt)  feflfeijcn,  bedimmen; 
it.  burch  genaue  Veffimmung  etwaß 
entfeheiben , außmachen , fedfeçen  ; it. 
qn. , jemanb  befdjreibcn , abfchilbern  ; 

c'est  un  homme  difficile  à définir,  feilt 

(unbedönbiger)  gbataftet  id  febwer  ju 
bedtmmen. 

Définiteur,  s.  m.  ber  Vcpdanb,  SRûtbgeber 
cineß  ©cneralß  ober  ffjropinctalß  in  ct* 
liehen  Vtönchßorben  ; ber  &cftnitor. 
Définitif,  ive,  adj.  entfchcibenb.  En  défi- 
nitif, adv.  ( jiir.)  burch  ein  gnburtbeil; 
in  legtet  Snffanj. 

Définition , s.f.  eine  Definition  ; (logifche) 
grftarung  ; (f.  définir);  it. qqf.  (inf.  in 
Äird)enfachen)  datt  décision  , réglement  ; 
it.  datt  le  définitoire;  définition  de  mots, 

eine  SfPorterflÄrung  ; — de  choses,  eine 
©acherflÄrung. 

Définitivement , adv.  auf  eine  cntfcbeibenbe 
SVeife  ; enblich  » A.  burch  ein  gnbur* 
tbeil. 
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Définitoire , s.  m.  bie  ©erfammlmtg  ober 
ter  ©crfammlungdort  ber  Æ5efinitoren, 
(f.  defimteur)  ; t)ù$ t bep  Âapujinern: 
définition. 

Défljgiation , #./.  (©&om.)  bie  ©erbren* 
iiunq  eined  Äorperd  ; it.  basSlbbrennen 
gewiffer  Sheile  bcffclbcn , mittelfl  bcp* 
gcmifcbtcn  ©chwefeld. 

Déflcgmatrou  , r.  /.  (©bpm.)  bad  $ep&(f  g* 
mire»;  bie  îlbfonberung  ûbcvflufftget 
toifferiger  Sbeilc* 

Déphlegmei , v.  a.  T.  bcphlegmitcn.  f*  dé- 
flegmation. 

Défleuraison  , défloraison  , s.  f.  ( ©otan.  ) 

bad  Abfallen  bec  ©lutbe  ; iu  bie  geit, 
bo  bie  ©lutben  abfallcn. 

Défleurir,  v.n.  perblüben ; abblû&en ; aud* 
bluficnj  bie  ©lutben  petlieren  iß£  in 
Stbnûbine  fommen  ; ir.  «*.  a.  madje» , 
baff  bie  ©lûtbc  abf&Ut  ; »7.  bad  fammet* 
artige  ©laue  auf  Pflaumen  >c«  wegwi* 
fchen. 

Déflexion , s.f.  (fjj&pf.)  bi*  2Cbtt)Ciff)Uttg. 

Défloration,  s.J,  (jur.)  bie  ©eraubung  ber 
Sungfraufcbaft  ; bie  ©chAnbung. 

Déflorer,  v.  a.  (jür.)  einc3ungfrau  febwi* 
d)cn  ober  fchAnbcn.  , 

Défluer , v.  a.  (Sljiron.)  ffd)  immer  weiter 
entferne». 

Défonceincnt,  s.  m.  bad  Sludnehmen,  ©in» 
fchlagcn  eined  Safjbobend.  f.  défoncer. 

Défoncer , v.  a . einen  Saßboben  audfloßcn/ 
cinfcblagcn;  (©irt.)  bie  (Erbe  weggra* 
ben,  um  eine  £age  ©lift  barunter  ju  le* 
gen  } — un  cuir,  (©Srber)  bad  lohgare 
£ebcr  naß  machen  nnb  cintreten.  Se  dé- 
foncer, v,  rèjl,  ben  ©oben  oerliereni 
(p.  ©etten)  bie  ©obenbreter  verlieren* 

Défoi  mer,  v . a.  aud  ber  Sorm  bringen  ; 
votre  chapeau  se  déforme  , ^Ôt  S)Ut  per* 

Uert  feint  Sort». 

Déformité,  s.f.  cor . ffatt  difformité. 

Défouetter , v.  a.  (©ud)b,)  fitt  ©U(h  aud* 
fcbnùten. 

Défourner,  v.  a.  aud  bem  ©ûtfofcn  fcbîc* 
ben;  se  défourner,  (©illiarb)  iîd)  aud* 
febieben. 

Défray  ober  Défrayement , s.  m.  p.  us.  bad 
Steobalten* 

Défrayer,  v. a.  fret)  balte»;  bie  ?ebrungd* 
fojten  fiir  einen  bejablcn  ; défrayer  une 
compagnie  , ßg.  fam.  eine  ©cfellfcbaft 
auf  eine  angenehme  unb  lujligefcrt  un* 
terbalten. 

Défiicbcment , s.  m.  bitd  Umreißen  eined 
ôbc  liegenbenSclbed;  bad  Urbarmachen, 
îlnbaucn  ; bie  Sludjlocfung. 

Défricher , v.  a.  ein  ôbed  Selb  umbrechen/ 
umreiten , urbar  machen  ; it.  ßg.  ben 
erffen  ©runb  §ur  ©earbeitung  einer 
Söiffenfcbaft  ober  £un(t  legen  ; it.  eine 
Stage  auffofen»  eine  vetwicfelte  (Sache 
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audeinanber  fepen  ; etwad  ind  Steine 
bringen. 

Défricheur,  s.  m.  einer/  ber  ein  ungebauted 
Selb  anbaut  ober  urbar  macht. 

Défriser,  v.  a.  bie  Äraufe  (ber  J>aare)  be- 
nehmen , ober  oerberben  ; it.  bie  Jpaare 
aud  ben  ^apilloten  wicfeln/  unbfïtaud* 
t&mmcn.  > 

Défiuticer,  ç.  a.  bie  Saften  beraud  mache»/ 
heraud  (Ireid)en  ; aéfroncer  le  sourcil,^, 
bie  ©tirn  entrunieln,  entfalten/  auf- 
heitern;  freunblicher  audfehen. 

Défroque,  s.f.  ber  Stachlaf/  bie  ©erlaffcn- 
febaft  eined  Drbendgeifflichen  ; it.  fam. 
bie  htnterlaffenen  ©tobilien  unb  ©fet- 
ten anberer  <Perfonen,  bie  man  jufalli- 
gerweife  erbt,  (»gl*  dépouille). 

Défroqué,  ée,  part,  et  artj.  f*  défroquer. 

se  Défroquer,  v.  rèfl.  (mcif  m.p.)  bad 

©tônchdfieib , bie  Âutte  ablegen  ; beit 
«Kônchdffanb  aufgeben  ober  oerlaffen  ; 
aud  bem  tfloffer  entfpringen  ; it.  dé- 
froquer, v.  a.  fam.  einem  all  fein  ©elb 
im  (Svict  abgewinnen  ; uberb./  einen 
um  bad  ©einige  bringen  ; vulg.  einen 
audjtehen  ; mo.ne  défroqué,  ein  entlau- 
fener, aud  bem  Älitfer  entfprungener 
©tonch. 

Défructu , s.  m.  bad , wad  ber  £audwirt& 
hergibt,  bco  welchem  guteSrcunbe  ihre 
©peifen  jufammen  tragen,  b.  U J^oli, 
Eichtet,  Äifchjeug  tc. 

Détuner , v.  a.  T.  ben  ©taff  abtacfeln  ; bad 
©eilwerf  tc.  »om  3Äaf  abnehmen. 

Défunt,  unte,  adj.  et  s . unlÄngff  »erfföt* 
ben;  lept  »erflorbeti  ; ber,  bie  ©erjlor- 
bene;  défunt  mon  père,  ol.  ffgtt  feu  mon 
père. 

D^çagé,  ée,  part,  et  adj.  eingelegt  ÎC.  ; 
fret)  ; lod  ; lebig  te.  ; l’ame  dégagée  du 
corps , bie  pom  £cib  abgefchiebene  (Seele  ; 
aille  dégagée,  em  fd)l«nfcr  SGBucbd  ; air 
dégagé,  eine  offene,  frepmuthigeSOtinc; 
ein  ungejwungener  Slnffaub  ; des  aus 
dégagés,  flüju  frepe  SOîanieren;  chambre 
dégagée,  eyt  ^immer,  bad  noch  einen 
©ebenaudgang  hat;  escalier  dégagé,  eine 
©eheimtreppe  ; it.  <wf.  eine  wohl  ange- 
legte Steppe,  bie  bequem  ju  (leigen  iffs 
burin  dégagé,  T.  ein  fan berer , reiner 

©rabffidjel.  < 

Dégagement , s.  m.  ber  ^uffanb  eined  leich- 
ten, frcpmut&igen,  fertigen,  ungeiwun* 
genen  SEBefend  in  ©eberben , ©effalt,  «n- 
jlanb , ©etragen  tc.  ; it  bie  ©erfchaffnng 
einer  folchen  ungejwungenen  Brt;  (f.  dé- 
gagé) ; it.qqf  bie  ©tnlofung  eined  'Pfan- 
bed  ; it  ßg.  bie  ©efrepung,  ©ntlcbigung, 
©ntfchlagung  oon  etwad  ; it.  (de  sa  parole) 
bad  3utucfnebmen  feuicd  ©erfprechend  / 
feined  gegebenen  SBorted  ; it.  oie  ©r- 
fullung  feined  ©erfpreebend  ; (©auf.) 
ieber  fleine  fchmahlt  Durchgang  ; eine 


336  Dega 

fttfcttttrtwc  ; ©t&eimtMtnx  it.  ; (5f4t< 
fnnß)  ba*  £)egagiren  ; ba*  2o*machen 
bet  ÄUnge  »on  ber  beé  ©egucr*  ; (£ol§* 
fchneiber)  bie  Umriffe  rein  unb  fdjarf 
machen  » — de  u uiiie , ein  fchlanfcr 

Sßuöbtf  ; escalier  de  dégagement,  f.  dé- 
gagé. 

Dégager,  v.  a.  cinlöfcn  ; < etwa*  SÔerpf&tt* 
bete*  ober  ©erfchte*)  auélôfcn  ; (einem 
©olbaten)  feinen  «bfcffab  auôwirfcn  ; 
it,  qn.  de  qch.,  jetnanb  au*  bem  ©c* 
brönge,  au*  ber  «Roth  te.  befreien;  ihm 
heran*  helfen  i ûberb.  / lo*machen  ; it. 
(benäopf,  bie  ©ruß  te.)  erleid)tetn  ; 
(biefen  Sbeilen)  2uft  machen  ; ben 
(gcblctm  oon  ber  ©ruß  ablöfen  ; déga- 
ger la  taille,  (von  tfleibem)  genou  on 
ben  £etb  aitfchltcßcn,  unb  ben  guten 
Sfönd)*  einer  ÿerfon  (eben  laffen.  Se 
dégager , p»  ré/l.  fah  (o*machcn  ï fich  in 
ffrcnbeitfebenî  fîch  heran*  helfen  ; (f. 
oud)  dégagé);  ($ed)tf.)  dégager,  bega- 
giren;  f.  dégagement  ; — une  chambre, 

(©ouf.)  bcp  einem  Simmcr  einen  beque- 
men 9hbenan*gang  onbringen.  Fig.  dé- 
gager sa  parole , fein  ©ort  jurucf  neb* 
men,  jurucf  jieben  ; it.  fein  Sort  bal* 
ten  ; (oud)  — sa  foi,  sa  promesse  etc.)  ; 
dégager  son  coeur , feine  vertrauliche 
©cfanntfchaft  mit  einer  Iperfon  auf- 
geben. 

D&aîne,  s.f.fam.  fron,  il  s’y  prend  d’une 
belle  dégaine,  er  ffellt  fîch  Jiemlich  olbcm 
boju  an  ; voilât  une  démarche  qui  est  d’une 
belle  dégaine,  ba*  iß  wieber  ein  b ubfcber 
bummer  ©tr  eich.  v ...  . 

Dégainer,  v.a.Jam.  bfn^Dcgett  ober  ©übel 

jieben  ober  entblößen  ; (metß  absoi.) 
jieben  ; vuig.  vom  2cbcr  jieben  \fig.fam. 
mit  bem  ©clbc  berau*  ruefen  i allons,  il 
faut  dégainer , berau*  mit  ber  $ud)tel  ! 

Drainé , ée , part,  et  adj.  une  épée  dégainée, 

ein  entblößter  2>cgen. 

Dégainer  , s.  m . Jam . il  est  brave  jusqu’au 
dégainer , fig.  er  iß  ein  tapferer  £clb, 
fo  lang  e*  nicht  Jtim  Steffen  fommt  ; <>• 
anf*©crfprecben  fommt*  ihm  nicht  an, 
aber  er  bölt  nicht*. 

Dégaineur,  s.rrup.txs.  ein  #ud)tlcr  >teu)lfl* 

ger  ; IHcnomiß. 

Déganter  » *•  «•  bie  Jpanbfcbube  au*jtebcn 
ober  abjiebcn.  Sc  déganter , v.  reß.  feine 
Jpanbfcbtrbe  au*$icben. 

■Dégarnir,  *•  a*  ben  Uebcrjug,  bte  ©efe- 
»ung  , ben  ^ierotb  tc.  »on  etwa*  weg* 
nehmen,  abnebmett,  abjieben;  bicüîîo- 
bilim  unb  anbere  ©etjierungeu  au*  ei* 
nem Stimmt  heran* nehmen;  it.T.tint 
jeßung  oou  ©olbaten  tc.  entblößen  ; st. 
ein  ©duff  abtafeln  ; «V.  eine  £oljung, 
einen  ©alb  ßarf  au*haucn  ; — le  ca- 
bestan, ba*  ©eil  von  ber  ©pille  abwin* 
ben»  Sc  dégarnir,  v . riß.  fid)  letd)ttC  OU* 
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jieben  ; ft-  fîch  von  bem  ©enotbigtm 
entblößen. 

Dégât,  s.m.  bieSerbecrnng;  ©erwußung, 
bnreh  ©eher,  Äricg,  $cucr*brnnß  tc.; 
it.  eine  üppige  ©crfchwenbung  bet  2c* 
ben*mittcl  tc.  ; faire  du  dégât , perwüßen; 
verheeren;  großen  ©chaben  anrtchten  ; 
viel  oerberben. 

Dégauchir , p.  a.  T.  (p.  ßünßlern  tn  ©tein, 
(Öolj,  sJÄttall)  eben  unb  febiefltd)  bc* 
fehlagen , bebauen , juriebten  ; einem 
©tein  tc.  bie  gehörige  $orm  geben , b<* 
mit  er  ba,  too  er  anfchticßcn  fott,  paffe« 
(f.  auch  dégrossir). 

Dégauchissemtnt,  s.m.  T.  ba*  ^UtidtfCtT. 
(f,  dégauchir). 

Dégel , s.  m.  ba*  Sûtftbauen  ; it.  ba*  £bau- 
wetter  ; le  temps  est  au  degel , mit  babctf 
$bauwetter;  vuig.  ba*  ©etter  gebt  auf. 

Dégeler,  p.  a.  anftbanen  ; machen,  baß  et* 
ma*  auftbauet  ; it.  v.  n.  impers,  unb  sc 
dégeler , v.  riß.  auftbafan  ï cet  homme 
se  dégèle,  fig.fam.  ba*  5Rûul  gebt  ihm 
enblicb  auf. 

Dégénération,  s.  f.  bie  3lu*ûrtung  ; batf 
9u*arten. 

D^énérer , p.  n.  (de  qch.)  au*ärtetl  ; ab* 
arten  ; au*  ber  5Xrt  fdtlagcn  ; it.  (en 
qch.)  ftch  ocrfchlimmern  ; fchlechtcr  wer- 
ben ; in  eine  fchlechtcre  9latur  überge- 
ben; jn weilen  beißt  1*  maladie  dégénère, 
bie  Äranf  beit  fchlögt  um,  — fo  viel  al*  : 
bie  £ranfbeit  gebt  in  einen  gelinbem 
Sußanb  über. 

Dégingandé , ée , adj.fam.  WÛb  POn  ^erfo- 

nen  gefagt , bie  embergeben , al*  wenn 
fie  lahm  wören , vuig.  btc  einen  fchlot* 
tcrichten , watfdjeUchten  ©ang  hüben. 

Déglutr , p a.  pont  2Jogelletm  lo*machen; 
von  ber  2eimruthe  abnebmen  ; — les 
yeux,  bie  jufammengetlebten  Slugcnlic* 
ber  öffnen,  an*wifd)cn.  Se  dégiuer,  r. 
riß.  fîch  pont  fôoqcllcimc  lo*arbetten. 

Déglutition , s.f.  ( afabtC.)  ba*  SîfTfChlU* 
cfen,  fticberfchlucfen  ber  ©petfen. 

Dégobiller,  p.  a.  pop  fid)  ÜbCCgcbCtt  j ß(fc 
ergeben  ; vu/g.  fpepen  ; dégobiiier  soa 
dîner,  fein  3ftittag*cffcn  berau*  bre* 
chen. 

Dégobdiis,  s.  m.  pop.  ba*  jfarau*gcbrod)C* 
ne,  ©cfpcpte. 

D^oiscr,  p.  n.  p.us.  JWitfdjettt  » ftttÇJCtt 
wie  bie  33ögcl  ; fix*  in  ben  iag 
hinein  fchwàtjen  ober  plaubcrn;  it.v.n* 
Jam . (p.  einem  Qfaflagten)  etwa*  ohne 
ftoth  berau*  fehwatten , autfolaubecn. 

Dégommer,  v.a.  T.  ber  rohett  ©cibc,  mtt* 
telß  ber  erßen  Äoehnng , (dégommage) 
ihr  ©untrni  benehmen. 

Dégorgement,  s.  m.  btC  SlUöfchUmmung 

einer  perßopftett  9töbrc,  eine*  ©ra* 
ben*  tc. ; bie  3(u*rötmumg  beffen,  wo* 
eine  9iöb«  tc.  perßopft  ; it.  ba*  2o*ge* 

ben  / 
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$(tt , Mbxtfyn  be#  ®djfamme#  in  den« 
fctbeti  / unb  î>cr  baber  erfolgenbc  8lu#- 
fctucb  ober  2lu#ffuß  be#  SÔaffer#;  — de 
bile,  d’humeurs,  ba#  ©rgießen,  Ueber* 
laufen  ber  ©aile  imb  anbercr  Jeuchtig- 
fetten  im  menfcblicben  tfôrpet  ; a.  (au cl) 
dégotgeage)b«#llu#fpûblcn  bc#  mit  Urin 
»ber  @etfe  unb  ©rbe  gewallten  £ncbc#/ 

ÛUf  bem  8lU#fpÛblffOCf  (dégorgeoir). 
Dégorgeoir,  s.  m.  T.  bie  Sîaumnabel,  ba# 
günblodj  berÄanonen  bamit  ûn#aurAu* 
suen  ; (@d)loffer)  ber  ©piçbammcr;  it. 
eine  groä<  J>aitS)fcüe  ; (fcurfjm,)  ber 

Slugfpûbl^ocf  ; f.  dégorgement. 

Dégorger,  9.  a.  au#rAumen  ; au#fcblainmen; 
einer  pcrflopften  SXobrcfcuft  rnadjen  ; rci* 
mçcmCf.  dégorgement);  il.  v.n.  ailfge&fn, 
pon  felbjt  einen  2tbfl ufi  befommen;  T. 

. dégorger  un^ veine,  iiadf)  bem Slberlaffcn 
eine  2tbcr  wohl  reinigen  ; faire  dégorger 
le  po’ssoo , ben  £eicbfwb  in  retneö  SGBaf* 
fer  fe$eu/  um  ihm  ben  morajligcn  ©e* 

fdimacf  $U  benebmen  J dégorger  un  che- 
val, ein  9>ferb  herum  fuhren/  bamit 
t&in  bie  ©cfd)wul(i  vergebe  ; dégorger 
des  embrasures,  @<biefjfd)artcn  in  eine 
Sôrufiwcbt  cinfcbnciben , ober  biefelben 
gerÄumiger  machen  ; dégorger  les  cuus , 
îa  laine,  les  étoffes,  Jp^UtC/  2®oIIC/  3ettgc 

im  fïienenbcn  ®ûiîcr  abfcbwenuucn,  nb^ 
fpübien  unb  reinigen. 

Dégoter  , 9.  a.  font,  qn.,  jcmûttb  Wfg» 
(Rieben. 

Dégourdi , le , part,  et  adj.  f.  dégourdir  ; it. 
s.  m.  farru,  ein  aufgeweckter , litftgcr , 

perfcbiagener  £opf  ; ber  ftd)  md)t  leicht 
etwa#  ntifbinbcn  lAjjt. 

Dégourdir,  r».  a.  ben  pot  $Alte  rrffarrten 
©liebem  wieber  Bewegung  unb  Eeben 
perfebaffen  ; bie  ©iffarrung  benebmeu  ; 
faire  dégourdir  de  l'eau , faite#  SBaffet 

ein  wenig  warnt  werben  ober  ûberfcbla» 
gen  fallen  ; dégourdir  un  jeune  homme, 
ßg.  fam . einem  jungen  ©tcnfdjen  Da# 
fleife  3ôcfen  abgewôjnen  î ibn  aufgc. 
tpeefter,  munterer  k.  machen  î dégour- 
dir un  poulet, pop.  bad.  ein  junge#  -yiibn 
baftiq  hinunter  fd)lucfen;  — son  office 
pop.  fein  Äircbengfbctb  habet  tfrubeln  ; 
it.  dégourdir , 9.  n.  ( p.  faltem  SÔaffcr) 
warm  werben  ; uberfcblagen.  Se  dégour- 
dir, 9.  riß.  wieber  warm  unb  gclenf 
Werben  ; bie  (Erwartung  perliercn  ; ftcf) 
warm  geben  te.  ; ßg . fein  fieife#  S03cfen 
oblegen*  -v 

Dégourdissement , $.  m.  ba#  Benehmen  ber 
©rffarrung;  bie  ©rwÀrmung,  Belebung 
ber  erfrarrten  ©lieber. 

Dégoût,  s.  m.  ber  ©fel  ; SXbfdjcu  por  ge* 
» wiflfen  <0pcifen  unb  ©etrinfen  î it.ßg' 
ber  ®ibetwiüc  ; ein  bober  ©rab  ber  5lb- 
• neignng  gegen  icmanb  ober  gegen  etwa#; 
*•  ber  Verbrüh  ; ba#  SDcippfrgnûgcn. 

4*  /• 
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Dégoûtant  > ante , adj.  efelbaft  ; wiberlid) 
febmerf enb  ober  riecbcnb  î it.  fig.  efel- 
baft  ; totbrig  » ûbcrlAtfig  ; oetbnefilitb* 

Dégoûté,  ée,  pare,  et  adj.  ûberbtÛÜig»  f* 
dégoûter;  it.  qqj.  ». Jam.  faire  degouié, 

fid)  febr  efelpaft  anfieilen;  tbun/  wie 
wenn  ttnem  nicht#  gut  genug  mAre;  c’est 
un  bon  dégoûté,  er  ifi  ein  iujiiger  $ru« 
ber  ; er  macht  alle#  mit. 

Dégoûter , 9.  a.  ©fei  erwecfe n ; ben  Sippe tit 
benehmen  ; it.  ßg.  qn.  ae  qch. , einem 
bie  £ufi  benehmen;  perleibcn;  einen 
3ßiberwiUen  ( f.  d^oüt  ) erregen  ober 
bepbringen.  Se  dégoûter  de  qn.,  de  qch,, 
v.  riß . eine  Abneigung  tc,  gegen  jemanb/ 
gegen  etwa#  faffen  ober  befommen  ; se 
dégoûter  du  service , ber  Ärieg#bienfle 
uberbruhig  werben. 

Dégouttant, ante,  adj.  trtefenb;  übtropfenb; 
tröpfelnb. 

Dégoutter , v.  n.  abtropfeln  i obtrÄufeln  ; 
abtriefen;  tropfenweife  herab  fallen;  iu 
rinnen;  lef  fepn,  wie  g.  ©.  ein  fiaÇ.Pro 

s’il  pleut  sur  moi,  il  dégouttera  sur  vous, 

folite  mir  ein  ©lùcf  aufffogen , fo  foilen 
@ie’ô  and)  mit  geitieieu  ; ober , geht 
mir’#  unglucf lieb , fo  werben  @ie'#  auch 
mit  entgelten  mûjfcu  ; au  cour,  s’il  n’y 
pleut,  n y dégoutte,  macht  man  ben 
Jpofe  nicht  immer  ein  groüc#  ©iûcf  / fo 
bat  man  boeb  aüejcit  einigen  ^Borthcil 
Davon, 

Dégradation*  s.f.  bie  (meijl  mit  Zeremo- 
nien perbunbene)  Stbfepung  pon  einer 
$BurbC/  ©breu^eUe  tc.  ; bie  ©infepung; 
it.  ber0d)abe;  ben  mau  in  einem  àôalbe 
anrtdjtet,  unb  ber  habet  entfianbene 
fcblecbte  ^ufianb  belfeiben  ; bie  ^Berwii- 
jiung  eine#  ©ute#;  (f,  dégrader);  it.  rJ\ 
ber  SJcrfcbiefl  > bie  jiufcnwetfe  @d)iPÄ* 
d)ung  ber  0tArfe  be#  £tcbt#  unb  ber 
Sotben. 

Dégrader,  9.  a.  (qn.  de  qch.)  begrübitCtt  / 
b.  i,  einen  feine#  ©tanbe#,  feiner  Söur- 
ben  nnb  ©hren  entfeçen  ; ((.dégradation); 
it.  eine  ^Jerfon  berab  fepen,  betunter 
fepen,  b.  i.  ihr  bie  gebubrenbe  ©hr e, 
ben  ihr  gufommcnbeu  SXang  , J£itclt  ic, 
perfagen  ober  entjiehen  ; it.  (ein  ©cholj/ 
S)a u#  ic.)  in  Abnahme , in  SScrfall  ge* 
rathen  laiîen  ; übel  juriebten  ; befcha- 
bigen;  (eine  SKaucr  ic.)  perfüllen  laf* 
fen;  (tabler)  allmAhlig  perfebiefett 

iftffen;  (f.  dégradation)  ; dégrader  un  vais- 
seau, ein  nicht  mehr  brauchbare#  ©ebifif 
abtafeln/  unb  e#  peelaffen.  Se  dégrader, 
i».  riß.  fid)  herunter  fe$en  ; fleh  feine 
©bre  pergeben. 

Dégraffer  , 9.  a.  aufhafen  i lO#b«f«t  Î lo#- 

bifeln. 

Dégraissage , Dégraissement,  s.  m.  T.  b a# 

Peinigen  be#  £ucbc#  pom  $rtt. 

Dégraisser,  9.  a.  ba#  gC.tt  abnehmen  Ober 
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n&fchhpfen  ; it.  ton  ftettfïecfen  retttt^en  J 
Dieftlccfen,  §.  ©.  au«  einem  ÄleiDe, 
JterûUO  modjen  ; 1«  torrens  ont  dégraissé 
ccs  terres,  Die  Sôôffcrgûffe  haben  ton  ôte* 
fen  £ànberepen  Die  beße  €rDe  wegge* 

fpû^lt  > dégraisser  les  cheveux,  mittèlfl 

Des  £aarpuber«  Die  ftettigfeit  au«  Den 
paaren  hcrau«  f Ämmen;  dégraisser  l’huile, 
Dem  £>ele  Die  att§u  große  $ettigfeit  be- 
nehmen; — le  vin.  Den  alten  Söein, 
wenn  er  fchwer  wirb,  reinigen  ; dégraisser 
qn. , fig.fam.  einem  («Reichen)  Die  ge* 
Dem  rupfen  ; einem  Den  ©eutel  fegen* 

Dégraisseur,  s.  m.t  euse  , *.  f.  ein  glecfen* 
ro&fchct , eine  glecf  enwafcherimt. 

Dégraissoir,  s.  m.(5ßoUfÄmmcr)  Die  S&afdj* 
banf  ; CDarmfaitenmachcr)  ein  3nflru* 
ment/  womit  man  Die  Dirme  tont  gett 
reinigt  . 

-Dégravoiment,  s,  m.  Da«  3lb*  Ober  £o«fpuh' 
len  De«  ®anbe«  oDer  Der  €rbe  am  guß 
einer  im  SEDaffcr  ßchenben  «Kauer  :c* 

Dégravoyer , v.  a.  Den  guß  oDer  bie@ruub» 
loge  einer  flauer  / eine«  «Pfeiler«  ic., 
Durch  bcßÄnDige«  «Xnfpuhlm,  entblößen 

* unD  befehligen. 

Degré,  s.m.  eine  kreppe / (@tiege);  it. 
jebe  einjelne  @tufe  ( yuig . ©taffel)  einer 
kreppe  ; it.fig.  (t.  Remtern/  «©urDcn  :c.) 
Die  (Btufe , ©breuftufe  ; it.  Der  ©rab  i 
(«Kuftf)  eine  (Stufe  De«  Wotenfpflcm«  i 
(«phoftt)  Der  ©tüD  ; degré  de  Jurisdiction, 
Dte  ^nßanj  ; it.  les  degrés , Die  afaDemi* 
fehen  ©rabe  oDer  ©brenftufm  ; prendre 
les  degrés.  Den  ©rabum  annehmen  ; 3Ra* 
gifler,  Æoftor  te.  tterDen  ; au  plus  haut 
(dernier,  suprême,  souverain^  degré  im 

hbchßm  ©rabe  ; auf«  iußerftc  ï parem 

au  premier,  au  second  degré,  im  erflett  / 
$weptm  ©raDe  oerwanbt  ; de  degré  en 
degré,  pon  @tufe  ju  (Stufe  ; ton  ©raD 
tu  ©raD  ; par  degrés,  flufmweife. 

Dégïéer,  v.  a.  T.  ein  ©chiff  rhcbclo«  ma* 
ihctt/  abtafcln  ; (ôter  les  agrès,)  alle«  £a» 
felwerf  eine«  Schiffe«  lu  ©chanDen 
richten*  r 

Dégringoler,  v.  a.  et  n . Jam.  herunter  roi* 

len  5 htnab  flurjcn  ; ™ig.  herunter  pur* 
jetn  , hinunter  rumpeln  ; il  a dégringolé 
jutqu’en  bas,  tt  ifl  ganj  hinuntevgepur- 
telt 

Dégrossage,  s.  m.  T.  DÛ  ^ttbuttg  DCP/  OU« 
Dem  ©roben  gezogenen  ©ilberflangm , 
Durch  Die  £ôcher  De«  3ich>cifenô. 

DégTOSser,  f,  dégrossir. 

Dégrossi,  ie,  part,  et  adj . it.  s.  m.  (@0lD* 
DrabtSÛber)  f.  dégrossage  ; it.  f*  laminoir. 

Dégrossir,  v.  a.  au«  Dem  ©robffcn  arbeiten  ; 
tm  ©roben  behauen,  behobeln,  abho* 
hein;  poliren  te*  ; T.  (©olDDrahtjieher) 

f.  dégrossage  ; dégrossir  une  épreuve  , 

(«Suchbr.)  Die  erfle  Äorreftur  machen  ; 
— une  science , une  matière , fig,  eine 
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S£Btf?enfchaft,  «Katerte  te.  au«  Dem  ©rîb* 
ßen  herau«  arbeiten* 

Déguenillé,  ée , adj.  jerlumpt;  lumpig  ; 

in  gcrrifTencn  Älctbern  einher  gehent» 
Déguerpir,  v.  a.  auch  abtol.  ( jur.)  Dm  ©t* 
fl$  eine«  unbeweglichen  ©ute«  terlaifen, 
unD  j.©*  feinen  ©dwlbnem  ôbcrlaffen; 
it.  v.  n.ßg.  fam.  einen  £>rt  au«  furcht/ 
©cfjaam  te*  terlaffen  ; ftch  Daton  ma« 
chen;  faire  déguerpir  qn.,  jemanb  au«« 
treten  machen,  oertreiben;  on  le  fit  dé- 
guerpir  de  cette  assemblée , mon  nhthtgte 

ihn,  ftch  «««  htefer  ©cfettf^aft  weg^u- 
paefen» 

Déguerpissement , t.  m . (jur*)  Dte  Söerfaf« 
fung  eine«  unbeweglichen  ©ute«  :c*>  um 
fîch  ton  Dem  Darauf  haftenDm  Jinfe  frct> 
ju  machen;  Da«  2ltt«treten. 

Dégueuler,  v.  n . pop.  ftd)  tOttl  Ûbermà§t* 

gen  €ffen  unD  £rinfen  erbrechen;  ™ig. 
fpepm  ; it.  ßg.  pop.  (auch  v.  a.)  heftige 
@chimpfreDm  au«flofen  ; it.  garfltgc 
§oten  torbringen* 

Déguignonner,  v.a.oi.  pon  einem  UnglücPe, 
pon  einer  ©ejauberuttg  befrepen.  * 
Déguisement,  s.  m.  Die«8erfleiDung  ; it. ßg. 
Die  «BerflcUung. 

Déguisé,  ée  , part,  et  adj.  PerfleiDet,  Per* 
mummt  ; f.  déguiser  ; un  esprit  déguisé* 

ßg.  ein  falfcher  «Kenfch. 

Déguiser,  a.  pcrfletDm  ; */.  perflellen/ 
unfmntlich  machen  , j.  ©*  ©eflcht  / 
(Btimmc,  feint  ^anDfchrtft te*;  tfeinen 
Rahmen  te*)  petbergen;  it.ßg.  perheh- 
len  ; perbergen  ; it.  $tt  bemänteln  wif* 
fen;  perflecfen,  j.  ©.  feine  2eiDenfchaft, 
feinen  ©htgeij  te.  î déguiser  une  viande, 
T.  eine  ©peife  fo  jurichten,  Daß  man  fie 
nicht  leicht  errathen  tonne;  Se  déguiser, 
v.  ré/l.  fîch  perfleiDen,  oermummen; 
ßg.  fîch  perflellen  te.  ; se  déguiser  en  ami, 
ßg.  ftch  alö  einen  JreunD  anflcllen*  ' 
Dégustateur,  s.  m . T.  ein  2Bcinfofler. 
Dégustation, s.f.  T.  Da«  Äoflen  eine«  ©e* 
trÄnfe«* 

Déhâler,  v.  a.  audj  absol.  DtC  tOtt  Der  @0ttnC 

perbrannte  oDer  gefchwàrntc  ^aut  mie* 
Der  weiß  machen.  Se  déhâler,  v.  rèjl 
wieDer  weiß  werDcn* 

Déhanché , éc , adj . icnDmlôhm  ; hùften- 
lahm  ; (huftlo«). 

Déharder,  v . a.  T.  DtC  £unDe  lOSfHppeln* 
Déharnachement,  s.m.  Da«  Wchitrtn  eine« 
«PferDe«* 

Déharnacher,  9.  a.  ûbfcfttrten. 

Déhiscence,  s.  f.  (©Otûtt.)  Dû«  Oefftietî# 

îluffpringen  einer  ©chote  u*  f.  w* 
Dehors,  adv . Draußen  ; außerhalb  eine« 
Orte« , wo  man  fîch  beflnbet  ; it.  au«* 
wirt«  ; htnau«  ; au  dehors,  außerhalb  / 

(p.  ex.  de  la  ville);  de  dehors,  POU 

Draußen  ; pon  Draußen  herein  ; en  de- 
hors, hcr«u«i  it.  au«wirt«i 
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mettre  tm  vaisseau  dehors,  eilt  Poflig  Âttf- 
gerußete#  unb  fcgelfertige#  ©cbiff  au# 

temJpûfflt  bringen  J mettre  un  domestique 

dehors, etiictt  ©ebienten  forttagen  $ 

il  ne  sut  s’il  est  dedans  ou  dehors  avec  lui, 

er  weiß  nic^t  / rote  er  mit  ihm  baran  ift; 

it.  par  dehors , prép.  par  dehors  la  ville, 
VOr  ber  ©tabt  oorbep  { une  maison,  belle 
par  dehors, «n  pon  außen  fdjbne#  Han#. 
Dehors,  r.  m.  bie  Bußenfeite*  ba#  Sleuße- 
re  ; it.  phir.  bie  ^ugAnge , SBoebofe , 
s&orbergebAube  eine#  H«ufe#  ; it.  bit 
»ußenroette  einer  Geltung  î ßg.  ber 

Außere  (Schein  ; les  affaires  du  dehors , 

bie  außer  bem  #aufe  ju  beforgenben 
©efcbAften. 

Déicide,  r.  m.  T.  bet  ©Otte#morb  f b*  i. 
ber/  bureb  bie  3uben  an  (Ebriß#  »er* 
übte  3Xorb, 

Déification,  s.  f.  bie  Sergbtterung. 
Déifier,  v.  a,  vergöttern  ; unter  bie  3a(l 
bCT©ötteraufhebmen;.Ä?.Außerß  loben. 
Déisme,  t.m.  ber  5)ei#mu#  ; ber  natitrli» 
• d)t  ©laube  an  ein  böcbße#  ©efen  unb 
an  Unßerblicbfeit. 

Déiste,  s . m.  ein  &etß. 

Déité,  i.f.  (tyoefïe)  eine  ©ottbeit. 

Déjà,  adv.  fà)om  bereit# ; it.  qqf.  febon 
vorben 

Défection,  #./  (SOîebic.)  ber  Abgang , bie 
fotremente,  bie  Oeffnung,  ber@tubl- 
gang  eine#  Traufen. 

«e  Déjeter,  9.  riß.  (».  grÛîKItt  ^Oijrocrf) 

ftd)  werfen,  ftct>  frûnùnen,  unb  au#etn* 
anber  geben. 

Déjeuné  ober  Déjeûner,  s.  m.  ba#$rÖbßuc!  ; 
déjeûné-dîné,  ein  ßarfc#  Srubßucf , ba# 
bie  ©telle  einer  COtittagöinabljeit  ver- 
tritt î il  n*en  a pas  pour  un  bon  déjeûné, 

prov . (von  einem  ?Öetfcbroenber)  bamit 
roirb  er  balb  fertig  fcpn $ it.  ex  iß  ein 
armer  ©cblucTer. 

Déjeuner,  v.n.  frubßücFftt  î ba#  ftrùbflûtf 
einnebmen  ober  ju  flct>  nehmen. 
Déjoindre,  v.  a.  T.  Da#  gufammengefugte 
au#einanber  tbun  / * fcblagen , lo#ma* 
eben  ; foalten.  Se  déjoindre,  v.  riß.  au#* 
etnattber  geben,  - roeiefien;  lo#geben. 
Déjoint , ointe , part,  et  adj.  au#einanber 
geroteben  k. 

, Déjouer,  v.  n.  (v.  Jtagaen  unb  Setter* 
bAbnen)  fïcb  n ad)  bem  SEBtnbe  breben  ; 
fpielen  ; it.  fehlest  fpielen  ; iu  ♦».  a. 
not/v . vereiteln  ; déjouer  un  complot,  tin 
Komplott  oereitein,  iunid)te  machen. 
Déjuc , x.  m.  oi . ta#  Sioßiegen  ber  2?ogel 
unb  ^àhner  »on  ber  Stange , bep  ih- 
rem (Erwachen  be#  borgen*  ; it.ßg.  oi. 
ba#  $ufßeben  be#  îDtcnfcbm  au#  bem 
©ette. 

Déjucher,  v.n.  von  ber  ©tange  roegfltegen; 
»on  ber  ©tange  abflicgenj  (f.  déjuc); 
û.  v.  a.  »on  ber  ©tange  jagen  ; it.  v.  a. 
ßg.  fern,  je  vous  déjucberai  de  là-haut, 
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{(b  roitt  rucb  febon  von  bort  oben  (er« 
unter  treiben. 

Delà,  adv.  f,  là. 

Délabré,  ée,  part . et  adj.  Verfällen , jet- 

rûttet  rc.  1 baufAtttg  i in  Verfall  géra* 

tben.  Fig.  il  est  bien  délabré  , ft  iß  gan| 
abgeriffen  î <r  gebtfebr  iurnpig  einbet  5 

des  affaires  délabrées,  @UCt)Clt,  bit  fd)lcd)t 

ßeben. 

Délabrement , s.  m.  bie  Zerrüttung , bet 
fcblecbte/  serrûtteteZuftanb  j Der^erfaU* 

Délabrer , v.  a.  pe rberben  ; in  einen  ûhiecb- 
ten  Zußanb  verfepen  ; ruiniren  ; wf. 
jemtßen;  it.ßg • m Verfall  bringend 
Setrûtte  n ; einen  juntcf  fcpen  ; it.  jematt- 
be#  guten  Stuf  (réputation)  ffbmAbltrn. 

Délacer,  v.  a.  auffdinuren. 

Délai,  s.  m.  bet  9Cuffd)ubî  ^Jerjug  5 bie 
Ders&gtrung  t ber  Snßanb  ; T.  bie  ge# 
ticbtlidfre  griß  ; (§anol.)bie9lefpittage; 
«cfpeft#tage  ; (©roßubrm.)  ba#  (ebte 
©etrieb , roeltbe#  b«0ef(broinbtgfeitbe# 
©djlagroerf#  etroa#  aufbAlt. 

Délais , cor.  ßatt  délaissement. 

Délaissement , s.  m.  bie  £ulßofigfdt  î eilt 
bulßofer  3ußanb  5 ( iur.  ) bit  Qtftretung  ' 
ober  Dcrlaffuna  eine#  unbeweglichen 
©ute#  ; v^anbl.)  bie  Abtretung  eine# 
vetunglucf ten  aifefurirten  ©ebiffeö,  mit 
feiner  2abung,  an  ben  SiiTef uranten , 
mit  bet  Stufforberung  , bie  afteturirte 
©umme  au#5u§ablen. 

Délaisser,  v.  a perlaffen»  bulßo#  laßen  ; 
(jur.)  ein  ©ut  abtreten  ; if.  délaisse- 
ment) ; délaisser  des  poursuites , pon  ei- 
net angefangenen  älage  abßehen , flc 
unterlaßen. 

Délardement , s.  m.  T.  ba#  5fbtttnben, 
ßoßen  einer  fdiarfen  ( infonberbeit  bet 
untern)  Äante  einer  ©tufe,  um  bie  Step- 
penmufcbel  (coquille)  *u  btlben. 

Déiarder,  v.  a.  T.  eine  fcfjatfc  Äante  ab- 

ßpßen  $ ( f»  délardement)  ; délarder  en 
creux,  hobt  abßoßen. 

Délassement,  s. m.  ba#  9u#7Uben  ; bie  0> 
bolung. 

Délasser,  r.  a.  bie  «Dtöbigfett  benehmen  ; 
eine  ©tbolung  perfebaftn  ; erauirfen. 

Se  délasser,  v.  riß.  aUÖnibtnj  fld)  etho- 
len  ; — l’esprit,  feinem  ©eiße&quicfung 
unb  9tube  perg&nnen. 

Délateur,  s.  m.  ein  heimlicher  Singeber / 
ein  Hinterbringer, 

Délation,  s.f.  ba#  Slngeben  bepberDbrig* 
feit  ; ( f.  délateur). 

Déiatter,  v.  a.  Die  îatten  von  einem  S)a<bc 
abbrechen  ; ein  £>ad)  ablatten. 

Délavé,  ée,  adj.  (pon  fchroachm 5«rbcn> 
blaß  ; bleich. 

Délaver,  9.  a.  T.  bie  färben  su  febr  »Äf- 
fern , su  blaß  machen. 

Délayant,  adj.m.  meiß  s.  m.  (SRebiC.)  eilt 
perbimnenbe#  «Ötittel^ 

\ To 
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Délayement,  s.  m . bîc  3TerbûîtttUttg  , b«$ 
Slnfeuchten , ©inrûhren  , Bergebenlaf* 
fen , Einweichen  mit  SBafiet  ober  einet 
anbctn  flùfîrçen  ©ache. 

Délayer , v.  a.  in  f inet  fluiTidctt  ©ad)e  «Uf* 
lof en  ï jergchen  lafîen  ; Garnit  anfeudv 
ten  / barin  einwcûben  î (f.  deUyoment); 
délayer  u chaux , ben  gebrannten  Äolf 
mit  SBüffet  ûberfdiùtten,  unb  umruh* 

• ten  ; Âalf  lôfchen. 

Déléatur,  s.  m.  (töucbbr.)  ein  Beiden,  wo* 
burch  ««gebeutet  wirb,  baß  etwa«  au« 
bem  ©ap  weggenommcn  werben  foU. 
Délectable,  adj . c.  p-us * angenehm  > Heb* 
Uch  ; crgohiich. 

Délectation,  s.  f.  p.us.  et  T.  ote  £Uft, 
SBoUufl* 

Délecter,  0.  «.  p.m.  crgôhen  / erfreuen  ; 

. se  délecter  à qch. , «n  etwa«  Vergnügen 
finbetu 

Délégation , t.f.  (jur.)  eine  Slborbnung, 
©ommtfîion , tim  etwa«  ju  untcrfuchen, 
ober  ju  entfeheiben  ; it.  eine  Bahlungö* 
anweifung  <ine«  ©chulbner«  auf  einen 
«nbern  ©chulbner  / mit  bed  leçtcrn  Eut 
wflltgung. 

Délégatoire , adj.  c.  un  rescrit  délégatoire , 

ein  SUffript , woburcf)  ber^apß  jem«n* 
ben  bie  Unterfuchung  ober  Entfcheibung 
einer  ©ache  auftrügt. 

Délégué,  ée,  part,  et  adj.  ûbgeotbnet  K» î 
it.  s.  m.  ein  Slbgeorbneter. 

Déléguer,  p. a.  (jur.)  «borbnen  ; «bfenben 
f,  délégation  ; it.  einem  ©laubiger  einen 
getPilïen  Ronb«  anroeifen,  worauf  et  ftd) 
bejahlt  machen -tann  ; it.  — un  débiteur, 
feinem  ©lüubiger  einen  «nbern  ©chulb 
net  «nweifen  ; (f.  délégation). 

Délestage,  s.m.  T.  bie9lu«labung,ba«3lu«* 
werfen  bc«  SBaUoßeö  au«  bem  ©chiffe  î 
bie  Erleichterung  von  bem  95«Üa(le. 
Délester,  v.  a.  T.  ben  SßaUaff  au«laben 
ober  au«wctfen. 

Déiesteur,  s.m.  T.  eitt2(uffc&er  bepm  «al 
I«fi*91uöl«ben  ober  2tu$werfcn  ; vaisseau 
déiesteur,  ein  Rahrjcug,  ba«  b«3U  ge* 
braucht  wirb.  . . , . 

Déiétére , adj.  c.  (siebte.)  tobtltch  ; serffo 
renb. 

Déliaison,  s.  f.  T.  eine  gewiffe$lrt,  bie 
©teine  in  einer  Raiter  ju  orbnen. 

Délibérant,  ante,  adj.  betathfchlagtUb  î U 

unfchluffig.  , . 

Délibératif , ive , adj.  T.  genre  délibératif 

bie  &rt  ber  ^öerebfamkit , woöurdt  et 
SXebner  entweber  «nrüt&m  ober  wiber« 
tötben  will;  avoir  voix  délibérative,  bai 
Siecht  haben,  feine  ©ttmme  ju  geben 
©tf}  unb  ©ttmnte  hoben. 

Délibération , r.  /.  bte  $)cratbfd)lagung 
it.  ber  gefaßte  ©chluß. 

Délibéré,  ée.  part,  et  adj.  ger«thfd)I«gt 
bcrathfcblagt  te.;  it.  b&hloffen  ; auôgc 
mad)ti  U*  tûhn}  bebft$ti  de  propos  dé- 


libéré, (met!!  m.  p.)  mit  &orfa|  ? mit 
Rlftß  ; il  a un  air  délibéré , fj  h«t  ein 
fregt«,  ungezwungene«  SOefen  i a • déli- 
béré , s.  m.'{  jur.)  eut  rtd)tetlid)e*  ttr* 
theil,  eine  ©ûd) c fogletd)  n«d)  ben  2tftcn 
ju  unterfudjen. 

Délibérément,  adv.  befielt  î bretj!  î «uf  tint 
entfd)loiTene  9lrt  ; U.  mit  gutem  35 eb«d)t» 
wohlbeb«d)tHd). 

Délibérer,  v.  n.  sur  ober  de  qch.,  U ber  Ct* 
w«$  r«thfd)iûgen  ; ber«thfd)lagen  ; et* 
w«0  überlegen  ; it.  (meiß  fur,)  etwa* 
bcfd)iie§en  i (td)  cntfchltegen  i einen  (Ent* 
fd)luf  faffen  ; sans  délibérer , ohne  fid) 
lange  ju  befinnen  ; délibérer  sur  le  ré- 
gistre,  (jur.)  ben  95cfd)eib  geben,  baf 
bie  Sitten  reiflicher  unterfucht  werben 
foUen. 

Délicat, ate,  adj.  f JjHié (oonScfdimacf); 

herrlich  fehmeef enb  i ™ig.  leef  er  ; it.  jÄrt» 
lieh,  fchwûchitch;  blôbe;  //.  gebrechlich; 
(pom  ©chlaf)  leicht,  leife;  u.  (im©e* 
genfap  bt’O  ©roben,  SXauhcn)  fein,  jart, 


fubttl;  (pou  (Empflnbung , SÖcrflanbi 
Äunßwcrfett  k.)  fein  ; it.  ftnntetch; 
ii.  fig.  empfïnbliè  ; eigenfinnig  ; efel  in 
ber  SBahl  î fd)wcr  ju  befriebigen  ; (pom 
©ewiffen)  jart;  it.  mißlich  ober  fiptiefe; 
bebenflich;  bouche  délicate,  ein  £ecfet* 
maul  ; main  délicate , eine  leichte  £anb; 
peau  délicate , eilte  Jatte  >Ô«Ut  î pensée 
délicate,  ein  feinet  ©ebanfCi  affaire  dé- 
licate, eine  fiçliche  ©adje  ; cela  est  déli- 
cat à manier,  man  muß  überaus  behüt* 
fam  hicniit  umgehen  ; être  déheat  sut 
l’amitié  %ßg.  fehr  genau  unb  jartlich  in 
Slnfehung  ber  Jreunbfchaft  fepn. 

Délicatement,  adv.  j|Ärtli^»  nicblÛh  IC,  f* 

bie  Q5ebeutungen  oon  délicat. 

Délicater , p.  a.  PCrjürtCln  } SU  |&rtlt(h  bûl* 
ten.  Se  délicater  , v.  riß.  fid)  |U  jürt* 
lieb  halten  ober  gewöhnen  5 fid>  $u  febr 
Pflegen. 

Délicatesse,  s.f.  ein  anaenchmet  ober  Itcb* 
liehet  ©efehmaef  ; ber  ^ohlgefchmacf  ; 
bie  ÄöfUichfeit;  it • bie  Reinheit,  Bier* 
lichfeit  cineö  Äunßwerfcö  ober  ©eiße^ 
werfe«;  it.  bie  Reinheit,  Zartheit  bet 
4)«ut  ; it.  eine  fchwadie  jürtliche  £eibe«* 
bef^affenheit  ; it.  Reinheit  ber  ©innc 
unb  beö  ©efehmaefe«  ; it.  ber  €igenfinn 
im  ©efdjmacfe  ; bie  Çmpfînblicfcfeit  bc« 
gharafterö  ; it.  bie  ^ebutfamfeit  unb 
SJorficht  î it.  ba«  Bartgef&hi  tut  €bre; 
bie  Bürtlichfeit  beö  ©ewiiTcnö;  it.  bte 
Sffieichlidjfeiti  «öerjürtclung  ; délicatesse 
de  tempéiament , ©d)WÖche  5 — de  pin- 
ceau, Reinheit;  les  délicatesses  de  la  table, 

foßlidie  unb  fünfllich  jubereitetc  ©pei* 
fen  ï £ecferbi(Ten  ; les  déiicat.  sses  d«  ia 
langue , bie  Reinheiten  einer  ©ptadie. 

Délice,  î.  m.  etwa«  Âôfllicheô, £iebltchfr  ; 

eine  £uß  ; it.  (meifl/j/w*  unb  «Ubcnn 
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Jbn.)  bûî  Vergnügen ; Me  £ud  unb  $reu* 
be;  bieSôonne  ; iffîollud  j bie  Anncbm* 
lûfcfeü, 

Déiicicuarmcnt,  adv.  auf  eine  febrangeneb» 
me  Art  ; A fô|Ui<b* 

Délicieux , «use  , adj.  febt  «ngenebîU  î fttt» 

mutbtg  » f Adl«h  » lieblich»  A qqf.  moi* 
' Jüdtg  i elle  est  délicieuse  dans  sa  maniéré' 

de  vir« , fie  führt  eine  febr  wollùdige 
£ebenfart. 

Se  Dtlicoter , v.  p.  (00«  tyfctbcn)  ftdj  VOIR 

Jr>alftcc  lofmachen. 

Délié , ée , part,  et  adj.  IoOgebunbCrt  IC.  î 
f.  délier  ; it.  adj.  fcpinabl  ; bùnne;  fein» 
(POm  SBuchfe)  fcblûnf  » un  homme,  un 
espnt  délié , fig.  ein  feiner  unb  lidtqtr 
£opf,  ber  einen  burchbringenben  Ver* 
flanb  bot;  vuig.  ein  pfiffiger  tfopfyburch' 
triebencr  ©ad  ; délié,  ».  m . (©éreibf.C 
ber  feine  ©trich  ; bic  feine  ©ebrift» 
Délier , p.  a.  lof btnben  » aufmacben  ; lof» 
machen  ; auflôfcn  » A ßg>  <d>soi.  »on 
©ü nben  entbinben;  bic©ûnbe»lofIaf* 

fen;  Le  pouvoir  de  lier  et  de  délier,  bit 

Ölacht  su  binben  unb  su  lôfert  ; bte 
©ünben  su  behalten  unb  baron  lofju* 
fpredjen,  Fig . sans  bourse  délier,  p^ne 
ben  Beutel  SU  Sieben  ; délier  la  langue , 
bte  Bunge  lôfen  ; ieroonb  jum  SKeben 
bringen  ; délier  d’un  serment , pou  einem 
©ibe  loffprechen. 

Délinéation,*./  T.  ber  Abrifj;  eine 3cic&* 
nung  mit  bloßen  £iuien  ; ber  ©ntwurf, 
9Ud,  tnf.  bcrDauptrifi. 

Délinquant , r*  m.  (jur.)  ein  ÖtifFetbÄter, 
Verbrecher,  Delinquent, 
péiinquer,  v.  n . (jur,)  ein  Verbrechen, 
eine  gefefcwibrige  Jpnnblung  begeben; 
(mit  \jCX  prétérit  indèf.)  elle  a délinqué, 

plais,  fïc  bat  an  ihrer  €bre  ©cbiffbtuch 
gelitten. 

Déliquescence,  ».  /.  (©bwn.)  bûf  jättrjlie« 

f en , Bergeben  ober  Berlaufen.  in  ber 
£ttft. 

Déliquescent,  ente , adj.  ((Ebpnt.)  sel  déli- 
quescent, @al* , baf  {Çeucbtigfeiten  auf 
ber  £uft  an  fïch  siebt  unb  verfließt. 
Délire,  s.m.  bie  Verwirrung  bef  Vetdan* 
bef  burch  Äranfbeit;  baf  Jantafiren, 
3rrereben. 

Délisser,  v.  a . T.  bie  £umpen  auf  ber  9Ja« 
piermuble  in  brep  ©orten  aufeinanber 
lefen. 

Déiîsse  use,  ». / (tyapierm.)  eine  Auf  leferinn. 
Délit,  ».  m.  ( fur.)  baf  Verbrechen  ; le  corps 
» du  délit,  de  délit,  baf  ©OtpUf  bjCliCtî} 
être  surpris  en  flagrant  délit,  auf  frtfchci 
. $bat  ertappt  werben  î mettre  une  pierre 
en  délit,  T.  einen  ©tein  anberf  legen, 
alf  et  in  ber  ©rube  Sag;  arbres  de  délit, 
T.  vAume , bie  heimlich  unb  oerbo* 
tbenerweife  itt  bçm  Sßglb*  umgebauen 
. m.rhctj* . 
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Déliter , v.  a.  T.  einen  ©tetn  tm  35aueit 
anberf  legen,  alf  er  in  ber  ©tube  gele* 
gen  bat.  Se  déliter , v.  ré/l.  (p.  ©teinen) 
fid)  fpalten,  weil  fie  nicht  nach  ber  ib* 
nen  natürlichen  £age  gefept  ftnb. 

Délitescence,  s.  f.  T.  bûf  pio^itcfK  3U- 

rücf treten  ber  ungefunben  $eud>rtgfeit, 
woburch  eine  ©efchrould  auf  cinmabl 
pergebet. 

Délivrance , s.f.  bje  Vefrenuug,  $repmo* 
chung  ; €rrettung  i Çrlofutig  ; it . bie 
€ntbïnbung  einer  ©chwaitgcrn  ; it.  bic 
Auslieferung,  Ueberlteferung ober€in# 
bÄnbigung  einer  ©adieau  iemanb;  faire 
une  délivrance  , (îOwÛnSW.)  btC  ©tlaub# 

itifj  geben.,  neugemunsted  ©elb  auJju* 
bringen. 

Délivre , ».  m . bte  Nachgeburt.  ( fond  »•  ' 
rière-fàix). 

Délivrer,  p.  a.  befrepen  ; ffcp  machen  ; er* 
lifen  î erretten  ; k.  eine  ©chwangerc 
entbinben  ; it.  auMiefectt  ; abliefem  ; 

; überliefern  ; suÜeOen  ; einbinbigen  ; it. 

, (eine  Arbeit)  fertig  liefern  ; délivrer  de* 
ouvrages  à un  ma^on , einem  9}»aurer  At* 

, beit  aebett , ibnt  eine  Arbeit  auftragen 
ober  übertragen  ; délivrer  un  legs , (jur.) 
tin  Verm&chtnifj  aui  sable».  Se  délivrer, 
v.  ré/l.  fich  beftepen.;  fich  l^  unb  lebi^ 
maften  ; eittkbiaen  ; A (d’un  en- 
fant) pon  einem  Äinbe  entbunben  wer* 
ben  ; ein  Äinb  §iir  SEBelt  bringen. 
Délivreur,»,  m.  ein  Auflieferer,  Abliefe# 
rer,  }»  ©*  ein  ©taUfnecht,  ber  ben 
Serben,  s»*r  gefepten  ©tunbe,  ihren 
èafer  geben.  mu§  it . plais.  p.us.  jhatt 

‘ libérateur. 

Déiogcment , ».  m.  baf  Auf  sieben  ; Me  Ver* 
Anbetung  ber  SBobnung  ; it.  ber  Absug,. 
Aufbruch  folcher  Gruppen , bie  tappen* 
weife  einquartirt  finb. 

Déloger,  p.  n.  (auf  feiner  3Qo6nung)  auf# 
lieben  ; uberb»  ben  Ort  raumen  ober 
k.  ocrfajfen,  wo  man  fleh  aufgebaken  batte; 
(Äriegff .)  aufbrechen , absieben,  abmav« 
fdbiren  ; it.  qqf.  dfltt  décamper  ; it.  it.  a . 
jeutaub  auf  feiner  SVobmmg  pertreiben; 
herauf  dopen  ; herauf  jagen;  überhaupt 
pon  einem  <piape , Pon  einer  bequemen 
, ©teile  pertreiben  ; (Äriegfw.)  auf  einem 
^)oden  pertreibeu;  déloger  à u sourdioe. 
Ober  sans  trompette  9 ßg.  fam.  heimlich 
bapon  geben. 

Délot,»,  m.  T.  ein  eiferner  flttng,  beti 
man  in  bit  ©tritffchfeifen  cinmacht/ 
bamit  fdbigepon  ben  burchiusiebenbett 
dauert  nicht  befchabigt  werben. 

Déloyal,  ale,  adj.  (met#  PWt)  treulos 

unreblich. 

Déloyalement,  adv.  treuloferweife. 
Déloyauté,  »./  p.us.  bie  Dreuloftgkit. 
Deltoïde,  adj.efs.rn.  T.  ber  ©chultetmuf* 

fcl/  ber  benOberwm  ia^ie^bbe  kmegt«, 


i 
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Muge , 9.  w.  bte  ©tinbflutb  ; it.  eine  groß  e 
SÖafferflutb. eine^lutb,  ein0trom; 

un  déluge  de  larmes , eilte  £Mnetljltttb  ; 
— de  sang,  galt  je  ©trome  33lute«;  - 
d’ermemisetne  unjdblbareMcnge  herein* 
bredjenber  ^eittbe ; passons  au  déluge, 
prov.  plais.  laßen  ®ie  und  »on  etwa* 
attberè  tfben  ; après  moi  le  déluge, prov. 

ttatf)  meinem  £obe  tomme  wad  ba  woff  c : 

Délut  t,  v.  a.  T.  ben  £eim  »on  $efHllir* 
gefÄßen  gbmacben. 

Démagogie,  s.f.  nouv.  bie  SBolfdbettfcbaft  i 

eine  bemagogifebe  Regierung. 

Démagogique,  adj.  c.  nouv.  bemagogifd). 

Démagogue , s.  m . ein  âimagog  ; bad  éatlDt 
ober  ber  Anführer  einer  Stoff  dpfttte#*  it. 
Sinbinger  bed  Demagogen. 

Démaigrir,  v.  a.  T.  einen  ©tein  ober  eilt 
©tûefJFwlj  ein  wenig  bebauen  ; it.  febarf 
bebauen. 

Démaigrissement,  s.  m.  T.  bad  SEöcgfcbaffen 
bed  Ueberflûffiaen  an  einem  ©tein  ober 
£ol  je  ; it.  tu  fàirfer  ober  bùnner  juge* 
bauene  ©eite  ober  ©egenb. 

Démailler,  v.  a.  bie  Mafcben  auflofen  ; — 
la  bonnette,  T.  bie  £e»fegel  »ont  £aupt* 
fegei  lodmacben. 

Démaiiiotter,  v.  a.  aud  ben  Sffiinbeln  neh- 
men; auftoicfeln. 

Demain,  adv.  morgen;  demain  matin,  mor* 
gen  Stormittagd  ; morgen  früh  ; demain 
au  soir,  morgen  SibenbO  î après-demain, 
Übermorgen  ; il  me  remet  de  demain  à 
demain,  er  haït  mich  »on  einem  Z ag  jum 
anbern  auf;  à demain  les  affaires , prov. 
wir  wollen  btefe  ©gebe  auf  eine  anbere 
3eit  »erfebieben  ; it. demain,  t.  m.  vou< 
aver  tout  demain  poOr  y songer  , ©if 

haben  ben  ganjen  Z ag , um  barauf  ju 
beuten. 

Démaimr  , v.  a.  ol.  ßatt  traiter  d’affaire, 
négocier  un  traité. 

Démanchement,  s.  m.  bad  £odmacbett,  £od* 
geben  »om  ©tiele;  (Mufïf)  ber  ©riff 
am  £alfe  einer  Violine  ; bad  (Einfeijen. 

Démancher,  v. a.  ben  ©tiet/  bad  £eft  »on 
etwad  abmacben,  wegnebmen.  Se  déman- 
cher, v.  rtj l.  votre  cognée  se  démanché, 

euer  $eil  gebt  »on  bem  ©tiele  lod./^- 
Jam.  nicht  recht  mehr  fortwoUen;  il  y 

a qch.  qui  se  démanché  dans  cette  affaire, 

biefe  ©«dje  will  nicht  mehr  ihren  rech» 
ten  ©ang  fortgeben;  vulg.  eg  hapert 
Woran  j.ne  parti  commence  i se  déman 
cher,  biefe  ’jpartco  hingt  (ober  hält) 
nicht  mehr  fo  genau  jufammen,  ald 
»orber. 

Demande,  s.  f.  bte  93itte  » bad  ©cfucft  i 
Slnfuchen;  Q5egebrcn;  bte  Jotbcrung; 
it-  bie  Jrage,  Anfrage  ; */•  ççf  bad  9tn* 
halten  um  ein  grauen jimmer;  (Ma. 
them.  £og.)  Der  J)cifcbefaij  ; (jur.)  bie 
Älage  »or  ©etiebt  ; mudundij»  de  de- 


mande, Söaaren,  nach  welchen  flarfe 
Nachfrage  t ff,  welche  ßarf  gefuebt  wer- 
ben ; voilà  une  belie  demande,  bad  fragt 

ficb  noch 

Demander,  v.  a.  (qch.  i qn.  ober  à unb  da 
mit  bem  3nßn*)  he»  jemanb  um  etwa* 
anbatten , anfueben  ; einen  um  etwa* 
anfpreeben , erfuchen , vuig.  begrüben  ; 
it.  oon  iemanb  etwa*  »erlangen  ober 
begehren  ; it.  fragen  ; (qn.  ober  qch.) 
nach  iemanb  fragen  ; ficb  wornad)  er- 
tunbigen  ; ( ».  ©aeben)  erforbern  , et-^ 

. beifeben  ; vomtotben  haben  ; ü.  v.  n. 
betteln  ; demander  pardon , grâce  etc.  % 

um  Vergebung , um  ©nabet  bitten  ; 

demander  raison  de  qch.  , für  etWad  - 

©atidfaftion  »erlangen  ; demander  à 
boire , ju  £rtnfcn  »erlangen  J demander 
son  pain , sa  vie,  bad  $Srob  betteln  ; de- 
mander la  vie , umd  £eben  bitten  ; de* 
mander  une  fille  en  mariage,  (tU  3R&b* 

eben  jur  €be  begebren  ; u ne  demande 
pas  mieux,  er  begehrt  niebt  beffer;  et 
wûnfcbt  eö  nicht  beffer  ; qui  nous  doit 
nous  demande,  prov.  wir  bitten  UrfflC f)t 

über  ihn  ju  flagcn,  unb  er  tlagt  über 
und. 

Demanderesse,  s.f.  (jUt.)  eine  ÄÜgCrilin. 
Demandeur,  s.m.  Demandeuse,  s.f.  einer* 

(eine)  ber  (ober  bie)  immer  um  etwa* 
bettelt  k.  ; it.  (iur.)  ber  öliger  ; à beau 
demandeur , beau  refuscur , prov.  einen 

un»erfcbimten  Bettler  mu§  man  berj- 
baft  abweifen. 

Démangeaison,  s.  f.  ba*  3«(f en,  Opricfeln) 
jwifebett  ^)aut  unb  51etfd>  ; it.  fig.fam. 
ber  Âiçel  ; etne  unmipige  ißegierbe  ; ein 
©elußen  nach  etwa*. 

Démanger , v.  n.  jucf  CH.  Fig.  et  Prov.  les 
mains  lui  démangent,  bte  £inbe  jucfcn 
ihn , b.  t.  er  bat  große  £uff , ffcb  mit  je* 
manben  ju  fcblagen*  ober  gegen  iemanb 
ju  fdireiben,  ober  wornacb  ju  greifen  te.; 

les  pieds  lui  démangent,  et  fanit  ntd)t 
flitt  flehen,  nicht  (ItU  fïçen  ; la  peau  ober 
le  dos  lui  démangé,  berRucfeniucft  ihn; 
er  ringt  nach  ©cbfigen  ; gratter  un  homme 
où  il  lui  démange , fo  tcDcil , WÎC  ed  ber 

Anbere  gern  bort. 

Démantèlement,  s.  m.  T.  bûd  Sftteberteifjett, 
©cblcifen  ber  Ringmauern  einer 
flung. 

Démanteler,  v.  a.  bie  Ringmauern  tiner 
Seßung  nieberreißen,  fchleifen. 
Démantibuler,  v.  a.  ol.  bie  £innbacf en  »er- 
flaucben  ober  jcrbrecben  ; au}.  (Mobi- 
lien ic.)  aud  ber  ^uge  bringen. 

Démarcat;on,  s.  f.  ober  ligne  «le  démarcation, 

bie  ©rinjltnie. 

Démarche , s.  /.  ber  ©ang  ; bie  5Crt  unb 
ÎDeife,  ju  gehen  ; it.  Jg.  ber  ©ebritt, 
ben  man  in  einer  ©ache  tbut;  bie  91rt 
unb  SBcifc  / ficb  beç  einer  ©gebe  )u  he« 
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• tragen;  ba* ^erfahren  bartit.  Ftg. feire 

les  premières  dem  ai  ch  es,  ben  crff  en  ©d)titt 

thun  i hen  Anfang  ju  etwa*  madie  n ; 

faire  une  fausse  démarche , eint  ©ad)C  , 

ein  ©efdjift  unrecht  angreifetu 
Démarier,  9.  a.  eine  €he  feheiben.  Se  dé- 
marier, v.  riß.  fid)  fd)Ctbcn  laffen. 
Démarquer  , v.  a.  ha*  Reichen,  Womit  Ct« 

wa*  geieichnetwar,  wegnehmen,  herau* 
machen  / au*löfd)CH  k.  ; it.  9.  n.  T.  a. 
cheval  a démarqué,  biefcÖ*)3fcrb  $ticf>net 

nicht  mehr,  b.  t.  an  feinen  gähnen  flnb 
feine  ©puren  feine*  Stlter*  mehr  |u  fe* 

hen  ; ( f.  marque). 

Démarrage,  s.  nu  T.  ha*  £o*reiflen  eine* 
©chiffe*  non  feinen  Stnferfeilen , hurch 
bi<  Jpeftigfeit  her  ©ee  ; it-  hcc  guffanb 
Ciné*  folgen  ©Chiffe*.  (Pgl.  amarrage.) 
Démarrer , v.  a.  (©Chtfff*)  hie  ©CÜe  Oher 
©triefe , wobutch  etwa*  feffgehalten 
wirb,  Io*machen;  iußg./am.  etwa* 
au*  her  ©telle  bewegen;  it.  9.  n . au* 
hem  £afen  fahren  ; cibfcgeln  ; ßg-fam. 
pon  feiner  ©teUe  weichen  ; ne  démarrez 
. pas  de-ià , unterffebt  euch  nicht  vom 
ftlec!  jfr  gehen:  rührt  euch  nicht  i 

Démasquer,  9.  a . prop . et ßg,  hie,  £atPC 

«blichen  ; entiarpen  ; offenbaren.  Se  dé- 
masquer, v . riß.  hie  £arpe  abnehmen; 
fich  su  erfennen  geben. 

Démastiquer,  v.  a.  hen  Äitt  (mastic)  pon 

etwa*  wegnehmen;  hen  Äitt abnehmen. 
Démâté , ée , paru  et  ad;,  entmaffet;  maff» 

loô-  . ■ Ä ■ 

Démâter,  9.  a.  cntmaffcit  ; hen  $Xaff  ab« 
fchlagrn , abhauen  ; maffia*  machen  ; it. 
9.  n . hen  sfôaff  verlieren  5 hen  SKaff  ein» 
bùfjetu 

Démêlé,  s.  m.  eine  3rrung;  fine  Heine 
©treitigf eit  ; ein  Heiner  ©treit;  les  pe- 
tits démêlés  réveillent  l’amour,  prov.  hie 
£iebe  wiU  ge§anft  haben. 

Démêler,  9.  eu  perwirrte,  perwicfelte,  per* 
- mengte  ©achen  au*einanher  machen, 
• fuchen,  * lefen,  -wicfeln  :c.  ; (une 
chose  d’avec  une  autre) , POtt  cinanhcr 
abfonhern;  it.  (qn.  oher  qcb.  dans  la 
foule),  hie  gefuchte  «perfon  oher  ©ache 
unter  ptelcrlep  anhern  ©egenffünben  ge» 
wahr  werben  oher  erfennen  ; fie  herau* 
finbcit  ; it-ßg • hem  innern  SQerthe  nach 
pon  einanher  unterfcheihen  ; it.  einen 
perwirrten  Jpanbei  au*einanher  feçen  ; 
eine  ©chwierigfeit  auffôfen  ; eine  hunfie 
©ache  erörtern  oher  aufflüren  ; démêler 
le  vrai  d'avec  le  faux  oher  du  faux , ha* 
SBahre  pom  $alfchen  unterfcheihen  ; dé- 
mêler les  voies  (de  la  bête) , hte  alten 

unb  neuen  ©puren  unterfcheihen  ; il 
n’est  pas  aisé  à démêler,  et  iff  nicht  leicht 
§U  ergrünhen  ; avoir  à démêler  qch.  avec 
qn. , £ünbel  ober  einen  ©treit  mit  je» 
mgnbm  Wieu*  mit  einem  etwa*  au** 


lumachett  haben  ; nous  n’avons  rien  à dé- 
mêler ensemble,  mtr  haben  miteinanber 
‘ nicht*  au*iumachen.  Se  démêler,  9. riß. 
(d’une  affaire),  ftch  hergU*  Wicfeltt»  ffd) 

lo*wicfeln. 

Démêloir,  s.  m.  T.  ein  Jpafpel  ium  Bbwtn- 
hen  ; it-  ein  grober  Äamm  tum  2lu*wit- 
ren  her  £aare;  hcr  9tid>ttamm.  . 

Démembrement , t.  m.  T.  ßg.  biC  ^Ctffu- 

cfeiung;  inf.  hie  Slbfonhcrung  biefe$ 
ober  jene*  îheile*  pon  hem  ©anjen  ci* 
[.  ne*  ©taat*fôrper*  ; it-  ha*  abgetrennte 
©tue!  felbff  ; ( jut*)  hie  3ertheiîung  ober 
3erffûef ung  eine*  £ehngutc*. 

Démembré,  ée,  part,  et  ac[j.  IftffuCft  iC* 
f,  démembrer.  # 

Démembrer,  9.  a.  gliebftwelfe  jcrffüefcn» 

• it-ßg • einen  ©taat*forpcr  jcrffücfcn , 
lertrennen  ; ( jur.)  lertheilen  ; lerff u* 

Cfen;  f.  démembrement. 

De  même,  f.  même. 

Déménagement,  s.  m . ha*  2CU*5t<hcn  au* 

einem  £aufe  in  ein  anhere*  ; ha*  SBeg* 
führen  he*  £au*rathe*. 

Déménager , 9.  a.  feinen  J£>au*rath  au*  hem 
bi*her  bewohnten  Jpaufe  nach  einem  an* 
hern,  wo  man  einliehen  will,  bringen, 
ober  führen  laffen  ; ihn  wegri unten  unh 
wegbringen  laffen  ; it.  absoi.  ein  £au* 
räumen , unb  ein  anhereö  belieben; 

vulg.  au*jichen  ; déménagez  tout-â- l'heure, 

ßg.  fam.  paeft  euch  augenblicflich  weg: 
Démence , s.  f.  her  SBahnfinn;  SSahnwift; 
her  böebffe  ©rab  he*  93löbfmne*. 

se  Démener,  v.  riß.  J am.  ftef)  heftig  httt 

unh  her  beweacn;  (ich  lerarbeiten  ; fleh 
gewaltige  SKuhe  gebfn  ; ü se  démène 
comme  un  possédé , Ct  gcbetbct  ff dj  Wie 

ein  Stafenher.  . ^ - 

Démenti,  s.  m • hie  QSefchulhtgung  einet 
£uge  ; ha*  £ügenffrafcn  ; it.  ßg.  bet 
©^tmpf,  her  auf  jemanh  fallt , wel- 
chem ein  unternehmen  miljlungen  iff  ; 
donner  un  démenti  à qn.,  jemanh  £ugetf 
ff rafen  î il  en  aura  le  démenti , et  Witk 
hatan  ium  £ügner  werben  ; e*  wirb  ihm 
fehlfeblagcn.  - ^ . 

Démentir , 9.  a.  jemanb  £ugen  ffrafen  i 
jcmanb  £ügner  fchelten  ; it.  ba*  ©egen-. 
theil  pon  bem,  wa*  ber  2lnbere  behaupt 
tet  hat  ; leigen  ober  barthun;  démentir 
son  seing,  son  écriture,  feine  eigene  Un- 
terfehrift,  feine  £anb  làugnen  ; — un 
acte,  eine  Urfunbe  al* falfch oerwerfen* 
Se  démentir,  9.  ré//.ftch  felbft  Wiberfpre- 
chen  (se  dédire)  ; it.  fein  Sßort  îurnef 
liehen;  fein 5öort nicht  halten;  it-ßg. 
von  feinen  porigen  guten  (Eigenfchaftcna. 
pon  feinen  ©runhfàçen  :c.  nachlaffeu 
ober  abweichen  ; (p.  ©ebüuben,  p.  £ifch* 
1er*  unb  anberer  Arbeit)  fchabhaft  wer* 
ben;  tRiffe  befommen;  fmfen  te.;  dé. 
saeote^^moi  ai  vous  le  pquyu ;<  leigen  ©iÇ. 
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tntr  bad  ©egentbeil/  trenn  <£te  f innen  ; 

c’est  démentir  l’expérience  , bad  btißt  ber 
Erfahrung  wiberfprechen.  Fig . démentir 
■ sa  naissance . feinem  #erfommen  butcb 
feine  Sluffûbrung  nicht  cntfprechen, 
(ober  nicht  gemäß  hanbeln;)  il  n*a  point 
démenti  l’espérance  que  nous  avions  de  lui, 

er  bût  und  in  ber  non  ihm  gcfdjôpftcn 
Jfpoffnung  nicht  betrogen* 

Déméiite,  s.  m.  bad  £abelndwürbige  einer 
Jpanblung;  bie  ©trafbarfett  einer  £bat; 
bie  SOerfchulbung  ; que!  démérite  al-je 
auprès  de  vous  ? wad  bab  id)  be»  3bnen 
uerfchulbet  î 

Déménrer , v . n-  (meifl  mit  ber  Negation) 
auprès  de  qn.  ober  qn.,  fich  aud  lemanbed 
©unfleit  bringen  ; jenmnbcé  ©unfl  »er« 
Itérera  ; ctwad  bc»  jcmanben  »erfehul« 
ben;  fîfh  cined  ^erbrechend  gegen  je. 
manb  fehulbig  machen  ; n’avoir  pas  dé* 
mérité  de  la  patrie , immer  ein  guter 
Patriot  gewefen  fepn. 

Démesuré , ée , adj. prop.  eifig.  Übermäßig  î 
übermäßig groß;  unmäßig  groß;  unge« 
beuer  groß* 

Démesurément,  adv . übermäßig;  aud  ber 
tütoßen* 

Démettre  , v.  a . irr.  »cmnfcnj  U*  qn**  ft» 
tien  »on  feinem  2lmt  ober  £itttß  ßöfeben  ; 
. ibn  beffelbcn  entfeßen  ; sc  démettre  le 
bras,  le  pied,  ober  Moß  se  démettre, 
v . rèjl.  fich  einen  ârm  »errenfen , jtch 
fin  33ein  »crrcnfcit  ober  »erflauchen; 
fîch  (ben  $uß)  »«tWten;  se  démettre 
r de  sa  charge  , fein  2lmt  ûufgeben  ober 

- nteberlegen  ; abbanfen. 

Démeublement , s.  m.  bûd  îlUdrâumett  bed 

Jpaudratbed  ober  ber  îOtobilien. 
Démeubler,  v.  a.  betl  i>0Udrûtb  Ober  bie 
Mobilien  audräumen  oberberaud  tbun; 
»om  Jpaudratb  entblößen. 

Demeurant,  ante,  adj,  Wohnhaft;  Ûtt  ei* 

nem  ûrte  wobnenb  ; it-  s.  m.  (Jr>anbl.) 
v ber  3kflanb  ober  Ueberfchuß  ; bad,  wad 
nach  abgewogener  3iudgabe  »on  ber  €in* 
. naböK  übrig  bleibt.  Au  demeurant  , adv. 
oi.  im  übrigen;  übtigend. 

Demeure,  s,  fi  bie  IffîobttUng  > bft  SCtlf* 

enthalt;  it-  î>tc  3«tt  bed  Äufentbalted; 
» (iur.  ) ber  Sluffehub,  b«d  Sluffchieben 

- einer  Sablung  te.  über  ben  Termin 
* hinaud;  T . bcrûrt,  (ber@tanb,  bad 
i £ager  :c.)  i»o  bad  $Bilb  ftcf)  autjubal« 

. ten  pflegt;  il  «St  rarement  à demeure 
..  dans  un  endroit,  et  pflegt  fîch  feiten  an 
einem  £>rte  lang  aufeubalten  ; cela  n’est 
. pas  à demeure , Cela  n’est  pas  fait  à de- 
, meure,  bad  bleibt  hier  nicht  flehen; 
ober  / bad  wirb  fo  nicht  bleiben  ; it.  bad 
ifl  nicht  auf  bie  JOauer  gemacht  ; être  en 

demeure  de  faire  qch. , labourer  à de* 
meure,  (Sttatfabte  pflügen;  semer  à de- 

. meure,  cttoad  fflen  bad  mit  IKrpflamt 


werben  fott  ; (jur.)  wegen  ein«  &ad)t 
im  SXütfflanb  bleiben;  ben  Termin 

nicht  ballen  ; il  est  en  demeure  de  pro~ 
duire,  er  bat  fleh  an  feinem  beweis 
»erfäumt*  constituer  qn.  en  demeure, 
einen  gerichtlich  aubalten , bad  §u  lei« 
flett,  woju  er  fich  perbinblich  gemacht 

bat  ; il  est  en  demeure  eurer»  ses  créan- 
ciers , tx  ifl  feinen  ©läubtgern  noch  et« 
Wad  rüffflänbtg;  je  suis  en  demeure  aveo 
mes  ami»,  fam.  ich  bin  bc»  meinen 
ftreunben  noch  in  ber  @chulb;  u y a 
péril  dans  U demeure,  prov . bet  55frjttg 
biefer  ©tache  ifl  nadjtbeilig  ; est  perla* 

lum  in  mora. 

Demeuré,  ée , part,  gewohnt,  geblieben, 
K»  f.  demeurer. 

Demeurer,  v.  n.  an  einem  Dr te  mobneit; 
ît.  bleiben;  it*  übrig  bleiben;  a*  fich 
aufbalten  ober  permeilen;  fäumen; 
»ergeben;  u • tobt  bleiben  (inf.  im  Ärteg;) 
it.  wöbe»  flcbeit  bleiben  ; ed  habe»  be* 
wenben  lajfen  ; wöbe»  flill  flehen  ; de- 
meurons-en  là , wir  wollen  ed  höbe»  be# 
wenben  laffen  ; demeurer  confus  , bt* 
febämt,  bcflürjt  ba  flehen;  «-interdit, 
»or  ^eflürjung  ober  ©djrecfen  »er* 
flammen;  demeurer  garant,  ^ûrgefeon, 
SBÜrgfcbûft  leiflen  ; demeurer  du  croire, 

für  bie  Gablung  haften;  (f*  auch 

cord;)  demeurer  dans  son  discours  , unb 
fiam.  demeurer  court  ober  au  filet,  iu 
feiner  ïXebe  fleefen  bleiben;  il  est  de- 
meuré froid  comme  glace , cr  erftatTte 
gan|  über  biefe  Otadbricht;  cela  m’est 
demeuré  sur  le  coeur , ober  sur  l’estomac, 
bad  ifl  mir  im  »Otagen  liegen  geblieben; 
ed  brüdt  mich  im  3Kagen  ; fig*  ich  lann 
biefe  Sôeletbtgung  nicht  pergeflen;  de- 
meurer en  arrière  ober  en  reste  , im  SRefl 

bleiben  ; mit  ber  Gablung  jurùef  blei* 
ben  ; demeurer  sur  son  appétit,  aufbören 
Wu  effen,  wenn  cd  am  beflen  fehmedt; 
fig.  fleh  ungern  oon  einer  und  ange* 
nehmen  (Sache  ober  Werfen  trennen; 

(f,  auch  bouche  u.  chemin  ;)  en  demeurer 

là,  cd  babet)  bewenben  laflcn;  on  sème 

à demeurer  les  carrottes , etc.  T.  mûH  fict 

bie  Stuben  :c.  in  ein  £anb,  wo  fle  flebm 
bleiben , bid  fie  perbraucht  fînb.  ( NB- 
Demeurer  Wtrb  mit  être  fOltfUgtrt,  Wenn 
man  fich  an  beitt  Orte,  wovon  bic  Siebe 
ifl,  noch  wirtlich  beflnbet;  mit  avoir, 
wenn  man  fed)  nicht  mebt  bafelbfl  be* 
flnbet.  3«  her  ^ebeutung  »on  : übrig 
bleiben  (rester.)  fleht  ed  attjeit  mit  êerej 
Demi,  ie,  adj.  halb»  une  toise  et  demie, 
anbertbßlb  Älaftcr,  midi  et  demi,  halb 
ein  Uhr  ; (NB.  9lacb  einem  Substantif 
nimmt  demi  bad  ©efchlccht  beflelbrn  an  ; 
»or  bemfelbeit  aber  bleibt  ed  urwerän* 
berlicb , }•  35.  une  demi-heure , eine 
. halbe  ëtuubci  mib  nicht  demie-heuxe.) 
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Demi 

t>arieT  à demi-mot,  «Ut  mit  halben  SBBötV 
ten  reben;  à demi,  adv . l>alb } $ur 
Sjhiftti  fl  n’y  en  a pas  à demi,  fam. 

eô  tß  tbrcc  feine  geringe  Slnjabl  vor« 

(hJnbet!  ; fl  n’en  fuit  pas  à demi , fam. 

er  macht  feine  Arbeit  in  Einern  ©tue? 

Weg*  Prov.  i trompeur , trompeur  et 
demi , pop.  à fourbe  , fourbe  et  demi , 

eô  tß  fein  ©djelm  fo  groß , er  fïnbet 
bod)  juteçt  feinen  COteißer;  vulg.  3ßurß 
1 Wtbev  Söutß  ; battre  qn.  en  diable  et  de- 
mi ,pop.  einen  bicht  unb  berb  abprûgeln  ; 

sans  respect  ni  demi , fam.  ohne  btC  ge» 
ringße  (Ehrerbietung  ; un  habite  homme 
entend  à demi -mot,  ©elfbttfn  ift  gut 
prebigen*  avoir  raison  et  demi,  fam. 
SHccht  übrig  haben. 

Demie,  s.f  cette  horloge  sonne  les  heur« 
et  les  demies,  bjefe  Ubr  fcftldgt  bfc  ©tUlt* 
ben.unb  halben  ©tunbeit;  la  demie  est- 
eHe  sonnée  ? bateöfchon  halb  gefchlagen? 
Demi-bain , s.  nu  ein  35ûb , worin  man 
nur  mit  bem  halben  £eibe  fiçet. 
Demi-battoir,  s.  m . («Ballfp.)  eine  f leine 
©ddagraefete. 

Demi-bosse,  s.f.  halb  erhabene  Arbeit,  f. 
Bas-relief. 

Demi-botte,  s.f.  (jfcchtf.)  ein  ©toß  auf 
ben  2trm  , auf  bie  £anb  ic. 
Demi-coudée,  s.f.  bit  £Âlfte  voit  ber  £ànge 
eineö  (Elbogenô. 

Demi-dieu,  s.  m (SÛtbthol.)  ettt  ipOlbgOtt» 
fig-  (poet.)  ein  großer  fpelb. 
Demi-gorge,  s.  J.  (tfriegôw.)  tint  halbe 
ÄehUinie. 

Demi- lune,  s.f.  (Jcßmtgöw.)  ein  halber 
OÄonb  i — d’eau , eine  2lrt  Slmphtthea» 
ter  von  «Baßctfünßeit. 

Demi-métal,  s.  m.  ein  (fogenannteö)  £û(b* 
mctall. 

Demi-once,  s.f.  baö  £oth  ; eine  halbe 
ttn.se. 

Demi-quarteron,*,  m.  eilt  2fdjtelÔ»£entner. 
Demi-rond,  *,  m.  (©erbet)  baö  ©chob- 
meffer. 

Demi  savant,  *.  m.  ein  £ûlbgelebrter. 
Demi-setier , S • J71 • ein  halber  ©eboppen. 
Demi-teinte , *. f.  (fahler)  eine  Jpalbtinte, 
b.  t.  eineSftittelfarbe,  wobutd)  ßirfere 
färben  aefdjwAcbt  werben  s U,  qgf,  ein 
£albfc&atten. 

X>emi-tuur,  *.  m.  (£t tegöw.)  eine  halbe 
SQenbung  ; demi-tour  à dioite,  rechte  um 
lehrt  euch  i 

Demi- vol,  s.  m.  (s©gp,)  ein  einzelner unb 
bloßer  $lugel. 

Dirais,  ise,  part . et  adj.  abgefefctj  Ver* 
renft  ; f,  démettre. 

Démission , *.  f.  bte  (fdjriftlicbe)  9lbban* 
fung  von  einem  Slmu  baö  3Cufgeben 
ober  bte  Otieberlegung  eineö  Slmteö  ober 
♦ * einer  SBÙrbe;  donner  sa  démission , fief) 

- feine*  2dntc*  fc&riftlich  begeben;  feinen 
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&fefd)ieb  geben;  démission  de  biens; 
(jnt.)  bie  Slbtretnng  feiner  ©üter  ait 
feine  vermuthltdicn  (Erben  / unter  ge# 
wißen  SBebtngurigen* 

Démissionnaire,  adj.  et  s.  c.  (jut.)  biC 
©erfon , an  welche  eine  Abtretung  bet 
©ùter  gefchieht;  it.  jernanb  ber  feinett 
Slbfcbteb  gibt  ober  nimmt , ber  ein  2tmt 
nieberlegt. 

Dcmlssoire , cor . ßgtt  dlmissoire. 

Démocrate,  *.  m.  noue,  ettt  £)emoftat;  ettt 
Slnhinger  ber  bemofratifchen  SXegic# 
rungsform. 

Démocratie,  *.  f.  eine  JOrmofratie  ; eine 
SXeaicrungöform , wo  bie  hbcbße  ©c# 
wait  in  ben  £inben  beö  93olfö  iß. 

Démocratique , adj.  c.  bemoftattfd). 

Demoiselle , s.  f.  eigentlich  ein  abeltdkö 
fträulcin  ; anj.  ein  jebeö  lebigeö  grauen# 
timrner  von  gutem  (Staub  unb  i?er# 
foinmcn;  (p*s  eine  Jungfrau , 3ung* 

* fer  ; ) T.  («pfloflcrer)  bie  £anbramme  ; 
ir . ber  @cevahn/  ^ahnßfd) , ©chnabel- 
ftfcb  ; if.  baö  numibifdie  £uhn  ; h bie 
^Öafferjungfer  / SDaifernomphe;  ein^n» 
feftengefchiecht;  «e.  bte  3ungfernbtrne; 
it.  eine  Slrt  graueö  Rapier  auö  @d)itfö* 
tauen  unb  jtfcberneijen  ; it.  eine  21rt 
«Setttvirmer,  worein  man  einen  heißen 

©tahl  ßeeft;  faire  sauter  la  demoiselle, 

mit  bem  -Hammler  bie  tytfaßerjtfine  ein* 
ßoBcn. 

Démoli , ie,  part,  et  adj.  niebergerilfeit  :c. 

Démolir,  v.  a . niebetreißen  ; einreißen; 
abbredien  ; bem  55oben  gleich  machen; 
f^leifen. 

Démolition,  s f.  baö  9tiebcrreißen ; (Ein* 
reißen  ; Slbbrechen;  Schleifen  ; it,  piur. 
«Baumaterialien  von  abgebrochenen  ©c- 
bÄuben» 

Démon , *.  m*  ein  ^Dimon;  ein  guter  ober 
böfer  ©eiß  ; it.  ein  Teufel  ; böfer  ©eiß  ; 
it.  fig.  eine  böf t,  unruhige  ^erfoit;  etn 
tplagegeiß;  fl  a de  l’esprit  comme  UD 
démon , fam.  er  hat  «ßerßanb  wie  etn 
(Engel;  faire  le  démon,  toben  UUb  lit* 
men  wie  ein  jfceufel. 

Démonétisation,  s.f.  nom.  bie  33etrufung 

(beö  ^apicrgclbeö.) 

Démonétiser , v.  a.  nom . (^Japiergelb)  ver- 
rufen. 

Démoniaque,  adj.  et  subst . c . (vom  ^CilfcQ 
befeffen  ; etn  ©efefiTcner. 

Démonomanie,  r.  f.  ber  £ifcel  einer  ge* 
wißen  3fbhanbluttg  über  bie  bofen  ©ei# 
ßer  ic.  ; it.  eine  Äranfheit  / ba  ftch  je* 
manb  vom  Teufel  befeßen  glaubt. 

Démonstrateur , s.  m.  en  Anatomie , en  Bo- 
tanique, ein  £)entonßratot  ober  «Pro* 
fector  in  ber  Slnatomie;  (ber  feinen  Zu- 
hörern bie  Zcrgliebetuug  an  tobten 
WWW  jejgti)  ein  £ehret  her  $otanif. 
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. her  feinen  £uh$rcrn  bie  ^fangen  g er* 
gliebevt. 

Démonstratif,  ive,  adj.  bCWCtfCItb  ; btmbtgj 

(©ramm.)  anieigenb;  itnrirb  von  bcr- 
jenigen  QSerebfamfeit  gefagt/  bieftd)  mit 
iobreben  befchäfftiat. 

Démonstiation , s.  f.  brr  95e»ei$;  (jur.) 
eineangcige;  ein(baö)£enngeichen;  it 
T.  «Vorlefungen  %ti  bcr  Anatomie  unb 

55otûîUf  i (f.  démonstrateur  ; ) démons- 
trations d’amitié,  $reuitbfchaftÖ*9leuffe* 
tungen  ober  ©egeigungcn. 

Démonstrativement , adv,  mit  S5e»eifen, 
bunbig. 

Démonté,  ée,  part,  et  adj.  f.  démonter; 

(v.  Qieitcrti)  abgefeimt  ; unberitten;  it  a 

la  cervelle  démontée,  ßg.  fam.  et  iff  im 

©rbtrn  verrucft;  vuig.  er  ift  nicht  richtig 
im  £opf. 

Démonter , v.  a . einen  vom  tyferb  abfefcen 
ober  abwerfen»  einem  baö  tyferb  neh- 
men ; einen  unberitten  machen  ; machen, 
baff  einer  abfaigen  muff  ; it.  etwa#  ger» 
legen,  auäeinanbermachen , «legen, 
-fcblaaen , «nehmen;  (eine  Kanone) von 
bcr  £avette  abnebmen/  abpro$en;  it . 
biefelbe  unbrauchbar  machen  ; ( eine 
Batterie)  gum  ©chweigen  bringen  ; it. 
bie  @aiten  von  einem  muflfalifchen 
^nfaumente  abnebmen  ; ce  cheval  a dé- 
monté ßoi*  homme , biefc$  opfert)  bat  fei* 
nen  SXeiter  abgetvorfen.  Fig . — qn.( 
einen  in  «Verwirrung  feljen,  aud  ber 
Raffung  bringen  ; la  machine  commence 
à se  démonter , et  (fein  Äorper)  fangt 
an,  frinflich  gu  »erben;  démonter  ober 

se  démonter  le  visage , fein  ©effeht  nad) 
ben  Umfanbeit  gu  verinbern  ober  gu 
verfallen  roiffen;  ce  coup  démonte  toutes 
ses  espérances,  biefer  ©treich  vereitelt 
alle  ihre  Hoffnungen. 

Démontrable,  adj.c.p.us . erweidlid). 

Démontré,  ée,  part,  et  cxlj.  crtvicfcil  K.; 
f.  démontrer. 

Démontrer,  v.  a.  beutlid)  eriveifen;  be* 

. monfairen;  burch  ©rùnbe  bemeifen;  auf 
eine  flare  unb  ubergeugetibe  21rt  bar- 
tbun;  ($otam,  $nat.)  bemonfairen, 
vormeifen.  (f,  démonstrateur.) 

Démoraliser,?,  a.  nouv.  unmoralifch  machen. 

Démordre , v . n.  (von  Halben  / SÔolfen  K. 
unb  meift  verneinenb,)  loélaffen;  bad, 
tvad  fie  mit  ben  gähnen  ober  mit  betn 
©ebiff  gefafft  hatten,  roieber  fahren 
laffen  ; it.ßg.jam — deqeh. , etwad  fah- 
ren {affen  ; von  etwad  ablaffen  ober  ab* 
fahen  ; etwad  aufgeben  ; c’est  un  homme 
à n’en  point  démordre,  ft  blfibt  ftfif  unb 

feff  auf  feiner  Meinung , bep  feinem 
SOorfafce, 

Démouvoir,  v.  a.  irr . (jUt.)  qn.  de  qch., 

- jemanb  von  etwas  abbtingen  / abtpenbig 


Demu  Denl 

machen;  machen,  baff  jemanb  von  feiner 
Älagc  ic.  abfaht. 

Démunir,  v.  a.  une  place,  T.  (ine  Je« 

ffung  vom  Äriegd  « ober  ©lunbvocroth 
entbloffen. 

Démurer , v.  a.  vermauerte  Z büren/  Jen« 
far  ic.  tvieber  aufmacben. 

Dénaire,  adj.  c,  T.  arithmétique  dénaire, 

bie  föedjenfunff  burch  3ehcncr  ; nombre 
dénaire , eine  gegehente  3abt 
se  Dénantir , v.  rèfi.{ jur.)  fleh  einer  @ache 
entgehen,  begeben;  it,  bie  ©icherbeit 
»eiche  man  beflpt/  and  ben  Hinbeti 
geben. 

Dénatter , v.  a.  «Ratten  / ober  geflochtene 
©eefen  ic.  auffaditen. 

Dénaturaliser , v.  a.  einem  ftremben  bie  ihm 
gegebenen  SHedjte  cined  (Sinbeimifchen 
wicber  nebmen. 

Dénaturé , ée  , part . f.  dénaturer  ; it.  adj. 

lieblod;  unmenfchlich  ; graufam;  une 
mérc  dénaturée,  eine  lieblofe,  graufame 
©lutter;  vulg.  eine  SKabenmutter. 
Dénaturer  , v.  a.  son  bien  ober  scs  propres, 
(jur.)  bie  9îatur  feiner  ©àtcrvetÀnbcrn; 
1»  95.  liegenbe  ©runbe  gu  ©elbe  machen; 

— des  mots,  ^Dorten  einen  anbern  ©inn 
geben;  — (une  question,)  veränbcrni 

— (un  fait,)  verbrehen, 

Denché,  cor.  fffttt  danché. 

Dendrite,  dendroïde , s.f.  T.  ber  5>enbrtt? 
95aumfain  ; ein  ©teilt , auf  beffen 
Oberfläche  bie  ^atur  354ume , Âràutcr 
:c,  gebilbet  hat 
Dénégation,  s.  f.  (jur.)  btc  SlblAugnuttg  ; 
bie  £Âugnung  vor  ©cricht 

Dénéral , s.  m.  pl.us . dénéraux , plur. 

(©lùnjiv.)  bag  Driginal-ÿrobegcivicht; 
bie  ^robeplatte. 

Déni , s.  m.  (jur.)  bie  «Verweigerung  ober 
«Verfagung  einer  fdmlbigcn  ©ache; 
it.  bie  £Âugnung;  déni  de  justice,  bie 
fDerfagung  beô  SXcchté. 

Déniaisé,  ée,  part,  et  adj.  f,  déniaiser, 

gewiftigt;  it.  fcblau  ; burchtrieben  ; ver« 
fchlaàen  ; s.  m.  eilt  feiner , lifUget 
©tenfdj. 

Déniaisement , s.  m.  p.us.  baé$lugerma« 

! chen  eineö  einfältigen  ©tenfd>en. 
Déniaiser,  v.  a.  einen  einfältigen  ober  boch 
unerfahrnen  ©lenfchen  »eltliûger  ma- 
chen; it  einen  »iljigen;  fïch  jemanbetf 
Einfalt  ; Unerfa^renheit  tc.  ium  ©cha« 
ben  beffelben  gu  ^tuhe  machen.  Se  dé- 
niaiser, v.  rifl.  flüger  »erben;  it.  mit 
©djaben  flûg  »erben. 

Déniaiseur;  s.  m.  fam.  ein  fd)laucr,  Itfli« 
ger  Äopf , bet  5Hnbere  mit  ihrem  ©<ha* 
ben  flüger  macht. 

Dénicher,  v.  a.  (junge  «Vogel)  auä  bcrti 
gteff  nehmen  ; it  barauö  verjagen iie.ßg, 
einen  mit  ©ewalt  vertreiben;  it  v.  n . 
(mit  woir)  fah  fortmachen/  fleh  baoon 


Digltized  by  Google 


Déni 

tHödjm;  vuig.  f ]d)  ou*  bem  ©taube 

machen  j le*  oiseaux  sont  dénichés , prov. 
•bie  Vögel  finî>  auôgefïoqen. 

Dénicheur , s . m.  einer/  ber  junge  Vögel 
autfmmmt , ober  »erjagt;  pl.us.  fig. 

fam.  un  dénicheur  de  merles,  de  fau- 
vettes, einer  / ber  auf  alle*  bebacbt  iß, 
mai  ihm  (finnltebeö)  Vergnügen  bringen 
farm,  inf.  ein  ©elegenbeitémacher  bepm 
grauensimmer  ; ein  ©lutfögalan;  — de 
saints,  plais,  ein  tfritifer  / ber  bie  an- 
Jû&l  ber  Jpciligen  *u  »erringern  fuebt. 
Dénier . v.  a.  lôugne  n ; perlàugnen  ; abliug* 
«en  ; ii  gegen  alle  ©tlitaïcit,  ober  hoch 
gegen  alleu  ÎBoblflanb  perweigrtit,  met. 
gern/  abfchlflgen,  perfagen;  nia>c  ge- 
währen. 

Denier , s.  m . ein  ©enter,  eine  cbema&lige 
fupfernc fran^ôftfchc  ©cheibemunje,  bie 
ben  zwölften  £beü  etneô  ©ou  auOmad)* 
te  ; ein  Relier;  it.  ûbetb-/  ©elb,  ober 
eine  ©ummr  ©elbe«  ; it.  baO  ^ittereffe , 
bte  ßinfen  pon  einem  audqeliebenen 
Capital;  it.  ein  gewiffer  atttbcil,  ben 
man  in  ber  oon  einem  51nbern  unter- 
nommenen ©gehe  bat  ; it.  gewtffe  Abga- 
ben unb  ©ebubten  ; ber  (pfennig;) 

cette  somme  est  payable  en  deniers  et  non 
en  billets,  btefe  ©umme  muß  mit  baa- 
rem  ©elb , unb  nid)t  mit  papieren  be- 
fahlt WerbAl  ; faire  une  levée  de  deniers, 

©elb  aufbringen , inf.  bureb  Auflagen  ; 

il  en  a tiré  un  grand  (ober  un  bon)  denier, 

er  bat  einen  febön en  pfennig  babep 
perbient  ; vuig.  er  bat  feinen  ©cbnitt 
recbt  babep  gemacht  ; j’y  raettrois  mon 
denier,  ich  wollte  n>o^C  etwaö  baran 
tragen  ; lever,  le  deux-centiéme  denier  , 
ben  jroepbunbertffen  «pfennig  erbeben, 
b,  t.  POn  200  find  ; intérêts  au  denier 
vingt , ßtnfe  «uf  fünf  pont  ©unbert;  les 
trente  deniers , auxquels  J.  C.  fut  vendu , 

bte  brepfjig  ©ilberlinge,  um  welche 
<£brißu$  oerfauft  tourbe;  le  denier  i 
Dieu,  ber  ©ottetfpfemiig ; ba$  £anb- 
gelb,  angelb;  ber Äauffiilling ; le  de- 
nier du  pÄitent  ober  de  confession  , bet 
©eicbtpfennig  / ©eidjtgrofcben  ; le»  de- 
niers publics,  pie  ijfentitfben  ©elber; 
à beaux  deniers  comptons,  mit  fdjônew 
bagrcm  ©elbe;  deniers  clairs,  clairs  de- 
niers, fiebere  ©elber;  ©elber,  bie  ficher 
fieften  ; deniers  revenans bon,  ©elb  / baé 
man  noeb  §um  ©eßen  bat  ; deniers  francs, 
• francs  deniers,  ©elber / WOPOtt  nidjtbûô 
©tinbeße  abgef urjt  toerben  barf;  deniers 
oisifs,  tobte  ©elber;  deniers  propres  ober 
, stipulés  propres,  (jur.)  ©elber  / welche 
eine  ©befrau  fief)  aus  ibrem  jugebrach- 
tett  Vermögen  porbebilt,  unb  niebt 
mit  ju  ber  gemcinfchaftlidjen  Sfôaffe 

Hieben  läßt;  mettre  de  l’argent  au  denier 

lau»  ©elb  auf  febwere  Jinfen  <w$tb«n ; 
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' fort  denier,  et«  Heiner  tteberfchufj  über 
einen  mit  ©tunje  nicht  auöjuglctchcn- 
beu  ©ruch;  denier  fort,  eine  ©chäijung 
nach  bemfebtwren  $ufj , b.  i.  »oben  bie 
«Renten  ober  3ntcrejfcn  hoher  alö  nad> 
bem  gefehmdgigen  jnterejfefuß  gerech- 
net ftnb  ; de  l’argent  de  douze  deniers  de 
fin  ober  au  denier  douze,  fcd)jeulÖtbtge$ 
©Übet  ; — de  tant  de  deniers  de  fin  m 
fooiel  lotbifl  ; deniers  de  loi , bie  oerorb* 
nungömäßige  £ötbtgfcit  einer  ©Übet* 
tnutt*e  ober  ©überarbeit;  — de  boite, 
bte  «probemûnje  ; — de  poids , bec 
©frupel;  ber  24ße  $beü  einer  Unjc 
fein  ©übet/  £ ropgewicbt ; — de  mon - 
noyage . ausgeprägtes , gemunjtes  ©elb  ; 

(f,  flans.)  Fig.  cela  vaut  mieux  denier 
qu’il  ne  valoit  maille , ißt  bût  Diefe  ©a* 
che  ein  gan$  anberes  Slnfèben  ; net  comme 
un  deniei , (pon  einer  «Rechnung)  fo  auf 
Relier  unb  «pfennig  richtig  tß  ober  ju* 

triflft  ; vendre  qn.  à beaux  deniers  comp- 
tons, auS  ©igennuç  jum.Vcrrätber  ait 
einem  werben  ; il  n’a  pas  le  denier,  er  ift 
blutarm , bettelarm. 

Dénigrement,  s.  m . bie  2fnfd)tPdrjUttg  » 
Verfäumbung;  ©djmâblcrung  bcS  gu* 
teu  «Rufes  einer  «perfon;  f/.  biè  Vcrad)* 
tung  / worein  man  babureb  gerdtb. 

Dénigrer,  v.  a.  anfcbtpdtjeit  ; fd)tP«rj  ma* 
dien  ; ben  guten  $Xuf  einer  «petfon  obec 
©acbe  fdimdblcrn;  uerldumben;  perddjt- 
itd)  machen. 

Dénombrement , s.  m.  bie  Sbjàbfang  î inf. 
bie  Sdblung  be^  ©olteö  ; (jur.)  b«$ 
öerieiebniß  ber  £ebenößücfe. 

Dénombrer,  v.a.ol.  jdbteUÏ  ûbidblen. 

Dénominateur  de  fraction , s.  nu  (Slritbnt.) 
ber  Kenner  etiteö  Srucbeô. 

Dénominatif,  ive,  adj.  benemienb  î terme 
dénominatif,  (©ramm.)  cinSBott/  ba^ 
pon  einem  anbern  bergeleitet  wirb. 

Dénomination,  s.f.  bie  ©enennung;  bec 
Sühnte,  ben  man  einer  ©acbe  gibt; 

réduire  les  fractions  à la  même  dénomi- 
nation , (Stritbm.)  ©ruche  auf  einerlei 
Renner  ober  ©cnennung  bringen  obec 
rebujiren. 

Dénommer,  v . a.  (meiU  jur.)  benennen  ; 
nâbmbaft  machen. 

Dénoncer,  v.  a.  Öffentlich  anfûnbtgftt  obec 
befannt  machen;  it.  inf. por  ©erichtan* 
geben  ; bep  ber  û&rigfeit  anneigen  ; dé- 
noncer qn. , qqf.  jemanbeö  9îabme  öf- 
fentlich autfrufen  ober  ablefen  ; dénoncer 
U guerre , ben  Ârieg  gnfûnbtgen. 

Dénondateur,  s.  m.  ein  Slngeber  ober  beim- 
Uchet  «Änflöger;  (boeb  nicht  auö  nieber* 
tröebtigen  Slbficbten,  wie  ber  délateur  ;) 
il.  nouv.  qqf.  fia tt  délateur. 

Dénonciation , s.  f.  bie  öffentliche  9(nfûn* 
bigung  ober  ©efanntmachung  ; it.  bie 
$üi)eigC/  Slngcbuna  tint*  Verbrechend 


548  Deno  Dent 

tOt  ©crWjt»  it.  nouv.  ççf.  fjfttt  dé- 
lation. 

Dénonciatrice , s.  f.  ettlC  2lnf lögeriun  î 9(11* 
gcbmmt.  (f.  dénonciateur.) 

Dénotation,  s.f.  bie  ©ejeicbnung  einer 
@ad)c  ; bie  «Semer! uttg  mittelfl  geioifier 
Beicben. 

Dénoter,  v.  a.  bezeichnen ; burch  CDtcrf* 
mahle  f enntlicb  machen ; it.  etwas  an* 
Zeigen,  anbeuten. 

Dénouement , t.  m,fig . bie  (Enttoicf  elmtg  » 
bie  Stuflöfung  öes  Änotens  ; bet  2tuS* 
gang.  (f.  dénouer.) 

Dénoué,  ée,  part,  et  adj.  aufgelôftî  ttlU 
n>icf e(t  te*  (f,  dénouer.) 

Dénouer,  v.  a.  eine»  tfnoten  aujlöfen  ober 
öffnen  ; etwas  loSfnupfen , anffnûpfen  ; 
ßg>  bureb  Arbeit,  £cibesûbungen:c.  ben 
Äörper  gelenfer , hurtiger  te*  machen  î 
(pon  epifeben  unb  bramatifeben  ©ebicb* 
ten  K.)  entwicfeln  î ben  Ænoten  lôfen. 
Se  dénouer,  v.  rèj 1.  fl(b  auflôfen  î pon 
felbft  aufgcbeit;  it.  ßg.  gelenfer  ; ge* 
fchmtnbet,  hurtiger  werben;  iufam. 
(pom  «Berfïanb)  ftcb  cnttpicfeln;  it.\ nf. 
(pon  ber  2luf!ofung  bcS  ÆnotenS  ober 
ber  intrigue  eines  ftramaS  ober  epi* 
feben  ©ebicbteS,)  fïcb  entwicfeln;  ect 
enfant  se  dénoue,  biefeS  $iltb  fingt  ûtt 
$n  macbfen  ; sa  taille  se  dénoue,  es  fingt 
an  auftufcbicfien» 

Denrée,  s. f.  eine  (Efjwaare  • it.  qqf  jebe 
anbere  Sffiaare;  les  denrées,  bie  £cbens* 
mittet  t denrées  de  première  nécessité, 

bie  nôtbtyften  £ebcnSmittel,  ober  auch, 
bie  nöthigflen  £ebenSbcbürftttffe  ; c’est 
chère  denrée,  jam.  baS  tft  tbeute  ïffîaare. 

Dense,  adj.  c.  bicbt  ; fejl  anfinaitbct  i 
moins  dense,  lorffret* 

Densité,  s. f.  (£ehr|tyl)  bie  Dichtheit, 
£icf)tigfcit. 

Dent,  s f : ein  Bahn»  it.ßg.  ber  Bahn 
etneö  UhrrabeS,  eines  SammeS,  9ie- 
cbenS , einer  ©ige , (£ge , ^eile  te.  ; it. 
ein  ©littjahn  ; it.  bie  (Scharte  einer 
sOîefferflinge  ; dent  de  lait;  ein  SOillcb* 

gablt;  dents  canines  obet  oeillères,  bie 

£unbSjibne,  ©piçzibnc/  uttî>  ^ie  (t>ci^ 
ben  untern)  2lugenjibne;  dents  mache* 
lières  ober  moiaircs,  ober  .grosses  dents, 
93acfenji&ne  Î dents  de  sagesse,  bic 

SôeisheitMbne , bie  oicr  lejten  ©arf en* 

gibne;  dents  postiches  , ober  fausses 
dents,  eingefcçte  falfcbc  Bibne;  rincer 
les  dents,  bCU  Sfôunb  auSfpÙleit  » mourir 
des  dents,  am  Bahnen  fterben;  faire  des 
dents , Bahnen , Bibitc  befommen  ; les 
dents  percent  (viennent)  à cet  enfant , bie 

Bibne  zeigen  fïcb  bci>  biefem  £inb; 

dent  ébréché-* , eine  e » les  dents 

d’un  couteau,  bie  ©chatten  an  einem 
©îeffer;  dent  de  loup,  ber  Söorßetfer  ; 
ein  eiferner  / feUförmiger , *twa$  gçbo* 
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gener  grofer  ftagef ; it.  ein  ©littzahn  v 

dent  - de  - chien  , JpunbSZflbn  ; dent-de- 
lion,  ober  pissenlit , £ôn>ensa&n , çjKincbS- 
fopf , fljfaffcnplatte  ; («Pflanzen.)  F/g.  e» 
Prov.  Avoir  la  mort  entre  1«  dents , beît 
£ ob  auf  bet  Bunge  haben  ; avoir  les 
dents  bien  longues,  lange  nichts  ge- 
geffen  Gaben  ; febt  hungerig  fepn  ; n’a- 
voir pas  de  quoi  mettre  sous  sa  dent, 

tpeber  $u  bei# en  noch  ju  brecben  Gaben  ; 

armé,  retranché  jusqu’aux  dents,  gûUJ 
geGarnifcbti  (larf  perfibanjt  i déchirer  à 
belles  dents,  perlÄumben  î affe  ©djanfr 
unb  £after  (einem)  nacbfagen  i ne  pas 
desserrer  les  dents,  ben  9)lunb  niebt 
auftGun  > il  n’y  en  a pas  pour  sa  dent 
creuse,  M ifl  fût  U)it  fûum  in  einen 
GoGlen  3ablt;  manger  de  toutes  ses  dents, 
auf  beiben  ®acfen  effeit  i parier  de# 
gross«  dents,  troGige  «Reben  führen  ; 
ein  lofes  Sföaul  Gaben;  montrer  les  dents, 
bie  jtfGne  meifen;  (f,  aucb  mow*,)  être 
sur  les  dents,  jum  Umfallen  mube^t/^- 
GunbSmube)  fepn;  mstue  qn.  sur  les 
dents , einen  gan§  abmatten  ; einen  fp 
febr  übertreiben/  bafl  er  nieberfaHen 
mod)te  ; rire  du  bout  des  dents , gc* 
jnmngcn  lacbcn  ; « n’en  croquera  que 
d’une  dent,  et  tottb  nidjt  Piel’bavou 
befommen  ; il  y a long-temps  qu’il  n’a 
plus  mal  aux  dents,  cS  tfrUt  tGm  fdjon 
lange  fein  3aGn  mebe  îueGi  il  est  sa- 
vant jusqu’aux  dents,  iron . et  Gat  biS 
an  ben  £als  ^ubirt  î malgré  lui  et  se» 
dents  , f,  aidant  ; avoir  une  dent  de  lait 
contre  qn. , ober  garder  une  dent  de  lait 
à qn.,  einen  alten*©rott  iPiber  ober  auf 
jeinanb  Gaben  ; vouloir  prendre  la  lune 
avec  les  dents , unmôglidje  (Sachen  un- 
ternehmen ober  begehren* 

Dentaire  , adj.  c.  (2(nat.)  iU  Utt  ^Ähnelt 
gehörig;  it.  s.f.  bas  ÿahnfraut* 

Dentale,  s.f.  bte  BaGnfcbnecfrj  it.  adj.  f. 
lettres  dentales,  $ud)(laben,  bet)  berett 
SluSfprecbcn  man  mit  ber  3mt9«  an  bie 
Böhne  fto§t. 

Denté,  éc,  adj.  gcjöhttclt;  §ahma  ; jaefig  ; 
(3ßap.)  von  3:Gicren , bereit  3abne  pon 
anberer  $arbc  #nb , als  bej  £eib. 

Dentée , t.  f.  g.)  ein  S) teb  mit  beit 
Bahnen.  . * Ä 

Dentelé , ée , part,  f,  denteler , adj.  JûGtî- 

förmig  auSgcfcbmtten  ; gejÄGnelt;  ;a- 
cfig;  (9lnat.)  geferbt;  feuille  dentelée, 
OSotan.)  ein  àuSgejgcfteS  95latt;  (9Ja- 
pterm.)  ein  (am  SHanbe)  auSgejac^tec 
(fehlerhafter)  95ogen. 

Dentelé,  s.  m.  (2tttût.)  le  petit  et  le  grand 
dentelé,  ntPN)  ÇOîuffcln  / IPOPOtt  bec 

etfte  bie  ©ebulter  eintpörts  bewegt/  ber 
anbere  bie  $rufi  auSbehnt. 

Dentelée,  s* /.  ejne  blggtothtt  Ruinen« 
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Denteler , v.  a . jAbneln;  auôzacfen;  d«n- 
tel«  une  scie  , eine  ©Age  auôfeilen, 
Dentelle,  s.f.  eine  (geffôppclte)  ©Ptlje 
oter  .fante;  (33ud)b.)  golbene  gAcf* 
eben,  SRoôcben  te.  am  SX  an  D bec  Breiten 
©eite  eineö  ©uebeö. 

Dentelure,  s.f.  T . eine  35ilbbaucrarbnt 
mit  Äanten  unb  Bacfeni  eine  £Abne* 
lung  j eine  SfuöjacPung* 

Denticuie , s.f.  (©auf.)  ein  tfAlberjahn  ; 
ein  gierath  am  £auptgefimfe  getriffer 
©Aulen,  • 

Denticuié , ée,  adj.  auögejAhnclt  ; mit 
fehr  Heine«  Sachen. 

Dentier , s . m.  ol.  ßatt  denture. 
Dentifrice,  s.  m . ein  Bû&nmittel,  i.  35. 
gahmvaffer , gahnpuloer  / 3ah«fat* 
trerge  te. 

Dentiste,  s.  m . ein  Sabnarjt. 

Dentition,  s.f.  7 . baö  Jpfrporf  ommttt  unb 
Sôachfen  ber  £Ahne  ; baö  Bahnen  ; it. 
bie  £eit,  in  tveldjer  fie  roacbfen. 
Denture  , s.  f.  bie  Orbnung  , Öleibe  unb 
©efcbaffenheitberâAbne  ; baööebiß;  mlg. 
baö  3abn»erf;  (tlbrm.)  baö  gahnwerf. 
Dénudation,  s.f.  (£bir.)  ber  entblößte 
3ufamb  eineö  Änochenö. 

Dénué,  ée,  part . et  adj.  deqeb.,  bfMUbt, 
entblößt  / (f,  dénuer.) 

Dénuement , s.  m.  fg.  (ntciß  $beol.)  bie 
(Entblöß  ung  ; Beraubung  ; //.ber  SDtanqel. 
Dénuer,  v.  a. fg.  pon  etwaö  entblößen; 
einer  unentbehrlichen  ©aefte  berauben. 
Se  dénuer,  p.  ré/7,  fid)  entblößen;  fab  beô 
. < SRÖtbiaen  berauben  ; se  dénuer  d’argent, 
fid)  nom  ©elbe  entblößen. 

Dépaqueter , p.  a.  auôpacfen  ; ein  5>acfet 
, aufmadjen» 

De  par,  f.  De. 

Déparager,  p.  a.  ein  uornebmeö  Jtaucn* 
Zimmer  an  einen  OTtann  von  niebrigerm 
©tanb  ( vuig . unter  ihrem  ©tanb)  per* 
beirathen. 

Dépareillé,  ée,  part,  et  adj . f.  dépareiller; 
un  livre  dépareillé  , fin  ©UCf)  , tPOJU  ein 

Z heil  ober  mehrere  fcbeile  fehlen. 
Dépareiller,  p.  a.  ©achen , bie  zufammen 
geboren,  pon  einanber  trennen;  (pon 
Dbieren  : déparier.) 

Déparer  , p.  a.  l’autel,  bftt  3UtarfcfcmUCf 
abne^men;  it.  déparer,  verfallen/  per* 

• unßalten  ; verunzieren  ; bie  ©ebönbett 
bene&mcn. 

Déparier , p.  a.  entpaaren  ; z»ep  paariveife 
Zufantnicn  gehörige  Dinge  ober  £hiere 
von  einanber  trennen. 

Déparier,  p.  n.  f am.  (immer  perneinenb) 
il  ne  déparle  pas,  er  hört  nicht  auf  zu 
. . febtrafjen  ; baö  îOîaul  faht  ihm  nie  fall; 

sans  déparler,  ohne  bflö  SÊOUl  JUJUthun. 
Départ,  s.  m.  bie  Stbrcife;  (v,  £ruppen) 
ber  Slufbrucb  ; (Ghont.)  bie  ©cbetbung; 
çtresut  son  départ,  reifcfertig  fcpn;  im 
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(Begriffe  fepn , abjuretfen  ; eau  de  départ* 
©cbfibeivaffer  ; or  de  départ , gefehiebe* 
neô  ©olb  ; ©dbeibcgotb. 

Départager,  p.  a.  (jur.)  bie  ©leiebheit  ber 
©timmen  bureb  eine  anbere  ©erid)tô* 
famrner  aufheben. 

Département , *.  m.  bie  (Berthetlung  gcwif- 
fer  ©efcbÄffte  unter  perfcbicDene  $erfo* 
nen;  ûberh.  bie  auôthcilung,  §,  ©.  ge- 
tviffer  ©teuern  (tailles,)  ber  ©olbaten- 
quartiere  :c.  ; it.  bie  ûuartiere  felbfi^ 
baö  Jach;  — de  U guene,  baö  Äriegö* 
toefeii;  — de  la  maune,  baö  ©eeroefen; 
it.  ber  $heil  ober  ©ejirf,  ber  einet 
Çetfon  jur  ©erroaltung  anpertraut  iß  ; 
*'/.  auj.  baö  Departement,  ber  £anb* 
freiô , bie  £anbûbtbetlung  tn  Jranfreid)/ 
©ifalpinien  U,  f.  IP.;  le  département  de 
la  bouche,  (Q5auf.)  bicÄüd)c,  berÄeU 
ter , bie  ©peifegetoôlber  unb  SJorrathö- 
tammern , äße  zuiammengenommen  ; 

— des  écuries,  aile  *um  ©taUipcfeit  ge«* 
hörige  ©ebAube,  Sffiohmwgcn  te. 

Départemental,  «île,  adj.  riouv.  ju  einem 

Departementiehôrig  ; baffefbe  betreffenb* 

Départi , ie , part,  et  adj.  f.  départir. 

Départie,  s.  f.  ol.  ßfltt  départ. 

Départir,  v.  a.  (aux  autres,  entre  etc.)  aUÔ» 
theilen;  unter  vcrfdiiebene  Sperfonert 
vertheilen.  Se  départir,  (deqeh.)  v.rèjl» 
von  einer  ©acbe  ûbfahen  ober  ablaffen/ 
(se)  désister  ; ) — de  son  devoir,  (meifî 

oerneinenb)  feine  Pflicht  peutachfAßi» 
gen , auö  ben  Slugen  feçen. 

Dépassé , ée , part,  et  adj.  f,  dépasser. 

Dépasser,  v.  a.  ein  -Baiib , eine  ©ebnur, 
einen  ©djnurfcnfel  «.  auö  bem  £och, 
tvoburd)  man  fie  geßecft  hatte,  triebet 
herauözieben  ; dépassçz  ce  lacet , voua 
avez  s*uté  un  oeillet , rieben  ©ie  ben 
fal  tvieber  h«auö , ©ie  haben  ein  £ochi 

ùbcrbupft  ; dépassez  une  couple  de  bou- 
tons, machen  ©ie  ein  <paar  Änöpfe  auf; 

je  ne  saurois  dépasser  le  bras  de  dedans 
la  manche , id)  fûnn  meinen  2lrm  nicht 
auö  bem  Äermel  herauö  lieben;  faire 
dépasser  une  bille , eine  ©illarbfugef 
zurûcf (vielen  ; it.  T.  dépasser  un  lieu,  oà 
l’on  vouloit  donner  fond , vor  einem 
Drte,  tvo  man  anfern  trollte,  (tvibet 
feinen  SöiÜcn)  vorbepfegeln  ; — un 
vaisseau , vor  einem  ©chifa  vorbepfe* 
geln;  eô  (tviber  (ffiillen)  ûberfegcln  ; (p, 
(Âenfchen  , ^fcrben  te.)  — l’un  l’autre, 
vor  bem  anbern  vorbepgehen,  vorbep- 
laufen , ihm  zuporfommeit. 

Dépaver,  v.  a.  une  chaussée,  une  cour, 

baö  $fafar  einer  ©trnßc , eineö  £ofeö 
aufbrechen,  aufreißen,  aufheben. 

Dépayser,  v.  a.  qn.,  in  bie  Jrembe  fcht- 
en  ; ßg.  jemanb  auö  einem  ihm  por- 
theil hatten  Orte  toeazteben  ; it.  jemanb 
irre  machen,  von  ber  £auptfacbc  ab* 
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* jtehen  ; *7.  ifim  einen  blauen  JDtmfl 

twrmacben  ; se  dépayser , V.  riß.  ûUÔ 

feinem  SSatcrlanbc  n>eg$ie^en , in  bit 
ftrembe  jieheti. 

Depécement  , s.  m . baS  3crßÜcfCtt  ; Mc 
3ctflütfung  ; bas  3crhauen  te. 

Dépôcri , v.  a.  jcrftücfen } in  ©tûcfe  jer* 
fdmetben,  jfcrhauen,  jer^acf en  / j er- 
regen k. 

Dépi-ceur,  s.  m.  f,  déchireur. 

Dépêche , s. J.  eine  ©epefchf  ; fin  55rief , 
welcher  ©taatSûngelcqenbeiten  betrifft  ; 

tt.  qqf.  bif  Abfertigung  (expédition;) 

iu  plur.  meifl  , ein  qanjeS  jpaefet  mi* 
î>f  rqleicbe  n SBrieffchafte  n ; voilà  une  belle 
dépêche , ßg. pop.  ©Ottlob  , baß  ft  auS 
Dem  SÖeg  iß  I eSiß  gut,  baß  wir  feiner 
ÏOS  finb.  (Pftgl.  déblai.)  (f.  auch  com- 
pagnon.) 

Dépêcher , v.  a .auch  absoL  (eine  Arbeit  tc.) 
gefchwinb  fertig  machen , ge  febwinb  aus* 
fertigen;  förbern , befchteunigen;  iu 
eilig  jemanb  abfehiefen  ober  abfenben  ; 
inf.  einen  €tl  boten  mit  &epefchen  ab* 
fettigen;  ((.dépêche;)  it.  einen  aus  bet 
5$eit  fchaffen  ; in  Die  anbere  S©elt  fchi* 
den  ; dépêcher  besogne , fleißig  Uttb  ge* 
fchwittb  arbeiten  ; il  faut  dépêcher , man 
muß  nid)t  jaubern.  Se  dépêcher,  v.  riß. 
eilen;  gefchwinb  fortmacben;  dépêchez- 
vous  de  partir,  macht,  baß  tbr  abreifet/ 
baß  ihr  fortfommt;  bcfchlcunigen  ©ic 
3ßre  Abteile. 

Dépeindre,  v . a.  irr.  fd)ilbent;  abfcfjil* 
bern;  genau,  lebhaft,  mahlerifch  be* 
fchretben;  it.ßg.  m.p.  einen  abmablen. 

Dépeint , einte , part,  et  adj.  abgcfcfytlbcrt  JC. 

Dépenaillé,  ée,  adj.  jetlumpt  ; mit  £um* 
pen  bebeeft.  " . 

Dépendamment,  adv.  auf  eine  unterqeorb* 
trete  Artunb  2Beife;  »ame  agitdépendam- 
mentdes  organes.  Die  @reete  wirft mitteiß 
bet  Organen  ; je  ne  veux  rien  faire  que 
dépendamment  de  vous  , ohne  3&ten  ®C* 

fehl  werbe  ich  nichts  pornehmen. 

Dépendance,  t.f.  bic  Abhüugiqfettï  tinter- 
wùrfîqfcit;  iupi.  alle  ju  einem  Eanbgtit, 
ju  einem  J)aufe  te.  gehörigen  ©tücfe; 
bet  An*  unb  3u&flwr»  T.  Die  tyerti* 
nenjten,  tyertinenißütfe;  iu  (inf.  jur.) 
bte  mit  einer  ©ache  unumgänglich  per* 
fnûpften  Umßinbe  î être  dans  la  dépen- 
dance de  qn.,  unter  jemanb  flehen  ; ei* 
item  unterwürfig  fepn. 

Dépendant,  ante,  adj.  abhängig;  jfmattb 

unterwürfig;  it.  pon  einer  anbern  ©ache 
fcerrùbrenb;  it,  als  ein  tyertinenjflücf 
ju  einem  ©ut  gehörig;  it,  einet  gc* 
wißen  Jperrfdiaft  lehenSpfiichtiq  ; (f. 

dépendance;  ) T.  un  vaisseau  qui  va  en 

dépendant,  ein  ©chtff/  bas  einem  anbe* 
ren  folgt , unb  ftd)  fehr  in  Acht  nimmt, 
ftd)  bon  bemfelhen  ju  entfernen  ; tomber 
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en  dépendant,  fîcb  einem  otibertt  ©cfitff 
pon  hinten  ju  allmählich  nähern. 

Dépendre,  v.  a.  irr.  etWûS  AufgeßängteS 

abnehmen , herunter  nehmen  ; iu  v.  n. 
— de  qn.,  de  qcb.,  abhânqen  ; jemanb 
unterworfen  fepn;  unter  einem  flehen; 
it.  ju  Sehen  gehen  ober  rühren  ; iu  pon 
etwas  herrühren  ; it,  aus  etwas  folgen  ; 

it.  ol.  v.  a.  ßatt  dépenser,  je  suis  à vous 
à pendre,  (ober  à vendre)  et  à dépendre, 
prov.  idj  bin  3h «en  mit  Eeib  unb  ©eelc 
ergeben. 

Dépens , s.  m.  pi.  (jut.)  bif  ©erichtsfoflen  ; 
iu  ûberh*  > Die  Äoßen  , Unfoßen  , bit 
man  auf  etwas  perwenbet;  être  con- 
damné aux  dépens , in  bie  ©erid)tSfoßeit 
perurtheilt  werben  ; ßg,  für  alle  feine 
SRühc  nichts  als  Unfoßen  laben  ; U a 
gagné  son  procès  sans  dépens  , er  hat  JWttt 
ben  $roceß  gewonnen,  aber  bie  auf  feine 
©eite  gefallenen  Äoßen  felbß  tragen 
müffen;  (avec  dépens,  Äoßettfrep;) 
vivre  aux  dépens  d'autrui,  auf  anbetet 
£eute  ^oßen  leben;  pulg.  aus  einem 
fremben  ©eutel  ;chren  ; aux  dépens  de 
qn.,  qqf.  ßg.  ju  jemanbS  ^achtheil; 
mit  jemanbS  ©chaben.  Fig.  et  Prov. 
faire  la  guerre  à ses  dépens,  auf  feittC 

Soften  etwas  thun,  was  man  auffrembe 

ÄOßen  thun  fönnte;  il  gagne  (il  paye) 
bien  ses  dépens,  et  frffljt  bic  auf  ihn 
perwanbten  Äoßen  reichlich  wieber; 

plus  de  la  moitié  de  ses  dépens  sont  payés, 

fein  meißfS  $rob  Itat  er  fehon  gegeffenj; 
gar  lange  wirb  ers  nicht  mehr  machen  * 

apprendre  à ses  dépens,  mit  @d)übeit 
flug  werben. 

Dépense , s.  f.  bic  AuSgabe  î ber  Aufwand 
an  baarem  ©elb  ; iu  bie  ©peifefammer  ; 
dépense  de  bduche,  bif  AuSgabe  fût 
fen  unb  £rinfcn  ; dépense  des  eaux  , btC 
Ûuantitüt  ^Baffer , welche  in  einer  ge- 
gebenen stat  übfließt;  fournir  à la  dé- 
pense, bie  Ausgaben  beflteiten;  faire 

grande  dépense , faire  de  la  dépense , gro- 
ßen Aufwanb  machen;  porter,  coucher 
en  dépense,  in  Ausgabe  bringen;  le  livre 
de  dépense , bûS  AllSgabf bucf)  î faire 
dépense  d’esprit , ßg.  plais,  feinen  2BÈIJ 

angreifen. 

Dépensé , ée , part,  et  adj.  auSgcgcbett  ÎC.  I 
journée  gagnée,  journée  dépensée,  prov. 

wieoerbient,  fo  oerthan;  erfann  nichts 
bis  morgen  aufheben. 

Dépenser  , v.  a.  aurf)  absol.  @elb  JU  CtWafi 
(en  qch.)  anwenben  , auf  etwas  oerwen- 
ben,  für  etwas  auSgeben;  ©elb  oer- 
thun,  oer, tehten. 

Dépensier,  ère,  adj.  tJCrfchWCnbCrtfcfj  5 iU 

s.  ein  5öerfd)Wfnber , eine  «öerfchwen- 
berinn;  it.  ber  ©peifemetfler,  bie  ©pei- 
femeiflerinn  in  einigen  Flößern  ; — d’u» 
vaisseau , ber  ^wibgcfauSgeben 
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Déperdition  » *./.  (2ebrdv0  ber  Verbetb  , 

Slbgang  ; il  y a déperdition  de  substance, 
lie  ©ubflanj  bat  einen  Abgang  erlitten. 

Dépérir,  *.  n.  abnebmen  ; vergeben  ; ins 
Slbnebmen  ober  in  Verfall  geratbenj 
nad)  unb  nach  vetberben  ober  §u  ©runbe 
geben;  immer  mehr  abnebmen  ; fcbleCb* 
ter  werben  ; (von  ©ebauben)  baufAUig 
»erben;  verfallen;  §ufümmenfaflen;x*. 
(von  gerichtlichen  Veweifen  unb  Dofu- 
menten , von  ©chulben , Sßcchfeln,  <pa* 
piergelb/  SRobilien  ic.)  von  ihrer  Äraft, 
©ültigfcit,  an  ihrem  SVcrtbe  verlieren; 
fchweter  bevjutreiben  fepn;  im  tyreis 
fallen  ; nicht  mehr  gut  anjubringen  fepn; 
rien  ne  dépérit  v vulg.  eS  bat  feine  ©ile 
bamit. 

Dépérissement,  ».  m.  bet  Verfall;  baS 

©dichter  werben  t bic  Abnahme,  f. 

dépérir. 

Dépêtrer,  v.  a.  (bte  ftuge  ber  SRenfcben 
unb  fcbiere , wenn  tte  im  ©torad , ober 
tn  einet  ©ddinge  deefen)  loSmachen; 
berauSjic  ben  ; (ein  ©ferb , bas  fid>  in 
bie  ©trAnge  verwicfelt  bat/)  loswtcfeln. 
Fig.  f am.  — qn.,  einen  loSroicfeln,  be* 
freuen  ; se  dépêtrer  de  qn. , dd)  von  ei- 
nem loSmachen , fich  iemanb  vom  £alfe 
fehaffen. 

Dépeuplement,  ».  m.  bte  ©ntvolferung; 
— des  forêts,  bie  Veribung  ber  SBAlber, 
ober  bie  Vieberfchiegung  eines  SôilbeS; 
fo  auch  , d’un  étang  etc. 

Dépeupler,  v.  a.  entVÔIfeW  î VOtt  ©in* 
wobnern  entblößen  ; it.  einen  $eich, 
einen  EBalb  vctAben.  f.  dépeuplement. 

Déphlogistication , ».f.  (©bvnt.)  bte  ©chei* 
bungbes  brennbaren  SöefenS  von  einem 
âôrper.  . 

Dépbiogistiquer , 9.  a.  (©bvm.)  einen  £or- 
per  feines  brennbaren  SBefenS  berauben. 

.Dépié,  ».  m.  (jur .)prvci.  bie  gertbeilurig 
eines  2ebnguts. 

Dépiécer , cor . . ftatt  dépecer» 

Dépilatif,  ive,  ad},  et  s.  T.  waSbieJpaare 

auSfaUcit  macht. 

Dépilation,  s.f.  bas Äablmacben  von  #aa«i 
ren  (poil;)  it.  bas  Ausfallen  ber  £aa» 
te;  ba$  fcbbaaten. 

Dépilatoire,  s.  m.  T.  fine  ©albe  ober  fond 
ein  Vittel , bas  bie  ipaare  (poil)  «Un- 
fällen macht» 

Déplier,  9.  a.  bte  Jj)aare  (p°B)  wegA^en; 
machen , bag  bte  £aare  Ausfallen  ; über- 
haupt/ einen  £bnl  beS  £cibcs  von  paa- 
ren fahl  machen;  (©Arber)  abbaaren. 
Se  dépiler,  9.  nß.  dd)  bie  £aare  aus- 
taufen,  de  wegAljen  tc.;  it.  (als  *•  n .) 
bie  £aare  verlieren , ober  fahren  laden 
wie  j»  V.  ein  <pel*. 

Dépiquer,  v.a.  qn.  Jam.  iemanbcn  feinen 
Verbrug , feine  ubele  £aunc  benehmen  ; 
pela  rao  dépique  de  toutes  mes  pertes 
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bieg  macht  mich  meinen  Verlud  wieber 
vAtttg  vergeben. 

Dépit,  s.m.  ber Verbeug  / Unwille,  bet 
Berger  über  baS  betragen  Änberet;  u a 
du  dépit  contre  soi-même,  er  id  mit  dd) 
fclbd  nicht  sufrieben  ; concevoir  un  dépit 
ober  du  dépit  de  qch.,  Verbrug  über  et- 
was  febopfen  ; dd)  über  etwas  Argem  ; 
en  dépit  de  qn.,  einem  $um  Verbrug , 
ium^rob,  jum  hoffen;  en  dépit  qu’il 
en  ait,  ibm  jum  Verbrug  te.;  cette 
plante  croit  par  dépit,  biefe  ©flanjt 
fommt  fort,  ob  de  gleich  nicht  gewartet 

Wirb»  Fig.  et  Prov.  se  couper  le  nez  pour 
faire  dépit  à son  voisin,  |u  feinem  eige- 
nen ©chaben  jemanben  Verbrug  an- 

;•  tbun;  mauvaises  herbes  croissent  par 

dépit,  Unfratit  vetbirbt  nicht. 

Dépiter , 9.  a.  Ärgern , verbriegiid) , un- 
willig machen»  Se  dépiter,  V.  riß.  flc& 
Ärgern,  verbrteglich / unwillig/  bèfe 
Werben  ; se  dépiter  contre  son  ventre, 
prov . mit  feinem  ©tagen  lumen,  b»  û 
aus  3orn  ober  Verbrug  nicht  effen  ; fig . 
d<h  felbd  |um  ©chaben  troçen» 

Dépiteux,  euse,  adj.  oL  bft  (bie)  leicht 

unwillig  / trohig,  verbrieglicft  wirb. 

Déplacé,  ée,  part,  et  adj.  vert  UC?  t / ver- 
fe^t  ; it.  «m  Unrechten  Orte  ; übel  an- 
gebracht; f.  dépheer. 

Déplacement , ».  m.  vif  SBerfebung  ober 
ÿerrùcfung  einer  ©ache,  auch  einer 
tperfon , aus  ihrem  Orte,  von  ihrem 
Dien  de», 

Déplacer,  9.  a.  etwas  aus  ber  ©teile 
verruefe«/  verfemen;  aus  feinem  <piaç 
ober  Orte  wegtbuH/  wegfehie^en/  weg- 
tragen tc»;  it.  qn.,  prov.  et ßg.  jematib 
von  feiner  ©teile  vertreiben  ; jemanbett 
feinen  <hlah  nehmen  ; iemanb  abfeçen» 
§e  déplacer,  v . riß.  VOtt  feiner  ©teilt 
weggeben;  bie  ©teDe/  bie  man  ein# 
nimmt/  verladen. 

Déplaire,  v.  n . irr.  miß  fallen  ; rV.Vetbttfg- 
lid)  fallen;  |um  Verbeug  gereichen; 

(auch  impers.)  Se  déplaire,  v.  riß.  mig- 

vergnügt  fevn  ; unjufricben  mit  feinem 
bermaligenSlufentbalt  fepn  ; (auch  von 
£bwren)  irgenbwo  nicht  gern  fepn; 

(v*  <pdanjen)  nicht  recht  fortfommen  ; 

cela  lui  déplaît  à la  mort,  bäS  id  ibm 
in  ben  îob  jUWiber;  il  se  déplalsoit  dan« 
notre  ville , es  gefiel  ihm  nicht  in  un- 
feter  ©tabt  ; ne  vous  en  déplaise  , fam%. 
iron.  (wenn  man  jemanbes  Meinung 
nicht  id,)  um  Verleihung;  um  Ver- 
gebung ; mit  ©rlaubnig  ; nehmen  ©ic 
mir  es  nicht  übel;  mit  ©und» 

Déplaisance,  s.  J.  p.us.  prendre  qn.  en  dé- 
plaisance , einen  JßiberwiUen  gegen  |e- 
manb  faden. 

Déplaisant,  ante,  adj . unangenehm  ; ver- 
brteglich ; migfASig  ; fo  etwas  SViber- 
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liehe*  on  f ïd)  hat  J homme  déplaisant, 
ein  wiberlidjer  Œenfd)* 

Depiauir , s.  m.  btc  Vetrubniß  ; Vefum* 
nur  nié;  ba*  £eibwefrn;  Derjeletb  ; ber 
A'ummer;  />.  qqf  fin  (fleiuer)  Vft- 
bruß;  nn  (fleine*)  gftißpergnugen  ; ein 
SfôigfaUftt  î j’ai  hier»  du  déplaisir  de  ce  qui 
vous  *-s,t  arrivé , 3br  gufaU  geht  mir  fehr 
rii  £er$en. 

D^ianter , v.  a.  perpßanjen , oerfeljeit. 

. Déplantoir,  s.  m.  T . ci»  î ber 

ÿflamtfocf. 

Déplâtrer,  v.  a.  p.us.  ben  ©PP*  POU  etWû» 

los  machen. 

Dopher,  v.  a.  au*etnanber  falten;  etwa* 
^ufiimmcngclegteô  au*einanber  breiten/ 
-machen  ; — sa  marchandise  , feine 
UOaaren  ($um  Vefehen)  au*brctten  ; — 
une  lettre,  einen  Vrief  aufmacben;  — 
le  trait,  f3agb)  ba*  £eitfcil  ber  £unbe 
ÏÂnger  fahren  laffen.  (f.  auch  déployer.) 

Déplisser,  ?.  a.  bie  (mit  ber  Vabel  ge* 
madbten)  galten  eine*  tflcibe*,  £cm» 
be*  :c.  aufmachen,  auöetnanber  machen. 
Se  déplisser , v.  ré/l.  aufgeben  ; lo*geben  ; 
bie  galten  verlieren* 

Déplorable , adj.  c.  beweinen*würbig  5 be* 

jammcrn*wertb. 

Dépiorabiement,  adv.  auf  eine  beweinen*- 
wurbige  :c.  art. 

Déploré , ée , part,  et  adj.  f.  déplorer  •,  une 
affaire  déplorée , (jur.)  cilié  ®ache , bff 

fo  gut  al*  perlorcn  iß , bie  nicht  ge* 
jponnen  werben  fann  ; une  maladie  dé- 
ploiée , fam.  eine  unheilbare  Äranfbeit. 

Déplorer,  v.  a.  (etwa*)  beweinen,  bejam- 
mern, befeufjen. 

Déployé , ée , part,  et  adj . f,  déployer  ; en- 
seignes déployées , mit  fltegenbeu  îyahnen  ; 
rire  à gorge  déployée  , fam.  au*  vollem 
j>alfe  lachen. 

Déployer  , v.  a.  (f.  déplier)  au*breitcn  j 
aiweinanberbteiten  ; (inf.  pon  Sahnen , 

flaggen  unb  (Regeln)  — le  pavillon,  t>tc 
lagge  aufßcdFcn  unb  wehen  laßen;  — 
une  voile,  ein  @egel  auffpannen , baß 
f*  ber  5$inb  fûlje*  Fig»  déployer  toute 
son  éloquence,  feine  gatijc  Vcrcbfamfeit 
anwenben;  — tout  son  savoir,  feine 
ganje  ©clebrfamteit  auôframcn. 

Déplumé,  ée , part,  et  adj.  f,  déplumer. 

Déplumer,  v.  a.  ol.  vfiücfen / bie  ftebern 
auSteifîcn,  Se  déplumer,  v.  ré/l.  (pon 

Vögeln)  bie  gebern  perlieren  ; fich 
ntaufen» 

Dépointer,  v.  a.  T.  une  pièce  d’étoffe,  ben 
burch  ein  @tucF  Such  gezogenen  gaben 
ûbfchneibcn. 

Dépolir,  v.a.  ben  ©lanj  benehmen. 
Déponent,  adj.  (©vamnt.)  verbe  déponent, 
ein  Zeitwort  ba*  eine  paßtpe  ©nbung 
* unb  eine  active  Bebauung  hat« 
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Dépopulâriser , v.  a.  nèol . um  bie  ©un(t 
be*  Volt*  bringen« 

Dépopulateur,  trice,  adj.  noi/v.  Perbeetfnb*. 

Dépopulation,  s.f.  f.  dépeuplement. 

Déport,  s.  m.  (jur.)  ba*  SXedjt  be*  über* 
lebnôbertrt/  bie  ©inTunfte  eine*  uon 
ihm  abhängigen  £ehfn»  ba*  crße  3ahr, 
nach  bem  £obe  bc*  Vefiçcr* , $u  ge- 
nießen ; if.  bie  JOcflaration  eine»  $Kid> 
ter*  , baß  er  über  eine  $Kec&t*fad>e  nicht 
erfennen  wolle  ; sans  déport,  (jur.)  ohne 

. Vcrjug  ; ohne  auffchub. 

Déportation,  s.  f eine  art  ewiger  Ver- 
bannung bep  ben  alten  $Xômern;  a. 
noue,  bie  £anbe$perwcifung  î bie  Ver- 
bannung nach  einem  Orte  außerhalb 

v ber  Stepublif« 

Déporté,  ée,  part,  et  adj.  perbannt,  be$ 
£anbeö  perwiefen , f,  déporter,  s.  m.  ein 
Verbannter« 

Dépoitcment , f.  m.  p.us.  unb  ntctfl  iltt 
plut,  baô  Ve  tragen,  bie  auffuhrung; 

on  le  renvoya  pour  ses  déportemefi*  scan- 
daleux. man  gab  ihm  , wegen  feinet  Är- 
gerlichen aufführung , bm  abfehteb« 

Déiiortei,  v.  a.  nouv.  perbannen,  beö£an- 
beö  PCrWCifetl.  (f*  déportation.) 

se  Dépf>rtrr , v.  ré/l.  T.  de  qch. , P.  CttPflS 

abflehcn;  fich  einer  ©ache  begeben;  u » 
etwa*  pon  fich  ablebnen.  (f*  déport.) 

Déposant,  ante,  adj.  et  s.  m.  einer,  bet 
por  ©ericht  etwa*  al*  Jeuge  au*mgt; 
ber  al*  ^«9«  abgehört  wirb;  ein  auf- 
fagenber  3cuge. 

Déposer,  v.a.  jemanb  pon  einem  amt, 
pon  einer  5Öurbe  ic«  abfefcen  i it.  eine 
Söuröe , ein  amt  :c*  nicberlegen , auf- 
gebeu;  it.  — q^h.,  etwa*  nicberlegen/ 

hintftlegen  ; (entre  les  nums  de  qn.)  je- 

inanö  in  Verwahrung  geben;  bep  jc- 
.maub  beponiren;  it.  etwa*  übergeben 
übertragen , anuertraucn  ; (oon  SltuTig- 
feiten)  einen  Vobcnfaft  pon  ®anb, 
©chlamm,  i>efen  fallen  laffett;  it.Jig. 
(j.  V«  ein  ©eheimni«)  anpcrtraucn;//« 
al*  gerichtlich  auffagen  ; déposer 
un  corps  mort,  einen  £eidmam  bep* 
feßen;  ihn,  bi*  jum  feperlidjen  Ve- 
grabnifîe , in  eine  Kirche  ober  in  eil» 
©ewölb  fepen»  . » 

Dépositaire , s.  c.  eine  <perfon , welcher 
man  etwa*  anoertraut  ober  in  Verwah- 
rung gegeben  hat,  bep  ber  man  etwa* 
hinterlegt  hat;  ber  Verwahrer;  (f.  dé- . 
poser  unb  dépôt  ;)  it  berjeiugc,  ber  in 
Flößern  ba*  ©elb  in  Verwahrung  hat; 

c'est  le  dépositaire  de  tous  mes  secrets , 

fg-  er  iß  ber  Vertraute  aller  meiner 
©chetmniife* 

Déposition,  s.f.  bie  abfehung,  ©ntfefcung 
pon  einem  amt , pon  einer  Sötirbc  ic.; 
if»  bie  au*föge/  3eugcnausfage  por 

©cricht 
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Bericht  ; déposition  d’un  corps  mort, 
bie  Bepfefcung  einer  Reiche. 

Déposséder , v.  a.  qn. , einen  au*  bem  Be* 
fft  einer  ©actje  fefjcn,  treiben  i per* 
treiben. 

Dépossession , s.f.  im.)  bie  Vertreibung 
au*  bem  Befîh  ; ©ntfeçung  bc*  Befftcé. 
Déposter,  v.  a,  (ben  au*  feinem 

ijJögen  vertreiben* 

Dépôt,  s.m.  ba*  anpertraute  ©ut;  ba* 
^Depofitum;  it.  bie  Hinterlegung;  (f. 
déposition  -,  ) it.  ber  Vertrag,  welcher 
jwifehen  bem , ber  etwa*  ;u  perwahren 
gibt,  unb  bem,  ber  e*  perwahren  foH, 
errichtet  wirb  ; it.  ber  Verwahrungtfort  ; 
eine  Vtcberlage  ; ein  *ur  ffehern  Ver* 
Wahrung  einer  ©ache  beffimmter  £)rt  ; 
it,  bie  Âajfe , ber  ©clbfaffcn  in  £(ô* 
ffern  ; (Mebic.)  eine  Sammlung  ober 
2ln(tfufung  gewilfer  $Jeud)tiafeiten  an 
einem  Drtc  beö  £eibe*  ; ber  Bobenfai}  ; 
un  dépôt  d’argent , ein  JDepofftum  an 
Selb  ; beponirte*  ©elb  ; mettre  en  dépôt, 
f.  déposer;  la  loi  du  dépôt,  bie  BfbtU* 
gung,  unter  welcher  mon  jemanb  et 
wad  gut  Verwahrung  übergeben  hat; 
dépôt  criminel,  bie SKegiffratur,  wo  bie 
Ärfmfnal*2lften  niebergelegt  werben; 

mettre  un  corps  en  dépôt  dans  une  égüse, 

einen  £eichnam  in  einer  Äirche  bcpfcljcn; 
dépôt  laiteux,  eine  MilchPerfcçung;  dé 
pôt  d’urine,  ber  Bobenfot  be*  Urin*. 
Dépoter , v.  a.  T.  tyflanjen  au*  ben  £ôpfen 
aueheben , um  fie  in*  £anb  $u  fcfcen. 
Dépoudrer , v.  a.  ben  ^uber  au*  ben  Haa» 
reti  herau*machen  ; ihn  abfchütteln , ab» 
wehen,  heraudfÔmmen  îc.  Se  dépou- 
drer , v.  ré/l.  ben  <puber  au*  ben  Haa* 
ren  pcrlieren. 

Dépouille,  s.  /.  ber  Balg,  bie  S)\\Vit,  bie  ab* 
aelegte  Haut  einer  Schlange  ober  eine* 
^nfefteö  ; (SXebnerffpl)  iebe  abgeffreifte 
ober  abgewogene  Haut  pon  einem  wilben 
£ hier,  j.  V.  d’un  tigre,  bie  fciaerhaut  îc.; 
it.  qqf  bte  abgelegten  Äleiber  ; it.  bie 
€rnte  (ba*  ©ingeerntete)  pon  ©tnem 
3ahr;  Our.)  bie  Mobiltamtlaffen* 
fchaft  eine*  ©cifflichen;  it.fam.  ber 
Vachlag  einer  perfforbenen  tyetfott  an 
Möbeln,  inf.  an  Ælcibtmgdffàcfeii; 
(peral.  défroque;)  dépouilles  , plur.  ßg. 
ber  fltaub , bie  ©iegeöbeute  ; ü a quitté 
sa  déo-ouille  mortelle , er  bût  feinen 
ff  erblichen  £eib  abgelegt,  feine  trbifche 
HuUe  nerlajfen  ; il  S’en  revient  charge  de 
dépouilles,  er  fommt  mit  reicher  Beute 

lutiicf  ; se  parer  des  dépouilcs  des  an- 
ciens . ßg.  ffch  mit  bem  SÖih  her  Slltcn 
fchmùcfen;  taillé  en  dépouille  , (Btlî>h*/ 
Sutteratmadjer)  wa*  bergeffalt  juge* 

. -fehnitten  iff , bag  eô  gegen  ben  ©tiel 
(ober  gegen  ba*  Heft,)  ober  gegen  bie 
$ügc  wu  biefer  wirb* 

T.  1.  / 


Depo 

Dépouillé,  ée  , part,  et  adj.  (f.  dépouiller; 
jouer  au  roi  dépouillé,)  ein  ©piel  fpie- 
(en,  wobep  man  ben  *um  ßönig  ge« 
wählten , bie  Kleiber  ©tûcf  por  ©tuef 
audjiebt;  ßg.  um  all  ba*  ©einige  ge« 
bracht  werben;  it.  jemanb  rein  au*« 
Wieben. 

Dépouillement,  s.  m.  bie  freiwillige  Be- 
raubung, ©ntjiehung,  ©ntaugerung, 
Begebung  eine*  ©cituffe*  ; it.  — d un 

inventaire,  d’un  compte  etc.,  bet  2lU*« 

jug  au*  einem  3npentarium , au*  einer 
SKechitung  îc.  — des  scrutins,  bte  ©amm« 
luug  ber  SSQahlffimmen. 

Dépouiller , v.  a.  einem  bie  Älciber  Pont 
£eibe  reifen;  einen  mit  ©ewalt  ent« 
f leiben,  audjichen;  it.  (efj  baren  £hte- 
ren)  bic  Haut  abffreifen;  fie  abjiehen; 
it.  ba*  Çleifch  ober  bie  Knochen  entblô- 
fen,  j. B.  burch  Verbrühen;  it.  (eineit 
Baum)  feiner  Blätter  berauben  ; ihn 
entlauben  ; fahl  machen;  ü.  abernten; 
ba*  Jelb  pon  allen  Çelbfrûchten  leer 
machen  ; abmihen;  dépouiller  u figure, 
(©ieger)  pon  einer  gêgojfenen  fttgut 
alle  ©tuefe,  welche  $ur  ftotm  gebient 
haben,  wegnehmen  ober  abmachen; 
dépouiller  un  compte,  ben  2lu5,|ug  au* 
einer  (pother  unterfuchten)  SKechnung 
machen,  um  bie  ©mnahmc  unb  2lu*« 
gabt  mit  einem  Blic!  überfchen  §u 
f Annen.  Se  dépouiller , v.  ré/l.  feine 
Älctber  ©tuef  por  ©tuef  abwerfen  ; fleh 
bi*  auf*  Hcmb  au*fleiben  ; (p.  ©erlan- 
gen unb  Onfeftcn)  ffch  hüuten;  Die  alte 
Haut  oblegen;  (p.  Bäumen)  ba*  £aub 

perlteren»  Fig.  dépouiller  qn.  de  ses  biens« 

einen  feiner  ©uter, feine*  Vermögen*  ic* 
berauben  ; —de  sa  charge,  feine*  $mtc* 
berauben  ober  entfern;  se  dépouiller  de 

l’autorité  suprême,  ff  ch  ber  hÔchffcn  ©C* 
walt  begeben  ; se  dépouiller  de  haine  « 
ben  Hag  oblegen;  — de  toute  passion, 
aller  £eibenfchoft  entfagen;  — de  toute 
prévention , äße  feine  oorgefaften  Mei- 
nungen fahren  (aiTeit  ; — du  vieil 
homme,  ober  dépouiller  le  vieil  homme« 
(Bibel)  ben  alten  Menfchen  au*;iehens 

il  ne  faut  pas  se  dépouiller  avant;  qu’on  se 
couche , pvov  man  mug  fein  Vermögen, 
fo  lang  man  lebt,  nicht  au*,  bert  HÜn« 
ben  geben. 

Dépourvoir,  v.  a irr.  be*  Vöthigcn  Öe* 
rauben,  entblôgen.  Se  déj>ourvoir,  v* 
riß.  ffch  wopon  entblôgen  ic* 

Dépourvu,  ue,  part . et  adj.  beraubt , 
entblôgtî  (f.  dépourvoir;)  — de  bon 
sens,  d'esprit,  ber  feinen  Mutterwifc, 
feinen  Vetffanb  hat;  au  dépourvu,  adv. 
unperfeben*;  ohne  bag  man  ffch  wowu 
gefügt  gemacht  hat  ; prendre  qn.  au  dé- 
pourvu, jemanb  übertafdjen,  unperfe« 
hen*  überfallenf 
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Dépravation , s.  f Me  f$erberbni|j , $£er- 
borbcnbeit,  inf.  ber  ©itten  unb  ben 
©cfchmacfn  ; Me  sôerfcbrtheit  * — de 
l'estomac , T.  ein  perberbter  9Kagen. 

Dépravé,  ée  , part,  et  adj.  Derberbt.  (f. 
dépraver.) 

Dépraver,  v.a.  (ben  ©cfchmacf , bie  (Bit* 
tcn)  üetberben.  Se  dépraver,  v.  réfi.  fîd) 
felbft  perberbcu. 

Déprccatif,  ive  , adj.  (J£(fOÎ.)  formule  dé- 
précative,  bie  tbûnfcbcnbe  Slbfolutionn* 
formel  ber  ôrice^ifdxn  Âirche;  (que 
Dieu  vous  absolve,)  im  ©cgcnfah  ber je* 
nigen  (déclarative)  ber  lateînifchen  £ir- 
d)e  (je  vous  absous.) 

Déprécation,  s.f.  eine  Slbbitte;  te.  bie 
Slmriinfcbung,  eine  rbetorifche  ftigur, 
jemanb  etrodn  ©Uten  ober  95ôfen  ju 
rounfchen. 

Dépréciation,  s. f.  Me  #erabroiirbigung , 
ban  Jperunterfeljen  ben  greifen  ober 
SÖettben  einer  ©adje* 

Déprécier,  v.  a.  eine  ©adje  betabrourbi* 
gen,  beruntcrfeijen  ; ibt  nicht  ben  ge 
b&rigen  2öertb  besiegen. 

Déprédateur,  s.  m.  p.us.  ein  SBerbeerer» 
^crtoûflcri  fplûnberer,  SHÄuber. 

Déprédation,  s.f.  bie  SBerbeerung;  tylun 
berung#;  93crtbûftung  (burd)  SXauben 
unb  tyluitbcrn  ; ) inf.  bie  «öeruntreuung, 
Untcrfchlagung  anpcrtrauter  ©elber; 
bie  tylônberung  ; Qöcftcblung;  untreue 
SBcrroaltung  ber  (Einfünfte  ober  eilten 
©tbgutn. 

Dépréder,  v.  a.  (inf.  ein  betunguicFten 

- ©chiff  ) berauben  ; ùberb.  / rauben  ; 
plunbern. 

Déprendre,  p.  a.  irr.  (#unbe/  bie  fîdj  im 

deinen  oerfangen  haben,  ober  SB&gel 
oon  ber  geimrutbe)  auôcinanber  brin 
ûcn,  lotfmadiett.  Se  déprendre,  p.  ré/l. 
fïd)  loémad)etl  i il  ne  peut  pas  se  dépren 
dre  de  cette  fille,  fig.  fam.  et  tant!  fîdj 

bon  biefem  sfôàbdjen  nid)t  lonmachcn. 

Dépresser,  v.  a.  T.  bem  &ucb  ben  $refi* 
àlanj  benebmcn. 

Dépression,  s.f.  (<pbof.)  ban  Çftieberbrû 
cf  en  ; iu  ber  £)rucf , ben  ein  Æôtpcr 
burd)  einen  anbern  leibet  ; iu  fig.  ber 
îOrucfi  bie  Unterbrucf ung  ; €rniebri 
gungî  iu  fûmmcrliche  UmfrÄnbe. 

Dépressoir,  s.m.  p.us.  ((E^ir.)  etU  infini* 

ment  jum  sftieberbrucfen , f.  33.  ben 
©taarn. 

Déprévenir , v.  a.  p.us.  einem  ein  Sîorur* 
tbeil  bcncbmcn.  se  déprévenir,  v.  pron. 
fîd)  bon  Sjorurtbcilen  lonmachcn. 

Dépri,  s.  m.  (bet)  einem  ©teueramte)  etne 
fchriftliche  Slnjeige  ber  haaren , bie 
man  aufier  îîanbeô  berfauft , ober  bie 
man  burdw&en  !»\§t  / mit  bem  3?er* 
fprechen , beit  gehörigen  £ott  tc.  baoon 
|u  entrichten;  it , Mr  Raffung/  bie 
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man  bon  bem  febcnnbcrrtt,  ,*n  srnfc^ 
bung  geibiffer  ihm  jufommenben  £ebenn- 
ge  buhten,  erbftlt;  iu  bie  ‘Sitte  um  fol- 
d)e  (grlajfung. 

Déprier,  p.  a.  bcn  qjerfonen,  Me  manmoju 
eingclaben  batte,  mürber  abfagen  laffem 
it.  f.  bie  33ebcutung  bon  dépri. 

Déprimer,  v.  a.  iemanb  hctabfeçen , jk 
unterbrûcfen  fuchen  ; nicht  in  bie  £ôbe 
fommen  (affen  i auf  eine  bemutbigen’be 
2(rt  bcbanbeln. 

Déposer,  p.  a.  (inf.  Sffiaarcn)  unter  tbrem 
Sßertbe  fdjâçen  ober  anfd)lagcn;  oer- 
achten. 

Dépropricment , s.  m.  bû$  ^eflament  Ctne^ 

SJtaltbeferritterO  ober  ©rofmeijler*  M 
«DtaltbeferorbcnO. 

Dépuceler , p.  a.  fam.  t>Ct  3ungfcrfd)aft 

berauben;  entjungfern. 

Dépucellement , s.  m.  p.us . bie  ©Ctaubung 

ber  Sungferfdjaft. 

Dépuceleur,  (r.  m.)  de  nourrices,  burU  eitt 
©rofprabler  in  Siebenfachen. 

Depuis,  prèp.  feit;  feit  bem  1C.5  depuis 
trois  heures  jusqu’à  quatre  , bon  Met) 

ubt  bin  hier,  ober,  jtoifcheit  3 unb  4 

Ubtî  depuis  le  matin  jusqu'au  soir;  oont 
borgen  bin  an  ben  Slbenb  ; depuis  le 

Rhin  jusqu’à  l'Océan,  it.  depuis,  adv. 

feitber  ; feitbem  ; feit  biefer  3cit  ; depuis 
quand?  feit  toann?  mie  lang?  depuis 
peu , feit  furjem  î bot  furjem  ; tun- 
lich» unlingft;  depuis  que,  conj . feit 
bem  » feit  baf, 

Dépuratif , ive  , adj.  remède — ober  dé- 
puratif, s.  m.  ein  Steimgungnmittcf* 
Dépuration,  s.f.  T.  bie  Steinigung. 
Dépuratoire , adj.  c.  p.us.  7\  reinigmb. 
Dépurer,  p.  a.  T.  reinigen« 

Députation,  s.f.  bie  Slborbnung,  îfbfen* 
bung  einiger  tyerfonen  aun  einem  ÄoIIf* 
gio,  aun  einer  ©emeiftbe  ic.,  mit  ei- 
nem gemiffen  Auftrag  » iu  biefe  ÿerfo- 
nen  felbjt;  eine  Deputation. 

Député,  s.  m.  ein  Slbgcorbncter , £)epu- 
tirter  ; les  Députés  à la  Diète,  ber  SKcichn- 
Sanbfchaftn-fXunfchutë. 

Député,  ée , part . et  adj.  ttbgeotbnct  ÎC* 
f,  députer. 

Députer,  p.  a.  ûborbnen;  abfdjtcfctti  ûb- 
fenben  ; beputiren  ; iu  wf.  absoi.  on  a 
député  au  Directoire  , en  flnb  DfPUttrte 
an  ban  Direftortum  abgefd)icft  toorben. 

Déracinement,  s.  m.  baé  Slunretfen  î bte 

Slunrottung;  (ban  €ntn>ur$fln;)  (totrb 
nicht  fig-  gebraucht;)  ban 

Siunüocfeiu 
Déraciner,  v.a;  mit  ber  Surjet  auSrciSen; 
aunreuten»  aunrotten;  iufig.  aunrotten; 
bertilgen;  aun  bem  ©runbe  heilen; 
(poet.)  cnttbur&cln. 

Déradcr , f.  n.  T • bon  ber  SXbebc  abfab* 
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reit  ober  burch  ©turm  abgetrieben 
.werben. 

Déraison,  s.f.  bie  Unocrnunft;  fine  un 
bcrnunftigc  âenfungôart. 

Déraisonnable , adj.  c . unoernünftig  ; ber 
gefunben  Vernunft  unb  ber  Q3iUigfei 
juniber. 

Déraisonner,  v.  n.  unoernünftig  reben. 
Déraisonnablement , adv.  unocrnunftig. 
Dérangé , ée , part,  et  adj.  f,  déranger , (p 

tyerfonen)  unorbentüd)  ; ber  ein  unor 
bcntlicheô  £eben  fuhrt;  ber  in  feinen 
©efebifften  unorbentlicb  ifl;  il  est  dé 

rangé  chez  lui  ober  dans  sa  maison  etc. 

eô  fïebt  febr  unorbentlicf)  bei)  ihm  auô 
eô  liegt  bet)  ihm  alleô  burebeinanber; 
ses  affaires  sont  dérangées , feint  ©ad)W 
flehen  fcf)ted)t. 

Dérangement,  s.  m.  bie  Unorbltung  ; bflÖ 
unorbentlicbe  iDurcbcinanberliegen  ; //. 
fi&'  bie  Zerrüttung;  Unorbnung. 
Déranger,  9.  a.prop.  et fig . auö  ber  £)rb» 
nung,ober,  inUnorbnuug  bringen;  oer 
tutfen  ; it.ßg.  eine  Verwirrung  onricb 
ten  ; it.  flöten  ; binbetlid)  femt  ; ne  vous 
dérangez  pas,  laffen  ©ie  fïd)  nid)t  ft 6 
ren;  ce  jeune  homme  se  dérange,  bieffr 

junge  sJÉenfcb  wirb  unorbentlicf)  ; et 
fängt  cm,  auf  Slbwege  ju  geratben. 
Déraper,  v.  n.  T.  lancre  a dérapé,  bft  2ln* 

fer  bat  ficb  vom  ©runbe  abgelôôt;  er 
ifl  loô. 

Dératé,  ée , adj.  ßg.  Jam.  aucb  *• m.  mun 

ter  i luflig  ; lebhaft  ; it*  fcblau  ; ber 
fcblagcn;  Itflig  ; ein  fcblauer  £opf; 
ein  burdjtricbener  ©cbelm. 

Dérater,  v.  a.  p.us.  bie  Vlila  auëfdjneibcn, 
auënebmen. 

Dérayure,  s.f.  T.  bie  ©cbeibefurdje;  bie 
©toatfurcbe. 

Derechef,  ad 9.  (bepnabc  ol.)  pon  neuem; 
abcrmablë. 

Déréglé,  ée  , part,  et  adj.  unotbcntlicbî  JU- 
gelloë;  auëgelaffen;  auëfcbweifcnb  ; it 
unrichtig  , unorbcntlicb  ; (bon  itatur* 
liÿcn  unb  Æunfl*©ad)en,  beren  ge 
wohnlicher  £auf  unterbrochen  ober  ber 
rùcf t tfl , 3.  çh.  bon  bem  <pulë  te.)  temps 
déréglé,  ungewöhnliche  Witterung;  hor 
loge  déréglée,  eint  unrichtig  qebenbe 
Ubr. 

Déîégiement,  s.  m.  bbe  Unorbnung;  Un* 
ïicbtigfcit;  ber  unrichtige  ©ang;  (f.  dé- 
réglé?) it.  bie  moralifehe  Unorbuung; 
bie  £ieberlichfeit. 

•Dérégiément,  adv.  unorbentlicb  ; lieberlich. 
Dérégler , 9.  a.  auô  ber  Drbnunq  bringen  ; 
in  Unorbnung  bringen  oberfeßen;  eine 
@ache  auö  ihrem  richtigen  ©ang  brin» 
flen  ; bie  Orbnung  ober  SKicbtigfeit  ei» 
«er  ©adje  flöten  ; etwaö  bctberben  ; (f. 
déréglé.)  Se  dérégler,  9.  ré/7,  in  Unorb» 
#ung  fommen  ober  geratben  ; (b.  $ulö) 


unorbentlich  fchlagen;  (bom  fetter) 
unbeflätibig  tberbeit. 

Déridé  , ée , part . et  adj.  Mtrunjelt  2C* 
f.  dérider. 

Dérider , 9.  a.  enttunjelit  ; bie  $Xun$r(!t 
benehmen  ober  oertr eiben.  Fig-  uêndec 
le  front , bie  ©tint  (baô  ©efidjt)  erbei« 
tern,  aufbeitern;  s»  dérider  le  front, 
feine  ©tirne  glatt  jieben  ; eine  heitere 
Vtirne  annebmen  ; wteber  freunblicft 
auôfeben. 

Dérision,  s.f  bie  Verladung;  Verfpot- 
tung  ; ber  ©pott  ; £obn  ; par  dérision, 
fpottipeife  ; auô  ©port  ; il  tourne  tout 
en  dérision.  tX  fucht  aUeÔ  Ucbcrlidj  JU 

machen;  er  treibt  mit  allem  fein  ©c« 
fpött. 

Dérivatif,  Ive.  adj.  (©tomm.)  «bflüm* 
menb;  abgeleitet* 

Dérivation,  s.f.  (©ramm.)  btc  Ableitung 
eineö  Söorteö  ; (VCebic.)  bie  Ableitung 
beô  ©eblutö  ober  anberer  ftcucbtigfei« 
ten;  (Söaffcrf,)  bie  Ableitung  bureb 
lobten.  . 

Dérive,  s.f.  T.  baö  Äbweicben , ber  Ab- 
fall cineô  ©cbifcö  bon  feiner  rechten 
Jabrti  it.  ,bie  Sfßeite  bom  ©chiff  an, 
biö  an  ben  Ort,  wo  man  baö  33leo  ge« 

WOrfen  bat>  cela  va  à la  dérive,  prov. 

baô  fd)wimmt  auf  bem  SBafitr,  wie  e$ 
bie  Söellen  unb  SBinbe  treiben. 

Dérivé,  s.  m.  T,  tin  (baô)  £erioatipura; 
ein  SBort,  baô  bon  einem  anbern  ab« 
flamm  r. 

Dérivé , ée , part . et  adj.  abgeleitet  u.  f* 
dériver. 

Dériver,  9.  n.  fîdj  bom  Q5ovb  ober  Ufer 
entfernen;  bom  Ufltr  abfloßen;  (©chifff.) 
abfaUen  ; oomÄurö,  üou  bem  orbent« 
lichen  Jabrtflrich  abwcichen  ; it.  ron  et* 
waô  berrubren , berfommen , entfpriu* 
gen,  entfleben,  abflgmnten;  it.  ficf>  ber« 
leiten  laffen  ; it.  9.  a.  ein  98ort  auô  tu 
lient  aubern  berleiten;  — des  eaux,  * 
ûbletten;  (©chlofîer)  abnieten,  §.  03* 
einen  Wietnagel  abfeileti , um  ihn  leid)« 
ter  b*raud  jteben  gu  fönnen;  — une 
roue,  (Ubrm.)  ein  Kab  auô  ben  @e- 
triebfläben  treiben. 

Dénvoir,  s.  m.  (Ubrm.)  ein  ©erfjeug 
womit  man  bie  SKäber  bon  ihren  ©e« 
trtebfläbcn  treibt. 

Dérivote.f. f.  t.  bié  ©tanac,  womit  man 
eine  ftlöffe  bom  Ufer  abflöft. 

Derme,  s . m.  ol.  T.  bie  £aut  btö  SJtett« 
fchen. 

Dermeste , s.  m.  T.  bet  ©PfCffäfer. 

Dermologie,  s.f.  7*.  bie£ebre  bon  ber  ^laub 
beô  menfdjlichen  orperö. 

Dernier,  iére,  adj.  (ber,  bie,  bflö)  le^tej 
it.  böcbflej  öuierfle;  grö§te;  geringfle; 

Tannée  dernière,  le  mois  dernier,  la  se- 
maine dernière  , dimanche  dernier  etc. , 
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»ottge«  ober  leppertvichene«  / tö* 
rigen  ifXonatp/  bie  vorige  oPcr  vergan* 

' gene  Sffiod)f/  »origen  ©onntag  ic.  (fond 
flcpt  dernier  por  Pem  JpauptlPOrt;)  le 
dernier  degré  de  perfection  , Pet  pÔCpde 
0raP  Per  ©oUfommenpeit  î cela  est  du 
dernier  ridicule,  Pa«  ift  p6(fcd  oPft  Ä«* 
tfcrft  ïâdjctltd)  ; c’est  le  dernier  des  hom- 
mes, paö  ift  Per  niePcrtràchtigde  / niept«* 
nwrPtgfte  ÇRenfCp > »1  «Oftit  le  dernier, 
er  ging  juleijt  perau«;  par  jugement 
dernier,  (jur.)  permôge  ©nPurtpeil«; 
au  dernier  point , im  pÔCpden  ©raPe  i 
bi«  auf«  pOCpd*»  au  dernier  mot,  mtt 
©inemSÔort;  piper  bietbe  icp  niept; 
le  dernier  jugement , Pû«  ÎÛngfte  ©ericpt; 
en  dernier  lieu , adv . §uleptî  ont  ©nPej 
leptlicp  ; iu  dernier , s.  m.  (in  getviffen 
©pielen  unP  £anPgefecpten)  je  ne  veux 
; pas  avoir  le  dernier,  id)  tptll  bM  leptcn 
©eplag  niept  paben;  il  veut  toujours 
avoir  le  dernier,  et  »ifl  immer  P<10  leÇte 

©Sort  pûben. 

Dernièrement,  adv.  MUltCp  î POt  furjCmj 

jungd  ; unlàngd  ; lebten«. 

Dérobé , ée  , part,  et  adj.  entIPenbet  ; ge» 
doplen  :c.  ; escalier  dérobé,  eine  peim* 
liepe  kreppe;  eine  ©epeimtreppe  ; j’ai 

fait  cela  à mes  heures  dérobées,  id)  pûbc 

Pie  Seit  Paju  gleicpfam  fleplen  muffe«  ; 

T.  fèves  dérobées,  ÇjefCpàlte/  ÛUÔgt* 
balgte  ©Opltcn  $ cheval  qui  a un  pied 
dérobé , ein  <J5ferb , ba«  fîcp  ben  £uf 
fo  abgetreten  pat/  baft  man  et  niepf 
befcplagen  fann  ; à la  dérobée , adv.  p eim* 
ltd>evn>eife  ; oerdoplnertoeife* 

Dérobement , s.  m.  (©auf.)  voûte  faite  par 

dérobement, ein  ©etoôlbepon  «Jacprucrf; 

f.  panneau. 

Dérober,  v.  a.  enttpenPe« ; pcimïicp tveg* 
nehmen;  (ein  ettoaö  gelinperer  3tu«» 
Prucf;  al«  deplen;)  iu  (pon  ©eprift* 
ffeUern)  deplen;  ganse  ©teilen  au«  an* 
Pern  ©ucpern  abfcpreiben  ; unp  fît  fur 
feine  eigene  Brbeit  auögeben  ; it.  wf. 

' ffûtt  soustraire,  entstehen ; perbergen; 
dérober  sa  marche,  feinen  ©îarfcp  per* 
borgen  palten;  heimlich  marfepieren; 

(dérober  des  fèves,)  fcpaltn  ; (dérober 
un  criminel  à la  justice,)  ber  ©trafe 
entwichen;  (dérober  qch.  à la  vue  de 
qn. ,)  pern  Bug  entstehen.  Se  dérober, 
v.  rèfl.  ficf>  heimlich  entstehen;  einer 
tyerfon  ober  (saepe  entgehen/  ober  peint* 
Itcp  aitôtretcpen  ; (f.  auch  soustraire;) 
se  dérober  aux  coups , Pen  ©djlÂgen 
entgepen  ; se  dérober  à la  vue,  fïd)  (enb* 
licp)  pen  Bugen  entliehen;  naep  unP 
nach  au«  Pem  ©efîcpte  fommen  ; se 
dérober  d’une  compagnie,  fïd)  au«  einer 
©efellfcpaft  unpermerft  toegfchleicPen; 

SC  déiober  un  repas,  fïd)  eine  Sftapljeit 

abbreepen  / Pie  man  fond  ju  palten  ge* 


tPOpnt  war  î un  cheval  qui  se  dérobe  de 
dessous  l’homme , T.  ein  <)Jferb  / ba« 

burep  einen  unpermutpetpen  ©gç  feinen 
Leiter  abtpirft/  unp  Durcpgcpt. 

Dérocher  unP  déroquer,  v.  a.  (Jalfetltet) 
tpirP  nur  pon  großen  SKaubPÔgefn  ge* 
fagt/  wenn  fie  ein  vierfußige«  £pict 
auf  einem  Seifen  f0  fdjnell  tiberfallen/ 
baê  fi  et)  biefe«,  utn  ben  flauen  Pc* 
ftaubpogett  ju  entgehen/  vom  Reifen 
perabffurjt;  (©olbarb.)  ba«  ©olb  rei- 
nigen«. 

Dérogation , s.  f.  Pte  Bufpcbung  Per  ©uf* 
tigfeit  eine«  ©Pitt«,  ©efelje«,  ©ebrauep« 
je,;  it.  ber  Bbbrncp/  (©intrag  / ©aep* 
tbetl  / ) Pen  man  einem  gefcploffcncn 
Montrait  jufugt. 

Dérogatoire,  adj.  c.  (jur.)  1P0«  ftrtem 
©Pitt  jc.  ^ontraft  jc.  Bbbrnep  ober  ©in* 
trag  tput  ; clause  dérogatoire , Pie  7 ei- 
nem ieflümeut  angepingte,  pernidy* 
tenPe  Älaufel. 

Dérogeance,  s.f.  (Äanjellcp)  Per  Bbbrucpï 
9iacptpeil  J faire  acte  de  dérogeance , eine 
Jj)anPlung  begepen,  rooPurcp  man  feine« 
BPclö  perluffig  rnirP.  / 

Dérogeant,  ante,  adj.  nachtpcilig  ; tPü« 

einer  ©aepe  Bbbrucp  tput,  ober  ftc 
ungültig  macht. 

Déroger  , v.  a.  (à  une  loi  etc.  par  une  autre) 

bit  vorige  Verfügung'  jc.  burep  eine 
neuere  aufpeben  ober  ungültig  machen  ; 
it.  Bbbrucp  ober  ©intrag  tpuu  ; einem 
©ertrag  jumiber  panbeln  ; déroger  à la 
noblesse,  fiep  be«  Bbel«  pcrlultig  ma* 
dien  ; — au  droit  de  qn. , in  jcmanbe« 
fteepte  ©ingriff  tpun  ; jemanPc«  fteept 
fcpmÄplern. 

Déroidir , v.a.  p.us.  Pie  ©teife  benehmen; 
fcplttff  maepen.  Se  déroidir , v.  riß.  ol . 
ftd)  bef&nftigett  laffen. 

Dérompre,  v.  a . (Ralfen.)  auf  einen  ©ogel 
perunter^oien  / (unP  ihn  übel  jurtep* 
ten.  ) 

Déroquer,  f.  Dérocher. 

Dérougir , v.  a.  Pic  9t6tpc  bcnepmcn  ;t  it. 
v.n.  unp  se  dérougir,  **.  riß.  Pie  SXötpe 
verlieren  ; bleicper  oPer  blaffer  werPen, 
tvic  5.  Per  ©ein. 

Dérouitlcment , s.  m. p.us.  Pag  Bbtcibcn  Pc«  . 
SXofle«. 

Dérouiller,  v.  a.  Pen  SXoft  abreiben;  ab* 
maepen  / abpupen/  abtvifcpen  jc.  ù-fig» 
fam.  jemanP  gefltteter  / manierlicper 
machen  ; ipn  poliren  ; dérouiller  l’esprit. 
Pie  $r&gpeit  Pe«  ©eide«  bencpmen;  Pcm 
©eide  gebpaftigfeit  geben. 

Défoulement,  s.  m.  (®eom.)  d’une  courbe. 

Pie  ©nttvicfclung  eine«  Birfel«/  einer 
trunimen  £inic  au«  einer  anbem;  f.  dé- 
veloppée. 

Dérouler,  v.a.  abroUcn;  anfrollen;  auf* 
tvicfeln  ; au«eina.nPerroUenf 
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Déroute,  *./  Me  unorbentlicbe  flucht  ei- 
wer  geflogenen  ober  in  ©cbrecfen  ge- 
fegten Ärmce  J mettre  en  déroute , in  bte 

lucht  fcblagen  ; iufig.  au*  ber  Raffung 

bringen»  Fig.  ses  affaires  sont  en  déroute, 
feine  ©geben  flehen  fcbltmm;  sa  for- 
tuné est  en  déroute,  fein  ©lûef  gebt  ju 

©runbe. 

Dérouter,  v.  a . einen  pom  rechten  Söege 
ûbbrtngen,  abjieben;  iu  fig.  jemanb  in 
feinem  SJothaben  ftbren  ; ibm  binbetlicb 
fepn  » ibm  Da«  tfoncept  oerrûcf  en  ; iu 
ihn  völlig  außer  Raffung  bringen* 

Derrière  , prèp.  prop.  et  fig.  hinter  einer 

tyetfon  ober  ©gebe* 

Derrière,  adv.  hinten;  bûbinten  ; hinten- 
tlfld)  ; rester  deniére , habilite«  Ober  JU- 
tùcf  bieiben  ; sens  devant  derrière  , per* 
febrt;  lubinberfl-juoörberfl;  iu  bureb- 
cinûnbergenjorfen  ; par  derrière  -,oon  hin- 
ten $u  ; oon  bintertoàrt*  ; (f.  ûucb  porte 
de  derrière  ; ) aller  au  devant  par  derrière, 

prov.  bureb  perbotgene  Sßege  feinen 
^toccf  ju  erreichen  fueben. 

Derrière,  s.  m.  bû*  Jptntertbetl  ; bie  Sjin* 
terfeite;  (bep  COîenfcben)  ber  Hintere; 
(pgl.  cul;  ) Fig.  f am.  il  a du  derrière , er 
h&lt  hinter  bem  ©erg;  e*  iß  ihm  nicht 

SU  trauen  ; montrer  le  derrière , ben 

SHurfcn  roeifew;  bapon  laufen;  ™ig.  $er» 
fengelb  geben  ; it.  ben  SKucf  en  toenbett  ; 
fein  93crfptecben  nicht  halten. 

Dervis  ober  Derviche , s.  m.  ein  ÆfVPifcb  » 
eine  2(rt  turfifeber  SDîincbe. 

Des  , partir,  ber  (gen.  plur.);  les  fleurs  des 
prairies,  bie  SSlumeit ber  Sftiefen;  au*/ 
mit  / POn  bett/  ( abl . plur.)  il  est  sorti  des 
prisons,  er  ifl  au*  bem  ©ctflngniß  ge- 
gangen î it*  (art.  partitif)  des  hommes, 
(Ôîcnfcben  ; des  auteurs  savans , gelehrte 
©dmftßeller  ; fleht  ein  ©eptoort  oor 
bem  Jpauptroorte,  fo  fefct  man  de  flatt 

. des,  de  savans  auteurs,  boch  fügt  mon 
des  jeunes  gens  , des  bons-mots  etc. , it. 
mehrere  ; on  y voit  des  milliers  d’arbres, 

man  ftebi  ba  mehrere  taufenb  95Aume. 

Dès,  prèp.  pon  ber  unb  ber  £eit  an;  »on 
bem  unb  bem  Drt  an;  dès  l’enfance, 
oon  Âinbheit  an;  febon  in  meinen  (fei- 
nen / ihren  te.)  Äinbcriahren  ; dès  de- 
main, pon  morgen  an  ; gleich  morgen; 
dès  avant  ce  temps-là , noch  oor  felbiger 
geit  ; dés  le  premier  pas , gleich  bcpm 
erfleit  ©ebritt  ; dès  que , fo  balb  al*  ; 
fobalb;  it.  fiatt  puisque,  tpeil;  dès  là, 
baber  ; barau*  ; it.  pon  ba  an  ; oon  bif- 
fer (ober  ber)  Seit  an  ; dès-lors,  f,  in 
alpbabetifcbcr  Drbnung. 

Désabusement , s.  m.  bte  ©enefimung  ei- 
ne* Jrrthum*  ; bte  Surecbttoeifung  ei- 
ne* 5rrenbcn;  it.  bie  Ablegung  eine* 
^rrthum*. 

désabusé , éç , part . et  adj.  f,  désabuse*. 
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Désabuser,  9.  a.  einem  eine  irrige  Ei- 
nung / einen  ^rrthum , einen  falfcbett 
5öabn  benehmen  ; au*  bem  ^trtbum 
helfen  ; einen  ^rrenben  iureebttoeifen  ; 
ihn  eine*  beffern  belehren;  auf  anbere 
©ebanfen  bringen.  Se  désabuser,  v.  ré/l, 
— de  qcb»,  être  désabusé  de  qch. , feinen 

Srrthum  fahren  (affen  ; feine1  irrige 
Meinung  ablegen;  auf  anbere  ©ebanfett 
fommen. 

Désaccorder , ç.  a.  oerflimraen. 
Désaccoupler , v.  a.  f.  decoupler , it.  T-  bepUÎ. 

©infeifen  bie  $ufammenaclegte  SÔàfcbc 
toteber  au*einanbcr  machen.  # ' 

Désaccoutumance,  s. J.  ol . bte  2lbgetPob- 

nung  ; bie  (Entwöhnung  oon  etwa*. 
Désaccoutumé , ée , part,  et  adj.  abgf« 
toôbnt  K.  . 

Désaccoutumer,  v.  a.  qn.  de  qch«,  einem 
etwa*  ûbgeroôhnen.  Se  désaccoutumer , 
v.  ré/ 7.  ficb  etwa*  abgetpôhnen  ; ftcb  wo* 
pon  entwöhnen.  » 

Désachalandé,  ée,  part,  et  adj.  f,  désacha- 
lander. 

Désachalander  , v.  a.  qn. , einen  Uttl  feine 
Äunben  bringen.  Se  désachalander,  v.rèfi. 

ftcb  um  feine  Äunben  bringen. 
Désafleurement , s.  m.  (©auf.)  bif  Unglft- 
che  Jpôbe  ober  Ætcfe  jweper  nebericitt- 
onber  flehenben  ©tûcfe. 

Désafleurer  , v.  a.  (©auf.)  jtPfpen  heben* 

einanber  flehenben  ©acben  tint  unglei- 
che  £öb e ober  5)irfe  geben. 

Désafoui  cher , v.  n.  T.  ben  ©obelanfer 
lichten  ober  aufbeben. 

Désagencer , v.  a.  p.u$.  cttPû*  ÛU*  feine» 

«erlichen  Drbnung  ober  tn  Unorbnung 
bringen. 

Désagréable,  adj.  c.  unangenehm  ; mißfäl- 
lig; wiberltcb;  vulg.  oeebriefUcb. 

Désagréablement,  adv . 0Uf  fine  unangC* 

^nehme  Slrt  te. 

Désagréer , v . n.  mißfallen  ; miffdüfg  feptt. 
Désagrécr , v.  a.  T.  ein  ©cbiff  abtafeln/ 
rhebelo*  machen. 

Désagrément,  s.m.  eine  Unannchmficbfetts 
ettoa*  Unangenehme*  ; iu  ein  &ußerli* 
cher  Mangel  ober  $cbl«  an  jemanb/ 
(fo  ihn  perunflaltct.) 

Désaigri , ie , adj.  T.  ntirb  oon  eitigfmßdj« 
ten  ©achen  gefagt/  bie  ihre  ©4ure/ 
ihre  ©cbArfe  oerlbren  haben. 

Désaigrir , v.  a . T,  beit  eingemodjten  ©a- 
cb*n  ihre  ©&ure  ober.  ©cbÄffe  beneh- 
men ; it*  v.  n.  feine  ©ebirfe  perlieren» 
Désairer,  v.a.  T.  junge  Ralfen  au*  ihrem 
9îefl  ober  au*  bem  0rt;  too  fte  gefuttert 
toerbeu/  hcrau*nehmen. 

Désajustcr , v.  a.  eine  ©flehe  au*  ihrem 
richtigen  ©ang  bringen  ; oertücfen  ober 
peeberben;.  iu  in  Ünorbnung, bringen  ; 

désajustcr  les  mesures  qu’on  a prises,  ei- 

nem  bû*  Âoiueçt.  oertûcfcn,;  ce,  chcy^l 
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fest  font  desajusté  , T.  bfcffg  $fetb  ITÏûCf't 

feine  ©cbule  nicht  mehr  fo  richtig,  aig 

fOdß. 

seDésailicr,  p.  riß.  mißbeiratfien  ; fleh  in 
tine  unfcbicFlichc  Verbinbunq  entlaßen. 

Désaltérer * v.  a.  aud)  absol.  bCttDurß  (Htttß 
über  lôfrfim  ; ta  rosée  désaltéré  la  terre, 

ßg-  ber  £b«u  befeuchtet  unb  erfrifdjt 
bie  Erbe. 

Désancher,  p.  a.  T.  bag  ffltUHbßÜcf  POtt 
einem  Vlaginßrument  weqnebmcn. 
Dé&ncrer , v.  n.  T.  ben  2Utfer  lichten  ober 
' aufbeben. 

Désa  ppareiller  ,/>/  us.  dépareiller , (©cbiff.) 
• ûbtûfeln,  f,  dégarnir. 

Désapparier,  p.  a.  (bon  VÜgeln)  bûÔ^ÛÔt 
trennen* 

Désappointer,  p.  a . ol.  einem  ©Olbaten 
ben  ©olb  cntjtcbctt  ; tbn  abbanfen  ; 

(JpaUbl.)  désappointer  une  pièce  d’étoffe, 

bit  ftêbcn  logfdmeiben , womit  ein 
©tûcf  £ud)  *ufammenge&eftct  iß. 
Désapprendre,  p.  a.  pftleMen  ; PCtgeße«. 
Désapprobateur,  s.  m.  pua.  tiV.C X,  ber  et* 
wag  mißbilligt;  it.  adi.  mißbiUigcnb. 
Dé^approbaiion , s.f.  bie  SOJjßbiffigung. 
Désappropriation , s.f  bie  aufgcbung,  Ve* 
gebung  beg  Eigentbumg  einer  ©ache  ; 
(rneiß  £$«>(♦)  — d<  soi-niènve , bit  Ver 
l&ugnung  feiner  felbß. 

Bc  Desapproprier , p.  riß.  bem  EiqentbUttl 
tntfagen  ; f ïd>  beg  Eigentbumg  einer 
©acbe  begeben» 

Désapprouvé  , ée , peut,  et  adj.  gttnifj* 
billigt  K» 

Désapprouver,  p.  a.  mißbilligen  ; nicht  gut* 
beißen. 

Désarborer,  p.  a.  T.  bie  flagge  abnebmen; 
it-  bte99ttßenabfappen  ober  abfdjlqgen. 

Désarçonner , p.  a.  prop.  et  fig . fam.  aUfi 

bem  Mattel  beben;  (abwerfen;)^?.  ei 
«en  perwirrt  machen  ; it.  aug  feiner 
©telle  pertreiben  ; pom  &ienß  bringen. 
Désargenté,  ée,  part,  et  adj . wOPOtt  bie 

, Verfîïberung  abgegangen  iß.  (f.  désar 

' “l'enter,) 

Désargenter,  p.  a.  bie  V^rfilberung  abfcfta« 
berne.;  überb.,  machen , baß  pon  einer 
Perfilberten  ©ad)e  bag  ©ilber  abgebt; 
*it-  ßg.  fam.  qn. , einem  fein  ©elb  ab* 
nehmen  ; ihn  augplûnberm 
Désarmé,  ée,  part,  et  adj . entwaffnet; 
' f.  désarmer,  it.  (Sftûp.)  aigle  désarmé, 

tin  Slbler  ohne  Âlauen. 

Désarmement , s.  m.  bie  Entwaffnung  ober 
SÖebrlogmachung;  it.  bie  Verabfchie- 
bung/  Slbbanfung  ber  gruppen;  it . T 
bie  Entwaffnung  unb  Slbtakelung  bec 
echiffe.  ' 

Désarmer , p.  a.  ol.  einem  bie  Ærieggrü* 
ßung  auggieben;  auj.  einen  (mit  ©e* 
Walt)  entwaffnen;  webrlog  machen  ; //. 
ßg.  einen  begütigen;  befànftigen;  je* 


ntanbeg  3orn  ßiflen,  it.  T.  (aucb absol.1) 
ein  ©chiff  ic.  abtafeln  unb  entwaffnen  ; 
it.  qqf.  absol.  bie  Sffiaßen  nieberlegen  ; 
bie  Gruppen  abbanfen  ; désarmer  un 
cheval , bie  $u  breiten  £ippen  beg  $ferbe$ 
außer  ben  £aben  beg  SXuttbeg  halten/ 
bamit  eg  bag  ©ebiß  beider  fühle;  désar- 
mer un  canon , bie  ©tûcffugel  wiebei 
aug  ber  danone  beraugnebmen. 

Désarrimer,  p.  a.  T.  bie  £abung  eineg 
©chiffg  anberg  $acfen. 

Désarroi , s.  m.  (meiß  mit  en  ober  dans) 
bie  Unorbnung  unb  Verwirrung  in 
©efchÄfften,  im  £augwefcn,  in  ben 
VermÖgcngUmßühDftl  K.  l’armée  est  en 
désarroi , T.  eg  fehlt  bep  bet  Slrracc  am 
ftubrwetf. 

Désassembler,  p.  n.  bag  Sufammengefügte 
^erlegen,  augeinanber  nehmen , augein* 

anber  machen.  Se  désassembler,  p.  riß. 

buri.  (pon  einer  Versammlung)  wieber 
augeinanber  geben. 

Désassocier,  t-.  a.  p.us.  pon  einer  ©emein* 
fchaft  ober  ©efe Ufchaft  trennen.  Se  désas- 
socier, p.  riß.  fleh  pon  betfelben  fchet* 
ben,  trennen,  abfonbern. 

Désassorti,  ie,  part,  et  adj.  pott  einanbct 
getrennt,  f.  désassortir. 

Désassortir , o.  a.  ©inge , bie  îufammett 
geboren,  ober  fïcb  gut  jufammenfeht* 
efen , pon  einanber  trennen. 

Désassurer,  p.  a.  p.us.  einen  gwetfef  haft 
machen  ; bep  femanb  3»eifel  erregen. 

Désastre,  s.m.  bag  Unglûcf  ; ber  tlnßern; 
Unfall  ; ein  unglùcflicher  Zufall. 

Désastreusement,  adv.  unglüeflid). 

Désastreux , euse,  (erbab.  ©tpi  unb  ^oef.) 

iinatûcflich. 

Désattrister,  v.  a.  p.us.  bie  $raurigfeit  bf* 
nehmen. 

Désavantage,  s.  m.  ber  Vacbtbeil;  ©cftabe; 
Verluß  ; avoir  du  désavantage,  ben Âur* 
*crn  Hieben^  weichen  ober  nachgeben 
muffen  ; prfjmlre  qn.  à son  désavantage , 
einen  ba  angreifen , wo  er  am  fdjwüch* 

ßen  iß  ; à cause  du  désavantage  du  temps 

et  du  lieu,  wegen  ber  Unbequemlichkeit 
ber  £eit  unb  beg  Ortg. 

Désavantager , p,  a. p.us.  (pon  einem  Vater) 
eineg  feiner  Äinber  minber,  alg  bie 
übrigen  begünßigen;  ein  Äinb  perfürjen. 

Désavantageusement,  adv.  auf  eine  nach* 
tbeilige  »rt  tc. 

Désavantageux  , adj.  Itachtbetlia  î JUm 

Vachtbfil  ober  ©chabeit  gereichenb  ; it. 
ungünßig;  T.  (pon  einem  $oßen)  un* 
bequem , unportbeübaft 

Désaveu , s.  m.  bie  2lbliugnuttg , Verleug- 
nung, gQieberrufung  beßen,  wag  man 
getban  ober  gefagt  bat  ; ber  SEßicbcrruf  > 
it.  bie  SDttßbiUiaung  ; eine  Vichterten- 
nung  ; eine  Erklärung , baß  man  eine 
$crfon  nicht  für  bag , wag  fte  iß  ober 
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. feutt  n>itt  / anerfennt;  it.  Me  fermer 
fung  eine«  5Jrofurator«  ober  gftanbata’ 
riuö , pon  ©eiten  ber  tyartep , für  bie 
er  aufgetreten  tft  ; it.  bie  förmliche 
. SÖieberrufung  ber  ihm  ert&eilten  93oU 
macht  j (f.  auch  désavouer;)  il  a frit  un 
désaveu  de  tout  ce  qu’il  avoit  dit,  er 

leugnete  alle* , wa«  er  gefugt  butte;  il 

voudrait  se  soustraire  au  désaveu , er 

machte  feine  9lu«fage  nid)t  gern  lieber 
rufen. 

Désaveugicr,  ».  a . fig . jemanb  bie  35linb 
heit  benehmen  ; bie  2(ugen  bffnen. 

Désavoué , ée , part,  et  adj.  f.  désavouer. 

Désavouer,  v.a.  l&ugnen,  ba§  man  etwa« 
gefagt  ober  getban  bube;  it.  etwa«  nicht 
für  ba«  ©eine  anerfennen  wollen  ; it. 
f.  bie  Q5cbcutungen  OOn  désaveu  ; désa 
vouer  un  procureur , einen  ^JrofurotOt 
nicht  anerfennen;  désavouer  qn.  pour 
son  fils , einen  nicht  fût  feinen  ©obn 
erfennen  ; ce  prince  a désavoué  son  am- 
bassadeur, biffer  gôrfi  hat  ba«  «Berfab* 
ten  feine«  ©efanbtcn  nicht  anerfennen, 
nicht  gutbeißen  wollen. 

Desceller , v.  a.  bû«,  Wa«  mit  ©t)P«,  Æitt, 
eingegofîencm  55Uh  te.  in  ein  £och  hin* 
ein  bcfeffiqt  ift,  Ioömadjen,  lo«reifjen  ; 
it.  oi.  entfiegefn. 

Descendance , s.  f.  bie  2tb(lammung , 3lb* 
funft  ober  Jpcrfunft;  it.  bie  Çfîachfom« 
men  ober  Stachfommenfdmft. 

Descendant,  ante,  adj.  abffeigenb  î ligne 
descendante,  bie  abffetgenbc  £inie;  bie 
sftachfommenfcbaft  ; it.  s.  m.  (iur.) 
meiff  plur.  bie  SMcenbenten  ; 5Rach* 
f ûmmltnge  ; sftacbfommen  ; bie  Stach* 

fommenfehaft* 

Descendement , s.  m . ol.  (jUt.)  bie  (Erbfolge 
in  abjlctgcnbet  £inie. 

Descendre,  ».  n.  berabffeigen ; hinunter» 
(leigen  ; b«untcrfictgcn  ; it.  (mit  bem 

régime  eine«  verbe  actif,  J*  53.  une  mon- 
tagne, l’escalier  etc.)  hinab*  herunter* 
herab*  binabwürtö  geben;  btnab*  berab* 
binunterfabren  ; bcrabfommcn;  it.  (pon 
©achen)  beruntergehen , * bÛngen , * rei- 
chen ;berabfallen;/c.  (j.  55.  «n  Angleterre) 
ïanben  ; eine  £anbung  tbun  ; it.  einen 
feinbltchen  €infatt  ju  £anbc  tbun;  it. 
v.  iemanb  abflammen  ;ber(lammen;  au« 
einem  ©cfchlecht  entfprungen  fcpn  ; it. 
ßg • (Stufif)  (d'un  ton,  um  einen  $on) 
niebriger  fingen  ober  (tiefer)  fpielen; 

it.  ffûtt  déchoir  d’un  rang,  d’une  fortune, 
f,  déchoir;  descendre  de  carrosse,  au« 
bem  SBagen  fletgen;  — de  (ober  du) 
cheval , pora  ÇfetbC  ff eigen  ; —la  rivièr* , 
ben  ©trom  binabfdnffen  ; — la  garde , 
von  ber  SOacftc  abjiehen;  — sur  les  lieux; 
fïch  an  ben  Ort,  wovon  bie  fXebe  iß, 
begeben,  um  (al«  dichter  ic.)  etwa« 
bufelbft  in  Slugenfchcin  *u  nehmen; 
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Fig.  descendre  dans  le  particulier,  ober 
dans  le  détail  d’une  cho:e . fïch  in  ûUe 
befonbern  Hmfiân&e  einer  ©achc  ein« 
laffen;  fie  febr  ausführlich  unb  um* 
ßÄnblich  crjàhlen  ; it.  fie  febr  untffûnb* 
lieh  unb  genau  untcrfuchen;  descendre 
dans  un  discours  avec  ses  inférieurs , mit 

feinen  Untergebenen  ic.  fich  in  ein  <5<* 
fprûch  einlaffen  ; descendre  aux  baga- 
telles, fich  $u  Äleinigfettcn  brrunter» 
laffen» 

Descendre , ».  a.  etwa«  nicberlaffen  ; ber* 
unterlaffen  ; berablaffen  ; it.  herunter* 
bAngeii;  niebriger  hingen î it.  herunter* 
ttebmen ; it.  berunterreieben  ; —la  grrde , 
bie  ©ache  abfuhren;  — un  homme  de 
cheval , einen  oom  <pfcrb  berunterbeben  ; 
ibm  berabbelfeit  ; — une  corde  d’an 
demi  ton,  eine  ©aite  um  einen  halben 
£on  niebriger  ftimmen;  (pou  einem 

echiffe)-  les  troupes  à terre,  btc£rup* 
pen  an«  £anb  feben  ; — un  vaisseau  de 
la  rivière,  ein  ©d)iff  au«  bem  gfuffe 
bringen;  au«  bem  jluffe  berau«  in  ©ee 
fiechen. 

Descendu,  u etpart.  et  adj.  abgelegen  IC* 
f,  descendre.* 

Descension,  s.  f.  (2lflron.)  bie  $efcenfions 
berjenige  55unft  ober  55ogen  be«  Slegua* 
tor« , mit  welchem  ein  3eic^ru  be« 
£bierfreife«,  ober  ein  ©tern  }tt  glei- 
cher 3*it  unter  ben  /portiont  gebt. 

Descente,  g f.  ba«  ^)erabßeigcn  ; ^)inab* 
ßeige«  ; £erabfabren  ; ^frwnterfabren; 
bie  îflieberfabrt  ; ba«  Jperabfommen  ; 
it.  ein  Slbbang;  abbingigerDrt;  it.  tia« 
^erunternebmen  ; it.  ber  Eingang  an 
einen  gewiffen  Drt,  um  eine  gericht- 
liche Q3efichtigungbafelb(l  porjunebmen  ; 
bie  £au«fucbuitg  ; it.  bie  £anbung  ; ba« 
2lu«feben  ober  Äu«ßeigen  ber  gruppet» 
au«  einem  ©chiffe  an  ein  feinbliche* 
£anb;  it . ber  feinblicbe  €tnfall  in  ein 
£anb;  it.  ein  55ruch  (f.  hernie;  ) (55auf.) 
eine  blcpcrne  2lbleitung«robre;  it.  T. 
ber  ©chufi  be«  Ralfen  nad)  bem  S5ogel 
auf  ben  er  flofen  will  ; descente  de  u 
garde,  ba«  Slbjicben  oon  ber  SGBadje  ; it, 
bie  Slblèfung;  it.  Abführung  ber  50a* 
che;  une  descente  de  croix,  eine  Ärcuj* 
abnehmung  ; ein  ©emAblbe,  ba«  bie 
Jberabnebmung  (Ebrtfft  vom  Ärcuj  por* 

ffeflt;  on  travaille  à la  descente  du  fossé, 
on  fait  la'  descente  du  fossé , T.  malt 
fucht  fich  in  ben  $c(iung«graben  hinein* 
^Uûrbeiten,  A la  descente,  ad»,  beç  bem 
Slbfleigen. 

Descriptif,  ive  , adj.  nouv.  befdjreibenbî 
fchriftlich  barflcttenb. 

Description,  s.  f.  bie  55cfcbreibung  ; it. 
baöScrjeichni|;3npentarium;(5Jbilof.) 
bic  55efircibung  ; eine  unvoUtommene 
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Æefinitfott  î — d’une  ligne , (©eont.)  bû« 
Befcbrciben  einer  £inie. 

Désemballage  , s.  m.  T.  ba«  StUtfpûCfM  bet 
SBaarcn. 

Desemballer,  pi. us • déballer. 

Désembarquement , s.  m.  T.  Me  SÔifbCt* 
au«fchiffung  ; bat»  ÎGicberauôlabcn. 

Déseijibarqu-r . v.  a.  £ruppcn  ObCt  2Baa- 

ten  aufifdnffen  , ehe  fie  ben  Drt  ihrer 
Beftimmung  erreicht  haben« 

Désembarrasser  , pl.ut.  débarrasser, 
y Désembourber,  v . a.  Cttbö«  au«  bem  ÄOtb 
&erau«zieben* 

Dé^mparement , s . m.  p.us . bie  SXüumung, 
SBerlaffung  eine«  Drt«;  it.  bie  Bege- 
bung , Söieberabtretung  einer  ©ad)e, 
beten  man  ftd>  bemächtigt  batte» 

Désemparer,  v.  n et  a . Abziehen  ; einen 
Drt  »erlaffen  , rdumen  ; fid)  baoon  ent- 
fernen; if.  au«cinanber  geben;  ir.  9.  a 
T.  ein  ©d)iff  rbebelo«  machen,  beffen 
Sfôafle  «nb  £aue  jerfchieffen  ; vaisseau 
désemparé,  ein  zerfefcoffeneö  ©chiflF. 

Désempenné,  ée,  adj.  ol.  unbejtcbertj  ü 
y va  comme  un  trait  dé*<mpenné,  prov.  tt 

. gebt  brauf  loö , in  bie  £teu$  unb  ûuer, 
mie  ein  tyfeil  ohne  ftebern. 

Dés'mpeser , v.  a.  Me  ©tirfe  (empois)  au« 

ber  £einmanb  mieber  auéroafchen. 

Désemplir , v.  a.  etwa«  au«lceren  ; it.  9.  n . 
leer  merben.  Se  désemplir,  9.  riß.  leer 
merben* 

Désemprisonnement;  s,  m.  p.us.  Mc  Be- 
freiung au«  bem  ©efingniff. 

Désemprisonner,  v.  a.  p.us , AU«  bem  ®e* 

füugnifi  befrepen. 

Désenchaîner,  v.  a.  ol.  pott  ÂCtteit  Uttb 
Banben  lo«machen. 

Désenchantement , s.  m.  bie  (Entzauberung  ; 
bie  Auflôfung  be«  SaubetjlûcF«. 

Désenchanter,  v.  a.  entzaubern  ; ben  dau- 
ber auflôfen  ; non  ber  Bezauberung  er* 
lôfen;  it  ßg-  qn-,  einen  pon  einer  hef- 
tigen £cibenfdjaft  beffepen. 

DésendoueT,  v.  a.  bie  eingefchlagenen  9U- 
gel  berau«zieben  ; (mirb  fait  nur  pon 
»ernagelten  «pferben  «nb  Äanonen  ge- 
fügt,) 

. Desendormi , ie  , adj.  p.us . au«  bem  ©chlaf 
ermeeft  ober  gebracht  ; halb  aufgemeeft. 

Désenfler,  v.  a.  bie  ©efchmulft  pertreiben 
ober  benehmen;  — un  ballon,  ettpa« 
£uft  au«  einem  BaUpn  laffen,  Se  désen- 
fler, v.  riß.  bie  ©efchmulff  perlieren. 

Désenflure,  s.  f.  ba«  Abnebmen , Sîadj- 
laffen  ber  ©cfchmulfr.  (f.  désenfler.) 

Dés^nger,  v.  a.  p.us.  pom  Ungeziefer  C fis] 
bom  £umpengefinbe)  fiubern. 

Désengrener,  v.  n.  T.  nicht  Hiebt  in  ba« 
©ettiebe,  nicht  mehr  in  ba«  anbere  Stab 
ejngreifcn  ; it.  9.  a.  — un  rouet,  machen, 
bafj  ein  äammrab  nicht  mehr  eingreift. 

Désenivrer,  v.  a.  einem  ben  SKaufch  bei- 


treiben  ; einen  nüchtern  machen  ; it.  v.  n. 
nüchtern  ti erben. 

Désenlacement , s.m.ol.  MeBefrCpUtig  OU« 

einer  ©chünge. 

Désenlacer , v.  a.  ol.  pon  ber  ©dringe  lo$- 

machen,  befrepen. 

Désennuyer , v.  a.  bie  £angemcile  per- 
treiben. Se  désennuyer  , v.  riß.  fid)  bie 
£angemeile,  fich  bie  ^eit  pertreiben. 

Déien  rayer,  v.  a.  ûUd)  ab  sol.  bie  jTperam* 

fette , ben  ©trief  ; moburd)  ber  Umlauf 
eine«  Söagenrabe«  gehemmt  ifl , io«ma- 
cben,  megnebmen;  auöhcmmcn. 

Désem humer , 9.  a.  Den  ©d)nupfen  per- 
treiben. 

Désenrôier , v.  a.  einen  ©olbaten , ber 
feinen  Sibfchieb  befommcti  bat,  au«  ber 
9(oUe  flreicben. 

Ddsenrouer,  v.  a.  bie  Jpeifcrfeit  pertreibm 
ober  benehmen.  Se  désenrouer , 9.  riß. 
bie  Jpciferfcit  perlieren. 

Désenseîgner , v.  a.  p.us.  einen  ba«  ©egen* 
theil  pon  bem  lebten , ma«  man  tbn  ju» 
por  gelehrt  hat.  , , 

Désensevelir,  v.  n.  eine  £etd)c  au«micfcln; 
ba«  £ucb , morin  ber  £cichnain  einge- 
midelt  mar , mieber  au«ctnanber  machen. 

Dés<însorcèlcmcnt,  s.  m.  bie  (Sntzauberungi 
Me  Befrepung  pon  ber 

Déscnsot celer , 9.  a.  entZÛUbCHU  (f,  désen- 
chanter.) 

Désentêter,  9.  a.  qn.  de  qch.,  p.us.  et* 
nem  etma«  au«rcben  ; au«  bem  ©inné 
reben  ; einen  pou  feinem  ©igeuftnn  ab* 
bringen. 

Désentortillcr,  9.  a.  cor.  fl att  détortiller. 

Désentraver , 9.  a.  p.us.  einem  ^ferbe  bie 
Jeffeln  ober©pannftride  pon  bengügen 
loëmachcu. 

Désenvénimer  , 9.  a.  p.us.  ba«  ©ift  bCUfb' 
men. 

Déséquiper,  v.  a.  (©chtfff.)  />•***•  f.  d^arnir. 

Désergoter , 9.  a.  T.  einem  $fcrbe  bie  ftlufj* 
galle  benrbmen. 

Déseit,  erte , adj.  müfi;  UnbctPOhnt  Unb 
unbebaut;  milb  unb  5be;  pou  étnmob* 
nern  perlaffen;  appel  désert,  (fur.)  eine 

• nichtige  unb  erlofdjene  Appellation«  (f. 

désertion.) 

Désert, s. m.  eine  SSüfle  ; ŒBüffcnep ; SDilb* 
ni§  €tn ôbe. 

Déserté,  èe^part.  et  adj.  petlaficn  t C.  f.  dé- 
serter ; pays  déserié  , ein  blltd)  Â'rtCg 
permüflcte«,  unb  bon  ©inmohnern  ncr* 
laffene«  £anb. 

Déserter,  v.  a.  ein  £anb  (eine  ©tabt, ei- 
nen Drt)  berlaffen , inf.  megen  tfrieg 
ober  <ÏJe(l  K.  (aud)  absol.,)  it.  bapott 
laufen  ; — de  U maison , au«  bem  Jpaufe 
laufen;  it.  V.  a.  et  a.  (le  légiment , du 
régiment)  au«rei£eu  ; (befertieren;)  — i 
l’ennemi , §um  Jctrtbe  übergehen. 

Déserteur  > s. m.  ein  21u«mficr  ; ^)eerfïüch' 
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tiger;  it.fig.fiam.  einer,  ber  pon  einer 
©efcllfd)ûft  abtrünnig  wirb  ; — de  la 
foi , fig.  enter  ber  pom  ©lauben  abge* 
faßen  tß/  ober  abtrünnig  roorben  iß; 
ein  abtrünniger  ; vuig.  ein  ?Dîamclucf. 
(ein  Uebetlôufer  heiß 1 transfuge.) 

Désertion,  $ f ba*  2lu*retgen  ; (JDefertie* 
ren  ï)  bie  boô(icf)e  «Berlaffung  ber  ga&ne; 
it.fig.fiam.  ba*  Âbtrûnnigroerben  non 
einer  ©efeüfd)ûft  ; désertion  d’appel,  ( jur.) 
ba*  gemüßigte  Sibße&en  Pon  ber  appel* 
lotion,  wegen  Perfôumter  griß;  lettre 
de  désertion  , ein  ©tecfbrief. 

Désespéré,  èeypart.  et  adj.  ïOirbPOtt  etnct 
ßkrfon  gefügt,  bie  o&ne  Hoffnung  liegt 
hep  welcher  äße  Hoffnung  au*  iß ; (»on 
©ûdjen)  pcrjroeifelt  fchlimm;  (f.  déses- 
pérer ; ) it . s.  m.  ein  rout&enber , ein 
(au*  söerjroeißung,  £<ibenfchaft  tc.)  ra* 
fenber  0Äenfcb>  *«  battre  en  désespéré, 
fich  rote  ein  rontbenber  ober  rofenber 
Ôîenfd)  herumfchlagen  ; agir  en  déses- 
.pété,  toBfûhne  ©treidje  machen  ; être 
désespère , fig.  de  qch.  , über  ettPO* 
äußerß  perbrießlidj  fepu;  je  suis  déses- 
péré de  vous  avoir  fait  attendre,  e$  iß 

mir  iußetß  leib , bog  ©ic  hüben  roor* 
ten  muffen. 

à la  Desespérade , adv.  f am.  OUf  eine  Per* 

jroeifclte  artj  roie  ein  oerjroeifelter 
Flenid)  ; roie  ein  SKofcnber. 

Désespérant,  ante,  adj.  in  SSerjWeißung 
feljenb  ; une  nouvelle  désespérante , eine 
hochß  traurige  Nachricht. 

Désespéiément,  adv.  p. us . auf  eineperjWei« 
feite  art,*  roie  unfinnig  $ roie  rafeni». 

Désespérer,  v.a.  jur  söerjroeißung  bringen  ; 
einem  ben  Außerßen  «Öerbtuß  antbuit; 
einen  ouf  ben  $ob  quälen;  it.  v.n.  de 
qch.,  an  etwa*  perjrocifeln  ober  per* 
jagen  ; aflet  Jpoffnung  perlieren  ; bic 
Hoffnung  Poflig  aufgeben.  Se  desespérer, 
v.  rèji.  verzweifeln  ; in  $8erjrociflung  ge* 
ratbett  » désespérer  d’un  malade , einen 
Patienten,  aufgeben  ; il  est  désespéié 
des  médecins,  bie  Slerjte  haben  afle 
Hoffnung  ju  feiner®  enefung  aufgegeben. 

Désespoir , s.  m.  bie  2)er$roeißung  ; it.  qqfi. 
bie  tfleinnmtbi  £roßlofigfeit;  it . ein 
(große*)  Mißvergnügen  ; ber  aerget; 

ce  fut  là  un  coup  de  désespoir,  ba*  WÜT 

ein  ©treich , ben  bie  SBerjroeißung  ein* 
gabî  mettre  qn.  au  désespoir  , einen  lit 
*8erjroeißungfeßen;  einem  große*  Miß* 
vergnügen  roerurfachen  ; j’en  suis  au 
désespoir  , qqf.  e<  t^ut  mir  febr  lepb; 
les  succès  du  tyran  furent  le  désespoir  des 
patriotes,  mit  öußerßem  Mißvergnügen 
faben  bie  Patrioten  bie  glud  lichen  gort* 
fehritte  be*  £prannen  ; les  harangues  d< 
Demosthéne  furent  le  désespoir  des  ora- 
teurs grecs,  bie  SÖerfe  bcö  /öemoß&ene* 
roaren  fût  bie  gticcbifcben  ftcbner  un» 
nocbabmlid). 


Désétourdir,  p.  a.p.us.  prop.  et  fig.  einem 

ben  ©chroinbel  pertreiben  ; ibm  fein  un* 
befonnencö  $ôefen  abgeroôbnen. 

Déshabille,  s.  m.  (meiß  mit  en  ober  dans) 
ba*  ftachtfleib , ba*  9îachtjeug , inf.  ber 
grauenjimmer  ; it.  ba*  J>au*fleibî  ber 

Jpatl*anjug  ; se  montrer  dans  son  désha- 
billé,/^. fidj  zeigen  rote  man  iß. 

Déshabillé,  ée,  part,  et  adj.  ctttf leibet, 
au*gefleibet.  f.  déshabiller. 

Déshabiller , v.  a.  au*f  leiben  ; entf  leiben  ; 
bie  Âleiber  gUÔâtebcit.  Se  déshabiller, 
v.  rèjl.  fief)  au*fleiben;  (p.  Grießem  te.) 
ben  prießerlithen  ©chmucf  oblegen;  il  a 
été  trois  mois  sans  déshabiller  , er  iß  ilt 

brep  Monatbeu  nicht  au*  ben  Äleibem 
getommen  ; er  bat  feit  brep  Monatben 
bie  Äleiber  nicht  Pom  £eibe  gebracht. 

Déshabité,  ée,  adj.  unbewohnt;  pon  ben 
Einwohnern  perlaffe«. 

Déshabitué,  ée,  part,  et  adj.  etttWÔhnt; 
abgeroôbflt.  f.  déshabituer. 

Déshabituer , v.  a.  einen  pon  ctroo*  (ober 
einem  etrog*)  abgeroôbnen  ; einen  pon 
feiner  ©eroobnheit  abbringen.  Se  désha- 
bituer, v.  riß.  fich  etroa*  abgeroôbnen; 
fid)  roooon  entwöhnen. 

Déshérence,  s.f.  (jur.)  ber  Jpeimfafl eine* 
£ehngute*  ober  Érbgute*  an  ben  £ehen*- 

» berrn,  roeit  feine  Èrben  ba  finb  ; biens 
tombés  endcshévence,betmgefaBene@ûter. 

Déshériter,  v.  a.  enterben;  erblo*  machen. 

Déshonnête , adj.  c.  unattßanbig  î uttc^r** 
bar  ; unfîttlich  ; it,  fchatibbar  ; fchônbltch  ; 
ber  ©cliamhnftigfeit  juroiberlaufeitb. 

Déshonnétement , adv.  Ollf  eiltC  unehtbatC, 
fchônMtrije  :c.  2lrt. 

Déshonnèteté,  s. fi.  p-i/».  bie  Unehrbûrfeit  ; 
Unfittlidjfeit. 

Déshonneur,  s.  m.  bit  ttttehte»  ©djrtttbe; 
le  déshonneur  de  son  sang,  &ct  ©d)0Ub* 
ßecf  feine*  ©efchlecht* j prier  une  femme 
de  son  déshonneur  , fiam.  einem  grauen* 
limmer  etroa*  unehrbareö  jumuthen. 

Dcshonorable , adj.  c.  pl.us.  deshonorant, 
ante,  entebrettb;  fchimpfltd). 

Déshonorer , v.a . entehren  ; peruttehren; 
befehimpfen;  jnr  Unehre  ober  ©chanbc 
gereichen  ; — une  fille,  ein  spîôbdjen 
fchônben  ; fie  um  ihre  €hre  bringen. 

Désignatif,  ive , adj.  bejeidjnenb  ; djoraf* 

terißifcf). 

Désignation,  s.f.  bie  ‘35e$etdjttung ; bû* 
Äenntlichmachen  burd)  Sôorte  unb 
eben;  it.  eine  autfbrucflidje  Ernennung 
ober  ©cßinttnuitg. 

Désigné , ée , part,  et  adj.  beßtmtttt , «* 
nannt , f.  daigner. 

Désigner,  v.a.  (butch  ®orte  ober  geilen) 
bezeichnen  ; fenntlid)  machen  ; (auch 
«».  n.-,)  it.  (peit,  £)rt)  beßtmmen  ; feß* 
feßen  ; it.  eine  $crfon  auöbrücflid)  roo* 
ju  beßimnien  ober  ernennen. 

Désincorporer , v.a • etroa*/  bû*  einet  ûtt* 
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hern  (Sache  einberleibt  ift/  irieber  babon 
abfonöcrii,  trennen,  abreifjentc. 

Désinence,  s.f.  (©ramm.)  Die  ©nbung, 
©nbfplbe;  ber€nbbuchflab  eine*  2©ort«. 

Désinfdtuer , v.  a.  fanu  einen  bon  feiner 
£horheit , nArrifchen  Meinung  ;c.  ab* 
bringen« 

Désinfecter,  v.  a.p.us.  bie  Sfltfletfung 
men;  einer  anflecfenbcn  ©eurije  ©inhalt 
thun. 

Désinfection,  s.  f p.us.  bie  ©efrepung  »on 
einer  anffeefenben  (Seuche;  bie  SHeini* 
gung  babon. 

Désintéressé,  ée,  part,  et  adj.  f.  désinté- 
resser ; it.  uneigennüçig  ; it.  unpûrtenifd). 

Désintéressement,  s.  m.  bie  Uneigennützig* 
feit  ; ein  uneigemtüzige«  SÖefen;  it.  bie 
Unpartcplichfeit. 

Désintéresser,  v.  a.  T.  einen  abfînben  ; einen 
buref)  eine  ©elbfumme,  burd)  einc(Schab* 
Jo«haltung,  ober  burd)  anbere  Vittel, 
wegen  feine«  StntbeilO  an  einer  (Sache 
beliebigen. 

Désir,  r.  m.  ba«  ©erlangen;  ber  fefiitïidje 
Sffiunfd);  bie  (Sebnfucht;  ©egierbe;  au 
dpit  de  u coutume , (jur.)  bem  einge* 
führten  $Ked)t«gebraud)  gemA§. 

Désirable,  adj.  c.  wûnfd)en«wertb. 

Désiré,  de  9 part.  et  adj.  »erlangt  tC.  f.  dé- 
sirer. 

Désirer  ,•  v.  a . berlangen  ; wûnfchcn  ; heftig 

. begehren;  ficf>  wotnad)  fehnen;  ctne©c* 
gicrbe,  ein  ©erlangen  nach  etwa«  ha* 
ben;  désirer  du  bien  à autrui,  einem 
2tubern  ©Ute«  WÜnfd)Ctt;  il  yauroitbien 
des  choses  à désirer,  c«  Ue§c  fïd)  bide« 
batan  auéfcfjen  ; la  beauté  de  cette  dame 
ne  laisse  rien  à désirer,  att  ber  @d)Ônheit 
biefer  iOame  ift  nicht«  au«$ufeçen  ; 
(NB.  désirer  berbinbet  ftch  mit  einem 
ihm  folgenben  infinitif  mittelfi  ber  <Çar* 
tifel  de  ; boch  wirb  fie  auch  juweilen 
weggelaffen.) 

Désireux , euse , adj.  fr|>r  begierig  auf  etwa«; 
ber  (Mc)  febulid)  etwa«  wünfcht. 

Désistement , $.  m . ba«  Slbfteben  (ber  2tb* 
fiaitb)  bon  einem  $Xed)t , bon  einer  $or* 
berung,  oon  einer  gerichttichen  tflage  te.  ; 
bie  ©egebung  feine«  «Hecht«  te.  ; donner 
son  désistement,  (jur.)  förmlichen  ©er- 
$id)t  auf  fernere  2tnfpruche  thun. 

Désister  , v.  n.  (bcffer  se  désister , v.  ré/l.) 
de  qch.,  »on  einer  (Sache  abflehen,  ab* 
laffen;  ftch  einer  (Sache  begeben. 

Dés-iors,  adv.  »onbamahl«  an;  »on  felbi* 
ger  Bett  an  ; »on  felbigem  Slugenblicf 
an;  fogleûh/  fehon  bamahï«;  dés-à-pré- 
sent  comme  dés-lors,  (jur.)  bon  iZttttt, 
wie  fünftig. 

Desmoiogie,  s.  f.  (Stiiat.)  bie  £e^rc  bon 
ben  £igamenten  ober  ©Anbern. 

Désobéir,  v.  n.  nicht  gehorchen;  ungehor* 
fam  fepn. 


Désobéissance , *./.  ber  Ungehorfam  gegen 
einen  Dbern;  im  plur.  bie  2Biberfpcn- 
ftigfeit;  ein  ungehorfameö,  wiberfpen- 
fligc«  ©etragen. 

Désobéissant,  ante,  adj.  Uttgehorfam. 

Désobligeamment,  adv.  auf  eine  Unhöfliche, 
unfreunbliche  Sirt.  • 

Désobligeant, ante,  adj.  unhöflich»  iV.  Utt- 

fteunblidj;  unartig. 

Désobligeante,  s.  f.  eine  2lrt  einziges 
ftuhrwerf.  • 

Désobliger,  v.  a . einem  woburch  einen 
fdjlecbteu  JDienfl  erweifett  ; einem  einen 
Schlechten  ©efallen  womit  thun;  vuig . 
ihn  bor  ben  Äopf  flogen. 

Désobstnictif,  s.  m.  T.  ein  ©iittcl  gegen 
bie  ©erfiopfuttg. 

Désobstruer , v . a . T.  bie  ©erflopfung  he- 
ben; — une rue,  eine ©affe aufröumetu 

Désoccupation , s.  f.  p.us.  bie  @cfd)AfftlO* 
ftgfeit;  bie  ©ntfchlaguttg  bon  ©cfdjA  Ar- 
ten ; it.  f.  désoeuvrement. 

Desoccupé, ce,  part.  et  adj.  Uîtbefd)Affttgt; 

gcfchAfftlo«;  frep  »on  Arbeit  ober  ©c* 
fchAfften. 

se  Désoccuper , v.  riß.  p.us.  ftch  bft  ©C- 

fchAffte  entfdjlagen  ; ftch  bon  ber  Arbeit 
to«machen. 

Désoeuvré,  ée,  adj.  mùjfig  Î ber  fld)  ttieftt 

}u  befchAfftigen  weifj;  ber  nicht«  au 
thun  hat. 

Désoeuvrement,  s.  m.  ber  Bufianb  eine# 
©tüffigen*;  ber  ÇOîûffiggang  ; il  passe  sa 
vie  dans  le  désoeuvrement , et  bringt  ftitt 
£eben  in  UnthAtigfeit,  mit  «ftüffiggehen 
hin. 

Désolant,  ante,  adj.  ©CtrÜbuiff  berutfa- 
chcnb  ; nieberfchlagenb  ; (b,  «perfonetij 
unleiblich;  unau«jlehlich.t 

Désoiateur , s.  m.  ein  ©erwufler;  ©erhet- 
rer;  B«gowt* 

Désolation,  s.f.  bie  ©erwûflutta;  ©erhee- 
tung  ; Betörung  ; a.  bie©ef  ummerni§  ; 
©etrûbnii. 

Désolé , ée,  part,  et  adj.  betWUflet  î it.  be» 
trübt  / trofllo«  IC.  f.  désoler,  une  maison 
désolée,  ein  bcrwatöte«  Jpau«. 

Désoler,  v.  a.  berwûgen  ; berheeren;  jer- 
flören  ; it.  fchnterjlich  betrüben  ; cm* 
pftnblich  frönfen  ; it.  einen  (burd)  ge- 
wiffe  ©ortheile  ober  ©orjùge , bie  man 
über  ihn  hat  ober  annimmt)  Argem. 

Désopilatif,  ive,  adj.  T.  remède  désopilatif, 
eine  eroffnenbe  ärsene». 

Désopiiation,  s.f.  T.  bie  Hebung  ber  ©er* 
Hopfung. 

Désopiler,  v.  a.  T.  btC  ©CrffOPfUttg  he* 
ben  ; bie  berflopften  SSege  öffnen  ; déso- 
piler  la  rat fam.  pon  ber  «OîitjfUCht 
heilen  ; it.  ju  lachen  machen. 

Désordonné,  ée  , adj.  unorbcntlid)  / b.  Î* 

unmAiig;  übermäßig;  it.  b.  u iieber- 

lith* 
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Désordonrément , adv.  atff  CÎttC  undtbftlt» 
Itd)C , lieberlidie  :c.  art. 

Désordre  , a.  m.  Me  ttnorbnung  ; iu  bie 
SSerWtrrung  beé  sBerfianbcé  unb  ®e» 
imitbféî  if-  eine  unorbentltcbe  unb  lie* 
bcrliche  £ebenéart;  bie  Sluéfchwrifung; 
ü.  ber  sjJîutbwiUen , Srevel , ©cbaben, 
bie  boftbûfte  sBcrwûftung  jc.,  fo  inf. 
bie®olbatcnanricbtcn;  //.  Unciniaîeit, 
3<mf  unb  ©treit  jwifeben  naben  «Bluté, 
verwanbten,  ftreuttben,  ÂoHe^en  / SOvit* 
intercfîenten  IC.  ; mettre  en  désordre,  in 
ttnorbnung  bringen  ; jcrrûttcn  ; net* 
Wirtt  macnen  ; cacher  son  désordre,  feine 
SBcfturjung  verbergen. 

Désorganisatcur  , trice , a.  m.  et  f nouv. 

einer,  (eine)  ber  (bie)  ctwaé  gmûttet, 
in  ttnorbnung  bringt  j if.  adj . jerfio* 
renb. 

Désorganisation,  a.  f.  nouv.  bie Settuttung; 
Sluflofung. 

Désorganiser,  v,  a.  nouv.  jerrutten  ; in  Un* 
orbnung  bringen  ; it.  auflôfen. 

Désorienté  , ce,  part . et  adj.  f,  désorienter. 

Désorienter , v.  a.  einen  Irre  mûdjen , fo 
baß  er  nicht  mebr  wei§ , in  n>e(d>er 
Sßeltgegenb  et  ftd)  befinbetï  it.Jig.  irre 
machen , verwirren,  aué  ber  Raffung 
bringen , fo  bafj  einer  nicht  mehr  wei§, 

100  er  JU  Jpaufc  il*  } (f.  déconcerter.)  Se 
désorienter,  v.  rèjl.  in  «ÔCMHtrung  gf* 

rathen  ; aué  ber  Raffung  t'ommen  i déso- 
rienter un  cadran , einen  ©onnenjciger 
oué  feiner  £age  rûcfm. 

Désormais,  adv.  iné  funftige;  in  3ufunft ; 
binfovt;  von  ißt  an. 

Désossement,  a.  m.  bûé  SuéfiebmCU  ber 
Änochen  ober  ©rÄten. 

Désosser,  v.  a.  auébetnen;  bie  SBeinc  ober 
Knochen  aué  etwad  beraiiénehmen  ; it. 
(Sifdje)  auégriten. 

Désossé,  part,  et  adj.  ûUégebeintî  OUé* 
gegrätet  î oison  désossé , eine  $ reflgané. 

Désourdir,  v.  a.  <itt  ©CWebe  Wtebet  «Uf* 
weben  ; ein  ©ewirfe  auffôfeit. 

Despotat , s.  m.  p.us.  ein  £anb , bflé  blIVCf) 

einen  #ofpobat  ober  £)cfpoten,  ©e* 
waltbertfchcr  regiert  wirb. 

Despote , s.  m.  ein  £)efpot  ; ©ewattherr* 
fdber;  it . ein  Jjpofpobar;  (ein  £br en* 
titcl  beé  fturßen  in  ber  ÇDtolbau  unb 
SBaHachcp.) 

Despotique , adj.  c.  befpotifch  î tinunt* 
fdjr&nft. 

Despotiquement , adv.  auf  fine  bffpottfdjc 
art;  mit  unumfchrànfter  ©etpalt. 

Despotisme,  s.  m.  ber  £efpotiémué;  bie 
nnumfcbrinfte  ©cwalt. 

Despumation,  s.f.  T.  bif  2lbfd)Sumung. 

Despumer,  v.  a.  (£bom.)  abfchÄumen. 

Desquamation,  s.f.  ol.  bûé  abftbuppett. 

Dessaigncr,  v.  a.  T.  bit  £ÂUtC  tm  Sôûffer 
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«inmtMnt/  Somit  twS  ctrea  tiodi  ïorait 
fißenbe  «Blut  abgebe. 

se  Dessaisir,  v.  rèjl.  deqeh.»  bûé,  Wûé  lUûlt 

in  feinem  «Betftje  bat , wtebet  beraué 
geben,  fahren  lajïcn , abtreten , aué  bett 
J)Änbcn  geben  ; fid>  beffen  begeben.  . 

Dessaisissement , a.  m.  bûé  ©teôerûbttCtCtt 

einer  @»d)e,  bie  man  bcfi$t.  (f.  des- 
saisir). 

Dessaisonner  , v.  a.  T.  (des  terres)  bÛ  <Jcf* 

ber  unorbentlidj  bejùllen;  bie  fût  bie 
verfebiebenen  ©ûûten  befltmmtcn  ^abre 
nicht  beobachten  ; — des  plantes  , $flan* 
jen  bureb  Äunft  frwbcr  ober  fp&tcr  blu- 
ben  machen.  ... 

Dessalé,  ée  , part . et  adj.  gcWoifett  j du 
1 saumon  dessalé,  gcwâffcrtet  £ûCbé  î it» 
a.  m.  c’est  un  décalé, fig.  fam.  cri|t  fin 

fcblauer , verfebmibter  Stenfcb  / vul8* 
ein  burebtriebener  2?ogel. 

Dessaler,  v.a.  wiffcm;  auéwaijern;  cm* 
wÄjTern;  burd>  Einweichung  im  SCaffer 

baé  @ûl$  b>eraué^icBen  ; — l'ean  de  u 

mer,  bem  ©eewûffer  baé  ©alsigc  be* 

nehmen.  , # . . 

Dessangier,  v.  a.  ein  tyferb  ober  5i)taultbter 

loégûrten , aufgûrten. 

Dessaouler,  v.  a.  ben  Stûufd)  vertreiben  ; 

v.  n.  ben  SKûufcb  verlieren. 

Desséchant,  ante,  adj.  aUétTOCfnenb. 
Dessèchement,  s.  m.  bûé  âUÔtVOCfnen;  bit 

auétrocfnung. 

Dessécher,  v.  a.  ûuétrocfnctt;  trorfitcnj 
trocFcn  machen  ; —un  étang,  einen  îcicb/ 
auétroef nen , b.  i.  ablaffen  ; ^dessécher, 
Jig.  (ben  ©cifl  îc.)  vertroefnert  ; troefen 
ober  mager  machen  ; bie  £ebhaftigfeit 
tninbern  ; dessécher , T.  barren  ; baé 
«Bien  unb  Sinn  von  bem  £upfer,befîcn 
man  fief)  jum  abtreiben  bebient  bat, 
fd^eiben  ; — le  coeur,  ($heol.)  baé  ^er| 
bûrr  unb  trige  machen.  Se  dessàci-er, 
v.  rèjl.  bûrre  werben  ; vertrocFncn. 
Dessein , s.  m.  bûé  SJorbûbett  ; bet 
fahî  bie  a&ficht,  ber  anfcblaa  ; »f.  ber 
«Plan  ; ber  Entwurf  cineé  tnuftfalifchett 
etuefé , eineé  ©ebichteé  te.  î ber  ?8an* 
rib,  bec  9U6;  (©cber)  bie  Matrone; 

bûé  SDiUftcr  ï it»  (tûtt  dessin  ; former  un 
dessein,  einen  3$0rfûl$  fajfen;  il  a fait 
dessein  sur  sa  vie,  er  bÄ*  ihm  nach  bem 
£eben  geftanben  ober  getrachtet;  à quel 

dessein?  JU  Wûé  (SnbC?  je  viens  à dessein 
de  vous  tenir  compagnie,  id)  fommC  iît 

ber  Slbftcht,  3bnen  ©efeUfchaft  ju  lei* 
^en.  a dessin,  adv.  mit  5)orfab ; ab* 
Ochtlid)  ; mit  5lei§  ; votfeßltchcr,  muth* 
williger  îôeife  ; mit  53orbebad)t  ; mit 

gutem  «Borbcbacbt;  (if.  ol.  de  dessein 
formé , aué  gutem  «öorbebaebt  ; de  des* 
sein  ferme,  ûUd  fcjlcm  55orfû8).  . 
Desseller:»  v.  a.  abffttteln ; ben  ©attel  ôb» 
nehmen*  . 
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Desserre , t.f.  fig.  fam.  il  est  dur  à la  des- 
serre, pr'ov.  er  gibt  nicht  gern;  erjablt 
nidit  gern  ; er  rücf  t nicht  gern  mir  bem 
Beutel  &erûu$» 

Desserrer,  v.  a.  etwa#  fteflgcfnüpfteé, 
hart  3«fümmcnaejogene$,  ©cbunbeneë 
K.  Io0mad)cn  ; lôfen  ; weiter  aufeinan- 
der machen;  auffchraubcn  ; — les  dents 
i qn. , einem  Die  3öhne  ober  bcn  ÜÄunb 
flufbrecfoen.  Fig.  Jam . il  n’a  pas  d-sserré 
les  dents  de  tout  le  jour,«  er  bût  ben 

gatten  $agbaë  SDîaul  nicht  aufgctban; 

desserrer  un  coup  de  poing,  un  soufflet, 

einen  ©cblag  mit  ber  Jaufi , eine  Dhr» 
feige  geben  ober  perfepen. 

Dessert,  s . m.  ber  9ïod)tifd)  ; (baë  îDeffert). 

Desserte,  s.  f.  ber  Slbhub;  bic  oon  ber 
£afel  abgetrûgenen  ©peifen;  it  bie  «Ber* 
fehung,  sßerwaltung  beë  Âircbenbien* 
fieô , û.«t  ber  ©telle  beëjenigett  ©etfili* 
eben,  beribn,  2lmt$  bûlbcr,  perriebten 
follte. 

Dessertir  , v.  a.  (un  diamant  etc.)  ÛU$b*&ett, 

ûU0  bem  Steife  nehmen. 

Desservant , u m . einer  , ber  oon  einem 
geglichen  DVrn  beficUt  tft  , ben  &ir* 
ebenbienft^anftatt  beë  wirtlichen  <J>far^ 
rer«  ober  bcö  tyfrünbenbefiijerö , $u  per* 
fehen. 

Desservice,  y.  m.-  p. us.  ein  fd)led)ter  ober 
bofer  JDienft.  ■ 

Desservir,  v.  a bie  ©pcifen  oon  bcr£afel 
ûbnebmen,  aâtragen,  (aud)aW.;)  it. 
einen  Äirdjenbtenfl  an  jentanbë  ©telle 
Perfebett,  (f.  desservant  unb  desserte;) 
it.  — qn. , einem  womit  eilten  fcblimmen 
îDienft,  einen  fd)led)ten  ©efallenthun; 
einem  febaben. 

Dessiccatif,  ive  , adj.  T.  ûU$trOCfnenb. 

Dessiccation,  s.f.  F.  f.  dessèchement. 

Dessiller,  v.  a.  (bie  Slugen  unb  Sugenlie* 
ber)  Öffnen,  auftbun;  dessiller  les  yeux 
à qn. , ßg.  einem  bit  Bugen  öffnen;  ihm 
bcn  ^rrtbum  benehmen. 

Dessin,  s.  m.  bic  3eichnung;  it.  bie  £ei* 
cbenfunft;  it.  ber  Umritt  ; it.  bie  ganjc 
2tnorbnuiig  eineë  ©cmàhlbeô  ; it.  ber 
35âuriti,  ber  Stitt*  dessin  arrêté,  eine 
vollfommen  auëgefübrte  Zeichnung  ; — 
colorié,  eine  iüuminirte  ^etd>n'un^  ; 

— haché , bie  ©cbattirung  mit  flarfen 
©trieben  beë  ?Blct)fitftë  ober  ber  £ebcr 
ûU6gcbrucft;f  — «rompe  , bie  ©ebatti* 
rung  mit  gepülocrtcm  SHcijjblep  gewifcbt; 

— grainé,  mit  «Pnnftcn  unb  fleinen 
©trieben  angebeutetî  — lavé  , aetnfebt; 
dessin  au  trait,  mit  bloßen  ©tridtCU 
ber  Çcber  ober  beé  QSlepfHfW  ohne 
©cbattirung  ; les  arts  du  dessin , bic 
üeiebnenben  Âùnfle»  f.  oueb  dessein. 

Dessinateur,  s.  m.  ein  ^ettbuer. 

Dessiner,  v.  a.  $fid>nen;  (?9îuftf)  ben ©nt» 
îourfêu  einer  Æompofïtion  machen;  — 
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d’aprfe  nature,  nach  ber  9îatur  jeiebnen; 
— de  fantaisie,  öU$  bem  tfopfc  jCid)* 
nen  ; — d’après  ober  sur  la  bosse , nach 
©ppéfauten  ober  naeb  anbern  SlbgüiTen 
§etebnen  ; - il*  plume , mit  ber  Jcber 
jeiebnen  î — aux  trois  crayons , mit 
febrcarjer,  rotber  unb  weißer  Äreibe 
jeidjnen. 

De  ssokr , v.  a.  T.  einem  tyferb  ober  $îaul- 
tbter  bie  ©ohle  auënehmen  ober  auf- 
teilen;  it.  (SlcFerbau)  bie  gehörigen 
©eblAge  ober  ©aatfolge  ber  5lecfer  nidjt 
beobachten. 

Dessouder , v.  a.  ablôt&en;  baë  ©clôtbete 
abfebmeljen.  Se  dessouder,  v.  riß.  abge* 
lötbet  werben;  Heb  entlôtben. 

Dessoûler,  v.  a.  pop.  einen  55etrunfenen 
nuebtern  machen  ; ihm  ben  SXaufeb  per- 
treiben  ; it.  v.  n.  wteber  nüchtern  wer- 
ben ; ben  SXaufcb  auëfd>lafen. 

Dessous,  adv.  baruntcr;  it.  prèp.  unter 
( sous  ; ) tirer  qch.  de  des-^ous  la  table , 

etwas  unter  bem  $ifd)  beroorjieben  ; 
par  dessous,  unten;  unterhalb , unter* 
wArtë,  unter;  barunterweg;  baruntcr 
burd)  ; unten  hcr;  ci-de*sous,  hierunter; 
au  dessous,  unterhalb  ; weiter  unten; 
tiefer  ; niebriget  ; unter  ic.  Fig.  tenir  au- 
dessous  de  soi,  feiner  unwürbig  achten; 
être  au-dessous  de  qn.  <-n  mérite,  in  &b* 

ftebt  ber  55erbkn|)e  unter  einem  'Ünbcrn 
fepn;  ihm  bartti  nicht  gleich  foinmcn* 
Dessous , s.  m.  baö  Untere;  baë  Unterteil  » 
le  dessous  du  pied,  bie  ÇUttfohle»  — des 
cartes,  bie  uutcrflc  Äarte  im  ©picl, 
Ffg.  voir,  savoir  le  dessous  des  cartes, 
fam.  in  bie  Âarte  fehen  ; bie  n&bcrn 
Umjlünbe  einer  ©acbe  wiifen  ; avoir  le 
dessous  en  quelqu’afiaire,  ben  eitler  ©a- 
cbe  ben  ßürjern  jiehen,  ober  ^ßerlufl 
haben;  donner  du  dessous,  machen , bap 
einer  ben  £ur$ern  jtehen  mu«. 

Dessus,  adv.  oben;  barauf;  barûbcr;  it. 
prèp.  (ftatt  sur  le,  sur  la.  sur  les,)  über 
bem;  über  ber;  (ptor.)  über  ben  ; ooit 
etwaë  weg  ober  herunter  :c.î  sens  (ober 

sans)  dessus  dessous  , baë  Unter  (le  J U 

oberft  ; aUeë  burd)  eûianbct  ; brunter 
unb  brûbcr;  (f.  aud)  bras;)  par-dessus, 

* auf;  über  ; it.  (au-delà)  über  etwaë  weg; 
brüber  htnauë  ober  weg  ; it.  (par-delà , 
ober  outre)  ùberbiei;  nodi  baju;  nod) 
obenbrein  ; noch  aufjerbrm  ; ,»i  en  a par- 
dessus les  yeux  ober  par-dessus  la  tête,_^. 
fam.  er  flecft  in  ©efcbâfften  bië  über 
bie  Dhrm  ; er  hat  alle  Jjpiiibe  poil  |u 
tbuil»  (f.  aud)  épaule;)  le  par-dessus , 
y.  m.  fam.  bie  Jugabe  ; it.  baë  Slgio  ; 
Slufgclb;  au-dessus,  über  ; bavübcr  erha- 
ben ; höher  ûlë  IC.  ; marcher,  être  au- 
dessus  de  ses  affaires,  mehr  haben  alë 
man  braucht;  vulg.  feine  ©acbcit  auftf 
^roefene  gebracht  haben;  a e*tau-dessua 
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des  louanges , tx  ift  über  olled  2ob  er* 
haben,  b*  i.  feine  SBerbienfte  ùbcrtfeigen 
oUc0  £ob,  ober/  er  ift  über  alle  £obed* 
er&cbungen  unempfinblich ; la- dessus, 
adv.  hierüber  ; Darüber;  it.  bierouf; 
in  bem  ncbmlichen  2lugcnbltcFe. 

Dessus , s.  m.  bad  Obcrt^etl  ; bad  obere 
£beil  ; it.  bie  ipöbe,  5. 55.  eined  55erged  ; 

mettre  le  dessus  d’une  lettre,  bie  &uf* 

fd)tift(2lbreffe)auf  einen  *5rief  machen; 
avoir  le  dessus,  obenan  ftQen  ; it.  bie 
Dberhanb  behalten  ; ( f.  gager)  -,  prendre 
le  dessus,  bieOberfteUe  einnehmen  ; et* 
»ad  ubcrroültigen  ; bie  Dberbanb  über 
ct»ad  nebmen,(f.  auch  vent);  le  dessus, 
(COvuflf;  ber  JDtdfant;  bie  Æ>idfantftim* 
me  ; ie  premier  dessus , ber  erfic  JDidfant 
«n  ber  Snffrumentalmufif  ; ,7.  &er  erfie 
sBiolimft;  le  haut  dessus,  ber  crfie£)id* 
font  in  ber  SBofalmufif  ; it,  ber  erfle 
îDtdfanttft;  i second  dessus,  ber  $»epte 
Ciblant  auf  3nfttumenten  ; le  bas-des- 
sus ber  jointe  ftidfant  einer  SDtenfchen* 
0imme  ; un  dessus  de  flûte  à bec , eine 
ÛUûrt*©cbnabeljlôtei  un  dessus  de  viole, 
eine  jQuartgeige  ; un  par-dessus  de  viole, 
eine  ^bratfebe;  un  dessus  de  porte,  ein 
Superport;  — de  tête,  (^errurfenm.) 
ber  Scheitel  ; (SHiAner)  ber  £beil  bed 
®ejàumed , ber  über  ben  Æopf  bed  tyfer* 

' bed  gebt  ; — de  nez , bas  ‘ftafenbanb. 
Destin , ».  m.  bad  Schief  fai;  23erbangniß  i 
. ein  glucfliched  ober  unglücflichcd  ®e* 
fehief;  bie  Schilling;  tfugung;  (poet. 

aUCf)  phjr‘  les  destins). 

Destination,  s.f  bte  55c(limmung  ; it.  bic 
Slbficht/  ber  (Enbs»ecF,  »oju  et»ad  be» 

ihmmt  ift  ; rapporter  qch.  à sa  véritable 
destination  , et»ad  ju  feinem  roabren 
®nb$»ecf  anmenben;  se  rendre  à sa  desti- 
nation, fid)  au  feinen  55eftimmungdort 
begeben. 

Destiné,  ée,part.  et  adj . tpojU  bcftimmt  IC.  J 
. (f,  destiner);  vaisseau  disfinê  aux  Indes; 

ein  Schiff  / bad  nach  Oftinbtcn  ( ju  fab* 
ten)  bcftimmt  ift. 

Destinée,  s.f.  (ntcift  in  tyrofa)  bas  Schief* 

• fal/  93eroüngni§  ; finir  su  destinée,  fein 
2eben  enbigcn  J on  ne  sauroit  vaincre  sa 
destinée,  man  fann  feinem  Schicffal, 
feinem  SBerböngniß  nicht  entgehen. 

Destiner  * v.  a.  (qch-  à qch.  ober  pour  faire 
qch.)  mui  beftimmen , ober  »ibmrn  ; 
eine  Sache  ju  einem  gcipiifcn  ©cbrauche 
audfeijcn  ; it.  v.  n.  beç  fich  befehließen. 

Se  destiner , v.  riß.  à qch. , fid)  j|U  Ct»fld 

beftimmen , fich  einer  Sache  »ibmen. 
Destituable , adj.  c.  ber  ober  bie  abgefefjt 
»erben  fann  ; abfeçbar. 

Destitué,  ée,  part,  et  adj.  ûbgcfcîjt  2C.  î 
(f.  destituer);  — de  tout  secours,  aller 

, éulfe beraubt;  pon  aller Jpftlfe  entblößt; 
bulflod  ; destitué  de  bon  sens,  ber  feinen 
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gefunben  SOtenfchettPcrftanb  bût  î des  re» 
uiédes  destitués  d’effet,  ttUd)tlofe  SDtittel. 

Destituer , v.  a.  einen  feines  &mted  entfe* 
l}cn;  uom  ÆHenft  abfeçen. 

Destitution,  s.f.  bie  Slbfeçung  oom  2(mt 
ober  $icnftc  ; bie  Çntfcçung  bed  Slmted. 

Destrier , s.  m.  oi.  ein  (bad)  Schlachtrof  ; 
(f,  palefroi). 

Destiucteur , s.  m.  ein  3etftôrcr  ; SBerwû* 
fter  ; SBerbeerer  ; it.  einet/  ber  allerlcp 
Schaben  unb  ttnorbnung  anrichtet  ; it. 
adj.  jerftörenb  , perbeerenb. 

Destructibiiité , s.f.  bie  ^er^orbarfeit- 

Destructif,  ive,  adj.  §erftÔrenb. 

Destruction , s.  f.  bie  3erftôrung;  it.  53er* 
»ùftung  ; SBcrbeerung  ; it.  fig . ber  lin* 
tergang  ; bad  iöerberben;  ber  Verfall. 

Destructrice,  s . f.  ol.  et  adj.  (poet.)  eine 
SerWrerinn  ; SBerbcrberinn  ; jerflorcnb* 

Désuétude,  s.f.  (jur.)  bad  Slbfommen  eined 
®efeçed/  ©cbrauched  îc. 

Désuni , ie , part,  et  adj.  f,  désunir. 

Désunion,  s.f.  bie  Uneinigfeit  / ber3n>ie* 
fpaftj  bie  3»i*trûcht;  it.  bie  Trennung 
folcher  Sachen  / bie  mit  einanber  perei* 
ntgt  fmb. 

Désunir,  v.  a.  trennen;  abfonbern;  pou 
einanber  trennen  , * tbeilen;  * reißen  ; 
* fdieiöen  ; it.fig.  trennen;  peruneini* 
gen  ; Uneinigfeit  flifteu  îtpifehen  ac.î 
Snjiefpalt  aurichtcn.  Se  désunir,  v.rèfl% 
fich  trennen  ; andeinanber  geben  ; lod* 
geben  ; fiel)  audeinanber  geben  ; it.  fi g. 
fich  entjtpepen  ; uneind  »erben  ; cheval 
qui  désunit,  T.  ein  <Çferb/  Dad  aud  bem 
®alopp  fAUt , bad  faifeh  galopirt. 

Détache- chaîne,  f.  m.  (2lrtiU.)  eine  Äugel 
îum  Sprengen  ber  Äctten. 

Détaché , ée , part,  et  getrennt  / abge* 
fonbert  ; lodgcmacht , f.  détacher  ; (üftab* 
1er)  lodgemad)t  ; (pon  Figuren , bie  fich 
aud  bem  Selbe  bed  ©emüblbed  erbebefi); 
pièces  détachées,  bte  5luffen»crfc  einer 
Jcflung;  le  détaché , s.  m.  (SDîufiD  bec 
ûbgeflofjene  «Bortrag. 

Détachement,  s.  m.  fig.  bie  Slbfonberung/ 
€ntfd)lagung  bed  ®emutbd  pon  einer 
Sache , ber  cd  bidber  ffarf  anbieng; 
(.Itriegdm.)  ein  (bad)  Sctafchement ; 
ÄommanDo  ; ein  fleinercd  ober  größere« 
£ruppenforpd. 

Détacher , v.  a.  abfonbern  ; lodmachen  ; 
lodbinben  ; lodbrechcit  ; lodretßcn  ; lod* 
Iaffen;  abbinbett;  ablôfen;  abnebmen  j 
abmachen  ic.;  it.fig.  bad  ®emûtb  be* 
frepen;  lodmachen,  abjiieben,  ab»en* 
ben  ; Oftriegd».)  betafehiren  ; ein  $om* 
manbo,  einen  i^rupp  Solbaten  audfchi* 
cfen;  (tabler)  lodmachen  ; beroor  b«» 

bcit  ; (f.  détaché).  Se  détacher,  v.  r+fi. 

fich  trennen  ; fich  lodmachen  ; lod  »er* 
ben  ; lodqeben  ; aufgeben  te.  ; it.  fig . 
ficb  lodmachen;  pon  ct»ad/  ppn  jeman* 
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î>en  ûblnffen  K.  ; il  s’est  détaché  du  monde, 
et  hat  fich  t>on  bettelt  ganj  abgewogen; 
et  f)ût  bet  20elt  abgefagt. 

Détacher , v.  a.  gierten  auômadjen. 
Detacheur , s.  m.  ciu  SlecfenauSmacher. 
Détail , *.  m.  ber  SOcrfauf  im  kleinen  ; */. 
bic  befoitbcrn  UmftÂnbe,9ïebenum|Mnbe 
îmb  .f  Icmigfeitcn  bep  einer  ©oche  5 it. 
b;c  umfttnblid)c€rjâhlung  unb  (genaue) 
«Bcfchreibung  berfelben  ; (tabler  ic.) 
bie  f leinen  Kattien  einet  gigur  sc»; 
vendr*  en  détail , Çûdftveife  ober  im  Älei* 
nen  oetfaufen  i il  est  homme  de  détail, 
er  macht  eô  gern  weitlàuftig  ï er  lift 
fid)  gern  in  alle  bic  befonbern  Umfanbe 
einer  ©ache  ein  ; (f.  aud)  descendre)  ; 
les  officiers  qui  ont  le  détail,  bit  öfftcicrtf, 

wcldjc  baö  Detail  fuhren,  b,  i.  ben 
©ienft  anorbnen  ; en  détail , adv.  f ijef* 
weife  ; umftönblich.  , 

Détailler,  v.  a.  in  ©tûcfe  jerfehneiben,  ger* 
hauen,  jerhaeftn;  it.  im  Äleincn  (fucf* 
weife,  maf  weite,  cUenwetfe  :c.)  perfau* 
fen  J détailler  du  vin  à la  pinte , ÇJQetn 
ÛUÔfcbenfen  J détailler  une  affaire,  fig. 

eine  @ad>e  umjUnblich  (nad)  allen  ih* 
ren  ttmftànben  :c.)  cr*Âhlen.  (f,  détail). 
Détaiilcur,  s.  m.  ein  Kleinhändler  ; ein 
Ärömer;  #anbfaufmann.  (f.  détailler). 
Détaiiliste,  s.  m.  einer  ber  gern  in  jebe 
Älcinigfeit  eingebt. 

Détaiage , s.  m.  bas  ©inpaefen , ©inrôu* 
mcn. 

Détaler,  v.  a . audj  absoi.  einriumen;  bie 
jum  SBcrfauf  aufgelegten  3öaaten  mie* 
ber  wegraumen;  einpacten;  it.v.n.pop. 
fid)  auf  bem  ©taube  machen  î fich  fort* 
pacfcit. 

DétalingueT,  v.  n.  T . ben  Æôbcl  Pont  Slttfer 
loômadjcn. 

Détaper,  v.  a.  T.  flatt  déboucher;  it.  bûf 

©ifett  rein  machen. 

Déteindre  , v.  a . irr.  bie  Jütbe  ûttê  bCUl 

©efirbten  aufjicben  i bie  ftarbe  ver* 
fchtef  en  machen  ; entfärben.  Se  déteindre, 
v.  rèji.  bie  $atbe  oerlieren  ; perfduef  en  ; 
anfgehcn. 

Déteint,  einte , part . et  adj.  (pott  Çatbcn) 

petfehoffen;  abgefdioffen. 

Dételer,  v.  a.  aud)  absoi . au$ fpaitnen  î 
abfpannen. 

Détendre,  v.  a.  auch  absoi.  abfpannen  ; it. 
etwaé  Sluégefpanntef  abnehmen,  berab 
nehmen,  abmachen,  herunter  nehmen  ; 

— un  lit , ein  SSettgcfleUc  abfchlagen  ; 

— une  chambre , bie  Tapeten  unb  anbere 
©chÄngfel  in  einem  3immcr  abnehmen  ; 

on  avoit  détendu  dans  tout  le  camp,  man 

hatte  im  ganzen  Saget  bte  gelten  abgc* 
fdllagcn;  détendre  son  esptit  ,/fc.  feinem 
©ciftc  Stube  unb  Erholung  gönnen.  Se 

détendre,  v.  riß.  natWûfïcn. 

DétcniT,  v.  a.  (unrcchtnmfigerweife)  por* 
enthalten;  |uruct  halten;  u . — qn.cn 


prison,  jemanb  (nngercchtertpeife)  ein* 
gefdtlofien  ober  gefangen  halten;  (pon 
Ätant beiten)  au  lit,  im  ’-öette  juruef 
halten. 

Détente,  s.f.  T.  ber  2(&fug  ober  lörüefet 
an  einem  @chief  geweht;  ri.  ba3£oöbru* 
den  unb  £o6gehcn  eine*  ©chief getpehrf; 
it.piur.  (©rofuhrm.)  bic  Vorfälle  (am 
€?dhlagiperf)  î pièce  de  détente,  Daf  2lb* 
jugfblech. 

Détenteur,  s.  m.  Détentrice,  s.f.  (jur.)  bet 
wirtliche  bermahlige  ©etfher,  bie  Wirt* 
liehe  35c(îçerinn  eineö  ©ute<  :c.  ; tiers 
détenteur , ber  bermahlige  ©efîçet  eine* 
©runbftucfeö  , beffen  poriger  ©efiBer 
baffelbe  einem  Slnbern  jur  J>ppothet  »er* 
fchrieben  hatte. 

Détentilion  , s.  rn.  (Uhrm.)  bie  bef 

Minute  nrabef. 

Détention,  s.f.  bic  geföngliche  £aft ; bet 
Verhaft;  toef; it. bie 33orenthaltung. 

(f.  détenir). 

Détenu,  ue,  part,  porcntbûltert,  ((.déte- 
nir) ; — en  prison , gefangen  ; — au  lit, 
bettlägerig. 

Déterger,  v.  a.  («Jftcbic.)  reinigen;  eine 
Unreiiiigfeit  Abfuhren. 

Détérioration,  s.  J.  bie  «Serfchlimmerung  ; 
it.  b.  i.  bcrocrfchlimmerte  £u(lanb  einet 
®achc. 

Détériorer,  «>.  a.  Pcrfchlimmcm  ; laisser  dé- 
tériorer qch. , etwaf  perberben  laffen. 

Déterminant,  ante,  adj.  bcftimmcnb  ; it. 

entfeheibenb. 

Déterminatif,  ive,  adj.  (©rûmm.)  betcrmi* 
nirenb  ; niher  befiimmenb. 

Détermination,  s.f.  bCt  ©ntfrfjluf  , bte 
©ntfchltefung  nach  hin  unb  her  über* 
legter  (Sache  ; ( Vhüofl)  bic  $efhmmung 
ober  SKichtung  , bie  ein  Äörper , mehr 
nach  btefer  aîf  nach  einet  anbern  ©e* 
genb  hin,  hat;  bie  SScfdjrinfung  ; bie 
genaue  ©efimmung. 

Défeiminé,  ée,  part,  et  adj.  bcflimmt,  (f. 
déterminer);  it.  ûUfgcmachtî  einer©«* 
che  fehr  ergeben;  w/g.  barauf  erpicht, 

(1.  05.  joueur,  buveur  déterminé,  eilt 

€r$fpiclcr,  ©rjftufer  te.);  //.cntfchlof* 
fen  ; fùhn  unb  perwegen  ; unerfehro* 
rfen  ; behcr§t  ; it.  problème  déterminé  t 
baö  nur  einer  befimmten  Slnjahl  Pon 
Stufôfungen  fahia  if  i *•  & ß 

(meid  m.p.)  ein5Çagchaïf  ; ein  frecher, 
toüfûhner,  unbönbiger  îOtenfch  ï petit 

déterminé,  petite  déterminée,  ein  Crjhaïf* 

f arrigef  Âinb. 

Déterrninément , a^burchOUf  î fchlechtfr* 

btngf,  (inbem  man  auf  etioné  befeht); 
it.  ûu^bruef  lieh  ; aan  j eigentlich  ; it.  qqß 
herjhaft;  cntfchlofTen  ; fuhn. 

Détei miner,  v.  a.  bcfimmen  ; entfdjeibcn  ; 
( in  zweifelhaften , f rcitiaen  ©achcn  ) 
einen  Sluflfpruch  thun  ; fef  fcçen  ; it.  et* 
mi  bcfchlicf  en;  einen  ÇntfchluS  faffen* 
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it  machen,  baf;  ftc^  jemanb  wo$itent> 
fchliefjr,  einen  jum  €ntfd)lu§  bringen; 

(Wbilof.)  beftimmen  i (f.  détermination), 
déterminer  un  mot  à un’sens , î)cn  ©tntt 
eine*  SÖorteö  bcflimmen  ; déterminer  un 
cheval , ein  tyferb  »oran  treiben;  — (le 
succès  d’un  événement) , entfcheibett,  Se 
déterminer  , v.  riß.  ftd)  entfcbliefjen. 

Déterré , ée , part,  et  adj.  f,  déterrer;  it.  s. 
il  a le  visage  d’un  déterré,  fig.  et  fïebt 
au$ , alt  ob  et  fchon  im  ©robe  gelegen 
bitte. 

Déterrer,  v.a.  (inf.  eine  £eîcôe)  au$graben. 
Kg.  — qch.,  etwa#  heimliches  entwe- 
rten ; hinter  eine  J£>eimUdbfett  fommen  ; 
it.  ein  ©eheimnifi  anö  2icf>t  bringen  ; 
— qn. , eine  <pcrfon , bie  fich  »erborgen 
bilt /.  Die  nid)t  erfannt  fepn  roill , aué* 
funbfchaften  ober  entbetfen  ; — les  morts, 
wf-ßg-  »on  lobten  ûbel$  reben;  bie 
lobten  im  ©robe  nid)t  »erfchonen;  bie 
lobten  nicht  ruhen  laffen. 

Déterreur , s.  m.  p.us . iron.  einet  , bet  al* 
lerle»  Stlterthumer  auS  ber  (Erbe  gräbt, 
ober  graben  läßt. 

Détersif,  ive  , adj.  et  s.  m.  T.  ein  tcini* 
gcnbeö  (ober  abfuhrenbeé)  Vittel. 

Détestable,  adj.  c.  abfdjeulid) ï Qt&Utict  î 
»etabfcheuungtfwtirbig. 

Détestablement,  adv.  abfcfteulid)  î ätlßerft 
fdjledjt  te. 

Détestation , ber  Sibfcheu  ober  ©räuel 
»or  etwas , »or  jemanben. 

Détester,  v.  a.  »erabfcheneit  ; einen  2lb* 
fdjeu  ober  ©ränel  »or  etwas  ober  je» 
manb  hüben  ; it » über  etwa*  fluchen  ; 
it.  v.  n.  fluchen, 

Détignonner,  v.  a . oi.  flott  décoiffer.  ( f, 
tignon). 

Détirer,  v . a.  auéeinanber  jlrerten  ; burch 
Riehen  auöbehnen  ; détirer  du  linge,  lei* 
nen  geug  reefen  ober  flrerten. 

Détiser,  v.a.  lefeu,  ba$  $CUC t aufrilHM* 
ber  fchttren. 

Détonation , s. f.  ((£h»mie)  bie  Verpuffung; 
eine  mit  einem  Knolle  begleitete  £nt* 
günbuttg  unb  ©rplofton,  wie  tyufoer, 
©alpeter  tc.i  («Öltifif)  baö  Verfallen  in 
ben  Unrechten  £on. 

Détoner  „ v.  n • (dhpm.)  PetPllffCU , (f.  dé- 
tonation); (Vtufif)  im©tnocn  anö  bem 
rechten  Äon  fommen  ; au$  betn  $on 
fallen  ; il  y a des  choses  qui  détonent 
dans  cette  comédie,  biefe$OUtebie  {fl  flch 

nicht  allenthalben  gleich. 

Détordre,  v.  a.  irr.  aüfbrcbcn;  gtifcinan* 
ber  brehen  ; tordre  et  détordre  du  linge  , 

Sßäfdje  toinben  (ober  ringen)  unb  wie* 
ber  auOeinanbcr  winbett  ; se  détordre  le 
br«,  fief)  ben  Slrm  »errenfen  ; ( f,  auch 

déboîter). 

Détorquer,  v.  a.  un  passage,  eilte  ©Chtîft* 

Me  »erbreheit, 
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Détors,  orae,  adj.  aufgebreht. 

Détorse,  s.  f.  bie  Verrenfnng  ; Verbre* 
hung  ; pl.us.  entoise. 

Détortiller,  v.a.  auöeinanber  witfcln,  »bre- 
hen/ -minben;  aufrechten  ; auöeinan- 
ber  machen, 

Détouper,  v.  a.  baS,  Wûô  mit  S©erg  (étoupe) 
IC.  »erflopft  tft  , hffnen  ; détouper  une 
terre,  T.  ba$  ©ornengehäge  von  einem 
©runbftncfe  wegthun. 

Détoupi donner , v.a.  T.  Me  Ûberfluffigctt 
Vufchleins  (toupillons)  »on  ben  ÿome- 
ranjenbäumen  wegfehneiben. 

Détour,  s.  m.  bie  tfrûmme , Krümmung/ 
ber  SVinfel , bie  €cfe , inf.  eines  9$eg$ 
ober  Söafferö  ; it.  prop.  et  ßg.  ber  Um- 
weg ; Umfchweif  ; it.  ßg.  ein  flugec 
SluOweg;  lifliger  Vorwanb;  eine  Slucf- 
flucht  ; Stuörebe  ; bie  Söinfeljuge  ; les 
détours  du  cœur,  bie  Abwege  be$  her* 
jettt. 

Détourné,  ée , part . et  adj.  f,  détourner  5 
(o.SVegcn  te.)  abgelegen;  sentier  détour- 
né, ein  Çufifteig,  ber  weit  »om  $©ege 
abgehet  ober  abführet  ; louange  détour- 
née , ein  unocrmetf tes  / feined  (nicht  un- 
mittelbar an  eine  $erfon  felbfl  gerichte- 

te$)  2ob  î prendre  des  chemins  détournés, 

Schleichwege  gehen  ; Nebenwege  neh* 
men. 

Détourner,  v.  a.  prop.  et  ßg.  ableiten  Î ab- 
wenben  ; wegwenben  ; wooon  abbrin- 
gen ; entfernen  ; it.  qqf.  entwenben  ; 
betrieglicherweife  etwaö  auf  bie  ©eite 
bringen  ober  * fchaffen  j it.  fig.  »on  et- 
was abhalten,  abrathen;  abbringen,  ab* 
jiehen , abwenbig  machen  ; it.  v.  n.  ben 
geraben  SÖeg  »erlaffen;  umlenfen;  feit* 
wärt*  gehen , * fahren  tc.  ; fich  rechte , 
linf$,  auf  bic  ©eite  fchlagen  ; détournée 
le  sens  dun  passage , einer  ©cbriftjteUc 
einen  anbcrtt  ©inn  benlegen  ; (gelinbeç 

al#  détorquer)  ; détourner  un  cerf,  T.  ci« 
nen  ijirfch  auafpûren.  Se  détourner , 
v.  riß.  du  chemin,  einen  Umweg  nehmen 
ober  machen  J if»  oom  SBcge  abweichen; 
(auch  blo^  sc  détourner);  — de  ses  vues, 
fich  »on  feinen  £aflern  abfehren  ; fich 
befehren  ; fich  beffern. 

Détracter,  v.n.  de  qn,,  übel  »Oll  femanbett 

fpredten;  einem  VöfeSnachrebcn  ; einen 
»erlaumben,  »erfleinern. 

Détracteur,  s.  m.  ein  Vfrliumber  ; 2Äfle- 
ter  ; it.  ein  Verächter, 

Détraction,  s.ß  bie  VerlÄumbung  ; tibff 
Vachtebe;  £äflerung. 

Détranger,  v.a.  (©Ärtner)  bie  fchäblichctt 
$hierc  »erjagen , auörottcn. 

Détraper , v.  a.  oi.  ouö  einer  ©chlingc  ober 
^alle  lo«mad)en , befrepen. 

Détraqué,  ée,  part,  et  adj.  »etborben  ; in 
Unorbnung  gebracht  ; jertüttet  ic.  ; f, 

détraquer. 
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Détraquer , v.  a.  (p.  tyfcrben,  UbtCn  Uttb 
gftafcbincn)  an»  Dem  orbetitlicben  ©ange 
bringen  ; vcrrücFen  ; verberben  ; in  Un* 
orbnung  bringen  ; it . fig.  (v.  ©peifen) 
ben  hagelt  verbe eben  ï — qn. , einen 
vom  ©uicn  abbringen , uni)  §um  5>öfcn 
verleiten  ober  verfuhren.  Se  détraquer, 
v.  riß,  fiel)  einen  falfchcn  ©ang  ange* 
tränen;  aus  bem  ©efcbicFe  fommen; 
nicht  mehr  fo  richtig  geben  alö  fonjl  ; 
(f.  détraquer,)  it. ßg  fiel) ouf bie©cblim* 
me  ©eite  neigen  ; auf  fluöfcbeifungen 
geratben  :c. 

Détrempe,  s.f.  bie  Söafferfarbe  ; it.  eine 

. SOîahlcrep  mitSffîûffertarbc;  a.  détrempe, 
T.  büö  srôcicbcrmacbcn  betf  ©tabïtf  i un 

mariage  en  détrempe , prov.  f am.  (f.  (Utd) 

mariage,)  eine  ^Binfelbeiratb  » it»  ein  un* 
erlaubter  Umgang  jwifeben  i jperfonen 

- vetfebiebenen  ©efchlecbtö , unter  bem 
SSorroanb , baü  fie  verbfiratbct  finb» 

Détrempé , ée , part • et  adj . f,  détremper. 

Détremper  , v.  a.  mit  Sôûifet  JC.  Ctltruh* 

ren  ober  anrubren  ; it»  T.  ben  ©tabl 
weichen  ; ihm  feine  £ärtc  bencbmeit  ; dé 

tremper  de  la  farine  avec  des  oeufs,  S))tCbl 
in  ©per  Cinrùbren  ; l’affliction  détrempe 
la  joie , ßg.  bûë  £ctb  mäßiget  bic  ^reube. 

Détresse,  s.f.  pie  Q5angtgfeit;  Jperjenef* 
angfi  ; 95eflcmmung  De*  Oerjens  i Slngfi 
Unb  ?R0tb  î signai  de  detresse,  (©Cbtfff.) 

ein  9îotbfcbu|. 

Détriment,  s.  m.  (meid  jur.)  bcr©chaben» 
^adjtbeil  ; (Waturg.)  ’Sruchflucfe  oon 
^fianjen  ic. 

Dt tripier,  v.  a.  T.  (bepm  ©rcrciren)  bie 
britte  SHeibe  abnebmen. 

Détroit , s.  m.  eine  SOîccrenge;  it • ein  enger 

. «JJafi  jwifehen  jwep  ©ebirgen;  it.  (jur.) 
fîatt  district , ber  ©crid)t9bf  jtrf  ; un  juge 
ne  peut  agir  hors  de  son  détroit,  ein  SHidv 

ter  fitnn  oufjer  feinem  Dijlriît  feine 
^uriôbiftion  auèi'iben. 

Détrompé,  èe,  part,  et  adj.  ftne$  QScjfCW 
belehrt  JC.  f.  détromper. 

Détromper , v.  a.  einem  ben  üjrrtbum  be* 
nehmen  ; ibm  au$  feinem  Orrtbum  l)tU 
fen  ; ibn  etne$  «ôejTern  belehren.  Se  dé- 
trompe r , v.  rß.  feinen  fjrrtbum  erfem 
nen , unb  ibn  fahren  laffcu. 

Détrôné , ée , part,  et  adj . f.  détrôner. 

Détrôner , v.  a.  entthronen  ; einen  vom 
throne  flößen  ; bcö  Db««**  / ber  fö* 
nialichen  fffiürbe  je.  entfefien;  (beit 
Äonig  :c.)  abfepen. 

Détroussé,  ée,  part,  et  adj . f,  détrousser, 
faire  visite  en  robe  détroussée , im  (Eert* 

monicuflcibe,  im  ©allatleibe  einen  ©e* 
fuef)  machen. 

Détrousser,  v.a.  abfcf>ûr)crt  ; b^unterlaf* 
fen  ; (inf.  v.  $rauen$immct*Âleibung*. 
dürfen  ; im  ©egenfaf}  oon  trousser  ; ) it. 
fg.farn.  einen  plünbmt;  au^lmibern. 


Se  détrousser  , v.  rß.  bie  ©rfrfeppe,  baff 
aufgefletfte  ober  aufgehobene  Äleib  bet* 
unterbingen  ober  beruntcrfallen  laffcn. 

Détrousseur,  s.m.  ol.  ein  ©trafjenrüuber. 

Détruire , v.  a.  irr.  nieberreifjen  ; einret* 
fen;  prop.etßg.  jerflüren;  ju  ©runbe 
rieten \fig.  jernichten;  verheeren;  »er* 
WÛjlen  ; auSrotten  ; détruire  qn.  dans 
l’esprit  de  quclqu’autre  , einen  bfp  ie* 

manb  in  Ungunfi  bringen  ; ihn  anfebwar* 
jen.  Se  détruire,  v.  ré/l.  eingeben  ; bau* 
fällig  toerben;  verberben;  verfallen  tc.  ; 

cette  opinion  se  détruit  d’elle-mêinc , btf  fc 

Meinung  fällt  von  felbfl  weg;  se  dé- 
truire mutuellement , v.  réc.  eiîlûnber  auf* 
beben  ober  vernichten  ; nicht  neben  ein* 
anber  belieben  fotmen;  (v.  'Ufffoncn) 
fidi  unter  cinanber  felbfl  aufreiben. 

Détruit , itc , part,  et  adj.  uicbergertiTen  tc» 
f.  détruire. 

Dette , S.f.  eine  ©djulb  î (f,  actif,  passif, 
criard  , caduc,  véreux  etc.)  être  accablé, 
abîme,  noyé,  perdu  de  dettes,  avoir  des 
dettes  par-dessus  la  tête , bi#  Übet  bit 

Obren  in  ©chulben  flccfcn  ; avouer  ober 

confesser  la  dette , ßg.  bie  ©d)Ulb  ge#C* 

ben  ; geliehen  bû§  man  Unrecht  habe. 

Demi , s.  m.  bie  £rauer,  b.  u ein  groM 
£cib;  it.pl. us.  baö  Trauer fleib  ; U - bie 
£rauerfoflen  ; it.  bie  £rauerjeit  ; it. 
ba9  l^rauergcfolge  ; grand  deuil , eine 
tiefe  Trauer;  petit  deuil,  bie  Ib* 
traucr;  son  deuil  n’est  qu’au  dehors,  er 
trauert  nicht  von  £er&en;  porter  le 
deuil  de  qn. , um  jemanb  trauern , £eib 
tragen  ; prendre  le  deuil , bie  îraucr 
anfegen  ; tendre  une  chambre  de  deuil, 
ein  Zimmer  fehmarj  auöfchlagen,  be- 
hängen ; porter  le  deuil  de  sa  blanchis- 
seuse , prov.  vuig . fcbmupigc  SBifcbe  OU* 
haben. 

Deutéronome,  s.  m.  baö  fünfte  93ucb  53îO* 
fiöj  ba9  Deuteronomium. 

Deux,  adj.  c.  jtpcp  ; it.  bcpbe;  it.  }n>eper* 
fer) ; deux  i deux,  je  jwep  unb  jtvep; 
de  deux  jours  l’un , einen  Dag  um  ben 
anbern  ; über  ben  anbem  Dag;  üs  sont 
deux,  ils  sont  i deux  , ihrer  fînb  jipcp; 
fie  fint  felb  Jlbep  ; Se  servir  des  deux 
mains,  ficb  bepber  ^>dnbc  bebienen;  vin 
de  deux . sortes , jweperlep  5®ein  ; aller 
deux  i deux,  pgûnpetfe/  Ipûûr  unb  ^aar 
gehen  ; dire  et  faire  sont  deux,  prov.  fagen 

unb  tbun  ifi  §tpcperlep. 

Deux,  s.m.  eine  3n>ep;  ( prvel . ein  ^meper;) 
le  deux  de  coeur,  bie  J^erj*3»VCp;  par- 
tager en  deux,  in  % Dbetie  jertbcilcn; 
amener  double  deux , (55retfp.)  bÛ  bfp* 
ben  Dau$  ober  alle  jivep  werfen  ; porter 
ses  deux,  (in  allen  ©piclen)  gegen  2 
fpiefen;  e*  mit  jwepen  *u  tbun  haben; 
it.  fig . fam.  jwcp  verfehtebene  ©errieb- 
tuttgen  bahen;  $ve  en^c dcux,fig.pu/g. 

im 
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• fm  Zweifel  flehen  ; $n>eifel^aft  fepn } 

être  à deux  jeux  , tm  ©plel  einanber 

gleich  feptt  ; (Spiel  gegen  (Spiel  Gaben  ; 

donner  ober  piquer  des  deux  , T.  bcpbf 
©poren  gugletch  anfeçen;  deux  à un, 
(2$ap.)  groet)  oben  unb  eins  unten» 
-Deuxième,  adj.  c.  ber , bie,  bflS  gWCtyte. 
Deuxièmement , adv . gWCptenS» 

Dévaler,  v . a.  et  n.  pop.  (flgtt  descendre;) 

herunterlaffen;  hetablaffeit;  it.pcp.  hin- 
unterfieigen  ÎC.,*  f.  descendre;  dévaler  du 
vin  dans  la  cave , pop.  et  ol.  $©cin  in 
ben  Äeller  fehroten  ober  hinablaffen* 

Dévalisé,  ée,  part,  et  adj.  f.  dévaliser» 
Dévaliser , v.  a.  einen  bcS  JelleifenS  (ober 
was  er  fonfl  auf  bem  äöege  bep  fïcf) 
führt,)  berauben;  einen  SKeifenben 
plünbern,  auSpiünbern» 

Devancé  , ée , part . et  adj.  f,  devancer. 
Devancer,  v.a.  qn.,  einem  guporfommen; 
eher  «nfommen,  aïs  ber&nbere;  it.  ber 
Seitorbnung  nach  por  etwas  ober  pot 
jemanb  porhergehen  ; it.  einem  im 
Slang  porgehen;  ben  Slang  über  ihn 
Gaben  ober  nehmen  ; ben  Vorgang,  Vor* 

. tritt  hüben  ; it.  ßg.  einen  übertreffen  ; 
einem  worin  überlegen  feptt  ; eS  einem 
Worin  juoortbun  ; devancer  <jn.  * la 
course,  einem  im  £aufen  überlegen 
fepn  î ceux  qm  nous  ont  devancé,  unfre 

;Vorg&nger. 

Devancier,  s.  m.  ère,/,  ber  Vorgänger , 
Vorfahr , im  2lmt  ober  in  einer  5öürbe  ; 
it.  pL  bie  Vorfahren  ; Voreltern. 
Devant,  prèp.  por;  it.  in  ©egenwart;  in 
©epfeptt  ; it.  adv.  poran;  poraus;  mettez 
cela  devant , leget  bas  porne  hin  ; il  a 
1«  pas  devant,  et  hat  ben  Vortritt; 
ôtez-vous  de  devant  mon  jour  , geht  mtr 
aus  bem  £ichte;  les  premiers  vont  de- 
vant, prov.  bie  (Erden  gehen  por;  wer 
guerfl  fommt,  mahlt  guetfl  ; aller  au 
devant  de  qa , einem  entgegen  gehen; 
courir  devant,  PörOUSlaufen  ; it.  ßg. 
(auch  de  qch.)  flûtt  prévenir,  einem  ober 
einer  ©acf)e  guporfommen  ; ci-devant, 
adv.  porher;  chemahISj  pormahlS;  ehe* 

beffen;  un  ci-dcvant,  s.m.  nom.  nn  ehe* 
wohliger  2lbclicher,<PriPilfgtrter,  ©eifl* 

• lieber  IC.  ; par  devant , (mit  bem  accusa- 
tif) (meid  jur»)  datt  devant,  por;  in 
©egenwart  IC.  (f.  auch  derrière;)  De- 
vant que  , ol.  ehe  ; gUPOt î devant  et  der- 

»ière,pom  unb  hinten;  gtterfl  nnb  guleht. 
devant,  s.  m.  bas  Vorberthcil  ; bie  Vor* 
berfeite;  it.  bas  Vorbcrgcbüube  ; le  de- 
vant d’un  tableau  , ber  Vorbergrunb 
fines  ©emühlbes  ; T.  marteau  à devant, 
fin  Vorfchlaghammer , (gerabe  porwirtS 
gu  fchlagen;)  les  devants,  auf  ein  ©anb 

• aufgenAhte  fraufe  £aare  ; eine  greffe  ; 
donner  vent  devant,  etn  ©d)tff  gcrabC 

- Segen  ben  £8inb  btehen)  prendre  lf  de- 
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' vant,  porauSgehen;  poran  reifen;  pren- 
dre les  devants , ßg.  einem  in  etwas 
guporfommen  ; eine  Ähnliche  Jjpanblung 
eher  oerridjtcn , als  ein  Slnberer;  gagner 
le  devant,  einem  porfonunen;  jupos* 

f Ommen  ; bâtir  sur  le  devant , prov.  jam . 

fïch  einen  ©auch  gulegcn» 

Devantier,  s.  m.  eine  5$cibcrfd)ürge  i baS 
Vortudj  gemeiner  Sßeiber. 

Devantière,  s.f.  ein  2öeiber»9leitrocf» 
Devanture  , s.f.  (©tttlf.)baS  Vorberthcil; 

bie  Vorberfeite;  eines  Abtritts;  einer 
Ärippe;  einer  £ehne  jc»;  it.  piur.  bie 
mit  ©ppS  ober  fOibrtel  perdridjenc 
©teilen  einer  ©chornfleinrobre , um 
biefe  mit  bem  &ad)  genau  gufammen- 
jufügen. 

Dévastateur,  trice,  adj,  gerflürenb  î P et* 
heerenb  ; s.  m»  nom.  ein  Verbeerer* 
Dévastation,  s.f.  bie  Verwüflnng  ober 
Verheerung  eines  £anbe$. 

Dévasté,  ée,  part,  et  adj.  PCrWÛdet  IC,  f, 
dévaster. 

Dévaster,  v.  a.  etn  £anb  pcrwüflen , perbee*  . 

ren,  auf  langeait  unbewohnbar  madien. 
Développé,  ée,  part,  et  adj.  flufgewtcf  fit, 
enttPicfelt.  f.  développer. 

Développée,  s.  f.  (®C0IW.)  btf  ©POlUte. 
Développement  , s.m.  bie  ®HtlPtrfelUtig  ; 
(meifl/#.;)  (©auf.)  ein&ifl  im  ©roßen; 
ober  auch,  alle  gu  einem  ©cbAube  er« 
forberltche  einzelne  SXiffc  gufammenge* 
ttommen;  it.  (Qconu)  eine  reihenweife 
gejeichnete  ftigur  ber  fimmtlicben  (Sei* 
ten  eines  ÄorperS» 

Développer,  v.  a.  auftrtcFeln  ; aufroffen; 
auSrotcfeln;  loStPicfelit;  auSeinanber* 
wief ein  ; it.  ßg.  entwtcfeln  ; — un 
édifice , (©auf.)  ein  ©ebiube  nach  fei- 
nen innern  unb  üutje rn  ^(?ctlcn  por* 

dellcn  ; f*  développement.  Se  développer, 
v.  riß.  fich  entwicfeln  ; flat  unb  beut- 
lich  werben  ; an  bett  £ag  fommen  ; dé- 
velopper ses  pensées,  feine  perborgeuen 
©ebanfen  offenbaren;  — une  intrigue, 
einen  heimlichen  Jpanbcl  entbeef  en  ; vulg. 
bahinterfommen» 

Devenir,  v.  n.  irr.  Werben;  que  devien- 
dront vos  promesses?  IpaS  Witb  OUS  30* 
rem  Verfprechen  werben  ? devenir  fou 
ein  Varr  (ober  nirrifeh)  werben  ; de 

riche  qu’il  étoit , il  est  devenu  gueux  « fo 

reich  er  war,  fo  würbe  er  hoch  gum 
©ettler;  que  devenez- vous?  wo  gehen 
©ie  hin  ? was  wollen  ©ie  machen  ? il 
ne  sait  que  devenir,  er  Weiß  nicht,  WüS 
er  werben  will , was  für  eine  tyrofeffion, 
was  für  eine  £ebensartet  ergreifen  will, 
woju  er  fich  entfdjlicfjett , was  er  an- 

fangen  foll  ; qu’est  devenu  mon  frère? 

wo  id  mein  ©ruber  hingefommen? 
cela  deviendra  à rien,  baS  Wttb  gll  ItichtS 

werben;  iu  barauS  wirb  nichts  werben. 

Ai 
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Déventer,  v.  a . T.  le*  voiles , Me  ®egel  fô 
anjiehcn , bafj  fîe  bet  VJinb  nicht  fa jfen 
faim* 

Devenu , ue , part.  geiPOtbCfl.  f.  devenir. 
Dévergondé , ée , adj.  fchûlîllo*  ; subst.  une 

dévergondée , ein  unoerfchÄmte*  2Beib. 
Se  Dévergonder  , v.  riß.  ol.  qailj  fcftamlo* 
»erben  ; alle  Sucht  unb  (È^rbarfcit  bep» 
feite  fe^en. 

Déverrouillé,  ée, part,  et  adj.  aufgeriegclt. 

Déverrouiller,  v. a.  auftiegeln ; ben «Kiegel 
jurûrffcbieben. 

Devers,  prép.  ol.  flatt  vers,  tlt  bCt  ©e* 
genb  eine*  Drtö;  gegen  einen  Ort  ju 

Ober  bin  ; venir  de  devers  un  endroit , 

au*  beréegenb  eine*  Ort*  berfommen; 

par  devers,  mit  einem  pronom  personnel, 

jeigt  einen  ©efïp  an  j il  le  garde  par 
devers  lui , er  bebàlt.  e*  bep  fïch  ; se 
pourvoir  par  devers  le  juge,  (jur.)  ffitie 
©acbe  bepm  «Richter  anbringen;  se  re- 
tirer par  devers  le  juge  , bttt  Stiebtet 

(bittlicb)  angeben  ; bittlid)  bep  ibm 
einfommen. 

Dévers,  erse,  adj.  T.  tpaö  nicht  fenfrccht 
ifl  ; mi  auf  eine  ©eite  h««9t. 

_ Dévers , s.  m.  (^immcr.)  flatt  bois  dévers 
ober  déversé,  ein  frummlaufenbe*  ©turf 
jpolj  ; it.  devers,  (nid)t  dévers,  s.  m.  du 
jeu,  (©allbau*)  oben. 

Déverser,  v.  a.  (©auf.  K.) ein  ©turf£olj 

febief  etnfeçen  ; it.  Mtabgiefen,  au*» 
giefen;  — l’opprobre  sur  q».,  einen  mit 

• ©cbanbe  uberfchûtten  ; a*  v.  n.  febief 
fleben  ; auf  eine  ©eite  bangen. 

Déversoir , s.  m.  (bep  «Dtûhlen)  ber  SÖaf« 
fcrabfchlag;  berDrt,  m ba*  über jlûf* 
lige  Söaffer  abgeleitet  wirb. 

Dévêtir,  v.  a.  jemanb  entf leiben  ) einem 
bie  Äleiber  au*jiehen  ; einen  auöflei- 
ben  ; plMs.  se  dévêtir , v.  rtfi.  fîch  au*- 
tleiben;  fig.  ftd)  einer  ©a<he  begeben; 

sc  dévêtir  de  la  propriété  de  ses  biens, 

(jur.)  ba*  ©igenthum  feiner  ©uteroon 

• • ftch  geben. 

Dévèti&sement , t.  m . (jur.)  ol.  bie  lieber* 
gäbe  feiner  ©uter  an  einen  Slnbern. 
Dévêtu,  ue,  part . et  adj.  entfleibet  K. 
f,  dévêtir. 

Déviation,  s.  f.  T.  bie  Abweichung  eine* 
Körper*  oon  feiner  Stiftung. 

Dévide,  ée  , part,  et  adj.  f.  dévider. 
Dévider,  v.  a.  abhafpeln;  abfpulen ; aM 
roirfeln;  aufhafpeln;  auf  einen  £a* 

• fpel  abtoinben;  it.  eine  ©arnftrehne 
auf  einen  Änauel  abtotnben  ; ce  cheval 
dévide , T.  (v.  n.')  biefe*  «pferb  bûfpelt, 
b.  t.  e*  macht,  bep  ber  «Boite,  bie©e* 
megungen  mit  ben  Vorberfûfjen  §u  ge* 
fehroinb,  mit  ben  Jpintcrfchenfeln  aber 
ju  (angfatn. 

Dévideur,  euse,*,  m * ctf.  etît  ^afpelet  > 


eine  Jÿafpelerinn  ; ein  ©armoinber,  eine 
©arntoinberinn. 

Dévidoir , s.  m.  ein  £afpel  ; it.  eine  ©arn* 
»inbe;  28eife. 

Dévier  , v.  n.  abtOeid)en  ; il  n’a  jamais  dé- 
vié des  principes  de  la  justice  , et  ifl  tttf 

»on  ben  ©runbfiben  ber  ©erechtigfett 
abge»tcben  ; se  dévier , v.  riß.  de  la 
bonne  route,  »on  bem  regten  ss&cgc 
abgeben. 

Devin,  s.  m.  ein  «ffîabrfaget;  il  ne  faut 
pas  aller  au  devin  pour  en  être  instruit, 

prov . ba*  liât  fidj  leicht  erfahren  ; ba* 
hinter  ifl  leicht  ju  fommen. 

Devineresse , s.  f.  eine  SÖabtfagerinn. 

Deviner,  v.  a.  tpahrfagcn;  tpeiffagen  ; f ùnf* 
tige  Dinge  por&erfagen  ober  oerfunbi» 
gen;  it.  (une  énigme  etc.)  rathen,  erra» 
then  ; burch  fHathen  erforfehen,  berau** 
bringen  ; il  n’y  a pas  à devinrr  , Mer 
braucht  man  nicht  crfl  lange  ju  rathen  ; 

devin  z le  reste , flatt  jugez  du  reste , ba* 

Uebrige  mögen  @ie  fich  hinjubenfen. 

Devineur , t.  m.  iron.  c’est  un  beau  , un 
plaisant  devineur!  tpie  ber  «Dtann  fo 
gut  rathen  fann  ! er  hat  ja  einen  rech- 
ten 29ahrfagergeijl  ! 

Dévirer , v.  n.  (in  bet  ©eefpradje  Pom 
Anfertauc)  jururflaufcit. 

Devis,  s.  m.  T.  ein  ©au*Anfd)lag ; it»  — 
estimatif,  ©d)àl3ung**2lnfcblag  ober 
2luffat$  ; it.  ol.  eine  Unterrebung  ; joyeux 
devis,  ein  muntrer  €infatf. 

Dévisager , v.  a.  einem  ba*  ©efîcht  jerfra- 
pen,  burch  Ärapen  perflcllen. 

Devise , s.  f.  ein  (ba*)  ©tnnbifb  ; (tpoju 
aber  niemabl*,  wie  jum  emblème,  etne 
menfchliche  Jtgut  aenommen  »irb;)//. 
ber  Söahlfprudb;  JOenffprudj  ; (©ap.) 

- eine  fchmable  Q5inbe , bie  nur  ben  drit- 
ten Itheil  einer  fond  getpftfjnlicbeu  «Binbe 
hat;  it.  ber  îôapeufpruch  ; le  corps  de 
la  devise.  Me  §igur  ber  £epife;  râme 
de  la  devise,  bie  ©chrift,  3nfchrift 
berfelben. 

Deviser,  v.n.  ol.  frcfj  pertraulich  mit  ein* 
anber  befprechen  ober  unterreben. 

Dévoiement,  s.m.  ber Æutdjlauf  i ^Urrf* 

fall;  Durchbruch;  U.  ber  ^5aucf)flug; 
bicSUhr;  (©auf.)  bie  ©chletfung  ; 2lb* 
toeichung  pom  fenfrechten  ©tanb. 

Dévoilement,  s.  m.  (meift^ff.)  bie  €nt* 
hûUung;  Slbnehmung  be*  ©dbleper*; 
ßg'  bie  Cntberfung  perborgener  Dinge. 

Dévoiler,  v . a.  (meid/#.)  entfchfepern ; 
enthüllen  ; bie  £uUc , Derfe , ben 
©chleper  abnehmen  ; it.  (eine  «Nonne) 
pon  ihrem  Älodergelubbe  frepfprechen  ; 
au*  bem  Ælofler  thun  ; it.  etwa*  Ver- 
borgene* entberf en  ; dévoiler  un  mystère, 
ein  ©ehetmnii  entbetfeit  ; it.  e*  aufbe- 
rfen  ober  ofenbaren.  Se  dévouer,  p.  riß 
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tfd)  etitfdjlepern  5 fein  ©eficbt  entrât» 
Un,  ober  feben  (affen. 

Devoir,  v.  a.  irr.  fd)U(2>i(|  feçn  ; it.  »et* 
pflichtet  ober  »erbunben  fepn  ; //.  muffen; 
foüen  ; it.  (follen,  muffen,)  ©ißenö  feçn  ; 
€tn>aO  OOtbaben  ; en  capacité  vous  ne  lui 
en  devez  rien , fig.  an  @cfd)tcf ItChfCtt 

geben  <g»ie  ihm  nicht*  nach  ; devoir  son 
salut  i sa  conduite , feine  Ç&obtfabtt  fei* 
net  auffubrung  ju  banfen  haben  ; u 
m’en  doit,  et  bat  mit  mtr  ju  fehaffen  » 
ils  ne  s’en  doivent  guère , fie  babtll  fich 
«tnanber  nicht*  porjuwerfen;  qui  doit 
a tort,  prov.  »er  fchulbig  ifl , bat  Un» 
recht;  bie  ©efeçe  lauten  aßemabl  gegen 
ben  @d)Ulbnet.  (f.  ÛUCb  demander). 

Devoir,  s.  m.  bte  Pflicht  ; ©ehulbigfeit; 
(jur.)  bie  £cbendpflicht  ; — de  l’oiseau , 
T.  bûO  ©ogeltecht;  bai,  »ad  bem  Jal» 
fen  bon  ber  erjagten  $eute  gehört; 
it.  devoir,  bie  einem  0d)û(er  aufgege* 
bene  audarbeitungen;  ranger  qn.  à son 
devoir , rincn  ju  feinet  Pflicht  anbal» 

ten  > Se  mettre  en  devoir  de  faire  qch. , 

ftd)  ju  ettbûô  anfehiefen;  anflaltcn  »oju 

machen  ; i’irai  vous  rendre  mes  devoirs, 

icb  »erbe  3önen  meine  fdjulbige  auf» 
tbartung  machen  ; à vous  rendre  mes  de- 
voirs, 3bnen  aufoy  warten  ; rendre  les 
derniers  devoirs  * qn. , einem  bU  leljte 
^flieht,  bie  leçte  Ehre  erweifen;  ibn 
Su  ©rabe  begleiten  helfen. 

Dévoie,  s.f.  (Äartenfo.)  bet  Sfôatfcb,  b.  i, 
wenn  man  feinen  @ttch  macht. 

Dévolu,  ue,  adj.  beimgefallen  ; oermoge 
bed  JpeimfaUrechtô  erworben. 

Dévolu  Obet  Dévolut,  t.  m . (jut.)  bad  £e» 
oolut;  bie  Vergebung  einet  ÿftunbe 
imtch  ben  «papft  obet  ©ifchof,  »egen 
tlnfibigfcit  bed  ©efihetd,  ober  auch, 
»egen  Unrichtigfeit  im  ©cftaUungd* 
briefe  ic. ; jeter  un  dévolu,  bie  bepm 
©apft  au*gewirfte©eraebung  bet^frun* 
be  bem  bidbettgen  ©cfîçer  betfelben 
infinuiren  laffen. 

Dévolutaire,  s.  m.  T.  bet  POttt  <JJapfl  neu* 
eingefeçte  Sefiçer  einet  SJJfntnbe.  (f. 

dévolu). 

Dévolutif,  ive,  adj.  T.  appel  dévolutif,1 

eine  appellation  an  einen  (;öb?tn 
dichter. 

Dévolution,  s.f.  (jut.)  bet  £etmfaH;  bic 
Erwerbung  eined  beimgefaUenen  Keehtd 
obet  ©uted. 


Dévoré,  ée , part,  st  adj.  jertiffen;  PO 
fchlungen  l C.  f.  dévorer. 

Dévorer,  v.  a.  (pon  »ilben  îbieren)  jet- 
teigen;  (p.  Ärofobilen,  Rechten  unb  an- 
betn  ftaubflfcben)  »etfcblingen,  auffref- 
fen.  Fig.  freffen  ; febr  gierig  effen  ; per- 
fchlucfen;  (p.  bet  £eit,  flamme  tc«) 
petjebten;  U faim  le  uévore , ber  junger 
nagt  ibn  ; l’ennui , le  chagrin  le  dévore, 

betÄumraer,  ber©erbrufi  petjebrt  ibn, 

reibt  ibtt  auf;  ü ne  lit  pas,  il  dévore  les 
livres,  « lictft  nicht,  et  »crfchltngt  bie 
©ud)(r;  dévorer  qn.  des  yeux,  jeînanb 
mit  ben  augen  perfehlingen  ; ibn  att- 
fcbtn , ald  ob  man  ibn  butch  unb  bureb 

febett  »oUte;  il  dévore  en  espérance  U 
succession  de  son  oncle , tX  f ann  bit 

Zeit  nicht  erwarten,  ba  er  feinen  Obtint 

erben  fou,  dévorer  les  difficultés,  bie 

@ch»imgfeiten  mutbig  uberfleigen , 
âberroinben  ; dévorer  un  affront , f«  ava- 
ler; dévorer  ses  larmes,  feine  Zfyï&üm 
jurûcf  halten. 

Dévot , ote , adj.  anblchtig  ; fromm  ; it. 
b.  i.  anbaebt  erweef enb  ober  einflàfjenb; 

it.  s.  un  dévot , une  dévote  , ein  an- 

bâchtiger,  ein  frommer;  eine  anbich* 
tige  ; ntetfl  ein  anbàchrter  ; ein  ffr&mro- 
ling  ; (Scheinheiliger;  eine  ©dmnbet- 
lige  ; le  soxe  dévot,  bad.  (pom  grauen* 
jimmer)  ba*  anb&chtige  ©efchlecht. 
Dévotement,  adv. anb&chtig ; mit  anbac&tr 
Dévotieusement , adv.  ol.  mit  anbacht» 
Dévotieux , euse , adj.  ol.  flatt  dévot. 
Dévotion , s.  f.  bte  anbacht;  it.  b.  t.  bie 
anbacbtdubungen  ; it.  fig.  eine  pftßigc 
Ergebenheit  ju  jemanbd  fDienflen;  faire 
ses  dévotions,  feine  anbacht  »errichten; 
jut  ©eicht  unb  jum  abenbmabl  geben; 

une  fête,  un  jeûne  de  dévotion,  ein  gc fi, 

eine  gaflen , fo  mon  au*  eigenem  an- 
bachtbtrieb  bÄlt;  pratiques  de  dévotion, 
gpttfelige  J^anblungen  , bte  man  ficb 
feHifi  §u  gewiffen  feiten  auferleat; 

livres  de  dévotion , anbachWbÛChet , 0e- 
betbûchtr.  Fig.  et  Prov.  ma  bourse  est  k 
sa  dévotion , meine  ©Jtfe  fiebt  ibm 
«Hemabl  ju  Dienfl  ; il  a cette  femme  k 
sa  dévotion , biefe  Jrau  lebt  ihm  in 
aßen  ©tuefen  ju  SBillen  ; l’offrande  est 
k dévotion,  man  fann  fo  »tel  geben, 
al6  man  »iß  ; attendre  qn.  en  dévotion, 

einen  mit  ©erlangen  unb  Zubereitung 
erwarten.  / 


Dévorant,  ante,  adj.  ( meift  pon  übleren) 
reigenb;  perjebrenb.  Fig.  un  appétit  dé- 
vorant, ein  J>ei(jbunger  ; eine  heftige 
Efibegicrbc  ; un  feu  dévorant,  eine  per* 
jebrehbe  flamme;  un  air  dévorant,  eine 
feharfe  £uft,  bte  einet  fehwaehen  ©vuß 
gefibrltch  ift. 

Dévorateur,  s.  m.  ol.  ein  greffer;  ©er* 
fàli natt* 


Dévoué , be , part,  et  adj.  geWlbmct  IC.  S 
it.  einem  ergeben  ober  jugetban  u.  f. 

dévouer. 

Dévouement,  s.  m.bie  gÂnjliche  Ergeben- 
heit jum  ^ienfi  etned  anbern;  it.  (bep 
ben  alten)  ein  fepetltcheö  ©elubbe , fein 
£eben  jur  Kettung  be$  ©aterlonbel 
aufjuopfern;  eine  frepwiflige  aufopfc* 
rung* 
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Dévouer,  v.  a.  toibmen;  tpciben  ; auf  eine 
feperlichc  2lrt  gu  etroal  beffimmen.'Se 
dévouer , v.  rèji.  fid)  irotu  wibmen  ; fîd) 
aufopfern  / bingeben.  (f.  dévouement.) 

Dévoyé,  ée , part,  et  adj . f.  dévoyer;  un 
tuyau  dévoyé,  ein  gcfdjleifter  ©djorn* 
fiein  ; it.  le  dévoyé , s.  m.  ($beol*)  ein 
Berirrter; 

Dévoyer,  v.  a.  p-us.  pôm  rechten  20ege 
abbriitgen;  it.  (gftebic.)  ben  OJiagen  per* 

berben  ; il  s’est  dévoyé  du  chemin  du 
salut,  ßg.  et  bat  ben  $©eg  bel  £eill 
(jum  Rimmel)  perlaffen  ; dévoyer  un 
tuyau , T.  eine  ©chornfteinrpbre  fehl«« 
fen;  fie  niebt  gerabe  in  bie  £ôbc  fub* 
ren , fonbetn  fie  mit  bem  Jporijonte 
einen  ©chiefen  SBinfel  machen  taffen, 

Dévuide,  s.f.  T . Élire  dévuide,  aile  ÄU« 

geln  auf  bem  BiÜarb  machen,  unb  bep 
bet  legten  fich  felbft  »erlaufen. 

Dextérité,  s.f i bie  @efchirfltd)fcitim£anb* 
arbeiten  ; it,  ßg.  bie  ftertigfeit  bel  Ber* 
flanbcS, 

Dextre,  s.  f.  ol.  bit  tecfjte  Jpanbi  adj.ç. 
bie  rechte  ©eite  im  fföapen. 

Dextrement,  adv.  f am.  mit  ©efdjirflichfctt, 

Dextrochére,  s.  m.  (Söap.)  ber  rechte  2ftm. 

Dey , r.  m.  ber  £cp  ; ber  Beberrfcher  in 
Algier  unb  £uml. 

Dia  , adv . (bep  ben$ubrleuten)  ©ebtpube  ! 
3iff  , ober  $nr  £infcn  1 linfl  1 f.  hurhau. 

Diabète , $.  m.  (Jjppbraulif)  ber  Beriet* 
becher. 

Diabétés,  s.  m . T.  ber  £arnflufi , eine 
Äranfbeit*  . 

Diabétique,  adj.  et  s . c . ber  (bie)  mit  bem 
Jparnfluß  behaftet  ift.  . 

Diable , s.  m.  ber  îeufel  ; it.fig.  b,  t,  ein 
öußerjt  böfer  SDtenfch.  Fig.etProv.fam. 
c’est  un  diable  d’homme  , el  iff  ein  »er* 
teufeiter  3Kenf<ft>  une  diable  d’affaire, 
ein  »erteufelter  .fcanbel  ; feire  le  diable 
à quatre,  gan§  bei  £eufell  fepn;  großen 
£örm  machen;  ficb  wie  ber  lebenbige 
Teufel  anffellen  ; dire  le  diable  de  qn- , 
einem  bal  Slergftt  nachreben;  il  ne  faut 
pas  se  donner  au  diable  pour  faire  cela , 

pal  ift  eben  fo  febroer  nidjt  ju  tbun; 
Pal  ift  eben  feine  Jpeperep  ; le  diable  est 
aux  vaches , ober  les  diables  sont  déchaî- 
nés, ber  &eufel  ift  loi  î elle  est  (faite)  à 
la  diable,  fie  ficht  teufelmößig  aul;  un 
ragoût  à la  diable,  ein  »crtciifeCtetT , teu* 
felmÄßigeS  SXagOUtî  c’est  le  diable,  c’est 
là  le  diable,  bal  ift  boch ber fceufcl;  bal 
ift  eben  ber  Teufel  1 au  diable  celui  qui  le 
fera,  bal  mag  ber  Teufel  tbun;  au  dubie 
un  pareil  profit!  einen  foldjen  Bortbeil 
foll  ber  genfer  holen  ; il  n’est  pas  si  diable 
quM  est  noir,  er  ift  nidjt  fo  bôl,  ail 
ev  audfiebt  ; tirer  le  diable  par  la  queue, 
funtmcrlicb,  armfelig  leben;  que  diable 
avez- vous  tait?  ipal  §um  fceufcl  hfthen 
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©ie  gemacht?  diable!  mttÿ.Perlteijfrlt 
aüe  £eufe(  ! en  diable , adv.  teufclmÀ- 
ßig , t»ie  ber  £eufel,  teuflifeh. 

Diable , s.  m.  T.  ber  Teufel  ; bûl  ZcufcU 
dien;  ift  ber  Barne  einiger  Bôgel,  ©ee* 
fifehe  unb  3nfeften  ; it,  eine  2ltt  Æale« 
fche;  it.  eine  große  £ebßange;  (©rob- 
fehm.)  ber  SXeifbafen;  (£udmu)  ber 
Bauernfuß , $um  €infpannen  ber  bû- 
cher ; (2lrtill.)  ein  geroiffel  Bifireifen  ; 
(aud)  chat.)  diables  cartésiens , bie  car« 

tefifehen  $aucherteufclchcn. 

Diablement,  ober  en  diable,  adv.fam.  ver« 
teufelt;  tcufelmißig  ; teuflifeh  ; ü l’a 

battu  en  diable  et  demi,  fp  hat  tbll  CT* 

bÔrmlicb  , jämmerlich  geprügelt. 

Diablerie , s.  f.  (meift  fam.)  eine  £eufc(ep; 
3aubercp;  ^eperep;  it.  Bosheit;  Ztu* 
felôfireiche  ; ber  3<mt  ; £irm  ; bal 
©efchrep  te. 

Diablesse,  s.f.  fam.  CÛt  ^CUfellWeib ; CÜt 
perteufeltel  9ôeib  ; bôfcl  3ßcib  ; c’est 
une  bonne  diablesse,  fie  ift  eine  gittC/ 

ehrliche  (luftige)  £aut. 

Diablczot , inter j.  ben  fceufcl  aud)  î 

Diablotin,  s.  m.  ein  Heiner  Teufel;  ein 
» (bal)  ^cufelcften  ; it.  ßg.  b.  i.  ein  bôfer 
3unge;  it.  T.  mit  Surfer  ûberffreute 
fleine  Kügelchen  »on  ëbofotate. 

Diabolique , adj.  c.  prop.  et  ßg.  tf  Uftifcfl. 

Diaboliquement , adv.  teuflifdjcrtPCifc  ; auf 
eine  teuflifehe  3lrt» 

Diachilon,  Diacbylon,  s.  m.  T.  iôiacfit)« 
lum;  ©aftpflafier;  ein  ertpeichenbel 
unb  jertbeilenbcl  <Pflafter. 

Diaconat,  s.  m.  bal  Siûfonatî  bal  2mt 
unb  bie  îBurbc  einel  ^tafonul. 

Diaconesse,  ».f.  fine  £iafonifftnn. 

Diaconie , t.  f.  (bep  ben  erften  Çhriffen) 
eine  3lrt  2lrnienpfiege  ; it.  bal  Slrmen* 
pffegeamt. 

Diacopée,  s.  f.  T.  ein  Bruch  ber  £irn« 
fchale,  »on  einem  feharfen  SBerfâeuge. 

Diacoustique , s.f.  T.  bie  ^Dtafuffif  ; bie 
Unterfuchung  ber  ©igenfehaften  bel 
SBieberfchalll. 

Diacre,  s.  m.  fin  ©iafOltUl. 

Diadeipbie,  s.f  (Botan.)  bie  ^tobelpbie, 
(3tpepbrûberfchaft)  n>o  bie  ©taubfÄben 
in  $tpep  &ôrpcr  sufammengetpachfea 
finb. 

Diadème,  s.  m.  bal  £tabcm ; bie  fonig« 
liehe  ^auptbinbe  ; it.ßg.  bie  fônigliche 
Ârone;  */.  bie  fônigliche  BSurbe. 

Diagnostique,  adj.  c.  et  s.  m.  anjftgeub  ,* 
T.  signe  diagnostique  , ober  bloß  diagnos- 
tique, ein  Slnjeidien  ober  ©pmptom , bal 
bte  toabre  2lrt  unb  Befdiaffenbeit  einer 
tfranfbeit  J u erfennen  qtbt. 

Diagonal,  ale,  adj.  T.  biagonalî  ligne  dia- 
gonale, ober  bloß  diagonale,  s.f.  bie 
àiaqonôlltnic  ; bie  3i»erd)linie  ; eine 
£inie,  rpelche  aul  rjncm  Söinfel  einel 
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' 3torülleIograntmö  biö  juitt  gegenüber!!** 

. hcnben  28infel  gejogen  iit 

Diagonalement , adv.  T.  ecffltichöWCtfe  > 

»ott  einer  €cfe  jur  anbern» 

Diagréde , ».  m.  T.  mit  ÛUÎtten  unb  ©ChWe* 
fei  jubereiteter  ©fammonienfaft. 
Dialecte,  ».  m.  bet  £tflleft  » bi<  SÄUttb* 
Oft* 

Dialecticien,  ».  m.  T ei«  JDlûïeftiferî 
£ogifer;  (f.  Logicien;)  itif*  o!.  ein  SDtei* 
#er  ober  £ehrer  in  ber  £)ifputirfünfh 

Dialectique  , ».  f.  bie  JOialCftif  » £ogtf  > 

SBernunftlebre. 

Dialectiquement , adv.  bialeftifdj  » logifd). 
Dialogique , adj . c.  in  ©efptÄCbÖfOtm  / 

biologifch* 

Dialogiser,  v.a . ol.  ©efptrtChe  ntûdjcn/  WtC 
bie  Coiioquia  in  ben  ©thulen, 
Dialogisrae , ».  m . ol.  eilt  (baö)  ©thulge* 

, fordd)/  (Kolloquium)  olö  eine  ®djul 
Übung  betrachtet.  , 

Dialogue,  s.  m.  ein  ^Otölog  ; ein  munblt 
cheö  ober  fchriftlicheö  ©efprüd)  ; # eine 
tlnterrebung  ; it.  T.  ein  muftfalifcher 
îDialog. 

Dialogué,  ée,part.  et  adj.  f,  dialoguer. 

Dialoguer  * v.  a.  biûlogtren  ; jwep  ober 
mehrere  Sperfonen  unter  fleh  rcbenb  ein 
führen  ; in  Dialogen  fchreiben. 
piaithée,  ».  m.  bie  Slltbccfalbe. 

Diamant,  ». m.  ein  ^Diamant;  einîDemant* 
dein;  ber  fchwerfle,  hörtefte  unb  burd)* 
ftchtigflc  ©belftein;  (©lofer)  ein  roher 
JDiamant/  womit  bie  ©laötafeln  ju 
Scheiben  jerfdmitten  werben  ; diamant 
brut , ein  roher  iöiamant  ; diamant 
d’Alençon  , ûUCb  de  Bohême , eitt  Utt* 
Achter  Diamant  von  SUcnçon,  ober 
OUÖ  höhnten;  diamant  rose,  ber  SK 0* 
fenflein;  SKautenffeim  diamant  brillant, 
ber  brillant;  diamant  du  temple,  ein 
auf  JDiamantart  gefchltffener  fchlechter 
ober  nachgemachter  ©tctn  ; diamant 
taillé  en  tables,  ein  &dfel|lcin  / (f.  table; 
une  épée  etc.  de  diamant , qqf.  ein  mi 
«Diamanten  hefe^ter  JDegen  îc.  ; monter 
un  diamant,  einen  JDiamant  faffen î si 
vous  faites  cela,  je  vous  donnerai  une 
poignée  de  diamans , prov.  fam.  WCttn 

©te  mir  btefctf  thun , f o werbe  ich  mich 
auf  alle  mögliche  2frt  bafür  erfenntlich 
hewetfen. 

Diamantaire,  ».  m.  ein  îDiamantfchneiber/ 
£)iamantfchleifer.  (f.  auch  lapidaire), 
piamargariton , ».  rru  T.  eine  SXtjettep 
worin  perlen  baö  £auptingrebienö  ftub 
Diamétral,  aie,  adj.  jnm  JDurchmeffer  ge* 
hörig;  biametralifd)  î ligne  diamétrale, 
bie  Jburchfchnittölinte. 

Diamétralement , adv.  OOU  einem  ©nbf  ber 
JDurchfchmttölinie  biö  $um  anbern,  b.  i. 
*.gewbC  gegenüber»  diamétralement  op- 


posé , fig.  fam.  etnanber  gerate  entge- 
gengefeçt/  vulg.  fdmurfiracFö  juwiber. 
Diamètre,  ».  m.  ber SuiCbnteffer;  de  tant 
de  pieds  de  diamètre  , pon  fo  »tel  Juf 
im  ©nrehmeffer  ober  im  JDurcMchnitt. 
Diamorum  ».  m.  T.  gefottener  SJXonlbeet* 
faft 

Diandrie , s.f.  (^Botan.)  t)ic  JDtanbtie# 
^Dflangett  mit  jwep  ©taubfüben. 

Diane-,  »./  (SKotbol.)  ;Ouma  ; bie  ©ottimt- 
ber  Kagb;  J’.l’arbre  de  Diane,  ber  @»il* 
betbaum,  bet  burch  chpmifdje  Kunff 
ÜUbereitet  Wirb;  battte  ia  diane,  bie 
SKeoeil  {yulg.  SKebeUe)  fchlagen;  betjm 
Slnbruch  beö  £ageö  bie  ©olbaten  burd> 
$rommelfd)lag  aufwecfeit. 

Diantre,  ».  m.  fam.  jtatt  diable  , ber  £ett- 
fer  1 au  diantre  soit  le  fou , jum  Teufel 

mit  biefem  Darren. 

Dianucum,  ».  m.  T.  bet  ©aft  POtt  eiuge* 

I machten  grünen  wülfehen  Hüffen. 
Diapalrae , ».  m.  T.  ein  gewiffe*  erweichen* 
beö  SPflajler;  ein  Sugpflafler^ 

Diapasme,  ».  m.  T.  ein  gcwiffeä  WühlttC* 
chenbeö  guiper  $u  allerlep  ©ebranch^ 

Diapason  , ».  m.  T.  baO  ©tapafett/  b.  U 

bet  Umfang  einer  ©ingfümme  ober  ei- 
neö^nflrumenteö  ; «V.  ol.  ba$  ^ntrrpatt 
einer  Cf  tape  ;(m«fifal.  ^nflrumentenm.). 
bie  SOîenfuti  ber  50tatiüab;  (©locfen* 
gieger)  ber  metallene  ÜKafjflab, 
Diapédèse,  ».  m.  T.  ein  Sluöbruch  beg  ®e- 
blüw  burch  bie  SJJorcn  ber  «lutgefüffe* 
Diaphane,  adj.c.  T.  bUrchftd)ttg  > WttÖ  biC 
£icht|lrahfen  burchfaUcn  läßt. 

Diaphanéité,  s.f.  T.  bie  ^UtChftchttgfettV 
Diaphénie , ».  m.  T.  eine  purgirenbe  2üt- 
werge,  wobep  ^)attelferne  bie  ®afi^ 
finb.  . - A 

Diaphoré»e  , ».  f.  T.  btC  Slu^bunfluttg  ^ 
2luö(eerung  burch  bie  Sporen  obet 
©chweiglöcher.  ‘ * , 

Diaphonique,  adj.  et  »,  m.  T.  fchWeißttCt* 

benb;  ein  fehweigtreibenbeö  SKittel  ; — 
minéral , ©piefglflOfalf . 
Diaphragmatique,  adj.c.  T . ^UmSwerChfetl 
gehörig. 

Diaphragme,  ».  m.  T.  baä  3wewhfell  > t/m 

berKnorpef,  ber  btc^afcnlocber  trennt? 
(®otan.)  bie  Cu^rfchetbewanb  in  einet 
©amenfapfel  &.  T.  (an  großen  ©eh* 
röhren  tc.)  bie  35lenbung  ; ein  runbetf 
©tücfchen  ®led)  ober  <pappe7  baö  über- 
flüfTige  £icht  bamit  abjuhalten  ; — du 
cerveau,  bag  ^)irnjWerd)feU  ; du  ce*-' 
veiet,  baö  ©ejelt  beö  £trnleinö. 

Diapré,  ée,  adj.  p.us.  buntfarbig  ; bunt. 
Diaprée,  ».  f eine  piolette  pflaume, 
Diaprun , ».  m.  T.  eine  purgirenbe 
menlatwerge, 

Diaprure,  s.f.  ol.  bie  SDtclfitbigfeit  ; baö. 
33untfarbiae. 

Diauhde,  s.f.  btt  durchlauf  i.  ÄurchfaÄ» 
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Diarrfiodon , ».  m.  T.  elfte  , ittf.  ÛU$  Stöfeft, 
jubereime  Srjencp. 

Diarthtose  , ».  f (8nat.)  fine  beWCglttbC 
Ä nocbenfuqmtg. 

Diascordium , ».  m.  T.  ©fotbiCrtlûtWfrge  \ 
eine  herz*  unb  magenßötfcnbe , aiicb 
fchweifjtreibenbc  £atwerge. 

Diasé  beste , s.  m,  T.  bie  $rugbeeriût- 
werge. 

Diaséne , ».  m.  T.  eine  £arirtatwerge  auô 
©eneobtôttern. 

Dîastase , s.f.  T.  eine  Herren  fung. 

Diastème,  ».  nu  (alte  SKuflf)  ftûtt  inter- 
▼aile. 

Diastole,  #./  T.  bt e Erweiterung  / 2tuf* 
behnung  ber  £erzfammetn,  ba*@eblût 
einjunebmen  ; diastohque,  adj.  c.  wirb 
bon  gebauter  Bewegung  gefogt. 

Di^tyie,  ».  m.  T.  ©/.  ein  wcttfiulige# 
©ebaube,  wo  bie  ©öulen  brepinabl  fo 
»eit  alö  eine  febe  bief  ift,  non  einqn* 
ber  geben. 

Diisynne  . ».  m.  T.  ein  fcigfçrrmrt  ; eine 

• rbetorifebe  ßigur,  wobureb  man  eine 
*Çra*jc  belast/  flatt  fie  ju  beantworten. 

Diatcssaron,  ».  m.  <a(tf  fOtufîf)  bû$  3ttter» 
tan  ber  j&uarte;  U . T . eine  bem  £beriae 
a bn liebe  arjenep. 

Diatonique,  adj.  c.  T.  le  genre  diatonique, 
bie  biatonifebe  £eiter;  tint,  in  ber  SRu- 
ftf , jum  £on fpftern  angenommene  Zon* 
Ieiter. 

Diatoniquement,  adr.  T.  auf  eine  biatO* 

nifcbfortfcbrettenbe  8rt;  nacb  ber  bia* 
tonifeben  Tonleiter* 

Diatragacante,  ».  m.  T.  eine  9lrt  £atwerge , 
inf.  non  ©ummi-Dragont. 

Diatribe,  s.f.  eine  ©trettfebrift 5 eine 
beißenbe  ober  bittere  Äritif; 

Dicastére , ».  m.  T.  ein  (bû$)  ©ericbtéf  olle* 
gium. 

Dichotomie,»./  T.  betjenige  ©tanb  be$ 
SSÎtonbcO , ba  wir  nur  bie  £ölfte  feiner 
©cbeibe  feben. 

Dichotome , adj . T . lune  diebotome , f,  di- 
chotomie. 

Dictame,  s.m.  T.  ber  îDiptam , bie  Efdjer* 
wutz»  ein  Wfanjengefcbleebt. 

Dictamen,  ».  m.  (latein.)  ber  Antrieb, 
|.  beô  ©ewiffen*. 

Dictateur,  ».  m.  ein  iDiftator;  ein,  auf 

- eine  Seitlang , ernannter  oberfler  ©e* 
febltfbaber  in  3tom , wenn  bie  SXcpublif 
in  ©efabr  war.  t 

Dictatorial,  ale,  now.  biftatöMtäßig. 

Dictature , »./.  bie  SBurbe  ober  bas  9lmt 
eineSSWtator*;  iu  bie  Æiftatur;  (auf 
bem  beutfeben  SReitbSta<ü  eine  «Ber* 

• fammlung  ber  ©efanbfèhaftSfefretarS, 
tn  SBepfepn  beS  ©burmapnzifeben  £ega* 

' tionsfefretirs. 

Dictée,  s.f.  bas  âifttren  in  bie  $eber; 
*e.  bas  JOiftirtc  ober  bie  JDiftata  ; il 


éierît  bien  sous  la  dictée , er  fdjreibt  olle# 
wao  man  i&m  biftirt,  febr  fertig  nacb* 

Dicter,  v.  a.  in  bie  Jeber  biftirem  oott 
5Bort  ju  Ç©ort  num  îlacbfcbreiben  oor* 
fagen;  it.  ççf.  einem  in  ben  5Dîunb  le- 
gen, waÿ  er  faqen  foll; (f.  suggérer;) iu 
fig.  (oon  ber  Vernunft,  »om  3orn  te.) 
befehlen  ; eingeben  ; iu  oorfebreiben. 

Diction,  »./.  ber  Sluébrucf  ; bie  2lrt  be$ 
©ortragO  ober  3luôbruff0,  i»  Sfrfe* 
bung  ber  SBabl  ber  Sôôrter  unb  Ste- 
benoarten. 

Dictionnaire,  ».m.  fin  (bûÔ)  2BôrtfrbU(b; 
£erifon. 

Dicton,  ».  m.  ein  jum  ©orùc&wort  ge» 
worbener  SluObrucf  5 ein  Onnreicicr 
^prutb. 

Dictum , ».  m.  (jut.)  f.  dispositif  d'un  juge- 
ment etc. 

Didactique,  adj.  c.  T . blbaltif^î  beleb- 
renb  ; le  genre  didactique , bie  bibafttf(f)f, 
lebrenbe  Oattung  ber  SKebe  î didactique, 
**/•  bie  £ebrfung. 

Did  -au,  ».  m.  (Çtfd>ct)  ritte  Ärt  großer 
©ûrnfcblàucbe. 

Didrachme  , ».  m.  (ait  Otied).)  fine  b0>- 
pelte ©radirnc  ; eine  SÂûnje  ; (ait.  3ub.) 
ein  halber  ©eefel  »on  Äupfer. 

Didynamie,  ».  /.  (0otan.)  bie  Ælafîe  ber- 
fenigen  yganjen,  welche  mit  jweo  un- 
glei^-langen  paaren  oon  ©taubfSben 
oerfehen  fmb. 

Dieiie,  ».  /.  T.  eine  gewiffe  blaffe,  fette, 
thonichte  unb  fanbige  (Erbe. 

Diérèse,  s.f.  (©ramm.)  bie  fchetfung  ci- 
neö  ^oppeHauterO  in  jwep  ©plben; 
((Ehtrurg.)  bie  Trennung  ganjer  ober 
âufammengemachfener  îheÜt* 

D ése , ober  Diésis , ».  m.  (SDtUftf)  bû£ 
Æreujchen;  ein  ißepjcichen,  baö  eine 
«Bote  um  einen  halben  Äon  erhöhet; 

ut-d  ése  , £i$  ; re-diése  , ÎC. 

Diéser,  v.  a.  (sjftufïf)  mit  einem  Äreuj- 
cfjen  bezeichnen. 

Diète,»./.  bie^DiÂt;  £ebenéorbnung (tm 
©enujfe  ber  ©peifen  unb  ©etrinfe;) 
iu  ber  SRefcbOtag  ; eine  «Berfammlung 
ber  ©tönbe  eineö  Stetcb^  » — de  l’Em- 
pire,  ber  beutfebe  Steicbötag  ; — de 
Suisse,  bie  £agfai?ung  ber  ©cbwetçcr; 
iu  eine  Konferenz  zwifeben  zwep  ©ene- 
ralfapiteln  gewtger  3Köncböorben  1 c.; 
(röm.  ÄanzeUep)  eine  Äagreife,  ober 
10  italienifcbe  feilen. 

Diététique,  s.f.  T.  bie  £titftif  ; bie  £ehrc 
wie  man  bureb  bie  ÄiÄt  feine  ©efuno- 
beit  erhalten  foll  ; iu  adj.  c.  T.  zur 
5Mit  gehörig  ; iu  febweißtreibenb , troef* 
nenb* 

Diétine,  ».  f ein  $rootnztaf'£anbtag  ; ber 
©orlanbtag  in  einer  polnifcben  ©ta- 
rofiep ; diétine  de  relation,  ber  «Racb* 
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lanbtag,  wo  Me  Deputaten  ihren  $e*| 
riebt  abflûttetcu. 

Dieu  , s . m.  ©Ott  î Î)ÛÔ  bôdjde  Söffen  î ; 
it.  ein  beibnifcber  ©ott;  les  dieux,  bit 
©ottheiten;  bie  ©ôtter  ber  $abel;  il’ 
est  devant  Dieu  , (pon  ftncm  ©etdorbe* 
itcn)  et  fleht  nun  por  ©ott  ; le  fil«  de 
dieu,  ber  ©ofm  ©Otteé;  l’homrae-dieu,  ' 
ber  ©Ottmenfdb;  au  nom  de  dieu,  pour 
l’amour  de  dieu  , unt  ©Otte$Witten  î 
dieu  merci,  ©Ott  fep  Danf  l sur  mon 
dieu,  fo  ÏDrtbt  ©ott  lebt  ! mon  dieu!  I 
wein  ©ott  I bu  lieber  ©ott:  mein! 
dieux!  grands  dieux  ! ibr  ©Ôtter!  große 
©ôttcrî  la  fête- dieu  , bûO  ^rottlctch- 
nûmôfeft  ; le  dieu  à double  front , burt. 
ber  ©Ott  3ûttU$  ; le  dieu  lance-fléche , 
burl.  tfuptbO  J le  dieu  des  pintes,  burl. 

, ©ttCCbUÖ»  le  dieu  de  colin-tampon,  burl. 
3Rar£  ; faire  d’une  chose  son  dieu , fig.  1 

ôuO  etwaö  feinen  2(bgott  machen  ; fein 
ganjel  £erj  an  etwa#  bangen,  l 

Dieuteiet,  s.  m.  ol.  fiatt  petit  dieu  de  la 
fable.  1 

Dieux , plut,  pott  Dieu , Me  ©ôtter* 
Diffamant,  ante,  adj.  fdjimpflid)  î C&tett« 
rührig  ; $um  ©ebimpf  geretebenb. 
Diffamateur,  s.  m.  ein  «öcrl&umber;  ©b* 

renfdjünber;  fixerer.  1 

Diffamation,  s.f.  bie  Berlôumbung. 
Diffamatoire,  adj.  c.  ehrenrührig;  per« 
Üumberifd)  ; mi  borauf  abjtelt,  je* 
manb  um  fetne  ©hre  unb  guten  Nahmen 
Hu  bringen;  libelle  diffamatoire,  eine 
©chmihfcbrift  ; £Äderfcbrift;  ©cbanb* 
fd>rift  $ ein  (ba$)  ÿalquitt. 

Diffamé,  ie.parr.  et  adj.  berüchtigt;  Übel  I 
berüchtigt;  perrufen;  perfehrien;  in  ei- 
nem ubêfn  Stuf  dehenb  ; (Söap.)  (ein  i 
fchier)  obne  ©cbwanj* 

Diffamer,  v.a.  jemûnb  in  einen  übein  «Huf, 
in  ein  üble#  ©efebrep  bringen  ; einen 
aulfdjrepen,  perfebrepen;  überall  auf 
iemanb  febimpfen,  Iijiem;  fcbm&hen; 
pcrlöumben* 

Différemment,  adv.  perfebieben  ; auf  per« 
febiebene,  unterfcbicbcne  Söeife;  per« 
fcbiebentlicb* 

Différence,  s.f.  bet Unterfcbicb;  Me  «8  er» 
febiebenbeit  ; bie  ungleiche  QScfcbaffen« 
beit  ; bie  Ungleichheit  ; (Dijfercnj  ; ) 
(togif)  bie  bedimmenbe  ©igenfebaft; 

— entre  l’un  et  l’autre , de  l’un  à l’autre, 
de  l’un  avec  l’autre , $wifcben  ober  unter 
bepben  ; quelle  différence  il  y a d’homme 
à homme , wa$  bod)  für  ein  Unterfcbicb 
unter  ben  £eutcn  id  î faire  la  ober  de  la 
différence,  einen  Unterfdjieb  machen* 
Différencier,  v.  a.  untCtfCbeiben  ; ce  signe 
. le*  différencie,  Mefeö  Reichen  gibt  ihren 
Unterfcbieb  jti  erfennen;  différencier  une 
quantité,  tu  3nfiititeftnjfll 'ÄbMle  ab« 
tbeilen* 


375 

Différend,  s.  m.  ber  ©treit;  Me  ©treitig* 
feit  ; ber  £mid  » Me  3widigfeit;  it . bie 

; flreitige  ©adje  felbfl  ; ü a jugé  tous  ces 
différends,  er  bût  alle  btefe  ©treittg-. 

’ feiten  gefcblicbtet;  Us  partagèrent  le  dif- 
férend, fie  perglicben  ficb  über  bie  drei* 
tige  ©aebe* 

Différent,  ente,  adj.  pcrfdjtcbm,  Unter* 

febieben,  unterfcbieblicb  ; oon  einanber 
perfdiieben;  ungleich;  Pon  ungleicher 
Q&efcbaffenbcit. 

Différentiel,  elle,  adj.  T.  calcul  différen- 
tiel, bie  Differentialrechnung  ; bie  &rt 
unb  SBeife,  burd)  «Hecbnung,  eine  un* 
enblid)»fleine  ©rôde  ju  ftnben,  bit, 
unenblicbmabl  genommen/  einer  gege* 

benen  ©rÔ§e  gleich  idî  quantité  différen- 
tielle, ober  blofj  une  différentielle,  etUC 
SlnfûÇgrôde* 

Différé,  ée  , part . et  adj.  «Ufgefdjobett  JC* 
f,  différer. 

Différer,  v.  n.  en  qch  , de  qch.  pbet  de  qn.t. 
in  etwa*  perfebieben  fepn. 

Différer , v.  a.  aud)  absol.  ctlPûl  auffcbiebctt} 
auf  eine  anbere  3eitperfparcn  ober  auO* 
fe$en;  sans  différer,  ohne  «Oernmlen  ; ce 
qui  est  différé,  n’est  pas  perdu, prov.  fluf* 

gefeboben  id  nicht  aufgehoben. 

Difficile,  adj.  c.  fd)tper;  mübfûni;  nicht 
leicht;  (p.SBeg)  fchltmm;  (p.  ©cmüth$* 
charafter)  eigenftnnig  ; wunberltcb;  mit 
welchem  übel  auäjufommen  id;  temps 
difficiles , febwere , fd)led)te,  harte  Bet- 
ten ; it.  difficile,  t . il  fait  le  difficile,  et 
macht  ©cbwierigfeiten  ; er  will  ftch 
nicht  bereben  laffen* 

Difficilement,  adv.  fcbwerltcb;  mit  SHühe; 
vuig.  mit  genauer  Olotb* 

Difficulté,  s.  f.  bie  ®dm)ierigfeit / Me 
©intpenbung/  ©cbenflichfeit , welche 
man  bep  einer  ©ache  porbringt;  bie 
©impürfe/  Me  iemanb  gegen  etwa* 
(sur  une  chose)  macht  ; bie  ^inberniffe* 
welche  man  einer  ©ache  tc.  in  ben  3Öeg 
legt;  it.  ber  B^etfel  ; it.  eine  fleine 
©treitiafeit;  ein  3wid  ; ein  Heineö  50tid* 
perdönbnig;  it.  fchwere  ©teilen  in  ei- 
nem Stuctor  ; voilà  le  noeud , le  point 
de  la  difficulté,  bûiidebeit  berÄnoten; 
hierin  deeft  eben  bie  ©cbwierigfeit; 
faire  difficulté  de  qch.,  ©djwicrigfeiten 
machen/  IBebenfen  tragen,  etroaef  ju 
thun;  nicht  gerne  baran  wollen;  lever 
une  difficulté,  eine  ©djwierigfeit  heben; 
c’est  le  père  des  difficultés , prov.  er  macht 

©ebwierigfeiten , wo  feine  fmb;  gegen 
alle«  macht  er  ©inwenbungen;  la  diffi- 
culté des  chemins,  bie  böfen , fcf)led)ten 
Sßege  ; — d’uriner  , de  respirer  etc. , 

bie  ©efchwerlichfeit  / fein  SHJaffer  jtt 
lafFeti , Slthem  nu  holen  it .;  --  de  par- 
ier, bie  95efcbwerlicbfett  im  «Heben; 
(bß  einem  baö  «Heben  febwer  faßt;)  »ly» 
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bien  des  difficultés  dans  cet  auteur  , biffer 

©chtiftflelûr  ift  nicht  fo  leicht  ju  ver» 
flehen  ; sans  difficulté  , adv.  unfircttig; 
unfehlbar  ; ohne  allen  3n>etfeL 

Difficuitueux,  ruse,  ad}.  fchroierig;  ber/ 
ober  bie  bet)  aüen  ©achen  ©thwierig* 
fetten  macht»  bem  alleö  bebenflich  oor* 
fommt. 

Difforme,  adj.  c.  unförmlich;  bcffen  ^hei- 
len baö  gehörige  «Berbältitifj  fehlt  i it. 
ungeftalt;  höflich. 

Diffoimément,  adv.  p.us  auf  eine  unförm* 
liehe  2lrt  K. 

Difformcr,  v.  a.  (jur.)  (meifl  nur  pon 
sjjtunjftämpcln)  unförmlich  machen;  bie 
$orm  benehmen / unb  baburch  unfennt* 
lieh  unb  unbrauchbar  machen. 

Difformité , t.J.  bt e Unförmlichst  ; SJtifi* 
geilalt;  bie  Ungcflaltheit  ; ber  Ucbrl* 
flanb  ; la  difformité  du  vice, ßg.  bie  Jpäfj« 
lichfeit  beO  £afferö. 

Diffraction,  s.  f.  T.  bie  ©rechung  ober 
«öerfchiebuna  ber  ©trabten,  mettn  fie 
bie  Oberfläche  eine#  tëôrpetô  berühren. 

Diffu.« , use,  adj.  tpcitläufttg,  tpeitfdjeifig 
im  Sieben  unb  ©cbrelben. 

Diffusément,  a*. auf  eine  ju roeitläuftige 
Sût;  toeitfcheiflg. 

Diffusion , s.  f Die  SBeitläuftigfeit  be$ 
©tpl$i  bie  SÖcttfcbrociftfcit;  bie  un» 
nöthige  $ßorthäufung  im  Sieben  unb 

©Chreibenj  diffusion  de  lumière,  T.  bie 

Ergiefjung  ( Ausbreitung)  ber  gicht» 
flrahlcn. 

Digame  , cor.  flott  Bigame. 

Digastrique , adj.  c.  it.  s.  nt • T.  JtpepbOU* 

chig;  ein  jtoepfauebiger  $Kuflfel;  ein 
SJDtuSfel , beffen  sroepfleifchige  £heile 
gleicbfam  2 oon  einanber  abgefonberte 
Bäuche  porfldlen. 

Digéré,  ée,  part . et  adj.  perbaut  K*  f. 
digérer. 

Dig&er,  v.  a.  perbauen;  it.fg.  ettoaö  wohl 
ober  reiflich  überlegen  ; ettratf  burch» 
benfen;  *'•  (perbauen)  etn>a$  Unauge» 
nehmet! , ©cbmerjltcheö  tc.  gebultig  er* 

• tragen  ; perfchmcrjen  ; it.  v.  n.  (£hpm.) 
bigeriren  ; jur  Oigeflion  in  einem  ge* 
hörigen  ©efäfje  eine  Beitlang  einer  ge* 
linben  Söärme  autgefeçt  fepit,  bamit 
fleh  bie  Körper , bicman  auflogen  roiU, 
jupor  mit  einanber  perbinben  ; ces  uri- 
nes, ces  humeurs  ne  sont  pas  d gérées, 
biffer  Urin , biefe  ffcucbtiafeiten  ftnb 
nicht  in  ihrer  gehörigen  55  efch  affen  heit. 

Digeste , s.  m.  T.  bie  £)ige  fia  ober  ^attbff* 
ten;  eine  pon  Äatf.  3ufHntan  peran* 
ffaltcte  ©ammlung  pon  Entfchcibunqen 
berühmter  römifcher  Slcchtöaelehrten , 
bie  burch  ihn  gefrijltche  .ftraû  erhielt. 

Digesteur , s.  m.  ein  ©efäfi , baö  ftlcifch  fehr 
qefchwûtb  barin  tu  fochen , unb  felbfl  bie 
Knochen  in  eine  ©allen  su  wroanbcln; 
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digesteur  de  Fapin , bie  <Papûttanif<he 
ftoebmafehine. 

Digestif,  ive,  adj.  et  s.  m.  bie  2tabûUUrt$ 
beförbernb  ; tva$  sur  Verbauung  hilft; 
ein  23erbûuung$mittel  ; poudre  digestive. 
JOigcftiopulper  ; onguent  digestif  ; ober 
blof  digestif,  ein  Seitigungömittcl,  eine 
eitcrmacbcnbe  ©albe. 

D gestion , s.f.  bie  ©erbauung  ; Hauung  ; 
(Ehir.)  bic3eitigung  eineööefchrourc*; 
(Êhpnt.)  bie  $igeflion;  baö  bigeriren  ; 

f»  digérer. 

Digitale,  s.f.  T.  ber  Jingerhut;  ein 
tyflanaengefcblecht  ; petite  digitale,  ©ot* 
teéqnabenfraut  ; roilb  Burin;  digitale 
d’Orient,  bet  ©efanu 

D:g;ution,  s.f.  (Slnatom.)  ba$  Eingreifen, 
Einfingern  jtoeper  iDlußfcln  in  einanber. 

Digîté  , ée , adj.  (©otan.)  fingerförmig; 
les  digités,  s.  m.pi . bie  Jingertbiere. 

Digiyphe , s.  m.  (©auf.)  ein  îDiqlpph; 
3»pepfchliÇî  ein  in  sroeiD  ©ertiefunam 
beflehenber  3teratb  be$  $r iefe$,  toefehe 
balb  runb,  balb  rcchtioinflig  ftnb. 

Digne , adj.  c.  tt)urbig  ; rnertb  i digne  de 
louange,  de  blâme,  lobcnômùrôtg , lo* 

benétoerthi  tabelngtpurbig  / graffällfg; 
digne  de  foi , glaubtPurbig. 

Dignement,  adv.  auf  eine  ïoûrbige  91rt; 
tpurbtg  ; nach  £Bùrben ; nach  ©èrbien^  ; 
gebuhtcnb» 

Dignitaire,  s.  nu  eût  ^OttOniftlÔ/  bft  ttt 
einem  £om  * ober  ©tiftéfapitel  eine 
befonbere  SfQurbe  begleitet. 

Dignité,  s.  f.  bie  Sßttrbe , «Sichtigleit 
einer  ©ache;  it.  (S©ûrbe)  ©hrenfleBc/ 
©hrenflufe  ; ein(baô)  €brenamt;monter 
aux  dignités,  ju  Ehrenämtern  gelangen; 
fiefe  de  dignités,  gehen,  mit  benen  ein 
Ehrentitel  perfnûpft  iff. 

Digon,  f.  diguon. 

Digression,  s.  f.  ba6  SlbfchtPCifett,  bit  01  b* 
feheifung  pon  ber  Oauptfache , in  einer 
©chrift  ober  in  einer  9lcbe;  baôOlbtpei* 
chen  pon  ber  «Dtatcrie. 

Digue,  s.f.  ein  £>amm,  ^Detch,  inf.  ein 
SBaflferbamm;  <e.  fig.  (^amm,)  bie 
Hemmung  bcö  Jortgangtf  einer  (inf. 
böfen)  ©gehe;  ber  Einhalt,  ben  man 
einem  Uebcl  tbut;  diguesrompues,  auô* 
geriffene  Î5âmme. 

Diguer,  v.  a.  oi.  einem  «Pfcrbe  bie  ©poren 
geben. 

Dignon  ober  digon,  r.  m.  (©chifff.)  bet 
SStmpelflocf. 

Digyne , adj.  (©Otött^)  mit  JtOCÇ  ©tiff fllt 
perfehen. 

Digynie , s.  f.  (Q5otan.)  bie  ^pflûusenotb* 
nung  mit  jmep  ©riffeln. 

Dilacération,  s.f.  (2lnat.)  eine  gewaltfame 
3errei§uitg , inf.  ber  fttbern. 

Di  lacérer  . v.a.  T.  (mit©cnJûlt)  JCmtfett. 

Dilapidation , s.f  eine  (thörichtt  ober  un* 
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finhige)  Verfchwenbung  ober  Verfdjfeu- 
t>etung;  (ol.  î>ie  Vergcubung). 

Dilapidé,  ée,  part . et  adj.  f.  dilapider. 

Dilapider,  v.  a.  auf  eine  tbirichte  unb 
• mutbwittigt  art  verfchwenben  , ver* 
fcblcubern  ober  burchbringen  ; (ol.  ver- 
gruben). 

Dilatabilité , s.f  T.  bie  5De^jitmrfett* 

Dilatable,  a<jj.  c.  T.  aUSbcbnbar. 

Dilatateur,  s.  m,  T.  ein  erweiternber 
SXuöfeL 

Diiaiation , s.f.  (<pbvf.)  bie  8u*bebnung  i 
Ausbreitung  ; Erweiterung. 

Diiatatoire,  s.  m.  T.  ba*  ©perteifen,  ber 
©perrer;  ein  cbirurgifcbe*  ^nflrument. 

Dilater,  v.  a.  T.  erweitern;  auöbebnen; 
Ausreiten  ; weiter  ober  breiter  machen  ; 
ouöeinanber  treiben  ober  * fperren.  Se 
dilater,  v.  réjl.  fleh  au*bebnen  IC.  la  joie 
dilate  le  coeur, /g.  bie  ftreube  erweitert 
ba*  £erj. 

Dilatoire , adj.  c.  (jur.)  verzôgernb  ; bila* 
torifeh;  mi  einen  Auffchub  ober  eine 
Verzögerung  verurfacht. 

Dilayer,  ol.  (|att  différer. 

Dilection,  s.f.  ($beol.)  bie  £tebe  ; votre 
dilection,  Euer  £iebben,  (ein  $iteï.) 

Dilemme,  s.  m.  T.  ein  (ba*)  ^Dilemma; 
eine  ©chlufirebe  non  zwep  ©ôçett, 
beren  ieber  ben  Gegner  überzeugt  ober 
überzeugen  fann. 

Diligemment,  adv.  hurtig;  mit  £urtigfeit; 
mit  ©efchwinbigfeit;  */.  ol.  genau  ; forg- 
fôltig. 

Diligence , s.f.  bte  ©mfîgfeit  ; Befdjteu- 
nigung/  fforberung  ber  Arbeit;  #ur* 
tigfeit  in  Verrichtung  ber  ©efehiffte  ; 
it.  ççf  ein  anbaltenber,  unoerbroffener 
Sleiß  ; eine  genaue  ©orgfaït  ; it.  eine 
©cfchtvinbfuifche;  £anbfutfche  ; it.  meid 
pi.  (iur.)  bie  5ortfeÇung  unb  Betrei- 
bung ber  angebrachten  £lage  in  ber 
gehörigen  £eitî  faire  diligence,  faite 
grande  diligence , eilen  ; forteilen  ; ge- 
fehwinb  fortmadjen  ; apporter  de  la  dili- 
gence; faire  ses  diligences,  aQctt  ffletf 

«nwenben  ; it.  (jur.)  ben  Prozeß  be* 

■ treiben  ; aufmerffam  auf  bie  gerichtli- 
chen termine  fepn  ; faire  acte  de  dili- 
gence, oerficbem,  ober  ci  fief)  befehet- 
niarn  taffen  , baß  man  in  Betreibung 
he*  aufgetragenen  ©efchöfft*  nicht*  ver- 
fdumt  habe;  à la  diligence  de...,  auf 
Vcranflaltung  ober  Betreiben  be*...; 
en  diligence,  (adv.)  fchlettnig;  eiienb*; 
par  la  diligence,  mit  ber  ©cfchWinb* 

f«tfch<- 

Diligent,  ente,  adj.  fdvtieQ ; hurtig;  ge* 
fehwinb  in  feinen  Verrichtungen  ; it» 
fleißig  ; arbeitfam  ; emfia. 

Diligent,  s.  m.  (©eibcnfltcfcr)  eine  Sfrt 
©olbbafpel. 

Çiiiçea*  , t.f.  bie  Jrèbtuipe« 


Dili  Dimi  Zjj 

« 

Diligenter , v.  n.  it.  se  diligenter , v.  rèfl . 

fichförbetn;  allen  Jletß  anwenben , (ich 
îDiùhc  geben/  balb  fertig  zu  werben; 
eilen  ; it.  v.  a . betreiben  ; förbern  ; be* 
fchlcunigen. 

Diluvien  , enne , adj.  T.  wa*  Upcf)  VOO  bet 
großen  €rbuberfchwemmung  ober  ©tinb* 
fluth  herrubrt. 

Dimanche , s.  m.  ber  ©onntttCJ  î dimanche 
g*as,  ber  ©onntag  oot  Jaßnacht.^ 

Dîme,  s.  f ber  3fhente  ; grosses  dîmes, 
ober  dîmes  de  gros  fruit,  ber  große  3e* 
hente  ; ber  ©etreibezebente  ; menues 
dîmes , ber  fleine  geheilte , b.  t.  oott 
©rbfen , Sßicfen , £tnfen  tc.  ; dîmes  de 
chamage,  ber  jleifchzrheute  ; vertes 
dîmes,  ber  geheute  oou  Bohnen,  Erbfen, 
£anf  u.;  dîmes  inféodées,  ber  £ebenö- 
3ehente;  dîmes  du  haut  et  du  bas,  bet 
Dbfl-unb  Äornzehente;  dîmes  de  suite  , 
ber  Solgzehente , ben  ein  getfllichet 
gebentberr,  oermöge  be*  (folgerecht*, 
außerhalb  feine*  äirdjfpief*  bebt. 

Dîme , s.  m.  ber  £ebentbezirf. 

Dimension,  s.  f bie  Auöbebnung  eine* 
Äörper*  ; ber  Staunt,  ben  er  nach  feinet 
£önge,  Breite  unb  Æicfe  ober  £iefe 
cinnimmt  ; prendre  les  dimensions  da 
qch. , etwa*  abmeffen  ; considérer  un 
corps  dans  toutes  ses  dimensions , einen 

Körper  nach  aßen  3 Slrten  feiner  2lu*- 
behnuttg  betrachten  ; fig.  etfam.  pren- 
dre des  dimensions  dans  une  affaire,  übet 
/twû*  Vtafregeln  nehmen. 

Dîmer,  v.  a.  ben  Jebenben  heben  ; it.  bett 
£«&«tten  wirflich  abbolett. 

Dîmerie , s.  f.  ol.  ba*  S^bentgebietb* 

Dîmeur,  s.  m.  p.us.  ber  £ebenter>  ber  €tn« 
famntlcr  bc*  ^ebenten. 

Dîmier,  s.  m.  ein  3*&«tffittfammler. 

Diminuer,  v.  a.  oerminbem;  verringern; 
geringer  ober  Heiner  machen  ; einem  an 
etwa*  (z.  B*  an  ber  Rechnung)  abbre- 
chen; it.fg.  verminbern;  verringern; 
fdbwödjen  ; diminuer  le  prix , ben  5)rei* 
verminbern  ; it.  diminuer,  v.  n.  ftch  ver- 
tntnbern  ic.  ; geringer , Heiner  obet 
fchwöcher  werben  ; abnehmen  ; diminuer 
de  prix,  tm  tprciö  abfchlagen  ; sa  santé 
va  en  diminuant  de  jour  en  jour , feine 
©efunbbeit  nimmt  von  £ag  zu  $aa  oh. 

Diminutif,  ive,  adj.  et  s.  m.  (©ramm.) 
mot  diminutif , ober  Mo#  diminutif,  eilt 
Verfleinerungöwort , ba*  etwa*  Hei- 
nere* anbeutet , al*  fein  ©tammwort, 
Z»  B.  ein  VtÖbchen,  ein  Änftbchen;  it» 
Jam.  eine  ©ache,  bie  im  kleinen  ba* 
vorfleßt,  wa*  eine  anbere  ©ache  im 
©rogen  ijl. 

Diminution , s.f  bie  Verminberung  ; Veri 
rütgerung  ; it.  ber  Vachlaß  ; bas , wa* 
man  an  einer  bejiimmten  ©umme  nach* 
löfit,  pber  bgvon  abgeben , baran  falle» 


3y8  Dimi  Dioe 

ï&ffti  (©auf.)  bi«  ocrböltniffmöfige 
SSerbùitnung  einer  ©Aule , t>ctt  unten 
tmd)  oben  $u  ; ( TOuftf  > Die  Dheilung 
einer  langen  <ftote  in  nuferere  anbere 
minber  geltenbe  Sîoten  ; */.  eine  rfeeto- 
rifefee  Jigur  ; ba  man  weniger  fagt,  al« 
man  su  fagen  im  ©tnn  bat. 

Dimissoire , ».  m.  ein  (ba«)Dimifforium  ; bie 
fdmftlidje  ©inwiHtgung  eine«  ©ifchof«/ 
batë  ein  su  feiner  Dtoce«  gehöriger  ©eit* 
lieber  non  einem  anberri  ©ifchof  orbi* 
nirt  »erben  tönne  ; audj  lettres  dimis- 
soriales. 

Dinanderie  , s.  f.  (pen  btr  ©tabt  binant) 
allerlei  SDteffingwaare.  . 

Dinandier , s.  m.  ein  ©teffingfdjlüger  ; it. 
einer , ber  mit  SKeffingmaaren  feanbelt. 

Dinatoire,  adj.  c.  prvcl.  heure  dinatoire, 
ftatt  heure  du  dîner  , déjeûner  dinatoire, 
flatt  déjeuner -dîner,  (,  déjeûner. 

Dinde,  j.  /.  eine  falefutifche  £enne;  ein 
»ülfdjeö  Jpufen;  eine  Bruthenne. 

Dindon , ».  m.  ein  falcfutifcher  £abn  ; ein 
milfcfeer  i>afen  ; fcrutfeafen* 

Dindonneau , *.  m.  ein  junger  ober  f feiner 
»ölfdjer  £abn. 

Dindonnier,  Dndonniire«  s.m.etf  einer 
eine/  fo  bie  »ölfdjen  kühner  feutet  unb 
»artet  / ober  auefe , mit  begleichen  Je* 
beroieh  banbeit;  it.fig.  iron.  einî)orf- 
junfet/  ein  (ba«)  Dorffrüulein. 

Dîn«»  tt9parf.  f.  dîner. 

Dînée , ».  f.  bie  «Dttttag«mabli|eit  auf  ber 
Steife ï it.  bie  iôejafeiung  bafüt;  {vuig. 
fcie3*du;)  it.  ber  Drt/  »o  man  auf 
ber  Steife  Sföittagömafeljcit  bült. 

Dîner,  v.n.  $uÇDîtttag  fpeifen  ober  efTm; 
il  dîne  bî.  n,  er  tfeut  Mittag«  eine  flarfe 
föahffteit.  Pro v.  son  assiette  dîne  pour 
lui , er  mut  boch  befahlen , »enn  er 
gleidi  nicht  mitfpeifct  ; qui  dort  dîne , 
»er  fd)Uft/  ben  hungert  nicht;  quand 

je  le  vois,  il  me  semble  que  j’ai  dîné, 

pop.  ich  habe  fehon  fatt , »enn  ich  ihn 
nur  fehe. 

Dîner  ober  din« , s.  m.  bie  3Rittag«mabl* 
Seit  ; ba«  ©tittag«cffen  ;(»Dîittaa«mahl  ;) 

après  dîner;  après  le  dîner,  nad)  bCrtt 

©tittagôeffen. 

Dîneur , s.  m.  fam.  einer  / ber  gewöhnlich 
nur  einmabl  bc«  £age« , unb  $»ar  su 
ÇOîittage  ifjt  ; it.  c’est  un  beau  dîneur , 
rr  lift  fid)  ba«  $ftittag«ejfen  gutfdjme* 
tfen. 

Diocésain,  aine,  adj.  $ur  Diöce«  gehörig; 
' l’évêque  diocésain,  obet  blofj , I«  diocé- 
sain, ber  ©ifchof  ber  Diöce«;  ber  Dio* 
cefan. 

Diocèse , t.  m.  eine  Diöce«  ; ba«  b(* 
fchöfltche  ©ebietb  ; ber  Sprenget  ober 
Äirdjfprengel  eine«  ©ifchof«. 

Dioecie,  i.  f (©otatu)  btejenige  Stoffe 
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»«rin  bie  verfdjiebenen  ©lötheu  lire** 
höuftg  ftnb. 

Dioptre , s.  m.  (Stftron.  ic.)  ba«  Sfbfebcn  ; 
ba«  ©ifier  ; bie  Diopter,  f.  pinnute. 

Dioptrique,  s.f.  T.  btc  Dioptrif  ; ber  £betl 
berDptif/  »eichet  oon  ben  gebrochenen 
©trablen  hanbdt;  it.  adj . c.  bioptrifch  » 
Sur  Dioptrif  gehörig. 

Diphthongue , t.f.  T.  ein  Doppellaut. 

Diphyiie,  ».  f.  (©otan.)  »a«  nur  $»m 
Flitter  hat. 

Dipio  c,s.m.T.  ba«  £irnfchöbel*©etnmarf. 

Diplomate,  ».  m.  nouv.  ein  Diplomat;  eilt 
öffentlicher  SIgent  / ber  mit  Sluftrigm 
beo  einem  J>ofc  »erfehen  i^.  (fefer  oft 
m.  p.) 

Diplomatie,  ».  f.  now.  bie  Diplomatie; 
bie  politifchen  Unterbanblungen  ber 
sptichte  unb  ihrer  Agenten  an  ben  vtt* 
fchiebenen  ^>öfen. 

Diplomatique,  t.f  bie  Diplomatif ; bie 
ÄunU/  alte  Urfunben  richtig  §u  lefen, 
unb  ihre  <Sechthfit  ober  Unaditheit  |s 
beurtheilen  ; ,i/.  bie  ©efanbfchaftöwifTcn* 
fehaft;  f.  diplomatie,  it.  at^j.  c.  btpl«* 
matifch;  Sur  Diplomatif  gehörig;  le 

corps  diplomatique,  bie  fömtlicheh  ©<* 

fanbten. 

Diplôme,  ».  m.  ba«  Diplom  ; eine  Urfunbe  ; 
it.  ein  fönigltchc«  ober  fürftliche«  patent. 

Dipsas,  ».  m.  D'psade  , g.f.  T.  bie  Dürft* 
fchlange;  Durftnatter;  (beren  ©ifj  einen 
unleiblidien  Dürft  ocrurfacht). 

Diptèie , ».  m.  T.  ein  |»epflügltge«  ©e^ 
böube  ber  SHten  ; inf.  ein  mit  2 ©öulen* 
reihen  umgebener  Tempel. 

Diptyque , ».  m.  (bep  ben  2lltm)  eine  SIrt 
au«  2 ©Iittern  beftehenber,  ©chreib* 
tafeln  mit  bem  Rahmen  unb  ben  ©Üb* 
niffen  ber  sOtagiftratöperfonen;  it.oi.  ein 
©erjetchnifj  ber  ©ifèôfe;  it . eine  2Irt 
iobtenregifter;  Iatein./>^r.  diptycha. 

Dire , v.  a . irr.  fagett  ; it.  qqf.  herfagen  ; 
(réciter,  §.  ©.  sa  leçon;)  it.  btfthen; 
(offrir;)  it.  (poet.)  erjiblm;  befîngen; 
(raconter,  chanter ;)  it.  (fegen)  urtbftlcn; 
it.  (jur.)  gerichtlich  erfennen  ; ein  Ur* 
theil  füllen;  (juger;)  it.  (fagen)  su  er* 
Fennen  geben;  su  oerffeben  geben;  it. 
(fagen)  etwa«  befehlen  ; «e.  (fagen)  etwa« 
anrathen;  pour  ainsi  dire,  fo  su  fagen; 
dire  que  oui , ^a  fagen  ; Il  ce  que  Ton  dit, 
wie  bie  Siebe  geht;  wie  man  fagt;  it. 
wie  man  su  fagen  pflegt;  pour  ne  rien 
dire  du  reste , fea«  Ucbrtgc  $u  gefd)»fi* 
gen;  cela  fait  dir«  que  etc.,  bieg  gibt 
änlatf  $U  fagen  IC.;  ne  dire  mot,  (HD- 
fchweigm  ; nicht  ein  SEDort  reben  ; ceia 
vous  plaît  à dire , fam.  e«  beliebt  3bnftt 
fo  $u  reben  ; ©ie  fdjcr$en  ; gehorfamer 

Dimer  1 c’est  tout  dire , pour  tout  dire, 
pour  dire  en  un  mot,  biefi  it  gmug 

flcfagt;  rl  braucht  feiner  Siebe* mehr/ 
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f eine*  weitem  fftagettö  ; dire  la  ra tmc  , 
- SRefîe  lefen  ; SKeffè  galten  $ dire  à qn. 
sa  bonne  fortune,  jemanb  em  wahrfagen; 
i!  se  dit  votre  parent , et  gibt  ftd)  fût 
3bren  ©erwanbten  auô;  dites-en  un 
prix  raisonnable , btctbdl  ©ie’Ô  nicht  JU 
tbmet»  on  diroit  que  etc.,  mfttt  mochte 
(ober  foHte)  faß  fügen  te,  ; eô  bût  faß 

b ftd  anfeben,  ûlô  Ob  IC.Ï  que  veut  dire 
cela  ? qu’est-ce  à dire  cela , WûÔ  foU  bû$ 

bcbeuten?  wie  iß  baö  ju  »ergeben? 

est-ce  à dire  que  j’ai  tort  ? WtU  man  mit 

Daburch  |u  oerfreben  geben,  baß  id>  Un* 

tedjt  bftbe  ? c’est  i dire,  cela  veut  dire 

que,  baö  iß  i baö  bebeutet;  Daö  beißt; 
nAhmlich,  ober,  nAmlich  ; cela  soit  dit 
en  passant,  im  ©orbeoaehrn  gefügt; 
trouver  à dire  à qch.,  etWOÖ  WOtÛtt  JU 

tûbein  ober  auöjufefcen,  etwad  wogegen 
ctnguwenben  bûben  ; trouver  a dire  qn. 
ober  qch. , jemanb  ober  etwa«  oermiifen  ; 

qu’en  voulez-vous  dire  ? WûÔ  bûben  ©if 

Dagegen  §u  fagen  ? ober,  Daran  auôju* 
feberi?  il  y a bien  à dire  que  etc.,  ßatt  il 
s'en  faut  beaucoup,  f,  falloir;  il  y a bien 
à dire  entre  l’aînée  et  la  cadette,  JWtfd)Cn 

ber  Altem  unb  jûngern  ©chwe  ßer  tß  ein 
großer  tlnterfchieb  ; il  n’y  a pas  i dire , 
Dû  lAßt  ftch  nid)t  wiberßehen;  il  dit, 
(nteiß  poet.)  alfo  fprach  er;  j’ai  dit, 
fan.  icb  bin  fertia  » weiter  bûb  ich  nichtô 

lufûûat;  (f.  ÛUCb  bien-disant,  unb  soi- 
disant).  Fig.  et  Prov.d ire  pis  que  pendre, 
Ijeftig  ftbintpfm;  aussitôt  dit,  aussitôt 
fait,  f,  aussitôt;  il  dit  d’or,  fam.  W0Ö 
er  bû  fügt,  fïnb  goïbene , tbeure,  foß* 
liehe  9öorte;  it.  er  oerfpricht  goïbene 
3$erge  ; dire  à qn.  son  fait , f.  fait  ; cela 
va  sans  dire,  bOÖ  petßcbt  ft<f)  OOn  felbß; 
la  bonne  fortune  commence  à lui  dire. 

Da*  01ucf  fAngt  an  ihm  gunßig  511  fepn, 
ibm  gu  lAdjeln  ; son  silence  en  disoit 
assez,  fein  (ibr)  ©tillfchweigen  gab  ge* 
Jtug  gu  perßeben } le  coeur  me  le  dit , 
mein  £et§  f«gt  eö  mir;  eö  ûbnbet mir  ; 

si  le  coeur  vous  en  dit , wenn  ©if  £uß 
baju  bûben  ; wenn  ©ie  ein  ©ergnûgen 
Daran  ßnben;  cela  ne  dit  rien,  baö  beißt 
(ober  bebeutet)  nichtô  ; baô  WtU  fo  oiel 
als  nichtô  fagen* 

Se  Dire , *.  réfi.  ûffagt  Werben  ; it.  (à  soi- 
méme,)  Den  fïcb  felbß  fügen;  it.  fîch 
wofür  auögeben  ; it.  v.réc.  etnanber  fa* 
gen  ; gu  einanber  fagen. 

Vire,  t.m.  (jUt.)  Die  2(UÔfage;  an  dire  des 
experts,  nach  ber  «uöfage,  ober,  nach 
Dem  Berichte  Der  ÄunßoerßAnbigen  ; 
au  dire  de  tout  le  monde , Der  gemeinen 
©age  nach;  nach  jebermannö  Äuöfage; 
' Wie  alle  SBelt  fagt  ; prouver  son  dire , 
feine  Sluöfage , «Meinung  tc.  mit  ®rftn. 
Den  bewrifen;  (f.  auch  Bien-dire;)  eile 
oc  fie  soucie  p^s  du  qu’ca  dira-t-on , pDCT 
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elle  Se  moque  du  qu’efl  dira-t-on , fte 
achtet  nicht,  waö  bic  £eute  non  ibr 
reben , ober , waö  bie  £cute  baoon  fagen; 
fit  fcQt  ßch  über  baö  ®etebe  ber  £eute 

btnauö  ; on  dit , est  un  menteur,  proe. 

baö  gemeine  ©crûcht  lagt. 

Direct,  ecte , adj.  gerabe;  waö  in  geraber 
Richtung  ober  £inie  lAuft  ; waö  in  ge* 
raber  Bewegung  gefebiebt  :c.  î bireft  î 
ligne  directe , eine  gerabe  (auf*  ober  ab* 
ßeigenbe)  ©tammlinie  ; succession  di- 
recte , eine  (Erbfolge  in  geraber  £inie  ; 
(©egentbetl:  collatérale)  seigneur  direct, 

ein  unmittelbarer  £ehenöberr  ; planète 
directe,  T.  ein  getablaufcnbct planet; 
(ber  non  Slbenb  gegen  borgen,  nach 
ber  9teibc  ber  Sachen  bcö  fchterfreifeö 
rùcft;)  rayon  direct,  ein  geraber  (unb 
nicht  gebrochener)  ©trahi;  vision  di- 
recte , bao  ©e|en  burch  gerabe  ©trah* 
len;  baö  @erabegu  * ©eben  ; la  régie  di- 
recte des  trois,  bie  gemeine  Siegel  be  tri  ; 
harangue  directe  übet  discours  direct,  eine 

Siebe , Die  Der  ©efchichtfchreiber  fo  er* 
gAhlt,  wie  fle  wirfltch  foU  gehalten 
worben  ferm  ; (@egentheil  : oblique). 

Directe,  s.f.  (jur.)  Der  ^öegirf  eineö  un- 
mittelbaren £ehenö  ; bie  £cbenöbertlich* 
teit. 

Directement,  ade.  gerabe;  in  geraber  £tnte  ; 

s'adresser  directement  i qn.,  fich  ge* 

rabeju  an  jemanb,  ßch  an  jemanb  felbß 
wenben  ; directement  opposé , fchttUt* 
ßracfö  guwiber. 

Directeur,  s.  m.  ber  £ireftor , ^herauf* 
feher,  Suhrer,  9tegierer  einer  ©acht; 
ber  ©orßeher  einer  ©ache , eineö  0e* 
fchAfftö,  Äoüegii,  einer  ©erfammlung; 
it.  ein  SDtitglieb  ber  SÖolIjiehungöge* 
Wûlt;  — de  créanciers,  bet,  Don  bett 
©lAubigern,  über  baö  Vermögen  ihreö 
©chulbnerö  gefegte  Äurator;  — d« 
conscience,  ober  bloß,  directeur,  ein 
®ewiffenöratb  ; orbentlkhcr  iScichtoa* 
ter  ; — du  jury  d’accusation  , Der  !)3rA* 
ßbent  Der  Älaggefchwornen  ; directeurs 
des  cercles,  (in  iDeutfchlünb)  Dietfreiö* 
«uöfchreibenben  gurßen. 

Direction , s.  f (Die  ^Oireftton,)  Rührung 
einer  ©ache  ; inf.  Die  öberaufßcht  übet 
ein  ©efchAfft,  baö  unter  mehreren  $er* 
fotten  »erthrilt  iß;  (Sütechanif  «,)  Die 
Slichtung  ; (Slßron.)  Die  ©eweaung , Der 
£auf  eineö  gerabelaufenben  Planeten; 

f.  direct;  la  ligne  de  direction.  Die  &i* 

teftionölinie;  Der  ©trich,  wornach  ßch 
Die  ^Bewegung  richtet;  direction  des 
créanciers,  btf  Den  Cülratoribus  bonorum 
(f,  directeur)  übertragene  2luffi<ht  über 
baö  rücf  ßAnbige  ©ermAgen  eine  ö©djulb* 
nerö;  direction,  qqf  Die  ©crfammlung 
tiefer  Äuratoren. 

Directoire,  t.  m . ein  (baö)  ^irettorium; 
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tint  gebrucfte  anweifung , wag  fur 
©tcffen  unb  Hone  täglich  griffen  uni) 
gefangen  werben  ; U.  bag  XHreftorium 
beçm  9lcich0tag  ju  SKegengburg  ; /*♦  nom. 
bag  £ireftorium  ; bie  ©efammten  ©Ut* 
gUeber  ber  SSoUjiehungggewalt.  f.  di- 
recteur. 

Directrice , s.  f.  t)te  Dberauffehetinn.  f. 

Directeur* 

Dirigé,  ée , part . et  adj.  f.  diriger. 

Diriger,  v.  a.  einer  $erfon  ober  ©adje 
»or  (leben;  bie  befonbere  »uffaht  bar  über 
haben;  fie  Ienfcn,  leiten  ober  fuhren; 
fie  jwecfmößig  entrichten  ober  anorb* 
nen  ; — son  intention  , feine  Slbfichten 
auf  einen  ge  wißen  Jwecf  richten;  — ses 
pas,  ses  regards  etc.,  feinen  ©ang/  feine 
fôlicfe  te»  wohin  richten. 

Dirimant,  ante,  adj.  empêchement,  dirimant, 

(fanon.  Stecht)  ein  Mangel  / ber  eine 
(Ehe  ungültig  macht  ; ein  Umfianb , 
weswegen  eine  £eirath  nicht  beflehen 
fann. 

Disant,  f.  dire,  bien-disant  U.  soi-disant. 

Discale,  s.  f.  T.  ber  Abgang  am  ©ewichte. 

Discaler,  v.ru  de...  T,  einen  Slbgang  am 
©ewichte  haben.  v 

Discernement , s.  m.  bie  richtige  Untcrfchei* 
buna  einer  (Sache  oon  einer  anbern; 
ber  ridjttge  Unterfchieb , ben  man  ba* 
jwifehen  inacht;  it-  ßg-  bie  Unterfchci* 
bunggftaft;  bie  ©abe,  bie^Oinge  richtig 
oon  einanber  ju  unterfeheiben. 

Discerner,  v.  a.  Ulttetfcfteibcn;  (f.  discerne- 
ment;) — le  bien  d’avec  le  mal , le  vrai 
du  faux,  bag  ©ute  »om  95ôfctt/  bag 
©ahre  »ont  Jalfchen  unterfeheiben. 

Disciple,  s.  m.  ein  (Schüler,  £ehrling  in 
©iffenfehaften  unb  freien  fünften; 
les  disciples  de  Jésus-Christ , bie  junger 
(Ehrifii.  , 

Di^ciplinable , adj.  c.  JUChtfabtgî  gelehrig 
unb  folgfam  ; (»on  £hiercn)  gelehrig  ; 
leicht  abjurtdjten. 

Discipline , s.  f.  bte  Jueht  ; Anleitung  $u 
einem  pflichtmafjigen  Verhalten , (mit 
ber  ©lacht  ju  beflrafen  »etbnnben  ;)  it. 
bag  Abrichten  ber  fchiere  ; it.  (Jucht) 
eine  gewiffe  eingefuhrte  Drbnung,  wor- 

_ über  gehalten  werben  foO  ; discipline 
ecclésiastique , militaire , bie  Ätrchenjucht, 

Äirchcnbifciplin  ; ßrteggjucht , ©tanng* 
jucht/  Ärteggbtfctpltn;  it.  bie  ©eißel 
ber  ©tünche  unb  attberer  fleh  geißelnber 
«nböchtiger  fperfonen;  être  sous  u dis- 
cipline de  qn. , unter  jemanbeg  Jucht 
flehen  ; donner  la  discipline  à qn.,  einen 
geißeln,  mit  ber  ©eißel  jûchttgen;  se 

donner  une  rude  discipline  , ftd)  hart  , 

« fich  bi*  aufg  S5lut  geißeln. 

Discipliné,  ée,  part,  et  adj . gejOgCtt  ; Utttft 
ber  Jucht  gehalten  ; abgerichtet  ; troupes 
bien  (ou  mal)  discipUuées , gut  (ober 


fchtedjt)  bifeiplinirte  gruppen;  bet>  be- 
nen  eine  gute  ic.  ©lannöjucht  einge- 
führt  iß. 

Discipliner , v.  eu  jiehen;  einen  htttùtb* 
nung  unb  ju  guten  ©itten  anführen 
ober  abrichten  ; in  Jucht  unb  Drbnung 
halten  ; it,  geißeln  ; süchtigen,  f.  dis- 
cipline. 

Discontinuation , s.f.  bie  Untetlaffang  et* 
net  (Sache  auf  einige  Jett  ; Unterbre- 
chung einer  Arbeit  ober  eine«  ©efchöfftg; 

(f.  discontinuer  ;)  — des  poursuites , bâg 

£iegenlaffen  eine«  tyroceffeg. 

Discontinué , ée , part,  et  adj . f.  disconti- 
nuer. 

Discontinuer , v.  a . unterbrechen  ; in  bem, 
wag  man  angefangen  hat  / nicht  fort- 
fahren ; etwa*  angefangeneg  liegen  laf» 
fen  / nicht  fortfeçe  n ; eine  Jeitiang  nach- 
laffen,  unterlaffen , auöfefjen  ; auf  eine 
©eile  bamit  aufhören  ; it,  v.  «.  ein- 
halten;  eine  Jeitiang  aufhören. 

Disconvenance,  s-f.M  ©Uß»crhiltmß ; 
bie  Ungleichheit  ; ber  Unterfchieb;  be« 
©langel  ber  Uebereinßimmung  ; (®ram.) 
eine  Unfchicfltchfeit  in  ber  SÖerbinbung 
ber  ©Örter. 

Disconvenir,  v . n.  irr,  (d’une  chose ,)  ftwag 

nicht  geßehen;  etwag  löugnen;  it,  nicht 
ber  ©Meinung  beg  fcnbern  fepn  ; anberer 
©teinung  fepn , alg  bie  Slnbern  ; je  n’ea 
disconviens  pas,  ich  bin  eg  nicht  in  21b- 
rebe  ; ich  löugne  eg  nicht  ; nous  discon- 
venons entre  nous,  wir  fînb  nicht  einig 
barûber. 

Discord  , s.  m,  ol.  jlûtt  discorde,  querelle, 
it.  adj.  m.  nicht  jufammenflimmenb  ; 
nicht  uberetnßimmenb. 

Discordance,  s. J.  ber  ©îtfhall ; ©tfßlaut; 
it.  ßg.  — des  esprits , des  caractères,  bi< 

Uneinigfeit  ; Unoertrüglichfeit. 

Discordant,  ante,  adj.  (pan  ^faßtHHtettten 

unb  ©ingßimmen)  nicht  ßimmeub  ; per- 
ßimmt;  falfch;  des  humeurs  discordan- 
tes,/g.  ©emûthgarten , bie  nicht  ju- 
fammenßimmen  ; bie  fleh  nicht  mitein- 
anber  »ertragen. 

Discorde  bicUnctntgfeit;  Jwietracht; 
ber  (Streit;  Jwiefpalti  (©tpthol.)  bie 
5)igforbia;  €rig;  bte  ©ottinn  ber  Jwie- 
tracht; semer  la  discorde,  Jwietracht 
fliften  ; jeter  la  pomme  de  discorde , ßg, 

ben  Janfapfel  augwerfen;  (Stoff  jur 
Uneinigfeit  geben. 

Discorder,  v.  n.  (©îufîf)  falfch  flittgenj 
nicht  jufammen  ßimmen. 

Discoureur,  um.  euse  , f.  ein  ©thwöfccr  ; 
<J)lauberer  ; eine  wö$erinn  ; vuig* 
tpiaubcrtafche  ; inf.  eine  $erfon , bte 
immer  »iel  »erfpricht;  vulg.  ein  ©inb- 
macher. 

Discourir , v.  n.  irr.  fprecfjett  ; (weitlauftig) 
über  .eine  ©acht  (i’uae  ober  sur  une 
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chose)  tebett,  miteinanber  fpreehen’î  a 

ne  fait  que  discourir , a t$Ut  !lid)t$  fll$ 

fchwagen. 

Discours,  s.  m.  bie  Webe  ; eine  Weihe  oet* 
bunbenet  SÖorte,  feine  ©ebanfen  auO* 
subrucfen;  it.  eine  Webe;  ein  feperlichet 
SJortrag;  eineim  Webnctfol  abgefafjte 
Âbhanblung  Ut*  qqf  ein (baö)  ©efpröch  î 

prononcer,  faire  un  discours,  fine  Webe 
galten  » c’est  un  autre  discours,  oaOOn  tfi 
bie  Webe  nicht;  discours!  ober  ce  n’est 
que  discours,  (poffen : leere 30orte î mi 
ihrbafagt,  ifl  lauter  leereö  ©efchwöh; 
discours  à perte  de  vue,  ein  ©efpröd), 
bas  fein  ©nbe  bat;  fin  ©efchwôç  ohne 

Discourtois,  oise,  adj.  ol.  unhöflich* 
Discourtoisie,  s.f.oi.  bie Unhöflich  fett. 
Discrédit,  S.  m.  «ttf.  in  ber  Jpanblung,) 
ber  gDîiflfrebit;  ber  ©erfaß  ober  ©erlufl 

beO  ^rebitô*  f.  décréditement. 
Discrédité,  ée,  adj . in  (Ôtiflfrebft  Petfal* 
len  ; oetrnfen.  . ' 

Discret,  été,  adj.  oerftönbig;  befonnen; 
bebachtfam  unb  befcheibcn  in  Weben  unb 
.ftanblungen  ; if.  oerfchwiegen  j (f.  aud) 

discrétoire;)  en  user  d’une  manière  dis- 
crète, oorfichtig,  flug , beböchtig  ju 
38erfe  geben  ; T.  -quantité  discrète 
(SÄatbem.)  eine  ©rôfle , bie  ans  per 
fduebenen  poh  einanber  abgefonberten 
Jfcheilen  beliebt;  proportion  discrète, 
eine  unterbrochene  ober  ocröftbertctyro 
portion;  (©egentbeil:  continue;) dartres 
discrètes,  gutartige  Siechten  ; petite  vé- 
role discrète , ©lattern  bie  ftch  einanber 
nicht  beruhten. 

Discrètement  , adv.  bcfdjfibett  ; auf  Ctttf 
perfiönbige , oorfîchtigc  unb  befcheibene 
Strt. 

Discrétion , t.  f.  bie  (Borflchtigfeitunb©e 
- fcheibenbeit  in  Sieben  unb  #anblungen  ; 

• bie  ©ehutfamfeit  ; Huge  Surucfbal 
tung  IC.  î l’âge  de  discrétion , ba$  pet 
fhtnbige  2lltet  ; se  mettre  à la  discrétion 
de  qn.,  fîcb  gôn$licb  bem  SBillen  einer 

♦ ^erfOtt  Ûberlàifen  î je  remets  tout  à votre 
discrétion,  ftüeè  biefl  uberlajfe  ich  ihrem 

î belieben;  se  rendre  à discrétion,  T.  ftd) 
auf  ©nabe  unb  Ungnabe  ergeben  ; vivre 
à discrétion,  (pon  ©olbaten)  nach  ©C* 
faßen  ipirtbfchaften  ober  häufen  ; aller* 
lep  Unfug  begehen  ; auf  allgemeine  Un* 
foflen,  auf  ^töfretion  leben;  jouer  i 
discrétion,  fo  fpielen , bafl  berjenige, 
toelcher  vertiert , etwa*  nach  ©elieben 
gibt.  • 

Discrétoire,  s.  m.  qqf.  btt  Ott/  WO  flu) 

ber  tyrior  ober  bie  2lebtiiftnn  mit  ben* 

» fettigen  (Wönchen  ober  Tonnen , welche 
• ihnen  alö  Wathgcber  (pères  discrets, 

» mère*  discrètes)  sugeorbnet  ftnb/  JU  per* 
v tfmtmcln  pflegen;  ba$  aiffretorium. 


Dlscrimen,  s.  m.  (©hlr.)  ein  ©tfrnbanb. 
Disculpation,  r./bie  ©ntfchulbigung. 

Disculper , *.  a . entfchulbigen  ; rechtfertt* 
gen  ; bie  ®djulb  pon  ientanb  ablehnen. 

Se  disculper,  v.  rSjl.  bie  @d)Ulb  0011  fleh 

ablehnen  ; fid)  perantworten  k. 
Discursif,  ive  adj.  folgerttb  ; faculté  discur- 
sive , T.  bas  ©ermogen  aus  einem  ©aft 
etwas  su  folgern/  ober  einen  @d)luj| 
ju  sieben. 

Discussif , ive , adj.  et  s.  m.  (SJtebtC.)  eilt 
mtheilenbeS , perbimnenbcS , auflöfen» 
beö  (Wittel  ; ein  Jöisfutien*. 

Discussion,  s.f.  bie  ©rötterung;  einege» 
naue  Unterfuchung  ; it,  qqf.  ein  ©treit 
über  etwas;  (Jur.)  bie  Unterfuchung/ 
©chöhung  unb  gerichtliche  ©etfaufung 
ber  ©nter  eines  ©chulbnerS;  bie  9lu$*' 
flagung  eineO  ©chulbnerd. 

Discuté,  ce,  part,  et  adj.  unterfucht  IC. 

Discuter , v.  a.  erörtern  ; audeinanberfe* 
çen  ; genau  unterfuchen  ; forgfilttg  er» 

WÖgen;  discuter  les  biens  d’un  débiteur, 

T.  bie  ©uter  eineo  ®chulbncr*fcbi$en/ 
unb  au^rechnen/  wie  weit  felbige  sur 
©esahlung  hinreichen;  einen  ©chulbner 
auOflagen. 

Disert,  erte,  adj.  (met ftfam.  et  crit.)  mit 

ber  ©abe , leicht,  jierlich  unb  fliefienb 
SU  reben  perfehen  ; berebt  ; berebtfam  ; 
il  est  fort  disert  , er  fpttcht  leicht  Unb 
fehon  ; un  discours  disert , eine  leicht» 
fliegenbe,  wortreiche  Webe. 

Disertement,  adv . Sterltd)  Ullb  fliefetlb, 
f.  disert. 

Disette,  s.f.  ber  (Wangcl  an  etwaf ; di- 
sette de  vivres , ber  Mangel  ait  £cbentf® 
mitteln;  avoir  disette  de  qch.,  Mangel 
an  etwag  leiben  ; il  y a une  grande  di- 
sette de  mots  dans  cette  langue  , fig. 

biefe  <§>prache  iß  fehr  arm  an  Sôôrtern. 

Diseur , s.  m . Diseuse , s.  f jam.  diseur  de 
bons  mots,  eine  ^krfon,  welche  bie  ®c» 
feUfcftaft  mit  wifcigen  ©dtersen  unb 
©infallen  su  unterhalten  fuebt  ; ein 
SDihlin^  > — de  grands  mots , fin  ©ro§* 
fpredjer  ; — de  nouvelles , ein  geitnnaö* 
tröget;  3eitung0frömer  ; einer , ber  fid) 
bamit  abgibt , allerlei)  neue  Leitungen 
JU  ersöhlen  ; — de  bonne  aventure  , fin 
SBöhrfager  ; — de  sornettes,  ein  ©djnut» 
renmacher.  f.  auch  bourde,  aventure  u» 
entente. 

Disgrâce,  s.f.  bie  Uugnobe  ; îtngunjl;  it* 
baö  Unglucf  ; ber  Unfall. 

Disgracié,  ée , part,  et  adj . in  Ungnobf 
gefallen  ; il  est  disgracié  de  la  nature, 
bie  Statur  tf  ihm  nicht  günftig  gewe* 
fen  ; bie  Statur  hat  ihn  übel  gebilbet. 
Disgracier,  v.  a.  Ungnabe  auf  einen  wer» 
fenjjemanben  feine  ©nabe,  feine  ©unft 
entstehen  i son  imprudence  le  fit  disgracier. 
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feine  Unoorfidjtigfeit  war  Urfadje,  baff 
er  in  Ungnabc  fiel» 

Disgracieux , euse , adj.  unangenehm;  wi* 
, bcrwirtig  ; perbriefjlich.  (pi*us.  désa- 
gréable.) 

Disgrégation,  s.f.  (£>»tif)  bie  ^ertbeilung; 
Serftreuung  ; le  blanc  cause  la  disg  éga- 
tion  de  U vue  , Die  wetfje  #arbe  blenbet 
bas;  ©eficht,  (met!  fie  von  allen  ©eiten 
her  £ict)t|Ua&lcn  in  unfer  Süige  bringt») 
.Drgiégrr,  v.  a.  T.  jerffreuen;  le  blanc 
disgiége  la  vue.  f.  disgrégation. 

Disjoindre  , v.  a.  une  instance , (jur.)  eine 
Älage  trennen»  f»  disjonction. 

Disjoint,  ointe  tparU  et  adj.  p.us . r7.  (ftritb* 
met.)  f.  discret;  degré  disjoint,  (»SRufif) 
bat  Uebergeben  von  einer  {ftote  ju  einer 
anberen,  bie  nicht  unmittelbar  barauf 
folgt.  . 

Disjonctif,  ive,  adj.  et  s.f.  (conjonction) 
disjonctive,  (©tamm.)  ein  jertbeilenbet 
Binberoort. 

Disjonction , s.  f.  (jur.)  bie  Sertbeilung 
einet  fproceffet  in  $wep  ; bie  Trennung 
jweper  Klagen* 

Dislocation , s.  f ^ bie  Bertenf ung.  ( pIms . 
luxation,  déboîtement.)  — d'une  armée, 

bie  Bertbeilung  einer  Slrmee  in  pet* 
f ebiebene  Cantonnement. 

Disloqué,  ée  , part,  et  adj.  VCrtCnft  \ Ott* 

. ftôUCfjt  IC»  f»  disloquer. 

Disloquer,  v.  a.  verrenfen;  verftauchen; 
(f,  démettre;)  se  disloquer  un  bras,  un 

pied , fief)  einen  Ärm , einen  $uß  ver* 
renfen  ; cela  lui  a disloqué  la  cervelle , 
fix- f am.  bat  ibm  bat  ©ebitn  ver* 

rûcft. 

Disparate,  s.f.  (fponifch)  bic  Ungereimt* 
beit  ; Unfdjicflichfeit  ; ein  ungereimtet 
unfchicflichet  Betragen  in  {Reben  unb 
• ôgnblungcn  ; plur.  aderlev  unfchicfli* 
- c&ét,  ungereimtet  3eugr;  *•  °dj.  wirb 
'..»on  ©achcn  gefagt,  Mc  fid)  nicht  ju* 
fammenfehirfen , bie  nicht  jufammen* 

paffen;  voilà  des  choses  bien  disparates, 

bat  finb  (Sachen,  bie  fein  vernünftiger 
Sftenfctj  lufammenreimen  faim. 
Disparité,  s.  f.  ber  Unterfdjiefr,  bie  Un* 
Gleichheit,  fo  man  jmtfcbcn  fperfonen 
ober  jroifd&cn  Gingen  bemerft,  welche 
man  mit  einanber  vergleicht* 
Disparition , s . /.  bat  Bcrfchwinben  ; Un* 
fichtbarwerben. 

Disparoître,  v.  n.  (mit  avoir  u.  être)  prop. 

etfig.  verfcbwinben;  unfichtbar  werben; 
einem  aut  ben  äugen  f ommen  ; fief)  un* 

. ficbtbar  machen;  fief)  aut  bem  ©taube 
machen. 

Disparu,  ue,  part,  et  adj.  VtrfcfjWunben  JC. 
Dispendieux,  euse,  adj.  Wat  Viele  &0(ten 

verurfacht;  fojtbar;  fofifpieltg. 
Dispensaire,  s . m.  T.  ein  (bat)  Æifpcnfa* 
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torium  ; ein  35  u ch,  worin  bie  3ubcrei* 
tung  ber  Brânepen  betrieben  ift. 

Dispensateur , s.  m.  trice  , s.  f ber  £u$- 

theiler,  Butgeber,  (Slutfpenber,)  bie 
Sluttheilerinn  te.  einer  SBolthat,  ©abcv 
®nabe  ic. 

Dispensation,  *./.  bfe  Buttheilung  î «7.  T. 
bat  2>ifpcnfircn;  bie  oorfchrifttmàgige 
Bebanblung  ber  ^ngrebiensicn  ju  bm 
lufammengefehten  arjenepen  ; la  dispen- 
sation des  sacremens  , Vie  Sluttbfilung , 

autfpenbung  ber  ©aframente. 

Dispense  , *.  f.  »fc  Çtlaffung  einer  25et- 
binbltchfcit  ; bie  Çntbinbung  ober  £ot* 
fprechung  von  ber  Beobachtung  ber  aO* 
gemeinen  {Regel  ; — de  mariage , tint 
JDifpenfation  in  Chefachen , (von  ©ei- 
ten bet  topfit,  Bifchoft  ober  Äonfi- 
fiertumt);  — d'épouser  une  parente,  bit 

(Erlaubnis  eine  Berwanbte  heirathen 
}u  burfeu. 

Dispensé , ée  , part,  et  adj.  f,  dispenser»  . 

Dispenser,  v.  a.  beftepen  ; lotmachen  ; 
von  einer  gtwiffen  Pflicht  oberBcrbtnb* 
lichfeit  aut  befonberer  ®unfi  ober  yiadp 
ficht  lotfpccchen  ; it.  auttheilen  ; unter 
mehrere  verteilen,  §.  'B.  Sßobltbaten, 
©aframentc  ic.  ; it.  (fcpotbef.)  bifpen* 
firen;  (f.  dispensation).  Se  dispenser, 
(v.  rèfl .)  delà  régie,  fid)  von  bet  {Regel 
autnehmen;  fich  nicht  an  bie  {Regel 
binben;  fich  bie  jrepheit  berautnebmen, 
nicht  nach  ber  {Regel  §u  banbtln  ; dis. 
pensez-moi  de  faire  cela,  erlauben  ©ie, 
baf  ich  et  nicht  tbue;  verfehonen  ©ie 
mid)  hiemit;  ûberhebcn©ie  mich  biefet 
auftragt. 

Dispersé,  éc.part.  autgcfircut,  jerftrcut. 
t*  disperser. 

Dispersa,  v.  a.  autflreuen  ; autroerfen; 
(fpetfonen)  hier  unb  ba  vertbeilen; 
fie  ba  unb  borthin  perlegen  ; it.  jet- 
fireuen  ; in  Unorbnung  bringen  ; aut* 
einanber  jagen. 

Dispersion,  s.f  bit  gerfireuung. 

Dispondée,  s.  m.  (^Jrofobie)  ein  hoppeltet 
©ponbâut,  b.i.  Pier  lange  ©pîbe»  bin^ 
ter  einanber. 

Disponible,  adj.  c.  (jur.)  worüber  man 
frep  fchalten  unb  walten  fann. 

Dispos,  adj.  m.  (p,  SRanntpcrfonen  in  ei- 
nem gewiffen  Sllter)  noch  wohl  bep  Graf- 
ten, unb  babep  munter,  aufgeriumt. 

Disposé  , ée , part,  et  adj.  f,  disposer  ; être 
bien  ou  mal  disposé  pour  qn. , tvobl  Ober 

übel  gegen  jeraanb  gefinnt,  auf  jemanb 
ju  fprechen  fepn. 

Disposer,  v.a.  anorbnett  ; orbnen  ; tn  Drb* 
nung  bringen , fehen  ober  (teilen  ; bie 
gehörige  ©teile  anweifen  ; it.  einrich- 
ten; §u bereiten;  §uru(len;  peranfialten; 
in  Bereitfchaft  holten;  beforgen;  ju- 
recht  machen;  u.  qn.à  qch.,  ober  ^ faire 
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' qcb.,  einen  woju  »orbereitew/  bewegen; 
wo$u  bringen;  babin  permögeti,  baß 
er  baS  t&ut,  was  man  non  ihm  wunfdjt. 

Sc  disposer,  v.  reß.  fid)  WO$U  anfd)icfeir, 
fleh  rn(ien  ; fid)  bereiten  ; (id>  in  bereit* 
fefjaft  fegen;  (ich  bereit  ober  gefaßt 
matten. 

Disposer,  V.  n.  (de  qn. , de  qch. ,)  mit  einet 

ÿerfon  ober  ©acht  thun  ober  machen; 
was  man  witt;  vulg.  bamit  fchalrcn  unb 
walten  ; über  etwas  ($.  ©.  über  (Selb  tc.) 
btfponiren  ; it.  ©orfchung  ober  ©er* 
otbnung  wegen  etwas  thun  ; it,  ftatt 
aliéner , pcrÄU§ern  ; Dieu  a disposé  de 
lut , ©Ott  hat  ihn  abgeforbert  ; ©ott 
hat  ihn  jn  fich  genommen  ; rhomme  pro- 
pose, et  Dieu  dispose , prov.  bet  SÜÎMfch 

benft’S , ©ott  lenft’S. 

Dispositif,  ive,  adj.  POtbereitcnb  ; remède 
dispositif,  (®teb.)  ein  (bas)  ©orberci« 
tungSmittel  ; it.  s.  m.  le  dispositif  d’un 
arrêté,  d'une  sentence , d’un  édit , ber 

StuSfpruch/  b.  i.  berjenige  £h*il  eines 
©chluffeS/  ©nburtheilS,  €biftS  in 
welchem  ber  eigentliche  SluSfpruch  ober 
bic  eigentliche  ©crorbnung  enthalten 
iff.  (im  ©egenfafj  beS  préambule). 
Disposition,.«./  bie  2lnorbnung;  iftnrich» 
tung  ; ©(ntheilung  ; 3urccbtfegungt  ; 
©teUung  ic.  (f.  disposer  ;)  bie  ©erm* 
gung  ober  ©eranffaltung  einer  ©ache, 
einer  ©rbfchaft  ; it.  bie  ©ewalt,sDîad)t 
nnb  Çrepheit,  nach  SÖiUftthr  womit  ju 
»erfahren , vulg.  bamit  ju  fchalten  unb 
§u  walten  ; ober  auch  nur/  bie  grepheit/ 
bie  ©achc  eines  Slnbern  nach  «Belieben 
$u  gebrauchen;  it.  bie  Anlage,  natur» 
liehe  gÄhißfeit  ober  ©efchicflidjfeit  ju 
etwas;  aud)  (‘Otebic.)  eine  Anlage  ober 
Neigung  ber  Statur  $u  etwas  ; it-  bie 
Neigung , £u(f , ber  Jpatig  $u  etwas  ; 
it.  bie  ©efinnungen  gegen  ientanb  tc.  ; 

tout  cela  est  à votre  disposition , eS  jfe()t 
Shnen  ailes  $u  $icn|îen  ; il  n'est  pas  en 

nu  disposition  de  vous  confier  ce  secret , 

es  iff  nicht  in  meiner  ©ewalt/  Sfmen 
tiefes  ©e&eimnifj  anjupertrauen  ; il  a 
la  disposition  de  ce  bénéfice , er  hat  biefe 
tpfrünhe  $u  »ergeben  ; il  a les  meilleures 
dispositions  pour  son  nevtu , et  hegt  fut 
feinen  Neffen  bie  beflen  ©eftnnungen  *, 

être  dans  la  disposition  de  partir,  $nr  31b* 

reife  gefafit  fepn,  ober  SßillenS  feptt, 

$U  »erreifetl  J être  en  mauvaise  disposi- 
tion, nicht  wohl  auf  fepn;  nicht  wohl 
fepn  ; fich  àbel  befïnben  ; disposition  à 
cause  de  mort,  (jur.)  bie  ©rflörung 
feines  lebten  SPötÜenS;  — entre  vifs, 
Verfügung  bie  bep  £eb$«iten  ber  $ar* 
tepen  (fatt  haben  foll;  —gratuite,  eine 
©chenfung,  freiwillige  Verfügung; 
— • onéreuse , bie  nur  unter  gewijfen 
©ebingungm  ffatt  finbet  ; —d’un acte. 
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bie  in  einer  Urfunbe  enthaltenen  ©er* 
fugungen;  — caduque,  eine  ©ertûgung 
bie  wegen  eines  ©tcrbcfûUS  u,  f.  w* 
nicht  ffatt  haben  fann. 

Disproportion  , s.  f.  bûS  SSJtif  PCrbiltniff  } 

bev  ©fanget  beS  gehörigen  ©crbaltniffcSj 
bie  Ungleichheit. 

Disproportionné , ée , adj.  WaS  nicht  im  ge* 
hörigen  ©erhöltniffc  flcht;  ungleich* 

Disputabie,  adj.c.  ftreitig;  worüber  noch 
gejfritten  werben  fann. 

Dispute,  s.f.  ein  ©treit;  ein  2öortffreit ; 
SSortwechfcl  ; it.  eine  iDifputation , 
©treitubung  auf  Uniperfitatcn  unb 
©chuleit. 

Disputer , v.  n.  mit  ©Sorten  (freiten  ; einen 
SBortffreit  ober  SSortwechfel  mit  ein* 
anber  haben  ; bifputtren  ; (auf  Untper* 
fitöten  unb  ©chulen)  (sur  qch.,)  über 
etwas  bifputtren;  eine  öffentliche  ©treit* 

Übung  halten  ; disputer  contre  qn. , je* 
mattbeS  ©fepnung  ju  wiberlegen  fu* 

d)Cn  ; le  disputer  à qn.  en  valeur , en 

richesse  etc.,  cS  mit  einem  in  Slnfehung 
ber£apferfeit,  beS  «XetchthumS  tc.  auf» 
nehmen;  ihm  bartn  nichts  nachgeben; 
es  ihm  bar  in  »ötlig  gleich/  ober  wohl 

gar , JUPOr  thuil  ; — de  beauté , de 
cruauté  etc.,  etnanber  ben  ©orjug  itt 
Slnfchungbcr  ©chönheit/  ©raufamfeit 
:c.  ffreitig  machen  ; — sur  la  pointe  d’une 
aiguille,  prov.  über  eine  9tabelfpiçe/ 
über  eine  tfleinigfeit  (freiten;  it.  dis- 
puter, v.a.  — qch.,  um  etwas  ffreiten; 
it.  — qch.  à qn.,  (einem  etwas)  (freitig 
machen;  ben  ©efïç  einer  ©ache  beffrei* 
ten;  — le  vent,  (©chifff.)  einem  an* 
beren  ©chiffe  ben  ©ortheil  beS  2öinbcJ 
abjugewinneu  fuchen;  (f.  auch  chàpe 

terrain). 

Disputeur,  s.  m . cinJÖnfer;  ^Difputirgeiff» 

Disque,  s.  m.  T.  bie  ©cheibe ; S8Burf* 
fcheibe  ; bet  JDiSfus  ; (du  soleil , de  ia 
lune,)  bie©onnenfcheibe, S&tonbfcheibe/ 
(pon  gemglöfcrn)  f.  champ,  bas  gelb; 
(©otan.)  bie  ©cheibe,  ber  ©oben;  ber 
auf  ber  SDîünbung  beS  Welches  ruhenbe 
mittlere  £heil  einer  jufammengefehtm 
©lume;  (Tfaturgefch.)  etn  tellerförmi* 
ger  ©ee-Sgel;  (griech. Kirche)  ber Äclch- 
becfel;  heiler. 

Disquisition , s.f.  T.  eine  genaue  Unter* 
fuchung. 

Dissection , s.  f.  oi.  T.  bie  auatomifche 
3erglteberung  eines  ÄörperS;  it.  bir 
Öeffnnng  einer  Reiche. 

Dissemblable  , adj.  c.  Unähnlich. 

Dissemblance,  s.f.  ^ie  Unöbttlidjfeit. 

Dissémination,  s.f.  nouv.  bte  ^erffreuuitg. 

Disséminer,  v.  a,  nouv.  jerff reuen î H.  auS* 
(freuen. 

Dissention , s.f.  bie  Uncinigfeit;  Sfishrl« 
ligfeit. 
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Disséquer,  v.  a . T.  jergltebern;  anatomt* 
ten;  feciren,  einen  Æôrpcr  offnen; 
(wirb  auch  »on  ^flanjen  te.  gefagt). 
Diss«queur , s.  m.  T.  eût  ^etglicberer  ; ein 
tprofeftor*  f.  disséquer. 

Dissertateur , s.  m.  c'est  un  ennuyeux  disses 
tateur,  b.  {.ein  langweiliger©cbwii?er. 
Dissertation,  s.f.  eine  gelehrte  Slbbanb* 
lung  ; eine  Differtation. 

Disserter,  v.  n.  sur  qch.,  übet  etwa#  eine 

gelehrte  2lbbanblung  fehreiben. 
Dissidence,  s.f.  nouv.  bie  ©paltUUg. 
pissidens,  s.m.  pi.  bieDiffïbenten  ; Wärt* 
(onformiffen;  fo  werben  in  tyolcn  unb 
€nglanb  Die  Anhänger  ber  SHeligtoné* 
fpartepen  genannt/  bie  von  ber  berr- 
fehenben  verfehieben  fmb. 

Dissimiiaire,  adj.  c.  T.  ungleichartig  ; waö 

von  ungleicher  2lrt  ober  ftatur  ift* 
Dissimilitude , s.f.  T.  bie  Ungleichartig* 
feit* 

Dissimulateur,  s.  m.  p.  einet/  bet  ftd)  $U 
fieHen  n>ei§  / ber  bie  $8erfteflungöfun|i 
verjfebt* 

Dissimulation , s.  f.  bie  SöerftcUung. 
Dissimulé , ée  , part,  et  adj.  verborgen  :c. 
it.  adj.  et  s.  m.  (von  tperfonen)  fo  ftcf) 
ineifterlicb  ju  verteilen  weiß  î it.  beim* 
tûcfifcb  ; falfd)  ; ein  ©leister  ; ©cblci* 
d)cr  ; vuig.  TucFmAufer. 

Dissimuler , v.  a.  feine  Slbfichten  te.  ver* 
bergen  ; fiel)  nicht  merfen  laffen , waô 
tnatt  beo  fïd)  benft  ober  cmpjïnbet  ; it. 
absoi.  ftd)  verflellen  ; vuig.  btnter'm 
IBerge  bûlten  } savoir  dissimuler , bie 
9Ber(îellungôfun|l  verfieben;  dissimuler 
une  injure,  ficb  fleHen , al$  ob  man  ben 
©djimvf  nicht  merfte;  ben  ©chmerj 
verbeißen. 

Dissipateur , s.  m.  trice,  f.  ein  SBerfchwen* 
ber  / eine  SOerfchroenberinn. 

Dissipation,  s.f  bie  SBerfcbwenbung  i 3Jer* 
fchleuberung  ; (o/.  SOergeubung;) 
bie  ßctflreuung  (beö  ©emutbö;)  — des 
esprits  vitaux,  r.  bie  SBcrrnuchung  (ber 
unmerfliche  Abgang)  ber  £eben$geiftcr. 

Dissipé , ée , part . et  adj . f,  dissiper  ; avoir 
l’esprit  dissipé,  jcrftrent  fetjti  ; feine  ©e* 
banfen  nicht  bepfammen  hoben  ; être 
dissipé,  mener  une  vie  dissipée,  in  ber 
gerßreuung  leben* 

Dissiper,  v.  a.  (son  bien)  VerftbWCUben ; 

(vcrfchwenbcrifcb)  burebbringen  ; ver* 

fchleubern  ; it.  (les  brouillards,  une  ar- 
mée) jerjl reuen;  jertbeilen  ; attSeinan* 
Vertreiben  ober*  jagen.  Se  dissiper, 
v.  rêf.  ftch  jertbeilen  ; fîch  jerffreuen  ; 
dissiper  de  faux  bruits  , falfch  * au$gc- 

(heute  ©fruchte  bimpfen  ober  uernich« 

ten>  le  tumulte  des  affaires  dissipe  l’esprit, 

baô  ©erSufch  ber  ©efehifte  jerfireut 
ben  ©ctffî  cette  illusion  s’est  dissipée, 

bieft  fciufchung  tff  verfchtvnnben  ; les 


esprits  animaux  se  dissipent  par  trop  de 
travail , ‘burch  attjuheftige#  Arbeiten 
werben  bie  £cbcn$geiflcr  erfchôpft. 

Dissolu,  ue,  adj.  lieberlkh;  au$fchwei- 
fenb  ; (oon  Sôorten  / £iebcrn  te.)  fdjônb* 
lieh;  fehanbbar;  untüchtig.  (3fl  rncht 
mit  dissous  ju  perwechfeln.) 

Dissoiubie,  adj.  c.  (Gfjpm.)  auflösbar; 
auflbölich  ; wa$  aufgelöst  werben  fann  ; 

mariage  dissoluble,  (jur.)  eine  €b* / bie 
getrennt  werben  fann, 

Dissoiument , adv.  anf  eine  lieberliche  / 
fch&nbliche , unjùchtige  9lrt. 

Dissolutif , ive  ; adj.  T.  ff att  dissolvant. 

Dissolution , s.f  bie  Sluflöfuna  ; bie  Trcn- 
nung  ober  ©cheibung  ber  Tbei le  eûtes 
ftd)  auflôfenben  ÄövperS  ; it.  bie  £anb* 
lung  bes  2(ufl6fcnS  ; it.fig.  bie  £iebcr* 
lichfeit;  Sluöfchweifung;  — du  corps  et 
de  Tarne , bie  ©cheibung  bct$  £eibcS  unb 
ber  ©eele;  — de  mariage,  O'ur.)  bie 
©befdjeibung  ; — de  société,  bie  Tren- 
nung ober  Aufhebung  einer  ©efeH- 
fchûft;  — des  moeurs,  ba$  ©ittenoer- 
berbnifj Î vivre  dans  la  dissolution,  eût 
auSgclafleneô  unb  ItcbcrlichcS  £eben 
fuhren. 

Dissolvant,  ante,  adj.  et  subst.  (£hpm.) 

aujlôfcnb;  ein  (ba$)  ÄuflöfungSmitteL. 

Dissonance,  s.f.  (SJîuftf)  ciné  Dijjonanj; 
ein  Sftißflang. 

Dissonant , ante,  adj.  (Sltufïf)  falfch  flitt- 
genb;  waö  einen  CKißflang  macht. 

Dissoudre , v.  a.  irr.  (£h0m.)  aujlôfen  , 
b.  i.  einen  feffen  Körper  burchbringen, 
feine  Tbcile  trennen , unb  ibn  fluffig 
machen;  (eine€be,  eine  ©efcüfchatt) 
trennen  ober  aufbeben.  Se  dissoudre, 
v.  rèfi.  flcfx  aufïôfen;  jergeben  ; fîch  tren- 
nen ; auôeinanbergeben. 

Dissout , oute , part,  et  adj.  ûUfgelÔât.  f. 
dissoudre. 

Dissuuadé,  ée  , part,  et  adj.  f,  dissuader. 

Dissuader  , v.  a.  qn.  de  qch. , einem  etWaÔ 
abrathen  , auöreben , auô  bem  ©inné 
tcben;  einen  oon  feinem  SJorfaçe  ab* 
bringen;  — qn.  de  faire  qch.,  einem 
abratben,  etwaö  ju  tbun;  einem  etwab 
wiberratben. 

Dissuasion , s.  f.  baö  Abratben  ; Sffîiber- 
ratben. 

Dissyllabe  , adj.  c.  IWepfplbig  ; *V.  m. 

ein  jwepfplbigeg  Sföort. 

Distance,  s.f.  ber  Qfbflatib  ; bie  €ntfer- 
nung;  bie  S©eite;  ber  Swifchcnraum , 
it.  bie  ^wifebenjett  ; it.  ber  Untcrfcbicb  ; 

(f.  différence;)  de  distance  en  distance, 

hier  unb  ba;  in  einer  gewiffen  (Entfer- 
nung VOn  einanber  î à égale  distance  , 
gleicbwcit  von  einanber;  tenir  qn-  k 
distance , jemanb  in  einer  gewilîen  €nt- 
fernung  bflltciu 

f Distant . 
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Distant,  ante,  adj.  entfallt  i (bent  ûrt 
unb  ber  $eit  nach)  entfernt 

Distendre , v.  a . T.  fpannen;  gewaltfam 
auôbeftnen. 

Distention , s.f.  T . eine  attjuflarfe  &pan 
nung,  3tu*beftnung. 

Distillateur,  s.m.  ein  jöeflittireti  vulg.  ein 
aôûfferbrenrter. 

Distillation , s.  f.  T.  bû*  $eflittiren  î ba* 
Slbjieftenî  btc  Æ)efliUatton;  St.  bie  De 
flittirte  ©aefte  felbfl;  g*  ©,  gebrannte 
ober  abgejogene  SBaffer  k* 

Distiiiatoire , adj . c.  $um  beflitttren  bien* 
lieft  J vessie  distiiiatoire,  eine  £cflittit* 

©lofe. 

Distiller , v.  a.  T.  beflittiren  ; abjieften  i 
bie  flüchtigen  £ftetîe  eine*  jfôrpcr*  in 
petfchloffenen  ©efàfjen,  mittelfl  ber 

. Sffiirme/  obfonbern,  unb  in  îropfen 
fammeln;  it»  v.  n.  tropfen;  abtropfett; 
ftbtrdpfcin  ; tropfémveife  bcrabfatten. 
Fig.  distiller  son  venin  sur  qch,,  feine 
Söutft  an  etwa*  audlaffen. 

Distinct , incte , adj.  pon  einanber  unter 
feftieben;  it.  Deutlich;  perneftmlicft;  per* 
flanblicft. 

Distinctement,  ado.  Deutlich  î Pirflinblicf). 

Distinctif,  ive,  adj.  untetfcfteibenb  i le  ca- 
ractère distinctif , ber  untctfcfteibenbe 
d bar  öfter  ; it.  ba*  Jpauptnnterfcftei* 
bung*jetcftcn* 

Distinction,  s.f.  bie  ttnterfcftcibung;  21b* 
tfteilung  i Slbfonbcrung  ; a . ber  Unter* 
fcftieb  ; it.  bie  porjûgltcfte , befonbere 
Sichtung  ; ber  $or$ug  ; (tyftilof.)  eine 
Jöiftinf tion  ; nâftere  £rf  lArung  ; genauere 
35eflimmung  ; un  homme  de  distinction, 
fin  porneftnier  9Kann;  charge  de  distinc- 
tion, eine  anfebnlicfte  (pornebme)  ©e* 
bienung j place  de  distinction , ber  POt* 
ttcftmfle  ober  oberfte  $Iah  ober  ©il}; 

sans  distinction  de  rang  ni  de  caractère, 

pftne  2lnfeften  De*  SXang*  unb  (Stanbetf; 
faire  distinction,  einen  Unlerfcfttcb  ma* 
cften  i (pgl.  acception.) 

Distingué,  ée,part.  et  adj.  ( p.  Berbietlfl/ 

Stnfeften,  ©tanb,  21mt,  pon  ber  @e» 
burtic.)  audgejcicftnet  / angefeften,  nn- 
febnlicft , porneftm.  f.  distinguei  unb  dis- 
tinction. 

Distinguer,  v.a.  unterfcfteiben , b*  i.  pon 
einanber  erfennen  j it . b.  i.  bon  einan* 
ber  abfonbern  ; ben  Unterfcftieb  bejeicft* 
tien;  it.  einer  ^erfon  ober  ©aefte  ben 
«Borjttg  ç^eben ; einen  ober  etroa*  pot* 
lieben  ï über  anbere  erbeben.  Se  dis- 
tinguer, v.  riß.  fjeft  auäjetcftnen;  fieft 
por  anbern  ftcrtortftun  ; fieft  beruftmt 
machen. 

Distique  , s.  m.  ein  fbög)^t)iflicfton  ]{plur. 

ÆMfticfta  ;)  jipcp  Stofe,  bie  einen  Pott* 
flanbiacn  ©inn  haben* 

T . I. 


Distorsion,  s.f.  T.  bie  frampfftafte  «Der» 
breftung  ober  ©erjerrung  eine*  ©liebet 
Distraction,  s.f.  (iur.)  bie  Trennung  ei- 
ne* îfteil*  pon  feinem  ©anjen  ; it.  bie 
^erfluefung  ; it.  fig.  fam . bie  ^erflreu- 
ung  Der  ©ebanfen  > bie  ttnaefttfamfeit; 
distraction.de  jurisdiction,  7'.  bie  Slbjie- 
bung  eine*  ttJroccflc*  pon  einem  ©e- 
rieftt 

Disuaire , v.  a . irr.  abjieften  ; abfonbern  ; 
tpegnebnten  i eilten  £ftei  1 pon  einem 
©anjen  trennen  ; it.  jemanb  pon  feinem 
SSotftaben,  (©efchflffte  ober  Sleifl)  ab- 
Iteben , abftalteit,  abtbenbig  machen; 
ifttt  tooran  ftinbern,  tPotttt  Hören; 
distraire  qn.  de  son  juge  naturel , jemanb 
pôr  ben  nnreeftten  dichter  citiren.  Se 
distraire,  v.  riß.  fleft  abtPenbig  maeften 
lafien  ; it.  fieft  jcrflrcncn  ; fleh  eine  %tu 
flreuung  machen. 

Distrait , aite  , part,  et  adj.  übgejOgCU  » 

abgcftölten  ; it.  uUacfttfam  ; jerfleeut  k. 

f.  distraire. 

Distribuer,  v.  a.  au*tftei(en  ; pertbeilen; 
it.  eintbeilen  i abtbeileit  distribuer  le 
butin  aux  soldats,  bie  ©cute  tinter  bie 
©olbaten  an*tbeilen  ; — ses  faveurs , 
.feine  ©unfl  au*tbei(en;  —*  la  lettre, 
(©ucftbr.)  ablegen  ; —les  balles, (ebenb.) 
> bie  ©allen  reiben  ; — un  procès , einem 
SXtchtcr  bie  ^rdceflaften  übergeben/ 
Damit  er  referire. 

Distributeur , i.  m.  ein  StuStfteiler. 
Distributif , ive , adj.  T.  ttU*tfteUenb  ; 
justice  distributive,  bie  ©erecfttigfeit/ 
toelcfte  Die  ©trafen  unb  ©eloftnungen 
perbrbnet;  (©egentbeili  commuutive;) 
particule  distributive,  (©ràttim.)  tint 
ipartifel/  tpobureftman  eine  Sintbcilung 
macht»  dans  un  sens  distributif,  (£og.) 
in  einem  ©erflanbe , ber  fleh  nicht  über 
ba*  ©anje,  fonbetn  nur  über  einjelnc 
Jlbeile  befleiben  erfltecft;  (©egemfteii  ; 
collectif.) 

Distribution  , s.f.  bte  21u*t&cifung  , Sfa- 
tfteilung  Unter  Echtere  ; it.  bie  €in- 
tftcüung  ; Slbtfteilungi  (f.  audb  distri- 
buer ,)  ordre  de  distribution , (jur.)  bie 
^rtoritàtdorbnung  ; ba*  ftegifler , iporin 
bie  ©l&ubiger  nach  ber  gerichtlichen  €in* 
tftcüung  (nach  Dem  £ofation*urtftei() 
aufgcjeicftnet  flehen;  une  belle  distri- 
bution , (çoîaftler)  eine  fcftône  fBertftei- 
(ung  i Sinotbnung  ; faire  la  distribution, 
(©ucftbr.)  bie  ©cftriften  ablegen* 
Distributivement,  ado.  (£ogif)  auf  eine 
pertfteilenbe  2frt.  f.  distributif. 
Distributrice,  s.f.  eine  21u*tfteilerinn* 
District,  s.m.  bet  Âiflrifti  ba*  ©ebietft» 
ber  ©ejirf  einer  ©ericftt*barfeit  ; cela 

tr’eSt  pas  de  mon  district , ßg.  fam. 

Sebüftret  mir  nicht  / Dapon  ju  reben  ; 
Ult*  geftbrt  nicht  in  mein  $acft, 
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Dit,  s.  m.  un  dit  notable , remarquable  ,| Diversifier,  v.  a.  ûtlf  allerlc»  Sftt  »tritt- 


ein  (furgcr  unb  finnreidier  ober  metf 
n}ûrbiger)©prud)i  les  dits  et  foits,  (oud) 
gestes)  des  anciens,  bie  mcrftoûrbigen 

©prûche  unb  Dhaten  ber  SUtett  ; (f,  oud) 

dédit.) 

Dit,  m.  ite,/.  part.  gefagt  SC*  f.  dire;  it. 
adj.  le  sermon  est  dit , bit  ^Jrcbigt  ift 
au*:  Philippe,  dit  le  Hardi,  <phlltPP/ 

ber  Äuhne  genannt  i * mit  bem 

îlû&men  bet  .fûbne  ledit  demandeur 
conciud , (jur.)  befugter  ober  obgefogter 
Äl&ger  bittet  ulfo  fchliefilich  ; roondit 
seigneur , ber  eben  von  mir  genannte 
£crr;  sus  dit , ci-dessus  dit,  ci-devant 
dit , obenbemclbet  ; obgefagt  ; »orge* 
fagt;  »orbcmelbet;  ci-aprésdit,  unten* 
bcmelbet.  ^ 

Dithyrambe  , s.  m.  (ait  $0ef.)  ein  Dithb* 
ramb  ; ein  enthufîaftifeher  £obgefang 
v auf  35achu*i  auj.  ein  fûbnc*,  Iprifche* 
»olltônenbc*  unb  raufehenbe*  ©ebiebt. 

Dithyrambique,  adj . c.  bithorambifd). 
Diton,  s.  m.  (sfôuftf  ber  SÎlteit)  ein  Di» 
tonné;  ein  au*  jn>ei>  großen  £ôncn  be* 
ftebenbe*  3nter»aU. 

Ditiigiyphe,  s.  m.  T.  ber  SKaum  gtoifehen 
jmet)  Drepfchliljen  auf  einer  borifdjen 
©Âulenrodte. 

Diurétique  , adj.  C . T.  «ÇjaW-  Ober  tJïin* 

tteibenb. 

Diurnaire,  s.  m.  (inet  / bCr  £ûg  fur  £ag 

aüc*  auffehreibt. 

Diurnai , s.  m.  ba*  (tägliche)  ©ebetbud) 
ber  fatholifcben  ©eifUichcn. 

Diurne,  adj.  c.  12l(lr0tt.)  t&ûlid)  « l»a* 

to^btenb  bem  £aufe  eine*  £age*,  ober 
innerhalb  24  ©tunben  gefehlt;  cercle 
diume,  ber  $aggirfel. 

Divagation , s.f.  nouv.  eine  'Xu*fd)i»cifung; 

Entfernung  pom  £au»tg»»ccF. 
Divaguer,  v.  n.  auôfcbrcieifen  ; inf.  im  9îc 
ben  »on  ber  Jpauptfadje  nbtoeichen. 
Divan,  s.  m.  ber  Dioan;  ber  ©taat*rath 
be*  turfifehen  Äaifer*  K,;  it.  ber  23er 
fammlungéort  bcficlben. 

Dive , adj.  f.  ol.  ftutt  divine  ; it,  (tatt  di- 
vinité. 

Divergence,  s. y.  T.  ba*  2(u*etnattbcrlau* 
fen;  21u*cinanbcrfabren;  bicDioerqeng. 
Divergent,  ente,  adj.  T.  (»on  ©trahlcn 
unb  £inien)  augeinatiberfabrenb  ; au* 
einanberlaufeitb  ; fid)  immer  weiter  »on 
einanber  entfernenb. 

Divers,  erse,  adj.  »erfchieben  ; unttrfcfttc 
ben;  »on  einanber  »erfchieben;  einanber 
ungleich;  manchette»;  allerle»;  it.  çgf. 
(ftatt  plusieurs)  mehrere, 

Diversément,  adv.  auf  »crfchtebene  * auf 
maneherle»  2frt  i unterfdbicblich  ; »er 
febiebentlid)  te. 

Diversifiable  , adj.  c.  T.  »errtnbCtlidjî  ûb* 

ànbetUch. 


bern  ; auf  mancherlei)  &rt  machen  , gu» 
richten,  »orfteUen,  »ortragen  ; abwech- 
fein;  allerlei  'Abwechslungen  womit  »ot* 
nehmen, 

Diversion,  s.f.  bie  Abwenbung ; Ablen* 
fungî  (meift  mit  faire;)  faire  diversion 
à l’ennemi,  T.  eine  Dioerfton  machen; 
bem  $einb  an  §we»  ober  mehrern  jDrtcn 
gugletch  gu  thun  geben  ; faire  diversio  1 
d’humeurs,  (sfôcbic.)  bie  $cud)ttgfctteit 
ober  einen  $lu§  gertheilen/  ober  ablei» 
ten;  faire  diversion  à sa  douleur,  feine 
£raurigfeit  gerdreuen , Iinbem  ; faire 

diversion  des  deniers  publics  , f.  bû* 
beffere  : divertissement  ; pour  faire  diver- 
sion, um  bem  ©efpr&dj  ic,  eine  anbett 
SSJenbung  gu  geben. 

Diversité,  s.f  bie  Verfchiebenhcit  ; &bic 
Vtannigfalttgfett. 

Diveiti,  i t^part.  f.  divertir,  it.  adj.  ent- 
toenbet,  untergefthlagen;  nur  be»  dé- 
mets unb  effets,  f.  divertir  unb  diveitis-* 
sement. 

Diveitir,  v . a.  ( p.us . eine  $etfon  »on  ei- 
nem ©egendanb  abjiehen,  »on  einem 
Vorhaben  abbringenj)  it.  beluffigen; 
ergeben;  aufmuntern;  ein  Vergnügen, 
einen  3tit»ettreib  machen  ; it.  (les  de- 
niers de  qn.  ; une  somme)  ©elbct  Obft 

anoertrautc  ©achcn  entwenben  ober 
unterfchlagen,  ober,  unrechtmAf tg  »er- 
menben  ; f.  divertissement  ; (SDîebic.)  f» 
faire  diversion  ; divertir  les  forces  de  l’en- 
nemi, ben  ftcinb  nôthigen,  feine  gKacbt 
anberömohin  gu  giehen;  ihm  eine  Di- 
»erfion  machen.  Se  divertir , o.  rèjfl.  (i 
qch.  ober  à faire  qch. ,)  fid)  beludigen; 
Üd)  ergeben  ; fich  bie  3cit  auf  eine  an- 
gcnchme  Slrt  mit  etwa*  »erfurgen;  - 
de  qch.  ober  de  qn.,  fid)  Übet  ftWÄ*/ 
über  jemanb  Iudtg  madien  ; feinen 
©pott  mit  ettoa*/  mitjemanben  treiben. 
Divertissant.,  ante,  adj.  beludmenb  î er- 
geblid)  ; ludig;  furgtveilig;  it.  le  diver- 
tissant , s.  m.  bic  ludige  ^perfon  in  bet 
Äomobie. 

Divertissement,  s.  m.  eine  95efudigtm*î 
Ergebung;  Ergebüchfeit;  £udbarfeit; 
(Oper  unb  Äotnbbie)  bie  l^dnge  unb 
®efdnge  am  Enbe  eine*  jeben  Slufgug* 
ober  am  Enbe  be*  ©turf*  î ba* 

fehenfpiel  ; le  divertissement  des  deniers 
publics,  bie  üble  SJertoenbung,  ober  auch/ 
bie  Enttoenbung , tlnterfchlagung/  Ver- 
untreuung ber  gemeinen  ©elber, 
Dividende,  s.m.  (SîCChenf.)  ber  Dt»tbcn- 
bu*;  bie  3ahl/  bie  man  bioibiren  foll; 
(Jpatibl.)  ber  Dioibenb  ; ber  Slntbeil/ 
mclchcrjebernSntereffenten  einet  Jpiurt' 
lungégefeUfchaft,  nach  VerhÄItni§  fei- 
ner 9lf ten  ober  Einlage,  in  bejhmm- 
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tcn  Zeiten  »on  bcm  ©ewimte  jugctbeilt 
wirb;  î>er  ©cwinnff»2lntbetl. 

Divin,  ine,  adj.  gôttlid)  î **•  J*g>  1).  t. 

bocbfrportrefflicb  ; utn?crgtcict>Iic^t;  «>• 
b.  t.  t»ûtf  tintf  unbegreiflich  unb  über- 
natürlich »otfommt;  le  culte  divin,  »et 

. ©Ottctfbtcnfl  Überhaupt;  le  service  divin. 

Der  firchlichc  ©otteôbiepfl. 

Divination,  s.f.  öte  Sßabrfagerfunfl ; bic 
Sabrfagercp.  t 

Divinatoire , adj . c.  art  divinatoire  , bie 
ÏÏDabrfagerfunf!  J baguette  divinatoire, 
bie  3Bunfd)elruti>e. 

Divinement,  adv.  göttlich  î OUf  göttliche 
$rt;  bureb  ©ottctftfrafr;  */.  fig-  über* 
natürlich  ; it . göttlich/  K t.  unocrglcich* 
Itd>  ; »ortreffli'd)  K. 

Diviniser,  v.  a.  PCl'gÔtteW  ; gottlid)  »Cr* 
ehren.  . , 

Divinité,  s.f  btc®ottheit;  batf göttliche 
5Öefen;  bie  göttliche  Statur;  it.  qqf 
ftatt  Dieu-,  it.  eine  heibntfche  ©ottbeit; 
fg.  (©ottinn)  ein  ungemein  fchoneö 
ftraueitjimmer. 

par  Divis,  a</i'.(jtir.)  jertbeilt;  theilweife. 

Divise,  s.f.  (2Bûp.)  fasce  en  divise,  ein 

«Balfenftrcif , ber  nur  halb  fo  breit  wie 
ein  gewöhnlicher  halfen  ift. 

Divisé,  ée,  part,  et  adj.  f,  diviser. 

Diviser,  v.  a.  thcilen  i nertbeilen;  it.  ein« 
theilen  ; »ertheilcn  (entre  plusieurs , 
unter  Mehrere;)  (ftecbenf.)  bioibiren; 
theilen;  it.  fg.  trennen;  Uneinigfeit 
■jliften;  uneintf  machen;  entnwcpen.  Se 
diviser , v.  r(Jl.  fid>  theilen;  fich  trennen 
k.  i it.  fig.  uneintf  werben. 

Diviseur,  s.  m.  (ftechenf.)  ber  £bctlcr> 
£iotfot  ; bie  Zûbl  / womit  man  eine 
größere  bioibirt;  (3Kcchan.)  bie  £beil* 
feheibe,  einv  3n(!rument  nur  ©intbet* 
lung  betf  3irfelö  te. 

Divisibilité , s.f.  bte  £&cil&ürfeit* 

Divisible,  adj.  c.  thcilbor. 

Division,  s.  f.  bie  £beilung;  Sertheilung  ; 
it.  bie  ©ihtbeilung;  Slbtbcilung;  it.  bic 
«Berthetlung;  Slutftheilung;  T.^ecbenf .) 
batf  iDioibiren;  (jur.)  bie  £beilmtg, 
€intheilung  einer  verbürgten  ©chulb 
unter  öie  Burgen;  it.  eine  JöiPiflon; 

' eine  £ruppenabtheilung  ; eine  jebe  2lb» 
theilung  einetf  großem  £ruppen?orptf 
in  mehrere  fleinere  Raufen  ; it-  bie£)t* 
»ifion  einer  flotte  ; (f.  escadre  :)  (Q5uchb.] 
ein  (batf)  £beilungöjeichen  ; ein  (batf) 
îDioitf  ; ein  SlbtDciliinqtfflrichlcin  (-); 
ßg.  bic  Trennung  einer  gefeUfchaftli« 
chen  «öerbinbungj  it.  bie  Unetnigfeit; 
Zwietracht;  ©paltung;  mettre  (jeter 
la  division  dans  une  famille,  Uïteintgfei 
in  einer  Jomilie  ftiften  t sans  divisioi 
ni  discussion , (jur.)  foïibarifch  ; Stile 
für  ©inen,  unb  ©tuer  fur  9tUc. 

Divorce , s.  m.  bie  ©hefebeibung  ; bie  $ren* 


Divo  Doci  387 

ttung  ober  Aufhebung  einer  ©be  turc& 

bic  Dbrigfeit;  faire  divorce  avec  sa 
femme,  fîd)  »on  feiner  ftrou  fcheibctt 
iûjfen;  le  mari  et  la  femme  sont  en  di- 
vorce , SBîann  unb  $rau  leben  in  Unei- 
nigfeit mit  einanber , (oft  fo  / bafj  fîe 
in  Olnfehuhg  ber  ^erfonen,  ober  aud> 
ber  ©ùtet  »on  einanber  âbgefonbert 

leben;)  il  est  en  divorce  avec  tous  ses 

amis,  er  hat  Och  mit  allen  feinen  Jreun- 

ben  cntjmept.  Fig.  faire  divorce  avec  le 
bon  sens , auf  atterle»  £b»rbeitcn  unb 
Unfînn  »erfallen  ; faire  divorce  avec 
l’amour,  bie  £tCbe  aufgeben  ; faire  di- 
vorce avec  le  monde  , ber  Sßelt  Ctît* 

fagen. 

Divorcer,  v.  a.  (o/.)  eftt  ©be»ûûr  »Ort  Cfa- 
anber  fcbetOen  ; it.  v.  n.  néol.  ftott  frire 
divorce. 

Divulgation , s.  f.  bie  Âunbmadjung , 23  e- 
fanntmachung,  Stuöbreitung  einer  »or* 
her  noch  nidjt  befannten  ©ache; 
Æunbwerben  berfclben.  # 

Divulgué,  ée,  part,  et  adj.  f,  divulguer. 
Divulguer,  v.  a.  ctwatf  aßentbalben  funb 
unb  befannt  machen;  ruditbar  machen  ; 
autfbreiten  ; ûutffprengen  ; unter  bie 
£cutc  bringen;  autfplaubenu 

Dix , adj . num.  c.  jefcn  0 bet  jehn  ; it.  S.  m . 

eine  Zehen  ober  Z^ne;  qqf.  (latt  le 
dixiéme,  bet  ZfhntC/  §♦  — d’awil, 

ber  jehentc  Slpril  ; chartes  dix,  $arl  bec 
3chente  î dix-sept , dix-huit , dix-neuf, 

Ucbenjehen  / ùchtjjchen  / ttcunjehen  ; 

soixante  et  dix  , fiebenjig;  quatre-vingt- 
dix,  neunjig;  mettre  son  argent  au  denier 
dix  ober  à dix  pour  cent,  auf  Zebctt 
»ont  Jpunbcrt  fein  ©clb  autf leihen;  der 
dix  en  dix , ûUemabl  ber  Zehente  ober 
batf  jehente  ©tücf. 

Dixième,  adj.  c.  ber/  btC/  batf  jefente» 
ii.  s . m.  ber  jehente  £f)til  ; batf  Zehen* 
theil;  Zehentel. 

Dixiératment,  adv . JUnt  jehenteitmûhl  î 
jehententf. 4 

Dixme , f.  Dîme. 

Dizain , s.  m.  citt  ©Cbtcht  »Ort  jehett 
Werfen;  it.  eine  SKeihe  »on  neben  £o* 
raUen  am  tyatcrnojlet  ; it.  ein  flcinec 
SKofenfranj , ber  autf  §ehen  Sloe  OTaria 
unb  nutf  einem  ©aterunfer  beffeht.  , 
Dizaine,  s.f.  eine  Zahl  »on  jehfn  ; eilt 
Zehener  ; une  dizaine  d’écus,  (wenig- 
jîentf  ober  ungefähr)  neben  ^hûler  ; par 
dizaine , je  neben  unb  neben  ; ûUemabl 
neben  mit  einanber. 

Dizcau , s.  m.  T.  ein  Raufen  »on  jehm 
©arben  ober  neben  $unb  S?tu. 
Dizenier,  s.  m.  ein  Zchener ; einer/  bec 
über  neben  SKann  , ober  auch  / über  ne- 
ben Käufer  gefefct  ifl. 

Docile,  adj.c.  gelehrig;  it.  lenffam;  folg- 
fam;  («uch  »on  Spieren)  gelehrig;  ü 
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est  d’un  esprit  docile  , ft  lißt  ftdj  gern 

jum  ©uten  Ienfcn. 

Docüement,  adv.  auf  eine  gelehrige  ober 
folgfame 

Docilité,  * /.  bie  ©elebrigfeit;  it.  bie  $olg* 
famfcit;  £cnf  famfcit;  SÖiUigfcit. 

Docimasie  obft  docimastique  C^2^Çtn*) 

b4c  tyrobierfunft, 

' Docte,  adj.  c.  et  s.  gelehrt;  fin  ©fleht- 

. ter  î (von  ©acben)  gelehrt;  roa*  »tele 
..  ©elehrfamteit  vetrôtb. 

Doctement,  adv.  gelehrt  ; auf  eine  gelehrte 
9ltt;  mit  vieler  ©clchrfamfeit. 

Docteur,  s.m.  en  médecine,  en  droit,  en 
, théologie,  fin£p!totber2lrjfUft)gelahrt- 
beit,  ber  SXe  d)t*gelabttbcit , ber  ©ot* 
teôgelabrtbeit  î prendre  le  bonnet  de  doc 
teur,  passer  docteur,  ben  &0ft0t*but 

befontmeu;  bie  £oftorôwürbc  anneb* 
. men  ; JDoftor  werben  5 docteur  de  u loi, 
(jur.)  ein  ©d)rifrgelcbttec  ; ©efe^gc- 
lebrter-î  docteurs  de  l’église,  bie£ird)en* 
Itérer,  /wn*  c’est  un  grand  docteur  aux 
échecs  * er  tfl  ein  großer  SO îeifter  im 

©cbûd)fpifï  î il  veut  faire  le  docteur, 

iron.  tt  will  fur  gelehrt  angefebenfeon; 
it  er  will  jur  Unjeit  hofmeijtern , mota- 
Iiflrciu 

Doctoral,  ale,  adj.  fut  £pftOWÙrbe  ge» 
bÔrig  i robe  doctorale,  bft  JÔOftOtrwf > 
bonnet  doctoral,  bCC  £oftOrbUt. 
Doctorat , s.  m.  bie  £>oftorwürbe. 
Doctorerie , s.f.  (inf,  £heol-)  eine  ôffent- 
lidie  £>oflorpromotton;  it.  ber/Doftoc- 
fdjinau*. 

Doctrinaire,  s . m.  ein  ^rtcftft  (père)  Voit 

ber  Congrégation  ber  chrijllièben  £e&re 

(de  la  doctrine  chrétienne./ 

Doctrinal,  ale,  adj.  T.  un  avis  doctrinal,  ein 
gelehrte*  ©utadjten,  inf,  in  tbcol.  ©ö* 
d)ett. 

Doctrine , s.f.  bie  ©elebtfamfeit  î SfBtffen* 
fd)ûft  ; it.  eine  £chrc;  bie  £ebrtn , £ebr- 
fôjje,  £ebrvunfte,  Meinungen  einer 
Cirche,  eine*  Circhcnlebrer* , eine* 
SBcifen  te. 

Document,  m.  (jur.)  eine  Urfunbe  j ein 
(bû*)  SDofumcnt;  eine  «utbeutifdie  ©c* 
wei*fd)rift. 

Dodécagone,  s.m.  T.  eilt  (baé)  gWÖlfed1. 
Dodécahédre,  s.m.  T.  eilt  Côrper,  bfffen 
Dbcrflflcbe  in  jwölf  regelmäßige  $unf* 
ccfc  etngetbeilt  iß. 

Dodécandrie  , s.  f.  (©otan.)  bie  iWÔlftf 
Älöffe  be*  £inneifdien  «pflanjenfpßcm*, 
mit  12  bi*  19  ©taubgrfaßen. 
Dodécaeyne , adj.  c.  (©otan.)  mit  JWÖlf 
tyifhuen  ober  ©taubnarben  verfehen. 

Dodeliner , v.  a.  of.  f,  dodiner. 

Dodinage,  s.  m.  (©lubie)  ha*  âWepte  ©eu* 
telwetf. 

Dodine,  s.f.  (^û<hO  eine  3lrt  ©nten* 
brühe« 
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Dodiner,  v.a.p.ut.  (ein Heine* Cinb)  fanft 
bin  unb  tiet  wiegen , unb  ttt  ben  ©<blaf 
fingen;  it,  fig.  einen  verjörteln  ; pl.us. 

Se  dodiner,  v.  rejl.  fam.  fïd)  Vermitteln  ; 

fid)  ju  jirtficb  halten  ; fîd)  j«  fehr  pfle- 
gen; it.  T.  (v.  ber  Unruhe  in  her  Uhr) 
fich  bin  unb  her  bewegen. 

Dodo,  s.  m . (ein  Äinhfrwort)  l’enfant  fait 
dodo,  bû*  £inb  fdjlift;  aller  à dodo, 
fdilofen  gehen. 

Dodu  , ue,  adj. fam.  bief  U«b  fett  î runb 

unb  voU  ; wohl  bep  £eibe;  fleifdiig. 

Dogat,  s.m.  bie SBûrtc,  ober  bie£eit  bec 
Regierung  eine*  £)ogen. 

Doge,  s.m.  berâoge  ($crjog)  ju  ©enuatc. 

Dogmatique , adj . c.  bogmatifd)  ; le  hrmißig; 
$ur  £ehre  (inf.  jur  $Xeligion*lcbre)  ge- 
hörig î le  style  dogmatique , ober  *•  nu 
le  dogmatique , bit  bOgmûttfd)C  ©djreib- 
art;  ber  £ehrßvl;  »1  parie  toujours  d’un 
ton  dogmatique,  et  fpridit  immer  im 
£ehrtone , in  einem  entfébeibenben  Üo- 

ne  ; méthode  dogmatique , (®tcbic.)  fine 

auf  Vernunft  unb  Erfahrung  gcgrùn- 
bete  J£)eilung*mcthobc. 

Dogmatiquement,  adv.  bOflîUûtifdjî  Utlf  Cinf 

bogmetifehe  ober  lebrenbe  2lrt  ; it.fam. 
in  einem  entfdjcibenbcn  îone. 

Dogmatiser,  v.  n.  eine  fglfdie  ober  gefûbt- 
lidyc  SKeltgiottôlehre  aufbringcn  unb 
au*brctten  ; it.fcun.  in  einementfebei- 
benben^onfprecben;  unfd)itfiid>erWMfc 
îlnbere  belehren  woUett. 

Dogmatiseur,  s.  m.  einer,  ber  eine  n«uc 
vcrbÄdjtige  £e^re  aufbringt  ober  ver- 
breitet ; ît.  fam . ber  über  «De*  en*  ent- 
fietbenbe*  Urtheil  füllt. 

Dogmatiste,  s.  m.  einer,  bet  gewiffe  £ehr- 
fbc  einführt  ober  behouptet. 

Dogme,  s.  m.  ein  £ehrfûb  oberîebrpunft; 
eine  £ehte  i (f.  dogmatique;)  les  dogmes 
de  la  religion , btf  ©l«uben8lebtf*t, 

Dogre  ober  Dogrebot , s.  m.  T.  fin  (bg*) 

Æ)ogrebot;  ein  f leine*,  mcifr  unten 
platte*  ftûhrjeug  $um  ^ifebfang. 

Dogue , s.  m.  eine  JDogge  ; ein  großer  J^wutf- 
hunb  ober  ^uUcnbctffer. 

se  Doguer , v.  ré/7,  fid)  an  einanbft  flvfrn, 
wie  bie  £Smnicl  unb  SÇtbbet. 

Doguin,  s.  m.  Doguine,/.  fine  fldne  3trt 
^Doggen» 

Doigt , s.  m.  ein  Singer  an  ber  Jj^anb  î af- 
fine 3fhr  «m  5u§  be*  ÇDtenfchen;  it, 
bie  Singer,  bie  ^then  be*  3lffen  î btc 
• geben  ober  flauen  ber  ©nten, 
0d)nepfen  ic.î  it.  ein  §tnger  ; ein  finger- 
breit; ein  £ängenmaß,  -ba*  meiß  btc 
©reite  eine*  Daumen*  betrögt  ; (von 
flûfiïgen  ©adjen)  ein  SingerbutvoH; 
ein  wenig;  ein  Tröpfchen;  (Ätfron.) 
ein  3oU  ; ber  jmölfte  Sth «1  ber  (fdiein* 
baren)  ©onnen  - ober  ÇKonbfdieibe; 
(UhrmO  bie  ©infallfptçe  in  ^epetieruh* 
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Dole  Dome 


Doig  Dol 

ren,  (roclcbe  baß  Bnfddagen  ber  *8ier- 
tel&unbe»  »crûrfacbt;  ) le  gros  doigt  de 

la  main , flatt  le  pouce  ; le  gros  doigt  du 
pied,  (fûtt  l’orteil;  le  doigt  du  milieu, 
ber  d’un  travers  de  doigt, 

ctneß  üucrfinaerß  breit  ï ctneß  £au* 
tnenß  ober  $tnaerß  breit  î compter  par 
ober  sur  ses  doigts,  on  ben  Ringern  b*ï* 
redbaen  obet  betjÄMen  ; savoir  qch.  sur 
le  bout  du  doigt,  CttPüß  dit  bCW 
ber fügen*  Erbeten  » pécher  au  doigt,  T. 


m 

Doléances,  j,/.  pl.fam.  biC  Ælagett  î bû$ 
Beib'î  ber  Kummer  vit.  bic  95cfd)roerben„ 
)qjemtnent,  adv.  auf  eine  fl&gltd)C  / toeb* 
mutbige  2(rt;  fligltd). 

Dolent,  ente,  adj.  (ponbCr©tintme,  DOtt 
ben  $tweu  unb  ©ebevbctt  ber  tyerfoneit) 
traurig;  fl&gltd)  ; rocbtlagcub  ; betrübt  ; 
un  ton  dolent,  ein  totmmçtubcr  £Qtt* 
vous  faites  bien  la  dolente , pipis,  ttte 

©te  tfd)  bod)  fo  fl&gtid>an|httcn  f innen  i 
loier,  v.  a.  T . bobelnî  obbobeln» 


2lngeUeine , ohne  ©tab  fcfcfeen.  Fig.  et 

Prov.  le  doigt  de  Dieu,  ©0  ttCß  Viager  î 

©Otfceß  ©tad)t  unb  ©trafgercd>tigfeit; 

être  servi  au  doigt  et  à l’oeil , ûUf  ben 
SÔiuf  bebient  merben  ; cette  montre  va 
au  doigt  et  à l’oeil , btefc  Hbt  gebt  ntd)t 

richtig*  man  ntu§  fie  wn  3cit  ju  3eit 
fortruefen»  montrer  qn.  au  doigt,  mit 
Ringern  auf  einen  werten  ; einen  §um 
©efpdtte  haben  J être  à deux  doigts  de  la 
mort,  fanent  £obe  nahe  fepn;  mit  einem 
$U0-'  im  ©tube  fenn  î il  s’en  moTdra  les 
doigts , eß  wirb  ihn  gereuen  î toucher  à 
qch.  du  bout  du  doigt,  mit  bem  ginget 
onettoöß  ftofen;  einer  ©gebe  gau*  nahe 
fegn  î toucher  ober  faire  toucher  au  doigt, 
greifen.;  beutlid)  feben  ; boubgreiflid) 
machen;  (f.  auch  toucher,  bout,  lécher 
Unb  lèche  ;)  il  ne  fait  oeuvre  de  ses  doigts, 

et  rûbït  feine  £anb  ; et  ffcbt  mù§ig 

bfl.;  avoir  de  l’esprit  au  bout  des  doigts, 
in-èanbarbeiten  febtgcf^jtft  fegn;  avoir 
de  l’esprit  jusqu’au  bout  des  doigts,  tn  ben 

fleinflen  Gingen  S&erffanb  jcigen  , elIc 
a mis  le  doigt  dessus,  fie  bat*  getroffen; 
fie  batß  erraten;  ce  sont  les  deux  doigts 
de  la  main,  fie  fïab  JpfrjeHßfreunbe 
jufûmme»  f tous  les  doigts  de  la  main  ne 
se  ressemblent  pas,  ©efdHOtftir  fitlb 
feïten  einanber  àbnltcb»  mettre  1#  doigt 

entre  l’encl urne  et  le  marteau,  obft  cotre 
la  bois  et  l’écorce,  f.  bois. 

Doigté,  s.  *!.  ŒRufïf)  bie  Sfpplifatur 
5ingerfe(5ung. 

DoTgtçr , V.  n.  (SJfcufif)  (bien  ou  mal)  eine 
(gifte  obet  fcblecbte  $ingetfc&ung  ba 
Un  ) u.  s , m.  bic  2(ppfifatrçr;  ginget 
fe&ung, 

Doigtier,  s.  m.  ein  Jtngerlütg  ; JOâmnling 
Doit  et  avoir , s.  m . ( ijanblung)  baß 
fio  uçb&fttopermôgen}  baß©oUcnuah 
$abcn. 

Boite,  Ä./.'(5®ebct>  bie  ^)ic?e  obet  ©tÄrfe 
beß  Jabenß, 

Doitée,  s.f.  (Sôebet)  baß  <probegatn 


mit  bem  Singer  ftfeben  ; mit  ber  blofcn  Doiiman , s.  m.  ein  $olmani  etnc  2frt 

, * » - langer  turfifeber  Älctbet,  beten  man 

fîd)  auch  auf  bem  £bcater  bebtent. 
Doioire,  s.f.  (fcbitdKt)  baß  «Sinbmeffer; 
©dmc  tbeme  ffer  ; ©diniçmefKt  ; ($©ap.) 
eine  3lrt  o|ne  &clm  ober  ©tic!  ; bandage 
en  doioire,'  (Çbtr*)  bit  Jpobelfpitubinbe  ; 

Jpobelbiub.c.  * ’ x 
Dom,  Don  ,r.  m.  î)on  ; (^ertï)  ein  ©breit- 
tittï  tn  ©panien  unb  Portugal  ; (ebetnu 
in  Sranfrcid))  bet  îitel  einiger^on- 
d)e,  inf.  einiger  ©cncbtttmçnnoiube. 
Domaine,  s.  m.  (bie «Domaine î)  b.öö  Erb- 
gut ; ©igentbum  ober  ©runbUucf  ; 
bie  domaine,  baô îjomainengut / (jun; 
Unterbafîe  beo  £anbeéfur^en  :c.)  baO 
^ammergut;  »tafelgut;  baö  ©taatö- 

^tgentbUin  ; domaiu«  de  la  couronne, 
ein  Ärongut  ; — national,  ein  National» 
gut  ; — direct , ba©  Dbercigentbum  / 
b.ic  ©tunbberrfchaft,  (fo  fid)  ein  2cbcnf* 
berr  über  ein  ®ut  oorbcbalt.) 
Domanial.,  aie,  adj.^w  bcn  Romainen  g O* 
bbtig;  (f*  domaine;)  droits  domaniaux , 

bit  ébcreigentbum^recbte  / bie  Obet* 
bcrrïkbfett  bé«  Eanbeéfûtften.^ 

Dume,  s.  m.  bie  ^)ûubc  / baO  f^efmbödi 
eineO  ÄugelgeioMbeö , ober  ètneO.runben 
bobett  gen)ôfbten-5)ûd»eô;  (in  £eutfdj* 
Ianb  unb  italien)  eine  2>omfird)e; 
Äatbebralfirdie  ; (f.  coupole-,)  (dbom.) 
bie  £aube  ; ein  runbet  ®edcl  oon  ge- 
brannter €rbe  über  einer  SKetortc; 
(©otbfcbm.)  ein  runber  £ecfel  über  ei- 
* tient  $Haud>fa§-îC.  î *>*  T.  baO  ^Dacb  » ber 
erhabene  fcbeil  einet  ©ofette  (diamant- 

rose), 

Domerie , ».  / (ebem.  in  ffrûttft.)  ber 
tel  gemiier  Bbteoen, 

Domesticité,  s.f.  bie  fTauôaenojîenfcbaft, 
Domestique,  adj.  c.  bAu^ilidp;  W0Ö  JU-je- 

manbeé  ^aufe  ober  Samitie  gehört/  ober 
mi  barin  oorgebt;  it.  einbeiraifcb#i(©e* 
gentbeil:  étranger,  fremb / auswärtig 0 
■ it.  s.  m . ein  ^auébebienter  ; (Domeftif;  ) 
(aucb  oon  »eibiieben  Jcjauôbebienten;) 
i/.ie  domestique,  bte-fimmtlic&en  ^auô- 


Doi-,  m . ( oi . nnb  jur*)  ber  ©etrug  ; bie  « bebienten  ; vuig.  baß  ganw  ^außgeftnbe; 
Slralift  ; ^ans  dol,  ni  haude , ni  mal  engin,  it.  ççf.  büß  ^imete  beß  ^)aufeß  ; it.ßg, 


obneSltgli^  unb  ©efibtbe, 

Doi,  s.  m.  bie  gro§e  Ictontmef  be^  bet 
Sftnitfcbftwnrtuifif* 


bie  innere  SSctfaffung  beß  ^)aufeß  ; baß 

Saußtpefcn  ; les  dieux  domestiques,  bit 

außgatterLauimauxdoi^cstiqucs,  i)auß* 


Domi  Don  , 


Sqo  Dome  Domi 

tftiftf  $ quand  je  suis  dans  mon  domesti- 
que, wenn  ich  in  meinem  £aufe  unter 
ben  ©Icintgcn  bin. 

Domestiquanent  , adv.  p.u r.  olß  (in  $5 O 

bienter;  it • auf  eine  oertraultebe  2trt 
Domicile  , s.  m.  (eigentlich  meid  jur.)  ber 
SSobnfrfj;  93obnort;  SBobnplai}  ; ber 
ùu,  rno  mon  ficb  bAudicb  nicbtrgelaf* 
fen  bût»  it.  bie  SBobnung  felbdî  baë 
S)aut,  n>eld>eö  man  bewohnt;  (Stftrol.) 

büß  jpauß  etneß  Planeten  ; faire  élection 
dr  domicile , T.  fïcb  on  einem  £>rt 
wohnhaft  nicberlafien;  flct>  einen  JÊBo&n* 
fti?  wAbleit. 

Domicilié,  ée,  part,  et  adj.  f.  domicilier; 

’ wohnhaft;  f ûfjbaft;  baußfAfjig;  ange» 
feffen ; poisons  domiciliés,  T.  einbeimi' 
fche  , (welche  fafl  baß  ganje  3abr 
binburci)  an  ebenbrrfelben  Æüde  ju  fin» 
ben  ftnb.) 

Se  Domicilier,  v.  rtfl.  fïd)  bAußltcb  ön  ei* 
nem  Orte  nteberlaffen  ; ftcb  an  einem 
Orte  fcçen;  fAßbaft  bafelbd  werben. 
Domifier,  v.  a.  (Sldrologie)  ben  Rimmel 
in  12  #Aufer  abtbcilen. 

Dominant , ante , adj . berrfcbenb  ; bie  Ober» 
bonb  fiûbenb;  lieu  dominant,  ein  Ort, 
ber  bAbcr  liegt/  nies  ûnbere  uni  tbn  ber* 

tint  i (f.  ûtld)  dominateur;)  un  fief  domi- 
nant, T.  ein  ipauptlcben,  (büß  anbere 
gebe«  unter  ftd)  bot.) 

Dominante,  s.f.  (*9îufîf)  bie  dominante; 
- bie  große  ûuinte;  (Choral)  ber  bm* 
fdjenoc  &on. 

Dominateur, s.  m.(im  erhabenen  ©tpi)  ein 
©eberrfeber;  Regent;  it.  adj.  (8drol.) 
• astre  dominateur,  (dominant,)  ein  ©C' 

flirrt  / baß  bep  ber  ©ûtioitAtdellungbcn 
meiflen  (Einfluß  bat. 

Domination , s.  f.  bie  £errfcbüft  ; Ober* 
bwfcOnft;  ©ewalt;  ©otbmAßigfcit  i 
dominations,  (fcfteol.)  bie  Jpcrrfcbaften; 
eine  oon  ben  Orbnungen  in  ber  £terar* 
d)ie  ber  ©ngel. 

Dominé  , ée,  part,  et  adj.  geberrfc&t  ; bc* 
berrfcbt  JC.  f.  dominer. 

Dominer , v.  a.  berrfdjen  ; bebertfeben  i bie 
Oberberrfdiaft  baben  ; unumfcbrAnft 
worüber  gebietben  ; it.  fig.  berrfeben  , 
(wirb  pon  ©acben  gefagt/  welche  por 
«nbern  in  bie  ©inné  fallen  i it.  über 
«Heß  anbere  beroorragen  ; pon  erhabenen 
Orten/  wo  man  eine  große  ©treefe 
tiberfeben  fann  / ober , auß  benen  matt 
einen  gewiffen  Ort  befcbtejjen  fann  ;)  le 

rouge  domine  dans  cette  étoffe  , baß 

Stoibe  ifl  an  biefem3*ug  bic  berrfebenbe 

ÿarbe  ; ce  château  domine  sur  toute  la 
plaine , pon  biefem  ©djloß  fann  matt 
bie  game  €benc  überleben  ; it.  dominer, 
v.  a.  cette  montagne  domine  la  ville , port 

liefern  ©erge  fann  bie  ©tabt  befeboflen 


Werbett  > la  raison  domine  son  goût , bie 
©ernunft  beberrfebt  feinen  ©efebmaef» 

Dominicain , s.  m.  ein  £ominifaner. 

Dominicaine,  s.f  eine  /Ôoininifanerinn.. 

Dominical, ale,  adj.  bem  Jperrn  (b.  i.  ©Ott) 
gehörig;  l’oraison  dominicale , baß  ©a- 
tetunfeti  lettre  dominicale,  ber  ©OUttf 
tagßbucbflab  (tm  Âalenbcr.) 

Dominicale,  s.f.  bte  ©onntagßleftion;  baß 
©onntagßfpangdtum;  it.  ein  Jahrgang 
pon  tyrebigten  über  bte  ©onntagßepan* 
gelten  ; prêcher  la  dominicale  ober  les 

dominicains,  über  bie  ©onntagßcpangc» 
lien  ptebigetr. 

Domino,  s.  m.  ein  domino  ; eine  3Crt 
Sôtntcrfletbung  ber  ©eidlichen  ; it.  ein 
(urfprünglich  fpanifcbeß)  ©allflcib;  ein 
langer  feibener  SOtantd  / ben  man  auf 
maßfirten  ©Allen  über  ferne  Kleiber 
anlegt  ; it.  baß  Oomtnofptel  mit  platten 
3abientAfelcben  Pon  Änocbcn  ober  igU 
fenbetn. 

Dominoterie,  s.f.  bft  i^anbel  mit  türft* 

febera  ober  marmortrtem  tyapier  unb 
anbern  gefArbten  '^apierforten  / auch 
mit  papiertten  Tapeten. 1 

Dominotier,  s.  m.  ettter, bet  mit  türfifcbem 
Rapier/  mit  papterneit  Tapeten  / mit 
fcblecbten  ©ilbercbett  unb  Äupferfticbcn 
:c.  banbclt , ober , ber  folcbe  Söaaren 

' macht. 

Dommage,  s.  m . ber  ©cbabcn  ; ©er lud; 
©acbt&eil  ; it.  inf.  ber  Jclbfcbaben  ; 

vos  vaches  ont  été  trouvées  en  dommage, 
eure  Äübe  fînb  über  einem  £*lî>f<bûben 
angetrotfen  wotben  ; fie  haben  auf  bem 
Jefbe  / auf  ben  5öiefctt  tc.  ©eftaben  ge* 
tbatl  ; condamner  aux  dépens , dommages 
et  intérêts,  (jur.)  itt  bte  Unfodcrt/  ben 
©cbabcn  unb  bie  3ntcreffcn  perurt&et* 

(en  î c’est  dommage , c’est  grand  dommage, 

cßid  ©cbabC/  cß  id  ewig  ©cbabe. 

Dommageable , adj.  c.fcbAbltCbi  nôcbtbctüg. 

Domptable,  adj.c.  (bep  fepetfltcben  Sieben 
lA§t  märt  baß  p mit  bArett  ;)  (meid  ber* 
ncinenb)  bcjwitiglicf) ; waß  bezwungen/ 
gcbAnbigt/  jabrn  gemacht  werben  fann. 

Dompter , v.  a.  bedingen  ; einen  jid)  un* 
terwurftg  machen  ; unter  feine  ©otb* 
mAßtgfeit  bringen;  (£btcre)  jAbmen; 
jabm  machen;  bAnbtgen;  it.  fig.  (feine 
£eibenfcbûften)  bejwingett,  bAnbigen/ 
bejAbmen. 

Dompteur,  s.  wi.  ein  ©ejwinger;  Ucber* 
winber. 

Dompte-  venin  , s.  m . bie  ©iftWUTJCl ; 

©cbwalbenwurj  ; eine  <Pffanje. 

Don  , f,  Dom. 

Don,  s . m.  baß©efchcnf  ; (p.wr.  bie ©abf# 
©erebrung;)  don  de  noces,  (jur.)  baß 
©cgenocrmAcbtnifi  ; eine  ©cbenfung , 
welche  ber  ©rAutigam  feiner  fünftigert 
©attinn  wegen  beß  ©rautfcbaßcß  unb 
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Dona  Donn 

beffejt  ©ichcrhcit  macht;  w/baSBraut* 
acfdjenf/  welchcö  bcr  Briu*iiam  feiner 
Braut  por  bcr  ^>od)jeit  macht;  don  ab- 
solu, bcrBorausî;  ba$  was  einem  Äinbc 
vor  bcn  übrigen/  jum  Borautl/  per- 
inacfjt  wirb;  don  gratuit,  ein  frepwil* 
liges  ©efchcnf;  inf.  eine  freiwillige 
©teuer  ber  ©eiftlichfeit  ; don  de  la  na- 
ture, «ftaturgaben  ; natûrlid>e  ©oben  i 
le  don  des  langues  , bie  ©ûbe  / piele 
©prachen  su  reben  i elle  a le  don  des 
la  unes,  plais,  fie  îûnn  weinen/  wann  fie 
Will  ; il  n’a  pas  le  don  de  se  taire , c$  ift 

ihm  nicht  gegeben/  ba§  er  fcbwcigeit 
faim  ; vu/g.  er  fann  bas  SKaul  nicht 
halten. 

Donataire,  s.  c.  (jur.)  btC  tycrfon/  Weldjfr 
eine  ©chcnfung  gemacht  wirb  ; ber  $0* 
natariué  ; — universel , bem  ailes  burch 
ein  SöermÄdjtnii  gefchenft  warb. 

Donateur,  s.m.  trice ,/.  (jur.)  ber  ©djen* 
fer,  bie  ©chcnfctinn,  ber  Donator/ 
bie  JOonatrir. 

Donation,  $f.  (jur.)  eine  ©djenfung/Weldje 
burd)  Brief  unb  ©iegel  gefchieht;  do- 
nation entre- vik,  eine  ©chenfung  unter 
£ebenben  ; donation  à cause  de  mort , 
eine  ©djenfung  auf  ben  £obeSfatl  hi«- 

Donatistes , s.  m . pl.  bie  JDonatiften  ; eine 
©efte/  bie  in  ber  £ebre  von  ber  ©nabe 
gewiffe  pon  bcr  allgemeinen  £ebre  ab* 
wcichenber  Meinungen  hegte. 

Donc,  conj.  folglich  i alfo;  bcmnachîbie* 

femnachi  baber;  mithin. 

Dondon,  s.  f.  fanu  eine  biefe  ; unterfeljte/ 
fcûbfcbe  rotbbaefige  unb  babep  luftige 
grauensperfon  ; eine  biefe  £rutfchel; 

une  bonne  grosse  dondon  , (ine  gute  lu* 
ffige  biefe  ©chwefter. 

Donjon , s . m.  T.  ber  erbabenfte  ÔftOneift 
ein£hurm)  eines  alten  ©cbloffeS/  wobin 
man  e bem.  bei)  einer  Belagerung  gemci* 
niglid)  juleçt  feine  Zuflucht  nahm  ; ber 
©chlofjthurm  ; it.  ein  auf  etn  Æ)ach  ge* 
hautes  Eufttburmchen.  (beivéder,) 

Donjonnë , ie , adj.  (Sßap.)  mit  fleinen 
Shüfutchcn  perfeben. 

Donnant,  ante,  adj.  (meift  pemeinenb) 
ber  ober  bie  gern  gibt  ; freigebig  ; en 
donnant  donnant,  prov.Jam.  WCr  gibt 

ber  befommt  ! 

Donne , s.  f.  T.  baS  Äartcn*©eben  ; la 
donne  est  fausse,  bit  ÄattCtt  fïnb  PCt* 

^ ôcbc^* 

Donné , ée , part,  et  ad},  gegeben  IC»  i quan- 
tités données.  Ober  bloS données  ,s.f.  pl. 
(SJtatbem.)  gegebene  ober  befannte  @rô* 
ften  (jur  SluSftnbung  ber  Unbcfannten.) 

quantité  donnée  de  grandeur,  betfn  ©C0§f 
Olûrt  fennt  » ligne  donnée  de  position , 
beten  £age  ober  Stichtung  befannt  ift  ; 
quantité  donnée  de  proportion , bereu 
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SBcrbiltnift  angegeben  ift  ; figure  donnée 
d'espèce , beren  2lrt  man  fennt. 

Donner  , v . a.  geben , b.  I.  fcbeilf  en  i WCg* 
geben;  wegfehenfen  ; bcrgcbeit;  it.  (un 
paquet)  abgebeitî  überliefern  ; sufteUen* 
etnbAnbigcn  ; it.  (bie  harten)  geben  ; it. 
bringen-,  berbringenj  barreichen;  (don- 
ner à manger,  JU  cften  gebett î)  «>. (geben) 
bejahlcn  ; (payer-,)  it.  (geben)  sugcftc&cn  î , 
bewilligen  , ^ulaffen  ; pergönnen  ; it. 
(geben)  betjmcfîen;  bcplegen  , (j.  B.  bie 
©chulb/  €bre:c.î)  gufctorcibeti  ; jueig- 
nen  ; ertbeileu  ; it.  pcrurfachen  ; per* 
fçhûffcn  i machen  ; juwege  bringen , su* 
Sieben  , peruorbringen , mittbeilen  te. 
\NB.  €ine  Stenge  Bedeutungen  biefe$ 
Zeitwortes  finbet  man  bcp  bett  Substant. 
mit  welchen  eS  gebraucht  wirb).  Donner  , 
la  comédie , eine  Äomöbie  geben  î donner 
une  sérénade,  eine  9îod)t*0!Xufif  brin* 
gen  î donner  le  bon  jour , einen  guten 
«tag  bieten  ; donner  des  assurances,  des 
sûretés,  ©icher&cit  geben  ober  fteUen  y 
donner  un  arrêté,  un  jugement , ein  Ut* 
theil  f&Qen  ; donner  la  main  à une  femme, 

einem  $rauensimmer  bie  #anb  geben  / 
(barreieben;)  it.  einem  ftraucnjimmec  t 
bie  £anb  geben  ; ftc  heirathen  ; cela 
vous  donnera  la  fièvre,  @U  WCrbett  baS 
lieber  bapou  befommen  ; donner  de 
l’amour,  de  la  haine,  giebe/  ipûft  ejtt* 
flôften.  ober  erweefen  ; donner  envie, 
£uft  machen  î donner  la  peine  à qn.  de 
venir,  einem  bie  CDîube  madjen  ober 
pcrurfachen/  s«  fommen;  si  Dieu  me 
donne  de  la  santé,  wenn  mir  ©Ott  ©C* 
funbbeit  perleihet  / (fehenft;)  donner  de 
la  hardiesse  à qn.,  einem  ?9tuth  eittfptt* 
Chen;  donner  un  démenti  à qn.,  einen 
£ugen  ftrafen;  donner  la  mort  i qn. , 
einen  tobten , umbringen  ; einem  bas 
£eben  nehmen;  donner  du  temps,  Seit 
laffctt  i il  donne  tout  à son  plaisir , Il  se 
donne  tout  entier  aux  plaisirs,  et  h^ngt 
S«  fcht  feinem  Bcrgnûgen  nach  ; n ne 

donne  rien  à la  faveur  , er  tbut  nichts. 
auS  ©Ulîftî  donnez  cela  a ma  douleur, 

halten  @ie  bas  meinem  ©chmerje  s« 
gut;  donner  cela  à notre  amitié  , thutt 
©ie  bas  unfVerSreunbfdjaft  wegen  ober 
SU  £iebe;  donner  la  vie  à son  ennemi  % 
feinem  ^cinbe  batf  £ebcn  fehenfen  ; je  ne 
donne  risn  au  hasard,  ich  fdjreibe  nichts 
bem  blinben  ©lûcfe  su  ; tout  le  monde 
lui  donne  le  tort,  bie  gûttje  2$elt  gibt 
ihm  bie  ©chulb  baoon  ; à qui  donne-t-on 
cet  ouvrage?  wem  fchrcibt  man  biefeS 
2Qerf  SU?  donner  ordre  à qch.,  etWû4 
anorbnen  ; beforgen  ; etwaö  peranftal- 

ten  ; donner  un  ouvrage  au  public , eilt 

Buch/  ein  SBcrf  htrauö  geben  ; — le 
nom  à un  enfant  , (entern  Âinbe  ben 

5îghmen’geben/)  eiu  Äinb  auôbcr£aufe 
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h* ben  / über  bte  $oufe  gälten  ; donner 
des  bornes  à ses  désirs,  feinen  $fflierben 
©ïânjen  feÇen  ; donner  carrière  à un 
cheval,  einem  fpferbe  feinen  £auf  [offen; 
— i son  esprit,  feinem  Sßifc  ben  3ûgel 
fdjiegen  [offen;  donner  les  mains  à qch., 
lit  Jfjàn&e  ju  etreaâ  6i«6e»  t ((.  fig.) 
donner  jour,  heure,  assignation  à qn. , 

einem  Z as  < ©tunbe , £rt  befrimmen  ; 

je  lui  ai  donné  jour  à mardi,  i(fj  (>abi 

i&n  ouf  ben  2>ieitfrgg  befr eHt  ; il  m’a 

donné  heure  à l’issue  du  dîner,  fr  bût 

mich  gleich  nach  £ifche  (ju  fïch)  befreüt; 

donner  ton  temps  à qch.,  einer  35cfd)if« 
tigung  ic<  feine  3eit  mibmcn;  feine 
Beit  borouf  perwenbm  ober  bojn  on- 
wenben  ; — attention , jemonb  feine 
Slufm erffom fett  fdjenfen  ober  gönnen  ; 
ibm  gufmcrffom  tubören  ; — cioyance 
à qch.,  einer  ©gebe  ©loube«  beomef* 
fen;  — assurance,  »crfichcrn;  — Chasse 
oberia  chasse,  lebhaft  »erfolgen;  — ie 
ton , bqi  $on  ongeben ; — u loi»  ©e- 
felje  »orfebreiben  ; qebietben  ; — avis , 
benachrichtigen  ; — beau  jeu  à qn.,  ei- 
nem etwog  fe&r  feiert  machen  ; — l’alar- 
me,  rm  machen,  fchlogen;  — les 
chiens , bi*  £linbe  Ipglüffeti  i la  donner 
belle  à qn.,  einem  etwag  weiß  mochen, 
etwa*  oufbeften , oufbinben  ; donner  à 
penser,  à songer,  9*g<hbcnfen  »erurfo- 
chen;  donner  à entendre,  »erflehen 
' geben donner  à discourir,  à parler,  (m.p.) 

. loterie  êum  ©efpröch , §u  «Hetfe» 
SKeben  «beit;  »on  ffch  reben  machen; 

(ffiettfunfr)  donner  la  main,  la  bride,  ben 
£ugel  fließen  [offen  ; je  le  donne  au 
plus  habile  à mieux  faire , ich  forbere 
hen  ©efchtcftefren  ouf,  ob  er  eg  beffer 

machen  fonn  ; je  vous  le  donne  en  dix , 

©te  follen  et  jefrenraa bl  »erfuchen,  unb 
hoch  nicht  nachmadjen  ; ober , ©ie  fol* 
len  geÿenmahl  rothen , unb  et  hoch  nicht 
(rtothen  ; je  donnerois  ma  tête  à couper 
que  etc.,/a/n.  ich  wollte  meinen  £opf 
borouf  fehen,  verwetten,  bo§  JC.  Se  donner! 
(v.  ré/7.)  à qn  , (Ich  einem  ergeben;  ftch 
jemoitbcg  JOienfre  wibmcn  ; it.  ftd)  ei- 
nem unterwerfen  ; (ich  unter  icmonbeö 
£errfd)ûft  ober  «otbmößtgfeit  begeben; 
sedonner  le  nmps,  ffch  bte  geit  nehmen; 
se  donner  l'honneur,  ffcf)  bte  (E&te  poil 
etwgg  jueignen,  jufcbreibm;  se  donner 
des  airs,  0#  eitt  5tltfebett  geben  ; se  don- 
ner garde  de  qn. , fîch  »or  einem  in  <Xcf>t 
nehmen;  einem  nicht  trauen  ; (f*  garde?) 

se  donner  de  la  tête  contre  ta  muraille , 

ftch  hen  tfopf  on  Die  2Bonb  frohem  T. 

donner  le  cerf  aux  chiens,  bte  ^)unbeûuf 
b*«  Jf>frfd)  ÏOtflûffen  ; donner  le  feu  trop 
chaud , trop  ardent  à la  viande , bet)tn 
Âochen  pbet  93rgten  beg.  Sleifcbeg  ein 
|u  großeg  Jener  machen  ; donner  le  four 
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trop  chaud  au  pain,  bttt  tofttl  jUttt 
«robbocr.n  su  frorf  heisem  Fig.  et  Prov. 
il  donneroit  jusqu’à  sa  chemise,  er  WÜrbt 

bag  £emb  pont  Eetbe  »erfehenfen  ; à 

donner  donner,  à vendre  vendre,  t»fîUI 

ich  fchenfe,  fo  fehenf  ich;  wenn  ichoer* 
foufe,  fp  »erfouf  ich,  (b,  i.  fo  frnhet 
feine  Jrepgebigfeit  ©tott;)  qui  donne 
tôt,  donne  deux  fois,  »er  bo(b  gibt,  gibt 
hoppelt,  (b.  i.  beffen  SBc&ïtbôt  (,« 
nen  hoppelten  Sfôerth  O donner  et  retenir 
ne  vaut,  fehenfen  unb  hoch  beholten gilt 
nicht;  gefehenft  ifr  gefchenft  ; cela  est  * 
donner,  bifß  ifr  fpOttWOblf*tl  » môîl 
fehenft  eg  fûfr  weg  ; donner  la  main,  bit 
rechte  Jr>anb , ben  oberfren  tylûh  geben  $ 
ie.  in  etwog  wiiligen;  feine  èinrotUt- 
gung  SU  etwop  geben;  donner  la  vie 
a qn..  einem  (baß  geben  geben,)  un* 
»erfehenö  eine  große  Jreube  machen  5 

donner  la  mort  à qn. , einen  in  btt* 
hcftigfre  «Betrùbnifr  perfeÇen;  se  don- 
ner carrière , se  donner  du  bon  temps , sc 
donner  du  menu,  s'en  donner  à coeur 
joie , ober  se  donner  au  coeur  de  joie  de 
qch. , s’eti  donner  tout  son  saoul  , fom. 

(ich  rechtfchoffen  (big  sur  ©dttigung, 
fofr  big  sum  Uebermofie)  fufrig  mochen 
ober  er(ufrigen  ; fleh  einen  (u frigen^og 
mochen;  feine  £ufr  recht  mit  etmog 
büßen  » (f,  OUCh  garde  unb  joue.)  v 
Donner,  v.  n.  (contre  qch.,)  on , ouf,  gf* 
gen  etmog  fthlogcn;  etwog  berühren  ober 
onruhren  ; — sur  qçh.,  ouf  etwog  ge* 
hen , bie  2fugftcht  haben  ; cet  apparte- 
ment donne  sur  la  rue , it.  donner,  (£onb* 
wirthfch.)  ouggeben  ; ergiebig  fepn  ; 
gerothen  ; augfoQen  ; p.  ex.  les  bleds 
ont  assez  bien  donné  cette  annéç  ; la  vente 
a bien  ou  mal  donné;  it.  T.  ouf  bctt 
Jeinb  (sur  les  ennemis.)  loggehen  ; thtt 
ongreifen;  (dans  les  ennemis,)  ouf  bie 
$einbe  froßen  ; donner  du  cor , in  bog 
Äifthorn  froßen;  donner  au  but,  bog 
ÿief  treffen  ; fig.  treffen;  errothen;  le 
soleil  donne  à plomb,  bie  ©oune  Wirft 
ihre  ©trohlen  fenfreét  herunter  ; don- 
ner de  l’épée  dans  le  ventre,  mit  hem 
®egeu  tn  ben  £eib  frechen  ; donner  d’es- 
toc et  de  taille,  fredien  unb  houen;  ouf 
’^ieb  unb  ©toß  geben;  donner  des  épe- 
rons à un  cheval  » donner  des  deux, 
©poren  ober  bepbe  ©poren  geben  ; ce 
vin  do.nnc  dans  la  tête , biefft  S©ettt 
freiqt  JU  #0»fe  ; donner  dans  ie  ridicule^ 
auf  etwag  ÈScherlicheg  perfaUen;  donner 

dans  le  jeu  , le  libertinage , fr(h  beitt 

©piel , ben  Qlugfçhwetfungen  ergeben; 

donner  tête  baissée  dans  geh.,  bltnblingg 
ouf  cfwog  [oßgehett  ; donner  dans  qch., 
fo  pcd)l  hinein  plumpen;  donner  dans 
i<  sens  de  qn. , jemonbeg  Meinung  tref- 
fen, ober,  berfclben  beppfrîchten;  donner 
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de  l’Altesse  à qn. , einem  bett  fcitel 
»urchtoucht  geben;  ihn  Durchlaucht 
nennen;  donner  du  respect  à qn.,  jemûnb 
am  ©nbe  , eineg  Briefe«  ehrerbietig 

grüßen  ; donner  dans  une  embuscade  , in 
einen  Hinterhalt  faBen;  T.  donner  a ta 
cdte , mit  bem  ©chiffe  an  bit  Sùfle 
flohen;  baran  flranben;  donner  de  bout 
à terre,  gc robe  aufg  £anb  logfegelu  ; 

donner  des  cultes,  mit  bcm  «ffiel  ÛUf* 
flot  en  ; le  vent  donne  dans  les  voiles , 
ber  28inb  bliflt  in  bie  ©egel  ; donner 
vent  devant,  bag  ©cbiß  gerabe  gegen 
ben  $Binb  brehen;  donner  fond,  anfern  ; 
2lnfer  werfen  ; donner  dedans,  in  einen 
glui,  in  einen  £aven , in  eine  9tbebe 
ein  laufen.  Fig r.  fam.  donner  ober  se 
donner  de  la  tête  contre  les  murs , mit 

bem  Äopf  wiber  bie  Sffiinbe  rennen; 
unmögliche  ober  vergebliche  Dinge  un» 
ternehmen  ; (f.  auch  tête , nez , cul , bais- 
sé;) je  vous  donnerai  sur  les  oreilles,  id) 

»erbe  euch  etng  hinter  bie  Ohren  geben  ; 
vuig,  id)  werbe  end»  auf.  ben  9>e4  font* 
tnen;  donner  à tout,  a lieg  unternehmen; 
alles  wagen  ; ftdj  auf  alle*  eitilaffen  ; 
U*  fid)  mit  allem  abaeben  ; von  allem 
etwa*  haben  ober  wißen  wollen  ; U.  für 
bunberterlrv  Rachen  ©elb  auggeben, 
Ober  / »erfchwenben  ; U donne  dans  les 
tableaux , er  wenbet  viel  ©elb  auf  ©e. 
m&hlbe  l donner  a pleines  voiles  dans  un 
sentiment,  einer  Meinung  mit  vieler 
i^ibe  beptreten.  (f,  auch  p^3e»  panneau 
UUb  dedans.) 

Donneur  , s.  m.  eus t%f.farru  fin  ©eber; 
fine  ©ebertnn  ; un  donneur  de  bon  jour , 
ein  müßiger  gftenflrh,  ber  auf  ber  ©trage 
faß  alle  £eute  grûft  unb  anrebet;  (f. 

auch  baie,  cassade,  galbanum;)  un  don- 
neur d’avis , ein  ungebethener  Stathgeber; 
donneur  d’ordre.,  ber  Snboßettf  fitKg 
Söechfclbriefg. 

Dont,  particule , ßatt  bf$  accusatif  unb 
ablatif  bet  pronoms  relatifs  qui  unb  le- 
quel ; beßen  ; beren  ; von  bem  ic.  ; von 
»eichen;  wovon  ; worüber;  woraud; 
»arum;  wobep;  auf  wag  fur;  baruber 

2C.  ; je  vous  diTai  ce  dont  on  est  convenu, 

ich  will  3bncn  lagen/  worüber  man 
ciiio  geworben  iß. 

Donte , s.f.  T.  her  95  auch  einer  £auteic. 
Donzelle , s.  f.  burl.  et  mépr.  bie  Dirne  Î 

eine  Jtauengperfo.n  von  feinem  fonber* 
liehen  AerfommeU/  unb  von  fchlßpfrt* 
aer  Äußährung  ; u.  T.  ber  ©chlangen* 
ßfeh  / eine  2lrt  fleiner  ©eeflfche. 
Dorade,  s.f  T. ber  ©olbfifdj;  ©olbbraße; 
f/.  ein  bero©ubpol  fehr  nabeg  ©eflirn , 
(and)  Xiphias ,)  it.  eine  $ulpenforte. 
Dorage,  s.  m.  (£utm.)  bag  Utberjieben 
eineg  grobem  $iljeg  mit  feinen  paaren. 
Doré,  ée,  part,  et  adj,  pergolbet  |Çt>  it. 


gtflnjenbgelb  ; wag  einen  ©ofbglanj  hat; 

jaune  doré,  golbgelb  ; cheveux d*un  blond 
doré,  btonbe  (ober  lichte)  5>aare,  bie  ing 
©olbaelbe  fallen;  vermeil  doré,  vergol* 

beteg  ©Uber  ober  ©tlbergefchirt»  vcrnis 

doté , ©olbßrnig  ; un  chapon  doré,  ein 
fdjön  gelb  gebratener  Kapaun  ; fumées 
dorées,  bie  £ofung  beg  £trfcbeg;  il  est 
doré  ctfnme  un  calice , prov.  feine  bleibet 
ftroçeit  von  ©olb.  (f.  auch  ceinture, 

frein,  langue.) 

Dorénavant , adv.  ingfftnftige  ; hinfuro  ; 
fftnftighin;  hinfort;  forthin. 

Dorer , v.  a.  vergolben  ; mit  ©olb  über* 
liehen;  T.  (unt  pâté)  b4g  ©ebaefene 
mit  Çperbottet  uberflteichcn  ; dorer  un 
livre  sur  tranche,  (©UthbJ  etn  95ud) 
auf  ben  ©chnitt  vergolben;  dorer, 
(£utm.)  ùber|tehen;  (f.  dorage;)  — un 
vaisseau,  ein  ©chiß  mit  Unfchlitt  be* 
ßreichen ; le  soleil  dore  les  montagnes, 
(poet.)  bie  ©onne  vergolbet  (begrabet) 
bie  ©pi$cn  ber  95erge  ; les  blés  commen- 
cent à se  dorer,  bag  ©ctreibe  fingt  an/ 
|U  jeitigen  J il  est  fin  k dorer  , prov . et 
iß  einer  von  ben  feinen  / b.  i.  er  iß , 
fo  ehrlidj  er  auch  augfteht/  ein  ©chatf. 
(f.  aud)  pitule.) 

Doreur , s.  m.  etn  Stagolbet  / doreuse , s.f 
eine  ©ergolberinn  ; doreur  sur  métaux, 
ein  ©îetaDvergolber  ; doreur  sur  bois, 
etn  HollPttÔ0*0**. 

Dorien , adj.  m.  le  mode  dorien , bie  bott* 
fche  SRufif;  le  dialecte  dorien,  bet  bo* 
rtfche  Æ>iafeft. 

Dorique,  adj.  ç.  bortfdj  î l’ordre  dorique, 

T.  bie  borifehe  ©iulenorbnung. 

Dorloter,  v.  a.  fam.  ju  jirtltd)  halten  î 

einen  verjirtefn;  einem  gar  $u  gütlich 

* thun  ; einen  verhitfcheln.  Se  dorloter, 
v.  rtß.  feiner  ©emöchlWdt  all|ufebt 
pflegen  ; ftch  verjàrteln;  fleh  Jtt  »eich* 
lieh  gewöhnen,  (f.  dodiner.) 

Dormant , ante  , adj.  fchlafflth  î eau  dor- 
mante , ein  ftehenbeg  Sffiaßer , b.  t.  (bag 
feinen  Abfluß  hatî)  T.  pont  dormant, 
eine  unbewegliche  ©ruefe , (bie  nicht 
flufaejogen  werben  fann  ;)  fenêtre  à verre 
dormant,  ein  5«tß«  / bag  man  nicht, 
pflnen  fann  ; serrure  k pêne  dormant , 
ein  ©chlofl  mit  einem  ftebenben  SÂieael, 
b.  i.  weldbcg  mau  ohne  ben  ©chlußel 
nicht  lufchließen  fann;  manoeuvres  dor- 
mantes ober  dormans , $aue  / welche 
mit  ihrem  einen  €nbe  immer  hefeßigt 
fînb  ; pêcher  k la  ligne  dormante , T.  eine 
SUtjahl  £einen  an  bag  Ufrr  legen , unb 
von  3dt  ;u  Jeit  btejentgen , wo  Jtfche 
angebißen  haben  / heraug  nehmen;  en 
dormant,  im  ©chlaf;  les  sept  dormans, 

(s.)  bie  ©iebenfd)lifer. 

Dormant , s.  m.  ein  ©chaugericht  / eiaç 
^rachtfchußel. 
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Dormeur,  s.  m.  ein  ©d)lAfeti  dormeuse, 
eine  ©chlaferinn;  b.  i.  ein  £ang» 
fdjlafcr;  eine  £anafd)löfcrinn;  //.dor- 
meuse, ein  tiefeé  5raucnjimnter‘j?opf» 
im* 

Dormir , v.  n.  irr.  fchlafen  î it.ßg.  b.  i. 
untätig  fepn;  it.  eine  ©acht  fchlâfrig 
ober  nachlößig  betreiben;  eine  ©ache 
. fïiegen  taffen,  unb  feinen  SSort^cif  bar* 
über  verföttmen;  </.  wirb  »ou  einem 
ftillßehcnbeii  gBaffer  gefügt,  baä  feinen 
Slbflufj,  feine  Bewegung  bat;  dormir 
d’un  profond  sommeil , febr  feß  fd)lafen; 
dormir  d'un  bon  somme,  de  bon  somme, 
rubtg  Ober  fanft  febtafen;  dormir  un  bon 
somme,  lange  fchlafen ; in  einem ©tücf 
. hinteretnanber  fortfdjlafeit  ; ( f.  aucf) 

matinée;)  Fig.  et  Prov.  la  toupie  obet  le 
sabot  dort,  (bepm  .ftttberfptcle)  ber 
. Greifet  fchlöft,  (menu  er  fief)  fo  fcfmeU 
im  Äreife  herum  bre&t , baß  man  feine 
Bewegung  nicht  ftcht»)  dormir  à bâtons 
rompus,  einen  unterbrochenen  ©chtaf 
haben;  oft  erwachen;  dormir  en  lièvre, 
mit  offenen  Stugen  fdjlafen;  dormir 
tout  de  bout,  ßehenb  fchlafen  ; fkh  be$ 
©chlafö  nicht  enthalten  finiten;  il  faut 
dormir  dessus,  man  muß  bie  ©ad>e  be* 
fchlafen;  (reiflich  überlegen;)  (f.  auch 

conte,  chat  unb  dîner;)  laisser  dormir  une 
affaire,  ein  ©efchöflFt  ruben  ober  liegen 
laffen;  cö  nicht  betreiben , ohne  es  je* 
hoch  ganj  attfjugeben  ; il  n’y  a pas  de 
pire  eau  que  celle  qui  dort , ßiße  2©affer 
finb  am  tiefßcit , (grunben  tief  ;)  il  tait 
bon  pêcher  aux  endroits  où  l’eau  dort, 

im  $rüben  iß  gut  ftfehen. 

Dormir , s.m.  ba$  ©djlafett;  ber  ©djlaf  ; 
ce  procès  l’inquiète  au  point  qu’il  en  perd 
Je  dormir,  biefet  flJroccß  geht  ihm  f» 
fehr  im  stopfe  herum  , baß  er  nicht  ba* 
»or  fchlafen  fann.  (vgl.  manger,  s.) 
Dormitif,  i vc.adj.  ets.m.  T.  fchlafntachettb  Î 

ein  ©chlafmittcl. 

Doroir,  s.  m.  T.  ber  Slitfchießpinfcl , betjm 
Nergolben,  ba$  ©olb  bamtt  aufjutra* 
gen;  it.  ein  tyinfel,  baö  ©ebaefene  mit 
©perbotter  §u  beßreichen» 

Doronic,  Doronicc,s.  /.  T.  bic©em0$urj; 

ba$©d)wmbelfrauti  (eine  tyßanjc). 
Dorsal,  ale,  adj.  T.  $um  SXücfcn  gehörig. 
Dortoir , t.  m.  baö  £)ormitoriuni  ; ber 
©chlaffaal  in  einem  Äloßer,  $enfton» 
nat  ic» 

Dorure,  s f.  bie  Ncvgolbung ; it,  baS  Ner« 
golben  ; it,  T.  ber  Slnßridj  be$  ©eba* 
efenett  mit  ©perbotter» 

Dos,  s . m.  ber  dürfen  ; vulg.  ber  ©ttcfel  ; 
it-  ber  SXücFcn  j»  95.  eineé  sDtefferö , 
(3)JcfferrucF en,)  eineö©uchc6,Äamcö  ; bie 
Slücf  feite,  hintere  ©eite  cincö  ©rief*  ic.  ; 
bie  9tücf lehne teine0  ©tuhU  te.;  l’épine 
«fu  dos , ber  SKÜcfgrab  ; le  dos  de  la  main , 


du  pied,  ber  SXücfen  ber#anb/  be$  Juße*  ; 
bie  Dberßichc  ber  ipaitb  ; (©egetttheil  : 

paume  unb  plante;)  le  dos  du  nez  , bet? 

SKucfen,  (ber  erhabene  £hcil)  bet 
Nafe;  une  chaise  à dos,  ein  £ehnßu(>l; 
monter  un  cheval  à dos,  (ober  à dos  nu,) 
ohne  ©attcl  reiten.  Fig.  et  Prov.  tour- 
ner le  dos,  (bettSHucFenfchren;  ftdj  um* 
wenbett  ;)  Weggehen  ; ben  SKücfett  ver- 
wenbett;  it,  bie  flucht  ergreifen;  bauort 
laufen  — à qn. , einen  oerlaffen  ; ihm 
feine  Jjpülfc  entjieheti;  avoir  sur  le  dos, 
auf  bem  Nacfeit  haben  ; il  a bon  dos, 
er  hat  einen  breiten  SKûcFen  ; er  fatm 
etwa«  tragen , b.  i.  er  iß  reich  genug , 
biefeö  befahlen  $u  tonnen;  it,  er  hat 
breite  ©dwltern;  er  fann  viel  »ertra- 
gen; er  befümmert  ftdj  nid)t  barum, 
wa0  bic  £eute  von  ihm  fagen  ; sc  mettre 
qn.  à dos,  fid)  jentanb  junt  fteittbe  ma- 
chen ; »i  l a toujours  à dos , er  fîçt  ihm 
bcßÄnbig  auf  bem  NacFen  ; battre  qn. 
dos  et  ventre,  einen  berb  abprugcln  ; ü 
fait  le  gros  dos,  er  macht  fid)  gewaltig 
breit;  er  blöht  fich  gewaltig  auf;  et 
tbut  fchr  groß;  er  th»t  fehr  ßolj  unb 

tomehm  î il  se  laisseroit  manger  la  laine 
sur  le  dos,  er  ließe  fïd)  baé  §ell  über  bie 
Ohren  sieben/  ohne  ju  muchfett. 

Dosa  dos,  adv.  rücfwörttf;  bepbc  mit  ben 
SKüdFcit  gegen  einanber  gefehvt  ; mettre 
des  gens  dos  à dos,  ßg.  'Jkrfonen  berge» 
ßalt  mit  einanber  vergleichen , ober  au$* 
föhnen  , baß  feine  einen  befonbern  Nor» 
theil  vor  ber  anbertt  erhölt. 

Dos  d’âne,  s.  m.  ober  chose  feite  en  dos 
d’âne,  ein  ©felörüefen  ; ober , in  ©eßalt 
eine*  ©fclörücfcttS  gemacht;  oben  fpiçig 
julaufenb  ; 7\  ein  fchröa  angclegtcO 
©artenbect,  wovon  baö  Söaffer  ablau* 
fen  fann  ; toit  en  dos  d’âne,  ein  ©attcl» 
badj  î mettre  la  terre  en  dos  d’âne , bit 

€rbe  auf  bepben  ©eiten  fdjvög  auf» 
hÖufcn. 

Dose,  s.  f.  T.  eine  JOoftâ/  b.  t.  bie  be- 
ftimmte  Owûntitat  ber  verfehiebenen 
3ngrfbien,tieit  einer  jufamniengcfeçten 
arjcnep  ; it.  fo  viel  alö  prise , eine  tyrife  ; 
fo  viel  man  von  einer  2lr$ciiep  auf  ein» 
mahl  nehmen  foll  ; it . plais,  eine  5>oft0/ 
eine  portion/  wirb  auch  von  ben  ge* 
wöhnlichm  Nahrungsmitteln  gefagt; 
(auch 

Doser  v.  a.  un  médicament,  T.  bic  JU  eiltet 
Slrjenep  gehöriacn  3ngtcbienjicn  nach 
bem  3$aß  unb  ©cwichtc  genau  abthei- 
len ; it,  bie  jubereiteten  Sfrjcncpen  in 
verfchicbene  ^Dofen  abthcilen. 

Dosse,  s.  f.  T.  baö  ©chwartbret;  bie 
©chwarte ; bie  Jutterbohle ; baö  iußerße 
53rct  an  einem  £lo$C/  baö  auf  ber  ei- 
nen ©eite  noch  bie  ^aumtinbe  hat; 
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Doua  Doub  3t)5 

Douanier,  s.  m.  ein  Sotteinnebmer  î Sott* 
Verwalter;  3ôttncr.  '' 

Doublage,  s.  m.  T . bûd  doppeln;  Die  T)  Op* 


Doss  Doua 

it.  eine  feîcfe  ©oble  gu  ©elegung  ber 
©rurfenbôgcn. 

Dosseret,  s.  m.  T,  <in  ffciner  Pfeiler  / ber 
«ud  ber  &anb  ein  roer|i<î  vorfpringt. 

Dossier , s.  m . bie  £r^ue  ; SRutf  lehne  ; bie 
SKùcffeite  (le  fond)  einer  Äutfche;  bie 
Stürfwanb  eined  ©ilberfcbranfd  (bufet,) 
ober  einer  Mangel,  eined  Äatbcberd; 
— d’un  lit,  bad  .Topfbret  an  einer 
©ettlabe;  it.  badjenige  ©turf  bed  SJor» 
banaed,  bad  am  Æopfbrct  herunter* 
bAngt;  — d’une  hotte,  bie  SKurffeite 
emed  Tragforbcd  ; — d’un  tombereau  , 
bad  jQuerbrct  oben  am  ©orbertbeile  tu 
ned  ©turgfarren. 

Dossier , s.  m.  (jur.)  ber  ûberfebriebene 
Umfchlag  um  einen  <Parf  SÄften , worauf 
ber  SRabnie  ber^artepen,  ber  Slboofaten, 
bad  ©eriebt,  bep  welchem  ber  tyrogeß 
anbAngig  iß , angemerft  fielet  ; it.  ein 
©toß  ober  tyarf  Slftcn  ; it.  eine  rubri* 

. cirte  ©eplage  gu  «JJrojcßaften. 

Dossiére,  s.  f.  T.  ein  Tragriemen;  ein 
breiter  Stiemen  am  ©efchirr  ber  tfarren- 
pferbe,  welcher  über  Den  ©attel  gebet/ 
unb  woburcf)  bie  ÄarrenbAume  gcßcdt 
werben. 

Dot,  «./.  bad  Oeiratbdgutb;  bie  Budßat* 
tung;  Sludßeuer;  ©îitgabc  ; Mitgift; 
ber  ©rautfcha$;  it.  bie  2lndßattung 
einer  Sîonne. 

Dotai,  aie,  adj.  gum  £eivatbdgute  gehörig; 
deniers  dotaux , ©elber , welche  ber 
Tochter  gut  SÄitgabe  angefeijt  ober  ge- 
geben werben. 

Dotation,  s.f.  (jur.)  bad  £)otiren , b.  i. 
bie  Begabung  ober  ©etfebung  einer 
Kirche,  eined  £ofpitald,  Äloßerd  tc. 
mit  gcwijfen  €infünften;  it.  biefe  Tin* 
funfte  felbß. 

Doter,  v.  a.  eine  Tochter  audßeumt;  aud* 
Ratten  ; ihr  ein  Jpeiratbdgut  geben  î it. 
einer  Tochter/  bie  fid)  Dem  «ftonnen* 
ßanbe  wibmet/  eine  Budßcuer  geben; 
doter  une  église,  eine  Strebe  botiren  ; 
f.  dodation. 

Douaire,  s.m . bad  SGBittfium;  £eibgcbing; 
ber  SKittwengebalt  ; bie£eibgucht;  bad, 
wad  ein  Ehemann  feiner  ftrau,  ju  ihrem 
Unterhalte  nach  feinem  Tobe , gum 
SSoraud  permacht. 

Douairier,  ».  m.  (jur.)  ein  Äinb,  bad  itch 
an  fein  mütterliched  ©ut  hält/  unb 

. bem  piterlichen  ©ut  entfagt. 

Douairière,  s.f  eine  2Sittwe  port  ©tanb, 
bie  ein  £etbgebing  genießt  j la  reine 
douairière,  bie  perwittwete  Äöniginn. 

Douane,  s.  f.  ein  (bad)  Sotthaud  ; (Äauf* 
haud;  ber  tyarfbof;  bieSîieberlage;  ber 
©tapel;)  ft.  bad  Sollamt;  it.  ber  JoD 
felbflt , (für  Die  ein*  ober  audgehenbe 
SSBaaren.) 

Douancr  , p.us.  patt  plomber» 


pelung;  bte  zweite  (breternc)  Vorhang 
ober  Sßerfletbung  eined  (wettretfenben) 
©chiffed  (gegen  bie  ©chiffdwurmer;) 
(©ud)br.)  ein  Sßjort,  ober  eine  gange 
£inie,  fo  aud  SSerfcben  boppelt  gefeijt 
worben  iß;  (jur.)  bie  £ehengebuhr; 

( Sütanufact.  ) bad  Sufammcnbrcbcn  / 

3 wirnen  ber  ©eibe. 

Double, adj.  c.  Doppelt;  gehoppelt;  gwep* 
fach;  gwcpmabl  genommen  ; gwepfaeb  gu- 
fammengelegt  tc.  ; H-fig-  (vomj)ergen  tc.) 

falfCh  î serrure  à double  tour , ein  ©ChlO§/ 

an  welchem  Der  ©chluffcl , um  cd  ju 
perfchlie§en , §wepinahl  umgebreht  wer* 
beit  muß  ; encre  double , £oppelbinte; 
eine  rechte  gute  fchwarje  Situe  ; double 
ruban,  bad £oppclbanb;  ein  Q5anb/  bad 
auf  bepben  ©eiten  redjtd  gewirft  i^  ; 
double  bidet,  ein  Steitflepper , ber  etwad 
hoher  ift,  ald  bie  gewöhnlichen;  double 
emploi,  ein  Doppelt  angebrachter  SXcch* 
nungdpoften  ; double  sens , ein  Doppel* 
finit  ; paroles  à double  sens,  jwcpbciltige 
SSJorte  ; fleurs  doubles , Doppelte  ober 
gefüllte  Blumen  ; double  croche , eine 
boppclt»gcfchwAn$te  9îote;  eine  ©cchd* 
ftfbnteld**Rote ; fêtes  doubles.  Doppelte 
ober  hohe  ; double  fête , ein  bop* 
pelter  ftepertag  ; ein  Jett  / an  welchem 
gweper  ^eiligen  ©cbAchtniß  gefeiert 
wirb  ; fait  double , (jur.)  Doppelt  audge* 
fertigt  ; double  carte , jipcp  Äartcn  pon 
einerlep  ©übern  obet  Sfugen;  ü joue 

sur  carte  double,  Jig.  tt  hat  fBortheile/ 
Die  ber  Slnbere  nicht  hat;  une  fièvre 
double -tierce , ein  boppelt«brept&gtged 
lieber;  double  coquin,  fam.  ein  €rj* 
barnhAuter. 

Double,  i. m.bad doppelte;  noch  einmahï 
fooiel  ; it.  Die  Dublette , ein  ©uch  bad 
Doppelt  in  einer  ©ibliotijef  iß  ; it.  bad 
T>oppelfturf,  bie  Dublette  in  einer  9ta* 
turalien*  ober  Äunßfammlung  ; it.  ber 
Sludhelfer,  ^othhelfet,  ein  ©chau* 
fpieler,  ber  Den  eigentlichen  Slcteur  ju* 
weilen  erfegt  ; it.  ber  ^Doppel  ; eine  alte 
franjofifchc©djeibcmünje,  Die  2 T)enicrd 
galt  ; — de  compte,  bad  JOuplifat  einet  \ 
9ted>nung  ; eine  bem  Original  gleiche 
Slbfchrift , bie  ber  SKechnungöfwer  i& 

Jt)\nben  behält;  (COîuftf)  le  double  d’un 
air,  bie  Saridtion , Sludfùttung  einer 

Strie  ; mettre  une  chose  en  double, 

eine  ©ache  boppelt  gufammenlegcn; 
jouer  ii  quitte  ou  (à)  double,  guitt  ober 
boppelt  fpielen  ; it.fig.  alled  baran  wa* 
gen  ; um  aud  einem  pcrbrießlichcR 
j^anbel  gu  fommen;  il  y en  a tant,  et 
pas  un  double  avec , prov.  ed  iß  fo  unb 

fo  viel  / unb  nicht  ejn  fetter  Darüber. 
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Double,  adv.  voir  double,  Me  ©egenffänbf 
boppclt  fe&en»  boppclfichtig  fepn  ; au 
double,  boppelt;  gwepfach. 

Double,  s.f  T.  ber  erfrc  fföagen  ber  wie« 
berfäuenbcn  £&iere;  ber  hänfen. 

Doublé,  ée,  part,  et  adj.  petboppclt  » ge* 
bOPPeftî  f»  doubler. 

Doublé , 5.  ct.  (©ifrarb)  eine  Äugel  bie 
gut  gu  bubliren  ift. 

Doubleau  , s.  m.  arc-doubleau  , 7*.  ein  ©C» 
wpl&bogen,  welcher  2 ^feiler  miteinanber 
oerbinbet. 

Doubleaux,  s.  m . pi.  T.  bte  ffärfern  ©al* 
Un  eine«  Jugboben«. 

Double-canon , s . CT.  ÎT.  eittf  ftht  gtobe 

©uchbrutferfdjttfk 

Double-feuille,  s.  f.  bû«  3»CpMûtt  î ettte 
ÿlïange  mit  immer  2 gcgcncinanbcr 
uberflehenben  ©lättern. 

Doublement,  adv.  bpppelt  5 «Uf  bQPPCltf 
«et. 

Doublement,  s.  m.  enchérir  par  doublement, 

Our.)  bie  £àlfte  mehr  bietben  ; einen 
um  bie  Jpälfte  uberbietben  ; le  double- 
ment par  rangs  (£ricg«w.)  bie  ©erbop* 
pefung  ber  ©lieber. 

Double-pointe,  j.ct.  (©ilbh.)ein  hoppelte« 
©Pfeifen,  (auch  dent  de  chien.) 

Doubler,  v.  a.  petboppeln } boppclt  ober 
gwepfad)  nehmen , feijrn  ic,  ï —un  habit 
de  <*ch.,  ein  Äleib  mit  etwa«  füttern  ; 

doubler  un  rôle  , bic  SXoUc  Ctne«©rf)ûU* 

fpieler«  übernehmen , ber  biefelbe  ge« 

IPOhnltd)  fpielt  ï — un  corps  de  logis , 

. T.  hinter  bemJpauptgebäubc  nodj  ein  an* 
bcre«£auptgebä!iöe  aufführen  ; doubler 
une  bille , (©Hl.)  eine  £ugcl  bupliren  ; 
doubler  le  pas,  bie  ©chritte  perboppcln; 
fcfmeffer  gehen  ; ce  cheval  double  les 
reins.  T.  bteg  tpferb  macht  heftige 
©prüngc  hinter  einanber,  mit  gewälb« 
îem  ?tücf en  ; (©çhifff.)  doubler  le  cap , 
ba«  ©or^ebirg  umfegeln;  doubler  une 
pointe,  über  eine  £anbfpi$e  hinaitöfc* 
geln  ; doubler  le  sillage,  noch  einmàhl  fo 
aefchwinb  fegeln;  — un  vaisseau,  einem 
©d)iff  bie  gwepte  ©erfleibung  geben; 
doubler  de  cuivre  , mit  .ftupferplatte» 
befchlagen  , pcrfleiben  ; (f,  doublage.) 

Doubler , v.  n.  flcf)  mehren  ; mehr  werben  ; 
la  balle  a doublé,  bercail  bat  gwcpmabl 
bie  €rbe  beruht. 

Dpubiet , s.  ct.  T.  eine  Dublette  ; ein  fût 
fdjer  ©befffetn  pon  tfrpffall , jwtfrhcn 
beffen  bepben  Jpllftcn  eine  Jolie  liegt; 
«in  unterlegter  ©tein;  it*  ein  tyafdj  im 
SSürfelfpiel  ; it.  (©tllarb)  eine  Äugel 
bie  gut  gu  bubliren  iff  ; it.  (©lonben* 
Wirfcr)  bie  gwirnmafchine. 

Doubiette,  s.f.  ein  Drgclrcgtffer , beffen 
pfeifen  eine  £>ftap  hoher  ihnen  ; al«  bie 
pfeifen  bc«  Principal«. 

Doubleur,  s.  ct.  ($hpf.)  ein  3»ffrumcnt 


Doub  Doue 

bie  £uftgntc  unb  ©leftricität  eine« 
mer«  ober  eine«  onbern  Ort«  gu  be* 
flimmciu 

Doubleur,  euse,  s.  m.  et f.  7Vber  Arbeiter 

welcher  ©eibe  ober  ©Jolle  gwirnt. 

Doubiis , s.  ct.  (©taurcr)  eine  Doppel- 
fchicht  ^achgie^eln. 

Doubioir , s.  ct.  (©cibemtumufaft.)  ba« 
^wirnbret. 

Doublon,  s.  m.  eine  Dublone;  Gßiffole;) 
eine  fpanifebe  ©olbmünge  ; (©ud)br.) 
ein  Æwppclfah;  ein  au«  ©erfehen  hop- 
pelt gcfeBte«  SÖ>ort;  auch  / mehrere  fol- 
cher  ©Järtcr. 

Doublure , s . /.  ba«  Unterfutter  ober  Jut- 
ter  ; «V.  bie  (golbene  ober  fflberne)  Jüi- 
terung  einer  £obafébofc;f.  aud>  fin , adj , 

Douçiin,  s.  ct.  ber  ©üftapfelbaum. 

Douce-amère,  s.  f.  ba«  ©ittcrfüf  5 CtUC 
^ffange  J (auch  morelle  grimpante.) 

Douceâtre  , adj.  c.  füßlid). 

Doucement,  adv.  fanft;  freunbltdi;  lieb- 
reich ; fanftmüthig;  it.  leife;  ohne 
£ürm;ohne  ©erÄufch»  in  bet  ©tille; 
ohne  Stuffehen  gu  machen  ; heimlich; 
it.  töubetlich  ; bebüchtig;  mttPieler  ®e- 
hutfamfeit  ; it.  fHH  ; ruhig  » frieblich  ; »(• 
gem&chlich»  auf  eine  bequeme  unb  an- 
genehme &rt;  it.  erträglich;  giemlid) 
wohl.;  it • langfam  ; fachte  ; gemach  ; <'• 
interj.  fachte  ! fachte  l 

Doucerette , s.f  fam , etn  gar  füüe«  / gint- 
pcrltcheö  Jraucngtmmer. 


Doucereux  , euse,  adj.  fufjlich;  h.  t*  ttbge* 
fehmaeft  füff  ; unliebltch  fü6  » it.  ßg . 
(p.  ^erfonen  unb  ihren  ?3tomeren)  gar 
gu  füg  ; aügufreunbtich;  abgefchmacft  ; 
des  vers  doucereux,  abgefd>mûdtC  £tf- 
be«perfe;  it • CT.  faire  le  doucereux , bCtt 
fügen  ^terrn  fpielen» 

Doucet,  c(tc,  adj.  et  s.  fam.  faire  le  dou- 
cet,  la  doucette,  fïch  gar  fftH  unb  un- 
fchulbig  auffeden  unb  bech  verliebt  fenn$ 
mine  doucette,  air  doucet,  eine  fanfte, 
freunblichesOtien«,  bie  aber  babep  etwa« 
©chalfhafte«  unb  Sßcrliebfcö  perräth* 
Doucette,  s.f.  f.  campanella»  r/.  bet  Jflb- 
lat  «ich. 

Douceur,  s.f.  bic  ©ügigfeit;  ber  fuffe 
©efehmaef  ; it.  bie  £ieblid)feit/3lnnehm- 
Uchfeit  einer  ©ache  für  untre  ©innen  ; 
ein  lieblicher,  angenehmer  ©erud) , ©f- 
fdimacf  ic»  ; (iji  anfehung  be«  ©efübl«  ;) 
bictinbigfeit;  SSDeichltchfeit;  ba«©anf- 
te;  it.  bic  £teblichfeit;  annehmlichfeth; 
ber  angenehme  ©tnbruef , ben  etwa«  auf 
unfern  ©cift  macht  ; bieJÖonne;  it.  bie 
©anftmuth»  rin  liebreiche« , meitfchen* 
. freunbliche«  unb  gefällige«  getragen; 
it.  bfe  ©elinbigfeit,  g.  ©.  einer  SXegtc* 
rung  ; it.  ein  fltfncr  ©ortheil  ober  ©e- 
winn,  ben  man  jemanb  au«  ©rfennt- 
lidifeit  guwenbet,  obier  guflicgen  läßt; 
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it.  ein  (in  eben  biefet  JXûcffidjt  gemach* 
te*)  ©efcbenf;  (Âupfetjiccber)bte©eicb* 

|)<it  ; ( pl.us . tendresse  ;)  it.  douceurs, plur, 

©ußigfeiten  ; fuße  ©aeben  ; Suefetwerf ; 
it.  ççf.  allerlep  perliebte  ©chmeicbe* 
ïepen,  fuße  ©Acbelcben;  (f.  übrigen* 

douceur  ;)  la  douceur  du  sommeil , blC 

©ößigfeit  be*  ©cblaf*;  ein  fwicr,  er* 
quirfenber,  balfômifcber  ©d)laf. 

Douche,  s.  f bûô  £iopfbab , ©teßbab ; 
ba*  begießen  eine*  franfen  be* 

£eibeé  mit  warmen , mineralifeben  ober 
anbern  ©affern  ; donner  u douche , ci* 
iten  franfen  £beil  be*  Eeibe*  mit  fol* 
djem  ©ûflFer  begießen  { prendre  la  dou- 
che , fi#  eine*  ©ießbabeö  bebtenen* 

Doucher,  v.  a.  tin  ©ießbab  geben;  bu* 
fcfjen  ; f*  douche. 

Douchî,  s.  m.  T.  bie  Politur  be*  ©pie* 
gefglafe*. 

Doucîn,  t.m.  fuße*  ©afferba*  mit  ©eer* 
waffer  permifebt  ifl. 

Doucine,  s.f  T.  eine  Stinnleiffe  am 
Æranj;  ba*  Garnie*;  (f.  cymaise ;)  u. 
ein  Jpoblbobel  ; Äarmcßhobel. 

Doué,  ée,  part,  (de  qch.)  mit  etWa*  be* 
gabt , perfeben  ; f.  douer. 

Douegne,  s.f  (fpanifd))  (mcift  plais,  et 
mèpr .)  eine  «Katrone , welcher  bie  2(uf* 
fidjt  über  ein  junge*  jrauenjimmer  an* 
nertraut  tfi  » vieille  douegne , eine  alte 
nmrrifdje  £ofmeiffetinn  ; eine  Äeufcb* 
beit*bùteriun. 

Doueiie,  s.J.  T.  bie  innere  SSogcnfWdje; 
hie  inwenbige  ftunbung  eine*  ©e  wölbe* 
ober  ©ewölbfleine*  ; it.  p us.  eine  $aß* 
haube  (douve.) 

Douer,  v . a.  qn.  de  qch.,  (pom  Rimmel 

unb  pon  ber  Otatur)  begaben  ; mit  ©a* 
ben/  mit  ©obltbatcn  perfeben,  au*rû* 
ften;  (jur.)  ein  îcibgebing,  ©ittbum 
au*feben. 

Douiliage , s.  m.  T.  berjentge  fehlet  eine* 
gewebten  $eug*/  ba  nicht  aUe  €m* 
fd)iag*fiben  pon  gleicher  ûualüAt  ônî). 

Douille,  s.f.  eine©tUe;ûberb.  : ber  bohle 
£betf  eine*  ^nfhrumentc*  ic.,  worein 
ein  ©tiel  ober  ©ebaft  geßecft  wirb , 
§.  ©.  bie  ©iüe  (ba*  bohle  ©nbe)  eine* 
3taponet*;  eine  ÇcucbterbiQc;  S)ie©iUe 
fine*  ©paten*  (bêche;)  — d’un  espon- 

ton,  ber  ©pontonfdmb  » — d’un  tine- 
bourre,  bie  jpöblung  am  ftlintenfrAçcr ; 
— de  la  baguette  d’un  fusil , bß*  33cfcblAg 

am  Eabfiocf  te. 

Douillet,  ette,  adi.  weicb f fanft/  jartim 
Ânfubfen  ; (p.  tyerfonen)  weichlich  » ali* 
juwcidjlid);  jArtlicb  ; s.  m.  ein  £Ärt« 
liitg;  ©ekbling;  il  a le  pied  douillet, 
(pon  tyobagriflen)  er  ift  noch  febr  fehwaeb 
«uf  ben  $fißen  ; er  gebt  wie  auf  sftabel* 
fpi$en. 

f DoniUeucment , adv.  fimft  unb  weieb  K» 
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Douilleux,  euse,  adj.  (©oflmßnufiaft.) 
wa*  nicht  Pierecfig  ober  pon  gieicber 
Breite  ifi. 

Douleur,  s.f.  ber  ©cbmerj ; (baö©eb;) 
it.  fg.  ber  ©cbmerj  i Äumraer  ; eine 
tiefe  iraurigf eit  > bie  QÖetrnbni^;  dou- 
leur de  l’enfantement,  bie  @C&Urt*fd)mer* 

Jen  ; bie  ©eben. 

Douloir , v.  n.  sc  Douloir,  ol.  v.  rijl.  fjdj 
befiagen. 

Douloureusement,  adv.  fcbmerjlicb  > mit 
©cbmerjen. 

Douloureux,  euse,orÿ.  fcbmerjbûftî  (Pom 

©emûtbe)  fcbmerjlicb  i **•  HÄglicb  » jim* 
merlid)  i ©cbmcrj  / Kummer  «♦  anbeu* 
tenb  ; it.  U partie  douloureuse , ber 
fcbmcrjbûfte  £beil  / (an  welchem  man 
©cbmerjen  empfinbetj)  il  a le  pied  dou- 
loureux, erb*t  einen  Aufier#  empjinb* 
lieben 

Doute,  s.  m.  ber  Zweifel/  bie  Ungewif- 
btit/  worin  man  ficb  bejinbet  ; it.  qnf 
bie  ©orge  ober  $urcbt;  it*  (ber  Swetfel)' 
bie95eben!licbfeit;  it.  bie  $urd>t  ; Slbn* 

bung } mettre  ober  révoquer  en  doute  v 
in  Sweifel  jieben  ; sans  doute , adv.  obne 
Zweifel;  ganj  gewig;  unfehlbar. 

Douter , v.  n.  (de  qch.,  att  etwa*)  JWei» 
fein  ; it.  wegen  etwa*  in  Ungewißheit 
fepn  ; babep  ein  ^ebenfen  hßben  ; SSe* 
benfen  tragen;  be*wegen  bep  ficb  an* 
flehen,  Slnfianb  nehmen;  in  Zweifel 

fteheit } je  doute  qu’il  vienne , teb  JWf tfle 
nid)t,  er  werbe  tommen  ; doutez  vous 
qu’il  n’obéisse  ? jweifeltt  ©ie  baran , bag 
er  gehorchen  werbe?  il  ne  doute  de  rien, 
er  macht  ftcb  über  nicht*  ein  33cbcnfen, 

Se  douter  (de  qch.)  v.  rèfi.  petmutben  ober 
mutbrnaßen;  (ich  einer  ©ache  perfeben; 
benfen  ; ficb  etwa*  porftellcn;  ficb  ahnbeit 
( vuig . trAumen)  laffcn;  »is  sesont  doutés, 
qu’on  lcscherchoit,  c*  hat  ihnen  geahnbet, 
baß  man  fie  auffnefite  ; il  est  venu  sans 
qu’on  s’en  doutât,  et  ifi  unpfrmuthct  ge* 
fonimen. 

Douteusement,  adv.  p,ns.  auf  tWC  JWCifel* 

hafte  ober  ungewifie  $rt. 

Douteux,  euse , adj . jwéifelhaft  ; unge* 
wiß;  it.  (p.  ÿerfonen , auf  bie  man  fidj 
in  einer  ©acbe  nicht  Pollig  perlaffcn 
fann)  jweifelhaft  î //.  jwepbeutig;  cette 
pièce  d’argent  est  douteuse , biefe*  ©turf 

©elb  tfi  perbAchtig  ; e*  febeint  falfcb  jtt 

fepn';  syllabes  douteuses,  T.  ©plbftt, 

bie  halb  lang , halb  furj  finb. 

Douvain,  s.  m.  m Jaßbaubenholj;  ©tab* 
holj;  ©taffholj. 

Douve,  s.f.  eine  ©aube  ; ftaßbaubc;  it. 

T.  ber  ©raben  eine*  alten  ©cbloiTe*  » . 
ber  ©ebloßgraben;  it.  qqf  ber  Slbjug*« 
graben  (omette,  cuvette;)  //.bie  îOîaucc 

tint*  an  welch«  ba*  ©allée 


» 
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anfchlügt;  (95ot<m.)  ber  SÔûffcrhahnen- 
fufj , (eine  $fl anje). 

Doux  ; adj.  m.  douce ,/.  fuß  ; it.ßg.  fuß ; 

iteb(id)  -,  angenehm  j fonfti  rveid)  ; jart; 
(von  einem  ftuhrtverf)  fanft;  bequem; 
gem&cblich  ; (fo  auch  von  einem  ab- 
hange,  von  einem  Sffiegj)  it.  eben;  (v. 
SRetaUcn)  gefehmeibig;  nicht  fprôbc  ; it. 
(fût*/  fanft,)  ruhig  ; (fanft,)  fanftmü- 
tfcig  » it.  freunblich;  umgänglich  ; gütig; 
gelinb  ic.  ; (vom  ©tpi)  leicht  ; angenehm 

• faßenb;  nicht  hart;  lime  douce,  <JJo* 
Iivfcile  ; taille  douce , eitt  ÄupferfUch  ; 
vin  doux , ÇDiOjl  î cldTe  doux  , aepfel- 
mojt  ; une  sauce  douce,  eine  füfleiôrûhf/ 
inf.  mit  tint)  ©fftg  ; eau  douce , 

fußcS  SÖaffcr;  (©Âcfet)  lautvarmcS 
SffîafTer  ; un  temps  doux , ein  gelinbes , 
angenehmes  dßetter;  faire  les  yeux  doux 
à une  femme , eine  $rau  mit  verliebten 
Sfugcn  anfehen;  mit  einem  ftrauen- 
itmmer  liebäugeln;  un  billet  doux,  ein 
£icbeSbriefcben  ; douces  paroles,  füße, 
glatte , fchmcichelhafte  SEßorte , tout 
doux,  adv.  gemach  ï fanfte,  fachte  î 
nicht  fo  gefchtvinb  \ nicht  fo  fiarf  \ nicht 
fo  heftig  l nicht  fo  hi&ig.  Fix-  et  Prov- 

il  est  doux  comme  un  agneau , et  tfl  fromm 
tvic  ein  £amm  ; U est  doux  et  traître,  er 
verbirgt  unter  einer  3Kicnc  ein  bo$haf* 
teS£erj;  it.  tvirb  auch  von  einem  Söcine 
gefagt,  her  lieblich  fehmeeft,  aber  in 
hen  Äopf  fteiqt  ; ü a avalé  cela  doux 
comme  lait,  er  hat  bas  (tiefen  ©chimpf) 
recht  fchön  cingcftccf t ; «r.  er  hat  tie 
©chmeichelepen/  ivomit  man  ihn  jum 
«Beften  hatte,  fur  (Ernft aufgenommen; 
f.  ftUCh  hier  Unb  hagard. 

Dou»in,  s . m.  eine  alte  frartjäfifdjc  ©chci* 
bemun§e,  bic  12  Untiers  galt. 

Douzaine,  s.f.  büS  JÔUÇenb  ; à la  douzaine, 
par  douzaine,  buÇenbtvetfc.  Fig.  fcim. 
un  pocte  à la  douzaine,  citt  fcbledjtcr 
£)id)ter  ; >1  ne  s’en  trouve  pas  à la  dou- 
zaine, man  flnbet  cö  nicht  überall;  es 
ijl  eben  fo  gemein  nicht. 

Douze,  adj.  num.  et  s.m.  JlVÔlfî  it.  fine 
SlVÔlfc;  le  douze,  b,  i,  le  douzième,  ber 
grcolfte,  J.©.  beSÜftonath#  ; Charles (XII) 
douze,  $arl  ber  Zwölfte;  les  douze,  bic 

. Stvôlfe;  bie  jtvôlf  3lpoflel;  un  livre  in- 
douze,  ein  îôuch  in  Jöuobej;  ein  £uo* 
bejbânbchen. 

Douzième , adj.  c.  (ber , bie,  bas)  jtvälfte  ; 
it.  s.  m.  bas  Jtvolftc  ; Zwölftel  ; ber 
jtvôlftc  £bcil. 

Douzièmement , adv.  JtVplftcnS  ; $Um  $tt>olf- 

tcn. 

Douzil , s.  m.  oi.  (flatt  broche)  fin  ^avfen 
an  einem  $aß  ; it.  ein  ^tviefer , ein  (bas) 
£uft$Âpfd)Cn  ; (fon#  fausset.) 

Doxologic,  s.f.  (im  SBrevier)  bas  Gloria 


Doje  Drag 

Patri , unb  ber  leçte  2?crS  eines  £ohge* 
fangS. 

Doyen,  s.  m.  ber  £>efanuS  ; ber  «Borge* 
fefcte  ln  einem  geiaiichen  tfoBegio;  ber 
^Dechant  ; it.  ber  acltcjtc  in  einem  Äol« 
legio  ober  tn  einer  3unft,  ben  amts- 
ober JDienftjahren  nach  î it»  fan.  ein 
aeltcrcr,  ben  £ehenSjahrcn  nach  (d’âge;) 
doyen  d’un  Chapitre,  ber  &ombechant; 
doyen  rural,  ein  £anbfuperintenbent; 
ein  3«fprftor  über  eine  anjahl  £anö* 
Pfarrer  ; si  vous  n’avez  que  40  ans , je 
suis  votre  doyen,  ivcnn  ©te  erfl  40  3ahrc 
ait  fïnb,  fo  hin  ich  ältet  als  ©te. 

Doyenne,  s.f.  bie  SWanitTin ; 5>echan* 
tinn  (in  gctvifîen  jungfräulichen  (Stif- 
tern unb  a&tcpen.) 

Doyenné,  s.  m . bas  Æ)efanat;  bie  ®&rbe 
unb  bas  amt,  it  bie  3Qohnuna , it  bas 
0ebieth eines  péchants;  bie ^echaneij; 
it.  ein^ejirf,  über  tvefchen  ein  über* 
Pfarrer  (doyen  rural)  bic  Slufficht  hat; 
doyenné  blanc,  eine  £crbftbirncnfortc; 
(auch  beurré  blanc.) 

Drachme,  s.f.  bas  ©rachma  ober  ûuent* 
chen,  Ûuentlein;  ber  ste  Shctl  einet 
Un§e  ; ot.  eine  griechifdje  ©tlbermun^î 
bie  eben  fo  viel  »vog  ; it.  eine  jûbifàe 
SOtunje.  (fpr.  dragrae.) 

Dracuncules  , s.  m.  pl . T.  JDurrmûbcn  » 
^aartvurmer;  ntig.  «DNtejfer  ; f.  crînon. 

Dragan , s.  m.  T.  ber  ©picqel,  bie^afel  auf 
bem  Çintertheil  einer  Œnfcere , n>o  fidb 
55ilb,  ÿîahmenSjcicbcn,  SEBahlfpruch  te. 
be(tnben. 

Dragée,  s.f.  aBerlep  mit  weitem  Jucfer 
hart-ùbcr&oqenc  firner,  i.  0.  ûber- 
iueferter  anis , Æûmmel,  ubcrjucferte 
ÇDîanbeln  îc,  ; fleineS  3ucFertverf;  vulg. 
3ucferbohnen  ; it.  .Çiagel  ober  ©chrot 
jum  ©chießen  ; it.  gftengfcl,  SGBicFen* 
futterfùr  bie^ferbe;  dragées  de  St.  Roch, 
übcrjucfette  SEachholbcrfôrncr  petite 
dragée,  Heiner  #agcl  ; ^>afenfchrot; 

menue  dragée,  ^ogelf^rot  ï 5>unfi  ; 
$$oge(bunfi;  écarter  la  dragée,  (p.  Flin- 
ten) bie  ©dirotfôrncr  îveit  auSeinauber 
fehießen;  //.  fig.  fam.  im  SXcben  ben 
©petchcl  umherfpriben. 

Drageoir,  (cor.  Dragier,) s.m.  cl.  finC^On- 
ftftfchale , Æonfeftbùchfe , tvorin  man 
bepm©chlu§  ber  ?Dtnhl|icit,  bcn©üüen 
allerlep  ^ucFerrverf  überreichte  ; it.  inf. 
eine  vergolbeîe  ©chalc , tvorin  inan, 
bep  ©egrübnijfen , ben  Briedern  opferte; 
it.  (cor.  drageoire,  s.f)  T.  bie  Sarge 
ober  Çaljc,  morein  ber  £>ccfel  fjner 
îDofe,  ein  Uhrglas  k.  fchliepcn  foïl. 

Drageon,  s.  m.  T.  ein  fbaS)  auge,  eine 
Änofpe  ober  ein  ©chofiling  unten  am 
ber  53üume  ober  ÎPfïanjcn , inf.  am 
SEBcintfocF. 

Drageonner,  r.  ru  T.  tfnofpCtt,  «ugen. 
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unten  am  ©t.amme  ober 
nahe  über  ber  BÖurgel  treiben. 

Draçoraan,  s.  m.  ein  £olmctfchcr  in  ber 
£e»ante. 

Dragon , s.  m.  ein  ^Drache ; ein  fabelbafteß 
Ungeheuer  ; itßg»  fam.  («Drache)  eine 
gornige  unb  ganfifebe  tyerfon  ; iu  ein 
boßbäfteß  Äinb/  (petit  dragon;)  i7.  ein 
Dragoner;  leichter SHeitcr, ber gu u. 
gu  tyferb  bienen  muß  j iu  T.  CDracbe;) 
ein  ©eftirn  bepm  Vorbpole;  it.  ©rache; 
ber  Vabme  perfebiebener  fcblangenarti» 
ger  £&iere,  ©iberen;  iu  oU  XÖrncfte  ; 
«ine  2lrt  groben  ©efcbuljeß;  /'.ein  Jle* 
cfeti  am  Augapfel  ber  SDicnfchen  unb 
«JJfcrbe;  ein  (baö)  $cU;  (auch  perle,  p4 
ÿferben;)  dragon  volant,  «in fïtegenber 
brache  (ber  Äinber;)  iu  eine  2(rt 
©cbwàrmer;  it.  vulg.  ein  fliegenber  ober 
feuriger  ©raebe  ; eine  gewiffe  fleh  ent* 
gunbenbe,  £uftrrfd)einung  ; dragon  d’eau, 
eine  SBaffcrbofe  j ©tcerhofe  ; — de  vent, 
ober  blog  dragon,  (©cbtfff.)  ein  plofjlicb 
entftebenber  gefährlicher  SÖirbelwiub 
auf  ber  @ee;  sang  de  dragon,  ©radien* 
blnti  ein  bunfeirotbeö  0ummii  c’est 
un  dragon  de  vertu  , Jam.  plais,  fîc  iff 

ror  lauter  ©ugenb  fo  .wilb  n>ie  ein 
©rache;  man  fann  ihr  auf  feine  SBeife 
bekommen. 

Dragonnade , s.  f.  burl.  eine  Vcfebrung 
bureb  Swangmittel,  burd)  ©olbaten, 
Dragoner  tc. 

Dragonne,  s.  f.  ber  ©ragonctmarfcb ; it. 
bie  ©egenquaffe;  iufam.  ein  bcbcrjteß, 
fceroifdießSScibßbilb;  einSBeibßbilb  wie 
ein  Dragoner  ; à la  dragonne,  adv. (inf. 
non  SBcibßleuten)  bragoncrmÄffig. 

Dragonné,  ée,  adj.  (®ap.)  mit  etltcm 
©racbenfcbwanje  perfeben. 

Dragonneau , s.  m.  T.  ber  blaffe  ^erPCtt* 
rourm  ; it.  vulg.  ffatt  dracuncule. 

Drague,  s.f.  T.  eine  J>oblfd)aufcl/  SK^m* 
fcbaufel,  ©«nb  unb  anbern  Unflatb  auß 
ben  bluffen  unb  Brunnen  batnit  gu  jie« 
(K4  ; ein  Vrunncnbobrer  ; it.  baß  .ftvaft* 
gattt  ; bet  ©cblcppfacf ; ein  bcutelfor* 
tnigeß  ^tfcf>ergarn;  (©ebifff.)  ba^  ©ueb* 
tau,  (einen  »erlernen  ober  gefappten 
2tnfer  auß  bem  ©runbe  beß  SDtcereß 
bannt  berporgufticben  ober  bctaußjujic* 
#en;)  it.  (de  canon)  ein  £au , womit 
bie  ©dnffßfanonen  bet)  bem  Slbfeuern 
nngcbalten  werben , bamit  fie  nicht  ju 
wett  guruef  laufen  ; iu  ein  tyitifel  <meiff 
$on  gtcqen haaren,)  womit  bie  ©lafer 
bie  ©laßtafcltt  bejeiefcnen;  (Bierbrauer) 

bie  ^riber;  drague  d’aviron,  T.  brep 

gufammengebunbene  SJtubcr;  ein  (baß) 
§ugrubcr. 

Draguer , v.  a.  T.  mit  ©diaarfcbaufeln, 
©anbràumern  te.  ; (f.  drague)  ben  per* 
fdjlflmmten  ©runb  citiez  Äanalß/  Jluf* 
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Ui,  Vrunnenß  te.  reinigen;  iu  einen 
gelappten  ober  oerlornen  Slnfer  mit  bem 
©uchtauc  auffudjen  ; f.  drague.  ■ *4 
Dramatique , adj.  c.  bramatifd)  ; (wirb  POrt 
Söerfen  gefagt,bic  fur  baßSheater  bear- 
beitet finb,  unb  einefomifebe  ober  tra- 
gifehe  Jpanblung  porffeBen;)  le  genre 
dramatique,  ober  s.  m.  le  dramatique, 
bas  bramattfehe  $acb  ; baß©ramatifcbe  ; 
it.  qqf  bicf  bramatifebe  iSchanbluitg 
eineß  nicht  fur  baö  fcbeater  bearbeiteten 
Söerfeö,  ba  man  it  -einer  (Er^blung 
aud)  rebenbe  <})crfonett  eiitfuhrt* 
Dramatiste,  s.  m.  ein  ©chaufpielbidjter. 
Dramaturge,  s.m.  etn  £ramenfd)teibcr. 
Drame,  s . m.  etn  (baö)  ®rama;  etnbra* 
matifcheö©ebicbt;  ein  ©chaufpiel,  eß  fep 
ein£uff-  ober^rauerfpiel;  (.dramatique, 
Dranct , s.  m.  eine  2lrt  Sifchcmçc. 

Drap , s.  m.  baß  £ud)  ; (ein  wolleneö  @e- 
mbtDprvci.  baß  £afen  ; drap  (de  nt,) 
baß  Bettuch  / prveli  »5ettlafen  ; èctlacft  ; 

un  drap  de  deux  lez,  ein  ©ettud)  pon 
gwep  Breiten  î un  drap  sans  couture,  ein 
25ettud)  auß  einem  ©tûcf  ; drap  d’or, 
drap  d’argent , ©olb  • ©ilberffoff ; drap 
mortuaire,  büß  £cichcntlld) , (Womit  bet 
©arg  ber  £eichc  bebeeft  wirbî)  drap  de 
pied,  eine  ^ufbecfe;  iu  T.  ber  Nahmen 
»erfchiebener  ©chnecFenarten  ; drap  d’or, 
eine  gewiffe  ^irabellenforte  ; pomme  de 
drap  d’or,  einc31rtrothgcffpeifteri)erbff- 

ipfel.  Fig*  et  Prov.  se  mettre  entre  deux 
draps,  fid)  fdjlafenlegcn;  fïch jupette 
legen } mettre  qn.  en  de  beaux  draps  blancs, 
iron.  einem  ein  foubereß  25ab  gubereiten; 
fibel  pon  einem  reben  ; einem  allerlep 
perbricffliche  £ànbel  machen  ; être  dans 
de  beaux  draps,  in  Verlegenheit  fepn; 
in  ber  Votb  fteefen  ; il  peut  tailler  en 
plein  drap,  er  fann  auß  bem  ganjen 
©tuet  Stiemen  fdmeiben  ; er  bat  alle 
©elegenheit  bagu  ; er  braucht  fîcb  gar 
nicht  einjufcbrÄnfen  ; er  fann  ffcb  auß- 
breiten,  fo  weit  er  will  ; f.  auch  arß«nt, 
aune  unb  lisière. 

Drapé,  ée,  part,  et  adj.  mit  £udj  atlßge- 
fchlagen;  brapirtî  f.  draper,  bas  drapés, 
gewalfte  ©trumpfe;  feuille  drapée, 
(Votan.)  ein  wollid)teß  Q51att. 

Drapeau,  s.m. ein  alter  £appeh  ober£um* 
pen  pon  £cinwanb  ober  pott  anberm  Jeugj' 
iu  eine  Jahne  beß  ^ußpolfcß;  it.  eine 
ÇAhnricbflcUc;  it.  T.  ein  (baß)  SlugfcU  ; 
eine  Slugenfranfheit  ; drapeau  rouge,  pte 
Vlutfahne  ; sc  ranger  sous  les  drapeaux 

de  qn.,  fig.  eitteß  ÿartep  ergreifen  ober 
annehmen. 

Drapeaux,  s.m.pl.  ÄinbctWinbeltt. 
Draper  , v.  a.  ûud)  absol.  mit  fchwarjem 

*^ud)/  mit  îraucrtud)  behängen/  auß- 
fchlagen;  fehwarg  außfdffagen  ; T.  (Cah- 
ier) ben  Figuren  anffànbige  ©ew^nbec 
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geben  ; btapiren  ; it.  Pie  Soden  eines 
ÄlaOiftö  bctUd)en  î it.  ßg.  fam.  draper 
o»,  einen  febr  burdjjieben , burchhe* 
x pelni  vuig.  gewaltig  berumnebmen;  le 
Roi  drape  ( v . n.)  de  violet , bep  bet  îtauer 
»erben  be<  ÂôniaS  Äutfcbcn  ober  3im* 
tner  Piolet  autfaefehlagen. 

Draperie , s.  f eirte  îucbmanufaftur  ; it. 
bie  &ud)nuubcrprofc(fion  ; it-  Jfcuchwaa* 
ten;  it . ber  fcuchbanbel  ; (sfôabler  te.) 
bie  Eefleibung,  bas  Qctoanb  ber  5i* 

guten  $ une  dr^merie  bien  disposée , bien 

jetée , ein  ©ewlnb , woran  bie  galten 
wohl  geworfen  finb. 

Drapier , s.  m.  ein  ^UC^fabvtfant  ; mar- 
chand drapier,  ein  îudibânbler. 
Drastique,  ar/f.  c.  (flfcebiC.)  bröftiftb»  fc^ttcll 

unb  febr  heftig  witfenb. 

Drave , s.  f.  T.  baô  Jpungerblûmcben. 

D rayer  , v.  a.  T.  bie  geerbte  £ûUt  PPl* 
ïenbS  ausfïeifcben. 

Drayoire , s.f.  T.  ba$  ©djûbmeffet  ber 
©irberï  f.  drayer. 

Drayures,  s.f.  pi.  T . bie  Stbfdjttbfel  P01H 
gegirbten  £eber  ï f.  drayer. 

Dréche,  s.  f.  bû«  3ftalj  ; ba$,  burdj  €in- 
weichen,  Äeimen  unb  dörren,  $um 
Eierbrauen  jubereitete  ©etreibe. 
Drége,  s.f.  T.  ein  grofleö  brepmafebigeö 
Âtaçgartt  jur  ©eefïfcberep  ; it.  eine 
ftlûdjôriffel  ; ein  eiferner  Äamm,  tpomit 
man  bie  Eolien,  worin  ber  £cinfamen 
tfecft,  pon  ben  ©tdngeln  abHreift. 
Dréger  , v.  a.  dréger  du  lin  , ftlach#  riffeln  î 
f.  drége. 

Dresse,  s.f.  T.  eine  «Dîtttelfo&Ie;  ein  $mf* 
fehen  bie  ©oblen  gelegtes  ©tûdchcn 
£c$et , bas  bie  -©chube  gerabe  hält. 
Dresser , v.  a.  aufrichten  î in  bie  JpôBe 
richten;  ûtifftellen;  auffc&en;  ein  Eett 
ober  anbere  ©achen  auffchlagen  ; (des 
Statues  ,)  erridtten  S it.  (un  enfant)  ob* 
rid)tcn;  |u  etwas  gefdjidtmachen;  un* 
tcrrichtcn;  bilbcn;  vu/g.  juHuçen;  it. 
etwas  entwerfen , (*»  E.  einen  $(an , 
eine  £anbfatte  te.  O ben  Entwurf  $u 
etwas  mad)en  ; etwas  auffegen  ober  $u 
papier  bringen;  dresser  un  contrat,  et» 
«en  Äontraft  auffetjcn.  Se  dresser,  v.  riß. 
ftä)  in  bie  #obc  ridjten  ober  Hellen  ; ben 
£eib  gerabe  halten  ; (pou  tyferben)  fid) 

bÄUmcn;  dresser  les  oreilles,  Oie  £>bren 

(gerabe  in  bie  £ôbe  Hteden)  fpiçen; 

T.  dresser  une  allée,  un  parterre  etc.,  eine 

2lUee,  ein£uHHùd  eben  machen; -—le 
pavé,  bas  ^flafler  gerabe  ober  eben  Ho* 

Hcn»  (Überhaupt  ffatt  applanir,  rendre 
uni  ;)  — d’alignement,  nad)  ber  ®d)nur 
lieben;  — une  pierre,  pieredig  bauen; 
— un  mouchoir  de  cou , ein  j£)alStUd) 
glätten  (repasser)  — le  chapeau,  ben 
£>ut  platt  formen;—  la  forme,  (Eud)br.) 
bie  $orm  jum  ©cblieêcn  §urecht  machen; 
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— le  carton,  (Eu<hb.)  bit  <Jtope  $11  beR 
Wedeln  jufdmetben  ; — la  pâte,  ben 
SXanb  einer  taflet«  machen;  — le  po- 
tage, bie  ©uppc  onrichten  (préparer;) 
le  fruit  ober  du  fruit , baS  £>bH  JUtf  C&t 
legen,  um  es  auf  bie£afcl  $u  Hellen; 

— une  batterie  de  canon , fine  Eatterie 
mit  tfanouen  bcpflanjen  i ses  batteries 
contre  qn. , gegen  jemanb  feine  3Xafj* 
regeln  nehmen  ober  ergreifen  ; (C  auch 

batterie  j)  — un  piège  , f.  tendre  » il.  f* 
embûches  unb  embuscade  ; dresser  sa 
marche , sa  route  vers  le  nord  , feinen 

©îorfch , feinen  £auf , feine  Jahrt  nad) 

korben  jU  richten  » — son  intention*, 
fig.  Hatt  diriger  } — un  cheval , ein 
ÿfetb  abrichtett , juteiten  ; — an.  à U 
piété,  einen  $ur  ©ottetfuecht  anhalten  ; 

cet  enfant  est  dressé  de  bonne  main,  bicfftf 

Âinb  iH  in  guten  £ànbcn  gewefen. 

Dresser  , v.  n.  les  cheveux  lui  dressèrent, 

bie  £aarc  Hanbcn  ihm  $u  Eerge;  ce 
chien  dresse,  T.  bicfer  ^unb  geht  ber 
gerûben ©pur  nach»  un  bon  oiseau  dresse 
de  lui-même,  prov.  wer  einrn  natûrli* 
(henj^rieb  §um  0uten  hat,  ber  braucht 
wenig  gnweifung. 

Dresseur,  s.  m.  (Drathnieher , Wabl.)  bec 
JOrabtrichter  l (Âohlenbr.)  ber  £urid)* 
ter;(<DH«Herer)  ber  îMantrer;  (.dresser. 
Dressoir,  s.  m.  eine  fcbttopfbanf  ober 
$rocfenbanf  fût  M aufgewafchenc 
Äiichengefchirr;  it.  T.  baé  fkichteifen/ 
fHichtholj  mehrerer  flJrofeffioniHen, 
Drille,  s.  m.  (ut.  ein  ©olbat;)  c’est  un 
vieux  drille,  fam.  tt  <H  ein  alter  er- 
fahrner ©olbatî  it. ßg.  er  iH  ein  alter 
burchtriehener  ©ûuber.  Fig.  c’est  un 
bon  drille,  er  iH  etu' (uHiger  Erubet; 
it.  iron.  ein  lofer  ©cbclm  K.  ; un  pauvre 
drille , ein  armer  £ropf. 

Drille,  s.f.  T.  ein  iOriÜbohrer  ; ein  £re* 
pan  ; eine  SXennfpinbel  ; (f.  porte-foret 
unb  vübrequin;)  it.  £umpen  gum 
piermachen. 

Dniier,  v.  n.fam.  gefdjminb  laufen;  fich 
hurtig  wenben  unb  breben  ; (meiH  von 
^)auéb(bienteiu) 

DiUlier , s.  m.  T.  ein  £umpenfaramlcr. 
Drisse,  s.  /.  (©dufff.)  bàO  ^)i§tau;  C!R 
©eil,  womit  bie  ©egclHangen  unb 
Slaggen  an  ben  ÜltaHen  aufge$ogen  unb 
herabgelaiTcit  werben. 

Drogman,  f.  Dragoman. 

Drogue,  s.f  bie ?0?atetialwaûrc ; bie©pe* 
Serep;  jebe  (robe)  ^aterialiHen*  unb 
Slpotheferwaare;  it.ßg.fam.  febe  fchlechte 
ober  untaugliche  SBaarc  ober  ©ad)e; 
©chofeljeug;  fcblcchteö  3£U3*  41 

sait  bien  faire  valoir  ses  drogues,  er  WCifc 

feine  28aarc  gut  an  çftcaitn  tu  bringen  ; 
it.  cr  bAlt  feine  SOaarc  sinnlich  hoch. 
Droguer,  v.  a.  fam.  einem  Piel  artcncpeit 

verorbnett 
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wtotbnen  ober  eingeben;  einen  mitSOîe^ 
bilamcnten  be ftûrmen  ; »1  se  drogue  am- 
tifludicment , er  braucht  au  P ici  8r je* 
tiepciu 

Drogueiîe,  *./.  allerlet)  SKaterialmaaren. 

Droguct , s.  m.  ber  Æroguett  ; eine  Ärt 
gcuge , meid  au*  5©oUe  unb  Eeinen. 

Droguier,  s.  m.  ein  Cßaturalienfchtanf; 
it.  ein  (ba*)  araenepföftdjen  auf  Steifen» 
einSlcifeapotbcfchen. 

Droguiste , s.  m.  ein  îKaterialift. 

Droit  , droite ,.  adj.  gerabe;  it.  qqf  ftUf* 
recht  , gerûbe , datt  debout , it.  recbt; 

- (im  ©egenfafc  be*  Einfcn  0 «.  fg*  rcb* 
lieb  ; billig  *gtfmnt;  recbtfcbaffcn  ; auf* 
richtig  ; gerecht  in  feinen  £anblungen  ; 
it'  qqf.  richtig  « urtbeilenb  ; it.  $.  m. 
(anat.)  wirb  Pön  perfchtebenen  geraben 
fföuölcln  gefagt;  angle  droit,  ein  rechter 
Söinfcl  ; de  droit  fii , bem  geraben  $aben 
Stach  ; avoir  l’esprit  ober  I«  Sens  droit, 
einen  gefunben  unb  richtigen  Berftanb 

haben  ; promener  un  cheval  par  le  dtoit, 

T.  ein  $ferb  gerabe  fort/  in  ©inem 
i[)uffchlag  fortgchen  laffett. 

Droit,  adv.  gerabe  ; gerabejuj  gerabe* 
Sffieg**  Fig.  il  va  droit  à ses  fins , er  geht 
gerabe  §um  gmerf;  er  b&Itfïch  nicht  mit 
Siebenfachen  auf  ; aller  droit,  aufrichtig 
banbcln ; marcher  droit,  charier  droit, 
f.  charier. 

Droit,  s.  m.  ba*  Stecht;  b.  i.  bte  ©etech* 
tigfeit;  ba* , ma*  ben  Stechten  ober  ©c* 
fcjjen  gemAfi  id  > *>•  b*  i.  bie  ©amm» 
lung,  ber  Inbegriff  ber  ©efc$e  €iner 
Ärt;  it.  b.  i.  bie  Sted)t*ge(ehrfamfeit; 
it.  b.i.  bie  ©emalt,  ba*  Bermögen  et» 
ma*  $u  tbun  ; bie  ©erechtfame  ; Befug« 
nid;  'f*b.i.  bie  auftage;  Abgabe;  //.bie 
©ebubr  (fur  gemiffe  Bemühungen  ;)  1« 
droits,  bie  Sludagen/  Abgaben ;//. Stech* 
te/  b.  i*  Abgaben  unb  €infunfte;  U. 
^errfchaft*gelberî  droit  divin  , humain, 
civil  etc. , ba*  göttliche  / menfchliche , 
bürgerliche  :c.  Stecht;  droit  public,  ba* 
©taat*recht;  droit  des  gens,  ba*  ©blfer* 
recht;  droit  coutumier,  ba*  herfommli 
ehe  Stecht;  ©emobnbfit*recht;  droit  d’ai- 
nesse  * ba*  €rftgcburt*recht  ; droit  de 
bourgeoisie , ba*  Bürgerrecht  :c.  s droits 
d’entrée,  ber  Soll;  (EingangösoU ; droit 
de  consultation,  bie©eb(ibr  fur  ein  recht 
liehe*  ober  mebicinifcbe*  Bebenfcn  ; dioir 
d’avis , ber  Botenlohn  ; bie  Beloh- 
nung/ bie  man  bem  Ueberbringer  einer 
fröhlichen  Sîachrtcht  gibt  ; le  droit  de 
chaise,  bie  Oagbgerechtigfeit;  T.  le  droit 
des  chiens,  ba*  ^Agerrecht  fur  bie  £un» 
be;  les  menus  droits,  (f.  menu;  faire  droit 
Ê chacun;)  febermann  Stecht  unb  ©erech 


tigfeit  mieberfabren  lajfen  ; prendre  droit, 
fié  ba*  Siecht  fpredien  lajfen  ; appointer 
en  droit , gerichtlich  borbefdjeibcn;  tue!  Ballt  ben '-Dämmet  |u  halten. 
T-  J.  i Ce 
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b droit,  tôt  ©ericht  ftehen;  une  chose 
de  droit  étroit,  eine  ©acbe , über  bereit 
Beobachtung  auf  ba*  ftrengfte  gehalten 
»erben  mut?  ; avoir  droit  de  vie  et  de 
mort  sur  qn. , tn  anfebung  jemanbeit 
ba*  Stecht  über  geben  unb  $ob  haben/ 

elle  est  usante  et  jouissante  de  scs  dioits, 
fie  ift  ihr  eigener  £ert  ; mettre  en  droit, 
berechtigen  ; être  en  droit , berechtigt/ 
befugt  fepn.  Prov.  bon  droit  a besoin 
d’aide,  auch  beg  bem  grögten  Siechte 
hat  man  «freunbe  nöthig»  «•  auch  bie 
rechtniAtjigfte  ©acht  miU  fleißig  betrie- 
ben feçn Î où  il  n’y  a pas  de  quoi,  le  roi 
perd  son  droit , IPO  nicht*  ift  / h«t  h et 

Æûifer  fein  Siecht  verloren  ; c’est  le  droit 
du  jeu,  bitfj  bringt  ba*  ©piel  fo  mit 
ftch;  ba*  ift  fo  ber  Ûrbnnng  gemAjfc 
A bon  droit , adv.  mit  gutem  Stech te  obet 
$uge»  billiger  * rechtmAftigcrweifr  ; à 

tost  et  à droit,  (f,  tort;  de  droit;)  pptt 

9techt*»egen. 

Droite,  t.f.  bie  rechte  ©eite;  it.  T.  bet. 

rechte  $lûgel  ; marcher  à la  droite  de  qn. , 
einem  jur  Siechten  gehen  ; donner  la  droite 
à qn. , jemanb  un*  *ur  Siechten , ober  ihn 
obenan  gehen  ober  jtljen  (affen.  Adroite, 
ad'»-,  jur  siechten;  recht*;  prendre  (ober 
gagner)  à droite , ftd)  jur  Siechten  men- 
ben  ; ben  Söeg  gut  rechten  £anb  nehmen# 
Droitement , adv.  auf  eine  billige  art; 
aufrichtig;  teblich;  /*•  gerabeju;  ohne 
«mfehmeife;  it.  mit  SBerftanb  ; »erftait- 
big;  richtig# 

Droitier,  1ère,  adj.  Ut,  bie  recht*  (nicht 
(inl*  / gaucher)  ift. 

Droiture,  s.f.  bie ©erabbeiti Sleblichfeit; 
äufrichtigfeit;  Slechtfchaffenheit;  à droi* 

ture,  en  droiture,  adv.  gcröbe*  58eg*$ 

gerabe;u  ; ohne  Untmeg.  - 

Drôle,  adj . c.  f am.  brollig  J luftig;  futj- 
»eilig  ; poffterlich  ; pmU  fchnurrig  ; 
fchnarfifch;  it.  s.  m.  ein  Äerl;  ein 
©chalf;  ein  luftiger  SJogel;  einnirti- 

fcher  Äerl»  c’est  un  drôle  de  corps,  ft  ift 

ein  brolliget,  luftiger  «Wenfchî  c’est  un 
drôle  d’homme , er  ift  ein  fonbfrbatet 
gjlcnfchî  c’est  un  dtôie,  er  ift  ein  fehl  im- 
mer ©aft  ; un  drôle  de  coffre , pop.  eitt 
höflicher  Äerl. 

Drôlement,  adv.  f am.  ûUf  fine  brottigC/ 

furameiligf/  poifierliche  art. 

Drôlerie,  s.f.fam.  ein  btPÜiger/  poffier- 
licher  ©tretch  ; ein  ©chmanf. 

Dtôies^e , s.f.fam.  eine  SBettel  ; ein  un- 
juchtige*  ®eib*bilb  $ vuig.  eine  lieber- 
liehe  @ch»efter. 

Dromadaire,  s.  m.  betârômebat;  ba*  Âa- 
meel  mit  mehr  al*  einem  -Dörfer  auf 
gern  Slûrfen  ; ba*  £rampeltbier. 

Dromc  , /.  f (Cifenbutte)  ber  ftörfftc 
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I>roptx , ».  m.  t.  «in  (bag)  fcirtbanb  ; «in 
$echpftafter* 

Drossan , ».  m.  etn  £roft  ; SimWbûupt* 
mann;  eine^obrigfeitliche  $erfon  auf 
dem  £anbe  in  ben  ehemaligen  lieber' 
lanben  unb  in  VSeftphalen  ; «in  Ober« 

• «rntmann  ; Grand-Drossart , «in  Ober- 
. lanbbroft,  ber  über  «in«  ganje  $ro»inj 
gefegt  ift* 

Dros&e,  s.f.  T.  «in  ©eil , mornit  man 
bie  ©d)iff  gfanonen  in  bi«  ©tue! Pforten 
hineinbringt  unb  mieber  beraugjieht* 
Drosser  ober  drousser,  v.  a.  T.  bie  Söofle 
mit  Debl  einfcbmieren  / unb  mit  bem 
großen  Äamm  bearbeiten* 

Drosseur  ober  drousseur,  T.  «in  kremplet 
ober  ©robf immer;  f*  drosser. 

Diouine,  »./.  «in  ^fannenftic! «röranjen ; 

b«r  ©ac!  eineg  Äefielflicferg. 

Drouineui , s.  m.  «in  $eftelfticfer  / gJfan« 
nenfltcf  er , ber  im  £anb«  herumlieht. 
Dru , ue,  adj.  (oon  jungen  Vöfleln,  unb 
• fg  fa™-  oon  Iperfonen)  frifcb  i • rafcb  ; 
flic!;  flügge;  it.  munter;  luftig  ; it.  (p. 
tyflanjen , ©äumen  te.)  bidjt  ; mag  ge« 
bringt  ober  nab«  neben  «inanber  ftebt; 

l’heibe  étoit  haute  et  drue , bag  ©rag 
ftanb  bod)  unb  bid>t  ; cette  fille  est  déjà 
drue,  biefeg  «Otibcben  ift  febon  flic!. 
Dru , adv.  fam . in  grofjer  Êtenge  unb  biebt 
neben  «inanber;  (f.  dru;)  il  pleut  dru  et 
menu;  «g  regnet  Har  unb  biebt  ; les  soi- 

dats  tomboient  dru  comme  mouches,  bie 

©otbaten  fielen  bin  toi«  bie  $lteaen* 
Druide , s.  m . «in  îDruibe;  «in  Çftriefter  ber 
alten  ©allier  unb  anberer  eeltifeben 
Volfer  ; C’est  un  vieux  druide,  prov.  «r 

ift  «in  alter  erfahrner  CfÄann* 

Drupacé,  ée,  adj . (©otan.)  mit  fteifebigten 
©amenbeeren  oerfeben* 

Druse , s.  m.  7 . (beutfeb)  «in«  ârufe  ; «in 
©tue!  ©eftein,  auf  beffen  Oberfläche 
fîd>  frpftaUinifeb«  Sufammenbäufungen  ; 
jfigen;  f.  auch  groupe. 

Dryade , s.  f.  (ûKptbol.)  etneSÖalbnpmpb«. 
Du,  partie,  (ftatt  de  le;)  beg;  mit  bem/ 
oon  bem  / u.  f*  to*  f.  bie  ©rammatif  ; it. 
ftatt  einer  $räpofltton;  un  voyage  du 
noid,  «in«  SXeife  nach  korben;  c’est 
< dommage  du  garçon  , «g  ift  ©(habe  um 
ben  Knaben  ; il  parle  du  nez , ««  rebet 
, bUtCh  bie  9lafe;  il  parle  du  ventre  , er 
rebet  bureb  ben  ©auch  te* 

Du,  due,  part,  et  adj. fdmlbia ; aebub* 
renb  ; oon  Stecbtgmegen  aufommenb; 
de  l’argent  qui  nous  est  dû  , augftebenbeg 
©elb;  ©elb/  mag  man  augfteben  hat, 
fo  man  ung  fdbulbig  ift;  la  peine  dm*  i 
son  crime , bie  ©träfe/  bie  er  bureb 
fein  Verbrechen  oerfcbulbet  hat  ; ceia 
m’est  bien  dû , Das  ift  mein  oerbienter 
, £obn  ; bag  ift  mir  eben  recht  gefchehen; 
en  bonne  et  due  forme,  (jur*)  in  gebûh* 


’ Du  Duli 

tenber  Jorm  ; mit  allen  baju  gehörigen 
Normalien, 

Du,  s.  m . bie  ©djutb;  tnf.  bag , toag uni 
ein  Slnbercr  fcbulbig  ift  ; bie  ©chulbfbr* 
berung  ; $orberung  ; it.  unfre  eigene 
Pflicht  unb  ©chnlbigfeitî  c’est  le  du  de 
ma  charge,  bief;  ift  meine  Slmtgpfticbt; 
hieju  bin  id)  Stmtg  halber  oerbunben. 

Dubitation,  s.f  T.  eine  rhetorifebe Jtgur, 
ba  man  gegen  feinen  eigenen  @aç  Bm* 
feienegt/  unb  benfelben  butcb  3öi btt» 
Iegung  ber  felbftgemacbtcn  ©tnnwrfe  j« 
bekräftigen  fuebt* 

Dubitative,  adj.  f.  (©ramm.) conjonction 
dubitative,  «in  ©inbemort/  bag  eiitm 
3meif«l  anjeigt* 

Dubitativement , adv.  p.us.  auf  «in«  JWei« 
f«lhaftc  2lrt* 

Duc , ».  m.  «tn  £«r$og  ; (Vaturg.)  bet 
Ubu  ; bi«  £orn«ober  Dbt«€ule* 

Ducal,  aie,  adj.  bergogltcb* 

Ducat,  ».  m.  etnSbufat;  «ine  0olbmnn|f) 
or  ducat,  JDufatengolb* 

Ducaton , ».  m.  «in  JDufaton  ? «in«  ©über» 
munje,  bie  ungefähr  3 fünftel  eint* 
©ufaten  gilt. 

Duché , ».  m.  bag  J^erjogtbum  ; unefa?/. 
un)  Duché-Pairie , «tn  Oerjogtbuitl/  W 

mit  einer  ÿairfchaft  oerbunben  ift* 

Duchesse , ».  /.  «ine  Oetjoginn  ; i*t  * u 
duchesse,  f.  lit. 

Ductile , adj.  c.  behnbor  ; mag  fleh  lieber 
unb  behnen  Iäft;  00m  SRetil) 
febmeibig;  gtfebmetbig.  , . 

Ductilité,  ».  /.  bie^ebnbarfettî  ©chwd' 
bigfett;  ©efcbmeibtgfeit;  f.  ductile. 

Duègne,  s.f.  f.  Douegne. 

Duei,  ».  m.  ber  3ro«pfampfj  bag^iitB* 
appeler  qn.  en  duel , «inen  §um 
fampfe,  auf  ein  îDueU  beraugforbem» 
se  battre  en  duel , ftd)  fcblagen;  ftch  b«»* 
fiten* 

Duei , ».  m.  (©ramm.)  ber  ©nalig* 

Duelliste,  ».  m.  eilt  /Duellant;  «inet/  btt 
ficb  bneflirt* 

Duirc,  v.  n.  fam.  ftatt  convenir,  pUi«* 
(ttur  im  présent  ;S  cela  vous  duit-il?  ift 
□hnen  bieft  anftanbig  ? cela  ne  me  du  t 
pas,  bag  behagt  mit  nicht;  bafg  nuget 
mir  $u  niditg. 

Duite,  »./.  (?9«ber)  ber  (Einfcblö^fa^0* 

Dulcamara  , f.  douce-amère. 

Dulcification,»./.  (£bpm*)  bie  Verfûftunft/ 
Sbfùfung. 

Dulcifie» , v.  a.  (Çhom.)  oerfuften  ; abfuften; 
tnf.  eine  innerliche  ©iure/  mitttlft 
beg  SBeingeifteg  ober  einer  anbem  ©ub» 
ftan§ , temperiren  ober  milbern. 

Dulcinée,  s.f.  £ulcinca;  ^Don  ûuirot» 
©eliebte. 

Duiie,  $.f.  bet  ©tenft/  bie  Verehrung 
melche  ben  ©ugeln  unb  ^eiligen  enrit* 
fen  merben*. 


/ 


Digltized 


Dume  Dur 

DAment,  adv.  (jur.) gcÇârig»  Ûttfgeb&tîge 
SBciff* 

Dune , s.  f.  eine  ©une  ; ein  ©anbbugel 
on  ber  Æûfle  bctf  ?SÄecrcö  î les  dunes, 
riou  bie  Suiten  ; bie  fonbigen  Stnbüben 
an  einer  SOteereöfüfte. 

Dunette , s.f  T.  ôte  Âampone  ; (an  gro* 
ffen  ©duffen)  bo6  ober# e ©totfwerf  / wo 
bie  Slagge  webet. 

Duo  ♦ s.  m.  (sfôuftf)  bo$  £)uett 

Duodenum,  s.m.  T.  ber  Bwôlfffitgerbornu 

Duodi,  s.m.  nouv.  ber  jtuepte  £ag  einer 
Scfabe, 

Dupe,  s.f.  eine  tyerfon , Me  leicht  $u  be* 
triegen  ifl,  Me  ficb  leicht  befehwapen 
{vuig.  etwaö  roeiß  rnoeben)  lagt;  ein 
9îarr;  cinfültiger  9larr;  être  u dupe 
de  qn. , ftd)  pon  jemanb  bei)  ber  îfiûfe 
fccrumfu&wit  laffctt  ; être  la  dupe  de  qch., 
ficb  in  feiner  ^Rechnung  betrogen  ftn- 

ben  ; nous  en  serons  la  dupe , roir  WfrbCtt 

Me  £ecbe  bejûblen  muffen  ; reprit  est 

souvent  la  dupe  du  coeur,  ber  SBcrflûnb 

läßt  ftd>  oft  »ont  £er$en  betbèren;  la 
journée  des  dupes , ber  erflc  Slpril. 

Duper,  v.  a.  betrügen  ; bintcrgc&cn  ; be- 
fchwoijen;  betbüren;  überliffên;  onfùb- 
ren  ; prelün. 

Duperie,  s.f.  ber  betrug  ; Me  Sütrügercp; 
Mc  grelleren. 

Dupeur,  s.  m.  p.us.  ein  Betrüger* 

Duplicata , s.  m.  (nimmt  fein  s.  im  plur.) 
Do*  Suohfût;  eine  Doppelt*  outfgefer* 
tigte  ©ebrift  ober  Bf  te  ; ober,  eine  Dop- 
pelte  Slbfcbrift  pon  einer  2lfte. 

Duplication , s. f.  T.  bie  SBerboppelung.. 

Dupiîcature , s.f.  (2fnot.)  eine  «Berboppe- 
lung  ; toirb  oon  gewiffen  £beilen  «nf. 
SRembronen)  beô  menfcblicben  ÂôrperO 
gefügt,  Meftd)  bergeffalt  umlegen,  baß 
ber  obere  Zbtil  über  ben  untern  fcblÜgt. 

Duplicité,  s.f.  T.  boö  £oppeltfepn  einer 
©adje,  bie  nur  einfach  feçn  fonte;  it. 
mtift  /ig.  bie  $olfcbb<it;  ein  falfcbeé 

©emutb  $ il  y a duplicité  d’action  dan« 
cette  tragédie,  c$  ifl  eine  boppclte  Jpanb» 
luitg  in  biefem  £rûuerfpicle. 

Duplique,  slf.  Ciur.)  eineJDuplif;  ©egen« 
«ntwort  be*  fceflogten  auf  bie  SKeplif 
beg  öliger*. 

Dupliquer , v.  n.  (jur.)  eine  ©egenontwort 
übergeben  ; Duplicnm 

Dur,  dure,  adj.  hart;  (p.  €pern)  bortgc* 
fotten;  it.  sübe;  it.  hart;  unbarmber* 
|tg  ; unempfinblitb  ; it.  (p.  Porten  ic.) 
hart;  brleibigenb;  cmpfînblichi  it.  qqf 
hört;  (pon  ber  Lebensart)  (Irengc  (aus- 
tère-,) it.  (pon  ber  ©timme , pon  per- 
len , pon  ber  ©chreibort  te.)  hart;  raub  ; 
unangenehm;  holperig;  nicht  flieffenb; 
(p.  Äunfhoerfen)  hart  ; plump  ; troefen  ; 
tfiub;  «tob  bearbeitet;  (p.  Den  Bei- 
ten tc,)  hart;  fcbwerj  avoir  la  peau  dure. 
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bnrtb&uttg  feçn;  être  dur  à l’oreille,  ober 
avoir  l'oreille  dure,  ein  botte*  ®fl)ôc 
hoben;  übel  (nitbt  wobO  bôren;  avoir 
la  tète  dure,  einen  horten  Äopf  ho- 
ben ; eine  ©otje  febr  febwer  begreifen  ; 
dur  à la  desserre  , bortleibig  ; ce  peintre 
a le  pinceau  dur,  bicfer  9Xabler bot  eine 
bOïtC  Manier;  c’est  une  Chose  de  dure 
digestion , cela  est  dur  à digéra , (ûüdj 

fg-)  bo0  tff  bort  su  perbouen,  fdjwec 

SU  Pertrogen;  cheval  dur  (à  l’éperon, 
au  fouet,)  ein  <pferb , bo#  meber  ©portt 
noch  ^ettfebe  achtet  ; marchandise  dure 
à la  vente,  ©aare,  bie  febroer  ober  lang- 
famabgcbti  un  vin  dur,  ein  roubtt  obep 
ffrenger  5ôein, 

Dur,  cuA.  il  entend  dur,  erbortttidjt  IPObU 
CT  tff  bortbôrig  ; il  croit  dur  comme  fer 
tout  ce  qu’on  lui  dit,  fam.  afiftf , !Pa$ 
man  ihm  fogt , ba*  glaubt  er  baumfeff^ 

Durable , adj.  c.  bOUerboft* 

Duracine , s f.  T.  bie  i)erspfir flehe. 
Durant , prép.  mibtenb  ; durant  l'été,  beit 

©ommer  über;  Den  ©ommer  binbureb; 

durant  toute  sa  vie , sa  vie  durant . fp 

lang  er  lebt;  (ober  lebte;)  lebenslang; 
dix  ans  durant,  jcbcn  ^abre  lang;  gan* 
Ser  seben  3abre. 

Durci  , ie  , part,  et  adj.  f.  durcir. 

Durcir,  v.  a.  bürten  ; bort  machen  ; it. 
v.n.  unb  se  durcir,  v.  ré/l.  bart  tperben; 
ftcb  DcrbÜrtrn* 

Durcissement,  s.m.  nouv.  Me  IBerbürtting* 
Dure,  s.f.  coucher  sur  la  dure,  auf  bet 
blofien  ©rbe,  ober  auf  einer  barten 
iBanf , auf  ber  <prttfcbe  in  ber  ÎDacbt* 
ffube  ic.  fcblofen. 

Durée,  s.f.  bie5)anerî  baé  Douem; 
^ortbauern;  it.  bie  Äauerboftigfeit; 

cela  n’est  pas  de  durée , baß  ifl  POH  fei« 

ncr  ^Datier,  pon  feinem  ©effanb  ; cela 

ne  sera  pas  de  longue  durée , bicfcô  IPitb 

pon  feiner  langen  5)auer  fcpn. 
Durement,  adv.auf  eine  horte,  ffrenge  2lrt* 
Dure-mére , s.f.  (2lnat.)  bie  biefe  ober  botte 
^irnbout  ; bie  Dura  SKater. 

Durer,  v.  n.  batlfrn  ; màbt<tt  ; it.  absol.  ©f« 
flanb  hoben;  lange  bauern;  Dauerhaft 
fepn;  ausbauern;  ûuâboltcn  ; une  étoffe 
à durer,  ein  %cuq , ber  auf  bie  ^auec 
gemacht  ifl  ; le  temps  me  dure , ober  il 
me  dure , impers,  bie  Bat  tpirb  mir  lang  ; 
ich  fonn  Die  Jrit  nicht  erwarten , (au$ 

Ungcbulbi)  je  ne  puis  durer  de  chaud, 
du  mal  de  tête  etc.  , ich  fantt  POr  J pi$C, 
por  Äopffcbmersen  nicht  bleiben , on  ne 
sauroit  durer  avec  lui,  eö  fann  f ein  SR enfch 
bep  ihm  bleiben  ; man  fann'ö  nicht  bep 
ihm  ÛUdbûlten  ; il  ne  «auroit  dur^-r  en 
place , ee  fann  nicht  lanae  auf  €<ncr 
©teile  bleiben;  er  ifl  wie  QuecFfttber  ; 
il  faut  f dre  vie  qui  dure,  fini,  man  muff 

ti  fo  machen/  baff  man'ë  auébolfcn 
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fantt  ; man  mug  ba«  ©einige  ju  «Ratbe 

jitpCR.  Prov.  le  temps  dure  à celui  qui 


attend  t wer  warten  mus  t Ptnt  wirb  tir 
3rtt  lang  ; ü ne  peut  durer  dans  sa  peau, 
pop • et  möchte  au«  ber  Jpaut  fairen ; 
et  ig  ganj  au«gelagen  »or  §teube> 
ouig.  er  ig  ganj  au«  bem  Âôuôcben. 

Duret,  ette,  adj.fam.  börtiitb;  ein  wenig 
patt. 

Dureté,  s.f.  bit  £ôrte;  */.  bie  93etpôr* 
tung  (j.  ©.  au  sein , in  ben  trugen  «.  ;) 
it.ßg.  bie  £ôrte  ; baô  Staube«. ; it. bie 
ttncmpgnblichfeiti  Unbartnberfttafeit  «. 

(f.  dur;)  duretés,  plur.  ©rObpCitW  i 
parte , beletbigenbe  fteben  ; dureté  de 
ventre , bie  3Jcrgopfung  be«  £eibe«  ; bie 
^)artleibigfeit  ; il  a une  dureté  d’oreille, 
et  bat  ein  barte« ©ebör;  f.  ubetp.  dur. 

Durillon,  s.m.  eine  ©cpwiele;  eine  etha» 
bette  uerbörtete  Jpaut,  tnf.  an  ber  $ug» 
fople,  an  ber  gaepen  £anb  unb  au  ben 
îingern. 

Duriuscuie,  adj.c . r.  börtlich;  ein  wenig 
bart  / (inf*  vom  $ul«  ;)  pi.us.  duret. 

Dusil,  ol.  Satt  Douzil. 

Duvet , r,  m.  bie  Maurafebern  ; h.  bie 
18 Dole  ; ba«  ©otttcbte , ©ammetartige 
ouf  gewigen  klittern  unb  fruchten;  it. 
Jig.  fam.  etpoét.  ba«  erge  JÇ)aar  am  Äinne 
junger  Heute  ; vuig.  ber  Milcbbart;  ca- 
nard à duvet,  bet  ©ibervogel;  bie  Ci» 
bergan«. 

Duumvir , s.  m.  ber  £itet  perfebiebener 
MagtgraWperfoncn  bep  ben  alten  Ei- 
mern , welche  aflcmabl  felb  * §wep  einer- 
lei) 3ünt«perricbtungen  batten  ; ein 
Duuraoit. 

Duumvirat , s.  m.  bie  ©ürbe  ober  ba«  8mt 
eine«  Duumnir«. 

Duveteux , euse , adj.  wirb  pon  Sögeln  ge«| 

. fagt,  bie  piele  gjgaumfebetn  baten  > 
(pom  Dbg)  fanftbaarig  ; fammetartia. 

Dynamique , s.f.  T . bie  Dpnamif  ; berje* 
itige  ©peil  ber  Mechanif , Per  pon  Per 
(Bewegung  folcher  Äörpet  panbelt,  wei- 
che burch  wechfelfeitige«  ©togen  ober 
Sieben  auf  einanber  Wirten. 

Dynamomètre,  s.  m.  («JJppf.)  etn  ÄTÄftC* 
meffer. 

Dynaste,  t. m.  (bep  ben  Sitten)  ein Dpnag  ; 
ein  ©eberrfepet  eine«  Meinen  ©taate« , 
ber  befonber«  unter  bem  ©cpupe  unb 
ber  ©egungigung  eine«  grögern  unb 
möcptigern  ©taate«  regierte. 

Dynastie , s.f.  eine  Donagic;  tnf.  bep  ben 
alten  aegoptern,  eine  «Reibe  «Regenten 
au«  eben  bemfelben  ©efcplecpt. 

Dyscoie,  ddj.  c.  (Hehrgpl)  ber  pon  einer 
allgemein  « angenommenen  Meinung 
abgebeti  it.  ein  eigenfinniger  £opf;  ein 
©onberltng. 

Dyspepsie,  s.f.  T.  eine  üble  «Berbauung 
be«  Magen«, 

. 


Dysp  Eau 

Dyspnée,  s.f.  T.  bie  ©ngbrûgigfeitî 
(fong  asthme). 

Dysenterie,  s.f.  bie  rotpe  «Ruhr. 

Dyssentdrique,  adj.  et  s.  c.  §Ut  TOtpen  «Rllpt 

gehörig  , ober  biefelbe  betreffend  ; it. 
rubrortig  ; it.  mit  berfelben  behaftet. 
Dysurie,  s.  f.  7'.  ber  Jr>atn§wang  î Pit 
^arngrengc.  (difficulté  d’uriner). 


E. 

E , um.  Pa«  ©. 

Eau , s.f.  Pa«  Sßaflfer  ; it.  P.  i.  ber  (Regen  ; 
it.  P.  t.  ber  J)arn  ; it.  b.  i.  ber  ©cpweig  ; 
it.  T.  ber  ©aft  einiger  fruchte  ; it.  bet 
@lanj  ber  perlen,  ©beigeine,  ber  Seuge, 
4>ùteic.;  eau  vive,  eau  de  source , (eben» 
bige«  ober  DueUwager;  eau  dormante, 
gebenbe«  59a per  ; caujaiiiissante,  ©pring» 
Wäger;  eau  battue,  Sßager,  ba«  man 
perfebiebene  «Kahl  au«  einem  ©eföge  in 
ba«  anbere  gegogen  bat;  ((•  auch  m* 

néral,  ferré,  pané,  bénit  etc.  etc.;)  aller 
aux  eaux,  in«  ©ab  reifen;  p endre  les 
eaux , bie  ©runnenfur  ober  rin  mines» 
rolifcbe«  ©ab  gebrauchen  ; les  eaux  de 
la  grgpc , T.  bie  heilige  £aufe;  conduite 
des  eaux,  bie  ®agerleitung ; it.  eau, 
gebrannte« , begittirteö  ®ager  ; eau  rose , 
ÎROfenwager;  eau  de  la  Reine  d’Hongrie, 
ungarifepe«  ÔBager;  eau  de  vie,  dne  Brt 
©ranntwein;  eau  forte,  ©cheibewager; 
it.  ein  rabirter  ober  größter  äupfergiep; 
eau  seconde , perb&nnte«  ©cbcibewager» 
eau  de  départ , ©djeibewager  jum  ®olb* 
augöfen;  eau  régale,  &ôntg«Wûger;  de 
l’eau  de  chaux , jfalfWüger  i eaux-méres, 
(©alpeterfieber)  bie  Mutterlauge  ; pe-  , 
tites  eaux,  bie  flötete  £auge,  worau« 
geh  Per  ©alpeter  fehon  etnigermagen  g t* 
fept  bat;  eau  divine,  jebe  Portreglidbe 
berjgôrfenbe  gûfige  Ärjenep , b«  bcpm  \ 
^egiDiren  fein  föager  jugegogen  wirb; 

(®^ifff.)  eau  plate  et  courtoise  , ein  TU* 
bige«  Meer  ; eau  maigre,  ein  wenig  tiefe« 
Meer;  eaux  fermées , mit  €t«  belegte« 
Meer  ; eaux  ouvertes , aufgegangene« 
Meer  ; vert  d’eau , meergrün  ; couleur 
d’eau , bie  ©tflblfarbe  ; il  faut  mettre  ces 
pistolets  en  couleur  d’eau , mon  mu§  bie» 
fen  Rigolen  eine  ©tûblfarbe  geben  ; man 
mu§  fie  blau  anlaufen  lagen;  donner 
trois  eaux  au  veaux  , T.  ba«  &albleber 
brepmapl  entweichen,  ehe  e«  geg&rbt 
Wirb  ; nous  aurons  de  Peau,  Wir  Werben 
«Regen  befomnten  ; le  temps  est  à l’eau , 
eô  ig  regnerifehe«  SBetter;  être  obligé  de 
recevoir  les  eaux  de  son  voisin , T.  Iftbfn 

mugen,  bag  be«  9duhbar«  Dachtraufe 


I 
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in  unfern  £ofgeh</  ober  auf  unfern 
©nmb  unb  Robert  herabfaHe;  un  poisson 
de  bonne  eau,  fin  Jtfd)  OU0  gutem  , ûU* 
flieffenbeni/  au*  reinem  ©affer;  s’en 

aller  il  vau-l’eau,  (f,  vau  unbjfc-;  les 
eaux  sont  grandes  ober  grosses  ;)  ba*  ©af< 

fer  ift  groff;  bie  ftlûffe  *c.  ftnb  febr  an* 
gelaufen»  (f.  aud)  bas,  baisser,  battre, 
ferrift  , ouvert  etc.  ;)  la  sser  aller  son  eau , 

fein  ©affer  laffen  ober  abfchlagen  » fair« 

de  l’eau,  lâcher  de  (Vau,  piffen  ; fondre 
en  eau  , in  £hrAnen  jet  (hegen  ; cette 
pêche  a bien  de  l’eau  , a une  eau  fort 
agréable , biefe  tyffrftche  bat  «iel  ©oft, 
bat  einen  angenehmen  ©aft  ; «on  einer 
unfchmacfbaften  ©peifc  ober  Frucht 
fügt  man  : elle  (>1)  ne  sent  que  Peau  , ffe 

febmeeft  nach  ©affer  ober  »Aderig;  il 
avoit  de  l’eau  jusqu’au  cou , ba*  ©affer 
gieng  thm/bt*  an  ben  £al*;  erftanb  ht* 
.an  ben  £al*  im  ©affet  î l'eau  lui  en 
vient  à la  bouche , ber  SOtUllb  Wtrb  ibm 
»Afttrig;  faire  venir  l'eau  a la  bouche  de 

Jn. , einem  ben  ÇDtunb  w&fferig  machen  ; 
g.  einem  £uff  wo$u  machen  ; einen  be 
gierig  auf  etwa*  machen;  T.  c es  pe*ie 

«ont  d une  belle  eau,  biffe  <ßftl<n  haben 
«in  fchbne*  ©affer;  ces  diairuns  sont  de 
la  première  eau , biefe  ^Diamanten  hoben 
ba*reinffe  ©offert  donner  eau.à  un  drap, 
à un  chapeau,  einem  $ud>e  / einem  £ute 
ba*  ©affer  ober  ben  ©lanj  geben  ; lancer 
aber  mettre  un  navire  à Peau , fin  ©d)iff 
in*  ©affer  laffen , orra  ©t apel  laffen  ; ce 

vaisseau  est  dans  les  eaux  de  l’autre,  ober 
il  marche  sur  les  eaux  de  l’autre,  biffe* 

(Schiff  folgt  bem  onbern  fo  nahe , baff  e* 
an  beffen  ©trich  (©tur)  fommt;  fe  vais- 
seau reçut  deux  coups  à l’eau,  ba*  ©d)tff 

hefam  2 ©châffe  unter  bem  ©affer; 

première  eau  , seconde  eau , ççf  bie  etft  t, 

bie  jweite  gluth  nach  ber  €bbe  ; (f.  auch 

haut;)  ce  navire  fait  eau,  biffe*  ©d)tff 
fiebt  ©affer / iff  lecf;  foire  de  l’eau, 
fîd)  mit  ftiiehem  ©affer  rerfehen,  fri* 
fche*  ©affer  einnehmend,  auch 

voye  , vif  etc.  ;)  à fleur  d’eau , waffer* 
recht  ; ^8*  et  Prov.  VOUS  nous  prenez  pour 
des  gens  de  de-là  Peau,  bad.  @fe  halten 

un*  fur  bie  £eute,  bte  nicht  wiffen  ma* 
h ch  fehieft,  ma*  gebräuchlich  ift;  ü est 
revenu  sur  l’eau,  et  bût  fîd)  Wieber  gf* 

helfen  ; er  ift  wieber  in  bie  £èhe  g e* 
lommen  ; nager  entre  deux  eaux,  (unter 
bem  ©afffrr  htnfchwimmen  ; ) neutral 
bleiben  ; nicht  wiffen,  *u  welcher  Warte« 
man  fleh  fchlagen  fall  ; im  Bweifel 

fchweben  J nager  en  grande  eau , im 

îtebcrffuff  leben  ; mrtfouf  haben;  (f.  auch 

bas,  bénit,  dormir,  pêcher,  suer,  bec 
etc.;)  faire  venir  l’eau  au  moulin  de  qn., 

©affer  auf  jemanbe*  ffôûhle  sieben;  ihm 
Statbtilc  ÖCtfchafftU  J battre  l’eau.,  »er* 


geMtdje  Arbeit  «errichten  ; mettre  de  l’eau 
dans  son  vin,  nachgeben;  fich  mi  fügen  s 
gelinbe  ©aiten  aufjiehen  ; il  fout  qu’il 
fosse  voir  son  eau,  er  muff  ffrine  ©efc&icf* 
liefefrit  ieben  laffen  ; laisser  courir  Peau, 
ohne  ©orgen  leben  ; il  fout  laisser  couler 
Peau,  man  muff  ber  ©ache  ihren  2auf 
laffen  > il  ne  trouverait  point  d’eau  à là 
rivière , et  würbe  felbfr  im  bluffe  fein 
©affer  fînben  ; er  würbe  nicht*  jinben , 
wenn  e*  ihm  auch  gleich  oor  ber  9taf« 

läge  ; c’est  un  médecin  d’eau  douce , et 

i&  em  ©afferboftor  ; et  tord  aile*  mit 
©affet  futiren  ; it.  er  oerfchreibt  lauter 
gemeine  üÄittel,  bie  feine  ©irfung  thun  ; 
il  n’y  a pas  de  l’eau i boire,  nt«n  «frbtent 
ba*  ©affer  nicht  babeo  ; il  ne  vaut  pas 
l’eau  qu’il  boit , et  «erbient  ba*  ©affer 
nicht/  bü*  er  trinft  ; l’affaire  s’en  est  en 
allée  à vau  l’eau,  vu/g.  bie  ©ûChe  îff 

fehief  gegangen  ; bie  ©ache  iff  mifflun- 

gen»  il  n’y  fera  que  de  l’eau  toute  claire, 

er  toirb  nicht*  habe«  gewinnen. 

Eaux  et  forêts,  s.fplur,  T.  bfl*  ûberfotjb* 
amt  ; ba*  Æeich  unb  $orffrocfen. 

'Ebahir , v.  reß.  ol.  ttburl.  erffüMK««  ftdj 

«ermuntern. 

Ebahissement , s.  m . ol.  bie  ^fffùrjung,. 
Ebandiase,  s*/;  ol.  bte  £etShaftigfeit. 
Ebarber  v.  a.  ben  Sfart  0b«t  ba*  SXûUhc 
unb  Unebene  oon  etwa*  wegnehmen; 
ébarber  dunapier,  papier  an  bem  9Unb 
herum  befehneiben  ; — un  livre , ein  ©uc& 
nur  ein  wenig  befehneiben  ; — un*  plume, 
ben  $art  ooh  einer  |eber  abffrcifen;  — 

les  pièces  de  monnoie , bit  îOlun jffùcfe  bf» 
fehroten  ; — un  boulet  de  canon , einer 
ßanonenfugel  bie  00m  ©uffe  noch  an» 
fcAngenbe  Siauhigfeit  benehmen  ; — un 
pfot , eine  ©chuffel  ahfchroten  ; fie  eben 
unb  glatt  machen;  (£upfer#ech«)  ben 
©tich  au*pu^en;  (jjiùhfabr.)  biegroffen 
Kanbhaare  abfchneiben. 

Ebarboir , s.  m.  T*  ein  ©chtotmeifel  ; b«d 
©chroteifcn. 

Ebaroui,  adj.  m.  vaisseau  éharouî,  (coK 

ébame)  T.  ein  ©chiff  / beffen  ©reter 
burch  bie  ©onnenhihe  ober  burch  bie 
©inbe  gefchwunben  finb  ; beffen  Jugett 
fîd)  au*etnanber  begeben  haben. 

Ebat,  s.  m.  fam . bte  £uff  ber  ©pkf« 
raum  ; prendre  ses  ébats  à qcb.,  an  ftWaf 
feine  Jreube  haben  ; fleh  eine  £uff  mit 
etwa*  machen. 

Ebattement,  s.  m.  ol,  (fc  ébat;);  if.  bft 
©pielraum. 

S’Ebattre,  ç.  riß.  irr.  ol.  fid)  lilfftg  machf«W 
Ebaubi,  ie,  adj.  pop.  OfTWUnbert i tt * 
ffaunt;  perbujt. 

Ebauché,  s.  /.  ber  erffe  ©tttwrnf  eine*  ©e* 
mftblbc*/  einer  3fi<hnung , ober  einet 

gelehrten  Arbeit;  f*  esquisse. 

Ebaucher,  v.  a.  (tWA*  WtWCtfei! >bftt  tï* 


406  Ebau  Ebou 

« 
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#en  Entwurf  ron  étira*  machen } etwa* 

' au*  Dem  ©roben  bearbeiten;  ébamhtr 
la  eusse,  ben  JfKtnf  burch  bic  grhbftc 

Âecftel  jie&en } ébaucher  l'aiguille  , bûô 

©rôbftc  ron  ber  9tabelfpi$e  er(t  ab* 
fd)lctfen. 

Ebauchoir  , s.  m.  T.  ba*  ©chtetcifen  ber 
©chrotmeifel;  (ébarboir*)  it.  bie  grobfie 
S)ub< l ber  Jpânfer;  it.  ba*  93offièrbein, 
©oiTterbolzchen  ber  55offtercc. 

Ebaudir , v.a.  oi.  et  burl.  etgeçen;  ermun- 
tern;  erfreuen. 

s*E  audir , v.  ré/7,  (ich  ergeben;  jubeln. 
Ebaudi  sèment,  s.  m.  ol.  bie  Q3elufügung  ; 
bû»  3ubeln. 

Ebe,  s f (©chifff.)  bie  €bbe. 

Ebène , r f.  (T.  metfl  m.)  ba*  €benhot|. 
Ebéner,  v a.  trie  €benholz  Zurichten  ober 
anflreicben  ; it.  fehwarz  beiden. 

Ebér.ier,  s.  m.  ber  (Ebenbolzbaum. 
Ebéniste , s.  m einer  / ber  in  Ebenholz  or» 
beitet,  ober  fon#  eingelegte  Arbeit  mocht; 
ein  Äunfltifchler;  €bcnifi. 

Ebénisteiie  , t.  f bie  tfunfttifdjlcrct). 
Ebcriauder  , ober  Ebrétauder,  v.  a.  T . ein 

(ba$)  £udj  z»nt  erftenmahl  fchcrcH. 

Ebi  soler,  v.  a.  (Treber)  trieb  terformig  ror» 
breben. 

Eblouir,  v.a  Menben;  Menben;tÄu» 
(eben  ; it.  rerblenben  ; »erleiten  ; rer» 
fuhren*, 

Eblouiss-mt,  ante,  adj.  btenbenb. 

Ebloui  sement,  s.  m.  bie  $lenbung;  itmfig. 
bic  «Derblenbung  ; ©etbèrung  ; 93crfuh» 
rung  ; ber  betrug. 

Eborgné , ée , part . et  adj.  f,  éborgner , ein» 

Äugig  gemocht  te. 

Eborgner,  v.a.  einÂugig  machen \it.fig. ei- 
nem £aufe  / Simrncr  te.  baô  £icht  rcr» 
bauen. 

s’Ebouffer  de  rire,  ol.  unbinbig  Iadjett  î 
ror  lachen  berfhn  wollen. 

Ebouillir,  v.  n.  einfOCben;  s’ébouillir,  v.  ré/7, 
burch  langejÜÄodjen  weniger  werben; 
perfochen;  perfteben. 

Ebouiemem , s.  m.  ba*  ©enfen;  ©tnjiûrzen; 
ba*€infallen  ber€rbe,  be*  ©embuer*, 
©cfmee* , eine*  £olzfto§e*  te. 
iTEbouler,  v.  riß.  etnftûrjcn;  (f.  plMs.  s‘é 
crouler  ;)  it.  ébouler  , v.  n.  faire  ébouler 

qrh.,  machen,  bab  fich  etwa*  fenfet, 
bd  % etwa*  einfÄHt  te. 

Ebouiis , t.  m.  ein  eingerturjtcr  Raufen; 
ein  Raufen  ©teine , (Erbe  :c.  ron  einer 
cingefaHcnen  ©lauer  te.,  fo  nach  unb 
nach  êufammenfÂllt;  ber  ©djutt. 
Ebouqueuses,  uf.pl.  T.  SEBeib*perfonen , 
welche  in  ben  SBoHcnmanufafturen  bie 
Ânoten , ©ptljen  unb  Jlocfett  ber  rom 
SBeberffu&tc  fommenben  Beuge  au*» 
rupfen. 

Ebourgeannement , s.  m.  T.  ba*  3lf)ÂUgcn  ; 

ba*  Slbbtechen,  $u*brechcn  ber  über» 
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ftôffigen  fcugen , Ânofp en  unb  ©chof- 
reifer  ron  Sôeinftocfen  unb  $Aumcn. 

Ebourgeonner , v.  a.  T.  abâuqfii  ; einem 

$aum  ober  SGBetn^ocf  bie  ùberflûfîigcn 
Änofpen,  klugen  unb  ©c&ofjrcifct  be- 
nehmen. 

Ebounffé,  ée,  adj.  jerjaufet ; ron  einet 
tyerfon,  berenèû««/  Äopfjeugtc.  in 
Unorönung  (tnb ; vuig.  rerfiort  autfeben. 

Ebourrer , v.  a.  (£utm.)  b«ö  grobe  /paar 
auéreiben. , 

Ebouziner , v.a.  T. ©teinc abfchalen ; an 
©teinen  bie  weichen,  unreifen  unb 
bruchigen,  ober  rerwitterten  ©teilen 

abMen,  ab&auett. 

Ebraisoir,  s.  m.  eine  9lrt  Jetterfchaufel. 

Ebranché,  ée,  adj.  (5®ap.)mirb  ron  einem 
«öaumc  gefagt,  bcfîen  Slefle  abgetappt 
ftnb- 

Ebrinchemcnt,  s.  m . T.  bie  9bÂ(iung  ; bûô 
Slbhauen  ber  unnuQcn  2le^e  eine« 
35aume(f. 

Ebr-ncher,  v.  a.  T.  btC  unnà^cn  2Uft<  ab- 
bauen,  abfappen. 

Ebranlé , ée  '9  pari,  et  adj.  erfchuttert  i ^ 
ébranler. 

Ebranlement,  s.  m.  bie  (Etfchutterung \fig. 
ber  ©to§,  ben  j.  Q3.  unfre  ©lùcfOum* 
ftdnbe  erleiben. 

Ebranler , a»,  a.  prop.  etfig.  crfdjuttern  ; ge- 
waltig rühren.  S’Ebranler,  v.  ré/7,  wan* 
fenb  ober  zweifelhaft  werben  ; ben  ©?utb 
rerlteren;  (Äriegöw.)  aufbrechcn;  (ich 
inSkmeguna  feften;  Ut.  eine  Bewegung 
machen , alö  ob  man  weichen  wollte  ; 
ébranler  une  cloche,  eine  ©lode  in  ben 
©djwung,  in  Bewegung  bring  m.  Fig. 
ébranler  qn.  dans  sa  résolution,  einen  in 
feiner  (Entfchliefiuug  wattfenb  machen  ; 
sa  fidélité  ne  fut  point  ébranlée , feine 

fcreue  blieb  unbeweglich. 

Ebrasement,  s.  m.  T.  bic  (Erweiterung  hcr 
inwenbigen  Ûeffnung  $u  einer  îbure. 
Zu  einem  Renfler , bamit  bie  übùre  te. 
weiter  «ufgehe , ober  mehr  2id)t  hin- 
einfaUe. 

Ebraser,  v.a.  T. eine &hur * ober 
èfnung  erweitern  ; f.  ébrasement. 

Ebréché , ée  , part,  et  adj.  fehartig  2C.  ; f, 
ébrécher.  * , 

Ebrécher,  v.  a.  eine  ©charte  in  etwa#  wa- 
chen; it.  rin  ©tuet  herauöbrechen,  z. 
auö  einem  irbenen  ©efife;  — une  dem , 

• einen  Bahn  abbrcchen. 

Ebrener  , v.  a.  p.us . ein  Äinb , haö  fich  he- 
fubrlt  hat , fÄubern. 

Ebrétauder,  f.  ébertauder. 

Ebrillade  , s.  f.  T.  ber  3«g  0^?  @chl«g 
mit  einem  îhetl  heö  Bugcltf , wenn  bo'ö 
tpfcrî)  fich  nicht  (enfcnlaffen  will,  ober 

> Zn  darf  auf  bem  3«n>nt  liegt. 

Ebrouement , s./n.  T.  ba0  ©ChnauhClt  OÖCr 

Traufen  bc$  ÿferhe^ 
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Ebrouer,  v.  a.  (Jflrber)  Ourd)$  SÔaffctl 
jUbctt;  ttûfchen  ; ûU0fpùhlen. 

S’Ebrouer  , v.  rèfl.  T.  (pon  <pfcrben)  fd)îtÛU* 

ben;  Durch  Oie  Slafelôcher  braufcn. 

Ebruité  , ée  , part,  et  adj.  ûUÔgefd)»af$t  IC. 

Ebruiter , v.  a auëfchroûijen  ; ruchtbar 
machen  ; unter  Ote  fceute  bringen  ; it. 

v.  rèjt.  l’afiane  «’cbt  ébruitée , DtC  ©ûChe 

ifr  ruchtbar  geworben#  ift  unter  Ote  geutr 
gefommen. 

Ebuard,  ».  m ol.  ein  hôtyewer  Âetf  jum 
Jr»ljfpalten. 

Ebuiiit;on,  s. J.  0û6  SCufreaïten  / Buffo* 
d)cn , BuffieOen  einer  flûffigen  ©ache 
Ourct)  Oie  #içe  ; it.  T.  Da$  Buffa&ren 
Heiner  ^blättern  am  £cibe;  it.  Heine# 
jenen  à&nliche#  ©culen  an  tyferDen; 
ébullition  de  sang  , Ote  20ûUung  OeÔ 
SßlutfÖ»  ébullition  du  ccryt2i\xtßg.fam. 
ein  tôlier  €infaü. 

Ecacbe,  t.f.  J . OaOÂappenmunOjiûtf  ; ein 
opale*  ©ebif  an  Oem  ^ferOejoum  ; it. 
(helfet  casse-  noLette,)  ein  Slujjfnacfer. 

Ecaché  , ée , part,  et  adj.  jergUCtfcht  jplatt* 
geDrûdt  k.;  nerécaché,  eine  plattnafe; 
eine  eingebrûcftc  SRafe;  visage  écaché, 
ein  breiteO#  platteô  ©cfïcht. 

Ecachcimnt,  ».  m.  Oie  Sertiuctfcbung.  ’ 

Ecacber v.  a.  quetfehen;  platt  fchlagen; 
Oreit  Orûcfen;  — une  noix  en  marchant 
dr-ssus,  eine  9tu#  jeequetfeheu , inOem 
man  Oatauf  tritt. 

Ecacheur  d’or,  s.  m.  T.  Derjenige#  Oct  Oen 
©olOfaben  glatt  macht 

Ecafer , v. a.  (Æorbm.)  öaö  SKiet#  OUSBei* 
Den  fpaiteu  ; f.auch  escafer. 

Ecagne,  s.  f.  (©ortennurfer)  Oaö  Unter» 
binben  De*  ©trang*  bepm  £afpeln. 

Ecaille,  s.  f.  eine@chuppc;  ^tfchfchuppe; 
it.  eine  ©chale  an  ©djiïôft&teu , Bu* 
fietn  unb  an  ûnOern©d)ftlentbUren(tes- 
tacées ,)  befonberô  Oie  ©d>tlbfr$tcnfchale; 
Oie  ©chtlbpatte  ; it.  ein  (0a3)  Brtifcho» 
rfenblatt  ; it.  Oie  fôuppige  9tin0etan 
$ann$apfen;  it.  ( pi .)  Ote  ©ruchfluct* 
chen,0a3  ©ehret#  Die  ©chiefctchen,  Oie 
hep  Oer  ^Bearbeitung  Oer  SOtetaUe,  Oer 
©teine  «♦  abfalitn  * Oie  €tfenfchlacfen  ; 
Oer  Jpammcrfcblag  ; it.  alü^ , »a$  fchup» 
penweife  gearbeitet  ift  ; écaille  de  mer , 
ein  harter  ©tein,  Oen  Oie  2Rahl«  juin 
Satbreibcn  brauchen.  , 

Ecaillé , ée  ,.part . et  adj.  gefdjuppt»  fdjUP* 
pig  ; it.  ftbgefchuppt  y écaillé  et  ombré, 

. (3Öap.)  »enn  Oie  ©chattirung  Ocr 
©chuppen  pon  anOrer  Jatbe  ifi. 

Ecailleroent,  s.  m.  0û$  Bbfchuppenî  il»  0û$ 
Âtfben  Oet  Bullern. 

Ecailler , v.  a.  abfdiuppen  ; it.  Buflern 
* (palten  oOer  Hoben.  s'Ecailler,  v.  refl.  fret) 
febiefern;  (ich  abfehiefern#  abbrocfefn.; 
fchicfertocife  ûbfatten  cher  abfpringen; 
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(befhnOer*  Pon  5te3fogem&htt<ft  un& 
oen  gegppdten  ©achen). 

Eca  lier,  ère,  s-  m.  et  f.  fin  BuficmbanO* 

1er  ; eine  BuiUrohinOUrinn  ; ein  Bu« 
fternllober. 

Ecailleux,  euse , adj.  fdjuppig»  tPÛÔ  fîch 

(chuppen*  oOer  fchtefermeife  fpaltet. 
Ecatiion,  s.m.  T.  einer  ton  Oen  4 ^>uitbtf« 
S&hnen  ober  ^ofcnjihncn  Oer  JpferOe; 
(pi.us.  ci  ors  oOer  crochet;)  it.  cinegroft 
©chuppe.  , , 

Ecaie,  s.  f.  oie  €uetfthale;  oie  îîuifchate; 
©thaïe  ; it.  Ote  auâtpenOige  Jpaut  ober 
^ûlfe  Ocr  ^Bohnen  unO  €rbfen;  («auch 

escale. 

Ecaier , v.  a.  abbûlfett  ; Ote  ©djafe  pott 
€tbfen;  lohnen  :c.  wegnehmen  ; bluffe 
auémachen;  /*.  90u^e  fdjâlen;  Oaö  »ei- 
che £Äutthen  Pon  Oem  Äetn  Ocr  9lu(fe 
abfonOern.  s’Ecaler,  v.  ré^.flchfchÂUnî 
fi  d)  hülfen. 

Ecang , s.  m.  T.  Oa  ©th»tttgftotf  §Uttt 
^>anffd)»ingen. 

Ecanguer,  v.  a . 7Y0Ctt  ^)anf  oOft  $la(h^ 

fd)»tngen. 

Ecangueur , s.  m • ein  £anf- 

: fehmittaer. 

Ecarbouiilcr , v.  a.  pop.  jerguetfchen;  ei- 
' nem  OU  Âitnfcbale  jerfchlagen  # ihm  bett 
Âop.f  einfchlagen  î une  pomme  toute  écar- 
bouiiiée,  ein  ganj  jergurtfehter  Bpfel* 

Ecaiissolr , s.  m.  f.  Equarissoir. 

Ecarlate  , s.  f.  Oie  ©cbarlûcbfarbe;  *v.  Oet 
©charlach  ï 0a6  £uch  pon  ©charlachï  iu- 

T.  Oie  ©diatlachblameî- manteau  d’écar- 
late, ein  fdjarlochener  Hantel;  avoir 
les  yeux  bordés  d’éearlate , Jrg.  rotbe 

Bugen  höben. 

Ecariatin,  inc,  adj.  fcharlodyfarbtg  » (chat* 
lachfarben  ; it.  s.  m.  eine  Brt  rothltthett 
Bpfelmeinrt  in  Oer  ehemaligen  Slot* 
manOie  ; la  fièvre  écarlatine , 0*3  ©Chat- 
ladbfteber. 

Ecarquillement , 9.  m.  fam.  Ott3  Bu3ftttan* 

Oerfperren  Oer  SSeinc;  Oa<  Buffperre» 
OerBugrn.  . ■ 

Ecarquiller  , v.  a.  fam . les  jambes , Ote  ©ei- 
ne »eit  ttuöctnanOet  fperrtn;  écarquiiiex 
les  yeux , gtohe  Bugen  machen  ; Oie  Bu- 
gen auffpierren. 

Ecart , ».  m.  Oûô  Bu3»ei<he«  ober  Bbfprin* 
en  auf  OU  ©eite  ; eine  ©eitcn»cn« 
ung  ; it.jfo.  Oaô  Bu3fch»eifcn  in  einet 
Siebe  $ Oa*  Bb»eichen  pon  Oer  ^>aupt- 
, materie  ; it.  plur.  Ote  uble  Buffûhrung 
eine3  jungen  SOlenfchen  ; it.  écart , 

' Oer  ©eitenfprung  einetf  ÿferbeô  ; it.  ein 
©prungfchaOen;  (^anjr-)  ein  ©eiten« 
fchrttt  $ ©eitenfprung  ; it.  Oa$  Bu3»ctv 
fen  Oer  Äarten  h um  anbere  Oageaen  §it 
nehmen  ; it.  OU  »eggeworfenen  harten 
felbft;  (5Bap.)  Oer  Pierte  l^betl  etneé 
. gepiertheiltea  @<bilOe$  ; (©chifUbauf.) 
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Ht  Sfrieinanberfôgung  gwepet  ©AiflFl- 
beeter  ober  i&arf^êlâcr  mit  ihren  du  her* 
frn  feilen;  écart  d os,  Me  ©etrtttfung/ 
©erftauAung  etnel  $einl. 
à l'Ecart,  adv.  bcgfeit  ; abgcfonbert  ; ab* 
ftdrttf; allein;  mettre qcb. à l’écart,  etWûl 
bepfeite  fejjen  ; mettei  - vou«  à l’écai  t , 
tnad)t  f U A auf  btt  ©reite  ; se  tenir  i l’écart, 
ton  ber  SSelt  abgcfonbert,  in  ber  ©tille 
■ leben* 

Ecartabie , ad/,  e..  T.  boAfrigenb  ; (oom 
Ralfen , wenn  ihm  gu  warm  wirb). 
Ecarté,  ée,  part . et  adj.  entfernt/  ge? 

freut  3 au$qetttd)en  ; f.  écarter. 
Ecartelé , ée  , part,  et  adj . geUiertfrilt; 

Ecaiteier , «*.  a.  (einen  ©Ailb)  oiertMilen  ; 
in  nier  £&eile  tbeilen  ; il.  (einen  SKtffc 
tbdtcr)  oierthetlen. 

Ecaiteiure,  s.f.  bie  ©tert&eifung  ; »V.  T. 
btefcheilung  eines  BapenfAilbcl  in  Pier 

• $&cile  Oberleiber. 

Ecartemenî,  s.  ru.  bie  Qlbfonberung  ; £ren 
nung  ; *ï.  bie  ©ntweiAung;  it.  ber  2(b* 
tritt  bon  einer  ©ebienung  ; son  écarte- 

• raent  fa  volontaire,  er  b<*t  fein  2tmr 
frepmtntg  niebergelegt. 

Ecart«,«*,  a.  gerfrcue»;  ûuieinanber  fret 
ben  ober  lagen  ; oertreiben  ; trennen  ; 
it.  abfonbern;  entfernen;  bepfcite fAaf* 
fen;  iu  audeinanberforengen  ; oerfprt* 
frn,  wie  g.  ©.  eine  Jlinte  bal  ©Arot  te.; 

• <@bicl)  einige  harten  wegwetfen  / um 
. anbere  bagegen  gu  nehmen.  s’Ecarter, 

9.  r 'Jt.  fid)  entfernen  ; ftef»  weg . ober 
auf  bie  Seite  begeben;  it.  auseinanber» 
geben;  flA  tbeilen;  f?A  trennen  ; bom 
SDege  abgeben;  abfommen  ; prop,  et fig . 
fiA  bfrirnn;  auf  Abwege  geratben.  Fig. 
écarter  q n.  du  droit  chemin,  jentanb  POm 
rechten  $©ege  abbringen , ihn  auf  £b 
Wege  führen  ; écarter  le  danger,  bie  ©e 
fa&rabwenbcn;  (uberb.ffatt  détourner;) 

, »e  vous  écaitez  pas  ; bleibet  be o ber 
X)anb;  (f.  auch  dragée;)  s’écarter  des  sen- 
timens  des  autres , bon  ber  Meinung  2(n* 
berer  abweiAcn  ; s’écarter  de  son  devoir, 
fleh  bon  feiner  Pflicht  entfernen. 

Ecarter,  v.  n.  T.  aulfabtcn;  anlbcmja&r 

geleife  aulweiA«t* 

EcartiUer , f.  Ecarquiller. 

Ecbolique,  adj.c.  (SOtebic.)  bie  JruAt  ab 

treibenb* 

EccantWs , ».  m.  T.  ein  frifAiAtel  @e* 
wdAl  im  Slugenrotnfcf. 

Ecce-Homo,  ».  m.  (£atein,)  ein  dir ifrui. 

bilb  mit  ber  JOomenfron , mit  «Hohr 
unb  Hantel. 

Ecchymose,  s.f,  T.  eine  mit S3Iut  unter 
faufene  ©trieme  am  £eib,  bon  einem 
©Alage  ober  bon  einer  ÜuetfAung. 
Ecclétiaste,  ».  m.  (©ibd)  ber  $rcbigcr©o 
Umonl;  &a*©mA  Ui  ifrcbigeri. 


Ecclédast'que , s.  m.  («Bibel)  bal  ©«A 
3tfui  ©itad>. 

[Ecclésiastique , s.  m.  ein  ©ciffliAet;  it. 
adj.  c.  geifriA;  gur  ÄirAe  gebdrig; 

censure  ecclésiastique , bif  ÄirAcncenfur. 
Ecclésiastiquement,  adv.  geiftlid)  J auf  eint 
geiflliAe  2lrt;  wie  ti  einem  ©eifriefrn 
gegtemet- 

[Eccope , ».  f.  T.  bie  SlulfAneibung  efnel 
fleifAigen  £bcilcl;  it.  ein  ©Anitt  in 
bie  £trnfAale. 

Eccoprotiqne,  adj.  et  s.  m . T.  ein  gclitt* 

Ui  21bfubrung*imttel. 

Eccorthatique  , adj.  c.  T.  #Wöl  bt€  ©et« 
frpfung  ber  ©AweißlöAer  bebt. 
[Ecerner , v.  a.  p us.  bie  Äerne  äug  ber  wdl* 
fAen  berauOntbmen;  écerner  une 
verrue,  eine  Barge  befAnetben. 
Ecervelé,  ée , adj. fig.  biruloé  ; unfïnnig  ; 
unperflanbig  ; unbefonnen  ; bummfubn  ; 
it  s.  un  jeune  écciveié,  fift  j'unqer  Ultb«* 
fonnener  «DtenfA»  ein  junger  Söinbbeu* 

tel  ; une  petite  écervelée,  ein  flfineO  Un« 

beftdnbigcô  ^ing. 

Echafaud , ».  m.  baO  ©erôfl  ; it.  bie  Q5u^ne 
fur  bie  JufAauer  bep  ôffdttliAen  Jener« 
ItAfeiten  te.;  baé  ©Aaugerûji;  a.  baf 
©lutgcrûfl;  bie  ©lutbubne;  (bal 
©Aafot). 

Echafaudage,  ».  m.  bal  SfuffAlagett  etnel 
! ©eruftel  ; it.  qqf  bal  ©eruft  ; bal  ©au- 
getu#  ; it.  fig.  eine  lauge  Zubereitung 
gu  etrnai. 

Echafauder,  v.  a.  ein  ©erûfl  aufrtAten; 
fig-  eine  longe  Zubereitung  gu  einer 
©ûAe  maAeit. 

Echaias,  ».  m.  ein  SfÖein«  ober  Stebpfabl; 
it.  ein  ^fabï/  woran  man  Heine  ©ïume 
binbet;  it.  T.  ein  otereef ig  * geftobeltcl 
©tibAen  gu  ©inbwerf  (treillage;)  il  se 
tient  droit  comme  un  échaias  , rr  h^lt 

ftA  fo  frif  ober  gerabewieein  ÿfabl; 

c’est  un  vrai  échaias,  prov.  et  ift  feht 

h«g«t,  mager. 

Ecbalassement , s.  m.  T.  bal  €fnfrcf en  bet 
$fdhle  ; bal  «npfdblen  ber  «Xeben. 
Echalasser , v.  a.  T.  mit  <Pfd&len  oetfehen  J 
Sieben  ober  ©dume  an  bie  $fdb(e  bin« 
ben. 

Echaîier,  s.  m.  T.  fin  JelbgûUtt  Pon^Jfdh« 
lert , ober  voit  burrem  SXetfîg  , um  bal 
©ieh  oon  einem  2(fFer  k.  abguhalten* 
Echaiotte,  » f.  eine  ©Aalotte  ; ©Aalotten# 
gwiebef;  ber  €fAlauA;  (in  SKagoutl: 
appétits  ;)  it.  r.eîn  gitternbel©leAlein 
am©Anartwerf  (jeu  d’anche)  in  ber 
, Orgel. 

Echampeau , ».  m.  T.  bal  (Enbe  ber  Stngef« 
fAnur , woran  beom  ©toef jlfAfang  ber 
Slngel  befefligt  wirb. 

Echampir , «*.  a.  (Cibler)  bal  Eaubwerf/ 
eine  Jiaur  te.  burA  einen  fAarfen  Um* 
riS  au?  Um  ©tunbe  htmvrhrben;  (hin« 
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gegen  approcher,  «ettrt  e*  bttrdÜ 
unb  ©cbatten  gefcbteht). 

Echancié,  ée,  part,  et  adj.  ûU*gefd)»efft  IC. 

Echancrer,  *.  a.  au*fcb»eifen  ; bogenartig 
«uéfcbneiben.  . 

Echancrure  , s.  f.  bte  2ïu*fcb»etfung  ; bft 
Sfuôfcbnitt  ; ($eflung*b.)  ber  €infcbmtt, 
eingebohlte  Gang  (hinter  ben  graver* 
fen). 

Echandole  , s.  f.  eine  £achfd)tnbel. 

Echange,  s.  m.  ber  $ttUfd)  > it.  bte  BU** 
«ed)*lung  ; faire  l'échange  des  prisonniers, 

bie  ©efangenen  au*«ccbfefn. 

•n Echange  de,  adv.  bagegen;  bafûr;  fur. 

Echangé,  ée,  part,  et  adj.  ÛU*$etûUfd)t  ; 
ûU*ge«ed)feit  J f.  échanger. 

Echangeable,  adj . c.  «00  OU*ge»ecbfelt, 
auögetaufcbt  «erben  fann. 

Echanger , v.  a.  pertaufcfcen;  au*taufdjen; 
it.  au*«ecbfeln  ; //.  T . ein  ©turf  2ÖÄ 
febe  nacb  bem  anbern  pornehmen  unb 

OUÂmofcften  ï échanger  but  à but , gu 

tim  $ug  oertaufeben;  fo  tauften  # ba_ 
ber  £aufcb  gleich  aufgebet;  échanger  avec 
retour,  fo  taufehen , bflf  ber  eine  noch 
et«a*  herau*  befommt. 

Echangiste , t.  m.  (jur.)  ber  £aufdjet. 

Echanson , s.  m.  ber  SXunbfcbenf  S Grand 
Echanson,  ber  £>bermunbfd)enf. 

'Echansonnerie , $.  f.  bû*  ©djenfanit  » bie 
fÄmratItcbenSOtunbfchenfen;**.  bie  £of» 
feilere»  ; ber  Jpoffefler. 

Echantillon , s.  m.  bie  tyrobe  ; ba*  $rob» 
eben  ; ORufter , §.  15.  non  $u cb  ober 
geug  ; iufg.  bie  $robe  ; U.  T.  ein  »er» 
orbnung*mftfit«e* , oifïrte*  ober  geaicb» 
te*  Origtnalmafj  ober  * ©e«icbt,  mornad) 
fid)  affe  onbere  im  Eanb  richten  (offen; 
it.  ba*$ormbret,  SDtobclbret  bet  ©tuef 
fliefer  : überhaupt  ein  oorgefebriebene* 
Juffer,  ÜKaä  ic. i it»  ein  geteben,  ba* 
man  ben  ©cbäfien  gibt , bie  einen  gu* 
ten  ©ebufj  getban  haben  ; bois  d’échan- 
tillon , T.  £o(s,  ba*  feine  oerorbnung** 
mi§tge  £inge  hat. 

Echantillonner,  v.  a.  (ju  £»on)  ba*  SDtûfî 

ober  ©eniiebt  ateben  ober  Pifiren  ; (ogl. 
étalonner;)  überhaupt/  etwa*  gegen  ba* 
^Original  halten , um  |u  fehen  y ob  e* 
ihm  gleich  feo  ; (S4rb.)  fleine  £Äppcben 
»on  einem  erfi  gefärbten  geuge  «bfebnei 
ben,  um  bie  $arbe  ju  probiren. 

Echanvrer , v.  a (la  filasse)  T,  ben  J£)anf 
ober  31acb*  fcbwingen. 

Echanvroir,  ».m.  T.  bieipanf»  oberjlacbô* 
fcbwinge;  ber  ©cbtoingfiocf. 

Echappade,  #./  (^ormf<t>netbcf>  ein 
febnitt  ; f.  auch  escapade. 

Echappatoire,  t.f.  fam.  etnt  2fU*|ÏUCbt/ 
€in«enbung/  ©ntfcbulbtgung,  um  eine 
tniff&Uigc  ©Acte  ober  Çrage  »on  ficb 
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, ée , part,  et  adj . ftltlbifcht  K*  ; 
it.  t.  un  échappé  d’anglois,  d'espagnol  etc., 

T.  ein  $ferb/  ba*  »on  einem  englifeben, 
fpanifeben  Jpcngffe  unb  einer  inl&nbi* 
(eben  ©tute  herfommt/  unb  umgefehrt; 
ein  3«itterpfcrb.  &g-  c’est  un  cheval 
échappé,  il  fait  le  cheval  échappé , CT  i|t 
«te  ein  unbinbigeO  <Pferb;  c’est  un 
homme  échappé  de  juif,  er  ift  ein  halber 

3ube  ; c’est  un  échappé  des  petites- mai- 
sons , fam.  er  ifl  bem  fcolibaufe  entlau» 
fett;  lumière  échappée  etc.,  f.  échappée  x. 

Echappée,  *./.  eine  mtbefonnene  ihat; 
bie  Ueberetlung  eine»  jungen  iDtenfcbett 

(de  Jeune  homme;)  ettt  tbôricbter  3n* 

genbffreicbî  (15auf.)  ber  IXauro  |ur 
Äellertreope  unter  einer  ^auötreppe; 
it . ber  Qang  in  einem  ©taffe  hinter  bett 
Ipfcrben  «eg;  it.  ber  tylaç  in  einer 
Stare  ober  in  einem  Sßagenfcboppen/  «0 
man  mit  bem  Sagen  bequem  um«en« 
ben  fann:  échappée  de  vue,  eine  lange 
fcbmable  Sluöftcbt  in  bie  $ctne,  stpifebett 
15ergen/  ©chilien/  ober  ©eb&ubent 
échappée  de  lumière,  (tabler)  etn  ©treif* 

liebt.  Par  échappées , adv.  mancbmûhl  i 

bann  unb  toann  ; it.  fam  perffohlner- 
«eife  ; f.  auch  échappée  de  vue. 
Echappement,  s.  m . (Uhrm.)  bie  Sjtïtt? 
mung. 

Echapper,  v.n.  et  ççf  a . cnttpifdjen  î tnU 
gehen;  entlaufen;  entrinnen  / entfom« 
men  ; entfpringen  ; échapper  d’un  unb 
un  danger , einer  ©efahr  entgehen,  ent- 
rinnen 5 — de  la  prison , au*  bem  ©cfiltg* 
nii  entfommen  ; — de  la  potence,  ( v . a.) 
bem  ©algen  entgehen , ober  entlaufen  t 
— à qn„  einem  entwifeben , ohne  be- 
merk su  »erben  ; le  cerf  a ober  est 
échappé  aux  chiens,  ber  «frtrfcb  i#  bert 
ôunben  éhtmifcbt;  — la  côte,  T.  (y. a.) 
ffatt  éviter  la  côte;  (f,  éviter;  — à la  vue, 
aux  yeux,)  bem  (ober  unferm)  ©efïdjte, 
bem  Äuge  entgehen  ; le  couteau  est 
échappé  de  ma  main  , bal  gRcffer  ifl  mir 
au*  ben  £Änbcn  gefallen  ; cela  est  échappé 
de  ma  mémoire  , bû*  ift  meinem  ©t* 
bicbtniife  entfallen  ; laisser  échapper  une 
occasion , eine  ©elegenheit  perf&umen; 
il  lui  est  échappé  de  dire,  er  hat  C*  ÛU< 

ttuporfiebtigfeit  gefagt  ; er  hat  ficb  fo 
weit  pergejfen , su  fagen.  NB.  tüRatt 
merfe  ficb  folgenben  Untcrfdjieb  : ce 
passage  a échappé  à l’auteur,  biffe  ©telle 
ifl  bem  ©erfaffer  entgangen  ; er  hat  fie 
übergangen , nicht  bemerf 1 1 ce  mot  lui 
est  échappé,  biefe*  2Bort  tft  ihm  entwifdjfc 
ober  entfahren  ; er  hat  biefe*  SBort  oh* 
ne  ^Borfa^  gefagt.  ferner  fagt  matt 
échapper  de  etc.,  «emt  man  au*  jeman» 
be*  ^Anben,  au*  einem  ©efingniffe  :c, 
entwifebt,  ober  ficb  au*  einer  ©efaht, 
»orinman  bereit*  war,  gibt!« 
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Itd)  rettet  ; hingegen  : échapper  à etc. , 
wenn  man  ber  ©efabr,  gefangen  ju 
werben  / ober  fonft  einem  ttnglûcf , wo* 
mit  man  bebroht  wirb/  entgeht.) 

il  l’a  échappé  hell *%prov.  (f.  beau.)  s’Echap- 
per , v.  rèjt.  mtwifcben  ; entfliehen  tc. 
(f.  échapper,)  v.  n . it.  fig.  ffd)  pcrgeben  ; 
fid)  pergeffen  ; fld>  ûbereiten  ; s’échapper 
en  des  paroles  déshonnêtes,  ftt  unanflÄn* 
bige  SÖorte  auébrecben;  s’échapper, 
(©dmeiber)  au*reifjcn;  lo*geben;  fid) 
loötrennen;  (©ürtner)  (aud>  échapper, 
*•  n.)  ju  fehr  in«  Jpolj  fd)iefjen  ; ju 
ftarf  Siffle  treiben. 

Echarbot , *.  m.  bie  5öaffernu§  / ©tadlet* 

nufj;  écharbot  terrestre,  bÛ  £rbnu§. 

Echarde , s. / ein  ©plittcr  ; it  ein  £orn. 

Echardonner . v eu  einen  Slcfer  oon  ben 
Nifteln  reinigen.  j 

Echardonnoir , s.  m eint  2)iftetbarf e. 

Ecbamer,  v.  a.  (©irber)  ba*  Jleifch  pon 
ben  £Äuten  abf  ragen;  aafen. 

Echarnoir , s.  m.  T.  ba*  Ärageifen. 

Echarnure,  s.f.  (@&rbct)  ba*  Olafen  ; it. 
ptur.  bat!  Otbfcbabfet. 

Echarpe  , s.  f.  eine  ©cbÄrpe  um  ben  £eib , 
um  ben  2trm  / ober  über  bic Olcbfct  ; it.  eine 
©chlinge  ober  $inbe , worin  man  einen 
»erlegten  2trm  trügt  ; ba*  £ragbanb  ; 
(Äricg.)  bie  Jetbbinbe  ; it»  oi . eine  2Crt 
Heiner  «Kantel  ber  SÖeibet;  Ofcauf.) 
ber  ©urt , bie  03inbe  an  ber  ©eite  ber 
tonifd)en  Äapitülc;  it.  ber  Äloben;  ba* 
©dxtbenwerf  i ber  fjlafcbenjug  , (f. 

chape  ; moule;)  les  écharpes,  bie  £enf* 
feite/  wenn  man  eine  £aft  mit  betn  31a» 

' fdicnjuge  in  bie  Jpbbe  jiebt;  l’écharpe 
céleste,  («Xfrroit.)  ber  £bierfrei*;  écharpe 
d’iris,  (poet.)  ber  Regenbogen;  porter  le 
bras  en  écharpe,  ben  $rm  in  einer  93inbc 
tragen  ; il  a fesp  it  (la  têt ej  en  écharpe, 

. prov.  er  ifl  nicht  recht  beg  SBerflanbe; 
vuig.  er  bat  einen  ©parren  tu  oiet  ; en 

écharpe,  changer  d’écharpe,^*.  in  anbere 

îDienfle  treten  ; adv.  febief;  fdjrüg;  oon 
ber  ©eite  ; un  coup  en  écharpe , ein  ©tich, 
rin  jpteb  ber  guet  cingcbt  ; une  batteiie 
en  écharp-,  ein  ©tùcfbctt  / worau*  bie 
©cbûffe  »on  bet  ©eite  treffen. 

Echarpé, part. et adj. m. nouv.  cine©d)ürpf 
tragenb  ; auch  en  écharpe  ; ce  régiment 
a été  écharpé  , biefi  Regiment  ift  faft 
ganj  jufammengebauen  worben. 

Echarper,  v.  a.  ($.  03.  le  visage  etc.)  einen 

ûuerbieb  (über ba* ©eflcbt ic.)  geben; 
(05auf.)  eine  £aft,  bie  man  mit  benr 
Jlafchcnluge  in  bie  fybbt  Hieben  will/ 
mit  ©eiten  umwinbcn/  umbtc£enffeilc 
(écharpes)  boratt  \U  befcjîigcn  ; éclwrpcr 
un  ouvrage,  T.  ein  SBerf  pon  ber  ©cite 
angreifen. 

Echars,  arse,  T.  adj.  ol.  fargî  ffljigî  mon- 
noie  en  échars , moonoie  écharsc  , eine 


«Rünjf/  bie  nicht  ibt  gefegmifigetf 

©chrot  unb  Âorn  bat;  un  vent  échars, 
ein  fehwaeher  unb  unbcflinbiger  2Binb. 

E hardiment,  adv.  oi.  fargî  gttjig. 

Echatseté,  s.f.  T.  bie  ©eringbaltigfeit 
einer  SOiünje.  * 

Echasses , s.  f.  pl.  bie  ©tfljen  ; échasses 
d’échafTaud , (03auf.)  bie  Rûftbüume; 
bie  ©eiûftflangen;rc-échasse,  einbôljer* 
ner  SJtûéôab  ber  Maurer  i monter  ober 
être  monté  sur  des  échasses,  auf  ©tdjcn 
geben  ; a \x&\ fig  prov.  Joon  iemanbem  ber 
fleh  bodjtrabenbet/  übertriebener  Olué* 
brurfe  bebient). 

Echaubouié , ée,  a<ÿ.  fo  »iete  f (eine  ^)ig» 
blättern  bût. 

Echaubou'ures,  s.  f.  plus.  JpiÇblÂttfrtbfU 
im  ©efîcbt  ober  am  £ctbe. 

Echaudé-,  s.  m.  eine  2!rt  ©ebacFenei  pon 
gebrühtem  ^cige  ; it.  eine  2trtS<Weffe(. 

Echaudé , ée , part,  et  adj.  f.  échauder  ; f. 
gud)  chat , prov. 

Echauder , v.  a.  ûutîbruben  î it.  in  beif em 
«©affer  ûbbruben  # bruben  ; it.  mit  b<i* 
fern  Sßüifer  begiegen ; bruben;  j.  03. 
ben  îîeig  ; échauder  un  cochon , ein 
©cbwein  abbrûben.  s*Echauder,  v.  rèfi . 
fid)  perbrühen  ; it.  fig.  fvn.  bep  einer 
©ache  ©ebaben  (eiben,  $u  fur*  fommen ; 
vuig.  fîd)  bie  ^maer  perbrennen. 

Echaudoir,  s.  m.  ber  Ôtt  WO,  unb  Hi 

©efi§  worin  etwa*  abgebrubet , au*ge* 
brübet,  gebrübet  wirb;  ba*03rübbaù*; 
ber  ?5rûbf<lTet. 

Echiuffiison , s.f.  bie  €rbigung ; eine, 
burch  €rbi$ung  entftanbene  Äranffceit 
ober  Unp^licbfeit. 

Echauffant , ante , adj.  erbi$eub. 

Echauffé,  s.m.  sentir  l'échauffé,  nach  05tanb, 
branbig  riechen. 

Echauffé,  ée. part,  et  adj.  crbifjtj  f.  échauf- 
fer, bois  échauffé,  f.  pouilleux. 

Echnuffement,  s.  m.  bie  ©rWitrmung;  it» 
bie  (Erbigung. 

Echauffer,  v.  a.  erwärmen;  it.  prop . et  fç. 
erbifjcn;  it.  ççf  9.  n.  warm  werben; 
(p.  ÿerfonen)  Ücb  erwirme».  s’Ecbauf- 
frr , v.  ré/l  fïd)  erbigen  ; it.  fig.  fîd)  er- 
bigen  ; bigig  werben  1 in  £içc  geratben  ; 
eilt  wenig  jornig  werben  ; échauffer  la 
bile,  le  sang,  les  oreilles  à qn. , einen 
ungebulbig  unb  jornig  machen  ; ne  m’é- 
chauffe« pas  1rs  oreilles , machen  ©ic  mir 
ben  Äopf  nicht  warm  ; échauffer  une 
ma:.‘on , fig.  ein  neugebaute*  J£>ûu* 
JUtrft  bejieben;  s’échauffer  i boire,  à tra- 
vailler , fid)  burch  Srinfcn , burch  2U> 
beiten  erwirmen  ober  erbißen  ; s’échauf- 
fer dans  son  harnois , fig.  plais . in  ^OCtt 
geratben.« 

Echauffourée , s.  f.  f am.  il  faut  de  temps 
en  temps  quelque  echauffourée , plais,  ti 

rau§  auch  bann  unb  wann  ein  Heiner 
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èumntet  ©treidj  mit  unterlaufen  î wtg. \ 
cd  fann  nicht  fchaben  , wenn  man  gu* 

- »eilen  ein  wenig  anrcmtt;  échauffourée, 
T . bad  ungefähre  aufetnanbergogen,  u. 
barauf  erfolgte  Jj>ûnbgemenge  gweper 
Heiner  feinbiicheii  ÿartepen;  (rencontre 
imprévue). 

Echauffure,  s.f  eine  Jpihblatter. 

Itchauguctte , *./  T.  ôie  SQJarte;  ber  5ôach* 
îburm  ; ein  ®ad)tbünnd)cn , eine  J>)ocb* 
wacht  / um  ben  Jeinb  von  »eitern  gu 
entbeefen. 

Echauler,  b C Vfc  t chauler. 

Echaux,  (fossés  d’égoût;)  s.  m.pl.  T • Heine 
©riben,  »Hebe  bad  SBaffer  in  fid) 
faden , nachbem  ôte  SGBtcfcn  hinlänglich 
cgcivÄtfcrt  worben  ftnb. 

Echéance,  s.  f.  ber  Verfall  ; bic  Verfall* 
g cit;  ber  Verfalltag  ; ber  verfallene  3ah* 
lungdtcrmiu. 

Echec , s.  m.  (©chachfpiel)  ©cftacb  ! »irb 
gefügt  / »enn  man  bem  Könige  ober 
ber  Æôntginn  mit  einem  ©teine  brobt; 
it.Jig.  ein  heftig«  ober  ftarfer  ©tog; 
«in  anfehnlicber  Vcrluft  an  ©lùcf,  ©u* 
fern,  ©hre  te.;  eine  <£tnbuge  an  Volt; 

donner  échec , ©d)a(&  biet^Clt  î échec  et 
mat*  fcfmdimatt  ’ le  roi  est  en  échec , ber 
£omg  debt  im  @(hadj  ; échec  du  berger, 
fceigt/  »enn  man  einen  fehon  im  britten 
ober  vierten  £ug  ©chach  bietbet  Fig. 
tenir  une  place  en  échec,  eine  fÇeflung 
mit  einer  Belagerung  bebroben  ; tenir 
une  armée  en  échec,  eine  2lrmee  gang 
cingefpcrrt  ober  in  ünthätigfeit  halten; 
tenir  qn.  en  échec,  einen  in  $urd)t  ober 
im  3aum  halten  ; donner  échec  et  mat  i 
qn. , fam.  einen  fchachmatt  machen  ; 
ihn  völlig  verberben. 

Echecs,  s.  m.pi.  (fpr.  bad  c nicht  aud)  bad 
©chach  ; ©chachfpiel  ; it.  fâmmtliche,gum 

> ©chachfpiele  gehörige  Figuren  ; jouer 
aux  échecs,  ©rhach  fpielen. 

Echeiette , s.f.  tint  Heine  Eeiter  von  etli* 
ehen  ©proffen  , «m  ©aumfattel  bed 
COtaulefclö , um  etwad  baron  gu  hangen  ; 

compte  par  échelette,  f,  compte* 

Echeiier , s.  m.  T.  bie  Äranleiter. 

Echelle , s.f.  tint  £eiter  ; (©eom.u.@eogr.) 
ber  SOîagftab;  (Vtufif)  bie  Tonleiter; 
(©chifff.)  eine  ©chiffdleiter;  «v.ies  Echel- 
les* plur*  bie  Jpanbeldgäbte  unb  ©tapel* 
pläße  in  SXflen  am  mitteUänbifchen 
ÔXtttt  ; échelle  brisée  , double , eint  ge« 
brochene,  eine  hoppelte  gelter;  échelle 
de  corde  , eine  ©trirfleitfr;  échelle  de 
réduction  , ein  verjüngter  Vtagflab  ; 
échelle  campanale,  ber  Vtttfftab  ber  ©lo* 
cfengieger } échelle  de  couleurs,  (SDîabl.) 
eine  garbenleiter  ; ®it  JOarflellung  aller 
©chattirungen  einer  ftarbe;  échelle  de 
rubans,  eine  SHethe  Banbfchleifen  an 

beroBruflftûcfcberîraucniimmeripUn- 


4n 

ter  les  échelles,  bie  gettCM  gU1tt©tUrm« 
laufen  anlegen;  faire  des  échelles,  bie 
Jpaore  ungleich  fdjnetben  ; ©taffeln  ma- 

d) en.  Prov.  il  faut  tirer  l’échelle  après  lut, 

er  hat  feined  ©leidjen  nicht  ; nach  ihm 
fommt  feiner  mehr» 

Echeiier,  beffer  escalader. 

Echelon , s.  m.  eine  ©proffe  ; geiterfproffe  ; 
it.ßg.  bte  ©tUfej  ©taffeli  cette  charge 
est  un  échelon  pour  monter  à de  plus 
grandes,  fg.  biefe  Bebienung  ift  ein 
ÇOKttel , gu  noch  höhern  gu  gelange«  ; 
par  échelon , T.  (von  Bäumen)  etagen- 
»eife;  (Äriegdf.)  in  verfehtebenen  3)ivi- 
fïonen  unb  in  einer  gewtffen  &iftanj 
hinter-  ober  audetnanber. 

Echcrul,  échenau,  échenet , s.m.  T.  tint' 

hölgcrne  Dachrinne  gwifehen  x J&îu- 
fetu. 

EcheniUer , v.  a.  raupen;  abraupen;  von 
SKaupen reinigen;  moellons  écheniliés,  T. 
Heine  ©tuefehen  ©teine , bie  mit  bem 
©viçhammer  von  einem  grogen  ©teine 
abgewogen  »orben  flnb.  , • x 

Echeniiioir,  s.  m.  T,  ber  Stftupenhafen  ; bad 
SKaupeneifen  ; vu/g.  ber  Âauper. 

Echéno,  s.m.  T.  bie  Stinne/  ber  Æanal/ 
»oburch  bie  gegoffenc  Vtaterie  aud  bem 
£)fen  in  bad  VtobeQ  (liegt;  it.  ein  irbe- 
ned  ©efag , »oburch  bad  Metall  in  bie 
$orm  (Hegt- 

Fcheoir , fiche  Echoir. 

Echeveau,  s. m.  em©trang , eine©trÂhne 
©ûvn , ©ctbe  , Sffiolle  te.  ; démêler  un 
écheveau , fg.  einen  verwirrten  £anbtf 
ind  Keine  bringen» 

Echevelé,  ée,  adj.  (meifl  POU  SÔetbdper- 
fonen)  mit  verwirrten , gergaudten  paa- 
ren ; gergaufet. 

Echevîn,  s.m.  ein  ©djoppej  ©ertchtd- 
bepfîijer  ; «Hathdverwanbter. 

Echevinage,  s.  m.  bad  ©chöppenamt  ; bie 
©chôppemvàrbe;  ber  ©chvpvenflufil  ; 
it.  bie  £ei t,  »ührenb  welcher  ein  ©chôp- 
pc  fein  2(mt  befleibet. 

Echif,  ive,  adj.  t.  (p.  ^agbhunben)  heig- 
hungerig. 

Echiffre , s.  m.  T.  bie  fdjrüge  ©runbmauer 
ber©tufen  einer  Aeinernen  £reppe;  U. 
aUed  ^olgwcrf , worauf  eine  kreppe 
nebfl  ben  ©ebüuben  ruht;  un  mur  d’é- 
ch-ifre,  Hne  fehrige  5Rauer/  worauf  bie 
©tufen  einer  ireppe  liegen. 

Echignoie , s.f.  (Änopfm.)  eine  ©pi»bef% 

Echuion,  s.  m.  T.  eine  SEBafferhofe  ; (inf. 
auf  ben  ©ewilfern  ber  devante  / ftatt 

trombe  de  mer;  f.  trombe. 

Echine,  s.  f.  bet  SXÛCÏgrabî  pl.us.  l’épino 
du  dos,  (Bauf.)  (f.  ove  ;)  maigre  échine* 
fam.  plais,  eine  lange  hagere  ÿerfon. 

Echinée , s.f.  de  porc , T.  bad  Sutcf enftucf 
von  einem  ©chwrine;  ber  ^ochrucf en. 

Ecbiœr,  «*.  a.  beu  îXucfgrab  cinfchlagen; 


Echo  Ecla 


4*2 


Echi  Echo 


fenbenlabm  fchlagen;  bot  £alß  brechen. 
s’Echiner  f ».  riß.  fid)  ben  SÄÜff  grab  %tt* 
6« eben  ; «keiner  qn.  de  coups , einen 
berb  abprftgcln,  ibn  lenbenlabin  fcbla- 
gen, 

Ecbinitc,  *.  f.  T.  ein  »erfteinetter  ©teer* 
igfl* 

Echinpphtaimie,  s.  f T.  ©ntjunbung  ber 
äugeitwimpetn. 

Ech  qi>  té  , ée,  adj.  ($ßap.)  gfftbacbti 

wurfeïicbt  mit  abwecbfelnben  Farben/ 
wie  bic  Reiber  eine*  ©chacbbretß. 

Echiquier , s.  m.  baß  ©chacbbret  ; ft.  ein 
©tefrieb;  ft.  (in  ©nglanb)  baß  fonig. 
JidK  ©cbabfamraergericbt  ; ft.  oi.  (in 
bet  ^ormanbtf)  baß  hohe  £anbgcricbt; 

planté  en  éch;quier , T,  f.  quinonce. 

Echo,  ».  m.  (fpr.  éco)  büß  €<ho,  b.  i.  bfT 
SBteberbatt;  ft.  b.  i.  ber  £>rt , wo  ein 
€cho  ift;  ft  ein  Orgeliug , welcher  ein 
€d)0  vorfteUt  ; ft.  s.  f.  (3Rptbol.)bie  in 
einen  Reifen  verwanbelte  9î»mpbe€cbo; 
un  écho  redoublé , ein  boppelteß  ©cho. 
fig;  il  est  l’écho  de  son  maître , et  Wif  * 

ber&olt  alleß , er  fagt  alleß  nach , waß 
fein  £ert  fagt;  être  l’écho  de  qn. , je» 
tnanbeß  Nachbeter  fe»n;  je  vous  pTie  de 
ne  pas  confier  ceci  à vos  échos,  Vertrauen 

©te  bief  ©ebeimnifl  betreibe  nicht  3b- 
ren  ftrauenjimmern  an. 

Echoir , v.  n.  irr.  beirafûHen  i einem  voit 
ungefähr  Unfällen,  j.  ©.  burd)  £rb. 
febaft,  ©cbenfung,  bureb  baß£ooß  ic.; 

• ft»  fällig  feçn  ; »erfaßen  fetjn  ; le  pre- 
mier payement  doit  év  hoir  a la  Saint  Jean, 
ft.  si  le  cas  y échoit , Jam.  tvenn  f ß ber 
Sufftï  will  ; wenn  ber  Joli  eintritt; 
wenn  ftcb  bic  ©elegenbeit  batu  barbie* 

tbet-î  il  y échoit  de  l’amende  ober  une  peint- 
afflictive,  babep  »erfaßt  man  in  eine 
©elb- ober  £eibeßftrafe;  il  y écherra  une 
bonne  récompense , cfi  Wirb  eilte  gute 
©elobtmng  bûbe»  abfeçen  ; échoir  bien 
ober  mal,  gut,  fcblccht  außfaßen;  (von 
^etfonen)  gut  ober  fcblecht  bc»  einer 
©acbe  fahren  ; j**  suis  mai  échu , ich  bin 
übel  angenommen;  ft.  ti  bat  midb  ein 
ubleß  £o oi  getroffen. 

Echome,  s.  m.  (auf  bce  mftteßänbifd&en 
©ee)  b*  i.  toiet. 

Echométre,  s.  nu  T.  fin  ©tûfiffôb  , bft 

$auer  beß  ©cbaileß  bamit  abjumcfôen. 

Echométrie,  s.  f.  T.  bie  9©iflenfcbaft,  bée 
&auer  beß  ©ebafleß  abjunteffen. 

Echoppe,  s.f.  eine  Meine  Ärambube,  welche 
meift  an  (ine  gftouer  ober  an  ein  J)auß 
«ngebaut  ift  > ein  ©cheppen  ;(jfupferft.) 
eine  fleiite  Bel}  » ober  SXabirnabel  ; 
(©cbloffer)  ber  Sabine  verfebiebener 
©rabeifen  jur  groben  erhabenen  Arbeit. 

Echopper,  v.  a.  T.  mit  einer  2frt  Steij* 
nabclobet  ©tabeifen  arbeiten  d échoppe. 


Echoué,  ée,  part,  et  adj.  geftrattbet,  $f- 
febeitert  ; fig . mißlungen  ; f.  échouer. 

Echouement,  s.  nu  baß©ttanbfn,  ©Cbft- 
tem  etneß  ©diijfeé. 

Echouer,  v.n.  (®d)iftf.)  ftranben ; auf  ben 
©tranb  laufen;  febeitern;y^.  mißlin- 
gen ; (mit  avoir  ;)  ft.  a.  auf  ben  ©tranb 
fe$eni  ftranben  laffen.  s’Echouer,  ».  riß. 
mit  $leif  baß  @d>ift  an  ben  ©tranb 
treiben. 

Echu,  ue , part,  et  adj.  JUgefallenï  »etfttl- 
len  IC.  [♦  échoir. 

Ecimé , ée  , adj.  nutb  POU  ©türfttt  im 

ïffiapen  gefagt,  wovon  ber  oberfte£beil 
gleid)fam  abgebrochen  ift. 

Ecimer,  v.  a.  T.  einen  55aum  fipfen , ab* 
îôpfcn;  ftuçen. 

Eclaboussé , ée  , part,  et  adj.  mit  $0tb  bt* 
fpribt. 

Eclabousser , ».  a.  mit  Äotb  befpriften. 

Eclaboussure,  s.  f.  ein  Äotbfpriljfr. 

Eclair,  s.  m.  ber  53lilj;  vulg.  Daß  53cttcr- 
leudjten  ; ßg-  ber  ©chein  »on  einem 
bewegten  ©piegel  ober  blauten  ©cbwer- 
te;  (tyrobirf.)  ber  ©lief;  (wenn  ber 
ble»ifd>e  Uebcrjug  bie  Dberftacbe  »6Qtg 
perlaffen  bat;)  faire  des  édans,  bilden  ; 
cela  fiassa  comme  un  éclair  , ßg.  baß  War 

wie  ber  ©liç  (in  einem  2lugenblicfe) 
vorüber  ; les  éclairs  de  ses  yeux  , (pOCt) 
ihre  bligenben  Slugen. 

Eclairage,  s . m.  bit  ©eleutbtung  einet 
©tabt. 

Eclaircie,  s.f.  (©cbifff.)  rin  fetter  ôrt 
ober  ©trieb  am  Rimmel  bepm  trüben 
SGBettcr. 

Eclaircir,  ».  a.  auftlarcn  ; ^cQer , flarer 
machen;  aufbcllen  ; erhellen;  bell  ma- 
chen; (bie  ©timme)  heller,  reiner, fliu- 
genber  machen  ;(ftuffige®acbeit)  flAren; 
âbflâren;  flar  machen;  lAutcrn;  (vgl. 
clarifier;)  ft.  Hütern;  lichten,  buntt 
machen,  j.  ©.  einen  Söalb  bureb  2lu i* 
hauen;  ein  ©ataiUon  bureb  Kanonen; 
(von  bertyeftK — la  ville,  le  peuple  etc.) 
bie  Einwohner  wegrajfen  ; in  einer  ©tabt 
aufraumen  ; ft.  ßg.  (une  question)  auf- 
fl&ren;  beutlié  machen  ; erlAutern;  in 
ein  beUereß  £icht  (eben  ; erfHrcn  ; (einen 
Zweifel,  «ine  ©chwierigfett)  beben; 
einen  Zweifel  benehmen , eine  ©chwte- 
rigfett  au  ft  Öfen  ; s’Eclaircir,  ».  riß.  fleh 
aufflAren;  heller  werben;  ft.  bfinner 
werben  ; fich  verminbern;  ft-  fig-  £icht 
in  einer  ©ache  ju  befommen  fuchen;  ftcb 
genau  weswegen  erfunbtgen  ; éclaircir  la 
vaisselle,  baß  ©ilbfrgffcbtrr  puben, 
gtinjenb  machen  ; T.  — une  monnoie, 
eine  5Äüme  auôfîeben  ; — une  couche, 
bie  ûberftàfftgen  ÿftanjen  eineß  ©arten- 
becteß außjtebcn ? — le cuir,  bem  £eber 
einen  ©lanj  geben  ; — les  rangs , (vom 
groben  ©cf$ub)  in  bit  ©liebet 
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tn<td)CtU  Fig.  éclaircir  son  bien  , plais. 
fein  Vermögen  lAutern;  éclaircir  qn.  de 
qch.,  einem  in  etwa*  £id> t,  ober  über 
rtwa*  einen  Oluffchluß  geben. 

Eclaircissement,  s.  m.  (bie  Erhellung  J it . 

ba*  Æfinnermachcn;)  it.  met ftfig.  bie 
ErflArung;  ErlAuterung  ; OlufflArung; 
ber  2luffchlu(j;  (f.  éclaircir;)  avoir  un 
éclaircissement  avec  qn.,  einen  Worüber 
&u  «Rebe  (letten  ; eine  qcnugt&tienbe  Er* 
flArung  oon  ibm  ocrlangcn  ; ihn  (auch 
allenfalls  $um  ÆJueU  berau*forbern; 

ils  en  vinrent  aux  éclaircis>emens , f * 

fam  jwifehen  ibnen  su  einer  ErflArung  ; 
it.  fit  flengen  #Anbcl  beôwegen  an , unb 
forberten  etnanber  beraub. 

Eclaire,  s.f.  ba*  ©chèllfraut. 

Eclairé,  ée,  part . et  adj.  erleuchtet;  bf 

leuchtet  te.  5 it'  bell  ; it.fig.  (oonflJerfo* 
Jten)  aufgeflSrt  ï One  maison  bien  éclairée, 
ein  ôaut , ba*  oiel  £icf)t  unb  eine  bette 

âuÔftCbt  batï  — trop  éclairée,  * ba*  JU 

fret?,  su  offen  liegt  / worin  man  oon 
allen  ©eiten  beobachtet  werben  tann. 

Eclairer,  v.  a.  leuchten  i beleuchten;  er- 
leuchten; i7.Jïg.(ben«8er(lanb)  ei  leuch» 
ten,  aufflAren;  it.  (qn.  ober  les  actions 
de  qn. ,)  jnnanb  beobachten  ; j'emanbe* 
äanblungen  augfpAben;  auficmanbe* 
if)un  unb  £affen  Sicht  geben  ; it.  v.  n. 
leuchten;  blinfen;  funfein;  feheinen; 
fehimmern;  (beffer  luire;)  it.  v.  impers. 
bliçen;  vulg.  wetterleuchten  ;(^robirf.) 
v.  n.  btiefen  ; (f.  éi-iair;)  éclairez  moi, 

leuchtet  mtr  ; it.  fig.  geben  ©ie  mir 
hierüber  eine  Erläuterung. 

Eclaireur , s.  m.  (£rieg*w.)  ein  ©purjA* 
ger,  ©charffchuhe. 

Eciamé , ée,  adj.  (oon  «öogeln)  gelAhmt. 

Eclanche,  s.f.  de  mouton,  eine  ©d)Öpfcn* 
feule.  ( pi.us . ggot). 

Éclat,  s.  m.  etn  ©plitter  ; etn  (ba*)  ©ipAn* 
eben;  (ein  ©preigel ;)  it  ber  ©plitter, 
ein  abgefprenqteö  ©tùcf , ein  ©chiefer 
von  einem  ©teine,  oon  einer  05ombe, 
©ranate  te.  ; it.  ber  ©lan§ , j.  05.  ber 
©onne;  bie  £ebbaftigfeit,  £.  05.  ber 
garben  te.;  it.fig.  ber  ©lanj  ; bie  Fracht; 
#mlichfcit;  ba*  Slnfeben,  it.  berSluö* 
bruch  ; éclat  <*e  i»  vo  x,  &a*  Stuffchreoen, 
ber  ©ehret) ; it.  ber  £Arm , ba*  Slufteben, 
fo  eine  ©ache  macht  ; it.  ba*  brachen , 
ba*  ©epraffel;  ber  Änall  einer  jerfprin 
genben  ©ache  ; s’en  aller , (se  rompre)  en 
éclats,  in  ©tücfe  serfpriitgen;  un  éclat 
de  tonnerre  , fin  £)onnerfchlag  ; une  ac- 
tion d’éclat,  eine  qlAmeiibe  ü)anblung; 
éclat  de  rire,  rin  laute*  ©elAchter. 

Eclatant,  ante,  afi.  Iruchtcnb;  glAnjenb; 
it.fig.  offenbar;  weltfuubig;  Sluffehen 

• erregenb  ; it.  glAnjenb  ; (f.  éclat -,)  it.  (p. 
ber  ©timme  te.)  hell;  beUflingenb; 
burchbringenb  > fchmettefîib  ; un  habit 


éclatant  en  or  et  en  pierreries,  fût  £feib, 

ba*  oon  ©olb  unb  Ebelflfinen  funfelt. 

Eclaté  , ée,  part,  et  adj.  geriffen;  tiefprUU* 
aen;  jerfplittert  ; wa*  «Riffe,  ©prûnge 
befommen  hat  te.  ; ($Bap.)  jerbrochètt 
fehetnenb. 

Eclater,  v.  n.  (plAhltch  unb  mit  einem 
©erAufche)  reißen,  fpalten  ; it.  jerfplit* 
tern;  in  ©plitter , in  ©tue fe  §erfprin» 
gen;  it.  praffeln , fnaUen , §.  05*  toie  ber 
Bonner;  it.fig.  funbbar  werben ;f unb 
unb  offenbar  werben;  it.  in  einen  Slffeft 
(j.  05.  m injures,  in  ©chmAhworte te.) 
auôbrechcn;  lo*brechen;  jum  3lu*bruche 
îommen;  it.prop.  et  fig  glAnjen;  fun*. 
fein  ; bliçcn  ; (f.  briller).  s’Eclater,  v.  rifi. 
in  ©tûetc  jerfpringcn;  reißen;  fpalten; 
jerfplittcm  ; éclater  ( p.us . s’éclater  ) de 
rire,  überlaut  lachen;  in  ein  laute* 
©elAchter  auôbrechen. 

Eclectique,  adj.  c.ets.  m.  ber  (tchju  feiner 
befonbern  ©efte  ber  tyhtlofophen  be* 
fennet,  fonbern  ba*  05cfte  unb  ®ahr* 
fcheinlichfle  pon  allem  «nnimmt;  eflef* 
tifeb;  etn  Efleftifer. 

Eclectisme,  s.m . bie  <Pbiïofophie  ber  Eflcf* 
tifer. 

Eciegme,  s.  m.  T.  ein  btcfcr  05ruflfaft. 

Eclipse , s.f ; (Slflron.)  bie  «Derfliifierung 
eine*  Planeten  burch  bie  gwifchenfunft 
eine*  bunfeln  Äörper*;  éclipse  de  soleil  ; 
de  lune,  fine  (fogenamtte)  ©onnenfln* 
(lerniß , «IRonbäffrifierniß.  Fig.fam.  (Igtt 
disparition,  it.  flatt obscurcissement,  faire 
une  éclipse,  auf  einmahl  Pf rfehwinben ^ 
unfîchtbar  werben;  il  a fait  une  longue 
éclipse,  er  i(l  lange  abwefenb  gewefen; 
c’est  une  éclipse  à sa  gloire , &ieß  perbUU* 
feit  feinen  «Ruhm.  , 

Eclipser , v.  a.  oerfinjlern  ; oerbunfeln  ; fig * 
oerbunfeïn  ; (iur.)  beffer  éclicher.  s’Eclip** 
scr,  v.  ré/l.  (ich  oerffnflern  ; oerffnffert 
werben (Ich  entfernen;  (o.  SJerfo- 
nen  u.  ©achen)  oerfehwinben  ; unflchtbap 
werben. 

Ecliptique,  $.f.  T.  bie  Efltptif  ; ber  ©ou* 
nenweg;  bie  ©ounenffraße  ; ber  ©on* 
nenjirfel;  (in  ber^itte  beO^hierfreife*), 

Ecliptique,  adj.  c.  T.  ffliptifch  ? jUr  Set* 

finfferung  ber  Planeten  gehörig;  doigt 
écliptique,  ein  efliptifeher  3oU  ; einer 
oon  ben  12  Eirfulartheilen  eine*  fyim» 
melöförper*,  wornach  bie  ©rAße  unb 
Ä)aucr  feiner  ginffernig  beffimmt  wirb. 

Eciisse , s.  f.  tint  ©chiene , ©chinbel/ 
inf.  num  ©erbanb  eine*  05einbrudft*; 
(Äorbm.)  eine  gefpaltene  Iffieibcnruthe; 
n.  ein  barau*  geflochtener  £ettet  ; fine 
ÂAfehurbe. 

Eciisser,  v.  a.  T.  eine  n 05einbruch  fehienett 
ober  fchinbeln  ; it.oi . flatt  éclabousser. 

Eclogue , f,  Eglogue. 
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Ecloppé,  ée,  part,  (be*  ungehrStidjlichen 
v:  échapper)  et  adj.  fam.  If  nbenlöbm  » 
fvaftlod  ; ein  wenig  htnfenb;  ber,  Die 
mit  bem  einen  55eine  nicht  recht  fort« 
tommen  tann  ; uberh.  oon  einer  per- 
fon  / Die  Durd)  eine  jebe  Ärtfbrperlicher 
©chwachheit  oerbinbert  wirb/  ihren  ge* 
wbhnlichen  ©efch&fften  abjuwarten; 
(©ap.)  oon  einem  ©djtlbe,  ber  00m 
obertfen  ©tnfel  nach  ber  unteren  rech- 
ten ©eite  ungleich  gcthciltiff  ; leséciop- 
pés,  T . fotdbe  SXeiter,  bie,  weil  ihre 
Pferbe  nicht  fortfommen  tonnen , ju 
$u§  hinterher  marfchiten. 

Ec.ore , v.  n,  irr.  au*  bem  Ep  fricdjen  ; 
auöfriechen;  (0. 55lumcn,  0. 55lûtbcn- 
tnofpen)  aufblûhen;  fld>  offnen,  (épa- 
nouir), Fig.  le  jour  commence  i éclore, 

ber  £ag  bricht  an  ; e*  fingt  an  $ag  gu 
Werben;  son  projet étoit prêt  i éclore, fein 

' Slnfcftïag  war  am  ÄuSbredjen , war  ber 
Stuöfuhrung  nahe  ; taire  éclore  des  dissen- 
tions , «Ôtiffoerffinbniffe  jtiften. 

Eclos , ose , port,  ei  adj  » auSgeftOChfnj  auf« 
gebluhet  tc. 

Ecluse,  s.f  eine  ©chleufe;  it.  T.  ba* 
©chïenfenthor  (porte  de  l’écluse  i)  it.  je* 
ber  3Kùblenbamm , au*  weichem  ba* 
gefammelte  ©affet  auf  ba*  SOîuhlrab 
fiat. 

Eciusée,  t.f.  T.  ba*  ©chu$waffet;  ba* 
©affer,  welches  in  bie  ©chleufe  iiuft, 
bis  matt  folche  wieber  zumacht  ; it.  fo 
viel  Jlô&holj , al*  auf  einmahl  burch 
eine  ©chleufe  gebracht  wirb, 

Eclusier , s.  m.  ber  ©chleufenmeijler, 

Ecobans , s . m.  plur.  f.  écubiers. 

Ecofrai , s . m.  T.  Der  ©erftifch , ba*  3u- 
fchneibebret  ber  ©chufler , ©attler  tc. 

Ecoinson , s . m.  T.  ba*  Ecf  eine*  Jenffer- 
gemiuer* , wo  eine  embrasure  anfingt. 

Ecoiätre , s.m.  ber  ©cholaffet  ; berjenige 
Äanontfu*  eine*  ©Ufte* < ber  bie  Phi* 
lofophie  lehren  foll. 

Ecole,  s.f  eine  ©chule;  it.  bie  ©chule, 
inf.  oon  Stählern , b.  t.  bte  fimmtlichen 
©chület  eine*  großen  «DteifterSi  ober 
auch,  bie  Jolgc  ber  fimmtlichen  SOtahlcr, 

• in  beren  ©etfen  man  einetlep  ©efehmadf 
ober  Sanier  antrifft;  (j.  55.  récoiedu 
Titien,  de  Raphaël  etc.,  btf©chule£i* 
tian*,  SHaphael*  ÎC.  ; l’école  de  Rome , 
de  Florence,  bie  tömifche,  bie  florenti* 
ntfehe  ©chule  tc.;)  it.  bie  ©chule;  bie 
©efte  ober  ba*  bc fonberc  £ehrfpff em  eini- 
ger berühmten  ©cltwcifen  ; it.  (©chifff.) 
ba*  ©chulfthiff  fur  junge  ©eeleute; 

écoles  primaires,  ou  les  petites  écoles, 

ÂnfangSfchulcn;  bie  untem  ©chulen; 
écoles  centrales,  Eentralfchulcn  î écoles 
spéciales,  ©pejtalfchuUn  fur  S&cbtjin, 

• 3uri*pruben)|  ; «Btufîf  IC.;  écoles  norma- 
les, bie  formal*  ober  £chrmethoben- 


©chulen;  écoles'' de  service  public v bit 
©taat*bienff*©chulen  fût  ©eg*  unb 
55rûcfcnbau,  Çorflroefen,  ©efchuçfunff 
tc»  ; école  polytechnique , ötc  allgemeine 
Äunfffchule,  worin  man  auf  bie  ootherge* 
henben  oorbereitet  wirb  ; école  de  Sa- 
leme , bte  fülemitanifcben  ©efunbbett* 
Siegeln.  F'g.  fam.  il  est  ici  en  bonne 
école , <r  fann  hier  oiel  lernen  ; u faut 

aller  à votre  écoie  pour  savoir.cela  , btff 

mu§  man  ttfk  opn^hnen  lernen;  cela 
sent  récoiê , ba*  rwchtnach  ber  ©chule; 
Ofcriftraf ) faire  une  école , bie  Äugen  |U 
jctchncn  oergeffen  ; envoyer  i l'école, 
fooiel  Äugen  fur  fîch  jeichncn  al*  her 
Änberc  oergaff  ober  ju  »iel  zeichnete  ; 
dire  les  nouvelles  de  l’école  , au*  Dec 
©chule  fehwahen  5 f.  auch  Chemin  unb 

buissonnier. 

Ecolier,  t.  m.  ein  ©djuler;  qqf.  etn©djo- 
ïat , §.  55.  eine*  fcanjraeiflcr*,  Âlapier- 
meifter*  tc,  ; faute  d’écolier,  ein  ©chuter* 
fircich  î ein  unwiffenber  fehler. 

Ecolière,  *./.  eine  ©chûlerinn. 

Ecolleté,  ée , adj.  (©elbfchm.)  lingltgrunb  ; 
ooal;  au*gcfcrbt;  eingejogen. 

Econduire,  v.  a.  qn.  d’un  endroit,  einen 
herau*fuhrcn ; — qn.,  einen  abweifen; 
einem  ©ittenben  tc.  eine  abfchUgigc 
ÄntWOrt  geben;  on  n’est  pas  battu  et 
éconduit  à la  fois,  prov.  Wägen  ©ie  e*  I 
man  fann  hoch  nicht  mehr  thun,  aU 
e*  3hnen  abfchlagen. 

Econduit,  ite,  part.  berauSgefübrtî  ttbgc- 
Wiefen;  f.  éconduire. 

Economat,  s.  m . bie  SSerwaltuna  ber  ©üter, 
inf.  ber  (Einfünfte  eine*  55i*thum*,  einer 
Äbtep  tc» 

Econome , adj.  c.  hauSh&ltcrifch  ? &•  *•  <?, 
ein  Jj>au*hàltcr  ; etnc^)au*hâltcrinn; 
ber  Verwalter , bie  ©erwalterinn  ber 
Haushaltung  unb  £anbwirthfchaft  eine* 
Änbern;  it.  qqf.  ein  £anbwirth  ; (in 
^Ibffern)  ber  ÿater  ûcfonomu*;  bie 
Ocfonoma, 

Economie , s.f.  bte  HouShaltung  ; ©irth« 
fchaft;  Oefonomte  ; it.  bie  Haushaltung*- 
funff;  it.  qqf  bie  fluge  ©parfamfeit; 
©irthfdiaftlichfeit;  it.  bie  (orbentlichc) 
Einrichtung  eine*  ©taat*/  eine*  épiant*/ 
eine*  55aue*  tc.;  bie  Uebereinffimmung, 
Harmonie  aller  îhrile  mit  bem  ©anjen; 
l*économie  de  l’Etat,  bie  ©taotSWirth» 
fehaftî  l’économie  rurale , bit  £anbWtrth* 
fehaft;  l’économie  du  corps . Die  natür- 
liche Einrichtung  be*  mcnfdjlichrn  Kör- 
per* ; l’économie  végétale , Der  Pflan- 
zenbau ; bie  Einrichtung  ber  ©cmlchfc; 

il  n’a  point  d'économie,  er  fuhrt  fetUC 
gute  ©irthfehaft. 

Economique , adj . c.  haUöhÄltfrifch  ; Wtrth- 

fchaftlich  ; Äfonomifch  ; zur  Haushal- 
tung , jur  ©irthf<haft  gehörig  unb  Darin 
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$tgrfinbft;  maximes  économiques,  JF)ûUÔ* 
bflltungôregeln  ; it,  s.f.  T.  bu  £auô* 
baltungôtpiffenfcbaft  ï bie  ^amtltcnre* 
gierutigöfunfl. 

Economiquement,  arft'.fcûUéïj  Mtetifdj»  tPittb* 

fcbaftlidj;  fparfam. 

Economiser,  v.  a.  qch. , mit  ettPûô  tPObl 

unb  fparfam  fcauâfcûlten  ; ttmi  gut 
perroalten. 

Economiste,  s.  m.  noue.  fin  £attbtt)irtbî 
ûefonomijï  ; einer , ter  tic  £anbtpirtb* 
fdjatt  treibt  ; it.  ein  bfonomifebet  tyfyu 
lofopb» 

Ecope,  S.  / (©(bifff.)  eine  ©ûfferfdjaufel; 
f,  ûu<t  Eccope. 

Ecoperche,  s.f  : (©auf.)  eine  2(rt  £tan» 
halfen;  it.  plur.  ©eruftftongcn  ; SXuft» 
bÄume. 

Ecorce , s.  f.  bte  SXtnbe  ; ©aumrinbe  i it 
bie  bief  e ©(baie  ber  ditronen , Stetonen, 
©ranaten  k.î  «*•  bte  Äufjere  bolüiebte 
©dwle  ober  ©ebelfc  beô  £anfô , Slacb* 
feô  :c.  i it.fg . bte  @d)ale  i Oberfläche  ; 
ber  ©cbetn  ; bas  ïu§erlid)c  2lnfeben  ; 
la  première  écorce,  (©ârbcr)  bif  erflf 
£obe  ; ber  erfle  dinfag  ber  £iute  in  bte 
2obgrube;  juger  *Ju  bois  par  l’écorce, 
nad)  bem  àugerlûben  Slnfe&cn  urtbei* 
Un  ï f.  aud)  bois. 

Ecorcement,  s.  m . T . baô  2lbfd)aUn  bet 

SKinbe. 

Ecorcer , v.  a.  bic  SKinbe  abfcbalen  / ab* 
greifen  ; fd)*len. 

A-Ecorcbe-cu , adv.  auf  bem  ^intern  rut* 
febenb;  (ifl  ein  ©picl  ber  Äinber;)  it. 
fig.pop • mit  ©etpalt;  ungern  j mit  ©i» 
bermitten. 

Ecorché,  éc9part.et  adj.  abgf§ogett>  ab» 
gefebunben  tc.;  (oon  $ferben)  oon  bem 
©attel  tpunb  gebmeft;  (p.  einer  Gatter) 
bur(b  baô  flnflreifen  einer  ©agenarc 
befebibigt  ; (©ap.)  rotbfarbig  ; s.  m. 
(SÄabler)  baô  ©efebunbene  i eine  $tgur 
ohne  £aut. 

Ecorchée,  s.  f.  T.  eine  2Crt  SKoflfdjnetfe» 

Ecorcher , v.  a.  abjteben  ; bie  Jpaut  abjie* 
ben,  abfloflen;  it.  febinben;  bie  #«ut 
eine*  OKenfdien  ober  £biereö  fli'icfroeife 
«breiten , ober  aud)  nur  perlegen , 
(fcbùrpfen  ;)  (Maurer)  bie  defen  einer 
ejHauet  abflofjen;  (©ilbbauer)  von  ber 
îOicfe  bcö  Äernö  megnebmen  ; (@irtn.) 
fUtt  écorcer  ; it.fg.  febinben  ; tiberneb* 
men;  *u  Picl  oon  einem  nehmen  ober 
forbern;  über  bie  ©ebubr  jablen  laffen; 
it.  (oon  einer  febleebteit  9)îufïf  ober 
©tirnrne)  bem  @c&5r  perbtte&lid)  fallen  ; 
(bem  Ohr)  webe  tbun  ; (oon  herben 
fauern  ©etrftnfen)  (bie  Bunge  ober  ben 
©aumen) fragen,  perlenen.  s*Ecor<h. r, 
v.  rtfl.  ficb  febinben;  fteb  bie  £aut  auf- 
reiben; fteb  rigen;  it.  fteb  nwnb  {vulg. 
fieb  einen  ©olf)  reiten  j écorcher  en  fcot- 
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tant,  ttufreiben;  aufrigen;  écorcher  un 
enfant,  ein  Äinb  fo  mit  ber  SRutbc 
bauen,  baf  bie  £aut  aufgebet.  Füg.  et 

Prov.  écorcher  une  langue,  fine  ©prflCbt 

rabbreeben , febr  fcbleebt  reben  ; — un 
mot,  ein  ©ort  unrecbt  auôfprecben; 
— un  auteur,  ein  ©ucb  fcbleebt  ttber* 
fegen  ; ce  mot  est  écorché  du  latin,  bUfe$ 

©ort  tft  auô  bem  2atein  franjiftrt  te* 

tPOrben  y vous  ctiez  avant  qu'on  vous 
écorche,  ibr  febrepet , ebe  man  euc5 
tpebe  tbut;  beau  parler  n’écorcbe  point 
la  langue,  eô  fdjabet  nicht,  in  ©orten 
bôfUd)  fepn  ; ein  gute*  ©ort  ftnbet  eine 
gute  Ôerberae  ; écorcher  le  renard  , pop • 
nad)  ûbcrfluffigem  ©aufen  fpepen  ; f* 
aud)  anguille  unb  queue. 

Ecorcherie , s.  f.  ber  ©d)tnbanger  ; bie 
©d)tnbergrube;c’est  uneécorcherieque  ce 
cabaret,  ßg.  fam.  in  btefem  ©irtbô* 
baufe  toirb  man  gefcbripft,  gefdjun« 
ben,  überfegt,  übernommen;  f,  aud) 

coupe-gorge. 

Ecorcbeur,  s.m.  ein  9(bbecfer;  ©ebinber; 
it-fig'  fam.  ein  2lboofat,  ©irtb  ober 
Krämer,  ber  bte  £cute  übernimmt;  ein 
£eutefcbinbcr. 

Ecorchure,  s.f.  eine  3(b(freifung  , SIbret* 
. bung,  ^Oerleguna  ber  ipaut  ; */.  Çyulg.) 
ein  ©olf  pom  <poflretten. 

Ecorder  , s.  m.  T.  baô  £obbûUÔ. 

Ecore,  s.f.  T.  ein  jSbcr  Ort  am  5^eer*> 
ufer;  côte  en  écore,  eine  fteilc  Äufte; 
les  écores , plur.  bie  ©tUgCII  , tPOtûUf 

ein  ©ebiff/  bcpm  hatten  ober  SIuôbef* 
fern,  liegt. 

Ecorné,  ée  , part,  et  adj.  abgeftoflett  IC.  J 
des  dés  écornés,  ©ürfel  mit  abgcfd)tif* 
fenen  €cfen. 

Ecorner,  v.  a.  bte  £&rner  ober  ein  Jporn 
abffoäen , abbredjen  ; it.  bte  febarfen 
©ptgen  ober  defen  abdofen,  abbobeln, 
abbaucntc.;  beflogen  ; it.fg.  fam.  bc* 
febneiben  ; perringern  ; fchm^chen  ; écorw 
ner  les  gages , bie  ?Refolbung  fchmiblern, 
befebneiben,  ettpaö  bapon  abjtpacfcn; 

écorner  une  armée  , T.  fin  jfriegÔbfeC 

fcbroScben. 

Ecom.fler  , v.  a.  fam.  (qn. , bfp  jemanben) 
f(bmarogen  ; écomifler  un  repas,  ciné 
Sftabfitit  éu  erfcbnappen  fueben. 

Ecorn  flerie,  s. f.  bas  ©cbmarogen. 

Ecornifleur,  s.m.  eu se,/  fin  ©(bmaro* 

ger  ; fceUcrlecferî  fine  ©chmarogerinn* 
Ecornure,  s.f.  T.  einBbftofi,  ein  pon  bet 
defe  ftnfô  ©teinô  auô  ©erfeben  abge* 
(lo^encô  ©tuef. 

Ecossé , ée , part,  et  adj.  OUÔgf hülfet. 

Ecosser,  v.  a.  (Q5obnen , drbfm)  auôma- 
eben,  auôbùlfen  î (aticb  égousser>. 

EcOSSe  U r , eu<e  , s.  einer , eine  bie  hülfen- 

i frùd)te  auômacbt. 
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Ecot,  ».  m.  bie  ; ba$,  mi  man  bem 
QBirtb  fur  eine  »IRabljeit  bejaht  i ober, 
ter  ant&eil,  ben  ein  ieber  ©afl  fur  fid) 
allein  bejablt  ; it.  ein  ©elag;  eine  ge« 
fibloffene  îrinf  * ober  ©peifegefeUfibaft 
in  einem  ffiirtbôbaufe  k.«  fr.  T.  ein 
©tamm , woran  noch  bie  ©tûmrnel  von 
«bgebauenen  Sleften  ftçen  ; (©ap.)  ein 
©tamm  ober  fcft  mit  einigen  Änoten;  it. 
p ur.  bie  ©citenfiûcfe  eine#  ©ebiefer* 

gangeO*  Fig.  et  Prov.  fam . il  paye  bien  son 
écot,  eroerberbt  feine  ©efellftbaft  ; er 

. unterbot  fie  mit  luftigen  Sieben  unb 
©tuf&Ucn  ; »1  payera  récot , er  wirb  bie 
3cd)e  bejablen  muffen  ; pari«  à votre 
écot,  gebet  su  eurer  ©cfcUfiböft»  rebet 
mit  eüreô  ©leieben  i vous  n êtes  pas  de 
l’écot,  ibr  gehört  niebt  ju  ber  ©efett- 
fib«ft. 

Ecotards , s.  m.  plur . T.  Slufien  î bief t ©al« 

fen  am  ©cbiffbotb,  woran  bie  ©eile, 
welrbe  ben  sJKaftbaum  halten , befefHgt 
fmb , jum  ftd)  niebt  an  bem  ©orb  §u 
jerreiben. 

Ecoté , ée , adj.  ($©ap.)  arbres écotés,  ©àU» 
me , wooon  bie  2lefte  fo  abgcbauen  finb , 
bafj  man  bie  Jpécfer  bapon  no  et)  fiebet. 

Ecouane,  s.  J.  T.  bie  fteinrafpel;  eineÄrt 
Stafpel,  baO  (Elfenbein  te.  glatt  §u  ma« 
eben,  baö Ueberwidjtige ber  ©ebrbtlinge 
in  ber  SKûnje  abjunebmen. 

Ecouaner,  v.  a.  T.  mit  ber  Jeintafpel  ab* 
rafpeln  ; it.  bie  ©cbrôtlinge  abnebmen. 

Ecouanette,  «./.  (Äammmacbcr)  bie  £orn* 
tafpel. 

Ecouer,  v.  a.  p.us.  ben  ©cbwanj  «bfebuei* 
ben,  abbauen,  ftuçen. 

Ecoué , ée , adj.  pju . (von  fcbieren)  ein 
©tumpffebwanj. 

Ecouet,  beiTer  Couet;  (welche#  febe;)  it,  T. 
ein  lugefpiçteô  €nbe  foleber  £aue. 

Ecoufle,  s.  m.  ber  ^GBeibe  ; £ûbnerweibe. 


Ecoulement,  s.  m.  ber  2lbflufi  ; Ablauf  ; baô 
abfliefjcn;  ir.ber  fcuöflufi  ï it,  fin-  —de 
la  giâce  etc.,  ($beol.)  ber  Buéflufi  ber 
©nabe  ; écoulemens  électriques,  clef  ttîfibe 
auôfluffe, 

s’Ecouier,  v.  riß.  abflteftcn  ; ablaufenjif. 
audlaufen  ; it.ßg.  (o.  ber  Seit)  verflie- 
gen ; vetftreicben;  verlaufen  > (vom  ©clb) 
fiel)  unoermerft  verlieren  ober  auOge* 

ben  , 1*  presse  , la  foule  s'écoule,  ï)ûf$ 

©ebrénge  verliert  ficb»  ba#  ©olf  ver* 
läuft  ficb  î it.  s’écouter,  fïd)  beimltd)  weg* 
(gleichen  i fi*  bavon  fibleicben  $ s’écou- 
ler de  la  mémoire,  au#  bem  ©ebachtnib 
fommen  ; it.  écouler,  v.  a.  faire  écouler 
l’eau , ba#  ©after  ablaufen  machen  ; his- 

- ter  écouler  la  foule , warten  / bi#  ficb  ba# 
©ebr&nge  verloren  bat  ; (©irber)  écou- 
ler le  cuir,  ba#  ©afîer  vom  gebet  ab* 
tropfen  laffem 


Ecoupe,  ». /.  (@drtn.)  ba#  abfledjeifen; 

f.  autb  écope, 

Ecou.gée,  ».  /.  eine  IjJeitfibe  mit  vielen 
©triefen  ober  Stiemen  ; eine  &nute« 

Ecourgeon , ».  m.  eine  fcrt  ftrubgerfle. 

Ecourté,  ée, part,  et  adj.  abgefürjt;  ge* 
ftuçttc.  ï il  est  bien  écourté,  cr  bat  |iem* 
lieb  furj  abgefi  upte  J^aare  ; er  tr&gt  ci* 
nen  febr  furjen  SXoct. 

Ecourter , ».  a.  abf  urjen  ; f urjer  machen  ; 
it.  (einem  Jpunbc  ober  ÿfrrbc  bie  Obre«, 
ben  ©cbwanj)  fluçen. 

Ecoutant,  ante,  adj.  bérenb  ; einer  bet 
béret  ober  jubért;  ein  Jpércr. 

Ecoute , »./.  (meifr/>/ur.)  ber  ^orebwinfel  ; 
bct^orcbplôij;  einürt,  wo  man  unge* 
feben  etwati  mit  anbéren  fann  ; écoutes, 
plur.  (©ebifff.)  bie  îaue  ober  ©eile, 
welche  bie  ©egel  aulgcfpannterbalten; 
bie  ©ramfcboten  ; it.  T.  bie  £ug  * ober 
£)ampflécber  in  ben  ^afematten  ; aller 
i deux  écoutes,  (©ebifff.)  mit  gutem 
vollem  ©inbe , ben  man  gerabc  hinter 

fi*  bat,  fegelnj  être  aux  écoutes,  fg. 
boreben;  lauten  i sœur  écoute,  eine 
Stonne,  bie  einer  anbern  bepgefeBct 
wirb , um  su  béren , mi  bief e im 
©praebsimmer  rebet;  une  écoute  s’il 
pleut,  vu/g.  eine2)îûble>bie  but*  ©cbleu* 
fen  ihr  ©after  erbélt,  unb,  wenn  ef 
lange  ni*t regnet,  ohne  ©after  ift;  ba* 
ber  écoute  s’il  pleut,  prov.  Vu  muft  mit 

©ebulb  auf  gut  ©iftef  warten. 

Ecouté,  ée  , part,  et  adj.  f,  écouter;  (SKeit* 

fibule)  fibulgerecbt. 

Ecouter , v.  a.  béren;  subérett  ; it.  hor- 
chen; behorchen;  it.  anblren;  ©ebét 
(aubiens)  geben;  it,  ©epfatt  geben; 

écouter  la  voix  de  la  nature  , ßg.  ber 

©timme  ber  9îatur  ©ebér  geben;  ibr 
folgen  ; ben  abffrbten  ber  ftatur  gemd§ 
banbeln.  s'Ecouter,  (y.  r?ß  ) trop,  feiner 
©efunbbeit  allsufebr  pflegen;  su  ângfl- 
licb  fepn. 

Ecouteur,  ».  m. p.us.  ein  porcher. 

Ecouteux,  adj.m.  (Reitfibule)  wirb  von  ei- 
nem ipftrbe  gefagt , ba*  auf  alleg  hor- 
chet unb  babureb  serftreut  wirb. 

Ecoutille,  »./  T.  bie  guefe  ober  Ûeffnung, 
bie  vom  werbeef  in  ben  Kaum  binun- 
tergebt. 

Ecoutiiion,  ».  m.  (©ebifff.)  eine  Heinegucft 
mitten  in  einer  gréiern  (écoutille). 

Ecouvette,#./.  o/.  ber  ©efen;  Âebrbefen, 

Ecouviiion , ».  m.  T.  ber  ©tuef wifiber  ; 
©ifibfolbc;  it.  ein  Ofenwifcber  ber 
©éefer. 

Ecouvillonner , v.  a . T.  mit  bem  ©ifcbet 
(écouviiion)  au$vu$en , auowtfcben. 

Ecphractique,  ».  m.  T.  eine  eréffncnbe  ar- 
Scnep. 

Ecpiesme , ».  m.  T.  fine  $tt  ©tu*  in  bet 
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Ecra  Ecri 

• jpirnfdjflfe  »0  Die  Splitter  nach  innen 
gu  geben. 

Ecraignc , s . f.  {pl.us.  plur.  ) Per  $eiJfT- 

• abenp  ouf  Pem  £)orfe. 

Ecran,  s.  m.  ein  ©cftirm  ; geuetfchirm» 
jDfenfcftirm  î it . ein  Äaminfcftirm , Pen 
mon  in  Per  £anP  hält. 

Eorancher,  v . a.  les  plis  d’un  drap,  T.  Pie 
galten  au*  einem  £udje  autfmacften; 

• berau*fttticfteR. 

Ecrasé , ée  , pari . et  adj.  getguetfcftt  1C.Î 
» it*  nlatt,  eingePrucft,  wie  g.  55.  eine 
sftafe  ; (p.  <perfonen)  gu  ©runbe  geriet)* 
tetï  une  taille  écrasée,  fine . gU  furgf 
Eeibeôgeflalti  comble  trop  écrasé,  einju 
niebrige*  Jôacft. 

Ecraser,  v.  a.  gerquetfeften;  jertretenj  get* 
fnirfd>en;  jermalmenj  gerbtûcfen;  ger* 
, febmetternj  it.fg.  gang  gu  ©runbe  rieft- 
:twi* 

Ecrémer , v.  «^ben  SXabm , Pie  ©ahne  pon 
berfDtilcft  nehmen;  aPraftmen;^.(Pen 
SXaftm)  ba*  55efle  oon  einer  ©aefte  weg» 
nehmen;  ba*  gett  abfcftôpfen. 
Ecrémoire , s.f*  (geuerwerf.)  tint  SCrt 
£offel, 

Eaénage , s.  m.  T.  pa*  55cfcbneiPen  eine* 
gegoltenen  55ucpjlaben. 

Ecréner,  v a * T.  Piegegoffenen  55ucftffabcn 
befcftneiPen. 

Ecrénoir,  s.  m.  T.  Pa*  ©cftneiPcmeffcr  Pe* 
. ©cftriftgiefer*.  • 

Ecrèter,  v.  a.  T.  Pen  oberften  îfteil  oon 
einer  Stauer , 55aftion , oon  Pen  $aüi» 
fabelt  k.  abfefticfen,  berunterfcftiefjen. 
Ecrevisse,  s,  f.  PerÄtep*;  it.  T.  P*i.ein 
. Jpimmelôgeicften  Piefe*  Otapmen*  ; plur . 

rotftgebrannte  Äalffieine;  aller  i recu- 
„ Ions  comme  les  écrevisses , marcher  en 
. écrevisse , p>ov.  Pen  £reb*gang  geften  ; 
. yeux  d’écrevisse,  jîrfb*augen  î eine  ftet* 
nerne  ^erft&rtuug  im  üftaqen  Per  Ærebfe. 
s’Ecrier,  v.  riß.  fdjreoen  ; laut  fcftrepen; 

einen  ©direp  tftun  » au*rufen  î laut  ru- 
.■feil/  g.  55.  de  douleur  , de  joie , por 
©cftmerg,  por  greuPe  te. 

Ecriiie,  s.  f.  T.  p a*  £eicftgitter  ; ein  Jaun 
-por,  SHetftg , bepm  9(bgug  eine*  fcetcfteö, 
bannt  Pic  gifd)e  nicht  burcftfcftlupfen 
fônnen. 

Ecrin , s.  m.  p.us . ein  (Pa*)  ©efcftmcibe* 
fSfkften  ; ©djmucffÂfhften. 

Ecrire,  v . a.  irr.  fcftreîbcn î (jur.)  fcftïift- 
lieft  ocrftanPcln  oPer  portragen,  por* 
bringen  lit.  fîtft  feftriftlicft  gu  etwa*  per- 

binPen;  je  n’écris  point  en  ce  pays-là,  ieft 
unterhalte  feinen  55riefwecftfcl  in  Pie* 
: fem  £anpe  ; écrire  sur  le  journal,  (J^onP* 
Iung)  in*  Journal  cintragen  ; écrire  une 
partie  en  banque,  in*  55anfreqtfler  ein 
feft reiben  î figr  écrire  de  bonne  encre , ober 
de  la  bonne  encre  à qn.,  einem  fcftarf 
fcftrcibcn, 

T,  I* 


Ecri  Ecro 


417 


Ecrit,  ite,  part . et  adj.  gefdjriebettj  ÛUf- 
gcfcftrieben  î du  papier  écrit  des  deux  cô- 
tés , auf  beiPen  (Seiten  befeftriebene* 
papier»  il  est  écrit , (55ibcl)  e*  fiepet  ge* 
fcftrieben. 

Ecrit,  s.  Tn.  Pie  ©eftrifti  etwa*  ©tfcftrie* 
bene*;  it.  eine  ^anbfeftrift;  fcftriftlitfte 
Serflcfterung  über  etwa*;  (etwa*  ©eftrift* 
licfte*  ;)  it.  plur.  (gelefctc)  ©eftriften  ; it* 
it.  qqf.  ^att  Cahiers,  ^)efte  j Itadjge* 
feftriebene  Sîorlefungen  ; mettre  pp«  cou- 
cher par  écrit , gu  «papier  bringen  ï auf- 
fcftreiben;  niePerfcftreiben  5 rédiger  par 
toit»  feftriftlicft  perfaffen.;  auffeçen; 
promesse  par  écrit,  eine  fcfttiftlicftc  2Jer- 
fieftetung  ; mettre  qch.  en  écrit  pour  s’en 
souveuir,  etwa*  auffcftreiben  / um  ficft 
Peffen  wieber  gu  erinnern.  , : 

Ecriteau,  s.  m.  tin  gefcftricbcnet  ober  ge- 
Prucfter  Slnfcftlaggettel  r it.  eineau*ge- 
ftingtc^afclï  it . Per^tttel/  PieSrafel, 
worauf  Da*  fßerbreeften  eine*  5Xiifetb&- 
ter*  pergeidmet  ift;  it.  Pie  Sluffcftrift 
auf  $äcftfen/  ©cftublaPen  te*  . 

Ecritoire , s.f.  Paö  ©cftretbgeug  I greffier 
de  l’écritoire,  (jur.)  Per  5)rotofoUifiv  Per 
Pie  $u*fage  Per  ©efeftwornen  unD  Äunfi* 
perfi&nPigen  aufgeieftnet. 

Ecriture , s.f.  Pie  ©cftrift  i ba*  ©cfcftrie* 
bene;  it.  Pie Jpanbfcftcift i ^>anPî  i’écri- 
ture  sainte,  ober  blO§  l’écriture,  les  éai- 
tures,  Pie  beiligeBcftriftg  (jur.)  les  écri* 
tures , ibie  ©cftriften  unb  55eplagen/ 
welcfte  ein  æppofat  im  ©erieftte  ein- 
bringt  ; (^anplung)  Pie  ©eftriften  uni) 
55ucfter;  tenir  les  écritures , 55ucft  hal- 
ten i accorder  obe V concilier  les  écritures , 
fam.  plais,  ©acften  gufammenreimen  / 
Pie  fîcft  gu  wiPerfptecften  fefteinen. 

hcrivailleur,  s.  m.  mipr.  com.  ein  fdjlecft- 

ter  ©cftreiber  i ein  ©cftmierer. 

Ecrivain , ts.  m.  fin  ©cftreiber  ; it.  fin 
©d>mbmeififr  ï it.  fin  ©cftriftfieller  ; 
(©cftifff.)  fin  ©<ftiff*fd>rfibfr. 

Ecrou , s.  m.  Pif  ©cftraubenmuttfr  ; it* 
Pie  ©efangenenliffe  ; Pa*  55erftaft*re- 
gifitxi  Pa*  gegiftet  eine*  Äcrfermei* 
fier*,  welcfte*  Pie  Rahmen  Per  ©efan* 
genen,  nebfl  Pem^age  unb  Per  Urfacfte 
ihrer  Cinfe^ung  entpilt;  ( jur.)  oi.  fin 
(Paö)  55efcnntniß  unb  9îergeid)ni6  Per 
©rbftncfe,  foein  U ntertftan  feinem  £errtt 
bep  Per  55elepnung  eingeben  muh. 
Ecroue,  s.f.  ^att  écrou,  iu  ebemaftl*,  Patf 
«Bergeicftnih  Pe*  täglichen  StufwanPe*  am  1 
frangif.  Sjofti  Pie  Äonfumtionörolle. 
Ecrouelles,  s.f.  pi.  T.  ein  Æropf;  eine 
Ærufengffcbwulff  am  J^alfe. 

Ecrouer,  v.  a.  in  Pa*  9tf giftet  Pe*  Äerfer* 
meifler*  einfehreiben  ; it.ßg.  einen  fe^- 
fe^en. 

Ecrouir , v.  a.  T.  ein  SDtetall  Purcft  ^3nt- 
mern  (fait)  ftÄrten. 
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Ecrouissement , t.  m.  T.  bag  #ârtf  tt  ber 
SRetaHe  burcb  ©plagen,  iu  ber  9Kûn* 
jen  burcb  Öen  ©tämpclbrucf. 

Ecroulement , s.  m.  bal  ©infett  unb  €in* 
fallen  ober  Çinfturjen  einer  tfôauer  te. 
burcb  eine  ©rfcbûtterung. 

S’Ecrouler,  v.  rtfl.  (oon dauern / ©ebäu» 
ben  ic.)  einftursen;  einfaflen  ; (ébouler, 
von  ber  ©rbe  te.) 

Ecroûtcr , v,  a.  bie  SKinbe  bom  ©rob  «b* 
febneiben,  abfcbâlen. 

Ecru , ue , adj.  (o.  ©eibe,  ©arn  «nb  £ein* 
wanb)  rob  » ungewunben;  ungebleicht; 
ungefotten. 

Ecrues  de  bois,  s . /.  pl.  frifcbgewacbfencg 
i>ol§  auf  einem  îlcferlanbe. 

Icsarcome.,  ».  m.  T.  ein  ftleifcbgewÄcbg  ; 
ein  flcifcbicbtcr  3lu0»ucbg  ; wtlbe0 
Sleifcb.  ' 

Ecthymose  , t . /.  (SDtebij,)  fine  faftige 
x SMung  be0  ©lute0. 

Ectropion , i.  m.  T.  f.  éraillement  des  pau- 
pières. 

Ectylotique , adj . c.  et  ».  T.  (ein  ©tittff,) 
wclcbc0  bie  Verhärtungen  in  SBunben 
unb  ©efcbwüren  ber§ebtt  unb  we  gâjt. 

Ectype,  t.f.  T.  ber  (erhabene)  Äbbrucf  ei* 
ne*  $cttfd)ûft0,  einer  Vtcbaillei. 

Kcu,  ».  m ein  ©cbilb  ber  alten  SKitter; 
iu  Ut  ©Japenfcbilb  ; A.  ein  (f feiner) 
fcbaler;  unécu-quart,  eine  9tecbnung0- 
munse  oon  64  ©ol0  ; quart-d'fcu , ein 
£rt0thaler  ; un  écu  blanc , ein  ©ilber* 
thaler  ; hatter  £ bafer  ; @pecif0tbalet  î 
écu  de  Sobieski,  ein  fogenaunte  0 fublidje  0 
• ©tftnbilb.  Prov.  c'est  le  père  aux  écus , 
er  bat  bief  baare0  ©elb  ; voici  le  reste  de 
notre  écu,  (de  nos  écus,)  bifff  tff  Unfer 
feijteg  ©clb  O ßg.  bad.  ba  fommt  un0 
ber  rechte  Vtann  ! i« , ber  fehlte  noch  ! 

Ecubiers,  s.  m.  pi.  T.  bie  £(Üfcn  î 2 £Ô* 

■ cher  bornen  an  bem  ©chiffe,  wobureb 
bie  Slnfertaue  geben* 

Ecueil , s.  m.  bie  älippe  ; eine  bfrborgene 
ftelfenfpifje  tm  SKeere;  it.ßg.  b.  i.  fine 
gefährliche  ©acbe,  wobep  £ ugenb,  €btt, 
©lùcf  ;c.  ©chiffbrucb  leiben  fann. 

Ecueiie , ».f.  eine  tiefe  ©cbale;  ein  Vapf  ; 
‘ écuelle*  oreilles , ein  Vapf  mit  Jpenfeln  ; 
it.  écuelies , pl.  aUerlcp  Äuchengefcbirr; 

lavures  d’écuelles , bû0©ptlltchî  l’écuelle 

du  cabestan,  T.  bie©ûcbfe,  Vu§,  wor- 
in, ber  3apfen  ber  ©pille  gebt  ; écueiie  * 
vitrifier,  (tyïObirf.)  ber  £fft  î archers  de 
l’écuelle , c^etti.  eine  8(rt  ©ettelobgte; 
écueiie d’eau,  ber Srauennabel;  ba0  Va* 
helfraut.  Fig.  et  Prov.  fam.  il  est  réduit 
à l’écuelle,  er  mu§  mm  fein  ©rob  bor 
anberer  £cute  £hûren  fueben  ; on  a 
rogné  son  écuetie,  mon  bût  ihm  feine 
©cfblbung  befehnitten  ; on  y met  tout  par 
écueiies,  man  läfftbiel  «ufgeben  in  bie* 
fem  Jpûufe  > U a bien  plu  dans  son  écuelle. 


Ecue  Ecur 

cl  bat  br ab  in  feinen  Vûpf  geregnet; 
bat  ©tue!  tjt  ibm  gunffig  gewcfen;  er 
bat  anfcbnlid)  geerbet  ic.  ; propre  comme 
une  écuelle  à chat,  fcbmugig  Wie  ein 
£a$enteUer. 

xucllée , s.f.  fin  Vapf  000. 

Ecuisser , v.  a.  T.  un  arbre  , einen  ©aunt 
unten  an  feinem  ©tamm  abfplittern; 
fpUtterweife  abbauen» 

Ecuier,  v.  a.  bit  ©chube  ober  ©tiefeln 
übertreten  ; bie  ûuartiere  über  ben  31b- 
fah  binabtreten.  s’Ecuier,-  v.  r*ß.  (oon 
©chuben  u»)  ffcb  jurûctlegen. 

Ecuion , ».  m.  (3ôach0fabr.)  ber  ©chäpf- 
feffel*  ‘ 

ïcumant,  ante  , adj.  fchäumenb. 

Ecume,  s.f.  ber  ©diaum  (bgl.  auch  bave; 
unb  mousse;)  (©piel)einfûlfcher3ôürfel, 

L her  auf  einer  ©eite  fo  gefehliffen  ift, 
baff  er  nicht  wobl  auf  biefer  ©eite  ffeben 
fann  ; T.  écume  de  fer,  ^>ammerfch(ag  ; 

, ©ifenfchlacfe  ; — de  verre , ©laggatte  ; 

; ©fatffchaum;  — d’argent,  ©ilberglätte; 
— de  plomb , ber  9Uud) , welcher  oom 
flieffenben  Vlep  aufffeiget,  wenn  man 
falteg  SKajfer  barauf  gie§t  ; — de  mer, 
ber  3Dteerfchaum  ; eine  3lrt  îflîeergewâd)- 
fe;  (l’écume  de  la  mer,  bCt  ©Chaum  beg 

SÄeercg)» 

Ecumer,  v.  n.  Räumen  ; ©chaum  (bon 
fich)  geben;  it.  v.  a.  fchäumen;  ab- 
fchäumen;  ben  ©chaum  abnehmen;  iu 
bag  ©effe  bon  einer  ©acht  weg- 

fï fd) en.  Fig.  plais,  écumer  les  marmites, 
berumfchmaroben  ; écumer  les  nouvelles  , 
attentbalben  herumgeben,  um  Veuig- 
feiten  su  erfehnappen;  écumer  le  pot, 
bag  Unnäthtge  unb  Jpinbrrlicbe  weg- 
fehaffen  I écumer  les  mers , les  côtes,  ©ee- 
räuberep  treiben  ; bie  Âüffen  unftcher 
machen  ; écumer  la  chasse,  T.  (oom  Ral- 
fen) auf  ben  Vogel  lauem,  welchen  bie 
£unbe  auftreiben. 

Ecumeur , ».  m.  (ber  Äbfchäumer  ;)  Fig. 
plais,  écumeur  de  marmite , ein  ©d)mö- 
roper;  écumeur  de  mer,  ein  ©crräubfr, 

Ecumeux,  cuse,  adj.  (©Oft.)  fchäumenb. 

Ecumoire,  ».f  ber  ©djaumlöffel. 

Ecurage  , ».  m.  bag  ©d)f Ufm.  • 

Ecuré,  ée,  pari,  et  adj.  gefd)fUCrt  IC. 

Ecuier,  r.  a.  (Äuchcitgefchtrr  ic.)  fcbeuent; 
rein  machen;  (einen ©rumten,  ein  heim- 
licheg  ©emachic.)  fegen;  it.  T.  bte  über- 
bltebene  ©cheerwoße  oom  ftuche  weg- 
nehmen. 

Ecurette,  s.f.  T.  ein  ©erfseug  bet  lîuch- 
fcherer,  bie  überbliebene  ©cherwoUe  ba» 
mit  wegsunehmen;  it.  ein  Äraper  ber 
£autenmacber. 

Ecureuil,  s . m.  bflg  €ichhätnchett. 

Ecureur,  s.  m.  de  puits,  eitt©runnenfegfr; 
it.  écureur , ein  ©cfrctfeger. 

Ecurcuoe,  s.f.  eine  ©cheuermagb» 


Digilized  by  Google 


Ecur  Edil 


Ecurie , s.f.  <in  tyferbeßatt  ; it.  ein  SKar* 
ßaß;  (ein  ©taH  großer  fetten  ober  ©e* 
meinben;)  it.  bie  95ebienten  unb^ferbe 
eines  gKarßaUS  ; it.  bit  SBobnungen  ôte* 
' • fer  ©ebienten.  • 

Ecusson , s.  m.  T . baS  5©apenfcbilb<bfn  Î 
//.  ber  ©cbilb  , baö  95lecb  um  ein 

• ©cblufrellocb  k.  ; (©ârtn.)  baS  ©cbilb* 
letn  gum  Beugeln  ; («Dtebic.)  ein  £râu* 
terfâtf  eben  ; ein  ©djilbfärmigeS  Stagen* 
pßaßerj  greffer,  enter  en  écusson,  mit 
bem  ©cbilblein  äugeln. 

Ecussonner,  v.a.  T.  in  bif  Stinbe  pfropfen; 
f,  enter  en  écusson. 

Ecussonnoir,  s.  m.  T.  baS  £)fulirmeßer; 

• tyfropfmeffer. 

Ecuyer , t.  m. , ein  ©cbilb  * unb  Sföaffen- 
träger  i ein  ©ebilbfnappe;  it.  ebm.  ein 
£ itel  be<  niebern  BbelS  unb  ber  9leu* 
grübelten  in  ftranfreicbi  it.  aij.  ein 
©taUmeißer:  bereiter»  it.  ber  gegleitet 
; einer  pornebmen  Same  ; it.  T.  ein  iun* 

• get  £irfcb/  ber  mit  einem  alten  läuft; 
it.  ein  SXcbfcboß,  baS  aus  bem  jmeuten 
Buge  einer  JXebe  treibt;  it.  ein  $faM 
neben  einem  iungen  'Saume  ; gram« 

' écuyer,  ber  Oberßallmeißet  ; écuyer- 
tranchant,  ber  SSorfcbneibet  an  eines 
großen  J£)Crm  £afel;  écuyer  de  bouche, 

ein  fönigl.  ober  fürßlicbcr  ©ebienter, 
ber  bie  ©peifen  auf  ben  Bnricbt  ßeflet, 
wie  fie  auf  ber  £afrl  follen  georbnet 
»erben  ; écuyer  de  cuisine,  ber  Öberfocb; 
être  bon  écuyer,  T.  gut  reiten;  (man 
fagt  auch  être  bonne  écuyère). 

Edenté , ée . adj.  (inf.  Pott  alten  $©eibfrn  » 
auch  pon  SKâfcern , ©âgen , dämmen  :c.) 
$abnIo$;  fo  feine  3âbnemebr  bat 
Edenter,  p.  a.  bie  £äbne (einer  ©âge,  et • 
‘ neS  Gammes  / SKabeS  te.)  jerbrecben, 
auSbrecben , ober  perbrrben. 

Ederdon  , f.  Edredon. 

Edifiant,  ante,  adj.  ßg.  er&aulicft. 
Edificateur,  s.  m.  (im  erhabenen  ©tpi)  ber 
©auberr  ; ©aumeißer. 

Edification,  s.f.  du  temple  de  Jérusalem, 

bie  ©rbautmg  bcS  Tempels  ju  3^ufa* 

. ÏCm  » it.figr  bie  ©rbOUUng;  cela  est  d’é- 
dification , baS  ifl  febr  erbaulich. 
Edifice,  s.  m.  ein  (bas)  ©ebâube  ; (meiß 
bon  Âircben  unb  $aHäßen  ;)  fig.  bas 
. SBotbaben;  Unternehmen. 

Edifié,  ée,  part,  et  adj.  erbaut;  gerügt; 
f.  édifier. 

Edifier , p.  a.  (einen  îempel , tyaflaß  te.) 
bauen  }ßg.(i>utd)  SXcben  unb  ©epfpieïe) 

erbauen;  il  détruit,  au  lieu  d’édifier,^. 

ftatt  un  bauen  (b.  i.  ju  nuçen,)  reißt  er 
nieber;  on  est  mal  édifié  de  ce  qu’il  a fait, 
man  iß  mit  feinem  ©erfahren  febr  un* 
jufrieben. 

Edile,  s.  m.  (altffiom.)  fin©«ubm:ï  ein 
ftebit 
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Edilîté,  s.f.  (ait  0tôm.)  bas  Bmt  eines 
BebilS;  baS  ©auberrnamt. 

Edit,  s.  m.  ein  àffentltd)cr  ©efebl  eines 
$ùrfien  ; bas  Cbift 

Editeur,  s.  m.  ein  J£>frauSgeber  ; einer , 
ber  ben  £rucf  eines  pon  einem  Bnbern 
perfertigten  58erfeS  beforget 

Edition  , s.  f.  bieBuSgabe,  Bußage  eines 

© Ud)S  ; it.  ber  £)rutf  ; cet  ouvrage  est  de 
l’édition  de  Didot,  biefeS  ©U$  iß  POU 
Âibot  gebrueft 

Edredon,  s.m.  bie  çiberbunen;  biejûtten 
Gebern  pon  bem  ©aucbebcs  ©ibemgelS. 

Education,  s.f.  bie  €r}iebutlg;  cet  homme 
n’a  point  d’éducation , biefer  2Bann  iß  eilt 
rober  Sftenfcb. 

Edulcoration , s . /.  T.  bie  SBfrfufiung  ber 
ftr$enepen;  (èbom.)  bie  Q3enebmung 
ber  ©cftârfe  unb  @alje  bureb  tPtebcr- 
boltfS  9©afcben. 

Edulcorer,  v.a.  T.  ûbfufen;  fuß  motben» 
it.  bie  ©cbitfe  benebmen. 

Efaufiier , v.  a.  (@eibe)  Jâben  ûuSjupfeii; 
auSjieben, 

Effaçable,  adj.  c.  p.us . ÛllSlofd)licfu 

Effacé,  ée,  part,  et  ad;.  aUSgeßrkbenj 

auSgelJfcbt  :c. 

Effacer,  p.  a.  auSlofdien;  ûuSwafcbcn; 
permifeben  ; unfenntlicb  machen  ; it. 
auSßreicben;  auSrabiren;  auSfraçen;  it. 
ßg.  pcrbunfeln  ; ubertretfen  ; auSlâfcben; 
hinter  fkb  §urûcP  laßen  ; it.  pertilgen  ; 
auSlofdben/  95.  bas  Slnbenfen  an  et* 
nms,  ober  / etmaS  aus  bem  ©ebäcbtniße  ; 
(p.  ber  ^eit)  perjebren;  effacer  le  corps, 
(Jechtf.)  ben  £eib  jurucF  unb  nicht  por- 
mârtS  halten  ; (îanjf.)  ben  tfârper  ge- 
rabe  tragen,  unb  babep  ^opfunb@cbûl* 
tern  ein  ipenig  $urucf$ieben. 

Effaçures.  s.f.piur.  bas  QüiSgeßridjenc  in 
einer  ©chrift,  in  einem  95uch. 

Effaner,  f.  Effeuiller. 

Effaré  , ée , part,  et  ad},  beßurjt  î außer 
fkb  K.;  (2Öap.)  roirb  pon  einem  <pfcrbe 
gefagt/  bas  fîd)  bäumet. 

Effarer,  p.  a.  einen  bfßürjt  machen;  außer 
fïcb  feçen.  s'Effarer , v.  riß.  bcßur§t  »er* 
ben;  außer  fïcb  geratben  ; ses  yeux  com- 
mencent à s’effarer,  <c  fâttgt  att/  bie&U* 

jen  gu  perbreben. 

Effarouché , ée , part,  et  adj.  Pfrfdjeucbt  JC.Î 
(ÇRap.)  »irb  pon  einer  friechenb  porge* 
ßcUten  Äa^e  gefagt. 

Effaroucher , p.  a.  («föcnfcbeu  unb  Ä biere) 
plôblich  unb  ßarf  erfehreefen;  fchûch* 
fern,  furchtfam  unb  »ilb  machen;  per* 
fcheuchen  ; it.ßg.  — qn. , einen  abfchre* 
rfen  / (dégoûter  i)  un  marchand  qui  sur-  • 
fait  trop  , effarouche  les  pigeons^rop.  fin 
Kaufmann , ber  bie  £eute  su  febr  über* 
nimmt/  per  jagt  feilte  äunben. 

Effaufiter,  p.  a.  f,  Efaufiier. 

Effectif , iye,  adj.  »irflich  » »(tflid)  (i» 
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t>«  j£(at)  wrtunixn;  (#on  ®dö)  baar  ; Efficace,  adj.  c.  roirffam  ; frJftig;  ' a grâce 
c’est  un  homme  effectif,  obft  sa  parole  est j efficace,  T » bit  Witteilbe j bie  bf(|CtttwC 
effective,  bas  ift  fin  fichcrcr  SDîann;  (fini  ©nabe  ©otteS.  . 

Söort  ift  gut  unï>  jïchcr.  Efficace»  s.f.  bie  Äraft , J^f rmè ge n , 


Effectivement , adv.  witflid)  ; ttt  ber  £ï)ût. 


heilfam  §u  mtrfert  ; bit  2ôirtfamfeit» 


Effectuer,  v.a,  bcn)trf fte^gc n ; bcwirfcn , £{gcacement,  adv.  ft&ftig ; nachbrficf  lieh  ; 
. in«  UW  ; §ut  »irmc^f fit  brin* ( ûuf  einc  wirtfftmc  %ïti  mit  ttachbrucT. 

gen»  (fetn  SBcrfprechen  ic.)  erfüllen,  Efficacité,  s.f.  fo  oiel  wie  efficace,  subst.: 
Effemination , s.  f. p.us.  ein  WCibifdK«  55$C-i . bic  5Qirffûinfeitî  — delà  grâce,  T.  bie 
fen.  . wirfenbe  Äraft  her  ©nabe. 

Efféminé,  ée , part.  f.  efféminer  , il.  adj. 'Efficient , ente,  adj.  T.  wirfenb. 

weibtfch  i un  efféminé , *.  m.  ein  Sßeich»  Effigie , s.f.  bas  93ilbnijj  / *5tlb , inf.  ber 

durften  te.  auf  ben  SRunjen  / ober  in 


llug 

Efféminer,  v.  a.  weibifeh  ober  weid)Iid> 
machen;  fehwaeh  unb  weichlich  machen; 
ben  ÇfôUtb  benehmen.  s’Efféminer,v.ré/7. 
weibifd)  werben. 

Effendi,  s.  m.  ein  tuvfifcher  SXechtSge* 
lehrtet.  • ^ . 

„Effervescence , s.f.  ba*  Slufbraufen;  auf* 
wallen  ; (ein  geringerer  ©rab  ber  ébu\- 

. lition). 

Effet,  s.  m.  bie  SÖirfmtg;  (ber  ©ffeft;)  it • 
bie  £hat;  bie  wirfiiehe  tttusfuhrung, 
«Bcwerfftettigung  einer  @a<he;  it.  (meift 
piur.)  ein  $bcil  heS  wirtlichen  Vermö- 
gens einer  tyerfon,  ci  mag  in  bewegli* 
chen  ober  unbeweglichen  ©fitem  befte* 
hen  ; ( qqf  bie  €ffeften  ;)  it.  bie  SÖaarcn 
unb  (Sachen  eines  £ aufmanns  ; effets 
mobiiiaires,  bie  fahrenbe  J^abe/  (bas  3Ko* 
biliaroermögen;)  les  effets  d’une  succes- 
sion, bie  €rbfchaftsftfitfe;  bons  effets, 
7 ein  Vermögen , bas  flar  unb  liguib  ift; 

un  mariage  clandestin  ne  produit  point 
d’effet  civil , ( jur.)  eine  heimliche  €he 
**  gibt  ber  $rau  fein  ©emeinfchaftSrecht 
an  ben  ©fitem  bc i pannes , noch  ein 
Stecht  jum  <$ittwengehalte  ; l’effet  ré- 
troactif dune  loi , eine  rû  cf  wirf  cube ©e» 
febelfraft;  l’effet  de  la  main,  7’.  f.  aide; 
mettre  en  effet,.  bCWerfftelligcn  î (f.  effec 
« tuer;)  des  paroles  Us  en  vinrent  aux  effets, 
bon  ÎÔorten  famen  fte^ur  £bat  ; en  venir 
à l’effet,  §urÿutfftorung  fehreiten;  de- 
‘ meurer  sans  effet , nicht  *Ur  20irflid)feit 

* fommenj  it.  fruchtlos  bleiben;  c’est  un 

homme  de  peu  d’effet , ft  hat  ttidlt  Oifl 

:‘-im  Vermögen;  it.  er  fann  nicht  oiel 
auSrichten  ; (er  oermag  nicht  oiel  ;)  pour 

• ober  à cet  effet , jubem  €nbe  ; in  biefer 
&b{l<ht;  betfwegen;  à quel  effet?  juwaS 
©nbe  ? in  welcher  2lbfîcht?  wo*u?  wa« 

' rum?  en  effet , in  ber  £h<*t;  toirflich  ; 
1 à l’effet  de . . . batntt» 

Effeuiller,  v.  a.  TVablauben;  abblfittern; 
bte  ûbcrflfifttgen  ‘Botter  wegnehmen. 

S’Effeuiller  , v.  rèjl.  baSSàtlb,  bic  Vlfit* 

ter  oerlicren;  it.  ÇÀ^fpalten  ; ffthoon 
cinnnbcr  t&un  , wie  j.  $5.  £artcnblfitter. 
Effcuiiiaison , s.f.  bas  Slblguhen;  Slbbifit* 
tenu  


3Ööcf)S  «uf  ben  tyarabebetten  ; pendre 
qn.  en  effigie,  einen  im  Bilbnift  ûuf&cn» 
fen  ; exécuter  en  effigie , baS  Urtheil  att 
bem  ©ilbniffe  beS  (geflüchteten)  Vetbre* 
chers  ooUjtehen. 

Effigier  , v.  a.  ol.  abbilbm } auj.  ftatt  exé- 
cuter en  effigie. 

Effilé , s.  m.  (f,  effilure;)  it.  bte  por- 

ter de  l’éffilé  , $ranfen  (jur  grauer) 

tragen.  _ 

Effilé,  ée,  part . et  adj.  auSgefafelt;  ge* 
frinfelt ; it.  gar§u  bfinne^  hager,  ma- 
ger; T.  chien  effilé,  ein  Jpunb,  ber  fich 
oerffingt , ber  fuh  auf  er  3(them  gelau- 
fen hat;  cheval  effilé,  ein  iJJferb,  bai 
einen  bfinnen,  fchlanfen  ober  tahnm 
JjpalS  hût  î avoir  la  taille  effilée  , etnt 
fchmichtige,  h<wc  ©eftalthuhm;  vi- 
sage éffiié , ein  langes  unb  fchmaleO  ©e- 
fiit*  , 

Effiler , V.  a.  auSfûfeit  ; auSfife ln  ; auSfa- 
fcln;  bte^fiben  aus  einem  ©ewebe  ein- 
jeln  herauSnchen  ; (©irtn.)  bie  £nofpen 
oon  einer  ÿflanje  abbrechen  ; inf.  T. 
effiler  les  artichauts,  bie  @ProftlCttt  OOB 
ben  Brtifchocfen  atmehmen , um  fît  an- 
bcrwfirts  ju  perpftanjen  ; effiler  les  che- 
veux , bie  Jpaare  ahfdifirfen  , (nahe  am 
£opf  abfchneiben , bamit  fie  bûnner 
werben,  s’effiler,  v.  réfl+Jid)  auSfabeln» 

* ftch  fifelit;  ftd)  fafeln;  bie  ^Äben  fah- 
ren laffem. 

Effilocher  , v.  a.  (^apierm.)  — des  chiffons, 
Eumpen  auSfafern.  . . 

Effilocheur,  s.  m.  ($apierm.)  bie  SEBaljc 
jum  SluSfafern. 

Effiioquer , v.  a.  T.  @cibe  auSfafern , aué- 
briefeln. 

Effiloques,  s.  f.  plur . T.  (gfeibenftocFen  » 
@eibenfafern  ; it.  unqejwirnte  ©eibe. 

Effilure,  s.  f.  bas  «uSgefafclte  an  einem 
©tûcf^cug;  (auch  effilé). 

Effiokr,  v.  a.  T.  bie  junge  ©aat,  wemt 
fie  §u  geil  wichft fehropfen. 

Efflanqué,  éeypart.  et  adj.  T.  ûbgcntatgclt  îC* 
it.  Jig.  plais,  mager.  ... 

Efflanquer,  v.  a.  T.  (ein  Ißfcrb)  abntargeln, 
abarbeiten;  bnrch  fehwere  Slrbcit  unb 
fd)lechtcS  Çuttcr  entlrfiften  ; iu  fg* 
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plais . («perfbnen  unb  ©adjcn)  mager 
machen. 

Effleurage , #.  m.  T.  bai  Slbnarbcu  ; bûi 
. Slbflofieti  ber  ipaare  oon  ber  äußern 
©eite  ber  Sbierbüute. 

Effleuré , ée , peut • et  adj.  f*  effleurer. 
Effleurer , v.  a.  nui  bie  iibetflàche  einer 
©ache  beruhten , unb  etwai  baoon  weg* 
nehmen;  it. Greifen;  febrammen;  riçen; 
leicht  (auf  ber  Dberflàchc)  perlenen  ; it 
etwai  nur  mit  ben  Sippen  foften  ; it- 
ßg.  tint  ©ache  nur  leicht  ober  obenbin 
t berühren  , ober  abhanbeln;  T.  effleurer 
la  terre , robcnbin  pflügen  ; nicht  tief 
..genug  pflügen;  — la  couche*  bteBlu- 
men  einei  Blumenbeetei  abbrechen; 
abpflûcfen  ; — du  lait , ben  9U&m  oon 
ber  SKilcb  obnebmen;  — les  peaux  , bie 
gette  ûbnorben;  f.  effleurage. 

Effleurir,  v.  n.  (£$901.)  Blumen  anfcçen; 
f.  efflorescence. 

Efflorescence,  s.f.  (£hont.)  bie  Blumen; 
ber  Sütflug  ; bai  Anlegen  ober  3tnfeçeu 
fälliger  £heile  auf  ber  ÖberflSche  einei 
Âôrperi,  in  Beflalt  bei  ©chimmeli; 
tomber  en  efflorescence,  Blumen  anfeçcn. 
Efflotter,  v.  a.  T.  w>n  ber  flotte  ober  oon 
ben  anbern  ©djiffen  trennen.  s’Efflotter , 
p.  ré/7,  oon  ben  anbern  Schiffen  getrennt 
werben. 

Effluence,  s.f.  (fflbof.)  — électrique,  bet 

eleftrifebe  Sluifluß. 

Effluent , ente,  adj.  ('^bof.)  ÜUijließenb  / 

auôflrômenb. 

Effondrement,  s.m.  T.  bai  tiefe  Umgrabcn 
• ber  Brbe. 

Effondrer,  v.a.  einftoßen;  eintreten;  ein- 
f(t)lagen  tC.l  (enfoncer,  rompre,  briser;) 
(Bàrtn.)  bie  €rbe  tief  umgraben  ; it. 
($ifche  ober  Beflügcl)  auine&men/p/.Hr. 
vider).  s’effondrer  * v.  riß.  fînfen  ; . ftd) 
fe^eit  î vous  effondrerez  ce  plancher  , ifjr 

werbet  bicfçn  Boben  (burdj  bie  ju  jlarfe 
# £a(t)  einbruef  en  î effondrer  un  drap  aux 
apprêts,  T.  ein£uch  ju  febr  auffraJjen. 
Effondrilks,  s.f.  pi.  ber©aij  welcher  fkh 
unten  in  einem  Befiße  anlegt. 

s’Effbrcer  , v.  riß.  à faire  qch.,  ( prop.etjig .) 

fîcb  anffrengen;  fich  angreifen;  — de 
faire  qch.,  fich  bemühen;  fié  beftreben» 
alle  feine  Ärafte  anwenben. 

Effort , s.m.  bie Slnjircngung ; bie  Slnwen- 
bung  ber  Seibei-  obet@eclenfràfte;  bie 
Bemühung;  Bewalti.  bai  Bcjlrebcn; 

faire  effort , (f,  s’efforcer  ;)  on  a fait  quelque 
effort  dans  la  serrure  en  voulant  l’ouvrir, 

man  bat  bepm  $uffélie#cn  Bernait  ae- 
braucht,  unb  baburéj.  B.  ben@cf)luf- 
fel  oerbreht;  c’est  un  effort  d’esprit,  un 
effort  de  l’art , bai  ifr  ein  9Keifierflücf 
“ bei  Berflanbei,  ber  Âund  ; faire  un  effort, 
feutSlcußerflei  ben  ci9cr,©a<be  tbun; 
^ ce  çhevai  4 un  effort,  biefel  $fetb  hat 
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fié  buté  flatfc  ænjlrcngung  ©éaben 
getban;  l’effort  du  canon,  bie  Süirfung 
ber  danone. 

Effraction,  s.  f.  (jur.)  ber  Binbrué  einei 
^Diebei  ; il  y a eu  vol  avec  effraction,  ci 

ifi  geMlen,  unb  babep  eingebrocheti 
worben. 

Effrayant,  ante,  adj.  entfeljliéî  furchtet* 
lié  î féretf lté  > fcheußUch.  . . 

Effraye , f,  Fresaie. 

Effrayé,  ée , part,  et  adj.  erférodfeit  J CUt- 
feiJtK,;  un  cheval  effrayé,  (S©ap.)  ettï 
tyferb,  bai  friefflenb  oorgeßellt  wirb. 

Effrayer , v.  a.  erfétecfcn  i ttt  Jurfflt  Uttb 
©cbtecfen  feben.  S'Effrayer,  v.  riß.  ficb 
entfcfttn;  erféreefen  ; ficbt fürchten;  s’ef- 
frayer de  peu  de  chose,  über  jebeÄUi« 

nigfeit  erfehreefeu. 

Effréné,  ée,  adj.  jûgelloi  ; ungc^hntU. 
unb&nbig;  auigelaffen;  frech. 

Effriter,  v.  a.  T.  ber  €rbe  bie  £rûft  be- 
nehmen; fte- auifûugfu,  auômÂrgeln;. 
unfruchtbar  machen.  s’Effnter , y.  riß. 
bie  belle  tfraft  pcrlieren  ; auigefaugt, 
werben. 

Effroi^  s.  m.  ber  ©cfcrfcFen  ; bet  ploßliche 
©chrecfen;  porter  l'effroi  par-tout,  aüei 
in  ©chrccfen  fcçen  ; überall  ©ebreefett 
perbreiten. 

Effronté,  ée,  adj.  unpfrfcbülUt;  freffl  ; it. 
s.  ein  unoerfcbAmter  SXenfch  ; une  petite 
effrontée,  ein  unpcrfcbümtci  3X&bcbctl> 
f.  auch  page. 

Effrontément,  adv.  unperffflümt  ; auf  eine 
unoerfchümte  9lrt. 

Effronterie,  s.  f,  bie  ttnperféümtheit; 
Frechheit.  • . 

Effroyable,  adj.  c.  entfe^tch»  erfchrecflich  î 
abfcbeulicb  ; fürchterlich  > «r.  qqf.  ftatt 

étonnant,  prodigieux.  " : 

Effroyablement,  adv.  CHtfcÇlirf)  K. 

Effumer,  v.a.  (OJtahler)  oerblafcitî  hie  it* 
hart  unb  grell  anfgetragene  ftarben, 
inf.  in  ben  entfernten . Begenjmnben, 
unmerfltch  vertreiben. 

Effusion,  s.f.  ( prop.et  fig.)  btC  (EtgiefîUllg; 
3luigie§«ng;  it.  T . bte  Sluibreitung,. 
j.B.  ber  £iètffl:ablcn  (Slflrou.)  ber  je- 
nige  î^heil  oom  ©ternbilbe  bei  SfBaffer*. 

i mannei,  welcher  bai  «ffiaffer  porflellt, 
bai  aui  feinem  .ftruge-  Âie§t  ; effusipn 
de  bile,  bai  Srgie^en  ber  Balle  ; de 
sang , bai  Blutpergießen.  Fig.  effusion 
des  esprits,  bje  £erieniergtefjung ; bie 
oertrauliebe  ©tittheilung  feiner  Beban* 
fen  unb  Beflnnungen. 

Efourceau,  s.  m.  T.  ein  BlodPfattCU. 

Egagropîie , s.f.  T.  eine  Bemfenf ugel  ; eine 
haarne  Äugel/  bie  int  Etagen  twrfchie- 
betier  wiebetfüuenben  Hhiere  gefunben 
wirb  ; it.  beutfdjet  Bejoar.- 

Egal  , ale , ad;.  ( prop.  et  fig.')  gleich 
<hervi  tpogetecht  -K  iU  (uniforme)  gleich  ; 

» 
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gleichförmig  ; it. fig*  (d’ut)  caractère , 
d’un  esprit  etc.  éga’.,)  fleh  immer  gltich 
ober  ähnlich;  unoeränbcrt;  immer  bet 

nebmltct)«  ; combattre  à armes  égales,  mit 

gleichen  (mit  einerlei))  SÔûffcn  fechten  ; 
tout  lui  est  dgai , t$  gilt  ihm  alle«  gleich  ; 
faire  tout  égal , e«  einem  machen  mie  bem 
onbern  ; (einem  befonbere  Bortbcile  su* 
gegeben  ; in  bem  nebmlichen  (Sinne  fagt 
man  : tenir  la  balance  égale , bte  2QagC 
gleich  halten;  it.  égal , s.  nous  sommes! 
touségaux,  wir  flnb  einander  ade  gleich; 
vivre  civilement  avec  ses  égaux  , mit  fft* 
nc«  gleichen  höflich  umgeben  ; traiter 
qn.  d’égal  à égal , einen  öl«  feine«  glfi* 
then  anfeben;  * l’égal  de,  flatt  autant 
que  t aussi  bien  que,  eben  fo  febr;  eben 
fo  febr  al«  ic.  ; fo  wie. 

Egalé,  éc,pari.  et  adj.  glcichgemacht ; au«* 
geglichen;  (f.  égaler;)  oiseau  égalé j ein 
$dlf  mit  weißen  ftlecfen  auf  bem  Kùcfen. 

Egalement,  ad»,  gleich;  auf  gleiche  art; 
ein«  wie  ba«  anbere  ic.  ; it*  eben  fo. 

Egalement,  s.m.  (jur.)  bie  auögleichung  ; 
abgleichung;  bie  oor  bet  wirf lieben  €rb> 
fchaft«tbeilung  oorbergebenbe  ©letch* 
madjung  ber  ©rbfchaftßportioiten. 

Egaler , 9.  a.  gleich  machen  ; it . eben  ma« 
eben  ; ebnen  ; it.  qn.  a un  autre , einen 
mit  einem  anbem  oerg  (eichen , ihm  an 
bie  ©eite  flellen , ibnt  gleich  achten  ; 
it.  9.  n.  — qn.,  einem  gleich fepn , gleich 
ïommen,  bepfommen  ; e«  einem  (|.  B. 
en  valeur,  an  fcapferfeit)  gleich  tbun; 
e«  mit  einem  aufnebmen.  s’Égaier  à qn., 
v.  riß.  fleh  mit  einem  Dergleichen  ic.  ; 

la  mort  nous  égale  tous  , bet  &0b  b*bt 

alle  Ungleichheit  unter  un«  auf;  égaler 
les  parts  et  portions,  bie$bet(eabg(eichen. 

Egalisation , s f.  ( jur.)  bie  ©(eicbmachung 
ber  £oofe  bep  einer  fcbeilung. 

Egalisé,  ée,  part  et  adj.  au«geglt(hen  IC. 

Egaliser , v*  a.  ungleichen  ; gleich  machen; 
(f.  égalisation .)  it.  T gleich  machen.- 

Egalité,  s.  /.  bie  ©leichbeit;  ©leichfôr* 
• migfeit;  (aigebra)  77/  flatt  équation. 

Egaiures , s f*  pl.  T . weiße  «Jlccfen  auf 
bem  JXûcfen  ber  Ralfen. 

Egard , s.  m.  bie  aeptung , bie  aufmetf* 
famfeit,  welche  man  fur  eine  tycrfon  ober 
Sache  bejeugt  ; it  bie  SRùcfflcht  auf 
eine  $erfon  ober  ©ache  ; it.  ein  aewiffe« 
©ericht  bep  bem  ©laltheferorben;  avoir 
de  grands  égards  pour  qn.,  große  adjtuttg 
fur  jcmanb  haben  ; avoir  égard  à qch. , 
auf  etwa«  Stûcfflcht  nehmen;  etwa«  in 
Betrachtung  $tfhen  ; un  homme  sans 

égard« , ein  sjJîcnfch  / ber  auf  nicht« 
ftûcf ficht  nimmt  ; ber  feinen  Unter* 
fdbieb  unter  ben  £cutcn  macht,  bie  er 
»or  fleh  hat  ; ber  auf  niemanb  flehet;  * 
tous  égards , in  allen  hätten;  man  mag 
c«  nehmen , wir  man  will  ; in  aller 


9t6rffl(ht  Î * différons  égards  , {tt  Oft* 
fchiebener  Jtucf  fld)t  ; chacun  i son  égard, 
eût  jeber  fur  fleh  ; toa«  jeben  in«  befon* 
berr  angebt-;  eu  égard  à son  mérite,  in 
&ucffld)t,  in  Betrachtung,  in  gnfe* 
bung  feiner  Berbicttffe;  i l’égard  de, 
in  anfebung , in  Betreff  ; it.  in  Ber* 
gteichung,  im  Berbältniffe  mit  te.;  * 

mon  égard , (beffct  pour  moi , pour  ce  qui 
me  regarde,)  toa«  mich  betrifft;  in  Än* 
febung  meinet  ; maîtres- égards  ; (auj. 
maîtres  et  gardes,)  ol . bie  gefthWOrnett 
SKeiffer  ; ©chaumeiffer  ; Befchauer  ; 
©efehwornen  ; f.  égardé. 

Egardé,  ée,  adj.  ol.  OOU  ben  BcfchûUeW 
ober  ©efchwotnen  befldjtigt;  f.  égard. 

Egaré,  ée,  part,  et  adj.  oeritrt  K.î  (OOm 
©eflcht , oon  ben  augen  te.)  oenoirrt; 
jcrflreut;  toilb  berumfabrcnb;  bouche 
(girée , (oon  ipfcrbcn)  ein  oerborbenel 

ÇDCauf  ; f.  égarer. 

Egarement,  s.m.  bie  Bcrirrung oom rech- 
ten S® ege;  meiff  fig.  bcr3«tbum;  it. 
bie  au«fd)toeifung  ; Berirrung  ; bie 
abtoeichungoon  bcmSBege  bcrfcugenb; 

l’égarement  de  l’esprit , bte  BerWtming 
bf « Betflailbc« ; revenir  de  ses  égarcmens, 

oon  ben  au«fchweifungen  feiner  3ugenb 
jurucffommcn. 

Egarer,  9.  a.  ( prop . etßg.)  irre  leiten  ober 
fuhren;  oom  rechten  SBege  abbringen; 
fig  ixit  machen;  auf^rcthümer  leiten; 
oerftibrett;  égarer  l’esprit  de  qn.,ieman* 
be«  Berflanb  oertoirren  ; einen  oerrnrf t 
machen  ; (toie  s.  B.  eine  Æranfbeit  ;)  it. 
égarer  qch. , e tioa«  »erlegen , fo  bafj  man 
e«  nicht  gleich  toieber  flnben  famt. 

s’Egarer  ,*  9.  rß.  (prop.  et  fig*)  fleh  Oft* 

irren  ; oon  bem  Sßege  abfommen  ; irre 
gehen;  auf  3rrtbumer  ober 
fallen  ober  geratben  :c.  ; it.  ocrlcgt  wer* 

ben  ; s’égarer  dans  son  discours , int  9te* 

ben  oon  feiner  Materie  abweichen  ; (ab* 
(bringen  ))  égarer  la  bouche  d’un  cheval  > 
T.  einem  tyferbe,  burch  ungefehteften 
©ebrauch  be«  3ûgel«,  ba«  «Dfaul  oet» 
berben;  e«  hartmäulig  machen. 

Egai  oté,  ée,  adj.  cheval  égaroté,  T.  etll^ferb, 
ba«  am  SSiberttffe  (jwifehen  ben  Jugen 
ber  (Schulterblätter)  gebrûcft  ober  oer* 
wunbet  iff. 

Egayé , ée , part,  et  adj.  aufgcflcitert,  ftüfge* 
muntert;  it . lufltg,  aufgeweeft,  munter. 

Egayer,  9.  a.  aufbeitern  ; ergeçen;  frâh* 
lieh  ober  lebhaft  machen;  belufltgen; 
it.  aufinuntern;  ermuntern; aufaeräumt 
machen  ; (ein  SBerf , feinen  @tpl  tc.) 
angenehm  ober  angenehmer  machen  ; 
égayer  son  deuil,  fam.  bit  tiefe  $rattCt 
Oblegen  ; T.  égayer  un  bâtiment , un  ta- 
bleau , ein  ©ebäube , ein  ©rmählbe 

Ifrcper  unb  beBer  machen  ; e«  herauifle* 
ben;  ihm  fût  lufligere«  anfeben  geben; 
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égayer  no  irbr«,  ùtt  ufTt^rtl  2(<#f 
citiez  $aum$  befchneiben  ober  lichte n , 
bajj  er  luftiger  tuerie  i égayer  du  linge , 
SBâfdje  abfpû&len,  bamit  bie  ©cifc 

berûlt^gcbe  ; f.  aiguayer. 

SÏgayer  f v.  ré/7,  fîch  AUfmUtUertt  ; fît!) 
aufwecfen  ; — sur  qn. , fich  uberiemanb 
luftig  machen» 

Egide,  s.  J.  ((JRptbol.)  ber  ©chilb  ber©ti 
nerva  ; fig-  ber  ©chupfchilb;  ©chirm. 

Egiio^,  s.  m.  T.  ein  (bag)  Stugengefchwûr 
am  innern  Stagenwinfel  bep  ber  (ftafe. 

Eglantier,  s.  m.  bet  WÜbC  (Rofenftocf;  bie 

£ecfenrofe. 

EgUntine,  t.f.  bie  wilbeSXofe;  bie  £ecfen 
rofe;  ©impineflenrofe. 

Eglise , s.  f.  eine  Äircbe  / b*  i*  eine  ©e« 
roeipbe,  (ßerföirnnlung  ber@lAubigen; 
it.  qqf.  bicÂlertfcp;  ©eiftlichfeit,  (»e* 
von  bep  ben  Äatbolifen  ber  $apft  batf 
Achtbare  Oberhaupt  ifti)  it.  eine  Äirche; 
fin  bem  öffentlichen  ©ottetfbienfte  ber 
€briften  geweihte*  ©cbAube  ; l'église  pri- 
mitive, bie  erftechriftlicbeÂirtbeti’égiise 
militante,  bie  ftreitenbe  &irche;  l’église 
triomphante,  bie  tviumpbieenbe  Äircbe; 
î)ie  auéerwAblten  im  Rimmel  ; église 
paroissiale,  eine  ^JfarrfitCbe  i église  mère 
ober  majeure,  ober  mitrice,  eine  (JR ut- 
terfirche , welche  filiale  (ober  aud>$cp- 
lirchen , églises  succursales , unb  Âûpcl* 
len)  bat;  église  fille,  ein  (boé)  filial; 
un  homme  d’église,  ein  @etftlid)Cri  les 
gens  d’église  , bie  ©eiftlichfeit  ; l’état  de 
l'église , ber  Âfrchenftaat  ; ba*  zeitliche 
©ebietb  btt  tyapfte*  in  italien  ; la  cour 
d’église,  ber  geiftltche  @ericht*bof/  bie 
©ericfctébarfeit  eine*  €t*bifchof*  ober 
©ifchof*  ; se  faire  d’église,  ben  geglichen 
©tanb  ergreifen.  Ftg.  et  Prov.  gueux 
comme  un  rat  d’église , arm  / Wie  eine 

Äirchenmau*  î bettelarm. 

Egiogue,  *./.  eia(ba*)  £irtengebicftt. 

Egoger,  v.a.  (©Arber)  bat  IJebetjlûffige 
am  Äatbfell , nebmltch  bie  Ohren  unb 
bie  ©djwangfpipe , abfchneiben. 

Egohine , s.  J.  :r.etne£anbfAgc  ; SochfAge. 

Egoïser , v.  n.  guoiel  pon  ffch  felbft  fprechen. 

Egoïsme , s.  m.  ber  ©goiérnu* , b.  i.  bie 
©elbftgefAlligfcit;  ©elbftfucht  ; ein  über- 
triebener ©ràb  ber  ©elbfHiebe  ; it.  ber 
€goi*mu*  \ bie  (flteinung  pewiffet  $bi* 

. lofophen,  bafl  man  von  ntcht*  ali  von 
feiner  eigenen  ©riftenj  gewift  frpn  fônne* 

Egoïste , s.  m.  ein  ©elbftgefAUiger;  ©clbft* 
fûchtiger;  einCgoift;  it.  ein  SlnhAnger 

betf  ©gOiOmuO  ; f.  égoïsme. 

Egorger,  v.  a.  bie  £eble  abfchneiben  ; it. 
erwürgen;  it.  überhaupt  / umbringen; 
auf  eine  gemaltfame  8kt  um  ba*  £eben 

_ bringen  ; fig.  — qo. , einen  gAnglich  gtt 
©runbe  richten  ; ihn  um  fein  gange*  (8er» 
tnögen,  un®» t utj^rc*  bringen;. 
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einen  ft&rgen;  (nicht  gu  oerroechfeln  mit 

écorcher,) 

Egoigeur , s.  m.  ein  Würger. 
s’Egosilier , v.  riß.  ft^>  hetfer  fchretKU  ; fleh 
ben  S}a\t  abfehrepen  ; (pon  (Bögeln)  au* 
allen  ÆrAften  fingen. 

Egout,  s.  m.  ber  Slbftuf  beé  SBaffertf  ; it. 
eine  Dachtraufe;  dtinne;  it.  ber$lbsug/ 
bie  ©offe,  rpoburch  ber  Unrath  übge- 
fuhrt  »irb  ; ( ©hirurg.  ) ein  offener 
©chabe;  eine  offene  Söunbe;  it.  T.  bie 
Siegel  ober  ©chieferfteine , welche  über 
baöDach  heroorfteben;  (©piegelfabr.) 
bie  Slbtropftafel;  iufig . eine  ©tabt,  ein 
Ort , wohin  ftch  alle«  tieberliche  ©efin- 
bel  begibtî  it.  égout  ober  droit  d’égout, 

( iur.)  bat  Daufrecht. 

Egoutter,  v.  n.  it.  s’égoutter,  v.riß.  ab« 

tropfen;  tropfenweife  herabfatten ; au$- 
tropfen;  it.  goutter,  v.  a . (Raffer/ 
OuecffUber  n.)  ablaufen , abtropfen 
laffen.  • 

Egouttoir,  r.  m.  eiitDurchfcblaa  ; u.  ein  (baö) 
Slbtropfbret;/«.  T.  ber  ©fei;  bie©reter, 
worauf  bie  tyapicrmacher  bie  fiotm  ab* 
tropfeu  laffen  ; (2icht|ieber)  ber  Äbtropf- 
trog;  (©epifff.)  ber  (Xoft/  worauf  man 
ba*  getheerte  Dautoerf  abtropfen  lAftt. 
Egrapper,  v.  a . bie  Weintrauben  abbeeren. 
Egrappoir , s.  m.  (Weinbau)  ein  Werfjeug 
jum  abbeeren  ber  Drauben;(©ergwer!) 
eine  ftrt  ©cheibefteb. 

Egratigné , ée,  part,  et  adj.  { f,  égratigner;) 
cette  planche  n’est  qu’égrat'gnée,  (ÄUpfer« 

ftech.)  biefe  flatte  ift  nur  gefriçelt;  bie 
©tiche  ftnb  nicht  fùhn  unb  nett;  u 

manière  ^ratignée  , T.  bie  ©gtûffittO- 

mahferep;  bie  gefragte  (JRablerep  auf 

©ppö. 

Egratigner , v.  a.  fragen;  |<rfrahen  (mit ben 
(ftAgeln , flauen  k.  î)  it.  t.  «ufrauben  ; 
auftrapen,  g.  ©.  bett  Sltlap ; (©tabler) 
fehrafftren.  S’Egratigner,  v.  riß.  et  réd. 
ftch  / ober , einanber  mit  ben  ^Âgeltt 
frapen. 

Egratigneur,  s.  m.  euse,  s.f.  T.  ber-  Ober 
bUfcniae  ; fo  einen  ©eibengeug  auffrapet 
ober  aufrauhet. 

Egratignure,  s.f.  ein  «Xip  ; ei«e©<hramme; 
it.  qqf.  eine  leichte  Wunbe;  il  ne  sauroit 
souffrir  la  moindre  égratignure,  prov.  eç 

fann  nicht  bag  ©eringfte  auoftehen. 
Egraviiionner  f v.  <u  T.  on  einem  mit  ber 
€rbe  auégy hobenem  ©aume , etwaP  oon 
ber  alten  ©rbe  um  bie  Wuml  herum 
wegttehmen  ; it.  einen  ©ewAcbtfaftm 
mit  frifeher  ©rbe  perfehen. 

Egrener,  v.  a.  mitffornm;  ben  ©amen, 
bie  Körner  auObrechen , (auPmachen  ;) 

it.  ftatt  égtapper.  s’égrener,  v.  riß > (pott 

ben  ©amen! Arnern)  a uö fallen  ; (oon  ben 
Weinbeeren)  abfallcn;  it.  qqf.  in  Heine 
Slttcft.iethWeJji;  lq  ptennex  venu  est  ■ 
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le  premier  égrené,  prov.  tüfr  JUCrft  fOrtimt, 
mahlt  JUCrft  ; it.  égrener , v.  n.  T.  le 
taillant  de  ce  rasoir  égrène  bien  , biefcf 

(Schermeffer  fdmeibet  gut/  ift  fchotf. 

Egrillard,  arde  , adj.fam.  luftig î teb&ûftî 

munter  ; aufgeroecft;  it.  s.  m.  ein  luftiger 
93ruber  ; vuig.  eine  luftige  #aut. 

Egriiioîr,  s.  m.  T.  ber  SKechen  an  einem 
£eich , woburch  baf  SSaffer  abliuft, 
unb  woburch  bie  ftifc&e  angchalten 
werben* 

Egrisée  , s.  f.  ober  poudre  d’égrisée,  T.  baf 
^tamantpuloer  jum  (Sdjleifen  unb  5a* 
cettiren  ber  diamanten. 

Egriser , v.  a.  T.  jroep  diamanten  ancin* 
anber  auf  bcm  ©tobften  fdileifen. 

Egr-soir,  s.  m.  T.  btc  Ööuchfe  worein  baf 
JOiamantpuluer  bepm  (Schleifen  fiHt. 

Egrugeoir , s.  m.  baf  SXeibeifen  , jum  3u* 
cfcr,  Pfeffer  ic.  ; //.  eine  Art  hölzerner 
SXörfel,  worin  (Salj  iç.  gcftampft 
wirb* 

Egfuger , v.  a.  Hein  flogen  ; jctftogcn; 
ftamofen  ; reiben  ; f.  égrugeoir. 

Egrugeures,  s.f.pi.  verflogene ©tucfe;  baf 
3er(logcne,  3erriebene  k. 

Eguéer,  bcffer  / aiguayer,  égayer. 

Egueulé , ée , part,  et  adj.  WOPOtt  Me 

©chneppc  it.  abgebrochen  ift  ; Ost  un 
égueuié,  fig.  vuig.  baf  ift  ein  ©robiau  ; 
ber  hat  ein  grogef  sjXaul. 

Eguenkment,  s.  m.  T.  bacf  Verbeugen  ber 
SDtunbung  einer  danone. 

Egueuier , v.  a.  ben  £alf , bie  (Sdjncppc 
((Schnaube)  pon  einem  ©efôge  abftogen 
ober  abbrechen.  î’Egueuler,  v.  rèfi.  (pou 
Âanonen)  bie  5orm  ber  dXùnbung  per» 

ïierert  î fig*  plais,  et  com.  ftatt  s’égosiller. 

Egyptien,  enne,  adj.  et  s.  ôgppttfchî  ein 
Aegppter  k.j  it.  ein  3igeuner,  (fonft, 
Bohémien). 

Eh  1 inter j.  ep  ! ha  l ch  non  ! nicht  bOCh  l 

Ehanché,  f.  déhanché. 

Eherber , beffer  sarcler. 

Ehonté,  ée,  adj.p.us.  fchamlofî  hôchft  Un* 
perfchAmt 

Ehouper,  v.a.  T.  ben  ©ipfel  einef  $aumf 
abpauen;  fappen. 

Ejacuiateur , s.  m.  T.  einer  pon  ben  vwep 
ÇJXuffeln,  bie  ben  0amen  auffpri$en. 

Ejiculation,  s . /.  T.  bie  Auffprijjung  bef 
(Samenf;  it.  T.  ein  inbutnftigef  ©e» 
beth* 

Ejaculatoire , adj.  c.  T.  canaux  éjaculatoires, 
jwep  §ur  Àuffpriçung  bef  ©amenf 
bienenbe  Æanôle. 

Ejamber,  v.  a^T.  bie  £obacf  f blötter  auf» 
rippen. 

Ejanrer , v.  a.  T.  baf  grobe  auf  bem 
#ute  aufjwicfett. 

Elaboration , s.  f.  T.  bie  Aufarbeitung* 

Elaborer , v.  a.  aufarbeiten  5 le 


sang  s’élabore böf  Q3(ut  arbeitet  fîch 
auf , focht  fîch  burch. 

Elabouré,  ée,  adj.  plais . artistement  éla- 

bouré,  gar  fûnftlich  aufgearbettet 
Elaguer,  v.  a.  T.  (einen  &aum)  auf« 
fehneiben;  baf  uberftuffige  J?)ofâ  be* 
fehneiben  » (auch  éclaircir  , émonder , 
ébraocher,  égayer;)  it.fig.  (auf  ©eiftef* 
werfen)  baf  ttcberftûfTtge  aufmerjen. 
Elaîser , v.  a.  T.  eine  etwflö  frumm  gelau- 
fene OXunje  mit  bem  Jammer  wiebet 
gleich  fchlagen* 

Elan,  s.  n.  baf  ©lenbthier* 

Elan , s.  m.  ber  (Sprung , (Sa$  im  (Sprin- 
gen ; it * (meiftÂ-)  ber  (Sdjwuna  i baf 
Auffchwingen  ber  ©eele;  fchncH  ent* 
ftehenbe  ^Bewegungen  berfclben  ; (An- 
fiUe;)  des  élans  affectés,  gezwungene 
@euf§er  î elle  a quelquefois  des  élans  de 
dévotion,  ef  fommt  fie  juweilen  eine 
fluchtige  Anbacht  an. 

Elancé , ée  , part,  et  adj . f.  élancer , ; T. 

cerf  élancé , ein  aufgetriebener  Jpirfcb  ; 
(Sfôap.)  ein  laufenber  ober  ftiehenber 
Jr)irfch  ; cheval  maigre  et  élancé,  citt  ma* 
geref  hochbeinigef  tyferb  ; arbre  élancé, 
ein  hochaufacfchoffcner  55aum;  branches 
élancées , 9ôafterreifer  ; élancé  , (pon 
iperfonen)  plais,  lang  / mager  unb  ho(h* 
beinig* 

Elancement , r.m.  ber  Anfap , Anlauf  einer 
tycrfon,  bie  fpringen  Will;  a.  ein  Stich/ 
baf  (Stechen;  baf  Steißen  ; ein  ftechcn* 
ber  (Schmerj  in  einem  ©liebe  ; it.fig . — 
de  rame,  ber  Auffchwung  ber  Seele* 
Elancer,  {v.a.  p.us.  ftatt  lancer;  darder;) 

v.  n.  nur  in  ber  britten  $erfon , (f.  bie 
Q5epfpiele.)  s’Elancer , v.  rifi.  heftig  auf 
iemanb/  auf  ctwaf  lofgehftt/  jufehiegen, 
lofftür^en,  rennen,  fpringen  te.;  (pom 
^)irfd))  pon  feinem  £age r auffpringen  ; 
le  doigt  m’élance  , ef  fticht  mtth  # tm 
fttnger  î un  lion  s’élança  sur  lui , ein  £ôwe 
fprang  auf  ihn  jn  ; il  s’élança  sur  son 
cheval,  er  fchwang  fîch  auf  fein  $ferb* 
Elargi , ie , part,  et  adj . f.  élargir. 

Elargir,  v.  a.  erweitern;  weiter  ober  brei- 
ter machen;  it.  auf  bem  ©efingnig  laf- 
fen  ; loflaffctt;  élargir  un  compas,  einen 
3irfel  weiter  öffnen  ; T.  — les  quartiers, 
(Äriegff.)  bie  j&uartire  mciter  aufein- 
anber  legen;  — les  tailles,  (Änpfcrft*) 
mehreren  SXaura  jwifchen  ben  ©infehnit* 
ten  laffcn  ; — un  cheval,  ein  <pfcrb,  bep 
ber  Sjolte,  einen  grögern  3irfel  bo* 
fchreiben  laffcn,  s’Eiargir,  v.  rèfi.  fîch 
erweitern  ; breiter  ober  weiter  werben  ; 
«Schifff*)  bie  Çlucht  ergreifen;  it.  bett 
fluchtigen  nadbiagen  ; jagen;  it.  Elargir, 
v.  n.  le  visage  lui  est  élargi , er  hat  citt 
breiteref  ©ejfîcht  befommen  ; baf  ©eficht 
tft  ihm  breiter  geworben. 

Elargissement,  s.  m.  bie  Erweiterung  ; baf 
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«Brettmadien;  it-  bie  Veftepungr  £o$* 
laffung  ûuô  bcm  ©efingnig. 

EUrgissure , s.  f T.  baô  ongefe  bte  ober  fin* 

gefeçte  ©turf , woburcb  ein  Äleib  weiter 
gemacht  ober  auSgclaffen  wirb* 

Elasticité,  s./.  T.  bie  fpattncnbe  ober  auö* 
bebnenbe  Äraft  ; bie  ©cbncUftöft  ; ffebcr- 
fraft. 

Elasique,  adj.  e.  elaftifd);  force  élastique, 
bie  Seberfraft.  • 

Eiaterium,  s.  m.  T • etu  flatlpurgirenber 
©oft  au*  ©pringgurfen  ober  EfeW* 
futbfen* 

Eiatine , s.f.  T.  ba$  rauhe  £einfraut;  ber 
wilbe  $lad)ö. 

EUvé , ée , adj.  T.  (oott  £unben  unb  oom 
5ßilö)niit  weiten  unb  bittet) en  paaren. 
Electeur,  s.  m . ein  EburfÜrfr»  it.  nouv. 

ein  Sßahlmann  ; SÖahlcr* 

Electif,  ive,  adj.  wag  burchSGBahl  gefegte- 
bet  ; un  royaume  électif , ein  SBablfOttig* 

reich* 

Election,  s.f.  bte  SSabl»  Erwählung ; it. 
qqf.  bie  qetroffcneîôûbl  fribft;  (ehern* 
in  ftranfr.)  ein  ©teuergeriebt;  u.  ber 
«Bejitf  beffelben  ; eine  Elcftion  ; faire 
l’election  d’un  député,  JUt  Sßafcl  fine# 

Stbgeorbneten  febreiten;  vaisseau  d’élec- 
tion, (fcheol*)  ein  SfugcrwÄbitc*  9tufr* 
Seng* 

Electoral , ale,  adj.  cburfurftlidj  î princesse 
électorale , bte  (Eburpritljeffinn  ; assem- 
blée électorale,  nom.  eine  SSBablocr* 
fammlnng  ; Verfammlung  ber,  $©ûbl* 
minner* 

Electorat , s . m.  bte  EbUWurbe  ; it.  bflg 
Eburfûrftenthum. 

Eiectrice , s.f  eine  Eburfurflinn* 
Electricité,  s.  f.  T.  bie  eleftriftfte  Äraft; 
bte  (Efeftricitàt;  bie  ^igeitfcbnft  gcwif* 
fer  ôrper , wenn  lie  gerieben  werben, 
ûitbere  Æôrpcr  on  jtcb  nu  Sieben  / ober 
non  ftcb  ju  flogen. 

Electrique  , adj.  c.  prop.  et  ßg.  eîeftrtfd)  » 
(f.  électricité  ;)  machine  électrique , fine 

éfeftrifirmûfcbine.  . 

Electrisable  , adj.  c.  T.  mi  ftd)  clcftrifïtcn 

mu  m 

Electrisation,  s.f.  T.  ba«  (SI cftrtftrerr. 
Electriser , v.  a.  T.  prop.  etfig.  ef  Cf  tttftren  ; 

bie  eleftrifcbe  Æroft  mtttheilen. 

Electrométre , s.  m.  T.  fin  ^ntfrument, 

womit  ficb  bie  Æraft  ber  Eleftriciti: 
meffen  mt;  ein  ^ieftricititömeffer. 
Electrophore , s.  m.  T*  ber  Elfftticitatg* 
träger  ; Eleftricitfitôbewahrer* 
Electroscope , s.  m.  T . ber  Eleftrtcitatg* 
jeiger* 

Electuaire , s.  m.  T.  etttC  £fltWfrge  i <îtl 
(bûg)  £pi«t. 

Elégamment,  adv.  gter(icf)  ; an  f fine  lier» 
licbeSlrtie.  - » 

EWßance , s.  /.  bit  Bierlicbfcit  int  îleben, 
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‘ '©djretben  tmb  in  ©ebérben  î l&beth*/ 
ber  feine , «erliche  ®efd>marf  in  Âunfl- 
werfen  in  ber  Äleibung,  in  ben  SOîanl- 
ren  :c.$  it-  bie  £etd)tigfett , Ungezwun- 
genheit ber  Sluflôfung  eine*  mathema- 
tifeben  Problem#*  **  * * ‘ 

Elégant , ante , adj.  jierltcb  ; nieblid)  ; (ele- 
gant) ; leicht;  ungezwungen;  ebelî 
s.  m.  ein  Sterling  / ein  fcbôner  i>err* 

Elégiaque,  adj.  c.  elegifcb  ; ju  einem  dag* 
gebiebte  geborig*  ^ . 

Elégie,  s.f.  bä  i Älogqebidjt;  bte  Siegte; 

(inf.  eine  Slrt  £tebe#gebicbte), 

Elégir,  9.  a.  T.  mit  bem  ^obei  einen  $ic- 
ratb  ouf  ein  IBrct  machen. 

Element,  s.  m.  ba$  (Element,  b.  i»  ber 
©runblioff ; tlrfloff  ; ber  evjie  einfache 
QSeUanbtbeil  eines  Äorperö;  it-fig-  ba« 
SQefen , worin  jemaitb  fïd)  gern  befm* 
bet  ; bte  £icblingöbefd)Äftigung  ; bie 
©aie,  worauf  ftcb  jemanbr  Befonbertf 
legt , ober  woran  er  fein  gcoBteo  Ver- 
gnügen ftnbet;  it.  ber  ùït  t wo  man 
fid)  am  liebten  auft&ft;  it.pl.  bie  Sin- 
fang^grunbe  einer  Äunfi  ober  SBilVn- 
fiaft;  bie  demente  ; les  é émens  d'Ku- 
ciides,  bie  (geometrischen)  ©runbfnQc 
beö  €uflibcö  ; les  élémens  d’une  planète, 

bie  JfjauptfÀhe  ber  Hbforic  eines  Pla- 
neten. : 

Elémentaire  , adj.  c.  elf mentfttifcb  / b.  i.  JU 
ben  dementen  gc&irig  ; it.  bieSlnfaugö- 
grttnbe  einer  SGBiffenfcbaft  cntbaltcnb  ; 
ouvrage  élémentaire,  ein  dcmcntatwerf  î 
géométrie  élémentaire,  bif  2(nfang$gtÛnbC 
ber  ©eometrie. 

Elémi,  s.  m.  T.  ein  weißliches,  woblrte- 
dienbcô , burcbfîcbtiacô  <Ç)arj  non  einer 
Slrt  CltoenbAume  auô  Sletbiopten  unb 
Slegçpten.  • . . 

Eléphant , s.  m.  ber  €lep&<mt. 

Eléphantlasis , s.  f.  T '.  ber  bôcbfff  ©rab  bf$ 
Stuöfabcö*  • # 

Eléphantin,  ine,  adj.  é'éphantique , adj.  a. 
ben  dep&ûnten  betreffenbîfêiéphantin8., 
s.  m.  plur.  qewiffe  groûf  Vùeber  ber  al- 
ten borner , worein  bie  X baten  großer 
cölÄnner , bie  ©efrete  beö  ©enatcö  k* 
eingetragen  würben* 

Elévation , s.f.  bie  €r&6&ung;  a.  bie  £>&&<> 
it.  qqf  flatt  hauteur,  eine  Slnw*» 
(Vauf.)  ber  Slufjug;  Slufcih  ; ©tanb- 
tig;  (auch  orthographie  unb  façade,)  it. 
ßg.  bie  dbübenbeit  ber  ©eftnnung,  beg 
©tolö  te.  ; bte  ©eelengröge  ; it.  bie  Er- 
höhung, Erhebung,  35cförberung  ju 
Ehren  unb  îBûrben;  élévation  (du  pôle;) 
T.  bit  Polhohf  » — (de  I hostie  ;)  bie 
Slufhehuug  ber  hoffte  in  ber  Vteffe;  — 
du  pouls , bie  gefebwinbere  «Bewegung , 
M heftigere  ©cblagen  be«  pulfc^  ; — 
' de  voix,  bie  Erhebung  ber  ©timme;  — 
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Elin  Eloi 


bie  ©rhebuitg  b«<  £et-  KUnguet 


du  coeur i Dieu, 
jenö  ju  ®ott* 

Elévatoire,  s.  m.  T.  bet  fctlf&cber  J t in  flÖttf* 
jeug,  bie  etngcbrucfte  .fciritfchûle  bannt 
aufjuhcbcn. 

Elève , s.  e.  eilt  Zögling  ; (Bchuler). 
Ekvè,  éc,  part . et  <*#.  erhöbet;  erjagen; 

ä erhaben  ; f.  «lever. 

Elever , v.  a.  erhöben;  höher  machen,  -fe- 
tjen,  gellen/  -legen,  - bauen  ic.;  in 
bie  £öbe  Jtehen  , - treiben  tc.;  (bie 
stimme)  erheben  ; it.  auf&hren  ; auf* 
lauen  ; errichten  ; U.  aufrichten  j in  bie 
.fco he  richten;  it.  (Sfcenfdjen,  fchiere) 
auftieben;  grof  jiehen  ; (tyflanjen, 
Saume  ic.)  jiehen  ; it.  .fig.  erheben  ; 
(f.  bie  Sebeutungen  oon  élévation *)  it. 
erjiehen;  auferjiehen  » élever  une  perpen- 
diculaire, eine  ^erpenbifularltnie  auf- 
richten; le  soleil  élève  les  vapeurs,  bie 
Bonne  jieht  bie  fünfte  an  fîch. 
«^Elever,  v.  rrß.  fîd)  erhöhen  ; anfffeigen; 
in  bie  fcöhe  feigen  ic.  ; it.  fig.  fîch  er- 
leben ; entgehen  ; aufffeigen  ; it.  fîd) 
erheben  ; (s’enorgueillir;)  #o(j , ubermtt- 
thig/  hochmutbia  werben;  — (contre 
qn.,)  wtber  jemahb  auffteben  ; fîch  wiber 
jemanb  empören  ober  auflfehnen;  fiel 
ihm  rotberfeQen;  it.  s’élever,  (Bchifff.) 
fîch  oon  ber  Äufre  entfernen , unb  in 
lie  Bee  Rechen  ; élever  son  style , fig. 
eine  erhabene  Schreibart  wählen  ; 
élever  qn.  jusqu’au  ciel , fig.  einen  bt< 
in  ben  Rimmel  erheben  ; ihn  aufieror* 
l entlieh  loben  ; la  peau  s’élève  , bie 
•fcaut  fährt  auö;  eö  entgehen  Slafen 
Unb  ©efchWure  barauf  ; s’élever  en  Jati- 
tude,  (Bchifff.)  gegen  korben  ober  B&* 
ben  fegeln;  — en  longitude , gegenCften 
ober  $$eften  fahren. 

Elevure,  *./.  eine  fleine  glatter  auf  bet 
fcaut;  eine  fciftblatter. 

Elider,  v.  a.  T.  einen  ©ofal  auölaffen, 
weil  ein  anberer  barauf  folgt;  elibiren* 
o’Eiider , v.  rtß.  elibirt  werben. 

Eligibilité,  s.f.  bie  SOBablfähigfeit;  bull« 
d’éligibilité,  eine  päpflltche  Q5utte , wo- 
burch  einer  für  wahlfähig  erflärt  wirb* 
Eligible , adj.  c.  Wahlfähig* 

Elimé  , ée  , part . ûbgetrûgen  î f*  élimer. 
Efimer,  v.  a.  T.  einen  Ralfen  purgiren, 
. unb  ihn  in  Btanb  feçen  ju  fliegen, 
nachbem  er  fleh  gemautt  hat 
s’EHmer,  v.  rèfi.  (pon  Âletbunggfîttcfcn) 
' fîch  abtragen;  ftdi  abnûfjen. 

Eliminer,  v.  a.  (fclgebra)  wegfehaffen;  it. 
fig.  noue,  autfft ofen. 

Elingue,  s. fi  oL  eine  SCrt  Bchïeuber  ; it.  s.  m. 
T.  ein  Beil  mit  einer  hoppelten  Bedin- 
ge, womit  man  Bchiffblaften  ein  * unb 
«uglabet;  élingue  a patte,  ein  folchc* 
Beil  mit  a eifernen  fcafen,  bi*  <?äffct 
bamit  in  bie  fcöhe  ju  heben. 


, ».  m.  T.  ein  fcolj,  bal  man  in 
ben  Snferhafpel  ober  in  bie  BvtUc  fteeft, 
bamit  fle  nicht  von  felbfr  herumgehen.- 

Elire , v.  a.  irr.  wählen;  erwählen  ; <tu&* 
wählen  ; (nepmlich  ^etfoneit;  von  Ba- 
chen wirb  e*  nicht  gefügt , aufer  iur.  ;) 

élire  domicile  ; f,  domicile. 

Elisée , f,  Elysée. 

Eliser,  v.  a.  T.  une  pièce  de  drap,  ftnBtttd! 

Çuch  an  ben  €nben  jtehen,  bamit  ci 
burcbgehettb*  gleich  breit  werbe. 

Eiisien , f.  Elysée. 

Elision,  s.  fi.  T . bie  ©lifïon;  SBeglûjTung 
eineö  Sofal«;  f.  élider. 

Elite,  s. fi.  bût  Slutferlefenfe  ; berÆern; 
troupe,  gens  d’élite,  autferlefene  çKann- 
fehaft  ; bet  Âern  ber  Bolbaien  ; râite 

d’une  mascbandM , ber  3u$bunb  fine* 

Sôaare, 

Eliter,  v.  a.  p.us.  ton  pftfchiebenen  2Baa- 
ten  bie  beffen  autffuchen. 

Eiixation , s.  fi.  (fcpotb*)  bie  ©rwetchung 
burch  Jochen,  mittelft  einco  rnäftgen 
feuert. 

Elixir,  s.  m.  T.  ein  (ba$)  Çltrtr  ; fin  autf 
vielen  einfachen  Heilmitteln  (simples) 
jù  fammengefeç  teô  fl  à ffigeô  SRebtf  «ment  ; 
fig. btt  Äern,  batf  Bef  e in  einem  ©eifleo- 
werfe  k. 

Elle  , proru  pers.  fîf  î (f.  bîf  ©rammatlf). 

Ellébore,  s.m.  bie  ^ItefeWUrj  ; avoir  besoin 
d’ellébore,  prov.  9îtcfewurj  nöthig  ha- 
ben ; im  ©ehitn  nicht  richtig  fepn. 

Eiîéborine , s.  fi  ($otan.)  ber  Siefenbiegel; 
bit  falfche  Oîiefewurj. 

Ellipse , $.  fi.  (©ramm.)  eine  ClïipfW  ; eine 
erlaubte  SEöeglaffung  einrt  ober  mehrerer 
Söörtcr  in  einer  ^onfruftion  ; (»Dtathe* 
mat.)  eine  länglige  Runbung  ; (6Uipfe. 

Elliptique,  adj.  c.  T.  cOiptlfdj  ; it»  (cOip- 
tifch)  ablang*  runb;  f.  «liipse. 

Eime,  (feu  Sr.-)  s.m.  T.  bût  SjtUntH» 
feucr;  eine  9lrt3«ltchtcr,  bie  fich , inf. 
nach  einem  Bturme,  an  beit  {Dtafbaum 
anhängen. 

Elocher , v.  a . prvcl.  ftWüg,  bü<  fff  fU<ft, 

rütteln  unb  erfchuttem. 

Elocution,  s.fi.  ber  ©ortragi  ber  Slug- 
bruef  ber  ©ebanfen  burch  bie  SXebe  ; it» 
bte  SOabl  unb  $&gung  ber  SBörter  in 
ber  SRrbcfunft  ; bie  Kanter  ber  Bchreib- 
art;  avoir  rélocution  nette , einen  reinen 
Vortrag  haben  ; rélocution  doit  être  fa- 
cile et  naturelle , ber  ©Ottrttg  muf  fHf* 

f enb  unb  natürlich  feou. 

Eloge , 8.  m.  bie  £obtebe ; it.  blo^ , bai  £ob  ; 
ber  £obfpruch;  bie  £obrtèrbcbuna  ; «loge 
funèbre,  eine  Srauerrebe,  £eichenrebe. 

Eloigné  , ée , part . et  adj . entfernt  IC.  ; 
fern;  (v.  ben  feiten,  von  ber^achfom* 
menfdjaft  te.)  fpât. 

Eloignement,  s.m»  bit  (JtUfeiUUng,  b.Û 
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bie  £anbïung  be#  ©ntfernenf  ; a*  M. 
bit  Slbroefcnbeit;  it.  b.  i.  ber  abfanb; 
biegBeite;  ber  ^mifchenraum  ; bie€nt* 
Iegenb'it  ; it»  b.  i.  bit  Slbneigung  / ber 
SBiberrotHc  gegen  (pour)  jeraanb  ober 
gegen  ctt»a#>  NB.  d’ici  on  voit  Paris  en 
éloignement , »on  hier  a u#  (îebt  mon 
$art#  in  ber  $erne  ; t»on  ©emfblben 

hingegen  : ) présenter  dans  l’éloignement 
un  palais,  einen  tyallaf  in  ber  $erne 
(im£intergrunbe)  »orfeflen,  Fig.  vivre 
dans  l’éloignement  du  monde,  »on  bet 
SBclt  ûbgefonbert  leben  ; il  voit  de  grands 
biens  en  éloignement,  er  ftofft  mit  ber 
Seit  noch  eint  grofjc  €rbfd)aft  $u  tbun. 

Eloigner,  ».  a . prop.  et  fig.  entfernen; 
(fin  Unglucf  îc.)  abmenben;  it»  (retar- 
der-,) «uffehieben;  »erfehieben  ; »erjo* 
gern  ; éloigner  les  esprits , fig.  bit  ©(• 
mxtber  gegen  etnanber  ober  &u  etma# 
abgeneigt  machen;  »onefnanber  abmen* 
big  machen.  s'E.oigner,  ».  réfi.ftd)  entrer* 
nen;  (Gabler)  fern  fdjeinen  ; fernen  ; jr 

suis  fort  éloigné  de  croire  cela,  id)  bintPfit 
entfernt , btefe#  §u  glauben  ; s’éloigner 
de  son  devoir  etc. , feine  ty(Üd)t  tt.  ÛU# 
ben  gugen  fefcen  ; il  ne  s’éloigne  pas  du 
mariage  de  son  fils , er  if  ntd)t  gegen  bie 

„ £eiratb  feine#  @obnetf. 

Elongation , s.  f T.  ber  abf anb  imeper 
^(aneten  »on  einanber,  b.i.  ber  Unter- 
fcbteb  smifehen  ihrer  Bewegung;  (ÇbirO 
bie  «anboerlAngerung  eine#  ©liebe#  ; 
eine  unooüfommene  «Berrenfung. 

Eiongcr , ».  a.  T.  f|(f>  nad)  ber  2&ngc  eine# 
ober  mehrerer  éebiffe  feilen. 

Eloquemment,  adv.  bftfbt» 

Eloquence,  s.f.  bie  «erebfamfeit. 

Eloquent,  ente.  adj.  prop . et  fig . bctebt  ; 
it»  fein  / febon  ûu#gebrù£t. 

Elu,  ue , peut,  et  adj.  gemAblt;  ermAbïtK. 
(f.  élire;)  it.  s.  m.ein  ^rro&^Iter  / ©e* 
w&blter  ; (£beol.)  ein  SluöermÄblter  ; 
it»  (ebemal#  in  tfranfreich)  «in  Unter* 
feuerratb  > f.  éleotion. 

Elucidation , s.  J.  p.us . bie  ©rlAuterung» 

Elucubration,  s.f.  T . bie  Nachtarbeit; 
«in  SQerf , ba#  beg  nAchtlichem  Äöachen 
au#gefttbeitet  motben  if. 

Eludé , ée , part,  et  adj.  f.  éluder. 

Eluder,  ».  a.  gefehieft  ûbroenbftt  ; it»  ver- 
eiteln ; it»  nucbtlo#  machen  ; a»  etwa# 
Itftig  »erbte ben  ; éluder  la  question , ber 
Stage,  burch  eine  ltfige2Öenbung,au#* 
'Weichen. 

*ludorique , adj.  c . peinture  éludoriqu«,  T. 

bit  elpborifche  swimaturmablerep  ; eine 
neu  erfunbene  ârt  iJDttntatur. 

Elusif , ive,  adj»  nouv.  aufimeicbcnb»  »ft- 
btebeub  :c.  f.  éluder. 

s.  m.  (9Â»tbol.)  €lt)ffum;  adj. 
les  champs  clysees,  (dlysicaJ  ;)  bit  tlç* 
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fAtfchen  gelber  ober  ©eflbej  i>.  ($ari#) 
ein  fchbner  2uf plag  hinter  bem  ©c&lofîe 
ber  Suilcrien. 

EUévirs , s.  m.  plur.  (».•  «UChttn)  (£1  fie* 

»ir#  ; »on  ben  €lje»ir#  (in  9lmf  erbam 
ober  in  £eiben)  gebruefte  2lu#gaben,. 
Email,  s.  m.  bie  ©chmel*»  ba#  ©chmelimerf; 
ein  metaUifche#/  burch  bie  ©cbmtljung 
beroorgebrachte#  ©la#  ; i/.bie  ©lafurber 
gAbne;  émaux , plur.  T.  bie  £infturcu ; 
bie  Metalle  unb  Farben  eine#  Söapen#  ; 

cette  porcelaine  est  d’un  bel  émail , biefc# 

tyor  jellan  bat  fdjône  unb  glAnienbe  fär- 
ben î peinture  en  émail,  bit  (EmaÜIUûb* 
Iere»  ; l’émail  des  fleurs  , des  prairies  ,fig. 

ber  ©chmeli  ber  «lumen , ber  bunten 
SBiefen. 

Emaillé,  ée,  part,  et  adj.  cmaîllirt  ZC.Î  (f. 
émail  «nb  émailler;)  émaiiler  d«verd„ 
grûn  emaiQtrt;  SOO  style  me  paroittiop 
. émaillé , fig  feint  ©chreibartfommt  mit 
}u  gefchmûcf t (ju  bunt)  »or.  . 
Emaiiler,  v.  a.  fmatllircn  ; in  ©chroelj* 
wetf  arbeiten , ober  bamit  belegen  ; it. 
fig.  mit  bunten  Farben  au#âieren  obec 
fdjmûcfen;  f.  émail. 

EmaîUeur , s.  m.  ein  ©chmeljarbeitet* 
Einaillure,  s.f  bit  ÄUUf/  in  @Chmel|jtt 

.arbeiten;  it.  bie  @chmel|arbeit ; T . 
bunte  unb  rôtblid)«  Jlecfen  auf  bett  ' 
®chr»ungfebern  ber  Ralfen  îc. 

Emanation , s.  f fig.  ber  8Ul#f  uf  5 it.  bit 

3lu#bûnf  ung  ; it.  ber  2tu#f  uf  ; ba# , t»a# 
au#  einer  hoben  ober  hohem  tlrfache 

flie§t  ; les  émanations  électriques,  ba# 

JÄu#f riimn  ber  eleftrifchen  SOtaterie; 

l’ame  raisonnable  est  une  émanation  de  1a 

divinité,  bie  »emfinftige  ©eele  if  ein 
3lu#fu§  »on  ber  ©Ottbeit;  émanation 
du  St.  Esprit , (£beo(.)  ber  if  u#aang  be# 

S).  ©eife#»om  Nater  unb  ©obn. 
Emancipation,  s.f.  (}Ut.)  bit  (Entlaffung 
(2o#fchlggung)  betÄinber  ober  Pupillen 
au#  ber  »Äterlicben  ober  »ormunbfehaft- 

iichen  ©emalt  ; — d’un  main-mortable, 
bie  greçfprecbung  eine#  leibeigenen. 

Emancipé , ée , part . et  adj.  fre»gefpTOd)en. 

(f.  bie  «ebeutungen  »on  émanciper).  , 
Emanciper,  v.a. (jur.)  ber o&teflicfycn  ober 
»ormunbfcbaftltchen  ©emalt  entlaßen; 
einen  ba»on  freofprechen  ; einen  lo#* 
fcblagen,  für  munbig  erfliren. 
s’Emanciper , v.  rifl.  fig.  fd)  §U  Oiel  ^««0* 
beit  «nmafj en  ober  berau#nebmen  ; (ich 
§u  »iel  unterf  eben  ; ju  breif e , ju  »er* 
megen  feon  ; il  s’est  émancipé  à dire , et 
mar  breif  e genug , er  bat  (ich  unter» 
fanben,  §u  fagen; 

Emané , ée,part.  et  adj . fig.  ÛU#gef Offen K.  » 
décret  émané  du  corps  législatif,  (in  »on 

ben  ©efebgebern  ergangene#  iOefret. 
Emaner,  v.n»  fig.  au#fiefen;  b«rfi«f«nj 

bfttftbtm;  «u#gebeit  i feinen  ttrfotwnf 
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ou*  einer  hohen  ober  hthern  tttfiche 

nehmen;  le  Füs  émane  du  Père,  (&beol.) 

ber  ©Obtt  geht  vom  Vater  au«.  (f*  éma- 
nation uni)  émané).  ' , 

Emargement,  s.  m.  T.  bn«  3lu«jeicbnfn  Ober 
8lu«metfen  öm  IXanbe. 

Emarger,  v.a.  T . am  SKanbe  aufyeidjnen 
ober  «utfwcrfen. 

Emasculer , v.  a.  oi.  entmannen ; faflriren. 
Embabouiné,  ée  , part,  et  adj.  fam . be* 
fchwapt;  eingenommen* 

Embabouiner,  v.  a.  fam . (mit  2t(t)  befdjwa* 
$en;  einnchmen.  \ 

Emballage,  s.  m.  ba«  ginpaefen  ; €inbal- 
. len  i it.  ba«  ,•  worein  etwa«  eingepaeft 
wirb  , alö  <pacftud) , ©eile  ic.  i it.  ber 
tpacferfobn  ; toile  d’emballage,  baé  tyaef* 
tuch.  ' 

Emballer , v.  a.  (in  Malien)  cinpacfen;  ein- 
baHen* 

Emballeur,  s.  m.  ein  ^aefer  / Vattenbin* 
ber;  it.ßg-  pop.  ein  ®tofjprabler;™/g. 
Sluffdjneiber  ; ©inbbeutel. 

Embanquer,  v.  n.  (©dtifff.)  être  einban- 

qué,  fief)  an  ber  grofjcn  ©aubbanf  bep 
Terre-Neuve  ûufhalten.  ' 

Embarber  , v.  a ■ un  pont , (ûtlf  ben  ^fûf* 

fen)  in  einen  VrücFenbogen  ^tneitt' 
fahren.- 

Embarcadère,  Erpharcadour ; s.  m.  (©pan.) 
T.  ein  fplap  wo  bie  ©chiffe  abfahren , 
ober  wo  man  (ich  einfehift. 

Embarcations , s.  f.  plur.  nouv.  Heine  Jahr* 
ieuge*. 

Erabarder  , v.  n • (©chifff.)  pon  ber  Æûfie 
■ toetcheh  ; embardc  bas  * boTd  ! fahrt  ßUf 
bie  Iinfe  ©eite  i — stribord  ! guf  bie 
rechte  1 — au  large  i fahrt  weiter  in  bie 
©ee  hinein  : 

Embargo , s . m.  T.  ber  Vefchlag  ober  Strreft, 
welcher  auf  bie  in  einem  Jj>afen  befftib* 
lichen  ©chiffe  gelegt  wirb,  befonber« 
tun  (ich  berfelben , ünb  ihrer  3Dîatrofen, 
$um  JDienfle  be«  ©taatc«  ju  bebienen. 
Embarquement,  s . m.  bic  (£infd)tffung  ber 
©olbaten  , Söaarett  k.  ; bie  €inlabung 
ber  Söaarcn. 

Embarquer,  v.  a.  einfchiffen ; tu  ©chiffe 
bringen  ; it.  ßg.  fam.  (in  ipinbel)  per* 
Wtcfcln.  .s’Embarquer  , v.  riß.  fich  ein» 

fehiffen;  $u  ©chiffe  gehen;  it.ßg.  fich  in 
etWOÖ  etnlaffen  ; embarquer  en  grenier, 
©turjgûter  einïabcn , b.  i.  £orn,  ©al$ 
te.  uneingepaeft  eittlaben.  Fig . et  Prov. 
s’embarquer  dans  une  affaire,  ê une  chose, 

(ich  in  eine  ©ache  cinlûffen,ctnmtfcheni 

s’embarquer  sans  biscuit,  (td)  lit  eine  ®û» 

ehe  cinloffen , unb.  botft  nicht  Mittel 

* genug  hohen , fie  au«$ufûhren* . 
Embarras,  *.  m.  ba«,  wa«  im  Söege  liegt, 

wa«  einen  2öea  tc.  perfperret;  it.  bie 

* ©ehroicrigfeit , ba«  Jj)inberni§  ; bie  55er* 
wicfelatig  imb  Unotbnung  bep  einer  ®a» 
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ehe  ; bie  Verwirrung,  (ber  JÖirrwart; 
ba«@ewirre;)  it.  bie  Unruhe,  Vcrle# 
genheit  ; Verwirrung  ; (SÄebic.)  eine 
anfangenbe  Verfiopfung*  ber  tnnern 
£heile;  (£rieg«w.)  eine  2(rt‘53erbauuiig 
Ober  55erfperru»g  ; l’embarras  des  car- 
rosses,. ba«  ©ebringe  ber  Äutfchen; 
l’embarras  d’esprit,  bie  Verlegenheit, 
Unfchlüffigfeit , UHentfdjlo.ffenheit, 

Embarrassant , ante  , adj.  bcfchwerlid)  ; là* 
(Hg;  wa«  £tftbetnig,  ©chwierigfeit, 
Äummer  pcrurfacht  ; it.  was;  einen  in 
Verlegenheit  feçt. 

Embanassè,  ée,  part,  et  adj.  PfrfpfTTt  IC.  J 

it.  perwirrt;  beffurjt;  befummert;  »er* 
(iôrt  ; it.  inûhfam  ; bunfel  ; il  est  fort 
embarrassé  de  sa  personne,  et  Wei§  (td) 

gar  nicht  ju  finben , (ju  fitefen)  un 
passage  fort  ' embarrassé  , eint  bunflt 

©dmftffeüc,  (bie  einem  Sluélegcr  oitl 
)U  fchûffen  macht;)  f.  aud)  embarrasser. 

Embarrasser , v.  a.  (ben  5©eg)  oerfprrtm; 
(perffcUen ;)  it.  hemmen;  ben  2auf  ober 
bie  Bewegung  einer  ©ache  hinbern; 
hinberlid)  fepn  ; it.  ctwafl  oerwirfcln; 
perwirren;  fèwer  ober  bunfel  machen; 
it.  in  Verlegenheit  fcÇen.  s’Embarrasser, 
v.  reß.  fich  (in  etwaô,  dans  etc.)  perwi* 
cfeln;  perwirren;  it.  fïch  etnmifehen; 
it.  — d’une  affaire,  fid)  Um  eine  ©ûdw 
bcfûmmcrn  ; fich  einer  ©ad>c  wegen 

' ©orge  machen;  il  ne  s’embarrasse  de  rien, 
er  befummert  (ich  um  nichtd;  ihn  fïd)t 
uichté  an;  er  ïifit  fich  burch  nicht«  irre 
machen  ; (pon  einem  Äranfen)  sa  tête 

s’embarrasse,  et  tfl  Î1td)t  mehr  rcd)t  bfÇ 

(ich;  er  fàngt  an,  irre  ju  reben;  sa 
poitrine  s’embairasse,  bet  ©cf)leim  Wtrft 
fich  ihm  auf  bic  $ruff  ; baô  Raffer  (leigt 
ihm  in  bie  Vruft  îc.  . 

s’Embarrer  , v.  rèfl.  T.  un  cheval  qui  s’est 
embané,  ein  tyfcrb,  ba«  über  ben  ©tanb* 
bäum  getreten  ifl. 

Embarrure,  s.f.  T.  eine  5trt  cinwàrt«ge- 
henber Âno^eiibrud), inf. an  ber  £irn- 
fchale.  • 

Embase,  s.f.  T.  ber  Ûrt , wo  ciu  $Xab  ait 
bte  ©pinbcl  befeffiget  tff. 

Embasement,  s.  m.  bic  ©rutlbmaucr,  ober 
auch  ba«  holjerne  Junbament,  unter 
b.er€rbe,  làngôan  einem  ©ebiubc  hift. 

Embatage,  s.  m.  T.  bû$  i5efd)lagen  ber 
Sôagenràber  mit  ©chienett. 

Embêter , v.  a.  einem  €fcl  ober  53taulefet 
ben  ©attel  auflegcn;  it.ßg.  fam.  einem 
etwa«  Vefchmcrliche«  auflabèn  ; on  vou- 
drait l’embêter  de  cette  femme , pop . man 

möchte  ihm  gar  §u  gern  biefe  Jrau  an* 
hingen. 

Embêtonné,  adj.  T.  une  colonne  cannelée 

et  embâtonnée , eine  eingefehlte  unb  ge* 
• ffàbte  ©Üule« 
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Embatoir,  s.  m.  T.  eine  ©rube,  WOteitt  Emblée,  (s.f)  d’emblée , adv.  tnt  ttfatl 


Die  ©cbmibc  Die  SKAber  legen , welche  fie 
befebienen  wollen. 

Embattre,  v.  a.  T.  bcfc^ifltett;  f.  erabatage, 
Embattes , s.  m.  plur,  T.  5Qinbe , bte  jU 

geroiffen  ^übe^äetten  auf  bem  SDîittel* 
ineere  weben*  • 

Embauchage , s . m . baO  Slnwerben. 
Embaucher,  v.  a . einen  ^anbwcrfögefeHen 
}u  einem  SKeifler  in  Arbeit  bringen;  it. 
einen  anwerben  ; bureb  £id  eine«  ium 
©olbaten  werben.  _ . 

Embaucheur,  s.  m . einet  / ber  ben  çpieid ern 
bie  anfommenben  ©cfellcn  auweiOt,  unb 
biefe  in  »rbeit  bringt,  //.  ein  Söcrber; 
einer/  ber  junge  £cute  mit  £id  ju  ©ol* 
baten  wirbt. 

Embauchoir,  s.  m . f.  Embouchoir. 
Embaumé,  ée,  part . et  adj . f,  embaumer 
Embaumement,  s.  m.  bie  (Èinbalfamirung; 

ba*  ©inbalfamiren  eine*  £eicbnam*. 
Embaumer,  v.  a.  einen £eid)nam  cinbalfa 
miren;  balfamiren  ; «/.  etwaé  mit  einem 
lieblichen  ©eruebe  anfullcn  ober  erful* 
,len;  parfumiren;  (f.  parfumer;)  cetu 

liqueur  embaume  la  bouche  , bieffr  £tr 

queut  lA§t  einen  angenebnten©efcbmarf 
im  «Dtunbe  jurùcE. 

Embéguiné , ée  , part,  et  adj.  f.  embéguiner 
Embéguiner,  v.  a.  plais.  bett  ÄOPf,  nad) 
2irt  ber  ^Beguincn  , in  ein  £ud>  ein&ùl* 
len,(f.  béguin;)  meid  fig.  Jàm.  (qn, 
de  qch. ,)  einem  etwa*  (WunberlicbeO) 
in  ben  Äopf.feljcn  ; it.  einen  gan*  ein* 
nehmen  , unb  auf  eine  nArrifcbe  Sßeife 
perliebt  machen  ; (meid  im  passif,  unb 

alö  v.  riß-)  il  s’est  embéguiné  de  cette 

fcmipe  , biefe  3™uenôperfon  bat  ibn 
ganj . eingenommen  ; er  bat  fleb  gan 
pott  ibr  eitinebmen  laffcn;  vuig.  er  W 
einen  Warren  an  ibr  gefreffen. 

Embeiie,  s.f  T . ber  S)d\i  ober  Ueberlau 
eine«  ©dbiffco  (jwifeben  bem  goefmade 
unb  großen  3Eadc). 

Embellir,  v.a.  »erfebonenu  feboner  ma 
eben  ; atiötieren  ; auôfcbmùffen  ; it.  v.  n 
(POn  flletfonen)  Utlb  s’embellir , v.  riß 
(ton  ©ad)  en)  fcbAner  werben;  an©cbon- 
beit  junebmen.  ' . 

Embellissement,  x.  m.  bie  fÖcrfcbOtttrung 

it. bieSittbe.  „ ‘‘J’’  .. 

s’Emberlucoquer,  v.  riß.  pop.  ftd)  etwa»  dei 

unb  fed  in  ben  Æopf  fcijen. 

Embcsogné,  éc,  adj.  f am.  plais,  bft  imttte 

piel  ju  tbun  bat;  febr  bcfcbAfftigt. 
Embichétagc,  s.m.  (embietage)  (Ubrîtl.)  bie 
f SBedimmung  ber  ©rôde  ber,  in  eine 
Sûfcbemtbr  bcfïnblicben,  Dbcrplatte  bed 
SXAbcrgebAufeô.  " . 

Emblaver,  Emblayer,  v.  a.  T.  eitt  Jet 

befAen. 

Embiavure,  s.f.  T.  ein  eingcfAetetf  £anb 
M ©aatlanb. 


Unfälle  ober  Anläufe  ; ebe  man  ftcb$ 

perfiebt  » prendre  une  ville  d’embiée,  eint 

©tabt  bureb  tteberfatt,  ober  auch,  mit 
durmenber  ^>anb  erobern;  emporter  une 
affaire  d emblée , fig.  fin  ©ef(bAfft  gC* 
fcbwinb  unb  ohne  viele  3Eube  ;u  0tanbt 
bringen.  n. 

Emblématique,  adj.  c.  emblematifcb î ftUtt» 

biiblidb.  - « 
ïmblérne , s.  m.  fcaô  ©innbilb;  (f.  dévise). 
Embier,  v.a.  ol.  mit  iôebenbtgfeit  unb  ©e* 
walt  rauben  ; U.  ?.  n.  T.  ^pom  Jpirfcb) 
mit  ben  £intcrlAuften  über  bie  Sorbet- 
lAufte  binauôtreten  ; l’avoir  d’autrui  tu 
n’embicras,  (35ibel)  bu  foUd  nid)t  deblen. 
Embobeliner,  v.  a.  ol.  bUtd)  0d)meiCbeleO 

bintergeben. 

Embodinure,  s.f.  T.  ba0  UmWitfeïn  betf 
Slnferringed  mit  f leinen  ©eilen  ; it.  biefe 
©eile  felbd. 

Emboire,  v.  n.  irr.  unb  s’Emboire  , v.  riß. 

(inf.  pon  naffen  Farben)  in  ftd)  jieben  ; 
in  fïcb  febluefen;  (tabler)  einfdjlagen  ; 
it.  emboire , v.  a.  (©t)P*fûndlet  ic.)mit 
£)ebl  unb  jerlaffenem  äöadj<  trÂnten  i 

f.  aucb  embu. 

£m boiser , v.  a.  pop.  plais,  mit  ©CbUttf» 

cbelcpm  befcbwaçen. 

Ernboiseur  , s.  m.  euse,  s.f  pop.  plais.  tU 

ner  (eine),  ber  (bie)  einen  bureb  ©djmei* 
cbelep  |u  etwaö  ju  bereben  fud>t. 
Emboîtement,  j.  m.  T. bie $ûgung ber $no* 
eben  in  bie  ©denfe;  bie  (êinlenfung. 
Emboîter,  v.a.  fugen;  etnfûgen;  in  eine 
5uge  paffen;  (£ifcbler)  einjapfen;  Per- 

japfen»  s’Emboîter,  v.  riß.  et  rie.  (tel) 

fugen  ; in  eine  Juge , in  einanber 
paffen. 

Emboîture,  s.f  bie  Juge;  betört,  wo  t 
Âprper  fîcb  in  einanber  fügen;  it.  bie 
Rügung  ober  ©iufùgung  ; baé  Einfügens 
it.  T.  bie  Pfanne  eineö  Änocbenö  ; les 

emboîtures  d’une  porte,  bie  StabmdÛcfe 

einer  bie  Kreter,  in  welche  bie 

Nullung  eingefügt  wirb. 

Embolisme , s.  m.  (bep  ben  ©riedjen)  bie 
©infcbaltung  eined  gftonbenmonatb*  in 
ben  Âalenber,  im  britten,  $ten  unb 
8ten  3ûbte. 

Embolismique,  adj.  c.  Wirb  POH  ben  einge- 
febaïteten  5Eonatben  gefagt;  (f.  embo- 
lisme;) année  embolismique,  eitt  foldjef 

©cbaltjabr. 

Embonpoint,  s.m.  bieSBAUigfeit/  Jleifcbig- 
feit  beg  £eibeÔ  ; avoir  trop  d’embonpoint, 

ju  pôllig , au  deifebig,  au  bief  ober  a» 
fett  fcçn.  * 

Embordurer,  v..a.  T.  (ein  ©ilb)  îtt  eittett 
SRabtnen  einfaffen  ; mit  einem  Sta&me« 
pcrfeben. 

Embosser  , T.  f,  amarrer. 

Embossure,  f,  emboussurc.  1 
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Embouché  * ée , part.  f.  emboucher  ; unb 
adj.  (©Jopen)  mit  einem  ©lunbffucfe 
oon  einet  anbern  Sarbe  al*  ba*  3nfitu* 
ment  oerfeben, 

Emboucbement  , s.  m.  bet  &nfa$  bep 
©laöinflrumenten  ; pUis.  embouchure, 
(f.  bie  ©ebeutungen  non  emboucher). 
Emboucher , r.  a.  (ein  ©la*injlrument) 
anfepen,  an  ben  gSJtnnb  fepen;  (einem 
tyferbc)  ein  fut  helfen  ©faul  paffenbe* 
©ebifl  anlegen  i iußg.  fam.  einem  bie 
SBorte , bie  et  fagen  foU , in  ben  ©tunb 
legen.  s’Emboucher,  v.  rifi . (pon  JlÜf* 
fen)  fich  etgiefen  ; faßen  ; cet  homme  est 
mal  embouché  , fam . er  fuhrt  unan* 

ßäitbigc,  grobe  / beleibigenbe  ©Sorte  im 

SOtUttbe  J les  bateaux  sont  embouchés. 

bte  ©dnffe  fïnb  unter  ber  ©rù<fe,  ober 
am  Eingänge  einer  ©djleufe,  unb  fab« 
ren  burdj. 

Erobouchoir,  s.  m.  T.  ba*  ©tUUbflucf  ei« 
ne*  ©laéinflriiment*  ; u.  ein  (ba*) 
©tiefelbolj  ; //.  ein  ©chubleifl en. 
Embouchure  f *•  f bie  ©t&nbung  tnf.  eine* 
ffluffe*  ; ber  2lu*flufä  ober  €influf  eine* 
bluffe*  in  einen  «nbern  ; T.  bie  pSl nn« 
bung  (bouche)  eine#  ©efepupe*  ; it.  ba* 
!Ottmb|lncf  einer  Trompete,  eine*  ©Salb- 
borné  K.  ; **•  bet  Slnfap  ber  Üuerflote } 
bie  rechte  Sanier,  fie  anjublafcn;  it. 
ba*  «DtunbfUic!  eine«  £aum*  ; it.  bie 
Ceffnung  eine«  Äcffel*,  einer  Sanne, 
eine«  Topfe*  te.;  it.  ba*  Dfenloch  bepm 
£öpfer  ; ba*  ©tunblpch  einer  bouteille/ 

eine*  ©lafe*  IC.  ; embouchure  du  pertuis 
d’une  filière  , bie  wetteße  Orffnung  be* 
£oche*  im  Reifen , woburch  ber  Tirabt 

• anfänglich  gejogen  wirb. 

Emboucié,  ée,  adj . (©Sap.)  mit  einer 

©dmalle  oerfeben , iPie  §.  05.  bie  £al<* 
bänber  ber  £unbe  tc. 

Embouer,  v.  a.  pap.  mit  £otb  bcfubeln  ; 
embouer  une  muraille  , p.ux.  T.  eine 

©Sanb  mit  £ebm  bewerfen. 

Embouquer , v.  n . (©ebifff.)  in  einen  engen 
Ipafj  einfabren. 

Embourbé  , ée,  part . et  adj.  im  .ffotbe,  im 

flRoraß  flcefenb  ober  pctfunfen  te.  (f. 

audb  charretier  , prov) . 

Embourber,  v.  a.  in  ben  ÂOtfc  obftSRoTûff 
fnncinf&bren  ; (SJtebij.)  fich  mit  biefen 
©âften  anfutten;  it.ßg.  fam.  einen  in 

• eine  fd)Timme  ©aepe  oerwiefeln. 

S’Embourber  , v.  rèfl.  im  $Otp  fltcfcn  bief* 

ben;  ßg.  fiep  in  einen fdjlimmen  £anbel 

eilllûiîen;  S’embouiber  dans  le  vice,  fief) 

in  £û(icrn  berumwâl&en. 

Embourrer  , v . a.-  T.  mit  <JuHbûûrcn  ûu$# 

flopfen  ; it.  ben  #ebler  an  Töpferarbeit 
pcrfleibcn. 

Embourrure  , s.f  toile  d’erabourrure , (Ta* 
pej.)  bie  grobe  Eetnwanb , womit  ein 
auégeflopfter  ©tubl  ûberjogen  wirb. 


Emboursement,  s.  m.  p.us  baé  ©tnflecfen 
in  feinen  Beutel. 

Embourser»v.a.  pop.  in  ben  ©eutel  flerfen. 

Emboussure  , s.  f (©chiff.)  ein  Änoten, 
ber  2 Taue  mit  einanber  perbhtbet. 

Embouté  , ée  , adj.  (SBap.)  Wirb  POn©tu* 
efen  gefagt/  bie  am  €nbe  einen  fri  ber« 
nen  fReif  ober  einen  anbern  gierath/  tnf, 
am  ©tieft/  haben. 

Embouti,  s.  m . T.  getriebene  Arbeit  ber 
@o(bfchmibe. 

Embouti,  ie,  part,  et  adj.  getrieben  ; it. 
aufgetieft  ;(f.  emboutir  unb  embouti,  •.;) 
broderie  emboutie,  erhabene  ©tiefarbeit. 

Emboutir,  v.  a.  (çKetallarb.)  getriebene 
Arbeit  machen;  (wirb  bepm  ©oibfebmibe 
nur  pon  ^etaüplatten  gefagt;  hingegen 
ciseler  pon  $tgurenj)  (©cplofer)  auf« 
tiefen  ; (bao  Q5(ech)  lalt  fd)lagen  unb 
ihm  eine  pertiefte  ©eftalt  geben. 

Embranchement , s.  m.  (®auf.)  bie  fBerbtfl* 

bung  ber  ©allen  unb  ©parren. 

Embrancher,  v.  a.  (©auf.)  ©affen  Unb 
©parren  mit  einanb  er  perbinbtn. 

s^mbrancher,  v.uß.  fid)  perwicfeln;  per« 
fchrönfen, 

Embraquer,  v.  a.  (©d)tfff.)  mit  aller  ©e* 

walt  ein  ©eil  au  fich  Jiepcn. 

Embrasé , ée , part,  et  adj.  f.  embraser. 

Embrasement,  g.  m . eine  grofe  Çcueté« 
brun^;  ein  ©ranb;  (fonfl incendie;)  it. 
ßg.  eine  aufrûhrifd)e  ©ewegung  in  ei- 
nem ©taate;  baéTntfcben  eine*  Auf- 
ruhr* > (©auf.)  cor.  flatt  ébrasement. 

Embraser , v.  a.  anjunbcn  i in  ©ranb  fte- 
(fen  ; (prop.  et  ßg.)  ent|unben  ; in  $euet 
unb  flammen  fepen  ; (©auf.)  f.  ébraser. 

S’Embraser , v.  riß.  fief)  entjunben  ; îtt 

©ranb  gerathen  ; entbrennen  ; « est  em- 
brasé d’amour,  décoléré,  er  if! oonÇiebe/ 
pon  3orn  entbrannt. 

Embrassade,  bie  Umarmung,  tnf, 

|um  Reichen  ber  Jreunbfchaft. 

Embrassé,  ée,  part,  et  adj  f.  embrasser: 

(SBap.)  auf  bepben  ©eiten  mit  ben  $at* 
ben  beé  ©chilbeé  umgeben. 

Embrassement,  s.  m.  bie  Umarmung  ; it. 
plur.  bie  Umarmung,  b.  i.  bie  fleifchliche 
©ermifehung. 

Embrasser,  v.  a.  umarmen;  umfafien  ; //. 
umfangen;  umfchlingen;  it.ßg.  (einen 
SXaum)  umfaffen,  umgeben , einnehmen; 
it.  faffen  ; enthalten  ; in  ftch  halten  ; be- 
greifen ; umfaffen  ; einfchlicfjen  ; it.  et* 
waé  unternehmen,  über  fid)  nehmen; 
ergreifen , j.  ©.  eine  OJartcp;  fich  5» 
einer  tyartep  fchlagen;  erwählen,  *.  ©, 
einen  ©tanb  ic.;  (eine  Religion  tc.)  an- 
nehmen. s’Embrasser  , r.  rtc.  ftdl  umar- 
men î j’em brasse  sa  querelle , fcf)  nehme 

bep  btefern  ©treite  feine  ^Jartcp  an; 
embrasser  bien  le  cheval,  T.  gut  anfchlte- 

fjen;  fchön  unb  fefl  fit  ÿferbe  fîRcn; 
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qui  trop  embrasse  mal  Öreint , pro 9. 
wer  lu  Piel  unternimmt/  ift  fetten 
giüdfiich. 

Embrasseur  , t.  m.  T '.  ein  ©ifltt  / bil  Sta* 

; nonen  bamit  in  bit  Sjbfy  su  balten; 
«'  wenn  man  fie  weiter  bohren  rniflL 
Embr  assure,  »./.  T.  ein  Vierpag;  ein  ei* 
ferne*  ®anb  , bas  man  ring*  um  eine 
, ©chomßeintohte  anlegt. 

Embrasure , s.  f.  eine  ©d)tefifchûtte  ; ein 
(bag)  ©due  gfoch  ; (<£bpm.)  bet  Haig  eine* 
JDefhflirofcng;  (©auf.)  ber  Jengerbo- 
%.ge n;  fcbarbogen;  U ébrasement. 
Embrenement , s.  m.  pop.  bflg  ©ifublln  mit 

. fRenfchenf oth  / (inf.  I cp  SHabem.) 

s’Embiener,  v.  riß . (in£  Pon  tfinbetn) 
pop.  fich  befubeln/  (ru/g.  ficb  befcheif  en;) 
a.  ßg.  pop.  ffcb  in  garfUge  JP)4nbei  ein* 
laffen. 

Embrèvement,  «•  nu  (*£ifd)t*)  bte  Äerbftt« 
. fûqunaî  eine  &rt$ùgung  ohne  Rapfen 
uiib  £ôcber. 

Embréver,  v.  a.  T.  fügen  ; in  <ine£erbe 
einpaffen  ï f.  embrèvement. 
Embrigadement , ».  m.  nou ».  ($rteggf .)  blC 
©riaabirung  ; bie  »btheilung  ober  €in* 
. t&euung  in  halbe  Beigaben  ; U.  ber  0in* 
tritt  in  eine  ©rigabe. 

Embrigader,  9.  a.  T.  nou9.  brigâbireni  f. 
embrigadement. 

Embrocation  obft  Embroche,  ».  f.  T.  bai 
r£topfbab;  bie  auftrôpfelung  gewiffer 
ârjenepen  / inf.  in  Äopffranl beiten lit 
. bai  €tnfchroieten  unb  Cinreiben  gewif* 
fer  £ehle  nnb  ©piritug. 

Embrocher,  v.  a.  an  ben©pieg  ftccfen;  it. 
mittelg  eine*  ©piegeg  an  einanber  bc* 
feftigeni  it.pop.  mit  bem  $egcn  burcb* 
, fpiegen. 

Embrouillé , ée , part,  et  adj.  (p.  COtenfchW 

. unb  ©achen)  perwirrt;  petworren;  f. 

embrouiller. 

Embrouillement , s.  m.  bit  Verwirrung, 
Embrouiller,  v.  a . mtiftfam.  perwttrcn  ; 
inttnorbnung  bringen;  (©chiff.)  — les 
▼oiies,  bie  ©egel  über  fîd»  jufammen 
Sieben.  s’Embrouillcr,  v.  riß.  (in  feiner 
' SXtbeic.)  irre  werben»  vu/g.  fein  Äon* 
tept  Ptrlieren } — dans  une  affaire,  fïcf) 
in  einen  J^anbel  pcrwicfcln  ober  «n* 
iaffen. 

Embrumé , ée , part,  et  at(j.  f*  embruiner. 
Embruiner , v.  a.  bereifen  i it.  burch  einen 
Steif  ober  falten  ©taubregen  befehligen. 
Embrumé,  ée,  atÿ.  (©d)ifff.)  nebelig 
trübe. 

Embruncher,  cor.  ftaXt  embrancher. 
Embrunir,  v.  a.  T.  braun  unb  bunfel  mah* 
len  ; mit  einer  bunfe In  $arbt  überiie 
ben  ; it.  9.  n.  nachbunfefn  ; (p.  färben, 
. bie  mit  ber  Seit  bunfei  unb  fchwarj 
werben , unb  ein  ©cmühlbe  ganj  bunfel 
wachen). 


Embryographie,  ».  f.  T.  bie  ©«fchrelblUtg 
ber  Frucht  im  ÜRuttcvIeifre. 

Embryologie,  ».  f.  T.  eine  Äbhanblung 
über  bie  Jrucht  im  ©lutterleibe.  v 

Embryon , ».  m.  (p.  ©irnfehen  unb  $ hierin) 
bie  Jrueht  im  SÄutterleibe;  bie  £eibeg* 
fruebt  por  ihrer  püttigen  €nt»i<felung  ; 
ber  €mbrppn  ; (©otan.)  ber  Jruc&t* 
fetm  ; bie  tn  bett  ©amenletnen  unb 
Änofpen  noch  unentwicfelt  iiegenbe 
fpÄanjc  unb  ffeucht;  iufig.  mipr . egtt 

. Heiner  unansehnlicher  ©tenfeh  ; ein 
©tünnchen. 

Embryotomie,  »./.  T * bag  3etflüden  einer 
tobten  $rudjt  im  ©tutterlcibc , um  fit 
beraugjteben  |u  f innen;  it.  bie  anato# 
mtfebe  gerglieberuna  eineg  Çmbrpon*. 

Embu , ue,  part . et  adj.  U emboire  ; (pon  ©C- 

tnüblben>  beten  färben  in  ben  ©runb 
gebrungen , unb  babureb  matt  gewor« 
ben  0nb)  etngefebiagen. 

Embûche,  s.f.  ber  J&inter&att  ; T.  bag  £*» 
ger  einig  Sßilbeg  im  ©ebàfcbe  ; it.  ßg. 

bie  litige  9îad) Rettung  i dresser  des  ctor- 
bûches,  binterligig  nachfeBen. 

s’Embûcher,  v.  refi  (pom  Söilbl)  fldj  fng 
©ebüftb  perbergen. 

Embuscade , s.f.  ber  Hinterhalt  ; dresser 
une  embuscade , einen  Hinterhalt  ma» 
rf)fU  ; sc  mettre  en  embuscade , (Ich  in  bltl 

Hinterhalt  BeQen. 

S’Embusquer,  9.  riß.  T.  fid)  in  einen  Hin* 
terhalt  legen , um  auf  ben  $cinb  ober 
auf  bag  SDilb  |u  lauern. 

Emender , v.  a.  ( jur.)  teformiren  ; perhef- 
fern;  abünbern. 

Emeraude,  s.f  ber  ©<hmaragb * eine 3frt 
grüner  Cbclfiein;  émeraude  hatarde,  eitl 
weither  unb  nicht  glünienber  ©cbma- 
ragb. 

Emergent,  ente,  adj.  T.  rayons  émergeas , 
($hpf.)  bie  augfahrenben  £id>tßrühlen. 
Eméril  ober  Eœéri , ».  m.  ber  ©thmirgcl  » 
©chmrrgcL 

Emériiion,  ».  m.  ber  £erchenfalf;  eine  flei» 
ne , beherjte  8lrt  Ralfen  ; it.  oi.  ber 
©perber  ; eine  alte  8rt  Kanonen  ; it. 
ber  Vachh^nger;  ein  Snjrument  ber 
©eilet  mit  einem  eifernen  Hafen,  ®inb* 
faben  ober  ©eile  bereit  ju  brebett. 

Emériltonné,  ée,  adj.  fanu  munter  unb 
frifd)  pon  ©e ficht. 

Emérite,  adj.  ber  Sllterg  unb  ©chwachheit 
halber  feinem  JÖienfle  nicht  mehr  por* 
ftehen  fann  ; Professeur  émérite , ein  in 
ben  «Xuhefianb  gefegter  £ehrcr. 

Emersion , s.f.  T.  ber  fcugtritt  einig  !pra» 
neten  aug  bem  ©chatten  eineg  anbetn; 
it.  bag  Vorrücfen  eineg  ©terneg  aug 
ben  ©onnenßrahlett/  bie  ihn  unfidjtbat 
gemacht  hatten  ; Cphpfif)  bag  SJiebcr* 
emporfommen  eineg  untergctaachtcn 
Ährperg,  * 
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Emerveiller,  v.a.fam.  in  BCtWUttberttttg 
fe^en ; Itieifl  impart,  pass,  unb  s’émer- 
veiller , v.  rèfi.  de  qch. , Über  CtlDÛÔ  ift 

€rfla.nnen,  in  Bcrwunbcrung  gefegt 
werben  ober  gerathen,  . 

Emerns,  s.  m . T.  Die  (^djûfïinfen  ; ein 
©trauch/  beffen  BlÄtter  lartrcn, 
Emétiaté,  s.f.  T.  Die  Brechfraft. 

Emétique,  s. m.  ein  (ba$)  Brechmittel  Î it. 

adj.  c.  wa$  $um  Brechen  reijt  ; tarne 
. . émétique , Brechweinftein. 

Eraétisé , . ée , adj . tisane  émétisé , eint  mit 
«BrecDroeinfJein  oermifchte  ÿtifane. 
Emétiser,  v.  a.  mit  einem  Brechmittel 
oermifchen. 

Emettre , v . a . irr.  un  appel , (jut.)  mit  fi* 

. ner  épellation  einfommen;  appcütren; 

* it.  auj . nouv.  fiatt  manifester , §.  B»  son 

* voeu feinen  flöunfd)  ju  ernennen  geben 
• . Ober  &U$ern  \ it.  émettre  un  papier-mon- 

noie , nouv.  ein  *papiergc(b  in  Umlauf 
r.  bringen  ; f;  émission.  \ * * 

Emeut , s.  m.  T.  ber  ÜKifr  ber  Ralfen,  > 
Emeute,  s.f.  ein  Sluffranb  ; ein  aUfcäb- 
rifdjer  Tumult  unter  bem  Bolle, 

Emeutir,  v.  n.  (p,  Ralfen,  unb  plais,  pop. 

oon^îenfchen,)  ben  SDtijl  oon  fich  geben 
laffen.  _ . t 

Emier  ober  Emietter,  v.  a.  brocfett  J btO 
- cfeln;  jcrbrôefeln;  frumeltt. 

Emigrant,  s.m.  ein  émigrant  ; einer,  wel 
cher  ber  Religion  wegen  in  ein  anbereO 
2anb  siebet, 

Emigration,  s.f.  nouv.  bttö  SMWanbCWÎ 
€mtgriren;f,  émigrer. 

Emigré , ée  , part.  adj.  et  s.  aU$geWan» 

bert  ; einéiOgcroanbertet;  Çmigrirter. 
Emigrer , e.  n . ausroanbern;  ber  Religion 
' ober  einer  neucn©taaWperfaffung  wegen 
au*  bem  £anbe  jieben  ; emigrtren. 
Emincée,  s.f.  — de  poulet , ($od)f.)  bunn 
serfdjnittene*  £ùhncrflei1cb. 

Emincet,  r.  a/ de  la  viande , 7Y$letfCh 
tn  febr  bunne  ©chciben  fehneiben.* 

Eminemment , adv.  im  b&d)ftcn  ©ïûb, 
Eminence,  s.f  eineâôbe;  éfiôhc;  ein 

. £ùgel;  it-  3bro  (Emincns;  ein  €bren 
titeï  ber  Jîatbinille  unb  be*  ebem.  ©ro(? 

‘ ronfler*  oon  Mtba  ; (abus.  ßg.  flatt 
prééminence  ;)  T.  ba*  €rbabcne  in  ber 
Bilbbauer  • unb  ©djnisarbeit  ; (éat.) 
. eine€rbibung;  eine  beroorragenbe  ober 
erhabene  ©teile  auf  ber  Oberfläche  eine* 
Ânochen*.  V 

Eminent,  ente,  adj.  erhaben  ; hoch  ; über 
bie€rbtMcbe  hcroorragettb  ; it.ßg.  por* 
trefflich;  porjuglicb»  it.  péril  éminent, 
(unb  nicht  imminent,)  eine  augenfd) ein 
lidje ©efabr,  r . . ..  . 

Eminentissime , adj.  m.  l)Od)Wurbtgfler  , 
ein  Ehrentitel  ber  Æatbinflle,  B. 

Votre  Altesse  éminentissimo*. 


- Emir  Emme 

Emir,  s.  m.  ein  €mit,  ein  éfômmling 
SOtabomct*. 

Emis,  ise,  part,  et  a<jj.  nouv.  gepuffert» 
auögelaffen  ; f,  émettre. 

Emissaire , s.  m.  m.p.  ein  Äunbfdjafter  ; 
€mtffariu*  ; ein  2lbgeoibneter;  etnaöerf* 

JCUg  j le  bouc  émissaire , bet  ©Ûbtt * Ober 

©unbenboef  im  alten  Seflamctite. 
Emission,  s.f.  tfpbofO  ber  2lu*fluff  ; ba* 
2lu*ffo&en;  Sluöfließen;  rémission  des 
voeux , bie  fepcrliche  élegung  be*  tflo* 
#ergelttbbeO  i l’émission  d’un  papier-mon- 
noie,  nouv.  ba*  éitfgeben  eine*  fpapieo 
gelbem 

Emmagasiner, p.  a.  jn  ba*  Uftagajitt  bringen, 
Emmaigrir , v.  a.  mager  mad)en. 
Emmaiiiotter , v.a.  ein  Äinb  in  SÖinbeltt 
einwicfeln  ; einwinbelit. 

Emmanché , ée , part,  et  adj.  f*  emmancher  ; 

(®ap.)  wa$  einen  ©tiel  ober  ein  $) eft 
POn  anbeter  bat;  écu  emmanché, 
ein  mit  ©piçcn  getbciltcô  ©cbilb. 
Emmanchement , s . m.  batf  Slntnadjen  Ctnetf 
ober  ©tieleé  ; (tabler)  bie  Bc* 
glieberung  einer  $igur. 

Emmancher , v.  a.  mit  einem  ©tiel  ober 
£eft  perfeben;  cette  affaire  ne  s’emman« 
ehe  pas  ainsi , ßg.  fam.  auf  btfff 

gebt  ti  nicht;  ibf  greift  bie  ©ache  nicht 
bcom  rechten  Snbe  an. 

Emmanches , s.f.  pi.  (<©ap.)  gegen  einan* 
ber  gefeçte  unb  in  cinanber  gebenbe 
©piçen, 

Emmancheur,  s.  m.  ein  ^eftmacber»  ©tiel* 
mâcher, 

Emmanequiner,  v.  a.  T.  (fleine  BÄUinC) 
in  Giften  einfchlaaen  ober  feçcn  / bié  fie 
etwas  erwachfen  finb. 

Emmantelée  , adj.  f.  corneille  emmantelée, 

bie  BebelfrÂhe;  eine  ^rabe  mit  9lfch* 
grauen  klügeln  unb  fehwarjem  Bauch* 

Emmariné,  ée,  part,  et  adj.  f,  emmariner, 

it.  s.  einer,  ber  baô  «Oîeer  gewohnt  tfl# 
unb  bie  ©eefranfbcit  nicht’ mehr  be* 
fommt. 

Emmariner,  v.a.  T.  un  vaisseau , ein ©djtff. 

bemannen;  eO  mit  Bootsleuten  perfeben. 
Emménagement,  s.  m.  baO  Sltlfdjaffeil  lmb 
ber  Ctnfauf  beô  ÄauögevÄtheö;  it.  bie 
3urechtfeçung  bcfîelbeiirbie  (Sinrid)- 
tung. 

Emménager,  v.  n.  ntftft  : s’eroménagcT,  v-rtfl. 

fid)  baô  nôtbige  j^auögcrÄtb  anfehaffen; 
fid)  einrichten  ; it.  fich  in  einer  neue« 
Söohnung  einrichtcu. 

Emménagogucs , s.  m.  pi.  T.  Mittel  bic  mo- 
natliche Reinigung  ber  SBeiber  $u  be* 
fôrbern. 

Emmener , v.  a.  (mit  fidj)  weanchmen  ; 
wegfubren  ; fortführen  ; it.  mitnebmen  ; 

il  m’emmenoit  dîner  avec  lui,  et  nab»tt 

mich  mit  fich  $um  ^ittagefieu. 

Emmcuottcr  ^ 
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Eimnenotter , v.  a.  J^att^feffeln , Jpanbfftfl* 
trn  anlegen. 

Emmiellé,  ée  , part . et  adj.  mit  £onig  be* 

• driften  K.  ; des  paroles  emmiellées,  fig. 
honigfûfje  SBorte. 

Emmieller,  v.  a . mit £onig  beffreiften ; it. 
mit  £onig  fui  machen. 

Emm ieiiure , s.f.  T.  ein  ttmfftlag  bon  #0* 
nig  :c.  , bet  auf  einen  ÿferbefcfcabcn  ge- 
legt »irb. 

Emmitouflé,  ée,part.  et  adj.  f,  emmitoufler, 
jamais  chat  emmitouflé  ne  prit  souris, 
prov.  eine  eingefpertte  Äaije  fängt  feine 
ÇOîAufe  ; um  in  einer  ©afte  fortjufom* 
men,  mufj  man  freçe  Jpànbe  haben. 

Emmitoufler,  v.  a, /am.  moq.  (in  Kleiber] 
einbûUen;  cimpitfeln. 

S’Emmitoufler  , (v.  rèfl.j  d’un  manteau , fift 

in  einen  Hantel  bullen. 

Emmortaiser,  v.  cl  T.  bû$  (ÊnbC  fineÔ  ©tût! 
£ol jetf  ineinr^uge  feçen;  fugen;  ein* 
paffen;  perjapfen. 

Emmoîté,  ée , adj.  T.  (pon  ^SiumCtt/)  an 
»elften  man  bet>  3}crfc$en  bie  ©rbe  um 
bie  $©ur$el  lÄft. 

Emmuselé  , ée  , part,  et -adj.  mit  einem 
SÜîaulforbc  perfeben;  f.  emmusder. 

Emmuseier,  v.  a.  einen  SKaulforb  anlegcn. 

Emoi,  t.  m.  oi.  bie  ©orge  ; ber  Âummer; 
bie  Unruhe. 

Emollient,  ente,  adj.  (SReb.)  Ct»eiftenb> 
it.  s.  m.  ein  erroeiftenbeö  «Kittel. 

Emolument , s.  m.  ber  5ßui$f n ober  «Bor* 
tbeil  / ben  man  pon  einem  Amte  riebet; 
ït.  plur.  Me  aîiibensien  ; bie  jufÂUigcn 
Amtôgebùbrcn  ; bie  «ftebencinfûnfte. 

Emoiuratnter,  v.  n.  (meid  m.p  ) beg  einer 
©afte  einen  unerlaubten  «Bortbeil  ma* 
ften;  vuig.  feinen  ©ftnitt  beg  ct»a$ 
maften. 

. Emonctoir<is , s.m.pi.  (Anat.)  «Reinigung#* 
»ege , Abtubrung#»ege  ; bie  prüfen 
unb  anbere  ©etôfle  unb  Ceffnungen  be# 
£?ibc#,  »0  fift  bie  ûber^ûtligen  Unrei* 
nigfeitcn  fammcln. 

Emon  le,  s.f.  T.  ber  «Bogclmid  vît. pi.  ba# 
«Rei#bol5Pon  abgenuçtcn  turnen. 

Emonder,  v.  a.  T.  einen  ’Baum  au#puçen, 
fftneibcln;  bie  ùberdûtiigett  Aede  ab* 
fftnciben. 

Emoiceler,  beffift  morceler. 

Emotion,  s.  f.  eine  nuderorbcntlifte  95e* 
»egung  unb  «Berànberung  im  Æôtpcr 
ober  im  ©cmntbe  ; j.  iB.  etnctfpallmtg 

* im  ©eblutbe;  ein  ©ftauber;  eine  jpiçe 
îc.  ; eine  Alteration  k.  ; émotion  popu- 

' laire,  eine  «Bottôgâjming  ; ein  Aufdanb; 
ein  Anfang  ju  einer  (Empörung  ; les  émo- 
tions du  cœur,  bie  Aufwallungen  bc# 
Jperjet». 

Emotter,  v.a.  T.  bie  €rbfftoHm  îierfftla* 
gen  ; — un  arbre,  bie  (Evbfftollcn  oon 

’ einem  |u  perfcçenben  »Saume  abmaften. 
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Emouctwr , ».  a,  bit  Stiegen  (rätselten; 
les  chevaux  s’émouchent  avec  leur  queue . 

bit  ÿferhe  perjûgen  bie  fliegen  mit 
ibrem  ©ft»eife. 

Emouchet,  $.  m . ba#  SDîÂmtften  pom 
©petber. 

Emouchettes,  s.f.  pi.  (auft  tm  singul.)  eilt 
(ba#)  $liegenneç  oberSKücfengarn  über 
bieÿfcrbe;  it.  T.  ber  ©trau§  am  £ûm» 
mel  ober  genftel , »oran  bie  Äörner 
hingen. 

Emouchoir , r.  m.  ein  $liegen»cbcl  ; «Oîfi» 
<fen»ebel  ; |V.  ba#  Jliegcnneç  (émou- 
cbettes). 

Ernoudre , v.  a.  irr . (auf  einem  ©ftlftfî» 
deine)  fftàrfen  ; fftlcifcn. 

Emouicur , s.  m.  ein  ©ftcrenfftlrifer  ; 
©ftleifer. 

Emoulu,  uc  y part,  et  adj.  gefftliffen;  fftarf; 
(f.  émoudre,  se  battre  , ober  combattre  à 
fer  émoulu,  btfcifl  mit  einanber  fimpfeit 
ober  fcftten;  it.ßg.  hi$tg  mit  einanber 
flreiten  ; fift  heftig  mit  einanber  herum» 

janfen.  Fig.  et  Prov.  il  en  est  frais  émoulu, 
er  ift  barauf  abgerifttct;  frais  émoulu  du 

collège , plais,  et  iron.  CtUft , ber  furj» 

lift  bie  hohe  ©ftule  perlatTeit  hat. 

Emoüssé,  ée,  part . et  adj.  abgeflumpft  » 
it.  pom  SKoofe  gereinigt  ; f.  émousser. 

Emousser,  v.  a.  abjlumpfen  ; dumpf  ma» 
ften  ; bie  ©ftÄrfe  ober  ©piçe  beneh- 
men ; it.  T.  bie  55iume  00m  SOtoofe 
reinigen;  d.fig.  ben  ©eif!/  ©erdanb1 
flumpf  maften  ; ihm  bie  gehörige  ©ftÄrfe 
unb  £ebhaftigfeit  benehmen  ; ben  «Ber» 

danb  fftwâften  ; émousser  les  angles  d’un 
bataillon,  T.  bie  ©infei  ettteö  ’Satail» 
loué  breften.  s'Emousser,  v.  réji.  fift  ab»  ’ 
dumpfen  ; dumpf  »erben. 

Emouvoir , s.  m.  (ÿapiewt.)  ein  fftaum» 
maftenber  (Eplinber. 

Emouvoir , v.  a.  irr.  auftegen  ; bewegen  ; 
in  Bewegung  feijen;  rege  maften  (inf. 
bie  fletnden  unb  bc»egliftdcn  £beilfteit 
eineö  Körpers ;)  it.ßg.  bewegen;  rege 
maften;  erregen;  reijen,  j.  $.£eiben» 
fftaften  , ^mpftnbungen  ic.  ; J[burft 
îhrinen  ic.)  rdheen  ; beunruhigen  ; 
ander  Raffung  bringen;  aufbringen; 
entrüdentc.  ; eda  ém  ut  u biie,  btefctf 
erregt  bie  ©alle  ; Mcfj  maftt  bie  ©alle 

ÛUStreten  î il  CSt  difficile  à émouvoir , bie 

«Purganjen  greifen  ihn  nicht  Iciftt  an  ; 

sa  bile  est  aisée  à émouvoir  , et  »iïh 
Iciftt  sorntg  ; émouvoir  le  peuple  , bû$ 
S^olE  aufruhvifft  maften;  émouvoir  k 
compassion,  futtt  2Kitlciben  bewegen; 
émouvoir  la  compassion , ba$  ÇDîttlciôetX 
rege  maften.  S’Emouvoir,  v.  ré/l.  fîd) 
bewegen  ; tu  Bewegung  gerathen  ; rege 
»erben;  T.  (pon  ber  ©ce)  ungedùinm 
»erben  ; (pon  einem  ©türm)  Oft  erheben; 
it.  ßg.  in  Affelt  gerathen  i be »cgt  / ge» 
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rührt,  aufgebracht,  entrüst,  hifcig  »* 

, »erben  ; fleh  ereifern  rc«;  it.  auftuhrifch 
»erben;  fidj auflehncn. 

Empaillé,  ée , part,  et  adj.  f.  efnpailler; 
animaux  empaillés,  audgeflopftf  fchierc. 

Empailler , v.  a.  mit  ©troh  oerfehen  ; br* 
legen;  füllen;  audftopfen;  it.  bamit  be* 
flechten , $.  33.  einen  ©tuhl  te.  ; U.  in 
©troh  ein»icfeln  ; einpaefen  ; oerwah* 
ren  K.  ; f,  aud)  empaillé. 

Empailleur , s.  m.  einer  t ber  CttOüd  in 
©troh  ocr»ahrct  ober  bamit  audfiopfet. 

Empalement  , s.  m.  bûd  ©pieficn  CÎned 
sfciffethÂterd  in  ber  îurfep. 

Empaler , t».  a.  einen  SWiffetbÄter  fpiefen. 

Empan,  s.  m.  eine  ©panne;  long  d’un  cm* 
pan,  eine  Spanne  lang. 

Empanacher,  v.  a.  mit  einem  Jeberbufche 
oerfehen. 

Empanner  un  vaisseau , bie  ©egel  einfchla* 
gen;  p.uu  flatt  mettre  un  vaisseau  en 
panne. 

Empanon , s.  m.  T.  ein  #albfparreit  î it. 
' ein  ©trebebanb  ; ûberh*,  ein  S) ot$, 
»omit  ein  anbered  gehalten  ober  gebun* 
ben  »itb  ; it.  qqß  flatt  les  empennes , it. 
^piur.  (©agner)  bie  JDeichfelarme;  it.  bie 
©attelh&ljer. 

Empaqueté,  ée, part,  et  adi.  fingepacFt  K» 

Empaqueter , v.  a.  einpaefen  ; jufommen* 
prttfen.  »'Empaqueter , y.  rèfi . flcf>  fin» 
huflen;  einmtcfcln. 

STEmDarer  , v . réjl.  ( prop . et  ßg.)  ftch  be* 

, mächtigen;  erobern;  einnehmen;  sVm- 
paTer  de  l’esprit  <fe  qn. , ßg.  einen  gan$ 
einnehmen;  s’emparer  de  ia  parole,  ei* 
nem  Slnbern  in  bad  ©ort  ober  in  bie 
«Xebe  fallen , unb  allein  fprechen. 
s Empasme,  t.  m.  ein  ©treupuloer,  bic£aut 
bamit  §u  reinigen , ober  ben  ©ch»ei§* 
geruch  nu  oertreiben  K.;  it . »ohlrie. 
ehenbed  $uloer , »omit  man  bietfleiber 
betreuet. 

Empasteier,  v.  a.  T.  mit  ©aib  tfrbcn; 
ben  blauen  ©runb  geben. 

Empâtement , s.  m.  T.  bie  ©runbmauer  ; 
ber  'tiefere  unb  ettoad  heroorragenbe 
$hnl  einer  «Stauer  unmittelbar  über 
bem  Junbamente  ; it.  bet  ©runbbalfen 
einedÄrahned;  it»  (empattement)  bie  ab« 
fchuffige  ©runblage,  ber  5u§  cinee 
©alld. 

Empâtement,  *.  n.  bad  kleben  ; SInfIcbcn, 
jh  35.  ber  £unge,  ber  £Snbe  an  etrcad 
Älebrigtcd;  (Zahlet)  bie  ^mpaflirung; 
bad  (biefe)  Stuftragen  ber  Farben  auf 
£ein»anb,  £ol$  ic.;  (Tupfer ftcc&er)  bie 
SmpafHrung;  bie  «ßermifchung  ber 
fünfte , ©triche  ic.  ; wnb  bie  baber  ent* 
flehenbc  ©trfung;  l'empâtement  des  din- 
dons, bie  Rubeln  »omit  man  »elfche 
kühner  futtert* 

Empâter,  v.  a*  (©agnct)  — les  rais,  bie 
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©pctchen  ind  Stab  machen  ober  etn§ft* 
pfen  ; bie  felgen  an  bie  ©peichen  eined 
«Kabed  legen. 

Empâter,  v.  a.  mit  £eia  ober  mit  einer 
anbern  teigichtcn  ober  fiebrigen  «Dtateric 
befchmieren;  ben  2Kunb  ober  bie^unge 
fiebrig  machen  ; (Zahler)  bie  ftarbe 
bief  auftragen  ; impaftiren  ; (tfupferfl.) 
impafUren  î (f.  empâtrment  ;)  it.  ©e» 
flugel  mit  Jfceignubeln  ffopfen. 

Empâture,  s.f.  (©chiffb.)  bie  Juge  J»epet 

jufammengcfeçtcn  £ôljet. 

Empaumer , v.  a.  mit  ber  flachen  £anb 
ober  mit  einer  Stacfetc  ettoad  auffangeit 
unb  »egfchlagen  ; it.ßg . fam.  einen  iu 
bie  flauen  befommen  ; emifchen  ; «n- 
panmer  u voie , (o.  £unben)  ber  rechten 
$Ä&rte  (©pur)  nochgehen.  Fig.  fam. 
empaumer  une  affaire  , eine  ©ûd)e  recht 
angreifen  ; empaumer  Ifesprit  de  qn.,  ei* 
nen  ganj  einnehmen , unb  mit  ihm  ma* 
chen,  »ad  man  »ifl;  il  s’est  laissé  en* 
paumer  comme  un  sot , pros.  et  hat  fleh 

am  Starrenfeil  herumführen  lajfen. 

Empaumure,  s.f.  T.  bad  Ârongehôm;  eine 
Ärone  am  èirfchge»ctbe  unb  ©chôme 
. bed  SXehbocfd,  b.  i.  »enn  3,  4 ober 
mehr  €nben  oben  auf  ber  ©tange 
ftyrn  ; (ogl.  paun.ure;)  it.  ber  tn»enbige 
j^hrtl  eined  ^anbfehuhed,  ber  bic  flache 
,^>anb  bebeeft. 

Empeau,  s.  m.  T.  bad  «pfropfen  in  bie 
«Kinbe;  it.  ein  Sluge  ober  ^pfropfreid 
baju. 

Empêché , ée,  part,  et  adj.  gehinbert;  OCT* 
hinbertîc.;  it.fam.  (o.  «perfonen)  flatt 
embarrassé,  Oftlegfn  î */.  flatt  occupé, 
mit  ©cfdrâlftcn  ûterhiuft,  ober  burch 
©efchAffte  oerhinbert  ; il  est  fort  empêché 
de  sa  personn«,  er  »eifj  nicht  recht , »ad 
er  mit  fleh  felbfl  anfangen  föD  ; er  »rifl 
nicht  recht,  »ic  er  fleh  anfleOen  ober 
gebrrben  füll;  ila  les  mains  empêchées, 
ßg.  bic  JÇ)inbe  fmb  ihm  gebunben  ; er 
fann , er  barf  nicht , »ie  er  »iB  ; avoir 
la  poitrine  empêchée,  T . eine  Orrfchleim* 
-te  S5rufl  hüben;  manoeuvra  empêchée , 
(©chifff.)  cm  oemirrted  (oenoicfelted) 
^au»erf. . 

Empêchement , s.  m.  bad  £inbfrni§  ; bie 
&erbinberung;  apporter  ober  mettre  de 
l’empêchement  à qch.,  einer  ©CChe  eiU 
4>inberni§  in  ben  ©eg  legen;  et»ad  ba* 
gegen  ciumenben  ; mettre  empêchement 
à un  mariage , (jur.)  ©infpruch  in  eine 
Jpeirath  thun;  empêchement  dirimant, 
etne  Urfache,  »eiche  bie  ©he  trennt. 

Empêcher , v.  a.  bitibern  ; ocrhtnbern  5 ein 
iMnbemifi  in  ben  ©eg  legen;  — qn. 
de  qch. , femanb  an  ettoad  hinbern , oer* 
hinbern;  »ooon  abhaltcn;  ihm  ct»ad 

Oer»fhrcn.  s’Empêcher,  v.  rtß.  de  qch., 

fleh  einer  ©ache  enthalten;  ettoad  laffen; 
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tmterlaffen,  etwa«  ju  t&un;  ne  pouvoir 
s’empêcher , nicht  umhin  fônncn. 
Empeigne,  s. f.  7.  baS  Überlebet  ûm  ©d>Ub; 
bas  Dbergefcbub. 

Empellement , s.  m.  T.  baS  ©<brtbbrtt  cilUÔ 
SeicbcS. 

£m  peloté , adj.  m.  T.  (pom  ^ÔÏftn)  bfT  ba$ 
Serfcblucf te  nicht  oerbauen  faitn , weil 
et  einen  klumpen  Jpaare  ober  ffcbcrii 
im  SOïagcn  bot. 

Empenné  , ée  , part,  et  adj.  (pon  einem 
flîfett)  befîebert  ; f.  empenn«-. 
Empenneier , v.  a.  einen  Meinen  2lnfer  pot 
einen  großem  werfen  î f.  empenneiie. 
Empenneiie , s.  f.  T.  dn  flctnet  Slnfcr,  wel* 
cher  pot  einen  großem  geworfen  wirb, 
bamit  biefer  beffer  balte. 

Empenner , v.  a . une  flèche  , einen  Weil 
befîebern. 

Empereur , s.  m.  bet  Æ ûifer  Î *7.  fig • plur. 
bie  betben  erßen  ober  oberßen  ©cbültrl 
einer  Älaffc. 

Empesage , s.  m.  büö  ©teifmacben , ©tdr 
fen  ber  £einwanb  ; voiü  an  hei  empesage, 
bieß  2ßdßjeug  iß  fd)6n  geßarft. 
Empesé,  ée,  part,  et  adj . geßetft;  ge* 
ßArft  :c.  ; i/.  fig.  (pon  Wrfonen,  iJKa» 
nieren,pom  ©tpi  ic.)  ßcif;  geiwungen. 
Empeser , v.  a.  leinen  £eug  fiarren  ; Sßi* 
febe  mit  ©târfe  ßcif  machen  ; it.  T.  bie 
©cgel  ncçenober  anfeuebten,  Garnit  fie 
ben  20inb  beffer  faffen. 

Empeseur,  s.  m . einer,  ber  feine*  leinenes 
geug  wafebt  unb  ßarft. 

Empeseuse , s.f.  eine  SÖÄfcbctinit  fut  bie 
feine  SÖÄfcbe.  ; # ; 

Empesté , ée , part,  et  adj.  f.  empester , (ppm 

Sltbem)  ubelriecbenb. 

Empestèr,  v.  a.  perpeßen  ï mit  Wß  attßt* 
efen;  «V.  mit  üblem  ©crucb  anfuüen; 
mit  àbelrtecbenbcn,  febiblieben,  ober 
auch , mit  anßecfenben  3luSbunßungcn 
pergiften  î it.  fig.  mit  Âeçcrcçen  an* 
ßeefen.  " 

Empêtrer , v.  tu  bie  $ftße  perwicfeln  ober 
perbitngen,  j.  ©.  ben  Werben  bie  5uße 
mit  einem  ©pannßrtcfe  binden  ; it.fig 
Jam.  jemanb  ($.  ©.  in  einen  ggrßigen 
• Aanbel)  perwicfeln.  s’Empêtrer,  v.  nfi. 
ftcb  perwicfeln , wie  *.  ©.  ein  Werb  in 
feine  ©tringe  (traits;)  it.fig.  fam.  ftd> 
perwicfeln  î s’empêtrer  d’une  femme,  ßd) 
mit  einem  SCBeibSbtlbc  $u  weit  einlaffem 
avoir  i’air  empêtré  , feßr  PCrlegCH  AUS« 
(eben. , 

Emphase,  s.f.  ber  sftadjbrucf  im  SKeben. 
Emphatique,  adj.  c.  nöCbbttTCflid)  i CIU» 
pbotifeb. 

Emphatiquement , adv.  mit  SZttCbbrUCf. 
Emphractique  , f,  emplastiqtie. 

Emphysème , s.  m.  T.  eine  Slnfblibung  ; 
SÖinbgefchwulß  ; it.  baS  2lufbunfcn  ei* 
ner  Söunbe. 
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Emphytéose,  s.f.  (juv.)  ba$©rblcben;  U. 
bie  ©rbpaebt. 

JEmphyiéote , t.m.  T.  ein  ©rbßinber;  ein 
©rbpÄcbtcr;  einer,  ber  ein  (Schieben 
beßfst. 

Emphytéotique,  adj . c.  T.  erbpücbtlicb  * 
bail  emphytéotique , eine  €rbpûd)tj  re- 
devance, ober  canon  emphytéotique,  bet 

Çrbjin*. 

Empiégé,  ée,  adj.  oi.  in  einem  JaUßricfe 
gefangen. 

Empiétant , ante , adj.  (Sßap.)  Wirb  POU 
einem  ©toßoogel  gefaat,  ber  feinen 
ftaub  in  ben  flauen  halt.  , 

Empiété,  ée , part,  et  adj.  f,  empiéter  ; it. 

T.  (p.  einem  3fl9bbunbe) ber  gute  $ufc 
bat;  ber  gut  laufen  fann. 

Empiéter,-  v.  n (sur  qch.)  et  afrsol.  in  etWû$ 

eingreifen;  etwas  bon  beS  5ZacbbarS 
ober  pon  eines  Slnbern  ©ut  ficb  juetg- 
nen;  einen  €ingrtff  in  eine  ©adje 
tbun  ; weitet  geben , als  man  foQte  ; ju 
weitumßcb  ö«iftn;  (©auf.)  empiéter 
une  colonne , einen  ftuß  an  eine  ©Äulc 
machen;  it.  (pom  galfm)  dnbauen; 
ben  9taub  mit  ben  flauen  faffen;  ü a 
empiété  sur  moi  pluf  d’un  arpent,  er  bat 
mir  mehr  als  einen  borgen  oon  meinem 
2lcfer  abgepßugt;  empiéter  sur  la  juris- 
diction  d’un  autre , in  eines  Slnbern  ©e- 
reebtfame  Eingriff  tbun  ; ne  souffrez  pas 
qu’on  empiète  sur  votre  autorité,  pergebetl 

..©it  ßeb  nichts  oon  3btem  Slnfcben  ; la 

mer  empiète  sur  les  côtes,  bûS  SOîeet 

fcbwemmt  immer  mebr  pon  ber  Äüßc 

' \ • - ,*  . 

Empiffrer,  v.  a. pop.  übermäßig  mit  (Effen 

ânf&Qen;  podßopfeb;  it.  fett  machen; 
mißen.  S’Empiffrer rêfi.  fiff)  mit©pci* 
(en  nÜerlaben;  ßcb  ooUßopfcn;  bief  unb 
fett  werben.  • /'  ‘ 

Empilement,  s.  m.  T.  baS  Sluff egeln , 2luf* 
feben  ber  ©tûcffugcln , ©omben  :c. 
Empiler,  v.  a.  in  einen  Raufen  auffeçen; 
auffcbicbten;  baùfenweife,  ßofjweife  auf 
etnanber  legen;  (©tûcf fugein  te.)  auf* 
fcgeln;  (Ô0I5)  auffeQcn;  — du  fumier, 
5S?tiß  in  Raufen  fcblagtn. 

Empirance ,'  s.  f.  T.  bie  ÇKingerung  ; bit 
©cbwÄcbung  ber  SÄunjen  an  ©ebrot 
unb  £orn;  it.  bas  Jÿcr unterlegen  ber 
5Jlûnje  auf  einen  geringem  Söertb  î (bie 
©aloation;)  iu  ber  ©ebabe ben  bie 
SDaaren  auf  ©cbtffen  leiben.  . 

Empire,  s.  m.  bie  ècrrféaft;  ©ewaft; 
tföacbt  ; baS  3lnfenen  ; (in  weiter  unb 
enaeret  ©cbeutuna;)  it • ççf  bie  3eit  bet 
SXegierung  ; it.  bäs  SKeidb  ; bie  «Dtonar* 
chte;  überb.,  bet  ganje  Umfang  aUet 
Wooinjen  berfelben  ; it.  qqf.  (baS 
SHcb)  bie  ©inwobner  ober  ©ewobnet 
bcffelben  ; it.  bas  9tetcb  » baS  beutfebe 
9(eid.t  ; le  haut  Empire,  bie  erßen  feiten 

Ee  2 
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bcérimifchen  Âûiferthunrô  ; ber  hôdjftc 
ftlor  be$  ftlten  rimffCQcn  9îeich$  » le  bas 
Empire,  öU  leßten  Jetten  bcS  rôm. 
SXeidjeö , vom  tfûifer  Çoitfîantin  ober 
auch  Don  sjjalcrian  an  ; le  saint  Empire, 
baô  heilige  rèmifche  Sletct)  beutfehet 

Ration ^ les  princes  de  l'Empire,  bic 
9vei(î)ôfurftcn  ; avoir  de  l’empire  sur  soi- 
même,  feine  £eibenfdiaftcn , Steigungen 
ic.  ju  beherrfehen  roiffen  ; j’empire  de  la 
beauté,  bie  ÇÔîad)t  ber  ©d)onbeit  ; l’em- 
pire des  deux , de  l'air  etc. , (pOCt»)  blC 
SXegioncn  be$  Jpimmel*  , ber  guft  K.  ; 
l’empiie  d’Apollon  , ba$  Steich  bCt  SBSif* 

fenfehaften;  A.  t>ic  Gelehrten  ; poitd 
l’empire , (Sffîûp.)  ben  SXcichäablct  fuh- 
ren î baut  et  mixte  empire,  (jur.)  bûS 

Ober*  unb  9ïiebergericht. 

Empirer,  v.  a.  verfcblimmern ; Ärger  unb 

. fchïinnner  machen  ; A.  v.  n.  Ärger  unb 

’ fd)lintmer  merben  ; sa  maladie  empire  à 
vue  d’oeil,  feine  jfranfheit  wirb  mit  je* 
bem  SlugcnbticPe  fchlimmer. 

Empirique , adj.  c.  empirifeb  i ein  ©mpi* 
riter  ; (f.  empirisme  , un  médecin  empi- 
rique,) Ober  5 • m • “n  empirique,  fin 

3trjt,  ber  blog  nach  Ähnlichen  ftÂUen, 
unb  nicht  nach  theoretifehen  tfenntntf* 
fen  feine  Patienten  bchanbelt;  vuig.  ein 
Ûuacffalber. 

Empirisme,  s.  m.  (y&ilof.)  bie  £ehre  ber 
(Èmpitifer  ; ber  ©mpiriömutfi.  A.  bie 
empirifdje  2lrjcnepfun(l  ; f.  empirique. 

Emplacement,  s.  ni.  pie  tBautfeUe  ; bie  £age; 

! ber  <piat$;  ein  bequemer  $laß  jur  ©r* 
richtirng  eine#  ©cbÄubes  , jur  Slitle* 
guug  cineô  ©artenô  ict;  it,  T.  ba$  2lb« 
îûben  unb  2luffcbûttcn  bcô  ©ftljc*  in 
ein  Qîagajin.  i; 

placer,  v.  a.  du  sel,  T.  ©alj  ûblabcn, 
unb  eö  inö  ^îagajin  auffdjütten; 

Emplage , s.  m.  fiûtt  remplace  nitb  remplis- 
sage, b.  i.  batficnigc,  womit  bie  Maurer 
etwaé  auSfuÜen. 

Empiastique , adj,  c.  T.  fiebrig  ; (v.  ftrje* 
ncpen,  welche  bic  £aut  vcrtfopfen). 

Emplâtre i.  m.  (fâf.  f.)  ein  (baô  J tÖpfter; 

’ it-  M-  farn-  ein  nrmer  franfet  SOicht  ; 
ein  unnufiet  ÖRenfch,'  (%55(»arao)  etliche 
harten , bie  ein  betruglidyer  Bpielev 
bepm  2lbbf  ben  mit  untermifcht  ; enjpiâtrc 
d'ente,  (©Ärtn.)^aiimWnd)Ö;  mettre  un 
emplâtre  à ui>e  affaire,/#.  eilicfdllimme 
©ad)c  ju  bemänteln , ju  ucrtufdyen 
fuchen. 

Emoiâtrcr,  v . a.  (SSergolbcr)  bûd  £cbcv  mit 
firniß  befïreieben. 

Em plâtrier, s.  m.  (Slpotb.)  ber  tyfïûft  erfaßen. 

Emplette,  s.  f.  ber  iîûuf,  (f infauf  einer 
SDnnre;  ber  £tom  ; faire  des  emplettes, 
ûBerlep  Bachen  einfaufen. 

Emplir,  v.a,  voll  machen;  anfttüert  ; (nie» 
mahl$A'-»  unb  meißvon  üûjîigcn  Ba* 
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dien  ;)  it.  v.  n,  (im  SSretfpiel)  bie  fcd)$ 
55Änber  nach  einanber  machen.  s’Empiir, 
v.  rèjl.  fîd)  anfullen  ; voll  werben  ; sa 
gorge  s'emplit  ober  elle  emplit  joliment  son 
coiset,  ihr  3>ufcn  wôlbt  fïch* 

Emploi,  s./n.  ber®ibraud)/  bie  Slnwen* 
bung  einer  ©adie?  it,  bie©elegenbeit, 
ein  Capital  an  Jinfen  ju  legen  ; it.  bie 
iBcbienung?  baô  2lmt;  ber  £)ienft;  it. 
bie  9loUe  eineö  ©chaufpiclerö  ; A.  p.us. 
eine  Serrichtung  ; iöefdyÄftigung  ? l'era-  ‘ 
p:oi  d’une  somme,  (jur.)  bit  2lnfuh- 
rung  einer  (Bumrnc  in  einer  ^Rechnung; 

double  emploi , <jqf.  bloß  emploi  , pic 

hoppelte  ftnfàbruttg  eined  ^oftciW  in 
einer  Rechnung  te.  ; faire  emploi  d’une 
somme  d’argent  , cilIC  BumniC  Selbem 
an  Jinfen  legen. 

Employé,  ée,  part,  et  adj.  angewenbet  K. S 
c'est  bien  employé  , fo  rcd)t  î bûÔ  Wflr 
recht!  cö  i(t  ihm  recht  gefehehen  ! 

Employé,  s.  m.  ein  Stngc (te Qtcr ; €m- 
plopirtcrî  Bchreiber?  einer,  ber  eine 
iBebienung , (ein  UnterÄmtchcn)  hot. 

Employer,  v.  a.  anwenben  ; gebrauchen  ï 
©ebraud)  von  etwaö  machen;  ctwatf  an» 
bringen»  employer  son  aigent , fein  ©clb 
Anlegen,  ober  anjinfen  legen; (unter* 

bringen;)  employer  une  partie  dans  un 

compte,  einen  <poftcn  mit  in  feiner  SXedj» 
nung  Anfuhren  ; employer  qn.,  einen 
anficUcn ; einem  eine^Bebienung  geben; 
A.  eine  iBcfdjÄftigung  geben  ; A.  einen 
gebrauchen;  fîd)  fcincrôicnfte  bebicnen; 
employer  qn.  sur  l'état,  einen  ÛUf  biC 
gifle  berjenigen  feßen,  bie  oom  ir>ofe  be- 
folbet  werben,  ober  ein  ©nabcngehalt 
befommen.  s’Employer  , v.  riß.  (à  qth-) 
fïd)  auf  etwa«  legen  ; fïd)  mit  etwaö  bc* 
fchÄftigen  ; fîch  jn  etwaö  gebrauchen 
iûtfen;  — pour  qn.,  fid)  fur  einen  ver* 
wenben;  vulg,  ein  guteöSBortfur  einen 
cinlcgcn. 

Emplumer,  4. d.  mit  verfehen; 

emplumer  un  clavecin , ein  Clavier  bc* 
fiebern  ober  befielen , il  s’est  bien  em- 
plumé dans  votre  maison  , Jig.  er  hat  ÎU 
3fwcm  J^aufe  Çettfebern  befommen. 

Empocher,  v.  a.  jam.  etwas  (begierig)  ttt 
bie  îafchc  jlecFen  ; eintteefen. 

Empoigné , éc  , part,  et  adj.  f.  empoigner  ; 

Cfl3ay.)  wirb  von  ^feilen  :c.  gefugt,  wel* 
Che  in  bie  £Änge  frcuiweifc  über  cinan* 
ber  gehen , alö  wenn  fie  jufammenge- 
bunben  wÄren. 

Empoigner,  v.a.  ilt  btC^aufi  faffcit  ; bamit 
anparfen  ; ergreifen  ; empoigner  qn.  par 
les  cheveux , einen  bep  Den  paaren 

Empointer,  v.  a.  T.  (eilt  ©tlicf  3:ud))  mit 
etlidjen  ©tichen  heften , bamit  c$  fo 
bepfammen  bleibe , wie  cä  gelegt  i|i  ; 
(Gabler)  bie  fabeln  jufpiçcn. 
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lSnpois,  s.  m,  bie  ©tArfe  âumÇtetftoadjett 
leinenen  3eugeö  ; mettre  du  linge  à 
l'empois,  ober  mettre  de  Pempois  sur  le 
linge , bie  SföAfche  RArfen. 

Empoisonnement , s.  m.  bie  2$etgiftung. 

Empoisonner , v.  a.  vergiften;  einem  mit 
©ift  vergeben  ; (einem  sffienfc&en  ober 
&btete)  ©ift  betjbvingen;  ûberb./  ver- 
giften/ (in  auOgebebnterer  Q5ebcutung;) 
(f.  tic  35ebeutungen  [audi/g  ] von  em- 
pester i)  it.  etwao  jum  fcblimmRen/  auf* 
fdjlimmflc  auOlegen;  einer  ©acte,  Ste- 
te ic,  eine  boshafte  Auslegung  geben. 

Empoisonneur,  s.  m.  eure,  s.f.  ein  ©ift* 

mifeber  -,  eine  ©iftmifc&etinn  ; *•  ßg • 
eitt  fd)!e<J)ter  £ocb;  *>.  ein  S&erfùbrcr 
(Durch  vetbctblicbe  £ebrcu  unb  ©tuitb* 
fiije), 

Empoisser,  * a.  tbeeren;  mit  £beer  be* 
(treiben. 

Empoissonnement^  s.  nu  bie  55efci5ung  eine# 
£eicbcô  mit  junger  55rut. 

Empoissonner,  v.  a . einen  $eid)  mit  jungen 
Sifcfcen  befeuern 

Emporétique , adj.  c.  du  papier  emporéti- 
que , OKpptb.)  2ôfd)VûPier  jum  filtriren. 

Emporté , ét , part . et  ad),  weggenommen; 
fortgeriffencc.;(v.<perfoncn)  and)  s.  m. 
et  f.  auffabtcnb  ; beftig  ; jâbjornig  ; 
fciîifl»  ein  beiger  £opf  ; /*•  auéfcbwci* 

' fent;  liebctlicb;  ein  auöfchwetfenbeuc. 
s0tenf(b  ; eine  SßArrinn  ein  toUcö  , 

rafepbeöSÖeib  ; aibre  emporté, (fougueux,) 

T.  tin  ssflum,  ber  §u  Hart  in*  £olê 
tvAcbR. 

Emportement , s.  m.  ober  emportement  de 
colère,  tir  heftige ^Bewegung,  ber  fcfjneUe 
Sdtébrucb  beô  |orné;  ber  ÏJAbjotn;  bie 
J£>i$e;  8ufwattung.;  baé  Stufbraufen; 
it.  ççf.  emportement,,  ein  nâmfd)Cr 
ÇinfflU»  emportement  de  joie,  d’amour 

etc. , eine  auéfcbweifenbe  freute/  £iebe 
JC,  5 un  noble  emportement,  ein  cblcr 
©ifer. 

Emporte  pièce,  s.  m.  T.  bet©chtiflctfnetfi 
it.  ter  Æurcbfcbîag  ein  fdjarfeé  nnb 
fpifti9e$  Söerfjeug , }.  55.  ter  harten- 
wacher  ; it.fg.jam.  rin  ©runt/  woge» 
gen  Reh  niebtö  eintvenben  lAflt;  it.  eine 
©eroalt,  ber  man  nicht  wiberReben 
fatin;  /e.  ein  febarfer  ©atvrifer. 

Emporter , v.  a.  wegnebmen  ; mit  Rdj  neh- 
men; tvegbeben;  »egtrggen;tvegbobten; 
weabringen;  Begreifen;  mit  Reh  fort- 
reifen;  wegtreiben;  vertreiben;  it.  weg* 
Reblen;  (von  Äranfbetten).  einen  weg» 
raffen  ;,/e.  (eine  Äranlbeit/  einende* 
cRen  te.)  vertreiben  ; (eine  fteRung) 
wegnebmen;  cmnebmen;  erobern;.//. 
fg.  (von  ben  £etbenfdjaften/  von  ber 
55crebfamfeit  «,)  uberwAltigen  ; bin» 
teilen  ; Reh  bemAcbtigen  $ *>•  erlangen  ; 
erhalten  s m biefer  55ebeut«ng  befrn- 
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bcr$  i l’emporter , (von  RJftfOttCtt  tthb 
©acben).  «ur  qn.,  sur  qch.  über  jemanb* 
etWüfrbic  jDbcrbanb  behalten;  jemanb* 
etwas  uberroiegen  ; übcrtrcffen  ; ben 
«Boräug  vor  jemanb , etwas  erhalten  ; 
it,  mehr  wiegen  ; fernerer  fepn  ; it.  em- 
porter, nach  Rd)  jieben  ; burch  eine 
notbwenbige  ftoige)  veranlagen  ; mit 
fid)  fufjreru  s’Emporter , «>.  rèfi.  flct)  er< 
turnen;  ftcb  ereifern;  ficb  entruffen; 
auffabren;  T.  (oon  55Äumen)  §u  febt 
illö  ipolt  treiben  ; emporter  une  main  % 
(2omberfpiel)  eine  £rfe.,  (einen  ©tid)) 

mod)Cn  ;.  les  plus  ba  ses  emportent  les  plus 

hautes,  bie  niebrigßen  Rechen  bie  bod)* 
ften;  Ce  mot  emporte  cette  signification, 
biefeé  SÖort  fuhrt  tiefe  ©ebeutung  mit 

fjd)  J emporter  l’enchère,  bft  Itljte  (Ut 

55ietben  fepn,  fo  baf  einem  bie  ©acte 
|Uerfannt  wirb.  Fig . et  Prov.  emporter 
la  balance,  ùbetwfcgcu  5 baô  Ueberge- 
wicht  befommen;  cela  emporte  la  pièce; 
tiefer  ©cher;  (biffe  SBerlAumbnng)  iflltt’ 

• hart»  nein!  ba6  ift  gartu  arg  i autant 

en  emporte  le  vent,  eé  iR  aReÖ  in  bett 

Sôinb  gerebet;rman  fann  nicht  barauf 
bauen.;  emporter  une  chose  k la  pointe 
de  l’épée,  etwaé'nadj  vielem  2öiber» 
fprueb  unb  ©treit  bodj  noch  èrlangen,.- 
Empoter , v.  a.  (©Artn.)  in  $Apfc  fe^en, 
Empouilles , s.  f.  pl.  (jurO  ©/treibe  / ba$ 

noch  im  ^dbe  Rebet* 

Empourpré,  ée,  adj.  (poet.)  purpurfarbige 
Empreindre,  v.  a.  irr.  prAgen;  finpr AgfU5 
aufbt&cfen;  etnbruefen;  abbruefen;  U* 
fg.  eiltprAgen  ; U porte  la  joie  empreinte 
sur  son  visage,  tU  «JrCUbe  leuchtet  ibnt 

au*  ben  2lugen. 

Empreint,  einte,  part . eingeprAgtj  abgCf 
brÛCft  ; f,  empreindre. 

Empreinte  , s.  f.  bft  SlbbtUCf  ; baO  ©C- 

prAge;  baé  ©ingeprAgte;  it.  baâ , womit 
etwaö  eingeprAgt  wirb  ; (Gabler)  bie 
©runbung;  bet  ©runb;  it.fg.  ber  8b* .v 
briief  î baé  ©eprAge  ; empreintes,  pl.  T. 
©teiue  / worin  man  Slbbrucfe  von  j^bi^ 
ren  unb  ©cmAdjfen  fïnbet  ; i’empreinto 
du  doigt  de  Dieu , fg.  biC  ©put  bf# 
göttlichen  $ingct$. 

Empresré,  ée  , part,  et  ad),  eifrig;  ge* 
fchAftig;  emRg;  faire  l’empressé  (r)  Rdb 
gefd)Aftig  Retten, 

Empressement,  s.  m.  brr  ©ifer;  iDienflei* 
fer;  55etriebfamfeit  ; bie  mit  Unruhe 
verbunbene  ©efchAftigïeit  ççf-  bie 
Ungebulb.;  it.  ççf.  bie  S.ubringlicbfeit; 

demander  avec  empressement , eifrig  t 

bringent/  inRAnbig  bitten. 

sTspipresser , v.  r<f.  (de  ober  à faire  qch.y 
Reh  eifrig  bemühen;  Reh  beeifern ; mit 
eifriger.  55emübung  an  etwa#  arbeiten; 
etwas  eiftig  betreiben  ; Rdv  viele  Cölube 


438  Empr  Empy 


Empy  En 


fehl  angf  leget!  [EœpyTeume 


gebot  ; fid>  be(lt^ben  ; fîd) 
fepn  laffeti. 

Eropnmcric  , t f T.  f.  coudroir. 

Emprisonné,  éê  , part,  et  adj.  txr&aftCtî 
{nt  ©efÄltgMfi  gefegt  IC.  f,eroprisonh«r 

Emprisonnera«?  t,  s.  m.  bfe  Öerbaftung  ; 

©efangenfepung  ; ©infefcung  in*  0e* 
fAngnifl  ; it.  bet  (jr>aft)  SBcrfraft  ; ba* 
Bi$en  im  ©efAngnifi. 

Emprisonner,  v.  a.  oerbaften  ; in  UJerfjcTt 
nehmen  ; in  ba*  ©etAngntfj  feçen;  (ein* 
fe*en). 

Ennmnr,  t . m.  ba*  (fntfebnett  ; it.  bie 
Änleibe;  *in(ba*)  Anleihen  ; Darlehen; 

bte  entlehnte  Badie  ; faire  un  emprunt  ; 
©elb  entlehnen  ober  borgen  ; »i  voudroit 
faire  un  emprunt,  er  mochte  ©elb  ent» 
lehnen;  de l'argent  d’emprunt , entlehntet 
©elb  ; cheval  d’emprunt,(p/.ar.  de  louage;) 
Citt  tchnoferb  ; il  va  souvent  à l’emprunt, 
er  behilft  fleh  oft  mit  Sergen.  Fig.  eile 
n’est  belle  que  par  emprunt.  Ober  c’est  un- 
beauté  d’emprunt,  mir  bie  Äletber  (ober 
bie  Bchminfe)  machen  fie  fchôn  ; des 

vertus  d’emprunt,  <§(jhein<>>£ugenbfn  ; agir 
par  emprunt  de  territoire,  T.  (o.  einem 
Stichtcr)  an  einem  Orte , ber  nuger  fei» 
nem  ©eriebttforcngel  liegt/  einen  ge 
tichtlichen  Slftum  auöiibfh. 

Emprunté,  ée,  part,  et  adj.  entlehnt  IC.Î 
ßg.  fremb  ; falfch;  avoir  un  air  emprunté. 

/*•  ein  angenommenem  , gegwungeneo 
ffßefen  haben. 

"Emprunter,  v.a.  (qeh.  de  obCti  qn.,)  bon 
einem  anbern  etwa*  entlehnen/  lehnen/ 

* ablehnen  ; borgen  ; abborgen  ; (im  ©e« 
geniale  oon  prêter,  einem  anbern  etwa* 
leihen;  f.  auch  crédit;)  it.ßg.  mm 
etwa*  abborgen;  ffdj  etwa*  $rcmbet 
gueignen;  etwa*  oon  einem  anbern 
herhaben  ; U lune  emprunte  sa  lumière 
du  soleil,  ßg.  hnf  «Dtonb  entlehnt  fein 
îicht  bon  ber  Bonne  ; ce  tuyau  emprunte, 
T.  ber  SûBtnb  bringt  mit  in  biefe  Orge! 
pfeife , ba  er  nur  allein  in  eine  anbere 
bringen  fottte. 

Emprunteur,  t.  m.  ein  Entlehnet/  inf,  ei« 
net/  bet  fleh  mit  Entlehnen  behilft. 

Empuantir,  v.a  fam.  ffinlftib  machen; 
einffAnfern;  mit  ©effanf  erfüllen. 

^Empuantir,  v.  rtfl  fftufenb  werben. 

Empuantissement , ».  m.  ba*  Btinfenb* 
werben  ; bat  Ucbelriechen  einer  »etbor 
benen  ©acht. 

Empyeme , ».  m.  T.  ©iter  unb  SXaterie , 
fb  bon  einem  aufgebrochenen  fungen 
gefchwür  ober  fond  von  einer  ©ruft 
wunbe  in  bie  bohle  ©ru#  fAUt;  ein 
Srudgefchwür. 

Empyrée,  adj.  le  ciel  empyrée,  ober  » 
l’empyTée,  ber  ft  euerbtmme  1 s it.  (polt.) 
bie  59ohnung  ber  Beligen. 

Empyreumatique , adj.  c.  T,  brgnbig. 


s , j.  tn.  T.  ber  branbige  ©erueh 
bon  befhUirten  ôhlichten  Bachen , bit 
ftch  auf  bem  ©runbe  be*  2XffillirgefA§c< 
angeb&ngt  haben. 

Emu  , ue,  part,  et  adj . f.  émouvoir , bf* 

wegt;  cntrüfletjc. 

Emulateur,  ».m.  (im  erhabenen  Btol/  unb 
in  Sejiebung  auf  Bachen)  ein  Wachei- 
fercr. 

Emulation , ».  f.  bie  Nacheiferung  ; ber 
Nacheifcr  ; ber  SBetteifer  ; 20ettjlrcit. 
Emule , $.  c.  ber  Nacbcifcret  / bie  Nach* 
eiferinn  ; it.  ein  SSetteiferer , Ncben- 
bublcr;  eine  fperfon , welche  e*  einer 
anbern  tyerfon  in  einer  gewiffen  Bâche 
gleich  ober  gupor  gu  tbûn  trachtet;  it. 
bie  mit  einer  anbern  ; in  einer  ©acht/ 
um  ben  Norgug  ffreitet. 

Em  tilgen  t , ente,  adj.  T.  (b.  ©efîfen)  gu*- 
fûUgenb  ; artère  émulgante , bie  Nierai* 
$ul*aber>  veine  émuigente,  bte  Nieren- 
Slber, 

Emulsion,  ».  f.  T.  ein  fûhlenber  $rgnf 
au*  bem  fü^arle  ber  ftrûchtc  unb  au* 
milchichten  Barnen  unb  fernen  ; ber 
&&bltranf. 

Emulsionné , ée , adj.  T.  eau  de  poulet 
émulsionnée,  fchroache  JfJÛhurrbrübC/ 
worin  man  fùblcnbc  Bamcn  bat  fochm 
laffen. . 

Emulsionner . v.  a.  mit  fuhlenben  Bamcn 
auffochcn  laffen. 

En , prép. in;  an;  bcp ; nach;  aufUnnet- 
halb  ; wie  te.  ; en  France,  in  ftranmid)  ; 
croire  en  Dieu,  an  ©Ott  glauben;  être 
en  vie  , am  £eben  fepn  i en  chemise,  tm 
#emb  ; m temps  de  paix , in  ftriebené« 
geit;  piller  en  Allemagne,  nach  JDeutfdt* 
Ianb  geben  ober  reifen  ; en  riant , im  fa- 
chen; wÄhrenb  bem  fachen;  en  trem- 
blant, mit  gittern;  en  vain,  umfonfl; 
en  plein  raidi , am  hellen  ÇKittage  ; en 
bonne  santé , hep  guter  ©efunbheit  ; en 
bon'chréticn , al*  ein  guter  (Jbtifl  ; ba- 
billé en  homme , tn  Çftannfif letbCW  ; être 
en  prières , im  ©ebetb  brgriffen  fcçn  ; 
être  en  bonne  humeur,  guter  faunfjepn; 
armer  en  course,  gut  ÄÖpetcp  CUOrÜflfn; 
livrer  en  proie  , gur  iReutf  liefern  ; en 
bonne  justice,  ber  ©crcchtiafeit  grmAj; 
en  conscience,  ngd)  ©ewiffen;  mit  gu- 
tem ©ewiffen  ; en  mon  particulier  , i(fj 
an  meinem  Z heile  ; wg*  mich  betrifft  ; 
en  tant  que  , (jur.)  jlatt  selon  que,  info- 
fem;  je  nachbcm.  A TB.  En  wirb  meiff 
in  einem  allgemeinem  Binne  al*  dans 
gebraucht , J.  ©.  vivre  en  liberté  ; vivre 
dans  une  entière  liberté  etc.  ; ferner  |eigt 

tn  ba*  S5erhÂItni§  gwifehen  bem  £>rte 
an;  wo  man  fleh  beftnbct/  unb  bem 
Orte/  wo  man  cbcnfaU*  fepn  fonnte/ 

}.  on  est  en  ville  , en  campagne  etc.  ; 

hingegen  dan»  bebeutet  innerhalb/  tot 
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©egenfafc  »on  auf erhalb , u 93u  •«  «*  tung  ; Sluftion  ; bfr  3lu#ruf  j mettre 


dans  U chambre , dans  la  maison  , dans 
la  ville  etc.  Dans  Wirb  gebraucht  auf 
bfe  «frage:  SBann  ? unb  mit  bem  Futur  1 
en , auf  bie  Stage:  3n  mie  oi?l  3ett  ? 
unb  mit  ben  anberit  temps,  bocfj  $u* 
toeilen  a uct)  mit  bcm  Futur-,  $,  j’ai 
lu  ce  livre  en  deux  heures,  et  dans  deux 
heures  d’ici  je  commencerai  U lecture  d’un 
autre  ; il  le  fera  dans  trois  jours  ; il  l’a 
fiait  en  trois  heures  ; (f.  übrigen#  bie 

©rammatif). 

En  , partio.  relative  babonî  bahet  î batum 
barnit;  Dafür  ; barau#  ; baruber;  beffen 
20.;  ie  m‘en  étonne,  ich  pewunbfre  mich 
baruber  ; it.  e» , (ohne  eigentliche  ©e* 
jiebung  auf  ba#  SSorhergebenbc,)  en 
user,  oerfabren;  s’en  aUcr,  »eggeben  k. 
(f.  bie  ©rammatif). 

Enailage,  s.  m.  (lat.)  (©ramm.)  eine  $igur/ 
burd)  »eiche  man  bie  ftebetbeil-*/  bie 
feiten  be#  SSerbi  te,  unter  einanber 
.pertrecbfelt, 

Enarbrer  , v.  a.  une  roue  , (SQtedjatt.)  bie 

Çfôittc  eine#  Stabe # mit  einet  ©pinbel , 
mit  einem  ©aume  ucrfehen. 

Enarrhement , s.  m.  f.  arrhcment. 

Enarrher , v.  a.  f.  arrher. 

Enarthrose,  s.  f.  f,  arthrose. 

Encabanement , s.  m.  T.  bie  (£itt§ie&ung 
ber  3nbM§er  ; berjenige  gheil  be# 
©djtff#,  roo  e#  enger  ftugebet,  bi#  an 
ba#  âugerffe  ©nbe. 

Encadrement  , s.  m.  ba#  ©tnfaffctt  eine# 
©em&blbe#  îc,  ; «v.  Die  (Einfügung  felbffî 
it.  nom.  ba#  abt&eilen , ©intbeil*n  ber 
gruppen  in  ©ataiflone  ic. 

Encadrer , 9.  a.  faffen  î ctnfaffeu  » t*  un 
tableau,  ein ©emablbcin  einen Nahmen 
cinfaffen  ; it.  les  troupes , nouv . bie 
gruppen  in  ©ataiflone  te.  abtheilen. 

Encager,  v.  a.  in  einen  Äöffd)  fperrch; 
it»  ß&-  plais,  gefangen  feijen  î encager  un 
jeune  arbre,  T.  einen  jungen ©aum  mit 
£>ornen  umg&unen» 

Encaissé,  ée,  par/,  et  adj.in  Æiffen  etnge» 
paeftî  rivière  encaissée,  fin  5lufj  bft 
febr  ffeile  Ufer  bût. 

Encaissement , s.  m.  bfl#  ©tnpatfett  in  £t- 
ffen;  it.  ba#  ©e$en  eine#  ©aumd  in 
einen  (inf.  mit  €rbc  gefußten)  Æaffen  ; 
it.  frifebe  Âaffenerbe  fur  Orangenbäume; 

faire  un  grand  chemin  par  encaissement, 

T.  eine  lanbff rafe  (inf.  au  einem  fum* 

■ pfïgen  Orte)  mit  ©ruben  anlegcn , bie 
man  mit  ©teinen  auOfuÜt  ; faire  un 
jardin  par  encaissement , ein  ©aumgar* 
ten  mit  guter  €rbe  oerfehen. 

Çncaisser , 9.  a,  in  einen  Ä aff  en  padPen  ; 
in  eine  Si# e legen  ober  perfchliefi en  ; 
encaisser  des  arbres , ©äume  in  eilten 

Soffen  fegen. 

Encan,  s.m.  bie  ©er Steigerung i ©ergo»* 


qch.  k lvncin , ettra#  ütrffetgern  i öffent- 
lich an  ben  ÖÄeiffbictb^nben  oerfaufctu 
s’Encanaiiier,  v.rifi . mit  lieberlidjen  Eeu- 
ten  umgeben  ober  Umgang  haben  ; fiel) 
ju  lieberlicher  ©cfellfchaft  halten  ; it* 
mépr.  ftef)  gemein  machen  ; it.  9.  a.  qqf. 
encanailier  qn. , eine»  (tOtbcr  beffen  Sffilf- 
len)  in  ©emeinfehaft  mit  pöbelhaften/ 
niebertröebtigen  Ernten  bringen. 
Encanthis,  s.  m.  T.  ein  (bütf)  «fletfchffe« 
»Äch#  im  Innern  Sugenroinfel. 

Encapé  , ie , adj.  vaisseau  encapè,  T . eilt 

©ebiff/  ba#  fïdj  jtoifeben  jtoep  ©orge* 
birgen  beffnbet. 

Encapelé,  de,  adj . (©(hifff.)  ttUfeebaltCU^ 

angehalten.  / 

Encapuchonner , 9.  a.  plais,  ben  ÄOPf  Per« 
bullen/  permummen. 

Encaquer,  v.  a.  in  gönnen  fchlagem  leget^ 
ober  einpaefen,  |.  ©.  Jpärttige/  tyuloer^ 
it.  ^ufammenpadfen  ; nous  étions  enca- 
qués dans  la  diligence  comme  des  harengs, 

Jig.  fam.  nur  fafen  in  ber  £anbfutfcbe 
jufammengepacft  trie  bie  Xp&tinge. 

Encastelé , ée  , adj.  T.  jtPanghuflg  i (POtt 

einem  <Pferbe  / beffen  £uf  gefthrounben 
iff,  unb  tpelche#  baber  hinftO* 

s’Encasteler , 9.  rifl.  T.  jtPangbuffgtPetbett. 
Encastelure,  s.  f.  (Encastélement , s.  m .) 

T.  ber  J^ufiWûttg  ; bie  95ollhuffgfeit4 
f,  encastelé. 

Encastiliage,  #.  m.  T.  berjenige  gheil  bel 
©cl) iff#  / ben  man  auffer  bem  SBaffer 
fiehet. 

Encastillé , ée , adj.  T.  tpirb  POtt  einem 

©chiffe  gefagt,  ba#j  über  bem  Sßaffcr 
jiemlich  hoch  iff. 

Encastiiler , T.  f,  encastrer. 

Encastrement , s.  m.  T.  ba#  ©tnfugett  ; 
f infaljen  ; bie  gneinanberfugung  mit« 
telff  einer  $uge. 

Encastrer,  9.  a.  T.  (mtttelff  eine#  ©in« 
fehnitte#)  einfugen  î einfaljen..  • 
Encavement , 1.  m.  ba#  ©inlegeit  tU  bftt 
Setter  ; ba#  ©chroten. 

Encavcr , 9.  a.  in  ben  ßeller  legen  ; ein« 
legen  ^ einfehroten. 

Encaveur,  s.  m.  ein  ©chroter  Î f.  encaver. 
Encaustique , s.  f.  bie  9Bacb#mablerft)  ; 
©nfauffif  ; bte  Äunff  mit  farbigem 
SBBachfe  >u  mahlen  unb  ba#  ©emöhlbe 
auf  ben  ©run.b  einjubvennen  ; it.  adj. 
enfauffifd). 

Enceindre,  9.  a.  irr.  mît.  CKauetU/  mit 

einem  3a um , ©raben  tc.  umgeben , ein- 
fchlieffcn. 

Enceint,  einte,  part,  et  aetf.  umgeben/ 
eingefchloffen  IC.  ; une  femme  enceinte, 
eine  fchtpangere  jrau. 

Enceinte,  s.f.  ber  Umfang  ; Umfrei#; 

' (Sorttf.)  bie.  fimmtlichen  ^effungötrer- 
(er  um  eine  ©tobt  ober  um  ein  £ager; 


t 


Ench  * 


i 


44o  Ence  Ench 

. hi*  ttmflellung  mit  ©antett/ 

, Suchern,  Jpunbenic.ba$9tepier. 
Encens,  s.  m-  ber  ©eihrauch;  it>  fig-  b.  i. 
ba6  £ob  / bie  £obe$erhebung , ©chmei* 
thcleo  ; encens  mâle  ,<  Me  befr  ©orte 
SBetbrûUd)  ; encens  frmefl«  ober  encens 
blanc,  fchlechterer  ©eihrauch;  brûler 
de  l'encens  devant  qn-,  obet  donner  de 
l’encens  à qn. , fig.  einem  ©eibrauch 
opfern  ober  freuen;  einen  febr  loben. 
Encensement  , s.  m.  fcflö  ÖtÄüdjeW  bep 
Äirchenccremomein* 

Encenser,  v.  a.  röuehem;  — qn. , fig.  ei • 

nem  ©eibrauch  freuen;  einen  loben» 
einem  fdjmeicbeln. 

Encenseur,  s.  m fig.  etil  ©rfmtfichlcr. 

Encensiére , s f T »ilbet  ©oMgcmUth  î 
eine  5ärt  2)urr»ur$. 

Ence n soi i , s.  m.  ein  an  ßetten  fiingenbeö 
IXauchfafi  bep  Ätrchenceremonien  ; it. 
eine  ©cibrauchbiichfe;  fig.  bie  Ättche; 
bet  2Utor;  ^fron,)  beraitar  ; eûfge* 
iPttTe*  fubltcheg  ©eftirn.  Fig.  et  Pro v. 
il  a trop  souvent  l’encensoir  à la  main, 

er  löfit  fein  prkfrrlûbe*  Sinfeben  ju 

tiel  bltcfen  ; mettre  la  main  à l’encensoir, 

€tngrtffe  in  ein  aeifricheS  2lmt  tbun  ; 
it.  tfth  getftïicbe  ®ûtet  amnafen  ; it.  fief) 
in  âtirchenfachen  mengen  ; jeter  l’en- 
censoir au  visage  de  qn.,  Ober  donner  i 
qn.  de  l’encensoir  par  le  nez , fam  einem 
M SXaudtfaf  unter  bie  9We  halten; 
einen  ubermöjjig  unb  übertrieben  loben. 

Encéphale , Encéphalique  , adj.  c . T.  des 
vers  encéphaliques,  OpftOurmfr. 
Enchaîné,  ée , part . et  adj.  ait  bie  £ctte 
gelegt  IC.  î f.  enchaîner. 

Enchaînement,  s.  m.  fig.  bie  töerfettung; 
ber  gufammenbang  unb  bie  golge  oer» 
fehiebeuer  ©achen  ober  Gegebenheiten  ; 

eine  âtette;  ffieihe;  un  enchaînement  de 

malheurs,  eine  on  einonber  hingenbe 
golge  / eine  Äette  pon  Unglucféfitten. 
Enchaîner,  v.  a.  anfetten  ; an  eine  Äette 
legen/  fcbliefrn  ober fehmteben ; anfef 
fein  ; fig . perfetten  ; an  etnanber  UU 
ten  ; mtteinanber  perfnupfen , perbin. 
ben;  it.  (pon  ber  £iebc/  ©chônbeit ic.) 
feffeln  ; s’Enchaîner  , v.  rfi.  ft(h  per* 
binben;  tote  betten  jufammen  hingen. 
Enchaînuie,  s.  f.  (nur  Pon  ©erfen  ber 
ÄUttjl)  fOPtel  ûl$  enchaînement. 
Enchanté,  ée,  part,  et  adj.  prop . et  fig.  be* 

ûubert;  entiûrftic.;  it.fig.  bc*auberob; 
ejaubernb  fcbön;(»unbetfcbön). 

Encbanteler , v.  a.  — du  hois  de  charpente, 

T.  3intmerholj  in  Raufen  feHcn;  — dos 
tonneaux,  fiâjftt  auf  £agerbiume  legen. 

Enchantement , s.  m.  bie  Gfgauberung  ; 
ber  3auher  ; bie  SEBtrfung  ber  Baubcrep  ; 

it.  plur.  Me  Baubcrep;  ba$  Bûubern; 
bie  Çauberf&nfr;  fig*  enchantement, 


tint  Bauberep;  ct»as  $u£ewbentli# 

d)CÖ  / Sßunberbaretf  ; rompre,  défaire 
l’enchantement , ben  B<*uber  lèfert/  auf- 
heben  ; c’est  un  enchantement  que  de 
voir  ce  palais , man  ipirb  entjucf  t,  menu 
man  biefen  <pallaft  fiehet. 

Enchanter,  v.a.  bciaubcrn;  it.fig.  be|aw» 
bern;  cntjùrfen. 

Enchanteresse , s-  f.  f.  enchanteur. 

Enchanterie,  s.f.  cor.  flûtt  enchantemeDt. 

Enchanteur,  teresse,  s.  m.  et  f.  (prop.  et 

fig-)  ein  Beeret/  Boubetinn; 
eine  «frrfon  pon  auônehmetiber 
heit  unb  Slnmuth  î *>•  "*•/>•  ein  Getrùger  ; 
eine  Getrugerinn  ; it.  adj.  (meid  poet.) 
bejaubernb  ; etnnchmenb  ; anmuthig  ; 

un  regard  enchanteur , ein  B^UberbltCf. 

Enchaper , v.  a.  un  baril  etc. , T.  eine  jfcppe 
über  ein  ic.  machen , b.  i.  tin  $a£ 
noch  in  eine  anbere  £onne  einfchlagen/ 
rote  j.  G.  ein  fPulperfaf. 

Enchaperonner,  v . a.  perfappen;  btttÄOpf 
mit  einer  ^appe  perhullen, 

Enchargef,  v.  a.  pop.  einem  etn>û$  nach* 
brieflich  anbefehlen;  feharf  einbinben* 

Enchâssé,  ée,  part,  et  adj.  eingefaft;  g<* 
fa# t ; cingefdjaltet  «.  f.  enchâsser. 

Enchâsser  , v.  a.  in  £ol$  / @tein , Silber 
ic*/  in  einen  Nahmen  ic.  einfafTen; 
faffen;  — des  reliques,  Keliguien  pon 
einem  ^eiligen  in  einen  .ffaßen  pertpab* 
ren  ; it.fig.  enchâsser , einfdjalten  ; mirb 
inf*  pon  ©orten  / ©teilen  ic.  gefagt. 

Enchässure,  s.f.  batf  €infaiTen;  Saffen; 
it.  meift  bie  Sinfatfung,  gaffung  felbü* 

Enchaussé,  ét*,  adj.  T.  Wirb  Pon  einem 
(behübe  gefagt/  ber  pon  ber  9Xitte  einer 
feiner  ©eiten , big  gegen  bie  ©piçe  ber 
anbern  eingefefmitten  i£. 

Eüchaiissener , v.  a.  oöet  mettre  en  chaux, 

©ei^g^rber)  bie  gelle  fchwôben , ober 
anfdjipoben  ; fie  in  ben  ÄalfÄfcher 
fe^en  ; um  fte  hernach  beffer  abhaaren 
ju  föniien*  .. 

Enchiusser,  v.  a.  des  légumes  , T.  ©arten« 

fruchte  mit  ©troh  ober  ?0tift  bebeden  / 
bantit  fie  »ei£  »erben/  ober  por  bera 
gro£  pertpahrt  Meibcn.  * * 

Enchaux  , s . m.  T.  ber  Äülfifchet  ; ba$ 
ätültfiaß  ; f.  enchaussener. 

Enchère , s.  f batl  ©eboth  / baö  man  bep 
einer  öffentlichen  Gerfrigermtg  thut; 
ba$  Gietben  ; it.  bie  ©teigerung  ; batf 
X)hberbiethen;  OXchrbiethen;  ba*  höhere 
©ebothî  mettre  i l’enchère,  öffentlich 
|u  ©erfauf  fteßen;  öffentlich  oerfri* 
gern;  jut  öffentli^en  ^Berfrigeruna 

bringen  ; feite  une  enchère , mettre  en- 
chère, ein  ©eboth  thun;  vendre  i l’er- 
chére,  an  ben  s£Reiftbiethenben  perfau« 
fen  ; couvrir  Tendiere,  ein  hohcreö  ©c* 
both  thiin  ; «inen  ùberbiethen  ; emporter 
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l'enchère , ber  letjte  im  ©ietben  fepn,l  bet  9*«fe  tmrdj  beit  ecbnupfen;  ber 
fo  bafi  ihm  bie  <g>ad)e  jucrfannt  wirb;  ©tocffcfmupfcn. 

enchère  courante,  her  feftqefe^te  ^Jteti  dEnchifrener , v.  a.  b«t  (gäntipfcn  üfr“r* 

um  welchen  ein  gnridjtlich  ju  oerfau-  fadjen;  etre«chifrene,  bcn  ©cftnupft» 
fcnbcä  ©nt  angefdjlagen  iß  ; enchère  au|  hüben  ; im  ©e&trn  oetßoptt  fepn. 
rabais,  hie  tDtinberßeigerung  ; foile-en-  Enchymose , t.  f.  T.  ein  ploQltrfier  2lu$* 
chère,  ber  fteufûuf  ; revendre  à la  folle-  trjtt  ^lute«  in  hic  unter  ber  tout 

enchère  de  qn.,  aufs  neue  an  ben  «Dteiß*  Uegenbcn  gefAße  ; bûé  fdmeUe  Bufßti- 

bietbenben  perfaufen  , auf  Äoßen  unb  g<n  einer  SRotbe  iné  ®efïd)t  , S*  ©♦ 
©efûbt  bfö  erßen  Äiufcrö,  ber  ein  wenn  mon  ftd>  febimt,  erjurnt  tç. 

@ut  t'c.  nicht  behalten  will,  fo  baß  Encircr,**.  a.  wicbfen;  mitSöadiötraurcn, 
Diefer,  wenn  bep  her  jwepten  SBerßei*  uberßreteben  , j.  ©.  fceinwanb. 
gerung  weniger gebotben  wirb,  fo  Piel Enclave,  *./.  her  ©e*irf  ; bie  ©rinjen; 
iulegen  muß,  ali  an  ber  Pon  ,tbm  ge*  „ej^eein  @tucf  £anb  einfd)ließen  ; m 
botbenen  @ummc  fehlt;  «1  pay**?  k1  - - • — 


welche  ein  @tùcf  £anb  einfd)ließen  ; " . 
ber  ©csirf  unb  Umfang  einer  ©eriebtö- 
barfeit;  it • ein  2lcfcr,  ein  ©tuet  2anb, 
fo  ficb  in  eincé  Ânbern  ©ebietb  binent 

erftredt  J (©auf.)  unb  enclavement,  s.  m. 

baéjentge  ©t&rf  <tneé©ebaubeô,  bas  tit 
ein  anbereé  ©cbÄube  bineingebt;  it*  bet 
Kaum  , ben  haffelbe , ober  ben  eine  Step- 
pe, ein  ©cfiornßcin  tc.,  fo  Durch  etn 
Zimmer  geführt  wirb  , einnimmt  ; (frir8 

enclave  dans  une  chambre). 


fol  le- enchère , prov.  et  Wttb  bttfur  büßen 

mußen.  B . ,, 

Enchérir  , v.  a.  et  absoU  ubcrbictbett  ; bo 

ber  bietben;  it*  etwaétbeuret  machen; 
ben  5Jret<  pon  etwaO  erWben  ; it-  v.  n. 

(mit  avoir)  tbeuter  werben  ; auffcblagen; 
enchérir  une  maison  sur  ober  au-dessus1 
ober  par-dessus  qn. , etn  bob'rttf  ©ebotb 

al*  ein  anberer  auf  ein  su  perfaufenbe?.  -ncUve  une  chambre). 

£au*  tbun  ; enchérir  sur  qn.  Ober  sur  EncUvi  fo  , part,  et  adj.  cillgcfd)lO|Ten  5 
qch. , fig.  einen  ober  etwa*  übertreten  ; f enciaver. 

d einem  juportbun  ; mehr  tbun  , alé  fiu  Enclavement , s.  m.  ber  ©infcbluß  ; bie 
anbercr;  enchérir  sur  la  vérité,  ntcbt  fa*  €infdblteßung  ; f.  enclave, 
gen  alö  wahr  iß*  . Enclaver , V.  fl*  (P.  £Änberepen  unb  P.  bec 

Enchérissement,  r.  m.  ba$  Steigern , ba«  Qcricbtäbarfeit)  einfchließen ; in  feinen 
€rbobenbeé<Pteifeé;baôîbcuermacben,l  bineiniieben;  (©auf.)einlûffen? 

baé  5ßertbeuem  ber  SDaarcn  K.  i baô  . in  îinflnber  fugen  ; einfûgen  5 

î^b^uerwerben*  1 klammern  anmacben. 

Enchérisseur , s.  nu  ein  Steigerer;  einer, ta^i  inc  ad;m  ± qch.f  etwaé  geneigt; 
ber  mcbt  bietbet;  vendre  au  plus  offrant  ^ . mmmtn  ^etßaube)* 
et  dernier  enchérisseur,  aß  bell  Öteiß*  v CM f»rnt 'l  ein  ÇRerf  baé 

toet&mbm  »«laufm.  HSf;  S?it*  Sium* 

äsnsfSs^ÄÄSWt—  sä 

w;  *"  3WIW“  «f  >•»  ®-l  SSV.ÄÄM.  i»-..»  m 

Enchevêtrer,  r.a.  p.us.  bie  onfeaeii;  IC9tl1  '(Kenmin  "1  rinTOort/ 

(Sauf.)'«  »ta  mehrere  Salf<n-(Enk«n  En^t.q”^ 

.'Enchevêtre; . v.  ,lfi.  (oon  <pfrtb<n)  (î(f)  Encloitrer,  v.  a.  p.w.  in«  Â(o(»n 

ben  Ju§  in  bie  £alfter  ober  in  ben  Encionre,  v.  a.  irr . einfÿltepen,  mtt  etnet 
geiperwitfeln;  it.  jig.  fam.  fîcb  in  eine  ?Dtauer , mit  etnent  ©taoen  / 3ftnn  je* 

> j . • I fmtt  rlansl  111  etWdâ  du  T" 


fdbltmme  @acbe  perwicfeln  ; s’enchevê- 
trer dans  un  discours , in  feinet  fHebe 
perwirrt  werben  ; vulg • au$  bem  Concept 
fommen.  . # , 

Enchevêtrure,  s.f.  T.  eine PietecFige  ôeff# 




umgeben  ; »/•  (mit  dans)  in  etwa$  auf- 
nebmen;  uwifdien  ben  Umfang  eine$ 

SKûUmÔ  cinfChlicßen,  j.  ©*  ertclorre  les 
fauxbourgs  dans  la  ville , bie  SJotßabtC 

mit  sur  (Stabt  sieben. 


ichevetrure,  s./,  i • eine  uirrcmgc  uctt*|  iimjui  üihvh»vh'* 
nung  s»oifdien  abgefcbnittenen  ©alfen,  Enclos,  ose,  paru  et  adj.  etngefd)lo|)en ; 
um  eine  ©cbotnßeinrbbw  «.  ohne  @e.  f.  enciorre,  ■ . . „ , 

fabt  burcbs«fûb«n  > if-  ber  ©cbabe , Enclos,  s . m . ber  , tnnerbalb  etne3  Um- 
ben  fïd)  ein  $ferb  am  Hinterbein  perd  feytô^  / (i*  ©•  ?9taner , etne$  ®ra* 
urfadit , wenn  ti  |ïd^  in  ben  ^ugel  ober  benö , ^auneö  K.)  enthaltene SKaum  j ber 
in  bie  Halfterleine  perbÀngt  bat.  I ©ejirf;  it.  b.  i.  btefer  Umfang  felbfc; 

Eqchtfrené , ée , part,  et  adj . ppn  bem  ber  £JlaQ  ; bie  Umjôumung.  - 
©ebnupfen  petßopfttc.  f.  enchifrener.  jEnclôtir,  f.  a.  Ti  biae  enclôtir  un  renani, 

Euchiüèiieiaeni,  <.  nu  bie  $8et{Upfnng  tnl  un  lapin  «te.,  machen/  baf  fîcb  tin 
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ein  Äanincben  tc.  tntf  £odj  perfriecbt? 
s’enclôtir,  fïcb  t>f rf riecftcn. 

Enciôturc,  t.  f.  ber  3irat&  am  SRanbe  einer 
geßieften  Sftfcett. 

fencloué,  ée,  part . et  adj.  pemagclt  ï f. 
enclouer. 

Enclouer,  v.  a.  pcrnageln  , j.  B.  ein  fJfetb! 
bcpm  Beilagen , eine  jtanone  te.  ; 
cheval  qui  s’est  encloué  , eût  fÔfcrb,  bag 
fïcb  einen  Stogel  in  ben  gu§  getreten 
bat. 

Enciouure,  t.f.  bagBetnageln  ; bag,  bureb 
baô  *Bcçn<uie(n  entßanbene  Uebel  am 
guße  eine*  ipferbfg;  (nicht  aber  bag 
syernageln  einer  Äanonc  tc.  ;)  fig-  pop. 
bie  ©cbwiertgfeit  ; £ittbetniß;  voilà 
l’encioruure,  baron  liegt  eg  eben;  ba  fiçt 
ber  knoten. 

Enclume , s.f.  ber  Ämbog  5 it.  ein  Söetf* 
$eug  bet  ©ebieferbeder  , ben  Schiefer 
bamit  |u  fpaltett  ; (Bnat.)  ber  Slmbog  ; 
ein  fletnegÄnocbletn  an  ber  Trommel 

bfg  ûbtetf;  battre  l’enclume  ober<ur  l’en- 
clume, auf  bem  8mbog  fcbmicben.  Fig. 
et  Prov.  être  entre  l’enclume  et  le  marteau, 

mm  allen  ©eiten  in  ©efabc  fepn  ; swf- 
feben  £&ûr  unb  Singel  fepn  ober  ßed ett  ; 

il  vaut  mieux  être  marteau  qu’enclume, 

ti  itf  bcfferfcblogen,  alggefcblagen  »er- 
ben; remettre  un  ouvrage  sur  l’enclume, 

ein  SDerf  noeb  einmabl  bearbeiten. 

Enciumeau,  s.  m.  ein  (bag)  2lmbogcben; 
ber  £anb4lmbog. 

Encochement,  s.m.  bag  ©inlegen  ber@ennc 
eineg  Bogeng  in  bie  Âcrbe. 

Encoché,  ée,  part,  et  adj.  in  bie  Äerbe  ge- 
legt ic.î  (2öap.)  »irb  bon  einem  Bogen 
gefügt/  »orauf  ein  $feü  liegt. 

Encocher , v.  a.  einferben  ; eine  .Sterbe  in 
einAolg  machen  ; — une  flèche,  einen 
«Pfeil  anfcblagen  ; bie  (Senne  beg  Bo- 
geng in  bie  $erbc  legen. 

Encochure , s.  J.  T.  btejenige  ©teile  einer 
©egelftange  / woran  bag  ©nbe  eineg 
©egelg  oben  angebunben  »irb. 

Encoffrer,  v.a.  (meiß  mp.)  aug  ©eis  ober 
©piljbubercp)  in  einen  tfaßen  ocrfcblte* 
ßen;  it.fig-  plais,  et  burl.  einen  ing  ©e* 
fàngntf  fperren  ; einfperren. 

Encoignure,  s f.  ber  ööinfcl,  bie  (inwen* 
bige)  ©de  in  einem  ©eb&ube;  it-  qqf- 
ein  ©dfißcbcn  i it.  T ein  eingejogener 
SBlnfel  in  einem  Blumenbeete;  fontafne 
dVncoignure,  ein,  an  ber  ©de  eineg  ©e- 
bÄubeg  angebrachter  ©pringbrunnen. 

Encollage , s.m.  T.  bag $r&nfen  mit£eim. 

Encoller,  v.  a.  mit  £eim»at7et bcßreicben; 
mit  £eim  trnnfen;  it.  ben  £eimgrunb 
$um  SJergolben  legen  ; u.  T.  bie  Slrme 
an  bie  5tnferrutbe  Schweißen  ; it.  einem 
3eug  bie  Appretur  (bic  ©teife  tmb  ben 

s ©lan$)  geben. 

Encolure , s.f.  ber  $alg  (bie  #alSgeßftU) 


eineg  tyfetbeg;  it.fig.  fam.  (p.^Jerfenen, 
meiH  m.p.)  bag  Äußerliche  Slnfeben; 
it.  r.  ber  £alg  am  Slnfetfreuje;  it.  qyf. 
eine  ©rbjunge  (jwifiben  2 feeren). 

Encombrant,  ante,  adj.  nèol.  (p.  ÎBaarCIl) 

. unbcbulßicb  ; febwer  fbrtjiubringen. 

'Encombre,  s.  m.  fig.  bag  j)inbcrniß. 

Encombré,  ée , part,  et  adj.  perfpettt; 
oerfcbûttctî  f.  encombrer. 

Encombrement,  s.  m.  bag  SBerfperren  (SBep* 

r-  fdjùtten)  eineg  Sfficgcg  ic.  bureb  ©dwtt; 
it.  bie  baber  entllcbenbe  Hemmung  beg 
frepen  ^Durcbgangeg;  T.  qqf.  bie,  bureb 
icidbte , aber  einen  großen  SHaum  ein« 
nebmenbeffiaaren,  oerurfaebte  J^inber* 
ntß  auf  einem  ©cbtjfe. 

Encombrer,  v.  a.  einen  Söeg,  ©rabcn , 
Brunnen  tc.  perfebutten  ; mit  ©ebutt 
anfüllcn;  it.  mit  ©ebutt  perfperren. 

Encomiaste,  s.  m.  oi.  ein  £obrebner. 

Encontre,  s.f.  ol.  ßatt aventure,  rencontre; 
i l’Encontre,  adv.  et prép.  ol.  bagCgenf 

bawiber. 

Encoquer,  v.  a.  T.  tint  ©CblingC  POtt  ©fil- 

»erf,  einen  etfernen  9ling  ÏÂngg  ber 
©egelßange  btnfcbieben,  um  eine  Kode 
tc.  baran  ju  b&ngcn. 

Encorbellement,  s.m  T.  ber  SJorfptung  ; 
bag  «Borragen  rineg  ©teineg  ober  oér- 
febtebener  ©teine  aug  einer  î&auer,  um 
etwag  ju  halten,  »ic  §.  B.  ber  Borfprmig 
cincg  Æragfteiueg. 

Encore,  (poet.  Utll)  f am.  audj  encor,)  adv. 
noch;  it.  noeb  einmabl  ; pou  neuem; 
it.  überbieg;  ferner ;«/.  »enigßeng. 

Encore  que,  conj.  obgleich?  Obfcbon;  »if- 
»0&1  ; {pl.us.  quoique).  . 

Encornail,  s.  m.  T.  ein  (bûg)  £ocb  Obctt 
im  5Xad,  mit  einer  IXoUe , bie  ©egel- 
ftange,  mittclf!  eineg  ©eileg,  baran  auf 
unb  ab$u$ie&en. 

s’Encomailler,  v.rifi.  ol.  et  burl.  eine  JtûU 

nehmen , auf  beren  eheliche  $reue  nicht 
Piel  su  bauen  i(t , vuig.  bie  einem  wie- 
ner auffebt. 

Encorné, ée,  part.  f.  encorner,  it.  adj.  baut 
encomé,  (poet.)  mit  langen  Römern; 
javart  encorné,  T.  ein  ©ffd)»ut  in  bem 
Sjn f eineg  $f«beg. 

Encorner,  v.  a.  mit  £ow  befcblagcn  ober 
einfaffen. 

Encometer,  p.  a.  p.us.  in  eine  pgpiewe 
iDute  tbun. 

sEncorneter,  p.  rifl.  p.us . eine  Sßcibcr- 
haube  (cornette)  auffcçcn. 

Encouragement,  s.m.  bit  Slufmuttteruttg ? 
©rmunterung;  ber  SXrttricb  ; it.  bie  thA- 
ttge  Unterßüpung  eineg  Untemchmeng. 

Encourager,  v.  a.  aufmuntem  ; ©tutb 
machen  ; (Oîuth  sufprecben  ; it.  antreibm; 
anreisen.  ^ 

Encourir,  v.  a.  irr . qch.v  et»gg  auf  fîd) 

laben;  perbienen;  in  etwag  (j.  B.  in 
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©träfe)  tjerfaUett  ; ftd>  etwa*  gugieben; 
in  ein  Uebel  getntben. 

Encouru  , ue , part,  verbient  ; verfallen  ; 
f.  encourir. 

Encouturé,  de,  adj.  T.  bordag?*  encouturds 
l'un  sur  ruutre , ©cbifftfp  laufen,  bie  mit 
ihren  £nben  auf  einanber  ûberfchiefien. 

Encrasser,  v.  a»  fchmußig  machen  ; bcfchmu* 
fcen;  lai'snr  encrasser,  (v.  n)  fdjmulM 

werben  latfen. 

»'Encrasser , v.  réjl.  ftfymußtg  WCtbett  ; it. 
ftch  befcbmuben;  it-ßg-fam.  fïd)  be* 
febmußen  ; fid)  butd)  eine  fchlechte 
j)anMung  vcrAchtltch  machen;  fïd)  weg» 
werfen;  ftd>  betunterfeben ; î*.  qqf. 
fetne  guten  SRamcren,  fein  artige* , leb» 
hafte*  Söefen  (g.  55.  in  ber  $to»ing) 
verlieren,  (vgl.  s’enrouiller). 

Encre , s.  /.  bie  £inte  ober  ©inte  ; it.  bie 
9&ud)bmderfd)WÄr5c,95uchbtucferfarbei 
encre  de  la  Chine,  bie  £uf<t)C  > 5®*u 
encre  est  trop  blanche  , biefe  ©inte  ift  gt! 
blûfj  ; derire  de  bonne  encie  ober  de  la 
bonne  encre  à qn. , ßg.  fam.  einem  mit 
guter  leferüchet  £inte  fehreiben;  einem 
nacbbrûcfiich  aber  mit  feharfen  Sffiorten 
fehreiben. 

Encrer , v.  a.  (95uchbt.)  bie  «Jatbe  auftra* 
gett  ; it.  v.  n . bie  $atbe  annebmen. 

Encrier,  s.  m.  ba*  ©intcnfa§  ; (95uchbr.) 
ba*  jarbenbret;  ber  ffarbenftein. 

Encroud,  adj.  T»  (von  einem  95aum)  ber 
bepm  AUen  auf  einen  anberen  gefallen 
ift,  unb  fid)  in  beffen  Steile  verwicrelt  bat. 

Encroûter , v.  a.  T.  (eine  ©lauer)  mit  Äalf 
bewerfen. 

Encuirasser , v.  a.  ol.  einenÄuta§  anlegen. 

s’Encuirasser,  v . rißßg.  (von  ber  <£>ttUt, 
von  £einengeug,  von  ©tetallen  ) von 
©chrnuç,  ©taub  ic.  gang  ûbetgogen 
werben  ; febr  fchniufjig  werben  ; votre 
linge  est  trop  eneuirassd , ruer  5öci§gCU( 

tft  gu  febr  bcfchmuht,  e*  ffarrt  von 
©cbmub  , iH  gang  ffeif  von  ©<hmu*ï 
vuig.  ber  ©chmuç  fïbt  ftngerbtcf  barauf. 

Encuiasser,  v.  a . T.  bie  ©cbwangfchtaubi 
an  ein  Gewehr  einfepen. 

Encuvement,  s.m.  (©Arber)  ba*  95cijen 
ber  Sette;  it.  ba*  ©chûtten  ober  €in 
weichen  in  eine  Æufe. 

Encuver,  v.  a . T . in  jfufcit  Ychuttctt{|.95. 
bie  STOetntrauben  ;)  it.  bie  $eHc,  ober 
ba*  £einengcug  in  eine  Äufe  tbun  obe 
cinweichen. 

Encyclique,  adj.  T.  runb  ; girfelrunb. 

Encyclopédie , i./.  her  Umfang  ober  3n» 
begriff  aller  Âûnjle  unb  2Biffenf<haften 
überhaupt  ; bie  (EncpflopAbie. 

Encyclopédique,  adj.  c.  gur  (SncpflOpAbte 

gehörig  ; encpflopÄbifch. 

Eadante,  beffet  Endente,  s.fT.  bie  Çu» 
fammcnfùguitg  groepet  fréter  burch 
ÄAmme  aber  jAbne, 


tnddcagône,  s.m.  T.  eine  eilfeeftge  ffigur. 
Enddcasyllabe,  s.m.  T.  ritt  eilffelbiget 

Endénrque , adj.  c.  T.  (von  Âranf&fiten) 
einem  aewiffen  ^otfe  eigen  ; in  einem 
£anbe  einbetmifeh. 

ïndente,  f.  Endante. 

Endrntd,  de,  adj.  gejabnt;  mit  3Abnen 
verleben.  . 

Endenter,  v.  a.  mit  Sahnen  ober  mit  einem 
Äomrn  mit  Sinîcn,  3acfen  verfebeu, 
wie  k 95.  ein  9tab , eine  Çgge  te. 

Endette , ée , part . et  adj.  être  endetté  par 
dessus  la  tête,  vu/g.  bi*  über  bie  ûb?ett 
in  ©ebutben  flecfcn. 

Endetter,  v. a.  verfdjulben; in  ©<hulbeit 
feßen  ober  bringen. 

»•Endetter,  v.  rèji.  in  ©dmlbett  gcrßtben ; 

it.  fleh  in  ©thulben  #eefen. 

Endèvd,  ée,  adj. pop.  tnttrrif<b>  vcrbruf* 
lieh  ; ftarrf&pfîg  ; s.  rtn  ©tarrfopf. 
Endiablé,  ée,  adj  pop.\t\X^\Wy  Verteufelt. 
Endiabler,  v.  n.  fam.  faire  endiabler  qiu, 

jemanb  toU  machen. 
sTEndimmcher , v.  reß.  plais . (v.  gemeinen 
£euten)bte©onntag*flciber/  ben  ©onn» 
tagöftaat  antieben. 

Endive,  s. J.  (®Artn.)  bid  €nbivien  ;pl.us, 
chicorée. 

Endoctriner,  r.  a.  plais . unterrichten  ; be- 
lehren; fnf»  einen  unterrichten,  wie  er- 
fid)  in  einer  ©ache  verhalten  foll. 

Endolori , ie  , adj.  nouv.  (v.  fperfoneil)  mit 
©chmergen  behaftet.  (Rousseau.)  f.  Dict. 
de  Fèraud. 

Endommagement,  s.  m.  p.us.  bie  95efd)Abi- 
gung. 

Endommager,  v.  a.  (eine  ©ûdjc)  befthAbi- 
gen  ; ihr  ©chaben  gufugen. 

Endormeur  , s.  m.  ßg.  fam.  rttt  ©chmcich- 
Jcr  ; un  endormeur  de  mulots , ober  de 
couleuvres  , Jam.  ein  ftBittbbctltCl , bet 
burch  feine  /piffArdjen  unb  ©chmeidje- 
lepen  bie  £eute  etngufchlAfcrn  wei§. 
Endoimi , ie , part . et  adj . etngcfdjlafeu  ie»t 

ßg.  (v.  fperfonen)  fchlAfrig  ; nachlA^tg; 
untbAtig  ; un  esprit  endormi,  ein  fchlAf» 
rigerÄOPf , fin  ©unimtopf;  la  rage  en- 
dormie , bic  ©ddaffucht  ber  J^unbe;  eine 
9lrt  von  piller  SDutb. 

Endormir , v.  a.  irr.  in  ben  ©chlaf  brin- 
gen; prop.  et  ßg-  cinfchlAfcm;  d.  ßg. 
b.  i.  einen  nacblA§ig  unb  ficher  machen; 
it.  einem  langcSBctlc  verutfachen  ; it.  qqf 
(ein  ©lieb)  cinfchlAfcm,  unempftnblich 

machen  ; f.  engourdir. 
s’Eodormir,  v.  rtß.  einfdjlafcn  ; ßg.  nach- 
lA§ig  unb  ficher  werben. 

Endosse,  s.f.fam , bie  £afl,  95cf<hwerbC/ 
9Kftbe  bep  einer  ©ache. 

Endossement , s.  m.  T.  baö  3nboffement; 
3nboffiren;  bic  ^nboffirung;  M,  wa* 
man  auf  ben  SKucfm  eine*  SBechfeU 
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fchreibt  , um  benfelben  an  eine  anbete 
flJetfon  ju  übertragen , ober  um  ihn  an 
bie  Ûcbre  einer  Ruberen  jablbar  ju  ma- 
chen, (end.  d’ordre,)  ober  ÛU(<)  lit  &ab» 
ïung  beflelben  $u  befcheinigen , (end. 
d’acquit;)  it.  bar,  war  aurwenbig  ouf 
eine  ©chrift,  auf  einen  Äontraft  «.  ge- 
fegt wirb. 

Endosser,  v.a.  le  harnais,  la  cuirasse,  ben 
Jparmfdj,  benÄutatf  anlegen;  endosser 
une  lettre  de  change  , einen  SÖCChfelbrief 
tnbOfTiren  (f*  endossement;)  — un  con- 
trat, einen  Äontraft  aurwenbig  über* 

fdjrctbcn.  Fig.  Jam.  on  m’a  endossé  de 
cette  affaire , man  bût  mir  biefe  oerbrie§* 
liehe  ©adje  auf  ben  Jr>air  gefehoben; 

endosser  sa  robe  de  juge , feine  UCfytetli* 

(f)c  Slutorifit  feben  lajfen. 

Endosseur , s.  m.  ber  3nboffent;  berjenige, 
welcher  feinen  Rahmen  aufetnenffiech- 
felbrief  fchreibt,  j.  55.  jum  Uebertragcn 
ber  Sablung, 

Endroit , s.  m.  ber  £)rt  ; flDlofj  0 it.  bie 
©telle  ; ©tâtte  ; it.  lit  ©telle  in  einem 
55ud>,  in  eine«  SXebe  :c.  ; it.  bie  rechte 
©eite  eineâ  3fngÖ  » le  meilleur  endroit 
d’un  chapon,  bar  befie  ©tûcPdjen  am 
Äapaunen,  Fig.  se  montrer,  se  faire  voir 
par  son  bel  endroit,  fxcf>  oon  feiner  gu- 
ten , oon  feiner  oortbeilbaften  ©eite 
weifen  ; prendre  qn.  par  son  endroit  sen- 
sible , einen  auf  ber  emp(ïnblicben  ©eite 

angreifen  i montrer  une  chose  par  le  bel 
endroit , einJDing  auf  ber  fchônen©eite 
weifen;  en  mon  endroit,  (jur,)  p.us. 
^egen  mich  » Chacun  endroit  soi , (]Ut,) 
p.us . jeber  feiner  £>rtr. 

Enduire,  v.  a.  irr.  (eine  2öanb , $9îauer  te. 
mit  Äalf , ©ppr  :c.)  Überwerfen , über- 
fchmteren,  tjberüretcben , überleben, 
bewerfen;  tünchen;  (ein  ©chiff  mit 
£beer)  betfrcichen;  tbecren. 

Endui&on,  s.  f.  p.us.  bar  Ueber jheichen , 
München  mit  Äalftc. 

Enduit  »itc,  part,  et  adj.  übcrftridjcn  1C.Î 
it.  oi.  qewobnt;  it.  s m.  T.  bar,  womit 
eine  ©ache  überftridjen  wirb  ; bie  Tün- 
che; it.  ber  Slnwurf;  bie  55ewcrfung 
aber  ein  Ueberjuq  ber  rauben  S&taucr 
mit  Äalf  obet©9P$;  (Gabler)  ber  Sln- 
wurf; lat  Sluftragen  ber  jubereiteten 
Sftktelr  ober  ©»pfer  auf  eine  çOtauer 
ober  Sffianb*  ebe  man  ai  fresco  barauf 
mablt. 

Endurant,  ante,  adj.  gcbulbfg;  bulbfam; 
ber  (bie)  piel  ertragen  fann  ; meift  : •» 
est  peu  (ober  mal)  endurant,  et  fann 
nicht  Piel  pertraqen  ; er  gcrÄtb  leicht  in 
3ortt;  vulg.  er  ijt  furj  angebunbeiu  . 

Endurci,  ie,  part,  et  adj.  PCtb&ttet;  Pet* 
#0Cft  JC.  f»  endurcir. 

Endurcir,  v.a.  bitter  machen  ; birten  ixV. 
fig.  (ba$  £erj)  »erbitten,  perjfocfen. 
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sEndurcir,  v.  rifi.  prop . et  fig.  hart  wer- 
ben; (ä  qcb.)  etwar  gewöhnen;  it.  fici) 
perffoefen;  endurcir  au  travail , JUt 
beit  abbirten;  U s’est  endurci  i la  peine, 
er  tfl  ber  ©trapa$en  gewohnt;  er  achtet 
feine  ©trapafcen  mehr;. s’endurcir  aux 
misères  d’autrui,  be»  SlUbtet  (£lenb  PCt- 
bitten. 

Endurcissement , s.  m.  nutj^ff*  bie  SJetbit- 

tung  ; 5}crfto»fung. 

Endurer,  v.a.  leiben;  bulbe«  ; ttUSbar- 
ten;  erbulben;  aurtfc&en;  it.  leiben; 
geffatten;  jugeben. 

Enéide,  s.  J bar  (pon  fcenear  banbelnbe) 
jpclbcngebicbt  «Btrgtlr  ; bie  Ôleneir , 
Sleneibe. 

Enéoréme , s.  f.  T.  ein  Sblfchen  im  Urin. 

Energ;e,  s.  f.  bie  ©nerchie  ; Äraftfulle;/*. 
ber  ftadibrucf  ; bie  Äraft  einer  2öorter, 
einer  SXebe,  einer  Slurbrucfr. 

Energique,  adj.  c.  fraftpoü;  nadjbrûcf- 
licb  ; friftig. 

Energiquement,  adv.  auf  Citte  nadjbrûcf- 
liche  Slrt  ; mit  Äraft  ; fraftpoU. 

Energumène,  s.m.etf.  (£bC0l.)  etn(P0m 
fceufel)  55efefîener  ; fig . ein  fcollfopf. 

Enervation , s.  f.  T.  bie  Jlecbfen  be» 
Würfeln  ber  Unterleiber. 

Enerver , v.  a entnemn;  entfriften;  lit 
Ärifre  benehmen  ; fchwichen , abmer- 
geln; fig.  (ben  ?9îutb,  ben  ©tçl  ic.) 
entfriften , fchwichen  ; matt  Unb  fraft- 
lor  machen  ; entnerpen  ; énerver  un  che- 
val, T.  einem  Ererbe  *roe»  unter  ben 
Slugen  befïnblicbe  $lechfen  abfchneiben, 
bamit  er  (wie  einige  meinen)  einen  fiel» 
nern  unb  leichtern  Äopf  befomme. . 

Enfaîteau,  s.  m.  T.  ein  jorftjiegel;  fonf! 

auch  ftitiére. 

Enfaîtement , s.  m . T.  bie  bfeperite  53er- 
firffuug  einer ©chieferbacheö;  bie  ftorff- 
platte, 

Enfaiter,  v.a.  T.  beit  ^Otfl  fttwr  jacher 
mit  S5le»  ober  Jrwbfjiegeln  beberfen; 
einfach  perforffen;  ben  Jorft  belegeiu 

Enfance , s.f.  bie  Äinbbfit  ; (bir  $um  ;c- 
henten  ober  swolften  3abre;)  it.  (auch 
plur.)  bteÄinbere»;  ein  ftnbifche*  be- 
tragen (enfantillage;)  l’enfance  du  monde, 

fig.  bie  Äinbbcit  ber  2Öelt  ; bar  erfle 
fSBeltalter  ; tomber  en  enfance,  finbif# 
werben. 

Enfant,  s.  m.  taud)f.  Pon5)tibd)en,  j.  55. 
une  belle,  une  jolie  enfant,)  ein  (bar) 
Äinb;  it.  enfans,  (für.)  qqf.  bie  Ätttf 
berfinber  unb  Urcnfcl;  enfant  mâle,  ein 
Älliblein;  enfant  à la  mamelle , ein  ÄÜlb 
an  ber  S5rujl;  ein  ©iugling  ; enfant 
trouvé,  ein  ginbelftnb;  etnSinbling; 
enfant  de  choeur,  ein  Sborfnabe  ; (£boc.- 
fchüler;  enfans  d’honneurs,  €bclfuabett, 
junge  ^bedeute , bie  am  #ofe  âu  SJûôen 
auferiogcn  werben;  enfans  perdus, 'cf. 
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. ©olbaten,  bie  Öen  etflen  Angriff  wagen 
‘ maßen  ; U.  verlorne  ©cbilbroacben ; 
enfans  de  France,  chem.  Vie  red)tmÄßi* 

' genÄtnbcr  beg  Ä.  von  Sranfreicb,  unb 
Die  Don  Den  ölteßcn  abßammenbe  £nfd; 
il  est  enfant  de  Paris  , fr  ift  eiu  tarifer* 
Äinb  i aug  $arig  gebürtig  ; c’est  un  bon 
enfant;  une  bonne  enfant,  er  iß  eût  gU* 
ter^unge;  fie  iß  ein  gnteef  SKÔbcbeii; 
. enfans  de  la  balle , bcg  33attmeißerg  £in* 
ber;  it.ßg.  gDtcißer^tfinber,  Die  ihrer 
Steltern  $rofeßion  treiben,  unb  bie 

* man  baher  fur  gefcbtcftcr  hölt,  alg  an 
Vere  in  ihrem  SUter  ; une  femme  qui  est 
en  mal  d’enfant . ober  en  travail  d’enfant, 
eine  Jrau  in  Äinbegnöthen  ; faire  un 
enfant , eût  Âinb  gehören  i faire  un  enfant 
à une  fille , <in  SÎXôbcben  fcbwÔngetn  ; 
(1 vuig . engrosser,  ibr  ein  £inb  machen). 
Fig.  les  enfans  de  la  lumière  et  des  téné- 

; bres,  ($heol.)  bie  Äiiibet  beg  £icbtg  unb 
ber  Jinßerniß  ; bie  frommen  unb  bie 

©Ottlofen  i les  trois  enfans  de  la  four- 
naise, bie  g Gönner  im  feurigen  Cfen  ; 
enfant  de  Bacchus,  fam.  ein  Oaufbru 
ber>  c’est  l’enfant  de  sa  mère,  et  gleicht 
völlig  feiner  SOîutter  ; er  iß  feine  natur 
liebe  lutter;  faire  l’enfant,  fkb  finbifd) 
(löppifcb)  auffûbren  ober  ßeUcn  ; ü n’y 

• a plus  d’enfant  ober  d’enfans  , fg  iß  gar 

nicbtg  Ätnbifdjeö  an  ibm , (nömlicb  an 

btcfcm  ßitlbe).  Prov . ce  n’est  pas  jeu 
d’enfant,  eg  iß  fein  Æinbcrfpiel;  bie 
€>acbe  iß  von  SBiebtigfeit. 

Enfantement , s.  m.  bag  ©Cbôrefi  î btt 
burt  ; douleurs  de  l’enfantement,  bie  ®t 
burtöfebmerjen  ; * it.  ßg.  bie  gewaltige 
3ln ffrengung  eineg  ©diriftßeflcrg. 

Enfanter  v.  a.  et  absol.  gehören;  fin  ÂÛlb 

*ur  Sfôelt  bringen  ; it.ßg . (v.  ©ebrift- 
Jellern  te.)  gehören  ; (f.  enfantement). 
Fig . enfanter  un  procès , einen  <PrO$eß 
. verurfacben  ; c’est  la  montagne  qui  a en- 
fanté une  souris , erß  war  großer  £örm 
von  ber  (Sache  , unb  nun  iß  niebrg. 
Enfantillage,,  s.  m . bie  Æmbetcp;  finbifebe 
SKcben  ; eine  finbifebe  Sluffùbtung;  ein 
. îinbifcbeS  2Bcfcu. 

Enfantin  , ine , adj . finbifd)  ; bem  2tlter 
einçg  tfinbeg  gemöß. 

Enfariné,  ée,  part,  et  adj.  f,  enfariner.  Fig. 
il  est  enfariné  de  la  ch;mie , com.  plais. 

er  bat  hier  unb  ba  etwag  von  ber  (Eôp* 
Rite  erfcbnappti  il  est  venu  la  gueule 
enfarinée,  nous  dire  cela  , pop.  et  tß 

alberner»  ober  unbcbacbtfamcrweifc  (ober 
aug$3egierbc,  ein £rtnfgdb  $u  erjagen) 
berjugelaufcn  , um  eg  uns  $u  fagen. 
Enfariner,  v.  a.  mit  SDceljl  ober  <pùbcr  be* 

, ßreuen;  fîcb  bamit  weiß  machen, 

«’Enfariner , c.  rèj 7.  fid)  mit  SMI  Ober 

tyuber  beßreuen  ; ftcb  weiß  machen;  — 
d’uno  opinion  etc .tßg.  com.  plais . ftcb 


eine  Meinung  in  ben  Äopf  feçen;  f.  auch 

enfariné. 

Enfer,  i.  m.  (fpr,  enfére)  blé  SfrbUt  î it.ßg. 
b.  i.  ein  Ort/  wo  einem  alleg  juwiber  iß; 
it.  qqf.  v,  t bie  böllifcben  ©eißer  ; les 
enfers,  ber  Ort,  wohin,  n ach  ber  Mei- 
nung betreiben,  bie  (Seelen  ber  33er* 
ßorbenenfommen;  bas  9teicb  ber  Debat- 
ten ; enfer,  f£bpm.)  ein  trid)terförmige$ 
Sirculirgeföß,  Fig.  tison  d’enfer,  eia 
X>öllenbranb;  ein  verruchter  iBöfewicbt; 
bouches  d’enfcr,  Jeuerfcblunbc;  it.  feuet> 
fpepenbe  Q3erge  ; un  feu  d’enfer , eine 
ßarfc  Äohlenglut;  c’étoit  un  enfer,  ba* 
war  ein  verteufelter  £örm. 

Enfermé,  ée  , part,  et  adj.  eingefcbloffen  K. 5 
cela  sent  l’enfermé , (s.)  bag  rifd)t  bum- 
pßg,  moberig , {yuig.  muttig;)  maison 
enfermée , ein  £aug , bag  feine  frepe 
£age  bat* 

Enferm-r , v.  a.  cinfcbließen;  verfcbliefen; 
it.  einen  cinfperren  ; in  bag  ©eföngniß, 
Êollbaug  te.  fepen  ; it»  umringen;  aUent* 
halben  umgeben  ; it.  in  ftdj  halten  ; be- 
greifen. 

s’Enfermer , v.  rtß.\fiü)  einfcbließen  te«; 
— avec  un  malade,  fleh  bep  einem  Uran- 
ien verfcbließen  ; ihn  nicht  eher  verlaf* 
fen , big  er  wirber  gefunb  iß. 

Enferré  , ée , part,  et  adj . f.  enferrer. 
Enferrer,  v.  a.  fpjeßen;  mit  einem  Æ>egen 
ic.  burcbßecben , burebbohren  ; enferrer 
un  sanglier,  T. ein  wilb  (Bchwetn  gegen 
ben  ©pieß  anlaufcn  laßen. 
s’Enferrcr , v.  nß.  fîcb  fangen;  in  ben 
@pieß  laufen  ; il  s’est  enferré  lui -même 
dans  I’épéc  de  son  ennemi , ' p.us.  er  iß 

feinem  $einbe  in  ben  £)egen  gelaufen  ; 

il  ne  sait  ce  qu’il  dit , il  s’enferre  lui-même, 

ßg.  errebet  wiber  ftcb  felbß;  er  feblögt 
ftcb  mit  feinen  eigenen  SBortcni  W#.  er 
verfebnappt  (perhaut)  ftcb  im  SKebcn. 

Enficeler , v.  a.  un  chapeau , T.  eine  (Bdjnur 

um  einen  #ut  machen,  bamiterengec 
werbe. 

Enfilade,  s.  f.  eine  3immerreihc  ; eine 
SKeibe  mehrerer  in  einer  £ittie  neben 
einanber  beßnbltcber  klinge,  inf.  (de 
chambTes)  jimmer  ; (ißretfpiel  ) eine 
35röcfc;  (Ärieggf.)  biejenige  £age  etneg 
£rteg , aug  welcher  man  einen  tyoßcn 
ober  einSßerfbcr£önge  nach  beßreicben 

fann  ; une  longue  enfilade  de  d.scours, 
ßg.  ein  langweiligeg  ©cfcbwôç. 

Enfilé,  ée,  part,  et  adj.  finqcföbflt  î auf- 
gereihette.;  (f.  enfiler;)  (dJtatbem.)  voit 
Körpern , burd)  welche  eine  gerabe  £tnie 
gehet,  ober  in  ©ebanfen  gejogen  wirb  » 
(5Bap.)  aufaeßccft , gufgefpteßt;  suture 
enfilée  , (Chirurg.)  Dit  4)afcnfcbart> 
9lûth, 

Enfiler , v.  a.  einföbcln  ; it.  aufrethen;  an* 
reihen;  in  eine  @chnur  tc,  einfaßen, 
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! b 93.  Serien  ; (Âtieqôf.)  nach  ber  £Ûnge 
beftreichcn;  (£icbterj.)  bie  Oadjte  an 
bùnne  ©tôtfe  ober  an  ben  £id)tfpie§ 
bangen  ; (©retfpiel)  burd)  eine  ©rùcfe 
bem  iÄnbcrn  ba$  ©ret  jubinben  ; enfiler 
qn.  dans  un  tripot,  einen  jum  ©piel 
pctf&bten* 

S’Enfiler,  v.  riß.  fkf>  felbft  fpielen  ; felbfl 
in  feines  ©egners  JOegen  rennen  ; it.fig. 
fid)  in  einen  fchlimmen  J&anbel  einlaffen; 
it.  T . fein  ©ptel  felbfl  fperren,  perber* 
ben  ; it.  fid)  >»tnt  Verlufl  binreifen  laf* 

fen  i (f.  enfiler).  Fig . et  Prov.  enfiler  un 

chemrn , einen  SBeg  einfcblagcn , (unb 
barattf  gt robe  fertgeben  ;)  le  vent  enfile 
le»  rues,  bcrVUnb  burchflrclcht  bie©af* 
fen;  j’ai  enfilé  trois  perdrix  d’un  seul 
coup,  T.  ict)  habe  3 fteb&ubner  auf  ein* 
mahl  bcruntcrqefchoffcn  ; enfiler  un  dis- 
cours, tin  langweilige*  ©efprid)  on* 
fangen , auf  bie  ©ahn  bringen  ; enfiler 
le  degré , fam.  bie  £reppe  gewinnen  ; 
(bie  Êreppe  binunterfliegeft)  unb  ent« 

tpifdien  ; je  ne  suis  pas  venu  ici  pour  en- 
. filer  des  perles,  üb  bin  nicht  fût  bit  lange 
5DeiIe  biebetgefommen;  enfiler  la  venelle. 
pop.  baoon  laufen  ; vuig.  baé  «frafenpanier 
ergreifen. 

Enfiieur,  s.  m.  einer  ber  etwa*  an  einer 
©dmur  aufreibt;  (gabier)  ber  fcuffpie* 
1er ïfg-fam — de  perles,  ein  tyrab« 
1er  ; aufföneiber. 

Enfin , adv.  enbltd)  ; juletjt  ; it.  fur}  |u 
fagen  ; mit  einem  28ort, 

Enflammé , ée , part,  etadj.  entjunbetî  ent» 
brannt K.;  (pon  Äugeln)  glùbcnbi  des 
yeux  enflammés  de  colère,  Slugen,  bie  POt 
gorn  funfeln. 

Enflammer,  v.a.  (meifl  riß.  et  pass.)  anjult' 
ben  ; enttùnben  ; in  ©ranb  fled  en  ; in 
©ranb  ober  $(ammen  feben  fprep.  et 
ßg.  cnt$unben;  erbten;  entflammen; 
erregen;  reijen. 

S’Enflammer , v . riß.  prop.  et  ßg.  fid)  eitt- 

fûnben  ; in  ©ranb  geratben  ; scs  yeux 

enflamment  tous  les  coeurs , tbte  Sugcn 

feÇen  aile  £er$en  in  Rammen  » » coi*e 

s’enflamma,  il  s’enflamma  décoléré,  fein 

3orn  entbrannte;  er  entbrannte  por 
§orn. 

Entiéchures , s.  f.  pi-  T.  bie  $&ebelinge , 
gßcbeleincn  (am  gftafle;  bie  fiatt  ber 
£eitcrfproffcn  bienen). 

Enflé,  ée,  part,  et  ad},  aufrtCblafen  > flC* 
fchwoflen  je.  ; it.  wafferfuebtig  ; »!  est 
enflé  d’orgueil,  fig.  er  flroljt  PÖt  #0d)« 
muth. 

Enflement,  s.  m.  bûô  Stufbtûfcn  ; Sluf&la* 
ben  ; ©cfchtocUcn  ; it.  baô  Anlaufen  , 
fXuffchweUcn  be*  SBaffer*  te. 

En«  r,  »».  a.  aufMafen;  it.  guffdjTOeUen  ; 
auffth'wellcn  machen  ; auftreiben  ; it.fig. 
augmenter  j)  fcbwtllen  ; pergrôletn, 


|.  ©.  ben  SRutb/  bie  £offmmg  jr.;  it. 
(enorgueillir)  aufblafen  ; aufbUbcn  ; ftolj, 
bod)mütbig/  eitet  machen;  U.  enfler , 

v.  n.  et  s’enfler  , v.  riß.  fd)TOflIen  ; auf* 

fchmeBen  ; (p.  einem  ftluf  te.)  auffd)t»el- 
len;  anlaufen;  roachfen;  it.  fig.  fcfitpc!» 
Un  ; grôfjcr  rnerben  ; it.  ficb  Por  Jpoch- 
mutb  aufblafen  ; aufgeblafen  werben; 
fid)  blühen  ; ùbermûtbig  rnerben  ; cette 
viande  enfle,  biefe*  id  tint  bldheitbc 
©peife.  Ptg.  enfler  son  style,  fd)tPuffii0 
fehreiben  ; enfler  la  dose,  bie  £ofi$  ju 
fiarf  machen  ; enfler  u dépense  d’un 
compte,  bep Berechnung  ber  Sutfgabes 
falfche  Sofien  anfûbren/  um  nur  |ur 
$i(anj  ju  fommen. 

Enflure,  s.  f.  eine  (Sefdjtput# ; it.  enflures, 
pi.  T.  bie  ©eu fen  auf  bem  Äopf  ber 
ftebbècfe  / nenn  fie  bie  ©ripicfcte  anfan« 
gen  ab}Ufe$en,  Fig.  enflure  du  style, 
bie  ©djtpulfl  ber  ©chreibart;  enflure  du 
coeur,  bit  aufgeblafcnbcitbe*  £crien*; 
ein  bober  ©rab  beb  @tc(jc$  / M jpoch« 
mutbed. 

Enfonçage,  s.  m.  T.  bc* 

Siffer,  worin  Âaufmannéroaaren  grpacft 
finb. 

Enfoncé , ée , part,  et  adj.  tief  btnetltge« 
fchlagen  ; pertieft  ; perfenft  jc,;  avoir  les 
yeux  enfoncés , bie  ftugen  tief  im  Äepf 
liegen  haben;  eingefallene/  b»ble  äugen 
haben  ; avoir  l’esprit  enfoncé  dans  la  nu- 
tière , iron.  ju  ©ad>ftt , bte  ©charffhm 
erforbent/  nicht  aufgelegt  fcpn;  nicht 
Piel  begreifen  f önnen  ; (pon  einem  plum- 
pen SRenfchen)  bie  ©eele  in  ba*  jlnfch 
gcipachfcn  höben. 

Enfoncement,  s.  m.  baé  ©infchlagcn;  €iit* 
brechen  ; €inflo§en  ; it.  fig.  baö  €in* 
bredien , ©inbringen  in  bie  feinblichen 
fcruppen,  (©auf.)  bie  $iefe  be0  $UI> 
bamentö;  //•  bie  ©tnfenfung  ber  ©nmö- 
mauer  in  bie  ©rbe;  it.  ber  bintertfe 
SDinfel  in  einem  ©ebiubc  ober^immrr; 
it.  r.  bie  Vertiefung  / ber  ^intergrunb 
cincö  ©emÄblbe*/  ÿrofpeftcg , ^balctf 
jc.;  it.  bit/  mitten  in  ben  galten  be- 
ftnbliche,  bunfle  Orte  ohne  Sötcber« 
fehein. 

Enfonc-r,  v.a.  tief  !jineinfd)lagcn ; einfio* 
len;  - treiben,  -brurfen  :c.  ; fiechen, 
lolen , §.  ®.  benÄegen  in  baö  J^ert  ; it. 
perfenf cn , fr nfen,  j.  ©.  in  baö  SBafier  jc.; 
it.  einfdilaaen;  einftopen;  eintreten  jc. 
unb  §erbrechen  ; enfoncer  un  tonneau , T. 
bie  ©6bcn  in  einmal  einfeçcn ; (fo  auch 

la  futa  lle;)  — un  plat,  un«  assiette,  T. 

eine  ©chûfîel , einen  geller  tiefer  ma- 
chen, ober  auöbrehcn;  — un  bataillon 
etc.,  in  ein  ©atatüon  cinbrcdwn,  unb 
tt  trennen;  it.  v.  n.  finfen  ; perfinfen  ; 
5U  ©runbe  geben;  le  vaisseau  enfonça, 
böö  ©chitf  gicng  ju  ©runbe. 
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l’Enlbncer,  v.  ré/l.  tief  î bin-jEnfumé,  ée  9part.  et  acÿ.  eingerâuchert  IC.; 

ttnbtingcn;  fig.  — dans  qch.,  fleh  in  tableaux  enfumés,  eingeräucbeite  ober 


etwag  pertiefen  ; fut)  weit  in  ft wag  ein 
lafîen / J.  V.  ing  0tubiren,  0pielen  k; 

s’enfoncer  dans  les  voluptés , fldj  ben 

SffioUùjicn  ergeben-,  Iiebctlich  werben. 

Enfonceur , *.  m.  enfonceur  de  portes  ou- 
vertes, prov.  fam.  ein  ©rojjptablet  » it. 

einet/  bet  «ug  leichten  0ad)en,  bie  et 
getban  b<U  /•  *ifl  Slufbtbeng  macht. 
Enfonçure,  s.f.  T.  bie  Vrctct  einegSafr 
bobeng  ; bie  Vobcnflucfe;  Vobenbbljer; 
it . bie  Vertiefung  5 it.  bie  ©rube  ober 
$icfe  in  etwag  ; (©bit.)  bie  nieberge* 
brùeften  S^^etle  einet  gefplittertcn  £itn. 

fdjûle;  il  y a des  enfonçures  dans  le  pavé. 

bag  $fla(ler  bat  ©ruben  befommen,  (id 
auggrfabren  obet  ausgetreten). 
jEnforcir,  v.  a.  (oon  0achen)  perftärfen  ; 
flärfer / biefer  machen;  (ton  fcbierrn) 
bief  er  machen  ; it.  v.  n.  unb  s’enforcir , 
V.  riß.  (pon  ÿerfonen,  fcbierenunb 
©achcn)  Härter  »erben;  an  Äräften 
junebmen.  _ „ . • 

Enformer,  v.a.  T.  (#Utm.)  ubet  btC  $0W1 

fchlagtn.  . 

Enfouir,  v.  a.  (in  bie  ©rbe)  petgraben, 
petfeharten  ; it.  eingraben  ; enfouir  son 
talent , fig  feine  ©abc»  / fein  $fuub 
petgraben.  _ . . 

Enfoui chemcns,  s.  m.  pl.  T . btC  Ctflf  2St* 
berlaae  ber  Vôgen  an  einem  Äreulj* 
gewôîbe;  diejenige  Orte/  wo  bie  Vogen 
ànfangen  augeinanber  $u  geben. 
Enfourcher,  v.  n.fam.  fo  $u  tyferbe  fîfjen. 
ba§  ein  Vetn  >ut  Wechten , bag  anbere 
§ut  Stufen  herab  hanget , vulg.  rittlings 

cette- femme  enfourche  un  cheval  comme 
un  homme , biefeg  Jrauenjimmcr  ft$ct 
$u  tyferbe  wie  ein  Vtann.  ’ 

Enfourchure,  s.  f.  T.  ein  Oirfchgewetb  / 
bag  am  ©nbe  nue  a £acfen  but;  ein 
(bag)  ©abelgehitn. 

Enfourner,  v.  a.  in  ben  Ofen  fchtegen  ober 
fehieben  ; einfehiefen  J bien  (mal)  en- 
fourner , gut  (übel)  anfangen. 
Enfreindre,  v.  a . irr.  ure  loi,  un  traité  etc. , 

ein  ©efe$,  einen  fcraftat  :c.  brechen, 
übertreten, perlenen;  bemfelben  juwtber 
hanbeln. 

Enfroquer , v.  a.  iron . et  mipt.  einen  ittî 

Æ loger  fteefen  ; aunt  ÇKônche  machen. 
s’Enfroquer,  t».  ré/7,  ein  SOîônch  »erben. 

s'Enfuir , v.  riß.  irr . entfliehen  ; baüon 
laufen  ; entlaufen  ; entweichen  ; vulg. 
burchgchen  ; ir.  (pon  flufftgen  gingen) 
auglaufen;  it-  (auch  oon  bem  ©cfäge 
felbfl)  überlaufen;  ce  n’est  pas  par- là 
que  le  pot  s’enfuit  -,  prov.  ba  tg  eben 

nicht  ber  $lec! , wo  ber  Êopf  rinnt  ; 
hieß  tfl  eben  ber  Reblet  nicht  an  ber 
Ça<he. 


räucherige  ©emäblbc,  bie  man  entweber 
mit  §lcif  räucherig  gemacht  hat,  um  tb* 
nen  ein  alteg  ünfeben  §tt  geben,  ober  bie 
burch  bie  Sänge  ber  Seit  fchwarj  gewot* 
ben  ftnb, 

Enfumer,  v.  a.  räuchern  ; etnräuchcrn; 
burchräuchern  ; burch  Wauch  fchwarg 
machen  ; it.  mit  Stauch  plagen;  it.  mit 

§Wtg  (fumier)  bûngcn  ; T.  enfumer  les 
renards,  bie  $ùcbfe  burch  Wauch  aug 
ihren  Fächern  treiben;  ben  ftuchg  bäm* 

pfen;  — des  verres  de  lunettes,  VrtQfn* 
gläfcr  fehwatf  anlaufen  laffen  ; — des 
mouches  à miel , bie  Vtenen  burch  Wauch 
aug  ben  £ochetn  treiben. 

Enfutailler , v.  a.  T.  in  ^äffft  pacf ftt. 
Engagé , ée  , part,  et  adj.  perfekt , PCr- 

pfänbet;  perfprochen;  perbunben;  per* 
pflichtet  ; it.  angefangen  ; s.  un  nouvel 
engagé,  ein  Wefrutc,  ein  neuangcwor* 
bener  @olbat  ; f.  engager. 

Engageant,  ante , arfj.  einnehmenb  î Per* 
binblid)  ; rei;enb;  ocrfûbrerifch , (int 
guten  Vcr^anbe). 

Engagement,  s.  m.  bte  Vetpfänbung  î it. 

bag  $fanb  felbfl;  bag  perpfänbete  ©ut; 
bag$fanbgut;  it-fig-  bte  Verbinblich* 
feit,  bicmanftch  burch  ein  Verfprechen 
auflegt;  bag  Vcrfptechen,  »oburch  man 
fleh  5 u etwag  perbinblich  macht;  bie 
Vcrpfänbung , §.  V.  feinet  <Ebre  î bag 
Verfprechen  ober  bie  gufage  bep  Verlufl 
feiner  €b«;  il-  bie  Verbinbung,  worin 
man  mit  jemanben  fleht , unb  bie  baraug 
entfpringenbe  Verpflichtung;  auch,  eine 
ïiebegoerbinbung  ; it.  bie  Anwerbung 
eitteg  ©olbaten  ; it.  bie  babep  gefehlof* 
fene  Capitulation  beffelben  î it.  bag 
j>anbg?lb;  a.  bag  Âanbgemenge  mit 
einem  Jeinbe  ; bag  èrefen  ; (§ed)tf.) 
bag  Vinben  ber  Clinge  beg  ©egnerg; 
— de  deux  chambres,  T.  ein  unbC* 
qtiemet  Bufammenbang  jweper  an  ein* 
anber  ^ofenber  3immcr  ; posséder  un 
bien  par  engagement , ein  ©Ut  JUHt  Un» 
terpfanb  inné  haben;  entrer  dans  un 
engagement,  eine  Vetbûtbung  etngehen; 
je  n’a  vois  pas  d’engagement  à parler , icfy 

würbe  nicht  |um  Weben  aufgeforbert; 
man  gab  mir  feinen  Slnlatf  junt  Spre- 
chen ; les  engagemens  du  monde  sont  puis- 
sans,  bie  SQelt  hat  mächtige  Weije  für 
ung  ; un  engagement  entier,  ein  JyûUPt* 
treffen. 

Engager,  v.a.  perpfänbcnj  perfehen;  jum 
ÿfanbe  geben  ober  fc$en,  f.  V.COîôbeln; 
it.  hppotheciren  ; *ur  Sicherheit  per* 
fehreiben,  j.  V.  Itegcnbe  ©ruttbe  ; it. 
(i  qrh.)  nu  etwag  beroeqen  ; (obne  ©e» 
Walt)  notbigen  ; perbinben;  permogeit; 
peranlaffcn  ; Verattlaffung  geben  ; it. 
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(dans  qch.)  in  etwa«  »erwicfcîn  / »etwir* 
Yen;  engager  sa  parole , fein  Sffiott  POIt 

• fid)  geben  ; — son  honneur , feint  ©bte 
»erpfänben,  $um  $fanbe  fcljen;  — sa 

• foi , bc»  £reue  unb  ©lauben  perfprccben; 
. — sou  coeur , fein  ï) ers  perfebenfen  ; 

_ le  combat , ben  geinb  nètbigcn,  fid) 
; in  ein  fcreffen  etnsulaffcn  ; $um  £ reffen 
ânlab  geben  ; — un  soldat,  einen  (Sol- 
daten anwerben;  — le fer,  ($ed)tf.)bie 
klinge  feine«  ©egner«  binben  ; — la 
poitnne , bie  ©ruff  befebweren  ober  au* 
greifen. 

S’Engager  , v.  riß.  (à  qch.)  fid)  JU  CtWO«  an- 

beifdûg  ober  oerbinblid)  machen;  it.  fid) 
(um  bèn  £obn)  uerbingen  ; (oon  ©olba* 
ten)  fid)  anwerben  laffen  ; SHenftc  neh- 
men; it.  ©dmlbcn  machen;  fïd)  in 
ecbnlben  ftedfen  ; it.  fïcb  ocrwicfeln  ; 
in  etwa«  hängen  bleiben,  (s’embarrasser, 
s’empêtrer  ;)  (pon  @d)ïufTeIn>  fîd)  oer- 
breben;  (dans  la  serrure  *,)  im  ®cf)loffe 
fieefen  bleiben  ; s'engager  pour  qrn,  fïd) 

fur  icmanb  »ctbûrgcn;  ©nrge  fur  je* 
manb  werben  ; — dans  quelque  affaire, 
jig.  fïd)  in  eine  ©adje  pçrwicfcln  ; fïd) 
(unoorfïcbtigcrroeife)  in  eine  ©àdjc  ober 
(avec  qn.)  mit  einem  cinïûffen  ; — dans 
un  bois  etc.,  fïd)  su  weit  in  einen  SDalb 
ic.  hinein  begeben  ober  waçen  ; sa  poi 
trine  s’engage , feine  ©rufl  füllt  fïcb  mit 
SBûffet,  ©cblctm  2c.  an,  fo  bag  ihm 
ba«  Sitbemboblen  febwer  wirb. 
Engagîste,  «.  m.  ber  «pfanbinbaber;  tyfanb- 

Engamer,  v.  a.  in  bie  ©d>cibe  ffeefen. 
Engaiiage , s.  m.  T.  b«ö  Serben  ober  3ube. 
reiten  eine«  £eugc«  mit©aUäpfeln,  ba« 
miter  bie$arbc  annebme. 

Engaller , v»  a.  T.  mit  ©aüäpfcln  färben 
ober  luberciten;  f.  engaiuge.« 

Engarant , s.  m.  (in  ber  ©ccfpradje)  ein 
@eil  jum  3lu«-  unb  ©inlabcn. 

Engastrimandre  ober  Engastromante,  s.  m.  etf. 
f,  gastriloque. 

Engeance,  s.f.  (»on  einigen  i)au«tbiercn; 
tnf.  ober  »om  ©cflügel,)  bic  art;  bie 
3ud)t;  (bie  ©tut;)  ßg.  inj.  (pon  ^en- 

fd)Cn)  bie  55rut  ; une  engeance  de  vi- 
pères, cin(ba«)  Dtterngejucbt. 

Engeancer,  v.  a.  fam.  bebâtigctt  ; qui  nous 
a èhg?ancés  de  cet  horame*U?  fffîct  bût 

• un«  ben  biefen  3?ïcnfd)cn  aufgcpacft? 
Engelure,  s.f.  eine  ftrojîbcule;  eine  ©c* 

fdu»ut(l  bom  groft  an  Jp&nbcn  unb 
Sùgen.  " . «• 

Kagemlré,  ée,  part,  ci  adj.  gcjciigt;  bft* 
pocgcbracbt;  f.  engendrer. 

Engendrer,  r.  a.  (p.  £bi*tC»/Uîlb  tm  £cbr* 

jït)l  pon  çDïenfcben,  inf.  pom  Spanne) 
jeuqen;  erzeugen;  feine«  ©Ictcbcn  ber- 
Vorbringen;  it.ßg»  erseugen;  (gebären;) 
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perurfacben  ; betporbrlngen;  »eranlaffens 
nad)  (ïcb  sieben. 

«»Engendrer,  v.  reß.  erjeugt  werben;  fid) 
erseugen  ; entfielen  ; il  n’engendre  point 
mélancolie,  pvov.  f,  mélancolie. 

Enger,  v.  a . ol.  m.p.  flatt  embarrasser, 
charger,  empêtrer. 

Engerbé , ée  , part,  et  aetf.  ftt  ©ûr&M  g t» 
bunben;  aufgeftapelt;  f.  engerbor. 

Engerber,  v.a.  T.  in  ©atben  binben;  bie 
©arben  aufeinanber  fd)id)ten;  rV.Jâffcr 
te,  auf  einanber  legen , auffiapeln. 

Engin,  t.  m.  T . eine  Sfôinbe  / fdjwere  ia» 
ften  bamit  in  bie  f;ôbe  su  beben;  bic 
Äebewinbc  ; baö  i)cbe§cug  ; it.  ein  jebe« 
SEBcrfseug;  it.  ber  ©d)wenge(/  bie  3tudP* 
weße;  eine  fOtafcbine  auf  2 «XÄbcrn, 
mit  weldjer  bie  SGBinbmuble  gesogen 
wirb  ; it.  eine  ©d)iff«winbe  ; (Gabler) 
ba«  9tid)tbol§;  it»  engins,  bicîîcbe  unb 
anbere«  ©erätbe  sur  Jifcbete»  unb  sum 
Vogelfänge;  it » Nubien  unb  anbere 
ßKafcbinen  sum  Judermablcn  ; it.  engin, 
fam.  jebe«  VJerfseug , ba«  ben  £icn£ 
nid)t  tbut,  ben  e«  tbun  foß;  it.  pop. 
ba«  männlidie  ©lieb  ; it»  ol.  bie  £iÿr 
Ärgliß  î engins  de  guerre,  ol.  aßet  je» 
Ätiegömafcbincn  ; quel  engin  me  donnez- 
vous  U ? ober  voilà  un  engin  à prendre 
mouches  ! nm«  foß  icb  mit  biefem  IDina 
(ober  3eug)  aufangen  t bamit  Mit  fïd) 
nicht«  au«rid)ten;  ni  fraude,  n:  mal-engin, 
ot.  tpeber  ©etrug  nod)  £tß;  mieux  vaut 
engin  que  force,  prov.  £i^  gebt  Üb« 

©ewaft. 

Engianté , adj.  m.  (ffîap.)  mit  einer  ©iebe 
perfeben,  beren€idjeln  »on  «nbererSdrbe 
fïnb  / al«  ber  ©aum  unb  bie  ©lAtter. 

Englober , v.  a.  »erfcbicbenc  ©acben  in 
©in«  snfammen  sieben,. ober-  fugen  ; 
mit  einanber  »eretnigen. 

Englouti,  ie,  part . »erfcblungctt  ; f.  en- 
gloutir. 

Engloutir,  v.  a.  pcrfcbltnflen;  »etfcblurfen  ; 
binabfcblncfen;  gans  binunterfebluefen; 
ßg.  »erfcblingen;  (fein  Vermögen)  burd)* 
bringen,  perfaufen  , ™tg-  burd)  bic 
©urgel  jagen  ;c.  ; it.  mit  einem  ublcu 
©erud) , ber  einem  (glcicbfam)  beit 
Sltbem  benimmt,  an  fïecfen. 

Engluer,  v.  a.  mit  Vogelletm  beflreidien  ; 
se  laisser  engluer  ober  s’engluer , fïd)  (Ulf 

ber  £ctmrutbc  fangen  lapen;  an  bev 
£eimrutbe  Heben  bleiben. 

Engoncé . ée , part,  et  adj.  habit  eneoncd  , 

ein  Æleib,  ba«  feinen  guten  ©dmitt 
um  ben  ipal«  bat;  il  a la  taille  tout  en- 
goncée dans  cet  habit,  er  bat  feine  gute 
faille  tu  biefem  .fîleibe;  f.  engoncer. 

Engoncer,  v.  a.  cet  habit  vous  engonce  trop, 

bieg  tflcib  Hebt  3fwcn  fcblecbt;  swängt 
ben  £al«  swifeben  bic  ©ebuîtern. 

Engorgé,  ée,  part,  et  adj.  peifbpft  î PCr- 

fcbleimt  ; 
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fchleîmt  ; perfchlämmt  ic.  î (p.  Nubien) 
wenn  baß  Sôaffer  fo  hoch  iß,  baß  bie 
Œùhlrâbcr  fîch  nicht  herumbrehen  fÔit* 
tien  ; (pon  ben  feinen  ber  <pfcrbe)  bie, 
wegen  perßopfter  Slbern,  angelaufen 
unb  bief  finb. 

Engorgement , s.  m.  bie  (Bctßopfung  etttet 

Slôbre , Slber  tc. 

Engorger , p.  a.  perßopfen  ; perfchlctmen  ; 
ben  frepen  ^Durchgang  ober  2lbßtiß  beß 
SBaffetß  ober  anberer  Jeuchtigîeiten 
hinbern. 

^Engorger  , p.  rèfi.  fîch  PCrßopfftt  K.  î Per* 
ßopft  ÎC.  werben.  Fig.  s'engorger  de  vian- 
des, fam.  fief)  mit  ©petfen  pollpfropfen 
ober  ßopfen  ï vuig.  fïrt)  ùbctfrcjTeu  ; la 
fumée  s’engorge,  Pet  SXûUCh  fchlägt  JU* 

tncf,  will  mcht§um©d)ornßciiic  hinauß. 

Engouement,  s.  m.  baß  SBûrgcn  im  -Oalfe 

(eigentlich  in  ber  Äehle  ober  im  ©d)lun 
be,)  wenn  matt  §u  große  Riffen  unge 
faut  ober  }u  gierig  binuntergefchlucft 
bat  ; it.  fig . eine  übertriebene  Vorliebe 
fur  eine  tyerfon  ober  ©ache. 

Engouer , e.  a.  (würgen,)  in  ber  tfeble  fie* 
efen  bleiben  ; bie  Æcble , ben  ©chlunb 

perßopfen;  (f.  engouement;)  être  engoué 
Ober  s’engouer  de  qn. , Ober  de  qch. , fig. 

pon  einer  tyetfou  ober  ©gehe  gÄnjlich 
eingenommen  fepn. 

»TEngouer,  v.rèfi.  flct)  Ûberfchlticf eit  $ itfig. 
im  Sieben  nicht  fortfommen  fönnen, 
»eil  matt  $u  Piel  auf  einmabl  beraub 
bringen  will  ivulg.  fleh  überhafpeln;  fich 
ubetßrubeln. 

Engouffré , ée,  part,  et  adj.  petfûngen  ; Pft* 
fenft;  f.  s’engouffrer. 

s’Engouffrer,  v.  ré/l . (pom  SBtnbe,  wenn 
er  in  einem  SKaume  gleichfam  eingcfperrt 
iß,)  fîch  perfangen,  g.  53.  in  einem  Æa* 
mine«. ; (oon  jluffen  unb  anbern  ©e* 
roâffern)  fid)  in  einem  Bbgrunbe  per* 
tieren;  fîch  Perfenfen. 

Engoulé,  ée,  part,  et  adj.  f.  engouler;  (3£gp.) 

wirb  pon  Jiguren  gefügt,  beren  €nben 
iii  ben  Stachen  eineß  Jfchiereß  geben. 

Engouler,  v.  a. pop.  jähU ngß perfehluefen  ; 
perfehlingen  î gierig  bineinfehlingen. 

Engourdi,  ie,  part,  et  adj.  etßütrtJC.  \fig. 
trig,  fehlifrig  te.  f.  engourdir. 

Engourdir,  v.  a.  (ein  ©lieb)  erßarren  mû* 
<hen  ; ßarr  (unb  ßeif)  machen  ; auf  ei* 
ne  furje  £*tt)  füWloß  (tobt,  taub)  ma* 
chen  ; lähmen;  (p.  ^ßanjen,  ©iftentc.) 
betäuben;  bummtmb  fddäfrig  machen  ; 
it.  fig.  (ben  9Butb , ©eiß  tc.)  cinfcblä* 
fern; trage  madiett. 

•'Engourdir , p.  rèfi.  erßarren  ; ßarr,  tgub, 
f&bUoß  werben«.;  it. fig.  erfchlaffen ; 
träge  unb  fchloff  werben  tc. 

Engourdissement , s.  m.  büß  ©tßürtcn  , bte 
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btt;  itfig . bie £rägbeit , ©chläfrigfeit 
beß  ©cißcß. 

Engrais  , s.  m.  bie  Büßung , baß  gälten 

bie  ©faß  ber  îhierc  ; it.  ber  SKaßßüU.; 
it.  bcr£>ung;  junger;  btc  Düngung 
ber  gelber  ; bo  uf  d’engrais,  ein  SBtaß* 
OCbß  î mettre  des  chapons  à l’engrais , $g» 

Pûunen  fett  machen, (m Äßen,  ßopfen;) 

mettre  des  boeufs  à l’engrais  , ûdlfett  irt 

bie  SOiaßung  thun;  ße  maßen. 

Engraissé,  ée,  part,  et  adj.  gemäßet;  gCe 
bungt  ; f.  engra;sser. 

Engraissement,  s.  m.  baß  9Käßen  ber  £btcre  ; 
it.  bie  Düngung , baß  jungen  ber  <£rbe  s 
(Btmmerm.)  bie  feße  Einfügung  ber 
Rapfen  in  ihre  gâcher.  . 

Engraisser , p.  a.  maßen  ; fett  machen  > 
(ßopfenj)  f.  engrais,  it.  (b(e  ©rbf)  butt« 
gen;  it.  mit  $ett  befchmuçen;  fchmuhig 
(fchmierig)  machen  ; it.  p.  n.  fett  wer* 
ben  ; an  $l*ifd)  unb  Jett  junehmen , 
(auch  Pon  SOCenfchen). 

S'Engraisser;  p rèfi.  (pon  îhicren  UUbi 

?Otenfchen)  bief  unb  fett  werben;  fetter 
Werben  ; junehmen  ; it.  fig.  fam . fett 
werben;  fîch  mäßen;  fich  bereichern;  it. 
fchmupen;  ben  ’^chmuß  annehmen; 
fchmupig  werben  ; (pom  3Öetn)  (pin- 
nen ; bief , fchwer  , fetticht  werben. 

Prov.  l’oeil  du  maître  engraisse  le  cheval, 

beß  Jperrn  2(uge  bunget  ben  ®rfer  ; ü 
engraisse  de  mal,  et  Wirb,  Wenn  eß  ihm 
noch  fo  übel  gehet,  ober,  bep  allem  SOtan* 
gel , bod)  fett. 

Engranger , p.  a.  (büß  ©etttibe)  in  b\t 
Scheune  bringen,  unb  bafelbß  per- 
wahren. 

Engravement,  s.  m.  T.  baß  (Berfanbett  et* 
ließ  @d)iffeß. 

Engraver,  v.  a.  T.  (ein  @d) iff)  auf  beit 
(Sanb  treiben  ober  feilen,  (oongiavier;) 
s’engraver,  auf  ben  ©anb  gcr athen. 
Engiêier , v.  a.  (2öap.)  mit  fleinen  runb* 
lichten  ^Äcfchen  ic.  am  SXanbe  jieren. 
Engrêlure,  s.f.  runbliche  ^ierathen,  j.  55. 
§äcfch<n  am  Obern  SKanbe  ber  ©pipen; 
(5ßap.)  ein  fpipenförmiger  fchmahlet 
©aum  ober  SXanb. 

Engrenage,  s.  m . r.bie  Richtung  pcrfchte* 
bencr  SKäber,  mitteiß  welcher  ße  in  ein* 
anbet  greifen  ; baß  ©etriebe. 

Engrener , p.  a.  meiß  absol.  (baß©etretbf 
tn  ber  SDtuhle)  auffd)utten  ; it.  T.  mit 
Äorn , mit  hartem  Jutter  füttern  ; auß* 
füttern  ; fig'  fam.  (bien  ou  mal)  gut  (per* 
nunftig)  ober  fchlecht  anfangen;  ein* 
leiten  ; it.  Engrener,  p.  n.  unb  s’Engre- 
ner,  v.  réc.  T.  eingreifen;  in  einanber 

eingteifen;  (f.  engrenage,  engrener  la 
pompe;) (©chifff.)  bie  ^umpc  amielien, 
um  baß  übrige  Baßer  oollenbß  auß  bem 
Schiffe  §u  pumpen. 


€rßarrung,  baß  Cinfchlafcn  ber  ©lie*;ijigreöurc,  s.f  bet  €ingrif  \ bi«  £tefß 
T.  I . ' i Ff 


* 
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eines  9UdeS , reorein  die  £fldne  eines 
andern  eingrcifen.  j 

Eögiosser,  v.  a pop.  fchreângew  ; (rendre 
une  femme  enceinte). 

Engrumelé,  ée  , part . et  adj . geronnen  JC, 
f,  s’engrumeler. 

sTLngrumeier , v.  ré/l.  gerinnen  , (tnf.  nom 
©lut,  und  non  der  9Ki ld>  in  den  Prü- 
ften). 

Engmché,  ée,  adj . (©ap.)  wit  einem 
äKundffucf  non  andrer  ftarbe  verleben. 

Engu  chure,  s. J.  T.  l>cr  Stiemen  / dasO^* 
gerdorn  daran  §u  tragen. 

Engyscope , s.  m.  T . ein  (daS)  Sîergroffe* 
rungSglaS. 

Enhardir,  v.  a.  ^e^erjt , mutdig  / fudn 

* machen. 

s-Erhardir,  e.  ré/l.fid)  erfubnen. 

Enharmon'que,  adj.  c.  T.  in  ©iertelSt6* 
nen  fortfdireitend  ; le  genre  enharmoni- 
que , die  endarmonifede  fconreide  der 
alten  ©riechen. 

Enharnaché  , ée  , part,  et  adj.  gefâttelt  ; 

angefehirrt  ; it-Jig-  wunderlich  getlcidet; 
der  (die)  in  einem  fonderbaren  Slufjug 
erfcdeinct. 

Enharnacbement , t.  m.  p.u a.  daS  Slnfchtt 
ren;  it.  bas  Ratteln  und  ÿhimen. 


Efija  En  jo 

taffen  ; — de  la  bonne  opinion  (qu’on  a) 
de  soi- même,  eine  gu  gute  Meinung  non 
fîch  felbff  daben  ; non  fïd)  felbft  einge- 
nommen feçit. 

Enj.bier,  v.  a.  (©ptteher)  gargeln  ; den 
©oben  eines  bol$crncn©efàffeSeinfaljcn. 

Enjaler , (.  Evj  mier. 

Enjambée , s.f  bet  ©djritt,  den  man  über 
einen  gereiften  SKaum  macht;  das  j bin- 
àberfdjreiten  ; it.  diefer  SKaum  felbff. 
Enjambement  , t.  m (^Joef.)  daS  Utbcr- 
fedreiten  ; die  ©erjiebung  des  ©inné* 
eines  ©erfes  in  den  folgenden  ©er« 
hinein. 

Enjamber,  v.  n.  ûberfehreiten  ; hinüber* 
fchreiten;  einen  (weiten)  Schritt  (über 
etwas , par-d^ssus  qch.)  machen  ; it.  groffc 
oder  lange  Schritte  machen  ; it.ßg.  (sur 
qch.)  übet  etwas  dinauSgeden , heraus* 
ff eden , dtrvorragen  ; ($oef.)  ubetfehrei- 
ten  ; in  den  folgenden  ©erS  eingreifen; 

(f.  enjambement ,)  it.  (sur  le  droit  de  qn. 

etc  ) ©ingriffe  in  jemandes  Stecht  oder 
©cfi&ungen  thun  ; fîch  etwas  mit  Un- 
recht anm  affen  ; (f.  usurper}  empiéter;) 
it.  Enjamber,  ççf.  v.  a.  qch.,  über  et- 
WûS  fchreiten  î j.  ©.  enjamber  deux  de- 
grés * la  fois,  im  J&inauf-  ober  Jpinun* 


Enhamacher,  v.  a.  einem  ÿfcrdc  ®ûttel:  g tergeden  einer  fcreppe,  jreep  ©tuftn 


und  3ettg  auflegen;  es  fatteln  ; it.  es 
anfehirren;  it.fig.  reunderlich  f leiben. 

Enhemié,  ée , adj.  (©ap.)  wird  oon  einem 
Ärcus  gefagt,  das  an  den  ©nben  doppelt 
auSwÂrtS  gefrûmmt  und  mit  îanjen 
fpiçen  oerfêden  iff. 

En  gmatique , adj.  c.  ratdfeldûft  î dttnfel. 

Enigmatiquement,  adv.  auf  eine  tÄthfeldüf* 

te,  bunfle  2trt. 

Enigme  , s.  f.  daS  SHutdfel  ; it.  fig*  d.  i. 
eine  dunfle , unbegreifliche  oder  unoer» 

• ff  Andltche  ©ache  ; donne»  , proposer  , de- 
vine» une  énigme,  ein  Sîàtbfrl  aufgeben, 
erratden. 

Enivrant , ante , adj.  beraubend  î betûu* 

bend. 

Enivré,  ée , part  et  adj.  (de qch.)  be» 
raufeht;  betrunfen;  trunfen;  f.  enivré. 

Enivrement,  s.  m.  (mctffjA?  ) die  £runffll* 

deit,  der  £aumel  einer  £eidenfchaft, 
g.  ©.  der  £iebe,  der  Freude. 

Enivrer,  v.  a.  tïunfen  oder  betrunfen  ma» 
eben  ; beraufehen  i wfg.  befaufen  ; it. 
(durch  ffarfen  ©erucf),  durch  ffarfe 
fünfte  ) den  Äopf  entnehmen  oder 

• dumm  machen;  betäuben;  it.fig*  (pon 
£obcöethebiinqen , ©chmeichelcpen  k.) 
beraufehen;  trunfen  machen  ; it.  bethö- 
ren  ; perblenden. 

»•Enivrrr,  »•.  ré/l.  fîch  betrinfcii  ; fîch  be* 
ratnehen  ; fîch  einen  Staufch  trinfen  ; 
it.  fig.  ftch  gan§  pon  etreaö  einnehmen 
laffen  K.  î s’enivrer  d’espérance,  ftch  durch 
cixJe  Hoffnung  betd6rcn  oder  verblenden 


auf  einmadl  nehmen  ; ü a enjambé  cela 
sur  nous , fig.  diefetf  dût  et  fîch  von 
unferm  ©rund  und  ©öden  jugeetgnet. 
Enjauler,  Enjaler,  v.  a.  l’ancre,  T.  den  Sin- 
ter mit  einem  Slnferffocfe  oerfeden. 
Enjaveler , v.  a.  T.  dû$  in  ©ChWadert  ge- 
fehnittene  ©etreide  in  ^Äuffein  legen, 
um  ©arben  daraus  ju  machen  ; jufam- 
mendarfen. 

Enjeu,  t.m.  ber  ©infaÇ  im  ©piel;  je  gar- 
derai les  énjeux , ich  reiß  auf  bas  ©in- 
fehen  Sicht  geben. 

Enjoindre , v.  a.  irr.  etnfchÄrfen  ; fcharf 
ober  auSdrficflich  anbcfedlen;  (fcharf 
einbinben). 

Enjoint,  ointe , part,  et  adj.  eittgefchffrft, 
^ anbefohlen;  f.  enjoindre. 

Enjointe,  ée,  adj.  (Jûlfen.) court-enjointé, 
furibeinig. 

Eniàîcr , v.  a.  fam.  befthtPûlJClt  ; durch 

schmeichelhafte  ©orte  anlorfcn,  an  fîch 
locfen  , htntergehen  , betriegen. 
Enjôleur  , s.  m - fam.  ein  ©chmeid)ler , 
™ig.  JuchSfchreünjer;  it.  ein  feiner  ©e- 
trieger. 

Enjolivé . ée , part,  et  adj.  f.  enjoliver  ; enjo- 
livé d’or,  mit  ©old  eingelegt  oder  per* 
êiert. 

Enjolivement, t.  m.  die  SluSjfteruna  ; 35er* 
fchônerung  ; it.  die  ©crtietung  fclbff. 
Enjoliver,  v.  a.  (etwas)  perjteren  ; artig 
auSjieren. 

Enjoliveur  9 s.  m.  einer  / der  etreaS  auSiic* 
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rct  ; it*  einer , ber  atterlcp  fleine  *0er* 
gierungen  macht 

Enjolivure,  s.f  fo  picl  alß  enjolivement; 

wirb  aber  nur  »on  flctncn  ©adjen  non 
geringem  ttßertbe  gefagt. 

Enjouement,  s.  m.  bie  2lufgcriumtbttt  Î 
2ufigfeiti  $ro&lirt)fett  ; «föuntcrfeit; 
ein  aufgeröumteß  29efen;  f.  enjoué. 
Enjouer,  v.  a.p.us.  lufig , frô^ItCt)  marfjCtt. 
Enjoué,  c-*,  adj.  lufig;  froblidi  » munter  ; 
aufgeräumte  fcherjbaft;  futiweilig  ; «ne 
gaieté  enjouée,  eine  angenehme  sjRun» 
terfeit.  A 

Enkiridion,  t.  m.  T.  citt  #<mbbucb. 


bern  £aut  eingefcbloph  ; pierre  enkistét 
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reifen;  entjuefen;  in  SBerwunberung 

Ober  <£îlt|UCfen  fc^en  ; enlever  un  corps* 
einen  fceiebnam  wegtragen , um  ibn  511t 
£rbe  ju  begatten  ; (oon  ©eiten  ber 
Öbrtgfeit)  einen  tobt  gefunbeneu  £ör* 
per  gerichtlich  aufbebeii  laffen  ; enlever 
qn. , einen  gerichtlich  aufbeben , in  «ßer* 
b«ft  nebmen  ; enlever  une  garde , eine 
2öacbe  überrumpeln  unb  gefangen  neb* 

men  ; (f,  enlèvement  ;)  — une  place  , eine 

$ef ung  bureb  ©türm  wegnebmen  ; — 
la  meute,  T.  bie  Äuppelbunbe  auf  bie 
©pur  beß  J>irfcheß  fieben  ; cela  enlève  ia 
piilie,  prov.  bief  gebt  über  alle«;  biewit 
if  aller  Zweifel  gehoben  ; bierbureb  tf 


Enkisté,  ée , adj.  (^KebJ  in  einer  befon* 
ein  ©tetn  in  ber  SMafc , ber  mit  eineijyfcniever,  v.rß.  (|.  t>ou  ber  Jpaut)  ftcfc 


btefen  £aut  umgeben  if. 

Enlacement,  s.  m.  ( prop . et ßg.)  baß  (Ein- 
flechten  ; ^nrinanberfechtcn  ; bie  «Oer» 
wtcfclung;  «Derfricfung. 

Enlacer,  v.  a.  in  cinanbcr  flcdrten  ober 

* #fcbltngen;  (^immerm.)  einen  Rapfen 
in  baß  Zapfenloch  pernageln  ; enlacer  des 
papiers,  ©chriften  mit  einer  ©cfmur 
lltfammen  bffteit;  enlacer  un  renard,  T. 
einen  $ud)ß  im  9ïeç  fangen, 

Enlaçure , a.  f.  T.  baß  Zapfenloch. 
Enlaidir,«»,  a.  höflich  machen;  entfetten; 

oetunfalten  ; it.  «».  n.  höflich  werben. 
Enlaidissement,  s.  m.  p.us.  baß  Jpöfltd)* 

werben. 

Eniarme , s.  m.  T.  eine  grofe  ttKafche  am 
«Ranbe  eine*  gifcher*obet  «Oogelgarneß. 

Enlarmer , v.  a.  un  filet , T.  grof C Sfltafchcn 

von  'Binbfaben  am  Sftanbe  eineß  ©arnefi 
machen. 

Enlevé,  ée,  part,  et  adj . ttt  btC  #5bt  ge* 
boben  ; entfuhrt  ic.  f.  enlever. 
Enlèvement,  s.  m.  bie  Entführung  einer 
tyerfon  ; it.  baß  gewaltfame  ober  geridit 

liebe  Söegnebmen  J l'enlèvement  des  Sa 

bines , ber  fûbmifcfee  ^ttngfernraub  ; 

— d’Elie , Eliî  Himmelfahrt  ; — d'E- 
noch, bie  Jpinwegnebmuttg  #enochßi 

— d’un  poste , d'une  garde  etc.,  baß  9luf* 

beben  eineö  tyof cnß , einer  2Öac!>e,  fo 
man  überrumpelt  bat;  — d’«n  bastion, 
bie  ©prengung  einer  Mafien  bureb  eine 

* Ipuloermine. 

Enlever,  «».  a.  in  bie  Jpöbe  jieben;  aufbe 
ben  ; mit  ©cwalt  in  bie  £obe  beben  ; 
wegfiibren;  wegreifen;  fortreifm;mit 
fid>  fortnebmen  ober  fortreif  en  ic.  ; 
fortfehaffen  ; it.  eine  «Perfon  entfuhren; 
gewaltfam  weg*  ober  fortfubten  ; ben 

* £önbcn  (des  mains)  einer  anberen  «per 
fon  entreif  en  ; it.  fleh  beß  Eiqcntbumß 
eineß  Slnbern  gewaltfam  bemöchtiqcn; 
wegtragen;  mit  ©cwalt  wegnebnien; 
(p.ßranf beiten  te.)  wegraffen;(JÇlecFen) 
weg*  ober  beraußnebme»  ; (paaren) 
wegfgufen  ober  auffaufen  ; it-  ßg.  bin 


bic  gan|e  ©acbe  cntfdwben* 


ablofcn;  ffch  febiefem  obcrfchölcn;  (auch 
in  biefem  ©inné  fatt  s'élever. 

Enleveurs  de  quartiers,  s.  m.  pl.  T.  @ftl* 

baten  , welche  ben  $einb  in  feinem 
Üuavtiere  übetfaUcn,  unb  ihn  gefangen 
nehmen* 

Enlevure , sf-  (oort  ber  ^>aut)  ein 
eben  ; f att  èievure , it . T.  baß  Erba* 
bene  im  ©dmtijwerf. 

Eni: er , v.  a.  T.  ©tcine  unb  3imnterböl|cr 
fo  perbinben  , baf  nicht  $ugc  auf  5ugc 
fommt  / fonbern  baf  jebeß  ©tue f oon 
iwepen  baruber  unb  barunter  liegcnben 
©tuefen  gefaft  wirb* 

Enlignagé,ée,  adj.  ol.  bureb  ©lutßfteunb* 
fchaft  ober  2)erfchw5gcrung  oerwanbt. 

Enligner,  v.  a.  T.  nach  ber  ©cfinut  jieben, 
riditen,  legen,  mauern,  arbeiten  :c*; 
abgleichen.  • . 

Enluminé  part,  et  adj.  ittuminirt;  f* 
enluminer. 

Enluminer,  v.  a.  illuminé«  ; (mit  Çar* 
ben)  bcmablen;  außmablen;  it.  (Jarf 

firben  ; l’ardeur  de  la  fièvre  lui  avo:t  en- 
luminé le  visage  , ßg.  fam.  ffttt  ©cfîcbt 

glôbte,  (war  feuerrotb,  fammte,)  pon 
ber  Çieberbiçe. 

Enlumineur,  eusc,  s.  m.  et  f.  eine  ©ttfOttj 

welche  Silber  ic.  ittuminirt. 

Enluminure,  s.  f.  baß  Sliumintren; 3luß* 
ntablen  ; bte  ^ttuminirfunf  ; it.  bie 
illuminirte  ©actie  felbtt. 

Ennéigone,  s.  m.  T.  ein  (baß)  flîeunccf;  //. 
eine  Çefung  mit  9 “Saftonen. 

Ennéindric,  s.f.  T.  (»Botan.)  bie  neunte 
^flanienflafle  mit  9 ©taubfâben* 

Ennemi,  ie,  t.  m.  et  f bet  Jcinbî  bif 
btnn  ; it.  adj.  feinbfelig  ; waß  einem  ju* 
.wiber  if;  (pom  ©chtcffal,  9Dinb  ic.) 
wibrig;  uugùnfig;  it.  feinblich;  bent 
§embe  gehörig;  l’eau  et  le  feu  sont  enne- 
mis, ®gfer  unb  ftetier  fînb  einanbee 
luwiber,  pertragfn  fïch  nicht  mit  ein* 
anber  ; «n  pays  ennemi,  in  Jcinbeß  £an* 
be,  im  feinblichcn  Sanbe  ; couleur#  «n- 

E f a 
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netnies  , bflS  ©egcnthcil  ton  couleurs 
amies»  f.  ami.  _ 

Ennoblir , v.  a.Jig.  petcbcln  ; ebïer  madjen. 

(Oîicht  mit  anoblir  ju  pcrroechfcln). 
Ennui , s . m . Me  lange  Sßcilc  ; it . (meift 
plur.)  ber  S3ebruß;  Mc  Sorge  ; 35efiim- 
mctniß  ; 1<*  ennuis  de  la  vieillesse , bic 

2ad,  bic  95efdm>erlichfeitcn,  bas  gräm- 
liche SÖefen  beS  alter*.  • 

Ennusure,  s.f.  T.  ein  breites  StûdF  95lct) 
ober  Tupfer  on  ben  Ccfen  eines  gebro- 
chenen Æ>ad>es  / auch  auf  ber  Sörße  ci» 
net!  £ad;es. 

Ennuyant , ante,  adj.  langweilig;  it.  »er- 
brieflich;  ûbcrlâflig. 

Ennuyer , v.  a.  lange  2öcile  machen;  SBer* 
btuß  er  werten;  »crbrießlid)  fepn;  cela 
ennuie  à la  mort,  man  möchte  babep  »or 
langer  50eilc  umfommcn.  s’Ennuyer^ 
v.  riß.  lange  Sffîeile  haben;  it,  p . imp 
il  m’ennuie  fort  d’être  ici , biC  3cit  Wirb 
mir  hift  lange  ; U m’ennuie  de  etc. , flatt 

il  me  tarde  de , f.  tarder. 
Ennuyeusement,  adv.  auf  eine  langweilige, 
perbrießliche  art. 

Ennuyeux,  euse,  adj.  langweilig  ioerbrieß« 
lieh;  auch  *•  ein  perbrießlichcr , lang- 
weiliger gSÄenfd>* 

Enoiseier,  v.  a.  T.  ben  Ralfen  abrichten  ; 

ihn  jur  93ei$e  gewöhnen. 

Enoncé,  s.  m.  T.  bic  Angabe* 

Enoncer , v.  a.  auSbrurten  ober  »orbrin- 
gen, was  man  fagcnwill;  it.  etwas  an 
geben  ; (einen  attifel  in  einer  Sdirift 
ic.)  abfaffen , (geben;)  s’Enoncer tv.rifl. 
* ftd>  auSbrurten  ; fleh  erflären  ; feine  Mei- 
nung an  ben  £ag  geben;  énoncer  faux. 
Out.)  etwas  ffalfcheS  »or  ©ericht  aus- 
tagen  ober  Anfuhren, 

Enonciatif,  ive,  adj . angebenb  ; fermes 
. énouciatift , (jur.)  auSbrutf e , woburdj 
einer  Sache  nur  beiläufig  erwähnt  wirb. 
Enonc  afion , s.  f.  bie  art , fleh  auSjubrtt- 
. efen;  ber  Vortrag;  bod)  meift  heraus* 
bruef  felbfl  ; (»gl.  élocution  ;)  (<pf*ifof.) 
ein  beiahenberober  »emeinenber  Saç. 
Enoptromancie,  s.  f T.  bie  Söahrfagcret) 
mittelfl  eines  £auberfpiegc(S. 

Enorgueillir,  p.  a.  flolj,  boCbmÜt&ig,  hof- 
färtig  madien. 

»'Enorgueillir , p.  riß.  floljlC.  Werben;  fld) 
aufblafen. 

Enorme,  adj.  c.  übermäßig  * groß  ; unge 
heuer*  groß  ober  bic!  ic .;  it.ßg  (mp.) 
. abüheultch  ; entfeplid)  ; unerhört. 
Enormément , adv.  übermäßig  ; ungeheuer 
ic,  A.  auf  etne  abfcheuliche  art. 
Enotimté , s f.  eine  ungeheure  ©röße; 

meiß  ßg.  bie  Slbfcheulichfeit. 

Eno.<ei  , p.  a.  T.  ol.  bie  tfnoten  pon  bem 


Enqu  Enra 

S’Enquérir , v.  riß.  irr.  à qn.  de  qch. , ßd> 

bep  jemanb  (umßäubltd)  unb  forgfältig) 
nach  etwas  erfunMgen;  Äunbfcbaft  ober 
Nachricht  »on  etwas  einjiehen  ; matt 
fagt  auch  bloß  s’enquérir  i-  qn.,  ober  de 
qn.,  (im  ablatif)  fïch  be»  jemanb  er- 
funbigen. 

Enquerre , p.  a.  (ittcifl  in  ber  Söapenf.) 
’ßatt  s’enquérir;  armes  à enquerre,  5Qü- 

pen,  worin,  wiber  bie  Siegel,  $arb  auf 
garbe,  ober  SDtetaU  auf  Metall  ftijt; 
it.  m.  ( p.u.  ) bie  Stadjforfchung  ; 

mettre  un  mot  douteux  à l’cnquerre , T '• 

ber  €tpmdlogie  unb  95ebeutung  eines 
aöortes,  bas  jweifelhaftijt,  weiter  nach* 
fbrfchen» 

Enquête,  s.f.  (jüt.  nur  in  Çipilfadjen; 
in  Äriminalfachen  : information  ;)  eine 
gerichtlich  peranflaltete  91ad)forfchun| 
ober  Onterfuchung  ; it • €rfunbigung 
burd)  ein  3<ugen»erbôr,  it.  bas 
genoerhör  ; bie  3iugen»ernehmun§ 

felbd,  (enquête  par  témoins;)  les  infor- 
mations ont  été  converties  en  enquêtes, 

ber  peinliche  ^rojeß  ifr  in  einen  £i»U- 
projeß  »erwanbclt  worben  ; la  cham- 
bre des  enquêtes,  (ehemalS,  bC»  ben 

franjöfifchcn  ^arlamentern,  ) eine  @e* 
Ytchtsfammer , wo  über  bic,  wegen 
fdjriftlicher  tyrojeffe , eingefommene 
SlppeUationen  erfannt  würbe. 

s’Enquèter,  v.  riß.  fam.  fïd)  erfunbigen; 
nachforfchen  ; U ne  s’enquête  de  rien, 
ober  bloß  , il  ne  s’enquête,  prov.  et  bC- 
fùmmert  fid)  um  nichts. 

Enquêteur,  s.  m.  (jur.)  ein  dichter,  ober 
jpommitfariiiS,  welcher  bcüctltiß,  etwas 
Su  untcrfudien.  v 
Enquis,  ise  , part,  et  adj.  Crfunbigt;  (f. 
enquérir  unb  enquête;)  (meid  JUt.  POR 
einem  3^ugeil)  enquis  de  son  nom , ûlS 
(bet)  Jeuge  befragt  würbe,  wie  er 
heiße  k. 

Enraciné,  ée  , part,  et  adj.  (angeWUr|Clt;) 

meift/^*  eingewurjelt  ic. 

S’Enraciner,  p.  rfl. ßg.  einwurjeln  i 5Bur- 
|el  taffen;  it.  laisser  enraciner,  (p.  n.) 
einwurjeln  Iaffen;  SGBurjel  faßen  laiîen. 
Enragé , ée , part,  et  adj.  toll  î tûfenb  ; WÙ- 

thenb;  (auch  fam.  pom@(hmerj,  Jÿuit- 
; ger  ic.)  rafenb;  travail  enragé,  eine  »er- 
JWCifelt  fehwere  at beit;  musique  enragée, 
närrifebe,  tolle  SÄUflfj  it.  t.  m.  un  en- 
ragé, ein  rafenber , toller  5Renfch;  j’ai 

mangé  rte  la  vache  enragée  , prov.pop . |d) 

hrtbe  viele  ©trapaijcn,  »iel Kummer  unb 
«Jîoth  auSgedanbea;pt/(?.  oielÄreu  j erlebt. 

Enrageant,  ante,  adj.  fam.  ätlßerß  ärger- 
lich; cela  est  enrageant,  bûS  iff  jlim 


îollwcrben. 

îuchc  abjwicfen;  bas  Jîuch  noppen. ' Enrager , p.  n.toU werben;  rafenb  werben; 

(noper).  I meift  fig.fam.  elle  enrage  du  ma!  d-:  dents, 

Enquéram#  ante«  adj.  fam.  »otwifcig, . I jïe  môchtcPPtSahnfchmerjen rafenb  wer* 
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fceit  ; vütg.  fie  bat  tafenbe  3abnft&mets«t 

il  enrage  de  dépit  , et  mochte  VOr  ©et* 
btufj  berfttn  ; '1  '•nrage  tout  vif,  ober  de 
bon  coeur,  rr  mèchte  au$  ber  £aut  fah- 
ren; dût-il  enrager,  imb  füllte  er  raffrtb 
baruber  werben»  enrager  contre  qn.,  rft* 
fenb  böfe  auf  einen  werben  ober  fepn; 
faire  emagcr  qn. , einen  febt  böfe  (einen 
toll)  machen  ; «l  enrage  de  faim , ihn  hun- 
gert, baft  er  mochte  toü  Werbern  u en- 
rage de  jouer,  er  bat  einen  rafenben 
Joang  jum  ©pifle  ; er  ift  auferorbent* 
Itd)  ÛUf  bû$>©piel  erptchtî  elle  enrage 

d’être  mariée,  c$  ifi  ibr  gar  su  febr  um 
einen  «Otaun  $u  tbun  ; fie  ift  febt  mann* 

fùchtiû.  Prov.  il  n'enrage  pas  pour  mentir, 

bas  £uqen  fommt  ihn  nicht  fauer  ait» 
et  fehintt  ftd)  feiner  £ûge  ; prendre  pa- 


iî  Enrichir , v.  a.  bereichern  ; reich  machen  ; 
it.  fig  bereichern  ; ooüftÂnbiget  ma- 
chen ; reichlich  äußeren. 
s’Enrichir,  v.  rê/i.  ftch  bereichern;  reich 
Werben  ; enrichir  une  montre  de  pierre- 
ries , eine  ttbr  mit  foftbaren  ©teilten 
beferen. 

Enrichissement , i.  m.  nVtXßg.  tin  (bet)  3*** 
ratb/  eine^ierbe,  ber  ©cbmucf,  fo  ben 
SQertb  einer  ©acht  erhöbet  » bie  ©et- 
fehonerung  ; ©eteichetung,  j.  '©♦einet 
©ptache. 

Enrochement , s . m.  T.  bie  £egung  bC$ 
©runbeö  su  einem  SSafferbau , mit  lo* 
fen  ©teinen* 

Enrôlé,'  ce , part,  et  adj.  geworben  / ange* 
worben  ; £ enrôler. 

Enrôlement , s.  m.  bie  SBctbuttg  > btt#  3ln- 


tience  en  enrageant,  wiber  SBtHen  ©e-  werben  su ärtegSbienften  ; it.  bas  €irt- 


bulb  haben, 

Enraser,  v.  a.  (£ifd)ler,  Sttaurer,)  etwa# 
in  gleicher  #ôbe  mit  einer  anbern  ©a- 
che  machen,  legen  ober  fugen. 

Enrayer,  v.  a-  T.  bie  ©perte  ilt  ettt  9lab 
machen  ; ein  Stab  foerven  ; bie  fytmmt ette 

* einhAngen;  bie  frepe  ©ewegung  eine# 
IKaöc#  hemmen  ; obera<w.  einbinaen  ; 
(Stcferbau)  anpftugen  ; bie  erften  Jur- 

Chen  jieben  } it.ßg.  farn.  plais,  il  faut 
enrayer  son  zèle,  man  mu§  feinem  ©ifer 
€inbalt  tbun. 

Enrayoir,  s.  m.  (SÔagner)  bie  Stabfpwe, 
• SXunge , welche  porne  in  bie  Sire  gefted? t 

Wirb;  it.  ftûtt  enrayure. 

Enrayure , s.  f.  (©auf.)  bet  SBerffal}  unb 
unb  Slufsug  be#  ©efpArre#  ; bie  ganse 
©erbinbung  ber  Simmerboljet/  welche 
bie  âachftûble  halten;  it.  ein  ©alfen- 
rift  ;xcin  ©ntwurf , wie  bie  JOacbbalfen 
t Su  liegen  fommen;  (Sfcfcrb.)  bie  erfte 
Jurche,  bie  bepm  pflügen  gesogen  wirb  ; 
u.  bie  ©perte;-  SKabfperre;  £emmfette. 
Enrégimenter , v.  a.  au#  einer  (Qîenge 
©olbaten  ober  perfehiebenen  einseinen 
Äompagnien  ein  Regiment  errichten. 

Enrégistrement , Enrégîtrement , s.  m.  bû# 

tyrotofoüircR  ; bas  ©infchreibejt  ober 
€intragen  in  bas  protofofl,  ober  in  bie 
©erichtSaften  ; bie  îinseichnung  ; it. 
(ebem.  bep  ben  tyarlemcntetn)  bie  ©cri* 
flfation  ; ©cglaubigung.  • 

Enregistrer , Eniégitrer  , v.  a.  in  bû#  <$rO* 

tofott  (in«  Steqifter,  in  bie  2tften)  ein* 

* Seicbnen  / etnfehteiben  ober  cintragen. 
Eméner,  v.  a.  le  cheval,  T.  bem  ^)fcrbe 

ben  3ugel  anlegen.  t 

Enrhumé,  ée,patt.  et  adj.  mit  bem  ©d)ttU* 

pfen  behaftet. 

Enrhumer,  v.  a.  bett  ©ChnupfCtt  PCtUïfa* 
chen. 

f’Enrhumer,  v.  riß.  bett  ©chnupfett  befom* 
men  ; ftch  ben  ©dwupfen  susieben;  être 
- enrhume , bttt  ©ChnupfCU  bftbcik 


fehreiberi  in  eine  SXoÜe , in  ein  Siegt- 
fter  ic. , inf,  in  bie  2S«rblifte  ; iu  bie 
SGBerbelifte  felbft. 

Enrôler , v.  a.  (©olbaten,  SJîatrofen)  wet- 
ben;  anwerben;  su  ÄriegSbienften  an- 
nebmen.  , , , 

s’Enrôier , v.  rtß.  ftch  anwerbett  loffen  ; 
Äriegöbienfte  nehmen  ; s’enrôler  dans  une 
confrérie,  dans  une  compagnie , fam.  ftch 

in  eine  ©rûberfchaft , in  cinè  ©cfctl- 
fehaft  aufnebmen  laffen.  » 

Enrôleur , s.  m.  ein  SÖCrbft. 

Enroué , ée , part,  et  adj . beifet  Ober  btt* 
fehet  IC.;  iu  adv.  il  parle  enroué,  CC 
fpricht  betfer. 

Enrouement , s.  m.  bte  ^cifcrfeit. 
Enrouer,  v.  a.  heifer  machen. 
s’Enrouer,  v.  rèjl.  heifer  werben  ; {vulg.  ei- 
nen tauben  £ül$  befommen). 

Enrouillé,  de,  paru  et  adj.  PCtrOftet  K.* 
toftig. 

Enrouiller,  v.  a.  tofttg  ntûCf)Ctt. 
s’Enrouiller , v.  riß.  roftig  WCtbCtt  ; Petrô- 
ften;  einroften.  Fig . l’oisiveté  enrouillé 
l’esprit;  Ober,  l’esprit  s’enrouille  dans  l’oi- 
siveté, ber  àtuftiggaitg  macht  ben  ©er- 
ftanb  ftumpf,  trîge;  s’enrouiller  en  pro- 
vince, in  ber  tyrooins  bie  feinen  (Otante* 
ren  unb  ©itten  ber  SSelt  »erlernen» 

(Pgl.  s’encrasser). 

Enroulement , s.  m.  T.  (baô  ^uetnanbft*» 

wicfelit;)  (an  ©iulen  ober  ©artenbee- 
tenjber  ©chnôrfel  ; ein  ©thnerfenfôrmt- 
geS  ©artenbeet  pou  ©uchS  ober  SXafeit/ 

(enroulement  de  parterre;)  fronton  par  en- 
roulement, ein  ©iebelbad) , beften  ©nbett 
wie  ©clmecfen  sufammengeroUt  ftnb. 
Enrouler,  v.  a.  pMs.  fn  etiianbet  wtcfelit 
obee  tollen. 

Enruc , s.f.  T.  eine  breite  unb  tiefe , auf 
beiben  ©eiten  hoch  aufgeworfene , 
Jurche. 

Ensablement,  s.  m.  ein  £üllft?tt  ©Ottb^ 

> welcheu  bie  Jlutb  ober  ber  Xßinb  sufam» 
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trntt  acfûhrt  hat  ; ein  ©Ankäufen  ; 
(eine  Untiefe). 

En^bier,  v.  a.  (ein  glugfchiff)  auf  ben 
©aub  fefcen. 

l'Ensabkr , v.  riß.  mit  bellt  ©ChtffC  auf  ben 

©anb  flutfabven  ; auf  bem  ©aube  fiçen 
bleiben. 

Ensacher,  v.  a . T.  eiflfûcfen  Î itt  ©icff 
fußen. 

Ea-afraner , v.  a.  p.ut  mit  ©üfron  färben. 
Ensa:sineinrnt,  s.  m.  T.  bie  bet)  bem 

£e&cnö&errn  , baß  man  ein  pbn  ibm  ab» 
hingenbeä  ©ut  an  ftd>  gebracht  habe; 
it.  ein  fdmftlicheö  Seugnif  bei  £ehettci. 
fierrn , baf  ihm  foId)cè  angejeigt  mot» 
ben,  unb  er  bamit  jufrieben  fco;  it.  (u. 
tnf.)  bie  € tnroetfung  in  ben  ©efifc  einet 
febengutet  ; bie  ^mmtfiion. 

Ensaismer,  v.  a.  (jur.)  ensai^ner  qn.  d'une 
terre , einen  in  ein  ©ut  eimoeifen  ; f. 
auch  bie  übrigen  ©ebeutungen  non  en- 
saisinement. 

Ensanglanter , v.  a.  (blutig  machen,)  mit 
©lut  befeden  ober  befptt$en,  (auch 
ßg.  ;)  ensanglanter  la  seine,  ßg.  blutige 
Auftritte  auf  bat  Theater  bringen. 
Enseigne , $.  m.  ein  ftiUmrtcb. 

Enseigne,  s.f  (ol.  eine  Äriegtfahne;)  eine 
JÄhnrichäfette  ; it.  ein  autgehÄngter 
©chilb ; it.  (meif  im  piur.)  bat  pichen; 
ffiierfmahlr  Äennjeichen;  it.  ol.  eine 
Slrt  ^itteruabel  (aigrette)  ron  (Ebelfci» 
nen,  bie  ont  £ut  ober  tfopfpulje  ge« 
tragen  mürbe  ; enseigne  de  poup=  ». 
(©Chtfff.)  bie  £interflagge  ; enseignes  dé- 
ployées; (f,  déployé;)  aux  enseignes  que 
etc.,  ober  à telles  enseignes  que  etc.,  Uttb 

bief  fann  ich  baburch  bemetfen , unb  bat 

if  fomahr,  baf  te.  ; à bonnes  enseignes, 

gnnj  recht  ï ganj  richtig  î it.  ohne  Slrg» 

. lift  ; aufrichtig;  it.  mit  SHecht;  rnobl* 
oerbientermeife  ; donner  de  bonnes  ober 
de  fausses  enseignes  , einem  eine  ©dthe, 

dn£aué  ic.  richtig  ober  unrichtig  (falfdj) 
bejetchnen;  (ogl.  renseignement;)  vous 
venez  ici  à fausses  enseignes,  man  hat  ©if 
unrecht  bieder  gemiefen.  Fig.  et  Pro v 
combattre , marcher  sous  les  enseignes  de 
qn. , miter  jemanbet  Jahne  freiten; 
non  jemanbe#  gartet)  feçn;  ne  te  fie  qu’à 
bonnes  enseignes,  ttûU,  fd)«U , mem; 
loger  à l’enseigne  de  la  lune,  ober  être 
couché  à lVnseigne  de  la  belle  étoile,  unter 

frepem  Rimmel  fchlafen. 

Enseigné,  ée , part,  et  adj.  (oon  ©ûdjett) 

gelehrt;  bepgebracht;  gemiefen  je. 
Enseignement , ».  m.  b«  Untermeifung  ; 
ber  Unterricht  ; bie  £ehre  ; les  enseigne- 
mens,  les  bons  enseignemens , bie  guten 
£ehr en;  ba$  Äennjeicben;  titres  et  en- 
scignemrns,  (fur,)  gerichtliche  Urfunbcn 
unb  ©eweife. 

Enseigner, v. a.  unterrichten;  untctrociftn; 


Unterricht  geben  ; Äenntniffe  betritt* 
gen  ; lehren  ; it.  roeifen , $.  ©.  ben  28cg; 

enseigner  aux  enfans  à lire,  bie  Minier 

im  £cfen  unterrichten  ; enseignez-moi  ie 
chemin,  fagcn  ©ie  mir  boch  ben  2Beg, 
ben  ich  nehmen  foll. 

Enseiié,  ée,  adj.  7\  (r.  einem  tyferbc)  ba$ 
übel  §u  fattelnif,  meileö  einen  hohlen 
SHÜdPcn  hat;  vaisseau  ensellé  ober  gondolé, 
T.  ein  ©chitf / baö  in  ber  SDîittc  tief,  unb 
an  betben  ©eiten  hoch  erhaben  if, 

Ensemble , adv.  jugleid)  ; mit  einanber; 
auf  einmahl;  jufammen;  bepfammen; 

mettre  un  cheval  ensemble,  T.  ein  ^fctb 

fo  abrichten,  baf  eô  bie  ©orber*unb 
£interfûfe  nahe  jufammen  feçt. 

Ensemble,  s.  m.  ( ol . le  tout  ensemble,)  ba$ 

©anje;  bie  (Âmmtltchen  fchcilt  jufani* 
men  genommen.  4 

Ensemencement,  s.m.  p. us.  bâ$  ©&en.„ 

Ensemencer , v.  a.  (ein  gtofeö  ©turf  ge* 
pfugtcn  Jelbeô)  befàcn;  — les  terres, 
bas  Selb  mit  ©aat  bcfcUcn. 

Enserrer',  v. a.  ol.  petfchlief en;  einfçhlief fit. 

Enseuillement  , s.  m.  (©auf.)  bie  Sjbfyt 

melche  ein  genf erfm#  über  bie  ©ruf- 
hôhc  bat. 

Ensevelir,  0.  a.  eigentlich  : einen  £cidjnam 
in  ein  £uch  einmiefel»  ; it.  begraben  ; 
(f.  enterrer  1) ßg.  begraben;  it.  in  etmaô 
hinein  pergraben  ; perbergen.  Fig.  il 
étoit  en.Tveii  dans  le  sommeil,  er  martTO 
tieff  CU  ©chlafc  ; àtre  enseveli  dans  une 
profonde  lèverie , in  tiefen  ©ebanfen 
fepn;  — dans  les  livres,  befinbig  lefen 
unb  fubirett;  — dans  le  chagrin,  einen 
tôbtïichcn  Kummer  haben;  — dans  le 
vin  , dans  la  débauche,  fid)  bem  S©ettt  , 
ber  ©chmelgerep  ergeben  ; s’ensevelir  dans 
la  solitude  (dans  la  retraite;)  fld)  tn  bit 

©infamleit  begeben  ober  pergraben. 

Ensevelissement , s.  m.  tatf  ©egrabtlt.  f.  en* 
sevelir. 

Ensiforme,  adj.  c.(©otatt.)  fchmertfôrmtg. 

Ensimage,  s.  m.  T.  bie  ©efteichung  be$ 
îuchcô  mit  Jett,  (auf*ber  ©eite,  mo 
d gefehoren  mirb;)  baö  ©infd)mal$en. 

Ensimer , v.  a.  T.  ein  »Juch  mit  $ett  be» 
f reichen,  um  eö  befer  feberett  ju  fönnen. 

Ensorceler,  v.  a.prop.  etßg.  bejaubcrilj  be* 
hejen. 

Ensorceleur,  s.  m.  ein  3aubftet;  com.  sau 
f att  enchanteur. 

Ensorcellement,  s.m.  bie  ©ejauberung ; if. 
bie  ^aubercç  ; Söitfung  bet  ©ejaube» 
rung.  (auch^g*) 

Ensoufrage , Ensoufrement , s.  m.  T.  bai 
©chnjcfcln  ; it.  bet  ©chmefeletnfchlag. 

Ensoufrer,  v.  a.  fchtoefeln»  mit  ©chmefej 
ubetjiehen;  einbrennen;  b effet  soufrer. 

Ensoufroir,  s.m.  T.  ein  wohl  perfchloffe« 
net  Ort,  mo  man  fribene  unb  trottent 
3cugc  mit©chn>efrlbampfmeif  macht« 
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Ensouple , ensuple  , ensuble , s.  f.  TT.  bft 

Sôebetbaum,  worauf  bai  ©chergarn 
(bit  55obenfibcn  bei  Scugei)  abgewun» 

. ben  wirb;  <<•  ber  SRabmen  bei  ©eiben* 
fftcferi. 

Ensuupieau , s.  m.  T.  ber  SVeberbaum , 
worauf  bai  ©ewebte  aufqerollet  n>trb. 
Ensoyer , v.  a le  fil , (©d)Ùff.)  biC  55orjle 
an  ben  55cchbrabt  machen. 

Ensuite,  prip.  et  adv.  hernach  ; ensuite  de 
quoi , roorauf. 

Ensuivant , adj . et  ad» . ol.  (U.  JUt.)  nûd>* 
fommenb  » flatt  suivant, 
s’ Ensuivre  , v.  reß.  irr.  barauf  folgen;  it. 

erfolgen  ; batau$  fließen;  barau«  folgen; 
(metft  in  ber  3ten  ÿerfori  / im  infinit. 
Ober  impers.) 

Ensuivi , ie , part,  erfolgt,  f.  s'ensuivre. 
Entablement,  s.  m.  T.  ber ©ittti,  bai@C* 

fini  g einei  JOachei  ober  einer  ©Aulen* 
orbnung;  it.  ber  Æranj. 
s’En  tabler , v.  rtß.  (».  tyfcrbcn , welche  bie 
Sölten  nicht  affurat  machen)  mit  bem 
. Jjpintertbeil  bem  Vorbertbcil  |u»or* 

• fommen.- 

Entacher , v.  a.  ol.  ffatt  infecter,  gâter,  nur 
nOCb  im  partie.  gebràud)lich  î entaché 
d’avarice , ßg.fam.  oom  ©ciac  angeffeef  t. 
Entaille,  s. J.  (îtfchler  ic.)  ber  ©infanitt; 

bie  Âerbe  ; Juge  ; Jolie. 

Entaillé , ée  , part . et  adj.  eingeferbt. 
Entailler , v.  a.  T.  cinfchneiben  ; einfer* 
ben  ; eine  Serbe , Juge  ic.  in  etwai 
machen , um  etwai  anberi  fc(t  cinau* 
fugen. 

Entaillur: , s.  f.  p.us . flfttt  entaille  ; (®olb* 
fchmib)  flatt  Ciselure. 

Entamé,  ée , part,  et  adj.  angefchnitten  ÎC.» 

angefangen  ; f.  entamer. 

Entamer , v . a.  anfehneiben  ; it.  auffehnei* 
ben;  U.  (ireifen  ; aufriçen;  leicht  »er* 
leben  ober  »errounben;  it-  ßg-  etwai 
anfangen  ; bën  Anfang  mit  etwai  ma* 
dien;  eröffnen,  j.$.  Unterbanblungen; 
etwai  auf  bie  55ahn  bringen  ; (Ärtegif.) 
einbauen  ; burchbrechen  ; einbrcchen; 
trennen , unb  in  Unorbnung  bringen  ; 
entamer  un  sac  d*argent , einen  ©elbfatf 
nngreifen  ; T.  — un  cheval , einem 
«Pferbe  bie  erfte  Ecftion  geben;  — le 
chem  n,  Anfängen  ju  gafiopiren.  Fg 
entamer  la  réputation  de  qn. , einen  an 
feinem  guten  Rahmen  angreifen;  se 
iai»«er  entamer,  ffth  ein  ©ebeimnifj  ab* 
locfen  laffen;  Och  Überreben,  »erfuhren, 
■ |inrei£cn  laff  n ; tu  »iel  nachgeben; 
(ich  »on  feinem  Rechte  »ergeben;  ils  ne 
savent  pas  où  l’entamer , fie  roiffen  nicht, 

wie  fie  ibm  bepfommen  foüen. 
Entamute  , s.  f.  ein  JKib  î eine  leichte 
©treifwunbe  ; it.  ber  Slnfchnitt  »on 
etwai  , a.  55.  »on  55rob , (bie  Santé,) 
von  einem  ©chiufcn  ic,i  it.  bai  Stit- 
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fehneiben  eine«  ©chinfeni  te.  (t»o$u  man 
b 55.  eittgclaben  wirb). 

En  tant  que , conj.  fo  fern  » in  fo  fern  ; itt 
foroeit,  ûli  ; le  peuple  en  tant  que  sou- 
verain, bai  Volf , ali  ©ouoeratn,  obet 
ali  ©ouocrain  betrachtet. 

ÈntasT,  ée , part . et  adj.  auf  einanbee  ge- 
häuft; nous  ét.ons  entassés  les  uns  sur  les 
autres,  wir  ffanben  ober  faßen  fehtenge 
ober  gebràngt  bcpfaramen  ; (ogl.  enca- 
qué ;)  un  homme  entassé,  fin  furjer , bt* 
cf  er,  unterfebter  SDîenfch. 

Entassement,  s.m.  prop . et  ßg.  bit  % InfcaU* 

fung  ; 3lufh&ufung  »telcr  ©achen , ©e* 
fchAffte  te.  auf  unb  über  emanber;  it* 
ßg.  ein  ©croirre , §.  55.  »on  ©efehaff* 
ten , JpAnbettt  ZC.;  un  entassement  d'idées, 
ein  ©chmaU  »on  ©ebanfen. 

Entasser«  v.  a.  prop.  et.  ßg.  aufb&Ufen» 
auf  einanber  häufen,  auf  unb  über  ein* 
anber  legen,  feijen,  fchichten,  (letten^ 
fchutten  , werfen  te,;  enusser  crime  sur 
crime,  ßg.  ein  ^erbrechen,  ein  55a- 
benWcP  über  bai  anbere  begeben. 

Ente,  s.f.  T.  bai  tyftopfceii;  it-  ber  ge- 
pfropfte ©tamm  ; it.  bai  angcffofjenc 
©tücf  anberSXuthe  einei  ©inbmùhlen- 
flûgeli  ; it.  ein  »orfprtngenbcr  »iereefi- 
ger  ffeinerner  Pfeiler,  ben  bie  Sitten  an 
ber  €cfe  einei  fcempeli  anbrachten  ; 
(notabler)  ffatt  hante,  ber  ©tiel  einei 
Wnfcli;  les  entes,  (ober  de  l'emplâtre 
d’ente , ) <pfropft»üchi  ; 55aumroachi; 
(Söget)  tobte  auigeffopfte  Vögel , an- 
berc  Vögel  bamit  in  bie  Vrtje  ju  locfen. 

Entéiéchie,  s.f.  (Slriffot.  <philof.)  bie€n- 
telcchie,  bie  Sraftroefenheit. 

Entenai , s.  m.  T.  ein  junger  Slnfenfer,  eitt 
SXebfchoß  aum  Verfemen. 

Entendement,  s.  m.  bet  Vetffanb  ; bai 
Vermögen  ber  ©eele , bcutlichc  55cgrifft 
au  haben  ; it.  bie  55mrtbeilungifraft  î 
c’est  un  homme  d’entendement , (de  petit 
entendement,)  et  tff  ein  »etffönbtgCtf 
sDtann;  (er  befî^t  wenig  55eurtheilungi* 
fraft). 

Entendeur  , s.  m.  (ber  £Örft;)  Prov.  à bon 
entendeur  salut,  Wft  getroffen  tff,  Wirb# 
wohl  fühlen  ; à bon  entendeur  peu  de  pa- 
roles, ©elehrteniff  gutprebigen. 

Entendre,  v.  a.  et  n.  hören;  it.  »ernehmett  ; 
anhören;  it.  (meiff,  ben  ^ufammenhang 
ber  SQorte , bit  Jeinhctt  ber  Sluibrucfc 
ic.)  »erflehen  ober  begreifen  ; (ben  £u- 
fammenhang  ber  ©achen  : comprendre, 
faffenj  — Orbnuug  unb  $lan  : conce- 
voir, begreifen;)  it-  meinen;  wollen; 
it . einwilligen;  in  ctwai  (à  qch)  ein- 
roilligen  ; êtwai  gutheißen  ? feine  ©in* 
wttltgung  a«  etwai  geben  ; freh  etwai 
gefallen  laffen;  entendre  U messe , $föfffe 
hören;  — » les  parties , bie  $actcpcn  au* 
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“ hören;  — des  témoins,  geugtn  tferho* 
ren,  ûb^ôren;  entendre  dur;  (f,  dur;) 
i]  ne  saur  oit  se  faire  entendre,  Cf  fann 

flicht  (aut  (nicht  vernehmlich)  genug 
reben;  it.  er#fann  fich  nicht  perflinblich 

genug  ûUÔbrÛcfen  ï il  ne  sait  auquel  tq- 

•*  tendre , er  weiß  nicht,  welchen  erjuetfl 
anhöten  foll , (wenn  nAmlich  verfd)ic« 
benc  fperfoneit.  juglcid)  anfangen  ju 

rebeu  î)  je  m’entends  bien , ici)  lt>Ct§  gaï 
wohl  / waö  ich  fagen  will  ; il  entend  sou 
monde,  er  weiß  fid)  in  î>ie  SOBclt  ju  f d)i* 
cFen  ; entendre  les  langues,  un  auteur,  la 
chicane,  bie  ©praehen  , einen  @d)rift* 
fleller,  bie  fproteffe  »erflehen  ; donner  à 
entendre , laisser  entendre  , ju  Vergehen 

geben  ; auf  eine  perflcdfte  2lrt  merfen 
iûfîCIt  » je  n’y  entends  pas  (ober  point  de) 
finesse , «h  meine  etf  nicht  böfe  i (f.  auch 

'malice;)  j’ertends  parler  de  sa  prose  et 
non  pas  de  ses  vers , ich  rebC  POtl  feinet 
$rofe  tint)  nicht  non  feinen  Vctfen  ; id) 
meine  feine  tyrofe  ic.  ; comment  l’entend- 
il?  wie  perlieht  er  ba#?wa#  will  er 
bomit  fügen  ? wa#  meint  er  bamit  ? je 
n’entends  point  cela , bûé  ijt  meine  SOîei« 
tiung  nicht  î j’a»  toujours  entendu  qur. 
«te.,  mein  Sßillc  it  immer  gewefett, 
bat  ic,;  entendre  raison,  vernünftigen 
©sutiben  ®ehör  fltbcu  ; (f,  auch  rime;) 
il  ne  veut  entendre  à aucun  accommode- 
ment, er  will  fich  ju  feinem  Vergleiche 
verlieben.  A l’entendre,  adv.  wenn  man 
ihn  reben  hört/  fo  ic.;  feiner  2tu#fagc 
ober  Behauptung  nach  *c.  S’Entendre, 
v.  ric.  einauber  hören  ober  perftchcnj  it. 
v.  rtfl.  — à qcb. , fich  auf  etwa#  perte* 
hen;  etwa#  wohl  pertehen  ; gut  mit  et« 
wa#  nmjugehen  wiffen  ; — en  qch. , 
fid)  auf  etwa#  verliehen;  tfcnntnitTc 
von  etwa#  beûhen;  — avec  qn.,  fich  mit 
femanben  verliehen  ; it.  mit  einem  im 
VerfÜnbniffe  liehen  J il  ne  s’y  entend  pas 
trop  bien  , er  vergeht  fich  nicht  fonber» 
lieh  barauf  5 Îi  s’entend  en  bonne  chère , 
et  weit , wo#  gut  fdjmecf t ; cela  s’en- 
tend, bfl#  verlieht  fld).  Prov.  ils  s’enten- 
dent comme  larrons  en  foire,  fie  verliehen 

fich  gutmiteinanber;(f.  aud)  coffre  unb 

ramer). 

Entendu,  ue,  part,  et  adj.  gehört;  Verlan* 

* ben;  (f*  entendre;)  un  homme  entendu , 

, fort  entendu , ein  erfahrner , gefehlter 
SOtann  ; — bien  entendu  aux  affaires, 
dans  les  affaires,  au  métier  de  la  guerre; 

ein,  in  ben  ©efchöfften,  in  ber  Ârieg#* 
funfi  wohlerfahrner  ober  geübter  (be* 
Wanberter)  9Rûnn;  bâtiment  bien  en- 
tendu, ein  wohl  eingerichtetes  (wohl 
angegebene#)  ®ebiube;  tableau  bim  en- 
tendu, ein  wohl  nngeorbnete#®emöhlbe. 
Bien  entendu,  adv.  aflerbingÖJ  g«nj  ge*! 
Wif  ; (sans  doute  ;)  Bien  entendu  que  J 


conj.  mit  bem  Bcbinge  ; unter  bet  Be* 
bingung,  wohl  oertanben  / bat  te. 

Entendu,  s.  m.  faire  l’entendu , fich  altfluft 
anßellcn;  nafewei#  (fuperflug)  fepuj  il 
y a du  mal-entendu , hier  ficcft  ein  Vtit* 
verfianb/  ein  sföifiverffünbnifj  baruntcr* 

Entente,  s.  f.  bcr  Ginn;  bie  Bebeutung  ; 
ber  Verjianb  ; (bie  Auslegung)  eine# 
jwepbfutigen  SEBorte#;  (Vtahl.  Baut.) 
bic  vertönbige  unb  gefcbmacfvoUe  &n* 
orbnung  ber  mannigfaltigen  £heilc  ei* 
ne#  ©anjen  ; des  mots  à double  entente* 
jwepbeutige  Sorte  ober  Wörter;  ce  ta- 
bleau est  d’une  bonne  entente,  biefe#®f« 
mühlbe  it  gut  angeorbnet;  l’entente  est 
au  diseur,  prov.  ein  jeber  tfi  ber  be(lc 
2Ut#leger  feiner  SBorte. 

Enté,  ée , part,  et  adj.  gepfropft  IC.  (Sffiap.) 
wirb  von  Binbcn  ober  Balten  gefagt , 
bic  al#  Stellen  ober  SBolfen  in  einanber 
hineingehen. 

Enter,  v.  a.  pfropfen;  impfen,  (beljen;) 
T.  jwep  @tucFe  ipol*  burch  einen 
Rapfen  ober  ftûlj  gerabe  incinar.bcr* 
fugen;  enter  franc  sur  franc,  jöhm  auf 
jahm  impfen;  it.  ßg.  prov.  fam.  von 
unehelicher  $b|iammung  fepn,  unb  eben* 
fall#  aufer  ber  ëhe  ein  £inb  jeugen; 
ente»  en  tronc , in  ben  (Stamm  impfen; 
— en  bouton , en  oeil , en  germe , Au* 
aeln , ofuïiren;  — en  fente,  in  ben 
(Spalt  propfett  ; — en  couronne,  in 
bic  SXinbe  bcljcn;  — en  écusson,  mit 
bem  i^dnlblein  pfropfen  :e.  Fig.  enter 

une  maison,  une  famille  sur  une  autre* 

Vahme  unb  3Bûpcn  einer  Familie  (burch 
4>eirath  K.)  auf  eine  anbere  Familie 

bringen  ; c’est  un  homme  de  guene  enté 
sur  un  magistrat,  fam.  au#  einem  £rieg#* 
mann  i|l  er  eine  VCagifirat#pcrfon  'g<# 
worben. 

Entérinement,  s. m.  T.  bie  gerichtliche  2ln* 
nehmung  ; ba#  gcrichtlid)e  @uthei§cn; 
bie  Betätigung. 

Entériner,  v.  a.  T.  gerichtlich  annehmen» 
gerichtlich  beflÖtigeii. 

Entérocéie*  s./.  T . ein  £)armbrud). 

Entéroépiplocèle,  s.  f.  T.  ctft  £atm*UU& 

Ve^btuch. 

Entéroépiplophale  , . s»  f.  T.  ein  Vabcl* 

bruch  ; ba  ^)arm  unb  Ve&  au#trctcn. 

Entérologie , s»  f,  T.  bie  £chte  POtt  bCW 

€ingeweiben. 

Entéromphaie , s. f.  T.  ein  Vabflbruch» 

Enterré,  ée , part,  et  adj.  beetbigt,  beqra* 
ben  îC.  ; (f.  enterrer;)  (POtt  Jpâufcrn,  ®Üt* 
ttn  :c.)  fehr  tief  ober  ntebrig  liegenb  ; 
batterie  enterrée , T.  eine  gefenfte  Bat* 
terre , bie  nur  an  oben  bèn  f©aU  weg* 
fehiefien  fann , unb  nicht  hoch  genug  i|f/ 
unten  anjufchiegen. 

Enterrement,  s.  m.  bie  Beerbigung  , ba# 

j Bcgva&nifi;  i/.  ba#  £eid)enbegâhgnig / 
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tic  ; être  prié  d'un  enterrement , 

mit  jur  £eiche  gebethen  fe»n. 

Enterrer,  v.  a.  béerbigen  ; begraben  ; $ur 
(Erbe  begatten  ; it.  »crfdxuren;  in  Dir 
©rbe  fepen  ober  legen,  unb  barein  »erber« 
qen  ; ü-fg'  begraben, »ergraben  ; enterrer 
des  oignons  de  tulipe,  £u(pettjWiebeln 

fcpen , in  bie  ©rbe  legen,  Fig.  a Pro*. 

il  nous  enterrera  tous , et  Wirb  UÎ1?  aile 
überleben  (begraben  î)  (f.  auch  synago- 
gue;) enteirer son  secret,  fèin  ©cbcimnijj 

»ergraben  ober  mit  in?  ©rab  nehmen  ; 
— ses  taicns , fein  $funb  »ergraben;  il 

y a enterré  beaucoup  d’argent,  er  bût  »tel 

©elb  barauf  »erwenbet,*,  B.  auf  einen 
©arten  ÎC,  ; il  ‘s’est  enterré  tout  vif,  er 
' bat  fïcb  lebenbig  begraben  ; er  bat  fid) 
gan*  »on  ber  ®elt  abgefonbert;  er 
fommt  gar  nicht  mehr  unter  bie  £eute. 
Entêté  , ée,  part.  f.  entêter , it,  adj.  eigen« 
finnig  ; su  febr  fut  iemanb,  fur  ett»a? 
'eingenommen;  it  est  entêté  du  jeu, er 
if  auf  ba?  ©piel  erpicht;  c’est  un  entêté, 
(*.)  er  if  ein  ©tarrfopf. 

Entêtement,  s.  m.  ber  ©igenftnn;  ©tarr» 
ftnn  ; ba?  bavtnicftge  beharren  bcp  ei« 
. ner  Meinung  , bep  einem  Borurtbeile, 
t»o»on  mau  eingenommen  if  ; il  a un 
giand  entêtement  pour  cette  femme,  er 

if  auferorbentlich  fur  biefe?  grauen* 
îimmer  eingenommen  ; vulg.  er  bat  ei* 
nen  garten  an  ibr  gefreffen. 

Entêter,  v,  a.  (»on  Æ)unfen  unb  »on  far* 
fen  ©etrinfen)  bentfopf  einnebmen  ; in 
beu  tfopf  feigen;  (ben  Æopf  benebeln;) 
ßg • (».  £obfpr  ùcben)  in  ben  Äopf  feigen  ; 
flolj , boffirtig  machen  ; qui  cst-ce  qui 
vous  a entêté  de  cet  homme -là  , de  ce 
système  ? mer  bat  ©te  fo  febr  fur  biefen 
SÉRann,  für  biefe?  ©»(lent  eingenommen? 

S’Entêter,  ( v . riß.)  de  qch.,  de  qn. , fid) 

etwa?  in  ben  £opf  feljen  ; auferorbent« 
• lieh  fur  etwa?  ober  fttr  iemanb  einge« 
nommen  fepn, 

Enthiase,  s,f,  T.  ein  billiget  Bruch  ber 
jerfdjmetterten  Jpirnfdwle. 
Enthousiasme , ».  m.  bet  ©ntbufîû?mu?, 
■ b.  t,  bie  Begeiferung;  ©ntjuefung;  it. 
bie  ©cbmirmerc»;  entrer  en  enthousias- 
me,* f.  s’enthousiasmer. 

Enthousiasmé,  ée , part,  et  adj.  begeifert; 
f,  enthousiasmer. 

Enthousiasmer , v.  a.  entjûcFen  ; begeif em  ; 
il  s’enthousiasme  , {v.  riß.)  aisément , et 

- geritb  leicht  in  SÈBirme,  in  Begeif c* 
tung  ; er  wirb  leicht  begeifert 
Enthousiaste , ».  m.  (metf  m.p .)  ein  ©Cht»ir« 
mer;  ©ntbuftofl. 

Emhymème,  ».  m.  (£og.)  ein  »etfümmcl« 
ter  ©chluf , ber  nur  au?  a ©il}eit  be* 
febt;  ba?  ©ntbhmema. 

Entiché,  ée,  a $.  (»om  Obf)  anaefetft; 
angefauU;  (angefofeu;)  t»a?anfingt, 
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' * 

’ $U  fûUlen;  — d'une  opinion,  d’avarice 
etc.,  fig.Jam.  »oit  einer  Meinung,  »om 
©ci|e  angefeeft 

Entier,  1ère  , adj.  ganj;  it»  (»on  lttd>t  for- 
»erheben Gingen)  ginjlich , »6Uig  (»oll« 
fonimen;)  it.  (».tyerfonen)  bartniefig; 
ber  (bie)  fef  auf  feiner  (ihrer)  Meinung 
bebarrt  ; etgenfmnig  ; cette  affaire  de- 
mande on  homme  tout  entier,  fig.  biefe? 

©efdjifft  erfordert , ba»  man  ficb  ibm 
ganj  allein  mibme;  un  cheval  entier, 
ein  £engf  ; it.  T.  ein  f itige?  tyferb  ; 
les  choses  ne  sont  plus  entières,  (iur.)  bit 

©acben  finb  nicht  mehr  in  ihrem  alten 
£uf  attbe  ; c’est  un  homme  entier  obe» 
fort  entier  en  ses  opinions , et  if  ein  ci- 
genfinniger  ÜKenfd)  ; conserver  sa  répu- 
tation entière,  feinen sftûbmen  utiwrlcljt 
erhalten  ; it.  entier,  ».  m.  ba?  ©anjc  ; 
fin  ©anje?  ; en  son  entier , en  leur  en- 
tier, ganj  unoerlept;  unoernnbert,  un- 
»erlefjt;  nod)  in  un»errudtem  Sufanbe; 

remettre  les  choses  en  leur  entier , bit 

©achen  wieber  in  ihren  »origen  £uf  anb 
»erfeften  ober  berf eilen;  ce  mords  tient 
de  l’entier,  T.  bief  ©ebif  if  in  ber 
Sfôittc  auf  ber  ßungc  nicht  gebrochen  ; 
it.  »/.  une  entière , (vXufïf)  ein  ganjer 
©chlag. 

Entièrement,  ado.  g&ntftd)  î »ÔtKg, 

Entité,  s.f.  (<J) bplof.)  ba?  ©epn;  ba?  28e* 
fen  j it.  bie  ©rif  en*  einer  ©ache  ; bie 
©ntitat;  bie  SBcfcnpeit, 

Entoilage,  ».  m.  ©ntoilûge*£antcn  ; eine 
2trt  ©pihem 

Entoiler , v.  a.  £eittt»ûnb  , sjÄoujTeline  K» 
an  bie  ©pifce  eine?  ^)al?tudie?  it.  an* 
n&ben  :c.;  //.auf£etnwanb  leimen  ober 
jieben , j.  B.  eine  £anbfarte. 

Entoir,  s.  m.  ba0  <pfrOPfmefTcr  (grefToir.) 

Entoiser , v.  a.  T.  flaftem  ; flûfteweife 
meffen  ober  auffeçen;  nach  klaftern  ober 
SXutben  meffen. 

Entomologie,  s.f.  T.  bie  Mxt  »0«  bett 
3nfeften, 

Entomologiste,  ».  m.  et  f.  einer/  ber  »on  ben 
3nfeften  gefehrieben  bat. 

Entonneraent , s.  m.  p.us.  ba?  guQcn  in  bie 
gAflTer  ; ba?  ©intrichtern  ; it.  ba?  3ln- 
fimmen,  j.  B.  einc?£iebe?. 

Entonner,  v.  a.  in  gÄffer  füllen  ober  gieflen; 
füllen;  it.  $B3cin,  Bier  te,  faifen  ober 
füllen;  it.  anfimmen;  ben  lîon  ange- 
ben  ; ein  £ieb  te.  anfangen;  entonner  fa 
trompette,  ùon.  einen  hoben  unb  prich» 
tigen  ©tpi  attnebmen  ; entonner  les  louan- 
ges de  Dieu,  ba?  £ob  ©otte?  beftttgen; 
il  entonne  bien  , ßg.  pop.  cr  fûnn  brûV 
faufen, 

s’Entonner,  v.  riß.  wirb  »om  29tube  gefügt/ 
ber  f ich  an  einem  engen  Ort  fingt,  |.B* 
in  einem  Zfyah,  in  einem  Äaminetc, 

Entonnoir,  s . m.  ein  Trichter;  (Slnat.) 
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- ein  befonberer  trichterförmiger  (Sang  tnt 

. ©fjjirnf  ï (550tan.)  fleurs  en  entonnoir, 

trichterförmige  Quitten* 

Entorse,  ». /.  bie  $)errcnfung , s&erflûu* 

• (hnng  etneô  ©liebeé;  «Berbrefjuug  eineô 

* *9tu$fe(3  oter  Heroen  ; (aucf)  détorse .) 
se  donner  une  entorse  au  pted»  fîd)  ben 
Juf  ÜCrfîûUCften.  Fig.  fam.  donnr  une 

' entorse  à qn. , einem  badetet  »errucfen; 
je  manbcä  abflcht  »erciteln  ; donner  une 
entorse  à un  passagr , eine  ©telle  »er* 
brehen  ; fie  »iberfinnig  ouélrgen. 
Entortillé,  ée , part,  et  adj.  ctnge»tcfelt ; 
umnmnben;  umfchlungen  ic.  ? u.  frau$; 
Iotftg;  itjîg.  gefchraubt,  g.  55.  »on  ber 

©djreibûrtî  ççf.  un  homme  entortillé, 
ein  rudPifdber  Menfch  ; suture  entortillée , 
T.  bie  £afenfd)«rtnaht. 

Entortillement,  s.  m . batf  SEBinben,  £rum* 

. men;  it.  bie  Sötnbung/  Krümmung/ 
g.  55.  einer  ©chlange , pliante  ; auch 
ßg.  bie  $ôer»icf  lung  ? g.  55.  einer  tye* 
riobe;  eine  unnatürliche , unregelmäßige 
SÖenbung. 

Entortiller,  y a . etmoiefetn?  |n  et»aé  »i* 
tfeln  ; le.  et»af?  ummicfeln , umminben, 
umfchlingen  ? (autour  de  qrh.)  um  etroaî 
herumfchlingen  ober*  »tcfeln;  entortil- 
ler son  -tyie , eine  »er»tdF  e Ite,  »erfebraub* 
te  t©chreibart  haben , (bie  man  mit 
SKube  »ergebt). 

8’EntortüIer,  v.  riß.  fîd)  (in  et»aO)  ein* 
. wicfeln  ; fîch  (um  et»a$)  hcrummief ein 
ober*  »inben. 

4 l’Entour , adv . in  bet  ©egenb  herum? 
umher?  ring#  herum;  i«s  vühges  d'i 
l’entour,  bie  umliegenbcu  ^Dörfer;  f. 
autour. 

Entours,  s . m.  plur.  bie  ©egenb  um  eine 
. ©tabt  ic.  herum  ; bie  umlicgcnbe  ©e* 

genbî  '1  sait  bien  prendre  les  ento'irs. 

ßg-  er  »eiff  fleh  bie  tu  Jreunben  tu 
machen  , bie  be»  ber  Werfen,  bc»  »ef- 
dier  er  feinen^meef  ju  erreichen  »unfebt, 
»iel  gelten. 

Entourage,  i.  nu  T.  bie  ©infafung  eine« 
3u»eltf. 

Entouré  , ée , part,  umgeben  î (f.  entour- 
ner:)  cet  homme  est  mil  entouré , biefet 

föann  hat  fd)lechte  SXathgebcr. 

Entourer,  v.  a.  umgeben;  umringen  ; ein« 
fcblieffen. 

Entournure , t,  f.  (©dmeiber)  ber  runb* 
liehe  Slermelfcbnitt. 

t’Enfr’iccuser , v.  rèc.  einanber  anf lagen? 
befcbulbigen. 

Entr’acte , ».  m.  ber  3»ifd)enaft  î bie  3»t* 
fehenjeit  |»ifcbett  j»e»  2luf?ugen  fine* 
. ©chaufpielô  ? it  baO  3»tfchenfpifl  ? bie 
. SÂufîf,  ber  $anj  |»ifchen  ben  2(uf* 
lägen. 

Entrage,  t.  m.  (fur.)  ber  SBor  jhnb  / ben 


ein  ^achter  geben  muff , ehe  er  batf  ©ut 
Antritts.^,  ber  Antritt  bcO  ©uteö  felbff. 

sEntr’aider,  v.  rèc.  einanber  helfen. 

Entrai i , ».  m.  oi.  ber  9Uum  im  ©cfïcbtc 
g»tfd)cn  beiben  Bugen. 

Entradks , s.f.pL.  bte  (Einge»eibe,  (?ulg. 
baö  €inge»eibe/)  b.  i.  J>erj , 2unge  / ^e« 
ber  tc.  ? it.  bie  ©ebirme  ; it.  hg.  bu$ 
^cr| , ber  ©choff , (baé  3n»enbtge)  §. 
ber  (Erbe?  it.  (baö  ^)cr?)  bie  »aterliche 
ober  mütterliche  Neigung  ?u  feinen 
Äinbern  ? bie  ^aterlie^e , Mutterliebe? 

ks  entrailles, ßg  bie  Äinber  ? il  a les  en- 
trailles brù.ées,  er  hat  ben  "Sranb  in  ben 
©cbàrmen.  Fig . avoir  des  entraides  de 
père,  de  mér  .,  (ober  paternelles , mater- 
nelles,) ein  53ater*  ober  SDîutterherj  fur 
feine  Äinber  haben?  frire  cela,  c’est  lui 
arracher  les  entrailles,  »cnn  mat!  bût? 

thut/  fo  reift  man  ihm  baö  ^>crj  aul 

bfm  £eibf  ? cet  acteur  a des  entrailles, 

btefer  ©chaufpteler  fptelt  feine  Kollo  mit 
affeft. 

s'Entr'aimer,  v.  rèc.  einanber  lieben. 

Entraînement,  ».  m.fig - biC  ipmretffung. 

Entraîner,  v.  a.  fortreiffen?  »cgfchleppcn; 
mit  ©e»alt  »egnebmen  ; mit  flch  fddep* 
pen  ? it.  ßg  (unreifen  ? babtnreif en  ; 
mit  in  et»aO  (§.  ’B.  in  ein  Unglücf) 
liehen?  it  an  fich  jieben  ; auf  feine  ©cite 
lieben  ; fîd)  (J.  '55.  ber  £er$en  feiner  Zu- 
hörer) bemichtigen;  fur  fîd)  etnnehmen; 
it.  (»on@ad)en)nach  fîd)  lichen. 

Entrait,  ».  m T.  ber  ©pannriegel,  (»o» 
burch  bie  ©tuhlfSulcn  eineg  liegenben 
^ad)flubleö  unter  ben  .f  eblbalfen  mit« 
einanber  »erbunben  »erben). 

Entrant,  ante,  part.  f.  entrer,  adj . p.u»m 
ftûtt  insinuant,  engageant,  einnehmenb/ 

fchmetchclnb. 

Entrapeté,  adj.  m.  pignon  entrapeté,  T.  fine 
?innen»eife  gemachte  unb  abgerucfte 
ÎBorllechuttg  ber  Sranbmauer  ?u  bet* 
ben  ©eiten  be«  ©iebelö  an  manchen  ®e- 
• bAuben. 

s’E  -tr’appeler,  p.  rèc.  einanber  rufctt  Obf» 
turufen.  . 

s’Entr’approcher , v.  rèc.  p.us.  fîd)  Ctnanbft 
nihetn. 

Entravaillé,  ée  , adj.  (5B0P.)  »itb  »Ott^O« 

geln  gefogt/  beren  ^Ittgel  ober  Sunt, 
»ermittclfl  eine«  ©toefg,  auögcbreitet 
»orgeffeUt  »erben. 

Entravant , ante , adj.  ßg.  feffelnb  ? hent* 

raenb?  hinbernb?  £inberniffe  in  be» 
5öeg  legenb. 

Entraver,  v.  a.  (ein  ^Jferb)  a uf  b er  5öeibf 
fpannen;  f.  entraves;  (f.  auch  empêtrer;) 
— Voiseau,  7*.  bem  Ralfen  bte^ùfe  bin« 
ben  / bamit  er  fidj  bie  i)aubc  nicht  htr« 
unterfrahe;  it.  entraver,  ßg.  feffcln; 
hemmen;  »erhinbern;  £inbcrniffe  in 
bmSS^glcgtn* 
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»’Entt’avertir,  v.  ric.  eiîWttb«  benochtich* 

. tigen. 

Entraves,  ».  /.  plur.  die  ©pannfette;  der 
©pannflricf  ; tic  fteffeln  ï ein  ©trie! , 
»omit  die  Pferde  auf  der  {Seide  an  den 
. $üßcn  gebunden  »erden;  fig-  (auch 

entrave , sing-)  il  s’est  mis  des  entraves 
lui-même , er  ^at  ftch  felbft  htndetniffc 
in  den  2öeg  gelegt;  erifl  ftchfelbflim 
Söege  getänden  ; la  jeunesse  a besoin  de 
quelque  entrave  qui  la  retienne,  die  3 U* 

gend  bedarf  etned  £ugeld , der  fie  in 
©ebranfen  balte. 

Entravon , s.  m.  eine  lederne,  audgefpannte 
SButfl , jum  $ù§efpannen  der  Pferde , 
deren  gewöhnlich  jroep  an  einer  ©pann* 
fette  find.  I 

Entre,  prip.  jroifchen ; it.  unter;  it.  in; 
entTe  nous , unter  und , im  Vertrauen 
gefagt;  entr 'autres , unter  andern;  un 
d’entre  vous , einer  aud  eurem  Mittel  ; 
entre  mes  mains,  in  meinen  i)&ndcn, 
oder  in  meine  hinde.  d’Entre,  prip. 
aud;  dajroifdxn  beraud;  on  l’arracha 

d’entre  les  bras  de  sa  mère , man  ri§  ihn 

feiner  «Äutter  aud  den  Armen;  mit 
geitroörtern  jufamniengefept  bedeutet 
entre,  einander,  j.  05.  in  entr’aimer, 
oder  bald , j.  05.  in  entr’ouvrir. 
Entre-haillé,  ée , adj.  (pon  £bürcn  Und 
^cuflern)  bald  offen  (gebend). 
Entre-bailler , v.  a.  bald  Öffnen;  f.  entre- 
bâillé. 

sTnuebaiser , r.  rie.  fleh  unter  einander 
fuffen. 

Entrebandes,  Ent  rebattes  , s.  f.  pl-  T.  der 

Anfang  und  dad  gnbe  an  einem  ©tuef 
£ucb  oder  3cug  ; die  ©ablleifie , dad 
©ablband. 

Entrebas,  s.  m.  T.  dad  ungleiche  ©eroebe 
eined  3eugcd  ; f.  clairières.  I 

Entrechat,  s.  m.  (Sanjf.)  dietfreujfapriole; 
bergntrefebat. 

»’Entrt- choquer , v.  ric.  einander  ff Ofltn  S 

fig.  einander  beleidigen,  roidcrfprechcn, 
SU  febaden  fucbeit. 

Entre-colonne,  s.f.  Entre-colonnement,  r.  m. 

T.  der  {Raum  jroifchen  gtvcp  ©Äulcn; 
die  ©Äuleiupeite. 

Entre-côte,  s.f.  eine  Sjroifchenrippe. 
Entre-coupe,  s.f.  T.  eine  fhimpfe  und  ab* 
gebrodene  gdc  bep  dem  gtngange  einer 

ÄttUSaaffe  ; entre-coupe  de  voûte  , der 

leere  {Raum  jroifchen  jroep  , auf  einer 
Söiderlaqe,  übereinander  gebauten  tfu* 
gelgeroöfben. 

Entrecoupé , ée  , part . et  adj.  butcbfchnit* 
ten;  unterbrochen  te.;  paroles  entrecou- 
pées, bolbgebrochene  Sffiorte;  discours 
entrecoupés  de  paranthéscs  , fine  , durch 
tparanthefen,  oft  unterbrochene  {Rede. 
Entrecouper , v.  a.  durchfchneiden  ; it.  fig. 
aintcrdrcchen,  s’Entrcceupcr,  r.  rfa  ein* 
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•ttder  durthfchnciben;^.  einonder  un- 
terbrechen ; (ton  ipferden)  ffatt  se  cou- 
per; la  Batave  est  entrecoupée  de  canaux, 

Q5ataoien  tfl  überall  mit  Äanölen  durch* 

fehnitten  ; les  sanglots  lui  entrecoupèrent 

la  voix , er  fonnte  »or  ©chluchjcn  nicht 
fortreden. 

s’Eatre- croiser,  v.  rie.  einander  freujroeifc 
durchfchnctden;  frcujtpcife  übereinander 
gehen.  # • 

Entre-deux,  s.m.  dad SRittflfludP  ; it.  die 
©cheidctoand  ; it.  der  3n>if<hentaum 
jroifchen  jroep  ©achen  ; (Äupf.)  (f.  entre- 
taille  ; ) it.  les  entre  - deux  , diejenige 
handlanger,  welche  einer  dem  andern 
die  Siegel  it.  »on  hand  ju  haud  xeÿ 

eben;  un  entre -deux  de  carpe,  ein  €9iit* 
ttlflutf  »Om  Äarpfcn  ; l’entre -deux  des 
épaules , der£hcil  ded  SRûcfcnd  jroifchen 
den  beiden  ©chultem;  l’entrc-deux  de 
cannelures,  T.  die  erhobenen  {Riefen 
jroifchen  2 Audhöhlungcn. 

Entre-deux  , adv.  halb  tllld  holb  » fo  Jtfm- 

lieh  ; fo  fo  ; jroifchen  iune  ; dajroifchen  ; 

je  suis  entre  - deux  de  faire  cela  , fam. 

ich  flehe  im  3roeifel  / ob  ich  diefed  thun 
feil. 

s’Entre-donner , v.  ric.  einander  geben. 
Entrée,  s.f.  der  (Eingang;  3li9ong;  hie 
ginfahrt;  it.  die  Oeffnuitg  an  ctroad; 
it.  dad  hmeingeben  felbfl  ; der  gintritt; 
it.  der  öffentli che , feperlichc  ginjug  ei- 
ned  Abgeordneten  , tyrinjen  tc.  ; it.  bat 
{Recht  ded  Siitrittcd  5 der  3utrttt  ju 
(chez)  jemanden , in  jemauded  Jpaud  / 
ju  (en)  einem  Orte  ; it.  der  @i(?  ; ®i<j 
und  ©timme , j.  <8.  auf  dem  SReichdtage, 
in  der  Stationatoerfammlung  (à  la  diète, 

à l’assemblée  nationale;)  it.  bet  Anfang 

einer  ©adx , j.  s35.  eined  Q5ud)d , einet 
Siede,  einer  {Regierung,  dedSöinterdte, 
it.  fig.  die  erfle  ©elegenheit  rooju  ; der 
Anlaß;  u.  ein  ©ericht,  dad  jugleich 
mit  der  ©uppe  aufgetragen  roird;  da^ 
SJorgertcht;  der  erfle  ©ang;  diegntree; 
it.  (Oder  les  droits  d’entrée;)  det  3öß  für 
eingehende  SSJaoren  ; der  gingangdjoll  ; 
die  ginfuhr;  der  Uebertrag 

aud  dem  alten  hondeldbuch  in  dad  neue; 
(îfôufif)  eine  gntree;  tnf.  ein  SSiolin- 
flitef  jur  gröffnuna  der^)ioertifTement« 
jroifchen  den  Auftugen  oder  nach  einer 
jöper  ; it.  ein  Auftritt  eined  ©alletd  ; 

(entrée  de  ballet;)  ein  fallet  jrotfdxn  * 

Aufjtigcn  einer  üper  tc.  j)  (©chloffet) 
dad  ©cblnjfelloch  ; it.  dad  Q5led>  und 
der  ©child  »ot  dem  ©chluffelloch  ; 1« 
entrées , (ehern,  am  ftatuöfifchfn  hofe) 
dad  {Recht,  ju  geroiffen  ©tunden  in  btt 
Äonigd  3immer  treten  ju  dàrflen  ; l’en- 
trée d’une  rivière , d’une  bouteille  , die 

Rundung  eined  Jlufled,  dadSKundlod^ 
tinrr bouteille;  — d’uoc  manche,  dad 
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8fanlodj  î — d’un  manchon , bie  MF- 
itung  eine#  Vîuffetf  $ — du  chapeau , bie 
bobU  £iefe  bctl  ->}ute$ , welche  in  bfni 

.ÄOpf  hinein  gebt  J ces  hottes  etc.  sont 
trop  étroites  d’entiée,  biefc  ©ttefcltt  2C. 
fÙlb  oben  gu  enge;  se  faire  (ou  se  donne») 
une  entiée  dans  qch. , eine  Offfnung  tll 
etwaô  machen  / bamit  man  bincinfora« 
men  fônne;  à l’entrée  du  repas,  ober 
dés  l’entré«  de  i table,  al$  man  fich  eben 
)U  î£ifcbe  gefftjt  hätte  ; le  denier  d’eirtrée, 

baé  fcntritWgclb  ; ber  ©inflanb  ; cela 

donne  entrée  à de  nouvelles  contestations, 

bieg  gibt  gu  neuen  ©treitigfeiten  2ln* 

lag  ; cela  a don-é  entrée  à ma  proposi- 

- tion , bieg  bat  meinem  Vorfcblage  ©in- 
gang  oerfebafft. 

d’Entrée,  adv.  p.us.  foglctd)  ; d’entrée  de 
jeu,  gleich  im  Anfänge  bc$  ©pielé; 
fig.  fam.  aietch  im  Slnfangc  ; fogleicb  î 
auf  ber  ©telle. 

Entrefaites,  s.  f.  plur . sur  obft  dans  ces 
entrefaites,  in  ber  gwifcbenjcit;  WA&» 

renb  bag  btefeö  »orgieng  ober  (ich  gutrug; 
vuig.  mittlerweile. 

S’Entre- frapper,  v.  réc.p.us.  cinanbet  fcblû* 
gcn. 

Entregent,  1.  m.  fam.  höfliche,  gefällige 
Vtahicren;  it. inf.  bû$  ©efcbitf  ; bie  ©e- 

Wanbhrit;  il  n’a  ni  adresse  hi  entregent, 

er  gellt  fich  gu  allem  tôlpifcb  on;  er  bût 
fein  ©efcbitf. 

s’Emr’égorger , v.  réc.  cinanber  erwürgen 
ober  umbrtnaen. 

Entrelacé,  éc.part.  el  adj.  bürcbfcblutlgcn  î 

burcbflocbten.  * 

Entrelacement,  s.  m.  bû0  ^UrchflfChtcn J 

nteift  aber  / baö  ©efchlungene;  bie  Ver- 
flechtung ; (baé  ©urchflochtenfcon)*, 
Entrelacer,  v.  a.  in  etnanber  fehlingen  ober 
flechten;  einflechten;  burchgieben;  auch 

fg.  entrelacer  un  d;sconrs  de  vers,  eine 
Diebe  mit  Verfen  burchffechten. 
Entrelacs  , (fpr.  bû0  cs  nicht  ÛU0)  s.  m . ein 
gefehlungener  3ug;  burchflochtcne,  in 
cinanber  aefchlungene  Arbeit  ; baö  ©c- 
flechte,  ftlechtwerfi  (©auf.)  burchbro* 
; chenc  gicratben  ; tfettcngùge;  £gub« 
roerf  je. 

Entrelardé,  ée,  part . et  adj.  blirchfpitft; 
de  la  viande  entrelardée , burcbWûCbfeneg 

Çleifch , (baé  mit  #ett  butebwaehfen  ifl). 
Entrelarder,  v.  a.  fpiefen;  burcbfptrfen  ï 
mit  ©petf  burchiteben  ï — une  tourte  de 
• truffes  etc.,  fcrûffcln  je.  in  eine  Sorte 
IC.  tbun  » entrelarder  un  discours  de  vers, 
fig • eine  Diebe  mit  Verfen  burcbfpicfen. 
Entre-ligne,  t s.  f.  (metfl  ( jur.)  pl-us.  in- 
terligne. 

Entre- luire,  v.  n . gwifeben  burcbfchetnen î 
' rV.cin  fcbwacbeé  Sicht  oon  fief)  geben. 
«Entre-manger , v.  réc . cinanber  auffteffen. 
Entremêler , v.  a.  mifcbui  '■>  untermengen  » 


Utttermifcbcn;  entremêler  des  fleurs  rou- 
ges et  blanches  ober  parmi  les  blanches  , 

rotbe  ©lumen  mtt  «eigen  untermengen; 

s’entremêler,  fam.  ficb  einmifeben  ; f.  se 
mêler. 

Entremets,  t.m.  baé  ©epeffen,  ©epgericbt/ 
Vebcngericbt;  bie  ßwtKbcnfpetfen. 

Entremetteur,  s.  m.  ettt  UnterbAnbler  î it . 
ein  Vermittler;  eine  SKittelöperfon  ; 
(1 77/.  m.  p.) 

Entremetteuse , s.f  eine  UntcrbAnbletinnj 
(meifl  m.p.)  eine  Äupplcrinn. 

Entremettre,  v.  a.  irr.  son  ci  édit,  son  au- 
torité, burch  feinen  Ärebit,  butch  fein 
3lnfeb«t  etwa*  gu  oermitteln  fuchen; 
metfl  V.  réc.  S'Entremettre , fid)  in$  SJttt» 
tel  legen  (ober  fchlagen»)  — de  qch.* 
fich  bagwifcben  legen;  eine  ©gebe  bep* 
gulegen , gu  oermitteln  fuchen  ; s’entre- 
mettre de  beaucoup  de  choses , ftd)  fit 

üicle  ©geben  mifehen. 

Entremise , s f bie  Vermittelung  ; it.ççf, 
baä  Mittel  / (ober  jernanb)  beffen  man 
fid)  gu  €rreid)ung  einer  Äbfld)t  bebtent  ; 
par  l’çntre mise  d’un  autre  , pcrmittclfl 
eines  Slnbetnî'  burch  einen  Slnberu; 
(@chiff0b.)  ein  bôlgemer  Âetl , ber  gtoi- 
fehen  2 Bolger  gelegt  wirb,  um  fie  in 
ihrer  Vage  gu  erbalten. 

Entre-modillon  , s.  m T.  ber  SRaum  gWt* 

fchen  gwep  ©parrenfipfen  ; it.  gwifebett 
ben  3tffütben  an  ben  ionifchcn  unb  fo* 
rtmbtfdjen  ©Aulen. 

sEntre-nuire , v.  réc.  cinanber  ftbaben» 

Entr’ouir  , v.  n.  p us.  unooUfommcn  bÖ* 
ren  ; nur  bolb  bören. 

Entr’ouveit,  erte,  part,  qf  atfi.  bülb  Offett 
JC. , cheval  entr’ouvert , T.  ein  ferb  / 
batf  fleh  im  ftüUen  j,je  ©<hulterfnocheii 
oerrenft,  ober  fonfl,  burch  aUguweiteé 
2lu0einanbetfperren  ber  ©eine , ficb 
©chabeit  getban  bût;  (inf.  auch  ooa 
Æûmcelen). 

Entr’ouvrir,  v.  a.  bülb  Öffnen,  Obct  eilt 
wenig  aufmacben.  s’Entr’ouvrir  , V.  refl. 
fich  bolb  auftbuit. 

î’Entre-paricr , v.  réc.  mit  cinanber  reben  ; 
fich  mit  etngnber  unterreben. 

Entrepas , s.  m.  (0.  <pfcrbe«)  Ctn  Mittel* 
gûng  ; DRlttelpûg;  (fonfl  traquenard). 

s’Entre- percer, v.  réc.  cinanber  burchflechçtt/ 

burchbobtftt»  (Äriegöf.)  in  cinanber  ein» 
bringen,  unb  cinanber  gertrennen. 

Entre  - pointé , ée  , adj.  T.  suture  entre- 
pointée.  eine  unterbrochene  Vabt,  bte 
mit  gbgefonberten  ©ttchen  gemacht  ifl/ 
(bep  Heftung  einer  ÎQunbe). 

Entre  pont,  s.m.  (©Cbtff0baUf*)bCtDtûUm 
gwifehen  gwep  Verbccfen. 

Entreposer,  v.  a.  (paaren)  in  ein  £ager 
nteberlegen;  f.  entrepôt. 

Entrepôt,  s.  m.  auch  Heu  ober  magasin 
d'entrepôt,  tint  Vicberlage  für  buwb* 
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aehenbe  ober  onbere  SBaaren  ; ein  (ba«) 
gBaarenlaaer  ; £agerhau«  ; ein  ©ta* 
pci;  ©tapclplah;  ie.  tin  £)rt,  roo  un* 
îerweg«ba«  SSieh/  ba«  jum  ©chlachten 
in  bie  ©tabt  getrieben  wirb,  au«ruhet; 
ville  d’entrepôt , eine  *ïïieôerlûgeftûbt  ; 
eine  ©tapelflabt. 

Entreprenant , ante  , adj.  unternehmet  » 

fühn;  ii.  verwegen;  breifle. 

Entreprendre , v.  a.  et  n.  ( qch.  etWû«  ) 
unternehmen  ; übernehmen  ; über  ftd) 
nehmen  ; entreprendre  qn.,  einen  vor* 
nehmen  ; fïch  an  jemanb  machen , um 
ihm  &u  fehaben  ; vu/g.  einem  $n  £eibe 
gehen  ; e«  auf  jemanb  munjen  ,*  si  je 
vous  entreprends,  (brohenb)  nehmt  euch 
in  Sicht  ! wenn  ich  mich  an  euch  »er. 

greife  ! entreprendre  toute  la  jambe  à qn., 

(von  ©chlogflüffen)  einem  ba«  ganje 
S5ein  lahmen  , (f.  perclus  ;)  entreprendre 
sur  q.  h. , fïch  etwa«  anmafen  ober  wi* 
berrechtiich  juetgnen  ; einen  Eingriff  in 
be«  Stnbern  ©ache,  SXecht  tc.  t&un; 
(f.  usurper  ;)  it.  einen  frevelhaften  Sin* 
fchlag  auf  etwa«  (j«  05.  auf  bie  Jrepheit, 
auf  jemanbe«  £eben  tc.)  machen  ober 
wagen  ; fïch  an  etwa«  ober  an  jemanb 

pergreifen  ; entreprendre  sur  le  métier  de 
qn.,  einem  Sinbern  in  ba«  £anbroerf 
fallen  ober  greifen  ; entreprendre  sur  la 

• vie  de  qn. , einem  nach  bem  £eben 
flehen. 

Entrepreneur , ».  m.  «in  Unternehmer  ; it. 
ein  £ieferant;  (qqf.  tyroviantmeifler;) 
einet/  ber  fur  ein  aewiffe«  ©elb,  unb 
unter  ffe  (Ig  efefjten  05ebingungen  , §.  05. 
einen  05au,  ober  bie  Lieferung  von 
iftrieq«*  ober  anbetn  ©eburfniffen  über 
fïch  nimmt i — de  bâtimens,  ein  05au* 
meifler. 

Entrepreneuse,  s.f.  p.us.  eine  Unter  ne  h* 
merinn. 

Entrepris,  is e.part.  et  adj.  unternommen  ; 
(f.  entreprendre;)  il.  jlûtt  perclus,  lahm 

au  einem  ober  an  mehrern  ©liebem  ; en- 
trepris de  tous  les  membres  , an  allen 
©liebem  lahm. 

Entreprise,  s.f.  bie  Unternehmung;  ba« 
Unternehmen  ; it.  ber  (Eingriff  in  bie 
©ache  ober  in  ba«  föecht  eine«  Sinbern , 
(f.  entreprendre;)  it.  ein  (ba«)  J}anöel«. 
gefchift  ; ein  £anbt l ; il  a fait  une  entre- 
prise sur  ma  terre , er  bût  einen  €ingriff 
auf  mein  ©ut  gethan  î faire  des  entre- 
prises sur  la  vie  de  qn. , einem  nach  bem 
2eben  trachten»  Ce  marchand  fait  de  gros- 
ses entreprises , biefer  Kaufmann  treibt 
grofe  ©efehifte  î chien  de  bonne  entre- 
prise , T.  ein  muthiger  £unb. 

S’Entre  - quereller  , v.  rie.  mit  elttûnber 
janfen. 

j^ntier,  r.  n,  (prop<  ci  fg.)  hineingehen; 
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hineintreten , * fahre«  / * reiten , - font- 
men , * bringen , * bringen  ic.  (Entrer 
wirb  überhaupt  in  einer  SRenge  05ebeu- 
tungen  gebraucht , unb  jroar  hüufïg  tnt 
figürlichen  ©inné;)  entions  à l'église,- 
wir  wollen  in  bie  Kirche  hineingehen  ; 
entrer  en  chaire,  auf  bie  $ûnjel  tre- 
ten > entrer  au  service  de  qn. , ober  en 
condition  chez  qn. , bep  jemanb  eine 
05ebienung  antreten  ; — en  charge , ein 
Slmt  antreten  ; in  £ienfr  treten  ; entrer 
dans  le  camp,  ba«  £ager  begehen;  il 
entre  dans  sa  dixième  année , et  geht  ilt 
fein  jehente«  3ûhr  > entrer  en  discours, 
en  dispute  etc.,  eine  Unterrebung,  einen 
©treit  tc.  anfangen  ; — en  négociation, 
bie  Unterhanblung  wirfltd)  anfangen; 

— en  connoissance  de  cause,  anfangen, 
bie  ©ad)e  einjufehen  ; — en  concurrence 
avec  qn.,  fïch  mit  einem  Sinbern  jugleidj 
um  etwa«  bewerben;  — en  défiance,  ein  , 
ÇOîtfjtrauen  faffen  ; einen  Slrgwoh« 
fchôpfen;  — dans  le  (ober  en)  détail, 
fiûcFweife  burchgchen  ; — i table,  erft 
anfangen  ju  fpeifen  ; — à l’autel , (pont 
Serieller)  ben  Slltar  betreten  ; — dans  le 
monde,  à la  cour,  anfangen,  fïch  in  ber 
2öelt,  ober  beç  J)ofe  fehCn  $u  laffen  ; le 
conseil  entre  aujourd’hui , ber  SKûth  hûlt 
heute  ©tljung  ; entrer  en  colère,  JOWtg 
werben;  in  3orn  gernthen;  — en  reli- 
gion , fleh  in  einen  9K6nd)öorbett  bege- 
ben ; — en  goût , anfangen  ©cfchmadf 
ober  £uft  an  etwa«  §n  befommen  ; — 

en  comparaison , en  parallèle , in  Ver- 
gleich gezogen  ober  gefeçt  werben;  einen 
SSergleid)  au«hûlten;  — en  parallèle  avec 
qn.,  e«  einem  in  etwa«  gleich  thun; 
ihm  gleich  fommen;  — dans  le  sensde  qn., 
jemanbe«  SOîeinunjj  fepn;  — dans  le 
sens  d’un  auteur , in  ben  ©inn  eine« 
©chriftffeller«  etnbringen  ; cela  ne  m’est 
jamais  entré  dans  la  pensée , bicfj  iff  mit 
nie  in  ©inn  gefommen  ; entrer  dans  le« 
plaisirs,  dans  la  douleur  de  qn.  , an  je- 
manbe« Vergnügen , an  jemanbe« 
Äummer  ober  ©chmerj  Slntheil  neh- 
men; — dans  l’esprit  de  qn.  ; ftd)  bcp 
einem  beliebt  machen;  — dans  la  tète» 
ben  £opf  entnehmen;  it.ßg.  burch  ben 
Äopf  gehen  ; im  £opf  herumgehen  ; faire 
entrer  dans  la  tête,  in  ben  £opf  hinein 
bringen;  je  n’entre  pas  là-dedans , in  ba« 

laffe  ich  mich  nicht  ein  ; barem  mtfehe 
id)  mich  nicht  ; ce  comédien  entre  bien 
dans  le  caractère  de  son  personnage , bie- 
fer ©chûufpteler  fpielt  ftch  Portr effïidj 
in  feine  SXolle  ein  ; er  fpielt  mit  vieler 

28ûhrheit  ; entrer  en  amour , en  chaleur, 

(von  £hieren)  in  bie  ©runff  treten  { 
läufig  Werben;  entrer  en  üanse,  figfam, 
fïch  ut  einen  £anbc (,  jn  eine  3ntrigue, 
in  einen  Ärieg  te,  einlaffpi,  wovon  man 
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biffbet  ttur  3ufcbauer  gewefen  tft;  c’est j 

à vous  à entrer  en  danse,  î>te  ifl 

<m  3b«en;  (®<&ifff.)  entrer  au  port,  in 
ben  S)a fen  euUaufen;  entrer,  (?.  a.)  un 

• vaisseau  , fin  ©d)iff  in  î)Crt  J^ÛDCft  Ober 

<uif  bie  SXbebe  bringen  ; eff  einfabten 
Irtffcnî  (©ptel)  entrer  en  jeu,  an  ben 
©tid)  fommen  ;.fig.  fïd)  in  einen  Jj>an* 
bei  / in  ein  ©efpràd)  te.  ernglid)  ein* 

lûffci)  î il  rn’est  entré  beau  jeu , id)  habe 

ein  fdjôncff  ©piel  (gute  harten)  befotn* 

fiten.  Entrer , v.  impers,  il  y entre  de 
l'ambition  et  de  l’intérêt , Cff  geef t (Ebr* 
fucbtunb  €igcmtul}  herunter  ; ü y entre 
du  quinquina,  eff  fommt  (Ebina  mit  ba* 
jU  ; il  entre  tant  de  drap  à cet  habit , eff 

gehört  fo  piel  £udj  ju  biefem  .tleibe. 

sTntTe-regarder , v.  réc.  eintMbfr  AnfebeUî 

fidj  unter  einanber  anfeben. 

S’Entre  répondre  , p.  réc . einanber  Ant» 

toorten. 

8*Entre- secourir , P.  réc.  einanber  Uttter* 

fluben,  helfen  ; einer  bem  anbern  beç* 
geben. 

Entre- soi , s.m. baff  Jpalbgefcbog/ ^tpifeben* 
gefebog,  (jtoifeben  jtoep  rechten  ©toc!* 
werfen  0 befonberff,  jtrifebenbem  erflen 
nnb  bem  unterfien  ©cfdiege  ; les  entre- 
sols, pi  bie  in  einem  folcben  ^wifeben* 
gefeboge  befinblicbe  niebrtge  £immeri 
£ûlbjimmer* 

Entre-sourcil , s.  m. p.us.  bet  Kaum  gwifeben 
beiben  Slugenbrattnen. 

S’Entre- suivre , t».  réc.  auf  eittûttbcr  folgen. 
Entretaille . $ . f.  T.  ein  $aff  im  £anjen , 
bû  ber  SrAnjer  einen  $ug  an  beff  anbern 
gugeff  ©telle  fctjt,  inbem  er  jenen  por» 
wArtff  in  bie  fybl)t  hält;  (Æupferg.)  pi 
■ ein  fanfterer  ©dmitt;.  feinere  ©triebe 
jtoifeben  anbern  ©irieben,  um  J.  «.  bem 
ffiBaffer  / bem  ®ctbm$enge  K.  einen  ge« 
wiffen  ©lanj  ju  geben  ; (f.  auch  entre- 
deux). 

s’Entretailler , v.  rtfl.  (pOtt  tyfcrben)  f.  se 
couper. 

Entretaillure,  s.f.  (p.  tyferben)  eine  55er 
letjung  am  $ug  bureb  baff  ©treicben; 

f,  se  couper. 

Entretemps,  s.  m.  bie  j3Wifdjenjeit  I dans 
cet  entretemps  vous  êtes  venu  , unterbff* 
fen  finb  ©ie  gef ommen.  (ont.  entrefaites). 
Entretenement , s.  m.  (jur.  tlttb  SittanjtP.] 
fl  att  entretien. 

Entretenir,  v.  a. irr.  feil  lufamnten  halten; 
it.  erhalten  ; im  ©taube  erhalten  ; un* 
tcrbaltcn;  (einen  mit  Sieben  unterhal- 
ten; mit  einem  oon  ettoaff  (d’une  affaire 
etc.)  reben.  s'Entretenir , r.  réfl.  et  réc. 
fief  unterhalten , (§.  «.  in  .ffleibung, 
5£tvUcbe  , d’habits  , de  linge  etc.-.)  it.  ficb 

pon  ettoaff  (de  qch.)  unterhalten  ober 
nAbren;  it.  ftcb  unterhalten;  ficb  unter* 

• teben;  mit  einanber  oon  ettoaö  (de  qch.) 


teben  ober  fpredjcn;  entretenir  une  armée, 
eine  fcrmee  auf  ben  «einen  halten  ; 

entretenir  qn.  aux  études,  au  collège  etc., 

einen  jungen  Sftcnfcben  auf  feine  Äofrcit 
flubieren  lafîen;  ihn  auf  ber  ©ebuleauff 
feinen  Mitteln  erhalten;  — d’habits  et 
de  linge,  einen  in  Kleibern  unb  Sßafcbe 
unterhalten;  — une  maîtresse,  eine 
£iebge  unterhalten  ; — nn  grand  train- , 
oielen  s2luftoanb  machen  ; — commerce 
avec  qn. , Umgang  mit  einem  pflegen  ; eile 
s’entretient  toujours  fraîche,  fjç  blcibt 

immer  frifeb  unb  munter  5 — qn.  de 
belles  promesses , einen  mit  fchônen^er- 
fpredjungen  hinhalten. 

Entretenu,  ue, part,  et  adj.  unterhalten  lf. 

(Sßapenf.)  aneinanber  ober  gufammett 
bangenb,  wie  §.«.  ©cbluffel  an  einem 
Diinge  ; une  (fille)  entretenne,  etne  unter« 
halten«  «uhlerinn  ; eine  üRaitreffe. 
Entretien , s.  m.  ber  Unterhalt;  it.  bie  Un- 
terhaltung; baff  ©efprid)  ; bie  Unter- 

tebung  ; cette  aventure  vous  rendra  l’en- 
tretien de  toute  la  ville , biefe  «ege ben* 
beit  toirb  madjen , bag  man  in  ber  gan- 
zen ©tabt  oon  3hnen  rebet. 

Entretoile , s.f.  (SUtherinn)  bie  Âettcben; 

, eint3ieratb/  ben  man  §wifd)en  jtoeo 
©tuefe  nufammenjunibenbe  £einwanb  / 
ftatt  einer  orbentlicben  $ftath , macht. 
Entretoise,  s.  f.  T.  ein  ©cbluffcl ; ©tuf* 
halfen;  Stiegel;  ein  winfelrecht  einge- 
feljteffûuerbâlfcben  îmifeben  2 «alfen; 
(auch  Chevêtre  ;)  (2lrtiU.)  entretoise  d’af- 
fut,  ber  £aoettcnricgel;  — de  couche, 
ber  Slcbfen-obcr  SXuheriegel;  — de  lu- 
nettes, he«  ©cbmanjriegel;  — de  mire, 
ber  ©tog  * ober  ©tellriegel  ; — de  volée, 
ber  ©tirnriegel;  — croisée,  «n  £rcu§- 
riegel. 

Entrevoir,  v.a.  irr.  ettoaff  nur  unooHfom* 
men,  nur  halb  feben  ober  erfennen; 
etioaff  erblicf en , ohne  eff  Deutlich  tu  fe- 
ben ; it.fig.  etmaff  etniacrmagcn  merfen 
ober  muthmagen  ; errathen.  s’Entrevoir, 
v.  réc.  einanber  fpreeben,  fe^ifn  ober 
hefndien  ; jnfammenfommen  ; faire  en- 
trevoir deux  personnes,  eine  ^ufammen- 
funft  itoifcbm  itoep  iperfonen  oeran- 
galten  ober  oeranlaffen. 

Entrevous,  s.m.  T.  ber auffgefuDte SKaunt 
jtoifeben  üwcp  «alfen  ober  ©tànberu 
etneff  ©ebiubeff. 

Entrevue,  s.f.  bie  ^ufammcnfunft / ura 
fïd)  über  etioaff  gu  befprecben  ; entrevue 

dans  les  champs  élysérs  , ein  ©ffprAth  im 
Sîeidjc  bet  lobten;  convenir  d’une  entre- 
vue, eine  3*ifammenfunft  oerabreben. 
Entrier,  s.  m.  T.  ein  eifcrncff  «anb , bûff 
um  bie  ©cfen  ber  ©cbtoellcn  gelegt 
toirb* 

Enturc,r./.  baff  pfropfen  ; eigentlich  abn*/ 
bev  Ort  am  ©tamm,  wo  ©tamm  unb 
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tyftopfretö  $ufammenge»achfen  finb;  it. 
pi . (©teinbrucpe)  bic  ùuerbôlser  ober 
©profîen  an  ber  gabrt. 

Enuie , s.  /.  bie  aiantroursel. 

Enumératif,  ive,  adj.  bcmcftnettb. 

Enumeration , s.  f.  bie  Verrechnung  Ober 
JpersAblung  poii  ©tuet  §u  ©tue!  / ober 
ber  9Uibe  nad>;  h*e  1 énumération  de 
qch. , et»aö  berechnen. 

Enumérer , v.  a.  nouv.  berredmen;  oonl 

©tue!  ju  ©tue!  ober  ber  «Reibe  nach 
bcrs^len  ober  s&fcien. 

Envnh  r , v.  a.  Überfällen  ; in  ein  £anb, 
in  jcmaitbeö  @uter  einfaUen  ; it.  fich  ei« 
uev  ©ache  »iberrechtlich  unb  mit  ©e« 
»alt  bemAcbttgen  ; fie  an  ftd)  reifen  ; 
et»aö  mit  @c»alt  »egnebmen;  it.  in 
jemanbeö  «Redite  einen  (gingnif  tbun. 

Envah  ssem  nt  , s.  m ber  tleberfaß  » ber 
geipaltfame  €tnfaU  in  ein  £anb,  in 
@uter  :c.;  it.  bet  (Eingriff  in  jemanbeö 
SRechte. 

Envahisseur , *.  m . nouv.  einet  , bet  ein 
£anb  uberfAUt;  f.  envahir. 

Envoler , v.  a.  T.  bie  gifdjrcufe  (verveux) 

offen  balte». 

Envélioter,  v.  a.  T baö  V«U  itt  fleinc 
Raufen  fefcen;  hAufeln. 

Enveloppe,  s-  f.  ber  Umfdilag  um  et»aô; 
T.  eine  a rt  fchmable  aufenmerfe  m 
bem  jpauptgraben  einer  geftung;  it.  baö 
Aufeje  VAutlein  (tun -ca)  ber  3»iebeln; 
OBOtan.)  bie  VtlUf  ; écrire  souS  l’enve- 
loppe de  qn. , unter  bem  Umfchlage  ober 
ber  auffehrift  eineôanbcrn,  fdjreiben; 
ober  auch , feine  Briefe  in  baö  «flafet 
eincö  anbern  mit  bepfdjlic&en. 

Enveloppé,  ée,  part,  et  adj.  eingCWicfelt 
(f.  envelopper;)  it.  ßg.  mit  ilt  eilICIt 
fcblimmcn  Jpanbcl  ic.  oenoiefeit;  dis 
cours  enveloppé , eine  bunflc,  pettPirrtc 
SKcbe;  c’est  un  esprit  enveloppé,  il  a Tes 
prit  enveloppé,  et  brûcft  ftcb  fe^r  per 
»irrt  auö  ; vuig.  man  faim  auö  feinen 
«Reben  nicht  flug  »erben  ; avoir  l’esprit 
enveloppé  dans  la  matière  ; f.  enfoncé. 

Enveloppement,  s.  m.pMS.  baö  UmtPicfeltt; 

(£in»icfeln. 

Envelopper , v.  a.  etn»tc!c(n  ; in  einen  Um« 
fchlog  »icfeln;  einen  Umfdilag  um  etwa* 
machen;  it.  einfchliefen , umringen, 
$.  55.  ben  geinb  ; it.  fig.  etnbttßen;  per* 
ftetfen  ; einfleiben  ï perbtumt  geben; 
' auf  eine  perblümtc  art  portragen. 

«’Enveiopper , v.  rtj 7.  fidi  einmicfcln;  fich 
umbùUen  ; envelopo»  r U vérté  sous  des 

• fictions , bte  Söabrbeit  unter  gabeln 
perffeefen,  in  gabeln  ein  bullen  î enve- 
lopper qn.  dans  une  conjuration  K einen 

mit  tn  eine  ©erfcb»otung  sieben  ober 
pfttpicfcln. 

Envenimé  , ée  ; part,  eg  adj.  pergiftet  > it. 

1 
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ßg • giftig;  boöbaft,  §♦  05»  Pott  bet 
Bunge , pon  «Reben  ic. 

Envenimer,  v.  a.  pergiften;  it.  (j.  55.  eine 
Söunbe)  reisen;  pcrfchltmmern.  Fig . 

envenimer  les  discours  de  qn.,  jcntanbcö 

«Reben  auf  eine  gebAffige  art  auölegen 
ober  »ieber  erjAblen  ; — les  esprits,  bie 
©emutber  erbittern;  gegen  einanber 
aufbeijen  ober  aufbringen.  s’Envemmer, 
v.  reß.  fdil immer  »erben. 

Envergtr , v.  a.  (tforbrn.)  bte  «Rutbett 
(SDeiben)  einsicben  ; mit  «Ruthen  per» 
feben  ober  flechten.  . 

Enverguer , v.  a.  T.  bie  ©egef  an  bie  ©e» 
gegangen  befeftigen. 

Envergure,  s.f.  T.  ba^  anbiltbCtt  Utt& 

3urcd)tmacben  ber  ©egel  unb  ©egej* 
ftangen  («Raben)  an  bie  «JRafren  ; it  batf 
Scftmadien  ber  ©egclftangen  ; it.  bie 
05tcite  ber  ©egel  ; it.  (bep  ©inigen)  bic 
«©eite  ber  auögebreiteten  Slùgel  etnetf 

53ogelg;  ce  navire  a tiop  d’ci  vergure  , 

bie  ©cgelflangen  an  biefem  ©d)tffe  finb 
Su  lang,  unb  bie  ©egel  su  breit 
Envers,  prèp.  gegen  ; (aber  nicht  in  ber  05e» 
beutung  pon  contre,  »iberî)  charitable 
enveis  les  pauvres , milbtbAtig  gegen  bie 
armen. 

Envers,  s.  m.  bie  unrcdjte  ober  Itnfe  ©eite 
eine*  £udic$,  3eugeö  «•;  (bie  rechte 

©eite,  l’endroit;)  étoffe  à deux  envers; 

• ein  3fuq , beffen  beibe  ©etten  gleich 
fchinftnb;  (man  follte  eigentlich  fagen: 

à deux  end '0  ts,  ober  sans  envers;)  à l’en- 
vers , adv.  oerîcbrt  ; (fo  baf  bie  Unrechte 
©eite  oben  ober  au&oAtW  fommt;) 
tomber  à l’envers,  rücfnjArW,  ruc!lingÿ, 
auf  ben  «Ruefen  faßen;  mettre  tout  à 
l’envers,  baö  unterfte  su  oberfi  febren. 
Fig.  avoir  l’esprit  à l’envers , fam.  peç* 

febrt  (unb  fehief)  urtbeilen;  it.  niebt 
rid)ttg  tm  Äopfe  fepn;  ses  affaires  tour- 
nent (vont)  'à  l’en  ver  s , feine  ©adtett 
geben  nicht  sum  55eften , geratben  inô 
âbnebmen  ; vuig.  geben  ben  Ärebögang; 
prenJre  tout  à l’envers,  aßCÖ  Übel  auö* 

beuten. 

Envérsé,  ée,  part,  et  adj.  auf  ber  littfet! 

©eite  genoppt. 

En^erser,  v.  a.  T.  btctfnoppcn,  ÂttOten, 

unb  glocfen  auf  ber  linfen  ©eite  bc$ 
i^ucheö  »egnebmen.  (pal.  noper). 

Envi,  s.  m.  A l’envi,  adv.  um  bteîGBette; 

(fam.  i qui  m<eux  mieux). 

Envie,  s.f.  ber  ; bie  ßRtfgunff;  it. 
bie  £uft  su  etwa«  ; bie  55eaterbe  ; baö  ©er- 
langen nach  et»aö;  it  baö  «lutter  ma  bl/ 
(baö  etn  Ätnb  mit  auf  bte  «©eit  bringt;) 
ein  ©ietbnagcl  ; eine  «ftagdreurs  am 

ginger»  rnvie?-  d<»  femme  grosse,  ©eluffC 
iai»angcrer  SGBeibcr  ; l’envie  de  dormir , 
bie  ©d)l Afrigfeit  î faire  envie,  ©eib  er* 
regeuj  porter  envie  à «pi.,  ober  jeter  ua 
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œil  d’envie  sur  qn.,  einen  betmöftt  Î 
avoir  envie  de  qcb.  ober  de  faire  qch., 
£uft  iu  ttnxt*  ^aben  ; si  l'envie  lui  en 
prend,  wenn  er  £ufl  baju  befomint; 
wenn  ibm  Die  £utf  bagu  fommt;  foire 
envie,  £u|!  machen;  eine  ©egierbe  er* 

WC(f  ett  S il  vaut  mieux  foire  envie  que 
pitié , prov.  beffer  Reiber  ai*  SKitleiber. 

En  vieillir  , *>.  a,  ol.  fjûtt  vieillir,  nur  tlOCt) 
ira  partie . gebr&UCbitÇb.  Fig*  et  Prov. 
un  pécheur  envieilli,  ein  alter  ©Ûnbcrî 
erreurs,  habitudes  envieillics,  alte  (ein* 

gewurjelte)  3rrtbùmer,  ©ewobn  beiten. 

Envié,  éc , part,  et  adj.  bcntibct  ÎC.  ; une 
place  bien  enviée,  eine  ©teUe,um  welche 
fïd)  febt  wiele  bewerben , Die  jeher  gern 
bûben  möchte. 

Envier  v.a.  qn. , einen  beneiben;  — qch., 
etwaö  wùnfchen  ; etwaö  gerne  haben 
mögen  ; — qch.  à qn.,  einen  um  etwa* 
beneiben;  einem  etwa*  mif gönnen;  je 

n’envie  point  Ober  je  ne  lui  envie  point  son 
bonheur,  td)  beneibe  fein  ©lucf  nicht; 
envier  le  point , auf  bie  meiflen  Stugen 
, bietben.  ; 

Envieux , euse , adj.  neibifeh;  mifgunftig; 
(de  qch.,  auf  etwa*;)  it.  s.  m.  ein  9îci* 
ber  ; efKifjgènner  ; ein  mifgunffiger 
sOtenfd). 

Enviné,  ée,  adj . was  einen  SEBetngerucb 
bat. 

Environ , prèp.  et  adv.  ungefabt } beinahe; 
quarante  francs  ou  environ,  wterjig  £iwre$, 
etwas  mehr  ober  weniger;  l’armée  est 
d’environ  dix  mille  hommes,  bie  2frmec 
ift  ungef&bt  jebntaufenb  0?îann  ftorf. 

Environner  , v . a.  ( prop . etßg.)  umgeben» 
Umringen  ; la  suite  qui  l’environnoit,  bûS 
©efolge  / bas  ihn  umgab , bas  um  ibn 
war. 

Environnant,  ante,  adj.  nouv.  umliegcnb. 

Environs , s.  m.  pi.  bie  umliegenbe  ©egenb  ; 
les  environs  de  ce  lieu  sont  beaux , bie 

©egenb  um  biefen  £>rt  ber  ifi  fchôn; 
aux  environs , in  ber  ©egenb  ; in  bie 
©egenb* 

Envisage r , v.  a.  qn. , einem  in  bas  ©cfïcbt 
feben  ; einen  genau  anfeben  ; ibn  be* 
tradjten  $ it. fig.  qch.,  etwas  aus  einem 
gewiffen  ©eftddöpunfte  betradden  ; be» 
, trachten  ; in  ^Betrachtung  jieben  ; ic  sagt 

n’envisage  pas  les  richesses  comme  un  bien, 

ber  ©eife  bölt  ben  SXeichthum  fur  fein 
wahres  ©Ut  ; envisager  la  mort,  le  péril 
de  sang  froid  , bem  $ob , ber  ©efûbr 
unetfehroefen  (mit  faltem  SMutc)  ent» 
gegen  feben. 

EnvitaiHer , v.  a.  T.  ein  ©djtff  mit  £ebcn$* 
mitteln  werfeben  ; beffer  avitatiier. 

Envoi , t.  m.  bie  SOerlenbung  î Ueberfen» 
bung;  SBerfdricFung  ; tleberfddcf una , 
(inf.  won  3öaaren;)  ($oeC)  eine  €nb» 
Àropbc  in  ©allaben  unb  iobgebidden, 
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wo  ber  3nMt  ber  worbergebenben 
©tropbe  ouf  eine  ÿerfon  angewenbet 
Wirb  ; par  l'envoi  d’un  tel  jour , (£onbl.) 

vermöge  ber , an  bem  unb  bem  £age , 
gemachten  ©erfenbung  te* 
s’Envo.ier,  v.  rèfL  frumm  wetben;  fref) 
Sieben;  (oom  ©tabl  unb  Çifen  , fo  ab- 
gelôfcbt  wirb). 

Envoisiné,  ée,  adj.  p.us.fam . je  suis  mal 
envoisiné,  ich  babe  böfe  Nachbarn. 
sEnvoier , v.  riß . bawonfliegen  ; wegfliegen; 
fortfliegen  ; (aus  bem  9îe  fl)  ausjliegen  ; 
it.ßg.  (von  ber  £eit;  won  einer  ©elegen* 
beit  ic.)  wer  jlirgen  ; fehneü  worbepeilcn  ; 
werfireichen  ; wèrloren  geben  ; entwifehen; 
les  oiseaux  se  sont  envolés , ober  s’en  sont 
envolés,  bie  ©ôgel  fïnb  miSgefïogen. 
Envoûtement,  s.  m.  bûS  ©Cgaubettl  mît 

einem  SÖacböbilbchen. 

Envoûter , v.  a.  ol.  einen  burdj  Saubere# 
mit  einem  Söacbsbilbeben  tobten. 
Envoyé,  ée , part,  et  adj.  gcfducft;  gffanbt 
ic.  ; it.  s.  m.  ein  Slbgefanbter  ; ©efanb* 
ter,  (boeb  nicht  wom  erjlcn  ©rabe,  wte 

ein  Ambassadeur;)  les  envoyés  du  Ciel, 

bie  bimmlifchen  ©otben. 

Envoyer,  v.a.  irr.  fehiefen;  fenben;(wemi 
won  ©achen  bie  SKebe  auch)  über* 
fenben  ; ûberfchtcfen  ; jufducfen  ; en- 
voyer demander  qch.  a qn. , fragen  Obet 
forbern  lagen;  je  l’enverrai  quérir,  icft 
will  ibn  holen  lafîen  ; ich  wiO  nach  tbm 

fehief  en  ; le  vin  envoyé  des  fumées  à la 

tète , ber  25ein  macht  fünfte  in  ben 

ÄOWf  fteigen  ; on  l’a  envoyé  en  exil , man 
bat  tbn  beS  £anbeS  werwiefen  ; envoyer 
qn.  en  l’autre  monde,  einen  in  bieanbere 
SBelt  fehiefen  ; envoyer  promener  (pop. 
paître)  qn. , fam.  einen  mit  ©CröChtUng 
abweifen. 

Eole,  s.  m . (Sîîwtboï.)  5feoIuS;  ber  ©ott 
unb  55ater  ber  Sfcinbe. 

Eolien,  Eoliquc,  adj.  T.  dialecte—,  ber 

öolifche  iDtûlcft. 

Eoiipyic,  s.  m.  (tybwf.)  fine  SBinbfugel; 
JOampfîugel. 

Epacte , s.  f.  (Çbtonofogie)  bie  €paftc  ; 
ber  Unterfchic b won  1 1 £agen,  welche  bas 
©onneniahr  mebr  hat  als  bas  ©tonben* 
jabr,  weil  ber  neue  3)îonb  aile  3abt  u 
îage  jurtief  gebet. 

Epagneul , eule,  s.  m.  et  f.  eine  2frt  fCcî* 
ner  jottiger  Jpunbe  mit  langen  Ùfyxvx , 
(fpanifehen  UrforunaS). 

Epaiiier , v.  a.  (©olbfchm.)  bie  wom  ©ujfe 
îuruefgebliebene  roube  ©teilen  abftofrn. 
Epais,  épaisse,  adj.  Dtcf  ; it.  bicbt  neben 

einanber  ftebenb;  bicht  ; (oom  f^otb/ 
©dmee  ic.)  tief  ; (auch  wom  ©dmee  j 
hoch;)  (wom  peinte.)  bief  unbtrub; 
(w.  ^Jferben)  grotfbàucbig;  épais  de  deux 
pieds,  ober  de  deux  pieds  d’épais,  (s.) 
2 §U (j  bief.  Fig.  ignorance  épaisse , etne 

grobe 
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épargné  cette  armoire  dans  l’épaisseur  du 
mur,  matt  bat  î)tcfcn  ©diranf  in  bie 
tBerticfung  ber  SOîauer  angebracht/  ober 

^ineinacflcütî  épargner  un  filet,  ($tfd)l.) 

einen  Streif  ober  Saum  um  Die  erb«* 
bene  ^teratb  barum  machen. 

Eparpillement , s.  m.  bie  Söerdteuuttg. 
Eparpiller , et  n.  oerdreuen  ; jerdreuen  ; 
ûuècinanbcr  ftreuen  ; auöeinanber  roer- 
fett  ; it.  fig . ($.  53.  Selb)  perjettein  ; 
roegroerfeu  ; leicbtfïnnig  pertbun  ; épar- 
piller du  fumier,  sôïid  breiten» 

Eparre , s.  f.  T.  boö  (Eifcn , rooran  ber 
Singel  einer  S&tire  ober  eines  Renfler« 
gebt. 

Epars , arse , adj.  (pOU  ^erfOHCtt  unb  S«‘ 

eben)  jerjlreut. 

Epars,  s.  m.  (©ebifff.)  ber  ftlaggenflocf; 
bie  ftlaggcnflange;  //.  bie  ©proffe  (ber 
Stiegel  / baö  Üuerbolj)  an  einer  $B3agen- 
leiter. 

Eparseiie,  t.f.  T.  ein  Heiner  SlaggendocF; 
(©cblotfer)  bie  Sbùrfparre;  Renfler- 
fparre. 

Eparvin  , Epervin , s.  tn.  T.  bCP  ©P«tb  Ober 

bie  Äniefuebt ; eine  ©efcbrould  «n  ber 
Äniebeuge  ber  tyferbe. 

Epaté,  ée,  part,  (üon  ben  OÏten  r.  épater ,) 
unb  adj.  abgeftujt;  verre  épaté,  ein 
©la*,  rooooh  ber  guf  abgebrochen  ift; 
nez  épaté , eine  breite  , platte  unb 
ftumpfc  Sîafe  mit  roeiten  Sîafelôcbern  ; 
ancre  épatée , ein  Slnfer,  ber  eine  feiner 
^dmufeln  perloren  bat;  sertissure  épatée, 
(Supelierer)  eine  ©infafiung,  bie  unten 
herum  breiter  als  oben  td. 

Epaufrure,  s.f.  T.  (in,  burd)  einen  unae» 
febieften  ©cblag , abgefprengteS  ©tuet 
porn  Stanbe  eines  bearbeiteten  ©teincs. 
Epaulard , s.  m . ber  ©turmftfcb  / Sîorbfa» 
per;  ein  großer  COCcerflfcb* 

Epaule , s.  f.  bie  ©djultcr  ; adjfel  ; (bepm 
SBieb)  ber  55ug  ; bas  ©cbulterblatt  ; T. 

l’épaule  d’un  bastion,  bie  ©d)UltCr  CittCS 
«BoHroerfS/  (roo  bie  Jaçe  unb  plante 
jufammenfiofien;)  épaule  d’un  vaisseau, 
(Ober  les  virures  de  l’avant ,)  bie  ©djul* 

ter  eines  ©cbiffeS  ; bie  jeniqc  9tunbung 
bcS  55orbeS,  bie  ftch  oom  ©cbtffSfcbna* 
bei  an  bis  in  bie  ©egenb  beS  SSorbcr» 
mafteS  ertfreeft  ; — d’étang,  ber  $eicb- 
bamm  ; angle  de  l’épaule , ber  ©cbulter* 
rotrtfcl  eines  55oHroerfcS;  épaule  de  mou- 
ton, ber  #«mmel$bug  ; it.  bas  Q3reitbci 
ber  3immerlf Ute;  il  a les  épaules  larges, 
er  i(t  breitfcbulterig.^.  meid  fam.  ober 

pop.  it.  Prov , il  a l’épaule  ronde  , cr  f)d 

einen  hoben  SK&tfen  ; er  ift  buefelig  ; 

l’épaule  lui  pousse,  er  Wirb  butfeüg; avoir 
q^i.  sur  les  épaules,  einen  aufbcm  Jpalfe 
fiabett  ; prendre  ober  mettre  qn.  dehors 
par  les  épaules,  einen  mit ©cbintpfCwÿ. 

' gm fflugel)  $um §gufe hinaus  werfen; 
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regarder  qn.  par-dessus  les  épaules,  filtftt 

über  bie  Slcbfcln  anfeben  ; ibm  einett 
pcricbtlicben  ©eitenblic?  roerfen;  faire 
hausser  les  épaules,  mépr.  SDCitletb  erWC# 

Cf Ctt  ; plier,  baisser  les  épaules  , fîcb  bC* 

mùtbigen;  Pr«tcr  i épaule  à qn. , einem 

bet) (leben  ; pousser  le  temps  avec  l’épaule, 

3eit  unb  38eile  gewinnen;  fîcb  / in  €t* 
Wartung  befferer  Seiten,  injrotfcbm 
behelfen/  fo  gut  man  fann  ; sentir  répaule 
de  mouton,  wie  ein  Q3ocf  flinfen;  man- 
ger ober  jouer  par-dessus  l’épaule , hinter 

ben  anbem  effen  ober  fptclen,  roentt 
fein  tylaç  mehr  am  £ifdje  ifl;  par-dessus 
l’épaule,  jo,  hinter  fîcb  binauô;  umge* 
febrt*  (i  rebours). 

Epaulé,  ée,  part . et  adj.  (fi.  fcbtfren)  bug* 
labm;  it.  gebeeft;  untcrdûçttc.  f.  épau- 
ler; bête  épaulée,  ßg. pop.  eine  lebige 
Sßcib*perfon,  bie  febon  ein  Æinb  gehabt 
( vulg . abgeleat)  bat;  espaiieT épaulé d*un 
mur , ein  ©ei&nber  ; bö*  an  einer  SDtaucr 
befefligt  ifl. 

Epaulée,  *./.  ba$  9îûcbfcbie&ett  mit  ber 
©cbnlter  ; épaulée  de  mouton,  T.  ba$ 
sßorberotertel  am  ©cbôpfen , woran  ber 

55ug  febft  ; on  a roulé  cette  pierre  par 
épaulées , man  bat  biefen  ©tein  mit  ben 
- .©cbultern  fortgefeboben  / fortgeroÄljt; 

cette  maçonnerie  est  faite  par  épaulés, 

, T.  man  bot  bep  biefer  noch  nicht  ge* 
enbtgten  ©îauer  cindroeilen  eine  2ta> 
jûbnung  gemad)t  ; il  n'y  travaille  que 
par  épaulées , fg.  (x  arbeitet  nicht  in  ‘ 
€tnem  ©tuefe , nicht  hinter  einanber 
baran  fort , Jonbern  nur  ruefroeife  ober 
abfaijroafc. 

Epaulement , s.  m.  T.  eine  ©dmltertrcbC 
pon  gafebinen , ©cbanjf ôrben  , ©anb* 
fâcfcn  :c. , um  fîcb  non  ber  ©eite  ober 
pot  bem  erden  Slnlaufc  tu  beefeu  ; it. 
ein  auö  einer  Jaçe  unb  $umfr  bedeben- 
bcö  batbcö  ©adion  oor  einem  Äron* 
ober  £ornroerfe  ; it.  bie  ^laufe  an  großen 
Sludcnroercfen. 

Epauler,  v.  a.  (un  cheval,)  T.  einem  $ffrbC 
bie  ©cbultern  pervenfen  ; eö  buglöbm 
machen;  ir.ßg.  fam.  einen  unterdußen; 
einem  bdfftt  > bepdeben  ; épauler  son 
camp  d’une  colline,  d’un  marais , fein  £a« 

ger  mit  einem  Ôugeï , SÄorade  te»  auf 
einer  ©eite  beefen  ober  fcbûçen» 
s’Epauler , v.  rtß.  T.  fîcb  ÛUf  bieff  31rt  bf# 
efen  ober  perfdjanicn;  (pon  <Pferben) 
fîcb  «n  ber  ©cbulter  perrenfen» 

Epaulette,  s.  f.  T.  ba0  SlcbfcldÛdf  Ott 

©djnûrbrùdcn  unb  ^)emben;  it.  bie 
Slcbfelnabtî  baö  Sicbfelbanb  / bieSlcb» 
fdfcbnut/  Sld)felfranfe  an  einer  Uni- 
forme. 

Epauiière , s.f.  b«ÿ  ©cbulterducf  am  Jjpar- 
nifcb- 
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Epaures , s.  f.  pl.  T.  PicF<  WOïftUf  Epekhe , s.f  Per  SXotbfpedjt;  fottft  (cul 


bit  Steter  Der  halben  «BerPecfe  Heiner 


rouge  Ober  pic-rouge). 

Epdgné , éc , adj . (©btteber)  abgefimmt. 


gabraeuge  genagelt  finP, 

Epautre  oPer  Epeautre  , j.  rru  Per  ©prit 
oPer  ©pela;  &«  £>infel;  eine  «et 

S2Bet§cn»  , 

Epave  , s.f.  et  adj . c.  (bête  épave,)  (jur.) 
ein  vetUufeneö  îbict  ; it.  »eggeflogenc 
©ienen;  it.  überhaupt/ eine  jePc  ©aefje, 
ein  jcPed  @ut;  Peffen  ©igentbûmer  un* 
befannt  iff;  ein  berrenlofeö  ©ut;  épaves 
foncières , ItegenPe  ©rûnPe , Pie  fur  ir* 
IcPigt  geod)tet  roecPen,  »eil  ihr  ©igen* 
tbumdbttt  unbcfannt  iff  ; épaves  de  mer 
Dpcr  épaves  maritimes,  alled/  »ad  PtC 

©ee  non  »crunglûcFtcn  ©ebiffen , ober 
aud)  pou  natûvltci)cn  SJroDuften  an  Pad 
£anP  treibt;  Pie  ©eettift  ; droit  d’épave, 
Pad  ©tranPrccht;  n.  Pad  Stecht  Ped 
©runPbcrrrt , etne  »erlornc  unP  perren* 
lofe  ©aepe,  nach  einer  gewiffen  %tiU 
friff/  fîcb  anaumaffen. 

Epée,  s./,  einigen;  Pad  ©cpwert; 
(gecbtf.)  Pad  Siappter  ; i'-ßg-  Per  ©ol* 
PatenffanP/  (im  ©egenfap  pon  robe.  Pep 
©tPilffatlP  î)  noblesse  d’épée , (f.  noblesse;) 
it>  Pad  ©cfilagboïa  Per  ©citer;  un  homme 
d’épée,  eine  ÇOîilit&rperfon;  T.  épée 
romaine.  Pie  Jjjaarffôrjeln  an  Pen  SJtab* 
tien  Per  <pferPe;  la  main  de  répér,  (ober 
de  lance,)  Pie  redite  £anb  Ped  Steiterdî 
l’épée  de  mer , Per  ©d)»ertft)d)  ; les  épért 
ober  barres  de  virevaut.  Pie  ©fangen  Per 
©d)iffd»tnpe  ; passer  à qn.  l’épée  à tra- 
vers le  (oPet  au  travers  du)  corps,  einem 
Pen  îôcgen  Purdi  Pen  £eib  ffofj en  ; mettre 
l’épée  à la  main  , ober  la  main  à l’épée, 
Pen  £>cgen  aieben.  Fig.  et  Prov.  passer 
tout  au  fil  de  l’épée,  üücd  über  Pie  Æltnge 
(bringen  taffen;  atted  nicPcrbauen;  se 
battre  de  l’épée  blanche , fîcp  ouf  £cib 
unP  £eben  fètagen  ; son  épée  est  encore 
vierge , et  bût  fîcb  nod)  nie  gcfcbïagcn  ; 

il  n’a  jamais  vu  d’épée  nue  que  chez  le 
fburbisseür  • er  iff  nie  tm  Äriege  ge»e« 
fen;  son  épée  tient  au  bout,  er  iff  eine 
feige  ©îemme  ; fl  s’est  laissé  dire  cela 
l’épée  au  côté,  er  bût  fîcb  Pieß  tnd  ©e* 
fîcbt  fügen  taffen , ohne  au  titudifen  ; er 
iat  ed  gana  gelaffen  eingeffeeft;  (f.  oud) 

couteau , cape,  blanc  etc.  ; ) mettre  qcb. 

du  côté  de  l’épée,  fîcb  mit  Unrecht  einer 
©ûCbe  bem&cbtigen  i à vaillant  homme 
courte  épée , ein  behexter  $*ûnn  aeiebnet 
fîcb  Purdi  fetnen  langen  JpauPegeit  oud; 
Per  ©art  macht  feinen  ty&ilofopben; 

son  épée  est  trop  courte , et  bût  Pie  »Kocht/ 
.Pie  ©ewatt  nicht  î officier  de  courte  épée, 
pop . tin  ©eutelfdjneiPer  ; mourir  d’une 
belle  épée , unter  einem  tapfern  geinP 
ebrenoott  erliegen  ; c’est  mon  épée  de 
chevet , td)  fonn  mtdj  in  allen  galten 
«uf  Piefen  grcunP  petlaffen. 

\ 


(pgl.  peigne). 

Epeler,  v.  a.  budjffabiren. 

Epellation,  *.f.  pad  ©ucbffabiren. 

Eperdu,  ue,  adj . außer  fîcb  ; gana  erffaunt, 
j,  »8.  d’amour  etc.,  »or  £iebe  2C.  i de- 
meurer tout  éperdu,  erffaunt  ffeben  blei* 
ben;  erffaunen. 

Eperdument,  adv.  heftig»  ÄUfferff  ; ÛUfd 
àufjerffe  ; im  bècbffeti  ©raPe. 

Eperian , s.  m.  Per  ©piering;  eine  Slrt  flei* 
ner  »eifjer  ©eefîfcbe. 

Eperon , s.  m.  Per  ©porn ; it.  (de coq,)  Pet 
Jpabnenfporn;  it • T.  per  ©porn;  Pet 
sftabme  einer  einfchaligen  «Sîufcbel;  it. 
Pad©allion  ; Per  ©cbiffdfchnabel  ; it.  Pie 
©pipe  Ped  SöorPertbeild  einer  ©aleere; 
(^Japierm.)  Per  ©porn  (am  Äopfe  Ped 
èammerd  oPer  Per  ©tampfe ,)  loeldiec 
Pie  gaefen  Ped  groffen  ^OeUbaumd  in  Pie 
Jpôpe  bebt;  it.  éperons,  pie  ftftcrflaucit 
an  einigen  J^unpen;  it.  ae»tffe,  im  211* 
ter  entffebenPe,  JXunaeiit  om  Slugen* 
»infel  bep  SDtenfcben  unP  fpferPeit;  it. 
T.  Pie  ©pornen  an  gemiffen  ©lumen  / 
in  ©effalt  einer  augefpipten/  am  (EnPe 
gefcploffenen  SXôbrej  it.  fur§e,  geraPe 
unP  boriaontal  ffebenPe  3»eige  an  Pen 
fcbiefffebenPen  Stellen  ei^ed  ©aumed; 
(©auf.)  Pie  SôiePerlagcn  oPer  ©trebe* 
Pfeiler  einer  SKauer  ; it.  feharfe,  gegen 
Pen  ©trom  gerichtete , ©teine  cined 
©rudPenpfetlerd;  ©idbicfe;  it.  eine  Slrt 
fleiner  3luffen»erfe , n’avoir  ni  bouche, 
ni  éperon , (pon  <PfcrPcn)  »eper  3aum 
noch  ©pornen  achten  ; */.  ßg>  Äufferff 
Purnm  unP  gefùbUod  fepn;  au  niditd 

taugen  ; chausser  les  éperons  à qn. , ßg. 
Jam.  einem  $üße  machen;  ibn  fortiagen; 
il  a plus  besoin  de  bride  que  d’éperon  « 
prov.  er  braucht  feined  £reiberd  / »obt 
aber  eined  Sûgeld;  er  iff  ebrgeiaig 
genug.  - 

Eperonné,  ée,  adj.  gcfpomt»  4Ult  ©P0t> 
nen  »erleben  :c.  (f.  Pie©ePcutungen  »on 
éperon;)  il  a des  yeux  éperonnés , ober 
il  est  éperonné,  er  bût»ielc  SHunaeln  on 
Pen  ©efen  Per  Slugen. 

Eperonnier,  s.  m.  ein  ©POrer. 

Epervier,  s.  m.  Pad  $©ctbd)en  eined  ©per*- 
berd;  it.  T.  Pad  SQ3urfaarn  Per^ifchcr; 
(©btturg.)  fine  Slrt  SRafenbinPe  ; ma- 
riage d’énervier , prov.  eine  ©b^  / WO  Pit 

grau  fluger  iff  ald  Per  0}?ann» 

Epervin,  f.  épaivin- 

Epbèbe,  s.m.  (griecbifcb)  ein  mannbar  ge« 
»orPener  junger  ûRenfch. 

Ephédre,  s.f.  pet  JXofjfcbwana  ; fine 
<Pffanae. 

Ephéiides,  s.f.  pl.  T.  Pie  ©ommerffccfcn  / 
©ommerfproffen  ; it.  braune  oPer  rotbe 
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gledPett , bctgleic&en  juweüenbie  fdjwatt* 
gern  Leiber  ober  bie  sJÄannbar*  werben* 
ben  SOîàbcftcn  befommen. 

Ephémère,  adj . et  s.  c.  (pont  lieber / Unb 
pon  einigen  ^nfeften  unb  QMumen)  wa« 
nur  einen  &ag  wibret  ober  blühet;  it. 
fig.  etwa«,  ba«  nicht  lange  bauert,  ba« 
balb  wiebet  pergeffen  ifl  ; epbemerifeh. 

. Ephémérides , s.  m.  pi.  ein  £agebuch,  worin 
tägliche  «OorfàUe  aufgejeiebnet  werben  ; 
it.  afhonomtfche  Tabellen,  bie  auf  icben 
$ag  ben  ©tanb  ber  Planeten  anjeigen. 

Ephialtes , s.  m.  T.  f.  caut  hemar. 

Ephoreî , î.  m.  pi.  hohe  obrigfeitlicbe  y er« 
r fonen,  bie  in  ©parta  jur  Slufficbt  über 
bie  Könige  gcfcljt  waren* 

Epi , *.  m . eine  Sichre  ; it.  T . natûrlidv 
ftauic  Jpaare  an  ber  ©tirne  ober  jwi* 
feben  ben  Siugen  ber  tyferbe  ; ber 
©dbopf ; (auch  molette;)  (Knopfm.) eine 
Knopfoerjierungpon  ©olb  ober  ©über; 
(®bir.)  hi«  2CcC>re  ober  Kornähre  ; eine 
«Btnbe , inf.  bet)  «Bcrrenfung  beöSlrmc«; 
(S5auf.)  épi  ober  assemblage  en  épi,  hic 
gufammenfttgung  ber  ©parren  unb  bie 
SragbSnber  eine«  runben  Æ)acbe«  mit 
ben  ©tänbetn  ; épi  de  faîte,  ba«  oberfic 
(£nbe  beö  ©icbelfpiefje« , über  bem  ©te* 
bel;  it.  épis,  pL  eiferne  ©piçen  ober 
gaefen  auf  Rattern , ©elänbetn  ic.,  um 
. ba«  ünnubetfleigen  $u  perbinbern  i it. 
ba«  ${auermerf  an  ben  ©piljen  ober 
köpfen  ber  £)ämme;  épi  de  u vierge, 
bie  Siebre  ber  Jungfrau  ; ein  ©tern  ber 
erflen  ©rojjc  in  ber  Siebre;  les  blés  mon- 
- tent  en  épis , ba«  Korn  feboft , ober 
febießt  in  Sicbrcn;  en  épi,  äbrenfärmig. 
Ep.ia.le , adj.  f.  T.  fièvre  épiale  , eine  Strt 
bi$iger  Sieber , bie  mit  einem  ficf)  unor* 
bentlid)  einfleUeubcn©cbaubcr  oerfnupft 
ftnb* 

Epian , s . m.  (in  Simcrifö)  eine  Sirt  bene* 
rifdjer  Kranfbeit. 

, Epicarpe,  t.  m.  T.  ein  <ßul«pflaflcr  ; ein 
Umfcblag  um  ben  <ßul«. 

Epicaume,  s.  m.  T.  ein  ©efebwur  am 
Slugapfel* 

Epice,  s.f.  ba«  ©ewurj;  it.  pl.  ol.  gewiffc 
trod  cnc  Konfitüren  ; baber  nod)  ßg. 
bie  ©crichtöfportcln  ; pain  d’épice , ber 
<jjfcfferfud)en.  Fig.  f am.  une  fine  épice, 
• einlifhgcr  Such»;  c’est  chère  épice,  ba« 
itf  tbeure  Sffiaare* 

Epicène,  adj ■ c.  T.  mot  épicéne,  ein  9Bort, 
. ba«  ohne  Slbänberuug  ber  (Enbfplbe  pon 
beiben  ®cfd)ied)tern  gefagt  wirb,  5.  S5. 

enfant. 

Epicer,  v.  a.  wurden  ; ©cwûrt  an  bie  ©pet* 
fentbUn;  ce  juge  épice  rudement,,/#. 
Jam.  biefer  SKiditcr  pfeffert  gewaltig. 
Epicérastique, s.  m.  T.  eine  Slr^encn  wiber 
fdjarfe  ©äfte  ; ein  mtlbernbe«  Mittel. 
Epicene , s.f.  allerlei?  ©pecercijwaßre  ; (bie) 
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©pecerep  5 it.  ber  ©ewttrjfram  ; répi- 

cerie  ober  le  corps  de  l’épicerie,  cbcm* 

tn  SJati« , bie  @ewuribänbler*3nnung. 
Epicier,  s.  m.  ein  ©cwürifrämer ; ©pece- 
repbänbler. 

Epicrâne,  s.  m.  T.  bie  £aut  ober  bautige 
Sfuöbebnung  beö  ©tint  * unb  £inter- 
baupt-ORuöfcl« , welche  bie  Jpirnfcbalc 
umgibt. 

Epicurien,  enne,  adj.  cpifurifdf;  it.  s.m. 

ein  ©pifuräer  ; ein  SlnbängerlEpifur«; 
it.  ein  ftnnlidjer,  woUûfiigcr  ©îenfeb. 
Epicurisme,  *.  m.  bieEcbre  unb  ©cfte  €pi* 
fut«. 

Epicycie , s.  m.  (Sljlron.)  ein  gîebenîirfeU 
Epicycioïde  , s.  f.  (®com.)  eine  frumnie 
£inie , bie  burd)  einen  <punft  in  ber 
Peripherie  eine«  Süfflö,  ber  ftef)  um 
einen  anbern  3irfcl  berumbrebt , bc* 
fdjrieben  wirb. 

Epidémie , s.  f.  eine  (burdfgebenb«  wu* 
tbenbe)  ©euebe;  eine  epibemifebe,  eine 
anfteefenbe  Kranfbeit. 

Epidémique,  adj.  c.  epibcwifcb  î f.  épidémie. 

Epiderme,  s.  m.  ba«  Ûberb5utd)en  (über 
ber  £aut  be«  ^enfeben;)  it.  ba«  oberfic 
yflanjenbiutcben. 

Epididyme,  s.  m.  T.  bie  ûbetbobcn;  ein 
IpAcfcben  Pon  ®efÄgcn,  bie  auf  beiben 
i>oben , al«  eine  Sortfc&ung  berfclben, 
auffîben. 

Epier,  v.a.  lauern;  belauern  ; auôfpAben; 
au«funbfdjaften  ; genau,  beobachten; 
épier  l’occasion,  auf  ©clcgenbeit  lauem. 

Epier,  v.  n.  in  Sichren  fehiefen;  Stcbrm 
befommen  ; fchofîen. 

Epié , ée , part,  et  adj.  in  Sichren  gefehof- 
fenic.  ; 0âg et)  une  queue  épiée,  ein 
£unb«fd)wan$ , ber  ftd)  in  einen  ihren- 
förmigen  ^aarbûfchel  enbigt. 

Epierrer,  v.  n.  (©artCltb.)  POU  ©teiUClt 
fiubern,  reinigen.  » 

Epieu,  s.  m.  (Jjigcr)  ba«  Jangcifcn ; ber 
Knebeïfpictf. 

Epigastre,  s.  m.  T.  bie  obere  Qegenb  be5 
fauche«. 

Epigastrique,  adj.  c.  T.  région  épigastrique, 

bie  ypegcitb  uom  ^)crâgrûbd)en , fajl  bi^ 
an  ben  Oîabcl. 

Epigeonner,  v.a.  T1. ben® pp«  ober ?0îôrtel  , 
mit  ber  Kelle  bief  unb  fad)te  auftragen , 
ohne  ihn  $u  werfen. 

Epiglotte,  s.f.  T.  ba«  Keblbecfefdjen > 
vulg . ba«  Sjapflein  im  JF>alfc. 
Epigrammatique  ) adj.  c.  eptgrammatifch  î 

nach  2lrt  eine«  ©inngebichte«. 
Epigrammatiste , s.m.  ein  pigrammattfl ; 

ein  €pigrammenbid)ter. 

Epigramme,  s.  J.  ba«  (Epigramm , ba« 
©inngebidjt.  ; 

Epigraphe,  s.  f.  bie  Ueberfdwift,  Sfoffdmft 

eine«  ©ebiube«;  it.  ba«  fogenannte  2?lot- 
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to  (ber  Scnffprudj)  eûtes  QSucheS,  einer 
©djrift. 

Epigyne,  adj.  (QÔOtûtt.)  »0  bit  ©tOUbfä* 

ben  ouf  Dem  $iftil  ftçen. 

Epiiance , s.f.  T : bie  foücnbe  ©udjt  ber 
galfrm 

EpiUtoiie,  adj.c.  pâte  épilatoire , eittlJJflo* 
ßer  $um  SluSrcifîen  ober  SfuSgehen  ber 
haor  t. 

Epilepsie,  s.  f.  bif  fûtlcnbe  ©UCfjtî  vulg. 
bie  fchmere  Sîoth  ; (auct)  haut-mal , mal 
caduc). 

Epileptique  , adj.  et  s.  c.  eptlepttfdj  î JUt 
foUeuben  ©ucht  gehörig  ; it.  bomit  be 
hortet  î eine  tyerfon , bie  bomit  behaf- 
tet ijh. 

Epiler,  f.  dépiler. 

Epilogue,  s.  m,  bte  Sîodjrebe  ; ber  ©djfuß 
einer  Siebe,  meiji  eines  ©cbidûeS;  it. 
bie  95efd)lußrebe,  (mcifl  in  35erfen,)  bie 
ein  ©choufpteler,  noch  ber  ^orftettung 
eines  ©tucfeS , on  bie  ^ufehouer  hält. 

Epiloguer,  v.  n.  (sur  qeh.jyam.  ettPOS  tû« 
beût,  meiflern,  ( vuig . burchstehen;) 
immer  etmaS  ouSjufeçen  ftnben  ; boS* 
hafte  2ûtmerîungeit  über  etmaS  machen. 

Epilogueur,  s.  m.fam.  ein  Nobler. 

Epinards,  s.  m. pi . ber  ©pinot,  35ûictfch  ; 
frange  à graine  d’épinards , jronjeft  bie 

mie  ©pinotfomenbûfchel  ousfehen. 

Epînçage,  Epinceuse,  f,  Nopage,  Nopeuse. 

Epincer,  Epinceler , v.  a.  T.  HOppCn  » f. 
énouer , noper. 

Epinceter,  v . a . T.  bemjolfen  ben  ©djno* 
bel  unb  bie  Sänge  (Âlouen)  fäubern. 

Epinçoir,  s.  m.  (^öfterer)  ein  großer  ge* 
fpoltener  hammer» 

Epine,  s.f.  ber  Sont;  épines,  pl.  (£&btn.) 
bie  über  fîch  flehenbe  ©pifcen  oom  Tu- 
pfer/ bie,  nod)  bem  ©cbmeljen  beffel* 
ben,  îurûcfbleiben  bie  Stornen; 

boS  hin&emtßi  bie  ^efdwerlidtf eit  ; 
SEÖibcrroärtigfeit  ; ber  3Jerbruf;  ®rom 
U.i  gris  d’épine,  meißgtOUJ  épine  ara- 
bique; épine  blanche,  $®eißborn;  (f.  ÛUd) 
aubépine;  épine  blanche  sauvage,  Çffîcg* 
biflei  ; rneiße  Sßergbiftcl  ; épine  noire, 
©chmor$botn;  ©chlebborn;  épine  de 
bouc.  Mein  95odFSborn;  épine-vinette, 
©ouroud)  ; ©ouerborn  ; bie  95er* 
biSbeer  * ©toube  ; it.  bie  95erbiSbeeren 
fclbft;  épine  du  dos,  ber  Slûcfgrothi 
épine  du  nez,  bie  StûfenfpiBe.  Fig.  et 
Prov.  porter  une  épine  au  pied  , einen 
heimlichen  ©rom  haben;  se  tirer  une 
épine  du  pied , fïd)  einen  mächtigen 
Jeinb  oom  hälfe  fdjoffent  eine  haupt« 
fchtPicrigfcit  ûbermûtben } marcher  sur 
des  épines,  fïd)  in  gefährlichen  Umßän* 
ben  beßnben;  je  suis  sur  les  épines,  ich 
flehe  mie  ouf  Stornen  ; eS  ifl  mir  ongfl 
tinb  bonge  ; être  gracieux  comme  un  fagot 
d’épines,  eût  grober  * unfretmbltt&et 
Sttomt  feon* 
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Epinette,  s.f  boS©ptnet;  ein?  Slrt  Ælo* 
Pier;  it.  T.  ber  Sttnfgrotb  bcS  Rolfen» 

Epineux  , euse,  adj.  bomig;  flûdlftëg; 
fig ♦ firçfid)  ; bebenMid)  ; mißlich;  febmers 

gefàhtftch  > apophyse  épineuse,  T.  bec 
flodielige  Jortfoç  on  ben  SGBirbelbeinett 
beS  Siucf  grothS  ; muscle  épineux , bec 
grithtge  «DiuSfel. 

Epingare  , s.  m.  f,  espingard. 

Epingle,  s.f.  bie  ©tccfnobelî  épingles, 
plfig . boS  Siabclgclb;  ein  Srinfgelbî 
boS  mon  einer  Sftogb  gibt;  it.  bo$ 
©cblûflelgelb , {pnci.  bas  h^aelb,) 
etn  ©efchenf , boS  ber  Käufer  eines  hau* 
fcS  ober  ©uteS  ber  ©ottinn  ober  îoeh* 
ter  bcS  SöerfouferS  macht  ; (3ucf  erbeefer) 
©treifen  pon  ©loce.  Fig.  et  Prov.  tirer 
son  épingle  du  jeu,  ftdj  auS  einem  fchlim* 
men  hanbel  herausmief  ein  ; ftd)  aus  bem 
©piele  (oberbentfopfouS  ber©d)Iinge) 

jiehen;  elle  est  toujours  tirée  à quatre 
épingles,  fïe  hat  immer  etmaS  ©efûn* 
fleltes,  Stffeftirtes  an  fïch;  js  n’en  don- 

nerois  pas  une  épingle  davantage , id)  gäbe 

feinen  JrmUer  mebr  bofûr* 

Epingiettc , s.f  (SlrtiH.)  bte  Staumnabef, 
bie  3&nbl6cher  bomit  ouSjuräumen; 
(50tonufaft.)  bie  <p«çnabel. 

Epingiier , s. m.  ein  fablet;  it.  cinülobel* 
främer  ; it.  ber  mit  häfchen  oerfehene 
Flügel  on  ber  ©pule  eines  ©pinnrobeS; 
it.  bas  2termlcin  beS  ÄrebfeS  am  ©pinn* 
r ab;  (bep  ©inigen  ouch , boS  ^obelfûf* 
fen  ; bie  ftabelbûcbfe;)  épingiiére,  s.f. 
eine  Sftablerinn  ; 9lobeIfrâmerinn* 

Epinière , adj.  f.  T.  moelle  épinière , ba$ 

Sftotf  im  JXücfgrotb  ; boS  SHûcfenmorf, 

Epiniers,  s.  m.  pl.  Oägcr)  ein  $ornge* 
bufeh^,  morin  boS  fchmorjeSfïitlbpretfèitt^ 
£ager  hat  ; it.  eine  Qorn&ecfe,  morun* 
ter  mon  bie  Äontnchen  por  ben  9îaub* 
oôgeln  in  ©idjerbeit  felît. 

Epinoche,  s.f.  ber  ©tûberîtng;  ein  Meiner 
Jifch  mit  fehr  fpiçigen  S^ßfebcrn  ouf 
bem  SXûcfen;  épinoche,  s.  m.  (hanbû) 
bie  beße  SIrt  âîajfe. 

Epinyctides , s.f.pl.  T.  bie  9lûdjtbIûtteW* 

Epiphanie,  s.f.  bas  Jefl  ber  ©rfdjetnung 
©htifli  ober  ber  heil*  brep  Könige  ; bg$ 
Æ)repfôntgSfefl  (fête  de  l’Epiphanie). 

Epiphonéme,  s.f.  (rhetor.^igut)  eincîfuS* 
rufung,  ober  ouch,  ein  benfmûrbigec 
©prud)/  am  ©nbe  einer  Siebe. 

Epiphorc,  s.  m.  T.  boS  thronen  oberSXin* 
nen  ber  Slugen. 

Epiphyse  ; s.f.  T.  ein  SInfûtj  ; ein  Meiner 
locfcrer  Änochen , ber  on  einen  größer» 
burd)  Änorpel  anmäd)St. 

Epipiérose , s.  f.  T.  eine  übermäßige  2(it* 
füllung  ber  UJulSobern. 

Epiplocèle,  s.  f.  T.  bet  SîfljbrUCh. 

EpipiQique  f adj.  c.  T.  jum  3U$c  gehörig. 
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Epiplomphale  , s.  f.  7.  ber  ftabetbrud). 

Epiploon,  s.  m.  T.  bad  «ftcç  im  £eibc. 

Epique»  adj.c.e pifd)  ; poème  épique,  Cttl 

(bad)  Jpelbcngebiebt. 

Episcopal,  aie,  ad;.  bifcbofHdj. 

Episcopat . s.  m.  bad  iBidtbum;  bie  bifcbüf» 
Ud>e  Söurbe. 

Episcopaux,  s.  m.pl.  bie  ©ptdfopalen  ; bte 
SBifchö  fliehen,  b.i.  bie  ©cgncr  ber  ÿted* 
boterianer  in  ©nglattb. 

Episode , s.  m.  (nicht  fém.)  bte  ©pifobc;  et* 
ne  ftcbenbanblung  ; eine  Heine  £anb» 
lung,  bte  in  einem  ©ebtcbte,  in  einem 
Womane  tc.  ber  ipauptbanblung  bepge« 
feilt  «nb  untergeorbnet  rotrb  ; it»  eine 
Siebenfache  in  einem  ©emablbe. 

Episodique  , adj.  c cpifobil'd). 

Epispasnque,  j.  m.  T.  ein  jicbenbed  Strse» 
nepmittel  ; eilt  3ugpflafler  tc. 

Episser , v.  a.  T bie  ©nben  srceper  £auc  an 
einanbet  befefttgen;  anbreben;  fpliçen. 

Epissoir,  s.  m.  T.  bad  ©pltÇbolS  j ©pltÇ* 
born;  ©pliçetfcn;  f.  épisser. 

Epissure,  Epissc,  s.f.  T.  bad^neinanber* 
flechten  jtpeper  ©eile  mit  ihren  ©nben. 

EpiStolaire,  ad/.c.  genre  ober  style  épisto- 
laire , ber  iBriefflgl  ; des  épistolaires,  s.  m. 
pt'  95rieffleUer. 

Epistyle,  s.f.  (alt.  SBauf.)  f.  architrave. 

Epitaphe,  s,f  bie  ©rabfebrift  ; ä.  bad 

©rabmabl. 

Epitase,  s.f.  T.  (im  Æ)rama  ber  5Hlten) 
bte  leßtcrn  3lfte,  tpelcbi*  ben Quoten  uttb 
bie  3ntriö«c  bed  ©tuefed  enthielten. 

Epire,  s.f.  (©djitfdbauf.)  ein  piereefiger 
bblserncrÄeiL 

Epithalarae  , s.  m.  T.  ein  £o(bseitdgfbicbt. 

Epithéme,  s.  m.  T.  eilt  Umfdjlag  auf bem 
«Wagen;  ein  «Wagenpflafter. 

Epithète,  s.f.  ein  SBnjrtort , n>elcf>e^  eine 
getoiffe  ©igenfebaft  etneö  ©ubflatttiPd 
anjetgt ; it.  (mcift  m.p)  flatt  surnom, 
ber  Zunahme. 

Epithétiscr,  v . a.  nouv.  (m.p.)  einem  einen 
Junabmeit  geben. 

Epithyme,  s.  m.  T.  bie  £6pmfeibe  , b.  i. 
bumte,  fraufe,  braune  gAfcrdjen  am 
Êbpmtan. 

Epitiè,  f.  m.  T.  ein  Heiner  S&erfcblag  pon 
35rctern  auf  ben  ©ebiffen. 

Epitoge,  's.f.  ol.  eine  Strt  Âapu$e  (cha- 
peron) getriftet  obrigfeitlicber  ÿerfonen 
bep  feierlichen  ©elegenbeiten. 

Epitoir , s.  m.  bad  ©temmeifen,  ber  ©chiffe 
mcifei;  eine  2trt  Âeiltreiber;  f.  épite. 

Epitome  , s.  m.  p.us.  ftfltt  abrégé , bet 
2u0jug. 

Epître,  s.f.  ein 'Brief;  rine©ptftel;  (tptrb 
nteifl  nurppn  ben  Brief™  ber  eilten,  ober 
»on  Briefen  in  Werfen  gefagt  ;)  ($beol.) 
eine  ©piftcl  ; ein  ©ptftelrert  ; épître  dé- 
dicatoire , eine  ^ueignungdfcbrift;  le 
c àté  de  4’Epître , bie  redite  ©eite  bed 
SH  tard. 
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Epitrope,»./,  bie  (Einräumung;  eine  rbetor. 
Jigur,  ba  man  etroad  jugibt,  nur 
um  beflo  befter  su  feinem  3roede  su  ge- 
langen. 

Epizootie,  s.f.  T.  bad  Biebfterben. 

Epizootique,  adj.  jut  «öiebfeuebe  gehörig. 

EpUigner,  v.  a.  T.  bad  îud)  mit  ber  JDifiel 
ober  Äartötfdje  auffraçen. 

EpUîgneur , s.  m.  T.  ein  îucbbereiter , ber 

' bad  îrucb  fartûtfdjet. 

Ep'oré , ée,  adj.  heftig  ober  bitterlich  toet- 
nenb;  in^btönen  ser|ltf§enb  ober  ba» 

benb  î je  1^  trouvai  toute  éplorée , 
fanb  fie  gattj  in  ^brönen. 

Eployé , ée , adj.  (3Bap.)  mit  audgebreitc- 
ten  Siugeln , trie  s»  3E  berWcididablcr. 

Epluch«  mcnt , s.  m . T.  bad  2tudlefcn  ; bad 
tyflûcFctt  unb  tSudbrechen  ber  unnüQeit 
Çruchte  unb  Steifer  eined  55aumed; 
uberb.,fbad  31bfdmeiben  unb  Qtbjupfcn 
ber  unnüljcn  ©nben  einer  ©aebe;  (f,  bie 
«Bcbeutungcn  rott  éplucher. 

Eplucher . v.  a.  reinigen  ; lefen;  audfefen; 
audfudien  ; beraudflauben  ; rom  Un- 
ratbe  fàuberu,  s*  33*  ©aïat/  ÄrÄuter, 
©rbfcn  tc.  ; (Ærcbfc)  aud  ber  ©diale 
audmadicn;  (frifebe  54ûifc  te.)  andma* 
dien  ; «Erböpfcl  tc.)  febâlen  ; T.  bie 
55iume  audpuÇcn;  OBortettrofrfer)  bie 
§aferrt  abfdmeibcn  ; (©dmeibcr)bie  Si- 
ben  ober  Jafcrn  aud  ber  audgetrennten 
9îatb  supfen;  (.ftorbm.)  bie  oocliebcnben 
Steifer  anbenÂôrben  befebneiben  ; it.fig. 
etioad  genau  burdigeben;  (aufd  genaue- 
re) unterfueben;  tnf.  bad  £abelbafte 
beraudHauben  ; vuig.  in  ettrad  grübeln. 

s’Eplucher  , v.  refl.  (p.  «BÔgefa)  fjd)  mit 

bem  ©cbnabeï  bie  Gebern  firctchcn;  (p. 
£tmben  Äaljcn  tc.)  mit  ber  ©cbnauje 
ftcb  bie  Sïibc  fueben  ; it.  ober  éplucher 
ses  habits,  (p.  «Wenfdjcn)  feine  Äletber 
burcbfudjen  unb  pont  Ungestefer  reini- 
gen ; ftch  laufen,  ftch  floben  tc. ; il  éplu- 
che des  écrevisses  , prov.  er  bilt  ftcb  mit 

mûhfamen  unb  boeb  unnûçcn  gingen 
auf;  vulg.  er  serbriebt  fîd)  ben  Äopf 
mit  £appalien. 

Eplucheur , s.m.  einer,  ber fiubert,  reini- 
get; */•  ßg-  ein  ©rûbler  ; éplucheur  de 
mots , ein  ©nlbenflccber  ; «ôortflau- 
ber;  (f.  bie  ^Bebeutungen  voit  éplucher). 

Epiuchoir , s.m.  (tforbm.) ein ©cbniçer; 
it.  bad  tyflücfmcfîer. 

Epluchures , s.  f oi.  ber  Unratb  J bad  Un- 
reine ; abgefcbalte  ; bie  ©cbalen  ; bad 

Slblefîcbt;  f.  éplucher. 

Epode , s.  f.  T '.  ber  Jeçtc  ^b«il  einer 
Ûbe. 

b poinçonner , v . a.  ol.  aufmuntern  s an» 
reisen. 

Epointé,  ée,  part,  f»  épointer,  unb  adj.  T . 

(p.  <pfcrbcn  unbfpunbcti)  binfenb;  pet* 
renft;  freusiabnt. 
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pointer  , v.  a.  bte  ©ptfce  »Ott  CtWû*  ab* 
brecfcett.  s’Epointer,  V.  ré/l.  (ô.  tyferbcn 
uuî>  Jpunben)  fîd)  bte  iputte  oerrcnfen. 
^pointure  , s.  f.  T.  bû*.  SBerrenfen  bf* 
J>ùftbeinc*  an  ^Jfcrbett  unbîjiûgbhunben. 
Lpois , s.  m.  T.  bte  obertfen  ober 

3infcn  am  ipirfcbctenjetbc* 

Epomis  , s.  m.  (Eporaide,  s.  f.)  T.  ber 

obcrfte  &hctl  am  ©djulterblatt»  iu  ber 
breite  £heil  bc*  ©dmUerfnodjen*. 
Eponge  , s.  f.  ein  ©djwamm  ; it.  T . ba* 
Äufjerfte  (Enbc  bc*  £ufrifcn*,  woran  bit 
©tollen  angemadjt  werben ; it . eine  (te* 
nnfFe  ©efdjwuld  an  /ber  ©pilje  ber 
Ânicbcugc  ber  ^ferbe;  (iôleijgieij.)  ba* 
Âufjcrde  ©nbe  a»  ber  (Einfügung  ber 
ÎÇorm  / worin  bie  bleçernen  glatten  ge- 
soffen werben  J T.  éponges  pyrotechni- 
ques , 3unbfcbwÆmme,  (amadou,)  bie  »on 
©ebroammen  ber  alten  Slefdjnt  , €icfjen 
tinb  Rannen  jubereitet  werben  ; pime 

d’éponge,  ber  ©djWammdein ; éponge  de 
lumière  , ber,  |u  einem  Ahoöphoru*  jU, 
bereitete  bononifebe  ©tetn;  passer  l’é- 
ponge sur  qch. , etwa*  mit  bem  ©cbwamm 
ûuôlôfdten;  it.ßg.  ùtt  etwa*  nid)t  mehr 
benfen  ; fidj  eine  gefdjeljene  ©adje  au* 
bem  ©inné  fcbUgcn.  F<g.  et  Prov.  léger 
comme  une  éponge,  ffbf rfetcf)t > presser 
l’éponge,  (ben  »ollen  ©cbamm  au*- 
brttcfen)  unrecht*  erworbene*  ©ut  wie* 
ber  »on  einem  berau*preffen  ; vulg . einen 
fperjen  laffen  (ober  machen;)  il  boit 
comme  une  éponge , pop.  er  fauft  wie  eine 

Äuh. 

Eponger,  v. a.  mit  einem  ©djwamm  ab* 
wifchen  unb  reinigen  ; it.  mit  eifern 
©djwamm  überfahren;  (f.  passer  l'éponge 

sur  qch.) 

Epontiiies , s.  f.  pl.  T.  dürfe  #ôljer  an 
ben  ©eiten  eitle*  ©chiffe* , woburdj  man 
flcine  ©eile  liebt,  um  bie  ©chanjflei« 
bung  baran  aufrecht  |u  erhalten;  — 
d’entre  les  ponts,  ©tuljen  unter  ben  jQuer* 
ballen  be*  Söerbeefe*,  auf  welchen  ein 
obere*  «Derbccf  ruhet. 

Epopée , s.  f.  bie  epifche  äichtfund  i il 
ba*  Jfjelbengebtdjt. 

Epoque,  s.f.  ber  ßeitpunft;  3eitabfdjnitt; 
bie  Epoche;  it. ßg.  eine  (Epoche;  ein 
jeber  wichtiger  3*it»unft. 

Epoudrer,  v . a.  au*d4uben  ; abd&ubcn; 

bet:  ©taub  auOflopfen  , abfehren. 
s’Epouffer,  v.riß.pop.  heimlich  bftPOIt 

madjen. 

Epouiller , v.  a.  laufen  ; ablaufen.  • 
Epouiin  ober  Epouiet , s . m.  T.  eine  ©pule, 
(»gl,  bobine,  fuseau). 

s’Epournoner,  v.riß.ßg.fam.  fidj  btc£unge 
öiWfcfjreijen. 

Epousailles,  s.f.  pl.  bie $rüuung*cercmo- 
nie;  bie  Trauung;  (bep  Vornehmen) 
bie  ^erm&hlung« 


Epouse,  s.f.  bte  «Braut;  vulg.  bieÄochjei- 
terinn  ; it.  bie  ©attin  ; ©heliebffe  ; (bet) 
hohen  tyetfonen)  bie  ©emahlinn. 

Epousée , f.  Epousé. 

Epousé,  ée , part,  gehctrûthct;  it.  s.  m.p.us . 

ber  ‘Bräutigam  am  jpodjjcittage,  nach 
gefdjehener  Trauung  ; meid  l’épou- 
tée,  bie  Braut;  unb  les  épousés,  ba* 
angetraute  «Paar;  bie  9îeu»ermihlteit* 
Epouser , r.  a . heirathen  ; jur  (Ehe  nehmen  ; 
ehelichen  ; it.  ein  (Ehepaar  trauen,  vulg. 
infammengeben  ; it.  v.  n.  Jpochjcit  ma- 
chen i it.  v.  a.ßg-  (une  opinion  , le  parti 
de  qn.  etc.)  einer  Meinung  ober  tyarteg 
anbingen;  jemanbe*  gartet)  ergreifeii 
(»erfechten).  ;s’Epouser,  v.  réc.  einanber 
hetrathen;  qumd  épouseront- ils,  wann 
foll  bie  £och|eit  »or  fich  gehen?  épouser 
la  querelle  de  son  ami,  ftd)  ber  ©üdje 
feine*  ^reunbe*  annehmen.  Fig-  et  Prov. 
il  veut  l’epouseren  face  de  l’église , er  Will 

fich  öffentlich  mit  ihr  trauen  laffen»  tel 
fiance  qui  n’épouse  pas  , oft  geht  eine 

fdjon  weit  gefommene  ©acht  wtebet 
jurùcf. 

Epouseur,  s.  m.  meid  einer,  ber  im 

(Emd  gefonnen  td/  ein  graucnjimmev 
lu  heirathen,  vulg.  ein  Jretjer, Rehmer. 
Epousseter , v.  a.  au*diuben  ; ben  ©taub 
auöfehren;  abdiuben;  it.ßg.  pop.  ei- 
nen abprûgcln.  ^ 

Epoussette,  s.f.  meid^*  bie  Âehrbttrdr* 
Epoussetoir , s.  m.  (^uoelierer)  ein  feh* 
feiner  /paarpinfel. 

Epouti,  s.  m.  kleiner  Unrath  in  20olle 
ober  £ucb. 

Epoutier,  v.  a.  ben  Heine»  Unrath  au*  bet 
5öoUe  ober  ben  £ûdjern  machen. 
Epouticuse,  s.f.  bie  Arbeiterin!!  welche 

bie  4^ud)er  reinigt. 

Epouvantable,  adj.c.  erfdjrecflid)  ; furdt- 
terlich  i abfdjeulich  ; entfeçlid)  ; grÄulidj. 
Epouvantablement,  adv.  guf  eine  entfeÇ li- 
ehe, abfcheuliche  te.  2lrt.  f 
Epouvantail , s.  m.  eine  '»Bogelfdieuche  ; 
alle*,  womit  man  bte  SSôgcl  fdjrccft/ 
ober  ba*  Sffîilb  fdjeu  macht;  einejelb- 
(djeudje;  ein  ©trohmann;  <popan|ic.; 

c’est  un  épouvantail  de  cheneviére , prov . 

er  id  ein  fehr  hAhlichcr  3dîenfch  î it.  ba^ 
S)tng  faut!  wohl  erfdjrecfen , aber  nidjt 
fdjaben. 

Epouvante,  s.f  ber  ©djrecfen  ; eine  grofîe 
pléçltdje  Jurcht;  causer  ober  donner  de 
l’épouvante , ©chrerfeit  »erurfochen  obet 
cinjagen  ; jeter  répouvante  dans  le  pays 
ennemi,  bie  feinblidjctt  £&nber  in  {yurcht 
unb  ©dbreef  en  feljen  ; (f.  auch  se  mettre  ;) 

prendre  l’épouvante , iu  jurcht  Utlb 

©chrecfen  gerathen. 

Epouvanter,  c.  a.  in  ©djrecfen  feiten;  eine 
plôhltdjc  fturdjt  ocrurfadjen  ; (f.  épou- 
vante). s’Epouvanter , y.  riß i in  plblj^ 
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liehe  $urd)t,  in  ©chrecfeti  gerätsen  ; 
erfehreefen. 

Epoux,  s.  m.  bfr  Brüutigam , vdg.  ber 
Jîpocbjeiter  ; if.  ber  Üftann;  €h<»iann; 
©atte;  (p.  55omehnien)  ber©emahl  î if* 
pl.  btc  ©heleute  ; ba$  ©hepaar  ; SOtann 
nnb  Jrûu;  ripoux  et  réponse , (£beol.) 
3efu$  unb  btc  mit  ihm  pereinte  ©eelc; 
if-  3tfuöunb  bie  chriflliche  Strebe. 
Epreindre  , v.  a.  irr.  ben  ©aft  ÛUÔbrÛCfen; 

— des  citrons , ©itronen  audprefîen. 
Epreintes,  s.  f.  pi.  bfr  $n>ana  Uttb  bûtf 
Æ)rûefen  jum  ©tuhlgang;  ber  ©tubl* 
Hipanq;  freinte,  sing.  (^îger)  ber  SDlifl 
ber  F ifehotter  unb  einiger  anbrer  $hterc. 
Epreuve , s.  /.  bic  tyrobe  ; ber  35erfud)  i 
(Buchbr.)  ber  tyrobe*  ober  Æorrcftur* 
bogen;  bie  Äorreftur;  it.  ber  «Probe* 
bruef  eineö  $upferffid)c$;  ber  erfte  ab* 
brite!*,  épreuve  du  fer  chaud,  oi.  bie ^robe 
mit  bem  gtubenben  ©ifen  ; — du  feu,  oi. 
bie  Feuerprobe;  faire  l’épreuve  deqeh., 

bie  $robe  mit  et»aö  machen  ; einen 
35etfuch  mit  et»a$  anffcllen;  donner 
qch.  à répreuve , et»a$  auf  btc  «Probe 
geben;  mettre  à répreuve,  auf  bie  «probe 
le^en  ; ce  manteau  est  à l’épreuve  de  la 
pluie,  burch  biefett  Hantel  famt  fein 
Stegen  bringen  ; ma  fidélité  est  à l’épreuve 
de  tout,  meine  £reuc  hôït  bie  «probe; 
cuirasse  à l’épreuve  du  mousquet,  ein  $U* 

tû§ , ber  einen  S)îu$fetenfchufj  auébnlt; 

faire  une  rude  épreuve,  eine  hatte  «Probe 
GU$f)ûlten,  ûtlôfieben  ; ami  à tout«  épreuve, 
•ein  bemAbrter  Fretinbî"  homme  à l’é- 
preuve de  la  tentation , fin  ÇDïûntt  , Wel* 
cher  ber55erfûbrung  roibcrfleht;  l’épreuve 
est  revue,  (Buchbr.)  bfr  «probebogen 
tfi  burebgefeben  ober  rcoibtrt.  (f.  expé- 
rience). 

Epris,  ise,  artj.  de  qch. , de  qn.,  pon  Ct»ûÔ 
eingenommen  ; in  jernanb  pcrliebt. 
Eprouvé , ée , part,  et  adj.  geprüft  > bC* 
IPdbft  K.î  (f*  éprouver;)  c'est  un  homme 
d’une  valeur  éprouvée  , er  t(î  fin  SOtann 

pon  geprüfter  , bewährter  £apferfcit. 

Eprouver,  v.  a.  probiren;  (f.  faire  l’épreuve 
de  qch.:)  perfttfhen ; it.  auf  bietyrobe 
fefjcn  ober  tfcflen  ; prüfen  ; it.  ettood 
oué  (Erfahrung  fennen  ; erführen  ; ettoaë 
an  fïd)  felbfi  erfahren. 

Eprouvette,  y f.  (£hir.)  ber  ©lieber;  ein 
^nffrument,  bie  £iefe  eines  ©ehabens 
ju  erforfeben;  it.  bie  «probe;  (artill.) 
eine  gemiffe  tyulocrprobe  ; (3tnngiefj.) 
ein  «Probirlöffel. 

Eptagone,  s.  m.  T.  ein  (bnö)  ©iebenccP  ; it. 

ein  Feffungöwerf  mit  freben  Baflioncn. 
Epucer,  v.  a.  flohen;  bie  Flöhe  fudkn. 
Epuisable  , adj.  c.  pj/s.  CtKhôpf&ar. 

Epu  ise  , s.  f.  T.  épuises  volantes , gcffliffc 

Sftgfchincn,  mit  »eichen  bau  Xt'affcc  in 
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©tiben  ober  Flüffett  «uSgefdjopft  »itb  ; 

1 eine  SQûfîermûhle. 

Epuisé,  ée,  part,  et  adj.  autfgefcbopft  ; Cr- 

fdjôpft;  ermattet;  fftimpf. 

Epuisement,  s.  m.  (meifl  oon  ben  Prüften 
be$  ÄörpcrS  unb  ©cifteS,  unb  oon  ben 
Finanzen)  bie  (Etfcbopfung  ; Ermattung; 
Çntfroftung;  Âraftlofïgfeit. 

Epuiser,  v.  a.  ttUÔfchôpfett  î (prop.  etßg.) 
erfchöpfen;  épuiser  qn.  de  sang,  einem 
burch  ftarfeS  aberlûffen  :c.)  faft  ûUc$ 
Blut  abjapfen. 

Epuisette,  s f.  T.  eine  SlrtSîrçe,  um  55  o- 
gel  in  einem  55ogelbati$  ju  fangen. 
Epuiie,  s.  f T.  ein  flcifchidjtcs  ©c»Äcb$ 
am  gahnfleifd). 

Epulotique , adj.  c . et  s.  m.  ein  / bie  J^flUt 

hörtenbe«  mib  Farben  jichenbeö  arje* 
nepmittel. 

Epurateur , s.  m.  nouo.  ein  auömufierer. 
Epuration,  s.  f nouv.  bie  ftuömufierung ; 
it.fig.  bie  Steinigung,  (pgl.  épurement.) 
(mcitf  oon  ©efellfchaften). 

Epuratoire,  adj.  c.  nouv.  guUmuflemb;  IÖU* 
ttrnb  ; reinigenb;  scrutin  épuratoire,  ein 
2lu»mufterung«*©frutintum  ; eine  Iäu- 
ternbe  Sßahl. 

Epure,  s.  f.  (>ßüuf.)  ein  Stitf  ; eine  Seich- 
nung  im  ©rofjen , an  eine  SSBanb/  ober 
auf ‘^appe  2c. , bie  eben  fogrofj  tfl,  alö 
bie  Figur  felbjt  fepn  foU. 

Epurement , s.  m.  nouv.  (met#  P.  ©fldjen) 
bie  Steinigung  ; (f.  épuration). 

Epuré,  ée,  pan.  et  adj.  gereinigt;  geläu- 
tert ic.;  it.  fig.  rein;  lauter;  ebèl  ; un 
style  épuré , eine  reine  , fehlerfreie 
©ebreibart  ; une  doctrine  épurée , eine 
lautere  £ebre;  dessentimens  épurés,  cblc 
©efinnungen. 

Epurer,  v.  a.  (inf.  oon  fluffigen  ©adien) 
reinigen;  löutern;  flgren;  u.fig.  lôu* 
tern;  reinigen;  pereblen;  perfeinern, 
s’Epurer , v.  ré  fl.  ftd)  reinigen  :c.  ; heller, 
reiner  unb  lauterer  »erben  ; it.ßg . (p. 

©itten  te.)  fid)  perfeinern;  l’amcs’épuie 
par  des  afflictions , bie  ©eele  »irb  burch 
i^rübfölc  gelöutert. 

Epmge,  s.f.  T.  UJurgierförner  ; ©pring* 
förner;  ©pringfraut. 

Equarrir , v.  a.  T.  pierccfig,  pictfanttg, 
red)t»infelig  behauen. 

Equarrissage , s.  m.  T.  bûë  jöiere cf igbehouen; 
it.  ber  3immerlohn  für  bie  'Behauung 
bed  ; ber  Befchlaglohn  ; cette 

poutre  a neuf  pouces  d’équarrissage,  btcfft 

Balten  hflt  neun  £oU  tng  ©eoierte; 

bois  d’équarrissage,  Bûlfenholj. 
Equarrissement , s.  m.  T.  baô  S5icrccfigbc* 
hauen  beö  ^)oljetf  ober  ber  ©teine. 
Equarriîseur  , s.  m.  T.  ber  2lbbfcFcr  ; 

©chinber  tobter  ober  untauglicher 
$fcrbc. 

Equanissoir , s.  m . T . tin  PierccFigeô  2Bcrf- 
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seug,  um  £ödjer  in  Äupfer,  ©tûhl  ic. 
Damit  ju  machen. 

Equateur,  s.  m.  (for.  écouateur)  T.  Der 
Stequator;  ©leicfter  ; ((Bçbifff.)  t>t€  £tnte. 

Equation,  s. f T.  bie  @lcichmad)ung  beg 
ungleichen  £aufg  cineg  Planeten,  (in* 
Dem  man  folgen  auf  eine  gleiche  unD 
mittlere  £inie  reDucirt;)  (SUgebra)  eine 
©leidmnq  ; SXebucirung  gn>ei>e t unglet* 
chm  ©rötien  auf  einerlei  Söerth,  um 
fïe  gleich  $u  machen  ; it - Die  ©inrich* 
tung  Der  ©eroeguttg  einer  <penbeluhr 
nad)  ber  verglichenen  wahren  unD  mitt* 
lern  3«it» 

Equerre,  s.fT.  bag  5ötnf  elmaff ; SÖin* 
feleifen  ; Der  SBinfelbafen  ; it-  eine 
eiferne  Älammer,  jwcp  halfen  ic.  mit 
einanDer  $u  »erbinben;  équerre  d’arpen- 
teur,  ein  Äreujmaß;  fausse  équerre, 
ober  équerre  pliante,  ein  bewegltcheg 
Söinfelmaff  ; ein  Söinfelfaffer  i eine 
©chmiege;  ein  ©djrögmaff  ; à l’équerre, 
T - gerabwinfelig;  à fausse  équerre,  nicht 
gerabwinfelig. 

Equestre , adj.  c.  statue  équestre , eine  93ilb* 
(iule  }U  <Pferb  ; l’ordre  équestre  , ber 
SRittcrffanb  ben  Den  alten  Römern  ; it. 
Der  ehemalige  polnifche  Stbel  »om  *wet)» 
ten  fXange. 

Equiangie,  adj.  c-  T.  gleichwinfelig. 

Equidistant,  ante,  adj.  c.  T.  gleich  Weit 
pon  einanDer  abffehenb. 

Equilatéral , ale  , adj . oberEquilatére,  adj. 

c.  T.  gleichfettig. 

Equiiboquet  ,s.  m.  (^immerm.)  Dag  Stretch* 
maß  / (jur  SJieffnng  ber  Zapfenlöcher). 

Equilibre  , s.  m.  prop.  etfig . DaÔ  ©leid)ge* 

wicht  î bie  ©leichroage;  bag€benmaff; 
être  en  équilibre,  im  @letd)gewid)te  fie * 
heu;  faire  l’équilibre,  mettre  en  équili- 
bre, mettre  dans  l’équilibre , iné  ©leid)* 
gewicht  fcçcn  ; tenir  dans  l’équilibre  r fttt 
©leichgewichte  erhalten, 

Equimul tiples,  adj.c.plur.  IT-burd)  gleidK 

Zahlen  multiplicirt  ; Slequimultipla. 

Equinoxe,  s.  m.  T.  bag  Slequinoftium  ; bie 
£ag*unb9îachtgleiche,  oberfchlechtweg 
Die  5îad)tqleiche  ; bie  3eit,  in  welcher 
£ag  unb  9îad)t  »on  gleicher  £önge  fïnb. 

Equinoxial,  aje,  adj.  Jur  £ag*Uttb Sftacht* 
gleiche  gehörig;  öguinoftial;  ligne  équi- 
noxiale , ober  blog  fa  ligne , ffatt  équateur. 

Equipage,  s.  m.  bag  SXetfegeràth  unb  bie 
baju  nöthigen  gebienten , <Pfe»be , 2Ba* 
gen  te.  ; it-  gefammte  Kleiber  unb  ipaug* 
Tgth  einer  fperfon  ; it.  ber  gan  je  Slufjug 
unb  ©tagt , Den  eine  fperfon  macht;  it- 
.^utfcher  unb  tyferbe;  it.  Die  Boutie* 
runggffucf e eineg  @olbaten  ; les  équipa- 
ges de  guerre  ober  de  l’armée , bag  ^elb* 

ober  Äriegggeröth  ; tyferbe , ÿferbege* 
fchirr,  Zellen  / unb  hic  übrige  bagage 
Der  ©enerilf  unb  (Officier*  ; l’équipage 
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d’un  vaisseau,  bag©d)iffg»oIf;  Die  ©tarnt» 
fehaft  / (mciff  bie  Officiere  nicht  mttbe* 
griffen;)  équipage  complet,  eine  »olle 
Bemannung  ; équipage  de  fusil , T.  bag 
Sßefchlöge  an  einer  glinte  ; équipage  do 
chasse , Die  jur  3agb  gehörigen  tyfcrbe , 
Jpunbe,  Änechteic.  nebff  Den  gagent; 
équipage  de  pompe.  Das  yumpengerÄth; 
équipage  d’atelier,  DflÖ  fômmtlidje  ©f- 
rôth  unb  ©erùlle  *um  ©ddffbau  ; équi- 
pages d’artillerie,  2trtillcrie*<pferbc;  $ul- 
»erwägen  ; £apettcnfamn  ; avoir  équi- 
page, Âutfche  unb  ^pferbe  halten;  être 
en  bon  (en  mauvais)  équipage  , gut 

(fchlecht , armfelig)  gefleibct  fcpn  ; faire 
son  équipage,  fich  juin  ^elbjuge  raffen* 

Equipe,  s.  f.  T.  (inf.  auf  Der  £oire)  »er- 
fehiebene  an  einanDer  gebunbene  ©chif- 
fe, Die  bep  gûnffigem  SEBinbc , mit  Re- 
geln gehen , aufferbem  aber  gezogen 
werben. 

Equipé,  ée  , part-  etarjj-  auggetûffet  Î »er* 
fehen  ; (f,  équiper).  . 

Equipée,  s.f.  ttne  Uitbefomtenhett  ; eine 
unbefonnene  £bat  ; ein  fuhner,  unbe- 
fonnencr,  alberner  ©treid). 

Equipement,  s.  m.  bag 21ligrüffen î (f. équi- 
per;) it.  bie  Slnöruffung  eineg  ©chiffeg 
K.;  it.  bie  Bemannung  unb  SBerprooian- 
tirung  beffelben. 

Equiper , v.  a.  augtuffen  i mit  allem  $5e- 
nöthigten  »erfehen;  vulg.  angffaffiren; 
(ein  ©chiff)  augruffen,  bemannen , rhe- 
ben.  s’Equiper , *>.  rvß.  ffd)  augruffen  ; 
fich  bag  nöthige  ©erath,  fiel)  bie  nöti- 
gen Äleibung'gffucfe  ic,  anfehaffen, 

Equipolié , ée,  part,  et  adj.  gleichfommenb; 
it.  ocrglichen  ; (f.  équipoiier  ;)  (5ffiap.)  wag 
wechfeigweife(eing  umg  anbere)  gefegt  iff. 

Equipollence,  5./. (£ehrff»l) bie  ©leichhcit 
(am  SÖertbe), 

Equipolient , ente,  adj.  (£fhtff.)  »0«  glei- 
chem ©erthe  ; gleich  an  Söcrtbe  ; wag 
ebeu  fo  »iel  werth  iff  ; it - s.  m.  ber  gleiche 
SSerth;  bag  ^équivalent» 

à l’Equîpoi lent , adv.  nad)  2)erhôltniff  ; »er- 
höltmfjmöfitg. 

Equipoiier,  v.  a.  (qch*)  ober  v.  n.  (à  qch. ,) 
einer  anbern  ©ache  gleich  am  $©erthe 
fcpn,  ober  bem  SBcrthe  nach  gleich  fepn; 
(uberh,  ffatt  valoir  autant  que,  ober  éga- 
ler;) la  perte  équipolloit  au  probt, 

luff  unb  ©ewinn  waren  gleich. 

Equipondérance , s.f.  T.  bie  ©leichh*it  bCC 
©chwere  ; bie  gleiche  ©chwere. 

Equitable,  adj.  c.  (»on  tyerfonen  unb  ©g* 
chen)  billig;  gerecht. 

Equitablement , adv.  billig. 

Equitation,  (fpr.  écuitation)  s.f.  T.  blC 
SXeitlunff. 

Equité  , s f.  bie  95illtgfett  ; selon  réquhé, 
nad)  ber  ^Biüigfcit. 

Equivalent,  en te,  adj.  wag  »OH  gleichem 
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Söerthe  ift;  (gleidjgeltenb;)  if- s.  m.  ber 
©egenwerth  ; ber  gleiche  SBcrth  i ba? 
Slequipalentï  rendre  l’équivalent,  beit 
28crth  crftattcn. 

Equivaloir,  v.  n.  à qch.,  (metft  tnt  infinit ») 
gleidjctt  ÎBerth  , ober  gleichen  tjlrei?, 
ober  Äraft  haben;  glcid)  Piel 

gelten, 

Equivalve  , arjj.  c.  T.  glfichfchalig. 

Equivoque,  adj.  c.  gwepbeutig  ; boppelftn» 
itig  ; it.  unbeftimint  ; itngcnufj;  A.  s.f. 
bic  ^n>et)Deuti9feit  ; ber  ÆWppelfînn  ; 
it.  ein  gwepbeutige?5Bortî  ein  gwe  gbeu* 
tigcr2(u?bruc!  ein  (ba?)  S&ortfpiel; 
il  est  toujours  équivoque,  ntûtt  tt>et§  nie 
redit , mie  mon  mit  ihm  baran  ift  ; s’ex- 
pliquer sans  équivoque , feine  ©teiming 
gerabe  herau?  fageit. 

Equivoquer,  v . n . gwepbeutig  ttbM  Ober 

fehretben  ; gwepbeutige  38ortc  gebrau* 
dien  ; (meift  m.p.)  Zwepbeutigfeiten 
(unanftânbige  iDtnge)  fagen.  s’Equivo- 
quer , v.  rèfl.  fam.  OU?  9&erfehett  fûlfd) 
reben  ; vulg.  fïcf)  oerreben  ; it.  f|cf>  betrie* 
gen  > ceux  qui  citent  de  mémoire , sont 
sujets  à s’équivoquer,  mer  fîch  bepm  Si* 
tiren  blo?  ouf  fein  ©ebächtnift  perläßt, 
fûnn  fich  leidit  betrügen. 

Erable,  s.  m.  ber  ft&OritbûUm  ; le  petit 
érable,  ber  SKafifwlber. 

'Eradicatif,  ive,  adj  (pon  îtrjeneçmitteln) 
au?  bem  ©runbe  heilenb. 

Eradication , s.  f (tyhpf.)  bie  2lu?reifjung 
mit  ber  Sffîurgel  ; 2lu?wurgelung. 

Erafler , v.  a.  vulg.  fdirammen  ; bie  Jpaut 
flufritjen  ; gerfraijen  ; auffraljen  ; ouf. 
fchärfen. 

Eraflure,  s.f.  bie  ©Gramme  ; SKtftc. 

Eraillé,  ée,  part,  et  adj  petfd)Oben  :C.  (f. 
érailler  ;)  un  oeil  éraillé  , ein  rotf)  ange» 

laufcnc?  (burch  gluffe  oerftetlte?)8lugeî 
ein  ©perrauge. 

Eraillement,  s.  m.  des  paupières,  T.  fine 
93erbrehung  bc?  untern  fflugcnltebe?, 
fo  ba(j  c?  ben  Augapfel  nicht  red)t  be> 
becFt. 

Erailler,  v.  a.  (bie  gäben  locFcrcr  Zeuge, 
be?  gier?  k.)  pergerren,  perfdjieben; 
vulg.  gerfdilciftcit. 

Eraiilure,  s.f  (t>.  Zeugen)  bie  53erjerrung 
ber  gäben;  bie  perfehobene  ©telle;  f. 

érailler. 

Eraté,  ée,  part,  et  adj.  bem  bie  9)îilg  ÛU?« 
gefdmitten  ift;  it.fg.  pop.luftig;  muit» 
ter  ; aufgeräumt. 

Erater,  v.  a bie  9)ïili  au?fdjnetben  ; 
pop.  einen  aufmuntern  , luftig  machen. 

Ere,  s.  f.  ber  Wang  einer  Zeitrechnung, 
unb  bie  golge  pon  fahren  pou  biefem 
Zcitpunfte  an;  bie  Seitreefmuna  ; ère 
françoise , bie  frânfifdje  oî>er  franjôftfd)c 
Zeitrechnung.  • 

Etecteur,  adj.  et  s.  m.  ba?  SlUftfchtlttäU?* 
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djen  ; ber  bahnte  gwcper  $Dtu?Wn, 
welche  gur  aufrichtung  ber  männlichen 
unb  weiblichen  $Xut&e  bienen. 

Erection,  s.f.  bie  2lufrid)tung  ; (prop.  et 
fig.)  bie  (Errichtung  ; T.  bie  Stufrich- 
tung;  ba?  ©teifwcrben;  (f.  érecteur  ;) 
érection  d’un  comté  en  duché,  bie  (Jrh> 

bung  einer  ©raffehaft  gu  einem  Jrwrgog* 
thume;  érection  d’un  évêché,  bie  Stif- 
tung eine?  Hüthum?. 

Eieinter , v.  a.  lenbcnlahm  (freuila&m) 
machen  ober  fdjlagen  ; ben  SHucfgrath 
(ba?  Äreug)  perrenfen  ober  entgwep  bre- 
chen ; ($ilbh.)  bie  (nur  Uebung)  getitad)- 
ten  33erfud)e  im  l^hon  wteber  weeber- 

beUÎ  éreinter  une  plume,  beil  ©chnabcl 
einer  ©chreibfeber  attjuhart  aufbrûcfcn. 
Erémitiquc,  adj.  c.  eiltfieblerifd)  > vie  éré- 
mitique,  ba?  €infieblcrleben. 
grésipélateux , f.  Erysipélateux. 

,iésipéle  , f.  Erysipèle. 

^réthisme,  s . m.  T.  eine  heftige  Span- 
nung ber  gibertt. 

Ergo,  conj.fam.  (latetlt.)  ftlfOî  folglich» 
hieran?  ift  ju  fchlieften,  baft  k.î  ergo- 
glu,  pro v,  (f,  glu  ;)  it  est  bien  fort  sur  l’cigo, 
(s.  m.)  er  bifputirt  gar  ju  gerne. 

Eigot,  s.  m.  ber  ©porn  an  ben  gufjen  ber 
ipähnc  unb  einiger  anberer  SSogel  ; *v. 
T.  ( plur .)  weiche?  Xporn  hinten  über 
bem  £uf  ber  <pferbe  unb  etlicher  an- 
berer îbierc  ; it.  bie  gluftgalTe , eine 
^ferbefranfheit  ; (@4rtn.)  ein  2lft , ein 
9tci?,  fo  porne  perborrt  ift;  it.  (auch 
blé  cornu  O bie  Æornmuttcr,  eine  Äraitf- 
heit  be?  SKoggen?;  it.  COtutterforn , eine 

2lrt  55ranbfom  ; monter  ober  se  lever 
sur  ses  ergots  , prov.  bofe  Wfrbcn  , Utlb 

fïch  fehr  troçig  geberben  ; vu/g.  fuh  frau? 
machen. 

Ergoté,  ée,  adj.  mit  ©powett  ober  Sîfbfrt- 
flauen  perfehen;  (f.  ergot;)  du  seigle  er- 
goté, ba?  çftutterforn. 

Ergoter,  v. n. fam.  fritteln  ; unnôthig  ftrei* 
ten  ; janfeit  ; bifputiren  ; — sur  toutes 
choses,  an  allem  etwa?  ju  tabeln  (etwa? 
ait?jufcfjen)  wtften. 

Ergoterie  , s.  f.  fam  ba?  , £)ifpU- 

tiren  über  Äleinigfciten  ; ergotenes  d’é- 
coie , ein  (ba?)  ©djulgctânfe» 

Ergoteur  , s.  m.  fam.  fin  Z^ufer  » SÔtbft- 

fpredjcr;  vulg.  ein  Ärtttler;  ein  £abe* 
recht. 

Eriger,  v.  a.  aufrichtett ; crvid>tctt / j. 
eineQ3ilbfäulC/  ein  ©enfmahl  ic.  ; it. nu 
(en)  etwa?  erheben;  $u  etwa?  machen; 

(f,  érection;)  ériger  une  commission  en 
titre  d’office,  au?  einer  btoften  Âommii- 
fïon  ein  orbentltche?  3lmt  errichten, 

S’Eriger,  v.  rèfl.  en  censeur,  en  auteur, 

fleh  &u  einem  tabler,  gu  einem  Slutor 
aufwerfen;  — en  bel  esprit , für  einen 
Sßi^ling  gehalten  fepn  wollen  ; en 
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tyran,  ftcj)  eine  tprannifebe  ©erealt  on* 
maßen. 

igné , Erine , s.f.  (9lnat.  €bir*)  eine  9trt 
Oüifbcber;  ein  ^nfirumenr,  reomit  mon 
bicîbeile,  reelebeman  jergltebern  reill, 
in  Die  #ôbc  Mit. 
inacée,  s.f.  t )ûtf  ©forpionfrûUt. 
isîon , j.  m.  T . ein  oierjac! iger  2(nf  er. 
minette , s.f.  T.  ein  frummef  £oblbetl. 
mitage , s.  m.  eine  €infïebelcp,  (.If  laufe;) 
fig.  ein  angenehmer  einfûmet  £)rt, 
mite , s.  m . ein  (ginfîebler. 
osion,  s.f  (£bir.)  baf  Veijen,  CDurdj* 
freffen,  Sinfreffcn)  bef  gleifcbef  unb 
ber  ©ebirme  burd)  f orroftre  ©acben; 
ein  freffenber  ©djaben.  . 
otique,  adj.  c.  ($ut  £icbe  gehörig  ;)  ero* 
tifd);  poème  érotique,  ein  £tebcfgebicbtî 
délire  érotique,  Sffîûbnftnn  OUf  £icbc. 
otomanie,  s.f.  T.  bie  £iebcfreutbi  ein 

rea&nftnntget  QUftûnt> , in  welchen  bf* 

terf  beftig  oeruebte  tyerfonen  fallen, 
rant, ante,  adj.  irrenD ; berumffrcifcnb; 
betumirrenb  i s.  ein  3rrcnber  ; it.  ein 
Srralânbiger;  il  est  errant  et  vagabond, 
er  fuhrt  ein  unftötef  unb  fluebtigef  £e» 
ben  ; une  étoile  errante,  ein  î 

planet;  le  juif  errant , ber  ereige  3ube; 
plais,  b.  t,  ein  ÜÄenfdj  / bet  nie  §u  £aufe 
tfl  ; chevalier  errant , ein  irrenber  Witter, 
rata  , s.  m.  (eigentl.  lat.p/.)  bie  3)rucf* 
fehler;  baf  Vcrjeicbniß  ber £>rudfebler 
cinef  Vucbef. 

ratique , adj.  c.  T.  (p.  gtçbern)  Ungleich* 
reerbfclnb  ; feux  étatiques,  3twifd)c; 
pouls  erratique,  ein  UllOtbentlicbet  <J)ulf* 

fcblag. 

re  . *' /•  /<*”*'  ber  ®«ng  ; nur  in  folg.  : 
aller  grande  ober  belle  erre  , einen  ge* 
febreinben  Sang  hüben;  gefebreinbe  ge* 
ben  ; gut  unb  gefebreinb  oor  fid>  geben  ; 
it'fig-  großen  àufreanb  machen  ; (f,  er- 
res plur.  ;)  l’erre  d’un  vaisseau  , T.  bet 

gereôbnlicfjç  Sang  ober  £auf  eine« 
©dnffef. 

remens,  s.  m.  plur.  f jur.)  bet  ©ang? 
ftecbtfgang;  ber  Buftanb,  reorin  eine 
SXecbtffacbe  baf  £eçtcrema&l  verblieben 

tfi  ; reprendre  les  derniers  erremens  d’un 
procès,  bte  leçtcrc  SKccbtfprocebur  auff 
neue  burcbfeben , um  ben  ^roccß  reie* 
ber  aufjunebmen. 

rementer , v.  a.  (jur.)  prvcl.  ben  <prOCeß 
rcaffumtren  ; f.  erremens. 
rer,  v.  n.  irren;  bcrumfdireeifcn ; bicr 
unb  bort  bcrumlaufcn  ; it.ßg.  (se  trom- 
per -,)  irren  ; eine  falfebe  Meinung  ba* 
ben  ; laisser  errer , bcrumfcbreeifen  lof* 
fen  i errer  dans  le  bois , aller  errant,  irre 


geben;  in  ber  3rr<  fleben;  in  bem $M* 
be  irre  geben  ; errer  dans  la  foi , fig.  in 
©laubenflebrcn  3n*&ûnKï  begert;  eût 
^rrgliubtger  fepn. 

Erres,  s.f.pl.  (f.  aud)  erre;)  T.  bte©PUt 
ober  gàbrte  cinef  SVilbef  ; U.  bie  $reep 
Vorberliufe  eine«  SQilbef  ; it.  fg.  bie 
güßfiapfen  eincf  OXcnfcben  ; T.  ce  cerf 
est  de  hautes  erres,  Dtcfer  £irfd>  bleibt 

nicht  in  feinem  Vejirf , reo  er$u  gelbe 
gebet;  erfebreeift  reett  herum;  redresser 
les  erres , frifcbc  ©pur  macbm  ; rompre 
les  erres,  bte  ©pur  vertreten,  fo  baf 
man  fie  nid)t  mehr  (eben  faim.  Fig,  il 

marche  sur  les  erres  de  ses  ancêtres,  et 

tritt  in  feiner  SJoröltern  gufiffapfen; 

reprendre  les  premières  ober  les  dernières 

erres,  ba  fortfabten,  reo  man  aufgebôrt  ' 
batte. 

Erres  , cor.  Jlûtt  Arrhes. 

Erreur,  s.f.  ber  gebier;  M 

SBerfeben;  ÛUCb  erreurs , pl.  (égaremens,) 
bie  «Derirrungen  ; bie  Vergebungen  ; 
SlUÖfcbreeifungen  ; erreur  de  calcul,  ein  , 
Verfloß  im  SHecbnen;  ein  SXecbnungÿ* 

fehler;  l’erreur  est  le  partage  de  la  condi- 
tion humaine , 3rren  ifi  menfcbltdj  ; les 
erreurs  d’Ulysse,  bie  langen  unb  POtt 
Ptelcn  VJiberreirtigfeiten  begleiteten 
SHeifen  bed  Ulpffeö. 

Errine,  Enhine,  s.f.  T.  ein Viefemittel, 
Erroné , ée , adj.  irrig  ; unrichtig. 
Erronément , adv.  trrtgerreeife. 

Ers,  s.  m.  bie  €m  ; eine  2trt  J&ulfenfrucbt; 
fonjl  aucb  vesce  noire, 
rse,  s.f.  f.  étrope. 

ructation,  s.f.  T.  baö 2tufffoßen  berge* 
«offenen  ©peifen  auf  bem  SWagen  ; pop . 
baf  SKûlpfen. 

Erudit,  adj. et  s.  m.  gelehrt;  ein  ©elebr* 
ter  ; (mciff  ™.p.)  ein  ^albgelebrter. 
Erudition , s.  f.  bie  ©elebrfamfeit;  r/.etnc 
gelehrte  llnterfucbung  ober  3lrbett. 
Erugineux,  euse,  adj.  T.  grîlHtOfUg  , IPtC 

5.  05.  baf  Äupfer. 

Eruption  , s.f.  ber  OlUfbrUCb  » éruption  de 
volcan,  baf  Sluf  reerfen  cinef  feuerfpepcit* 
ben  Vergcf  ; éruptions  de  pustules,  T. 
baf  Stuf  brechen  ober  Jpetporfommcn  ber 
Vlattern. 

Erynge , s.  m.  T.  bie  ?9ïaMtftreu  ; Vtacfett* 
btffel;  £aufbiffel;  SBaljbiflel.  (auch  Pa- 
nicaut , ober  chardon  aux  cent  têtes). 
Erysipélateux,  euse,  adj.  T.  rotblaufartig. 
Erysipèle,  s.  f.  ber  SXotblûuf  ; bie  SKofe. 
Erythroïde,  s.f.  1\  baf  r 6t^U(f>C  Jj>oDeiI»  . 

b&utletn. 

Es , prép.  ol.  flatt  en  les  , dans  les , aux  ; 

nuluc  écarts,  Vîflgiffer  ber  frepenj^ünffc. 


i 
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Escabeau,  s.  m.  Escabelle,  s.f.  (tltt  figent* 

lichen  ©inné  td  erdereö  ûm  gebräuchlich« 

flen;)  î>er  ftufjfdjemcl*  Fig.  et  Prov.fam. 
piqueur  d esca belle  , ein  ©Chmareljerî 
déranger  les  escabelles  à qn. , einem  in  ber 

2fuôfûhtung  fetneö  Vorhaben*  hinber* 

Iid)  fet)tt  » remuer  ses  escabelles,  feine 

©ohnung  oerinbern  î it.  feinen  ©tanb 
perinbern. 

Escabellon,  beffer  Escablon,  s.  m.  T . bet 
îîu6  eine«  Q5ruftbilbe*,  ber  unten  nicht 
fo  breit  id , a(«  oben, 

Escache,  f.  écache. 

Escadre,  s.f  ba*  ©efdjwabcr ; ein  beta* 
fehierter  £hcil  pon  einer  .t?riq*flotte , 
welche  meid  in  3 €*fabre*,  unb  iebe 
€*fabre  in  3 £ipifïonen  abgetheilt  wirb; 
chef  d’escadre,  ber  ^Befehlshaber  einer 
ÇSfabre  ; ber  Âommobore. 

Escadrille,  s.f.  nouv.  ein  Heine«  ©cfdjwa* 
ber.  , 

Escadron , s.  m.  eine  ©chwabrone  ; eine 
©chaûr  SXeiter, 

Escadronner , v.  n.  T.  fidt  fdjwabronwetfe 
ober  in  ©chwabronen  ftetten  (formiren). 
Escafe,  s.  f.  (ben  ben  ©chulern  intyari* 
unb  betjiuSBüIlonfpieO  ein  ©tod  mit  bem 
$uf  por  ben  Sintern,  ober  womit  einer 
bon  ben  Sufchauern  ben  Wallon  ben 
©Ptelern  $ufcf)l&gt. 

Escafer , v.  a.  einen  ©tod  mit  bem  ^ude 
geben;  ben  Wallon  mit  bem  Sufj  fchla* 

gen  ; (f.  escafe;)  it.  f.  écafe. 

Escalade,  s.f.  T.  bie  €rdeigung  einer 
Warnt  mit  ©turmleitern.  - 
Escalader,  v.  a.  T.  mit  ©turmleitern  cr* 
(leigen  ; it.  mittelji  einer  £citer  in  ein 
Jpau*  te»  (leigen*;  eine  SDîouer  ûberflei* 
gen  tC.  î les  géans  vouloient  escalader  le 

ciel , bie  liefen  wollten  ben  Rimmel 
^ flurmen. 

Escale , s.  f.  faire  escale  dans  un  port , T. 

auf  eine  furje  ^eit  in  einen  i;mfen  ein* 
laufen;  escales,  qqf  (Jpanbl.)  (latt  les 
échelles,  ©tapelplÂÇe. 

Escaiette , s . f.  (©eibenweber)  bie  (Einlefe* 
mafd)ine  bep  bem  ©toffwcberduhle. 
Escalier,  s.  m.  bie  £reppe;  prvci.bie  ©tie* 
ge  ; ©teige  ; it.  T.  eine  2frt  etnfcfjaïi- 
ger  ?0iUfd)e(n  ; escalier  rond  ober  à (en) 
limace , eine  ©dmeef entreppe  ; ©enbel* 
treppe;  escalier  à repos , eine  gebrodene 
kreppe  mit  SKuhepIÄ&ftt  (paliers;)  esca- 
lier à plusieurs  paliers,  eine  gebrochene 
kreppe  mit  mebreren  Stbfdçen  ; escalier 
dérobé , eine  ©eheimtreppe  ; Sieben* 
treppe;  3ötnfeltreppe;  escalier  à deux- 
rampes,  eine  hoppelte  £reppe;  escalier 
tout  d’une  venue,  cine£rcppc bie  gcrabc 
fortgrbct , unb  nicht  gebrochen  i|f. 
Escalin  , s.  m.  ein  nieberlAnbifchet  ©djil* 
üng,  ber  ungefähr  12  ©ol*  gilt 
Escamote,  s.f.  bie  SJtuöfatC;  ober  ein  Hei* 


Esca 

ne*  Æügelcitt  von  Âorf  ber  £ôfd&ctu 
fpteler. 

Escamoter , v.  a.  (£afd)fnfpieler)  bie  »DîuS* 
îate  ober  bai  Æugelchen  (escamote) 
funfHich  unter  ben  Becher  foiefen; 
ùberf). , etwa*  auf  eine  behenbe  2trt  au* 
ben  Bugen  ober  unter  ben  £înbcn  pet» 
fehwinben  machen;  eSfamotiren ; {vu/g. 
wegdipiçcn;  »egprafticiren  ;)  it » betrü- 
gen (inf.  im  ©piel). 

Escamoteur,  s.  m.  eine  2(rt  £afchenfpie* 
1er;  ein  JrwfuôpofuSmachcr  ; (f.  esca- 
moter;) ît.fam.  einer,  ber -im  ©pieï 
ober  auf  eine  anbere  2lrt  lifüg  entroenbet 
ober  betriegt, 

Escamper,  «\  n.  ßg.  pop.  jlatt  décamper. 

Escampette  , s.f.  prendre  l’escampette  obft 
la  poudre  d’escampette,  prov.  pop.  fid) 

auf  eine  liftige  3lrt  au*  bem  ©taube 
machen. 

Escap,  s.  m.  faire  escap  à l’oiseatr,  T.  bem 
Jalfen  feine  SSeute  neigen. 

Escapade,  s.f.  (SXeitfchule)  cîn  unbflnbi* 
ger,  falfcher  ©prnng  ober  ©aB  eine* 
îpferbe*  ; it.fig.fam.  ein  3ugenbfttcicbî 
etn  nirrtfeher,  muthwitttget  ©treidi; 

(f.  échappée;)  faire  des  escapades,  aUetlCQ 
sDtuthwitten  treiben. 

Escape,  s.f.  T.  ber  unterdc  Anfang  unb 
ber  oberfle  Sluögang  eine*  ©àulcnfchaf- 
te*;  ber  Anlauf  unb  Slblauf  ber  ©Suie, 

Escarbaiie , s.f.  (ipanbl.)  ein  Heiner  €Ic* 
phantenjahn,  oon  iç  bi«  20  tyfunb. 

Escarbillard,  aide,  adj.  ets.fam.  munter; 

aufgeräumt  ; vuig.  etn  ludiger  ®ad  ; 
ein  lofer  SSogel. 

Escarbit,  s.  m.  Escarbite , s.f.  fin  &Ôlffr* 
ne*  ©ef&fi/  ba*  ©erg  unb  bie  3ndru* 
menten,  womit  man  ein  ©chijf  »erdopft/ 
barin  anjnfeuchten. 

Escarbot , s.  m.  ein  ÄÄfer. 

Escarboucie,  s.f.  ber  Äarfunfel  ; ein  Fel- 
dern; (©ap.)  freujwcife  gefegte  ©t&be 
ober  3^Pter. 

Escarcelle,  s.f.  eilte  grofie  altoÄterifchc 
îafche  mit  einer  eifernen  $rt>er  ; plais . 
(meid  oon  einem  ©elbbeutcl)  ber  ©chub* 
faef  ; bie  £afche. 

Escargot , s.  m.  eine  ©ehneefe  mit  einem 
©chiufe.  Fig.  et  Prov.fam.  vous  faites 
comme  un  escargot,  ihr  fommt  mit  bet 

©chnecFenpofl  an;  it.  ihr  fepb  tria  itt 

ber  Arbeit;  fait  comme  un  escargot,  (oon 
^erfonen)  hihlich  ; ungedalt. 

Escarlingue,  f.  Carlingue. 

Escarmouche,  s.f.  ba*  ©charmüfjel. 

Escarmoucher,  v.  n.  fcharmûfjeln;  (char- 
mu^iren  ; «v.  unb  s’escarmoucher , v.  rèc. 
ßg.  fam.  in  einem  gelehrten  ©treite 
ouf  einanber  lo*&üh«n  ; ftch  neefen  ; ftch 
herumbalgen. 

Escannoucheur , s.  m.  einet;  ber  auf*  ©d^an* 


V 
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nuj^itett  losgeht;  vulg.  ein  ©chat 
mtt&ter. 

Èscaiotiqucs  , s.  m.  pl . T.  2lrjcnet)ett/  bit 
eine  Ärufle  (escarre)  auf  ber  JpÛUt  m«' 

. eben;  ein  Beiamittel. 

Escarpe,  s.f.  (Jortif.)  î>ic  Bofebung  inner- 
halb be$  ©rabeno  ; en  escarpe , maö  ab* 
hîngig  herunter  gebt. 

Escarpé,  ée,  adj.  fcbtojf;  jflb* i flcil ; ttb 

febuffig; abh&ngig. 

Escarpement,  s.  m.  T.  bit  Bôfdjungî  ber 

abhängige  £hcil  eine*  £BaU$.  (f.  auch 

escarpe. 

Escarper,  v.  a.  fcbtojf  ûbfcbneiben  î jleil 
jâbc  machen;  *7.  abhängig  machen. 
Escarpin , s.  m.  ein  leichter  £an*fcbuh  ; 
uberb./  ein  ©ebuh  mit  einer  leisten 
ttnb  einfachen  ©ohle  ; escarpins  de  u 
möge  , bad.  Jpoljfcbilbe;  i7.  escarpins, 

Sußfcbrouben  ; eine  2lrt  ftolter. 
Escarpine,  s.f.  eine  2lrt  Æoppelhafen  auf 
©aleeren. 

Escarpiner,  v . n.  pop.  gefehminb  unb  leicht 
laufen;  it.fig.  heimlich  meglaufen. 

Escarpolette , s.f.  bie®tricf  fdjaufel  ; prvel 
bie  JpOtjel  ; avoir  la  tète  à l’escarpolette  , 
prov . unbefonnen  fepn. 

Escarre,  s.  f.  bie  SXinbe  / Ærufle , ber 
©chorf,  fo  eine  ©unbe  anfebt,  menti 
fie  jufammenwAcböt  ; it-  eine  (gemalt 
famgemachte)  £ucfe,  ein  SKiß  te  fo  j.  B. 
eine  Bombe  in  ein  bataillon  macht. 
Escartes , s.  m.  pl.  (£anblung)  eine  3lrt 
turfifeheô  £eber. 

Escaude , ».  f T.  eine  fletne  Barfe  ouf 
Sföoräßcn  unb  Keinen  ^lûffen. 
Escavessade,  s.f.  (SKeitfcb.)  ein  jhtrfer  £ug 
mit  bem  $appenjaum. 

Eschiiion , s.  m.  T.  eine  SOafferhofe. 
Escient,  s.  m.  ol.  à bon  escient , à son  escient, 

adv.  mit  gutem  Borbebacbt;  oorfehltcb; 
gana  tmCErtiße;  miffentlich»  mitSBijfen 
unb  SffiiUen. 

Esciaire,  s.  m.  T.  ein  Jalf  bon  fchôner 
xinger  - 

Espiandre,  *.  m.  fam.  ein  oerbrießlicber 
unb  fchimpflicher  Vorfall , ber  ©pucf; 

faire  esclandre  , £ârm , ©PUCF  machen. 
Esclavage,  s.  m.  bie  ©floperet);  löienß« 
barfett  ; £eibeiaenfcbaft  ; it.  (£anbl.) 
bas  Vorrecht/  baö  eine  Ênglifcbc  i)an» 
beléfotnpagnie  genießt,  oor  Slnbern  mit 
bem  8u$lanbe  £anbel  au  treiben;  it.  ein 
€in-unb  2lufi'gangô*oll , ben  in  0tglanb 
gemiffe  franjôfîfche  îôaaren  jahlen  muf- 
fen ; it.  eine  2(rt  Jpalôbanb  oon  €bcl* 

feinen  ; esclavage  du  péché , ßg.  bie 

Ânechtfchaft  ber  ©intbe. 

Esclave , s.  c.  ein  ©flaoe  ; eine  ©flaoinn  ; 
ein  £etbeigener  ; eine  £eibetgettc  ; être 

esclave  de  sa  parole  , fein  SÖOtt  genau 

halten. 

•Esclave,  adj.  c.  prop.  et  ßg.  fflaVifd)* 
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Escocher,  v.  a . la  pâte,  T.  ben£etg  JUm 
©chüfôjmiehacf  mohl  jufammenfehiagen. 

Escoffion,  s.  m . buri.  eine  ^aube  einet 
Biurinn,  ober  eine*  gemeinen  Sßeibetf* 

Escogriffe,  s.  m.  buri.  einer , ber  megnimmt/ 
maôer  befommen  famt;  ein  ©rèifau;  it . 
ein  großer  plumper  Äcrl. 

Escompte,  s.  m.  T.  ber  ÆJiéfonto;  ber 
Slbjug  ; baô  ©elb  / maé  berienige  ftch 
abiiehen  laffen  muß , bem  eine  ©umme/ 
inf.  ein  Söechfelbrief  oor  ber  bejlimmten 
£eit  ober  ror  ber  SerfaUjeit  bejahlt 
mirb.  • 

Escompter,  v.  a.  T.  biôfontiren;  ûbjiehen; 
(f.  escompte  ;)  escompter  un  billet  « einen 

SBcchfelbrief/  mit  Berechnung  bc$2lh* 
§ugc0  perhanbcln;  f.  escompte. 

Escopcrche,  f.  écoper  ehe. 

Escopette,  s.  f.  ol.  ein  ©tuhgemehr;  ©tu- 
ber  ; eine  Slrt  f urje$  Feuerrohr  ; einr 
3lrt  Karabiner. 

Escopetterie , s.  f.  eine  ©alpe  auô 
gemehren;  it.  ba*  31uf(liegen  einer 
^Stenge  SXafeten , ©tbmârmcr  :c. 

Escorte,  s.f  baö  ©eleite;  bie  Begleitung 
îut  ©icherheit,  ober  €hten  halber;  eine 
Bebecfung  burch  gruppen  ; vaisseau 
d’escoi  te , ein  ©eleit  ober  Bebecfungö 
fehiif  ; kire  escorte  i qn.f  einen  jur  Be- 
becfung ober  ©icherheit  begleiten. 

Escorté  , ée , part,  et  adj.  f,  escorter. 

Escorter,  v.a.  begleiten;  geleiten jbeefen, 
f,  escorte. 

Escouade,  s.f.  T.  eine  Jforporglfdjaft; 
eine  SKotte  ©olbaten,  unter  ber  Slnfùh- 
rung  eineé  Äorporalö. 

Escoupe , s.f.  eine  2Crt  hohler  ©chöufel, 

Escourgée,  s.f.  eine  Äarbatfche. 

Escourgeon , s.  m.  bie  Jitttergerfle. 

Escourre,  v.a.  ol.  megjagen;  megtrcibeit; 
it.  v.  n . ftch  jerßreuen  ; sei«  escourre  ! 
iß  auf  ©aleeren  ein  Äommanbomort 
an  bie  SXuberfnechte  / baß  fie  jurûcf  fah- 
ren foßen. 

Escousse,  s.  f.  fam.  bet  Slnlauf;  prendre  son 
escousse , feinen  Anlauf  auf  etmaö  neh- 
men , um  beßo  leichter  über  etrnaä  au 
fpringen. 

Escousser , v.  a.  T.  ben  gebrechten  J^anf  ober 
Jlachö  noch  Poßenbö  f&ubern,  f^mingen. 

Escoussoir,  s.m.  T.  einSßerfaeug  / momit 
ber  J?anf  gefkbert  mirb  ; eine  2(rt 
©chmtugßocf. 

Escrime,  s.f.  bie  $echtf  un  ß;  baé  Rechten  ; 
un  tour  d’escrimc,  eilt  Jechterfltetöb; 
eine  ginte  ; it.  ßg.  ein  lißiger  ©tretet) 
um  einem  9lnbern  au  fchaben  ; maître 
d’escrime,  ein  ^CChtmeifler  1 (befTec  maî- 
tre d’armes;  unb  UOCh  beffft  maître  en 
fait  d’armes;)  salle  d’escrime,  bet  Jecflt- 
boben.  Fig.  être  hors  d’escrime , POrBcr- 

mirtung  außer  ©taube  fepn  / (ich  au  ver- 
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theibtgcn  J escrime  d’amour,  ba$  £iebe$- 
fptel. 

Escrimer , v.  n.  festen  ; fîcf)  im  Jetten 
Ûben;  (betfer  faire  des  armes;)  it.Jïg.  mit 
einem  anbern  über  gelehrte  ©achen 

freiten  ; s’escrimer,  ( v . riß.')  de  qch., 

Jig.fam.  fid)  mit  etwa*  ein  wenig  abge* 
ben  ; mit  etwa*  fo  stemlid)  untjugchen 
rotfîen  i il  s’esciitue  de  la  poésie , et  per* 
fiebt  fich  ein  wenig  auf ba$  SÖcrfcmachen; 

s’escrimer  delà  mâchoire,  pop.  viel  unb 

gefehwinb  effen  ; mit  bem  innbaefen 
fechten. 

Escrimeur , 5 . m.  ein  JcdjtCr. 

Escroc,  s.  m.  ein  lijligcr  Betrüger,  inf. 
im  ©picl  î it • ein  feiner  £>ieb  î vuig. 
ein  ©auncr;  ©aubieb.  (f.  aud)  escro- 
queur). 

Escroqué , ce , part . et  adj.  f.  escroquer. 
Escroquer,  v.  a.  et  n.  einen  auf  eine  liffigc 
unb  bctrûgerifchc  2lrt  um  etwa*  brin- 
gen; (vutg.  ifm  barum  fctmcUen;)  ibm 
etwa*  ûbfiwûljen ; ùberh.  betrügen; 

prellen  ; il  escroque  tous  les  jours  son 
dîner,  prov.  er  erfehnappt  aile  «Dvittage 
ein  £ffcn. 

Escroquerie , s.f.  ein  liffiqet  Betrug  ; eine 
Prellerei);  it.  eine  lifftge  €ntwenbung. 
Escroqueur  , euse , s.  m.  et  f.  (niemaljlÔ 

û^fo/.fonbern  immer  mit  de;)  eine  <Çer* 
fon,  öic  einem  etwaSabfchwaijt/ûblugt, 
ober  liftig  entwenbet.  (pgl.  escroc). 
Esmiiier , v.  a.  T.  einen  ©tein  vicrecfig 
bauen  unb  piefen. 

Espace,  s.  m.  betSXaum;  bie ©tretfe;  ein 
fid)  von  einem  Orte  bi*  §um  anbern  er« 
fireefenber  SXaum;  {qqf  ber  tylaç;)  it. 
bic|2öcitc  ober  (Entfernung  aweper£)ingf 
pou  einanber;  ü.  foc  3wifd)enjeit;  bie 
grifl  ; ber  Zeitraum;  (Budibr.)  espace, 
s.f.  ba*  ©patium  ; ein  ©tûcflein  Blet?, 
jwifeben  bie  20&rter$u  fictfen  ; dans  tout 
cct  espace  de  temps,  biefe  ganae  £eit 
über;  wöbrenb  biefer  ganzen  gett;  in* 
nerhalb  biefe*  ganjen  Settraume*;  se 

promener  dans  ies  espaces  imaginaires , 

fig . ©achctt,  bie  nur  in  ber  ginbilbuna 
befteben,  nadïbôngeu/  unb  wefcntlicbe 
£)inge  barùber  verfôumen  ; it.  mit  fei- 
nen  ©ebanfen  immer  abwefenb  feptt. 
Espacé,  ée,  part,  et  adj.  in  einer  gehörigen 
(Entfernung  von  einanber  :c.  f.  espacer. 
Espacement,  s.  m.  T.  berSwifchenraum. 
Espacer , (cor.  espacier,)  v.a . au*finanber* 
füllen;  ben  gehörigen  «Kaum  Qwtfchcn» 
raum)  awifehen  jwep  ober  mehreren 
fctngen  laffen;  (Buchbr.)  ©patten  awt« 
feben  bie  SBôrter  ic.  feçcn;  ben  Wörtern 
(öa*  gehörige)  ©patium  geben. 

Espade,  s.f.  Ober  Espadon,  s.  m.  ©etler  IC.) 

ein  (ba*)  ©chlaghol*;  ©cbwingmeffer. 
Espader,  v.  a.  le  chanvre,  T.  ben  £ûnf 

mit  bem  ©chwingmcffer  fchtogcn. 
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Espadeur,  s.  m.  einer/  ber  biefe  Arbeit 
PCrrid)tet;  f.  espader. 

Espadon,  s.  m . oi . ein  breite*  ©cbïadjt- 
febwert  ba*  man  mit  beiben  Hönbeu 
führte  ; auf.  ein  Hmtbegen  ; it.  ber 
©d)WCrtfnd) ; jouer  de  l’espadon,  ober 
espadonner,  mit  bem  Xpaubegen  fechten* 

Espagnolette , s.f.  eine  %rt  feiner  SKätinc  ; 
it.  T.  eine  eiferne^  ©tange  mit  einem 
£acfett/  eine  £hur  ober  ein  Renfler 
jujuhalten  ; eine  ©Pantolette. 

Espaie , s.f.  T.  per  SHaum  jwtfchen  ber 
erfiett  SXuberbatif  unb  bem  ^)intertheile 
einer  ©alcere;  ü.bie  nöchjle&ubcrbanf 
am  Borbertheile  berfelben. 

Espalcment  , s.  m.  T.  Pfl*  Sichelt  CiltC* 

Jaffe*  ober  @emÄ§c*. 

Espalier,  s.m.  ba*  ©palter;  ein@clanber, 
woran  man  'Böume  binbet  unb  jichet; 
qqf.  fiatt  arbre  en  espalier , eilt  folchft 
©palierbaum  ; it.  T.  ein  $Xuberfned)t, 
ber  auf  ber  erflcn  SXuberbanf  (espaie)  per 
©aleere  arbeitet. 

Espaimer , v.  a.  T.  Peu  unterfien  lîhril  ei- 
ner ©aleere  reinigen  unb  mit  Unfchlitt 
befdnnieren , um  befio  gctchwiubcr  ru- 
bem  ju  fönnen. 

Esparcette , s.  f.  ober  Esparcet , s.  m.  ber 
fpanifche  ober  turfifche  Âlee. 

Espargoutte , s. f.  ©purre,  ©pergel,  9îet- 
tefamm , (eine  (J)(îanae). 

Espatuie , s.f.  ©tinffchwertel/  eine  ^flanae; 
il.  prvcl.  fiatt  spatule. 

Espèce,  s.f.  pic  2lrt ; bie  ©attung;  (im 
©egenfaç  von  genre,  bad  ©efchlecht;) 
bie  ©orte;  (jur.)  ein  befonberer 
über  welchen  votirt  werben  foü  ; it.  bie 
au  entfeheibenbe  Hauptfrage  ; it.  espèces, 
pi • bie  9Kûnae;  bie  ?Dîünaforten;  ©elb» 
forten  ; (ftholaflifche  t>bilof.)  baô  ©ilb, 
bie  îôorfiellung,  welche*  pon  einer  fintt- 
lid)  * empfunbenen  ©acht  in  unferer 
©inbilbung  aur«^  bleibt;  (Slpoth.)btc 
©pecic*  ; bie  3ngrebienaten  ; on  lui  a 

rendu  son  argent  en  mêmes  espèces , mau 

hat  ihm  fein  ©elb  in  ber  nehmltdjen 
©Orte  aUtÛcFgegebcn  ; payer  en  espèces 
sonnantes , mit  flingenber  9Xûnae  (ober 
haar)  bcaahlcn  ; (juweilcn  hat  espèces 
bie  Qjebeutung  von  Sßaare  ; ober  in  na- 
tura / a*  çb.  si  je  ne  le  paye  en  argent , 
je  le  payerai  en  espèces,  wenn  id)  ihn 
nicht  mit  ©clb  (ober  baar)  bejahte , fo 
will  ich  ihm  ©elbes  Söetth  geben,  (a.  'B*. 

Ä0rn,3Qcin,  JC* ;)  communier  sous 
les  deux  espèces,  unter  beiberlep  ©efial- 
ten  ba*  îlbeiibmahl  halten,  ober  empfan- 
gen; cVst  une  espèce,  ba*  ifi  mir  ei« 
rarer  £erl  l 

Espérance,  s.f.  btc  Hoffnung;  qqf.  bie 
(Erwartung  ; ba*  Bcrmut&eh  ; concevoir 
de  grandes  espérances  , grojje  Hoffnung 
fehöpfen  / faffen;  vivre  d’espérance,  vivre 
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en  espérance  ; Uï  #Offntmg  leben,  £öff* 
nung  fabelt  ; it.  auf  Hoffnung  (eben  ; 
donner  de  grandes  espérances , obet  être 
de  belle  espérance  , Piel  ©UteO  POU  fîdj 
hoffen  (affen  ; contre  toute  espérance, 
wiber  aUcô  33ertmitbcn. 

Espérer,  v.  a . hoffen  ; j’espère  gagner  mon 
procès , id)  hoffe  meinen  tyrojef  jtt  ge* 
TOtnnen  ; peut -on  espérer  de  vous  voir, 
barf  man  hoffen  Sie  $u  (eben  ? j’espère 
que  vous  reviendrez  bientôt,  i(f)  hoffe 

bai  ©U  balb  wtebetfommen  werben  ; 

(neuf.)  espérer  en  Dieu  , attf  ©Ott  hof* 

fen  ; feine  Hoffnung  auf  ©ott  feçen. 

Esphlase  , f.  enthlase. 

.Espiègle,  adj.  (pon  Äinbetn  unb  jungen 
£euten)  burdjtrieben  ; fchfau;  miith* 
willig  unb  babep  unbefomten;  poffier* 
(id>  ; (s.)  ein  Durchtriebener  ©chalf  ;ein 
©d>elm  ; tour  d’espiégic , ein  ©ulenfpie» 
gelfhreidu  . 

Espièglerie,  s.  f.  ber  ©îutbroille ; ein 
mutbwifliger  ©treichî  f.  espiègle. 

Espingard,  s.m.  oi.  eine  flctnc  2lrt  Æanonen, 

Espingoie,  s.f.  ein  ©tuprobr  mit  trieb« 
tetfôrtoiget  ÛKnnbung  ; ein  sftuôfeton. 

Espion  j S • 772#  ein  Äiinbfdjaftcr  ; ©pion  ; 
espion  double,  ein  ©pion , ber  fief)  oon 
beiben  härteren  gebrauchen  (Aßt  ; il  ne 

dépense  guère  en  espions,  prov.  et  tPeif 

nicht  oie(  pon  bem  wa$  porqehet. 

Espionnage , s.  m.  Da«  ©pionchtpcfen  î baO 
©pionenhanbroerti  it.  bao  ©pioniren. 

Espionner,  v.  a.  auôfunbfcbaften  ; aufiauern; 
auSfpÄhen;  beobachten;  fpioniren. 

Esplanade,  s.f.  ein  frepliegenber  ebener 
Iplûftpor  einem ©ebàube;  (ftortifif.) ein 
großer  ebener  ober  unmerfttcb  * abbÄngi« 
ger  <pia$  jwifehen  einer  (Eitabefle  unb 
ben  nàchffen  £Âufcrn  ber  ©t abt  ; /»/rar- 
(fyalfen.)  ber  $lug  eine«  Ralfen , wenn 
er  / ohne  merfüchc  Bewegung  bet 
©chwingen,  in  ber  £uft febmebt. 

Espoir , s.  m.  bie  Hoffnung  ; (meid  im  er« 
habencn©tp( , ober  in  ber  fpoefie,  ober 
überhaupt  pon  Gingen , bie  un«  fchr 
- wichtig  finb  ;)  (©chifff.)  eine  2frt  Heiner 
Kanonen  auf  bem  SJerbetfe. 

Espolin , E<pouiin , $.  m.  T.  ein  fleine« 
SDeberfchiffchen  für  ©eibe  unb  ©olb* 
faben. 

Esponton , s.  m.  ein  ©ponton  ; eine  2(rt 
halbe  fpiefe  ; it.  ber  ©pringftod; 
(©chifff.)  eine  2lrt  halbe  tpiefe,  jum 
€ntcrn. 

Espouictte,  s.f.  (3(rtiff.)  eine  2frt  Äano- 
ncnjtmber. 

Esprit,  s.  m.  ber  ©eifi  ; bie  ©ee(e  ; it.  baö 
©efpenft;  it.  ber  93erfianb  ; 'SÖth  î bie 
©inbilbungOfraft  ic*  (unb  überhaupt 
bie  ©eelenfrifte  be$  «Otenfchen , ent* 
webet  alle  sufammengenommen , ober 
rmaeln  betrachtet  ;)  it . ba$  ©emutb  » her 
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©inn;  bie  SSbfidjt,  welche  man  hat; 
ber  Q5eweggrunb , au«  welchem  man 
hanheltj  bie  ©cmüthOperfaifung  ; Nei- 
gung; ber  Sharafte r tc.  ; it.  bie  ©inficht; 
Da«  ©cfdjicf  ; bie  ©efchirf lichteit  ju  et- 
wa« ; it.  ber  wahre  ©inn  ober  Sharaf- 
ter  (ber  ©eift)  einet  ©adre;  (Shpm.) 
ber  ©piritu«  ; ber  fluchtige  ©ctfl  oon 
©ewichfen  ic.,  welcher  bepm  lOefhlli- 
ren  in  bie  £$he  fteigt  ; (©ramm.)  Da« 
Jpaud)$eicben  ; les  esprits,  ober  auch  les 
esprits  vitaux  ober  animaux,  bie  £cben«- 
gcifler  ; le  Saiiit-Esprit , icr  hei(.  ©etjl  ; 
Je  malin  esprit , ber  bôfe  ©eift  ; berfccu- 
fe(  ; un  esprit  malin  , ein  boshafter 
çfKcnfch;  espr<t  familier,  ein  bienflbarer 
©eift  a b.  i.  it.  plais,  ein  Äammerbiener  ; 
esprit  follet,  ein  fpoltergeifl  ; jîobolt  ; 
fin  ©efpenft  ; esprit  remuant  et  auda- 
cieux, ein  «nruhiger  unb  verwegener 
Äopf  J espiit  de  contradiction  , bet  ©Cifî 
be^  SBiberfprucho  ; ^anfgeift  ; esprit 
foit , ein  Jccpgcifl;  esprit  de  vengeance, 
bie  SKachgier  i esprit  de  faction  , de  ca- 
bale , de  parti , ber  ipartepgeifl  ; esprit 
railleur , ein ©pOttgeift ; esprit  dur,  pe- 
sant , bouché , ein  bummer , harter 
Äopf;  esprit  stérile,  pauvre  esprit , eitt 
leerer  $opf  i bon  esprit,  ein  guter  Äopf; 
it.  ein  guter  ÜJîenfch  ; vulg.  eine  gute 
©eele;  un  bel  esprit,  ein  fchöner  ©eifl; 
les  beaux  esprits , bie  fdjènen  ©eifler  ; 
bie  feinen  Äopfe  ; esprit  double,  einfal- 
fd)CÖ  ©emuth  î l’esprit  d’un  auteur  , ber 
©inp , bie  Meinung  cineö  ©chtiftftef- 
IerOi  it.  ber  Äern,  ber®cijt  auö  beffen 
©chriften;  rendre  l’esprit,  (l’ame,)  brtt 
©eifl  aufgeben;  fierben;  reprendre  scs 
esprits,  fid)  (von  einer  Ohnmacht,  pon 
einem  ©chreefcn  :c.)  wieber  erholen; 

l’oisiveté  perd  les  jeunes  esprits , bet 

SDîufiiggang  oerberbt  bie  jungen  £cnte  ; 

je  ne  suis  pas  d’un  esprit  i vous  vouloir  du 

mai , i<h  benfe  nicht  fo  fchlecht,  bafj  id> 
3h«rn  etwaO  bôfeO  wûnfchen  môdjte; 

perdre  qn.  dans  l’esprit  d’un  autre,  j(* 

manb  um  eineOanbern  ©unfl,  ftreunb- 
fehaft,  ©nabe  je,  bringen;  ihn  bep  je- 
manb  anfchwârjen;  faire  de  l’esprit, 
courir  après  l'esprit , nach  29tlJ  hafchftt  ; 
c’est  un  faiseur  d’esprit,  er  ift  ein  SSiÇ- 
ling  ; Prov.  fam.  avoir  l’esprit  de  travers, 
nicht  richtig  im  Äopfe  fepn  ; avoir  i’es- 
prit  en  dedans  ; f.  dedans,  f,  auch  talon. 
Esôuiavine , ».  /.  T.  baO  lang  anhalwnbe 
^eitfchtn  eine«  fpferb* , um  c«ju  bin- 
bigen  ; it.  oi.  eine  2trt  Âleibung  ber 
Säuern , (inf.  in  ©panicn ,)  unb  ber 
©flapcn. 

Esquicher,  v.  n.  s’Esquicher , r.  riß.  fî(5 

(Äartenfp.)  fguifîren. 

Esquif,  s.m.  T.  ein  55oot  bep  einem gropeit 

®chiff<- 
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Esquille,, s.f  T.  ber  ©plüter  eines  jct'|E»ayer  » «v  «(**•  »erfuchen;  ^robiveit; 


brochenen  ÄnochcnS. 

Esqiiinamie , $.  /.  T.  bie  25riune } tint 
£alSfranfbcit.  (f.  auch  étranquiilon)^ 

Esquine,  s.f.  cor.  flatt  échine,  ber  SXÙCf 

gratb;  */.  3T  bie  £enben  eines  «pferbes  ; 
it . cor.  bieÇbinawurjcl;  «porfenwurjel. 

Esquipot , s.  m.  bie  ©parbûchfe  beo  einigen 
£anbwerfSgefeIlcn/inf.  hep  ben  barbier 
gefellen. 

Esquisse , s.f.  bie  ©f mt  ; ber  erfie  €nt 
Wurf  e^neö  ©cmAblöeS , einer  3«^' 
nung  ic.  ; iu  ber  robe  €ntwurf  ber  ©e» 
banfen  mit  ber  §eber  ; (35auf.)  ber 
Jpauptrifi  ; (93ilbb.)  hûS  SÜîobell.  (Es- 
quisse tft  baS/  $u  einem  Æunftwcrfe 
bienenbe,  fluchtig  entworfene  Gebell  ; 
ébauche  hingegen  , ber  (Entwurf  unb 
Anfang  bcö  28erfeS  felbft). 

Esquissé , ée , part,  et  adj.  f,  esquisser. 

Esquisser , v.  a . ffijjjiren  ; ins  ©robe  ent* 
Werfen  , (f.  esquisse  ;)  esauisser  uné  pen- 
sée, einen  ©ebanfen  fluchtig  funwer* 
fett,  um  ihn  bernach  bcfîerauSjuarbciten. 

Esquivé  , éc , part,  f,  esquiver 

Esquiver  , v.  a.  et  n.  bebenb  Uttb  liflig 

entweichen , aus  bem  Sßege  weichen , 
unb  baburch  einem  ©treichc  ober  einer 
«Berbricgtichfeit  entgehen  ; — qn. , ei* 
nein  auSwetcben  î einen  permeiben. 

s’Esquiver , v.  rèjl.  doucement , fief)  heim* 

lieh  megfcblcicben  i ftd)  fachte  baoon 
fchleichen. 

Essai , s.  m.  ber  SBerfuch  ; bie  «probe  ; 
fourneau  d’essai,  ein  «probtrofcn  ; COUP 
d’essai , ber  erfie  öerfud)  ; bas  «probeflùcf  ; 
.essai  de  vin,  eine  SÖeiUDtObe;  or  d’essai, 
«Probegolb  ; essais  de  physique  , phl)ft» 
falifche  «ôerfuche  ober€rperimcnte  ; (ex- 
périences ;)  faire  l’essai  de  qch. , einen 
«Oerfuch  / eine  «probe  mit  etwas  machen 
ober  anjtcßen;  it.  (©petfeit/  ©etr&nfe) 
»erfuchen , f oflen  / ai.  frebenjen  ; donner 
à l’essai , auf  bie  «Probe  geben  ; f,  expé- 
rience. 

Essaim,  (Essain,)s.  m.  ein  ^ienenfehwarm  ; 
(auch  jeton  ;)  it.ßg.  ein  ©chwarm  ober 
nnorbentlicher  Jpaufe  jufammcngelau* 
fener  ïeute;  jeter  un  essora,  fo  otel 
wie  essaimer,  it.  einen  23icncnfchwarm 
cutSfltegen  laffcn.  * 

.Essaimer,  v.  n.  (pon  S&icnen)  fehwormen. 

Essanger,  v.  a.  le  linge,  ober  la  lessive,  T. 

bie  SB&fche  crft  in  faltcm  ober  lauligem 
Sôaffer  entweichen. 

Essarter,  v.  a.  T.  auSftocfett  ; oon  einem 
nngebauten  Selbe  bie  alten  ©t&mme, 
Çfôur  jeltt , <DowMuche  «*  auSreuten; 

f,  éserter. 

Essaye , s.  f.  T.  eine  fletne  oftinbifcbc 
aBurjel  §um  ©charlachtôrben. 

Essayé , ée  , part . »etfucbt  i probirt  î f. 
essayer.- 


prüfen  ;f  (©pcifen,  ©ctrdnfe)  foften  ; it. 
v.  n.  prüfen  ; oerfuchen  ; einen  ©erfuch 
machen;  fïch  bemühen  / fïch  SDîùbe  geben/ 
etwas  §u  bewerffleUigen;  essayer  un  habit, 
ein  Äleib  anprobiren.  s’Essayer , v.  riß. 
(ich  fclbft  probiren;  feine  ÄrÄfte  per» 
fuchen;  essayer  de  qn. , de  qch.,  mit 
einer  «Perfon  obcr©nche  oerfuchen , um 
îu  fehen/  ob  fie  ju  unfern  abfîchtcn 
tauglich  ift  î essayer  unb  s’essayer  à qch., 
fïch  tOîûhe  in  etwas  geben  ; etwas  »erfu* 
chen  ; einen  SBerfuch  worin  machen  ; 
essayez-y , »erfuchen  ©te  eS  ; machen 
©ie  eSfo  gut  / alS©fc  tonnen.  Essayer 
hat  am  fehief  lief)  lien  bic  prèp.  de  bei)  fidj/ 
wenn  cS  fo  oicl  als  tâcher  bebeutet;  à 
hingegen/  wenn  eS  in  feiner  eigenen 

55ebcutung , fauc  des  essais,  ficht). 

Essayenc,  s.f.  T.  btt  Oxt  \ïl  ber  SKÛnj* 
^atte,  wo  man  probirt. 

Essayeur , s.  m.  ber  »Diünjwarbeitt  ; ber 
«probirer. 

Esse,  s.f.  T.  ber  Slrnagel  amSHabe; (bie 
£inje;  £ohne;)  (JJRaurcr)  ein  ^afen; 
ein  in  ©cfialt  eines  s gefrummtes  €i* 
Un,  um  ©teilte  baran  in  Die  £öbe  ju 
heben  ; esse  de  fléau,  bie  €1 U , ein  ^afeit 
am  ©nbe  eines  ^agcbalfeitS. 

Esseau,  s.  m.  eine  jOachfchinbcl  ; (auch 
échandole  , bardeau;)  it.  (Stagner)  f. 
aisseau. 

îsselier,  f.  Aisselier. 

Essemer , v.  a.  T.  baS  Jtfchgam  ôttS  UfCC 

iiehen  unb  ausleercn. 

Essence,  s.f.  bas  S8)efen  / it.  bie  tftatur 
einer  ©ache;  bie  2lrti  (©hpm.)  eine 
©fenjï  ein  aus  einem  Äbrper  (inf.  auS 
Äriutern , fruchten  unb  Blumen  /) 
burchS  ausgejogener  geifiiger  Pi- 
queur. 

Essentiel , elle,  adj . Wefentlid)  » it.  (burch° 
auS)  nothwenbig  ; it.  wichtig  ; it.  s.  m. 
bas  3Öefentliche;  bie  Jpauptfache  ; ber 
pornehmfle  «Punit  ; un  défaut  essentiel , 
ein  JpöUptfehlcr  ; huile  essentielle,  bû$ , 
reine  «PflanjcnhhU  sels  essentiels , ©al$* 
ertrafte. 

Essentiellement,  adv.  Wcfentlich»  it.  ttOt(j* 
wenbig  ; it.  wirflich. 

Esscret , s.  m.  (SBcgncr)  eine  2lrt  Bohrer. 

Essette,  Aissette,  s.f.  T.  ein  flcincS  Jpailb* 
heil  mit  einem  runben  Äopf  ober  4>a m» 
mer;  f.  auch  essilliére. 

Esseulé,  ée,  adj. p. us.  pcrlaffen;  ganj  al* 
lein. 

Essieu , s.  m.  bie  2 Ire  (ober  Slchfe)  am  SXabe; 
f,  essieu. 

Essimer , v.  a.  T.  einem  2lcfer  alle  Äraft 
benehmen  ; bcnfclben  auSmÄrgeln  ; essi- 
mer l’oiseau , T.  ben  §U  fetten 
mager  machen  ; ihn , nach  hcr  SKaufc , 
ein  wenig  fliegen  laffen,  / 

Essonnicr« 


/ 
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Essoimier,  s.  m.  T.  eine  hoppelte  ©infof* 
fung  ; ein  doppelter  ©aum  eine*  S&apen* 
fd)iît>e0» 

Essor,  i.  m.  &er  ©djwung;  î>er  $Iug  eineô 
Bogelô,  î>er  ficb  in  bte  J|>6^e  fcftroinget; 

prendre  l’essor,  prop.  et  ßg . fid)  in  bie 

4)ô&e  fcbwingen  ; a,  ftd>  frep  machen  ; 
fein  eigener  #err  werben;  donner  l’essor 
à son  esprit , à son  ambition  etc. , ßg.  fei* 

nen  ©ebanfen , feiner  ©btbegierbe  frepett 
£anf  laffen. 

Essorant,  ante,  adj.  (3Qap,)  WirbPOnBÔ* 
geln  gefagt,  welche  bte  ftlugel  balbaufr 
breiten/  als  ob  fie  fiel)  in  Die  Jjôbe 
fehwingen  wollten.  : 

Essoré,  ée,  adj.  (2öap.)  wirb  oon  einem 
JDacbe  gefügt/  bûôpon  anberer^arbe  ifl, 
ûlé  bas  ©cbàube.  — 

Essorer,  v.  eu  etwa*  in  bie  2iift  fangen 
ober  legen/  bannt  es  troefeu  werbe; 
— i’oiseau , T.  ben  naffen  Ralfen  troef* 
lien  laffen.  S’Essorer,,  v.  rèj 7.  in  ber  £uft 

öiitftrodnen  ; it.  (oom  Ralfen)  ftdb  tn 
bie  £uft  febwingen. 

Essoriiiei , v.  a.  einem  Jputtbctc.  bie  £)bten 
flu$en  ober  abfebneiben  ; it.  ßg.  Jam. 
einem  bie  «öaare  ju  furj  abfebneiben. 
Essouflé  , ée,  part,  et  adj.  außer  2ltbfm. 
Essoofler , v.  a.  auS  bcm  2ltbcm  bringen. 
s’Essoufler,  v.  rtß.  au*  bnn  SUbem  font* 
men  ï ficb  außer  Sttbem  laufen. 
Éssourisser , v.  a.  T.  einem  9)ferbe  bte  Sftau* 
(souris)  aus  ber  9tafe  febneiben. 
Essucquer,  v.  a.  (Weinbau)  b eu  OKotf  ans 
ber  Kufc  abjieben. 

Essui , s.  m . ein  Ort  wo  man  etwas  troef* 
net;  ein  $rocfenplai$  ; (©Arb.)' ber 
£rcugpla$;  bie  £reuge. 

Essuie-main,  s.  m.  bû6  #anbtud)  > bit 

^anbguele. 

Essuyer , v.  a.  abtrocfnen  ; troef  nen  ; auf* 
troefnen;  abwifcben;  anfwtfcbcn;  au*« 
wifeben  ; it.  ßg  etwa*  auOfteben  ; au** 
balte  it  ; erfahren;  ertragen;  leiben; 

, erbulben  ; essaye*  vos  larmes,  ßg.  troef« 
nen  ©ic  ibre  îbrünen  ab;  trollen  ©ie 
ficb  ; geben  ©ie  (îd)  jufriebett. 

Est,  s.  m.  ber  Oft  ; bie  ©eite  be*  Rimmel* 
gegen  «Dîorgen  ; it.  (Bdjifff.)  ber  0(1* 
v.  winb  / (vent  d’est  ;)  à lest,  gegen  $ïor* 
gett;  ofhoArttf. 

Estacadc;  s.  f.  T.  eine  SSerpfAblung  / inf. 
in  bluffen  unb  .f  analen  te. , nin  eine 
îDucebfabrt  ju  fperren , ober  bie  2ln* 

: naberuttg  (§.  B.  jtt  einem  £apen)  ju 
..  perbtnbern;  ein  (ba*)  ©tafet» 

Esta*  hes,  *.  m.pi.  T.  bte  grüble  e iuerBrü<f  e. 
Estarf.  tte , s.f.  eine  ©tafette  ; ein  ©il* 

• bote  ; cm  außcrorbentlirf)er  (reitenber) 
ifurter,  ber  feine  Btiefûhaften  bid  sur 
. ttAcbftnt 2>o(lftattott  bringt,  wofelbfl  fie 
. wtcbfr  ein  anberev  Kurier  empfängt, 
tmb  weiter  bringt* 
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Estaffier,  t.  m.  (tn  italien)  ein  gebienter, 
ber  über  bie  £toree  noch  einen  Hantel 
trügt,  juin  Unterfdnebe  ber  £afapcn; 
it.  ol.  ein  SXeitfnedjt  bep  furnieren  te.  î 
it.  ein  großer  £afep  ; u.  pop.  ein  Sjn* 

' renpatrou. 

Estafilade,  r f plais,  eine  ©djntarre; 
ein  @d>nitt#im  ©efidjte  pou  einem 
©djermeifer  k.  ; it.  Jam.  ein  9ti§  an 
Kleibern. 

Estafilader,  v.  a.  plais,  fine  ©cfmiatte/ 

einen  ©ebnitt  inô  ©cfîcbt  machen. 

Estarae,  f.  étame. 

Estamet,  f,  étamet. 

Estaminet , t . m.  prvcl.  flûtt  Tabagie. 

Estarainois  , s.  m.  (©lofer)  ein  25ret  mit 
einer  eifemen  flatte,  worauf  matt  baf 
©d)neU(otl)  uub  baä  Kolophonium 
fchmeljeit  lägt. 

Estampe,  s.f.  ein  KupfcrfHd)  ; ein  Kupfer- 
abbrucf;  (inf.  oon  einjelnen  Kupfer- 
(iichett  ; planche  hingegen  pott  Kupferjli- 
chen  in  einem  25uche  ;)  aud) , ctti^olj* 
flid)  ; it.  T.  ba$  ©timpcïctfen  ; it.  ein 
2öerljcug,  womit  £ôcf)er  in  ein  ©tuef 
eifen , in  bie  J)ufetfcn  tc.  gefchlagen 
werben. 

Estamper,  **.  a.  T.  (®tunje)  pimpeln,  prä- 
gen, fd>lagen;  it.  Figuren  mit  einer 
§orm  auf  £eber  bruefen  ; u.pus.  Kupfer- 
diche  abbruef ett , abjiehen , (beffer  tirer  ;) 

it.  f,  étamp-r. 

EstampiUe,  s.f.  baö  ©timpeletfen  ; ber 
©timpel,  gîahmenOjug  tc.;  &bcrh.  ein 
Seichen  auf  Urfunben  tc. , entweber 
patt  ber  Unterfchrift,  ober  |tt  mehrerer 
Beglaubigung  berfelben  ; it.  T.  baö  Sei- 
chen ber  2Japtermad)er. 

Estampiller,  v.a.  pimpeln;  bcn©t5mpeX 
anfbruefett  ; f.  estampille. 

Estampure,  s.f  T.  bie  £öcher  in  einem 
£ufeifm. 

Estanc,  adj.  m,  T.  un  vaisseau  estanc,  ein, 
gegen  alles  ©inbringen  beö  SSaiTerO, 
ipohlpcrwahtteö  ©chiff. 

Estances , s.  f.  pi.  T.  bie  ©tûçen  ober  „ 
©chooren  ber  üuerbalfen , worauf  baO 
obere  Bcrbccf  ber  ©t^iffe  ruhet. 

Estangues , s.f.  pi.  (SXunjflitte)  eine  2lrt 
großer  3flngcn* 

Estase , s.  f.  '(©eibenmattuf.)  bie  i>öljer 
jum  bfg  fföeberfltthlO.  . . 

Estateur . s.m.  ( jur.)  einer,  ber  Por  ©ericht 
feine  ©«ter  feinen  ©liubigern  überläßt. 

Esta  Villon,  s.  m.  T.  baO  ju  ^anbfchuhen 
jugefdmittenc  £eber. 

Eatar,  v.  n.  en  jugement,  (tur.)  POt  ©ericht 
(leben ; — i droit,  (ich  por  ©crichte 
(lellen. 

Esteiiîn,  s.  m.  cor.esteiîn,  ein  ©olbfchntibW- 
gewichtpon  as  i/a  ©ran , ober  ber  ao(le 
$beil  einer  Unje. 

Esthétique,  s.f.  t* bic 2le(ll;ctif  ; (bie©e* 
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, fcbmacfdfebre;)  tic  febrc  vom  guten 
richtigen  ©cfdrniacfe  in  ten  fernen 
Äünflcn  unt  SBiffenfcbaftctt. 

Esthétique , adj.  c.  Âtfbetifcb. 

Estier , s . m.  (^ifdjer)  ein  S£Baffcrgrftt>f tt  ; 
ein  «Berbintmigdfanal. 

Estimable,  adj . c.  fd)Â$fc<tr  î OCbtUngd* 

ivûrbig. 

Estimateur , s.  m.  cill  ©cbâljetî  it.fig.  ein 

95eurtbeiler. 

Estimatif,  ive,  adj.  fcbdhenb  ; devis  estima- 
tif, ein  ©cbitfjungdûnfcblag. 

Estimation,  s.f.  tie  ©cbdçuitgj  tft  21«- 

fcbîag  bed  Sömbcö  ober  «preifed  einer 
©aebc. 

Estime , $.  f.  tie  Achtung  ; i/.  tie  £odj* 
achtung;  (©cbttff.)  tie  ^Berechnung 
©ter  ter  mutbmaijlicbc  Ueberfcblag  bed 
©teuermannd , rote  roeit  er  ten  £ag  über 
gefahren  fco,  unt  in  roelcber  ©egent  er 
ficb  beftnte  ; it.  tie  Aufzeichnung  tiefer 
lîmftdîtbe  auf  ter  ©cefarte. 

Estimé,  ée  , part . et  adj , gefd)ÂtJtî  gCftdj* 
teti  f,  estimer. 

Estimer,  v.  a.  fehlen;  ten  28crtb  einer 
©acte  beftimmen/  anfchlagcn/  tariren; 
it.  hochfeinen;  fchdten;  bochacbten; 
bochhaltcn;  it.  v.  a.  et  n.  bafur  halten; 
achten  ; glauben  ; meinen  ; tenfen  ; 
mutbmafien;  (©chtfiff.)  tie  surûcfge. 
legte  5abrt  aile  £age  mutbmaßlicb  bc* 

tcdjnen  i f.  estime. 

Estioler , f,  étioler. 

Estiomène,  adj.  c.  T.  UUt  fîcf)  frcffctlb  ; 
fcetjenb;  forroftvifd)  ; (vottSefchrouten, 
bösartigen  ftlechtcn,  tnf.vomfogenann* 
ten  frejfenbcit  2ôurmc , herpes  estio- 
ménes). 

Estive , s.  f.  T.  tas  ©leicbgcroicbt  ter 
©eiten  eincö  ©chiffcd  oter  einer  ©a« 
leere/  fo  baß  eine  ©cite  nicfctfcbroem 
als  tie  antere  ijh 

\ Estoc , s.  m . (0/.  ter  ©tamm  eines  ©au 

* mes  ; U.  ter  ©tofitegen  ;)  auj.  ein , am 
€nte  mit  €ifat  befcblageiter  , langer 
©toefî  ein  ©pringflocf  (brin  d’estoc, 
f,  brin  ;)  (jur.)  tie  gcmeinfchaftlichcn 
©tammdltevn;  it.  tie  väterliche  oter 
mütterliche  finie  ; it.  tas  angeerbte 
©ermôgeu  von  beu  Leitern  ter  ; h.  qqf. 
cor . flatt  dteau  , ein  ©(hraubflocF  J frap- 
per d’estoc  et  de  taille  , auf  ©toß  U«t 
©ich  geben;  dites -vous  cela  de  votre 
estoc  ? fig.fam.  fagt  ihr  bad  von  euch 
felbft,  oter  bat  cd  eud)  ein  Unterer 
etngegeben  ? une  coupe  à blanc  estoc  t 
(jorftro-)  ein  rein  abgetriebener  £olj* 
fd)lag  / worin  feine  «Borffdnbcr  noch 
£aß  reifer  Heben  geblieben  fïnt;  faire  res- 
toc,  (©picl)  tie  SBolte  fdjlagcn;  tie 
obrrfle  tfarte  bebent  unt  unmcrflicb 
unten  bin  bringen. 

Estocade,  s.  /.  oi . ein  fanget  §to itegenj 


auj.  ($edjtf.)  ein  roeit  audgetofter©tof 
mit  tem  ©egen/  (fall  einerlei  mit  botte). 
Fig.fam.  eine  tringentc  unt  befebroer* 
Itd>e  Attfucbutig  um  ein  ©arleben  an 
©cite , bas  man  rolcber  $u  befahlen 
nicht  im  ©tante  oter  nicht  rottlend  iji; 
eine  ^Bettelet),  porter  l'estocade  à qn., 
einem  auf  eine  folcbe  Art  ©eit  abbor- 
gen;  parer  l’estocade,  einer  folc&en  «Bet- 
telei) ÛUdroeicben;  présenteur  d’estocade  , 
einer , ter  auf  eine  unverfebämte  Art 
«Bettelbriefe/  SBranbbriefe  ic.  b«um- 
trigt. 

Estocader,  v.  n.  Unb  s’Estocader,  v.  ré/7,  ol. 

fleh  mit  tem  ©togtegerv-fcblagen  ; it. 
ßg.  plais,  tn  einem  gelehrten  ©treite 
mit  febarfen  Argumenten  einanterju- 

febeu;  it.  v.  a.  — qn.,  (latt porter  l’csto- 
cade  à qn. , f,  estocade. 

Estomac  , s.  m . ter  SSÄagett  ; it.  qqf.  tie 
(flufere)  5&ruH  » it.  Hatt  le  blanc,  tad 
SSruHfleifcb  am  ©efltigel  ; (©bom.)  ein 
SJtenHruum,  bal  alled  auffifet;  le  creux 
de  l’estomac,  tie  JP)erjgrubei  tie  boble 
©ruflî  »I  lui  donna  un  coup  de  poing  dans 
l’estomac , er  fcbtug  ibm  mit  ter  jau(b 
auf  tie  ©tuf!  ; estomac  d'autruche,  pro  v. 

ein  guter  Etagen , ter  aOed  oertauen 
fanii. 

s’Estomaquer , v.  riß.  de  qch. , fam.  über 

etroad  ungehalten  roerten  ; fiçb  Ärgern. 
Estompe,  s.f.  T.  «in  SBifcbet  ; ein  jufam- 
mengerolletcd/  am  €nte  bÄrtiged,  ©tuef- 
eben  papier , £eber  ic. , um  tie  troefe- 
neu  Satben  tamit  ju  oertreiben. 
Estomper , v.  a.  T.  rotfcbcn  ; geioifcbte 
^eidmungen  machen  ; (f.  estompe;)  des- 
sin estompé , eine  geroifcbte  JXôtbelêeicb* 
nung. 

E-toquiau,  s.  m.  T.  Ut  Sting  eined  eifemm 
©tifted  / roelcber  tie  Çeter  etned  ©djlof» 
fedimÄajfcn  bÄlt;  n.f.  &oquiau. 
Estoupin , s.  m.  (ArtiU.  ©cbtfff.)  ein  !Bor- 
fcblag;  ein  Änauel  oon  SBerg  oter^d- 
ten  von  jerfehnittenen  ©ebiffdtauen/ 
roelcber  auf  tie  fatung  einer  danone 
gefcçt  roirt;  f.  auch  vaiet. 

Estrac , adj.  m.  cheval  estrac , T.  fo  Viel  Clfd 
cheval  étroit,  f.  étroit. 

Estrade , s.f.  ol.  tie  fanbHtûffe } auj.  eine 
©rbôbung;  ein  erhabener  ®oben  in  ei* 
nem  ©emacbe,  um  ein  «Paratebett/ 
einen  £bron  i c.  tarauf  ju  feçen/  oter 
um  einen  bequemen  Auftritt  an  fcad 

SenflerjU  hüben  IC.  ; battre  l’estrade,  (o. 
SXfitent/  «polt§epbetienten  ic./  batteurs 
d’estrade,)  greifen;  auf  Äuntfdiaft  aud- 
'geben  ; it.  von  ^antroerfdgefe Qett , tie 
auf  ter  ©anterfd)aft  fint  ; it.  fig.  fam. 
tm  ©ifputiren  / in  ©cbrtftcn  vom 
«hauptgegenflanbe  abfommen;  allerlei) 
©eitcufprunge  machen  ; vuig.  quer  Jclt 
einbauen. 
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Estragon , s.  m.  ber  Æragun;  Âniferfalat; 
(ein  ©epfraut  §um  ©alat).  * 

Estramaçon  , *.  m.  ol . et«  £aubcgcn  » it. 

1er  breite  £&eü  on  einem  Sägerdocf. 

Estramaçonner  , 9.  a . pMs.  mit  bcm  J£toU* 
begen  bauen» 

Estrapade,  s.f.  bie  ©ippe;  ber  ©ippgal* 
gen;  ©cbncUgalgcn  ; it.  bnd  ©ippen 
fclbd  ; eine  barte  £riegéftrafc  ; ir.  ein 
gereifter  ©chreung  ber  ©eiltânjtr;  it. 
T.  ein  gereifter  ©prung  cineg  reibet* 
fpenftigen  tyfcrbeg , baö  ftcb  oorne  hoch 
in  . bie  Dohe  bebt,  uttb  bag  hinten  aug* 

fcfclägt  ; donner  Tcstrapade  à son  esprit , 

fig.j'am.  fleh  ben  Æopf  über  etreag  jer» 
brechen;  04)/  bureb  Sîacbfmncn  über 
etreag , martern  unb  Quälen. 

Estrapader  , v.  a . Nippen  î bie  ©ippc 
' geben. 

Estrapasser , v.  a.  T.  ein  tyferb  burch  un* 
orbcntlube  ober  bureb  gar  su  lange 
©djulen  su  febr  abmatten  ober  ftrapa» 
Steren. 

Estraper , v.  a.  T.  bie  ûberbliebencn  ©top* 
petn  hart  au  ber  €rbe  abfebneiben, 
Estrapoire,  s.f.  bie  ©toppelfenfe. 
Estrapontin,  f.  strapontin. 

Estraqueiie , s.f.  7\  eine  ©djau fei,  reomit 
bie  ©lagmaterie  in  benDfen  eingetragen 
reirb. 

Estrasse , 9.  f.  Me  glOCffcibC  Î (OUtb  Car- 
dasse). 

Estropiât , *.  m.  pMs.  ein  armer  ßrüppcl, 
ber  Pom  Zetteln  lebt. 

Estropié,  èt,part.  et  a#.sum  Äruppcl  ge* 
macht;  it . »erfiummelt,  (f.  estropier;)  ü 
. est  estropié  d’nn  bras , er  hat  einen  lah- 
men ärnt. 

Estropier,  v.  a.  sunt  Äruppel  machen  ; 
lähmen  ; pctdummeln  ; (burch  eine  95er- 
reunbung  ober  burch  eine  Äranfheit) 
einem  ein  ©lieb  lahm  oh«  unbraucl)* 
har  machen.  Fig.  — une  figure , ( ©iah* 
1er)  eine  frupplidjte  ftigur  machen;  fein 
richtigeg  ©crhältnfß  ber  ©lieber  babep 
beobachten  J — un  mot , une  pensée , un 
arbre  etc. , ein  ©ort , einen  ©ebanfen, 
cinen93aunuc.oerflûmmeln;  il  n'est  pas 

estropié  de  la  langue,  fam.  tX  fann  !P0hl 

fcfjreaçcn. 

Esturgeon , s.  m.  ber  ©tôt , ein  großer 
' ©eefifeh. 

Esuie,  s.  f.  bie  ©olfgmilcb,  einetyflame. 
Et,  conj.  unb;  et  l’un  et  l’autre,  fp  reohl 
ber  eine  alO  ber  anbere. 

Et  estera,  (latein.)  unb  fo  weiter  1 unb 
bergleicbeu  ; it.  s.  m.  bag  ©teâtera  ; iis 

burent,  ils  chantèrent,  ils  dansèrent,  et 
. c*tera , fie  tranfen , fangen  / tansten  , 
unb  reag  hernach  recirer  gefdjah  ; (oft 
#nbigt  man  mit  folgenden  ©orten 
£/am.]  feine  ©rsählung  ; et  de  boire 
et  de  rixe , et  castera). 
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Etablage,  «.  m.  baS  ©taUgclb  J it • bag 
©tanbgelb  ber  Krämer;  bie,  mit  ihren 
55uben,  auf  «Dîârfren  :c.  auOftchen; 
OïrtiU.)  ber  ^reifehenraum  ber  ©abel 
eineO  ^robreageng. 

Etable,  s.f  ber©tatt;  (ber  tyferbedatlv 
écurie;)  it.  (pon  ©chiffen)  fo  oiel  aig 
étrave,  étable  à cochons,  ber  ©chreetn* 
fia  U 5 valet  d’étable,  ber  ©tafltnechti 
franc-étable , (©d;ifff.)  f.  franc-étable. 

E tabler , v.  a.  cinftûlien  ; in  ben  ©taU  thun; 
(reirb  auch  oon  ^ferben  gefagt). 

Etabicries,  s.  f.  pi.  bie  oerfcbicbenen  ©tal* 
lungen  in  einem  ©ebäube. 

Etabli,  s.  m.  T.  ber  ©erftifcb  ber  Danb* 
reerfgieutt  > ber  ©crfbanf  ; Jpobcl* 
banf  k. 

Etabli,  ie,  part,  et  adj . feftgefeÇtî  bcfe* 
fligt;  feftgegrûnbet;  angelegt;  oerforgt; 
eingeführt  :c.  f.  établir.  , 

Etablir , 9.  a.  prop . ttfig.  fedfehen  ; fed* 
fleUen;  (feff)  grunben;  ben  ©runb  su 
etreag  legen;  etreaganlegen;  it.  — qch., 
ctreag  einführen , aufbringen , in  ben 
©ang  bringen;  etreag  fiiften,  errichten, 
anlegen  ic.  ; it . — qn. , einen  perforgen , 
burd)  ©erfebaffung  einer  ©ebienung, 
burch  eine  ^eirath  te.  ; établir  les  fonde- 
mens  d’un  édifice,  ben  ©runb  eittcd  @e- 
bäubeg  legen;  ce  mur  est  bien  établi, 
biefe  ©lauer  ift  bauerhaft  angelegt  ; 

établir  sa  demeure  en  quelque  endroit, 

feine  ©obnung  an  einem  Dr  te  auffchla* 
gen;  ficbbafeibfl  nieberlaften;iUétabU 
sa  morale  sur  ce  principe , et  bat  feine 

©îoral  auf  biefen  ©runbfah  gebauet; 
il  est  établi  que  etc.,  xi  tfl  angenommen, 
cg  ifl  ein  feftgefebter©ebraucb,baft:c.; 
sa  réputation  est  bien  établie , fein  guter 
Stuf  flehet  feft;  il  a bien  établi  sa  répu- 
tation , er  bat  fich  in  großeg  2fnfehen 
gebracht  ; ( iur.)  établir  son  droit , fein 
Stecht  bereeifen;  établir  un  fait,  beroeifen, 
baß  eine  ©adje  gefebehen  fep  ; ein  fac- 
tum mit  ben  ©ereeifen  angeben  ; T. 

établir  des  pierres  , behûUCllC  ©teint 
seiebnen  ; établir  une  manufacture  , eine 
©lanufaftur  anlegen  ; établir  un  métier, 
einen  ©eberflubl  mit  ber  Arbeit  besif- 
ben,  unb  bie  nôtbigen  Arbeiter  babep 
anfieUen  ; (fo  auch , une  presse , bco 
©ucbbrucfern  ; ) établir  qn.  dans  une 
charge , einen  in  ein  &mt  einfeçen  ; ihn 
basu  befteUen  ; (ihn  anfietten;)  ü a été 

établi  juge  dans  cette  affaire , er  ifi  il! 

biefer  ©acbe  sum  Richter  ernannt , ge* 
feçt  ober  bedeut  worben  ; il  est  nui  établi 
dans  l’esprit  du  prince , et  fleht  ntd)t  WOhl 
bep  feinem  durften  ; il  est  b:en  établi 
auprès  de  lui , er  iß  bep  ihm  fehr  reohl 
gelitten  ; er  deht  bep  ihm  iu  grotte 

©nabt  ; il  est  bien  établi  dans  cette  rnai- 

H h 8 


484  . Etab  Etai  y Etai  Etal 


*'  «on,  er  fleht  in  bicfem  £aufc  fc^r  tvp^I 
angefchriebcn. 

«'Etablir , v.  rèj 7.  fjd)  irgtnbWO  fcfKcRCU*, 

fleh  fcljen  ; fld)  hüufjlich  ober  rro^n^aft 
nieberlaffen  i it.  anfangcn , em  ©etocrb, 
eine  Jpanblung  ic.  ju  treiben  ; it.  feine 
eigene  Jjpauöhaltung  fid)  anfchaffen;  it. 
«uffommen;  in  ©ang  tommeiwfcingc* 
führt  werben* 

- Etablissement,  s.  m.  propr.  et  ^g-bicjefl* 

flctlung  ; ftefffefcung  i Befragung  ; 
qqf.  ber  ©runb  felbfl;  it.  bic©tiftung, 
©rünbung,  ©rrichtung,€infel}ung,2ln* 
legung  , ober  ber  erfle  Slnfûng  gcwiffcr 
©achen;  it  qqf.  cineBnfiûlt;  offentCictjc 
©inrtchtung  ; it.  bic  hAu*liche  lieber* 
laffïmg  unb  Einrichtung  an  einem  Orte, 
. burd)  $reibung  eine*  ©ewerbe* , burd) 
Slnnehmung  ober  Ertheilunq  einer  Be« 
bienuug,  burd>  eine  #eirat6  K»;  it.  bie 
©erforgung,  Oftcirath/  ba*  ©ewerbe  te. 
• fetbfi  î)  rétablis: ement  , 7.  bie  ©erthci* 
ïung(ober  btof  / bic£egung)ber  £tup* 
pen  in  j&uarticrc;  établissement*  (jur*) 
bie  Darlegung  j.  B.  einer  £hatfad)c; 
juweilen  and)  bie  Beibringung  ber  baju 
gehörigen  Beweife.  (f,  bie  Bcbeutungcn 

POU  établir). 

Etablure,  s.  J.  f.  étrave. 

Etage , r.  m.  ba*  ©efchof  ober  ©tocfwcrf 
eine«  £aufe*;  ber  ©toc!  i it.  ein  Slbfaç, 
«inc  SKeifce  $,  b.  an  einem  Bùdtcr 
fdjranfe  ; ober  eine  2(flrcibe  an  BÖu« 
men  î eine  flîeihe  5ßurjeln:c.  î it.fig  bie 
©tufe  ; ba*  ©crhAltnij;  ber  Jr>ôbe,  in  $n« 
febung ber  ©telle  / £agc,  be*©tanbc*, 
auch  beé  ©erflanbe* , ber  Einfichtcn  jc.  i 

un  verrier  à plusieurs  étages*  T.  ein  ©là* 

ferforb  mit  perfehiebenen  ßid)ern  über* 
einanber;  devoir  de  lige-étage,  (f.  bey 
lige).  Fig.  fam . il  y a des  gens  de  tout 
étage,  e*  gibt  ûtterley  3lrten  SJîcnfchcn; 
gens  du  plus  bas  étage,  £eilte  POin  1UC» 
brigflen  fpôbel  ; cVst  un  sot  de  triple 
étage,  fam.  er  ifl  ein  Erjuarr,  vu/g.  ein 
©art  in  folio* 

Etager  , v.  a.  les  cheveux , T.  bie  JpaarC 
ctagiren , b.  t.  fo  fdmeiben , batf  bic 
obere  <Hethc  immer  fûr$er  ifl  / al*  btc 
untere  ; it.  bic  £reffcn  eben  fo  flufen* 
weife  aufhÄ&en* 

Etagères,  s.f.pi.  (Steqelbr.)  bie  ©chüfte 
ober  £roc!enbreter  für  bie  Riegeln, 
ptai , s.  m.  bc fîer  Etaie  * s.  / eine  ©tüfce  un* 
ter  einem  oaufilligen  ©ebôube;  (9Bap.) 
eine  ©parrenftüße  ; ein  perf  ürjter  ©par* 
ren  ; étai , (©chifff.)  ber  ©tag  ; ein  bi* 
efe*  £au , womit  Mafien  uitb  ©tAnqcn 
pon  porne  fcflgehalten  werben;  voiles 
d’étai , ©tûgfegcl;  breyeefige  ©eget,  bie 
man , ohne  SKah , an  bie  ©tagen  bc* 
©d)iffe*  macht.  • ' • 

fitaim , s.  m . bje  Äammiyottc;  ber  feinfle 


£h*tl  ber  fartotfdjten  SßoUe;  it.  ber 
Settel  ; bie  $Abcn , burd)  welche  ber 
J£ud)*  ober  geugmacher  ben  ©intrag 
fchlögt  ; bas  d’ctaim  , gewebte  wollene 
©ttü Hipfc  î f.  étarae. 

Etain , s.  m.  ba$  3iHn  » céruse  d*étain,  baÔ 

ginnwei^  (jur  ©lafur  ber  Sapance;) 

chaux  d'étain,  3tnnfnlf;  étain  déglacé, 
SSJifmutb  > étainsonnant  ober  fin,  Älfln^* 
jmn  ; feine*  Sinn  ; englifche*  Sinn  ; 

étain  d’antimotne,  @pic^gla*jinn ; sou- 
dure d’étain , ©chncUloth  t (jum  £6e 

' then;)  potier  d'étain , ein  Sinngtcfier. 

Etains , Estains  , ,s.  m.  plur.  T.  JWcp  Bül<* 
fen,  welche  bie  SXunbung  am  tinter* 
faflecle  eine*  ©chiffe*  bilben* 

Etal  , f,  étau. 

Etalage , s.  m.  ba*  2lu*legen  , 2tu*ücllen/ 
2lu*hAngen,  2lu*franien  ber  SEPaaren; 
it.  ba*  3iu*hôngcgut;  bie  5lu*gcbAngte 
(fchlechtere)  SBaare,  (auch  marchandise 
d'étalage  ;)  it.  ba*  ©tatlbgelb/  (f.  établage;) 
fig.  ber  <))uç  eine*  5taucn|immer* , wo- 
bey  e*  feine  $Kci$c  porjûglich  bemerfen 

lAftt i mettre  à l’étalage,  §um  Bccfaitfe 
OU* legen.  Fig.  faire  étalage  de  son  éru- 
dition , de  ses  richesses  etc. , feine  ©eiehr« 

famfeit  au*framcn  ; mit  feiner  ©eiche* 
famfeit , mit  feinen  SXeichthümcrn  tc. 
prahlen  ober  groftthun  ; — de  ses  char- 
mes, feine  (tôrperlichen)^eije  (sufehr) 
auöframcn  unb  feheit  laffen. 

Etale,'  adj. fT.  la  mer  est  étale,  ba*  SDîCCt 

ifl  weber  gefliegen  noch  gefallen. 

Etaler,  v.a.  üud)  absoi.  (Sßaaren)  jum  ©er- 
laufe ober  nur  ©chau  auölegen , auöflel* 
len,  au*hAngen,  au*frameh;  it.fig . et- 
wa* au*framcn,  au*  Iprahlerey  fchen 

laffen;  (f.  étalage;)  il  CSt  bien  étalé *ßg. 
fam.  iron.  ba  liegt  (ober  fiçt)  er  mit 
auögefpcrrtcn  Beinen,  oberau*geffrecf« 
ten  Sinnen , |ber  fonfl  auf  eine  unan- 
flAnbige  2(rt;  T.  étaler  son  jeu,  fein 
©picl  aufweifen;  étaler  les  marées,  f, 
maiéc. 

Etale ur , s.  m.  p.us.  ein  Heiner  ÄrÄmer  ; 
inf.  ein  armer  BûchcrfrAmer. 

Etaiier , s.  m.  ein  ^letfdterfnccht,  weichet 
für  feinen  COîeifler  ba*  $leifcf)  in  ber 
©d)ranne  (étau)  feil  hat;  it.  (étaiier- 
bouchcr,)  ber  Banlfd)laditer  felbfl. 

Etalingucr  , v.  a.  le  cable , (©Chtfff.)  bûtf 

Änfertau  an  ben  Slnferring  machen* 

(aud)  Talingucr). 

Etalon , s.  m.  etti  Suchthcngfl , ©prtng« 
henafl  / BcfchAlcr;  it.  ba*  Sltchmaff/ 
bie  Gliche;  ein  Originalmafj,  wornaeft 
allé  anbcrc  ©îafie  unb  ©ewichte  probirt 
werben  î (l’étalon  de  boisseau  * de  livre  m 
«l’aune , ber  2lid)fd)effel , ba*  Sltchpfunb/ 
bic  Sttchelle ;)  it.  étalon,  (Simmcrm.) 
ein  btef  er eifetner  ©agel , um  Balf  en  c: . 
bamit  feff  au  galten  ; it . (pon  einem 
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Etal  Etant  » 

JDûdjflto&lrtfïe)  (f.  épure,)  it.  (SorfîW.)  fo 
Viel  nie  baliveau. 

Etalonnage , Etalonnement , s.  m.  T*  ba$ 

2(tcf>ett , «Bifîren  îmb  ©tâmpeln  cineô 
SKafteS  ober  ©ewicbtctf. 

Etalonner,  p.  a.  T.  ein  Sftaß  0bft©eWid)t 
jetchncn , oidjcn  / Pifïren. 

Euionneur,  s.  m.  T.  ein  Sltcher  / SBiftrer. 

Etamage,  s.  m.  T.  ba$  «erjtnnenbcö’ÖU» 
toüeô;  — des  glaces,  bai  gelegen  ber 
©piegel  mit  ©tantôt  ober  Sotie. 

Eurr.bord  ober  Etambot , s.  m.  T.  ber 
Jpinterfleofn  î ein  , am  hinter tbeile 
beé  ©chiffe*/  in  ben  Ætel  eingelaffcne*, 
unb  aufwärts  flebenbc*  biefetf  £olj, 
woran  ba*  ©teuerruber  hängt.  (f.  auch 

étrave). 

Etambraie , s.  m.  T.  ein  getheerte*  £uch, 
ba*  man  / auf  bem  oberfïen  Sjerbecf e, 
um  ben  SKaff  legt,  bamit  bas  SBaffer 
nicht  cinbrtnge;  it.  plur.  (an  ben  Söer* 
beefen)  bie  runben  £od)tr , burch  welche 
bie  Mafien  gcflecft  werben  î it.  bte  Si' 
fct)en  i Holser , womit  ber  Sföafl  auf 
bem  Herberte  feflgemacht  wirb. 

Etame,  s.f.  geflrtcfte  wollene  Arbeit; 
(£ud)Wcber)  ber  fettet  ; bas,  gants  etc. 
d’&ame,  acftricf te  wollene  ©trumpfe/ 
Jjanbfcbuhe  ic. 

Etamer , p.  a.  perjiitncn  ; it . (©piegel)  mit 
Sotie  betegen  ; f.  étamage. 

Etamet,  s.  m.  eine  Strt  9©oflen$cug. 

Etameur , s.  m.  ein  Sßerjinner  l •—  de  glaces, 
ein  ©picgelfotienfchlägcr* 

Etamine,  s.f.  ba*  ©iebtuch/  ©eihctuchi 

y ein  Iocfer  gewebte*  £eug  oon  Staaten, 
©eibe  ober  anbertt  S^bett  / j.  «.  $u 
©ieben,  aud)  ju  ©îûblbeuteln  / (blu- 
teaux,) bahere*  aud)  Beutel  ober  «eu» 
tettud)  genannt  Wirb»  étamine  de  crin, 
ein  Jpaarfleb  ; it.  ber  Êtamin  ; eine  Strt 
bûnner  wollener/  auf  £cinewanbart  ge* 
webtet  / 3/4  breitet/  geuge;  (SÔotart.) 

étamines,  bie ©tûU b fäbett/  tat.  stamina, 
(in  ber  Glitte  ber  «lutheit;)  passer  par 
l’étamine,  burd)bcutctn / burdffieben ; 
it.  ( p . n.)  fix-  fam.  eine  harte  ÿrobe/ 
ein  feharfe*  (Ëramen/  aud)  (wegen  einer 
gewtffen  geheimen  Äranfheit)  eine  feharfe 

. Äur  au*flchen  muffen  ; fdbarf  unter« 
fud)t  (ntJjg.  burd)  bie  Jrjechel  gejogen) 
werben. 

Etamin ier, . s.  m.  ein  ©taminmadjer. 

Etampe,  s.f.  (©Otbfdjm.)  ber  Stu<5ü«ft/ 
(womit  Heine  runbe©itberbtccf)e  au*gc* 
flochen  werben , um  maffioe  ©ilberfnö* 
pfe  baràu*  tu  machen;)  (©chlojf.)  ein 
©efenfe , (womit  gierathen  auf  ba* 
çjlûhenbe  ©ifen  gebrueft  werben;) it. ein 
gewtffe*  3nflrument  ber  Uhrmacher;  ft. 

f,  estampe. 

Etamper  , v.  a*  un  fer  i cheval , bie  8 01a* 
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* 

gellödjer  in  ein  £ufetfen  fchlagetf  î f. 

estamper. 

Etamure,  s.f  bte  ^crjinnung  ; ba*  «et- 
jinntfcpn;  it.  bie  gâterie  §um  «er- 
jinnett» 

Etanc,  f,  estanc. 

Etances,  f.  estances. 

Etanche  , s.f.  mettre  un  vaisseau  à étanche, 
T.  ein  ©dut?  an$  îtoef ene  bringen , ba* 
mit  e$  unten  au^gebefTert  werben  fônnc; 

mettre  un  batardeau  à ét.inche,  (SOBajTct* 

baut.)  einen  S5Âr  ober  eine  Söufjr  (b^ 

- tardeau)  pcrfdjloiTctt  halten , bamit  burd) 
feine  £od)cr  fein  SöaiTer  binbnrd)  famt. 

Etanché,  ée,  pari.  gejltHt/  gebcmmt/  ge* 
lofent;  f.  étancher. 

Etanchement,  s.m.  baö©titfen/  ^cmmen» 
bie  ©tiDung,  Hemmung  5.  Q3.beö  ’Älu* 

M / ©ur(leÖ  ÎC.  f.  étancher. 

Etancher,  p.  a.  ben  Ausfluß  einer  fluffigett 
©adie  hemmen  / ocrflopfenj  it.  ftifleu/ 
J.  S5.  batf  «lut  ; des  soufflets  bien  étan- 
chés, T.  QMasbiUge,  bie  wobl  oerwabrt 
Önb  / fo  baß  fein  2öinb  neben  heraus- 
bringen fann.  Fig.  étancher  les  larmes 
d’une  personne,  temaiibe^  »^hrÄnen  (lie- 
fen ; ingchcn  / bag  jemanb  aufhôrt  su 
weinen;  étancher  la  soif , ben£urft  fül- 
len ober  lifehen. 

Etançon,  s.m.  T.  eine©tufK/  womit  eine 
Stauer  / «rucFe  te. , woran  man  arbei- 
tet/ gehalten  wirb  ; (f.  auch  étaie;)  it.  ba^ 
3wtfd)en^ucf  am  ©riffe  ber  SXacfette. 

Etançonncr , p.  a.  flûljen;  f.  étançon. 
Etanfiche , s.  f.  (©tcittbr.)  bie  ^öhe  fco* 

«infe  ober  £agcn;  it.  bie  £>icfe  beç 
©Ange.  . 

Etang , s.  m.  ein  Stfditetch  / £eidj , eilt 
SBeihet/  worin  man  5tfd>e  hitt;  étang 
salé,  ein  ©aljteich,  wo  baö  9Äeerwaffec 
frpflaBittCt  Wtrb  ; (auch  marais  salant;) 
la  queue  de  l’étang  , (f.  queue  ;)  lâcher  la 
bonde  d’un  étang , einen  £eicf)  ob§apfctt 

ober  ablaffen  î 41  n€  voit  p|us  <iu’un  ^tan?» 
fig.  fam.  er  weift  nicht  mehr/  wa$  er 
thut , vulg.  a wirb  ih»n  grün  unb  gelhr 
por  ben  Slugcit. 

Etangucs , s.  f.  pi.  T.  eine  große  Sange^ 
bte  ©chrôtîinge  ober  gfttttMfÜjcfe,  bepm 
^lattfchlagen./  bamit  ju  halten. 

Etant,  part,  pon  être;  bois  en  étant  (JotßtP.) 

S) olâ/  bail  noch  auf  bem  ©tamme  fleht  i 
«Äutne/  bie  noch  nicht  gefällt  fmb. 
Etape , s.  f.  ber  ©tapel  ; ©tapelplaç  » bie 
Olteberîage  ; ein  öffentlicher  Ort , wo 
bie  Äauflcute  ihre  cingebrachten  Sföaateti 
muffen  abtabcu  unb  ju  Äauf  anbiethett 
laffen;  (Ärieg^w.)  bie  (Etape  / vulg.  ber 
Rappen  / ^Jlarfd)  - Jprooiant  ; b.  t.  ber 
SSorrath  «»  ^topiant  unb  Sourage/ 
welcher  für  bie  burchmarfchircnbcu 
Gruppen  an  ben  ba^u  beflimmten  Or- 
ten bereit  gehalten  werben  muß  ; it.  ba$ 
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fcûjtl  angelegte  Vtagajitt,  (maison  dY«a pe 
Ober  des  étapes,)  Dûâ  ÄOmmifl,  Ablû» 
ger;  it*  bie  (tögltdie)  Ration  ait  55rob, 
ftleifcb,  ©etrönfe,  #aber,  Jr)eu,  ©trob  : c. 
fur  bie  ©olbaten  tutb  bie  tyferbe,  wib* 
renb  be$  SKûrfdîfî;  droit  d’étape,  bû$ 
©tapelred)t  ; bte  ©tapelgerecbtigfeit  ; 

brûler  l’étape  , faire  cuire  l’étape , fig. 

borbet)mnrfd)irett,  , 

Etapier,  s.  m.  CÂrieggw.)  ber  prenant* 
meiner;  ©omrnigatmheiler  i f.  étape. 
Etat,  g.  m.  ber@tanb,  guflanb;  bie  55e» 
febaffenheit  ; ©inriebtung  ; bte  55eroanbt* 
nii,  bte  ti  mit  einer  $erfon  ober  ©a» 
ri)e  fiat;  it*  baë  Verjeidmift;  bte  £ifle; 
baö  ftegifler;  (ffinanjw.)  baö  Verjeid)* 
ntfi  der  ©imtabme  unb  ber  Aufgaben 
tint)  Sofien;  «V.  ber  ©taub  einer  <per» 
fon  ; it.  ba$  Amt  ober  bie  30urbe  ; */. 
ber  &erufî  bie  £anbtbierung;  tyrofef* 
fton;  baö  ©ewerbe;  eine  beflîmmte  £e* 
benOart  ï it.  wfi  ber  Æleiberflaat  ( Mo- 
lière;)  it.  ein  ©tant,  ein  (ba$)£anb;  it 
( i ut*  non  $r&benben  unbSXeqalicn)  baé 
tyoMorium  ; ber  wirf  Hebe  ©enuff , ber 

VeflÇ,  (fonfr  aud)  récréance;)  les  Etats, 

ptur.  bie  ©tönbe  be$  SXeidjé  ; bie  £anb* 
flônbe  ; it*  bie  Vetfommlung  berfelben; 
ber  £anbtag  ; it.  bie  (Staaten  ; bie  Ab* 
georbneten  ber  ^rooinjen;  i’état  Hudei, 
T.  bie  £age/  ber  ©tanb , Worin  fleb  bie 
©ejlirne  gegencinanber  befinben;  bie 

ÄOnffettatiOn  ; état-major  du  régiment,  de 
l’armée,  ber  Regimentöflab,  ©eneral* 
(fab;  — d’armement,  (©eewefen)  bie 
- AuôrûflEunqgiiffe;  — d’une  place,  ber 
Jeffungdftab  ; conseil  d’état,  ein  ©taats* 
' rath  ; coup  d’état , ein  ©taatéflreid)  ; it. 
(©taatôflreicb)  bieunoermuthete  glucf* 
liebe  Ausführung  einer  wichtigen  <pri* 

batfaebe;  Etats  Généraux  des  Provinces- 

Unies , (ebcmablö)  bie©eneralftaaten  ber 
bereinigten  Vteberlanbe  ; Etats  provin- 
ciaux ober  des  Cercles , bie  ÄreitfWönbe 
in  îOeutfcbionb  » mettre  les  choses  en 
• état,  bie  ©adjen  in  gehörigen  ©tanb 
bringen , fie  fo  eintidjten  , trie  fie  fepn 
folïeh  ; tenir  en  état,  fertig  ober  bereit 
halten  ; it.  tn  gutem  ©tanbe  erhalten; 
tenir  les  choses  «*n  état , bie  ©achCU  fo 
ïafîen  Wie  fie  ftnb;  faire  état  d*aller,de 
venir  etc. , fleh  oornebmen , an  einen 
Ort  ju  gehen,  ;u  fommen  ic.;  ( pl.us . 
■ se  proposer , benfen , gebenfen ;)  faire  état 
que  etc-,  fïd)  gteebnung  auf  etwa*  ma- 
chen, ficb  auf  ctwaô  perlaffen;  ( pl.us . 

compter  sur  qcb.,)  faire  état  sur  qn. , 
{pl.us.  faire  cas  de  qn. , f,  cas:)  toutes 
choses  demeurant  en  état , ba  allé  ©a* 
(ben  fo  bleiben  wie  fie  fïnb,  (in  statu 
quo)  ces  gensjà  sont  ennemis,  par  état, 
de  toute  vertu , bieff  £eute  ftnb  «on  $ro* 
feffion  Jeinbe  »on  allem/  waö£ugcnb 
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heift»  !«  procès  est  en  état,  (fut,)  btt 
$ro§eflifl  nun  fo  weit  tm  ©tanbe,  bag 
ein  Urtheil  gefaxt  werben  fann;  le 
procès  est  mis  hors  d’état , ber  ©ang  be$ 
tyrojeffeg , bet  feiner  ©ntfeheibung  febott 
nahe  war , ift  bureb  eilten  neu  bajwt* 
(eben  gefommenen  Umfianb  aufgebaltett 

WOtben;  l’accusé  (le  criminel)  se  met  en 

état,  ber  55eflagte  (ber  Verbrecher)  Wellt 
fîcb  bon  felbfr  im  ©ef&iignih  ; capitaine 
du  grand  état , (ebem.  jtt  ^anfr,)  ber 
tfapitain  eineé  ©cbiffeS , ber  feine  Äorn* 
miffibn  oom  Äönig  hatte  ; capitaine  da 
p-.tit  état,  ein  tfapitûin,  ber  eine  Ieidjte 
©aUiote , einen  Q5ranbet,  eine  glute  :c. 
fommanbirte* 

Etau,  s. m.  ein  ©cbraubflocf  ; èfau  il  main, 
eiu  $eitfloben. 

Etau  , (pl.us.  auj.  ffatt  étaf , plur.  étaux,) 
s.  m.  eine  Vanf,  ein  üffcb,  worauf 
man  $Wd)/  gifdhc , öbfl  tc.  feil  bat; 

— de  boucher , eine  $leifcfccrbanf , 
©cblacbterbauf,  Vanf  ; ein  ^(eifebfebarn, 
glcifebrangen,  eine  $leif(branne  ; (ei- 
gentlich ber  Ort  in  ber  ©tobt  ober  itt 
betSDîcçig,  wo  bie  ^leifcber  feil  haben)* 

Etayement  , s.  m.  ba$  ©tU^en  Î Untcr- 
flûçen* 

Etayer , p.  a.  fluten  î UnterHÙbett,  i quoi 
bon  d’étayer  le  ciel , prov.  WO§U  nu^et 

boeb  M ttbcrflûfîtgc  ©orgen?  (alö  wollte 
ber  Rimmel  einfaUcn). 

Eté,  s.  m.  ber  ©Ommer,  rété  St.  Denys, 
St.  Martin , bet  Vacbfommer , ©pitfom* 
mer  ; vuig.  ber  alte  2Sfibcr*©ommer, 

Eteignoir , s.  m.  bû$  £ôfcbhûtlein  , bet 
Zimpfer;  (in  Âitcben  te.)  baô  £ofcbhorn, 
^àmpfhorn. 

Eteindre,  v.  a.  irr.  (ba$  Jeuer)  attélifcben; 
(eine  Jeueräbpunfl , Äalf , ben  Ourft  îc.) 
löfcben;  (gltihenbeö€ifen  tc.)  ablöfcben; 
(betjm  Gabler)  fcbwöcbcn.  &g.  ßillen,  1 
lèfchen , bimpfen  (j.  55.  eine  (Empörung, 
£eibenfcbaft  tc. })  éteindre  une  race , eilt 
©cfcblecbt  bertilgen , gönjlitb  auérot- 
ten;  — une  dette,  eine  ©djulb  tilgen; 

— une  charge . ein  Amt  einjteben , ober 
nicht  mehr  befeßen;  — une  pension;  eilt 
©cbalt  einsieben  ober  aufbeben  ; étein- 
dre du  mercure,  T.  betn  ÜUCcFftlbct 
feine  ^luffigfeit  benehmen.  S'Eteindre, 
p.  ré/l.  prop.  et  fig.  »crlöfcben  , (auögc- 
hen;)  aitöflcrben;  it.  fanft  flerben  ober 
entfdjlafen,  wie  ein£td)t  auögehen* 

Eteint,  einte, part,  et  adj.  perlöfd)t  IC.  avoir 
les  yeux  éteints , la  voix  éteinte , motte,  ab- 
geflorbeite  Augen  haben;  eine  fo  febwa- 
dje  ©timme  haben , ba§  man  fie  faunt 
pernebmen  fann  ; ligne  éteinte,  (f.  auch 
défaillante  ; k éteinte  de  chandelle  , flatt 
& chandelle  éteinte , (bet)  Verweigerun- 
gen) bi«  ein  angrjûnbeteg  ©tuef  £icbt 
aufgebrannt  ijf* 
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Eteloïl,  (55a  U f.)  flatt  étalon,  épure. 
Etemper,  cor.  flatt  estampe  ober  étamper, 
Etendage , s.  m.  (©udjbr.)  £ûtten  ober  ÖUf« 
gejodene  ©chnùre  jum  £rocfncn  ; it 
ba«  aufhdngen  ber  abgebrucften  unb 
«och  naffen  53ôgcn  auf  biefe  hatten  ober 
©chnùre. 

Etendard,  s m.  eine  ©tanbartc;  Reiter* 
fahne  ; */.  überhaupt  eine  £rieg«fahne  i 
(auf  ©aleeren,  flatt  pavillon,)  bie  flagge; 
(53otan.)  bic  jahne  » ba«  oberfle  53lu* 
menblatt  an  ben  ©d)metterling«blùthcn 
Ober  ©rbfeublumenî  l’étendard  céleste, 
bic  grûnc  gahne  be«  fRuhammcb;  l’éten- 
dard rouge , bie  'Slutfa&ne.  Fig.  arborer 
l'étendard  de  ta  rébellion  , bie  ga(jnc  be« 
SlufruM  OUfflfCfcn;  — de  la  dévotion, 

mit  feiner  ©otteöfurcht  prahlen;  lever 

l’étendard,  fldj  JUm  £ûUPt  ObetSlnfûb 

ter  einer  gartet)  aufroerfen  ; it.  ber  an* 
fâltger  bf  « ÄriegeÖ  fepit  î suivre  les  éten- 
dards de  qn. , jemanbe  « ^artep  ergreifen; 
fïcfj  ju  jemanbe«  ^îartep  fchlagcn  ; ce 

tailleur  a levé  l’étendard  pour  lui , prov. 

ber  ©chneiber  hût  ben  Refl  vom  £ud> 
ober  3euge  unter  bie  55anf  (on/g.  in  bie 
Jpôtte  ober  nach  ber  Sfcau«)  gctoorfen. 

Etcndeur , flatt  extenseur. 

Etcndoir , s.  m.  T . ba«  .ftrcnj  / tpomit  bie 
©uchbrucfer  bie  neugebrueften  55ogett 
aufhingcn;  (tyepietm.,  SÛ3et§gdrbcnc.) 
ber  Srocfenplalj. 

Etendre , v.  a.  au«brciten  ; au«citianber 
breiten;  auöeinanberlegen;  it.ßg.  au«* 
bebnen  ; au«fpannen  ; auôflrecFen  ; (ire 
cfen;  ber  £inge  unb  55rcite  nach  au« 
bebnen  unb  bùnner  machen;  perUn. 
gern  ; it.  flrcidben  , j.  55.  lutter  auf 
©robi  ßg.  auöbeljnen,  enveitern,  ber* 
großem  ; il  est  étendu  de  son  long,  er 
liegt  au«geflrccft  (fo  Tang  er  iß)ba; 

Jésus- Christ  a été  étendu  sur  la  croix, 

©brißu«  iß  an  ba«  Æreuç  geheftet  trot* 

ben  ; étendre  qn.  sur  le  carreau , einen 

auf  bem  tylafc  tobten  reinen  auf«  @ra« 
ßreefen;  (f.  auch  courroie  unb  parche- 
min;) étendre  la  lumière  , (ÇRahlct)  ba« 
£icht  berbreiten.  s’Etendre,  v.  rèjfl.  ftd) 
auôbreiten  te.  ; (f.  étendre  ;)  (ich  auôgc* 
ßreeftauf  etwa«  hinleaen  ; it.  ftd)  ctßrc* 
eten  ; einen  gcibiflen  Raum  einnehmen  ; 
ßg.  Och  crßrecfen , fleh  oerbreiten  ; ret* 
chen;  it.  gqf.  ibihten,  bauern;  s’éten- 
dre du  côté  de  l’orient , fleh  gegen  fRor* 
gen  hin  (ober  auf  bet  èfllichcn  ©eite) 
auöbrciten;  s’étendre  sur  geh.,  fleh  über 
etma«  a u« breiten  ; weitliuftiq  babon 
hanbcln,  fchreiben  ober  reben  ; fleh  lange 
babeo  aufhalten. 

Etendu,  ue, part.et adj.  aU«gcflreeFtï  au«< 
gebreitet;  ic.;  (f.  étendre;)  u.  tvcitliuf* 
tig  ; it.  ßg.  pielumfafifenb  / tbie  j,  55. 
her  S&erßanb, 
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Etendue,  s.  f.  (^Jhilof.)  bie  au«befmung; 
ber  Raum  , ben  eine  ©achc  nach  ihrer 
£dnge,  55reite  unb  2)icfe  einnimmt; 
(im  gemeinen  Reben , nur  von  ber  Ober* 
fliehe;)  bie  Sfficite,  ©rofje,  £inge,  ober 
auch  ber  ganje  Umfang  einer  ©adje; 
ßg.  bie  ftufbe  bnung , ber  Umfang,  bie 

@r bßt  ; un  jardin  de  grande  étendue , eilt 

rofler,  iveitliuftiger,  geräumiger  ©ar- 
en  ; rétendue  du  temps,  ber  Zeitraum; 
bie  £auer  ber  pClt  ; donner  de  l’étendu» 
à son  crédit,  feinen  tfrebft,  fein  &nfeheit 
erweitern;  l’étendue  du  pouvoir,  des  de- 
voirs, ber  Umfang  ber  ©ewalt,  ber 
Pflichten. 

Etentes,  s.f.  pi.  (£obgirbet)  ein  ©ebîube, 
tvo  bie  £ohfud)en  juin  fcrocFenwerben 
hingeflellt  tverben  ; auch  Ie  percher  ober 

la  cage  à mottes. 

Etemel,  elle,  adj.  prop.  et  ßg.  Ctbig  ; it. 

tmmettvihrenb;  unaufhörlich»  it.  s.m. 

©ott  ; ber  (Ewige  ; cette  proposition  est 
d’étemelle  vérité,  biffer  ©ft Ç iß  etnf 
flbige  SÔahrheit  ; les  ombres  étemelles, 
(poet.)  bic  ewigen  ©chatten  ; bie  £dHe, 
Etemelle,  t.  f.  bie  Rainblume , (bereit 
fdjine  ÿarbe  fleh  / wenn  bie  tyflanje  au«* 
getrotfnet  ifl , beflinbig  erhilt). 
Eternellement , ado.  etvig  ; von  ëwigfeit 
hcr;  it.  heflinbig,  ohne aufbôren. 
Eterniser,  o.a.fig.  bcrewigett  ; unflcrblich 
machen;  it.  in  Me£ingc  hinau«  jiehen. 
Eternité,  s.  f.  prop.  et  ßg,  bte  ©Wigfeit» 
de  toute  éternité,  bon  atter  ©Wtgfcit  htt* 
it.  von  unbenflichen  fetten  hcr. 

Eternuer  , v.  a.  ttiefeil. 

Etemument , s.  m.  ba«  liefen. 

Etersillon,  f,  étrésillon. 

Etésies , s.  m.  pl.  (ober  vents  étéslcns ,)  ge* 
wiffe  ffîinbe,  wcldjc  jährlich  auf  bem 
mittefldnbifchen  sRecre , von  bem  Solsti- 
tio  an,  bi«  in  bie  £unb«tage,  tve&cn; 
(<J5oef.  ) fühle  fanfte  Söinbe  in  beit 
èunb«tagen. 

Etété,  ée,  part  et  adj.  f.  étêter;  (SBapJ 

ohne  Äopf. 

Etêtement,  s.  m.  T.  ba«  fopfett  fine« 
55aume«. 

Etêter,  rm  a.  un  arbre,  bftt  ©ipfeT  eittf^ 

55flumc«  abhauen  ; einen  55aum  fipfen; 

— un  clou  , une  épingle  etc.  , ben  ÂObf 

eine«  9îagel« , einer  ©tecfnabel  «.  ab- 
brechen , abfehneiben , ober  auf  eine  an* 
bere  art  herunternehmen. 

Eteuf , (fpr.  éteu  ,)  s.  m.  ein  fie  inet  55äU 
Jum  ©pieTen;  renvoyer  l’éteuf , ben  $5att 
jurticffchlaqen  ; it.  ßg.  einem  nicht« 
fchulbig  bleiben;  einem  gleich  mtebrr 
©in«  verfemen;  fleh  berb  bèrantworten  ; 
courir  après  son  éteuf,  feinem  55all  nach* 
laufen  ; it.ßg.  fîch  aUc  SRûhe  geben , 
einen  verlornen  S5«rtheil  / ober  eine  per- 
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fAumtc  (Beledenheit  wieber  ju  erlangen; 
barnad)  laufen. 

Etcule  , ( prvcl . Estcuble,)  bte  ©tOPpel, 

(chaume  ;)  it.  ber  £heil  eine«  Äorn-  ober 
©raö&almö,  ber  jwifehen  2 knoten  bef* 
felbcn  enthalten  ift. 

Ethé;  , s.  m.  ber  Stether  ; bie  bunne  £int" 
mclôluft  î it,  U.  1-queur  éthété-’. . ((Ehpnu) 

ber  2Uther;  ein  feiner  ©piritud. 

Etbéré,  fr,  adj  Atherifd)  ; la  voûte  éthérée, 
(«Poef.)  ber  £immcl;  espace  étkéré,  ber 
jptmmeldrotlm. 

Eth'ops , ou  Ethiops  m'néral , s.  m.  ((Ehpm.) 

mineralifcher  «Kohr;  eine  Mifdjung  aud 
Üuecfftlbcr  unb  ©djwcfel. 

Eth  que,  s.f  7“. bie «OJoral;  £ugettblehre, 
@tttenlef)re;  tes  éthiques  d’Aristote,  bie 
motaltfchcn  SEDerfe  bed  Slrifloteled. 

Ethmotial  , alt  , • adj . surure  ethmoidale, 

(2lnat.)  bie  ©iebbein^ath» 

EihmoiMe , s.  m.  ($nat.)  ber  ©iebfnochen, 
Hi  ©iebbein  unten  an  ber  Jpirufchale. 
Ethnaique,  t.  m.  (bep  ben  2llten)  ein  (Eth* 
nardte  ; ber  ©tütthalter  einer  <propin$. 

(Ethi  archie). 

Ethnique , adj.  c.  (£heol.)  heibnifch  ; ab« 
göttifch  ; nom  ethnrque , (©ramm.)  ein 
ädlternahme» 

Ethologie,  s.f  T.  eine  Bbhanblung  pon 
ben  ©itten  unb  ©ebrAuchen. 

Ethopée,  s.f.  (rhetor.  $igur)  eine  lebhafte 
©dnlberungbcr  (Bitten  unb£eibenfd)üf« 
ten  einer  ^Jerfoit. 

lit itr  1 S9  tu*  ä • ber  ©ang,  bie  £eitung  bed 
©ccwatTcrd  in  bie  ©aljteiche. 

Etincelant,  ante,  adj.  prop.  tt  fig.  fun* 

felnb;  feurig;  heU  glAitjenb;  btißenb. 

Etinceler,  v.a.  prop  et  fig.  funfein  r fd)tm» 

mern , bliçett  ; htU  glÄitjen  ; ©tragen 
bon  fleh  werfen. 

Etincelle , s f.  ber  Junfc  ; fig . ein  Junfe , 
ein  ftuttfchen,  $.  %>*  d’espérance,  de  bon 
sens,  — dpoffnung,  söerflanbic.i  étin- 
celle de  feu,  em  jeuerfunfe. 

Etinceilé,.  ée,  adj.  (2ßgp,)  mit  ffunfen 
befAct. 

Etinceiicraent , s.  m.  bad  ^unfein;  ©chim* 
mern;  «Bitten ; Strahlen. 

Etiolé,  ée,  part,  et  adj.  bunn  Unb  fd)mAd)» 
tig;  f.  étioler. 

Etiolement,  s.  m . T.  bad  ©djwinbcn  ber 
$Aume. 

sE*ioier,  v.  ré/7,  (p„  jungen  $Attmen  unb 
tyffanjien  ) T.  bunn  unb  fdjmAchtig 
werben. 

Etiologie,  s.f  T bie  £chre  pon  ben  Ur* 
fadjen  ber  $ranfheiten% 

Etique,  adj.  c.  fchwinbfuchtta ; mit  ber 
©chwtnbfucbt  ober2ludjcbrung  behaftet; 
• heftifch;  U.  qqf  (aud)  p.  tyferben  unb 
einigen  anbern  îhieren)  mager  unb  ab» 
aejeprt-;  bîtrr;  audgeiehrt;  fièvre  étique, 
etn  auâjehrenbe^/  ein  fchleicheitbed  on» 
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(ûttenbe^  lieber  ; il  a le  visage  étique, 
er  fleht  fefer  mager  aut. 

Etiqueter,  v.  a.  qch.,  jetdmen;  einen Set* 
tel  mit  einer  Ueberfdjrift  (ober  mitfonfl 
einem  Seichen)  auf  etwas  hingen  ober 
flehen,  bamit  man  wtiTe,  was;  battit 
tft  ; Settel  an  ettpgd  machen , unb  fle 
überfchreiben. 

Etiquette , s.  f.  ein  Seichen  ober  Scttelchen, 
tat  man  an  etwag  hingt  ober  fleht/ 
um  su  wijfcn , waé  barin  ijf  ; eine  lieber* 

fehrift  Î it.  (auch  étiquette  du  palais,  tnf. 

am  fpanifchen  unb  Wiener*  £ofe)  ein 
porgefchriebeiteg  ^ofceremontel;  it.  ber 
ipofjwöng  ; (Gabler)  eine  Söippe , (f* 

tetoir  ; juger  ober  condamner  sur  l’étiquette 
du  sac , fig.  et  prov.  »on  einer  ^Jerfon 
ober  ^ache  letchtfinntg  (ohne  porber 
angeficllte  Untcrfuchung,  nadh  bem  Au* 
Gern  (Scheine)  nrtheilen. 

Eure,  s.f.  (©Arber)  tat  ^tretebmeffer. 

Etirer,  v.  a.  T.  — icfer;  baé  €ifen  flrecfen; 
— lespeanxsur  le  chevalet,  btC  gewafdie* 
nen  grünen  i>Äute  auf  bem  ©ichabebaum 
auölireichen ; —du linge,  «©afche  ober 

^ £einwanb  firedfen. 

Etisie , x.  f.  pl.us.  f.  phtysie. 

Etoc , x.  m.  T.  rin  abgeftorbener  53aum* 

flamm. 

Etoffe,  s.f  ber  (Stoff;  ein  gewebterober 
gewirfter  S^ug  von  55olIe,  ober  ©letbe, 
ober  Jpagrcn,  ober  ©olb*  unb  ©über* 
fAbentc.}  it.  ber  (Stoff  ober  Se«d»  ein« 
jebe  DÄatertc , bie  bearbeitet  worben  ifl 
ober  werben  foll  ; bie  Materialien  ; ber 
ju  einer  Arbeit  nbthige  rohe  (Stoff;  T. 
(îôeihgArb.)  bic  ©arbrtihe  ; Öllaunbru* 
he  ; étoffes,  piur.  grofjgeblumtc  ©eiben* 
jeitge  ; basse  étoffe,  petite  étoffe,  eine 

Mtfchung  uon  S»«»  «nô  ’3lep;  (bepnt 
Ôrgelm.  blosl  étoffe;)  ers  bottes  sont  de 
bonne  étoffe,  tiefe  ©tiefeln  fînb  pott 
gutem  £eber.  Fig.  et  Prov.  fam.  l’étoffe 
m»*  manque  quelquefois,  ed  fehlt  mir  6f* 
terd  bad  «Jtôthigfle;  il  y a de  l’étoffe,  (pour 
faire  un  homme,)  (fggt  matt  pon  einem 

jungen  Mcnfchen,)  tt  lApt  fid)  etwad 
guted  aud  ihm  machen;  er  hat  ftAbig* 
feiten  ; un  homme  de  petite  , de  basse  , 
étoffe , rin  Menfch  won  geringem , port 
niebrtgem  J^erfommen;  ils  sont  de  même 

"étoffe , cd  ifl  einer  wie  ber  gnbere  ; vulg. 
fie  ftttb  pon  einem  ©chlag. 

Etoffé,  ée,  part,  et  adj.  f,  étoffer;  bien 
étoffé , aud  gutem  ©toffe  gemacht  te.  ; 
it. fig.  fam.  (mit  Kleibern  unb  MAbeitt) 
reichlich  perfehen  ; wohl  audflaffirt  ; it. 
(oon  einer  Sîebe,  discours,)  reich  ait 
Materie,  unb  wohl  audgearbeitet î T. 
(pont  (Elfen)  wohl  jubereitet;  hArter  ald 
gemcined  (Eifen , unb  bod)  nic^t  fo 
fprôbe  ald  ©tahl. 

Etoffer,  v.  a.  ben  gehörigen  S^wfl  î«  einer 
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©adje  nehmen  $ (yuig.)  ausffaffltett  ; »V. 
(inf.  Äutfchen , 55etten  unb  gewifFeÊlô* 
bcln  /)  mit  allen  nötigen  3utbatcn , 
mit  aller  3ubebör  verfemen  ; — la  crème, 
T.  ben  Stûïjm  fcunner  fdjlagen;  f.  aud) 

étoffé. 

Etoile,  s.f.  ein  ©terni  it-fig-  bie Äon- 
flf Dation  / ber  ©tanb  ber  ©eftirne , (bas 
Buchen,  ber©lûcfS*obetttnglücfSftetn,) 
worunter  ein  OiÄenfd)  geboren  ift  i ba* 
ber  : bas  ©d)icf  fai  ; ©efchicfe  î 95er* 
bâiignifi;  *V.  ber  ©tern;  wirb  oon  einer 
ttKenge  kernförmiger  Äörper  ober  Jtgu* 
ren  gefagt,  §.  55.  ein  folcher  ©prung 
on  einer  55outeiBe  ic.  ; it.  ber  meifje 
Jlecf,  ober  bie  53la)Te  on  ber  ©titne 
eincd  tyferbeS;  it.  (auch  fort  à l’étoile,) 
eine@ternfchanie;  it.  bie©tcrnblume, 
Öfter  i ( Jcucrw.)  ein  Jeuerftern  ; (55uche 
biitb.)  bas  ©terneifen  i (55ucbbr.)  bas 

©ternd)enï  (f.  astérique;)  étoile  de  mer  ; 
ber  ©eeftern  ; eine  2frt  £bierpftanjen  ; 
(©Cbifff.)  ber  9Ï0rbftetn  (étoile  polaire;) 
étoile  du  matin , ber  ttROrgetlftCMï  étoile 
du  soir  ; ber  Âbenbftern;  étoile  fixe , ein 
, girftcrn;  étoile  errante  , eilt  3trfte«t/ 
. klonet  ; étoile  volante , eine  ©tern* 
fdjneuje  ; eine  ©ternfcfmuppc  ; j’ai 

vu  tomber  une  étoile,  vulg.  id)  Ijûbe 

einen  ©tern  fallen  feben  ; es  bat  fïcb 
ein  ©tern  gepuljt  i l’étoile  du  berger  etc. 
(f,  berger).  Fig.  et  Prov.  coucher , loger 
à la  belle  étoile,  (f.  coucher.)  on  lui  a 
fait  voir  le*  étoiles  en  plein  midi,  mon  bût 

ibm  in  bie  Äugen  gefdjlagen  , bob  bie 
Junten  bcrouSgefprungen  ftnb  ; il  croit 
voir  les  étoiles  en  plein  midi;  (pon  einem 
(Einfältigen  , ber  fîcb  febr  weife  binft,) 
er  glaubt  bie  ©terne  am  betten  ©îittage 

JU  feben  ; il  fait  voir  les  étoiles  en  plein 
midi,  fggtman  pon  einem,  berÄnbern 
gern  etwas  ûberrebet,  wig.  wet§  mad)t. 
Etoilé,  ée,  adj.  gekirnt;  kernförmig  i poil 
©terne  ; mit  ©ternen  befôet  ; bouteille 
étoilée,  eine  Q5outeitte  mit  kernförmigen 
©prûngen  î chardon  étoilé , bie  ©tern» 
btftel;  flans  étoilés,  (wöbrenb  beS^rô' 
gens)  geborftene  SOtûnjftûcfe. 

Etodé , s.  m.  (Chirurg.)  bie  ©ternbinbe. 
s'Etoiirr , v.  rèjl.  7.  (pon  ©lifern  i 3Bûlîj» 
ftûrfen)  einen,  ©ternfprung  befommen  } 
SRiçen  befommen  ; aufberften  ; f.  étoilé. 
Etoie,  s.f ; eine  ©tôle;  ein  Äirchenomat 
ber  fatbolifdjen  tyriefter  unb  fpröfaten. 
Etonnant,  ante,  adj.  erftaunlid)î  WaS  jUm 
©rftaunen  ift,  ober  in  ©rftaunen  feçt; 
- (erftaunenbï)  it.  aufterorbentlich  ; wun* 
berbar;  des  exploits  étonnans',  SBunber* 
tbaten  ; cela  n’est  pas  étonnant,  baruber 
barf  man  fîd)  gar  nid)t  munbern. 
Etonnement,  s.  m.  baS  Crftauiten;  bie  S8er* 
wunberung;  bie  53eftembung;  (ift  uid)t 
mît  admiration,  surprise  unb  cunsterua- 
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tîon  ju  berne  tfrfeln  ;)  it.qqf.  eine  ©r- 

fdjutterung , (ébranlement,  secousse)) 
depuis  sa  chute,  il  lui  est  resté  un  éton-, 
nement  de  cerveau,  feit  feinem  JûUe  fttblt 
er  nodj  immer  eine  ©rfcbùtterung  im 

©ehirne;  étonnement  de  sabot,  (i)uf- 

febm.)  ein  erfchûtternbcr  Ânftofj  bcS 
£ufS  an  etwas  partes;  f.  aud)  étonner. 
Etonner,  v.  a.  in  (Erftaunen  feÇen  ; in  ©er* 
wunberung  fclje»;  it.  (ftatt  ébranler;) 
erfd)ûttern , wie  §.  55.  baS  ©clôute  ber 
©loden,  baStfradjenbcS  ©efd)ûçeS ic.; 
étonner  un  diamant,  einen  $Ki§  ObfP 
©prung  in  einen  JDcmant  machen  ; éton- 
ner le  cerveau , (f,  étonnement).  s’Eton- 
ncr , v.  ré/l.  de  qch. , über  etwas  erftau* 
nen  ; fîd)  über  etwas  munbern;  it.  qqf. 
über  etwas  erfcbtecfcn  ; je  m’étonne 
qu’elle  ne  soit  pas  arrivée,  midj  Willibert, 

(es  befrembet  mich ,)  baft  fie  nicht  ge-  . 

fommeniftî  faut-il  s’étonner , ift  baSeitt 
5©unbe!:  ? il  est  bon  cheval  de  trompette, 
il  ne  s’étonne  pas  pour  le  bruit  * prov. 

er  l&ftt  ftcb  fo  leicht  feinen  ©djrerfen 
einjagen. 

Etoqueresses , S.f.  plur.  (©CÜer)  flcine 
©d)nure  ober  ©tringe. 

Etoquaraux,  s.  m.  pl.  (©chfoffer)  ©tiftt 
etwaSju  holten  ober  fcft  j»  machen. 

Etoquiau  Obft  Etoteau , s.  m.  (Ubtm.  ÎC.) 

ein  Raiter;  ©perrer  ; ûberh.  / ein  ©tift, 
ber  einen  ^beil  einer  ÙKafchine  in  fei* 
nem  Çûufe  aufbalten  fott  ; f.  estoquiau.  • 
Etou,  s.  m.  T.  eine  55anf , Rimmel  bat«» 
auf  ju  fchlacbteti. 

Etouffant,  ante , adj.  erfticf enb  ; ben  Ât&ent 
benebmenb;  il  fait  une  chaleur  étouffante  , 
man  möchte  Por£ifje  crftiden;  it.  étouf- 
fant*.  part.  atbemloS  ; ber  (bie)  erftiefctt 
will  ; bem  ber  Ätbem  benommen  ift. 

Etouffé,  ée , part,  et  adj.  etftidt  i (f. 
étouffer;  arbre  étouffé,  efn  jUttget  Q5a«m, 
bem  höhere  bie  um  ihn  herumfte&cn, 
bie  2uft  benehmen  ; ««sai  étouffé , eine 
mit  ©djlûffen  bebccfte  ©olb-ober  ©il- 
berorobe. 

Etouffement,  s.  m.  baS  ©rftiefeitî  it.  bie 
€ngbrûftigfeit;  55eflemung  bes  Âtbcms. 
Etouffer , v.  a.  etftirfen  ; it.  (tm  ©ebringe, 
tin  ©chlaf  te.)  erbrûcfen  ; it.  ben  Ätbem 
beneèmen;  (bepnabe)  erfticfcn  ; (im 
SôamStbume)  erfticf  en  ; it.  (b.t.éteindre, 

55.  Jeuer,  Âoblcn  k.)  auSlôfchen , er- 
ftiefen  ; it . fig - erfticfen  ; unterbrûcf en  ; 
bftmpfcn  ; beji&men;  jurûcf  halten  ; per- 
bergen. Etouffer , s.  n.  erfticfen  ; it.  faft 
erfticfen;  faft  nicht  jit  Ätbem  fommeit 

fônneil.  Fig.  fam.  étouffer  de  rire,  (a# 

chen , baß  man  erfticfen  möchte  ; fief) 
faft  aufjer  Ätbem  lachen  ; vu/g.  fîd)  franf 
lachen;  fîd) faftju£obe  lachen;  por Aa- 
chen berften  mögen;  étouffer  de  dép-.t, 
»or  Berger  erfticfen;  fich  jui^obe  irgern. 
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EtoufToïf , $.  m.  (fcÄcfcr)  bet  Æoblenbâm* 
Pfer  ; (Copier)  bit  £6f4)bûd>fe;  'Dampf« 
bucpfe. 

Etoupage,  t.  m.  (J>)utmadjer)  Pie  05uge, 
PaS  «SuggucF. 

Etoupe , s.  f.  pa#  ©erg  ; Per  grobfle  £peil 
POItl  $Ûîlf  oPet  $laCp#;  toile  d’étoupe, 
©«glctnwanb  ; mettre  le  feu  aux  étou- 
pe* fig-  f“”*'  Pie  erpipten  ©emûtper 
noep  meprerpipen;  Picgeute  noch  mepr 
Pinter  cinanber  pepen,  itod)  mepr  erbit« 
terni  Depl  in  Pa#  tfeuer  liefen. 

Etouper,  v.  a.  mit  ©erg , ober  mit  ©otte/ 
©aumwotte  te»  oerflopfen  ; s’étouper  les 
oreilles.  Pie  Dpren  oerflopfen;  03aum* 
wolle  in  Pie  OPreit  Hopfen;  it. ßg.fam. 
oon  einer  ©açpe  nicht#  hören  motten. 

Etou  pille , t.  f ( jeuerwerf)  eine  ©topine  ; 
eine  Jeuerfûprung  ; ein  $cuerflricf  oon 
©erg , §ur  anjunbung  Per  Çeucrwerf#« 
faepen. 

Etoupiiier,  v.  a.  T.  mit  Pen  gehörigen  ©to- 
pinen Pcrfepen  ; f.  Etoupiiie. 

Etoupillon,  Etoupin , s.  m.  f.  estoupîn 

Etourderie,  s.  f.  eine  Unbefonnenpeit;  ein 
tinbefonnener©trei(p,  eine  unbefonnene 
Oanblung;  it.  Pie  Unbefonnenpeit;  Pie 
©ewopnpeit,  unbefonnene  Jpanblungut 
§u  begehen. 

Etourdi,  it,  part,  betiubt;  it.  fdjwinPelig  ; 
taumelig  te.  ; (f.  étourdir  ;)  la  partie  est 
encore  tout  étourdie , Piefer  $peil  ifl 
noep  ganj  betÄubt;  (fagt  man,  wenn 
pon  einem  peftigen  ©chmerje  nur  noep 
eine  Heine  ©mpjtnPuttg  übrig  ifa)  ilest 

encore  tout  étourdi  du  bateau , prov.  et 

iH  noch  galt)  betäubt  ober  fdjwinbelig 
Paoon  ; vuig.  tt  gept  noch  alle#  mit  ipm 
herum  ; (pon  jemanb , Per  fiep  oon  einer 
tiberfanbenen  Äranfpeit , einer  flarfen 
€rmubung,  ober  oon  einem  unange* 
nehmen  Vorfälle  noch  niept  oöttig  er« 
polt  pat). 

Etourdi,  ie,  adj.  et  s.  tinbefomtett  ; unbe* 
Pacptfami  pirnlo#;  ein  unbefonnener 
«Xcnfcp } ein  unbefonnene#  SOMPcpen. 

Etourdiment  ober  * l’étourdi,- aefr.  unbefon« 

nenerweife,  auf  eine  unbefonnene  art. 

Etourdir,  v.  a.  betäuben;  übertöuben; 
vuig.  pen  Äoof  tott  machen;  it.  fchwin« 
Pelig,  taumelig  {vuig.  Pumm  im-Äopfe) 
machen.  Fig.  befturjt  machen;  Q^cfhur* 
jung  unP  ©erwirrung  oerurfaepen  ; 

étourdir  les  oreilles , Purd)  Oiclf#  ©CpWfl« 
pen  taub  ober  Pumm  machen  ; {vuig.  ma- 
chen / Paß  einem  Jporen  unP  ©epen  Par« 

Über  Oergeht;)  — la  douleur,  le  chagrin 
etc.,  Pen  ©d)mer§,  Pen  Kummer  be- 
täuben / P.  t.  fie  Pnrcp  anbere  ©egen« 
HönPc  jerßreuen,  unP  weniger  empftnb« 
Iicp  machen  ; — la  grosse  faim , Pen  £cig» 
punger  (litten;  — la  viande,  glcifdj 
(nur)  ein  toenig  foepen  laffen;  vuig.  et 


tidjemapf  ubertoatten  laffen  ; — » de  I’eau, 
©affer  ein  wenig  uberfcplagen  laifen, 
vuig.  fepreefen.  s’Etourdir,  v.  rijl.  fiep 
betäuben,  fiep  oergeffen,  inf.  surqch., 
ftep  etwa#  (Unangenehme#)  au#  bem 
©inne  fcplagen;  ba#  anbenfen  einer 
©aepebeoftep  unterPruefen  ; — deqeh., 
Jam.  fiep  allerlei)  ipunberlicpe  ©rttteit 
ober  Söorurtpeile  in  Pen  £opf  fepen; 
oon  etwa#  eingenommen  fepn. 

Etourdissant , ante , adj.  bctdubenP» 

Etourdissement,  s.  m.  Pie  Betäubung Î it. 
wfi  eine  gewiffe  ©cpwöcpe  im  Äopfe; 
eine  art  Taumel;  ein  (ÿnfang  jum) 
©cpwinPcl;  it.ßg.  Pie  ©etÖubung;  it. 
Pie  ©efrurjung;  Verwirrung;  un  esprit 
d’étourdissement , ein  ©cpwinbcfgeifl. 

Etourneau , s.  m.  Per  ©tûûr;  ein  ©ang* 
oogel , (Per , im  ÆAfïcp  gepalten , san- 
sonnet peifjt;)  it.  T.  eine  art  ©rau* 
fcptmmel  mit  gelblich-grauen  paaren  ; 
(ÇOteepan.)  ççf  flûtt  fauconneau , it.ßg . 
fam.  (un  bel  étourneau ,)  ein  Pumm« 
Preifler  junger  SKenfcp  ; it.  ein  junger 
©elbfcpnabel. 

Etouteau , s.  m.  (îtprm.)  Per  ©djîagfliffc, 

Etrange,  adj.  c.  ßg.  fonPtrbar;  feltfam; 
ungewöhnlich  ; wunPerlicp  ; trouver 
étrange , fîcp  (etwa#)  befremPcn  laffen. 

Etrangement,  adv.  feltfam,  augerorbeut- 
liepî  ungewôpnlicpcrwctfe  ; il  est  étran- 
gement en  colère , <r  ifl  über  Pic  SKagen 
erjurnt.  * 

Etranger,  ère,  adj.  et  s.  frcmP  î auÔÜtt« 
Pifcp  ; au#wirtfg  ; it.  ßg.  fremb  ; ein 
SremPer;  ein  au#lÄnber;  eine  auölin* 
Pcrinnj  ein  gremblitig;  it.ßg.  frcmP; 
nicht  ju  einer  ©aepe  gehörig  ; weit  ent» 
fernt  Paoon;  it.  unerfahren;  unrnif* 
fenP  ; ein  JremPling  ; {vuig.  niept  |« 
£aiifc,)  j.  Q5.  in  einer  ©iffenfcpaftzc.; 
(Diplom.)  les  affaires,  les  relations  étran- 
gère, Me  au#wirtigen  angelcgenpei» 
ten  ; (SDtePij.)  corps  étranger , ein  frem» 
Per  Körper;  ce  fait  est  étranger  à la  ques- 
tion , Piefe#  gepôrt  gar  nicht  jur  ©achi 
tC. î faire  l’étranger,  fjcfy fremb  Ober  Utt» 
wiffenP  anfletten  ; l’étranger , ççf.  gatt 
les  étrangers,  PicftremPe;  Pa#au#lanP; 
J.  ©.  ces  marchandises  passent  chez  l'étran- 
ger, Piefe  ©aaren  Werften  in  Pas  au#» 
lanP  prrfûprt* 

Etranger,  v.  a.  pop.  (£bi«c)  oon  einem 
Orte,  au# einer  ©cgeiiP oertreiben;  oerw“ 
jagen;  oerfcheuchcn ; oon  einem  Orte 
weggewöpnen  ; it-  fam.  fleh  (eine  über- 
lÄgige  <perfon)  00m  J^alfc  fepaffen. 

s’Etranger,  v.  rtß.  (d’un  endroit,  d'une 
contrée  y aud)  fam.  OOtt  SJÄCnfCpfn)  fiep 

weggewöpnen  ; ein  Jpau# , eine  ©efeü- 
fepaft  zc.  fg^  gar  niept  mept  befuepen  5 
tneiPem 
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Etranglé,  ée,  part,  et  adj • fflpötgtl  et* 
broffelt  i dfangulirt  ; (f.  étrangler  ; ) 
habit  étranglé,  eilt  JU  MgeS  (fttÖPpeS) 
Älcib;  corridor  trop  étranglé , croisée  fort 
étranglée,  ettt  Ptfï  jU  fd)mûlcr  ©ûng, 

ein  fehr  engeS  Renfler* 

Etranglement  x s.  m.  (?J)tebiC.)  bit  ÛU§eror* 

bentfidie  ^ufammenjtchung  ber  ©ebôt* 
me  unb  anbcrer  ©efide  ; *7.  T,  ber  €in- 
fchnitt,  b.i.  ein  &öbrth«n,  mittcld 
beffen  ber  $opf  unb  ber  Stumpf  ber  mei- 
nen jufammenböngen  ; it . ba$ 

©Bürgen  ber  ©chwirmet  unb  IXacfeten» 
£utfcn  ; l’étranglement  du  canal  est  cause 
que  le  ruisseau  se  déborde,  ber  Q3ûd)  id 
auégetreten;  weil  ber  ftanal  su  engeid. 
Etrangler,  v.  a.  erwürgen;  erbroffrln;  er* 
(Hefen  ; it,  dranguliren  ; it,  einer  ©ache 
nicht  Stûum  genug  (offen  ober  geben; 
SU  Hein;  su  enge  machen;  5.  03.  eine 
©affe;  ein  3tmmer  tc»;  (p.  Äleibern) 
einem  su  enge  fegn;  (f.  guch  étranglé). 
Etrangler,  v.  n.  erjHcfrn.  s’Etrangler, 
v.  riß,  (ich  erbroffeln;  (ich  erbenfen;  ce 
mur  ctrang'e  trop  votre  maison,  3be£ûUS 

deeft  su  febï  in  tiefer  sfôaucr  ; tic 
©Kauet  fîçt  su  nahe  ant  £aufe;  étran- 
gler une  affaire,  fig.  ftet  mît  bflU  tir* 

tbeilefiber  eine©ûche  übereilen;  fluch* 
tig  barüber  entfduiben  ; — une  fusée , 
T.  eine  £ûlfe  »Argen;  de  bis  auf  eine 
f leine  ûeffnung  jufchnùren,  bamit  de 

bedO  bôbct  deige  J j’étrangle  de  soif,  id) 

rerfchmachte  oor  &urfl. 

Etranguillon , s.  m.  T.  tint  MtjÙnbete  ©C« 

fd)»ulfl  ûm  £alfe  ber  tyferbe ; ber  ©trün* 
s gel;  (»ûs  beg  ben  çfôenfchen  bie  03riune, 
esquinancie  hcffjt;)  (îDîàfchtnen».)  ber 
enge  ©ang  einer  ©Dinbtrompete  ; poires 
d’étranguillon  flucb  d’angoisse , Sôûrg* 
btrnrn, 

Etrtpe , s.  f,  T.  tint  ©toppelfidjel» 
Etrapcr,  v.  a,  ûbdoppelnj  f.  estraper. 
Etraque , s,  f,  T,  bie  ©reite  einer  ©chiffs* 
ocrflcibung. 

Etrave , Etable , Etablure , s,  f,  T,  bet  ©Or* 
betfleoen  ; bai;  pom  porbern  €nbe  teé 
Siels  bis  über  bas  jwegte  ©erbetf  in 
bie  S)bï)t  gebenbe  gefrûmmtef)ols , wel* 
thc$  bent  ©orbertbctle  beS  ©diiffeS  feine 
©ejlalt  uubJpûltung  gibt;  f.  étambot. 

Eric,  v,  irr,  v,  impers . et  v,  aux  il.  fepn; 

bû  fepn  ; it.  (de  qch. .)  su  etwas  gehören; 
à qn.,  einem  sugebèren;  être  au  lit,  im 
03ettc  liegen  ; être  assis  etc.  (f,  assis,)  cela 
est,  cela  n’est  pas,  bûS  tfl  »fthr;  bû$ 
id  nid)t  m«br  ; il  sera  qch. , es  nirb  et* 
»ûS  aus  ibm  »erben;  il  est  juste,  (im- 
pers.)  (S  tfl  billig  i il  est  (dûtt  il  y a) 
des  homifies  etc, , c S gibt  SJÈenfdjCtt  2C.  î 
cela  est  de  justice,  (flatt  «la  est  juste,) 

fb  erforbert  es  bie  ©e  redjttgfeit  ; «la 
est  de  son  intérêt,  biefcS  crfôrtcrt  fein 
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©U(fen;  il  est  du  devoif  de  qn.,  bit 
Pflicht  eine*  te.  erforbert  te.  ; es  gcjiemt 

fid)  für  einen  ÎC.  ; ilestde  l’ordre  que  etc.  ; 
eS  id  ber  Orbnung  gemifl  ; cela  est  du 
caractère  , du  génie  de  qn. , eS  fommt 
mit  feinem  (Sbaroftcr , ©ente  te.  über- 
ein ; autant  qu’il  est  en  moi , fo  Ptel  ûtt 
mir  id  i fo  weit  c$  in  meinen  Ärüfteit 
debt;  cela  est  de  son  fait , biefeS  fommt 
pon  Obm  ber;  bas  bat  €r  gemacht, 
cela  n’est  pas  de  foi,  baS  id  eben  fetît 
©lûubenôûrttfel  ; il  étoit  de  robe  avant 
d’être  d’épée , er  befleiöetf  supor  eine  GA* 
pilbcbienung , ehe  er  Officier  »urbe; 

cela  n’est  pas  de  votre  lot , ba$  gehört 

nicht  au  3brem  2oofe;  être  à qn.,  einem 
gehören  ; c’est  k moi,  té  fömmt  mir  ju; 
cil  gebühret  mir  ; tS  id  an  mtr;  an  mir 
td  bie  Site ibe  ; je  suis  tout  a vous,  ich  bin 
3hnen  gänzlich  ergeben;  être  av*x  qn., 
mit  einem  umgeben  ; k-  bep  einem  fepn; 
être  bien  avec  qn. , mit  jf mattbtn  »obi  de* 
ben  ; feine  Jreunbfchßft  befiçen  ; (f.  bien 
Unb  esprit  ;)  je  serai  à vous  dans  un  mo- 
ment, ich  »erbe  in  einem  Olugenbltcfe 

.beo  3brtfn  fetm  ; être  à une  lieue  d’un 
endroit , eine  ?9teile  »eit  pon  ein em  ù rtc 
(entlegen  ober  entfernt)  fegn  ; je  fus  le 
trouver , ich  ging  nu  ihm  ; je  fus  lui 
, dire , ich  ging , uhö  fügte  ihm  ; u fut  trois 
nuits  sans  dormir , er  brachte  btcp  5tÂrf)tC 
ohne  ©chlaf  KU  ; être  à faire,  être  sur 
qch.,  mit etwaôbefdjiftigt fegn;  »omit 
»ubriitgen;  vutg.  worüber  fcgn;  on  est 
encore  à le  découvrir,  man  hat  eS  (ihn) 

• btë  btefc  ©tunbe  noch  nicht  entbeeft; 
être  pour  qn„  auf  icmanbeö  ©eite  fegn  ; 
es  mit  einem  halten  ; einem  begpdichten; 
begdeben;  fîcf>  jemanbeö  annehmen; 

être  d’une  entreprise,  an  einer  Untcmch* 
mung  ^ heil  nehmen  ; être  de  u partie , 
mit  heg  ber  ©efellfchaft  fegn  ; baiu  ge- 
hören ; il  y est  pour  un  quart , er  bût  bf  lt 
gierten  îbeil  baran;  je  n’y  suis  de  tien, 
ich  hübe  gar  feinen  £b«I  baran  ; il  n’est 
jamais  de  rien,  er  Will  nie  dit  et»a$ 

$betl  nehmen  ; ™ig.  et  will  nichts  mit- 

machen  ; il  en  est  du  (des)  — comme  de, 
c$  id  mit  bem  — wie  mit  bem  — ; il  en 

est  du  fi!s  comme  du  père  , ber  ©obtt  t(t 
»ie  ber  ©ater  ; il  n’en  sera  jamais  ron , 
eé  wirb  nie  etwas  barauS  »erben  ; baff 
wirb  nun  uub  nimmermehr  gefeheben; 

je  l’ai  battu , et  il  n’en  sera  rien , id) 

habe  ihn  geprügelt/  uub  es  wirb  mie 
barutn  nichts  gefdjehen  ; ou  en  est  votre 

• procès  ? wie  »eit  td  es  mit  3brcm  $ro- 
ceffe  gefommen?  »ic  dehts  um  3hten 
fproced  ? j’en  su‘s  à H quatrième  page , 
ich  bin  ouf  ber  Plerten  ©eite  ; où  en 

est-on  de  la  comédie  ? »if  »eit  td  matt 

mit  ber  Âomôbie  gefommen  ? en  êtes- 
vous  u ? iMaS  wirflich  3b v Crnd  f 
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gïaubcn  ©te  btefctf  tm  ©rttß  ? ober  auch, 
iß  bieß  3br  feßer  €ntfd)luß?  finb  ©ic 
roirflkb  fb  gefonnen  ? ober  / iß  ci  fo 
weit  mit  3hneit  gefommeit?  hé!  où  en 
sommos-nous  ? et),  Waö  foll  bettU  baö 
fcpiil  waö  foC  bctin  baö  porßellcn?  elle 

ne  sait  où  elle  en  est , fie  Weiß  nicht , Wte 
fie  bûratl  {ß  ; il  n’est  point  à lui , er  iß 
(»011  Eeibenfchaft  htugertßcn)  nicht  bcç 

ftcf>  fclbfl  i j’en  suis  pour  mon  argent, 
td)  habe  mein  ©clb  babep  etnçiebû^t  > 

je  n’en  ai  été  que  pour  dix  écus,  ich  habe 

nur  iebcu£bûler  babet)  perloren  ; btefer 
©paß  bat  mich  nur  ieben  £haler  ge* 
fofict;  vous  y êtes.,  ©te  h^ben  ci  ge* 
troffen  ; on  ne  peut  pas  être  et  avoir  été, 

prov.  man  fanu  ni*ht  jung  unb  ait  ju 
gleicher  3cit  fepn  ; il  n’est  que  de  etc., 
baö  ©eße,  bas  «ftätbigße  iß,  baß  man 

K*  (lîietft  ali  prov.)  il  n’est  que  de  servir 

Dieu , am  Q5eßcn  iß  ci,  0ott  bienen; 

il  n’est  que  d’avoir  courage,  man  barf 
nur  ©iUth  faffen.  Fdm.  si  j'étois  de  vous 
ober  que  de  vous,  wenn  icf)  an  %f)ïtï 
©telle  wäre;  il  n'est  pas  que  vous  n'ayez 
su  que  etc. , nicht  alö  ob  ©ie  nicht  ge< 
WUßt  hätten/  bßß  !C.  ; c’est  à qui  fera, 

ein  jeter  beeifert  ftch , ober  macht  (ich 
eine  €hre,  ein  SSerbienß  barauö,  ci  ju 
thun  ; f.  auch  Soit. 

E<re,  ».  m.  baö  5$cfen,  ein  wirflich  eri* 
ßircnbeö,  fclbfl(tänbigeö£ing;  it . baö 
©epn;  5)afepn;  bie  €rißcn$;  le  bien- 
être , baö  SiOohlfepn  ; le  mal-être , baö 
Uebelfepn;  le  non-être , baö. 9lichtfepn; 
un  être  de  raison , eine  nur  in  ber  €in* 
bilbuita  bcßc&cnbe  ©ache  ; ein  (baö) 

£trttgefptnß  ; savoir  tous  les  êtres  d’une 
maison,  alle  Gelegenheit  eineö  i)aufcô, 
aile  ©chliche  unb  SBiufel  in  einem 
ipaufe  feitnen  ober  wißen. 

Etrécir , v.  a.  enger  machen  ; oerenaen  î it» 
fchmÂhler  machen.  s’Etrëcir , v.  rêfi.  enger 
werben;  fchmäbler  werben;  (oon  Ecin* 
wanb  re.  burch  baö  SRafchen)  eingeben  ; 
(p.  ©aßen  zc.)  enger  jugehen  ober  ju* 
laufen;  (p.  tyferben)  bem  Glitte Ipunftc 
ber  «öolte  ;u  nabe  fommeit  ; étrécir  un 
cheval , T.  ein  tyftrb  fôr;er  faßen , ci 
nach  unb  nach  näher  gegen  ben  Mittel* 
punit  ber  «Dette  leiten. 

Etrécissement,  ».  m.  baö  (Engermachen  ; 
©chmäblermachen  ; bie  SSerengevuitg; 
(©chneiber*/  cor.étrécissure./')  baö  (Ein* 
fchlageit  ; it.  baö  €nge;ugehen  ; — du 
coeur,  fig.  p ms.  pu  qseflemmung  beô 
Jperienö. 

Etreignoir,  s.m.  T.  eilte  Eeimsroinge.  (ser- 
gent). 

Eireindre,  v.  a.  feß  jufammenjiteben  ; feß 
’ jufantmenbrûcfen , wpö  man  binbet  ; feß 
jufchllfircn  ober  btltbcn  ; étreindre  les 
noeuds,  les  liens  d'une  amitié,  d’une  al- 


liance, fig.  baö  35anb  , bte  $5anbe  bet 
Çreunbfchaft , ein  SBunbniß  noch  feßer 

f nÛPfen  ; plus  il  gcle,  plus  il  étreint , prov. 

(je  härter  eö  frieret/  je  feßer  ci  wirb;) 
je  länger  ein  Uebcl  bauert  / beßo  mehr 
brueft  eö;  bie  Eäitge  macht  bie  £aß;  f, 
ÛUCh  embrasser. 

Etreint . einte,  part . et  a<ij.  feß  JllfûntttîCU 
gebrûcft  ober  gejogen  te.;  f.  étreindre. 

Etrrlnte , s.f.  baö  3ufammrn|tebcn  ; ßu- 
fammenbruefen  ; bie  ©churjung  eittcö 
Änotenö. 

Et  renn«,  s.  f.  baö  ^etijöhrögcfchenf  ; wfg. 
baö  Neujahr  / (in  biefem  ©inne  metß 
impiur-  0 it-  bie  3>anbgift;  baö  £anb* 
gelb;  baö  erße  ©elb  / baö  ein  Ärämcr 
an  einem  £age  loftt  ; fo  auch , baö  erße 
Sllmofcn,  baö  ein  «Bettler  befommt  ; it. 
fig.  ber  erße  ©ebrauch  uon  einer  ©ache; 
étrennes  ober  papiers  d’étrennes,  jicrltfl) 
gefchriebenc  unb  mit  bunten  ^terathen 
perfehene  ^eujabröbriefe , welche  bie 
©chulcr  ihren  keltern  uitbEchrmeißem 

Überreichen  ; vous  aurez  rétrenne  de  cette 
chambre,  ©ic  finb  ber  erße,  ber  bicfcö 
3tmmcr  beliebt  ; il  a bien  plu  sur  cet 
habit , c’est  son  étrenne  , bel*  SKcgftt  bût 
biefeö  neue  Æleib , baö  heute  juin  erßen* 
mahle  getragen  worben  iß,  tüchtig  ein* 
geweihet. 

Etrcnner , v.  a.  (qn.  de  qch.)  einem  eitt 
^teujahrögefchenf  geben;  einem  etwaö 
ium  neuen  3«bre  ge ben  ; it.  einem  Krä- 
mer baö  erße  ©elb  ju  lofen  geben  ; it» 
baö  erße  3tlmofen  geben;  it.  — qch.i 
jum  erßcmnablc  eine  ©ache  gebrau* 

Chm  ; it.  étrenner,  v.  n . bie  Jpailbgift 

befommen;  baö  erße  ©clb  lofen;  (f.  bie 
Q3ebCUtUngen  POU  étrenne  :)  étrenner  um 
habit,  ein  Älcib  jum  crßcnmable  am 
Eeibe  tragen. 

Etrésillon  , s.m.  T.  eine  ©tu^/  (p™cl» 
Krempel,  ©prißel,)  womit  eine  bau* 
fällige,  ober  eine  auf  eine  ©eite  h^n* 
genbe  Œauer  îc.  aufrcdit  erhalten  wirb* 

Etrésiltonner,  v.  a.  T.  ßutyen. 

Etrosse , s.f.  T.  eine  etwaö  graue  franjo* 
fifche  «Papicrforte , itif.  511  Äarten. 

Etrier,  s.  m-  ber  ©tfigbugfl  i (2tnat.  unb 
©hir.)  ber  ©tciabuael  ; etneö  pon  ben 
4innern  fleincn  ©chörbeind)cn  ; it.  eine. 
Q3itii>e  bepm  überlaßen  ain$u$e  ; (©auf.) 
ber  55ugel  ; ein  eiferneö  glatteö  ®anb 
um  einen  «Balten  ; it.  ein  hölzerner/ 
burch  bie  2 Eodjcr  bcö  «pßugbalfenö  ae* 
ßecfter^ugel,  welcher  baö  Ecitfeil  hält; 
étriers,  (@d>ißf.)  tilget  ; Heine  ©chlci* 
fen  pon  ©triefen  ; T.  chausser  les  étriers, 
bie  5uße  in  bie  Q$ugel  feßen  ; détrousser 
les  étriers , bie  ©tcigbugel  jurücf  auf 
ben  ©attel  aufbiuben  ; has  à étriers, 
©trumpfe  ohne  $ttße;  «Heitgamafchen  ; 
courir  à franc  étrier,  Courier  reiten» 
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Fig.  vin  de  rétrier , ber  «Kbfcbiebétrunf; 
avoir  le  pied  à l’étrier,  reifefertig  feçn  ; 
ßg.  auf  Dem  Sfôege  jum  ©lùcfe  ton; 
être  ferme  sur  ses  étriers , fattelfef}  j&QJtU 

ßg.  fe fl  unD  flcif  auf  feiner 

bebûrrcn;  je  lui  ferai  perdre  les  étriers, 

tdi  will  ibn  am f Dem  ©attcl  ^eben  ; id) 
will  fd)on  über  ibn  meijler  »werben  ; tenir 
rétrier  a qn.,  einem  helfen , nacb^clfen. 

Etriére , s.f.  ein  Heiner  SMemeit , Die  <Bteiq- 
bûgcl  Damit  an  bcn©attel  gu  binben;rt. 
adj.  [ . jambe;  chanée  étriéte,  («papier» 
mach.)  bas  gwepte  ©erinne;  ba$  iping* 
fïutf  , weld)e$  mehr  fcnfrecbt  auf  Die 
^djaufeln  Deé  Stabe«  fiût,  unb  unten 
bcwcglid)  ift  raie  eine  $allbriitfc.  (Cfôan 
pcrwecbfile  étriêie  nidjt  mit  étrmére). 

Etrille,  s.f.  eine  ©tricgel  fur  Dic^fcrbe; 
it.  ßg.  fam.  ein  fd>lèd)te(j  ÎBirtbôbané, 

• wo  man  febr  übernommen  {guig.  gc* 
prcQt;  (icfdjneUt)  noirD  ; cela  ne  vaut  pas 

le  manche  d’une  étrille  , prov.  ba$  ift 

■ (feinen  ©triegelfliel)  gar  nidjté  wertb. 

Etriller , v.  a.  ftriegcln  ; it.  ßg.  fam.  einen 
berb  abprùgeltt  ; — les  ennemis , Den 
geiîtb  brao  Hopfen  î il  a été  bien  étrillé, 
er  ifl  recht  unter  Der  ©triegel  gcwefen, 
(fagt  man  üon  einem,  Dev  Duvd)  eine 
febwere  tfranfbett/  Duvd)  33»lujl  im 
©piel  te.  febr  mitgenommen  worben 

ift  î)  U * été  étrillé  de  la  bonne  , de  la 
belle  manière,  cr  ifl  Dcvb  (rcd)tfd)ftffcn) 
ûbgepvùgclt  morDen. 

Euipper , c.  a.  baô  ©ingeweibe  aué  einem 
£biere  ûuénebmen;  ein  £bicr  auéneb» 
men  ; — une  fleur , T.  Die  Flitter  einer 
«Slume,  cbe  fie  pôüig  aufgeblubet  finb, 
ÔUébreiten;  aller  à étrippe-cheval , fig. 
pop.  auf  £ebcn  unb  £ob  reiten. 

Etriqué  , éc,  adj . (pon  Kleibern)  per», 
fdjnitten  ; |u  enge. 

Etristé,  ée,  adj.  T.  lévrier  étristé,  ein  2ßinb* 
fcunb  mit  bubfdjen  fd)Ianfcn  «Seinen. 

Etrivière , s . f.  ber  ©teigricmen  ; iSügel* 
ricmen;  donner  îesétrivières,  mit©tcig* 
ricmeit  peitfeben  ; (ein?  ©träfe  bep  Der 
Öleiteret)  i)  it.  einem  'Die  «peitfebe  ober 
®eitfd)cnbiebe  geben;  it./ig.fam.  einen 
febr  beruutomaeben  » «inen  auf  eine 
febimpfiiebe  2lrt  bebanbeln;  einem  übel 
mitfpielen. 

Etroit,  oite,  adj.  enge,  (niebt  weit;)  it . 
fcbmal,  (nid)t  breit;)  ßg’  (von  einer 
greunbfebaft  ober  p.  jeber  anDern  SBcr- 
binbung)  genau;  pertraulid)  ; innig; 
berjlid);  fefl;  (p.  ©efetjen,  iSefeblen, 
Siegeln  tc.)  febarf  ; flrengc  ; une  vie  étroite, 
Jdm.  ein  eingejogencö  (vuig.  fnappcé) 
£eben  ; un  esprit,  un  génie  étroit,  ein 
eingefcbrànftcr  SBerflanb;  eine  iperfon 
pon  febr  eingefebrÂnftcn  €inficbten; 
prendre  qch.  da^s  le  seqs  époit,  *tWa$ 
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im  engen  SJerflanöe  nehmen  ; droit  étroit. 
Da«  firenge  Sted)t;  cheval  étroit,  T.  ein 
ÿferb,  Da«  Dünne  unb  gefd)loffene  Slip* 
peu , unb  wenig  9>aud)  bat,  mie  et» 
30illbbunb ; conduire  un  cheval  étroit, 
ein  «pfetb  enger  geben  lajïeit  ; avoir  la 
conscience  étroite  comme  la  manche  d’un 
cordeiier , prov.  pop.  ein  febr  weite«  ©C* 
wiffeu  bûbcn  ; f.  large. 

àl’Etioit,  adv.  enge;  in  Der  (ober  in  Die) 

(Enge.  fig.  être  a f étroit  , être  réduit  à 
l’étroit, vivre  à l’étroit,  febr  burftig  fepn  ; 
mit  gcuûucr  Sîotb  guéfommen  ; fid) 
tummeclid)  iyuig.  fnnpp)  bebelfen. 

Etroitement,  adv.  enge  ; enge  bepfammett; 
(f,  à l'étroit ;)  Fig.  étroitement  lié  ober 
uni,  genau  perbunben  » it.  étroitement, 
auf  eine  firenge  2tr t ; nad)  Der  ©trenge  ; 
auf«  fd)6rffle;  im  flrengftensôcrflanbe; 
(f.  étroit;)  it.  au«brütfficf)  ; nacbbrutf* 
lie b/  J.  défendre , perbietben  te.  ; 

Etron,  s.  m.  pop.  ein  £>recf  ; ein  tfotb* 
baufen  ; ein  SDrummel* 

Etronçonner,  v.  a.  T.  einem  35flume  feinç 
Ârone  abnebmen;  ibn  pôllig  fopfcn. 

Etrope,  s.f.  ober  herse  de  poulie,  (©d)ijff.) 

baé  ©cil , womit  Die  Jlgfcben  einer 
©djeibe  ummunDen  finD , um  Diefelben 
ju  oerflton,  unb  aud)  on  einem  gc* 
tPiiTen  £>rte  §u  befefligen  ; it.  plur.  — 
d’affut,  Die  mit  eifernen  SHingen  perfe» 
bene  &au‘(£nben  an  Den  £apèttcn. 

Etrousser,  v.  a.  oi.  (jur.)  Dem  SReiflbie* 
tbenben  gericbtlicb  juerfennen. 

Etrulfé , ée,  adj.  chien  étiuffé,  T.  eilt 

SagDbutiD , Der  auf  Der  einen  ©cite  len* 
Denlûbm  geworben  ifl. 

Etruffure,  s.f.  T.  (pom  ^u§c  cineé  3ûgD* 
buribeé)  baé  ©djwinbcn. 

Etude,  s.f  Daô©tubiren;  Daé©tubium; 
les  études,  pi . inf.  Daé  ©tubircn  auf 
©cbulcn  unb  Uniperfititcn;  Die  ©tu* 
Dieu;  ©cbuljlubien  ; afabemifebe  ©tu* 
bien  ; it.  étude , Die  (erlangte)  Wirten* 
fdjaft;  Die  ©elcbrfanifcit  ; Die  Âeunt* 
nifîe  ; it.  ßg.  baé  Sïadibctifcn  über 
etwaé;  baé  teufen  auf  Mittel  unb 
Söege,  eine  2lbfiebt$u  errcicben  ; it.  qqf. 
eine  gezwungene,  gcfunflelte  2lrt;  baé 
©efunjlclte;  Die  Äunfi;  Daö  ©cjwun* 
gene,  Der  Swang,  |.  iS.  (des  actions,) 
in  ©cberben  tc.;  it.  Die  ©djrcibflube 
eineé  9îotaré , abrofaten , «profurator« 
:c. ; it.  oi.  eine  ©tubirflubc  (cabinet,) 
it.  Die  ©cbreibflttbe,  D.  i.  Die  «Papiere, 
Slften , Die  «prarié  unb  Äunbfdmft  eincé 
«ftotaré  ; études,  plur.  (3)iabler)  ©tu* 
Dien;  3ei(bnuugcn;  Figuren,  ober  ein- 
zelne £b*ile  bapou,  Die  nad)  Dem  £cbcrt 
ejeicbnct  finD,  um  in  große  SBerfe 
ineingebraebt  ju  werben  ; s’appliquer , 

s’adonner  à l’étude  des  langues  , fid)  attf 
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ta*  ©pracbftubium  legen  ; il  a fait  ses 
études , er  tat  feine  ©nibien  ooDcnbet; 
(er  bat  abfoloiert , vuig,  au*ftubirt  0 ii 
a fait  de  bonnes  études  , er  bat  fd)0tte 
©tubien  pon  bet  UnioerfitÄt  guruefge* 

braebt;  il  est  allé  fane  tes  études,  tX  ift 

auf  bie  Uniperfitàt  gegogen  ; il  est  sorti 
de  ses  études,  er  bat  bie Unioerfititper* 
ïûjîen;  le  cours  des  études,  bie  £fW* 

geit,  bie  man  auf  ©dmlen  unb  Uni* 
oerfitàtcn  gubringt;  ber  afabemifebe 
Â'urfu*  î il  a de  l’étude,  et  befiÇt  gute 
©d)UlWtffcnfcbaft  ; il  est  sans  étude,  il 
n’a  point  d’étude,  et  ift  ein  Unftubirter; 
un  homme  d’étude,  ein  ©tubitter  > ©e* 
lebrter  ; il  met  toute  son  étude  à gagner 
de  l’argent,  er  benft  nur,  mie  er  ®elb 
gewinne/  ba*  ift  fein  eingiged©tubium; 
fein  £)id)tcn  unb  brachten  gebt  nur 
auf  ®clb. 

Xtudiant,  t.  m.  ein  ©tubirenber;  ™ig. 
ein  ©tubent  ; — en  méd^ine , ein  ber 
Sirjencpgclûbrtbcit  ©efliffener. 

Etudié , ée  , part,  et  adj.  ftubirt  JC,  (f.  étu- 
dier unb  étude,  it.adj.ßg.  gegmuugcn; 
affeftirti  jjelunftelt;  ftubirt;  it,  per* 
ftcUti  erbidîtft  ; falfcb  î un  ubleau  bien 
étudié,  ein  tpobl  audgearbeitete*  @e* 
m&blbc. 

Eiudier,  v.  a.  ftubiren;  ficb  auf  bie  €r* 
lernung  ber  Sffiiffenfcbaften  ober  einet 
SQiffenfcbaft  legen  ; it,  *».  n.  ftubiren  ; 
überhaupt , $letft  unb  Wacbbcnfen  auf 
etwa*  perwenben , um  ed  gu  begreifen 
ober  gu  perfteben;  it.  (ftubiren,)  au** 
rnenbig  lernen;  ober  auch,  ficb  auf  eine 
berjufagenbe  £eftion  / auf  eine  gu  bal* 
tenbe  SXebe  te.  geborig  porbereiten; 

étudier  en  médecine  ober  la  médecine, 

bie  SKebtcin  ftubiren,  ober  fid)  barauf 
legen;  étudier qn.,  jemanbed  ®emùtbd* 
art,  £>enfungdart , Neigungen :c.  ten* 
tun  gu  lernen  fueben;  einen  audftubi* 
ren.  s’Etudier,  v.  rèfi.  4 qch. , auf  etmad 
ftubiren  ober  finnen  ; fïd)  auf  etwa* 
üben;  ficb  einer  ©aebe  bereinigen;  fid) 
etwa*  febr  angelegen  fepn  laffen  ; s’étu- 
dier ‘«i-mérae , fid)  fclbft  fennen  lernen; 
f.  aud)  étude. 

Etudioie,  *./.  ein  ©cbrÄnfcben  mit  Pielen 
©cbublaben,  auf  einem  ©chreibttfcbe. 

Etui,  s.m.  ein  (bad)  Futteral;  inf.  ein 
heftet! , worin  man  ©cberen,  Reffet/ 
matbematifebe  3«firumenten  je.  per* 
wahrt;  étui  4 lunettes,  ein  ©riüenfut* 
teral  ; étui  de  chapeau,  ein  Vutfutteral  ; 
étui  pour  mettre  des  épingles , ein  Oîabcl* 
büd)*(ben  ; visage  4 étui,  fig.fam.  iron. 

ein  b&filicbed  ©cficbt;  Vljig-  «in  ©chia* 
raffengefidtt. 

Etuve,  s.f.  eine  ©abftube;  eine  ©cbwtp* 
fiube  beom  ©aber  ; fig.  b.  i.  ein  febr 
warmed  Bimmcri  it,  ein  Ort,  wo 


etwa*  troefnet  ; it.  T.  ein  Ort,  ein 
Äaften  je.,  worin  etwa*  getroefnet  wirb, 
§.  ©.  (Äonfeftbidfer)  ein  Heiner  Ofen; 
(Vutm.)  ber  tBacf ofen  ; (tyerücfenm.) 
bie  fcroef entrommcl  ; Ourfcrrafineur) 
bie  £rocf  enfammer  ; #arre  k.  ; (£obgür* 
ber)  ber  ©cbwiper;  bie  ©Abftube,  (wo 
man  bie  Vaute  bep  einer  getinben  ©Ar* 
me  gibren  liftt , bamit  fie  befto  beffet 
bie  Vaare  fahren  laffen;)  étuve  sèche, 
eine  ©cbwipftube , bie  burd)  warme 
©aeffteine  gebest  wirb;  ein  ©cbwip* 
îaften;  étuve  humide,  ein  ©cbweiübab, 
(burd)  ben  JOampf  gelochter  Äriutcr; 
étuve  de  corderie , her  Ort  in  einem 
©ebiffgeugbaufe , wo  man  bie  £aue 
tbeert. 

Etuvée , s . /.  ha*  Sümpfen  ober  ©tofeit 
einer  ©peife  ; it.  bie  gebAmpfte  ©peife 
felbft  ; une  carpe  4 l’étuvéc  , ober  ûud)  4 
une  étuvée  de  carpes , fin  gebAmpftet 
Karpfen;  mettre  à l’étuvée,  pAmpfen 
laffen. 

Etuvement , s.  m.  T.  bie  ©Abung  einer 
fiQunbe  (fomentation  ;)  f.  étuver. 

Etuver,  v.  a.  T.  fine  ©unbe  bAben,  b.t. 
fanft  audwafdjen  unb  reinigen  ; (mcift 
bep  lîbicren;  bcp  SDjenfcbeu  fagt  matt 

bassiner). 

Etuvistc,  s.  m.  ein  QSaber,  welcher  ©ab* 
ftuben  unb  ©djwipftuben  bAlt. 

Etymologie,  s.f.  T.  bie  <£tpmologte;  ber 
Urfprung  ober  bie  Abdämmung  eine« 
Söorte*  ; it.  bie  Verleitung  biefe*  Ur* 
fprunge*;  bie  SBortforfcbung. 

Etymologique , adj . c.  gur  €tpmologte  ge- 
hörig ; ctpmologifd)  ; it,  wf  s.  m.  ein 
©ud)  über  Die  Stpmologie;  ein  €tpmo« 
. logiton. 

Etymoiogistc,  s.m.  ein  gtpmologift  ; Sôort* 
forfeher. 

Eu,  eue,  part,  gehabt;  f.  avoir. 

Eucharistie,  s.f.  T.  ba*  heilige  Slbettbmahl. 

Eucharistique,  adj.  c.  bxt  heiligen  Slbenb» 

mahl*. 

Eucoioge , s.  m.  (giturgie)  bie  Äirdienorb- 
ttuttg;  Âirdîcnagcnbe;  ba*  SXituale. 

Eucrasie,  s.f.  T.  bie  gute  îRatur  ober 
2eibe*befchaffenbeit 

Eudiomètre , s.  m.  (tybpfif)  bet  £uftgÛtC* 

Keffer. 

Eudist*  s , s.  m.  pl.  bto  €ubiffett,  etné  eh* 
mablige  £apencongregation. 

Eufraisr,*./.  ber  Sluaentroft  (eine  <Pflanie). 

Eulogies,  s.f. pi.  (£tturgie)  geweihte,  unb 
buhet  heilige  ©adien  ; tnf.  im  pi.  (gr icd). 
Strebe)  bie  pon  ber  Communion  übrig 
gebliebene  ©tûcfcben  pon  bem  gcweib* 
ten  ©robe,  bie  man  gumcileit  anabwe* 
fenbe  (Sbriften  gu  uberfenben  pffeate. 

Euménides , s.f  pl.  (?0tptbol.)  bie  (£umf» 
niben;  bie  3 Çurien,  Sllefto,  S:ifi* 
Phone  unb  SXegAra. 
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Eunuque , s.  m . elti  Verfehnittcner. 
Eupatoire,  s.  f.  bie  ©upatoröpflanje , ein 
£inneifcbe*  <Pffan$engefcblecht. 
Euphémisme,  s . m.  (SUjCtor.)  ein  ©UPhe* 
im*mu*  î ' «in  $Pîtlbfrung*wort  ob« 
8u*brucf  ; Die  Benennung  einer  unan 
- genehmen  ober  verhaften  ©ache  mit 
«nftänbigen  unb  angenehmen  Porten 

* unb  Rebentfarten,  j.  B.  maître  des  haut 
*.  oeuvres  fiatt  bourreau;  voilà  qui  est  bien, 

je  vous  remercie,  fiatt  allez  vous  en  ! etc. 
Euphonie,  s.f.  T . ber  ©OhWûHg , ©ohf 

* laut. 

Euphonique,  adj . c.  T.  WOhlfltUgenb» 
Euphorbe , s.  m.  bie  ©upborbie , (ein 
‘ «Pîïanjicngefchlecht)  U,  ba*  ©uphorbien- 
har$. 

Euphxaise,  f.  Eufruise. 

Européen  , enne,  adj,  {cor,  européan,  ane) 

curopätfch»  it,  ».  ein  ©uropäec;  eine 

■ ©uropäerimt.» 

Eurythmie,  s.f.  T.  ba*  richtige  unb  ju» 

gleich  fchöne  Verhältnis  bie  tteberein» 
tfimmung  aller  £hetle  eine«  ©emählbc*,, 
©eb  äube*  te, 

Eustyle , s.  m.  T.  Die  ©äulenweite  ; eine 

■ »erhältnifmäfigc  «nb  fchône  ©iulen* 
Rettung« 

Eux , pron,  plur.  masc.  (»ont  sing.  lui,) 
fie  y bicfelben;  f.  bie  ©rammatif. 
Evacuant,  ante,  ober  Evacuatif,  ive,  adj. 

* et  s.  T . auôleerenb;  abfuhrenb;  au** 
fuhrenb  î ein  au*  * ober  abfùhrcnbe* 
«Rittel. 

Evacuation,  s.f.  (SRebiC.)  bie  9lU*fuh' 
rung;  */.  bie  au*gefuhrte  loterie}  l’é- 
vacuation d’une  place,  bie  Räumung  ei* 
ne*  DJIapeö,  (wenn  bie  ©arnifon,  »er» 
möge  ber  Capitulation  , fief)  au*  bem 
Orte  h«au*  §iehen  muß»)  faire  l'éva- 
cuation d’une  place  , f.  évacuer. 

Evacué , ée,  part . et  adj.  f,  évacuer. 
Evacuer , v.  a.  (Sfôebtc.)  au*lceren  i au** 
fuhren  i abfûhrcn  j (Ärieg*n>.)  räumen  ; 

f,  évacuation.  s’Evacuer,  v.  rèjl.  au**  Ober 

«bgefuhret  werben. 

Ævader,  v.  riß. . entwifehen  ; burchgehen; 
entweichen  ; on  le  fit  évader,  v.  n . m«n 
hat  ihm  heimlich  burchgeholfen. 
Evagation,  s.f.  (SRoral)  bie  ' an*fch»ei« 

* fung  j ($heol.)  ba*  /perumflattern  ber 
' ©ebanfen  bepm  Lethen  j ber  Mangel  an 

fSnbacht 

•’Evaltonner , v.  riß.  f am.  flcfj  §U»iel  JïCp* 

heit  herauénehmen  ; it . $,  B.  »on  einem 
ätranfen  k.)  fleh  über  feine  Äräfte,  über 
bie  ©ebuhr  angreifen. 

Evaluation,  s.f.  &je  ©chänung  be*  ©er» 
the*,  greife*,  Vcriufle*,  ber  Unfo* 
flen  k,  ; bie  fcttrining  ; ber  Slnfchlag  » 
— des  monnoies,  bie  ©ùrbignng  ber 
öfcunjen  ; bie  Berechnung  be*  ©ehaltc* 
$cr  2ftur?jen  gegen  einanber  i — d’unc 


t 

Eval  Evap  4f)5 

fraction,  bie  Rebuftion  eine*  Bruche* 
auf  feinen  wahren  ©erth. 

Evalué,  ée,  part,  et  adj.  gefdjätft  J ange» 
fchlagen  :c.  f.  évaluer. 

Evaluer,  v.  a.  fehlen;  ben  ©erth  einer 
©ache  befiimmen  ; tajriren  ; nach  bem 
©erthe  anfchlagen  ; CÜKun§n>.>  wurbi* 
gen»  (f*  évaluation;)  tous  les  meubles  ont 
été  évalués  i tant,  man  hat  äße  Vîobi» 
lien  fût  fo  »tel  angcfcblagen. 
Evangélique , adj.  c.  eoangelifch  î bem 
©oangelio  gemäß  î it,  T.  b.  i.  pvotefran» 
tifeh  ï it.-  s.  m.  pi.  bie  ©oangelifthen, 
(b.  i.  bie  £utheraner  unb  Refbrmirten/) 
bie  tyroteftanten. 

Evangéliquement,  adv.  COaitgelifch  > be» 

£ehte  De*  €»angeltum*  gemâg. 
Evangéliser  , v.  a.  et  n.  bà*  ©»angelium 
prebigen  ober  »erfunbigen;  — les  ido- 
lâtres, ben  Reiben  ba*  ©»angelium  pre- 
bigen; — dans  les  Indes,  in  OflÛlbien 
ba*  ©oangelium  prebigen. 

Evangéliste,  s.  m.  ein  ©oangeli#  ; (ehem, 
in  Çranfreicb)  ein  <parlament*rath  jc., 
welcher  ba«  3n»entarium  eine*  <pro- 
ccfîe*  »or  fïch  liegen  hat  unb  nachfïeht, 
wihrenb  ba§  ber  fReferent  bie  afteit 
»erlieft;  ehemahl*  , ähnliche  Bepfifter 
bep  ber  SRed)nmtgöfammer  in  $ari*; 
it.  (bep  afabemien)  ber  ©timmenfamm- 
leri  ©ahlieuge. 

Evangile , s.  m.  ba*  ©»angelium  ; it.  (ba* 
©»angelium ,)  ber  ©»angelientert,  (tin 
©egenfapeber  ©pideln;)  it.  (r$m.  fa^ 
thol*  Äirche)  gewiffe  Berfe  au*  bem  er- 
#en  Äapitcl  be*  ©oangelium*  Sohannt*, 
worin  »on  ber  «Oîenfchwcrbung  ©hrifti 
bie  Rebe  tft;  it.  (für.)  ba*  Kollation* 
niren  ber  Elften , $u  fehen  ob  ade  ba$u« 
gehörigen  ©chriften  ba  ftnD  ; les  évan- 
giles, ba*  ©oangetienbuch.  Prw.w  croit 
cela  comme  l’évangile,  er  glaubt  ba*/ 
al*  wenn  e* ein  ©oangeltuni  wäre;  tout 
ce  qu’il  dit  n’est  pas  mot  d’évangile,  e* 
i#  nicht  alle*  wahr , wa*  er  fagt  ; c’est 
l’évangile  du  jour,  «De  £eute  fprecfjen 
bnoott  ; vufg.  bie  ©petlinge  auf  ben  Fä- 
chern fingen  baoon. 

S’Evanouir,  v.  rêfi.  ohnmächtig  werben; 
in  Ohnmacht  fallen  ; it,  fig.  »erfchwin- 
ben;  faire  évanoiür , eine  Ohnmacht  su* 
Sieben  ; »erfchwinben  laffen  ; — une  in- 
connue, (fcfgeby)  eine  unbefannte@ro§e 
wegnehmen. 

Evanouissement,  s.  m.  bie  Ohnmaeht»  *1 
est  tombé  dans  un  (il  lui  a pris  un)  éva- 
nouissement, er  i#  in  Ohnmacht  gefallen. 
Evaporation , s.  f bie  2tu*bünftung  ber 
Çeuchtigfeit , mittclft  ber  ©ärme  ; 
(©hpm,)  ba*  ©»aporiren;  2luôbûn(ten; 
^brauchen  ; Verrauchen  ; (f.  exhalation-.) 
it.fig.  ber  £eichtfinn  ; ein  aüjufiuchtigcö 
ober  unbefoimtne*  ©efen  ; uy*  bien 
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de  l'évaporation  dans  sa  conduite , et  ift 
ein  erftaunlicher  Slattergeift,  vuig.  ein 
Söilbfang. 

Evaporé,  ée,  part,  abgebünftft  IC.  J it.adj . 
et  ».  unbefonnen  ; flatter haft;  ein  un 
hcfonnencr , leichtfinniger  3ttenfd)  ; un 
esp/it  évaporé,  ßg.  ein  leichtfinniger, 
flatterhafter  Äopf  ; eulg.  ein  Jafclhand. 
s’Evaporei  , v.  riß.  audbampfcn;  perrau 
eben  ; ftd)  in  iOun^e  auflifen  unb  per 
fliegen;  oerbunften;  abbuttften;  (f.  éva- 
poration) Fig.  s’évaporer  en  vaines  idées, 

ftd>  in  eitle  ©ebanfenoerlieren;  ftd)  feit« 
1 famé  2>inge  in  ben  £opf  feçen  ; fjit ngc* 
fpinfte  audheefen;  sa  colère  s’évaporoit 
en  menaces,  fein  gorn  brad)  in  $ro* 
hungen  aud;  (machte  ftd)  £uft  burd) 

. ©tobt«  i) t(.  s’évaporer , qqf.  absol.  au«* 

fehweifett;  unbefonnene  ©treidje  ma* 
d)en  ; it.  (im  £orn)  auffabren  î it.  éva- 
porer , qqßv.  a.  évaporer  sa  bile,  feine 

©alle  audfchutten;  feinen  3orn  aud* 
fchütten  î feinen  £orn  audlafîcn. 

Evasé,  ée., part,  et  adj.  erweitert  IC.  î ttUd* 
gehöhlt;  un  nez  évasé,  eine  9Zafe  mit 
, ûUjugrof  en  9îafcnlôd)crn  ; un  verre  trop 
évasé,  ein  ©lad  mtt  einer  alljuweiten 
ûeffnung î un  arbre  trop  évase,  T.  ein 
§u  fperridîter  Gaum,  (ber  feine  2lcftc 
unb  ^weige  $u  tpeit  audbrettct). 

Evaser , v.  a.  erweitern  î weiter  machen , 
$.  G.  bte  ôeffnung  cincd  ©efifjed , ti* 
net  Svèhte  / bie  ©tulpen  (genouillères) 
an  ©tiefeln  te*;  évaser  un  arbre,  einen 
Gaum  audbrctte  n.  s’Evaser , v.  reß.  wirb 
inf*  oon  Äanoneit  unb  Dörfern  gefagt, 
beren  £unblôcber  ftd)  nach  u.  nach  $u  fehr 
erweitert  haben , ober  audgebrannt  fïno. 

Evasif,  ive,  adj.  nouv.  flUdWeid)Cnb  ; auf 
Sludflüchte  gegrûnbet.  f 
Evasion,  s.f.bit  heimliche  (Entweichung; 
bad  ©ntwifchcn. 

Evêché , ».  nu  bad  Gtdthum , b.  t.  bad  ©c* 
bieth  / ober  bie  JDtoeôd,  U.  bie  3Bürbe , 
it.  bet  bifd)öftichc  tyallaft , it . bie  öveft* 
benjftabt  elned  Gifdjofd. 

Eveil,  »•  m.fqm.  (wörtlich  : ein  SfôecFçt;) 
ein  Sßinf  ; Aufruf  ; eine  freunbfd)aft* 
liehe  9tad)richt  ober  Sßarnung,  welche 
man  jemanben  pon  einer  widrigen  unb 
intereffanten  ©adjc  gibt,  unb  woran 
biefe  Verton  fouft  nicht  gebacht  bitte  ; 

c’est  lui  qui  m’en  donna  l’éveil , er  hat 

mich  juerft  aufmerffam  barauf  gemacht. 
Eveillé,  ée,  part.,  aufgcwecft ; erwacht; 
wacbfam  it.  adj.  aurgeweeft;  mun* 
ter;  luftig;  lebhaft;  aufgeräumt;  iu 

qqf.  fèm.  ftatt  coquette;  it.  ».  m.  et  f. 

eine  aufgewecfte , luftige  tyerfott  ; eût 
aufgeweckter  Äopf  ; ein  luftiged  3Kab 
d>en  } il  est  fort  éveillé  sur  ses  intérêt«  , cr 

iji  fehr  eifrig  auf  feinen  ©ortheil  bebacht 
Evcjier , v.  a.  einen  ûud  bem  ©chlafe  jw 


tfen,  ihn  aufwecfcn;  $um  Bufmachen 
bringen;  it.. fig.  aufweefeq  ; aufmun- 
tern; aufger&umt  machen.  s’Eveüier, 
v.  rcß.  aufwachen  ; erwachen  ; ftch  po« 
©chlafe  ermuntern  ; f.  auch  chat. 
Evénement , ».  m.  ber  Äudgang  ; ber  Er- 
folg , ober  bad  ©nbe  einer  ©achc  ; it. 
eine  (merfmttrbige)  Gegebenheit;  à tout 
événement,  adv.  auf  jeben  ffallj  auf  fille 
Æille;  cd  mag  fommen,  wie  cd  will; 
ed  gehe  wie  cd  wolle. 

Event , ».  m.  bie  ange6enbe  SBcrberbnifl 
ober  $&uUttf;  eined  Ätabrungdmitteld , 
unb  ein  gcwtffcr  baher  eutftehenber 
(muffiger)  ©eruch  ober  ©cfdjmacf  bef- 
felben;  iu  bie  frifche  £uft,  (f.  bie  Gep* 
fpicle;)  (2lrtiH.)  ber  ©pielraum;  2Stnb* 
raum  ; ber  Kaum  jwifchen  ber  CDîun* 
bung  bed  ©tuefed  unb  ber  Äugel,  bie 
bargud  gefchoffen  wirb;  it.  ein  fehlet 
am  £aufe  eined  ©ewehred,  woburd) 
£uft  unb  Stauch  gehen  ; (£anbl.)  bad» 
wad  bepm  SRcffen  mit  ber  ©lie  über 
badü)ta§  jugegebeti  wirb;  évents,  plur. 
(©ietjer)  bie  Zuglöcher,  3ugröbren, 
£uftlöd)er , «©inbpfeifen  an  ber  ©ieft- 
form  ; (©turfgiefier)  bie  ©teigeröhren; 
it.  bie  £uftlöd)er  ober  fiUnbpfeifen  auf 
bem  tfopfe  ber  QBaUftfche  ; it.  bie  Äie« 
men , ober  fogenanntc  ^ifchobrcn  ; (auef) 
omes;)  sentir  l’évent,  an  wenig  riechen; 
ein  wenig  angegangen  fegn  ; (pon  ©c- 
trÄnfen)  einen  ©efehmaef  haben , ald  ob 
fie  perberben  ober  abftehen  wollten; 
anfangen  ju  perberben  ; mettre  qch.  à 
l’évent,  etwad  in  bie  £uft  legen  ober 
hingen;  audlüften  ; (f.  éventer;)  donner 

de  l’évent  à un  toi.neau,  oben  in  ein  ftaff 

ein  flcined  2od>  bohren  ,bamit  ber  Glein 
burch  ben  ^rticf  ber  £uft  oben  heraud* 
laufen  föline  ; c’est  une  tête  i i’évrnt. 
ßg • er  ift  ein  unbefonnener  (yn/g.  noitti» 
biger  Äopf,  . ' 

Eventail,  ».  m.  ein.^Öcher  (^echerj)  les 
flèches  ober  les  bâtons  de  l’éventail , . bic 
©tibe  bed  ft-Achcrd  ; Cet  éventail  joue 
bien , biefet  §id)er  fichelt  gut  ; en  éven- 
tail, (©irtn.)  in  ©eftalt  eined  Jachcrd* 
Evcntaillier  ober  EvMitailHste , ».  m.  eilt 
SAchevmacher  ; leçtered  heiftt  eigcntlidb 
nur,  ein  Sàtherbcjtebcr,  jAchcrmahler, 
Eventaire,  ».  m.  eiu  flacher  Äorb  ohne 
^)anbhabe,  etwa  3 §uft  lang  unb  2 ftuff 
breit,  worin  allerlei)  arûnc  aöaaren.v 
ûbft,  gifd)e  ic.  jum  ^erlaufe  herum 
, getragen  werben. 

Evente,'  s.  f.  (îichtcrm.)  fin  £ichtfiftd)en 
ohne  Ækcfcl  unb  mit  Jidjcrn,  worin 
bie  £ichter  gelegt  werben. 

Eventé  , ée , part,  gefichclt  ; gelüftet  ; 
(f.  éventer;)  it.  adj.  et  s.  ßg.  le|d)tfm* 

ntg  ; winbig  ; ein  leichtfinniger  3)îenfch  i 
ein  SCBinbbeutel,  . \- 

1 Evencaux  r 
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Evettteaux  ober  Venteanx , s.  m.  plut . T. 
Söinbfch&Pfer , b.  i î>ie  in  beit  «»oben 
bcö  untern  Mafien*  De*  Qölafebalgö  ein* 
- gefchnittene  Öffnungen,  welche  bie  £uft 
in  Öen  ^Ölafcbalg  hinein  faffett  ; it . bie 
klappen,  welche  Die Öeffnungpcrbecf  en, 

Eventement,  s.  m . p<us.  bö*  Söcrrtcd)ftt  ; 

«Berrauchen  ; ©chaalwerben,  *.  05.  be* 
SÖeine*  :c.  in  einem  offenen  ©etfge  :c. 
Eventer,  v.  a.  f&cheltt;  Söinb  mit  einem 
Sicher  (ober  aud),  mit  einem  aitberen 
fcuftwebcl)  machen  ; frifdje  £uft  juwe* 
beni  iV.  etwa«  in  bie  £uft  legen,  fetjett 
ober  hingen;  lüften;  auslüften  ; it.  ei* 
ncr  jugefopften  ©adje,  burch  JDeffnuttg 
bcrfelben  / £uft  mad)en  ; it-  ßg • ent* 
beefen  ; auf  bie  ©pur  fommen  ; T.  — 
les  voiles,  (©chifff.)  bie  ©egel  fo  auf* 
fpannen,  ba§  ber  2öinb  barein  blafen 
tonne  ; — u veine , bem  05lnte  burch 
einen  Stberlaf  £uft  machen;  — le  grain, 
ba$  ©etreibe  umwenben,  (umflechen, 
limruhren,)  bamit  ei  nicht  perberbe; 

— une  pièce  de  bois  , une  pierre  etc.  que 
l’on  monte , einen  ©tein,  ein  ©tuef  gim» 
merhoï§  lüften, (prvci.  lupfen,)  b.i.  ein 
wenig  in  bie  £oh*  heben  ; it.  fie,  im 
#inaufjiehen , mit  einem  ©triefe  lenten, 
u.  abhalten,  bag  fie  nicht  anflogen;  — 
U voie,  (pont  £eithunbe)  eine  gan$  fri» 
(che  ©pur  eine*  $©ilbeö  wittern,  ohne 
mit  feiner  Stofe  bie  £rbe  ju  beriechen  ; 

— la  mine,  (butd)  ©ntgegengraben)  bie 
SEine  entbeefen  » it.ßg.  (auch  — la  mè- 
che,) einen  geheimen  Olnfchlag  entbe* 
cf  en  ; vulg.  £unten  riechen  ; — un  secret, 
hinter  ein  ©eheimniß  fommen,  unb  es 
offenbaren  / ober  befannt  machen  ; (f. 
aud)  mèche  unb  mine).  sEveuter,  v.  riß 

fid)  SBinb  mit  bem  Sicher  suroehen;  it. 
»erriechen;  »erraudjen;  an  ber  £uft 
»erberben;  T.  (p.  SQurjeln)  oerberben, 
weil  fie  gonj  ober  allju  bloß  flehen, 

s’Eventiller , v.  riß.  (ppm  Jalfeil)  fich  in 

ber  £uft  fchutteln. 

Eventoh  , s.  m.  ber  Je uerwebel , Jeuerfi* 
eher , bie  Äohlen  bamit  anjufachen, 
Eventrer , r.  a.  auöwetben  ; auSttchmen  ; 
ben  05aud>  eine*  Srhiere*  auffchneibcn, 
unb  bieCingeweibc  herauSnehmen  ; (pon 
» ©eflugel  unb  Jifcheu  fagt  man  beffer 

habiller).  sEventrer,  v.  riß.  fid),  bUtd) 
flatfc*  ©chrepen  (à  force  de  crier.)  am 
£eibc  ©ehaben  thun;  fid)  einen  OÖrud) 
fchrepen;  it.  ßg.  pop.  fein  Slcufjerftcs 

tbutl  (faire  les  derniers  efforts). 

Eventuel,  elle,  ad;.  (inf.  POU  £raftatcn 
jwifehen  fpotentaten  ober  Stationen) 

. ma*  auf  fûnftige  wahrfcheinlidje  ober 
. iiitgerotffe  Jille  eingerichtet  ifl. 
Eventuellement,  adv.  (Ulf  einen  gCtPiffcn 

J«lf»  . . ; -,  , 

r-  /. 
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Eventure,  s.f.  T.  eine  Stifte  ober  ©palte 
*in  einem  Jlintenlaufe. 

Evêque, s.  m.  ein  03ifd)Of  ; Evêque  in  partibus 
(infidelium,)  ein  05ifchof,  bem  ber  <))apff 
ein  05iöthum  in  einem  £anbe , welche* 
noch  unter  ber  Ungläubigen  ©ewalt  ifl, 

»erliebeu  hat.  Prov.  devenir  d’évêque 
meunier,  weniger  werben,  al*  man  ju* 
por  aewefen  ijt;  vuig.  pom  Wette  auf 
ben  €fel  flcigen  ; un  chien  regarde  bien 
un  evèque , pop.  bie  Äafte  ficht  iû  wohl 
ben  ifaifer  an , b.  i.  ein  geringer  Sftenfch 
barf  jo  wohl  aud)  por  einem  Vornehmen 
erfcheinen  ; f.  aud)  chape. 

Everdurer  , v.  a.  (Slpoth.)  beit  ©ûft  OU* 
frifchen  tfriutern  preffen  ; it.  bie  er£e 
rauhe  ©d)ale  pon  unreifen  SKanbeln  in 
warmem  2ßaffrr  auflifeti , unb  hernad) 
abnehmcn  ; it.  sjftanbeln  grûn  anlaufen 
laffeit.  : - 

Everrer,  p.  a.  un  chien , einem  ôunbe  einen 
Sleroen  unter  ber  £unge  lahmen,  bag 
er  nicht  beigen  fann;  ihm  ben  OÖurm 
nehmen  ober  fchuciben,  -:V,t  j.t..  «v 

Eversif , ive  , adj.  nuuv . umflogcnb  ; Um* 
(lûrjeilb  ; principes  éversifs  de  tout  gou- 
vernement , ©runbfàfte,  bie  iebe  SKegie* 
rung  umflogen,  ; . . 

Eversion,  s.  /.  p.us.  bie  3ergôrung  ober 
©ertpügung  einer  ©tabt,  eincô©taate£f; 
inf.  — de  Troycs , bie  S^rflôrung  bec 
©tabt  Âroia. 

sEvertucr,  v.  riß.  fîd)  anflrengenî  fleh  er* 
mannen;  fein  TOglichM  thun;  alle 
feine  Ätäfte  amoenben  ; 9)îuth  faffen. 

Eviction,  s . / (iur.)  bie  gerichtliche  (£ut- 
feftuitg  bcö  ÄÄuferö  cincö  @utc6  au* 
bem  55efiße  bcffelben;  bie  Sludflaqe. 

Evidemment , adv.  augeufchcinltch  ; of* 
fenbar. 

Eviaence,  s.f.  bie  ofenbare  ©ewigheit; 
bie  Klarheit  ; Slugcnfdteinlichfeit;  au* 
gcnfcheinliche  Wahrheit;  ber  3lugen- 
fchein  ; mettre  qch.  en  évidence  , etwa* 
augenfchctnlid) , beutlid)  barthun  ; an 
ben  £ag  bringen  ; augenfchcinlich  ma* 

eben  ; des  biens  d’évidence  , ©fiter,  bie 

jebermatm  flehet,  bi  » ben  £cutcn  in  bie 
Sluaen  (ober  in*  @efid)t)  fallen. 

Evident,  jnte.  adj.  auqenfdjeinltd) ; flarj 
beutlicn;  offenbar;  vuig.  fonnenflar. 

Evider,  v a.  T.  (überhaupt)  einer  ©ad)C, 
bureh  5öeafd)affung  beffett,  tpaö  baran 
überflüffia  ift , infonberheit  aber  burd) 
bie  äbruitbunq  / ein  leichtere*  unb  sier* 
lidjerc«  (Jlufehen  geben;  (©auf.,£ifd)* 
1er , ©teiitmeft  ic.)burchbrod)ene,  burd)* 
flochtaie,  in  einanber  gcfchlungcne,  ge* 
aatterte  :c.  Arbeit  machen;  (©d)neiber) 
auöfchweifen  ; runb  jufdmeiben  ober 
ausfehneiben  ; */.  bie  ûbcrflûffiae©târfe 
au*  bem  leinenen  3cu<*e  auörciben; 
— une  Urne  d’épée , eine  JDegenîliiijgc 
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auSfchleifen  ober  hohl  machen  ; — fc.Ex,  eine  lateinifche  tprÂpofïtfon , bte  ei 


peigne,  ben  ,famm  auSja&nett  ; — 1« 
dents , bit  £amm$i(m*  abrunbcn. 

Evidoii,  s.  m . T.  ein  SGerf jcug,  womit 
fin  93laSinftrument  inwenbig  weiter 
auSgefcôblt  wirb. 

Evier,  s.  m.  bct  ©ufjtfeiu , SDafferfîcin  in 
ber  Äüche  ; vuig.  bic  ©offe. 

Evincer,  v.  a.  (fur.)  einen  burch  ben  gc- 
ricf)tlid)en  SGcg  aus  bem  bisherigen 
95cft$c  eines  ©uteS  feçen  ï (f.  éviction  ;) 
évincer  qn.  de  sa  demande  , einen  mit 

feiner  Quitte  (auch , mit  feiner  Älage) 
abweifen. 

Evirc,  ée,  adj.  (3ßap.)  animal  éviré,  ein 
£hi*t  / welches  in  einer  folchen  ©tcllung 
gemahlt  ift  / bafj  man  nicht  febrn  fann, 
ob  es  männlichen  ober  weiblichen  ©e* 
fd)ledbteS  ift». 

Evitable,  adj.  c.  p.us.  pemtciblich. 

Evité,  ée,  part.  et  ad j.  pcrntifben  i aUS* 
gewichen  î f.  éviter. 

Evitée,  s.  f.  T.  bie  gehörige  Breite  eines 
$lufîcS  ober  Äanals  / bannt  fîd)  ein 
Schiff  bftrin  ohne  Slnffofj  nmwenben 
fann;  bie  itanalbreite* 

Eviur , v.  a.  meiben  ; »ermciben  ; aus 
weichen;  etner  ©ache  ju  entgehen  ober 
auSjuwcidjcn  fuchcn;  //.  v.n.(©chüff.) 

ce  vaisseau  évite  au  vent , baS  55orber* 

theil  biefeS  uor  Slnfcr  liegenben  ©chif< 
feS  ift  gegen  ben  SQinb  gefehrt;  éviter 
à marée,  bail  SBorberthcil  beS  ©chiffe« 
gegen  bie  f?luth  fehrett  ; pour  éviter  aux 
frais,  (jnr.)  bie  Unfofîctt  51t  etfparen. 

E vocable , adj . c.  (jur.)  was  vor  ein  an* 
bercS  ©ericht  gebracht  Werben  fnnn. 

Evocation,  s.f  (jur.)  bie  Slbrufung  ober 
Slbforbetung  einer  9ted)t$fache  oon  bem 
orbentlichen  SKtdjter  / nnb  bie  Eichung 
bcrfelben  oor  ein  anbcreS  ©cricfjt  5 — des 
ames,  des  esprits  etc. , ba$95attnett  Ober 
Gitircu  einer  abgefchiebenen  ©eele , ei* 
uc$©eijteS;  bie  ©eijtcrbcfchwôrung. 

Evocatoire,  adj.  c.  cédule  évocatoire , ( jur.) 

eine,  bem  ©egner  gerichtlich  infînuirte 
©chrift/  nm  i.f*t  anjubeuten,bafj  man 
ben  ^voceg  oor  einem  anberen  @crid)te 
$u  fuhren  gefonnen  (et).  * 

Evolution , s.f  (wörtlich:  bie  SluSwicFe* 
Ittng;)  évolutions  militaires,  friegertfehe 
(Evolutionen , b.  t.  bie  üerfchtebenen  93e* 
wegungen  ; ©teüungen,  ©chwcnfun* 
geii  manôorircnbcr  ober  fîd)  fd)laqen* 
ber  gruppen;  auch  wohl  (navales)  einer 
flotte. 

Evoquer,  r.a.  ( jur.)  einen  tyroceff  oon  ei 
nem  Gerichtshöfe  weg  , unb  oor  einen 
anberen  jiehett  ; *7.  ©eificr  befchroören, 
bannen , eitiren , baff  fîe  erfcheinen 

mnlTen»  f*  évocation. 

Evulsion , s.f.  (3)v*bic.)  bic  SluSrctffung. 


gentlich  aus  bcbcutet.  Buffer  biefer 
©cbeutung  wirb  fie  im  Sranjöfifdjen 
por  »erfchicbene  SBörter  gefegt,  in  ber 
©cbeutung  : gewefen  , $.  95.  ex  jésuite, 
ein  (Ejjefuit;  ein  gewefener  3«fuit;  ex- 
piésident,  ein  ©rprifîbent  :c. 

Exact,  acte,  adj.  genau;  richtig;  pünft* 
lieh;  forgföltig;  sciences  exactes,  bic 
ffrengern  9öiflenfchaften. 

Exactement , adv.  genau  ; mit  ©orgfalt  IC* 
Exacteur,  s.  m.  ein  harter  unb  ungerechter 
(obrigfeitlicher)  ©efötteinnehmer;  vuig. 
ein  £eutefchinbcr. 

Exaction , s.f.  bie  fcharfe  Eintreibung  ober 
Bbforberung  ber  Auflagen  ; it.  bie  €r- 
prcfîung,  baSCrpreffen  foldjcr  Jöinge, 
bie  man  nicht  s«  geben  fchulbig  ift  î bie 
fplacFceet);  qqf  exactions,  bie  95ranb* 
fchaçungeiu 

Exactitude,  s.f.  bte  ©enauigfeit;  fpunft* 
lichfeit;  genaue  Äichtigfcit  ; bie  ©org- 
falt. 

Exagerateur;  t.  m.  einer/  ber  eine  ©ache 
übertreibt /b.  i.  fîe  größer  ober  wichtiger 
ober  irger  befchreibt , als  fîe  i(l;-«^- 
ein  Btiffchneiber. 

Exagératif , ive  , adj.  übertttibenb  » ü. 
übertrieben  ; f.  exagérateur. 

Exagération , s.  f.  bie  Uebertreibung  ; SBer* 
grô§erung;  it.  bas  Uebertriebene  ; f* 

exagérateur. 

Exagéré,  ce,  part,  et  adj . übertrieben»  PC1> 
gröfert;  s.  einer  ber  gern  übertreibt. 

Exagérer,  v.  a.  et  n.  übertreiben  ; oergrô* 
fern  ; f,  exagérateur. 

Exaltation,  s.f  (wörtlich:  bte  Erhöhung  ;) 
bef.  bie  Krönung  eines  <J)apflcS , wenn 
er  auf  ben  Slltar  bcS  heil.  ^etruS  gefegt 
wirb  ; fig  bie  heftige  2lnflrengting  ; (Er- 
hebung ; Ueberfpannung  ber  (Eitibil- 
bungsfraft  ; ((Ehom.)  bte  Steinigung  ; 
©ublimirung;  bas  SXectiftciren;  Slüch- 
tigmadjen  ; t$lftrol.)  bie  baS2luf- 
fîêigen  ober  bie  Erhöhung  eines  Pla- 
neten / (wo  er  alSöenn  bie  meiftetfraft 

haben  foll  ;)  exaltation  d’eau  , (9llcht)m.) 
ber  philofophifdie©tetn;  — des  humeurs 
au  cerveau,  T . DaS  Slufjlciaen  ber  $>unf!c 
in  bcn.ftopf»  exaltation  de  la  sainte-Croix, 

baS  §eft  ber  ÄreuKrhöhung  ; — de  u 
foi,  (ghtol.)  bie  €rf)öhung  bcS  ®lau* 
bettS. 

Exalte,  ée,  part,  et  adj.  erhoben;  über* 
fpamttî  f.  exalter. 

Exalter,  v.  a.  (wörtlich  : erheben;)  etwas 
fehr  rühmen  unb  loben;  etwas  erheben; 
Jam.  heratlSftreichen  ; fig-  — rimagina- 
tion  , bte  9)höntafie  erheben , überfoan* 
nen  ; (©hont.)  etwas  fchr  rein  machen, 
(tnf.  burch  baS  fetter;)  — un  métal, 
(SUcbpm.)  ein  «Oîetall  oollfommenfr  ma- 
chen , als  es  oor&a  war* 
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Examen , t.  rru  Me  UntcrfuchMtg  ; Vadj‘ 
forfchung;  baS  befragen;  Inf.  bie  Un* 
terfuchung  ober  Stufung  ber  ^ud)ttg* 
feil  besienigen,  ber  gu  einem  Amte  ge* 
langen  will;  ba$  €ramen  ; — d’un 
compte,  bie  Unterfuchung  ober  Æwrchge* 
hung  einer  ^Rechnung  ; — de  conscience , 
(îbeol.)  t)ie  ©ewiffenSvrüfung  (eine« 
reuigen  ©ÜnbCtSî)  enquête  d’examen  à 
futur,  oi.  (jur.)  ein  vorläufiges  Verhör. 
Examinateur,  t.  m.  einer  , ber  ba  prüfet 
ober  eraminirti  ein  ©raminator;  f. 

examen. 

•Examination,  s.  f.  cor.  flûtt  examen. 
Examiné,  ée  , part . et  adj,  unterfudjt  IC. 
it.jam.  obgenuçti  abgetragen;  blôbe  ic. 

f.  examiner  ; mon  argent  est  bien  examiné, 
pop.  mein  ©elb  ifl  bunne  geworben. 
Examiner,  9.  a . unterfudjen î prüfen; 
craminiren;  eine  Unterfuchung  ober 
ÿrufung  mit  einer  $erfon  ober  ©ache 
anfletten  ; «V.  febr  genau  anfeben  unb 
betrachten  ; vuig.  burch  unb  burch  be* 
fdjauen. 

t’Examiner,  9.  riß.  geh  (felbfl)  prüfen  ; A. 
Jam.  (oon  Äleibungöflücfen  ober  3Bä* 
(ehe)  ft  cf)  abnuben  ; blôbe  »erben. 

Exant^émateux , cuse  , adj.  T.  WûS  JUJU 

StuSfchlag  gehört , ober  beffen  Vatur  an 

geh  b<tt» 

Exanthème , s.  m.  (Vlebie.)  ein  AuSfdjfog 
auf  ber  £aut  ; bas  Auffahren  ber  èaut. 
Exantlation,  s f.  (tpfcpf.)  bûS  AuSpumpen 
ber  fcuft  ober  eines  anbern  Jluibums. 
Exarchat,  s.  m.  (man  lefe  ch  mie  k,)  baS 
€rard)at;  berjenige  £beil  von  italien, 
welcher  ehemabls  von  einem  (Erarchcn 
regiert  würbe/  beffen  @iç  §u  Ravenna 

Wàtï  f.  exarque. 

Exarque,  s.m.  ber  ©rarefj î ber  ehemalige 
fatferüche  (Statthalter  in  italien/  als 
bie  Âaifer  in  Äonfiantinopel  refibirten; 

f,  exarchat. 

Exarthrose , s./.  T . eine  vollfommene  Ver 
renfung. 

Exaspéré  , ée  , part . et  adj . erbittert. 
Exaspération , s.  J.  nouv.  bie  (Erbitterung. 
Exaspérer , 9.  a.  nouv.  frbtttern. 
Exaucement,  s.m.p.us.  bie  (Erbôrunq. 
Exaucer , 9.  a.  erhören  ; eine  Vittc  ge* 
»ihren. 

Excavation,  t.  f.  T.  baS  AuSbôhlen  ber 
€tbe , wenn  man  einen  ©runo  gu  einem 
©ebäube  legen  wiU;  A.  bie  baburch  ent» 
flanbene  Vertiefung  ; bic  Aushöhlung, 

Excaver,  v . a.  pua,  ftatt  creuser,  auS* 

höhlen. 

Excédant , ante , adj.  it.  s.  m . »öS  von  einer 
©umrne  übrig  bleibt;  »as  bie  erforber 
liehe  Quantität  ùberjleigt;  überfchie 
fjenb  ; ber  Ueberfchufl. 

Excédé,  ée , part,  et  adj.  ûbcrfdjrttten  ie.; 

<T*  rntfräftet;  abgemattet;  auSgemär 
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gelt  K.;  g.  v»  de  débauches,  de  travail 
etc.,  (f.  excéder;)  un  homme  excédé  et 

battu,  (jur.)  ein  Vtenfch/  ber  gefchlagen 
unb  übel  gugenchtet  »orben  ift. 

Excéd.  r,  9.  a.  (bie  ©rängen  ober  DaS  Vîûfi) 
ûberfehreiten  ; über  bas  £iel  hinaus« 
feigen;  it.  ûberfleigen;  an  Anjabl  / 
SCBerth  te.  ûbertreffen;  excéder  qn  .,jam. 
her  ©ache  gu  viel  thun , b.  i.  einem 
gu  gütlich  thun;  einen  gu  übermäßigem 
€ffen  unb  £rinfen  nothtgcn  ; ober  / 
einen  gar  gu  flatf  tariren  ober  fehrau* 
ben;  es  gar  gu  arg  mit  einem  machen  >(.; 

vous  m’excédez , qqf  fam.  ©je  macht« 
CS  {U  arg.  S’Excéder  (y.  riß.)  de  débau- 

ches , geh  ber  ©chwelgerep  / ben  AuS* 
fchweifuiigen  gu  febr  ûberlaffen;  — de 
travail,  übermäßig  arbeiten;  — à U 
chasse,  ber  3agb  gu  febr  ergeben  fcpn; 
— de  jedœs,  gu  flrenge  fajien  » — do 
veilles,  gu  viel  wachen  îc. 

Excellé , ée  , part . f,  exceller. 

Excellemment , ode.  auftinc  VOltrefliche 
Art. 

Excellence,  t.f.  bie  Vortrefflichfeit;  votre 
excellence,  3bto  ©reelleng ; ©eine  €r* 
celleng  ; par  excellence , adv.  VOrgUgS* 
»eife  ; A.  fam.  ftatt  excellemment  Obet 
à merveille,  vortrefflich  ; bctvunbernS* 
»Ütbig;  l’Etre  par  excellence,  bûS  bôchfle 

flöefen;  baS  Urwefen;  ©ott. 

Excellent , ente,  adj.  vortrefflich  î unge- 
mein  ober  auSbünbtg  fchôn , gut  ic. 

Excel lentissime,  adj.  c.  ehern*  ein  (£bren* 
titel  ber  venetianifehen  ©enatoren  ; A. 
fg.  p'iaiu  fôgiich;  htrrlich;  gang  vor* 
trefflich. 

Exceller,  9.  a.  (en  Ober  dans  ach.  unb  sur 
qn.,)  vortrefflich  ober  vorguglich  fetjn; 
einen  gewiffen  ©rab  von  VoUfommen« 
heit  / ober  gewiffeVorgüge  vor  anberett 
©achen  ober  ÎJerfonen  befîçen  ; etwas 
vortrefflich  verftchen , cS  in  etwas  am 
weiteflen  gebracht  haben  ; geh  worin 
vorjüglich  auSgeichnen;  — par- dessus  t 
Ober  sur  tous  les  autres , ober  au-dessus 
des  autres,  eS  allen  übrigen  guvorthun; 
Üe  ûbertreffen;  ihnen  überlegen  fepn. 

Excentricité,  s.  f.  T.  bie  ©rcentricitflt  ; 
ber  Abflanb  ober  Hnterfchieb  gwifchm 
bem  Vtittelpunfteunb  bem  ^rennpunfte 
ber  eüiptifchen  ^ahn  eines  Planeten. 

Excentrique,  adj.c . T.  cercles  excentrique^ 

ercentrifche  §trfel;  gwep  ober  mebtcte 
in  cinanber  laufenbe  3trfel,  bie  nicht 
einerlei)  SRittelpunft  haben. 

Excepté  ,prip.  ausgenommen  ; außer  ; nicht 
mit  begriffen,  (©tebt  eS  aber  n a ch  ei» 
nem  Vemimorte  / fo  ifl  es  pan.  ober  adj. 
unb  ifl  alsbenn  betlinabcl,  g.  ©.  »cs 

femmes  exceptées). 

Excepté  , ée  , part,  et  adj.  ausgenommen 
JC,;  f,  auch  excepté ,/ï/ép. 
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Excepter , v.  a.  »oit  ftttCt  Ober  SReget 

auSncbmen  ; auSfd)lic§en  ; nicht  mit 
. baruntcr  begreifen. 

Exception  , s.f.  eine  SfnSnahme  ober  2lu$* 
■ fchlieflung  pou  ber  Siegel  jc.  ; ein  ©or* 
bebûlt;  it.  bas  was  ausgenommen  wirb  ; 
( lur.)  eine  rcchtlidje  £inmcnbung  ; eine 
4Êinrcbe  ; Stusrebe  ; exception.  A l’ex- 
ception de,prép.  j.  Q5*  — d’un  juge,  Ç£\. 

neu  «Richter  ausgenommen;  it.  i l’ex- 
ception de  etc. , mit  ©orbehalt  beS  ober 
ber  ; ausgenommen  ; mit  SluSnahme 
beS  ober  ber. 

Excès,  5.  m.  bas  Uebertnafj;  bie  Uebcr* 
fçhreitung  ber  ©rinjen  unb  beS  gchô* 
• rigen  ©îafjeS;  it.  meifl  plur.  bie  2luS* 
fehweifuttg;  bie  QluSfcheifungen  î (jur.) 
ber  Jrebeï  ; Unfug  ; ©tuthwillen  ; €j> 
. ccffe  / bie  man  (§.  05.  an  jemattbcS  per* 

fon  / en  la  personne  de  qn.)  »erûbt;  ex- 
cès de  manger  et  de  boire,  bie  2luSfd)Wei* 
fung  im  ©fien  unb  £rinfen;  excès  de 
rigueur,  eine  übermütige,  übertriebene 
Strenge»  avec  excès,  à l’excès,  jusqu’à 
l’excès,  a*.  ûbcrmSfig;  übertrieben; 
über  alle  ©lügen  ; bis  jum  Uebermafje  ; 
ohne  töiafj  unb  3icl. 

Excessif,  ive,  adj.  übermütig  ; unmÄflig; 

übertrieben;  (f.  excès?)  froid  excessif, 

. eine  ungemein  flrengc  Külte;  ungemein 

fait» elle  ei»  excessive  dans  tout  ce  qu'elle 

fait,  ftc  thut  tu  allen  @tûcfcn  }u  Piel; 
in  allen  ibren  Jpanbluttgen  ifl  etwas 
' UebcrtriebeneS. 

Excessivement,  adv.  auf  eine  unmÜfitge 
unb  übertriebene  2lrt  ; über  bie  ©tagen  ; 
f,  excès  unb  excessif. 

Exciper,  v.  n.  deqeb.,  (jut.)  ©tUWfnbun* 
gen  bnrd)  ober  mit  etwas  bepbringen; 
©inreben  machen  ; f.  exception. 
Excipient,  s.m.  (2ipotb.)baS  05inbcmittel; 

bie  £ülle  einer  ttntitr». 

Excitateur , s • m . T.  ber  cleftrifche  Sun* 
fenreifler» 

Excitatîf,  ive,  adj.  (©tebtc.)  erwecFenb; 
- reifccnb  ; antreibenb  ; rege  machenb  ; 
. s.  m.  ein  (bas)  ©rwccfungSnuttcl, 
SReifcmtttef. 

Excitation,  s.f.  T.  bie ©rwccFung ; (Erre* 
guitg;  Ermunterung;  îlntreibuug. 
Excité,  ëe,  part,  et  adj.  erregt;  gereift; 

rege  gemacht  te.  ; f.  exciter. 

Exciter , v.  a.  erregen  ; rege  machen  ; it.  an* 
retljen;  antreiben;  aufmuntern;crmun* 
temj  it.  SOCuth  cinflogcn;  ben  ©tutb 
anfrifchen;  it.  8nfafl  ober  ©clegcnbeit 
’ wo§tt  geben  ; »erurfadben  ; exciter  à boire, 
£>urfl  erregen  ; — à l’appétit , sippetit 
erweefen;  — à pitié,  $um  ©ïitïeib  bc» 
wegen. 

Exclamation , s.  f.  bie  Ausrufung  ; (fo 
heiflt  auch  eint  rhetorifehe  Jtgur  ; eine 
<^ctainati9n;}  eût  lauter  ©djteij  »or 
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©erwunberung , »or  ^chitterjen  ti.  5 
point  d’exclamation,  baS  SluSrufungS* 
jenheit. 

Exclu,  ue,  part.  aUSgcfdjlojTett ; f.  exclure. 

Exclure,  v.  a.  irr.  auSfcbliejjett,  §.  05.  »0« 
einer  ©efcüfchaft,  28ùtbc,  ©rbfdjaft  te.; 
it.  ausflogen. 

Exclusif,  ive,  adj.  auSfdjlicgenb  ; waôbfc 
Kraft  ober  batf  SXecht  hût,  »on  etwa« 
auSjufchliegcn  ; it.fam.  ffatt  exciusive- 
ment , j,  Q3.  jusqu’i  lundi  exclusif , it. 
adj.  et  s . m.  nouv.  et  mèpr.  einet  , ber  ftd) 
(inf.  feines  Patriotismus  wegen)  beffer 
als  &nbere  ober  gar  einjig  in  feiner 
2trt  ju  fe»n  bunft,  unb  ftcb  baber  auefr 
mehr  Rechte  »or  bcnOlnberen  anjumagett 
fucht. 

Exclusion,  s.f.  bie  SfuSfchliefung;  ((.ex- 
clure?) donner  l’exclusion  à qn. , ciltCK 
auSfchlteflcn  ; avoir  l’exclusion  , auSge* 
fchlojfert  werben.  A l’exclusion , prép.  de 
qch. , etwas  ausgenommen;  — deqn.; 
mitOfuSfchliegung  einer  Perfon  ; jemanh 
ausgenommen;  bis  auf  ic. 

Exclusivement,  adv.  ausfehlugweife;  nicht 
mitgerechnet  ; mit  Slusfchlug  ; erclu* 

fi»e;  jusqu’à  sentence  définitive  exclusi- 
vement, (jur.)  mit  ©orbehalt  bcö  Ênb- 
urtheilS. 

Excommunication , e.  f ber  Kirchenbann; 
bie  »uSfchliegung  »oit  ber  ©emeinfehaft 
ber  ©lÄUbigen  ; U foudre  d’excommuni- 
cation, ber  ©annllrabli  fulminer  l’excom- 
munication , in  bett  Kirchenbann  thuiu 

Excommunié , ée , part,  et  adj.  »on  bet 
©emeinfehaft  ber  ©lüubigen  auSgc* 
fçhlofîen  w.  ; it.  s.  ein€rfommunicirter; 
einer,  ber  im  Kirchenbann  flehet;  it. 
oi.  ein  verruchter,  oerfloefter  @ünber. 

Fig.  visage  d’excommunié , fam.  eint 

fchlintme  ©efîchtsbilbung  ; ein  blaffcS, 
»erbÄchtigeS  ©eficht. 

Excommunier,  v.  a.  in  ben  Kitchenbantt 
tbun  ; »on  ber  ©emeinfehaft  ber  ©lan* 
bigen  ausfchlicfcn  ; ercommunicieren. ^ 

Ex-constituant,  s.  m.  nouv.  fin  (Erfonflitui* 
renber  ; ein  ehemaliges  »Witglieb  ber 
crfleit  fonflitnirenben  ©ational  * ©cr- 
fammluttg. 

Excoriation,  s.f  7\baS  Äbfchürfen  berfpaut*. 

Excorier , v.  a.  (Chirurg.)  bie  Oberhaut 
abfchùrfen,  abfdiülen , ober  (burd)  ciné 
frejîenbc  ober  beijenbe  gâterie)  wunb 
machen  ; wunb  freflen. 

Excortication  , s.f.  (Stpoth.)  btC  ©Jegneh» 

mutig  berJ>aut,obet  berSXinbe  »on  ctwû& 

Excrément,  s.  m.  bet  SluSwnrf , tnf.  beS 
Unterleibes,  (gros  excrémens,  ber  Kothî 
bie  ©rfrementei)  bochwirb  es  auch  von 
jeber,  burch  bie  natürlichen  2Dege , abge* 
henben  UnreinigfeitbcS  thierifehen  Kor» 
perS  gefagt , t.  05.  »om  Urin,  Speichel , 
tc«i  if.  pluft  çtfr 
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xmù  bte  fybxntx  vtcrfttfiiger  Dhiere  ; ex- 
crément de  ta  terre , de  la  nature  , du 
genre  humain , ßg.  mèpr.  eitt  Peradj* 
tungtftpûrbigcr  dfcenfch  ; «in  abfdjaum 
• ob«  3lu*rourf  be*  meufc^ltcten  ©e* 
fchlechte*. 

Excréraenteux , «use,  ober  excrémenticiel , 
ÛHCf)  excrémentiel , elle , adj.  (3J{ebiC.) 

ju  ben  ©rfrementen  gehörig, 

Excrescence,  f.  excroissance. 

Excrétion , s.  f.  T : ber  21u$tvurf  ber  Un* 
reinigfeiten  ou*  thierifchen  Körpern 
ober  ^flanjen  , auch  be#  ©iter*  au*  ben 
SBunben  j «f.  bie  aufgeworfene  $fôat«ie 
felbfh 

Excrétoire,  adj.  c.  Excréteur,  trice,  adj. 

(Bnat.)  (oon  ©efôtf  en  / Prüfen  tc.)auf* 
fûhrcnb  ; auöfonbernö. 

Excroissance , s.  f.  (OXeb.  2(.)  eilt  (bof) 

©ewid)*;  ein  aiufwuch*. 

Excursion , ».  f.  ein  2luf  fall  ober  eine 
©treiferep  in  ein  feinblichef  2anb.  (in- 
cursion, irruption). 

Excusable,  adj . c.  verantwortlich ; fos« 
cntfchulbigcnift  ; waö  ftch  verantworten 
Idft. 

Excusation , ».  f.  ( jur.)  bte  ©ntfdjulbiaung 
nnbbie  ©rtinbe,  bie  jemanb  anfubrt/ 
warum  er  eine  «Bormunbfchaft  / ein  öf- 
fentliche* Stmt  it.  nicht  übernehmen 
fönne;  ba*  SBetbitten  ; bie  Slblehnung. 
Excuse , s.  f.  bie  ©ntfd)Ulbiguug  ; une  ex- 
cuse frivole,  eine  fahle  ©ntfchulbigung; 
faire  des  excuses  à qn.,  fid)  bep  jemailben 
entfefculbigen  ; je  vous  (en)  fais  mes  ex- 
• cuses,  id)  bitte  ©ie  (befljalb)  um  2)er« 
aebung  ; ich  bitte  ©ie , mir  e*  nid)t 
ubel  SU  nehmen  ; je  vous  demande  excuse, 
fam.  (biefer  Meinung  bin  ich  nicht;)  ich 
bitte  um  Vergebung» 

Excusé,  ée,  part,  entfchulbigtî  f.  excuser. 
Excuser,  v.a.  entfchulbigen  ; ©rûitbe  ober 
Urfachen  Vorbringen , um  etwa*  bamit 
ju  rechtfertigen;  it.  (entfchulbigen;) 
mit  ietnanbe*  ©ntfdjulbigung  sufrieben 
fepn  ; fi(h  biefcjbe  gefallen  laffen  ; it. 
(entfdjulbigen  O perseiben  ; sftachfîcht 
. gegen  gewiffe  fehler  betoeifen  ; fam.  ei- 
nem burdj  bie  Singer  fehen;  s’excuser, 
(e.  riß.)  sur  qn. , bie  ©djuïb  auf  einen 
legen;  s’excuser  sur  qch.  * fich  mit  etwa* 
entfdjulbigen  ; on  doit  excuser  sa  jeu- 
nesse , man  muf  e*  feiner  Sugenb  su 
gute  halten  ; je  m’en  suis  excusé , fam . 
td)hab  etfpon  mir  abgelehnt;  wig.iti 
hübe  mir  e*  perbethen;  excusez  - moi , 
{fam.  ftatt  dispensez-raoi)  de  faire  cela, 
(f.  dispenser;)  exc usez- moi , (etne  Jpöf- 

lichfeitéformel)  entfchulbigen ©ie  mich; 
nehmen  ©ie  mir  es  nid)t  ubel;  excusez- 
moi,  ».  m.  plais,  ein  ©perfuchen.. 

Exeat,  s.  m.  (latein.)  eine  fchriftlidje  ©r* 
Igubniê  / bie  ein  j&ifôtf  cinçm  ©et- 


lichen feiner  Diöce*  gibt  / feilte  2(mt** 
Verrichtungen  in  einen  anbern  Diôce* 
Su  verwalte«  ; it.  (in  Älöjtern)  (f.  obé- 
dience;) it.  ber  Urlaub , ben  bie  ©chûlcr 
(inf.  in  tyari*)  erhalten  / auöbem  ®pm- 
nafio  gehen  su  bùrfen  ; it.  ein  ©rlaub- 
nigfehein  (ich  anber*wohin  su  begeben. 

Exécrable , adj.  c.  abfcheulidj  ; verab- 
fcheuung*wutbig  ; «.  aufiewbcntlich 
fchlecht. 

Exécrablement,  adv.  abfdjeultdjî  auf  eine 
verabfcheuung*wtirDtae  Strt;  it.  aufjer* 
obentlich  fchlecht;  höchft  eknb. 

Exécration,  s.f.  ber  Wcheu  ober  ©röuel 
por  etwa*  ; it.  ein  abfcheulicher  ©chmurje 
(um  etwa*  ju  verfîchcrn  ober  su  ver- 

tounfehen  ;)  être  en  exécration  à sa  patrie* 
feinem  «Bâter  lanbe  ein  ©röuel  ferçn, 

Exécratoire,  adj . c.  (£b«l.)  PetWÛnfcht; 

verflucht;  bem  fluche  übergeben  ober 
getvibmet. 

Exécrer , v.  a*  ol.  ^fttt  avoir  en  exécration , 
détester.  , . ' 

Exécuté,  ée,  part,  vollsogcn;  auôgerich^ 
tet;  f.  exécuter. 

Exécuter,  v . a.  votljicben ; volïjlrecfeit ; 
bewerfflelligen  ; in«  2ßerf  fepen  ; aué- 
fuhren  ; auörichten  ; (eine  üXufîf/  eitt 
. Theater flùcf  ie.)  auffùhrcn  ; exécuter 
qn.,  (iur.)  einen  ereguiren  ober  pfàn* 
ben  ; (f.  saisir;)  — un  criminel,  au  ti* 

nem  S^iffethiter  baô  lîobeéurtheil  voll- 
ftrecïen  ; einen  Delinquenten  hinrich- 
ten; — militairement,  auf  milltirifd)« 
2lrt  hinrichten  ; arfebufïrett  ; it.  burch 
militÄrifche  ©refution  Äontributionen, 
55ranbfchaçungen  k*  beptreiben  ; — un 
canon , T.  alletf/  waô  sur  Slbfeueruiig 
einer  Äanone  erforbert  tvirb  / vorher  itt 
©tanb  fefcen  unb  surecht  machen  ; s’exé- 
cuter soi-même,  ßg.  einen  Dheil  feiner 
SRöbcln  ober  liegenbeit  ©runbe  ver- 
laufen/ um  feine  ©chulben  su  besoh- 
len ; it.  fleh  auö  frepem  5QiUen  ent? 
fchließen , gegen  fein  eigenes  ^utereffe 
bad  su  thun  / roaö  ©hre , ^illigfeit  unb 
Klugheit  von  einem  forbern. 

Exécuteur,  s.  m . (trice  , f.p.us.)  ber  SJoll- 
Sieher/  f.  03. — testamentaire,  ber  ©rc- 
futor  ober  «BoUsteljer  eine*  £eftamen- 
te$  / (f.  auch  exécutif;)  — de  ia  haute 
justice,  ber  ©djarfrichtcr;  Oîachrichter, 

Exécutif,  ive,  adj.  voBiiehenb»  pouvoir 
exécutif,  bie  voUsiehenbe  ©ctvalt. 

Exécution,*«./,  bie 21u*fùhrung;  Vollste- 
hung;  ißoUflrecfung ; «SetverffleUigung  ; 
(»Dtahlerep  unb  anb«e  Äunjle)  bie  Sa- 
nier/ womit  ein  SGBerf,  eine  Arbeit 
auögeführtifl;  it.  bieStuffûhrung/  se- 
riner SDtufif  ic» ; (jur.)  bie  richterliche 
Jpülfe  ; ber  QÖepflanb , tvoburch  ber  dich- 
ter bem  Älager  bie  ©ache  / bie  er  ihm 
jugefprochcn  hAt/  »erfchaffet;  bfe,  (5re* 
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ber  verpfändeten  ©achen  i it.  bit  WoÜ 
liebung  einer  £cibe$ftrafe;  it.  einer 
ÄobeSflrafe  an  einem  Werbrecber  ; die 
Einrichtung  eines  Delinquenten;  exé- 
cution militaire , eine  militàrifdje  €refu- 
tion  ? f»  überhaupt  exécuter  ; mettre  en 
exécution,  b*  i,  exécuter;  mettre  un  ju- 
gement il  exécution  , ettt  Urtbeil  t>O0$fC« 
çen  ober  ootlateben  (offen  ; être  homme 
dVxécution,  die  ©abe  haben,  bas  was 
man  unternimmt  / auf  eine  fübne  unb 
gefebwinbe  art  ausauführen?  vuig.  ein 
eppebiter  «Kan»  fepit, 

Exérutoir-..  adj.  c.  ( jur*>  crcfutorifc^  ; w ai 
jur  ©refution(f,  exécution  >)  bepoHmäcb. 

* tiget  ; it.  s.  nu  Das  ©refntoriitm  ; ein 
©ewaltsbricf,  ein  obrtgfeitlicher  «Sc. 
fehl,  wodurch  bie  gerichtliche  £ülfe 
verordnet  wird, 

Exèdre , t.  m.  ein  rund  herum  mit  ©in* 
fen  befepter  ©efpräcbfaal  ber  altem 

Exégèse,  s.f.  T.  bit  ©rflÄrung  ; auSlc. 
gung. 

Exégéte,  $.  m.  (fcheol.)  ein  auSlcgcr. 

Exégétîque,  adj.  c.  ($&eol.)  ftegetifch; 
$ur  Belegung  einer  ©chrfftftelle  gebb 
rig,  ober  Daritt  gegründet;  s.f.  ($( 
gebra)  eine  art  die  ©urjelreihcn  einer 
©leiqjung  ju  fttibem 

Exemplaire , adj.  c.  eremplartfcb  ; der  Wad) 
folge  wertb  / ober  aur  ©arnuttg  bit 
nenb. 

Exemplaire,  s.  m.  ein  (baO  ©remplar  pon 
einem  gedrutften  ©liehe?  (Eehrftpl)  bas 
Urbild  ; bai  erftc  SRnftcr  ober  Wtodefl 
einer  ©ach c , (ber  Prototypus;)  it.  oi.  ein 
Wîuftcr?  WorbtlbjSRobell;  it.  qqf.  (auf 
©chretbfdjulen)  da«,  mi  btt  ©chuler 
dem  ©ebreibmeifter  nacbfdjrtibt.  (ogl. 

exemple).  * . 

Exemplairement,  adv.  auf  eine  erentpla- 
rifebe  att*  (f.  exemplair«* , adj.) 

Exemple,  s.  m.  bai  ©epfpiel  ; ©pemper? 
SOlufter  ; Worbiib , (in  abficht  auf  unfer 
Werbalten?)  it.  ©epfpiel,  ©rempel,b.  i» 
etwas  aehnlicbes  aur  ©rlänterung  einer 

<5ad)C  , KcbmSart  IC,  ? sc  régler  sur 
l’exemple  de  qn. , ober  prendre  IVxempIr 

sur  qn- . jemandes  ©epfpiel  folaen  ; à 
l’exemple  de  etc. , nach  dem  ©epfpiele 
des :c.;  sans  exemple,  unerhört  ; wopon 
man  fein  ©epfpiel  bat  i faire  un  exemple 
c(e  qn.,  ober  faire  servir  qn.  d’exempîe, 

etnen  eremplarifch  beftrafen  ober  auch* 
tigen;  vuig.  ein  ©rempel  an  einem  fta* 
tUiren  ? c’est  un  homme  d’exemple  fam. 

btefer  SRamt  perbient,  anderen  aum 
SRufier  vorgefteHt  au  werben.  Par  exem- 
ple, adv.iùm  ©epfpiel;  aum  ©rempel. 

Exemple,  s.f.  die  Worfd)tiftetneS©cbreib. 
meifterS,  wotnach  ein  ©c&ülcr  fchretben 
lernt,  (pgl*  exemplaire). 


befreptpon  bem,  woau  man,  bem  ©e- 
fefe,  ber  Kegel  :c.  nach,  Perbunbett 
wäre;  frep  ober  ausgenommen  pon  ber 
gemeinen  Eaft , a*  ©,  — d’impôts,  frep 
ober  ausgenommen  pon  allen  abgaben  ; 

— de  gaxde , Wadjefrep  y it.  exempt . 
perfchont;  — d’une  maladie,  freo  poit 
einer  Äranf&eit, 

Exempt,  s.  m.  (ÄtiegSw.)  ein  ©eftepter; 
it.  exempts,  ©eltgeiftliche  ober  aucfji 
jDtbenSmännet , welche  nicht  unter  bent 
©ifchofe  des  ©prengcls  (leben,  innerhalb 
welche!  fie  wohnen. 

Exempté,  é- , part,  et  adj.  bcfrepft?  Ûüt* 
genommen  ÎC,  f.  exempter. 

Exempter,  v.  a.  jcmanb  non  einer  gemei* 
nen  £aft  ober  Werbinbltebfeit  befrrpcn 
Oder  ausnebmen  ; ibn  pon  ber  Stiftung 
feiner  ©djulbigfeit  frep  erführen;  wo» 
mit  OerfdlOnen;  (f,  exempt;)  s’exemp- 
ter (v.  rcß.)  de  qch.,  ftch  POUttWaS  lo! 
ober  ftep  machen. 

Exemption,  t.f  die  Q5cfrepung;  die  au!» 
nabme  pon  aemetnen  Wefchwerdcn  ober 
Wetbinbltch^eiten  ; (f.  exempt  ;)  un  certi- 
ficat d’exemption,  ein  93eftepungSfcbfitt, 
Exercé,  ée,  part,  et  adj . geübt?  aUSgCÙbt? 
f.  exercer. 

Exercer,  v.  a.  übCtt?  aUSÛbcn?  it.  etIPû! 
treiben , a»  ©.  ein  ©ewerb  ? E^ndmerf, 

eint  $unft  ÎC.  î exercer  les  chiens  à chas- 
ser, die  Eunde  |ttr  3ôüb  abrichten;  — 
son  corps,  ftd)  «Bewegung  (SKotion) 
machen  ? — les  soldats  (à  manier  les  ar- 
mes,) die  ©oldaten  in  den  ©affen  üben  ; 

— son  cheval , fein  tyferb  herum  tum- 
meln. Fig.  exercer  l hospitalité , dte  ©aft- 
freundfchûft  auSuben  ? — sa  vengeance 
sur  qn. , feine  Kache  an  jemand  au!- 
üben  ; — ses  taiens,  feine  Talenten  an- 
wenden? — son  génie,  fein  ©cnie  wei- 
ter auSbildeit?(fulttPiren;)  — sa  plume, 
fld>  im  ©chretben  üben  ; — la  patience 
de  qn. , jeinondeS  ©eduld  üben  oder  auf 
bie  «probe  fepen , fie  prüfen  ; — une 
charge,  ober  bloft  exercer,  absol.  eilt 
amt  verwalten  , bef leiden  , verfeben  ; 
— U justice,  die  ©erechtiafeit  (ober 
wentaftenS  bie  ©erechtigfeitSpftege) 
verwalten?  — son  droit,  fein  Kecbt  auS» 
üben  , ober  geltenb  machen  ; — le  nom 
de  qn. , in  jemandes  Wabmett  agiretu 

s’Ex^rcer  (v.  rß.~)  à qch.  Oder  i faire  qch. , 

fîch  in  etwas  üben. 

Exercice , s.  m.  bie  Uebung?  it.  bie  £eibeS- 
beweguna?  Bewegung?  £eibeSûbung? 
it.  bie  ÂrtegSûbung?  ©affenübunq? 
bas  ©rcrcircn;  it.  bie  ausübunq,  §.«b, 
ber  Tugend  te.  ; it.  bie  wirflichc  Wer* 
waltung  ober  auSübung  eines  amteS? 
it.  bas  KechnungSjabr  ? bit  «Rechnung 
ber  Cimtabme  und  auSgabe  eines 
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3û$r$î  flk  überhaupt  exercer).  Exerci- 
ces, piur.  bie  ritterlichen  Hebungen 
junger  £cute  auf  Slfabemien  ; it.  afabe* 
mifd)e  arbeiten  ; bie  gewöhnlichen  55e» 
fcbaftigungen  gelehrter  ©efeDf<f>ûftenî 
it.  ©(hulubunaeiti  exercices  spirituels, 
^eifHic&f  / gottfelige  Hebungen  ; se  tenir 
en  exercice,  ftcb  in  ber  Uebung  erhalten; 
je  lui  donnerai  bien  de  l’exercice , td)  wil 
ibm  §U  fcbaffen  geben;  être  en  exercice, 
wirflid)  an  ber  Regierung  te.  feçn;  »r- 

. tir  d’exercice , flbgc ben  > c’est  son  année 
d’exerdee,  biefe«'3abr  id  er  an  berRe* 

• gieruug  ; faire  faire  l’exercice  aux  soldats, 
bie  ©olbaten  in  ben  SflBaffen  uben. 

Exercîtant  ♦ s.  m.  eine  ^erfott , bie  fld)  auf 
einige  Seit  in«  Kloder  begibt/  um  ae- 
wißen  anbacbtéôbungen  bedo  ungedor* 
ter  obliegen  ju  tonnen. 

Exérèse , s.  f.  (©bir,)  ba«  Sörgnehmen 
beffen , wa«  in  unb  an  bem  mntfcMicben 
Körper  febdblid)  ift. 

Exergue,  s.  m.  bie  ©rerge;  ein  Heiner/  un* 
ten  auf  einet  ©turne  ober  gRebaille,  von 
bem  ©eprige  berfelben , burd)  eine  £ittie 
«bgefonberter  Raum , worauf  meid  bie 
3rt&r.tabl#  ber  ©eprög«ort,  ober  auch 
bet  Söertb  berfelben  (lebt. 

Exfoiiatif,  ive,  adj.  (>]Diebic.  Gibirurg.)  wirb 
non  gewiffen  »rjenepmitteln  gefagt,  wel* 
d)c  bie  oetborbenen  $ beile  einc«'95eineö 
»on  ben  gcfuuben  abbUttern;  trépan 
exfoiiatif,  ein  ©cbiefe?*$repan. 

Exfoliation,  s.f.  T.  ba«  ©chiefern  ober 
©pUttern  ber  Knochen  ; ba«  93einblöt* 

tem  ; fl  exfoiiatif. 

VExfolier,  v.  riß.  T.  ftd>  fdjiefem  5 fpfit* 
tern  ; .ficb  abbldttem  ; febiefer  * ober 
fplitterweife  abfatten;  f.  exfoiiatif. 

. Exfumer , v . a.  (©tabler)  bie  ju  flarf  auf- 
getragenen  ober  aUjubellen  Farben  per« 
n>ifd)ett  ober  unmerflid)  pertreiben  (be. 
gtabiren). 

* Exhalaison,  (fpr.  bü«  h tttcfjt  ÜU«)  s.  f.  bie 
SI irtbùnfïung  ; ein  aufflcigenbcr  ©und; 
(wirb  meid  nur  non  ber  2lu«bündung 
Siebter  unb  troefener  Körper  aefagt; 
vapeur  hingegen,  fowobl  »on  fluffigen 
ali  biebten  Körpern). 

Exhalation,  (fpr.  ba«  h ntdjt  ÜU«)  s.f. 
(£bpm.)  ba«  auöbundem  auöbömpfem 
eine  Operation,  ba  man,  mitteld  ber 
®drme,  bie  fluchtigen  £bcile  troefener 
Körper  in  bie £öbe  treibt  unb  §erflreuct. 
(9Bon  fluffigen  Körpern,  évaporation). 

Exhalé,  ée , part,  et  adj.  au$gebün|tetî 
f.  exhaler. 

Exhaler,  (fpr.batf  h nld)t  ÛU$)  v.  a.  au«* 
bunffen  (einen  ©amof,  einen  ©und, 
einen  ©erucb  bon  fiel)  geben.  s’Exha- 
ler,  v.  riß.  au«bnnflen  ; <m«biinffen; 
ir.  perbunden  ; ben  ©etueb  berlieren; 
perraueben;  ces  fleurs  exhalent  une  douce 
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odeur,  biefe  Blumen  geben  einen  lieb* 

licben  ©crucb  b OH  fld).  Fig.  exhaler  sa 
bile,  feinen  Jorn  ôu«(affcn;  la  douleur 
s’exhale  par  les  soupirs , ber  ©djmerfr 
erleichtert  fleb  burd)  ©eitfjen  ; sa  colère 

s'exhale  en  injures,  er  löflt  feinen  ^OW 

burd)  ©cbelten  au«. 

Exhaussement , s.  m.  T.  bie  (Erhöhung  eilte« 
©eböube«  ober  eine«  £beile«  beffelbciu 

Exhausser,  v.  a.  (©auf.)  erhöben  ; bod) 
ober  hoher  bauen. 

Exhérédation , s.f.  T.  bie  Enterbung. 

Exhéréder,  v.a.  T.  enterben;  bon  ber€rb* 
fd)ûft  aU«f<bliefen.  (fond  déshériter). 

Exhibé,  ée,  part . et  adj.  ûUfgctbiefcn , 
rotgetbiefen  ; f.  exhiber. 

Exhiber , v.a.  ( jut.)  auftpcifen ; borjcigen; 
bem  Rid)ter  porlegen. 

Exhibition,  s.f.  T.  ba«  Slufweifen,  ©ar* 
legen,  bie  3lufWeifung , ©arlegung, 
©orieigung,  Vorlegung  einer  ©aebe 
bor  ©eriebt. 

Exhortation,  s.  f.  bie  ©tmobnung  ; it.  inf, 
eine  geidlidje  €rinûbnung«rcbf. 

Exhorté,  ée,  part,  ermahnt;  f.  exhorter. 

Exhorter  v.  a.  (i  faire  qch.,  ju  etîPû«)  Cf» 
mahnen  ; le  curé  l’exhorta  à la  mort,  ber 
^rieflet  bereitete  ihn  jum  £obe. 

Exhumation,  s.  f.  (jur.)  ba«  aöicbcröu«* 
graben  einer  2ei<be. 

Exhumer,  v.  a.  (jut.)  eine  £cicb*  tvicbct 
au«graben.  (fond  déterrer). 

Ex-jésuite,  s.m.  eitt€rjcfuit;  (f.  «)• 

Exigeant,  ante,  adj . (bon  ^erfonen) bief* 
bérlangenb;  eil«  est  bien  exigeante,  fie 
berlangt  gar  ju  btel.  ; 

Exigé,  ée,  part . et  adj.  gefor&Crt  5 bfï* 
langt;  f.  exiger. 

Exigence,  s.f.  bie  ©rforbewiß  ober  95e* 
bûrfnid  ber  ©adje  ; in  folg  ; selon  l’exi- 
gence du  cas , nad)  Crforbernig  ber  Um* 
flÄnbe;  — du  temps , fp  wie  c«  bie  3cit 
mit  fidj  bringt;  — des  circonstances, 
des  affaires , fo  wie  e«  bie  UmdAnbe , 
bie  ©acben  mit  fîeb  bringen  ; vuig.  be# 
tpanbten  Hmdânben  nach  ; gedolten  ©a«  . 

(ben  naeb  ; il  pousse  trop  loin  l’exigence^ 
er  treibt  feine  Jorbermtgcn  ju  trett. 

Exiger , v.  a.  forbern  ; etwa«  bedangen  ^ 
woju  man  ein  Recht  bot;  it.  (eine  Jab* 
Jung,  ©d>ulb,  ©teuer,  Kontribution  ic.) 
einfbrbern,  eintreiben.  Fig.  i’honneut 
et  la  probité  exigent  que  etc. , (£bte  UUÎ> 
Rebli<bfeit  erforbern  bad  te. 

Exigible,  adj.  c.  »a«  mit  Rf(bt  geforbert, 
verlangt , cingcforbert , eingetrieben 
werben  fann. 

Exigu , uë,  adj.  f(dn  ; gering  ; inf.  plais. 
in  folg  : un  repas  exigu , eine  nrngcre 
ÇRablftCtt,  ses  rentes  sont  très -exiguës, 
er  bat  ein  febt  geringe«  Cinfpmmcn. 

Exiguë  , f./.  (jur.)  f,  cheptel. 
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Bxîguer,  p.  a.  ( jur*)  feine  £âlfte  »en  bem 
. »erpachteten  i Öic&*vba0  fîch  ocrmehret 
pat/  wegnchmcn. 

Exiguïté,  s.  f.  nouv,  bie  Kleinheit;  ©e» 
- rmghett. 

'•  "*•  ôte  Verweifuitg  an  einen  ge- 
iDtffen  Ort , woher  man  ohne  ©rlaubnig 
wieber  jurûcFfommen  barf  ; it . figi 
ïet  Aufenthalt  einer  fpetfon  an  einem 
, /Orte,  wo  e*  ihr  nicht  gefällt î baher 
exil  honorable,  eiti  (bo*)  (Ebrenejrilium; 
?7.  exil,  CStflrol.)  baé  Reichen  / ba*bem 
£>tmmel*haufe  eine*  platteten  entgegen 
flehet;  envoyer  qn.  en  oeil  ; (f.  exiler;) 
le  temps  de  notre  exil,  (£heol.)  bte  Seit 
'•  nitfecer  28aUfahrt  hienieben.  (Bunnisse- 
înent  perunehrt,  Exil  übet  nicht). 
Exile,  ée,  part,  et  adj.  perWiefen  IC,  J it 

*•  m.  ein  Verwiefener. 

* «•  *to*n  tn*  <BMum  fehiefen; 
ttt*  (Elenb  Perweifen  ; — de  la  cour  du 
royaume,  pont  JTpofe,  au*  bem  tfônig- 
Peiche  PerWetfett  ; sa  maîtresse  l’a  exile , 
jfîS’Pjais.  feine  £icbge  hat  ihm  perbpthen, 
$u  ihr  ju  fommeii.  s Exiler,  v.  rèji.  fidb 
jurucfjiehen;  ftch  ftepwiUig  ppn  einem 
Orte  rpegbegeben  um  anber*wo  tu 
wohnen.  . 

Exiiité,  s.f  oL  bie©eringheit;.treinheit. 
Existant,  ante,  ad),  porhailben  J Wa*  Wirf 
lieh  ba  ig;  erigirenb. 

Existence  , *./•  ba*  £)afe01l  ; bte  ©ri* 
genj. 

Exis*"*  h«  fepn;  porh anben  fepn; 
tpirfluh  fepn  ; (ba*)  Æ)afepn  höben  ; 

Ex-noble,  s.m.  etn  ehniûhliger  Ehelicher. 
Exode,  s.  m.  ba*  jwepte  VuchCfôofiô;  ber 
(Erobitö;  (alt  ©riech.)  berienige  &beil 
• etne*  fcrauerfpiel*,  welcher  bie  (Entwirf  e- 
fang  unb  Äatagrophe  be*  ©tûrfe*  ent» 

• hielt;  (alt  SXom.)  ein  mit  ©efängen 
” unbfcänjen  begleitetet  lugige*,  meig 
, fatprifche*,  Vachfptel  in  Verfen,  ba*' 
v «öch  einem  £rauerfpielc  aufgeführt 
würbe. 

Exoine,  s.f  (jur.)  eine  gültige  ©ntfchul 
, btgung,  bag  man  auf  gefchehette  Vor» 
fprberung  nicht  höbe  felbg  erfcheinen 
fonnen. 

Exoiner,  v.  a.  Cfuir.)  einen  entfchulbigen/ 
JürfAec,  wegen  erheblichen  Urfachen  nicht 
lelbft  habe  erfcheinen  rinnen;  f.  exoine. 
Exoineur , s m.  (jur.)  einer,  her  ba*  Au*» 
bletben  einer  oorgelabenen  tyerfon , we* 
gen  ©behoften,  entfchulbiget;  f.  exoine. 
Exompbale,  s.f.  t.  ein  Vabelbrud). 
Lxophtalmie,  s.f.  T.  ba*  £)erûu»tretcn  be* 
Auge*  au*  feiner  gewöhnlichen  £age. 
Exorabic,  adj.  c.  p.us.  erbittlicb;  ber  fleh 
erbitten  lägt. 

Exorbitamment , adv.  übermäßig;  äuget 

prbentlich  Piel  ; ohne  3ftag  unb  3iel, 
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Exorbitant , ante , adj.  übermäßig  ; außer* 
orbentltch;  übertrieben. 

Exorcisé,  ée,  part . et  adj.  bcfdjWOten  } f. 
exorciser. 

Exorciser,  v.  a.  bte  bôfen  ©eigcr  befehwo» 
ren  , bag  fie  auôfahren  follen  ; fie  au** 
treiben;  — un  possédé,  einen  «ôefefTe* 

. nen  befehwiren  ; — l’eau  etc. , gewitfe 
©ebethe  unb  Q5efchwôrungôformeln  über 

bn*  28a fier  fprechen;  feg  fam.  — qn., 
einen  recht  bringeiib  bitten , ihn  gleich* 
farn  bcfchwpren , bag  er  etwa*  thun 
möge. 

Exorcisme,  s.  m.  ber  ©rorciömu*  ; gewiffc 
©cbethe  unb  Q5efchworung*fprmeln,  wo* 
mit  man  bofe  ©eiger  auöjutreiben  por* 

h gibt  ; f.  exorciser. 

Exorciste,  t . m.  ein  Çrorcig;  ©efchwôrer  ; 
^eufelömann  ; iu  ein  ©etglicher  be* 
britten  minbern  ûrben*. 

Exot  de , s.m.  T.  ber  Eingang  einer  SXebe; 
ba*  ©rorbium. 

Exostose,  s.  f Tk  eine  Q5ein*  ober  Äno* 
chengefchwnlg;  ein  (baö)  Ueberbcin.  f 
Exotérique , adj.  c.  (<philof.)  wa*  offenbar 
unb  jebermann  befannt  werben  barf. 
(©egentheil  ; ésotérique). 

^biSr * adj'  C ^otön^  ^ren,î)  ; öw^län* 

Expansible,  adj.  e.  ($bpf.)  auöbehnbar; 

wa*  fich  au*behneit  lägt 
Expansif,  ive,  adj.  (©hpm.)  wa*  eine  au** 
behnenbe  Äraft  höt. 

Expansion,  s.f.  ($bhf.) bie  SCuöbehnuttg; 

(Stnat.)  bte  Verlängerung  eine*  itheilcö 
, eine*  Körper*. 

Expatriation , s.f.  oi.  bie  Verbannung  au* 
bem  Vaterlanbe. 

Expatrié,  ée,  part,  et  adj.  au*  bem  £anbe 

perwiefen , vertrieben  , periagt  te. 
Expatrier  a.  qn.,  einen  au*  feinem  Va* 
terlanb  pertreiben  ; pl.us.  s’Expatrier, 
vcrtfl.  fein  Vöterlanb  perlaffen  unb  geh 
an  einen  anbern  £)rt  hin  begeben. 

Expectant,  s.  m.  ein  (Erpeftant;  einer,  ber 
bie  Slnwartfchaft  auf  ein  2(mt,  auf  eine 
fJJfrunbe  te.  höt. 

Expectatif,  ive,  adj.  grâce  expectative,  eilt 

©nobenbrief/  woburch  jemanb  bie  2ln» 
wartfehöft  öuf  eine  €hrengelle  te.  bc* 
fornrnt. 

Expectation,  s.f.  o/.bie  (Erwartung;  bie 
Hoffnung;  ba*  Ratten. 

Expectative,  s.f.  bie  Slnwartfchaft  auf  cm 
2lmt,  auf  eine  2)frunbe  te.;  it.  ber  (Er* 
pcftanjbrief;  (chem.  in  ber  ©orbonne 
ju  ^ari*)  ein  gewiffer  öffentlicher  Sfftu*, 
ben  ein  ©tubent  hielt,  wenn  ein  £tceu» 
tiat  jum^oftor  gemacht  werben  follte; 

le  droit  d’expectative , mûr  ehemahl*  fitt 

SXecht  be*  ôntg*  non  Sranfreidh , bep 
feiner  êhronbegeigung,  ju  âwep^ano* 
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. ttlfaten  jebet  Âatbebralfircbe  fin  ©ub* 
jeft  su  ernennen* 

Expectorant,  ante,  adj.  et  s.  m.  T.  WâS 

bie  93rufl  unb  î>te  £unge , burcô  ben 
AuSrourfbcS  ©cbleimeS,  reinigt;  eine 
fcblcimabfùbrenbe  Arjenci). 

Expectoration , s,  f.  1\  bas  Autf  werfen  beS 
©djleimeë,  ber  fîcf)  ait  ben  £uftrôbren* 
Afid)cn  unb  £ungcnbla$chen  angefeBt 
bat. 

Expectorer  t v.  a . auSwerfen  ; f.  expecto- 
ration. 

Expédient , s.  m.  baS  Vittel , ber  Ausweg, 
aus  einet  (öerbrießlicben)@ad>e  su  fom* 
nun , fief)  aus  felbigcr  heraus  su  wi* 
cFeln  :c*î  *'«•  adj . il  est  expédient,  eS  iß 
bienlid)/  sutröglidj  , rathfam;  juger  à 
l’expédient,  (jur.)  bur d)  einen  vom 
SKidjter  ernannten  ©chiebSmaittt,  fum* 
marifeberroeife  entfdjeiben. 

Expédier,  v.  a.  etwas  s«  ©tanbe  ober  SU 
€nbe  bringen;  bie  «Bollsiehung  ober 
55eenbi<jung  einer  ©ad)e  befchleunigen; 
etwas  forbern,  beförbern,  (cppebieren;) 
it.  gefehwinb  mit  etwas  fertig  werben  ; 
etwas  ûbfertigen;  «>*  (SSaaren)  verfen* 
ben  ; abfenben  ; (einen  Eilboten)  abfer- 
tigen; iv.  (Urfunben  / «Patenten  ic.)  aus* 
fertigen;  expédier  qn,,  jemanb  abferti- 
gen ; jcmanbeS  Angelegenheit  su  (Enbe 
bringe«;  it,  einen  gefchroinb  aus  ber 
Söelt  fdjaffen  ober  beförbern;  it.ßg. 
(auch  expédier  qn.  en  forme  commune,) 
halb  mit  einem  fertig  werben,  b.  i. 
einem  in  furser  3nt  all  fein  ©elb  ab* 

gewinnen  ; il  faut  expédier  matière, 

prov.  man  muß  bie  ©acht  gefc&winb 
forbern* 

Expéditeur,  s.m.  (#anbl.)  ein  ©pebiteut, 
«in  ©ötcroerfenber  ; eine  Arttfomtnif* 
ftonoirS. 

Expéditif,  lvo,  adj.  ber  (bie)  gcfdjwinb 
ober  hurtig  in  Ausrichtung  ober  «Sefor* 
gung  eines  aufgetragenen  ©efchöfteS  tff  ; 
vulg.  erpebit  ; un  médecin  expéditif, plais. 
«in  Arst,  ber  feinen  Ärattfen  balb  baoon 
hilft,  b.  t.  ber  fie  bcp  Seiten  in  bie  anbere 
Sôclt  fehieft* 

Expédition,  s.  f.  bie  Sôrberuttg;  AuSfüh* 
rung  einer  ©ache;  bie  Ausfertigung 
«ine«  aufgetragenen  ©efchöfteö , inf. 
eines  Briefes , einer  3n(lruftion , «Bott* 
macht  ic»;  it.  bie  ausgefertigte  Sörief* 
fchaften  fclbß;  it.  bie  Abfertigung  einer 
SPerfon  in  Anfehuttg  (brer  ©efchöfte  ; it. 
eines  Kuriers  ; it,  bie  Abfenbung  ; (f. 
expédier;)  (jur.)  qqf.  bie  oibimirte  Ab* 
fchrift  pon  einer  gerichtlichen  Afte  ; it. 
ein  auf  Pergament  ausgefertigter  Äott* 
traft  Ober  Kaufbrief  ; it.  expédition  mi- 
litaire, ober  bloß  expédition,  eine  frie* 
gerifche  Unternehmung  gegen  ben  $einb, 
fu  ianb  ober  su  SÇajfcv;  ein  gelbjug; 
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eöte  ©ee*©rpebition;  (expédition  ma- 
ritime;) it.  expédition,  iron.  eine  lÄdur* 
liehe  Unternehmung  ober  £anblung; 
eine  £elbcnt&at  ; expédition  romaine, 

bie  SKômermonathc;  (eigentlich  ein  SKÔ- 
mersug)  b.  i.  bas  ©elb , welches  ehern* 
bie  beutfehen  ©titibe  su  beS  ÄaiferS 
«Keife  naef)  «Kom  (feuerten , wenn  biefet 
m von  bem  «papfi  frönen  lieft  ; il  est 

homme  d'expédition , Jam.  f,  expéditif. 

Expéditionnaire , adj.  et  s.  m.  auSfettt- 
genb;  ein  AuSfertiger;  ein  ©chretbcr; 

(jopîfl*  Banquier  expéditionnaire  , ober 
bloß  Expéditionnaire  en  cour  de  Rome , 

hießen  ebem.  in  $ranfreich  eine  Art 
Agenten,  welche  bie  Ausfertigung  pÖpfU 
lieber  Nullen  , ©ifpenfationen  :c,  auS- 
wirfen  unb  betreiben  mußten* 

Expérience,  s.  f.  bie  ©rfahrung;  it.  bet 
«Berfuch  î expérience  de  physique  , eilt 
pbnftfdjer  «Berfud),  ein  pbpfifebes  €rpc* 
riment;  it.  (ehern,  in  Jranfreid),  bei) 
4>anbwerfern)  bas  tyrobeßttd?  ober  foge- 
nannte  halbe  ©teiflerßöcf  ber  Reiftet* 
föhne;  (ba  bie  Anbern  «»tcifterßucFc, 
chefs-d’oeuvre,  machen  mußten;)  il  en 
fit  une  fâcheuse  expérience  , er  Oerfud)tC 
ober  erfuhr  cS  su  feinem  ©ebaben  ; faire 
des  expériences,  «Berfuche  ober  (Erfah- 
rungen curflellcn;  par  expérience,  auS 
©rfàhrung.  (NB.  sotan  macht  (Erfah- 
rungen / expériences  , um  JU  Wißen  ; 
«Berfuch«/  essais,  um  su  wöhlcn;  unb 
groben,  épreuves,  um  etwas  nÖb«  f tu- 
nen su  lernen). 

Expérimental,  ale,  adj.  auf  bie  (Erfahrung 
gegrùnbet;  physique  expérimentale,  bit 

©rperimcntal*$hhflf*  ; 

Expérimenté,  ée,  part,  et  adj.  (0.  ©adKtt) 

burd)  Erfahrung  beßötigt;  (oon  «perfo* 
neu)  erfahren  (en  qch. , jn  etwas  ;)  Er- 
fahrung bcfïçenb* 

Expérimenter  , V.  a.  eine«  «Betfudh  / «in« 
(Erfahrung  mit  etwas  anßellen* 

Expert,  erte,  adj.  erfahren;  febr gefdjtcFt 
unb  geübt  in  einer  Äun|l , wobet)  cö 
auf  Ctführung  unb  ^anbgriffe  anfommt; 
it.  s.  m.  ein  folcher,  von  ber  öbrigfeit, 
ober  von  bcu  intereffirten  «Parteien, 
Sur  55e(ïchtigung , ^arirung  ic.  einer  ©a- 
che  ernannter  «Sîann  ; ein  ©efchworner* 

Expertise , s. f.  bie  Unterfuchung  ; ^efîch- 
tigung , ©chôçung  ber  gefchwornen 
©achoerflönbigen;  it.  berißerid)t,  baS 
«prototoll  bcrfelbtU  î (f.  expert;)  faire 
une  expertise,  eine  ©cfd}Wptnen*i8c- 
fîçhtigung  anflellcn. 

Expiation,  s.f.  bie  Büßung,  ©enugthuung 
für  ein  gewiffeS  «Bergehen;  (Xpebvöcr) 
baS  ©öhnopfer,  ©ùhnovfer  ; (alt  «Kö- 
rner u.  ©riechen)  piur.  gewiffc  AuSföh* 
mings-  ober  5leiniguiigS*  Zeremonien; 
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la  fête  des  expiations,  ter  greffe  SJetfÔb* 
nung$tag  ter  Juten,  im  alt«  X effamente. 

Expiatoire,  adj.  c . ûU$fÔtnent  J öcrföt» 
tient  î sacrifice  expiatoire,  ta#  ©ûbn* 
Opfer  ; oeuvre  expiatoire , eilt  SBtrföb* 
itungéwetf. 

Expier,  p.  a.  buffen  î abbûflen  î fût  fein 

S&crfeten  fiftflcn  ï expier  son  crime  par 

la  mort , fein  SBerbrcdjcn  mit  tem  £obe 
bûfien. 

Expilation  s.f  d’hérédité,  (jur.)  tlC  ©nt* 
wettbung  einiger©tucfe  non  einer  (Erb* 
fcfiaft/  ebe  ter  rechte  (Erbe  ftd)  an  gege- 
ben bat.  # \ 

Expirant,  antesa<ÿ.  flerbenb. 

Expiration,  s.f  ter  ablauf  ober  SJerTûuf 
eine*  £ermtnö;  OPbPf.)  ta$  auSbauéen 
oter  au*fto§en  bc$  atbcmô;  ((Ebpm.) 

tûê  fôettÛUCten  / f.  évaporation. 

Epiré , ée  , part,  et  adj.  gefforbClt  / ter* 
f(f)ieten  JC.  (f.  expirer;)  le  terme  est  ex- 
piré , ter  Termin  iff  ju  (Ente , iff  ter* 
flojfcn,  perffriécn,  (abgelaufen). 

Expirer , v.  n.  perféeibcn  ; ten  ©eift  auf* 
geben  ; fterben \it.fig.  ein  (Ente  nehmen; 
ju  ©nte  geben  ; ûblaufen  ; perflieff en  î 
feine  (Enbféoftcrrciéen;  {NB.  Expirer, 
prop.  mit  avoir ;fg.  mit  être;)  l’empire 
étoit  prêt  à expirer  , bû$  JXCté  Wût  fei* 

«cm  Untergänge , feinem  £nbe,  feiner 
(Enbféoft  hâte. 

Expier , p.  a.  auéboueben  î Un  atbem 
mietet  «ufffoffeit. 

Explétif,  ive,  adj.  (©tûmm.)  mots  explé- 
tifs, auöfuflwörter;  (wirb  ton  gcmiffen 
©örtern  gcfagt,  tie  in  einer  KetenOart 
ffeben,  obne  juin  Servante  tcrfclben 
tiôtbig  j u fepn). 

Explicable,  adj.  6.  p.t/s.  Ctflotbûr» 

Explicatif,  ive  , adj.  etflötcnb  j JUt 
legttng  tienliéî  notes  explicatives,  (Er* 
flöruiigönoten. 

Explication,  s.  f.  tic  (Erfl&tllîig  î it.  t.  i. 
tie  ©eutung,  auélegung  ; p-u*. 

ftûtt  développement  ; avoir  une  explica- 
tion avec  qn-,  eine  (Etflörung  ton  je* 
tnanb  über  etwa*  teriangeit,  wotuvd) 
man  fié  beleitigt  fhiten  fönnte;  einen 
worüber  ju  SHcte  feçen. 

Explicite,  adj.  c.  T.  auCtrucFlid)  î teut> 
lié;  fïar;  beffimmt ûuôgetrûcft; (©e* 
gentteit:  implicite). 

Explicitement,  adv.  ( gebrftpl  ) ûttGbtlldF* 

fié;  teutlié»  Hat;  mit  flaren  ©orten. 

Expliqué,  ée,  part,  et  adj.  erH&rt  î f. ex- 
pliquer. 

Expliquer,  p.  a.  etflören;  beutlié  unt 
perffÔttblté  maéen;  it.  atrôlegen  ; beu* 
ten  ; mtflöfen , J.  55.  ein  SXötbfel  > **• 
buréîôortf  beutlié  beffimmen;  beat* 
lié  ûustrücfcn  ober  ju  terfteten  geben  ; 
beutlié  öuficm  oter  ju  erfennen  geben; 

• it.  (t,  i.  interpréter,)  uberfCÇcn;  etflû* 
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retfî  U.  (t.  i enseigner,)  in  bett  £e$r* 
ffunten  eine  ©iffenféûft  ober  einen 
Æteil  berfelbeit  tortragen  ober  lebten; 
expliquer  la  géométrie  , ûbet  btf  ©f  omo 
trie  lefen.  «'Expliquer , V.  rèfl.  fié  erfU* 
ren;  feine  ©etonfen  beutlid)  über  etwa* 
eröffnen  ; it.  v.  ne.  ober  s'expliquer  avec 
qn-,  fié  gegen  einanter  erflaren  ; je 
vais  m’expliquer,  ié  Will  mié  teutliécr 
fûffen  ; cet  homme  n’a  pas  le  don  de  s’ex- 
pliquer, tiefer  gfôann  bût  tie  ©ûbe  niét, 
fié  teutlié  ju  erfldren;  s’expliquer 
rondement  sur  qch.,  feine  Meinung  über 
etwa*  tunt  heraus  fügen. 

Exploit , s.  m.  eine  töpfere  merfrofirtige 
(#rieg$*)£büt;  eine  i^eftentbüt;  it.fig. 
iron.  eine  lôéerliée  Unternetmung; 
(jur)  jebe  ton  ©embtöwegen  perorb* 
itete  SDerriétung  eineö  ©eriéWbetienv 
ten,  j.  55.  jemont  ju  cittren  (exploit 
d'assignation,)  $||  pfönten  (—  de  saisie  et 
d’exécution ,)  in  93erboft  ju  nehmen  (— 
d’emprisonnement ,)  it.  ein  QitütionPjet« 
tel;  (eine  ©itûtion;)  ein  $f&nbuttg0* 
jettel  ; ein  Jrepbrief,  jemont  in  Verhaft 

JU  nehmen;  souffler  un  exploit;  f.  souffler. 

Exploitable,  adj.e . (jur.)  wûô  geriétlié 
fonn  qcpfSntet , eingejogen  unt  per* 
fûUft  Werten;  it.  nuÇbor;  bois  exploi- 
tables, T.  «BAume,  tie  toö  gehörige 
Sllter  haben,  gefélogen  oter  umgebouett 
JU  werten  ; terres  exploitables , T.  {Jelt* 
guter,  tie  in  gutem  ôtante,  tie  ein* 
tr&glté  ftnb , unt  taber  (ciét  einen 
Äiufer  oter  <Poéter  finten  ; (f.  oué 

exploitation  unt  exploiter. 

Exploitant , adj.  m.  T.  wirt  POlt  temjeniûftt 
• ©eriétfltiener  gefügt,  ter  eine  Ipfan- 
tung  oter  foitff  einen  geriétliéen  auf* 
trog  ju  PoUjieben  bot. 

Exploitation,  s.  f.  T.  tieOîutung;  55e* 
nuçung  eiueé  51ûétguteg , einei  £ol* 
j ti , einc$  «Bergwerfe«  ic.  ; it.  ter  ge* 
riétliée  55eféiog  unt  Sîerfûuf  eine* 
tyoétgute*  ic. 

Exploité, ée,  part,  et  adj.  f.  exploiter. 

Exploiter,  v.  n.  (jur.)  tû*  amt  eine*  ©e* 
riétttiener*  turé  Sitiren , yfonten 
îc.  ûuéûben  ; geriditliée  auftroge  uoll- 

(It Crfen } (f.  exploit  ;)  it.  plais,  et  iron • 

pMs.  eine  b«fliée  Zbût  perriéten;  it. 
p.  a.  — un  bois,  einen  ©oit  oiriboucn, 
unt  to*  gefönte  £olj  im  ©alte  oer- 
failfeit  ; — une  ferme  etc. , ein  Spûd»t* 
gut  te.  uuçen  , e*  in  guten  ©tont  fe* 
ten  unt  tarin  erbûlten,  unt  ten  €r* 
trag  teffelben  ju  ©elte  madien  ; — «oc 
mine,  ein 55etgwetf  bauen;  — «n  fief, 
(jur.)  eilt  geben , wegen  perobfaumter 
£ebenöpfltd)t,  wieter  einjieben;  à mal 

exploiter  bien  écrire,  prov.  nadjtent  matt 

feine  ©oeben  f él«bt  auPgeriétet  bat. 
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fteftrimto  fr  börßetten,  olfhättettom 
fit  auf«  belle  beforgt. 

Explorateur,  s.  m.  ein  Äunbfchafter , wcl* 

. (ber  bie  £age,  ©röfje  unb  ©tärfe  eine« 
£ûnbeS  aufijuforfchen  abgefdncft  roirb  ; 
ft.  ein  S&inißer , »eichet  bie  ©ebeimniffe 
eine«  onbem  £ofe«  febr  gefchtcft  au«* 
î'orfcbt 

Explosion , s.f.  ($bbf.)  bft  Ättütt  Obfï  bûé 

31frijfn,  »eiche«  bureb  bie  heftige  unb 
fchnelle  Auibebnung  ber  »otber  ringe« 
fperrten  £uft  entßebt. 

Exponce,  s.f.  (jur.)  bie  ©eflhncbmung 
eine«  unbeweglichen  ©ute«,  unb  bie 
Ucbergebung  beffelben  an  einen  Anbcm. 

Exponentiel,  elle,  arf/.(?Rûtbcm.)  quantité 
exponentielle,  tint  ©rponenttûlgrôffe ; 
eine  ©tô(ie , beren  ©rponent  nefanbet« 
lief)  iß» 

Exportateur , s.  m.  ber  SQaaten  au«  bem 
£anbe  fuhrt. 

Exportation,  s.f.  bte  ÂUifubeî  bie  ÄU«* 

fubrung  ber  £«nbe«ptobufte  ober  ge« 
»iffer  im  £anbe  fabricirter  SBoarett  au« 
bemfelben. 

Exporté,  ée,  part,  et  adj.  angeführt. 

Exporter , v . a.  noue,  (©aaren , £eben«* 
mittel)  au«  bem  £anbe*fù&ren  ; au«* 
fuhren. 

Exposant,  ante,  t.  (iut,)  einetyerfon,  bie 
bor  ©eriefjt  eine  ©ittfdjrift,  .Slage  te. 
übergibt  i ber  frgenannte  impétrant; 
(îOtathem.)  ber  ©rponent  ; eine  3abl , 
bie  al«  ber  ©runb  be«  SBerbdltniffc«  ju 
einer  anbern  3abl  angefehen  wirb. 

Exposé  , ée , part,  et  adj.  aUtfgeffÇt  î f. 
exposer. 

Exposé , s.  m.  (jur.)  baö  Einbringen  ; bie 
Ë?orftfOung  / JDarßcllung  ober  €tjöb- 
lung  beffen , »a«  in  einer  bem  Richter 
übergebenen  ©ittfehrift , Älgge  tc.  ent- 
halt«! iß. 

Exposer , v.  a.  ausßellen  ; auöfehen  ; aus« 

• legen  ; jut  ©chau  au«ßellen  tc.  ; etwa« 
öffentlich  «eigen  ; fehen  laffen  i ft.  au«* 
einanber  fehen  î ettoa«  bor  Äugen  legen, 
beutlich  ju  erfennen  geben  ; ausführlich 
erjÄhlen,  oortragen,  barthun,  porßel« 
len  tc.  i it.  ol.  ßatt  interpréter  ober  ex 
pliquer,  erfldren;  ft. in  ©efahr  fehen; 
au«ßellen  ; bloß  ßeUen;  — au  poteau, 
au  pilori , au  carcan , an  ben  ©djanb* 
Pfahl  ober  Pranger  ßeUen;  — les  reli- 
ques, bie  Reliquien  autfßetten;  — en 
vente,  ju m ©crfaufe  öffentlich  au«* 
ßeOen,  ober  auch/  burch  einen  An- 
schlag öffentlich  auSblethen,  feil  bie« 

tfeftl  ; — de  la  fausse  monnoie  , fülfdjc 

SKunjeaitSgebcn,  ober  unter  bie  £eute 
bringen  ; — sa  vie,  fein  £eben  in  ©e* 
fahr  fehen  ; sa  charge  l'expose  à la  vue 
publique,  fein  Amt  ßeflt  ihn  ben  Äugen 
be«  ganjen  $ublifum«  blog  ; iebermann 
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beobachtet  Um  ; — un  arbre  au  midi  # 
eitun  ©aurn  nach  ber  ©littagöfeite 

pßanjen  ; Cette  chambre  est  exposée  au 
nord , biefe«  bitumer  liegt  gegen  Wor- 
ben; être  trop  exposé  au  soleil,  ber  ©OttnC 
ju  febr  auSgefcfct  fctjn  ; exposer  au  soleil, 
à l’air , in  bie  ©onne , an  (ober  in)  bie 
£uft  hängen;  exposer  un  enfant,  eilt 
Äinb  ftUOfchcn*  s’Exposer,  v.  riß.  fld>< 
au«fehen  ; fleh  blof  ßeßen  ; fleh  in  ©e- 
föbr  fehen  ober  begeben  ; s'exposer  a la 
mort , fleh  in  Z obcögefabr  begeben. 

Exporteur , s.  m.  de  fausse  monnoie  , ( jur.) 

einer , ber  falfche  gfôùn je  au«gibt  ober 
unter  bie  £eutc  bringt. 

Expositif,  ive,  adj . (jur.)  crlÖUtetnb»  tr* 
fldrenb.  • 

Exposition , s.  f.  bie  AuSßeHung , Ausle- 
gung; bie  Auslegung  jur  ©chau;  it.  bic 
£age,  Richtung , ber  ©tanb  einer  ©a- 
d)f,  (eine«  ©aumeS,  eine«  ©eb&ubeö  tc.) 
in  ©ejiehung  auf  bte  Jj>immel$gcgcnb, 
auf  ben  SQtnb , auf  bie  Auôflcht  te.  ; ft* 
bie  ausführliche  unb  umßänbliche  €r- 
«äblung  einer  ©ache,  eine«  ftaftumtf; 
bie  Darlegung  ; ft.  qqf  bieAuSfage;  ft* 
qqf.  bie  Au«einanberfehung  î Ausle- 
gungober ©rfldrung  eine«  fcertcë; — 
d’un  enfant,  bie  AuSfcljung  eine«  Äin« 
be«  (auch  de  part;  f.  part,)  — défausse* 
espèces,  r.  bûS  ÄuSgeben  falfchet  ?0tun- 
je;  — du  Levant,  du  Midi  etc.,  (@irtn.) 

eine  £agc  be«  ©oben« , ba  bie  ©eredchfc 
bie  »Rorgenfomte , bie  SRittggöfonnetc, 
genießen;  f.  überhaupt  bie  ©ebeutungen 

non  exposer. 

Exprès,  esse,  ajj.  ûUSbrÙtflidj  î beutlidj » 
un  ordre  exprès,  ein  gcmeffcncr  ©efebl» 

Exprès , s.  m.  ein  eigener  ©otb*  » tin  ©r* 
preffer. 

Exprès  ober  tout  expiés  , adv . porfehltch  / 

gefliffentlich  ; mit  ©orfah  » mit  5lei§  ; 

elle  semble  faite  exprès  pour  cela , fle 

feheint  recht  baju  gemacht  (ober  geboren) 
ju  fepn. 

Eprcjsémcnt , adv.  ûUSbr&cflidj  î mit  ÛU«- 
brurfltchcn  bcutlidjen  SÇorten. 

Expressif,  ive,  adj.  ttflChbrÛcf lieh  î ft*  au«« 
brucfSoptt» 

Expression,  /ba« AuSbrucFen ober Au«- 
preffenbe«  ©aftc«;  ft.  fig.  bet  AtiSbrucf 
beffen , tna«  man  fagen  miU  ober  n>a« 
man  empßnbet;  bic  Art  unb  üßeife,  fleh 
ausjubruefen  , burch  Sßorte , Reben«- 
arten  ober  ©eberben,  burch  ©cfang, 
burd)  ©pielen  tc.  ; (fRabler,©ilbbauer, 
(Auflffomponiß  tc.)  bie  natürliche  unb 
lebhafte  fcarßeflung  bet  ©mpßnbungett 
im  ©enmtbe  unb  ber  £cibenfdmft«t. 

Exprimable,  adj.  c.  p.us.  tOU«  OUSgcbrucft 
»erben  fann. 

Exprimer,  v.  a.  ben©aft  ûuSbrûcPen , au«- 
preffen  ; fg.  auSbrûcfen  ; f.  expression. 
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Ex-professo,  ado.  (latcintfch)  redît  mi 
f Q5et>ad)t  ; mit  allem  gleiße;  aug  ben 
<*  ©runbe» 

Expropriation  , s.  f.  nèol.  bie  Vcrau&ung 

' beg  ©igenthumcg» 

Exproprier,  v.  a.  nèol.  jemanb  feittCS  £i 
genthumeg  berauben. 

Expulsé , ée , part,  et  adj.  herauggetriehen; 

vertrieben  ic.  f.  expulser. 

Expulser,  v.  a.  (Sftebic.)  augtreiben,  ab 
- fuhren;  (jur.)  einen  mit  ©ewalt  aug 
treiben, 

Expuisif,  ive,  adj.  (siebte.)  augtrcihenb  ; 
ahfuhrenb. 

Epuision,  *./.  (jur.)  bie  gewattfame  Ver 
treibung  einer  tyerfon  aug  einem  ôrte; 
(ÜÄcbtc.)  bie  Augfûhrung,  Abführung/ 
•*  Austreibung  fchâblicher  ©üfte» 

Expultrice,  adj.  f.  T.  vertu  expultrice,  bie 

auStreibenbe  Äraft  einer  Arjencv» 
Expurgation  , s.f.  (Aßron.)  f.  émersion. 
Expurgatoire , adj.  c.  index  expurgatoire,  ber 

, . S&ûcberreinigungSinbcr  ; bas  Verjcich' 
niß  ber  Jucher  bie  ber  $abß  ju  lefen 
verbietbet , big  fie  von  ben  gefährlichen 
©teilen  gereinigt  fînb. 

Exquis,  ise,  adj.  augerlefen  ; auSgefucht; 
f ofHidj  ; foftbar  ; uor  trefflich  in  feiner 
Art;  vin  exquis,  faßlicher  , herrlicher 
Sffiein;  goût  exquis,  ein  feiner  ©efehmaef. 

Exsiccation , s.  f.  (<£hçm.)  bie  AuSttOCf 
nung» 

Ex  succion , s.  f.  T.  bag  Augfaugen. 
.Exsudation , s.f  T.  bag  ©chwii?cn  ober 
Augbunßen  gewiffer  harten  Äörper» 
Exsuder,  v.  n.  T.  augfchwiijen  ; atg  ein 
©ehweiß  auSbunjlen. 

Extant,  ante,  adj.  (jur.)  ml  noch  Wirf* 
lieh  ba  iß  ; iras  noch  in  natura  vorhan 
• ben  iß. 

Extase,  s.f.  bie  ©ntjûcf  ung  ; *.  (0Otebtc.) 
eine  Art  ntelancholifchcr  ©chlaffucht; 

être  en  extase  , être  ravi  en  extase , prop. 

*tfg-  cntjucft  fci> mfig.  (vor  Vergnû* 
gen)  gant  außer  fich  fcçn;  ravir  en  extase, 
fig • eittjucfcn. 

-Extasié,  ée , part,  et  adj.  mtjÛcFfc  J f. 
extasier. 

Extasier , v.  a.  fig.  entsûcFcu } in  ©ntjû* 
cfung  bringen.  s’Extasier , v.  réfi.  ober 
être  extasié,  cntjùcft  fcpn  ober  werben  ; 
in  ©ntjucFung  gerothen. 

Extatique,  adj.  c.  prop . VOtt  CÛUr 

€ntyûcfung  herruhrt;  (ertattfchî)  fig • 
entjUCfeilb  ; transport  extatique , eine 
Jreube,  bie  big  jur  ©ntjûcfung  geht; 
eine  entjuefenbe  $reubc. 

Extenseur,  adj.  et  s.  m.  T.  (v.  SOîUÔfeln) 

auéflrcdFenb  ; ein  ©tretfmugfcl. 
Extensibilité , s.f  T . bie  Augbchnbarfcit; 
bie  ©trecFbarfeit. 

Extensible,  adj , c.  T.  wa$  aUÔgcbchltt/ 


geffreeft  werben  fann  ; wag  fîch  aug&efc- 
nen,  fireefen  laßt;  auôbehnbar. 
Extensif,  ive,  adj.  nouv.  meift^.  nad) 
Auffbehnung  ober  Erweiterung  ftrebenb, 
ober  biefclbe  $um  Jwecfe  habenb;  aus* 
behnenb;  ertenfîv. 

Extension , s.f.  (£ebrßpl)  bie  Auôbehnung, 
AuöjlrccFung , Ausbreitung  (im  paffivett 
unb  aftiven  ©inné  ;)  fig.  bie  Augbch- 
nung,  Erweiterung,  Vergrößerung; 
btc  Auflegung  im  erweiterten  ©inné; 
((Ehir.)  bag  ©tretfen,  Stehen  cineg  ver. 
renften  ©liebeg;  extension  de  nerf , bas 
Verstehen  (b.t.  bag  Verjogenfcpn)  eine g 
*ftervcg  ; par  extension , jm  weitern 
©inné. 

Exténuation , s.  f.  bag  attmibltge  Abnch* 
nten  ber  £eibegf rafle;  bie  €ntfriftung ; 
fig • bie  Verringerung,  §.  V.  eine«  Ver- 
brechen#, ba  man  cg  geringer  vorßellt, 
alg  eg  iß  ; (rhetor.  ÿigur)  bie  Vcrrin* 
gerung  einer  ©ache  bureb  SBorte. 
Exténué  , ée  , part,  et  adj.  abgcjehrt;  ent- 
triftet  ic»  ; hager  ; f.  exténuer. 
Exténuer,  ?.  a.  abjehren  ; entfriften  ; nach 
unb  nach  fcbwicben  ; vuig.  augmdrgeln; 
(jur.)  etwag  mit  Sôorten  verringern, 
geringer  vorßcBen. 

Extérieur,  cure,  adj.  iußcrltch  î Ä.  fîcht» 

bar;  it,  s.  m.  bag  iu^crliche  Anfehen 
einer  ©ache  ober  <JJerfon  ; bag  iuficre 
betragen  einer ^erfon;  überhaupt,  bag 
Acußere, 

Extérieurement,  adv.  itlfcrltchî  POU  außen  * 
bem  iußern  Anfchen  nach. 
Exterminateur,  adj.  et  s.  m.  einer,  ber  atl#«» 
rottet /vertilgt;  ein  Vertilger;  (inf.  in 
ber  Vtbcl  ;)  le  glaive  exterminateur,  bû^ 
Söurg«  ober  SHaebfdjwert  ; ein  ©trafge- 
richt  ©Otteg  ; l’ange  exterminateur,  bet 
SQurgcitgel. 

Extermination,  s f bie  Augrottu^g,  Ver- 
tilgung» 

Exterminé , ée,  part,  et  adj.  auéQtWttet/ 
Vertilgt;  f.  exterminer. 

Exterminer,  v.  a.  prop.  et  fig.  Vertilgen; 
augrotten;  Otupferft)  verlèfchen;  ver- 
tilgen. 

Externe , adj.  c.  (£ehtfll)l)  iußerltch  i (fonfr 
extérieur,)  it.  s.  m.  fin  ©chûler  Ober 

©tubirenber,  ber  nicht  in  bemtfoflegio 
wohnt  unb  Ä0ß  genießt  (wie  btc  Pen- 
sionnaires;) vnig.  fjn  ©rtraner» 

Extinction , s.f.  bie  Auglifchung,  £ifchung 
(im  aftiven  u»  paffiven  ©inné;  (Sbvm.) 
bag  £ôfchen  ; it.  bie^ibtung,  i.  V.  beg 
Ûuecf ftlberg  in  ûehl  ic.  ; fig>  bag  Auf- 
bôrenbcr  natürlichen  Ärifte;  — de  i* 
voix,  bag  SVegbleibcn  ober  Verfallen 
ber  ©timme;  — de  la  chaleur  naturelle, 
bag  Verlôfchen  ber  natürlichen  Söirme; 
— d’une  maison  bag  Abßerben  (ober 

Augftabe»)  eineg  J^aufeg  j — d’un  npm. 
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$a*  Çrlôfdjen  fine*  Vahnten*;  — d’un 
crime , die  Tilgung  eine*  Verbrechen*, 
da  daffelbe  al*  ungesehen  angefehen 

wird;  — d’une  rente,  (jur.)  die  £il* 

gung  oder  Slbthuung  einer  SXente  «.  ; 

(f,  amortir;)  à l’extinction  des  feux,  f. 
éteinte. 

Extirpateur,  r.  m.  ein  S(u*rotter,  Ver- 
tilger. ' „ 

Extirpation , s.  f.  prop.  etfig.  die  2(n*r0t* 
tung  ; Vertilgung  ; — d’une  loupe  etc., 
(Gbir.)  die  gänaliche  Vertreibung  eine* 
UcbcrbeineS. 

Extirpé,  ée,  part,  et  adj.  öU*gcrOtteti  der» 
tilgt  ; f.  extirper. 

Extirper,  v.  a.  (eigentlich  Unfraut)  au** 
rotten , oertilgen  ; mit  der  2öur*el  au*, 
reißen;  fig.  au*rotten,  vertilgen;  (£hir.) 
gânjlich  wegfcbneidcn  oder  wegnebmen; 
àus  dem  ©runde  heilen. 

Extorqué , ée  , part,  et  adj . erpreßt } ttb* 
gedrungen;  f.  extorquer. 

Extorquer,  v.  a.  mit  ©ewalt  oder  durch 
Drohung  crjrotngeiii  erprefîcn  ; auSprcf* 
fen;  abnöthtgen;  abdringen. 

Extorsion,  s.  f.  die  €rprcffung , abnôthi* 
gung. 

Extractif,  ive,  adj.  auSjtebcnd  » particule 
extractive,  eine  ÊrennungSpartifel. 

Extraction,  s.f  (©bpm.)  da*  auSjicben 
der  feinem  îfc^ctlc  au*  gemilchten  Pèr* 
pern;  (Chirurg.)  daß  HerauSjicben; 
(SRechtnf.)  da*  auSjiehcn  , 5.  05.  der 
üuadratroutiel  tc.  ; it.  die  abfunft  / 
jperfunft  / da*  Herfommen  einer  $er* 
fon  ; il  est  de  noble  extraction , er  ift 
ein  Sldelicher  Pon  ©eburt  ; de  basse,  de 
vile  extraction  , pon  fctlfcbtcm,  OOtt  ge* 

ringem  Herfommen. 

Extrader,  v.  a.  nouv.  autfliefew» 

Extradition  , s.f.  T.  die  auSliefcrung. 

Extrados,  s.  m.  T.  die  auSgcbraucbte  ©eite 
oder  die  Äußere  SXundung  eine*  feil* 
förmigen  ©ewölbßeines;  it.  der  ganje 
Oberbogen  oder  SXücfcn  eines  ©ewölbe*. 

Extradossé,  ée  , adj.  T.  voûte  ex tradossée , 

ein  ©ewölbe,  beflen  öberbogen  eben  fo 
glatt  ifl , öl*  beffen  Innere  oder  untere 
fläche  ; ein  ©ewölb  mit  einem  glatten 
Obcrbogcn, 

Extraire,  v.  a.  irr.  guSjichfn  Î ((Ehpm.)  dtf 
feinden  fcheilc  aus  einem  vermochten 
Pörper  herûuSjichcn  ; it.  aus  einem 
Suche  tc.  auSjiehen  ; (SRechenf.)  heraus* 
Sichen,  5.93.  die  Pubifwurjcl«.;  — un 
livre , einen  SluSjug  aus  einem  05uche 
machen; 

Extrait,  aîte,  part,  et  adj.  bergu*gcaogen; 
f,  extraire.' 

Extrait,  s.  m.  (£bum.)  ctu  ©rtraft;  it. 
d.  i.  ein  2tuS*ug  aus  einem  Suche  te.; 
it-  (SluSjug)  der  furje  Inhalt  oder  3n* 

• ^wiff  eine*  spwacflc*  «*  i H*  Upttcrie) 
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der  Äuöjug  ; it.  ein  ©che in  / J.  s.  ex- 
trait baptistaire , der  Jfcûuffchcin  ; extrait 
mortuaire,  der  £odtcnfchein  » extrait  de 
mariage,  der  £rgufchcin;  population*- 
fdjetn. 

Extrajudiciaire,  adj . c.  T.  außergericht- 
lich ; it.  mas  feine  Sejiehung  auf  den 
eben  i$t  anhängigen  tyrojeß  hat. 

Extrajudiciairernent , adv.  T.  außergericht- 
lich ; nicht  in  der  ordentlichen  SKccht*- 
form. 

Extraordinaire,  adj.  c.  außerordentlich;  it. 
(außerordentlich)  ungewöhnlich  ; feiten; 
it.  lächerlich  ; wunderlich  ; feltfam  ; 
(iur.) juges  extraordinaires,  außerordent- 
liche Pommiffarien,  die  §u  Richtern  in 
einer  ©ache  beflellt  find  ; prendre  la  voie 
extraordinaire , eine  peinliche  Plage  an- 
ffeQen;  (©egeitth*  la  voie  ordinaire,  die 
©iPilflage;)  juger  à l’extraordinaire,  al* 
Priminalrichter  ogtren. 

Extraordinaire , s.  m.  ein  feiten  er  JaU  ; et- 
wa* außerordentliche*  ; it.  eine  außer- 
ordentliche (eine  ©rtra*)  Ausgabe  ; eine 
sftebcnauSgabc;  it.  ein  außerordentliche* 
3eitungsblatt  ; eine  Seçlage  ju  einer 
Rettung;  ein  ©rtrablatt;  /r. ein  außer- 
ordentlicher Pürier  ; (iur.)  qqf  flatt 
casuel,  die  2lcctdcn$ien;  — des  guerres 
oder  de  la  guerre,  ein  $ond*  oder  Pa- 
pital / wovon  die  außerordentlichen 
Prieg*foftcn  beßritten  werden. 

Extraordinairement , adv.  auf  eine  außer- 
ordentliche oder  ungewöhnliche  2lrt; 
außerordentlich  ; (fehr  oft  flatt  extrême- 
ment ;)«/.  feltfam  ; wunderlich«,  ; (iur.) 
peinlich  î f*  extraordinaire. 

Extrapassc  , ée  , adj.  (gcichcnf.)  des  con- 
tours extrapassés , des  attitudes  extrapas- 

sées,  unnatürliche  Umriße  und  ©tel- 
lungen. 

Extravagamment,  adv.  ungereimt;  auf  eine 
närrifche,  feltfamc  und  thöridjte  art 

ÎC.  f.  extravagant. 

Extravagance , s.  f.  t>Ce  £horheit  ; Unge- 
reimtheit ; Unbefonnenheit;  eine  unbe- 
fouticne,  flatterhafte , wunderliche  ic, 
©emüth*att  ;•  it.  piur.  ungereimte  ic. 
Handlungen  und  SXedcn;  alberne*,  un- 
gereimte* £eug. 

Extravagant,  ante,  arf/.närrifch;  thöricht; 

ungereimt;  albern;  feltfam;  unbefon* 
nen;  auSfchweifend  ; fchwärmend  ; flat- 

’ terhaft  K.J  überhaupt,  wa*  fich  nicht 
mit  der  gefunden  Vernunft  verträgt; 
it.  s.  ein  närrifcher,  wunderlicher,  ab- 
gcfchmacfterPopf  ; fin9Zart;  M^.ein 
wunderlicher  Jpafei)  eine^ärrinn;  un 
habit  extravagant , ein  nätrifchc*  , all$U- 
bunte*,  abgefchmacftc* , harlcfinmäßi»* 
gc*  Pleid. 

Extravagantes,  s.  f plur.  (fgnon.  Stecht) 

di«  €ytrAv«ggntçni  ßtivilft  päpfllichc 
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*8erorbnungen,  bit  erft  ftûdb  ben  Clémen- 
tine hcrau0famen , unb  baber  anfing- 
lief}  nicht  mit  im  Corpore  Juris  canonici 

begriffen  waren* 

Cxtravagaer , v.  n.  ungereimte , närrifche 
(Bachen  reben,  tbunj  alberne«,  nirri* 
fche«  3eug  »erbringen  ober  machen  ; 
fchwärmen;  au«fchweifen  i vwfc.fafeln; 
hafelircn. 

Extravasation,  (cor.  Extravasion ,)  t.f.  T. 
ba«  2(u0treten  be«  ©eblüte«  (au«  feinen 
abern  unb  ©cfàfjen , an  einen  £>rt  be« 
îcibe«  bin/  wocöfich  fcçt  ober  anhäuft). 

sTExtravaser , ?..  nß.  (gjKebic.)  au«treten; 
ficb  ergießen  J ftdj  aueleeren  ; f,  extra- 
vasation. 


Extrême,  ad),  c.  (ber,  bte,  ba«)  iuferfle  î 
wo«  ben  f)6cf)fien  ©rab  erreicht  bat;  it. 
außeroröentlich  ; ungemein  î heftig;  i*. 
ççf-  (».  tyerfonen)  auöfdjweifenb  ; über« 
trieben.  Extrêmes , s.  m.  pi.  ©rtrema  î 
©rtremen;  ©achen  ober  ©igenfehaften, 
bte  einanber  entgegengcfeçt  fïnb  ober 
mit  einanber  Breiten  > (gfôatbem.)  bie 
äußerflen  ©Älje. 

Extrêmement,  adv.  äußerfl  ; ûbcrau«;  im 
bôcbfien  ©robe  ; über  afle  gfftaf  en  ; 
außerorbentlich  ; ausnchmcnb. 

Extrême-onction,  s.f.  (tôm.  tfirche)  bie 
leljte  Cehlung. 

Extrémité,  s.f.  ba«  51etif  erflc  ; ba«  Auf  er* 
fie  ©nbc  ober  £heil  einer  ©acbe;  bte 
©piçe,  $.  95,  ber  Jingcr,  jpaate  :c.; 
fg-  (ba0  2(eußerflc,)  ber  leçte  2lugenblicf , 
ba  etwa«  gefebeben  foll;  it.  bie  £obe«» 
notb/  bcr‘£obe«fampf,  bie  Icçten  £uge; 
it.  bic  2Ui«fchwcifung  ; bas  Uebermaß; 
(©rtremum  ;)  ein  betragen;  wöbe»  man 
ber  @ache  entweber  $ü  »ici  ober  ju 
wenig  tbut  ; it.  ççf.  bie  ©ewalth&tig* 
feit  ; ein  heftige«  Verfahren  , ba«  bi« 
jur  ©raufamfeit  gebet  ; être  à l’extré- 
mité, in  ben  lebten  gugen  liegen  ; il  est 
(malade)  à l’extrémité,  et  if*  tobttranf, 
fterbcntfftanf  J U citadelle  est  à l’extré 
mité,  bie  ©itabeUe  ifl  tn  ber  größten 
9l0th * il  est  dans. la  dernière  extrémité, 
cr  ifl  im  Äußerflen  ©lenbe;  ils  en  sont 
venus  â de  fâcheuses  extrémités , fie  fïnb 
$U  Weit  gegangen  ; passer  d une  extrémité 
à l’autre,  ©on  einem  ©rtreme  auf  ba* 
anbere  »erfüllen  ; pousser  qn.  â rext?é- 
mité  , einen  auf«  Äußerflc  treiben  î à 
toute  extrémité,  im  äußerflf n 9lotbfalle; 
wenn  c«  auf  ba«  21eußerfle  fommen 
foUtc;  toute  extrémité  est  condamnable, 
tUvprov.  toute  extrémité  est  vice,  afle« 

wûô  übertrieben  ifl,  taugt  nicht«,  vuig. 
aH;u»iel  ifl  ungefunb, 

Extrinsèque , adj.  c.  T.  Wa0  »On  OUficn 
berrubrt;  atl^erïtcf)  ; valeur  extrinsèque, 
(»on  $Cunjcn)  ber  Äußerliche  SBertbî 
(©egentb*  intrinsèque). 
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Exubérance,  $./.  (£ehr(ty  u,  Rechte)  eilt 
Unnötiger  Ueberffuß  j par  exubérance 
de  droit,  jum  Ueberfluße  be«  Rechte«. 

Exulcération,  t.f.  T.  ba«@chwÂren;  eine 
©ntjunbung , bte  tn  einem  ©efchwût 
au«brecben  will. 

Exuicérer  , V.  a.  T.  ©efcbwùre  »crurfacfccit. 

s,f  ŒtyW  ***  geiflltcbe 
Jrohlocfcn  ; ba«  Rupfen  be«  Serien« 
»or  Jreuben. 

Ex-voto  , s.  m.  (lateinifô)  (r&m.  Âitcbe) 
ein  9?otif*©em5blbe  j ein  Sotio*95ilb 
Pon  Silber/  ®a(b«  te,/  fo  icmanb/ 
»ermögeeine«  ©elubbe«,  ba«  er  in  einer 
tfranfbcit  ober  großen  ©efabr  getban, 
in  eine  Äircbe  ober Äapette  giftet  i (auch 
un  voeu  uq  tableau  votif).  , 


F. 


* * 5 feebfie  ©ucbßaS 

be«  ftipbabete«. 

Fa , s.  m.  (»3)iufif)  bö«  fa  ; ber  »iertc 
l^on  unfere«  heutigen  biatonifehen  0ç» 

Sem«. 

ago,  s.  m.  bie  (gemeine)  95obnenfaper* 
ein  afïatifcher  unb  aftifanifeher  95aumî 

(auch  te  faux  câprier). 

Fable,  s.f.  bie  Jabel/  b.  t.  eine'bidjteri» 
f^e©rjablung,  mit  welcher  ber  £)ichte* 
eine  ßttlichc  ^blicht  »erbinbet  ; it,  b.  u 
eine  /panblung  ober  Gegebenheit/  bie  bett 
etoff  eine«  epifchen  ober  bramattfehett 
©ebichte«/  ober  eine«  SKomane«  au$» 
macht  ; it.  bie  Jabel,  b.  i alle  Jabeltt 
be«  beibntfehen  Slltertbnmö;  bie 
thologie,  biebeibnifche©ötter*  unb^el* 
bengefchichte  i bie  JabeUebre;  re.CJabcr, 
meifl  rnipr.)  ein  (ba«)  2RÄhrchen  ; eine 
©rbichtung;  ein  erbichteteöJfpiflörchenj 

nous  allons  servir  de  fable  à tout  le  monde, 

wir  werben  jebermann  jum  ©elichter 
unb@efpôtte  bienen,  vulg.  tn  aller £eute 
îDlaulern  fe»n  ; fables  ! hoffen  : SOlÄhr» 
chen  1 Surren  1 

Fabliau , *.  m.  oi.  ein  (ba«)  Ährchen  ober 
auch  eine  wahre  ©rjüblung  in  ©erfen/ 
nach  &rt  ber  prooençaltfchen  dichter. 

Fablier , s.  m.  flott  fabuliste. 

Fabricant,  s.m.  ein  Jabrifant,  J. G.  — de 
tabac,  ein iîobafôfabrifantï /V.fabncant, 
einer , ber  mehrere SSBebduble unterhält. 
Fabricattur,  s.  m.  ein  Sßerfmeifler  ; Ja- 
brifant» — de  poudre,  ein  tyuloerfabri- 
fantï  — d’armes,  eilt  SÖBoffenfchmibt  ; 
— de  fausse  monnoie,  ein  folfcher  9Äun* 
jet»  Jalfchmunjcr;  — de  faux  actes,  eü 

ucr , ber  falfche  Elften  macht  unb  untet> 
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fdjiebt,  Jer  falfcheUrfunJen  fdjmfcJet; 

— de  calomnies  , finet,  J CT  S&CtlÜUlU» 
Jungen  fchmicJct;  — de  mensonges , ein 
SûgenfchmiJt;  —de  nouvelles,  einet/ 
Jer  neue  Seitungen  erbichtet  ; le  fcbrica- 
teur souverain , (im  büjetn  ©tpi)  Jet  gtO* 
it  ©erfmeifter,  U i,  ©ott,  Jet  ©chô* 
pfcr  aller  ÆJingc,  . 

Fabrication , *./.  ja«  Jabririren  ; Jie  Jabri» 
fatien;  Jie  SBerfcrtfgnng  gewffîer  ipanJ* 
arbeiten,  inf,  auch  auf  Söebflublcn; 
(f. fabricant;)  Jie  ©earbeitung; inf.  auch 

— de  la  monnoie , Ja«  2RÜn$cn  ; it.  qqf 
flatt  frais  de  fabrication , Jet  $tdgetlo  Jn  i 
la  fabrication  d’une  calomnie  etc. , J a« 

€rJ ichten , ©chmicJcn  einer  SBetlüum» 
Jung  IC,  (f.  fabricateur). 

Fabricien , (cor.  Fabricier;  ol.  Fabriqueur,) 

».  m.  Jet  ©aujerr  bep  ©tiftcrn , $if 

d)cn  IC,  (aucj  marguiller). 

Fabrique,  ».f.  Jet  ©ÛU  , JÎC  ©tbûUUttg , 
inf.  einer tfirchc;  it . T.  Jie  Jabrifc,  J.i. 
Jie  nach  Jem  ©efchmacfc  einer  gcwifîen 
station  eingerichtete  Bauart  eine« 
©chiffe«  ; it.  J.  i.  Jie  $ur  Unterhaltung 
Je«  ©ebiuJc«  unJ  ©erathe«  einer  Äirdje 
bcfümmte  JonJö  ; it.  j;  i.  Jie  fümmt» 
lichen  ©auberrn  (fabriciens)  einer  Äir* 
che;  it.  unJ  befonJet«,  Jie  Arbeit  Je« 
SDîùnjen«;  it.  J.  i.  Jie  SOiünjftÂtte;  «Y. 
J.  i.  Jie  gjerfertigung  ( Jabricirung)  ge* 
wiffer  SQaarcn  i it.  J.  t»  Jer  £>rt  ober 
Jie  Sôcrfffüttc , wo  folcje«  gefcfiiebt  ; 
(f.  auch  manufacture  ;)  it.  Jie  ©efehaffen» 
pcit  Jet  Jafclbff  perfertigten  Arbeit;  it. 
fabriques  ,/>/«r.  T.  ©ebâ u Je,  SXuinen  :c, , 
welche  im  ^intergrunJe  eine«  ©emàbl* 
Je«,  inf.  bep  SanJfchaften,  jum  £ieratbe 
angebracht  werben;  draps  de  fabrique 
étrangère , fcûcjct  POn  ûUôlànJifcfjer 
Arbeit  ; auölüuJifchc  îÇûcfjer  ; vaisseau 
de  fabrique  françoise  , ein  nû(J  ftanjôfi* 
fejet  2trt  gebaute«  ©cjiff;  ces  étoffes 
sont  de  bonne  fabrique , Jicfc  j^CUgC  fom* 

men  au«  einer  guten  Jabrifc  ; ils  sont  de 
même  fabrique,^,  fie  fin  J POn  Einem 
©chlag. 

Fabriquer , v.  a.  fabrtcircn  ; allerlei)  Ja* 
brif*  p Jer  SWanufafturroaare  machen  oJer 
perfertigen;  (f.  fabrique;)  fabriquer  un 
mensonge  etc ..ßg.  eine  £üge  fehmie Jen 
IC.  » (f*  fabricateur). 

Fabulateur,  s.  m.  ol.  fiatt  fabuliste,  it.  ein 
©tàbrdfienerjÂblcr. 

Fabuleusement , adv.  fûbeljaft. 

Fabuleux,  euse,  adj.  fûbeljûft;  etJid)tet; 
it.  in«  Jabel  hafte  fallen  J ; einer  Jabel 
ê&nlich. 

Fabuliste,  ».  m.  ein  JabelJidjtet* 

façade,  s.f.  Jie  «OorJerfcite , Jer  2$orJer* 
tfieil  eine«  großen , eine«  aufeJnlUJen 
©cbauJç«;  Jie  Ja^aJe;  f,  üce4 


Face , t.f.  Ja«  Slngeffchti  Ja«  Sfntltji  (tm 
ernfibaften  ©tpl  nur  pon  ©ott,  unJ 
fam.  pom  ©cficjte  oJer  Singefichte  eine* 
SDîenfchcn;)  it.  (superficie)  Jie  £>berflü* 
(Je  förpcclicher  £>ingc,  j.  55.  Jie  sföec- 
reäflüche  ic.  ; (©com.)  jeJe  Jlüche  oJer 
©eite  eine«  Äörpcr«  ; it.  Jer  «BotJer- 
tjeil , Ja«  am  meiften  in  Jie  Sluge»  faf« 
IcnJe  einer  ©ache  ; inf,  Jie  SSorJerfeltc 
(JaçaJc)  eine«  ©cbüube«;  unJ  jwar  pon 
grofien  unJ  Keinen  ©ebiuJen;  (façade 
aber  nur  pon  großen  *,)  (ü?tufif)  jeJe  pon 
Jen  möglichen  $8erfeçung«arten  eine« 
StlforJe«  ; (©auf.)  cor.  fiattfasce,  (©afi* 
fetfpiel)  Jie  erfie  Äarte , welche  Jer  ©an* 
C|Uier  auffcjlögt;  (f.  facer).  Faces , (3ci* 
djenf,  ic,)  Jie  ©eficjtölangen , (nach 
welchen  Jie  richtigen  «öerjiltniffe  Jet 
mcnfcjlichen  ©lieJer  gegen  einanJer  fefl* 
gefegt  wer  Jen;)  it.  Face,  fig.  Jie^eite, 
pon  welcher  eine  (Bache  ju  betrachten  ifi; 
JerSufianJ;  Jic2age;  Ja«2lnfe|uti  Jie 
©efialt  ; Jie  «OerbÄltni§mÄiige  ©èfchaf* 
fenjeit  Jer  UmfianJe  ; la  face  du  cheval» 
T.  Jer  «BorJertJeil  am  tyferJefopf, 
pon  Jen  ftugettbraunen  an , unJ  weitet 
herunter  j belle  face , fo  Piel  Wie  chan- 
frein blanc  ; (f,  chanfrein  ;)  les  faces  d’un 
bastion , Jie  Jaçcn  ober  ©eficht«linien 
eine«  ©oüwerfô  ; faces  de  pignon , (u Jt» 
mach.)  Jie  ©ctricbfcheiben  ; regarder  qn. 
en  face,  einem  (mit einer  gcwijfen  $rei* 
fiigfcit)  in«  ©efidbt  fehen  ; faire  face  à 
qn.  ou  à qch.,  mit  Jcm  ©efichte  gegen 
eine  tycrfon  ober  ©ache  gerichtet  fepn; 
gegen  jcmanJ  ober  etwa«  JinficJen  oöct 
hinfejen;  (wirb  auch  pon  ©cbönJcn  ge-; 
fügt,  aber  mit  sur;)  faire  face  à l’ennemi, 
Jcm  JcinJe  gerabe  gegenüber  fiejen; 
Jrontc  machen  ; faire  face,jî#.  Jie  ©piçt 
btethen  ; £ro$  biethen  ; wiberfieben  ; 

(auch  £»»•  tête;)  attaquer  en  façe  et  en 

flanc,  pon  potnc  unJ  pou  Jer  ©cite  an- 
greifen  î faire  volte-face  , T.  ficb  fo  wcn- 
Jcn , Jafi  man  , nachbem  man  Jem 
JcinJe  Jen  SXucfen  gebotjen  hatte,  fie!) 
umwenJct,  unJ  ihm  wieJer  Ja«  ©eficht 

bietjet»  Fig.  et  Prov.  changer  de  face, 

eine  anbere  SBcnJung  nehmen  ; ein  an- 
Jereö  2lnfchen  gewinnen. 

Face  à face,  adv.  (©tbcl)  POtt  Slngeficht  $U 
Slngcficht  ; en  fiice,  adv . Jrcifi  in«  @e- 
ficht  ober  unter  Jie  2lugcn  (f,  facei)  u . 
(de  qn.)  in  jemanbc«  t ©egenwart  ; (f. 
auch  église?)  it.  gegenüber;  en  face  du 
jardin,  Jem  ©arten  gegenüber;  i la  face 
de  qn. , in  eine«  ©egenwart;  ror  je» 
man  Je«  Qlugen;  tm  Singefichte  (j,  ©. 
de  tout  le  monde,  aller  £cüte;)  por  aflet 
S$elt  » de  prime  face , adv.  ol.  gleich 

bepm  erfien  Slnblicf  ; gleich  bcpm  Ein- 
tritt ic, 

Facé(  çe,  adj.  font,  unhomigg  biçQ  facé. 
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eilt  Mettfdj,  bcc  wohl  au*fiéht;  eilt  wohl* 
gefalteter  Menfd». 

Facer,  v.  a.  (SûffetfpicO  — qn. , bcpm  er* 
fielt  Sluffdrtagen  bcrtfartc,  gerabe  bic* 
jcutge  trcffeh , bie  t>on  jemanbcn  befeçt 
worben  if  ; jace  machen. 

Facétie,  *./.  (tnetf  fam.)[\x (lige  ©cbwÂn* 
!e  ; ©pafj  ; $offc  ; tfurswetl  te.  î it.  pof* 
fïrlicbc  ©ebcvben  / um  fcnberc  lad»en 
ju  mûdjcn  ; überhaupt/  eine  (nicht ganj 
uitgefittete)  $rt  UJofenretf erep. 

Facétieusement , adv.  ouf  eine  fur$weilige 
ober  poffirlichc  Brt  ; f.  facétie. 

Facétieux  , euse , adj.  broUtg  ; pofftrlich  i 
fcherjbûft  i furjtveilig  ; f.  facétie. 

Facette , s.f.  jebe  flcine  ©eite  ober  ©et* 
tcnfïÂcbe  eine*  rtelfeitigen  ôrper*;  inf, 
eine  facette  an  gefd)ltffenen  ober  ge» 
fehnittenen  ©Ufern  unb  CEbelf  einen  ; it. 
bic  Facetten  ober  Qltigcn  eine*  ©cbmet* 
terlingö  î dtamant  taillé  à facettes , fin 

rautenweife  gcfcfjnittcncr  ober  gcfdjlif* 
fener  diamant. 

Facetter,  v.  a.  (©bclfleine  ober  Ârpflallc) 
rautenwcifeobcrpiclfcitig  fdmeiben  ober 
fcblcifen;  faccttfren;  f.  facette. 

Fâché,  ée  , part  et  adj.  Ctjürnt  IC.  î ( f.  fâ- 
cher; être  fâché  contre  qn. , b&fe  (UltWil» 
Ifo)  «tif  iemanb  fepn  ; — de  qch. , bôfc 
(ober  ocrbricfclid»)  über  etwa*  fepn  ; et« 
wa*  ungern  feben  ober  hören  ; j’«n  suis 
fâché , baö  thut  mtr  ieib  ; ba*  verbrieft 
mich  » baö  hör  (ober  feh)  ich  nid)t  gerne; 
il  a l’air  fâché,  et  fieht  oerbricfjlich  OU*. 

Fâcher , v.  a.  erzürnen  ; j|um  ^orn  bewegen  ; 
Ärgern  ; vuig.  bôfe  machet»;  it.  jcmanben 
sßerbrufj  machen  ober  erroecFen  ; einen 
mifwergnügt  machen;  einen  frAnfen; 
it.  einem  geibthun;  eineju  nahe  (yuig. 
$u  Jperjen)  gehen.  Se  fâcher , * rèjl. 
(contre  qn.,  de  qch.)  fîd»  (über  jemanb, 
über  ct»oa*)  erzürnen  ; Ärgern;  böö (auf 
jemanb , auf  ettvaö)  »perben  ; it.  unwil* 
lig  über  etwa*  werben  ; ein  Mißfallen 
an  etwa*  tragen;  (f.  aud)  fâché;)  nous 
sommes  bien  fâchés  que  etc.  , Wir  bebau» 
ren  fehr,  e*  frÄnft  un*,  e*  thut  un* 
Überall*  leib,  bafj  IC. ; ü «ne  fâche,  il 
lui  fâche  que  ober  de  etc.  , impers,  (g  if 

mir  leib;  e*  perbriefit  mich;  e*  thut 
ihm  leib  ; mid)  bauert  ; c*  bauert  ihn. 

Prov.  pop.  s’il  se  fâche  , il  aura  d<  ux  pei- 
nes, tf  er  bofe,  fo  mag  er  wieber  gut 

Werben;  s’il  se  fâche,  qu’il  prenne  des 
cartes,  qu’il  se  couche  auprès,  wenn  er 

bös  if  / fo  mag  er  in  ben  tyclj  beißen. 

Fâcherie,  s.  f.  plais,  co/n.  flûtt  déplaisir , 
chagrin,  ber  Unwillen;  Slcrger;  2?er* 
brüh  ; bic  Sôcrbricfjlidifeit  te. 

Fâcheux,  eus** . adj.  pcrbrtchlid» ; Ärger* 
lief»  ; it.  muhfam  ; bcfchwcrlid»  ; unan» 
genehm;  it.  (pon  tyerfonen)  fd»wcr  *u 
beliebigen  ; vutg.  frittlich  i (auch  von 


ihrer  £aune  ober  ©emûth*art)  wunber* 
lieh  ; it.  s.  m.  ein  oerbriefclicber  (be. 
fdjwerlicher , lÄftiger)  Men fd>  ; consola- 
teurs fâcheux , Icibige  £rhfter. 

Facial,  aie,  adj.  (2tllût.)  artère  faciale  , bit 

©efîd)t*pul*aber. 

Faciendc,  s.  f.  ol.  et fam.  eilt  bôfe*  heim« 

liehe*  3)er(lanbmß  / it.  eine  Äabale  ; 
SXOtte  ; (Cabale  , Intrigue  ;)  ils  sont  de 
même  faciende,  fie  flctfen  unter  einer 
Æccfe. 

Facile , adj.  c.  fctcbt , b.  i.  »pa*  feine  Mühe 
fof  et  ; wo$u  wenig  Slnflrengung  gehö- 
ret; wa*  ohne  Muhe  gemacht,  gefagt, 
pcrfïanbcn  te.  werben  fann  ; (aud)  pont 
ÎJinfel , Meifel , ©rabflichcl  te.)  leitht; 

> (pon  ber  ©chrcibart)  leicht  ; natürlich  ; 
ungezwungen;  (pon  ber  ©cmütb*art) 
pcrtraglid»  ; nachgcbenb  ; willfährig; 
gefÄUig  te.;  it.  qqf.  allju  gutwillig  ; 
SU  nachgiebig;  allzu  getinbe;  gar  su 
Uicht  su  etwa*  su  bereben  ober  su  per« 
fuhren  ; rendre  facile , leichter  machen  s 
erleichtern  ; U est  de  facile  accès,  (f,  ac- 
cès;) un  esprit,  un  génie  facile,  ein  fAhigct 
{yuig.  offener)  Äopf,  bem  nicht*  fdjwer 
Wirb.  {NB.  Söenn  il  est,  al*  iny/erson . 
pot  facile  fleht/  fo  folgt  de  mit  bem 
infinitif  ; außer  tiefem  Salle  aber  à mit 
bem  infinit.,  95.  il  est  facile  d'entendre 
cet  auteur  , cet  auteur  est  facile  à entendre; 

— eine  ©ache  be*toegen  leicht,  weil 
nicmanb  fie  su  hmbertt  fud»t , fo  fagt 
man , la  chose  ta  facile;  liegt  aber  bet 
©runb  ber  gcidjtigfeit  fehon  in  ber  Via» 
tur  ober  in  bem  gegenwärtigen  gufhmbt 
ber  ©ache , fo  fagt  man , la  chose  est 
aisée  ; fo  ûUd) , une  femme  (qui  ne  se  dé- 
fend pas)  est  facile ; un  habit  est  aisée 
f.  aisé. 

Facilement,  adv.  Icidjt  î ÄUf  eine  leichte 

2Crt  ; ohne  CDiühe  ; nicht  fehwer. 

Facilité , s.f.  bie  £eid)tigfcit/  mit  ber  maw 
ettoa*  fagt,  thut  :e.  ; it.  eine  allsugroéc 
9îachfid)t,  ©elinbigfeit,  übertriebene 
©cfÄBigfcit,  ©utwiîligfeit,  STOiUfÄhrtg« 
feit,  Æ)icnflfertigfeit:c.j  (f. bie  ®ebeut* 

POU  facile:)  facilité  d’esprit  obct  do  génie 4 

eine  befonbere  natürliche  5Ähigffit,  et- 
wa* ohne  SÄühe  zu  begreifen;  facilité  de 
moeurs , bie  ©cfÄHigfeit  im  getragen  ; 
eine  natürliche  îlnfage,  ftd)  in  ieber* 
man  ;u  fehief en , fid»  nach  eine*  ^ebeii 
©inn  unb  ©efdnnacf  su  richten.  (Faci- 
lité regiert  ben  infinitif  mit  de  nach  bem 
article  défini , hingegen  mit  à nach  bem 
article  indéfini). 

Faciliter,  v.a.  erleichtern;  leidjtcr  machen. 
Façon , s.  f.  bic  3lrt  unb  Sßeifc,  wie  etwa* 
gemacht  i(l  ; bie  Slrbett;  bie  Äußere  ©e- 
flaltobcr  $orm  einer  ©acht  i f<*/n.  et  r. 
bic  Saçon;  (pon  Äleibern)  ber©d»nitt; 
H.  ber  obct  ba*  Macherlohn  j (jur.) 

(d’un 
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d’an  anêt)  bie  Ausfertigung  ; it.  Me 
©ebubr;  ©djreibgebûbr»  (©trumpfw.) 
hie  3wicfelblume  ; (Kunflfchreincr)  — 

d’ébéne,  de  marqueterie,  auf  Art  be* 
©Ifenbein*,  ber  aufgelegten  Arbeit;  it. 
T . Me  Art/  b.  i . jebe  »on  ben  mancher- 
lei? Bearbeitungen,  bie  man  einem 2tcf er 
m geben  pflegt;  (Weinbau)  ba*  Jjacfen; 
Bebatfen  ; it.  eine  gewiffe  Art  unb  Weife 
ficft  ju  betragen,  ju  bcnfen,  fich  ausgu* 
brurfen  tc.  ; it . bie  Art;  ba*  Anfehen; 
ber  Äußerliche  Anflanb  einer  $erfon  ; 
ibr  Betragen;  ihre  »Otanieren  ; ihre  gei- 
beöfteUung;  it,  (m eiftpl.)  bie  UmflÄnbe; 
SBeitlauftigfeiten;  Umfèmeife;  unnö- 
tbi9e  ober  ûberflujfige  Bebcnfltchfeiten  ; 
<>.  (inf.  »on  ftrauengimmern)  ein  affef 
tirteö  ffîefen;  eine  übertriebene  jreunb- 
liebfeit  ; eine  affeftirte  @pröbigfeit;(f. 

aud)  mal-façon  ;)  les  façons  d’un  vaisseau, 

T.W  Verjüngung  oberBrûflung  eines 
©(biffe*;  façon  de  parler,  fine  Sieben*» 

* ört;  avoir  bonne  ou  mauvaisef  >çon , einen 

bubfdjen,  einen  fcblecbten  Anflanb  ha- 
ben ; ses  petites  façom  ; (».  Jrauengim» 
mern)  ibre  artige.(tÂnbelnbe)2Kûnieren; 
ce  rôti  a bonne  façon,  fam.  biffer  Brüten 
matbt  eine  gute  îOîine  ; (er  lacht  einen 
an;)'  ils  sont  remplis  de  façons,  ober  ce 
sont  des  gens  à façons , baS  fînb  £eute , 

bie  »oUet  Komplimenten  ober  Çererno 
uten  fleef en  ; sans  façon , ohne  Umfldn- 
be;  vous  êtes  un  homme  à façon,  (^tC 

pflegen  über  Kleinigfeiten  »iel  UmflÄnbe 
(»ici  Wefen*)  gu  machen  ; elle  n’en  use 
ainsi  que  par  façon , fie  fleÜet  fîdj  nur  fo 
an  ; fîe  tbut  e*  nur  gum  ©chein;  elle 

faisoit  façon  de  se  trouver  seule  avec  lui, 

fie  gierte  fïcb  gewaltig , ba  fîe  ba  mit 
ibnt  auein  fein  follte;  Cela  est  de  ma  fa- 
çon. biefe*  ifl  meine  Arbeit,  ober  »on 

meinet  Arbeit;  c’est  une  ruse  de  sa 
façon , ba*  ifl  eint  £ifl , bie  er  gu  ge- 
brauchen pflegt.  Fam.  des  gens  d’une 
certaine  façon  , angefebene , pornebme 
£eute;  c’est  une  façon  de  bel  esprit,  cr  tfl 
fine  9trt  ©chöngeifl;  s’il  y revient,  je 
lui  en  donnerai  d’une  façon,  tbut  er* 

noch  ctnmabl/  fo  miH  ich  ihn  fo  abfüb- 
ren , baf  er  an  mich  benfen  foll  ; il  s’en 

est  donné  d’une  façon , pop.  er  bat  fid)* 

teÿtfchaffen  t»obl  fepn  lajfen  ; er  bat 
ftch  betrunfen,  begecht  :c.;  it.  er  bat 
tOacfer  ©elb  »erfpielt;  elle  n’a  ni  mine 

n*iaj£n,’  prov'  f,e  &ût  m*et  ©efàicf 

ttoa)  ©elenfe  ; de  même  façon , auf  eben* 
biefelbe  Art  unb  Weife;  qlefcberwctfe  ; 
de  cette  façon,  auf  Otefc  Àrti  en  façon 
de  marqueterie , rote’  eingelegte  Arbeit; 
de  façon  que,  conj.  (beffer  de  sorte  que ,) 
hergeflalt,  baflîfo,  bag  tc.  ; de  quelque 
façon  que  ce  soit,  adv.  auf  Wa*  Art  C* 

•uch  immer  fepn  mag  ; en  aucune  façon, 
T.  /. 


adv.aufîtirUtUi)  Art;  auf  feine  Weife; 

feine*weg*;  de  façon  ou  d’autre,  adv, 
auf  eine  ober  anbere  Weife;  auf  biefe 
ober  iene  Art. 

Faconde,  t.  f.  ol.  flatt  éloquence. 

Façonné , ée  , part,  et  adj.  geformt  tC.  ; 
étoffes  façonnées,  T.  façon nirte  (nicht 
aber  geblümte)  3euge;  rubans  façonnes, 
T.  façonnirtc  ober  geblümte  BÄuber  mit 
SKuflern. 

Façonner,  v. a.  au*arbeiten ; au*bifbcn ; 
einer  ©acht  bie  gehörige  (inf.  aber  eine 
gierliche)  jorm  ober  ©eflalt  geben;  for- 
men; bilben;  mobelntc.;  (f.  bie  Bep- 

fptele O it.  v.  n.  (b.  i.  faire  des  façons,) 

UmflÄnbe  (Piel  Wefen*)  machen;  fïdp 
erfl  lange  bitten  laffett/  ehe  man  etwa* 
annimmt  IC.  » (f,  façon  ;)  T.  façonner  une 
terre,  un  champ,  bem  Acf er  feine  arten 
geben;  façonner  une  vigne,  ben  Wein- 
berg gehörig  baefen  ober  bearbeiten  ; (f. 

façon)  Fig.  façonner  un  jeune  homme. 

einem  jungen  SKenfchen  Anflanb  unb 
feine  (Bitten  bepbringen  ; vu/g.  ihn  ma- 
nierlich machen  ; façonner  l’esprit,  ben 
Berflanb  audbilbcn , ibn  fchÄrfen  ; elle 
veut  le  façonner  à sa  manière , fit  T»iU  ibn  ' 

nach  ihrer  Weife  gewöhnen. 

Façonnera,  s.f.  T.  bie  Kunfl,  façonnir- 
te*  (geblümte*)  Banb  gu  machen. 

Façonnier,  idre,  adj.  ber  Ober  bie  gU  Piel 
ttmflônbe,  gu  »iel  Komplimente  macht. 

Façonnier  ober  Façonneur , s.  m . T.  ein 

Arbeiter , welcher  neue  sfôuflergu  3eu- 
gen  angibt  unb  auf  ben  ©tubl  bringt. 

Facteur,  s.  m.  facteur  d’orgues,  de  clave- 
cin , ein  Orgelmachet , (Orgelbauer;) 
Klaoiermacher;  it.  facteur,  ber  Jaftor 
ober  Kommtffionnair  eine*  Kaufman- 
ne*;  it.  ein  Briefträger;  (Kechenf.)  ber 
$aftor;  eine  3abl/  welche  burch  eine 
anbere  multiplicirt  wirb;  facteur  de 
messager,  ein  Botbmmeifler  ; ein  Beam- 
ter / ber  für  bie  richtige  Ablieferung  bet 
mit  ben  tyoflfutfchen,  Bothcn  «.  ange- 
fommenen  Waarenboßen  ©orge  tragen 
mufl. 

‘actice,  adj.  c.  (Wtrb  auch  fig.  nouv.  (nt 

moralifchen  ©inne  gebraucht)  naehge- 
macht;  wa*  nicht  natürlich  ifl;  burch 
Kunfl  nachgemacht;  funfllich»  gefun- 
flelt,  g.  B.  »on  Blumen  ic.  ic.;  (»on 
Wörtern)  neu  gemacht;  neu erbichtet; 

f.  forgé. 

Factieux,  euse , adj.  ef  s.  ûUftÛbrifch  5 auf- 
wteglerifch  ; ein  Aufwiegler  ; Aufruh- 
rer ; SXottirer;  Sfottengeifl;  esprit  fac- 
tieux, ein  unruhiger  Kopf. 

Faction,  s.f.  ba*@chilbwache-flcben  eine* 
©olbaten  ; it.  eine  gartet)  ; mehrere 
glcichgefînnte  tyerfonen;  (im©eaenfaçc 
berer/  welche  entgegcngefeçte  ©efinnun- 
gen  htgen.  ©clinber  al*  complot;)  être 
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en  faction,  ©d)ifb»ad)e  flehen;  ûtlf  brin 
<|3often  flehen  ; mettre  en  faction,  a«f 
tic  ©chilbwadje  ouëffeUen  ; sortir  de 
faction , von  ber  ©chilbwachc  fommen 
Ober  ûbflcljen  ; être  relevé  de  faction , POU 

ber  ©chilbwache  ob^flèfet  »erben* 

Fact  onnaire,  j.  m.  fin  ©olbat , ber  ©djilb» 
waebe  tfe&en  mu  fj  ; un  Simple  faction- 
naire , fin  aemeiner  ©olbat  ; /#•  faction 
naires,  Ojftcicre  eine«  3nfanteriereai* 
mente«  , »eiche  bie  STOûdjcn  thun  muf- 
fen, jum  Unterfchiebe  von  ben  ©tab«» 
offteieren  » bie  »ûchbabenben  Officiere. 

Factoiaee,  s.  m.  (Jpanbl.)  bit  fprOPtfîOTI 

ober  .fommtfitonögebubr. 

Factorerie , t f eine  Jaftoteo  , b.  i.  fbet) 
ben  fraiinôfïfchen  Jr>anblung«fompaanien 
in  jDftiubten)  ba«  Bureau  ober  ber  Drt, 
wo  bie  Jaftoren  ber  Compagnie  jufam* 
nun  fommen  ober  bepfammcn  wohnen. 
(0Äinber  beträchtlich  al«  comptoir,  unb 
beträchtlicher  al«  loge). 

Factotum . (fpr.  Factoton  ) s.  m.fam . (meiff 
iron.)  siueö  in  SIBem  ; eine  tyerfon , bie 
alle«  in  rinem  ôaufe , inf.  bep  einer 
Jr>errfchaft,t  gilt,  fîch  in  alle«  menât/ 
unb  allen  übrigen  #au«genofîen  befeb* 
len  »ill* 


Facture , s.  /.  (Jpanbl.)  bte  $aftur  ; Jaf* 
tura;  bie  Rechnung  über  bie  Söaaren, 
ba«  SJerjeichmf;  ber  STOaaren,  bie  ein 
Kaufmann  bem  anbern  jufenbet,  nebft 
• bcpgcfûgtcn  greifen  ; it,  qqf.  ba«  $af* 
turbuch,  »orein  bie  ^aftur  eingetragen 
wirb;  (fünfte)  bie  Arbeit;  Sluöarbei« 
tung  ; (Orgclm.)  ba«  große  ober  flctne 
jDrgelwerf;  bie  großen  ober  fletncnOr» 
gelpfeifen. 

Facuie , $./.  (fcflron.)  eine  ©onnenfacfcl, 
b.i*  gewtffe  belle  Jiecfen,  bie  man  ju* 
»eilen  in  ber  ©onne  wabrnimmt. 

Facultatif,  ive,  udj.  bref  facultatif,  fin 
Breve  ober  ein  pipffltcher  »Brief,  ber 
femonb  ein  Stecht  ju  etwa«  gibt. 

Faculté , * / bie  Äroft  ober  ba«  !ßcrmö» 
gen , etwa«  tu  thun  ; it.  ein  befonberes 
Talent,  eine  befonbere  ®abe  ober  #ä* 
Figfeit  wo*u  ; it.  bie  SÄacht  unb  ba«  Stecht 
wotu  ; bie  Befugniß , etwa«  tu  thun  ; 
it  bie  €igcnfchaft,  tfraft  nnb  SPirfuna 
ber  Slrunepmittel  unb  tyflamen  ; (auf 
UnioerfttÄten)  eineftafultätibir  fämntt« 
liehen  tu  einer  Slrt  3öiffenfchaftcn  ge» 
hörigen  $rofefforen  ; t &te  Berfamim 
lur.g  berfelben  ; it.  ber  Ort , tro  fie  ftch 
perfammcln;  it.  auöfchltefilich,  bie  me» 
biciniüfu  Jajultäti  Fm»;»és,  pl.  ba« 
gante  Bermöaen  ober  bie  fämmtlichcn 
®wtcr  einer  $erfon;  (jur.)  bte  ©rabu«, 


Fada  Fago 

(degrés,)  vermöge  welcher  ein  ©rabutr* 

' ter  ba«  Stcdit  bat,  um  eine  <pfrünbc 
anjuhalten;  les  facultés  de  Tarne,  bie 
©eelenfräfte. 

Fadaise , s.  f.  eine  Slbernftett  ; abge* 
fehmaefte  (läpvifchc)  ©ache  ober  Siebe  ; 
alberne  hoffen  ; alberne«  ungereimte« 
3eug»  « 

Fade,  adj.c.  unfdjmacfbüft;  fchaaljmatt; 
fabe  ; it.ßg.  (v.  tyerfonen  unb  ©gehen) 
abgefchmacft;  läppifch;  albern;  vmfade, 
ein  fchaalet,  matter  Söctn.  Fig.  couleur 
fade,  eine  matte,  verfchoffene  Jarbe; 
esprit  fade,  ein  fchaler  Äopf;  ein  abge* 
fehmaef  ter,  läppifcher  üSÄenfch  ; une  beauté 
fad«,  eine  fabe  ©chönheit;  se  sentir  ie 
cœur  fade,  eine  ttebelfeit  hüben  ; eile  se 
sentit  le  coeur  fade,  e«  würbe  ihr  gant 
übel. 

Fadeur , *./.  bte  ttnfchmacfbaftigfeit;  ®e- 
fehmaef  lofiqf  eit;  ©chaalbeit  ; (prop.  et 
fig.)  ein  abgefchmacfte«  SBefen  ; it.ßg . 
ba«  Slbgefchmarftc  ; berSJtangel  an  2ln- 
muth/  £ebhaftigfeit  tc.  ; ü.  qqf.  et« 
abgefchmacfte«,  ungereimte«,  friethen* 
be«  £ob. 

Fagone,  s.f.  T.  bie  Fagonia,  ober  fügont* 
febe  fpflanje. 

Fagot,  s.m.  ein  Bunb  ober  Bunbcl  Stei- 
fer, Steifig  ober  Steiôholj  î ein  Stei«- 
bunb  ober  Steiöbunbel  ; prvcL  eine9Öel- 
Ie;  (SÄufif)  ber  Jagotbaß;  l’ame  d’un 
fagot  ; châtrer  un  fagot , (f.  ame  unb  châ- 
trer ;)  un  fagot  de  linge , fanv  fin  BUttb, 
Bûnbel  ober  fpaef  £einen;eug  ober  2BÖ- 

fche  ; un  fagot  d’herbes  , fin  Bùfdul 
Äröuter  ; un  fagot  de  plumes  , fin  Bù- 
fcbel  Çebem.  Son  verfehiebenen  Jpolj- 
arbeiten  , beren  fâmmtliche  einzelne 
©tuefe  fid>  atKeinanber  legen  laffen 
(j.  B.  oon  ©chaluppen , Barfen  k.  auch 
von  muftfaltfd)en  3nftrumentenîc.)fagt 
man,  fie  fepen  en  fagot  gemacht.  Fig . 

Jam.  pop.  et  Prov.  être  tout  en  fagot,  ganj 

frumm  unb  jufammengebogen  gehen 
Ober  fetm  ; être  fait  comme  un  fagot , ubcl 
gewachfen  fepn  ; habillé  comme  un  fagot , 
fchfecht  gefleibet  feon  ; c'est  un  fagot  d’d- 
pmts,  er  iü  ein  wunberlicher,  mûrri- 
feher  SJtenfch  ; ihm  ifi  nicht  bep§ufom- 
men  ; sentir  le  fagot , feÇerifdie  SJtci- 
nunqen  haben , »egen  welcher  rnntt 
*um  ©cheiterhaufen  verbammt  werben 
fötinte  ; conter  (U*  fagots  hoffen , bum« 
mcö  ^euq  mahlen  i vulg.  einem  etwa« 
aufbinben  wollen;  prendre  l'air  d’un  fa- 
got, fîcb  im  «öorbepgehen  ein  wenig 
wÄrmcn;  il  y a fagots  »-t  fagots,  e«  ift 
ein  aroßer  Unterfchieb  jwifehen  benSJten* 
fehen  <ober  Gingen)  von  cincrlep  S(rt 
ober  Benennung. 

Fagotag-  , s m.  ba«  3ufammenbtnben  be« 
9tei0holie«;ba«2Öellemngchcni  it*  ber 


Factum,  (fpr.  Facton,)  s.  m.  (iur.)  ba«  Çaf» 
tum  ; bte  Spedes  Facti , ein  umflanb’ 
liehet,  fchriftltcher  Bericht  über  eine 
©ache. 
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Fago  Fail 

îohn  bafiïr.î  iu  corn . plais,  im  fïgûrïi* 
ctjen  ©inn  »on  fagoter.  (%«), 
Fagoté , ée , part.et  adj.  f.  fagoter. 
Fagoter,  v.  a.  $Hei3holj  aufammenbinben ; 
SXcttfbûnbfï  (prvci.  Sfiöcllcn ) machen; 
in  ©eilen  binben;  it.  meift  ßg.  fam. 
unorbentlich , fchlccht  tufammen  - legt n 
ober*  binben;  it.  eine  tyerfon  unorbent* 
fief)  (lächerlich)  antleiben  ober  hwau*» 
pu$en;  wunberlid)  anfletbcn. 

Fagoteur , s.  nu  einet/  ber  SXciâbûnbe  madjt  ; 
provet.  ein  ©ellenbinber;  ©ellenma* 
djer;  it. ßg.  Jom.  einer  , ber  etwaö  fehr 
übel  unb  unorbentlicf)  jufammen  legt 
rfbcr*  fei}t. 

Fagotin,  s.  m.  ein  gepullter  2ftfe,  ober  aud) 
ber  ^)ûnén>urfl  ; tyicfelhöring  (paillasse) 
eines  O)tarftfchrei)er0  ; it.  ßg.  fam.  ein 
abgefchmacfter  ^oßenreißer. 

Fagotîne»,  s.f.pi.  T.  bicjenigeit  Meinen 
<pörfdjen  ©eibe,  n>eld>e  außerhalb  ber 
■jûbrifc  burch  allerlei)  ßlerfonen  perfer* 
ttqt  werben,  unb  wegen  ber  Ungleichheit 
beö  $aben$  fur  ben  ©eibciiwcber  un* 
tauglich  fini), 

Fagoue , s. f.  T.  bteBrußbrufe  ber  £hi«c. 

(an  ben  silbern , ris  de  veau). 

Faguenas  ober  Faguena,  s.  m.  eitt  Ûbler  ©e» 

ruch »om  ©chweiß  ber  Juße,  oon  fehmu* 
$iger,  |u  lang  getragener  ©afche  k.î 

sentir  le  fcguenas,  muffig  riechen. 
Faïance  , Faïence  , s.f.  ^açnncej  UUÄchteÖ 

ÿorceUan;  ^atbporccUan. 

Foïancerie , Faïencerie  , s.f.  eine  Japance* 

, fabrif. 

Faïancier,  Faïencier,  ière,  s.  m.  et  f.  ein 

Japancehönbler  ; eine  {Japancebanble' 
tinh  ; it.  ein  Japancefabrifant. 

Faillant , part.  act.  p.  faillir;  arriver  à jour 
faiiiant,  gegen  ftacht  (bep  cinbrechenber 
flacht)  anfommeilî  jouer  à coup  faillant , 
(inf.  bepra  fteberbaU-  unb  Ballonfchla 
gen)  fo  fpielen,  baß  wenn  einer  fehlet, 

^ ber  anbere  an  feine  ©telle  tritt. 

Faille,  s.f.  ol.  ßatt  faute , it.pl.  (BergW.) 
Reifen  bie  eine  €rjaber  unterbrechen. 

Failli,  ie,  part,  et  adj.  f,  faillir,  in  folg. 

* jour  failli , bei)  anbrechenbev  9Vacht; 
in  ber  Stbenbb&ramerung,  al$  ber  £ag 

fîch  neigte;  (f.  faillant;)  vous  verrez  la 
chose  faite  ou  faillie , ©je  werben  bie 
©adje  entweber  geenbtgt  ober  mißlun« 
gen  (eben  ; chevron  failli , (©ap.)  ein 
gegen  bie  Höfa  gebrochener  ©parren; 
failli , oi.  entfr&ftet  ; it.  falfch  ; betrü* 
gerifeh. 

Failli,  s.  m.  ein  Jatlitî  ein  Kaufmann, 
ber , wegen  erlittener  Unglücfäfälle,  ein 
Falliment  gemacht  hot;  f.  faillite. 
Faillibilité,  s.  f.  T.  bie  ÇDtôglichfeit  ju 
irren. 

Faillible,  adj.  c.  ber  ober  bie  irren  fann  ; 
bein  3trtbume  unteworfen,  ^ 

i 


Faillir,  v.  n.  irr.  (mit  avoir)  feinet  ©djul- 
bigfeit  ober  ben  ©cfegm  entgegen  hon« 
beln;  ftch »ergehen;  u.  fehlen;  ficb  ir- 
ren; (se  tromper;)  it.  (ßatt  finir,  pon 
einer  Familie  tc.)  $u  €ube  gehen  ; au0- 
gehen;  aufhören;  erlöfchen;  it.  (ppn 
ben  ©liebem  ber  îRenfchen  unb  îhie«/ 
ßatt  manquer,)  fchwach  werben; it. fallit 
werben;  Banfrut  machen;  (f.  faillite;) 
it.  ol.  v.  a.  ßatt  manquer , $.  B.  son 
coup  ; ce  cheval  commence  à faillir  par 
les  jambes,  biefe0  tyferb  fingt  an,  auf 
ben  feinen  fehwaeh  ju  werben;  le  coeur 
lui  faut,  fam.  e$  wirb  ihm  übel  ; it.  e$ 
wirb  ihm  übel  im  Etagen  ; j’ai  failli  a 
(aud)  de)  mourir,  ich  wäre  balb  geßor- 
ben  ; cela  a failli  à arriver  , (aitcf)  d’arri- 
ver,) bepnahc  (balb  ober  faß)  bitte  fîch  ' 
biefetf  jugetragen  ; e0  fehlte  nicht  viel, 
fo  wäre  biefeö  gefchehen  ; vulg.  um  ein 
Ho«  wäre  c$  gefchehen  ; sans  faillir , 
pop.  flatt  sans  faute,  unfehlbar;  je  ne 
manquerai  pas  d’y  faillir,  pop.  plais.  ich 

werbe  nicht  ermangeln , c$  bleiben  ju 
lagen  ; ^peu  s’en  faut  etc.,  (f.  falloir;) 
f.  auch  aune. 

Faillite , s.  f.  bû0  ^oHiment  ober  Jalliren 
eineÿ  Äaufmanneö  burd)  UnglûcfofiUes 
(ba  hingegen  bie  Banqueroute  burch  eige- 
ne0  Bcrfchulben  gefehieht). 

Faiiioise,  s.  f.  (©chifff.)  ber  ôrt , bie@c* 
genb , wo  bie  ©ontie  untergeht. 

Faim,  s.  f.  bet  junger;  avoir  faim,  jun- 
ger hoben;  hungern;  hungrig  fepn; 

mourir  de  faim , prop.  et ße.  por  Äunaet 
fl  erben  ; perhungern  ; it.  ßg.  Mangel 
leiben  » un  meurt- de-faim , pop . ein  #Utt- 
gerleiber  ; U grosse  faim , Der  Heißhun- 
ger; faim  canine  ; crier  à la  faim,  (f.  ca- 
nin ; crier  ;)  la  faim  insatiable  des  richesses, 
des  honneurs  etc. , ßg.  ein  unctfdttlicher 

Hunger  nach  SXeidjthum,  (Oh«  k. 

Faim- vale,  ober  Faim-valle,  s.f.  T.  bet 
Hunböhunger  (faim  canine,)  eine  (f*£ 
tene)  Äranfheit  ber  <pferbc. 

Faine,  s.f.  eine  Budjecfer;  Bucheichel; 
bie  Jrudjt  ber  Buche. 

rainéant,  ante,  adj.  et  s.  fam.  faul;  trô- 

ac  ; ber  (bte)  ben  Müßiggang  liebt;  ein 
5Ktißigginger  ; vntg.  ein  Çaulenjer» 
^agbieb  ; eine  ^lüßiggingerinn. 

Fainéanter , 9.  n.  fam.  faulenjen;  im  ?0tU- 
ßtggang  leben;  wig.  herumfddtngeln. 

Fainéantise,  s.  f.  fam.  ber  Müßiggang  ; 

bie  Faulheit;  baö  5ûMlcnîfrn  vul8-  hie 

Jaulcnjcrch. 

"aire  , v.  a.  irr.  machen  ; thun.  NB.  €0 
iß  eben  fo  unmöglich  als  $roceFtoibrig, 
bie  uncnbliche  0)îenge  wirtlicher  2fnwen- 
btingen  btefeö  Jöorteö  hier  anjufuhren. 
2>te  meißen  wirb  man  icbod)  immer 
unter  benjenigen  ©örtern  finben,  wel- 
che bie  befonbereHonblung  au^bruefen/ 
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«uf  Me  fidj  jene  Slnwenbung  bcgiebt, 

’ I»  35.  faire  la  cuisine,  le  ménage  etc.; 
faire  fortune , faire  sa  main , bien  faire 
ses  orges,  faire  voile,  faire  les  cartes  etc. 
tinter  cuisine , ménage  , fortune , main , 
orge , voile , carte  etc.  ; febr  oft  »irb 
auch  faire  an  bie  ©telle  bcö  eigentlichen 

teitworte*  gefegt/  S»  35»  faire  des  oeufs, 
ire  rhistoiie,  faire  le  monde  etc. , flûtt 
pondre  des  oeufs , écrire  l’histoire , créer 
le  monde  etc. , fo  auch  i.  35.  in  folgenben  : 
faire  les  cheveux,  bie  Jpaare  befehneiben  ; 
faire  les  ongles,  bie  «ftigcl,  abfchneibcn  » 
faire  la  barbe , raftren  je,  ; eben  fo  bat 
frire,  in «öerbinbung  mitgcwiffen  ©ub* 
flüHtwen,  Me  35ebeutung  be$  »on  bem 
©ubßantm  berfommenben  geitworte«, 

g.  35.  faire  achat,  faire  un  sacrifice,  faire 
accueil  , faire  estime , faire  gain  , faire 
gloire  , f.  diligence , f.  séjour , f.  la  mois- 
son , f.  figure,  f.  offre,  f.  un  conte,  faire 
confidence  etc.  ßott  acheter , sacrifier , 
accueillir,  estimer,  gagner,  se  glorifier, 
diligenter,  séjourner , moissonner , figurer, 
offrir , conter  , confier  etc.  ; enblidj  fleht 
faire  febr  oft  fiûtt  eine«  nichft  »orber* 
gebenben  geitWOttC#,  §^35.  il  ne  mange 
pas  tant  qu’il  foisoit  , er  ißt  fo  »ici 
ûlf!  Ct  fonfi  a§  ; il  danse  mieux  qu'il  n’a 
jamais  fait , et  tangt  befler  als  jemabig  :c. 
$en  relatioen  Hntcrfchieb  gwifehen 
sK  a eben  unb  £bun  febe  man  unter 

Faire,  tb«n. 

Faire,  machen.  3n  Mefem  ©inné  fann 
faire  bebenten  : ber»  erbringen  ; trfcbaf* 
fen ; geugen;  gebären;  (bref en;)  bol* 
Ienbcnic.;  — it.  »erfertigen  ; febreiben; 
erbenfenje.;  — it.  gureebt  machen; 
gurichten;  gubcrciten;  betfellen  ; befor* 
gen  ; etnridjten  ; te.  ; — it.  errichten  ; 
feftfeçen  ; befftmme n «.  ; g.  35.  faire  une 
alliance,  ein  35unbntß  ûufrtditert  ober 
fcblicßen ; — un  fond,  einen  ÇonbO  er» 
richten;  ein  Capital  woju  atWfehen 

Ober  anlegen  J — des  troupes , des  sol- 
dats , £ruppen , ©olbaten  »erben  ; — 
des  recrues,  «Refruten  aufbringen  ; te 
frutiren;  — un  régiment,  ein  «Regiment 
errichten  te.}  — quelque  argent,  etwa* 
©elb  fammeln  ; — it.  faire , perurfochen  ; 
ttrfache  fepn  ; guwege  bringen  ; bcranlaf* 
fen;  ©elegenbeit  wogu  geben  ober  fepn ; 
gereichen  (g.  35.  gut  Cbre,  ©ebanbe, 
greube  k.  ;)  erregen  ; ermeefen  ; gujie* 

ben  IC*  » frire  ensorte  que  etc. , faire  tant 
qué  etc.,  ei  f o weit  bringen  , baß  ic.;  — 
it.  vor  bem  Infimtif  eine*  anbern  £kit* 
Worte*  »irb  faire  tbcil*  mit  m a ch  e n 
Ùberfeçt , g.  35.  faire  éternuer,  faire 
tomber  etc. , nießen  machen , fallen  ma* 
. eben  ic.;  tbeil*  mit  l affen  ic.,  g.  33. 

faire  faire  qch.  ,/flm.  CtWOÖ  machen  laf* 
fçn;  frire  bâtir,  bauen  laifen;  se  faire 


peindre , fîdj  mahle«  laffen  » frlr*  entrer 
qn.,  einen  herein  geben  laifen  / ober 
herein  geben  beißen  ; faire  venir  qo. , 
einen  fommen  laffen  ; fomrnen  beißen  ; 
holen  ober  rufen  laßen  ; machen  , bai 
einer  fommt;  faire  parier  qn.,  einen  re* 
ben  brifjen  (ober  machen  ;)  faire  mourir 
qn. , einen  töbtfn  ober  binrichten  Taffen; 
Élire  connoître , gu  erfennen  geben  ; faire 
savoir,  gu  »ijfen  tbun  ; (frire  à savoir, 
jur.  flatt  publier;)  — it.  »orfleHen  (g.  35* 
eine  tyerfon  auf  bem  $hfûter;)  fpie* 
len  (g.  35.  feine  «Rolle  ;)  — it.  fîch  #cl* 
len;  fîcbanfkUcn;  tbun,  al*  je.;  g.35. 

elle  fait  la  honteuse,  fie  tbUt,  ait  fdmmte 
fie  fïd)  î faire  l’insolent , $rüb  unb  Un* 
perfehimt  tbun;  unbefehetben  unb  un* 
perfehimt  fepn;  — it.  (eine  tyetfen  ober 
Sache)  wofür  au*gcben , g.  35.  on  te 

fait  mort , on  le  fait  riche  etc. , man  gibt 

iyuig.  febtept)  tbn  fur  tobt,  fur  reich  tu 

OU*  ; on  fait  monter  sa  perte  â tant  'et 

tant , man  gibt  feinen  ©cbaben  fo  unb 
fo  hoch  an;  — it • frire,  (in  einigen  «Xe* 
ben*arten)  fließen  laffen  jc.ï  g.  35.  faire 
ses  affaires,  son  cas,  feine  «JTotbburft  »er- 
richten ; il  a fait  tant  de  fois,  er  if l fo 
»ici  mabl  gu  ©tubl  gewefen;  le  malade 
fait  tout  (auch  frisse  tout  aller)  sous  lui, 
ber  tfranfe  laßt  alle*  unter  fîch  geben  ; 
faire  de  l’eau , flatt  pisser  ; (».  ©Cbiffen, 
faire  eau  < (ecf  feptl  ; faire  de  l’eau , 
SBaffer  einnebmen  ; frire  le  nord , norb* 
wört*  fahren  ; frire  vent  arrière,  »orbeit 
Söiitb  fahren;  faire  pavillon,  bie 
aufßcdcn;  frire  du  sable,  faire  une  pierre, 

mit  bem  Urin  ©rie*  ober  einen  <2>tcin 
auöwerfen;  — it.  faire,  (Sffiaaren)  bie* 
tben  ober  halten  ; bafur  »erlangen  ; ben 
3>reiö  bafur  anfe^en  ; vous  me  faites  cela 
trop  cher,  ©ie  bietben  ober  bûlten  mit 
bag  gu  hoch  (gu  tbeuer;)  ©ie  fc$cn  mir 
ti  gu  hoch  an;  — it.  frire,  »ogu  bienen, 
helfen,  nùfjen,  beptragen;  g.  35.  cela 
ne  fait  rien  â l’affaire , biefeô  macht  (bient, 
hilft,  nuhet , tbut)  nichtö  gut  ©acht 
Ober  Jpauptfachc  ; c’est  ce  qui  fait  à notre 
sujet,  tben  biefe*  bientgu  unfrer  ©ad>e 
(gu  unferm«8orbaben;)  je  n’ysauroisque 
faire,  ich  fann  nicht«  babcp  tbun  ; td) 
fann’ö  nicht  Ânbern;  id)  fann  nichts 
bafur;  an  mir  liegt  bie  ©chtilb  nicht; 

cela  fait  pour  moi,  bieß  bfWeißt  fût 
mich , hieß  f ômmt  mir  gu  flotten  ; qu’est 
ce  que  cela  fait  ! ttûô  liegt  baran  ! »0* 
ift  baran  gelegen  ï — it»  t frire  qn.  à 
qch.,  einen  gu  etwas  gewöhnen , btl* 
ben , gefchtdP t machen , abrichten  ; faire 
le  bec  à qn. , prov.  (f.  bec;)  — n’avoir 
que  Élire  de  qn. , ober  de  qch. , (f.  avoir  ;) 
— avoir  de  faire  à qn. , obet  de  qch., 

einer  fperfon  ober  ©aehe  benétbigt  fenn 
ober  bebûrfcu  ; .fie  nôtbig  fàben  » fie 
brauchen* 
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Faire,  t$Utt*  (©ejieht  f|d>  ttäfctt  ÄUf  bie 
ffBirfungen  ober  ij>anblung*n  vernünf- 
tiger SÖefcn  ; m a d)  e n hingegen  nühft 
*.  auf  Me  2)inge , me Iche  burch  jene  Jpanb* 
Ölungen  her»orgebracht  werben)*  3.  95. 

«voir  k faire  à qn.,  (aud)  avoir  affaire  k 
, qn.,)  mit  iemanben  $u  thun  haben;  es 
! mit  iemanben  jutbun/  §u  fdjaffen  (b.  t 
. ©treit/  fproceg  «.)  haben  ober  èefom- 
i men  ; il  a fait  à moi  Ober  avec  moi, fam. 

I ich  mag  nicht*  mehr  mit  ihm  $u  fchaffen 
haben  ; wir  finb  gefchiebene  Eeute  ; on 
»’a  jamais  fait  avec  lui , fam.  mit  ihm 
toirb  man  nimmermehr  fertig  ; c’est  à 
. faire  k lui , fam . $u  bergleichen  ©adjrn 
i(t  et  Wie  gemacht»  C’est  k faire  à perdre, 
l prov . (f.  perdre;)  pour  se  faire,  (fut.)  $U 

tiefem  €nbe;  ju  biefer  Wdjt;  faire 
une  faute  de  langue , einen  ©ptachfehlct 
machen»  faire  une  faute,  une  bonne,  une 
mauvaise  action,  einen  fehlet/  eine 
: gute,  tim  fdjlechtc  £anblung  begehen; 

faire  des  merveilles,  2ßu»ber  tfrun;  faire 

tous  ses  efforts,  fkh  alle  SKuhe  geben; 
faire  le  bien , baS  ©Ute  thun  Î thun , Wü« 
gut  unb  recht  i(t;  recht  hanbeln;  faire 
bien,  (ich  Wohl  »erhalten;  c’est  bien  fait 
? lui  , er  hat  wohl  gethan  ; faire  du  bien, 
( iemanben)  wohl  thun  ; Söo&lthaten  ober 
©Utes  erjetgen  î foire  l’aumône,  la  cha- 
rité, aömofen  geben  ; faire  bon,  gut  fagen  ; 
S5urge  fepn  ; faire  grâce,  begnabtgen  ; faire 
défense,  »erbiethen ; faire  loi,  befehlen; 
faire  la  loi,  ©efetje  UOtfdjteiben  ; faire  cas, 
fehlen  » faire  beaucoup  d’honneur , d'hon- 
nêtetes  etc.,  einem  »tele  (Shre  / höflich* 
feiten  erweifen , erjeigen,  anthun;  foire 
..  (helfet  rendre)  service  à qn. , jemanbett 
tinen  ^Dienft  letjfenjfoire  son  de  voir  etc., 
, feine  Pflicht  thun;  feine  ©dmlbigfeit 
JC«  beobachten  » (jlatt  observer  ;)  faire  ses 
'i  paques  etc.,  £>#eM  IC*  halten  ,*  faire  son 
sémestre , Élire  son  année  d’exercice  ; btC* 

feo  halbe  3ahr,  btefeô  3ahr  über  am 
filmte  f <911$  foire  son  apprentissage,  in 
ben  Xehrjahren  flehen;  faire  son  temps, 
feine  Beit  auöhalten  ; foire  un  art,  une 
«i  profession , un  métier,  eine  ÄUttfl,  eine 

, Brofeffion,  eine  2frt  £anbthierung  ober 
a ©ewerbe  treiben  ; (f.  auch  études;)  foire 
U garde,  auf  bie  SOÖache  jtehen;  foire 
< lentineiie , ©chilbwadje  flehen  ; foire  la 
. Saint-Martin , fepettt  J faire  des  arm«, 
fechten;  foire  gras,  5letfch  effett  ; faire 
* maigre,. bie  $aflen  halten;  j’ai  fait  tout 
Paris,  ich  habe  ganj  ^ari«  burchlaufen  ; 
1 j’ai  fait  tous  les  marchands,  ich  hin  b et) 
. affen  Äaufleuten  gewefen  ; ne  foire  que 
f «te,,  nicht«  anber«  thu«/  ober  nichts 

thun/  al«  IC.  » elle  ne  foit  que  croître  et 
embellir , (prov.)  fie  nimmt  täglich  an 
©chönheitju;  (le  wirb  sufehenö«  griffer 
: IMb  fchôner;  ne  faire  qu’aller  et  venir, 
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niét«  thun  al«  hin  unb  her  gehen  ober 
laufe«  ; nur  immer  hi«  unb  her  lau- 
fen ; in  beftünbiger  Bewegung  fepn;  ne 

foire  qu’aller  et  revenir,  wohin  gehe«/ 

unb  gleich  wieber  fommen  ; il  ne  fait 
que  d’arriver , et  ifl  fo  eben  , eben  ic$t 
angefommen»  je  ne  fois  que  de  boire, 
ich  habe  fo  eben  erfl  (biefen  Slugcnblicf 
erfl)  gettunfen.  Prov.  c’est  un  foire  le 
fout,  fam.  bleg  tfl  ein  9Kug. 

Faire,  v.  n.  eine  gute-ober  fchledjte  2ßir- 
fung  machen  ; gut  ober  fchiedjt  jufarn* 
menffehen;  in  bie  öligen  fallen  » ce  ta- 
bleau ne  fait  pas  bien  ici , btefe«  ©emübl" 
be  thut  hier  feine  gute  Sötrfung;  l’ar- 
gent fait  bien  avec  le  bleu,  ©Über  Unb 
©lau  flehen  gutjufammen;(«'fc.flechen 
gut  gegen  etnanber  ab  ;)  cet  habit  ne 
vous  fait  pas  bien , biefe«  Âïetb  fleht  3h- 
nen  nicht  wohl  an;  (vuig.  geht  3hnctt 

nicht/  ne  vous  va  pas  bien,)  it,m  faire, 

abioi.  (ÄartenfpieO  bie  harten  geben; 
(auch  in  einigen  anbern  ©vielen)  k qui 
est-ce  à faire  ? an  Wem  ifl  e«  ? 

Faire , v.  impers,  il  fait  jour , e«  ifl  £ag  ; 
il  foit  crotté , e«  ifl  f Othig  » Î**  pluies  qu’il 

a foit , bntf  flarfe  SXegcnwetter,  ba«  wir 

gehabt  haben  î il  fait  cher  en  ce  pays  , 

in  biefem  Eanbe  ifl  thener  leben  ; il  y 
fait  bon,  il  y foit  bon*vme,  ba  (bort) 
jfl  gut  feptt  ; il  foit  beau  voir  cela,  bfl« 
ifl  artig  &u  fehen;  ba«  lügt  fchön;  il 
vous  foit  beau  voir , iron.  bfl«  lügt  ^h* 

nen  trefflich  ; ba«  lügt  Shnen  recht  fein* 
se  Faire,  v . riß.  gefehehen  ; fleh  jutragen  ; 
fich  ereignen;  fleh  begeben;  ü.  sur  ©itf- 
lichfeit  gebracht  werben  ; âu  ©tanbe 
fommen  ; wirflid)  au«geführt  ober  ge- 
macht werben;  gefchloffen  werben  / (wie 
1*  93.  Triebe;  it.  etwa*  werben  , j*  ©* 
se  faire  médecin , prêtre , soldat  etc. , 

ein  fitrjt  / ein  fprieffer  / ein  ©olbat  k* 
werben  ; se  foire  vieux , fam.  fleh  alt  ma- 
chen $ in  bie  hohen  3a|re  fommen  ; alt 
Werben  » se  foire  grand , beau  etc. , grog/ 
fchôn  IC.  werben  ; se  faire  moquer , fld) 
lücherltch  machen;  lüdjerltdj  werben; 
it-  geh  etwa«  iujiehen  ; fich  etwaé  »er- 
fehaffen  / erwerben  ic*  / }.  ©*  Çreunbe  / 
geinbe  CC.  ; se  foire  des  affaires,  ftdj  jr)ün- 
bel  ÎUjiehen  î se  foire  aimer , fi^  beliebt 
madien  ; se  faire  jour,  ftd)  fpiaç  machen; 
fleh  burchfchïagen;  burchhauen;  (f.  auch 

justice  ;)  se  Élire  mourir , fich  limO  Eebelt 
bringen;  va  te  foire  paître  ober  aud)  pan- 
set i pop.  geh  jum  genfer',  lauf  hüt/ 
wo  ber  iPfeflFer  wüchff  » se  foire  k qch., 
fich  woju  ober  woran  gewöhnen  ; etwa« 
/ gewohnt  werben;  se  foire  une  étude  de 
scs  devoirs,  flatt  étudier  ses  etc.  ; il  se  fak 
bien , fo  aud)  il  commence  à sc  faire , 
fam.  (»on  einem  3ön^Urm)  er  lügt  fich 
gut  am  ce  vin  sc  fen,  biefer  äBcin 
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* wirb  fîdj  befîern  ; wirb  aut  werben  ; se 

faire  malade , fïrf)  frûîtf  fJctlen  ; fid) 
fteHcn , a lö  ob  man  franf  wäre } se  faire 
» riche,  fîcft  fur  reich  ÛUtfgebeit;  se  foire 
fort  de  qch.,  de  qn.,  (f.  fort:)  it.  se  foire, 
impers,  flatt  arriver,  erre,  gefdjehen; fid) 
- jutragen;  werben;  fepn  ; (f,  se  faire, 
gleich  anfangs  î)  il  peut  se  foire,  cé  fann 
feçn  i est  ifl  môglid).  Prov.  se  foire  de 
fête,  fief)  ungebeten  in  einen  £anbcl 

• mengen  ; le  bon  oiseau  se  fait  de  lui-même , 
ein  guter  ftaïf  ridjtet  fid)  oon  felbfl  ab. 

Faire,  s.  m.  (btlbenbe  Æunfle)  bie  panier 
bcô  .ffunfllerS  î bic  Q3cbanblung. 
Faisable , adj.  c.  wa$  fid)  thunlAtjt;  thun* 
w licî>;  it.  möglich  ; it.  ratblam. 

Faisan,  s.  m.  bet  Jafan  » 1*  coq  feisan,  ber 
gafanhahn  ; fe  poule  faisane,  bas^afans 

buhlt  i bie  Jûfanfietme. 

Faisane*»,  s.f.pt.  T.  allé , tont  ^achter 
eûtes  ©utes,  au§cr  bem  tyadjtgelb  fii* 
pttfirte  feiflungen. 

Faisande , s.  f.  f,  poule  faisane , bet)  faisan. 
Faisandeau , s.  m.  ein  junger  ftafan. 
se  Fafoander,  v.  riß.  einen  2ßilbpret‘©crud) 
itnb  ©efdmtad?  annehmen  ober  hüben; 
«'«fr-  ein  $umet  (fumet)  an  fid)  hüben  ; 
Wilben^en  ; Wilbpcrn  J it.  faisander , v.  n. 
vous  avt^  trop. laissé  faisander  cette  per- 
drix, tfjr  habt  biefcS  Jelbhuh«  ju  lange 
bangen  lafîcn  ; ci  febmeeft  ju  flatf.  : . 
Faisanderie,  s.f.  eine  ftafanerie  ; ein  $a« 
fanenbauS  ; ein  Jafancitgarten  ; eine 
w îafanenherfe  :c. 

Faisaniier,  s.  m,  ein  ftafanenwftrtcr. 
Faisceau,  s.  m.  eilt  (bflS)  ifiunb,  ©ebûnbc 
»ber^5ûfd)el  ; (bei)  einigen  bie  ^ôunbel ;) 
it-  bie  ©proffen  an  einer  Sffîagcnleiter  ; 

tin  faisceau  -de  flèches , de  piques  etc. , 
ein  Q5unb  Pfeile',  <picfcn  te.;  — d’her- 
bes, (BpothO-ein  ©unb,  93ûnbelÂriu* 
ter  ».  faisceau  dl’armes , eine  ©ewcbrpp* 

. ramibe;  .eût  ©emehrbaufeit;  faisceau 
optique , ein  optifdjer  ©trahlenbûfcbel  ; 
les  faisceaux , />/.  (ait  St  ont.)  bie  JafceS; 

: eût  ©unbel  Stuthen  mit  einer  2lrt  in 
ber  glitte , begleichen  gewiffen  obrtg» 

• fetrltdjcn  <perfimen,  jum  Reichen  ihrer 
SEBûrbe  unb  ©ewalt,  ootgctragen  wur* 

ben  î colonne  en  faisceaux , T . eine  mit 

fleinen  ©iulchett  ober  ©toUen  umge* 
bene  ©anle. 

ifoiseur  , euse,  s.  m.  et  f.  faiseur  de  luths, 
de  clavecins  etc. , ein  £autenmacber  / 
Âlaoiermacher  te.;  (boeb  fagt  man  and) 
facteur  de  luths  etc.,  hingegen  fagt  mon 
tîicht  faiseur  d’orgues,  de  violons,  fon* 
bem  facteur  d’orgues  etc.)  faiseuse  de 
blonde , eine  SSlonbenmacbetinn  ; fai- 
seur de  has  au  métier,  ein  ©trumpfwe* 
ber;  ©trumpfwirfcr;  faiseur  de  balais, 
cinQ3efenbiuber;  u.  (me iftmépr.)  }.$. 


foiseur  de  vers,  ettt Steimfdjmibt î faiseur 
de  livres,  ein  '33Ùd)Crmather;  faiseur 
d’almanacs,  ein  ÄOleitbCtmOCher  i faiseur 

de  contes,  einer,  ber  gerne  J^iiîôrchen 
erjahlt;  les  grands  diseurs  nesont|>as  les 
grands  foiseurs,  prov.  WO  »iel$&orte  finb, 

ba  ifl  wenig  Êhat  > »tel  ©efchrep  unb 
wenig  äßolle. 

Faisselle , s.  f.  eine  Æàfeform  ; ( piMs. 
éclisse). 

Faisser,  v.  a . T.  Äimmwciben  Hechten; 
f.  foisses. 

Faisserie , s.f.  T.  jebc  butdjbrochene  Æorb* 
arbeit;  f.  auch  * jour. 

Faisses,  *fpi.  (Æorbrn.)  Æûnmweibcn  ; 
eine  Slnjahl  pcreitiigtcr  SBetbenruthen , 
womit  bieÄtmmc  ober  ber  untere  Stanb 
eine#  ÄorbeS  befefliget  wirb. 

Faissier,  s.  m.  ein  Äorbmachrr,  bcrburch* 
brochcneS  ftlcchtwcrf  macht. 

Fait,  faite,  part,  et  adj.  gemacht;  getljan; 
gefdjehcn  te.  (f.  bie  &ebeutungm  non 
foire;)  (p.  <perfotten)  wohl  ober  übel  ge* 
wachfen,  gebilbet,  (gemacht,  gebaut;) 
une  fille  feite,  ein  erwad)feite$  SRAbchen  ; 
c’est  déjà  un  homme  feit,  er  ifl  bereit^ 

ein  erwachfener  SOîenfch»  er  wei§  ftd> 
felbft  ju  regieren;  er  ifi  fein  Äinb 
mehr  te.  î il  est  fait  pour  cela , ba$  iH 
feine  ©chulbigfett  ; il  est  fait  à cela,  er 
•ifl  baju  abgèriditet,  ober  baran  ge* 
wôhnt;  it.  er  ifl  wie  ba;u  geboren; 
comme  le  voilà  fait , wie  er  auSfieljt  ; 
cest  une  affaire  faite , bûÿ  tft  eilt  OUSge* 
machtet  i>aiibel  ; c’est  fait  de  lui,  ei  ifl 
um  ihn  gefdjehcn  ; e&  ifl  auö  mit  ihm» 

c|en  est  fait,  c$  ifl  auô  bamit  J cheval  fait, 
ein  jugeritteneg  opfert)  ; prix  feit,  (auch 
fixe,)  ein  feflgcfefjter  IJJreiö;  melon  fait, 
eine  reife tOtelone;  vent  feit,  ein  bcflàn- 
btger  Sffiinb;  vin  feit,  ein  trinfbarer 
SBein  ; une  nouvelle  feite  à plaisir  , eine 
$um  ®pajj  erbichtete  îReuigfcit;  elle  est 
feite  à plaisir,  fie  ifl  eût  £tebling$ftuc£ 
ber9?atur,  b.  i.  fie  iflbilbfchôn;  (auch  elle 

est  faite  à peindre).  Fig . et  Prov.  un  es- 
»prit  feit,  eût  burdjtriebencr Äopf;  avoir 
la  tête  mal  faite , einen  wunberlidien , 
eigenfinnigen  Äopf  haben  ; it.  tm  Âopfc 
nicht  richtig  fepn , b.  i.  feinen  SJerflanb, 
feilte  Ueberlcguttg  hüben  te.;  c’est  un 
homme  fait  à sa  manière  , er  hût  einen 
eigenfittntgctt  £opf;  c’est  le  père  tout 
feit , eö  ifl  fein  natûrlidjer  Sater  ; et 
ifl  fetneö  5)atcrö  ©bcnbilb;  cela  vaut 
fait,  baä  ifl  fo  gut  al4  gethan;  fo  gut 
ûlô  fertig  ; ce  qui  est  feit  n’est  pas  à faire  , 

nach  gethûner  Arbeit  ifl  gut  fepern; 

maison  feite  et  femme  à faire,  fin  WQ$l" 

beflefltcö  J^öuöwefcn , unb  bann  eine 
junge  $r au  babep,  bie  matt  erfl  nach 
feiner  J^anö  jiehen  fann;  f,  auch  jambe. 
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Fait,  h m.  tint  $hat;  rtttf  wlrftldj  ge* 
ftbebene  £anölung  ober  Verrichtung; 
ù.  eine  wirtliche  ©egcbcnbett;  ein  wirf* 
lieber  Vorfall  î eine  £hatfacbe  ; ein 
gacium  ; eine  wirflid)  gefdiebene  ©a* 
ehe;  ber  gr<icnn>Ärti^c  galt  i bie  grage, 
»ooon  bic  Siebe  iß  ùnb  worauf  e$  an* 
lammt;  it.  (bie  ©cube/)  baö,  waö  und 
vortbeilhaft  iß ,'  waö  ju  unferm  3roecle 
bient  ; it.  qqf . fam . ber  £betl/;  ber  je* 
ntonben  von  einem  ©anjen  gebührt;  f. 

bie  QSenfpiele;  les  hauts  faits  d’armes, 
ober  bloß  / les  hauts  faits,  bie  Jpelbcn* 
tbûten  (exploits;)  savoir  les  faits  et  les 
gestes  d’une  personne , plais . jemûnbcÔ 

Z hun  unb  2û|Jen  wtffen  ober  fennen  ; 
vuig.  ben  Vogel  fennen;  prendre qn. sur 
le  fait , einen  auf  ber  £hat  ober  auf  fri* 
feber  £hat  ertappen  ; cela  est  du  fait 
d’un  tel,  (jur.)  ber  unb  ber  bût  e$  ge* 
tban  ; il  y a du  vin  dans  le  fait , fam. 

bie  ©acbe  iß  bepm  Sfcrunfe  vorgegangen } 

prendre  le  fait  de  qn. , ( jur.)  UHb  fam. 
ober  prendre  fait  et  cause  pour  qn. , einen 

tn  allen  ©tùcf  en  vertreten  ; ficb  einer 
ÿerfon  eifrig  {yuig.  ritterlich)  anneh» 
tnen  ; preuves  de  fait , ©eweife  au$  gc* 
febebenen  JDingen  ; question  de  fait , bie 
grage , ob  etwa*  wirfïtcb  gefebeben  ober 

IVabr  fcp  ; bic  qt.SBStio  fucti  ; voies  de  fait, 
£b&tlicbreitcn;  Être  sûr  de  son  fait , fc i» 

• lier  ©acbe  gewiß  fein;  être  au  fait  d’une 
chose,  eine  ©acbe  wohl  vergeben;  au 
fait , jur  ©acte  ï mettre  qn.  au  fait  (de 
q.  h.,)  einem  bie  ©aebe  recht  nacb  ihrem 
ganjen  3ufammenbang  erfliren;  posons 
le  fait,  wir  »ollen  ben  gall  fcfjen  ; mettre 
ober  poser  en  fait,  fur  auôgcmadjt  an* 
geben  ober  annebmen  ; cela  n’est  pas  mon 
fait,  baé  iß  meine  ©acbe  ntcf>t / ißnidjtö 

fur  mtcb  ; Il  a eu  son  fait , fam.  er  bût 
feine  ©acbe,  feinen  Îfntbeiî  befommen; 
it.  ßg-  et  iß  garßig  abgefubrt  worben; 
er  b«t  feinen £Reß  befommen;  dire  k qn. 
son  fait,  einem  berb  bie  SVabr&cit  fagen ; 
être  en  possession  de  fait , ( jur.)  bloß 
im  ©cfifj  einer  ©ûd)e  fcgn , ohne  ba$ 
©igentbumöreebt  ba*u  ju  baben  ; (im 
©egenfûÇe  ber  possession  de  droit,)  le 
fait  fort,  (?0îùnjw.)  bie  Sfnjobl  9Xarfe 
©olbe«  ober  ©ilbcrtf  / bic  ber  «Kunj* 

• meißer  ju  pr&gen  ficb  anbeifcbig  macbt  ; 

après  le  fait  ne  vaut  souhait , prov.  nad) 

gefebebener  £bat  hilft  weber  Sßunfd) 
Jtocb  9lûtb  > faits  et  articles,  (jur.)  bie 
<punfte;  faits  justificatifs , ©cweife. 
Fait , adv.  en  fait  de  etc. , ftûtt  en  matière  de 
etc.,  in  betreff;  betreffenb  ben,  bie, 
bûô  te. ; waô  ben,  bie,  bas  betrifft;  il 

est  savant  en  fait  de  géographie  , ttt  ber 

©eographtc  iß  er  febr  wobl  bemanbert; 
marre  en  fait  d’armes,  iß  ber  ©brcntitel 
ber  gecbtmeiffer  ; pour  fait  de  etc.,  wc* 
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gett;  (von  wegen;)  fur;  tout- à -fait, 
gênjltcb;  ganj  unb  gar;  de  fait,  fam. 
in  ber  £bat;  gewiß;  wirflicb;  si  fait, 
freçlicbl  pop.  o ja;  allerbingS î boeb  î 

(ßiltt  paidounez-moi , excus<z-moi). 

Faîtage,  a.  m . T.  bûé  ©iebelwerf»  bet 
JDacbßubl  mit  betn2>ad)c;  it.  qqf . bloß 
ßatt  faîte,  ber  ©tebel;  'Z)acbbcd*T)einc 
hohle  ©îeptafcl  ober  bleierne  flatte, 
womit  ber  gorß  be$  &acbe$  belegt  wirb; 
(jur.)  ber  ©icbeljin*  ; it.  ober  iroic  de 
faîtage , ehern.  bûô  Stecht  gewiffet  €in* 
wobner , au«  bem  bcrrfchaftlicbcn  £olf 
einen  ©aum  jum  £>acbßuhl  ihre«  ^au* 
feô  ;u  bolen. 

Faitardise,  s.f  ol.  ffûtt  fainéantise. 

Faite,  s.  m.  ber  ©iebet  ober  gorff  eine« 
•©ebiubeS;  eigentlicb  bûô  oberfte®tucf 
i;ol§  an  einem  $acbe,  auf  welchem  bic 
éûcbfparren  (chevrons)  befeßtgt  ftnbi 
it.  qqf  ùberb*  baö  ^acbwerl;  (comble;) 
ber  éacbdubh  it.  ber  ©ipfel  eine« 

©aumeö;  1?  faîte  de  la  gloire,  des  gran- 
deurs etc. , fg.  ber  ©ipfel  (ber  bécbffc 
©rab,  bie  boebße  ©tufe)  beô9tu&nW/ 
ber  ©roße  îC. 

Faîtière , s.f.  bet  gorfftiegel  ; eine  2lrt 
^obljiegel , womit  ber  gorft  ober  ©iebel 
eine«  ^>aufe«  gebeeft  wirb  , («ueb  enfaî- 
teau ,)  it.  bie  j&uerftange  oben  auf  einem 
Seit;  (Waturgefcb.)  bic  ^obljicgelmu- 

fcbel  ; vues  de  faîtière,  T.  bic  £)d)fcn* 
äugen  (b.  i.  runbe  ©laöfcbciben  ; mit 
einem  erhabenen  Änopf  in  ber  ÜÄttte) 
im  fcacbe.  . . „ _ 

Faix  , s . m.  prop.  et  ßg.  etttC  £üß  Î CtttC 
febwere  ©urbe  ; un  portefaix , ein  2aß# 
ttiger;  l’arrière-faix,  bie  Nachgeburt  ; 
ce  bâtiment  a pris  son  faix , T.  btcfe« 

©ebiube  bat  ficb  oôHtg  (ober  gehörig) 
gefegt;  (f.  auch  peser , prov). 

Fakir,  s. m.  eingûftr;  eine  «rtiDerwifcbe 
ober  turfifeber  htrumßreifenber  ©ettel* 

■ mönebe,  N ^ , 

Falabriquier,  s.  m . (©otan*)  ber  3*trgel* 

baum;  3iï9tlbaumi  £otu0baum;  ©a# 
belbaum. 

Falaise,  s.  f.  T.  ein  hoheö,  ßciled,  jähe« 
Ufer  ; ein  ffeileé  ©eftabc  ; it.  (in  ber  ehern. 
Wormanbie)  hohe  jufammengewehet« 
©ebneehaufen  unb  ©anbhugel. 

Faiaiser,  v.  n.  T.  (vom  $ieerc)  gegen  ein 
jihe^  Ufer  (faiaise)anßoßctt,  gnfcblagen, 
anpreflen* 

Falarique , s.  f T,  ol.  ein  Auctpfeilj 

©ranbpfeil  ; ©turmpfeil. 

Falbala,  s.  m.  eine  galbala ; galbcl;  fo 
beißen  aDerlcp  gefiltelte  ©tretfen,  un* 
ten  an  bei:  Stoben  ober  SXöcfen  ber 
grauenjimmer,  auch  an  Sftöbeln. 

Faicade,  s.  f.  T.  bie  galfabe  ; baö  galfi* 
ren  ; eine  2lrt  Sourbette  bc*  <pferbed  # 
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. ta  et,  wenn  et  ber  flteiter  Mme  an» 
ilt,  gletchfam  auf  ben  Jÿinterfùfen  $u 
çen  fehetneu 

Falcid't*,  adj.  et  r-  f.  ( jut.)  la  quarte  fal 
cid> . obfï  blD§  la  falcidie  , bûS  falct* 
bifehe  Viertel  ; ber  4te  £beil  ber  ganjen 
Erbfchait  / ben  ein  £eftamentSerbe  $u* 
rncfjiubrftaUen  berechtigt  ift,  wenn  bie 
Legate  mehr  als  3 £hctle  ber  ganjen 
Erbfchaft  betragen. 

Falc  forme , adj.  c.  (&nat.)  fîdKlfôrntig. 
Fa  lace,  s.f.  ol.  flfttt  tromperie  ; fourberie; 
fraude;  — d’un  argument,  (£og.)  bie 

Betrûglichfeit  eines  ©chlulfeS. 

Fallacieusement , adv . ol.  bezüglicher* 
weife. 

Fallacieux,  euse , adj.  ol.  bezüglich. 
Falloir,  p n,  et  impers,  irr . muffen  » it 

bebûrfen  ; nôthig  haben  ; it.  (mit  »er< 
bunben,  wo  et  alsbamt  in  ben  temps 
composés  mit  être  fonjugîrt  wirb/)  fo- 
tûel  als  faillir,  mangeln  ober  fehlen;  ti 
faut,  matt  fltufi  ; »1  m*a  fallu  rester  là , id) 
habe  ba  bleiben  muffen;  il  faut  qu’elle 
parte , fie  mu  fi  abreifen  ; si  faut  u que  etc. , 

Jam.  flatt  quoiqu’il  en  soit,  il  est  néces- 
saire que  etc.,  bem  fep  wie  ihm  wolle, 
fo  ift  notbtg  bafi  ic.  ; il  lui  faut  qcb.J 
er  mufi  etwas  haben  ; er  bebarf  etwas; 
er  hat  etwas  nôthig  ober  Pon  Döthen  ; 

il  y en  a plus  qu’il  ne  faut,  ci  ift  mehr 
bapon  ba , als  nôthig  tft;  H s’en  fallait 
tant,  es  fehlte  fo  pic!  baron;  il  s’en  faut 
p«u , >eS  fehlet  wenig  barau  ; peut  s’en 
faut  que  le  compte  n’y  soit,  eS  fehlt 

wenig  baran , fo  tfl  bie  gahl  richtig  ; 

beinahe  WÄre  bte  IC.  » tant  s’en  faut  que 
etc..  Weit  gefehlt,  bûfi  te.»  c’est  unfaire 
le  faut , f.  faire;  (f,  aud)  faillir). 

Falot , s.  m.  eine  ©toef  Interne  ; ©tangen* 
Interne  ; ©toef leuchte  ; it.  eine  «rt 
Çedjpfanne , §ut  Erleuchtung  groficr 
£ofe  ober 

Falot,  Ote,  adj. Jam.  nöttifdj  i Iflppifchî 

lächerlich;  pofîterlich;  fur^weiftg  ;/>rvc/. 
fchnurrig;  un  esprit  falot,  auch  UO  un 
plaisant  falot , ein  narrifeher  (fehnurri* 
ger)  îOîenfch;  ein  £affe  ; un  conte  fâiot, 
une  aventure  falote,  eine  Uirrifche  K. 

©efchichte,  Begebenheit. 

Falotem.*nt,  adv.fam.  ouf  fine  nirtifche, 

lächerliche,  furjweiltge  ic.  2(rt. 
Faiotier,  S m.  ein  Bebienter,  ber  bie£û* 
ternen-heforgen  mufi;  ein  £aternentri- 

ger  î fMalot. 

Palourde,  S. J.  eût  Bunb  .ffttôpelbol*. 
Falquer,  v.  n.  T.  falficrcn;  f.  falcade. 
Falsificateur,  s.  m.  ein  Verfölfdjer. 
Falsification  , e.f.  bie  Vertflfchung* 
Falsifié,  ée , part,  et  adj . perfilfcfit. 
Falsifier,  p.  a . per  fö  lichen, 

Fal  un,  s.  m.  bte  aftufcfieletbe  ; ber  $tu* 


fchelfanb  (pon  ^erbrochenen  efcufcfceln,) 
fo  man  unter  ber  Erbe  habet;  cine&rt 
jünger. 

Faluutr,  p.  a.  une  terre,  mit SDtufdjelerbr 
büngen, 

Faiunièrcs,  t.f.  pi.  eine  Bruchmufchet* 
grube, 

Fâme,  s.f.  ol.  u.  (jur.)  bas  ©erûdjt,  ber 
«Xuf,  worin  jemanb  ftebt;  befîîahme* 

Fâmé,  ée,  adj.  f am.  bien  famé,  in  gutem 

SXuf  ftebcnb;  mai  famé,  fo  einen  Übeln 
SXuf  hat;  übel  berüchtigt. 

Famélique,  adj.c  feht  hungetig;  iUs.m. 
ein  febr  hungetiger,  ein  ausgehungerter 
SDtenfch* 

Fameux , euse , adj.  berühmt  ; rühmlich 
befannt;  it.  ( m.p .)  berüchtigt;  berufen; 
befdjrien  î fameux  par  ( çqf en)  qch. , 

wegen  etwas  berühmt. 

Famil , adj.  m.  ol.  jahm. 

se  Familiariser,  p.  ré/l.  avec  qn. , avec  qch.» 

mit  jrmanben  pertrauchlidj  werben; 
einer  ©achc  gewohnt  werben  ; it.  absoi. 
attju  pertraulich  thun  ; fîch  eine  aU$u* 
grofie  Vertraulichfeiterlauben,  heraus* 
nehmen , anmafien  ; fich  mût  feinen  Un* 
tergebenen)  a Um  gemein  machen  ; it.  se 

familiariser  une  chose , {active  gebraucht) 
(J.  B.  une  langue,  un  auteur,  un  style 

etr.,)  fïcb  etne©ûdje  fehr  genau  befannt 
machen. 

Famil lar  té,  s / bie  SJertraulichfeit  ; eût 
pertrauter  Umgang  mit  jemanb  ; prendre 

des  airs  de  familiarité,  (f.  airs  familiers. 
Unter  familier;)  avoir  des  familiarités  avec 
une  femme,  einen  pcrbüchtigen  Umgang/ 
ober  auch  nur,  eine  £iebcSintrigue  mit 
einem  {yrauenjimmer  haben. 

Familier,  iére  , adj.  pettraulid)  ; it»  Per* 
traut,  was  einem  burch  lange  Utbun$ 
uttb  ©ewohnheit  ganj  leicht  (ober  ge* 
iSufig)  geworben  tfiï  je  suis  très-familier 
avec  lui , ich  gehe  fefir  pertraulich  mit 
ihm  um;  ich  lebe  mit  ihm  auf  einem  fehr 
pertraulichen  $U§e  ; un  entretien  fami- 
lier , ein  pertrauliches  ©efprüch  î pren- 
dre des  airs  familiers , ober  avoir  des  ma- 
nières familières , fîch  &u  piel  (grepheit) 
hcrauSnehmen , inf.  gegen  eine  höhere 
ÿerfon  , ober  gegen  ein  ^rauenjtmmer; 

un  terme  familier,  ein  ÄuSbrUCfy  bfC 

fîch  nur  für  bie  ©prache  beS  pertrau- 
lichen ober  gemeinen  Umganges  fehieft; 
fo  auch  style  ober  discours  familier,  bit 
pertrauliche,  familiäre  ©chretbart ; ber 
ÄonocrfationSfit)!  ; esprit  familier,  ein 
btenfibarer  ©eifl;  épitres  familières,  ut 
Êicero  pertrauteBriefe  an  feine  Jreunbe; 
le  latin  lui  est  familier , er  ift  ein  fertiger 
Êûtciner  ; Eûtein  perfteht  er  wie  feine 
COîutterfprache  ; im  £atein  hat  er  es  iU 
einer  groften  ^ertigfeit  gebracht«  Fami- 
üer,  çqf»  «.  ein  Vertrauter;  einet/ 
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her  fié  im  ttmgange  mit  $ibetit  ftwiet 
berûuônimmr;  it.pl.  (in  ÿortugaD  unb 
©panien)  Die  geheimen  tfunbféafter 
unb  StogefrclHen  ber  3nqutfitton.  ■ 
Familièrement,  adv.  oettraulkhî  auf  eine 
. »frtr«u(id)e8rtî  f.  familier. 

Famille , s.f  Me  Emilie  ï ba«  £au« , b.  i. 

bte  ganje  Söerwanbtfchaft  ober  ©lut«* 
J freunbféaft;  ft.  qqf  ba«  ©efchlecht; 

«fie,  welche  eben  benfelben  ©tammoater 
; hoben  ; it.  SSîaitn , 2ßeib  , Jtuiber  unb 
©cfinbe  jufommen;  vuig.  bie  ganjc  Jpau«* 
fealîunq;  it.  bie  fimmtltche  iDomeftifen 
»ornebmer  ttolieniféer  fymtn;  (51a- 
turgefeh.)  eine  eine  &n$abl 

tiabe  perwanbter  ©efélechter  ober  2lr* 
ten;  ( NB.  pou  oornebmen  ©cfélech» 
tern  fagt  ma»  gewöhnlicher  maison , ba« 
#ou«;  bon  pornebmen  ©efchUétcrn 
ter  ©rieéen  unb  filmer  hingegen, 

famille,  bû«  ©fféleétj)  un  père  de 

famille,  ein  JÇtouôoater,  jomiltenpater; 
avoir  famille,  ®eib  unb  Äinber  hoben; 
«ouper  en*  famille,  mit  ben  ©einigen, 
mit  feiner  gomilte  bas  fcbenbbtob  eilen; 
j’y  suis  allé  en  famille,  |d)  bin  mit  met* 
nem  gonjen  Saufe  bobin  gegangen; 
c’est  un  enfant  de  famille,  tt  if  POn  gu* 
ter  Strfunft.  fig.  elle  a un  air  de  fa- 
mille, fie  bot  ein  $omtliengeftét;  un 
mot  et  sa  famille , T.  ein  ©tßttUttWört 
unb  bie  boPonberfommenbeSBôrtcr;  un 
Saint  et  toute  sa  famille,  ein  Seifiger  unb 
otte  $iônée  feine«  £>rbenö;  la  sainte 
famille,  T.  bie  heilige  Ramifie  ; etn@e» 
m&bibe,  ba«  3*  ^briflum , bie  Jungfrau 
SKaria,  ben  3*fePb/  îutpeilen  auch  ben 
3obonne«  porfteût. 

Famiiieux,  euse , adj.  T.  (p,  Rolfen)  immer 
-Ijungerlg. 

Famine,  s.f.  bie  #unger««Otbl  la  famine 
«e  mit  dans  la  ville,  e«  entfianb  eine 
^Sunger«notb  in  ber  ©tobt;  on  a pris 
cette  ville  par  famine,  man  bût  biefe 
©tabt  buré  £unger  jut  llebcrgobe  ge* 
itbungen;  crier  famine  sur  un  tas  de  blé, 

P™'  mitten  im  Ueberfiujfe  über  SOtangei 
f lag en. 

Fanage,  x.  m.  ba«  £euntû<hen;  ber  Jbeu 
macberiobn, 

Fanaison,  s.f.  bie  ©Mficgeits  bte  $eit,  ba 
mon  S)tu  macht  ; bie  Jpeuärnte  ; (prvçi , 

- bie  £cumacht). 

Fanai,  ».  m.  eine  grofie  ©étfftfoteme , 
bie  ganj  oben  auf  bem  J&intertbetle  beô 
Rebiffe*  fiebt;  it.  ein  Jeuer,  welche« 
beô  3?acbt«  auf  btben  £burmen  ober 
M^ugem;  (f.  phare,)  ober  bepm  ©tngonqe 
«foeôàafen«,  ober  lângfi  ber  ©eefûjle 
unterhalten  wirb;  it.  ber  geucbttburm 
fetbfi;  (auch  feux,  f»  feu;)  faire  fanal, 
bie  ©étfFôlaterne  aniunben;  faire  fanai 
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de  quatre  Faux,  mit  Pier  £otemeti  geiéett 
geben.  7 

Fanatique,  adj.  et  s.  fanotifé;  féwirme» 
rifé;  (f.  fanatisme;)  it.  fam.  qqf.  nir* 

rifé  i tr&umerifé  ; Perrucf  t im  Äopfe; 
ein  ©chwàrmer;  $onotifer. 

Fanatisé,  ée,  part,  et  adj.  nouv.  fanotifiert* 
f.  fanatiser. 

Fanatiser,  v.a.nouv.  fanotifé  ( féwirme* 
rifé)  machen;  jur  fteligûmsfchwàrme- 
rct)  pcrletten  ; fanattfieren. 

Fanatisme,  s.  m.  ber  $önati«mu«  ; bie 
©éwarmereo  ; bie  JpartnÂcftgfeit , mit 
weiter  man  €inbitbungen  unbÆmpfin* 
buugen  fur  göttliche  .Offenbarungen  unb 
28tthrbeiten  annimmt;  U. fam  ein  bal«* 
fiarrigeô  ©ebarren  auf  einer  nirriféen 
Meinung  ober  ©inbilbung. 

Fane,  s.f.  (®drtn.)  bie  «Bldtter  ober  ba« 
Äraut  einer  ^pflanje  ; (im  ©egenfaç  ber 
©lumenblÄtter;)  vuig.  ba«  ÄrÄuterich; 
it.  ba«©lattwerf  oon  ©lumen  unbÄrÄu* 
tern , ba«  be çm  21bmÄhen  mit  unter  ba« 
Sjtu  fommt. 

Fané,  ée,  part,  et  adj.  gewenbet  Unb  gf- 
troefnet;  it.  oerwelft,  nocif  îc.  f.  faner. 

Faner,  v.a.  (l’herbe)  etabsol.  Jj)eu  mache«/ 

b.  i.  ba«  abgemihte  (fauché)  ©ra«  auf 
ber  SEDtefc  wenben  unb  trodnen;  it. 
weif  machen,  (boch  niét  ganj  weif, 
Wie  flétrir).  Se  faner,  v.  rtß.  ( prop  unb 

auch  fig.  i.  ©.  oon  ber  ©éinheit)  welf 
werben;  weifen,  oerwelfen;  vuig.  au  f 
t.bie  îleige  gehen. 

Faneur,  euse,  s.  m.  étf.  ein  JpeumöCfjtr; 

eine  Jpeumacherinn.  (f.  faner). 

Fanfan , s.  m . et  f.  ( ein  £iebfofuug«wort 
gegen  Ätnber)  (tebe«Äinbl  ^ûpoéenî 
Fanfare,  s.f  ein  fcrompetenfiucf ; ein 
furje« , muntere«  unb  martiaüfé  Hin- 
genbeö  <3ïucf , ba«  auf  ber  trompete 
geblafen  wirb;  it.  überhaupt,  ba«  ©e* 
tone  einer  Jelb*  ober  Ärifg«mufif  mit 
trompeten,  trommeln,  pfeifen  ; 
sonner  des  fanfares,  in  bie  trompeten 
fiofjen  ; au  son  des  fanfares,  unter  $rom« 
peten*  (unb  Raufen*)  @éoll  ; faire  fan- 
fare de  quelque  chose,  fig. fam.  t)tcf  £ät* 

men«  (SKübmcn«,  SBefen«)  hon  etwa« 
machen. 

Fanfaron , x.  et  adj. fam.  rin  prahlet,  ©rof- 
fptecher;  (vuig.  aöinbbeutel;  Sluffénei- 
ber;)  prablerifch;  fanfarons  en  amitié, 
Çreunbe  in  Porten , aber  niét  in  ber 
£bati. style  fanfaron,  ein  féwùlfiiger 
©tpt.  f.  ampoulé. 

Fanfaronnade,  s.f.  bte  probieren,  ©t0§- 
fpredjerep;  vuig.  bie  Slufféneiberep; 
©inbbeutelep. 

Fanfaronnerie,  s.f.  bte  ©eWohtlbeit  JU 
prahlen;  bie  ©to&fprechwp;  ©rog* 
thuerco. 

Fanfreluche,  s.f.  fam.  et mépr.  ber  glittet* 
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llaot;  geringe  Sierat^cn  gum  î ta* 
Jlitterroerf. 

Fange,  s.f.  Der  ©affen*  ober  ©tragenfotb; 

it.fig.  bet  .fîotb»  il  est  né  dans  ta  fang'*, 

er  ifl  Don  febr  geringem  Jperfommen; 

Tamper  dans  la  fange,  im  ÄOtb  IrifdKn; 

fid)  mit  oertabtlicben  Gingen  abgeben 
ober  behelfen. 

Fangeux,  tuse , adj . fothig;  polier  Äotb; 

des  terres  tangeuses , fcblammige  2(ecfer. 
Fanion,  s.m.  eine  SÖagagefabne. 

Fanon,  s.  m.  Die  fffianne;  $Gamme;  bie 
berabbangenbe  Jpaut  am  $)&\ s Des  SRtnb* 
Dieses  ; (am  Ererbe)  Die  Botte  ; Der  Jj)aar* 
bufd) , wcldter  Da»  hinter  ber  Äbtbc  (bou- 
let) be|ttiDltcf>e  n>eid>e  Jporn  (Den  ©porn, 
. er?ot)  bebeeft;  (bep  3SXefjprieflern  «•) 
flatt  manipule;  (3Bap.)  eine  2lrt  2lrm* 
tanb  / fo  am  rechten  2trm  herunter 
$Angt;  it.  ein  wimpelartigcS  jibneben; 
(©djifff.)  ber  Gipfel  eines  ©e  gets  ; it.  fa 
nons.  Die  »Barten,  welche  einigen  2lrtcn 
ber  SEBaOpfdie  unD  $imiflfdie  flott  ber 
gifine  bienen , unb  woraus  bas  foge* 
nannte  Jifcbbein  gefpalten  wirb;  it. 

• jmcp,  an  ber  rechten  ©eite  einer  Bi* 
fdjofsmûçe  ober  .lîaiferfronc,  berabban* 
genbe  ©tre  ifen  ober  ©d)nure;  (Sbirurg.) 

‘ ©troblÄben,  b.  i.  *weo  mit©trob  um* 
tPtcfelte  unb  mit  £eiitwanb  uberjogene 

* ©tibe , jur  Jeffbaltung  bcS  ©erbanbeS 
fineS  'Q3etnbrUCt>9  j prendre  le  fanon  d’ar- 
ttmon , T.  Den  Bcfan  bollen,  b.  i.  ben 
Gipfel  beS  BefanfegelS  auffeburjen,  ba* 
mit  biefeS  weniger  SGutb  faffe. 

Fantaisie,  s.f.  Die  Jülttafic;  ©ttlbtlbungS» 
fraft;  (nur  tm  £cbrflpl;  fonft  miag  na- 
tion -,  ) it.  ein  ©cbonf  e ; ©infüll  ; eine 
3bee;  it.  Der  eigene  ©tun,  Söille  oDer 
©efehmaef  ; Die  eigene  2lrt  oDer  panier 
einer  tyerfon  ; it.  qqf.  ein  wunbcrlicbct 
(étrange)  ©infall  ; eine  ©rille;  ein  nirri« 
fdjes  (feltfameS)  ® efen  ; Der  ©tgenftnn  tc. 

: (baarrciie,  caprice,  boutade);  vulg.  ein 
©ebuff;  it.  (de  poète)  ©infAUe,  Die  ber 
Siebter  in  feiner  £aune  , ober  auch  im 
Dollen  Jcuer  feiner  Begeiferung,  nur  fo 
fluchtig  btngcworfen  bat;  eine  Jantaffe; 
(fo  auch  Dom  sftabler;)  it.  eine  Jantgfie  ; 
ein  aus  bem  ©tegreife  fompomerteS  unb 
alfofort  gefbieltes  mufifalifcbeS  ©tuef; 
(nid>t  mit  caprice  ju  perwecbfclni)  une 
. tête  de  fantaisie , ein,  blog  nûd)  ber  Jan» 
tafle,  gemablter  Äopf;  un  habit  de  fan- 
taisie, ein  feltfameS  Äleib;  cela  est  * ma 
fantaisie , DaS  iff  nach  meinem  ©inne, 

( vulg » $OPfe  ) J cec:  m’est  venu  en  fanta;- 

sie,  baS  tft  mir  in  ben  tfopf  gefommen/ 
iß  mir  eingefallen;  fantaisie  musquée, 
pg.  f.  musqué. 

Fantasque,  adi.c , (p.  tyerfonen)  fantaflifdi; 
ber  (bie)  tborieftten,  rounberlicben,  nAr» 
rifeben/  feltfamen  ©inbilbungcn  nach- 


bAngfcfp.  ©geben)  wunberticb;  ttArrtfcb; 

feltfam;  esprit  fantasque,  ein  Jantaft , 
©riUcnfAngcr;  vulg.  Der  feine  «Kucfen 
bat;  f.  aud)  mule. 

Faritisqucment,  adv.  auf  eine  fantaflifcbe  tc» 
3frt* 

Fantassin . s.  m.  fin  ©olDüt  }U  Jufj } ftlt 
( JufjgAnger,)  3nfanterift. 

Fantast- qur , alpe,  füiltatlifd»;  OOtt  t^O* 

richten  ^antaften  berrubrenD;  etngcbtl* 
bet,  tböriebt,  fduminfcbi  (f.  fantaisie 

U*  facta  que; ) un  corps  fantast  que,  fin 

©cbeinfôrper;  ein  blog  etiigebilbeter 

ÂÔrper,  §.  un  fintôm-. 

Fan»ôme,«.m.  ein(baS)©efpenf!;  etneeinge* 
• bilbete  ©cflalt,  bie  mau  $11  feben  glaubt; 
it-ßg  (ein  ©efpenfti)  ein  erbiebteter  0e* 
genftanb  bes  ©djrecfenS  ober  ber  furcht; 
eine€inbilbimg;  ein  i^raum;  etn  baS) 
©cbrecfbilb;  it.  ein  (bas  ) ^ rngrfpin|l;  ein 
SD5erf  ber  blofjen  ©tnbilbungsfraft  ; it. 
fg.  ein  ©chatten , b.  t.  eine  firbr  magere 
<J)erfon;  *uig  ein  ©cfpcnft;  ein  ©cbat* 
ten  an  ber  ©anb  K.;  (f.  bif^eÿfpiele ;) 
it.  ein  ©trobbilb,  bas  etnera  Slbwefen* 
ben  jum  ©pott  oerurtbeil  wirb;  it.  fan- 
tômrs,  pi.  (£e  Dr  gpl)  ®tlbcr,  bie  oon  ge* 
febenen  Gingen  in  unfercr  ©inbilbungS* 
fraft  (urudPbieiben*  Fig.  il  n’est  plus  qu’un 
fantôme,  er  gleicht  einem  ©chatten  ; il 
n’est  qu’un  f m^ôm  • de  souvrra  n,  er  bût 

blog  ben  ©chatten  eines  ©ouoer<miS; 

Rome  ne  fut  plus  qu'un  fartöin-  d R'pu- 
hirque , 9tom  behielt  nur  ben  ©cbatten 
eines  grepgaates. 

Fanum,  (fpr,  fano  ) s.  m.  (latetn*)  eine 
2lrt  £empe(  ober  ©btenbenfmabl  be d ben 
flltcn  JXomern» 

Faon,  (fpr.  fan)  f.  m.  fin  (bûS)  ^irfd)fû(b; 
it.  qqf.  bas  3unge  eines  ©lerbönten; 
— de  chevreuil,  ein  SXebfalb. 

Faoner,  (fpr.  faner)  v.  n . 3un4?  werfen  / 
3»ttge  befommen,  3unge  feçen;  T. 
feçen,  (wirb  nur  pom  ^)irfv1)  unb  $Xe& 
gpfggt).  • ; _ 

Faquin  , s.  m.  vnèpr.  injur.  ein  ttidltSWUt* 

biger/  peracbtlicber  , niebertrÄdittget 
Äerl;  ein  £umpenbunb;  ©eburfe;  it. 
prvel  flatt  fat , ein  ©tuljfr,  fûger  Ôerr; 
it.  ol.  ein  bol, ferner  23ann , nach  welchem 
man  mit  ber  £anje  rennte.  * 

Faquinctie,  s.f.  injur  fin  nifbtSWÛrbigCt 
©treicb/  f»n  £ umpenflr eich, 

Farail'on  ober  Carillon,  s m.  (©dlîfff.)  fine 

fleine  ©anbbanf  neben  einer  grogen; 

it.  prvd.  flatt  phare  U.  fanal. 

Faraison,  s.  f T.  bif  ergé  ©eflalt,  WCl(f)C 
bûS  ©laS  im  ©lafen  erbôlt. 

Farc p. s.f  (£ochf.)  eine  Julie;  fin  (bas  ©e* 
fülle  ober  Juttfd  ; it  (in  ber  tfomôbie) 
ein  Infliges  gîacbfpid  i eine  ttaehfomô* 

bif-  (pl.us.  auj.  la  petite  pièce);  it.  inf, 

ein  Jraçenfpiel  j ippfîenfpiel  î *t-  fs- 
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, eine  jebe  luftige  unb  nftrrtfcfie  #attb 
Iung , Begebenheit,  ober  gnbcre  ©ache; 

' il  but  tirer  le  rideau , la  farce  est  jouée , 
prov.  ber  ©pöfj  hat  ein  (Enbe;  bteÄo 
•inôbie  ift  au«. 

Farcer,  9.  n.  'JJotTett  rfîflett.  “ . 

Farceur,  s.  m.  ein  $itfelhirtng,  tyoffeu* 
» reifler,  £ann«wurft,  Jrûbnûtr;  it.  ei» 
net/  ber  gewohnt  ift,  9îarren«pofFen 

. SU  machen  j c’est  un  bon  farceur , et  ift 

, ein  guter  Sarçeur  / (lagt  man  pon  einem 
guten  ©chaufpieler,  ber  gewöhnlich  bie 
BouffotWroUen  fpielt. 

Farci,  ie,  part,  et  adj.  gefüllt,  Ûttgcfùflt; 
überleben;  (.farcir. 

Farcin,  $.m.  t.  ber SBurm;  ein anfteefen 
ber  2lu«fûl)  ber  tyferbe  unb  ©îaulthicre 
~’ba  fie  Beulen  wie  SSurfte  befommen. 
Farcineux,  euse,  adj,.  T.  mit  bem  2ÖUM1 
behaftet,  f.  farcin. 

Farcir,  v.xx.  (mit  gehaef ter ©peife)  füllen. 
Fig.  f am.  farcir  son  estomac  ober  se  farcir 
l’estomac  de  viandes,  ben  ©tagen  mit 
©peifen  überlaben;  farcir  un  ouvrage  de 
latin,  jupief  lateinifcfie  Brocfcn  in  einem 
Buche  anbringen;  e«  bamit  befptcfen. 
Fard,  s.  m.  prop.  et  fig.  bie  ©chminfe; 
. fig.  falfcfier  ©djmucf  in  ber  ©chreibart 
; ober  in  einer  föebe;  infam,  bie  peuche* 
lep , Starftellung , ©letflnetet)  ; #affth 
heit»  une  beauté  sans  fard,  eine  natürliche 
•-  (Schönheit  ; un  homme  sansfard , ein  auf* 
richtiger  ©tenfeh. 

Farda^e,  s.  m.  T.  fterfe  JpoT§«  ober  SXet«* 
gebûnbe  (fagots),  bie  man  unten  in  ben 
(Schiffsraum  legt,  wenn  man  ©al$, 
Äorn  unb  bergfeichen  Sßaarcn  uneiitgc 
paeft  (en  grenier)  einfcflifft. 

Fardé,  ée,  part,  et  adj.  gcfihminft  2C.  (. 
farder  ; une  amitié  fardée , eine  PCrftcüte 

Jreunbfchafr.  . . * 

Fardeau,  s.  m.  prop.  et  fig.  bie  £üft  î bte 

Bùrbe. 

Farder , v.  a.  fehminfen;  itfig.  einer  ©ach* 
einen  falfchcn  ©lanfr,  »nftrtch  ober 
©chetn  geben,  wie  j.  B.  fchlechten  ober 
verlegenen  SBaaren;  — son  discours, 
feine :0tebe  mit  falfihem  ©chmucf  eu« 
jieren;  (fehminfen;)  — une  pensée, 
einem  (an  fich  unrichtigen)  ©ebanfen 
einen  falfthcn  ©lanj  geben;  ie.  farder, 
(Bûuf.)  9.  n . fich  fenfen;  ce  mur  farde, 
biefe  ©louer  finff.  • 

Farfad.-t,  s.m.  ein  Æobolb,  ein  Betgminn 
• <hen;  fo  heiflt,  nach  ber  ©teinung  be« 
$obeï«  unb  ber  gemeinen  Bergleute, 
eine  Slrt  bienftfertiger  unb  oft  fùrjwef# 
Itger  ©tittelgeifter  ; itfig. fam.  ein  leicht* 
finniger,  flatterhafter  ©tenfch. 
Farfouiller,  i*.  n.  et  a.  f am.  herum  flôreit, 

herum  wühlen;  unter  einanber  werfen  ; 
it.pop.  unanftinbtg  betaften , befühlen. 
Targues,  s.  f.  pi.  T . ©chirmbreter  ober 


* Blendungen,  welche  in  einem  ©efechte 
über  ba«  JDalborb  (plat-bord)  eine« 
©chiffe«  aufgcrichtet  werben , bamit  ber 
geiub  nicht  beobachten  fômte,  waö  auf 
bem  SBerbecfe  porgeht. 

Faribole,  s.  f.  fam.  meifi  plur.  (ßoffett; 
©t^htchen;  nicbtöwurbige« , alberne« 
. 3cug. 

Farinacé,  éc,  adj.  (Boten.)  mehlartig  $ 
mehlicht. 

Farine,  s.f.  bû«  ©tebU  T.  farine  de  blé, 
bû«  3Bci(enmchl  » fleur  de  farine,  ober 
première  farine  de  blé,  ba«  feÛtfte  Weift 
©tehl»  seconde  farine  de  blé,  fettte«  Sßctfj- 
mehli  farine  en  gruau,  ©riejjmebl»  pe- 
tites farines,  fchledjte«  unb  grobe«  ©tehl » 
farine  bise,  ©cbwarâmchli  farine  blanche 
ober  pure  farine,  sfôeiflmehl/  b.  i.  ge- 
beutelte«  ©tehl,  welche«  gleich  auf  ba« 
feinfh  ©tchl  (fleur  de  farine)  folgt;  farine 
de  rame , unaebeuteltc«  ©tchi , worin 
noch  Älepen  finb;  farine  folie  ober  folle 
farine,  ©tûUbmehl;  farine  fossile  ober 
minérale,  55ergmehl , eine  freibichte 
©Ubflanj  ; donner  dans  la  farine , (©tûhl*) 
in«  ©îehlichte  perfüllen;  (f.  farineux). 
Pr09.  Ce  sont  des  gens  de  même  farine, 

m.p.  ba«  finb  £eute  pou  gleichem  ©chrot 
unb  Äorn.  * J 

Fariner,  v.  a.  T.  — les  poissons , ÿtfche  / 

bte  man  baefen  will,  in  ©tehl  umwen** 
ben,  mit  ©tehl  beflreucn. 

Farinet,  s.m.  ein  SGBÛrfcC / bet  UUt  Ûtlf 
einer  ©eite  2lugen  hat,  it.  ba«  ©piel 
mit  fech«  bergleichen  Sßurfeln. 

Farineux , euse , adj.  Wetfi  POn  ©tehl-»  mit 

©tehl  beftfaibt;  it.  mehlig;  mehlartig; 
mehlicht;  wa«  pon  mehliger  ober  meh- 
lichter  (b.i.  meblàbnlid)er)©ubflan5  ift; 
it,  les  farineux , plur.  bie  mehlige  ©ub- 
flanjen  ; it.  ©iehlfpetfen  ; ces  poires  sont 
tu ineuses,. biefe  55irnen  finb  mehlicht; 
dartre  farineuse,  T.  bie  trorfene  flechte/ 
bie  in  mehlichten  ©chûppchen  obfàHt; 
figure  farineuse,  eine  gegofîeite  Çtgur, 
an  welcher  noch  hie  unb  ba  etwa«  pon 
bem  ©ppömchle  be«  ©tobel«  hingen  ge- 
blieben ift;  coloris  farineux,  (©tghler) 
ein  mehlichte«  Äolorit,  b.  t.  woran  bie 
färben  üu  wetfl,  unb  bie  ©chatten  ju 
grau  finb. 

Farinier,  s.  m.  Ctn  ©tehlhinbler«. 

Farinière , s.f.  oi.  ein  ©tehlfaften;  it.  ein 
©tehllabeit  ; it.  eine  ©iehlhinblerinn* 

Fariouse , s.  f.  Me  SEßiefenlerche. 

Farouche,  adj.  c.  ( pon  &hiertn)  wilb ; 
nicht  jahm;  (p.  ^erfonen)  wilb;  rauh 
unb  ungeftüm  tn  ihren  ©itten;-  un* 
freunMtcf)  ; ftrenge;  w/graufam;  it. 
(wilb;)  fcheu,  leutfcheu;  ungefellig; 
menfehenfeheu  (ttimlich  au«  Ungefellig- 
feit;  sauvage  hingegen,  au«  Unerfah* 
tenheit,  wie  53,  bie  Äinber);  regard 
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farouebe , eût  wilber  , ffamt I grimmi- 
ger GlieF;  vertu  farouche , eine  aU$u* 
firent  übertriebene  $ugenb.  • 

Fasce,  t.f.  (SOßap.)  ein  Galfen , ein  Ortreif/ 
b»  i.  bet  mitten  nach  ber  Ûuer  burchge- 
henbe  îheil  an  einem  jweprnabl  gefpalte* 
nen  Schtlbe , Deffen  zwei?  Außerffe  fcbeile 
einerlei?  £inftur  haben  i (iff  ein  ©hreit- 
fluet})  (Gauf.)  jebe*  platte  ©lieb  ober 
jeher  platte  Streif  an  einem  ©ebAlfe, 
G.  ber  grie*  ; tiercé  en  fasce,  (Sßap.) 
mit  Galfcnflricben  oerfehen. 

Fascé,  ée,  a<#.(2ßap.)geflreift;  mit  Strei- 
fen ober  halfen  oerfehen;  f.  tiercé  en 
fasce,  unter  fasce.  * 

Fascicule , s.  m.  T.  (Slpoth.)  ein  2lrm  ood  ; 
ein  Gufchel  ÄrAutcr,  (fond  brassée), 
f,  brassée. 

Fascicuié , ée,  adj.  (Q3otati.)  wie  Gûfdjel 
gefaltet. 

Fascie,  t.f.  T.  ein  Ganb  ober  ein  breiter 
Streif  auf  ber  Schaale  ber  Scbnecfcn 
uub  Sfôufcheln. 

Fascié.  ée,  adj . (pon  SDïufcheln)  mit  Strei- 
fen oerfehen. 

Fascinage,  s.m.  ba*  gafdjinenwerf i H-  bie 
«Berferttgung  ber  gafebinen. 

Fascination,  t.f.  bie  Gerblenbnng ; ba* 
Glenbwcrf;  btejentgc  2lrt  ber  Gejaubc* 
rung,  welche  macht,  baß  man  bie  Sa- 
chen nicht  fo  fleht,  wie  fie  mirflich  finb. 

Fascine,  sf.  eine  gafehûte;  poser  des  fas- 
cines, gafebinen  legen» 

Fasciné,  ée,  part,  et  adj.  PCrblenbCtî  be* 
§aubert  K.  f.  fasciner. 

Fasciner,  v.  a.  perblenben;  bezaubern,  (f. 
fascination);  it.fig.  burch  falfchen  ©lanz 
perblenben. 

Faséoie,  s.f.  bie  gafeole  ober  fhafeole; 
gafeln;  ein  Gobnengefcblecht,  z»  G.  bie 
turfifehe  Gobne  ™ig-Mt  Schminf* 
bohne. 

Fasier,  t».  n.  T.  wappcrn , b.  i.  flattern, 
(wirb  von  Segeln  gefagt,  bie,  weil  fie 
nicht  Sffiinb  genug  gefaxt  haben,  ju 
fchlaff  finb,  unb  halb  ein-  halb  au*wArt* 
fallen  ). 

Faste,  s. m.  eine  ffolje  Fracht;  ber  Staat; 
ein  floljeä,  eitle*  ©eprAnge;  ein  bien- 
benber,  foflbarer  Slufjug;  it.  <rqf.  ber 
JÎ>ochmuthr  Stolj.  (Luxe,  ein  uberfftif* 
figer  foflbarer  9lufwanb , ber  aber  nicht 
immer  pon  einem  floljen  ©eprAnge  be- 
gleitet fff.  NB.  Faste  hat  in  btefem  Sinne 
feinen  Pluriel ). 

Fastes,  f. m.pi.  bie  gaffi,  b.t.  ber  Äalenber 
Jer  alten  «Hörner,  worin  ihre  geffe, 
öffentliche  Spiele,  gerten  k.  , unb  nach- 
her auch  bie  öffentliche  wichtige  Gege- 
benheiten aufge$eichnct  waren; 
bie  öffentliche  Jahrbücher,  3cûbucher, 
worin  greffe  unb  merfwutbige  Ahnten 


Fast  Fati 
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aufgejeichnet  flehen;  fastes  consulaire*, 
baö  91  abmen*oetzeicbntß  aller  römifchm 

©Onfnlf  J les  faites  saaés  de  l’église,  bif 

SKArterergefchichte;  baö  SHArtprologiura. 

Fastidieusement,  adv.  langweilig , ecfelhaft. 

Fastidieux,  euse,  adj.  ecfelhaft Î Wü3  ©Cfel 
erregt;  U.  langweilig;  oerbrießlicb. 

Fastigie,  ée,  adj.  (Gotan.)  gleich  hoch  gc* 
waebfen. 

Fastueusement,  adv.  mit  ffol|em  ©eprönge. 

Fastueux,  euse, adj.  ood  jloljen  © eprAnge* ; 
prunfood;  prächtig;  ubrr&.  ffolz,  hoch* 
muthig,  bochtrabenb,  aufgebfofen. 

Fat,  adj. m.  meiff  s.  m.  lAppifcbi  abge* 
fehmaeft;  ein  abgefchmacfter,  hothmu- 
thiger , etngebilbeter  SJtenfch  ; ein 
gaffe. 

Fatal,  aie,  adj.  fatal,  b.  f.  POm  ScbÜf* 
fal  PerhAngt;  unpermeiblich  ; *'*.  wag 
eine  wichtige  (glucflicbO  ober  unglücf- 
liche)  golge  nach  fleh  jieht;  ü.  auj.  meiff 
unglucfltch,  unglücfäood;  ligne  fatale, 
f.  ligne;  i’beure  fatale,  bie  £obC*ffunbe. 
(Faul , m.  hat  feinen  plur.) 

Fatalement , adv.  burch  ein  unoermcibUcbe* 
Schicffal  ; burch  ein  GcrbAngniß  ; meiff 
unglucflicherweife. 

Fauiisme,  i.  m.  ber  gataliömug,  eine 
£ehre,  nach  welcher  man  alle*  einem 
blinben  unpermeiblichen  Schidfale  ju- 
fchreibt. 

Fataliste,  t.  m.  ei«  gataltfl;  einer,  ber 

, ben  Urfprung  ber  SÖelt,  unb  alle  Ge- 
gebenheiten barin  einem  blinben  Schief* 
fale  jufchreibt. 

Fatalité,«./,  ein  unpermeibltcheö  Schtcffali 
ein  SöerbAngniff;  it.  ein  unglucf liehet 
3ufaU  ; vuig.  eine  gatalitAt. 

Fatidique , adj.c.  (poet.)  weiffagenb;  wa* 
ben  Schluß  be*  Schicffal*  porher  per- 
fünbiget.  . 

Fatiguant,  ante,  adj.  ermubcnb  ; höchff  muh* 
fam;  it-  ermubenb,  b.  i.  langweilig. 

Fatigue,  s.f.  bie  ©rmubungj  Abmattung; 
(ermûbenbe)  Gefchwerlidbfeit;  ™ig.  bie 
Strapazen;  it.  qof.  bie  pon  $u  großer 
€rmùbung  herruhrenbe  gjtattigfeit  ; 
homme  de  fatigue,  ein  COtcnfch , ber  alle 
Gefchwerlichfeiten  (Strapazen)  au*hal* 
ten  fann;  habit  de  fatigue,  ein  Stra- 
pa^ierfleib  ; ein  tflcib , ba*  SSinö  unb 
«Hegen  pertragen  fann  tc. 

Fatigué  ; ée , part,  et  adj.  ermubet  IC.  ; (P. 
Äupferarbeiten  ) perfunflelt,  wa*  m 
'mtihfam,  $u  Angfllich  au*gearbeitet  i fl, 
unb  baher  nicht  ungezwungen  au*ftcht; 
couleurs  fatiguées , T.  matte  garbeit , bie 
bepm  2tu*pnçen  eine*  ©emAblbe*  zu  fehr 
gerieben  worben  ftnb. 

Fatiguer,  v.  a.  ermûbctt,  mûbe  machen; 
abmatten  ; it.fig.  ermuben , b.  i.  einem 
bcfchwcrlich  fepn  ober  fallen  ; zur  gaff 
faden  ober  gereichen;  sc  fatiguer  à qcb.. 
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v.rift.  fîch  woburch  (ober  womit)  trmä* 

ben;  T.  fatiguer  un  arbre,  einem  95aum 

guviel  unnûçeO  £olg  laffen  î it.  i&n  mit 
aQguoiel  ^rûc&ten  belüftet  laffenj  fatiguer 
une  terre,  etn  $elb  auSmÖrgdn,  tnbem 
i*  «an  es  gar  nicht  ruhen  ligti  //.fatiguer, 

* w.  n.  qqf  ftAtt  se  fatiguer , g,  ‘B.  on  fa- 
tigue à monter , man  ermûbet  fïch  burch 

» ba$  ©teigen.  ' 

«Fatras,  s.  m.  ein  Raufen  mtorbentlidj  burch* 
e inanber  Iteaenbe  r unnôl?er  unb  fchlechter 
©a  et)  en;  aderle»  Wunbcr  (yuig.  ©enifte) 

* «nter  einanber  î it.fig.  lauter  fchlechte* , 
unnûçe*  3eug,  g.  55.  in  einem  55uche te. ; 

* — de  paroles,  ein  ©chwad,  ein  ©emifehe 
vonnberftüffigennicbMbeöeutenbenSßor* 
ten;  ein  ©ôrterlram. 

Fatuaire,  s.m . (alte  Römer)  ein  SBahrfager, 
ber  au*  Eingebung  prophejepte;  ein 
3«fpirirter. 

Fatuité,  s.f.  ein  abgefchmadPte*  unb  un* 
befonnene*  SGßcfen  ; eine  löppifche  Auf- 
führung } f.  fct. 

Faubcrt,  s.  m . (©chifff.)  ein  3)wal  ober 
©ebroabber/  b.  t.  ein  55efen  »on  augge 
fafelten  alten  ©eilen  ober  2umpen. 
Faubei-ier,  v.  a.  T.  mit  einem  folgen  <5efen 

* baö  ©chtff  augfehren  ober  reinigen. 
Faubourg,  s.  m.  bie  ©orftöbt;  it • bie  55e* 

wobner  berfelben. 

Fauchage,  *.  m.  bag «Raben  ober  Abmahen, 
inf,  beg  ©tafeg;  /*.  ber  «Rdberlohn. 
Fauchaison,  s.f  bit  ©MbWiti»  bie  £eu 
Amte.' 

Fauche,  s.f.  bagSRahen;  it.  bie?Rabegeit. 
Fauché , ée , part,  et  adj.  gemöpCt  J ttbgt 
mÄbet  IC.  f.  faucher. 

Fauchée , s.f  fo  »tel  ©rag , alg  ein  ÇRann 
in  einem  £age miben  fann  ; ein  $ag  wert 
«Biefen. 

Faucher,  v.ä.  mähen,  abmahen;  mit  ber 
**©enfe  (faux)  ab&auen;  ü.  v.  n.  (»on 
jgferben  ) fo  hinten , bag  fle  bag  eine 
©orberbein  in  einem  flpben  «Ronbeaug« 
5 wfirtg  nachfchleppen  i X ©eibenmanuf.  ) 
- lotfer  unb  fehlest  angettcln  i le  temps  et 
■À  la  mort  fauchent  tout.jÇ#.  bie  ^ett  Unb 
ber  $ob  raften  aHeg  bahin. 

Fauchet,  s.  m . T.  ein  Äeutechen. 
Faucheur,  s.m.  citt  SKabcrî  it.  ober  fau- 
cheux, berffîebcrfnecht,  eine  Art  lang 
beiniger  ©pinnen. 

Fauchon,  s . m.  ein  ftchelförmtgeg  «Reifer 
ber^ifdjer , womit  fie  bag  ihnen  hinber* 


bônneg  Reiftg&olg , bag  mit  einem  folcbett 
Keffer  fann  abgefebnitten  werben. 

Faucon,  s.m.  ber  $alf,  ein  Rûuboogel; 
//.biejalfaune,  eine  Art  grobem  ®efchù$ 
ber  Alten  ; faucon  «chouette,  s.  m.  bit 
Salfen*€ule. 

Fauconneau , s.  m.  bag  $alfonet  ï eine  Art 
deiner  Äanonen  ; it,  bag  Ûuctholg  oben 
am  Jpebegeug , (engin). 

Fauconnerie , s.f  bie  ftalfnerepï  ^alfenier* 
funft,  b.  i.  bie  Äitnft,  bie  Ralfen  unb 
anöere  Rauboôgel  gur  3agb  abjuriebten; 
it.  bie  ^alfenbeiçeî  bie^agb  mit  Ralfen  te.; 
it.  bie  galfnerep,  b.  i.  aÔe§ur‘îalfeniagb 
aebbriae  ^crfonen  i it.  b,  i.  baO  Jalfenier* 
baue. 

Fauconnier,  s.  m.  ein  $ûïfenier ; (f.  fau- 
connerie ;)  monter  à cheval  en  fauconnier, 

»on  ber  rechten  ©eite  (ober  mit  bem 
rechten  tu  g juerft)  auf  ba$  $ferb  ftei* 
gen , (tote  bie  talfenier). 

Fauconnière,  sf  tint  talfeniertafcbe;  it. 
tint  Reit»ûuertafche/  bie  man  an  ben 
©attel bogen  hingt. 

Faudage,  s.  m.  T.  bû$  €infchlagen  ober 
Brechen,  bag  ^ufammenfchlagen  eine* 
etûcf*  3:uch  / (f.  fauder);  it.  baé  %t\» 
<hen , ober  bie  feibenen  Jiben , womit 
baô  auf  biefe  3lrt  jufammengelegte  J^utih 
bejetchnet  wirb.  - — > , 

Fauder,  v.  a.  T.  ba$  2ruch  brechen,  b.  U 
ein  ©tuet  ^uch  ber  2inge  nach  sufam* 
men  legen,  fo  bag  bie  bepben  ©chroten 
(lisières)  auf  einanber  ju  lieqen  fommen; 
it.  bab  îuch  jeichnen.  (f.  faudage). 

Faudet , s.  m.  T.  bc r Âaften , b.  t ein  Æorb, 
worein  bte  îudifraber  unb  £ucbfcherer 
baO  gefraçte  unb  gefehotne  £uch  nach 
unb  nach  faden  lajfen. 

Faufilé,  ée,  part,  et  adj.  gu  $abett  gefchla* 
gen  ÎC.  f.  faufiler. 

Faufiler,  v.  a.  T.  gu  toben  fchlagen;  an* 
fchlagen;  anbeften/  b.  t.  mit  weiten 
©tichen  inbeffen  befeftigen.  Fig.  se  faufi- 
ler, v.  reJL  fam.  — avec  qn.,  genaue 

©efanntfehaft  mit  jemanben  machen; 
être  faufilés  ensemble,  in  genauer  ©er* 
binbung  mit  einanber  fteben;  vuig.  im* 
mer  beofammen  fteefen  ; être  mal  faufilé, 
mit  lauter  fchlechten  £euten  umgeben. 
Fauldes,  s.fpl.  T.  ber  «Retïerplaç,  btc 
©tede  wo  ein  Äoblenmeiler  (fourneau) 


liehe  ©raö  im  ©runbe  beö  SBafferO  ab*  ftebt  ober  geftanben  hat  («Ran  fpriebt 


fdineiben;  it.  eine  Slrt  ©ichel  gum 
©toopelfammeln. 

Faucille, s.f  eine  ©ichel /(inf. gum £om* 
fchneiben);  (Slnat.)  f.faox;  it.  ber  ©ichel* 
flöget  / ein  ©eeftfdj. 

Fauciüon,  $.  m.  bie  #ip»e»  bte  ©arten- 
ober SGBingerhtPPt  i baö  Rcbmeffer;  ©ar* 
tenmeÿer;  bois  k fauciüon,  (gorftw.) 


faudes). 

Faune , s.  m.  («Rpthol.)  ber  ©ott  Çaun;  ber 
ÄBalbgott. 

Fau-perdrieux , s.  m.  T.  ber  ©umpfweih*/ 
ein  Rauboogel. 

Faussaire,  s.m.  ein  ©erfilfcher;  eine  31er* 
fon  , welche  Urfunben  »erf&lfcht , ober 
falfchc  Elften  macht  unb  unterfchretbt 


5^6 


Faus 


Faus  Faut 


(NB.  gjfcfjrere  mit  Fausse  îUfamm€tt3Cfe§te  Substantifs  fttibet  matt  an 
iOrem  gehörigen  Orte,  §;  35.  fausse  clef,  fausse  côte  etc.  \n 
clef,  côte  été. 


Fausse-alarme , s.f.  eitt  falfthcr  £5rnt;  ßg 

fine  ungegrüubetc,  unnötige  Jnrcht. 

Fausse-aictte,  s.f.  T.  eine  bltnbcr  Jjpintcr- 
pfeifet,  ber  einen  ©chwibbogeu  trAgt. 

Fausse-arcade , s.f.  T.  einbfinbet  ©chwib 
bogen,  ber  feinen  ^Durchgang  bat,  fon 
bern  nur  be$  ©benmage*  wegen  ba  dchet. 

Fausses  armes , s.  f.  pl.  T.  ein  îôûpeit, 

worin  etwas!  wiber  bie  Kegel  ber  3Ba* 
penfund  gefegt  id,  wie  j.  Jarbe  auf 
Jarbe  :c.  , i 

Fausse-attaque,  s.  f.  T.  tilt  fflffdjet  2fW 

griff.  / 

Fausse  braie,  s.f.  T.  bet  UnterWûff , eine 
S4rt  bebecFten  Sßegeö  (am  Juge  be$ 
fpauptwaUö),  welcher  bie  innere  Vô* 
fdjuitg  beö  ©rabenô  (Escarpe)  umgibt; 
it.  eine  2lrt  ^erraffe,  Jwinger  ober  un* 
bebetfter  ©ang  jwifdjeu  einem  ©chloife 
unb  bem  ©raben  beffelben. 

Fausse-couche,  s.f.  eine  j u frühe lieber« 

f unft  ; eine  ^epfgeburt. 

Fau^e  coupe,  s.  f.  ( 55auf. ) ein  fôïfcher 
©teinfehnitt  ; bteVehauuug  eines!  ®e- 
wôlbfleineo  nach  einer  faffehen  (Schnitt* 
rtglehre;  Oimmernu  unb  £ifchl.)  eine 
nach  ber  ©chmiege  (nach  bem  ©chrâg 
mafje)  gemachte  ^nfammenfùguna* 

Fauve-demande,  s.f.  T.  eine  ungegrunbete 
Âfage  por  ©ericht. 

Fausse- écarlate,  s.f.  UOÂchte  ©charlach- 
farbe.  : 

Fausse-équerre,  s.f.  f,  équerre. 

Fausse- fenêtre,  s.f.  T.  ein  blinbeS  Renfler. 

Fausse-gourme,  s.f.  (<pferbear$t)  bie  falfchc 
2)rûfe  ; bie  ©trenge. 

Fausse-  hotte,  s.f.  (Vau*.)  ein  blinbcr  Kauch- 
fang. 

Fausses-lances,  s.f.plur.  (©chtfff.)  blinbe 
Kanonen  (pon  #o!j). 

Fausses-manchcs,  s.f.  pi . faffche  Sfetmeli 
Vorürmeï. 

Faussc-raonnoie,  s.  f.  fûlfcheô  ®clb. 

Faussement,  adv.  fÂIfchlich. 

Fausse-pièce,  s.f  (€ifengiegcrep)  ein  (baö) 
Jutterftùcf;  ©rhôhungBducf. 

Fausse- porte , s.f.  eine  blinbe  £hûte;  it. 
eine  Vebenthure. 

Fausse-position,  f.  position. 

FausseT,  v.  a.  perbiegen,  frummen,  V. 
une  lame,  eine  Älinge;  it.  perbrehen, 
%.  05.  une  clef,  einet!  ©chluffelï  fausser 
une  serrure , ein  ©chloß  oerberben  ; — une 
cuirasse,  Veulen  in  einen  £ura§  fehie» 
gen  ober  hauen.  Fig.  fausser  sa  parole, 
son  serment  etc.,  fein  SRort,  feinen  €ib 
brechen  ; — sa  promesse , fein  VerfprectKn 
nicht  erfüllen  i — compagnie,  fîch  heim- 


lich au*  ber  ©cfettfdjaft  wegfchleicheit 
ober  wegftehlcn;  it.  fîch  nicht  einjtnben, 
ba  man  ci  hoch  oerfprochen  hatte;  per* 
geblich  auf  ftch  warten  latîen;  faussé,  ée, 
part,  et  adj.  perbreht , perbogen. 
Fausset,  a.  m.  bas!  Jalfett;  bie  Jalfctt* 
dimme;  eine  ftflulterte  ©ttmme;  bie 
îiddi  ein  iOidfattt  ober  2llt,  ber  burch 
bie  gifiel  gefangen  wirb  ; it.  ein  3wicf  ; 
ein  £nft*ûpfchen  in  einem  Jaffe,  worauf 
man , epe  man  ci  anflccf t , nur  oorerd 
eine  Wrobejapfen  will  ; (©dwcibm.)  ein 
fad  ganj  fpfaig  aufiïaufenber  ©chnabct 
ber  ©chreibfeber  ; il  a une  voix  de  fausset, 
(fagt  manoon  einer  erwachfenenSKann** 
perfon , bie  eine  aU&uflate  ©timitte  bat,) 
er  fpricht,  alö  wenn  er  burch  bie  Jidel 
fange;  chanter  en  fausset, bnrdj  bie  Jidel 
fingen  ; tirer  du  vin  au  fausset,  SRcin  ÛUÔ 
bem  gwitfloch  herauô  laffen. 

Fausseté,  s.f.  bie  Unwahrheit  ; it.  bie  Jalfdj* 
heit;  bie  Unrichtigfeit. 

Faussure,  s.f.  (meid  P*'"-)  T.  berjenigc 
fcbeK  ber  ©locfe , wo  fte  anfÂngt  fîch 
ju  frummen  unb  weiter  ju  werben  ; bie 
(Schweifung. 

Faut,  s.  ttl  datt  faute,  (jur.)  ber  Ungehor* 
fam  ; bie  Verweigerung  ber  <pfïtd>t« 
Faute,  s.f.  ein  Jehler;  it.  ein  ’gan§  ge* 
ringeö  Vergehen  ; ein  (ba$)  Verfehen;  ein 
Srrthum;  it.  (Jehler)  eine  UnooUfom* 
menheit  an  ©achcn;  ein  Mangel;  iu 
(Jehler)  ein  Verfehen  gegen  bie  Kegeln 
ber  Ä und  ; it.  ber  Vtangcl  ; (ba$  «Kan* 

gclleibcn  ;)  faute  d’impression , ein  ^Drucf* 
fehler;  faire  des  fautes,  tomber  en  faute, 

Jehler begehen;  in  einen  Jehler  fallen; 
ce  n’est  pas  m*,  faute,  bie  ©Chulb  liegt 
nicht  an  mir  äfe  id  meine  ©chulb  nicht; 
ich  bin  nicht  ©chulb  baron  ; avoir  faute 
de  etc.,  Mangel  woran  leiben;  faire 
faute,  fehlen,  mangeln;  abwefenb  fepn; 
oermtgt  werben  ; ne  vous  faites  pas  faute 
de  cela,  ober  he  vous  en  faites  pas  faute, 

fam.  ©ie  brauchen  ci  nicht  ju  fehonen; 
©ie  burfen  nicht  fo  rathfam  bamit  um* 
gehen;  s’il  an  i voit  faute,  ober  s’il  vcnoit 
faute  de  lui,  fam.  datt  s’il  venoità  mou- 
rir, wenn  er  etwa  derben  foUtc;  les  fautes 
sont  pour  les  joueurs,  prov.  toer  CtWô^ 

perfîeht,  mugauefj  ben  ©chaben  tragen; 

( f.  auch  boire  ; ) vous  n’y  ferez  faute , 
(ebem.  in  ben  lettres  de  cachet,)  ibt 
werbet  nicht  ermangeln;  faute  de,  (jur* 

i faute  de  etc.  U.  ol.  d • faute.)  prép.  ûU$ 

îüîangel;  in  ©rmangeluna  ber  ober  beßtev 
£*ut.  de  quoi,  fond;  faute,  adr.  un» 

fehlbar;  getvig. 
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Fauteuil,  s.m  ter  2e&nffu&t$  *rmfefîcl$ 
in  fig.  bie  <Mfibententfelle. 

Fauteur,  Fautrice,  ».  (meid  m.p.)  ber  (Son* 
ner,  Verfechter , 95efchüher,  bit  Ver» 
fethtennn  te.  einer  gartet) , ober  einer 
betontem  Sehre  ober  SRetnung. 

Faut  f,  »ve , adj.  (p.  tyerfonen  u.  Radien) 
fehlerhaft;  (pon  ©achenfagt  man  auch) 
unrichtig;  in  (fehlerhaft,)  geblem  un* 
terroorfen;  avo  r ln  mémore  fautive,  ein 
ungetreueö  ©cb&cbtm§  hüben. 

Faunage,  ».  m.prtci.  (iur.)  baö  33eibetcd)t 
ber  ipcrrfchaft , (fond  piéage). 

Fautrice,  s J.  f,  fauteur.  t 

Fauve,  adj.c.  falb / fahlî  rot&falb;  roth* 
lief)  falb/  b.  i.  meid  blafjgelb;  bête; 

fauves,  (y.  $•  m . du  fvive,  T.)  rotb 
SQilbbreti  in  s.m . (SSoUfirber)  le  fauve, 
baö  '.Braun;  bie  braune  jarbe. 
Fauvette,  s.  J bie  ©raômùcfe,  ein  Vogel; 

un  dénicheur  de  fauvettes,  f.  dénicheur. 
Faux,  (o/.  faulx)  s f.  eine  ©enfe  î in  ber 
©ichelfdmabel  / ©ichelfdm&bler  , ein 
Vogelgefchleeht;  (Slnat.)  — de  la  dure- 
mère,  oie  ©ichel  ber  biefen  (ober  barten) 
^umbaut;  mettre  la  faux  dans  les  pies. 

anfangen  bie  Sßiefen  mähen,  (f.  auch 

moisson,  prov .) 

Faux , adj.  m.  fau  se ,/.  fdlfd)  , b,  i.  unwahr  ; 

it.  b.i.  bezüglich;  perfAlfdit;  unàcht  nach* 
gemacht  ; in  D.  i.  roaö  nicht  bte  ephorige 
VoUfommenheit  ober  innere  ®ute  bat; 
in  b.  t.  irrig;  unrichtig;  in  ben  Regeln 
ber  Äunft  ober  beö  guten  ©efdjmaclö  jc. 
luroiber;  it  b.  t.  treuloö;  ungetreu; 
( ?0tufif  ) falfch  ; mifibeUig  ; tuefifd). 
(3n  btetor  SBebeutung  mu§  faux,  in 
Verbinbung  mit  homme  unb  esprit , 
immer  hinter  benfelben  flehen.)  Fam.  et 
Fig.  un  faux  pendard,  ein  ungebingter 
©pifcbubc;  vulg.  ein  ©algenoogef;  c’e  t 
un  faux  rusé,  baö  ifl  ein  arglifliger 
^Betrüger  ; cVst  une  faussa  lame , une 
fausse  pièce,  er  ifl  eine  falfche  Âlinge; 
baö  td  etn  falfcher  ©ad;  cela  est  faux 
de  toute  fausseté,  baô  ifl  grunbfalfch. 
Faux,  s m baô  Jalfche;  Unwahre;  Un* 
richtige  IC.  f.  flux,  adj.',  le  faux  du 
Coips,  qqf  Hatt  le  défaut  des  côtes;  le 
aime  de  f iux  , (jur.)  bûô  Crimen  falsi  ; 

baö  Verbrechen  eincô  Verfilfcherô,  ei* 
lteö  falfchen  £cugen  w.  * überhaupt,  baô 
Verbrechen  einer  bezüglichen  Verfeh* 

tUng  ber  SBabrbeit  ; aiguer  une  pièce  de 
faux,  ober  s’nscnre  en  faux,  gerichtlich 
behaupten,  unb  fich  jum  ^Bemn'ô  erbie* 
tben,  baß  ein  îOofument  falfch  fep. 
Faux,  ober  à faux,  adv.  falfch,  filfchlich; 
f.  faux,  adj.',  raisonner  faux,  falfd)  ri* 
fonniren;  accuser  qn.  en  f.ux,  einen 
filfchlich  anflagen  ; aiHr  à fmx  en  qu-i- 
, que  endrot.  einen  pergeblichen  ©ang 

Jbun;  unpcrrichtcter  ©acht  nwber  ju* 
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rucF  lebten  muffen  ; cette  poutre  porte  k 
faux,  (*8auf.)  biefec  ’Balfen  deht  nicht 
(entrecht;  ce  raisonnement  porte  à faux, 
fig • biefeô  Uttbeil  beruht  auf  falfcheit 
©runben  ; le  coup  est  a faux , ber  @tretc& 
(£ieb,  ©chuß  K.)  ifl  mißlungen;  le 

chien  appelle  en  faux,  T.  ber  Jpunb  mel- 

bet  falfch , b.  i.  er  bittt  ba , m fein  3Bil& 
mehr  id. 

Faux-baux,  s.m.plur.  (©chtflrf.)  bet  Ver* 
dàrfungôbalfen  beô  falfchen  Vcrbecfeô. 

f.  bau. 

Faux-bois,  ».  m . T.  «in  Söafferfchoß , eia 
Söafferafl;  ein  föeiö  ober  3lfl  an  einem 
iBaume , ber  am  Unrechten  Orte  berauö 
toAdjfl;  Oimmcrm.)  alle*  Untaugliche 
an  einem  ©tnef  iBaubolj. 

Faux-bond , i.  m.  f,  bond. 

Faux-bourdon,  s.  m.  T.  «ine  einförmige 
«Otufif  mitperfehiebenen  ©timmen,  wel- 
che einanber  ©plbe  por  ©olbe  begleiten, 
unb  wobep  man  ftch  nicht  genau  an  bcit 
Âaft  binbet,  mie  j.  «8  beçm  Ipfalmett- 
fingen  einer  Äirchengemcinbe. 

Fauxbourg , f,  faubourg. 

Faux  brillant , s . m.  baô  ffltttCttOevf;  ber 
falfche  3Ciç. 

Faux-comble,  s.  m.  f.  comble. 

Faux-côté,  s.  m.  du  vaisseau,  T.  bie  flhWû- 
che  ©eite  beö  ©chiffeö;  Diejenige  ©eite 
bie , wenn  baö  ©chiff  mit  ©citenminb 
fegelt,  fld)  am  meiflen  tnö  3öaffer  neigt. 

Faux-donné  i entendre,  contre  la  vérité, 
s . m.  (jttr.)  b»  1.  une  chose  posée  contre 
la  vérité,  ein  falfcheö  Stnbringen. 

Faux  étambot.faux-étambord,  s.  «•(©Cfitfff.) 
baô  Verftôrfungôbolj  beô  ^intcrflepenô. . 

Faux-étui , s.  m.  ein  (baö)  Ufbergehiufe; 
Ueberfutteraf;  it.  T.  bte  Ueberfapfel 
(über  bem  iufern  ©ebiufe,  étui  de 
montre,)  einer  £ûfd>cnubr. 

Faux-feu,  s.  m.  baô  Slbbrennen  beô  3unb- 
puloerö  ohne  ©chufi;  baô  «Blirffeucr. 

Faux-feux,  s.  m.  pi.  T.  «Bltcffener;  eine 
2Crt  ©ignale  auf  ben  ©chtfen  bep  ber 
. «Rächt. 

Faux  fourreau , s.  m . ein  Ueberjug  über 
eine  Segenfcheibe , ober  über  Viflolen- 
bolftern. 

Faux-frais,  s.m.  pi.  bte  9îfbcnfoflfn  J in  UU- 
nüçe  SHuôgaben. 

Faux-frère , f.  m.  ber  3ubaôbrubct,  Ver- 
râtber.  * 

Faux-fuyant,  ».  m.  ein  Slbmeq,  worauf 
man,  ohne  gefeben  $u  werben,  entwei* 
chenfann;  ein  ©chlupfweq,  Vebenwrg, 
(Sögfr)  ein  ^ufifleia  ober  fchmaMec 
®ea  burchö  ©ehöge;  in  fig  eine  Sluö- 
flucht,  2luöreDe. 

Faux  g-  rme , t.  m.  ber  Abgang  einer  noch 
unaebtïbeten  £eibcöfrucht  in  ben  erden 
CRonatben  ber  ©ehwangerfebaft;  prveL 
bflö  Äbginglein* 
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Faux-jour,  s.  m.  (©auf.)  ein  fûlfcfjed  £i<bt| 
it.  ba$  in  einer  ©cbc  ibewanb  angebrachte 
genfer  ober  ©rbeliungôlocb;  (tabler) 
ein  falfcbea  £id>t ; it.  tin  ©egen  licht; 
it.  and)  ftûtt  contre-jour;  it.fig.  ein  fai* 
(cher  ©cbein.  f.  jour. 

Faux-monnoyeur , s.  m.  (in  fûlfcbcr  ©îunjer. 

Faux-pas,  s.  m . fin  f.  pas. 

Faux- plancher,  s.m.  T ein  blinber  ©oben, 
b*  i.  eine  falfche  (Decfc  (plafond),  womit 
bie  Jpôbe  etneö  Zimmer*  verringert  wirb  ; 
aud)  ein  falfcber  ©oben , womit  man  Daô 
fcbr&g  aufficigenbe  öberthcil  (faux-com- 
bie)  im  £adjgefd)oîe  (galetas)  franjôft» 
feber  $Ad)er  verbirgt.  » 

Faux-pii,  s.m.  eine  falfcbe  gälte,  f.  pH- 

Faux-prophète,  i.  m.  ein  fölfc^er  tyropbet. 

Faux-radiers , s.  m.  plur.  T.  bie  Ott  bepben 
€nben  eine#  ©cbleufenbetteö  (radier) 
angebrachte  unb  mit  fieinen  ©teinen 
auSgefu Ute  «Rôde  von  glechtwerf,  bie  jur 
Abhaltung  beö  jugefubrten  ©chlammcö 
bienen. 

Faux-saunage,  faux-saunier , faux-sel,  f,  sau- 
nage , saunier,  sei. 

Faux-sembiant,  s.m.  ein  fotfe^er  (ober  be* 
trùglicher)  ©chein. 

Faux-témoin,  s.  m.  einfalfdjer  3cuge. 

Faveur,  s.f.  bie  ©und;  baö Wohlwollen; 
bie  ©ewogenbeit;  it.  meid  (eine  ©und/ 
b.  i.)  eine  ©undbejeigung  ; it.  bie  ©na* 
be,  worin  man  bepm  Wurden,  ober  bie 
©und/  worin. man  bepm  tyublifo  (ober 
Volfe)  debt;  it.  batf  2lnfcbcn,  bie  Viel* 
vermögenbeit,  (ber  Ärebit)  einer  $er* 
fon,  bie  in  biefer  ©nabe  ober  ©und 
(lebt;  it.  qqf.  ber  ©epfatt;  (iur.)  eine 
befonbere  ©egündtgung  ober  Vachflcht  ; 
lat.  favor  juns;  it.  eine  fchmablc  (nur  * 
£inien  breite)  ©eitenbanbforte;  //.fa- 
veurs, pi.  aUerlep  fletne  ©efehenfe,  ober 
aud)  ©undbejeuguttgen,  bieeitr£iebba* 
ber  von  feiner  ©eliebten  erbilt;  les  fa 
veurs  du  ciel , ber  ©egen  be$Jpimmcl$; 
gens  de  faveur,  £eute,  bie  ihre  €rbe« 
buna  ic.  blöd  ber  ©und  be$  Wurden  311 
banren  haben;  lettres  de  faveur,  (gmpfeb* 
lungöfchrciben  (von  einem  Jobbern;)  les 
dernières  faveurs,  bie  Iffjte  ©und  ein« 
grauenjimmertf  ; faveurs  de  Vénus,  ober 
faveurs  cuisantes,  fam.  iron.  ©alültterif« 
Äranfbeiten  ; jours  de  faveurs , bie  «Ref» 
pittage,  nach  SJcrfaU  eine#  Sßechfcl* 
brieteö;  prendre  faveur,  ©epfaU  ftttben; 
in  Aufnahme  fommen;  en  faveur  de  etc. , 
§u  ©unden,  jum  ©eden,  jum  Vortbetl 
einer  tyerfon  ober  ©ad>e;  jemanben  $u 
©efatten;  it.  in  SRücf  ficht,  inQlnfebung 
einer  ©achc  ; à la  faveur  de  etc. , unter 
©egundigung  be$  ober  ber  tc.;  bureb 
£ulfe,  vermittelt  ; unter  bem @chu$e  k. 

Favorable,  adj.c.  gundig;geneigfc  gewogen; 
//.(gundig;)  VOrtbeilböft;  cas  favorable, 


(jur.)  ein  befonberergaU,  ber  ©ettnbigfeit 

verbient;  (f.  faveur;)  une  blessure  favo- 
rable, eine  leichte  ffîunbe. 

Favorablement,  adv . gùndîg  IC.;  auf  eine 
gûndige  2lrt. 

Favori,  ite;  acfj.ets.  wae  man  am  liebden 
bat;  ber  £iebling;  ber  ©mtdltng;  bie 
gavorittnn  ; c’est  ma  couleur  favorite, 
baö  id  meine  £ieblingöfarbe  ober  £eib- 
färbe  ; c’est  son  mot  favori , bted  id  fein 
£ieblingamort  ; (gavoritwort;)  biefer 
Söort  bat  er  bedinbig  im  Wunbe. 

Favorisé,  ée,  part . et  adj.  begùndiget  2C. 
f,  favoriser. 

Favoriser,  v.a.  begùndig*« 5 gûndig  fron, 
b.  i.  einem  geneigt,  bolb , gewogen  fepn; 
Wohlwollen;  it.  einem  ju  feinem  3wecfe 
befirberlicb  fepn  ; etwa*  befôrbern. 

Fayance,  fayancier  etc.,  cor.  datt  faùnce, 
faiancier  etc. 

Féage,  s.  m.  (jur.)  ber  £ebenfontraft;  féage 
noble,  ein  ©rblcbengut;  bailler  i féage  ; 
ju  £eben  geben. 

Féal,  ale,  adj.m.  ( ÂanjeUepdpl)  ol.  datt 
fîdelle,  getreu  ; à nos  amés  et  féaux,  un* 
fern  lieben  ©etreuen  ic.  Fam.  plais,  mon 
cher  et  féal  ami!  mein  lieber  ehrlicher 
greunbl  c’est  son  féal,  etf  id  fein©ufen* 
freunb,  fein  Vertrauter. 

Fébricitant , ante,  adj.  et  s flebrrfrûnf  5 bet 
ba$  lieber  bat;  mit  bem  (inf.  mit  bem 
falten)  lieber  behaftet;  ein  lieber* 
franfer. 

Fébrifuge,  adj.  c.  et  s.  m.  T.  WaU  bO0  Riebet 

vertreibt;  eine  ftcbervertreibenbeSlrjenep. 

Fébrile,  adj.  c.  fieberhaft;  délire  fébrile, 

baö  Santafîeren  ober  baS  3trereben  im 
5ieber*<parori^mud;  mature  fébrile,  bte 
Çiebermaterie;  chaleur  fébrile,  &j<  jic* 
berbiçe. 

Fécale,  adj.  f.  matière  fécale,  bie  groben 
©rfremcate  bc$  s^enfeben;  pop . bec 
SRenfcbenbreef/  Vtenfcbenfotb. 

Fècer,  9.  n.  T.  einen  ©obenfaß  jurôcf* 
laffen. 

Fèces,  uf.pl.  (fpr.  wie  im  fiateinifehm, 
faeces,)  (^bpm.)  bie  ^)efen;  ber  ©oben* 
fab  von  vergebenen  geuebtigfeiten. 

Fécond, onde,  atfj.  ( prop . pom  WetbltcbfU 
©efcblecbte  ber  «JRenfcben  unb  ibiete, 
aucb  vom  ©rbreicb  unb  gelbe,  unb fig .) 
fruchtbar  ; ce  champ  ist  fécond  en  blé, 

btefcî  gelb  id  fruchtbar  (ober  reich)  an 
©etreibe  ; f.  auch  fertile. 

Fécondant,  ante,  adj.  befhicbtcnb.* 

Fécondation,  s. J.  T.  bie  ©efruchtung. 

Féconder,  9. a.  (<pbhf.)  befruchten;  frucht- 
bar machen. 

Fécondité,  s.  f.  prop.  et.  fg.  bte  grucht* 
barfeit. 

Fécule,  s.f.  T.  ber  ©obenfaß;  it.  baö  feine 
Söurjel-  ober  ©amenmebl* 
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Féculence,  s.f.  T.  der  Sodenfafc  de«  Urin 
oder  anderer  Mluffigfeiten. 

Féculent , ente,  adj.  (SjRedtC.)  WO«  Vie 

^rubetf , Æ)ideô  und  Unreine«  bep  fîd 

* fuhrt;  waö  einen  Sodenfaç  abfeçt* 
Fédéralisme,  s.m.  nouv.  dft  <JÔderûft$mu$  î 

dû«  ©vffcm  oder  die  <parteç  derjeniaen, 
welche  die  eine  und  unthalbarc  frAnftfche 
iRevublif  in  mehrere  Heine  SRepublifen 
gu  trennen  fucfjten. 

Fédéraliser,  p.  a.  nou r.  — un  état,  dû«  MÖ* 

derolfvffem  in  einem  (Staate  einführen; 

f.  fédéralisme. 

Fédéraliste,  adj. et  s.  c.nouv.  fpdcrûllftifd)  i 
ein  SöberaUß. 

Fédératif,  ive,  adj.  nouv.  Verbündet;  gou- 
vernement fédératif,  cille  föderülißifcbe 
Steuerung;  république  fédérative,  eine 
verbündete  SRepublif. 

Fédération,  s.f.  nouv.  die  Moderation,*  die 
Serbindung  der  Sund  der  frAnfifchen 
Surger  und  ©olöaten  im  3abr  1790, 
(den  i4ten  3uliu*). 

Fédérés,  t.m.pi.nou v.  die  Confoderierten  / 

(jiûtt  confédérés). 

Fée,  5./.  eine  $ee  oder  Mege;  eine  2frt 
gaubernpinphen;  contes  des  Fées , Meen» 
inAhrchcn. 

Féer , v.  a.  ol.  bfjaubetn  ; je  vous  fée  et 
refée,  ich  bejaubere  euch , und  helfe  euch 
wieder* 

Féerie,  s.f.  die  ^auberfunff  der  Çeen  ; «/. 
ein  (ba«)  ^auberffucf  ; it.  adj.  un  opéra 
féerie,  eine  3aubcropet. 

Feindre,  v.  a.  (regiert  böld  ben  accusai ., 
bald  den  infinit,  mit  de ) ft  cd  ff  eU  en 
al«  ic.f  oder  al«  wenn  man  «*;  fAlfch* 
lid)  etwa«  vorgeben  oder  verwenden; 
it.  <jqf  absol.  fiel)  verteilen;  it.  erdich» 

■ tenj  it.  v.  n.  (meiH  verneinungöwetfe) 

• (inf.  ol.)  Sedenfen  tragen,  etwa«  ju 
thun^  Slnffanb  nehmen,  anffehen  oder 
heo  fich  anffehen , ob  man  etwa«  thun 
wolle  Oder  nicht;  ( pl.us . auj.  craindre;) 
it.fam.  ein  wenig  hinfen , j,  S.  du  pied 
droit,  am  rechten  Muß;  savoir  l’art  de 

\ feindre,  die  SerffeUungöfunff  vergehen  ; 
cbevai  qui  fdnt,  ein  $ferb,  da«  den  Muß 
gudft 

Feint,  einte,  pari,  et  adj.  Verfietttî  Vor* 
gegeben;  erdichtet  te.;  (f.  feindre;)  unt 
porte  feinte,  une  fenêtre  feinte,  eine  blinde 
fcbüre,  ein  blinde«  M<nffer. 

Femte , s.f.  die  Serffdlung  ; (Mechtf.)  eine 
Miutr ; (Sudjbr.)  qqf.  ein  9Ronch;  eine 
§u  blaffe  ©teile in  einem  Sogen;  (pl.us . 
bouquet,  moine;)  (?[Rufïf)  die  ScrAnde* 
rung  eine«  £oneö  oder  einer  Sote  durch 
rin  Äreuj  (dièse)  oder  durch  ein  b moll  ; 
feintes  oder  touches  feintes,  ol.  (Clavier) 
die  Claveö  der  chromatifchen  £bne, 
{auj.  touches  blanches);  feintes  coupées , 

r.  /.  . 
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gebrodene  Älave«  fur  große  und  Heine 
Jpalbtone. 

Feintise,  s.f.  ol.  ffgtt  feinte,  déguisement* 
Félatier,  s.m.  (©laöhutte) der ©laöblafer* 
F«Je*  *;/  (0la«hûtte)  Vie  tpfrife,  da« 
Slafcrohr* 

Fêlé,  ée,  part,  et  adj.  gefptungen , $er* 
fprungen;  (f.  fêler;)  avoir  la  tête  fêlée, 
le  timbre  fêlé,  fig.fam.  nicht  Wohl  bep 

©innen  feçn  > vuig.  einen  ©parren  ju 
viel  haben. 

Fêler,  v. a.  ©palte,  ©prûnge  oder  SRiffe,/ 
durdj  Sluffogen,  an  etwa«  machen;  eilt 
©efafj,  ein  ®(a«  re.  gerfprengen,  doch 
fo,  daß  die  ©tuefe  noch  beofammen 
bleiben.  Se  fêler,  9.  riß.  fpringen,  jer- 
fpringen;  ©prunge  oder  SRiffe  befommen; 

Feau  chaude  fêle  le  verre,  pon  flehendem 

Sßaffer  fprfngt  da«  ©la«. 

Félicitation,  s.f.  die  ©lût* tvunfchung  ; com- 
pliment, lettre  de  félicitation,  ein  ©lud?» 

wûnfchung«. Compliment,  ©lucftvun* 
fchung«*©chreiben* 

éiicité,  s.f.  vie  ©lûcffeligfeit;  die  ©obi* 
fahrt. 

Féliciter,  9.  a.  qn.  de  qch.,  einem  tVOJtt 

(oder  wegen  etwa«)  ©lue*  wûnfchen* 
Se  féliciter,  9.  nß.  fieft  ©lûrf  tvûnfchcn; 
fïch  wegen  etwa«  glûtflich  fchAçen. 

Félin,  S.m.  (@oldfd)m.  ic.)  ein  ©ewicht 
von  Heben  und  ein  fûnftthdl@ran. 

Félon,  pnne,  adj.  ol.  eidbrüchig  ; meineidig; 
verratherifeh  ; ruchlo«  ; auj. . (v.  Safallen) 
untreu. 

Félonie,  s.f.  da«  Serbrcchen  der  Untreue 
eine«  SafaHen  gegen  feinen  £ehen«herrn* 
Félouque,  S.f.  T.  eine  ffclucFe;  ein  im 
adriatifchm  und  mttteaîndifdjcn  sDteere 
gebräuchliche«  fchmale«  ©chiff  ohne 
Serderf,  leichter  al«  die  Srigantinc, 
und  mit  ©egeln  und  Kudern  verfehen. 
Fêlure,  4./.  ber  «Riß,  srîç,  ©prung,  die 
©palte  oder  der  ©palt,  f.  fêler. 

Femelle , s.f  ba«  ©eibchen  oder  ©eibleiit 
der  Ediere;  (von  Hühnern  und  duhner* 
artigen  Sögeln)  die /penne;  (Sibel)  da« 
Mraulein  (tiamlich  vomüRenfchen);  (jur* 
u.  plais. ) eine  ©eib«perfon;  (©chifff.) 
f,  mâle,  s;  it.  adj.  c.  »eiblich;  (Wird 
auch  von  Sluthen  gefagt;)  un  duché 
femelle,  ein  rgogthiim,  da«  ettt  ©e  iber* 
lehen  iff;  c'est  une  fine  femelle,  ba«  ift 

ein  verfchmihte«  ©eibchen  oder  ©etb«. 
bild;  feuille  femelle,  det£ieger,  oder  da« 
liegende  Statt  an  der  großen  ©chere  der 
îuchfchrrer;  femelle-claire,  (MedcrhAnd* 
1er  ) weiße  ©traußfedern  ; femelle- 
obscure,  fchwarge  ©traußfedern. 
emelot , s.  m.  (©chifff.)  cor.  ffgtt  femelle?, 
f.  femelle. 

éminin,  ine.  adj.  Weiblich;  it.mipr.  (0, 
9Rann«pcrfoncn ) roeibifcb;  (©ramm.) 
weiblich;  it.  s . m.  da«  McwininHm  ; 
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' rime  féminine , fin  Wftblithet  SRetltf , b.  t. 

ein  SXeim,  ber  fid)  mit  einem  ßummen  e 
■ cRbiget. 

Féminiser,  v.a.  (©rûlltm.)  ei«  SfBort,  ba$ 
iirfpruuglich  mAnnlidicn  ©efchlecbtS  iß, 
weiblichen  ©efdjlechtô  machen. 

Femme ,«  s.f  eine  Sfficibéperfon  ; ein  (batî) 
grauenaimmer  ; (P.  geringen  geuten  ober 

/n^r.)ein(büö)5Beiböbilb;iV.(flöttfemme 
* mariée)  eine 5rau;(mé/)r.) ein (baé)30eib; 
it.fig.  eilte  peraagte  (weibifdje)  ober  eine 
, plouberhafte  3Rannöperfon  ; vulg.  fin  al* 
• tes  SDeib,  eine  sDîcmme;  les  femmes,/?/, 
baö  Jrûucnùmmer;  prendre  femme  ober 
pien.ire  une  femme,  beiratben;  eine  JrûU 
nehmen  ; prendre  pour  ober  à femme  une 
teile,  ein  gewiffcS  Srauenjimmer  heira* 
tbeu,  fie  aurftrau  nehmen;  f-mmedecham- 
bre,  femme  de  charge  etc.,  f,  chambre, 
charge  etc. ; maîtresse  f<  mme , f„  maîtresse  ; 
(jur.)  femme  commune  en  biens,  ober 
, bloß  femme  commune , eine  ^tûU  / bic 

mit  ihrem  Spanne  eine  ©emeinfebaft  ber 
. ©uter  errichtet  bat  ; femme  franche,  eine 
2)ame,  bie  ein  greplc&cn  bcfîçt. 

Femmelette,  s.  f.  diminut . fin  ûlbcmeé, 

einföltigeöSßSfibSbtlb;  ein  ©inöchen. 
Fémur,  s.  m.  (Ânat.)  baô  ©cbenfclbein. 
Fenaison,  s.f.  bie  JpCUÔtntC. 

Fendant , s.  m.  oi.  cm  ipicb  pon  oben  herum 
ter;  faire  lefmdant^g./a/rc.  fid)  gcwal* 
tig  grimmig  anßellcn.  • 

Fenderie,  s.  f.  T.  bit  ^crtbttltin^  / (bû$ 

£auen,  ©chueibcn,  ©palten)  be$©tûb» 

' eifené  in  ©taugen  unb  ©dtienen  ; it.  ber 
©tabbammer;  b.  i.  ber  Ort  bep  einem 
©ifen&ammcr , wo  biefe  3erthtt(ung  ge* 
febiebt*  ' * 

Fendeur,  s.  m.  de  bois,  ein  J^oljfpûlter / 
jÇ>ol|bacf cr  ; prtcl.  jpoljhauer;  */.  fen- 
deur,  T.  ein  ©patter  ober  ©cbiefetfpaï» 
ter»  ein  ©tabeifenfdjmibt;  fendeur 
de  naseaux , f.  naseau. 

Fendis,  s.  m.  ( ©chieferbredjer  ) bie  le$te 
Sheilutig  eines  großen  SQerfßucfcS  nacb 
feiner  âttfe. 

Fendoir,  s.  m.  ein  Sßcrfjeug  jtim  ©palten; 
ein  ©paltmeffer;  (Äorbm.)  eiu&etßer; 
(Böttcher)  ein  ßlöbeifen,  (fonft  coutre); 
(©cblachtet)  (tatt  couperet. 

Fendre , v.  a.  et  n . fpalten , aerfpalten , ent« 
$n>et)  fpalten;  pw/.  flohen;  it.  auffpal« 
ten;  (weiche  ©achen)  fdilipen;  jerfdilt« 
fjen;  auffd)lißen;  it.  bergen  machen; 
auffpreitgen.  Se  fendre,  v.  reß.  (ich  fpal« 
ten  ;,  fich  fpalten  laßen  i jerfpflltct  iper« 
ben;  einen  ©palt  / einen  «Hiß  befom* 
men;  ©palten  ober  SXijfe  befommen; 
fendre  la  glace,  bas  ©iS  aufbacfen;  — 
l’air,  (tuf.  pon  Bogcln  unb  Pfeilen)  bie 
£uft  burdjfdmeibcn;  — les  eaux  ober 
les  ofides,  bas  SSaffer  ober  bie  SBeUeit 
aertheilcn  ; — ia  p*<»se , bureb  baS  ©c* 


btSnge  bringen  ; fîch  bttrehbröngen  ; — 
les  bataillons,  bie  feinblicben  Bataillone 
trennen,  in  biefelben  einbredjen  unb 
fid)  burcbfcblagcit  ; les  prunes  se  fendent 
aisément,  bie  Pflaumen  löfen  fich  (obet 
gehen)  gerne  Pom  Äern  ab.  Fig.  et  Pro* . 
fendre  U tête  à qru,  einem  ben  ÄOpf 
wußc  (vulg.  ganj  toll)  machen;  U tète 
me  fend  de  douleur,  ber  ÄOpf  mÔdjtC 

mir  por  ©djmemn  jerfpringen;  ceU 
me  fend  le  coeur,  batf  burcfefchneibet mit 
baö  J^crj  ; il  a fendu  le  vent , pop.  cr  ifl 

alô  ein  ©chelm  burchgegangen;  vouio  t 

fendre  un  cheveu  en  quatre,  gat  |!t  fpiQ» 

fînbig  in  feinen  £i&inftionen  fepn  ; gar 
ju  feht  grübeln;  mon  coeur  se  fend  de 
douleur,  por  Betrübniß  möchte  mit  mein 
S)tx h jerfpringen. 

Fendu,  no.  Dort,  et  adj . gefpaltenï  «UfgC- 
fehlet;  (f.  fendre;)  un  homme  bien  Fen- 
du, ein  $ienfch/  ber  lange  Beine  hat, 
unb  baher  einen  guten  SReiter  abgeben 
mürbe;  elle  a les  yeux  bien  fendus,  fie 
hat  fehéne  große  (ettoaé  lange)  Äugen. 

Fenestré,  ée,  adj.  (Botan.)  burChlÖthett/ 
burdjfichtig. 

Fenêtrage,  s.m.  baö  ftenflcrtoerf;  pieBe* 

leuchtuitg/b.  i.  bie  f&mmrli<hen  5enßep 
eineö  ©ebiubeö. 

Fenêtre,  s.f.  ba6  Renfler 5 it.  tint  £ucfe 
ober  leere  ©telle , bie  man  im  ©threi- 
ben  läßt,  um  crß  hernach  ettpaö  barein 
3U  fchreiben  ; (Änat.)  piur.  Jenfter,  b.  i; 
imoenbig  im  Ob*/  a^ep  (fenêtre  ovale 
Unb  fenêtre  ronde)  burd)  btt«  ©chlaf- 
bein  gehenbe  Oeffnungen;  fenêue  à bal- 
con, ein  Balfonfenßer;  bie  Stnßer-« 
thur  etneö  Balfonè  ; fenêtre  à fer  maillé 
et  verre  dormant,  ein  Jenßer,  ba$  gegen 
benachbart  i)aué,  mit  einem  etfernen 
©itter  permahrt  iß,  unb  beffen  ^iûgef 
nicht  fônnen  geöffnet  «erben  ; regardée 

, par  la  fenêtre , gum  ^cnßet  biHÛUÔ- 
fehen;  jeter  tout  par  la  fenêtre , prov.  fein 

Selb  tum  ^enßer  hinauf  werfen;  aQetf 
perfchïpcnben. 

Fenil,  s.  m ein  #eufdjoppen;  it.  tint  S)t\x» 
fehener,  ^eufeheune;  (ein  Jpeubobcn, 

un  grenier  à foin). 

Fenin,  s.m.  ein  bcutfchcr  pfennig. 

Fenouil,  s.  m.  berÇctuhel,  b.  t.  eittlPCbCC 

bloß  ber  $enchelfame,  ober  bie  gange 
Jenchelpßanae. 

Fenouiliet,  s.m.  fenouillette,  s.f.  T.  obft 
pomme  d’anis,  ber  Çcndiel*  ober  Ânié* 
apfel;  it.  fenouillette,  T.  ber  ^tnchel* 
Branntwein. 

Feme,  s.  f ber  ©palt,  ober  bie  ©palte; 
eine  Heine  längliche  Oejfnung;  (bic 
9iihe,  ber  SHiß;)  it.  ber  J>c*nb-  ober 
£ofenfd)lih > bois  de  fente,  ©palthol§; 
infonberheit  Brennhelj,  bas  por  bem 
©cbrauch  erß  gefpalten  werben  muß; 
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• fentes  de  rochers , T.  Jelfmflûfte  J fente 
capillaire,  (^^iriirg,) ein Q3cinfpalt/  ber 
f 6 fein  ölö  cm  Jpaar/  unb  fflwm  $u  fe* 
ben  if». 

Fenté,  éc , adj.  (©otan.)  n>a$  fîcb  mit  einer 
©patte  Offner« 

Fentoo  , s.  m.  T.  ein  ©tab/  b.  u ctn  lAng* 
liebe*  ©tutfeben  €ifen  ober  £olj/  ba* 
man  in  (Sppôarbetten  fleeft/  Damit  fie 
feine  SKitîe  befommen;  ober/  Daö  man 
in  eine  ©tauer  einlegt/  n>o  eine  ©or* 
ffed)una  Daran  gemacht  toerben  fott  ; 
(©cbfojfe)  ein  jebe*  jugerichtete*  ©tuef- 
d)en  (Eifen/  §♦  ©♦  m ©cblufîeln  ie.;  it. 
fentons , (^immerm.)  lange  ©tûcf  e ge* 
fpaltenen  £olje* , «pflocfe  barau*  $u 
fdjneiben, 

Fénu-grec,  s.  m.  griedjifcb  #eu  ; ©oef  ôborn  J 
eine  tyflanje. 

Féodal , aie,  adj.  $um  £eben  gehörig  ; ma* 
ba*£eben(ober  £ebn)  angebt  ; ïebenbaft; 
lebenbar  ; seigneur  féodal , ber  £ebené* 
Jberr;  droit  féodal,  ba*  £ebenrecbt;  Seu* 
balrecbt. 

Féodaiement,  adv . nad)  bem  £ebenredjt; 

lebemoeife;  oermôge  De*  £ebenred)te$. 
Féodalité,  s.f.  Die  £ebemfgerccbtigfeit;  it. 
baö  £ebenôfpffem  ; it.  Die  £ebenbarfeit; 
it.  ber  £ebenöeib/  Die  £ebenâpflttbt , (fui 
et  hommage). 

Fer,  s.  m.  baô  €ifen  ; it.  ein  €ifen , b.  U ein 
au*  €ifcn  gemachte*  ©Werfjcug  i it.  eine 
tifcrne©piçe;  it.  ein  eiferner/  blecber* 
net  ober  mcfîingener  ©ttft/  toomtt  ein 
©Wcrfjeug  / oortuglid)  an  feinem  fpiçigen 
€nbe  befd)lagcn  if»;  (poct.)  ba*  ©ebroert; 
ber  ©tabl i ein  JDolcb/  £egcit,  ©Abel  k.ï 
iers,piur.  Eifert/  D.  t.  eïferne  gejfeln, 
Werten  unb  ©anbe;  fer  natif  ober  fe> 
v*frsr»  gebiegene*  CEtfcn ; fer  de  mine, 
<Eifener$;  fer  carré  ober  gros  fer,  oier» 
fanfcige*  ©tangeneifeii/  2 bi*  3 3oll 
ftarf  » fer  carré  bâtard , oietfantige* 
O&ittelftangen  eifen,  iç  bt*  18  £inieti 
flarf;  fer  a friser,  ein  tfrAufcl*  ober 
. ©renneife  n ; fer  à repasser,  ein  ©ugel» 
eifen;  ^làtteifen  i fer  à faire  des  gaufres, 
ein  ©Waffeleifen  ; fer  à gaufrer , ein  (Eifen , 
bunte  geuge  Damit  ju  brurf en  î fer  à 
souder,  fin  £ôtbfolbcn  i fer  de  cheval, 
ober  bloß , un  fer,  ein  £ufeifcn;  un  fer 
à cheval , ein  Jf>ufeifen  ; fo  beiden  meb* 
me  einem  $ufrifen  Ähnliche  JOinge; 
it’  bas  £ufeifenfraut  / eine  $flame , 
Deren  ©aine  einem  JÇ)ufeifen  gleicht  i 

le  fer  d'une  pique,  d’une  lance,  d'une 

flèche  etc. , bie  eiferne  ©piçe  an  einer 
iPtfe/  £an§c,  an  einem  <JJfeil  2c.;  fer 

d’aiguillette,  bCr  ©cffelflift;  être  aux  fers, 
être  dans  les  fers,  in  .ftetten  unb  ©an» 
ben  liegen;  avoir  les  fers  aux  pieds,  an 
ben  Jugcn  gefcfclojfen  fepn;  charger  qn. 
de  fers,  einem  fteffeln  (ober  Äetten  unb 
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©atlbe)  anlegen  ; mettre  les  fers  aux  mains 
de  qn. , einen  an  ben  JpAnben  fcfieln  ; fort 
comme  le  fer;  eifen  fcft;  relever  les  fers  d’un 
cheval,  etnipferb  neu  befchlagen  Jaffe  n;  bat- 
tre  le  fer,  (ftecbtf.)  ftd)  im  Rechten  üben; 
«uf  bem  $ecbtboben  fecbten;  fig.  fîcb  in 
einer  gewifîcn  Äunf»  ober  <profe(Tioii 
üben  ; ein  alter  Ipraftifuô  fepn  ; se  battre 
k faire  émoulu , f,  émoulu  ; employer  le  fer 
et  le  feu,  (jEbir.)  mcid^?*  fcbnetben  unb 
brennen;  überhaupt  bie  befugtfen  / ober 
alle  mögliche  ©tittclanmeuben;  tomber  , 
les  quatre  fersen  l’air,  (pon  einem  <pferbt/ 
bûô  geflurit  unb  ouf  ben  SXucfeit  gefal- 
len if»)  fo  fallen , ba§  e$  aile  ©iere  oott 
fïd)  ftrecft;  fig.fam.  (oon  <perfonen)  ber 
£ange  nach  binfallem  Fig.  et  Prov.  l’âge, 
le  siècle  de  fer,  baô  eiferiic  SSBdtaltcr, 
baô  eifeme  3abrbuubcrt,  (baé  oierte 
ober  fdjlechteffe  Sitter  ber  SBelt)  ; it.  eine 
fchlechte,  unfruchtbare/  traurige  3eit; 
manier  le  fer,  ein  Âricgémanit  fepn  ; 
tête  de  fer,  ein  cigcnfmnigcr  ©îcnfch; 
ein  ©tarrfopf;  il  faut  battre  le  fer  ptn- 
dant  qu’il  est  chaud,  man  mu§  bû6  (Etfm 
fdjmieben , weil  eö  noch  brifi  tftî  mettre 
les  fers  au  feu,  bie  ©od)e  mit  €vnfl  an- 
greifen;  les  fers  en  sont  au  feu,  man  ifl 
toirflichmit  €rnf»  an  DerSlrbeit;  ergebt 
mit  SDtacbt  Darüber  ber  ; il  a toujours 
quelque  fer  qui  loche,  er  bût  immer  Ub<r 

ettoaô  t u llagen, 

Ferauit,  s.m.  T.  eine  3(rt  rotblicbft  harter 
©teine,  »oll  Heiner  £6ff>rr^ 

Fer  blanc,  s.  m.  ©Jeifjblecb  ; perjinntc^ 
©lech  î baô  ©led)  ; de  fer  blanc , blfCbeW. 

Ferblantier , s.  m.  ein  Klempner,  ©ttchner  / 
©ledjfehmibt;  prvci.  ©pcnglcr. 

Fer- chaud,  s.  m.  ber  beftigjlc  ©rab  bc$ 
©obbrennen^: 

Féret,  s.  m.  d’Espagne,  eine  2ttt  ©lutflcirt/ 
Die  ein  trabreö  €rj  il» , unb  ju  ben  Far- 
ben ber  <Sla$mad)cr  bient. 

Férial,  ale,  adj.  (rim.  fatfiol.  Âirdjf)  |tt 
ben  SDochcntagen  gebbrig/  (fe  férié); 
it.  oi.  fefttAglicb. 

Férié, s.f. (tim*  fatbol. Ätrchf)  eine  #erie; 
jeberoon  ben  oerfehiebenen  ©Jochentagen/ 
ben  ©onnabenb  unb  ©onntag  ausge- 
nommen; la  seconde  férié,  ber  jtPeptC 
©Wochentag , b.  i.  ber  ©îontag  2c.  ; féri<  s 
majeures,  fo  beifjen  bie  brep  leçten  ijage 
ber  (Ebormoche  / bie  §»ep  crffen  na(3h 
£)ftern  unb  ÿfingflen,  unb  ber  anberc 
£ag  nach  SKogate;  it.  fériés,/»/,  (ait  9tôm.) 
Serien,  b.  i.  ^epertage. 

Férir,  y.  a.  ol.  ffatt  frapper,  fchlagen  i sans 
coup  férir,  ohne  ©djtbcrtftrctch , ohne 
einen  ©chlag  ju  tbun;  (fe  auch  feru, 

part.  ) 

Ferler,  v.a.  T.  bie  ©egel  ooUig  befcfîlagen 

obereinnebmen/  b.  u fïcganjiufammcn- 
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’ tollen  unb  an  bit  ©egelflangcn  fefl 
binben. 

Ferlet , f,  frélet- 

Fermage,  s.  m.  btt  jährliche  ^ädjtjinö; 

bie  ^û£f)t. 

Fermai I , s.  m.  ( ol . «.  3$ap.)  fifltt  agraffe, 

' crochet,  eine  ©pöngc»  ein  Jpafen;  eine 
©cbnalle  :c, 

Termaillé,  ée,  «£..(© ûp.)  mit  ©pangcn 
perfehen. 

Fermant,  ante,  adj.  k nuit  fermante,  bep 
einbrcchenber  Voc()t;  k jour  fermant, 
gegen  abenb;  mit  ©nbc  bes  £age$;  k 

porte  fermante,  «m  Me 

mit  £horfd)lu§,  . r A 

Ferme,  adj.  c.  fefl;  fefl  angemacht;  fefl 
ftçenbi  fefl  flehenb  ic.  ; reaS  nicht  reanft 
ober  reacfelt;  uncrfchûtterlid)  ; ^«flarfî 

Wohl  bcpÄrSften;  (robuste,  vigoureux, 
fort);  it.  fefl,  bicht,  fompaft,  berb, 
foliö;  (P.  ber£anb)  fefl,  fîdjer  / nidjt 
mit  ber  ôanb  jitternb  ï (o.  ber  ©timme) 
fefl  ; reclche  reinen  $on  hält;  bie  reeber 
aufirarttJ  jicbt,  noch  abreirts  finft;  it.fig. 
fcft;  jlanbbûftî  la  terre  ferme,  baS  feftc 
gûnb  > se  tenir  ferme  sur  ses  pieds , fefl 
auf  ben  gûjjen  fle&eit  ; être  ferme  à che- 
val, fefl  5«  $ferbe  iîÇeu;  de  pied  ferme, 
fcflen  SufleS;  flehenben  5u§c$;  flanb* 
hdft;  tmerfd)roef en  ; d’un  regard  ferme, 
mit  unpertpflnbtem  / (flatrem,  fleifem) 

Q5licf  J un  coup-d’oeil  ferme,  eitt  fïd)Creî 
, Stllflenmaf;  avoir  la  contenance  ferme, 

in  oôUiger  5ûff»n<ï  bleiben;  nicht  au$ 
ber  Raffung  fommen;  avoir  l'esprit,  le 
jugement  ferme , richtig  unb  gvunblich 
benfen;  fîrf)  burd)  feine  Voruttheile 
irre  machen  laifen. 

Ferme,  adv.  fefl  ; flûtfî  triftig  î (bartî] 
nad)brÛcfUd)  IC. ; (f.  ferme,  adj.)  sou- 
. tenir  une  chose  fort  et  ferme,  fiîlC  ©cd)e 

- flanbbaft  (fleif  unb  fefl)  behaupten  ; nier 
fort  et  ferme,  breifl  lâugncttî  les  ennemis 
. firent  ober  tinrent  ferme,  bie  $CtnbC  hicl* 

ten  ©tanb , hielten  fcflcn  ©tanb , michcn 
nicht  einen  $ufl  breit;  tenez  ferme!  bal* 
ten  ©te  fefl  baruber;  bleiben  ©ie  fefl 
babep;  geben  ©ie  burchauS  nicht  nach; 
ferme  k ferme,  (SXeitfch.)  auf  ©iner  ©telle; 
de  ferme  à ferme,  pon  bcrfclbcn  ©teÜC 
toeg  ; it.  ferme , interj.  ferme  mes  amis  ! 

Ânmrrûbcn,  fepb  uncrfchrocfcn  : fechtet 
herjbaft’. 

Ferme,  s.  f.  ciné  9Jacf)t,  b.  x.  ein  ®acht* 
gut;  ein  perpaebtetes  ©runbflntf  ober 
£anbgut;  eine  SKepercp;  ein  «Otcperhof; 
it.  (tyacht)  bas  pachten  unb  Verpachten 
felbfl;  Oimmerm.)  ber  âacbflubl/ M. 
baS  3immerreerf  unter  bem  ©oarrreer 
eines  jaches  ; it . bie  £>efotütion  beS 
hintern  £hcilS  eines  ShcaterS;  it.  eine 
aereijTe  9lrt  £afarbfpiele  mit  SBtirfeln 
ober  Äarten;  les  grandes  fermes  du  roi. 
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(ehern,  ttt  Çtanfr.)  bte  groflm  pachte 
ber  finiglichen  ©infunfte;  prendre  a 
ferme,  pachten , in  $acht  nehmen  ; don- 
ner à ferme,  perpachten  ; um  $acfct  aus* 
thun, 

ermé,  ce,  part . et  adv.  jugemödjtj  §U* 
gefchloffen  IC.  (f.  fermer);  à nuit  fermée, 
bep  finfierer  Vacht;  (f*  hingegen  fer- 
mante ;)  ce  drap  est  bien  fermé,  T.  bie* 
feS  £udj  tfl  bicht  gerecht;  un  e fermé, 
(©ramm.)  ein  e mit  einem  fdmrfen 
accent;  ein  belles  ober  männliche*  c; 
ein  é. 

Fermement,  adv.  auf  eitiefe  fie  Brtî  fefl  IC,  J 
fig . mit  Äraft  unb  Vachbrucf;  nach- 
brucflich;  beftänbig;  ^anbhöft;  uncr* 
fdirocfen  ic, 

•erment,  s.  m.  T»  fin  (bûS)  ©«htungS* 

mittel;  ferment;  ber  ©ährungsftoff. 

?ennentatif,  ive,  adj.  T.  reaS  eint  ®&b* 

rungSftaft  hat;  reaS  eine  ©dbrung  per* 
urfacht, 

ermentation,  s.f.  baS  ©ihren;  bie  ©ih* 
rung  ; il  y a de  la  fermentation  dans  les 
esprits,  fig.  bie  ©emuther  fînb  in  einet 
©ihrung. 

Fermenter , v.  n.  gihren  î faire  fermenter , 

gihrenb  machen;  jum  ©ihren  bringen. 
Fermer,  v.  a.  jumachen;  (in  näherer  95e* 
flimmuna:)  jufchliegen,  perfchliefen  ; 
it.  fchliepen;  (unb  reirb  alSbenn  auch 
in  ber  Vebeutung  pon  finir,  enbigen, 
flefagt;)  «e.  fperren,  perfperren,  }.  95, 

un  chemin,  un  port  etc. , eilien  SBeg/ 
einen  £afen  îc, ; it.  umgeben;,  ein* 
fdhlie§en;  rings  herum  reomit  (de  qch.) 
perreabren;  fermer  u veine,  bie  geiff* 
nete  aber  reichet  jumachen,  perbinben; 

fermer  la  porte  k la  clef,  bie  £hûre  PCt* 
fchltegen,  jufchliefien;  — au  verrou, 
bie  Z hure  perriegeln  ; — k double  tour, 
bie  £hûre  Doppelt  jufd)lie§en;  ben 
©djlûffel  jreepmahl  umbrehen;  fermer  u 
porte  sur  qn. , bie  $bnre  hinter  ober 
nach  einem  jufchlie§en  ober  jumachen; 

fermer  la  porte  k qn. , bie  £bûre  POr  je* 
manben  jufchließen,  jufperren;  einem  ben 
©ingang  perreehren  ; fermer^  la  porte  au 
nez  de  qn. , einem  bie  £hure  por  bet 
Vafejufchliefen  ober  jufchlagen;  fermer 
un  passage,  einen  9^6  fperren;  — Toreille, 
fig.  bie  Öhren  juhnlten;  nicht  hören 
reoUen;  — une  lettre,  einen  Vrief  ju- 
machen ; — les  yeux,  bie  äugen  juthun 
ober  fchliefjen  î — les  rideaux,  bie  Vor- 
hänge jujichen;  — la  boutique,  bas  ©e* 
reôlbe  ober  ben  £aben  fchlicfen , b.  t. 
bie  ^anblung , ben  i>anbel  aufgeben  ; 
it.  qqf  banferot  reerben  ; — un  atteüer, 
bie  90erf Hätte  fchliefien,  b.  t.  aufhircn 
ju  arbeiten;  bie  arbeitcinflcUen;  — le 
Palais,  (ebem.  bepm  Parlament)  bie 
©crichte  fchlieHcn,  b,  i,  auf  einige  £e it 
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■ ©reichte  |u  galten  j — Ia 

marche,  ben  3ug  f(f)lic§ett  J — les classes, 

, gepufferten  geben;  — un  bateau,  ein 
©chiff  anbinöen  ; — ( ober  wider  ) un 
compte,  eine  «Rechnung  abfchlicfjen  ober 
fölbteren  ; — une  voite , («Reitfeh.)  fine 
SJolte  fchliefjen  ; — une  voûte,  ben 
©Cf)IufHlein  einfeljen*  Fig.  fermer  la  porte 
aux  abus,  ûUe  ©elegenheit  ju  «SRifjbr&u* 
cfjcn  unb  Unorbnnngen  ûbfdjneibcn  ; ben 
SDUfaràuchen  te.  feinen  ©ingang  »er* 

Jütten  ; les  boutiques  sont  fermées , bût 

@eli>  ift  flemm , b.  i.  e*  hilt  fcpwer  / ein 
Marleben  $u  befonmen;  fermer  les  yeux 
à la  lumière,  feine  Slugen  gegen  ba*£icht 
»erfchliefen;  nicht  fépen  wollen,  wa* 

bod)  ûUgenfObeinlid)  tfl  J fermer  les  yeux 
sur  une  chose,  bie  Bugen  bc»  einer 
©ache  juthun;  €in  Sluge  jubtûcfen; 
butch  bie  Sing«  (eben;  etwa*  ttberfeben; 

fermer  la  bouche  à qn.,  einem  ba*  3Raul 

fapfen , b.  i.  ibm  ©tiHfchweigcn  aufïe* 
en;  Ir.  b.t.  einen  jum  ©tillfcbweigen 
ringen  ; fermer  le  chemin  à qn. , einem 
ben  Söeg  »erlegen  ober  »erfperren  ; ibm 
on  ber  (Erreichung  feine*  gwecfc*  bin* 
berltcp  fepn.  ^ 

Fermer,  v.  ru  fleh  jumachcn  lafîen;  fiep 
jufchlfefen  raffen  ; it.  jugemacht,  juge* 
fepioffen  ober  »etfdbfoffen  fe»n  ; u bouche 
ne  lui  ferme  pas,  bû*  ?Raul  (lebt  ibm 

nicht  einen  Slugenblic!  flill. 
se  Fermei;,  v.  rèj 7.  jugemacht  werben  ; tu* 
gefchloflen  werben;  fchliefjen  ; fiep  fcplic- 
fcn. 

Fermeté,  s.  f.  bie  ftefagfeit;  it.  b.  i.  bie 
dichte,  Äichtbeit;  ßg.  bie  ftefagfeit, 
«efarrlichfett,  ©tanbbßftigfeit;  u fer- 
meté de  la  touche , T.  bie  ©cwiHbeit  ber 
J^anb  ; f,  feTme , adj. 

Fermeture,  s.f.  bie  «erfdjltefjung,  ber 
©chlufj;  — des  portes,  Per f^porfeplt:# ; 
une  serrure  à deux  fermetures,  ein  ©d)lO§ 

mit  jwe»  ©refchliefjungen,  b.  t.  mit  jwe» 
iKtegeln  î («Ott! .)  fait  le  linteau  ; fer- 
meture d’un  port,  bie  ©pertuitg  eine* 
Aûfen*  ; ».  bû* , womit  ein  Jpafen  ge- 
fperrt  wirb , (meifl  eine  Äette);  — d’une 
' tabatière,  ber  ©chlufj  einer  £ofe,  b.t. 
:bet  Ort,  wo  biefelbe  fchliefjt. 

Fenneur,  s.  m,  T . ber  ©chïtefjmu*fet  ber 
Sugcnlicbre. 

Fermier,  s.  m . ein  pachtet  ; («efianber). 
Fermière,  s.f.  eine  padbterinn. 

Fermoir,  s.  m.  oi.  bie  fîlaufur;  ba*  ©e* 
fperre  ober  befehlige  an  «àchern  ; it.  T. 
ein  «alleffen;  «alleneifen;  ein  ©tech* 
beutel;  eine  9lrt  3Reifjel;  fermoir  à nez 
■ rond,  ein  âoblmetftel. 

Fermures,  s.f.pl.  (©chtffb.)  ober  couples. 

Die  paarbôljet;  biejenige  ©tûcfe  ber 
echiff*»erfUtbung , welche  paarweife 


imifepen  bte  «arfhôljre  (préceintes)  ge« 
fcçt  werben. 

Femambouc,  s.  m.t  {Çcrnambucf , bie  befa 
©orte  «tafîlienholj.  î 

Féroce,  adj. c.  (p.  gewiffen  îhieren,  unb 
fig.  »on  unbarmberjigen,  graufamen, 
blutgierigen  SRenfchen)  wilb  ; grimmig  ; 
un  regard  féroce,  ein  wilbet,  grimmiger 
«lief. 

Férocité , s.  f.  prop.  et fig.  bie  SBilbheit  î 
bie  wilbe  unb  grimmige  2trt , ba*  wilbç 
unb  grimmige  Söefen  ; it.  ßg.  bie  un« 
menfchliche  ©raufamfctt;  f.  féroce. 

Ferrage,  s.  m.  ober  droit  de  ferrage,  (ehem, 

in  gewtffcn  franjbfifchen  fabrifen)  bie 
©ebùbr  fur  ba*  Zeichnen  oött  plom- 
bieren; it,  T . ein  gewiffe*  ©elb  (»ou 
jebem  S&atf  ©über,)  ba*  biejenige 
gcmefjen,  bieba*  ^ûnicifen,  bie  ©tim* 
pel  te.  anfehaffen  mûfan.  ; 

Ferraille,  s.  f.  alte*  ©ifen ; aUcrlct)  alte* 
roftige*  ©ifenwerf. 

Ferrailler,  v.n.pop.  flCp  fucptcllt ^ b.  i.  bie 
biogen  5)egen  auf  einanber  fchlagen, 
unb  baburch  ein  ©eflirre  »crurfachcn; 
it.  Profetfion  »om  ©chlagen  uub  î)uel* 
Uten  machen  ; it. fig.  plais,  heftig  §anfett 
unb  (freiten;  heftig  bifputiren ; iischer- 

s chent  toujours  à ferrailler , ftc  gehen  immer 

auf*  ©chlagen  au*.  ; 

Ferrailleur,  s.  m.  cinScamcr,  ber  mit  ar* 
tem  ©ifen  hanbelt;  it.  ein  ftenommifa 
einer,  ber  profetuon  »om  ©chlagen  unb 
^uelliten macht;  ein SXaufer. 

Ferrant,  adj.  m.  maréchal  ferrant,  eitt  S) uf» 

fehmibt.  f 

Ferre,  s.f.  T.  eine  2lrt  ©chcrc,  womit  ber 
@la*mad)cr  bie  50uljt  oben  am  Svanb 
einer  «outeiße  bilbet;  — d’émouieur, 
ber  Abgang  »om  ©ifen  unb  ©tahl  bepm 
' ©chteifenberfelbcn.. 

Ferré,  ée,  part,  et  adj.  befehlen  K.  ( f* 
ferrer);  eau  ferrée,  £ÔfchWa|Ter;  Sffiaffer, 

worin  gluhenbe*€ifen  abgelofcht  worben. 

Fig.  et  Prov.  un  chemin  ferré,  ein  bûftet, 
fainiger  SGBeg;  style  ferré,  eine  farte 
©chreibart;  il  «t  bien  ferré*  ober  il  est 

ferré  à glace,  et  ift  WObl  bcfcpla^Cti;  Ct 

»erfleht  fein  £anbwerf  »ollfpmmen;  er 
ijl  ber  ©ache  gewachfen  ; une  gueule  fer- 
rée, pop.  eine  Perfon , bie  ihre  ©peife 
unb  £ranf  faft  ftebenb«hei§  hinunter- 
fchlucft;  ir.  ein  lofe*  (Oîaul  ; eine  per- 
fon,  bit  gleich  mit  ©chtmpfwortern  um 

fleh  wirft;  un  avaleur  de  charettes  ferrées, 

ein  ©ifenfreffer  ; Prahler  ; vulg.  ein  3tuf« 
. fehneiber;  it.  ein  «ielfrafi. 

Ferrement,  s.  m.  (eigentlich  Cttt  CifCtlîC* 
SBerpeug;)  p us.  wirb  meifl  (im  plur.) 
»on  bem  «rechjeug,  oon.bem  «recheifm 
ber  ©iebc  gefagt;  <©htrurg.)  p^s.  pi. 

fatt  instrumens.  * . 

Ferreraente,  s.f.  p.us.  T.  fatt  U&  ferremens. 
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• d’un  vaisseau.  ba*€ifen»erfj  ùUtQtthfo 
fchaften  oon  €tfen,  Äupftr  ober  anbcrm 
SDtetaU  auf  ben  ©chtffen. 

Ferrer,  v.  a.  (mit  Çlfctt)  bffthlagen  i ferrer 
un  lacet,  einen  ©chnurfenfel  befchlagen; 
ferrer  d’argent,  mit  ©Über  befragen;, 
ferrer  un  cheval  à glace,  ein  $ferb  fcf)ûrf 

* bffchlaqcn.  Fg.  et  Pro 9.  il  est  difficile 
(ober  il  n’est  pas  aisé)  i ferrer,  et  (Aflt 
fid)  nicht  viel  etnreben;  ferrer  la  mule, 
©d>»än$elpfennige  (ober  Söannengeib) 
machen.  ' 

Ferret , s.  m.  ber  ©ttft  (bie  tyinne)  eine# 

1 ©chnurneflel*,  ©chnurfenfel*  (aiguil- 
lette); it.  T.  ein  (Stift;  rin  ©tûd?  in  eu 
' item  ©teilte,  ba*  mit  härter  ifl,  al*  btc 
übrigen  £fjetle  bc* ©teincô;  (®lû«btitte) 
ein  bunr.c*,  fur  je#  BIa*tohr. 

Ferretier,  s.m.  T . ein  ©cbmiebehammer. 
Ferreur,  s.m.  ferreur d’aiguillettes , ein  «Senf* 
1er,  SftefHer;  ferreuse  de  mule,  fig.pop. 
eine  ©ch»änjelpfennig*9)ta<herinn  i eine 
«Ötagb  , bie  im  Çtnfaufen  ihre  £crrfchaft 
betriebt  ) f.  ferrer  la  mule. 

Feniére , s.f  eine  Befchlagtafche;  ein  lebet* 
ntt  ©arf , rooritt  man  ba*  Befchlagteug 
(b.  i.  ba*  §um  Befdjlagen  ber  ÿferbe 
n&thtge  ^ubehhr)  auf  ber  SXeife  mit  ftch 
fuhrt. 

Ferron , *.  m.  ein  ©ifenhänbler,  inf.  ber  mi 
©tangeneifen  honbelt. 

Ferronnerie,  s.f.  ein  ûrt,  »0  ntûtt  ûffet* 
len  «rt  Cifen  macht  unb  berfauft;  eine 
(Etfenfabrtf  ; eine  (Eifenfcbmicbe  ; ein 
(baö)  €ifenge»ôfbe  ic. 

Ferronnier,  s.  m.p.m  ein  ©ifenhänbler. 

Ferrugineux,  euse,  adj.  etfenhaltig;  eifeit* 
artig;  Çifentheilchen  enthaltend 
Ferrure,  s.f.  ctit  etferner  Befdjlag;  ein  (ba*) 
Bcfchlage  bon  (Etfen;  it.  bas  gefammte 
€ifenwerf , B.  ju  einem  ©ebäubetc.; 
it.  ba*  Befchlagen  eine*  Çpferbe*;  /e.  ber 
Befcblaq  felbfl;  bie  Befcblâge;  it.  qnf. 

tfûtt  ferret.  

Ferse,  s.  J.  f.  ferze. 

Fer  té,  s.  f.  ol,  flatf  forteresse. 

Fertile,  adj.c . (oom  Çrbreich , u,fg-  bon 
fljetfonen  u.  ©achen)  fruchtbar  (en  qch. 
ait  et»a*),  3»n  eigentlichen  ©inné  fagt 
man  bon  SPtcnfchen  unb  £hieren  fé- 
cond. 

Fermement,  adv. p us.  ouf  eine  frud&t&flte 

8rt;  fruchtbar;  reichlich* 

Fertiliser,  v.  a . fruchtbar  machen,  , 
Fertilité,  s.f.  (oom  €rbrrich,  tmbjfe.  bon 
gciiiigen  unb  motaltfchen  Gingen  ) bie 
$ruchtbarfeit  « 

Féru , part,  oon  férir , ol.  gefchfagen  JC.  ; 
in  fofgenben  SRebenOarten  (/>/<*«.)  : être 
féru  contre  qn.,  bhfe  auf  jernanb  feijn; 
— d’une  personne , {n  eine  <pcrfon  nôr- 
, tifeh  verliebt  fepn;  nerf  féru,  T.  ein  ber- 
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Wer  üîerb  an  ben  SSorberfufjen  eine« 
tyftrbe*. 

Férule,  S.f.  tint  Älatfche,  etn  $lâber, 
ein  flache*  £olj , «omit  man  bie  £in* 
ber  in  ber  ©chufe  *ut  ©träfe  auf  Ht 
£anb  fchlagt;  it.  ber  ©chfag  bamit; 
(Botan.)  ba*  ©ertenfraut;  être  sous  u 
férule  de  qn.,  fg.  unter  ienwnbe*  Sucht 
ober  SXutfce  flehen. 

Fervemment,  adv.  tnbrunflig;  mit  3nbrun|t 
f.  fervent  U.  ferveur. 

Fervent,  ente,  adj.  eifrig  (in  Beobachtung 
feiner  SXeligionSpflicht);  it.  tnbrunflig; 
hetfi  bon  (Eifer,  bon  «nbacht,  boit 
£tebe  ic. 

Ferveur,  s.f  bte  ^nbrunfl  ; b.  i.  ein  leb- 
hafte*  ©efuhl  ber  Stnbadbt;  it.  qqf.  flatt 

ardeur. 

Ferze,  s.f  (©chtfff.)  bte  Breite  be*  ©egel* 
tuch*. 

Fesceonin,  adj.m.  des  vers  fescennins,  fef* 
cenntnifche  £teber,  b.  i.  eine  Sfrt  §oten- 
lieber  beb  ben  alten  SXomcrn. 

Fesse,  s.  f ber  ^interbaefen;  meifl  plur. 
bie  £tnterbacf  en  ; ber  Hintere;  (bon 
«Dtenfchen  unb  Slffen  ) ba*  ©efàfl;  T.  bie 
£interbacfen  eine*  ©chiffe*,  ba*  hinten 
darf  jugerunbet  ifl;  «n  lui  donna  sur  les 
feœes,  man  gab  ihm  ©cfclàge  auf  ben 
^intern.  Fig.  et  Prov. pop.  il  en  a eu  dans 
les  fesses,  cr  tfl  gorflig  baheo  roeggefom» 
men;  il  n’y  va  qu?  d’une  fesse,  er  gebt 

ungern  baron  ; er  greift  bie  ©ache  fchla- 
frtg  an. 

Fesse-cahier,  s.  m.  injur.  fin  ©chteibet» 
einer,  ber  fein  Brob  mit  Stbfcbreiben 
berbient. 

Fesse-Mathieu,  s.  m.  injur.  fjn  SBucheïCt i 

ober  tiberh.  ein  ©eiîhal*. 

Fesse-pinte,  s.  m. pop.  f jn  ©Äuferj  ein  guter 
£echbruber. 

Fessée , s.f.  ©chlflge  mit  ber  ^anb , ober 
£iebe  mit  ber  SXuthe  auf  ben  Sintern  ; 
™ig.  SirfchpreÜer;  ©chiüinge. 

Fesser,  v.  a.  einen  mit  ber  £ànb  auf  ben 
^intern  hauen;  ir.  fg.  PoP.  gefehminb 
»»omit  fertig  feou;  it.  il  fesse  bien  son 
vin,  im  Sjui  ifl  er  mit  einem  @la* 
Sffiein  fertig;  fesser  le  cahier,  mépr.  mit 
©chreiben  fein  Brob  berbicnen;  um  ben 
£ohit  fehreiben. 

re$seur,  euse , s.  m.  et f.  pop.  fine  tyetfon , 
»eiche  jeber  Äletntgfcit  »egen  ben  jfiit» 
bern  ben  J^intcrn  bcitfét;  vuig.  ein 

5lrfchpaufer , ' ( fouetteur).  • 

Pessiér,  s.  m.  pop.  (bon  Oftenfcheii ) ein 
biefer  ©teid;  flatt  les  fesses-,  (2(nat*) 
ein  4>ûtterbaefenmu*fel. 

Fessu,  ue,  adf  pop,  bit! «rfthtg. 

Festin,  s.  m.  ein  ©ûflmahl;  ba*  £hren* 

. mahl;  fin  feçerlidbe* , mit  £uflbarfeitfn 
begleitete*  ©aflmahl;;em  Banfett  ; vnig. 

. eine  ©laflerep  ; festin  de  noce,  ein  fyo dh* 
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aettfdjmau«  ; (».  Sornebmen)  ein  Ser- 

î festin  de  réjouissance , ein 
greubenntabl  ; faire  un  festin  » einen 
feierlichen  ©chmauö  geben  ; ®onfctt 
iaften  » il  n’y  avoit  que  cela  pour  tout 
festin  ; prov.  ba$  war  baô  ganje  $rafta- 
ment  ; barauS  beftanb  Me  ganje  SÔîabl- 

> |eit;  f,  aucb  chiche.  ^ 

Festiner,  v.  a.  et  n . Jam.  fiûtt  faire  (un) 
festin,  einen  ©cbraauS  geben;  ©altere# 
galten  î fetjmaufenî  fermer  ses  amis, 
feine  greunbe  $u  ©ajt  haben  ; ftegaftiren. 
Feston , s.  m,  ein  (baö)  55lumengebange; 
«ôlumengewinbe  ; gefton  » e*ne 
menfdynur  ; grucbtfcbnur;  ein  geffon. 
Festonner , v.  a.  (feffoniren ,)  mit  ©fai* 
mengeb&ngen  (festons)  au$fcbmu<f en ; re- 
in ber@e#alt  eine«  ©lumengeböngeö«. 
bilben  , «uöfebweifen  ober  auöfc^rti- 
fjen  te*  : 

Festoyer,  f*  fêtoy»r.  ' 

Fête , t.f.  ba*  gefr  î it.  ber  ftahmenstag 
einer  $erfon  ; it.  geff;  eine  öffentliche 
£uffbatfeit  be#  aufierorbentlichen  Sillen, 
ober  eine  tuftbarfeit  einer  ^kivatgefefl« 
fefjaft  ; un  jour  de  fête , ein  Safttag  ; 
gepertag  ; la  Fête-Dieu  ober  la  fête  du 
Saint.Sacrement , bütf  gronletd)Ilüm5fcff  ; 
fête  fêtée  ober  fête  de  commandement,  (f. 
fêté*,)  fête  d’église,  M £ird)weibf«ft » 
bie  Ämbweibe;  Äirchmeffe;  vulg.  £irm- 

fe  ; fête  double  etc.,  (f.  double;)  petite  fête  ; 

îûesftûd)fe#eri  bie  ©ebfobtniBfeper  eineé 
fcoben  gefia,  acht  $age  bernacb  ; fête  du 
village,  bie^Oorfürcbnmbe  ; les  fêtes  du 
Palais,  ebem.  bie  gerientm  <Jtarlômente; 
payer  sa  fête , feinen  9ïabmen$tag  be- 
geben ; fête  d’un  corps  de  métier,  baé  $a- 
tronôfêff  einer  #anb»crf$§unft  ; fête  de 
naissance,  bû$©eburt$fefri — de  réjouis- 
sance, ein  öffentliche*  greubenfeft  ; ar- 
çons de  la  fête , «firautbiener  ; ©raut- 
fubrer ; être  prié  d’une  fête,  gu  einem 
geffe  eingelûbcn  (vulg.  gebetben)  »erben 
. obeefe#li;  faire  fête  à qn.:,/awr.  jemanb 
. überaus  wobt  aufnehmen  ober  bewir- 

Iben;  faire  fête  de  qch.  à qn. , Jam.  ei- 
nem fchon  oorauö  Hoffnung  woju  ma* 

- tben;  it.  einem  »id  5Qefenö  unb  SHub» 
meng  oon  etwaö  machen  *,  vulg.  etwa* 
beraUÖffteicben  î qu’on  ne  m’en  fasse  plus 

fête,  man  fage  mir  boeb  nicfitô  mebr  ba* 
»on  l man  preife  mir  e$  nicht  mebr  an  l 

.tse  faire  fête  de  qcb.,  fî(b  Ptel  aufetWOf 

einbilben;  fîcb  wa$  barauf  §u  gute  tbun. 
Fig.  et  Prov.  se  faire  de  fête , fîcb  unge- 
beten (ober  unberufen)  in  etwas  men- 
gen; lubringlicb  fe#n;  ü est  à la  fête, 
bas  freut  ibn;  bas  fîebt  (î>aë  hört)  er 
gerne  ; vuig.  bas  ift  SÖaffer  auf  feine 
$Kùble  ; troubler  la  fête,  bie  £ufl  ober 
greubc  «inet  ©efellfcboft  ftören  ; c’est 
un  trouble  fête,  er  ift  eittgreubenfforer; 

i » 


il  n’est  pas  tous  les  jours  fête,  c$  iff  ttidjt 
aUe  £age  ©onntag  ; il  devine  les  fêtes 
quand  elles  sont  venues , gcfdKbeite 

»inge  fûitn  er  gut  erratbett  ; il  ne  sVst 

jamais  vu  à telle  fête,  berglcid)Cn  ïff  îbtit 

noch  nie  begegnet. 

Fêté,  ée  , part,  et  adj.  gefepett  IC.  ; fêtes 
fêtées,  ober  fêtes  de  commandement,  gc» 

botbenc  geffe;  perorbnete  gefttage,  an 
welchen  perbotben  tff  , ju  arbeiten  ; c’est 

un  homme  bien  fêté , ßg.  et  tff  aller  Ot* 

ten  willfommcn. 

Fêter,  v.  a.  (ein  geff)  fepern,  ober  feper* 
lieb  begeben;  fêter  qn.,  einem  €brean* 
tbun  ober  ermeifen ; fêter  un  Saint,  eines 
-Ôedigen  gefftag  halten  ; c’est  un  Saint 
qu’on  ne  fete  pa %tßg-  er  ffebt  in  feinem 
großen  2fnfeben  ; er  gilt  wenig  ; er  i|t 
? ein fleitieö £tcbt 

Fetfe , s.  m.  T.  eine  söerorbnung  A ein  ©e«* 
bot  bei  tärfifeben  SÄufti, 

Fétiche,  s.f.  ein  getifcb  » fo  nennen  bie 
9Ugcr  ihre  oerfebiebenen  ©ebuhgottbd* 
ten,  inbem  fte  balb  einen  $öaum,  balb 
einen  ©tein , balb  ein  $biet  tc.  §u  ih- 
rem getifcb  machen;  cuite  des  fétiches, 
ber  getifebenbienfh 

Fétide , aefj.  c.  ffinfenb  5 übel  riecheitb*. 
Fêtoyer,  {ol.  Festoyer,)  v.a.  fam.  einen  febï 
wobl  aufnebmen  unb  bewirtben. 

Fétu , s.  m.  ein  ©plitter  ober  ein  ©tuef  eben 
»on  einem  ©trobbalm*  Prov  je  n>n 
donnerois  pas  un  fétu,1  pop.  ich  »ottte 

Hiebt  einen  ©trobbaltn  bafur  geben; 

tirer  au  court  fétu,  oL  fia tt  tirer  à la 
courte  paille,  ^ôlmcben  iieben^ 

Fétu  en  eu,  s.  m.  ber  £topifpoge(;  ein 
SJogcl  unter  ben  28enbejtrfeln. 

Fétus,  s.  m . T.  bie  gruebt  in  sDtutterlcibe, 
Feu  , s.  m.  ( prop . et  ßg.)  ba$  geuer  î it. 
(geuer)  ber  ©ranb  ; bie  geuerébrunft  ; *v. 
(meiff/j/«/'*)  ein  (bôô)^anitn;  einDfcn, 
• b.  i.baô  geuer,  »elcbcé  batin  gewobnlid) 
unterhalten  »irb  ; U»  (obéi*  garniture  de 
feu)  ein  (baö)  ÄamingcrAtb;  geuerge# 
tÄtb/  b*  i.  geuerfcbaufel,  geuerjange, 
geuerboef  k*  ; it.  eine  geuerffatte/  b.  ü 
ein  SBohnbauö  mit  einem  geuerberb; 
(Äriegö».)  geuer , b.  i.  bie  Äbfeurung 
beö  flcineu  unb  groben  ©efebu^e^;  baö 
©d)teßen  auö  ©tucfcit  unb  ^anbge« 
»ehr;  it.  geuer,  b.i.  bereit# ober Q5ïiç- 
flrabl  unb  anbere  endunbetegufterfchei- 
nungen;  it.  getict/  b.  i.  ber  ©chein  bren- 
nenber  £icbter  unb  gafeln  ; auch/  ber 
feurige  ©lanj/ben  gemiffe  ©acben) 
©belfteine  ic.)  pon  ficb  werfen;  (€btr. 
unb  Jpuwbm.)  ein  (bad)  Trennmittel;  it. 

geuer»  bie  £il?e  î ardear,  f;,  55.  d©  la 
fièvre,  bie  gtcberbib*  IC.;)  ober,  ffatt  in- 
flammation , eine  ©ntjunbung  ; (gortif. 
u»b  bie  SXicbtuug  bc^  auf  ben 
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s Batterien  aufgefuhrten  ©cfchu$e* , o ber 
uucb  ôer  3£urffeten,  jur  ©ertheibtguni 
ter  »crfchubenenjcffuugötbeile;  u.  teu, 
\fig-  barf  $euet  / î>.  u bie  £tçe  unb  £e f* 
tiôfctt  einer  £etbenfchaft  ; (ooet.  meijl 
PL)  bie  (£eibcnfchafr  ber)  £iebe;  bte  £ie 
begflammen  ; «e.  b.  i.  cm  hoher  ©rab  ba 
£ebhaftigfeit  berf  ©eiiled;  OXabl.)  b.u 
ber  lebhafte  unb  befeelte  2lu8Drucf  ber 
giguren»  Feux,  pi.  T.  bie  Laternen/ 
»omit  bie  ©chiffe  einonber  iur  flacht* 
jeit  gewiffe  3eid>en  geben  i (f,  aud) 
fanais  feu,  beiden  aud)  geroiffe  Æranf* 
Beiten  ber  tyferbe  unb  bes  Otmboiehefh 

(f.  autb  »euer  unten  taches  de  teu  ;)  feu 
dt  charbon  t ein  $0&lenff  UCr  j feu  de 

joie,  einjreubenfeueri  feu  de  reculée, 
ein  ©djrccffeuer;  fcupersîque,  eine  2(r 
©ntjunbumj  bie  ben  Âbrper  »te  ein 
Ourtcl  umgibt  î feu  d’artifice,  feu  gré- 
geois , feu  follets,  feu  Saint-EIme,  feu  vo- 
lage, feu  de  l’enfer , feu  d'enfer,  feu  bo 
réai  etc.  f,  in  artifice;  gTégeois,  follet. 
Ebne , volage , enfer , boréal  etc.  ; feu 
actuel,  (Çbir.)  barf  ©rennen/  »cldjerf 
«utteljl  eine*  glubenben  £ifenô  ge» 
fehiebt;  feu  potentiel,  — »elcherf  bureb 
febarfe/  aljenbe  ©achen  gefebiebtitache» 
de  feu,  Jeuermn&fer,  b.  f,  braunrothe 
gleef  en , »eiche  Ätnber  juweile  n mit  au 
bie  SÖelt  bringen}  it-  (ober  blof  feu-,) 
©tanbflecfen  (rôthliche  ftlecfen)  an 
tyferbeil,  ^)unbcn  tC. } feu  d’atteinte, 
(©laômabier)  (f.  atteinte;)  faire  du  feu, 
Seuer  machen  ober  anmachen;  mettre  le 
feu  à une  maison , ein  £aurf  in  ©ranb 
ffeefen  ; erf  anjunben  ; mettre  le  feu  en 
un  endroit,  fteuer  an  einen  Drtanlegen; 

mettre  le  feu  au  four,  Jeuer  in  beu  ©ûrf. 
Ofen  machen  i ben  Ofen  hnfien  ; le  feu 
a pris  à celte  maison , erf  iff  fteuer  in 
btefem  £ctufe  aurfgefemmcn;  ba*  jpau* 
fff  unoermuthet  in  ©raub  geratheu } le 

feu  a pris  à ce  lambris,  barf  ©rtâfel  hat 
^euer  gefangen  ; être  tout  en  feu , ganj 
tnt  $eue*  fft'bett  ; condamner  qn.  au  feu, 
einen  $itm  geuer  »erurtheilen;  montrei 
(présmter)  une  chose  au  feu,  Ct»arf  an 

ba$  ftener  halten,  bamit  erf  troefen  ober 
»arm  »erbe;  etwarf  »ârmen;  une  cham- 
bre à feu , ein  3immcr  mit  einem  £a* 
mine  ober  jDfrn  ; on  n’ose  aller  la  nuit 
sans  feu , be»  ftadjt  barf  man  nicht  ohne 
§id)t  gehen;  faire  feu,  T.  feuern;  $cuer 
geben  ; faire  grand  feu , ffarf  feuern  ; 
aller  au  feu,  iurf  (feinbliche)  $cucr  gc 
Ben  ; U a le  palais  tout  en  feu,  fein  ©au 
men  ifl  gait$  entuûnbet;  le  feu  est  encore 
à(Cdte  plaie,  btCte  ©unbe  i(f  tlOCf)  enfe 
junbet  ; mettre  (ober  faire  griller)  qch. 
au  feu  d’enfer,  (Äochf.) etwarf  über  ein 
çjroferf  Çeuer  fcçcn , erf  rbffm  laffen , 
b»  erf  gaiii  fehwarj  wirb*  Fig.  et  Ptov. 
les  feux  de  la  nuit  Ober  du  firmament , 
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(Ooet.)  b*  i.  bie  ©terne;  le  feu  du  ciel, 
bas  $euet  beô  £immelrf;  ber  ©lt*  ; ii 
prend  feu  aisément,  ft  tbngt  letchtffeuer, 
b.  u er  wirb  ieicht  jornig,  ober  auch, 
er  »erhebt  fid)  gar  leicht;  il  jette  feu  et 
flamme,  « fpcQt ßfutt  unb  flammen;, 
er  rafet,  er  »uthet  »or  3orn  ; il  a jeté 
tout  son  feu , t r hat  feinen  ganjen  3o* n 
autfgtMflcn  ? c’est  un  esprit  tout  de  feu  , 

‘i  '?  *«»£«<««/  ‘tn  ft&t  tebtaftec 
Äopf;  er  tfi  gan|  Jeuer  ; prendre  l’air 
du  feu,  (ober  vu/g.  une  poignée  de  feu,) 
(f,  air ;)  c’est  le  feu  et  l’eau,  >(f.  «U;) 
ce  n’est  qu’un  feu  de  paille  , bâ$  tft  nur 
©trohfeuer , ^ladferfeuer  ; bad  iß  titre 
fliegcnbe  ^?t^e;  faire  feu  violet;  (f.  vio- 
let;) mettre  les  fers  au  feu  etc.,  (f,  fer;) 
mettre  tout  à feu  et  à sang,  mit 

§euer  unb  ©ch»ert  oerheereni  on  y 

court  comme  au  feu,  c$  lAuft  afff$  ba* 
hin  ; ti  bringt  fïd)  afieO  |ti;  jeter  de 
1 huile  dans  le  feu , sur  le  feu  ; mettre  le 
feu  aux  étoupes  , (f,  l'huile  unb  étoupe  ;) 
le  feu  se  met  dans  ses  affaire*,  ßc£t 
fchlecht  mit  ihm  ; ü n’est  feu  que  de  bois 
verd,  gruneo  ^oli,  »enn  cö  nurerß 
recht  brennt,  gibt  baô  befte  Jeuer;  il 

nest  feu  que  de  gros  bois,  ßorfc  tflô&e, 

bufe  ©chetter  halten  am  beßen^eucr; 

brûler  (ober  fane  brûler)  un  homme  à petit 
feu,  einen  ÇOtenfchen  ïangfam  martern 
unb  quälen  ; ihn  in  beßdnötger  ©orge, 
Unruhe  unb  ©elummernif;  laffen,  um 
ihm  bas  £eben  recht  fauM  5«  machen  ; 

n avoir  ni  feu  ni  lieu , »cofr  5*UCf  noch 

^)eetb  haben;  feine  bcftÄnbige  S03oh- 
lUing  habet?  ; . il  n’y  a point  de  feu  sans 
fumée,  eö  iff  fein  ^euer  ohne  9tau^  ; 
»etm  man  »on  einer  ©ad)e  rebet,  fo  ifl 
gemeiniglid)  et»a8  baran  ; it.  eé  iff  fétu 
©enufj  ohne  Sîerbrufi  ; j’en  mettrais 
main  au  feu,  ich  »olltcbrauf  fd)»ôren  ; 
ich  wollte  meinen  Äoof  barauf  »etten. 
Feu,  feue,,  adj.  (unl^ngff)  »erfforben ; 
(»enn  man  bie  SStirbe  ic,  einer  ÿerfoii 
mit  nennt:)  »etlanb  ; feu  mon  oncle, 
mein  feliger  Oheim;  la  feue  Reine,  (&ef* 
ff  t feu  Ia  Reine)  bfe  le^t»erftotbene(hoch- 

feltge)  .fTo n .;  feu  l’Empereur,  »ci* 

lanbfeincÄaiferiidie?OfaicfiÄt;  (feu  &<jt 
feinen  ptur.  3m  fim.  fogt  man,  sa  feue 
tante,  unb/îu  sa  tante,  nicht  aber  feue 
sa  tante).  t , 

•eudataire,  s.  c.  tin  ©afattî  £ehen0mann# 
Peudiste  , t.  nu  tin  £ehfinl»erftànbtgcr  ; 
it.adj . un  Docteur  feudiste,  ein  ^DoftOC 
ber  SRrchte,  ber  fîch  befonbetö  auf  batf 
£ehe»i8recht  gefegt  hat. 
fcuiHaste,  f.  m.  bû8  £aub  ober  £aub»erf  ; 
bie  fmnmtlidjen  ©lutter  eine^  ©aumcO, 
einf8©traucheôober3»etg8;  rV.  T.  barf 
£aub»erf,  b,  û aUerle»  laubfdrmige 
Âunffiierathen  ; coquilles  à feuillage, 
Ätautfjchnccffn, 
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Feuillaison,  s.f  (Notait.)  bte  Seit  wo  bie 
©lätter  reicher  hcrporfommen. 

Feuillans,  s.  m.  pl.  geuillonttner  î ùt * 
ben*getfUicbe , reetd>e  unter  bec  Siegel 
be*  heil.  ©crnharbu*  flehen  ; it.  nouv. 
hcr  ©epnahme  einer  ^eretiTc«  Partei? 
jur  ^eit  ber  ftanjofifdjen  SXeoolution. 

Feuillantines,  u f.  pi.  gcuiUûntinernon» 
neit  ; (f.  feuillans;)  //.  feuillantine,  s.f.  T. 

' eine  befonbere  art  ©lättergebaefene*. 

(feuilletage). 

Feuille,  s.f.  ba*  ©latt  eine*  paumes  ober 
eine*  anbern  ©eroächfe*;  <f.(de  papier») 
ein  ©ogen  papier;  */.  feuille,  ein  ©latt, 
ein  ©ogen , ein  £eft  te.  , worauf  man 
bie  täglichen  au*g«beit  bep  einer  4)au*- 
fcaltung , ober  hic  y bep  ber  ©ertralrung 
öffentlicher  ©efchäfte/  fïch  täglich  crcig- 
nenben  âu*gabenunb  Vorfälle  aufjeich- 
net  ; it.  ein  ©latt  (ein  ganjer  ©ogen) 
papier;  (f,  auch  feuillet;)  it.  T.  biego- 
lie  ober  ©piegelfolie  ; ber@tamol;  it. 
tin  gefärbte*  ©lättdjen  07tetaU ; welche* 
unter  bie  ©belfteine  gelegt  wirb , bamit 
fie  befto  feuriger  fpielen;  it.  ba*  ©latt 
be*  Fächer*  ; feuille,  ©latt  wirb  über* 
haupt  noch  oon  rieten  anberit  Ä'ärpern 
gefügt,  wenn  fie  bûnn,  breit  unb  eben 
flnb;  fo  wie  pon  jeher  blattähnlichen 
$teratb ; vin  de  deux,  de  trois  feuilles, 
SwepMbriger,  brepjâhriger  ©ein;  un 
livre  en  feuilles,  fin  tühe*  ©U<h»  feuille 
des  bénéfices , ba*  $8er§etchmii  ber  lebt* 
gen  Ipfrùnben  ; feuille  de  route , bie 
SRarfc&tOUte;  feuille  volante;  (f.  volant;) 
Feuille  d’or,  fin  ©olbblûttj  (è&if»)  fin 
breitet  ©chiefet  ober  ©plitter  roji  ei» 
item  befchäbigtenänochen  î or  en  feuille, 
©lattgolb;  ©lättergolb;  ©chlaggalb; 

, les  feuilles  d’un  paravent,  bie  ©lättcr  ci* 
net  fpontfehen  ©anb;  feuilles  de  contre- 
vent,  T . bie  ©littet  eine*  genff erla- 
bend / ber  fleh  jufammenflappen  lägt; 
feuille  d’une  scie,  ein  ©ägeblatti  feuille 
d’une  cuiller,  (©oïbfchm.)  ba*  breiteCÊnbe 
am  ÇôffelfHcl  ï feuille  ambulante , bû* 
wanbelnbe  ©latt;  eine  art  Jpeufchre* 

rfert  ; un  os  qui  se  lève  par  feuilles,  ein 

Änochen,  ber  fich  blätterweife  abfchte* 
fert  ï couvrir  de  feuilles , belauben  ; mit 
2aubc  bebetfen  ober  befleiben.  Fig.  et 
Prov.  k la  chute  des  feuilles,  trenn  ba* 

£aubabfâllt/  b.  û ju  (Enbe  be*  £erb- 
fte*  $ Il  s’en  in  avec  les  feuilles , fo  Wie 
ba*  Eaub  abfällt  (btefen  £etbfr  noch) 
wirb  er  baron  muffen  ; er  wirb  ben  grub* 
litig  nicht  erleben  ; qui  a pehr  des  feuil- 
les, n’aille  pas  au  bois,  wer  blöttfcheu 
iff/  ber  bleibe  au*  bem  ©albe;  wer 
furdjtfam  iff  ; ber  laffe  fich  in  feine  Un* 
tcrnc&mung  ein;  il  tremble  comme  une 
feuille , er  Jittert  wie  ein  ©fpenlaub. 

Feuiu*,^e,  adj.  mit  blättern  prrfeben; 
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(©Op.)  plante  fenillée,  eilte  IjJffOnjC/ 
beten  ©lätter  pon  anberer  gatbc  flnh  / 
al*  bie  $/lan§e  felbff  ; f.  auch  joint. 

Feuihée , s.f.  eineîaubbutte;  grüne  taube. 

FeuiUe-aorte , adj.  c.  btaungelb;  bunfcl- 
gelb  ; it.  s.  m.  bie  braungelbe  garbe. 

Feuiiier , p.  n.  (fahler  ic.)  einen  ©aum* 
fchlag  machen/  b.  i.  ba*  £aubwetf  an 
ben  ©äumen  mahlen; ' it.  s.  m.  ber 
©aumfchlaa. 

Feuilleret , s.  m.  T.  ein  güljböhel. 

Feuillet,  s.  m.  ein  ©latt  (eine*  jufammen» 
gelegten  ©ogen* ,)  j.  ©.  ein  Oftap- 
bfatt  ; Üuartblatt;  golioblatt  :c.  ; it. 
ober  psautier,  T.  ber  ©lättermagen/  ba* 
©uch  / ba*  £aufenbfach  tt.  ; b.  t.  ber 
hritte  3)îagen  ber  wicberfäucnben2bi«e. 

Feuilletage , s.  m.  ein ©lättertetg / ©utter- 
teig  ; it.  ©lättergebaefene*. 

Feuillet* , ée , part,  et  adj.  burchblättctt  » 
(f.  feuilleter ;)  (pom  3Tctg)  blätterig; 
pâte  feuilletée;  f.  feuilletage. 

Feuilleter,  v.  a.  (in  einem  ©udje)  blättern; 
(ein  ©uch)  burchblättern ; nachfchlagen  ; 
it.  T.  (bepm  £u<hpreffen)  ba*  ©tiicf 
Sud)  einpapieren,  b.  i.  e*  mit  harten- 
papier  burchfchfegen  ; feuilleter  la  pâte, 
ben  £eig  blätterig  machen;  einen  ©lät* 
terteig  machen  ; feuilleter  le  lard , ben 
©peef  blätterig  fchnciben , unb  barau* 
längliche  ©töcfchen  jum  ©piefen  ma- 
chen. - V 

Feuiiieti,  s.  m.  0uwel.)  ber  ©infei  wel- 
cher ben  obern  $$eil  fine*  ©teine*  roit 
bem  untern  abfonbert. 

Feuilleton , s . m.  ein  fleincö  ©latt  ; it* 
tint  £iffe;  ein  flcine*  ©erjeichnig. 

Feuillette,  s.f.  eine  feuillette;  ein  ©ein- 
fag/  ba*  ungefähr  ein  halbe*  muid  hält. 

Feuillu , ue , adj.  bicf  belaubt  s (larf  be- 
blättert. 

Feuillure , r.  f.  T.  ber  anfdjlag  an  £&tir- 
unb  îenfferetnfaffungen  i bie  Jalje  / in 
welche  eine  £hute  ober  ein  genffer  ein- 
fchlägt.  9 

Feurre,  s.  m.  au*gebrofchene*  ©troh»  gut- 

terffroh. 

Feurs , s.  m.  pl.  ( jur.)  pr*cl.  blf  Unfoffen, 
welche  auf  bie  Düngung  ber  gelber  rer- 
wenbet  werben. 

Feutrage , s.  m.  T.  ba*  gtl|en  ; ba*  Jnetit- 
anbertreiben  ber  ©oUc,  ober  ber  Jrjaarf/ 
an  wollenen  geugen  unb  ^*uten. 

Feutre,  s.  m.  hCC  gtl|  / b.  t,  mittelff  bc* 
©alfen*rerwomn*ineinanbergefchlun- 
gene  ©olle  ober  âaarc  ; it.  mèpr.  ein 
gtll,  b.  i.  ein  fchlechter  JÇ)ut;  it.  T.  bie 
.©éerwotte , bie  gutthaare  §um  guttern 
ber  ©ät tel. 

Feutré , ée,  part,  et  a^j.  gcfïljt;  OU*ge- 
(iopft  IC.»  f.  feutrer. 

Feutra,  r,  a.  T.  mit  ©djcrWOÏÏC  filtttïtt 
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Feut  Fibr 


Fibr  Fich 


' »bet  üuödopfen;  «V.  (#ûte)  ftfjeiti  f. 

feutrage  unb  feutre. 

Feutrier,  x.  m.  fin  SiljntÜChft;  (#Utm.) 
bet  Ji^er  ; f.  feutrage  unb  feutre. 

Feutrière , y. /.  (Jr)utm.)  baö  fin 

bcnffcteô  ©tuef  fcinwanb,  auf  welche* 
bie  Sache  (capades)  gelegt  werben. 

f^ve,  s.f  bte  35o&ne;  bic  in  ©djoten 
»achfenbeSrucht  einer  <pdan§e,  welche 
felbd  fève,  ^obne  bciitî  meid  bie 
grofle  ©qrtenbobnc  ; bte  tpuffbobne; 
grofe  ©aubobne  (fève  de  marais;)  fève 
de  haricot  ober  de  Rome,  bte  Heine 
weifje.obet  auch  gefprenfclte  35obne; 
bie  ©chminfbofme  (faséoie;)  it.  T.  ber 
grofd)  ; eine  ©aumengefihwuld  ber 

ÿferbe,  (ûUClj  lampas;)  germe  de  fève, 

T.  berQSobnenfeim;  einfcbwarjcrSfetf 
on  ben  €cfjâbnen  ber  $ferbe  ; woran 
man  ihr  SHter  erfennt;  fève  de  loup, 
bie  SÖolföbobne;  ^eiqbobne;  (lupin;) 
le  roi  de  u fève,  ber  35obncnfbnig;  ber» 
jenige,  bent/  am  Jöreofömgötaqe , bie 
int  Âuchcn  oerdeefte  35obne  jufällt. 

Fèveroie,  s.f.  eine  Heine  35obne  ; ein  (baö) 
iBobndjen;  inf.  bie  fogenannte  wcifjc 
53obne  (fève  sèche  de  haricot). 

Février , s.  m . bft  5«brUûr  i bCt  £ôt» 
nung. 

Fi , interj.  pfut  î 

Fi  ober  fy  • x.  m.  f.  fie. 

Fiacre,  s.  m.  eine  SÄietbf utfdje , berqtei* 
djen  in  qrofen  ©tàbten  a«f  gewiffeh 
OTfcen  unb  ©trafen  bereit  (leben  ; it 
ber  OJttetbfutfcber  felbd  i it.  mèpr.  eine 
fcbiccbte  Âtttfcbc  ; le  mal  de  Saint  Fiacre, 
pop.  flatt  fie,  bie  feuerfarbige  5eig* 
warje. 

Fiamete,  s.  et  ad}.  /.  eine  2(rt  Seuerfarbe. 

Fiançailles,  s.  f.  pl.  bûtf  58erlÔbni§;  bie 
«Rerlobung. 

Fiancé , ée , part,  et  adj.  »frlobt  IC.  i (f. 
fiancer;)  it.  s.  le  fiancé,  bet  ©crfobîtc 

• ^Bräutigam  ; la-Juncce , bie  »erlebte 
«Braut.  w 

Fiancer,  v.  a.  fîd)  mit  einer  «Perfon  perle* 
ben,  b.  i.  in  ©egenwart  beö  «priederô , 

• ober  fond  auf  eine  feierliche  ârt  , »er* 
fprecbcn , biefe  tyerfon  $u  beiratben  ; it. 
»erleben;  feinen  ©o&n  ober  feine  £ocb» 
ter  jemanben  feperlid)  sur  £&e  perfpre» 
eben  ; it.  (»on  ©eiten  beö  tyriederö)  ein 
Çaar  «perfonett  mit  einanber  »erleben  ; 
fie  einfegneu.  . 

Fiat,  s.  m.  (latein.)  Ui$t  eigentlich  : eé 
gefche&e!  eine  Antwort  beö  fygpdeöOnit 
ben  3öorten  : Fiat  m petitur)  auf  bie  tbm 
iur  ©ignatur  überreichte  35ittfchrift  ; ü 

n’y  a point  de  fiat  à faire  cela , Jam.  man 

barf  ficb  nicht  wagett,  bie§  ju  tbun; 
man  barf  ntcht  trauen.  • . • • 

Fibre,  s.f.  eine  Stber  oberjüf^i  fo  beide» 


bie  Heinde/  einem  S«ben  ähnliche  £&ci* 
le , worauö  bie  feflen  £&eile  einrö  tbic- 
rifeben  Äirpcrö  ober  einer  tyflanje  ju- 
fammengefebt  ftnb  ; (Q5ergwerf)  bie  Hei* 
nen  «ftebenabern. 

Fibreux , éuse  , adj.  fafcrig. 

Fibrille,  s.f.  (2lndt.)  eine  Heine  Safer; 
ein  (baö)  Säferchen;  Säferlein;  Saöchen. 

Fie,  s.m.  T.  bie  fteigwarje;  eine,  meid 
nicht  febmeribafte , 2lrt  ©ewÄcbö,  inf. 
am  ^intern  unb  an  ben  ©eburtötbeilcn; 
(an  ÿferben)  ber  Si  cf  ; bie  £ornburcb- 
fÄule  ; eine  ©efdjwulft  an  ber  ©oble 
beripferbc  unb  am  £ufe  beö  SXinbotebö. 

Ficelé,  ée,  part,  et  adj.  mit  iBÜlbfab«?  JU- 
fammen  gebunben. 

Ficeler , v.  a.  mit  ïBtnbfabcn  binben. 

Ficelle , x.  f.  ber  SBinbfabcn. 

Ficeliier,  s.  m.  bie  ^Binbfabcnrofic  (in 
ÄaujlÄben  unb  ©cbreibftuben). 

Fichant,  ante,  adj.  (Jottif.)  flttflogenbî 
fifebierenb  ; flanc  fichant,  eine  ftfcbicren* 
bc  (b.  i.  fcbràae)  filatth,  »on  welcher 
bie  Äugeln  beö  in  einem  geraben  SGBinfeï 
abgcfcuerten  ®cfcbûçcô  in  bie  Jaçe  beö 
benachbarten  ^3ollwerfö  einbringen;  feu 
fichant , fin  ©tteicbffcuer. 

Fiche,  s.f.  (©cbloffer)  ein  (baö)  Jifcbbanb 
(an  îburen  unb  Sendern  ;)  bie  £efpe  ; 
fiche  à gond , ber  Singelbafen  ; (©piel) 
ein  Sifiî  eine  (meid  längliche)  ©piel- 
marfe,  j.  35.  pon  Elfenbein;  it.  T.  fin 
eiferner  Sfötrbcl  an  einem  Älaoiet/  um 
welcbeö  bie  ©aiten  gewirfelt  werben; 
(an  ber  Qctge,  cheville;)  (Sortifif.)  ein 
Slbdecfpfabl  (Jttm  £agerabdecfen;)  it. 
überhaupt  ein  pflod,  eine  klammer, 
ein  Äeil  tc.,  fo  in  ein  anbereö  ^Oing  ge* 
deef  t wirb  / um  biefeö  bamit  ju  befefti* 
gen;  it.  eine  &rt  fpiçiger  Äelle  ber 
ÖKaurer. 

Fiché , ée , part,  et  adj.  bineingffcblagett  ; 
bineingetrieben ; (f.  ficher;)  yne  croix 
fichée,  (Söap.)  ein  unten  jugefpiçteô 

jfrCUjî  avoir  les  yeux  fichés  sur  qn.;  fig. 

fam.  einen  mit  unoerwanbtem  Q5Ucf 
anfeben;  einen  darr  anfeben. 

Ficher,  v.  a.  (etwaö  fptijigeö)  eittdecfett/ 
eiltfcblagen , eindoden,  eintreiben;  it. 
T.  ben&ôrtel  jwifdjen  bie  S«9«t  ft^i* 

. d)ett.  Fig.  fam.  il  est  toujours  fiché  dans 
cette  maison , er  deef  t immer  in  biefem 
jpaufe  ; qui  vous  a fiché  la  ? wet  bat  eud) 
bûbin  gcdedPt?  qui  vous  a fiché  cela  dans 
l’esprit?  wer  bat  îbttett  baö  in  ben 
$opf  gebracht  ober  gefegt  ? je  m’en  fiche  ! 
waö  frag  ich  barnach  l ich  frage  »iet 
barnachl  ’ 

Ficheron,  x.  m.  T.  ein  SJördetfnagel. 

Fichet , x.  m.  ein  SKiemchen  Rapier  ober 
Pergament,  baö  manebemahlö  burch  bie 
abtufenbenben  ^Briefe  deef te  unb  »erffe* 
gelte  ; it.  ein  Heiner  $docf  ober©tift, 


Fich  Fide 


Fide  Fier 
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bergleichfti  matt  an  bie , auf  Beibeit  ©et*  , »./.  bie  £reue  ; U.  bie  SBaBrbaf* 
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ten  eines  ©rctfpielS  begnblichen,  £6dber 
gecft,  un£>  womit  man  bie  Partien  im 
fcriftraf  brincrft» 

Ficbeur,  s.  m.  T.  betienige  ©taurer , bet 
ben  $&orte(  jwifcben  bie  $ugen  gecft. 
Fichoir,  ».  m.  ein  ©ingccfbolj;  eineÄlam« 
v met;  ein  mit  einer  ©palte  oetfebeneS 
• ^öl|cben/  womit  man  g.  ©.  aufgebangte 
SöAfche  ober  Silber  k.  an  ©cbnute  bc 

Fichu,  ».  vu  eine  Slrt  SfÖeiberbalStücher, 
bie  ein  2>r epetf  bilben.  . 

Fichu , ue,  adj.  />qp.  fdjlecbt;  UÛhtSWur* 
big;  ungegalt;  ungereimt  :c.;  (mal 
fait,  impertinent  etc.;)  un  fichu  visage, 
pop.  ein  (bas)  ©tblaraffengeftcht. 
Fichument,  ad»,  pop.  auf  eine  ungegalte  ic, 
£rt;  f.  fichu,  adj . 

Fichure  oberFichoire,  s f.  bet  £>tepgûd)f  l, 
vu/g.  £rigacbef  » eine  art  brepgacftger 
©abeln,  womit  bie  ftifcher  bie  $ifche 
tm  Sôafier  fpiefen. 

Ficoïdes , ».  m.  (©otan.)  bas  afrifanifche 
fteigengefdjlecbt , wogu  unter  anbern 
bas  Cisfraut  (plante  glacé:)  gehört. 
Fictif,  ive,  (cor.  fictice,)  adj.  crbacbt; 
crMchtet;  eingebilbet;  nur  in  ber  €in< 
bilbung  erigierenb  ; fingiert  ; poids  fie 
tif,  T.  baöfprobiergewimt/  (ba72  wirf* 
liebe  ©ran , ober  i gros,  einen  fogenann 
ten  «Probiergentner  auSmachen). 
Fiction,  s.  f.  (fchöne$©igenfcb.)  bie£idj 
tung  ; eine  £rbid)tung  ; it.  eine  ©rbiefy 
tung,  b.  i.  eine  Höge;  Unwahrheit  ; 
fiction  de  droit,  T.  eine  9ted)tSerbitbtung, 
Fidéicommis,  ».  m.  (jur.)  ein  $ibcifommii; 
ein  ©ermöchtnig  unter  ber  $>ebingung , 
folcheS  noch  ©erlauf  einer  begimmten 
*3«*/  o&cr  auf  einen  gewiffen  $all,ent* 
weber  gang  (fidéic.  universel ,)  ober  gum 
(fidéc.  particulier,)  Wieber  OUS* 
juliefern ic.  (heutiges  £ageS  meifi  in  ber 
Slbficht,  bie  ©utet  bep  ber  gamilie  $u 
erhalten , unbtbamit  fie  ber€rbe  nicht 
burchbringen  fônne).  Fidéicommis  tacite, 
ein  ffiUfchwcigenbcS  fftbetcommig , wo* 
burd)  ber  angebliche  (Erbe  perbunben  ig, 
baS  ihm  jugefaUene  ©ut  gan$  ober  tbcil* 
Weife  einem  anbern  jti  überlagern 
Fidéicommissaire,  ».  pu  (jur.)  bet  Ribet* 
. commtpr;  ber  €rbe  eines  $ibetcomrmg. 
Fid^jusseur,  ».  V?.  (jur.)  ein  35urge. 
Fidéjussion,  s.f.  (jur.)  eine  ©ürgfehaft 
Fidèle  ober  Fidelle,  adj.  m.  fidelle,  f.  treu» 

getreu  ; (wtrb  auch  oon  einem  guten 
©eMUbtmg , auch  pon  einem  ©ptegel, 
Pon  ©emAblben , pon  einer  neberfefitmg 
- ic.  gefagt;)  it.  treu , b.  i.  ber  SBabrbeit 
gemag;  it.  glÄubig;  les  fidelles,  ».  bie 
©laubigen,  b.  i.  bie  ©lieber  ber  wab* 
ten  Äirdje  ; it.  bie  frommen. 
Fidèlement,  adv.  trcuUch  ; getreu* 


tigfeit;  ©enauigfeitî  (f.  fidelle;)  prê- 
ter serment  de  fidélité,  ben€ib  ber  £rcue 
fchworen. 

Fiduciaire,  ».  m.  (jur.)  ber  ftbuciorifcbt 
(Erbe;  f.  fidéicommis.  . 

Fiduciel,  elle,  adj . ($ÄÜ tbem.)  le  point 
fiducie! , ber  ^iöucialpunft  ; ber  $unft 
eines  Sirfels , wornach  man  matbema* 
tifebe  3nfltumente  in  ©rabe  abtbcilt. 

Fief,  ».  m.  baS  Heben;  £ebn;  Ecbertgut; 
fief  dominant , baö  J^ftuptleben  ; ctri  £e» 
ben , oon  welchem  anbere  Heben  abbän- 
gen;  fief  servant,  ein  Heben,  bas  pon 
einem  anbern  abbÄngig  tg  ; franc-fief, 
ein  Stepleben  ; Qîûtgerleben  ; fief  de  la 
couronne,  ein  Äroilleben  ; fief  de  l’Em- 
pire, ein  SXeicbSleben;  fief  rural  ober 
roturier,  ein  ©auer*  ober ©urgcrleben; 
ein  Heben,  bas  feinen  ©eftfjet  nicht 
abelt;  arrière-fief,  ein  Äfterleben ; cm 
Heben,  baS  oon  einem  J£)üuptleben  (fief 

suzerain)  ttbbingt;  relever  un  fief,  eitt 

©ut  wiebet  ju  Heben  nehmen;  se  jouer 

de  son  fief;  f.  sc  jouer. 

Fieffé,  ée , part.  §u  Heben  gegeben;  it.  oon 
einem* Heben  abhängig  » adj.  f am. 
un  fou  fieffé , ein  ©rjnart  ; un  coquin 
fieffé,  ein  ©rjf^elm;  vulg.  ein  ©cbclm 
in  Solio* 

Fieffer , v.  a.  ju  Heben  geben  ; mit  einem 
©ut  ober  ©runbguef  belebnen. 

Fiel,  ».  m.  prop.  et ßg.  Me  ©âOe;  i'-  fig- 
b.  i.  bie  ©itterfeit  ; ber  JP)ag  ; bie  Setnb- 
fdigfeit  ; ber  Sont  ic.  ; ber  ©erbtufj  ; 
fiel  de  verre , T.  ©taSgalle;  ber  ©las*- 
fehaurn;  ein  fälliger,  auf  ber  ©laö* 
maffe  f^wimmenbèr,  ©cbaum;  fiel  de 
terre,  (grbgalle ; Äaubenfropf;  eine 
fßflan$e  ; (f*  fumeterre).  Fig.  une  satire 
pleine  de  fiel,  eine  bittere  ©cbmâbfthrift; 
il  a vomi  son  fiel,  er  bat  feine  @ûHe 
auSgefchûttet  ober  auSgefpien;  er  bat 
feinen  govn  (in  SBorten)  auSgelaffen, 

Fiente,  s.f.  ber  pon  Pterfugigm 
(t bitten  unb  ©Bgeln  ; fiente  de  cheval , 
UJferbemift. 

Fienter,  v.  n.  (pom  ©ieb  / unb  meid  oon 
grôgernîîbteren)  mtgeu;  ben  .totb  ober 
feinen  ©tig  oon  geh  geben  laffen. 

Fier, v.  a.  einem  etwas  anoertrauen;(/>/.i/». 
confier  ;)  meig  alS  v.  rcß.  se  fier  à qn. , 
ftd)  jemanben  oertrauen  ober  attoer* 
trauen  ; einem  trauen  ; man  fagt  auch 
sc  fier  en  qn. , geh  auf  femonb  oerloffen  ; 
fo  auch  se  fier  sur  qch. , einer  ©achc 
trauen  ; it.  fich  auf  etwas  oerlaffen  ; 
se  fier  en  Dieu  , geh  auf  ©Ott  oerlajfett; 
fiez-vous-y,  übet,  fou  qui  s’y  fiel  ja, 

oerlaffcn  ©ie  geh  barauf  1 ber  wäre  wobl 
ein©arr,  ber  geh  barauf  oerliege  I 

Fier,  iére,  adj.  golj(deqch. , auf  ftWaS ») 

it.  frech»  wilb  ; gtaufam;  troMg  » bar« 
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bartfdj  » fig*  Çcfttg  ; darf  ) ge»aîtfg; 
(dolj  ttîirî)  aucf)  oft  im  guten  ©inné 
genommen  j)  un  cheval  fier,  ein  mutht* 
ge«  5Pfcrî>  ; un  lion  fier , (Sffiap.)  ein 
£è»e  mit  borfliger  çftà&ne  ; couleurs 
fiéres , (?Dîû&f.)  hohe  jarben , b.  i.  fri* 
fd)t,  lebhafte,  glànjcnbc  Farben , des- 
sin fier,  eine  fefe  Zeichnung,  b.  t. 
welche  fltegenb  unb  juperftcbtlicb  ge- 
macht id  i touche  fière , eine  frSftige 
Spanier  ; pinceau  fier,  ein  füfmer  <pin» 
fel;  pierres  fiéres,  (>BiIbb.)  fprôbe / febr 
barte  ©tetne,  bie  unter  ber  arbettjcr* 
f bringen;  un  fier  coup  de  tonnerre,  etn 
heftiger  ;Donnerfd)lag  ; se  tenir  sur  son 
fier,  troçen  ; (toi*  fegn. 

Fier-à-bras,  s.  m.fam.ti n prahlet*  <J5rû^I- 

han«;  ©ifenfre fier  ; einer,  ber  burd) 
prablerifdje  Drohungen  bie  £eute  fdjre* 
tfen  tPill. 

Fièrement,  adv.  flol$ , ÛUf  eine  floljC, 
trofjigc,  bodjmutbigetc.  2Ut;  un  tableau 
touché  fièrement,  ein  frûftPOllc«  @c* 

‘ ntiblbe. 

Fierté,  s.f.  ber  ©tof$  ; (trirb  jumcilen 
nucf)fim  guten  SBerftanbe  gefügt^  it.  bie 
©probtgfeit  eine«  Jroucnjimmerô  ; — 
du  pinceau,  T.  bie  dolje , frAftige  Ma- 
ttier, bie  Kühnheit  be«$mfel«;  cheval 
qui  a de  la  fierté,  eilt  mutige«  <pferb  î 
f.  Überhaupt  fier  , adj. 

Fierté,  ée  , adj.  ($©ap.)  tPttb  POn  Jifdicn, 

Sôaflfïfd)Ctt  gefügt , bie  ihre  3ihne 
weifen. 

Fièvre , s.f.  ba«  lieber  î — continue , bc« 
anbaltcnbe  Fieber  ; — intermittente,  ba« 
nacblaffenbe  Fieber;  — tierce,  quarte, 
Xcvtian,  Ûuartanfteber ; — chaude, 
aiguë,  inflammatoire,  ba«  hiÇtgc{Çiebcrî 

— putride,  bûÔ  JaulflCber  J — pourprée, 
Flccffteber;  — de  rhume,  Flufjfïcber; 

— de  lait,  9!Xnii>fïcbcr ; un  accès  de 
fièvre,  ein  StnfflUPom  lieber;  ein  Fie» 
betûnfall;  le  jour  de  la  fièvre,  ber  ÿic* 
bertagi  une  grosse  fièvre,  eilt  febt  fief« 
tigf«  Fiebert  donner  la  fièvre,  ba«  §te* 

ber  perurfadjen  ; it.  fg.  fam.  einen  in 
Furdjt  unb  ©direcFen  feçenî  avoir  les 
fièvres , pop.  (tatt  avoir  la  fièvre , ba« 
Fieber  haben.  Fig.  et  Prov.  avoir  Ja  fièvre 
de  veau,  pop.  baé  jDcbfeafteber  haben, 
b.  i.  nach  bem  ©tfen  einen  fleincn 
©d)ûuer  empftnben  î tomber  de  fièvre  en 
chaud  mal,  au*  bem  Siegen  in  bic  £raufc 
fommcit. 

Fiévreux,  cuse , adj.  fieberhaft  î ba«  F*e* 
ber  »erurfacöcnb  ; it.  mit  bem  lieber 
behaftet;  it.  s.  ein  ftieberfranfer. 

Fièvrotte,  s.f.  ein  5*c&cr<f>cn  ; ein  Heine« 
lieber.  * 

Fifre , s.  m..  eine  ûuerrfeffe  ober  3»erdj* 
pfeife,  inf.  bcp  ben  ^nfanteriften ; it. 


Fige  Figu! 

ober  joueur  de  fifre,  etn  ûuerpfeifer  ; eitt 
Pfeifer»  • 

Figé,  ée , part . et  adj.  geronnen. 

Figement,  s.  m.  T . baff  ^icfmacbfn  eilte* 
duftigen,  fetten  ober  èhUgen  Äbrper«;  M 
ba«  ièicfwerben;  ba«  ©edebên;  ©tritt« 
nen  ; f.  figer. 

Figer,  ç.  a.  einen  flüffigm£örper  bief  ma» 
eben,  ober  bief  »erben  laficn;  ibn  gc* 
rinnen  laffen  ; ihn  gesehen  machen.  Se 
figer,  v.  rèfl.  gerinnen  ; überhaupt  fiel) 
»erbiefen;  (PomQHut,  Pon  ber  5Äilch) 
gedeben.' 

Figue,  s.f.  eine  $ctge;  (sftaturgefdj.) eine 
3trt  5Dtufd)eïn*  Prov.  faire  la  figue  à qn. , 
pop.  einem  bie  feigen  »cifctt,  b.  i.  bie 
FaudbaUen,  unb  habe»  ben  Säumen 
jmifeben  jtoeg  Ringern  herau«drecfctt , 
um  ju  brohen,  um  £ro$  $u  bietben , 
au«  35crad)tung  ober  3?erhôbnun<l  î 
überhaupt,  einen  ocradjten , »erhöh* 
nen;  einem  £ro$  biethen  ic.  ; moitié  fi- 
^ue  , moitié  raisin,  halb  gut»ifltg,  halb 
cjroungen;  halb  gut,  halb  fdtlimm; 
alb  tm  ©djeri,  halb  im  ©mff  ; par  ma 
figue , pop.  (flatt  par  ma  foi,)  bcp  meiner 
£reu.  ’ , - 

Figuerie , s.  f.  ein  Jcigcngatten  > Jeige n* 

plûÇ. 

Figuier , s.  m.  ber  $C tgenbaum  ; feuilles  de 
figuier,  Feigenblätter. 

Figarabiiîté , s.  f.  T.  bie  Ft^urabilitÂtî  bie 
»efentlidje  ©igenfdjaft  aller  Körper, 
üermôge  »eleber  jte  eine  gewiffe  Figur 
haben. 

Figurant,  ante, s.  ein  Figurant*  fine  Sigu* 
rantinn  ; (»elebe  in  Palleten  feine 
©olotÄnje,  fonbern  nur  trupprocife  jum 
91  u «füllen  tanjen. 

Figuratif,  ive,  adj . T.  bilblich  î POrbilb* 
ftd)  ; »a«etn®orbilb  pon  einer  fûnftt* 
gen  ©acbe  td  ober  enthält  î plan  figu- 
ratif, (meid  tur.)  ein  ©runbrifj  i datt 

carte  topographique. 

Figurativement , adv.  (l^heol.)  POrbilblicb  î 

»orbilb«»cife;  bureb  Borbilber  ; f.  figu* 
ratif. 

Figure,  x.  f.  bie  ^tgut ; bie  (àuficrlidje) 
©edalt  ; it.  eine  menfcblicbe  5i9«r  ; it. 
qqf  b.  t.  ba«  ©efîcbt;  iußg.  Figur , b.  t. 
ber  gute  ober  fd>leef>te  gudanb  einer 
fperfon?  in  anfebung  ihrer  ©lûcf«um* 
dinbf,  ihre«  Bnfeben*  tc.î  it.  (de  ma- 
thématique,) eine  matbematifebe  Ftaur; 
ein  pon  allen  ©eiten  her  burd)  giiticn 
eingefcbrànfter  SKaum , (»entt  nimlid) 
blöd  »on  Fliehen  bic  9tebc  id ; man  fagt 
c«  aber  aucb  »on  2inien,  «©infcln  te.;) 
(adrol.)  Ftgur  ; bie  «BordcKung  ge»if* 
fer  Planeten  unb  ©editne  nad)  bemie* 
nigen  ©tanbe , ben  fie  in  ber  ©eburt«- 
dunbe  einer  ^erfon  gehabt  hoben; 
eine  Ftgun  U.  überhaupt  ein 

* 
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i&Ub,  b,  i.  iebe  Bbbilbung  unb  lebe  ab* 
gebilbete  ©ache;  ($heoi«>  ei«  Norbilb, 

' (f.  figuratif;)  (RtithmOw/.  einegtgUt, 

b.  i.  fine  biffer  i (Rhet.  çjjoef.)  b.  U tint 
gewiffe  btlbltche  NorfieflungSütt  ober 
RebenSart  i (iRufîf)  b.  t.  eine Reihe  oon 
etlichen  gefchwinb  hinter  einanber  fol* 
genben  $6nen,  bie  tu  berfelben  har- 
monie gehören , an  bereu  ©telle  man 
einen  einfachem  ©efang  bitte  (eben 
t innen;  (©cfcifff.)  im Äanal) bie  SDebe* 
(einen  , fonft  enfléchures  ; il  fait  une  belle 

, figure  à la  cour , er  fpielt  tint  gl&nzenbe 
gtgitt  am  hofe  ; faire  figure  , flatt  faire 
une  bonne  figure,  eine  gute  Çigur  ma* 
(ben  ; fleh  fehen  laffen  ; großen  ©taat 
treiben;  eine  anfchnlfche  diaUe  fpie* 
len  le»  ' • 

Figuré,  ée , part,  et  adj.  abgeMlbet  K.  ; 
(f.  figurer;)  figürlich ; oerblumt ; it. 
mit  rhetorifdjen  Figuren  auSgefcbmùdt; 
(ÇRufïF / Êanjf.)  figuriert;  (f.  figure;) 
pierres  figurées,  T.  ©ilberfktrif  ; flau* 
rierte  ©teine  ; plan  figuré,  ein  barffel* 
lenbet/  bilblidjet  ©runbrifj;  copie  figu- 
rée , eine  ganz  genaue  (Êopie. 

Figurément,  adv.  figürlich  » auf  eine  figue* 
liebe  ober  verblümte  2lrt. 

Figurer,  v.  a . porjlellen  ; abbtlben;  an* 
fcbaulicb  / finnlid) , ober  aud)  burd)  ein 
©tnnbilb  oorftetten  ; (£heol.)  porbtl» 
ben  ; etwas  bureb  ein  Norbilb  anbeuten 

Ober  bezeichnen.  (f.  figuratif  ;)  Se  figurer 
v.  riß.  qch.,  ftd)  in  ©ebanfen  etwas 
portfeUen;  fïch  einbtlben,  baß  etwas 
gegeben  werbe  ober  gefebeben  feg. 

Figurer,  v.  n.  fïcb  wohl  )u  einer  anbern 
©adje  fdjtcfenî  wohljufammen  paffen; 
fpmmetrifcb  gegen  einanber  flehen  ; fleh 
(gut  ober  fchlccht)  auSnehmen , auSfe* 
hen;  (£anzf.  «Ruftf)  figurieren;  Figu- 
ren machen;  ßg.  eine  Rolle  fptelen. 

Figurines,«./,  pi.  (Zahler)  Nebenfiguren. 

Figurisme , s.  m.  ($&eol.)  ber  fttguriSmuS  ; 
bie  Meinung  berer  / bie  alle  Gegeben* 
beiten  beS  alten  fceflamenteS  fèr  lauter 
Norbilber  beS  neuen  SfcefL  halten, 

Figuriste , s.  c.  (£bcol.)  eine  <j)erfon , wel* 
ehe  ber  2ehrc  beS  giguriSmuö  folgt;  ein 

gtgurifl  ; f.  figurisme. 

Fil,  s.  m.  ein  (ber)  $aben,  35.  pon 
hanf,  $lacf)S,  ©etbe  °*>er 
einer  ©pinne , ©eibenraupe , ober  einer 
onbern  Raupe;  it.  ein  gefponnener  ein- 
facher ffaben  ; (unb  wenn  Diele  berglei* 
eben  ftaben  tn  ©trebnen  jufammenge* 
reihet  finb ,)  (baS)  ©am;  it.  ^wirn; ge- 
zwirnter (ftarf  jufammrngebrehter  bop* 
pelter)  Jabcn,  fil  retors,  fil-gros,  ber 
$ed)braht;  ein  metallener  S)ratb; 
it.  ein  ftaben  ; eine  n ad)  ber  £önge  beS 
©UmraeS  laufende  J^>auptfafcr  bcs  £o(* 
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§e<;  it.  (de  marbre,  de  pierre ,)  eint 
2fbcr , ein  ftchtbater  ©treifen , wo  fïcb 
ber@tcin  :c,  leicht  theilen  lißt;  it.  bie 
©ebneibe  ober  ©cbÄrfe  eines  Sßerfjeu* 
ges;  fil  de  Un,  (einen  ©am;  fil  de  Uine, 
wollen  ©am;  fiicn trois,  brcçbrÂthiger 
3wtrn  ; fil  de  la  vieTge , (f.  filandres  ;)  fil 
de  pexies,  eine  ©dmur  Serien  ; (perlen* 
fchnur;)  fild’or,  fildelailon  etc.,  ©olb* 

brath/  SRejfingöratb  tc.;  fil  d’archai , 
jeber  feine  metallene  5)rath , ber  nicht 
pon  ©olb  ober  ©ilber  iß  ; fil  de  fer , 
©ifenbrath  » fil  de  mer , sReerfaben  ; 
eine  2lrt  SReergraS  ; it.  eine  gewifje 
îbitrpflanie  ; bic  SReerrôhre  ; fils  d’a- 
raignée, bie  ©pinnewebe;  couper  de 
droit  fil , ober  aller  de  droit  fil , nach  bent 
gaben,  ober  bem  nad>  (vulg.  fa- 
bengerab)  febneiben  ; donner  le  fil  k un 
rasoir,  ein  ©cbetmeffer , naebbem  es 
gcfdjliffen  worben,  (auf  einem  feinen 
©tein  ober  §ubereiteten  2eber)  abjiebm  ; 
donner  le  fil  k une  épée,  einen  ^begen 
fd)âtf  macbm  ; aller  au  fil  de  l’eau , mît 
bem  ©trom  fahren  ; ben  JJluf  hinab* 
watts  fahren  ; aller  contre  le  fil  de  l’eau , 
gegen  ben  ©trom  fahren;  ©trom  auf- 
wärts fahren,  Fig.  et  Frw.  le  fil  de  la 
vie  ober  de  nos  jours,  (poet.)  ber  gebenS* 
faben;  le  fil  du  discours,  ber  $aben  ber 
Rebe  ; ihr  orbentlicbcr  ©ang  unb  £u* 
fammenhang  ; faire  passer  au  fil  (auch 
par  le  fil)  de répée,  über  bie  Ältttge  fprin* 
gen  laffm;  nicbermacben  ; nieberhauen; 
donner  le  fil  à une  chose,  einer  ©adje 
einen  @lan*  unb  ein  bubfcbes  Slnfeh^n 
geben,  j.  einer  SBaare,  bamit  fie 
be#o  eher  Abgang  fînbe  ; aller  de  droit 
fil,  gerabeju  gehtn,  b,  i,  aufrichtig  per* 
fahren  ; il  ne  faut  pas  aller  de  droit  fil 
contre  son  sentiment,  man  mufj  ihm 
nicht  gerabeju  wtberfprecben  ; aller  con- 
tre le  fil  de  l’eau,  wiber  ben  ©trom 
fcbwimmen  ; überlegenen  htnbemtffeu 
wibetftcben  wollen;  on  lui  donnera  du 
fil  à retordre,  man  wirb  ihm  genug  zu 
febaffm  machen  ; man  wirb  ihm  genug 
Nerbruf  erweefen;  tomber  (ober  passer) 
de  fil  en  aiguille , pon  einem  £>ing  auf 
baS  anbete  fa&cn  ; conter  une  chose  de 
fil  en  aiguille , etwas  mit  aßen , Um* 
ftinben,  pom  Anfänge  bis  jum  ©nbe 
erzählen. 

Filadière,  s.  f.  (tnf.  aufber  ©aronne)  ein 
unten  plattes  ^ûhrjeug , meid  Pon  20 
5u§  £ange , mit  einem  çRafh 
Filage , s.  m.  bas  ©pinnen  ; îttf.  bie  Slrt 
Zu  (Pinnen;  bas  ©efpinfl;  it.  ber  ©pin- 
nerlobn. 

Fiiagramme , s.  m.  T.  bas  ^apiermacber* 
Zeichen. 

Fiiagore , s.f . (jeuerwerf.)  eine  3frt  biefer 
qsinbfabm. 
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Filament,  s. m.  etaf  gafer ; eilt  gAfcrdjen,* 
prvci.  eine  Safer  i ein  SAfalein  » ein 
lartcr  fabenfèrrniger  £heü , inf.  an 
ÿfianjen  unb  $bi«en. 

Filamenteux,  euse,  adj.  faferig  } fûfig. 

Filandière , $./.  eine  ©Ptnnertnn  ; les  soeurs 
filandières,  biurl.  (poet.)  bie  brct)  ^Jûrcen 

Filandres,  s.  f.  pi.  tonae  ftarfe  gAbett*  ober 
giberrt  im  gletfd)  ber  Êhtere;  it.  £oit 
nerfAbcn;  SKarienfAbcn;  ©ommerfA 
ben;  ber  fliegenbe  Nommer;  (and)  fil 
de  la  vierge ,)  it.  ©trtemen  ï eine  gcroißc 
eiternbe  faferiae  Materie  in  gewißen 
tyferbegefchwûren  ï (.©diißf.)  lange# 
©eegra#  unb  SEoo#,  baß  fich  unten  an 
bic  ©chißc  bAngt  i (galfcnicr)  gewiße 
Heine  fabenfèrintgc  2ôùrmer  ; it,  bit 
burd)  biefelben  entßchenbe  ©urmfranf 
h«t  felbft;  it,  gàben  im  ©piegelglafe, 
(ein  gebier). 

Filandreux,  euse,  adj.  faferig. 

Fiiardeau,  s.  m.  T.  ein  ©ûcffifd) , inf.  ein 
Heiner  Hedjt  |um  Warfen  ; it.  ein  jun- 
ger geraber  hothßAmmigcr  ©aum. 

Filardeux , euse , adj.  (p.  ©tCÜien)  flbcrig; 
f.  fil. 

Filasse,  s.f.  gehechelter glach*  ober  Hanf; 
bie  £cbe. 

Filassier , ière,  s.  ein  glod)*-  UHb  J^flnf« 

bereiter;  it.  ein  glach#  - unb/panfbAnb- 
1er;  eine  glad)#-tinb  HanfbÄnblertnn. 

Filature,  s.f.  T.  ber  3urichtung*ort  ber 
©aumwolle  ober  ©eibe;  it.  bie  ©pin 
nerep. 

File , s.  f.  eine  SXei&e  tyerfonen  ober  ©a 
djen  in  geraber  £inie  , neben  - ober  bin« 
ter  einanber;  it.  T.  ba#  ©lieb;  eine 
SKotte  ; eineSXei&e  hinter  einanber  âuf« 
geteilter  ©oibaten;  chef  de  file,  ber 
©orbermann  einer  SHeihe;  glfigelmann; 
serre-file , ber  Hintermann  ober  ber  £efcte 
in  ber  SXeibe  ; demi-file , ein  halbe# 
©lieb  ; à la  file,  in  einer  SHeihe  hinter 
einanber  her»  file  * file»  reihenweife  ; 
eine  SKeihe  nach  (hinter)  ber  anbern. 

Fild , ée,  part,  et  adj . gefponnen;  (f.  filer;) 
des  jours  filés  d?or  et  de  soie  , (poet.) 
glùcfltdie  £agc  ; ein  glucFlicheö  £cbcn. 

Filé  d’or  , filé  d’argent,  s.  m . ©olbbrahtî 
©ilberbraht. 

FUer , v.  a.  fpinnen,  |.  ©.  glach#,  £an f, 
SÔoOe,  ©eibe;  ©olb,  ©Über  te.;  it. 
absoi.  (in  gewißen  ©pielen)  nicht  mehr 
fcçen , al§  man  eigentlich  feçcn  muß  ; 
um  ben  ©al}  fpielen;  enthalten;  filer  au 
fuseau  , au  rouet,  mit  ber  ©pinbel , mit 
bem  ©pinnrabc  fpinnen  ; filer  de  la  bou- 
gie, ober  bloß  filer,  $8ach#ßocfe  jiehen; 
hier  le  cable,  T.  ba#  Äabcltau  ober  SXn- 
fert'au  allm&hltchnachlatTen;  — du  vin, 
5ôcin  (b.  i.  gAßer  mit  $Btin)  an  ©eilen 
in  ben  Relier  laßen;  — U coite,  eine 


Äartc  heimlich  unterfdjlagen , unb  fur 

fïch  behalten  ; — ses  cartes,  feine  har- 
ten cinjeln  unb  langfam  anfbeden,  Fig . 
filer  sa  corde,  an  feinem  ©trirf  fpinnen  ; 
£)inge  thun,  bie  an  ben@algen  bringen  ; 

je  ne  saurois  filer , si  je  ne  mouille , tpenit 

ich  effe,  fo  mu§  id>  auch  trtnfen  ; les 

Paraues  lui  ont  filé  une  belle  vie  , (poet.) 

er  fuhrt  ein  ruhmooUc#  unb  glùcflidie* 
£eben. 

Filer,  v.  n.  (pon  flüßiqcn  ©achen)  fpin# 
nen , b.  i.  langfam  unb  biinne  wie  ein 
gaben  herauölaufen  ; (£tieg#w.)  iit 
einer  ftcibe  hinter  einanber  her  liehen  ; 
it.fig • eine  ©acht  in  bie  £Ange  liehen / 
ober  lang  binau#fpielen  ; filer  doux, 
gelinbe  ©aiten  aufjteben  ; filer  une  in- 
tr  gue , eine  3«trtfc  einfàbeln  ; ce  vin 
file,  btefer  28ein  jtehet  gaben;  erl&uft 

bief;  er  iß  fehwer  ; faire  filer  les  troupes 
sur  un  pont,  bie  Gruppen  über  eine 
©rùcf  C liehen  laßen  ; faire  filer  des  trou- 
pes dans  un  pays,  i£ruppftt  il!  aller 
©tille  einrucFen  laßen;  le  bagage  fiioit 
derrière,  ber  J£toß  fom  hinten  her  ge- 
logen. 

Fiieric,  s.f.  eine  ^Anfipttmercç;  ein  Ort, 
wo  man  Hanf  fpinnt. 

Filet,  s.  m.  ein  Heiner  bfinncr  gaben;  iu 
baö  9îe$  ber  gifchet  ; ba#  ®arn  ber  Sä- 
ger; it.  ein  Ähnliche*/  au*  £mirn  ober 
©cibe  geßriefte*,  unb  jtim  ^)ur  bie- 
nenbe#  ®ewebe;  groflhcheriger  glor; 
it.  filets,  f leine  bunnc  gafen , gAferchetr 
ober  Sofern  ber  Vßanien  unb  ÄrAutrr; 
it.  filet , (©otan.)  ber  gaben  / b.  t.  ber- 
ienige  îheü  an  einem  ©taubfabeny  wel- 
cher beit  ©taubbcutel  trigt;  (©uchb., 
«uchbr.)  eine  £inie ; ein  ©trich  ; (©auf.) 
eine  fdjmale  £cifte;  etn  «Hienidjeit;  it. 
(auf  ©olb- ober  ©überarbeit,  |.  ©.auf 
£6ßelßielen  , ®abc(ßieleit  tc.)  ein  (baö) 
gilett;  ein  gaben;  (Sßap.)  ein  Heiner 
fdjmaler  ©aum  ; it.  ein  Heiner  ©treif 
ober  lOurthmg  oon  ber  linfen  ©cf e be« 
©chübe#  quer  burd)  ben©chtlb;  (glei* 
(eher  *nb  tfoch)  ba#  £enbenßucf  (läng# 
bcö  SRucfgrabeö)  einiger  ÎOtere;  bet 
£enbenbraten  ; (2lnat.)  ba*  Sunqenbanb; 
ba#  ©anb  unter  berSunae;  (iXcitfch.) 
ein  JÇNüfter;  eine  bùnue  3lrt  Saum  ohne 
©ebif,  bie  man  bem  Ererbe  aiüegt, 
|.  ©.  wenn  man  c#  Jur  f^rdnfe  fuhrt, 
wenn  man  e*  ßriegeltic.  ; filet  de  vis, 
(f,  pas,  i. ;)  prendre  au  filet,  tn  bem 
©arne  fangen  ; — de  merlin,  (©chiff.) 
ein  bünne*  ©eü  |u  dtahbAnbcrn  unb 
©efdjlagleinen  ; cet  entant  a i filet , (fagt 
man  ™ig.  unriditig ,)  biefc*  Äinb  hat 
eine  fehwere  2lu*fprad)e;  bie  Sunge  ift 
ihm  nicht  recht  gelôfet;  (f.  weiter  unten 

prov.)  couper  le  fileta  un  entant,  einem 
tfinbe  bie  3ungc  lôfen  ; — de  cerf,  ein 
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File  Fill 

* Äitfdjjiemet , — de  sanglier , bal  SKu- 
cbnffucf  von  einem  wilben  ©dwetne. 
Fig.  et  Prov.  un  filet  de  vinaigre,  d’eau 
etc.,  ein  wenig  ©ffig,  SBaffer  ic.;  un 

. filet  de  vobe , eine  Heine  / jarte  fdwad* 
©timmC  ; sa  vie  ne  tient  plus  qu'à  un 
i filet,  fein  2ebenböngt  nur  nod  an  einem 
* ftabCtt  ; faire  un  beau  coup  de  filet , einen 

fdönen  $ang  tbun  ; viel  auf  etnmabl 
fangen  ; tenir  qn.  au  ftkt , einen  lang 
1 worauf  baffen  ober  warten  taffen  ; ihn 
- immer  barauf  vertröfün  ; vulg.  einen  am 
Sßarrenfeil  &«rumsie&en  • demeurer  au 
filet  d’un  discouis , in  ber  SRebe  ffeefen 
bleiben  ; ü n’a  pas  le  filet , î>ic  Junge  iff 
ihm  gut  gelöfet;  et  fann  brav  plau* 

* bern.  ' 

Fiieur , s.m.  ein  ©pinner. 

Fileuse , s.f.  eine  ©pinnerinn. 

Fileux,  s.vupi.  T-  böljcwe £afctt,  woran 
man  bie  «ufeicbfeilc  befeffiget.  ( aud 

taquets).  ^ 

Fü  * gros , t.  nu  ber  ^Jedbrabt,  ©dub» 

. brabt  iu  '■  ■■> 

Filial,  ale,  adj . finblid-  (bat  feinen 
pluriel ). 

Filialement,  adv.  auf  eine  ftnblide  Slrt 
Filiation,  s.  /.  (jur.)  bie  Âinbfdaft;  bte 
abfunft  eine*  ©ohne*  ober  einer  $od* 
ter,  in  9lnfebung  ibrer  Slfltem , ©ro§* 
ittern  te.}  it.ßg . bie  Äbb&ngigfeit  ei- 
ner Äird«  von  einer  großem  Äirdje  ; 
(£beol.)bie  Äinbfcbafti  baö  genauere 
Sßerb&ttni§  beö  gRenfdrn  gegen  ©ott, 
unb  fein  oabuxd)  erlangtes  SRedt  jur 
Stbeitnebmung  an  ben  göttliden  ©oll- 
fommenbeiten;  it.  nouv.ßg.  berjufam 
menbang  ; bie  Äette* 

Filière , s.  f.  Cörabtjiebct , SÖadäferjen* 
lieber)  baö  Jiebetfen  ; ( ©dloffer  tt.  ) 
batf  ©dmeibeifen  ; (©lafer)  her  ©lep» 
gug  ; ( pl.us . tire-plomb,  (Äammmacfier) 
baö  Äammeifen;  filières,  (in  ©tein- 
gruben) fenfredt  taufenbe  ©palten  ober 
SRi&en,  woburd  baö  Gaffer  bringet; 
— de  comble,  (3)auf.) bte  ©tublfettcn; 
(pannes,)  auf  weiden  bie  ©parren  beö 
Dbertbeitcö  eine*  gebrodenen  £)acbeö 
ruben, ... 

Filiforme,  adj.  c . (©otan.)  fabenformig; 
fabenartig. 

Filigrane,  s.m.  (©olbfdm.)  in  cinatiber 
gcfdlungene  unb  burdbrodene  $rabt* 
arbeit , meijt  mit  eingemifdten  fleinen 

Körnern  (grains). 

Fiii pendule,  s.f.  ber  rotbe  ©teinbtf d ; 
bie  ©rbeidel  ; wilbe  ©arbe  ; (eine 

tpffanje). 

Fille , s.  f.  eine  £odtcr  ; (in  befonbercrQSe- 
jiebung  auf  baö  ©efdledt)  ein  (baö) 
SRÄbdien;  it.  überhaupt,  eine  unver- 
vfieiratbete  $taucn$perfon  ; ein  lebigeö 
^rauenjimmer,  ein  ©töbdtni  (eine 
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Sungfrau;)  it.  wf.  Tonnen , bie  }u  fei* 
nent  abetiden  Äloffer  geboren,  ($. 
les  filles  de  St.  Dominique,  fcominifa» 
nernonnen  » — de  l’Annonciation , bic 
Tonnen  vom  Orben  ber  ©erfflmbtgmtg 
Sftarii  «.;)  it.  filles,  (£ödter,  £od* 
terfirden , îodUrabtepcn  tt.)  werben 
folde  Äirden,  Älöffct,  Slbtepen  tu, 
genannt,  bie  von  einem  atibcrn  Älo* 
ffer  ic.  geffiftet,  unb  baber  von  bern* 
fetben  abhängig  flnb  ; petite-fille , beiie- 
fiiie  etc.,  f.  am  gehörigen  Orte;  elle  est 
encore  fille,  fie  iff  nod  unverbeiratbet 
(ober  lebtg;)  — d’honneur,  ein  (ba$) 
jpoffrihiletn;  — de  chambre,  ein  Äam* 
merm&bden  ; — de  boutique,  eine  2a* 
benjungfer;  — de  joie,  ein  Jreuben* 
màbd)Cn  ; les  filles  de  mémoire,  t(p0Ct.) 
bie  £ôdter  ber  Sftnemofone;  bie  SSRu* 

fen;  — de  l’enfer,  bie  tfutîen  ; uneégtise- 

fdie,  eine  Jitialfirde;  £odtctfirde; 
sieben  tir  de;  îôepfirde;  eine  Äi  rde, 
bie  einer  anbern  einverietbt  iff,  unb 
von  bem  (von  ben)  ©eifiliden  biefec 
leçtern  bebient  wirb. 

Fillette,  s.f.  f am.  ein  junge*  ober  Heiner 
«DiÄbden. 

Filleul,  s.  m.  Filleule,  s.f.  ein  ^ßatbf» 

$aufvatbe , (ben  man  $ur  £aufe  geho- 
ben bat). 

Füoche,  s.  f.  T.  ein  ftarfc*  ©eil,  beti 
^ublffein  bamit  aufiubeben. 

Filon , r.  m.  (ißergwiffenfd.)  ein  €rjgang* 

(veine  métallique). 

Fi  loseile , s.  f.  T.  bie  Sforetfeibe  ; glocf- 
feibe.  (aud  ffeurct). 

Fiiotiéres , s.  f.  pi.  T.  jterlide  ©infaffun* 
gen  ber  ©la0fdeiben  an  altmobifden 
genßerti , j.  an  Äirdenfenffern. 

Filou,  s.m.  ein  ©ptljbube;  55eutelfdnei* 
ber;  ©auner;t'e.  ein  betrieglider  ©pie- 
ler ; en  filou,  fptubûbifd* 

Filouter,  v.  a.  auf  eine  Iiftige  Sfrt  etwas 
ffcblen,  (vulg.  ntaufen  ; wegprafttjtren,) 
ober  einen  betrugen;  — qn.,  einen 
hinterliffig  ober  auf  eine  fpiijbubtfdc 
2trt  betrügen  ; vutg.  prellen  ; fdneUen* 

Filouterie,  s.f.  bte  ©piçbubetep  ; ©eutel* 
fdneiberep  ; lidtge  95etriegereç  5 ein  li* 
ffiger  JDiebäftreid* 

Fils,  s.  m.  ein  ©obn;  (in  befonberer 
jiebung  auf  ba*  ©efchledt)  ein  Änabe, 

ein  Änibletn  ; beau-fils  , petit-fils  etc. 
f.  an  gehörigem  Orte;  — du  premier 
lit,  ein  ©obn  erfter  ©bc.  Pig.  faire  le 
beau  fils,  fdön  fcpn  wollen;  für  fdjon 
gehalten  fepn  wollen  ; — de  l’homme , 
(£ bCOl.)  bc0  ^Oîenfdenfobn  ; — de  maî- 
tre, (ein  flRetffetöfobn,)  ein  ©obn,  ber 
fid  in  feinet  55atcr0  Äunff  ober  SBif* 
fenfdaft  rübmlid  brrvortbut/  ober  boä 
Steigung  unb  Talente  baju  Puffert  i d 


Digitized  by  Google 


544 


Fût  Fia 


Fin  Fina 


- est  fil»  de  son  père,  prov.  pop.  cr  id  bff 
natürliche  «Dater;  er  fdjlfigt  feinem 

* Skater  nach  ; f.  auch  enfant.  , 

Filtration,  s.  f.  T . bas  JOurchfcihtn  î t>ic 
JDurchfcibung. 

Filtre,  s.  m.  T.  her  ©eiher  ober  JDurch' 
fchlag  ; bûÔ  giltrum  ï passer  par  le  filtre 
hucchfci&en  ; a.  cor.  flatt  philtre,  it 

filtres,  pi. (Sinat.)  bie  abfonberungöge' 
ffifje*  ' ■ ■■  ’•  <•  ; 

Filtrer , v.  a.  T.  burdjfei&e  n ; ftltriren ; 
burch  ben  ©eiher  laufen  lajTtn;  se  fil- 
trer , 9.  rè/l.  Durchs feibet  werben  ; burch 
ben  ©eiher  laufen  ; burcbfïeferii. 

Filure,  s f.  baö  ©cfpind  ; ber  (gefpon 
nene)  gaben,  b*  i.  bie  2lrt,  ©efchaffen 
heit  «nb  ©ute  bcô  ©efpinfleö. 

Fin , s.f  bas  (Enbc  ; ber  ©efchluf;  ober 
îluôgang  einer  ©ache  ; it.  ber  gwecf  ; 
(fnbjwecfî  it.  baôênbe;  berfcobî  mettre 
fin  à une  chose , ber  ©ocbc  ein  €nbe 
machen;  bie  ©ache  enbtgen  ; iiafaitceia 
à bonne  fin,  er  hat  cd  in  guter  Slbftcht 
gethan;  il  vais es  fins,  er  »erfolgt  fei- 
nen äroeef  ; cr  fucht  feinen  3wccf  $u 
erreichen  ; it.  er  benft  nur  an  feinen 
«Dortbeilî  »1  fit  une  triste  fin,  un  belle  fin, 
er  nahm  ctntraurigeö,  ein  fchöneö€nbe; 
les  quatre  fins  «Je  l’homme,  ^eol.)  bie 
Pier  lebten  Singe  beö  SKcnfcben,  b*  i. 
ber  £ob , baö  jungde  @erid)t,  baö  $ a* 
rabicö  «nb  bie  ipoUe;  fins  civiles,  ge- 
richtliche Sinfuchen  bie  nur  ©elbjirafen 

i«m  ^roeefe  hüben;  fins  de  non  recevoir, 

(iur.)bie  €inwenbung  beö  ©eflagten, 
warum  beö  Älfigerö  ©uchen  nicht  ©tatt 
flnbe,  mit  bem  Malten,  ihn  mit  fei- 
nem ©efuch  ab|iiweifcn;  le  cerf  est  sur 
ses  fins,  T. ber  Jpttfd)  fann  por  Sttubta- 
felt  nicht  weiter,  unb  wirb  fich  gleich 
ergeben  J à ces  fins , ( iur.)  flatt  en  con- 
séquence; k la  fin,  adv.  cnblich  » jUlcÇtî 
faire  une  (in,  fam.  ftd)  Cinmûhl  SU  einer 
gewiffen  £cbcnôart  entfchlicfjcn  ; einen 
gewiffen  ©taub  crwfihlcn  ; inf.  flch  jum 
ÿeirat&cn  entfchließcn;  je  l’ai  fait  â telle 
fin  que  de  raison,  fam.  ich  bft£*  CÖ  auö 

guter  Meinung , auö  teblidjer  Slbftcht 

gethan,  Prov.  la  fin  couronne  l’oeuvre, 

baö  (Enbe  feint  baö  SSerf  ; ©nbe  gut, 
allcö  gut;  teile  vie,  telle  fin,  wie  ge- 
lebt, fo  gedorben,  . « 

Fin,  fine,  adj.  fein;  Hart;  bunn;  it.  fern, 
b.  f.  pon  frembem  Jufaß  gereinigt  ober 
geläutert;  //.  fein,  b.i.  echt  (ficht;)  un- 
perffilfeht,  wie  j.  ©.  perlen,  ©beldeinc, 
Metalle  ic.i  it.  fein , b.  i.  mit  Piel  Äund , 
©orgfalt  unb  glei§  perfertigt;  it.  (oon 
ben  fiufierlichen  ©innen)  fein,  b.  i. 
fdjarf;  satt;  belifat;  fnbtil  ; it.  (oom 
©erdanb  unb  oon  ben  anbern  ©celen- 
frfiften)  fein , b.  i.  ftnnretch  î lijlig  ; 
fchlau;  oerfchmiçt;  burchtricben  ; oer- 


fchlagen ; taille  fine,  eine  feine,  fdtfanfe 
faille  ; des  yeux  fins,  feine  , geidooHc 
äugen;  un  ciel  fin,  feines  SQcttcr, 
b.i*  helleö,  f lareö  2Bettcr  ; ein  hettercr 
-fpimmtl;  herbes  fines,  feine  Ärfiuter; 
Heine  wohlriechcnbe  gcwurj&afte  Ärfiu- 
ter;  vaisseau  fin  de  voile,  T.  ein  ©duff, 
baö  leicht  fegelt;  ein  guter  ©cglcr; 
avoir  le  nez  fin,  fig.  citt£)ing  halb  mer- 
fen  ; vulg.  eine  feine  «ftafe  haben  ; ben 
©raten  oon  weitem  riechen  ; c’est  un 
fin  renard,  un  fin  Normand,  un  fin  ma- 
tois, er  id  ein  fchlauerguchö;  c’est  une 
fine  moiicbe , une  fine  bête , une  fine 
cane,  une  fine  pièce,  une  fine  épine, 

fam.  er  id  ein  burchtrtebencr©a|fc  oder, 
fie  id  ein  ltdigeö,  fdjlaueö,  burdjttte« 
beneö  Söeibsbtlb;  il  est  fin  à dorer, prov. 
fam.  er  id  einer  pon  ben  geinen  ; vulg. 
er  hat  eö  hinter  ben  £hrcn  ; jouer  au 
plus  fin,  jouer  au  fin,  burch  feinerer* 
dellung  icmanb  su  hintergehen  ober  su 
uberltften  fuchen  ; (f.  auch  Pia,  s.  ) Fin 
wirb  im  gemeinen  £eben  biöweilen  etticö 
mehreren  ^achbrucfö  wegen  gebraucht, 

S»  ©.  nous  mourons  de  fin  famine,  mir 

werben  gans  gewiß  perhungern  ; le  fia 
premier  ober  le  fin  beau  premier, 
ûllererde;  tout  fin  seul,  fein  allein; 
hûbfch  gans  allein;  tout  fin  droit,  hnhfch 
geraben  Söegeö  ; tout  fin  neuf,  funfcl- 
nage!  neu  ; f.  auch  fond. 

Fin,  s.  m.  le  fin  d'une  affaire,  baö  $$!<$» 

tigde  bep  ber  ©ache;  ber  £auptpunf  t ; 

baö  J^auptwerf  ; savoir  le  fort  et  le  fin 
d’une  affaire , wohl  unterrichtet  fepn  î 
bie  bede  unb  umdfinbltchde  9lad)rid>t* 
oon  einer  ©ache  haben  ; tirer  le  f;n  du 
fin,  ober  faire  le  fin  du  (in,  prov.  ûQch 

nur  möglichen  «Dortheil  auö  einer  ©ache 
Sichen;  it.  (in,  fam.  (oon  $erfonrn) 
faire  le  fin  de  qch.,  mit  bet  @prad)e 
nicht  herauö  wollen;  hinter  bem  ©erge 
halten  ; fich  unwitfenb  dcllen  ; ne  faites 
pas  le  fin,  Ifiugncn  ©ie  eö  nur  nid>t; 
gedehen  ©ieö  nur;  il  fait  le  fin  avec 
moi,  er  fucht  eö  por  mir  s«  octhehlen; 
c’est  un  gros  fin,  (f.  «ud)  dague;)  er  ijl 
ein  rechter  Tölpel , ein  einffiltigcr 
fcropf;  fin  contre  fin.n’est  pas  bon  à foire 
doublure,  prov.  ein  ©djalf  betriegt  fei- 
ten einen  anbern  ; it.  fin,  (p.  0Kûnsen^ 

il  y a tant  de  deniers  de  fin  dans  cette 
monnoie,  baö  ©ilber  an  biefer  «Ovurae 
id  fo  Piel  löthia  ; biefe  «Dsünse  enthält 
fo  Piel  £hti(e  ober  ©rabe  feinen  @i(- 
berô  ; bouton  de  fin  , grain  de  fin , baö 
©olb-  ober  ©ilberforn. 

Finage , s.  m.  ( fur.)  ber  ©esirf  etneö  ©e- 
richtcö  ober  einer  ©eriebtöbarfeit  ; U. 
baö  ©ebiet  einer  ©tabt» 

Final , ale  , adj.  enbltch  ; Wûô  bûô  £efcte 

in  einer  ©ad[)e  id,  ober fepn  fpll ; cause 

finale  9 
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final« , bie  Cnburfacbe  ; ber  Ieçte  gwecF, 
ben  man  bitrcb  eine  Jpanblung  erreichen 
Will  * déclaration  finale,  bie  enblicbc 
(f4>Hegfi4>c)  €rfl&rung  ; compte  final, 
eine  ©cblugrecbnung;  teure  finale,  T. 
bet<£nbbucbgûbe  eincéSôorte*;  (üKufïf) 
fo  Diel  als  U tonique,  bie  £onifa,  Die 
Bcblugnote;ber®runbton,  in  meinem 
fief)  Cttt  ©ttkf  enöigti  cadence  fiiaie, 
bit  ©eblufeabeng. 

Finalement , adv.  (mf  ig  jur.)  enblitb  Î gU- 
>'fe$tj  fcf)Ue#licf). 

Finance,  s.  f (Jam.  plais,  bûûrtj  ®elbî) 

it.  «.  inf.  Die  ®elbiumme , welche  man, 
wegen  einer  gefauften  «rbienung , ober 
wegen  ©cbaljunq  unbanberer  »bqaben, 
au  btt  fonigltcbc  ©ebabfammer  etle» 
gen  mug;  //.  bic  Jtnanjietö  î Jinang« 
»achter  ; it,  finances,  />/.  Die  Jinangen; 
btt  ©taatSrinfunfte  ; bie  lanbe^berrli* 
(ben  Cwfänfte;  it.  btt  Jinangwitfem 
ftiaft;  bai  Jinangwefen  ; it  se  trouve 

court  de-finance , il  n’a  pas  grande  finance, 
tr  bat  nicht  viel  ©aarfebaft;  vulg.  baë 
®elb  tg  beç  ibm  fnapp  > un  arrêt  rendu 
en  finance,  tin  ©prucb  / ber  im  îônig» 
liefert  Jinangratb  abqefagt  ifi ; chiffres 
de  finance,  qqf.  chiffres  romains,  rémi* 
f<be  3at)lm  ; écriture  de  finance , f,  finan- 
cière. ,wi 

Financer,  v.  a.  et  absol.  ®eïb  ttt  bit  Rent* 

fammer  ober  in  bit  ©chahfaimnér  gab* 
lent  fmangiten;  (f.  finance;)  it.fam. 
®elb  berbepfebaffetr,  ober  b ergebt«. 
Financier,  s.m.  einer,  berbe» bem^inani* 
wefen  anqegeüt  ig;  it  ber  bajfelbe  »er» 
ftcDt;  ein£ammlig$  it. (ebemmalé  in 
granfreieb)  ein  ^Achter  gewiffer  fînig» 
lieber  €tnrônftc;  ein  JihangpAcbtcr. 
Financière,  adj.f.  écriture  financière,  eine 
groge  «rt  ©ebrift;  bic  Âanjlepfebrift. 

Finasser , v.  n.fam . atterlf»  flfint  £tg  Unb 

Slanfe  gebrauchen  j nicht  aufri^tig  ;u 

SSBerfe  geben. 

Finasserie,  s.f.fam.  eilte  f leine  Sfrglift  ; 
tin  $fiff  ; eine  fleine  boshafte  ©«gel» 
Irntg. 

Finisseur,  s.  m.  euse,  s.f.  Jam.  eine  tyer« 

fon  , bit  mit  aflerle»  fleinen  Rinfcn 
umgebt. 

Finassiar,  1ère,  f,  finasseur  etc. 

Finaud,  aude , adj.  moq.  bfT  (bit)  »otl 
ligiger  RAnfe  Hi  Äleinigfeiten  ig. 
Finement,  adv.  «uf eine  feint 91  rtî  f.  (fin, 
adj.) 

Finesse,  #./.  Me  Reinheit,  (geint;  £un* 
ne  ; ßaxtyeit  tt.)  it.  bit  £ig;  Srqftg; 
Raitfeic.;  (f.  bic9ebeutung  »on  fin, 
adj.)fig.  bit  fttin&Cit*  Élire  finesse  d'une 
chose,  fam.  au*  einer  ©«cbe,  bte  fein 
® e heimnig  ig , ober  feon  foüte , ein  ® e* 
beimnig  mad)en  i entendre  finesse  à qcb., 

unter  etwa«  eine  £ig  »erborgen  haben; 
7«  /• 
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it.  etwa*  auf  ber  fcblimmen  Bette  au*« 
legen;  it.  iron.  fïcb  angeücn,  al*  »er* 
ganbe  man  ftcb  auf  etwa*;  ü n’y  entend 
pas  finesse,  ex  meint*  nicht  bbfe;  er 
benft  nicht*  3rge*  babe»;  finesse  cou- 
sue de  fil  blanc,  prov.  tint  plumpe  £tg. 

; Fluet,  ette,  adj.  et  s.  (dimin.  pon  fin,) 

i fein  ; ligig  ; perfebmibt  ; etwa«  argltgig, 

. tnf.  in  Âleinigfeite»;  eiu  ©djleicbcr; 
eine  ©djlcicberinn. 

Fini,  ie,  part,  et  adj.  geenbiat;  pollen* 
bet  it,  ; (f.  finir;)  it.  enbltc»  » feinem 
Siefen  unb  feiner  £)aucr  nacb  eingt* 
fcbr&uft;  it.  volifommen;  un  nombre 
fini , T.  eine  enbliebe  3abl  / eine 
lebe  3abl , beren  SBertb  man  angeben 
unb  au*brûcf  en  fann  ; un  discours  fini, 
eine  gang  auögearbeitete  Rebe;  it.  fini, 
s.  m.  bûô  *8oUenbete  ; ce  tableau  est  d’on 
beau  (d’un  grand)  fini,  biffe  «Rablere» 

ig  unpcrbefferlicbfeingearbettet. 

Finiment , s.  m.  T.  bie  Reinheit  unb  ®e* 
nauigfeit  im  Sluômabkn  cineOBtùcfe^ 

Finir,  v.  a.  et  absol.  enbigen;  enben;»ol* 
lenben;  |u  €nbe  bringen;  ein  €nbe 
machen  î it.  v . n.  ftd>  enbigen;  aufbô* 
ren;  geb  enben  ; ein  €nbe  haben;  ein 
€nbe  nehmen  ; gu  €nbe  gehen  ; U.  ger- 
ben ; ein  €nbe  nehmen;  en  finir,  en- 
btgen  ; aufhèren  ; finir  un  ouvrage,  (tnf, 
»on  Äungwerfen)  »Jßig  erarbeiten; 
einBerf  »oßenben;  bie  leçte  £anb  an 
ein  5öerf  legen,  unb  ihm  ben  mbglicb* 
gen  @tab  ber  ©oflfommenheit  geben» 

Finlsseraent  , s.  m . gatt  finiment. 

Finiteur,  s.  m.  tfXgronom.)  9?f-  gatt  l’ho- 
rizon, ber^origont;  it.  T.  ba«€nbe  ber 
Rennbahn, 

Finito,  $.  m.  T.  ber  Slbfcblug  einet  Rech- 
nung. 

Fiole,  s.f.  eine  Phiole;  ein  glÄferne^ 
$läfcbd)en,  ein  S(rgene»>®(Aéd)enK. 

Fimument,  s.m.  ba*  firmament;  ber 
Bternhtmmel;  ber  ficbtbare  Rimmel; 
(®ibeO  bie  gege  be$  ^immelö;  f.aueb  feu. 

Firman , ».  m.  (in  3nbtm , unb  inf.  in  be» 
Btaaten  beé  ©rogmogui?)  ein  patent, 
wobureb  einem  fremben  Äaufmann  bie 
€rlaubnf§  , bafclbg  J^anbel  gu  treiben, 
ertheilt  wirb. 

Fisc , s.  m.  ber  $i$f uö  ; Bcba*  ; bie  Bcba»* 
fammer  etneö  ©taateö  ober  Jürgen; 
it.  qqf.  bit  bc»m  Jiöfu5  angcgeUtctt 
Beamten. 

Fiscal , aie,  adj. fftfaltfcb;  ben  Çîéfitg an- 
gehenb,  ober  gum  Jtéfué  gehörig;  avo- 
cat-fiscal,  unb  pi ocureur- fiscal , gnb 
Beamte , welche  über  bte  ©ereebtfame 
beö  Jiäfuä  unb  beö  £anbefiherrtt  «♦  gu 
Wachen  haben;  matières  fiscales,  Jisfaî- 
facben  ; ce  juge  est  extrêmement  fiscal , 
biefer  Richter  forgt  gar  gu  febr  fàx  ben 
Jiôful. 
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Fissipêde  , adj . c.  T '•  mît  gefpûftfltCtt 
< flauen. 

Fissure,  s.  f.  T.  ein  35einfpalt  ober  Âno* 
cbcnfpalt;  (in  ©paltbrucf)  ; it.  bicJpirn* 
fpalte. 

Fistule,  s.f.  eine  Siflcl;  ein  (î>aô)  SKofcr* 
ober  i>of)lacfd>n)ùr;  fibule  baigne,  eine 
ftiftcl , bte  nact)  außen  ju  feinen  2Uiö» 
gang  bat  ; fistule  lacrymale  , eine  £brÄ* 
nenfïflcl , b.  i.  bie  am  innern  Siugen* 
trinfel  / ûin  Shrgnenfatf  cntflçbt^ 
Fistuleux  , euse , adj.  T.  fïflclûrtig  > Waô 
bic  battit  einer  Riffel  an  ficb  bat  ; feuille 
fistuieuse,  T.  ein  rôhttgcô  Sôlott,  mie 

}.  33.  an  Zwiebeln. 

Fixât. on,  s.f.  bie  33eftimmung  obct$eft’ 
..  feßung  beô  greife*  ; ((£hbm.)  baô  Stptc* 
. reh  ciiteö  flud)tigcn  .fiovpcrö , (woburd) 
man  benfelben  feuetbciUnbig  macht). 
Fixe,  adj.  c.  fe(f;  ffÄt;  unbeweglich»  waô 
feine  ©teile  nicht  Änbert;  it.  gewifi; 

hejUmniti  fefaefefjt;  avoir  la  vue  fixe, 
les  yeux,  les  regards  fixes  , unOCttPrubct 

(mit  unoerwanbtem  3luge,  ftarr , ficif ) 
ctwaô  ober  ientanb  anfchaueit  ; étoile 
fixe,  ein  ftirjtern;  sel  fixe,  T.  fircô, 

. feffeö  , fcuerhefUnbigcô  ©alj , (baô  ber 
.SSirfung  bcô  Jeuerô  miberikht;  im 
©cgcnfalj  beô  sel  volatil;)  il  nfa  point  de 
. demeure  f>xe,  er  hat  feine  fefie,  be« 
Oimmte  SBobming  ; le  baromètre  e t au 
. beau  fixe,  baô  äBettcrglaö  jeigt  beftön» 

. big  fchon. 

Fixé,  ée,  part,  et  adj.  fcjïgefcjt  > bcfiimutt» 
ftyirtj  i fixer. 

Fixement,  adv.  ficif  ; flrtrtj  mît  UttPCr* 
: wanbtem  Sluge;  (meift  mit  regarder;) 
f.  fixe. 

Fixer,  v.a.  feftfefjen;  beffimmen  ; (©hpm.) 
ftfieTen  ; (f.  fixation;)  fixer  les  humeurs, 
T.  flùfiïge  ©aeften  511m  ©efceheit,  ©c. 
rinnen  ober  juin  ©efricrcn  bringen; 
fixer  un  esprit,  jemanb  fefte  (Entfd)lûfTe 
cinflôficn;  fix^z  vos  désirs  à etc. , fd)r<ün» 
. fett  ©ic  ihre  3ôegierben  auf  te.  ein  ; fixer 
son  attention  sur  qih.,  feine  2ütfmerf* 
famfcit  auf  etwaö  richten  ; fixer  ses  re- 
gards sur  qn. , (au<f)  ûxer  9n*  »)  fctnc 
. 35ltCfC  auf  jemanb  heften  ; fixer  les  re- 
gards de  qn. , ftg.  jenwnbcô  33licFc  ouf 
ftch  jtehen  ; auf  ftd)  heften.  Se  fixer, 
v.rt/i.  T.  ftd)  ftpteren;  fïriert  ober  feuer» 
befïflnbtg  tperben  ; it.  Jig • — à qch. , ficb 
entfeheiben;  ftd)  ju  etroaô  gcwtfTem  ent* 
fcbliefjen;  bepetwaö  bleiben;  von  feiner 
SBabl  / von  feinem  93orfaf?e,  ©ntfchluffe 
te.  nicht  ûbgehen  ; — dans  un  endroit, 
fïd)  an  einem  getviffen  Orte  hAuôlid) 
niebcrlaffen / unt  bafelbfï  ju  bleiben;  le 

vent  se  fixe  , ber  20iîlb  fejt  fïd). 

Fixité,  s.  f.  (@ht)m.)  bie  fteuerbcftânbig* 


Flac  . Fiai 

welcher  fie  feine  eigene  Bewegung 

haben. 

Flaccidité,  s.f.  T.  bie  ©rfchlatfung  ber 
Bibern,  bie  ihre  ©chnellfraft  verloren 
haben;  iu  baô  ©chlappfctjn  gewiffer 
©lieber. 

Flache,  s.f.  (3imtnerm.)  bie  5Qahnf  ante  ï 
btejcnigc  ©telle  an  einem  ©tücf  35ûu* 
hol j , an  welcher  noch  Stinbe  unb  ©plint 
fïçt  ; it.  eine  pon  ben  ©djwarten , ober 
von  ben  jwcç  Augerften  Kretern  eine^ 
jerfdinittenen  ©igcblocfcö  ; it.  T.  eine 
«Oerticfung;  eiite@rube;  £ucfc,  ober 
auch  ein  iôruch  in  einem  gepjtoflcrten 
Sôcge. 

Fiacheux,  eine,  adj.  T.  (Pom  ^Olj)  Wahrt* 
fantig  ; ctwaô  baö  nid)t  recht  crftg  bc* 
fchlagen  ijl  ; f.  flache. 

Flacon,  s.  nu  eine  ^lûfdjej  ©chrauben* 
fïûfche.  • ; 

Flagella  ns,  s.m.piur.  bie  ©ci^elbruber  » 
©eifeler  ; (eine  ehemalige  ©efte). 
Flagellation,  s.f.  T.  bic  ©eif’fluttg  ©hrtffi. 

Flageller,  v.  n.  geißeln  ; mit  ber  ©ctfiel 
fd)lagett  ober  hauen,  (inf.pon  ber  ©ei^c* 
lung  3-  ëhvifH  uttb  ber  ?Dïirterer. 

Flageoler,  v.  n.  T.  (POU  ^JferbCtO  bep 

halten,  mit  ben  teilten  jittern. 

Flageolet,  s.  m.  baô  3lafd)0lct,  (Jlâfche* 

net;)  bie  9Sogeljlète;  eine  f leine,  burch* 
auô‘  hochihmmenbe  Strt  pfeifen  ober 
glôten  ; it.  ein  getoiffeô  Drgelregifier; 
tiageolet  organisé,  eine  flciîtc  2lrt  £)rgd, 
worauf  mon  ben  SOôgeln  (junt  îîaeh* 
fingen)  ©tùcfchett  pgrfpielt;  être  monté 
sur  des  flageolets,  fehr  bfinne  Q&cine 

, haben.  . . ...  . 

Flagorner,  v.  n.fam.  nicbertrnd)tig  fctimei« 
(hein;  burch  £ugen,  boôhafte  ©chilbe* 
rungen  te.  ftch  einfchmetcheln } 
ben  5ud)ôfd)tpanj  ^retchm  ; fuchô* 

fchrcAttjen.  ,»  . . - . 

Flagornerie,  s.f.  fam.  bie.mebcrtrachtige 
©chmcid)elep  ; einûhrenblifer;  5uthô* 
fd)W^njcr;eine  jD^rcnblàfrrinn  ; gitchô* 
fchwÄnterinn. 

Flagrant,  adj.  m.  T.  en  flagrant  délit,  AUf 

frifdier  îhat.  . . • 

Fuir,  s.m.  T.  bie  Witterung;  ber  fetne 
©eruch , beu  ein  #uHb  Pon  ber  ©pur 
bcö  SSilbeö  hat.  . . 

Flairer , v.  a.  jam.  gn  ctwaô  riechen  ; iu 
T.  (von  ben  £unben)fpûrcn;  (f.  fla:.r;) 
Fig.  fam.  flairer  qch.,  CttPflÖ  riechen,  ö.  U 
etwaöpovherfehen  , ober  juvor  merfen; 
flairer  les  écus  de  qn. , ©elb  bet)  einem 
merfen.  (Sentir,  riedxtt,  einen  ©eruch 
empftnbcn,  fann  mit  unb  ohne  SorfaQ 
gcfchehcit;  flairer,  gefehieht  mit33ocfûÇ. 
©rflcrcö  iff  cbler  alö  baô  £e^tere). 


feit  i ^cuerfcétgfctt  ; (2l(iron.)  bicjCsiFlaireur  , (s  m.)  de  cuisine,  de  table  , fam 

nige  Çtgcnfdjaft  ber  Jipflernc,  »etmJgej  ein  ©chmaroçer...  . 
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Flamand,  ande,  adj.  (ftonbttfdjî  fliltttfcb 
juin  ehemaligen  Jlanbern  gehörig , obe 
..  babcr  gebürtig  :c.)  ; it.  r.(ein  Jlànbrcr 
9îteberlàitbcr;)  bie  ftaitbrifcbe  ©proche 

• fliimfd). 

Flambant,  ante,  adj.  ftammetlb;  Jfamme 
recrfenb;  (2Bap.)  ftammidjt  ; geflammt 
Flambart , s.  m.  eine  Äoble,  bie  im  Jeue 
flammen  »on  ftd)  gibt,  »eil  fie  nid) 

• redjt  audgebrannt  ift  ; it.  T.  ein  fd)it>ar< 
jed  rufiged  Jett , bad  bie  ©eifenfieber 

■ sur  grünen  ©eife , «nb  aud)  oerbotbe 
- netreeife  bie  $ud)macber,  braudjen  ; it 
: eine  2lvt  Jifcberfd)aluppen  ; it.  cor.  fiat 
feu  follet,  ein  3rrlid>c;  ein  ^veroifd). 
Flambe,  s.f.  T.  bie  ©cbrecrtltlie. 

Flambé,  ée,  part,  et  adj.  burd)  bie  Jlaiîtmt 
gesogen;  it. gefengt;  (f.  flamber:)  it.fam. 
plais,  ftatt  ruiné  etc.  ; il  est  flambé,  er 
ift  perlorcn;  notre  argent  est  flambé,  un 
; fer  ©elb  ift  babîn  ; une  affaire  flambée, 

. einoerborbener  Jpanbel. 

Flambeau , s.  m . eine  Jacfel  ; meift  eine 
Stßad)dfacfel;{(torche,  eine  Jpoljfacfclï 
it.piur.  augejunbete  große  Sôadîdlichter, 
ober  aud)  £alglichter;  it.  hohe  2eud)ter 
. mit  biefen  Stiacbd*  ober  £alglid)tcrn  ; 
(Jeucrroerfer)  £eucbtfacfeln  ; flambeau, 

• (iöotan.)  bie  peruoianifebe  Jacfelbiftel  ; 

. (^ueferfieber)  ber  €rbed*$eftel;  flanv 

beau  de  poing  , eine  Jr)ailbfa<f  el  ; jouer 
. aux  flambeaux,  beo  »tele»  £id)tern  fp je* 

, ici!  ; il  a porté  le  flambeau,  (meifl  mépr.'\ 

er  tfi  ebemabld  £afep  gereefen  ; it.  fig. 
er  bat  su  biefer  bôfcn  £bat  geholfen; 
vulg.  er  bat  bad  £icbt  babcp  gehalten. 
Fig.  le  flambeau  de  la  vérité , bad  £id)t 
ber  ÎQabrbeit  ; le  flambeau  de  la  guerre, 

, biC  .fêrirgdfdcFcl  î le  flambeau  du  jour, 

. (poet.)  bie  ©omte. 

Flamber,  v.  a.  eine  ©acht  über  bad  geicer 
halten , ober  aud) , fie  gefebminb  burd) 

. ein  Jeucr  ^ie^en  ; prvcl.  flammen  ; it. 

v.  n.  flammen »on  ftd)  geben;  Jlammen 
, werfen;  {plus,  jeter  de  la  flamme;)  if. 
Andern;  mit  einer  großen,  fcbnell  bin* 
unb  betfûbrenbcn  Jlamme  brennen; 

. — une  lettre,  einen  95tief,  ber  oon 
attgeftecPten  Drten  berfommt,  über  bad 
Jeuer  halten;  — un  canard  etc.,  eine 
. (Ente  te.  fengen;  — une  volaille  etc., 
einen  ©cftûgelbraten  te.  (am  ©pieß)mit 
. brennenbem  ©peef  betriefen  ober  begie* 

. ßen  ; — une  pièce  de  canon  , ein  ©tltcF 
(um  ed  audsutrodnen,  mit  fpuloer)  aud« 

• flammen. 

Flamberge,  s.f.  mettre  Hamberge  au  vent, 

; Plais • bie  Judjtel  sichen  ; vulg.  pom  £e* 
ber  sieben. 

Flamboyant,  ante,  adj.  ( meift  nur  POn 
©ebtoertern,  £egen,  ©tcriien)  Min* 

. fenb;  bliçenb;  (p.  Juwelen)  funfelnb  ; 
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S’  flimmetnb;  einen  fthimmernben  ©lanj 
tperfenb  ; l’épée  flamboyante,  (iBibet) 
bad  feurige  ©ebreert  bed  Sbcrubind; 

couleurs  flamboyantes , (gabier)  ge- 
flammte, fïammidîte  (b.  i.  ladite,  fite** 
fjeube , gleid)fam  wellenförmige)  Um- 
riffe. 

Flamboyer,  v.n.p.us.  (meijï  POH  ©bclftei- 

nen)  blinfen  ; ftimnicrn  ; bitten  ; einen 
febt  bellen  (feurigen)  ©lanj  uon  ftcb 
Werfen;  f.  flamboyant. 

Flambures,  s.f.  plur.  T.  Jlerfen  Ullb  Un» 
gleite  ©teilen  auf  einem  geuge. 
Flamme,  s.  m.  ein Jlamen;  ber  ftabme ge- 
reifter febr  angefebener  fllriefter  bet)  ben 
alten  Römern. 

Flamme,  s.f.  bie  Jlantme;  (©ebifff.)  ber 
Sßtmpel;  eine  lange,  fcbmale,  gefpal- 
tene  Jahne , bie  fowobl  bet)  Jcpcrlid)- 
feiten , ald  auch  um  ©ignalc  unb  be- 
fehle bamit  su  geben,  aufgrfteeft  reitb; 
it.  T.  ein  £aßeifen,  womit  man  bcu 
fPferben  bie  2lber  öffnet  ; it.  qqf  ber 
©djnÄppcr  sum  2lberlaften  ; (flamette;) 
it.ßg.  (poct.)  bie  Jlantme;  eine  heftige 
£eibcnfd)aft , inf.  bie  £iebedflamme; 
jeter  feu  et  flamme,^.  Jener  Uttb  Jlame 
fpepen  ; feinen  gorn  in  heftigen  Sffiorten 
audlaften. 

Flammèche , s.f.  ein  in  bie  £uft  fabrenbed 
îbeilchen  pou  einer  brennenben  Mate- 
rie; bie  £oberafd)e. 

Fiammeroie,  s.f.  ein^rrwifchî  «in  3rrticfet; 
pl.us.  feu  follet. 

Fiammette,  s.f.  ber  ©cbnöpper,  womit 
bie  Barbierer  aberlaften;  eigentlich  ein 
©cbropffd)nappcr. 

Fiammuie  , s.  f bad  95rennfraut  ; btc 
«rennwurj  ; eine  bfafenjtebenbe^ftanse. 
Flan,  s.m.  ein  Jlaben;  it.  r.cin©d)röt- 
ling  ; etn  nod)  nicht  geprögted , aber 
Stirn  Mgen  fertig  gemaebted  runbed 
«Dtunsftucf. 

Flanc , s.  m.  bie  ©eite  ; bie  3Beidje  an  ber 
4 ©eite  ber  SDtenfäjen  unb  Äbiere  ; bie 
Æ)ùnne  ober  Dünnung;  (am  ®fcrb)  bie 
Jlanfc;  it.  qqf.  uberb.  bie  ©eite  am 
menfchlidjcn  Äörper , ober  auch  au  ge- 
reiften anberen Gingen;  les  flancs,  (er- 
habener ©tgl)  ber  COtutterleib  ; le  flanc 
d’un  bataillon,  bie  Jlanfc  eined  55atail- 
lond  ; — d’un  bastion , bie  Jïanfe,  bie 
©treidjlinic  eined  »oDreetfed,  (reoburdb 
bie  Jaçe  mit  ber  Courtine  perbunben 
reirb;)  — d’un  pavillon , T.  bie  fleinftc 
©eite  eined  fpaoillond , mit  welcher  er 
an  bad  J^auptgeb&ube  flößt;  les  flancs 
(Ober  côtés)  d’un  vaisseau , bie  ©citCU 
eined  ©chtffed  ; prendre  l’ennemi  en  flanc, 

ben  Jcinb  oon  ber  ©eite  angreifen  ; ihm 
in  bie  Jlanfe  faden  ; se  battre  les  flancs 
pour  qch. , fig.  fleh  gor  PieleMhf  um 

etregd  geben*  . 

M m s 
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Flan  Flat 


Flanchet,  ».  m.  T.  ein  ©citenffucf  Ml» 
nem  £>cbfen  ober  ©totffffebe. 

Flanchis,  s.m.  (Sffiap.)  ein  Heiner  Äteuj 
fdmitt  / in  ©effalt  eine*  «nbreüöfreujeö 

FUnconnade , ». f.  (g'eehtf.)  bie  gewunbene 
Ûuûtte;  ein  ©eitenffof;  ein  forçiertcr 
ßuartffof. 

Flandrin , ».  m.  injur.  fam.  ein  langer  ba* 

gerer  ©tenfeb  ; vulg.  ein  langer  ©enget. 

Flanelle , ».  /,  ber  Jlanell  ; ein  leichter , 
ungefebornet , (ehr  loarm  haltcnber 
©bUenjcug. 

Flanquant,  ante,  adj.  (Çortffff,)  angle 
flanquant,  ein  ©treicbwinfel  S bastion 
flanquant , eine  ©treidbbaffeo  ; f.  flme 

Flanquer , ».  a,  (Jorttftf.)  b erreichen  ; flan* 
Heren  ; wirb  oon  ffeffung*wetfen  ge* 
fögt,  welche  fo  angelegt  finb , baf  fie 
etnanber  oon  ber  ©eite  her  oertbeibigen 

fonnen  ; it.  flanquer  une  muraille  de  tours, 

eine  ©feucr  mit  £&urmen  Hantieren , 
b.  i.  beefen , bebeef en , befebuben , Oft 

theibigen  S l'infanterie  étoit  flanquée  de 
cavalerie , bie  3nfanterie  war  auf  ber 
einen  ©eite  burch  »eiteret  gebccft;  — 
an  édifice , T.  einen  $aoiUon  ic.  an  bie 
©eite  betf  ÄauotgebAube*  fe^cn  ; it.  als 
ein  oorfpringenbe*  ©ebengebAube  bem 
Jf>auptgebAube  jur  ©eite  Heben.  Fig 

. pop.  — un  coup , un  soufflet  i qn. , et* 
nem  einen  ©tof  uerfeben , tint  ©feul* 
fcheQe  geben  $ il  lui  a flanqué  cela  par  le 
nez,  er  bat  ihm  folcbe*  frep  unter  bie 
&ugen  gefagtï  *uig  er  bâte*  tbm  trocken 

. unter  bie  Sfefe  gerieben  ; se  flanquer, 
(».  riß.)  à un  endroit , fîdj  auf  eine  UH» 
gefchïiffene  9trt  an  einen  ûrt  ^infrçen 
ober  bmH«Ötn. 

Flaque,  »./.  etnetyfuhe  ober  £acbe,  worin 
immer  Raffer  Hebt»  ein  Heiner  $fubl; 
ein  unreiner  ©umpf. 

Flaquée,  »./.  ein  ©uf  ; fo  otel  ©affet 
ober  anbere  flufftge  ©acben , al*  man  auf 
einmahl  gegen  etwa*  ober  auf  iemaffb 
au*gieft  ober  au*fdwttei. 

Flaquer,  v.a.pop . ©affer  oberfonff  etwa* 
glùffige*  mit  ©ewalt  auf  eine  ©etfon 
ober  ©ache  febütten  ober  gief  en , baff  e* 
platfcbt. 

Flasque,  »./.  ot.  eine  ©uloerflafcbe * ein 
leberner  ©ufoerbeutcl. 

Flasque,  ».  m.  T.  bie  £aofttenwaub. 

Flasque,  adj.  c.  matt; febwaeb;  fraftlo*; 
fcblapp  î ebne  Triften  in  ben  £enben 
m.pl.  vulg . lenbenlöhm. 

Flatin,  ».  m.  eine  Slrt  îafebenmeffer. 

Flarir , v.  a.  T.  bie  sRünjfcbtenen  ober 
©cbrbtlinge  gleich  fcblagen. 

Fiatoir,  ».  m.  T.  ein  Jammer*  worni 
ebcmabl*  bit  SKunjfcbienen  unb  ©dirit- 
finge  gleicbgefcblagen  würben  ; (©plb- 
febmibt  icO  ein  ^lamerbammer* 


tu  Fiättet,  ».  a.  un  da«,  einen  £unb,  bet 
oon  einem  tollen  £unbe  gcbiijen  wor- 
ben , mit  einem  glùbcnben  Cifen  auf 
bie  ©tirne  brennen. 

FUtrure,  »./.  T.  ber  Ott,  wo  fid)  bet 
£unb  ober  ber  £«fc  oerbirgt , wenn  et 
oon  ben  £unbcn  oerfblgt  wirb. 

Flatté,  part,  tt  adj.  gefcbmeicbelt * f. 
flatter. 

Futter,  ».  a.  einem  fcbmeicbclttî  it.  fig. 
(fcbmeicbeln ,)  su  gelinb  unb  s&rtlicb 
bebanbeln  / 1»  ©.  eine  Äranffeit;  (le 
vice , ba*  £affer)  bagen  ; (Âinber)  oer- 
jArtcln  » oerwAbnen;  prvcl.  oersieben; 
it.  fcbmeicbeln;  (iebrofen;  in  (febmet- 
cbeln,)  ergeben*/  §.  ©.  ba*  «uge,  ben 
©crucb  / bie  ©inné  ; it.  flatter  qn.  de 
qch.,  einem  womit  fcbmeicbeln;  einen 
etwa*  angenehme*  hoffen  latTen;  einem 
womit  Hoffnung  machen  ; einet»  auf  et» 

wa*  oertroffen  ; — sa  douleur  , son 
ennui,  feinen  ©cbmerj , feinen  ©erbruf 
bureb  Hoffnung  unb  angenehme  ©or- 
ffeflunge«  linbern;  — une  personne, 
(©tabler)  einer  9>erfon  fcbmeicbeln,  b.  i. 
fie  feboner  machen  al*  ffe  iff.  Se  flatter. 
».  rejï.fid) fcbmeicbeln;  ficboerfprecbeR; 

hoffen  ; se  flatter  d'un  heureux  succès , ft  (b 

mit  einem  glücklichen  ©rfolg  fcbmei- 
cbeln ; ffcb  einen  erwônfcbten  fflu*gang 
ber  ©acbe  oetfprecben;  — le  dé,  f,  dé. 
Flatterie,  *./.  bie  ©cbraetcbelep. 

Flatteur,  s.m . ein ©cbmeicbler ; flatteuse, 

s.f.  eine©cbraeicbletinn;  it*  adj.  fdimei- 
cbelbaft;  fcbmeicbelnb;  (fcbmei^lerifcb;) 

it.  qqf.  ffatt  caressant,  fd>nteicbeln& ; 
liebfofenb  ; un  miroir  flatteur,  ein  febmei- 
cbelnber  ©piegel;  dire  qch.  de  flatteur, 
etwa*  ©cbmeicbefbafte*/  ©erbinblicbr*/ 
fflngenebme*  fagen;  avoir  les  manières 
flatteuses,  eimubmenbe  ©Sanieren  an 

ficb  haben;  etwa*  ©ef&Oige*,  €inneb- 
menbe*  in  feinen  ©ferneren  haben. 
Flatteusement,  adv.  auf  eine  fchmricbelhflftt 
9Crt  ; fcbmeicbelhaft. 

Flatueux  , tustù  adj.  bl&hcnb  ; Wü*  ©IÄ- 

hungen  (ober  S©inbe  im  2eibe)  oerur- 
facht. 

Flatuosités,  t.f.pi.  ©labungenj  ^Oinbe 
im  £eibe* 

Fléau,  s.m.  ein  Riegel;  JDrefcbffeael ; tt. 
fig.  eine  £anbpiage  ; ein  (ba*)  ©trafge- 
tiebt;  eine  ©rräfrutbe;  (©eifei;)  it. 
(oon  $erfonen,  bie  un*  beffUnbig  oer» 
folgen  ober  fonff  un*  (Affig  finb)  eine 
©eifei  ; $(age  ; ©träfe  ; it.  — (de  ba- 
lance;) ein  Söagebalfen;  (©cbloff.)  ber 
üuerbalfen/  DHegel  ober  ©cblagbaum 
an  ben  beiben  lugeln  eine*  Überweg*; 
it.  fléaux,  (©lafer)  gewiffe  ^>afen,  worauf 
ffe  ihre  ©laöfcbeibeu  tragen;  (©îûniff.) 
bie  tiber  bem  ©tof  werf  wagereebt  ffe  hf  «- 
ben  $rrffff*n§en;  Winjer)  bie  Keinen 
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RJcMjen,  womit  fi ch  brr  Söelnfocf  an 
etwa*  anbült  ; jouer  du  fléau,  brefchen; 
ben  X)rrfd>|ïcftcl  fehwingen» 

Flèche  , t.f.  prop . etfig.  fin  tyfeil  i it.  bft 
(Baum  ; ba*  lange  gefrümmte  Jpol* , 
bûg  ben  !Borber  * unb  i)intfrwagen  eine* 
Æutfchengeftclk*  nutonanber  öf  rbinöet  ; 
(an  einem  Stuft*  ober  ©auerwagen)  ber 
fcangbaum;  //•  — (de  clocher?)  eine 
Rhurmfpilje  ; ( Jortif.)  ein  Heine*  pfeil* 
fôrmige*  fcufjenwerf  ; eine  ftlcfdie  ober 
.Äappe , (2lftron.)  ber  $feil  ; ein  nôrb« 
liehe*  ©eftirn  in  bet  Çfôilchftrafte;  (auf 
©aleercn)  bie  ©range,  welche  ba*  %zlt» 
hoch  über  bem  £intertheile  ber  ©aleere 
untcrftüçt;  it • fleches,  bte  ©rÄbe  ober 
«Pflocfe  ber  Jelbmeffer  ; (im  ©retfpicl) 
bie  fcgelformiaen  Figuren,  worauf  man 
bie  ©reine  fe$t;  U flèche  d’un  arc, 
(©eom.)  ber  fJJfeil  eine*  ©ogen*  ; ber« 
jenige  £beil  von  bem  halben  Rurch* 
meffer  eine*  3irtel*,  welcher  jwifchen 
bem  ©ogen  unb  feinem  ©inu*  liegt; 

— d’une  lance,  eine  £anjenfpiçe ; — de 
grue , (f.  arbre  de  grue  ;)  — de  pont-Ievis, 

ber©chwÄngel  ober£ebebalfenan  einer 
3ugbrùcfe;  les  flèches  d’un  éventail , bie 
Pfeile  ober  ©pifjen  über  ben  ©tàben 
(gwifchen  bem  hoppelten  papier)  eine* 

(£âd)er*  ; la  flèche  d’éperon  d’un  vaisseau 

ba*  îJKittelftücf  be*  ©chifffchnabel*;  flè 
ches  ardentes,  ©ranbpfeilc,  gcuerpfeile  ; 
la  flèche  d’un  boisseau , bie  in  einem 
©chcffel  aufrccbtltebenbe  ©tange;  (f. 
auch  flécher?)  une  flèche  de  lard , eine 
©peef feite;  — d’eau,  ba*  tyfeilfraut, 
ein  tyflanjengefchledjt ; (f.  Prw . bep 
Bois). 

Flécher,  v.  n.  T.pMs.  ©djofîe  ober  gerabe 
©tingel  (flèches)  treiben. 

Fléchi , ie , part,  et  adj.  gebogen  ; gebeugt; 
(f.  fléchir?) temps  fléchi , (©chreibm.)  bie 
©iegung  be*  gaumen*. 

Fléchir,  v.  a.  biegen  ; (meift  nur  mit  ge- 
noux?) it.  (in  ber  eblern  ©chreibart, 
unb  ßg-)  beugen  ; — qn. , jemanb  jum 
SRitleiben  te.  bewegen  ; — la  colère  des 
dieux , ben  3orn  ber  ©ôtter  füllen  ; it. 

— v.  n . fid)  biegen  ; ftd)  beugen;  it.fig- 
ober  — sous  le  joug , fi  ch  unter  ba*  3och 
beugen;  ftdj  fehmiegen , b. i.  fîd)  unter 
werfen  ; it.  fleh  burch  2öorte , burch 
fclHnen  erweichen  laffen?  nachgeben; 

(s’émouvoir,  s’attendrir,  se  laisser  tou- 
cher etc.  ;)  tout  fléchit  devant  lui , ttUci 

mufj  ihm  weichen,  fidj  por  ihm  beugen, 
fïch  ihm  unterwerfen. 

Fléchissement,  s.  m . des  genoux,  ba*$nîe* 
beugen  ; — d’une  poutre , bie  Beugung 
eine*  halfen*. 

Fléchisseur , s.  m.  T.  ein  33iegmu*fel. 

Flegmagogue , adj.  c.ets.  m.  T . ein  fdjleim* 
abfûhrenbe*  Vittel, 
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Flegmatique,  adj.e.  T.  phlegmdtifch;  POtt 
falter,  feuchter  unb  fchletmiger  SRatur; 
it-ßg-  pblegmatifd);faltblùtig;  it.  s.  m . 
ein  ^hlegmatifu*  ; f.  flegme. 

Flegme,  s.  m.  T.  ba*  Phlegma;  bie  faite 
unb  wifferige  fteuchtigfeit,  weUhe  ci* 
nen  îbeil  ber  ©lutmaffe  ber  tbierifehett 
Âôrpcr  au*macht;  it.  meift  plur.  eitt 
jèber©chïeira,  ben  man  mit  bem  ©pei- 
chel  au*wirft,  ober  burch  bie  Sftafe  ab« 
fonbert;  ein  fchleimiget  2lu*wurf  ; it. 
fig-  ba*  $bl<gma;  bie  Âaltblûtigfeit; 
eine  $ertigfeit,  ftarfe  ©emûthôbewe* 
gungen  $u  permeiben,  unb  oon  feinen 
lebhaften  ©mpftnbungen  hingeriffen  nu 
werben;  (£hom.)  ba*  Phlegma;  ber 
wifferige  unfchmacfhaftefcheii/  ben  ma« 
au*  einem  tfôrper  burch  bie  Résiliation 
te.  erh&lt. 

Fiegmon , t.  m.  T.  tin  &Iutgefchwir  ; eine 
€nt§ànbung  ber  getthaut  unb  be*  $lei- 
fd)e*.  (lat.  Phlegmone). 

legmoneux , euse , adj.  T.  mit  95lut  un- 
terlaufen; f.  flegmon. 

Flétri,  ie,  part,  et  adj.  perwelft , Wflf» 
gefchSnbctî  gebranbmarft ; f.  flétrir, 
auch  fané. 

létrir,  v.a.  weif  machen;  bie  lebhafte 
garbe,  ben©latt$,  ba*  frifebe  Knfehen 
benehmen  ; eine  ©adjc  unfcfjeinbar  ma- 
chen ; it.  ßg.  — qn. , femanb  oerun- 
ehren  ober  befchtmpfen  ; jemanben  einen 
©djanbflecf  anhingen;  it.  (für.)  einem 
einen  gerichtlichen  !3erweiö  geben  ; (in 
ÄriminalfiUen)  branbmarfen  ; — la  ré- 
putation , la  mémoire  etc.  de  qn.,  jeman- 

be*  guten  Nahmen  ober  €br e fehraih- 
lern  ; jemanbe*  Slnbenfcn  fchÄnben  ober 
branbmarfen.  Se  flétrir , v.  rtß.  weifen  ; 
perwelfcn  ; weif  werben. 

Flétrissure,  t.f.  ba*  ©elfen; töerwelfen; 
Sôflfwerben  (inf.  ber  35iume  ;)  ba*  53er- 
welfcn  ober  Sfbnehmen  ber  ©chinheit  k.î 
it-ßg-  ber  ©chanbflecf  ; ein  Jlccfen  an 
ber  €hre  ; bie  93ejïecfung  ber  ©hre  te.  ; 
bie  ©hrenfrÄnfung;  it.(ju r.)  ein  (ba*> 
©ranbmahl»  (f.  flétrir?)  it.  ftatt  blâme, 
ein  gerichtlicher  fdjimpfïicher  «öetwei*. 
Fleur,  t.f.  eine  (natürliche  obcrfùnflliche) 
55fume;  (oon  ©Aurnen  unb  ©trâuchen) 
bie  35luthe;  it-ßg.  bie  ©lùtbe;  ber 
©lanj  ; bie  3rlt , wo  gewijfe  ©achen  in 
ihrer  größten  ©diôitheit  finb  (§.  be* 
Slltcr*  te.)  it.  ber  e rdc  ©enufi  ober  @e- 
brauch;  it-  (bie  Blumen)  ba*  (ober  ber 
©cfte,  2lu*erlefenffe  ; ber  Âernte.;(f. 
bic  $3epfpiele;)  une  fleur  double,  eine 
gefüllte  ©lume  ; être  en  fleur,  blühen; 
in  ber  ©lûthe  (fehen  ; fausses  fleurs , 
taube^luthen;  — de  broderie,  gefücFte 
Blumen;  (f.  auch  érolTe?)  — de  lis  , (f, 
lis?)  r.  fleur,  (SSrbci)  bic  diurne; 
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'■  ber  btaue  ©djaum , ben  ber  3rib(go  in 
ber  £ùpe  madit;  */.  bie  «ftarbcnfeite  ci* 
ttcr  3>aut  ober  eines  $eUS , (worauf  bie 
SBolIe  ober  baS  £aar  gcwefcn  ift;)  — de 
farine , bûS  feittfle  >9îebl  î la  fleur  d*un 
fruit,  d’une  pêche,  btC  fcilîC  ©ammct* 

wolle  eiltet  £)bfleS , einer  «ßflrfcbe  ; la 
fleur  du  teint , bie  blubenbe  0efid)tS* 
farbc  ï ii.  fleurs,  (£bom.  îc.)  «Blumen 
bie  fetnffcn  flud)tigflen  £&eile  ber  £or 
per,  welche  burch  bie  ©ublimation  »on 
ben  grobem  gefcbieben  wctben;  — de 
soufre , ©cbwefclblumen  ic.  ; it.  fleurs , 
(flatt  flueurs;)  btc  monatblidie  SKcini 
• gung  beS  aubern  ©efcblecbts,  (pi. us.  le« 
régies ;)  — blanches, ber rociRc  Jlud;  eine 
Äranfbeit  beS  nnbcrti  ©cfddecbts  ; les 
fleurs  d’un  vaisseau  , bie  .ftimmUlig  J 
Äiemung,  Minime  ; bie  Oïimbung  beS 
©cbiffSborbeS , tteldic  burd)  bic  Serbin 
bung  ber  ^aucbffùcFe  mit  ben  $nie 
bôljerit  eiîtfieht;  donner  les  fleurs  à un 

vaisseau , eiu  ©dyiff , f o weit  es  im 
SBafïer  gebt,  mit  Unfcblttt  beflretfbf«  i 

Fig.  fleurs  de  rhétorioue,  «Blumen  ber  SKe 

befunft;  Sluöfcbmutfungcn  bureb  £ro 
pett,  Figuren  ÎC,  ; — de  chevalerie,  bie 

(Diurne , ber  SluSbunb,  ber  £ern  ber 

SKitterfdjaft»  la  fleur  de  la  virginité,  btf 
(Blume  ber  3ungfraufd)ûft , b-  t-  bie 
3ungfrûiifd)ûft  felbfi  ; cela  a toute  la 
fleur  de  la  nouveauté;  bûS  bût  allen 
©lûttj  ber  Neuheit  ; cette  étoffe  est  bril- 
lante , mais  elle  n’a  que  la  fleur,  biffer 

©toflf  fÄUt  fcbôn  in  bie  Slugen , ba$ 
macfit  aber  bloß  ber  ©lanj,  ben  er  burd) 
bie  Slpptetur  erhalten  bût  ; avoir  la  fleur 
d’une  chose , eine  neue  ©acbe , bie  fonfl 
noch  niemanb  gehabt  bût,  juerft  bûben 
titib  gebrauchen. 

àFleur  de  etc.,  fo  »ic(  ûlS  au  niveau  de 
etc.,  adv.  wageredjt;  horizontal*  eben; 
ÎPajJerpafî  à fleur  d’eau,  de  terre , bem 
SSûiTet,  ber  (Erbe  gleich;  des  yeux  à 
fleur  de  tête , $ugcn , bic  gcrabe  fo  noett 
berüorftebett,  aïs  bic  ©tirne;  cette  mé- 
daille est  à fleur  de  coin , btcfe  ©d)ûU* 

inûitje  bût  fîdj  »ollfommcn  fdwn  er* 

halten;  cette  affaire  a passé  à fleur  de 
corde,  btcfe  ©acbe  tH  in  ber  gjerfamm» 
ïung  (ober  im5?oüegio)nod)  mit  genauer 
9ïotb  burcbgegangen,  ober  angenorameii 
worben. 

rienraison,  s.f  (®0tûtt.)  baS33lÙ6en  ober 
Sfufbf ber  (Blumen  ; ber  ’Blumen* 
flor,  tnf.  bie  SMutbenjcit  ber  QMumen. 
Fieurdeiiser,  v.  a.  mit  gtlien  befeçcn  ober 
auéjieren  ; it.  (ebemabls  in  $ranfreicb) 
branbinarfen  ober  branbmablen,  eine 
£ilte  ûuf  beit  SXutf  en  brennen. 
Fleurdelisé , éé  , part,  et  adj.  mit  £ilien 
ûuSgejiert  IC.Î  croix  fleurdelisée , ($Qap.) 


‘“eftt  * £tftettfreuj  ; fleurs  fleurdelisés, 
(“fcotaii.) «Blumen,  in  ©cfïalt  ber  ehem. 
franjofifeben  SSapenlilien. 

Fleuré,  fleureté,  flcuronné,  ée  , arjj.  (Sßap.) 

was  fab  mit  (Blumen  enbigt,  ober  n>a$ 

i bamit  eingefabt  ifh 

Fieurée  , s.f.  (ftârb.)  ber  leichte  ©djaum 
ûuf  ber  Dberfl&cbc  ber  (Blau  fupc,  wenn 
fie  in  Stube  fleht. 

Fleurer,  v.  n.  riechen  ; einen  ©erudj  t>on 
fîdj  geben  ober  »erbreiten  ; auSbuften  ; 

cela  fleure  comme  baume , prov.  bûé  rtfcf't 

wie  $a(fam , b.  t.  biefc  ©acbe  febeinet 
gut  unb  oortbeilbûft  ju  feçn. 

Fleuret , s.  rn.  bie  ûu$  ^lotetfcibc  ober 
SJocffeibe  (filoselle)  gefponncne  ©eibrn* 
fâbcn,  bie  mon  im  ©eutfeben  aucb^lo* 
retfeibe  nennt;  it . ein  (bûô)  gloretbanb; 
it.  ein  fûçonnrrtcr  S©ollcn;eug,  bet 
.iwcpetlep  ^orbe  unb  eine  boppeltcÄcttc 
bût;  (^anjf.)ein  gewtffcr  ; («Berg* 
werfgio.)  eine  2trt  ^Bobrer. 

Fieuiet , s.  m.  baô  Dtflppîer;  ber 
begen. 

Fir-urette , s.  f.  (in  ©djÄfergebidjten)  ein 
(bûô)  ^Blümchen;  it.Jig.pl.  conter  des 
fleurettes  aux  dames,  ben  Jrauettjimmern 
allerle!)  ©u^igfcttcn  »orfcbwaçen. 

Fleuri  , ie,  part,  et  adj.  blubenb;  itt  bet 
^Bllltbe  ftebenbï  (f.  fleurir;)  jonc-fleuri, 
bie  «Sûfferoiole.  Fig.  teint  fleuri,  eine 
frifebe,  lebhafte  ©efïd)tôfarbe;  nez  fleuri, 
flatt  bourgeonné;  discours  fleuri,  eine 
blumenreiche  Siebe,  (worin  m?br  ange- 
nehme al$  ftarfe  ©ebanfen,  mehr  al&n- 
jenbe  alö  erhabene  Gilberte,  berrfeben;) 
fo  auch  style  fleuri,  ein  blumiebter  ©tç!; 
cineblûbenbe@cbreibart;  piques  fleuries, 
ber  tyalmfonntag. 

Fleurir,  v.  n.  blühen;  «Bluthe  treiben;* 
IBlumen  ober  ^Blûtben  tragen  ; in  ber 
55lùtbc  fieben.  F/g.  bluberi;  im  $lor, 
in  blûbenbcm  feijn  ; in  (Êbrcn 

unb  Slnfcben  flehen  ober  (eben;  cela  fait 
fleurir  le  commerce,  btefcö  bringt  bic 
£anblung  in  Aufnahme.  (NB.j fig.  fagt 
man  im  Imparf.  florissoit  etc. , unb  nicht 
fieurissoit,  fo  ûUdj  florissant,  unb  nid)t 
fleurissant). 

Fieurisme,  s.  m.  p.us.  bie  «Sliîmcnliebbû- 
bevep.  ■ 

Fleurissant,  ante,  adj.  blubenb î ^BlÛtben 
treibenb  ober  trageub  ; {fig.  florissant). 

fleuriste,  s.  m.  ein  großer  'Slumenliebha# 
ber;  vuig.  ein  QSltimiff  ; it.  ein  «Blumen- 
mahlcr;  jardinier  fleuriste,  ein  ^Blumen* 
gârtner  ; — artificiel , ein  QHiimenma* 
Àer. 

Fleuron,  s.  m.  T.  ein  ^Blumcnfcbmiicf; 
ein  ?Blumeniierûtb  ; eine  SBerjierung 
»on  «Blumen,  Blümchen,  9tô$cbcn  unb 
£aubwcrf  ; it.  etn  (foltbctf)  -Budibrucfer* 
fîoefeben;  (t8ucf>d.)  fin  foldjcr  ©tAm* 
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v pel  ; ittf.  ber  sfllittelflAnwel  ; fafig-  c'est 

le  plus  beau  fleuron  de  sa  couronne , bû« 
ifl  bie  fcbônfle  «perle  feiner  Ärone  ; eine« 
ber  wid)tigttcn  93orred>te  eine«  Artusen, 
; aber  eine«  feinet  befien  £«nber  ; damas 
ï grands  fleurons,  gro6bluraid)ter 
mûü  i fleurs  à fleurons,  ÔBotan.)  'Blum 
cbensblumen  î jufammengefeÇte  Q5lu- 
::  men;  Sternblume«;  fleurs  à demi-fieu- 
rons,  gungenblumen. 

Fleuve,  s.  m.  ein  großer  $lufj  î ein  Strom, 
(afiron.)  ber  SribanuS  (fond  <po-$lu&,) 
ein  fûbltdje«  ©eftitn  ; cet  homme  est  un 
•„  fleuve  de  paroles,,/?#,  bie  SSOorte  j!tc$cti 
ibm  au«  bera  SXunbe,  wie  ein  Strom. 
Flexibilité , s.  f.  prop.ttfig.  bieSÖiegfam 

fett  / ©efcbmetblgfeite  4 
Flexible,  adj.  c.  btegfam;  beugfam  ; ge* 
fdimeibig/  (|.  $.  »on  ber  Stimme;) 
it.  lenffam  ; » ber  ftcf>  leiefjt  $um  SDîit* 

• leiben  bewegen  läßt  ; un  esprit  flexible, 
ein  folgfamc«,  lenffame«  ®emûtb  î coeur 
flexible , ein  wetebe«  £er$. 

Flexion  , s.f  bie  'Biegung  ; ba«  liegen; 
Beugen  (im  aftiven  u.  paffiven  Sinne  ;) 
inf,  (Slnat.)  — des  os,  ber  Bug;  bic 
«Biegung  ber  ©lieber;  bie  Sufammen* 
jiebung  jwetjer  Ättodien. 

Fübot , s.  m T.  ein  $libotb;  ein  fletne« 
cinmaflige«  unbweitböudngc«  $a&r*eug 
(flûte;)  inf,  ein  amerifamfebe«  Jrep 
beuterfcbtff  ; f.  flibustier. 
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Flibustier,  s.  m.  ein  ffrepbeuter  ober  Sfe* 
riuber  in  ben  amertfanifd)en ®en>af]ctn, 

Flic-flac,  ober  flic  et  flac , fam.  flitfcf) 
f (atfd)  1 pitfdj  pafcfrf)  1 il  lui  a donné  flic- 
flac  sur  la  joue,  er  bût  ibm  linf«  unb 
recht«  Bacfenjïreiche  ober  JObtfcigen  ge* 
geben» 

Flin,  s.  m.  T.  ber  Sonnerfleüt  / ben  bie 
Schwertfcgcr  unb  BuchfenfchiHter  jum 

«Poliren  brauchen;  Cfonfl  pierre  de  foudre.) 

Flion  , $.  f.  eine  fleine  2trt  &ellmufcheln. 

(Teiline). 

Flipot,  s . m.  T.  ein  ÎÇûUftucFdjcn/  j, 
ein  Heine«  ©tuef  Jpolj  ; womit  bie 
$ifd)lcr  einen  fehler  in  einem  Brct  be- 
beefen. 

Flocon , s.  m.  eine  <£locf e von  SÖotte , von 
Setbe  K.i  it*  eine  SchneeflocFe  ; ia  nrige 
tombe  par  flocons , bet  Sdjnee  füllt 
floefenweife. 

Floraison  , f»  Fleuraison. 

Floraux , adj.  m.pl.  jeux  floraux  , bit 
ber  Jlora  bei)  ben  alten  «Körnern  ; it. 
cf)tm.  tn  Sranfreid)  / ber  bahnte  einer 
Iitterarifdjen  ©efellfdjaft  unb  nachheri* 
gen  afabemie  ju  fcouloufe , welche  jahr* 
iid),  vom  erfien  bt«  $um  3ten$Kat)/  ge* 
wiffe  «Preifc  au«thetlte.  ' 

Flore , s.f  $lora;  bie  Blumeugottinn  bei) 

v ben  alten  SX ömetn, 


Flore  s.  m.  cor . donner  le  flore  à un  vais- 
seau , ftatt  donner  les  fleurs  etc.  ; f,  fleur. 

Floréal , s.  m.  nouv . bet  Blutbcnmonatb/ 
(ber  ad)te  ^Konath  tm  neuen  repubü* 
fanifd)en  Âalenber  ber  ftranfeit). 

Fiorée,  s.f  T.  eine  Sorte 

Florence,  (^lorenj,  eine  Stabtî)  taffetas 
,de  Florence,  eine  geringe  art  iûffet.. . 

Florencé , ée , adj.  (3ßüp.)  une  croix  florencéfc 
de  gueules , ein  Ärcuj  mit  rotben  2ilien 
«n€nK.  ï'Vrr,';: 

Florentin,  ine,  adj.  (ein  ftlOttfttinft  K.) 
Florentine,  s.  f.  eine  5lft  fa^onniertet 

: " sttias. 

Florer , v.  a.  fo  t)tel  Wte  donner  les  fleurs 
à un  vaisseau , f.  fleur. 

Florès,  (fpr.  ba$  s auô)  (latein.)  fam.  faire 
florès , in  $loribuö  leben  ; alle  £age  berr- 
lid)  unb  in  Jrcubcu  leben;  oiel  brauf 
geben  laflen.  ' 

Flôrescence,  s.f.  T.  bft  ^Bllimenflanb » bée 

art  unb  ÎEtetfe/  wie  bie  ’Blumen  foniobf 
unter  einember  felbfl/  aH  mit  bem  ^aupt» 
fliel  perbunben  flnb-  * 

Florctonne,  s.f.  T.  eine  art  feiner  fpant- 
feber  SSoUe.  . " ‘ * 

Florin , s. m.  ein  ©ulbcit  / eine  gewiife  Sil* 
berrntinje;  florin  d’or,  ein  ©olbgulben. 

Florir,  ol.  ftatt  fleurir,  (f.  bie  anmerfung 
bet)  fleurir.) 

Florissant,  ante , adj.  ftg.  blûbenb;  tm  $lOC 
(lebenb,  f.  fleurir. 

Flot,  s.m.  cineSßefle;  (erbabenc  Sebteib- 
art)  eine  Soge;  bic  ^lutbî  ber  an* 
lauf  bcö  ©teere«  îtad)  ber  €bbe  ; */.  eine 
glô§e  ober  JpoljfïüflC/  M Stp§b«>l4/ 
(f.  train);  (Sattler)  flots,  «BufcfK  POIt 
ÎOolIe,  al«  ein  ^ieratb  auf  bem  £aupt* 
gejlefle  (têtière)  bcr>9îaultbierci  *t.  flot . 

qqf.  ftatt  noeud  de  ruban,  cillC  'Banb* 

fddeife ; it.fig.  flots,  plur . eine  groêc 
çiKenge/  eine  Sdiaar,  (fouie,  multitude); 
il  y a flot,  côiflfftiitb/  bû3«9îcer  (leigt i 
flot  et  jussant,  ( flatt  la  marée  çber  le 
flux  et  le  reflux,)  f.  jussant;  mettre  urç 
vaisseau  à flot,  ein  ©d)ijf  flott  madjen ; 
einSd)iif,bû«fcfirii}t/  wieber  in  beu 
£auf  bringen;  le  vaisseau  est  à flot,  ba$ 
Sd)if?  il î wieber  flott  ; c«  bot  genug 

S©aiîer;  jeter  du  bois  à flot  perdu,  biç 
Äol*fd)eite  einjeln . (unb  nicht  in  einer 
$loßc)  in  ben  5lfl§  »<rf«n  fort* 
fd)wimmen  lalfcn;  Jr>olü  flößen..  A grands 
flots,  adv.  baufenweife;  (pou  fï:‘lTigen 
Sachen  / j.  ^B.  oom^Blute,  t>oît 
nen  K.)  firomweife;  verser,  des  larmes  a 
grands  flots,  Ströme  von  £fjrancn , bau* 
figeiîbrônen  vergiegeu;  (f.  aud)  wurde, 

prov.  ). 

Fottable,  adj . c.  (Vött  ^80d)Cll  Ullb  SftlO' 

meu)  floQbar;  worauf  man  S)o\ft  Jofieu 
taniu  un  ruisseau  flottabje,  e\n  SloHOttci). 
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Flottage,  #.m.  b«g  glögett  bfg  #0 IgeFl  Me 
$loge.  vi.  . , ■,  • - 

Fottaison,  s.f.  T.  berjenige  Ott  an  einem 
©chiffe,  big  an  welchen  bag  Söaffcr  reicht; 
ligne  de  flottaison,  ober  ligne  d’eau,  bit 
STOaiTerlinte , (welche  ««beutet  / wie  »eit 
b«0  ©cbiff  be laben  werben  mug,  um  feine 
t>oÜe  £abung  $u  hoben), 

Ffottant.  ante,  adi.  fd)»immenbî  une  île 
flottante,  fine  fchwimmenbe  3nfel;  ît. 
fis-  unfchlüffig; wanfelmûtbig;  unbe* 

ffdnbig;  ungcroig;  des  cheveux  flottans, 
(poet.)  jcrfirente , fliegenbe  jjûore;  dra- 
perie flottante,  (©îûbler)  ein  fchwebcnbeg, 
ein  jltcgenbcg  ©emonb. 

Flotte,  t f eine  flotte  ober  Äricggffotte  ; 
it.  T.  flatt  écheveau,  eine  ©trcbne;  iu 
(Jifdjer)  b«  Æorf  ober  bit  ftebcr  «n  ber 
angelfchnur  ï aller  de  flotte , iu  ©cfe  U» 
fchaft  «nberer  (baju  gehörigen)  ©chiffe 
fahren, 

Floré , ée , part . et  aij.  gefchwommen;  «e- 
fïdgt  îC.(f.  flotter);  bois  flotté,  ftlôgboljî 
visage  de  bois  flotté,  pop.  iron . ein 

©chtoraffengcficht,  b.  t,  plumpe  unb 
»iberliebe  0fff(htg;ûge. 

Flottement,  s.m.  T.  bag  ^fottieren;  eine 
weßenförmige  (fehlerhafte)  Bewegung 
bepm  ©tarfchteren  her  fcruppcn,  welche 
bie  fronte  machen. 

Flotter,  v.n.  auf  bem  2Ö«fferb«&er  fchwtm 
men  ober  treiben;  it.  non  ber  £uft  ober 
nom  Sßtnbe  hin  unb  her  bewegt  »erben, 
fliegen/  »ie }.  ©.  Bahnen,  Gebern,  £aare, 
Äleiber  tc.  ; (Köhler)  fchweben  / (f,  flot- 
tant); (©chtfff.)  cor.  ßatt  être  à flot,  f, 
flot  ; it.ßg.  in  ber  ttngcwighdtfchweben; 
fîch  nicht  entfchliegen  fömten;  ungcwijj 
fepn , wo§u  man  ftd>  entftbïiegen  fofl  ; 
unfchluffig  fetjn;  »«nfen  ; faire  flotter  du 
bois,  £olj  flögen;  flotter  entre  la  crainte 
et  l’espérance , ßg.  |»ifchm  furcht  Uttb 

Hoffnung  fchweben. 

Flottille,  s.f.  eine  Heine  flotte  ; eine 
Slottiße. 

Flou,  adv.  peindre  flou,  T.  |«rt/  »eich, 
fanft,  marfig  unb  mit  »obi  oetfcbmol 
lenen  färben  mahlen, 

Fiouette,  s.f.  T.  eine  SÖetterfahne  ober 
©tnbfahne  «uf  ben  ©chiffen. 

Fiouve,  s.f.  r.  bag  SRuchgrag;  eine  ffatf 
riechenbe  ©ragart. 

Fluant,  adj.  m.  papier  fluant,  T.  (bûg)  Jlieg' 

papier;  £ôfdtaapier. 

Fluate,  s.  m . (ÇbiimiC)  ÇlufffpatbfdurC' 
©ûlj. 

Fluctuant,  ante,  adj.  nouv.  fdjWûUlenb; 
ungewig.  f.  flottant. 

Fluctuation,#./.  T.  bie  waßenbe©ewegmtg 
bei  €iterg  in  einem  noch  nicht  offenen 
©efchwûr,  ober  fonff  eineg  ©afteg,  ber 
fleh  in  irgenb  einen  £bdl  beg  menfeh* 
liehen Ährperfetgoffen  hat;  (heftiger  ifl 


pulsation;)  itjig.nauv.  bflg  ©cfcftHmfettî 
bie  Söcranbcr  liebfett.  .. 

Fluctuer,  v.n. ßg.  nouv . jfatt  flotter, ßg, 
Fluctueux , euse,  adj.p.ux.  gtüge  ©dien 

«ufmcrfenb ; überhaupt,  »«f  ficb  mit 
ttngejtum  bewegt.  . .* 

Fiuer,  v.n.  (nur  oom  ©teer  unb  non  bett 
Jeucbtigfeiten  im  menfchlicben  Körper) 
fliegen;  la  mer  Sue  et  reflue,  bat  ©teer 
hat  €bbe  unb  Jlutb;  eg  fliegt  ab  unb  su. 
Fluet,  ette,  adj.  fch»&dllich  » frdnflicb  i 
immer  mit  puffen,  ©chnuppen,  S) u» 
lien  tc.  behaftet;  elle  a la  mine  bien  fluette, 
fie  hat  eine  frÄn fliehe  ©tiene  ; fie  fleht  fehr 
fdjmöcbUcb  (ober  frönflicb)  aug. 

Flueurs,  s.f  pl.  ol.  flûtt  tes  régies  des  femmes; 
flueurs  blanches,  ber  Wet§€  $lu§;  (f. 
fleurs  ). 

Fluide , adj.c.  T.  flüfftg;  it.  s.m.tin  (ba<) 
Slutbum;  ein  flùfftger  Äörper;  fluide 
électrique,  magnétique,  bie  eleffrtfch*/ 

magnettfehe  ©taterie. 

Fluidité,  s.f.  T.  bie  gluffigfett. 

Fluorlque , adi.  c.  T.  l’acide  fluorique  , bit 

Jlugfpathfaure. 

Fluors,  s.m.pi.  pm .)  ©laljluffe/  ge* 

fàrbtee  ÄrifiaD. 

Flûte,#./,  cincjlhte;  (©chifff.)  eine  Jlute; 
ein  glûtfchiff;  ein(büg)£afif«h«eug  mit 
hohem  "Sorbe,  flachem  »hoben,  fehr  bau« 
fbig  am  untern  iheile  ber  ©eiten,  hinten 
unb  oom  darf  gugerunbet,  ohne  ©af* 
lion;  (wiewohl  man  in  $ranfreidj  alle 
ju  einer  Ärteggflotte  gehörige  $ro»iant* 
fchiffc,  £ruppentranfportf<hiffc/  Äran* 
fenfehiffe  tc.  flûtes  nennt;)  flûtes, 
(îapetenwirfer)  Flinten , b.  I.  fletne 
©puhlen  ober  SEÖcberfchijfcheni  it.  iron . 
lange  burre  ©eine  ohne  Böaben  ; it.  flûte, 

burl.  eineÄtpflierfprubCi  flûte  allemande 
ober  traversiére,  eine  Ûuerfl&tei  flûte 
douce  ober  flûte  à bec,  eine  ©chnabel* 
flöte;  flûte  de  roseau,  eine  SRobtpffite; 
flûte  à l’oignon  ober  à trois  trous,  eint 
groge  Jlôte  mit  breo  2ôchern,  bie  oorn 
einen  £nopf  in  ©efialt  einer  Zwiebel 
hat;  U flûte  de  Pan,  (poet.)  Ober  ( vu/g. ) 
de  -chaudronnier , eine  Stohrpfdfc  mit 
Pielen  nebencinanbergefeoten  SXôhrcn; 
emboucher  u flûte,  bie  îflôte  anfeçenï 
jouer  de  la  flûte,  bie  $Jôte  fptelen  ober 
blûfen  ; jeu  de  flûtes,  bûg  ^(ötenregifter , 
^lötcnwerf  in  einer  Orgel;  flûte  de  ber- 
ger, (©otan.)  fiernförmiger  5rofd>löifel 
ober  Sffiafferwegerich , (auch  flateau). 

Fig.et  Prov . ajuster  ses  flûtes,  fam.  (ftint 
flöten  jufammen  fiimmen  ;)  a lieg  tjrran* 
flaltcn,  bag  eine  ©acht  glucfUch  oon 
©tatten  gehe  ; ajuste*  vos  flûtes,  »ertragt 
euch  hoch  mit  einanber;  leurs  flûtes  ne 
s’accordent  pas , fie  fiimmen  nie  jttfam* 
men;  vutg.  fie  flößen  nicht  mit  fin anba; 
ce  qui  vient  par  U flûte , s’en  va  par  le 
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tambour,  wie  gewonnen , fo  jerronnen  ; 

il  y a de  l'ordure  i sa  flûte  ober  en  son  fait, 

pop . feine  ©gehe  Ifl  nicht  rein  ; être  monté 
sur  des  flûtes,  iron.  feine  fStaben  mehr 
bûben, 

Fiàté,  ée,  adj.  vo  x flûtée,  eine  Eliten» 
©timrne  ; des  son s flutés , flbtenâbulidje 
£ônc;  ftlitent&ne. 

Flûter,  v.  n.  mipr.  flûtt  jouer  de  la  flûte, 

auf  ber  glite  fpielen  ; it-  pop.  trinfett , 
iechen;  it.v.a.  (goU*  unb  ôlcciéwefen) 
2>ic  Staaten  febr  genau  unterfuchen;unb 
feben , ob  nicht*  oerbot&ene*  barunter 

ber  borgen  iß;  il  a flûté  tout  son  bientfg.t 

pop.  er  bat  alle  fein  ©ut  licbetlich  burch* 
gebracht, 

Flüteur , euse,  s.  plais,  et  mêpr . ein  JlätCtt 
fpieler,  eine^lôtenfpielerinn, 

Fluviatile,  adj.  e.  un  'coquillage  fluviatile, 
eine  Jlußmufchel;  plante  fluviatile,  ein 
glußfraut. 

Flux,  (fpr.  flu.)  s.  m.  bie  $Iutbî  bai  9tn 
laufen  be*  ©teere*,  nach  ber  fcbbe  (re- 
flux); (sRebic.)  ein  Jluß;  ein  wiber 
* natürlicher  Slbflug  ober  tteberaang  ber 
©äftc  au*  einem  £betle  De*  getbe*  in 
einen  anbern,  um  in  biefem  enttoeber 
ftch  anjufammeln  unb  gu  feften  (fluxion 
■hume) , ober  aber  bafelbfl  au*geleert  fu 
werben;  (€bum.)  ein  Sluß,  b,  t.  ent 
Weber  ber  guflanb  PoUfommener@chmel 
jung,  (ba  ein  Körper  im  $luß  fleht,) 
ober  / eine  bie  ©chmeljung  anberet  Äör* 
per  befbtbernbe  ©taten«  ; (Äartenfp.)  ein 
$luß  ; alle  auf  einanber  folgenbe  Blatter 
in  einer  $arbe  ; le  flux  et  le  reflux  de  u 
mer,  bie  €bbc  unb  #lut&;  flox  (ober 
cours)  du  ventre,  ber  Durchfall,  (f. 
diarrhée)  ; flux  de  salive  ober  de  bouche, 
ber  ©pcichclfluß  ; flux  de  sang,  ein  ©lut» 
fini,  ber®  lutgang;  flux  hépatique,  ein 
2cberfluß;  flux  d’urine,  ein  £arnfluß; 
flux  menstruel,  ber  mongtbltcbeSfuß  (fonfl 
les  régies).  Fig.  et  Prov.  il  a un  grand  flux 
de  bouche,  et  will  immer  fdjwaçen;  vuig 
er  hat  ein  gute*  ©îaulwerf  ; un  flux  de 
paroles,  ober  de  belles  paroles  inutiles 

ein  (Strom  bon  Starten;  ein  Ueberfluß 
von  fchôncn  (aber  nicht*be!fenbcn)  2ßor 
ten;  ein  ffitartfchwaU,  ©tartfram;  ma 
bourse  a le  flux , pop.  mein  ©cutel  fann 
fein  ©elb  halten;  ba*  ©elb  bauert  nich 
lange  bep  mir. 

Fluxion,  s.f.  ein  ftluß  im  2eibe,  (f,  flux) 
(QKatbem»)  la  méthode  des  fluxions,  bit 
Differentialrechnung;  poudre  contre  les 
fluxions,  ba*  ffluSpulper, 

Fluxionnaire,  adj.  c.  ben  bluffen  (fluxions] 

unterworfen;  ju  puffen  geneigt;  flûfîig. 
Foarre,  5.  m.  (au*gcbrofchcne*  ©tr  oh  i le  cte 
©ttob;  ftutterßro&i)  nur  in  folgenber 

SKebenSûtt  : faire  gerbe  de  foanr*  à Dieu , 

prov.  bem  Pfarrer  bie  fehl echte  fie  ©atbe 


guttt  gehenben  geben;  it,  falfche*  Selb 
in  ben  älingelbeute!  werfen  ; überhaupt/ 
fleh  um  geißlich«  (Sachen  wenig  befiim* 
mern, 

Fociie,  s.  m.  oi.  (Ättat,)  ber  ©Ibogett* 
fnochen , b,  i.  ber  ganje  fcbeil  be*  Är* 
me*  / vom  mittlem  ©elenfc  be*  9lrme< 
an  (b.  i.  ber  €lbogen)  bi«  $ur  £anb* 
wurjel;  le  grand  fodie,  baö  ©chienbein; 
le  peüt  fociie,  bie  ©chien beinro&te. 

Foàne,  s.  m.  ber  Jifchßachel;  bie  Sw 
p une. 

Fœtus  ober  fétus,  s.  m,  ( bet)  ©tenfdjen 
unb  fcbieren)  bie  ftrudjt  im  ©tutter- 
leibe;  ein  $ôtu*. 

Foi,  s.f.  ber  ©laubcCtm  t&eologifdjen  u, 
nicht-tbeologifchen  ©etflanbe;)  it-  Êreuc 
unb  ®lauben/  b.  i.  bie  £reue,  welche 
man  butch  bie  Erfüllung  feine*  2tar* 
fpredjen*  beweifet  ; it,  qaf.  bie  ©ealau* 
btgung  einer  (Bache  burch  bünbigegeug- 
niffe  unb  ©eweife  ; (JBap,)  §wep  in  ein* 
anber  gefchloffene  £änbe,  aU  Reichen 
bcö  ©unbntßed  / ber  Jreunbfchaft  unb 
îreue/  (f,  auch  article  unb  profession;) 
mourir  pour  la  foi , um  bed  ©IgUbcntf 
wiBen  ßerben;  il  n'a  ni  foi  ni  loi,  er  . 
achtet  weber  dteligion  noch  ®efelje; 
ajouter  foi,  ©lauben  bepmeffen;  diçne 
de  foi , fo  ©lauben  oerbient;  glaubwur* 
big;  homme  de  foi,  ein  glûubwûrbiger 
50tann;  it.  (^ebenör.)  ein  ©afatt,  ber 
feinem  Eebenâherrn  su  hulbigen  fchulbig 
iß;  être  sans  foi,  oftnegreue  unb  ©lau« 
ben  feçn  ; donner  sa  foi,  fein  Sßort  ge« 
ben  ; sur  sa  foi , auf  fein  5öort  ; auf 
feine  gufage;  manquer  de  foi,  feiner  gu« 
fage  nicht  getreu  bleiben;  la  bonne  foi, 
bie  Steblichfeit  ; bie  ©cwiffen&üftigfcit 
im  Sieben  unb  £anbeln  ; être  de  bonne 
foi , avoir  de  la  bonne  foi , aufrichtig 
fepn  ; gewifîen&aft  fenn  ; être  de  mau- 
vaise foi , ungewiffenpaft  fcpn  ; unreb« 
Uch  hanbeln  ; il  est  dans  la  bonne  foi , 
il  le  fait  dans  la  bonne  foi , CT  tbut  ttf 

auö  guter  Meinung;  er  hanbelt  nach 

©eWiffen;  possesseur  de  bonne  foi,  (jur*) 

einer  / ber  bep  (ich  glaubt,  baß  er  ber 
rechtmäßige  Jfpert  fetneö  ©ute<  fep  ; lais- 
ser une  jeune  personne  sur  sa  foi , eint 

junge  tyerfon  ihrer  eigenen  Sùbrung 
tibctlajfen;  la  foi  conjugale,  bie  ehrliche 
£tCUe;  la  foi  des  traités , la  foi  d’un  con- 
trat, bie  ©erbinblidjfeit,  bie  aui  ben 
gefchloßenenlcrüf taten,  ober  aué einem 
Äontrafte  fließt  ; faire  foi  d'une  chose, 
geugniß  wovon  geben;  etwa*  bejeu« 
gen  , beglaubigen  ober  beflatigen  ; en 
foi  de  quoi  j’ai  signé  etc,,  jur  ©eglaubU 
gung  ober  nu  Urfunbe  beffen,  habe  ich 
unter)eichnet  ; foi  et  hommage,  ber  2e* 
henéfib;|Tn  bonne  foi,  de  bonne  foi, 
atld)  4 la  bonne  foi , adv.  Aufrichtig  » 
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«U*  trtUcfKm  jper$enj  m'a  foi!  par  ma 

' foi  * bet)  meiner  £reue  ! foi  d’honnête 

• homme  » fo  wahr  ich  ein  ehrlicher  SKaiin 
bin  ! foi  de  cavalier,  OUf  .ftûPalier*  iJJû« 

• rôle  I ligne  de  foi , (SRathem.)  f.  ligne. 

Foiblage,  s.  m.  T.  badSîemebium  / b.  i.  ber 

bem  $tünjjmeißer  gefcßmdßiq  pcrgonnte 
geringe  5lbgang  am  ©chrot  unb  £orn 

i ber  audgcprâgten  $îûnj|fn. 

Foible,  adj.  c.  (fpr.  féble,)  propr.  et  fig. 

*'  fehwaeh  ; fdm)4d)lid)  i *.  fig.  fcf>n>act> 
an  ©eelenfriften;  it.  fehwaeh  ; nner&eb- 
Iid>  î pon  geringer  SÖiditigfeit  ; oon 

• fchlcchtem  9?ad)brutf , ober  SÎOertfte  rc.; 
it.  Foible , s.  m.  ba*  ©chwÄchß* , ober 

• ber  fchwÄdjße  Ort  einer  ©ache;  it.fig. 
— d’une  personne,  bie  (morûlifdie) 
©djwàchc,  ©chwachhcit/  ober  fd>roacftc 
©eite  einer  <pcrfon  ; prendre  qn.  par  son 
foible,  einen  auf  ber  feftroaeften  (Seite 
angreifen  » avoir  du  foible  (ffrttt  de  la 
faiblesse)  pour  une  personne,  (f.  foiblesse;) 
du  fort  au  foible,  ober  le  fort  portant  le 
foible,  ein*  in*  anbere  gerechnet. 

Foibiement,  adv.  ouf  eine  fdjwad)e  ärt; 
fehwaeh;  fchwÄchlidwc. 

Foiblesse,  s.f.  prop.  et  ßg.  bie  ©tf>WÄdjC; 

• @d)mütf)beit  i Unpcrmögcnheit  ; ber 
COîangel  an  .frÄftcn  ; it.  bie  ChnmachtJ; 
ber  Mangel  aller  Ärifte  unb  alle*  55c* 
ipugtfcpn*  auf  einige  3eit;  it.  fig.  bie 
<Sd)tpAd>e;  öhnmaeht  ; ber  Mangel  ber 

• SDtacht  ; ba*  Unoermogen  ; it.  bie  feftroa* 
d)e  ©eite  einer  tycrfon  ; (f.  bie  Q5ebcu« 
tungen  Pon  foible;)  tomber  en  foiblesse, 
ihn  Ohnmacht  faHen  ; les  faiblesses  des 
hommes,  bie  menschlichen  ©ebrcchen  unb 

UnPOUfommenheitenjavoirde  la  faiblesse 
pour  une  personne,  jfe.  eine  ©d)»Pachhcit 
fur  jemanb  höben  ; alle*  an  icmattb  gut* 
heißen. 

Foiblir,  v.  n.  fcfttracft  werben  ; abnehmen; 

• faiblir  sur  un  sujet , in  einer  Materie 
nicht  mehr  fo  ßarf  fcpn,  wie  fonß. 

Foie,  s.m.  Dic£eber;  chaleur  de  foie , £c« 

berßeefen  ; eine  $u  gewiffen  feiten 
fchneU*  aufßeigetibc  fliegenbe  .fripe  unb 
9vôtbe  im  ©eficht , inf.  »renn  man  feine 
gefunbe  £eber  hat  î il  a des  chaleurs  de 
foie,  fig.  er  geräth  um  einer  geringen 
Hrfachc  willen  fcftncQ  in  £orn  ober  €i* 
fer  ; er  hat  eine  bipige  £eber,  baß  ihm 
bie  ©alle  gleich  ûberlàuft;  — de  soufre, 
(Çbpm.)  bie  ©cbwefclleber;  eine  55er* 
einigung  bc*  ©chwefcl*  mit  alfalifeben 
Materien  — d’antimoine,  ©picßglad* 
£eber.  -, 

Foin,  s.  m.  ba*  Jj}CH  » it.  qqf.  les  foins, 
plur.  ba*  noch  auf  ben  Söicfen  ßehenbe 
lingcmÄhte @ra*;  couperies  fains,  ba* 
.©ra*  rnÄhcn  ; vulg.  J>eu  madjen.  Fig. 
et  Prov.  chercher  une  aiguise  dans  une 
charretée  de  foin  , etlPft*  fticftett/  ba*  fcftr 


' ffettt;  unb  baher  febwer  $u  ftnben  ifi; 

il  a bien  mis  du  foin  dans  ses  bottes, 
f,  botte. 

Foin,  inter},  pop.  büßbicbbod)!  vulg.  junt 
genfer  1 jum  ©ebinber  i pop  35lti}  î 
pop  ©tern  foin  de  vous  : tpeg  mit  eud)  ! 
foin  de  votre  conseil,  $um  genfer  mit 

eurem  SXathe  l 

Foire,  s.f.  bie  Steife;  ein  großer  3®hr* 
marft;  it.  qqf  ber  ^ahtmarft,  D.  n 
ba*  OXcßgefchenf;  prvd.  ber  Sftcßfram  ; 
la  foire  de  pâques,  du  nouvel  an  etc., 
bie  jDßcr* , bie  9te  ujahrdme  ffe  ; donner 
la  foire  à qn. , einem  etwa*  $ur  «Reffe 
faufen.  Prov.  ils  s’entendent  comme  lar- 
ronscnfoire,  (f*  entendre;)  la  foire  n’est 
pas  sur  le  pont,  bie  SDteffc  iß  noch  ntd)t 
por  ber  £bûre;  wir  haben  noch  3«t; 
e*  hat  noch  3eit  bamit»  la  foire  est  sut 
le  pont,  cé  iß  hohe  £eit  oamit  ; wir  ha* 
bftl  (Ober  ihr  habt)  £eit;  il  a bien  hanté 
(ober  couru)  les  foires,  pop.  (oon  einem 
erfahrnen  unb  perfebmipten  Sitten)  er 
iß  ein  alter  tyraftifu*;  er  hot  ou*ge* 
lernt. 

Foire,  s.  f.  pop.  ßatt  cours  de  ventre, 
dianrhée,  bet  $urd)föll  , ^Durchlauf; 
{pop.  bie  ©efteiße  ;)  vulg.  plais,  bie 
fcbuelle  Catherine;  le  vin  nouveau  lui  a 
donné  la  foire , er  hat  pom  neuen  SGQcinc 
ben  Durchfall  befommen. 

Foirer , v.  n.  pop.  ben  Durchfall  haben. 

Foireux , euse , adj.  et  s.  pop.  mit  bf  m 

durchlauf  behaftet  ; (pop.  cm  ©cheißer, 

eine  ©d)eißerinn;)  avoir  la  mine  foireuse , 
eint  blaße  ©cf»cht*farbe  haben  ; une 
coupe  foireuse,  (tfartenfp.)  ein  unriçh* 
tige*  Slbheben,  i . ©.  wenn  man  einige 
55lÄtter  fallen  lÄßti  un  soixante  foireux, 
(ÎJifetfp.)  ein  ©eefaiger/  ben  man  aber 
(j.  wegen  eine*  begangenen  Jchlcr*) 
nicht  §&hlen  barf. 

Fois , s.  f.  sjftül  ober  5)tahl  î une  fois  pour 
toutes , ober  une  bonne  fois,  eilt  fur  ûBe* 
mahl  î à la  fois,  tout  à la  fois,  Otlf(£in* 

mahl;  jugletch  » if-  t°ut  à la  fois  » oUe* 
auf  einmàhl  ; alle*  zugleich  ; toutes  les 
fois,  aQemaht  î toutes  les  fois  que  etc., 
fo  oft  al*  K. 5 de  fois  à autre,  oon  £dt 
ju  3^it*  bann  unb  wann;  jebi*wetlen; 
je  juweilen;  je  ju  Bitten  ; une  seconde 
fois,  jum  jwcoten  Stahle;  jum  anbern 

ÇOtûhlCÎ  autrefois;  aucune  fois;  quelque- 
fois, toute  fois  etc.  ; f.  in  alphabétiser 
£)rbnungj  chaque  fois,  jebcdmahl;  com- 
bien de  fois , wie  oft , wie  pielmahl  » 
million  de  fois,  rntUionenmahl  / b,  i. 
UnjÂbligftnahl»  par  fois,  (ßatt  quelque 
fois,  ober  de  fois  à autre)  pon 
£eit  ; biôwcilen  ; je  suweilen  ; prendre 
ober  saisir  qn.  à la  fois  du  corps , einen 
mitten  um  ben  £eib  fallen , j.  55*  ihn 
aufjuhcben  > une  fois  n'est  pas  coutume. 
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prov.  eînmahl  ift  ttic6t  oft  ; fiitmaÇI 
geht  wohl  futt. 

Foison , s.f. fam.  (ohne  Strtifct , urtb  nnr 
im  sing.  ) ein  tteberftuß  ; eine  große 
5Kcnge>  il  y aura  foison  de  fruits  cette 
année,  cô  wirb  biefcö  3ahr  eine  SKenge 
(ober  einen  Ueberfluß  an)  fruchte  ge- 
ben ; roir  wetben  ein  obftreicbeô  ^aßr 
haben;  à foison , adv.  im  ttebcrflujfe;  in 
$Dtenge. 

Foisonnement , s . m . T.  bû$  2(ufgUû0Cn 
beô  £alfô. 

Foisonner , v.  n.  en  qch.  fam.  fin  lieber« 
ftuß  ftaben ; etwaô  oo0auf  haben;  einen 
Ueberfluß  an  etwa*  hoben;  fruchtbar 

«n  CtWûÔ  fcçn ; foisonner  beaucoup,  (oott 
gen)iiTen  gieren)  ftch  ftorf  Dermchren  ; 
elles  foisonnent  plus  d’une  manière  que  de 
l’autre , (fagt  man  Don  gewiffen  ©pet- 
fen)  fie  geben  (im  Soeben  ober  ^«berei« 
ten)  auf  eine  2lrt  mehr  aus , afö  auf 
bie  anbere;  fie  guettenauf;  man  reicht 
weiter  Damit;  la  chaux  foisonne,  T.  ber 
Äalf  quiUt  auf;  cherté  foisonne,  prov. 
hep  tbeurer  3«it  hält  mau  aUeö  beffer 
SU  SKathe. 

Fol  ober  Fou,  adj.  m.  Folie,  / nirrtfcfo / 

b. i.  toll;  wahnwifjig;  wahnfmnig;  it. 
n&rrifd)/  b.  i.  auögelaffeu/  au^fdjroei* 
fenbluftig;  //.  nflrriich/  b.  i.  leicbtgliu* 
big;  einfältig;  unflug;  thoricht;  un 
chien  fou,  (f.  enragé;)  folle  enchère, 
folle  farine;  pièce  folle  etc. , (f.  enchère  ; 
farine , pièce  etc.  ;)  un  fol  appel , (jlft.) 

eine  muthwi0ige  appellation  ; un 
fou  rire , ein  närrifchcö  £achcn , beffen 
man  ftd)  nicht  enthalten  fanit,  unb  wo* 
Don  man  hoch  feine  ilrfacbe  anjugeben 

Weiß;  être  fou  d’une  personne,  d’une 
chose , auf  eine  närrifchc , übertriebene 
art  »on  einer  tyerfon  ober  ©oche  einge- 
nommen fcrjii  ; vuig.  in  iemanb  oernarrt 
fcpn  ; einen  Darren  woran  gefrefîen 
haben  î (f.  and)  Fou , s.)  fou  vous-même, 

ihr  môget  wohl  fclbjt  nicht  gefeheib 
fepn  ; fou  qui  s’y  fie , ber  ift  ein  9tarr , 
ber  fich  barauf  perläßt  ; baö  mag  ein 

9tatt  glauben  ; il  m’a  pensé  faire  devenir 
fou , prov.  er  hätte  mich  halb  §um  9tar* 
ren  gemacht.  Fou,  s.  m.  Folie,  s.f.  ein 
9tarr  ; (auch  ein  9tarr  weiblichen  ©e» 
fchlcchteöi)  ein  Sflahnwiijiger;  38ahn« 
finniger;  it.  einîtàrr;  eine  9l&mnn; 
(f.  bie  ©ebeutungen  oon  fou , adj.)  it. 
(ftatt  bouffon)  ein  £uftigmacher;  it*  ein 
Hofnarr  ; (©chachfp.)  ein  £äufer  ; un 
fou  à lier,  ein  9tarr  / ein  SSüßnfinni. 
ger , ben  man  an  jtetten  legen  muß; 
i’höpitai  des  foux,  bas*  9t  arrenhofpital  / 
Otarrenhautf,  $ottbauö  ; fou  de  haut* 
gamme,  plais,  eill  (ftjttarr  ; Prov.  plus 

• on  est  de  fous,  (plus  on  est  fou)  plus  on  rit, 

am  Piclen*£achen  erfennt  man  ben  9tar* 
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rett.  (f*  auch  blanchir  , marotte  unb 

presse). 

Folâtre,  adj.  c . ein  wenig  närrifdj , b.  n 
fehr  luftig  , fcherihaft  / furjweilig; 
fpaßhaft;  muthwillig;  poffenßaft. 

Folâtrer;  v.n.  fdiäfern;  furjweilen  ; Äurj- 
weile  ober  sjftutbwiücn  treiben  ; eilt 
wenig  nirrifd)  thnn. 

Folâtrerie , s.  f.  bie  tfuriweile  ; närrifdjt 
tyofien  ; fleiner  SOtuthwiUe  j ein  imith- 
williger  ©treich. 

Folichon  , onne , adj.  fam.  fo  Diel  Wie  fo- 
lâtre , it.  s.  un  petit  folichon  , une  petite 

folichonne,  rin  ( bûô  ) 9tArrch en  ; ein 
©pielfiftchen. 

Folie,  s.f.  bie  Starrheit,  b.  i.  ber  $©nhtt- 
fînn,  Sôahnwiç;  it.  b.  t.  bie  £horheit; 
Unflngheit;  ber  Uiwerftanb  ; it.  bie  große 
Unbebachtfamfeit  ; ein  unbefonneneö. 
SÖcfen  ; eine  unbefonnene  J^anblung  ; 
it.  nirrifcheSXeben;  9tarren6pof?en  ; it, 
(Starrheit/)  eine  heftige  £eibcnfchaft 
für  etwaö;  eine  ©chwachheit  ; eine 
übermäßige  unb  unorbentliche9teigung 
woju;  (meift />/.)  eine  &horheit;  eine 
jugenbliche  Sluöfdjrocifung  ; ein  muth- 
Williger  ©treich»  les  folies  d’Espagne, 
eine  &rt  $än$e  ; la  chasse  est  sa  folie , 
er  ift  ein  ïeibenfchaftlicher  £iebhabct 
Don  ber  pûgb  ; aimer  qn.  à la  folie,  nât* 
rifeh  in  jcmanb  verliebt  fepn  ; faire  folie 
de  son  corps , feinen  £eib  jur  tlnjucht 
mißbrauchen. 

Folié,  ée,  adj.  (Shbnt.)  Mitterig. 

Folilet , s.  m.  T.  ba$  ©tuef  oom  ©chut* 
terblûtt/  (prrci.  baô  ©chaufelftucf/)  b.  U 
baö  Pon  einem  auögewirften  Jpirfdje, 
Don  ba  an  abgefdmittene  ©tücf , wo  bet 

. 95orberbug  aufhôrt. 

Folio,  s.  m.  (lûtein.)  un  livre  in-folio,  ein 
Joliant  ; ein  «Ruch  in  $olio  ; it.  folio , 
(®uchbr.)  bie  ©eitenjahl  ; bie  pagina  ; 
folio  recto , bie  erfte  ©cite  eines  ©lat- 
tes* ; folio  verso , bie  SXôcffeite  einc$ 
©latteô. 

Foliole,  s.f.  T.  ein  (baô)  ©lÄtt^en. 

Foliot  ober  Fouillot,  s.  m.  T.  (an  ©chlôf* 
fern  mitanbcrthalb  ober  2 Routen)  baô 
auf  einem  ©tifte  ftehenbe  ©tûcf  chen  €i* 
fen , weldieé  bie  SBirfung  einer  5eber 
jurueffdjlagt. 

Folie,  s.f  T.  ein  ©aefgarn  ; ein  weitma- 
fehigeô  ©arn  §um  {Çang  großer  platter 
Sif it , inf.  ber  SXochen» 

Folle-enchère,  f.  Enchère. 

Follement,  adv.  thôrtdjti  n^rrifcherwclfe. 

Follet , ette  , adj.  ( dimin . Don  fou , folle ,) 

ftnberhaft;  finbifch»  ber  (ober  bie)  mit 
Älcinigfeiten  immer  fpielt  unb  tânbelt; 
esprit  follet,  ober  (*•)  un  follet,  ein  ÄOf 
bolb,  ^Joltergcift;  il  a l’esprit  follet,  il  a 
l'humeur  follette,  er  treibt  gern  Äinber* 
poficii;  feu  foilet,  ein  (bûô)  3rrlic^t  / 
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' eftl  3trWÎfa&  { ce  n’est  qu’un  feu  follet, 

Jfig  ta«  ifr  lauter  ©trebfeuer;  (wirb 
hefonbct*  von  einer  ©ebrift  getagt,  î>ie 
voll  fabimmernbet  falfdjer  ©ebanfen  iffi; 
poil  follet , bie  ©Dildjbaate,  b.  i.  bie  et» 
flen  £aate  am  ©arte  junger  geutc. 

Follette,  s.f.  bie  ©artenraelbe , bie  weife 
©Selbe;  eine  $f!anje. 

Folliculaire  , adj.  et  s.  mèpr.  rtiol . ein 
(fablecbter)  ©rofcbüteitfc&reiber;  Sour 
naltft  ; ûberh.  (in  gattfuebtiger  fctjlcd)- 
ter  ©cbriftffeUer. 

Follicule,  s.f.  (©otan.)  ber  jffruchtbalg; 
bie  ©aracnböUe;  (Slnat.)  ein  ©Alglein 
ober  ©lA*cben,  inf.  ein  JDröfanblA*« 
eben/  b.  t.  eine  mit  einer  befonbem  Jrjaut 
»erfahrne  £)rufa , bie  eilten  befonbern 
8u*fubrung*gang  hat;  follicules  de  séné, 
©cnneöbAlglcin. 

Folliculeux,  euse,  a<(/.  (Slnat)  blA*djftt- 

artig;  wie  Heine  ©Alglein. 

Fomentation,  s.f.  T.  ein  feuchter  Umfcblag 
auf  einen  tranfen  fcheil  be*  geibe*; 
( wenn  er  warm  aufgelegt  wirb  ) eine 
©Abung. 

Fomenter,  v.a.  T.  einen  feuchten  Umfcblag, 
eine ©Abung  auffegen ; (f.  fomentation;) 
iu  ein  Uebel  (un  mal)  unterhalten  / ffatt 
e*  $u  heilen  ; ie.  fig.  (meiff  m.p.)  — la 
sédition,  la  discorde  etc  , ben  Slufrubr, 
bie  sjroietradjtK.nAbrcn,  bAgen,  unter 
halten  ; hoch  fagt  man  auch  — u paix , 
l’amitié  etc. , ben  ^rieben , bie  Jreunb* 
fehaft  te.  unterhalten. 

Fonçaiiies,  s.  f pi.  (Jfcapej.)  bie  ©oben« 
breter  be*  ©ette*. 

Foncé  , ée  , adj.  ober  bien  foncé  , fam. 
wohl  bemittelt;  wohl  begütert;  fahr 
reich  ; H y est  bien  foncé , cr  ift  barin 
wohlgeubt  ; er  oerôebt  e*  au*  bem 
©runbe;  it.  foncé,  (oon  garben)  bun 
fel;  d’un  rouge  foncé,  bunfetroth» 

Fonceau,  s.  m.  T.  (am  fljferbegebiffe)  ber 
©oben  an  jcberJpAlfte  eine*  i>ohlmunb 
ffncfe*  ; (®la*bûtte)  ba*  ©ret. 

Foncée,  s.f  T.  ein  ©ebiefergang ; ein 
©ebiefergraben. 

Foncer,  v.  n . nur  nodj  in  fotgcnbcn  — i 
lappointement,  |u  jemanbe*  &u*gabcn 
ba*  nAthige©elb  berbcpfabaffcn;  it.  cor. 
ftatt  fondre , herfttrjen , herfaUen  / lo* 
gehen,  $.©.  — sur  l’ennemi,  it.  Foncer, 
v.  a.  T.  mit  einem  ©oben  oerfaben  ; ben 
©oben  in  etwa*  (§.  ©.  un  tonneau , in 
ein  $af)  einfaijen,  ober  su  etwa*  ma* 
eben  ; it.  ben  ©oben  einer  £ortcnpfanne 
mit  £eig  belegen  ; — U casserole . ben 
©oben  einer  Äaffcrole  mit  ©peef, 
te.  belegen  ; — une  couleur, 
eine  ÿarbe  öunflcr  machen. 

Foncet , s.  m.  T.  bie  grögte  9lrt  fransöfi- 
fcher  gluffahne;  (©cbloff.)  ba*©cblog 
blech  ; bie£)iUe. 


Fonder,  1ère,  adj.  ben  ©runb  unb©obett 
eine*  ganbgute*  ober  ®runbfàcfe*(  auch 
eine*  Jpaufc*)  betreffenb,  ober  basu  g u 

hörig  ; charge  foncière  ; contribution  fon- 
cière, ber  ©runbsin«,  ©obensin*;  bie 
©umbfeuer;  reute  foncière,  etneSRente, 
bie  jemanben  auf  ein  ©runbff  ûcf , auf 
ein  £anbgut  angewiefan  if  ; seigneur  fon- 
der, ber  ©runbherr;  justice  foncière,  bie 
©runbgcrecbtigfeit;  ü est  foncier,  fig. 
er  if  grünblich  î er  oerftebt  fain  Jf>anb- 
werf  (faine  tfunfl  te.)  au*  bem  ©runbe , 
vuig.  au*  bem  $unbamente;  f.  auch 

foncé.  d 

foncière,  s.f  f.  foncée. 

Foncièrement , adv.  grûnblith  î au*  btttt 
©runbe  ; it.  ftatt  dan»  le  fond , im  ©run* 
be  ; il  est  foncièrement  honnête  homme  , 

er  if  im  0runbe  ein  ehrlicher  ©Dann. 
Ponction , s.  f bie  2lmt*Pfrticbtunq  ; ba* 
Slrat;  ba*  ©efchAft;  ber  £>ienfr;  bie 
Verrichtung  ber  2lmt*gefcbAfte  (©Débit.) 
ber  $ienfl  ; eine  organise  Verrich- 
tung ober  ©emegung  (punition)  be* 
Körper*,  ober  eine*  $beile*  bef eiben, 
S*  ©.  ba*  &auung*gcfd)Aft  bc«  ©Do- 
gen*; faire  les  fonctions  de  sa  charge 
feine  3mt*»errid)tungen  abmarten  ; il 
fait  bien  toutes  ses  foncions , fam.  er  ift, 

trinft,  perbant , fahlAft  gut,  (b.  i.  er 
ifr  gefunb). 

Fonctionnaire,  s.  m.  nouv.  — public,  tilt 

öffentlicher  ©eamter. 

Fond , s.  m.  ber  ©oben  eine*  ©ef  Age*  ober 
©chAltniffe* , eine*  fetter* , ©aefe*, 
Äorbe*,  ©ette*  ober  ©ettgejleUe*  K., 
auch  einer  Jj)aube  ic.  (u.  bet  ©rbc)  ber 
©runb  ober  ©oben;  it.  ber  ©runb  be* 
©Deere* , eine*  bluffe*  tc.  ; it.  bie  bin- 
terffe,  abgelegenffe  ober  entlegen  fie  ©e* 
genb  eine*£)rtc*,  eine*£anbe*,  ©ebÄu* 
be*  tc.;  ba*3nnerfte,  ^interfte,^iefffe; 
ba*  ©nbe  (s.  ©.  einer  SlUee  k.;)  bie 
®iefe  ; bie  Vertiefung;  it.fig.  ber  ©runb; 
ba*  3HU(|tfe,  §.  ©.  be*  £ersen*,  bet 
©eele  tc.  ; it.  ber  ©runb  (ober  ©oben,) 
bic  erfte  Zulage  eine*  aewirften  3ruge*, 
einer  ©tieferep  tc. ; (©Dahier)  ber  ©runb; 
bie  mit  bet  erften  Jarbcnlage  uberso- 
gene  glAcbe  ; it.  ber  Jpintergrunb  ; it»  (f. 
champ-,)  it.  ber  ©runb,  b.i.  ba*28tth- 
tigfte  bep  einer  ®ad)e;  ba*  Jpauptwerf, 
bie  Äauptfache;  ba*  woraufe*  bep  einet 
©aepe  bauptfAcblich  anfommt;  l«  fond 
d’une  chaise,  ber  ©ip  eine*  ©tuble*; 
— du  carosse,  ber^interfip  in  ber  Äut- 
febe  ; un  carosse  i deux  fonds , eine  £ut- 

febe,  in  welcher  ber  hinter  «unb  Vor- 
berfth  einanber  pöllig  gleich  finb  ; une 
étoffe  à fond  d’or,  ein  ©toff  mit  einem 
golbenen  ©runbe  ; ce  haut-de-chausses 
n'a  pas  assez  de  fond,  T.  biffa  Jpofan 

finb  im  ©efAffe  su  enge  ober  su  fnopp  ; 
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(ÖK&ifFf.)  fond  de  cale,  bft  SCaUltlî  (f. 
cale;)  fond  d’affût,  bie  ©Ohle  Ober  btr 
©oben  einer  ©d)iff*lapette;!efoiKi  d’une 
voile,  ber  ©auch  eine«  ©egel*;  haut- 
fond , f.  in  alpbab.  Orbnung  ; bas-fond, 
eine  Untiefe;  couler  à fond,  (f.  couler;) 
fond  de  bonne  tenue , ein  guter  Sinter* 
grünt) ; perdre  fond,  ben  Sinter  fcfolcp* 
pen;  donner  fond,  fo  DicI  ûl*  mouiller 
l’ancre,  ben  Sinter  werfen î ftd>  pot  Sln* 
fer  fegen  ; cela  va  au  fond , bief  gebt 
§u  ©runbe;  it.  e*  finft  au  ©oben  ; pren- 
dre au  fond , fld>  an  ben  «oben  / auf 
bem  ©runbe  eine*  ©ebÄubeö  anfe^en  ; 
sans  fond,  bobcnlo*  J (prop.  et  ßg.) 
grunbloö  ; aller  dans  le  fond  d’un  bois, 
tief  in  ben  Sôalb  hineingehen  ; de  fond 
en  comble,  pon  ©runb  au*  ; ßg.  buref)* 
au*;  pèUig;  gSnjfid);  gana  unb  gar; 

il  faut  venir  an  fond  de  cette  affaire , 

tpir  mûfcn  «uf  ben  ©runb  biffer  ©ache 
f ortimcn  ; faire  fond  sur  qn.  ober  sur  qch. , 
ftcb  auf  jemanb,  ober  auf  etwa*  per* 
laffen  ; ôd)  SKecbnung  barauf  machen  ; 
feft  barauf  bauen.  Fig.  et  Pro*.  du  fond 
du  cœur,  pon  £eraen*grunbe  ; aufrich* 
ttg  ; il  est  ruiné  de  fond  en  comble , et 
pon  ©runb  au*  ruiniert;  er  iftpbttig 

tU  ©runbe  gerietet  ; cette  affaire  n’a  ni 

fond  ni  riv*,  ba*  ifl  eine  ©adje,  bie 
toeber  ©runb  noch  ©oben  bat;  ba*  tft 
ein  perroirrter  £anbcl , au*  bem  fîd) 
fein  Cftenfch  finben  fann  ; c’est  une  meï 
sans  fond  et  sans  rive,  ba*  if  obnc  ©runb 
imb  ©oben  ; if  unergründlich  ; bas 
überf eigt  allen  menfchltchen  ©erflanb  ; 
(f.  auch  fonds;)  déjeûner  g fond  de  cuve, 
f,  cuve. 

Fond,  ad*.  i fond  , grunbticb  i au*  bem 
©runbe;  aller  â fond,  (Æartenfp.)  gana 
btnunterfaufen  / b.  i.  bem  ©titfpieler 
wenig  ober  gar  feine  harten  jum  SRit* 
fptelen  übrig  laffen  ; au  fond , dans  le 
fond,  ira  ©runbe;  wenn  man  bie  ©a» 
rf>c  an  fid)  felbfl  erwÄgt;  vulg . wenn 
man’*  bepm  £i<hte  befielt. 

Fondamental,  ale,  adj.  jum  ©runbe  fine* 
©ebüubc*,  ober  (ßg)  einer  ©ache  ge- 
hörig ober  bienlich  ; worauf  etwa* 
bauptfâchlid)  beruhet;  pierre  fondamen- 
tale, ber  ©runbfcitl;  loi  fondamentale, 
(in  ©runbge fefj  ; basse  fondamentale 
(ÇRufif)  ber  $unbamenta(baf  ; ©runb* 
haf. 

Fondamentalement,  ad 9.  (£ehrftpl)  POU 
©runb  au*  ; ausgemacht  ; unlîugbar. 

Fondant,  ante,  adj . (nur  POm  fafttgen 
Obf)  fchmcljenbî  gleichfam  auf  ber 
£unge  jerfliefienb  ; it.  f.  fondant , s. 

Fondant , a.  m.  «Shum.  je.)  ein  $Iuff  ; ein 
©ch»nel§ung*mittel  ; it.  ba*  ©chmelj- 
gla*  ber  ©mailatbciter  ; it * (»Dtebic.) 
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auch  <*dj.  un  remède  fondant , ein  Stuf* 
lôfung*mitte(. 

Fondateur , s.  m.  trice , s.  f.  bf t ©tiftfT  S 

bie  ©tiftertnn. 

Fondation,  *./.  bie  ©runbung  *>  €rbô«ung? 
©tiftung  ; aucb  le»  fondations , pi.  bie 
©runblegung  eine*  ©ebflube*  ; it.  fonda- 
tions , piur.  ber  ©runbgraben  au  einem 
Junbftmente  (fondement;)  it.  fondation» 
eine  mtlbe  ©tiftung/  (fondation  pie,) 
i.  ©.  einer  Äirche , einet  fpfrûnbe,  eine* 
Älofter*/  eine*  J^ofpital*/ einer  ©chule 
IC«  Î it-  ßg.  — d’un  empire , bie  ©tif* 
tung  eine*  Steife* i — d’une  ville,  bie 
©rbauung  einer  ©tabt;  faire  les  fonda- 
tions d’un  bâtiment , ben  ©runb  ju  einem 
©eb&ube  graben. 

Fonde  , s.  f.  (©Ctliff.)  cor.  ftfitt  fond , eilt 

Slnfergrunb. 

Fondé,  ée,  adj.  gegrunbet;  erbaut;  gc* 
fHftet  / (f.  fonder  ;)  une  personne  fondée 
de  procuration  ober  un  fondé  de  piocura- 
tion,  eine  beooUmüchtigtc  Werfen;  ein 
©ePoUmüchtigter. 

Fondement,  s.  m.  ber@runb  cinc*©ebau* 
bc*/  b.  i.  entweber  ber  ©runbgrabe»/ 
(tes  fondations,)  ober  ba*  ftunbamcnt 
felbfl  î it.  ßg.  (d’un  empire  etc.)  bfT 
©runb  su  einem  SReidje  ic.  ; it.  fonde- 
ment, bie  ©runblage;  ber  ©runb  ; ba*, 
worauf  eine  ©acte  hauptfichlich  be- 
ruht; bie  Jpauptjiübc;  ©runbfcfle  ; ein 
JÇwuptgrunbffllJ  te.;  it.  ber  ©runb  j bie 
Urfach«  ; ber  ©ewcgung*grunb  ; ober 
M06/  eine  ©eranlaffung  ; <7.  bie  Auf  ere 
Oeffnung  am  ©taftbarme  ; bic  Öffnung 
(ba*  £och)  am  ipmtcrn  ; jeter  les  fonde- 
mens , ben  ©runb  legen  ; ce  ne  fut  pas 
sans  fondement  , e*  WÄt  nicht  Ohne 

©runb. 

Fonder,  v.  a.  ben  ©runb  (ju  einem  0c* 
bAube)  legen;  grünben,  (a.  ©.  sur  un 
roc,  auf  einen  gelfen  ic.;)  it. (une ville,) 
ben  ©runb  a»  einer  ©tobt  legen  ; eine 
©tabt  aniegen  ober  erbauen  ; it.  fig . un 
empire  etc.)  ben  ©runb  ju  einem  SXeiche 
K.  legen;  ein  SReich  te.  grünben,  er- 
richten ; it.  fonder,  (Uften  ; eine  milbe. 
©tiftung  machen;  (f.  fondation  unb 
fonds;)  it.  mit  ©runben  unterfingen; 
auf  ©eweife  grünben  ; fonder  toute  son 
espérance  en  Dieu  , ûfie  ffîttC  J^offnUîî.g 
auf  ©ott  fefjen  1 fonder  en  droit , be- 
rechtigen ; fonder  la  cnlsine , fam.  plais. 
für  bie  ffüch«  forgens  fonder  qn.  de 
procuration,  einen  bepofimÄchtigcn.  Se 
fonder , (v.  ré/l.)  être  fondé  sur  etc. , fidj 
worauf  grünben  ; fich  auf  etwa*  fûçerr. 

Fonderie , s.  /.  cinf  ©irgrrep , b.  i.  ein 
©iefj hau*  ; eint  ©ie§hûtte  ; (©ergwe- 
fen)  bie  ©cbmehbütte  ; it.  bie  ©ieff- 
îttnü  ; it.  bie  ©chinelafunf  ; it.  bie 
23ach*fchmçlat  ber  ï©«ch*aiehrr  ; ba* 
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©djmcljrtûboratortum  ; — en  caractères, 
— en  bronze,  — de  canons,  fine  Bcforift* 

gicficrcr)  ; SKctallgieficrci) , (nAmlid) 
metallener  îBilDfAulcn  :c.  ;)  Btuif* 
gieficrci). 

Fondeur , s.  m.  ein  ©ic§cr  ; iu  ein  Bdjitiel* 
jeri  fondeur  de  lettres  ober  de  caractères , 
ein  Bdmftgicfier  i fondeur  de  cloches, 
ein  ©locfengicfier. 

Fondis  , s.  m.  f.  fondrière. 

Fond-mine,  s.f.  T.  t>ic  (£rjKf>mcl(C  ? î)Ct 
9tabmc  einer  ncuerfunbenen  $tafd)ine. 

Fondoir , s.  m.  ( Bcifcnfîcbcr  JC.)  bic 
©cbmcïjereo  ; ber  Drt,  rvo  baô  Un» 
fcl)litt  gefdmioljcu  wirb;  it.  ber  baju 
bienlidje  ©dmicljfcfiel. 

Fondre,  v.  a.  fcbmcljcn  ; iV.  (in  eine  $orm) 
gießen  ; (les  couleurs)  bic  Jarbcn  ver» 
fd)incf§en»  Fig.  fondic  un  ouvrjge  dans 
un  autre , jtoct)  2&erfe  in  <£incô  nifam* 
nien  fcbmeljen  ; fondre  la  cloche , ber 
©ud)c  ein  (£nbc  madfçn;  einen  enbli» 
d)cn  £ntfet)lu§  fafîcu  jc. ; it.  Fondie, 

' v.  n.  fdimeljen  ; flufiig  »erben  ; in  ben 
ftlufi  fommen  ; it-  fig-  fdtroinben  ; an 
Stcifd)  unb  ÄrÄftcn  abnebnien;  it.  ein* 
jtürjen;  einfaUcn  ; übern  Raufen  fai* 
Ien;  it.  pcrfinfcn  ; it.  mit  Ungcftùm, 
0011  oben  berab,  auf  ctroaö  loöfabrcn, 
IotbrccOen  ober  loöac&cn  , mic  j.iß.  ein 
©eivitter,  wie  ein  Raubvogel  auf  feine 
Q^eutc  ic.  î fondre  sur  qn. , fig.  einen 
jbbliugö  anfalfen  ; über  einen  bcrfal* 
len,  orv(iür|cn;  einen  mit  Jpcftigfcit 
uub  Ungeftiim  überfallen  ; beftig  auf 
einen  loögebcn  ; auf  einen  peretnfttir» 
men , (mie  §.  05.  Unglutl.)  berabfebic» 
fjeil  (OOtl  SBbgelll).  Se  fondre,  cor.  tfatt 
fondre,  v.  n.  Fig.  fondre  en  larmes,  fit 
$brAnen  jerfitefkn;  tout  ce  qu’il  tient, 
fond  entre  scs  mains  , unter  feinet!  JpAlt> 
ben  ifl  allcö  fo  gut  mie  verloren.  (f.  aud) 

fondu). 

Fondrière,  s.f.  ober  Fondis,  s.  m.  (inf. 
auf  ipecrtfraficit  ) ber  ©rbfall  ; bic 
Bchlucbt;  ci»  ticfcô  £oeb,  reobaôÉrb* 
teid)  cingefunfen,  ober  auögefcfjmemmt, 
ober  ber  Sßca  auögefabreit  morben  ifl 
jc.  ; it.  ein  jfumpfïgcr  unb  morafiiger 
Ort,  mo  man  mit tcin  Jubrmcrfe  leicht 
fterfen  bleibt  i baô  sflîoraftlod). 

Fondrilles , s.f.  pi.  bet  BaB  , 35obcnfalJ 

von  fïùiTigcn  Badicn. 

Fonds,  S.  m.  ber  ©rilîlb  Ullb  5)0bcn  ill 
SHùcfiîdit  auf  baö  ©igent&um;  (außer 
biefer  9iûcf0d)t  fond  unb  ntd)t  fonds:) 
it.  ein  moju  befiimmte?  Kapital  ; (ein 
Jonb»;)  it-  ber  gante  2öoaren*?Dorrütbi 
bie  gefammteu  ©aaren  cincö  Äauf* 
ntarincö;  OBuchbÄubl.)  ber  Verlag;  it. 
fig.  ber  $Keid)tf>um  an  SSerftanbeö^uttb 
©emütbögabeu,an  îiigenben,  au  Äcnttt* 
jli  f)Ctt  2C.  i de  b fonds  de  terre,  £nubc* 
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rct)cn  i bien-fonds,  ©nmbßticfe;  liegen* 
be©rünbe,  b.  i.  tvirf liehe  unbetveglidjc 

©ûter  ; faire  les  fonds  nécessaires  pour  la 
guene , bic  nôtbtgen  ©clbmittcl  JU  ben 
Âriegéfoftcn  verfdjaffcn;  donner  tin  hé- 
ritage a fonds  oerdu , ci»  ©runbfhïrF  gc* 
gen  cinc(lcbtagige)  2cibrcnte  bingcbeit , 
(fo  bafi  man  auf  baö  Capital  SBcrjicbt 

tbut  ;)  des  livres  de  fonds,  ($U$bAnbL) 
2}crlagöbüdjer;  Verlag;  le  fonds  et  le 
trés-fouds , ber  ©ruiib  unb  ‘©oben , unb 
allcö,  maö  bam  gehört  ; //.  ba3  Capital 
mit  ben  ^infen.  Fig.  il  sait  le  fonds  et 
le  très-fonds  de  cette  affaire,  et  ivcifî  al* 
le$ , n?aé  man  von  biefer  (èaebe  ivtffen 
la  lut  ; il  a un  grand  fonds  d’esprit,  ce 

bcfîijt  große  ©ciflcégabeu. 
fondu , uc,  part.,  et  adj. gefefimolscn  ; ge* 
gotTen;  ciugcflurjt;  gefunfen  te.  (f.  fon- 
dre ;)  fer  fondu , ©ilfjeifen  j papier  fondu 
et  refondu  , T.  uiugcarbeitetctf  papier, 
(tveil  cè  jerriffen  ober  fonft  fcblerbaft 

IVar).  Fig.  une  rna;son  fondue  dans  une 
autTe,  ein  Jpauö,  befjen  ©ûtev,  Durd) 
ißerbeiratbung,  an  cm  anbereö 
gefönt  inen  finb;  jouer  au  cheval  fondu, 
iSuf&otferleinö  fpicleit,  (ein  Äinber* 
fpicl,  ba  fie  aufeinanber  fpringen  uub 
reiten). 

Fongcr,  v . n.  T.  p.r/s.  flatt  boire,  (vom 

Rapier)  burd)fcl)lagen. 

Fougib’e,  adj.  c.  choses  fongibles,  (jur.) 

£cbcnömittel,  bienaeh^üld,  ober  nach 
9)taß  ober  iiacf)  ©eivicht  verfauftiverben. 
Fongte,  s.f.  T.  ber  ÄoraUc»fd)tvanim ; 
©rbfcbmammliein  ; Çungit. 

Fongueux , euse  , adj.  (©btr.)  fchmûinmicht. 
Fongus,  s.  m.  (©btr.)  ein  fduvammivbter 
Sleifdyauömucbö  > ein  (Schwamm. 
Fontaine,  s.f.  bic  jQucÜc,  ÎRaiTcrquelIc ; 
it.  ein  Springbrunnen;  eine  (?vrtng* 
maiTafunjl  ; it.  ein  SRJaiTcrfaß,  ein^Baf* 
ferfiAnbev,  irtber  Äücbc  tc.;  it.  ein 
Jpanbfaß  mit  einem  /pab n,  jum  i)Anbe* 
tvafchen  ; it.  ber  fupferne  ober  mefTingcne 
Jpabn  an  einem  ^Brunnen,  an  einem 
gaffe  ic.  mit  feiner  9ibhrc  ; (iBccfer) 
baö  2od)  im  ^eige  worin  ber  Bauerteig 
aufgelb fet  Wirb  ; (tybvfif)  fontaine  de 
compression,  de  héron,  intermittente, 
fûnjilicbe  Bpringbruniien  ben  îDnicf 
beö  SS3affcrö  ober  ber£uft  üu  beiveifen; 

fontaine  de  la  tète,  (f,  fontanelle;)  la 
source  d’une  fontaine,  betört,  IVO  CiltC 
ÜueUc  entfpringt  ; cresson  de  fontaine, 
93r un !tf refit’  ; mettre  la  fontaine  à un  toi>- 
neau,  ben  in  ein  ÿafi  ficcFcn. 
Fontainier  ober  Fontenier,  s.  rn.  ein  StbÜ? 
renmeificr  ; Q3nmnenmci(ier  ; it.  ciu 
^tinfimcifier,  (9!uffebcr  über  51'ajTer* 
funfie).  1 

Fontanelle,  s.f.  bûô lUattchen ; ’Blattcbcn; 

baö  50,daneÜ  ; ber  Bdjlagbrunncn  > 
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ein«  jiemlidj  groge  £>effnung  ber  £irtt*  Forban,  *.  m.  ein  Sreobcuter  ; ©eer&uber. 


fcbûlc,  om  SGBtr bet  bed  Æopfcd  neuge 
borner  Âinber.  (€in  anbered  i fi  fonti 


Forçage,  s . m.  (3fôun$fUttc)  bie  SjcrftÂr- 

fung  bed  @cbtoted.  (©egentheil  ; fofc 

blage). 


t cule). 

Fontange,  s.f.  eine  Slrt  ©ûnbfchleife  auf 
bem  Âopfpuçe  ber  Srauenjimmer. 

Fome,  *./.  bûd  ©cbmeljen,  b.  t.  bie  £anb* 
Jung  ober  ber  ^uflûnb  bed  ©cbmeljend; 
(erfiered  heifit  ûuct>)  bie  ©cbmetjung, 

• it.  bad  (ginfdjmeljen,  bie  ©tnfehrae  lâung, 
$,  09.  ber  tDîûnjenî  it-  bad  ©iefien  in 

, eine  $orm  ; ber  @u§  ; it-  ber  @u§ , b.  i. 

. bie  fehon  gegoltene  gâterie  i it.  detail, 
b.  i.  eine  gewiiïe  SOîifcbung  »on  Âupfcr , 
sDtcfîing  unb  Sinn  » begleichen  ift  bad 
©lodengut  ober  bie  ©locfcnfpcife , unb 
, bad  Âanonenmetûtt  ï (©chriftgiefj.)  ein 
. @u§  î fo  viel  ©ucbltûben,  nid  §u  einem 
nottfommenen  ©octimente  gegoffeitroer* 
ben  ; fontes , T : ber  leberne  Ueber*ug 
(faux  fourreaux)  über  bie  tyiflolenholf* 
- tern  (fourreaux;)  it.  bie  *ptflolenholftern 
r feïb#  ; canons  de  fonte  , metallene  @tû*i 
, <fe  ; fer  de  fonte,  gegoffened  €ifen; 
©ugeifen  (fer  fondu;)  fonte  de  fer  , ein 

noch  unreined , fprôbcd  ober  brüchiges 
©ifen  \ ouvrage  de  fonte , gegoficne  2lr* 
beit;  une  marmite  de  fonte,  fin  £opf 
non  gegoffcnem  €ifen  ; la  fonte  des  cou- 
leurs, (tabler)  bad  Sîerfcbmeljen , 58er* 
treiben  ber  Farben  i ce  tableau  est  U une 
belle  fonte,  in  biefem  ©cmÄ&löc  fïnb 
bie  Farben  fd)5n  »erf<bmcl$t  ober  »er* 
fdjmoljen. 

Fontenier  , f,  Fontalnier. 

Fonticule,  s.  m.  bûd  JontoneU/  b.  t.  fin 

burrf)  bie  Æunjl  erregted  ©efchwür,  in 
ber  Olbficbt,  bôfe  fteuchtigfeitcn  ûud  bem 

ÂÔrpet  ûbiUfÛbren.  (f.  ûUCf)  Cautère.) 
(3(1  nicht  mit  fontanelle  ju  »erroechfeln). 
Fonts,  s.  m.pl.  fonts  baptismaux  ober  fonts 
" de  baptême  , bfr  £ûufflein  J tenir  sur  les 
■ fonts,  jur  £ûufe  bûlten;  vu/g.  aud  ber 
$oufe  beben  ; be»  einem  Äinbe  ©epûtter 
# eben  ; it.  figfam.  »on  jemanben  , in 
beffen  Slbwefenbeit , »tel  ©uted  ober 
<5»fed  fprecben  ; it-  einen  ûudfrogen.  ’ 

Foque,  s • m.  f.  Phoque. 

For,  s.  m.  Ober  for  extérieur,  (jtlt.)  bie 

. ©ericbtdbarfeit  ; it-  ber  SUchterffubli 

. for  intérieur  , (£beOl.)  bet  inflCrIift)C 

$Xid)terffu&(  ; bûd  innere  ©eriebt  i bûd 
©croitTen,  • • . : * • 

Forage , s.  m.  prvci.  ol . bie  Sßeinaccife  ; 
bûd  Umgelb;  bie  £ranffleueri  (auch 

pertuisage). 

Forain , aine , adj.  (eigentlich  UUt  mit 
, marchand  unb  traite,)  frenibî  ûUdlan* 
bifrf)  ; marchand  forain , ein  frember 

• Âûufmann , welcher  auf  bie  Reffen  ober 
SûbrmÂrfte  jUht;  traite  foraine,  ber 

i Soll  für  ein*  unb  ûudgehenbe  SBaaren ; 
f,  auch  alibi-forain*. 


Forçat , s . m.  eilt  ©ûTeereufflûbe  î travailler 
comme  un  forçat, prov,  fcfcr  fcht»ere  Ober 

bürte  Arbeit  thun. 

Force,  s.f,  bie  (forperïiche)  Ârûft  bet 
sßtenfehen  unb  £hiere , öuefj  ber  ^jïûtt* 
jeu  te.  i it.  bie  ©rôrfe , b.  i.  eine  reichlich 
»orhûnbene  Äroft  i it-  b.  i.  bie  2>ûuer* 
hûftigfeit,  j.  39.  eined  ©ewebed,  eined 
©cbüubed  / iSûlfend  K.;  bie  ©tirfe/ 
j.  05.  eined  tyloçed/  einer  Jefhing;  -it. 

b.  i.  puissance,  bie  SOtûChtJ  îtlf.  les  for- 
ets, plur.  (j.  09.  d’un  état,  bie  3Kûd)t/ 

bie  ©r5§e  eined  ©tûûtcd  >)  it-  bie^rtegd* 
mûcljt  ; bûd  $rtegdf;eer  ; JÇ>eerî  bie 
gruppen;  it.  force,  bie  ©et»ûlt/  £ef* 
tigfcit,  b.  i.  ein  hoher  ©rûb  ber  Btirfe  ; 
it.  fig.  bie  unrechtmà§ige  0ci»ûlt;  it. 
bie  tfrûfti  ber  îfîûChbrUCf , (énergie;)  it. 
bie  Âroft/  bie  ©tàr U ber  ©eele , bed 
©cijtcd  ic.  ; it - bie  ©ewûlt , $îû(ht , 
j;  .09.  ber  OSercbfamfeit  / Oßahrhcit, 
©emohnhett  ber  ©cfcfje  :c.  ; it.  bie 
<3ti\rfe  / Âtûftfûlle  eined  jîunfl»»crfd  i 
bie  Eebhaftigîféit  bed  Äoloritd  ; it.  forces, 
plur.  T.  f.  bie  ûlphûbcrifche  ûrbnung  î 
la  force  du  corps,  bie  £cibedfrûftî  2ei* 
Bedürfe  ; la  force  du  bois , bie  ^t^rfe 

bed  ypol^cd;  it.  met(l  ber  $rieb,  ber 
hAuftse  Aufruf  bed  09ûumfûftcd  î it.ßg. 
(»on  <Perfonen)  (f.  bois;)  les  forces  de 
terre,  bie  £ûnbmûCht;  forces  navales, 
bie  ëcemûCht;  forces  mouvantes,  bit 
05et»egungdfraft  ; force  majeure , bie 
ûberroiegenbe  ober  überlegene  sfôûcht; 

maisons  de  force , 3ucl)thiufer  ; Olrbcitd* 
h^ufer  i prvcl.  SKûfpelhÂllferï  recouvrer, 
reprendre  scs  forces,  f.  bieff  verbes:  user 
de  force,  employer  la  force,  ©ei»ûlt  bfûU* 

chen  ; (échifff.)  fo're  force  dévoilés,  mit 
»oller  SDîûCht  fortfegeln;  force  de 
rames,  nud  ûtjen  ÄrÄftctt  rubern;  in 
(ûuf  ©ûleeren)  bie  Stuberfnechte  mitûl* 
tet?£îûcht  rubern  lûffen;  force  m’est  de 
faire  cela  , ober  il  m’est  bien  force  de 
faire  cela  , fam.  bûd  m U i tdj  Woht 

thun  ; ich  bin  gezwungen , ich  hin  ge* 
nôthigt/  ed  jU  thun;  il  n’a  ni  force  nl 
vertu,  ep  hüt  »»eber  Äraft  noch  €DvUth/ 
b.  i.  et  hot  einen  fehr  fchwochcn  Äör- 
per;  ober  üueh/  er  taugt  ju  nichtd; 
vu ig.  er  id  eine  ©chlüfmu^e  î 1*  fo*1«:« 
du  sang,  fig.  ein  genuffer  geheimer  unb 
unwibcrflehlicljer  Naturtrieb , beit  ju- 
weilen  09lutd»eri»anbte  ipcchfelfeitig  ge- 
gen einanber  empfinben. 

Force , adj.  indècl.  pop.  fam.  il  a force  ar- 
gent, er  hat  »iel  ©elb  ; ©elb  im  Uebcr» 

• fluffc*  in  9to^er  Stenge;  force  mis, 
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Diele  Jreunfc?;  il  dit  force  mal  de  moi, 
er  fpricht  oiel  $Bofe$  von  mtr. 

Force  , adv.  de  force,  mît ©CIVûlt î grWrtlt* 
famerweife;  par  force,  mit  0croalt,b.  i. 
mctfi  burd)  Drohungen , ober  burd) 
große  pubringlichfcit,  burd)  viel  Q5it* 

ten  ; piendre  une  fille  de  force  , b*  I.  la 
violer  ; prendre  une  vl|!e  de  force  , fine 

Stabt  mit  flürmenberJpanb  entnehmen; 
de  vive  force,  mit  ûUer  ©ewgltj  empor- 
ter une  place  de  vive  force , einen  Drt 
burd)  gewaltigen  Angriff  erobern  j à force 
ouverte,  mit  offenbarer  ©croaltî  i toute 
' force  , mit  aller  Sföacbt!  à forces  égales, 
à égalité  de  force,  vorauôgefcçt  baß  bepbe 
pon  gleicher  Stirfe  ftnb  ; à force  de 
prières  , de  soins  , burd)  Dtflc«  35ittfll  ; 
burd)  Diele  Sorgfalt;  à force  de  bras, 
allein  burcb£cibeöfrÄrte  ; burd)  bie  St&r» 
fe  ber  2lrme  » lever  du  monde  à force, 
pop.  febr  ffarf  werben;  i force  de  courir, 
burd)  oieled  ober  ffarfeö  £aufen  ; * force 
de  vouloir  plaire  elle  déplaît , j{  mehr 

fie  gefallen  will ,be|lo  mehr  mtgfÄUr fie; 

on  peut  tout,  i force  de  le  vouloir,  mail 

latin  aQcä/  tocim  man  tiunvtU,  rvcnn 
cö  einem  nur  (ürnff  iff. 

Forcé  , ée  , pan.  et  adj.  gejWUIigcn  JC.  (f. 
forcer;)  (pom  Slt)l , oon  !Bcrfen)  ge* 
jwungen  ; ttid)t  leicht;  nid)t  naturlid) 
flieieitb  ; donner  un  sens  foiré  à un  pas- 
sage ; (f.  sens;)  (iDidbïer)  figures  forcées, 
fîiguren,  bie  eine  gelungene  Stellung 
baben;  coloris  foice,  ein  allj u ffarf c$ , 
übertriebene«  Äolorit;  effet  forcé,  eine 
crjroungenc  3$irfung;  marche  forcée, 

. ein  übertriebener  9Dîarfch;  temps  ober 
vent  forcé , (Schtfff.)  ffürmifchcS  2Qet* 
ter , wibriger  SDinb  ; échec  forcé, 
(Sch’achfp.)  b.  I.  menu  ber  Äonig  fo 
e ingefchloffcn  ober  befc&t  wirb , baß  cr 
fid)  nicht  dou  ber  Stelle  bewegen  fann/ 
ohne  Sd)ad)iu  fepn. 

. Foicément,  adv.  geiwungenerweifr. 
Forcené,  ée  , adj.  et  s.  rflfenb  ; toll  Î Utt« 
finnig  ; ein  9tafenbcf;  ein  UHfinuiger 

K.;  forcepé  de  rage , de  colère  etc.,  toll 
Dor  2öutb/  Dor  3om  » chcv*l  forcené, 
(2ßap.)  f.  effaré. 

Forceps , s.  m.  (CE^trurôîc)  eine  3^4^ 
Forcer,  *•.  a.  (i  ober  de  faire  qch.,  im  pas- 
sif ntriff  de)  tvoju  *wingen  ; einen  burch 
getvaltfome  sjftittel  uotbigtn;  einer '}kr* 
foti  ober  Sadtc  ©cwalt  ober^wang  an« 
t&un;  (eine  ^eßung)  mit  Sturm,,  mit 
ffürmenber  Jpanb  erobern  ; it.  etwa«  mit 
©ervalt  aufbred)en  ; erbrechen  ; auffpren« 
gen;  it.  (einen  Sdblûfîel,  ein  Schloß) 
werbrehen;  forcer  l’ennemi , in  bic  fetnb- 
lichcn  Gruppen  cinbrcd)cn  ober  einbrin» 
gen , unb  He  trennen  ; forcer  unr  fi'ie  etc. , 
einem  ®Abd)cn  ©rivait  antfcun;  r3  mit 
©cwalt  fdjÄnben  ; vulg.  r«  nothju  einigen; 
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forcer  la  prison,  üUÖbrcchfnj  fîd)  ûUs* 
brechen  ; auö  bent  ©cfangniffe  bredjcn  ; 
forcer  un  passage,  eilte  Sd)ttftftc8e  Per* 
brehen  ; ihr  mit  ©ctvalt  einen  anbent 
Sinn  beplcgen  ; sc  foicer , fid>  jwingen; 
fid)  heftig  aujtrengen  ; forcer  naiurr, 
fid)  über  Vermögen  angreifen  ; bie  Sta- 
tur jwtngen  ; T.  forcer  de  sei , fr br  ptel 
Salj  binju  tbun;  forcer  un  cheval,  rin 
tyferb  übertreiben  ; überjagen  ; forcer 
une  bête,  ein  Söilb  auf  ber  tyarforcc- 
iagb  fangen  ; forcer  de  lames,  autf  ûUcn 
ÄrÄftcn  fortrubern;  forcer  de  voiles, 
alle  Segel  auffpaunen  ; it.  fig.  alle  feine 
Ärafte  attjlrengen  ; le  vent  force,  (?.  n.) 
ber  ©egemvinb  wtb  heftiger;  forcer  le 
for,  bie  jflinge  forcieren  ; forcer  u main 
à qn.,  einen  wiöer  feinen  ©illcn  ju 
etwa«  bewegen  ; un  cheval  qui  force  la 
main,  ein  $>ferb / wclcheô  ben  3ùgcl 
nicht  achtet. 

Forces,  s.f.pi.  T.  eine  £uchfchere , eine 
Schaffchere  ober  SSollfdjere;  ($auf,) 
bie  ©ad)ffuhlfiulen  ober  Stuhltfnlen, 
b.  i.  gegen  einanber  ûbctftehenbe  Stan* 
ber  (fermes)  eine«  ©achffuhl«  / welche 
oben  burd)  bie  Æ>ad)ffublfettcn  (pannes) 
miteinanber  oerbunben  finb. 

Forcettes,  s.  f.  pi.  T.  eine  Heinere  2lrt 
von  Scheren,  bie  nur  au«€inem  Stücf 
beffeht. 

Forciére,  s.  f.  ein  flciner  Jifchtcich. 

Forci  or  re  , v.  a.  irr.  (jur.)  einen  ÛU^fchtif* 
gen  ; prüllubieren,  b.  i.  ihn  nicht  mehr 
mit  Schriften  vor  ©cricht  einfommen 
laffen,  weil  bie  beffimmte  perffof* 
fen  iff. 

Forclos,  ose,  part,  et  adj.  präflubkrt  :(. 

Forclusion  , s.f.  (jur.)  bie  Slltöfchlif gu»g 
vor  ©ertcbt;  bie  'Pritlubierung;  <prü* 
llufion  J (f,  forclorre:)  il  y a forclusion 
contre  elle , fîe  iff  pràflubiert  worbeit. 

Foré,  ée  , part,  et  adj.  gebohrt  IC.  f.  forer. 

Forer,  v.  a.  T.  bohren  ; auSbohrenj  mit 
bem  So&rer  auôbôhlen. 

Forestier,  s.  m.  ein ftörffer;  Çorffbeamter ; 
it.  adj.  les  lois  forestières , bie  <Jotflge* 
feçe  ; inspecteur  forestier , gorffauffeher; 
gorfttnfpector  ; les  quatre  villes  forestières, 
bie  vier  SÖalbffäbte  am  SXhcin,  oberhalb 
©afel. 

Foret,  s.  m.  ein  3>obrer. 

Forêt,  s.f.  etn  ®ûlb;  it.  eiii  ffotff;  ein 
große«  ©ebôlje,  in  welchem  58ilb  obet 
jÇ)olj  gehügt  Wirb  ; une  forêt  de  haute 
futaie,  ein  SBalb  von  hochffAmmigen 
Climen  î maître  des  eaux  et  forets,  ctfl 
gorflmeiffcr. 

Forfaire,  v.  a.  et  n.  (inf.  fut.)  Wibft  feine 

9lmWpflid)t  hanbeln;  feine  2lmtopffid>t 
bintanfefjcn  ; forfaire  son  fief,  fein  £ehen 
pmvivtcn  ; forfaire  corps  et  avoir,  £eib 

H U b 


Digltized  by  Google 


Forf  Forg 

* " unb  ©ut  P fWHrf et!  ï forfaire  à son  lion 

neur , (von  «ffieib*perfonen)  fïch  toiber 
fane  (ihre)  €hre  vergehen. 

Forfait , s.  m.  eine  ^reorlt^at  ; ein  ab* 
f(beuli<he*$erbrcchen;cine©d)anbthat. 
Forfoit,  s.  m.  T.  bie  «Berbingung  unb 
Uebernehmung  einer  getpiffett  Arbeit 
' ober  £ieftrung,  für  eine  gereifte  ©um* 
me,  <mf@eanimunb  fôerfud; C^anbl.) 
ein  Kauf  ober  SJerfauf  in  ^aufcb  unb 
«Bogcn  , (en  bloc  O U.  (f.  and)  for-fait  *,) 

. entreprendre  un  bâtiment  à forfait,  ein 

©ebüube  fur  ein  gewiffe*  @clb  au f$u* 
fuhren  übernehmen;  acheter  qch.  à for- 
fait , etwa*  ttt  Q5auf<h  unb  55ogen 
laufen , (gute*  unb  fchl«btc*  burch 
etnanber). 

Forfaiture,  s.f.  (jttr.)  ha*  Amtsvergehen; 

‘ ber  AmtafchUr»  bie  flrafbare  «Pflicht* 
vergeffenheit  einer  obriqfcttlichen  tycr 
fon,  inf*  cinetf  SXichter*;  it.  baé  33er- 
brechen  eine*  ©afatten  gegen  feinen  £e* 
hen*hernt;  *.  ein  ^erbrechen  in  $or|l* 
fachen  ; ein  $orflfrepel. 

Forfante,  s.  m.  (italienifch) fam-  crit.  ffatt 
fourbe , it.  ßatt  hâbleur , charlatan. 
Forfanterie,  t.f.  Jam.  àrit.  ftatt  hâblerie, 
charlatanerie.  ■ i 

Forge,  s.f.  eine  Cifenhütte;  ein  Jammer, 

* inf.  ein  ©ifenhammer  ; it.  eine  ©chmie* 

* be  ; bie  S83erf ftätte  eine*  ©chmibt*  ; it. 
bie  €ffe  V ber  £ecrb  be*  ©chmibt*  , 
©chlofTcr*  K.5  it.  ber  bavor  befindliche 
grof C Amböjj  ; une  forge  de  cuivre , ein 
Kupferhammer;  forge  de  campagne,  dne 
^clMchmiebel  la  forge  de  plombier,  ber 
©tein,  Amböf;  les  soufflets  d’une  forge, 

- bas  ©eblüfe  in  einer  ©ifenhûtte,  b,  i. 

* bie  §u  einem  hohen  Ofen  (fourneau)  et* 
forderlichen  ©la*bölge  mit  ihrer  3u* 
nrffung. 

Forgé,  ée,  part,  et  ad).  gefcftmiebet  K.} 
ri  (f.  forger;)  de  la  vaisselle  forgé? , geheim 

*•  mette*  (unb  nicht  gegoficne*)  ©tlber 
gefehirr. 

Forgeable,  a<ÿ.  c.  p.us.  fchmicbbatî  WöS 

ftch  fdjmieben  ligt. 

Forger , v.  a.  fehmiebett  ; ii.  T.  b«*  Sinn 
mit  bem  Jpammer  treiben , (v.  «Pfcrbtn) 
v.  n.  mit  ben  hinterfügen  an  bie  *8or* 
bereifen  flopfcn,  (ober  umgefehrt;) 

* marteau  à forger,  ein  ©chmiebehammer ; 
it.fig*  fehmteben,  b,  i;  (Unwahrheiten) 

* erdichten  rfr  0$.  des  nouvelles , «fteutg 
feiten  tC.J  forger  un  mot,  ( mp.y  ein 

* SÖOtt  fehmteben  ; Se  forger  des  chimères , 
fîch  atterlep  wunbetliche  £inge  (Çftrn 

J.  gefpinflc)  in  ben  Kopf  feçen;  ©ritten 
auöhecfen  ober  fangen. 

Forgeron , , s.  m.  ein  ©chmibt,  inf.  ein 
Jframmcrfchmibt  ; ein  ©chmiebefnecht 
auf  bem  ©ifenhammer. 

Forgeor,  s.  m.  de  doux,  dopées  etc.,  <in 
T.  L 
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«ftagelfchmibt  (cïoutier,)  Kltngenfdjmibi 
«,i  it.  fig-  ein  £ûgenfdmiibt,  J.  ©; 

forgeur  de  contes,  de  nouvelles,  de  bour- 
des etc. 

Forgis , j.  m.  T.  eine  (Eifcnftangc  |um 
X)rahtjiehen. 

Forhuir,  v.  n.  T.  abblafett  ; ben  hunben 
anf  ber  «pûrfovccjagb  burch  «Blafen  ein 
Seichen  geben,  bag  fte  $urucf  fomrnen 
totten. 

Forhus,  s.  m.  T.  ba*  3ufammenrufen  bet 
hunbe  nutbem^Âgerborn;  it.  berOrt/ 
wo  biefe*  gcfchichct  ; f.  Forhuir. 

Forjet , s.  m.  (cor.  Forjeture,  s.  f - ) T. 

' eine  fehlerhafte  h^onragung  an  einem 
©obÄube. 

seForjeter,  v.  rtß.  («Sauf.)  ftdj  üorn  über- 
biegen;  fich  hcrau*frümmen;  fîd>  au*- 
baugen  ; nicht  mehr  fenfreept  ^ehen  ; 

f.  Forjet. 

Forjurer , v.  a.  (jnt.)  le  pays,  bû*  £âttb 

abfchrpôren;  bte  Urfehbt  fchroôrcn;  it. 
bû*  £ûnb  Perlafett  ; forjurer  un  héritage, 
fîch  einer  Srbfdjaft  begeben. 

Foi  lach  ure,  s.f.  T.  ein  Çepler  im  ©c» 

tpebe.  • ; ** 

For  lancer , v.  a.  T.  fin  98tlb  OU*  feinem 
£ager  treiben;  auftreiben  ; auffprengen. 
Se  foriancer,  r.  rèf.  au*  bem  £ager  per* 
au*fpringen.  ' '■  ’ 

Foriane,  s.f.  eine  Jorlana;  eine  Ärt 
muntrer  ^anj  in  3Jenebtg. 

Forligner,  v.  n.  oh  ûU*flrtfttî  Ûtt*  ber  2Crt 
fcblagen;  it.  au*  feinem  ©taube  heira» 
then;  it.auj.fam.  (p.  einem  Räbchen) 
tu  $atte  fommen  ; f.  forfaire. 

Forlonge , s.f.  T.  ce  chien  chasse  deforlonge, 
diefer  tJ^unb  famt  ba*  2Bilb  fchr  rocit 
her  fpüren. 

Forlonger  , v.n.  T.  (P0m  Söilb,  tpentt  e* 
getagt  rotrb ,)  fleh  weit  von  feiner  ge* 
wohnlichen  ©egenb  entfernen;  cerf  qui 
forlonge,  ein  , ber  ben  35gern 
unb  Jfwnben  »reit  vorl^uft.'  ? # 

se  Formaliser , v.  rèfl.  de  qCh.,  etlPQ*  Übel 

nehmen;  (ich  burch  etwa*  beleidigt  fin* 

ben.  (s’offenser,  se  choquer). 

Formaliste,  s.  m.  et  adj.  c.  ($,  55.  avocat 
formaliste  etc.)  ber  (ober  bie)  flcfi  genau 
an  bte  porgefehriebenen  Formeln  ober 
gormalitüten  bindet  ; ber  burdjau*  nicht 
»'  bapott  abgehti  ih  fam.  flatt  façonnier , 
umftÄnblich  ; ein  (Sercm&nien-  ober  Kom* 
plimentcnmacher.  1 

Formalité,  s.f.  (jur.)  eirie  ^ormafitit; 
- bie  5orm  Rechten*;  bie  ih  ben  «Hechten 
porgefchriebenc , ober  bo<h  gewöhnliche 

3rt  JU  PerfahretTî  garder,  observer  les 

formalités , (aud)  fam.)  bie  getpohnli* 
eben  (bie  eingefôhrten)  Zeremonien  be- 
obachten. ’ 

Formarîage,  s.  m.  (jur.)  eine  uniulaffige, 
-ober  ungleiche  Jÿeivath* 
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Format , s,  m-  bas  format  eines  Bliche#. 

Formation , s.f.  tie  Biltung,  (Formic* 

. rung;)  (eigentlich  nur  im  attioen  Sim 

ne;)  la  formation  d'une  courbe,  d’une 

imface  etc.,  T.  tie  art  unt  SBeife,  mie 
eine  frumrne  2inie,  eine  Fläche  ic,  ent* 

• fleht*  ' t . . . . _ 

Formatrice , adj.  f.  la  vertu  formatrice,  T. 
(£ehrffpl)  tie  bilhenbe  ober  aeugenbe 
Kraft;  bie  BübungSfraft. 

Forme,  s.f.  bte  Form  oter  ©effalt,  M. 
bûôjenigf,  woburch  Die  DRoterie  be  ffimmt 
Wirt,  tiefe  ober  jene  Sache  au  feon; 
it.  tie  äußere  ©effalt;  tie  Figur  eines 
Körper*;  it-  (modèle)  ba*ienige,  worin 
oter  worüber  ein  tûn#Cid>er  Körper  fei« 
ne  ©effalt  erhält;  bieftotnt,  j.®#  ter 
griffen  oter  Schuhleiffen  • auch  , ter 
aanje  Ôbertheü  ober  ta*  überlebet  eine* 
Schube*  ; hutform;  ter  £utffocf; 
eine  Käfeform;  ta*  Strumpfbrctî  tie 
Strumpfform  ic.;  iu  eine  mit  Seug 
überzogene  unt  au*geff  opfte  lange  Banf; 
tie  tôolftetbanf;  it,  forme* , (in  großen 
Firmen)  tie  (Eborffuble  ; (fond  stalles;) 
it,  forme , tie  Form , t.  i.  tie  art  unt 
ÆBeife  / $u  hanteln , §u  reten , unt  fid) 
nad)  geroiffcit  ©ebräu eben  unt  cinge* 
führten  Siegeln  au  betragen  ; it-  T. 
(ÜRahler)  ta*  äußere  Slnfehcn  eine* 
Stàtfc$,im©anaen  betrachtet;(Sd)ifff.) 
tie  îOocf e ; ein  mit  einer  9Rauer  perfe* 
heneo  Becfen,  wo  neue  Schiffe  erbauet, 
unt  alte  auägebeffert  werben  ; it,  ter 
£etff,  eine  gewiffe  ©efchwulff  an  ter 
gcffel  (pâturon)  ter  ÿfcrtej  (Buchbr.) 
brr  Rahmen;  bie  Form;  it - ter  mit  ben 
gefegten Kolummen  angefällte  Rahmen; 
(flJapierm.)  tie  $orm  ; Scböpfform  ; la 

forme  du  gouvernement,  tie  Regierung*« 
form;  la  forme  de  justice,  forme  judi- 
ciaire, tie  gerichtliche ^orm  ; ter  Recht* 
gang  ; T.  une  forme  de  vître , ein  ganze* 
Kirchenfenffer  nebff  allem  Subebor; 

forme  ingrate  d'un  tableau , (j.  ingrat  ;) 
mettre  un  chapeau  en  forme,  einen  J£)Ut 
über  ten  Stocf  fchlagen;  mettre  une 
forme  dans  un  'oulier,  eilten  Schuh  Über 
ten  griffen  fchlagen;  trois  rangs  de  for- 
mes , ttep  Sieihen  (Eborffùble  über  ein» 

anter;  (les  hautes , moyennes,  basses  for- 
mes, tie  oberffen,  mittcïffen,  unterffen 
Rethen  ;)  un  lièvre  en  forme , ein  J^afe 
in  feinem  £ager;  dans  les  formes,  auf 
tie  gehörige  àrt;  förmlich  ; observer  lesl 
formes,  tie  gorm , tie  Regeln,  tie 

• Formalitäten  beobachten  ; en  quelque 

forme  et  manière  que  ce  soit , auf  Wfl* 
fàr  art  unt  SBeife  c*  fepn  mag  ; pour 

la  forme , aum  Schein  ; par  forme  de 
discours , ta  e*  tie  Rete  fo  mit  ffd) 
brachte»  il  me  l'a  dit  par  forme  d’entre- 
tien, er  hat  mir  e*  fo  obenhin  (gefpräch* 


weife)  gefagt;  en  forme,  {«  gehöriger 
Form;  regelmäßig  ! sans  forme  de  pro- 
cès , ohne  Beobachtung  tcö  gewöbnli* 
Chen  Rechtögangeö  ; sans  autre  forme  de 
piocés , (auch  fam.)  ohne  »eitere  Um* 

ff  inte  î la  forme  emporte  le  fond,  fp  fügt 
man,  »enn  ein  $roceß  pcrloren  geht, 
»eil  a*  B.  in  ter  Fwn  gefehlt  »or« 
ten  iff. 

Formé , ée  , part,  et  adj.  getütet  »,  ; (f. 
former;)  (p.  einer  jungen  ^erfon)  wohl 
erzogen  ; au$ge biltet»  raisonnement  formé, 
eine  zur  Reife  gefommene  Beurtbfi* 
lungöfraft;  it-  ein  reifes  Urtheil* 

Formées,  s.f.  plur . et  adj.  f,  fumé«». 

Formel,  eile,  adj.  fötmltd)  ; »4$ mitten 

gehörigen  Formalien  gefdnebt;  it.  au* « 
trucfüch;  auf  eine  befümmteart,  ober 
mit  Deutlichen  Porten  au*gebräcft; 
ODhtlof.)  cause  formelle,  bte  Wesentliche 
tlrfachc , we*wegen  eine  Sache  fo  unt 
nicht  anberö  befetjaffen  iff»  (©egentb*  : 

cause  matérielle). 

Formellement , adv . förmlich  , t.  t.  ÛU* 
trucflich  ; mit  teutltcheu  Söortcn; 
(tybilof.)  formûliter  ; f.  formel. 

Former, v, a.  bilten  ; formen;  tie  gehörige 
©effalt  geben  ; (formtreu  ;)  it.  heroor* 
bringen  ; erzeugen;  machen;  »erferti* 
gen  ; (oon©ott)  erfchaffen;  fchaffen; 
errichten  ; aufrichten , a.  B»  une  société, 
un  bataillon  etc.,  it.  bütcn ; jentanbc$ 
Berffant , ©efehmaef  unt  Sitten  tureb 
Unterricht  unt  gute«  Beçfpiel  auâbil- 
ten  ; eine  (Erziehung  geben  ; former  un 
siège,  ten  Anfang  mit  einer  Belagerung 
roadjen;  förmlich  belagern;  former  une 
cabale,  eine  Cabale  anffiften;  former 
un  projet,  einen  (Euitourf  machen;  ei« 
ne n tylan  entwerfen  ; former  des  préten* 
tions  sur  qch.,  2tnfprûche  auf  et»a6  ma* 
chen  ; former  une  question , eine  F?<!9< 
auftOetfen  ; former  sa  plainte  devant  le 
juge,  feine  £(age  bep  tem  Richter  an« 
bringen;  former  des  voeux,  3Bunfche, 
Oter  ©elubte  thun  ; . les  vieillards  qui 
formoient  le  conseil , bie  alten,  aus  tenen 
ter  Ratb  beffant,  »eiche  ten  Rath  auö« 
machten.  Se  former , v . riß.  ffd)  bilten  ; 
gehütet  werten  ; heroorgebracht  werten; 
entffehen;  fid)  entwicfeln;  ficb  «uôbü* 

ten  K.  ; se  former  sur  de  bons  modèles , 

fîd>  nad)  guten  Puffern  bilten. 

Fonneret,  s.m.  T.  eine  fcharfecfige  Rippe 
an  einem  gothifehen  Kreuzgewölbe. 

Formez , s.f.  T.  taö  30eibchen  oom  F<üf*n 
unt  antern  Stoffpôgeln  ; f.  tiercelet. 

Fonni,  s- m.  T.  eine  Kranfheit  ter  Fûl^n 
an  tem  Schnabel.  — * 

Formiate,  s.m.  ((Ehoni.)  taoameifenfiure* 
®al|» 

formicant , adj.  pouls  forraicant  , (in 

fehwaeh  unt  fchnellgchenter  $ulo. 
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j Formidable,  adj.  c.  furdjtbor  ; fürdjterlich. 

Formier  , s.  m.  etil  £ctflcnfc^licîî>er»  ' 

Formique,  adj.  c.  (©hpm.)  acide  formique, 

bie  Ametfeh*©Aure. 

I Formuer,  v.  a.  T.  machen,  baß  fidj  ein 
galf  permaufct , ober  nicht  mehr  maufet. 

Formulaire,  s.  m.  baS  gormular ; ein  iSucf), 
welches  bie  gormein  unb  gormalitnten 
cnthAlt,  welche  bep  gewiflen  ©clegcn* 
beiten  ju  beobachten  finb. 

, Formule,  s.  f.  eine  gormel,  b.  i.  gewiffe 
oorgefdjricbene , ober  burd)  beit  ©e* 
brauch  ciugcfübvte  OBorte , beren  matt 
fiel)  in  befonbern  gAUcn  bebienen  muß; 
(3)tebic.)  baS  SXeceptj  formule  d’algébre, 
eine  algcbraifche  gormel  ; la  ferme  de  u 
formule,  bie  Pacht  bes  ©tAmpclpapierS 
unb  pergamenten. 

Formulé,  éc,  part,  pt  adj.  papier  formulé, 

(jur.)  jlatt  timbré,  ©tÂmpclpapicr. 

Formuler,  v.  a.  T.  SXeceptC  fchrctbcn. 

Formuliste , s.  m.  pl.us.  Formaliste. 

Fornicateur  , s.  m.  (£l)COl.)  cjn  Jj)urerj, 

Fornication,  s.  f.  (£hcol.)  bie  Jpurerep 
jwifehen  ein  paar  unoevehlichten  per* 
fonen;  it.  (33ibel)  ber  ©ôçenbienfti  ber 
Abfall  pom  wahren  ©ott. 

Fornouer,  v.  a.  (ïôeber)  faffcf)  fnùpfen  ; 
ein  Ärcujbanb  machen. 

Forpaitre,  v.  n.  T.  (oom  ŒBilb)  IPCit  POn 

feinem  gewöhnlichen  Aufenthalte  feine 
Sffieibc  fuchen. 

Forpasser,  v.  n.  ol.  (latt  outrepasser. 

Fors,  prèp.  ol.  jtûtt  hormis,  excepté. 

Forsenant , adj.  m.  T.  (pon  3ûgbhunb?n) 

überaus  hinig;  ber  jtd)  burd)  nid)tS  ab* 
halten  (Aßt. 

Fort,  forte,  adj.  darf  / b.  i.  darf  an  £ei* 
beSfrnften  ; it.  (Iarf;  bief  (pon  ©tatur;) 
(oon©achen)  darf;  bid)t;  feftj  (pon  ge- 
lungen t:.)  fed  ; mohlbefeffigt;  hait» 
bar  ; it.  bicht  bep  einanber  (ober  bief) 
flehenb;  gebrungen  ,(inf.  pon  ÆornAh- 
ren,  QGBalbbAunten  unb  ipeefen;)  it.  be* 
fchwerlid)  ; mûbfam  ; hart  / (j.  33.  eine 
Arbeit;  «/.  etßg. flatf  ; heftig;  gemalt* 
fam;  it.  darf  unb  frAfttg  febmeefenb; 
zr.  darf  ober  fcharf  ricchenb  ; it.  darf  ; 
zahlreich;  mächtig; anfehnliih;  it.  darf; 
fchroer  wiegenb;  it.fig-  darf;  nacbbrücf» 
lieh;  Pielbcbeutenb/  (énergique;)  it.  darf; 
hart  unb  beleibigenb  ; anftûglkh;  bet* 
i fenb;  it. (sur  qch.  à qch.,)  darf;  fcljrgc* 
fehieft  unb  erfahren  in  einer  ©acfic  ; 
| les  seigles  sont  forts.  Der  SXoggen  del)t 
bicht  Ober  bief  ; voici  l’endroit  le  plus  fort 
I de  la  haie,  hier  id  bieJpecfc  am  bief  den; 

cette  côte  est  forte  à monter  , biefe  An* 
I hAhc  id  befdm>erlid)  &u  bedeigen  ; terre 
forte,  fehweres  ©rbrcich;  les  eaux  sont 
l fortes,  bas  STOaffer  drômt  gewaltig  ; le 
beurre  de  cette  tourte  est  tiop  fort,  bie 

lutter  an  btefer  £ovte  fehmeeft  etwas 


ranjig;  avoir  rhalein?  forte , etnen  ûbeT* 
riedjenben  Athem  haben;  vulg.  aus  bent 
ipalfe  riechen  ; être  fort  en  amis,  Picfe 
gute  greunbe  haben;  être  fort  en  crédit , 
in  großem  Anfeben  dchen;  forte  mon- 
noic , fehweres  ©elb , b.  t.  SJîûnjforteit 
pon  einem  beffern  ©chalte  als  anbere 
gleicher  Benennung;  un  ducat  fort  de 
poids,  ein  übergewichtiger  (ûbermich- 
tiger)  iOufat;  i plus  forte  raison,  um  fo 
Pielmchr;  um  fo  Ptel  beffer  (leichter  ;) 

être  fort  sur  l’histoire  ancienne,  darf  ttt 
ber  alten  ©efchichtefepn;  fort  au  billard, 
darf  im  33iUiarb;  une  tête  forte,  ein 
febr  gefdjicfter,  einftchtspoller,  juben 
größten  unb  wichtigden  ©efchAftcn  auf- 
gelegter ôtopf;  avoir  l’esprit  fort,  einen 
fdmtfen  , burdîbringenben  «Bcrdanb, 
ober  auch,  eine  große  ©eideSdArfc  ha- 
ben; hingegen  c'est  un  esprit  fort,  et 
id  ein  grepgeid,  ein  grepbenfer,  ein 
SXeligionSPerAchter  ober  SXeligionSfpôt- 
ter;  une  ame  forte,  eine  eble  ©eclc; 
une  femme  forte , etn  JpelbeniPf ib  ; être 
en  plus  forts  termes  , (jur.)  aniçt  nodj 

mehr  ©runb  hüben  ; nod)  mehr  SXecht, 
noch  mehr  Urfache  hüben  ; être  fort  in 
bouche,  (p.  pferben)  hartmAulig  fepn; 
it.ßg.  f.  bouche;  (f.  aud)  coffre,  colle, 
denier , eau  , main , place  etc.  ;)  se  faire 
fort  de  qch.  , ober  de  faire  qch. , gut 

für  ettoaS  fepn  ; 33ûrge  wofür  fepn  ; it. 
gut  bafur  fepn,  b.  i.  fich  anhfifdjig 
machen , (fich  getrauen,)  etwas  ju  un- 
ternehmen, §tt  ©tanbe  ju  bringen,  ju 
ertragen  :c.  ; se  faire  fort  de  qn. , b.  i.  se 
rendre  garant  de  qn.;  se  porter  fort  contre 

qn.,  für  jemanbeStfinmiUigunfl  dchen; 
(in  btefen  beiben  35ebeutungen  id  aber 
fort  indéclinable  y unb  wirb  ûlfo  tOCber 
ftm.  nod)  plur.)  Fig.  èt  Prov.  il  tient  un 
ordinaire  fort  (f.  ordinaire  ;)  une  forte  en- 
trée, ein  gutes  (fAttigcnbcS)  25oreffen  ; 

la  jeunesse  est  forte  a passer,  ctf  fjAlt 

fehmer,  feine  3«gcnbjahre  tn  pollfom- 
ner  Unfchulb  juiiubrtiigcn  ; fjußenb  hat 

feiten  £ugcnb  ; il  est  fort  en  gueule,  pop. 

er  hat  cm  bofcS,  aotrlofes  0)îaul. 

Foit,  s.  m.  bas  ©tArfde  an  einer  ©ad)c; 
bie  darfdc  ©relie  baran;  bie  ©tArfe, 
(t.  03.  einer  .ftlinae,  einer  ©çhncliwa- 
ge  te.;)  it.  ber  î>icF(lc  Ort  in  einem 
Söalbr;  bas  5)icficht,  bie  2)icFmig  ; it. 
bas  £ager  eines  3DilbcS  (de  la  bête;) 
it.  fig.  le  fort  d’une  personne , bie  ©tArfe 
einer  perfon , b.  t.  baSjenige,  waSfteam 
beden  perdcht,  worin  fie  am  meinen 
geübt  unb  erfahren  id  / was  fte  am  bc- 
den  inné  hat;  {vulg.  worin  fîc  wohl  bc- 
wanbert  ober  befd)lagrn  ifi;)it.  (pbrf. 
unb  ^Oîoral)  le  fort  ; ber  darfdc  ober 
hôchdc  ©rab;  ober  Pielmchr,  bie  3eit, 
wàhrcnb  welcher  fich  etwas  in  feinem 
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v t&djffen  fünfte  ot>cr  ©rabe  befindet;  it. 

ein  Heiner  befedtgtcr  Otti  «inc  ©dm n* 
7 %ti  (ba*  gort;)  it.  u*  forts,  gewiffe  2ad- 
; trüger,  ©acf  trüger,  tyacfer  îc.)  $.  ©. 

4c  u halle,  bie  gruchtballein  ÿarid ;) 
»4  c’est  là  son  fort , ba*  id  fein  Jpauptwerf  î 
bai  ocrfte ht  er  am  beden  ; ba*  ifl  fein 
rechte*  gach  ; il  «t  dans  son  fort,  barin 
fann  er  f i<f)  am  beften  mehren  ober  »er* 
tbeibigen;  «»u  fort  de  l’hiver,  im  bitte* 
den  hinter;  in  ber  dtengflcn  Äülte; 

mitten  im  hinter;  au  fort  de  l’orage, 
, ira  dürfdw  ©türme;  dans  le  fort  de  la 
douieur,  wenn  bie  ©eftmerjen  am  bef* 
tigden  jînb  ; un  fort  de  campagne , eine 
gelbfcbanje  ; du  fort  au  foible,  ober  / le 
fort  portant  le  fo  hle,  ein*  in*  onbere 
gerechnet  ; im  JOurchfchnitte  i ein  3a&r 
in  ba*  onbere  gerechnet  ic.  ; la  raison  du 
• plus  fort  est  toujours  la  meilleure,  prov. 

ber  ©türîfte  bat  gemeiniglich  Stecht 
, Fort,  adv.  darf;  auf  eine  dürfe  linb  früf* 
tige  Stet  ; it.  febr;  gar  febr;  überauö; 
bien  fort,  febr  darf;  it.  recht  feil  ; fort 
beau , fort  foible  etc. , febr  fd)0n  , febt 
fehmaeb  i fort  et  ferme  , Jam.  fteif  unb 
ff  fl. 

Fortage,  s . m*  obet  droit  de  fortage,  prvcl. 

oi.  (jur.)  ein  gemiffe*  ©elb , ba*  man 
an  einigen  Orten  bem  ©runbberrn  für 
bie  €rlaubuif , ©anb  unb  tyflafterdeinc 
auf  feinem  ©runb  u.  ©oben  ju  holen, 
entrichten  muf . 

Fort-bien,  s m.  ein  berühmte*,  mit  lauter 
©tablfeiten  bezogene* , mufifalifche* 
glügelindrument. 

Fortement,  adv.  darf;  nadjbrücf lieh  ; mit 
sftaebbruef;  heftig;  berjbaft;  tapfer k.; 

sc  mettre  fortement  une  chose  en  tête , f|d) 

eine  ©adje  flarf  in  ben  £opf  fcçen. 
Forte- piano,  s.  m.  ein  (ba*)  gortebiano 
ober  ÿianofbrte  ; ein  Älapierinflrument. 
Forteresse,  s.f.  eilte  fleine  gedunq. 
Fortifiant,  ante,  adj.  (pon  2lr*cnepcn  unb 
©pcifen)  dürfenb  ; wa*  prüfte  giebt. 
Fortification,  s.f.  ein  (ba*;  geflungotperf  ; 
it.  bie  ©cfcfltgung,  (b.  i.  bie  Arbeit  bc* 
©efedigen*  fdbjl  ; ober  , bie  2trt  ber 
©efefligung  ;)  bie  ©efefügungôfunjl  ; 
Âricgebûufund. 

Fortifier,  v.  a.  befefligen ; mit  geflung** 
werfen  o.erfeben  *,  it.  dürfen  ; ff ürfer  ma* 
<hen  ; Ärüfte  geben  ; it.  etwa*  bedürfen, 
befrüfttgen,  bcdütigen;  iemanb  worin 
bedürfen  ober  dürfen;  fortifier  une  figure 
Ober  les  membres  d’une  figure,  (SDîabl.) 
eine  gtgur  ober  ihre  ©lieber  dürfen,  b.  i. 
ihnen  mehr  Äraft  in  ber  Zeichnung  ober 
in  ben  garben  geben.  Se  foitifi  r,  v.nfl. 
dürfet  werben  ; an  ©türfe  obérait  Prüf- 
ten nunebmen  ; immer  mehr  prüfte  er* 
langen  î se  fortifier  contre  ies  doutes  , fig. 

fich  wiber  bieSwifel  wapnen, * 


Fortin , #.  m.  eine  fleine  ©<han|e  ; ein 
tfadel. 

Fortitrer,  v.n.  T.  (pon  gejagten  £trfchen) 
ben  Ort  permeiben  wo  frffche  £e$bunb« 
angedeUt  fini). 

Foliaire , v.  a.  ol.  irr.  entwenben  ; an  fich 
bringen,  j.  ©.  feine*  ©üchden  £ab 
unb  ©ut  ; it.  (ein  <pfcrb)  übertreiben. 

Fortrait,  aite  , patt . et  adj.  entwenbft  IC.; 
it.  T.  adj.  (pon  ^ferben)  übertrieben  ; 
it.  angewachfen. 

FortTaiture,  s.f.  T.  ba*  Ucbertreiben; 
ba*  5lnwachfen;  (eine  Äranfbeit  ber 
Sterbe,) 

Fortuit , ite , adj.  wa*  burch  einen  unper* 
mutbeten  Zufall  gefchicbt;  jufüütg;  un* 
oerfeben;  unpermutpet;  unperbofft;  par 
cas  fortuit , pon  ungefübr;  burch  einen 
3ufaU  ; jufüUigerweife. 

Fortuitement , adv.  JUfüttigetWCife  J UIUKT* 
feben*  tc. 

Fortunal , s.  m.  ober  fortune  de  rent , ffütt 
tempête,  orage,  coup  de  mer,  T.  ein 

plôçlicher©turm  jur  ©ee;  eine  58inb*» 
braut;  ein  SOinbwirbcl  îc. 

Fortune,  s.f.  ba*  ©lûcf,  b.  t.  jfbet  Utt* 
perfebene , gündige  ober  ungûndigc , 
£ufail  (bonne  ober  mauvaise  fortune,) 
it.  ba*  ©chicffal;  alle*©ute  unb  ©èfe, 
wa*  einem  SDtenfchen  (ohne  fein  gutbun) 
wiberfabren  fann  ; bie  guten  unb  büfen 
gage  ; bie  glücflichen  unb  unglücflichen 
©erfülle  im  menfchlichen  geben;  it.  ba* 
©lücf  ; ber  ©lucf*danb  ; bie  üuf  ere 
Söoblfabrt;  bie  glücflichen  Umdünbe; 
ba*  ©ermügen  ; bie  ©ermögenöum* 
dünbe;  bie  ©lucf*güter  ; (©tothol.) 
gortuna;  ba*  ©lücf,  ober  bie  ©lucf** 
gèttinn;  bie  ©ôttin  be*  ©lücf*  ; ü est  en 
fortune,  er  id  im©lÛCfeî  c’est  un  coup 
de  fortune,  ba*  id  ein  ©lûcf*fall,  ein 
@lücf*dreich  » bonne  fortune,  grauen* 
gtind;  la  mauvaise  fortune,  bû*  îDîifgc* 
fehief  ; Unglücf  ; ein  wiberwürrig^* , 

fcinbfeligc*  ©efehief  ; la  fortune  adverse, 
ba*  Wibrige  ©efehief;  que  le  ciel  le  pré- 
serve de  ruai  et  de  fortune,  {prov.)  ©ott 

bewahre  ihn  oor  allem  Unglücf  unb  ©e* 

fahr»  à ses  risques,  périls  et  fortune, 

(jur.)  auf  feilte  ©cfafer  unb  Äoflcn  ; 
fortune  de  mer,  ©CCUnglÜcf;  ©eege* 
fahr;  courir  fortune  «:tc.,  (f.  courir;) 
s*at^acher  à la  fortune  de  qn. , jcmonbe* 
©chicffal  mit  ihm  theilen  ; en tfthl offen 
fepn,  einen  im  ©lücf  unb  Unglücf  nicht 
$U  PCtlafftn  ; il  a éprouvé  i’un*-  et  Tautre 
fortune , er  bat  ©Ute*  unb  ©üfe*  in  ber 
SSöelt  erfahren;  er  weif  oon  ©lücf  unb 
Unglücf  $U  reben  ; faire  fortune,  faire  sa 
fortune  , feilt  ©lücf  machen;  pousser  U 
fortune,  (f.  |>ous  t-r ;)  on  a vu  des  fortu- 
nes étonnantes  depuis  huit  ans  , feit  «(ht 

Sabten  bat  man  uide  £eutc  ein  aufer* 
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OtbcntlicbeS  ©lucF  machen  (eben;  n'avoir 
point  d fortun»* , fetn  Vermögen  haben  ; 
I les  bi'-ns  de  la  fortune,  bte  ©iûcFSqÙter  J 
| un  homme  de  fortune,  ein  50îahn , ber 

»on  geringem  Jr)crfommen  ju  hoben  ©b* 
i ren  un  b großem  Vermögen  gelangt  tfl; 
— de  basse  fortune , ein  SDîcnfch  von  nie« 
brigem  £erfommen  unb  fcblcchten  Ver» 
mÔgcnSumflÂnben;  un  soldat  de  fortune, 
ein  jîriegSmann , ber  oon  unten  auf 
gebient,  unb  fief)  burch  îapferfett  ober 
©lucF  ju  militÂrifdjen  ©hrenficllen  em» 

porgefchrcungen  bût;  alleren  bonne  for- 
tune, aufgut©lûcF  bepm  Jrauenjim« 
llter  ausgeben;  il  est  homme  à bonne 
fortune,  er  ifl  glücflid)  beg  bem  Jrauen« 
jmtmer;  er  tfl  febr  wohl  bepnt  Jrauen« 
jtmmer  gelitten  ; il  a eu  beaucoup  dr 
fortunes,  er  bût  fchon  bep  manchem 
grauenjimmer  (ober  €DîÂbd)en ) fein 
©IÛCf  gemacht.  Fig.  et  Prov.  courir  la 
fortune  du  pot , fam.  ©efabr  laufen , 
mit  einer  fd»led)ten  Vlabljeit  vorlteb 
nebmen  ju  mufien , ober  gar  *u  hun- 
gern , wenn  man  wohin  ju  ©afle  geht, 
wo  man  nicht  erwartet  wirb  ; adorer  la 
fortune,  encenser  la  fortune,  sacrifier  à 
la  fortune,  bie  ©lucFSgôttinn  anbetben  ; 
ihr  5öcibraucb  flreuen  ; ihr  opfern  ; fich 
ju  benen  bûlten,  bie  am  meiflen  in  21n» 
- feben  (leben;  fich  bcp  benjentgen  ein« 
fchmeicheln,  btebem  ©lucFc  im©cboofc 
filjcn  ; la  fortune  lui  rit  ober  lui  en  dit , 
ober  lui  veut,  bas  ©lucF  lacht  ihn  an, 
will  ihm  wohl  > avoir  le  coeur  haut  et 
la  fortune  basse , f.  coeur  ; contre  fortune 
bon  coeur,  man  muß  im  UnglûeF  nicht 
»erjagen , ben  9)tutb  nicht  finfen  laffen  ; 

(f.  auch  artisan  , busquer , roue  etc.) 

Fortuné , ée,  adj.  et  s.  glücflid)  ; bcglûcFt; 
glucfltchï  1«  »les  fortunées,  (epem.)  bie 
fllftcffcligen  3nfeln  î auj.  les  Canaries, 
bie  Æanartfchen  ^nfeln. 

Fort-vêtu,r./7r.  einer,  ber  über  feinen  ©tant* 
gefleibet  ifl. 

Forum , s.  m.  T.  ber  ÇDlarft,  bas  Jorum 
in  ber  alten  ©tab  SKom. 

Foi ure , ».f,  T.  bas  £od)  tm  ©djlufîelrobr  ; 
it.  ûberb.  / ein  mit  bem  Bohrer  gemach* 
teö  £od)  ins  (Eifen. 

Fosse,  s.  f.  eine  ©rtibe;  it.  bas  ©rab  ; bie 
©ruft;  r/.f  T . bie  £obgrube  ; (©locfen« 
giefier,  ©tticFqiefjer  te.)  bie  £)ammgrube, 
(worin  bie  jorm  aufgeriditet  wirb;) 
(VcrgwerfSm.)  eine  ©dmept;  (Slnat.) 
eine  ©rube , b.  i.  eine  Vertiefung  in 
J einem  Änochen  ; it.  ber  gefiel , worin  ge« 
gofTen  wirb;  fosse  à fumier,  eine 
grübe; fosse  aux  lions,  (Æ)anielS)£ôwen* 
grubc;  fosse  d’aisance,  ber  .fteffcl  beS  gehei» 

* men  ©emachS,  f ein  tiefes  mit  Vlaucrn 

* eingefaßtes  VepAltniß,  worein  ber  Un* 

* . ratb  f&ttt);  basse-fosse , ober  cul  de  bassc- 
f 
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fosse,  b«*  tieffle  unb  finflerfle  ùitin  et-  • 
nem  ©efingniß  ; (©chitff.)  fosse  au  lion, 
bas  Jpcl  ober  jpefl,  b.  i,  etn  ’33ebÂltnt§ 
unter  bem  VerbecFe  am  Vorbertpeile  be$ 
©d)iffcS , wo  allerlep  £aue,  ©egel* 
werf  te.  aufbewahrt  werben,  unb  wo 
ber  Jpocbbotbömann  fein  £agerbat.  Fig. 

et  Prov.  avoir  un  pied  dans  la  fosse  , être 
sur  le  bord  de  la  fosse,  mit  bem  etnett 
guß  im  ©rabe  flehen  ; am  Sianbe  betf 
©rabeS  feçtt;  mettre  les  clefs  sur  la  fosse, 
f,  ckf. 

Fossé,  s.  m.  ein  ©raben;  fossé  à eau,  ein 
S©afiergraben;  le  fossé  de  la  ville,  ber 
©tabtgraben  ; fos  é du  château,  ber 
©chloßgrabcn  ; fossé  à fond  de  cuve, 
f.  cuve. 

Fosset,  s.  m.  fiatt  fausset. 

Fossette , s.  f.  ein  (bas)  ©rubehen  ober 
©rûblein;  tnf.  eines,  bas  bie  Ätnber  in 
bie  €rbe  machen,  wenn  fie  mit  ftnipp- 
fi  ul  eben , VûfTen  te.  fpielen  ; it.  ein 
©rubehen  im  Äinn,  ober  auch  in  beit 
^Bangen  einiger  <perfonen,  wenn  fie  la- 
chen; fossette  du  coeur,  T.  baS  S)C rj- 
grübehen  ; bie  ^erjgrube;  jouer  à la  fos- 
sette, (aux  chiques)  mit©chncUfugcUî  / 
ÄnippfÄulchen  fpielen. 

Fossile,  s.  m.  ein  (bas)  Çoffil,  (fprtch  tm 
5)cutfchen  Soffi&lO  eine  5°ffilie  ; etn 
aus  ber  (Erbe  gegrabener  unorganifirter 
Äorper.  (NB.  Mineral  tfl  ein 

goffil  ; aber  nijt  iebes  tfl  ein 
Vîtneral  ;)  fossiles  natifs , wahre  ober  ei- 
gentliche Çofiilien  ; fossiles  étrangers  à la 
terre,  uttetgentltch  aïfo  genannte  Jofft- 
lien , b.  i.  bie  jwar  in  ber  €rbe  gefun- 
ben,  aber  nicht  barin  erjeuat  ober  ge- 
bilbet  finb,  j.  V.  ÄonchpUcn , Kno- 
chen, ^)öljer,  <pflanjen  tc.  ; it.  fojsiie, 
adj.  c.  foffilifd)  ; aus  ber  €rbe  gegra- 
ben; du  sei  fossile,  ober  sel  gemme, 
©teinfalj. 

Fossoyage,  s.  m.  bas  ©raben;  ber  ©ra- 
bcrlobn. 

Fossoyer , v.  a.  mit  ©raben  umgeben,  ober 
etnfcbließen  ; ©raben  um  etwas  jiebett. 

Fossoyeur, s.  m.  ein £obtcngràber ; it.  ober 
le  bouclier,  T.  ber  £obtcngriber  ober 
SlaSfÄfcr. 

Fou  , fol , folle , f.  fol  etc. 

Fou,  s.  m.  »er  ©ccF  ober  £Mpt(;  ein 
2Öaffer»ogel , ber  fid)  auf  ben  ©chiffeit 
juwcilen  mit  ber  Jÿaub  fangen  Wßt. 

Fouace,  s.  f.  ein  2lfd>enbrob  i.  ein  Slfdjett- 
fuchcn;  eine  breite  intb  bünnc  3lrtÄtt- 
d)cn , welche  mcifl  in  beißtr  2lfche  gc- 
baefen  wirb. 

Fouage  , s.  m.  ol  ber  ^)erbfchiUing  ; bie 
Jpcrbßcuer  ; baS  SXauchfanagclb  ; eine 
jÄbvliche  Slbgabe  von  jeber  JcucrflÄttc. 

FouaiUe , s.  /.  T.  baS , Ivos  man  ben  3<*gb* 
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ton  einem  gefSöten  »Üben 
s (Schweine  gibt.  (».  Jpirfchen  : curé). 
Fouaüier , v.  a.  Jam.  immer  barauf  lo** 
y Vtitfàtm  oft  unb  heftig  mit  ber  *pcit- 
fc&e  hauen  ; au*farbatfdjcn. 

Fouane , Fouënne  , Foene , s.  f.  T.  ein 

* ©erzeug , womit  man  bie  Jifche  auf 
bem  ©runbe  bc*  Raffer*  burdjbohrt. 

Foubert , s.  m.  cor.  ftatt  faubert. 

Foudre,  s.  m.  et  f.  bet  ©onnerftrahl» 
SÖetterffra&I  ; qjliçftrablï  ber  (einfchla- 
genbe)  QSliç  î (Tonnerre,  bet  ©onner,  be* 
beutet  eigentlich  nut  ba*  ©etöfe  bet  bet) 
einem  ©ewitter  fchnell  erfchütterten 
£wft;)  hoch  fann  man  Foudre , in  Ver* 
binbung  mit  ber  ©irfung , auch  burd) 
©onner  ober  ©etter  überfein  ; it.ßg. 

la  foudre,  bet  3otn  (counoux)  ©otte* 

- «nb  mitiger  Jiirtf en;  (hingegen  nennt 
manßg.  un  foudre  de  guerre , einen  gro- 
ßen £rieg*helben;  ein  ©chretfcn  ' ber 
$$&(fer;)  *e.  foudres,  pi.  (QSauf.)  ©on* 
«erfhablen  ; eine  art  gefchniçter  Verjio 
tungen  ; un  coup  de  foudre , prop.  etßg. 
ein  ©onnerfchlag  ; la  foudre  tomba  dan? 
la  maison,  sur  un  arbre,  ber  ©OHttCr  , 
bas  SEBettcr  fd)lug  in  ba*  £au*,  m ei- 
nen 33aum  ein;  la  foudre  de  Jupiter, 
Jupiter*  ©onnerfeif.  Fig.  les  foudres  du 
Vatican,  de  l'excommunication,  de  l’é- 
glise» bie  «Bannffrablen  ; ber  pÄpftliche 
(Bann;  ber  grofje  Kirchenbann;  on  ne 
sait  pas  où  tombera  la  foudre,  man  wei§ 

noch  nicht,  wen  (ober  wohin)  ba*  Un* 
glûcf  treffen  wirb  ; il  va  comme  la  fou- 
dre, (»on  COtenfchen  «nb  fchieren)  erift 
fchnell,  wie  ber  QMil} , wie  ber  ©inb; 
il  est  craint  comme  la  foudre,  man  furch- 
tet ihn , wie  bas  Jener. 

Foudre , s . m.  ein(ba*)  Juber  ; fin  beutfeheé 
©cinmafj  »on  mehreren  ©intern  ober 
£)hmen. 

Foudroiement , s.  m.  (nicht  ßg.)  ba*  ©itt- 

fchtagen  be*  ©onner*  in  einen  £)rt, 
»ber  ba3  ©tfchlagen  einer  $erfon  »om 
©onn  er  ; le  foudroiement  des  géans,  (»Oft.) 
ba*  Vteberbonncrn  ber  «Riefen,  burch 
3uPiter*  ©onnetfeile. 

Foudroyant,  ante,  adj.  bonticmb  î ((.fou- 
droyer; Jupiter  foudroyant,  bft  bon* 
nernbe  3upitcr.  Fig • on  bras  foudroyant, 
ein  arm,  ber  aile*  $u  Vobcn  fchligt; 
fine  fchrecfliche  ©eWOlt  ï une  épée  fou- 
droyante, ein  feurige*  (bli$enbc*)s*Xorb- 
fehwert;  des  yeux  foudroyans,  00r  3oM 
blifcenbe  ober  funfelnbe  augen;  des  pa- 
roles foudroyantes  , fcbtttfliche  «Reben  î 
©onuerworte;  it.  (Jeuerwerf)  adj.  et  s. 
une  foudroyante,  ein  ©onnerjiern ; f. 
auch  baril , bombe  unb  hérisson. 
Foudroyer,  v.  a.  (mit  bem  ©onner,  ober 
mit©onncrfeifen)  erfchlagen,jerfdjmet*! 
tern,  ober  hoch  barnieber  fchlagcn;  nie» 


Foae 

berbonnetn;  Hßg.  (§.  «5.  le  vice  etc) 
mit  heftigen  ©orten  worauf  fchmàhen 
ober  lofyiehen  ; worauf  bonnern  ; mit 
heftigen  ©orten  etwa«  beftrafen  ; fou- 
droyer une  place , mit  .tanonen  «nb 
Dörfern  einen  Ort  heftig  befchiefjen,  $u 
©runb  («hieben  ; it.  foudroyer,  v.n.ßg. 
il  foudroie  de  la  chaire,  er  bonnert/ 
fehilt  IC.  heftig  »Oll  ber  Äanjel  ; vuig. 
er  macht  ben  2euten  bie  f)bü t recht 
beifj.  {NB.  il  foudroie  , il  foudroiera  , 
fprich  : *•  foudroa  , il  foudroara). 

Fouée,  s.f.  7\  eine  art  Vôgeljagb,Va<ht* 
be»m  (Schein  be*  Jeuer*  ling*  am  ©c- 
hAge;  bie  Jarfeljagb. 

Fouëne , f.  fouane. 

Fouene  , jlûtt  Foarre. 

Fouet , s.  m.  bic  «Peitfche  » it.  bie  Vorfdjnut 
an  ber  «ßeitfehe;  it.  (fiatt  coups  de  ver- 
ges.) «Xuthenhiebe;  «Rutbcnftreicheîbie 
9îuthe,  bie  man  beu  jfinbern  gibt;  it. 
ba*  Stäupen  (ber  Verbrecher)  mit  «Ru- 
then ober  imt©crten;  ber  ©taupen* 
fehlag  ; ©tûupbcfcn  ; (wenn  er  mit  2an- 
beëoerweifirng  oerbunbenijt:)  ba*  au*- 
(it\lipen  ; (©Chtfff.)  un  grand  fouet  de 
de  mât , em  fehr  langer  3Ra^baum  ; 
(®la*6ûtte)  le  fouet , ber  arbeitet  wel- 
cher ben  jweiten  «Branb  beforgt  ; coup 
de  fouet,  ein  «peitfchenhieb  ; donner  un 
coup  de  fouet , ßg.  mit  ber  ^ettfeb*  hin- 
ter einem  her  fc»n  ; einen  bebrohen , 
ober  fonft  treiben  , bafj  er  eile , etwa* 
|tt  ©tanbe  ju  bringen.  Prov.  donner  le 
fouet  sous  la  custode , f.  custode  ; faire 
claquer  son  fouet,  f.  claquer. 

Fouetté,  ée  , part,  et  adj.  gcpfitfcht  IC.  (f. 
bie  5>fbClltungen  »on  fouetter;)  crème 
fouettée,  | u ©cbaum  gefchlagenerSRahmï 
it-ßg-  fchhne  ©orte,  aber  nicht*  ©rûnb* 
liehe*  ; ein  fehone*  ©ewÄfchf  ï **•  fin 
Jlitterwifi;  ein  fehimmernber  ©iç  ohne 
©runbüchfeitï  un  roi  fouetté,  (jfarten- 
fpicl,)  pop.  ein  Æônig  , ober  fonft  eine 
jigut/  bie  man  »on  ©iner  Jarbe  allein 
in  ber  £anb  hat. 

Fouetter , v.  a.  peitfdjcn  î mit  ber  ^eitfche 
fchlagen,  it.  Äinber  mit  ber  «Ruthe 
hauen  ; it.  einen  «JiRtfîetbâter  mit  $Ru* 
thm  hauen;  ihn  (iAupen;  ihm  ben 
©taupbefen  geben;  ihn  au*flâupen; 

au*pcitfchcn ; (f.  fouet;)  fouetter  le  sa- 
bot, ben  tfreifcl  »eitfehen;  it.  ßg-  (f. 
sabot  ;)  fouetter  l’obit , ßg.  (f.  obit;)  don- 
ner des  verges  pour  se  fouetter,  ober  pour 
être  fouetté,  ftch  fclbft  eine  SRuthe  auf 
ben  «Rûcten  binben  ; T.  fouetter  le  plâ- 
tre , ben  angemachten  ©pp*  ober  «KRèr* 
tel  mit  einem  35efen  an  bie  «Âauer 
werfen,  um  bie  Jelber  $u  machen, 
welche  berappt  werben  fotten  (pour  faire 
les  panneaux  de  crépi  ;)  fouetter  les  lattes  ; 

bft*  Sattenwerf  mit  ®»p*  ober  3R5rtcl 
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Bewerfen,  um  e*  Garnit  su  ü&eriie&en; 

fouetter  un  livre , ba*  ®UCf)  $»ifchen  S»C» 

' fBrcter  fdmüren,  unb  bie  @chnüre  an 
bie  QBànbe  (nerfs)  fcfttnüpfen;  */.  fouetter, 
V.  n.  fig.  le  vent  fouette , ic  vent  fouette 
dans  le  visage,  ber  SBinb  jiebt  fcharf  an; 
e*  ift  ein  fcbneibenber  2ôinb;  ber  SBinb 
lerfchneibet  einem  fafl  ba*  ©dicht;  la 
pluie,  la  neige,  la  grêle  fouette,  ber  Sie- 
gen, @cf>nee,  Dagel  fchligt  heftig  wo- 
gegen an  ; l’artillerie  fouette  en  cet  endroit, 
bie  Üanoncn  beftreichcn  biefe  ©egenb 
bû§  nicht*  »or  ihnen  ficher  ifh  (Fouetter, 
fpr.  foaté). 

Fouetteur,  s.  m.  (nie  ohne  adj.)  einer , ber 
gerne  peitfchet;  vuig.  ein  rechter  2frfd>- 

paufer  (fesseur). 

Fougade,  fougasse,  a./.  T.  eilte  ^labber- 
mine , eine  Meine  äiine , bie  nur  ç bi*  6 
$ufj  Crbeôber  bot. 

Fouge,  s.f.  T . ba*ienige,  wa*  einwilbe* 
©chwctn  auôwûhlt  ober  au*brtcht;  a.  ein 
®djt»ein*bruch  ; eine  <5ch»ein*»uhle; 
ber  Ort,  »0  fte  gemüblt  haben. 

Fouger , v.  a.  T.  (»on  wilbcn  @d)»einen) 
ÖBurjeln  ic.  mit  bem  SXü  jfel  au*  ber  €rbe 
hetau*  toüblen. 

Fougeraie , s.f.p.us.  Cttt  Ort,  t»0  »Ul  5ûr« 
fraut  »àchft* 

Fougère,  s.f.  ba*  Jarnfraut;  A.  überb. 
ber  ÎXafen  ober  ba*  0raö;  it.ol.bai  au* 
ber  afche be*  $arnfraute  * gemachte  ©la*; 
danser  sur  la  fougère , auf  bcm  ©rafe  tan 
jen  ; le  vin  rit  dans  la  fougère , mie  fd»n 

ber  SQein  im  ©lafeblinft! 

Fougon,  s.m.  (auf  ©aleeren  unb  auf  gfabr 
$eugen  »on  niebrigem  'Sorbe)  ber  Derb, 
wo  bie  @petfen  jugericbtet  »erben. 

Fougue,  s.f.  bie  aufbraufenbe  J&içe  einer 
£eibenfmaft,  inf.  be*  3ont*i  ber  3Âb* 
$orn;  ba*  Qlufbraufen;  bie  #<ftigfeit ; 
it.  fougues , (£uflfeuer»erf)  eine  2lrt 
®d)»irmer;  les  fougues  de  la  jeunesse, 
ba*  milbe  ^ugenbfeuer;  bie  t»iïbe  3u- 

genbbibe;  entrer  facilement  en  fougue, 

leicht  jibjornig  »erben  ; leicht  in  3orn 
geratben;  ce  cheval  a trop  de  fougue, 
biefe*  jpferb  tfl  su  b©ig/  ju  ttilb,  ju 
feurig  in  feinen  (Bewegungen  ; un  taureau 
qui  a trop  de  fougue,  eitt  toller  ©tierj 
un  chameau  en  fougue,  ein  Äameel  in 
ber  Srunfoeit;  mât  de  fougue,  ffott  mât 
d’artimon,  ber  (Bcfanmafr,  Dtnterma#; 
la  fougue  des  poëtes,^.  bfc  (Begeiferung, 
ba*  fteuer  ber  dichter. 

Fougueux,  euse,  adj.  jÂbjOWigî  $$10» 

aufbraufenb  ; ( »on  ber  3u0*nb  ) brau* 

fenb,  feurig,  »tlb  (f.  fougue)  ; cheval  fou- 
gueux, rin  »ilbe* , afljufeurigeô,  aQju* 
hi^tge*  (JJferb  ; un  taureau  fougueux,  ein 
toller  ©tier. 

Fouie , s.  m.  ein  gcwiifcr  ©trauch , beffen 
SlÂtter  jum  ©chrpftrjf&vben  bienen* 
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Fouille,  s.  f.  ba*  ltmgraben,  Slufgrûbcn, 
3luf»ubfcn  ber  €rbe;  faire  une  fouille, 
bie  (Erbe  aufgraben;  eine  ©rube  auf» 
»erfen;  fouille  couverte,  ba*  £>urdv* 
graben  unter  ber  (Erbe,  ber  £inge  nach/ 
jnm  Sebufe  einer  SÖafferlcitung. 

Foui»le-au-pot , s.  m.  mèpr.  eût  Meinet  #fi* 
(henjunge  (petit  marmiton). 

Fouille  merde,  s.m.  ein iDrecffifer;  it.ßg* 
einfdjânblicher  ^otenreifcr. 

Fouille,  èe,  part,  et  adj.  f,  fouiller. 
Fouiller , v.  a.  (bie  €rbc)  auf»uhlen,burcb* 
»üblen  ; bie  ©rbe  au*graben,  in  ber  (Erbe 
nachgraben , um  etwa*  ju  fuchen  ; — qn. 
einen  burchfucheti;  einem  bie  Êafcfcett 
ober  bic  Kleiber  burchfuchen;  — les  bois, 
les  villages , les  passages  etc« , ober  absol. 

fouiller,  (»an  einem  (Bortrappe  einer 
marfcbierenben  raee,)  bie  9©Alber, 
£>6tfer,  3ugftngeic.  genau  burchfuchen; 
ù. fouiller , ç.  n.  in  bet  €tbe  »üblen  ober 
graben;  ober  überhaupt,  in  einem  Dr  te, 
in  einem  iBeb&ltniife  i c.  allenthalben 
herum  fuchen;  in  Büchern  ic.  nachfu- 
chen,  fie  genau  burchfuchen;  it.  (au* 
Corwin  ) burchßobern  , burchflören  ; 
burdtf&nfern,  burch^ubern;  (lauter 
familiäre  Äuöbrucfe);  U.  qqf.  man* 
fi&nbigert»eife  befühlen  ober  betauen, 

(patiner,  tâtiner)i  fouiller  dans  l’avenir, 

fg-  bie  3ufunft  $u  erforfehen  fuchen; 

(fo  auch  <tans  les  secrets  de  la  nature  etc.)  ; 

it.  fouiller,  (SBilbhauer  unb  »Kahler)  »er* 

tiefen. 

Fouine,  s.  f.  ber  #rtu*marber  ; 2>achma»* 
ber , (f,  marte);  it.  eine  ©abel  jum  &uf* 
nehmen  unb  Sluflaben  ber  ©arben. 
Fouir,  9.  a.  graben;  bie  (Erbe  au*  einem 
Drte  au*graben , ober  auch  umgraben  ; 
fouir  un  puits,  einen  (Brunnen  graben. 
Foulage,  s.  m . p.us.  ba*  (Einfdjlaaen  ber 
SGBaaren  in  bte  ÇÂffér,  inf.  ber  DÂrtnge 
in  Tonnen,  (f.caquage);  («Budjbr.)  bie 
(Schattierung. 

Foulant , ante , adj.  pompe  foulante,  T.  eine 
lumpe  ober  SBaffermafchinc  mit  einem 
)rucf»erf. 

Fouie,  s.f.  »a*  ©ebrdnge;  ein  Raufen, 
eineîOîengc  »Oîenfchen,  bic  einanber  brü* 
cf  en  ; it.  p.us.  bit  (Bebrûcf  ung  be*  SBolfc* 
burch  aOjufchtoere  Slujlagen  unb  anbere 
Ungerechtigf eiten;  it*  r.ba*SGBalfen,(f* 

fouler);  laisser  écouler  ou  passer  la  foule, 
f.  écouler;  se  tirer  de  la  foule  i fjdh  au* 

bem  ©ebrÄnge  machen;  fofs*  ftä)  vor 
feine*  ©(eichen  hervorthun  unb  empor* 
fchtPingm  ; cela  va  â la  foule  du  peuple, 
baö  gereicht  jur  Unterbrucfung  be*  Sei- 
fe*. Fig.  une  foule  d’affaires  etc.,  ein  Dan- 
fen,  eine  SÄenge  ©efchüffte;  en  foule,  (k 
la  foule,)  ad».  baufen»eife  ; mit  Danf^n ; 
in  (Stenge;  vulg.  in  fernerer  (Dtenge»f 
^oulé,  ée,  part . ri  adj.  ttiebergebrucf t > 
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Foulure  fc»./.  ba$  SBalfe  n ; A.  t>le  ©efdjntei* 
bt^feit  ber  Jette  burd)$  SBalfen.  , 
Fouplr,  v.a.prvcl.  ftfltt  chiffonner,  gerfntt* 
tern;  scrfrûppeln  te. 


Foui 

itiebergetreten  k,  (f.  fouler)  ^ avoir  1« 
f jambes  fouies , (pon  «Pferben  unb  gaft* 
< toteren  ) abgcarbeitete  fteife  ©djcnfel 
,r  ^flben  j f,  aud)  foulure. 

Foulées,  s.f.  (©Ämifc&gärber)  ein  Raufen 
jur  SBalfe  befhmmter  JbûmmclèbÂute; 
1 bu  geringe  ©put  beö  9Sil* 

be$ , $*  »35.  im  ©raie  :c.i  bie  gAbrte. 
Fouler,  v.a.  ettvaé,  baô  leid)t  ÎÎÛChptbt/ 
ober  nicht  fortbcrftd>  wiberflcht,  (mit  ben 
^«nben  îc.)  nieberbrûcfett;  (mit  ben  Jü' 
fen)  niebertreten  ; eintreten;  itßg-  (baé 
93oïf,  ein  ganb  îc.)  mit  febweren  Abga- 
ben brûcf en  i A.  wunb  btuef en  ; brûefen , 
J.  95.  ein  «Pferb  burd)  ben  ©attel);  A. 
* walfen,  b.  i.  ben  £ûd.icrn  unb  anbern 
wollenen  ^eugen  , ben  ©trumpfen , 
-#ûten,  bem  geber  te.  burd)  ©tampfen 
ober  treten  mehrere  Xûchtigfeit  unb 
îinbfgfeit  perfehaffen;  (©avtn.)  bie  auf* 
aefehofienen  ©tângel  (ober  bte  Jperj* 
ttangcl)  getriftet  ©eroichfc  niebertreten/ 
bamit  fie  nur  in  bie  «Qurjel  wachfen  ; 
<3àger)  bie  ©purbunbe  ein  Jelb  burd)* 
(puren  Îaffenî  fouler  la  vendange,  ben 
ÖÖftn  in  ben  Bottich  treten  ober  ein* 
treten  » fouler  de  la  glaise  etc. , $bon  K. 
jufammen  treten?  fouler  aux  pieds,  prop. 
#ßg  mit  Juflcn  treten  ; ßg-  b.  i.  etwa« 
auf  ba$  ocrädjtltdjfie  bebanbeln  unb 
hintanfeijen  ; fouler  le  nerf,  eine  ©pann* 
aber  (ber  ©ebne)  perlenen  Iber  oerftau* 

d)Ct!l  ; se  fouler  le  pied , fld)  bCtt  Jufj  IPUHb 

bruefen,  rerftüudjcn. 

Fouierie,  s.f.  eincSBalfe,  inf.  eine SSBalf* 
muble;  A.  ççf.  ein  «©einfelter  (pres- 
soir ). 

Fouieur,  s.  m.  ber  Æufentreter;  £rauben* 
trete* ; A.  f,  fotÄon. 

Fouioir,s.w7.  (Sfrtitt.)  ber  ©tampfer;  ©e$* 
folbenj  Sötfcher;  (£utm.)  eine  SMf* 
mafdjtne. 

Fouloire,  s.f  (£utm.)  bie  Sßalftafel; 
(©trumpffabr.)  eine  SSalfe  ; ein  SDalf* 
trog. 

Foulon,  s.m.  ein  «ffialfer;  SDaffmütter; 
moulin  k foulon,  eine  SMfmuble;  terre 
à foulon , eine  SBalfcrerbe. 

Foulque,  s.m.  T.  boö  2öafterbubn;  (fonft 
poule  d'eau). 

Foulure,  s.  f.  eine  SJerîcÇung  burd)  einen 
SDrucF  ober  ©tofi;  eine  Berftauchung, 

(contusion-,  f,  fouler);  tuf,  bie  perleljte 
©telle  auf  bem  SKûrfcn  eineô  pom  ©at* 
tel  gebrueften  tyferbeô  ; (S^ger)  bte 
Jahrtcn , (f,  foulées)  ; A.  bas  JKeifîg  unb 
©trauchwerf,  ba$  bet  Jptrfch  im  gaufe 
niebergebrueft  ober  jerbrodjen  bat;  fou- 
lure de  la  sole,  Ober  sole  foulée,  T.  (an 
Werben)  bie  ûuetfdjung  ber  ©ohfe, 
weil  fi d)  ein  ©tein  awifehen  bas  €ifen 
unb  bie  ©oble  gcfcçt  bot. 


Four,  f. rn  ber  Baef ofen ; Öfen;  A. ççf  ^ 
, 95arf bûu^i uberb.ber£>rt/»o  ber95arfofen 
ftebt;  A.  ein  Brennofen;  A.  ein  Ort,  wo 
lie  2öer  ber  allerlei)  perlaufeneö  ©efin&cl. 
ober  aud)  anbere  ^erfonen,  bie  fiç  mit 
©etralt  anmerben trotten,  eineSeitlanq 
perbergen;  A.  «berb.  ein  bunfclcö  ober 
fxuficrcö  Zimmer;  it.ol.  (fatt  pain;  it. 
tours,  ( Jtfdjcr)  gciPiffc  bünne  ©eile; 
four  à chaud , k brique , de  verrerie  etc. , 
ein  Äalf*/  Riegel*,  ©faöofen;  fours  cou» 
lans,  eine  ^rtÄafföfen,  m bao  Jeuer 
immer  anbüft;  four  de  campagne,  four 
portatif,  ein  Jelbofen  î la  gueule  du  foui, 
bûS  Ûfenlod)  ; charger  le  four,  f,  charger; 
P écesde  four,  allerlei)  ©ebadeneS;  Bacf* 
Wetf  > ce  pain  a trop  de  four,  btefeSI  Brob 
ift  ju  bart  gebaefen;  four  et  fruit,  ber 
Ocadjtifd)  bcp  ber  fônigltcbcn  j^afel. 
Prov.  il  y fait  noir  comme  dans  un  four, 
ba  i(f  flocf finfter ; les  comédiens  font 
four,  bie  ©chaufpicler  fpielen  nie^t , weil 
îu  wenig  Bufdjauer  ba  fmb  ; f.  aud)  chauf- 
fer unb  cuir. 

Fourbandré,  ée,  adj.  laine  fourbandrée,  T . 
permifdjtc  SBofle. 

Fourbe,  ofÿ.  c.  turf  ifd)  ; bdmtûcfifcb  ; fd)tf* 
mife^;  argltfHfch;  A.  s.  ein  ©djelm,  ein 

bofer  ©d)ûlf  ; un  indigne  fourbe,  un  fourbe 
achevé,  ein  €rjbettûger,  ein  abgefeimter 
©djelm;  en  fourbe,  adv.  fd)cinufd)er* 
weife;  tüdifcberwetfe;  f.  aud)  demi, 

prov. 

Fourbe,  s.f.  ein  (baé)  ©djclmUûcf;  ein 
arglittiger  Betrug. 

Fourber,  v.a.  auf  ciné  tuef ifcfje  2(rt  betrie» 
gen;  berûden;  fpi^bûbifd»  bintergefeen. 

Fourberie , s.f.  bie  ©djclmereçj  Betrüge* 
rep;  ber  Betrug;  bie  Jrmiterlijt » bie 
2ucfe. 

Fourbir,  v.  a.  ( eifcrnc  Waffen , ©tabl , 
€ifen)  puçen,  befeilen  unb  polieren; 
oi.  fegen , reiben , polieren  ; eiferne  ©a* 
eben  rein  unb  glànjenb  madjen. 

Fourbisseur,  s.  m.  ein  ©djwertfeger. 

Fombissure,  s.f.  baö  ^Mjen,  Bcfeilen  unb 
«polieren  eiferner  unb  ftft^Ierner  ©adjen , 
inf.  beö  ©ewebrö. 

Fourbu , ue , adj . cheval  fourbu  , ein  Ipferb 

öaö  reb  ober  oerfangen,  perftblagen,  unb 

babet  fteif  tfl  ; f.  fourbure. 

•ouibure»  s f T.  baö  Berfaiigen;  $8er* 
fcblagen  ; bie  SXebe  ; SXibe » bie  pon  einer 
pliçlid)  unterbrochenen  2tu$btmjhmg 
entttanbene  ©teife  ber  ©lieber  eines 
«Pfcrbc*. 

Fourcats  , s.m.  fourques,  t.fpl.  (©dbtff^» 
böuf,)  bie  ©abelttuefe  ober  ©abelboljer/ 
»eld)C  an  bie  (£nbeu  beöÄielö  neben  ben 
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^5au(^#ucf€>t  werben,  tmb  mit 

ihren  ober»  ©nben  on  t>ie  ituicOoljcr 
flogen. 

Fourche,  s.  f.  riitc  groge  ©obéi;  it.  eine 
©tange,  »omit  bie  jh-ömer  einige 
Mooren  vor  ben  £aben  beraub  hingen; 
(©auf.)  ßott panache;  (Jifcbcr)  eine 
2irt  ©teebeifen  mit  2 ober  3 gatfen; 

fourche  d’écurie,  à faner  etc.,  eine  SÖtift» 
gobel;  Heugabel  îc.;  les  fourches,  ober 
les  fourches  patibulaires,  (jtlV.)  bet  ©al* 
gen;  boô  #ocbgerid)t.  Prov.  panser  les 
chevaux  à la  fourche,  ben  tyferben  mebf 
©djlöge  alô  putter  geben;  faire  une 
chose  à la  fourche,  cilié  ©acbe  ff&t  ttttdj* 

lößig,  ohne  ailes  ©efebide,  nur  fo  oben 
bin  bubeln  / Wegbubeinî  traiter  qn.  à la 
fourche , pop.  einem  grob  unb  peröebtlid) 
begegnen  ; vulg.  mit  einem  umgeben,  wie 
mit  einem  £unbejungen. 

Fourché,  ée,  part.etadj.  gabelförmig  ge* 
fpalten  ober  getbeiit  ic.  ; des  bêtes  qui  ont 
les  pieds  fourches  ober  fourchus , £btete 
mit  gcfpûitcnen  Miauen  ; pied  fourché, 
ebem.  fine  getuiffe  Slußage,  bie  mon  bon 
$bicren  mit  gcfpaltenen  Älauen  entrich- 
ten mußte,  wenn  fie  in  bie  ©tabteinge* 
fuhrt  würben;  croix  fourchée,  (SGBap.) 
ein  ©abelftcuj. 

Fourche-fière,  s.f.p.us.  eine sj)tißgübci. 

Fourcher,  v.  n.  fïd)  gabclweife  tbeiicn, 
fid)  an  einem  ©nbe  in  jwep  ober  mehrere 
Sbeile  fpalten  ober  tbeilen,  wie  §.©.2(eßc 
an  Säumen,  £aar e,  ein  Söeg  ie.;  ga* 
beliebt  wacbfen;  (p.©efd)led)tcrn)  fïd)  in 
verfebiebe  ne£inien  obergwcige  (branches) 
tbeilen.  Se  fourcher,  v.  reß.  fïd)  gabelför- 
mig fpalten  obettbeüen;  tn  gaefen  au$* 
geben  ; la  langue  lui  a fourché , prov.  cr  bût 
ficb  perrebet  ober  perfprocben,  vulg.  per* 
fcbnappt. 

Fourchent , s.  m.  T.  ein  ©abelfd)»aM,  b.  t. 
ein  Jr>abid)t  von  mittclmigiger  ©roge. 

Fourchet,  s.  m.  (âJïebic.)  ein  ©cfdjwur  jroi* 
(eben  jroet)  Ringern;  (©örtn.)  ber  ûrt, 
wo  fïcb  ein  Sweig  in  jwep  tbeilt; 
bie  ©abei. 

Fourchette,  s.f.  eine  ©abei,  beten  man  fï(b 
bet)  $ifcbe  bebient;  it.  eine  ftleifcbgabel, 
inberÄuebe;  it.  ûberb.  werben  mehrere 
gabelförmige  ober  gabrli&nlicbe  SSerf* 
jeuge  ober  anberc&inge  ©abeln  genannt; 
rt.  oi.  (à  mousquer)  eine  îDîuflfctengabclî 
(îbirurg.)  ein  gunqenbalter,  (wenn 
man  ben  Äinbern  baögungenbanb  (filet) 
löfet);  (Sföagner  K.)  bie  ©übel  ober 
gwiefe  am  95orbcrgej!eUe  einctf  einfpân* 
nigen  SKJagené;  i7.(Jj?anbw.)  ber  gangen* 
bûitcr;  it.  eine  Heugabel»  berört,  wo 
bie  Meinen  ©infeblßeine  (ober  28infel« 
jtegel)  ber  £)ad)b:cfe  cineö  ^appfcnßerö 
(lucarne)  f/d)  mit  ber  Æ)ctfe  betf  £acb* 
ßubl*  bereinigen  ; «7.  (am  ©eßägel)  Ui 
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©ibelcben;  ein  gabelförmiges  Meinet 
©ein  an  ber  ©ruß,  jwifdjcn  ben  bepben 
Jiügein;  it.  ein  ©ibelcben  ober  £ifcben, 
womit  ficb  bie  SBeinrcben  an  bie  <J)f öble 
fcblingen,  (auch  fléaux  ober  vrilles)  ; i7.be r 
©trabl;  ba$  in  ber-ööblung  be$  <J)ferbe- 
fugeö  fipenbe  gabelförmige  weiche  J>orn; 
*7.  bie  Sftcbcnrraufc  an  ben  gftannöman- 
fdjetten,  löngö  beö  3termelfd)Iibeö  am 
Jrjembe;  ber  ©cblipßreif;  fc.  bie  ©Sieb- 
teln ober  3wicf ein  uroifdjen  beit  Ringern 
ber  ipanbfchube;  timon  a fourchette,  eine 
©abelbeidjûl. 

Fourchon , s. m.  eine  ©abclfpipe  ; ein  gaef eit 
ober  gittfçn  > it.  cor.  ßatt  fourchure. 
Fourchu,  ue,  adj.  wie  eine  ©abel getbeiit; 
gabeücbt;  einer  ©abei  dbnlid)  ; it.  gefpal- 
ten  ; chemin  fourchu , ein  ©ebeibeweg  ; 
barbe  fourchue,  ein  gefpaltener  ©art; 
pied  fourchu,  f.  fourché;  le  bâton  fourchu, 

ol . bie  SBunfcbelrutb*  » faire  *’arbre  four* 
chu,  fïd)  auf  ben  £opf  jleücn,  unb  bie 
©eine  babep  in  bie  S) öbe  halten  unb  au* 
einanber  fperren. 

Fourchure,  s.f.p  us.  bie  ©telle,  WO  ettPO* 
anf&ngt  fïd)  wie  eine  ©abei  $u  tbeilen. 

Fourée,  s.f.  f,  soude. 

Fourgon , s.  m.  ein  Æarren  mit  einer  ©abri* 
beicbfel;  mcifi  ein  ©agagewagen  ober 
©robwagen  ; ein  ^ropiantwagen  bep 
einem  Äriegöbeere;  it.  eine  ûfcngabel; 
(©iefer)  fine  Ofenfruefe,  (aucb  xâbie); 
la  pèle  se  moque  du  fourgon,  prov. pop. 

ein  ©feï  fd)ilt  ben  anbern  Sangobr. 

Fourgonner,  v.n.  bûÔ  mit  ber  ûftn- 

gabel  fcbûren  ober  au^ßoren;  it.  mit  ber 
^cuerjange  immer  im  Äamin  herum  ßö- 
ten  ; it.fig.fam.  im  ©adieu  aUeö  herum 
wùbien  unb  miter  einanber  werfen. 

Fourmi,  s.f.  bie  Sfmeife;  des  oeufs  de  fourrm, 
Simeifcncpcr.  Prov.  il  est  plus  petit  qu’une' 
fourmi  devant  lui , et  fricdjt  vor  ibm  wie 
ein  3öurm. 

Fourmilière,  s.  f.  ein  Simeifcnboufen ; it. 
ßg-fam.  ein  ©ewimmei;  ein  burebein- 
anberiûufcuber  Jpaufe. 

FourmMion , s.  m.  ber  Simeifeitlöwe , eilt 
3nfeft. 

Fourmillant,  adj.  m.  un  pouls  fourmillant, 

T.  ein  ungleicher  unb  fcbwadjer^ultl. 

Fourmillement,  s.  m.  bûÔ  Äriebeln  Obet 

dürfen  ber  ^)aut,  alö  wenn  Slmeifen 
barauf  herum  liefen  ; f.  aucb  picotement. 
Fourmilier,  s.m.  ber  Slmeifenfrcffer ; 3lmei- 
fenbàr. 

Fourmiller,  v.  n.  p.us,  frtebetn , jutfett , 
(f,  fourmillement);  it.  de  qch.  (metßyam') 
von  etwaö  wimmeln;  ce  pays  fourmille  de 
troupes,  cô  wimmeitinbiefem  £anbevon 
©OlbatCli;  cet  étang  fourmille  de  poissons, 

biefer  icicb  wimmelt  von  Jifcben-f 
Fournage,  s m.  ber  ©ûcfofcnjin#,  (fur  ben 
©ebraucb  eineg  3wangbacfpfen$  [four 
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- bannal],  ober  f ur  bte  ©rlaubntß  , t«  fei- 
nem £aufe  gu  bacfcn);  it.  qqfi  bad  «Bacf. 
ofengelb  ; ber  &Acferlobn. 

Fournaise , s. J.  ein  großer  Ùfen , worin  ein 
fiarfed  Jeucr  tff , g.  93.  ein  ©cbmelgofen , 

■ gtegclofen,  Brennofen;  — de  Vuicain, 
bie  Jeuereffc  ober  2öerfßAtte  bed  >&ul* 

fand  î le  cantique  d:  s trois  cnfans  dans  la 
fournaise , ber  £obgefang  ber  brep  fin- 
iter im  feurigen  £>fen  ; it.  fournaise , fig. 
ftatt  le  creuset. 

Foumaiiste,  s.  m.  ein  ©cbmclgofenmachet; 
ein  &6pfer , welcher  ©chmelgticgel , 

; ©ubïimtertôpfe  ic.  perfertigt. 

Fourneau , s.  m . ein  £)fen , um  g.  93.  etWûd 
barin  gu  fodjen,  gu  gießen,  gu  fchrnel* 
gcn  te.  ; (ein  ©tubenofen,  mf.  ein  eifer* 
ner  £>fen,  beißt  am  gewôbnlid)ften  un 
poêle);  ein  ©ießofen,  ©djmclgofen; 
(Äoblenbrcnner)  ein  «Didier;  Noblen* 
meiler;  (ein  nod)  nicht  bcbccf ter  «Didier, 
ein  Sûnbcr,  beißt  aiumettc;)  it.  eine 
©Jinenfantmer;  eine  ©prenggrube,  (f. 
chambre  de  mine);  it.  ein  fogcnannted 
fubïtched  ©ternbilb;  it.  ber  Äopf  einer 
£obûcfdpfetfc,  (f.  godet);  fourneau  de 
poterie,  ein  Æaehelofen;  — à vent,  ein 
©djmelgofen,  ©inbofen;  — de  coupelle 
ober  d’essai,  ein  «probicrofen  ober  ÄapcU* 
ofen  te. 

Foumée,  î./.  ein  95acfofen  poil , ober  fo  oiel 
95rob  ober  55acFroerf  ald  man  in  einem 
93acFofen  baef  e n fanu  ; eine93äcfe;  eine 
i ein  (bûd)  ©CbAcfe  ; une  fournée  de 
chaux,  de  briques  etc.,  ein  Brennofen 
»oll,  ober  ein  95ranb  Æalf , 93acf  (feine  te.  ; 

il  a pris  un  pain  sur  la  fournée,  prov.pop. 

er  bût  por  ber  ?eit  £ochgeit  gemacht. 

Foumette , t.f.  T . ein  f feiner  £>fen  gutn 
Âalcinierctt  bed  ©chmelgglafed. 

Fourni , ie,  part.etadj.  perforgt;  perfeben; 
geliefert  te.  (f.  fournir);  un  bois  bien  four- 
ni » ein  btcf  er  5Bûlb  ; une  table  bien  fournie, 
eine  tpoblbefeijte  (w<y.  woblbefpidte) 

»Jûfel;  une  bibliothèque  bien  fournie,  eine 

gablreiche  93ibliotbef  pou  guten  93uchcrn; 
un  homme  bien  fourni,  fam.  etne  mit 
flarfen  £cibedgliebcrn  perfebene  ©tamid* 
perfen. 

Fournier,  iére,  s.  m.  et.  f.  einer  (eine)  ber 
(bie)  einen  öffentlichen  93atfofen  hält, 
g.  95.  ber  ^achter  etned  3wang«95acf» 
ofend  ; (93ittarb)  einer  ber  ftd)  perfprengt 
bat. 

Fourmi,  .r.  m.  ber  Ort,  wo  ber  QSacfofen 
ftebt;  bie  95acffïube;  bad  95acfbûud. 

Fourniment,  s.m.  T.  bie  fflulpcrflûfcbe,  bûd 
3igerbornber  3Agcrunb  Äonfiabler. 

Fournir,  v.  a.  (qn.  de  qch.  ober  qch.  i qn.) 
einen  mit  cttrad  perforgen  ober  perfeben  ; 
einem  etroad  perfehaifen  ober  liefern , an 
bie  y^anb  geben  ; it.  qqf.  (eine  £abl)  Poli 
machen  ; it.  (meift  v.  n.)  — k qch.,  (flatt 
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contribuer,)  pon  bem  ©einige«  etwa* 
tpogu  betragen } inf.  bie  Âoften  mogu 
bergeben,  entipeber  gang  ober  gum  £bdl; 
it  (Jur.)  bcpbringenj  eingeben  ; it.  four- 
nir, v.n.  ( flûtt  suffire,)  •—*  à qch-,  einet 
0ache,  Arbeit,  Unternehmung  ic.  ®c* 
nûge  tbun  ober  getpachfen  fetjn  ; cttrad 
beftreiten;  son  esprit  lui  fournit  tous  les 
jours  de  nouvelles  idées , fig.  fein  ©eiß 

gibt  ibm  t&glich  neue  ©ebanfen  ein»  ü 

faut  encore  dix  écus  pour  fournir  la  f>omme 
entière,  ed  fehlen  noch  gebn  £bûler,  um 
bie  ©umme  poil  gu  machen;  cet  homme 
a glorieusement  fourni  sa  carrière,  fig.  bie* 

fer  ©îamt  bat  feinen  £ebcndtauf  rübm* 

lid)  POttcnbet;  fournir  ses  défenses,  ses 
griefs , des  témoins , (jur.)  feine  «Bertbri* 
bigung , feine  93efchwetben , £eugen  bep* 
bringen;  fournir  et  faire  valoir,  (jur.)  fur 
alle  &&Ue,  auch  fur  bie , welche  fid)  erft 
nach  bem  Æontrafte  Äußern  möchten, 
gut  fügen;  fournir  une  botte,  ( Jedîtf.  ) 
einen  ©toß  lang  audßoßen;  fournir  à 
qn.  un  coup  d’épèe,  einem  einen  berben 
©toß  perfeijen;  c’est  un  esprit  qui  four- 
nit i tout,  fig.  er  weiß  fich  in  alled, 
wadman  tbm  porlegt,  fogletchgu  ßnben; 
vulg.  er  weiß  auf  aaed  'Sefdjeib  gu  geben; 
il  le  faut  fournir  de  fil  et  d’aiguiile , prov.  f, 
aiguille. 

Fournissement,  t.  m.  T.  bûd  Aftpital,  Wfl* 
ched  icber  Stffociirtc  in  bie  gemetnfehaft* 
liehe  J^anblung  fließen  muß  ; bie  €tn* 

läge  ; (3ueidpr.  ) sentence  de  fournisse- 
ment, ein  Urtbeil,  bad  bieSXûcfaabe  ber 
unrechtmäßig  genoffenen  ^ortbeile  per* 
orbnet. 

Fournisseur , s.  m.  einer , ber  bie  £ieferung 
gewijfer  55ebûrfniffe  ober  SCBaaren  über 
fich  nimmt;  ein  Referont. 

Fourniture,  s.f.  ber  SJorratb  ben  man  fïch 
pon  etwad  anfehaft;  it  eine  £ieferung; 
it.  (bep  Jjpanbtoerfcrn  unb  Âûnfilem)  bie 
3utbatî  it.  bie  ^RepfiAuter  in  einem 
©alat;  (Ûrgelm.)  bie3Kirtur;  ein  aud 
mehreren  tyfeifenrciben  gufamraengefcç* 
ted  SHcgtßcr  ; faire  fourniture  de  bois,  fïdj 

einen  ©orratb  non  S) olg,  ober  einen  £olg* 
porratb  anfebaffen. 

Fourques , f,  fourcats. 

Fourrage,  s.m.  bûd  ©iehfutter, 

b.  i.  £cu  unb  ©trob  fur  bad  SKinboieb , 
ober,  /peu,  ©trob  unb  fyabtt  fur  bie 
^îferbe  ; (im  Äriegdw.)  bie  Courage;  bad 
^ouragieren;  bie  ^ouragterung  ; bad 
©runfutter;  bad  ^utterfdbneiben  im 
$elbe,  burch  eine  bagu  beftimmte  »Dtann* 
fehaft;  (Slrtitt.)  ßatt  bouchon;  aller  au 
fourrag-,  ouf  Jourage audgeben;  foura* 
gieren  geben  ; mettre  la  cavalerie  en  quar- 
tiers de  fourage , bie  Steitftep  tn  Jouta* 
gterungdauartiere  perlegen. 

Fourragé,  ée,  part,  et  adj.  f.  fourrager. 
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Fotrmger;  r.  n.  (KriegöW.)  fottrûglfttttî 
fouragieren  gehen  , (f.  fourrage)  ; it.  v.  a. 
auôplunbern  ; vermuten  ; oerheeren  ; 
inf.  eine  ganje  ©egenb  auôfouragieren 
unb  auöjehren;  (auch  nom  Vieh)  le  trou- 
peau a fourragé  toute  cette  pièce  de  blé , 

bie  #eerbe  hat  bicfeö  ganje  Kornflûd 
abgewcibct. 

Fourageur,  s . m.  T.  ein  Jouragiercr;  et* 
net,  ber  ouf*  Jutterbolen  auögebt,  ober 
auöreitet. 

Fourreau,  t.  m.  ein  lieber  jtig  ; eine ©cheibe  ; 
ein (baö) Futteral«.;  iu  ein liebet  wurf; 
ein  leichteö  Ueberfleib,  welcheö  man  über 
bie  anbern  Kleiber  wirft,  (inf*  ber  grauen* 
jimmer  unb  Kinbct);  it.  ein  leinener 
tteberjug , worin  bie  Kauflcute  ihre  fei- 
nen Zud)tv oor  bem  ©taube  bewahren; 
it.  (oen  Kornähren)  bie  Kappe  ; it.  T. 
ber  ©tbïauch , bie  ©licbfcheibe,  b.  i.  bie 
Jpaut,  in  wekher  baö  ©lieb  beô  #engfleô 
ffetft;  (©trumpfwirfer)  bie  SDîufterpreiTe; 
ein  mit  ©tablfebern  perfebeneô  eiferneô 

• SSnflrument  *ur  Verfertigung  gewûrfel* 
ter  ober  geblümter  ©trûmpfe;  fourreau 
d’épée,  eine  Jöcqenfchcibe;  — d’arque- 
buse, ein  Vûchfenfutteral  ; Vûchfcn* 
futter  ; — de  pistolet,  einetytflolenbolf* 
ter;  — d’habit,  ein  leinener  Uebcrjug, 
worin  man  ein  Kleib  perwabtt;  faux- 

fourreau,  f,  bieffö  SBortj  founreau  d’épi, 

bie  Kappe,  worin  bie  Siebte  beö  ©etrei* 
beö  flecft,  fo  lange  fie  noch  nicht  gefebof* 
fen  bat  ; Forge  est  en  founreau , bie  @er|le 
(lebt  in  Äappen;  fourreau  de  trait,  ein 
leberner  Ueberjug  über  bie  tyferbeftrSngc 
Ober  Jugflricf  e.  Fig‘  et  Prov.  il  a couché 
(vu/g.  comme  l’épée  du  roi)  dans  son  four- 
reau, prov.  er  bat  in  ben  Kleibern  ge« 

• fcblafen;  l’épée  ober  la  lame  use  le  fourreau, 
ber  Jörgen  nuçt  bie  ©cheibc  nb,  b.  i. 
biefe  ^erfon  bût  einen  oiel  ju  muntern , 
<;efc()Äfftigen , unruhigen  ©eifl,  olö  baß 
ihr  Körper  nicht  enblich  babureb  leiben 
follte. 

Fourré,  ée,  part,  et  atfj.  btltcin  geflecFt  K. 
(f.  fourrer)  ; un  pays  fourré,  ein  £ûttb  PO  U 

SOBaïb  unb  ©ebôlje,  voll  Vûfche,  Re- 
efen SC* ; un  bois  fourré,  ein  STOalb  ober 
©ebôli  poa  îôombûfchci  bottes  de  foin 
ober  de  paille  fourrées,  betrûglicbe  £eu* 
ober  ©trobbûnbe  mit  (cblechtem  einge* 
mengtem  £cu  ober  ©trob;  T . langues 
fourrées,  ûberjogenc  (Dchfen-,  ©cbweinö« 
JC.)  Jungen  i pièce  (d’or  ou  d’argent)  four- 
rée, eine  sjXûnjc,  bie  nur  mit  ©oïb* 
ober  ©ilberblech  uberjogen,  inwcnbig 
aber  bon  Kupfer  iß  ; bijoux  fourrés  un* 
edjte  ©alanteriewaaren , bie  bloß  mit 
©oïb«  unb  ©ilberpl&ttcben  te*  belegt  ftnb; 
coups  fourrés,  (Jfcchtf.)  ©töße,  bie  pon 
bepben  tyartenen  jugïcidt  gegen  einanber 
auögcßoßcn  werben;  it.ßg.  wechfelfeitige 
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©treibe  ober  ôble  JÖiettße,  bie  man 
einanber  fpielt;  it.  feinbfelige  ©treiche, 
©chelmflreiche,  bie  man  unö  heimlich 
fpielt  Fig.  paix  fourrée , ein  betrûgticbrr 
5'tiebe;  ein  ©djeinftiebe  ; ein  perßellter 
(ober  auf  ©chrauben  geßellter)  ftriebe; 
il  est  fourré  de  malice,  et  ßctft  butch  UUb 
btirch  ooll  33oôbcik 

Fourrée , f,  soude. 

Fourrelier,  pl,us.  gaînier. 

Fourrer,  v.a.  CtWûÔ  btttCtn  flfCFett, 
fehieben,  hinein  tbun,  hinein  flößen, 
hinein  rennen  ic.  ; it.  etwaö  (5,  V.  ein 
Sßort  tc.)  einfchaltcn  ober  cinperleiben; 
etwaö  an  bie  Unrechte  ©teile  etnrttefen  \ 
(f.  bie  Vepfpicle;)  it.  einem  heimlich 
etwaö  (}♦  35.  ©elb,  Vafchwerf  ic.)  ju- 
ßeefen,  vu/g.  jußopfen;  it.  (un  habit, 
ein  Kleib)  mit  tyeljwerf  oberSXauchwerf 

futtern  ; fourrer  de  la  monnoie,  (.fourré; 
fourrer  un  cable,  T.  ein  Slnfertau  mit 
©chnuren  umwicfeln,  bamiteö  fich  nicht 
fo  balb  abnu^e.  Fig.  et  Prov.  il  a bien 
fourré  de  la  paille  dans  scs  bottes,  (il  a 
mis  bien  du  foin  dans  etc.)  f.  botte;  four- 
rer son  nez  par- tout , pop.  feine  Vûft  itt 
ûllcô  ßecf  en  ; — qch.  dans  l’esprit,  dans 
la  tête  de  qn. , einem  etwaö  in  ben  Kopf 
hinein  bringen,  b.  i.  einem  etwaö  mit 
vieler  €Dvü^c  begreiflich  machen;  — qn. 

dans  une  maison,  dans  une  compagnie, 

jemonb  in  einem  £aufe,  ober  bep  einer 
ftamilie  einfehieben  ober  onbringen;  ei- 
nen in  eine  ©efellfchaft  einfehieben  ; — 
dans  une  affaire,  einen  in  einen  Jbanbcl 
Sieben.  Se  fourrer,  v.  riß.  (meifl fam.  et 

vulg.)  fich  wohin  flccfen;  inf.  fich  Per* 
friechen , fich  Petflecf  en , fich  wohin  »er* 
bergen;  (ober  se  bien  fourrer,)  fich  in 
tyeljwcrf  ober  in  warme  Älciber  einhäl* 
len , ober  fich  bamit  perfehett.  Fig.  et 

Prov.  se  fourrer  dans  une  affaire,  fich  in 

einen  JP>atibcl  mifehen,  mengen , flecf  en , 
einlafîen;  — dans  une  compagnie,  fid)  ttt 
eine  ©efellfchaft  cinfchleièén , erbrin- 
gen; fïd)  ungebethen  ein fïnben;  il  se  fourre 
par-tout,  er  bringt  fich  überall  ju;  U 
cherche  qudque  trou  à se  fourrer , er  fudjt 

ein  2och  (b.  i.  ein  Slcmtchen , Jôicnfir  en) 
wo  er  unterfommen  fann. 

Fourreur,  s.  m.  ein  Äürfchner,  b.  i.  einer, 
ber  in  $el|werf  arbeitet;  it.  ein  tyclj* 
hÂnbler  ober  SKauehhÄnbler* 

Fourrier,  s.  m.  ein  Jurier;  ber  erfle  Kor- 
poral ; ber  Kompagniefdireiber. 

Fourrière,  s.f.  (ehern*  àm  franjôfifchen  JrioO 
baö^olüamt;  cinJ>ofamt,  wcld)cö  baô 
bep  Jpofe  erforbcrlichc  35rennholj  an- 
fehaffen  mußte;  it.  ber  S) oljhof  felbß; 

it.  ber  35fanbßüll  ; mettre  une  vache , un 
cheval  etc.  en  fourrière,  (jur.  UUb  £<Wb« 
wirthfch.)  eine  Kuh , ein  ÿferb  pfÂnbcn, 
unb  auf  Koßen  beö  ©igenthumerö  fo  lang 
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füttern , bi*  bet  ©chabe , bett  ba$  £${ 
ongerichtet  bot,  erfeijttfL 

Fourrure,  s.  f.  bfl3  ^eljttK’rfî  ber  «pelîi 

it-  bûô  tyeljfutter;  it  ein  <pchrocf  (inf. 
«hem.  in  ftranfteid))  ber  Wrjfïbenten, 
2>oftoren  K.  bep  Zeremonien;  (©cbijff.) 
hie  Fütterung;  bie  itwenbige  Bcflcibung 
ber  ©ûleeren  unb  anbercr  SKuberfduffe; 
ù.  ûUcrïet)  ûuôgefûfeteô  &aurocrf,  jum 
ttmmicPeln  (fourrer)  neuer  £aue  unb 
©eile:  (©ap. ) ba$  ©rautrerf  (vair,) 
«ber  £ermeltn;  it.  fourrures,  (in  ber 
Äritif  ) in  ben  £cpt  cingefchobcne  ober 
tmtergefchobcnc  ©tcDen  bon  einer  frem 
ben  Ji>anb. 

Fourvoiement,  s.  m.  bie  SFertrrung  ; fktt 
beö  cMern  ©OftCtf  Rarement. 

Fourvoyer , v a.  irre  fuhren  ; ffatt  be$  eb* 
lern  ©orteö  égarer. 

Fouteau,  s.  m.  r.  eine  Buche;  ein  Buch* 
_ bäum;  (fond hêtre). 

Fouteiaie,  t.f  pus.  ein  Budnoalb. 

Foyer,  t.m.  ber£erb;  (£ccrb;)  $euerherb; 
(in  ©chaufpielbiufern)  ba$  ©,îrm|tm 
mer;  ber  ©àrmort;  ber  ©Armefaal; 
(Zbom,)  ber  Âoblcnfatf  / b.  i.  ber  $cuer. 
berb  eine*  2>edifltevofeuö  ober  eine*  an« 
bern  dipmtfchen  Ofenef;  (Cvtif  je.)  ber 
Brennpunft;  ßg.  ber  üftittelpunft  ; ber 
^auptftç  einer  tfranfheit,  Empörung 
V*  f*  »*>  (©chifff.)  eine  ©eele ud)te  ; 

it.  oi.  datt  un  feu,  eine  ^euerditte,  b.  i, 
Cin  S}aut  ; garder  son  foyer , ober  aim-r 
à garder  son  foyer,  ßg.  gern  ruhig  |U 

«fcaufe  Por  feinem  tfamin  fïijen,  b.  i. 
eine  ditte , eingejogene  £eben*art  fuhren  ; 

le  foyer  de  la  fièvre, de  la  maladie,  T.  ber 

©iç  be$  lieber*,  ber  Æranfheit;  »<■ 
foyer  d'un  abcès,  bie  brennenbe  Stelle 
ûm  ©efchmûr;  combattre  pour  ses  propies 
foyers,  fur  £ûu$  unb  £of  f impfen. 
Fracas,  s.m.  eine  Ferfchmettcrung  mit  ®e- 
prûffel  unb  £ârm  ; it.  ein  jeber  £i rm , ein 
(bûô)  @crâufct>/  ©etôf«/  ©eproiTelic.  fo 
ct»aö  ober  jcmanb  macht;  it.  bas  Sluf* 
ftben,  »clcheé  jemanb  ober  etiraö  in  ber 
©elt  macht;  it.  Jpinbel  unb  Unruhe/ 
»eiche  jeniûnb  ober  ettoaä  anriditet. 

Fracassé,  ée,  part,  et  ad/,  f.  fracasser. 
Fracasser , v.  a.  et»a$  jerfehme ttern , jer* 
trummern,  jerfeheitern , jcrfchmcifjcn; 
ettpoö  gc»altfamer»eife  tn  ©tütfc  ter* 
brechen  ober  »erfen;  ct»aö  einfchmei&en, 

».  B.  Scheiben. 

Fraction,  s.f.  (du  piin , de  fhostie,)  bü$  Brf 
chenber  Jpodie  ober  be$  Brobetf  bep  bem 
heil.Slbenbmühle;  it.  fraciion,  (Sirithm.) 

^ ein  Bruch,  ein  Fahlenbruch. 

Fractionnaire , adj.  c nombre  fractionnaire , 

T.  eine  ungcrabe  Fahl;  eine  Fahl  / bie 
einen  Brud)  in  ftch  hilt. 

Fracture,  s.f.  ein  (getpûltfûmer)  Bruch; 
it.  {pl.us.  effraction,)  ein  ge»öltfamer 
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Einbruch  betriebe;  fracture  delà  Jambe, 
ein  Beinbruch  am  ©chtenbeine;  —de 
i*os  de  la  tuisse,  ein  Bruch  bcö  ©chenfcl- 
fnodicnö;  — transveisale , ein  £ucr* 
bruch»  F^erchbruch;  — oblique,  cm 
©ChtefbrUCh;  — long.tudinale,  ein  ©palt* 
bruch,  ©chliijbruch. 

Fracturé,  ée,  adj.  (Zbtrurq.)  jerbrochen. 
Fragile,  adj.  c jerbrechüd) ; it. ßg.  (im 
moral,  ©inne)  gebrechlich/  fchmach; 
it  perganglich;  eitel , unbedÄnbig;  saule 
fiagde,  bie  ©rudjroeibe.  . 

Fragilité,  s.f.  bie  3erbred)lichfeit$  it.ßg. 
bie ©ebrechltchfeit/  ©chmachheit;  it.  bie 
Sergingiichfeit/  ber  Unbedanb;  (£fu- 

ß?ie). 

Fragment,  s.m.  baö  QSruchducf  ; ein  ©tuef 
pon  einem  ^erbrochenen  harten  Äbtpcr; 
(inf.  pon  fodbaren  ©achett);  it.ßg.  ein 
fragment/  ’Sruchdùcf;  cin  Ueberrcd 
pon  einem  gelehrten  SBexfC/  pon  einem 
^Buche  ic,  baö  nicht  mehr  gati|  porhatt* 
ben  id, 

Fragun,  j.  m.  ( «Botan.  ) ber  SRauSbow, 
bie  ©ornmprthe. 

Frai . S.  m.  ba0  £ûid)en  ; it.  bie  £aid))|eit/ 
©ttidWit  (le  tvms  du  frai)  ; it.  bet  £üi<h 
ber  fttfehe  unb  Jrbi'che/  b.  i.  ihre  in  ei- 
nem ©chleim  eingefchloifene  befruchtete 
(Eper  ober  SXogen;  it.  bie  <Brut  Pon  Ji- 
fchen;  ganj  f leine  junge  Jifchd>en  (ale- 
vin) •.  it.  t.  baö  Treiben  ober  bie  51b* 
nu$ung  ber  üOîunjen  burd)  langen  @e* 
brauch;  du  frai  des  grenouilles,  (ber) 

Çrofchlûich. 

Fraîchement,  adv.  frifch;  fuBI ; im  Äüblen; 
(frifd))  erd  oor  furiem;  allererdï  erd 

futjltd)/  (récemment,  depuis  peu). 

Fraie/ eur,  s.f.  ciné  (attgenebme)  jfûble; 
it.  (auch  impl.)  ftifcbeÿ,  fühle*  (b.  I 
ettpaö  faltet)  ©etter  ; fühle  ©itterung; 
fraîcheur  des  fleurs,  bie  frifdje  lebhafte 
Jarbe  unb  poflige  .ft'raft  ber  'Blumen; 
— du  teint , bie  £ebhaftigfeit  ber  ©efichtö* 
färbe  ; — de  ia  couleur  etc. , T pie  Jri* 
fdje  ber  ^atbe,  inf.  ber  îÇleifchfarbe  ; ce 
bateau  va  en  fraîcheui , T.  btcfctf  ©chiff 

gehet  mit  einem  guten,  darfen  unb  glei- 
chen ©inbe  frifd)  fort. 

Frakhie,  s.f.  (©chifff.)  ber  Anfang  eines 
©inbeÿ;  il  y a fraîchie,  ber  ©inb  er- 
hebt fich. 

Fraîchir,  v.  n . (©chifff.)  (pon  einem  gün- 
dtgen  ©tnbe)  frifeher  (b.  i.  dürfet)  »er- 
ben ; l<  veni  fr  îchit,  ber  ©inb  fühlt  auf. 
Fraie,  s.f.  (cor.  f/aiement,  s.  m)  bie  £aich- 
jeit;  it.  baö  £aichen  ober  ©tretchen  ber 
§ifd)e;  le  poisson  est  en  fraie,  bet  «Jifch 
laicht  ; f.  pl.us.  frai. 

Frairic,  s.f.  f am.  eine  Iudige  Brübcrfchaft 
ober  ©djmauögefeüfchaft;  ils  sont  en  Mai- 
rie , fie  fehmaufen  mit  einanber. 

Frais,  fraîche,  adj.  frifch  / fühl  / fin 
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wenig  faits  it*  giemïicf)  Fait;  //-  frîW » 
wa*  erß  por  furjem  verfertigt  worben  ift  ; 
wa*  erß  »or  fursem  angefommen  iß; 
mi  noch  unoerborben  iß;  mi  nod)  feine 
völlige  ©ute  bat;  wa*  crfl  »or  furjcm 
àefdK&en  iß  îc  .lit.  frifd) , munter,  leb 

$aft;  la  lettre  est  de  fraîche  date,  ber 

Brief  iß  erß  furjlid)  gefchrieben  worben; 

des  troupes  fraîches , ftifct)C  gruppen  ; 
un  coloris  frais,  ein  frifche*  Äolorit  ; du 
beurre  frais,  frtfctK  Butter î du  saumo 
frais,  grüner  (ober  frifcher)  £ach*î  du 
porc  frais,  frifche*  ober  grüne*  (b.  \.  un» 
gefabene*  unb  ungeräucherte*)  ©djwet* 
nefleifch;  du  hareng  frais,  ffif^e,  grime, 
b.  i.  ungefaljene  bringe;  b est  encore 
frais  pour  son  âge,  fut  fein  SÄltet  fjebt 
er  noch  frifd) , ßarf  unb  gefunb  au*  ; 

je  suis  encore  tout  frais  de  cela,  fam. 

«lies  biffe*  iß  mir  in  frifd)em  »nbenfen. 

T . un  vent  frais,«  ©chtfff.)  fin frifdKt  (b.  t. 
ein  ßarfer  guter)  ÜBinb  ; un  cheval  frais, 
ein  nod)  ungebrauchte*  <pferb  ; un  cheva: 
qui  a la  bou'  he  fraîche,  etll  gefunbe*  unb 
muntere*  ^fcrD , on  bejTeit  SDtaule  mon 
immer  einen  ©diaum  ficht,  weil  e*  be» 
flänbig  am  ©ebiffefaut,  Fg.  la  plaie  est 
encore  toute  fraîche,  bie  SfôunbC  iß  nod) 

frifd)  ; noch  blutet  bie  Sôuiibe, 

Frais,  s.  m.  bie  Äühle;  ein  mäßiger  unb 
angenehmer  ©rab  ber  Äälte;  prend»*  1= 
frais,  frifche  gllft  fd)èpfcn;  la  nous  serons 
au  frais,  boit  fint>.wir  un  Äuhlen. 

Frais  unb  fraîche , ad».  (fiait  nouvellement, 
récemment,)  frifd)  > erß  vorïurjem  ; eben  ; 
ißt  eben;  tout  frais  anivé,  (»on  ©achen) 
eben,  erß  angefommen  ; un  tonneau  frais 
percé,  ein  frifd)  angejapfte*  ober  ange* 
ftetfte*  gaß  ; des  pêches  toutes  fraîches 
cueillies,  «pfirfic&c,  öte  fo  eben  erß  pom 
«Baume  fommen. 

Frais,  s.  m.pl.  bie  Sofien;  Unfoßen;  ber 
Äufwanb  ; it.  ba*  tyartiegelb  be»m 
«BtUiarbfpiel;  it*  (Ba(lhauô)  ba*  ©elb 
für  bie  verlorenen  Bälle;  frais  de  sauvage, 
^Ober  blo*  le  sauvage,  (©d)ifff.)  f.  sau 
levage;  frais  funéraires,  bie  geichen»  ober 
Begräbnißfoßeu  ; faux-frais,  Heine  Ve» 
1»  benfoßen,  bie  be»  einer  Rechnung  nicht 
-'mit  angefeljt  fïnb;  tous  frais  faits,  nad) 
4'8(ftgug  aller  ünfoßett  ; être  de  grands  f tais, 
* trteï  $u  unterhalten  tollen  ; se  mettie  en 
C frais,  fîd)  in  Unfoften  fefie» ; it.ßg.  iron . 
: flcf>  gewaltig  angreifen  ; a.  einen  ©potr»! 
î prei*  auf  eine  Sßaare  legen;  biefelbe, 
v gerne  halb  gefchenft  haben  mögen;  */., 
n lieft  unnötbige  $tühe  geben;  recommen-j 
cer  de  nouveaux  fiais, /am.  jiatt  recom-| 
mencer  de  nouveau  ; il  en  sera  pour  les1 
frais  , pro»,  er  mag  jufehen,  wie  er  fein 
‘ ©elb  wleber  friegt;  à peu  de  frais,  mit; 

geringen Äoßen  ; baß  cö  nicht  »iel  foftet;; 
: à moitié  frais,  fo  baß  Jeher  bie  Jpälfte  berj 


ttnf oflctt  trftgt  ; H a acquis  de  la  réputa- 
tion à peu  de  frais,  fig.  ff  iß  berühmt 

geworben,  ohne  bafj  e*  ihm  »iel  gefoßet 
hat,  b.  i.  ohne  fein  Verbienß. 

Fraise , s.f.  bie  (grbbeere;  it.ßg.  (be»  Ver- 
liebten) ßatt  bout  de  teton. 

Fraise , s.  /.  ba*  ©efröfe  »on  Äälbcrn  unb 
gimmern  (de  veau,  d’agneau,  ;öa*  ©c» 
fchlinge  aber  heißt  fressure)*,  it.  ein  ge- 
fältelter unb  fraufer  Äragen;  eineÄraufe; 
prvd.  ba*  ©efröfe;  it.  ein  gefrauätec 
£al*fragen  bc*  grauenjimmer*  ; fraise  à 
l’espagnole,  ein  fpanifcher  Äragen  ; (3äg.) 
bie  SXofe;  ber  fraufe  Äranj  um  bie  ©fan- 
gen ber  £irfd)e  k.  herum  ; (©chloffer  tc.) 
ber  ©enftolbcn,  womit  },B.  ber  SRanb 
eine*  goche*,  in  welchem  ein  Vaael*  ober 
©chraubetifopf  liegen  fall;  großer  ge* 
macht  wirb;  (Uhrm.)  ein  grifietbohrer, 
$u  eben  berafelben  ©cbrauche;  it*  eine 
21rt  tunber  geilen;  (gortijtf.)  fraises, 
©turmpfähle , b.  i.  SXeihen  fpföhle  mit 
vorwört*  gef  ehrten  ©piçen;  it.  auch  frai- 
semens,  ba*  ^fahlwerf;  «Pfihle  «m  bie 
©rücfenpfeilcr  herum. 

Fraisé,  ée,  part.tiadj.  geftöufelt  K.  (f. 
fiaiser)/ 

Fraisement , s.  m.  f.  fraise,  am  ©nbe. 

Frais«,  v.a.  etwa*  fraufen  ober  fröufeln, 
wie  einen  Äragen  (fraise);  m fraufe  gal- 
ten legen;  fälteln;  (gortißf.)  mit  ©turm- 
pfählen (faiscs)  fpirfen  ober  beferen; 
(Uhrm.)  »erfenfen,  (aud)  foncer)  ; fraiser 
des  fèves,  ©ohnen  abbälgen;  ben  »Boh- 
nen bie  £aut  abüiehen  ; T.  — un  ba- 
taillon , ein  'Bataillon  fpiefen,  b.  i.  ( auj .) 
bic  äußetßen  Svcihen  beffclben  ihre  Ba- 
jenetten  aufpflanjen  laßen;  — la  pâte, 
ben  Butterteig  wohl  burdjarbeiten  ober 
burchmirfen  ; — la  chaux,  (©cifenficb.) 
ben  Äalf  wohl  burd)fnäten  «. 

Fraisetfe,  s.f  ein  fleincr  Äragen  ; U.  ^anb- 
fraufen  mit  grän*d)en , bie  man  be»  tie- 
fer grauer  trägt, 

Fiaisier,  s.  m.  bie  ©rbbeerenpßanje;  bie 
©röbeere, 

Fia.sil,  s m.  T bie  £öfd)e,  b.  i.  bie  Slfche  unb  : 
anbereUnreinigfeiten  pon  ben  ©chmtebe* 
fohlen. 

Fraboir  , s.m.  T.  eine  2£rt  5©enbelbohtee> 

f.  fraise.:.  » ..  n 

Fraix,  ol.  jffltt  frais,  s.m.pl.  . 

Framboise,  s.f.  bie  Himbeere.  ;*f;; 

F- am  boiser , ».a . mit  ^imbeerfaft  juberei- 
ten  / j.  B.  einmachen  te.  ' •ntn1'-: 

Framboisier,  s.  m.  ber  Jj)imbeerßraudj. 

Franc,  m.  franche,  f.  adj.,  franf  unb  fte», 
b»  t.  feinem  fremöen  SÎBiUen,  feinem 
Zwange  unterworfen  ; «r.*  fre»  »om  €i- 
genthum«red)tc  JÄnDerer;  it.  trep  Port 
abaaben  ; it.  frepmüthia  ; wig.  ber  fre» 
pon  ber  Bruß  weg  fprtcht;  it.  aufrichtig; 
Ptfenhcriig  ; it.  (por  einem  substanu)  fa 
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viel  û($  vrai,  (f.  bie  ©cpfpicle);  it.  flatt 
entier,  gailj  ODCC  VOllflillbig;  it.  ( 0011 
©iumcn)  jabni,  b.i.  tvelcber , ohne  ge- 
pfropft ;u  fcptt/  wilbe$;rüd)te  trägt;  (aud) 
vom  Dbfl)  jahm , b.  i.  an  jahmeu  ©iu* 

Uten  tpûcbfcnb  ; franc  arbitre, pl.Ui.  librear- 
bitie;  villes,  foires,  terres,  compagnies  etc. 
franches,  frepe  (b.i.  privilegierte)  ©tàbte, 
€0îctîeii  / ©ûter  ober  grcpgütcr,  Jrep* 
fompagnien  ic.  ; franc  et  quitte,  :r.(von 
unbeweglichen  ©ütern)  franf  unb  frei), 
frep  unblebig/  b.  i.  mit  feiner  ipppothef 
befehwert;  franc  de  port,  poflfrcp;  avoir 
son  franc  parler,  fret)  hfrauß  fprcdjcn 
ober  reben  bürfcn;  jouer  part  franche, 
avoir  part  franche , f,  part  ; franc  d’am- 
bition, d’envie  etc. , fig.  bcflet  , hbre  etc.  ; 
un  franc  Gaulois,  f.  Gaulois;  ce  cheval 
est  franc  en  collier , unb ßg • il  est  franc  du 
collier,  f.  collier;  il  parle  son  franc  patois, 
er  fpricht  feine  wahre  ©auermprachc; 
(f,  ûud)  jeu;)  c'est  un  franc  mensonge, 
Dai  ifl  eine  offenbare  £ügc  ; c’est  un  franc 
vami-n,  baß  ifl  ein  ©r$taugenid)tß  te.; 
nous  y passâmes  huit  jours  francs,  n>ir 
brachten  ganjer  acht  £age  (ober  acbt  polie 
£age)  bafelbjf  ju;  francs  deniers  ober  de- 
niers francs,  reineß  ©clb , b.  i.  eine  ohne 
bie  minbefle  2lbfür*ung  #11  bcjablcnbe 
ober  bezahlte  ©unime  ©clbcß;  (f.  aud) 
osier,  prov.)  T . botte  franche,  (Jcd)tf.) 

ein  reiner  ©tofi;  (ber  recht  nach  ber 
tfunfl  angebradit  toorben  i(l,  unb  baber 
nid)t  hot  auôpariert  werben  fônnen;) 
laisser  une  ligne  franche,  im  ©d)teibcn 
eilte  3eilc  leer  lafTcn  ; Pierre  franche , 
eilt  guter  ©tein,  ber  im  ©aucn  toeber 
$U  hart  IlOCh  *U  IPCid)  ifl  ; terre  franche, 
eine  lofe  £rbc;  Sammcrbc  2c* , b.  t.  bie 
frud)tbare,  mcifl  mit  pevfaulten  £hicr« 
ober  ^flanjcntbcilchcn  pcrmifd)tc,  ©rbe 
auf  ber  Oberfläche  bcö  <£rbbobenß;  un 
pinceau,  un  ciseau,  un  burin  etc.  franc, 
une  manière  franche  , ein  frencr  (b.  t.  ein 
leichter)  tyinfcl,  SJîcijjcl,  ©rabflichcl; 
eine  frepe  Onanier  îc. 

Franc,  tout  franc,  franc  et  nette,  adv.  frep* 

mûthig;  unverhohlen;  runb  herauß; 
frep  herauß  ; ftep  weg;  ohne  ©eiflcUuna; 
ohne  3urùcf haltung  î vu/g.  glatt  weg; 
beutfeh;  platterbingß;  it.  franc,  völlig; 
gänzlich;  gani;  il  sauta  le  fossé  tout  franc, 
er  fprang  völlig  über  ben  ©rabat. 

Franc , s • m.  ein  Riante  ; ol.  20  0olß  ; auj. 
10  ©ecimeß  ober  100  ©entuneß , frnnjö« 
fifchc  COcunje;  les  Francs,  Me  granfen , 
ein  altcß  beutfeheß  ©olf;  it.  Die  Oïeu* 

franf  CU  ; Francs,  Franltis , Franquis, 
ftranfen;  fo  nennen  bic£ürfcit,  ©ric* 
dien  unb  Slrabcr  (feit  ben  ÄreuMÜgcn) 
alle  abenblöiibifchc  ©uropöer;  (f.  fran- 
que;) franc,  (©örtner)  (f.  aud)  franc,  adj.) 
enter  franc  sur  franc  ,prop.  ci  ßg.  f.  enter. 


Franc-aleu , ober  franc-alleu , s.  m.  (jur.) 
ein  (baß)  SlUobium;  ein  Jrcpgut  ober 
frcp»eigneß  ©ut,  auf  bent  feine  £e&enß* 
Pflicht,  £chenßgcbühr , ©runbjinß  2c. 
haften.  ‘ 

Franc-arbitre,  bf  jfer  libre-arhitre,  (.arbitre. 

Franc- archer,  s.m.  eilt  $rcpfcf)ÜÇc;  c’eat  un 
franc-archer  que  cette  femme,  prov.  (vok 

einem  fühnen  gemeinen  2Öeibe)  baß  ifl 
ein  2öeib  ivie  ein  ©olbat,  ober  n>ie  ein 
£ufar. 

Franc-argcnt,  fppicl  Wie  francs  deniers,  f. 
franc. 

Francatu,  s.m.  eine  2lrt  fi  ch  lange  halte»* 
ber  2tepfel. 

Franc- banc,  s.  m.  (in  ©tctnbrüchfn ) Die 
lefcte  ©tcwlage. 

Franc-bord,  s.m.  (©djifff.)  flatt  bordage. 

Franc-bourgeois,  s.  m.  etn  <yrcpbûrger. 

Franc- étable,  s.  m.  (©djifff.)  bie  ©orber* 
flepen;  Mcjenige  ©alfcn,  welche  vorneit 
pom  $iel  biß  $ur  ©piße  hinauf  reichen; 
s’aborder  de  franc-étable,  (von  2 ©chiflcn 
ober  ©aleeren)  mit  ihren  ©chnâbelit  auf 
einanber  loßgehen , unb  atfpreUen. 

Franc-fitf,  s.  m.  ein  §replehcn;  inf.  ein 
£ehcn,  baß  von  einem  Unabelichen  be* 
feffen  wirb. 

Franche-lippêe,  f.  lippée. 

Franchement,  adv.  frep  h<*auß,  Offcnher- 
5tg  > it.  breifl  K.  (f.  franc , adv.)  ; il.  (jur.) 
fleuerfrep,  ûbgabcnfrep;  it.  fchulbenfrep. 

Franchir , v.  a.  htnübcj  fpringen;  hinüber 
feçcn;  über  etwaß  feçen;  it.  herjhûft 
über  bcfdupcrlidte,  ober  fehwer  ju  paf* 
ficrcitbe  Ocrter  fefien;  hinüber  gehen, 
reiten , fahren  5.  ©.  über  ©erge, 

iVlÜffe  SC.  ; franchir  les  limites,  les  bornes, 
über  bie  ©rinjen  hinauß  gehen  ; ( prop . 
ctßg.)  bie  ©rûiijcn  ûberfd)reiten;  fran- 
chir toutes  sortes  de  difficultés  ober  d’ob- 
stacles,^. ficl>  über  aile  ©d)Wierigfeiten 
wegfepen;  (©d)iiff.)  franchir  la  lame , Mc 
flarfen  SDellen  burchfchncibcn;  mitten 
burd)  bie  ^ecreßwogen  fahren  ; franchir 
une  roche,  über  eine  (tiefliegende)  Älip* 
pc  htnwcgfeçcn  i franchir  l’eau,  baß 
SffiajTer  auß  bem  ©chiffe  außpumpen; 
lVau  franchit,  («*.  n.  ) baß  SöafTer  im 
©chiff  oerminbert  fidj  (burchß  jumpen). 

Fig.  franchir  le  pas  ober  le  saut,  cß  Cltbltd) 
einmal  wagen;  franchir  le  mot,  mit  fia«* 
reit  SBorten  fagen,  maß  man  anfänglich 
auß  ©efeheibenbeit  ober  auß  ^)öflid)feit 
nicht  fo  bcutlich  tagen  wollte;  mit  bem 
rechten  Sföortc  heraußfahren  ; von  ber  £c- 
ber  weg  reben  ; it.  nach  öielcm  ©ebenfen 
baß  lepte  “©Ort  fagen,  bep  weldjent  cß 
bleiben  foll. 

Franchise,  s.f.  (ol.  flatt  liberté,  bie  $rep- 
beit);  bie  ffrepbeit  von  Abgaben,  von 
£aflen,  vonÄicnflbarfcitcnic.,  welchen 
2lnbcrc  unterworfen  flnb;  it.  qqf.  flatt 
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lieu  de  franchise,  eilt  JrCtJOïtî  eilt  mit 
geroiffen  $rei)bciten,  ^Privilegien  ober 
©ercchtfamen  begabter  £>rt;  it,  ober  lieu 
de  franchise,  ftûtt  ^Ue  ober  droit  d’asile, 

eine  grepfrÄtte;  ba$  ©chuijrecht;  it.  bie 
gcegniûtbigfcit  unb  Offen bergigfeit  ; 

gagner  sa  franchise,  ( POU  £ebrjabrcn  ) 

loôgefprocben  werben;  ©cfelle  werben; 

franchise  de  pinceau , de  burin  , bie  grci)« 

fceit  beä  tyinfel*,  beö  ©rabflicbelö , b.  i. 
eine  gewitîe  Icidjte  unb  ungcgwungenc 
2lrt  in  gubrung  be$  tyinfel*  jc. 
Franciscain,  s.  m.  ein  grangitffaner. 
Franciser,  v.  a.  (ein  $©ort)  franjifieren ; 
einem  fremben  Söorte  eine  franjofifcbc 
©nbung  geben;  it.  übetb.  auf  franjôfî- 
febe  $rt,  auf  frangofifeben  gufj  einridv 
ten*  Se  franciser , v.  riß.  bie  frangôfï|d)C 
2lrt  an  fidj  nehmen. 

Francisque,  s.f.  eine  2(rt  ©treit*20;t  ber 
alten  granfen. 

Franc-iiais,  s- m.  eine  9(rt  harter  (Steine, 
welche  unweit  $ariö  gefunben  werben; 
f.  liais. 

Franc-maçon,  s.  m.  ein  grepmaurcr  0&er 
grepmaurer. 

Franco , indécl.  (italien.)  flütt  franc  de  poit, 
franche  de  port,  affranchi,  poftfrei). 
François,  ois«,  s.  et  adj.  ein  grangoö,  eine 
grangôfinn;  frangôfifcb;  le  françois,  *./n. 
bnögrangöfifchc;biefran50!lfcbe©pracbe; 
à la  françoise  ; adv . OUf  frangôfîfcbe  Slttî 
nach  franjofifdicr  8rt  ober  Sanier;  par- 
ler françoîs,  fran  iôfïfd>  fpredjen  ober  reben. 
Fig.  en  bon  françois,  frei)  hcrauö;  vulg. 
auf  gut  beutfd);  parler  françois  à qn., 
einem  etwa$  fret)  beraud  fugen;  beutfd) 
mit  einem  reben. 

Francoün,*.  m.  ba$  fleinere  Sergbafelljubn. 
Franc-quartier,  s . m.  (ü©ap.)  ein  lebig  ge* 
laffe ncô  Quartier  ober  Viertel;  ein  ÿrep- 
piertel. 

Franc-réai , s.  m.  eine  3frt  gemeiner  Sirnen. 
Franc-tiiiac , s.m.T.  bas  unterfîe  Serbecf. 
Frange,  s.  f.  eine  granfe. 

Franger , v.  a.  mit  granfen  bcfeijetî. 
Franger,  frangier,  ein  granfcnniflcber. 
Frangipane,  s.f.  eine  2lrt  ©cbacfcncs  au$ 
Slahm,  ©pergelb,  ^uefer,  geflogenen 
çSRanbeln,  ©itronctifchalen  :c.  ; it.  ein 
getoiffvé  ©emifd)  pon  woblned)cnben 
©pegeregen  gum  parfümieren  ; it.  eine 
2lrt  £crbftbirnen. 

Franque,  adj. f.  lanque  franque,  bie  grattfCîl« 
fpraebe;  fo  hei§t  bie  in  ber  £epantc  gc> 
brAucblicbe  ^)anbelöfprad)e , bie  ein 
©emifd)  pon  grangôfïfd)  / 3tûltcnifrt> , 
©panifeb  unb  anbern  ©pracben  ift  ; 

être  habillé  à la  franque,  (beifît  in  ber 

£ürfeg)  furge  Äletbcr  tragen,  nadjeu- 
ropAifcbcr  2lrt. 

à la  Franquette,  adv.  fam.  fret)  b*rUU$;  f» 
franchement,  ingénument, 
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Frappant,  ante,  adj.  auffallenb  , treffenbî 
ressemblance  frappante,  eine  auffaÙcnbe 
2tebnlid)feit. 

Frappjrt , s.  m.  ifl  ein  ©cbimpfnabme , wo- 
mit  guweilen  junge  AUoflergeiftlicbe 
ihre  allguflrengen  «Çorgcfeljtcn  belegen  ; 
it.marot.  ein  wobllutfiger  ©eifllicbcr. 

Frappe,  s.f.  T.  ber  £ammerfd)lag  ober 
©eblag,  roomit  2(ocr$  unb  SXeperö  gu- 
gleid)  âuf  bie  ?Ü?üngplatte  gcprAgt  wirb  ; 
it.  bas  ©cprAgc  fclbfl  ; it.  ein  pollflAnbigeS 
©ortiment  SRatrijcn  gu  einem  ©u§ 
©djriften  ; frappe-main,  f,  main-chaude, 
unter  main;  frappe-plaque,  (©Olbfdjm.) 
eine  ©cblagplatte. 

Frappé,  ée,  part,  et  adj.  gefcblagen  ; gc- 
ftofjen  ÎC.  f.  frapper;  être  frappé  du  ton- 
nerre, d’apoplexie  etc.,  pom  ^Donner, 
pom  (Schlag  gerührt  werben;  — de  la 
peste,  pon  ber  $)cft  ergriffen  werben; 
— à mort,  auf  ben  £ob  barnieber  lie- 
gen; tobtfranf  fepn;  — d’anathème,  in 
ben  £ird)enbann  gethan  werben;  du  vin 
frappé  de  glace,  $©ein,  ben  man  im©ife 
etma^  abgefühlt  bat;  melon  frappé,  eine 
0Rclonc , bie  anfAngt,  einige  pichen  bet 
Steife  gu  befommen.  Fig.  bien  frappé, 
frappé  au  bon  coin , (p.  Sßerfen  ber  Äunft 
u.  bcö  2öiijcö)  nadjbrücFlid)  ; voll  ©net* 
gie;  (p.  ©emAblben)  pon  flarfem  21u$* 
bruefe;  être  frappé  de  lumière,  ftarf  er- 
bellt;  avoir  l’esprit  frappé  d’une  opinion, 

pon  einer  üOîcpnung  eingenommen  fcpn; 

être  frappé  d’étonnement,  in  gro§e  SJct* 
rounberung  geratben;  in  ©rftannen  gc* 
ratben;  in  ©rffaunen  gefegt  fcpn;  f.  aud) 

coin. 

Frappé,  s.  m.  (sftufif)  ber  9îicbcrfd)lag 
bepm  ^aftgeben  mit  ber  J>anb  ober  mit 
béni  3ufi.  ( ©egentbeil  : levé  ). 

Frappement,  (#.  m.)  de  mains,  plais,  flûtt 
applaudissement  > it.  frappement  , baé 
(Sd)lagen  ; ber  ©chlag;  toivb  nur  pou 
$9îofc$  gefugt,  ber  mit  feinem  (Stabe  beu 


le  frappement  du  rocher  de  Poussin). 

Frapper,  v.a.  audj  abs.  fchlagen;  it.  flo§en; 
ûberb.  einen  ober  mehrere  ©d)ïAgc, 
(©to§e,  ©treiche,  ^>iebe  îc.)  geben, 
(mit  obér  obne  2lbfïd)t);  it.  flopfen; 
anf lopfen , anpoeben  ; it. ßg.  (bie  ©inné , 
ba^  ^)erg,  ben  3$erftanb  îc.  ) tûbren; 
treffen;  auffaüen;  einen  lebhaften  ©in- 
brucf  auf  felbtgc  machen;  it.  (düngen 
ober  ©chaumûngen)  prAgen;  (9Beber) 
bie  ©infchlagöfAben  mit  ber  £abe  bicht 
anfchlagcn , bamit  ba3  ©eroebe  nicht  lc$ 
IPerbe  ; (©d)i|ff.)  frapper  une  manoeuvre, 
ein  ©eil  ober  ein  ©tuef  betf  ^afelioerf3 
fefimad)Cn;  frapper  qn.  par  la  tète,  ßbct 
par  les  jambes,  einen  UIU  bCtl  jfopf,  Cl- 

nen  über  (ober  an)  bie  »Seine  fchlagen; 
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frapper  des  mains,  tft  bie  J&ânbe  fïopfem 
•-  — de  u comc,  mit  Öen  #ärnetn  #ofen; 

— du  pied,  oor  uni)  tfnrotttert  mit 
? fcem  ftuf  auf  bie  €rbe  flogen;  — des 
s pieds,  mit  Den  gu§en'#ûnipfen  ï prvcl. 
J - #tampeltt.  Fig.  frapper  son  coup,  feinen 

twerf  erreichen  ; t>ie  geroûnfcbte  SQir* 
ing  bemorbringen;  — les  sens,  in  Die 
©tnttC  fallen;  une  odeur  qui  frappe  le 
cerveau,  ein  ©eruch / ber  ba$  ©cfttcn 
«einnimmt;  ce  passage  m’a  frappa,  biefe 
©telle  i#  mir  aufgefalïen  ; cette  nouvelle 
lui  frappa  resprit,  biefe ©achricht  bat  ihn 
; fc^r  bcfmrst,febr  gerührt;  (frapper  rbeure, 
p.us.  (lûtt  sonner  etc.;)  T.  frapper  épingle, 
#ûtt  entêter  l’épingle;  frapper  à route,  t>tC 

bon  ber  ©pur  abgefommenen  £unbe  mie- 
ber  auf  bie  ©pur  bringen;  frapper  des 
lumières  vives  dans  un  tableau,  flarfe 
£id)ter  machen. 

Frapper,  s.  m'.  (îftuftf)  ççf.  (lûtt  frappé. 
Frappeur,  cuse.  s.  einet  / ber  (ober  eine, 
bie)  ba  fehlägt , ober  gerne  jufchlägt; 
frappeur,  (gabier)  ber  ©tämper;  ber* 
jenige  Arbeiter,  melier  bie  fabeln  an* 
fopfr. 

Fraque,  s.  m.  (englifch)  ein  #raf , ein  tein- 
ter SKocf. 

Frasque,  s.f.  fam.  ein  ^ratjenffrekb  ; ein 
©chabcrnacP  ; ein  unoerfehenet  mutb* 
williger/  tutftfcber  ©treid),  ber  mit 
einem  ©cräufchc  gefehiebt,  ober  ber  Stuf* 
fehen  ober  £ätm  macht. 

Frater , s.  m.  (latein.)  ein  2>arbiergefeU, 
Fraternel , elle  , adj.  brttbcrlid)  ; charité 
fraternelle , bie  cbrijHicbe  $>rubediebe. 
Fraternellement,  adv.  brûberltfh,  ÛUfeine 
brûbctltche  2frt* 

Fraterniser,  v.  n.  btûberlid),  einig/  Per* 
traulich  mit  einanber  leben;  alt  früher 
mit  etnanber  umgeben;  fid)  mit  einan* 
ber  oerbruber»,  b.  i.  fleh  perbinben/ 
brùberlid)  ober  al*  trüber  mit  einanber 
; |u  leben. 

Fraternité,  s.f.  (für.)  bie  ©ruberfchaft ; bie 
©cjiehttna , welche  ®ruber  auf  einanber 
haben;  fr . bie  bruberlicbe£iebe  u.^veunb* 
fehaft;  fr.  bie  ©erbrüberung.  fraternité 
d’armes,  oi . eine  5Baffenoerbcäberung 
(jWifchen  |wcp  SKittern). 

Fraticide,  s.  c.  ein  ©rubermorber  / ober 
©chweflermorber ; eine  trüber*  ober 
©chweflermèrberinn  ; it . t.m.  ber  ©ru* 
ber-  ober  ©djweftermorb.  *■ 
Fratrisée,  adj.  f rime  fratrisée  ober  frater- 
nisée , * ein  §tcim  beö  porbergebenben 
©etfe«  / ber  im  folgenben  ©erfc  wteber* 
holt  wirb,  » 

Fraude,  s.f.  (mei#  jur.)  ber  ©etrug,  bie 
©etrögerep;  fraude  pieuse,  ein  frommet/ 
eilt  utifchulbiger  betrug,  weldiet  betn* 
ientgen  ;um  ©e#en  gereicht/  ben  man 
hintergebet/  faire  un  contrat  en  fraude 
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de  ses  créanciers,  eiltet!  ©fttrûg  §Um 
©chaben  feiner  Gläubiger  machen;  en 
fraude , adv.  #att  frauduleusement  ; mou- 
rir en  fraude,  mit  fo  oiel  ©chulbett  (1er* 
ben,  ba#  fie  nicht  befahlt  werben  f innen. 

Frauder,  v.  a.  betrugen,  betrügen;  (met# 
veraltet,  flûtt  tromper ;)  fr.  frauder  qu., 
einen  arglilligerwcife  um  ba*  ©einige, 
ober  um  baöjentge,  wa$  ihm  gebühret, 
bringen;  frauder  les  droits  de  la  Hépt*- 
biique , bie  SXepublif  um  ben  gott,  um 
bie  Abgaben  te,  bringen;  ben  £oa  oer- 
fahren  k. 

Fraudeur4,  s.  m.  euse,  f.  ein  arglifHget  ©f# 
trugen  eine  ©etrugerinn. 

Frauduleusement,  adv.  bcttÛûliebettPftff. 

Frauduleux,  euse,  adj.  betruglich  1 betUt- 
gerifeh;  §um  betrugen  geneigt;  auf 
betrug  abjielenb. 

Frauler , f.  frôler.  • » »v"> 

Fraxinelle,  s.  fi  T.  weif  er  Diptam  ; bie 
©fdjwurs* 

Fray,  f.  frai.  7^;: 

Frayé,  és , part,  et  adj.  geBahttt  ; f.  frayer. 

Frayer,  v.  a.  — le  chemin,  btn  SSeg  bah* 
tten  ; frayer  le  chemin  à qn. , ß g.  einem 
ben  Sßeg  bahnen,  einem  bie  Mittel  an 
bie  £anb  geben , ober  burch  fein  eigene« 
^epfpicl  ihm  zeigen,  wie  er  *u  feinem 
3mec?C  gelangen  fann;  se  frayer  le  chemin 
i la  gloire , fig.  fich  ben  3öeg  §ur  ©bre 
bahnen  ; fr.  frayer , an  etwa«  greifen  ober 
auf  reifen;  la  balle  lui  fraya  la  cuisse, 
bie  Äuge l flrcifte  ihm  ben  ©chenfel  ; les 
cerfs  frayent  leur  tête  aux  baliveaux , btf 
£trfche  reiben  ihr  ©eb&rne  an  ben  £af* 
reifem  (um  c$  abjuwerfen);  fr.  frayer, 
v.n.  (poit  Sifcben  unb  $rôfcben)  Iaidbett 
ober  letchen;  flreichen,  (f.  frai)*,  fr.  (pott 
©vlbfûrfen)  fid)  abretben;  ftch  burch 
IKeiben  abnùpen  ; it.ßg.fam.  (met#  per* 
neinung«weife  unb  ™.P,  ) ftch  wohl  mit 
einanber  per  tragen;  fleh  wohl  jufamme« 
fehiefen  ; vuig.  mit  einanber  (atebext. 

Frayeur,  «./.  ber  ©chrecf en.  * 

Frayoir,  s.  m.  T.  ber  Ort  an  einem  ©awme, 
wo  ein  JÇtirfcb  fid)  gefegt  hftt;  f.  frayer 
Unb  hray ure. 

Frayure,  s.  m . T.  bo«  Reiben  ober  ^ege«  he« 
^irfche«  an  einem  ©atmte  ; f.  frayer. 

Fredaine,  s f.  fam . ein  tbôrtchter,  milth* 
billiger  3«gmb#reid);  (met#  tnt  Plur.) 

Fredon , s.  m.  (p.us.  au}.)  fin  griller  , b.  t. 

ein,  pon  bem  Äomponifen  nicht  porge* 
fehriebener,  unb  mit  fur;en  ^rilletn  be- 
gleiteter £auf  (roulad  ) ; (^ûttenfp.)  bret) 
ober  Pier  gleiche  Äarten;  un  fredon  de 
godt;  ein  trillernber  £auf,  ben  ber  ©ân* 
get  ober  ©pteler  fur  ftch  macht,  feine 
Äun#  ju  jetgen, 

Fredonnement,^ m baÖ ^ttflem Ober  £i\ufc- 
ntachen;  f.  fredon. 

Fredonner,  r.  n.  (met#  mèpr.)  trtßembc 

£äufe 


f 
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2&ufe  mûdjcn,  (f.  fredon)  ; it.  p.us.  v.  a. 
— un  air , eine  $rie  hertrallcrn. 

Frégate,  s.f.  eine  ftregatte,  b.  i.  eineSlrt 
leichter  jfriegöfchifFe  ; in  ^ranfretc^  nteijl 
jebe«£rteg«fd)ijf,  ba«  unter  6oÄanonen 
führt;  it.  ber  Sregattpogelj  it.  eine  2lrt 
©CCinfcftî  mâté  en  frégate,  f.  mité. 

Frégaton,  s.m.  eine  Sfrt  peitcjtûnifcher  unb 
fpanifdjer  ^ahrjeuge,  t>te  bi«  çoo£onneit 
faffenj  it.  (in  ber  ehem.  ÿropencc)  ein 
Heine«  Sahrjeug  ber  Jifcher. 

Frein,  s.m.  ( ol . fatt  mors,)  ba«  ©ebi§  J 
it.  ber  gaunt  > «*•  auJ * fis*  ber  ^ûiint  j 
ber  3ugel;  (£nat.)  ein  (Heine«)  *93anb, 
eine  «Banbfebne  (f.  filet);  it.  bie  greffe; 
b.  t.  ein  hôljfrner  SKetf , womit  bie 
$Qinbmùhle  gefdwfjt  ober  gehemmt 

’ wirb,  wenn  fie  fielen  foll.  Fig.  et  Prov. 
mâcher  ober  ronger  son  frein,  feinender* 
bruf?,  feinen  3orn  K,  oerbergen,  vu/g. 
in  fld)  freffen  ; mettre  un  frein  à sa  langue, 
feine  3unge  im  3aum  galten;  — à ses 
passions,  feine  <5egierben  ober  Çeiben* 
fdlûften  jibnien  ; i Vieille  mule  frein  doré, 
einem  alten  fddedjten  ©auf  gibt  man 
ba«  fchönjte  ©cfchtrr. 

Frelampier,  s.  m.  pop.  ein  ©d)Uft;  Citl 

elenber  Wenfdj. 

Frelaté,  ée,  part . et  adj.  pcrfülfcht. 

Frelater,  y.  a.  (ben  Sffietn)  perfülfchen, 
mifdjen,  vu/g.  fehmieren;  it.ßg.fam. 
etwa«  oerfölfchen;  einer  ©adje  einen 
Sinfaich  geben. 

Freiaterie , s.f  bie  SJerfülfdiung. 

Frêle,  adj.  c.  (meifl  in  ber  <facfïe  unb  in 
ber  erhabenen  tyrofe)  prop.  et ßg.  jfr. 
bred)lid),fd)n)ûd);  fehwaeh  unb  $erbredj» 
lief) ; (fonft  fragile,)  une  santé  frêle,  eine 
fehwaehe  ©efunbljctt. 

Fiêie,  s.f.  (baö)  Jriulein;  ein  beutfeher 
©hrennahme  unoerheiratheter  abelieber 
^rauenjimmer. 

Freier,  cor.  ftatt  ferler. 

Freiet  ober  fcriet,  s.m.  (tyapierm.)  bie  9tie«* 
hanae  ; ein , wie  ein  T geftalteteS  böiger* 
ne«  ^nflrumcnt , womit  man  bie  Sogen 
aufhangt. 

Frelon , r.  m.  bie  ipornifa  bie  größte  5lrt 
SBeôpen;  (ftalfeuicr.)  ein  i^ardben  an 
ben  ftafenlôcbcrn  ber  Ralfen. 

Frei uche,  s.f.  ein  ûuüjïchen  ober  Süftfje! 
»on  ©eibe  oben  auf  knöpfen  ober  auf 
anbern  ©achen  ; it.  vutg.  Warienfäben 
Ober  ©OmmerfÄbcn  (fils  de  Vierge);  il. 
eine  aeringfcfaçige  ober  fd)led)te  ©achc; 
(fOIljt  fanfreluche). 

Freluquet,  s.  m.  mèpr.  ein  unoerffänbiger , 
eitler,  letchtfînniger  Wenfch;  cin2Binb» 
beutelj  £affe. 

Frémir,  v.  n.  (p. <perfonen)fcbaubcrn ; Jit- 
tern; erjittern;  it.( o.  flüfiïgen  Gingen, 
bie  eben  anfangen  trollen  ;u  tochen) 
jifeben,  braufen  ; je  frémis  quand  j’y 
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pense,  bie  £aut  fdjauert  mtr,  wenn  ich 
baran  gebenfe;  frémir  de  rage,  por$Buth 
fdtnaubcn;  — décoléré,  vor  3orn  tnir- 
feben  ; — d’efTroi,  oor  ©dtrccPen  jittern; 
la  mer  frémit , bie  @ee  wirb  unruhig  ; 
bie  Sfficüen  braufen  ; faire  frémir  des 
pêihes,  (Äonbitor)  ÿjtrfïdte  über  bem 
Jeuer  ein  wenig  aufwallen  ober  ab*» 
fdjwiçen  machen. 

Frémissement , s.  m.  ber  ©cflOUer  Ober 
©ebauber;  ba«  Rittern  ror  Slbfchcu, 
©d)recfcn,  5urd)t  k.  , ober  oor  ÄranN 
heit,  ober  aud)  oor  $äitc,  (f.  frémir); 
it.  eine  jitternbe,  mit  einem  febüttern* 
ben  £aut  begleitete,  Bewegung,  j.  ’5, 
baö  ©raufen  be«  Weere«;  baößerrtufcb, 
ba«  SXatifchcn  ber  £uft  ; ba«  3tfd)en 
be«  in  ba«  ©ieben  gerathenben  5QaiTer«j 
ba«  ©ummen  ber  ©locfen  nach  bem 
2Äutcn  tc. 

Frêne,  s.m.  bie  €fcbe;  ber  ©fchbaum. 

Frénésie,  s.f  bie  J)irnwutbî  îobiucht; 
ein  bi«  jur  5Duth  fieigenber  unb  mit 
einem  hiçigen  lieber  oerbttnbener  3Bahn* 
finnj  it. ßg.  ber  Unfinn , bie  Tollheit; 
eine hochft  ungereimte,  unfinnige  jpanb* 
lungj  tomber  en  frénésie,  bie  ipirilWUth 
befommett. 

Frénétique,  adj.  et  s.  phtenetifcf)  î mit  ber 
^irmoMth  behaftet;  itßg  wabnwifjig; 
wahnfinnig;  ein  ^irnwüthiger;  ein 
SSJabnfinniger  ; f.  frenéue. 

Fréquemment,  adv.  oft;  6fter«î  Oftmahl«  i 
jum  öftern;  h^ufa. 

Fiéquence,  s.f.  bie  öftere  55ieberholuug; 
it.  bie  'Wenge,  Vielheit;  — du  pouls, 
T.  bie  ©efchwinbtgfeitbe«$ul«fd)lagc«; 
ein  fchncller  Vul«. 

Fréquent,  ente,  adj.  hiufa  ; Öfter;  oft- 
mahltg;  mchrmahlig;  gemein;  ceian’est 
pas  frequent , ba«  ifl  nicht  gemein;  pouls 
fréquent,  T.  ein  fchneller  tytil«. 

Fiéqucntatif,  adj.m.  un  verbe  fréquentatif, 
oScr  5.  r77.  un  fréquentatif , ein  Zeitwort, 
ba«  eittcöftercSöicbcrholung  au«DrücFt, 
j.  '^ô.  criailler,  in  etnent  fort  fdircpcn. 

Fréquentation,  s.f  ber  öftere  Umgang, 
bie  ©emeinfehaft  mit  jemanb;  — des 
sacremens,  ba«  öftere  Reichten  unb  ber 
öftere  ©enuf;  bc«  hfü.  Slbenbmahl«, 

Fréquenté,  éc,  part,  et  adj.  lieu  fréquenté, 
lieu  fort  fréquenté,  ein  faifig  ober  häufig 
befuchter  Ôrt. 

Fréquenter,  v.a.  mit  jemanb  umgehen;  it.  it - 
manb,  ober  aud)  einen  Ort  oft  ober  fleifiig 

befuthen  ; — les  sacremens,  oft  jur  Reichte 

unb  jum  heil.  Sibenbmahl  gehen;  it.  fré- 
quenter, p.  n.fam.  — chez  une  personne, 

öftere  ©cfudic  bet)  jemanb  machen  ; oft  ju 
jemanb  in«  Jpau«  fommen;  it.  — avec 
qn.,piel mit  jemanb  umgehen;  häuften 
Umgang  mit  jemanb  haben. 

Freie,  $.  m.  ein  trüber  ; (im  engern  unb 
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im  weitïÂuftigern  Berftanbe;)  it.  (bcp 
ÇOîônchôorben,  inf.  beg  Bcttelmondjen) 
fin  Bruber;  fin  DrOen$glieb;  u.  (über- 
haupt in  Äloftern)  ein  trüber  ; ein 
ÇOtônd) , ber  nid)t  tyriefter  ift  ; frère  lai 
ober  frère  convers , ein  2ûicnbruDcr  ; eine 
weltliche  tyerfon  in  einem  Äloflcr  7 wel- 
che jur  ^ebeenung  ber  eigentlichen  Dr- 
bcntfgciftlichen  bfl  ift;  frères  germains, 
leiblich«  trüber,  îîoUbruber  ; frères  con- 
sanguins, jpûlbbrùber î frères  jumeaux, 
^wiDingébriibcr;  frère  de  lait,  sfôilch- 
bruber  ; frère  d’armes , ein  îôaffenbruber  ; 

( ol . ©pießgefell;)  it.  mèpr . ein  Çpiejj 
qefcH  ; ein  îheilnehmer  ober  ©chulfe  in 
einet  bifen  ©flChe;  un  bon  frère,  fam. 
ein  luftiger  Bruber;  un  faux- frère,  ein 
^Berrither;  en  frère,  adv.  brüberlich» 

Frèsaie,  s.f.  bie  jtircheulc,  ©chlegereule 
îburmeule. 

Frésange,  s.  m.  T.  ber  , ben  ber 

2anbmann  an  baO  ftorftamt  bejahlenmuß. 

Fresque,  s.f  bie  ftreßfomableret)  i peindre 
à fresque,  al  grcöfo  mahlen  ; auf  naft 
fen  Äalf  mahlen. 

Fressure , s.f.  bas  ©efchlingc  ober  ©change 
oon  einem  gefddachteten  Bieb,  b.  i.  2e- 
1er,  2ungcunb  $iil$,  (auch  baä  £crj); 

it.  burl.  ftatt  coeur;  fressure  de  veau,  ein 
ÄÄlbergefchlinge. 

Fret,  s.  m.  bie  ©d)iff$frad)t , b.  i.  bie, 
einem  ©chiffcr  auoertrautc  £abung 
it.  meift  bie  Fracht,  b.  i.  bö$  ftrachtgclb 

it.  ftatt  fréteraent. 

Frète,  f.  frette. 

Fréteraent,  s.m.  \)a$  Siethen  CtfieÖ  ©tfltffcö 

um  c$$u befrachten;  it.  bie  Befrachtung 
bei  ©chiffeä  fclbft. 

Fréter,  v.  a.  etil  ©chtf?  miethcnj  pl.us 
affréter;  it.  unb  inf.  einem  ein  ©d)iff 
oermiethen. 

Fréteur,  s.m.  berSXhcber  ober  ©chtfftberr; 
ber  (Eigner  eincä  ©chiffe$.  (hingegen 
affréteur,  ber  ^Befrachter). 

Frétillant , ante . ( ol.  frétillard , arde , ) adj. 

munter,  ber  immer  hüpft  unb  fpvingt, 
wie  j.  B.  Äinbcr. 

Frétillement , s.  m.  baö  beftanbige  Jpupfen 
unb ©peingen, Dinunbherhüpfen , y;in* 
unbherfpringen , «frinunbherrutichcn  ic. 

Frétillon,  sf.fam.  ein  (bafl)  3)îÂbd)cn,  baö 
immer  hüoft  unb  fpringt. 

Frétiller,  v.  n.  feinen  SlugenblicF  ftill  unb 
rnhig  fegn;  immer  hüpfen  unb  fprin 

geil  ; l c chien  frétille  d-*  la  queue*  ber 
£uub  tpcbclt  mit  bem  ©chwanje.  Prov. 
pop.  les  pieds  lui  frétillent,  er  roi  II  immer 
fort;  er  fann  nicht  an  einem  Drtc  ftiUc 
flehen  ; la  langue  lui  frétille,  er  muß  im 
mer  etivaé  511  fchroaçen  haben. 

Fretin,  .t.  m.  T.  eine  flcinc  Brut,  b.  i. 
bie  ffoine  Brut  ber  ffifchc,  bis  ins  (roegte 


fd)lechte,  geringe  SÖaare  ober  ©achen; 
ber  2lusfcbuß,  ftuSwurf;  vulg.  ber  Ba- 
pcl;  it.  T.  unnüijc  Slefte  unb  Steige; 
2Birr*9teifer  » je  rae  suis  défait  du  fretin 
de  ma  bibliothèque , ich  hübe  alle  fd)led)te 
Bücher  aus  meiner  Bucherfammlung 
auSgemuftcrt. 

rette , s.  f.  T.  ein  eiferneS  Banb , ein 
eiferner  Sttng,  roomit  etwas  jufammen- 
gehalten  wirb;  inf.  bie  cifernen  «Hinge 
um  bie  «Babe  eine«  «KabeS  i (ber  Olaben- 
reif;)  ober  ein  eiferneS  Banb  um  bie 
Ärone  eines  großen  Pfahle«,  ben  man 
tn  bie  €rbe  einrammcln  will;  (SÖap.) 
ein  geflochtenes  ©itter. 

Fretté,ée,arf/'.  (2öap.)  gegittert,  gegattert. 
Freux,  s.m.  bie  ©aatfràge. 

Friabilité,  s.f.  T.  bie  3ercetb(ic^f cit  ; Btfcd* 
liebfeit. 

Friable,  adj.  c.  T.  jerreiblidj,  brieflich! 

locfcr  ; was  fich  leicht  jerreiben  läßt. 
Friand,  andc,  adj.  (pon  tyerfonen  unb  oon 
ihrer  finnlichen  ©efdjmacfsfÄhigfeit)  le- 
efer;  leeferhaft;  ber  ein  großer  Äenner 
unb  2iebhaber  oon  fiftlichcn  ©crichten 
ift;  it.  oerlccfert,  pernafcht;  ber  (ober 
bie)  fich  an  lauter  2ecferbi(fen  unb^lafch» 
werf  ücrwohnt  hat  ; it.  s.  ein  (baS)  £ecf  er* 
maul,  9laf(hmaul}  it.  friand,  adj.  U* 
der  ; waö  fèftlich  fehmeeft;  it.  qqf  (oon 
Heftern  unb  ©cheren)  fcharffdjneibenb  ; 
un  morceau  friand , ein  2ecferbtiTen.  Fig. 
objet  friand,  eine  ©adje , nach  welcher 
man  luftcrn  werben  mochte;  être  friand 
de  qch. , lûftern  (ober  begierig)  nach  et« 
Wû$  fegn;  être  friand  de  louanges,  lobbc* 

gierig  fegn. 

Friandise,  s.f.  bie  2ecferep,  OlAfcherep;  bie 
2ùfternheit  nad)  fôftlichen  ©enchten  uni) 
£ecferbiften,  (f.  friand);  it.pl.  allerleç 
Ôlafchwcrf  ; ^lâfcherepen , 2ecferet)en; 

elle  a le  nez  tourné  à la  friandise,  fig.  fam. 

fie  fieht  etwad  fofett  auô. 

Fricandeau , s.  m.  (eine  ©djnitte)  gefpicfte^ 
Äalbfteifch/  in  feiner  eigener»  Brühe  gc* 
bAmpft. 

Fricandeiies,  s.f  pl.  T.  ftrifanbcllen , ein 
in  Butter  gebacFeneö  ©ehücfeau6ÂaIb* 
fteifch,  ©emmel,  ©cwûrj  2c.,  mcift  in 
©eftalt  fleincr  Ûüürftc. 

Fricassée,  s.  f.  baé  ^ufaftee;  ein  auö  jer* 
fchnittcnemSlcifche,  mit  Butter,  5'leifd)* 
brühe  ic.  jubereiteteg  ©ericht;  ü se  con- 
noît  (ober  'I  est  savant)  en  fricassée , prof. 

pop.  er  weiß  wohl , waö  gut  fehmeeft. 

Fricassé,  ée,  part,  et  adj.  frifaftiert  !C. 
(f.  fricasser).  Fig.  pop.  cela  est  fricassé. 
Ober  c’est  autant  de  fricassé,  ba5  ift  hint 

ba$  ift  verloren  ! barauf  ift  nicht  mehr 

JU  rechnen  1 cet  homme  est  fricassé,  btefcr 

spîcnfd)  ift  hin,  b.  i.  cr  ift  oerborben; 
fein  Vermögen  ift  fort. 


3abr;  it-qqf  ffeinc  fd)lecf)tc  ^tfehe/  (f.  ! Fricasser,  v.  a.  frifaiTiren;  jerfdjnitteneé 
poissonnaîiic ) ; it.  fig.  fam.  allerlepl  Slcifdj  in  einer  Pfanne  jurichten;  fri- 
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casser  tout  son  bien , prov.pop.  fein  5?er* 
mögen  lieberlicb  burcbbringen,  oertbun , 
perfcbmaufen. 

Fricasseur , s.  m.  plais,  ein  fehle  CbtfT  KOCb  i 

ein  ©ubelfocb. 

Friche,  s.f.  tint  Brache;  ein  (ba«)  Brach« 
fclb;  ein  ^elD,  ba«  man  brach  liegen  lägt; 
en  friche,  adv.  brach/  b.  i»  ungebaut; 
laisser  son  esprit  en  friche , ßg.  feine 
@eifte«frdfte  brach  liegen  laffcn,  b.  i. 
feinen  Bcrftanb  nicht  au«bilben;  vulg. 
feinen  «öerftanb  perroften  laffcn. 
Friction,  s.f.  ((Ebirurg.)  Da«  SKcibcn , bie 
SHeibung  i (fonft  frottement;)friction  siche; 
ba«  trocfene  Sieiben  mit  roarmcn  Su- 
chern j friction  humide,  ba«  nafie  SRetbcn 
mit  ©alben , ©piritU«  IC. } friction  mer- 
curielle, baëCinreiben  Der  fàtiï  urialfalbc. 
Frigidité , s.f.  (jur.)  ba«  Unpcrmôgen  et. 
ne«  Spanne*  jum  Bepfcblaf;  eine  falte 
Sftatur. 

Frigorifique,  adj.  C.  (IphOfO  CtfdltCnbj  Kdltf 

perurfadjenb. 

Frigotter,  cor.  ftatt  fringotter. 

Frileux,  euse,  adj.  froftig;  perfroren;  ber 
leidjt  friert;  ber  feincKdîte  ertragen  f ann. 

Friller,  p.  n.  (îdrbet)  1»  cuve  frillc,  bie 

Blaufùpe  febauert , b.  U bie  berftenben 
£uftbld«cben  machen  ein  ©erdufcb  in  ber 
Küpe. 

Fiilleux,  euse,  adj.  f.  frileux. 

Frimaire,  s.  m.  nouv.  ber  Jroftmonatb/ 

SKeifmonath;  ber  britte  Donath  im  neu« 
frdnfifchen  Kalenber. 

Frimas,  s.  m.  ber  SXeif;  ein  f alter  bief  er 
SXcbcl,  ber  im  £crunterfallcn  gefriert; 
ein  gefronter  &uft;  «v.  çqf.  (poct)  ftatt 
gelée,  neige,  glace,  Çroft,  ©dfonee,  ©i«. 
Frime,  s.f.  pop.  bie  ©ticne  ober  ©eberbe; 
faire  la  frime  à qn.,  pop.  ffatt  faire  la  mine 
à qn. 

Fringant,  ante,  adj.fam.  immer  munter 
unb  luftig  ; feftr  lebhaft  unb  aufgeroeeft; 
immer  hupfenb  unb  fpringenb;  cheval 
fringant , ein  muntere«  <pferb  ; ir.  s.  m. 
faire  le  fringant,  fich  §u  oiel  erlauben; 
lieft  Piel  ftrephnt  hnauO  nehmen;  adgu 
muthroillig  fepn, 

Fringott  r,  v.n.pMs . fingen;  jmitfehem , 
noie  ein  fttnf. 

Fnnguer,  r.  n.oi.  immer  hupfen  unb  fprin- 
gen  ; «V.  v.  a.  fringuer  un  verre , ftatt  rincer. 
Frion , s.  m.  prvcl.  ftatt  coutre , ba«  ^Jftug* 
meffer;  fr.  bie  £unge  an  ber  tyflugfebare. 

Fripe-lippe,  s.mpop.  ftatt  goinfre,  goulu. 
Frip  r,  p.  a . oerfrüppeln  ; perfrümpeln; 
jerfnittern  ; abnuijen  ; perberben  ; (ftatt 

chiffonner,  gâter,  user  etc.)  it.ßg.  pop. 

auf  fine  lieberlicfte  2Crt  perfebroenben 
ober  burchbringen;  it.  heiftbungerig  cjfen; 
begierig  hinein  effen.  Fig. pop.  friper  un 
sermon . fine  tyrebtgt  auSfcbreiben  ; vulg. 
btc  «poftitten  reiten;  friper  le  pouce,  lu. 
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fttg  unb  guter  £inge  fcpn;  friper  sa 
leçon , sa  classe,  hinter  (neben)  bie  ©cbule 
gehen;  vulg.  du  ©cbule  ober  ba«  Kol- 
legium fchmdnien;  il*  friper  sa  leçon, 
bie  £eftion,  bie  man  au«roenbig  herfa- 
gen  foU/  heimlich  au«  bem  Buche  ber- 
auôlefen. 

Friperie,  s.f.  ber  £rdbel,  £rôbelbanbeï ; 
ber  Jpanbel  mit  alten  Kleibern  unb  Dö- 
beln; it.  bie  £robelbube;  ber  £rôbcl- 
marft , ©crûmpelmarft;  ir.  bie  £rôbcl- 
roaare;  alte  abgenuçte  Kleiber  unb 
jpauOgerdtbe»  se  jeter  sur  la  friperie  de 
qn.,  prov.jpop.  einem  febarf  ju  £eibe  ge- 
hen; ficb  über  einen  hermacben. 

Fripe-sauce,  s.  m.  pop.  ein  ©cbmaroßet  / 
£eUerlccfcr. 

Fripier,  iére,  s.  fin  £rôbfer,  ©erumplcr; 
eine  îrôblerinn,  ©erümplerinn;  ein 

«^rôbelmfib  , (f.  friperie);  fripier  d’écrits; 

fig.mtpr.  fin  2(uöfchmicrcr;  einer,  ber 
au*  anbern  ©cbriftftellern  au«fcbrcibt, 

vulg.  ftiehlt. 

Fripon,  s.  m.  friponne,  s.f.  fin  ©cbflm  î 
ein  ehrlofer  Kerl;  fin  oorfeçlicher  Be- 
trüger; ein  ©piçbube;  eine  ©piçbu* 
binn;  tu  ein  ungezogener  Knabe;  Ite- 
berlicber  ©cbùler;  it.  plais,  ein  lofer 
@d)t Im  ; ein  fleiner  ©chalf;  fleinec 
93ogcl;  ein  lof e«,  mutbrotlligcS  sfôdb- 
cben;  U.a^.fcbelmifcb/fcbalfhaft,  leicht- 
fertig; yeux  fripons,  fcftclmcfd)C , Pft- 
liebte  2lugen. 

Friponncau,  s.  m.fam.  ein  fleiner  ©cfulnu 

Friponner,  p.  a.  maufen  ; ettPûô  auf  eine 
fpiçbubifche3lrt  entmenbeii,  megprafti- 
cieren,  erhafehen;  heimlich  roegnafehen 
te,;  it  jemanb  fchelmifchermeife  betrugen 
ober  hintergeben;  n.  absol.oi  Die  pente 
betrugen  ; it.  v.  n.  allerlei)  lieberlicbe  unb 
fpiijbubifche  ©treiche  peruben. 

Friponneri«- . s.f  eine  ©chelmerep  ; ein  (ba$) 
©cbelmftùcf;  ein©cbclinftretcb;  inf.  ein 
ftiebagriff. 

Friquet,  s.  m.prpcl.  eine  f leine  2frt  ©per- 
linge  ; it.  eine  fleinr  ©chaufel , eint  £rt 
Kelle,  etn?aö  ©ebacfcncö  in  ber  Pfanne 
bamit  umjuroenben;  it.ßg. pop.  ein  al* 
berner  <plauberer. 

Frire,  «•.  a.  irr.  m ber  tyfanne  baefen;  in 
Butter  oberem  braten;  it. v. n braten. 
Fig.  ti  Prov.  il  n’y  a rien  à frire  ober 
il  11’y  a pas  de  quoi  fpre  dans  cette  mai- 
son, in  biefem  fpaufe  gibt  eö  nicht«  (U 
eilen  ; vulg.  hier  ift  ©cbmalban*  Kucben- 
meifter»  >1  n’a  plus  de  quoi  frire,  ober  il 
est  fi  it , pop.  ex  ift  ein  peröorbcner  SJîann  ; 
er  ift  ganj  hcruntergefommen;  tour  est 
fnt,  pop.  e$  ift  alle«  pcrloren;  alle«  ift 
hin  ; tout  homme  qui  la  voit,  est  frit,  pop . 

mx  fie  nur  fïeftet , um  ben  ift  c«  getban. 

Frise,  s.  f.  (Bauf.)  ber  ftrie«,  Der  Bor- 
ten, b,  i.  ber  mittlere  £bcil  eine« 
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«Çauptgcfimfeô  ober  ©cbilfeô  (cntabie- 
• meut,) greifet) en  bein  Unterbalfen  (archi- 
. trave)  unb  bem  Äranjc  (ober  Äarnieö, 

. corniche);  ii.  ßrieö ; ein  tuchartiger , 
nieifl  oon  grober  unb  fd)lcd)ter  SffioUc 
geroebter  £eug;  (£udmtanuf.)  eine  Jri* 
jïermùble;  (f.  fiiscr;)  it.  frises,  (©chifff.) 
Jrife;  gefchiiiçte  ©ilbhauerjierathcii  i 
. ©chniljioerf,  tnf.  om  ©allion  unb  am 
. Jr>acf  bort  ober  (Spiegel  eineö  ©chiffeö; 
cheval  de  frise,  ein  fpanifeher  SXeiter; 
(f.  cheval);  frise  de  parterre,  (©ürtncr) 
ein/  in  einem  £ußfiucfc,  angelegtes 
fchmahleö  ©eet  (plate-bande),  bas  mit 
lüub»Dcrföartigen*8er§icrungenpon©ur- 
©aum  ober  oon  ftafen  auSgelegt  ift*  frise 
d?  frr.  ein  JrieS  oon  ©chlofferarbeitmit 
allerlei)  ©crjierungen. 

Frisé,  ée , part,  et  adj.  gefrüufelt;  friftcrt / 
((.friser);  choux  frisés,  £rûUÔfo|jl. 
Friser,  v.a.  (tnf.  bie  £aare)  früufeln,  frau* 
(en,  auffrüufeln;  frauômachen;  frific- 
ren;  it.  (ein  £tich  ober  fonfl  einen  n?o(* 
lencn  £cua)  frificrcn,  b.  i.  bie  Oberfläche 
. (ober  raube  (Seite)  bcö  Seugcö,  mittelfl 
ber  Çrtficrmüble  (frise),  auffratjcn  ; 
it • leicht  (nur  obenbin)  berühren  ; nur 
greifen  ober  an  greifen;  (©uebbr.)  aud) 
frisier,  (v.  n.)  buplteren,  (menn  itAmlich 
bie  nid)t  feil  gefchloiTencn  ©ud)flubcn 
auf  bem  Slbbrucfe  hoppelt  $u  fommen 
feheinen  ) ; f< iser  une  serviette , eine  ©er- 
viette  bred»en , ober  in  jierlidjc  galten 
legen;  la  halle  lui  a frisé  l’épaule,  bie 
Äugel  bat  ihn  an  ber  ©diulter  geilreift; 
le  vent  frise  l'eau  , T.  ber  SÛJcilb  früllfclt 
baö  Sôafîer;  er  mad)t,  baß  baö  SfBatfcr 
flfine  3Qeüen  tpirftj  friser  les  sabords, 
(©djtfff.)  bie  ©tutfpfortcn  frifieren, 
b.  i.  einen  ©treifen  gcpichteô  $uch  uni 
biefclben  herum  machen,  gegen  baö  ©in* 
bringen  beö  SBafierö  ; ses  cheveux  frisent 
(v.  n.)  naturellement,  er  bat  POU  Çftatut 
frailfe  ^)aare.  Fig.  il  a frisé  la  corde,  f. 
corde  ; ce  di'cours  frise  le  galimathias , 

fam.  eö  iil  fafl  gar  fein  Sufammcnhang 
in  biefer  SXcbc. 

Frisette,  s.f  eine  geringe,  balb  loollene 
unb  halb  baumwollene  2lrt  £euge  auô 
fpoUanb. 

Frisoir,  s.m.  T.  ein  ©jerfjeug , momit  ge- 
triebene Arbeit  völlig  auögebtlbct  mirb; 
(£uchtnanuf.)  bie  mit  ©anb  beflreute 
£afel  in  ber  Srifiermû bie  (frise);  it.  77/. 
flatt  fuse  felbfl. 

Frison,  s.  m.  ein  furjer  Unterrocf  oon  ^rte^  ; 
ein  JrieörocF  ber  (©etber;  it.  T.  frau- 
(er  ©olb-  ober  ©ilberfaben,  (aud)  frise); 
it.  ein  £opf  jum  ©etränfe  auf  ben 
©chiffcn. 

Frisons,  s.  rn.pl.  T.  bie  (Jarbcnfrcife  auf 
bem  turfifeben  Rapier. 

Frisotter , v.  a.  blilllie  fröllfefn  ; it.  plais. 

immerfort  an  ben  paaren  früufeln;  it. 
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SrcUertüdjer  tc.  sittlich  falten;  f.  friser 
unb  briser. 

Frisque,  ol.  (Ifttt  frais,  vif,  alerte;  it.  joli, 
mignon. 

Frisquette,  s.f.  baö  SXÜbntdjcn  an  bet  ©udj. 
brueferpreffe;  (Äartcnm.)/?/.**.  patron. 

Frisser,  v.  n.  (©ud)br.)  flûtt  friser. 

Frisson , s.m.  ber  Jiebcrfroft;  §ie  berfchaucr  ; 
it.ßg  baö  Sittern,  ©chaubcrnporjurcbt; 
vor  ©ntfeijcn  ic. 

Frissonnement,  s.m.  ein  leidjter  ©d)üUet; 
ein  (baö)  fjr&flchcn;  it.ßg . ein  ©ebauer; 

(f,  frisson  ;)  il  sentit  quelques  frissonne  mens, 

eö  uberlief  ibn  etlicbema&l  ein  fleiner 
©ebauer;  eö  fröjlcltc  ibn. 

Frissonner,  v.n.  fchauern,  fcbaubern;  einen 
©ebauer  befommen;  frissonner  d’épou- 
vante etc  , por  ©chtecfen  Jittern  obet 
fcbaubern. 

Frisur«,  «. /.  bie  Srifur  ; bie  Traufe  bet 
^aare  / ober  aud)  baö  ©cfräufelte  an 
anbern  ©aeben;  it.  baö  jfriufeln;  bie 
Äriufelung;  it.  bie  fleincn  Jlötfcbcn 
2©ollc  auf  gemiffen  £üd)crn. 

Fiit,  it e,p.  et  adj.  gebaefen,  gebraten,  f*  frire. 

Frit , s.  m.  (©auf.)  cor.  flatt  fruit. 

Fritiiiaire , s f.  bie  ©chachblume  ; Âibib* 
blume;  überhaupt  bie  tfronblume;  ein 
tyflanjcngefchlecht. 

Fritte,  s.f.  T.  bie  fritte;  baö  ©emenge 
ber  jum  ©laômaeben  nötbigenSRaterien, 
naebbem  Daffelbe  oorber,  burd)  eine  9lrt 
Äalcination , pon  ben  fetten  unb  ôblicb* 
ten  îbcileit  gereinigt  morben  ifl. 

Fritter , v.  a.  T.  bie  ©laömaterie  im  Ofen 
brennen. 

Friture,  s.f.  baö  ©acFen  in  beißet  lut- 
ter it.  bie  ©ratbuttcr,  baö  ©rat* 
fcbmalj,  baö  Ûebl  te.  fclbfl;  it.  77/.  ge* 
baefene  Jifcbe  ; gebaefene  ©acben. 

Frivole,  adj.  c.  (pon  ©acben)  eitel  unb 
unnuîj;  nichtig;  untauglich;  it • leer; 
grunbloö;  gering;  unbebeutenb  ; gering, 
fîigig;  nichtörourbig ; (pon  <perfonen) 
eitel  ; leichtfinnig  ; toinbig  ; ber  ( ober 
bie)  fein  gcfctjteö  ®cfen  hat;  friuol; 
excuse  frivole,  eine  fahle  ©ntfchulbigung» 

Frivolité,  s.f.  bic  ©itelfeit  einer  ©adje; 
baö  (Eitle  unb  Utmûçe  bcrfelben;  bic 
£eere;  leereö  ©efchmöij;  it.  ber  £ang 
jur  ©itelfeit  unb  su  unnußen  ^Dingen; 
ber  Mangel  beö  ©rûnblichen;  des  frivo- 
lités, fo  Viel  raie  des  choses  frivoles. 

Froc,  r.  m.  bie  ^Önchöfappe , (plM*.  ca- 
puchon); it.  baö  îflîônchôfleib;  ru lg . bie 
«Dîônchôfutte;  Äutte;  prendre  le  froc, 
baö  Drbcnöfleib  anlegen , b.  i.  ein  $îond) 
iperben ; quitter  le  froc,  ben  »OJonchö* 
flanb  PCrlaiTen  ; jeter  le  froc  aux  orties, 
ßg.  f.  ortie. 

Froid,  oide , adj.  fait;  it.  ççf  fùbîcnb; 
it.ßg.  fait;  faltfinnig;  gleichgültig  ; 
lau;  (pon  roiiTenfchaftlichen  unb  oon 
Äunfl-Söcrfcn)  froflig;  fraftloö;  abge- 
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fdjmûtft;  ‘le  sang  froid,  f,  sang.  Fig.  Fromageux,  eus?,  adj.  f,W 14 ; Â»Hc  cnthftl* 
faire  froid,  battre  froid  à qn. , gegen  je-  tenbi  *7.  füfig,  bem  £Àf<  àbultcb. 


f manb  faltthun;  jcmanb  faltfmntg  cm- 

Pfannen  ; faire  le  froid  (s.)  sur  qch.  « fief) 

1 bep  einer  ©ache  gleichgültig  anffeUen  ; 
» ben  ® leichqûltigen  nwbep  fpielen;  à froid, 

arft'.falti  obneScuer,  b.  i.  o^ite  ettratf 
1 heifj  ober  gluhenb  machen;  teindre  à 

i froid,  fait  fürbc». 

Froid,  s.  m.  bie  tfülte,  ber  Jrofti  il  fait 
r froid,  c$  ift  fait;  it.  fig.  bie  Æültc; 

f Âaltfînnigîeit  ; ber  tfaltfïnn  ; bie  ©leirtv 

gûltigfeit;  manger  froid,  faite  ©peifcn 
èffen j falte  tfùchc  haben;  froid  noir,  f. 
noir;  maladie  causée  par  le  froid,  eiîlC 
(ErfAltling  ; soufller  le  froid  et  le  chaud , 
ßg.  fam.  kalt  unb  2öarm  auö  (Einem 
ÇDîunbe  blafcu;  jwcpcrlep  Sieben  fuhren. 
Froidement,  adv.  fait , b.  i.  ber  Âültc  auô= 

1 gefept;  it.fig.  fait;  frofiig;  faltfïnnig; 

f,  froid. 

Froideur,  s.f.  bie  ÄAlte  ; it.fig.  bie  jfiUto; 
i ber  tfaltfînn;  bie  tfaltfinnigfeit;  bie 
©leichgûltigfeit;  Unempftnbltchfcit;  f. 

j froid. 

Froidi,  ie,  part,  et  adj.  afûltct»  fait  gc- 
j worben  i f.  froidir. 

Froidir,  v.n.  erfolten;  fait  werben;  it.  se 
froidir,  v.  réjl.  fait  werben. 

, Froidure , s.f.  bie  ä Alte  ber  £uft  ober  einer 
• ©egenb  ; (poet.)  ber  STOititer. 

Froiduieux,  euse,  adj.  meijl  plais,  fo  PÈCl 
( Wie  frileux. 

Froissé,  ée,  part,  et  adj.  gcquetfd)ti  an 
einanber  gerieben  ic.  f.  froisser. 
Froissement,  s.m.  ba$  jQuctfchcn  , 3crquet- 
fcf)en;  bie  ûuetfehung  ; 3erftommg  ; bas 
Bneinanberftoüen  , Stneinaiiberreiben. 
Froisser,  c .a.  quetfehen;  jerquetfeben;  auf* 
reiben , wunb  reiben  ; ftarf  an  einanber 
reiben;  «e.  qqf  (l'att  chiffonner,  friper, 
jcrfrûppeln;  jerfriimpefn  ; froisser  qn. 
de  coups  de  bâton  ; fig. pop.  einen  mürbe 
prügeln  ; froisser  les  jachères  , T.  bie 

55radjfclbcr  ftürjcn,  ober  baö  erftetnahl 
, umbrechen, 

Froissure,  s.f  bie  0uetfdjung;  3erquet- 
f(f)ung;  3*fftofjung,  b.  i.  bie  Sôirfung 
beô  ûuetfdjcnô  :c. 

F» élément,  s.m . bas  Bnffreifcn  ; (Streifen  ; 
eine  leiste  ^Berührung. 

1 Frôler,  v.  a.  greifen;  anffreifen;  flreifenb 
berühren,  |.  55.  eine  fliegenbe  Äugel. 

Fromage,  s.  m.  bCt  jÇÜfe  ; — de  lait  de  vache , 
jîubfàfe;  — de  lait  de  chèvre,  3tcgen* 

■ fâfe  ; entre  la  poire  et  le  fromage , prov. 
bepm  5ftadjtifcb» 

Fromager,  s.  m.  ein  ÄifcftÄmCti  it.  ber 

Äüfenapf;  Äüfebaum. 

1 Fromagère,  s.f.  eine  ÄüfcfrAmcrinn,  Æüfc- 
böferinn.  - ■ 

Fromagerie  , s.f.  &a$  tfifcljau«  ; Übcrh*  Citl 

Oit,  wo^îfe  gemacht  werben. 


Froment,  s.m.  ber  SBctpcn  ; inf.  îDinter* 
roeipen  ohne  ©rannen  (sans  barbe);  (bin* 
gegen  blé  barbu,  53artroripcn  ; (gommer- 
wetpen  mit  ©raunen  ; unb  blé  de  trois 
mois,  ober  bie  de  mars,  ©ommeiwcipcn 
mit  ober  ohne  ©rannen);  froment  locar, 
ober  locular,  (auch  épeautre,)  hcr  £>itt* 
fel;  @pelj  ; froment  d’Inde,  tùltlfdj 
Äorn;  2öelfcbforn;  f.  maïs. 

Fromentacée,  adj.f  T.  (p,  $ flüHJCn)  fortt* 
artig,  weipenartig. 

Fromentai , s.  m.  ber  SDiefcnbafcr  ; ba$ 
^afergraé  (faux-seigle)  ; it,  ober  fromen- 
teau,  nue  autferlcfcnc£raubcitforte,  inf. 
in  ber  ehern,  ©banipague. 

Fromentée  , s.f.  C(U  ©rep  POU  SBcipCnmCpl 

uub  îfltildj. 

Fromenteux,  euse,  adj.nouv.  Wcißcnreicb; 

fornreieb. 

Fronce,  s.f.  (tfartenm.)  eine  ftalte,  9îun* 
jel  im  Âartenblatte.  : 

Froncement,  s.m.  ba$  SKunjeln  ber  ©tinte. 

Froncer,  v.  a.  filtclllî  itl  fletlte  galten 
legen;  it.  (mit  sourcil)  ftatt  rider;  fron- 
cer le  sourcil,  bie  ©tirne  runzeln  ; fauet 
auöfepen  ; vuig.  ein  fauertôpfifchcô  0c* 
ficht  madjen. 

Froncis,  s.  m.  baô  ©cfiltcl;  bie  fleinett 
galten  an  einem  bleibe,  an  einem 

^ J^embcürmcl  :c. 

Fronde , ),  furoncle. 

Fronçure , s.  f.  p.us.  ftûtt  froncis. 

Fronde,  s.f.  eine  ©chlcuber;  (©htr.)  eine 
fd)lcubcrühulid)eQ3inbc;  it  bie^conbe, 
fo  nannte  man,  gegen  bie  »Oiitte  betf 
i7ten  3ahrhunbertc(,  biejeniqe  'Partcp, 
welche  (ich  bem  SjoU  ober  oielmebr  bent 
^iniÜerium  bcô  âîarbinals  SKajariit 
wiberfepte.  t 

Fronder,  r-.  a.  auch  abs.  (©teine)  fd)leubern  ; 
mit  ber  ©chleuber  werfen  ; it,  mit  i)cf* 
tigfeitetwaöwohin  werfen;  vulg.  fehmei* 
^en;  it. fig.  frep  unb  öffentlich  etwaÿ, 
ober,  jemanb  tabeln;  übel  oon  etioaôi 
oon  iemanben  fpredjcn;  einen  ober  et»a$ 
burd)hcchcln,  burchiiehcn;  it.  v.  n.fanu 
öffentlich  auf  bie  SXegierung  fchelten. 

’ronderie , s.  f fiatt  la  fronde,  bie  Stonbe. 

Frondeur,  s.  m.  fin  ©d)lcuberer » it.fam. 
ein  gabier;  einer,  ber  ôffentlid)  auf  bie 
SXegicrung  fdiimpft  ; it.  ein  Slnhüngcr  ber 

Jronbe,  f.  fronde. 

Front,  s.  m.  bie  ©tint  ; it.  bie  ©tirn , 
b.  i.  ber  93orbcrtheil  be$  Äopfcö  einiger 
$hic«  ; it.  qqf  ber  Äorf  eineö  ^ifd)fô; 
it.  fig.  baS  (ganje)  ©efidtt;  it.  eine  all» 
jugroße  Kühnheit  ober  iöreiffiqfeit  ; bie 
Frechheit;  Unoerféümthcit;  it.  Pie  fron- 
te; batf  «Borbertheil  ober  bie  «Sorberfeite 
eineö  ©eb&ubcö , eincö  ïageré,  einer  2lr* 
mee , eincö  Kcgimcnteö  (poet)  (Kut 
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la  cime,  bet  ©tpfel;  avoir  le  front  ou- 
vert, ei«  offene*  (b.  i.  fin  rebliche*) 

‘ ©fficht  haben;  à la  sueur  du  front,  im 
©chwcif  e be*  Slngeftchte*  ; cest  un  front 
d’airain,  fig.  fr  bût  eine  fiftrnt  ©titn; 
et  if  hochf  unoerfchAmt  ; il  a eu  le  fiont 
de  soutenir  que  etc.,  fig.  et  Wat  fo  fred), 
unb  behauptete  , bûfj  IC.  ; n’avoir  point 

de  front  %fig.  webet  ©chant  noch  ©chanbe 
ïettnen;  afle  ©chant  unb  ©cheu  abge- 
legt bûben;  la  maison  fait  front  sur  1a 
place , ba*  £au*  f cbet  mit  ber  tDorber* 
feite  nach  bem  s&arfte;  faire  front  a l’en- 
nemi, gronte  gegen  ben  geinb  machen; 
fkh  gegen  ben  geinb  feüen;  prendre  en 
front,  pon oorne  angtetfen. 

de  Front,  adv.  pon  oorne;  porwÄrt*;  //. 
etebttt  einanber;  heurter  de  front  l’opi- 
nion de  qn. , fig.  femanbe*  Meinung  ge* 
rabeju  trtberfprecbcn. 

Front-a-fiont,  adv.  getûbe  gegen  einanber 
über. 

Front-de-bandière,  ».m.  T.  cettfe  armée  est 
campée  en  fronMe-bandiére , biefe  Strmee 
if  in  einer  Einte  gelagert/  mit  ben  gab* 
nen  unb  ©tanbarten  an  ber  ©pipe. 

Frontal . ».  m . (Sleitfeb.)  btt*  ©tirnbanb , 
ber  ©tirnriemen  ; it.  ba*  ©tirntuch  ber 
£rauerpfetbe  ; it  auch  frontal  ober  fron 
teau , bat  ©tirnbanb , bie  ©tirnbinbeber 
Suben,  fo  fe  bepm  SÄotgengebefhe  in 
ber  ©pnagoge  tragen. 

Frontal , ».  m.  eine  ©ttmbittbe  (f.  frontail)  ; 
iV.  ein  ©timraitel,  b.  t.  ein  ©trief  mit 
Änoten,  welchen  biebtfebe  Eanbf  reicher, 
ober  mutwillige  ©olbaten  ben  Jauern 
luweilen  um  ben  Äopf  fcblingen,-  unb 
fef  lufammen  lieben,  um  burch  biefe 
«Otarter  ein  ©ef  4nbni§  ober  ©elb  î c,  pon 
ihnen  ju  etpreffen. 

Frontal,  aie,  adj.  (Stttüt.)  gur  ©tim  ge- 
hörig» os  frontal,  bat  ©tirnbein;  nerf 
frontal , bif  ©tirttnerpe  ; veine  frontale , 
bie  ©tirnblutaber;  muscles  frontaux,  bie 
©tirnmu*feln» 

Fromeau,  s.m.  bte  ©ttrnbinbe  ber  3uben, 
(f.  frontail);  it.  (ehern,  in  einigen  £lö* 
fern)  bie  ©tirnbinbe  ber  Tonnen  ; it. 
einefebwarge  ober  weifje  fcrauerfebneppe 
be*  grauengtmmer*;  Oîettfcb.)  f.  fron- 
tail; ( ©cbtff*bauf.  ) eine  mit  ©cfmi$* 
werf  au*gegierte  (Einfügung  unb  ©et- 
tleibung  bet  sßorberfnfell*,  tnf.  aber 
be*  £acf  borte*  ; (©auf.)  fatt  fronton; 
fronteau  de  mire,  (grtiB.)  bft  ERicf)  tPifteti 
ber  Äegcl  gum  ©tucfrichten, 

Fronteval,  ».  m . fine  21rt  rotbet , mit  rofen* 
roth  unb  weif?  gefprenfter  Pulpen. 

Frontière,  s.f.  bie  ©rÄnge  eine*  £anbe*; 
it.  adj.f.  an  ber  ©rönge  eine*  anbem 
Eanbe*  liegenb  ; an  ein  gnbere*  Eanb 
angrÄnjetib  (limitrophe);  une  ville  fron- 
te, eine  ©rönff  abt* 
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Frontignan , ».  m.  ober  du  vin  deFrontignan, 
grontignan  ; grontignanwein  ; ( cor. 
gronttgnacO  eine  Efct  $tu*catn>etn, 
welche  bep  frontignan,  einer  ©tabt  im 
ehern,  Eangueboe,  w&ch*t* 

Frontispice , ».  m.  baö  ©orbertheil,  ober  bie 
«8orberfeiteeine*@eböube*;  it.  bat  £iter- 
blatt  ober  pielmehr  ba*  £ttelfupfer  eine* 
©uebe*. 

Fronton,  ».  m.  T.  ba*  ©iebelbad);  ber 
fronton;  ein  f leine*,  niebriae*,  brep* 
eefige*  ober  bogenförmige*  Ôacf  über 
einem  porfpringenbm  £bcile  eine*  ©e« 
bduöe*,  inf.  über  £buren,  genfer«  tc.  ; 
ein  Zbù rgiebel , genf ergiebel  ; it.  ber 
gefchnipte,  hinten  am  ©piegel  eine* 
©chiffe*  über  ber  Dtunbung  angebrachte, 
3icrath,  g.  ©.  ein  ©chtib,  ein  SEBa- 

pen  t(.  ; le  tympan  du  fronton , bft*  ©ic* 
belfelb. 

Froqué . adj.  m.  üf*  fttt  BRÖncf  geffetbCt» 
in  SKöndNfletbung  ; f.  froc. 

Frottage,  ».  m.  ba*  Reiben,  Elbreiben  ; 
©cheuren  ; it.  ba*  ©ohne» , b.  t.  ba* 
SRetben  mit  ©ach* , j.  ©*  eine* 
hoben*. 

F.otté , êe,  part,  et  adj.  gfrteben , f.  frotter. 

Frottement , ».  m.  (ÜXechanif)  bte  Reibung 
ober  ^nftton,  b.i.  ber  ©ieberfanb,  beh 
ein  Äörper  thut , an  beffen  ftch  ein 
anberer  Äörper  bewegt. 

Frotter,  v.  a.  reiben  ; it.  feheuem  ; rein 
unb  glAngenb  machen;  it.  bohnen,  b.  t. 
ni ttSÎBach* reiben  unb  glAn§cnb  machen; 
(©olbfchl.)  bie  jSolbf  iubehen  mit  einem 
louche  aufwifchen;  it.fig.fam.  — qn., 
etnen  berb  abprùgeln  ; vuig.  einen  waefer 
(tüchtig)  abfchmteren;  — les  oreilles  iqn. 
pop.  einem  hinter  bie  Öhren  fchlagen , 
ihm  eine  «DtaulfcheQe  ober  Ohrfeige  ge- 
ben. Se  frotter,  v.ric.  einanber  prügeln; 
it.  v.  riß.  — * à qn.,  fo  piel  al*  s’attaquer 
à qn.,  frf)  an  jemanb  reiben;  #Änbel 
an  einem  fuchen;  it.  mit  einer  oerbAcftttg 
fehetnenben  ÿerfon  Piel  ©emeinfebaft 
haben;  — à qch.,  ftch  an  etwa*  wagen; 
f.  auch  pilier,^. 

Frotteur,  ».m.  einer,  ber  bie  Juf höben  tn 
ben  Zimmern  reibt  ober  bohnt  (f,  frotter); 
ein  ©cheurcr. 

Frottoir,  s.m.  ber ©cheuerlüppen , Etethe- 
lappen,  $.  ©.  ba*  SEBifchtui , ©chulter- 
tuch  ber  ©arbiere  (öutm.)  ber  Eteibe- 
beute!  ; (Elabler)  ba*  StoHfaf , (batfmit 
älepen  ober  ©ögefpönen  angefuSt  if , 
unb  worin  man  bie  fabeln  troefnet), 

Frotton,  ».m.  (Äartenm.)  ber  ftetbballen; 
ber  Jpaarreiber  ; ein  ©allen , womit  man 
ben  gu  bruefenben  ©ogen  an  bie  gorm 
ftnbrocft 

Frouer , v.  a.  bte  ©ögel  mit  einer  Eocfpfcife 
herbep  lodfen, 

Fructidor,  s.  m.  nouv.  ber  gruchtmonath  ; 
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ber  jtt&ffte  ob«  legte  «Konatb  tm  neuen 
fransbfîftben  £alenber. 

Fructifère , adj.  c.  T.  fruchtbringend 
Fructification , t.J.  ( ©otan.  ) Die  ftruett- 
fifatton  ; b ag  ©ntffeben  ber  ©lutbe  unb 
ber  ftrucht. 

Fructifier,  v,  n,  mtiftfig»  $rud[)t  bringen; 
ffrûchte  tragen;  fruchte  bringen  ; ©ugen 
fehaffen;  fruchten  / gebeiben. 

Fructiforme,  adj.  c.  T.  frudbtfptttiig» 
Fructueusement,  ado.  mit  ©UÇen  / mit  et* 

»ônfdjtem  gortgange,  mit  ©egen. 
fructueux,  euse,  adj.  POrtbeifbaft » ©Ot* 
tbeil  bringenb;  einträglich;  ergiebig. 
Frugal,  ale,  adj.  m&fjig  ober  genugfam  ira 
©ffen  unb  Srinfen;  mÂfjig  unb  fparfam; 
<oon  b«  £ebengart,  Soft,  ©tabljeit  k.) 

. nüchtern , einfach  » mifig. 

Frugalement,  adv.  mafjig,  genagfaniï  ein* 
fach  ! nüchtern  te.  . . . _ 

Frugalité,  s.f.  bie  3JîâjHqfeit  ira  ©ffen 
unbfcrfnfen;  bie  ©enùgfamfeit;  ©ûtb* 
ternbeit* 

Frugivore,  adj  c.  fruchtfreffenb;  Mut«* 
freffenb. 

Fruit,  s.m.  bie  $rucht  einer  tyffanje  ober 
eineg  ©aumcg,  fo  wie  jebe  jur  ©ab* 
rung  b«  ffltenfd&en  unb  £ biere  bienenöe , 

♦ Srucht;  inf.  im  pi.  bie  fruchte,  b.  i.  bag 
öbfr  (mit  Inbegriff  ber  pfiffe);  fr . fruit, 
her  ganje  ©aebtifeh,  mit  Inbegriff  beg 
Äonfefteg;  it»  (oon  SÖeibern  unb  §raar 
nur  ira  sing.)  bie£eibegfrud)t;  (©auf.) 
her  Ablauf;  bie  €in|iebung  ober  ©er* 
rainberung  her  JDicfe  einer  ©lauer  nach 
oben  su;  it.  fruits, piur.  Jruchtfchnure; 
^ruebtgebinae  ; ^ruchtfranjejc.  ; (©lab* 
1er)  ftrucbtflucfe.  Fig.  hie  Frucht,  b.i. 
her  ©ugen,  ©ortbeit,  ©eroinn,  ben 
»an  oon  einer  ©acbe  bat;  fr.  bie  Srucht 
h.  t.  bie  gute  ober  bbfe  SÖtrfung  ober 
golge  toooon;  it.  fruits,  piur.  hie  £in« 
fünfte,  bie©ugung  ob« ber  ©rtrag  »on 
einem  ©ut,  oon  einem  Stint  ober  £)icnf}, 
»on  ein«  tyfrûnbe  ic.;  fruits  d’été,  fruits 
d’hiver,  ©omraerfrûchte,  ©Jinterfrucbte  ; 

— de  la  campagne,  getbfrucbte  ; gros 
fruits,  (jur.)  alle  arten  be6  ©etreibeé 
unb  ber  gelbfrûcbte;  fr-  ber  eingeerntete 
Söfin  î fruit  i noyau , ©tctnobft  » — i 
pépin,  £«nobfb  — à coquille,  ©djol* 
frftchte,  §.  ©.  ©uffe,  ©tanbeln  k. 

— rouges,  ©tbbeeren,  Himbe«cn,  £ir< 
fehen  unb  3obannigbeeren  ; fruitnouveau 
tag  ©eue  oora  3abr,  b.  U ein  ©em&fe 
ob«  ein  Dbjt , bag  ung  in  biefem  3a&r 
jura  erftenmabl  toieber  oorforarat  ; fruit 

de  l'arrière-saison , ©pÄtpbft;  fruit  monté 
tin  fcafelflUffai}  î cet  arbre  se  met  à fruit 
biefet  ©aura  fingt  an  su  tragen  ; faire 
du  fruit , ßg.  ©uhen  fehaffett;  T.  donner 
du  fruit  à une  muraille,  einet  ©IttU« 
fine  Çebnung  geben;  fruit  des  mines 


bie  augbeute;  ber  ©etoimt,  ben  matt 
aug  einem  ©«gtoerfe  siebt;  c’est  du  fruit 
nouveau  de  vous  voir , ßg.  pop.  « , bûg  . 

tft  ja  wag  rareg , baê  man  êie  toieber 
einraabt  su  feben  befomrat  : f.  auch 

marquer. 

Fruitage,  5.  m.  f am.  ftUerteo  £&&>  übfr- 

»«f. 

Fruité,  ée,  adj.  (OOtt  ©ÂUmen  in  SSBûptn) 
00U  îrûcbte  oon  anberer  garbe. 

Fruiterie,  s.  f.  ein  sur  ©ertoabrunq  beg 
Obfteg  befltmmter  Ûrt , s-  ein  Obft* 
feiler,  eine  Dbfffammer  ic.i  it.  (ebem. 
ara  fransiftfehen  £o fe)  ein  befonbereg 
Hofamt;  it.  bie  basu  gehörigen  ©e- 
bienten. 

Fruitier , iére,  adj.  jardin  fruitier,  ober  Mb# 
un  fruitier,  s.m.  eitt  Obfigattenj  aibre 
fruitier,  ein  JDbflbaum. 

Fruitier,  iére,  s.  Ob«  marchand  fruitier, 
marchande  fruitière,  ein  Cbflb^nbter, 

jObÜtràmer,  ûbftbèl«*  eine  ôbftbp* 
fetinn. 

Frusquin,  s.m. pop.  bag  bifichen  ©ermogen, 
ober  bic  ganse  èabfetigf eit  ein«  geringen 
<Perfon. 

Fruste , adj.  e.  (o.  ber  ©ebrift  unb  Pon  bent 
Q5itöe  ber  Slntifen  unb  alten  ©tunsen) 
abgenuçt;  abgerieben;  oora  9lUer  un- 
fenntltd)  gemacht. 

Frustratoire , aefi.c.  (jur.)  (0  beift  ûHeg, 
toag  in  bezüglicher  »bfîcbt  gefehiebt, 
S.  ©.  nichtige , seitgeroinnenbe  Sluöreben 
unb  ©intoehbungen  îc. 

Frustratoire,  s . m.  T.  etn  mit  ^UCf«  U«b 
©tugfatnu§  angemachter  Sein. 

Frustré , ée , part,  et  adj.  getàufcfjt  IX.  f. 
frustrer. 

Frustrer , v.  a.  (qn.)  einen  Um  etîOag  (de  qch.) 
bringen,  bag  ibm  gebûbrte  ; — l'espérance 
deqn. , iemanbcg  ©noartung  ober  Hoff- 
nung tiufcben. 

Fruticuleux , euse , adj.  (©Otan.)  f letlt  UHb 
boljig,  ftrauchartig. 

Frutiqueux,  euse,  adj.  (©OtaU*)  baUlU- 

ehenartig. 

Fucus,  s.  m.  f.  varec. 

Fuent,  s.  m.  eine  2lrt  ?0?eerpflanjf. 

Fugitif,  ive,  adj.  fluchtig,  auf  bet  JîltCht 
begriffen;  fluchtig  geworben  ; lanbflùtb- 
tig;  (oon  SHcnftbotbcn  îc.)  entlaufen; 
it.  s.  m.  tin  Çlûcbtiggeioorbener  ; ein 
Çlucbtling;  pièces  fugitives,  fltfgenbe 
©Utter;  fluchtig  entworfene  fchriftliche 
auffAge;  Tonde  fugitive,  (poet.)  bflö 
fchneUe  H*nflie§en  beg  SB4ff«g.  , 
Fugue,  s.f.  (©îufîf)  eine  Juge. 

Fuie,  s.f.  ein  Heiner  fcaubenfcblaq. 

Fuir,  9.  n.  irr . fliehen,  b.  i.  entlaufen; 
bapon  laufen;  it.  (p.  b«  3eit)  fliehen; 
fchneU  porbeo  geben  (ober  ffreicbeiOî  fr- 
(irif.  in  tyrosejjfadjen)  ben  auggang  einer 
©ache  perso9«n  ; machen,  ba§  bie  8acbe 
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lange  fein  €nbe  nimmt;  2lußflurf>te  fu* 
chen  oî>er  machen;  it.  (pou  ©efâflçn) 
rinnen  (außlaufen);  it.  (fahler)  zurùcf* 
weichen;  fïch  unfcrni  2luge  mehr  oî>cr 
weniger  entfernt  zeigen;  cet  objet  ne  fuit 
pas  assez,  biefer  ©egenflanb  hat  nicht 
fterne  genug;  it.iuïr.v.a.  fliehen,  b.  i. 
mciben , permeiben  ; it.  entgehen  ; feh* 
Ien  ; cette  succession  ne  saurait  lui  fuir , 
jam.  biefc  Crbfchûft  fann  ihm  nicht  ent- 
achent fuir  soi-même  »jfc.  por  ftch  felbfl 
fliehen,  b, i.  fief)  felber  unerträglich  fepn; 

f.  ÛUd)  s’enfuir. 

Fuite,  s. /.  bie  Jlucht;  baß  fliehen;  ©nt* 
..  fliehen;  it.  baß  5lußrciflfn;  it.  baß  JOa* 
ponlaufen;  it.fig.  baß  Vcrmcibcn,  bie 
Vermetbung  bôfer  unb  gefährlicher  ©a* 
chett  ober  tyerfonen;  it.  (inf.  in  ^rojefl* 
fachen)  eine  muthnriflige  Verzögerung; 
eine  Slußflucht,  ein  nichtiger  Vorwanb; 
it.  T.  bie  ©pur  eineß  laufenben  ©il* 
beß;  (Vtahler)  baß  Verlaufen  obcrSu* 
rti  cf  weichen  ber  ©egenflänbe  in  einem 
©emählbc  ; bie  Jerne  ; (f.  fuir  ;)  prendre 
la  fuite,  bie  $(ild)t  ergreifen  ; mettre  en 
fuite,  in  bie  gludit  fchlagen;  jum  5lie* 
hen  bringen. 

Fulguration,  s.  f.  (Gfhbm.)  ber  Q3licF  ober 
©ilberblicf;  it.  ber  beß  ©chlag* 
golbcß;  (auch  éclair). 

Fuligineux,  euse,  adj.  T.  rufjig  î vapeur 
fuligineuse,  ber  9tuflbampf. 

Fulminant,  ante,  adj.  bltlJCllb,  bonnembi 
Jupiter  fulminant,  ber  bonitcmbc  ^Upi* 

ter;  (uon  tyerfonen,  bie  in  einem  furch* 
terlichen  (Eifer  rebeu)  bonnernb  unb 

»petternb  ; or  fulminant,  poudre  fulmi- 
nante, T.  (baß)  Änallgolb;  tylaçgotb; 

©chlaggolb;  baß  ftnaU«  ober  ©chlag* 
puloer;  argent  fulminant,  tfnall*  ober 
©d)lagfllbcr. 

Fulmination,  $.f  (fanon.  9ted)t)  ber  Voll» 
jichungßbefehl  einer  päpfllidjctt  $uOc# 
einer  päpfllichen  pifpenfatiott  ic.  ; it. 
bie  förmliche  Verfunbigung  ber  (Erfom* 
munifatioit  ober  beß  Äircheubanueß  ; 
(Shomie)  ber  .fnall,  baß  tylaljeu  beß 
tfnallgolbcß  ober  Änallpulocrß;  f.  ful- 
minant. 

Fulminer,  v.  a.  (fanon.  9tcd)t)  einen  Voll 
jtehungßbefehl  (fulmination)  ertheilen 
unb  èjfentltdj  perfùnbigcn;  — une  sen- 
tence d'excommunication,  ben  ÄirdjeU» 
bann  perfùnbigcn  ; it.  fulminer , v.  n. 
heftig  auf  einen  fchclten  unb  fchmählen  ; 
•utg.  fulminicren  ; (dbomie)  fnallen  ; 
planen;  f.  fulmination. 

humage,  s.  m.  T.  baß  SXäuchern  beß  gefpon* 
nenen  ©ilberß,  umbcmfelben  eine  @olb= 
färbe  ju  geben. 

Fumant,  ante,  adj.  raudlfUb;  il  est  tout 
fumant  de  colère,  Jig.  er  fd)UûUbt,  et 

fchäumt  por  3owr 


Fumé,  ée,  part  et  adj.  gcrûUdjtî  it»  g f* 
räudjert;  it.  gcbûngt;  f. fumer. 

Fumée,  s.f.  ber  Stauch;  it.  ber  beimpf; 
Æunfl;  bie  2lußbünflung  ; it.  fumées, 
plur.  £tmfle , bie  auß  bem  Vîagen  tu 
ben  Âopf  fleigen;  (3âger)  bie  £ofung 
citicß  SKotbroilbcß,  b.  i.  ber  Äoth  ober 

ÇOîift  beffelben ; jeter  de  la  fumée,  rau» 
d)cn , bampfen  ; prendre  du  tabac  en 
fumée , Çobaf  rauchen.  Fig.  et  Prov. 
s’en  aller  en  fumée,  im  9taud)  aufgfhfH  i 
vulg.  JU  ©ûjfer  iperben  ; vendeur  de  fu- 
mée , ein  Söinbmachcr  ; se  repaître  de 
fumée,  fltd)  mit  ©inb  abfpeifen,  fleh  mit 
leeren  Hoffnungen  aufhaltcn,  fleh  mit 
ber  citein  (Ehre  begnügen  taffen  :c.  man- 
ger son  pain  à la  fumée  du  rôt,  bcp  CinCt 

£uflbarfcit  zugegen  fepn , unb  nid)tß 
bapon  genieflen;  sentir  la  fumée  de  qch., 
pop.  ben  traten  riedien;  ©inb  pon 
etwaß  befommen  ; il  n’y  a point  de  feu 
sans  fumée,  f.  feu;  il  n’y  a point  de  fumée 
sans  feu , eß  ifl  fein  Stauch  ohne  $euer  j ci 
läuft  nicht  leicht  ein  ©crücht,  moran 
nicht  etmaß  ©ahreß  märe. 

Fumer,  v.  n.  rauchen  ; einen  Stauch  Pan 
fid)  geben;  it.  (raudicn)  bampfen;  einen 
&ampf  pon  fld)  geben  ; il  fume  de  co- 
lère, ober  la  tête  lui  fume,  er  raucht  , 

( fchäumt)  porSorn;  it.  fumer,  v.  a. 

( $lcifd)  ic.  ) raudjern  ; it.  et  absol. 
(îobaf)  rauchen;  it.  baß  £anb  bungen; 
vulg.  miflen. 

Fumeron,  s.  m.  eine  £ampffoble  ; 9tauch* 
fohle;  eine  Äohle,  bie  nicht  recht  auß- 
gebrannt  ifl  ; ein  Vranb. 

Fumet,  r.  m.  ein  angenehmer  ©erud)  ober 
©efehmaef  gemiffer  ©eine  unb  $leifd)* 
fpeifen  ; baß  Jumet. 

Fumeterre,f.  / ber  êrbraudj/  £aubenfropf  ; 
eine  Pflanze. 

Fumctraux,  s.  m.pl.  T.  bie  außgcbreitcten 
?Üliflbäufd)cn  auf  einem  îÇelbe. 

Fumeur,  s.  m.  ein  (flarfer)  l^obafßraucher; 
ein  £obafßfchmaud)cr. 

Fumeux,  euse,  adj.  (p,  geifligen  ©etränfen) 
roopon  flarfe  ^unfle  in  ben  Äopf  fleigen  ; 
beraufchenb. 

Fumiaire,  adj.  C 53otült.  ) plante  — eint 

^flanje  / bie  auf  bem  CMiflc  mädjßt. 

Fumier , s.m.  ber  ?0îifl , inf.  |um  jungen; 
ber  iOunger^  ©ung  (fiente);  Rauben* 
mifl  (eolombine;  fiente  de  pigeon );  un 
tas  de  furnier,  ein  Vtiflhaufeit  ; fosse  à 
fumier,  eine  SÄtflgrube;  couche  de  fumier, 
ein  (baß)  ?Üliftbect.  Fig.  et  Pro v.  mourir 
sur  un  fumier,  mèpr.  auf  einem  SDîifl* 

häufen,  b.  h.  im  grönten  (clenbe  (1er* 

beil  ; un  coq  est  bien  fort  sur  son  fumier, 

pop.  nirgenb  ifl  man  beherzter,  alß  in 
feinem  ©igentljume. 

Fumigation,  s.f.  baß  fôâlldKm;  it.  büß 
^eräuefcern;  u.  (Çhçmie)  baß  35e©cn 
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unb  fcufïôfm  ber  BleproUen  buté  bie 
©ffigbömpfe,  um  Blepweifi  ju  machen; 

fumigation  humide,  T.  bû«  Beràuchern 

* mit  Pimpfen  non  fochmben  ober  heif» 

* gemachten  0ad>en;  — sèche,  ba«  Be* 
ràuchern  mit  trocfcnen  Mitteln. 

_ Fumiger,  9.  a. pMS ♦ T.  flatt  faite  une  fumi- 
gation, «Dampf  in  etwa«  bineinjicben 
Iflffen;  f.  fumigation. 

Fumiste,  s.m.  einer,  ber  ba«  fauchen  ber 
©cbotnjleinc  perhinbert;  einjKaudtfang* 
funftler;  ein  $umijl. 

Fumure,  5./  ba«  ©emiftej  ber  s0tijl  ein* 
gepferchter  ©chaafe. 

Funambule  , s . nu  (ait.  SRÔm.)  Ctft  ©Cil* 
t Anjer* 

Funèbre,  adj.c.  ;um  fieichenbeaingnifl  ge* 
hörig,  ober  baffclbe  betteffenb;  it.  jïg. 
bûfter  unb  buufel  ; maë  lacbcnhaft , tob« 
tenhaft  unb  traurig  auéftebt;  unb  ba» 
her  Jurcht  unb  ©raufen  erwecft;  pompe 
funèbre,  ba«  £eid)cngeprönge;  einprödj* 
tige«  £etcftenbfgôngnii  ; oraison  funèbre, 
eine  £cichenrebe;  chant  funèbre,  ein 
Jfcobtengefûnq  î oiseaux  funèbres,  $obtcn* 
pôqel;  Unglûcf  «oôgel;  gewiffe  jura  €ulen* 
gefchlecht  gehörige  sftachtpögel* 

Funer,  9.  a.  — un  mât,  T . einen  SOîûft  bc* 
tafeln , b.  i.  ihn  mit  bem  gehörigen  £au* 
werfe,  ba«  ihn  fefthölt,  oerfehen. 

Funérailles,  s.f.pi.  bo«  £eichcnbegângnifi  ; 
bie  Bejtattung  ;ur  €rbe;  bie  feierliche 
Bectbigung.  § , 

Funéraire,  adj.c . $um  Begräbnis  gehörig  ; 
ba«  £eich«nbegingnig  betreffenb;  frai* 
funéraires,  bie  £etchenfo(len  ; Beqrôbmfi. 
fofien;  colonne  funéraire,  eine  ©taboulé 
ber  Sitten,  auf  Welche  ihre  Wenfrüge 
gefe&t  würben. 

Funeste,  <uij.  c.  unglucflidj;  traurig;  per* 
berbltch;  betrübt,  b.  t.  Unglûcf  ober 
Betrubnifi  mit  fld)  bringenb  ober  nach 
fîch  jiepenb. 

Funestement,  adv.  auf  eine  unglûcf  liehe, 
traurige,  betrübte  2lrt. 

Funeur,  s.  m.  T.  pl.us.  agréeur. 

Funiculaire,  adj.  c.  machine  funiculaire,  T. 

©eil  unb  Äloben;  ein  (ba«)  Jrjebejeug 
mit  ©eilen  unb  SXoUen  ober  ©cfteiben  ; 
problème  funiculaire,  (@eom.)  bie  ©ttief  * 
aufgabe  ; Âettenaufqabe. 

Funin,  g.  m.  T.  ba«  £au*  unb  £afclwcrf 
eine«  ©chiffe«.  ; ■ 

Fur,  adv.  à fur  et  i mesure  que  ttc.,fam 
flatt  i mesure  que  etc.,  nach  bem  Ç0îû§f 

«I«  K.;  nach  ÖKafjgabe  einer  ©aée;  te 
tiachbcm,.»;  auch  (tut.)  au  fur  et  à me- 
sure que  etc. 

Furet,  s.  m.  baô  ftrett;  Jrettchcn;  bie 
ffrettwiefel;  eine  2lrt  SBicfeï,  permit* 
telfl  welcher  man  bie  Kaninchen  au« 
ihren  £öcf)ern  jagt  ; it.  fg.  fam.  ein 
lulifrfl  porwiçigcr  3&cnf<h,  bet  inf.alle 


öeimlichfeiten  eine«  Jpaufe«  ober  einet 
Familie  au«jufpöhen  fucht;  it.  eine  2lr* 
jenep,  welche  bie  oerflecfteflen  böfett 
©öfte  im  Äörper  auffudit,  angreift 
unb  auötreibt  ; u.  (ftifchcr)  ein  (ba«) 
SBurfgarn;  eine  2Surfhaubc;  chasserau. 
furet,  f.  fureter. 

Fureté,  ée,  part,  et  adj,  burchfudjt  2C.  f, 
fureter. 

Fureter,  v . n . mit  einem  $rett  (f,  furet) 
bie  Äamnchen  au«  ihren  £öchern  jagen; 
frettieren;  it.fig . überall  an  einem  Orte 
herum  fuchen  ; alle«  burdjfpuren,  burch* 
fuchcn  ; < uig . butebftinfern;  it.  au«  3?or- 
wiç  aUeSßeuigfeiten  au«;  ufpöhen  fuchen; 

f.  furet.  r 

Fureteur,  s.m.  einer,  ber  mit  einem  ftrett 
bie  Kaninchen  jagt;  it.ßg.  einer,  ber  alle« 
burchfucht,  au«forfd)t  ober  erfahren  will; 
un  fureteur  de  nouvelles,  (f.  furet  unb  fu- 
reter,) pop.  ein  ©purbunb. 

Fureur,  s.f.  bie  Söuth,  tnf.  al«  SEBtrfmtg 
be  « höchflen  ©rabeö  be«  Jornö  (ober  fonft 
einer  beftigen£eibenfchaft)  ber  Wenfchen 
unb  ibiere , auch  gewiifer  leblofen  0a* 
chen  ; bie  9îaferrp  ; ba«  îôûthen  unb  Z 0* 
ben;  it.  qqf.  überh.  jebc  unorbentlichc 
£cibenfchaftober55caterbc,  (;.  ?à.— du 
jeu  etc.  bic©pielfuchtic.)i  re.  bie  ffiuth; 
eine  2frt  ©itthufia«mu«  ober  Begeife- 
rung; etit  ^tfer ; eitlere;  /e. (Bibel) 
ber  ©rimm , ber  ^orn  ©otte«.  {NB.  fu- 
reur unb  furie  haben  eben  biefelbe  Be* 
beutung,  werben  aber  perfchiebentlid) 
gebraucht  : fo  fagt  man  ;.  B.  fureur 

poétiqu  ty  fureur  divin e. fureur  martiale  etc. 
hingegen  la  furie  du  combat,  la  furie  du 
mal  etc.;  auch  wirb  furie  ttiemahltf  im 
guten  SBetflanbe,  wie  juweilen  fureur, 
gebraucht  ). 

Furibond,  onde,  adj.  (pon^OW)  WUthenb; 
grimmig;  rafenb;  U . s.  ein  rafenber,  ein 
wùthenber  CÄrnfch* 

FuTie,  s.f.  bie  5Buth  etne«3örmgen;  ba« 
SButhen  unb  l^oben;  it.  bie  2Buth/  bie 
$)i ije,  ber  grimmige  ©ifer  eine«  ©trei* 
tenben  ober  Çechtenben  ; it.  bie  Jöilje  be« 
©efechte«  felbft;  ((.überhaupt  bie  Bc* 
beutungen  pon  fureur,  unb  bte2lnmer* 
fung  Dafelbjl;)  (^Dîpthol.)  eine  $urie;. 
eine  pon  ben  brep  ^>ôDengôttmnen, 
itifîphone , Régira  unb  Sllefto;  it.  eine 
^urte,  ein  gufjcrft  böfe«  unb  bo«hafte« 
58cib«bilbi  une  furie  d’enfer,  eine  f)b  Dt* 
fche  5nrie;  se  jeter  de  furie  sur  qn. , WU- 
thenb  auf  einen  (o«gehen. 

Furieusement,  adv.  (p.us.  auf  eine  WÛ* 
then  art;)  rgfenb;  it  ttictfl  flatt  exces- 
sivement, prodigieusement,  extttmemenk 

Furieux,  euse , adj.  wuth«nbî  rafenb  ; 
grimmig  ; heftig  ; entfeplich  ; fûrchtcv* 
lieh;  it.  flatt  excessif,  prodigieux,  extra- 
ordinaire, auf erorbcntlich/  crjlaunltch; 
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gewaltig;  rafcnb  ; (58ap.)  wilb;  fîdj 
* bAumeno;  «e.  ».  eine  wûtbenbe  RJerfon  ; 

f.  fureur  unb  furie. 

Purin,  s.m.  T.  bai  ba&eStteer;  b te  offene 
©ce  j in  folg.  : mener  un  vaisseau  en  fu- 

nn,  ein  ©cbiff  «ui  bem  £afen  in  bie 
offene  ©ec  fuhren. 

Furoiics , #./. pi.  entiûnbete  ÄuibunRun* 
gen,  $.  93.  3rtwif(bc  k.,  auf  bem  £anbe 
ober  jur  ©ee. 

Furoncle,  t m.  T.  ein(ba$)  93lutgef<b»ùri 
(fonft  clou). 

Furtif,  ive,  adj.  beimlidji  Pfrfloblen* 
Furtivement,  adv.  beimlieberweife;  oerftob* 
lener  weife;  it.  auf  eine  biebifdbe  91rt. 
Fusain,  obcrfusin,  s.  m.  ber  ©pinbelbaunt/ 
bûi  ÿfûffenbûtïein  (bonnet  de  prêtre). 
Fusaroiie,  s.f.j.  ein©tAb<ben  jum^ierath 
am  Capital  einiger  ©Aulen/ 1. 93.  ein 
©tab  mit  £>ltoen. 

Fuwau,  s.  m.  eine  ©pinbel  ober  ©pille 
ber  ©pinnerinnen  ; ft.  ein  lAnglieb-run* 
bei  ©tAbeben/  worauf  abgebafpelte  ©et* 
be  te.  gewitfelt  toirb;  <*•  ähnliche  ÂlAp- 
pel  ober  Äegel/  mittelff  tveleber  bie 
©piben  unb  ©cbnùre  gcfcblungcn  »er- 
ben ; it.  ein  ©prieieben , »omit  bie 
fcipfer  £Ad>er  in  ihre  Arbeit  bobren  ; 

. te.  fuseau,  (ttbrm.)  bie  fcriebftôcfe  ober 
ÄriebffAbe,  b.i.  bie  cplinbrifcben  ©tA* 
be  etnci  ©etriebei  an  großen  Ubren  ; it. 
©pinbeln  / b.  i.  ©dmccf en  / bie  eine 
fpinbelfArmige  ©eftalt  haben  ; tuyau  i 
fuseau,  (ûrgelm.)  ©piHflAten/  b.  i. 
Jörge  Ipfttfen , bie  »ie  ©pinbeln  gefal- 
tet fïnb,  (in  ber  SXitte  »eit  / unb  an 
ben  €nben  enger;  »enn  fte  unten  »eit, 
unb  oben  eng  fïnb/  fo  beifen  fte  auch 
©emfebArner);  avoir  des  jambes  de  fu- 
seaux, prov.  03eine  »ie  ©pinbeln  ha* 

' ben;  ©torcbenbeine  (b.  i»  feine  SBaben) 
haben. 

Fusée,  s.f.  eine©pinbcl oottgefponnenen 
Jabeni;  T.  (Çeuerwerf.)  eine  SRatfete;, 
it.  ein  SBranber  ober  3unber , ber  in  bai 
©ranbloeb  einer  ©ornbf/  ©ranate  ic. 
bineingetrieben  »irb/  felbige  bamit  an- 
jujunben;  it.  bai  £eitfeuer  an  einem 
03ranber;  (Ubrm.)  ber  ©djnerf enfegel , 

. worauf  bie  Ubrfette  einer  $afcbenubr 
gewunben  »irb  ; it.  bie  Stelle  ober  ©trief- 
walje  einei  93raten»enbcri  ; it.  bie 
ttöalje  an  gewiffenSBeberffüblcn;  (Jr>uf- 

* fcbmtb)  eine  3Crt  Ucberbcineber  tyferbe; 
(®ap.)  ein  ©ecf , b.  i.  ein  gefebobenei 
SSiereef , bai  lAnger  ifa  ali  eine  ge- 
wöhnliche {Raute;  une  fusée  volante,  ei- 

• ne  fteigenbe  {Ratfete  ; fusée  d’aviron , bai 
JRuberbanb  ; ein  oon  getbeertem  ©erg 

' gemachter  ©ttfel , welcher  perbinbert, 
bafj  bai  {Ruber,  »enn  man  ei  etwa  fab« 
ren  lAflt/  ni<bt  au*  ber  ©tbleife  (étrier) 
beraub  fcblüpfe;  fusée  de  vinda»  ober  de 


cabestan  volant,  ber  aufrecht  fabenbe 
95aum  einer  lofen  ©pille , ober  einer 
<£tb»inbe.  Fig.  c t Prov.  demêler  une 
fusée,  einen  oer»irrten  Jpanbel  aui- 
einanber  fe$en  ; it.  einen  95etrug,  einen 
feinbfeligen  Bnfcblag  entbetfen;  mêler 
les  fusées,  eine  perwirrte  ©adje  noch 
mehr  per»irren  ; nous  aurons  mardi  fusée, 
pop.  wir  foramen  in  unferer  ©acbe  niebt 
Piel  weiter  ; achever  sa  fusée,  (poet.)  fein 
£eben  enbigen. 

Fusée,  adj.f.  chaux  fusée,  PerWitterter/ 
b.  i.  in  ber  £uft  jerfallener  £alf. 

Fuselé,  ée,  adj.  (®ap.)  gewetft;  mit  Re- 
efen befefjt ; (f.  fusée;)  colonne  fuselée, 
eine  ©pinbelfAule. 

Fuser,  v.  n.  ($bpfîf  «.)  ftcb  auibretten; 
ftcb  auibebnen  ; ftd)  ergief  en  ; it.  pet* 
wittern;  f.  fusée,  adj . 

Fuseroie,  »./.  (SBcber)  bai  eiferne  ©cbiff* 
eben. 

Fusibilité,  s.f. T.  bie  ©cbmefjbarfetf. 

Fusible,  adj.  c.  7’.  fcbiueljbar  ; colonne 
fusible , T.  eine  gegoffene  ©Aule. 

Fusiforme,  adj.  (OSotan.)  fpinbelfôrmig. 

Fusil,  s.m.  ber  Seuerflabt;  ber  ©tab!» 
it.  bai  (fAmmtliebe)  Jeuerjeug  ; it.  ber 
©établi  ber  ©tafti;  it.  bie  gltnte; 
it.  ber  ^fannenbecfel;  ber  (fAblerne  S)e* 
<fel  einer  ^ùnbpfantie;  battre  le  fusil, 

teuer  fcblagen;  une  pierre  i fusil,  ein 
euerftein;  $linten#ein;  fusil  à vent, 
ober  arquebuse  i vent,  eine  ©inbbù<bfe» 
fusil  de  chasse , fine  3ûgbffinte. 

Fusilier,  s.m.  (cor.  fuselier,)  ein  ^ûfllter  ; 

ein  mit  einer  Flinte  bewaffneter  ©olbat 
lu  5u§. 

Fusillade,  s.  f.  nouv.  bai  ©(biefen  ober 
9tieberf(bie§en  mitglinten;  ein  beftigei 
$euer  aui  fletnem  ©ewebr. 

Fusilier , v.  a.  mit  {ftinten  erfdjirflen;  arf e* 
bufteren  ; ( pl.us . faire  passer  par  les  armes). 
Se  fusiller , v.pron.  auf  einanber  febief  en 
ober  feuern. 

Fusiiiette , s.f.  eine  febr  fleine  SRatfete. 
Fusion,  s.f.  t.  bai  ©dimeljen  ober 
werben  einei  fe^en  Âôrperi;  bie  ©<bmel- 
jung;  mettre  de  l’or  en  fusion,  ©olb  in 
fflufj  bringen. 

Fust,  oi . (tatt  fut. 

Fuste,  s.f.  T.  eine  2lrt  fleiner  {Ruber- 
febiffe/  tnf. ber  italienifeben  ©eer Auber; 
it.  eine  3rt  langer  £a(ifcbiffe  mit  nie- 
brigem  ©orbe  / ©egel  unb  SRuber  ; it • 
f.  fustet. 

Fustet,  s.m.  T.  bai  ©e(bbol§;  bie  fiuftt l 
ober  $i^e(  (cotinus). 

Fustigation,  s.f.  (jur)  bai  fJJettfdjert  mit 
{Rutben;  a . baiSuipeitfdjen;  ber  ©taup- 
befen. 

Fustiger,  v.  a.  ( jur.)  einen  mit  SRutben 
peitfeben;  it.  einen  auipeitfeben»  einem 
beu  ©taupbefen  geben. 
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• Fustoc,  s.m.  ol.  fiûtt  fu5tct. 

Fût,  t.m.  ber©chafteincr  Jlinte,  tyifole, 
Q3ù<bfe  K.i  «*•  — einer  JjifUcbarte;  it. 

— einer  ©Aule;  ber  ©Aulenfdjaft;  xV. 
T.  ber©chaft,  beifjt  überhaupt  bie 
jerne  33efleibung  perfehiebener  SEOerf- 
jeuge,  §.  93.  an  hobeln,  95obrern  K.} 
xV.  — de  scie , fon(f  ûud)  monture  de  scie, 
ba«  ©Agegerùfle  i ©Agegefcli  ; — de 
tambour,  ber  Âaften  (b.  i.  ba«  Jr>oIj ) 
einer  Ærommcl  i ir.  — ber  gan  je  holjerne 
Umfang  einer  9tacfete;  it.  ba«  holjerne 
©cftcll  eine«  ©trumpfwcberfuhl«  » 
(OSuchb.)  ber  ©chnitthobel  ober  ©e* 
fcbneibbobel;  (3Ager)  f .plus,  merrains* 

— d’orgue,  ba«  ûrgelgebAufe;  x*e.  fût, 
ba«  fAmmtliche  Jpoljwcrf  eine#  Jaffe«, 
baher:  du  vin  qui  sent  le  fût,  ©eût, 
ber  nach  bem  Jaffe  riecht. 

Futaie,  s.f.  ober  un  bois  de  haute  futaie, 
ein  Söalö  von  hohen  93Aume«  ; arbres, 
bois  de  haute  futaie , boehfAmmige  ©Au* 
me;  boehfAmmige«  £oU. 

Futaille,  *./.  eindebige«)  Jafc;  eine  (leere) 
lionne;  it.  collect,  mehrere  jAffer;  — 
montée,  gebunbene  JAffer;  — en  botte, 
f.  botte  ; tine  vieille  futaille , injur.  pop. 

eine  alte  (Schachtel. 

Futaine,  s.  f.  ber  ©archntt  ober  ©archet; 

eine  5frt  halb  (einen  unb  halb  baumwol* 
lenen  3euge«. 

Futainier,  $.  m.  ein  ©archentweber. 

Fûté,  ée*  adj.  oh  (unb  ©ap.)  fatt  garni 
d'un  fût,  mit  einem  Schafte  »erfehen  ; 
qefchAftet ; it.ßg.fam.  pfiffig;  fein; 
fchlau;  lifig. 

F ùtée,  s.f.  T.  eine  9frt  Äitt  au«  ©AgefpAnen 
unb£ifchlerlctm,  um  aOerleo  Riffen  unb 
£Acher  im  £oljwerf  bamit  ju  perfleiben 

unb  jujufchmieren. 

Futile , adj.  c . nichtig  ; nicht«wurbig  ; un* 
n&$  ; untauglich  ; von  geringem  ©ertbe  ; 
unbebeutenb;  un  raisonnement  futile,  eilt 
nichtige«,  leere«  ©efchwA#. 

Futilité,  s.f.  bie  «fttchtigfeit;  9litbt«wür* 
bigfeit;  Untauglichfeit;  it.  eine  nicht«* 
bebeutenbe  ©adie;  eine  nichWWttrbige 
Äleinigfeit;  ™ig.  eine  £appfrep. 

Futur,  ure,  adj.  fftnftig;  jufänftig;  it. 
s.  m.  (©ramm.)  ba«  Juturum  ; bie  ju* 
fünftige  £eit;  (£ogif)  ba«  juffinftige; 
le  futur  contingent,  etwa«  ba«  gefebeben 
fann  ober  nicht;  it.  » . le  futur,  u future, 
les  futurs,  ber  ©rAutigara,  bie  ©raut; 
bie  jtifûnftigen  ©begatten;  les  futurs 
conjoints,  bie  ©erlobten. 

Futur  it  ion , s.f.  T.  bie  £ùnftigfeit  ; bie 
£ufunft. 

Fuyant,  ante,  adj.  (fablet)  JUtÜcfWet* 
chenb;  in  ber  Jerne,  (f.  fuir);  échelle 
fuyante,  ( ^ftfpefttp  ) ein  oerjûngter 
tftafjf  ûb  ; it.  fuyant , part,  f iebenb  w. 

f,  fuir. 
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Fuyard,  arde,  adj.  fluchtig;  bet  Ober  bie 
auf  ber  Jlucht  begriffen  ifl;  inf.  pon  fol- 
chen  ©olbaten,  »eiche  gewohnt  fïnb, 
jut  fliehen;  it.  s.  m.  ein  Jlûd)tling; 
Jluchtiger  ; bêtes  fuyard  es , menfehen* 
feheue  ftbiere;  pigeons  fuyards,  Jelbtau» 
ben,  bie  nur  in  offenen  iaubenhAufem 
auf  ben  £Afen  uiflen. 


G. 

G,  t.  m.  ba«  0;  ber  flebente  ©ucbflab 
be«  alphabet«. 

Gabare,  s.  J.  T.  eine  ©abare  ; eine  art  brei- 
ter unb  platter  Jabrjeuge,  worauf  man 
bie  ©aaren  eine«  großen  ©chiffe«  ein* 
unb  au«(abet,  ober  auch  ju  einem  anbertt 
©ebrauche;  it.  eine  art  Jifchernachen; 
it.  eine  91rt  Jifchergatn. 

Gabari  ober  gabarit , *.  m.  T.  ber  ©arter 
ober  3erber,  b.  i.  ein  f leine«  bA  1 jerne« 
ÇOtobell,  wornach  ein  ©chiff  gebaut  wer- 
ben foll  ; it.  ber  ©arter , b.  i.  bie  Jigur 
ober  ©eflalt  eine«  ©chiffe«. 

Gabarier,  t.m.  T.  ber  ©cfttffer  ober  ©ebiff* 
mann  einer  ©abare;  it.  einer  P on  ben 
&rbeit«leuten , welche  eine  ©abare  au«- 
laben. 

Gabarot«,  t.  f.  ein  Heiner  Jifchernachen 
auf  ber  ©tronbe. 

Gsbatine,  s.  f.  donner  de  1a  gabatine  à qn., 
Pro9.  Jam.  einem  etwa«  porfchwaijen  ; 
vuig.  einem  etwa«  weif  machen;  einem 
eine  9lafe  brehen. 

Gabelage, s. m.  T.  bie  £eit,  wAbrenb  welcher 
ba«  ©alj  im  ©tagajin  liegt  unb  troef  nen 
muf;  bie  £agerjcit. 

Gabelé,  ée , part,  et at(j.  gettOCf net  ÎC.  (f. 
gabeler);  du  sel  non  gabelé,  heimlich 

eingeführte«  ©alj , wooon  ber  ©aljjoO 
nicht  entrichtet  worben  if;  unoerjoüte« 
©alj. 

Gabeler,  v.a.  T.  (ba«  ©alj  im  QRagajin) 
eine  geitlang  troefnen  laffen. 

Gabeieur , s.  m.  ein  ©aljwAchter , ber  ©or- 
ge trAgt,  baf  fein  heimlicher  Unterfchleif 
burch  ©infohrung  fremben  ©alje«  ge- 
fch«hr. 

Gabelle,  s J.  ehemahl«  bie  ©aljfeuer;  ber 
©aljjoQ;  it.  (ehern,  in  ^ari«)  ber  ©alj- 
bof,  wo  batf  ©alj  feheffelweife  perfauft 
würbe;  frauder  la  gabelle,  fîch  betrugli- 
cherweife  ber  ©aljfeuer  (ober  auch  ieber 
anbern  Abgabe  ober  ©chulbigfeit)  ent- 
jieben  ; it.ßg.fam.  fidb  liftigerweife  non 
etwa«,  ba«  man  thun  follte,  unb  ba«  bie 
anbern  aQetbun,  (o«machen;  il  but  que 

vous  buviez  comme  nous,  sans  frauder  la 

gabelle,  trinfen  ©ie  bûbfch  wir  wir,  unb 
machen  ©te  feine  au«nahmet 
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: Ga  bet,  s.m.  (in  einigen  ©eeßSbten)  ßatt 

girouette. 

Gabie,  s.  m.  (auf  bern  mittenänbifebensoteet) 
flûtthune  ; iï.(ju  ©tarfeille)  uneigentlicb 

jlott  mit  de  bune. 

-Gabier,  s.  m.  (auf  bem  mitteHinbifcben 
ÇOîcer)  bet  SÄaßwÄcbter;  fin  üÄatrofe 
ber  auf  brm  Sftaßforbe  bie  SBacfjc  hält. 
Gabion,  s.  m.  T.  ein  ©Cbanjforb,  gabion 
farci , ein  mit  Stciöbolj  gefüllter  ©ebanj 
färb. 

Gabionnade,  s.f  T.  tint  ©erfebanjung  unb 
^ ©ebeefung  bureb  ©cbanjfotbe. 

Gabionné,  ée , part,  et  adj.  f,  gabionner. 
Gabionner,  v.a.  T.  mit  ©Cbanjfôrbfn  P« 
feben  ober  bebetfm;  bureb  ©cbanjfbrbc 
beefen* 

Gabords , s.  m.  pi  T.  bie  erße  unb  unterfte 
SKeibe  Kreter  ber  äußern  ©erfleibung 
(bordage)  eineô  ©ebiffeô  , pont  Æirle  ber 
auf  biö  über  bie  ©auebßuefe;  (f.  bin 
gegen  ribords). 

Gaburons,  s.  m.  pi.  T.  langen  ober  ©er* 
ffArf  ungö  jlucf  e um  bie  Mafien  unb  ©egel 
ftangen  ; (auch  jumelles  unb  ciamps). 
Gâche,  s.f.  (©ebloßer) bie ©cbließfappe, 
(worein  bertfopfeineö  SXiegelö  einfâOt); 
ber  ©cbließbafen  ; bie  Ärampe;  ($aße* 
tenbiefer)  ein  SRübrßotf;  (SDtaurer)  fine 
JKubrfcbaußcl  unb  ein  SXàbrbafen,  jum 
Æalf*  ober  sDlbrtfl*€inrûbren  i (Söeiß* 
gÄrber)  eine  Äalffcbaufe  l ; it.  ein  eiferner 
î>afen,  ber  eine  9Unne,  welche  »om  ;öa<b 
herunter  gebet,  feß  hält. 

Gâcher,  o.  a.  T.  (©ppö,  Ärtlf  Ober  OÄbttel) 

einrubren  unb  anmacben;  it.  oi.  (2ßifd)e) 
im  $luß  auöfpublen;  it.  ol.  ßatt  ramer, 
•rubetn  ; it.pop.  — sa  marchandise,  feine 
Sffîaare  fpottwoblfeiloerfûufenj  ftebalb 
wegfebenfen. 

Gâchette,  s.f  (©djloiTer)  bie  gubaltung; 
ein  ©tucfchen  (£ifen,  baö  ben  Siegel 
beö  ©ebloßeö  jubalten  hilft;  (©uchfen 
machet  bie  trappe,  b.  t.  eine  frumm 
gebogene  ©pipe  (an  ber  ©cblagfeber  beö 
©chloßeö). 
Gâcheux,euse,a<ÿ.fdjlammig;weicbfotbig/ 
pIÄtfcberig,  (inf,  oom  Srbretcb  unb  oom 
Sßege). 

Gâchis,  s.  m.  ein  (baö)  ®eplitfcbe;  eine 
£acbc  ober  tyfupe  pon  auögefcbuttetem 
SDaßer  «. 

Gadéie,  s.fprvcl.Mt  ©tacbelbc ere  ; (ßgtt 
; groseille  blanche  ober  verte). 

Gadeiier,  s.  m.  prvci.  ber  ©tadjelbeerßraucb  » 

* (ß«tt  groseillier  blanc  ober  épineux). 

Gadouard  ober  Gadouart,  s.m.  ein  ©efret* 
feger,  ©efreträumer;  (/>/  .us.  vidangeur;) 
it. plais,  pop.  ein  ©cbapgrÄber* 

Gadoue , s.  f.  ber  ttnratb  im  ©efret, 

paffe,  s.f  (©ebifff.)  ein  ©otböbafen; 
it.  prvci,  ßatt  morue  yerte  ober  blanche, 
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Äapeljau;  it.  eine  geroiße  $(rt  ©aTj* 
febiße. 

Gaffer,  v.  a.  T.  mit  einem  ©otböbafen 
anbafen. 

Gagate,  s.f.  r.  baö  ©ergwacbö;  ber  ©«• 
gatb  > (plus.  jais  ober  jaïet). 

Gage,  s.  m.  (meiß  oon  beweglicben  ©«- 
eben)  baö  <pfanb;  (pon  unbeweglicbett 
©utern)  baö  Untcrpfanb;  plus,  bie  4)p* 
potbef  ; uberb.  ein  ©erfap;  eine  perfekte 
©acbe;  (bep  Sföettungen)  ber  hinterlegte 
SBettpreiö;  it.  ßg.  baö  tyfanb,  Unter* 
pfanb , b.  i*  ein  ffcbereö  üRetfmabl,  ein 
untrüglicher  ©eweiö  oon  jemanbeö  auf* 
richtiger  Zuneigung,  ftreunbfcbaft  unb 
£iebe;  it.  gages,  pi.  bie  ©efolbung;  bet 
(ober  baö)  ©ebalt;  (pon  ©olbaten)  ber 
©olb/  bie£obnung;  (oon  geringen  ge- 
bienten) ber  £obn;  prêter  sur  gages,  auf 
ipfànber  leiben;  mettre  en  gage,  oerfepen; 
oerpfinben;  jouer  au  gage  touché, 'um 
tyfÄnber  fpielen;  témoins  à gages,  bureb 
®elb  beßodjene  Seugen;  servir  i gages, 
um  £obn  ober  ©olb  bienen  ; prendre  qn. 
à gages,  einen  um  £obn  hingen;  gages  à 
vie,  eine  ©efolbung  auf  tcbcnöjeit;  vif- 
gaçe,  ein  Unterpfanb  an  unbeweglichen 
©utern,  bureb  bereu ©upung  bie  ©cbulb 
nach  unb  nach  getilgt  wirb;  mort-gage, 
f.  antiebrése;  gage  mort,  fin  Unterpfanb, 
baö  einer  bemjenigen , in  beffen  Selbem 
fein  ©ich  ©ebaben  getban  bat,  inbeßm 
überliefert; — intermédiaire,  ©efolbungö* 
emfunfte  einer  ©ebtenung  tc. , welibe 
pon  bem  $obe  ober  Abgänge  brö  porigen 
©eftçerô  an,  biö  *u  ber  3eit,  ba  ber 
©acbfblger  eingefubrt  iß,  fällig  ßnb; 

— plcige,  f,  pleige;  — du  combat  ober 
de  bataille,  baö  Jebbepfanb  ; demeurer 
pour  les  gages , jum  Unterpfanbe  bebal* 
ten  werben;  ßg.  fam.  fur  bie  2lnbern 
bejahten  ober  büßen  mußen;  casser  qn. 
aux  gages,  einem  fein  &mt  unb  feine 
©efolbung  entjieben;  ßg.  einem  feine 

®Unß  entziehen.  Fig.  et  Prov.  les  con- 
seillers n’ont  point  de  gages,  IRatbgcbfr 

fann  man  umfonß  (ober,  oft  ungebe* 
tben  ) haben  ; il  semble  que  la  victoire  est 
à ses  gages,  eô  fcheint,  er  habe  ben  ©ieg 
gepajjtet;  (wirb  pon  einem  ©eneral  ge* 
fagt , ber  einen  ©ieg  nach  bem  anbem 
bauon  trägt). 

Gagé,  ée,  part,  et  adj.  gewettet  > bcfolbet; 
gebungen  ic.  f.  gager. 

Gager,  v.  a.  wetten;  it.  jentanb  befotben 
ober  beßaSen ; jemanb  in  ©olb  nehmen/ 
ober  ihn  im  ©olb(obcrtm£obn)  haben; 
it.  jemanb  für  etwaö  hingen,  bejahten; 
(f.  gages;)  gager  cent  écus,  um  bunbert 
fltbaler  wetten;  gager  qch,  contre  qn. , 
mit  iemanben  um  etwaö  wetten;  gage 

que  si , gage  que  non , ,ßatt  je  gage  etc. , 

ich  »ette  3«,  ich  wette  ©ein;,  je  gage- 
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rois  ma  tète  à couper,  idj  wollte  meinen 
tfopf  barauf  oerwetten. 

Gagerie,  s.f.  saisie-gagerie,  (jur.)  fine  gc* 

richtige  -pfinbung  beweglicher  ©ûter 
eine#  ©chulbner#,  wooon  berfelbe  ober 
felbft  *um  Aufbewahrer  gefefit  wirb, 
(©egentb.  saisie-exécution). 

Gageur,  eu se,  r.  eine  <perfon,  bie  wettet. 

Gageure , (fpr.  gajure)  s.f.  bie  Sôette  , b.  t. 
ba#  SQettenfelbft;  it.  b.t.  ber  20ettprei5; 
ber  <prci#,  um  welchen  gewettet  wirb; 
perdre  par  gageure,  perWetten  i burd)  2ßet* 
ten  perlieren  ; soutenir  la  — ,figfam.  bep 
feinem  SBorfape  ober  ©ntfebluffe  bleiben. 

Gagiste , s.  m.  einer , ber  in  jemanbe#  ©olbc 
fleht  / ohne  beffen  ©ebienter  ju  fepn. 

Gagnable,  adj.  c.  gewinnbar;  wû#  mon 
gewinnen  fann;  terres  gagiubies,  (jur.) 
jtûtt  terres  incultes. 

Gagnage,  s.  m.  T.  bie  2ôcibe,  ba#  28eibe* 
revier,  ober  ba#  gelb , wo  ba#  93ieh  unb 
baöSXotbroilbpretweibct;  //.  (jur .)j»rvcl. 
ba#  auf  bem  Selbe  ftchenbe  ©etreibe;  ober 
bie  gelber  felbft  ; le  cerf  fait  sa  nuit  au 
gagnage , ber  Jjpirfd)  weibet  bep  SRacht  ouf 
©aatfelbcrn. 

Gagnant,  s.  m.  ein  ©ewinner  tm  ©piel; 
it.  adj.  gewinnenb  î billet  gagnant , ein 
Treffer;  ein  gewinnenbe#  £otterieloo#. 

Gagne-denier,  ».  m.  ein  £aglàhuer;  £aft* 
tràger,  ©acftr&ger  :c. 

Gagne-pain,  ».  m.  bie  Arbeit  ober  ba#  SÖerf« 
ieug,  womit  einer  fein  95rob  erwirbt; 
ber  ’Srobperbienft. 

Gagne-petit,  ».  m.  ein  ( herumjichenber ) 
©cherenfchleifer;  (fonft  rémouleur). 

Gagné,  ce,  part . et  adj.  gewonnen  K.  î 
donner  gagné,  gewonnen  geben;  gewoti* 
nen  ©piel  geben.  Prov.  croire  avoir  ville 
gagnée,  glauben/  man  habe  fehon  ge* 
Wonnen  ©piet ; Crier  ville  gagnée,  fîd) 

öffentlich  De#  ©ieg#  (oberbe#  SBortheil#) 
rühmen. 

Gagner,  v. a.  gewinnen , einen  ©ewinn  ober 
«öortheil  ziehen  ; it.  etwa#  erlangen , er« 
halten,  befommen,  erwerben;  it.  qqf. 
(du  mal)  etwa#  bef  onimen , ba#  man  nicht 
gewunfeht  hat;  fich  etwa#  holen, 
eine  garltige  Äranfheit;  it.  oerbienen; 
burch  Arbeit  erwerben  ; it.  qqf.  fich  ei* 
ner  ©ache,  eineö  Drtcöic.  bemichtigen 
ober  bemeifiern;  it.  — -qn.,  jemanb  ge- 
winnen, ihn  burdj  gewtffc  Mittel  auf 
feine  ©eite  bringen;  ihn  beftcdien;  it. 
jemanb  etwa#  (@elb)  abgewinnen;  it. 
gagner,  v.  a.  et  n.  einen  Ù rt  erreichen  ; 
bi#  an  einen  Ort  hinfommen  ober  ge- 
langen; gagner  sa  vie  à écrire,  fid)  mit 
©dweiben  ernähren  ; fein  SSrob  mit 
©chreiben  oerbienen;  — q^h.  sur  qn., 
über  jemanb  einen  SSortheil  erhalten; 
it.  ober  — sur  l’esprit  de  qn. , etwa#  burd) 
tteberrebung  oon  jemanb  erlangen;  ihn 
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Su  etwa#  bringen  ober  bewegen;  et 
bep  jemanb  fo  weit  bringen,  baß...; 
gagner  qch.  sur  soi,  fîd)  in  CtWOtf  ©ewalt 
anthun;  über  fich  fooiel  oermôgen;  fïdj 
Ùberwinben;  gagner  qn.,  flatt  lui  gagner 
son  argent  au  jeu,  einem  fein  Selb  abge- 
Winnen;  gagner  temps,  gagner  son  temps, 
3eit  gewinnen;  — chemin,  — pays,  ci» 
len  ; in  wenig  3eit  ein  gut  ©tücf  2ßeg et 
JUrUCf  legen  ; — le  devant  ober  lesdevans, 
oorauö  reifen;  porau#  gehen  K.ifg-  ei- 
nem worin  juoor  fommen;  la  nuit  nous 
gagne,  c#  fingt  an  9tacbt  ju  werben;  bic 
3Racht  ÙberfiUt  UU#J  la  faim  me  gagne, 
mich  fingt  an  ju  hungern  ; le  feu  gagne 

jusqu’au  toit  de  la  maison,  ba#  Scuct 

fteigt  bi#  an  ba#  Sach  hinauf;  cô  er- 
greift ba#  5)ach  bc#  Jpaufeö  :e.  T.  gagner 
le  ober  au  vent , einem  anbern  ©chiffe 
ben  SQ3inb  abgewinnen;  — sur  un  vais- 
seau, ein  ©diiff  einholen;  — répauie 
du  cheval,  bem  tyferbe  bie  ©chultent 
$ured)t  fepen  ; — des  or iiiets , greifen  aut 
bem  ©amen  §ichen,  Fig.  et  Prov.  gagner 
le  dessus,  bie  Obcrbanb  gewinnen  ober 
behalten  ; — qn.  de  la  main,  einem  juoor- 
fommen  ; — qn.  de  vitesse , e#  einem  an 
©efdjwinbigfcit  juoor  thun;  — les  taillis 
Ober  la  campagne,  la  guérite,  le  haut,  ober 
— au  pied,  — pays,  bflPOn  laufen;  vulg. 
fich  au#  bem  ©taube  machen;  f.  auch 

perdre , coquinbert  etc.  prov. 

Gagui,  s.f.fam.  eine  biefe,  Inflige,  unb 
babcp  pùbfche  2fîeib#pcrfon;  vùig.  eine 
gute  biefe  irutfchel. 

Gai,  gaie,  adj.  luftig,  munter,  ûufgc- 
reimti  une  maison  bien  gaie,  ein  (we- 
gen feiner  fdjônen  Sluôfîdjt,  feinen  hellen 
3immern  ic.)  angenehmeö  ^auö;  cou- 
leurs gaies,  frifche;  lebhafte,  h^Hf  fär- 
ben; vert  gai,  hellgrün;  un  tems  gai, 
belle#,  frifdbe#  SQetter;  gaie  science,  ol. 
bie  55id)tfunfl;  cheval  gai,  (2Dap.)  ein 
muntere#  'Pferb,  ohne  ©attel  unb  3aum; 
il  a le  vin  gai,  er  hat  einen  luftigen  £runf  ; 
un  mâtgai,  (©chifff.)  ein  ju  lofe  flehcnbcc 
fOtaff;  it,  gai,  adv.  luftig,  frifch i 

Gaiac,s.m.ba#5ranjofcnbolr,  /peiligholj; 
^ocfenholj;  ein  wcftinbifcher  35aum. 

Gaiement  ober  galment,  adv.  luftig,  froh- 
lieh,  aufgeräumt;  munter;  u.  (de  bon 
coeur-,)  gern  unb  willig;  gutwillig;  aller 
gaiement,  (b.  i.  bon  train,)  feinen  5Qeg 
munter  fort  gehen. 

Gaieté  ober  s/-bie£u<tiafeit;  Jroblich- 
feit;  îOîunterfett ; it.  cin^ugenbftreich; 
muthn>illiger©treid);  eine  muthwiUige 
SXebe;  de  gaieté  de  coeur,  mutbwiUiger- 
weife  ; oorfcplidjcrweife  ; mit  5lct§  ; (de  • 

propos  délibéré  ). 

Gaillard , arde , adj.  luftig  ; fröhlich  î mun- 
ter unb  babep  fpaßhaft;  it.  aU;u  mun- 
ter; etwa#  mutwillig;  ein  wenig  au 
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ftep  ; le ichtfe rtig  ; *>•  «/.  halb  trunfen  ; 
ter  einen  ! leinen  SKaufct)  bat  (qui  est  entre 
deux  vins)  ; it . (pon  Unternehmungen , 
baten  :c.)  tubn,  ocrwegen;  //.  s.  m. 
ein  luftiger  trüber;  ein  locferer  ©ur* 
f<b*>  «e.  s.f.  eine  lofe  $irne; 

eine  Söeitopecfon  pon  aUjufreper  £e  ben*- 
une  chanson  gaillarde,  ein  luftige* 
Sieb/  worin  aQ§u  mutbwidigc  ober 
fchlupfrige  Steden  oorfommen;  vent, 
air  gaillard,  ein  fnftlet  2öinb,  eine  fft&le 
£uft 

Gaillard , s.m.  T.  bat  JTafted  ; bie  Schanje; 
bie  Erhöhung  porn  unb  hinten  auf  bem 
ffietberfe  großer  Gehilfe»  gaillard  d'arrière, 
ba* Jpinterfafted;  —d’avant,  ba*  ©or* 
berfafted.  - 

Gaillarde , # / ©/.  eine  art  luftiger  £An|t; 
(©ucbbr.)  eine  Schriftforte  jwifchen 
petit-texte  unb  ptit-roraain. 

Gaiiiardeiettes . s.f.  pi.  T.  bie  glagge  auf 
bem  gotfmafte  unb  ©efan*mafte. 

Gaillardement . adv.  auf  eine  muntere  / fröb* 
liehe  ic.  »rt;  it.  auf  eine  leiehtftnnige/ 
fübnc  / perwegcnc  art;  f.  gaillard. 

Gaiiiardet , s.  m.  T.  eine  porn  au*geferbte 
ober  $wepfpipiqe  glagge,  bie  auf  bem 
gocfmafte  ftecft. 

Gaillardise,  ».  f.  oie  gröblichfeit,  ein  lu* 
ftigc*  SDefen;  meift,  eine  in  SDtutbwiden 
üutigcartete  gröhlichfeit;  dire  des  gail- 
lardises, goten  rctfTen« 

Gain , ».  m.  ber  Gewinn , (Gewfnnft);  ba* 
Gewonnene;  Gtworbene;  ft.  (Gewinn,) 
ba*  Gewinnen  felbft;  bie  £anblung  be* 
Gewinneft*;  l'amour  du  gam,  bie  Ge« 
winnfudjt;  être  âpre  au  gain,  gewinn* 

- fud)tig  fepn;  jouer  sur  son  gain,  mit 
bem  Gelbe,  ba*  man  im  Spiel  gewon» 
nen  hat,  weiter  fortfpielen;  se  retirer 
sur  son  gain , aufbören  *u  fpiefen , wenn 
man  gewonnen  bat.  Fig.  avoir  gain  de 
cause,  gewonnen  Spiel  haben;  je  vous 
donne  gain  de  cause,  i(h  gebejbnen  bie 

Sache  gewonnen* 

Gaînc,  s.f.  eine  Scheibe;  inf.  eine  Gteffer* 
fchetbe;  ( bie  £)egenfchcibe , fourreau  ; ) 
it.  T.  gaines , gewiffe  ©lumenblAtter , 
bie  eine  art  Scheibe  bilben , in  welche 
ber  StAmpfel  (pistil)  bineingebt;  gaine 
de  flamme,  (Sdjifff.)  bie  dBimpelfcbeibe; 
gaines  de  girouettes,  fcftmale  leinene 
Streifen,  welche  an  bie  gabnenftêtfe 
genAbet  werben;  gaî^ede  terme,  beroon 
oben  herunter  immer  fchm&ler  julau* 
fenbe  Schaft  einer  £erme*»  (ober  GrAn  ;•) 
SAule  (terme). 

Gaînier,  ».  m.  ein  Scbetbemacher  ; gutteral* 
mâcher;  (©otan.)  ber  3uba*baum. 

Gala,  s.m . Cfpan.)  (an  £öfen)  eine  geft* 
lichfeit;  bie  Gala  ober  Gada;  en  gala, 
in  Gala;  un  jour  degaU,  rin  Galatag; 


«m  habit  de  gala,  (in  GafoMeih,  gfprt* 
Meib. 

Gaiactite,  s.f.  T.  b (c  SÄilchftein;  «Dtiidj- 
jalpi*. 

Galactophage , ober  Galactopote,  ».  r.  T. 

ber  ober  bie  pon  Ötilch  oberpon  ©Mich« 
fpeifen  lebet.  . • 

Gaiactopbore , adj.  c.  T.  SRildj  bringenb; 
conduits  galactophores,  bie  SRilcftgAngf. 

Galactose,  »./.  T.  bie  ©etwanbclung  bet 
Stabrung*fafte*  in  ©Mich.  -■u  i.»  ft  1 * À - 

GaUmment , adv.  auf  eine  galante  art,  b.  i. 
auf  eine  Verliehe  art  ; ober,  widig;  gerne; 
it.  artig;  fein;  mit  einem  ebeln  Knftanbt 

(de  bonne  grâce);  Ober,  «uf  tint  gefdjidtt/ 

fluge,  feine  art. 

Gaiandages,  t.f.pi.  (Sfcaurer)  eine  ©anb 
pon  aufeinanber  gelegten  Siegelfteinen. 

Gaianga , ».  m.  T.  ber  Galgan t,  eine  oft- 
tnbifche  Äöurjel. 

Galant,  ante,  adj.  (pon  SRann*perfonen) 
galant , b*  i.  artig  ; höflich  ; gefddig  ; 
fein  ; it.  ber  fleh  befonber*  bemüht,  bem 
fchonen  Gefdjlechte  §u  gefaden;  (hier 
gebt  ba*  » übst . immer  poran;)  (o.  grauen* 
jiramern)  bublerifch;  ft . (».  Sachen)  ar- 
tig; angenehm,  unb  nach  bem  guten 
Gefchmacf  eingerichtet;  c’est  un  galant 
homme,  er  ift  (in  braoer,  ein  aderlieb* 
fter  Gtann ; c'est  un  homme  galant,  er 
gefödt  gern  ben  tarnen;  ift  gern  per* 
liebt;  avoir  l’esprit  galant  ober  l'humeur 
galante,  petbublt  fepn»  une  lettre  galante, 
ein  £iebeObrief;  un  propos  galant,  eine 
perliebte  Siebe. 

Galant,  s.m.  ein  ©uhler;  ber  Galan;  /*. 
fam.  (in  lofer  ©ogel , ein  liftiger  Gaft; 
un  vert  galant,  ein  munterer,  frifcher 
SpringinOfelb  ; on  a pris  le  galant , man 
hat  ben  ©ogcl  gefangen,  b.  U man  bat 
ben  $ieb  ertappt. 

Galanterie,  ».f.  bie  geinheit  beft  ©erftanbeft 
unb  ber  Sanieren;  bie  artigleit;  .Oöf* 
lichfeit,  inf.  gegen  batf  grauen|immer  i 
it  ein  Meine*  Gcfdjenf;  (eine  Äleinig* 
feit;)  it.  eine©uhlerep;  ein  perbptbener 
£iebe*hanbef;  it.  tint  oenerifche  Ätanf* 
heit  ; in  aden  biefen  ©ebcutungen  fagt 
man  auch  ; Galanterie  ; ce  n’est  qu’une 
pure  galanterie , (fagt  man  {UWCtlen 
|u  Gntfchulbigung  einer  swepbeutigen 
£anb(ung,)  ba*  (ft  ja  nur  Spa§ ; ba* 
bat  ja  nicht  oiel  ju  bebeuten  ; u galan- 
ten« est  un  peu  forte,  per  0pa§  ift  ein 
wen^  arg. 

Galantin,  »,m.  iron . ein  fufl  er£err»  einGedf. 

Gaiantiser,  «.  «.  oi.  bepm  grauenjimmer 
perliebt  tbun;  buhlen. 

Galatine,  s.  f.  t.  eilt  gwifchengeridit  pon 
fettem  ^ubner*  ober  Æapaunenfleifch  :r., 
au*  welchem  ade  Knochen  weggetban 
worben  flnb. 

Galaubans,  f,  galebans. 
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Galaxie,  s.f.  (2lflron.)  bie  SDlilchflrafje  ; 

(fon fl  voie  lactée).  1 

Galban  um , (fpr.  galbanon ,)  s • m.  ba$  ©al* 

banum;  SÄutterbarj;  eine  balbburch* 
fiebtige  ©ubftanj,  bic  jwifeben  bem 
©ummi  unb  jwifchen  bem  £ar§e  ge* 
wifTermafien  baö  Mittel  bilt,  unb  einen 
fiarfen  wibrigen  ©eruch  bat,  bet  hoch 
©tnigen  angenehm  unb  balfamifd)  bunft. 

Prov.  fam.  il  donne  obet  il  vent  du  gal- 
banum,  er  t>etfprtd)t  viel,  unb  b&lt  we* 
nig  ; iu  er  antwortet  jwepbeutig  auf  baä 
waä  man  ibn  fragt,  obet  warum  man 
ibn  bittet. 

Galbe,  s.  m.  T.  eine  jierlichc  Stunbung, 
Stuöbreitung  unb  ©rbebung  ber  BlAtter 
an©AulcnfnAufen,  ©elÄnbern,  Bafen, 
kuppeln  sc» 

Gaie,  s.f.  bie  ÄrÄlje;  (bep armieren)  bie 
9Üubc;  U.  T.  ber  ©rinb  ober  2lu$faç 
ber  diurne  i ber  Ärebö;  ber  Söurm; 
(Banbwirfer)  bie  Jafern  unb  glöcfdjcn 
an  Banbern. 

Gaiéace,  s.f.  T.  eine  ©alcajfe  ober ©aleone; 
bie  gvöfjte  (nur  bep  ben  Beneiianern  ge- 
bräuchliche) 2trt  ©aleeren. 

Gaiebans,  s.m.pi.  T.  lange  fcaue,  welche 
bie  Mafien  in  ihrem  ©tanbe  befeftigen. 
Galée , s.f.  baö  ©chiff , (worein  ber  Buch* 
bruefer  feine  auf  bem  2öinfelbafen  au$* 

gehobene  feilen  fcl}t);  composer  en  galée, 

ftùcfweife  fepen,  ohne  Äolumnen  au 
machen.  ...  , 

Galcfretier,  s.  m.pop.  injur.  ein  nidjtéWur* 
biger  £erl,  £umpenferl. 

Gaiéga , s.  m.  bie  ©eifiraute,  eine^Jflanje. 
Galène,  s.f.  T.  ber  ©lanj;  Bleçglanj;  eine 
2trt  Bleperj. 

Galénique,  adj.  c.  la  méthode  galénique, 

bie  galenifcbe  tfurart;  bie  0Ketbobe  be$ 
(2lrstc$)  ©alenu*. 

Galénisme,  s.  m.  bie  £ebre  be$  ©alenu$ 
( Galien  ). 

Galéniste,  j.m.  ein  ©aleni#,  einSlnbSngcr 
be*  ©alenuö. 

Galéopsis,  s.  m.  bie  Jpanfnejfel , eine  ^Jflanje. 
Galer,  v.  a. pop.  mit  ben  Sigeln  fragen, 
se  galer,  v.Hß.  fid)  fragen,  wo  e$  einem 
jueft. 

Galère, «./.  bie  ©aleere  ;(bû$  SXuberfchiffO 
eine  lange  2trt  ©chiffe  mit  niebrigem 
Borbe,  bie  gewöhnlich  burch  SXubcrn 
fortgebracht  wetben;  it.piur.  bie  ©alee» 
rettflrafe;  it.  galère,  ($ifchlcr)  ein 
gugebobel,  ober  ein  großer  ©churfhobel; 
(Orgelm.)  ein  ^innbobel;  (Shbmie)  bie 
©aleere,  b.  i.  eine  2lrt  SXeoerberirofen; 
it.  (©Artncr)  ein  großer  SKechen ; mâté 

en  galère,  f.  mâté.  Fig.  et  Prov.  vogue 
la  galère  \ e$  (et)  gewagt  I c’est  être  en 
galère  , que  d’être  dans  un  tel  lieu , bû  ifl 

nicht  gut  fern  ; M if*  eine  wabte  ©a* 
leere  t 


Gale  Gali  5gx 

Galerie,  s.f.  eine  ©alerte;  eine  ©Aulen* 
laube  ; ein  langer  bebeefter  ©ang  ; it. 
inf.  ein  febr  langer  ©aal,  ober  eine 
golge  pon  ©Alen  oberSimmern,  woriw 
©emAblbe  u.  anbereSBerfe  ber  bilbenbett 
tfûnfte  aufbebalten  werben  ; (©chiff.) 
bie  ©alerie  ; ein  porfpringenber  21  Itan, 
mcifl  am  £intertbeile  grofjer  ©chiffe; 
(imBallbaufc , unb  auch  in  anbern  öf- 
fentlichen Käufern)  bie  ©alerie  ; it.  bie 
3ufd)auer  auf  ber  ©alerie;  (ftortif.)  ciit 
sfRinengang  ; ein  oerbeefter  ©ang  t 
(Bcrgw.)  ein  ©tollen  ; ein  fafl  wage- 
rechter ©ang  , welcher  oon  äugen  in$ 
©ebirg  fuhrt,  (©egentb.  fosse;) (2itte- 
ratur)  ein  Bilberfaal  ; ber  £itel  per- 
fchiebener  Biographien,  2lbbilbungen 

berühmter  <perfonen  :C.  ; galerie  de  pein- 
tures etc.,  eine  ©cmAblbegalerie  ; galerie 
d’église,  eine  2ttt ©mporfirche ; ce  sont 
ses  galeries,  prov.  baé  td  fein  gewöhnli- 
cher ©ang;  er  macht  biefen  SEBcg  oft 

Galérien , s.  m.  ein  SKuberfnecht  auf  einer 
©aleere;  (ein  ©alecrenfflape.) 

Galerne , s. f.  prvcl.  bet  9îorbWeflwinb. 

Galet , s.  m.  ein  platter  unb  glatter  Äiefel- 
flein,  ben  baö  SDîeer  auf  ben  ©tranb 
auöwirft;  it.  ein  mit  begleichen  ©tei- 
nen  bebeefter  ©tranb  , mit  betgleichen 
runben  ©teinen  fpielte  man  auch  (<>/.) 
aufbetBeilfe  oberBeilfetafel,  (auf  bem 
beutfehen  Biüiarb;)  baher  jouer  au  galet, 
ouf  ber  Beilfetafcl  fpielen  ; it.  galet,  ba$ 
©efehiebe , b.  i.  eine  jebe  €rb-  unb 
©teinart,  welche  an  einen  anbern  ûrt 
gefehoben  WOrben  ift  î diamant  de  galet, 
eine  2lrt  Ärpflatt,  in  Äiefelfleinen  ; ber 
Âiefelbiamant. 

Galetas,  s.  m.  eine  Äachftube ; ein  ^ach* 
flàbchen;  eineÄammer/  ein  Jimmer, 
tm  ^achflocf werfe;  it.  uberh.  ein  iebe5 
fchlechte«  3immer;  eine  fchlechte  ©ob» 
nung. 

Galette,  s.  f.  ein  $laben;  einBrobfuchen* 
galette  de  cocon,  eine  fchlechte  Slrt^lo- 
retfeibe. 

Galeux,  euse,  adj.  friijig  ; (pon  lîbieren) 
rAubig  ; wlg.  fchAbig  ; T.  (p.  ^flanjen 
unb  Biumen)  raubig;  fo  ben  50urm  ic, 
bat;  (f.  gale-,)  it.  s.  ein  ÄrAijiger;  qui 
Se  sent  galeux,  se  gratte,  prov.  roer  fl*# 

getroffen  frnbet , ber  jupfe  fich  bep  ber 

5tûfe;  f.  OUCh  brebis. 

Gaiimafiée,  s.  f.  T.  eine  fort  gewûrjtc 
^rifafTee  pon  aQerlep  übrig  gebliebenem 
unb  flein  gebaftem  Çleifd)  î qqf  fg» 
fam.  einperwirrteÿ  ©efehwiç. 

Galimatias,  s.  m.  öaö  ©alimatbia^;  ein 
perwirrte^  ©ewAfch  î vu ig . fauberwel- 
fehetf  3eug. 

Galion,  s.  m.  eine  ©ûüione;  ein  gro&eS 
fpanifcheô  Âriegéfchiff , baef  bie  ausl  2lme* 
rifa  gebrachten  SXeichtbümcr  au$  Qk* 
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thagena  tint)  qjortobcüo  abholt  ; it.  eilt?  U,  tin  Äucbcnjunge  ; u.  mtPr.  fatt 
fpanifebe*  ^rio«tfd)iff,  ba*  unter  «e»  pol  isson. 


gleitung  befaßter  finiglicben  ©allionen 
nad)  Slmenfa  abqcbt. 

Gaiiote , s.f.  eine  ©aHiotc;  einhalbbcma- 
ffetc*  mit  ©egeln  unb  Stübern  qcbcnbeö 
ga&rjeug;  aud)  eine  SluggaUtötc;  £a* 
nalqaUiote  ; gaiiote  à bombes , eine  «om* 
barbirgalliote. 

Gaiipot,  s.m.  weißer  SÖethraitcb  ; weiße* 
£atj  ; weiße*  5id)ten^arj* 

Gallate , s.f.  (Trtfcttfp.)  f.  Calade. 
Gaiiates,  s.piur.  T.  gallu*faute  ©alje. 
Gallatone , s.  f.  (Ttifettfp.)  ein  ©aUaton 
(wenn  €inct  allein  alle  ©ticbe  macht.) 
Galle,  s.f.  («otan.)  ber  ©allu*  ; bic  ©alle  ; 
it.  ba*  ©allmfeft  ; noix  de  galle,  ©all 
* apfel. 

Gallican,  ane,  adj.  l'église  gallicane,  bte  gaHi 

fanifebe  Äircbe  ; bte  franjofifebe  ©eiji 
Itcbfeit. 

Gallicisme,  s.  m.  ein  ©afftetömu*  ; eine  ber 
franjöftfcben  ©praebe  eigene  SSÖortfu* 
gung  ; eine  franjôfïfc&c  Steben*art  ; 
©pracbeigcnhett. 

Gailicomanie , s.f.  eine  übertriebene  Siebe 
ber  ftönjofifeben  ©praebe  unb  (Bitten. 
Gailique , ac(j.  c.  T.  au*  ©aUàpfeln  berei 
tet/  ober  beren  ©igenfebaft  bcfîçenb. 
Galoche,  s.f.  eine  ©allofdjc ; eine  2(rt 
. Uebcrfcbube;  (©djifff.)  ba*  in  eine 
Surfcnlabe  (écoutitie)  gemachte  Socb, 
tooburd)  man  ein  Tau  geben  lA§t,  ohne 
bie  Surfen  su  offnen;  u . eine  2lrt  ©eile 
tmb  Älobentperf  IC.  5 un  menton  de  ga- 
. loche , plais,  pop.  ein  lange* , platte* , 
weit  &erau$  tfebenbe*  $inn* 

Galon,  *.  m.  etnc@alone;  treffe;  «orte. 
Galonné,  ée  , part,  et  adj.  mit  ©alonen 
befeljt ; galonirt;  un  homme  galonné, 
ein  gûloiiirter  i>err/  b.  t.  einet/  beffen 
Äleib  galonirt  iff. 

Gaionner , v.  a.  mit  ©alonen  ober  Treffen 
bcfeçen.  * 

Galop,  s.  m.  ber  ©alopp;  mettre  un  cheval 
• au  galop , ein  $fcrb  in  ben  ©alopp  feçen; 

c*  jum  ©alopp  abriebten  ; il  va  le  grand 
. galop  à l’hôpital , prov.  er  rennt  in  oo  Hem 
©aloppe  bem  ©pital  su. 

Galopade,  s.f.  ba*  ©aloppiren;  it.  ein 
gemiffet  SXaum  / ben  man  im  ©alopp 
burebßteiebt. 

Galoper,  v.  n.  galoppiren  ; im  ©alopp 
geben;  il  galoppe  jour  et  nuit,  fig.  fam. 

er  lauft  unb  rennt  Tag  unb  Otadjt;  it. 

galoper  son  cheval , v.  a.  ftatt  faire  aller 
son  cheval  au  galop,  fein  $ferb  im  ©a* 
lopp  geben  ober  galoppiren  taffen»'«*. 

galoper  qn. , fig.  ftfltt  poursuivre  qn. , ei* 

nen  oerfolgen , einem  naebfefcen. 

Galopin,  s.  m.  ein  Heiner  3unge  jum  2(u** 
febirfen;  fin  «cptôufcn  9lu*làuferî 


Galoube  ou  Galoubet,  ».  m.  fine  freine  &odj» 
geffimmte  ftlôte. 

Gaïupse,  s.f.  etne  2lrt  Jabrjeug , an  ben 
tfuften  ber  Bretagne. 

Galvanique , ad;,  c.  T . galoanifcb. 
Galvanisme,  s.m.  T.  ber  @alpani*mu*; 

îDtetaUreij;  SRuffelrets. 

Galvauder,  v.  a.  fig.  einen  au*fcbclten; 

herunter  machen  ; vulg.  au*bun*en. 
Galuchat,  ».  m.  ein  oon  feinem  ©dîttbet 
benannter  mufio-artiger  ©bagrin. 
Gamaches,  s.f.  pl.  ol.  ffatt  guêtres. 
Gambade  , ».  f ein  ©prung  ; ein  Çuft* 
fprung  aus  Çreube  unb  SÂutbwillrn/ 
ober  aus  heftigem  Unwillen;  payer  qn. 
en  gambades,  ober  en  monnoie  de  singe, 

prov.  einen  mit  hoffen  abfertigen. 
Gambader,  v.  n.  bùpfen  unb  fpringen; 

üuôjreubetc.  aderleo©prûnge  ma<ben. 
Gambage,  ».  m.  prvcl.  bie  «rauffeiieri 
«ieraccife. 

Gambe  , s.f.  gambes  de  hunes , (©djtfff.) 
gewiffe  Heine  ©eile  ober  ©triefe  ; viole 
de  gambe , eine  Viola  di  gamba. 

Gambiller,  v.  n.  (inf.  0.  Äinbew)  mit  hm 
«einen  bammeln  ober  baumeln  ; vuig. 
bie  «eine  fcblenfern. 

Gamelle,  s.f.  (©ebifff.)  ein  bölictne* 
Sîapf/  eine  Portion  ©peife  hinein  $u 
thun;  it.  ein  irbener  ^apf,  worin  bic 
©olbaten  einanber  baö  ©ffen  jutragen  ; 
bte  ©OlbatenfcbÛffcl  ; manger  ober  être 
à la  garaeUe,  mit  bem  ©olbatentrafta* 
ment , mit  ber  SÄatrofenfofl  furlieh 
nehmen. 

Gamme,  s.f.  (?föuftf)  bie©cala  ober  Ton- 
leiter. Fig.  et  Prov'.  chanter  la  gamme  à 
qn. , einem  einen  berben  «erwet*  geben  ; 
einem  benT*tt  lefen;  mettre  qn.  hors  de 
gamme , jemanb  au$  feiner  Raffung  brin- 
gen ; être  hors  de  gamme,  aUÖ  bem  £on* 
CCpt  gefommen  fepn  ; changer  de  gamme, 
onbere  ©aiten  aufttehen,  b.  i.  bie5öeife 
feine*  «etragen*  Änbern;  fou  de  haute 
gamme,  ein  grober  9Zarr;  ein€r$narr; 
cela  passe  votre  gamme,  ba$  iji  eud)  SU 
hod)  ; ba#  geht  über  euern  «erflanb. 
Gamoiogie,  ».  f etn  Troftat  ober  eine  2lb- 
hanblung  oom  Jpeiratben. 

Ganache , s.f.  T.  Pie  ©anafdje  ; ©anaffe  ; 
bie  untere  Äinnlabe  eine*  Ipferbc*;  ba* 
her  fagt  man  (fig  fam.)  twn  einem/ 
ber  ein  grobe*  $Äaul,  herunterhangenbe 
«arfen  bat/  unb  babep  ein  .©ummfopf 

ifî  ; il  est  chargé  de  ganache. 

Gmche.  s.f.  ein  langet  frummer  klaget 
mit  einem  burcblodierten  Äopfe;  it.  eine 
2trt  aßtppgalgcn  berTurfen;  (©djtfff.) 
ein  Heine*  3nflrument  mit  jwcp  i>afen/ 
bic  X>erfc  ber  ©aleeren  bamit  aufrecht 
SU  halten* 

Guter, 
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Ganer,  v.n.  (im  £omberfptel)  einen  ©ti<b 
ge ben  lafîem  ncd[>t  flehen  / ob  man 
gieicb  ftecben  fbnnte. 

Gangliforrne , adj.  c.  T.  tPa*  bit  ©efhllt 
etnrö  tteberbeine*  bot» 

Ganglion,  s.  m.  (2lnar.)  ein9îetoenfnotcn; 
(Gbirurg.)  ein  (baö)  tteberbein* 

Gangrène  , s.  f.  T . bCt(beifje)  33tanbî 
(®eaentb*sphacélc;)//.  qqf  ftatt  cancer; 

ti.ßg.  ber  Jhreb*;  einflarf  einreifienbc* 
Uebel , tuf.  in  ©taat**  unb  Religion*' 
©acben. 

Gangrené,  ée  , part,  et  adj.  pom  ‘StÛttb 
angegriffen  K.  ; conscience  gangrenée, 7%. 
ein  beflecf  te*  ©eipiffcn* 
se  Gangrener,  v.  riß.  ben  (beißen  / ober 
aucb  ben  falten)  93ranb  befommen. 

Gangreneux,  euse,  adj.  tPa*  bteîRatur  be* 

(falten  ober  beifen)  95ranbe*  an  fïeb 
bat;  oom^ranb  angeffeefr. 

Gangue,  s.f.  T.  (beutfd))  ber  ©ang  ; bie 
Metallmutter  eine*  ©rje*;  bie  ©angart; 
ber  ©angflein. 

Gangui , s.  m.  T.  eine  2irt  »Beutelgarne. 

Ganivet,  s.  m.  ein  f leine*  Mcflfercben , inf. 

bcp  ben  SBunbdrnen.  ( dimin . o.  Canif.) 
Gano,  (£omberfptel)  £affen  @ie  geben: 
Ganse,  s.f.  ein  ©cbnureben;  etne£içe; 
eine  ©djnurfcbleife  ; ein  Änopfiocb  ; 
ganse  de  diamans , ein  mit  diamanten 
befcijte*  Ânopflocb. 

Gant,  s.  m.  eilt  £anbfcf)Ubî  gants  de  fran 
g. pane,  gants  d’ambre  etc. , attecfeQ  lPObl' 
rtedjenbe  £anbfcbube  ; gants  fournis, 
<pe(çbanbfcbube  ; gant  fourré,  ein  $e<b 
terbanbfcbub.  Fig-  et  Prov.  jeter  le  gant, 
fiatt  défier  qn.  au  combat  ; il  n’en  aura 
pas  les  gants,  er  roirb  feinen  Q5otbenIobn 
befommen,  b.  i.  feine  STCaebricbt  i(t 
nid)t*3îeue*  mebr;  elle  a perdu  ses  gants, 

• fie  bat  ibr  Ärdnjcben  (ibre  Jungfrau 
febaft)  Perforen  ; l’amitié  passe  le  gjnt , 
bie  {yreunbfcbaft  bringt  bureb  ben  Jr>anb* 
febubî  (faat  man,  troenn  man  mit  ei» 
nem  £anbfd)lage  grugt,  obneporberben 
£anbfd)ub  au*jujieben.) 

Ganté,  ée,  part,  et  adj.  mit  £«nbfcbuben 
perfeben;  f.  ganter, 

Gantclée,  a /,  bie  blaue  SÔinbc.  OPfanjc.) 
Gantelet,  s.  m.  ber  ©treit*  ober  <Panjer 
£anbfcbub  î (oerfeb.  £anbtperfer)  ba* 
£anblcber;  (£bir.)  ber  £anbfd)ub>  «ne 
2irt  Jpanbbinbe, 

Ganter , v.  a.  Jpanbfcbube  anlegen  ober 
anjieben.  Se  ganter , v.  riß.  feine  £anb» 
febube  anjieben»  ces  gants  gantent  bien, 

(«'•  '»•)  biefe£anbfcbube  liegen  gut  an* 
Ganterie,  s.f.  bie  #anbfcbubmacberarbcit; 
•i.  ba*  £anbfcbubma(berbanbtperf  ; it. 
ein£anbfcbublaben;  Jpanbfdm&fram. 
Gantes , r.  /.  Pi.  T.  bdlîemt  SKdnber  ait 
einer  «raupfanne, 

T.  /. 
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Gantier,  s.  m.  Gantière,  s.  f.  fin  £an&» 

febubmaeber;  eine  £anbfd)ubmacberinn. 
Ganymède , (Mptbol.)  ©ûnimfbc* , eilt 

fPrittj  pon  aufjerorbentlicber  ©ebànbeit» 

it.  ßg.  ftatt  Bardache. 

Garançage,  s.  m.  T.  ba*  ffdrben  mit 
©rapp. 

Garance,  s.f.  bie  Jdrberrôtbe ; ©rapp 
ober  Ärapp;  bie 

Garanccr,  v.a.  mit  ©rapp  fdrbett. 
Garanceur , s.  m.  ettt  ©roppfdtber. 
Garanciére  , s.  f.  fin  (bû*)  ©rupplanb. 
Garant,  ante,  r.  ( prop . et  fig.)  einîôûrgc; 

©eiodbrmann»  ©erodbrômann  ; vuig. 
©abrmann;  j’en  suis  garant,  icb  bin  gut 
bafûr. 

Garanti,  ie,  part,  et  adj.  gutgefûgt»  gut- 
gefprocben;  perburgt;  it.  perftiert;  it. 
gefiebert  ; gefcbujt  ; peripabrt  ; le  ga- 
ranti . ( jur.)  berjenige  bem  bie  ©cipdbç 
geleitet  roirb* 

Garantie,  s.f.  bie  ©erodbr  ; 95urgfcbaft; 
©erodbrfcbaft;  ©eroabrleifhmg  ; vuig. 
bie  SBdbrfcbaft;  20dbr;  it.  bie  ©<bab* 
loôbaltung. 

Garantir,  v.  a.  qch.,  etwaô  gcwdbren;  bte 
©erodbt  fur  etmaô  leifien;  fur  etn>a$ 
gut  fcpn  ober  gut  fagen  ; fur  etioaô  ftt* 
ben  ober  baften;  «ûrge  mofûr  fepnj 
ficb  mofûr  pcrbnrgen  j fur  aüe  Jeblec 
unb  ©ebaben  (leben  ; it.  (mofûr  fteben; 
gut  mofûr  fepn  ;)  etmaö  ai*  ipabr  be- 
haupten ; etwa*  fur  getoif  perfîcbern  ; iu 
jemanb  ober  etwa*  pou  einer  ©adje,  poc 
jemanben  (de  qch. , de  qn.)  permabrett 
ober  febußen.  Se  garantir  de  qch. , v . riß . 
ficb  »or  (ober  gegen)  ettoaö  oertpafiren. 
Garbe,  s.f.  (italien*)  p.us.  ein  feine*  duffer«* 
liebe*  Slnfeben. 

Garbin,  s.  m.  T.  bet  ©ubmeflminb. 
Garbon,  s.  m.  T.  prvcl . bet  Jpabn  be*9teb- 

bubne*. 

Garce  , s.  f.  injur.  pop . eint  iffentlicbf 
i^ure;  eine  ©trafienbure. 

Garcette , s.  f (@ebtf f.)  ein  ©eifirto  ; ein 
pon  alten  l£«u*£nben  gemachter  bunncr 
©trief. 

Garçon , s.  m.  ein  Ättabf  j prvcl.  ein  3«nge; 
55ube;  it.  eine  unperbeiratbete  Sftann*- 
perfon  i ein  ^unggefeü  ; ein  lebiger 
Menfcb;  it.  ein  2tufnwrtiunge  ; it.  eilt 
2tufmdrter  » it.  (de  boutique,  de  marchand,) 
ein  £abenbtener;  ^anolung*bebienter; 
it. (de  métier,)  ein  £anbn>erf*gefeiJ ; ein 
©efcU;  it.  b.  i*  apprenti,  ein  £ebrrunge, 
£ebrburfcbe  bep  einem  ^anbmerfer  ; — 
de  bord , etn  ©(btffÖjunge  ; garçon-tail- 
leur, ein  ©cfmeibergefell;  garçon-maré- 
chal, eilt  ©cbmiebefneebt»  maîn-e-girçon, 
ber  2(ltgefeUe  ; (Ärtcg*m,)  garçon-major, 
ein  9tcgimentöabjubant  ; c’est  un  brave 
garçon,  (pon  einem  bernbaften  ©oiba- 
ten)  ba*  ift  ein  braper  Äerl  ober  3unge; 
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c’est  un  bon  garçon,  plais,  et  iß  eilt  lußi- 
4er  ©ruber;  ndg.  ein  ©rnber  £\tßig* 
Fig.  faire  le  mauvais  garçon , fief)  bôfe 
unb  jornig  an^etten ; u se  fait  beau, 
(ober  joli)  garçon,  iron.  et  fuhft  eine 
fûubcre  £au*baltung  î vuig . er  iß  ein 
trüber  lieberlich  i it.  et  bejecht  ftch 
»eiblich ; a.  et  richtet  fî<h  fauber  (mit 
£oth  ic.)  ju  ic» 

Garçonet , s.  m.  p.us.  ei«  Änöbchen. 

Garçonnière,  s,  f.  pop.  fin  SKàbCfcen  bûô 

ben  ©üben  ober  ©urfehen  nachliuft. 

Gai  de,  s.  f.  eine  233  ad>e  ; (©acht;)  ein 
©achpoßen  ; it.  eine  ©arbe  i £eib»a<hc  î 
îcibgfltbei  (garde  d’honneur,)  eine  ©heen* 
njûdic  ; it.  eine  ©irterinn  ; tfranfen* 
»Srterinn  K.  î it.  bie  ( anoertraute  ) 
Siufflcbt  / 5(<bt  / J£mt  über  etwa*  î bie 
©erroabrung;  /c.bie  2tchtfamfcit;  2tuf* 
merffamfeit  ; it.  bie  ©orficbtigfeit  «nb 
©ehutfamfeit;  it.  bie  (göttliche)  ©e» 
fcbuçungi  ©otteg@cbub/  ©chirmunb 
Obhut;  «V.  ber  ©ebuh/  ben  bieÄönige 
getriffen  Âirchen  angebeiben  laffen  ; it. 
qqf  eine  ©acht/  bie  un*  oor  ©efahr 
bewahren  fott  ; it.  (—  d’épée)  bas  ©tich* 
blatt  cm  Æ)egen  ; (jur.)  bie  ©rhaüung 
«nb  Verwaltung;  T.  (Jechtf.)  bie 
©tcllung  ober  ba*  £ager  » (@piel)  eine 
©enfarte/  («omit  mon  eine  höhere 
Äarte  bcfeçt  hölt);  (©uebbinb.)  $erga- 
mentßrcifen  auf  bem  SXucfcn  be*  aehef- 
teten  ©UCf)*;  (©Chlofl.)  les  gardes  (d’une 
serrure.)  ba*  ©croître / ©ingerichte/  bie 
©efûbung  einen  ©chloffe*  ; les  gardes  (de 
peson^  bie  SXinge  einer  ©chneBwage; 

la  garde , ober  (m.)  les  gardes  , (@d)ifff.) 

bie  1 ober  3 ©terne/  bie  bem  $oIe  am 
nöchßen  finb;  les  gardes,  bie  Slfterflauen 
an  ben  £ôuftenbe*  fehwarjen  ©tlbc*; 
garde  nationale,  bit  SfUtionalgarbe  ; 
©urgertoacbe  » garde  sédentaire , bie  fefi* 
bafte9tationâigarbei  la  garde  avancée, 
bie  Vorwoche;  corps  de  garde,  ba*  ©ach* 
l)au*  ; bie  ©üCbßube  î la  grande  garde, 
bie  Jfrauptwacbe  ; être  de  garde,  auf  ber 
©achc  fepii  ; it.  (p.  <pagen)  bie  Aufwar- 
tung haben j monter  la  garde,  bie©adje 
auffubren;  f/*  bie  Sffiacbe  auftieben  ; auf 
bie  2Bacbe  Jicbcn  1 descendre  la  gard<* , 
bie  ©ache  abjieben  1 it.  oon  ber  ©ache 
fonimen  ober  abjtehen;  être  de  garde  ober 
bonne  garde,  ftch  lange  aufbebalten  (af« 
feu  î chiens  de  bonne  garde,  ftbt  »ad)- 
famé  Jputtbe  ; être  de  difficile  garde, 

. fehwer  JU  hûten  feon»  donner  qch.  en 

. garde  à qn. , ober  mettre  qch.  â la  garde 
de  qn. , einem  etwa*  in  Verwahrung 
geben  j une  garde  des  bois,  fine  jotft* 
reoier»  ftorfthut;  prendre  garde,  Acht 
Ober  Sichtung  geben;  prenez  garde  à ce  que 
vous  faites , feben  ©ie  toobl  au  / »a*  ©ie 
tbun;  prenez  garde  de  tomber , gfbtAd)t, 


Gard 

bai  ibï  nicht  fallet;  être  hors  de  garde, 
nicht  toiifen , tote  man  baran  if l ; être 
Ober  se  tenir  en  garde  contre  qn.  , fïct) 
oor  jemanben  buten  ober  in  Sicht  neh- 
men ; être  ober  se  tenir  sur  ses  gardes, 
auf  ber , ober  auf  feiner  £ut  fepn  ; auf 
guter  £ut  fepn  î SC  donner  de  garde  de 
qch.  ober  de  qn.  , fïcb  POt  etWO*  Obft 
oor  iemanb  hüten  ober  tu  Sicht  nehmen; 

il  n’a  garde  d’être  si  savant  que  l’autre , 

er  iß  bep  »eitern  nicht  fo  gelehrt  al* 

jener  ; je  n’ai  garde  de  manquer  au  respect 
que  je  vous  dois , ich  »erbe  t*  an  ber 
gebûbrcnbcn  ©hrerbietung  gegen  ©ie 
nicht  ermangeln  (Affen  ; n’avoir  garde  de 
faire  telle  ou  telle  chose , t * »obi  bleibfft 
laßen  ; »eit  baoon  entfernt  feçn  e*  §u 
tbun;  allez  vous-en  à la  garde  de  Dieu, 

©ott  begleite  euch  » gehet  hin  unter 
©Otte*  ©ebufc  J un  pieu  de  garde  f ein 
©t*pfahl*  monter  une  garde  h qn., 
fam.  einem  einen  fdjarfen  Verwet*  ge- 
ben ; il  s’en  est  donné  jusqu’aux  gardes , 
ec  hat  fief)  gan§  oofl  gefoffen;  (wirb  übet» 
haupt  auf  jebe  ûbcrm&fige  Auefchwei* 
fttng  angewenbet.) 

Garde,  s. m.  eine  28acbe/  b,  i.  einSÔûch- 
ter;  ^uterj  ©ernähret  inf.  ein 
©olbat , Dffijier  ton  ber  £eib»ache  ober 
©arbe;  ein  ©arbifl;  garde  du  corps, 
ehern,  einer  oon  ber  Eeibroacbe  be*  Äö- 

Uig*  POn  ftranfreicb  ï gardes  de  la  ma- 
rine, Obet  gardes-marine,  (djem.  fn 
Jranfr.)  bie  ©eefabetten  ; ein  Äorp* 
junger  ©beücute , »eiche  in  gewtffett 
^)ifen  im  Ärieg**  unb  ©eewefen  ic,  un- 
terrichtet »urben;  gardes- suisses,  bte 
©chweihergarbe  î garde  d’artillerie  , (f. 
magasin;)  garde  de  parc,  ter  SSuffebft 
eine*  £hi*t9attalÖ  » les  maîtres  et 

gaTdes , chem.  0efch»orrte  bep  ben  3rt* 
nungen  ; garde  de  port,  ein  #ûfcn»&ch- 
ter  ; garde  des  sceaux,  ber  ©rofifieqelbe- 
»ahrer  ; garde  du  petit  scel , ber  £lein- 
ftegelbemahrer;  garde  de  la  bibliothèque 
du  roi,  ber  fônigliche  ©ibliothcfar;  — 
des  monnoies,  (ebem.  in  Çranfr.)  «Oîûni- 
richter  in  erficr  3nff<»n5  » garde  au  mât, 
ein  2)ifl(hP(lcbter;  garde  du  cerveau, 

(©bir.)  ein  Hirnhaut -^rûcfeifen  (De- 
cussorium)  beom  irepaniten. 

Garde-buis , s.  m.  fin  ^OljfÖrftfr. 

Garde -bonnet.  Garde-manche,  s.  m.  fin 
Ueberjug  über  eine  SDtûhe  obet  über  ei- 
nen 2lermel , um  bicfelben  ju  fehonen. 

Garde-bourgeoise,  s.f.  (jur.)  fût  ©Ût* 

• gerltche  eben  ba$ , »a*  bie  garde-noble 
fur  ben  Stbel  iß. 

Garde-boutique , s.  m.  ein  £abenhûter /b.  U 
tint  oerïegene  ©aart.  * 

Garde-champêtre  , s.  m.  ein  ÇclbWacfjter* 

Garde-chasse  , s.  m.  fin  ©ilbmeißer. 

Garde-côte,  s.  m.  tin  £üßenbc»nhw* 
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Garde-feu,  s.m.  ein  Jeuergitter  ; ein  eifer* 
nei  (Bitte r vor  einem  M mine  bamit  fid) 
bie  Ätiiber  m ebt  verbrennen  ; (SlttiU.) 
eine  ^atrouenbuchfe. 

Gatde-forét , s . m.  pl.us.  garde-bots. 
Garde-fou , s.  m.  ein  (ba*)  ©elänber,  eine 
SBrufHebnc,  £ebne  um  iBrùcfen,  SBrun* 

• tua,  ©räbentc. 

Garde-magasin  , s.  m.  fin  ©tagajinoetWal* 
ter  î SDîagajinflUffeber  i garde  - magasin 
des  vivres , ein  ^rooiantvcrwalter  ; 
garde-magasin  d'artillerie,  fin  3fU9bau*» 
Wärter.  , 

Garde-malade,  s,  c.  ein  Äranfenwärter; 
eine  Äranfenroärterinn. 

Garde-manche,  f,  garde-bonnet. 
Garde-manger,  s.m.  bie  ©Pfiff  fammer  ï 

if.  ber  tfûcbenfcbranf»  ©oeifefehranf. 

Garde -marteau , s.  m.  ein  {jorfibebienter, 

welcher  ben  SBBalbhatnmer  (ober  ba* 
S£^a(betfeit  ) in  SBerwahrun«  bat. 
Garde-ménagerie , r.  m.  ber  Sbierwächter, 
inf.  auf  ©chiffen. 

Garde-meuble,  s.  m . eilt  ’CDtO&ÜiClWerWab« 
rer;  SDtobilienauffeher;  iu  ein  Ort,  wo 
allerlep  ©erätb  verwahrt  wirb  ; inf.  auch 
ba*  fchone,  fo  benannte,  ©ebäube  in 
: SJ)ari*. 

Gaxde-nappe , s.  m.  eine  glatte  mit  etwa* 
erhabenem  SXanbe,  worauf  ©chûffeln , 
©läfertc.  auf  bie  $afel  gefe&t  werben , 
um  ba*  ilrafettuc^  reinju  halten;  baber 
auch , ein  ©trohteller,  ©dwffclring  ic. 
|u  biefem  ©ebrawdje. 

Garde-nationale , s.  f.  bie  Natiöttalgorbe. 
Garde  national , s.m.  ein  Nationalgarbifi. 
G-rde-nobie,  s.  f,  (jur.)  ba*  Norniutib» 
fchaft*recht  a&elicher  Leitern  unb  ©ro§* 
ältern  über  ihre  Ätnber  unb  €nfel. 
Garde-note,  s.  m.  ein  Notariu* , (inf.  in* 
fofern  er  gerichtliche  alten  in  Söerwab' 
runs  bat.) 

Garde-robe , s.  f eine  Âleiberfammet  ; 

5 ©arberobe  ; */.  (©arberobe)  ba*  barin 
* befinbliche  ßleibcrgerätbe  * iu  î>ic  Älei* 
ber;  ä.  bie  fämmtliche  ©arbcrobe*Q5e« 
^bienten  ; iu  ber  Ort,  wo  ber  Kammer« 
,-ftubl  (lebet;  iu  ber  Abtritt;  ba*  beim* 
liehe  ©emach. 

Garde-robe,  s.f  T.  ba*  ©pvreffcnftaut. 
Garde-robe , s.  m.  qqf  eitt(ba*)  Sortud)» 
» eine  grobe  Norfchörje  gemeiner  £cute, 
. um  ihre  Äleiber  baniit  §u  fd)Oiten.  , 

Garde-sacs,  ober  greffier  garde-sacs,  s.  m. 

(bepm  SonfeiC  ober  ‘Parlament)  ber 
- ten  partner  wahrer. 

Carde-vaisseiie , s.m. ein  ©ilbcrfâmmeret; 

©tiberbienet;  (ein  £ofbcbienter.) 
Garde-vue , s.  m.  (Âûttjlltr)  ein  £id)tfd)irm; 
^ fonfi  écran. 

Gardé,  ée,  part,  et  adj.  aufbebalten  î auf* 

bewahret ÎC*;  (f.  garder;)  un  roi  gardé, 

* une  dame  gardée,  Tt  eîtt  £$nig,  fine 


2>ame , fo  mit  ntebrigern  ©lättern  von 
berfelben  Jarbe  befe$t  ifl. 

Garder , 9.  a.  etwa*  an  einem  fiebern  Orte 
verwahren,  aufbeben,  aufbebalten;  iu 
etwa*  behalten  ; iu  bepbehalten  (j.  95. 
sa  gravité  .)  iu  beobachten  , (|.  $5.  le  si- 
lence, ba*  ©tittfehweigen;  la  bienséance, 
le  décorum  , ben  SÔohlftanb;  la  neutra- 
lité, bie  Neutralität  te.;)  — son  rang, 
feinen  SXang  behaupten;  iu  bep  fid)  be- 
halten , (j.  05.  ein  ©ch^nmfi , eine  Sir- 
jenep , ein  Älpftier  te.  ; fo  auch  — son 
eau,  fein  SDajfer  halten;)  etwa*  nicht 
pon  fid)  lafîen , nicht  oon  fid)  geben  ; iu 
an  fid)  halten,  (j.  95.1a  respiration,  ben 
Slthem;)  — les  rangs,  in  SReibe  unb 
©lieb  bleiben  ; iu  et  mai  bi*  $u  einer 
anbertt  3eit  aufbeben , auffparen  ober 
verwahren;  iu  — • qn. , Söache  bep  je# 
manben  halten  ober  haben  i einen  bewa- 
Chen  ; iu  ( prop . etßg.)  (des  brebis)  bû* 
ten  ; iu  warten , ($.  05.  un  malade , ei* 
nen  Äranfen  tc.;)  iu  — de  qch. , per 
Unglùct  bewahren,  fchuhen,  befehlen, 

befàirmcn;  (les  bois,  la  chasse  etc.)  bä* 
gen  ; garder  (tenir)  sa  parole , fein  $8ort 
halten;  — la  maison,  la  chambre,  le  Ut, 
fig • M ^)au6,  M ^immet,  bad  05ett 
hüten  ; — qn.  à vue , einen  genau  be* 
wachen;  einen  immer  im  ©ëficbte  be- 
halten ; einen  nicht  au*  ben  Olugen  (af- 
fen. Se  garder  , v.  reß.  de  qch. , ober  de 
faire  qch.,  fid)  in  Sld)t  nehmen;  fich  wo- 
vor hüten;  fich  wohl  oorfehen;  iu  sc 
garder,  (pon  Obfi,  ftlcifd)  tc.)  fid)  hal- 
ten; gardez-vous  bien  de  rire,  enthalten 
@ie  fich  ia  bei  £achett*  ; ©ie  mtifien  bep 
£eibe  nid)t  lachen  ; Dieu  vous  garde  î 
©ott  gruée , ©ott  behüte  euch  ! Fig . et 
Prov.  il  y a long  temps  qu’il  inc  la  gardoit, 
er  hat  mir’*  fdjott  lange  nachgetragen; 

en  donner  k garder  k qn* , b.  U lut  en  faire 
accroire , la  garder  bonne  à qn. , e*  eitlem 
gebenfen  wollen;  fich’*  hinter  ba*  Oht 
fehreiben  î garder  les  manteaux  , Ober  — 
le  mulet,  warten  mufcn  / währenb  ba§ 
bie  Olnbern  von  ber  ©efellfchaft  fich  lu- 
fitg  machen  ï — une  poire  pour  la  soif, 
etwa*  auf  benNothfaü  aufbeben. 

Gardeur  , s.  m.  euse  , s.  f.  eilt  £irt  Î etnt 
Oittinn;  — de  cochons,  ein  ©chmein- 

hirti(fonfl  porcher  ;)  mieux  vaut  bon  gar- 
deur que  bon  gagneur,  prov.  $11  gutet 

©parer  ifi  beffer  al*  ein  âuter  ©ewtnacr. 

Gardien,  en  ne,  r.  ber  Outetî  05eWûhrer 
unb  05efd)ùtier , bie  ^ewahrerinu  unb 
05efd)ût?erinn  einer  anoertrauten  ©achc; 
iu  ber  ©uarbtan  ober  épater  ©uarbtan 
eine*  Älofter*  ; ange  gardien , ber  ©chuft* 

engel  » gardim-nobje  , gardien-bourgeois, 

» (jur.)  eine  tPerfon,  welker  bie  garde- 
noble  , ober  garde-bourgeoise  anpertraut 
ifi;  gardien  pbet  matelot  - gardien  , fiit 
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©tbifffcWÔchtfr  î — souverain  de  l’Ordre 
de  la  Jarretière , ber  ©rofjmcifler  btÔ  Or* 
bcn$  rom  blauen  Jpofenbanbe;  gardien 
de  l’œil,  T . ber  Bugenbecfcl;  ein  cht* 
rurgifehe#  3nffrument;  ft.  gardienne, 
adj.f  garde  gardienne,  (efcem.  tH  Jranfr.) 
ein  fèniglicher  ©nabenbtief,  woburch 
ber  Äöuig  einer  ©emeinbe,  ober  einjel» 
nen  tyerfonen  einen  befonbern  SXichter 
anwetfet,  por  welchen  allein  fie  fönncit 
belangt  werfcit. 

Gaidiennat , s.m.  bûô  Slttlt  Uttb  bifSEÔÛrbC 
eine*  tyater  ©uarbian*. 

Gardiennerie , s.f.  (©chtfff.)  bie  ÄOmmer 
bet  Äonffablft.  (au d)  Sainte- Barbe.) 

Gardon,  s m.  bai  SXotbauge;  eine  2lrt 
deiner  ©eihftfcbf  » il  est  frais  comme  un 
.gardon , prov.  er  i(t  fo  Ullb  fO  ttlUH 

ter  t rie  ein  Jifch, 

Gare,  interj.  ( Impératif  von  garer  ;)  Wficbt 


aui;  b.abtSlditl  aui  bem  SEÖege  l auf  Gargouillis,  s.m.  bai  tylitfcbern  ; ©egur 


bie  ©eitel  aufgcfcfjautlgarei’eaui  £opf 
tregl  (wenn  man  ©affer  auöfchuttet  ;) 

gare  ta  tête  * Äopf  »egl  gare  le  bâton! 

nehmt  euch  por  ©tocffcblögen  tn  Sicht  ! 
frapper  sans  dire  gare , gufdjlagen,  ohne 
bie  £eutc  »orher  §u  warnen  î gare  le  Pot 
au  noir , (fagt  man  bepm  QJlinbenfub 
fpiel,  bah  man  fleh  nicht  anflohen  foll,) 
ei  brennt  l ei  brennt  ! 

Gare,  s.f.  T.  eine  S5ucht(in  Äanölcn  tc.) 
wohin  bie  fleinern  ©chiffe,  wenn  fie 
gtöhern  begegnen , auiweichen  mûfîcn; 
ober  auch  / wo  bie  ©chiffe  por  bem  ©ii 
floh  unb  anbern  ©efahren  ficher  liegen 
tonnen. 

Garenne , s.f.  ein  (bai)  tfaninebengeböge  i 
ein  Äantnchcngarten. 

Garennier,  s.  m.  ein  tfaninchcnwörtcr. 
Garer,  v.  a.  un  bateau , T.  ein  ©(hilf,  einen 
Rachen  :c.  am  Ufer  einer  ©acht  (gare) 
ailbinben.  Se  garer,  v . ré/l.  de  qn.,  de 
qch.,  Jam,  ffd)  Por  jemanb,  fleh  per  et* 
wai  buten. 

Gargantua,  s.  m.fam.  ein  ungebeuer*groher 
Äerl;  it.  ein  grober  ffreffer;  ein  greb* 

WOlf.  (Rabelais.) 

Gargarisation , s.f.  T.  bai  ©Utgellt. 
se  Gargariser , v.  riß.  fleh  gurgeln;  ben  £alS 

atiifpuhlen. 

Gargansme,  s.m.  ein  (bai)  ©urgelwaffer; 

it.  bai  ©urgeln  felbft. 

Gargoiage,  s.  m.  ein  unreinlich  (fîuifch)  gu 
gerichtete#  ©ffen;  unretnltch  unb  übelgu« 
gerichtete  ©peifen;  eine  ©ubelfocherep. 
Gargo" , s.f  eine  ©arfuche  ; ein  Ort , wo 
man  gelochte  unb  gebratene  ©peifen  ju 
allen  feiten  um  eiti  geringei  ©elö  haben 
fann  ; ft.  (©arfüche,)  ein  fchlechtei 
©irtb#»ober  Äoffhani. 

Gargoter,  v.  n.  in  ©arfuchen  fpeifen;  (f. 

gargote;)  ie.  unreinlich  «nb  fÄllifch  gu«* 
fammen  fchmaufen» 
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Gargotier  , s.  m.  Gargotiére , s.  f.  fin  ©üt* 

toch  ; ft.  rnipr.  ein  ©ubelfoch;  eine  ©u* 
belföchinn. 

Gargouiiiade , s.f.  eine  £(rt  Jfcangfdwtt, 
Gargouille,  s.f.  bie©dmauhe  einer  ©ach* 
rinne , wenn  fie  bie  gigur  eine#  £öroen 
ober  einei  ;Orachenfoptei  tc.  rorfleUt; 
(©porer)  bai  SDîunbflûcf loch  i SXinge  am 
Çftunbflûcf , woran  bie  ©tangen  h&n- 
gen;  (©ap.)  bie ftigur einei  ©cfelangen* 

fOPfei,  (auch  gringole), 

Gargouillée,  s.f.  ffatt  gargouillis. 
Gargouillement,  s.  m.  bai  ©er&Ufch  bfi 
©affer#  bep  bem  ©uracln  ; it.  ein  bem* 
felben  Ähnliche#  ©craufch  im  »2Äagen 
unb  in  ben  ©ebirmen;  vuig.  bai  gur- 
ren , ©urren  tc,  bei  SKagcn#  (f.  auch 

gargouillis). 

Gargouiller,  v.  n.  (p.  f leinen  Änaben)  im 
©affer  plÂtfc&crn. 


gel  ober@erÄufch  bei  ©affer# , wenn  ei 
aui  ber  ©chnauçe  einer  Äöbre  (f.  «“• 

gouiiic)  bcTôuihrbmt.  •*  • 

Gargoulette,  s.f.  eine  fcrt  engbalflget 
Çlafchen.  " -A1**' 

Gargoussc , s.  f.  T.  eine  ©tuef patrone;  eine 
£abung  guiper  ju  einem  ^anonenfehuh  î 
ft.  eine  ÄartÄtfdje. 

Gargoussiére , s.f.  T.  eine^afche  ober  ein 
©aef , worein  man  bie  ©tùcfpatronen 
flecft. 

Garguillc,  f.  btt)  gautier. 

Gantes,  s.  f.  pi.  T.  bie  platten  unb  Sttfel* 
fôrmig  sufammengefeçten  -Sobcnboljer 
bei  ?Oîûflforbei. 

Garnement,  s.m.  ein  Iicberltdier , nichti* 
wurbiger  SRenfd);  ein  £augcnichti  » 
vuig.  ein  £otterbube  ; ©ûlgenfintf. 

Garni , s.  m.  (©auf.)  ein  Jlicf ffein  ; fin 
fleiner  ©tein , bie  £ôcher  bamit  auijn* 
füllen. 


Garni , ie,  part,  et  adj.  oerfcben  J bfffÇt ÎC.Î 
(f.  garnir;)  chambre  garnie,  fin  mit  al* 
len  gehörigen  SDtôbeln  perfebmei  SKietb* 
êimmer  s ein  môblirtci  gitnmtr  » une 
étoffe  bien  garnie  de  soie , fin  ffibcnff i* 
Cher  Beug  ; avoir  une  bourse  bien  garnie  , 

einen  woblgefpicften  ©eutel  haben  ; plai- 
der main  garnie,  (jur.)  wàhrfitb  eine4 
^rojeffei  bie  ftreitige  ©ache  befïçen  unb 
gentehen  1 épée  garnie , (©a p.)  ein  ©e* 
gen  mit  einem  ©riff,  ober  ©tichblatt 
pon  anberer  Jarbe. 

Gamiment , cor.  ftatt  garniture. 

Garnir,  v.  a.  (—  de  qch.)  mit  bem  frfor» 
berlichen  Bubehöre  perfehen  ; mit  etwa« 
befeçen  ; (mit  putter  te.)  audfchlagen; 
it.  mit  etwad  âbersiehen  ; ft.  auérûftcn  ; 
audftaffircn;  it.  au«f$ieren;  au^fehmû* 
cf  en  ; womit  behängen  U.  ; «/•  befchlagcn 
lu.  ©.  fine  ftlinte  IC.;)  T.  garnir  des  bas, 
©trumpfe  hefeçen  i s*mit  la  forme , 
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(Buchbr.)  bie  fforme  mit  ben  Stegen 

belegen  î garnir  un-  place  de  guerre . fine 

fteffung  in  Bertbeibiaungfljlanb  fr^en  5 

— un  vaisseau , etU  ©d)iff  DÔUtg  betafeln, 
unb  in  fertigen  ©tanb  jur  àbfabrt  fe* 
$en  ; — un  chapeau , einen  £ut  ffafft* 

*ren;  — une  chrmise,  ein  £cmb  garniren 
ober  beferen  ; — la  main  de  justice , ( jur.) 
©clb  por  ©ericht  jur  ©td)«beit  bepo* 
niten.  Se  garnir,  v.  riß . fïrf)  mit  bem 
ttotbtgcn  Zubehöre  perfeben  ; ftch  «omit 
pcrforgcn  ; it.  b.  i.  meift  se  saisir  de  qch. , 
ftch  einer  ©acht  bemàcbtigen  î « garnir 
contre  le  froid,  ftch  gegen  bie  ÄtUte  Per* 
»obren, 

Garni.'âire,  garniser,  f.  garnisonnaire. 
Garnison,  s./,  eine  Befafcung ; ©arnifon; 
it.  ber  £>rt  felbff,  worin  eine  Befaçung 
liegt;  it . bie  greffer , b.  i.  bie  ©ericfjM» 
bienet , »eiche  bte  Übrigfeit  einem 
©tbulbner  sur  £rcf  ution  tnà  £au*  legt  ; 
pièces  de  garnison,  T.  ©tûtfe,  »eiche 
bie  ©olbfebmiebe  on  ihre  Arbeit  auflö* 
tben. 

Garnisonnaire,  gamisaire,  ».  m.  ein  ©f* 

richtabiener  ober  ©olbat  ber  einem 
©chulbncr  in$  £au*  gelegt  ift  ; f,  gar- 
nison. 

Gamisseur,  ».  m.  ein  ©taffirer;  inf.  — 
de  chapeaux , ein  Jrwtftûf irer. 

Garniture , ». f.  ber  Befafj  ; 2fuffa$  ; bie 
©ornitur;  bas,  »omit  eine©acbe,  inf. 
jur  Bequemlicbfcit  unb  Sterbe , werfe* 
ben  ober  befeijt  »irb  ober  ift;  (—  d’une 
chambre)  ba*  in  ein  ^tmmer  gehörige 
©erütbî  garniture,  uberh. , bû$  3u* 
bebôr,  (j.  ©, —d’habit,  inf,  eine  @ar* 

. ititur  Ânôpfe  î)  eine  ©ornitur  ; it . ein 
$rûuen)immer'Æopfpu$  won  Blonben, 
jfclor  te,  ; (Bucbbr.)  bie  fômmtltchen 
gormjlege  ; it-  garnitures , (©chlotT.)  f. 
gardes;  — d’une  canne,  M Befd)IÔge 
rineô  fpanifdjcn  SKobrô;  — d’un  fusil, 
ber  Befcfelag  einer  jlinte  ; — d’épée, 
bas  ooUftinbtge  £egengef&{;  ; — de  ehe 
minée,  ein  SluffâÇ  won  ÿor;eUangef&§en 
te*  auf  einem  Äamtne;  (auch  aufjDefen, 

©C&rânfen  IC. ;)  — de  toilette  de  dame, 

äße*  Zubehör  ju  «in«  JDamentoilette; 

— de  bottes,  ba$  ©cbtt^leber  gegen  ba$ 
«Reiben  be$  ©teigbugclö  ; garniture, 
(fcrtiH.)  Heine*  fteuerwerf  ; T.  — de 
comble,  äße* / »a*  jur Æ)r cfung  eine* 
£)adie*  gehört,  al*  £atten,  Riegelte.; 

— d’un  vaisseau , biC  Bctüfclung. 
Garou,  ».  m.  loup  garou,  ber  3ÖÖht»olf  î lt 

ßg.  ein  »ilber  leutfdjeuer  ifltenfeb. 
Garou , ».  m.  ber  ©cibelbafi , tfeßetbal* , 
(eine  fïrauebartige  tyflanje). 

Garouage,  ».  m.  alh-r  ober  être  en  garouage, 
fam.  «flacht*  in  heimlichen  Jputenbîu* 
fern  herum  jteben. 

Garrot,  s.m-  ber  SBibbcrifr  be*  tyfcrbe*, 
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b.  i.  bet  £b*il  J»tf<ben  bem  Anfänge  ber 
«fôàhneunb  be*  «Kiicfen*;  it,  ba*@olb* 
öuglein;  eine  2lrt  »über  (gnten  i it.  ber 
Ænebel;  Knüttel;  ßjacfftotf  ; it.  ober 
arcade  (©attl.)  ber  oorbere  (Sattelbogen  ; 
bande  de  garrot,  ein  eiferne*  Banb,  (UC 
SBerftârfung  bc*  Sattelbogen»;  U a été 
blessé  sur  le  garrot,  prov.  et  bat  fltt  fein« 

€hte  ©chaben  gelitten, 

Garotté,  ée,  part . et  adj.  gcfncfeelt  IC,  f» 
garotter. 

Garotter,  v.  a.  fnebeln;  mit  einem  £nut* 
tel,  $ac?ftoef  te.  ftarf  jufammen  sieben; 
— qn.,  einen  fnebeln  ; einem  ba$  SfRaul 
mit  einem  Änebel  petf<hlie§en  ; it.  ßg. 
einem  bie^önbe  fetnben;  einen  hinbern/ 
nach  feinem  freien  SPBillensu  hnnbeln; 
einen  »ohl  faffen , pacFen. 

Gars,  s.  m.  ol.  ftatt  garçon. 

Garse , Garsailler,  cor • ffatt  garce  etc. 

Garum , s.  m.  bie  ©aljlache  für  ^ifche. 

Garus,  ».  m.  T.  eine  2lrt  »Ölagenelirir. 

Garzette,  s.f.  (in  Italien)  ber  »ei|e3lei* 
her.  (fonff  aigrette). 

Gas , ».  m.  f.  gaz.  t 

Gascon,  or.ne,  adj.  ets.  gafrOttifcb»  if-  eilt 
(ehern.)  ©aöconier  ; eine  ©ageonierinn  ; 
it-ßg-  ein  prahlet  ; ©rojjfprecber  ; vulg. 
ein  Sluffchneiber  ; ©inbbeutel* 

Gasconisme , ».  m . ein  ©aöcouiömuö  ; eine 
fehlerhafte  SSortfugung  nach  2trt  ber 
©aöconier. 

Gasconnade,  s.f.  eine  tyrabl«ep  » ©rof- 
fprecherep;  vulg.  eine  auffc&neiberep  ; 
5öinbbeutclep. 

Gacconner , v.  n.  fam.  b.  i.  habler , fanfa- 
ronner, 

Gase,  f.  gaze. 

Gaspillée,  ».  m.  bie  SBcrfcfcfeuberung;  baö 
«Berfchleubem  ; ba$  Serpraffen,  bcö 
«Berthun,  bad  licbcrliche  ^urdjbringcn 
be«  ©elbeö  unb  ©utetf. 

Gaspiller,  v.a.  et»ad  perfcfjleubern  ; wer*  * 
berfeen  ; fein  ©elb  unb  ©ut  perpraffen , 
Iteberlid)  burd)bringcn  , perfchleubern; 
it.  aUeö  unorbentlid)  Durch  einanber 
werfen. 

Gaspilleur,  euse,  ».  ein  «Bcrfchwenber;  «Ber* 
prajfet  ; «Berfchleuberer  i eine  «Berfchweit* 
berinn  ; it.  eine  tycrfon , bte  äße*  unov* 
bentlid)  burcheiitanber  wirft. 

Gastadours,  s.m.piur.  T.  Bauern,  »eiche 
aufgebotben  ftnb,  por  einer  marfebtren* 
ben  2lrmee  b«  / hte  BJege  au«subeffern. 

Gaster,  ».  m . T.  (griech.)  ber  Unterleib; 

it.  qqf.  ftatt  estomac. 

Gastrépiploïque , f,  gastro-épiploïque. 

Gastriloque,  s.m.  etf.  eût  BaudircbUCt  î 
eine  Baucbrebiterûm.  (aud)  Engastri- 

mandre  etc.) 

Gastrique,  adj.c.  T.  (um  Stagen  gehörig. 

Gastrocnémiens,  s.m.piur,  T.  btc  großen 

SBâbemnu^eln* 
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Gastro-épiploïque , adj.  C.  jUlît  Uttfc 

9*elj  gehörig* 

Gastroiâtre,  s.  fin  Baucbbiener;  ein  mU 
lufHger  $tenfcb/  beffen  Baud)  fein 
©ott  iff* 

Gastromance  , Gastromancie , s.f  fine  Strt 

Sôeifîagung  burcb  ba*  SJtebcn  au*  Dem 
Baucbe  ic* 

Gastronunie,  s.f.  ol.  bie  BûUCbfotge;  bte 
. übertriebene  ©orge  fur  bie  pflege  feine* 
£eibe*. 

Gastroraphie , s.f.  T.  bie  Baudjnabt. 
Gastrotomie,  s.f.  T.  ber  Baud)fd)nitt. 
Gâteau , s.  m.  ber  tfudjett  ; it.  T.  eilt  ©tucf 
£ebm  ober  2Bad)ö  / roomit  man  bie  bob* 
Ien©teUen  einer  5ormau*fûfleti(€btr.) 
•ein  B&ufcbcben  pon  (Shoote;  (©tcger) 
ein  ÜKetalïf tieften  ; (ÿbofïf)  <tn  £atj* 
fuebeu  i — de  miel , ein  £ontgfud)en  ; 
eine  £onjgfcbeibe  ; (f.  rayon;)  — de' 
caillé,  roeiöer  Sth fei  — des  rois,  ein 
£reçfènigôfud)en  ; *( — feuilleté,  ein 
Äucben  pon  Blätterteig  i (ftaturgefeb.) 
ber  Blitterfucbenj  eine  art  ©ienmu* 
fd)d;  — . à l’huile,  ber  Oeblfucben  ; fo 
beigen  jnoep  gelbe  arten  toarjiger  ©ta» 
dielfcbnccf  en,  Fig.  partager  le  gâteau , ben 
profit  ober  ©eroinn  tbeilen  ; avoir  part 
au  gâteau . ben  profit  (9îui}en)  mit  ge* 
‘niegen;  uberb*  an  einer  (guten  ober 
fdjlimmen)  ©ad)e  antbeil  hoben. 
Gâte-bois,  s.  m.  fig.  ein  Jpoljoerberber ; 
b,  i.  ein  fcblecbter  Sifcblet/  Simmer* 
mann  te, 

Gâte-enfint,  s.  m.  ein  Äinberperberber  ober 
»Beziehet. 

Gâte-métier,  s.m.  ein  #anbn>etf*perbetber; 
<Prei*petbetbcrj  it.  qqf.  ein  ©tumper; 
™ig-  ein  tyfufcber. 

Gâte  - papier  , s.  m.  moq.  fin  f(f)led)ter 
©djriftfleßer  ober  Zeichner»  ein©cbmic» 
ter* 

Gâte-pâte,  s.  m.  ein  £eigperberbet ; ein 
fcblecbter  Becfer  i it.  ein  ©tumper  ; 
tyfufdjer. 

Gâté,  ée  .part,  et  adj.  perberbt;  perborben  ; 
(f.  gâter;)  enfant  gâté,  fin  üeriPÔbnte*/ 
pmârtclte*,perîogene*  Ätnb  i ein  3)tut* 
terfôbncben. 

Gâter,  v.  a.  cttpa*  perberben  / b*  t.  befebô» 

• btgen  i it.  pmmftalten  ; vnig.  pcrpfu* 
feben;  it.bcfledeit;  befubfl n;  befebmu» 
Ijen  i it.  fig — an.,  jemanb  oerberben; 
jum  Böfen  »erfuhren  ; (etn  Æitib)  oer- 
wôbncn/  pcr^rtcln,  pcrjiebcn;  — le 
métier,  ba*  j)ûnbioetf  oerbcvben;  (f. 

• gâte-métier;)  — qn.  dans  l’esprit  d’un  au- 
tre , fig.  einen  um  jemanbe*  ©un|i  brin» 
gen.  Se  gâter , v.  rêfi.  fid)  perberbett  ; it. 
fig.  pon  feinen  guten  (Eigenfdwftcn  per* 
lieren  ; it,  ficb  in  ubeln  $Huf  bringen, 

Gâteur  de  papier,  pl.us.  gàte-papier. 


Gätine , s.  f.  ol . b.  t.  terre  inculte  ; it.  b,  t, 
castine,  ftlugfpatb* 

Gatte,  s.f.  (@d)ifff.)  f.  jatte.  , 

Gauche , adj.  c.  bet  / bie,  bû*  littfe , it.  fig. 

fdiief  ; pertebrti  Perbrebt  ; it.  ungeid>icf  t; 
tôlpifd);  it.  s.  f.  bie  linfeJrxinb;  bie 
linfe©eite;  un  esprit  gauche,  fig.  ein 
perfebrter  ©inn;  ein  nirrifeber  Äopf; 
ein  roiberroartiger  sDtcnfcb  ; du  bois  gau- 
che , fdnefe*  Jpolj  ; frumm  gewacbfene* 
S) 0I9  J (la  taille  de  cette  pierre  est  gauche ,) 
ift  fd)ie f.  A gauche  , adv.  (inf*  ; jur 

linfen  £anb;  $ur  linfen  ©eite;  auf  ber 
(ober  / auf  bie)  linfe©cite.  Fig.  prendre 
une  chose  à gauche,  eine  ©acbe  unrecht 
perfteben  ober  ûuOlegen  î prendre  à droite 
et  â gauche , gut  fôecbten  unb  jur  îinfen 
(©elb)  nehmen. 

Gauchement,  adv. fig.  ungcfcbttft;  tôlpifd)» 
plump. 

Gaucher,  adj.  et  s.m . ère,  y.  fine  ÜJerfort/ 

bie  ïinf*  ifi. 

Gaucherie,  s.  f.  bie  Plumpheit;  ein  bum» 
mer,  tôlpifdjer anfhmb,  ein  ungefdjicf» 
te*  Sßefcn. 

Gauchir,  v. n.  ftd)  biegen;  mit  betn  £cibe 
ein  menig  obtoeteben , ben  £eib  ein  menig 
megroenben , um  nid)t  getrotfen  ju  wer» 
ben  ; it.  fig.  fam.  bep  einer  ©adbe  nicht 
aufrichtig  ju  ÎÔerfe  geben  i SBinfeljuge 
machen  ; il  gauchit  en  répondant , et 
fud)t  ber  «frage  au*îume tchen  ; cette  face 
gauchit,  (Bauf.)  btefe  flache  ift  febief. 

Gauchissement,  s.m.  ba*  au*tPet(ben  mit 
bem  £eibe;  f.  gauchir. 

Gaudage,  sm.T.  ba*  ©elbfirben  mtt5©ÛU. 

Gaude,  s.f.  T.  ba*  ©trctdifrûut  ; bet 
2B«u;  ba*  ftÄrfwgra*;  (jum  ©elbfir* 
ben)  it.  ein  Brep  pou  lîùrfifcb*Âorn» 
mebl. 

Gauder , v.  a.  T.  mit  5DûU  (gaude)  gelb 

färben. 

Gaudir,  v . n.  ol.  b,  t.  jouir;  se  gaudir,  ol. 
b»  i,  se  réjouir  ; se  gaudir  de  qn.,  ol.  b.  i. 
se  jouer  de  qn. 

Gaudronner,  v.  a.  (fablet)  bit  9îabfl* 

fôpfc  auf  ber  §orm  brehen. 

Gaudronnoir,  s.  m . T.  ein  flfittft  i^Obl3 
metffel. 

Gaufre,  s.f.  eine  £ontgfcbeibe , Jpenig» 
tpabe;  (f.  auch  ravon  , unb  gâteau  de 
miel;)  it.  eineSBaffel;  ein  Raffelt  neben; 
des  gaufres  à la  crème , SKahmtratfcIn  î 
être  la  gaufre  dans  une  affaire , fig.  fam. 

Wtfcben  jtoep  ÎÂfiditigeu  in  bet  Âletnme 
fepn  ; it.  ber^larr/  ba*  Opfer  in  einet 
©ad)e  fepn. 

Gaufrer,  v.  a,  T.  mitteld  eine*  beigen  <Si* 
fen*  ober  auch  eine*  <pappebecfel*  gigu» 
ren  auf  einen  3eug  brucf  en. 

Gaufreur,  s.m.  T.  einer,  ber  Figuren  auf 
einen  brueft. 

Gaufrier,  s.m.  ba*  SfOaffcXetfciU 
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Gaufrure , t.f.  T.  ba«  SKobett  eilte«  3***$«  i 
it.  ber  SDîobel  felbff. 

Gauiade,  s.  fi  oi.  «in  ©djlag/  ©treicb 
mit  einer  werte,  (gaule.) 

Gaule,  s. fi.  «ine  lange  ©range / «ftuffe  ba* 

: mit  berab  ju  fchlagen  ; a . eine  Werte , 
tnf.  bie  ©pieügerte  eine«  «Heiter«  ; «f 
eine  ©wegrutbe,  »omit  ©olbaten  ge* 
|ûd)tiget  »erben  ; (f.  passer  par  les  ba- 
guettes;) if.  la  Gaule,  ober  les  Gaules, 
(alte  ©eogr.)  ©aflien* 

Gauler,  v.  a.  mit  einer  langen  ©tange  auf 
bie  2U|!e  eine«  tourne«  fchlagen , bamit 
bie  fruchte  herunter  fallen  ; it . bie 
fruchte  eineö©aume«  mit  einer  ©tange 
ûbfdjlagen  î — un  noyer , — des  noix , 
«ftuôe  bengeln. 

Gaulette , *.  f.  eine  f leine  Werte. 

Gaulis , ».  m.  T.  ber  junge  stonwd)*  bon 
©tangenbolf  ; it.  «efle/  »eiche  bit  3dger 
|urn  Reichen  einfnicfen  ober  abbrcchen/ 
wenn  fie  tief  in«  £ol§  geben. 

Gaulois , oise , adj.  et  s . gaUifd)  i **«  ein 
©allier;  eine  ©aUicrinn  ; it»  altbite» 
rtfcf)  ; altmobifch  ; it.  aufrichtig  » treu* 
betjig»  altbeutfcb  * un  bon,  un  vrai,  un 
franc  gaulois , ein  ©iebcrmann  i (bepm 
JDeutfchen)  ein  alter  ehrlicher âeutfcher; 
it.  un  franc  gaulois,  mèpr.  ein  grober 
«Kann  ; mlg.  ein  grober  ÜSichel. 

Gaupe,  s.m.  injur.  ein  bummer  Äerli  ein 
$Mpel;  it.  ».  fi  ein  unreinliche«/  garfit- 
ge«  S83eib«bilbî  v uig . ein  ©chmufcnicfel. 

Gaures,  s.m.pi.  bie  ©aurcn  ober  Webern; 
bie  perftfchen  $cuer-2fabeter» 

se  Gausser  de  qn. , v . riß.  pop . b.  i.  Se 
moquer  de  qn. , railler  qn. 

Gausserie,  ».  f.  vuig.  ba«  «Bcrieren,  ©e* 
fpbtte, 

Gausseur,  s.m . euse,  s. fi.  pop . ein  ©PÔt* 
ter;  eine  ©pôtterimt;  wig-  ein  ©pott* 
bogeh 

Gavache , s.  m.  injur.  eine  feige  «Kemme. 

Gavassine,  s.  f.  (©cibenweb.)  eine  Slrt 
Sugfchnur, 

Gaveiies,  s.f  pi.  (Wolbfchm.)  Arbeit  bon 
©ilber  ober  bergolbetem  ©über. 

Gavion,  s.m. pop.  bie Äehle;  Wurgel. 

Gaviteau , s.  m.  (©chifff*)  eine  anferboie, 
(fottff  Bouée). 

Gavon , s.  m.  (©chifff.)  bie  Äaue  /ein 
Heine«  Äimmerchcn  im  £intertbeilc 
he«  ©chiff«. 

Gavotte,  s.f.  T.  eine  Ärt  abwechfelnb 
muntrer  unb  fchmachtenber  £gnj  $ it. 
bie  «Kuflf  baju  ; bie  Waootte. 

Gxy , s.  m.  T.  ein  £ohlbdrina  ; ein  ge- 
fabener £üttng/  bec  iwber  SRilch  noch 
SRogcn  bat. 

Gayve,  adj . f.  choses  gayves,  prvcl.  fo  biel 
at«  choses  épaves. 

, Gaz,  s.  m.  ((thnnu  u*  $hbf.)  ba«  ©a« 

ober  ®a§/  b,i*  bie  feinen/  flüchtigen 


Gaze  Gein  5(fä 

fcbeîfe  ober  Jöünffe  eine«  Äörper«;  «*A 
berfchiebene  fünffache  îuftarten  î gaz 
azotique,  bie  gewöhnliche  atmofpberifche 
£uft;  gaz  oxtgéné , bie  reine  £eben«luftî 
gaz  inflammable , brennbare  £uft. 

Gaze,  s.  fi  bie  ©ajc/  ©afcî  ein  leichte«/ 
burchfichtigeö  ©ererbe;  ga2e  de  soie,  fei« 
net  ©eibenflor,*  gaze  d’argent,  ©ilberflor. 

Gazelle,  s.f.  eine  ©ajeUe  ober  antilope; 
eine  art  afrifanifchet  fcbic«/  »eiche 
§»ifchen  ben  £itf<hm  unb  Siegen  ba« 
«Kittel  halten. 

Gazer,  v.a.  etwa«  mit  ©afe  ober  mit  einem 
anbern  burchflchtigen  ©eretrfe  uberjie- 
hen;  gazer  une  histoire,  fig.  fam.  eine 
etreaöfchlüpfrige  ©efrhichte  berfchlepern/ 
b.  i.  burch  feine  au«brüc!e  mtlbern. 

Gazetier , s.  m.  ber  3ettung«fchreiber  ; in 
gazetier,  ière,  ber  BeitungtibCtt&Ufer , 

bie  3eitung«berf duferinn  ; it.  ber 
tung«trdger;  bie  3citung«tragerinn; 

( pl.us . colporteur). 

Gazetin,  s.  m.  (eine  Heine  Bettung 0 it. 
ein  gefchricbene«  3eitung«blatt. 

Gazette,  s.f.  eine  Bcitung;  ein(ba«)  3 ei- 
tungöblatt  ; c’est  la  gazette  du  quartier, 
fig. fam.  fit  trägt  fleh  Set«  mit  neuen  Bei- 
tungen ; vuig.  fle  ifl  eine  rechte  ©tobt* 
Hatfche. 

Gazettes,  s.f.pi.  (^otjeflanfabrif)  ^utterat 
obcrÄapfeln  bon  gebrannter€rbe/  »orein 
man  bie  geformten  ober  getroef  neten  ©e- 
fd§e  thut/  bie  man  brennen  »ill. 

Gazeux,  euse,  adj.  T.  ga«0rttg}  f.  Gaz. 

Gazier,  s.  m.  ein  ©afemacber/  ©afemeber/ 
überb*  ein  glorreeber. 

Gazon , s . m.  ein  (grüner)  «Hafen , (2Ba* 
fen);  pl-  au«geflochene  «Hafen. 

Gazonnement , r.  m.  ba«  Belegen  mit  «Hafen. 

GazonneT,  p.  a.  mit  îiafetv  belege«/  ober 
auffübren. 

Gazouillement,  s.m.  ba«  BwitfcheW, 
©ejwitfcher  ber  «Dögel ; it.  ba«  «Hiefein/ 
ba«  fanfte  «Häufchen  fine«  5)ache«. 

Gazouiller,  v. a.  (o. Vögeln)  ä»ttfchew; 
(bom  Sßaffer)  riefeln;  fgnft  raufchcn; 
(b.  Heine«  Äinbern,  bie  erft  anfangen 
8U  reben)  lallen. 

Gazouillis,  s.m.  ba« ©ej»itfd)fr  ber  ©ang- 
bögel;  ( pl.m . gazouillement). 

Geai , s.  m.  ber  J£>olibdbfr  ï geai  d’Alsace , 

bie  ©Ifaffifche  SHanbelfrdbf  ober  ber 
«Kanbelhihfr;  ber  ©irfbdber. 

Geais,  s.  m.  cor.  ffatt  jais,  jayet. 

Géant,  s.  m.  ein  SHÎefe;  géante,  s.  f.  ein* 
SHieflnn;  lesgéans,  («Kçtho(.)  bie  ©t- 
aanten;  aller  * pas  de  géant , fig.  «Kiefen* 
fehritte  machen  ; feJbr  glûrfliche  unb 
fchnelle  Jortfchritte  in  et»aö  machen* 

Géhenne,  s.f.  (©ibel)  ba«  bÔUtfchf  S««^* 

Geindre , 9.  n.  vulg.  { bep  jeber  unange- 
nehmen Æleinigfeit)  mimmern/  flbh- 
«en,  «chif «/  rtüchéen* 
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Geindre,  um.  (in  einem  3ta(f&flufe)  ber 
Äneter. 

Gélatine  , s.  f.  bit  ©ûflcrte  î — des  os,  bie 
Ânocbengallerte. 

Gélatineux , euse , adj.  T.  gallertartig  î fui* 
gig;  (im  ©egenfajje  pon muciiagineux). 

Gelé,  éct  part,  et  adj.  gefroren  ; erfroren«, 
f,  geler;  eau  gelée,  gefrorne*  3Bûfîet  J 
avoir  les  pieds  gelés,  frfrOWf  hû* 
beit,  Fig.  et  Prov.  il  a le  bec  gelé , bû* 
SDÎûuI  ifl  ihm  gugefroren;  il  n’a  pas  le 
bec  ge.é,  er  fonn  gut  plaubern. 

Gelée,  s.f.  ber  ftroft;  iu  bie  ©allerte  ; 
prvcl.  éulir,  it.  0elee;  eine&rt  Äon* 
fiture;  la  gdée  blanche,  ber  SXetfi  gelée 
de  poisson,  bie  JifcbgaUert. 

Geler,  v.  a.  frieren  machen;  gunt  ©efrie 
ren  bringen;  it.  erfrieren  machen;  burd) 
groft  tobten  ober  befähigen;  it.  ctöfalt 
machen;  mit  Äälte  burchbringm;  ma 
d)en,  ba§  man  febr  friert  / baf  eö  einen 
feftt  friert;  sa  mine  froide  gèle  tous  ceux 
qui  ont  affaire  i lui , feine  froftige  Miette 
macht  alle,  bie  mit  ibm  gu  thün  baben 
gang  erftarrt,  gang  beftùrgt;  //.geler, 
v.  n.  erfrieren,  rom  5roü  erwerben , 
ober  boch  befebäbigt  »erben  ; it * beftig 
frieren;  geler  de  froid,  ciöfalt  feçn; 
halb  erfroren  fet)tt  ; it.  geler , v.  impers. 
il  gèle,  (6  f iert;  il  a gelé  k glace,  C* 
bût  €iö  gefroren;  s'attacher  en  gelant, 
ûnfricrcn  ; il  gé'.e  à pierre  fendre , prov, 
ti  friert  fteinhart;  vulg.  e*  friert,  baßbic 
Siegel  auf  ben  Fächern  planen  ; (f.  aud) 

etrc  inJre;)  it.  se  gdrr,  v.  riß.  frieren  i 
gefrieren  ; gu  €i*  werben  ; se  geler  contre 
qch.,  an  etwa*  anfrieren. 

Gefeur,  u m.  1rs  geleurs  de  vignes,  T.  bif 

3eit,  ba  ber  SBeinHocf  gern  gu  erfrieren 

Gélifia#,  bois  géiif,  ei*f  luftige*  f}o Ig; 
f,  gé'ivure. 

Géiinage,  $.  m.  oi.  bie  .Çiûbncriifuer/  ber 
£ûhncrgin*. 

Céline,  s.f.  ol.  eine  $enne;  pied  de  géline, 
prvcl.  flatt  furnrterre. 

Géünotte,  s. J.  ein  junge*  gemäffetc*  (ober 
fette*)  £u&nlcin;  géiinotte  de  bois,  bû* 
Jpafelhuhn;  géünotte  d’eau,  ba*  3öaffer 
bufjn. 

Gé'.ivur t.s.f.  T.  eine  €i*Huftj  ein  Sprung 
ober  $Ki(?,  fo  bie  tourne  vom  flarfen 
îÇroft  befommen. 

Gémare,  s.  f.  bie  ©cmarra,  ober  ber  gwcp* 

^ te  Tlfril  bc*  jûbifcben  Talmub*. 

Gémeau,  s.  m.  les  gémeaux,  T.  bte  ^nufliltgC, 

b.  i.  ba*  britte  gcidicn  im  Tbtcrfrcife; 

(Pgl.  jumeaux). 

Gemelles,  s.f  pl.  f,  jumelles. 

Géminé,  ée , adj.  (jur.)  (îûtt  réitéré;  nod) 
mabiig,  abermahlig;  wieberbolt;  lettres 
géminées,  bie  hoppelten  33ud)ftaben  auf 
alten  3nfcbriften,g.  35*  Coss.  flatt  duobus 
Gonsulibus. 


Gémir , v.n.  feufgen  ; it.  (p.  Turteltauben) 

girren } gémir  de  s es  (propres)  péchés  de- 
vant Dieu , feiner  ©ûnben  »egen  gu  ©ott 
feufgen;  gémir  sur  les  péchés  des  autres. 

über  ber  fcnbern  ©unben  feufgen;  bit 
©ûnben  ber  Slnbcrn  beweinen;  gémir 
sous  le  joug.yfc.  unter  bem  3od»e  feufgen. 

Gémissant , ante,  adj.  fcufgenb  ; wimmcrnb  / 
winfelnb;  wehHagcnb  ; Häglid). 

Gémissement,  s.m.  bû*  0CUfgcn;  2Urf)gett; 
20infeln;  SôehHagen;  it.  ba*  ©irren 

ber  Turteltauben;  pousser  des  gémisse- 
roens,  tiefe  Beufger  auôftofjen. 

Gemmation,  s.f.  (\8otûn.)  bû*  2lu*flblû* 
gen,  Ânofpengcwinnen  ber  ©âume, 
Sieben  ic. 

Gemme,  adj.  T.  selle  gemme,  bû*  Btfinfûlg. 

Gênai,  ale,  adj.  T.  gu  ben  S&ûdcn  Ob« 
Sffiangcn  gehörig. 

Gênant,  ante,  adj.  bcfcbwcrltcb  ; befebwer* 
Ucl)  fûUcnt)  ; I&ftig;  oerbriejtlicb. 

Gencive,  s.f  (mcift^/.)  ba*  3ûbnffeifd>. 

Gendarme , s.  m.  (ehemabl*)  etn  Keiter  »on 
ber  leichten  Âaoallcrie  ber  tôniglicben 
(frangôfifchen)  £au*truppen;  auj.  (in 
Stanfrcicb)  ungefähr  ba*,  wa*  ehemabl* 

CÛt  cavalier  de  la  maréchaussée  iPûr; 
ein  ©enbarme;  it.  T.  gendarmes,  gewtfîe 
(fehlerhafte)  Tüpfelchen  in  ben  S)ia* 
manten;  it.  Heine  Jlccfcn  im  £uge; 
it.  Jpefenthcilcbcn  im  $©eine;  it.  pop. 
(flatt  bluettes,)  gcucrfunfen,  bie  au* 
bem  Seucr  fpriçcn;  c’est  un  beau  gen- 
darme, cr  ftçt  (fo  fcbôit)  gu  tyfcrb,  al* 
wenn  er  brauf  qegoffen  wäre;  c’est  un 
vrai  gendarme , ßg. fam.  bû*  tft  CÎn  Sôeib 

wie  ein  Jpufar.  * 

se  Gendarmer,  v.  riß.  fam.  fîd)  Um  Ctnet 
geringen  Urfadje  willen  entrùRen  ober 
ereifern. 

Gendarmerie,  s.f.  bte  ©ettbarmerte;  ba* 
gange  Äorp*  ber  ©enbarme*;  — natio- 
nale, bie  9?ationalqenbarmerie» 

Gendasse , s.J'.  T.  flatt  potasse. 

Gendre,  s.m.  ber  0d)WiCgCtfobn > ol.  <Et* 
bam;  prvcl.  Tochtermann.  Prov.  faire 
d’une  fille  deux  gendres,  3»CQCn  PCt* 

fprechen,  wa*  hoch  nur  (Einer  befom* 
men  fann;  quand  la  fille  est  mariée,  il 
y a assez  de  gendres,  WCttn  eine  0ûd)€  bt* 
reit*  gefd>ehcn  tjl,  fa  geigen  Od)  meinen* 
ÇDvittcl  tmb  Sßege  genug,  wie  man  fie 
hätte  beffer  einridjten  fönnen. 

Gène,  s.f.  bie  Jolteri  überhaupt  eine  ge* 
richtlicbe  Reinigung  ; auj.  <tn  Sranfr.) 
bte  Äettenftrafe;  (nicht  mit  chaîne  gu 
pcrwcchfeln  ;)  it.  ber  3»ang , bie  îOîûrter/ 
welche  man  jemanb  anthut,  um  ©efb 
ober  etn  ®eflänbnt§  tc.  Pon  ihm  gu  er* 
preifen  ; it.ßg.  ein  Pf rbrtef  lieber  3«>üng; 
donner  la  gène  à quelqu’un,  einen  mar* 
tertt/  peinigen;  donner  la  gène  à son 
esprit,  ober  mettra  son  esprit  k la  gêne. 
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ßg.  einer  Sache  feht  mtthfam  ttac^fltt« 
nett;  aUe  feine  ©ebanfen  anfpannen; 
vuig.  ftd)  ben  Äopf  mit  etroaä  verbrechen  ; 
gênes  de  tambour,  bie  £rommclfaiten 
ober  fcrommelfchnüre. 

Gêné,  ée.  part,  et  adj.  f.  gêner;  qebrucft; 
eingcfchrônft;  gezwungen;  un  air  gêné, 
ein  gejroungenc*  2Bcfen  im  Au§crüd>en 
Slnftûnbe;  une  démarche  gênée,  et«  g t* 
$«mngener  ©ang;  tout  est  gêné  en  lui, 
ûlleô  iü  an  ihm  getnmngcn. 

Généalogie,  s.j.  bie  ©enealogte,  b.  i.  bûô 
©efchlechtSreqifler  ; baé  Stammreqtfler; 
Pic  ©efchlechtôtafel;  bic  Stammtafel; 
it.  b.  n bie  ©cfchlcchtôfunbe;  ü est  tou- 
jours sur  sa  généalogie,  et  fprtdjt  beflàn* 

big  »on  feinem  pornehmen  Herfommen. 

Généalogique,  adj.  c.  gentfllogifch;  arbre 
généalogique,  ein  Stammbaum. 

Généalogiste,  s.  m.  ein  ©enealogtfl  ; ©e* 
fchlecbWbefchrciber  ; it . inf.  ein  0e* 
fchlechtôfunbiger. 

Cénépi,  s.m.  T.  unechter  Sßermuth  î 0W* 
bepfttfj. 

Cênequin,  s.  m.  eine  fchlechte  2frt  Âattun, 
ober  auch  fehlest  gefponncncO  Vaum* 
roollengarn. 

Gêner,  v. a. (genieren ;)  jroöngcn;  brùcfen; 
»reffen;  fpannen;  ju  eng  fepn  te.;  it.fie. 
etnfehrinfen;  einem  feine  $reoheit  nient 
Taffen;  jemanben  getoiffermafen  ^roang 
anthun;  jemanb  in  Verlegenheit  feiert  ; 
jemanben  befchrocrlid)  feptt  ober  fallen. 

Générai , aie , adj.  allgemein , b.  t.  ben  me h* 
reften  tycrfoncn  ober  Sachen  eine*  Drteö 
ober  einer  2lrt  gemein;  compte  générai, 
eine  Jpauptrecbnung ; receveur  général, 
ber  Obereinnehmer;  les  Etats-Généraux, 
bie  0eneral*Staaten ; quartier-général, 
ba$  Hauptquartier.  En  général,  adv.  über* 
haupt;  im  allgemeinen;  u.  insgemein; 
butchgehenb*. 

Générai , s.  m.  ber  ©encrai,  ^clbherr,  03e* 
feblöhaber  einer  fcrntee;  it.  ber  ©eneral, 
bas  überhaupt  eines  geglichen  OrbenS; 
it.  bie  größte  Slnjabl,  ber  größte  £hcil; 
grand-général , (ehemabW  in  Robien  unb 
£ithauen)  ber  £ron*@roffelbherr;  ber 
©roéfelbherr. 

Généraiat,  s.  m.  bie  ftelbficrrmoutbe;  titber* 
haupt,  eine  0eneralé(JeUe  ; bas  0ene* 
ralat;  it.  bie  SÔûrbc  beâ  Oberhauptes 
eine*  $D?öndj6orben*. 

Générale,  s.f.  ber  ©cncralmarfch  ; it.  bte 
©emablinn  eine«  ©eneralé;  it.  (ehern, 
tnffranfr.)  bie  erfle  ober  feib-Äompagnie 
ber  Sdweijergarbe  betf  £onig$. 

Généralement , adv.  überhaupt;  burdjgön* 
aig;  burchgehtnbé;  généralement  pariant, 
überhaupt  ju  reben. 

Généralisation,  s.f.  t.  baô  aUgcmeinma» 
dien;  f*  généraliser. 

Généraliser,  v . a.  T.  (3&ectt,  Formeln) 


allgemein  machen  ; tn  einem  »eitert? 
Umfange  nehmen. 

Généralissime,  s.  m.  ber  oberjfe  Jelbherr; 
ber  ©encraliffimutf. 

Généralité  % s.  f.  ( d’un  principe , d’une 
proposition.)  bie  Slttgcmeillheit;  (f.  gé- 
néral;) it,  bie  ©cneralitût;  fimmtltche 
©eneraUpcrfonen;  it.  (ehern,  tn  Çranft.) 
eine  ©cneralitöt,  ein  Steuerfreie , ein 
Vejttf  , über  »eichen  fleh  bie  ©erichtö* 
barfeit  Cineö  VÛreau  ber  Trésoriers  de 
France  crfhcftc;  des  généralités,  allge» 
meine  Sluöbtucfe  ; un  principe  &ux  dans 
sa  généralité,  ein  ©runbfajj , ber  über* 
haupt  (ober  im  ©anjen  genommen) 
falfch  ift. 

Générateur,  trlce,  adj.  (©com.)  cercle  gé- 
nérateur, ein  £engejtrfrl,  (burch  beffett 
Hülfe  eine  frumme  £tnie  befchrieben 
wirb)* 

Génératif,  ive,  adj.  $ur  Beugung  gehörig» 
ober,  jur  3?ugung  oermögenb;  ia  vertu 
générative,  baö  jjeugungflpermögcn;  bic 
Scngungöfraft  ; principe  génératif  , eilt 
folgenreicher  ©runbfaij. 

Génération,  s.f.  bte  Beugung;  it.  bte€r* 
jeugung,  ba$  ©ntffehen  etneö  unorga* 
nifterten  Körper*;  it.  bie  Vachfommen* 
fdjaft  einer  fperfon;  ba$  ©cfchlecht;  bte 
©eneration  ; it.  jebe  Stufe  in  abflet* 
genber  2intc  oom  Vater  jum  Sohne 
gerechnet;  (Vtbel)  ein  ©efchlecht,  b.  i* 
ein  ganjeg  Volf ; it.  eine  ©eneration; 
ein  (baöjÜÄannöaltcr,  toorunterman  eine 
3ett  oon  30  Üjahrin  »erfleht,  prov.  une 
génération  passe , et  l’autre  vient , ein  ©C* 
fcblecbt  Pergeht,  unb  baé  anbere  fommt 

(Ulf;  les  biens  mal  acquis  ne  passent  pas 
k la  troisième  génération,  unrechtmäßig 

erroorbeneg  ©ut  fommt  nicht  auf  ben 
britten  €rben. 

Généreusement,  adv.  groffmûthtg  > ÛUf  eine 

ebelmûthigc  k.  fc;  it.  gçf 
tapfer. 

Généreux,  euse,  adj.  grofjmuthtq*  tbclmu* 
thig»  it.  freigebig;  (P.  einigen  ^hteren) 
ebel;  muthig , beherjt;  fuhn;  feurig; 
un  vin  généreux,  ein  eblcr  5Deitt  ; un 
aimant  généreux,  ein  flarf  anjiehenbct 
Magnet. 

Générique,  adj.c.  T.  genettfchî  Jum  ©e* 
fchïccht  gehörig,  (©egenth»  * spécifique). 

Générosité,  s.f  bte  ©roßmuth;  bft  <£î>cl- 
muth  i it-  bie  ^repgebigfeit. 

Genèse,  s.f.  bie  ©enefïSj  bûtf  erflc  Q5uch 

SOtofi^. 

Genestrolle,  s.f.  bie  ftôrbeqCttiffCÎ  Jûtbe*» 
Pfriemen;  bic  gelbe  Jörberblume. 

Genêt,  s.m.  bte  ©entftc;  ber  ©enfler;  ein 
^flanjengefchlecht.  , 

Genet,  (nicht  genêt,)  s.  m.  ein  fpamfmer 
Klepper  ; eine  flctne  Strt  fpanifeher 
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Généthliaque,  adj.  c.  T . WûS  ftdj  OUf  bctt 
©cburtStag  betiebet  ; it.  s.  m.  (bco  ben 
Alten)  ein  $ianctcnfieUer,  9îûtioitit« 
fteller. 

Généthliologie,  s.f.  unb  art  généthliologique, 
bas  ÎRatioititftellen. 

Genettc , s.f.  bie  ©enctte;  bic  (fogenannte) 
©cnettfafcc;  it.  ein  tyferbegcbitS  auf  tür« 

îîfd)C  Art;  porter  les  jambes  à ta  genctte. 

Tun  in©ùgcln,  b.i.  mit  qcbogencn  tfniecn 
nnb  eingcjogcncn  ftugcn,  reiten , roie  bie 
îûrfen;  aller  à cheval  à la  genettc,  mit 

fe&r  furjen  Steigbügeln  reiten,  wie  bie 
Jpufaren. 

Genévrette,  s.f.  ein  ©etrinf  bon  ©ad)« 
bolberbceren  ; (fogenannter  2Söd)bolbcr« 
3öcin)« 

Genévrier,  s.  m.  ber  S©acf)&o(ber|îrûUtfs 

Génie,  s.  m.  ber  ©eniuS ; ber  (gute  ober 
böfe)  ©Amon;  ber  ©cbuçgcifb  ©chuç* 
engel;  it.  bas  ©enie;  ein  hoher  ^jrrtb 
cblerev  ©eclenfrüfte , oermôgc  befîcn 
jcmanb  eine  natürliche  Anlage  hat,  ge« 
toiiTc  ihn  tnterenierenbe  ©acben  febr 
leicht  ju  ooUbritigen;  (* ulg.  .fiopf;)  it. 
ein  ©enie,  (Stopf/)  b.i.  bie  mit  ©enie 
begabte  ^erfon  fclbft;  it.  (©eniuS,  ©c* 
nie,)  baS  €igentbümliche,  ©haraftcri« 
tfifebe  einer  ©aebe  ober  tycrfon;  génie 
de  là  langue,  ber  ©eniuS  ober  eigen« 
thümlicbe  ©barafter  ber  ©proche  ; it. 
df*s  génies , (bilbenbe  fünfte)  ©enien; 
©ngcldjen;  Figuren  ttaefter  Stinber  mit 
klügeln  unb  mit  gcwiijcn  aflegorifchen 
Attributen  ; il  a du  génie,  er  hat  .fi oof , 
©enie;  travailler  de  génie,  auSbem.fiopfe 
ober  aus  eigener  ©rftnbimg  arbeiten. 

Génie,  s.  m.  T.  bie  Sngcnicurfunft  ; bie 
praltifchc  .firiegSbaufunfl;  ©cfejligungS« 
fünft;  it.  bas  3ngeitieurcorpS. 

Genièvre  ober  genévre,  s.  m.  bie  ®ad)bol« 

berbeeren;  it.  ber  2©acbbolberfiraucb  ; 
it.  ber  20ad)bolbcrbrantcwcin. 

Génioglosscs , adj.  et  s.  m.  pl.  T.  bie  ÄilUl« 
muSfeln  ber  Zunge. 

Génio-hyoïdien , adj.  ets.m.  T.  ber  Äinn» 
muSfel  beS  Zungenbeines. 

Génisse , s.f.  eine  junge  $ub/  bie  noch 
nid>t  getragen  hat. 

Génital,  ale,  adj.  T.  jur  Zeugung  gehörig 
ober  bienlich;  parties  génitales,  bie  @c» 
burtöglieber  ; Seugungstheile. 

Génitif,  s.m.  T.  ber  ©euitiouS. 

Genitoircs,  s.mpl.  b.  I.  testicules. 

Géniture,  s.f  ol.  et  com.  büS  -Sttllb , baî 

man  erzeuget  hat;  plais,  bie  Zucht; 
bas  >))îachn?erf. 

Genou , s.  m.  bas  Stnic  an  ben  ftüfjcn  ber 
$îenfd)CH  unb  einiger  £biere  ; it.  ein 
tfnic,  b.i.  (ben  <profefîioniften)  aller« 
1er),  nad)  einem  Sßiiifel,  gebogene  ©a» 


/ 

ehe«;  (ogt.  coude-.)  it.  T.  eine^uf  ; tint 
in  einer  £ülfe  bewegliche  tfugel,  oermit- 
tclft  welcher  matt  mathematische  3n* 
ftrumente  hin  unb  her  bewegen  fann; 
it.  genoux,  bie  Änoten  ober  Abf4çe  an 
einem  SXohr,  ober  an  ben  ^almen  bet 
©rifer  unb  beS  ©etreibcS;  (©chiffSbauf.) 
Änice  ober  Änieböljcr;  tenir  un  enfant 
sur  ses  genoux,  ein  Äinb  auf  bem  ©choofc 
haben;  être  à genoux,  fnieen;  auf  ben 
Änicen  liegen  ; se  mettre  à genoux , nie* 
berfnieen;  aufbicÄniee  fallen;  deman- 
der qch.  à genoux  ober  a deux  gpnoux, 

fupfâllig  um  etwas  bitten;  embrasser 
les  genoux  de  qn.,  einem  jU  Jutff  fûf* 
Icn  ; prendre  un  enfant  sur  ses  genoux  , 

ein  Äinb  auf  ben  ©djoofi  nehmen. 

Genouiiié,  ée,  adj.  (©otan.)  fnotig;  mit 
Quoten  ober  ©elenfen  oerfehen. 

Genouiliée,  s.f.  (£anbwirthfd>.)  (an  ^at- 
men ober  ©tingeln)  ber  ©djufj , b.  u 
bie  îDcite  oon  einem  Ænoten  jum  anbern. 

Genouilier,  s.  m.  T.  ein  @d)ultcrfd)niucf 
ber  ©ifehoffe. 

Genouillère  , s.f.  bit  ©tiefelftutpC , ©tic* 
felfappc  ; */•  bas  Ânieflùcf  eines  Jj)ar* 
nifehes;  it.  bie  .f  niefehiene  ; it.  bas  Ânie* 
leber,  berjiljic.,  fo  gewifîe  ^anbwerfS- 
leute  oor  baSÄnie  binben;  it.  ein  Änie* 
tuchic.,  womit  man  baS  Änie  oor  ber 
Äöltc  oerwahrt;  (Lechau.)  qqf  ffatt 
genou;  ( gortifîf. ) bas  .finie;  baS  Un* 
tertheil  ber  Q5ruftwehre  einer  batterie 
oon  ber  Rettung  an , biS  an  bie  ©d)ie§- 
feharten;  it.  genouillères,  (£uftfcuerwerfe) 
SBaficrfdjwirmcr,  3erwifche. 

Genouiiiet,  s.  m.  bas  ©alomonSfîcgcl ; bic 

20ei§wurj. 

Genouiileux , euse  , <adj.  T.  fnotigî  ( OOR 
©urjcln)  fniefôrmig. 

Genre,  s.  m.  baS  ©cfd)led)t;  bic  ©attung; 
bic  Art;  (©ramm.)  bas  ©enuS  ober  ©e* 
fchlecht  ; it.  (fcbône  Âûnde)  eine  ©at* 
tung , *.  05.  beS  ©tplS , ber  ©djreibart, 
ber  (5)tufif«)  Âomoofition  ic.i  le  genre 
sublime,  bie  erhabene  ©djreibart;  ber 
erhabene  ©tpi;  (©otan.)  ein  ^flanjen* 

?efd)led)t;  le  genre  humain,  baS  menfeh* 
id>e  ©efdjlecht;  bie  9Kcnfcbbeit;  genre 
nerveux,  T.  baS  9îerOCnfp(tfm  i le  genre 
de  vie,  bie  £ebenSart  ; peintres  de  genre, 
^ortvât-,  ©lumenmahler  ; cela  est  par- 
fait en  son  genre , baS  ift  in  ftilicr  Art 
ooHfommen. 

Gens,  s.f.  et  m. plur.  £eute , ^Jerfonnt ; 
it.  (£eute,)  îrupoen;  ober  überhaupt/ 
biejenigen,  bic  ju€incr garten  gehören; 
it.  î)omeftifcn,  ©ebiente;  gens  de  bien, 
rcchtfchaffenc  £eute  ; gens  d’honneur , 
ehrliebctibe  £cute;  gens  de  qualité,  <j)cr* 
foitcn  oon  ©tanbe;  oornehme  £cute; 
gens  de  marque,  £cutc  OOn  ©cbfUtung; 
©tonbcSpcrfoucn  ; — d'église,  ©cilUiche  i 
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7—  de  lettres,  ©elcbtte  Î — de  robe, 
«Xecfetögelehrte  / Dif  jn  anff^na^en 
©imlbebienungcn  flehen  ; gens  d’atfai- 
res,  @<fd)àfftémdnnet;  gens  de  village, 
£anblcute;  — de  mer,  ©celeute  ; — 
d’épée , Kriegälcute;  — de  cour,  £of* 
leute;  — de  corps,  £eibetgene;  — de 
main  morte,  ©emeinben  (ober  Corpora) 
tu  nicht  auäflerben;  les  jeunes  gens , feie 
jungen  £eutc;  bie^ugwb;  vous  êtes  de 
belles  gens,  iron.  ifer  fepb  faubete  £eute, 

• de  bonnes  gens  , gute  £eutC  i ein  gut« 
mutfeigeö  «ßolf;  ce  sont  des  gens  fort 
dangereux  , feûô  fînfe  (ehr  gefährliche 
£eute  ; il  y a gens  et  gens,  eâ  gibt  aller* 
len  £eute;  lei  vieilles  gens  sont  soup- 
çonneux, alte  £eute  ftnfe  argwöbnifcb  ; 
tous  lesbabilts  gens,  attf  gfftfetcften £CU* 
te  i toutes  les  vieilles  gens , aile  altCrt 
£eute  (Söeiber)  ; überhaupt  gens \ft  masc. 
u or  feem  adj . wrti  fèm.  naef)  feem  adj. 

Gent,  s.  f ol.  feûô  SBolf  î le  droit  des  gens, 

feaô  $8ôlferred)t. 

Gent , ente , adj.  ol.  feùbfrfj  î artig. 

Gentiane,  s.f.  feer  ©njian;  ein  yffanjen* 

- gefàlccbt. 

Gentil,  adj.  m.  feeibtttfcbi  it.  metjt  s.  m.pl . 
feie  Reiben;  (bie  Ungläubigen). 

Gentil,  iiie,  adj.  artig  î fein;  feûbfdiî 
angenehm  î it.  iron.  artig  ; feubfcfe  ; fan* 
ber»  il  fait  un  gentil  personnage,  iron . 

f r fptclt  eine  artige , eine  faubere  (b.  i. 
eine  häßliche)  Stolle;  bois  gentil,  ©ei* 
belbûjl  ; (gentil  fprtcb  genti). 

Gentile , s.  f.  eine  2trt  «Karmor. 

Gentilhomme,  (feaö  1 Wirb  im  sing.  ntOllil* 
(irt)  s.m.  ein  ©belmann;  cinKaoalierî 
gentilhomme  de  la  chambre,  ein  Kämme* 
rer  ; Kammerjunfer  ; gentilhomme  decam- 
pagne,  ein  £anbebelmann , £«nbjunfer; 
gentilhomme  de  nom  et  d’armes , ein 

©belmann  oon  edjtem  alten  &bel  ; gen- 
tilhomme de  quatre  lignes , ein  PtCC* 
fchilbiger  ©belmann,  b.  i.  einer,  ber 
feine  Pier  oiterlicfee  unb  Pier  mutter* 
liebe  Slfenen  bewerten  fann  ; gentilhomme 
à lièvre,  injur.  ein  £anbjunfer,  Kraut* 
junfer. 

Gentiihommeau,  *.  m.  oU  ein  geringer  (Ebel* 

- mann. 

Gentilbommerie,  s.f.fam. plais,  feer  SUbelî 

feer  Slbclfignb. 

Gentilhommière,  s.f. pop.  ein  f Ictner  ©bfl* 

bof.  * 

Gcntilisme,  s.  m.  Gentilitè,  s.f.  büÖ  Reiben* 

tfeum  ; bic  beibnifebe  Steligion  ; ber  ©6* 
benbienff. 

Gct'tiuâtre , s.  m.  mépr.  injur.  ein  armfeliger 
©belmann  ; vuig . ein  @tr  ob  junfer, 
Krautjunfer. 

Genuiiesje,  s.f  feie  Slrtigf  eit;  ein  art i* 


g eg  Sßefen  in  «Kienen  unb  ©efeetben;  it. 
gentillesses , plur.  allerlei)  f leine  artige 
©acben  ober  KuriofitÄten  ; artige  Klei- 
nigf eiten  ; it»  allerlei)  artiger  ©paß  ; it. 
feie  furjmeiligen  ©tcUtmgen  unö  potfier- 
Itcben  ©prunge  feer  Sitten,  ber  jungen 
£unbe  unb  Ka$en.  t , • i J 

Gentiment,  adv.  arttgï  bùbfdj«.  (f. gentil); 
it.  meifi  iron.  il  boit  gentiment , er  fûuft 
tPûcfer. 

Génuflexion,  s.f.  feaö  Kniebeugen. 

Géocentrique , adj.c.  T.  gcoccnttifcft  î Wû$ 
einerlei  SKittelpunft  mit  ber  ©rbe  bat. 

Géode,  s.f.  T.  ber  ©rbablcrffetn ; ©rb- 
flapperftein  ; ein  cibler*  ober  Klapper* 
(lein,  worin  ftcb  ©rbe  ober  ©anb  sc» 
beftnbft. 

Géodésie,  s.f.  T.  bie  5elbtbcilung3funfl ; 
it.  bie  ftelbmcfjfunfL 

Géodésique,  adj . c.  T.  jur  ©cobeftc  ge- 
hörig. 

Géogéniet  s.f.  T.  fete  £efcre  Pon  ber  ©nt- 
flebung  unb  Gilbung  ber  ©rbfugel. 

Géographe,  s.  m.  ein  ©eograpb  ; ein  ©rb- 
f unbiger  ; ein  ©rbbefefereiber  ; it.  ein 
£anbfartenma<ber.  . 

Géographie  »-«. f.  bie@eograpbie;  ©tbfunbe» 
©rbbefebretbung  ; géographie  politique  , 
bie  ©tttttfHf  ; cartes  de  géographie , £anb* 
farten. 

Géographique,  adj.  c.  geographifd)  > jur  ©rb* 
befebreibung  gehörig  ; carte  géographique, 
eine  £anbfarte. 

Geoiage,  s.  m.  ba$  Ketfcrgelb;  fea^  ©d)lie§- 
unb  ©t!j*@elb. 

Geoie,  s.f.  (meift  jur.)  ba$  ®efangni§;  ber 
Kerfer;  ba$  ©toefbau?. 

Geôlier,  s.  m.  ber  Kerfermeifler ; ©tocr« 
meiner. 

Geôlière,  s.f.  bie  ©toeFmeifleriitn. 

Géologie,  S.f.  T.  bie  £ebre  pon  ber  Gil- 
bung unb  ben  55efianbtbeilen  ber  ©rbe. 

Géologique,  adj.  c.  geologifd). 

Géomance,  s.f.  T*  bte  ©eoniotttie  ober 
«punftierf unjl  ; eine  2trt  SßeiiTagerep. 

Géomanclen,  ienne,  s.  m.  et  f.  eine  <per- 
fon/f  welche  bic  <punfticrfun(i  lehret  ober 
auôûbet. 

Géomantique,  adj.  c.  jur  <PU!tftierfunH 

gehörig.  _ 

Géornétral,  adj.  m.  geometrifd)  î T.  plan 
géométrai,  eilt  geomctrtfcljer  ©runbri^; 
(im  ©egenfaç  eineö  pian  perspectif 

Géomètre , s.  m.  ein  ©eometer  ; «Keffunjl- 
ler  ; 5Ke§funbtger;  ^elbmeffer. 

Géométrie,  s.f.  bie  ©cometric;  ?Kc§funß; 
«Kcfifunbe;  ©rbme^fuufl;  */.  bie  5elb- 
mefjfunft  ; — souterraine , bie  SOîarf- 
fdjeibefunjl. 

Géométrique,  adj.c.  geometrifcu ; jur  ©eo- 
metrie  gehörig  î démonstration  géomé- 
trique, ein  geometrifeber  (o&ct  mathe= 
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matifcbet)57cwei$;  (im  ©egenfafc  eines 
mechanifchni  $ewcifeä  ). 

Géométriquement , adv . auf  eine  gcowetri* 
fd)c  2lrt;  gcomctrifd). 

Géoponique,  adj.  c.  T.  JWU  ftclbbau  ge- 
hörig. 

Géorgique , arÿ.  c.  (p.  ©chtiftCtt)  POm  ftelb* 
bau  bûnbcïnb  J les  Géorgiques , (s.  m.)  de 
Virgile,  «Dirgiltf  ©ebicbte  Pom  Jelbbau. 

Géoscopie,  t. f T.  bie.  genaue  tfcnntnif 
ber  €rbe. 

Gérance , s.f.  p.us . ffatt  guindoule. 

Géranium,  (fpr.  géranion,)  s.  m.  ©törd)* 
fchnabel;  ein  Äraut. 

Gét<ait , s.m.  T.  ber  ©efchifftétrigcr» 

Gerbe , s.  f.  rtne  ©ûtbe  ; T.  gerbe  d’eau , 
(Jppbraulif)  eine  2öaffcr«arbc;  gerbe  de 
feu,  (^euerwerf.)  eine  jeuergarbe;  ein 
(baö)  ©arbenfeuer;  lever  u gerbe,  qqf. 
ffatt  lever  la  dime  en  gerbe,  bett  ©arben« 
je&enbcn  beben. 

Gerbé,  ée,  part,  et  adj.  in  ©arbe#  gcbun* 
ben  IC.  f.  gerber. 

Gerbée , s.f.  ein  ^alb  gebrofdjenet  ©trob* 
bunb/  ben  man  bem  «Dich  jum  putter 
gibt» 

Gerber,  v.  a.  iit  ©arbcn  binben;  it.  bie 
Ziffer  im  Äeüer  auf  einanber  legen. 

Gerbier,  s.  m.  ein  ©arbenhaufen. 

Gerbilion,  s.  m.  eine  Heute  ©arbe. 

Gerce , s.f.  ein  Bücherwurm  ; eine  Äletbct- 
motte;  eine  ©(habe. 

Gercé,  ée,  part,  et  adj.  aufgeritjti  atlf* 
gefprungen  ; poO  ©chrunben  ; f.  gercer. 

Gercer,  v.  a.  bie  $aut  aufripen  ober  auf* 
fehrunben;  #7(pon  ber  £ii}e,  £ilte  ic  ) 
batfJpolj,  bie€rbe  ic.  aufberffen  machen; 
it,  — V.  n.  unb  se  gercer , v.  rèj 7.  bcrflen  J 
aufbcrfhn;  auffprittgen  ; aufreifen;  flct) 
fehrunben;  «Riçen,  SXiiTe  / ©chrunben 
befommen. 

Geroeux,  euse,  adj.  (gabier)  ïtffig. 

Gerçure,  s.f.  ein  «Xif  y «Rtp/  eine  ©chrun- 
bc  an  ber  Jrjautj  it,  etn  «Xif  im  (Eifen, 
tm  Sj olj , tm  ©rbreidj/  ober  im  «Kauer- 
Wcrf. 

Gérer,  v.a.  (jur.)  bcforgen;  fuhren;  per* 
malten. 

Gerfaut,  s.  m.  T.  ein  ©erfalf  ; ©enerfalf. 

Gériiie.  s.f.  ber  gelbe  Pfifferling  ; eine  2lrt 
ef  barer  ©chwämme. 

Gcrion , s.  m.  (papicrm.)  eine  5trt  Heiner 
Q5üttcn  ; eine  tfufe. 

Germain,  aine,  adj.  cousin  germain,  cou- 
sine germaine , ©efchroiffcrfinb  ; issus  de 
germain,  2lnber*  ober  «ftûdjgefdupiftcr* 
finb,  b.  i.  pon  jwcp  ©cfchwifierfiubern 
entfprOlTm  ; il  a le  germain  sur  moi , er 
if  ©efchroiffcrfinb  mit  meinem  «Dater , 
ober  mit  meiner  OJîuttcr;  frère  germain, 
soeur  germaine,  (jur.)  ein  letbltdicr  ©ru« 
ber,  eine  leibliche  ©chroeffcr,  (b.  i.  pon 
citterlcp  «Dater  unb  lutter). 

i 


Germains,#,  m.pi.  bie  ©ermanier;  Me  alten 
2)eutfchcn. 

Geraundrée,#./  &a$  ©amanberdjen;  (93er* 
giffmcinnicht;)  ein  pflanjengefcMfcbt; 
gcrmandréc  d’eau,  ©forDÛn;  SBaffcr* 
fnoblauch  ; Söafferbatbcnge  l. 

German  e,  s.f.  ©ermanien/  ober  ba<  alte 
£eutfcft(anb. 

Germanique , adj.  c.  germantfeh;  jum  alten 
^eutfd)(anb  aef6rig  ; le  corps  germanique, 
baô  beutfehe  «Reich. 

Germanisme,  s.  m.  ein  ©ermantëmu$  ; eine 
ber  beutfdjen  Sprache  eigene  Söortfu- 
gung. 

Germe,  s.m.  ber  Äetm  ; it.  (Äetnt)  btr  trftc 
Pffan$enfpipc  ober©proffe  ; fr.  fa.(Äeim) 
ber  Urfprungi  bie  £ucQe;  bie  erffeUr- 
fache;  (©otan.)  ber  ffruchtfnoten ; le 
germe  d’un  oeuf,  ber&nfap  bePÂùdiletné 
(in  ber  ftarbe  beö  ©ottert);  un  faux  germe, 
eine  unauOgebilbete  ober  unpoQfommene 
unb  in  ben  erffen  :Konat&eiibrr©d)tT>an* 
gerfehaft  abgefenbe  £eibe$frud)t  ; vuig. 
èin  (bû$)  «Konfalb;  «'■rme  d«*  division, 
fig.  ber  Urfprung  ber  Uneinigteit,  germe 
de  fève  , T.  f,  fève. 

Germé,  ée,  part,  et  adj.  gefetmt  IC.  f.  ger- 
mer. 

Germer,  v.  n.  feinten;  auff einten;  einen 
Äcirn  treiben  ; it.  (pom  Äorn  ic.)  auö* 
nmehfen  ; it.fig.  b.  i.  «Surjel  raffen. 

Germinal,  #.  m.  no-/r.  ber  Äeimilionath î 

©proffenmonath;  ber  7te  «Konath  im 
neufraitfifchen  Äalenber. 

Germinatif,  ive,  f.  vce'tatif. 

Germination,  s.f,  T.  büö  Reimen;  it.  \)<li 
Sluömachfen. 

Germoir,  #.  m.  (©rauer)  ber  «Kaljboben 
ober  «KaljfeHer. 

Gérondif,  s.  m.  (©ramm.)  baö  ©erunbium. 

Gerséau,  #.  m.  (©chifff.)  baö  <©etl  / woran 
baö  ©ehiufe  einer  SKoUe  feff  angemadjt 
wirb. 

Gersée,  s.f.  btt  ©aft  ber  5lron*  ober  ^e pr* 
wurj,  ber  als  ein  ©chminfmaffer  ge- 
braucht wirb. 

Gersure  etc.  f.  gerçure  etc. 

Gerzeau,  s.  m.  cor . ffatt  gerseau;  it.  bet 
tfornraben,  ein  Unfraut. 

Gésier, s.m.  ber  ftropfber  kühner/  îaubett 
unb  anbercr  firnerfreffenben  «Dogel. 

Gésine , s.  f.  ol.  ffatt  les  couches  d’une 
femme;  payer  la  gés'ne,  (fur.)  btf  UnfO* 

ffen  ber  ©ntbinbung  unb  beô  3Dod>en* 
betteet  bejahlen. 

Gésir,  v.n.irr.ol.  liegen  ; rubcitîC.  f.git* 

Gésoie,#./  r.ba3Æompafhiuôchen;  (fonff 
l’habitacle  ). 

Gesse,  s.f.  ?ie  plattcrbfe ; gesse  sauvage, 
f.  gland  de  terre. 

Gestation,#./,  eine  2frt  £ftbeébcwegiittt| , 
in  ©inften  ober  «Rollwagen , bep  ben 
alten  Kornern;  it.  temps  de u gesutioa. 


Gest  Gibi 

• ■ T.  bie  3eft  wo  cltt  fchiet  feine  3«ngeti 
trägt,  _ - . ' " ‘ * 

Gestatoire,  adj.  chaise  gestatoire,  p.us.  f|R 
$ragfcfFel. 

Geste . s.  m.  bie  ©ebcrbe  ; *>er  ©eßu*  ; 
(inf.  eine*  SHebneetf;)  menacer  qn.  du  geste, 
jemanben  mit  be r i)anb  bro^en î it  gestes, 
ol.  (große)  Jpelbenthaten  ; les  faits  et  les 
gestes  de  qn. , plais.  3fmflnbe*  SebfH  Unb 

fchaten. 

Gesticuiateur,  ».  m.  einer  / ber  $u  piele 
©cberben  tm  Keben  mad)t  i ein  ©auf  1er. 
Gesticulation,  s.f.  ba*  ©eßifulieren;  ba* 
§u  Ptele  ©eßu*macben  tm  Keben;  Die 
©aucfefet)  j une  gesticulation  ridicule, 
fine  l&«i>erlicfee  ©eberbung. 

Gesticuler,  v.  n.  ge ßifulieren ; tm  Sieben 

' gar  )u  oirfe  ©eßu*  maeben. 

Gestion,  s.f  (jur.)  Die  ©crroaltung. 
Géum , s.  m.  bie  SRàrjwuri  / ^Senebiften- 
WUtj. 

Gèze , s.  m . T.  ein  einge  joaener  Æachwin* 
fri  bon  ©(biffer  ober  ©leg. 

Gibbecière,  cor.  ßatt  gibecière. 

Gibbeux , euse , adj.  T.  Ij&cferigî  butfltg. 
Gibbon,  s.  m.  etn  langarmiacr  &ife. 
Gibbosité,  s.f.  T ber  Sjôctn ; ©uefel; 

(©otan.)  bie  Erhöhung;  ber  SXuônmcb*. 
Gibecière,  s.f.  eine  S^ertûfcbe i 3û9&' 
tafebe,  it.  eine  Söeibtafd)«/  (ba*  erlegte 
ober  gefangene  SfÖilbpret  barin  naef) 
Jpaufe  ju  tragen)  î it.  eine  £afd)enfpic. 
IcrtûfdK»  it.  (ol.  et)  plais,  pop.  eine 
große  ®elbtafcf)e;  ein  ©elbbeutel;  it. 
T.  bie  3&3tttaf<fce  ; eine  2trt  Äamm* 
muffeln  ï tours  de  gibecière,  £afcben- 
fpieferfûnfiei  jouer  de  la  gibecière,  au* 
ber  £af<be  fpiefen, 

Gibclet  ober  gibiet,  s.  m.  ber  ^wiefbobter, 
womit  man  ein  SBeinfaß  (beffen  $©ein 
man  probieren  will)  anßidjt  ; avoii 
un  coup  de  gibiet,  prov.pop.  ein  Wenig 
närrtfeb  fe^n;  vuig.  einen  Sparren  ju 
Viel  haben. 

Gibelot , s.m.  T.  ba*  ©abflholj,  welche* 

ble  ©ebneibe  be*  ©cbifföfcbnabel*  (ai* 
• guilie  de  l’éperon,)  mit  bem  Korber  fiepen 
perbinbet. 

Gibelotte,  s.  f eine  Urtcafîee  pon  jungen 
Jpftbnern , tfanineben  «. 

Giberne,  r./.  eine  tyatrontafebe  ber  ©ol* 
baten. 

Gibet,  s.m.  ber  ©algen,  woran  man  bie 
«DtiffctbÄter  benft;  it.  ba*  £ocbgfri(bt  ï 

ber  SKabenßcin*  Prov.  le  gibet  n’est  que 
pour  les  malheureux,  fletttC  JDtebe  fiCItfet 
man,  bie  großen  läßt  man  laufen;  ic 
‘ gibet  ne  perd  point  ses  droits,  Wû*  an  ben 
©algen  foU , f rfäuft  nicht  im  Sßaifer. 
Gibier,  s.  m.  ba*  ÎQilbpret;  inf.  eßbares 
SBllbpret  ; it.  fg-  bad . (©ilbpret)  un» 
jûtbtige  SSÖcibeJbtlber  ; £uren  ; menu 
gibier,  fUmc*  äöeibwerf/  b.  u #«fcn, 
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ffanineben,  Kebbttbtter,  «BacbteTn  te.; 
it.  <jqf  (bloß)  ba*  ©ogelwilbpret;  $e» 
berwilbpret,  Fig.  et  Prov.  du  gibier  à 
prévôt,  lieberlube*  ©efînbcl,  bem  bic 
©ertd)t*biener  nacbßeUen;  un  gibier  de 
potence,  fin  ©algenfcbroingcl  ; ©algen* 
POgfl  ; cela  n’est  pas  de  mon  gibier,  pop . 

bad  iß  nicht*  für  mich  » bas  (lebt  mir 
nicht  an. 

Giboulée,  s.f.  fin tylaijregen ; ein  Kegen/ 
ber  plôçlid)  fommt,  unb  halb  wteber  auf» 
hört;  vulg.  ein  heftiger  Kegenfcbauer. 

Giboyer,  v.n.oi.  burfeben;  auf*  ©cbießeit 
geben;  arquebuse  à giboyer,  ba*  ©Utfcb* 
rohr;  poudre  à giboyer,  «sûtfcbpuloer  ; 
feine*  iScbteßpufoer. 

Giboyeur,  s.m. p.us.  einer,  ber  auf*  ©ùr* 
ftben  au#gebt;  (f.  giboyer). 

Giboyeux,  euse,  adj.  T.  PO  11  ŒBilbptft. 

Gigante,  s.  f.  (italtenifcb)  (^ebifff.)  eine 
große  ftigur , bie  jum  3ierat&  hinten  an 
eine  ©afeere  angematbt  wttb. 

Gigantesque,  adj.  c.  «efenmäßtg;  tiefen» 
förmig;  d-ftg. (inf. pom ®tpl)  b.i. enflé, 
bour:  oufîé,  monté  sur  des  échasses. 

Gigantomachie,  &/.  (oRçth.)  ber  ©treit  ber 
Ktefcn  mit  ben  ® ôttern;  it.  eine  ©efcbrei* 
bung  bejfclben  ; it.  ein  benfelben  porßel» 
lenbe*  ©cmihlbe. 

Gigot,  s.m.  eine  @cbôp*feule;  ^ammel*» 
feule  ; ber  hintere  @<benfel  pon  einem 

gefcbïûcbreten  ©cbopfe;  prvel  «n  Jpam* 
metéfcblAgel;  it  çqf  gigots,  bic  tinter» 
fdjenfcl  eine*  ^Jferbc*;  étendre  ses  gigots, 
plais,  pop.  feine  ®eine  unanßinbiget* 

weife  au*ßrecten. 

Gigotté , ée  , adj.  febenfelig;  T.  cheval  bien 
gigotté,  ein  'pferb,  ba*  ßarfe  unb  ßctfcbtgc 
0d)enîcl  bat;  chien  bien  gigotté,  fin 
3a9bbunb  mit  runben  ©cbcnfcîn  unb 
breiten  £enben. 

Gigotter,  v.  n.  mit  ben  ^Seinen  jappeln; 
(wirb  pou  gefälltem  SQilbpret  gefagt,  ba* 
im  ©terben  feine  ^intfrlàufte  hin  unb 
her  fdwttelt;)  it.  (pon  fleinen  Ätnbern) 
immer  nut  ben  ©einen  ßrampeln. 

Gigue,  s.f.  (2Kußf)  eine  ©igue;  ein  Hei- 
ne* muntere*  £an$ßücf,  meiß  im  6, 
ober  i2*  &d}tel*tflit  ; it.  ber  £an j felbß  ; 
it.pop.  ein  aufgefeboffene*  îKâbdien,  ba* 
immer  hupft  unb  fprinat;  gigues,  plais, 
pop.  bie  ©rtne. 

Giguer,  v.  n.  p.us . ßatt  faire  la  gigue,  (f, 
.gigue);  immer  hupfen  unb  fprtngen. 

Gilbertins,  s.  m.  plus,  bie  ©ilbfttiner  Ober 
©Ibertiner;  eine  3frt  regulärer  Shor» 
Herren. 

Güet , s.  m.  ein  ©ruftlûÇ  ; ein  (ba*)  ©ruß» 
tud)  ber  ©tannoperfonen  ohne  Permet; 
etn  (ba*)  ©tlet. 

Gilie,  s.  m.  T fine  ^rt  $ifcbernefce.  ' 

Gillc , s.m.  (SXegibiu* , ein  SRann*nab* 
mc;)güie  le  nuis,  ber  J&an*wurß  ober 


r 
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fJiefelhäring  bei?  bcn  ©eiltänjent;  faire) 
güie,  pop.  heimlich  baoon  laufe«}  vuig.\ 
auSiiehen, 

Gimbiette , s.  f.  etn  flcineS  / bartet  unb 
trocfeneS  03acEroerf,  in  ©eflalt  eine* 
SttngeS  / einer  Trebel  tc. 

Gingembre,  s.m.  ber  3ngwer,  3mber;  ein 
©ewurj. 

Gingeole,  s.f  (©d)ifff.)  f.  habitacle. 
Gingeote,  s.f  f.  jujube. 

Gingcolier,  s.  m.  (.jujubier. 

Gingiyme , m.  (Sinat.)  ba$  SBedjfelgelenf  ï 
Äitocbenfcbarniet. 

Ginguer,  9.  n.  ol.  b.  t«  ruer,  mit  bcn  feinen 
hinten  auSfchlagen. 

Ginguet,  ette,  adj.fam.  (p.  ©ettänfen) 
unftäffigi  unfdjmacfbaft}  fchwachi  wäf* 
ferigi  fehlest;  iu  ol.  (p.  Kleibern)  $u 
fnapp,  ju  eng,  &u  futj;  ba&er  auj.ßg. 
Jam . c'est  un  esprit  ginguet,  er  »fl  ein 
fleiner  ©eifl  ; du  ginguet,  fchlechtet/ 
fchroacher  SPöein. 

Ginseng , s.  m.  bie  ©infeng } bte  c^ittcftfc^e 
Äraftwurjel. 

Giore,  s.  ein  3ube  / ber  oon  einem  ge&ornen 
3fraeliten  unb  einer  tyrofelptinn  (ober 
umgefe&rt)  ertrugt  ifl. 

Gipon , s.  m.  (gebet bereiter)  ein  tuchener 
Söifdjlüppen  ; ber  2Öt<h$lappen. 

Girafe  ober  giraffe,  s.  f.  bie  (Btraffe  ; ber 
Äameelparbel;  ein  grofleS  pierfùfligeS , 
fanftmàthigeS  £bicr. 

«irande , s.f.  T.  eine  ©iranbel  ; eine  &rt 
pielröbriget  ©ptingbrunnen,  worin  baS 
mit  einem  gro§en  ©eräufdje  in  bie  £o&e 
fleigenbc/  unb  in  ©eflalt  eines  SKegenS 
- herunter  faUenbe  Söaffer  bas  QSraufen 
' beS  bonnets , ypagelö  îf.  porflcllt}  iu 
' baS  ©iranbelfeuet , b.  i.  eine  große 
' SKengc  SXacf cten , welche  am  ©nbe  eines 
ftcuerwerfes  meifl  auf  einmahl  in  bie 
£uft  fletgen. 

Girandole , j./.cin  Armleuchter , ben  man 
auf  $afeln  unb  ©ueribonS  ju  feçen 
pflegt  ; it.  eine  Artgrauenjimmerfchmucf 
pon  diamanten;  (ßeuerroerf)  flatt  gi- 

rande;  girandole  en  rouage,  fo  Diel  Wie 
roue  de  feu , eilt  (bûS)  $eucrrab  ; giran- 
dole d’eau , f.  girande. 

Girasoi,  s.  m.  bas  ©onnenauge}  $afjen* 
äuge  ; eine  Art  Opal. 

Giraumont , s.  m.  eine  gewiffe  fubamertfa« 
nifebe  Jrucht,  großer  als  eine  «Otelone. 
Giret,  s.  m.  (©cbitff.)  Çjf  flatt  cabestan. 

Gireiie , s.f.  T.  bas  oberfle  runbe  ©nbe  ber 
großen  £opferfcbeibe  (roue). 

Girofle,  s.  m.  bas  ©cwûrjnâgeîdn  ; tic 
©cwûrinclfe;  bie  Steife;  bas  Nägelein; 

(auch  clou  de  girofle;)  mère  de  girofle, 

bte  SERutternelfc,  b.  t.  eine  am  ®aum 
, Sur  SHetfe  gelangeube , unb  jum  ©amen 
bienenbe  ©ewûrjnelfci  (ba  hingegen  bie 
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erfleren  noch  halb  reif  abgebrochen  unb 
getroefnet  werben). 

Giroflée,  s.f  bte  £epfojeî  giroflée  jaune,  bie 
gelbe  Niolei  baS  gelbe  Teilchen;  (wenn 
es  gefüllt  ifl)  bie  ©olbföcf}  prvd.  bie 
Nägelblume } la  giroflée  des  dames  , ober 
giroflée  musquée,  bte  SÄHtterPiole  , Sfca- 
ternalblume;  la  giroflée  d’cau,  bie  Sßaf- 
feroiole. 

Giroflier,  s.m.  ber  ©eroürjnägeleinbaum; 
it.  ber  gelbe  Netlchcnftocf  ; it.  ber  £ep- 
foienfloef. 

Gi.on,  r.m.  ber  ©chooß,  b.  i.  ber  «Kaum 
oon  ber  ©urtelgegenb  einer  ftßenbett 
<Pcrfon  an  bis  an  ihre  Äniee;  (©auf.) 
bie  ©tnfenbreite  einer  £teppe»  giron 
triangulaire,  eine  brepeefige  ©tuftu- 
breite , b.  i.  wo  bie  ©tufe  gegen  ben 
£als  beS  fcreppengehänfeS  hin  fchtnot 
juläuft}  (2öap.)  ein  ©tänber/  b.  i.  ei« 
mit  feiner  ©pi$e  bis  tn  bie  üÄitte  beS 
©chtlbeS  reichenbeö5)repecf{  le  giron  de 
l’église , ßg.  ber  ©chooS  ber  Äirchc,  b.  I 
bie  ©laubensgemeinfehaft  ber  fatholi* 
fchen  Äirche. 

Gironné,  ée,  adj.  (9ßap.)  geflänbert}  tu 
©tanber  gethetlt  ; (f,  giron  :)  marche  gi- 
ronnées,.  T.  ©rufen , bie  nicht  in  einer- 
lei? Breite  fortlaufen  ; (f.  giron  triangu- 
laire;) tuiles  gironnées,  T.  ©ierendegel/ 
b.t  bie  an  einem  £nbe  fchmïler 
als  am  anbern  ftnb. 

Gironoer,  9.  a.  (©olbfch*)  etwas  abrunbcn 
ober  auSrunben. 

Girouette,  s.f  tint  Sßetterfahne ; ein 
Söettcrhahn;  «/.  T.  etne  ©chiffSfahne, 
SBtnbfahne  (oben  an  ben  ?0taflen,  wel- 
che auseigt/  woher  ber  Sßinb  fommt)î 

c’cst  une  girouette , ober  il  tourne  comme 
une  girouette , fig.pro9,  fr  ifl  fo  PCrÂnbCt» 

lieh  wie  ber  38tnb } er  ifl  wie  ein  SBetter- 
hahn  ; er  breftt  fleh  (er  breht  ben  SKantel) 
nach  bem  Sßinbe. 

Gisant,  ante , adj.  T.  (Itegenbî)  bois  gisant, 
gefälltes  #ol&;  ^ols,  welches  liegt;  vais- 
seau gisant,  ein  ©chiff/  baS  ben  ©runb 
berührt}  gisant  dans  son  lit  malade, plais. 

bettlägerig  wegen  Äranfhctt. 

Gisement,  s.m.  T.  bie  £age  ber  ©ecfùflen. 

Gît,  (bie  britte  $)erfon  Tnd.  pont  peralte- 
ten  9erbe  gésir  ober  gir,  liegen})  Ci-gît, 
( rneifl  auf  ©rabfchrtfttn  ) hier  liegt  ( be- 
graben) tout  gît  en  c«*la , ßg.  fam.  hier- 
auf beruhet  afleSi  hierauf  fommt  alles 

an } c’cst-la  que  gît  le  Jiévre,  pro9.  pop.  ba 

flerft  ber  Änoten;  9uig.  ba  liegt  ber  4)unb 
gegraben.  ; , ^ 

Gî^e,  s.  m.  baS  Nachtlager;  bie  Nacht- 
herberge  eines  ÎR  etfenben  î it.  bas  ©chlaf- 
qelb;  it.ççf  überfeine  Verberge}  eine 
SBohnung;  etn  Slufcnthalt;  it.  T.  baS 
£ager  eines  ^afen  ; it.  ber  Unterteil  beS 
^interoiertelS  oom  Ochfem  it.  ber 
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bendein,beruntere(unbeweglithe)$iûhl* 
dein;  it.  ber  ©runbbalfcn,  worauf  bie 
S5ohlen  einer  ©atteriebettung  lichen; 

un  lièvre  va  toujours  mourir  en  gîte  , prov. 

man  ftirbt  hoch  am  (tebfien  in  feinem 
Sîaterlanbe;  man  fehrt  nach  langen 
Steifen  gern  wiebet  in  fein  Söaterlanb 
furucf. 

Gîter,  v.  n.  «Nachtlager  bep  jemanben  ober 
irgenbwo  halten  ober  nehmen;  über« 
nachten;  0àger)  verborgen  Hegen  unb 
lauern. 

Givre,  s.  m.  ber  «Xauhreif;  ein  angefro- 
rener $uft,  §.  55.  an  ©äumen,  $flan* 
$en  k. 

G vre,  s.f.  (©ap.)  eine  SBiper;  ©chlange. 

Givré.èe,  wjj.  (©ap.)  croix  givrée,  ein  (baÖ) 
©düangenfreuj;  ein  Kreuj  mit  ©chlan* 
genfipfen. 

Glabre,  actf.  c.  (53otan.)  glatt  unb  glän* 
§enb.  frz  Sr-  ; ■ 

Glaçant,  ante,  adj.  gefrieren  macbenb; 
une  bise  glaçante,  ein  ciöfalter  «ftorb» 

winb. 

Glace , i.  f.  ba$  €iö  ; it.  ©efrornc* , ba$ 
$ur€rfrifchung  genoffeu  wirb;  (Konfeft» 

•.  beefcr  K.)  ein  Jutfergufj  auf ©atfmerf; 
it.  ein(baS)  ©ptegelglaô  ; einegefchliffene 
©piegeltafel  ; U.  ein  Kutfchenglaö , Kut» 
fchenfender;  fr.  glaces,  (3u  weiter.)  flcine 
glecf  en  in  ben  diamanten  ; froid  comme 
glace,  eiflfalt;  (f.  ûUCh  chandelle;)  ferré  à 
glace,  prop.  etfig.  f.  ferré  ; il  a gelé  à glace, 
cé  bat  €tö  gefroren;  boire  à la  glace, 
fein  ©etrint  mit  abgefublt  trinfen  ; 
glace  à la  crème,  ©efrorneô  pon  9Ubm 
ober  ©ane;  gefrome  Kreme;  glace  en 
beurre,  ©efromrt  in  ©cftalt  ber  ©ut* 
ter;  glace  de  framboise,  ©eftorne*  Pon 
Himbeeren;  glaces  soufflées,  gebiafene 
©piegelgläfer  ; glaces  coulées,  gegoffene 
©piegelglifer;  glace  de  cheminée,  ein 
Kaminfpiegel  ; poire  de  glace,  bie@la$* 
frirne , ©idbime  ; pomme  de  glace , ber 
©iöapfel  ; ©laôapfel  ; ÇOtoSfowiterapfel; 
étain  de  glace , T.  ©iômuth/  bû$  £tnn 
bamit  duftiger  unb  farbiger  su  machen. 
Fig.  air  de  glace , eine  falte , frodige 
gjîiene  ; cœur  de  glace , ein  eiöfalteö 

- (unerapfinblidKä)  JpftS ; rompre  la  glace, 
M €i<  ober  bie  ©ahn  breebrn;  ben  ©eg 
tooju  bahnen  ; ben  erden  ©chritt  wagen; 
bie  erden  ©chroierigfeiten  heben. 

Glacé,  ée,  part,  et  adj . gefroren  IC.Î  taf- 
fetas glacé,  glacierter  Êaffet;  ein  §wep* 
farbiger,  auénehmenb  glân$enber  £af. 

. fet;  gants  glacés,  glacierte  J^anbfchuhe; 

. broderie  glacée,  glacierte(b.  i.  darf  g e* 

- glättete)  ©tieferen  pon  ©olb  ober  ©il» 
ber;  fruits  glacés , ©efrorneôpon  Jrudj« 
ten;  des  oranges  glacées  en  fruits,  ©cfroweä 
»on  $ometan§en  ic.  tn  ©edalt  ber  ftrûch* 

■ te;  blé  glacé,  ©laétpeiien;  herbe  glacée. 
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ober  *.  la  glacée , ba$  ©iéfraut  ; gefror- 
ner  Jicoibtô;  hiver  glacé,  (poet.  ) ein 
faltet  rauher  ©inter  ; une  sueur  glacée, 
(hpperbolifch)  ein  ciéfalter  ©chtoeiô;  un 
coeur  glacé,  beffer  coeur  de  glace , f.  bei) 
glace. 

Glacer,  v.  a.  (eigentlich  Pom  Jrod)  gefrie- 
ren machen;  it.  ei$falt  machen \fig.  et- 
darren  machen  ; («Wahl.)  glacteren;gla- 
flren  ; glafurcn  ; (f.  glacis ;)  (Kochfund) 
glacieren  ; it.  glacer , v.  n.  unb  pi.us.  se 
glacer,  v.  riß.  gefrieren;  ju  €i$  frieren 
ober  werben;  T.  glacer  des  fruits,  fruchte 
ûberjucf  etn  ; (f.  glace;)  glacer  en  broderie, 
©olb*  ober  ©Überarbeit  mit  ©eibc 
fchattieren;  — des  étoffes,  ©toffe  ober 
3euge  glacieren  ober  glänjen  ; — les  sou- 
liers etc.,  bie  ©chuhe  jc.  glänsen  ; — une 
doublure,  batf  putter  eine#  Kleibeé  fo 
annähen,  bai  e$  gang  glatt  anliege; 
son  sérieux  me  glace,  fein  ernflhüftetf 
©efen  macht  mich  erdarren  ; la  vieillesse 
glace  le  sang,  ba*  SUter  macht  bas  ©lut 
fait  unb  darr. 

G lacer ie , s.f.  T.  bie  Kund  / ©piegelglo* 
ju  machen. 

Glaceux  ^ euse , adj.  T.  (pon  ©beldttnen) 
unrein;  wolftcht;  (f. glaces). 

Glacial,  ale,  adj . etàfûlt;  un  vent  glacial, 
ein  eiéfalter,  grimmig  falter  ©inb;  U 

mer  glaciale,  ba$  ©tômcetî  les  zônes  gla- 
ciales, bie  falten  ©rbdriche;  un  air  gla- 
cial, f.  air  de  glace,  frei)  glace;  une  ré- 
ception glaciale , eine  frodige,  ciéfûlte 
Aufnahme. 

Glacier,  s.  m.  nouv.  ein  îimonabicr,  ber 
©efrorneö  macht. 

Glacière,  s.f.  bie  ©iögrube;  ber  €iéfeller; 
it.ßg . b.  i.  ein  eiéfalteô  promet. 

Glaciers , $.  m.  pl  bie  ©iéberge  ober  ©let* 
fefrer  in  ber  ©chmeis» 

Glacis,  s.  m.  ein  fünfter  Abhang;  eine 
unoermerft-abhängige  gliche;  (^ottif.) 
baé  ©laciö;  bie  Jelbbrudmchre;  eine 
unmerffidhe  Slbbachung  Der  äuicrfleit 
55rudmehre,  gegen  ba*  Selb  hinauf; 
(ÜXahler)  bie  ©lafur;  eine  burchflehtige 
Jarbe,  woburch  bem  ©emählbe  eilt 
glänsenberer  Jarbcnton  gegeben  wirb; 

le  glacis  de  la  doublure,  (©cfrneib.)  bfl$ 

glatte  Anliegen  eine«  ^utterö  am  Ober- 
Seuge;  it.  bte  5R«ht,  womit  ba$  Unter- 
futter an  ben  Ueberjug  genähet  wirb. 

Glaçon,  s.  m.  eine  ©itffchoUe;  ein  ©tuef 
<£ié;  it.  glaçons,  (©auf.)  ^ütathen, 
welche  ©itffcfroQen  pordeUen. 

Gladiateur , s.  m.  (alte  ©riechen  u.  SXomer) 
ein  Rechter;  ©labiator;  it.auj.m.p.  ein 
SXenommidi  ein  Klopffechter;  einer, 
ber  für  ©elb  mit  allerlep  Sitten  pon 
©affen  ficht. 

Glaïeul,  s.  m.  ber  ©chtPertef  ; bie  ©ieg- 
wurj;  bie  ©chmertlilie ; sl*icui  ruant. 
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î>er  etinffd)»«te  l ; baé  SOanjenfraut  Glaner,  *.  a.  sichren  lefen  ober  auffeiYnî 

/ *tiA%  ^ Âutfeffc ; naiftwtln  j ü.  - v.n%\ 

fam.  il  a laissé  à glaner  apiès  lui , er  f)ûl 

nod)  fin  weites  ftelb  ju  bearbeiten  ûbriq 
gciaiTnii  eô  ligt  fid)  barûber  nod)  ptef 

tilgen  IC.  J on  ne  fait  plus  que  glaner  après 
les  anciens,  mfltt  ftoppclt  Den  8Ut«l  OUC 

nach. 

Glaneur,  euse,  ber  21eb«nlcf«;  ©toppler; 

9îacblefer;  9îacbffoppler;  bie  Bebten* 
leferinn  :c. 

Gia  .is,  s.  m.  berS9el$,  ein  grog«  Jluf* 
fîfd)* 

Gianure,  s.f  bie  Slebrenlefe,  tflacblcfct 
b.  û bie  gcfammelten  Sie  bren  felbfh 
Glapir , v.  n.  (p.  jungen  Jpunben  unb  5ûdj# 
fen)  belfern,  gÄlfern,  (geifern,)  b.t. 
fdtatf  unb  beUtönenb  bellen  ; it.Jig.(io on 
Verfoncn)  febrepen;  fcbreçenb  unb  fnar» 
renb  reben. 

Glapissant,  ante,  adj.  belfernb;  gâlfernb, 
freifebenb  i (f.  glapir). 

Glapissement,  s.  m.  bflö  belfern  unb  ®Ä1« 
fern  ber  fleinen  Jpônbcben  i it»  ba$  ©ei« 
len  ber^uebfe;  it.fg.bat  Äreifdten,  b« 
freifebenbe  îon  einer  rebenben  Verton. 
Giaréoie.i.m  ber  ©tranblöufer;  ba*©rieg« 
bubn;  ein  fd^.epfenartiger  »ßogel. 

Glas,  s.  m.  bog £obtengelöute;  bie  &obten« 
glocfe. 

Giaucium,  s.  m.  T.  (lat.)  gehörnter  SPtobn; 

i)ôrnermobn , (pavot  cornu). 

Glaucome,  s.m.  T.  ber  grüne  ®taar,  ein 
21  u gen  fehler. 

Giaux,  s.  m.  (lat.)  bo$  SDîilcbfraut;  tin 
Vfïanjengcfdblcdjt,  (herbe  au  lait). 
Glayeul , f.  glaïeul. 

Glèbe,  s,f.  (lat.  gleba ,)  ein  €rbfloO;  es- 
claves ob«  serfs  de  la  glèbe,  <&c(âPfn 

ober  leibeigene,  bie  oon  bem  ©runbe 
unb  ©oben,  worauf  fie  bienen,  unjer* 
trennlid)  fmb. 

Glène  ober  Glénoide,  s.f.  (Bnat.  ) Die 
Vfaniic;  eine  siemlid)  flache  Jjjôblung 
an  einem  Änodjen , worein  ficb  fin  an« 
bercr  Âiiodtcn  einrugt. 

Glénoidale,  adj.  f.  (Bnat.)  cavités  glénoï- 

daies,  bie  Vfûnnenbôblen;  bie  Vfannen 
^ cineö  Ânocben*. 

Glette,  s.f.  (beutfeh)  T.  gatt  litharge , 
©ilberglötte. 

Glissade , s.f  bas  ©litfdjen;  Sluoglitfdjen. 
bflô  SiuOgletten. 

Glissant . antr,  adj.  fcblupferig  ; worauf 
man  leidtt  auöglciten  ober  auäqlirfcbcn 
fûnn;  c’est  un  pas  bien  ghssant,7?£.  ba$ 
ift  eine  fcbltipfrige  (ober  bebenfltcbc,  ge* 
fithrlidje)  ©nebe,  ein  mißlicher  jrtanbcl. 
Glissé,  èe  , part,  et  adj.  geglitten  ; au$« 
geglitfrfjo  U.  leife  bingefabren;  it.  ein« 
gefcblidien  te.  f.  glisser.;  — s.  m.  (&an$- 
fun#)  ber  ê>d)leiftdjritt. 

GUsscrnent,  s.rn.  T . bfl$  (Blltfcftcn  Ober  B&* 

glitfcben 


(aud)  espatule,  spatule) 

Glaire, s.f.  ber  ©djleim;  eine  jÄbe#<ucb 
tigfeitim  menfdjlicbeu  Äörper;  (f.  p- 
tuite  ; ) ù.  ungetod)teÿ  €oerflar;  inf. 
(©uebb.)  ©çerweig  jum  Sergolben  ; i/. 
T.  ein  bell«  fflccf  in  manchen  unjciti 
gen  diamanten. 

Giairer,  v.a.  (©ud)b.)  epweigen;  mit €per 
»eig  bcflrcidjen. 

Glaireux,  euse,  adj.  fd)leiniig;  fieberig î 
poll  (d)leimiger  3Äaterie. 

Glaise,  s.f.  unb  adj.  f.  terre  glaise,  bCV 
£etten,  ein  feiner  l^bon. 

Glaiser,  v.a.  mit  woblgefdtlagcnem  feinem 
îtbone  überleben,  auOlcgen  ic. 

Glaiseux,  euse,  adj.  tboiligï  OUSf^bonbe 

tlebenb,  ober  îbon  entbaltenb. 

Giaisiére,  s.f.  eine  l^bongrube. 

Glaive,  s.  m.  (bob«cr  @tpl)  baö  ©djroerti 
glaive  spirituel , brtô  gei|llid)e  @d)wert; 
bie  geijilidte^uritsbiftion  ober  ©croalt; 
bie  geiillicbe  übrigfeit;  le  glaive  tem 
porei , bie  rocltlidte  Dbrigfeit;  la  puis- 
sance du  glaive,  baO  5Xed)t  über  £ob  unb 
£eben;  le  glaive  vengeur,  bû3  SXûcbfdtwert. 

Glama,  Lhama,  s.  m.  (fpan.)  DaO  £ama; 
ba*  peruanife^e  ©cbaaffameel. 

Glanage , s.  m • bit  21ebrenlefc  ; prvel,  bie 
2Rad)lefe. 

Gland,  r.  m.  bif  €id)C(;  prvel.  €<fet  î it 

(®id)el)  perfehiebene,  einer  ©icbel  ähn- 
liche 5)inge,  j. '5.  bôljerne,  niitQolb-, 
©über*,  @eiben*jôben  ic.  iiberjogene 
Ânôpfc  an  Äleibetn,  QuAflcheit  :c.  ; 
(21nat.  ) bier€id)d,  ober  ber  iuficrfif 
iîbcil  beö  männlichen  ©licbcO,  auch  ber 
Älitoriö;  (^ammmad)er)  bte  Âluppe; 
ein  hölzerner  ©chraubflocf  ; (V«goj 
mentm.  ) bie  Swinge  ; gimd  de  tene , bie 
2tcferetd)cl;  €rbnufj  ; gland  de  mer , oie 
©ee*€id)fl;  fo  beißen  alle  pielfcbalige 
2Dtufchclgefd)lechterf. 

Glande,  s.f  eine  £tllfc;  Ît.  glandes,  vu/g. 
bie  SOtanbeln  im  i>alfe  (T.  amygdales); 
it.  qcroiffe  jufAUige  ©efchroulilcn  uub 
©cfdbrofire  intpcnbigim  Jpalfe;  la  glande 
pinéaie,  bie  3itbelbrûfe  :c. 

Glandé,  ée,  adj.  T.  cheval  glandé,  ein 

Vfcrb , bem  bie  prüfen  unter  ber  ®a 
nafîe  gcfcftwoUen  finît  ; chêne  glandé, 
(îôap.)  eine  €idjc  poil  €id)eln  oon  an- 
berer  Jarbe. 

Glandée,  s f.  bie  £id)clcriitc  ; /e.bic^ichel» 
mafl  ; prvel.  bûô  ©cfcrich;  bie  (Etfcr. 

Giandule , s.f.  eine  f Icinc  ^rû fe. 

Glanduleux,  euse,  adj.  brûfiq J Auö prüfen 
jufammengefeftt. 

Glane,  s.f.  eine  i)ûiib  Poll  Siebten  pon  ber 

5Rach(eire;  une  glane  de  poires,  ein  J^ÛU- 

fen  Heiner  33irnen  ; bu*  an  einem  2l|te 
bicht  bepfammen  fïHen;  glane  d’oignons, 
ein  ©uub  3n>i(bdtit 


Digltized  bj^Googla 


Glis  G loi 


Glor  Glos 


609 


glitfchen  Dlattcr  tfirpct  ûbercinanbcr  î 
ù.  ba«  ©litfchen  ouf  Dr m €ife. 

Glisser,  v.n.  (unwittfûhrlich)  gleiten;  au« 
gleiten;  glitfchen;  auöglitfchen;  it.  auf 
hem  €ife  fbrtglitfd)en  ober  fchleifen  ; it. 
(0.  ©achen)  au«gleitcn;  au«glitfchcni 
auérutfehen;  it.  abgleitcn;  abglitfchen; 
ûbrutfdben  ; le  verre  m'a  glissé  des  mains, 
ha«  ©la«  iff  mir  au«  ben  J&dnben  gc- 
ÔÜtfd)t;  gloser  sur  qch.,  fachte  über 
etwa«  hinfahren;  barüber  hinwtfcficn 
ober  roegrutfaen;  it.Jig.  eine  Materie 
nur  obenhin  berühren;  nur  wenig  ©in» 
hrutf  auf  etwa«  machen  ; se  glisser , v.  ré  fl. 
fid)  fait  unoermerft  irgeubwo  hinein 
fchleidjen  ; it.Jig.  ( j.  0,  ftchlern  ic,  ) 
fldb  etnfd)lcid)cn,  Fig.  etprov.fam.  le  pied 
lui  à glissé,  (wenn  jemanDen  jufidiqcr* 
weife , ober  but  d)  feine  eigene  ©chulb 
etwa«  93crbricglichc«  roieberfahren  tff) 
er  ift  neben  au5gcglitfd>t. 

Glisser , v.  a.  etwa«  gr  nj  fachte  hinein  thun  ; 
unoermerft  hinein  fehieben,  hinein  fie» 
den.  Fig.  glisser  un  mot  dans  un  discours . 
ein  «Bort  in  ber  SXebe  fallen  (ober  laufen) 
taffen  ; glisser  une  opinion  dans  l'esprit  de 
un. , iemanben  unoermerft  eine  Meinung 
beobringen  ober  einflögen. 

Giisseur,  s.rt.p.us.  einer,  bet  gern  auf  btm 
Sife  fchleift;  ein  ©d)leifer,  ©litfeher.  ■ 

Güsjoire,  s.f.  eine  ©chleifbahn,  ©litfdj* 
bahn  auf  bem  €ife. 

Globe, s. m.  ein  runber  Körper;  eineÄugel; 
globe  céleste,  eine  (fünfUicbe)  Jpimmel«* 
fuget;  globe  terrestre,  eine  ©rbfugel; 
les  globes  célestes,  qqf.  bi€  4>tmmcl«* 
fugein,  b.  i.  bic  ©terne;  globe  impérial, 
ber  $Xeidj«apfel  ; globe  de  feu , eine 
geuerfugel  ; (BrtiU.)  bie  Jcucrfugel; 
£eud)tfugel;  — de  l’œil,  ber  Augapfel 
(au d)  prunelle);  — de  compression,  fine 
&rt  Bitten , bic  einen  fpbürifchen  £>rucf 
auf  ba«  umherliegenbe  Cibteich  hcroor* 
bringen. 

Globulaire,  s.f.  bie  Kugelblume;  Kugel« 
magliebe. 

Globule,  s.  w.einefleinc  Kugel;  ein(ba«) 
Kügelchen. 

Globuleux  , euse , adj.  au«  fleînett  KÜgfl* 
eben  jufammen  gcfeçt. 

Gloire,  s.f.  ber  SKuhm;  bic£errlid)feit; 
bie  €hrc  ; ber  ©toi;;  it.  (im  bifen 
©inné)  bie  £hrfucbt;  SXuhmfucht;  (»Utah* 
1er)  eine  ©lorie;  ein  ©ernähre/  ba«  ei» 
non  offenen  Rimmel  (ober,  bie  himmli* 
fd>e  fterrlic&fcit)  oorffeUct;  (tn  ©chau» 
fpielpâufern)  eine  ©lorie;  ein  erhöbe* 
ner  unb  illuminirter  Ort,  wo  ein  offe- 
ner Fimmel  mit  ben  beibnifchen  ©ott» 
beiten  oorgeffellt  wirb;  it.  bie  ©lorie; 
ber  ^eiligenfdjein  3 (£ufffeuerw.)  ei* 
T.  /. 


ne  ©lorfc;  eine  groge  ©riffantenfwtne 
pon  40—60  gfug  im  ©urchfdmitt;  U 
gloire  de  Dieu,  bie  €hre  ©otte«;  ©otte« 
€hre;  vaine  gloire,  eitler  SXuhm;  eitle 
(Ehre;  la  gloire  étemelle , bie  i)crrlid)feit 
©otte«  unb  be«  ewigen  £cben«  ; faire 
gloire  d’une  chose  ober  de  faire  qch; , 
eine  £b re,  einen Stuhm  in  etwa«  fuien; 
mit  etwa«  prahlen;  ffch  womit  rühmen; 
womit  grog  thun  ; ù.  fîch  eine  €&re 
WOrau«  machen  ; il  faut  rendre  gloire  k 
la  vérité , man  mug  ber  ©ahrheit  bie 
£bre  gehen;  Grotius  étoit  la  gloire  de 
tous  les  savans  de  son  siècle,  ©rottU« 

war  bie  JJierbe  fl#«  ©eiehrten  feiner 
Seit. 

Gloria  , s.  m.  «it)  ba«  (ober  bie)  ©loria, 
bfrfentge^er«,  ber  am  €nbc  ber  ffMalmcn 
ob«  anberer  Kirchengcbcthe  gefungcit 
wirb. 

Gloriette,  s.f.  ein(ba«)  ©arte«hüu«djen. 
Glorieusement  «rfr.-bJchfr  rühmlich ï tuhm* 
wurbig  IC, 

Glorieux,  eusf  , adj.  glorreich  i it*  rühmlich; 
[t  tuhmwùrbig  ; it.  flolj  unb  eingebilbet; 
it.  rufcmrebig;  it*  s.m.  ein  SXubmrcbiger; 
Prahler;  ©roffprechcr;  le*  corps  glorieux, 
( ffatt  glorifiés , ) bit  ocrfldrten  £eibcr  ber 
©eligen , nach  ber  äufecflebung  ; il  n’est 
pas  corps  glorieux, prov%  et  iff  fein  ©ngel; 
e«  hangen  Ihm  noch  *icle  menfchlidjc 
©chwachheiten  an. 

Glorification,  s.f.  bie  ©erflürung,  Lethert* 
' lichung  ber  $u«erwdjjlten  im  ÂimmeL 
Glorifier,  v.  a.  (@ott)  oerberrlicnen , lob- 
pretfen;  u . perhertlichen,  perfldren;  bec 
ewigen  £crrlid)fcit  theilhaftig  machen; 
se  glorifier  de  qch.,  fîch  einer  ©adje  rüh- 
men ; ffolj  auf  etwa«  fepn  ; — dans  qch. , 
I feine  ©hrc  in  etma«  feçen. 

Gloriole , s. f.  (au«  bem  £atcin.)  nouv.  mépr. 
ein  armft  liger,  ein  flmer,unbebeute  nber 
9tuh  m.  • 

Glose,  s.f.  clne©loffe,  b.t.  biehuchffibliche 
3u«legung  eine«  bunfeln  oberunbefann- 
teft  3Öorte«  in  eben  berfelben  ©proche; 
it.  qqf  ein  Äommentariu«;  Oîoten  ober 
Slnmerfungen  über  ein  ganje«  SQerf  ; it. 
eine  2lrt  @ebicf)tc , worin  jebe  ©troph« 
Och  mit  einem  58er«  au«  einem  anbern 
©ebichte  enbiget/  hier  aber  mcift  in  einem 
gan§  anbern  ©inne  angewenbet  wirb; 
la  y ose  ordinaire,  bie  SKanbgloffen  bet)  ber 
©ulgata  î la  glose  d’Orléans,  prov . eine 
©rfl&rung,  bie  unbeutlichtr  ifl  al«  ber 
Sert. 

Gloser , v.  a.  ach. , gloffteren  ; ©(offen 
(wo$u)  machen;  (f.  glose;)  it.  9.  ru 
sur  qch.,  über  etwa«  gloffteren;  ©loffen, 
bo«hafte  ainmerfungen  über  etwa«  ma- 
chen ; eine  #anblung  ober  SÄcbe  übrf 
au«legen;  fritifftren. 

Gioseur,  s.  m.  einer,  ber  fîch  über  alt« 
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Aufb&lt/  ber  alle«  «bel  au«leget/  ber  alle«  Glutinant,  s.  m.  (ÜKebij.)  eto  binbenbe« 


fabelt;  ein  ©loffenmacber  ; ein  €rjt«b* 

. 1er  ; ein  (Ermittler. 

Glose  use , j.y.  eine  Crjtûblerinn  îc. 

Glossaire,  «. m.  ein  ©loffarium;  ein  erflü* 
renbeô  £erifon  ber  unbefannten/  alten/ 
barbarifeben  te.  porter  einer  ©pradje. 

Glossateur,  s.m.  ein  ©ioffator;  einer/  ber 
©(offen  oècr  Sludlegungrn  über  ein  ©ueb 
macht. 

Giossocatoche,  *.  m.  T.  bet  3ungenbalter; 
ein  cbirurgifcb«6  ^nflrumcnt. 

Glossocome,  i.  ni.  T.  bie  Q5einlaî>c , (bereit 
fïd>  bie  alten  SöunbÄr  jtc  bep  © cinbrücbcn 
bebienten). 

Giossographie , s.f.  T.  eine  auéfübtUcbc 
©efebreibung  ber  Bunge  ;f*-  f.  giossoiogie. 

Giossoiogie,  s f.  T.  eine  gelehrte  Sibbanb* 
lung  non  ber  Bunge;  (f.  baô  sBorberg.) 

Glossopétre,  s.  m . tin  Bungenflein;  vuig, 
eine  ©cblangenjunge/  b»  i.  ein  verffei« 
rerter  £apfîfd)|abn. 

Glossotomie,  $.f.  T.  bie  anatomifdje  3u* 
bereitung  ber  Bunge. 

Glotte,  s.f.  T.  ber  £uftrübrenfpalt/  (burcf) 
welchen  wir  bepm  Sltbembolcn  unb  9te 
ben  bie£uft  au«»  unb  einlaffen). 

Glouglotter,  v.  n.  (vom  W&lfcben  Jpahn) 
foUern  ; fudern. 

Glouglou,  s.  m.  ©hnfgtucf  ; ein  îôort, 
womit  man  ba«  ©crüufd)  ober  ©luden 
be«  SEÖein«  ober  einer  anbern  SlufiTigfeit, 
in  ber  Ächle,  ober  wenn  ei  au«  einer 
Slafcbe  gegoffen  wirb , anbeutet. 

Gloussement,  s.m.  ba«  ©ludctt/  ©ludffen 
ober  ®lucb§cn  einer  Jpenne. 

Glousser,  v.  n.  (p.  einer  Jpcnnc)  glucfcn; 
glucffen,  glucbjcn. 

Glouteron,  s.m.  ba«  Älettenfraut. 

Glouton,  onnc , adj.  gefräßig;  fräßig  » freß 
gierig;  it.  s.  m.  ein  «Bielfraß; *'•  ober 
goulu,  ber  Söiclfraß»  ein  vierfüßige« 

Shier.  • 

Gioutomv*ment,  adv.  gierig;  auf  eine  gefra 
ßige  5lrt  tc. 

Gloutonnerie,  s.f.  bie  ©efraßigfeit;  Jreß 
gierbe. 

Glu , s.  f.  ber  SBogeUeim  ; it.  vulg.  flat: 
gomme,  ©UUimi;  it.  fg.  fam.  CtWa« 

woburd)  man  gelotft  wirb. 

Gluant,  ante,  adj,  fieberig  » avoir  les  mains 
gluantes,  fieberige  JpÄiibe  haben. 

Gluau,  s.  m.  eine  £eimrutbe;  tendre  des 
gluaux,  £eimrutben  auffterfen. 

Gluer,  v.  a.  mit  SBogeUeim  beffreiebm 
fieberig  machen. 

Glut,  s.m . T.  große«  SXoggcnffroh  §um 
iDacbbecfen  unb  ©tnpaefen. 

Gluten,  s.m,  T.  ba«  ©luten;  bie  btnbenbe 
Materie;  bie  Materie/  bureb  welche  bie 
4bei(f/  worau«  ein  feffer  Körper  beffe&t, 
mit  einanber  verbunben  fînb/  unb  jufam* 
men  bangen. 


Mittel. 

Glutinatif,  adj.  et  s.  m.  T.  binbenb  ; JU» 
fammen  bcilenb;  ein  jufammenhcilen* 
be«  Mittel. 

Slutineux,  euse,  adj.  T.  ffatt  gluant. 
Glyconien  ober  Glyconique,  aejj.  m.  eilt 
*ßcr«  / ber  au«  einem  Spondaeo  unb  au« 
jwep  Dactylis  bfftebt. 

Glyphe,  s.  m . (©auf.)  ein  ©djlih;  ein 
vertiefte«  ©lieb , ei  fep  nun  eine  J£)obl* 
fehle  ober  ein  eefiger  SKinnenffretf. 
Glyptique , s.f.  T.  bie  ©teinfebneibefunff. 

Glyptographie,  s.  f.  T.  bie  ÄeWUntß  ber 
gefebnittenen  ©teine. 

Gniolc , s.f.  (Äreifelfpiel)  ba«  £och,  wel« 
<be«  ein  Greifet  in  ben  anbern  macht. 
Gnome,  s.m.  Gnomide,  s.f.  ein  ©nome» 
eine  ©nominu/  ein  ©nomenweibeben/ 
b.  i.  ( bet;  ben  Äabaliffen  ) fleine  (Erb« 
geiltet  / ©erggeiffereben , welche  bie  un- 
tertrbifeben  ©cbiçc  bewahren/  unb 
$reunbe  ber  3)tenf<ben  ftnb. 

Gnomique,  adj.  c.  b»  i.  sententieux;  in 
folg.  : un  poëme  gnomique,  (in  ©ebtcbt 
voll  ©entenjen. 

Gnomon,  s.m.  T.  ber  Seiger  an  einer  ©on* 
neuuhr  ; it.  ein  aftronomifeber  Beiger , 
womit  man  bie  JF>6b*  ber  @onnc  unb 
ber  ©terne  mißt. 

Gnomonique,  s.f.  T.  bie©nomonif;  bie 
©onnenuhrfunft;  it.  adj.  c.  colonne  gno- 
moniqne,  eine  Ubrfäule  ber  Sllten. 
Gnostiques,  s.m.pi.  ©noffifer;  £eute/  (in 
ben  erften  Betten  ber  cbrtlfltcben  Ätrcbel 
bie  ffcf)  einer  hohem  ©rleucbtung  ingetjt^ 
lieben  ©acben  rühmten. 

Go,  in  folg,  tout  de  go,  adv.  pop.  ffatt 
librement , sans  façon  ; it.  jlatt  tout  d’ua 
coup. 

Gobbe,  s.f.  ein  vergifteter  ©iffen/  ben  man 
zuweilen  ben  jpunben , ^ùcbfen  ober  au* 
bern  ^hteren  vorwirfe,  bamit  fie  bavon 
fterben  follcn.  ... 

Gobé,  ée,  part,  et  adj.  gierig  htttabgc* 
feblueft;  it.  weggefangen  ; f.  gober.  ' 

Gobelet,  s.  m.  ber  ©ecberj  ^rinfbecberî 
ba«  &rinfgla«;  bevbe  meiff  ohne  5uff  ; it. 
ber©ecbcr  ber  »^afcbenfvieler;  «v.  (ehern, 
am  franièf.  ^ofe  ) ein#ofamt,  welche« 
bie  ^)ofb&cfer(Q/  ba«  ©djenfamt  unb 
bie  Fiuiterie  jufammeit  in  ftcb  begriff; 
gobelet  de  gland,  ein  ©icbe Ifcbuffelchm 
(auch  cupule);  gobelet  émétique,  fin 
©pevbecber;  jouer  des  gobelets,  au«  ber 
fcafebe  (vielen;  joueur  de  gobelets,  eût 

îafcbenfpieler;  it.fg.  ein  Itjliger  Be- 
trüger. 

Gobelin,  f.  goblin. 

Gobelins,  s.  m. plus,  bie  berühmte , t>att 
Gilles  Gobelin  gegiftete  ©<barlad>f&r« 
herev  unb  ^apetenmanufaftur  «u  $ari«* 


Gobe  Gode 


Gode  Goll  6n 


Gobelotter,  p.  ru  pop.  m.p.  nipp  fît  î it.  ht* 

Gobe-mouche,  i m.  ber  ftli*gcnfchnâpper; 
eine  2trt  Meinet  ©ögcl;  A eine  2trtf(éi* 
nrr  Steten  auf  ben  Antillen}  ßg.  fam. 
ein  3af?errj  ein  ©tmpel;  it.  ein  0tu* 
denfänger. 

G^ber,  % ’.a.fam.  gierig  (ober  haftig)  ein* 
. fchlucfen  ; perfichlucfen  ; auf  einmal 
fiinabfchlucf  en  ; it.ßg.  ju  leichtgläubig 
fenn;  ju  leicht  glauben;  it.  qi.,  einen 
fchneU  auffangen;  wegfehnappen;  weg* 
fangen;  weghafchen;  gober  un  oeuf  frais, 
ein  frifchc«€i)  auSfchlurfen.  Fig.  etProv. 
fam.  il  a gobé  le  morceau  ober  le  merlan, 
er  hat  bie  <pide  perfchlueft;  er  hat  (ich 
etwa*  weift  machen  taffen  ; ilgobe  tout 
ce  qu’on  lui  dit,  er  glaubt  alle«,  wa« 
man  ihm  fagtî  gober  des  mouches, 
fliegen  aufhafthétti  Sföinb  haben , b.  i. 
mit  SKuftigftchen,  mit  vergeblichem 
Sparten  unb  hoffen  tc.  feine  3 eit  per* 
tänbeln. 

Goberge, s.f  eine  2trt#ifchc,  bie  auch  unter 
bem  Nahmen  ber  ©toefftfehe  getrorfnet 
nach  Europa  gebracht  werben. 

Goberges,  s.f.piur.  bie  ©ettbreter  unten 
im  ©ett;  (£ifd)ler)  eine  2trt  großer 
£eirmwingen,  bie  au«  einigen  ©taugen 
belieben. 


* l 


se  Goberger,  c«.  riß.  pop.  fid)  luftig  mfl* 
d)en;  it.  fich  gütlich  thun;  — de  qn., 
fleh  über  jemanb  luftig  madjen. 

Gobet,  s.  m.fam.  ber  Riffen,  ben  man 
gierig  einfdjlucft;  (f.  gober;)  it.  ol.  ftatt 
goitre,  gosier;  (jalfen.)  eine  Slrt/.bte 
SÄebhuhner  mit  bem  £abichtober  ©per* 
ber  $U  fangen  ; prendre  qn.  au  gobet , fig. 
fam.  einen  an  ber  Ächte,  am  Äragen 
ergreifen  unb  fortfchleppen. 

Gobeter,  v.  a.  T.  mit,  ber  ÄeUe  Mörtel 
ober  ©pp«  in  eine  ©teinfuge  werfen, 
unb  ihn  mit  ben  Jingern  hinein  brutfen. 
Gobeur,  s.m.pçp.  einer,  ber  gierig  etwas 
hinuttterfchlueft;  it.ßg.  ein  Eeichtglädi* 
biger  î (f.  gober  ;)  gobeur  de  mouchés,,  f. 
i i gobe- mouche,  if. . -, 

Gobin  , i.  m.  bad.  ftatt  bossu  ; it.  c’est  un 
plaisant  gobin,  iron.  eö  ift  ein  feltfamer 
. ÄäU$»'  „ • Z’.*' 

Gobiin , s.m.  ber  Äobolb,  IJJeltergeift  îc., 
Änedjt  «Ruprecht,  bie  Meinen  Äinber 
*■;  barmt  furchten  gu  machen. 

Godailler,  v.  n pop.  $echen  ; brap  faufen. 
Gode,  s.f.  bie  ©eememe.  - 
Oodeau , s.  ni.  i la  godeau,  T.  eine  2lrt , 
Söcinftäcfe  Ht  pftanjen  ha  ba«  «Rebholj 
blo§  in  bie  (Erbe  geftccf  t wirb. 
Godelureau,  s.m. plais,  ber  ^nngfern? nccfjti 
ein  junger  ©tuher  ; ein  füfü«  Herrchen. 
Godenot,  s.  m.  ein  Meines  «JRännchen  pon 
(Elfenbein;  eine  Meine  $uppe  eine«  £a^ 


fchcnfpieler«;  it.  ßg.  mipr . ein  Meine« 
ubelgeftalteter  ÜRcnfch. 

Goder,  v.  n.  ftch  falten  ; falfche  galten 
werfen. 

Godet,  s.  m.  ein  Meiner  ©echet,  ein  rtm* 
be«  £rtnfgcfd)irr  ohne  Juft  unb  Jpanb* 
habe  ; T.  («Rotbgieftcr)  ba«  ©ieftlod)  > 
eine  «Rohre,  rooburd)  ba«  «JRetaH  in  bie 
gorm  läuft»  it.  eine  ©pepröhre  an  ei* 
ner Dachrinne;  (Maurer)  eine 2lrt  ttapf* 
förmiger  Meiner  jugen  in  bem  ® emäuer, 
ober  in  einer  2Banb;  («Otahür)  ein  Ocbt* 
ober  Jarbcnnäpfdjen  ; ein  ©djiflfdben; 
(©ärtn.)  ber  Äclch  einer  diurne  (fonft 
calice);  it.  godets,  (an  SSMerfünflen, 
an  «Paternofterwerfen  k.  ) bie  ©chöpf* 
» eimer;  it.  godets,  (an  «Dtuhlräbern  ic.) 
ftatt  aubes,  ali ves ,*  bie  * ©choufeln ; 
porter  son  chapeau  ert  godet , ben  «Rattb 
ber  htnberften  £utfrämpe  umgefchlagen 
tragen.  " / 

Godiveau , s.  m.  (Äochf.)  fine  Strt  Jüllfcl 
pon  gehabtem  Äalbffcifch  tc. 

Godron,  s.  m.  eine  ruhbe  $alte  an  #anb* 
fraufenre;;  T.  ein  runb  auGgefchweifter 
Dierath  um  ben  «Raub  fllberner  ©efäftc, 
ober  auch  ber  Äifchlcr*  unb  ©ilbhauer* 
arbeit;  (©auf.)  eine  €perlcifte;  einer* 
habenerepfirmigcr^icrath;  it . qqf  ftatt 

goudron. 

Godronner,  v.  a.  ruîtb  falten  ober  fälteln; 
it.  einen  9tanb  ium  Jierath  an  etwa« 
machen;  (f.  godron).  4 
Goélette,  S.f.  (©chtftf.)  eine  2Tr t ©chif 
pon  ço  bi«  ioo  Tonnen. 

Goémou,  s.  m.  T.  eine  9ttt  «Otectgra«. 
Gbës  ober  gouet , f,  gouais. 

Golfe,  adj. c.  fam.  (p,  ÿerfonen  unb  Älei* 
buniiSftucFen ) grob;  tolpifch»  plump; 
unförmlich;  ungefchicf t tc. ; it * s.m.oi . 
eine  grobe  unb  platte  ^u«fprache;  bie 
•©proche  ber ©auern. 

Goffrment,  adv.  fam.  auf  C|rtt  grobe,  töl* 
pifdje  ic.  «Dtanicr. 

Gort o ns,  r.  m.pi.  (jjifdjcr)  ©rünblinge  unb 
| Meine  «aie. 

Gogaiiie,  ff  fpop.  ein  ©chmau«,  wobep  man 
fchrept  unb  lärmt;  ein  (ba«)  ©clag, 

à Gogo,  adv.  fam.  vivre  à gogo , - herrlich 

unb  in  Jreuben  leben  ; être  à gogo , poH* 
auf  haben. 

Goguenard,  arde,  adj.  ets.  ppftenhaft;  eitt 
^ofîenmacherî  ^offenreifter;  ©pafoogel. 
Goguenärder,  v.n.  hoffen  reifen;  aUerlep 
(inf.  niebrigen)  ©paft  unb  ipotTen  treiben; 
auf  eine  niebrige  9trt  fdierjen. 

Gogu  narderir.  s.f. fam.  «übriger  ©chc«H 
\*  gemeiner  ©pa§. 

Goguette*,  s.f. pi. fam.  ©djnurren;  luftige 
©djwänfc;  être  en  goguettes,  gar  luftig 
fcpn;  chanter  goguettes  à qn.,  einet» 

©ottifen  fugen. 

Goiland,  r,  m.  f,  mouette. 


Goin  Gonf 


6ia 

Goinfre,  ».  m.  pop  fin  Jrefferî  praffet*; 
©ctwelger;  ©d)limmer;v«/£.  einer,  ber 
üllffiöutd)  bie  ©urgel  jagt. 

Goinfrer,  v.  n pop.  frejfcn  Unb  fûUfcn  i 
fdjlAmmen  ; fdjwelgen  ; fehmaufen. 

Goinfrerie, s./. pop.  bû  Jreffcregi  ©chroel* 
gereo;  ©d)lammerci)  ; baô  greifen  unb 
©aufen. 

Goitre , a.  m.  ber  itropf. 

Goitreux , euse , adj.  fropßg;  U.  lrOPfirf)t, 
b.  i.  fropfamg;  einem  Äropfe  àtjnlid). 

Golfe , s,  m.  ein  (Dteerbufen. 

Goi  fiche,  s f eine  2lrt  îOîufdjeln,  bie  wie 
Perlmutter  glinjen. 

Golile,  (cor.  golille,)  l.  f.  fine  Art  auf» 
wirtô  (lebenber  Jpalôfrageu  ber  (Spanier. 

Gomme,  »./.  baô  ®ummi;  //.  baô©aum* 
barj;  (©irtn.)  bai  ©ummi;  bic©aum» 
barjfraufbeit;  eine  gcwiiîe  &ranffycit 
brr  Äernobflbiume , ba  ihr  ©aft  wie 
©ummi  berauô  fließt  ; gomme-gutte, 
©ummigutt;  ©ummigutta;  gomme  ré- 
sine , ©ummi&arj  ; gomme  arabique, 
arabifeheô  ©ummi. 

Gommer,  v.  a.  gummieren;  mit  ©ummi 
anmachen/Obcr  beßreid)en,ober  trinfen. 

Gommeux,  euse,  adj . toaÔ  ©ummi  POtt  fîch 

gibt;  ©ummi  auôfchwiijenb ; it*  gum» 
midtt;  gummiartig. 

Gommier,  t.  m.  ber  ©ummibaum. 

Gomphose,  $. /.  T.  btc  9îagelfùgung;  eine 
21rt  unbeweglidier  ©cinfùguna. 

Gonagre,  a.f.  T.  baô  ©oitagra;  bie  ©idjt 
in  ben  tfnicen. 

Gond , j.  m.  eine  Singet  ober  $6urangel  ; 
vulg-  eine  fjafpc  ober  fjifpe;  <7.  gonds, 
pi.  T.  bie  an  baô  ©teuerruber  befefligte 
Jpafen;  gonds  à bois,  ©piBbafpen;  —à 
plâtre , pjauerbafpen  ; — à vis,  @c^rau- 
benbafpen;  dépendre  (détacher)  la  porte 
dfs  gonds,  bie  $bûrc  ûuôbeben»  Fig.  et 
Prov.  sortir  des  gonds,  fïd)  ben  3orn  über» 
nehmen  laßen  ; mettre  qn.  hors  des  gonds, 
einen  in  £arnifch  jagen. 

Gondole,  s. J.  eine  ©onbeli  ein,  inf.  su 
©cnebig  ublicbeô,  langeô  #abr§eug  ohne 
©egel;  *7.  ein  àbnlicheô  £rinfgefchirr; 
it.  ein  Jbnlicbeô  ©cbilchen  §um  ©aben 
ber  Bugen;  it.  (bie  ©onbel)  eine  Brt 
©ehneefen. 

Gondolier,  s.  m.  ein  ©onbclfcbiffer;  ©on* 

^ bclfûhrer;  ©onbolter. 

Gonfaion  ober  gonfanon,  s.  m.  eine&irdjen* 
fabne  mit  3 ober  4 betunterbangenben 
©ptBen. 

Gonfatonier  ober  gonfanonier,  s.  m.  fin 
Jabnentriaer;  (f.  gonfaion;)  it.  (ebem.) 
baô  Oberhaupt  gewiffer  ©tibte  unb 
SRepublifen  in  3talicn. 

Gonflé,  de,  part,  et  adj.  aufgcblafenî  <7. 
gefcbwoflen;  f.  gonfler. 

Gonflement,  s.  m.  baô  BuffdjweBen  ; bie 
Bufblibwng;  brtô  Bufbliben, 


Gonf  Gorg 

Gonfler,  v.  a.  blibeit;  aufblA^en ; auf* 
blafen;  auffchwcücn;  fd)weUen  machen; 
it.fig — qn.,  jcmanb  aufblàhen;  ftolj 
unb  hothmuthtg  machen;  it.  gonfler, 
v.  n.  unb  se  gonfler,  v.  ré/7.  fchtPcllen  î 
gefd)WrHen;  auffchwcUen;  außaufen; 
fret)  blibcn;  ftcb  aufblàhen. 

Gonichon,  s.  m.  bie  (papicme)  Âappeauf 
einem  Sucfcr&ute. 

Gonin,  s.  m.  prov.  un  maître  - gonin , fin 
lifiiger , perfdnniijter  «ERenfch;  des  tours 
de  mûtrt-gonin,  litige  ©treize,  ©d)elm* 
(ircidye. 

Goniomètre,  s.  m.  T.  ber  SBinfelmefler. 

Gonioraétrie,  s. JF.  T.  bie  BuômefFung  ber 
SEBinfel  ; *7.  bie  SDiifenfchaft,  bie  SÊBin* 
fel  su  mejfen. 

Gonoe,  s.  J.  T.  eine  Brt  îonne,  inf.  jum 
©etrinfe  auf  ben  ©chitfen. 

Gonorrhée,  s./,  ber  ©araenfluß;  vulg.  bet 
gripper. 

Gords,  t.m.pî.  T.  baô  Jifchwehr; 
gelncije;  eine  Brt  Jtfcherep, 

Gordien,  adj.nt.  le  noeud  gordien,^,  bet 
gorbifche  knoten , b,  i.  eine  fehl  ftfcwere 
unb  uerwirrte  ©adje. 

Goret,  s.  m.  oi.  baô  ^erfeli  ©panferfel  ; 
it.  T.  ein  ©chrobber  ; eine  2lrt  ©djiffô* 
befen;  (f.  goieter;)  it.  qqf.  (bep  len 
parifer  ©chuflern)  ein  Ältfnecht. 

Goreter,  v.a.  T.  bie  £hcile  beÔ  ©(hîffCÔ/ 
welche  unter  bem  2öa(fer  fini),  mit  hem 
©djrobber  (goret)  puçen. 

Gorge,  s.  f.  bie  jfchle,  ©urget;  it.  ber 
i>alô,  b.  i.  ber  ©chlunbober  bie  ©pet* 
ferôhre;  it.  ber  ®ufen  eineô  Jtauen* 
jimmerô  ; it.  ber  ®ufenßreifen  an  et* 
nem  îQeibcrhembe  ; ber  Jpalôffridj  ; (pon 
Rauben,  Ralfen  te.)  ber  Äropf;  *7.  eine 
Äropftanbe;  ein  tfr&pfer;  it.  (de  mon- 
tagnes) ein  enger  paß  jwifchen  §weo 
©ebirgen;  it.  ein  fleincô  îhal  jwi* 
fchen  jwep  kugeln  ; ( ftortifif.  ) bie 
Äehle  einer  ©aßcp,  b.  u eine  ©ertie* 
fung,  bie  burd)  jtpep,  in  einem  ffi infei 
jufammenfloßenbe  glichen  entftcht  ; 
(dtuilbauf. , £i fehl*  tc.)  eine  ^ohlfehle  ; 
(de  cheminée,)  ein  ^aminfchlunb;  ein 
SXauchfang;  it.  gorge,  ber  ©chlunb , b.  i» 
ber  Anfang  einer  Oeffnung,  ober  ein 
runber  ‘Jluôfchniit  an  etwaö,  §.  an 
einem  ©arbierbeefen  ; it.  gorges,  «Rollen; 
cplinbrifche  ©tibe,  weldjean  £anbfar* 
ten  ic.  angemacht  finb,  unb  worauf  man 
bie  leÇtern  aufroBt;  avoir  malâ  la  gorge, 
Jj?alôweb  ober  einen  bifen  £a(ô  haben  i 

le  mal  de  gorge , baô  £alÔWeb  » couper 
la  gorge  â qn.,  einem  bie  ©urgel  ober 
ben  £alô  abfehneiben;  überhaupt,  einen 
umbringen,  ermorben;  il  veut  se  couper 
la  gorge  avec  lui,  er  witt  fid)  mit  ihm 
buellieren;  couper  la  gorge  à qn. , fig. 

einem  ben  £alô  brechen;  einem  ben  leç* 


/ 


Gorg 


Gorg  Goug  $i3 


ten  ©toß  geben;  vulg.  ftncttt  beu  ©ar*  Gorgerin , s.  m.  ol.  ba#  J>al#*  ober  £ehf 
au # madjeni  rire  à gorge  déployée,  au#  ©tud  am  Jparuifd»;  (©auf.)  ber  i)al# 


»ottcm  Jpûffc  ladien;  eile  a trop  degoige, 
fîe  bût  einen  gu  (tort*«  (ui  vollen)  Hil- 
fen; prendre  à la  gorge,  bep  ber  ©Utgei 
faffen;  (v.  ©peifen)  im  Ôalfe  beißen; 
T.  gorge  chaude,  ein  ©tuer  Jletfd),  npcl» 

• ehe#  bem  galten  von  bem  9Û3ilbpret,  ba# 
er  erjagt"  bût/  gegeben  ivirb,  wenn  c# 
wd)  marm  ifti  grosse-goige,  grobe#  £u 
ber;  ober  be#  Sûlfen  tägliche#  ©câfc; 
gorge  de  pigeon,  $aubcnhal#farbe  it  it. 
Ober  mors  à gorge  de  pigeon,  eilt  gCftopf- 
te#  (b.  i.  frummgebogenc#)  5Dtunb(lu<f 
fur  hartmäulige  tyferbe;  chien  qui 
bonne  (belle)  gorge,  ein  Jpunb,  bet  laut 
anfdjlägt,  ber  au#  vollem  Jpalfe  bellt. 

Fig • et  Prov.  (mcifl  pop.)  rendre  goige, 
fid)  erbrechen  ; vulg.  (ich  fpcpen  ; faire 
rendre  gorge  à qn.,  einen  gtvingen  / ba# 
unrechtmäßig  Erworbene  ivicbcr  herauf 
gugeben  ; il  en  a menti  dans  sa  gorge , 
bas'  bût  er  in  feinen  Jpal#  hinein  gelo* 

gen;  faire  rentrer  les  injures  de  qn.  dans 

sa  gorge,  einem  bie  ©chimpfroôrter , bie 
er  au#geftoßcn  bût/  in  feinen  SXachen 
gurûcffchiebcn , b.  i.  einen  gtvingen/  fie 

• gu  feiner  ©chanbe  gu  tviberrufen;  tenir 
(ober  mettre)  le  poignard  (ober  le  pied) 
sur  la  gorge  de  qn.,  einem  ba#  Sffieffcr 
an  bie  tfeble  feçen,  b.  i.  jcmano  mit 
©eivalt  tvogu  gtvingen;  einem  cttva# 
mit  ©etvalt  abjtvingeti  ; cela  ne  passera 
pas  le  noeud  de  ma  gorge,  ba#  fOll  atl# 
meinem  «Dtunbe  nicht  fommen;  arrosci 
la  gorge , bie  ©urgel  fehniieren  ; tapfer 
faufen  ; faire  une  gorge  chaude  (faire  gorge 
chaude)  de  qch.,  ftott  se  réjouir. 

Gorgé,  ée*  part,  et  adj . VOÜgeftopftî  ge* 
füllt;  überleben  ; (f. gorger;) Offîappenf.) 
um  ben  £al#  herum  mit  einer  Ärone 
»on  anbrer  $ar bc  gefchmùcft;  ce  cheval 

a les  jambes  gorgées  , biefc#  (pferb  l)ût 
aufgelaufene  / gefchmoQene  s£eine. 

Gorge-rouge,  s.f.  ba#  SXotbfeblchen. 

Gorgée,  s.f.  ein  ©chluct  ©etrinfe#;  ein 
SDîunb  voll. 

Gorger,  v.  a.  einen  vottfùttern ; mit  ©peife 

• unb  fcranf  ûbctlaben  ; (Jeucrtvetf.)  fui. 

• Iett;  gorger  qn.  de  biens,. fig. fam.  einen 
mit  SXcicbtbûmcrn  überhäufen.  Se  gor- 
ger, v.  ré/l.  de  qch. , fïd)  mit  €ffeit  unb 
irinfen  ûberlabcn;  fidv  (lopfen;  fîch 
»oUftopfen  ; vulg.  ftcf>  bief  anfrejfen  ; les 
troupes  se  gorgèrent  de  butin,  fig . bie 
Gruppen  machten  fchtvere  35eute. 

Gorgére,  s.f.  (©chifff.)  ba#  S£rußhöl§  ûn 
bem  ©aUion  eine«  ©chiffe#. 

Gorgexct,  s.  m.  T.  ber  ©egroeifev;  ©uchcr; 

• ein  chiturgifchc#  3»^untcnti  (conduc- 
teur ). 

GoTgerettc  ober  gorgette,  s.  f.  ol.  tint  $rt 

Jr)ftUfragm  ber  Jraucngimmer* 


(an  ben  Änäufen  bet  to#fanifchen  ober 
borifchen  ©äulenotbnung). 

Gorget,  s.  m.  T.  ein  Ächlbobel. 

Goigonci Je  , s.  f.  eine  2lrt  hoüänbifcher 
£cimvanb. 

Gornable,  gornabler,  f.  gouroable  etc. 

Gors,  f.  gords. 

Gosier,  s.  m.  ber  @d)lunb  ; bie  ©prtfe* 
rohre;  ber  /pal#,  b.i.  bet  innere  £bei( 
be#  ©cbluube#  (gorge);  u.  bie  Âcble; 
ber  Jf)al#,  b.  u bit  £uftrôhre  unb  ber 
ganjc  Nattai/  woran#  bie  ©timme 
fommt;  it.  qqf.  (bic  tfebte)  bie  ©timme 
felbfl;  grand -gosier,  bit  Äropfgan#;  le 
pigeon  grand-gosier , bie  Äropftaubej/^ff. 
fam.  avoir  le  gosier  pavé,  fehr  heiß  cffcil 
f innen  ; il  a le  gosier  sec , er  hat  immer 
£)urß  ; elle  a un  beau  gosier,  fie  bat  cillt 

angenehme  ©timme. 

Gossampin,  s.  m . ber  ©aummollcnhaunn 

Gosse,  s.  f.  f,  dalot;  it.  (aud)  cosse,) 
(©chifff.)  ein  mit  ©eilen  umtvunbcner 
Seing,  jur  ©chonung  ber  baburd)  gejo- 
genen  £aue, 

Gothioue,  adj.  c.  gpthifch.î.  bftt  ©Othcit 

gehörig,  ober  bieficiben  betreffciib;  it . 
mèpr.  'fg.  b i.  altvätcrifd);  altjiiobtfch  î 
it.  S.  m.  bc#  ©othifehf. 

Goton,  s.  m.  (©chifff.)  ein  platter  etferner 
SKing,  ber  auf  bet  einen  ©cite  Süden 
hat. 

Gouache  obcrGouasse,  s.f.  bie  SWahleret) 

mit  îÇûffertarben.;  bic  SDaiTermghleren 
mit  farbigen  Crben,  bie  mit  ©ummi 
angemacht  finb. 

Goua;s,  ober  goës,  ober  gouet , s.  m . T.  tint 
gemiile  fchled)te^raubenforte. 

Goudron,  s.  m.  ber  îhfeeî  it.  goudrons, 
ober  goudrans,  T.  <pcd)fafd)incn , roomtt 
man  feinbliche  Söerfe  ober  ©chiffe  an- 
^ îtinbet. 

Goudronné,  ée,  part,  et  adj . gcthecrt  IC. 5 
flambeaux  goudronnés,  <JJed)fûtfeln. 

Goudronner,  v.  a.  tfeccren  ; mit  itheer  be- 
ßreichen. 

Gou«  t , s.  m.  T.  eine  9lrt  SXebmeffer , ober 
©dmittmefTer;  it.  (*£otan.)  bie^aron#«» 
tvur§  ; gouet  serpentaire  , ba#  große 
©ch  langen  fraut 

Gouôtre , beffet  goitre. 

Gouffre,  *.  m.  ber  Slbgrunbi  ein  grunblo* 
fe#,  bobenlofe#  £ochî  «>.  ber  ŒBaffer- 
fchlunb;  ©trubel;  «Oveerßrubel;  it. fig. 
ettvasl  , ba#  einen  außerorbentlideu 
Slufroanb  erforbert.  Fg.  se  plonger  dm$ 

un  gouffre  de  malheurs,  Çch  in  einen  5lb* 
gvunb  be#  Unglud#  ffürien  ; la  guerre 
est  un  gouffre  d’argent,  ber  Ärieg  foßet 
ungeheuer  viel  ; C’est  un  gouffre  d’argent, 
er  iß  ein  großer  «Berfchtvcnber. 

Gouge,  s.  f.  tint  Zettel;  ein  lieberliche# 
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* ©etböbilb;  eine  ©olbatenbute  ; *r.  T. 
tat  Jpobleifcn;  ber  £oblmeifel. 

Gouge««,  s.f.  T.  ein  Heiner  £oblmeifel; 
it.  ein  Heiner  gapren. 

Gouinc,  s.f.injur.  eine  öffentliche  J^urej 
eine  ÇKeÇeï  ©olbatenbure  ; vuig.  ein 
Äommignicfel. 

Goujat , s.  m.  ein  fcrogbube;  ©olbaten* 
fncdjt  ; «pacHuecht. 

Goujon , s.  m.  t>er  ftluggrùnbling;  ©runb* 
lins  ; ©runbel;  bie  Greffe?  SSachfreffc; 
«in  Heine!  fehmaef  hafte!  ^lugfffchchftt  ; 
it.  T.  ein  £)&bel  » ein  groger  eiferner  ober 
hlljerner  «pflotf,  Sapfen  ober  Q3ol$en; 
it.  ein  Heiner  #oblmei§el  (petite  gouge); 
faire  avaler  le  goujon  à qn. , prov.  machen  , 

bag  einer  tu  tat  Sfîeç  ober  in  bie  ihm  ge* 
legten  gallffricfe  fade. 

Goujonner , v.  a.  T.  pcrmittelff  eine!  5Û* 
pfen!,  ^pfïocfeô  ober  ©tifte!  mit  ein* 
auber  bereinigen. 

Goujure,  s.f.  (©chtfff.)  ber  ©infdjnitt,  bie 
Äerbe  an  einer  ©chcibc  ober  SXofle. 

Goulue,  s.f.pop.  ein  groger  Riffen  ; vuig . 
ein  gtoge!  $&aul  oolli  ce  parasite  ne  fait 
qu’une  gouléede  ce  pâté,  biefer  @djma* 
roçer  oerfehliuget  eine  «paflete  in  einem 

Riffen  ; brebis  qui  bêle,  perd  une  goulée , 
prov.  mer  bep  $if<he  ju  oiei  plaubert,  ber 
fommt  ju  fur*. 

Goulet,  s.  m.  ol.  b»  i*  goulot;  it.  au},  bet 
enge  Eingang  eine!  ©eebafenü  (ftifch.) 
«ine^infeble;  eine  2lrt  Trichter  an  ©arn* 
fiefeu  unb  gifchreufen , wobureft  bie  Si* 
fche  jwar  freu  eingeben/  aber  nicht  leicht 
mieber  berauSfommcn  fbnnen. 

Gouiette,  s.f.  (93auf.)  eine  flcine  3tinne 
ober  £obtfeb(e. 

Gouliafre , ac(j.  c.  et  t.  pop.  mirb  pon  einer 
tyerfon  gefegt,  bie  febr  gierig  unb  un* 
reinlich  igt;  einÿtegbal!;  ^regfaef. 

Goulot,  s.  m.  ttx  J>al!  einer  $outctde, 
eme!£rug!,  ober  eine!  anbern  ©efaße!, 
ba!  einen  engen  (Eingang  bat;  (fteuerm.) 
bie  ^ranbrobre;  (ein  hohler  böljctuer 
Sßagel,  ber,  menn  er  gefüllt  ifl,  fusée 
beigt).  . - . . 

Gouiotte,  s.f.  ($auf.)  eine  Heine  Stinne 
in  ber  SHnnlcifle  emc!  ©cfimfe!,  wo* 
bureff  ba!  ©affer  in  bie  £raufrobren 
fliegt. 

Goulu , ue, adj.fam.  frigig;  gefrigig;  b«ig* 
bungerig  î U.  s.  ein  «Dielfrag  ; Jjrcffer  ; 
(Sflaturgefcb.)  ber  ©ielfrag  (gloutou); 
pois  goulus,  lieberer bfen. 

Goulûment,  adv.  fam.  auf  eine  gierige  ober 
fcfigbungerige  2lrt;  manger  goulûment, 
mie  ein  STöolf  freffen. 

Goumcnes , f.  guménes. 

Goup-n«,  s.f.T.  ein  f feiner  ©tift;  ein  (&a!) 
©tifrc&en;  9lietchcii;  it.  eia  SBorftecf* 
flittcbeiü  ei»  SBorfleefer;  it.  ein  ©ocflecF* 


riemen,  (womit  bie  ftorfledta»  «t  bie 
©agenaren  befefligt  werben).  th* 

Goupiller,  v.a.  T.  Stifte  ober  Mieten  ftt 
etwa«  einfcfelagcn  ; mit  einem  tßfloefe 
ober  Stifte  befefligen;  (f.  goupille).  > 

Goupillon , s.  m,  ber  ©prengwcbel  ; ©et&» 
mebcl,  womit  man  ba!  ©etbroaffet 
fprengt^/e.  eine  Äamicnburfle;  Ärug* 
burfle;  ein  ^annenwifeber.* 

Goupiiionner,  v.  a.p.us.  mit  einer  tfanncn* 
burfle  :c.  reinigen. 

Gour,  s.m.  tit  Sdilucbti  eine  »ora  ©af- 
fet auégebô&lte  ©ruft. 

Gourde,  arÿ.  f.fam.  (nur  00«  ben 
ben)  flatt  engouidie,  oor  Âàtte  erflarret; 
flarr. 

Gourde , s.f.  bie  dingliche,  mittelm&giç* 
gtoge)  ÂùrbWflafchcî  (calebasse  tfl  tint 
fugelcunbe  unb  febr  groge ûrbtéflafcbe); 
it . (©bit.)  ein  boppelter  J£)obenwaffer* 
brud)*  ; - 

Gourdin, s.m. pop.  ein fut|er  biefer  ^rûgel; 
ein  Änutte(. 

Gour  dîner,  v.  a.  pop.  prâgeln»  mit  einem 
Ânùttel  abprugeln. 

Gourdiniére,  s.f.  T.  ein  ©eü,  welche!  pont 
Socfmafl  einer  ©aleere  herunter  bingt. 

Goure,  s.  f T.  oerfilfehte  ©peceregwaare. 

Goureur , s.m.  T.  eitt^aterifllifl,  ber  feine 
SBaaren  oerfilfchtî  ein  SÖaarenoerfiU 
feher  ; (f.  goure). 

Gourgandine,  s.f.fanu  fine  ©afîcttburej 
ber  9îicfe(. 

Gourgane,  s.f.  T.  bie  ©umpfbobttf ï eine 
9lrt  Heiner , fug  fdbmeefeuber  Selbbob* 
nen. 

Gourmade , #./.  ein  ^auflfchlgg  » rùt  fJuf 
(coup  de  poing). 

Gourmand,  ande,  aâj.  et  s.  gefrifig;  gierig; 
ber  ober  bie  ûbermigig  unb  begierig 
frigt  ; ein  greffer;  ein  SHelfrag  ; branche 
gourma’ide,  (©irtu.)  einîôafferafl}  ba! 
SlMcrftbog  ; ber  SRiuber  ; ein  ©affet* 
reifer. 

Gourmander,  v.  a.  eilten  mit  barten  ©or* 
te»  abflrafen;  einem  mit  barten  ©orten 
begegnen;  einen  hart  anfabren ; einen 

i au!fdjelten  ; gourmander  un  cheval , ettt 
tyferb  hart  im  Saume  halten;  e!  hart* 
miulig  machen;  gourmander  ses  passions, 
ßg>  feine  £e ibenfcjjaften  bSnbigen  ; gour- 
m ander  un  arbre,  T * flott  ôter  les  bran- 
ches gourmandes,  f.  gourmand  ; gourman- 
der une  poularde,  ol.  fine  $ulatbe  flatf 
fpiefen. 

Gourmandise,  s.  f.  bit  ©eflfâgigleit»  bie 
.gregbegierbe  ; ttnmÂgigfcit  im  €ffen 
unb  i^rinfen.  ■ »-*■  r ■ rxsp 

Gourme,  s.f.  T.  bieiörufe , bie  ÄfMfudjt; 
eiue  Æranfbeit  meifl  junger  ^ferbe# 
ta  fie  eine  weiglidje  «Dîateric  au!  9ïafe 
unb  SKunb  auôwrrfen.  Fig.  ils  jettent 
leur  gourme,  (p.  Irrigen,  roçigen  te. 
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ÄinbertO  töte  Statur  reinigt  ficb  ; n’avoir 

pas  encore  jeté  sa  gourme,  (oott  junge« 

. £euten)  noch  nicht  auogetobt  haben; 
9uig.  noc^  nidjt  trocfen  hinter  ben  Ob* 
ten  fepn. 

Gourme,  ée,  patt.ttadj.  f.  gourmer;  Il  est 
gourmé,  er  trÂgtfïcb  ftbr  ffdf;  er  affef* 
ttert  eine  befonbere  (Ernftbaftigfeit. 

Gounner , 9.  a.  (einem  $ferbe)  bie  Sinnfctte 
anlegen  ; it.  einen  mit  $Âuficn  fcblageu. 

Gourmet,  t.m.  ein  SBeinf  öfter;  ffîeinîen* 
lier;  einer/  ber  ficb  ouf*  S©etnfoftcn 
verlebet. 

Gourmette,  s.f.  bie  Âiitttfctte.  Fig- f am. 
rompre  sa  gourmette,  ouf  einmabl  feinen 
©egierben  wieber  ben  3ûgcl  fcbte&en 
laffen;  lâcher  la  gourmette  à qn.,  einem 
ben  gùgel  fdjiegen  iajfen  ; ifjn  ntcfjt  tnebr 
fo  fürs  halten , voit  twoot. 

Gourmette,  t.  m . (£eoantefabrer)  eine  2Crt 
etbifftfnecbte;  ($luffcbifff)  ein  Söädv 

1 ter/  ben  bie  âaufleutt  auf  ba«  @d)ifF 
fefien , um  auf  ihre  Söaareu  SXdbt  ju 
haben,  • 

Gournable,  s.  m.  (©Cbifff»)  eittC  Strt  bol* 
jerner  Stfgel. 

Gournabler,  v.  a.  un  vaisseau,  T.  bie  ©re» 
ter  ber  ©cbiff«oerfleibung  mit  bMjetnen 
Stigein  befeftigen. 

Gouspiiler , v.  a.  pop.  f,  gausser;  it.  um« 

(Selb  bringen, 

Goussaut,  adj.  et  s.  m.  ein  gebrungene«, 
ffarîe«  $ferb;  ein  ©pecffral«;  it . ein 
su  plumper  $alfe. 

Gousse,  s.f.  bie  £ulfe,  @cbote,  ©cbclfe 
ber  £ûlfeufrùcbte;  it.  vulg.  ba«  ©Âtg» 
lein  (p<au)  gousse  d’ail , eine  Stbt  ober 
ginf  e Knoblauch  ; a * gousses  ,/>/.  (©auf.) 
4>ulfen,  b.  t.  am  ionifeben  Ânaufe,  brep 

• ben  ©obnenbûlfen  Ähnliche  $vomt. 

Gouuet , t.  m.  bie  Bcbfclbbbl*  ; bie  hhtyt 
unter  ben  Bcbfeln  ; it.  meift , ein  übler 
©mich  / ber  non  ben  £cbfclb&blen  au«* 
^ebet;  ber  ©cbwcitf  unter  ben  Ärnten; 
it.  ber  Broicf  el  im  £embe  unter  ber  a<b* 
fel;  auch,  baô  ganje  acbfclftucfcben; 
it.  ein  Ubrt&f<b<ben$  eine  Sicfe  in  ben 
©einf  leibern  ; it.  tint  verborgene  f (eine 
©elbtafche  in  ben  £ofen;  it-  ein  ®i$, 
ci n ©iufdjen  im  0<blag  (portière)  einer 
Stutfcbe?  (©auf,)  etn(ba«)  fcragebanb; 
ein  fcrAaer;  (ÊifcblO  eine  Ärt  Äonfole, 

» «in  ftbriaer  guß  ic.,  ein  Sfcifcbbfatt  gu 
tragen;  (©ao.)ein@abelftucf;  «Bcfritrf.) 
ber  £ebcftocf ; ( auf  groijem  ©ebiffen , 

ta  barre  du  gouvernail;)  il  a le  gousset 

bien  garni,  er  bat  einen  woblgefpicften 
©eutel. 

Goût,  s.m.  ber  ©cfdjmacf;.  *7.b.  t, odeur, 
ber  ©erudj;  it.  (©efebmaef)  bie  ©fjluft; 
ber  appétit?  it.ßg.  ber  ©efebmaef , b.  i 
bie  gertigfeit  ba«  ©djonc  unb  ©ebief* 
liebe  su  empftnben  unb  su  Auftcrn;  it 


öa«  feine  ©cbônbeiWgefûbt  » bie  Nei- 
gung gu  etwa«  ; ber  ©efebmaef  an  et* 
watf;  it.  bie  art  unb  3Beife;  ber  (Eba- 
raiter  ; ber  ©efebmaef  eine«  Äunftler«; 
avoir  le  goût  fin,  bon,  dépravé,  usé,  et* 
nen  guten , ober  »erborbenen  ©efebmaef 

haben;  cette  viande  est  de  haut  goût, 
f.  haut  ; on  sent  ici  un  goût  de  renfermé, 
C«  riecbt  bitr  bumpftg;  ce  tabac  a un  goût 
de  pourri,  bicfet  £obûf  riecbt  wie  per* 
fault;  mettre  qn.  en  goût  deqeh.,  jemûn* 
ben  £uft  W0|U  machen;  entrer  en  goût, 
£uft  befommen/  von  etwa«  noch  mehr 

su  genießen?  ce  tableau  est  de  bon  goût, 

tn  biefem  ©emAbïbe  btrrfcbt  ein  guter 
©efebmaef;  ce  bâtiment  est  de  mauvais 
goût , biefe«  ©ebAubc  ifl  in  einem  elen* 
ben  ©efcbmacfe  erbaut;  un  tableau  dons 
le  goût  de  Rubens  , ein  ©eUtAblbe  lit 
SKuben«  ©efebmaef;  cela  n’est  pas  de 
mon  goût,  ba«  i(i  nicht  nach  meinem 
©efcbmacfe  ; cela  est  au  goût  de  tout  le 
monde,  bä«  gefittt  jebcrmônn  ; avoir 
du  goût  pour  qch.,  fur  etttM«  ©efebmaef 
haben  J prendre  goût  b une  chose , ©e# 

febmaef  (ober  ©elieben)  woran  ftftben? 
£uft  îoosu  befommen. 

Goûté,  ce,  pan.  et  adj . gefcbmecft;  ge* 
fofict  K. 

Goûter , v.  a.  fcbmecfen  ; it.  ßg.  billigen; 
gutbetßcn;  ©efaDen  woran  ftnbcn  ; «e. 
de  qch.,  etwa«  fojien  ober  oerfueben; 
it.fig.  (du  métier)  ouf  «ine  furje  3eit 
eine  gcwijfe  £cben«art  oerfueben  ; goû- 
ter, v.n.  bas  ©efperbrob  effen;  goûter 
les  douceurs  de  la  vie,  bif  âtme&mlicb* 
fetten  be«  £eben«  genießen  *,  je  n’at  jamais 
pu  jgoûter  cet  homme , biefet  «Ofenfcb  t|t 
nie  nach  meinem  ©efcbmacfe  gewefen. 
Goûter , s.  m.  bas  SBefperbtob. 

Goutte,  sf.  ber  tropfen;  «e.  ein  wenig  ; et* 
was  wenige«;  ein  ©ifeften;  (ORunjflAt- 
te  ic.)  ha«  Äorn,  ober  bie  fleine  «Probe, 
woran  man  ben  ©rab  ber  Reinheit  be« 
auögefcbmoljenen  ©olbe«  unb  @ilber« 
probiert;  (Äpotb.)  ein  tropfen  (a(« 
©fa§);<*.  gouttes,  bie  tropfe»,  eine  ffäfft* 
gearinen;  (ttbrm.)  ein  gewijfe«  fleine« 
runbeö  ffablerne«  ober  mejTingene«Çlitt* 
eben  ; it.  gouttes , pi.  (©auf.)  Stopfen  ; 
ein  ©ilbbauersieratb / (auch  larmes); 
(©oton.)  goutte  de  Un , bie  #ladj«feibe  ? 
herbe  Oe  la  goutte,  bet  ©OnnentbâU  5 
mère -goutte,  ber  ©orlûfl  ober  ©orlauf; 
ber  ©eerenwein;  auch  ber  ©orlauf  001 1 

beftittierte n ©adien  ? on  n’y  trouve  pas 
une  goutte  de  bon  sens , ßg.  man  finbet 
barinfeine  ©purPongefunbcr(Kenfcben* 
oernunft/  feinen  Junfeit  von  ©ertfanb. 
Goutte  à goutte,  adv.  tropfettwetfe ; it. 
goutte,  adv.  f am.  ne  voir  goutte,  nicht 
ba«  gerinafre  feben  ; nicht  einen  ©ticb 
feben;  ffocfblinb  fetm;  n’entendre  goutte. 
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gar , tttc^t  bas  ©eringfte  héren.  Fig.  je 
n’y  vois  goutte,  i(f)  fûîUl  tlicbt  ba$  ©e« 
ringfle  baoon  begreifen;  le  diable  n’y  voit 
goutte,  prov.  ba  mag  ber  fceufel  flug 
baraué  werben. 

Goutte,  s.  f bie  ©idjti  bie  ©Iteberfranf* 
bat;  (an  ben  5 ûfien,  la  podagre,)  bas 
pobagra  ; Zipperlein  ; bie  $ufigid)t; 
(an  ben£ûften,  la  sciatique,)  pas  £uft* 

. web;  (an  ben  J£)ànben,  la  chiragic,)  ba» 

. (Ebitagrû  ; goutte- crampe  , f.  crampe; 
gouttc-iosi  , fine  qetviiTc  Jpautfranfheit, 
beren  ^6(>erec  ©rab  coupe-rose  beifit; 
goutte  sereine,  ber  fdjwarje  <g>taav ;e (f* 
amavrose;)  goutte  remontée,  ein  jurucf' 
getretenes  pobagra;  goutte  volante,  bit 
fliegcnbe  ©icbt;  bas  ©lieberreiften. 

• Gouttelette,  s.f.p.us.  ein  £ropflein,  Hei- 
nes fcropfcbcn. 

Goutteux, euse,  adj.  gicbtifcb;mitber@icbt 
(goutte)  behaftet  ; inf.  pobagnfd)  k.  ; it. 
s.  ein  Pobagrift;  einer,  ber  bas  3ipper* 
fein  bat. 

Gouttière , s.  J.  eine  Dachtraufe  ; Dach« 
rinne;  it.  T.  ein  tfranj  oon  £eber,  um 
einen  Äutfcbenbimmcl  herum;  (g^iftf.) 
Rinnen,  baö  Sfôaffer  beS  VerbecfS  ju 
fammcln,  unb  burdt  bie  ©pepgaten  ab« 
jufù&ren  ; (Dadjbecfer)  bie  Abfàtte;  it, 
ber  eingeboaene  ©cbnitt  eines  BucbeS, 
bas  einen  auSgcbogenen  Rucfen  bat;  it, 
(3Ag.)  bie  furchen  lingft  auf  ben  ©tan« 
gen  beé  JpirfcbgcwctheS  ; (©irtn.  te.)  eint 
rinnenfôrmige  (fehlerhafte)  ©palte, 
außen  an  gèwiffc»  Bftumen;  (Anat.) 
bie  Dammnabt  am  JpobenfacF ; (f.  péri 
née  ;)  ( Vaturgefcb.)  bie  Vagelmufcbel  te. 

(fan#  couteau , canal , solen). 

Gouvernail,  s.  m.  ( pl . p.us.  gouvernails,) 
ba$  ©teuerruber  ; (Jörgelm,)  bie  Âtücf e ; 
ein  Draht  > ber  jum  ©timmen  ber 
©ebnarrwerfe  bient.  Fig,  le  gouvernail 
de  l’état,  bas  ©taatSruber ; bie  Regte« 
tUng  eineS  £anbeSî  tenir  le  gouvernail, 

bas  Ruber  fuhren  ; am  91  u ber  fiijen  ; ben 
©taat  regieren. 

Gouvernance,  s.  f.  ebcm.  bie  in  einigen 
©tobten  bet  franftofifdjen  Vieberlanbe 
eingefûbrte  ©eridittf barfeit , oon  Welcher 
ber  icbesmablige  ©ouoerneur  bcsürteS 
baS  überhaupt  mar. 

Gouvernans , s.  m.  piur.  bie  Jfjerrfcbcnbcn  ; 
bic  Regenten. 

Gouvernante , t.f  bie  ©emabliutt  beS  ©ou* 
»crncurS;  it.  bie  ©tattbalterinn  einer 
Prooiuj;  it.  eine  £ofmeißertnn  bep 
Äinbern;  it.  bie  JpauSbölterinn  eines 
ÖÖittroerS  ober  eines  3unggefeUen. 

Gouverne,  s.  f.  (£ûnMlwg)  ftatt  guide, 
Ober  régie. 

Gouverné,  ée,  part,  et  adj.  regiert;  be» 
berrfd)t;  (f.  gouverner.)  les  gouvernés, 

, bie  Be&crrfcbten  ; bie  Unttrlbanen. 
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Gouverneau , i.  m , (Papiewtacbet)  f,  gou- 
verneur. 

Gouvernement,  s.  m.  (bftS  ©OUPeruement;) 
bie  ©tattbûlterfdjaft  ; bas  Amt,  bie 
©telle,  Sffiurbc  eines  ©ouucrneurS;  iu 
(bie  ©tattbalterfcbaft ,)  bas  ibm  anoer- 
traute  ©ebietb;  *-  beffelben  orbentlicfce 
5Dobnung;  fein  pallaft;  it.  bie  Regie- 
rung; it.  bie  Regierungsform;  </.  (Re- 
gierung) bie  Perfonen,  bureb  welche 
ein  ©taat  regiert  wirb  ; it.  qqf.  bie 
Verwaltung  unb  Aufficbt  über  etwas» 

( it.  p.us.  fine  JpofmeiftcrfleUe;)  avoir  ' 
une  chose  en  son  gouvernement,  flatî  être 
chargé  d’en  avoir  soin. 

Gouverner,  v.  a.  (audjaôro/.)  regieren; 
bie  Regierung  (bas  Regiment)  fii&ten; 
it.  einer  ©acbe  oorffeben;  ein  ©efehifft 
perwalten,  beforgen;  bie  Aufficbt  ûbet 
etwas  haben;  mit  etwas  bauSbalten; 
fparfam  womipimgeben  ; it.  (jtfnbev) 
erjuben;  bie  Aufficbt  über  birfclben 
haben  ; (einen  Äranfen)  pflegen  unb  war- 
ten; (auch  Dbiere)  warten;  (ein  ©djiff) 
regieren;  aAro/.  fdjiffen;  — une  cave, 
einen  tfcllcr  beforgen;  bie  Bufficbt  bar- 
ûber  haben;  — le  vin,  mit  bem  SDetn 
umjuge^en  Wiffen.  Se  gouverner , 9.  riß. 
fid)  auffuhren  ; un  vaisseau  qui  ne  se  gou- 
verne pas.  T.  eiit©d)iff,  bas  fîd)  nicf>t 
wohl  lenfen  unb  regieren  là  fit.  Fig.  gou- 
verner une  personne , fine  fperfon  regieren  ; 
über  baS  ©emutb  einer  tyerfon  herrfdien  ; 
»lei  bet)  ihr  permögen  ; fie  nach  unferm 
2DiHm  fuhren  unb  lenfen  ; comment 
gouvernez-vous  un  tel  ? fam . wie  flehen 
©ie  mit  bem  unb  bem  ? wie  leben  ©it 

mit  ihm?  comment  gouvernez -vous  les 
plaisirs , le  jeu  ? etc.  was  machen  ©ie  fid) 
für  Vergnügungen  ? wie  finb  ©ie  mit 
ihrem  ©Jude  jufrieben;  gouverner  U 
barque,  f.  barque;  — sa  bouche  selon  sa 
bourse , prov.  fiefi  nad)  ber  iDccft  firc* 
cfen. 

Gouverneur,  s.  m.  bev  ©ouperneur  obet 
©tatthalter  einer  fproPinj;  it.  ber  ©ou- 
perneur ober  Befehlshaber  einer  Jefiung; 
it-  ein  Jpofnteiffer  bep  jungen  Herren; 
it.  qqj.  fin  ©teuermann;  it.  (im  ehern. 
Sluoergne)  ber  erfie  oon  ben  fechS  Arbei- 
tern, welchen  eine  befonbere  Auffidit 
in  einer  Papiermühle  anpertraut  if; 

le  gouverneur  de  la  banque  d’Angleterre  , 

ber  pràfibent,  Verwalter  ber  engltfchett 
Vanf;  — d’hôpital,  tin  ©pitaloorfichtr; 
— délions,  ein  £ôwenwàrter;  it.  plais. 
einer,  ber  immer  einerlep  Äleib  trögt/ 
(wie  bie  £öwenmirter). 

Goyave,  s.  f.  bit©uapaoe,  ober  inbiani- 
fche  Birne. 

Goyavier,  m.  ber  ©Uûpaba  ober  inbia- 
tiifche  Birnbaum. 

Grabat,  s.  m.  ein  fchlechteS,  armfelige^ 
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' $5ett;  liest  sur  le  grabat,  ober  il  est  gra- 
batair etfig.  et  ift  bettlägerig. 

Grabataire , adj.  c.  f.  grabat. 

Grabeau,  s.  m.  T.  ©ruö,  ober  abgefûtlene 
Heine  ©tuefe  oon  »Uiaterialmaareit. 

Grabelé.ée,  adj»  cochenille  grabclée,  fein 

btircbqeficbte , ûuSgclefcne , gereinigte 
©ocbeniüe. 

Grabuge,  s.  m.fam.  ein  Heiner  3ûltf  unb 
©trett;  ein  ^rnift. 

Grâce,  s.f.  bie  ©nobe;  bie  ©eneigtbeit; 
©emogenbeit;  bû$  STOoblwoUen;  bie 
ffîofilgemogenbeit;  bie  ©unft;  bie  Jpulb ; 
bie  ©unftbcjâqung;  Jreunbfchaft;  ber 
©efallen;  it.  ($b«ol.)  bie  ©itabe;  it. 
bergauf  ; bie  2>anffogung;  it>  grâces, 
bû$  ©c&etb  nacb  £ifdj  ; it.  grâce , eine 
«Begnabigung  ; ©nabe;  bie  ©rlaffung 
ber  ©chulb  ober  ber  permirften  ©trafe; 
it.  bie  ®r ûjie/  eine  gemiffe  Slnnebmlich» 
feit  an  fljerfbnen  unb  ©aefien  ; batf  Singe, 
ttebme,  ©efillige,  2lnmutbige,  $Xe  iljenbe, 
JjpplDfelige  te.  in  dienen/  im  Slnftanbe , 
tnt  Sleufent;  it.  la  grâce,  (9ftptbol.)  bie 
©rajie;  les  grâces,  bie  brep  ©rajien  ober 
. Jpulbaottinnen  ; faites-moi  la  grâce  de..., 
tbun  ©te  mir  ben  ©efaUen;  fepn  ©te 

fo  gütig;  faire  une  grâce  à qn.,  jemûll* 

ben  eine  ©cfâüigfcit,  ober  aber  / eine 
©nabe  ermcifen  ober  erteiqen  ; je  vous 
le  demande  en  grâce,  td)  bitte  mtr  et  $ur 
©nabe,  ober  jur  befonbern  ©efâUigFeit 
ÛUff  ; faire  grâce  à qn.  de  qch. , einem  etWÛ$ 
ton  feiner  ©cfiulbigfeit  ober  oon  feiner 
. ©dmlb  erlöffen  ober  nachlaffcn;  faire 
grâce  à qn.,  ( absoi .)  f.  weiter  unten  ; 
rentrer  en  grâce,  loieber  in  ©Uttft  font* 
men;  rentrer  en  grâce  avec  Dieu,  bep 
©ott  wieber  ©nabe  ftttbcn;  il  est  dans 
les  bonnes  grâces  du  prince,  er  fte&t  bepm 
durften  in  großer  ©nabe;  er  ftebt  in 
feiner  ©unft;  er  ift  wobl  bep  ibm  ge* 
litten  ; vulg.  er  ftebt  gut  bep  ibm  ; er 
• ift  bep  ibm  wobl  Baratt  ; cela  est  venu 
de  la  grâce  de  Dieu,  (fo  ûUdj  cela  lui 
vient  de  Dieu  grâce , fam.  ) prov.  bai? 

ift  mie  oom  Rimmel  gefommeu;  bas 
hat  ibm  ber  Rimmel  befebeeret;  cheva- 
lier de g«âce,  ein  SXitter,  ber  feinen  Slbel 
stiebt  gehörig  bemeifen  faim,  unb  boeb 
in  ben  ûrbên  ûufgenommen  wirb;  par 
la  grâce  de  Dieu,  pon  ©Otte$  ©nûben  î 
rendre  grâces,  $anf  fagen  ; banfen } £anf 
ûbftûtten;  je  vous  rends  millegrâces,  irf) 
f«ge  3bnen  taufenbmabl  £>anf;  grâces 
à Dieu,  ©ott  fep  £>anf:  ©ottlob  l ©ott 
£ob  unb  3)ûnfi  grâce  à vos  soins,  £)ûllf 
fep  et  ©orgfaltl  des  actions  de 

grâces,  eine  55anffagung;  rendre  (o/. 
faire)  des  actions  de  grâce,  £)anf  fügen; 
fête  d’actions  de  grâces , fin  (bûf)3)anf  fcft; 
dire  ober  rendre  grâces,  naefi  l^ifcf)  be» 
; t&fnj  lettres  de  grâçe,  ein  SScgnabigungä* 
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brief;  faire  grâce,  begnobigeit  ; Çorbott 
geben;  donner  des  grâces,  begnabigett  5 
einen  ©cgnabigungöbrief  ertbeilcn;  coup 
de  glâce,  ber  ©nobenftoß  i donner  le  coup 
de  grâce  â qn.,  fig.  einem  ben  leijten 

©toß  geben;  elle  se  présente  de  bonne 
grâce , fie  bat  einen  guten  Slnftanb  ; U 
le  lait  de  très-bonne  grâce,  ober  il  a bonne 
grâce  â faire  cela,  er  tbut  et  mit  einem 
guten  Slnftanbe;  es  ftebt  tbnt  bubfcb  an; 

vous  n’avez  pas  bonne  grâce  d’en  user  de 
la  sorte,  biefeô  3b*  53erfa{»rcn  ift  febc 
unanßAnbig  ; (f.  aud)  grâce,  adv.)  cela  a 
mauvaise  grâce , bû$  läßt  nicht,  baö  lÄßt 
übel;  baö  ftebt  nicht  gut  au«;  vous  avez 
mauvaise  grâce  de  etc.,  et  ftebt  nicht 
fein,  et  ftebt  febr  ubel  an,  baß  te* 

jours  de  grâce  ober  de  faveurs,  f,  faveur. 

Grâce,  adv.  de  grâce,  tcf)  bitte  ©ie;  irf> 

bitte;  wenn  ich  Bitten  börf;  haben  ©ie 
bie  ©Ute;  de  bonne  grâce,  b&fti<f)5 
freunblidj;  artig;  it.  gutwillig;  de  mau- 
vaise grâce,  gezwungen;  auf  eine  unan- 
ftânbigeSlrtï  (f.  grâce;)  par  grâce,  011$ 
©nabe. 

Graciable,  adj.  c . (jur.)  Wttb  POn^Âllen  Ultb 
SOcrbredjen  gefügt , wo  'Begnabigung 
ftatt  ftnbeit  famt. 

Gracieusement , adv.p.us.  ïifbrcidjî  fteunb* 
lid)  ; auf  eine  einnebmenbe  2Crt  te. 

Gracicuser,  v.a.fam.  qn.,  einem  febr  Heb* 

reich  unb  freunblidj  begegnen. 

Gracieuseté,  s.f.  fam.  ftatt  honnêteté,  ci- 
vilité ; it.  ftatt  gratification. 

Gracieux,  euse,  adj.  (pon  tyerfonen  unb 
©acben)  retBcnb;  angenebnt  ; anmutbig  ; 
bolbfelig;  it.  ( port  ÿerfottctt)  gn^big; 
leutfelig;  liebreich;  freuitblich  ic.;  ju- 
ridiction gracieuse,  bie  ©crid)t$barfcit, 
welche  bie  ®ifchôffe  in  eigener  9)*rfon 
ûuôuben;  (©egentbeil  J Jurisdiction  con- 
tentieuse). 

Gracilité,  s.f.  (de  la  voix)  t>ÎC  .ftlarb*it  bCC 

©ttntme. 

Gradation  , s.f.  bie  ©rûbûttOlt  i bel*  ©tu* 
tengang;  bie  2lbftufung;  bie  ftufettweife 

* 3unabmc  ; wirb  prop.  et  fig.  tn  perfehie*» 
betten  'Bebeutungen  gefagt/  $.09*  (35îabl.) 
eine  unmcrHtche  Çorbcninbetung  ; it. 
bie  ©teigerung;  fine  gewiffe  SKebner* 
fïaur;  (£ogif)  eine  gewiffe  ©chlußart; 
(^bpm.)  bie  ftufettweife  €rbôbung  obeç 
3)erbefferung  ber  Metalle  te. 

Grade,  s.  m.  eine  ^btenftufe ; ein  ©fiten* 
grab;  ein  ©rab  ber  ©bre,  ber  2Bùrbe; 
it . bie  Kangorbnung;  it.  les  grades,  ba& 
patent  ober  Diplome,  baö  man  wegen 
üngenontmenem  ©rabutl  crbilt;  ie  grade 
de  maître  - ès  arts,  bie  ÇOîagifterWtirbe; 
prendre  le  grade,  proniOPtcreil J eitlCIf 

©rabiim  ober  eine  afabemifebe  Ööurbc 
annebmen. 

Grade,  s.  m>  T.  ber  bunbertfte  îbeil  be$ 
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ûuart*  be*  Sfcittag*gitfeW,  ober  huit- 
bert  taufend  SReter. 

Gradeau , s.  nu  T.  eût*  Qfet  fleîtl«  95 a<f* 

dich*. 

trader , v.  a.  now.  tint  SBurbe  ertheilen; 
gu  einer  SQûrbe  ergeben. 

Gradin , s.  m.  ein  Heiner  Sluffûfc  Doit  einer 
ober  mehreren  ©tufen , welcher  auf 
Silt^re  / ©cbenfttfche  te*  qefcçt  wirb  ; 
(Söachogieber)  bie  20etf flaifei  i it.piur. 
bit  dufenweife  hinter  einanberdehenben 
©ipbÂnfe  in  ©chaufpielhAufem  / Äon* 
gertfilen  te.;  it.  plur.  ein  Heiner  Jfcritt 
ober  Auftritt  mit  ©tufen/  g*  95.  in 
©ibliothefen  ; gradins  de  gazon,  fiufen* 
weife  bintereinanber  beftnbliehe  Rafctt* 
bÜnfe;  it.  mit  grünen  SXafen  aufgelegte 
©tufen. 

Gradme,  s.f.  (©iibb.)  bai  ©rabieteifen  î 
eine  Brt  3aïmmeideï. 

Graduation,  s.f.  (gehrdpl)  bie  Slbtbeilung 
in  ©rabe;  (©algwerf)  bie  ©rabierung 
ber  ©oblf/  (ba  man  ber  ©ohle/  mittelfî 
abbampfting  be*  ùberfïufTïgcn  SGBafferô, 
mehr  jbnftfieng  unb  ©efialt  gibt);  le 
bâtiment  de  graduation,  bd*  ©tûbierhatlf  ; 
©rabierwert  ; geef  werf  ; foyer  de  gradua- 
tion , ber  ©rabierheerb  ; poêle  de  gradua- 
tion, bie  ©rabierpfattne. 

Gradué , ée , part,  et  adj • in  ©rabe  ûbge* 
theiltic.;  T.  feugradné,  ein  5euer;  bûf 
mûitûUmÂhligperllSrfti  ein  ©rabfeuer; 

chambre  graduée,  einerlei)  mit  bâtiment 
de  graduation , bûf  ©rabierhflUSf  > eau  gra- 
duée, ba*  ©rabterwaffer;  it.  (©algw.) 
bie  grabierte  ©ohle. 

Gradué,  s. m.  tint  grabuierte  $etfon;  ein 
©tabuierter»  (f.  grade  U.  dégré). 

Graduel,  elle,  adj.  tpa*  dufenweife  gehet; 
pseaumes  graduels,  bie  (iç)  ©tufenpfûl* 
men , welche  bie  hebràifchen  fpriefterauf 
ben  iç  ©tufen  be*  gempel*  fangen/  b*  i, 
ber  i2odebtfgum  134dm  tyfalm. 

Graduel,  s.m.  (rôm. tfirche)  baf  ©rabual; 
ein  gewiffe*  ©borbuch. 

Graduellement,  adV. nouv.  dufcntoeife;  nach 

unb  nach*  < 

Graduer , v.  a.  in  ©rate  ûbtheilen  ; it.  ben 
©rabum  auf  einer  UntperftrAt  ertheilen  ; 

il  s'est  fait  graduer  dans  l'un  et  l’autre  droit, 

er  hat  ftch  in  bepben  Rechten  ben  ©rabum 
ertheilen  laffen. 

Graiiiement , s.  m.  eine  bfifere  ober  rauhe 
©timme. 

Grailler , v.n.  QàgCt)  in*  £uftbortt  flO5 
den  > um  bie  $unbe  gurûcf  gu  tufen.  ' 

Graillon,  s.  m.  ba*  Ueberbleibfel/  bie  95rocfcn 
pon  einer  ©tablgeit;  fond  les  bribes;  it. 
ber  Abgang  ober  Stbfall  pom  Marmot/ 
wenn  er  behauen  wirb;  un  ragoût  qui 
sent  le  graillon,  ein  ©cricht  pon  aQetlep 
tibergebliebenen  ©peifen/  bie  nicht  mehr 
recht  frifeh  fehmeefen;  une  nmic-graillon. 


Grai 

pop.  eine  f&uifefte  $©eib*perfon  ; tin 

©chmmjntdel. 

Grain,  s.  m.  bai  fern;  bie  Frucht;  ba# 
©amenforn  bti  ©etretbe*  ; it.  pi.  ta# 
£orn;  aQetlep  Sitten  be*  ©etretbe#; 
it.  grain,  (forn)  wirb  ber  Sebnlicbfeit 
wegen  pon  aUerlep  fornfèrmig  gedaltc- 
ten  fruchten  unb  ©achen  gefagt;  (f.  tic 
©epfpiele  ;)  it.  grains,  bit  Heinen  ©tein* 
eben  in  ben  95irnen  ; it.  grain,  (pom  geber, 
Âorbuan,  Chagrin  te.)  bie  ftacbe;  it. 
ber  erhabene  Jabcn  auf  gemiffen  3£oUen- 
geugeu  ; it.  ber  ©ran  ; ein  ©ewicht  eine# 
©erdenfom*  febwer;  it.  ( grano ) tint 
Recbnuiigômùngc  gu  Palermo  u.23te|Tina; 
it.  eine  reeUe  «Runge  jU  ^altha  ; gros 
grains,  bie  SBintcrfrucht  » ba*  ®intct* 
getreibe;  menus  grains,  bie  ©ommtt- 
frucht;  ba*  ©ommergetreibe;  batue  les 
grains,  £om  brcfchen;  poulets  de  grain; 

junge  3Radbùbner  / ©tubenbubner  ; un 

grain  de  raisin  , eine  ©cinbccrc;  — de 
poivre,  eilt  tyfefferfow ; — de  corail, 
ein  Âorallenfûgclchcn  ; eine  foraUe; 

— de  musc  etc.  cm  ©ifamîotn  IC,  ; — de 
grenade,  ein  ©ranatenfern;  — de  sel, 
ein  ©algfôrncben  ; fg.  ein  fàmchcn 
S88ih  ober  ©erdanb;  — de  sable,  ein 
©anbforn;  — de grêle,  ein  ipagclfom; 

— de  poudre  â canon,  ein  tyulpetfètn- 
chen;  — de  chapelet,  eine  foraUe  am 
Rofenfrang;  grains  d’or,  ©olbfhmer« 
©olbfanb;  du  cuir  à grain,  genarbte* 
gebet;  du  cuir  d’un  beau  grain,  fein 
genarbte*  geber  ; grains  de  petite  vérole, 
bie  Heinen  $ocf  mblattern  ; gTains  de  lè- 
pre, bit  Sinnen  an  ©chweinen;  grain 
de  vent,  ober  blof  un  grain,  T. tin  j&btt 
©inbdoé  auf  bit  ©chiffe  ; ils  ont  le  grain 
gros  ober  fin,  (faat  man  pon  ©teinen, 
p.  ©larmor , ©tahl  / €ifen  te.)  fie  tint  im 
95ruche  grobfôrttig  ober  feinfôrnig;  gnun 
d’orge,  ein  ©erdenfom;  it.  T.  ein, fehl« 
hobcl;  it.  bie  JpobQeide/f  ehQeidofelbd» 
(Äundbrechfl.)  ein  Ôrehdabl»  Hn  btrep« 
fehnetbige*  iDreheifen;  (©chtofter)  ein 

» gewiffer  Reidel/  gôcher  in  harte  ©tente 
bamit  gu  bohren  ; (Chirurg.)  ein*  SCrt 
©erdenfom  am  9luge  (pl.us.  grain  de 
grêle);  it.  (©uchbr.)  Heine  runbe  ©tuftf« 
noten , bie  einen  halben  $aft  gelten;  it. 
(Seugmanuf.)  ber  fôrper  ; futaine  â 
grain  d’orge,  aefèperter  ober  gemöbelter 
©archent*  it.  fan  einigen  Orten)  einQXaf , 
datt  ligne;  petit-grain,  Heine  unreife  ^Jo« 
merangen/bie/an^&ben  angereihet/  al* 
Âorallen  gu  RofenfrÄngen  perfauft  »er- 
ben; camelots  a gros  grain,  grobfhrntge  aber 
gegwirnte  Ä amelotte.  Fig.  et  Pro*,  il  est 
dans  le  grain , pop.  er  fïpt  im  Robr , et 
fehneibet  ftch  feine  pfeife,  b.  t.  biffe* 
fann  ihm  ©elb  einbringen;  un  catho- 
lique k gros  grain , pop.  ein  f otholtf  / bar 
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I ftcb  toicïetf  erlaubt/  toa$  in  feiner  JXeli* 

giOlt  uerbot&en  tft  i e\\c  n’a  pas  un  grain 
i de  bon  sens,  fie  bût  fctn  ftunfcben  gfteit* 

1 fcbenoerjlanb  ; c>le  a un  petit  grain  de 

i folie,  fte  id  nicht  recht  flug;  vu/g.  fie 

K bat  einen  ©parmi. 

I G* aine,  s.  J.  ber  ©ame;  ba$  ©amenforn 
I ber  meiden  tyßangen;  graine  de  choux, 

i d oignon  etc. , tfoblfamen  ï 3n>iebel* 

I famen  IC»  î graine  de  melon , de  con- 

combre, de  citrouille  etc. , f0îclottenf  ewe/ 
©utfenferne,  Âûrbiéfcrne  te.;  graine 
pour  les  oiseaux  , Sôôgelfutter  » graine 
de  vers  à soie , bie  (Stjer  ber  ©etben* 
TûUpen;  graine  d’écarlate,  graine  de  Ker- 
mès, bie  ©djarïûcbbeere  ober  ÄcrrneS» 
beere;  fo mürbe  ebema blö  unriddtg-baé» 
jcnige©allinfeft  genannt,  tporautfman 
bie  ©cbarlacbfarbe  machte,  ebe  noch  bie 
Cochenille  entbccft  mar;  écarlate  de 
graine,  ( auj . écarlate  de  Venise,)  ©chût* 
foeb , ber  mit  tfcrmeö  gefärbt  id  ; graine 
i de  musc , *Bifamf  ÔMfr  ; grainesémulsives, 
I öblig*  ©ametli  graine  d’Avignon , f.  gre- 
nette  ; graine  de  pavot,  SKobnfûmendein , 
i (f.  méconite);  graines  de  jardin,  ©arten» 
famen;  ©Àmerepcn;  graines,  (^auf. ) 
(letne  Ânôpfcben  ober  ‘BucFcln  pon  un» 
gleicher  ©rôde  unb  5)icFe,  afô  £ieratb  an 
Qîilbljauer*  u.©d)lo(Terarbeit;  des  frange., 
à graines  d épinards,  jrûîlfeil,  in  ©cdûlt 
beö  ©pinûtfamenô;  monter  en  graine,  tn 
©amen  febieden.  Fig.  et  Prov.  o*tte  fille 
monte  en  graine , fam.  bûô  îDîàbfbcn  Wirb 
ntûnnbarj  c’est  une  méchante  ober  une 
mauvaise  graine , eô  id  ein  leichtfertige^ 
^Oôlfdjen,  eincbôfe  ^ucbt. 

Grainer,  grainé,  graineterie,  grainetier,  f. 
grener,  grenetier  etc. 

Grainier,  r.  m.  fin  ©amcnb^nblcr. 

Grainoir , f,  grenoir. 

Grairie,  s.  f.  ebem.  in  Sranfreid)/  fine 
ßcmtiTe  Abgabe,  bie  bem  Âônige  pon 
«Salbungen  entrichtet  mürbe;  it.  qqf 
ftûtt  segrairie;  it.  qqf.  dûtt  gruerie. 

Grais,  f.  grés. 

Graisse , s.  f.  bû$  ffett  î graisse  de  porc,  d’oie, 

©cf) meinefett;  ©Ânfefett;  ©chutai;  ; tâ- 
ches de  graisse,  ^ettflecfcnî  ce  sont  de< 
pelotons  dégraisse,  (fagt  man  pon  3ßacb' 
teln  unb  Pon  anbern  f (einen  Sôbgeln) 

fte  ftnb  fpeef fett  ; la  graisse  de  la  terre  , 
bie  $cttigfeit  ber  €rbe  ; homme 
chargé  de  graisse,  ein  überaus  fetter 
îOtann  ; vulg.  ein  ©djmeerbaud).  fîg>  et 

Prov.  il  a emporté  toute  la  graisse  de  cette 
affaire , cr  bat  bas  # ctt  febon  bûpon  ûb» 
genommen;  er  bat  febon  ben  beden  Sßor* 
tbeil  pon  biefer  ©adie  gezogen;  ce  vin 
tourne  à la  graisse,  biefet  SttCtH  fÂngt 
an  $u  fpinnen. 

Graisser,  v.a.  fcbmicren;  mit  Jett  febmie-- 
ren,  oberbefebmieren , ober  reiben,  ein- 
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• y, 

reiben  ober  einfebmieren;  graisser,  v.n. 
(du  vin)  fpinnen  ; jà&e  merben  ober 
fcpn  ; ftd>  Jicbetl.  Fig . et  Prov . grais- 
ser ses  bottes,  ftd)  reifefertig  machen  ; 
grausez  les  bottes  d’un  vilain , il  dira  qu’on 
les  lui  brûle,  an  einem  Unbanfbarcn  fïnb 
ûUe  ©Uttbûtcn  Perlorcn;  graiss  r la  patte 
à qn. , einen  mit  ©efebenfen  bcdedjcn  ; 
graisser  le  maiteau  d’une  porte,  bfll  'JJrÔrt* 
net  ober  £bûvbûtcr  bedecbcn  ; graisser  ; 
la  peau  ober  les  épaules  à qn.  pop.  citlCU 
berb  abprùgeln. 

Graisset , s m.  ber  £aubfrofcb.  .» 

Graisseux,  euse,  adj.  fetUCbt;  fcbmietidlt.  - 
Graissoir , s.  m.  (Z  ucbmacbcr)  ber  ©cbmalj» 
trog. 

Gramen,  s.  m.  T.  id  ber  ©efcblecbténabmc 
aller  $rten  ©ràfer,  9tobre,  ^Binfen, 
©etreibearten,  unb  einer  »Otengc  anbe- 
ter  balniartigen  ©emàcbfc,  inf.  aberbe$ 
gemeinen  @rafe$.  * . 

Graminée,  adj . f.  T.  gtûéûttig  > plantes 
graminées,  bie  ©raôfrûuter. 

Grammaire,  s.f.  bte  ©rammatif;  ©pradj* 
f und  ; it.  eine  ©rammatif  ; ©pracblfbre. 
Grammairien , s.  m . eilt  ©rûlttmûtifer  ; 
(©pracblebrer). 

Grammatical,  ale,  adj.  gramiltûtifalifd). 
Grammaticalement,  adv.  grûmmatifalifcb* 
Grainmatiste , s.  m.  Ctn  ©pracblebrer. 
Gramme , s.  m.  nom . ein  ©eiPldjt  POn  un- 
gef&br  19  ®ran;  ein  ©frupcl. 

Grand,  ande,  adj.  (in  pbpfttcber  Ultb  ntO- 
rûltfdjcr  95ebcutung)  grod;  it.  b.  f.  im- 
portant, principal,  tPld)tig;  les  seigles  ne 
sont  pas  encore  grands,  ber  9loggen  dfbt 
nod)  nicht  ^od)  ; un  grand  monde  de 
spectateurs,  eine  SOîenge  £ufd)auer; 
le  grand  monde,  bit  grofie  ï©clt;  ber 

J^of  ; bie  pornebmen  £eute;  (NB.  3 m 
pbpfifcben  ^Ocrdanbe  fagt  man  ntdjt  un 

grande  homme,  fottbem  un  homme  grand, 

ein  langer  9}îann;  eô  fep  benn,  ba§ 
noch  ein  Q5eptPort  babep  dùnbe,  5.®. 

un  grand  homme  noir  etc.)  un  grand  igno- 
rant, ein  €rj*3gnotönt;  »1  n’avoit  pas 
grand  argent,  cr  (jatte  eben  iiicf)t  über* 
diiffig  ©elb,  vu/g.  nicht  viel  $um  ©c« 

den;  il  fait  déjà  grand  jour,  CÖ  id  fcbOU 
heller  lidjter  Z a g,  (f.  jour);  il  y a 
trois  grandes  heures  qu'ils  sont  à table , 

d ftnb  febon  brep  gute  ©tunben,  bad 
fïc  an  ber  $afel  fî^cn  ; avoir  le  cœur 
grand , ein  ebleô  ober  ©emuth  ha- 
ben; de  grand  coeur,  (adv.)  auf  fine 
grodmutbige  2lrt;  it.  mutbPoUî  1«  pand 
air  etc. , f.  air  etc.  ; le  Grand  - Seigneur  , 

ber  ©rodberï  ober  tùrfifcbe  Æaifer;  1« 
Grand -Mogol,  ber  ©rodmogol  te.  ; le 
Grand-Duc,  bcr@ro§furd;  ©ropherjog; 
la  Grande-Duchesse,  bt<  ©rodfûrdinn; 
©rodbfrjoginn  ; le  Grand-Duché  , bûô 

©rodfûrjlentbwin  i ©rodberjogtbum; 
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le  grand  livre  de  la  dette  publique , baß 

Âauptbucb  ber  öffentlichen  ©chulb. 
©enn  öaß  ©ort  grande  pot  einem  Subst> 
(lebt,  Daß  mit  einem  Äonfonanß  anfàngt; 
fo  lößt  man  juweilen,  fowoblim  SHcbcn 
• alß  ^reiben , Daß  e weg , unb  fefct  ba* 
für  einen  apoffropb/  j.  ©.  Ugrand’messe, 
b aß  £ocbamt;  bie  bobç  OKeffe;  à grand- 
peine,  mit  bûtler  «Dlûbe}  ce  n’est  pas 
grand*  merveille , baß  ifl  fein  großcß 
. ©unber;  ce  n'est  pas  grand’  chose  etc.; 
(bod)  fagt  man  nid)t  une  fort  grand’  peur, 
Hid)t  une  grand*  salle,  fonbmt  une  fort 
grande  peur;  une.  grande  salle).  (©4ß  ein* 
gige  ©ott  grand’mére  iff  f>iet  außgenom* 
men/  J.  ©.  c’est  une  airaablegrancfrnère.) 

Grand,  s.  m.  ein  großer  Jpetr;  les  grands, 
bie  ©roßen , bie  «öornebmen  beß  £anbeß , 
beß  9teid)ß  ZC.  i les  grands  d’Espagne,  bie 
©ranbeß  pon  ©paniert/  (eine  befonbere 
bobe  ©ùrbe)  ; le  grand , qqf.  ffatt  le  su- 
blime, baß  £o be»  Erhabene, 

Grand,  adv. en  grand,  b»  i»  de  grandeur  na- 
turelle, pon  natürlicher  ©röße;  (p.  tyer* 
fonen)  in  £cbeUßgtÖßC  ; peindre  en  grand, 
' in  £ebcnßgrößemablen;  mettre  en  grand, 
tnß  ©roße  bringen;  oergrößern;  penser 
en  grand,  agir  en  grand,  groß  (b.  i.  ebel 
unb  erhaben)  benfen,  bonbeltt;  faire, 
travailler , exécuter  qch.  en  grand  , ettPaß 

im  ©roßen  arbeiten  , ober  außarbeiten; 

i la  grande , b.  t.  à la  manière  des  grands 
seigneurs , groß  ; n ad)  2lrt  ber  großen 
Herren. 

Grandat,  ».  m.  bie  ©ùrbe  eineß  ®ranbeß 
pon  ©panicn,  ber  fid)  por  bem  Könige 
bebeefen  barf;  baß  ©ranbat. 

Grandelet , ette,  adj.fam.  (pon  Æirtbem) 

fdjon  giemlicb  groß;  vuig.  aufgcfcboffen. 
Grandement,  adv.  gpoß î OUf  eine  große 
(eble  unb  erhabene  ) $lrt  ; it.  fam.  b.  i. 
extrêmement,  gat  fcf»r. 

Grandesse,  s.f.  fo  Picl  alß  grandit. 

Grandeur , s.  f bie  ©röße;  fig • (©röße) 
bie  «BortrefflicMeit;  ©rbabenbeit;  £0* 
beit;  baß  Slnfeben  ; bie  <J)racf)t  ; bie^err* 
licbfeit;  it.  bie  ©id)tigfeit;  it . bieSlb* 
febeuliebfeit,  ©.  eirieß  ©erbreebenß  ; 
it.  grandeur,  3bre  jperrlicbfeit  ; ein 
©brentitel  großer  Jrjemu;  (^ftathem.) 
eine  ©roße;  aüeß/  »paß  fîcb  permebren 
ober  oerminbern  lößt;  (tabler)  bie 
©röße;  ©roßbeit;  baßSMe  beß  ^nbal- 
tcß  unb  ber  jiguren;  la  grandeur  d’ame, 
bie  Stoße  ber  ©eele;  bie  ©eelengröße; 

flatter  les  grandeurs  humaines,  (erhabener 

©tpDben  £oben  biefer©eltfchmeicheln; 
votre  Grandeur,  (£urf  £errlid)feit. 
Grand’  garde  , grand-général , grand-juge  , 
grand-maître  , grande  - maîtrise  , grand- 
merci,  grand-oeuvie , grand-oncle , grand- 
père  , grand ’-Uütc,  etc.,  f,  garde,  général, 
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juge,  maître,  maîtrise,  merci , oeuvre, 
oncle,  père,  tante  etc. 

Grandir,  v.  n.  groß  werben;  in  bie  J£>He 
waebfen;  vulg.  auffebießen* 

Grandissime,  adj.  c.  fam.  fehr  groß  Î Über* 

auß  groß  ; fehr  anfebnlid)  ic. 

Grange,  »./.  eine  ©ebener  ober  ©cbeune; 
battre  en  grange , bl efd)fn  i büß  £om  in 

ber  ©cbeune  außbrefchen;  (f.  auch  bat- 
teur uilb  aire). 

Granit,  s.m.  brr  ©ranit;  ein  fehr  harter/ 
auß  ptelen  (leinen  an  Statur  unb  Jarbe 
pon  einanber  perfebiebenen  ©teinen  be- 
ffebenber  Jelßfiein. 

Granitelle , adj.  c.  du  marbre  granitelie,  fin 

granitartiger  SOtarmor. 

Granulation,  ».  f ((Ebpm.)  baß  ©ranuUetttti 
baß  Äörnen  ber  gRctaUe;  (f.  granulcr). 
Granulé,  ce,  part,  et  adj.  gefôrnt/  grönu* 
litt  tC.  / cuivre  granulé  , jtöwfupfet  ; 

Äupferfprner. 

Granuier , v.  a.  T.  ein  3Rftaff  granulieren 
ober  förnen;  ein  (fchmrljenbeß/  ober 
auch  gefcbmoljeneß)  SRetaÜ  in  £örner 
»erwanbeln. 

Graphique , adj.  c.  ( £f  brfh)l  ) grüpbtfdj  » 
btlblicb;  (wirb  pon  folcbcn  ©efebreibun* 
gen  unb  Operationen  gefügt/  bie  nicht 
bloß  mit  ©orten/  fonbern  aueb  bureb 
Figuren  PorgeffeUt  werben). 
Graphiquement,  adv.  bilbtidj  i auf  eine  bilb* 
Itcbe  Slrt  ; (f.  graphique). 

Graphoide , adj.  c.  et  ».  f.  (2lnat.)  fpi^ig 
außlaufenb , wie  ein  ®riffel  ; it.  qqf  ber 
griffclförrmge  Jortfab  beß  ©cblafbeineß; 

it.  adj.  abus,  ffatt  digastrique. 
Graphomètre , ».  m.  T.  bet  ©rapbemetft  ï 
ber  ©infelmeffer;  ein,  in  i8o  ©rabe 
eingetbcilter , meffingener  J^albjirfel, 
mit  einem  Äompaß  tc.,  womit  man  aller* 
lep  ©infei/  glichen  unb  ^)öben  ab* 
mißt. 

Grappe,  sf.  eine  Traube  ; it  ein  ^rauben* 
lamm  , (pl.us.  rafle)  ; it.  grappes,  (©fiß* 

g&rber)  bie  floef  e nwe  ife  abgeropfte  ©oDt/ 
bie  in perfebiebene  ©orten  georbnet  wirb; 
it.  g:appe,  (Jpuffcbmib)  bie  «Raufe  ; 
eine  Äranfbett  ber  ÎJferbe  am  $efffl; 
une  grappe  de  raisin,  eine  ©finttaubej 

— de  verjus,  eine  unreife  Traube;  — 
de  sureau,  eine  JpoUunbfrbeertraube ; 

— de  groseille,  ein  3obannißbeertr4iib* 
dien  ; fleurs  en  grappe,  ©lûtben , welche 
wie  bic  ©ecren  an  einer  Traube  bep- 
fammen  (leben;  cerisier  en  grappes,  ber 
©oufetten-Âirfcbbaum  ; grappe  de  mer, 
bie  ÇfReertraube  ; $raubfnforaQine; 
grappe  de  Hollande,  boQ&nbîfcbe  ober 
feclittbiftbe  Jirbftrôtbe;  garance-grappe, 
ber  ©rapp;  baß  gemahlene  $tarf  ber 
5örberrötbe.  Fig.  et  Prov.  il  mord  à U 
grappe,  et  beißt  an;  et  nimmt  ben  «Bot- 
feblag  begierig  au;  fo  waß  hört  er  gern; 
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fo  »a#  fünrt  ihn  freuen;  quand  on  lui 
parle  de  cela , il  semble  qu’il  morde  à U 
grappe,  roenn  man  hiepon  mit  ihm 
rebet,  fo  (ad>t  ihm  recht  ba#  -Ôers* 

! Grapper , v.  a.  T . Die  Jirbcrrôthe  ju  tyul* 
per  mahlen« 

l Grappeteur,  ol.  b«  I«  grappilleur. 

Grappcux,  euse,  adj.  et  s.  ol.  b*  t.  sile, 

fchmuijig;  eine  unreinliche  tycrfon. 

Grappiller,  v.  n.  im  Weinberge  nad)lefcn  ; 
it.  (aud)  v.  a.  ) fig.  fam.  einen  (leinen 
profit  machen;  einen  (leinen  SBortpeil 
bei)  etwa#  haben;  it.  qqf.  etwa#  heim* 
lieh  entwenben  ober  untcrfdjlagen  ; (pon 
sjjtàgbcn)  (SchwÄnjclpfennige  machen  tc. 

Grappilleur,  s.  m.  euse,/  ein  Sîacblefer; 
cine^tachleferinn;  it.  fig.  fam . eine  ÿer* 
fo«  / bie  allerlei  (leinen  unerlaubten 
profit  macht. 

Grappiiion,  s m.  ein  $r&ubdjen  ,tba#  oon 
einer  gan$cn  SDcintraube  abgelofet  iß. 

Grappin,  s.  m.  ein  Jußhafen,  ein  Äletter« 
cifen,  ju  <8eßeigung  ber  diurne,  Jel- 
fente. ; (©chifff.)  ein  £)regg,  (f.  fris- 
son, risson,  harpeau);  it.  eill  ©d)iff#* 
hafen;  (fpuffchmib)  ßatt  grappe,  ober 
peignes- grappes;  grappin  d’abordage,  ein 
(gntctbûfen/  — de  brûlot,  ein  95ranber* 
ha(en  ; mettre  ober  jeter  le  grappin  (ober 
, son  grappin)  sur  qn.,  fig.  fam.  ftd)  bet) 
jemanben  anbafen  ober  anbifcln;  ftdi 
bcö  iperjenö  einer  Iperfon  bem&chtiqen. 

Grappmer, v.a.  T. ein  ©d)iff  ober  Jabrjeug 
mit©d)ifr#bafen  an  etwa#  feß  machen; 
it.  bie  (Entethafen  in  ba#  feinblichc  ©chiff 
' cinwcrfen. 

Grappu , ue,  adj.  poH  £rauben  hangenb; 
traubenreich» 

Gras,  m.  grasse,  / adj.  fett;  pncl  feiß, 
it.  fettig;  mit  Jett  befubelt;  fehmierig; 
fchmuijig;  (pom  SBein  unb  anbern  fluf» 
figeu  ©achen)  fdjwer,  bief  unb  s&h> 
it.fig . (o.  ©chriften,  Sieben  tc.)  fehmu* 
$tg;  zotenhaft;  un$ûchtio;  obfeon  tc. ; 
it.  le  gras,  $.m.  (f.  Die  bcfonbere  5Hubcifc;) 
être  gros  et  gras , bief  unb  fett  fepn  ; 
figues  grasses,  Jeigen  , bie  burch  lange# 
Stiegen  etwa#  fehmierig  geworben  fïnb; 
terres  grasses,  ÄleplaHb;  ein  thoniger, 

• lehmiger,  jäher  CBoben;  it.  ein  fetted 
unb  fruchtbare#  €rbrcidj  ; it.  terre 
i g rasse , jebe  fette  £honerbe , womit  man 
I î)ie  JcttflccFen  au#  ben  Kleibern  au#* 
I macht;  les  jours  gras,  bie  üage,  bOrptan 

i Jleifd)  cifen  barf  ; it.  bie  4 lefcten  £age 

» por  ber  jaften;  faire  ober  manger  gras, 
an  Jaßtagen  Jleifd)  effen  ; parier  gras , 
| avoir  la  langue  grasse,  fine  fdbWere  £unge 
haben;  fehnarren  ober  lifpcln;  fig.  f. 
1 weiter  unten  ; T.  trop  gras , (p.  Steinen , 
Ralfen  IC.  ) all\ubtcf;  angle  gras,  biais 
gras,  ein  ßumpfer  SÔtnfel ; eine  ßumpfc 
I ScTe;  en  grap,  (Äichfunfl)  mit  eintm 
I 
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Jullfcl,  ober  auch  nur  mit  chier  QSritbe 
pou  Jleifch  ober  ^làgeltoecf  » peindre 

gras,  avoir  le  pinceau  gras,  einen  fet* 
ten  fpinfel  haben  ; peindre  à gras , vêtu* 
fehieren , ehe  bie  Jarbc  ganj  troefen  «e* 
worben  iß;  manière  grasse,  (Äupferß.) 
eine  fette  Sanier,  (bie  ba#  Çftarfige 
bc#  fpinfel#  nachahmt);  un  trait  gras, 
une  hachure  grasse  , ein  fetter  $|ug  S 
eine  fette  ©djraffirung  ; ce  cheval  a 
la  vue  grasse , öiefe#  Ipferb  hat  trübe, 
fettige  Äugen;  ba#  ©efïcht  oergebt 
ihm;  pied  gras,  (ÿufûhm.)  ein  fettet 
(b.  i.  ein  fdtmacher)  Sufi.  Fig.  ct  Prov . 
faire  ses  choux  gras  de  qch.,  ftd)  bep  etwa# 
febr  wohl  befiinben  ; feinen  guten  «öor* 
theil  babep  jiehen;  vous  n’en  serez  pas 
plus  gras,  ®ie  werben  nicht  fetter  bapon 
werben;  eö  wirb  3hnen  beöwcgen  nicht 
helfet  geholfen  fepn;  cela  me  tient  bien 
gras , iron.  ja  ba#  hilft  mir  Piel  ; c’est  une 
affaire  grasse,  ha#  iß  ein  fetter  £anbel; 
il  est  chargé  de  gras  double,  er  iß  fpeef*  • 
fett;  parler  gras,  unjuchtige  Sieben  fuh- 
ren; garßige  £oten  im  OJlunbe fuhren; 
vulg.  fchweinigeln  ; dormir  la  grasse  mati- 
née, f,  matinée.  » 

Gras,  s.  m.  le  gras  et  le  maigre,  ba#  JettC 
unb  lagere  ; j’aime  le  gras,  ich  effe  gern 
fett;  (fonß  heißt  ba#  Jett  la  graisse;)  le 
gras  de  la  jambe,  bie  S©abe. 

Gras-double , s.  m.  per  Jettbarm  ; Pie  fet* 
ten  Äalbauncit  Pont  SBanße  oPer  erßett 
Klagen  Per  wiePerfauenPen  l^hicre; 
{fig-  f.  gr«).  . 

Gras -fondu,  adj.  et  s.  m.  f.  gTas- fondure  ; 
il  mourra  de  gras  fondu,  fam.  plais,  et 

wirP  noch  wohl  in  feinem  Jett  {vulg.  in 
feinem  ©chmecr)  erßtcfen. 

Gras-fondure , s.f.  (SftePic.)  Pa#  Jettfchmcl* 
jen;  eine  Ärt  5)iarrhec  ; OPferPearjt  :c.) 
Pa#  Jettfchmcljen  ; eine  Ärt  9tu$r  Pec 
VferPe. 

Grassement,  adv.  in  folg.:  vivre  grassement, 
im  Ueberßuffe  leben;  vulg.  flott  leben; 
payer,  récompenser  grassement , reichlich  ' 

besohlen,  belohnen. 

Grasset,  ette,  adj. fam.  (p.  tycrfonCU)  ei«  . 

wenig  fett;  vulg.  guatfchlicht. 

Grassette,  s.f.  T.  Pic  fette  fytinr,  it.  Pa# 
Jettfraut;  Per  ^ahmc  sweper  tyflaniett. 

Grasseyement,  s . m.  Pa#  Änßoßcn  mit  Per 

3unge  im  SKePen;  Pa#  ©ehnarren;  ba# 
rifpcln. 

Grasseyer,  p.  n.  eine  fchwere  haben  ; 
im  Sieben  mit  ber  £unge  anßoßen; 
fefmarren;  fifpeln;  lorbfen. 

Grassouillet , ette,  adj.  fam.  (POtt  ^Jerfö* 
nen)  diminut.  pon  grasset,  fett  UHb 
weich  ; fettlich  ; guatfchlicht. 

Grateau , f,  gratteau. 

Grateron , r.  m.  bö#  Älebfraut  i fftittt 

v^lettcn> 
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Graticufé,  ée,  part  et  ad}.  ü&ergattertï  f,  Grattin,  f.  gratin.  : J « 
û graticuier.  .1  _ [Grattoir, ».  m.  baS  £ratetfetti  ©djabeifeu ; 


Graticuier , p.  a.  Oeicbenf.)  übersattem; 
ùbcrgtttem  ; burcb  ba*  9tef}  (ober  ©at* 
ter)  fopteten. 

Gratification , s.f.  ba*  ©efcbenf , ©naben* 
' gefdjenf , ober  fond  e ine  ©unfibejctgimg 
• »egen  erwicfener  iOtende,  um  foldje 
«oft  beffer  ju  belohnen. 

Gratifier , v.  a.  q*i.  de  qch.,  einen  mit  etwaä 
beg&ndtgen  ober  begnabigen. 

Gratm,  s.m.  bie  ©(barre,  j.  ©.  »on  einem 


m ^ ^ ^ . Unverbiente  £iebe  ©otte*;  — deianr^ 

Gratioie,  *•/•  .©otte«  ©nabe;  ©naben.  destination,  M Uurûcffî(btltcbr  bep  ber 

h • MttlS  Of  « Sa#  ffrSnn lio  /r»^  Je.e  * f ^ T 


£raut;  tvilb  Sturin;  bie  €rbgaUe, 

* (eine  tyflattje).  l'  ü > 

Gratiou , s.m.  T.  ein  3icratb,  womit  bie 
©eget  ber  ©ateeren  unten  befe^t  finb. 
Gratis , adv.  unentgeltlich  ; umfonft  ; il  dit 
■ cela  gratis,  yfc.  er  bewetd  nid)t,  waö  er 
fagti  s.  m.  T.  bte  unentgelrlidje  2lu$* 
fertigung  einer  ©cbrtft ; les  gratis,  bie* 
jentaeit  welche  Srepbtllete  für  ein  ©(bau« 

• fpiel  hoben. 

Gratitude,  s.f.  bie  $attfbarfeit;  (erhobener 

ülö  reconnoissance.  ) 

Gratteau,  s.  m.  T bas  Ärahetfen  ; ber 

Ärafcer  ; (sjfcejTerfcbm.)  ber  ©djaber. 

Gratte  - boësse , gratte  - boisse,  gratte  - bosse , 

s.  f.  T.  eine  Âraçburjle  oon  «Ming« 
brabt. 

Gratte-boësser , gratte-boissrr , gratte-bosser, 

v.  a.  T.  mit  ber  tfraftbutdr  reiben. 
Gratte-cu,r.m  bie  Hagebutte  ; (^ambutte; 
£iefe  te.)  bie  Çrudjt  ber  wilben  9tofe  ; 

( Stnat.  ) abus.  0.  i.  le  grand  dorsal , ber 
breite  SXûtfemnuéfel;  ü n’y  a point  de 

* si  belle  rose  qui  ne  devienne  gratte -eu, 

prov.  bie  grôfte  ©ebônbeit  oergebt  im 

mttu 

Gratteleux , euse , adj.  frai}igî  (f.  grattelle). 
Grattelle,  s /.  bte  troefene  ÆrÀfce;  ftàne 
Ârâb«»  ipunbÖfrÄh«»  (ûucf)  gale  sèche, 
gale  de  chien). 

Gratte-papier , s.  m.  mog.  ein  ©Cbmiererî 
5eberfud)fer. 

Gra'ter,  v.  a.  fragen,  (*.  ©.  la  tète.  auf 

bem  £opf  ic.)  5 febarren,  b.  i.  mit 
ben  gùfjen  fragen;  *>•  auffebarren;  auf* 
traben  ; it  ggf  » datt  ratisser , fdjaben  ; 
abfcbabcn  ; abfrajjen  ; it  auôfraben  ; et 
gratter  le  dos  contre  le  mur,  fïdj  ben  SRttCfen 
an  ber  ©anb  reiben;  gratter  i la  porte, 
facbte  an  ber  $bût  (*.  ©.  eineO  furd« 
lieben  3tmmerö)  fragen.  Fig.  et  Prov. 

• gratter  le  parchemin  ober  le  papier , iron. 
ficb  mit  ©ebreiben  (inf.  mit  kopieren) 
ernAbren  ; gratter  qn.  où  il  lui  démange, 
einem  rcbcit,  wie  er  cf  gerne  höret; 
einem  fcbmeicbcln  5 trop  gratter  cuit, 
trop  parler  nuit,  gu  »tel  fragen  mad)t 

©cbmetjcn,  gu  Piel  plaubern  febabet; 
(f.  aud)  galeux). 


ber  ©cbûber;  it  ein  <Rabiermeffer;  (©K* 
nierer)  bie  ©ergfraçe. 

Gratuit,  ite,  adj.  freiwillig;  don  gratuit p 
f.  don;  libéralité  gratuite,  eine  Jrf»* 

gebtgfeit  obne  aUe  ÎRebenabfîcbten  ; 
supposition  gratuite , ein  wiHfùbrlicb 
angenommener  ©aç  obne  ©runb  unb 
©CWCif;  méchanceté  gratuite,  eine  JWCCf* 
lofe  ©0 obéit. 

Gratuité,  s.f.  T.  — de  l’amour  de  Dieu , bie 


©nabenwabl. 

Gratuitement,  adv.  umfon^}  it  Ob^ 

©runb;  ungegrunbet. 

Gravas,  s . m.  f.  gravois. 

Gravatier,  s.m.  ber  ©<buttfü6rer i eilt 
Partner,  ber  ben  ©ebutt  wegfubrt. 

Grave,  adj. c.  (£ebr^pl)  febwer;  it  em(U 
baft;  graoitAttfdj ; a.  wichtig;  un  péché 
grave , eine  febwere  ©ùnbe  ; une  maladie 
grave,  eine  febwere  &rontbeit;  un  homme 
grave,  ein  emflbafier,  gefegter  SRarat ; 
une  démarche  grave , ein  ernfter,  grooi* 
t&tifcber  ©ang;  un  auteur  grave,  ein  an* 
gefebmer  ©cbriftffeHet  (ber  oiel  2uto* 
ritit  bat);  un  son  grave,  ein  grober  tie* 
fer  Âlang;  accent  grave,  (\)  berSfccen* 
tU5  graoiO  ; les  graves  , s.  m . ftatt  les 
corps  graves. 

Gravé,  ée,  part,  et  adj.  gegraben;  einge» 
graben  ; geltocben  ; graviert;  (f.  graver;) 

1 avoir  le  visage  gravé  (de  petite  vérole), 

ein  blatternarbige^,  pocfengrùbigeô  ©i* 
ficht  baben.  . 

Grave lée,  adj.f  de  la  cendre  gravelée,  auch 
s.f.  de  la  gravelée,  ©eittbefenafcbe ; 
chandelle  gravelée,  ein  f(blcd)t  gejogeneO 
ober  fehlest  gegoffeneô  UnfcbUttlicbt 

Graveleux, cuse,  «<ÿ.  frefig;  griefig;  gran* 
big;  grobfanbtg;  it.  adj.  ex  s.  einer,  ber 
ben  ©rteö  (graveiie)  bat;  ein  mit  bem 
£enbengrieâ  ©ebafteter;  urine  graveleuse, 
ein  Urin  voller  ©anb  unb  ©rieO  ; terre 
graveleuse,  fteftge  ^rbe»  crayon  grave- 
leux, ein  fprbber,  fanbiger  ©lepjHft 

un  conte  graveleux,  une  histoire  un  peu 
graveleuse,  fig.fam.  eine  ©rjAblung  K., 
worin  Soten,  fcblûpfrige  SluObruefe  te. 
vorfommen. 

Graveiie , s.f.  ber  ©rte^ ; ©lafmflcin; 
îîierenflein  ; eine  2ltt  ©teinfebmerjen  ; 
it  eine  9lrt  Bugenfranfbeit  (lithiasis  des 
paupières);  (€bvm.)  troefene  ober  ge* 
troefnete  SSetnbefen,  worauö  man  bte 
SfOeinbefenafcbe  (cendre  gravdé*)  erbAlt; 
it  T.  bie  £ffigbefen;  it.  ber  robe  50ein* 
fietn. 

Gravelure,  t.f.fam.  bte  3ote;  attjufrepe 
9udbruefe,  welche  bie  ©cbambafttgfeit 
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bereinigen  ; fcbtôpfrfge  SXeben  tu  (f.  gra- 
veleux). 

Gravement,  adv.  ernftbaft;  auf  eine  etnfi* 
bafte  SCrt;  in  einem  ernffbaften  $oue; 
CSOtufif)  langfam  unb  mit  SButbe. 

Graver,  9.  a . (graben;)  mit  bem  ®rab* 
fhtbel  / ober  mit  bem  ÜKeiffel , ober  mit 
ber  3Rabet/  in  ÿoli,  in  SOtetaK,  in 
©tein  ic.  eingraben,  febneiben,  ober 
ftecbcn;  graver  une  inscription,  eine 
ober  Ueberfcbtiffc  in  ©tein  jc.  graben; 

— des  caractères , ©ucbftaben  jc.  ftccfcen  ; 

— sur  Tairain , in  €rj  eingraben  ; auf 
(Erj  (ledîen;  graver  une  planche,  un  ca 
chet,  eineÄupferplatte,  ein  ^ettfebaft 

. ftecben  ; graver  à l'eau  forte , àfjcn  î 
rabteren;  — au  burin,  mit  bem  ©rab» 
fHcbel  ftccben;  in  Tupfer  ffecben;  gra* 
Pieren;  (f.  aud)  graveur  unb  gravure;) 

— en  creux,  bobl  au*graben  ober  au«* 
flecbcn  ; — en  bois,  in  £oI§  febneiben ; 
Jpoléfdjnitte , formen  machen;  graver, 
v.  n.  ( jeuerm.)  cette  fusée  a gravé , btefe 
SRafete  ift  im  ©teigen  auf  bem  halben 
5Sege  Periode«.  Fig.  graver  qch.  dans  sa 
mémoire,  dans  son  coeur  etc. , etwa*  in  fein 
©ebAcbtniff  prAgcn;  ficb  etwa*  in*  ht rj 
prÄgen;  ettoa*  feinem  fersen  ctnprAgen; 

les  exploits  des  héros  sont  gravés  au  temple 
de  mémoire , bie  £baten  ber  $c(bcn  lie» 
ben  im  £empel  be*  ©ebAcbtniffeö  ein« 
gegraben.  . 

Graveur,  r . m.  (in  engerer  ©ebeutung:) 
ein  âUpferftedbCC  (—  en  taille  douce); 
graveur  en  acier,  ein  ©tablfdmeiber ; 

— sur  pierres  fines , ein  ©teinfebneiber  ; 

— en  bois,  ein  Jpoljfcbneiber  ; */.  ein 
^ormfebneiber;  — de  cach  ts,  ein  $et* 
fcbicrjlecber  ; — de  médailles.  :in ORûnj» 
tfumpelfcbnciber;  ©t&moelfdmeiber;  — 
de  poinçons , ein  ©tAmpelfcbneiber  ; 
fpunjenfebneiber.  , v 1 

Gravier,  s.  m.  ber  £ie*  ; ©rie*  ; ©ranb  ; 
Äieöfanb  ; it.  ber  ©ricfjfanb  ober  ©rie*/ 
ber  mit  bem  Urin  fortgebet;  du  gros  gra- 
vier , grober  £tC*  ; bois  de  gravier , jpolj  / 
ba*  auf  einem  £te*grunbe,  auf  einem 
fteinigen  ©oben  wAd)*t. 

Gravifique,  adj.c.  T,  fd)tpcrmadjenb. 

Gravir,  v.  n . f (etter  n ; binaufflettern  5 (bô* 
bere  ©ebreibart)  flrtnmen;  — au  haut 
d’un  arbre , «uf  einen  ©aum  hinauf 
Mettent. 

Gravitation,  «./.  T.  î>ie  ©raoitatiou  ober 
allgemeine  ©ebnere/  permöge  welcher 
bie  Körper  eine  ©trebung  unb  einen 
&rucf  gegen  einanber  auöüben  ; bie 
©cbwerfraft. 

Gravité,  s.f.  (gebrfrgt)  bie  ©cbweje , (fonft 
pesanteur):  it.  fig.  bie  mit  SOöurbe  per« 
bunbene  ©rnftbaftigfeit  einer  fperfon  ; 
ein  emftbaftc*  Sfnfeben;  bie  ©raoitAt; 
it.  bie  Söicbtigfeit  einer  ©acbe;  centre 


de  gravité,  ber  ©cbtperpunft;  bet  ®tit> 
telpunft  ber  ©dimere  ; Ja  gravité  d’un 
son,  T.  bie  £iefe  ober  ©robbeit  eine* 
£onc*. 

Graviter,  v.  n.  T.  graoitifrettî  nacb  einem 
getpiffen  fpunft  binfireben  unb  bruefen. 

Gravoir,  t.  m . T.  ba*  (ÿalgetfen,  womit 
ber  $af j an  ben  ©rifiengebAufen  ge  flreift 
wirb;  it.  (Ç©acb*jieber)  ba*  Jalgetfen; 
it.  ber  »Dtarf bammer  ; 3eicbenbammer. 

Gravcis,  s.m.bie  groben  Ueberbleibfel  pom 
burdjgeftcbten  ©ppfe  ; it.  ber  ©ebutt  oott 
einem  eingeriffenen  ober  neu  aufgefûbr* 
ten  ©ebAube  ic. 

Gravure,  s.f.  (im  cngern  ©erflanbe:)  bie 
$upferfled)erfunfi  ; ba*  Æupferftecben; 
if.  uberb.  bie  Âunfî  be*  ©ilbergraben*, 
j.  ©.  be*  ©teinfdmciben*  te.  (f.  graver 
unb  graveur);  it.  ein  jebe*  SOBcrf  bec 
©tlbgraberfunft/  inf.  aber  ein  Äupfer« 
fticb;  it.  ber  ©ticb  (b.  i.  bie  befonbere 
9Crt  unb  Sanier)  be*  ÂupferUecber*; 
it.  ber  ©infcbnttt  in  ber  ©djubfoble, 
worein  ber  ©cbubbrabt  genAbet  wirb; 

gravure  à l’eau  forte,  bû*  Sieben,  9Ubteten; 
— au  burin,  ba*  Âupferflccben;  — «1 
manière  noire , bie  fd)Wûrje  Äunfl  J — en 
bois,  bû*  $°nufd)nciben  ; — en  pierres, 
ba*  ©teinfebneiben  ic. 

Graye,  s.f.  T.  bte  ©aatfrAbf. 

Gré,  s.  m.  ber  gute  frepe  SQille,  ben  man 
bat/  etwa*  gu  tbun;  il  l’a  fait  de  son 
gré  ober  de  plein  gré,  cr  bat  e*  fret) WiQig 
(ober  au*  gutem  fregem  ©Sillen)  getban; 
contre  son  gré,  wibet  feinen  SÈBtUen; 
être  au  gré  de  qn.,  jemanben  gefallen  ; 
einem  anfteben, /am.  behagen;  naebic« 
manbefi  ©clicbcn  fcpn;  * ober  selon  mon 
gré,  nach  meinem  ©elicben,  ©cfaHen, 
©efebmaef;  de  bon  gré,  gern;  freiwillig  ; 
ungezwungen;  bon  gré,  malgré,  gern  ober 
ungern;  e*  mag  einem  lieb  ober  leib  fepn  ; 
man  mag  wollen  ober  nicht;  degré*  gré, 
mit  bepberfeitigem/  ober  auch  mit  aller» 
fertigem  gutem  SftiUen  unb  ©elieben  ; 
gutlidj;  in  ber  ©ute;  wie  e*  einem  be« 

liebt  ; se  laisser  aller  au  gré  des  flots  obft 
du  vent  ' fig.  ficb  bem  SSBinbe  unb  ben 
äöeUen  ûberlaffen;  avoir  ober  recevoir 
Ober  prendre  qch.  en  gré,  fîcb  CtWa*  WObl 

gefallen  (affen;  etwa*  wob(  aufnehmen; 
prendre  en  gré,  qqf  WiDig  etwa*  auf 

ficb  nehmen  ; etwa*  gebulbtg  ertragen  ; 

se  savoir  bon  gré  d’avoir  fait  qch. , ft<b  Cô 

Sanf  wiffen,  ba§  man  etwa*  getban 
bat;  mit  ficb  felbfl  wobt  êufrieben  fepn; 

savoir  gré  ober  bon  gré  à qn.  de  qch. , 
einem  fur  etwa*  £>anf  wiffen;  savoir 
mauvais  gré  * qn.  de  qch.,  e*  femanb 

fcblecbten  ^anf  wiffen;  ube(  mit  einem 
jufrieben  fepn. 

Grèbe,  ©rebe;  ber  ©tlbertaucber; 
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ein  gewffffcr  / s um  ©efchlec&t  ber  feutrer 
gerechneter  ©offeroogel. 

Grec,  gtéeque,  adj.  et  s.  «lit 

©rieche i eine  ©riechinn ; ù.  um.  î>a$ 
©riechifche;  bie  gtfechiftbe  ©proche; 

(f*  ûud)  grècqoe,  t f.  WCitCt  Unfcll  O les 
grecs,  (©ibel)  qqf  bit  ©riechen,  b.  i. 
bie  Reiben;  entendre  le  grec,  ©vtcdjtfd) 

petßeben;  Y prec,  bas  glpfHon;  vent 
grec , . ( mitte U^nb»  ©ec)  ber  îlorbofl* 
IVtnbf  les  ordres  grecs,  Tl  Die  «rtcd)i* 

fchcn©âulenorbnun«cn,  b.  ».  bie  borifehe, 
jonifebe  unb  fortntj&ifdKî  * la  grec  que , 
ouf  qried)if<f)c  ©eife;  noch  griechifcher 

Spanier.  Fig.  f am.  un  potage  à ta  grecque, 
plais,  eine  ©»ppc,  bie  feinen  rechten 
©efchmacf  bût  i (à  la  grecque  wirb  «ben 
fo  noch  von  anbern , uns  fonberbar  por* 
foramenben  Gingen  int  ©chetje  gefagt;  ) 
passez,  c’est  du  grec  pour  moi,  nut  Wfi* 
ter,  M perßebe  ich  nicht;  ü n’est  pas 
grand  grec,  er  perßebt  eben  nicht  Piel; 
vtAg.  er  iß  fein  großer  J^epenmeißer  (en 
cela,  hierin). 

Grédser,  *.  a . un  mot,  einem  ©Orte  eine 
griechifthe  €nbung  «eben. 

Grécisme,  s.m . ein  ©rÄctfmu* ; (pergleiche 

mit  gallicisme,  germanisme  etc.) 

Grécque,  s.  f*  (©uchbinbet)  eine  (gin* 
fchneibfige. 

Grécquer,  v.  a.  T.  (eitt  ©UCh)  ûuf  bem 
Stuefen  einfehneiben,  um  bie  ©chn&re 
pineinjulegen.  , „ 

Gredin,  ine  , ad),  lumpûhtî  fC^îf cftt  ; 

©et&ètïichîelenb;  ormfeltg;  bettelbaft; 
il.  s.  m.  ein  ©ettfer  pon  «profeffton  ; it. 
Jig.injur.  tin  tumpenbunb;  £oufewen* 
gel  ; ein  (boé)  ©ettelmenfch  ; it*  ein  $ilj; 
Jtnoufer  î Änirfer  ; it.  eine  Heine , ober 
mittelmäßig  oroße  Slrt  furjboartger 
(©olognefer*)  Jpunbe. 

Gredinerie,  s.f.  bie  ©etteleo;  fcrmfeligfeit; 
it.  bie  Äargbeit;  Änoufercp;  Änitferep; 

(f,  gredin). 

Gré  ment,  s.  m.  (©cbtfff»)  bal  >£<IUWetfî 
fcacfelwerf.  t ^ 4#  # 

Gréer,  v.a.  (©chifff.)  />•"*•  bog  fcafclwerf 
tum  ©ebrauche  «urecht  machen;  gréer 
un  vaisseau,  eit»  ©ebiff  ougrebben,  oug* 
tüßen. 

Greffe,  S.  m.  bie  Äansettep;  Stegißratur; 
«Protofoflßube  ; ©tabtfehreiberep  i ©c* 
richtöfchreiberep  ; Ärnttfchreiberep  ; ©e* 
rid)t«fan$eUep  ; it.  bie  ©chreibßube; 
©chreiberep  ; it-  bag  £mt  eine«  ©ericht* 
fehreiberé , Slmtfdbreiberg , ©tabtfehtei* 
berö;  ber  ©tabtfchreiberbienß  k.  ; it* 
helfen  Çtiifttnfte;  le  g^ffe  civil,  criminel, 
bie  S&eaißrotur  für  bie  Sioil-ober  Sri* 
minalaften. 

Greffe,  s.f.  ein  tyfropfrei# ; it.  bag  §um 
£>f ulieren  auggefebnittene  2luge  ; it.  bie 
Slrt  unb  ©eife  tu  pfropfen  ; mettre  en 


greffe,  ein  «Pfropftet*  auffeßm;  k greffe 
en  poupée,  bog  «Pfropfen  in  ben  ©palt; 

— en  écorce,  bas  «Pfropfen  in  bie  ßtinbe; 
— i emporte  pièce,  bag  pfropfen  ÛI  Dit 

Serbe. 

Greffer,  v.  a.  pfropfet»;  ttttpfen  ; {prvch 
pelzen;)  (impfrn  beißt  eigentlich  enter  *,) 
it.  auch  ßatt  Of Ulieren  (greffer  en  écusson); 
grefler  en  approche,  abfdngen,  û&fîttgelrti 

— en  flûte  ober  en  sifflet,  mit  ber «pfeife 

pfropfen  ; einpfeifen;  — en  écusson , ttt 
bie  ftinbe  ober  mit  bem  ©chilbleitt 
pfropfen.  ■*  *•  ■ . • 

Greffier,  s.  m.  ein  ©tûbt*  ober  ©erlcbtg.» 
fehreiber;  21ftuortu0i  Äanjeßiß;  fXrgi- 
ßrator;  greffier  de  geôle,  ein  ©efangen* 
fehreiber;  — dubaillage,  amWfêhrttber, 

— des  bâtimens , ©auféreibet;  — d’un 

tribunal , ©erichtéfchtetber.  - " 

Greffoir,  s.m.  ba6  «pfropfhiefferî  ôftttiep» 
meffer. 

Grége,  adj.  f.  de  la  soiegrégei  ropf  ©ftbf, 
fo  toie  fît  pon  ben  £ofon5  abgetotcfeU 
tporben  iß  ; Jlocf fetbe  ; ungefponnene 
©eibe,  ohne  aßt  Äpptttur  î it*  grège, 
v/-  T.  ber  Eiffel;  ein  Heiner  eifernet 
Äomrn , womit  man  ben  £anffamcn  tc, 
porn  ©tingel  abfÄmmt. 

Gréger,  v.  a.  le  lin  etc.,  bm  ^lachß  tt* 
fàmmen;  (f.  grège). 

Grégeois,  adj.  m.  feu—  gHeChtf^  JeUfr* 

eine  $rt  ^unßfeuer  ber  alten,  bao  im 
©affer  brannte. 

Grégorien,  ienne,  adj.  gregOrfontfch , ©. 

le  calendrier  grégorien,  ber  gregorianifch« 
äalenber. 

Grégues,  s.fipi.  ol  eine  Qlrt  fuTier,«igeT, 
bochgefchfititer  ipofen.  Fig.  et  Pro*.  PoP. 
avoir  de  l’argent  dans  ses  graues,  ©elb 
im  ©eutel  hoben  ; ü y a laissé  ses  grégues, 
er  bat  boit  feine  £ofen  im  ©tich  «elaf* 
fen  ; ctf  bot  ihn  bort  feinen  Sjalt  g e* 
foßet;  tirer  ses  grégues  , (ich  wegmachen; 
f!cf>  fortpadfen;  il  en  a dans  sa  grégue, 
es  tß  ihm  ein  fchlimmer  hoffen  gefptelt 
worben. 

Grêle,  adj.  c.  lang  unb  bônnî  fchmaî; 
rabn  ; it.  une  voix  grêle , eine  «relie , b.  i. 
eine  btße,  flore , aber  fchwoche  ©timme, 
wie  bie  ber  ©eiber  unb  Äaßrote«  ; ton 
grêle,  ber  grefle,  Wsarfe  Âlaftg  ber  bich» 
ßcn  îône  ouf  ©albbàrnem,  2rrom* 
peten  te.  sonner  du  grêle  , (r.)  aug  bem 
bbthßfn  Zoru  blofett  ; les  intestins  grê- 
les, T.  bie  bûnnen  ©ebÄrme. 

Grêle,  s.f.  ber  £agel;  n*  bie  ©cbfofen, 
b.  t.  große  J^agelfôrner  (grains  de  grêle); 

it*  ((Ebir.)  grêle,  ober  grain  de  grêle,  f, 
grain  d’orge,  bep  grain;  if.  grêle,  T.  Ut 
gteber,  («omit  bie  3àbnt  ber  fyaat* 
winme  runb  gefchobt  werben);  une  grêle 
de  pierres,  de  balles  ctc.fJig.  fin  £ogel 

oon  ©teineu/ÄngclnK. 

Giclé, 


Gtel  Gren 


Gren 
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Grêlé,  ée,  part,  et  adj.  burd)  bf»  £agcl 
perbcrbtic.  ; visage  grêlé,  «in  blatternar- 
bige* (poefennarbige*,  poefengrubigeô) 
©eftcht;  couronne  grêlée»  (2Bap.)etne  mit 
großen  runben  «Perlen  befcçte  Ârone, 
Fig.  fam . un  homme  grêlé , (CCtf*Dtenfdb  / 
bellen  ©efïdjt  von  ben  Q3latterii  ubel  $u. 
gerichtet  iff);  ein  burd)  Ungfud  verarm- 
ter  SWetlfd),  il  a l’air  d’un  grêlé,  erlieft 
,>  Wutarm  au$^  (f.  auch  grêler). 

Grêler,  v.  impers.  t)(\qeln , fd>fo#en , (f. 

grêle);  it.  v.  a*  butcb  Den  Jpagef  verber« 
r;  ben,  ober  $u  ©runbe  richten;  (f.  auch 

grelouer  ;)  il  a été  grêlé,  fane  ftclber  fïnb 

vom  £agef  befchAbigt  tvorben;  it.ßg, 

.f,  grêlé;  grêler  (?.  /*.)  sur  le  persil , prov. 

Ûti  ©eringen  nnb  ûhnmAchtigen  feine 
«9tad)t  ausubeti;  vu/g.  an  3h»en  $um 
SXittcr  werben  rooflen.  . 

Grekt,  s.  m.  T.  (Maurer)  ber  ©piçham* 
mer;  3mh«mmrr. 

Grelin,  #.«.  TV.bad  fleinfte  unb  fchwAchfre 
Kabeltau.  -i 

Grcioir,  r.  m.  ober  grdoire , s.  f.  T.  bie 
.fiôrnmafcbinc;  (f.  greiouer). 

Grêlon,  5.  m.  eine  ©difofie;  ein  Jÿagel- 
dein;  ein  grofie*  J>agelfotn;  (f.  grêle). 
Grelot#  s.  m.  eine  fleine  runbe  ©djellc, 
Dergleichen  man  $.  $.  ben  ^ferben  an- 
hAngt;  //.  fia  mit  ©chetten  bchAngte* 
itummetî  fil  au  grelot,  ©tepp$wirn. 
Fig.  et.  Fr 09.  attacher  le  grelot,  fam. 

bernais  Die  échelle  anhAngen,  b/i.  et- 
tva*  gefAhrlfd)e*  unb  fchberc*  $itrrff 
ivagen;  trembler  le  grelot,  pop.  jittfril 

unb  beben,  bajj  bic  ^Ahne  jufammen 
flappcm. 

Grelotter,  v.  n . vor  jfafte  fehnattern;  vor 
§rofi$ittern;  mit  ben  SA&nen  flappern. 

Greiouag  -,  s.  m.  T.  Da*  ^OMCn  Df*  Séch» 
frf*  (f.  greiouer). 

Grelou,  s . m.  f,  greloir.'  ..J 

Greiouer  la  cire,  (eigentlich  cor.)  ftatt  giê- 
,>  letr  ,a  cire-  Dû*  ïffîaeh*  $um  Gleichen 
hanbern , (b.  t.  in  $Anber  qieffen,)  ober 
* fornenj  (grCn<r , b.  t.  in  SAben  Durch  bic 
£od)cr  ber  ßornmafdriue  auf  eine  QBalje 
faUcn  faife  11)..  ,?<; 

Gfduchon,  s.  m.  fam.  Der  insgeheim  bc* 

..gunftigte  Etcbfing  einer  öffentliche» 

kubierten.  . 

Grêment, - s.  m.  T.  p.us.  bte  SfUÖtchbUng 
- eine*  ©d)iffetf  ; (f.  gréer  unb  agréer), 
^rémia  , s.  m.  ba*  ©Cho&tud);  eilt  $Utt» 

p - £>rnate  ber  fprAfaîcn  gehörige*  ©(ud! 
Lj-t^toff,  wenn  fie  Hochamt  haften 4 wel- 
che* ihnen,  fobafb  fie  fîch  nieberfehen/ 
r,  über  bie^nice  gebreitet  wirb.  . 
jQiémii , s.  w.,bte  SKeer-  ober  «Perfhitfe; 
/ eine  Affame.  V * ; 
jGrenade>  5 /,  ber  ©ranatapfef;  bie  ©ra- 
«ate  ; (Æriegô  w.)  eine  ©ranate  ; * £anb 
granate;  it.  r-einesirt^amafHtimvanb» 
7»  I. 


' it.  bte  befle  3frt^Ahf«bejfleurs  de  grenade, 
©ranateiiblâtht  ; ©ranatenbfumen. 
Grenadier,  s.  m.  ber  ©rûnûteubaum  ; ©ra- 
( natenapfefbaum;  iv. ein  ©renabier;  ©ra* 
nabter;  ©rauatier. 

Grenadiere,  s.f.  cine@re»abtcttafch*/  ©ra- 
natiertafehe. 

GrenadiHe,  s.f.  DÎC  «Paffton^bl Uttie î i/.iitt 

rothe*  ©benhols  mit  viefen  2fbern. 
Grenage,  r.  m . T.  bas  körnen  De*  ©chief- 
pulver*. 

Gr.-nadie,  s f.  T.  COîctaUfôrner  ; gefornte* 
COîetaU;  Uelagrciuille  d’argent,  ober  de 
l’argent  en  grenaille,  gefôrnte*  (Silber; 
grenaille  de fçr,  ©ifenfcf)rotsnin  ©chtegen; 
de  la  cire  en  grenaille , f,  cire  grenée , bep 
greiouer. 

Grenadier,. p.  a.  T.  fomcn;  granulieren  ; 

SKctatt  in  Körner  veuvanbelti. 
Grenaison,  s.  /.  T.  Die  Gilbung  ber  (Samen- 
fôrner;  it-  bie  3cit,  ba  bie  ^ffanjen 
©amenfôrner  gewinnen. 

Grenat,  s.  m.  ber  ©ranat;  ©ranatffein; 
ein  rother  ©befffein;  it.  eine  ^tncht/ 
au*  welcher  ein  Sorup  fur  franfc  'Da- 
pagepeu  genmdjt  wirb;  ber  ©ranat- 
aprel. 

Grené,  ée,  part . et  adj.  gefôrtttî  (f.  grc- 
ner;)  épis  bien  grenées,' VOlfe,  retdtför* 
nige  lehren  ; cire  grenée , gefornte* 
Söach*;  un  detsi n grené,  eine  geriefefte 
Zeichnung. 

Grenelé,  ée , part,  et  adj.  gratttert  ÎC. 
Greneler,  v.a.(|eber/  Âorbiian,  ©hagd»  te.) 
granieren;  tornig  machen;  erhabeneîRar- 
bcn  auf  cmeJpaut  machen. 

Grener , v.  n.  in  ben  ©amen  fd)ieffen  ; 
©amen  tragen;  Äörner  befommen»  iV. 
v.  a.  förnen  ; in  ffeinc  Âérndien  ver- 
wanbeln,  $.03.  ©djicfipulver  te.;  (2Badj*) 

förnen / (f.  greiouer).  Se  grener,  v.  rèfl. 

(vom  ©af$)  fîch  förnen;  in  Körner  an- 
fehieffen.  . 

Greue teile,  s.f.  ber  Âornhanbcf  im  Âlet* 
nen  ; it,  ber  ©amenhanbef. 

Grertetier,  s.m.  «i»  ÄomhAnbfet  im  Æfct- 
nen;  ein  ©amenhAnblcr;  *v.  ber  50tehl* 
hAnbler,  502ehfmatm;  (ehern,  in  ^raitf- 
rcich  ) cln  ©af$rid)ter;  it-  ein  Äaffner, 
etnÄfoffecvcrwafter  bet?  ben  ©ôfefiinern. 
Grenetlére;  s.f.  tint  ©ûmcnhAnbfcrimt. 
Grenetis,  s.  m.  T.  bie  3>eranbung , ^rAu- 
felung/  ber  frauft  SXanb  einer  SJîunje; 
it.  ççf.  ba*  ÄcAufefeifen.  * 

Çrencttes,  s f.pi.  7*5ÄrbefÖrner  $um  ©elb- 
fdrbeit»  (aud)  grain  d’Avignon). 

Grenier,  s.  m.  f(n  Äombobe»/  ^ttichtbo- 
ben/  Jruchtfheicher  ; it  qqf-  ber  55oben; 
(prvci.  ber  ©peicher;.  bie  S5uhne;)  it. 
. ($u  SKouen)  70  bi*,9o  gönnen , Die  Span- 
ne auf  2poo  9>funb  gerechnet;  it.fig - ei- 
ne Äorntammer  / b.  t.  ein  fruchtbare* 
4anb,  wo  fp  viel  ©elteibe  w5ch*î/  baff 
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'««  anbrre  Sfotbet  bamit  petforgen  fdnit  ; 
( ©gtnenbÄnblet  ) fin  ©cbtanf,  worin 
ba«  ©ctfme  oerwahtt  wirb  ; grenier  * sel, 
«in  ©al&fpf iefeer  ï un  grenier  à (au)  Foin , 
«in  ^euboôfni  greniers  publics,  öffentliche 
Âornbiufer  unb  $rud)tb$benî  mettre 
(pber  amasser)  du  blé  en  grenier,  5Çottt 
auffiûttcn  ; embarquer  en  grenier,  f,  em- 
barquer i c’est  du  b'é  en  grenier , prov.  ba« 
ifi  ein«  ©acre,  bie  allezeit abgebt;  fie  ifi 
fo  gut  ale  baare«  ®etb  » fie  gilt  immer  ibr 

©flbî  (f.  ÛUCl)  cave). 

Grenoir,  s.m.  fin  (bû«)  $UÎPCïfieb» 

Grenon,  ».  m.  ol.  b.  i.  poil,  inf.  bû«  55fttt* 

baar,  g,  ber  Äafjen. 

Grenouille,  sf  ber  £rof<bi  (SÂedjgn.) bie 
Pfanne / rorin  fïcb  ein  Rapfen  bewegt/ 

(crapaudine);  it.  (<£bir.)  f.  grenouillette; 

fouebbr.)  ba«  flJfànncben  auf  btt  «Siitte 
be«  Siegel«. 

Grenouiller,  v.n.pop.  fiatt  ivrogner. 

Grenouillère , ».  /.  eine  $rofcblû<hf  ï fin 
ftrofcbtcicb;  überhaupt,  eine  fumpfïge , 
morafitge  unb  baher  ungefunbe  ®egenb* 
it.  «in  auf  einem  folcben  95obcn  liegen 
be«  ®eb huUi  it»  plur,  (£ufifeuerw.)  f. 

genouillères. 

Grenouiîlet,  s.m.  cor.  fiûtt  genouillet}  it 
fiûtt  grenouiîlette. 

Grenouiiiette,  »./.  ber  epbeuarttge  £ahnen< 
fufi;  eine  Btt  SRanunfeU  (Ghir.)  ba« 
^rôfduben;  eine  2lrt  ®efd)wulfi  unter 
ber  Bunge. 

Grenu,  ne,  a<(j.  (pom®ctreibc)  fornretd); 
poil  Ä&rner;  (00m  jtorbuan,  Chagrin  îc.), 
fOritig,  narbig/  genarbt;  huile  grenue 
f ôrnige«  'Sûumbbf  / (fo  fût  ba«  befie  ge- 
halten wirb). 

Gïés  ober  grais , ».  m.  ber  ©anbfiein  ,*  (in 
ber  ebemabl.  Sßormanbie)  eine  Çrbart, 
Womit  allerlei)  ©teingut,  £rug*  îc. 
(poterie  de  gïés,  vaisseaux  de  grés)  ge* 
macht  werbe»;  it.  T.  bie  nwcp  obern 
XiaujHne  eine«  »Üben  ©cbweine«;  te 

grès  des  rémouleurs,  bft  ©anbfifin  fûr 

bie  ©chleifer;  ein  ©chUiffiein. 

Grésil,  (fpr.  grésille ,)  ».  m.  bet  ®rûUP«n 
bageli  ein  febr  ftcîner  ôagel , fo  wie  er 
Zuweilen  irn  Çrû&üng  faüt ; it • ççfi'tin 
Sticfelregcn  ; ein  fletncr  falter  Stegen;  it 
fietn  jcrfiojjcnc«  @la«. 

Grésillé,  ée,  part,  et  adj.  jufammenge* 
fcbrumpft  :c„ 

Grésillement,  s.m.  ba«  ®raupeln  ober  Sic» 
fcln  ; (f.  gré  ni ,)  it.  ba«  ®inf(brumpfen , 
3ufammenfd)rurapfen.‘ 

Gréstlîer,  «*.  impers . gtâupeln;  rtefcltt  J (f. 
grésil;)  it.  v.  a.  runjeltg  machen;  ein. 
ober  gufammen  fehrumpfen  machen.  Se 
grésiller,  «».  riß.  einfebrumpfen  ; gufam* 
men  fehrumpfen;  runjelig  WfTben;  it. 
pus.  fich  jerbrèdcl;» ; fidi  griefeln;  T. 
du  fer  <ÿîi  se  graille,  <£ife«,  bû«  fi# 


Grès  Grie 

» 

br fcefett  ober  gtiefeft  ; grésiller  da 
®la«  pon  einer  ©cbetbe  mit  bera  ÂrÛfeC 
(grésoir)  abbrfd)en. 

Grésil  Ion , g.nuprvcl.  fiûtt  grillon } it.  fiatt 
gruau. 

Grésillonner , v.  n.  prrel . fchtfîjfn . »te  fin« 

®riUe, 

Grésoir,  ».  m.  (®l«fer)  b««  Âthfflj  bal 
^ûgeifen  ï (f.  grésiller). 

G resse  rie  obft  graisser  i-,  »./  pot!  ©CMlb* 

feinen  (grès)  gemachte  Arbeit,  ®.  ein 
©trafenpflaPer , ein  «Otauerwerf  pon 
©anbüeinen  ; it.  ©teingut  (b.  t.  poterie 
Obft  vaisseaux  de  grés). 

Gresset,  ».  m.  f.  graisset. 

Grévance,  ». /.  oi.  ber  erKtten«  ©<habf/ 
baö  Unrecht/  bie  ©chmach  îc. 

Grève,  »./.  ein  ebene«  unb  fanbige*  ttfc« 
am  SReerc  ober  an  ftluffen  ; inf.  in 
rt«,  ein  JfentHcher , §u  ®e(lrafung  unb 
Ainrichtuna  ber  ©erbredjer  bfffimmtft 
ÿlaç  am  Ufer  ber  ©eine,  (auch  place 

de  grève);  it.  ol.  bû«  ©Chîmbetn  $ U 
prend  le  chemin  de  la  grève,  fig.fam * CT 
geht  bem  ®algen  ju. 

Grever,v.a.(jfmanb)bebtangftt>bclafHgftt, 

befehweren  unb  bruefen;  ihm  Unrecht 
thun;  on  l'a  grevé,  e«  ift  ihm  Unrecht 

gefeheben  î it.  9.  impers . i\  lui  grève  fort, 

««  thut  ihm  tm  ^erjen  »eh  i yn 

hÂitier  de  substitution  ou  d**  fidéicommis, 
T.  einen  €rben  mit  ®rbennaéfehung 
ober  mit  Çtbeifommtf  befehweren, 

Grevure,  ol.  b.  t.  hernie. 

Grrz,  cor.  ftatt  grès. 

Gribiette,  s f.  T.  eine  ©d>nitt«  auf  bem 
SXojl  gebratene«  JJIeifch. 

Gribouillage,  ».  m fam.  (p.  fchtechtftt  SÂûh* 
ïerepen)  eine  ©ubclnj , ©chmiererep* 
Gribouille,  ».  m.  ol.  ein  $rôblfT»  it.  aty. 
com.  «in  unruhiger  unb  mifpergnâgter 
SBtenfch. 

Gribouiîktte,  s f.  ein  ©piel  ber  ÄtnbfT/ 
bû  fie  ûUc  jufammen  eine  unter  fie  au«# 
geworfene  ©ache  ju  erhafehen  fuchenî 
jeter  qch.  i la  gribouillette,  prov.  etwa« 

in  bte  SXûpottfe  grbett?  etwa«  auf  eine 
foïchc  «rt  ben  .f  tnbern  ^rei«  geben. 
Gribotiri , ».  m.  eine  2frt  ovaler  ^Jfattfafer/ 
welche  bie  SMtter  ber  <p|lan|en , woran 
fie  hûngen , jernagen. 

Grdfflin , ».  m.  fiatt  gris  de  lin , f.  gris. 
Griéche,  ad),  c.  bunt  gefptenfeîtî  bunt/ 
gefprentt,  fprenfüch,  in  folg.:  ortie 
grièch".  bie  bunte  Steffel;  pie-grièche, 
ber  9teuntibter  ober  purger;  it.  bie 
ettropîtfche  Slelfirr  ober  W ; it-fiz.pop. 
etnjSnfifche««.plûubfrbûfte«Seib«bilô. 
Grief,  ève,  adj.  fp.  Serwtmbungen,  Äranf# 
Beiten,  ©trafen,  Hebeln  k.)  groß  unb 
fchwer;  hart;  fcbmerjhaft;  b&cbfr  cm* 
pftnblich  » it.  ççf.  fiatt  énorme. 

Grief,  s.m . (jur.)  eine  QSefcbwrrbe  (inf. 
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n vor  ©frißt)  «ber  critttenrö  Unrecht  unb 
û ©diaben;  donner  ses  griefs,  mit  feinen 

©efßreerben  einfomraen. 
fc  Grièvement , adv.  nuf  eine  fßreere,  barte, 
gcfA&rliße  &rt  te.;  grièvement  malade, 

t gefihrliß  franf. 

Griéveté,  s.f.  Me  ©rô§e  ober  ©ßreete 
I einer  ©eleibigung , einer  ©unbe,  eine* 

©erbreßentf. 

e Grieux , adj.m.  feu  grieux  ober  gril  leux,  bit 

brennenben  ©ß»aben  in  ben  Âohlen» 
# gruben  bep  £uttiß.  -*»■  . 

■ Grife , ol.  î).  I griffe  ; */.  b,  U logogriphe. 

Griffade,  s.f.  (ftalfenier)  ein  Älauenbieb, 
Älauenriß;  //.  Me  ©unbe  bavon;  it. 
fg.  oi.  ba*  raubfußtig*  »betragen  eine* 
©einigen.  > ^ - 

e Griffe,  s.  f.  eine  Äfaue  ober  ÄraHe  inf. 
an  ben  Beben  ber  Staubpogel  unb  ge« 
wifterpierfüfigenfchiere;  it.fig.  (Älaue) 
t bie  Uebermad)t,  Staubfußt,  Sbifane, 

a bie  man  über  einen  onbern  «u*ubt;  tt. 

. eine  Qtrt  ©timpel  ober  Beißen  jum  3luf* 
; bruef en;  it.  T . Älaue;  Bange  ic.i  fo  bei&en 

bep  perfßiebenen  tyrofcftionifteit  gereifte 
■£  ©erfjeuge;(f.  auch  patte;)  Fig.  \x\t\$fam 

donner  uncoup  de  griffe  à qn.,  einem  eilten 
ubeln  £)ienft  erreeifen;  être  sous  la  griff« 
de  qn. , unter  jemonbeö  ©erealt  fepn  ; 
,i  jouer  de  la  griffe,  pop.  moufen;  fteblen. 
t Griffer,  ç.  a.  T.  mit  ber  Älaue  ergreifen, 

ÿ onpaefen,  perreunben.  . 

Griffon,  s.  m.  ber  ©reif;  ©retfgeper;  it. 
(Sabel  unb  ©ap.)  ber  ©ogel  ©reif;  it. 
eine  2rtttalienifßer  Jôunbe;  it.ßgfam. 
einraubfûcbtiger©eitbûlôï(Ârûbtjieber) 
eine  oben  platte  Seile  ; pifd  de  griffon , T. 
I * bie  fttnfenbe  fßrearje  Srie*reur$;  it.oi. 
ein  Snftrument  bep  fßrocren  ©eburten , 
be  * Äinbe*  Äopf  au*  bem  ÜKutterleibe  ju 
i riehen. 

Griffonnage, s.m.  fine fßleßtf,unlefer!iße 
©ßriffcw'fe.  etneÄrifielep;  ein  ©efrtpel. 

Gfiffonnesment,  s.  m.  T.tin  leißtff  ©ntreurf 
einer  ^etdjnunet , eine*  ©auriffe*  ic.  ' 

Griffonner,  v.  a.  übel  unb  unleferliß  febrei* 
ben  ; f ripeln  ; r'A  etwa*  nur  im  ©roben 
Jjetduicn  unb  entwerfen. 

<,  Grignard  , s.  m.  gppSattiger  £ropfftetn. 

Grignon,  t.  m.  ein  (ba*)  ©robrÄnftßen ; 
pnci.  ein  Äruftßen  ©rob;  it.  T.  §rr* 
ft&eftet  Bwiebacf  auf  ben  ©driften;  it. 
bie  öehltreftem , Debltrieftern , b.  i.  bie 
t ttcberbleibfel  pon  üu*gepre§tem  üehl. 

p Grignoter,  v.  n.  langfam  unb  wenig  pon 
ri  einer  ©peife  eften  ; (etwa*  harte*  ober 

iroefeneö)  fnarpeln,  fnorpeln,  inup- 
jö  • V**n  » if-  fl8 • p°p-  einen  ggn$  f leinen 
i Profit  (ober  ©ereinn)  an  einer  ©aße 

t maßen. 

i Grignotis,  s.  m.  (Äupfetft.)  M £ofcrige. 

Grigou , s.  m.fam.  ein  clenber,  armfeliger 
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Äerf;  it.  ein  ©eijbûlî,  Änaufer,  brr  arm« 
fefig  unb  f&uiftb  lebt. 

Gril,  (fpricb  gri,  unb  in  Werfen  grille,) 
*.  m.  ber  SHoft;  ©ratroti;  (Äupferft, 
Äupferbr.  ) ber  SXoft;  »ôtir  sur  le  grii, 
auf  bem  SXofc  braten;  être  sur  le  gril, 
ßg.  jam.  in  perbrfefilic&en  unb  bebrïng# 
ten  Unt^nben  fepn. 

Grillade,  s.f.  ein  9ioftbrûten  ; mettre  à la  — 
T.  auf  bem  &o$e  braten. 

Grillage,  s.  m.  T.  &aö  Stiften  ber  €r;e,  ebe 
fie gcfcbmoljen  »erben,  (ttoburdi  man 
ihnen  bie  fluchtigen  ^ fàwefeligen  te. 
îbetle  benimmt);  (Äotfffcftb. ) M 
Stoffen;  <v.  bie  Störung;  it  etneStofle; 
fo  9tr(  alo  auf  einmabi  gerodet  »erben 
fann  ; it.  bie  gerieten  grüßte  unb  Äon» 
ftruren  felbfi;  (©ßloiTer)  ein  ^Orabt» 
gitter , ober  auß  ein  bol;crneO  ©itter  ; 
OSlonbenrnoßer)  gegitterte  Arbeit;  (5i« 
fßer)  eia  Steßen;  ^etßrcßcn  ; (Q5auf.) 

f.  grille.  . > 

Grillant,  ante,  adj.  cor.  flûtt  glissant. 

Grille,  s.f.  ein  ©itter;  *uig.  ©atter;  (in 
Sîonnenfléftem)  baO  ©praßgitter  ; it. 
qqf.  fifttt  le  parloir;  it.  bag  ©itter,  »0» 
burß  baO  €hor  ber  Slonnenflofler  pom 
©ßiff  ber  Äirße  «bgefonbert  »irb;  U. 
überhaupt  beiit  grille  bep  perfßiebctten 
Iprofefftoni^en:  Stofi  ober@ittcr;  (©auf.) 
ber  Stoff , (ber  in  einem  fumrfigen  ®o- 
ben  te.  ffatt  ^unbament  bient;  auß 
grillage);  it.  ein  ©itterjug ; ein  gereifter 
ffeberjug  beö  ©efrctairO  beg  Ädnigg; 
( ©ap.  ) baö  ©itter  ober  ber  Stoft  por 
einem  offenen  ^>elm  ; grila  de  feu,  ober 
blof  grille,  ber  $cuerroft;  grilles  i mi- 
mur,  ©itter,  »elße  in  bie  ©eiten  ber 
$enftcrpfoften  hinein  befeftiget  finb  ; 
gniies  en  saillie,  porfprittgeitbe  ©itter, 
b.  i.  »elße  aufen  über  bie  Stauer  ber» 
porragen;  étain  «*n  grilles,  bao  ©itter» 
jinn,  »elßeO  bie  partfer  Btnngicfer  a(0 
ein  Beißen  por  ihren  ©üben  aufbSngcn. 

Griller,  9.  a.  tt  n.  rbften;  auf  bem  Stofte 
braten;  it.  am  rerfengen  ober 
perbrennen;  it.  v.  a.  mit  einem  ©itter 
permaßen.  Se  griller,  V.  riß.  fiß  am 
Jeuer  brennen.  Fg.fam.  je  grille  d*im- 
patience,  ober  blo§  je  grille,  iß  mbßtC 
por  Ungebulb  au*  ber  £aut  fahren/ 

( *dg . por  Ungebulb  bcrflen);  griller  une 
fille,  eine  ^oßter  in  ein  Älofier  tbuit 
{9uig.  ftccfen). 

Grillet, s.  m.  (©ap.)  eine  Stolle  ober  runbe 
©ßeibe  am  £al*banbc  ber  i>unbc,  ober 
an  ben  ©einen  ber  Stauboôgel  ; it  T.  eine 
f leine  Ärt  Sîatiiften,  bie  meijl  nur  brep 
©litter  hat;  it.  ftatt  gniion. 

Jrillette,  s.f.  (SEBap.)  f.  grillet. 

Grillon,  ( prvcl . grillet,  griilot,  grclet,  gré- 
sillon  etc.  ) s.  m.  bie  ©rille , b.  t.  Me 
£au*griQe  ober  Jpeime  ; ba*  S)t imßen  ; 

Rr  t 
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» -tic  flfclbgtiÜe;-  1/.  plut-  grillons  T bie! 

îOaumenftocfe,  £>aumenfd)rauben  K.  s 
(.  tinc 21rt göltet*  _ 

Grillon  taupe  * ober  taupe-grillon  * s . m.  bie 
. SKaulrourfßgriUe;  ©rbgrille;  bergeflû’ 
gelte  Maulwurf;  dû  größte  ßelbgrillc 
'à  ttti(  CDtaulrourföfußen;  (f.  auch  comti- 
îiére , u.  i,  ber  59urm  au#  bem  ©p  biefer 

* ©rille). 

Gr.mace,  s.f.  eine  ©rimafîc;  ucrflclltc  ©c* 

* berbe;  fcltfamc  $3er§ichung  beß  ©efid)* 
tcß  ; ein  (baß/  graßengefiebt , um  Slnberc 
jiim  £achcn  zu  bcwcacit  ; */.  bic  £cu» 

X chelet);  SBcrfleUung;  it.  ein  Toiletten* 
föficbcn,  oben  mit  einem  Slab  elf  ûfîcn. 
; Fig.  faire  la  grimasse  à qn. , eitlen  fûlier 
oufeben;  vutg.  ein  frummeß  ?)îaul  gegen 

* jentÛHb  machen  ; ect  habit  fait  la  grimace, 
bad.  biefeß  Äleib  bût  garflige  galten  ; 

* vos  bottes  font  II  grimace,  ihre  ©ticfcltt 

. sieben  Scunjeln. 

Grimacer*  v.n.  ©rimûfiVîl  madien  î (f.  eri- 
mace;)  vidg.  ©c(ïd>tcr  fdjnciben  ; (uon 
Âletbmi/  0d)Uben  K.)  f.  faire  la  grimace. 
Grimacier*  1ère,  ad/.  et  s.  ein  ©rimûffeil- 
mâcher  k.  (i.  grimace-,)  ii  fig.  ein  Jpcud)» 
r 1er;  eine  Jpru$lmmt. 

Grimaud,  s.  m.  injur.  tin  2lQ5(i*@cbÙler , 
ein  2P8£«0chûrçC/  b.  i.  ein0d)ûlcr  ber 
nnterflcn  Ælaffen;  /e.  ein  gud)ß,  b.  i. 

■ ein  junger  ©tubent,  ber  furjlid)  er(i  bie 
©chilien  oerlaffm  bat;  it.  cm  0d)ul* 
fud)3;  gebaut. 

Grimauder,  v.  n.  iroru  fam.  flcine  Âillbcr 
baß  3d8£  lehren. 

Grime,  s.  m.  injur.  fin  Heiner  ©d)UljUngej 
(f.  grimaud). 

Griinelin , s:  m.  dû  Picl  TDtC  grime  unb  gri- 
maud,  tu  ber  erftni  îgebeutung;  it.fam. 
mèpr.  ein  fnieferiger (fnauferiger)  ©oie* 
1er;  it.  einer,  ber  einen  fleinen  uucrbeb- 

* lidjcn  Jpanbcf  treibt,  wobep  uid)t  Piel  ju 

gewinnen  ifl;- — ' * ’ :*-*  .rr* 

Grimelinage,  s.m.  fam.  mèpr.  eitt  gfPWgeß 

fnauferiger  ©ptet  \ it.  ein  ganj  deiner 
©ewinn.  • • ■*»?;  .1  ~.:  :1 

Grimeliner.  v.  n.  font*  mèpr.  fnauferig  , 
gering  fpicletu  Ve.  v . n.  et  a.  nur  einen 
fleinen  profit  machen;  wenig  gewinnen. 
Grimoire,  s.m . ein  Baubcrbnd),  bie  ©ci» 
, lier  baron#  jn  befchwôrcn  ic.  ; it.  fig. 
fam.  eine  fonde  > oerwirrte  ©dmft, 

* Stebe;  ©pradje  «.;•  ein  impcrfdmbli’ 
djeß  55ud)  î il  sait  ober  il  entend  le  -gn- 
mo  re,  fig.  fçm.  iron.  er  Pfrßebt  bell 
#anbfl;.ct  i(Mtt  biefer  ©adje  gefdjkft 
unb  erfahren. 

Grimpant,  y.  m . donner  du  grimpant  au  vin, 

oi.  burch  tfunff  bem  SOcin  ©tirfe  unb 
gcuer  geben.'  - . r 

Grimper*  v.n.  flettfrtt;  it.ßg.  b.  t.  mtJ&» 

fam  auf  einen  erhabenen  Ort  hinauf 
. ficigcn.  . >•  » 


Grirripereau,  *.  m.  ber  $äumflettcr  ein 
deiner  fpechtartiger  «öogcl. 

Grincement,  s.  m.  des  dents , baß  j?nirfcf)en 
mit  brn  Bahnen  (ober  bet  Bàhne). 
Grincer,  v.  a . les  dents,  mît  ben  £âhncn 
fnirfd)cn. 

Gringoié,  ée,  adj.  (3Qap.)  waß  fîd)  mit  einem 
©djlangenfopf*  (gringole,  f.  gargouille ,) 
enbigt. 

Giingottcr,  v.n.  Ctjon  jungen  unb  deinen 
Vögeln)  jwitfdbern  ; it.  v.  n.  et  a.  fam . 
plais,  b.  i.  fredonner. 

Gr  nguenaude , s. f. fam.  (an  £ljicrctt  U.  OU 
unreinlichen  tyerfonen)  ein  Âlûnferchen, 
b.  i.  ci»  Âlumpcrdjen  Unreinigfcit,  ba# 
an  gewiffen  ^heilen  beß  2cibcß  hangen 
bleibt. 

Grinon , cor.  (lütt  crinon. 

Griotte,  s.f.  bie  SBcidjfcl;  $Beid)felfirfd)C  ; 
eine  fursfliclige,  fchwnrslicbe  unb  ange- 
nehm fi\uerlid)e  Äirfchcnforte;  it-  eine 
roth  unb  braun  geflccFte  2(rt  COîarmor  ; 
it.  gcröflete  ©erße  (gruau) 

Griotticr,  s.  m.  ber  2ßeidifclfirfd>baunu 
Grip , s.  m.  oi.  ein , ben  heutigen  törigan- 
tinen  A&nlid)fß/  ^ahrjeug,  baß  zuwei- 
len alß  ein  9laubfd)iff  gebraucht  würbe  ; 
aller  au  cap  de  grip,  ol.  Oilfß  SHüUbCU 

üußgehen. 

Grpaume,  cor.  (latt  agripaume. 
se  Giipeler,  (latt  se  gripper. 

Grippe,  s.f.  fam.  eine  fcltfame  Neigung 
zu  etwaß;  ein  feltfameß  iBelicben  an 
etwaß;  it.  T.  ein  gcwilTeß  bößartigeß 
itûthûrraljïeber.  4Fiß.  prendre  qn.  en 
grippe  ober  se  prendre  de  grippe  contre  qn., 

fam . ohne  allen  ©runb  fin  fddimmeß 
SBorurtheil  gegen  jemonb  faßen;  einen 
folcbcn  dpa§  auf  iema«b  werfen  ; jouer 

de  la  grippe,  pop.  maufon;  vivre  de  la 

grippe,  »oit  geftoblencm  ©ute,  »on  ber 
55cutelfd)neiberen  leben. 

Gripper,  v.a.  (p.  $a$en  unb  einigen  onbern 
ihicren,  unb  fix-  von  biebifchcu  3Äc«- 
fehen)  mit  £iff  unb  ’Schenbigfcit  etwa# 
wegßehlcn;  hci«Uid)  *u$rcifent;  v,dg. 
maufen;  gripper  q p.,fam.  (p.  X,)afd)ern) 
einen  erhafd)çnj,sv^fn»  u-  s«?riPP«r* 

v.reß.  unb  gripptr,  v.n.  (POIU  ^ud>  Ullb 

inf.  pou  feibciten  Beugen)  fid)  cinjiebett; 
'einlaufen ; einfriechch;  re.  se  gripper, 
ßg.fam.  (Id)  fcltfame  Eilige  in  ben  .stopf 
fvÇcn,  unb  eigcnflnnfg  barauf  begehen. 
Grippe-sou  , s.m  fam.  mèpr.  cillf  5ttt£eutf, 
bic  tim  einen  geringen  £obn  bie  Stenten 
- tinb  3infe»  fur  Stcntierer  cintreiben. 
Gripperie,  s.  f.  p.us.  büß  ©tchlcn  î bie 

sJÄauferep.  ” ■’uV,r  yi‘  1 r] 

Grippeur,  s.  m.  p us.  cttt  Stäuber;  it-  cm 

jjrôfcher.  ® Î:LÎ 

Gris,  rse,  adj.  grau.»  it.  s.m.  baß  ©rOU  ; 
bic  graue  $arbe;'  du  papier  gris,  grau 
papier;  £èfd)papier;  du  vin  gris,  blet* 
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cher,  bteid)tot&er,  blafrotber  SBfitt 

, les  Ligues  grises , ( ttt  ÎXC  ©Cbwefo 

ber  graue  BunD;  Me  ©raubùnMtet; 
frères  gris,  Me  SaienbrûDer  im  ©ifter» 
jienferorDenî  soeurs  grises.  Die  barmber 
Jigen  ©chweftern;  gris  cendré,  Slfdifarbe; 
DaS  2lfd>grau;  gris  de  perle,  perlen» 
farbe;  Das  tyerlengrau;  — de  fer,  eifen- 
grau;  gris  d’épine,  weifigrau;  — de 
more,  fcbwarjgrau  ; — de  lin,  gladjS 
blûtbfarbe;  rbtblûbgrau;  — minime, 
Dunfelgrau;  veitdegris.  Der  ©runfpan; 
petit  gris,  (Âùtfdmer)  ©rauwerf;  gebe 
ober  58ebe;  D.  i.  Die  êubereiteten  gelle 
Dev  fibirifchen  unD  iartarifdjen  €icb 
bôrnchen  / Die  im  SBintcr  grau  wcrDcn 
unD  ju  ÂleiDerfuttern  îc,  gebraucht  wer 
De»  ; /r.geberucfen,  D.  i.  Die  fcbmSrjlid) 
grauen  ôermelin.&ûcfen;  it.  Die  grauen 
©traufjfebcrn  ju  Muffen,  Palatinen  ec.; 
cheval  gris  ou  griscn , ein  ©raufdiimmçl; 

— grissaie,  gris  brun,  ein  ©chwarufdiim 
mel;  — gris  sanguin,  ein  SXotbfcbim 
mel;  — gris  pommelé,  ein  ÄpfelfjfMmmel; 

— gris  étourneau , ein  JP>outgfcbimmcl  ÎC.  ; 
il  fait  gris,  il  fait  un  temps  gris,  eS  tft 

DunfleS  unD  faites  (ober  frpfttgeS)  SBct 
ter ; lettres  grises,  (BuchMr.)  mnfïette 
Bucbftabcn.  Fig.  et  Prov.  il  c s(  (un  peu) 
gris,  er  ift  ein  wenig  betrunfen;  et  Dût 
ein  Meines  SKÄufchdien;  faiie  grise  mine 
à qn. , einem  ein  fautes  ©cfkbt  machen  ; 
(f.  auch.  chat). 

Grisaille,  s.f.  ®rau  ttt  ®rau ; eine  3Xrt 
einfarbiger  ©cmÄblbe.,  Die  cigentlid 
mit  SBeift  unD  ©diwart  gemablt  wer* 
Den;  (f.  Camaïeu;)  it.  T.  eine  Retint* 
fdjung  Don  grauen  unD  roeijien  paaren 
$u  Vertiefen. 

Grisaillé,  ée,  part,  et  adj.  grûU  ûngeftrt- 
d)cn  îc* 

Grisaiiier,  v.a.  grau  mablen  ober  anflret- 
dien;  it.  ©rau  in  ©rau  mablen. 

Grisâtre,  adj.  c.  graulid)  ober  gräulich  ; 
ins  ©raue  fallchD. 

Grise-mine,  s.f.  f.  gris. 

Grisé,  ée,  part.etatij.  ein.  wenig  betruufcii 
oDer  bcraufdjt;  vuig.  benebelt. 

Griser,  v.  a . jcmanb  ein  wenig  betrunfen 
machen. 

Griset,  s.  m.  ein  junger  £)iftelftnf  oDer 
©tiegliç,  Der  feine  fdjônen  garben  nodj 
nicht  Dar* 

Grisette,  s.f.  eine  leichte  2Xrt  wollener, 
ober  ouef)  mit  £etnengarn,  mit  ©eibe  îc. 
gemtfdjterjeuge;  iufg.fam.  eine  junge 
fcûbfche©ci6spcrfon,Dicm(btPombeftèn 
jperfommen  ifl;  it.  ein  gereifter  Meiner 
SDogel  ; (f.  gobe-mouche  unD  syriot). 

Grisoller,  v. n.  fam.  p.us.  fingen,  wie  ein 
glitgenfebnäpper  (grisoie,  D.  i.  grisette). 

Grison,  onne,  adj.  (pom  £aar,  ftanj.  poil, 
vom  Bnrtbaat  te»  unD  pou  Çerfonen, 


; Welche  £aare  Doit  foldier  garbe  haben) 
grau  , greis  ; it-  s.  m . fam.  ein  ©reis; 
vtsigk  ein  ©raufopf;  ©raubart;  it.  tin 
£ioreebcbientcr,  Den  man  auf  einige 
3eit  tu  einem  grauen  bürgerlichen  Älct* 
De  geben  läßt,  um  ibn  *.  B.  juin  aus* 
fpioniercu  $u  gebrauchen;  it.fig.pop. 
ein  <£fel  ; it.  eine  2lrt  ©anbftcine  ; cheval 
grison,  ein  ©raufebimroef.  ^ 

Grison,  onne,  adj.  et  s.  grûubûnbifcb Î it, 
ein  ©raubûnbner  îc.  (f.  and)  gns). 

Grisonner,  v.  n.  p.us.  grau  werben  ; grau 

• ferm;  graue  aber  greife  J>narc  bekommen 
ober  haben. 

Grive,  s.  f.  Die  £roffel  ; Der  ÆrammetS« 

■.  pogel;  il  est  soûl  comme  une  grive,  prov . 
pop.  er  bat  fleh  bief  unD  voü  gefoffen. 

Grivdée , s.f. fam.  ein  heimlicher  unet* 
laubter  profit,  Den  jemanD  bep  feinem 
QlmtoDer  Æ)ienfte  macht;  (non  Æienft* 
botben)  Der  ©cbwÄnjclpfeitnig. 

Grivelé,  ée,  adj.  weift  unD  grau'  gefpren* 
feit,  wie  ein  ÆrammetSpogcl  ; it.  part. 

Pv  griveler.’  . v • ^ 

Griveter,  v.  n.fam . einen  Detmlkhcn  uner* 
laubten  profit  machen  îc.  vuig.  maufen; 
(fk  grivelé.). 

Grivèlerie , s.f. fam.  DûS  tyrofttmûchcit  auf 

eine  Dcimltchc  unb  unerlaubte  2trt  ; it» 

#ûtt  griveléts 

IGrivpicur,  euse,  s.  einer  o&er  eine,  fo  beim* 
licberweifc  einen  unerlaubten  Profit 
madjt;  (f.  griveiée).  .;  i s 

GriTois.y*  m fam.  ein  flinfer,  Infliger Äerr; 

• vulgk  ein  Infliger  tDogel;  style  grivois , Die 
^RunDart  Des  parifer  Hobels. 

Gnvoise,  sf.  (©olDatctifprache)  eine  luftige 
unD  etwas  auSgelûfTene$îarfetenDetinn; 
vuig.  eine  CKitmacherinn. 

Grobis,  s.m.oi.  ein  reichet , Dicfer,  ftolier 
®tann.  . * ^ v 

Grognard , arde , adj.  f,  grogneur  etc. 

Grogne,  s.  f.  pop.  Der  SQiDerwiUett  ober 
«BerDruft,  Den  man  Durd)  brummen 
ober  Spurren  beweist.  1 r 

Grognement,  s.m.  DaS  ©runien  bcr©cbwei- 
nc;  it.  fig.  fam.  Das  »Brummen  unb 
Kurten  eines  »Mocrgnügten. 

Grogner,  v.n.  (pon  ©chweincn)  grumen; 
ii.fg.fam.  brummen  ; murren  ;.  feifen  ; 
prvd.  fmtrren;  fdmurren;  nurfen  ic. 

Grogneur,  euse,  adj.  inttrrifcf) ; brumntig; 
pnci.  Mturrig  îc. it,  s.  ein  Brummer; 
eine  Brummcrinn  ; vuig.  ein  Brumm- 
bart. 

Grognon,  s.f.  ftûtt  grogneuse;  mère-grognon, 
iron.mèpr.  fo  nennen  luwcilcn  Die  oft- 
gÄr.gerinnen  in  Den  Äloftern  Die  Ton- 
nen, unter  Deren  befonDern  Slufficbt  ftc 
fteben..  ,t.  ^ 

Groin,  s.  m.  Der  Svüftcl  Der  ©chweine  ; Der 
©chweiurutfel , ©aurufTel*  Fig- pop.  se 
cacher  le  groin,  fein  ©eficbt  perftecfeji; 
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donner  furie  groin  à qn.,  einem  fltlf  b«* 
©toul  fdjlagen» 

Gfoison,  s.  m.  ( «pcrgamenter  ) eine  Ärt 

^ weiße  Krcibf.  ' 

Grolle,  t. f.  qqf  fîûtt  le  freux. 

Grommeler , v.  n.  jam.  murren  » brummen  ; 
» prvcL  fnarren  IC.  (f.  grogner). 
Grommeleux , cor*  ftûtt  grumeleux. 
Grondable,  ac(j.  c.  puis.  fcbflten*Wfrtb. 
Gronde,  s.f.  cor . ßfltt  trompe,  bte  ©taul* 
trommel. 

Grondement , t.  m.  p.us.  ba*  ©ÊUtrett  ; 
«Stummen  ; grondement  du  tonnerre , ba* 
©etofe  be*  donner*. 


brautet/  faufet  ober  beult;  son  ventre 
gronde,  ber  ©auch  atrrt  ibm. 

Gronderie,  s.  f ba*  ©cbmAhlnt/  / 

Keifen,  Durren  unb  brummen. 

Grondeur,  euse,  adj  mûmfct);  jinfifdji 

ir.  s.  ein  3önfer;  eine  £ônfertnn;  pop. 
eût  ©rummbart,  ©rummbör. 

Gros,  grosse,  adj . bief  ; ir.  (o.  einem  ©an* 
jen,  bat  au*  einer  großen  Änjahl  ober 
au*  einem  großen  Raufen  oon  Gingen 
beliebt)  groß;  it.  grob  ; it.  (groi)  n>tcf>* 
tig  ; beträchtlich  ; anfehnlid)  ; flarf  ; 
reicb  K.Î  une  grosse  femme,  fine  bicfe 
grau;  une  femme  grosse,  eine  fcbwan* 
gere  grau;  du  gros  drap,  grobe*  £ucb; 
du  gros  vin,  ßarfer,  fdjwerec  SDetn  ; de 
la  grosse  viande,  gteifd)  pon  ber  §leifdj* 
banf  ; ir.  jebe  ffatfe , berbe  unb  grobe 
©peife;  grosse  voix,  eine grobe  ©tint* 
tnt  ; grosses  dîme* , f,  dîme  ; un  gros 

' négociant,  ein  großer  Kaufmann;  le 
gros  lot , ba*  große  £00*  » on  joue  gros 
jeu  dans  cette  maison,  in  biffent  Jpaufc 
wirb  hoch  gcfpielt;  grosses  lettres,  große 
©ucbjfaben;  grobe  ©ebrift;  une  grosse 
abbaye,  eine  fette/  reiche  Äbtep;  la  ri- 
viére  est  grosse,  ber  $luß  ift  febr  ange* 
laufen;  gros  t mps,  flàtmifcbe*  «Setter 
auf  ber  ©ec;  la  mer  est  grosse,  bû*  ©teer 
ift  ungeßttmm;  grosse  terre,  T.  hohe* 
£anb;  la  Cour  est  grosse,  ber  £of  tfl 
ßürf  ober  japlreicb;  grosse  aventure  etc., 
f.  aventure,  aventurier,  intérêt,  faim, 
fièvre,  fiuit,  bagage,  vérole  etc.;  un  gro 
mal  de  tête,  bcffige  Kooffchmerjcn;  un 
gros  péché,  eine  große , fehwer  ©ûnbe ; 
T les  gt os  intestins,  bit  btcfeit  ©ebôrntf  ; 
le  gros  mur,  ober  les  gros  murs,  bie  bîcFe 
©faner;  bit  Hauptmauer;  cheval  gros 
d'haleine,  f.  haleine;  gros  <on , reine/ 

tobte  / ganj  au*gemab(ene  Klepen.  Fig. 

«t  Prov.  de  grosses  paroles,  grobe  Uttb 
Barte  ç©orte;  un  gros  mot,  ein  unjucb. 
tige*  ©$ort;  le  gros  mot  ,pop.  ba*  $©ort, 


wtîcbe*  bie  ©acbe  entfebeibet;  tm  gros 

fin,  f,  fin;  avoir  les  yeux  gros,  fam.  Qt* 
fd)Wp0ene  Äugen  haben,  §.  <5,  VDnt 
©einen  / ober  weil  man  nicht  auOge* 

fcfilafcnl  at;  avoir  le  coeur  gros  .fam.  ba* 

£erj  poö  haben;  it.  notier  ©erbruß  unb 
Unwillen  fepn;  avoir  le  coeur  gros  de 
soupirs,  ein  bebröngte*  Äerj  buhen, 
wclcbf*  bureb  ©eufjen  fïcb  £uft  }ü  febaf- 
fen  fuebt;  parier  des  grosses  dents  à qm, 
f.  deut;  être  gros  de  savoir,  de  dire,  de 
faire  qch.t  de  voir  qn.  etc.,  c|tf  große* 
©erlangen  tragen , etwa*  |u  wißen , ju 
fageu,  ju  tbun,  jemanb  ju  Uittt  tc.; 

toucher  la  groise  corde , f.  corde;  faire  le 
gros  dos,  f.  dos. 

bet  fiirfße,  btcfße  unb  größte 
Sbcil  einer  ©acbe  ; it.  ba*  ÄauptfÄcb- 
liebße  unb  ©ornchmfïc;  ba*  jpauptwerf 
ben  einer  ©acbe  ober  bep  einem  ©e* 
fdjaffte;  it.  ftatt  drachme,  tin  (ba*)  Ûuent* 
(ben;  it.  ein  ©rofdjen;  it.  ober  le  droit 
de  gros,  (ehern.  In  gewiifen  franjôf.  «pro* 
Pinien)  eine  Ärt  ©teuer,  bepm  ©er* 
laufe  gewiffer  ©acbett  im  ©roßen;  le 
gros  de  l’arbre,  f.  arbre  ; cet  arbre  a tant 
de  pieds  de  gros,  biefer  ©aum  bat  fo 
Piel  ©ebub  im  Umfange  ; le  gros  de  l’ar- 
mée, bie  jpauptarmee  ; un  gros  de  cava- 
lerie, d’infanterie,  fin  ßarftT £rupp  9fet* 
terep  ober  ^ußoolf;  le  gros  du  monde, 
bie  mehreren  ©fenfeben;  — du  revenu , 
ber  gewöhnliche  €rtrag  jährlicher  €in* 

fünfte;  — d’une  prébende , bie  Jpûlipt- 
einfunfte  einer  «pröbenbe;  le  gros  d’une 
cure , bie  grwifftn  €tnf  ùnfte  (ba*  Jipum) 
einer  Warrep;  du  gros  de  Tours,  de  Na- 
ples , qemilTe  ©eiben jeuge,  bie  ju  £our* 
unb  Neapel  perfertigt  werben  ; une  livre 
de  gros,  (tm  chem.  HoUanb,  Çlanbern, 
©rabant,)  ein  ^Jfunb  glömifcb;  eine 
SKecbnung*mûn*e , welche  20  ©djiOtngc 
(escalins)  Çlâmifcb  betrögt;  le  gros  du 
navire,  T.  bat  i>erj  be*  ©chiffe*,  b.  i. 
bie  ÇDîitte  beffelbcit  in  ber  ©egenb  be* 
großen  ©taffe*. 

Gros,  adv.  p|e|;  gagner  gros,  Piel  ©elb 
gewinnen;  jouer  gros,  h od)  fpielen;  cou- 
cher gros,  piel  auf*  ©piel  feçcn;  it./ig. 
prov. fam.  |u  weit  gehen;  etwa*  über* 
treiben;  unb  ©taß  uberfebreiten ; 
™ig>  über  bic  ©cfinur  hauen;  en  gros, 
überhaupt;  it • tm  ©anjen;  im  ©roßen; 

un  marchand  qui  ne  vend  qu’en  gros,  eilt 

Äauftnann , ber  nur  im  ©roßen  hanbelt; 
ein  ©roßhönblcr;  tout  en  gros,  fam. 
tneiß  mépr.  aüeéjufûmmengerecbnet;  in 
aQem  unb  allem. 

Gros-bec,  s.  m . ber  SJicffcbnabel  ; jDtcF* 
fcbnöbler;  Kernbeißer;  rin  ©ogclge* 
fcblrcbt. 

Grouille,  s.f.  bie  3obanni*beere»  groseilles 


Gronder,  v.  n.  murren;  brummen;  it.  v.a . 
jemanb  ausfcbelten  ; mit  jemanben 
febmöhlen  Ober  feifen.  Fig.  le  tonnerre  Gros  s. 
gronde,  ber  Bonner  brummet,  (roBet/ 
tönet);  l’oragî  gronde,  ber  ©turmwiub 
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verte«,  ©tachelbcctcn;  (prvcl*  gadelles, 
Äraufelbeeren  ic.) 

Gro&eiiher.  s.  m.  ber  ^ohanmSbecrftrauch; 

it*  ber  ©tachflbccrftrauch,  ...j 
Grosil , T.  cor.  ftatt  grésil. 

Grosse,  s.  f.  (im  Jg>atit>e(  ) fin  (bas) 
©roi/  b.  t.  i2  £u$cnb  ton  gemiffen 

* SGBaaren;  (jur.)  bit  Ausfertigung  einer 
îftentlichen  Utfunbe,  eineö  Äontrafteö 
3nftrumente0sc.  mit  groben  unb  faubern 

. ©uebftaben  auf  Pergament;  it.  qqf 

. ftatt  grosse  aventure , bit  ©obmfrc»  ï 
une  grosse  de  soie,  ftatt  une  grosse 
d’écheveaux  de  soie,  li^OuÇcnb  @tre&* 
nen  ©eibe» 

Grosserie,  s.f.  etürtfeo  grobe  (Eifenmaare; 
it*  bit  ©roßbanblung  (im  ©eaenfa^e  ber 
Ärömcrep  ober  bei  jtlcin&anbclO),  ;* 
Grossesse , t-f  bit  ©cbfcangerfchaft* 
Grosseur,  i,/.  bie  Jôicfe  ; it.  qqf.  ftatt 
tumeur,  bte  ©efd)l»Ulft;  T * prendre  la 
grosseur  de  qn.,  (@cbneiber)  ba$  ©laß 
»on  ber  JDiefe  einer  tyerfon  nehmen  i être 
en  grosseur,  (©drtn.)  auôgeipachfen  frçn 
bit  gehörige  ©röße  erreicht  haben. 
Grossier,  ière  , arfj.  grob  î plump;  it.  fig. 
(»on  Çerfonen  unb  ihren  Sanieren  te.) 
grob  / unhöflich  / ungefchliffen  ; (».  ben 
igitten  / gfiten  ÎC.)  roh  * un  esprit  gros- 
sier, ein  ©tenfeh  ohne  feine  €mpftnbun* 
gen/  ohne  ein  Jûnfchen  ©efehmaef; 

marchand  grossier,  pop.  ftütt  marchand 
qui  ne  vend  qu’en  gros,  cin®roßhinbltr> 
horloger  grossier,  ein  ©roßuhrmacher. 
Grossièrement,  adv.  fluf  CtUC  grohe  IC,  2frt» 
il.  ftatt  en  gros,  sommairement,  über* 
baupt. 

Grossièreté , s.f.  bie  ©robheitï  it.  meift 
fig-  bie  ©robheit;  Unhöflichfeit;  linge» 
fdhiiffenhciti  vulg.  bit  Siegele»  î it.  inf. 
eine  grobe/  unhöfliche/  unverfchömte 
Siebe. 

Grossir,  v.  a.  bief  machen  ; (einen  «Jluß  ic.) 
auffchreeUen  ; (öptif)  ein  jDbjeft  »er* 

• großem  / b.  i.  e*  großer  PorfteUen,  alti 
tff  in  ber  £hat  iff  ; it.fig*  größer  ma* 

. cf)cn ; vergrößern;  it.  v.n.  bief  »»erben; 
in  bie  £icfe  »achfcn  ; ( »on  bluffen , 
eichen  ic.)  auffehmeHen / antvachfen; 
it*fig-  fab  vergrößern;  größer  »»erben; 
annrachfen  ; auffchtveflen  »c.  ; it*  se  gros- 
sir , v.  rèfi.  p.us.  ftatt  grossir , v.  n.  ; la 
pelote  grossit , fig.  f.  pelote. 
Grossissement,  s.m.  bûé  Vergrößern burch 
9fargrößm»ngöglöfer, 

Grossoy  er , v.  a.  ftatt  faire  la  grosse  d’un 
acte,  d’un  contrat  etc,,  fine  Urfunbe, 
einen  Äontraft  »c,  mit  großen  ©uchfta« 
hen  rein  auf  Pergament  abfchrefb.cn. 

Grotesque,  adj.  c.  groteöfj  t»itb  »0«  ei» 

ner  ©attung  bet  ©tablerez  unb  ©ilb* 
bauere»  gefagt,  ba  ber  Äünftlcr  folche 
giguten  ober  ^erjierwngen  / bie  gum 


fchetl  ber  Batur  gemäß,  jura  Jfcheil 
aber  fchimörifch  fmb , mit  einanber  »er* 
binbet;  meift  * • m.  plur.  ba$  ©rotcéfc; 
©toteren;  U.  adj.  fig.  grptcOf;  fo  »iel 
atg  ridicule,  bizarre,  extravagant,  feit* 

(am;  »»un&etlithi  potficrlich;  lÄcfar* 
lieh  » c. 

Grotesquement,  adv.  auf  eine  groteffeArt/ 
b.  i.fig * auf  eine  fcltfame , »unberlicbe / 
poffietliche,  lächerliche  ic.  Art. 

Grotte,  s.f.  (eine  natürliche  ober  fünft* 
liehe)  ©rotte;  (in  bergen)  eine  Berg* 
höhle, 

Grouéteux,  euse,  adj.  ol.  b.  »,  graveleux. 
Grouillant , ante , adj.  pop.  (»om  Ungeziefer, 
unb/g-  »on  einem  Raufen  fehr  lebhaf* 
ter  unb  unruhiger  Äinber/)  ftatt  four* 
«aillant,  friebcïnb  unb  rairamclnb;  her* 
umfrabbelnb. 

Grouiller,  v.  n.  pop.  ftatt  remuer,  fleh  re* 
aen;  fleh  rühren;  it*  ftatt  fourmilier, 
friebeln  ; »»iminein  ; ( f.  grouillant  ; ) iu 
ol.  se  grouiller,  v.  ràfi.  ftatt  grouiller, 
le  ventre  lui  grouille,  C0  gUWt  ihm  ira 
©auchci  la  tête  lui  grouille,  ber  ÄOPf 
»»adelt  ihm  vor  Alter  unb  @ch»»achbrit; 

cet  endroit  grouille  de  vermine,  an  bie* 

fem  Drte  friebclt  unb  wimmelt  c$  »on 
Ungejicfer, 

Grouin,  ol.  b»  i.  groin. 

Group,  s.m.  (£anbl.)  ein  (haô)  tyidchen, 
Stöllchen  (®elb). 

Groupade , cor.  ftatt  croupade. 

Groupe,  s.  m.  (©tabler,  SSilbh.  ) eine 
©ruppe;  eine  Bufammenfteliung  ober 
Bereinigung  mehrerer  jufammet»  gehö- 
riger einjelner  ©cgmftönbe/  »»oburch 
biefelbe  bem  Äuge  aU  ein  ©anjeg , ober 
alO  eine  ctnjtge  ©taffe  erfcheinen;  iu 
(Baturqefch.  ie.)  ftatt  druse;  (©auf,) 
aefuppelte  @öulen,  ober  ©ilbföulen  ; 
((.groupé;)  foire  groupe,  fo  »iel  ttlil 
grouper,  v.n. 

Groupé,  ée,  part,  et  adj.  gruppiert  i C.  î des 
colonnes  groupées,  T.  gefuppclte  ©Âulen, 

(unb  i»»ar  fo,  bafi  fïcfich  mit  ihrem  brei* 
teften  Sbeile  berühren). 

Grouper,  v.a.  T.  gruppieren  ; mehrere  Fi- 
guren in  eine  ©taffe  jufammen  orbnen  ; 
(f.  groupe;)  it.  v.n.  gruppieren;  in  einer 
©ruppe  bepfammen  ftehen, 

Gru,  s.m.oi . »»ilbe  juchte;  Sfßglbfrüchte. 
Gruage,  s.  m.  ol.  bie  Äuöübung  ber  ©e* 
redbtföme  bet  Gm-rie. 

Gruau,  s.m.  bie  ©rü$e;  gefchroteneg  ober 
grobgemahleneg,  unb  »on  aßen  hülfen 
gereinigteö  ©etreibe;  meift  (— d Voine,) 
^aferfrüfte;  it.  J^aferbre»;  it.  ©rieg, 
(ber  noch  feiner  alO  ©rüçe  ift);  gmau 
d’orge , ©erftenfrùçe. 

Grue,  s.f.  ber  Äranichi  ein  großer  hoch* 
heutiger  3ug»ogel;  it.  (Ärantch)  ein, 
an  unferm  £or4oitfc  nicht  fichtbarr^ 
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63a  Grue  Gruy 

(übliche*  ©eßtrn  ; it.ßg.  fam.  ettt  ein* 
filtiaer  «Dtenfdt;  ein  JOummfopfî  ™l&- 
ein  Tölpel  ; ©chôpô;  ( gjîechantf  ) cm 
Ärabn  ober  Jjpebefrahn  ; it.  (an  einigen 
£)rten)  fine  Ârt  ftefîel,  womit  ©olba* 
tett , t>ie  ein  ©erbrechen  beqangen  b«* 
ben , ait  eilten  «pfabl  gefddoffcn  werben; 
bec  de  grue,  ber  ©tord)fd)nabel ; eine 
$ßanje  (lat.  géranium).  Fig.  et  Prov . 
jam.  un  cou  de  grue , ein  Æranidrôbal*  ; 
@torrt)$f)û!$  ; ie  monde  n’est  plus  giue, 

tic  £eute  finb  nid>t  mehr  fo  einfältig; 

faire  le  pied  de  grue,  Ianqc  3cit  ßflKn  / 

unb  warten  ; lange  auf  jemanb  ober  auf 
etwa*  paffen. 

Gruern- , grwie,  s.  f.  (ehern.  in  g'tanfr.)  ein 
(ba$)  Unterfordertest  ; //•  f.  grairie  unb 

ségiairie. 

Grugé,  ée,  part,  et  ad j Jfrbtffcn  IC. 
Gruger , v.  a.  (etwa*  Jjpatte* , ©probe*  ober 
£rocfenc*  ) mit  beit  gähnen  perbeißen 
ober  jcrfnirfchc» ; it.  ßatt  «‘gruger;  it 

ßp  bad.  ßatt  manger;  g ugei  le  marbre 
f Den  Marmor  an  beujeniaen  ©teilen 
wo  man  nicht  redit  aufommen  fann 
mit  einem  gewtffen  fletnen  Kammer 
(nurtcLm)  bebauen.  Fig.  fam.  n’avoir 
pas  de  quoi  gruger,  nicht*  JU  beiße»  nod) 
gu  brechen  haben  ; grugei  qn.„  ßatt  manger 
le  bien  de  qn..  jemanbe*  ®ut  oergehren; 
Il  aura  bientôt  grugé  son  fait,  er  Wirb  fein 
©ifichen  balb  burchgebracht  (vulg.  burd) 
btetfcbleqejagt)  haben. 

Grume,  s.f.  du  bos  en  grume,  T.  S) olg, 

ba*  noch  nicht  behaue» , ober  noch  nicht 
gewalbrechtet  tß. 

Grumeau , s m.  (de  sang,  de  lait,)  ein  Ä lump, 

ein  (baö)  Äliimpchen  aeronnenen  ©lute* 
ober  geronnener  Oftilch. 
se  Grumeier,  v.rèj l.  (p.  jjuffigen  unb  geron 
• nenen  (Bachen)  fich  Uumpetn;  flumperig 
werben. 

Grumeleux,  euse,  adj.  fnottg;  fllOÜtq;  (tn« 
wenbig  ober  au*wenb<g)  poU  Änoteti  ober 
ÆnoUen;  (pom  Dbße)  poU  ßeintchter 
Änotcn,  ober  ooü  mehliditer  ffltimp 
dien;  un  bois  grumeleux,  ein  fnotige*, 
fnorrigeö  $olj;  mamelle;  dures  et  gru- 
meleuses, harte  ©rußt/  worin  bie  Sfctlch 
geronnen  iß. 

Gruon , s.m  ein  junger  Kranich. 

Grurie,  f,  g uerie 
Gruyer,  s.m.  ein  ^orftriffttcr  ; it.  adj.  m. 
seigneur  giuy  r,  ftn  Jpert , ber  Ctn  gc* 

wtffe*  «Hecht  über  bte  «Salbungen  feiner 
SMalleit  hat;  it.  adi.  faucon  gruyer, 
ein  Jalf , ber  auf  bie  Æranichc  abgertch* 
tet  iß;  ein  Æranicbfalf  ; faisan  gruyer, 
ein  $afön  mit  £rantch*febern  ; c*est  un 
vkux  gruyer,  oi.  ßg.  er  iß  eilt  alter 
$raftifu*.  * 

Gruyère,  s.  m.  (fromage  de  Gruyère ,)  eine 

Ärt  ©chweigerfäfc. 


Gué,  s.  m.  eine  $urt;  ein  feichter  £>rt  im 
Söaffer,  wo  man,  ohne  gu  fchwtmmen 
unb  ohne  ßeefen  gu  bleiben,  burchfegeit 
fann;  passer  une  rivière  à gué , burd)  Ci* 
nen  glujj,  wo  ba*  ©affet  am  feichteßen 
iff,  feçen,  (waten,  fahren,  reiten  zc.); 
sonder  le  gué , eine  ^Utt  fuchen  ; it.ßg. 
fam.  bie  ©eftnnungen  einer  «Perfon , oon 
welchtr  unfere  Unternehmung  zc.  ab* 
hingt , gu  erforfdien  fudien. 

Gue^blV,  (o/.  guayble)  adj.  c.  WO  fine  bf* 
gueme  Jurt  iß;  wo  man  bequem  Durch* 
fahren,  burchrciten,  burchwaten  fann. 

Guède.  s.  f.  ber  ÏOaib  ober  SBetb;  ber 
ftirbetwaibj  eine  «Pßange  gum  ©lau* 
fitben. 

Guéder,  v . a.  mit  3Batb  färben;  it.  pop. 
einen  mit  €ffcn  tibcrlaben  ober  pott- 
ffopfen.  i . 

Guédron , s.  m.  ein  SfSaibfirber. 

Guéer,  ( ol.  gayer,  ) v.  a.  etWöÖ  tm  ©üffcr 
abwafdjen  oberabfpuhlen;  ie. guéer,  ççf. 
ßatt  passer  à gué,  f.  gué;  guéer  un  cheval, 

cin«pferb  fchwemmen;  eô  in  bicCBchmcm* 
me  reiten. 

Guenille,  s.  f.  ein£umpcn;  it.plur.  £um* 
pen,  alte  abgetragene  unb  jerriffene 
Kleiber;  überhaupt,  allerlei)  alter  unb 
fchlechter  ijauörath  ; alter , geringer 
«piunber;  mon  habit  est  en  guenilles, 
mein  Äleib  iß  ganj  jerlumpt;  trousser 
ses  guenilles,  ßg.  pop.  feinen  ©ùnbcl 
lufamnten  machen  ; bapon  laufen. 

Guenillon,  s.  m.  ein  Heiner  £iimpen. 

Guenipr,  s.f  fam.  eitt  fiuifcheÔ,  linßithi* 
geö  SBeiböbilb  ; vuig.  ein  @chmu$nicfcl; 
©auniefel;  it.  eine  gemeine  garßige 
Jr>ure. 

Guenon,  s.f.  ba$  2lffenwctbchen ; it.ßg. 
injur.  ein  (baô)  «Sffengefichtï  ©chlaraf- 
fengefidit;  it.  eine  £ure;  vuig.  ctn  lie* 
bcrîicher  ^tcfel. 

Guenuche,  guenuchon,  s.f.  diminut.  pou 
guenon,  ein  flctneö  Sleffchen,  (Äffen* 
Weibchen);  inf.  ein  «DteerfÄhchen  ; it.ßg. 
iron.  (pon  einem  häßlichen,  herauöge* 
pulten  ©eiböbilb)  une  puemche  coiffée , 
ein  aufgepuçteô  Äffengeficht. 

Guêpe , s.  f bte  Jöefpe. 

Guêpier,*. m.  ein (baö) Sftcfpcnneß;  ie.  bet 
©ienenfraß;  ©iencnfAnget;  ©icncnwolf; 
ein  fpechtartigcr  «Bogel. 

Guépiére,  s.f.  eine  îôcfpcnhôhlf. 

Guèpln , ine , adj. fam.  bad.  ßatt  rusé. 

Guerdon , s.  m.  ol.  b.  ü salaire,  récompense. 

Guerdonner,  v.  a.  ol.  b.  t.  récompenser. 

Guérr , (ol.  et  qqf.  poès.  guères , ) ( Wirb  ttUt 

mit  bcv33erneinungöparttfel  ne  unb  mit 
ber  Prép.  de  gebraucht)  adv.  wenig; 
nicht  piel;  nicht  fchr;  nicht  leicht;  ie.ntdht 
oft;  feiten;  nicht  balb;  ie.nichtlangc;  de 
guère,  um  wenige* ; //.guère,  (wenn  que 
barauf  folgt)  ßatt  presque  point,  faß  gar 
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Itidjtî  elle  n’est  guère  jolie,  ft«  tU  lticf)t 
fiflr  fchon»  nous  n’avoos  guère  de  temps 
de  reste,  tt>tr  haben  wenig  ^eit  û&vtg; 
n’être  guère  moins  surpris  , fîd)  nicht  TOC* 
îtiger  WunbfW;  elle  n«  la  passe  de  guère, 

fie  Übertritt  fie  gar  wenig  ? il  a’«t  de 

guère  plus  grand  que  son  frère,  ft  iß  ni  dit 

»tel  (et  iß  wenig)  größer  al*  fein  SBru* 
?;  : lift  » il  n’y  a guère  que  lui  qui  soit  capable 
v de  faire  cela,  außer  ihm»  Wirb  fchwer* 
vîltd)  (ober,  wirb  nicht  fo  leicht)  jcmanb 
4m  ©tanbe  fepn,  ta*  $u  thun  ï (f.  auch 

naguère). 

Guéret,  *.«/n.  obtvpl.w-  une  terre  en  guérct, 
eine  bradiez  ein  <Brad)atf«r,  ein(ba*) 
Sôvacbfelb , b.  i.  ein  gepflügte*,  aber  nicht 
befaete*  Slcfetfelb;  ein  ftuhelanb;  (0e* 

gent&eiü  Terre  en  friche;)  it.  guérets,/»/. 

(poet.)  ba*  9lcfetfelb  überhaupt. 
Guéridon , s*m.  ein  ©cribon  ; ein  gebrehter 
über  aefdmiljter  Pfeiler  mit  einem  $uß* 
acßcllf,  £eud>ter  barauf  ju  feßen ; ein 
£cucbtcrßubl;  ein  £eud)tertifcb<hcn. 

Guérir,  v.  a.  (une  maladie,  obet  — qn. 
d’une  maladie,  eine  Äranfbeit  ober  ei* 
tien  Ärnnfen)  heilen;  jemanb  (ponei* 
mr  Äranfheit)  genefen  machen/  ober 
befrepen;  gefunb  machen;  futteren;  //. 
— v.n.  (roirb  porn  iranien  gefagt)  ge* 
nefen  ; gefunb  »erben.  Se  guérir , v.  riß. 
(wirb  non  ber  Äranf heit  getagt)  heilen; 
a.  (p.  qjerfonett)  m tiftßg.  fich  heilen» 
ftdj  fttricren.  Fig.  guérir  qn.  d’une  pas- 
sion etc.,  einen  pon  einer  £eibenf<haft  ic. 
heilen,  befrepen;  ihm  btefelbe  beneh- 
men ; de  quoi  guérira  cela  ? de  quoi  me 
guérira  cela?  tPOJU  hilft  bfl*?  WÛ*  »itb 
mir’*  helfen?  le  temps  guérira  ma  dou- 
leur, bie  ^eit  wirb  meinen  ©chmerj  lin* 
bern  I (f.  aud)  médecin,  jambe  etc  ) 
Guérison , s.  f.  bie  ©enefung  bon  einer 
.franfhett;  bie  Sßiebeverlangung  ber 
©cfuRbheit  ; it.  (im  aftipen  ©inné)  obus, 
ßatt  cure,  bie  Teilung  einer  Äranfheii. 
Guérissable,  adj . c.  heilbar;  »a*  geheilt 
»erben  fann. 

Guérisseur , s,  m.  com.  ein  2(r$t;  feiler. 
Guérite , s./,  ba*  ©diilberhau*  ober  ©d)tl< 
berhÂu*chen;  it.  ein,  §u  oberfl  ouf  bem 
Æ)acfje,  angelegter  Slltan,  »o  man  oon 
aUett*©«tten  eine  frepe  2lu*fïd)t  hat; 
gagner  la  guéri tc^ßg.prov.  baPon  laufen; 
fief)  börch  bie  Jludit  retten. 

Guci landes,*./. pi.  T.  ©arlanben;  gewiffe 
boqtg<gefrummte  £oljflucfe  ober  (Éifen, 
»elcpe  bem  «Borberßepcn  eine*  ©diiffe* 
unb  befien  «öerfletbung  eine  ißinbung 
unb  einen  feßen  f)alt  geben. 

Guerlin,  cor.  T.  ßatt  greiin. 

Guerpir,  oi.  (jur.  ) in  ben  SBcfip  eine* 
©runbßücfc*  fefccn  ; in  fiatt  déguerpir. 
Guerre,  s.  f.  ( prop.etflg .)  her  Ärtegl  it 

ba*  ifrieg*»efen;  r*  civile  ober  intestine, 


f.btefcœfrï  — de  secourt,  ein  Sltiriliat- 
ittegï  ^)ulf*frieg  ; — de  campagne,  ein 
Jelbfrieg  ; — de  sièges , ein  ißelageriing*- 
frieg  ; U petite  guerre , ber  fleine  Ârieg, 
b.  t.  bie  ©treiferepen  ber  in*  feinbliche 
£anb  auégefchtrf ten  <partepen  ; guerre 
sainte,  bie Æreujjôge  ober  Ärctiifahrten ; 
l’art  de  la  guerre,  bie  ÄriegÖfunß;  nom 
de  guerre,  ein  $rieg*nahn»;  betjenige 
Sabine,  ben  ein  ©olbat  bep  feineren* 
»erbung  nimmt;  in  ein  erbtehteter  ^ah- 
me, ben  man  au*  ©pott  ober  au*  ©eher} 
jemanben  beplegt,  (ein  ©pottnahme,) 
ober,  ben  man  fich  felbß  beplegt,  um 
nicht  erfannt  ju  »erben  ; un  homme  de 
guerre,  ein  Äneg*mnnn ; (f.  auch  g«»;) 
une  place  de  guerre,  (ein  2Bafff  nplülj  ) 
eine  Jefiung  ; faire  la  guerre,  Äricg  ftih41 
ren;  (pon  ihi««n)  einanber  an  fallen; 
faire  la  guerre  à qn.,  à un  pays , einen  be* 
friegen;  ein£anb  mitÄrieg  uberjithen; 
aller  à la  petite  guerre,  auf  <partep  (gtlf 
®eute)  ûUÔgehcn  ï aller  à ta  guerre,  in  ben 
tfrteg  jiehen  ; it.  inf.  auf  tyartep  an*- 
gehen,  um  etwa*  au*iufunbfd)aften; 
faire  la  guerre  à l’oeil,  T.  gettûU  ÛUf  ben 
§einb  lächt  geben  ; cette  prise  est  de  bonne 
guerre,  bicfe  petite  i^  reditmÄßig;  fie 
ifl  nad)  bem  ^ricg*gebraud}c  erobert; 
vaisseau  équipé  moitié  guerre , moitié 
marchandise,  ein  be»affnete*  Âauffahr* 
tepfdHff;  it. ßg.  f.  marchandise;  le  jeu 
de  la  guerre,  (Sötttiarb)  ha*  à la  guerre- 
©piel;  jouer  à la  guerre,  à la  guerre 
fpielen.  Fig.  et  Prov.  un  foudre  de  guerre, 

, ein  großer  Æricgôhflb;  (f.  auch  flam- 
beau ;)  faire  bonne  guerre  à qn. , in  finCP 

©treitigfeit  mit  feinem  ©egner  groß- 
muthig  unb  ohne  Brglijî  perfahren;  œu 

est  de  bonne  guerre , cela  n’est  pas  de 
bonne  guerre , ba*  ifl  auf  eine  ehrlich« 
2trt,  ba*  iß  nicht  auf  eine  gant  ehrliche 
2lrt  erworben  worben;  faire  la  guerre  à 
qn.  de  qch. , jemanb  »omit  aufjiehttt 
Ober  Petiertn  ; les  élémens  se  font  * la 
guerre,  bie  Elemente  ßreiten  »ther  ein- 
anber; qui  terre  a,  guerre  a,  »er  ®Utet 
hat,  hat  ©treitï  i la  guerre  comme  i la 
guerre,  tmÄrieg geht’*  nicht anber* hen 
(f.  ftUCh  manger). 

Guerrier,  iére,  adj.  »fl*  fld)  auf  ben  Ärteg 
bejithet;  »a*  §um  Ärtege  gehöret;  it. 
friegerifch;  it.s.m.  ein  Ärieger;  Ärteg*- 
mann;  guerrière,  *./.  (nur  pon  Slmajo- 
nen)  eine  Äriegerinn;  des  exploits  guer- 
riers, merfwûrbige  Ärieg*thaten  ; un 
peuple  guerrier,  eitt  ftiegctifchc*  (Ober 
ßreitbare*)  S3olf. 

Gueiroyer,  v.  n.  ol.  et  bad.  friegen;  Ätltg 
fuhren»  (taire  la  guerre). 

Guerroyeur,  s.m.  ol.  b.  i,  guerrier. 

Guesvcr,  ol.  b*  i.  abandonner. 
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Guet,  s.m.  MeffBadje,  (®acbt,)b*f.b ag 
2Bûd)cf>û!tcni  /V.  Me  ©ebilbroocbefelbdî 

. it.  inf.  eine  ©cbarwache,  9tad)tn»ad>e 
(lut  Crbûltuug  ber  öffentlichen  {Ruhe 
unb  ©icbcrbeit  in  einet  ©tûbt);  le  guet 
de  la  mer , bieÂ'ûfft»n)fld)e;  être  au  guet, 

• ,«uf  ber  SBûdje  fepn;  (f.  Me  perfdjiebe- 
«en  SRfbensiûtten  bcp  garde  ;)  le  mot  du 
guet,  bie  £ofung  ober  parole;  ce  chien 
«5t  de  bon  guet,  bicfer  £unb  ift  febt 
toachfam»  Fig.  et  Proo.  avoir  le  mot  du 
guet , Me  4>eiralid)feit  in  einet  ©acbe 
toiffen»  « donner  le  mot  du  guet,  ftd) 
mi  teinonberüerff  eben;  a voir  l’œil,  avoir 
l’oreille  au  guet,  Obft  faire  ie  guet, 

©cbilbmacbe  halten;  auf  ber  £ui  fepn; 
auf  alle  g genau  2ld)tung  geben  ; vulg. 
Me  Obren  fpi$en. 

Guet-à-ptns,  $.  m.  fin  Pcrfebltdjeg  Sluf* 
lauem , um  iemanb  |u  ermorben  , ober 
einen  fond  ubel  jujuricbten;  de  guet  à. 
péris , ado.  hinterlidiger-  ober  meucbel* 
morbcrifcberweife  ; it.ßg.  ( m.p .)  mit 
$letff;  porfeplidjertpeife. 

Guétabk,  adj.  et  s.  ot.  einer,  bft  ttt  bfg 

iperrn  ©cibloff  SBacbe  ju  tbun  perbun* 
ben  t(L 

Guéter,  f,  guetter« 

Guêtre,  «./.  eine  ©amafcb  (mit  £nepf» 
löchern);  eine  Stiefelette  ; tirer  ses  guê- 
tre- , fig.pop.  f,  grègues. 

Guêtré,  ée,  part,  et  adj,  bft  ObCt  btC  00« 
mafcben  anhat;  juge  guêtré,  iron.  ein 
&orfrid)tcr. 

Guétrer,  v,  a.  einem  bie  ©amafcben  an* 
legen.  Se  guétrer,  v.  rèjL  ©amafcben 
an|ieben. 

Guette , s.  f.  T . ein  fcbràg  debenbeg 
©trebebanb;  ein  fcbrôg  geffeHterStrecf* 
balfen. 

Guetter . v.  a. fcmu  (in  einer  böfen  Äbffdjt) 
auf  einen  lauem;  einem  auflauern;  ei« 
«ent  aufbaffen;  le  Chat  guette  la  souris, 
bie  £a$e  lauert  auf  Me  3Raug;  guetter 
qn.yßgJam.aviUtmml  an  einem  Orte, 
iro  er  burebpaffteren  muff,  »arten, 

Guetteron,  s.m . T.  ein  Heiner  ©treef  halfen  ; 
ein  Heinrt  ©trebebanb. 

Guetteur,  *.  nufam.  ein  Saurer,  Huflaurer, 
31  ufpaffer  ; — de  chemins,  o/.  ein  ©trafen« 
röuber. 

Gueulard,  s.m.  (©ifenbàttf)  ber  ©djlüttb 
heg  bofen  Ofeng. 

Gueule,  $./.  (oon  bemaufgefpereten  ©faule 
ober  ac öffneten  ©chlunbe  ber  meiden 
oievfuffigen  fcbicre  unb  ber  ftifebe)  ber 
fRadjen  » ,f*  tnépr.  et  iron.  (p.  <perfonen, 
ftatt  bouche  ober  grande  bouche,)  bag 
©faul;  it.  oon  allerlei  anbern  ©adjen, 
bie  ftcb  mit  einem  ©cblunbe  ober  SRacben 
pergleichen  laffen , §,  35*  gueule  d’un  four, 
bag  35ôtfofen(od>î  gueule  d’un  pot,  bag 
©tunblwb  einet  Âanne;— d’un  sac,  bag 


©ûtftocb  IC,  5 gueule  droite  ober  renver- 
sée , (35auf.)  Me  jtpeo  £beile  einer  «Rinn* 
leide  (cymaise),  teclcbe  miteinanber  ein 
S » förmigeg  0(ieb  oordeQen  ; T.  futaille 
k gueule  bée , ein  Uereg  $aff , bag  nur 
an  einem  €nbe  einen  leeren  35oben  bat; 

baber  : on  a laissé  la  porteouverte  k gueule- 

bée,  fam.  man  bat  bie  $bûr  angeltoeit 
Offen  gflaffen;  il  a fait  sa  gueule,  (oott 
einem  balbjibrigen  £unbe)  er  hat  be- 
reitg  bie  gehörige  0röffe  unb  ©tiefe; 
ce  chien  chasse  de  gueule,  btefrt  J>unb 

feblögt  an,  unb  ruft  babureb  bie  an« 
bern  perbep , »enn  er  bie  ©pur  gefun* 
ben  bat;  cheval  qui  a de  la  gueule,  f o 
piel  ûlg  — qui  est  fort  en  bouche,  f, 
bouche;  fleur  en  gueule,  fl  labié.  Ftg.  et 
Prov.fam.  ober  pop.  gueule  enfarinée, 
gueule  ferrée , être  fort  en  gueule,  f,  en- 
fariné, ferré,  fort;  avoir  la  gueule  jpavée, 
f.  pavée;  mots  de  gueule,  untüchtige 
SEBorter  ; goten  ; une  gueule  fraîche,  eine 
ÿerfon,  bie  immer  guten  Sfppettt  bat; 

être  sujet  k sa  gueule,  être  âpre  k sa  gueule, 

feinem  ©faule  bienen;  nur  fût  feinen 
<5aucb  forgen;  nur  fur  bie  langt  ©Beile 
faufen  unb  freffen;  U a toujours  la  gueule 
ouverte , er  febrept  immer  au#  ooficra 
J^alfe  ; mettre  qn.  k la  gueule  du  loup, 
jemanb  mutbroifliaertpetfe  einer  äugen* 
fcbeinlidjen  ©efabr  augfeçen;  donner 
sur  la  gueule  ober  paumer  la  gueule  à qn., 
einem  aufg  ©faul  (»uig.  auf  Me  greffe) 
febtagen;  mentir  par  sa  gueule,  in  feinen 
^)ûl6  hinein  lugen;  U a gueule  morte  ober 
démise,  bû$  S&aul  tff  ihm  lugefrotett 
oberocrdopftï  er  td  oerdummt;  et  fana 
fein  Sßort  mehr  fprecben. 

Gueuiée,  s. J.  pop.  ein  groffeé  SXûuÎ  Po8; 
it.fig.  fam.  eine  3otè;  eine  uniàcbtige 
SXebenéart. 

Gueuler,  v.n.joop.  febrepen  unb  praMen; 
ein  unoerfebamteö  SOtaul  haben  ; it.v.a. 
— le  lièvre , T.  (oom  ©inbbunbc)  ben 
Olafen  recht  fed  paefen. 

Gueules , s.  m.  (SBap.)  bie  rotbeSarbe;  lion 
de  gueules,  ein  totber  tôtoe. 

Gueusailie,  s.  f.  fam.  mèpr.  (baff)  35ettfl* 
oolf;  îumpengeflnbe;  £umpen»olf. 

Gueusailler,  v.n.fam.  mépr.  fidj  ûUffS  35et* 

teln  legen  ; oom  35ettcln  ÿrofeffion  ma- 
chen; bem  39ettc(n  naebböngen. 

Gueusant , ante , adj.  un  gueux  gueusant,  une 
gueuse  gueusante,  ein  35ettler,  eine  35ett- 
lerinn,  fo  oor  ben  Jtbùren  bettelt. 

Gueuse , s.  f.  (QHfcttbûttf)  eine  0anö , b.  t. 
ein  greffer  brepeefiger  klumpen  g c febm  o I* 
jenèô  €ifen,  |ebn  big  |»ölf  $uff  lang, 
fo  noie  eg  bepm  erden  ©uffe  aug  bem  Dfcn 
inbiepon  €rbeic,  gemaéte  Kinne  diefft; 
tu  eine  9(rt  jmimener  ©pi&cnj  it.ajj. 
ac  f* /•  POU  gueux. 
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Gueuser,  v, tuf am.  Betteln;  it.v.a.  erbet- 
teln; biirch  Zetteln  erlangen,  befom- 
mm;  gueustr  sa  vie,  fîd>  mit  Zetteln 
ernähren. 

Gueuserie,  s . f fam.  t>ie  Bettele»;  ein 
armfeltger,  bettelbafter  3ußanb;  it.fig. 
fam.  eine  unerhebliche  Älcinigfeit;  fine 
fehl echte,  unnû^e  Sache  ; ein  Bettelfram, 
elenber  tylunber. 

Gueusette,  s.  f.  C <2>c^uflcr  ) ein  Jarben- 
fcherben. 

Gueux,  gueuse,  acfj.fam.  bCttelûMJ  ; it.  s. 
ein  Bettler,  Bettelmann  ; eine  Bett* 
Icrinn,  ein  (ba«)  Bettel wetb;  it.  gueuse, 
ein  gemeine«  lie berltcbe*  Böeiböbilb ; eine 

f)U te;  Vülg  tva  Bttffl;  mener  une  vie 
fort  gueuse,  ein  arm  fei  ige«,  bettclbafte« 
geben  fuhren;  gueux  fieiffié,  ein  Bettler, 
Der  immer  an  einem  gewtffen  Orte  ße* 
Den  bleibt;  —revêtu,  ein  ÜXcnfch  von 
fdilechtem  $erfommen , bet  in  armfeli- 
gen  UmßÄnben  war , aber  in  f urgem  gu 
einem  großen  Vermögen  gefommeniß, 
unb  ftcb  nunmehr  unerträglich  ßolg  be- 
trägt ; — comme  un  rat  d’église , prov.  fo 

arm  wie  eine  Ätrdjenrabe;  blutarm; 
corniche  gueuse,  (Baut.)  eitt  ©eftm«,  ba* 
}u  leer  an  3terathen  iß. 

Guhr,  i.m.  T.  bie  ©uhr;  eine,  au*  t'en  Berg* 
t lüften  hmwrbringenbe  weiße  fchmietige 
Subßanj. 

Gui,  s.m . Die  Btißel;  eine  tyflanje,  au*  beten 
Beeren  ber  BogeOetm  gemacht  wirb  ; 
(Schiff.)  ein  ©pp  ober  ©eip;  ein  runbe* 
$oU  / ba*  auf  Schaluppen  :c.  bie  SteHe 
einet  Segelßange  pertritt. 

Guiche,  t.f.  ein  Banb  oon  £ucb,  womit 
einige  Einehe  ihre  Wappen  unb  Äutten 
pornegufammen  binben. 

Guichet,  s.  m.  ein  Heine«  fcburdjen  in 
einer  grbßem  Shtirc;  (inf.  in  Bedun- 
gen, Schlofern,  ©efingniflTen  ) eine 
€inlaßthur,€inlaßpforte;  ein  Einlaß; 
eine  Heine  Öffnung  mit  einem  Schie- 
ber ober  Äderchen  in  ber  £but  einer 
UQciufchenfe ; it.  (d’une  porte  d’écluse,) 
ber  Einlaß  ober  bie  Öffnung  in  einem 
Schleufcnthor;  it.  ein  £hurßugel  eine« 
Schranfö;  it.  ççf  ein  inwenbiger  Jen* 
ßetlaben;  it.  ber  Schieber  ober  Heine 
Borfeçlaben  am  Beichtßublgitter;  les 
guichets  du  Louvre,  Die  tyfortflt  ober 
£t)orwege,  woburch  bie  Äutfdjen  unb 
Jußg&nget  unter  ber  ©aüerie  be*  2oupre 
burchpaffieren  fbnnen;  passer  le  guichet, 
prov.  in*  ©efingniß  ( ?uig.  in*  2och  ) 
triechen. 

Guichetier,  s.  m.  btt  fcpürfnecbt  bei  Äer* 
fermeißer«  ober  Stocfmeißerö. 

Guide,  s.  m.  ein  Söegweifet;  it.  guides, 
Bauern,  bie  einer  Ärmer  ober  einem 
£heile  berfelben  ben  SEBeg  geigen  mäffen; 
»*•  eine  Compagnie  Solbaten  gu  juß 
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ober  gu  tyferbe , welche  immer  ben  ©e- 
neralßab  begleiten  muß;  it.  fig.  ein 
Jùhrer;  (Êifcbler)  ein  (an  ber  Seite 
eine*  £obel*  angemachte*)  £citholg  ober 
Stichtholg;  (CDlufîf)  ber  Öur  ober  Jüb* 
rer,  b.  i.  ba*  £bema  einer  Juge;  it. 
piur.  (Schiff.)  bieienigen  tyfAble,  Stan- 
gen unb  Tonnen,  womit  ber  Eingang 
eine*  Jj>afen*  bejeidjnet  iß;  (f.  auch  ben 
folgcnben  Ärtifel  ;)  la  guide , ( fim . ) des 
chemins , des  pécheurs , ßnb  $itcl  eini- 
ger Bûcher;  guide-âne,  (Çfcllfûbtcr,) 
abus. plais,  ein  Büchlein,  welche*  eine 
Änwctfung  enthalt,  wie  ein  ©eidlicher 
fein  Brevier  bethen  foll  ; (Äarnmnt.)  ber 
9iimpler  (gum  Çinfchneibcn  bet  3Ähnc 
in  bie  feinen  £&mnte);  guide  foret,  T. 
ein  Bohrfûhret. 

Guide,  s.f.  ein  Çeitriemen;  £enfrtemcn;  ba* 
2eitfeil,  2enffeil,  womit  bie  Sterbe  »or 
einem  3Öagen  k.  gelenft  werben. 

Guideau , m.  ( Jifcher  ) eine  Ärt  ©atn* 
fdilaudj  ober  ©arnfaef. 

Guider,  v.a.  jcmaub  auf  einem  SBcgcfuh- 
ren  ober  leiten;  einem  beu  3ßeg  weifen; 
it.  fig.  jemanb  lenfen  ober  leiten  ; ihn 
anweifen,  anleiten;  guider  le* chevaux, 
bie  $fe rbc  vor  bem  3öagen  (inf.  mit  bem 
2eitriem:n)  lenfen. 

Guidon,  s.  m.  eine  Stûiibûrte;  it.  bet 
Offtjier,  ber  bie  Stanbarte  trägt;  ber 
Stanbavtenjunfer;  it.  bie  Stelle  eine* 
folchen;  (SRufif)  ber  Äuffo«;  ein  Sa- 
chen am  €nbe  eine*  leben  £tnienf»ßfm«; 
it.  T.  bie  Jliege , SOîùcfe,  ba*  Äorn  an 
Schießgewehren  ; it.  ba*  Äorn  ober  Bi» 
fterforn  an  Äanonen;  it.fig.  ber  ®eg- 
weifer,  Änfübterj  ein  îitel  perfchiebe- 
net,  inf.  afeetifeher,  Bûcher;  le  guidon 
de  l’Empire,  bc*  S).  SXömifchcn  91  eich* 
Jahne;  guidon  de  renvois  etn  Bach- 
weifung*gcichcn,  g.  B.  ein  &reug  ober 
Sternchen  tc. 

Gu;gnard , s.  m ber  ©ornell , bie  Sornette; 
eineÂrtÂibiçe;  (ein  BogcQ. 

Guigne,  s.f.  bie  SußHrfche. 

Guigneaux,  s.  m.  pl.  (3immcritt.)  Sttch- 
balfen,  welche  in  ba*  3immerwerf  eine* 
©adjeö  eingelafen  werben,  wo  bie  Jeuer- 
maucr  burdhgefuhtt  wirb. 

Guigné,  ée,  part,  et  adj.  f.  guigner;  être 
guigné  de  travers,  fd)eel  angefchen  wer- 
ben. 

Guigner,  v. n.  fchtelett  unb  babcp  blingeln; 
it.  v.  a.  jemanb  ober  etwa*  anfchielen; 
féielenb  (ober  von  ber  Seite)  worauf 
fehen  ; it.fig.  ein  Äuge  auf  eine  $erfon 
ober  Sachen  werfen  ; heimlich  barnach 
trachten;  ü guigne  votre  jeu,  er  fchielt 
auf  iht  Spiel  htn;  il  y a long -temps 
qu’il  guigne  cette  fille,  er  hot  von  langer 
geit  her  ein  Äuge  auf  btefeö  5Rfibchen. 

Guignier,  s,  m.  btt  S&ftitfchenbauut, 


i 


Digitized  by  Google 


636 


Guii  Guin 


Guig  Gail 

Guignoie,  s.f.  T.  ritt  Jufi  ober  ein  ©effetf 
mit  einem  gefrümmten  2Um , an  bejTen 
Jprtfcn  bie  ÿrobtenoagen  K.  aufgebüngt 

• »erben.  ' 

Guignon,  s.  m. fam.  (inf.  im  ©Ptel)  JJn« 
glücf  ; il  est  en  gui  gnon , er  oerfpielt  alle 
©piele. 

Guiidive,  s.f.  ber  ^ueferbranntwein. 

Guilée,  s.f.  f.  giboulée. 

Guiiiage , s.  m.  T.  u S SluStoerfeit  ber  35ift* 
befen  burd)  bie  ©Äbtung;  it.  bet  in  ber 
©îbrung  ûuôgetfo&cne  ©Atfcb  fclbfl > bie 
©obre , bie  ©punbbefen. 

Guillante,  adj.f  bière  — T.  eitt  tnt  ©rt&ten 
begriffenes  éicr,  bas  einen  ©Atfd)  oben 
ausftofjt;  (f.  guiiiagc). 

Guillaume , s.  m,  (SSBil^ctm , einSftûbme;) 
(£ifd)ler  te.)  eine  lange  2(rt  fobel; 
— à ébaucher,  eilt  ©cbürfbobcl,  ©d)C0t* 
fcobel  :c. 

Guiiiedin,  s.  m.  ein  englifdjer  Sfôaîlûd), 
ber  ein  tyafigângcr  ifi  ; ein  Reiter. 

Guilledou , s.  ni.  fam.  courir  le  — . bcS  9fad)tS 

an  ocrbüd)tigen  Orten , in  f uremotnfeln 
berumlûufen. 

Guilléc,  cor.  jfatt  guilée. 

Guillemet,  s.  m.  (iôucbbrudfcr)  citt  ©Sitfe» 
auge  ( » )•  , 

Guillemot,  s.  m.  (ein  ungcbraudjlidjeS 
diminut.  pott  Guillaume;)  du  temps  du 
roi  Guillemot,  prov.  plais,  pot  2UterS> 
vuig.  por  OlimS>3etten.  . . 

Guillemot,  s.  m.  bas  &aud)ctbubn. 

Guiller,  v.  a.  ol.  b.  t.  tromper;  it.  v.  n. 

(©ietbr.)  einen  ©ütfd)  oben  auSflofjen; 

(f,  guillage,  guillante). 

Guilleret,  ette,  adj.  aufgeroeeft;  munter 
linb  luftig.  Fig.  un  habit  guilleret,  ein 
luftige*  Äleib,  (bas  für  bie  gcgemoür* 

tige  ^ûbttMeit  ju  leicht  ift)  ; un  ouvrage 
guiiieiet , fam.  ein  Sßerf  / woran  nichts 
©runbliœcS  iff, 

Guitieri,  s.  m.  pop.  ber  ©efang  bet  ©per* 
linge  ; it.  ber  f auSfperling  fclbfl. 

Gull!other,p.  a.  T.  redriroinfelig  in  einanber 
laufenbe3ùge  te.  (f.guillochis)  jura3tetatb 
auf  etwas  machen,  j.93.  auf  ein  Çuftbett 
in  einem  ©arten  / auf  ein  plattes  ©imS» 
glteb,  auf  Übten,  £ofcn  tc.  ? 

Guiliochis,  s.m.  T.  ein  Siwtb/  t>cr  aus 
paralellaufenbeu  $Anbtrn  behebt , roel* 
d)<  burd)  ihre  mccbfelSweife  borijontale 
unb  perpenbifulare  SXiditungen  eineSirt 
Irrwege  bilben  ; inf.  ein  auf  biefe  21rt 
mit  ©udiSbaum  bcfeçteS  2ujlbeet;  (f. 

guiltochei). 

Guiiiot , s.  m.  ol.  eine  ÄÜSntabe;  (<e.  dimin . 
POn  Guillaume  ). 

Guiiiotinade,  s.  f.nouv.  eine  finridjtung 
( inf.  mehrerer  «flerfonen  juglcicb)  mit  ber 
©uiüotine.  \ . 

Guillotine,  s.  f.  nom.  eine  Pon  ihrem 


©rflnber  (GuUlotin)  benannte, 
mafd)ine;  bie  ©uittatine. 

Guillotiner,  v.  a.  aud)  absol.  noue . mit 

ber  ©uidotine  filtrierten  ; enthaupten; 
guillotinieren. 

Guimauve,  s.f.  ber  ©ibifd),  3bifd)i  ha* 
€ibifd)fraut  ; bie  ©ibifehtour*  ; pâte  de 
guimauve,  ber  fogenannte  ^rufiteig. 

Guimau  x%  s.m.  oi.pi.  eineSöiefe,  bie  man 
i&brfid)  jtpepmabl  mdbet. 

Guimbarde,  s. f.  (an  einigen  Orten)  eine 
lange  5lrt  Darren  mit  4 Stabern,  worauf 
mau  f eu  unb  ©trob , ober  auch  Äauf* 
mannsroaaren  oerfübrt. 

Guimpe,  s.f.  ber  iBruflfdjlcper  ber  Ton- 
nen. 

Guimper,  v.  a.  fam  com.  — une  fille,  e\t\ 

Jrauenjimmer  ins  Älofler  fteefen. 

Guinda,  s.  m.  (auf  einigen  £ud>manufaf* 
turen)  eine  Slrt  fleincr  ^reffen. 

Guindage  , s.m.  (@d)ifff.)  bflS  f iffen;  bft$ 
2luftoinbcn  ober  SlufjiebfH  beS  £afel* 
»erfeS,  wie  aud)  ber  ©üter  ober  äöaa* 
ren  bep  ihrem  2(itS*  unb  ©inlaben  ; it. 
bief  igtaue;  it.  ber  £obn  für  bas  f tffen. 

Guindal,  cor.  ffatfc  guindas. 

Guindant,  s.m.  T.  bie  fob*  einer  §laggc, 
eines  SÖimpelS  k. 

Guindas,.  s.m.  f , guindau  ober  vindas. 

Guindé , s.f.  ff att  guinda. 

Guindeau,  s.  m.  (©ebifff.)  eine  ft  ije,  5$tnbe  ; 
ein  f afpel,  etwas  bamit  in  bie  f ob*  ju 
Sieben. 

Guindé,  ée,  part,  et  adj.  anfgeWUnbCït, 
aufgebißt.  Fig.  style  guindé,  eilt  fd)tPÛl» 
fliger  ©tpi;  eine bod)trabenbc©d)mb* 

art»  cet  homme  est  toujours  guindé,  c’est 
un  esprit  guindé,  btefer  ©îann  will  im- 
mer über  Slnbere  hinaus;  er  ift  c inb^d)* 
trabeuber,  aufaeblafener  S)tenfd),  tin 
febwûlfliger  Äopf. 

Guinder,  v.  a.  mittflfl  einer  3ßinbe  IC» 
etwas  in  bie  fobe  winben,  aufwinben 
oberbtnaufjieben;  r.ûufbi(Ten;(cin5ag) 
auSfdbrotcn.  Fig.  se  guinder,  v.refl.  ober 
se  guinder  l’esprit,  bodjtrabcnb  fepni  SU 

bod)  f tnauf  »pollen;  f!cf>  tu  feiltet  ©tu* 
bilbung  perfleigen  ; it.  fîcf  fcbwulftig  unb 
bocbtrabenb  atiSbrürfen;  oiseau  qui  se 
guindé,  (ftalfen.)  ein.5?ogcl,  ber  boc& 
in  bie  2uft  fteigt. 

Guinderesse,  s.f  T.  eitt  (baS)  fi§tau. 

Guindcrie , s.  f.  ol.  ein  bodjtrabenbfS 
SBefen, 

Guindoule , s.f.  ol.  b,  t.  guindeau. 

Guindrc,  s.  m.  T.  eine  flcttte  ©eiben* 
wtnbc;  it.  eine  ©ornwinbe;  bas  3ipirn* 
rab. 

Guinée,  s.f.  tint  ©utnee;  eine englifcfje 
©olbmùnje,  bie  ungcfdbr  25  franjof. 
Çranfen  ober  £ioreS  gilt;  (iV*©uinea 
in  Slfrifa), 
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Guingois,  s.  m.  ba$  Ungleiche,  SBcrfcbobe* 
ne,  ©djiefe  einer  ©acbe,  in  SHuef fïct>t 
auf  ihre  9tid)tutiq  ober  ©tcllung;  it. 

fig.  font,  il  y a dans  son  esprit  du  guin- 
gois, c»  ift  etn>a<5  ©djicfeö  in  feinem 
$opfe;  de  guingois,  adv.  febief;  perfdjo* 
ben;  nid)t  minfelrecbt;  votre  perruque 
va  tout  de  guingois,  ^btC  ÇjJcrude  ftpt 

gan*  fvumni,  uerfeboben , febief,  vu/g 
ïberjwerfbi  avoir  l’esprit  de  guingois,  fig. 
Sam.  niebt  ricfjtta  im  Äopfe  fcpit. 
Guinguette,  s.f  eilt  flctnetf  aßirtfjö&auä, 
eine  fleine  ©dtcnfe  außer  ber  ©tabt, 
mo  fid)  ba$  qemeine  «8olf  an  ben  §cper. 
tagen  luftig  ntadit;  it.ßg.fam.  cinflei* 
uc6  juftbauö  außer  ber  ©tabt. 

Guiorant,  ante,  adj.  pop.  pipenb  Ober  $i* 

febenb  / mie  bie  Ôflàufe  unb  SXaljen. 
Guiper,  v.  a.  (^ortenm.)  ùbcrfpinnen. 
Guipoir , s.  m.  T.  ber  £afen  ; ein  S®trtyeug 
ber  iSortcnmirfcr. 

Guipon,  f,  guispon. 

Guipure,  s.f.  T.  eine  2lrt,  auS  £mirn  ober 
©eibe  gemachter , ©tieferep,  bie  mie  gc. 
flôppeltc  ©pipeit  auéfïcbt. 

Guirlande,  */.  (de  fleurs,)  fin  <8lumCtt* 

franj;  einfbflöj’Slumengeböngc;  w ein 
façonnievter  ^icratb  am  unferften  (Snbc 
ber  trompeten  unb  3öalbbörner  ; w.  f. 

guerlandes. 

Guisarme,  s.f.ol.  eine  9Irt  mit  2 ©dwei* 
beit;  it.  eine  31rt  £eUebartcn. 

Guise , S.  f.  bic  2lrt  unb  Söeifc  ; chaque 
pays  a sa  guise,  jebeö  £anb  bût  feine 
Steife;  prov.  lànblicb,  fittlich;  chacun 
vit  à sa  guise,  ein  3eber  lebt  nach  feiner 
çffieife;  en  guise  de,  adv.  auf  bic  $lrt; 
ouf  3irt;  mie;  a($;  il  f«*me  de  l’enfraise 
en  guise  de  tabac,  er  rûlld)t  2lugC1ltroft 
- mie  einen  £obnf. 

Guitare,  s.f.  eine 3tther  ober  (Eitler ; ein 
gemiifcö  mufifalifdieä  ^nftrument. 

Giiitariser,  v.n.  ot.  b.  i.  jouer  de  la  guitare, 

auf  ber  foicIcn*  . 

Guispon  ober  guipon,  r.  m.  (©dufff,)  ein 
großer  $bcerpiiifel ; eine ©cbmierquaftc. 
Guïternc,  s.f.  T.  eine  ©ti'il}c  jur  Haltung 

. bc$  «Dtaftc*  ic. 

Guitran,  s.m.  cor.  ftatt  goudron* 

Guivre,  cor.  ftatt  givre. 

Gumènes,  (cor.  gu  mes)  s.f.pl.  (in  ber  £e» 
vante)  bic  oier  jpafeii  an  ben  ©alcercii* 
anfern  ; it.  bie  Slnfcrtauc. 

Gurlet,  cor.  ftatt  grclet. 

Guse,  s.m.  (5Bapcnf.)  eine  rotbc  ober  Mut' 
farbige  flatte.  v > . 

Gustatif,  ive,  adj.  (%uat.)  juni  ©inné  beî 
©efcbmaefcé  gehörig;  nerfs  gustatifs , bic 
©cfcbmacfônerpcn. 

Gustation,  s.  f.  T-  bûS  ÂoftCll  ObCV 
• ©djmeefeit.  . / ; i 

G ut  te , adj.  f,  gomme  - gutte. 
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Guttural,  ale,  adj.  tur&eljle  gehörig  / ober 
bacauö  fommenb  ; artère  gutturale,  T. 
bie  Äcblpulßabcr  ; son  guttural,  (©ram.) 
ein  £on , ber  auô  ber  .ftcljle  fommt  ; lettre 
gutturale,  ein  Æchlbudiftab. 

Gymnase,  s.m.  ein  (ba$)  ©pmnafium  ; ciit 
offentfidjer  £>rt  bcp  ben  alten  ©riechen  / 
mo  fteb  bic  jungen  £cutc  in  allerlep  £et* 
bcébcmcgungen  übten  ; it.auj.  (an  eini* 
gen  Orten)  eine  2lrt  orfentlidjer  ©dmleit 
ober  iflajfcn. 

Gymnasial  que,  s.m.  ber  ©pmnafîarcbi  bec 
93orfte&cr  ober  Dberauffebcr  eines  ©pm* 
nafiumôj  (f.  gymnase). 

Gymnaste,  s.m.  ein  ©pmnaft;  eine  9lrt 
Sluffehcr  (inf.  ber  Slr&leten)  in  einem 
©pmnafîum. 

Gymnastique,  r/ bie  ©pmnaftif  (ber  Sllten); 
bie  Jîunft,  bureb  £eibeöübungcn^en  &6r* 
per  ju  ftàrfen. 

Gymnique,  adj.  c.  jeux  gymniques,  qpm* 
nifd)C  ©piele;  öffentliche  ©piele  in  ben 
©pmnaficn;  it.  gymn^e,  ftatt  gym- 
nastique. 

Gymnopèdie,  s.f.  (2(ftcrtb.)  ein  gemiffer 
gottcSbicnftlidier,  inf.  ju  £acebAmon  gc* 
brôucblicber,  i^anj. 

Gymnosophisîes,  s.m. pi.  bie  ©pmitofopbt* 
ften;  (cbcma&U  eine  ©cfte  inbianifeber 
ybilofopbcn). 

Gynécée,  s.  m.  (ait.  ©ricdjcn  u.  SKomcr) 
ein  abgcfonberter  unb  num  'Xufentbaltc 
ber  JrauciMimmer  beftimmter  Ort  im 
jc)aufc;  it.  (miter  ben  $Höm.  Âaifern) 
ein  ört/  mo  man  bie  Äleiber  unb^öbcl 
ber  Äaifer,  aud>  bic  Kleiber  fur  ihre 
©olbaten,  bie  ©egcltùcber  :c.  permahrtf/ 
unb  bereit  hielt;  baö  ©puiceum. 

Gynéciaire,  s.  c.  ein  Arbeiter  ober  eine 
2lvbeiterimi  in  ben  faiferl.  ©pnAceen; 

(f.  gynécée). 

Gynécocntic , s.f.  ein  ©taat/  morin  bic 
mciblicbe  Regierung  ftatt  fïnbet. 

Gynécocratiquc , adj.c.  gpilÂÎOfratifd}* 

Gynglirae,  cor.  ftatt  ginglyme. 

Gyps  ober  gypse,  s.  m.  T.  ber  ©ppfî  ober 
©pptfftcin;  (fonft  pierre  à plâtre,  ober 
plâtre  cru;)  gypse  strié  obft  à filets, 
©tvaMgppö;  tfcberaPPâ;  faferigcr©opâ; 
gypse  feuilleté,  blAttcriqer  ©ppö;  blöt* 
teriger  ©pat;  ©picqclftein;  5*ranenciâ; 
graucnglaô  ; ?0îariengla3  ; ©clenit. 

Gypsé , ée , adj.  mit  ©PP^  Überzogen;  {plMS. 
enduit  de  plâtre). 

Gypseux  , euse,  adj.  gpptfavtigî  goutte  g)  p- 
seuse,  pl.us.  goutte  nouée , f.  noué. 

Gy  rôle,  s.  f.  bU  Sutfcrmuricl  ; {pl.us. 
chervi). 

Gyromance,  Gyromantie,  s.  f.  CÎltC  2lrt 

SBabrfagerep  bureb  >j)evumgc&cn  il*  ci* 
lient  tfccijt. 
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0ebe3  ©ort,  in  roclchcnt  ber  Anfangs. 
bucDtlab  H afpiricrt,  b.  i.  auögcfpro* 
d)en  wirb , iß  uornc  mit  einem  „ bc* 
jeidmet.) 

H » (fprich  ache,)  ber  achte  Buch* 
ßab  bes  2llpbabetc$. 

Ha,  inter j.  bal  haha  I cpl  brûcft  aller» 
lei)  ©cmûtbeberoegiingen  au$,tnf.  33  et* 
ipunbcrung,  €rßauncn,  Beßurjung  ;c. 
unb  roirb  oft  mit  ah!  ocwechfclt. 

Habile,  adj.  c.  gefehief  t ; uiel  jAhighit 
bcftljcnb  ; (intelligent;  adroit;  savant;) 
it.  pop.  qqf.  ßfltt  diligent,  expéditif. 

hurtig  unb  gefdnoinb;  (jnr.)  recht«» 

fAbig  W0JU  ; habile  à succéder,  fàhig  / 

(Erbe  511  fcpn;  erbfähig»  il  est  habile  à 
succéder,  plais,  er  iß  fcljr  n)ûd)fûm 

auf  feinen  Bortheil;  H-  er  ßichlt  toic 
ein  SRûbc. 

Habilement,  adv.  auf  eine  gcfchidPtc  2rt; 
auf  eine  Hugc,  perßanbige  2trt;  it.pop. 
ggf.  gefebminb,  burtig. 

Habileté,  s.  f.  bie  ®efd)tçflicf)fcit, 

Habilissime,  adj.  c.fam.  überaus!  gefchicft. 

Habilitation,  s.f.  (jur.) bie  (Erthcilung ber 
9*tccf)töfibigfeit  ; bte  Habilitierung. 

Habilité,  s.f.  l'habilité  à succéder,  ober 
à la  succession,  (jur.)  bie  (ErbfAhigfeit; 
(fonfi  habileté). 

Habilité,  éc,  part,  et  adj.  f.  habiliter. 

Habiliter,  v.  a.  (jur.)  einen  habilitieren  ; 
einen  fAhig  ober  tüchtig  machen,  geroiffe 
îDingcgûltig  §u  tbun  oberju  empfangen. 

Habillage,  s.  m.  (ÄOChf.)  baÔ  Jutichtcn  bCÔ 

©eßuael«  unb  JebcrrcilbpretS  jiim  tra- 
ten; (6chlûd)ter)  Da«  2lu«fch  lachten;  f. 
habiller;  (fcobgârber)  bie  Zurichtung  Des 
2eber$. 

Habillé,  ée,  part,  et  adj.  angcfl'ibct;  gc* 
fleibet  te.  > habillé  de  blanc,  ireiß  geflet» 
bet , roeiß  angejognt;  coucher  tout  habille, 
in  ben  Âleibern  fchlafen  ; va;sseau  habillé, 
(©ap.)  ein  mit  Catien  unb  ©egcln  per« 
febeneö  ©ebiff. 

Habillement, s m bic  Âleibung;  habillement 
d'homme,  eine  KannöfleiDung ; — de 
tête,  (bep  ben  alten  SXittern)  Die  Beflci» 
Dung  bc«  Äopfe«,  b.  i.  ein  Jj)elm,  eine 
spicfclbûube  k.î  — du  soldat,  bie  Kon* 
tur  ober  Kontierung  bc«©olbatrn;  — 
des  officiers.  Die  Uniform  ber  Officiers. 

Habiller,  v.  a.  jcmanb  ûnflciben  ; einem 
Die  tflcibungößucfc  anlegcn;  tfletbcr 
anjichett;  *'/•  temanb  fleibcu,  ober  flei- 
ben  laßen;  ihm  Älcibunganfdiaffen  ober 
geben  i it.  einem  ein  tflcib  mad)ctt;  it. 


absol.  (».  einem  ©c&nciber)  (gute  ober 
fchlechte)  Kleiber  machen;  it.  (0.  einem 
3eug  ober  Stoffe)  (gut  ober  fehlest) 
f leiben  ober  anliegen.  s Habiiier,  v.rtß. 
ftch  anfletbeu  ; Älcibcr  anjiehen,  aufegen; 

it.  Ild)  f leiben  IC.  ; il  n’est  pas  encore  achevé 

d’habiller,  er  iß  noch  nidit  ganj  ange* 
fleibet,  nod)  nicht  mit  bem  anjtrbrn 
fertig;  u s'habille  à la  friperie,  er  fûuft 
alle  feine  Äleiber  bepnt  probier;  s’ha- 
biller de  demi,  £rauerfleibcr  anjirhen 
ober  aillegen»  J’ig.  habiller  un  héros  à 
la  françoise,  einen  £clbcn  ic„  ber  fein 
Jranjo«  iß,  al«  einen  Jranjofrn  abbiU 
ben  ; ihm  Da«  Slnfeben  unb  Den  G&araf- 
ter  eines  Jramofen  qcben;  habiller  une 
faute,  einen  Jebier  ju  bcm&nteln  fu* 
d)en  ; habiller  un  conte , «ne  (Erj&hlung 
emfleiben  ; fie  auf  eine  gefdnefte  &rt  oor* 
jutragen  rptffen;  T.  habiller,  (Kahler) 
ßatt draper;  it.  (£ocbf.)  einem  gefchlacb* 
teten  Bieh  ober  Jeberoieh  bie  nôthige 
Zurichtung  geben,  etc  es  gefocht  ober 
gebraten  roirb,  J.  B.  bem  Hafen  ben 
Balg  abjiehen,  unb  bie  (Eingcroeibe  au«* 
nehmen  ; bas  ® cßugcl  rupfen , rein  ma* 
•chcn  uub  fpiefen;  bte  Jifchc  reißen,  aus* 
nehmen  unb  ausmafehen  :c.  ; habiller  le 
poisson , (Jifcher)  bie  Jifche  (bu rd)3lu^ 
nehmen  îc.)  jum  ©infaljcn  jubereiten  ; 
— un  boeuf,  ben  Othfcn  auôfdtlachten/ 
b.  i.  ihn  juin  Jcilhaben  auf  ber  ©chlacht* 
banf  jurichten;  — une  peau,  (Âiirfd)* 
ner)  ein  Jcll  gar  machen;  — un  cuir, 
(iîobgarber)  bas  £eber  jurichten;  — une 
pièce,  (£ôpfer)  Ohren,  Juge,  Henfel  ic, 
an  ein  ®efag  an fcçcn;  — les  jeunes 
arbres,  bie  junaen  B»\ume,  ehe  man 
fie  oerpßaitjt , btö  auf  eine  gcroiffc  f)b be 
befchneibcn  2c.  ; — une  carde , ( 5öoll* 
timmer)  eine  j^arbetfehe  richten;  — du 
chanvrr,  Hanf  hedieln  ; — (ober  bou- 
cher) le  fourneau.  Den  »Keiler  bef leiben; 
—une  marchandise , (tfrAmer)  eine  ©ÛO* 
re  in  papier  fdjlagen , einmicfeln  ober 
cinfchlagen  ; — les  ailes,  bic  Jlûgti  ber 
©tnbmuhle  mit  ©chmbcln  obèr  mit 
£einn>anb  oerfrhen. 

Habilleur,  s. m.  (Äürfchncr)  einer,  ber  bte 
Jelle  jurichtct;  Schlachten  ber  Slu$* 
fchlachter;  (£ohgirber)  ber  £ebertauer; 
(Kahler)  abus,  ein  ©enjanbmahler. 

Hab  Ilot,  s.  m (bcpm  Holjffôffen)  eine  2frt 
HoljßiicPe,  n?omit  man  je  jroen  unb 
jroep  coupons  (£beile  einer  HoMßöge) 
jufammen  h^ngt. 

Habit,  s.  m baö  .fîlcib;  habit  d’hiver  etc. , 
ein  ©interfleib;  — des  dimanches,  ein 
fonntÄglidieö  $leib;  — de  tous  les 
jours,  ein  alltägliches  Âletb  ; — de  bord, 
ein  ©djifföfleijb;  — religieux,  ein  Konch^« 
Hcib,  ein  Kôncbsbûbit;  être  en  habit, 
ûngcfleibet  fcpnj  mettre  un  habit;  ein 
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r Äletb  attlegeti/  an gieren  ; habit  de  chœur , 

t fin  Sborrocf;  prendre  rhabit,  in  einen 

r «Röncb*'  ober  «ftonnenorben  treten  ; ftch 

einfl eiben  laffen;  donner  rhabit,  einen 
t «Dlönch,  eine  «ftomte  etnf  leiben  ; quitter 

j rhabit,  au*  bem  Orben  treten;  ben 

t 3Rônd)**  ober  Stonnenflanb  Perlaffen; 

t habit  long , bie  2lmt*f  leibung  ber  ©eifl* 

lieben  unb  3Kagiflrüt*perfonen;  (©egen- 

tbeil  : habit  court;)  l’habit  ne  fait  pas  le 
moine,  prov.  bie  Äleiber  machen  feinen 
juin  Ooftor. 

Habitable,  adj . c.  wohnbar;  bewohnbar; 
toute  la  terre  habitable,  b*  i*  bie  ganje 
bewohnte  €rbe. 

Habitacle,  s.m.  (©tbel  unb  höherer  ©tpi) 
eineSÔobmmg  ; (©chifff.)  ba*  Âompafj* 
hAu*cben;  (auch  gésoie;)  weil  ftch  in 
ber  «Dîitte  beiTelbcn  eine  gampe  bejlnbct, 
fo  beißt  cö  auch  auf  ben  boQ&nb.  unb 
fchwebifdjen  ©chiffen  ba*  «ftachtbau*; 

les  habitacles  éternels,  bie  eWigett  S®Ob* 

i nungen,  bie  ewigen  £utten. 

Habitant , ante , adj.  (metft  tnt  gerichtlichen 
©tpi)  wohnhaft;  an  einem  Orte  (in 
einem  ipaufe  ic.)  wohnenb;  it.  ».  m.  ein 
(Einwohner,  bewohnet;  — d\me  mai- 
son, ber  Bewohner  eine*  £aufe*  ; — des 
bois,  des  airs,  (poet.) bie ©albbewohner, 
bie  Bewohner  ber  gifte,  b*  u bie  wil- 
bcn£biere,  bie  «Obgel ic. 

Habitation , ».  f.  eine  2Öobnung  ; it.  ein 
Sßohnplafc,  eine  ginberep,  bie  pon  ei- 
nem ganbeäherrn  ober  Pon  einer  £anb* 
lungögefcUfcbaft  ben  Äoloniflen,  in  rou* 
(len  ober  neuentbeften  ©egenben,  jum 
€igen  tbum  unb  gnbau  angemiefen  wirb  ; 
droit  d'habitation,  (jur.)  btt*  2ted)t  ber 
(Einwohnung,  b.  i.  ba*  SXccbt,  im£aufe 
eine*  Zubern  ju  wohnen,  ohne  Ötiethe 

ju  bejahten  ; avoir  habitation  avec  une 

femme,  (jur.)  einer  $rûuen#perfon  fleifeh- 

lidj  bcpwohnen. 

Habiter,  v.  a.  einen  Ort  bewohnen;  an 
einem  Orte  wohnen;  it.  9.  n.  — dans 
un  Heu,  an  einem  Orte  wohnen;  — 
(charnellement)  avec  une  femme,  (fur.) 
f,  habitation. 

Habituation , ».  f.  bte  ©telle  eine*  ©eifl- 
lichen,  ber  fein  orb entliehe*  gmt  in  ci* 
ner  ©emeinbe  bat. 

j Habitude,  ».  f.  bte  ©ewobnbett  ( al*  Æer* 
tigfeit  betrachtet);  it.  tint  genauere- 
fanntfehaft,  ein  genauer  Umgang  mit 
jemanben;  it.  bte  $erfon  felbft,  mit 
, welcher  man  öfter*  umgebt;  faire  habi- 
tude de  qch. , eine  ©ewobnbett  worött* 
machen  ; prendre  ober  contracter  une 
habitude,  eine  ©ewobnbett  onnebmen; 
se  défaire  d’une  habitude  , fl<b  etWÖ*  ûb» 
gewöhnen;  je  lui  en  ferai  perdre  l’ha- 
bitude, ich  will  e*  ihm  febon  abgetpöh* 
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It  en;  (f.  auch  tourner;)  un  péché  d’ha- 
bitude, eine  ©emobnbeit*f&nbe;  l’habi- 
tude du  corps,  T.  bie'geibesbefchaffen* 
beit;  it.  ber  ganje  fôrperltche  gnjJanb 
einet  $3erfon;  une  habitude  de  mélan- 
colie, ein  Jj)ô ng  jur  ©chwermùtbtgfeit; 
avoir  habitude  avec  les  Grands,  ptelftt 

Umgang  mit  ben  ©roßen  haben;  il  a 

des  habitudes  dans  les  meilleures  maisons 
de  la  ville,  er  bat  piclc  ©efanntfcbaft 
in  ben  befien  Jpdufetn  ber  ©tabt;  un 

homme  , une  femme  d’habitude  , fine 

«perfon,  bte  gewöhnlich  nur  mit  ihren 
alten  ©efannten  umgeht;  il  a une  ha- 
bitude, fam.  er  unterhalt  ein  giebc** 
oerftinbuif. 

Habituel,  elle,  adj.  WÛ*  JUr  ©eWOhnhctt 

eworben  tft  ; ma*  man  ftch  angewöhnt 
at;  maladie  habituelle,  eine  eingemur* 
gelte  Äranfheit  ; péché  habituel,  eine  ©e* 
wohnheitôfùnbe;  grâce  habituelle,  T.  bie 
bepwohnenbe  ©nabe. 

Habitué,  ée,  paru  et  adj . gewöhnt;  ge- 
wohnt ic. ; it.  ».  m.  (in  $ranfr.)  ein 
fpfarrgcbùlfe  ; it.  fam.  — d’un  café  , 
d’un  théâtre  etc.,  einer,  ber  gewöhnlich 
in  ein  geraiffe*  Âûffeebau*,  ©cbaufpiel* 
hau*  ic.  fommt. 

Habituellement,  adv.  au*  ©CWOhnbett;  it» 
qq f.  jtatt  en  qualité  d’habitué,  f.  habi- 
tué, ». 

Habituer,  v.  a.  einen  woju  gewöhnen; 
einem  etwa*  angewöbnen.  s»Habituer, 
9.  reß.  i qch. , ftch  woju  gewöhnen  ; 
ftch  etwa*  angewöbnen  ; s’habituer  dam 
un  lieu,,  fich  an  einem  fremben  Orte 
wohnhaft  (ober  bâuélicb)  niebcrlajfcn  $ 
vulg.  fleh  an  einem  Orte  fepen  ; s’habi- 
tuer dans  une  maison , ftch  tn  ein  $au* 
gewöhnen;  e* in  einem  £aufe  gewöhnen; 
(inf.  pon  ifchieten). 

„Habi er,  v.  n.  piel  febwapen  unb  groffpre« 
eben  (ober  prahlen);  vui%.  auffchneiben. 

„Hâblerie,  »./.  bie  ©roffprCCb<rcp;  ndg. 

guffebneiberep. 

„Habieur,  s.m.  euse.f.  ein  großproblenbec 
©cbwöper  ; ein  ©roßfpreeber  ; vuig.  ein 
tßrablban*;  guffchneibcr;/ém«eine  ge* 
fehwöpige  gugnerinn. 

Habouts,  s.m.pl.  ( jur.)  ol.  b»  i.  abouts. 

„Hache,  »./  eine  gpt;  eine  ^oljhacfc; 
^>acfe;  it.  ein  (ba*)  ©eil,  b.i.  eine  gpt 
mit  einem  fûrjern  ©tiel  ; hache  d’armes, 
eine  ©treitapt;  hache  à main,  ober 
petite  hache,  fit!  Oanb&etl;  ouvrir  à 
coups  de  hache,  etwa*  mit  bft  gtt 
aufhaucn  î T.  maître  de  hache,  qqf.  eilt 
©rf)tfr*jimmcrmann;  livre  imprimé  en 
hache,  (©ucfcbr.)  ejn  ©ucf»,befTen©lûtt* 
feiten  in  jmcq  ©palten  abgetheilt  ftnb/ 
auf  bereit  einer  ber  £e*t,  unb  auf  bec 
anbern  bie  «Roten  Heben/  fo  Aber/  bai 
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. eineö  ober  bas  anbere  auch  nod)  ben  un*i 
. tcrn  £hcil  Der  ^lattfeite  (in  ©eftalt  et* 

* nec  2Ut)  einnimmt  » ua  héritage  qui  fait' 
< hache  sur  un  autre , ($elbm.)  ein  ©runb* 

. ;j  flucf , »riches  in  baSjcnige  eines  änberu 

hinein  l&uft  » avoir  un  coup  de  hâthe, 

j \fig.  fam.  einen  ©d>u§  haben;  einen 
A ©parrcn  ju  oicl  baben  ; nid>t  richtig  im 
Âopfc  fepn;  vulg.  gefdwffcn  fcpn, 
„Hache,  interj . pop . cp  1 POQ  l Cp  Per* 

flucht  l 

„Hachée,  s.f.  oi.  baS  ©attcltragen;  fc  bas 
2 £unbetragcn;  (bepbeS  »ar  ebem,  eine 
. entebrenbc  ©träfe). 

„Hacbemens,  (cor.  hanche  mens,)  s.m.  pl. 

(«ffiapcnf.)  bie  £clmbccfe;  bct  £elm* 

* ; fchmucf  * ; 

„Haché,  ée , part . et  adj.  gebacFt  K* 
„Hacher,  v.  a.  harteu  ober  $er  harten;  in 
. f feinere  ©turf C (en  morceaux , en  pièces,) 

* jcrhauen  ; (tpirb  aud)  oom  £agel  gefagt,) 
jcrfchlaqcn;  (Âupfctft.)  fchraffiercn; 
Ätemtfchatten  machen;  ( Setgolber, 

. ©d)»crfcfegcr  îc.)  bafchieren  ; ben  ©runb 
(einer  Arbeit,  »eiche  man  «Oergoïben, 
pcrftlbern,  emaillieren  rntfl)  auffragen  ; 
„ (äftauter)  eine  hölzerne  Sfôaub  einferben , 
um  fie  hernach  mit  StaU  ober  ©pp$  ju 
bctperfen»  hacher  le  plâtre,  ben  ©ppS 
fiein  f lopfen  ober  fchlagen  ; hacher  qn 
menu  comme  chair  à pâté,  prov.  einen 
gu  fleinen  ©turten  (ffepcn)$crbarten. 
„Hachereau,  r.  m.  eine  Heine  2lrt;  etn(baS) 
$ei(chen.\ 

„Hache-royale , s.f.  qqf.  bie  »Cifle  StSpbO 
bille  (asphodèle  à rameaux). 

„Hachette  % s.  f.  ein  (baS)  #ac!betl,  inf. 
in  Indien  ; it.  T.  ein  Jammer  / ber  auf 
ber  einen  ©eite  eine  Stet  2ttt  ober  ein 
S3ctl  porfleöt. 

„Hacheur,  s.  m.  (de  laine,)  T.  ein  SBott* 
badet, 

„Hachis,  s.m.  ©ehartteS  Polt  ftlrtfcb  ober 
ftifeben,  " * 1 

„Hachoir , s.  m.  (in  buchen)  baSJpartbret; 
iV.  eine  Jpatfbanf,  ober  ein  ^artlforti; 
it.  qqf.  (ftatt  couperet)  ein  (baS)  £acf 

uteffer;  i>.  eine  gutterbmf  jnm  ©trob 

* fchneiben. 

„Hachure,  s.  f.  ($upfcrfl,  tc.)t  ine  ©chraf* 
fietiutg ;*//•’  T-  bie  ©triche,  »eiche  man 
in  eine  Arbeit  macht  * bie  man  oergolben 
2C,  »itt;  (f.  hacher  ;)  it.  btc  ©tric&epber 
fünfte,  »omit  matt  btt  perfchiebenen 
! färben  unö  Metalle,  in  ben  'Sßapen 

* anjeigt;  hachures  crôiséès,  $reujfd)tftf* 

flcriutgen.  ' . v : 

'„Hagard , arde,  adj.  »ttb  »PCtflotf,;  tdjCl!  ; 

; gri glitt)  auäfchenb  , ( inf*  pom  ©efiebt 
linb  pon  ben  Stnaen ) ; un  esprit  hagard, 

ein  Corriger  (roher,  ungefelltger)  Äopf  ; 

entre  doux  et  hagard , prov.  halb  failft, 
, halb  »ilb;  oiseau  hagard,  T.  ci»  $alf , 
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ber  alt  - gefangen  »orben,  unb  baber 
fch»er  ju  jAhmen  ifr.  . » * . , ^ ^ 

Hagiographe , f,  agiographe. 

Hagiologique , f.  agiologique.  |v, 

„Haha,  s.  m.  eigentlich,  eine  jDcffnung, 
aufjeitber  mit  einem  ©raben,  »eiche 
man  in  bie  Stauer  eines  ©artend  macht , 
um  eine  fiepe  3luS{id)t  aufs  $clb  hinaus 

JU  haben  ; vieille  haha,  iron.  pop.  eilt 

altes  bÄglicheS  bbfcS  $$eib;  mg.  eine 
alt«  Zettel,,  ' 

„Hahahs,  s.m.  T.  (ine  SKrt  3a«ibacf(hrep. 
„Hahé , T.  ein  gurufmort  ber  3igft  «« 
£unbe,  »enn  fte  gu  h©tg  finb, 

»Hri , tntérj.  f.  hé.  m 

„Haie,  ein  Sßort  ber  ^wbrléute,  um  ihre 
<Pferbe  attjutreiben  i haïe  (unb  nicht  haie) 
au  bout,  prov.  unb  nod)  et»aS  brubet  ; 
unb  noch  mehr;  (f.  bout).  /.  i“;  r 
„Haie,  s.f.  eine  £etfe;  ein  ^ag;  ein 
Soun  Pon  £)ornbäfchen  ober  oon  anberm 
in  einanber  geflochtenem  9l|i»erfei  (in 
©Arten)  eine  Wertet  eine  oou  ©Auracn 
ober  ©ejfrauchcn  gezogene  ^panb  ; it.  T. 
einSaun;  eine  SKeibe  oon  Stahlen  an  ben 
Ufern  ber  JiüjTe,  um  baburd)  ben  ©trom 
bcS  2ÖaiTerSju  Perminbern;  it.  bct  tyflug* 
ballen  » ?)flugbüum;  ©rcnbclj  (©chtfff.) 
qqf • eine  ©anbbanf;  haie  morte,  etn 
tobter  Sann;  haie  vive,  eine  grüne 
JjK’rte ; ein  lebenbtger  Saun;  environner 
d’une  haie,  umjAumeu;  haie  de  pierres, 
T.  eine  Äette  blinber  Klippen  ; s*  mettre 
en  haie,  fW)  tu  eine  lange  SHctbc/  ober 
ftch  in  j»ep  ïXetben  gegen  cinanber  iiber 
jicllcn;  welches  festere  eigentlich  beitit: 

ta  re  une  double  haie,  ober  doubler  la  haie, 

(ben  ben  ©olbatcn)  eine  ©affe  formieren; 
ftcb  in  jwcp  ©lieber  gegen  etitanber  über 

ftcUCJT  ; border  la  haie,  mit  brep  ©ÜC* 
bertt  jugletch  feuern.  t.tajuai 
„Hailion , s.  m.  (metft  pl.)  ein  £untpe n;  ein 
alter  £umpen;  iu pl.  (£umpen)  alte  Jet* 
riffelte , ober  fchmupige  unh  abgetragene 
.ßlcibtingSflürte.  - • . 

„Haine,  S.f.  her  Jpafii  it*  qqf  Xfaü)  eint 
abneigungv  etn  sa3tber»iilcn  gegen  et* 
»aS;  bie  Seinbfchaft;  ber  ©roll;  2lb* 
fd)eu  ; avoir  (ober  nourrir )-d-  la  haine 
pour  qn.,  ober  pour  qcb.,.  ober  poïter 
de  la  haine  k qn  , Ober  avoir  qn  en  haine, 
einen  i)aff  auf  jemanb  haben;  etwas 
haff<«*  />a§  gegen  einen  èAgen;  prend« 
. qn-  cn  ha  n«,  einen  auf  jemanb 
werfen  ; ihn  arifeinben;  ihm  Riub  rhet* 

ben;  il  â la  h*ine  dr  tout  le  monde,,,  et 

»trb  pon  jcbermonn  géhafft;  er  iff  ber 
©egenfianb  beS  aUgcmetneh  ^>alfeSi 
haine  di(  prochifn,  ber  jÇ>off  gegen  ben 
9îAcf)ffen.  En  haine,  adv.  ûÛS  J£>off  jr  H* 
auS  SXadWÎ  il,  a été  exhérédé  en  hainç  de 
son  mariage,  (jur.)  »egen  feiner  ,£)ciiûtb 
i#  er  enterbt  »orben,  ^ 

'>  „Haineux, 
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„Haineux,  euse,  adj.  juin  Hüffe  geneigt; 
feinbfelig;  gehäffig. 

„Hau,  v.a.  irr.  jemand  ober  etwa#  haffen  ; 
S)a$  gegen  jemanb  hÄgen;  einen  anfein* 
ben  ; vuig.  einem  feinb  feon;  (f.  auch  haine;) 
it.  qqf.  (baffen)  eine  Abneigung , einen 
$Diberwtllen  gegen  etwaö  haben;  se  faire 
hau,  (id)  »erbaff t machen  J haïr  à la  mort. 
Ober  imort,  ober  mortellement,  bi$  ûuf 
ben  £ ob  baffen  ; vuig.  einem  tobfeinb  fe»n; 

haïr  le  travail,  ober  haïr  à travailler,  nid)t 
gern  arbeiten, 

„Haire,  s.  f.  ein  hätenetf  iBufffleib  ; eine 
2irt  £albbemb  »on  ^Jferbe*  ober  Siegen* 
haaren  ; (batf  Silicium;)  it.  eine  artgro* 
ben  3eugtf»  (3Ager.)f»hére;  drap  de  laine 
en  haire,  T.  £ucb , ba«  noch  nicht  gewalf  t 
unb  noch  nicht  gefeboren  iff. 

„Haireux,  euse,  adj.  pop.  nafffaltî  fcbaU- 
berig  ober  febauerig. 

„Haïssable,  adj.  c.  baffen$»erthî  baffen** 

"wârbtg,  • - *' 

„Hait,  s.m.  oi.  ein  guter  / frober  SJtuth; 
it.  bie  ©efunbbe it  ; je  bois  à vous  de  hait, 
(de  bon  hait ,)  icb  trtnfe  eucb  bon  ganjem 

; Herren  $11,  ' ' * 

„Haiter,  haitier,  v.  n.  ol . frolicb  Unb  guten 
SKutbeô  fe»n. 

„Haiage,  s.  m.  bas  %itï)tn  ( vuig . £recfen) 
eine*  ©duffe*  gegen  ben  ©trom,  am 
Ufer  fine*  jluffeÿ,  burd)  (pferbe  ober 
©cbiff*leute;  ba*  ©duffiieben;  it.  ber 
£obn  Dafür  ; it.  cor.  ffgtt  hallage  ; chemin 
de  haiage,  ber  3ßeg  am  Ufer,  auf  wel* 
djem  bie  tyferbe  ober  ©d)iff*leute  ba* 
©ebiff  nach  lieb  jieben , bie  £einffraffe. 

„Haibran,  s.  m.  eine  junge  wilbe  Slcntc; 
(ttUCb  albran). 

„Halbreda,  s.  m.  et  f.  (Jam.  iron.)  eine 

große,  ungefebirfte  tyerfon. 

„Halbrené,  ëe,  adj.  f,  albrené. 

Halcyon,  f.  alcyon. 

„Häie,  s.  m.  eine  fdjwüle  ^>içe;  große 
troefene  Hihe,  ber  ©onnenbranb. 

* „Hâlë , ée , part,  et  adj.  »on  ber  ©OttnC 
»erbrannt  ic,  (f,  hâier). 

„Haleboulme,  s.  m.  f.  bouline. 

Haleine,  s.  f.  ber  2Ubem;  (ol.  jDbem;) 
prendre  haleine , 21tbcm  holen  Ober  fd>6* 

pfen;  it.fig.  »on  ber  Arbeit  ein  wenig 

auörubenj  avoir  de  rhaleine,  avoir  beau- 
coup d’haleine,  ben  Sftbcnt  lange  %til 
an  ftcb  halten  fônnen  ; it.  nicht  leicht 
au*  bem  3Uhem  fommen  ; (man  fagt  e* 

ÛUCb  OOn  Ipferben  !C.  î)  être  hors  d’haleine, 

außer  3(tbem  fe»n;  atbcmlo*  fe»it;  ha- 
leine douce,  ein  lieblicher  Slthem  ; courte 
haieine,  ein  furjer  Slthem;  bie  (Eitgbru* 
ftigfeit  ; avoir  rhaleine  forte,  einen  (lin* 
fenbett  Sftbem  haben;  donner  haleine  à 
son  cheval , fein  <pferb  oerfehnauben  ïaf. 
fen»  ce  cheval  n’est  pas  en  haleine,  biefc* 
9>ferb  iff  (ange  nicht  geritten  worben; 
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un  cheval  grosd*haleine,  citt  furjathmige* 
yfetb.  -Fig.  tout  d’une  haleine , in  (Einem 

Stthem,  b.  t.  in  (Einem  ©tùcf  weg;  iti 
€incm  fort;  hinter  einanber  fort;  ohne 
StbfaQ;  ohne  abjubredjen;  ununterbro- 
chen; une  période  à perte  d’haleine,  eint 

febr  (ange  <periobe , bie  man  nicht  ber- 
fagen  fann,  ohne  ba;wifd)en  etliche 
Stable  Sltbem  §u  holen;  frire  (ober tenir) 
des  discours  à perte  d’haleine,  ggr  JU 

lange  in*  ©elag  hinein  reben  ober 

fcbwa^en;  affaire  de  longue  haleine,  eine 
langweilige  ©atbej  être  en  haleine  de 
faire  qch.,  gewohnt  fegn , etwa«  $u  thun; 
etwa*  in  ber  Uebung  haben  ; je  ne  suis 
pas  en  haleine , ich  bin  au*  ber  ©ewohn- 
heit  gefommen  ; tenir  qn.  en  haleine , 
einem  immer  etwa*  ju  febaffen  madjen; 
einem  feine  Stube  laffen  ; it.  jemanb  in 
ber  Ungewißheit  laffen;  einen  jwifchen 
furcht  unb  Hoffnung  hinhalten  ; it.  ei- 
nen mit  SBertröffungen  unb  leerer  Hoff- 
nung aufhalten  ; il  ne  fait  pas  une  ha- 
leine de  vent,  e*  geht  fein  £ûftdjeu;  e* 
iff  ganj  winbffttt;  c*  regt  (îcb  fein^latt; 

les  fleurs  poussent  une  douce  haleine , bie 

Blumen  geben  einen  lieblichen  ©erucb 

»On  (Id);  les  vents  retiennent  leur  haleine, 

(ooct,)  bie  $©inbe  ffnb  ffill;  e6  weht  fein 
Söinb, 

„Haiement,  s.  m.  T.  ber  knoten  ober  bie 
@cblinge , womit  ein  £au  an  bie  ju 
bebenbe  £aff  gefcblagen  ober  gefnupft 

Wtrb;  (f,  haler). 

„Haiener,  v.a. pop.  jemanbeff  2lthem  berie- 
chen; einen  anriecben;  T.  (wirb  »on 
Sagbbunben  gefagt  ) ben  2Öinb  ( ober 
©erucb)  »om  SQilbpret  haben;  it. ßg. 
fam.  — qn.  ober  qch. , jemanb  ober  et- 
wa$  auflfpftren,  b.  i,  jematibeö  ©eban- 
fen  ober  2lbffd)ten , jemanbeö  fcbwgcbe 
©eite,  jemanbe05)erm6genöumffAnbc  ic, 
auöforfcben,  auOfunbfcbaften, 

„Haler,  v.a.  (wirb  oon  ber  Sßitfung  ber 
fdiwuhlcn  Hibe  ober  ©onnenhiçe  auf 
bie  Haut  be$  ^Oîenfcben  gefagt)  febwarj 
(ober  »ielmehr,  braun,  fdjwirjlid)) 
machen;  »erbrennen,  se  Haler,  v.  rèjl . 
febwarj  werben;  vu/g.  »on  ber  ©onne 
»erbrannt  werben;  hàier  le  chanvre;  T : 
ben  Hanf  an  ber  ©onne  ober  bureb« 
Jeuer  bôrren. 

„Haler,  v.  a.  et  *.(©d)ifff.)  anholen,  b,  û 
ein  $au  ober  ©eil  ffeif  ober  ffraff  anjie- 
ben  ; it.  ein  ©ebiff  ben  ©trom  hinauf 
ziehen  ; (f.  haiage;)  Qtmmerm.  «Otaurer) 
an  eine  £aff,  welche  man  beben  ober 
»orwÄrtöjiehen  will,  ein  £au  fcblagen; 
it.  haler,  ( v . n .)  sur  un  vaisseau,  einem 
©duffe,  bem  man  begegnet,  jurufen, 
C$  anfdirepen  ; hâter  les  chiens  après  un 
voleur,  bie  Jpunbe  hinter  einem  ©ich 
herhcçeu, 

s s 
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„Haletant,  ante,  adj.  teicheitb ; fdjnaubettbî 
fchnaufenb. 

„Haleter , v.  n.  fftC&etl } fämaubcn  î fcftnüU* 

fett/  wie  $.  23.  einer,  ber  vom  £aufen 
außer  Sltbcm  iff.  . 

„Haieur , s.  m.  einet/  ber  mit  einem  ©eile 
ein  ©chiff  ben  ©troin  hinauf  jie&ct* 

„Halieutique,  adj.  c.  T.  JU  bet  ^ifcf)Crcp 
gehörig. 

„Hallage,  s.  m.  bas  ©tanbgelb  pon  ben 
Söaaren,  bie  unter  einer  £allc  îc.  ber* 
tauft  werben. 

„Halle,  s.f.  eine  Jr>alle ; ein,  meiff  bebeef* 
ter,  öffentlicher  ^(aç,  wo  allerlei)  2Qaa* 
ren  feil  flehen;  it.ßg . ein  £auS,  ein 
söerfammlungSort  :c. , wo  Piel  £arm , 
©efchret)  unb  ©eriufch  burch  einanber 
iff;  une  halle  aux  blés,  eine  gruchthaUc; 
le  langage  des  halles , fig,  bie  ©prad)C , 
bie  groben  , ungefitteten  Sieben  beS 
parifer  tyôbclS,  inf.  ber  gifebweiber, 

■ bbffhôferinnen  k.;  un  fort  de  la  halle, 
ein  parifer  ©aeftriger. 

„Hallebarde , s. f.  eine  Jpcllebarthe  ; it-  eine 
Untcroffijieröffellc. 

„Haiiebardier , s.  m.  ein  Jpellebarthier. 

„Hallebran,  f.  halebran. 

„Haiiccret,  s.  m.  oL  eine  9Crt  23tuffhût* 

„Haiiicr , s.m.  ein  bicfeS  ©ebùfchi  bicfeS 
95ufd>werf;  **•  ein  Ärimer,  ber  in 
einer  £allc  feil  hat;  «/.  ein  fallen* 
w&chter. 

Halo,  S.  m.  T.  ein  £of  (ÄreiS)  um  bie 
©onne,  um  ben  3Xonb,  ober  auch  um 
einen  ©tern. 

„Haioir , s.  m.  &aS  SorrÇauS;  £)otrhauS; 
bie  Jjanfborre,  Xpanfborre. 

„Haiot , s.  m.  T.  ein  £och  ober  eine  £öhle 
in  einem  ßaninchengehige. 

„Halotechnie , Halurgie,  s. f T.  ber,  POn 

ber  Statur  unb  oon  ber  Subereitung  ber 
©alje,  hanbelnbc  £heil  ber  (Ehpmie. 

„Halte,  s.f.  (ÄriegSw.)  ber  ipalt;  (bie 
£altej)  baS  ipaltemacheu;  bie  SDîahl* 
jeit,  welche  bie  Gruppen,  auch  $iger 
(halte  de  chasse)  unb  Sieifcnbe  genießen, 
wöhrenb  baß  fie  auSruhcn;  faire  halte, 
Jpalt machen;  halte!  halt!  haitc-ià!/aw. 
($u  jemanben , ber  fîd)  jupicl  grei)beit 
herauf  nimmt,  ober  ber  eine  grobe  £üge 
porbiingtK.)  halt!  füll!  uidbt  weiter! 
fachte,  fachte  ! füll  hiepon  ! 

„Halter,  v.  n.  cor.  ffatt  faire  halte. 

„Hamac,  s:  m.  eine  Jpangmatte;  J?>inge* 
matte;  eine  hangeube  ©cblafffitte  (tnf. 
ber  SöUben);  auf  ben  ©chiffen  heißen 
bie  Jpàngematten  gcwöbnlidjcr  branles. 

Hamade,  hamaide,  bqméïde,  s.f.  (S©ap.) 

brep  über  einanber  beffnbliche  fchmahle 
23inben,  bie  nicht  bts  an  ben  ©d)ilb* 
raub  reichem 

„Haraadryade , s.f.  ($Ü)tbol.)  eilte  £ama* 


brpabe;  eine  Q3aumnpmphe;  eine  2(ri 
SDalbnpmphen. 

„Hameau , s.  m.  ein  SSeiler  ; ein  Ort  (ohne 
tftrehe)  ber  aus  einer  fleinen  Slnja&l 
Jpiufer  befielt,  unb  oon  bem  £orfe, 
wohin  er  gehört,  iürnlich  abgelegen  iff. 
Hameçon , s.  m.  ber  Singelbaten  ; ber  Singel  ; 
(©Chloffer)  qqf  ffatt archet;  prendre  du 
poisson  à f hameçon , gifche  mit  ber  3ÜI* 
gel  fangen  ; angeln  ; mordre  à l’hameçon , 
prendre  l’hameçon , ßg.  fqm.  an  bie  Sln* 

gel  beißen;  an  beißen;  fich  burch  liffigtS 
Jureben  te.  perführen  laffen. 

„Hampe , s.f  ber  ©d>aft  einer J&ettebarthe, 
eines  34gcrfpieße$  ; eines  ®tàdmfcbeô, 
einer  ©treitapt  te.  ; (gleichet)  bie  £ut- 
telwamme , b*  i.  bie  jwep  îfcbttte  bet 
Dchfenlunge,  welche  auf  bepben  ©ei* 
ten  bie  £eber  unb  bie  ^Otils  hebet! en; 

la  hampe  du  pinceau,  (fablet)  bet 
<JJinfelffiel;  — du  cerf,  T.  bie  Stamme 
ober  Sföampe  (b*  Û bie  S5ruff)  eine^ 
^irfcheö. 

„Hamster,  s.  m.  (beutfd))  bet  ^amffet  («nus 
buccatus;  pgl,  mulot)., 

„Han , s.  m.  (in  ben  «OtorgenUnbern)  ein 
großem  SBirthöhau«  ; ( Heiner  alo  ein 

Caravanserail  ). 

„Hanap , s.  m.  oi  eine  große  Srinffchale. 
„Hanche,  s.f.  (am  SRenfchen)  bie  £üfte; 
les  hanches,  (am  ^Jfetbe)  bie  hänfen  ; u 
hanche  d’un  vaisseau , T,  bcrjcntgc  &hetl 

ber  ©chifföbcrfleibung  unter  ben  ©al- 
lerien , ber  bi3  jum  ©piegel  geht,  unb 
gleichfam  bie  Jpüften  beö  ©chiffô  hilbet; 

l’os  de  la  hanche,  ba$  ipûftbeinî  effort 
des  hanches,  bie  ^reuilühmigfeit  eine« 
SJferbe^  ; mettre  un  cheval  sur  les  hanches, 

ein  ^ferb  auf  bie  £anfcn  feçcn;  ci  ju* 
recht  fcçen  ; (fo  baß  ti  bepra  ©aloppie- 
ren  fid)  mit  bem  Jrjinterthcil  jufammen 
bringt,  um  bem  SÖortheil  >u  folgen); 

observer  bien  les  hanches,  (POn  ^ferbCIt) 
fîch  gut  auf  bie  Jpanfen  fe^en  ; parer  sur 
la  hanche,  prov.  pop.  mit  ber  ©pradje 
nicht  hcrauö  wollen. 

„Hane bernent,  cor.  ffatt  hachement. 
„Hannebane,  s.f.  cor.  (au$  bem  (Englifd)«) 
ffatt  jusquiame , baö  Qöilfenfraut. 
„Hangar,  s.m.  ein  (baö)  ©chitmbach  ober  ein 
offener  ©choppen,  (©chuppen,)  &.S5.  ein 
Sffiagenfchoppen,  ^>oljfchoppen  îc. 
Hanicroche,  pl  us.  Anicroche. 

„Hanneton,  s.  m.  ein  (0?ül)fifcr.  Fig.  et 
Prov.  ein  fluchtiger  unb  unbebachtfamer, 
ober  auch,  ein  bummbreiffer  iunger 

Çl^enfch  » ils  se  tiennent  par  le  cul  comme 
let  hannetons,  pop.  fie  ffccfcn  ffctÔ  bep- 
fammen ; c’est  la  parenté  des  hannetons, 
pop.  wirb  Pom  unerlaubten  Umgänge 
einer  Sfôannd*  unb  SÖciböpcrfon  gefügt, 
wenn  ffe  porgeben,  baß  fie  SSruber  unb 
©ehweffer,  ober  50etter  unb  S5aöd)rn 
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aufammen  wären;  soucis  de  hanneton 
(©ortenwirfer)  ©ûfcbelfrânScben. 
„Hanouard,  s.m.ol.  (in  flJariS)  ein  ©ülj 
träger. 

„H^nscrit,  s.  m.  foie  ©elebrtcnfpracbe  ber 
3nDianer* 

„Hanse,  s.  f.  bie  J£>anfa,  Jpanfe  ; ber 
• .Oanfeebunb  gcwiffcr  £anbelsßibte  ii 
£>etitfcblanb , (beutautagc  nur  nod)  ber 
©tabte  Hamburg/  2uberf  unb  ©reinen); 
iV.  T.  per  ©cbaft  einet  ©tecfnabel  ebne 
ihren  Änopf. 

„Hanséatique , f.  anséatique. 

„Hansiére,  s.f.  T.  ein  mittelmäßiges  £<W, 
bas  man  ben  ©djaluppen  ic.  entgegen 
wirft , wenn  f?e  an  ©orb  (egen  wollen; 
it.  ein  ©eil,  womit  ein  Jabraeug  ge» 
îogen  ober  angebunben  wirb;  it.  eines 
pon  ben  brep  £auen,  woraus  ein  fa« 
bei  ober  Slnfertau  jufammengefefit  iß  ; 
collier  de  hansiére,  ein  ©trief  Ober  ©Utt 
*um  ©cbtffiieben. 

„ Hante,  s.f.ol.  b.  t.  hampe. 

„Hantelure,  s.f.  ol . bet  ©tiel  (manche)  et 
ueö  ©refdjßegelS. 

„Hanter , v.  a . qn. , oft  mit  einem  um* 
geben;  oft ju einem  fommen;  ihn  fleißig 
befudjen;  — un  lieu,  einen  £>rt  fleißig 
befueften;  it.  hanteç  (v.  n.)  chez  qn., 
einen  oft  befugen;  oft  bep  einem  ju 

fpreeben î hanter  les  mauvais  lieux,  pet- 
bdcbtigc  Ûerter  ober  Käufer  befueben. 

Prov.  dis  moi  qui  tu  hantes,  et  je  te  di- 
rai qui  tu  és,  fage  mir,  mit  wem  bu  um* 
gebft,  fo  will  icb  bir  fügen,  wer  bu  biß; 
(f.  auch  foire). 

„Hantise,  s.f.fam.  (meiß  m.p.)  ein  per» 
trauter  Umgang  mit  jemanben. 

„Happe,  s.f.  T.  bas  Slcbfenblecb  ï ber  ei* 
ferne  halbreif  am  ©nbe  ber  2ld)fe  eincS 
jagend;  it.  eine  Crampe  (crampon); 
(SÄunjßätte)  eine  2frt  Jange;  happe 
» de  charrue,  ber  Stforßecfer;  «Uorßecf» 
naqel. 

„Happée,  s.  fol.  b.  t.  saisie,  bie  SluSpfän* 
buttg  t>urd)  ©ericbtSbiener. 

„Happe-foie,  s.m.  ber  Çeberaar  ; ein  SXaub* 
pogel,  ber  nad)  ber  ©tocfflfd)lebcr  febr 
begierig  iß. 

„Happe-iopin , s.m.  T.  ein  Jputtb , ber  febr 
begierig  auf  fein  3ägcrred)t  iß  ; it.ßg. 
pop.  ein  nafd)bafter  £teiißiunge,  ber, 
wo  er  nur  faim,  etwas  von  ben  Seilern 
wegjufdwappen  fuebt. 

„Happe-iourde , s.f  ein  talfcber  Diamant, 
ober  anberer  falfcber  ©belßcin , ber  aber 
febon  fpielt,  unb  baber  oon  9îicbtfennern 
fur  ccbt  gebalten  wirb;  it.ßg.  eine  <pcr» 
fon  pon  gutem  Bnfeben,  ber  es  aber 
<m©erßanb , ober  an  ©efcbicflicbfctt  k. 
fehlt  ; it.  ein  $ferb,  bas  ein  fdwnes 
Knfeben,  aber  webet  SKunterfeit  nod) 

. Äräfte  bat» 
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„Happé,  ée,  part,  et  adj.  weggefebuoppt  tc*. 
„Happer , v.  a.  ( p.  Jfmnben  ) erfcbnappeii  ; 
wegfebnappen;  auffdmappen;  it.ßg.fam. 
unperfebens  jemanb  ober  etwas  ermtfeben 
Ober  erbafeben;  ce  chien  happr  bien  ce 
qu’on  lui  jette,  biefer  J&unb  erbafebt  mobl, 
was  man  ibm  porwirft;  le  bol  rouge  happe 
l'or , T.  ber  rotbe  ©oluS  jiebt  bie  ©olb* 
blatter  an, 

„Haquenée,  s.f.  ein  gelter  ; ein  tyferb  Pon 
mittelmäßiger  ©rbße,  bas  meiß  ben  $aß 
(ample)  gebt;  (int  leçtern  Jolle:)  ein 
tyaßganger;  it.  b.  i.  amble;  la  haquenée 
du  gobelet,  (ebemoblS  in  Jranfreicb)  bas 
tyacfpferb,  bas  bem  Äonige,  wenn  et 
fid)  auf  ber  SXeife  befanb , bas  ©ebeef  unb 
Srinfgefcbirr  nad)trug;  il  est  venu  sur  u 
haquenée  des  Cordeliers,  prov.  pop.  et  iß 

ouf  bes  ©cbußerS  SKappen  (b,  u au  Juß) 
gefomtnen, 

Haquet,  r.  m.  ein  Äarren,  (ber  äfterfl 
bureb  2(rbeitSleute  geaogen  wirb,  ©ine 
charrette  bat  2eitern  unb  ©proflen,  ber 
haquet  aber  nicht). 

„Haquetier,  s . m.  ein  .farmet  ,*(f.  haquet.) 
„Haram,  s.  m.  (in  ^etfien)  bas  ^)ûrom; 

bas,  waS  beç  ben  Surfen  bas  ©reratl  tft. 
Harame , s.  m.  ein  großer  amerifanifdjet 
©aum,  welcher  bas  ^afamaf  *©ummi 
beroor  bringt;  (f.  auch  tacamaque). 
„Harangue,  s.f.  eine  feperlicbe  Kebe , ober 
2lnrebe;  it.fam.  ein  langweiliges  ©e- 
fd)waç;  eine  lange  tprebigt.  . 

„Harangué , ée,part.  et  adj.  f,  haranguer. 
„Haranguer,  v.  a.  qn.,  eine  bffentïicbe  unb 
feperlicbe  «Xebe  ober  2(nrebe  an  eine  qjer- 
fon  ober  ©erfammhmg  :c.  halten  ; it.v.  n. 
eineîKebe  haften;  reben;  iron.  perorieren; 
bas  große  $©ort  fuhren. 

„Harangueur,  s.  m.  (meift  mépr.)  ein  9teb* 

net;  it.  einer,  ber  tn  ©efeUfcbaft  immer 
bas  SSBort  allein  fuhren  will,  welcher 
Slnbere  nicht  aut  «Hebe  fommen  (Aßt;  ein 
©cbroafjerj  $Hauberer. 

„Haras,  s.  m.  bas  ©cfhit;  ©eflute;  bie 
©tuterep;  it.  bie  tyferbe  eines  ©effuteS. 

„Harassé,  ée,part.  et  adj.  abaemattetj  ab- 
gemirgelti  une  armée  fort  harassée , eint 
febr  abgemattete  unb  übel  augeriebtete 
Slrmee;  avoir  l’esprit  harassé,  ft  g.  einen 
gefebwaebten  ©eiß  haben. 

„Harasser,  v.  a.  («JÄenfcben  ober  flîferbe) 
abmatten,  cntfrâften,  abmirgeln,  vulg. 
ßrapabieren. 

„Harcèlement,  s.  m.  p.us.  baS  flÄtigc  2(n- 
paef en , Reefen  :c, 

„Harcelé,  ée,  part,  et  adj.  geneeft  ÎC. 
„Harceler,  v.  a.  einen  bureb  oft  wicberholte 
fleine  ©eleibtgungen  unb  ^ecferepen 
îum  Unwillen  ober  a«m  3orn  reiaenj 
einen  neefen;  vuig.  oufaieben;  awaefen; 
pe rieten;  — les  ennemis,  ben  jeinb  be* 
ßÄnbtg  beunrubißm,  neefen;  vu/g.  ibm 
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fletg  in  ben  €ifen  liegen;  harceler  une„Hare,  1/  (meifl/?/.  unb  oermuthlid)  cor . 


armée  dans  la  maiche,  eine  &inue  in  bem 

guge  anpaefen. 

„Haiceleur,  s.m.fam.  einet/  Weichet  2ln* 
bere  immer  $u  neefen  ic.  pflegt;  ndg. 
ein  tylagegeifl. 

„ Harcelle , s.f.  ol . b*  i.  échalas. 

j, Hard,  s m.  OSeiggArbee  w.)  btc  ©toile; 
M Kingeifen;  f,  harder.  ( glicht  mit 
hart  ju  oerwechfeln.  ) 

„Hard.r , s.f.  t.  eût  Kubel , b.  i.  ein  £ttU* 
fen  Kothroilhpret;  it.  ber  tfuppe  Iriemen  ; 
womit  man  bie  3ûgbbunbe  jufammen 
tuppelt;  se  mettre  en  harde,  ttuppcnweife 
mit  etnauber  beriimjicben. 

„Hardées , s.f.  pi.  T.  ber  SBilbfchaben  in 
etnem  jungen  ©ehaue. 

„Hardé,  éc,  part,  et  adj.  JufüTttmCtt  g<* 
tuppelt  K.;  oeufs  hardés,  jrjubnereper , 
welche  ebne  Schale  gelegt  worben  / unb 
nur  mit  einer  Öaut  umgeben  finb. 

„Haider,  v.  a . T.  bie  3ag&&Unbe  jUfftm 
men  flippeln;  ir • Ol.  b.  i.  troquer;  harde» 
une  peau,  (ttÖeifgArber  ic.)  ein  Jett  flol 
len;  eg  auf  bent  Kingeifcn  weich  unb 
fchmeibtg  machen, 

„H^rderic,  t.  m.  T.  eine  5lrt  ©ifenfalf 
(aug  (Eifenfeil  unb  ©chwefel)  jur  ©lag 
unb  ©mailmaglerep. 

„H/rd.s,  s.  f pi.  fAmmtlidje  Älcibungg 
fluefe,  (yuig.  ©achen,)  bie  man  hat  ober 
mit  fleh  fuhrt  ; baö  ©erith»  trousser  ses 
hardes , prov.  f,  trousser 

Hardi,  ie,  adj.  fûhn;  breiflî  beherzt  ; 
it.  wf-(m.p.)  fret;  perwegen;  breifl; 
it.  frech;  unocrfchAmt;  (in  ber  Âunfl» 
(proche)  fûhn;  feef  ; ein  ©enie  beftpenb 
ober  perrathenb , bag  fich  nicht  burch 
bie  gewöhnlichen  Kegeln  cinfchrAnfen 
lAft,  J.  ©«  dessein  hardi,  pinceau  hardi 
pensée  hardie  etc.;  son  jeu  est  hardi,  i 
a le  jeu  hardi,  er  (piflt  fein  3»*fltumen 
mit  Pieïer  Äuhnbeit,  b.  i.  mit  einer  fo 
fiebern  £anb , bag  er  nie  einen  falfchen 
©riff  thut;  avoir  la  plum?  hardie,  tm 
©chreibeueine  fiebere  / fefle  £anb  hüben 
ßg . eine  fùbne  Jcber  haben;  il  mange  le 
pain  hardi , prov.  et  tfjt  ftembfO  Q3t0b/ 

wofür  er  nicht  forgen  barf,  woher  e$ 
tomme;  er  lebt  auf  Unfoflen  anbere 
£eute. 

„Haid. esse,  s.f  bie  Äuhnheit;  JOreiflig 
feit;  ä.(mp.)bie£>reifligfett,  Äecfheit 
bie  $u  große  Jrepheit,  welche  man  fich 
fceraugnimmt  ; it»  qqj • bie  SBerwegen* 
heit;  Jrechheit;  UnperfchAmtbeit  ; (' 

hardi  )• 

Hardiiiicr,  s.  m.  ( Jpautelijtemanufaftur  ) 
ein  ©chaftpfloct.  ^ " .À 

„Hardiment,  adv.  auf etne  fuhnc,  breifle 
behexte,  perwegene,  freche  ic.  SHtt 
(f. hardi;)  it.  frep  heraug;  obne©ebenf 
lichfeit;  ohne  ©ebenten 


pon  hart.)  ein  ©anb  oon  jufammen« 
geflochtenen  ttöeiben.  . .fe*> 

Hart  • interj.  (3Ager;  haho  ; ein  Sort  / bie 
Jpunbe  baburd)  auf  jumuntern. 

„Harem , s.  m.  ber  Jparem;  bcrjentge$hetr 
beg  grogherrlichen  ^attafleO  in  Äonflan* 
tinopel , welchen  bie  Reiher  bewohnen. 
„Hareng,  s.  m.  ein  JpAring,  (Jhering); 
hareng  frais  ober  blanc,  frifcher  (grüner) 
£Äring;  — caqué,  fconnenbArtng;  — 
pec,  (— blanc -salé,)  ©öcfdbAring  ; 
©aljhArtng;  — saure  ober  sauré^sauret, 
sor,  soret,  enfumé,  ©ucfling,  toàtfin g, 

Mietling  / b.  i.  gefallener,  getroefneter 
unb  gerAucherter  Rating;  u pèche  du 
bareng,  ber  £Aringgfang ; (f  prov.  btp 
caque). 

„Harengaison , s.f,  bie  SW*  beg  £Atingg* 
fangeg.  ' 

„Harengère,  s.  f . tint  £Arittggframerinn; 
JpAvinggböfertnn , (welche  bringe  unb 
anbere  Jifche  im  kleinen  perfauft);  ßg. 
fam.  ein  höfeg  SBeib , bie  fletg  sanft  unb 
fchilt. 

„Harengerie,  s.f,  (an  einigen  Orten)  ber 
#Aringgmartt. 

„Harenguet,  s.  m.  ein  f leinet  ipAring* 
„Hargner,  v.n.  sehargner,  v.  réc,  ol,  mit 

einanber  janfen  unb  flreiten. 

„Hargnerie , s.  f.  nouv,  bit  ^OUberep* 
(/.  J.  Rousseau .) 

„Hargneux, euse,  adj,  mötrifch»  S&nfif<^ ; 

Sanffnchtig;  (pon  fcbieten,  bie  heilen 
unb  hinten  augfchlagen,)  heigtg.;  hifltg  ; 

tuefifeh;  chien  hargneux  a toujours  les 
oreilles  déchirées,  prov,  ettt  Janftfcher 
©tenfeh  fommt  feiten  ungerupft  bapon; 
heilige  Jjjunbe  tragen  scrrifîene  Jette. 
„Haricot,  s.  m,  ©chminfbohnen ; SSité* 
höhnen;  ©teiahohnen;  Kingelbohnen  te.; 
(Äochf.)  ein  ©ericht  aug  grob  gehaettem 

Sleifch  mit  Kûben,  ober  mit  Âaflanien; 

es  haricots  verts,  grùne  ©ohnen  i — 

blancs , weifje  ©ebnen  ; ( ein  troefeneg 
©emufl). 

„Haridelle,  s.f.  eine  ÇOtAhre;  (rnig.  eine 
©chinbmAhre;)  ein  magereg,  fchlechteg 
tt)ferb. 

HarUquin,  f.  arlequin. 

„Harlevrier,  inter).  T.  ein  3uruf , Womit 
bie  3Ager  bie  SDinbbunbe  anfeifehen. 
„Harlou!  harloup  ! interj.  ein  ^AgerWOtt, 

bie  ^«nbe  on  ben  3öolf  *u  heben. 
„Harmaie,  s.f.  bie  formel;  wilbe  Kaute; 

eine  $flanje. 

„Harman,  s.  m.  T.  ber  $aarmann , b.  t. 
îîuch  / weicheg  swar  gewalft,  aber  noch 
nicht  gerauhet  unb  gefehoren  ifl;  Uinage 
en  harman,  bag  Kauhen  tm  ^aarmann, 
b.  i.  bag  Kauhcn  beg  fcucheg  im  erflen 
Çffîaffer  ; tonture  en  barman , bag  ©dje* 

ren  beg  l^ucheg  aug  bem  ©rohflen;  bag 
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Börteln  ; tondre  cn  harman,  bag  £udj 
bürteln,^*^1*  * - _ * 

Harmonie,  t. f.  bie Harmonie,  b.  <♦  (CDîuflf) 
bieBereintgung  »ieler  jugletch  angefchla» 
genen  £öne  in  einen  einzigen  .fpaupt» 
(lang;  u.  b.i.  berSöohlflang,  ober  bte 
gute  3ufantmenfHmmung  aller  ©tim* 
men  eineg  Z onftücfeg  ; it.  ber  ®oblflang 
einer  einzelnen  ©timme,  ober  aud)  ci* 
neg  (SRahlcr.)  bie  wohl* 

geordnete  Bereinigung  Der  Farben  unb 
beg  Sichteg  unö  ©djatteng,  wie  aud), 
Die  baburd)  heroorgebrachte  gute  3Ötr* 
fung  begganjen  ©cmihlbeg;  (£itterat) 
ber  Söohlf  lang  , SBohllaut  ber  {Rebe  ; 
(9nat.)  bie  harraonifche  Änochennaht; 
it.  fig.  b.  i.  bie  Uebereinflimmung  ber 
$&eile  eineg  ©anjen  unter  unb  gegen 
einanber  ; *•  bie  Uebereinffimmung , bie 
(gtnigf  eit  unb  bag  gute  Ber  (fönbntjj  jwi* 
fchentterfonen;  bie  €intrad)t;  harmonie 

évangélique,  ober  harmonies  évangéliques, 

ijt  ber  ffc  itel  »erfchiebener  Bücher , worin 
bie  Fühlungen  ber  toter  Soangeliften 
gegen  einanber  gehalten  unb  »erglicbcn 
werben , um  bie  Uebercinftimmung  ber* 
fHben  $u  erwetfen. 

Harmonieusement,  adv.  auf  eine  barmontfd)C 
art  ; chanter  harmonieusement,  lieblich 
fingen. 

Harmonieux,  euse,  adj.  harmonifdj/  b.  i. 

roohlHingcnb ; anmuthtg  ; lieblich* . 

Harmonique ,*  adj.  c.  barmonifd)  / b.  i*  ftUr 

«Harmonie  gehörig  / ober  eine  folche  her» 
rorbringenb  ; it.  m.  etf.  b.  i,  une  corde 
haixnonique , ober  b.  i.  un  son  harmonique; 
it.  s.f.  bie  £armonifa  ; ein  aug  mehre* 
ren  ©lagfdmben  befichenbeg  mufifali- 
feheg  3nRrument. 

Harmoniquement , adv.  auf  eine  harmonifdK 
art;  ben  Oefeftenber  harmonie  gentA§; 
einflimmig  ; jufamraenflingcnb;  harmo» 
nifeh. 

Harmoniqueur,  ol  b.  i.  musicien. 

Harmoniser,  v.a.  nom.  überctnfftmmen  ma» 
eben;  in  Uebereinfttmmung  bringen. 

Harmoniste,  s.  m.  (9Rttfîf)  titl  Jparmottiftî 

ein  #armonie»»erfrànbtger  îonfcçer. 

„Harnaché , ée , part,  et  adj.  ûngefchirtt. 

„Hamacher,  v.a . (ein  tyferb  tc.)anfcbirrcn  ; 
einem  3ugthiere  bag  ©efchirr  anlcgcn; 
it.  plais,  et  buri.  jemanb  unfdjicflicb  unb 
l&cherlid)  heraug  fleiben. 

„Hamacheur,  s.  m . einet/  ber  tyfcrb* 
gefehirte  macht/  j.  B*  ein  ©attler, 
«Riemer. 

„Harnetx,  s.  m.  ol.  b.  i.  barnois,  inf.  aud) 
bag  Jpanbwerfgieug. 

„Harnois,  (fpr.  harnais)  s.m.  ber  $ûmtf<h  ï 
//.bagtyferbcgcfchirr;  ©attel  unb  £eug; 
bag  «Reitzeug  unb  bag  Âiitfdjengefchtrr; 
it.  bag  ffîagengefchirr  ; bag  f&mmtticbe 
guhrmannggerithi  *>»  T.  bag  ftifeher* 
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geritb;  it.  bag  Bogclftelletjeua;  (Bor* 
tenwtrfer,  ftlerwcber  : c.)  ber  Jparnifd)/ 
Ober  bag  ©efchirr;  un  cheval  de  harnois, 
(detiait,)  ein  ©efchirrpferb.  Fig . et  Prov, 
endos* r le  harnois,  (ben  Jpatnifcb  anle* 
gen;)  fid)  tn  ben  Cftilttürjfaitb  begeben; 
it.  plais,  feine  gratgfleibung  anlegen; 
blanchir  sur  le  harnois,  in  Ârieggbtcn* 
fielt  alt  Werben  ; il  faut  mourir  dans  le 
harnois,  fam.  auf  ein  mùfneltgeg  £ebm 
hat  man  bod>  weiter  nichtg  alg  ben  îob 
JU  gewarten;  S’échauffer  dans  son  har- 
nois, fam.  in  Jpamifch  (b.t.  in  3orn) 
gerathen;  inf.  mit  »trier  J)eftigfeit  wo* 
»on  fprecheu  ; it.  qqf.  htijig  (b.  i.  verliebt) 
werben. 

„Haro , s.  m.  clameur  de  haro , (ehem.  ttath 
bem  alten  notmanbifehen  Rechte,)  eine 
SCrt  3etcrgefchret) , ober  ©efehre»  um 
Sjù tfê;  um  jemanb  anhalten  ju  laffen/ 
ober  einen  Befchlag  auf  feine  ©acbett 
ju  legen,  ober  ihn  foglctd)  »or  ben 
SRid)tèr  su  bringen  ; crier  (ober  faire)  haro 
sur  qn.,  ©ewült  wiber  jemanb  febrepeu  ; 
it.fig.  Jam  über  jemanbeg  ungcfchirfte 
{Reben  ober  ^anblungen  feinen  UnwtUen 
bezeugen. 

„Harodcr , ol.  b.  i.  crier  haro,  f.  haro. 

„Hironds,  inter j.  ol.  helft!  fommt  JU 
hülfet  (i  m i!  au  secours  !) 

„Harpagon , s.  m.  mèpr.  rttl  ©Ctjhalg* 

„Harpail , s.  m.  ol.  b.  t,  h rde. 

„se  Haxpailler , v.  rèc.fam.  fid)  mit  jfmatîben 
ober  mit  einanber  herum  balgen,  ftch  rau* 
fen ; it.fig. fa*',  auf  eine  unanftanbtge 
9lrt  mit  einanber  janfen,  bifoutieren. 

„Harpa  heur,  s.m.  ol.  ein  btebtfcher  Bett* 
1er  / ber  ben  Çanbmann  befliehlf. 

„Harpie,  s.  f.  eine  £ûrfeî  it . ol  eine  2lrt 
^ugbrücfe  ber  Sllten;  it.  ol  eine  Äfaue; 
jouer  de  la  harpe,  auf  bft  ^)ûtfe  fpUlen; 
fig.pop.  (fehlen,  maufen. 

„Harpé,  ée,  adj.  T.  Wirb  »Olt  Sßinbhunbm 
gefügt,  weldje  eine  tief  b<waug|te&enbe 
Bruff  haben. 

„Harpeau,  s.m.  T.  ein  ©ntethüfen.  ' 

Harpègement,  f.  arpègement. 

„Harper.  v.a. Jam  mit  ben  Jp&nbett  farf 
anpaefen.  Se  harper.  V.  réc. fam.  ffd)  mit 
einanber  raufen  unb  balgen  ; cheval  qui 
harpe  d’une  jambe,  T.  ein  tyfftb,  Welchfg, 

ohne  bag  Änie  ju  biegen,  bag  eine  £it> 
terbein  höher  aufhebt  alg  bag  anbere. 

„Harpes,  s.  f. pi.  T.  bie  Betjahnungen; 
(fen(f  pierre  d’attente). 

„Harpie,  s.f.  («Dtpthol»)  eine  Jparpçc; 
ber  Bahme  jweper  bber  breper  erbtdi* 
teter  Ungeheuer  mit  jttngfrôttltchem 
©efichte  unb  menfchltchen  ^)ônben  unb 
gû§en,  mit  fürchterlichen  flauen  an 
ben  Jpünben  te.;  it.fig.  eine  ^erfou/ 
weld)e  gteria  nach  anbcrep  ©ut  flrebcti 
it * ein  böfeg  5öeib. 
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„sc  Harpigner  , cor . ffatt  se  parpailler , se 
haï  per. 

„Harptn , s.  m.  ein  ©oth*hafen  ober  ©chif- 
fcr|>ûfen. 

„Harpon , ».  m . eine  Jparpunc  ; eine  21rt 
SQurffpte*  bepmSöaUdfchfang;  (©chtfff.) 
ein  fd)arffd)tteibcnt>cö  / wie  ein  S gedal- 
teted  €ifen , womit  man  bcpm  ©ntern 
ta*  £auwerf  be*  feinblichen  ©chiffe* 
jerfehneibet  i (©auf.)  eine  eifetne  £lam» 
mer  jur  ©erbinbung  unb  ©cfeffigung 
etlicher  halfen  ic. 

„Harponner , v.  a.  harpunieren  ; — des  ba- 
leines, «SûUftfc&e  mit  Harpunen  fchießen. 

„Harponneur , s.  m.  ein  Jparpunierer. 

„Hart,  s.f.  eine  ©inbgerte/  womit  man 
baö  Stctftgholz  in  ©ünblein  binbet  ; ein 
©anb  pon  ©inbwetben  ; it.  qqf  (jur.) 
ber  ©trang  ober  ©trief , woran  ein  9Kif* 
feth&ter  gehangen  wirb  ; à peine  de  la 
hart,  beg  ©träfe  be*  ©trange*  ; la  hart 
sent  toujours  le  fagot , prov.  ein  bôfc*  ©O* 

turcU  lait  fief)  nicht  leicht  abgewôhnen. 

„Hasard  , Hasarder  etc.  f,  hazard. 

„Hâse,  s.f.  bû*  20eibchen  eine*  Jpafen  ober 
Kaninchen;  (00m  ijaafcn  :)  bie£ifinn , 
©eçhaft  / SÄUtterhftfe  ; une  vieille  hase , 
fig.  mépr.  ein  alte*  2öeib , welche*  Piele 
Äinber  gehabt  hat. 

„Hassart , s.  m . oL  b*  i*  grande  cognée  *,  it. 
b.  t,  faucille. 

Hast,  ».  m . arme  de  hast,  ein  ©eWebt  mit 
einem  langen  hölzernen  ©chafft  ober 
©tief , §.  ©.  eine  ^ellebarthe  ic. 

„Haste,  s.f.  (lat.)  eine  Jpada,  eine  2lrt  $icfe 
ber  Sitten;  ein  ©pteö  mit  einem  ©chafft; 
it.  ol.  ber  glaggendocf  auf  ber  föniglich* 
franjöfifchen  £auptgalecre. 

„Hâte,  s.f  bie  €ile,  ©ilfertigfeit  ; it. 
prvd.  ein  gelbmaß  oon  etwa  3o  ©chrit* 
ten  ; en  hâte,  avec  hâte,  adv.  gefehwinb/ 
hurtig?  fchleunig;  unuerzüglich  ; à la 
hâte,  adv.  in  ©ile  ; in  ber  ©ile;  auf 
eine  übereilte/  allju  eilfertige  2ttt;  in 
berUebereilung/  (b*  i.  avec  précipitation;) 
dame  faite  à la  hâte , prov.  f dame  ; avoir 

hâte , ©ile  (b.  i.  einen  darfen  Çrieb,  ein 
ungebulbigc*  ©erlangen)  haben  ; avoir 
grande  ober  une  grande  hâte , große  ©tic 
haben. 

„Hâté,  ée,  part,  et  adj.  bcfdlleunigt  !C.  î 
it.  qq.f.  (latt  qui  a hâte,  eilfertig  ; eilig  ; 
la  saison  est  un  peu  hâtée,  biC  S&itterung 

délit  ftd) , ber  3abr*zeit  nach  / etwa*  *u 
früh  ein  ; il  est  extrêmement  hâté,  er  id 
überaus  eilfertig» 

„Hâteiettes,  s.f.  pl.  T.  £atelettcn  ; gc* 
wiffe  auôerlefene,  an  hölzernen  ©piè*- 
chen  (bie  auch  hâteiettes  heißen)  auf  bem 
fXoft  gebratene  ©tuef  chen  glcifch  te» 

„Hâter,  a.  (eine  ©ache)  befchleunigen ; 
etwa*  fôrbern , betreiben  ; hâter  les  ou- 
vriers , bie  Arbeiter  antreiben  ; hâter  les 


fruits,  bie  fruchte  (burch  £und)  trei- 
ben J hâter  la  mort  de  qn.,  jemanbe*  j£ob 
befôrbern,befchlcuttigen  ; on  le  hâtera  bien 
d’aiter , prov.  fam.  man  wirb  ihm  ©eine 
machen  î le  cerf  bâte  son  erre  , T.  tiefer 
Jpirfch  flicht  fchnell.  Se  hâter,  v.  rèfi.  tù 
len  ; fich  fôrbern  ; prvcl.  gefehwinb  fort- 
machen ; il  se  hâte  de  partir , er  befd)leu* 
nigt  feine  abreife  ; er  eilt  fort  î ü se  hâte 
trop,  er  übereilt  fich» 

„Häterau , s.  m.  T.  auf  bem  9tod  gebra- 
tene £cbcrfchnitten  / bie  fogleich  vom 
SXode  weg  gegeffen  werben. 

„Häteur,  s.  m.  ein  ©ratenmeider  in  ber 
föniglichen  Gliche  > ( non  hâte,  oi.  ein 
©ratfpie*)  ; it.  prvcl.  ein  Sluffcher  über 
bie  SUbeittleute. 

„Hätier , s.  m.  ( £ücbc  ) ein  ©ratboc!  > 
©ratfuß  (mit  perfchiebenen  £afcn). 

„Hitif,  ive,  adj.  (eigentlich  pon  Früchten 
unb  ©lumen)  frühzeitig;  des  fruits  etc. 
hâtifs,  frühzeitige*  Obd  ;t  grühobd  k.  ; 
un  esprit  bàtiS,fg»  ein  frühzeitiger  ©er* 
danb. 

„Hätiiie  , s.f.  (an  einigen  Orten  ) bie 
©cfclachtfchüffel,  b.  i.  ein  ©tücf  ©chwei- 
ncflcifch  / nebü  einigen  üöür^en,  fo  man 
feinen  greunben  fehieft/  wenn  man  für 
feinen  £au*danö  ein  ©chwein  abge- 
fchlachtet  hat  ; donner  de  la  hâtille  à qn. , 
ßg . pop.  plais,  jemanben  ©todffchlagc, 
( vulg.  eine  <prügelfuppe)  geben. 

„Hâtiveau,  s.  m.  T.  fo  beifjen  etliche  ©orten 
ber  erden  ftrübbirnen  (poires  hâtives)  ; 
an  einigen  Orten  auch  anbere  frühzeiti- 
ge ©artenfrüchte. 

„Hâtivement,  adv.  (nur  POtt  züchten  Unb 
©lumen)  frühzeitig  ; früh, 

„Hâtiveté,  s.f.  bie  Jrühzeitigfeit  be* Ob* 
de*  unb  ber  ©lumen  ; (pi.us.  précocité). 

Havage , s.  m.  ehern,  baö  Stecht  be*  genfer*, 
an  einigen  Orten  in  Jranfreich  / pon 
icbem  ©act  ©etreibe  einen  £ôffcl  poU 
Zu  nehmen. 

Hauban , f,  auban  ; it.  datt  haut-ban. 

Haubaner , t*.  a.  ( ©auf.)  ein  ©erüd  niit 
einem  datfen  ©eile  befedigen. 

Haubanier , s.  m.  haubaniers  du  roi , ol.  fo 

hießen  in  ftranfreicb  gewiffe  unzûnftige 
priuilegierte  Ärimer/  welche  für  ihr 
ÿrioilegium  eine  gewiffe  Abgabe  (auban) 
entrichten  mußten. 

Haubans,  s.  m.  pl.  T.  bie  SBÜnbe  / b.  i. 

bo*  darfe  ^auwerf/  welche*  bie  SKad- 
biume  fedhült i ô.  hauban,  (©auf.)  ein 
darfe*  ©cil,  woburch  ein  ©erüd/  ein 
Ärabn  / eine  Sffiinbe  fedgehalten  wirb  t 
wenn  man  eine  £ad  hinauf  zieht 

„Haubereau  , s.  m . f.  hobereau. 

„Haubergeon,  s.  m.  ein  Heine*  <panzer(jembi 

mailte  â maille  fait  le  haubergeon , prov. 

nach  unb  nach  (burch  unperbroffenen 
gleiß)  wirb  einÆ>ing  gemacht 
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„Haubert , ».  m.  ol.  tint  (au*  lauter  flei* 
ntn  iörabtringen  gemachte)  2lrt  tyanjer* 
|>emD  ober  $an$er;  fiel  de  haubert,  ol. 
ein  $anjer*  ober  ^>arnifcfelebeii , (befielt 
©efiçer  gepanjert  ober  gebarnifd)t  im 
Kriege  erfdjeinen  mußte  ober  burfte). 

„Have , adj.  c.  (pom  ©eftebt)  blaß,  mager 
unb  entßent. 

Havenau  , Havcnet,  s.  m . T . eine  2ltt  §i* 
fcbernelje. 

Haveron,  f,  averon. 

„Havi , ie  , part . et  adj . perffttgt  î Oft* 

brannt  tu 

„Havir,  v.  a.  pus . (engen ; perbrennen; 
burd)  iibe  £içe  pon  außen  perbrennen  ; 
(wirb  nur  pom  «Jleifcbe  gefügt)  ; it.  ^ n. 
p.us.  obenber  perbrenneit/  oberperbrannt 
fepn , (ohne  inwenbig  gar  §u  fepn). 

„Havre , s.  m.  ein  Äofen  / ©eebofen  ; 
havre  d’entrée , eiu  «yafeit  / in  bett  man 
îu  alten  feiten  einlaufen  fann  / wett  c* 
ihm  nie  an  bem  nötbigen  SOaffer  fehlt , 

(auch  havre  de  toutes  marées)  ; havre  de 
barre,  ober  de  marée,  ein  untiefer  Jç>a* 
fen , wo  man  nur  mit  ber  fttutb  einlau« 
fen  fann;  havre  brut,  ein  natürlicher 
J}afen , (ben  bie  5ßatur  ohne  £ülfe  ber 
Äund  gebilbet  bût), 

„Havresac,  s.  nt.  ein  £orniftet/  Ständen, 
(©dmappfaef)  eine*  ©otbaten,  fpaub* 
werf*burfd)en  ; ber  SXeifebunbel, 

„Hausse,  s.f.  überb*  etwa*/  ba*  man  un* 
ter  eine  ©acbe  fe$t  ober  legt , bannt  fte 
erhobt  »erbe;  ein  (ba*)  SrbobungöjKicf  ; 
(an  ©ebuben , ©tiefein)  ein  Unterfatj  ; 
JPinterflecf  ; Jlecf  ; OBucbbr.  unb  auf  eine 
abnlicbe&tt  bie  Äupferbr.)  fleiite  ©tuef- 
eben  Rapier,  burd)  welche  bem  unglei* 
eben  £)rucfe  abgebolfen  wirb  ; iV.  ber 
ftrofd)  am  «Biolinbogcn  ; it.  ba*  £öbc r* 
bietben  in  einer  3luftion,  ( p/-  us-  en 

chère)  î U.  néol.  fiûtt  enchérissement. 

„Hausse-col,  s.m.  ber  SXingfragen/  ben  bie 
jDfftjier*  ber  3nfanterie  perfebiebener 
sfööcbte,  wenn  fte  im  JDienfte  fïnb , tra> 

„Haussement,  s.  m.  (bie  Erhöhung);  inf. 
haussement  d’épaules,  ba*  SicbfeljUCfen; 
haussement  du  change , bû*  ©teigen  bc* 
SGBecbfelfurfe*. 

„Hausse-pied , s.  m.  T.  f.  hoche-pied  ; it. 
eine&rt28olf*nel$c  obetSSolföfcfclingen. 

„Hausse-queue,  s.m.  f,  hoche-queue  ; it.  T. 
(aud)  hoche  queue),  betienige  5alf/  wel- 
cher ben  in  bie  ipôbe  gediegenen  SKeiber 
*uerd  pon  oben  herab  floßt. 

„Haussé,  ée,  part,  et  adj.  erhöbt  IC* 

„Hausser,  v.  a.  erhöben;  höher  machen; 
it.  in  bie  ^)ôbc beben;  aufbeben;  it.fig. 
erhöben , oermebren , j.  Q).  ben  $rei* 
ober  Sßertb  einer  ©ad)c.  Fig.  hausser  les 
épaules,  bicSichfelH  juefen  ober  sieben; 
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— la  voix,  bie  ©timme  erbeben  ; — une 
corde,  eine  ©eite  höher  flimmen;  — le 
coeur  ober  le  courage  à qn.,  jcmanbc* 
SJtutb  erhöben  ; ihn  noch  mutbiger  ma- 
chen ; cela  lui  hausse  le  nez  ober  le  men- 
ton , pop.  ba*  macht  ihn  ftol$  ; vulg.  feit 
ihm  biefe  €bre  te.  wiberfabren  ifl , trügt 
er  bie  îîafe  nod)  höhet  i hausser  un  vais- 
seau , T.  ein  ©ebiff  auf  ber  ©ee  immer 
befier  $u  ©eficbt  befommen  ; it.  hausser, 
abs.  höher  bietben  ; bie  Slnbem  über# 
bietben;  it.  hausser,  v.  n.  höher  werben/ 
ober  höher  fepn  ; (pom Söecbfel)  (leigen; 

il  a une  épaule  qui  hausse , er  bût  eine 
hohe  ©dmltcr.  Se  hausser , v.  riß.  ftd) 
(in  bieJpôbc)  flrecfen;  ficb  höher  ma- 
chen ; ficb  auf  bie  ^eben  (sur  le  bout  des 
pieds)  (teilen;  le  temps  se  hausse, 
ba*  SSctter  flirt  ficb  auf  ; ber  Jpimmel 
bellt  ficb  auf  / ober  wirb  beiter;  il  ne  se 

hausse,  ni  ne  se  baisse,  prov.  er  bleibt 

immer  eben  berfelbe;  er  lüßt  ficb  nicht* 
onfccbten. 

„Haussoir,  s.  m.  ol.  ba*  ©cbufcbret;  (datt 
vanne). 

„Haut,  haute,  adj.  bod)  î bet  / bie  / ba* 
hohe  i (p.  Vertonen)  hoch  ; groß  ; lang  î 
Jig.  boebmütbig;  dolj;  gebietherifcb  i 
(oont  2Öaffrr)  tief;  bocbtfebenb  ; bod) 
angclaufen  ober  angefcbwollcn ; (pon 
gewifien  £önbern  , glüfien , auch  oott 
©egenben,  bie  ber  Ûucfle  biffer  Slüffe 
am  niebfien  liegen  ic, ) oben;  (pon 
£önen  ic.)  febr  laut  ; bell  ; burebbttn- 
genb  ; fig-  (pom  Söertb  u.  <pctiö  :e.)  hoch; 

haute  eau  ober  hautes  eaux,  hohe*  5Qaf* 

fer,  b.  i.  meid  bie  Jlutb  nach  ber  £bbe  ; 

la  mer  est  haute,  ( b,  j.  agitée),  ba* 
COîeet  id  ungedüm  ; haute  mer,  haute 
marée , f,  mer , marée  ; vaisseau  de  haut- 
bord, ein  ipoebborb  ; (im  ©egenfat*  ber 

vaisseaux  de  bas-bord , ber  tyliebftborbe  / 

<plattfcbiife,  welche  außer  ben  ©egeln 
auch  noch  SXuber  haben)  ; capitaine  de 
haut  bord,  ein  Äapitütt  eine*  Ärieg*- 
fdliffed;  haut  fond,  ççf.  dûtt  bas  fond, 

f.  fond  ; it.  eine  hohe  Äfippe  ; eine  hohe 
©anbbanf  ; hauts  pays,  Cberlünber  ; (f. 
pays);  le  haut  Rhin,  ber  Oberrbein ; 
(pom  ©trom  felbd/  unb  pon  ben  *u- 
niebd  an  befien  ÛueUe  liegenben  £ün- 
bern)  i il  est  de  la  haute  Saxe,  er  id  eilt 
Oberfacbfe  ; haut-côté,  hautes  oeuvres, 
hautes  laines , chien  de  haut  nez  etc. , f, 
côté,  oeuvre,  laine,  nez  etc.;  ce  luth  est 
trop  haut , biefe  £aute  f lingt  §u  b<U  î * 
haute  voix,  f.  voix;  jeter  les  haut  cris, 
f.  cris  ; les  hautes  armes,  fca*  Ôbergewebr; 
Äurjgewebr  ; messe  haute,  bie  Jpocbmefie, 
ba*  Xpocbamt  (an  hoben  Seden,  por  bern 
hoben  2lltar)  ; haut  bout , f.  bout.  Fig. 
l’argent  est  haut  (dans  ce  pays),  ba*  ©elb 

wirb  gegenwärtig  nicht  anberö  al*  gegen 
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$o$e  gtnfen  au*gelieben;  ta*  ©elt  iß 
rôt  in  tiefem  £ante  ; «7,  ter  ©eltfour* 
fleht  bod)  » les  monnoies  sont  hautes , tie 
sfôunâcn  gelten  mebr  al*  fond;  les  blés 
les  vins  sont  hauts,  ta*  £orn,  ter  ©ein 
ßebt  in  totem  greife  ; les  hautes  sciences, 
tie  totern  ttBiffenfcbaften  ; les  hautes 
classes,  f,  classe;  haut  style,  eine  tote; 
erhabene  ©cbreibart;  haute  éloquence , 
eine  mächtige  $eretfamkeit  ; haute  piété, 
ein  tote«  Sftafi  ter  ©ottfeligfeit;  Leurs 
Hautes  Puissances , f.  puissance  ; chambre 
haute,  f.  baute;  les  hauts  officiers,  tie 
jDberotfiüierâ  ; rouler  de  hautes  pensées , 
mit  boben  ©ebanfen  umgeben  ober 
fehmanger  geben  ; haute  réputation , ein 
ÈoterStubm  ; haute  injustice,  eine  grc  fie 
Ungerechtigkeit  ; cette  sauce  est  de  haut 
goût,  tiefe  ©auce  bat  einen  erhabenen 
(hoben,  gemurjbaften)  ©efcbmac!;  hautes 
couleurs  , couleurs,  hautes , belle  , ltd)te 
Farben  i il  est  haut  en  couleur,  f,  couleur; 
haut-allemand,  bOCbtCUtfdlî  (f.  ÛUd) al- 
lemand); avoir  le  coeur  haut,  f.  haut; 
hauts  faits  etc. , f,  fait , s.  ; fou  de  haute 
gamme,  f,  gamme  ; haute  trahison , f.  tra- 
hison ; cadet  de  haut  appétit , f,  cadet  ; 
un  homme  haut  à la  main , f.  main  : haute 
latinité , f,  latinité  ; haut  empire , f,  em- 
pire ; être  haut  à la  taille , f,  taille  etc. 

„Haut,  s.  m . tie  S}bf)t  , (ßütt  élévation  , 
hauteur)  ; *7.(tie£äbe)  berôbertbeiï  einer 
@acbe  i *7.  berober(lc£bcif;  ter  ©tpfel; 

le  haut  de  la  rue,  ober  du  pavé,  bet  et* 
babene  £beil  ter  ©affe  ï le  haut  du  nez, 
ter  £uge(  ouf  ter9îafe;  lc  Très-Haut, 
ter  ätterbäcbße  ; le  haut  du  ciel , ter 
©dieitelpunkt  am  «Çorijonte  î les  hauts 
d’un  vaisseau,  (an  einem  (Schiffe)  aile*/ 
ma*  über  tem  SBerbetfe  iß,  $.  Q5.  tfa* 
ftetle,  fäaßen;  <7.  qqf.  ter  £beil  be* 
©chiffe*,  melcher  über  tem  ttöaffer  iß; 
sur  le  haut  du  jour,  gegen  Sfttittag  ; dîme 
du  haut  et  du  bas,  ter  £bß»  uitt  $0M* 
gebente  î tomber  de  son  haut  , (p,  <J}er* 
fonen)  ter  £ânge  ngcb  binfatten;  it.fig . 
fam.  heftig  morûber  erfebreefen.  Fig.  et 
Prov.  il  y a du  haut  et  du  bas  dans  la  vie, 
— dans  son  esprit , f.  bas  ; la  fortune  ( le 
jeu)  a ses  hauts  et  ses  bas,  bû*  ©lû(f 

(ta*  ©lue!  im  ©piel)  if!  peränterlid)  > 

il  y a du  haut  et  du  bas  dans  son  ouvrage, 

(er  bat  tint  febr  ungleiche  ©djreibart;) 
halb  fliegt  er,  balt  kriecht  er;  elle  a du 

haut  et  du  bas  dans  son  humeur,  fïc  iß 

ron  febr  ungleicher  £aune ; fit  iß  per-  ' 
rtnberïtdj  ; 1*  haut  défend  le  bas,  fie  iß  fo 
häßlich,  baß  fit  md)té  jtt  befurchten  bat  ; ! 

gagner  le  haut , bgpon  laufen  } vu/g.  fidj 

au*  tem  ©taube  machen. 

Haut,  adv.  hoch*  parler  haut,  faut  (per»  3 
ttebmlicb)  reten  j it.ßg.  ©ter  tien  haut. 


au*  einem  (febr)  hoben  £one  fprechen  j 

crier  haut , Überlaut  fthrepCtt  î le  carême 
est  haut,  (b.  t.  arrive  tard),  tie  Offert 

fÄUt  weit  hinaus  ; mir  haben  tiefe*  3«hr 
fpät  Saßen , (folglich  auch  fpät  Dßcrn)  ; 

cette  dépense  monte  haut,  tiefe  3tu*gabt 
läuft  hoch  hinan;  couper  de  haut,(£om» 
berfpiet)  hoch  ßrchen  ; un  cheval  qui  fait 
des  haut-le-corps , ein  $fctb,  ba*©prùn>» 
ge  unb  ©âpe  macht  ; ( f.  auch  5 

haut-le-pied , (s.  m.)  f.  m ûlpbûbcttftbfr 
jDrbnung  ; haut  le  pkd  ! fort  ! lauft  $u  î 
ober  auch:  mir  motten  fort!  (f.ßg-); 

renvoyer  les  chevaux  haut  le  pied , tie 

$ferbe  unangefehirrt , unt  ohne  ©attef 
unt  3eug  jurûcf  fehiefen;  haut  k bras/ 
hurtig  1 ftïfch  *ur  Arbeit  i greift  an  t 
regt  euch  \ (2lrtiU.)  ein  Äommanbomott 
jum  £o*brennen  ter  Kanonen  ; haut  les 
armes,  ta*  ©etoebt  hoch!  hoch  ta*©e- 
mehr  i b haut,  broben;  tort  oben;  plus 
haut,  meiter  oben;  A. »etter  porn  : im 
Vorigen  ; en  haut,  oben  ; in  ter  £ähe  ; 
i7.  hinauf;  in  tie  £obe;  meiter  hinauf; 
empor  ; über  fïch  î d’en  baut,  pon  oben 
herab  ; ßg . pom  Rimmel  ; par  haut , 
Oben  ; cette  médecine  fait  aller  par  haut 
et  par  bas,  tiefe  Brjencp  mirft  über  fjch 
unt  unter  fich?  danser  par  haut,  im 
£anjen  oie!  ©prunge  machen  ; ce  cheval 
va  par  baut,  tiefe*  tyferb  macht  tfour* 
betten , Äaprtolen  te.  Fig.  il  faut  chan- 
ter plus  haut , ©ie  mùffen  mebr  tarauf 
bietben,  fonß  bekommen  ©ie  tie  Söaare 
nicht;  il  le  porte  haut,  er  tritt  gar  hoch 
hinau*  ; er  gebt  hoch  taber  ; vu/g.  er 
trägt  tie  *iïûfe  bod)  J il  le  prend  bien 
haut,  cr  fpricht  febr  troljigî  faire  qch. 
haut  la  main , f.  main  Uttt  commander  ; 
traiter  qn.  de  haut  en  bas,  einem  Per* 
ädjtlid)  begegnen  i regarder  qn.  de  haut 
en  bas,  jcmanb  mit  einer  perädjtlicbm 
gRictte  Pon  oben  bi*  unten  betrachten  ; 
einen  peräditlichen  Q3licP  auf  iemant 
merfen  ; je  vous  le  déclare  haut  et  clair, 
ich  fage  e*  euch  biemit  runt  berau*, 
(obnc  ein  SSIatt  por*  SKaul  ju  nehmen); 
il  a été  pendu  haut  et  court,  et  iß  obne 
Piele  Umßänte  ( vu/g.  furj  unt  gut) 
*mn  ©algen  perurtbeilt  unt  aufgefnupft 
morten. 

Ha  ut- à-bas,  s.  m.  ein  îûbulctt-.ffrâmcr 
(porte-balle);  it.  ta*  Iußtge  ©efcbrep  ter 
©chornßeinfegcr  / menn  fie  gon$  oben 
auf  ter  Jeuermauer  fiten. 

,Haut-à-baut , s.  m.  T.  eine  2ftt  Sagtge* 
fehrep. 

»Hautain , aine  , adj.  bodjmutbig  » ßol|  ; 
humeur  hautaine,  eine  bocbmutbigf/  ßol* 
üt,  trotige  9lrt;  oiseau  hautain,  T.  ein 
ffûlf  ter  bod)  ßeigt. 

Hautaînement,  adv.  etllf  CttîC  bOChîîlÛtbige/ 

ßolH  9lrt;  mit©tor|. 
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„Haut-bart , s.  m.  ol.  b.  i.  haute  justice  ; 
it.  b.  t.  hauban. 

„Hautbannier,  s.  m.  ol.  Cttt  £ûnDeôhfrr, 

ber  öte  tobe  ©erichtëbavfcit  bot. 

„Hautbois,  s.  m.  eine  i)aut(?otô  ; ein  mufi« 
falifd)eef  QMûôinffrnntentifo/.  btc  Heine 
©dialmep)  ; it.  eut  Jpautboiff  (Jpoboiff)  ; 
einer  Der  Die  jrntutboi«  fpielt. 

v Haut-bord,  s.  m*  f.  haut. 

„Haut-côté,  s.  m.  f,  côté. 

„Haut-de-chausse,  ober  Haut-de-chausses, 
s.m.  Die  SSeinfleiDcr  ; (Die  £ofe;  plur. 
Die  jpofen);  p/.us.  auj.  culotte;  sa  femme 
porte  le  haut-de-chausse , prov.  feine  $tûU 
iff  iperr  im  Jpoufe,  (vulg.  tût  Die  £ofen 
Oll)*  ( plur . les  haut-de-chaussc  ober  haut- 
de-chausses,  unb  îlid)t  hauts  etc.) 

„Haut-dessus,  s.  m.  Der  erffc  £isfant,  im 
(Bingen;  bet)  ^nftnnnenten  aber  heißt 
er  le  premier  dessus. 

„Haute-contre,  s.  f.  (flRufif)  DerSllt;  Die 
aittftmme;  it.  (audjm.)  ein  Slltiff,  ci* 
ner  Der  Den  2Ut  fingt;  haute-contre  de 
violon , eine  Stltgcige  ; 35ratfd)e. 

„Haute  futaie  , s.  f.  f,  futaie. 

„Haute  justice , s.f.  f.  justice. 

„Haut  justicier,  s.m.  f,  justicier. 

„Haut  le-picd , s.  m.  ( Ærteg&mcfcn)  vulg. 
caissons  etc.  haut-lr-picd,  lcbigc  IJJtOPiûnt* 
tPÂgen  ; «Refcrbemàgen  te.  ; commis  haut- 
le-pied , Überzüge  ^routant*  Offiziere, 
Die  man  $u  allerlei)  tàcbcnfommiiTionen 
braucht/  unb  Die  Daher  belttnDig  auf 
Dem  ©prunge  fcpn  muffen,  (f.  and)  baut, 

adv.) 

„Haute-lisse  , s.  J (tapisserie  de  haute-lisse,) 

Jpauteliffe;  Diejenige  foftbare  2lrt  £apc» 
ten,  Die  auf  einem  ©tuhle  gerpebt  mer« 
Den/  auf  melchan  Die  Äetre  fenfred)t 
auögcfpannt  iff;  hochfd)öftige£apeten. 

„Haute-lissier , s.  m.  ein  Jpatlteliffaimcbcr  \ 
jpautcliffcnroirfer. 

„Haute-lutte , s.f.  emporter  qch.  de  haute- 

lutte  , fig.  etmaö  mit  ©emalt  megneh* 
men  ; ittbem  man  fein  Slnfeben  unb  feine 
tlcbermüdjt  mißbraucht. 

„Hautement,  adv.  ßg.  auf  eine  fùhne2(rt; 
fuhnifrep;  hcrjfjaft;  mitEntfchlotfcm 
ftett  ; it.  mit  pielcr  £cbhaftigfeit;  aufö 
îràftigffe;  aui  aller  Stacht;  fr.  einmalig 
flolj  ; ctmaö  troçig  ; il  faut  dire  haute- 
ment la  vérité,  man  muß  Die  Sffitahrhcit 
frei)  heraus  fügen  ; prendre  hautement  le 
parti  de  qn.,  öffentlich  jemanbes  $ar» 
teh  annebmen;  il  répondit  un  peu  haute- 
ment, feine  Slntmort  fam  ein  menig  ffolj 
herauf 

„Haute-pave,  s.  f.  eilt  höherer  ©olb  alö 
Der  gewöhnliche;  eine  Zulage,  Die  ein 
Âriegëmnnn  befommt;  it.  s.m.  einet, 
Der  einen  höher»  ©olb  hat.  . 

„Hautesse,  s.  f.  (ein  £itel  Des  ©roßful* 
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tan*);  Sa  Hautesse,  feine  Dobritz  Der 
©roßherr. 

„Ha ute- taiiie , s.f.  (sfftufif)  Der  höhere 
£enor. 

„Hauteur,  s.f.  Die  £>öhe  ; it.  eine  Sinhöhe  ; 
ein  Jjpugel;  it.  ççf.  Die  £iefe,  ($.  iß» 

d’une  rivière  , des  sabots  etc.)  ; it.  fig . 

syot)t,  D.  i.  ein  ebler  ©tolj  ; Die  ©tanD* 
haftigfeit  ; 28ùrbc  ; it.  ein  hochmuthigeö 
unD  gemaltfamesibetrûgen;  T.  (2iffrötu 
©cograph.  ©chifff.)  Die  £ö&c,  D.  i.  eitt 
Qöogeit  Deö  $>îittag$jirfel$,  pont  Jpori* 
jont  an  gerechnet  ; hauteur  ober  éléva- 
tion du  pôle.  Die  ipolhôhe;  hauteur  esti- 
mée, Die  burd»  «Rechnung  hcrauögebrachte 
S)bt)t  CincÖ  «Orteö  ; être  à la  hauteur  d’une 
île,  d’une  vitie,  fid)  auf  Der  Jpöhe  einet 
Üjnfel,  einer  ©tobt  K.  befïnDen,  D.  t. 
fid)  auf  Der  ®ec  in  einerlei)  ©rab  Der 
Breite  (Entfernung  pom  Siequatoc)  mit 
einer  gemifîen  Suffi  ic.  befïnDen  ; hauteur 
d’un  bataillon  etc..  Die  J6ôhe  eineô $5û* 
tûillonô  ic.  ; Die  Slnjahl  Der  aufgeffelltat 
©ItcDer  (rangs),  ober  Der  hinter  einanber 
geffclltcn  SRcthcn  (files)  ; peindre  qn.  de  sa 
hauteur,  T.  einen  in  £ebentf  große  mah* 
ldi;  ce  bâtiment  est  airivé  à hauteur. 

Der  SBerffûÇ  unb  Die  «JRnuer  biefeô  ©e<» 
biubeô  finb  ganj  fertig,  fo  Daß  mtr  nod) 
ber  £)ad)flubl  aufgefeçt  merben  Darf; 
hauteur  d’appui  , eine  Jpôfje  POU  2 Va 
biô  3 Juß,  (morauf  man  fich  lehnen 
fûnn);  hauteur  de  marche,  eine  $)QÏ)t 
(einer  ^reppenffnfe)  pott  5 brê  6 ^oll; 
tomber  de  sa  hauteur  , ( p.  einer  ^crfott) 
Der  £ange  nach  (ober  geffreefter  £Angc) 
hinfallat*  Fig • tomber  de  sa  hauteur, 
pon  feiner  Jpôhe  herab  fallen  ; pom  @i* 
pfel  Dcâ  glan^enben  ©lûcFe6  ( in  feine 
porige  9HcDrigfeit)  jurûcf  finfen  ; it.  pot 
großan  ©direcFen , por  Entfcçcn  bep- 
nahe  umfinfat  ; hauteur  noble  et  bien 
placée  , ein  cblcr , moblangcbrad)tcr 
©tolj  î hauteur  d’âme,  ober  hauteur  d’es- 
prit, ein  ftoMcr©tnn,  (im  guten  unb 
nachthetligcn  iöerffanDc);  prendre  des 

airs  de  hauteur  avec  qn. , eilte  hohe  «ÖitCtlC 

gegen  jernanb  annchmen,  D.  i.  ihm  auf 
eine  ffolne,  gcbictherifchc  unD  pcrAd)t=> 
lid)C  2lrt  begegnen  ; parler  avec  hauteur, 
in  einem  ffoljcn  , gebietherifchen  £onc 
fpredten  ; faire  qch.  de  hauteur,  gemalt* 
thötiger  SQcife  etmaö  thim , inbem  matt 
auf  fein  Slnfehen,  ober  auf  feine  Ucbcr* 

macht  tröget,  (f.  haute-lutte.) 

„Hautin , 5.  m.  Der  toöfanifdK  ©ilberftfd); 
(f.  argentine). 

„Haut-mai,  s.  m.  Die  fuGcnbc  Äranfheit; 
(f.  mal-caduc)  ; tomber  du  haut-iual.  Die 
fallenbe  ©ucht  befomtnen. 

„Haut-monté,  adj.  m.  cheval  haut-monté, 

eitt  jn  langfdjenfeligeö  <)JferD, 

„Haut-relief , s.  m.  f,  relief. 
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Haut  Haza 


Haza  Hech 


„Hauturier , s.  et  adj.  T.  ( pilote  Hauturier,) 

ein  ©teuermann , welcher  tie  tyolböbe 
(f.  hauteur)  §u  nehmen , mithin  Die  ©ra- 
te ter  Breite  ju  erfennen  weiß  i **.  adj. 
navigation  hauturière , tie©Chifffôbrt  OUf 
ter  offenbaren  ©ee. 

„Haye,  cor.  flûtt  haie. 

Havons,  Ayons,  s.  m.  plur.  T.  tie  ûuet- 
böl$er  in  großen  ftchtjiebcr-Guten,  ouf 
welche  tic  £ichtfpieße  aufgelegt  werten, 

„Hazard,  Hasard,  s.  m.  ein  (ta*)  Ungeföbt  i 
(in  ungeföbrer  Zufall  ; eine  juföfltge 
Gegebenheit;  it.  ein  §uföUiger,  wohl- 
feiler  Kauf;  it.  qqf.  eine  (inf.  au*  ge- 
wagten Unternehmungen  entßebente) 
©(fahr  ; jeux  de  hazard , ©lûtffpiele  î 
coup  de  hazard,  ein  ©lûtfSfûU,  ©lÛCfS- 
flreid)  ; 1<*  hazards  de  la  guerre , tie 
Kriegsgefahren  ; des  hazards,  (@ôrtn.) 
bluhente  Glumen,  tie  im  porigen  ^abr 
nicht  geblüht  haben  ; ( bep  gewiffen 
■ Söürfelfpielen  ) gewiffe  beßimmte  2lu* 
gen,  tie  einem  ©pieler,  wenn  er  aus- 
wirft/ faß  immer’ gömßig  fmt  ; ia  balle 
fait  hazard,  (Gollfp.)  ter  Gail  macht 
einen  falfchen  ©prung  ; ne  rien  donner 
au  hazard , nichts  tem  Hinten  ©lucf  ju* 
fchreiben  ; il  donne  tout  au  hazard , er 
mt  alle*  aufs  ©lud  anfomtnen  ; er 

Wagt  JU  viel  ; c’est  un  meuble  de  hazard, 

tiefe*  SRobel  habe  ich  jufölligerweife 
unt  Wohlfeil  gefauftî  il  a trouvé  un  bon 
hazuid , er  hat  einen  guten  (oortheilhaf- 
ten)  Kauf  ifethan , einen  guten  Hantel 
getroffen  « uberh.  une  marchandise  de  ha- 
zard, eine  Söaare,  tie  jwar  nicht  mehr 
neu  / aber  noch  gang  unoertorben  iß; 
parier  au  hazard,  unbetachtfam  reten ; 
jeter  des  propos  au  hazard , int  ©efpröd) 

eine  gewiffe  Materie , al*  oon  unge- 
fähr , auf  tie  Gähn  bringen um  $u 
erforfchen  wie  fie  aufgenommen  werte  ; 
dire  qcb.  au  hazard , ober  à tout  hazard , 
gewiffe  Söorte  unobfichtlich  mit  in  tie 
Siete  einfließen  laffen  ; courir  un  grand 
hazard,  fid)  einer  großen  ©efafjr  auöfe- 
hen  ; fleh  in  £ebenögefabr  fepen  ; hazard 
sur  les  balais  ! plais,  pop.  ( Wirt  gefagt 
gegen  tiejenige,  welche  ihre  fchlechte 
i©aare  fehr  hoch  bietben);  fchlechte 
SQaare  fur  theure*  ©eit  1 par  hazard , 
bon  ungefähr;  juföliiger  weife;  à tout 
hazard,  auf  alle  JöU t ; eö  mag  gehen 
wie  e*  wtU  ; guf  ©ergthewohl* 

„Hazard  é,  Hasardé,  ée,  part,  et  adj . ge* 
Wûgt  ÎC.  > une  pièce  de  boucherie , (ober 
de  gibier  etc.)  hazardée,  ritt  ©tùd  $(eif<h, 

(oter  SQiltbret  te.)  tû*  mon,  um  e* 
wiltern  (oter  mürber  werten)  ju  (af- 
fen, êtemlich  lange  aufgeböngt  oter 
aufbehalten  hat,  (o  baß  e*  leicht  hätte 
uerterben  fönneit. 

„Hazarder,  Hasarder,  v,  a.  qqf.  dbsol.  Wä- 


ge« 5 ttt  ©efûhr  fe^en;  hazarder  une  pa- 
role, ein 3öort  wogen;  eingßort  fliege« 
laffen,  («m  $u  feben , wie  etwa*  aufge* 
nomme«  Wirb  ; f.  hazard  ) ; bazarder  un 
mot  etc. , ein  «eue*  ®ort  ic.  wagen.  Se 
bazarder , v.  ré/l.  fief)  Wage«  ; se  hazarder 
à faire  qch.,  e*  wagen  etwa*  |u  thun  ; 
etwa*  wage«.  Prov.  hazarder  le  paquet , 

e*  entlieh  wagen;  eö  auf  gut  ©lucf  wa- 
gen ; il  n’y  a qu’à  hazarder  pour  être  heu- 
reux, frifch  gewagt,  ifl  halb  gewonnen. 

„Hazardeuscment,  Hasardeusement,  adv.  ge« 
wagterweife  ; mit  ©efahr. 

„Hazardeux,  euse,  adj.  (p.  ^Jcrfoneit)  her 

(tie)  $u  otel  wagt;  aüju  fühn;  perwe« 
gen  ; (o.  ©gehen)  gefährlich  ; mit  ©efabt 
perbunten  ; mißlich  î il  est  trop  hazardeux, 
er  wagt  $u  piel  ; vuig.  er  iß  ein  SBage&alö. 

„Hé,  inter j.  h C l hoÜÛ  i he  ta  1 

„Heaume,  s.  m.  ol.  b.  t.  casque. 

„Héaumerie,  s.  f.  ol.  tint  -Ocïmfchmiebe. 

„Héaumier,  *.  m.ql.  (in  JpelmfchmiDt. 

Hebdomadaire,  adj.c.  wöchentlich;  feuille 
hebdomadaire , ta*  SSOChenblatt. 

Hebdomadier,  s.  m.  tft  SSQÔcbnct  ; ( pl.us . 
semainier). 

Hcbdomadîére,  s.f  eineSööcbncrinn;  eine 
9ïonne , welche  in  Slnfehung  gcwijfer 
2>tenßoerrtchtunoen  tie  28od>c  hot. 

Héberge,  s.f.  ol.  T.  tie  S}ô be  unt  Greife 
eine*©ebôute*ï  it.  ol.  eine  Verberge. 

Hébergé , ée , part,  et  adj.  beherbergt  ÎC. 

Héberger,  v.a.fam.  beherbergen;  iper berge 
geben;ie.v.n.o/.  (bep  jemanten)  herbergen. 

Hébété, ée,  part,  et  adj.  flumpf  gemacht  IC.; 
it.  s.  m.  ein  £)ummfopf. 

Hébéter,  v.a.  bumm  machen  ; flumpf  unt 
untüchtig  machen. 

Hébétude,  *./,  ol.  tie  Dummheit 

Hébichet , s.  m.  T.  ein  au*  îXobt  geflochte- 
ne* ©ieb. 

Hébraïque  , adj.  c.  bebrôtfcb» 

Hébraïsant , *.  m.  ein  ©elcbttet , ter  fîth 
befonterö  auf  to*  ipebröifcbe  legt  ; ein 
£ebraicu*. 

Hébraïser,  v.n.  JpebraiSmen  gebrauchen. 

Hébraïsme,  s.m.  ein  JpebraiSmu*  ; eine  ter 
bebrôifchen  ©proche  eigene  SXcbenSart. 

Hébreu , *.  m.  tie  hebtôifche  ©prache  ; it. 
plur.  bie  Jpcbrâer  ; apprendre  l’hébreu  , 
hebröifch  lernen  ; it.  hébreu , adj.  m.  le 
texte  hébreu,  bet  hebriifche  îert;  c’est  de 
l’hébreu  pour  moi , prov.  bû*  PCrflehe  i(h 

nicht  ; ta*  ifl  §u  hoch  fur  mich. 

Hécatombe,*./,  (heg  ten  Sllten)  eine 
^efûtombe  ; ein  Opfer  pon  huntert 
éhieren,  welche*  turch  ioo  jôpferprte* 
fler  auf  ioo  Slltören  pon  grùnem  JXafcn 
ten  ©öttern  gebracht  würbe. 

Hêche,  s.f.  T.  (an  ben  Karren)  fin  2(uf- 
haltet  ; ein  Gret  oter  eine  ©tonge,  fo 
perhintert,  taß  tie  dtöter  nicht  an  tie 
©eiten  te*  Karren*  anfloßen. 
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Hectique  , adj.  f,  pl.us.  étique. 

Hcdre , s.f.  ober  gomme  hédérée,  (fpheu* 
bfltj.  ( fonft  gomme  lierre.) 

Hégire , 5.  /.  (arabifcb)  bie  Jpegira , ( b-  i. 
ôte  ÎÇ(uct)t)  ; bie  ftlucbt  ÇJRabomeb*  au* 
ffôeffa  (im  3abr  62 2 ) al*  bie  €pocbe, 
pou  welcher  bie  ÜÄufelmÄnner  anfangen, 
bie  3ahre  ju  §«\blen. 

He.duque , s.  m.  (ungarifcb)  ein  Jpeibucf, 
(b.  i.  ein  leicht  bewaffneter  Snfanterifi); 
ein  Wiener  »on  anfebnlicber  ©rofje  in 
ungarifcbcr  Tracht,  beffen  »ornebmfte* 
8imt  barin  befielet  / baç  er  bie  tfutfebe 
feiner  ^)errfd>aft  begleitet. 

Hélas , inierj.  ad)  ! ad)  leiber  i com.  au 
auroeb  I it.  i.  m.  voilà  un  hélas  bien  pas- 
sionné, ba*  war  ein  gar  »erliebtcr  ©euf* 
jer;  faire  de  grands  hélas,  jämmerlich 
flogen  unb  »infein. 

„Héler,  v.  a.  un  vaisseau,  T . ein  ©cbiff 
auf  ber  ©ce  anrufen,  »ober  c*  tomme, 
»obin  eö  »olle  te. 

Hélianthe,  s.f.  T.  bie  ©onnenblume. 

Héiianthéme,*.  m.  T.  ©onnengûnfel,©olb* 
rô*lein,£eibenifop  k.î  eine  2lrt  Giflern 
rôôlein. 

Héliaque,  adj.  c.  T.  le  lever,  le  coucher 
héhaque,  ber  fdjeinbare  2luf*  ober  We- 
bergang eine*  ©tern* , (ba  berfelbe  bin» 
ter  ben©onnen(irablen  heroor  tritt/Ober 
hinter  benftlben  »erborgen  iff). 

Hélice,  s.  f.  T.  eine  ©ebraubenlinie  ; ©pi» 
rallinie  ; (2tnat.)  ber  O&rranb  ï ber  äuf« 
fere  Ohrfrei*  ; (Stftron.)  99/  ftatt  grande 
ourse,  ber  grofje  BÜr  » it.  hélices,  (sgte* 
d)an.)  ©ebraubenginge  (pas  de  vis); 
(Bout.)  bie  ©cbnôrfel  ober@tingel  un* 
ter  bem  Blumenwerf  ber  forinthifeben 
©iulenfnâufe. 

Héiicon , s.  m.  (<pocf.)  ber  Jpelifon  ; $9ïu* 
fenberg , SDîufenfïi}. 

Héliconiades  ober  Héliconides , s.  f.  pl.  bie 
Bewohnerinnen  bc*  Jpelifon*,  b.  i.  bie 
Sftufen. 

Héücosophie,  s.  f.  T . bie  SÔiffenfcbaft , 
©cbraubenlinien  ju  jiehen» 

Héliocentrique,  adj.  c.  lieu  héliocentrique 
d’une  planète,  T.  ber  heliocentrifcbe  Ort 
eine*  Planeten  / b.  i.  berienige  tyunft 
in  ber  ©fliptif , »0  ber  planet  ftdbtbar 
wäre , »cnn  ficb  tmfer  Sluge  in  bent 
sjïîittelpunft  ber  ©onne  befànbe. 

Héiîocométe,  s.f.  T.  ein  ©onnenfomet ; 
eine  gewiffe  £ufterf<beinung. 

Héliographie,  s.  /.  T.  bie  Betreibung 
ber  ©onne. 

Héüométre,  *.  m.  T.  ein  ©onnenmefîer  ; 
ein  gewiffe*  afrrenomifebe*  3nffrument. 

Héiioscope.r.  m.  T.  ein  £elio*fop  ; ein  (ba*) 
©onnengla*  ; ein  (ba*)  Jernrobr , »0# 
bureb  man  in  bie  ©onne  feben  fann. 

Hélios  täte,  s.m.  T.  eine  Borricbtuna  am 
©onnen-$Kifro*fope,  »eiche  mittelft  ei* 


ne*  Uhwerfe*  ben  ©piegef  beffelbeit 
herumbreht. 

Héliotrope, s.m.  7\bie ©onuenwcnbej  eine 
ffJflanje  vit.  ûberh.,  cine©onnenblume; 
it.  s.f.  ber  ©onnenmenbeffein;  ein  ja** 
piöartigcr  €belffein. 

Hélix  , s.  m.  (Slnat.)  ffatt  hélice  ; it.  blC 
©cbnirfclfdmetfe. 

Hellébore , ol.  b.  i.  ellébore. 

Hellénisme , s.  m.  T.  ein  Jf>elleni*mu*  î eine 
au*  bem  ©riccbifcben  entlehnte , ober 
nach  bemfclben  gebildete  9lcben*art. 

Helléniste , s.  m.  (bet)  ben  2llten)  etn  £el- 
leniff,  b.  i.  ein  3ube  oon  SHeranbrien; 
ober,  ein  3ube,  ber  ôte  ©proche  ber 
70  £5oümetfd)cr  rebet  i ober , ein  3ube, 
ber  fïcb  nad)  ben  grieebifeben  ©ebràu* 
eben  richtet  ; ober,  ein  ©rieche,  ber  jum 
3ubenthum  übergetreten  ift. 

Hellénistique,  adj.  c.  heUentfiifd) ; (f.  hel- 
léniste) ; langue  hellénistique;  bie  griecbi« 
febe  îOtunbart  ber , unter  ben  ©rieebett 
gebornen  3uben,  in  welcher  bie  7oZ)ott* 
metfeber  ba*  alte  £eflament  ûberfeçt, 
unb  bie  Slpoftel  bie  Bücher  be*  neuen 
fcejfamentö  gefcbricben  haben. 

Helmintique  , adj . f,  antlielmintique  ober 
fermifuge. 

Helvétique  , adj.  c.  beloetifcb  ; fcbweije* 
rifcb  ; corps  helvétique,  bie  (ehemahli* 
ge)  (Eibgenoffenfcbaft  ; la  république  hel- 
vétique , bie  (neue)  heloctifcbe  Dtepublif. 

„Hem!  interj.  hem  ! b*  ba  Î hört  bocb  l he  t 

Hémagogue,  adj.  c.  T.  bluttrcibenb , inf. 
»a*  bie  golbene  Slber  unb  bie  monat- 
liche SXeinigung  beförbert  ; it.  s.  m.  ein 
bluttreibenbe*  Mittel. 

Hématite,  s.f.  T.  ber Blut|lein ; eine  Slrt 
©ifenerj. 

Hématoccie,  s.f.  T.  ein  Blutbrudj. 

Hématologie , s. f.  T.  bie  £ehre  »om  Blut. 

Hématomphale,  s.f.  T.  einBlutnabelbrud). 

Hématose,  s.  f.  T.  bie  Berwanbclung  be* 
(Ebplu*  in  Blut. 

Héméralopie,  s.  f.  T.  btejenige  Befchoffen* 
heit  ber  $ugen , ba  man  nur  be»  $ag , 
aber  nicht  be»  9tacbt  fehen  fann  î bie 
9îacbtblinbheit  î it-  ftatt  nyctaiopie. 

Hémérocaie , s.  f.  T.  bie  £agblume  ; Tag- 
lilie ; £ilien»2(ffobill  ; 2lffobill*£ilic  ; it - 

jlatt  martagon. 

Hémicycle,  s.  m.  T.  ein  #albj|irfel  $ it» 
(Bauf.)  bie  Bogenrunbuna  eine*  ©e- 
»olbe*  ; it.  ba*  runbe  ©erujl,  worauf 
ein  folcber  Bogen  erbaut  wirb. 

Hémine , s.  f.  (alt.  SXömer)  ein  gewiflfe* 
S0ta6  ju  flüffigen  ©acben  ; (an  »erfebie- 
bencit  Orten  in  unb  auch  in 

einigen  £ifen  ber  barbarifeben  Äu^en) 
ein  gewiffe*  groge*  ©etreibema^;  (ifl 
aber  nur  ein  SKecbnungtfmrtfl). 

„Hémioie,  s.f.  (alte  SiRufif ) ( griecbifcb  / 
unb  heift  »örtlich  J anberthalb)  ein 


Digllized  by  Google 


652  Hemi  Hepa 

5&er$Ä(ttii§  jrocper  ©roden,  wotxm  fleh 
die  eine  sur  andern  raie  iç  $u  10,  oder 
roie  3 ju  2 vcrbölt. 

Hémiomte,  s.  f.  T.  fpanifdjcS  (oder  ita* 
lienifchcS)  9)îtld)fraut  ; it.  ©itterfarn. 

Hémiplégie,  Héiniplexie,  s.  f.  7\  der  halbe 

% ®chlag  î eine  £Îbmung  auf  (Einer  ©eite. 

Hémiptcie , adj.  c.  T.  balbflugclig. 

Hémisphère,  s.  m.  eine  £albfuge(  ; »ird 

• meid  nur  pon  der  einen  oder  andern 
£ölfte  der  /Rimmels*  oder  der  (Etdfugcl 
gefügt. 

Hémisphéroïde  , adj.  et  s.  m.  eilt  bfpnabe 
balbjirfelförmigcr  Äörper. 

Hémistiche,  s.  m.  T.  das  £)emiftid)ium  ; ein 
falber  SöerS  ; die  erde  oder  leçtc  ijalfrc 
eines  93crfeS,  inf.  ctncS  heroifdjen,  oder 
eines  alepandrinifdien  ©crfcs. 

Hémitritée,  adj.  et  s.f.  T.  ein  bÙHâCtf  £ct» 
tianfieber. 

Hémodie , s.f.  T.  das  ©tumpfwetden  der 
gibne,  tnf.  nad)  genoffenen  fauern 
©pcifen. 

Hémoptoïque,  Hémoptyque,  adj.  c.  T.  blut» 

fpetjend  j der  oder  die  ©lut  auSroirft  ; it. 
adj. et s.  m.  eine  ftrjcneg  roider  das  ©lut» 
fpepen. 

Hémoptysie , s.f.  T.  daS  ©lutfpepcn,  ©lut» 
auSroerfen  aus  der  £unge  ; (oon  einer 
gro§en  çfôeuge  ©lutcS)  der  ©lutflut}. 

Hémonhagie , s.  f.  T.  der  ©lutfiud;  Cttlf. 
aus  der  Butter)  der  ©lutgang  ; (aus  der 
£ungc,  und  mit  ©cwalt)  der  ©lutfhirj. 

Hémorroïdal,  Hémorrhoidal , ale,  adj.  T- 

Sur  goldenen  Sldcr  gehörig. 

Hémorroïdes,  Hémorrhoi  les  , s.f  pl.  T.  die 

ipimorrboiden  ; die  goldene  2lder  ; — 
externes,  die  fïicdcnbe  goldene  Slder  ; 
— internes , die  blinde  goldene  2ldcr  le. 

Hémorrhoisse,  s.f  (int  neuen  £cftam.)  daS 
blutflüflïqe  5ßeib,  das  durd)  '2lnruf»rung 
de»  fHocFfaumeS  Jefu  (Ebrifti  genas. 

Hémostatiques,  adj.  et  s.  plur . T.  bllltdil* 

lende  Mittel. 

Hendécagone,  Hrndécasyllabe,  f.  Endécagone. 

M Hennir , v. n.  (p.  Pferden)  wiebent. 

„Honnissement,  s.  m.  daS  Sichern  eittcS 

Pferdes. 

Henriade,  s.  f die  ^)enrirtde  ; daS  befannte 
£cldengcdid)t  ( auf  Jjpcinrid)  den  ©r,) 
des  j) rn.  v.  ©oltaire. 

Hépar,  s.  m.  ( (£bt)mic)  d.  t.  le  foie  de 
soufre,  die  ©d'roefel-£cber- 

Hépataigie , s.  f T.  £cberfdimrrsen. 

Hépatique,  adj.  c.  T.  jur  £eber  gehörig; 
veines  hépatiques,  die  £cber*©lùtabcrn  ; 
homme  hépatique,  ein  ïflîcnfch , der  eine 
ungefunde£ebcr  bat;  rtméie  hépatique, 
eine  Slrsenep,  welche  qut  für  die  £cber 
ifï ; aioés  hépatique,  die  £cber«2lloc. 

Hépatique,  s.  f.  T.  daS  £eberfraut. 

Hépatite , s.f.  T.  der  £eberfleitt/  d.  i.  (ben 
den  2lltcn)  ein  leberfarbiger  (Edelflcin; 


Hept  Herb 

it.  (ben  den  feuern)  eine  2frt  Äalf fteine; 
(3Kcdic.)  eine  ©ntjündung  der  Eeber ï 
tiberb.,  eine  £eberfranf beit. 

Heptagone , f,  eptagone. 

Heptarchie  etc.  f.  eptarchic. 

Heptateuque,  s.  m.  die  Heben  erden  ©u* 
eher  des  alten  £eftamentcS. 

Héraldique,  adj.  c.  beraldifch  ; jur  SGBapen- 
funjt  gehörig  ; 1'art  oder  la  science  hé- 
raldique , die  ©apenfunft  ; Jperaldif  ; 
colonne  héraldique,  eine@àu(e,  worauf 
ein  ©apen  ftebt. 

Héiauuene,  *. /.  oi.  das  ^mt  und  dieser* 
rtdjtuug  eines  Herolds. 

Héraut,  s.m.  ein  iperold. 

Heibacé , adj.  c.  T.  frantartig,  d.  i.  nicht 
boljig. 

Herbage , s.  m (daS)  Ära  uterwerf  i allerlei) 
Äröutcrwerf  ; meid , das  sunt  guttet 
dienende  ©raS  ; Äriuter;  it.  ein  ©raS* 
plafj  ; SBcideplalj,  (den  man  nicht  ab* 
niibt);  ein(daS)©rasland;  //.  fJatt  droit 
d'herbage,  daS  SSciderectt;  die  ©raSge* 
red>tiafeit;  it.  daS  îiOetdegeld  ; vivre 
d’herbage,  von  Äröutcrn  und  SSurjeln 
leben,  roie  s. ©.  manche ©infîedler. 

Herbe , s.  f.  das  ©raS,  roeldjeS  dem  ©ieh 
Sunt  gutter  dient  ; it.  ein  (daS)  Äraut, 
(tm  ©egenfa!}  der  ©raS»  und  ©etreide* 
2lrten  und  anderer  balmtragenden  ©*. 
roöchfe,  grainens);  un  brin  d’herbe,  ein 
©rösdjen;  ©raSbölmchcn  ; herbes  fines, 
f.  fin;  herbes  médicinales,  2lrjenct)frÄuter» 
^cilfrÄuter  ; herbes  potagères , Äuchen* 
freutet  ; herbes  vulnéraires,2ôundfrôuterî 
mauvaises  herbes  , Ullfraut  ; herbe  aux 
ânes,  ©artenrapunjel  ; herbe  aux  aulx, 
Änoblaucf)  ; £aud)  ÎC.  ; taffetas  d’herbes, 
£atfct  aus  gefponnenen  Äröutern;  cueil- 
lir des  herbes , ÄrÄUter  failtmeln  ; met- 
tre un  cheval  à l’herbe,  ein  ^Jfetd  l’nS 
©raS  thmi  ; cS  grafen  lafîen  ; donner 
l’herbe  à son  cheval,  T.  fetttetn  *)3fcrdC 
etroaS  ©raS  oder  ipafer  geben,  um  cS 
anjufrtfdteit  oder  su  erguiefen  ; aller  i 
I herbe,  ins  ©raS  gehen  ; grafen  geben; 

ce  cheval  aura  trois,  quatre  etc.  ans  aux 
herbes , T.  nôcbfHûnfttgen  grûbling 
roird  diefcS  ^Jferd  3/  4 ic.  3abr  alt  fern. 
Fig.  et  Prov.  il  a mangé  son  b!é  en  herbe, 
er  hat  fein  ©ûtdien  (fein  «Bcrmôaen, 
feine  (Êtnfunftc)  fehott  poraus  uerscbrt; 
il  est  cocu  en  herbe , pop.  cr  ijl  fd)0tt  VOÏ 
der  3eit  ein  ipabnreo  ; il  est  cocu  en 
herbe  et  en  gerbe , pop.  er  ift  Ctn  ûUSgf* 
machter  i>abnrcp,  und  roar  eS  febon 
als  ©rölltigam  ; un  docteur  en  herbe, 
fam.  einer,  der  die  ipolfnung  hat,  bald 
Softer  SU  werden  î herbe  croit  toujours, 
Unfraut  verdirbt  iiicf>t  ; il  » employé 
toutes  les  herbes  de  la  St.  Jean,  pop.  et 

bat  aile  crfmnlichc  Mittel  angewandt; 
à chemin  battu  il  ne  croit  point  d’herbe. 


Herb  Here 


Here  Heri 


655 


auf  einem  immer  betretenen  Söcge  roAdjßi  eine  angcerbte  Äranfbeit;  eine€rbfranf* 

fein  ©raS  ; couper  l’herbe  tous  le  pied  à bnf. 

qn.,  einem  inö  ©cbAge  geben;  l’herbe  Héréditairement , adv.  crblidj;  burch  €rb* 
sera  bien  courte  s’il  ne  trouve  de  quoi  rc(i)t  ; alë  ein  ©rbtbcil. 


brouter,  f,  court  ; il  a marché  sur  quel- 
que mauvaise  herbe,  e$  muß  ibm  etJPaÔ 

SBibrtgeS  begegnet  feçn , weil  er  fo  ûbel 
aufgeräumt  iß. 

Herbeiller,  v.  n.  T.  (pon  IPilbcn  ©chlPei* 
nen)  su  ©rafe  geben,  uni)  ©raô  fteffen. 

Herbeiine,  s.f.  T.  ein  fleineô  magereô@chûf. 

Herbé,  ée,  part,  et  adj.  cheveux  herbés, 
T.  gebleichte  ipaare  ; f.  herber. 

Heiber , v.  a.  etroaô  auf  bem  ©rafe  au$* 
breiten,  s*  33*  £einroanb,  Haare  k. 
um  fie  su  bleichen;  — un  cheval,  un 
boeuf,  einem  'JJferöe  oberSXinbe  ein©tücf 
£brißrours  in  bie  Haut  ßecf  cn , bamit 
fich  bie  bofe  §cud)tigfeit  babin 
unb  abfließe. 

Herberte,  s.  f.  ol.  eine  BJacböbleiche. 

Herbette,  s.f.  (meiß  in  ©chAfergebichten) 
furjeö  unb  bunncö  ©ra$  auf  bèm  ^elöc  ; 
it.  ein  flemcö  ©rächen  ; ein  ÄrAut* 
d)Cn  ; étendu  sur  l’herbette  , aufö  ©vaÖ 
geßreeft. 

Herbeux , euse , adj.  graäreid)  ; grafig  ; 
begrafet. 

Herbier,  s.  m.  ba$  ÄrAutcrbud)  ; Herba* 
rium  ; it.  ber  Banfcn  , b.  i.  ber  erde 
sßjagen  eine«  roicberfAuenben  $bicrc$ , 
roorin  baö  grob  serlaute  ©raö  eme  ^cit« 
lang  eingcroetcbt  roirb. 

Hcrbiére,  s.f.  eine  ÄrAuterfrau  ; ein  ÄrAu« 
terroeib;  prvci . eine  ÄrAutlcrinn. 

Herbivore,  adj.  c.  T.  pßansenfreßenb. 

Herborisation , s.f.  ba$  Hnbortfieren  ; ba$ 
ÄrAuterfuchen  auf  bem  Jelbe. 

Herboriser,  y.  n.  berborificrcn  ; Slrsenep* 
frAuter,  ober  anbere  <pßa»scn,  um  fie 
fenneii  su  lernen,  autfuchen  unb  fam* 
mein  ; (bei)  Einigen)  v.  a.  herboriser  les 
îles,  auf  ben  3nfeln  ÄrAuter  fuchcn. 

Herboriste,  s.m.  ein ÄrAuterfenner ; ÄrAu« 
tcroerßAnbiger  ; it.  ein  ÄrautcrbAnbler. 

Herbu , ue , adj.  grafig  ; begrafet  ; mit  ©ras 
beroachfen. 

Hercotectomque,  s.f.T.  bie  Bcfcßigungö» 
unb  Berfchansungö»  Äunß. 

Hercule,  s.  m.  (îfôntbol.)  Jr)crfllleS. 

„Hère,  s.m.  ol.  ein  frAnflicber,  elenb  auö* 
fehenber  SOîenfch  ; it.  ba$  Bcttelmannö* 
fpicl;  eine  Art  tfavtcnfpicl  ; (3Ager) 
tin©chmübltbier,  b.  i.  ein  fechSmonatb» 
licheS  Jpirfchfalb  ; un  pauvre  hère,  ein 
armer  îropfi  it.  ein  guter,  einfAltiger 
Bîenfd). 

Héréditaire,  adj.  c.  erblich  » un  bien  hérédi- 
taire, ein  (bas)  ©rbgut;  fief  héréditaire, 
ein^rblehen;  erbliches  £ebcn  ; prince  hé- 
réditaire, ein  ©rbprins  ; union  héréd  taire, 

(im  beutfehen  ©taatSrecht)  ein£rbper* 
ein  ; maladie  héréditaire,  eine  erbliche, 


Hérédité,  s.f.  ( jur.)  eine  ©rbfehaft  ; Ber* 
laijcnfchaft;  (fonß  succession)  ; it.  ha$ 
Erbrecht;  hérédité  des  offices,  bas  Stecht, 
fein  2lmt  ober  feine  Bebienung  an  feine 
Bachfommen  su  pererben. 

Hérémitique,  adj.  c.  CtnOcblerifrf)* 

Hérésiarque,  s.  m.  ber  SlnfAnger  ober  ©tif* 
ter  einer  eijcrcp. 

Hérésie,  s.  f.  eine  Äeljerep  j eine,  bem 
£cbrbegriffc  ber  herrfdienben  Äirche  rot* 
berfprechenbeSKetnung  ober  £cbre  ; il  ne 
fera  point  d'hérésie,  prov.  (polt  einem 
fchroachen  Äopfe)  er  roirb  feine  Âcçereg 
ßiften. 

Hérétic  té,  s.  f.  (£efjrßt)l  ) bas  Äeijcrifcbe 
einer  >0îfiming  ober  £ebre. 

Hérétique,  adj.  c.  feijerifrf)  > it.  s.  c.  eitt 
Äefjer  ; eine  Äcfjerinn  ; it.  qqf.  fig.  eilt 
©Ollberling;  il  est  un  peu  hé* étique  suc 
le  eh  api  tre  des  femmes,  roaS  fetne  ?9îci* 
iiung  pou  ben  Söeibern  betrifft , fo  iß 
fie  ein  roenig  fonberbar. 

Hérigoté,  adj.  m.  T.  (ein  ^ûabfjunb)  bCC 

eine  ßarfe  Bebenflauc  an  ben  Hinter- 
füßen bût.  (Pergl.  ergoté.) 

Hérigoture,  s.f  T.  ßarfe 2lftcr*ober Be- 
benflauen, als  eines  oon  beu  Reichen 
eines  guten  3agb&unbeS. 

„Hérüe,  adj.  c.  ( mr.)  bem  Hausherrn  su* 
femmenb. 

„Hérissé , ée , part,  et  adj.  f.  hérisser  ; it. 

borßig  ; ßraubig  ; it.  ßachelich  ; mit  ©ta* 
cbeln  befetjt.  Fig.  (p.  <J)erfonen)  eigen* 
finnig  ; ßorrig  ; mit  bem  febroer  um* 
sugehen  iß  ; un  bataillon  hérissé  de  pi- 
ques, ein  Bataillon  mit  por  fïcb  auSgc- 
ßreef  ten  'JJifen,  mit  gefAUtenBajonetteii; 
pays  hérissé  de  forêts,  etn  £aitb  , baS  POl- 
ler  BjAlbcr  iß  ; le  chemin  de  la  vertu 
est  hérissé  d'épines , ber  ÏBeg  sur  £ugenb 
iß  POll  Æ)ornctt  ; pédant  hérissé  de  grec 
et  de  latin,  ein  gebaut / ber  mit  ©rie* 
d)ifch  unb  £ateiitifch  gcfpitft  iß. 

„Hérisser,  v.  a.  (eine  palier)  mit  Mörtel 

ober  mit  ©ppS  beroerfen  ; it.  v.  n.  unb 
se  hérisser,  v.  ré/l.  (p.  Haaren)  in  bic 
Hohe  ßcheu  (roieBorßen);  fich  borßen; 
fich  ßrAuben  ; su  Berge  ßcf;cn  ; les  che- 
veux lui  héiissérent  à la  tête,  bit  S)MX t 

ßatiben  ihm  su  Berge. 

„Hérisson,  s.m.  ber  3gel  i (Bîechan.)  M 
©tirnrab  ; etn  9îab , roelcheö  feine  ^Am- 
me (3Ahne)  auf  ber  ©tirne  (an  feinem 
Äußern  Umfange,  unb  nicht  an  ber  ©ei* 
tenßAche,  roie  ein  Äammrab)  hat;  it. 
ein  piertacFiger  Ölnfer;  it.  ein  mit  Pie* 
len  fpiijigcn  3acfcn  ober  eifernen  ©ta* 
d)dn  perfeheuer  ©dilaabaum  por  Cho- 
ren unbBrucfcu;  it.  (ßatt  égouttoir). 
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Paô®cpùfFef  bretî  ber  Slbtropftrog;  (Uucp 

érisson  unb  grappin)  ; hérisson  foudroyant, 

* ein  ©turinbatten  ; ©turmroalje. 

„Hérissonne,  ée,  adj.  (3Qftp.)  Wtrb  »on$pte* 

reit  gefagt,  welcpe  runbjufammengebûlït 

• (wie  ein %tl)  auf  bent  Sintern  fnjen. 

„Hérissonnéc , s.  f Älettenf&rbel  (^(ianje). 

,, Hérissonne r,  p.us.  ftûtt  hérisser. 

Héritage , s.  m . böö  €rbe  » ©rbgut  ; it.  bo$ 

€rbtpetl  ; it.  ein  unbewegliche*  ©ut  ; 
ein  ©tuubfiucf  i ein  liegender  ©rutib  i 

l’héritage  du  Seigneur,  (©tbel)  b«Ö  €tbe 
btfl  J£)etW  ; promesse  des  Grands  n’est  pas 
héritage  , prov.  auf  AVOf  tt  fytvm  SOBOrt 

tH  nid)t  »iel  au  aiplen. 

Hériter , v.  n.  de  qn. , einen  irbfU  ; — d’unc 
succession  etc.,  §u  einer  ©rbfepaft  gelan 
gen  ï etwas  erben  i it.  qqf  v.  a.  (inf. 
wenn  ba*  verbe  awep  régimes  bat)  il  en  a 
hérité  de  grands  biens,  et  pat  grope  ©U 
ter  »on  ipm  (ipt)  geerbt. 

Héritier , s.  m . ein  €rbf  ; Héritière  , s.  f. 
line  ©rbiitn  ; se  porter  pour  héritier,  (se 
porter  héritier,)  ftep  $««1  €ïben  angeben  i 
n’est  héritier  qui  ne  veut , prov . man  fann 

niemanb  aroingen,  eine  èrbfcpaft  «nju 
treten. 

Hermaphrodite,  $.m . ein^witter;  J^ermû 
pprobit;  etn  ©efcpôpf,  Dû*  m&nnltcpen 
unb  weiblicpcn  ©efcplecpte*  augleicp  fepn 
foll;  it.  adj.  c.  wa$  wgletd)  minnlicpen 
unb  weiblichen  ©cfcpledjte*  ifli  fleurs 
hermaphrodites,  7'.  ^WttterblHmcn. 

Hermeline , s.f.  T.  ftatt  hermine. 

Hermès,  r.  m.  ( grieepifepe  SDîptpof.)  #er 
me* , b.  t.  SJterfur  i it.  line  i)ermeôfftule  ; 
eine  »ieteefige , naep  unten  fcpmàplct  ûb 
laufenbe  ©tlbfiule,  bie  bcnSJîcrfur  ob 
ite  gufje  uub  ïXrme  »orftdlre,unb  weUpc 
man  an  bie  Spuren  bcr£cmpel  unb  ber 
Jpàufer,  wie  auep  an  bie  Ärcujwcgc  *§u 
feçen  pflegte  ; it.  (Hennés  Trismegistus) 
ein  àgpptifcper  fritta , ber  fur  ben  ©a 
ter  ber  Slldjpmte  (permetifepen  ÿpilofo 
Pbie)  gepalten  wirb. 

Hermétique,  adj.  c.  permetifep  » colonne 
hermétique,  eine  £ermeÔfâule  J philoso- 
phie hermétique , bit  permetifepe  <J>ptlO* 
foppte  i bie  Äunft,  ben  ©tein  ber  SBBei 
fen  au  »erfertigen , ( f.  hermés)  ; sceau 
hermétique,  ((Jpom.)  ba*  permetifd)e@te* 
gel  î bie  ^ufepmelaung  eines  ©efôfjc* 
burep  feine  eigene  Materie* 

Hermétiquement,  adv.  auf  pettttCtifcpcSlrt; 
permetifcp;  (f.  hermétique)  ; fermé  henné- 
tiquement , jrcg.  WOpl  PCtfCplOfflU  i WOpl 
»ermaept. 

Hermine , s . /.  baô  #crmeltn  î eine  2trt 
oanj  wetger  SBiefel  mit  einem  fepwflra* 
fiepen  ©diwan*  * ©nbe  i (STOap.)  £er* 
mjplin;  ein  weifje*,  mit  fcpmaraen  btep* 
fpiljtgen  Slecfen  befdetctf  $elb. 

Hetminé,  ée,  adj.  0©«p,)  mit  #ermclin 


befepti  croix  herminée,  etn  (ba$)  £er* 
melinfreus.  1 . 

Herminette,  f,  erminette.  f,  ,-Hp 

Hermitage , Hermite , f,  ermitage  etc.  tetw 

Hermodacte  ober  Hermodate,  s.f.  bi€  J^lt> 
mobattcl  ober  ^arawutj. 

„Herniaire,  adj.  c.  aunt  Srutp  gepèrtg  ; 
it.  brucpartig  > bandage  herniaire , ein 
^örucpbanb  i (f.  aucp  brayer)  i chirurgien 
herniaire,  ein  SBrucparjt;  vu(g.  einiôrucp^ 
fdjneiber. 

„Hernie,  s.f.  T.  etn  95rucp  î fin  £etP-» 
fcpûbcn  / ( auch  descente)  ; hernie  ingut> 

naie , ein  £eiflenbrucp  i SEôeicpenbrucp 

„Hernieux  . euse , adj.  er  s.  ber  (b!>)  einen 
’öruep  pat  ; vutg.  gebroepen. 

Hernioie,  s.f.  bôô^Srucpfrautî  iç>«tnttaut. 

Héroïcitc,  s.f.  (»on  ben  J^eiligtn)  ^att 
héroïsme. 

Héroï-comique,  adj . c.  pcroifcp;fomtfCp. 

Héroide,  s.f.  eine  ^>eroibe i ein  Selben* 
brtef;  ein  afFeftPoller  ©rief  in  ©erfett, 
welcper  unter  bem  «ftapmen  eineö  epe* 
mapligen  alten  gelben  gefepriebett  tff. 

Héroifier,  «».  a.  untft  btt  £llbm 

»erfepen. 

Heroine , s.  f eine  Äclbtnn* 

Héroïque , adj.  c.  peroifcp , b.  i*  pclben- 
m^ntg;  peïbenmùtpig  i it.  (»on  eintr 
ebeln  unb  erhabenen  ©attungber&tcpt« 
fnnß)  peroifcp  ; it.  qqf.  s.  m.  flott  ie 
genre  ober  Ie  style  héroïque;  action  héroï- 
que , eine  J^elbentpût  î poème  héroïque  , 
M ^etbengebicpti  baô  epifepe  ©ebiept; 
bie  (Épopce  ; vers  héroïques , perotfcpe 
( b.  i.  aleraubrinifcpe)  ©crfe. 

Héroïquement,  adv.  Pelbenmàf  tg  î pelbett* 
mûtpig  ; al*  etn  £e!b. 

Héroïsme,  s.m.  ber  j)elbenmutp,  *- 

„Héron,  s.  m.  ber  SXftpir  (Steiger)»  cha«e 
du  héron,  bit  SteipcrPetae  J masse  de  hé- 
ron , ein  SKetperbnfcp , b.  t.  ein  $*&**> 
bufep  »on  ben  langen  Gebern  ber  ge* 
paubten  JXetper. 

„Héronneau,  s.  m.  ein  Heiner  ober  litt 
junger  Steiper. 

„Héronner,  v.  n.  ol . Steiper  Pfta«!  J OUf 

Steiper  bei§en  ; Steiper  »on  abgeriepte- 
ten  gatten  ober  anbern  Stauboogeln  fan* 
gen  laffen, 

„Héronnier,  iére,  adj.  T.  faucon  héron- 
mer,  ein  Steiperfalf  ; ein  aur  Steiper* 
betje  abgertepteter  ^alf  ; ( wirb  über* 
pau»t  »on  magern  ober  anbern  Staub* 
»bgeln  gefaqt,  btc  niept  a«  fett,  unb 
befto  gefepiefter  a«t  Stetperbetje  finb). 

Fig.  fam.  une  femme  héronniére  , eilt 
langet,  mageret , poefepuftigeé  ®eib  ; »I 
a la  cuisse  héronniére,  er  pat  b&rre,  ma* 
gere@cpenfel,  wie  ein  Steiper. 

„Héronniére,  s.f  ein  Ort,  wo  bie  Steiper 
niften;  it.  eine  Steiperpûtte,  (wo  bie 
Steiper  gepàgt  werben). 
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„Héros,  s.jn.  ein£clb  ; (p.  tapfern  Milt* 
tùrpcrfonen  fagt  man  auch  beutjutage) 

fin  Æricgô&eft  > **•  héros  d’un  poème, 
d’un  roman,  î>er  Jr>elî>  / b.  t.  bie  Jpûlipt* 
pcrfon  cincô  ©cbicbtcô,  cincô  SXomanö; 
c’est  son  héros,  fig.  baö  id  fein  £elb  ; 
liefen  Mann  bcwmibcrt  er  , lobt  unb 
erbebt  er  tfetö  ; ibn  fud)t  er  nachjuab- 

me»  K.  j c’est  un  héros  à juste  prix  ,/?ro«  . 
iron.  ôte  ^elbentbaten , bie  er  getban 
bat/  geben  nod)  wobl  mit, 

jpHerpé,  cor.  jlûtt  harpé. 

Herpé , s.  f.  Utlb  Herpes , s.  f pl.  T.  bte 
glcchtcn  ober  ©chwinben  ; (f.  dartre  unb 

estiomèqe)  ; it.  heîbes ,pl.  (fprtfb  herpes), 

. (©dnffbau)  bie  ©elÂnberbocfen  an  ber 
Svûnbting  bCÔ  ©ûllionô  K.»  herpes  ma- 
rines, allcrlcp  foftbare  ©aeben,  bie  baö 
9?tecr  juweilen  auf  bie  Äuden  auômirft/ 
K»  55.  Äorallen , 95erndetn  ic. 

„Hersage,  s.  m.  baö  €gen  ober  €ggen. 

„Herse,  r./.  cine€ge  obetSgge  ; (in  alten 
gedungen)  ein  ftaUgatter  i ©chuijgatter; 
baö  Jalltbor  ; it.  eine  ©turmege  ( her- 
siiion);  it.  eine  2lrt  9)ûUifabe  ober  $Ka* 
fet  / fo  auö  oben  unb  unten  lugefpipten 
^fahlen  jufammengefeçt  id  » (in  ben 
Äirchcn)  eine  brepecFtge  Slrt  £eud)ter 
mit  ©piçen , worauf  bte  2öad)öfer§en 
gefteeft  werben  ; ( in  ©djaufpielbÂuf.) 
baö  boljerne  ©edcll/  worauf  bie  £am* 
pen  gefegt  werben  ; («pergain*  u.  2öeiß* 
aùrber)#  ein  hölzerner  SKahmcn  mit  vie* 
len  ^pdoefen,  bie  Jpaute  barauf  auôju* 
bebnen;  ( ©chifrf.)  d«tt  cosse  ; it.  datt 
étrope,  ber  OSurjelborn,  (<Pflanje). 

„Hersemcnt,  s.  m cor.  dûtt  hersage. 

„Hersé , ée  , part,  et  adj.  geegt  îC*  (3$ûp.) 

mit  einem  niebergelaiTèneit  Fallgatter 
perfeben* 

„Herser , v.  a.  egen  j eggen  ; mit  ber  €gge 
ttberfabren. 

„Herseur,  s.  m.  ein  (Eger  / ©gger. 

„Heraiiion,  s . m.  T.  ein  (baö)  ©turmbret  ; 
it.  f,  herse. 

Hésitation,  s.f  bûÔ  ©tOCFen  Ober  Stltdofcit 
im  SHebcn. 

Hésiter,  v.  n.  im  SXebcn  anfioßen  aber  do* 
cf en  ; it.  (regiert  à)  unfchlùfïig  fcpn  ; 
im  Zweifel  fteben  ; 55ebenfen  tragen  ; 
andeben  (ober  bep  fïch  andeben),  ob 
inan  etrnaö  tbun  ober  nidjt  tbun  wolle; 
Slnflanb  nehmen  ; il  n’hésita  point  â ré 
pondre  , et  antwortete  ebne  Slndaitb  , 
ebne  fïdb  erd  lange  *u  bebenfen  { sans 
hésiter,  ob»e  Slndûltb. 

Hesperus,  s . m.  T.  (latein.)  ber  #efperuô 
ober  Slbenbdern. 

Hétéroclite , adj.  c.  ( ©rûmnt.)  mot  hété- 
roclite, ein  (baö)  £eterof  Ipton  ; ein  SÖort, 
baö  nicht  nach  ber  allgemeinen  Siege! 
befliniert  ober  fonjungirt  wirb  ; überb. 
heißt  hétéroclite,  wflö  bon  bcr  aflgemei* 
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nen  ober  gewöhnlichen  Siegel  abweicht/ 
f.  55.  Pon  Schichten , ©emihlben  tc. , 
worin  fich  ber  Äundler  Jrcpheiten  ge* 
gen  bie  Äuud  hcrauö  genommen  hat* 
Fig.  Jam.  (p.  iperfonen,  p.  ihrem  ©bû* 
rafter , p.  ihrer  Sluifùbrung  tc.)  wun* 

berlid)  ; feltfam  ; un  esprit  hetéroclyte, 

ein  wunberlicherÄopf;  ein  ©onberling. 

Hétérodoxe,  adj.  c.  betfrobor  Î POn  ben 

angenommenen  Eebrfôçen  einer  Äirche 
abweid)enb* 

Hétérodoxité , s.  f.  bie  Jpeteroborte. 
Hétérogène,  adj.  c.  (£cbrdpl)  heterogen, 
b.  i*  ungleichartig  ; it.  frembarttg. 
Hétérogénéité , s.  f.  T.  bie  heterogene  25e- 
fehaffenbeit  ; bcr  ungleidie  ober  fremb* 
artige  gudonb.  (f.  hétéiogènr.) 
Hétérosciens , s.  m.  pl.  T.  fo  heißen  bte  55C* 

wohner  ber  gemaßigten^immelödriche, 
weil  fie  Siittagö  ihren  ©chatten  nadb 
einer  petfebiebenen  ©egenb  binwerfen  ; 
nAmlich  bie  Bewohner  ber  norbltcheit 
temperierten  §one  werfen  beufelben, 
baö-ganje  3obr  binburch,  gegen  Mit- 
ternacht, bie  ber  löblichen  aber,  gegen 
Mittag. 

„Hêtre,  s.m.  bie  55 uchej  ber  55 ud) bäum* 
Hétudeau , ol.  b.  id.  étoudeau. 

„Heu,  interj.  cor.  dûtt  hé.  , 

„Heu,  s.  m.  T.  ein  Spen  ober  $ut;  ein  in 
55ataoien  unb  €nglanb  febr  gebriucbli- 
cheö  mittclmößigeö  ^ochbotb,  mit  ei- 
nem platten  55obeit/  einem  ©abelmad  tc* 
baö  300  Tonnen  cinlabct»  mâté  en  heu, 
f.  mâté. 

„Heudrir,  v.  n.  unb  se  Heudrir,  v.  riß.  ol. 

perberben  ; permobern  ; moberig  werben. 
Heur,  s.  m.  ol.  bOÖ  ©lùcf  i in  folg.  Prov.  : 
il  n’y  a qu’heur  et  malheur  dans  ce  monde, 

eö  liegt  allcö  an  £eit  unb  ©lucf  ; il  a 

plus  d’heur  que  de  science , er  l)<kt  mehr 

©lùcf  alö  33erdanb. 

Heure , s. f.  eine  ©tunbe  ; (p.  ber  ©locfcn* 
dunbe) Uhr;  it. (©tunbe) eine  bedimmtc 
Seit/  ba  etwaö  gefchchen  foll  :c .;it.  (mit 
einem  pronom  possessif)  bte^obeödunbe» 
©terbedunbe  ; baö  ©tùnblein  ; feine  ' 

(ibve)  ©tUttbe  ; (f.  auch  heures,  plur.)  ; 
à deux  heures  après  midi,  obft  (jur.)  à 
deux  heures  de  relevée , 9?ûdmUttagÔ  um 
jwep  Ubr  quelle  heure  est- il  ? wie  PÛl 
Uhr  id  eö  ? quelle  heure  est-ce  (qu’il 
sonne)?  wie  Piel  fchlögtö?  il  est  une 
heure , CÖ  id  CÎn  Uht  î il  est  une  heure 

sonnée,  eö  bût  €inö  (ober  ein  Ubr)  ge* 
fchlagen  ; vers  les  onze  heures  , gegen 
eilf  (gegen  eilf  Ubt);  (f.  auch  demi  unb 

quart)  ; avancer  (retarder)  l’heure  , bie  llbt 
früher  (fpiter)  ftctleu  ; prendre  qn.  â 
l’heure,  jcmanb  d«nbenweife  lu  einer 
gewiffen  Strbeit  bingen  ; être  à l’heure  , 
fîd)  dunbenweife  bejablen  lafîen  ; il  est 
l’heure  de  dîner , de  partir  etc. , CÖ  id  3*it 
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quelle  heure?  Ultt  »cid)«  ^Cit  ; l*heure 
du  lever  etc.  du  soleil,  bit  3*tt/  ba  bie 
©ont«  OUfgebt  K.  ; il  attend  la  Könne 
heure  pour  etc. , f*  »artet  AUf  CÎItC  ge- 
legene/ brauerne , fd)tdFUd)C  / gunflige 
3*it  ober  ©tunbe  ; c’est  une  mauvaise 
heure  pour  etc. , bû*  ifl  bit  3«lt  (Ober 
©tunbf)  nicht;  heure  indue,  dérobée, 
perdue,  l’heure  du  berger  etc. , f.  indu, 
dérobé,  perdu  , berger  etc.  ; tâchez  d’em- 
ployer mieux  vos  heures,  fud)t  CUÏC  $tit 
bf fier  ûltjunjfnbtn  î il  n’est  point  sujet  a 
l’heure , et  ifi  an  feine  ©tunbe  (er  tff 
nicht  an  bm  ©locfenfcblag)  gebunben  ; 
(f.  auch  cloche) i n’avoir  pas  une  heure  à 
so» , nicht  eine  ©tunbe  fur  fich  übrig 
haben  ; feine  ©tunbe  frep  haben  ; c’est 
un  ami  de  toutes  les  heures , et  ifi  ein 
sfôamt,  ber  nie  ungelegen  fommt;  c’esi 
un  homme  de  toutes  heures  , er  ifi  ein 

«Rann , ber  fid)  in  aute  «tib  b&fe  £age 
( in  Jreub  unb  2eib  ) 5»  fchi.cfcn  »eid  ; 

prendre  une  heure,  prendre  heure,  pren- 
dre jour  et  heure,  convenir  d’une  heure, 

»egen  3<it  unb  ©tunbe  &brcbe  neb* 
ni  en  ; ftcb  »egen  ber  £eit  (ober  ©tunbe) 
bereben,  ba  man  tC.  ; il  ne  tait  rien  qu’à 
ses  heures , »c*  er  tbut , ifl  nach  bem 
©locfenfcblag  eingerichtet  î pw«r  de 

bonites,  d’agréables  heures,  bie  3*lt  an» 
genehm  jubringen  ; donner  de  mauvaises 
heures  à qn.,  einem  oiel  Sßerbrieblicbfeit 
verurfachen»  avoir  de  bonnes  et  de  nuu 
vaises  heures,  feine  guten  unb  bôfen 
©tunben  haben  ; febr  ungleichen  ©in- 
né* feon;  vous  venez  à belle  heure,  iron. 

©ie  (feilen  fîch  bubfch  Jur  rechten  3eit 
etlt  î Sa  dernière  heure , fein  (ibt)  leÇte* 
©tuftbletn;  feine  lebte  ©tunbe;  Usent 
ion  heure,  plais,  e*  fingt  i^lt  an  $U 
bungern;  j’ai  vu  l’heure  que  etc.,  id) 
habe  bie  3*it  erlebt  / ba  K.?  pièce  de 
huit  heures,  plais . ein  ORurbbratett  î 
chercher  midi  à quatorze  heures , prov. 
f,  midi. 

Heures  , $.f  plur.  ( bep  beit  JFatbolifen  ) 
gemiffe  munbltcbe  ©ebetbe  (horae)  ber 
©etfflidjen  î if.  ba*  ©ebetbbucb/  »orin 
btefelben  enthalten  finb;  **.  (®fytbol.) 
bie  Jj)oren  (©tunben) , b.  i.  bie  <pfbrt- 
nerinnen  bc*  Rimmel*  te»  ; prières  de 
quarante  heures , ober  les  quarante  heures, 
ba*  oierjigfiunbige  ©ebetb. 

Heure,  in  aboerbtalifcbcr  ©ebeutung  : de 
bonne  heure , früh  ; balb  ; bereiten  ; 
Hittg  î frÙb$«tig  » »I  «t  de  trop  bonne 
heure  pour  etc.,  c*  ift  noch  JUtftUb 
fjum  tC.  ; de  meilleure  heure  , ; 

eher  te.  î à cette  heure,  fam.  içtî  je^ti 
i toute  heure,  à toutes  les  heures , à toutes 
les  heures  du  jour , ûHf  Slugenblicf  C , jtl 

jebe*  ©twnbe  ( be*  £ag e*);  fiûnblicb; 


toute  à cette  heure,  tout  à l’heure  , fo« 
gleich  ; ibt  gleich  ; im  Slugcnblicf  ; sur 
l'heure,  jur  ©tunbe  ; tn  biefem  Slugen- 
blicf  ; unocrjûglich  $ it.  genau  jur  be» 
(Jimmtcn  ©tunbe;  auf  ben  ©locfcn# 
fchlagî  à l'heure  qu’il  est,  eben  jeçt; 
à l’heure  même  , »on  ©tunb  an  ; pour 
l’heure,  ol.  b.  i.  pour  lors;  d’une  heure 
ài  l’autre , (d’heure  en  heure,)  fiatt  i toutes 
les  heures , f.  »eite*  obftt  ; d’heure  il 
autre,  balb  $u  biefet/  balb  |»  jene* 
©tunbe  ; jmreiten  (eine  ©tunbe)  j par 

heure , fi  unbf  n»cife  5 à la  bonne  heure  î 

nu  »obl  i ich  bin*  jufriebdpe*  frç 
alfo  ; it.  beffo  befler»  a la  nul  heur,  ol. 
0.  i.  malheureusement , }«*  unglÛcfUcbm 

©tunbe. 

Heureusement,  adv.  glucfltcberWeife  Î |U 
gutem  0lucfet  ; il  imagine  heureusement, 
er  erfinbet  glucflich  î heureusement  pour 
vous,  ju  3brcm  grqden  ©lurfe. 

Heureux,  eusc,  a di.  glucf lieh  ï if.  glurf fetig 
(b.i.  bôcbfi  glucflich);  (glucflich/ »irb 
nicht  nu*  bon  ^erfonen  unb  ihrem  3u* 
(fanbe , nach  ben  oerfehiebenen  ©raben 
be$  ©lûcfeô  unb  ber  ©lucffeligfeit,  ge- 
fügt, fonbern  auch  von  bem,  mi  unfer 
©lucf  ic.  befèrbert)  { it . glôcf  lieh  i gut 
unb  oortrefflicb  in  feiner  9lrt,  (inf.  oon 
SBerftanbegfriften  unb  @enie»erfrn)  î 
faire  une  heureuse  fin,  ein  feltgrÖ  €nb€ 
nehmen  ; d’heureuse  mémoire , bôchft  fe» 
lige»  anbenfen*  ; n’est  heureux  que  qui 
le  croit  être,  prop.  nur  ber  iff  glucflich/ 
ber  fich  fut  glucflich  bilt. 

„Heurt,  s.  m.  ber  ©tofj  / ba*  Sfnftofett 
ober  Slnfchlagen  eine*  barten  Ä&rpert 
gegen  einen  anbern  bartenÄöroer  ; it.  T : 
ber  erhabene  £beil  einer  fieinernen  ®ru- 
efe  / ober  eine*  gcpfiajierten  2öeg*,  ober 
eine*  £)amme* , mit  einem  gelinben  ab* 
bange  auf  beoben  ©eiten. 

„Heurtequin,  s.  m.  T.  fine*  OOtt  bfçbflt 
©to§eifen  auf  ber  Slchfe  ber  £affeten* 

Heurté,  éc,  part,  et  adj,  gefiofiftt  fC.  î 
($tabl.)  toefierti  f.  uper. 

„Heurter , p.  a.  (*.  ÿerfouett  unb  ©acften) 
qn.  ober  qch.,  it.  v.  n.  contre  qch. , fi* 
nen  (fofien  ; an  einen  fioben  î an  et»a* 
fiofen  ober  anflofen  ; it.  heurter,  absoi . 
flûtt  frapper  à U porte,  cogner,  an  bie 

£bûre  Hopfen;  anflopfen;  anpochen. 
Se  heurter,  p.  réc.  auf  einanbft  fiofieni 
an  einanber  (loden  ; jufammen  fiofien  ; 
(CWabler  ic.)  heurter,  tocfteren  {pim. 
taper).  Fig.  et  Prov.  cela  heurte  la  rai- 
son, btefi  fâuft  ( bief  fireitet)  rntbf* 
bie  Vernunft;  cela  me  heurte,  bie§  ifi 
mir  anfièdig  (ober  auffalïenb)/  b.  i. 
e*  eerbriedt  mich  ; e*  beleibigt  mich  » 

heurter  de  front  l’opinion  de  qn„  jemanbf* 
SÄeinung  gerabeju  »iberfbrechen  ; on 
ne  peut  faire  cela  sans  heurter  beaucoup 
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de  gens,  bttj?  lÂgtfïch  nicht  t&un,  ohne 
eine  SRenge  £cutc  por  ben  Äopf  ju  flo- 
gen» c’est  heurter  de  la  tète  contre  la  mu- 
raille, que  de  vouloir  lui  persuader  cela , 

ifm  bieju  bereben  »ollen,  fteigt  mit  bem 
tfopfc  roiber  bie  SJBaûD  rennen  ; il  a 
hem  té  à toutes  les  portes,  f r bat  an  allen 
£bûren  angcpodjt  ; fis • er  bat  alle  er* 
finnlicbc  Vittel  angeivanbt. 

„Heurtes , s.  J-  pi.  T.  lafurblaue  Âugcl* 
d)ctt  tu  einem  SBapcn. 

„Heurtoir , f.  m.  ein  £ bùrflopfer  i âllopfer  ; 
Slnflopferi  (pi-us.  marteau)  ; ( Slrtill.) 
her  ©toüboljcn  ; it.  eine  Ôucrfdpüdlc 
an  einer  ©atteriebettung  ; (©djriftgie  jj.) 
î>er  ©attel  an  ber  ©iefiforme. 

„Hcusc,  r./.  (©djijff.)  ber  ^umpenflocf. 
(fond  piston.) 

Hexacorde , s.  m.  ein  nmfïfalifdjeé  Gndru* 
ment  mit  feebß  ©aiten. 

Hexaèdre,  s.  m.  T.  ein  (regulärer)  fed)ß* 
fertiger  iTorper ; (f.  cube). 

Hexagonal,  ale,  adj.  f,  hexagone. 

Hexagone,  adj.  c.  fechßecFig  » it.s.rr.  bflß 

©edtßecF  ; it.  T.  ein  mit  fed)ß  ©oüiocc* 
feu  befeftigter  Ort. 

Hcxaméron,  s.  m.  ift  ber  £itcl  einiger  ©u» 
cher  / »eiche  über  bic  fechß  £agc»erfc 
ber  ©chôpfunq  eine  (Erflörunq  geben. 

Hexamètre, s.  m.  T.  ein  Jpcramcter;  ein  fed)ß* 
fûüigcr  ©crß;  ein  ©ers,  ber  aus  fechß 
guçen  bcdc&t,  »eiche  breufçlbig  unb 
i»eçfolbig  ftnb. 

Ilcxastyle  , adj.  et  s.  c.  T.  temple  hexastyle, 

ein  £cmpel  mit  feebß  ©Aulen  neben  ein* 
anber. 

Hiatus,  s.  m.  (©ramim)  ein  Jpiatuß  ; (f. 
bâillement). 

„Hibou,  s.  m.  bie  (Suie ; ein  nächtlicher 
Stauboogcl;  it.  wf  bic  Obren« €ulc, 
( im  ©egenfqçe  ber  chat-huant , ber  #a* 
i»en*(Eulc,  ber  glattfôpfïgcn,  ungeôbrren 
<?ule);  le  hibou  couronné,  ber  gefronte 
grofje  Uhu.  Fig.  hibou,  eine  menfdien- 
feheue  ÿerfon;  eine  ^crfon,  btc  aile 
©efcUfd)ûft  meibet  ; il  fait  le  hibou,  CI 
fiQt  in  etnet  (ScFc  (m  ber  ©cfcllfchaft), 
unb  rebet  fein  2Bort;  une  retraite  de 
hibous,  (ein  €ulenncd;  eine  SDohnung 
ber<Sulen),  ein  alteß  jcrfnlicneß  ©chloti; 
ein  alteö  unbc»obnteß  £anbhauß  ; ein 
einfam  dc&enbeß jpauß  » ((.auch  humeur). 

Hibride,  adj.  c.  (p.£biereit/  *5>|lan§cn  unb 
SB&rtern)  oon  \mv>  ocrfchicbencn£brtr» 
arten  ober  tyflansenarten  abdammenb; 
badarbartig;  auß  Söörtcrn  ocrfchiebener 
©prachen  jufammcnqcfcçt  ; les  mulets 
sont  des  animaux  hibiidc s,  bie  ÜftüUlcfcl 
ftnb  ©lenblinge  ober  ©adarbe. 

„Hic,  s.  m.  Jam.  bcrÂnotcn,  bic.£>aupt* 
fdj»ieriqfeit  bet)  einer  ©ache  ; voilà  le 
hic,  hier  decFt  ber  tfnoten  ; baron  liegt 
(9  eben;  hier  liegt  bcr£unb  begraben. 
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Hicard  , s.  m.  ein  gereifter  fanabifchec 
SBaflierpogel. 

Hide , s.f  (in  €nglanb)  ein  <Pflug  SlcFer- 
lanb  » eine  /pure  £anbcß. 

„Hideusrmmt,  ad».  abfdKHlid)  î auf  eine 
fdieugltchc,  abfcbculfdje,  gräßliche  Slrt. 

„Hideux,  euie  , adj.*  fch(USlld)  > abfd)CU* 

lieh;  grÄßüch  ; fûrdjtcrlid)  ; bnélid)  ; 
fchrecflid). 

Hidrotiquc,  adj-  c.ets.  m.  T.  eine  fcb»Cifi« 
treibenbe  Slrjenen  ; lièvre  hidiotique,  ein 
Sieber,  »oben  ftd)  febr  darfe  ©ch»eige 
etnftnbcn.  (£tn  21nbere6  id  hydrotique). 

„Hie,  *./.  T.  eine  Jpanbramme  jum  €in* 
dofien  beô  ©tra§enpdadercf,  fo  »ie  §um 
©ini'chlagcn  ber  ÿfihle  auÿ  freçer  /panb; 
(f.  aild)  demoiselle  unb  mouton). 

Hiébie,  s.f.  ber  Slttid)  ; (<Pflanje). 

„Hiement , s.  m.  bas  €tnid)lûgcn , ©in» 
rammeln  ber  <ÇfÂblc  mit  ^anbrammen  ; 
it.  ba$  Scddbficn  unb  ©leicbdofjcn  betf 
©traécnpfiadcrô  mit  berfclben;  (3»n* 
merm.)  baôÂnarren  einer  SBinbe,  eines 
ipebeieugß  ic. 

„Hier,  v.  a.  bie  tyffadcrdctne  mit  bent 
©tô&el  gleid)  do^n/einrammcln; 
le  in  beu  ©oben  cinichlagen. 

Hier,  ad*>.  gedetn  î hier  matin,  gedcrit 
SKorgcnß  ; gedern  früh  » hier  au  soir, 
gedern  21benb3;  celui  d’hier,  ber  gedtige* 

avant-hier,  porgcdcm. 

„Hiérarchie,  s.  f.  bic  /picrarcfjte , b*  t.  et- 
gentlid)  bie  SKangorbnuna,  in  »clchcr 
bie  oerfdjiebcnen  £ngelßchorc  im^immcl 
auf  einanber  folgen  ; it.  bie  oerfehiebe* 
nen  ©robe  bcô  geidüdicn  ©tanbetf  ju<» 
fammengenommen  ; la  hiérarchie  de  ré- 
giisc  ober  ecclésiastique,  baß  £ird)cnrc- 

gimenti  bic  geidlicbe  Hierarchie. 

„Hiérarchique,  adj.  c.  l)ifrard)ifch. 

„Hiérarchiquement,  adv.  auf  hierarchifd)C 
Ütrt  ; ber  ^)icrard)ic  gcmH’* 

„Hiérarque,  s-m.  (in  ber  gr iecfjifcften iîir* 
che)  etn  frôlât;  les  hiérarques,  bic  geg- 
lichen <pcrfonen  , »eiche  jufammen  bic 
Hierarchie  ber  Kirche  außmachen. 

Hieroglyphe,  s-  m.  eine  jpieroglpp&e  ; ein 
(baß)©innbilb;  eine  Sißur,  »elihe  eine 
qcbeimc  ©ebeutung  h«t;  it.  eine©ilber- 
fd)rift. 

Hiéroglyphique,  adi.e.  bieroglpphifc^ > JUt 

©ilbcn'chrift  gehörig. 

Hidroiogie,  s.f.  eine  5Kcbe  ober  Slb&onb- 
lung  oon  heiligen  gingen;  it.  datt  bé- 
nédiction, eine  Cinfegnuug,  befonber^ 
ber  (Eheleute,  (bep  ben  3ubcn  unb  grie- 
dnfd)cn  (Ebridcn). 

Hiéroscopie,  s.f.  T.  bic  ©efehauung  hei- 
liger ©gehen,  (inf,  beö  Opferoieheß  ic.) 
unb  baß  SBcipagcn  barauß. 

Hibires.  s.  f.  piur.  T.  bie  ©infafiung  bet 
£ufcnlabcn  (écoutiUes)  unb  £ufcng;ttcr 
(ciillebotis). 
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Hippiatrique , s.  f.  TVfcfc  Jfr'ppiattif  i %U 

* »rjcnepfunf  fur  Ererbe. 

HippoccnUure  , s.  m.  f.  centaure* 

Hippocras,  s . m.  bet  £ippofra*  ; ein  gc* 
routihafte*  angenehme*  ©etrinf. 

Hippocrate,  s.  m.  bet  ölte  berühmte  %X\t 
unb  93bilof0Pbi>tPPOfrateS  ; it.ßg.  b.  û 
ein  portrefflicher  Strjt  i visage  ober  face 
d’Hippocrate , ßg.  plais,  ein  blaffe*,  ein* 

*<  gefallene«  ©effefet- 

Hippoaréne,  s.  m.  (9ftpt&ol.)  bie  Jpppofrcne  ; 
eine  ben  «Dtufcn  heilige  üuelle  auf  beni 
«Serge  Jpclifon.  • 

Hippodrome,  f.  m.  (alt*  ©rieten ) eine 
«Rennbahn  &um  $ferberennen. 

Hippogriffe  ober  Hippogryphe,  s.  m.  bet  S)'\ p* 
pogrppbu*  ; ein  fabelhafte*  £hicr , tocl* 
dje*  ein  geflügelte*  <pfcrb  oorfcUt. 

Hippolithe,  s.f.  T.  her  <ßfcrbeftcin  ; ein 
falfarttger  Stein  , ber  ftd)  in  ben  g&a* 
gen  unb  in  ben  ©ebArmen  ber  $ferbc 
erjeugt. 

Hippopode,  *.  c.  eine  Werfen  mittyferbe* 
fugen. 

Hippopotame,  n.  m.  bfl*  ^fttßpferb  J M* 
pferb  ï ein  fàugcnbe*  £bi<t,  bö*  faf  bie 
©rofle  eine*  ©tephanten  hat, 

Hircoceif,  s.  m.  ber  ®ocfbirfch  ; ein  fa* 
beihafte*  Ungeheuer/  halb  ®ocf,  halb 
£irfd).  - 

Hirondelle,  y,  f.  bie  Schwalbe  » it.  b.  i. 
eine  gewiffe  feltene  tfôufchel  ; hiron- 
delle de  mer,  bit  ®ecrfct>u>rttbe , See* 
fehwalbe  ; ber  Stern  ; it.  bie  $teer* 
fehwalbe  ; ber  Stame  einiger  $rte»  $i« 
fd)e  , une  hirondelle  ne  fait  pas  le  prin- 
temps, p/w.  eine  Schwalbe  macht  fei* 
nen  Sommer. 

Ilispidc , adj.  c.  ol.  (fatctn  ) rauch  » haarig  ; 
jottigi  it.ßg.  graulich;  fürchterlich. 

„Hisser , *.  o.  (Sc&ifff.)  hiffett , b,  i.  auf* 
jiehen  ober  in  bie  Jpobe  jichen. 

Histiodromie , s.  f.  T.  bie  @Chtff*fUttff  » 

bie  itunf  ber  Schiffahrt. 

Histoire,  s.f  bie  ©cfcbicbte  ; Jpiforie  ; it. 
eine  vertagte  ©efchichtc  ; it.  (©efchichte) 
bie  ©cfchichtfunbe)  ; it.  (©cfchichte)  eine 
«ßegebenheit;  it.  bieJDiforicnmahlcrep; 
©cfchichtmahlei'j  ; it.  biffortfebe  ©e* 
mihlbe  felbf;  Ivoire  des  plantes,  des 
animaux , bie  flJffanjengcfd)ic&te  ; £bier* 
gefchichte  K.  ; peintre  d’histoire  , ein  Spi* 
forienmahler;  un  tableau  d’histoire,  ein 
hiforifche*  ©em^hlbe  î l’histoire  de  sa 
vie,  de  ses  amours,  feine  2eben*gefd)ic&* 
te;  feine  2tebe*gefd)id)te  ; l’histoire  dit, 
farn.  bû*  ©efcbrep  gehet  î C’est  une  autre 
histoire, fam.  bô*  if  ganj  ma*  attber* ; 
voilà  bien  des  histoires 'Jam.  WO*  bâ*  fût 
Umflinbe  finbl  voilà  une  belle  histoire  î 
mâpr.  iron.  ba*  if  eine  faubcre©cf<htchtel 

Hîstoriaî,  ale  , adj.  p.M . tU  folg»  : almanac 
ober  calendrier  historial,  ein  bîfOtifthct 
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SHmanacfc  obcrÄalcnbcr;  ein  ©efehiefrî- 
Äalenber. 

Historien , s.  m.  ein  ©cfchichtfcbrcibet , 
f or  if  er  î c’est  un  plaisant  historien  , pop, 
er  if  ein  nârrifchcr  £«ti j ; et  if  et» 

r Jpafcnfuf.  * 

Historié,  ée,  part . et  adj.  f.  historicr  ; un 
tableau  trop  historié , ein  ©emÂblbe  mit 
all$u  hiufgen  SJeriierungen  ; portrait 
historié,  ein  portrait  (SBtlbnt#)  mit 
hiferifehen  Âttributen  i des  lettres,  des 
vignettes  historiées,  T.  j^apttahißuebfü* 

ben  ober  ^tôcfchen,  mit  gewiffen,  ffd> 
«ut  ben  £e*t  beiie&enbrn  SJerjirrun* 
gen  ; chose  bien  historiée,  eine  tPO&ï&e* 

, fd)ricbcne  @a<he. 

Historier , 9.  a.  mit  a&crlfp  fttùien  ^ign* 
ren  au*iiercn , 5.  Q5.  ein  ^immer  Kit 

Historiette , s.f.  tin  (ba*)  £if  fachen;  fine 
Ucine  lufige  ©rjàhlung. 

Historiographe,. si  m.  ein  J^ifortograph  î 
ein  befeüter  ©cfdtichtfchreiber  (ber  @e# 
fd)id)te  eine*  êtaate*,  eine*  @o«p«- 
rain*).  raôlrttïjj'  -»ti  4 «a 

Historique , adjîc.  hifPVifchî  fcs  temps  ins- 
tonques,  bie  hiftorifehen  feiten,  b. i.1éf 
helleren  Seiten  het  ©efchichte  ï (©egen- 
fari)  temps  fabuleux)  ; colonne  historique, 
(Qÿauf.)  eine  ©efchi^tfAule, 

Historiquement , adv.  auf  htf Orîf^C  9lrt  ; 
hif orifd>  / b.  i.  fm  htforifehen  @tpl  ; 
(ohne  rebucrifdien  ©chmucf)  5 ü-  hcr 
©efdjichte  gctnÄß. 

Histrion,  s.  m.  ein  tyoffcnfpteler  / ^oiTen* 
reifer  in  ben  Äom&btcn  ber  3Hten;  auj, 
mipr.tin  ©ûtifler;  Z afdicnfpiclcr  ; et» 
herumîtehenber  Âombbiaut. 

Hiver,  s.  m.  ber  ©inter  > fruits  d’hiver, 
©interobf  ; en  hiver,  tm  ©inter  ï |ur 
©inter*JCiti  (f*  aud)  fort,  coeur,  quar- 
tier , semestre  etc.)  Fig.  «t  Pro*,  l’hiver 
de  l’âge,  (poct.)  ber  ©tntft  be*  geben*, 
b. t,  ba* (hohe) Witter;  il  compte rinquame 
hivers,  (poet.)  et  f}at  fünfzig  Sabre  et* 
lebt;  il  n’a  pas  besoin  de  fort  hiver,  et 
braucht  nidit  pùl,  fo  if  cr  perloren; 
vulg.  er  feeft  in  feiner  guten  Jpaut;  en 
hiver  les  jours  n’ont  point  d’heures,  int 

©inter  ftnb  bie  ^age  fehr  fur|j  vuig» 
tm  ©inter  weif  man  nicht,  wo  Die  îage 
hinfommen. 

Hivernage  , s.  m.  (©chifff.)  bit  ©tntCT** 
Jett,  b*  i.  (in  Dfinbten  unb  tn  anbent 
hetfen  ©rbfrichen)  bieienige  3ahr*teit, 
toàhrenb  welcher  bit  fvengfen  ©inbe 
$u  wehen  pf egen , weswegen  alöbann 
bie  0chiffe  im  ^)afcn  lieaen  bleiben  ; 
it.  tin  i>af<n  , wo  bie  @rcf>ife  ftebet 
überwintern  fontten. 

Hivernal,  ale,  adj.  $unt  ©ifttcr  gfh^ftgî 
meif  in  folg.  : U partie  hivernale  du  bré- 
viaire, ber'SÔinterthetl  bc*  ©repter*  ; 
une  fleyr  hivernale,  T.  tint  ©interblume. 
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Hiverner,  v.  n.  (oon  ÄrtegSöolfern)  «ber* 
» wintern  i über  Sötnter  an  einem  Orte 

bleiben.  S’hiverner,  v.  réfl.p.us.  ftd)  »tel 

in  ber  Æiltc  aufbalten,  um  ficb  baron 
§11  gewöhnen. 

Ho  î interj.  bo  • obo  * pl.us.  oh. 

„Hoher,  v.  n.  nop.  ffatt  bouger,  aus  feiner 
©telle  »eichen  te. 

„Hoberau,  s.  m.  ber  ©aumfûlfî  £erchen* 
falf;  it.ßg.mcpr.  ein  Meinet  £anbebel* 
mann  , ber  bic  dauern  plagt,  unb  ben 
tßatbbarn  bie  £afen  wegfebießt  ; vulg. 
ein  $ttcbStfger  ; ©trobjunfer  ic. 

Hobîn , s.  m.  o/.  eine  2lrt  fehottifeber  fpfer- 
br,  bie  einen  fanften  $aß  geben. 

„Hoc , s.  m.  baô  fpodfyitl  j eine  5lrt  Âar* 
tenfpiel;  cela  m’est  hoc,  prov.  ba$  fann 
mir  nicht  feblen  ; bas  iß  mir  fo  gut  als 
gewiß. 

„Hoche,  s.f.  fine  Æerbe  , (coche,  entail- 
îûre),  inf.  im  Âerbbolj  (taille). 
„Hochement  t.m.  de  tête,  bûS  ÂOPffdfjÙt* 

teln. 

„Hoche-pied , s.  m.  T.  bettenige  ftalf , wel* 
cher  ben  SKetbcr  juerß  anpacft,  ober  ber 
benfelben  feigen  macht. 

„Hoche-pot,  s.  m.  T.  ein  ©ertcht  aus  wurf* 
licht  gefchnittenem  Öchfen*  ober  Spam* 
melßeifd),  mit  SKuben,  ftaflanien  ic. 
„Hoche-queue , s.  m.  eine  'Söcbßelje. 
„Hoché,  ée,  part,  et  adj.  gerüttelt  :C. } f. 
hocher. 

„Hocher,  v.  a.  rütteln  ; fchütteln;  bin  unb 
her  bewegen  ; hocher  une  mesure,  ein 
9Kaf  rütteln , bamit  beßo  mehr  bin* 

fin  gebe  ; hocher  la  tète  sur  qch. , fam. 

ben  £opf  worüber  fchutteln,  um  es  ju 
mißbilligen  î it.  ben  opf  in  bie  £ôbe 
werfen,  §um  Reiche»  mon  etwas 
verachte  } hocher  la  bride  il  un  cheval  + 
einem  <Pferbc  ben  3aum  juePen  ; hocher 
le  mors  ober  la  bride  it  qn. , ßg.  einen  jtl 

rtwatf  aufmuntern , anfrrfdjen  , anrei< 
ben  , anfenern  ; it.  hocher  la  bride  à qn. , 
ßg • ein  ©ebeimniß  aus  iemanben  bet* 
auslocfen  wollen  j einen  auSjuforficn 
fuchen. 

•„Hochet,  s.  m.  eine  ÄinbcrMapper. 

„Hoder,  v.  a.  ol.  b.  i.  fatigue*  ; it.  b,  i, 
incommoder,  importuner. 

,,Hoé,  ol.  b.  i.  hoyau,  bêche. 

„HogneT , v.  n.  pop.  ftûtt  gronder. 

Hoir,  s.  m.  (jur.)  ein  €rbe. 

Hoiret , t.  m.  ol.  ein  junger  €rbe. 

Hoirie,  s.  f.  (jur.)  bie  ©rbfdjaft* 

Hoirin,  cor.  flatt  oirin. 

„Hou , interj.  botta  » he  i it.  fachte  ! gc* 
mach  cS  iß  genug  ! holà  ! ho  î be l wer 
• fit  ba  7 it:  boüa  be  l iß  niemanb  bep  ber 

£ûnb  î it.  s.  m.  fam . mettre  le  holà, 

ÎÇriebe  qebietben  i uwifehen  £eutcn , bic 
fïch  $anfen  ober  fcbfagen,  Jriebe  machen. 
Hollande,  s.f.  (b«S  ehemalige  £oUaub); 
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toile  d'Hollande  , bottÖnbifcht  £ein* 
Wönb  K. 

Hollandé,  ée,  part,  et  adj.  plumes  hollan-Jées, 

geßricbene,  gezogene  fteberficlc  i f.  hol- 

lander. 

Holländer,  v.  a.  des  plumes , Jeberfpublcn 

jieben,  b.  i.  Jeberfiele  burch  beiß«  2lfche 
lieben. 

Hollandois,  oise , adj.  et  s.  bollitnbifch; 

ein  £ottinber  î eine  £ollanbmn  i */• 
s.  m.  bas  i>ollinbifche  i bie  boUônbifcbc 
©prachr* 

Holocauste,  s.  m . (alte  #ebröer)  ein  (bas) 
Eran&opfer. 

Holographe,  f,  olographe- 
Hoiomètre,  s.  m.  T.  fin  ^ußrument  |U 
allerlei)  SliiSmeffungcn  auf  bem  Selbe 
unb  am  Jpimmel. 

Holothurie , s.f.  T.  bie  ©ceblafc  î eine  îlrt 
©eewurmcr. 

Homard , * m.  ber  f)ummer  î eine  große 
Slrt  ©eefrebfe. 

Hombre,  s.  m.  le  j-u  de  l*hombre,  bûS  £dm» 
bcrfpte! , (ein  .tfartenfpicl)  î it.  hombre, 
ber£omber,  b.  n berjenige,  ber  gegen 
bie  atibern  ©ctjben  fpielt. 

Homélie,  t.f.  ($beol.)  eine  ^omcliei  eine 
furje  «Hebe  ober  ÿrebigt , inf.  |ut  €r- 
flitung  beS  SoangeliumS. 

Homenas , s.  m.  ol.  injur.  ein  langer  bUtU* 

mer  ßerl. 

Homicide,  s.  m.  et  JF.  fin  ^Otbet/  iîobt» 
fcblSgcr  ; eine  SKèrberinn  ; ih  s.  m.  ber 
3}lorbî  îobtfchlag  ; it.  adj.  c.  (im!Xeb^ 
nerflnl)  m6rberifdb  ; tobtlrch  ; t&btenb; 

il  est  homicide  de  lui-mème,  er  iß  (burC$ 

SluSfchwetfung)  ein  S9i6rber  an  feinem 
eigenen  Îei&eî  faire  un  homicide,  fine 
SKorbtbat,  einen  J?obtfd)lag  begeben  i 
le  fer  homicide,  bas  mbrbcrifdje  (Sifen  i 
bas  ?D?orbfch»ertî  3)tbrbmcjifer  \ üJîotb«* 
gewebr. 

Homicider,  v.  a.  ol.  tÔbtén  | tobtfdllagm, 
Homiose,  s.f.  (SDtebic.)  bie  ^u^^eitUng 
ober  Äochung  beS  9îabruiigSfafteS. 

Hommage,  s.  m.  bic  ScbcnSpßiCht  Ober  J^tll^ 
bigung;  it.ßg.  eine  chrfurd)tSPoUe  Un» 
terwûrftgfcit;  eine  tiefe  ^bvcvbietbuftg} 

hommage  lige  ober  dein  ; foi  et  hom- 
mage etc.,  f,  lige,  toi  ; faire  ober  rendre 
hommage , einem  butbiqen  ; bie  #ulbi* 
gung  leißen  ober  öbßatten  ; tenir  à hom- 
roage»  §u  îeben  trögen  î ein  ©utlchen* 
Weife  beftÇen  ; rendre  hommage  à une 
personne, jemflnbbn  feine (Ebtfurtht, 
feine  Ergebenheit  bejeigCtn 
Hommagé,  ée,  adj.  welchem  qcbulbigt  wor- 
bett  iß  j it.  jum  £eben  gehörig. 
Hommagement,  s.  m.  ol.  btt  £eißunq  bfr 
£ebenSpßicht. 

Hommager,  s.  m.  einet,  her  bie£ebctiSpßicbt 
abßflttertmußi  ein  £ebenSmatttt. 
Hommasse , adj,  c.  it.  s»f  (tu  einer  SS?eibS» 
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pcrfon,oon  bereit  ©cficljtßsugen,  ©tun*, 
me,  5Dud)ö  ic.)  mAunlicf);  vuig.  mannß* 
mAßtg. 

Homme,  s.  m.  ber  iKcnfch  ; it.  ein  SKann  ; 
eine  fKannßpcrfon  ; eine  <J)erfou  mAnn* 
lichcn©efet)lcd)tß>  vulg.  ein  (baô>Ulannô* 
bilb;  (o.  «8orucbmcn)ctn  ipcvr  ; u.çqf- 
ein  ’DlCllfd)  î it.  ( î>.  t.  homme  fait)  etn 
Oîûnn  / b.  i.  eine  SKannßpcrion  in  ib» 
ren  mAnnltehen  3ûbrcn  » itm  ( &•  i.  un 

homme  d<-  coeur  etc.)  ein  iKanit;  it.qçf 
pop.  jlûtt  mari;  it.  (mon  homme,  son 
homme  etc.)  ein  jpanblungßbcbicntcr  ; 
ein  Jöomcffif  te.  ; it.  homme,  (jur.)  ftatt 
vassal,  ein  Söafall  pber  £chenßmann; 
l’homme  D.eu,  ber  ©ottmcnfch  î (f,  aud) 
vieil,  intérieur  etc.)  ; un  jeune  homme, 
ein  junger  COîcnfcf)  ; un  homme  d’église, 
ein  ©eifilidjet  ; un  homme  du  monde, 

etn  îBeltlichcr  ; ein  «Ocltmann  i un 

homme  d'épée,  citl  Äticgßmann  J homme 

de  robe , eine  obrigfeitlidje  ÿerfon  i 
inf,  eine  ©crichtßoerfon  ; homme  d'état, 
ein  ©tûûtémamt;  homme  de  lettres, 
ein  ©elehrtcr  ; homme  de  mer,  ein  ©ce* 
mann  ; homme  de  qualité,  ein  oorneh* 
mer  «Kann  ; un  pauvre  homme , ein  or* 
mer$ïcnfd);(f.  aud)  bon) ; hommede  rien, 
ein  «Kenfch  con  fd)led)tcm  j>erfomnten; 

(f.  aud)  peu)  ; homme  de  bien,  de  probité 
ein  ehrlicher/  aufrichtiger,  tugenbhafter, 
recbtfchaifcncr,  çjriinbebrltdjcr  SKann  ; 
ein  Ehrenmann  ; ©icbcrmaitn  ; (f.  aud) 
esprit,  coeur,  honneur  etc  ) ; homme  de 
résolution  , ein  cutfchloiTencr  «Kann  ; 
homme  de  sang , nour.  ftatt  homme  san- 
guinaire; deux  mille  hommes  de  (nicht  à) 

pûd,  jwcn  taufenb  €Cîamt  (b.  i.  ©ol^ 

baten)  jubilé;  un  homme  fait,  fin  er* 
wachfcncrSKann  (ober  «Kcnfeh);  il  n’esi 
pas  encore  homme  , er  i(l  HOCf)  feilt 
ÇUîfllin  ; un  bon  homme  de  cheval , cil! 
guter  «Heiter;  tuer  son  homme,  feinen 
«Kanu,  feinen  ©egnet  (in  einem 
fampfe)  erlegen  ; il  trouvera  son  homme  , 
er  wtrb  fd)on  feinen  «Kann  flnben  ; 
homnv-  du  roi,  (ehem.  tti  ffranfr.)  etn 
©cfcfiAftßtrAgcr,  ober  Slbgcorbnctcr  beß 

ÄOlligß  ; homme  d’affaires  , ( C f> C ni . ilt 

ftratifr.)  ein  Sinantbeamter  ; ein  ^Jad)« 
ter  foniglichcr  ©inlûufte  ; it.  ein  Jpauß* 
fjofmcifler;  it.  ein  ©cfcbAftöüerroaltcr  ; 
Äf  OmmilTiOlUtair  IC.  ; homme  de  chambre, 
ol.  b.  t.  valet  de  chambre  ; homme  lige, 
f.  lige  ; l’homrne  sauvage,  ober  l’homme 
de  bois,  ber  ®ûlbmenfcj) ; (f.  Orang-ou- 
tang) ; (un  petit  bout  d’homme  ; une  bonne 
pâte  d’homme,  fam.  f.  bout  unb  pâte); 
combattre  d'homme  à homme  , f.  combat- 
tre ; je  ne  suis  pas  homme  à vous  mentir, 

ich  bin  ber  battit  nid)t,  ber  ij&ncu  ctttc 
Unwahrheit  fagt  ; il  n’est  pas  homme  à 
souffrir  cela , er  i(t  weht  ber  «Kann,  ber 


Homm  Homo 

fo  Ctwaö  leiben  fann  ; être  homme  i tout 
entreprendre,  (mctfi  m.  p .)  fAfag  fcpn, 
aUeß  su  unternehmen  j c’est  un  homme  * 
coups  de  bâton  , a pendre,  et  OCrbtfflt 

©tocffchlAgc  ; er  oerbient  ben  ©algen; 
er  tft  ein  ©algcußricf  ; c’est  un  homme 
à parvenir  aux  premières  places,  et  fann 
noch  SU  ben  größten  £brenAmtern  ge- 
langen  î ce  n’est  pas  êtie  homme,  büß  tH 
Ultnicnichlid);  je  ine  sens  un  autre  homme, 
c»  bunft  mich,  baß  ich  ganj  ein  anberer 
SÔÎcnfd)  fee;  ich  bin  wie  neu  geboren; 

le  petit  bon  homme  le  prend,  Jam.  plais. 

ber  ©chlaf  uberfÂllt  ihn  ; vulg.  ber 
©anbmann  fonmit.  Prw . il  y a tou- 
jours de  l’homme , ober  : il  s’y  mêle  tou- 
jours de  l’homme,  ober  ; il  y entre  bien 
de  rhomme,  eß  lAuft  immer  et  mi  (e$ 
lauft  ©ici)  menfchlicbeß  mit  unter  ; il 

y a grande  différence  d’homme  â homme, 

eß  i|t  ein  großer  Unterfchieb  jwifehen 

bCU  Leuten  î il  n’y  a tête  d’homme  qui 
ose,  fein  «Kenfchenfinb , feine  lebenbi* 
gc  ©eelc  wirb  fictoß  untergeben  ; un 
homme  de  paille  vaut  une  femme  d’or, 

ein  ßroherner  «Kann  ifl  eine  golbene 
grau  werth. 

Hoinmée,  s.f  prvcl.  baß  £agwerf , b.  i,  fo 
oiel  Mcferlanb  ober  Sßeinlanb,  alß  (Eilt 
SKcnfd)  in  ©inem  £age  haefen  fann; 
ober,  fo  oiel  2Diefenroacf>ß,alß  ein  SKenfch 
in  einem îag  abmAbm  fann  \ prvcl.  eine 
SKannßmatte. 

ttororaelet,  s.  m.  plais,  ein  (büß)  «KÄnnebfTI, 

Hommesse,  s.  f.  (©ibel)  eine  ÔJîAnninn, 
b.  i.  ein  SQeib. 

Homocentiiquc , pl.us.  concentrique. 

Homocuie,  j.  m T.  etn  sKinndien , trel* 
cheß  einige  Äunßlcr  in  ber  hohem  Çbc* 
mte,  ihrer  ©age  nach,  burchö  geucr 
heruor  bringen  fönnen. 

Homogène,  adj.  c.  t.  homogen  ; gleichar- 
tig ; waß  gleicher  Statur  unb  2trt  i(f. 

Homogénéité,  s.  f.  T.  bie  ©Icichortigfeit, 

Homologation,  s.f.  T.  bie  gerichtliche  ©e* 
frAftigung  ober  ©eflAtigung. 

lomoioguc,  adj.  c.  (©eom.)  glfichnahmig, 

Homologuer,  v.  a.  T.  oon  ©erichtßwegen 
genehmigen  unb  bcfrAftigen , ober  bc* 
ftAtigeii. 

Homonyme,  adj.  c.  (©ramm.)  gletchtiah* 
mia  ; wirb  inf.  oon  gleichlautenbcn  ober 
fafl  gleidjlautenben  Wörtern  gefügt, 
tooburch  ganj  oerfd)tebene  ©egrife  auö* 
gebrûcf  t werben , j.  95.  avant  unb  avent 
etc. 

Homonymie,  s.f.  T.  ber  ©leichlaut  einfß 
Söorteß;  (f.  homonyme). 

fomophage,  adj.c.  be  r (bie)  robeßjlcifd)  iffet. 

Homophagie,  s.f.  baß  €lTcn  bfß  rohen  §lft* 
fd)cß. 

Homophonie,  s.f.  T.  ber  ©Icichlaut  meh' 
rerer  jufammcnflingcnben  ©timmen. 
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Hon,  interj.  pap . et) , fÇÏ  fîCTtî / POtJ. 

Hongnette,  (h  bûlb  asp,  bûlb  ffumiît)  s.f. 

T.  dn  rautenförmig  jugefpihter  SJtdffelj 
§um  $ilbbauen  im  Marmot  ; ba#  ®tcit« 
cifen. 

„Hongre , *.  m.  ein  S8]tatlac6  i ein  perfebmt* 

'teuer  H«ng&  ; it.  oi.  eine  ungarifehe 

* OTûnie. 

Hongreiine , s.  f.  ol.  ein  , nach  nngarifdjer 
Ârt  gemachte#  Söeiberfamifölchen. 

„Hongrer , v.  a,  fin  $ferb  waUachcn  ober 

* au#werfen , b.  i.  perfebneiben. 

„Hongrie,  s,  f,  Ungarn  ober  £ungarn  ; 

cuirs  de  Hongrie , bungarifd)  £eber  ï point 
d’Hongrie,  fine  Ârt  flcnotrftcc  Êapeten  ; 
eau  de  la  Reine  d’Hungrie,  utigartfch 
©affer.  (^Diffe  beçbe n «Kebcnéartcn  aué. 

1 genommen  / wirb  ba#  h in  hongrie  im- 
mer afpiriert). 

„Hongrois,  Oise  , ( fprfdj  hongroa,  — oase) 
adj.  et  s,  ungarifeb  i bungarifd)  ; fin  Un« 
gat  ; fine  Ungarinn  ; it.  s.  m.  Ungarifd)  i 
bie  ungarifehe  ©pradtc. 

Hongruyeur,  s.  m,  fin  ttngarifch‘£eberbe* 

: rciter. 

Honnête,  adj.  c.  (pon  tyerfonen,  p.  ihren 
Sieben  unb  Hanblmtgen)  ehrlich;  ehr* 
ïiebenb;  recbtfchatfen  ; it.  (ehrlich)  ehr» 
bar;  woblanflönbig;  anfUnbig;  artig; 
fchicflich»  bonne«;  it.  qqf.  (wenn  e? 
hinter  homme  unb  überhaupt  hinter 
bem  substantif  fleht)  höflich  ; gefällig  ; 
artig  f une  excuse  honnête  , eine  fdieiti* 
bâte  Éntfdiulbtgung , vuig.^  bie  ftdi  bô 
ren  lêfit  î un  prétexte  honnête,  ein  ziem* 
Hch  fehein  barer  ©orroanb  ; un  présen 
honnête,  ein  artige#  ©efebent  ; une  ré 
compense  honnête , eine  gnflänbtge  $>e* 
Iobnung  ; un  prix  honnête , ein  billiger/ 
îeibentlûher,  orbentlicher  $rei#  ; un  bien 
honnête,  ein  artige#  Vermögen  ; une 
dépense  honnête, ‘ein  jJûtlbC#môjHger, 
Äufwanb  J un  honnête  garçon,  ein  wohl* 
gezogener,  ehrbarer,  manierlicher  jun» 

* ger  SKenfd)  ; un  honnête  débauché,  f. 
débauché. 

Honnête,  s.m.  ba#  Ehrbare;  ©oblaitfiân* 
bige;  Änflönbige;  f.  auch  mal-honnête, 
in  alphabetifchèr  .Orbnung. 

Honnêtement,  ad»,  auf  eine  (bonnette,) 
ebritebe,  löbliche,  wohlanflänbige,  ehr» 

bare , manierlich«  te.  Ärt  ; ( f.  bie  95c* 

beutungm  pon  honnête,  adj.)  ; auf  fine 
#anbe#mâfjige  Ârt  ; **•  artig , b.  i.  bin* 
länglich  ; fb  Jiemlid)  î »I  revint  honnête- 
ment mouillé,  fam.  tx  fam  waefer  (redit* 
fehaffen,  vulg.  weiblich)  begofîen  jurûcf. 

Honnêteté,  s.  f.  bie  ©oblanflânbtgfeit  ; 
Ebtbarfeit  ; ber  Söoblftanb  ; it.  bie  Hof* 
Iidbfeit  ; ein  höfliche#  betragen  ; it.  bie 
Ärtigfeit  ; ba#  perbinbliche  betragen 

(manière  d’agir  obligeante)  ; it.  (Ebtbat* 

feit)  bi«  ©chambaftigfcit  ; ©ittfam* 
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feit  î /V.  faire  une  honnêteté  ï qn. , hetf t 
and),  jemanben  au#  Erfcnntlicbfeit  ein 
©efchetif  macben. 

Honneur,  ».  m.  bie  Ehre,  b.  t.  bie  ftufere 
55ejfigung  ber  Ehrfurcht  unb  Hodtad)- 
tung,  bie  man  fur  jemanbe#  ©ûrbe 
ober  Serbienflc  hat;  bie  Steuerung  ber 
Hochachtung  gegen  jemanb  î it.  (Ehre) 
ba#  auf  £ugenb  unb  SKebiidifeit  ( gro* 
fentheil#)  gcgrtinbete®cfubl  fetner^Bor*» 
îûae,  unb  bie  bamtt  perfnûpfte  Hocb- 
fdiôçung  Änbercr  ; it.  (petn  toetblichen 
©cfchlecht  ) bie  Ehre  ; bie  Ebrbatfeit  ; 
it.  (Ehre)  eine  allgemeine  Hochachtung, 
Ächtung  ober  Hochfchöijung  ; ein  guter 
ober  ehrlicher  bahnte;  it.  honneurs, 
piur.  bie  Ehrenbezeigungen  ; it.  bie  (Sh* 
renftiicfe,  Ehrenzeichen  ; weiche  bet)  öf- 
fentlichen ©epringen  unb  Zeremonien 
» getragen  ober  gehalten  werben;  it.  (gto- 
£e  Ehren  , hohe  Ehren)  EhreitffeUen  ; 
Ehrenämter;  SSurbcn;  (Äartcnfp.)  bic 

hochflen  harten  ; rendre  honneur  à Dieu, 
@ott  bie  Ehre  gehen  ; à qn.,  ettten 
ehren  ; einem  Ehre  ( ober  bie  fd)ulbigc 
Ehrflird)t)  Crwetfen  ; porter  honneur  et 
respect  à qn. , jemattben  Ehtcthiethung 
erzeigen  ; ftd>  ehrerbtrthig  gegen  ihn 
bejeigen;  en  (ober  à)  l'honneur  de  qn., 
einem  Jtl  Ehren  ; rendre  les  derniers  hon- 
neurs à qn. , jcmgnben  bie  tefjte  Ehre 
ertbeifen , b.  i.  ihn  ju  0rabc  begleit«!  ; 
mit  |ltr  2eid)e  gehen  \ les  honneurs  funè- 
bres, ba#  £eid)fngcprgnge;  les  honneurs 
mditawes , öie  gcwöhniichen  müttairi- 
fdicn  Ehrenbezeigungen  , tnelche  beit 
®fnerai#perfo!ten  tc.  geleitet  werben  ; 

les  honneurs  de  la  guerre,  bi«  EhreilZei* 
dien , womit  bie  ®efgijung  einer  $e- 
jlung  tc.  , nach  ber  Uebergabe  berfelben, 
abzieht  ; les  honneurs  de  l'église , ’ bie 
Ehrenporzöge,  welche  bte  ©tifter  einer 
Äirche,  bie  Dbergericht#herren  k.  in  ei- 
ner Birdie,  al#  ein  ihnen  jufommenbe# 
SHedjt  genießen  ; faire  les  honneurs  de  u 
maison,  ober  d’un  repas,  bct)m  Empfan- 
ge pon  iôefud)en , bep  einem  ©aftmahle, 
ba#  man  gibt , feinen  ®&£en  bie  gehö- 
rige Ehre  erweifen,  z.^3*  fï«  bewillfom- 
men  , fie  unterhalten , fie  begleiten  k.  ; 
bie  Han#ebrc  retten  ; faire  honneur  à un 
repas , fich  hep  Einem  ©ajlmahle  Elfen 
nnb  fcrtnfen  wohl  fdimecfen  taffen  ; 

faire  honneur  à une  lettre  de  change,  T. 

einen  SBechfelbricf  honorieren , b.  i.  au# 
Ächtung  für  ben  £taffantett,  obglcid) 
biefer  nod)  nicht  remittiert  hat,  acccp« 
tieren  unb  zur  SJerfallzeit  zahlen  ; faire 
les  honneurs  de  qn. , de  qch. , VOlt  einer 
Iperfon  ober  ©oche,  barum  weil  fie  un# 
angehört,  mit  aller  ^efcheibcnheit  fpre- 

Chen  î sauf  votre  honneur,  pop.  3 ht  2öorfc 

in  Ehten,  b,  i,  mit  Erlaubnis  ; 
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feie  ©adje  verbot  ftd)  anberS;  it.  mit 

JU  niflöcn  ; conseillers  d’honneui 
au  s^nât,  ©brcnrütb*  im  ©enat;  enfans 
d’honneur,  dames  u’honneur , filles  d'hon- 
neur etc.,  f.  enfant,  dame,  fille;  un 
homme  sans  honneur,  ritt  cbrVCrgCjTc* 
ner  ?Dtenfd);  vuig.  eilt  €0tr wfd> , hcr  fei- 
ne ©bre  im  £cib  (wtî  sur  mon  honneur, 
ober  blog  d’honneur  etc.,  bep  meiner 
€brt  ; auf  meine  ©bre  ; en  honneur,  mit 
€bren;  je  l’ai  fait  en  tout  bien  et  en  tout 

honneur,  fam.  t’d)  habe  e 6 in  aller  Un* 
fcf>ult>  getban,  obnc  ettvad  Q3ôfe*  habet) 
im  ©inné  ju  haben;  faire  faux  bond  à 
son  honneur,  f.  bond;  réparer  l'honneur 
d’une  fille,  ein  SOtAbcben  rotebet  ju  ©b» 
ren  bringen , h,  i.  hic  ju  «fall  gebrad)te 
$erfott  heiratben;  c’e«t  un  homme  qui 
a de  l’honneur,  et  i(t  ein  »Dîan«/  hcr 
auf  €hrc  (jilti  toucher  (ober  donner  at- 
teinte) à l'honneur  de  qn.,  oher  blesser 
(attaquer)  l'honneur  de  qn.,  einen  ûtl 

feiner  ©bre  (au  feinem  guten  Nahmen) 
angreifen;  jemanbeö  ©btc  antalîen;  flé- 
trir (déchirer)  l’honneur  de  qn. , ctltem 

hie  ©bre  abfdmeihen;  ibn  hureb  33cr> 
IÄumbung  um  feilten  guten  Rahmen 
bringen;  pique-r  d’honneur;  parole  d’hon- 
neur; réparation  d*honncur;  point  d hon- 
neur; f,  piquer;  parole;  réparation;  point; 
Il  y va  de  mon  honneur,  eö  betrifft  meine 
€bre  ; ( f,  aller  ; ) faire  honneur  à son 
siècle,  feinem  3û&rbunbcrt  ©bre  nia* 
dien;  mourir  au  lit  d’honneur,  f,  lit: 
se  faire  honneur  de  qch.,  fîdj  eilte  ©bre 

motauö  niadjcn;  fïd)ô  fur  eine  ©b^ 
fd)Apcn;  ftcf)  ettvatf  jur  ©bre  redeten; 

je  le  tiens  (je  le  prends)  à honneur,  id) 

macbe  mir  eine  ©bre  haraué  jc.;  cela 
lui  fait  honneur,  ba$  madtt  oher  bringt 
ibm  ©bte  ; er  bat  aile  ©bre  bavoii  ; 
mettre  qch.  en  honneur,  ctn?a$  in  2(n- 
feben  oher  in  Aufnahme  bringen;  faites 
moi  l’honneur  de  etc. , tbun  ©te  mit 
hie  ©bre  an;  (ertveifen  ©ie  mir  hic 

©bre  JC.  j ) les  honneurs  de  l’état , biC 
©brenftcücjt  im  ©taate  ; les  honneurs 
de  ville,  bürgerliche  ©brenflmter;  aspi- 
rer aux  honneurs,  f.  aspirer;  point  cher 
place  d’honneur,  (S©ap.)  hie  © farenffcUc  ; 
hie  ©telle  nabe  über  hem  {Dtittelfcbilb, 
in  her  ©brenreibe  (quartier  d’honneur)  ; 
pièces  d’honneur,  ©brenftûtfe;  faire  hon- 
neur à un  rocher,  (©djifiFf.)  fid)  einem 
Reifen  nicht  naben.  Prov.  à tousse  gneur« 
tous  honneurs,  ©bre,  hem  ©bre  gebührt; 
vulg.  nachhcm  hcr  ©afi  itf,  nadjhem  bc* 
toirtbet  man  ihn  ; les  honneurs  changent 
les  moeurs,  ©brcntfanD  macht  gau j an* 
bere  Çeute. 

„Honnir , v.a.  ol.  h.  i.  déshonorer,  jcntatl* 
hen  jpobu  fprecben  ; ibn  verunebreu  ; bc* 
fd)impfeit  ; fcbmAbcii  ; pevbobncu  ; hunni 


soit  qui  mal  y pense,  (ûlô  Umfcbrîft  bc  S 
blauen  #ofenbanborben$  tn  ©nglanb ,) 
hein  fcp  £obn  (ober  £rop)  gebotbrn, 
her  etiva*  arges  habet)  henft;/am.  «tt 
©cbelm,  her  i bôfe  meint. 

Honorable,  adj.  c.  cbrcllPOU;  ©bre  brirt* 

genh;  toatf  einem  ©bre  macht;  tvovort 
man  ©bre  bat;  it,  rûbmlid);  it.  ebrtvür- 
hig;  it.  fd)flpbar  ; it-  anfebnlid);  präch- 
tig (j.  05.  pou  einem  ©affbofe,  im  33er- 
leicbe  mit  ininher  anfebnlichcn  :c.);  it. 
al$  ein  $itel  ) ebrfam;  une  charge 
honorable,  eine  anfebnlidje  05ei>icnuiig  ; 
amende  honorable,  f,  amende;  colonne 
honorable,  (afte  ©riechen  unh  Miner) 
eine  ©brenfüule,  (tvar  boch , unh  jlunh 
auf  einem  nichtigen  ©tubl);  blessure 
honorable , (im  Äricgc)  eine  äBunbe  voit 
vorne;  pièces  honorables,  (SQflp.)  ©breit- 
ffucfc  ; ©brenbilber. 

Honorable  ment,  adv.  auf  eine  fbrMVOUc 
2lrt;  mit  ©bren;  in  allen  ©bren  jc. 

Honoraire,  adj.  c.  hcr  nur  noch  heit  £itef , 
htc  ©brenvotjüge,  îXcdjte  unh  <privilc* 
gien  von  einem  2lmre,  ha*  ev  lange  geit 
beflcibcte,  bcpbebilt,  ohne  jehod)  hic 
©infunftc  havon  ju  geniegen;  conseiller 
honoia>rc,  fin  ©brenratb»  membre  ho- 
noraire, cin  (haé)  ©brcnmitglicb;  tuteur 
honoiairr,  ein  ©brenvorniunb  ; Ôbcrvor» 
munb,  (hcr  nicht  forvobl  hic  ©üter  he« 
Pupillen  felbft  vermaltet,  alö  über  hic 
anhern  23onuünbcr  hie  2lufftd>t  bat). 

Honoraire,  s.m.  ha3  £onorarium ; hic  àh* 
vofatcnçicbübr;  it.  haô  Jponorarium , 
hic  ©ebubr , tvcldic  man  hen  ©eijHichen , 
Siebten  oher  anhern  ©elebrten  fur  ibre 
Arbeit  ober  gehabte  OJîübe  gibt. 

Honorer,  v.a.  cbrcu,  h.  i.  einem  ©lire  er* 
tveifen;  einen  in  ©bren  halten;  viel 
3ld)tung  fur  jemanh  haben;  einen 
bochfdiApen  ; it.  einer  'JJerfon  ober  ©fl- 
ehe ©bre  machen  ober  ©bre  bringen  ; 

honorer  qn.  de  qch. , rineil  Dlit  CttVaî 
beehren  ; honorer  une  lettre  de  change, 
f.  faiie  honneur  à une  lettre  de  change, 
bel)  honneur.  s’Honorer  ( y.  ri/l .)  de  qch. , 
99 f-  fîatt  sc  faire  honneur  de  qch.,  f, 
honneur. 

ad  Honores,  adv.  fam.  (lûteilt.)  IVÎrb  POU 
Titeln  gefagt/  momit  feine  ißcfolhung 
unh  auch  feine  Stniteverricbtungcn  ver» 

fnûpft  fini)  ; un  conseiller  ad  honores, 

fin  £itular*9îatb. 

Honorifique , adj.  c.  in  folg.  : droits  hono- 
rifiques, ©hrcnrcchtc  ; (f.  tuf.  honneurs 
de  l’église,  bf t>  honneur). 

„Honte,  s.f.  hie  ©d>am;  (ber  3ujianh/ 
ha  man  fich  fcbAmt;)  it.  hie  ©chanhe; 
eut  hoher  ©rab  her  Unebre  ; avoir  honte 
de  qch. , fief)  einer  ©achc  fchAmen;  rou- 
gir dehonte,  vor  ©cbam  crrétbcn ; feham, 
rotb  tperhen;  cfic  a perdu  toute  honte 
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Ober  (pro?.)  eil«  a toute  honte  bue,  ober 
elle  a bu  toutes  ses  hontes,  (fonft  bat 
honte  nid>t  balb  eilten  pluriel ,)  fte  bût 
ÛÜC  @d)flm  »etlorcn  J une  mauvaise  honte, 

eine  unjcitige  ©chant  ober  ©lôbtgfeit; 

faire  honte  à qn.  de  son  indiscrétion,  ci* 

nen,  ber  ntd)tß  geheim  halten  fann , 
hefd)imen  ; einen  ©chwaper  te.  ju 
0d)ûnbcn  machen  ; il  est  la  honte  de  sa 
maison,  er  iji  bie  ©d)anbe  (ober  ber 
©djanbflcd  ) fetneß  Jpuufcß.  Prov.  s’en 


» 


retourner  avec  sa  courte  honte,  unoerrid)» 

teter  ©adje  jurücf  fonunen  ; vulg.  einen 
. CQîe^gergang  getban  haben;  mit  einer 
langen  9ïafe  abjicben.  . 

„Honteusement,  aa'v.  fd)ÜHbudKrWeifCÎ  ûllf 

eine  fdjünbliche  ÄrtJ  mit  ©chimpi  unb 
0d)anbe.  ....  . 

Honteux,  euse,  adj.  bet  ©bet  bie  fîch 
fchömt;  befdnSmt;  fdiamroth;  «ï.  blé* 
bei  fdjûchtcuii  »erlegen ; it.  frfjAnbltd)/ 
febimpflid)  î être  honteux  de  qch.,-  f. 
avoir  honte  de  qch.  ; les  pauvres  honteux , 
bie  i^außarmen;  le  morceau  honteux, 
/am.  ber  lebte  ©iiTeit , ber  in  ber 

@d)ûiï<l  bleibt;  les  parties  honteuses, 

bit  ©dringlicher  ober  ©diamtheile; 
bie  ^eugungß*  ober  bic  ©eburts'glicbcr; 

être  la  partie  honteuse  d'une  compagnie. 

Jîg.Jam.  ber  ©cbûitbflecF  einer  ©cfell- 

fdbûft  feOti;  les  artères,  les  veines  hon- 
teuses, Tw  Me  ©champulßabcrit,  bic 
©diamblutûbcrn  ; il  n’y  a que  les  hon- 
teux qui  perdent,  prov.  mit  bie  ©lôbcn 
îommett  su  fur$;  vulg.  ein  blôbct  #unb 
n>irb  feiten  fett.  , :i  ./• 

Hôpital,  s.  m.  ein  (baß)  £ofpitûï;  vulg. 
©pital  ; ( heißt/  nach  feinen  »erfchtebc« 
neu  ©cfUmmungcn,  halb  ein  Firmen* 
&aitß,  halb  ein  tfranfenfjauß/  gajareth/ 
©ieebhauß  tc.)  d.ßg.  ein  gajareth/  b.  i. 
ein  ipauö,  worin  Meß  franf  barnieber 
liegt;  — militaire,  cm  Äriegßbofpitül} 
4triegßlflja*eeth  ; — ambulant,  ein  Selb* 
hofpital,  Stlblaiarethi  — *ur  mer,  ober 


vaisseau  servant  d 'hôpital,  ein  ©echofpi* 
tftl;  ein  Joofpitalfchiif;  Äranfenfdjtff. 


J*g.  cela  vous  conduira  à l’hôpital,  baß 

wirb  euch  an  ben  ©ettelfiab  bringen; 

prendre  le  chemin  de  l’hôpital , ftd)  biivdj 

thbrichtc  Slußgabentc.  jum  armen  SOlann 
machen. 

„Hoquet,.#,  m.  bet  ©dj  luchsen  obcr©d>lu- 
den  ; le  hoquet  de  la  mort,  bet  &obCß« 
fd)lud)jen.  Fig.  être  au  hoquet  ober  au 
dernier  hoquet,  in  ben  lebten  ^ftgen  lie* 
gen,  il  en  a toujours  le  hoquet,  Jam.  er 
fann  bie  alte  ©eleibigung  noch  nicht 
»ergeffen  ; vulg.  eß  fipfjt  ihm  nod)  immer 
baoon  auf. 

„Hoqueter,  v.  n.  abus,  flûtt  avoir  le  hoquet , 

fchluchjen  ; ben  ©ddudjjeit  haben. 
v>Uoqueton , s.  m.  (ehern.  in  ftranfr.)  ein 


gefftdteß  SDUntefchen  ober  Oberfletb  ber 
geringem  ©erichtß-  unp  ^ofisepbebirn* 
ten  ; it.  ein  J^Äfcher  Socr  nieberer  @e* 
richtßbebienter. 

Horaire,  adj.  c.  (SlflrOH.)  ftünblich*  utt 
cercle  horaire , etn  ©tunbcnjirfcl. 

„Horde,  s.  J.  eine  Jporbe;  eine  (in  8fien 
unb  Slfrifa)  hcrummanbernbe  ©efell- 
fchaft  Tataren  ; les  hordes  esclaves , mépr. 

now.bie  ©flaoenhorbeu/  b.  i.  bie  $9tteth* 
truppen  ber  feinbltchen  (farblichen) 

dichte. 

Hurée,  s.f.  oi.  ein  ©(hauen  ein  fchncH 
oorùbergehcnber  ©türm,  labrcgen  ober 
Jÿagel. 

Mores , adv.  ol.  ie%  tîiçt. 

„Horion,  s.  m.  oi.  etn  harter  ©tofj  ober 
©d)lag  auf  ben  Äopf  ober  auf  bie 
©chultetn. 

Horizon,  horison,  t.  m . bfV  ©eftchtßfreiß/ 
JpOrijOntî  l’horizon  sensible  ober  visuel, 

ber  feheinbare  ober  fîchtbare  £ortsont/ 
b.  t*  berjentge  Ûrt  ber  ©rbflüche/  biß  su 
welchem  mait  ficht/  wenn  man  im  ftrepen 
ijt/  unb  wo  Fimmel  unb  (Erbe  §ufararacn 
SU  flogen  fcheinen. 

Horizontal,  horisontal,  aie,  adj . hortSPnUl; 

wagerecht;  wafferrecht;  mit  bem  £ott* 

• Sont  parallel  laufenb/  ber  ebenen  gliche 
gleich  / worauf  man  fîch  befinbet;  (©erg- 
bau)  fohltg  ; cadran  horizontal,  eilte 
iporisontal-©onnenu&r;  eine  liegenbe 
wagerechte  ©onnenuhr. 

Horizontalement,  horisontalement , adv.  ho- 
rizontal ; mit  bem  £ovisoitt  parallel  ; 
wagerecht  k. 

Horloge , s.f.  ein  Uhn  ©chlagu&r;  ein  (baß) 
Uhrwerf  ; inf.  eine^burmubr  ; (©chifff.) 
eine  halbe  ©tunbe;  weil  man  auf  beit 
©chiffen  mehrcutheilß  ©anbuhren  hat/ 
welche  alle  halbe  ©tunbe  ablaufen  ; it • 
( ober  — de  sable,)  eine  ©anbuht/  Htf* 
auf  ©chtffnt/  (fotlfl  pl-us.  sablier);  — à 
pendule,  f.  bloß  pendule;  — solaire  Ober 
au  soleil , eine  ©onnenuhr  ; (f.  cadran  ;) 
l’horloge  dort,  bif  Uht  ffebt;  reculer  l’hor- 
loge, bie  Uhr  surudstehen;  des  heures 
d’hoiloge,  ©lodcnfîunbfn  ; il  n’est  jamais 
tard  à son  horloge , prov.  fam.  (p.  cillent 

foulen)  nach  ferner  Uhr  iflcß  noch  im- 
mer früh  genug. 

Horloger,  s.  m.  ein  Uhrmacher. 

Horiogère , s.f.  eine  Uhrmacherin». 

Horlogerie,  ».f.  bie  Uhrmad)ctfunff. 

Hormis,  prip.  außgenomntenj  au^er. 

Horographie , ober  horologiographie,  s.f.  T. 
pl.ua.  gnomonique. 

Horométrie %sf.  T.  bie Äunjl, bie ©tUflbclt 

eiujutheilen/  unb  bie^etts«  beredten. 

Horopter , s.  m.  (Optif)  baß  ©ehejiel  ; bie 
gerabe  Einte  / wel^e  biirch  ben  ^unft 
ges^aen  ig/  wo  bk  ©ehwm  ber  bepbeu 
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Slugen  (axes  optique»)  $ufammcndoßen, 
tint)  weldie  mit  bcricnig<n£mie,  bie  and 
bern  SXittclpunfte  be«  einen  gugapfei« 
in  ben  be«  anberu  gejoden  wirb,  parallel 
lAuft. 

Horoscope,  s.  m . et  f.  (îldrol.)  ba«  *ftati» 
pit&tßeüen;  ba«  Söabriagen  au«  bem 
©tanbe  ber  ©edirne  unb  aud  bem  <JMa« 
ttetenlauf;  (ÜKatbcm.)  ein  ©tunben. 
leiaer;  un  diseur  d’hoioscope,  ein  ÇRati* 
»itAtdettcr,  ^lanetendefleri  faire  (tirer, 
dresser)  l’hoioscope  de  ober  à qn.,  einem 
bie  sftatiöitAt  ficUen  ; einem  feinen  Pla- 
neten (teilen;  faire  l 'horoscope  d'unr  affaire, 

fig • ben  Stuögang  einer  ©acte  porter  fe» 
ben,  unb  porter  perfunbigen. 

Horreur,  s.f.  ba«  ©ntfeijen  ; ©raufen;  ein 
mit  einem  ©(bauet  perbunbener  hoher 
©rab  be«  ©cfcrccfen«;  ber  ©rAuel; 
Sfbfcbcu;  it.  qq  f.  ein  mit  einer  2lrt  €br* 
furcht  perbunbener  ©chauer;  it.  ba« 
©rauen,  ber  ©rau«,  ba«  ©rAuliche, 
($.55.  des  ténèbres,  ber  ^inderniß  :c.); 
it.  (ber  ©rAuel,)  bie  Slbfcbeulichlcit  ei* 
ne«  Verbrechen«  sc. ; it.  ©rau«,  roirb 
auch  pou  ©egcndAnbcn  be«  2lbfd)eue« 
smb  ©raufe«  gefügt;  it.fam.  horreur, 
(pon  febr  hAßlicben  perfonen  unb  ©a- 
eben)  etwa«  Stbfdjeulidjc«  ; abfeheulieh; 
(Vîcbic.)  ber  hochde  ©rab  be«  ’Slbfcheue« 
por  gewiffen  ©peifen,  ©ctrAnten  ober 
Sirjenepen  ; les  horreurs  de  la  mort,  bie 
©djrecfcn  be«  îobe«;  cela  fait  hwreur, 
biepor  (ober  hierüber)  entfett  man  fid); 
avoir  horreur  d’une  chose,  (nur  Pon 
©achetl)  avoir  de  l'horreur  pour  qn. , pour 
qcb.,  avoir  en  horreur  une  chose,  einen 

Sfbfeheu , ein  ©rauen  por  etwa«  ober  por 
jemanben  haben;  perabfdieuen;  être  en 
horreur  à qn.,  jemanben  ein  ©egendanb 
be«  21bfd)cue«  unb  Jpalfc«  fepn;  pon 
jemanben  perabfeheut  werben  ; une  sainte- 
horreur,  rin  heiliger  ©chauer;  ein  hH* 
lige«  ©tauen;  tout  fut  rempli  d'horreur 

et  de  sang,  alle«  war  mit  ©chrccfen  unb 
Q5tut  erfüllt. 

Horrible,  arÿ.  c.  ûbfd)eurid)  ; entfefilich; 
fchrecfltch  ; erfchrecflid)  ; arAßlid>  ; 
fcheußlid);  fürchterlich  ; it.fam.  ab* 
(ehe  il  (ich  ober  cntfeçlich,  b.  t.  über  bte 
Çfôafjcn  aroft  ; außcrorbentltdi;  une  dé 
pense,  une  faute  horrible,  fin  ûbfcheilli« 

cher  OCufwanb;  fin  abfcheulicher  jebler. 

Horriblement , adv.  atlf  etlîC  abfchcUÜdîe, 

entfePliche  rc.  2lrt  ; it.  über  bie  Ma- 
fien IC.  ; ce  livre  est  horriblement  mal 

Écrit,  biefe«  ©uch  id  ûbfchculidj  fdjlccht 
gcfdjricbcn. 

Horripilai  ion,  s.f.  (îfôebic.)  bû«  ©Chaubfm 

ber  -On ut. 

j.llois,  prip.  außer;  (af«  Vorwort  be« 
Orte«,  aud>:  außerhalb;;  it.  (außer,) 
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hors  He  la  ville,  außer  (ober  außerhalb) 

ber  ©tûbt  ; il  demeure  hors  de  U porte, 

er  wohnt  braufien  por  bem  £bote  ; 
er  wohnt  autierbotb  be«  $horô;  ( ï>od) 
fagt  man  auch  : il  demeure  hors  la  porte 
Martin,  er  wohnt  braußen  por  bem  >9îar* 
tin«thore;)  on  le  dit  hors  de  danger,  fg 
heißt,  et  fep  außer  ©efahr;  hors  d’ici! 
fort  bal  fort  bamttl  herau«  bamit! 

quand  nous  serons  hors  de  l’hiver,  tpenn 

wir  ben  SBinter  werben  überdanben 

haben;  cela  est  hors  de  saison,  bifß  ifi 
außer  ber  £fit;  être  hors  d'haleine,  au- 
ßer atbem  fepn;  hors  de  prix,  aar  au 
theuer;  hors  de  doute,  außer  Zweifel; 
être  hors  de  son  bon  sens,  nicht  recht 

bep  ©innen  ferm;  nicht  bet)  polltm  Ver- 
daube  fepn;  hors  de  propos,  f,  propos; 
ils  sont  hors  de  table,  jff  fmb  bereit« 
pon  ber  £afel  aufaedanben  ; fie  fiçen 
nicht  mehr  bet)  îtfche;  être  hors  de  soi- 
roeme,  fg.  außer  fui  fepn  ; (wenn  ho« 
ausgenommen,  ohne,  heißt,  fo  regiert 
C«  ben  Accusatif  ;)  hors  sa  fille,  außer 
(ohne,  ober,  au«genommeu,  ober,  bi« 
auf)  feine  Tochter;  j’ai  vistê  par-tout, 
hors  sous  la  table,  id>  habe  überall  nach* 
gcfucht,  außer  unter  bem  £ifche;  ho« 
cela,  je  suis  etc.,  biefc«  au«geitommen , 
fo  bin  id)  te.  ; hors  de  le  battre,  il  ne 
pouvoit  pis  le  traiter  plus  mal,  er  foutltC 

ihm  nid)t  Arger  begegnen,  nur  bie 
©chlAge  fehlten  noch  ; T.  ce  cheval  est 
hors  du  montoir,  bieff«  pfftb  htnft  am 
Vorberfuße;  — est  hors  d’école,  -bat 
fehon  feit  langer  Seit  feine  ©chulcn 
nicht  gemadlt;  — manie  hors  la  main, 

* mad)t  außer  ber  fpattb  bie  ©chute; 

hors  de  page , s.  m.  f,  page. 

„Hors  de  Cour , s.  m.  (jur.)  ein  ©pruch  , 
woburd)  bie  partepen  abgewiefen  wer- 
ben. 

Hors  d’oeuvre,  s.m.  (tfochf.)  fine  51rt  Î5ep- 
e(fcn  ober  gwifchengericht;  (£itter«tur) 
eine  Sftebenabhanblung;  X)igreffion;  (f, 
aud)  hors* oeuvre). 

Hors-oeuvre,  adv.  (53auf.)  außerhalb  be« 
©ebAube«;  an  ber  au«wenbigcu  ©cite 
be«  ©ebAube«. 

Hortoiage,  s.  m.  berjenige  £hcil  fine« 
Äüchengartcn«,  wo  inf.  bie  JCüc&cn- 
frAuter  fmb. 

Hospice,  s.  m.  ein  (ba«)  ^ofpitium ; ein 
Heine«  ßrbensbau« , worin  inf.  bie 
burchreifenben  Mönche  eine«  gewiffen 
Crbenö  beherbergt  werben;  it.  ein  in 
großen  ©tAbten  angelegte«  fyaui , wor- 
ein bie  £anbflöder  in  £rieg«$eiten  (luch- 
ten; it.  berjenige  £h«f  fine«  Äloder«, 
wo  bie  fremben  ©Ade  beherbergt  werben  j 
hospice  de  charité , ein  Ernten  hau«. 
Hospitalier,  iére.  adj.  gaftfl*CI);  //•  td  ûUCft 

ein  55ci)iîûhmc  ber  Kitter  gewiffer  mi- 
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titârifchen  Orten , g.  05.  ter  ç&taltbefer» 
rttter»  religieux  hospitaliers,  tint  s.  f. 
hospitalières,  otet  religieuses  hospitalières, 
Hofpitalmônche,  Hofpitalnonncn,  wel* 
d)f  in  tnt  Hofpitôlern  tie  itranfcii  war* 
ten;  it • s.  le  grand  hospitalier,  ter  ©roß« 
bofpttalier  bepm  $)îaltbcfrrorbcn. 

Hospitalité,  s.f.  tie  ©aftfretjbeit. 

Hospodar,  t.  m.  £ofpobar;  ein  $itel  ter 
waflachifchen  unt  moltouifchen  gùrften. 

Hostie,  s.f.  tad  Dpfettbier;  (pon  (£brifto) 
taö  Opfer;  it.  tie  Hoffte  ben  tem  teil. 
Abentmaljl/  tint  ben  ter  SM e. 

Hostilement,  ad v.  teinblich;  fcintlicberrocifc; 
ald  fin  geint. 

Hostilité,  s.f.  eine  geinbfeligfcit  (frieg* 
fubrenber  »OîActte  ). 

Hôte,  s.  m.  ter  ©irtb,  t.  i.  ter  ©aft* 
wirtb,  ©aftgeber;  **•  ter  ©aft,  oter 
greinte,  welcher  oon  einem  ©aftroirtbe 
gegen  'Bejablung  gci'peift,  ober  auch  be» 
herbergt  wirb;  it.  tet  J5>ttu«hcrrj  «Pîtctb* 
herr;  ter  €igentbtimer  eined  Jptwfesf;  it 
p.us.  ftatt  locataire,  ter  tDîietbmann ; 
it.  qqf.  überhûupt  flatt  étranger,  s.;  it. 
(ter  ©irtb,)  ein  jeter,  ben  tem  man 
ald  ©aft  unentgeltlief)  fpcift,  oter  auch 
(wie  0olbaten)  im  ûuartier  liegt;  table 
d’hôte,  eine  $afel,  woran  ihrer  oiele 
jufammen  fpeifen , unt  jwar  um  einen 
feftgefcijtfn  tyreid  ; il  vit  à table  d'hôte , 
er  fpeift  in  einem  ©trtbdbflud  am  öf- 
fentlichen £ifcb.  ■***•  er  Prov.  l”  hôtes 
des  bois,  (poet.)  tie  ©albbewohner,  t.  i. 
tie  SDÔgel  ; il  est  l’hôte  et  l’hôtellerie , 

et  ift  £och  unt  Äeller;  er  ift  tad  gafto* 

tum  im  i?au$;  compter  sans  son  hôte, 
tie  «Rechnung  ohne  ten  ©irth  machen  ; 
bon  visage  d’hôte,  fin  freuntliched  ©e* 
ficht  nom  ©irtb  ift  t ad  befte  ©ertcbt. 

Hôtel , s.  m.  ter  Vûftûft  (tad  ^>auö)  eines) 
pornehmen  ^errn;  ein  (tad)  Hôtel; 
(o/.  ter  tyallaft  ted  Äbnigd  oon  granf* 
reich,  taher  : grand  piévôt  de  l’hôtel; 
maître  des  requêtes  de  l’hôtel;)  it.  über» 

haupt  ein  großes  öffentliches  ©cbÂutc; 
inf.  ein  großer  berühmter  ©afthof;  hô- 
tel de  ville,  bad  SRatbbaud;  ©tatthaué; 
l’hôtel  Dieu , tad  Äranfenbofpital  ju 
OJatidî  hôtel  des  invalides,  tad 
Ittenhaud  gu  OJarid;  hôtel  des  monnoies, 
tie  ÇDîùnje;  maître  d’hôtel , ter  Jpaud« 
bofmeifter. 

Hôtelage,  Hostelagc,  t.  m.  ol.  t ♦ i.  logement, 

tad  Ouartier;  it.  eine  gereifte  Abgabe 
an  ten  ©runtherrn. 

Hôtelier,  s.  m . iére.y!  unt  pl."s.  hôte, 
hôtesse,  ter  ©nftwirth;  tie  ©aftwtr» 
thinn;  it.  (in  einigen  .flôftern)  ter» 
jenige  £beil  einer  großen  Abtep  ; ter» 
jenige  gRôncb , welcher  tie  gremben  be- 
wirket unt  pflegt. 

Hôtellerie,  s.f.  ein  ©ûfthofî  (j>Lus . hôtel, 
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auberge  ;)  it.  ber  jenige  îbeil  einer  großen 
Abteç  ober  eined  tflofterd,  ter  jur  Auf- 
nahme ter  gremben  teftimmt  ift;  (f.  auch 

hôtellerie,  prov . ) 

Hôtesse,  s.f.  tie  ©irtbinn  ; £audwirtbinn  ; 

(f.  tie  Bcbeutungen  p.  hôte  u.  hôtelier). 
“Hotte,  s.f.  ein  £ragforb;  (ein  folchcd 
hôlgcrncd  îraggcfàfi  heißt:)  eine  Butte; 
(Bauf.)  hotte  de  cheminée,  ter  pptami- 
tenfivitiige  ORantel  eined  Âûcheiifchorn* 
fteind;  fausse  hotte,  ein  unrichtig  lau- 
fenter (auebfang;  /e.  ein  blintec  Siaucf)- 
fang. 

„Hottée,  s.f.  ein  £ragfotb  toll;  //.  eine 
Butte  voll. 

„Hottereau,  s.m . T.  ein  f leinet £ragfotb ; 
inf.  pou  lingefchAlten  ©eiben. 

„Hotteur,  s.  m.  hot  te  use , f.  bet  Otft  tif 

eilten  îragforb  trÄgt»  it.  ein  Butten- 
träger;  eine  Buttenträgeriim. 

„Hou,  hou!  interj.  ein  gewiffer  £uruf ter 
3Äger  an  tte  £eithunte;  it.  (pou  einem 
alten  bofen  ©cib)  une  vieille  houhou, 
pop.  injur.  eine  alte  Zettel;  eine  alte 
(Schachtel. 

„Houage  ober  houache,  t.  m.  ber  SfDegftricf) 
oter  tie  Bpur  pou  einem  fegelnten 

©Chiff;  (f.  Sillage). 

„Houblon , s.  m.  ter  £opfcn  ; (eine  tyflönje). 
„Houblonner,  v a.  la  bière,  T.  bûd  BtCt 
hopfen  ; tem  ©ier  Hopfen  geben  ; ftopfen 
tnd  55ier  thun;  tad  *Biet  mit 
braitetv 

„Houblonniére,  s.f.  fin  (tûd)  ^)Opfenfelt  î 

ein  Hopfengarten; 

„Houe,  s.f.  eine  ôaue,  ein  .darft; 

it.  eine  îOîôrtefhaue;  ein  (ta5)  SRühr- 
feheit,  ten  Âalf  tamit  onjumachen. 
„Houer,  v.  a.  et  n.  hafctt;  fûrften. 
Houhou,  s.f.  f.  hou,  hou! 

„Houille,  s. f.  eine  Art  ©tcinfoblen. 
„Houlette,  s.f.  ber  ®d)4fcrftab;  Wirten« 
ftab;  (©Ärtncr)  eine  ArtÄeUc,  womit 
tie  3»icbc(n  unt  tyfïangen  aiidgchobcit 
unt  perpffanjt  werten;  depuis  le  sceptre 
jusqu’à  la  houlette , fig.  prov.  t,  i.  POIU 

Hofften  bid  juin  Wfbrigftcn. 

„HouDe  ober  houle,  s.f.  T.  eine  auf  tem 
Oteer  jurûcfgeblicbene  ©elle,  nachtem 
ter  ©turmuorbep  ift;  (€tfert&anbe()  eût 
eiferner  ober  fupferner  gleifchtopf. 

„HouUeux  ober  houleux , euse , adj.  Wtrb  POtt 

tem  ÇDîcer  gejagt,  wenn  ed  nach  einem 
0turm  noch  hohe  ©eilen  wirft. 
„Houppe,  s.f.  ein  Üuaft,  (eine  Üuafte;) 
(wenn  er  jur  Jierte  tient,  auch:  eine 
îrottel;  it.  (i  poudrer,)  eine  Filter- 
guafte;  houppes  nerveuses,  (Anatomie) 
^eroenbufchchen.  (3ft  nicht  mit  huppe 
ju  perwechfeln.) 

„Houppée , s.f.  T.  tad  Auffteigen  einet 
©elle;  it.  tie  3eit,  währenb  welcher 
fich  eilt«  ©eBe  erhebt. 
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»Houppl , éet  part,  et  adj.  f.  houpper ; fleur« 
houppées,  graines  houppécs , (-Botû!!.  ) 

Blumen  nnb  ©amen,  welche  bùfchcl* 
weife  bnfammen  fah«i  / unb  oben  eine 
, Æronebilben. 

„Houppelande,  s.f.  eine  2lrt  tîeberrocf. 
„Houpper,  v.a.  T.  mit  filKtH  ÛUûft  jif* 
ren;  Drobbcln  an  ctwnb  (§.  ‘5.  an  jran* 
fen)  machen;  it.  bie  fleincn  Ûuàjrchfn 
»ont  an  bie  befrei  machen  ; it.  ben  3^ 
gern  prüfen , baß  man  bas  Sßilb  ange« 
. troffen  babe;  — de  u laine,  jf.  SQotte 
fÄntmen. 

„Houppier,  s.m.  (in  einigen  SOtanuf.)  ein 
SöottfÄmmcr;  (ftorflw.)  ein  SSaum,  bem 
man  bie  Steife  abgefchnitten , unb  nur 
bie  floppe  (ober  ben  ©ipfel)  fahen  gc* 
ïafîen  bât. 

,,liouraillis , ».  m.  T.  eine  kuppet  elcnber, 
((fähiger/  unb  |ut  3agb  untauglicher 
#unbc. 

Hource,  s.f.  T.  eine  <5rnjTe,  ein  gemiffeb 
<un  €nbc  einer  ©c,gelfaHge  befeftigteb 
. ©eil. 

„Hourdage,  ».  m.  T.  ein  noch  rauhe«  îOtauer* 
ttjcrf  ; it.  ba«  fllcibwerf  oDer£efjmwcrf 
. an  einer  geflochtenen  boljcrnen  Sanb. 
„Hourder,  v.  a.  T.  eine  «Dtaucr  ober  ÏOanb 
mit  SRortel  ober  flair  grob  bewerfen; 
it-  ben  ftußbobeti  eineb  Simmerb  auf 
Satten  machen;  il  c6t  crotté  et  hourd^, 
prov.  er  i(l  über  unb  über  mit  Äoth  bc* 
forint/  wie  ein  £cbmtretcr. 

Hourdi , ».  m.  T.  f.  lisse. 

„Houret,  ».  m.  ein  fleiner  unb  fcfjlcdjter 
3agbbunb. 

„llouri,  unb liouris,  s.f.  fo  nen« 
neu  bie  SRabomebaiier  bie  Reiber/  mel« 
die  ciitfi  im  tyarabieb  bie  Söonite  bet 
SluberwÄhlten  beb  SRabomeb«  erhoben 
werben. 

„Ilourque  ober  houcre,  s.f.  T.  et«  #ufer 

ober  £uefer  ; eine  2lrt  hoHÄnbifcherfaht« 
jeuge  mit  einem  platten  fBobcu  k.  welche 
so  bib  3oo  Sonett  fuhren. 

„Hourvari,  s . m.  T.  (ein  ©efehrep,  womit 
bie  3&gre  bie  Jfnmb-e  juruef  rufen , wenn 
fie  bie  § Ährte  verloren  haben,)  hier« 
her;  bcrwÄrt«;  it.fig.fam.  ein  großer 
£umult  unb  farm , it.  ein  unoermuthe* 
ter  Zufall  ober  ©treid),  bet  in  ben 
5öeg  fommtj  it.  ober  houvari,  (auf 
einigen  amerifanifchen  3ufc(n,  citt  ge» 
wiifer  Sanbwiub,  welcher  ftch  täglich 
gegen  ©oitiiemiutergang  erhebt,  unb 
meid  mit  «Regen  unb  Donnerwetter  bc* 
gleitet  ift. 

„Housé,  éc y adj.  oh  naß,  unb  mit  floth 
hefubelt. 

„se  Houser,  v.  rèjl.  oh  ©tîcfclcttcn,  ©Û* 
mafchcn  aitjiehen. 

„Houseaux,  ».  »•  ph  oi.  ciue-Sfrt  ©cma« 
fchcit  ober  Stiefeletten;  ü y * -ivssè  scs 


houseaitt . prov.  pop.  bpti  $tt  it  fttf 
©rab  beißen  mußen;  (oergl.  gr^gue).- 

„HoaspiiUi , v.a.  fam.  et  plais,  einen  herum« 
jerren;  it.  einem  bie  flicibenerfrùppein, 
gerbruefett  ; it.  einen  lächerlich  herauf« 
fleibett»  st  II  uspiiicr,  ç.  rcc. . einander 
herum  serren  ober  herum  raufen;  (pou 
Äunben)fich  mit  etnanber  herum  beifatt , 
herum  laufen;  cinanber  Überwerfen;  //. 
ßg-  heftig  miteinanber  bifputieren,  jan- 
fen  ober  faeitett» 

„Houspiiion,  s.  m.  pop.  bie  $}artnet4f  ; 
hob  fleine  ttebetbletbfel  von  Söetn  , 
S5ier  jc.  , welcheb  eine  ^erfon  im  0lafr 
gelaffen  hat.  im  > 

„Houssage,  ».  m.  bab  Stbfehte«  ober  Slh- 
wifdjen  mit  einem  Äehrbefcit  ober  Äehr- 
wifd)  oon  @tcd)palmen  (houx)-,  it.  T*. 
bab  'Srcterwerf,  womit  eine  ©inbmühle 
rings  herum  oerfieibet  iß;  bab  «Stühlen« 
häUb.  . ; 

„Houswie,  s.f . ein  (bab)  ©ebufc h von 
©techpalmen.  ^ 

„Houssard  ober  housard , (cor.  husard,)  s.  vn. 

ein  £ufar,  b.  i.  ein  leid>t  bewaffneter 
ungarifcher  «Reiter  ; ober  überhaupt , 
ein  nach  2trt  berfelbcn  gefleibeter  uub 
bewaffneter  Leiter;  à la  houssarde,  noch 
^ufarenmanier. 

„Housse , s.f.  tint  ©chabrarfe;  eine  %xt 
fpferbcbeeFe;  it.  ein  Uebrrfrug  ober  eine 
Decte  über  fofaare  pöbeln  jc..;  />•  bte 
DccFe  über  ben  Äutfchenfiih  i & T«  ein 
(bab)  ©d)äfb*  ober  ©ri)5j>feiifc#  mit  bet 
SöoÜe,  womit  bab  Äummet  btr  ©e* 
fchirrpferbe  bebetf  tobet  überzogen  wirb  ; 

housse  de  pkds , ober  housse  en  soutien  , 

c<ne  ©chabracFe,  bie  bib  au  bie  ©teig« 
bugel,  ober  bib  unter  bie  ©chuhe  beb 
«Reiter«  hinunter  geht*  <-■>-•?  m< 

„Houss^e,  s.foi.  ein  «IHahrcgen,  ©c Witter« 
regen  ®ou  fur|er  Dauer, 

„Housse-paillier , s.  m.  ol.  ein  fchmu$tgfr 
©tüfljunge,  Äuchenjunge."  ' 

,,Hous«é,  ée,  part  et  adj . ûbgefehrt  K.  » 
cheval  housstf,  (SSûp.)  fin  Çf«b  lUlt 

einer  De  de  ober  ©chabvacfe. 

„Housser , v.  a.  mit  einem  ©taubhefen 
ober  Äehtwifd)  von  ©techpalmcn  (hoox) 
ober  oon  einem  anbern  ©cdràud)e,  ab* 
fehren;  etwa«  aubftâuben;  il  a ^té  bien 
hoüssë,  ßg.  fam.  man  hat  ihm  ben  ®u« 
cfel  gefegt;  vulg.  er  iff  weiblich  aubge« 
prügelt  worben. 

„Houssctte,  s.f.  ober  housset,  ».  sn.  T. 
eine  beutfehe  Jalle;  eilt  beutfehet  Stie- 
gel / b.  i.  eine  3lrt  ©chloffer  an  £of« 
fern  tc.,  bie,  wenn  berDcdel  |ufàüt, 
einfchließen. 

„Mousseur , ».  m.  ein  Slbfehter,  BubfMubcr; 
(f.  housser). 

„Houssiércs,  s.f.ph  ol.  f,  houssaie. 
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„Houston«,  #./.  eine  ©erte;  ein  fchwattfe« 
(BtiHdjcn  jum  &u«t(opfeti;  «•  eine 
©picfjgerte  Der  Leiter. 

,jîoussinerf  v.  a.  niit  einer  ©erbe  ttU«* 
Hopfen  ober  au«(tÄuben. 

, »Houssoir , s.  m . ein  ©taubbefen  ober  Jïebt* 
wifd),  inC  non  Stechpalmen  (houx); 

— de  plumes , ein  Jleberwifcb.  « „ * 
Houx,  s.m . bte  ©tempalrae;  houx-frelon, 
,obet  le  housson,  ber  S&Âufebo  wi;  (©tau* 

bengcwÄchfe).  - . 

„Hoyau,  s.  m.  eine  &rt  £aue,  JÇ>acfc;  ein 
Saxfl  mit  &wcp  g in  fer*  «ber  gaefen; 
audj,  eine  JReut&aue,  «Reute.  >.* 
„Huage , s.  m.  (auf  ber  5*40 ) ba«  ©e* 
fd>tcp  ber  Bauern,  welche  ba«  233ilb 
treiben.  ' - ,<♦<*  t*  . 

„iiuard  ober  hiwrt,  j.  m.  ber  SÄecrabler , 
fiiïfiaWH  (ein  «Raubuogel). 

„se  Hubir,  v.  r*fl.  ßatt  8e  hérisser,  fief) 

Muhen. 

„Huche,  *./.  berBacftrog;  iu berBrob* 
faßen;  ein  lÄnglichec  itaflen , worin 
ba«  Q5toî>  unb  ba«  £ifcbgcrÂtb  perwabrt 
wirb;  A.  (de  moulin,)  ber  9!)lcblfaftcn 
tn  ber  Double»  navire  ober  va;sseau  en 
huche , T.  ein  fange«  ©ebiif  mit  einem 
febr  langen  #intertbeil;  il  est  enflé  (bouffi) 
du  vent  de  la  huche,  prov . er  bat  runbe 
Baden,  man  ficht  ihm  feine  «ftotb  an. 
„Huchement,  s.m.oi . ein  laute« SRufenpon 
weitem. 

„Hucher,  v.  a.  ol.  einem  fdjrepen , laut 
rufen  ober  pfeifen,  baff  er  fommenfoü; 
T.  Pie  3agbb«nbe  Serben  rufen;  son 

serviteur  je  me  huche , burl . irf)  UCttUC 

mich  feinen  Wiener. 

„Huchet,  s.  m.  (faf,  in  Sß)ap.)  CÎU  (büö) 

ÿoflbprn,  ^agbhorn. 

,,Hue  ober  hue-ho,  interj.  ja;  fm;  ^Ott ; 

(ein  Söort  ber  Fuhrleute,  bie  tyferbe 
aujutreiben  ). 

„Huée,  *./.  cigentlid),  ba«  ©efebrep  ber 
treibet  auf  ber  Böolftiaab;  ü.ßg,  ein 
ungeßurae«  JpobngelÄcbter  unb  ©e« 

fdjrep  » on  excita  les  huées  du  parterre 
contre  lui,  man  brachte  ba«  parterre 
: gegen  if;n  auf  / bag  e«  ihn  au«|ifd)te; 

(f.  huei). 

Huer,  9,  a.  (le  loup,)  hinter  bem  SBolf 
her  fchrepeit,  um  ihn  aufjutceiben,  ober 
ben  su;u  jagen;  *v.  huer,  fig. 

— qn.,  bMjuenb  hinter  einem  her 
fchrepen,  einen  autfpfeifen,  au«jifchen, 
auöflatfd&en. 

„Huette,  s.  f ber  bahnte  ocrfchicbcner 
Sirten  bet  Çîaehteule. 

„Huguenot,  otc,  r.  ein  Jpugcnott;  eine 
Jpugcnottinn  ; ( fo  würben  ebebeffen 
bie  ^Reformierten  unb  Lutheraner  in 
Jranfreid)  oon  ben  SRömifchfatbolifthen 
au«  Sßeracbtung  genannt  ;)  a.  adj.  $u* 
0cn»ttif(6«  ; 
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„Huguenotisme , s.m.  bie  gehre  ber  Huge- 
notten. *■  - - 

„Huguenotte,  s.f  ein  f leine«  eiferne«  ober 
irbene«  Oefd&en,  mit  einem  eifernen 
•topf  barauf;  it.  ein  mebrige«  irbencö, 
einer  Bratpfanne  Ähnliche«,  Äud\en* 
gefchirr;  des  oeufs  i la  boguenottc , (f  per, 
welche  mit  ber  Brühe  oon  einem  £am* 
melshraten  jugerichtet  finb. 

„Hui,  adv.  ol.  unb  (iur.)  (WOPOtt  aujour- 
d’hui herfommt)  heute;  ou  lui  a donné 
assigoation  d*hui  en  quinzaine,  man  hat 

' ihn  auf  heut  äber  oieijeh»  üov- 
gclabcn. 

Huiau,  s.  m.  ein  ^ahnrep  ; (tfl  noch  in  bet 
ehemahl,  tyifarbie  gebtaudifid)). 

Huile,  sj.  ba«£)ehli  — d’olive,  £)tiöfrt«» 
ohl»  Baumohl»  — de  noix,  9îu6ôhl*  ' 
. — de  navette , SRübÔhl  ï ( SRepÔohl  » ) 
— de  lin,  £eillà()l  te.;  huile  - vieige , 

^unôfcrrtohl  / b.  t.  ba«  beflcunb  flarfte 
Baumohl  ober  ^ufibhltc.;  ber  23or* 

fd)U§  be«  BaumÔh^lf*i  — de  scorpion, 

©forpionôhl/  b.  i.  Clioenohl,  worin 
man  perfehiebene  @fovpioue  hat  (terbett 
taffen  ; — de  fleur  d’oiange,  Orange# 
hluthenôhl»  — d’acbeober  d’achée,  «Rf# 
genwûrmerôhl  (—de  vers  de  terre); 
huiles  cuites  siccatives,  ttOCflienbe  OehlcS 
£)ehlffrni§,  COîahlcrfîrmg  ; huile  forte, 
foibie,  (tarier , fehwaeher  $irnif  bec 
Âupferbrucfer  ; — de  baleine  ; gifd)# 
thran;  — de  pétrole,  <$teinhh( S.&1* 
des  huiles,  Ocbl  fchlûgen  » une  tache 
d’huile,  cittOcblflecf  J un  moulin  i huile, 
eine  Oehlmùhle;  les  saintes- huiles , ba« 
heilige  ®albôhl  ben  ber  $aufe,  Strmea 
lang  unb  leptcti  Oehlung.  Fig.  et  Prov • 
c’est  une  tache  d’huile,  fam.  ba«  iff  eitt 
unau«lôfd)lid)«r  @chanbffcrf  ; c’est  une 
tache  d’huile  qui  s’étend  toujours,  ba« 

tlebcl  nimmt  oon  $ag  §u  £ag  ja;  c« 
wirb  immer  Ärger;  ses  écrits  sentent 
rhuije , feine  Söerfe  finb  mit  oielern 
Jleifie  gefdjrieben  ; jeter  de  l’huile  dans 
le  feu , Ochl  i»«  $*uer  gicêcn  ; beti 
©treit  noch  heftiger  machen;  einen  €r* 
iùcuccii  nod)  mehr  erzürnen;  uberh.i 
ba«  Uebcl  noch  irger  machen;  ober  eine 
geibenfdiaft  nod)  mehr  erbten  ; ü n’y 
a plus  d'huile  dans  la  lampe , (p,  einem 
ganj  cntfrÄfteten  ©reife,)  bie  gampe  will 
nicht  mehr  brennen;  bie  geben«fiamme 
WiU  criofcfoett  ; on  tireroit  plutôt  de  l'hui!« 
d’un  cailloux  ober  d’un  mur  que  de  l’ar- 
gent de  cet  hommc-là , eher  würbe  man 
Oehl  au«  einem  Ätcfelffein  preffen,  al« 
©eibau«  biefem  ©ciçhal«»  huile  de  co- 
tret,  f.  cotret. 

Huiler,  v.  a.  Ählcitj  etnohlm;  mit  Oehl 
beflreichen;  mit  Ochl  fdjmiercn,  be- 
fchmieren  ober  einfchmicren;  mit  Oebl 
; irÄnfen  ; u sakde , ben  ©alat  ohlciv. 
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• £c&(  an  ben  ©alat  tbun;  ben  ©alat  mit 
JDeßt  anntachen. 

Huileux,  «use,  adj.  ô&tig , b.  t.  £f&t  tttt* 
battent;  mit.ÛeM  »ermengt;  £)ef)l  ber) 
fïd)  fûbtrob;  ».  6^ftd>t / b.'i.  bern  Débit 
ähnlich;  eine  o&lâ&nlicbe  Seucbtigfcit 
enthaltenb  ; fett;  fcbmiertg. 

Huilier,  s.  m.  ein  £>c^(fd>{^()er ; Debl* 
mu Het ; il.  ein  (ba«)  Dehlgefdß  / *.  *3. 
ein  Debtfrug , ein  Deblgta«,  eine  Debl- 
ftafebe  :c.  * 

Huiiiére , s.f.  ein  Heiner  DebHrug  auf  ben 
©ebiffen;  it.  be*  ÛebtfcblAgerô  grau; 
bit  De&Ifcblâgerinn. 

Huirf  v.  n.  T . (».  SBeißen  ober  £ùbnet- 
gepern)  febrepen  ober  pfeife». 

Huis,  t.m.ol.  eine  $bûre,  (bep  ©eridjten) 
à huis  ouverts,  bep  offenen  Spuren  ; à 
huis  dos,  bep  »erfcbloffenen  Äburen. 
Fig.etProv.  pop.  plaider  à huis  clos,  mit 

feinen  Älagen  nicht  gehört  »erben  ; le 
vent  n’est  pas  toujours  à un  huis,  mon  ift 
tn  ber  SSÖcIt  nicht  immer  nnqtàcflicb. 

Huisserie , s.  f.  T.  ba«  *^ï>ûrn>erf  ; bie 
fimmtlicben  $b«r«i  unb  £bore  eines 
®eb6ube$  ; inf.  bie  bôl*ernen  ©infaf« 
fangen  um  bie  Sfcbûtôffnuitgen  ; ba« 
ttborgerûft,  £&&rgefteff. 

Huissier,  $.  m.  eigentlich,  ein  $bûrbûter 
(L  3.  de  la  chambre  du  roi,  öf«  fônigtt* 
eben  ©cblafgemacb«);  i/.tnf.  ein@ericbt«* 
biener  / 0ericbt«botbe. 

Huit,  ad(j . num.  et  s.  m.  acbtî  fine  2td)tî 
le  huit  d’avril,  ber  achte  Stpril;  deux  huit 
de  carreau,  j»cp  $Krtutcn*2(cbte. 

Huitain , s.  m.  eine  2lrt  ©ebiebt  »on  acht 
©erfen  ober  Beiten;  ( «V-  in  großen  ©e- 

• biebten)  eine  ©tropße  »on  acbtSJerfen 
ober  Beiten. 

Huitaine , s. f.  eine  Beit  »on  acht  £agen  ; 
une  hui^ine  de  jours,  ungeMbr  8 *£agc; 
l’affaire  est  remise  à la  huitaine,  ( bep  ©f* 

richten)  bie  ©gebe  iß  bi«  über  8 £age 
ûUÔgefeptî  l’adjudication  sauf  huitaine, 
bie  gerichtliche  Bufprecbung  eine«  ©ute« 
an  ben  ©îeiftbietbenben,  toofern  inner* 
halb  8 £agen  niemanb  mehr  bietbet. 

Huitième,  adj.  c.  ber,  bie,  ba«  ad>te;  it. 
s.m.  ber  achte  $&ei(;  ba«  2trt)tt&eit  ober 
Sichtet  ; (jPifet)  acht  ©littet  »on  ©inet 
JÇarbe  nach  rinanber  » un  huitième  d’aune, 
eine  Qlcbtc(«ftte  ; le  huitième  du  mois,  ber 
Siebte  biefe«  ©tonatb«. 

Huitièmement,  adv.  achten«;  §um  achten. 

Huître,  t.  f.  eine  Slufter;  — à l’écaille, 
eine  Stuftet  in  bet  ©ebate;  it.ßg*  fam. 
ein  einflutiger,  bummer  Ärrt. 

Huîtrier,  s.  m . ein  2lufterobän&tfr»  ».  bet 
SCufternfftnger;  (ein©oget). 

Hulot,  t.  m.  (©chtfff.)  ba«  Äotbergatt, 
b.  i.  (auf  bem  hatben  ©erbec?)  ba«  ©ott 
ober  £ocb , burch  »eiche«  ber  jblbetftocf 

(manivelle)  geht. 


Hulotte , #./.  bie  Heine  ©aumtute  ; He 
fteinfte  gehörnte  ©ute;  it . oi,  ein  (ba«) 
$anincbcnlocb. 

Humain,  aine,  adj.  menfchücb;  «I.  b.  n 
menfehenfreunbtich » teutfetig;  gütig; 
voix  humaine,  bie  menfcbticbe  ©timmr ; 
».  bie  ©tenfebenftimme  in  ber  £>rge!  ; ums 
valeur  plus  qu’humaine,  fine  Ùbermenfd)- 
Hebe  i^flpferfeitï  cet  homme  n’a  rien  d’hu- 
main , btefer  ©tenfeb  hat  nicht«  menfcbli- 
dfti  (b.  i.  nicht«  menfchenfreunbtichf«) 
an  fièi  1«  lettres  humaines,  bie  f»ge- 
nannten  ©cbulmijfenfcbaften;  bie  Hu- 
maniora. 

Humains , ».  m.  pl.  (port.)  bit  ©ter&ftdjen; 
bie  ©lenfcben  ; (auch  im  nng.  tin&enfcb; 
ein  ©ter blichet). 

Humainement , adv,  mmfcbîtcbertoetft  ,Mt 
nach  menfehtieben  ©egriffen  ober  % Hig* 
feiten;  nach  menfchttchem  ©ermögen; 
it.  menfcbenfreuHbticb  tc. 

Humanisé,  ée , part  et  adj.  f.  humaniser.  ■■ 

Humaniser,  v . a.  jcmanb  menfchticb  / gefit* 
trt,  gcfeBtg  macben;  it.  (pus.)  ieman- 
ben  g'etinbere  ©efïnnungen  bepbringen  ; 
machen , bafj  er  feinen  barten  ©inn  ab* 
fegt.  sHumaniser,  v.  riß.  tttcnfchlicber 
»erbe»;  teutfetiger,  gefe fliger, gefîttetrr, 
menfcbe«freunb!icher  »erben;  ba«  unge- 
fettige  2öefen,  bie  »itben  ©itten  tt.  ab* 
legen;  it.  (avec qn  ) ftef)  nach  ber  SBßeife 
ber  ©eringern  unb  ©cbwicbern  begue* 

mm  t ne  paroi  sez  pas  si  savant,  humanisa 
votre  d scours , plais,  thun  ©if  bOCb  tlîcf)t 

fo  gelebt;  reben  ©te  fo,  baß  bie  £eute 
©te  »erftchen  fènnen. 

Humaniste , s.  m.  ein  £umaniß,  b.  I.  einer, 
ber  bie  J^umaniora  ftubiert , ober  ber  in 
£umantoribuö  fehr  geübt  ift  i ie.rin  geh- 
ret ber  @cbut»tffenfcbaften.  \ 

Humanité,  s.f.  bit  ©teufcbbettî  bie  menfch* 
liehe  battit;  ii.  bie  ©tenfcblicbfeit ; bie 
«Ütenfchemrreunbticbfeit  ; geutfeligfeit  ; 
©ùtigfeit;  ptur . bie  £umaniota, 

(f.  lettres  humaines  bfp  humain);  il  a 
fait  ses  humanités  à etc. , er  bat  bit  Hu- 
maniora ÎU  te.  ftubiert.  Fig.  et  Prov. 
payer  le  tribut  à l’humanité , bft  statut 
ihren  Bott  entrichten , b.  t fterbrn  ; re- 
poser son  humanité,  irort.  feinet  ©egtî«tta 
licbfeit  pflegen;  feine  »ertbeftejperfon 
au«r»hen  (affen;  fein  ©cbtafftùnbcben 
hatten. 

Humation,  s.f  cor.  ftatt  inhumation. 

Humble,  adj.  c.  bemuthig»  »•  ehrerbte- 
thig  unb  untertänig  gegen  anbere;  it* 
{prop.  et  ßg.  ) ( poet*  ) niebrig  ; H lui 
en  lit  l’humble  prière,  rt  that  biefet»C- 
gen  eine  gehorfamfte  (unterthÄnigfte) 
«Bitte  an  ihn;  votre  très-humble  .vrvitear 
Ober  votre  Serviteur  très-humble,  3ht  et* 

gebrnfter  (gehorfamftcr,  unterthinigftfe) 
^Dimers  les  humbles  bruyères,  (poct.) 


Humb  Hume 

ba«  ntebrige  Oeibefrautî  l'humble  vertu, 
tic  bef<bei&«n«  Äugtnb. 

Humble , ».  m.  (2lnat.)  ber  berunterjtebtnbe 
> 9lufienmu*fel  ; (auch  rabaisse«). 

Humblement  y adv.  auf  eine  bemutbtge  %Xt  i 

Inf.  mit  cbrtßlidjer  ©emutbi  in  djriü* 
|id>et  ©ebulb;  it.  mitUntermurßgtcit/ 
mit  UntertbÄnigf  eit  ic.  ; (poct.)  mebrig; 

(f.  bumble). 

Humectant , ante»  adj.  (POtt  ©pciftn  Unb 

©etrànfen)  befeuebtenb,  «nfeucbtenb; 
^ etfrifebenb.  * . 

Humectation,  s.f.  T.  ba*  ÜUtfCUCbtCn  Ober 

©inroeicben  einer  «rjenep.  ■> 

Humecté,  ée,  part,  et  adj.  angefCUdjtCt  IC. 
Humecter,  v.  a.  «nfcud)ten  ; befeuâten; 
tie^rn ; bene$enj  n«§  matten;  befpren« 
gen;  befpri$en.  s’Humecter,  v.r&ß.  fîcb 
anfcudjten;  it.  fïd>  butcb  fublenbe  ©e* 
tränte  (bet ©efunbbeit  »egen)  erfrifeben; 
humecter  le  pinceau,  T.  ben  ^ptnfcl  mit 
bem  «fôunbe  neben  J s’humecter  le  pecto- 
ral , corn,  brap  trinf en. 

„Humer,  *.  a.  einftblùrfen  ; in  fîcb  hinein 
fcblurfen,  ($.  35.  un  oeuf  frais,  un  bouil- 
lon , ein  fnfdjge  legte*  ©p  au*fd>lûrfcn; 
eine  Sleifcbbrube  abfcblûrfe»  ) ; inf.  in 

folg.  : humer  l’air,  le  vent,  1«  brouillard, 

bit  2uft,  ben  SQinb,  ben  ttebe ï in  fîcb 
Sieben  ober  cinfcblucfen.  Fig.  et  Prov. 
humer  du  vent,  bep  £îf<be  fî&en,  «ttb 
bsd)  nicht  effen  ; — la  parole  k qa  , pop. 
einem  öfter!  in  ba*  SBort  (ober  in  bie 

^Hebe)  faßen  ; il  a un  peu  humé  l’air  de 
Ta  cour,  er  bat  etwa*  von  ber  Jpoßuft 
eingefogen , b.  i.  etwa«  pon  ben  £of 
manieren  angenommen. 

Humérale,  adj.f.  l’artére  — T.  btC  große 
@d)ulterpul*aber. 

Humérus , *.  m.  T.  bä*  Ärmbein  ober  Ober 
armbetn;  ba*  Stcbfelbein. 

Humeur,  s.f.  eine  Jeucbtigfeit,  (Saffig 
feit);  (ÜJtebic.)  humeurs,  bie  Seucbrjg 
fetten  nnb  Säfte  be*  menfcblidjen  Äor 
per*/  welche  burd)  bie  ©erbaunng  ber 
< 2ßabrung«mittcl  beroorgebraebt  iperbe»; 

. it.  humeur,  qqf  ßatt  fluxion,  ein  <?lußi 
U.  bie  ©emütb*art,  ©emutbSperfaffung; 
bie  Stimmung  ( SMfpoßtion  ) be*  @e* 
, mutbe«;  ba*  ©emutb;  (ber  öunieut;) 
bie  £aune , (im  guten  unb  tcblimmen 
«Berßanbe);  iu  bie  böfe  £aune;  ber  ©tgen 
finn  ; être  d’humeur  égale , irt  eben  ber 
felben  ©emutböoerfafTung  ( ober  £aune) 
bleiben  ; une  humeur  impérieuse , ein 
benfcbfucbtigcS  ©emôtbî  être  en  mau- 
vaise humeur  contre  qn. , bep  ù b 1er  £aune 
gegen  jemonb  fepn  ; vuig.  oid}t  wohl  auf 
tbn  SU  fptecben  fepn;  cet  artiste  est  en 
bonne  humeur  de  travailler,  biefer  ÄtUtß« 
1er  iß  gut  jurSÄrbeit  aufgelegt;  ü n’est 
pas  en  humeur  à présent,  et  iß  ifct  Uidi 

bep  £aunc  , b,  U nitbt  $ur  Arbeit  auf 
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» •/ 

8«I<9ti  être  en  humeur  de  faire  qcfc., 
Ullb  être  d’humeur  k faire  qch. , Jean . 
roo|u  aufgelegt  fepn  ; (Nß.  erßere*  wirb 
aber  aUemabl  pon  ber  gegenwärtigen , 
leçtcre*  aber  metß  pon  jcmanbe*gewôbn» 
lieber  ©emût&ôoerfaffung  getagt;)  être 
en  ses  belles  humeuis , fam.  eben  i$t  itt 
feiner  beßen  £aune  fepn;  mettre  qn.  en 
humeur  de  boite,  einem  £uß  jum  £rinfert 
madien;  cite  a souvent  de  Phumeur,  ffC 
bat  öfter*  ibre  £aunen  / b.  i.  ibre  wun» 
berlicbe/  murrifdje,  oerbrießlidK  £aune; 
c’est  un  homme  d’humeur,  et  ifl  ein  ei • 


gen  finniger  / faprijiôfet  SOtenfcb;  erbat 
feine  £aunen  ; c’est  une  humeur  de  hibou, 
prov.  er  bat  ein  ipunberlicbe*/  mûrri# 
(die*/  flèrrigc*/  menftbenfcbeue*  Sffiefen 
an  fid). 

Humide,  adj.  feucht,  b.  u ein  wenig  n aff, 
( vuig . naßlicbt;)  it.  s.  m.  ba*  ftaicbte; 
bie  fîeucbtigfeit;  auch/  ba*  9faffe;  U 
est  d’un  tempérament  humide,  et  iß  feucb* 
ter  9fatur,  b.  i.  er  iß  pblegmatifcb  ; 
er  fûbrt  Ptel  ©cbleim  bcp  fïcb;  l’humide 
empire,  les  humides  plaines,  (poetifeb) 
ba*  IXeieb  be*  Neptun*,  ba*  naffe  ©le» 
ment/  b.  i.  bä*  SDîccr;  l’humide  radical, 
bie  ©runbfcud)tigfeit  im  menftblitb«« 
tforper, 

Humidement,  adv . fcucbtj  in  bet  fteudj» 
tigfeit;  être  logé  humidement,  an  einem 
feuchten  Orte  wobnen. 

Humidifier,  v.  a.  ol.  b.  j,  humecter. 
Humidité,  s.f.  bie  fteudltigffitî  it.pl.  r.btc 
^eufbttgfeiten  / ber  uberßufftge  ©dileirn/ 
ober  bie  uberßiifftgen  jÄben  @4fte  im 
menfd>li(ben  tfôrpet. 

Humier,  s.  m.  ol.  b*t,  usufruitier. 
Humiliant,  ante,  adj.  bemutbigenbï  frdn« 
fenb;  emiebrigenb;  botbß  empßnbltcb* 
Humiliation,  s.f.  bie  ^Oemùtbigmtg;  it. 
(iOcmût&igung/)  ba*ienige/  ipû*  uni 
$ut  Äratifung/  ©rniebrigung/  05efd)i» 
lliung  gereicht être  dans  l'humiliation, 
gan$  bemûtbig  fepn;  vu/g.  bie  fflugel 
bàngen  laffen. 

Humilier,  v.  a.  bemütbtgcnj  crniebtigen; 
humilier  son  coeur,  ober  s’humilier  de- 
vant Dieu,  fîcb  Por  ©ott  bemûtbigen; 
quiconque  s’humilie,  sera  exalté,  n>et 

ßcb  felbß  erniebriget/  ber  wirb  erhöbet 
werben. 

Humilité,  s.f  bte  JOemutb/  bie  ^ugenb 

ber  JOemutb). 

Humoral,  ale,  adj.  T.  pon  bèfen  ^eilCf)ttg* 
feiten  berrfrbtenb;  fièvre  humorale,  ein 
(baô)  ober  Äat&arrßeber. 
Humoriste,  adj.  c.fam.  launifd)  î ber  (Ober 

bie)  oft  bep  bofer  £aune  iß;  mit  bem 
(mit  ber)  nicht  gut  umsugeben  iß. 

Humoristes,  r. m.pi.  ^umortßen / b. i.  bie 

galenifcben  Slerjte/  wdebe  bie  metßeti 
^ranfbeiten  au*  einer  febleebafteii  S5e» 


\ 
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fd)âffetv^e tt î>er ^cnc^tlôfetten  tm  Âôrpetr  „Hurluberlu,  adv.pop.  unbefomtenerweifc  $ 

burliburli;  it.  adj.  et  s.  ein  unbefonnener 

©tenfdj. 

Hurtcbiiier,  v.  a.  befpringen;  (wirb  ©om 
SBibbet  gefügt  ). 

Huso,«ii7j.  ber  Jÿaufcui  ein  großer  ef  barer 
^ifd)» 

„Hussard,  cor.  datt  houssard.  > *u 
Huterie,  #./.  ober  hutin,  r.  m.  oh  b*  i, 
huée. 


Verleiteten. 

Humus,  s.  m.  (latcin.)  bie  Äammcrbe. 

„Hune,  s.f.  ber  sjftadforb;  bev  OKôtôi 
(Qfrmf.)  ber  ©locfcndu&lbalfcn;  — ide 
misaine,  ber  ftotfniûrô;  ber  9?îa(Uorb 
am  SBorbermaftc  ober  an  ber  $ocfe>  mâts 
de  hune,  ©tengett  ober  ©tingen,  b.  i. 
bie  erftcn  UcberfAçe  ober  ©tangejt  auf 
ben  «Diaften.  * Vh&v- 


.V«  a 


• **  . 


„Hunier,  s.  m.  T.  ein  SXargfcgely  b.  i.  bag  Hutte , s.f  eine  Weine  fin  ber  ©efebroin- 
©ege  l an  ber  großen  ©tenge  unb  an  ber  m bigfcit  aufgeric&tetc)  jputte  von  ©aura* 


godfftenqe;  {auj.  un  mât  de  hunier  O 


jwetgcn , non  9to&r , non  «Srctern  ;c.  ■ - 
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ailer  avec  les  huniers  à nû-raât,  mit  halb.  „Hutter,  y.  a.  les  vergue-,  T.  bie  groß«! 
ni|bcrgelaiTenfn©egelnbie$abttb(Uten*  > Stabe  big  auf  bi*  JpAlfU  beg  2Wc$ 
Huone,  ol.  b.  i.  huette.  ? herunter  laffen» 

„Huppe,  s.f.  ber  Sötebcbopf;  ,ber 
Äotbbabn;  it.  vulg.  ber  ©djopf  Jebent, 

(ber  Seberbufd) , bie  £aube  ) auf  bem 
Äopfc  beg  Söicbc&opfg  unb  einiger  an 
bem  SBögel. 

„Huppi , ée , adj.  (von  gewiffen  SBögeln) 
mit  einem  geberbufcb  auf  bei«  Äopfc 

verfeben  ; alouette  huppée,  bie  Jpaubcu* 

1er  die;  poule  huppée,  bag  Jpaubenbubn , 

(Äobelbubn,)  bie  gefuppte  £cmte. 

Fig.  et  Prov.  f am.  les  plus  huppés  y sont 
quelquefois  pris,  CU(b  btC  ÄlÜgilfH  Wet* 

ben  betrogen,  ober  betrügen  fïd> ; être 
des  plus  huppés,  einer  bon  ben  93orncbm* 
flen  eine«  örteg  ober  einer  ©cfellfcbaft 

fepn  ; bien  huppé  qui  pourra  m’attraper , 

ber  tu u 9 teg  febr  liftig  anfangett/  ber 
inid)  betrugen  will. 

„Hure,  s.f.  (de  sanglier,)  bet  ÄOPf  eineg 

wilben  écbtoeiug  ; ein  wilber  ©cbweing- 

fopfj  (d’un  biodiet,  d’un  saumon,)  bet 

itopf  eineö  Jpecbteg,  ein  JpecfrtSfopf  ; 
ber  Äopf  eineö  îacbfeg  ober  ©almeg. 

Fig.  ftim.  il  a une  vilaine  huve , er  fie&t 
fo  ftraubig  (ungef&ramt,  Dorflig)  am 
Äopfc  aug , wie  ein  SBtlbfcbweiu, 

„Hurcpé,  ée,  adj . ol.  b.  i.  hérissé. 

„Hurhaut , adv . Ijott  1 bOttO  ( fin  SQort 

ber  gu&rleute,  wenn  bte  <pfevbe  rcc&îg 
gehen  fotten).  Fig.  et  Prov . l’un  tire  à 
dia,  l’autre  à hurhaut,  ber  ©tttC  WtU 
hier , ber  Slnbcrc  bort  hinaus  ; il  n’entend 
ni  à dia,  ni  à hurhaut,  et  tji  fin  bum* 
mer , unocrftÂnbigerÇOiCnfd),  ber  nicbtg 
begreifen  fann;  it.  er  td  ein  wilber, 

Corriger  Äopf;  er  will  ftd)  burdjau» 
mcbt  jurccbtwcifcn  laßen. 

„Hurlade,  s.f.  pop.  dûtt  hurlement 
„Hurlement,  s.  m.  bag  J^culen  Ober  ©t* 

beule  ber  SBblfe  unb  i>unbe  ; U . fig- 
(bag  ipeulen,  ©ebeule)  ein  fl&glidicg 
©efchrct)  eineg  Ôtenfcben;  mipr.  bag 
©cplârrc. 

„Hurler,  v.  n.  (».  Sßolfen  U.  ^tinbCtt,  U. 
fg • oott  ?0îenfd)en  ) beulen  ; ( f.  hurle- 
ment ;)  il  faut  hufler  avec  les  loups,  prov , 

man  mu£  mit  ben  SBôlfen  beulen. 


„«  H mer , tèfi.  fîcv  eine  J^utbt  bauen  ; 
it.  fuV  in  Jfpùttcn  (agent. 

Hyacinthe  , s'f.  Die  JpDacint^f  ; it.  bet  ^IJO- 
cintV>  ein  meid  rot&qelbcr€brlftein. 

Hyadcs,  «./.  plur . (Slfhron  unb  e^QtbOl.) 
bie  ^paben  ; bag  ©tebengefitrn. 

Hyaloïde,  adj.c.  7’  l’humeur  hyaloïde,  bit 
gl&ferne  §eud)tigleit  beg  Stuge g ; tunique 
hyaloïde,  bie  0(agbaut,  (womit  jene 
umgeben  td)i  * 

Hydatoide,  s.f.  T.  Ht  wâtîtrige  f eucbtig- 
feitimSluge.  ' - : 

Hydatide,  r.  /.  (©îcbtcin)  eine  ®affer* 
blafe  ; eine  gewifie  (meid  innerliche)  bla« 
fenartige@cfd)wuldî  (Çbir.)  eine  SBafict« 
blafe  am  Stanbe  beg  Slugenwinfelg. 

Hydragogue  ,adi.  c.etm . T.  wafîertmbenb; 
ein  wajfcrabfûbrenbeg  Vittel. 

Hydrargyre , s.  m.  T.  bag  Çuetfftlbet. 

Hydraulique , adj.  c.  et  s.f.  T.  bbbranltftfi  ; 

bie  ^pbraulif,*  bieffund,  bag  Raffer  tu 
leiten;  orgue  hydraulique,  eine  SBafîer* 
orgel. 

Hydre,  s.f.  bie  £pbra;  ein  erbiétetef 
Ungebeucr,  weltheg  in  einer  (ïcbenfôpd* 
gen  (ober  ne unf ôpfigen ) ©cblanac  bc* 
danb , woran  ber  mttteldc  Äopf  underb« 
lieh  war;  bie  le rnÄifebe  ©chlanae , welche 
#erfulc0  erlegte;  it.fig.  ein  Hebel,  bag 
um  fo  mehr  junimmt,  je  mehr  man  ftd) 
bemu6t,  ihm  ju  deuerit , ober  eg  &u  ver- 
treiben ; (9tat urgefch.  unb  Sldron.)  öie 
Jobber  ober  Iffiafferfdilange. 

Hydréléon,  s.  m.  T.  eine  CKifchung  fMt 
SßatTer  unb  Oebl  unter  einanber. 

Hydrie,  s.f.  ein  9ßüfferfrug  (bep  bcnSllten). 

Hydrobèle,  s.  f.  T.  bte  ©CfchWUlil  b(T 
Auderdcn  J>aut  beg  ^obcnbeutelg.  ■* 

Hydrocèle,  s.f.  T.  ein  ®affetbruch. 

Hydrocéphale,  s.  f.  T.  ( tnfonbcr&ett  bfO 
Äinbern)  ein  2öafferf»pf;  it.  bieÄopf- 
waiferfucht. 

Hydrocotyie,  s.f.  T.  ber  Sülfemßbfl;  eine 
tydanje. 

Hydrodynamique , s.f.  T.  bte  2fVl*C  »OH  bCtt 
©efepett  ber  Bewegung  ber  düffigtn  ^or« 
per;  bie  J^pbrobpnamif» 
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Hydrogène,  s . m.  T . ber  SBafferfloff  ; ter 
»paffer  jeugente  ©toff.  : "■'* 

Hydiojjtaphe , s.  m.  T . ein  £ptrograpp; 
ein  ©(briftdeDer , ter  vom  SBaffer,  üon 
çjïfercn  unt  ©ecn,  unt  Pon  ter  ©cbiff» 
fahrt  gefcbricben  bat.  • ^ 'M 

Hydrographie , s.f.  T.  tîe  £ptrographiCÎ  hit 

©cfcbre  ibung  tes  SQrtfîcrS  ; ter  COïeere  K, 

' (f.  hydrographe). 

Hydrographique,  adj.c.  T.  bptrogrûpbltch  > 
cartes  hydrographiques,  ©erfûrtfli. 

Hydrologie,  ».  f.  T.  bi  t Jpptrologic  J 2Öatfer« 
lehre  î (f.  hydrographe). 

Hydromantïe,  s. f.  T.  eineSlrtSBahrfûgcrep, 

ta  mon  ûu$  tern  2ßaff«  prophejept. 

Hydromel,  «.m.  ter  Vieth»  ein  aus  SBaffcr 
unt  Jponig  suberciteteS  ©etranf. 

Hydrométre,».  m.  T . fin£phrometcr;  îEôûfer* 
meffer;  (ein  pfepfïfalifcbeS  ^nftrument). 

Hydrometrie,  s J.  T.  tic  SVaffeWießtunfl. 

Hydromphaie,  r./.  r.einÇSûffernabelbrtid). 

Hydrophobe,  r.  c.  T . eine  roajferfcbcue 

Hydrophobie,  s.f.  T.bieSÖafferfcfKU  ; (roor* 
inmeift  tic,  non  einem  tollen  £unt  gt* 
biffenett , oter  turd)  eine  autere  Urfadje , 
in  «Kaferep  verfallene  <perfonen  gevathen  ; 

f.  aU(l)  rage). 

Hydrophtalmie,  s.f.  T.  bit  3(ugemPûfîer* 
fud)t. 

Hydropiper,  s.m.  T.  ter  2öö  fferpfcffcr  Î (fonfl 
curage).  » * ■ 

Hydropique,  adj.c.  tpaffctfucbtig. 

Hydropisie,  s.f.  bie  Sßaffcrfuchti  — delà 
poitrine,  tie  ©rufliPûfferfucbt. 

Hydropode,  s.  c.  T.  ein  SBaffertrinferi  eine 
SBûffertrinfetinn. 

Hydroscope,  s.m.  r.  eine «Vofferuhr. 

Hydroscopie,  s.f.  T . bie  Sôahrfûgerep  ûU$ 
bem  SBaffer« 

Hydrostatique,  s. f.  bie  £pbroftotif  ; Dtegc^re 
nom  ©leid)fleiPtd)t  fluffiger  tf&rper,  unt 
non  ihrer  Söirfung  in  tic  ©ebroere  am 
bcrerÆôrper.  _ 

Hydrotechnique,  s.f.  btC  SQûfferbaufunflj 
( pl.us . architecture  hydraulique;)  it.  ad(j.  c. 

bPtrotecbnifcb. 

Hydrotique,  adj.  f.  hidrotique. 

Hyène,  s.  f.  bie  .Onäne;  ein  grimmiges 
vterfußigcSSbier  vont  ÎBolfSgefcblecbtf. 

Hygie  ot>er  Hygiée,  s.f.  (^?9îptbol.)  bie 
épgea  ï Jppgieta  > tie  ©ottinn  ber  ©c 
funbbeit. 

Hygiène,  s.f.  T.  bie  £pgienc  ober  bte  ®e* 
funtbcitsiebre. 

Hygrocirsocèlc,  sf.T.tltl  ÂrampfabetbtUu)/ 
ter  mqleicb  mit  einem  2BölTerbru<b  Per 
bunten  iß. 

Hygromètre  ober  hygroscope,  s.m.  T . eilt 
-Öparomcter  ober  Jppgrosfop  ; ein  (ta$) 
$end)t*nmaß;  (ein  pbpjifcbeö  3ntfru 
ment). 

Hymen,  (fpri<&  hyraène,)  ober  Hymênée, 
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s.  m.  (Vlptbol.)  £rmen  ober  £çmenAuf, 
ber  ©ott  ber  £ocbjeitcn  unt  ©ben;  iu 
(meid  poet)  tie  €b*î  *•  hymen , (9tnat.) 
taö  ^Jungfernhäutchen  ; (©Ärtncr)  ta$ 
ÄnospenbAutcben  an  einigen  ©Aumen; 
les  liens  d’hyménée,  tie  e^elid^ftt  ©ante« 
Hymenoptére,  adj.  c.  T.  (pon  QrtPiffcn  3t> 
feften)  tautflugeHg.  V- 
Hymn «ft.fi  tin  5)pmnu$ , eine  ^pmne/ 
1. 1;  tin  geiflfitber  £obgefanq;  it.  s.  m. 
1. 1.  ein  £obqefang  ju  €tren  ter  teitni^ 
f4)tn  ©6tter  unt  gelten. 

Hymniste,  s.m . ein  Jppmnenbidjter  ; U.  ^att 
bymnode. 


Hymnode,  s.  m.  (bep  ten  alten  ©riexhen) 
ein  J&pmncnfAngev.  - : 

Hymnographe , s . m,  (bep  ten  alt.  ©rtccbcn) 
ein  £pmnentid)tcr. 

Hymnologie , s.f.  tftö  2lbftngen  ter  £ob* 

gefinge,  _ 

Hyoïde,  udj.m.  l’os  hyoïde,  pWH» 

genbein.  ; 

HyothyToïdiens , adj.  et  s.  m.  plur.  T.  tie 
^ungenbcimmtöfeln  tcö  ©djtltfnovpclö 
(am  £uftrbbrenfopf)» 

Hypallage,  s.f  T.  eine  grammattfc^e  Jt- 
gut/  motuveh  man  tie  natürliche  Ort» 
uung  tc»  Safuö  oter  te*  J^empor it  um- 

tebrt.  • - 

Hyper  bäte,  s.f.  T.  eine  grammatifd)e  Ji. 
gut,  tvelche  tie  naturlichciton^ruftioni« 
Ortnuitg  umfebrt. 

Hyperbole,  s.f.  (SKfcetorif)  eine  J^pperbel; 
eine  rctnerifche  Vergrößerung  i (3Äa* 
thematif)  eilte  £pperbel  ; eine  frummc 
£iniC/  rocldjeturd)  eine  Slrt^urchfdmitt 
eines  ÄegclS  entfielt. 

Hyperbolique,  adj.c.  (SKhet.)  htPCrbolifch» 

turch  ?.Oorte  ûbcrmàgig*ocrgrôficrnt; 

(^Rathcnu)  f.  hyperbole;  des  louanges 
hyperboliques,  übertriebene/  übermäßige 
£obfprÜ(t)e  j vous  êtes  fort  hyperbolique, 
roaS  ©te  fagen,  pergräßern  ©ic;  ©ic 
halten  (im  £ôbeti  unt  £atcln)  fein  OSaß. 

Hyperboliquement,  adv.  hpperbOlifdjertPcifCJ 
pcrgrôfierungSUKifei  (î.  hyperbole). 
Hypcrborèe , adj.c.  T.  (pon  £ûntem  Unt 

Volfern)  im  äußerten  Porten  gelegen; 
itôtblicbft. 

Hyperborëen,  èenne,  adj.  f.  hyperborée. 
Hypercrise,  s.f.  T.  eiiieattjuheftige  ÄriflS/ 
oter  ein  alljuflarfcr  fritifcèer  BuSroutf  / 
î.  ©.  tuvd)  ©cfctpeif,  ©tuhlgûng, 
Urin  ic. 

Hypercritique,  s.  m.  etn  ©rjtûblctî  ©rj* 

fritifer. 

Hyperdulic,  s.f.  (i^Beol.)  tie  Verehrung/ 
reelle  ter  0»ngfrau  Vîaria  ertotefen 
roirt  ; culte  d!hyperduiie,  tie  Verehrung 
ter  3«ngfrau  SDCatia;  (f.  auch  latrie  unt 

dulie  ). 

Hypèrémése,  s.f.  T.  ein  oïïjuheftifltf  St’ 
brechen« 
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Hyperhidrose,  t.  f T.  ein  ûbermAfjiget  HypoJès 
@d)ioeid. 


Hypo  ! 

ie,  s.f.  T.  bad  Unterbinben  einet 
©liebe»,  j.  «5.  um  eine  fttuie  iBerblu- 
tung  ju  vergüten;  it.  ein  Unteroer* 
banb 


Hypernephélifte^  , s.  c.  burl.  geute , bif  flCf) 
mit  ihren  ©uefulationen  über  bie  göl- 
ten biuoud  ergeben*  (Rabelais). 

Hyperoon . s.m . T.  ber  ©aumengang;  ein«: 
bc r $tocp  am  obern  £beile  bei»  ©aumend 
bcfinbiidien  £Ad)er,  toelcbe  oon  binten 
ben  Schleim  aud  bcrÇftafe  in  ben  SÄunb 
unb  gegen  ben  äald,  fo  rote  aud)  bie 
£uft$um  attbempolcn  burdjlüffcn. 

Hyperostose , s f.  T.  ein  ÄnoCbcitaudioucbd ; 
ii . qqf  ein  (bad)  Heberbein. 

Hyperacosc,  s.f  T.  toilöfd  ^UifC^/  iltf. 

aiü©unben  unb  ©cfd)ioùren. 

Hyj^thyron , s.  m.  (alte  $auf.)  bie  über* 
jehroefle  an  $buren  unb  Jenftern,  tuf. 
aU  3ieratb  an  ©ebAuben,  bie  nach  ber 
tomfdjen  ©Aulcnorbuung  auigcfü&rt 
traten. 

Hvf  être,  s.  m.  (alte  ®auf.)  ein  (bad)  ©e« 
bAubc  ohne  2)ad)  uno  ©cefe. 

Hyphen,  s m.  7\  bad  üuerdridflcin / fo 
bad  «öcrbinbungSjcidjcn  jipcpcr  ©Ar* 
ter  td» 

Hypnotique, adj.c.T.  fdjlafbringcnb; (pl.us. 
soporifique  unb  narcotique). 

Hypocanste , s.  m.  (bep  ben  2lltcn)  eilt  (bad) 
Jpppofaudunt  ; citt  mit  einem  Ofen  per« 
fe&ener  unterirbifdier  Ort,  m man  bad 
<öab  heijte, 

Hypochvrne,  s.m.  hypochyse,  s.f  T . ber 
©taat  J (fond  cataracte). 

Hypociste , s.  m.  T.  bet  £ppoctd  ; eine  an 
oerfc&icbenen  Strten  bet  Çidrodlcin  (ciste) 
toacbfcnbe  ©dimarofipflanjie  ; (Stpotb.) 
ftûtt  SUC  d'hypocistc,  bft  JpppOCtdcnfaft. 

Hypocondre,  s.  m.  (Sluat.)  bte  SSJeidje } 
bet  treiebe  £fccil  jn>ifd)cn  ben  Stippen 
unb  £ettbcn  ; it.  adj.  et  s.  c.  fig.  ( ppn 
fderfonen)  hppocbonbrifd)  ; ein  £ppo* 
ebonbet  ober  ipppodionbrid  > ein  per* 
briefiltcbet/  tounberlidjcr,  eigenfinniger 
«ftenfeb. 

Hypocondriaque,  adj.  c.  hppod)Onbrtfcf>  î 
(f.  bie  erde  ©ebeutung  p.  hypocondre;) 
it.  mit  bet  J^ppocbonbrie  beboftet;  vuig. 
ntdsfûcbtig  i it.  (and)  s.)  ein  £ppod)on* 
ber;  /pppocfeonbriafud;  a fig.  ein  eigen* 
finniger , trunbftlicber  Äopf  ; maladie 
hypocondriaque,  bie  £ppod)Onbrifî  vulg. 

bie  9fciljfud)t;  SÄilsfranfljeit. 

Hypocras , s.  m.  cor.  flatt  hippocras. 

Hypocrisie,  s.f.  bie  ©cbcin&filtqfeit  ober 
©dKinfrAmmtgfeit;  bie  ^rAmmelep;  it. 
bie  Jpeudiclep;  it.  ein  &cud)lerifd)cd  95e* 
tragen  ; £iber&.(in  bepben  Q5cbentungen) 
bie  ©leifjitercp. 

Hypocrite,  adj.  c.  fcfteinhetltg ; it.  beueb* 
lerifeb;  gleitinerifcb  ; it.  s.c.  ein  ©ebein* 
heiliger;  eine©cbein&oiligc;  ein£eud)* 
1er  tc» 


Hypogastre , s.  m.  T.  ber  Unterbaudi. 

Hypogastrique , adj.  c.  T.  artère  hypogas- 
trique, bie  ltnterbaucbd»$uldaber. 

Hypogée,  S.  rn.  (alte  *öauf.)  ein  (bad) 
£ppogeum  ; fo  bießen  unterirbifebe 
©rufte  ober  ©ctoAlbct,  tro  bie  Sdtcn 
ihre  lobten  binfeçten. 

Hypoglosses , s,  m.  piur.  T.  bie  3ungen* 
tterpen. 

Hypogiosside,  s.f  T.  eine  ©n tjäflbumt, 
©cfdjtruld/  ein  ©efebmur  ic.  unter  ber 
£ungc  ; (bcç  ben  Silten)  ein  Mittel  gegen 
bie  SXauigfeit  Oed  Jpalfetf. 

Hypogrife,  cor.  flatt  hypogriffe. 

Hypomochiion,  s.m.  (SReianif)  bet  Stube» 
punft  bed  S^tbtli. 

Hypophore , s.f  T.  ein  offened/  tiefed  unb 
ftdclartiged  ©efebtrur. 

Hypophtalmie,  s.f.  T.  eine  (Entjunbung 
am  bintern  ^beil  bed  Slugapfeid;  H,  eilt 
©cbnier*  am  untern  ^beil  ber  ftueieit. 

Hypopion,  s.  m.  T.  eine  (Eitcrfammlung 
unter  bem  J^ornbAutlein  bed  Bluged. 

Hypostase,  s.f  (£f) col.)  bie  <perfinlid)feitî 
it.  eine  $erfon;  ( bepbed  mirb  pon  ben 
brep  <Perfonen  in  ber  ©ott&cit  gefügt;) 
(SOtcbic.)  ber  iSobenfap  bed  Urtnd. 

Hypostatique,  adj.  c.  (J£beol.)  union  hypo- 
statique,  bie  pcrfinlicbe  fOereinigung; 
(f.  hypostase). 

Hypostatiquement , adv . (ZbtOl,)  petfAn» 
lidjeripeife. 

Hypothécaire,  adj.  c.  ^ppOtbefürtfA  , b.  t. 

mit  ^fanbredjt  perfeben;  it.  aud  bem 
$fanbred)t  diedenb. 

Hypothécairement,  adv.  &PPOtfrefatifä- 

Hypothénar , s.  m.  (änat.)  bie  ganje  ffei* 
fdlige  ?Öta|fe  (bic  3 SÄuefeln)  lÄng«  an 
ber  Sudfoble  pon  aufccit;  it.  ber  9iaum 
in  ber  flachen  J^anb  Pom  3«9ffW8er  an 
bid  jum  fleinen  jjtnger. 

Hypothénuse,  s.f  T.  bte^>ppotbenufe;  bie* 
jentge  ©ette  eined  ^rtangeld  »eiche  bem 
rediten  SQitifel  gegen  über  debt. 

Hypothèque,  s.f  eine  Jpppotbcf , b.  i.  eine 
iPfanbPerfcbreibung  auf  liegenbe  ©rùnbe; 
it.  bad  $fànbred)t  eined  ©liubigerd;  it» 
b ad  unbeipegliche^Jfanb  obertlnterpfanb 
felbd»  it.fam.  ein  ©eblürfeben  SHatafia , 
Slguapttic.  / bad  man  nach  ber  tOîablfeit 
$u  fleh  nimmt. 

Hypothéqué,  ée,part.  et  adj.  per  Pf  Anbet  IC.; 
il  est  bien  hypothéqué,  fam.  feine  ©efuüb* 
beit  id  gani  zerrüttet. 

Hypothéquer,  v.  a.  ein  unbeipcgltdjed  ©ut 
perpfinben  ober  jum  Unterpfanb  per* 
febreiben;  ein  ©runbduef  nur  £ppotbcf 
geben  ; vulg.  ti  ocrbppotbecicrcn. 

Hypothèse,  s.f  eine  /pppotbcfe;  ein  ange* 
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ttommener  ©aç,  b.  i.  bie  Boraußfefcung 
einer  möglichen  ober  unmbglùbei^ûdK, 
woraus  man  etwa*  folgert;  inj.  ein  (wc* 
ttigßenö  ttibeffen;  fur  wab*  angenomme* 
ner  ©ap.  ... 

Hypothétique , adj.  c.  &ppotbetifd)  Î Wa* 

tfd)  auf  eine  Jrjçpotbefe  grunber;  was, 
-•obgleich  nod)  unerwiefen , alß  roa^>r  an* 
genommen  wirb. 

Hypothétiquement , adv.  mittclß  einet  #p* 
pof&efe. 

Hypotrachéiion , s . m.  T.  bet  fyali  am 

* £nauf  Der  to$fanifd)en  unb  borifdjen 
Drbnung. 

Hypotypose , s.f  T.  eine  rebnerifcfie  ftigur , 
wclehc  eine  ©adje  fo  lebhaft  fcbilbert, 
alö  ob  fie  (leb  jept  wirflid)  Por  unfern 
trugen  jutruge. 

Hysope  ober  hyssope,  s.f  bft  3fop  ; ÿfopi 
' (eine  tyßauje;)  depuis  le  Cèdre  jusqü'à 
i l’hysope,  proir.  ppm  ©rÖßtfU  btß  §Um 

Äleinßem  . *>•  ui 

Hystéraigie,  s.  f.  ZVtie  tS^utterfdjmerjen  ; 

baö  «Dtuttergrimmtu  ; 9Kutrerwc&. 
Hystérique;  adj , c.  T.  bpßcrifd)  ; jur  BÄr* 

• RtUttcr  aebôrig;  la  passion  ober  l’affection 
hystérique,  bie  Jjynßcrif;  SDtutterbe» 
fdjtberbe;  baß  ÜKuttermeb;  **•  adj. eis. 
ein  Tjpßeriftbeö  Mittel  i eine  OKutter- 
atsenep. 

Hystérocèle  ober  hystéroptose , s.  f.  T.  ein 
svfcutterbrud)  ; Vorfall  ber  ?0îutter. 
Hystérocystocèle,  s.f.  T.  ein  mitbemBor* 
fad  ber  Bärmuter  perbunbener  £arn* 
blafenbrud). 

Hystéroiite,  s.f.  T.  ber  SDlutterßein ; ein 

• falfartiger  ©tein,  ber  in  ber  Kohlung 
gewiiTer  SÜlufcbeln  angetroffen  ipirb. 

Hysterologie,  s.f.  (SK&etorif)  eine  Umfeb» 

* rung  ber  natürlicbenOrÖnung  ber iXebe, 

- ba  man  ba5  gepte  *uerß  fagt,  ober  baß 

- Jrnnbcrße  juporberß  fept.  1 

Hystérotomie , s.f.  T.  bie  ^crgliebetung  ber 
« BÄnimtter*  - ; " ■ . > • 

Hvstérotomotocie,  s.f.  T.  ber  $aifepfd)nitti 
(fonft  opération  césarienne). 

Hy  ver,  f,  hiver.  : . . 
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, ».  w.  baß  3 (al*  Bof aO  î ber  neunte 
®ucbßab  beß franjôf.  SUpbabetß;  t tréma, 
î)a|  i (mit  a fünften,)  n>cld>etf  anjeigt, 
ba^  man  in  ber  Siußfptadje  biefeß  1 pon 
bem  porbergebenben  Böfal  trennen  foU; 
!•  B.  irt  aïeul,  naïf,  ïambe  etc.,  fprtd) 
a-ieul,  na-if,  i-ambe. 
lacht,  s.m.  f.  Yacht.'  ' ' *. 

ïambe. s:m.  (gried)*  II»  (ftfcfo.  tPocfre)  ein 
T.  I. 


3umbuß  ober  3«ntbc;  ein  ©plbenfuß, 
beffen  erfle  ©plbe  furj,  unb  bie  jroepte 
lang  iß;  ît.  ßatt  versïambique,  ein  jam» 
bifd)cr  Berß,  b.  i.  ber  entweber  auß 
lauter  Jamben  beßebt,  ober  boeb  im 
4tcn  unb  6tcn  Juß  Jamben  bat;  (man 

fagt  OUd)  des  vers  ïambes), 
lambique  4 adj.  e.  jambifd)  J (f.  ïambe), 
latraliptique,  (ïatraleptique , ) s*  f T.  biC 

©iffenfdjaft,  Äranf  beiten  burii  ©alben, 
Reiben  unb  BAben  ju  heilen. 
Iatrochimie’,  s.f  T.  bie  d)t)mifd)e  3(r|ene®* 
funß;  bie  ©tffenfebaft,  Ärantbeitcn 
buid)  chpmifcbe  Strjenepen  ju  beilcn.  1 
Ibis,  s.m.  ber  3bi$;  ein  großer  àgpptifcfcer, 
einem  ©tord)  Äbnlicber,  Bogel. 

Icelui  unb  icelle,  proti . dém.  ( pl . iceux, 
icelles,)  (jur.)  berfelbe;  biefelbe;  ba^* 
felbe. 

(/YÄ.  9l0e  mit  Ich  anfangenbe  nacb* 
folgenbe  ÆBôrter  werben  wie  au<* 
; gefpvod>en.)  * 

Ichneumon,  ».  m.  bet  3<Äneumon  j bie 
^Jbaraonômaué  ober  ©djweinétajjc  (in 
Slcgppten,  am  Ufer  beß  9îilé;  aud)  rat 
de  Pharaon);  it.  bie  ©d)lupftpefpe  } bet 

SKaupentöbter. 

ichnogTaphie , s . f T.  bie  3d)nograpbie  ; 

ber  ®runbri§  eineß  ©ebAuöeß. 
Ichnographique,  adj.  c.  T.  idinograpbiftbi 

jum  ©runbriß  geborig. 

Ichor,  s.m.  T.  bie  au$  ©unben  unb  ©e* 
fd)wuren  ßießenbe  fdjarfe,  bt)lubtt  unb 
wÄjfcricbte  Seuditigfeit. 

Icboreux,  euse , adj.  T.  id)0r  Jß p (f.  ichor). 
Ichthyocoiie,  s.f.  T.  bie  jpaufenblafe ; 

(colle  de  poisson). 

Icbtyolites  ober  ichthyolithes , s.  m.  pl.  T. 
Jifdjßeinc,  b.  i.  perßeinerte  ^ifdbe,  ober 
aud)  nur  ölbbrüde  Pon  Jifdjen,  auf 
©d)iefer  unb  SDtarmor. 

Ichtyologie  ober  ichthyologle.  s.  f T.  bie 
3d)tb?ologie , ober  Bcfdbrcibung  ber 
ftifefoe.  < 

^chthyomance , s.f  (bfp  ben  SCltCtt ) eint 
; 2trt  ©abrfagcrcp  auß  bem  ^ingeweibe 
ber 

Tchthyopétns,  af.pl . T.  f.  ichtyol^tes. 
Ichthyophages,  s.  m pl.  £eutc , (Bilfer,  ) 
welche  nur  (ober  oorjüglid))  Pon  Jifcfcen 
leben;  ^tfrfyrüer. 

Ichtytes,  ol.  b.  i.  ichtyolit«. 
ici,  adv.  hier;  an  biefem  Ort;  auf  biefer 
©teile;  it.  (al tadv.  ber  3«tt, ) ßatt  i 
présent,  ipt}  jfpt;  d’ici;  von  hier  ; par 
ioi,  bierburd);  ici-bas,  hier  unten;  it. 
fi*.  biettieben,  b.  i.  hier  auf  biefer 
©eit;  hier  auf  biefer  (Erbe;  dreien 
huit  jours,  pon  iptùbcr  acht^agc;  beut« 
über  acht  $age. 

Iconoclaste,  s.m.  T.  efn  Bilberßtirmer  ; (f. 

Älld)  iconomaque  uith  briseur  d’imares). 
Iconographie,  s.f.  T . bie 3fonoflrapbic ; ein« 

U u 
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Icon  Iden: 


, SBefchteibung  ber  Silber;  inf.  bie  Äernrt- 

7 mR  alter  Silber/  alter  ©ilbfiulcn  unb 
anötrer  £)cnfmÄbler  bei  Slltertbumi. 

Iconographique , adj.  c.  T.  jur  ©tlberbe- 
fchretbung  gehörig;  *>•  jur  Äcnntnifj 

i alter  ©ionumente  gehörig. 

Iconolâire,  s.m.  T.  ein  ©ilberbiener* 

Iconoiogie , t. f T.  bic  3fonologie,  ©ilber 
lehre,  b.  i.  bie  ErtlÄrung  ber  alten 
©tonumenre;  inf.  ein  Unterricht,  trie 
man  bic  ©ötter  unb  gelben  ber  gabel  te. 
nebft  ihren  Slttnbuten,  gehörig  porftel* 
len  foU. 

Iconomique,  ». m,  T.  einer,  ber  gegen  ben 
löilberbicnft  ftreitet;  (ift  ctwal  gelinber 

als  iconoclaste). 

Icusaé  «re,  s.m.  T.  ein  (bal)  3fafaebrunt > 
ein  .töroer,  welcher  ao  ©eiten  hat;  inf. 
ein  Äörpcr,  welcher  in  20  gleichfcitige , 
unb  unter  fid>  gleiche  Triangel  ringe- 
fchloftcnift. 

Ictère,  5.  m.  ober  Ictéricie,  *./•  T.  fo  biel 
all  jaunisse , bie  ©elbfucht. 

Icténque,  adj.  c.  T.  gclbiftchtig  » it.  (auch 
s.  m.)  ein  Mittel  gegen  bic  ©elbfucht. 

Idéal,  aie,  adj.  ibealifchi  wai  nur  in  un 
ferer  3«>ce  ober  in  unfern  ©ebanfen  eji* 
ftiertj  it.  qqf.  ftatt  chimérique.  (Idéal  hot 
im  masc.  feinen  piur.  ) ..  . -.r:.. 

Idée,  ».  f.  eine  b.  i.  ein  Q5egriff,J 
eine  söorftcllung,  treidle  fich  bie  ©eele 
ron  etwal  macht;  it.  qqf.  ftatt  pensée, 
ein  ©ebanfe;  it.  ein  Entwurf  ron  einer 
©ache;  ein  2lbri6  (eine  fune  ©efchrei* 
bung)  ber  wefentlichften  £beüe  eine! 
©anjen;  it.  qqf.  ein  fluchtiger  Einfall 
ober  ©ebanfe  ; it.  qqj.  (3bee>  eine  un* 
rollfommene  Erinnerung;  it.  fig.  ein 
wunberluter 'nArrifcher)  ©ebanfe;  eine 
ungegrunbrte,  falfdje  EinbtlDung;  eine 
thörichte©orftellung;  1 s ide  s (de  toutes 
cho  es),  (wenn  ron  ©ott  bie  SHcbe  ift,) 
bie  in  ©ott  vorhandenen  etrigen  gor 
men  unb  ©tobellc  aller  erfcbaffencit 
£)mae  ; ( in  btefem  ©inne  fagt  man 

auch:  les  idées  de  Pl  iton  ) avoir  qch 

dans  ’ dée,  etwal  tu  ©ebanfen (im Äopf) 

haben  ; il  n’v  a point  d’dée  dans  cet  ou 
viat-*-,  ift  fein  ©ebanfe  (fein  ©eift, 
feine  Erflnbung  :c,  ) in  biefem  Sßerfe; 
une  ne  mai  digérée,  ein  unreifer  ©f- 
bûnfe;  j’ai  >*ne  i<Jee  He  l’avoir  vu  quelque 

paît,  mir  beucht,  ich  habe  ihn  (fie  :c.) 
irgenbtro  aefchen  ; idées  creuse  . f . -reux. 

Idem , (latein.)  cbenbcrfelbe;  cbenbaftelbe. 

Idémiste,  *.  m.  plais,  ein  ^abetr;  einer, 
ber  ju  allein  $4  lagt;  auch:  c’est  un 

doctrur  idénuste. 

Identifié,*  , parr.c»  adj.  T ibeittiftcicrt; 
unter  Einen  ©egriff  aebrad)t. 

Iden»  her . v a ( Çcbrftpl  ) ibcritifïcieren  ; 
jwep  £inge  uutet  Emen  îfiegnft  brin 
geu* 


Iden  Idol. 

Identiquement,  adv.  T.  auf  eine  ibentifefte 
Set;  auf  einerlei?  Söeife  mit  etwal. 

Identité,  »./.  (Eehrftçl)  bie  3bentitAt  ; bic 
völlige  ©leichhtft  ober  ©Ittchförmigf  eit; 

(f.  identique). 

Ides,  t.f.pi.  bie  3bul;  fo  heiflt  im  alte« 
romifchcn  Äalenber  ber  içte  îag  ber 
SEBouathe  ©îArj , ${09,  Suliuö  unb 
Oftober,  unb  ber  i3tc  £«g  her  onbern 
©ionathe. 

Idiocrase , ».  m.  (©tebic.)  bie  eigene  fRatnr 
unb  2lrt  einet!  tförpcrl. 

Idiociectrique,  adj . €.  T.  tbiocleftrifd)  » 
trirb  ron  Körpern  gefagt,  bie  an  unb 
für  fich  fdbft  fchon  elcftrtfd)  ftnb,  ober 
welche  burch  SXeibcn  fich  eleftàfch  ma» 
d)eu  latfen. 

Idiome,  ».  m . bâti  Obiomî  bte  £ûttbtî* 
fprache , «ftationalfpracbe  eine<  Solfe<  ; 
it  meifl  bie  ©tunbart  ober  eigene  (Spra- 
che eincö  îhciU  einer  Ration;  eine 
iProoinsiolfprachf. 

Id  opathie,  ».  ß T.ptint  Jfwnfheit , bie 
nur  einem  ©lieb  ober  einem  £bci(  hei 
menfehlichen  Äorperl  afletn  eigen  ftnb, 
fo  bafl  alfo  nur  biefe  allein  leiben; 
•.(©toral)  eine  heftige  Neigung  ju  et* 
tral* 

Idiopathique , adj.  a.  T.  ibiOpOthÜCh  » (f. 
idiopathie  ). 

Idiosyncrase , »./.  T.  bie  3bioft?ttfrafle  » bic 
einem  jeben  menfdjiicben  unb  tbierifchen 
Äörper  befonberd  eigene  ©efchaftcn&eit* 

Idiot,  ote,  adj.  bunimi  tinf&lttg!  (oui 
©tangcl  bei  Untmichtel  ; ) unroiftenö  ; 
it.  ».  c'mc  un  fianc  idiot,  er  ifl  ein  Eri« 
bummfopfj  c’est  une  pauvre  idiote,  fie 
ift  eine  gute  einfältige  ©eele* 

Idiotisme,  s.  m.  ein  ^biotilmul;  eine,  ron 
ben  gewöhnlichen  Siegeln  brr  ©rammatif 
abweichenbe,  unb  einer  gewifteiiBprache 
eigenthumliche  ffîortfwgung  unb  iöen» 
bung  bei  2lußbrucfl. 

Idoine,  adj.  c.  (jur*)  §u  etwa!  gcfchicft  ober 
tauglich*  * * - 

Idolätr»*,  adj.  c.  abgötttfch;  ber  Qlbgottereo 
ergeben;  îlbgôtterep  treibenb;  it.  qof* 
ftatt  idoîâtiique,  ûbaôttifch,r  ber  9lbgôt* 
terep  Ähnlich}  it  a-  ein  ©ölienDiener ; 
eine  ©ößenbienerinn;  it.  ein  Abgötter; 
einer,  ber  falfche  ©Örter  verehrt.  Fig. 

être  idolâtre  d’une  personne,  eine  ©etfon 
rergöttern  ; einen  Abgott  «ul  bcrfelben 

, niadben;  cette  fille  e t dolâtre  de  sa  beauté, 

btefel  ©îÂbchenbilbctfïch  nurteUufthrc 
©chönfleit  ein;  fie  thut  fich  ju  oiel  auf 
ihre  ©chönheit  gut, 

Idolâtrer,  9 n.  2tbgottercp  treiben;  ©öhen- 
btlber  gnbethen  ; if.v.a.ßv.  einen  Ab- 
gott au!  etmgö  mgchen;  icraanb  ober 
etiral  pergöttern*.  : . 

Idolâtrie,  ».  f.  ber  ©öfcenbienft;  uberhw 

auch,  bte  «hgöttmpi.ii  1^«  jusqu’à 


Idol  Ign<> 
l’idoUtriê , ßg.  feine  Hiebe  ju  i&r  gebt 


Igno  Ille 
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füft  big  $ur  Slbgötterep» 

Idolitrique , adj.  c.  jum  ©ÔÇenbiettft  Uttb 
$ur  Slbgötterep  gehörig  ; abgittifdj;  un 
culte  îdoiâtrique,  ein  ©ôçenbienft;  il. 
eine  abgöttifme  Verehrung. 

Idole,  t.f.  ein  @ö«e;  ein  (bal)  ©ôçen&ilb; 
ein  Abgott;  it.ßg.  ein  Slbgott;  jeber 
©egenffanb  einer  übertriebenen  ©ereb* 

' rung  ober  Hiebe  ; it.  ein  ©öijenbilb  ; eine 

* weibliche  «Schönheit  ohne  Knrautb/  ebne 
Slnftanb,  ohne  ©eift  unb  Heben;  it.  ein 

ssyra**1  -*  * 

Idoiothyte^  •.  m.  (Q5ibel)  eine  ben  ©öfcen 
n geopferte  ©peife.  ? 

Idylle /.  (o/.auch  **•)  eine  3bpHe;  ein  (ba«) 
4>irtenacbicbt/  »eiche«  inf.  Die  Heben« 
art  bc«  im  gofbenen  Zeitalter  lebenben 
£irtenpolfö  fd&ilbert.  ( Ji  roirb  nicht 
mouilliert.)  5 

Iébie,  f.  hiéble. 

leuse , cor . f dît  yeüse.  • \ j 
If,  t . nu  bie  €ibe;  bet  ©tbenbaum;  3ben 
banni;  $aru«î  fcaienbaum. 
ifvctcaii , *.  nu  ein  iunger  £oru«;  ein 
Heiner  €ibenbaum.  ** 

Igname  , e<  m.  eine  afrtfanifdje/  oftinbifche 
• tinbäntcrifanifttc  tyflanje , beren  BBurjel 
oon  ben  Negern  unb  3nbianctn  jktt  be« 
©robe«  gegeffen  roirb. 
ignare,  adj.c.fam.  ungelehrt;  unwiftenb. 
Igné,  adj.  c.  T.  feurig;  feuriger  Statur  $ 
bie  ©iaenfehaft  be«  Jeuer«  babenb. 

Ignei,  adv.  oi.  mit  2tnmut6.: 

Ignescent,  ente,  adj.  T.  (oon  Steinen) 
Jeuer  gebenb;  (f.  auch  pirite). 

Ignicoie , adj.  et  s.  c.  . ein  3lnbctbet  be« 
Jener«. 

Ignition,  t.f  T.  ba«  ©litten  ber  Metalle, 
ehe  fîe  fcpmeljen. 

ignoble,  adj.  c.  uncbel;  niebrigî  nicber- 
.*  trächtig. 

ignoblement  r adv.  auf  eine  «neble  !C.  2frt. 
Ignominie,  t.  f.  bie  ©chmach;  ©dumpf 
unb  ©chanbc;  ein  hob«  ©rab  ber  Un- 
ehre. V • • 

Ignominieusement, nr/v.auf eine  fchmihUfhr, 
fchönbltche,  fcbimpfliche  Mrt. 
Ignominieux,  euse,  artf.  fchm&Mid)  5 fdjimpf* 
lieh;  mit  ©dumpf  unb  ©ebanbe  per* 
fn&pft  • ‘ " i-  ' :':3 

ignoramment , adv.  auf  eine  unwtftenbe  2frt; 

' unwiftenberweife. 

Ignorance , s.f.  pfe  Unwiften&eitî  afin  qn’on 

• ii’en  prétende  cause  d’ignorance,  Damit 

mau  (ich  nicht  mit  ber  Umoiffen&eit 
‘v  entfehuibigen  fönne;  prétendre  cause 
d’ignorance  ,/am.  feine  Unwiffenbcit  por* 
•;  fehüben;  nicht« bapon  »iiTen  wollen;  ce 

livre  est  rempli  d’ignorances  grossières, 

htefe*  ©uch  ift  polier  groben  (Unwiffen- 
::h«it«*)  Jebler,  ^ ? . 


Ignorant,  ante,  adj.  tmwiftenb;  il  «t  igno^ 


ram  sur  ces  matières- là,  in  bfefrn  Ma- 
terien ift  er  ein  JremPltng;  il  est  igno- 
rant de  fait,  (jur.)  er  weift  gar  nicht« 
POn  ber  ©acht;  je  suis  fort  ignorant  sur 
cela , ich  »etft  fein  3öort  bapon  ; it.  igno- 
rant, r.  ein  UnwiffcnOet,  ein3gnoranti 
il  en  fait  l'ignorant,  er  ftellt  fîch,  al«  wenn 
er  nicht«  baoon  wägte;  j'en  suis  aussi 
ignorant  que  l’enfant  qui  est  à naître,  prov. 

ich  weift  fo  wenig  baoon , al«  ba«  Æinh 
im  Mutterlcibe. 

Ignorantfié,  ée,  a<ÿ.  burl . ffir  einen  3gH0* 
ranten  erflart. 

Ignorantissime,  adj.  c.  burt.  fRI  bÔCbftcH- 

©rab  unwtifenb;  enbumm. 

Ignoré,  ée,  part,  tt  adj.  f,  ignorer)  UU&C* 

fannt;  unbewugt  * . >,  «f  i 

ignorer, v. a.  etwa« nicht »ijfett i unwiffenb 
worin  fepn;  je  n’ignore  pas  qu’il  me  hait  y 
ich  wei§  wohl/  bafj  er  mich  haftet;  c’est 

un  homme  qui  n’ignore  de  rien , fam.  tf 

tft  einIDîenfch/  ber  um  alle«  weift;  er 
weift  (er  erfahrt)  alle«  wo«  porgeftt. 

II,  pton.  pers.  m.  et  fit.  pro  tu  dimonstr *■ 
Ctfi  (pL  ils,  fte). 

Ile,  t.f.  T.  (ift  mehr  tm  pU  gebrÄuchlich) 
bie  Rampen/  bie  SBampengegenb  be« 
menfchltchen  Körper«  ; it.  (bep  ben  alten 
S(er$ten)  ber  hohle  Heib;  Tos  des  lies, 
ba«  Darmbein. 

Ile,  (isk,)  s.f  eine  3»fd;  (©chtffer)  ritt 
(ba«)  €p(anb  ; les  îles  du  vent,  b.  t,  les 
Antibes,  bit  antiflifchen  3nfeln.  -î 
iièocoiique,  adj.  c.  T.  jum  Ärumm-  unb 
©rtmmbarm  gehörig;  (f.  néon  unb 

Col«>n).  •’ 

iléon  ober  i^um , t.  m.  T.  ber  Ärummbarnt 
ober  frumme  £>arm;  ber  britte  unb 
löngfte  oon  ben  bunnen  ©ebörmen. 

Ilex,  t f.  T. bie  ©techpalme; ii. bie©tein» 
eiche. 

Iliade,  t.f.  bie  31wbe  ober  31ta«;  ein  be* 
fannteô  ^>elbengebicht  borner«. 

Iliaque , adj  c.  T.  jum  Ärummbörm  (iWon) 
unb  jum  îDarmfnochm  (os  des  îles)  ge* 
hörig;  passion  iliaque,  bie  £>armgtcht; 
^armftrenge;  veines  iliaques,  bie  jpttf* 
ten-'Blutabern;  artères  iliaques,  bit  ©e* 
cfen-<JJul«ûbern;  bie  ©cblagabmt  be« 

iDarmfnochen«  ; muscle  iliaque  , Dcp 

©armbeinmu«fel  ober  Jr>àftenmu«fel. 
Ilion  ober  n:um,  #.  m.  T.  ba«  Darmbein  « 
(auch  <w  des  îles,  f.  île). 

Iilatif,  ive,  adj.  (gehtftpl)  wopon  man  et  mi 
anbringt/  bepbringt  oberanfuhrt;  parti- 
cules iiiatives,  (©ramm.)  tyarttfcln,  »et* 
che  eine  ©chluftfolge  anjeigrn. 

Illation,  «./.  (<Ph«lof.)  eine  ©chluftfblge* 
Illégal,  ale,  adj.  gtfehwibtig!  wibetrechc» 
lieh;  »a«  wiber  ba«  ©efe$  tfl. 

Illégalité,  t f.  bie  ©efe^wibrigfeit;  bUttn* 
rcchtraöftiaffit;  />*•»«•  illégitimité, 

U ’U  a 
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Ulég'timc,  adj.  c.  unrcdjtmÄßtg , b.  t.  ûlïcS 
ba&  , welchem  bit  ©ebingungen  unb 
©igenfchflitcn  mangeln,  welche  nach  ban 
©efeçe  jur  SXechtmößigfeit  erforbcrt  wer* 
ben;  ^.(unrechtmäßig;)  ungcrcd)tj  un* 
billig;  mariage  illégitime , ciné  unjulößige 
£ciratb;  enfant  illégitime , ein  uneheli* 
d)eS  Ätnb. 

Illégitimement,  adv.  unrcc^tmA §igern>eife  ; 
wiberrcchtlich. 

Illégitimité,  bie  ttnreditmößigfeit;  (f. 

illégitime  ). 

Illettré,  illittéré,  ée,  adj.  p. us.  ungclefirt; 
unßubicrt. 

Illicite,  aÿ.  c.  unerlaubt;  unjulaßig; 
(bureb  bic  ©c(eçe)  oerbothen  ; ge(cç* 
wibrig. 

Illicitement,  adv.  (meiß  jur.)  gc(cf}wibriger* 
weife  ic. 

Illimité,  adj.c.  unbegrinjt;  uiiuinfchrinft; 
uneingefchrönft. 

Illicible , adj.  c.  p.us.  Utlleferlid). 

• Illuminatif,  ive,  adj.  (mpßifdie  ^bfOÏOgU) 

erlcuchtetib. 

Illumination,  s.  f.  bie  ©rlcudjtung;  95e* 
ßrahlung;  fcefiheinung  ; (b,  i.  bûlbbie 
jpanblung  beS  ©rleuchtenS,  bûlb  ber 

* jjußanb  beS  ©rïcuchtetcn;)  it.  (3Hu* 
mination  ober  (Erleuchtung ,)  eine  große 
aittjûbl  fpmmetrifch  georbneter  brennen* 
ber  £ichter  ober£gmpen  bet)  Jeßen  unb 
£ußbarfeiten;  it.  fig.  ( 2lnbüd)tStheol.  ) 
bie  ©rleud)tung. 

Illuminé,  ée,  pari,  et  adj.  erleuchtet  K.  } 
je  suis  illuminé  sur  votre  conduite , fam. 

Ohre  fd)led)te  QlufFùhrung  iß  mir  wohl 
befannti  it • illuminé,  s.m.  ein  gcißltcher 
©chwirmer;  einer,  ber  fïcf>  befonberer 
göttlicher  Offenbarungen  ic.  rühmt  (un 
visionnaire);  it.  ein  ^lluininatei  ein 
SJîitglieb  einer  ( erß  *u  unfern  feiten 
cntßgnbencn)  ®cfeUfd)ûft  oon  £euten 
aus  aUerlen  ©tünben,  wefche  in  einer 
gerotfîen  heimlichen  33erbitibung  mit  etn* 
anber  (leben. 

Illuminer, v.a.  erleuchten;  befcheincn  ; hcll 
madien;  £icht  über  einen  .ftörper  per» 
breiten  ; it  (erleuchten;  illuminieren;) 
eine  Illumination  machen  ((.illumina- 
tion) ; it  ßg-  ($heol.)  ben  $tcrßanb  ober 
bie  ©eele  erleuchten.  (3ß  nid)t  mit 
enluminer  ju  pfrwechfeln.  ) 

Illusion , s.f.  bic  îüufchung,  b.  i.  ber 
betrug  ber  ©inne ; /r.(£äufchung,)  ein 
(ba$)  95lenbwetf;  eine  93crblchbung; 
it.  ($Äufchung,)  ein  fchimirifcher  @e* 
baute  ; eine  falfche  ©inbilbung;  eine  eitle, 
falfche  Meinung,  womit  Och  ber  ÜKenfcb 
felbft  betrügt  ober  bethört;  ein  leeres 
£raumbilb;  eine  SrAumcrep;  it.  (in ben 
fchönen  Aünßen)  bie  £Au(chung;  3Üu* 
(ion;  faire  illusion,  taiifchen  ; blcnben. 

Iiiusoae,  adj.c.  tAufetjenbi  perblenbenb ; 
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oerfÄnglid)  ; oerführcrifch  ; bezüglich; 
(iUuforifch»)  ((.illusion;)  rendre  un  arrêt 
illusoire,  T.  einen  9ted)tôfprucb  fraftlol 
ober  fruchtlos  machen. 

Illusoirement, a<*.  auf  eine  oerfAnglichc  2(rt; 
unter  einem  bezüglichen  ©ehern. 

Illustration,  s.f.  bie  23erhcrrlid)ung , ber 
©fjrenglanj  (einer  gamilie,  in(.  wegen 
BBurben  unb  ©hrenßellen);  it.  ol.  b.  û 
explication,  illustration  divine,  T.  eine 
außerorbentliche  göttliche  ©rlcuchtung. 

Illustre,  adj.c.  berühmt  ; hod)  angefchro;  ' 
rühmlich  befannt;  it.  (als  ein  ©bren- 
titel,)  ©rlaudjt;  it.  qqf  (burch  \Ubtl» 
tbaten)  berüchtigt  ; it.  s.  ce  peintre  fut  un 
illustre,  bas  mar  einer  ber  berühmteren 
tabler.  (SBirbiebod)  als  subst.  im©chct| 
ober  gar  im  ©pott  gc(agt.) 

Illustré,  ée,  part . et  adj.  berühmt  gewor- 
ben IC. 

Illustrer,  v.  a.  glAnjenbe  SSorjüge  ertbeilen ; 
ein  überaus  großes  îtafeben  perfehaffen; 
febr  angefebeu,  febr  berühmt  machen; 
it.  ol.  b»  î.  expliquer,  s'illustrer,  i.riß. 

ftcb  (ehr  berühmt  machen. 

Illustrissime,  adj.  c.  (tin  ©htentitcQ  ©r- 
laucht;  (illustrissimus). 

Illutation,  s.  f.  T.  bas  95eßreidjen  ober 
Ucberjiehen  eines  ©liebes  :c.  mit  bem 
©chlamrn  eines  warmen  ©abeS. 

îlot,  s.  m.  (mciff  in£anbeSperorbnungen) 
eine  fleine  SnfeT. 

Image,  s.f.  ein  (bas)  95ilb,  b.  t.  eine  2(b- 
bilbung  (burd)  bie  jeichnenbeÆûnjtf); 
it.  vuig.  ein  iBilb,  b.i.  ein  (inf.gemahlter) 
Äupferßich  » it.  ein  Æirchenbilb  ; bal 
^Ôtlb  eines  ^eiligen,  eines  5XörtprerS:c.; 
it.  ein  ©benbilb;  it.  (®ilb)  ßatt  idée, 
ein  ©ebanfe  ; eine  55orßcüung;  it. 

( Oichtf.  55erebfamf.  ) ein  ©ilb  ; <inr 
(ïnnltche  SOorftellung;  le  culte  des  images, 
ber  Q3ilberbtenß;  cet  enfant  est  l'image 
de  son  père , bit(eS  Äinb  iß  (eines  SJa- 
terS  ©benbilb.  Fig.  et  Prov.  c’est  un« 
image,  ober  c’est  une  belle  Image,  fit  iß 

eine  ©tlbf&ult,  ein  Kuppel  eine  tobte 

©ChÖnheitJ  cet  enfant  est  sage  comme 
une  image , bie(el  Äütb  iß  fromm  roû 
eilt  Äirchenbllö;  le  sommeil  est  l’image 
de  la  mort,  ber  ©chlflf  iß  tin  ïôilb  bt< 

iîobeS. 

Imrcer . ère,  s.  ein  (Btlberfrimet;  Gilbet* 
hönbler;  eine  'Silberfrümerinn  ic. 

Imaginable,  adj.c.  erflnnlich;  erbcnflich; 
was  nur  erbacht  ober  er(onnen  werben 
fann  ; was  man  Och  nur  einbilben  fann. 

Imaginaire,  adj.  ç etngebilbet;  nur  in  ber 
©tnbilbung  beßehenb;  (9llgebra)  einge* 
bilbet,  b.  t.  unmöglich;  un  malade  ima- 
ginaire, ein  Äranferin  ber  ©inbilbung. 

Imaginatif,  ive,  adj.  mit  einer  fruchtbaren 
©inbilbungSfraft  begabt;  finnreich  unb 
erffnberifd)  ; fa  faculté  imaginative,  (ober 
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Jam . $.f.  l’imaginative,)  bicÇtnbtf&Uttgtf* 
frûftî  (imagination). 

Imagination,  s f.  btC  (EinbilbUUg$frafti 
it.  (fcbine  Æünftc)  ein  burd)  bie  (Einbil* 
bungSfraft  bcroorgebradjter  ©ebanfe; 
it.  eine  (leere)  Çinbilbung;  eine  roun* 
betltdic  ©rtüc;  ein  feltfamer  €infa(l; 
eine  (Schimäre. 

Imaginative,  f,  imaginatif. 

Imaginer , v,  a.  erbenfen;  crflrttiert  ; (autf* 
ftnncn;)  erfïnbcn.  S’imaginer,  v.  riß. 
ftcb  cinbilbcn;  fïd)  (in  ©cbanfen)etmaô 
vordeüen;  it.  flc6  etwa#  obne  ©runb 
cinbilben  ; it.  fïd)  eine  falfche  ?OorftcI- 
Iting  WOPOlt  niûd)en î it.  (cor.  imaginer, 
v.  n.  ) bûfur  galten  ; glauben  ; je  ne  sau- 
rois  m’imaginer  cela,  td)  fûntl  mir#  nidjt 

cinbilben , nic^t oorfteUen ; ich  fann  nicht 
begreifen,  rote  e$  juge&t,  b.i.  id)  fann 
ci  nid)t  glauben.  • 

Imai , m.  ein  afrotffetf  Æornmaf  im  e bc* 
ma&ligen  £otbringen;  (6  imaux  madjen 
ungefähr  i8o$fiinb2Bai$cn). 

Iman,  s.  m.  ein  Smon , b.  i.  ein  mabome* 
banifd)er  ^rieflet. 

Imaret,  s.  m.  (ber)  ben  £ürfen)  eine  5lrt 
©ajibautf  für  SXeifenbe,  unb  0pita(  für 
5lrme. 

Imbargo,  cor.  ftûtt  Embargo. 

Imbécille,  adj.  c.  blobfînntg;  blob  ober 
fd)wadt  an  *8crftanb;  it.  ot.  febmaeb  an 
£cibt$îrâften;  it.  t.  ein  ’Blôbfïnniqcr; 
ein  bläbftnniger , einfältiger  3Renfdj; 
¥uig-  mépr.  ein  (EinfalWpinfel  ; imbécille 
de  corps  et  d’esprit,  (iur.  ) fdjwadj  an 
£eibc5*  unb  ©cifteöfräftcn  ; fige  imbé- 
cille, ba$  fcbwacbe,  gebrechliche  2llter, 
b.  i.  bie  Æinbbat,  ober  auch  bas  bebf 
Slltcr. 

Imbécillité,  s.  f.  bie  55lobiqfeit , ober 
(gehwaebbeit  bcs  ^erfianbeÿ,  (jumeilen 
aueb  beS  tfôrpevS);  bie  SBlôbfinnigfeit; 
ber  55lôbfînn. 

Imbibé , ée , part . et  adj.  cingetränft,  bureb* 
weicht  ic. 

Imbiber,  r.  a.  (une  chose  d’une  autre,  et* 

roa$  mit  etwas  anberm)  eintrAnfen, 
burchweichen , in  etwas  bineinjicbcn 
laffen.  s’imbiber,  v.  riß.  de  qch..  (bie 
Seud)ttgfeit)  einjieben  ober  in  fîdj  nie* 
ben;  it.  (mit  dans)  fîd)  btneinjiebcn; 
l’huüe  s’imbibe  dans  le  bois,  baS  £)fbl 
jifljt  fîd)  ÛlS  J£>0l$;  laissez  imbiber  cela, 

la§t  bie§  wobl  burcbweicben. 

Imbibition,  s. /.  (£bpm.)  baS  ©ntrAnfcn; 
bie  €intrAnfung. 

Imbriaque,  adj.  et  s.  c.  fam.  bfraufcfltî 

(vrdg.  befeffen;)  ein  55craufd)tcr  ; 55e* 
foffener. 

Imbricé,  ée,  adj.f.  tuiles  imbricées,  j)obî* 
iiegefj  (infofern  bie  JDoblsifqel  für  bie 
Äeble  eines  JOacbeS  beftimmt  fmb/  nennt 
man  fie)  tfebtyiegcl. 
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Imbriqué,  adj.  c.  T.  C »011  55lAttCW  If.) 
&achjiegcl»fôrmig  über  einanber  lie» 
genb. 

Imbroîiie,  s m.  T. fam.  (auS  bem  italien.) 
ftatt  embrouillement,  confusion,  bic  fBcr» 
wirrunq;  grofje  Unorbnuna. 

Imbu,  ue,  adj.  ( prop.ol . getranftï  burd)* 
weicht ; ) fig.  (de  qch.)  ganjoon  etwas 
eingenommen;  gang  poU  baoon;  ganj 
bapon  bingeriffen. 

Imitable,  ad),  c.  waS  nadjgeobmt  werben 
fann  ober  foU;  (nachabmlicb  ;)  it  nach* 
abmenSwürbig.  ( 58irb  met#  mit  ber 
Negation  ober  im  Âomparatio  ge- 
braucht.) 

Imitateur,  t.m.  tatrice,/.  ein  *ftad)ûbfflCr; 

eine  ^acbûbmerinn. 

Imitatif,  ive,  adj.  nouv.  nadwbmenb. 
Imitation,  s.  J.  bie^ababmung ; /f.(9?adj* 
abmung)  baô  wat  nacbgcabmt  worben 
ift,  Ober  Werben  foU;  cela  est  au-dessus 
de  toute  imitation,  baô  ift  ganj  unnach* 
abmlid)  ; à l’imitation  de  qn.,  nâd)  je* 
manbe  55epfpiel. 

Imité,  ée,  pan.  et  adj.  nadjgeabmt» 
Imiter,  »*.  a.  nad)abmen. 

Immaculée,  adj.f.  (»,  ber  Çmpfangnif  ber 
Jungfrau  îDîaria)  unbcfïecft. 
Immanent,  ente,  adj.  (£ogif)  ittWObnenb» 

inwcnbtg  perblcibenb. 

Immanquable,  adj.  e.  unfehlbar;  UttOUÎ» 

bletbltd). 

Immanquablement,  adv.  unfehlbar  te. 
Immarcescible , adj.  c.  T.  unperwelflid); 

feiner  «Berwcfung , feinem  SBerbctben 
unterworfen. 

Immartyrologiser,  v.a.  burl.  unter  bic  $$1 
ber  «ÖtArterer  feçcn. 

Immatérialiste,  s.m.etf.  T.  ein  ^mmatcriä» 

lidi  einer/  ber  bic  ^mmaterialitüt  ber 
©eele  behauptet;  (peral.  matérialiste;) 
it.  inf.  ein  3l>ealtfi  ober  ©piritualift  ; 
einer,  ber  baö^Dafepn  materiellcr^inge 
f^lecbterbingö  liugnet. 

Immatérialité,  s f.  T.  bie  ^mmaterialitit; 

baö  geiflige  SBefen  einer  ©ubftans. 
immatériel,  eile,  adj.  (2ebrfipl)  immatériel; 
unfôrperltcb. 

Imraitérielleraent,  adv.  T.  auf  fine  tttinta* 
teriette  2lrt;  ohne  S^ermifdjung  mit 
Materien. 

Immatriculation,  *./.  baé 3mrr?ätrtftllter^tt  ; 

baö  €infd)rciben  einerlperfon  in  bie  3E Ra» 
trifefî  (f,  matricule). 

immatricule,  s.f.  baö  3mmatrifu(icrungö* 
bofument. 

Immatriculé,  ée  , part,  et  adj.  immatrifu* 
liert;  (f.  immatriculer). 

Immatriculer,  v.  a.  immatrifuficrcn ; itt 

bie  €DCatrifcI  einfebreiben  ober  cinjeieb- 
nen  te. 

Immaturité,  uf.p.us.  bie  Unreife. 
Immédiat,  atc,  adj.  unmittelbar;  les  états 
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immédiats  de  l’Empire,  feie  Unmittelbare« 
«XeicbSfMnbe  / b.  i,  Die  nicmanben  als 
Deut  Äaifcr  unb  Dem  «Reich  unterworfen 
finb. 

Immédiatement,  adv.  umtuttelbarerweife  i 
immédiatement  après,  gleid)  bûrûuf. 
Immédiateté , s.  f.  p us.  Die  Unmittelbar« 
feit* 

Immémorial , ale,  adj.  unbenfltcb  ; oen  un* 
benflid)ett  fetten  f)tX,  (de  temps  immé- 
morial). 

Immense,  adj.  e.  unermeßlich  / b.  t.  was 
. Weber  SOiaß  nod)  ©rànjcn  bat;  unenb* 
lirb  groß  » *'•  (unermeßlich)  febr  groß; 
erfiaunlid)  grob;  erfiaunltd>  ; it*  (tm 
motalifchen  ©inné)  unmäßig  ; pouvoir 
immense , eine  unenblichc  ©ewalt. 
Immensément,  adv.  auf  eine  unermeßliche 
3lrt  :c.  ; it.  über  bte  SDiaßen. 

Immens  té,  s.  f Die  Uncrmeßlichfeit ; (f. 
iramen«'’);  — des  siicm.es,  ber  unetlKfß» 
lidje  Umfang  ber  SBtflenfchaften. 

Immensurable , adj.  c.  p.us.  unermeßlich» 
( ocrgl.  incommnsurable.) 

Immersif,  ive,  adj.  T.  waS  eingctaucht 
Werben  fann  ; calcination  immersive,  bdô 
galanteren  burd)  Eintauchen  in  einen 
forrofioeH  £tquor,  inf.  Die  ©erfalfung 
bes  ©olbcS  burd)  Eintauchen  , b.  i.  bas 
«probieren  bes  ©olbeS  Durch  ©chçibe« 
: wajfer.  • - 
Immersion,  s. J.  bas  Eintauchen  inf.  iné 
SfôajTcr;  inf.  bas  Untertauchen  bep  ber 
£aufe  in  ben  altern  fetten  ber  £ird)f/ 
unb  noch  içt  bep  ben  griedjifehen  Ebri» 
flen  ; (3lpotb.)  baS  Einweichen  cinfad)er 
@ene$mittel  tnS  ïCapcr  te.  ; (Slftron.) 
ber  Eintritt  eines  Planeten  in  ben@d>at* 
ten  eines  anbern. 

Immeuble , adj.  c.  (bien  immeuble)  et  s.  m. 

ein  unbewegliches  ©ut  ; ein  liegenber 
©runb,  eine  liegenbe  Jpabe,  ein 
Ü)auS/  eine  SBiefe  K.  J immeubles  ameu- 
blis, liegenbe  ©tünbe,  Die  jur  fabrenben 
£abe  gefchlagen  worben  finb. 

Imminent,  en \e.  adj.  (eigentlich/  ben  naben 
UcberfaU  brobeub)  ; in  folg,  unb  ibnli« 
eben  : ruine  imminente,  ein  nabe  beoor* 
. Nebenbei  SSerberben  ; danger  ober  péril 
imminent,  eine  augenfcheinliche  ©efabr; 
eine  ©efabr , Die  einem  fchon  über  bem 
. Jpaupte  febwebt. 

3’Immiscer,  v.  ré/l.  (dans  qch.)  (inf.  jur.) 

fid)  in  etwas  mifeben  ober  mengen. 
ïmmiscibiiiié,r./.  T.  Die  ttnpermifchbürfcit. 
immiscible,  adj.  c.  T.  unpermifchbar, 
Immiséiicorde,  s.  f.oL  Die  Unbarmbctjig« 
fett. 

Jronméricordieux , euse , adj.  abus,  flûtt 
impitoyable , unbarmherzig. 

Immixtion , s.  /.  (jur.)  baSicnigc  Einmen» 
gen  in  eine  Erbfcbaf t,  Dû  man  fid)  als 
. ben  Eisent&ùmer  DrrfelDeit  beträgt. 


Immobil« , adj . c.  unbeweglich  i ßg» 
jtanbbaft. 

Immobilier,  iére,  adj.  ( jur.)  bit  unbc» 
weglichen  ©üter  betreffenb  ; succession 
immobilière.  Die  Erbfolge  in  Slnfcbung 
ber  liegenben  ©rûnbc  ; it.  s.  ftatt  im- 
meuble. 

Immobiliser,  v.  a.  (jur.)  fabrenbc £abf  jU 
ben  unbeweglichen  ©utern  fd)lagen. 

Immobilité , s.  f bie  Unbeweglichfett  ; it. 
ßg • bie  ©tanbbaftigfeit , inf.  tm  £etbrn. 

Immodération , s.  f.  p us.  bie  UnnMßtgffit. 

Immodéré,  ée,  adj.  unmäßig;  ungejäbmt; 
ûuSfchwcifenb  î heftig. 

Immodérément,  adv.  ouf  fine  Unmäßige 
2lrt  te» 

Immodeste  , adj.  c.  Uttbefdjftbfn  î it.  UttgC* 
littet;  um>erfd)ämt;  fd)amloS;  unjùd)- 
ttg;  unonßänbig. 

Immodestrment , adv.  auf  eine  unbefebei- 
bene  Slrt  tc. 

Immodestie,  s.f.  bie  Unbefcheibenbeit;  it. 
eine  ungcfüttctc , unanfl&uDtge  31  rt  ; Der 
sföattgei  ber  ©djambaftigfeit  ; l’immo- 
destie des  paroles,  unehrbart/  untüchtige 
Sieben/  3«>ten;  r immodestie  des  regards, 
fr  (dit,  unoerfchàmte  95licfe  ; l’immo- 
destie des  habits,  eine  fredie  2lrt  fid)  tu 
fleibcn  ; ein  frecher  Slnjug. 

immola teur,  s.  m . ein  jOpfcccr  ; einer  / her 
opfert. 

immolation , s.  f.  baS  Opfern  ; bie  Opfe# 
rung. 

Immolé,  éc,  part . et  adj.  geopfert  IC.  (f. 
immoler.) 

Immoler,  v.  a.  opfern  ; jum  £> pfrr  brin- 
gen ober  barbringen;  tißg.  aufopfern; 
it.  ^JreiS  geben.  S’immoler,  V.  rifl.ßg. 
fleh  aufopfern  ( à ober  pour  qn.  etc.,  je# 
manben/Ober  fur  jemanb).  (pgl.  sacrifier.) 

Immonde,  adj.  c.  (metft  ?5ibel)  unrein  ; 
esprits  immondes,  unreine  ©etflet  / b.  i« 
bie  £cufel. 

Immondice,  s.f.  (im  qcmettiett  £eben  metft 
plur.)  Der  ilnratb  auf  ben  ©a|Ten  ober 
in  ben  JpÄufertl  ; immondice  légale,  (alt. 
fceftament)  bie  gefet)lid)C  Unreiitigfeit 
bep  ben  3uben. 

Immondices,  s.  f.  pl.  (3iger)  betJ£>unbS* 

fotb. 

Immoral,  ale,  adj..  nouv.  mtmoralifd)  Î 
unfittlid). 

Immoralité,  s.f.  nouv.  bie  Ullfittiidjfett  > 
©ittcnlofigfeit.  , 

Immortalisé,  éc , part,  et  adj.  ôetCWigtîC, 

Immortaliser,  v.a.  unfîerbltd)  machen  ; bas 
Slnbcnfen  einer  tyrrfon  ober  ©ache  per« 
ewigen.  S’immortaliser,  v.  reß.  ftd)  Utt- 

éerbltch  madten  ; fein  Slnbenfen  per- 
ewigen. 

Immortalité , s.f.  prop.  etßg.  bte  Unftfrb- 

lichfriî  ; (2Bap.)  ein  ©cheiterbaufcu  t 
worauf  ber  Wônix  gemablt  id» 
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Immortel,  elle,  adj . unftcrbltcf)  ; it.  ßg. 

(unfterblid))  e»iq  ; unverqÄnglich  ; (was 
. »on  fehr  laitier  £)auer  fepu  »irb)  ; it.  ». 
l’Immortel,  (poet.  1C.)  bec  ttnfterblid)e , 
b.  i.  ©ott;  if  s immortels , Die  ©ôttcr. 
Iramoi telle,  s.f.  Die  SXainblume  ; $luft* 
Munie;  ©interblume  ; eine  tyftaujc, 
toeldie  ihre  #arbe  uni)  ihren  ©lanj  viele 
3abre  behAlt. 

Immortification,  S.f.  ($heoL)  ber  3u^ân^ 

einer  unbcfeprten  (Seele. 

Iminortihé  , éc  , adj . (£4coL)  Unbefefjtt  i 
»clcber  ber  ©ûnbe  noch  nicht  abgeftor* 
ben  ift. 

Immuable,  adj.  c.  unverAnbetlich  » un»an* 
bclbar;  unabAnberlid). 

Immuablement,  adv.  unverAtlberlid)  IC. 
Immunité,  ».  f.  bie  3mmunttAt  ober  ©e» 
frctjung  bon  Auflagen,  Abgaben,  £icnft- 
pfliditen  unb  anbern  £aftenv  n>eld)e  ben 
Untertanen  obliegen. 

Immutabilité,  s j.  bie  ttnperAnbcrlidjfelt; 
UnroanbMbarfett. 

Impair  J aire,  adj . c.  (b.  ^û&lcn)  Uligcrûb. 
Impalpable,  adj.  c.  (im  pht)fifthen3&erftanb) 
unfuMbar  ; »aö  fo  fein  unb  gart  ift , bap 
man  r s bcpm  2lngreifen  nidjt  (ober  faum) 
fühlen  fann. 

Impanation,  s. f.  (£&*0l.)  b»  Meinung , 

baft  in  unb  unter  bem  ©tob  ber  »ahre 
£eib  ©hrifti  genofîen  »etbe. 

Impané,  ée,  adj.  ( £fje0Ï.)  itt  baS  'Srob 
eitigefd)lO|îen  î (f*  impanation). 
Impardonnable,  adj.  c.  unverSeiMid)  î »ûS 

nicht  »ergeben  (vergehen)  ober  entfchul* 
bigt  »erben  fann. 

Imparfait,  aite,  adj.  unvollf ommett  ; man- 
elhaft  ; unvollftAnDig  ; unuoUcnbct  ; 
oergl.  parfait);  livre  imparfait,  T . fin 
befefteS  35uch* 

Imparfait,  r.  m.  o\)tx(adj.)  prétérit  imparfait, 

(©rammObieunvottfommen-vergangene 
3cit;  bas  ^mperfeftum. 

Imparfaitement,  adv.  unboUfomntenî  OUf 

eine  unvoUfommene  2lrt  ic. 

Impartable,  adj.  c.  (jur.)  unteilbar. 
Impartial,  ale,  adj.  unparteilich  j unpar- 
tcpifd). 

Impartialement , adv.  unparteoifdj  ; auf  eine 
unpartcpifche  2lrt. 

Impartialité,  r./.  bie  UnparteMitfeit;  ^ ar* 
teplofigfeit. 

Impartir,  v.  a ol.  b.  î.  donner,  geben; 

verleihen;  mitteilen. 

Impassibilité , s f.  T.  ber  ^uftanb,  tn  wel- 
chem man  feinem  2eiben  unterworfen  ift; 
bie  Unf&bigfett  sum  £eibeu;  (f,  auch  im- 
passible). 

Impassible,  adj.  c.  T.  ber  feines  EeibenS 
fAbigift;  it.  nom.  (?)  bartberjig;  ge- 
fühllos. 

Impastation , s.  f.  (Q5auf.)  rin«  2frt  fceig, 

bit.  au*  bittet  unb  |u  ipuUts  geftofe-. 
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tten  Steinen , ober  auch  au*  anbern 
flein  jerriebcncn  unb  burd)  einen  Æitt 
Sufammen  perbunbenen  Materien  voit 
allerlei)  färben  atmacht  ift , unb  su 
Stöauerwerf  gebraucht  wirb  ; (ein  folchet 
$eig  ift  le  stuc)  ; it.  bie  SBcrfertigung 
eines  folchen  £eiges  ; ( ift  nicht  mit 

empâter , empâtement  JU  üerN)ed)KÜn  ) » 

(Slpoth.)  bas  Rachen  etnee  $ulverS  te» 
SU  einem  £cigc. 

Impatiemment,  adv.  mit  Ungebulb;  «ouffrir 
qch.  impatiemment , etnwô  mit  ttBibet- 
mitten  leiben  ober  ertragen  ; etroaS  un- 
möglich oerfchmersen  tonnen. 
Impatience,  s.f.  bie  Ungebulb*  (f.  auch 
impatiemment-) 

Impatient,  ente,  adj.  ungebulbig  # il 
bien  impatient  de  voir  j uger  son  procès , 

er  tvartet  mit  qrofter  Ungebulb  auf  bie 
©ntfeheibung  feines  «proseffeS. 
Impatienter,  v.  a.  ungebulbig  machen } ma* 
chen,  ba§  man  bie  ©ebulb  verliert, 
s’impatienter , v.  riß.  ungebulbig  »erben; 
bie  ©ebulb  verlieren;  umvittig  unb  ver* 
brieflich  »erben. 

s’impatroniser , v.  riß.  dans  une  maison  , 

Jam.  ( meift  m.p.)  fleh  in  einem  #aufe 
etnniften  ; fid)  bafelbft  bcrgeftalt  in  Äre* 
bit  unb  3lnfehen  feçen,  ba6  man  barin 
alles  regiert;  in  einem  J&aufe’ben-Oerrn 
fpielen. 

Impayable  , adj.  c.  »üS  nicht  h 0(h  Obet 
theuer  genug  besohlt  (ober  belohnt) 
»erben  fann;  »aS  nicht  mit  ©elb  |u 
bcjahlen  ift. 

impeccabüité , ».  f.  T.  bie  Unfabigftit  SU 
fünbigen. 

Impeccable,  adj.  e.  T.  ffinbenfrep  *,  bet  (Mf) 
nicht  fünbigen  fann  1 unfAhi&iu  funbi- 
gen. 

Impeccance,  x.f  f.  impeccabilitA 
Impécunieux,  euse,  adj.  burl.  qelbloS. 
Impécuniosité  , ».  f.  burl.  bet  ©Clömangelj 
bie  ©clblofigfcit. 

Impénétrabilité,  s.f.  bie Unburchbrittglich- 
f eit  ; it*ßg>  bie  Unergrunblichfeit  ; Un- 
erforfchlichfeit. 

Impénétrable , adj . c.  unburchbritigltch  ; it, 

fig.  unetgrunblich  ; unerforfchlich  » »ne 

chaussure  impénétrable  à l’eau,  @d)Ube/ 

(Stiefeln  te.  »obutdj  fein  ttßafter  bringt» 

Impénétrableroent,  adv - auf  eine  unburd)* 

bringlinge  9(rtt  it.fig.  unergrunblicher*/ 

. unerforfd)lichet»ctfe. 
impénitence,  s.  f.  T.  bie  Unbuftfertigfett ; x 
impénitence  finale,  bft  UnbtlMettige  ^U- 
ftanb/  in  »elchem  ieraanb  hinfttrbt. 

mpénitent , ente , adj.  T.  Uttbuftfcctigv 
Impense , s.f.  pi.  ( jur.)  bie  Unfoften  ober 
. Auslagen  sur  Unterhaltung  ober  33er* 
befferung  einer  @ache,  bie  einem  Sil- 
bern ober  uns  sum  iheil  gehört,  s.  '5. 
eines  Kaufes , um  es  im  <5tanbc  iu 
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CtBaltettî  impenses  utiles,  ttûlfTtcbe*8er* 
BefferungSfodcn  , bie  jwar  nicht  n&tbtg 
waren  / aber  boeb  ber  ©acbe  unb  bern 
©igentBûnter  jum  SEortbeil  qcreieben 
mußten;  impenses  votuptaires*  Unfoden, 
bie  weber  jur  sftotb , noch  jum  gîuçen , 
fonbern  nur  jur  £uf!,  jum  Zicratb  te. 
perroanbt  worben  finb. 

Impératif,  ive,  adj.  fam  (unb  twid  W07.) 

bcfeblsbaberifd)  ; gebietberifd)  ; berrifeb  ; 

il  lui  partait  d'un  ton  impératif,  er  fpracb 
mit  tbnt  auS  einem  gebietberifeben  £o- 
ne;  déposition  impérative,  (jur.)  eine 
Verfügung  / welche  befeblSweife  ge» 
fdwbt. 

Impératif,  s.  m.  (©ramm.)  ber  Impirativus  ; 
ber  gcbiet&enbe  €Dîobuô. 

Impérativement,  adv.  befeblSweife  5 OUS» 

brieflich  ; burdiauS. 

Impératoire , s.f.  bie  f atfcrwurj  ; flXeidcr» 
wurj  ; eine  tyffanje. 

Impératrice , s.f.  bie  f aiferinn. 

Imperceptible,  adj  c.  tinnterflidj  ; (bem 
®crucbober©cbôr)uncmpffnbbar;  (ban 
©ebèr)  unoernebmlidj. 

Imperceptiblement , adv.  unmcrfïidj  îC, 

Imperdable,  adj.  c.  fam.  (p. einem  ©ptel, 

Don  einem  fJJrojcß)  unperlierlicb  ; WûS 
nid)t  perloren  werben  fann, 

Impcrfect  on.  s.  f eine  UnpoUfommen&eit; 
ein  Mangel  ober  Je  Wer;  ein  (baS)©c. 
brechen;  it.plur.  (Bucbb^nbl.)  bicÆ)e» 
fefte  eineS  BucbcSî  des  imperfections  de 
corps,  UnuoUfommcnbeitcn  beSf  ôrperS; 
îeibeSgebredten. 

Impe«foration,  s.f.  (©birurg.)  bas  ?8cr» 
fcblofîenfepn  ; ber  perwaebfcne  Zudanb 
geroitfer  £betle  bcS  £cibcS,  bie  fond  non 
Oîatur  offen  finb.  ( ^erfonen  in  biefem 
Jllflanbe  beißen  (lat.)  atreti  U./.  atretae. 

Iinpeiforé,  ée , adj.  T.  ein  atretus,  cittC 
atreta;  ( f.  imperforation). 

Impérial,  ale,  adj.  fûiferlid)»  chambre  im- 
périale, bas  faiferlicbe  f ammergeridit  ; 
ville  impériale,  eine  SRCtCbSßabt  ; diète 
impériale,  ber  SXcicbStûg  ; couronne  im- 
périale . bie  faiferlicbc  .frone;  bie  fai» 
ferfrone , eine  Blume  ; eau  impériale , 
3»npertalwaffcr.  (f.  aucb  impériaux.) 

Impériale  , s f.  ein  f utfcbenbtmmcl  ; it. 
ein  "Betthimmel  ; (©ebifff.)  ber  Rimmel 
ober  bic£)ccFe  einer  ©ûlecre,  ber  ©ebiffs» 
f Ûd)C  te.  J it.  datt  couronne  impériale, 
(eine  Blume)  f.  impérial. 

Impériaux,  s.  m.  pi.  bief  ûtferltcben,  b.  i.  bie 
faiferlicben  Gruppen  ober  ©olbaten;  it. 
9ff  b.  i.  bic  faiferlicben  «Jftinider  ober 
©efanbtett  bep  einer  fonferrnj. 

Impérieusement,  adv.  gebietbertfd)  ; befeblS» 
baberifeb  ic.;  it.  bringenb  te. 

Impérieux,  euse,  adj.  qebietberifrf)  ; befeblS* 
baberifeb  ; bwfcbfûebtig;  berrifeb; 


<im  moraïtfeben  ©inné)  mÂdjtig;  it. 
nouv.  bringenb  ; (f.  urgent). 

Impérissable , adj.  c.  unoergdnglidj  ; it. 

\ unperberblicb. 

Impéritie,  s.  f.  bie  Unerfabrenbeit  unb 
Ungefcbief ïidtfcit  in  ber  tyrofeffion , bic 
man  treibt. 

Imperméabi  ité,  »./.  T.  p.us.  b.  î,  impé- 
nétrabilité. 

Imperméable,  adj.  e.  T.  p.us . b.  f.  impé- 
nétrable. 

Impersonnel,  elle,  adj.  (©ramm.)  verb« 
impersonnel , ein  unperfônltdicS  Zeit- 
wort » ein  Ve*  bum  imptrsonnale , p.  t„ 
ein  Zeitwort/  bas  nur  in  ber  Dritten 
^erfon  bcS  Singuiarîs  fonjugiert  wirb* 

Impersonnellement,  adv.  (©ramm.)  unper- 
fônücbcrweife;  (lat.)  imperfonaliter;  (f. 

impersonnel). 

Impertinemmcnt,  adv.  unqe reimt  ttnb  Utt- 
befonnen;  auf  eine  unbcfcbeibene2lrt2C. 

Impertinence,  s.  f bie  Ungereimtbett;  Un- 
fdiicflid)fctt  ; Unbcfonncnbcit  ; Unatt- 
d&nbigfeit;  eine  ungereimte  / unfcbtcF- 
liebe / uniKrdAnbtge  te.  ipanblung  ober 
SRcbe  ; it.  btc  UnocrfcbÂmtbcit  ; ©rob- 

beit  ; c’est  une  haute  impertinence , bûS 

id  eine  recht  unocrfchiintc  ©robbeit. 

Impertinent , ente , adj.  ungereimt  ; un- 
feb icf  1 id)  ; unbefonnen  ; umxrnûnftig; 
bumm  ; ûbgcfdnnatft  ; it.  unperfdiimt; 
grob  ; ( jur.)  wûô  nicht  jur  ©adie  ge- 
hört/ non  tpcldict  bic  SKcbe  td  ; it.  s. 
injur.  eine  grobe/  unocrdïlnbtgc,  unoer- 
feb^mte  tycrfon  ; (m  ) ritt  ftlcgel. 

Imperturbabilité,  r.  f.  (£ebrdt?l)  bie  Un* 
dôrbarfeit;  — de  Taine,  Die  Durch  nichts 
ju  dôrenbe  ©eclenrubc. 

Imperturbable,  adj.  c.  (£f brdbD  Uttdorbor  ; 

ber  (bie,  bas)  burd>  nichts  beiinrubigt 
ober  ûttS  ber  Raffung  gebradit  werben 
fnnit  ; une  mémoire  impeiturbable  , fin 
darfeS  ©ebÄd)tniß , bûS  fkb  nid)t  irre 
mad)en  I^§t. 

Imperturbablement,  adc.  unfiorbar  ; litt- 
perrÜcFt;  (f.  imperturbable);  il  est  im- 
perturbablement attaché  à cette  opinion , 

cr  id  biefer  sôïcpnung  unabwenbig  ju- 
getbnn. 

Impétrabie,  adj.  c.  (jur.)  wûS  man  erlan- 
gen ober  erhalten  fann. 

Impétrant,  ante,  s.  (jur.)  ber  impétrant, 
bie  ^mpetrantinn,  b.  i.  ber  ober  bie  auf 
gefcbebcneS  Slnfucben , etn  SKefcript  ober 
einen  ^renbettSbrief  te.  ober  eine  ÿfrûn* 
be  erlangt. 

impétration,  s.  f.  ( jur.)  bie  ©rlangung  ober 
©rboftung;  (f.  impétrant). 

Impétrer,  v.  a.  ( jur.)  erlangen  ; erhalten  ; 
( f.  impétrant). 

Impétueusement,  adv.  mit  UngfdÜm  î AUf 
eine  ungeflùme,  dûcmtfcbc  2lrt  te. 
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Impétueux,  rase,  adj.  prop.  et  fig.  tSttgf* 
ftum  ; heftig  ; (».  SBinb  unb  Söellen  ic. 
auch)  kürmtfch  ; tobenb  ; un  fleuve  im 
* pétueux,  ein  reißenber  ©trom. 
Impétuosité,  s . f.  prop . et  fis*,  DüS  linge- 
kum  ; Me  £eftigfeit  ; (f,  impétueux). 
Impie,  adj.  c.  ohne  Religion;  gottlob  ; 
tuchlo*;  it  ».  ein  SXeligionSperichter  ; 
SKdigionSfpôtter  ; ein  ©ottlofer  ; SKuch- 
lofer. 

Impiété,*./  McSKeligionSoeraditung;  {Re< 
liaionSfpötterep  ; iu  Me  ©ottlofîgfeit  ; 
$Kud)loOgfeit  ; dire  des  impiétés,  gottlofe 
Stehen  fuhren  ober  auSßoßcn. 
Impiteux,  euse,  adj.  ol.  b.  t.  impitoyable. 

Impitoyable  , adj . c.  Unbûrm&etjig  } it 
. unerbittlich. 

Impitoyablement,  adv.  unbarmhetjigermei. 

fe;  ohne  émigré  îKitlciben;  o&ne95«rm' 

. herjigfcit.  y,  , : . 

Implacable,  adj.c.  Unpetfohttltdj. 

Implantation,  t.  f.  (£e&tffbl)  ( meifl  im 
uneigentlicben  93erffanbe)  bie  <£inpflan 
junq  ; it.  Me  transplantation  ober  bie 
permeinte  SJerpflanjung  einer  Äranfbeit 
in  einen  95aum,  ba  man  ibn  j.  95.  mit 
bemSBaffcr  begießt,  womit  bas  tranfe 
©lieb  gtwafchen  worben  iff.  * 
Implanter,  v.a.  (£ehrkgl)  einpkûnjen  ; tief 
in  einen  £)rt  bineinfûgen  ï le*  cheveux 

sont  implantés  sur  la  tête,  bie  .£>00«  fie» 
tfen  mit  ihren  Sffinrjeln  tief  ira  Æopfe. 
Impiexe,  adj.c.  T.  eingekochten  ; mit  etwas 
anbcrm  perkochten;  (wirb  inf.  in  ber 
bramatifehen  Richtfunk  gebraucht). 
Implication ,«,/.(  jur.)  bie  33erroicf elnng 
ober  bas  SJerroitfeltfepn  einer  <perfon  in 
einer Æriminalfache ; (£ogif)  bieder 
toitfelling  ; ber  SBtbcrfpruch. 

Implicite,  adj.c.  (£eßrkpl)  mit  barin  bc 
griffen  ; mit  Darunter  nu  oerftehen  ; was 
in  einer  Siebe,  in  einer  Älaufel  te.  §war 
nicht  mit  anSbrucflithen  SSorten  ge- 
tagt / aber  boch  natürlicherweife  Daraus 
gefolgert  wirb  ; foi  implicite,  T.  etn 
©laube , ba  man  ohne  eigene  Ueberjcu 
gung  glaubt  ; ein  Äöhlrrglaube. 
Implicitement,  adv.  (£ehrftljl  K.)  lat.  im- 
plicite, b.  t.  fo  / baß  es  mit  baruntcr  ju 
perkehen  ik  ic.  (f.  implicite.) 

Impliqué,  ée,  part . et  adj.  eingekochten  î 

oenMefelt  te. 

Impliquer,  *.  a.  (einen  mit  in  eine  2(n* 
Hag  e,  ober  ûberh.  in  einen  perbrießli 
<hçn  £anbel)  einkechten;  hinein  per 
»iefeln;  (implicteren;)  wig.  mit  ins 
Spiel  bringen  J cela  implique  contradic- 
tion, böS  enthalt  einen  SÖiberfpruch  ; 
bas  wiberfpriebt  fleh. 

Imploration , ».  f.  ol.  bas  Slnfuchen  ; (bas 
ankr&en). 

^mplorer,  v.  a.  ank*hcn;  flehentlich  erfu 
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<f}tn } implorer  le  secours  de  qn. , jematll 
um  4)tilfe  anrufen  ober  erfuchen. 
Impoli,  ie,  adj. ßg.  ungefchliffeti;  unhöf- 
lich; lingekttet;  grob;  unmanierlich. 
Impolice , ».  J.  ber  Mangel  an  tyMijeg. 
( J.  J.  Rous»eau.) 

Impolitesse , ».  f.  eine  ungefddiffene  9lrt  ; 

bie  Unböküweit , ©roüheit. 
Impolitique,«./  nou».  ber  SOtangel  an  9Jo* 
litif;  it.  acj.  c.  unpolitifch;  unflug. 

(Necker.)  . 

Importable,  adj.  c.  ol.  b. t.  insupportable, 

unerträglich;  (man  fügt  auch)  marchan- 
dises importables , einfuhrbare  Sßaaren  ; 
haaren , bie  ins  £anb  eingef&hrt  wer- 
ben bûrfîm.  r> 

Importarament,  adv.ol.  (Ulf  eine  nad)btücf* 

liehe  9Crt  ; angelegentlichk. 

Importance,  ».f.  bie  Söichtigfeit  ober  95c- 
tröchtlichfeit  einer  (Sache  ; une  chose 
d’impomnce,  eine  wichtige  ©ache;  de 

Knde  importance,  pon  großer  Söichtig- 
t;  woran  viel  gelegen  tk  ; faire  l’hom- 
me d’importance,  ffd)  baS  9ln  fc  h en  f eines 
wichtigen  Cannes  geben  ; vuig.  fur  et- 
was rechtes  wollen  angefehen  werben  $ 

d’importance  , adv.  fam.  ( m.p . ) recht 

febr;  ™*ig.  tüchtig  ; Wader  ; nicht  für  bie 

lange  Steile;  on  l'a  rossé  d'importance, 
man  hat  ifm  Derb  abgcprugelt. 
Important,  ante,  adj.  Wichtig;  betrödjt- 
lichî  woran  piel  gelegen  ik  » *•  *•  *l  fait 
l'important,  er  bunft  fld)  was  großes, 
(vuig.  wüS  rechtes)  ; et  will  was  großes 
porktßen. 

Importation,  ».f  bic  ©tnfuhtung  frembet 
^robufte  ober  SÖagren  in  ein  £anb. 
Importer,  r.  «.  (frembc  tyrobufte)  in  cm 
£anb  einfubren;  it.  v.n.  baran  gelegen 
fcpn , b.  i.  Pon  9©id)tigfcit  ober  »on 
(Çolge  feÇII  ; cela  ne  pouvoit  lui  importer 
en  rien,  eS  fonntc  ihm  nichts  barem  ge- 
legen fepn  ; qu’importe , ober  qu’importe- 
t-il  ? waS  liegt  baron  ? waö  i(l  baran 
gelegen?  was  hinbert  bas?  que  m’im- 
porte ? was  liegt  mir  Daran  ? waS  ijt 
mir  Daran  gelegen  ? was  geht  c5  mich 
an  ? qu’importe  cela  à la  chose  P WûS  tl)Ut 

bas  iur  ©ache?  n’importe, cs  thut  nichts; 
bas  macht  nichts  ; es  hat  nichts  (ober 
nidit  piel)  auf  fleh  ; es  fchabet  nichts  :c. 

Importun,  une,  adj . (burd)  ülljU  langes 
Verweilen  / ober  Inhalten,  ober,  Durch 
aDju  öfteres  Söiebcrfommen  anbern)  be- 
fchwerltch;  lößig;  {vuig.  uberlökia); 
perbrießlich  unb  brpnahe  unerträglich  ; 
it.  ».  m.  ein  befchwerlicher  sfôenfd)  ; ein 
çDîenfch  / ber  uns  befchwerlich  föUt;  ein 
jubringlicher  ^enfeh  tc. 

Importunément , adv.  auf  eine  befchwerti- 
d)f  / löftige,  jubringliche , ungekume, 
unpcrfdjömte  9lrt  ic. 
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Import  uni  të , t.  f.  eine  ungedume  Art  ; 
eine  unverfchimte  ^ubringltdjfeit;  ba* 
ungedume  Anhalten  ; ber  beflinbige 
Ucberlauf.  (f.  importun.) 

Imposable,  adj.  c.  fteuerbût»  ber  (bit)  mit 
Steuern  unb  Abgaben  angelegt  «erben 
fann  ; bem  man  Steuern  unb  Abgaben 
auflegen  fann, 

Imoosam,  ante,  adj.  Achtung  unb  (Ehr- 
furcht einflöjicnb  » »l  * imposant , 
fein  Aeuderlidie*  / fein  Anblicf  flögt 
Achtung  ic.  ein. 

Imposé , it , part,  et  adj.  aufgelegt  !C.  _ 

Imposer,  r.  a.  — les  mam* , bi<  jj)ÄUbC 

auflegen;  (wirb  nur  von  ben  Apoddn, 
weldie  ben  heil.  ®eid  mttthcilten , unb 
ton  bem  Bifchof  gefagt , welcher  einen 
©eidlidun  juin  feiler  weibet>;  ä. 
(Buchbr.)  imposer,  aatf  bentfolumitenei- 
ne  Jorm  mad>en  ; it.  bit  $otm  in  beutfar- 
ten  einbeben.  Fig.  imposer  qch.â  qn.»  ei* 
nen  ju  etwa*  verpflichten  ; einem  etwas 
auflegen,  (j.  05.  eine  befchwerliche  Ar- 
beit, ©efefce,  ©trafen,  einen  £tibut,  eint 
05u§e  K.)  ; imposer  silence,  ©tiUfd}Wt’t» 
gen  auflegen  ; imposer  qn.  à U taüle. 
einen  mit  ©teuer«  unb  Abgaben  anle- 
gen;  imposer  un  nom, (im  bogmatifchen 
©tnl)  einen  Sabinen  beplegen  ; mit  ei* 
nem  Sabinen  belegen  ; imposer  un  délit 
à qn. , einem  ein  Verbrechen  benlegcn, 
(fAlfd)ltdi)  beomeffen  ober  aufbutben; 
imposer  du  respect , (Ehrfurcht  erweefen  ; 
(Ehrfurcht  eiitflôécn  ; (in  biefem  ©innc 
fegt  man  aud)  imposer,  abtol.)  \ en  im- 
poser (à qn. , einen)  betrügen,  hinter* 
geben  ; it.  einen  fAlfchltd)  ubcrrcben  ; 
vuig.  einem  etwas  aufbeften,aufbinben, 
ober  «été  machen;  it.  en  imposer,  qqf. 
flûtt  mentir,  lugen. 

Imposeur,  s.  m.  p.us.  einer,  ber  neue  Auf- 
lagen macht. 

Imposition , r./.  des  mains,  bflS  Auflegen 
ber  hAnbc;  (f.  imposer)  ; it.  imposition, 

OBuchbr,)  bas  AuSfchiefjen  ber  tfolum- 
neu  anf  bas  ©eftbrct  ; ba$  ftormatma« 
ehen  ; it.  ba$  €inbeben  ber  ftorm  in  ben 
Warren  ; it.JSg.  bic  Auferlegung , Auf» 
legung  einer  befeh  wer  lichen  ©àche,  j. 
05.  eine*  £ributS , einer  ©teuer  , Ab- 
gabe, einer  ©träfe,  Buée  te.  { it.  bie 
auferlegte  ober  atiSgefcbrtcbenc  ©teuer 
ober  ©djafjung  fclbfl  ; fond  impôt,  ober 
dioit  impose,  bie  Auflage;  Anlage;  l’im- 
position  d’un  nom , bie  Beilegung  eines 
Rahmens  ; bie  05e(equng  mit  einem 
Nahmen  » it.  qqf.  flatt  implantation. 

Impossibilité,  s.  f.  bie  Unmôglichfeit  ; il  y 
a de  l'impossibilité  a cela , bûS  ld  un- 
möglich , ober  barin  (baron)  id  etwas 
Unmögliche^  ; cela  m’est  impossible  de 
toute  impossibilité,  fam.  baS  id  mtr  gûHJ 

unb  gar  unmöglich. 
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Impossible,  adj.  e.  Unmöglich  î rien  n’est 
impossible  à l'amour,  ber  £iebc  id  allé* 
möglich  » it.  impossible  , t.  m.  il  n’a  pas 
pu  faite  l'impossible,  unmögliche  £inge 
fonnte  er  nicht  auSrichtcn  ; je  ferai  f im- 
possible, ich  will  alles  Mögliche  (ober/ 
was  nur  möglich  td/)  tbun  (ober  ver* 
fuchen);  réduire  qn.  à l'impossible,  un* 
mögltchc&mgc  von  ientanben  verlangen; 
it.  ben  ©egner  fo  in  bie  €nge  treiben , 
baé  er  nicht  antivorten  fann , obue  fid) 
JU  roibevlprcchen  » Si  par  [impossible  on 
redeveno  t jeune , tvenn  man , tvie  bod) 
nicht  möglich  id , wieber  jung  würbe; 

à l’impossible  nul  nV*t  tenu , pruv.  nie« 

manb  id  su  etwas  verbunben,  bas  feine 
.frAfte  ûbcrtfetgt. 

Imposte,  s.  m.  (Bauf.)  et»  £ Ampfer  ober 
3»ni>i>fl  * ein  porfpringenbc*  ©imSroert 
an  Dem  Vebenpfeiler,  welcher  ein  (£nbe 
von  bem  Bogen  eines  ©ewölbca  trögt. 

Imposteur,  s.  m.  ein  Betrüger  ; eigentlich/ 
einer,  ber  unter  bem  ©chcin  berjröm* 
migfeit  unb  9ted)tfd)arfenbi*it,  ober  einer 
hohem  (Erleuchtung  te.  bai  ganje  Dubli- 
fuin  ju  betrugen  fucht  ; inf.  etn  falfchcc 
jBropfcet;  ci»  falfcher  £ehret;  ein  Ver« 
fûbter  bes  VolfS;  it.  einer,  ber  fid)  au* 
böfen  Abftchten,  fur  eine  anbere  <perfon, 
als  er  id,  auSgibt;  it.  ein  Vrrlâumber; 
falfcher  AnflAgcr;  it.  adj.  m.  (von  ©a» 
djen)  betrùgerifch»  betmglid). 

Imposture , s.  f.  ber  betrug  , inf.  burch 
©dieinheiligfeit  unb  ^erdcllung  ; it. 
( Betrug)  eine  2$etblenbung  ; ein(baö) 
Blenbwcrf;  (f.*  ilmston);  it.  eine  ©er* 
läumbung  ; £öderung  ; boshafte  An« 
flage  ober  Befchulbigung. 

Impôt,  s.  m.  eine  Audû9e,  J.  B.  eine 
©teuer,  ©chaçung,  ber  ïnbut,  %oü  ic.  $ 
(in  SHurfficht  auf  bie  Untcrtbanen)  eine 
Abgabe,  t ^ . 

Impotent,  ente,  arfj.  Ultvetmögenb  , b.  t. 
gebrechlich  i lahm;  gelihmt;  fontraft; 
fruppelbaft  k. 

i l’Impourvu , adv.  pl.us.  à l’improviste. 

Impraticable,  adj.c.  unthuultch  » unOUÖ* 
fuhrbar  ; it.  unbraud)bar  ; (o.  i>Aufern/ 
Zimmern  :c.)  unbrauchbar  ; nicht  (ober, 
beonabe  nicht)  ju  bewohnen,  wegen 
gcwtljer  Unbeguemlichfeiten  ; une  per- 
sonne impraticable,  ober  d‘un  esprit,  d’une 
humeur  impraticable , eine  tyerfOH,  mit 
ber  nicht  umjugeben  (ober  auöjufom« 
men)  td»  un  chemin  impraticable,  ein 
«©eg,  barauf  nicht  fortjufommen  id  ; ein 
unbrauchbarer , iugerd  fd»led)ter  2Qeg. 

Imprécation,  s.  f.  bte  ,3öerdud>ung  » batf 
Anwünfchen  alle^  Unglucfö  ; faire  des 
imprécations  contre  qn. , ober  charger  qn. 
d’horribles  imprécations,  qraufame  JIÖ* 
die  gegen  iemanb  auädo^en  ; ihm  attei 
Unglucf  anwunichen. 
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g Imprécatoire,  adj.  c.  (2ebrfaD  ttM$  eine 
9Bcrrotmfd)ung  ober  SJerfliicbung  in  fïcb 
iji  hält. 

jg  Impréciable,  cor.  flatt  inappréciable» 

Imprégnation , ».  f.  (2fpotf>.)  (WÔrtI.  eine 
g ©djwängerung),  eine  2lrt  Imbibition 
ober  <£intränfung,  mittelfl  roelcfccr  fïd) 
gcwifîe  £bfil<ben  einer  fremben  ©ub* 
. jlanj  in  einen  (fïûiTigen)  Âôrper  hinein 

lieben/  unb  fid)  bid  |ur  Sättigung  mit 
ibrn  oereinigen. 

Imprégné,  ée,  pari,  et  eu!}.  gefdlWängert, 
imVlAgnicrt  !C.  ; une  terre  imprégnée  de 
nitre , eine  mit  Salpeter  gefdjwängertc 
(£rbe. 

: imprégner,  v.  a.  (Çbom.  9lpot&.)  febwän* 
gern;  imprägnieren/  b,  t.  eine  flufTi* 
qc  ober  anbere  îCîaterie  mit  Æbeilcben 
, einer  fremben  ©ubfianj  bcïabeu  ; (f,  im- 

■ prégnation.) 

Imprenable,  adj.  c.  (p,  ©tûbtett,  geflun* 

, gen  unb  Æriegéplâçen)  unùberroinblidji 
\ unbejwinglidv 

Imprescriptibilité , ».  f.  bie  Unpetjibtbûr* 

feit,  b. i.  bie  Çigenfcbaft  einer  ©acbe, 
oermôge  welcher  feine  23erjibrung  flatt 
finbet  ; ( f.  prescription). 

Imprescriptible , adj.  c . UltOCrjährbür  î ber 

Berührung  nid)t  unterworfen  ; (f.  pre- 

v . scription). 

Impresses,  adj.  f.  plur . (<JJf;iIof.)  f.  inter, - 
{ tionnelles , adj.  f.  plur. 

Impression,  s.  f.  ber  €itibrucfî  bie  SBtr* 
fung,  welche  ein  Âôrper  ouf  einen  an* 
bcrnÂorpcr  beroorbringt,  unb  bte©pur, 
baô  âRevfmaht,  fo  bicfelbe  in  biefem 
.âôrpcr  jurtcFläßt;  it.Jtg.  bct(£inbvutf; 

1 it.  ber  2)rucF , b.  i.  ber  Slbbrucf  ber  05n* 
eber;  ber  Bûcherbrucf  ; it»  bte  $rt  unb 
SBeife  betfelben  ; r'MberJOrucf)  bieOluf* 

. loge,  (b.  i.  bie  fâmmtlid)cn  €remplare) 

cinc^  Budrô  ; */•  bcrOlbbrucE  eine*  £u. 
pferfiichô,  eine*  Xpolifcbnitte*  te.  ; (Sfcab* 
1er)  bie  erffc  unb  jweptc  ©vûnbung  (ber 
gûtben)  \ le  coin  laisse  son  impression 
sur  la  monnoie , ber  ©tämpel  binterläßt 
feinen  finbrucf  (b.  i.  ba$  ©epräge)  auf 
ber  ODîÙnje  ; l'impression  d’un  sceau,  ber 
(Einbrucf  ober  2l6brucf  eine*  ©iegeltf  ; 

l’alambic  laisse  toujours  une  impression 
I de  feu  dans  les  eaux  distillées , bie  ilt  ci* 

net  £)ef*ittierblûfe  abgewogenen  Sffiaffcr 
1 bebalten  immer  etwa$  Branbicbtcé;  il 
a encore  quelqu’imprcssion  de  chaleur , et 
I nod)  etWatf  JpilJC  ; papier  d’impres- 

sion , ^rucf  papier  i peinture  d’impression, 
bie  ©taffiermableret),  (biefîch  mit  bem 

. Sinnreichen  berJj>ol§*unb©chlo(ferûrbat 

, abgibt  î tm  ©egenfai)  ber  tfunßmable* 
rep,  peinture  en  tableau)  ; un  noble  de 
nouvelle  impression , pop.  ein  neugebaefe* 
ner  (Ebelmann.  (f,  auch  imprimerie.) 

I Imprévoyance  , a/  rutur.  flqtt  défaut  de 
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prévoyance,  bit  Unporfïchttgfeit.  (Nf 

cher.) 

imprévu,  ue,  adj.  unperfeben;  unoermu* 
tbeti  unerwartet;  uuoerbofft. 

Imprimé,  ée,  part . et  adj.  gcbrUCftî  CingC* 
prägt  rc.  ; it.  burl . ftatt  persuadé  ; it.  im- 
primé , ».  m . il  court  un  imprimé , (f 

gebt  eine  gebtuef te  ©djrift  herum. 
Imprimer,  v.  a.  aufbrûcfcii  ; einbrucf  en  ; 
it.  unb  ».ru  inf.  brucfeit  ober  abbruefen, 
05.  ein  Bilb,  ein  Buch,  einen  Äupfer* 
flid)  :c.  ; (tabler)  grunben  ; it.ßg.  ein* 
prägen;  einen  Einbrucf  (in  bemäopf/ 
iin  ©cniütb,  im  ©cbäditntß,  im  £er* 
jen)  mad)en  ; erweefen  ; eiufläßen  ; un 

fut  gâté  imprime  sa  mauvaise  qualité  au  , 
vin  qu’on  y met,  ein  pcrborbenetf  @e* 
fäß  tbeilt  bem  Sßciii , ben  man  barein 
. tbut,  feine  t£iacnfd)aft  mit  ; impri- 
mer en  taille  douce  , âtupfer  brurf CU  S 
— des  toiles.  £einwanb  bruefen,  b.  f* 
gtguren  ouf  Eeinwaub  bruefen  ; impri- 
mer du  mouvement  à un  corps,  (^)bof*) 

einen  anbern  Âorper  in05ewcgung  fcijcn  ; 
einem  Äorpcr  'Bewegung  mittbeilen; 
imprimer  U mèche,  ( SHiadjÖjiebi’t ) bte 
pachte  baë  ergemabl  mit  9B3ad)é  trän* 
fen  ; se  faire  imprimer,  Jam.  eilt  05ud) 

unter  feinem  Olabmen  bruefen  laiTen. 
Imprimerie,  s.  f.  btC  S5ud)brucfcrci),  b.  Û 
bie05ud)btucferfuilfl  ( l’art  de  l’imprime-  • 
rie)  ; it.  b.  t.  bte  ûfficiit  ober  5©erfflâtte 
einegBudjbrucfcrô;  it.  CDtucferep)  bte 
ganse  bem  05ud)brucfcr  nôtbige®erâtb* 

fdlûtt  ; imprimerie  en  taille  douce,  bie 
Æupfcrbrucfcrcp;  imprimerie  en  couleurs 
Ober  de  peinture,  aud)  impression  en  trois 
coulems,bie£)rucf  erep  mit  buntengarben. 

Imprimeur,  ».  m.  ein  Bucfcbrucfer  ; impri- 
meur en  tailles  douces  ob(t  d’estampes, 

ein  Äupferbrucfer. 

Imprimure , t.f.  (OÇübfer)  fo  Pteï  alé  im- 
pression, bie  ©vûnbung  bergarben  auf 
ber  £cinwaub. 

Improbable  , a<jj.  C.  HUerWeiflicb  > Ä-  ÇÇf‘ 

unwabrfcbeilllicb.  qui  n’est  pas 

probable.)  , 

Improbateur , s.  m.  nouv.  einer,  bet  CtWûi 

mißbilligt;  (ein  3)ii§binigcr);i/.«^‘-^. 
nouv.  mißbiUigenb. 

improbation,  t.f.  bie  ÇKiibiRigung  eineg 
Æ)ingeé. 

Improductible,  adj.  c.  (£ebrftol)  Waé  fl d) 

nidjt  bertoorbringen  läßt. 

Improduction,  s.  f.  p.u s.  (£<brflpl)  bie  Ult- 
erfebaffenbeit  ; bie  €igenfd)aft,  niebter» 
fcbaffeit  §u  feon. 

Improduit,  rte,  adj. p.u».  (£ebrfll)0  UHet* 

fehatren;  nicht  entßanbem 
Impromptu,  (befTer  wäre  In-promptu,) 
(fprtcf)  bûôwwentc^  auô)  »■  m.  ein  (baö) 
impromptu  J fin  artigeé  auô  bcm©teg* 
reif  (b.  i.  auf  bet  (Stelle / lange 
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5Bot&ereitunq,  ohne  fîch  latine  «u  be* 
bcnfen)  gemachted  (Epigramm  / OTabrt- 
gal  ober  anbered  fleined  (Sebicht  ; tr. 
afled , worauf  man  ficb  nicht  oorbereitet 
Batte,  wad  man  aber  ifct  in  ber  ©efehwin» 
bigfeit  »eranflaltet  ober  berbeg  febafft , 
f.  35.  eine  foldje  2Xa&l«fit , ein  folcbcr 

Q5all  IC.  ; un  im-promptu  fait  à loisir, 
plais,  rin  »orber  audgebaebted  Heine* 
^cî>icf)t , Bonmot  k.  , bad  inan  jebod) 
fur  ein  impromptu  audgibt.  ( Im- 
promptu nimmt  fein  s im  plur . an.) 

Impropére,  s.  m.  oi.  ein  fcbmü&liger  Ver- 
meid. 

Impropre,  adj.  c.  (p.  SSortern  unb  $Kc* 
bendarten)  uneigentlid)  ; figürlich  ober 
verblümt;  it.  etwad  unrichtig  ober  un» 

fchicFltcb.  ( Impropre  bat  feinen  régime  ; 
man  fagt  a(fo  nicht  impropre  » qch.) 

Improprement , adv.  uncigentlicb  » im  lin» 
eigentlichen  ©inné;  it.  auf  eine  ettrad 
unrichtige  2lrt  k.  (f.  impropre). 

Impropriation , s.f  ( fanon.  &ecbt)  ber 
©enufi  ber  in  ben  .panben  etned  £aien 
befinblicbcn  Cinfünfte  einer  geiflltcben 
tyfrünbe. 

Impropriété , s.f.  (©ramm.)  bie  Uneige nt» 
liebfeit;  (f.  impropre). 

Improviser,  Improvisateur,  b,  j,  improvister, 
improvisteur. 

i l’Improviste , adv.  unoerfehend  i uner- 
wartet; unoermutbet;  unverhofft. 

Improvister,  v.  n.  notsv.  (îfôufif)  (italien.) 
aud  bem  ©tegreif  einen  £ert  unb  eine 
ÇOtdobie  baju  machen  , unb  folcbc  ab* 
fingen,  diejenigen  , bie  ficb  in  biefer 
Æunfl  oorjâgltcb  geübt  haben  , werben 
Inmrovisteurs  {Improvisator i)  genannt. 

Improvisteur , s.  m . f.  bet)  improvister. 

Improuver,  v.  a.  gar  nicht qutbcifkn;  ganj 
mißbilligen  ; etrnad  verwerfen.^ 

Imprud'-mmmt , adv.  unflug;  unüberlegt; 
unbcbacbtfamer-,  unoorfîdvtigerweife  ;c. 

Imprudence  , s.f.  bie  Unfluqbfit  ; Unbe» 
bacbtfamfeit;  Unbefonnenbeit  ; Unoor» 
fîcbtigfeit;  ber  Unoerftanb;  it.  eine 
unoerflünbige , unbefonnene  SXcbc,  $uf* 
fübrung  :c. 

Imprudent,  ente,  adj.  unflug  ; UltOfrfÜn- 
big;  un  weife  ; it  unbcbacbtfam;  unbe* 
fonnen  ; unoorficbtig. 

Impubér» , s.  c.  (jur.)  ein  Unmûnbiger  ; 
eine  Unmünbige. 

Impudemment , adv.  unocrfchümtcrweife  ; 
ohne  ©cbam  unb  ©djeu. 

Impudence,  s.f.  bie  UnoerfchÂmtbeit  ; 
©chamlofigfeit  ; grcchbeit;  it-  eine  un» 
oerfebümte,  freche  ^anblung. 

Impudent,  ente,  adj.  unocrfchümt;  feham» 
lod;  frech;  it.  s.  un  impudent,  ein  un» 
oerfcbümtcr , frecher  tCîenfd>. 

Impudicité,  s.f.  bie  Unfcufchhcit  ; it.  bie 
Unjucht. 
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Impudique , adj.  e.  unfeufch  ; unjüchttg  ; 
it.  t.  e.  eine  tyerfon,  bie  in  Unjucbt 
lebt. 

Impud;quement,  adv  unfeufd)  î Unjudj. 
tig  ; auf  eine  unfeufebe  ic.  2trt. 

Impngner , v.  a.  (£c|jrftl)l  K.)  etWad  ht* 

fireiten  ober  anfcdjtcn,  «.  35.  eine  £chrc 
ober  Meinung. 

impuissance,  *.  f.  bad  Unvermögen  ; ber 
Mangel  an  Prüften  ; it.  bie  Untüchtig, 
feit  (mm  Äinbcrjeugen)  ; — d’un  état, 
bie  Ohnmacht  eined  ©taated  ; l’impuis- 
sance humaine,  ($îoral)  bie  menfcblicbe 
Ohnmacht  obcr©cbwad)bcit;  il  estdsnt 

l’impuissance  de  payer  ses  dettes,  er  tft 

nicht  im  ©tanbe , nicht  vcrnwgcnb  / 
feine  ©djulben  ju  befahlen. 

Impuissant,  ante,  adj.  (meifl  0.  ©ûCben) 

unvermoqenb  ; febmaeb  ; fraftlod  ; obn- 
mÄcbtig;  it*  untüchtig  (jtim  Äinbcr* 
«engen). 

Impulsif,  ive , adj.  (£ebrflt)l)  antreibenb; 
treibenb. 

Impulsen,  s.  f.  (£ehrflpl)  ber  ©to§,  b.  t. 
bad  Treiben  ober  gorttreiben  ; faire  qch. 
par  l’impulsion  d’autrui,  fip.  ftWad  auf 

ben  Antrieb  ober  auf  Slnfliften  Bnbcrer 
thun. 

Impunément,  adv.  ungeflraft;  ungeahnbet; 
ungerücbt  ; it.  (ungeflraft)  ohne  nach- 
theilige  golgen. 

Impuni,  ie,  adj.  (v.  ©achcn)  ungeflraft; 

ungeahnbet;  ungerecht. 

Impunité,  s.f.  bad  Ungcftraftblfiben ; bad 
Sudblciben  ber  ©trafe. 

Impur  , ure  , adj.prop.  et  fig.  UnrCtil  ; (un. 

lauter;)  it.fig-  unfeufdi;  unjücbtig. 

Impurement,  adv.  p.us.  unrein. 

Impureté,  s.f.  prop.  et  fig.  bie  Unrciniq. 

feit  ; it-fig.  bie  Unfcufcbbeit;  Untudit; 

un  livre  rempli  d’impuretés,  fin  33ud)  t 
bad  lauter  Zo*cn  enthält»  l’impureté 
légale,  f.  immondice. 

Imputable,  adj.  c.  p.us.  {prop.  et  fig.)  Wûd 
ungerechnet  werben  fann  ic.  f.  imputer. 
Imputation , s.  f.  (im  gemeinen  £cben)  eine 
35efchulbigunq  ohne  bepgebraebte  35c 
wetdgrünbe;  (£bcol.)  bie  Zurechnung; 
Zueignung;  (ginaniw.  u.  jur.)  bic  3tb- 
recbnung  lober  ber  s2lbjug)  einer  ©um* 
me  von  einer  anbern  ; imputation  des 
intérêts  sur  |r  principal,  ber  2tb«Ug  bet 
Zinfen  vont  faritûl. 

Imputer,  v.  a.  ( à qn.  qch.  de  blamable,  je# 

manb  einer  bôfcn  ober  ftrafmürbigen 
^anblung)  bcfchulbtqen  ; en  imputer  u 
faute  a qn.,  einem  bic  ©Chulb  bcpmef- 
fen  ober  «ufehreiben;  imputer  à faute, 
à blâme,  à déshonneur,  eine  unfd)Ul« 
bige  £bat  ald  einen  gehler  , ald  et- 
wad  flrafwürbtged , ald  etwad  «ut 
©chante  gercidicnbed  audlegen  ; it.  im- 
puter, (ginan«w.  jc.)  abrecbncn  ; bte 
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geTefftrte  Zahlung  »oti  einer  ©dntlb  «b* 
lieben  ; imputer  les  intérêts  aufort,  Ht 
3iirereiTen  jur  £auptfumme  fchlagen; 
it.  imputer  ( £&eol.)  jurechnen;  jueig- 
nen  ; ( f.  imputation). 

Imputé,  ée , part,  et  adj.  bepgemeffen  te. 
Imputrescible,  adj.  c.  T.  nom.  URVCrfaul* 

bar  i ber  JSulnih  tviberffehenb  i (in* 

corruptible).  * »'  • • 

Inabordable,  adj.  c.  (p,  Ufern , »eiche  fei* 
ne  Slnfurtb  haben)  unzugänglich  5 »o 
; man  nicht  anlanben  fann  ; homme  in- 
abordable , ftg.  ein  SDîann , «or  ben  man 
nicht  fommen  fann,  (f,  accès.) 

Inabrogeable , adj.  c.  nom.  unauf&ebltCh  > 

iimviberruflich.  ü 

Inacceptable,  adj.  c.  nom.  UîlûnnebmltCf). 
Inaccessibilité,  s.f.  bie  ©igenfehaft  eine* 
£>ingeg , ba  man  nicht  binju  fommen 
îantt,  5. 95»  bie  ©piije  eine«  boben  Seifen. 
Inaccessible,  adj.  c.  unzugänglich ; »oju 
man  nid)t  fommen  fann;  un  homme  inac- 
cessible (inabordable),  ein  ÜÄann/  vor  ben 
man  nicht  fommen  fann , bcp  bem  man 
feinen  Zutritt  erlangen  fann;  inaccessible 
aux  sollicitations,  â l’amour,  ber  (bit)  fei* 
ner  95itte,  feiner  £iebc  ©ehôr  gibt 
Inaccommodable , adj.  c.  Wag  ni'dbt  bepge« 
legt  »erben  fann  ; »«g  ficb  nichr  »er» 
mitteln  lägt» 

Inaccostable , adj.  c.  mit  bem  (mit  ber)  fïd) 
nicht  »o&l  umgeben  lâfjt  ; mit  bem  man 
nicht  roobl  umgeben  tann;  ungefeUig; 
imfreunbltch  ; ftorrig. 

Inaccoutumé,  ée,  adj.  ungttVofcnt;  it.  UO* 

getvibnlidi. . 

Inactif,  ive,  adj.  untätig*  (/•  J»  Rousseau 
etc.) 

Inaction,  $ . f.  bie  UntbÄtigfeit  ; ttnwfrf» 
famfeit  ; les  armées  sont  dans  l’inaction , 
bie  Armeen  liegen  flifl. 

Inadéquate  t adj.  c.  abus,  fiatt  Impartit. 
Inadmissible,  adj.  c.  unzulàffïg. 
Inadvertance,  s.f.  btt  Ünad)tfamffit.~ 
Inaffectation,  s.f.  p. us.  eine  ungezwungene 
«rt. 

Inaliénabilité,  s.f.  bie  Unverâufierïidjfeit. 
Inaliénable , adj.  c.  unveräußerlich* 
Inailiabie , adj.  c.  (v.  SRetallen)  unveretn» 
bar  ; wag  fich  ntd>t  vereinigen/  (j.  95. 
iufammenf(bmelâen)là§t  ; les  intérêts  de 
, Dieu  et  ceux  du  monde  sont  inalliables , 
fg.  bie  njôbre  ©ottfeligfeit  fann  nicht 
mit  ber  anb&nglicbfeit  an  ber  50elt  be* 
fieben.  , ■ 

Inaltérable,  adj.  c.  unveränberlidj. 
Inatnfssibilité,  s.f.  de  ta  grâce,  de  la  justice, 

($beot.)  bie  Unverlietbarfeit  ber  ©nabe, 
ber  innern  ©erechtiafeit. 

Inamissibie,  adj.  c.  (Sbeol.)  unverlierbar. 
Inanimé,  ée , adj.prop.  etfig.  lebfog  ; unbe* 
lebt;  it.  fig • b.  i.  mag  feine  £ebfiaftig* 
feit  bat  ; mag  feine  ©mpfmbung  aule 
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brûcft  ober  erregt;  fait;  ohne  aitfbruef 
unb  ©baratter  k. 

Inanité,  s.f.  T.  tint  Zttxt  (in  ber  3eit* 
reebnung).  (SDian  bezeichnet  mit  biefem 
®orte  bie  Seiten  vor  bem  mofaifehen 

I ition , s f.  eine  ©ntfräftung  beg  £$r* 

per e vom  langen  Jüngern  ; tomber  d’ina- 
j-ipition,  vor  ©ntfräftung  binfmfen  ober 
ohnmächtig  »erben. 

Inappercevable,  abus,  ßatt  imperceptible. 

Iriapperçu , ue,  adj.  nom.  unbemerft. 

Inappétence,  s.f.  T.  ber  gänzliche  Mangel 
beg  appetitg/  »enn  man  nod)  nüchtern 
ifl ; (auch  anorexi). 

inapplicable , adj.  ç.  unanwenbbar  ; nicht 
anmenbbar.  - 

inapplication,  «./  bie  ttachfäffigfcit  ; bec 
Unfïeif;  ber  fchledjte  ©tfer  ; biettnadjt* 
famfeitv  i 

inappliqué,  ée,  «ÿ.  nachUiTis»  unfleiiig; 
unachtfaau. 

Inappréciable,  adj.  c.  (V.  ®ac&cn)  beffen 
©erth  / beffen  ©rèf  t te.  fdiwer  $u  be* 
ffimmenijf;  it.  unfehlbar. 

Inaptitude,  s.f.  vù  nntuchtigfeit  unb  Un* 
gefehief  lichfeit  wozu  ; bie  Untauglichfeit  ; 

(f,  inepte). 

Inarticulé,  ée,  adj . unbeutlîch  AUggcfprO* 
<hen. 

Inartificiel,  elle,  a<jj.  p.us.  ungcffinficlt. 

Inattaquable,  adj.  c.  »flg  nicht  (mît  SÎOÏ* 

theil)  fann  angegriffen  »erben.  « 

inattendu , ue , adj.  unerwartet  ; unoer* 
muthet  ; unverhofft. 

Inattentif,  ive,  adj.  unachtfam. 

inattention,  s.f.  bie  ttnachtfainfcit ; 8(<ht* 
loftgfeit. 

inauguration,  s.f.  bie  ffçerltdje  ©infeçung 
eineg  Äaiferg  ober  Âônigg  mittel^  ber 
Ârènung  unb  Salbung;  (A.  bie  ©in* 
»ethung  eineg  ©ifchofg). 

Inaugurer,  v.  a.  p.us.  feierlich  einweihen; 
(f.  inauguration);  it.  (ait.  9tôm.)  aug 
bem  $lug  unb  ©efang  ber  38ôgel  tvahr* 
fagen. 

Inca,  s.  m.  ein  3nfa,  (»ar  bereite!  ef* 
negÂônigg  von  <UerU/  unb  ber^rinjm 
aug  ihrem  ©eblute). 

Incagade,  s.  f.fam.  ftatt  bravade,  bûg 

^ro^bietheit/  inf.  in  ber  SXbflcht,  bert 
$etnb  bamit  ju  neefen. 

incaguer,  v.  a.fam.  etcom.  einem  trogen; 
£roç  biethen  ; (f.  incagade). 

Incalcu’abîe,  adj  c.  nom . »ag  nicht  su 
berechnen  tft »te  |.  05.  ein  9îachthcil/ 

*8ort&eil  ». 

Incamératîon , s.f.  T.  bie  ©inverleibung 
eineg  ©uteg  mit  ben  pdpfilichen  Âam- 
mergutern.  , 

Incamérer,  v.a.  T.  fin  ©ut  ober  eilt. @tucf 
£anb  j*u  ben  pipHlichen  Sammelgütern 
fchlagen« 
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Incandescence,  * f.  (Çfam.)  M ®lûhenb* 
werben. 

Incantation . »f.  bie  95efdjwôtun0éccremo* 
nie  ber  fccufelSbapner  unb  Jpcpenmei* 
ft«  > inf.  bie  tBcfchwônmgSformel. 

Incapable,  adj.  c.  (im  guten  unb  nachtei- 
ligen Vertfanbe)  unfähig  > u-  untüch- 
tig; untauglich,  (b.i.  unbrauchbar)  ; 

r II.  (obn*  régime)  ftatt  mal  habile,  un* 
tftâtig  ; Utigcfchtcft;  incapable  demfen- 
tir,  de  tiomper  etc.,  nid)t  im  ©tûttbe 
(ober  unfähig)  Au  lugen,  ju  betrügen. 

Incapacité,  s.  f.  bie  Unfibigfeit;  Untûfb* 
ttgfeit;  (UngefdwFlichrtit)  ; (jur.)  (mit 
einem  régime ) bie  (gefeçm&fiigc)  Uttfà* 
higfeit,  j.  95.  de  donner , $u  fdjenfen  ic. 

Incarcération,  s.  f.  nouv.  bie  (Einferfcrung. 

Incaicérer,  v.  a.  einferfern  ; in  ba$  ®e* 
föngniß  werfen ; cinfpeyren. 

Incarnadin,  tne,  adj.  letbfurbig  î blaß* 
fkifchfarbig  ; it.  s.  m.  bie  £eibfarbe. 

Incarnat , ate,  adj.  hOthtOfeftWth  \ it.  s.  m. 

baô3nfarnat;  bte  jnfarn'ûtfarbe. 

Incarnatif,  ivc,  adj.  ((EhÛUrgit)  (ïeifch- 
macbeub. 

Incarnation,  s. f.  bte  ?Bîenfchwcrbung3cfu 
dhrtftt. 

Incarné,  ée,  part,  et  adj.  (£hfbl*)  f.  s’in- 
carner; le  Verbe  incarné,  la  Sagesse  in- 
carnée, ba$  ©ort,  bûS^Ieifcb  geworben 
tft  ; bie  ewige  ©eitfheit , welche  bie 
SKcnfdjhett  angenommen  bût.  Fig.fam. 
incarné  (im  guten  unb  fchlimmen  Ver* 
ftrtttbe)  c’est  un  diable,  un  démon  incarné, 
er  (fie)  ifi  ein  eingcfleifc&ter  (eilt  leib* 
Saftiger)  teufet  ; Cet  avocat  est  la  chi- 
cane incarnée , biefer  9lbuofat  ift  bie  le* 
beitbige  3ûnffud)t  î c’est  la  probité  in- 
carnée, er(fte)tft  bie  SXrblicbfeit  felblh 

l’incarner,  v.  réjl.  (pon  Çfjrifto)  Jlfifch 

werben  ; OTcnfcf)  werben  ; bie  metifchli* 
ehe  Vatur  annebmen  ; (dhirura.)  neues 
Sleifd)  befommen  ; neue*  Sleifcb  an* 
feçen. 

Incart,  cor.  incartation,  f.  inquart  ober 
quirtation. 

Incartade,  s.  f.  fam.  eine  (öffentliche)  95e 
letbigung  ober  95efd)impfung  auô  Unbe* 
fonnenhèit  unb  3ÄutbwtUen  ; it.  über- 
haupt , ftatt  extravagance,  folie,  eilt  Un* 
begonnener  ©treid)  K.  ; faire  une  incar- 
tade à qn.,  eilten  nu$  9EutbwiUen  nnb 
Unbcfoiincnhcit  bcleibigen , befehim* 
pfen  te. 

Incendiaire,  r.  m.  ein  ?9îorbbrenner;t95ranb* 
fttfter;  it»  adj. ßg . nouv.  aufrûbttfd)  ; 
it.  fcijcrifcf). 

Incendie , s- m.  eine  große  #euer$brnnft  ; 
ein95ranb;  itßg.  baöfteiicr;  bte  Jlant* 
me , b.  i.  eine  große  Verwirrung  im 
(Staate  burd)  aufruhr,  büret)  innerliche 
Kriege , burdj  .fteperepen  :c.  ; le  lieu  de 
l’incendie,  btC  95Vûnbfti\ttC  1 dommage 
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catiS'j  par  un  incendie,  ber  95ronbfchafcm 
ober  jeuerfehaben. 

Incendier,  v.a.  in95tanb  (Jeden;  anfteefen; 
in  bic  Äfcfce  legen  ; vuig.  einàfchcrn. 

Incération  , ».  f.  ol.  b.  i.  le  cirage , bütf 

©Wen  j it.  batf  ©urchmengen  einer 
SXaterie  mit  ©acb$  ; (Sbçm.)  ba* 
©cbmcljbarmûchen  eine«  ftccngftûjfigeti 
Äörpers  burd)  einen  ;JufûE. 

Incertain,  aine,  adj . ungewtß,  b.  t.  Wû$ 
jroeifelhaft  ift  ; it.  »ccanberlichs  unbe* 
ftönbig  ; unfïcher  (variable)  • 3.  unent* 
fcbloffcn  ; unfchlùffig  (irrésolu),*  it.  bec 
(bit)  worüber  zweifelhaft  ift;  î/.  uabe 
ft  t ni  Ult  (indéterminé)  ; if.»,  m • ba$  Un* 
geroiffe;  cheval  inceita  a,  J',  ein  'Jnecb* 
öaö  noch  nicht  feft  ( b.  t.  fïd)  nicht  im- 
mer gleich)  in  feinen  ©diulen  ift. 

In  certainement,  adv.  ungewiß  » nicht  ge* 
n>i§  i mit  Ungewißheit. 

Incertitude,  ».f  (o.  <perfonen)  lit  Ungc* 
wißheit  ; it.  ba«  Ungewiffe  ; bte  Unju* 
PerUßtgfett;  être  dans  l'incertitude  de 
ce  que  l’on  doit  faire,  in  ber  Ungewiß* 
heit  (ungewiß,  nicht  cnttchloffm)  fegn, 
Wa3  man  thun  foQ  ; je  suis  dans  une 
grande  incertitude  de  ober  sur  ce  qui  en 

arrivera, ich  bin  tn  äußerßer  Ungewißheit 
wft*  barautl  fur  folgen  entftrhen  in6ch- 

teit  ; l'incertitude  du  temps  , bit  Unbf* 

ftànbigfeit  ber  ©itterung;  ba<  oeràn* 
berlichc  ober  unbtjlÄnbige  ©etter. 

Incessible , adj.  c.  ol.  unaufhörlich  ; un* 
ahlöffig. 

Incessamment  , adv.  unperjûglich  î Ohn< 

Verjug  ; ungefaumt  ; gleich  î fofort  j 
{ vulg.etcom . flugtf)  i it.  auf<  chefte;  halbl 
it  ol.  unaufhörlich  (continue’ lement). 

Incessible,  adj.  c.  (jur.)  unabtretbar;  un* 
überlÖfilich;  wa$  an  nicmanb  abgetreten 
ober  ûbcrlaffcn  werben  fanu. 

Inceste,  *.  m.  bte  95lutfchanbe ; bie  fleifdj* 
liehe  Vermifchung  mit  95lutôperwanb* 
ten,  gegen  ba$  Verboth  bfô  ©cieçeS; 
inceste  spirituel , eine  getftliche  95lut* 
fehanbe,  b.  i.  $.93.  mit  einer  Jcrfon,  bie 
man  felbfl  jur  iîaufe  gehoben  hat  te.f 
it.  (uneigentlich)  ber  unerlaubte  Um* 
gang  eine«  93eichttater$  mit  feinet 
95eichttod)ter. 

Incestueusemcnt , adv . blutfchÔnbertfchet* 
wctfc  ; vivre  incestueusement,  in  95lut* 
fehanbe  leben. 

Incestueux,  euse,  adj.  (P.  ^Jfrfoncn  Unb 

©achen)  blutfchinberifdi  ; it.  in  95lut* 
fehanbe  erjeugt/  (bâtard  incestueux)  ; /£ 
r-  eût  95IutfchAnbcr. 

Incharitablc,  adj.  c.  p.us.  Itcbfoô. 

lnchocatif,  ive,  adj.  f.  incoatif. 

Incicatrisablc , adj.  c.  T.  waS  fïcfl  nicht  JU* 
narben  lößt  ; (wirb  pon  einer  ©unbe  gc* 
fagr,  bic  nicht  pöUig  juhetlen  will).  " 

Incidemment , adv.  ( jur.)  beplôufîg;  în  Cl* 


Inci 


ttet  Vebenfgdje  ; in  einem  giebenounft  î 

* it.  in  fcnfebuttg  eineg  Snciôcnrpunttes  } 

lat.  inCldcQter. 

lncid<nre,  (©corn.)  ber  (fin  fa  U;  bas 
fallen  einer  £inie  ober  eineg  Âèrperg 

* auf  eine  $lAcbe;  (fcftron.)  qqf.  flott 

I irnmcrMtfn  ; angle  d'incidence,  bCT  €tn» 

* faligtpinfcL 

I Incident*  «frite,  adj.  c.  (jur.)  bepfAUtg  J 
demande  incidente , eine  3ncibentf läge  ; 
I (f.  incidemment)  ; rayon  incident , T.  ber 

* einfûUeitbe  ©trabl  J (f.  incidence). 
Incident,  r.  m.  eut  $aU  (pufall,  Vorfall/ 

eine  «Beaebcnbeit),  fo  <dj  bep  einer 
‘‘©adK,  (Unterbanblung  ober  ilnterueb* 
mima  ) roAbrenb  bafl  fclbtqe  febon  tm 
î ®ang  ifl y unoermutbetjutrAgt  ober  er« 
eignetj  ’etn  SroifdjenoorfaU ; ( m bra* 
i iuüt;>fecbi(bten)  eine  Zrotfcbcnbcgcben« 
beit  ; ( iur.)  rin  3ncibentpunft  ; eine 
•rieoMUia« ©d>n>ierigfeit i (im  gemeinen 
i £ebcn)  eine  Heine  ZAnferep,  Vectcrep, 

1 ein  Heiner  ©trett,  trclcbe  jumetien  bag 

« ©piel  ober  eine  anbere  ©ad)c  unterbre* 

I eben. 

I Incidentaire , s.  m.  einer  / ber  allerlei)  Vc» 
i benftbmieriafeiten  macht,  ber  bie  ©a« 

eben  burd)  VebenbAitbel  aufbAlt;  vulg. 
| ein  £iffifnltAtenmad)er. 

I Incidenter , v.  n . aUerlcp  ©dmnerigfeiten 
I erbeben , vulg.  auf*  £npct  bringen.  ( f. 

i bie  porbergebenben  Wörter.) 

Incinération,  s.  f.  ( dbpnt.)  bie  (£inAfd)e< 

l rung;  bag  Verbrennen  cineg  pegetabi« 

lifeben  ober  animalifeben  Äovperö  ju 
I Slfcbe. 

Incirconcis,  ise,  adj.  unbefebnitten  » it.  s. 

ein  Unbefdmittener ; it  fig-  f.  bag  folg.) 
Incirconcision,  s.  f.  ber  Zuflanb  eineg Un* 
i befd)nittenen , (meift  fig.)  i it.  bic  Vor* 

baut,  b.  i.  bie  Vôlfer,  bie  nid)t  bc» 
fdmitten  fjnb,  (toie  fid)  ber  Slpoflel  <pau* 

lui  ûUôbrilcft);  l'incirconcision  du  cotur, 

fig . bie  natürliche  Unart  bcö  £crjeng. 
Incise , s.  f.  (îKbetortf)  ein  unooHflAnbi« 
ger  @015. 

Inciser , v.  a.  (Çbirurg. , ©artn.)  einfebnei* 
ben}  einen  ©ebnitt  ober  (Einfcbmtt  in 
etmad  machen  ; l’eau  forte  incise  la  bla- 
?>  que,  T.  bag  ©d)eiben>a(Ter  frifit  ficb 
in  bie  tfupferplatte  allmAblig  ein  ; les 

s sucs  de  l’estomac  incident  les  aümens, 

/.  T.  bie  ÛJiaaenfAfte  icrtbeilcn  unb  per* 
bunnen  bie  ©peifen  unb  ©etrAnfe  im 
QKagen.  ..H\ 

Incisif , ive , adj.  eittfcbneibenb } it.  jer* 
tbeilenb  unb  perbunnenb  ; ( f.  inciter  ) ; 
- dents  incisives  (ober  ii)çisoires),bie©d)nei* 
. bejAbne  ober  VorberjAbnc  j muscle  in- 
cisifs , ©djneibenjugfeln ; ©cbneibejabn* 
. mugfeln.  , 

Incision , s.  f.  ein  (f  infdjnitt  ; ©cbnitt  ; 
(£&irj  tint  Dncifion  i {it.  inciser);  en- 
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fant  né  par  incision , eirt  flug  bem  £eibe 
feiner  «Wuttir  gcfcbnitteneg  Âinbj  vulg. 
ein  StudfchnitUing  î incision  cruciale, 
eut  Æreujfcbmtt. 

Incisoire , a<ÿ.  c.  fiait  incisif. 

incitateur,  t.  m.  oi.  ein  Snreiçer; 

Incitation , s.  f.  bic  Sinrciçung  } ber  àn* 
trieb}  ba« Sttntrctben / tnf.  jum  iBôfen. 

Inciter,  v.  a.  einen  rooju  reiben  ober  an* 
reinen  J antreiben  / anfpornen , anfeu- 
ern ic./  ittf.  bureb  fitmlicbe  Q3croegungg* 
grunbe } — à mal  faire , tum  lööfen 
reiben. 

Incivil,  ile,  adj.  unbojUtb  î demande  obef 
prière  incivile,  ein  unattfiAnbigeg  ©c* 
gt bren  ; eine  unartige  ^umut(mng;eine 
unanflAnbtge  Wittes  clause  incivile, uur.) 
eine  ^laufet  /belebe  toiber  bie  ©efene 
lAuft.  .]  • » 

Inciviiement,  adv.  unböftid).  4.- 

Incivilité,  s.  f.  bie  Unboflidifett  ; /e-b.  t. 
eine  bet  &ÄflÜbfett  jumiberiaufenbe 
Jpanblung  ober  SKebe. 

incivique,  adj.  c. nouv.  unburgerlicb » (f. 
civique). 

Incivisme , s.  m.  nouv.  ber  Mangel  an  Q5ur* 
geritnn , an  ^ûrgertugenb  ; (f.  civisme); 

Inciémence,  s.  f.  (poet.)  bie  Ungnabe/  inf* 
ber  ©btter  î ober  bie  ©trenge  (ber  Slicb* 
ter)  ; U.  (im  gemeinem  £eben) bce  ©tren* 
ge  ober  SHaubigfeit/  Utifreunblicbfeit  bec 
£uft/  ber  5©itterung , ber  Sobrojeit/  (de 
l’air,  du  ciel,  du  temps,  de  la  saison.) 

Inclinaison,  1.  /.  (©eout.  Uttb  ty&Of.)  bte 
Neigung  einer  £tnie  ober  SlAcbe  gegen 
eine  anbere  £mie  ober  $(Acbe , fo  ba§ 
fie  in  bem  ^unft/  roo  fie  jufannnenlftu* 
fen  , einen  îôtnfel  btlbcn. 

Inclinant,  adj.  m.  T.  un  cadran  solaire  in* 
dînant,  eine  inflinicretiDc  ©onnenufcr/ 
(gegen  Ofttttaq)  } aud)  cadran  incliné. 

Inclination,  s.  j.  btC  gîeiguttg  (de  tète,  bei 

Jpauptcg;  bag  Äopfneigen);  eine  Ver- 
beugung (de  corps,  bèg  £eibcg);  bag 
Vuefen  ; vulg.  ein  Vücflingj  (»Katbem.) 
pl  us,  inclinaison  ; verser  par  inclination  , 

(dbnm.  :c.)  einen  £tguor  nur  allmAblig 
abgic^en/  iiibem  man  bag©efA6/  toorin 
er  fid)  bcfïnbet/  immer  etmug  roeiter  bin- 
unterwArtg  neigt.  Fig.  inclination,  bte 
gietgunç}/  b.  i.  bie  ©emùtbgneigung  ; it. 
ber  natürliche  £ang  ju  (i  ober  pour) 
etroag , ju  jemanben  ; it.  bie  ©acbe 
felbfl , n?0(u  man  eine  Vetgung  em=> 
pftnbetj  it.  (amour)  bie  befonbere  Zu- 
neigung tu  einer  <perfon  beg  onbern©f- 
fcbleditg}  bie£iebeî  (3nf(tnatton);  re. 
ççf-  bte  geliebte '^erfon  felbfti  ber,  bie 
©eltebte;  (bie  3nHinatton);  boire  aux 
inclinations  te  qn. , einem  bte  ©cfunb* 
beit  feiner  ©eliebten  jutrinfen  ; à vos 
inclinations!  eg  lebe  3br^  ©cltebtC  (3br 
©cltcbter)  \ les  premières  inclinations  nç 
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te  perdent  jamais , pro».  (btfcrflc)  flltC 

£icbe  roftet  nicht. 

Incliner,  ». a.  neigen  ; beugen;  nicberroartS 
richten;  ^inûbwirtô  wenben;  it.  »■  n. 
(©eom.)  (»on  einer  gliche)  abhängig 
fepn  ; (wenn  ber  £bang  jtarf  i|t)  ab* 
fchûffig  fepn;  it.  (vom  ©ieg)  fid)  (auf 
eine  ober  bie  anberc  ©eite)  neigen  ober 
ttwnbeu  j it.  ».  n.  fig.  (à  Cjch. , du  côté 
de  qch.,  à faire  q^h.)  woiu  geneigt  fepn; 
ÎRcigung  woju  haben,  s’incliner,  ».  rifl. 
fid)  netgen  » un  plan  (une  ligne)  s’incline 
de  plus  en  plus  sur  un  autre  plan  (sur  une 
autre  igné),  eine  gliche  (eine  £inie) 
itibert  fîd)  ber  anbern  immer  mebr  / (fo 
bai  fie  immer  einen  fpifcigcrn  ÄÖintel 
• mit  betfclbcn  macht). 

Inclus,  use , adj.  etngcfchl offen  ; worin  ent- 
halten; la  lettre  ci-incluse,  ber  illltegfU* 

bcSÔrief;  ber  (EinfchM  ï (ponbenroeni* 
en  Âûnbibaten , auf  welche , unter  Pie« 
en  abgewiefenen  / ober  burd)  bal  £oo# 
burchgefaUencn , btc  SÖahl  nod)  fallen 
fann,  fagt  man:)  qu’ils  sont  inclus,  bafj 
fie  in  bie  engere  ÎPabl  gefallen  finb;  tt. 
$.f.  l’incluse,  flatt  I»  lettre  incluse,  ber 

(Einfchlutf  ober  3}rpfcfcltifj. 

Incluse , s.  f.  donner  l’incluse  à un  Cardi- 
nal , einen  Äarbinal  in  bal  Æonflape 
aufnehntcn,  nachbctn  cl  gefchloffcn  ijl. 
Inclusivement,  ad»,  mit  einge|ct)loffen  ; 
barunter  begriffen.  _ 

Incoatif,  ive,  adj.  verbes  incoatifs,  (©rûnt.) 

Seitroôrtet,  welche  ben  Anfang  einer 
SJerÄnberung  ober  einel  3u|tanbeö  an* 
beuten,  j.  iß.  bei  SUtwcrbenl,  SXoth* 
werbenl , ©aucrwerbenl  sc. 
incognito,  adv . (italien.)  infognito  , b.  i. 
ohne  erfannt  *u  fepn  ; ober,  ohne  fid) 
|u  erfennen  ju  geben  ; ohne  erfannt 
fepn  nit  wollen  , (wirb  inf.  von  vorneh» 
men  ober  @tanbel«$erfonen  gefagt)!  sc 
tenir  incognito,  infognito  leben  » il  rit 
incognito  , bad.  er  lacht  heimlich  bep 
ftch  felber  ; »ulg.  er  lacht  tnl  giuftchfn  ; 

it.  incognito  , s.  m.  garder  l’incognito , 

hal  infognito  beobachten  » unerfannt 
bleiben  wollen. 

Incohérence,  s.  f.  nouv.  ber  Mangel  an 
3ufammenhana. 

Incohé. ent,  ente,  adj,  unjufammenhau* 

genb. 

Incombustibilité,  t.  f.  bie  Unncrbrennlich* 

feit.  ... 

Incombustible,  adj.  c.  unperbrcnnltch. 
Incommensurabilité,  s.  J.  (0eom.)  bie  Un« 

mögltchfeit,  bafi  benbe©rö§en  burd)  ein 
gemetnfchaftltchcti  tftafj  fönuten  aulgc* 
ineffen  werben. 

Incornmcnsuiable  , adj.  T.  Wal  fein  ge» 

meinfchaftlicbcß  gftafl  hat;  (f.  vorher« 
gehenbeö  2Bort). 

Incommode,  adj.  c.  {Jam.  incommodant. 


ante) , unbequem  ; (ungemichltcb)  ; it. 
befd)wcrltd)  ; liffig;  (uberliftig);  jur 
£aff  fgQenb  ; (f.  importun);  il  est  d’une 
société  incommode , ober  c’est  un  bomme 
incommode,  biffer  SKenfd)  (bit  ©cfcll« 
fehaft  biefel  gSRcnfchcn)  fillt  einem  recht 
Sur  £a(U 

Incommodément , ad r.  unbequem  îC. 

ncommodé,  ée,  part,  et  adj.  f,  incommo- 
der -,  unpa§,unp5fjlich  ; ber  (bie,  bal)  fid) 
nicht  recht  wohl  befinbet;  ber  nicht  wohl 
auf  ifl  ; il  est  incommodé  d’un  bras  etc.  , 
ev  hat  einen  ©(haben  (* u/g . er  hat  eu 
was)  am  2Um  IC.  ; incommodé  d’une 
fluxion,  mit  einem  5lu&  behaftet;  il 
est  incommodé  dans  ses  affaires , feine 

©achen  flehen  fchlecht  i el  fleht  übel  um 
ihn  OUI  ; vaisseau  incommodé,  cm  ©d)iff , 

bal  einen  SXaft  verloren  hat,  ober,  beffen 
£auwert  tn  Unorbnung  ift. 

Incommoder,  v.  a.  qn.,  jemanben  befehwer« 

lid)  fepn,  befchwerltch  fallen  ; einem 
liftig  fcpn;  jur  £afr  gereichen  ; (einem 
pcrbrichüd)  fallen)  ; cette  banqueroute 
incommode  ses  affaires,  bicfct  ^ßanferott 
ifi  ißm  fehr  nachteilig  ; ces  arbres  in- 
commodent la  vue  du  château  , bteff 

diurne  (leben  ber  Slulficht  bel  ©chloffcl 
im  îOeg  ; benehmen  ihm  bie  2luöfid)t. 
s’incommoder,  ».  riß.  fîd)  >5ttube  machen. 

Incommodité,  t.  f.  bie  UnbfquemlicbFfit  ; 
UngcmAchlichfeit  ; ®e fchwcrlichfeit  ober 
Qÿefchwerbe  ; bie  Ungercgenheit  ; it.  eine 
UnpÄßlicbfeit  ; le  vaisseau  a donné  le 
signal  d’incommodité,  T.  baé ©chlff 
einen  OlothfchuB  gethan. 

Incommunicabilité,  s.  f.  bit  (moralifchf) 
Unmöglichfeit  ber  §titth«iluug. 

Incommunicable,  adj.  e.  unmiUbctlbari 

, waé  (ich  nicht mittbeifen  Infft;  roa^einem 
Qlnbern  nicht  mitgetbtilt  werben  fann. 

Incommatabilité,  s.  f.  (jur.)  bie  Ted)tlict>e 
Uiwerinbcrlichfeitobcr  Unftôrbartcit  bc< 
^cflçeé. 

Inconunutable,  adj.  c.  (jur,)  unPfrinbfT* 
lieh  ; unflörbar;  (f.  incomrouabilité). 

Incommutableincnt,  ad»,  (jur,) posséder  in- 
commutablement  un  héritage,  unftôrbûrei 
igefîçcr  eine«  ^rbguté  fepn. 

incomparable , adj.  c.  unoergleichfichï  »al 
nicht  feine«  ©leichen  bat  { ungemeni  » 
(wirb  auch  iron'  gefagt ) ; il  est  d’ime 

adresse  incomparable,  er  tft  Ungemein 

gefehieft. 

Incomparablement,  ad»,  obnf  ©Ctgleich  » 
(auf  biefel  ad».  mu(?  immer  ein  anberrf 

adverbe  de  comparaison  , j,  Q}.  plus, 
moins,  mieux  etc.  folgen)  ; incomparable- 
ment plus  froid,  ungleich  filter;  »fit 
FAlter;  ben  weitem  Piel  filter. 

Incompatibilité,  s f.  (p.  ^erfOHfn)  bif  Ut!« 
pertriglichfeit  ; (nergl.  compatibilité)  ; it. 
(p.  ©achen)  bie  gefeçlichc  Unpminbar- 
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feit  be*  ©eflheß  atoeper  Äemter  ober 
Verrichtungen  ober  tyfrunöen  ic,  in 
€inet  tyetfon  ; bie,  UnoerrrÄglichfeit 
jweper  Aemtcr  :c.  (oergl.  compatibilité.) 
Incompatible, adj.c.  unpcrtrâglich  ; unoer» 
. eiitbûr;  waß  fid)  nid)t  jufammen  oer* 
trüqt;  waß  nicht  bepfammen  flehen, 
. ober  sugleich  bcfejfen  werben  fann;  (f. 

incompatibilité,  U.  pgl,  compatibilité). 
Incompétemment , adv.  unbefiigterWCtfe. 
Incompétence,  s » /.  bic  Unbefugnif  eineß 
Kichterß,  über  eine  Sache  su  erfennen; 

(tWrg(.  compétence).  , 

Incompétent,  ente,  adj.  unbefugt;  bem  ti 

nicht  jufommt,  in  biffer  Sache  Siebter 
- in  fepn  / ober  oor  bjefem  Kichter  §u 
f lagen.  r 

Incomplet,  été,  adj.  unoollflinbig. 
Incomplexe,  adj.  c.  (£fbrÜbO  Waß  nicht 
jufammengefefct  ifi  ; einfach  ; syllogisme 
in  complexe , tint  auß  lauter  einfachen 
Siçen  beffe&enbe  Schlufrebe. 

Incomposé , ée , adj.  T.  p.us.  b.  f.  simple, 

nicht  éufammcngefeftt  ; einfach. 

Incom préh em Utilité , (baß  h wirb  nicht  auß* 
.gtfprochen)  *./.  bie  Unbegreiflicbfeit. 

Incompréhensible i»  adj.  c.  unbegreiflich. 
Incompressibilité,  s.f.  (fcehrfîpl)  bie€igen* 
fdjaft,  nach  welcher  etwa*  nicht  jufam* 
mengebrûcft  werben  fann. 

Incompressible,  adj.  c.  T*  Waß  fleh  nicht 

lufammenbrùcfen  lift wie $.  55.  baß 
SÖaffcr.  • I 

Inconcevable , adj.  c.  (bem  Verflanb)  un- 
begreiflich ; it.  (flatt)  faft  unglaublich  » 
it-  (flatt)  auf  erorbentlich  » wunberbar. 

Inconciliable,  adj.  c.  (im  sing,  mit  avec) 

mi  fleh  nicht  mit  anbern  (Rachen  per« 
einigen,  jufammenpaiTen  ober  jufam* 
menreimen  lügt. 

Inconduite,  s.f.  eine  unoerßünbige , im- 
gefehlte  (auch  unanfUnbige)  Auffüb* 
rung. 

Incongru, ue,  adj.  T.  waß  gegen  bie  Ke» 
geln  ber  grammatifalifchcn  SBortfügung 
lÄuft;  (in  biffer  Kürfftcht)t fehlerhaft; 
it.  plais,  (o.  ^erfonen)  unhöflich»  büu* 
rifcf)  ; ungefchieft  ; plump, 
incongruité,  s.f.  T.  ein  fehlet  gegen  bie 
. Kegeln  ber  Spn tape;  it.fig-  eine  Unge- 
reimtheit; ein  bummer  Streichs  eine 
ungereimte  Kebe  ic. 

Incongrûment,  adv.  parier  incongrûment,  tm 

Sprechen  gegen  bie  Kegeln  ber  Spntarc 
Verflogen. 

Inconnu,  ue,  adj.  unbefannt  j it-  *•  m 
ein  Unbekannter,  (ôftertf  mipr.)  -,  it*  l’in- 
connue, s.f.  (Algebra)  bie  unbefannte 
0r6fe. 

Inconséquence,  s.f  eine  irrige  ftolgerunq; 
ein  irriger  Schluß;  eine  irrige  ftolge  ; 
eine  3nf  onfequenj  ; it.fig.  ber  Mangel 
berUebercinftimmnng  unfcrerKeben  ober 
T.  I* 
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AanMungen  mit  unfern  eigenen  ©runb* 
faben;  eine  ungleiche  Aufführung;  eût 
SfiJiberfpruch  ; etwa«  Sötberfptecheitbe* 
(Ungereimtes). 

Inconséquent,  ente,  adj.  feinen  eigenen 
©runbfiçen  entgegen  hanbelnb;  ungleich 
in  feinem  betragen  ; ftch  felbji  wibcr* 
fprechenb  ; infonfequent. 

Inconsidération,  s. f biettnbebûChtfamfeitî 
ber  flfcgnget  ber  Ueberlegung  ; bie  Un« 
befonnenheit;  ber  ttnoerfanb. 
Inconsidéré,  ée,  adj.  (pon  ^erfone«  Unb 
Sachen)  unbebadjtfam  ; unbefonnen; 
unüberlegt  ; it*  s.  m*  ein  unbebachtfa* 
met/  unbefonnener  SKenfch. 
lnconsidérément,arfv.  unbebqcbtfûmerweife; 
ohne  55ebacht  «. 

Inconsistent , ente , adj.  pMt  Wqß  flcf)  nicht 
wohl  jufammenreimt. 

Inconsolable,  adj . c.  untrüglich#  UntrÜg« 
bar. 

Inconsolablement,  adv.  auf  eine  UtttrÖjUi« 
che,  untrügbgre  Art.  f 

Inconstamment , adv.  UttbcflÄnbig  ÎC. 
Inconstance,  s.f  bie  Unbeflinbigfcit  ; ber 
Unbegqnb  ; bie  SQünfelmüthigfeit  ; ber 
SBanfelmuth* 

Inconstant,  ante,  adj.  unbfgünbfg  ! Pfr« 
inberlich  ; nicht  ganbhaft  ; wanfelmü« 
thig  ; fuchttg  ; a,  s.  m.  ein  leichtfmni* 
ger , flatterhafter  $Kenf<h. 

Inconstitutionnel , elle , adj.  nàuv.  f OUjHtU* 

tionßwibrig  ; perfaffungßwibtig  ; fo  auch: 

inconstitutionneliement,  adv. 
Incontestable,  adj.  e.  ungreitig;  uttwiber* 

fprechlich. 

Incontestablement,  adv.  Uttfreitig. 
Incontesté , ée,  atÿ*  unbefl ritten  ; unange- 
fochten. 

Incontineraent,  adv.  p.us,  unettthaltfamcr« 
weife. 

Incontinence , s.  f.  bie  Unenthaltfamfcit } 
(Unfeufchbett)î  incontinence  d’urine,  TV 
ber  unwiUführltche  Auöfluf  be«  Urinö. 
Incontinent,  ente,  adj.  unenihaltfam;  (Utt« 

feufch). 

Incontinent,  adv.  alöbalb  Î foqleich  » bftt 
Augenbltcf  ; unocrjûglich  ; fofort s ™ig> 
flugtf  ; f raefö. 

Inconvenance , s.  f.  nouv.  bie  ftnfchtcflich* 

feit. 

Inconvenant , ante,  adj.  nouv.  unfcbicfltd)». 
Inconvénient,  «.  m.  ein  ^Ütbewif  , (ba# 
bep  einer  Sache  entfleht)  ; ein  Perbrief* 
lieber  Qufall , ber  batwifchen  fommt  S 
eine  Schwierigfeit;  Unbcquemlichfeit; 
it*  eine  nachtheilige  ober  fcblirtime  Äol- 
ge,  bie  worauf  entfleht  ; ein  (baß)  Uebel; 

il  n’y  a nul  inconvénient  à faire  ccla^ 

bief  lift  fleh  ohne  Schwierigfeit  thutt. 

Inconvertible,  adj.  c.  p us.  ber  (OÔCt  bie) 

fleh  nicht,  befehren  ÏÂft  ; it * tr-aß  ftdh 
nicht  in  eine  anbere  ©cflalt  um&nbern 
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* lift  ; u:  (2ogif)  ma*  ftch  nicht  umfeh* 
rcn  lift* 

Xncorpoianté*  s.f.  (Çchtflpl)  bie  Unforpec* 

lichfeiti  bas  unfôrperlûhe  Söffen. 

Xocot poration , 5.  f.  Vereinigung  jweper 

ober  mehrerer  ©achen  in  einen  einzigen 

* Körper;  itßg-  bie  Einperleibung  ; ((♦ 

int  oi  P«"«).  

Incorporel,  eile,  adj.  Uttforoerltch» 

Incorporer,  v.  a.  gewiflc  fföatcricn  (une 
substance  avec  une  autr  ) fo  mit  einanbcr 

vereintem  ober  permifeben , bafl  fie  nur 
Einen  Âôrper  ausmachen  ; eineSOtatcrie 

* Ut  anbern  einperlcibcn.  Fig.  incorporer 
un  domaiue  à un  autre,  ein  Äammer- 

' «ut  (Ärongut,  Vationatgut)  bem  an* 
6«rn  etnpcrlciben  i incorporer  un  régi- 
ment dans  un  autre,  ein  Regiment  bem 
onbern  etnperleiben  ; (meifl  m.p.  eine« 
unter  bas  anbere  fleefen  ober  (lof  en)*  s’lir- 
coiporer*  *>.  riß.  fich  mit  einaubcr  perei* 
nigen  ober  pcrmifchen. 

Inconect , ecte , adj.  unrichtig  > fehlerhaft  ; 
inforreft  ; wöS  gegen  bie  Kegeln  ber 
äunfl  läuft»  #j,  f # ^ . 

Inconeition,  s.f.  bie  Unrichtigfett;  (f.  u>- 
correct). 

Incorrigibilité,  j.  f.  ber  ^uftatlb  UHb  bte 
©emüthSart  einer  $erfon , bep  welcher 
feine  ©efferung  gu  hoffen  i(l , bep  roel 
eper  alle  Ermahnungen  pcrgebcns  (tnb. 

Incorrigible,  adj.  c.  Per  (bie)  nid)t  gu  bef« 
fern  tfl;  ber  fleh  burdwuS  nicht  beffern 
will  } (f.  bas  potberg.) 

Inconompu,  uc,  adj.  (£cbr|tpl)  Unpcr* 
borben.  . 

Incorruptibilité,  s.  f.  bie  UnorrmeSlichfnt 
(^.*5.  de*  corps  glorieux,  ber  perflärten 
£eiber)  ; it.ßg.  (inf.  p*  Kichtern  «*)  bie 
Unbeflechlichfcit,  , _ _ 

Incorruptible,  adj.  c.  unpCtWeSliCh»  Fg. 
fidélité  incorruptible,  eine  untpanbelbûre 
j£reuc  ; juge  incorruptible , ein  unbeflech 

liier  Kidbter*  v , 

Incoiruption , s.  f.  (*J)bpf.)  bte  Uuperbetb 
liebfeit  ; UnperweSltchfeit. 

Incourant,  ante,  adj.  p.us . (bep  ÄflUfleUtCn) 
ungangbar;  nicht  üblich* 

Incrassant , ante,  adj  T.  (bgS  Vlut  Unb 
bie  ©ifte  ) perbirfenb. 

Incrassation , s.  f.  T.  bie  Vetbicf  ung  ber 
©äffe  bureb  perbiefenbe  »Kittel. 

Incrasser,  v a.  T.  (baS©lUt  UiibbiC©afte) 
perbiefen* 

Incrédibilité,  s.f.  bie  Unglaubltchfeit. 

Incrédule,  adj.c.  ungläubig. 

Incrédulité,  s.f.  ber  Unglaube  (inf.  in 
KeligionSfachen). 

Incréé,  ün  adj.  uiterfchaffen  ; WüS  cpu 
flirrt;  obne  erfchatfen  nu  fepn. 

Incriminer,  c».  a.  nouv.  (latein.)  eines  Ver- 
brechens bcfchulbigen* 

Incroyable , adj.  c,  unglaublich  > «V»  ftatt 
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«uferorbcntlich  > ungemein;  (unaut- 
fprccblich).  . - -r 

IocToyablement  % adv.  p.us.  unglaublich  Cb* 

i*  auferorbentlich)  Piel  ic* 

Incrustation,  s . f.  T.  bas  3nfruflierfiî/ 
b.  u baS  gelegen  (Uebcrjtcpen;  »ef lei- 
ben) einer  »Kauer;  ober  fonfl  eines  ^hei- 
les eines  ©cbäubcS;  entroeber  mit  ct- 
nem  blofcn  Slnwurf  (enduit)  pon  Äolf, 
3R6rtel  ic.  / ober  mit  glänjenben  SKar- 
morplatten  tc.  / ober  mit  eingelegter  unh 
mofaifcher  Arbeit  ; (tabler)  f.  enduit  ; 
it.  bte  fleinartige  ftinbe  ; womit  man 
einige;  in  geipt(fcn  Söaffcrn  gelegene/ 
Äörper  überjogen  finbet  / ober  bie  fleh 
in  ©efifen;  worin  man  SBafftt  |U  lo- 
chen pflegt;  inwenöig  anlegt  ic. 
incruster,  r.  a.  T.  infruflieren ; überlegen; 
übersieben;  bef  leiben  ; an  werfen  :c.  (f* 

incrustation). 

Incubation , s.  f T . baS  ©ruten  (inet 
£enne* 

Incube,  r.  m.  ein  ^nfubuSï  etn  boSarti» 
ger  ©eifl;  welcher  (nach  ber  ehcmabli» 
gen  ©eiflerlebre)  inf*  mit  J^cpcn  Un* 
§ucf)t  treibt;  it.  fltttt  cauchemar  i it.  s.f. 

eine  2öcib$pcrfon,  bie  mit  einer  «nbern 
SfßeibSperfon  Unjucht  treibt* 

Inculpation,  s.  f.  (jur.)  bie  'Sefchulbigung  ; 
bie  ©epmeffung  eines  Fehlers  ober  Ver- 
gehens* 

Inculper*  v.  a.  jemanb  eines  Jcblerô  ober 
Vergebens  bcfchulbigen;  einem  etwas 
©ebulb  geben* 

Incuiquer,  v.  a.  einem  eine  ©gehe  (in  ben 
Äopf  / in  ben  Vcrflanb  ; in  baS  ^)erj  ) 
einpragen  ; cinfchirfcn  ; vulg.  einprebi- 
gen  ; cintrichtcrn  ; (mit  ©chlage»)  ein- 
blüuen* 

Inculte,  adj.  c.  ungebaut;  unangebaut; 
(wüfl;  ôbe);  fe.  fis-  (pom  VerflanbC; 
pon  ben  ©itten,  Pon  ber  ©emutbSart  :c.) 
unauSgcbübet;  roh  ; »ilb  ; nicht  perfei- 
nert;  unfultipiert* 

Inculture,  s.f.  nouv.  prop.  et ßg.  bet  tin- 
gebautC;  rohe,unauSgcbilbete  3uflanb> 
it.ßg . bieKohheit;  (f.  inculte). 
Incurabilité,  s.f,  bie  Unheilbatfeit* 
Incutable,  adj.  c.  prop.  et  ßg.  unheilbar; 

it.  s.  ein  unheilbarer  Äranfe.  - ’ 
Incurables,  s.  m.  pl.  bûS  £ûjûreth  (©iech- 
hauS)  ber  Unheilbaren  ju  ÜJariS* 
Incurie,  s.f.  bie  ©orglofigreit  ; (pLus. 
Insouciance). 

Incursion,  s.  f.  ein  ffinblicher  ©infol; 
(inf.  nur  Verheerung  eines  2anî>eS); 
eine  ©treiferep  ; incursion  gaillarde  et 
amoureuse , plais,  ein  perltebtcr  (etwaS 
muthwilligcr)  SlnfaU.  , ■ * ■ = 
Incuse,  S.f.  T.  fine  îKunîf,  bie  aur  ber 
einen  ©eite  hohl  geprägt  ifl  / flött  baï 
baS  ©epräge  erhaben  fepn  ioUtr* 
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Indague,  adj.c.  ol.  o&ne  &egcn  ; it.fig. 
ohne  ©brbarfeit  ic* 

Inde,  s.  T.  Do*  3»î>igblau;  (eigentlich/ 
Dû*,  au*  Den  ©füttern  Der  3nDtgo* 
pfianje  jubereitete  ©lau;  fonfl  indigo)  ; 

it*  l’Inde,  s. f.  pl.us.  les  Indes,  plur. 
3ttDifll  î bois  d*Inde,  oDer  blog  de  l’Inde, 
.fampefebe . £ol$  ($um  «Biolett-unD 
©cbroarjfürben)  ; (f.  aucf)  coq);  noix 
d’Inde , bte  inbtanifebe  9*ug  ; Die  #o- 
fuönufi. 

Indécemment,  adv.  unanflünbig  !C. 
Indécence,  s.  f.  Die  Unanftünbigfeit. 
Indécent , ente , adj.  unûntfinbtg  ; unebr* 
bar  i ( ungejiemenD  ; untüchtig  ; vuig. 
ungebührlich). 

Indéchiffrable,  adj.  c.  tPû*  fiel)  tlicflt  fttt* 

êiffern  (nicht  lefen,  nicht  erratbenj  lügt; 
unlefcrlicb  ; ir.  fig.  (p.  tycrfonen)  uner- 
forfcbltd)  i it.  (pon  @ad>cn)  unerflür* 
Itd)  ; unaufiô*licb  ; unerflürbar. 
Indécis,  ise,  adj.  unentfcbieDcn  ; unau** 
gemacht,’  unerortert;  (pon  ÿerfonen) 
unfcblufFtg. 

Indécision , $./,  Die  Unfcblüffigfcit;  //.  Die 
Unentfiblolfenbeit.(aud)  indétermination) 
Indéclinable, aejj.  c.  (©rûlîim.)  tPû*  fi#  nicht 

beflinieren  lägt. 

Indécrotable , adj.  c.fig.  com.  et  sat.  (Doit 

tycrfonen)  Dem  feine  tyebanterrp,  feine 
©robbeit,  feine  Unreinlicbfett  ic.  nicht 
ûbgercobnt  roerben  fann;  (c’est  un  ani- 
mai indécrotable). 

Indéfectibiiité,  s.  f.  (gebrfrpl)  Die  Unauf* 
bôrlicbfeirj  Die  ©igrnfcbaft  beflfen,  toa* 
nie  aufbôren  fann  gu  fepn. 

Indéfectible,  adj.c.  T.  l’église est  indéfectible. 

Die  Âtrcbe  fann  nie  aufbbren  ju  fepn. 

Indéfendu,  ue,  adj.  p.ut.  flatt  qui  est  sans 

défeaise,  njcbrlo*;  unpertbeibigt. 

Indéfii  »i,  ie,  adj.  unbefitmmt;  unbefcbranft; 

(Dow  SXaum)  unbegrànjt. 

Indéfiniment,  adv - auf  eine  unbcfiimmte 
2lrt»  unbefiimmt;  nur  überhaupt. 
Indéfinissable , adj.  c.  unerflnrbûr. 
Indélébile,  adj.c - unûU*lÔfcl)licb  J {pl.us. 
ineffaçable). 

Indélibéré,  ée , adj.  (Eebrfipl)  unüberlegt  i 
unubertpogen. 

Indemniser , v.  a.  ( Da*  em  tT>irî>  tote  am 
au*gefprocben)  (qn.  de  qch.,  jemaiiD  ipo» 
fur)  fCbûblo*  halten  ; (f.  dédommager). 
S’indemniser,  v.  réj 7.  (d’une  chose  sur  une 

autre),  fitf,  eine*  ©ebaben*  (an  einer  an« 
Dern  0ad)e)  erholen. 

indemnité,  ».f.  Die  0cbablo*6altung, €nt- 
fdiabtgunp;  Die  (ErfeRung  (Der  €rfaç , 

. Die  Vergütung)  Der  Sofien  unD  2lu*fa« 
gen  , oDer  De*  erlittenen  (Schaben*  ; 
(jur.)  qqf  Die  ©chaDenqeroübr  ; ©e* 
wahr  bor  0cbaben  t Die  fcbriftltche  93er* 
ficberung,  jetnanDy  auf  einen  gerviifen 
§aß  / fcbablo*  in  batten. 
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Indémontrable,  adj.c.p.us . imertPeÜllidj* 
Indépendamment , adv.  auf  eine  Uttabbün* 
gtge  Ärt  ic.  ; it.  ( mit  Dem  aUat.)  ohne 
«ejiebung/  obne  irgenD  eine  'Begebung, 
obne  Die  intnbefie  SXücffiebt  auf  ic.  ; 

agir  Indépendamment  des  autres , ftCÇÇ 

£anb  haben  ; nicht  pon  ÄnDern  abbin- 
gen;  vivre  indépendamment,  für  fid)  It» 
bcti } an  niemanD  gebunDen  fepn  ; ii 

jouissoit  d’un  bien  considérable,  indépen- 
djmment  de  cette  succession  , aud)  ohne 

Diefe  ©rbfdjaft  befag  er  fdjon  porbin  ein 
anfebnltcbe*  Vermögen. 

Indépendance , s.  f Die  ttnabbÄngigfeit. 
Indépendant,  ante,  adj  unabbingig  } it. 
was»  feine  3J.tn>anDfd)üft,  ioaö  feinen 
3ufammcnbang  mit  etipad  bat;  m$ 
feine  ©c|iebung  auf  etroaö  bat;  ( f.  in- 
dépendamm  nt)  ; it.  s.  m.  pl.  (jfircben* 
gejebiebte)  Die  3nDfPfnDenten. 
Indestructible,  s.f.  Die  Unjei fiürficbfeit» 
Indestructible,  adj.  c.  Ultjergürltd)  > Un» 

gerflörbar. 

Indétermination,  t.  f Die  Uufdjlüfftgfelt  ; 
it-  Die  UnentfcblojTenbeit  ; ( auch  indé- 
cision). 

Indéterminé,  ée  , adj.  unbefHmmt  tC.  (f. 
indéfini);  it.  (p.  <pcrfoneu)  uufd)lü(Tig 

(irrésolu)  ; la  chose  est  indéterminée, ßg. 

Die  0ûcbe  ift  noch  uncntfcbtcDcn;  (f.  au% 

indécis). 

Indéterminément , adv.  auf  eine  Un&eflimm» 
te  3(rt  i unbefHmmternmfe. 
indévot,  ote,  adj.  unanDacbttg  î anDacbt* 
(oé  ; it-  f-  ein  UnanDdcbtiger  :c. 
ïndévotement,  adv.  ohne  &nDûd)t. 
ïndévotion,  s.  f.  Der  Sftanqel  an  3lnDacbt. 
Index  s.  m.  (latetn.)  Das  9tegifier  (la  tabie) 
etneé  lateinifcben  ©uebö  ; Dû*  93cr;eicb- 

nîg  » il-  ( ODer  index  expurgatoire  ) Da$ 

söerjeidmig  Der  pon  Der  ehemalige« 
3»guifition  ju  SHom  perbotbenen  Ô5ù- 
cher;  it-  index; Der  iL 

3ci9c^  / I*  an  rinèr  Sonnenuhr  , 
an  einem  Äompag  ic.  ; (ÜRatbem.)  Der 
€rponcnt  eineé  £ogautbmu$  (fonfi  1« 

caractéristique). 

indicateur,  s.  m.  T.  Der  eigene  @trccf* 
muéfel  D ti  • 

Indicatif,  ive , adj.  (gebrfipl)  ûnjetgenD/ 
ûltDeutenD  ; Signes  indicat  fs  d’une  mala- 
die, Die  3lnjeigen  einer  Äranfbett;  it. 
indicatif,  s.  m.  ( ©ramm.)  Der  3rtDifa* 
tipué. 

Indication,  s.  f.  Die  Slnjetge , D.  t.  Die 
^anDlung  De*  2ln§etgen*  ; it.  D.  i.  Die 
©aebe , melcbe  etwa*  an§eigt. 

Indice, s.  m.  Da*  Reichen  ; eine  n?abrfcbetrt* 
liebe  Sinietge/  Dag  etwa*  gefeheben  fep, 
oDer  ficb  fo  Perbalte , ( inf.  tu  peinli* 

d)en  Aachen)  ; it.  qqj.  flatt  index  expur- 
gatoire, (f.  index);  it.  cor.  flfltt  index. 

Der  Zeigefinger* 
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Indicible , adj.  c.  mtaugfprechltch  ; tinflg» 
lief);  (meiff  nut  mit  joie,  douleur,  plai- 
sir). 

Indiction,  s.  f.  bie  Bugfchreibung  (Su* 
fdmmenberufung)  inf.  einer  Ätrcbenver» 
fammlung  ober  eine*  ©çnobg  ; indiction 
romaine,  ber  SXômer  3ing*abl  » eine 
SXeihe  »on  i5  fahren , n>eld>e , wenn 
fie  qeenbigt  ifl , rnieber  pon  neuem  on* 
fingt. 

Indien,  enne,  adj.  tnbiûnifch  ï iu  •-  fin 
ßnbiancr  ; eine  3nbiancrinn  > il-  in* 
dienne,  s.f.  bunter  Äattun  ; ein  inbia* 
»lifcherVaummoUenjeug  mit  aufgebruef* 
ten,  auef>  aufgemahltcn  giguren.  (£>ie 
feinfte  ©attung  befîelben  &ei§t  pene, 
welche*  febc.)  • 

Indifféremment , adv.  gleichgültig  5 mît 

©leichgültigfeit  ; U-  ohne  Unterfchieb. 

Indifférence,  r f.  bie  ©lcid>gû#ltigfcit. 

Indifférent,  ente,  adj.  gleichgültig  , b.  t. 
mag  einem  gleich  (b.  i.  gleichviel)  gilt  ; 
trag  einem  einerlei)  ift  ; moran  uns 
tiid)t  viel  gelegen  ift  » um  mag  mir  ung 
joenig  befummern  ; it.  (von  jperfonen) 
gleichgültig;  it-ççf-  ftattunpartepifch; 
actions  indifférentes,  gleichgültige  JÔanb* 
lungcu  / b.  i.  bic  tveber  gut  noch  bög 
finb,  unb  olfo  feinen  fittlichen  Sßerth 

hüben»  it-  r.  il  n’y  a que  des  indifférais 
qui  puissent  juger  sainement,  ItUt  Unpar* 

tepifehe  f Innen  r<d)ttg  urtb*il*n.  (f.  guch 

indifférentiste.) 

Indifférentisme , s.  m.  ber  ^nbifferentigmug. 

Indifférent'stes  (les),  ober  les  Indifférons, 
s.  m.  bie  Snbifferentiften,  b.  i.  mcld)e  allé 
Religionen  fur  gleich  gut  holten. 

Indigénat,  s.  m.  (in  einigen  Staaten)  bag 
3nbtgen«tj  bie  Vaturaliflevuttg  ; pneu 
bag  €injlglinggrcd)t.  (f.  naturalité.) 

Indigence , s.  /.  bie  £ùrftigfeit  ; gro$e 
Slrmuth» 

Indigène,  t.  c.  ein €ingcborner ; ^inlhcimi- 
fàttiprvcl.  ein  (bag)  £anbegfinb;  it.  adj 
plantes  indigènes,  einheimifehe  ^J(ïûnjCn. 

Indigent,  ente,  adj.  bürftig;  febc  arm; 
it.  t - ein  dürftiger  ; Vothbùrftiger  ; 

ÇfîOthleibenber  » il  faut  ouvrir  la  main 
à l'indigent,  gegen  bie  dürftigen  mufi 
mau  feine  miïbc  Jpaitb  aufthun. 

Indigeste,  adj.  c.  UtlPCrbûUlid)  » fd)mer  j|U 
verbauen  ; it.  unoerbaut  ; nod)  nicht 
verbaut;  (mirb  aud)  in  biefem  ©inné 

fip.  ent,  gejagt:)  un  ouvrage  indigeste, 
ein  roheg  unauggearbeiteteg  2öerf. 

Indigestion,  s.f.  eine  Unverbaultchfeit. 

Indignation,  s.f.  ber  Unroillc  ; eine  in 
Sorn  unb  Verachtung  beftehenbe  (£m 
pftitbung,  bte  in  ung  burch  etmag  Un 
gcrechtcg  unb  Unanflinbtgeg  erregt 
mirb.  , 

Indigne,  adj.  c.  unmurbig  ; it.  unanflan* 
big,  b.  i.  jemgubcg  ©taub/  SCürbe  ic. 


nicht  ongemeffen  ; fchtmpfltchî  it.  fdjlnb* 
Iid)  ; it . r.  ein  Unmurbigcr  ; it-  b.  i.  ei» 

Vidjtgmùtbiger ; it.  indigne,  adj.  et  #. 

(jur.)  berienige/  mclcher  bag  ihm  fond 
rechtmAgig*  Sufommenbe  €rbe,  ober 
eine  ©chenfung  k.,  megen  einer  gegen 
ben  £eftator  verf&umtcn  Recptgpflidjt, 
nicht  befommen  hati  communion  Indigne, 
ber  unmûrbigc  ©enufl  bcö  heil.  Stbenb* 
mahlg. 

indignement,  adv.  unmùrbtg;  fchlnblicfj  tc. 

Indigner,  v.a.  qn.t  jemanbeg  Unwillen  Cf* 
indignation)  ermeefen  ober  erregen.  S'in- 
digner, v.  riß.  (contre  qn.  ober  de  qch.) 
einen  Unmillen  gegen  jemanb  ober  gegen 
etmag  fajfcn  ; gegen  jemanb  ober  gegen 
etmag  aufgebracht  (entruftet)  metben; 
inc  indigné,  aufgebracht  fepn  ic. 

Indignité,#./  bie  ttnmurbigfeit ; (f.  bic 
Vebeutungen  v.  indigne);  ççf.  fin  un* 
gnftlnbigeg  betragen  ; it-  bie  Slbfcheu* 
lichfeit,  ©chlnblichfeit  einer  £hat  ober 
J)anblung;  it-  eine  verächtliche  ; fehnh- 
be , fchimpfliche  S&ehanblung. 

Indigo,  s.  m.  ber  3nbig  ; bie  Snbigopflanje  ; 
it.  bag  3»ôigoblûu  ; (f.  Inde). 

indigoteiie,  #./.  eine  ^nbigopflöttjung.. 

Indigotier,  s.m.  bie  3tibtgopflûn§e;  it.  ein 
3nbigop|ïanjcr  unb  3nbigobereiter. 

Indiqué,  ée , part.  *t  adj.  angcjcigt  IC. 

Indiquer,  v.  a-  aitjcigcn  > einem  bie  ^JJer* 
fon  ober  ©ache,  moran  ihm  gelegen  iff/ 
anmeifen  ; etnem  jemanb  jumeifen  ; je* 
manb  an  ihn  meifen  ; it.  (inf.  eine  Ver* 
fammlung/  3lubien|/  ©tijung  :c,  auf 
Vcfchl  eincg  Sjbfyin)  «nfagen  ; anfim* 
bigen. 

Indiiect,  (fptich  IndirÄk)  ecte,  adj.  mbi* 
reft,  b.  i.  mag  nicht  gcrabeju,  fonbern 
mittelbar  gefd)ieht;  (nur/^O  donner 
un  avis  indirect , blird)  ben  britteil 

Vîann  (burd)  bie  britte  Jî)anb)  Vach* 
rieht  movoil  geben  J des  louanges  indi- 
rectes, ein  verbCCFtfg  £0b  î voies  indirectes, 
Vebenmege;  (frumme,  unrechtmlfige, 
gefc&mibrigc)  îQege  ; des  vues^ndirectes, 
heimliche  eigene  (b.  i. eigennûçige)  8lb* 
fichteu. 

Indirectement,  adv.  auf  eine  inbirefte  9lrt; 
nicht  unmittelbar , nicht  gerabeju  ; 
burch  Ummege,  Umfchmetfe  jc.  (f.  indi- 
rect). 

Indisciplinable,  adj.c.  unbAnbig. 

Indiscipline,  s.  f.  nouv.  ber  Mangel  bet 
3ucht;  bag  unbifciplinicrte2Qcfcn.(vergU 
d'sciplme). 

Indiscipliné,  ée,  adj.  §ud)tlog  î UnbAnbig  i 
ungejogen.  (ocrql.  dlscip'i-ié). 

Indiscret,  été,  adj.  unbcbad)tfam  ; unbe* 
fonnen  ; it  unbefd)ctben;  it.  (uttbefchci* 
ben)  plauberhaft/  fehmaphaft  > (mafeh* 
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«of»)i  it.  »*  fin  tlnbefonnenet  te.j  f/.JTndivîdnrilement,  adv.  T.  auf  eine  inbi* 


ein©chwApcr;  Iplauberer;  vu/g.  fine 
tpiûUbcrtûfdjf  î des  égards  indiscrets,  »er* 
tAtberifcbe  ’SlicFe , b.  i.  woburch  inan 
unbefonnenerweife  fein*  ©ebanfeit  »er* 
rflth.  t * 

Indiscrètement , adv.  UttbefOHlienerWCife  JC. 

Indiscrétion , t f.  btc  Unbebûcbtfamfeit  ; 
it.  bie  Unbcfonnenbcit  ; it.  bif  Unbefchei* 
benbeit  ; it  bie  Unocrfdiwiegenbrit  i 
ÿiaubcvbaftigfeit  ; ©chwapbattigfeit . 

( f.  indiscret ) 

Indispensable,  adi.  e.  unumgAnglicb  ; un* 
umgAnalich  ober  fcblccbtcrbtng«  (bure- 
au«) notbwenbig;  (unnaeblüßlieft);  wo 
»on  man  mept  frepgefprocben  werben 
fann. 

Indispensablement,  adv.  mtlimgAngltd)  K» 

Indisponible , adj.  e.  (jur.)  worüber  man 
nicht  fdjaltcn  (bifponicrcn)  fann. 

Indisposé,  ée,  part.  et  adj.  unwtQig  QC 
macht  te.;  it.  adj.  unpaß,  unpäßlich. 

Indisposer,  v.  a.  qn. , jemanb  abgeneigt  ober 
unwillig,  ober  mißocrgnüat  machen  ; in 
üble  £aune  »erfepen  ; einem  eine  3tbnei< 
gung  (gegen  jemanb/  gegen  etwa«)  bep* 
bringen. 

Indisposition,  *./.  eine  UnpA^Iic^ffit;  ein 
fle  ine«  Ucbelbefinbeii  ; ein  Heiner  'Znßoß 
ton  einer  Äranfbeit  i it.  eine  2lbnci 
gung  gegen  jemanb,  gegen  etwa«. 

Indisputable , adj.  c.  p.us.  ßatt  incontes- 
table. 

Indissolubilité,  s.  f.  (£ebrßpl  Uttb^J.)  bie 
Unaußoölicbfeit  ; Unjcrtrcnnlidjf eit.f 

Indissoluble,  adj.  c.  prop.  et  fig.  unaußA« 

lid)  ; it.fg.  unaußöölicb ; unjertrenn 
lief). 

Indissolublement , adv.  unaufl&«lid)  JC. 

Indistinct,  incte,  (fpr.  indistink,  indistincte) 

adj.  (meifl  ».  ®cgrtffen,^ônen  jc.)  un 
beutlid):  nicht  recht  vernehmlich  ; bun 
fri;  oerworren. 

Indistinctement,  adv.  auf  eilte  UnbCUtlichf 
2lrt  JC.  (f,  indistinct)  ; if.  ob«C  Unter* 
febieb. 

Individu,  ».  m.  (ge&rßpl)  ein  (baô)  3nMvi* 
buum;  ein  einzelne«  £ing  obctîOcfcn 
(».  (Einer  9lrt  ;)  it.  plais,  avoir  soin  de  son 
individu , obet  conserver  son  individu 

fur  feine  wertpeße  «perfon  fehr  beforgt 
fcpn;  cela  regarde  mon  individu  , ba« 
gehet  mich  aßein  an  ; j’aime  l'individu, 
pop . ( b.  i.  je  luis  la  division)  i#  liebe 
ben  Trieben. 

Individue , adj.f.  la  très-sainte  et  individue 
Trinité,  ( j£heol,).  bie  heilige  unb  unjer* 
trennliche  ärepeinigfeit. 

Individuel,  elle,  adj.  (£cbtftpl)  ein  3«' 
bi»ibuum  betreff  nb;  inbioibueU;  exis- 
tence individuelle,  ba«  einem  jeben  or* 

aamftertcn  $ôrpe*  cigentbùmUcbt 


»ibueße  3frt  ; (inbioibualiter). 

Ind  vis,  ise,  adj.  ( jur.  ) Unjfttbeilt  Î Utt* 
jertrennt;  par  indivis,  adv.  (jur.)  un- 
jertbeilt;  gemeinfchaftlich. 

Indivisément,  adv*  nouv.  un;erthcilt;  (f. 
par  indivis). 

Indivisibilité,  e.f.  bie  Untbcilbarfcit. 

Indivisible,  adj.  e.  unteilbar. 

Indocile,  adj.  e.  Ungelehrig.»  it.  Uttfofg* 
fam  ; unlenffam. 

Iiideci.tté,  s.f.  bie  Ungelcbtigfelt;  it.  bie 
Unfolgfamfett  ; Unlenffamfeit. 

Indocte,  adj.  c.  p.us.  ungelehrt. 

Indolence,  » f.  Me  tJnempßnblicbfeit  ober 
©leicbgültiafeit  gegen  bie  maßen  ©li- 
chen , bie  fonß  anberu  fterfonen  nicht 
gleichgültig  ftnb;  (bie  Trägheit,  ©orglo- 
fîgfcit)  ; it.  (Unempftnblid)feit;  ber  3u- 
ftanb  einer  ©eele,  bie  fié  über  alle  £cf« 
benfehaften  weggefeljt  hat. 

Indo'ent , ente,  adj.  unempftnbltch  Î gleich* 
gültig;  welchen  nicht«  rührt;  it.  s.  ein 
Unempftnblicher;  (Präger,  ©orglofer)  ; 

(f,  indolence)  ; une  tumeur  indolente,  T . 

eine  unfchmeriliche  ©cfdjwulß. 

Indomptable,  adj.  c.  unbinbig  » un  coarage 
indomptable , ein  unbejwinglicbcr,  un* 
crfchûtterlidje.  «Dlutb. 

indompté,  ée,  adj.  unge|Abmt;  ungebAn- 
bigt;  unbAnbig. 

In-douze,  ».  m.  ein  (ba«)  £uobej*5ormftU 
ein  &U0bej*$)anb  i un  grand  in-douze, 
ein  $anb,  ein  $ud>  in  gro§*£)uobfä. 
Indubitable  , adj.  c.  unjWeifflbaft  Î Wa« 
außer  allem  Zweifel  iß  ; gani  gewiß 
unb  ausgemacht  ; juperlAfftg  ; (unfehl- 
bar; unßreitig). 

Indubitablement,  adv.  ohne  aßen  ^Wfifft * 

gan;  gewiß  k. 

Induction,  s.J.  ber  Sfntrieb  ;u  etwa«;  bie 
SlHrri^ung  WOJU;  (f.  induire);  it.fint' 
Folgerung,  bie  man  au«  etwa«  jtebt; 
ein  ©chluß;  (£ogif)  eine  Jolge  (obec 
SReihe)  »on  ©chluiTcn,  um  einen  ©aç 
barau«  ;u  beweifen;  par  votre  induction, 
auf  euer  Slnßiften* 

Indue,  adj.f.  venir  à heure  indue,  jur  Un- 
rechte« ( b.  i.  §ur  unfehief lichen)  geit , 
jur  Unjeit  fommen  ï une  indue  vexation, 

( jur.)  eine  unerlaubte  (ungebührliche) 
Iplacferep. 

Induire,  v.  a.  irr . ( jU  etwa«  Sofern/ 1 mal 
faire)  atirfiQen , »erleiten  ober  »erfuh- 
ren; it.  au«  bemtRorbergehenbenfchlie* 
fett  ober  folgern;  einen  ©ebluß  woran« 
jjichen;  induire  en  erreur*  §um  ^rrthuni 
»erletten;  induire  à erreur,  (ohne  ©or* 
fap)  in  3rrtbum  führen  ; induire  en  ten- 
tation, (im  ©ûtcrunfcr)  in  ©erfuchun& 
fuhren.. 

Induit,  il  e,  part,  et  adj.  pctleiUt  IC» 
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Indulgence,  ».  f Me  Sßad)ficbt  î it.  bCf 
Bblafi  ; tfircbenablafi  î Me  ^nbulgenj  î 
Me  ©rlaffung  ber,  burd)  bie  ©ttnbe  »er« 
Menten  ftrd)lid)en  ©träfe  ; in  lutgence* 
plénié'cs,  rin  üollfommener  3Ib(ûp;  kttie 
d’indulgence,  ein  Bblatfbrief. 

Indulgent. ente,  adj.  nadjfebenb;  Sftachficbt 
babenb  ober  bewcifenb  ; febr  gütig  unb 
gelinbe  ; il  lui  est  trop  i<  dulgent , man 
fiebt  ihm  (ibr)  §u  »tel  nad)  ; man  über« 
ficht  iijrn  lu  viel/  vuig.  (ju  Mel  bureb 
bie  ginger). 

Induit, s m ein  (bal)  3nbult,  b.  i.  bie  pApfl 
Iidie  ©nabcnbewtUtgung  einet  ©ad>e 
bie  fond  nach  ben  gemeinen  «Rechten 
flicht  erlaubt  td  ; inf.  MepAbdlid)e?8er 
wtfltgung,  wMrenb  einer  gewiffen  3eit 
tpfrûn&cn  $u  »ergeben,  bic  fond  nur 
»on  bem  $apde  felbd  »ergeben  werben 
burften  ; it.  induit  et  bon  passag-,  Ctn 
Soll,  welchen  bie  Æatifïeute  bem  £5 
nige  »on  ©pattien  für  bie  aug  pubien 
mit  ber  flotte  unb  ben  ©aHtoncn  nach 
©panien  gebrachten  haaren  unb  ©ii 
ber  K.  entrichten  muffen. 

Induitair*-,  s.  m.  ein  3nbultariug  î einer, 
ber,  »ermôge  eineg  pdpfUidjen  ^flbultg, 

* ein  Stecht  auf  eine  getjHidJ*  $frônbc 
hat,  - * ' ■ ■ - '>**..  -.niwit  mu 

Indûment,  adv.  (fur.)  unerlaubt;  unbil* 
(igerweife;  ungebûbrlidierroetfe. 

Industrie,  ».  f.  bie  3ui)uftrie,  (nouv.  ber 

9îahrung0geid)  b.  i.  ein  rrfînberifcber 
betricbiaincr  ftleifl  , webe»  man  alle 
«Bertheile  feiner  £und  ober  feineg  ©e 
wetbeg  nu  ber  Bbficht  antpenbet , mit 
telft  beg  €rtragg  feiner  Arbeit,  alle  feine 
£ebcn«bebûrfniffc  beliebigen  ju  fonnen; 
ber  betriebfame  ftleiß  freier  Arbeiter 
unb£aufleute,  unb  bie  ©cftbidlichfeit, 
aug  allen  fid)  barbtethenben  Umffftnben 
ben  mögltchden  «ßorthetl  ju  jteben; 
äberb.,  ipanbel  unb  ©ewerbc;  it.  bie 
«Betriebfamfeit;  (©eroerbfamfeit);  0* 
beitfamfeit  ; ©efducflichfetfc;  €mftgfctt; 
ber  $let§.  (9Xan  fe$t  industrie,  im  erde* 
ten  ©inné,  ben  fonds  réels,  b.  i.  bem 
wirf  lieb*  »orfjanbenen  Vermögen  an£a 
»italien  unb  liegenben  ©runben , eut 

gegen)  î vivre  »ber  subsister  d’industrie 

»on  ber  ^nbudrte  leben  ; fiel)  feinen  Un 
terbalt  auf  ollerle»  Brt  (eg  fe»  burch 
erlaubte  ober  unerlaubte)  Mittel  $u 

»erfchaffen  Wiffcn  ; chevalier  d’industrie 
ein  iOtenfd) , ber  fid)  »om  ©pielen,  ober 
überhaupt,  auf £o(icn  »er Unerfahrnen 
unb  Jfcboren  nibrt. 

Industriel,  eile,  adj.  nouv.  jur  Sn&udric 

$um  ©crocrbc  gehörig , ober  felbige  be» 
treffenb. 

Industrie usement,  adv.  mit  Jletfi  unb  ©f< 

fchicflichfeit  ; it.  mit  Qktriebfamfcit 
it.  auf  eine  fundlitbe  5trt. 
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Industrieux , êuse,  adj.  gefdÜcFt  Î frffttbf- 
rtfeh  unb  fleiflig  ; betriebfam  i gewerb- 
fam  ; arbeitfam  ; emfig. 
ndut,  « m.  (in  fparig)  ein  ©eidlicher,  ber 
bepm  Hochamt,  in  einem  <£borbemt> 
unb  in  einem  Shorrocf , bem  £>iafonug 
jur  S)a nb  geht. 

nébranUble , adj.  c.  prop.  etjig.  uncrfdjüt- 

terltd)  > ü.ßg.  b.  t.  danbbaft. 
Inébranlablement,  adv.  uncrfd)Uttetlid)  IC. 
Ineffabilité,  ».  f.  (wirb  nur  »on  ben  Stel;- 
gionggeheimniffen  unb  »on  ben  £igen- 
fchaften  ©otteg  gefügt)  bie  Unaugfprech- 
lichfeit. 

Ineffable , adj . e.  unâUgfprechHch  i (f.  »nef- 
fabiiité). 

Ineffaçable,  adj . C.  prop . et  fig.  UttAUg« 

löfchlich. 

Ineffectif,  ive , adj.  cor . datt  inefficace.  - 
inefficace,  adj.  c.  unwirffam  ; unfriftig» 
fruchtlog» 

Inefficacité,  s.f.  bie  Unwirffamfcit. 

Inégal  «i  ale , adj.  (tnt  pl)»fifd)cn  unb  niorû» 
lifchen©tnne,  ».  ©achen  u.  Iperfonen) 
Ungleich  r it.  uneben  ; c’est  une  personne 
inégale,  un  esprit  inégal,  un  caractère  in« 
égal,  une  humeur  inégale , er  (fie)  hat  ei- 
nen unbedänMgen;»etfinberlid)cn@tmu 
Inégalement,  adv.  «uf  eine  ungleiche  Slrt» 
Inégalité,  »./.  bte  Ungleichheit;  (f.  inégal); 
l’inégalité  du  chemin  , bte  Ungleichheit 

ober  Unebene  beg  SBegg  ; ein  unebener, 
holperiger  2Beg;  — de  i’esprit,yfc.  bic 
Unbedanbigfeitbcg©emüthg;  berperin- 
berltche  ©inn  ; ber  SBanfelmutb. 

Inélégant , ante,  adj.  p.us,  Unterlid). 
Inéligible,  adj.  c.  liiÄt  Wahlfähig» 
Inénarrable,  adj.  c.  (©ibel)  Wag  nicht  ft- 
îahlt  werben  fann  ; unaugfprechlich. 
Inepte,  adj.  c.  untüchtig  ober  ungefchtcft 
woju  ; it.  (ungefchidt)  ungereimt  i ab* 
gcfchmacft;  albern;  ttörrifch. 
Ineptement,  adv.  p.us.  ungefdjtcft  ÎC. 
Ineptie,  ».  f.  bie  Ungereimtheit,  Bibern« 
heit  einer  SKcbe  ober  eineg  Sktragcng  ; 
eine  alberne  Brt  ; vulg.  ein  alberneg 
S®efen.  • ' 

Inépuisable,  adj.  c.prop.  et ßg.  UlUrfcbopf* 

lieh  î (reichhaltig). 

Inerte,  adj.  c.  nouv . ((gtcin.)  trag;  Ult* 
ihötig. 

inertie,  ».  /.  (gebrdoD  bte  Trägheit, 
inespéré,  ée,  adj.  unoerhofft;  un»ermu- 
tbet  ; (immer  im  guten  Serdanbe )♦ 
Inespérément,  adv.  unoerhofftfrWftfe. 
Inestimable,  adj.  c.  unfd)ifjbar;  (Wtrb 
nicht  »on  Werfoncn,  fonbern  nur  »on 
©achen  gefagt). 

Inétenda , ue , adj.  T.  UttaUggfbfbnt. 
inévidence , ». f.  (gehrdbl)  bie  Unbfutltdj* 
feit  eineg  ©a^eg. 

Inévident , ente  v adj.  (£ehrd»l)  UUbeilt* 

Ütihi  bnnlel. 
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Inévitable,  adj.  c.  unpetmetblid).  I gettb  \ (benteux  sordide)  » it.  fann.  gat* 


Inévitablement»  adv.  unOCrmClblichetWeife 

(unfehlbar)* 

Inexact,  acte,  adj.  Uttridltig;  it.  (P. 

nen)  nachldffig/  ebne  ©ènauigfeit (ober 
$ùnttiid)fctt)  unb  ur.orbcntlich  in  ©e 
fchdften;  (nicht  ûffurat). 
Inexactitude,«,  f.  bie  Uncichtigfeit  eine 
©ad>e.  . > 

Inexcusable , adj.  e.  ber  ( btf  / baS)  nid) 
eiitfchulbigt  werben  Unn;  ( 0.  ©ûdjen) 
unoerantwortlid). 

Inexécutable,  adj.  c p.us.  WO*  fîd)  nid) 

aueuben  ober  auSfuhren  làét  » unau? 
fûbrbat. 

Inexécution,«.  /.  Mc  ©id)tPOÜjic|jung 
tic  unterlajfcnc  ©olljichung/  tnf.  eines 
©ertrag* , ÆontraftcS  îc. 

Inex  st.  ncr,  «./.  T.  bûtf  ©Ùfct«£ftfe9n  i 

©id)t-6epn. 

Inexoïable,  adj.  e.  unerbittlich. 
Inexorablement,  adv.  unerbittlid). 
Inexpérience,  /.  f.  bie  Unerfahrcnbctt. 
Inexpérimenté,  ée,  adj.  tinetfû&rcn  J Utt» 

geübt;  unoerfueftt. 

Inexpiable , adj.  c.  unabbû§ttcf)  j wa$  nidjt 
abgebûfit  ober  getilgt  werben  fann. 
Inexplicable,  adj.  c.  ùncrfldrbûr. 
Inexprimabi» , adj.  e.  UliauSfprcch(irf);  UI1 
befchrciblich;  was  fïcb  nicht  mit  SCCorten 
auSbrucfen  Idfjt. 

Inexpugnable,  adj.  c.  (meîfl  in  ber  bo&CM 
©chretbart/  p.  ©tdbten  wnb  anbern  fe* 
fien  Wiijen)  unubcrwinblich  ; (uner- 
oberlicb). 

Inextingu  bilité , s.f.  (£c&rftbO  bÛ  UnaU* 

Ihfchltchfeit. 

Inextinguible,  adj.  c.  prop.etßg.  unatlS» 

lôfcblid)* 

Inextirpable , adj . c.  riouv.  WaS  ttid)t  ÛU$» 
gerottet  werben  fann.  (Linguet.) 
Inextricable,  adj..  c p.us  bÔd)ft  PCrWttrt  J 
un  labyrinthe  inextricable  de  procédures, 
ein  tûbprintb  oon  «proccburett,  (au*  bem 
man  ftd)  nicht  heraus  ftnbcu  fann). 
Infaillibiliste,  /.  m.  einer/  ber  bie  Unfehl* 
barfeit  bcé  <Pap(IeS  behauptet. 
Infaillibilité,  s. /.  bie  Unfehlbarfcit ; Un* 
truglichfeit;  bie  Unmoglidjfeitju  irren. 
Infaillible,  adj.  c.  UtlfeblbûU  it»  b.  i.  ber 
nid)t  irren  fann. 

Infailliblement,  adv.  unfehlbar  ,*  jUPerldf» 
flg;  ganjgewih;  unausbleiblich. 
Infaisable  i adj.  c.  Uttthunlid)  î WaS  fîd' 

nicht  thun  (ißt. 

Infamant , ante,  adj.  ehrenrührig?  it 
fchimpflich  î jum  ©chimpf  gereichenb  ; 
it • entebtcnb  ; wo*  einen  ©djanbflecf 
an  hingt. 

Infamation,  t.  f.  bûS  €hrloSmôdjen  î it. 
ber  ©chanbflecf. 

rnfame , adj.  e.  ehrlos  ; unehrlich  î it. 
fctdnblich  ; fchgnbbar  ; ©chanbe  brin* 


flig  ; unreinlich  ; unanfldnbig  ; duferfr 
fchlecht  ; (infam)  ; it.  /.  m.  ein  ehrlofet/ 
fchdnblicher  / niebertràchtiger  f&enfch; 
ein  ©chanbbube;  it.  s.f.  fine  icbànbli* 
che  ober  lieberliche  Äreatur  ; vu/g.  ein 
©chanbbalg;  eine  ©chanb&ure;  un  lieu 
infame,  ein  fchdnblicher  £)rt/  b.  i.  ein 
«fpurcnbauS  ; ein  £urenwtnfel. 

Infamie,  s.f.  bie ©btlofigfett;  Unehrlich* 
feit;  ber  ©chanbflecf/  ber  /cmanben  an» 
bdngt  ; it.  ©chimpf/  ©pott  unb  ©Chan* 
be  i eine  fchimpfüchc  Begegnung  ; it» 
eine  fchdnbliche,  nteöertrdd)tige  £anb* 
lungieine  ©chanbtbat;  it  (auch  plur.) 
fdnmpfliche  Sieben  unb  ©chm&bworte; 

tache  ober  note  ober  marque  o’infamie, 
ein  ©chanbflecf ; (f.  auch  note);  cei* 
porte  infamie,  bûS  macht  ehrloS  i encou- 
rir note  dVfamie,  feiner  £bt*  cineif 
©chanbflecf  anb&ngen. 

Infam , z.  m.  ber  3nfftnt;  Infante,  /.  f.  bie 
3nfantinn  ; (in©panien  unb  tUortugal, 
ber  £itel  ber  nachilteffen  fônigl.  î)riu* 
Jen  unb  $rin$eitinnen). 

Infanterie,  s.f.  bflÖ  ^«^1!  \ bie  3”  fatt« 
terie. 

Infanticide,  z.  m.  ber Äinbermorb  ; {qqf» 
s.  c.  ein  Äinbermörber  ; eine  Äinber- 
mörberinn).  t 

infatigabilité,  z.  f.  p.iu.  bte  Unermublid)* 
feit;  ttnperbroffenheit ; ein  unermube« 
ter  îleig.  . \ :f , 

infatigable,  ac(j.  e.  unetmublich  » unermu* 
bet;  nnperbroffen. 

Infatigablement,  adv.  mit  UnctttWbetCltt 
5lei§;  unperbroffen  k. 
infatuation , z.  f.  bte  ^5ctböruttg  feiner 
felbft  / ober  eines  Slnbern  ; ein  thorichte* 
©orurtheil , baS  man  lief)  ju  ©unflcit 
einer  ^Jerfon  ober  ©adje  (sur  qn.,  sur 
qoh.)  in  ben  Äopf  gefegt  hat;  vulg.  ba* 
©ernarrtfepn  in  eine  $erfon  k. 
infatué , ée , part,  et  adj.  eingenommen  » 
pernarrt  K. 

nfituer,  v.  a.  (qn.  de  qch.  obft  de  qn.) 

einen  womit  bctbôten  ; einen  fo  fehr 
fur  femanb  ober  fur  etwa*  einnebmen, 
(ober  einjunebmen  wijfen)/  bag  er  auf 
feine  &rt  wieber  baoon  abjubringen  tft. 

s’Inlbtuer,  r.  riß.  (de  qn.  obet  de  qch.) 

fïd)  tbdrichterweife  in  iemanb  ober  in 
etwas  oerlieben  ; vulg.  fleh  worein  per- 
narren ; an  jemanden  ober  an  etwa* 
beh  ©arten  freffen. 

Infécond , onde , adj.  prop.  et  ßg.  ( itieift 

in  ber  hohem  ©chreibart)  unfruchtbar  ; 

(fonU  stérile). 

n fécondité,  s.f  bie  Uttfruchtbarfrtt. 
nfect,  ecte,  adj.  mit  faulen  fd)dbltdien 
SluSbunflungen  angejlecft/  unb  baoon 
flinfenb;  haleine  infecte,  ein  fhnfenber 
^theou  de  la  viaode  infecte,  (pon  $dul* 
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nid)  darf  angegangene*  Jleifcb;  »et* 
borbene*  glctfch?  (une  vue  infecte,  (in 
fcbeudlicber  gnblicf  ). 

Infecté , ée , part,  et  adj.  anaeflecf t K. 

Infecter,  v.  a.  mit  faulen  fchablicben  Kun- 
den / mit  ©cflanf,  ober  gar  mit  gifti- 
gen 8u*i>üiiflungen  anfullen?  (anfle* 
den?  vergiften  ; inftcicren?  oetpeden;) 
(»on  ber  $ed  te.)  «nfteden  / b*  i.  ftd) 
mittbeilen  ; i/.  fig.  anflcefen  ? infecter 
qn.,  jemanb  mit  einer  Äranfbeit  an* 
tteden  ? ihm  eine  andeefenbe  Âranfbcit 
beteiligen. 

Infection,  t.  f ein  (bon  Jäulntd  betrüb- 
renber)  groder  ©eiïanf;  it.  bicgâulnid 
(eïbft  ; it.  eine  anfleefenbe  ©eudje  ober 
Æranfbeit.  - • 

Inféiicite , t.f.p.w.  bte  tlnglùcffcltgfeit. 

Inféodation,  s.f.  T.  bit  «Qerlctbung  eine* 
£ebenö;  eine  £cbciißerrtd)ti!rtg;  fr.  bte 
©elebnung?  feçerl  '*'•*  <Eirf$tftg  in 
ben  ^befiç  eine*  £ebc  (fond  inves- 
titure). 

Inféoder , v.  a.  T.  (ein  @u^  * u £cben  geben  ; 
it.  ju  feinem  £eben  fcblagen  ; it.  beleb« 
neu;  inoefiieren;  (f.  ii  féodation). 

Inférer,  v.  a.  einen  ©cblud  ou*  einem 
©aljc  sieben  ? etwa*  worau*  fcblicdcn 
ober  folgern. 

Inférieur , eure , adj.  prop.  et  fig.  ber  / bit/ 
bas  untere  ober  unterde?  it.  s.  ein  Un- 
terer; einet  / ber  einem  anbetn  ; in  2ln- 
febungbe*SXang*  unb  ber  ®ürbe , nach« 
gefegt,  unb  meid  in  geroipen  ©tücfen 
untergeben  id  ; ein  Untergebener  ; juge 
iüféri  ur,  ein  Unter-dliäter;  inférieur  cn 
nombre,  en  mérite,  geringer  an  ainjabl/ 
an  «ßerbienfi  K.  ? ü lui  est  inférieur  en 
tout , er  Hebt  ibm  in  allen  ©tücfen  nach  ; 

il  ne  lui  est  pas  inférieur  en  valeur,  et  gibt 

ibm  an  fcapferfeit  nicht*  nach. 

Inférieurement,  adv.  (i  un  autre)  geringer? 
fcbleebter  ? nicht  fo  gut  al*  te» 

Infériorité,  s.f.  ein  geringerer  «Rang  ober 
©tanb  ? it.  fig.  eine  geringere  ober 
fcblecbtere  ©efcbajftn&eit  ? ein  geringe- 
rer ©t ab/  s.  ©♦  de  mérite,  ber  §8er- 
bienfte  te. 

Infernal , ale,  adj.  f)bUi^<!b  ? les  esprit  infer- 
naux, bie  bôUifchen  ©eider;  bie  flößen* 
geider?  dragon  ober  Serpent  inferikl , bie 
j&âUenfcblange?  ber  £ôUenbracbej  iufig- 
b.  i.  ein  boff*  $3eib?  pierre  infernale,  T> 
ber  flößendem. 

Infertile,  adj. c.  prop.  et fig.  UnftUdjtOarj 
(meid  poefifeb;  fond  stérile). 

Infertilité,  s.  f.  bie  UnftUCbtbarfeit?  (f,  in- 
fertile). 

Infesté,  ée,  part,  et  adj.  periPÜdet  tC.? 

geplagt  te. 

Infester,  y.  a.  burdj  fetnblîcf><  (Einfäße  , 

bureb  öftere  ©treiferepen  te,  ocrroùden 
unb  petbeeren?  a.  beunruhigen;  plagen, 


infibulation , *./.  baô  3nÜbuUereit  ; lut* 
£ubeften  unb  SRingeln  ber  ©efcbledjtf- 
glieber,  ( sur  ©rbaltung  ber  Âeufcfc&tit 
bep  einigen  möllern). 

Infidèle  ober  Infidciie,  adj.  c.  untreu?  an« 
getreu»  (in  einem  b&rtern  ©inne)  treu- 
los; tu  ungläubig,  b. i, nicht §ur  €&ri- 
denbeit  gehörig  ? it.  s.  ein  Ungläubi- 
ger ; mémoire  infidèle  , ein  ungetreue* 
ober  fcbmacbeö  ©ebäcbtntd  ; prêcher  les 
infideiles  , t>cn  Ungläubigen  prebtgen  ; 
ben  .öetben  unb  3uDcn  öaß  ^oangciiura 
pcrfunbigen. 

Infidèlement,  adv.  ungetreu  ? it.  treutog  te. 

Infidélité,  s.  f.  bie  Untreue;  (in  einem 
bärtern  ©tune)  bie  fcreufofigttit  *,  it. 
ber  Unglaube;  (f.  infidèle). 

Infiltration,  s.  f.  T.  baß  €tnjteb«n  ober 
baß  unbermerfte  aümäbligc  (Einbringen 
einer  flüffigen  Materie  in  bie  engen 
^wtfebenräume  (pores)  fefler  Äörpcr, 

Infiltré,  ée,  part,  et  adj.  dngejOgen  t C. 

s’infiltrer,  v.  rèfi.  T.  etlichen  ; ftd)  hin* 
emsieben?  (f.  infiltration). 

Infini,  ie,  adj.  unenblicb»  fo  Weber  An- 
fang noch  €nöe  hat  ? ( wirb  in  btefem 
©ittne  nur  oon  ©ott  gefügt)  ? it.  un- 
enbltch/  b.  i.  unzählig,  unsäblbar;  it. 
s.  m.  baß  ttnenbltchc  ? la  géomrtric  de 
l’infini,  bte  neue  höhere  ©eometrie, 
welche  fich  mit  unenblicb  fleinen  ©ro- 
den befebäftigt  ; * rinfini , adv.  ohne 
£nbe;  (ohne  ©ränjen);  inß  Unenb- 
licbe. 

Infiniment,  adv.  unenbltch  » it.  b.  t.  Über- 
auß  ; ungemein  ? über  bie  ÜRaden  ; quan- 
tité infiniment  petite,  T.  eine  unenblicb 
Heine  ©rôde. 

Infinité,  s.  f.  bte  Unenblicbfeft ; it.  eine 
grofe  (unenbltebe , unsiblige)  OKenge; 
eine  uberauß  grode  2lnsahl/  s*  '3.  — de 
monde,  * $?olfß  Ober  £cute  î dans  un« 
infinité  d’occasions , bet)  unjâblîgen  ©f- 

legenbeiten. 

Infinitésimal,  ale,  adj.  calcul  infinitésimal, 
T.  bie  Sndnttefîmal  - «Rechnung  , b.  i. 
welche  mh  mit  unenblicb  fleinen  ©rö- 
ten befebäftigt. 

Infinitésime , s.f.  et  adj.  (©eom.)  ein  un- 
enblicb- Heine*  £beild>en. 

infinitif,  s . m.  (©ramm.)  ber  3ndnittpul. 

Infirmatif,  ive,  adj.  (jur.)  fraftlo*  U«b 

. ungültig  macbcnb  ; aufbebcnb  ; jernich- 
tenb. 

infirme,  adj.  e.  fehwaeh  unb  frânHtcb» 

fchmâcbitcb  » it.  ol.  fig.  b.  i.  foible , 

fehwaeh  ; A.  <.  ein  Äranfer  ? ein  Sie- 
cher. 

Infirmé,  ée,  part,  et  adj.  fur  UngÙUta  tt- 
flärt;  it.  gefchwächt  te. 

Infirmer  , v.  a.  (h it.)  (fin  Urt^ctl  / eine 

Urfunbe  ic.)  unfräftig  machen/  b.  i.  fur 
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ungültig  ftflören;  (£ebrftot)  fd)tvä*l 
djert  ; entfröften. 

Infiimeric,  s.  f.  bie  Äranfenftube  in  ben 
iHöftern. 

Infiimier , ère,  ».  ein  Æranfctt  Wärter,  Æran- 
fenpfleger  in  einem  Jpofpttal  ober  Ælo* 
fier  > eine  tfranfenwirtetinn. 

Infirmité,  s.  f (meijl  impiur.)  eine  f<c^n>a» 
che  unb  frànflidje  £eibcébcfd»ûffenbeit; 
bas!  öftere  ober  beftinbige  Ärinfcln  ; 
it.  ol.fig-  b.  Î.  faiblesse , bÜ  ©d)Wach» 
beit;  bas  ©ebrechen  k. 

Ihflammabilité,  s.f.  ((Ebpm.)  MeCEutJÖnb- 
bovfeit. 

Inflammable,  adj.  c.  entJMltbbûrî  fO  fld> 
Ici  ci)  t entjùnbct. 

Inflammation , s.  f.  prop • et  fig.  t>ie  ©lit* 

lîiuburtij. 

Inflammatoire , adj.  e.  eine  Çntjunbung 

oerurfödienb , ober  mit  einer  €ntsun- 
Ming  Oerfnûpft  ; maladie  inflammatoire, 
eine  €ntjûnbungSfranf&eit. 

Inflexibilité,  s.f.  (mcift  mir/g.)  Me  Un* 
biegfamfeit;  (pon  tycrfonen  auch:  ) bie 
Unbeweglicbfcit  ; Unerbittlicbîeit  ; bie 
Jf>örte  beS  ©emùtbS. 

inflexible,  adj.  c.  nur  fig.  unbiegfam;  un* 
beweglich  ; unerbittlid)  ; unerfchùtter* 
Iid)  ; (f,  inflexibilité)  ; (wirb  öfters  aud) 
im  guten  Kerftanbe  gebraucht). 

Inflexiblement,  adv.  unbeweglich  ; uner- 
bittlich) IC.  (f.  inflexible). 

Inflexion,  s.f.  de  corps,  bie  25eugung  MS 
£eibeS  j inf.  eine  natürliche  Anlage , 
feinen  ganjen  Äörpet  mit  Slnftanb  ju 
tragen  î — de  voix,  bie  Beugung,  b.  i. 
biejenige  föerönbetnng  ber  ©ttmme , 
ba  man  aus  einem  $on  in  einen  aubern 
übergebt;  it.  bie  23iegfamfeit  ber  ©tim* 

me  ; elle  a d’agréables  inflexions , fie  bat 
angenehme  Ucberginge  ; l’inflexion  des 
noms,  des  verbes,  (©ramm.)  bie  21b* 
roanbïung  ber  Kennwörter/  ber  3«t* 
tPÖrter;  (Ûptif)  inflexion,  f.  diflraction  ; 
le  point  d’inflexion  d’une  courbe , T.  ber 

©inbeugungSpunft  ( 3nftoionSpunft) 
einer  frummen  £inie. 

Infliction,  s.  f.  d’une  peine  etc.  (jut.)  bie 

Auflegung  einer  2eibeSflrafe  ic. 

lnflictive,  adj.  f.  (jut.)  peine  inflictive, 
eine  ÇeibeSjlraff. 

Infliger,  v.  a.  une  peine , (einem)  CtftC  £ci* 
beSftrafe  aufliegen. 

Influence,  s.f.  (o/.  inf.  pon  ber  (Einwir* 
fung  ber  Planeten  unb  ©eflirneXAs-  ber 
€iuflufj. 

Influencer,  v.  a.  fig.  nouv.  einen  befonbern 
©influf  auf  jemanb  ober  auf  etwas 
babcn  ; mächtig  worauf  wirfen. 

Influer,  v.  a.  einen  €influ#  in  etwas  bû* 
ben  , b.  i.  bureb  eine  gebnme  Äraft  auf 
ober  in  etwas  wirfen;  (f.  influence);  it. 
mtibfig.  u.  Qàsoi.  einen  Hinflug  worein 
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(sur  qch.)  ober  bei)  einer  ©acht  (d*n*  une 

affaire)  haben. 

Infoliature,  s.f.  ol.  b.  t.  incrustation. 

in-faiio,  s.m.  ein  Q5uch,  ein  25anb  in  So- 
Ito  ; ein  Foliant. 

Information,  s.  f.  (bie  €rfunbtgung)  ; eine 
pon  ©erichtSipegen  Perorbnete  Kachfor- 
fd)ung  unb  Unterfuchung  ; it.  ber  barauf 
evftattetc  Bericht;  (inf.  in  peinlichen 
©achenHaS  tyrototoll,  welches  bas  Jeu- 
genperhör  (bas  aud)  information  beigt) 
enthalt  ; aller  aux  informations,  faire  ober 
prendre  des  informations,  (aud)  in  bet 

allgemeinen  ©proche)  eine  Unterfudjung 
anfcUen. 

informe,  adj.  e.  unförmlich  ; ungeftalt; 
ungcftaltet;  it.  fig.  noch  uuauSgearbct- 
tet  ; noch  ganj  unöottfommen;(iur.)  ççf  > 
was  nicht  in  berftorm  Rechtens  aufgcfr&t 
tfl;  étoiles  informes,  T.  ©terne,  welch;« 
noch  fein  ©^-^bilb  angewiefen  ift. 

Informé,  ée,  ; ;T.  et  adj.  ftfimbigt  IC. 

Informer , v.  oeridjtcu  ; benadirichtigen  ; 
Kachricht  ge*vcn  ober  crtheilen  ; it.  v.  n . 
(jur.)  gerichtliche  Kachforfchung  anfiel* 
len  ; etwas  inguirieren  ; it.  s’mfoimer, 
v.  rifl . (de  qch.  auprès  de  qn.)  ftef)  (bfp 
jemanben  nach  ctwaS)erfunbigen;  einer 
©acht  ober  jemanben  nachfragcn;  Koch- 
fVage  (wegen  jemanben  ic.)  halten. 

infamat,  s.  m.  (bep  etnigen  3uriflen)  ber 
jroepte  £beil  ber  ^anbeften. 

infortune,  s.  f.  (metff  im  erhabenen  ©tpl) 
bas  ttnglùrf  ; ein  roibrtgés  ©chicffal  : 
fam.  ber  Unftern  i (2lfhol.)  la  grande  in- 
fortune, her  ©aturn  i fa  petite  infortune, 
ber  SftarS. 

Infortuné,  ée , a<ÿ.  Ultglâcf  lieh  » ( f.  infor- 
tune). 

infracteur,  s.  m.  ber  Ucberteeter , j.  25.  ei- 
nes Vertrags , ©cfcijcS  ic.  ; — de  u paix, 
ein  ftw&fnSbrftbet. 

infraction,  s.  f.  bie  Uebertretung  (Kerle* 
Çutig  eines  Vertrags , ©efeljcS  te.  ; in- 
fraction de  paix , ber  ^riebensbrudj. 

Infripponnable , culj.  c.  burl.  ber  (bie)  fîch 
nicht  letd>t  (pou  feinen  ©piflbuben)  be- 
trugen lögt  ; vuig.  «nbefchnellbar. 

Infructueusement,  adv.  fruchtlos;  PCtflC* 

bens  ; ohne  Kuçctt  ober  Sjortbdl. 

Infructueux,  euse,  adj.  unfruchtbar  > it. 
meid  fig*  fruchtlos  ; unfruchtbar  ; pet- 
geblid)  ; unntiß. 

infui,  s.  f.  bie  3nfcl  ober  Snfulï  fin 
J^ouptfchmucf  ber  tyfoUt  unb  25ifchôfe. 

Infundibuium , s.  m.  (2tnat.)  ber  ^rid>t(r 
im  ©ebirn;  (ftatt  entonnoir). 

Infus,  use,  adj.  (fingegoffen)  î u sagesse 
infuse , la  science  infuse , le  savoir  infus  , 

T.  eine  pon  ©ott  in  bie  ©eele  gewiffer 
pon  ihm  portuglid)  begünfligter  <pcrfo- 
nen  eingeflögte  Si3ciSh*d  ®her  SBiffcn* 
Khafr* 
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Infuser,  o.  a.  (une  chose  dans  obft  sur  nne  Ingratitude,  s.f.  bie  îtnbûnfbûrffit  ; ber 
autre,  ober  aticf>  abs.)  T.  tllfunbicren;  Unbûttf  i payer  qn.  d ingratitude , einctt 
eine  ©ubfianj  in  eine  SlûiTigfeit  ein*,  mit  Unbanf  belohnen. 

»eichen,  um  ben  ©aft  beraud  lu  ziehen  ; I.giédicnt,  s.m.  ein  (Dad)  3ngrcbtend 
über  etne  fltifftgc©acbe  in  bieder  2lbfid)t  eine  oon  ben  uerfebiebenen  ^uthaten , 

(3»grebtenjicn  ) »oraud  eine  2tnenep  te. 


«uf  eine  ©ubftanj  aufgiefjen  ; ««.  v.  n. 
(Slpotb.)  in  einem  Menstruo  meid)  »er* 
ben;  fid)  barm  aufïôfen;  Dieu  infuse  ses 
grâces  dans  nosco'  Uis,^.  ©Ott  Crgiegt 
feine  ©nabe  in  mifere  £crjen. 

Infusible,  adj.  e.  pus.  uilfchmclzbar. 

Infusion , s.  J.  T.  bad  ©in»eid)en  ; it.  bad 
Slufgicficn  ; bie  3nfl,f»n  ; ( f.  infuser) 
it-  èin  Stufaug  ; eine  3nfufîon  ; eine 
buvd)  befagted  Sliiffltegen  bereitete  2Cr 
jencp  ; it  Dad  ©mflo&en  ber  Siraenepen 
buvd)  bie  Slbern  ; l’infusion  des  tacuités 
surnaturelles , fig.  bie  btmmlifcbe  ©înflô 
fjuna  (ober  »Dtittbeilung)  ûbernaturli 
d>er  Äröfte  ober  ©nabengaben  te» 

Inganibr  , adj.  c.  fam.  fUîtf  ; rdfd>  » (fid)t 

unb  hurtig  auf  ben  ©einen. 

s’ingénier,  v.  n.  fam  auf  »Oîlttcf,  Ober, 
auf  ein  Mittel  (innen. 

Ingén^ur,  f.  m.  ein  Ingenieur  ; ein  Äriegd 
bautnetffer. 

Ingénieusement,  adv.  ftnnreidt;  ÛUf  eine 
fmnreichc,  febarffinnige  2lrt. 

Ingéni  ux,  u?e,  ad>  finnreid)  ; »iijtg 
fd>arffinnia;  fimßlidi;  (roirb  aud)  oon 
ben  funfHtch  * erfomtenen  ober  audge 
bachtcn  ©adjen  , ©ebanfen  tc.  fclbfl 
gefügt). 

Ingénu,  uc,  adj  offenherzig;  treu&erjig  ; 
ohne  ©crflellung  ; oott  fteblichfeit  unb 
•ftcriendcinfalt-;  ohne ftalfd)  unb  Burücf* 
haltting  ; frepinfitbig  ; aufrichtig  ; it. 
s.m.  (oCt.  5HÔIU.)  ein  ffrepgeborner  ; 
fief  ingénu,  ftûtt  franc  fief,  ein  (bad)  Step« 
leben. 

Ingénuité,  s.  f bie  ötfenbersigfeit;  £reu« 
berjtgfeit;  (f.  incénu). 

Ingénument,  adv.  offenherzig  ; frei) 
aud  K. 

s’ingérer,  v.  rrß.  fid)  ilt  CttOüd  , fö  einen 

uichtd  angebet,  nnaufgeforbert  ober  un 
gebetben  etnmengen  ober  emmifchen  ; 
fich  jubrAngcn , cinbrAngcit  ; d s’ingère 
de  tout , er  mifebt  fleh  in  alled. 

Ingrat,  ate,  adj.  iinbanfbür;  it-  fig-  b»  i. 
»ad  fid)  ber  barauf  oermanbten  COîùbc 
ober  Sofien  nicht  oerlobnt;  »oraud  fein 
^Bortbeil  ober  ^uljen  cr»Adtff  ; (fruebt* 

lod)  > un  sujet  ingrat,  une  matière  ingrate, 

eine  magere,  ober  unfruchtbare  CRaterie, 
b.  i.  oon  ber  fid)  ntd)t  oiel  fagen  lAfit; 

ce  tableau  es»  d’ime  forme  ingrate  , T. 

bieH  ©cmAblbc  bat  eine  linfchirflicbe 
Jorui,  b.  t.  bad  nnfcbic!lid)e  3}crbAlt 
nifi  feiner  jpobe  unb  ©rette  gegen  ein» 
anbtr  lieti  bent  3Rabler  nicht  genug  frepe 
JT>anb  in  Stnfcbung  ber  Æompofition. 

IngTatement,  adv.  p.us,  unbönfbßrcnt>eife. 


auch  eine  ©ruhe  / ein  SXagout  :c.  |u« 
fammcngcfcbt  tjh 

Ingiossation  , s.  f.  (2Uchpm.)  bie  Sffiiffett* 
fchaft,  (Erbe  unb  ©affer  (als  bic  ibge* 
nannren  gcrinaern  (Elemente)  tn  ftcucr 
unb  Euft  (ald  bie  hohem  (Elemente)  ju 
perAnbcrn. 

Inguérissable,  adj.  e . fam.  flatt  incurable. 

Inguinal,  ale,  ad/.  T.  ju  ben  Eeiften  ober 
Speichen  gehörig;  hemie  mgumale , ein 
£eiftenbrud)}f  bandage  inguinal,  fin(baö) 
©rudjbanb  für  ben  Unterleib. 

Inhabile,  adj.  c.  ( jur.)  unfAbig. 

Inhabilité , s.  f.  (jur.)  bie  UnfAbtgfeit. 

Inhabitable,  adj  c.  unbertobnbar. 

I (habité,  éc,  adj.  e . unbClOOhut. 

Inhérence , s.f.  (<Jihi(öf.)  bas  'Ünbünge K 
moran , b.  t.  bie  genaue  33erbtubun$ 
folcber ©acben , bic,  ihrer  giatur  itad), 
nicht  ron  cinanber  getrennt  »erben  rön- 
nen , ober  bic  man  nur  burd)  ülbftrahic* 
ren  oon  cinanber  trennen  fann. 

Inhérent,  ente,  adj.  T einer  anbettt  ©ad)C 
unzertrennlich  anbaugenb  ober  anfle- 

benb  ; ( f.  inhérence), 
inhiber,  v . a.  ( jur.)  untcrfagcn  ; ocrbic- 
tbeiu 

Inhibition,  t.  f.  (mcifl  mit  défense)  (jur.) 
baô  SJerbotb. 

Inhospi  alier,  1ère,  adj.  nouv.  ungûflfrcunb- 
lieh. 

Inhospitalité  , s.  f.  ber  Mangel  ber  ©afï- 
frepbeit;  ein  ungaflfreoeé  ©e  trag  en  ; 
bie  Unfreunblichfeit  gegen  Jreunbc  unb 
JXeifeube,  ba  man  (fe  nicht  aufncbmctt 
unb  beherbergen  mi  U. 

Inhumain,  aine,  adj.  unmcnfchlicb  » Utt- 
barmbevjig;  graufam  ; une  nhumaine , 
s.f.  (poct.)  eine  graufamc  @prôbe. 

Inhumainement,  adv.  graufam  K. 
Inhumanité,  s.f.  bic  Uumcnfchlichfctt  î 
©raufanifett;  Unbavmberugfett  ; ein 
unmcnfchlichctf , barbartfehed  :c.  ^er- 
fahren. 

Inhumation,  s.f.  bie  ©eerbigung ; (in ber 

allgemeinen  @prad)C  enterrement). 

Inhumer,  *».  a.  bccrbigeu  ; bearabeii  ; jur 
©rbe  beffatten  ; (in  ber  gemeinen  ©pro* 
d)e  enterrer). 

Injecter,  v.  a.  (©l)trurg.  ic.)  einfprtfeen. 

Injection,  s.f.  T.  (©bir.)  bud  ©iufpriijjn; 

( Slnat.)  bad  StusfpriPcn  (2ludftillen  ber 
Slbern  ic.)  ; bai  ^njicieren. 

Inimaginable,  adj.  c . fam.  unbegreiflich  ) 
uncrbenflich. 

Inimitable,  adj.  c.  unnadtabmlich , b,  t, 

»ad  nicht  nachgeûbmt  »erben  fann« 
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Inimitié  « ».  f.  bte  ^etnbfchûft;  (wirb  auch 
»on  ber  natürlichen  abneigung  ober 
»on  bemSlbfcheu  gefegt,  welchen  gewtffe 
Sjhtcre  unb  ^>(ian)cn  gegen  cinanbcr  $u 
hüben  fctetnen)  ; inimitié  enracinée , eine 
eingewurzelte  Jeinbfdjaft  ; ein  alter 
©roll  J avoir  de  l’inimitié  pour  qn.,  gcitlö* 

fd)ûft  wtbet  jenianb  hägen. 

Ininiclligibiinc,  s.  f.  p.m.  bie  Un&evftanb» 
lidjfeit. 

Inintelligible,  adj.e.  UUPCrflânblich. 

Injonction,  ».  f.  ein  aemefFener  ©efehl/ 
eine  genaue  Slnemptehlung  (ober  9lnbe* 
fcfclungj  »on  ecitcn  fines  ganbeöbenn, 
ober  einer  Cbrigfeit,obcr  eines  $Xid)tfT$, 
ben  Verfügungen  einer  Söererönung , 
«tnee  Schluffe«  ic.  $ofge  $u  Icifren  ; 
faire  injonction  k qn. , einem  etwa«  ein* 
fehärfen,  ( fam . einbtr.ben.) 

Inique , adj.  e.  ( ».  Richtern  unb  ihren 
2lu«fpruthcn)  ungerecht;  unbillig» 

Iniquement,  adv.  ungerecht;  gegen  SXccht 
imb  ©ißtqfcit. 

Iniquité,  ».  f.  bte  tlngcrcchtigfeit;  Unbil 
ligf  eit  î U»  bie  Uebcrtretung  beö  göttli- 
chen ©efcl}c$;  bie  Verberbniß  bec  @it- 

- ten  unb  überhaupt  ber  menfchUchen 
«ftatut  ; Die  @ünbc  ; batf  gaffer  ; eine 

ÇKiffCthût  î boire  l’iniquité  comme  l’eau , 

(iöibel)  bas  Unrecht  voit  SBaffer  Jaufen. 

Initial,  ale,  adj.  lettre  initiale,  (*8ud)br.) 

ein  21nfang«buchffab. 

Initiation,  ».  f.  (bep  ben  Sitten)  bie  3ni* 
tiatton  ; bie  Einweihung  $u  acnoinco 
SKdigtonôgeheimniffen  unb  $lçfterien. 

Initiative,  ».  f.  niol  bie  crfle  Einleitung 
$u  etwa«;  if-  baSÎKecht,  ©efchc  torju* 
fchlagcn  ; (»gl.  bcp  ben  alten  SXomern 

rogation). 

Initié,  ée  , part,  et  adj . fnititCtt  î CtnQC* 
weiht  te.  ; it.  ».  ein  3nitiicrter  ober  0e< 
weihter. 

Initier,  v.a.  initiieren  ; $u  gewiffen  SRelt 
giontfgehetmniffen  entweihen  ; ( f.  imtia 
tion)  i il*  einen  in  ben  ©ebeimttiffcn 
(aux  mystères)  ber  i»ûhren  Religion  un 

. terrichtenj  it-fg-  initier  qn.  à une  science, 

i un  art , einem  bie  Sinfangégrûnbe  einer 
Sßtffcnfchaft , einer  Äunjt  bepbrtngen; 
être  initié  dans  une  société,  jum  ©îitgtteô 

einer  ©cfcOfchaft  aufgenommen  fepn. 

Injure,  ».f.  eine  ©eleibigung  ; ein  ange» 
thane«  Unrecht;  inf.  eine ©efcbimpfung 
burch  ©orte  ober  fchätlidjf  rit  ; it.  des 
injures,  ©djmâhworte  ; 0d>mâhtcben  ; 
©djimpfwörtcr  ; Scheltwörter  ; it. 
©ttocffchlâge  ; çotaulfchellen  te.;  dire  des 
injures  à qn.,  jemanb  in«  ©efichte  fehim* 
Ofen  ober  fehmAhen  ; tenir  (ober  prendre) 
qeh.  à injure,  etwa«  al«  einen  ©chtmpf  ic. 
ûllfnehmen  : vous  me  faites  injure , 0ie 
thwn  mir  Unrecht;  ce  vendez  pas  injure 
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pour  injure , ( ©ibel  ) »ergeftet  nicht 
Scheltwort  mit  (Scheltwort  ; action  en 
réparation  d’injure,  eine  3njuttcnflage# 
Fig.  l’injure  ober  les  injures  du  temps,  de 
l’air,  bie  uble  SBitterung;  ba«  fddcchtc, 
ungeffume  SBcttcr  ; bie  raube  £uft;  mo- 

nuiuens détruits  par  les  injures  du  temps* 

IDcnfmähler,  welche  burch  bte  ginge  ber 
Seit  (ober  burch  SGinb  unb  Setter)  ober 
auch  baburch/bafi  fie  anbern  âuffcrlidjett 
^ufäßen  au«gefeçt  waren,  jerffört  woc* 
bat  / Ober  verfallen  fînb  ; les  injures  de  la 
fortune,  bûÿ  wtbrige  ©lûcf* 

Injurier,  v.  a.  «inen  burch  grobe  Sieben 
(burch  0chmihwoi*te ) beteibigen  ; je* 
manb/  ober  auf  jemanb  fdjimpfen  unb 
fchmihen. 

Injurieusement,  adv.  fchimpfltd)  Î Äitf  <i«f 
beleibtgenbe , fchimpfliche  art  k. 
Injurieux,  euse,  adj.  fchimpflichî  bûtt  be* 
leibtgenb  ; ehrenrührig;  Ja  fortune  inju- 
rieuse,  lesort,  le  destin  injurieux,  (poet.) 
bûtf  feinbfcligc  ©lud  / baö  wtbrtgc  ©c* 
fchicl  ober  ©chirffal. 
injuste,  adj-  c . ungercdjt  ; unbillig. 
Injustement,  adv.  ungercdttcrwetfc  2 c. 
Injustice,  ».  f.  bie  Uttgeredjtigfcit  ; c’est 
une  grande  injustice,  bUÖ  ifl  hhchP  litt* 
geredit. 

Inascibüité,  s.  f.  (gehrjlpO  bte  Unjeugbatf 
feit  ober  Uncrjeuglicbfeit. 

Inascible,  adj.  c.  T.  unerjeugltch. 
Innavigable,  adj.  c . p.us.  ItnfchÜfbür* 
inné , *ée , ar(j.  angeboren. 

Innocemment,  adv.  unfchufbi^CtWetfe*,  Utt* 
fdmlbtg  ; *.  (in  aUer  Unfdmlb);  ein* 
filtigerweifc  ; aué  Einfalt;  auß^umin* 
heit.  : . . _ . 

Innocence , s.J.  bte  Unf<J)Ulb;  it.  qqf.  etne 
JU  große  Einfalt;  admirer  l’innocence  de 
cet  homme,  man  (ehe  mir  einmahl  bte 
liebe  Unfchulb  ! b»  i.  hat  mau  je  einen 
folchen  Einfalttpinfel  gefehen  ? 
Innocent,  ente,  adj.  unfd)Ulbtg  î fdjUlö« 

ïoé  ; it.  (unfchulbig)  unfchibltch  i [t* 
«infiltfg;  it.  *•  ein  Unfchulbiger  ; it*  ein 
einfiltiger  0îenfchî  ein  Eiufaltöpinfel  ; 
it.  ein  »umnifopfi  it.  les  Innocen s ober 
les  Saints- Innoccns , (?5tbcl)  bie  Uttfchul* 
bigen  Ätnblein;  it.  ober  la  fête  des  in« 
nocens,  baö  ber  unfchulbigen  Äinb* 
lein  ; ber  Äinbleinötag  , Äinbeltag  ; 
donner  les  Innocens  à qn.,  einen  finbeln/ 
einen  am  Äinbeltag  mit  ber  Äinbelruthe 
begruben;  it.  des  innocens,  T.  gant 
junge  Häubchen , bie  al$  ein  ©eridjt  auf 
bie  Grafel  aufgetragen  werben  ; » est 
innocent  dés  son  enfance,  er  tfl  POtt  3u* 

genb  auf  ein  einfältiger  $ropf  gewefenj 

vous  seriez  bien  innocent  de  le  croire, 
fam.  0ie  «erben  ja  nicht  fo  einfältig 
fe»n  / CÖ  $U  glauben  ; faire  l’innocent , 

ikh  rn  einfältig  (ober  mtfchulbig)  fttU 
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fett  » c’est  un  innocent  fourré  de  malice , 
prov.  pop.  er  ig  fo  heilig  (unfchulbtg; 
nicht , trie  er  au$(ïeht;  vuig.  cr  hat  ben 
©dtûïf  tinter  ben  Ohren. 

Innocenter,  v.  a . qn.,  einen  rechtfertigen ; 
ober  inf.  einen  fur  tmfd)ulbig  erflircn; 
it.  plais,  flatt  donner  les  mnocens  à qn., 
f.  innocent. 

Innombrable , adj.  e.  unji&Hg  J tWJÂhl- 
bar. 

Innomé . adj.  m ( jur.)  contrats  tnnomés , 
(ait.  SXôm.)  folcfce  Äontrafte , bie  feinen 
befonbern  Nahmen  ober  £itef  haben» 

Innommé , ée,  adj.  (21nat.)  ungenannt. 

Innovateur,  s . m.  cor.  gatt  novateur. 

Innovation,  s.  f.  (ntfig  m.p.)  cîltf  Neue* 
rung.  (ügl.  nouveauté.) 

Innover,  ».  n.  (mcig  mp.)  eine  Neuerung 
(ober  Neuerungen)  anfangen  ober  ein* 
fuhren. 

Inobédience, s.f.  abus,  (lûtt  désobéissance. 

Inobservance,  ober  Inobsrvation , s.f.  bie 
unrcrlafTcnc  Beobachtung  ober  Befol- 
gung etneö  ®cfe$e$  tc.  ; Die  Jrjintanfc* 
fcuna;  it.  bie  Ntchthaltung  ober  unter» 
Iaffene  Erfüllung  eincö  Besprechen«. 

In-octavo,  s.  m . ein  (baö)  Oftaoformat;  ein 
Buch,  ein  Banb  in  Oftap  ; ein  £>rtao* 
banb. 

Inocuutcur,  s.  m.  ein  Blatterneinimpfer  ; 
3nofulierer.  (ogl.  inor.uiiste.) 

Inoculation , s.  f.  bie  Einimpfung  ; baö 
(Etnimpfen,  Jnofulicren  her  Blattern. 

InocuiatTice,  s.f.  p.us.  eine  Einimpferinn. 

Inoculer , v.  n.  bie  Blattern  einimpfen  ; 
inofuiiercn. 

Inoculiste,  s.  m.  ein  3nofu(ig;  cinjjreunb 

unb  Bertheibiger  De«3nofulieren0.  (Vgl. 

inoculateur.) 

Inofficieux  , euse , adj.  T.  testament  inoffi- 
cieux, ein  $eftament , in  welchem  bet 
Deflator  feinen  rechtmigigen  Erben  ohne 
Unadie  enterbt  bat;  donation  inofficieuse, 
eine  fo  übermigtge  ©chenfuiig,  bog  nidjt 
genug  übrig  bleibt,  bte  tygiebttheile  5U 
befreiten. 

Inoffi  losité,  s.f  obet  querelle d’inoffirioSité, 
( jur.)  bie  Æfage  beö  nidigen  Erben, 
wegen  unrechtmögiger  (Enterbung. 

Inondation,  s.  f.  eine  Ucberfdjwemmung  ; 
SBafferguth  ; it.  qqf.  baö  ausgetretene 
SßaiTer  felbft  ; it.ßg.  (Uebcrfchwcmmung) 
etn  grogcß  £ecr  feinblicher  Bölfer,  bie 
in  ein  £anb  cinfalicn  unb  c«  glciiifam 
ÜberfdlWemmcn  ; une  mondat-on  d’écrits, 
{m.p.)  ein  Schwall  f feiner  ©djriften  ; 

faire  des  inondations  autour  d’une  place, 

eine  Regung  :c.  unter  JCaffer  feßen. 

Inondé,  ée , part,  et  adj.  überfchmeinnit  K. 

Inonder,  v.  a.  uberfdiwcmmcn  ; ùbergrô* 
men  ; it.ßg.  (bon  .UriegSoôlfeni)  über» 
fchwcmracn;  übersiehe«  je.  (f.  inonda- 
tion). 
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Inopiné,  ée,  adj.  unocrmuthet  ; unter  fe* 
ben*;  unerwartet;  unoerboffr. 

Inopinément , adv.  unoermutbeterweife  ; 
unpermutbet;  unocrfebenS;  utipcrhofft. 

Inosculation,  s.f.  f.  « rustornose. 

Inouï,  ïe,  adj.  unerhört. 

Impromptu,  f,  im  promptu. 

Inquart,  s.  m.  f.  quartation. 

In  quarto , s.  m.  ein  (ba$)  Buch , ein  Bemh 
in  £uart;  ein  Ûuartant;  Ûuartbahb.' 

Inquiet,  été,  adj.  unruhig  » (befümmert; 
forgenuoll);  sommeil  inquiet,  ein  unru- 

. higee  (oft  unterbrochener)  ©chlaf;  cet 

homme  a l’esprit  inquiet,  Ditfer  Sfcenfch 
hat  einen  unruhigen , b.  t.  einen  unbe* 
(Milbigen,  oerânberltcben  ©inn.t 

Inquiétation , s f.  ol.  T.  bie  ©t&tung  V 
bie  “Beunruhigung  int  Befiß. 

Inquiéter,  v.  a.  beunruhigen;  in  Unruh* 
feßen,  b.  i.  Kummer  machen  ; Befüm* 
mernig  erweefen  ; ober,  Befdtwerftchfeit 
ocrurfachcn  ; worin  gören;  aut  allerlei 
2ùthtnbcrn;  it.  (beunruhigen)  inf.  ie* 
manb  in  feinem  Begß  unb  ©enug  ftö* 
ren  ober  beeintröchtigen  ; jemanben  (Ein- 
trag tbun.  S'inquiéter,  v.  riß.  (de  ouef) 
s..r  qch.)  fid)  worüber  beunruhigen  obe» 
befummern  ; fleh  Unruhe,  Kummer / 
©orge  machen. 

Inquiétude,  *.  /.  bie  Unruhe  ; (Der  Kum- 
mer; bte  ©OrgC  IC.);  it  plur.  quand  il 
est  au  lit , il  a des  inquiétudes  continuelles, 

im  Bette  wirft  er  fid)  vor  ©chmerjen 
unb  Unruhe  begünbig  hin  unb  her  ; il 

a de  grandes  inquiétudes  aux  jambes,  et 

empgnbet  ein  Äricbeln  (eine  unruhig*/ 
juefenbe  Bewegung)  in  ben  Beinen, 
(al«  ob  2meifen  Darauf  herum  liefen). 

Inquisiteur , s.  m.  (röm.  .ftirchf)  fin^naui- 
fitor  ; ein  dichter  im  3ngui(itionOge- 
rieht  ; m.p.  ein  Äeßernchter. 

Inquisition,  s.f  bie 3nquifition ; baöite» 
ljcrgcrtd)t;  it.  abus,  gatt  perquisition. 

Insalubre,  adj.  c.  nouv.  ungffltnb. 

Insalubrité,  s.f.  nouv.  Die  Unaefunbheit , 
j.  B.  bet  £uft , einer  Sßohnung  «. 

Insatiabilité,  /.  f.  prop  et  ßg.  bif  Uner- 
föttlidlfeit;  — de  gloire,  des  richesses , 
des  honneurs  etc. , fig.  bie  nnerföttliche 
Begierbc  nach  fXuhm,  nach  SXcichthu- 
mern , nach  hohen  (EhrengeUen  tc.  ; — 
de  l’avarice , bie  Unerfüttlichfeit  beé 
@eiÇc«l. 

Insatiable,  adj.  prop.  et  ßg.  uncrfittltcfj  > 

( f.  insatiabilité  ). 

Insciemment,  adv.  p.us.  il  l’a  fait  insolem- 
ment, « hat  eé  aué  Unwtjfenhett  g c- 
than. 

Inscriptible , adj.  c.  T.  WaÖ  gd)  tU  ein* 
geometrifche  Jignr  einfehreiben  lögt. 

Inscription,  s.f  eine 3nfd)rift;  Stuffchrift, 

ober  Ucberfchrift;  eine3nfcription,j,B* 
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•uf  ©ftlfmÂWwt/  ÇRÜnjcn IC.;  — d’une  losementé , de,  adj.  nouv.(itl  ffranfï.  tnf, 


figure , (©com.)  ba*  Einträgen  einer  Ji 
gur  in  eine  anbcre  ; — en  faux  ober  de 
faux,  (jur.)  bie  ©efdwlbigung  obérée» 
bauptung  oor©ertd3t/  batf  einc@c&rift, 
eine  Urfunbe  îc.  falfcb  ober  unterge* 
fd)Oben  fep»  prendre  des  inscriptions  <n 
droit,  en  philosophie  etc.»  (aufttlliPer* 
fîtàten)  ficb  sur  Slnb&runû  eines  iuritft* 
feben,  p&Uofopbtfchen  jc.  Âurfuô  UîoUe* 
gium«)  in  btc  »orgclcgte  £iilc  einfdjtci* 
5en.  ' . * , 

Inscrire,  9,  a.  (mit  dans  Ober  mit  bcm  da 

tif  ) jemanbe*  9idfinteu  in  ein  otfentU 


von  ©cifflûbcn)  ungcfcbworen  ; unb«* 
cibiflt. 

Insertion,  t.  f.  ba*  ©inrucf  en,  ©tnfdjal* 
ten  i bie  ©inruefung*,  €inf<b«ltung  ; 

(j.  insérer  -,  ) ff  ûtt  inoculation  ; iro-  rtion 
des  muscles  etc.,  T.  bie  ©Infûgung  ber 
SDluöfeln  ic. 

Insession  , l /,  T.  einé  IXrt  ©cbwipbab 
über  Ârâutern. 

insidûteur , *.  m.  (fat.)  ein  9?a<bffel* 

1er  ; 2ûurer. 

Insidieusement,  adv  (ttn  bobcrn  ©tpi)  auf 
eine  btnterliffige  3lrt. 


tin  iemanbe*  9M&men  m etn  offentu*  eme  pmiwuui«  »er. 

4>e$  fXegiffcr  te,  einfebreibeni  inscrire  Insidieux,  «use,  adj.  (pjm  bem  ^Betragen/ 


une  figure  dans  une  autre,  C ^Twût^cm.) 

- tint  figure  in  eine  anbcre  befcprciben 
©ber  einfibreiben.  S’inscrire,  v.  i{fl.  fid) 
cinfebreiben  ; (f*  auch  insciïption);  U 
(fur.)  fid)  al*  infliger  ober  al*  Beuge 
gegen  jemanb  unterfdjreibcn  ; s'inscrire 
en  faux , eine  Urfunbe  por  ©eridjt  ber 
îûlfcbbeit  befebulbigen  i st.  einen  ©e* 
tpeifi  niebt  eintiumen  ; je  nTmscjis  cn 
faux  contre  ce  qu’il  a dit,  Jam.  id)  be* 

fcaupte,  unb  will  beweifen,  ba§  ba», 
jpa$  er  porgebracbt  bat/  falfcb  feo. 

Inscrit , Hé,  part,  et  adj.  fingcfcbtifbcn  JC. 
Inscrutable , adj.  c.  unerfotfd)llCb. 

Insçu  , à l’insçu , f.  insu. 

Insecte,  s.  m . ein  (ba*)  SnfeftJ  9ulg.  ba* 

ttngejiefet. 

In-seize,  s.  m.  in  ©eben;  un  in  seize,  ein 
@ebe§banb  ; ein  ©ud)  in  @ebe$ , b.  i. 
ba  ber  ©ogen  16  ©lÄttcr  ober  32  «Blatt* 
feiten  bat* 

Insémination,  s.  f.  T.  bie  ^ufentination 

ober  ©inf&ung  einer  Äranf&cit  ; ( mar 
cbemabl*  eine  2lrt  fpmpatbetifdjcrÄur). 
Insensd , de,  adj.  prop.  et  fg.  unfmnig  î 
. it.  x.  ein  Unfînntger  i ein  unfinniger 
sotenfeb  i eine  Unfinnige;  ein  unfinnige* 
Eöeib. 

insensibilité,  9.  f.  bie  Unempfïnblicbfcit ; 

$û$Uofigfeit \fig.  bie  Unempfinblicbfeit. 
Insensible,  adj.c.  unempfinôltcb;  fubllo«; 
fig.  unempflnblicb  1 it,  unmerflicb  ; **•*• 
ein  Unempfinblicber  ; eine  Unempfinb* 

lid)e;  d est  insensible  à tout,  ibn  tûbr~ 

nicht«;  et  febrt  ficb  an  nicht«. 
Insensiblement,  adv.  unotrmerfti  unmerf* 
lid)  ; nacb  unb  nach. 

Inséparabilité,  s.  f.  T.  bie  Unzertrennlich* 

feit. 

Inséparable,  adj.  c.  unzertrennlich. 
Inséparablement,  adv.  unzertrennlich* 
Inséré,  ée,  part,  et  adj.  eingfïUCft  IC. 

Insérer,  9,  a,  einruefen  ; einfcbûlten;  bin 
einfepen  ; mit  einruefen , inf.  in  ei 
©tid)  / in  eine  ©ebrift/  in  einen  Äon 

ttftft  JC.  ; insérer  l’ente  dans  l’arbre , T, 

M ipfrepfml  in  ben  ©tamm  einff  eefen. 


pon  ben  Sieben  einer  Werfen)  binterü* 
fftg;  betrùglicbî  perfübrerifd). 

Insigne,  adj.  c.  fe&r  gtoff ; uberau*  groff  ; 
au*nebmenb  ; Portref|Ud)>auclg<jeicbnetî 
it,  (al*  ein  Sitel)  uortrcffficb;  insigne 
frippon,  ein  Çrjfptpbube. 
nsignifiant.ante,  adj,  unbcbCUtCllbi  nicht«* 

bebeutenb  ; getingfugig.  . f 
nsig  .iftancc,  s.f.  nouv.  bie  ©etingfngig» 
feit;  tltmicbtigfeit. 

nsinuant, ante,  adj.  einfcbmeicbelnb  ; ein« 
nebmenb;  ber  (ober  bie)  fid)  eiufti* 
fdjmcicbcln/  ficb  beliebt  $u  machen  meif  > 
(tptrb  auch  von  ben  gefälligen  SOlanie* 
ren  jc.  einer  «perfon  aefagt). 
nsinuatif,  s.  m.oi.  ein  ©efcbenf  / ba*  btc 
©eidlichen  ihrem  ©ifcbof  bep  feines 
©infepung  machten. 

nsinuation,  s /.  ba*  gefebiefte  Einbringen, 
bie  fetne  ©infleibnng  einer  ©acbe;  ein 
gefebtefter  Vortrag  ; uberbaupt , ba$ 
cSinfcbmcicbeln  ; bie  ©mfcbmcicblung  ; 
(SKbctor.)  ba*,  ma*  ber  SXebner  in  ber 
Elbficht  fagt,  ben  ©epfall  unb  ba*  2Bo&l» 
wollen  feiner  3u^6cer  ju  gewinnen  ; 
(jur.)  ba*  ©intragen,  ©itifcpreiben  ge* 
wifîet  befannt  îu  madjenber  ©inricb* 
tungen  in  ein  öffentliche*  SXegiffer  ; iu 
bie  Uebergabe  einer  ©djrift  bep  ber 
ûbrtgfeit.- 

Insinué,  ée,  part,  et  adj.  bcftcnbe  bepgl» 
bracbt,  eingefdjobcn  te,  i it-  eingcfcbli- 
eben  K.  . * • 

Insinuer , v.  a.  fanft  unb  mit  ©efdjicf lieh* 
feit  etwa*  hinein  febieben.  Fig.  einem 
auf  eine  gefebiefte  Elrt  unb  faft  unoer- 
metft  etwa*  bcpbritiaen,  §.  ©.  einen 
©runbfap  :c.  î einem  etwa«  merf cn  laf* 
fen  ; etwa«  (mit)  einflieffen  laffen,  f.  ©, 
in  einen  Äontraft;  (jur.)  in  ba«  tyroto* 
foU  tc.  einfibreiben,  eintragen.  S insi- 
nuer , v.  rtfi.  (raff)  unpermerft  einbrin* 
gen;  ficb  gleicbfam  einfcbleicben  ; it.fig» 

— dans  l’esprit , dans  le  coeur  de  qn., 
auprès  de  qn. , ficb  in  jcirambe«#er$  ein* 
fchleicben  ; ficb  unpermerft  bep  je inanbett 
beliebt  machen,  unb  fein  Jpcrj  gewinnen; 
ficb  bep  jcnwmben  einfcbmeicbelnb  it. 
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s'insinuer , ftcfj  irgenbWO 
einmengen,  unoermerft  «uvuiubhi. 
Insipide,  adj.  c.  imfct)inflcf^öft  i it.'prop 
unb  mciflfg.  abgefchmarft  ; gefc&marf 
loi  ; (ungereimt;  unwistg;  albern;  Up. 
PtfrfO.  „ , 

Insipidité , s.  f.  bie  ttnfchntarf haftigfeit  ; 
it-  ßg ■ bie  ©cfc&marflo|lg' 
fehmarftbeit. 

Insister , n.  mit  Bitten , imt©ege&ren 
anhaltcn  ; auf  feinem  2Infu<heii  ober 
Verlangen  befielen  ; worauf  bringen  i 
*•  ftet)  bauptfdchlich  worauf  grünbci 
ober  berufen. 

Insition , s.  f.  abus,  büö  pfropfen  (Paction 
de  greffer);  insition animale,  o/.  bif  Eilt» 
Teilung  eine*  abgefchmttencn  (Sltcbeö 
an  einem  anbern  Ort. 

Insociabilité , s.f.  btc  UngefcHigfeit 
Insociable,  adj.  c.  ungefellig. 

Insolation , s.  f.  (Ehnm.)  baö  ©onnett  ober 
©önneit;  baö  ©teilen  an  bie©onne. 
Insolemment,  adv.  unoerfchAmt;  iroçtg ; 
grob  ic» 

Insolence,  s.f.  ein  frecher  ©to($;  ein  tro 
henber  tteberrauth  ; bie  UnoerfcbAmt 
brit;  ©robbeit. 

Insolent , ente , adj.  unoerfdjAmt  ; frech  ; 
#ol|  unb  ûbermûtbig  ; tvoçig  ; grob  ; 
it . s.  m.  ein  ttnuerfchAmtcr  ic. 

Insolite,  adj.  c.  (jur.)  ungewöhnlich» 
Insolvabilité,  s.f.  baö  Unvermögen  (feine 
©djulben)  gu  bejablcn. 

Insolvable,  adj.  c.  bermdit  bejahlen fann; 
unoermögenb,  feine  ©e&ulbcn  $u  bejah 
len. 

insolubilité,  s.  f.  T.  bie  Unauflöölicbfeit. 
Insoluble,  adj.  c.  unauflööltd). 

Insomnie,  s.  f.  bie  ©chlaffofigf  eit. 
Insouciance,  s.f.  bie  ©orqioftqfett. 
Insouciant,  ante,  adj.  forglOÖ  ; unbctüm- 
mert. 

Insoutenable,  adj.  c.  Waö  nicht  mit  @rün» 
ben  behauptet  werben  fantt  ; it.  qqf.  ftatt 
insupportable,  unertrAqlich. 

Inspecter,  v.  a.  nouv.  beftchttqcn  ; in  2lu» 
qenfdiein  nehmen  ; it.  bie  Stufficht  haben 
über  . . ♦ ( Linguet  u.  a.) 

Inspecteur,  s.  m.  ein  9Iuffcber. 

Inspection,  s.f.  baö  2lnfrf)auen  ; $5efchauen  ; 
55eftd)tigen  ; bte  <5cfichtigung  ; qqf. 
bloß  : bie  iHnftcht  ; ber  Subite!  vit.  bie 
Äufftcht  über  (sur)  jemanb,  über  etwaö  ; 
faire  l’inspection  de  qch.  , ein?  ©ad)C 

(auch  Gruppen)  in  SÄugenfdjetit 
nehmen;  beftchttgen. 

Inspiration , s.f.  (int  moral,  $îcrftûnbc)  baö 
Eingehen;  bie  Etnaebung;  ber  Antrieb 
woiuîbaô^urebcn;  £ heol.ietne  göttliche 
Eingebung  ; (in  paftioer  u.  afttücrScbcu* 
tung);  (£chrft.)  baö  <£tnjiehen  bcsSrbcmö 
in  bie  £ungc;  man  faqt  von  einem  <Papfl  : 
Qi  été  élu  par  inspiration,  er  î(t  burd) 
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3nfpiration,  (b.  i.  burch  rinbeliac 
(Stimmen)  erwAblt  worben. 

Inspiré,  ée,  part,  et  adj.  fingegehcn;  titf 
geflößt;  infpiriert ic.  (f.  inspirer). 
Inspirer , v.  a.  etwas  cingeben  ; in  bcit 
©itm,  in  baö  £erj  geben;  (wörtlich  : 
cinblafen);  eim  £eibenfd)aft,  einen  ©«. 
banfen  ic.  in  icmattben  erregen  ober  er* 
werfen , iemanben  einflößeni  einen  wo* 
}u  antreiben  ; it.  einen  begeifiern,  t. 
einen  ^Dichter  ; infpirieren;  (£ehrßDl) 
(bte  £uft)  eiiijiehcn,  ober  in  ftcb  liehen  ; 
emathmen. 

Lupissation , s.f.  t.  bie  Einhtrfung;  ^er* 


!n$pisscr,  v.a.  T.  etnbiefen;  oerbirfen. 
'Inhabilité,  s.f.  (miftfé.)  ber  Unbejtanb; 

bie  Uubcjianbtgfeit. 
installation,  x.  f.  bie  Efnfcçtmg,  Einfüh- 
rung in  ein  2lmt;  bie  Einwctfung.  ' ' 
Installé,  ée,  part,  et  adj.  in  fin  2lmt  Cm* 
gefegt  K.;  inßaUiert. 

Installer , v a.  in  ein  2mt  einfeften,  ein« 
fuhren  ober  cinweifen  ; inftaUicren. 
Instamment,  adv.  inßdnbig  ; mit  bringen* 
hem  Inhalten;  mit  anhaltenbem  Bitten. 
Instance,  s.f.  eine  tnfUiiöige  'öttte  um  et- 
mt  ; ein  bringenbeö  atibalten  ober  3ln- 
fudien;  (iur.)  baö 'Änfudjcn  oor©erid)t; 
bie  Älage;  it.  bie^nfianji  ber  ®crtdjtö* 
ßaitb;  (og(. ressort;;  (bcçnt ÎJifputicren) 
ein  neuer/  noch  hiniiigefûqtcr  btvoti* 

ober  Eintrurf;  faire  de  foi  tes  instances, 
aufö  inflânbtgiic  (naebbrurf! ichffe,  brin* 
gcnblic)  bitten;  l’instance  est  liée,  f,  lier; 
la  première  instance,  bte  ertff  3ntfanj, 
b.  1.  baö  Untergericht;  reprendre  instance, 
bie  Älage,  bie  man  eine  ^eitlang  hat  ru- 
hen iaiTen/  erneuern, 
instant , ante , adj.  brtngenb. 
nstant,  s.  m.  ein  'ïtigetibltcP  ; i l’instant, 
adv.  ben  Qfugenblirf  ; in  einem  Slugcn* 
blirf;  augcublirflich;  fogleich;  auf  bec 
©telle. 

Instantané , adj.  c.  augenbltcFfich  ; ber 
&auet  nach);  waö  nur  einen  'Uugeti- 
blirf  bauert  ober  rodfrrt. 
ri.  star,  ad*,  (mit  bem  g*nit.)  wie  ; nach 
2lrt  unb  SBeife. 

nstaunteur,  s.  m.  nouv . bec  Errid)ter  > 
Etnfü&rer. 

Instauration,  s.f  (inf. in SKeltqtonöfadien) 
bie  erfie  Errichtung  ; bie  (Stiftung  ; it. 
ßatt  »établisse ment. 

nstigateur , s.  m.  ctlt  2CltfItft<r  ; fam . eilt 
«nheçer  (j«  etmaö  >Böfem)  ; it.  qqf. 
(jur.) ein  3nßigator;  ein  Sinflager oott 
2tmtö  wegen. 

Instigation , s f bte  Slnftiftung  (|U  etwal 
Sofern);  fam.  bie  StufheBimg. 
Instigatnce,  s.f.  p.us  eine  Snfiifrcrttm  tc. 
Instiguer»,  v.  a (|u  einer  höfen  .»ponblung) 
anfüftcn,/ö/7i.  anhe^en. 
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instillation,  s.f  T.'pteEinttÖpfning ober 
Pû$  Etutröpfeln  eines  Autels  auf  eine 
fe^r  cmpjünPltche  ©teile  PcS  £eibe6* 
Instiller,  (Pas  Il  wirb  nicht  mouilliert)  v.a. 
etwas  eintröpfeln  ; tropfenweife  hinein 
laufen  ober  hinein  fallen  laffen;  (f.  in- 

• stillation  ) ; îmtil.cr  une  tausse  doctrine 

dans  l’esprit  de  qn. , ßg . einem  eine  fal- 
' febe  gehre  einflöfjen,  P.  i.  aUmöbliä  wnö 
■?  unoermertt  beobringen. 

Instinct , s.  in.  per  3nftinfti  Naturtrieb  i 
(infofent  ftd>  berfrlbc  bep  «gieren  in 
. fünffachen  SBirtungeil  öujiert,  wirb  er 
auch  Äunffmeb  genant). 

Institué,  ée,  part»  et  ac^^yttueotbnet  IC« 
(f,  instituer). 

Instituer,  v.  a.  (ettpaô  Neu^jp%norbnen  $ 
crrid)ten  i ffiften  î einffppTnstituer  u” 
officier,  einen  Beamten  fepen , b.  t.  et* 
nen  Beamten  anorbnen  ober  errichten; 
instituer  qn.  héritier,  einen  JU  feinem 
Erben  einfeçen  ober  ernennen* 

Institut,  s.  m.  ein  (PaS)  3*tftttwt  » bi*  7* 
nem  tfloffet  ober  einer  geifflidjen  ©efell- 
febaft , pon  ihrer  ©tiftung  ber,  Porge- 
fchrlebencjDrPnung  unb  gebensregel  i n 
3nffitut,  b.  i.  eine  SlfaPemie  ; it.  insti- 
tuts, s.  m . plur . oPct  Institutes,  s.f.  pl. 

(röm.  Stecht)  Pie  3nffitutionen.  t 
Insütutaire,  s.m.  (auf  Untperf.)  ein  offetit 
lieber  gebrer,  Per  über  Pie  3mhtutio< 

• nen  (f.  institut)  öffentliche  sßorlefungen 

Wit. 

Institutes,  s.  f»  plur.  f*  institut. 
Instituteur,  s.  m Per  ©tifter,  Urbfbcf  ci 
net  tPicbtigcn  Enflait  i it.  ein  gehret. 
Institution,  s.f.  Pie  ©tiftung,  Pie  Erricb 
tung  unb  %notPmuM  einer  öffentlichen 
unb  fortwibrenbÄoichtigcn  Enflait  î 
it.  (©tiftung)  oie  geffiftete  Slnffalt 


felbfî  ; W.  qqf  tout  f ducation , pie  Et 
liepung;  institution' (fondation)  pieunî, 

ci  ne  ttiilbe  ober  fromme  {vulg.  gottfelige) 
©tiftung;  institution  d’héritier,  eine  Erb 
einfe&ung. 

Institutrice,  s.  f.  eine  ©tifter mn  ic,  î k. 
eine  gebrertnn. 

Instructeur , s.  m.  pMs.  ein  gebrer* 

Instructif,  ive,  adj . lebrreid)  ; unterrid)» 
tenb. 

Instruction , s.  f.  Per  Unterricht,  Pie  Unter 
tpcifung  Per  3ugenP  ; Pie  (wiffenfcbaftli» 
che)  (Erhebung;  ûberb.  Pie  anfubrung* 
it.  (aud)  im  plur)  Per  Unterridit,  P.  t 
Pie  £ebren  felbff,  in  roeldien  man  unter* 
richtet  ; it.  (Unterricht)  bie  ßenntnif 
über  getpiffe  îbatfachen,  ©ebröuchf  ic.  ; 
it.  (bie  3»ffruftion) bie  NcrhaltungSbe* 
fehle,  ü.  »35.  eines  ©efanPtcn ; it.  — d’un 
procès,  bie  3n(iruttton,  b.  i.  bie  rechtSfôr* 
mige  Einrichtung  unb  Zubereitung  eines 
«Projettes  a«m  elterlichen  ©pruch. 


Instructionnel , elle,  adj.  now.  Unterricht 

ertpeilenb;  unterrichtenb;  belebrenb. 

Instruire,  v.  a.  in.  jemanb  lehren,  unter* 
richten  ober  unterioeifen  ; einem  worin 
Unterricht  ober  Anleitung  geben  ; einett 
tooju  (à  qch.)  anfubten , inf*  ju  anffön- 
Pigen  ©itten,  Bßiffenfchaften  unP  ün* 

fielt  ; — la  jeunesse  aux  sciences  ober 
dans  les  sciences,  bie  3uffCnP  in  Pen 
SBiffenfchaften  unterrichten;  — un  chien 
à la  chausc,  einen  fpunb  jur  3agP  abrich* 
ten;  it.  instruire  qn.  de  qch. , einen  IPO» 
pon  unterrichten  ; ihm  toooon  Nachricht 
geben  ; ihn  Paoon  benachrichtigen;  es  ihm 
berichten  ; — un  procès,  einen  'Jkojcff  in* 
jfruiten;  (f.  instruire)  ; — le  procès  a qn., 
etnem  ben  ^rojeff  machen,  P,  i.  ibn  jum 
pemitchen  Nethör  sieben.  S’instruire, 
v.  rèjl.  fid)  unterrichten  , ffch  belehren  ; 
Bericht,  Nachricht,  Unterrûht  wopoït 
(ober  worüber;  etlichen  » s’instruire  par 
des  malheurs,  prov.  mit  ©chaben  flug 
werben,  ’ ; 

Instruit,  ite,  part,  et  adj.  unterrichtet  IC* 

Instrument , t.  m.  ein  (PaS)  SEÖcrfjeug  ; 3n# 
ffrument;  it.  ßg.  (p.  fperfonen  unP  ©a* 
cheu)  PaS  3nffrument  ober  2öerfjeug 
(Jur  Jperporbringung  ober  Erridming 
einer  ©adje  ober  eines  ZwecfeS);  it.  eine 
UtfunPe  ; ein  (PaS)  £)ofument  (acte  pu- 
blic); les  instrumens  d’un  ouvrier,  PaS 

HanPwerfSjeug  ; ^anbwerfSgeröth  i — 
de  ma^on  etc. , PaS  ÜKaurerwerf jeug  J 
instrument  de  paix . ein  Smpensinffru* 
ment,  P.  i.  Per  fchriftlich  abgefagte 
ftriebenstraftat  ; c’est  un  bei  instrument 
que  la  langue,  prov.  eS  iff  leîd)ter  gefagt/ 
als  gethan. 

Instrumental,  aïe,  adj.  WûS  a(S  etn  ©ftf* 
teug  bienet  ; cause  instrumentale  , Pif 
^nffrumental*  Urfache  ; musique  instru- 
mentale , eine  3,lft™nicntalmufif* 

Instrumenter,  v.  a.  ( jur.)  beglaubte  Urfuit* 
Pen  ausfertigen;  etwas  beurfunPen. 

a 1‘Insu,  adv.  à mon  insu,  ohne  mein  2Btf* 
fen  ; mir  unbewuft  ; à s’insu  de  tout  le 
monde , ohne  jemanbeS  SSorwiffen  ; wt* 
per  jemanbeS  SBiffen, 

insubordination , s f.  Per  Mangel  Per  Un* 
terwûrjïgfeit  ober  Per  ©uborbir.ation* 

Insuccès,  s.  m.  nioi.  per  unglückliche  ober 
wibrtge  Erfolg;  Pas  Jchlfchlagen ; PaS 
sDîiàlingen. 

Insuffisamment,  a<L>.  linjulönglich  IC* 

Insuffisance,  s.f.  pie  Unjulônqltchfeit;  */. 
pus.  (p.  fpetfonen)  Per  SJtangil  genug* 
famer  Srüchtigteit. 

Insuffisant , ante , adj.  unjulönglid)  J nicht 
htnlÄnglid)  ; nicht  btnreicbenp. 

insufflation , s.f.  T.  Pas  Etnblafen  eines 
Heilmittels , j,  05*  einer  Älpff uve  von 
ÄobafSrauch» 


Insu  Int« 
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Insulaire , adj.  et  5.  c.  <mf  einer  3nfrl,  bf* 
im  SKeete  liegt,  irobrtenb  ; ein  3nfula- 
ner;  eine  3nfulanerinu  i (@cbitîf.)  ein 
©ilànbct  k. 

Insuite,  s.f.  eine  Potfci$lid)e©eIeibtgung; 
eine  grob«  fcbimpfticbe  Begegnung;  faire 

une  insulte  à qn.  f.  insulter  ; ce  fort  est 

• hors  d’insulte,  biefe  ©djaitje  ift  pot  ol- 
lem Anlauf  ober  piôçlubcm  UeberfaU 
Heber.  j 

Insulté,  de,  part,  et  adj.  bcleibigt  » be* 
fcbimpft  W.  (f.  insulter). 

Insulter , 9.  a.  jemanb  porfc$licbertpcife  be» 
leibtgen;  einem  grob,  trotzig,  böbntfd), 

; fcbintpflich  begegnen;  (Äriegätp.)  plôfc- 
Itd)  Überfällen,  f.  95.  einen  fetnDlid^en 
fpoften  ; it.  9.  n.  insulter  à qn. , insulter 
au  malheur  ober  à la  misère  de  qn. , 

beS  Unglûcfô,  beO  ©lenbeô,  ber  ©otb 
eines  anbern  fpotten;  eineO  Unglùtfli» 
eben  fpotten.  . 

Insupportable,  adj.  c.  prop.  et  ßg.  uner- 
träglich ; fig-  uneruôftet>lid>. 

losupportabicment , adv.  unerträglich  te. 

Insurgé,  s.m.  not*,  ein  3nfurgcnt ; £uf- 
rùbreri  (f.  insurgent). 

Insurgent,  s.  m.  ein  3nfurgcnt; 
gatten  nennt  man  tn  Ungarn  eine  auf» 
gebotbene  £anbmili§  jur  ©ertbeibigung 
berOrAnjen);  it.  überb.,  mifjpcrqnugte 
Untcrtbanen,  bie  ftd)  gegen  ihre  SXegic* 
rungf  aufgelcbnt  babett  ; it.  adj.  nioi. 
aufrübrifd). 

s’insurger , v.  riß.  noue,  ftatt  se  révolter. 

Insurmontable,  adj.  e.  (p.  ©cbtPicrtgfeiteti 

11  ut)  ftinberniffen)  unüberfteiglid)  ; un» 
übertpinbltcb. 

Insurrection , s.  f.  ber  9lufftanb  ; bie  (£m» 
pörung  ; ber  Slufrubr. 

JUsurrectionnaire,  adj.  c.  nouv.  ûiicb  Insur- 
rectionnel, eile,  adj.  noue,  nufrubrifd). 

Intact,  acte,  adj.  p.us.  ßg.  UHPerfcbrt  J 
pöllig  rein. 

Intactile,  adj.  e.  p.ut.  ftatt  impalpable. 

Intarissable , adj.  c.  nie  oerftegenb;  roatf  nie 
auötrocfnet , ober  tra$  nicht  auOijctrocf. 
net  roerben  fann  ; it.ßg.  unerfdjopfltd)  ; 
nie  perftegenb. 

Intégrable,  adj.  c.  T.  tpafl  fîcf)  btltcb  btC 
3ntegratredbnung  auéredmen  lüfjt. 

Integral,  ale,  adj.  T.  calcul  intégral,  bie 

3ntrgralrfchming,  b.  i.  bureb  bie  man 
eine  enbltcbe  ©rofie  ftnbet , pon  welcher 
man  einen  unenblicb  fleinen  £b*tl  fen* 
net. 

Intégralement , adv.  auf  eine  ber  integral« 
reebnung  gcmAfie  2irt. 

Intégralité,  s.  f.  nouv.  bte  ©oUftinbigfeit 
©oU*öbligfeit. 

Integrant,  ante,  adj.  (<JJhl}f.)  parties  inté- 
grantes , bie  nur  ©oUftinbigfeit  etneö 
©anjen  gehörigen  £bctle. 

Inugration,  s.  f.  T.  baä  3ntegricren  ; bas 


Inte 

I «uöflnben  einer  enblicben  <3rö§e  ic.  (f* 

j intégral  ). 

Intègre , adj.  c . pon  erprobter  ötebfiebfeit 
unb  SHed)tfcbatfcnbeit  ; unbcfcbolten  ; 
unbcftecblid). 

Intégrer  t 9.  a.  T.  integrieren  ; bie  3nt<- 
gralgrofe  ftnben;  (f#  intégral  unb  intd- 

gration).  >V| , 4il*  , 

Intégrité,*./,  bie  teinte  SXeblicbfeit ; bte 
Stecbtfcbafenbeit  ; ä.  bte  £auterf eit  bet 
©efimuiugeu  unb  '3ibfid>tett  ;(U  intègre)  ; 
it.  (£ebrfttjl)  ba*  ©an-ueon  j bie  ©oll* 
ftanbigfeit  ; it.  ber  unperleçte  guftanb  ; 
bie  Unoerfebrtbeit. 

Intégument,  *.  m.  (Anatom.)  plMS.  tou- 
rnent. 

Intellect,  *.  m . ( £cbrftçl ) ftûtt  entende- 
ment. 

Intellectif , ive,  adj.  faculté  intcllectlve . 
puissance  intellective,  (£ebrft.)  baO  ©er- 
mögen,  ötc  Äraft  ber  @eele;  etroao  &u 
begreifen  ; baö  ©crftanbe$permögcn  ; 
( ©egreifungOpermögen). 

imeiiection , s.f.p.us.  &a$  begreifen  unt> 
©ergeben. 

Intellectuel,  elle,  adj.  Jlim  ©Ctftanb  gebü* 
rig,  ober  barin  beftublid);  tnteUeftuel; 
it.  qqf.  (latt  spirituel,  flcijlig ; unfôr- 

perlten» 

intelligemment,  adv . perjUnbig;  mitÄennt* 
nié  ber  @aebe  k.  (f.  intelligent). 

Intelligence,  s.f.  ber  ©crffanb,  b.  i.  bie 
Äraftbcö  ©erftanbe*  ; bie  Jfraft,  etrpaO 
ju  oerHebcn,  tu  begreifen  unb  cinjufe* 
ben;  it.  (©evilanb)  bie  Äenntniß  unb 
eéiiifid)t  ; it.  Hn  bcim(id)es©cr(îânbiujê 
îtpifehen  etlichen  <perfonen  ; it.  ein  ben- 
fenbe«  blog  geifltgcd  5Befcn;  U a l’in- 
trlligence  des  affaires  de  finance,  ec  bat 
©infïcbtcn  in  Sinanjfacben  ; entretenir 
l’intelligence  ( ober  des  intelligences  se- 
crétes J avec^'emiemi  , ein  bctmlid)e$ 
©erftanbnié  mit  bem  ^finbe  unterhal- 
ten; bonne  intelligence,  bû$  gute  ©cr- 
flônbmé  ; bas  gute  ©ernebmen  ; d’in- 
teiiigence,  adv.  ûbaereï>etcnna§cn  ; ils 
étoiem  d’intelligence , fie  batten  eö  mit 
einanber  abgerebet;  fie  rcaren  mit  ein- 
anber  etnperffanôen  ; les  inteiiiRences  cé- 
lestes. bte  (fngel  unb  bimmlifcben  (feli- 
gen)  ©elfter. 

Intelligent,  ente,  adj.  perftönbiqj  mit©cr- 
ftanbcÿfrÂften  begabt  ; v.  metft  , ber 
(bte)  fich  febr  gut  morauf  (dans  etc.) 
perftcht  ; morin  qcfducft , aeübt  unb 
erfahren,  {yuig.  bctranbeit);  einer  0acbc 
funbtg. 

Intelligibilité,  s.f.  T.  bic  ©erftinblicbfeit. 

Intelligible,  adj.  c.  Pciftönbltd) , D.  i.  Per- 
nebm(td);  it.  b.  i.  bcgreiftich  ; (pbilof.) 
mas  nur  ein  ©egenftanb  beö  ©erftanbetf, 
nicht  aber  ber  Sinne  tft  ; it.  n?aö  nur  im 
©erftaub  etifttert. 

Intelligiblement, 
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Intelligiblement , adv.  »erflÄnblldj  K* 
Intempérament , adv.  p.us . umuÂ§ig  K* 
Intempérance,  s. J.  bie  Unniô^igfeit  » une 
intempérance  de  langue,  eine  flttill  gtO$e 

{freuheit  / ober  gar  eine  ^rechbeit  im 
«Heben. 

Intempérant,  ante,  adj.  unmÂfKg  î it.  g.  CÎtt 
UnmÄfiiger. 

Intempéré,  ée,  adj . Utimâfjtg  itl  ftttlCtl  £ci» 
benfchaften  unb  Scgierben. 

Intempérie,  s.  f.  tin  UltrKhtigeé  SethMt- 

ni§  / eine  Ünorbnung  in  ber  £uft  / in 
ben  ^ahrljciten,  in  ben  ©iften  bel 
menfcblichen  Âorperé. 

Intendance , s.  /.  bit  Dberauffîcht  über 
etmaô  ; it.  bit  3ntenbantenfd)ûft  ; 3«. 
tenbantcnfieUe;  ii.  (Jntenbantenfchaft) 
bie  Seit,  wie  (ange  jemanb«  3ntenban» 
tenfcbaftwôhrti  it.  ber  öejirf  eine«3n* 
tenbanten  ; it.  be(fen  J>au«,  (bie  3»^n* 
ban})»  intendance  des  bâtunens,  bflô 
£>berbauûmt. 

Intendant,  s.  m.  eût  ûberauffeher  ; 3«tcn» 
bûttt  » intendant  d’une  maison , ein  j)au«* 
DCrWûltcr  J intendant  des  mines,  ejn  ©erg- 
bauptmann. 

Intendante, r./.  bie  ©emahUnn  eine*  3«# 
tenbanten. 

Intendit,  s.  m.  ol.  prvcl.  (jur.)  fine  ©C» 

weiöfchrift. 

Intens,  ense,  adj.  ol.  aufmerffam. 
Intense,  adj.  c.  (£f&rftpl)  bil  auf  einen  , 
ober , bi«  auf  ben  hicbflen  ©rab  ange« 
fpannt,  angejlrengt  ober  gefhegen. 
Intension,  s.  f.  (tybiiof.)  bie  3nffrenguug 
ober  ftnfpannung  einer  oermebrten 

Ätaft  î it.  flûtt  intensité. 

Intensité.  *. /.  ( tyhbf.  je.)  bie  3”tenftoti 
ober  3nlenfîtit  ; berienige  ©rab,  biß 
§tt  welchem  fid)  bie  Söirfmmfeit  einer 
(Badje , einer  (Eiqcnfchaft  (bie  infonber* 
beit  burd)  bie  ©inne  fann  empfunben 
werben  ) erjlrecft  ; it.  ber  höchflc  ©rab/ 
}.  ©.  ber  J piije , Äölte , einer  Äranf» 

beit  K.  » la  lumière  du  soleil  a plus  d’in- 
tensité que  celle  de  la  lune  à la  même 

distance,  ba«  ©onnenlicht  tfl,  in  einem 
, gleichen  Slbflanbv  fertiger  «U  bft« 
SRonbltcht. 

Intensivement,  adv.  ( $htlof.)  mit  ver- 
mehrter ober  erbatet  .ftraft  ober  v£Bicf« 
farafeit. 

Intenter,  v.  a.  (jur.)  — une  action  contre 
qn.,  gegen  jemanb  eine  Älage  oor@e* 
riebt  gnflellen;  einen  oerUagen  ; — un 
procès  contre  qn. , einen  9kojc§  mit  je- 
mattben  anfgngen. 

Intention,  t.  f.  bic  Qibftcbtï  (vulg.  ?0îci- 
nunq);  avoir  bonne  intention , eine  gute 
Äbfid)t  hoben  \ vulg.  eg  gut  meinen  ; 
faire  qch.  à l’intent  on  de  qn..  eine  ©acbc 
tiacf>  jemanbeö  ©inn  tbun  i nach  je* 
manbe«  Söunfcb  aulricbtcu ; prier,  jeû- 
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lier , donner  l'aumône  etc.  k l’intention 
de  qn.,  fur  jemanben  §u  ©ott  betbm, 
fur  jemanben  foflen,  SUmofen  geben  te. 
in  ber  Slbficht,  ba§  biefe  guten  aOetfe 
jemanben  bep  ©ott  ju  gut  fommen. 

Intentionné,  ée,  adj,  bien  ou  mal  inten- 
tionné, gut  ober  ube4  gefïnnet  (pour  qn. 
gegen  jemanb). 

Intentionnel,  elle,  adj.  question  intention- 
nelle, (jur.)  nouv.  bie,  wegen  ber  Âbficbt 
be«  fcngcflagtcn,  aufgeworfene  {frage; 

les  espèces  intentionnelles,  (alte  Spbtlof.) 

au«  ben  Âôcpern  au«fliefjenbe  Sltomen, 
burd)  wcldjc  unfere  ©inné  gerichtet  wer- 
ben i (auch  espèces  impresses). 

Inter-articulaire , adj.  c.  cartilage  Inter-arti- 
culaire , T.  ein  Knorpel  ber  Urtnfpin- 
bel , bet)  bemjenigcn  ©elenfe,  welchem 
bie  4><wbwurjel  mit  î>cm  35orberarme 
oerbidbet. 

Intercalent,  ente,  adj.  pouls  intercadent,  T. 

ein  ungleicher  (ober  gebrod)ener)  $ulö. 

Intercadence,  s.  f.  du  pouls,  T.  bte  Un- 
gleichheit beö  ^ulfeö. 

Inteicalaire , adj.  c.  eittgefcboltet»  jour  in- 
tercalaire, ein  ©chalttag» 

Intercalation,  g.  f.  bie  €infchaltung. 

Intercalé , ée , part,  et  adj.  eingefcbûltCt  ; 
etngerûcft. 

Intercaler,  v.  a.  (wirb  tttf.  ÜOtt  ber  3e»t 
gefügt)  einfchulten;  etntuefen. 

Intercaler,  v.  n.  (pour  qn.)  fôr  jemflnb 
bitten  i fïd)  fur  jemanb  cerwetiben  ; eine 
<?ur bitte  ober  Sûrfpradje  ( yu?g . ein  gut 
Söort  fur  jemanb  einlegen. 

Intercepté , ée , part,  et  adj » ûUfgefûngcn  ; 
untergefchlageu  ic.  (f.  intercepter). 

Intercepter,  v.a.  auffangen,  untevfchlagett, 
tnf.  Briefe,  Æ>epefcf>en  îc.  ; (Echrfiol) 
auffangen;  ben  geraben  £auf  einer  Sa- 
che unterbrechen. 

Interception , s.  f.  bie  3fnfangung  » bû$ 
Sluffangen  » (f.  intercepter). 

Intel cesseur , s.  m.  etW  gùrbitter  5 

fbrecher. 

intercession . x./  bie  {furbittcj  ^urfprachf» 
(f.  intercéder). 

Intercostal,  ale,  adj.  T.  JWîfchen  bm $ttb- 
beit  liegenb ; nerf  intercostal,  ber  gtofje 
0tibben*î)leroe» 

Intercurrent,  ente,  adj.  T.  fièvre  intercur- 
rente, ein  (bas)  JroitàtmfKbcr ; pouls 
intercurrent , f.  intercadent. 

Intercutané,  adj.  c.  T . }Wifd)Ctt  JcU  unb 

gleifeh  flecfenb. 

Interdiction,  x.ß  ( baé  SJerboth,  b.  i)  eine 
obriafeitlidte  Verfügung,  ocrmôge  wel- 
cher gewtffc  ^erfottcn  thre  ©ûter  nicht 
felbfl  oerwaften  bûrfcn  ; it.  t>û$  0uö* 
venbieren  etneé  ©eamten  ober  eine«  aan- 
jen  ÄoUegium«,  oon  feinen  3lmt«»crrich- 

du  commerce,  bal 
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Interdire  , v.  a.  irr.  elftem  etwa*  Utttet- 
fagen , oerbietbm  v it.  einen  fufpenbie* 
tcn ; einem  feine  Amt*perrichtungen 
unterfagen  ; U.  (pon  ©ericht*wegcn)  ci* 
nem  perbietben,  §u  fontrabteren , unb 
feine  @uter  felbft  ju  perwalten  ; it.  ei- 
nen betfürjt  unb  irre  machen , fo  ba$ 
er  nicht  weiß/  wa*  er  fagen  unb  tbun 

foU  ; ft-  pape  a interdit  tout  le  royaume,) 

her  yapfl  hat  ba*  ganje  Âôntgrekb  mit 
bem  3nterbift  (f.  interdit)  belegt  î inter- 
dire le  feu  et  l’eau  à qn.,  (ait.  $XÔm.) 

b.  i.  einen  be*  fcanbe*  perweifen.  ($tan 

fagt  VOUS  interdisez,  unb  nicht  vqus  in- 
terdites.) 

Interdit , ite,  part,  et  adj.  U H ter  fügt  î Per* 
botben  :c.  ; bejlûrjt;  perwirrt;  etfcbro* 
den;  betreten;  perffummt. 

Interdit,  s.  m.  ein  (ba*)  3nterbift;  eine 
geringere  Art  be*£ircbcnbanne*/  welche 
in  einem  porn  geglichen  Stiebtet  ergan- 
genen «Berbotb  be*  öffentlichen  ©otte** 
bienfies  unb  be*  ©ebraueb*  ber  (Bafra* 
mente  befiebt  ; mettre  en  interdit , f,  in- 
terdire. 

Intéressant,  ante,  aefj.  intfteffant,  b,  i. 
wa*  fur  un*  wichtig  ift,  unb  baber  un* 
fût  fïch  einnimmt;  (einnebmenb;  rûb» 
renb  ; reifcenb  ; ansiebenb  îc.) 

Intéressé,  ée,  adj.  cigennûçig ; (interef* 
fiert)  ; it.  s.  ein  3ntereffent  ; eine  3»' 
tereffentinn , b.  t.  ein  SOiittbeilbaber , 
(inf.  an  einer  Jr>anMung*gefcdfcbaft 
ober  yacht);  (f.  auch  intéressé, part.  *t 

- odj.) 

Intéressé , ée , part,  et  adj.  être  intéressé  à 
och.  ober  i faire  qch.,  um  feine*  eigenen 
foulen*  ober  Slortheil*  willen  woran 
£b*tl  nehmen/  ober  etwa*  tbun  muffen  ; 
feinen  «Dortheil  wobep  fin^rn  ; ils  sont 
intéressés  a y travailler,  e*  tfl  ihnen  baran 
gelegen,  ober,  e*  ifl  ihr  eigener  $ortbetl, 
baran  ju  arbeiten  ; ( f*  intéresser , unb 
intéressé,  adj  ) 

Intéresser,  v.  a.  (qn.  dans  qch,)  machen , 

baß  jemanb  woran îbdl  nimmt;  einen 
mit  in  bie  £anblung  ober  in  ein  ©e* 
fehift  einjiehen  ; it.  einen  burch  aewifîe 
SJortbeile,  bte  man  ihm  oerfpricht  ober 
gewährt,  in  unfer  3ntetejfc  jieben; 
jemanb  auf  unfere  (Beite  $tcben  ; 
it.  (oon  (Sachen,  fann  auch  beiden  ♦) 
Schaben,  sftachtbeü  bringen  fönnett; 

0*  - l’honneur,  le  ci  édit,  la  santé 

etc.  de  qn. , jemanbe*  €bre,  Ærebit, 
©efunbbeit  te.)  nachtbetltg  fepn  fônnen  ; 
it.  — qn. , (überhaupt)  einen  angehen 
ober  betreffen;  it.  (intereffieren,  b.  i. 
ba*  #e rj  ) rühren  ; it.  b.  i,  bie  Aufmerf* 
famfett  reiÇen;  le  gros  jeu  it.rércMe,  etn 
höbe*  (Spiel  hat  etwa*  Anjiebenbe*  ; 
intéresser  le  jeu,  ba*  ©piel  interrffanter 
matten,  inbem  man  mehr  ©elb  auf* 
0piel  fe$t,  Al*  portier.  S’intéresser, 


v.  riß.  (fï<b  intereffiecen)  Antbeiî  woratf 

(}•  '$»  dans  une  entreprise)  nehmen  / 

b.  i.  fîch  in  etwa*  mit  einlaffen  ; et. 
b.  t.  fich  in  eine  (Bache  mengen  5 fich 
worein  mifehen  ; it.  — à qch.  ober  pour 
qn. , ober  en  faveur  de  qch. , ficb  einet 

(Bache  ober  einer  yerfon  mit  ©ürme 

annebmen  ; ben  wörmjicn  Antbeil  woran 
nehmen. 

intérêt,  s.  m.  ba*  3ntcrcffc/  &.  i-  alle*  ba*, 
woran  un*,  ber  €bre  ober  br*  ÇRuçen* 
halber , etwa*  gelegen  ifl  ; (in  ben  f ebe- 
nen Äunffeit  unb  2Biffenfchaften)  b.  n 
ba*jenige/  worauf  fich  ade  fcbeife  eine* 
©anjen  bejieben , unb  ju  beffen  £e r» 
porbringung  fte  ade  wirten,  ober  wir» 
fen  loden  ; it.  b,  i.  ber  ©igennutj  ; it. 

(sing,  et  plur.)  b.  U btf  ginfen  ^ 
Äapital*  ; j’ai  intérêt  à (ober  dans)  cela, 
j’y  ai  de  l’intérêt,  r*  liegt  mir  baran; 
e*  ifl  mir  baran  gelegen  ; vous  avez  in- 
térêt à le  ménager,  ©je  haben  Ur fad)t  ihn 
JU  fehonen  ; il  est  de  mon  intérêt  de  etc. 

mein  eigener  SBortbdl  trfbrbett,  bafj  te.; 

tirer  qn.  d’intérêt  Ober  hors  d’intérêt, 
ober  le  mettre  hors  d’intérêt,  einen  fdjab* 
lo*  halten  ; einem  ben  Schaben , ben 
er  fur  feinen  Antbeil  gelitten  b«t , er- 

feÇen  ; prendre  intérêt  il  qn. , i qch. , 
dans  qch. , (f,  s'intéresser } ) mettre  ober 
engager  qn.  dans  ses  intérêts,  (inen  auf 
feine  ©eite  bringen;  prendre  (porter, 
embrasser,  soutenir)  les  intérêts  de  qn. , 
Ober  se  porter  pour  les  Intérêts  de  qn., 
jemanbe*  Angelegenheit  ;u  feiner  eige- 
nen machen  ; (wirb  auch  noch  mit  mé- 
nager, trahir,  abandonner  etc.  gtfagt, 
Welche  febe)  ; emprunter  i gros  intérêts, 

auf  fehwere  Sinfen  ©clb  entlehnen; 
joindre  les  intérêts  au  capital,  bie  £ttrffn 
jum  Capital  fcblagen;  intérêts  lunaires, 
f.  lunaire. 

Interfol ier , v.  a.  (©UChb.)  «lit  »fifeffl 

yapier  burchfcbieficn. 

Interjection,  ».  f.  (©ramm.)  eine 
jeftion«|in  3»ifchenwort;  ein  3Bort, 
ba*  ein^îeibenfdiaft  ober  ©emûtb*- 
bewegung  anôbrûcTt  ; interjection  d’ap- 
pel,(fur.)  bte  ©tnwenbttng  einer  An* 
pedation;  bie  ©rflûrung,  bap  man  ap- 
pelliere. 

Interjeter,  v.  a . — appel  ober  un  appel, 
(jur.)  eine'Appedatton  eiuweuben;  an 
ein  höhere*  ©eriebt  appedieren. 

Intérieur , eure , adj  ber , bie , ba*  tnttfre  î 

innerlich  ; inwenbig  ; ßg.  innere  ; in- 
nerlich; l'homme  intérieur  ? (l^heol.)  bec 
innere  ?Dlcnfch , b.  i.  ber  geiflliche  ( ber 
(Seelen*)  ^uffanb  be*  OTrnfchen  ; ober 
auch  / ber  getfUtchf  ober  wieberaeborne 

«Wenfch  ; cet  homme  est  fort  intérieur, 

er  ifl  immer  in  ©ebanfen  pertteft,  in 
tiefen  ©ebanfen  beartffen  ; it.  l’intérieur, 
t.m.  ba*  3wn«c;  3nwenbigc;  fa.  ba* 
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Untiere*  Snwffci  bfl*  Verborgende 
{&cf)t tmftc  ; bie  ©ebetmniffe  ; bte  geheim*1 

ftm  ^Oinge  ic.  J avoir  l'intérieur  gât è,fg. 

ein  oerborbencef  £er$  hoben. 

Intérieurement,  adv . inwenbigj  POtt  itltttn » 
prop.  et  fig.  innerlich. 

Intérim,  s m.  (lat.)b.  i.  eine  Jwifchen jeit  ; 
(wirb  meid  nur adverbiali/er  gebraucht)  ; 
par  intérim,  (ad  intérim,)  mittlerweile» 
( vuig . eindweilen);  unterbefîen  ba  ic.; 

fO  langt  b 10  K.  ; il  arriva  dans  l'intérim 
que  son  fils  mourut,  bt$  CT  atlfaitl  , TOÛT 
unterbeffen  fein  ©ohn  gedorben  ; il  est 
colonel  par  intérim  , CT  îjl  ûbetflcr  bt$ 
auf  roetterc  Verorbnung  ; les  temps  ne 
seront  par  toujours  si  mauvais,  mais  inté- 
rim on  souffre  beaucoup,  fam.  t>ie  3citefl 

tverben  nicht  immer  fo  fehlest  fepn,  in* 
beffen  leibet  man  boch  ©tel* 

Intérim , s.  m.  bas  intérim  , b.  i.  eine  Ver* 
orbnung  jfaifer  £arl$  be$  V.  n>eCcf)e 
|ur  ©tillung  ber  bamahligen  SXeli* 
aionOunruhen  in  £)eutfdtlanb,  in  'Un» 
febutig  gewiiTer©lauben$artifel,  fo  lan* 
ge  gültig  fepn  foUte , bi$  ein  ©encrai* 
foncilium  oiefelben  weiter  au$  einanbet 
fcfceti  würbe. 

Interligne,  s. f.  (fine  Swifcbenlinte,)  ber  lee- 
re Stauni  jwifehen  jweç  2tnien;(<5uchbr.) 
eilte  ^Wifcbcnliltte;  écrit  embarrassé  d’in- 
terlignes, eine  ©chrift,  worin  Piel  jwi* 
fehen  bie  3eiifn  etttgcrticft  id. 

Interligner,  v . a.  (Vuchbr.)  3n)ifcbenUntcn 
iroifrficn  bie  feilen  eines  ©a$c$  machen. 

Interlinéaire,  adj . c.  watf  $Wifdjen  JWep 
3eilen  etngcrû<#t  ifl  ; interprétation  in- 
ter  inéaire,  eine  jwifchcnjetlige  Ueber* 
fcçtmg,  b.  i.  welche  jwifdien  ben  £tnicn 
beO  îertcO  (lebt. 

Interlinéation,  s.f.  bû5 / WftS  JWifd)Cn  JWCÇ 

3cilm  einer  ©chrift  eingerücft  wirb. 

Interlobulaire,  adj.  c.  (Süiût.)  tissu  inter- 
lobulaire, bie  £ungcn*9ïemnjiecbre. 

Interlocuteur,  s.m.  eine  iperfon,  bie  in  ci* 
nem  ©efpràdj  mitrebenb  eingefuhrt  id. 

Interlocution , s.f.  sentence  d’interlocution, 
(jur.)  f.  interlocutoire. 

Interlocutoire,  adj.  c.  (jur.)  sentence  ober 
arrêt  ober  jugement  interlocutoire,  ober 
s.m.  un  interlocutoire,  fin  (bû0)  3.nter* 

ïofut  ober  Q5epurtbetl  ; ein  3n>ifd>cn» 
fprud)  ober  Vcbenbcfcheib;  (f,  intcrio 

quer). 

Interlope , r.  m.  T.  (hottÄnb.)  fin  ^nter* 
lopfr  ober  Çnterloper;  ein  .Kaufmann** 
fdliff,  ba«  einen  ©djleichhanbel  nad) 
ben  Kolonien  einer  auOwSrttgen  Ration 
treibt. 

Interloquer , v.  a.  (jur.)  einen  3wifd)en* 
fprtiäb  thun  ; em  3nterlofut  in  einer 
©ad)e  geben  ; ein  oorliufigeO  Urtbeil 
über  einen  ober  anbern  <Punft  be*  tpro» 
itfTct  ergeben  (affen« 
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Intermaxillaire , adj.  c.  T.  JWifchttt  bftt 
Äinnlobcn  liegenb. 

Intermède  , s.  m . fin  (bû0)  3wifdjenfpifl  ; 
ein  3ntermei}o , b.  t.  eine  3wifchenpor- 
Bettung  jwifehen  ben  Bufjugett  eine* 
£bffltet(lucfc0  ; ober  inf. , eine  2lrt  fo- 
mifcher  £>per,  worin  nur  jwep  ober  brep 
Iperfonen  fpielen;  (£hpm.)  ein  (baö)  3wi* 
fcbenmittel  / b.  i.  ein  Verbinbungömit- 
tel , ober  auch  ein  &rennunggmittel. 

Intermédiaire,  adj . c.  l’espace  intermédiaire, 
ber  3n?ifcbfnraum  ï temps  intermédiaire, 
(o/.  intermédiat)  eine  3n>tfcfecii jeit  te«  ; 
idée  intermédiaire,  fin  »Ôîittelbcgrttf/  b.  i, 

welcher  jwifeben  jwep  anbern  perwanb* 
ten  »ôegriifeu  in  ber  SDtitte  flcbt/  unb 
fie  jiifammen  perbinbet, 

Intermédiat,  ate  , adj.  temps  intermédiat, 
f,  intermédiaire  ; congrégations  intermé- 
diates, (bep  9)î&ndj0i?rben)  gnufehenfo* 
pttcl / b.  i.  weiche  jwifdjen  jwep  ®ene* 
rai*  ober  ^roptnjial*  Kapiteln  gebûlteit 

Werben;  *’e.  (s.  m.)  lettres  d’intermédiat, 

ebem.  fôniglid)e  ©nabenbriefe,  welche 
jemanben  ben  ©enufi  ber  ©infùnfte  ei* 
tu0  erlebigten21mte0  bi0  511  feiner  953ic* 
berbefe^mig  perlieben. 

Interminable,  adj.  c.  Wû$  nicht  geenbtgt 

ober  nicht  tu  €nbe  gebracht,  wag  nicht 
auägcmacbt  werben  fann. 
intermission , s.f.  ba$21iifb&ren  obcrOIach* 
laffen  auf  eine  3citlang;  sans  intermission, 
urtabl&fftg  ; ohne  Unterlaß  ; intermission 
de  fièvre,  bas  ^«chlaffen  be$  ^teber^,  b.  U 

bic  SJcrminberung  feiner  ^eftigfeit. 

Intermittence , s.  /.  — du  pouls , T.  bte 

Unterbrechung,  baMîachlfllfeit,  bie  Un- 
glcicbbcit  beg  $ul0fcblög0. 

Intermittent,  ente,  adj.  (ooil  $tit  JU  %tit) 
nachlaiTenb  î metfi  nur  in  folg.  : ) fièvre 
intermittente,  ein  (bag)  5öechfelfieber  ; 
pouls  intermittent  , fin  ungleicher  9Jul$. 
Inteimusculaire , erc^‘.  c.  T.  jwifchen  bell 

OTuöfcltt  befinblich. 

interne,  adj.  c.  innerlich  ; inwenbig;  (ber, 
bte,  bö0)  innere. 

inte mo nee , s.  m\  fin  3ntmiunciu0  ; 3roi- 
fdjen*^unctu0.  (pergl.  nonce.) 
Inteinonciature , s.  f.  ba0  21mt  Uttb  bié 

33urbc  eine0  3nterminciu0;  it.  bie3eit, 
fo  langt  bie  ^nternunctatur  wSbrt. 
Interosseux,  euse,  adj.  T.  jWif^CII  b«l 

Änochen  liegenb. 

Interpellation,  s.f  (jur.)  eine  gerichtliche 
Slufforberung  } (f.  interpeller). 
Interpeller,  v.  a.  (îur.)  einen  gerichtlich 
aufforbern,  auf  eine  gewtjfe  Snw  ja 
antworten,  ober  über  einen  gewtffen 
<punft  (ich  iu  erfliren. 

Interpolateur , s.  m.  ein  @ChriftPCtfAlfd)fU 
( f.  interpolation  ). 

Interpolation,  s.  f.  bü0  (fillfcMtche)  €ifl* 

rnefen  eine«  SSorW  ober  mehrerer  9Üir- 

y y a 
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ter  in  Den  £eft  einer  alten  £anbfd)rift, 
einer  UrfunDe  ic.  ; it.  Die  eingeruefte 
©teile  fclbff. 

Interpoler^  v.  a.  (ein  SVort  je.  fälfchlich) 
. einruefen  , vulg.  einfltefen  ; eine  alte 
£anbfchrift  zc.  Durch  ©infehiebung  eini- 
ger Sßörter  »erfdlfchcn  ; (f.  interpolation). 
Interpol,  èe,  part.  et  adj.  bûjt»ifchcn  ge* 
fcBt  / gelegt  :c.  ; per»onnos  interposées, 
Viittclöperfonen. 

Interposer,  v.  a (£ebrfh)  bajroifchen  feßen, 
leget!  / (teilen,  Fig.  intci  poser  son  pou- 
voir, son  autorité,  mit  feiner  Vlacht, 
mit  feinem  Sliifeben  Dû^mifchen  font- 
men,  ober  fiel)  in*  Mittel  fehl  âge  n ; 
Durch  biefelben  etwa*  »ermitteln  ; — le 
non» . le  crédit  de  qn.,  jemanb*  Vahmen 
ober  Ärebit  r»o§u  annpcnben  ober  gebrau- 
chen; — la  médiation  de  qn  , ©ebraud) 
bon  jemanbô  Vermittelung  machen.  S'in- 
terposer, v.  rvji  < 2c^rflpl  ) bajroifcben 
treten  ; fief)  bawifehen  ftellen  ; it.  fig. 
fïch  in*  Mittel  fdjlagcn;  fid)  Dajwifchen 
legen  :c. 

Inten  osition , s.  f.  ber  ^wifchenflanb  / bie 
3tt)ifchenlage  (eine*  Äörpcr*);  it.  fig. 
bie  SXiWifchenfunft  ; it.  bie  Vermitte- 
lung; (f.  interposer). 

Interprétatif,  ive,  adj.  auôlcgenb  ; erfld- 
renb  ; j’ai  fait  cela  par  permission  inter- 

prétntive,  ba  id)/  wegen  uupermutbeter 
jr)inbernifFe  , nicht  um  bie  ©rlaubnifj 
anbalten  fonntc , fo  bab  ich  e* , unter 
»erhoffter  ©enehmiguug , bocl)  gemagt 
fi u tbuit. 

Interpiétation,  t.  f.  bie  Auslegung  ; (Er* 
fldrung  ; it.  bie  ©olmetfchuug  , Ver* 
bolmctfchung  ,f  b.  i,  bie  Ucberfeßung 
ober  ( inf.  munölicbe  ©rfldrung  einer 
unbefannten  ©proche  m einer  befanm 
tern  ; it.  ( 2lu*legung  ) bie  gute  ober 
fchltmme  2luölegung  ober  Beurteilung 
einer  SXebe,  £anblung  ic. 
Interprétativen.ent , adv.(£ e&rftol)  ÛUfeine 
erfldrenbe  2frt. 

ïnt«  rprete , s m.  et  f.  ein  Uebcrfcçcr  ; eine 
Uebcrfcßrrmn;  it.  ein  £>olmctfcher,  b. 
i.  ein  uiiinbltcher  Ucberfeljcr;  (f.  int<» 
piet^tton) . it.  ein  Stuöleger,  b.  i.  ein  €r- 
fldrer  ; secrétair- - mterpiéte,  ein  ©être* 
tÂr  / bem  ba*  Ueberfeijen  ber  tn  fremben 
©»rochen  ûbqefûfiien  Briefe  u.  bgl.  auf* 
getragen  tft  ; intrmrètr  drs  songe*,  ein 
$raumüuslcgrr  ; îraumbeuter  ; — du 
vu1  d,.*  ,.j., aux,  einery  ber  au* bem  ftlug 
ber  Vögel  wabrfaqt;  les  v-*»»x  sont  des 
întei  '<»et  tHr  l’an.r,  fip.  btc  &ugen  fïnb 
bie  ^olmetfcbcr  ber  ©eele. 

Inte? rur’é  é ■ . part,  et  adj.  ubfrffljt  K.  J 

aufgenommen  ic. 

Interpte*  r.  «.  n.  au*  einer  ©proche  in 
eine  nnbcrc  uberfeßen;  it.  bolmetfchen; 
t)crb0lmctfd;cn  i ( f,  interprétation ) } it. 


ûuôlegen  ober  erflàrcn;  U. fig.  auile* 

geit;  (f.  interpréter);  interpréter  en  bien 
(en  mal),  gut  (übel)  «uölcgen  / au*- 
beuten  ober  aufnehmen. 

Interrègne,  s.  m.  Die  ^wifchenrcgimmg ; 
Da*  ^roifàtnttich  ; Interregnum. 

Intei rex,  s . m.  (alte  rôm.  ©cfch.)  (latetn.) 
ein  Jwifchenlônig  ; it.  ein  ^wifchencc- 
gent.  (PCrgl*  interroi.) 

Interrogant , adj.  m.  point  interrogant , 
(©ramm.)  ba*  Streichen  . (?). 

Interrogat,  s.  m.  T.  tint  gerichtliche  ftrage 
(beç  einem  peinlichen  $ro$efj). 

Interrogatif,  ive,  adj.  (©ramm.)  jum  fra- 
gen Dienlich»  phrase  interrogative,  tint 

fragwcife  eingcrid)tcte  $Heben*art. 

Interrogation,  s.f.  eine  (gerichtliche,  ofcrig* 
fettliche,  ober  auch  rhetorifehe)  Xrage; 
en  forme  d’interrogation , fragweife. 

Interrogatoire , s.  m.  T.  eine  gerichtliche 
ftrage  ; ein  Jragepunft  ; Çragartifel  ; 
ein  (baö)  Çrageftûcf;  it.  eut  gerichtli- 
che* Verbot  ; recevoir  l’interr oratoire, 
baö  Verhör  aufnehnten  ; subir  i'uueno* 
gatoirr,  »erhört  werben. 

Interroger,  v.  a.  einen  fragen;  befragen; 
inf.  gerichtlich  befragen,  ober  »erhören; 
(bie  Jeugen)  abhören;  it.  einen  a Umfra- 
gen ; (f.  questionner). 

Interrompre , v.  a.  irr.  unterbrechen;  (jur.) 
flören  ; unterbrechen  ; hiuöcrn  ; sans  vous 
interrompre , jam.  ohne  ©te  j|u  unter- 
brechen ; »erjeihen  ©ic,  ba§  ich  Sbnen 
in  Die  Svcbe  falle  ; »ergeben  ©ic  3bt 

SGBort  nicht  ; interrompre  le  cours  d’une 

rivière  etc. , ben  £auf  eine*  Sluffe*  un- 
terbrechen ober  hemmen;  ben  $iuj?  in 
feinem  £auf  aufhalten  ; interrompre  une 
digue,  einen  JOamm  burchffecbcn. 

Interrompu , ue , part,  et  adj.  unterbro- 
chen zc. 

interrupteur,  s.m.  p.us.  ein  Unterbrechet  ; 

©törer. 

interruption,  s.  f.  bie  Unterbrechung/  b.  t. 
fowohl  bie^)anblung  De*  Unterbrechen*, 
al*  auch  ba*  Unterbrochenfeçn  ; sans 
interruption,  ununterbrochen;  (jur.) 
interruption  de  la  possession,  bit  33€flÇ* 
fiôrung. 

Intersection , s.f.  (®eom.)  beriDurcfjfchnitt 
ober  î)uréfchnitt*pu!tlt. 

Interstice,  s m (^bnf.) ber gwifdjeitraitm ; 
(röm.Äircbe)Dtf  Sroifcheujeit;  interstices 
ciliaires,  T.  ftrûhlenibnltchc  Jlcifchfû* 
ferchen,  weldje  au*  ber  3tugcnabcruh»>ut 
entfpriiigen. 

Intervalle,  s.  m.  ber  3t»ifchenraum  ; bie 
3t»tf(hem»eite  ; ber  abflanb  ; >t.  bie  3n>i* 
fcheineit;  (?ÄuOf)  ein  (ba*)  3ntcr»aB, 
b.  i.  baö  Verhöltntg  ^»eper  ^öiic  in 
9ltnVhung  ihrer  ©106e , ober  <t»c»et 
^ondufett,  in  Betrachtung  ihrer  (Ent- 
fernung ; ce  malade  a quelquefois  de  bons 
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Intervalles,  biffer  Äröttff  bût  blltPeftfK 
gute  ©tiinbcn  J par  intervalle  , ober  par 
intervalles,  adv.  abfaftweife  ; auf  eine  un» 
terbrodjene  2trt ; (abwedbfclnb). 

Intervenant , ante , adj.  et  s.  ( jur.)  ein 
temnient;  eine  ^nterpcnientinn  j (f.  in- 

tei  venir). 

Intervenir,  v.n.  irr.  &üj»ifd)ftt  fommen, 
b.  i.  ftd>  in  bie  ©achc  Anbcrer  einmen» 
gen  ; ihr  beptreten  ; d.  in  eine  Älagfaehe 
ober  in  einen  $ro$e£  Anberer  eintreten; 
beçmSericbt  eine  3nteroentton  einlegen; 
it • fiel)  tnl  Mittel  fchlagen  j in  bal  Mit- 
tel treten  î iu  (inf.  in  ^rojeffen  ic.)  fich 
toübrenb  ber  SJauer  einer  ©ac he  jutra* 
gen  ; bajwifchen  fommen. 

Intervention , s.f.  bie  &ajwifd)cnfunft  ; 
(bal  £)a$wifebenfommen)  i it.  ber  ©ep* 
tritt  einer  <perfon,  (um  einen  Äontraft/ 
|,  35,  all  s$ürge,  ju  ratiffeieren). 

Intervenu , ue , pan . et  adj.  bajWifdjmge» 

fommen  ic. 

Interversion,  s.f.  bal  Umfebren,  bie  3«» 
Körung  ber  Drbnung. 

Intervenir,  v.  a.  umfebrc«  i perfebren;  bie 
Dehnung  jerftoren. 

Intervertissement  f t.m.  bie  tlmffofjung  J (f. 
intervertir). 

Intestat,  adj . et  adv.  ( fur*)  mourir  intestat, 
fterben,  ebne  ein  £eftoment  gemacht  |u 
haben  ; héritier  ab  intestat,  ber  Erbe  ei» 
nel  «öerfforbenen,  ber  fein  $e(lament 
gemacht  bût/  b.  i.  ein  natürlicher  Erbe. 

Intestin,  ine,  adj.  innerlich,  (b.  u inwen* 
big  tmfceibe)  ; une  guerre  intestin e.fig.  ein 
innerlicher  (b.  i.  ein  bürgerlicher)  Ärieg  ; 
it.  les  intestins,  s.  m.  pl.  T.  bie  ©ebürme; 
bal  ©eb&rm  ; (eblere  ©proche)  bie  Ein» 
geroeibe;  vuig.  bie  Âalbaunen;  0üger) 
bal  ©efeheibe  ; le  gros  intestin,  {sing.) 
ber  grobe  £arm. 

Intestinal,  ale,  adj . T.  $t|  ben  ©ebÜWtftt 
gebütig  ober  batin  befinblich  * canal  in- 
testinal, bie  Æarmrôbre, 

Inthronisation,  Inthroniser,  f,  intronis  etc. 

Intimation, s.f  T. bie  gerichtliche  ober  obrtg* 
îettfiche&nfùnbigung,  (f,  intimer),  inf, 
bie  an  ben  ©egner  gefehebenbe  Anfaqe 
bel  ergriffenen  AppeUattonl-SRittelli 
(wenn  ber  <J5ro$eß  bcnfelben  nicht«  an* 
geht,  fo  beifit  biefc  âcnunctation,  une 
folle  intimation)  ; assigner  la  partie  avec 

intimation,  bit  ©egenpartep  peremtotifeb 
p or  laben. 

Intimé,  s.  m.  (jur.)  ber  Appellat,  b.  t.  bie 
©egenpartep  bel  Appellanten  ï follement 
Intimé,  f.  intimation. 

Intkn«,  adj.  e.  innig;  PfrtrûUt»  conseiller 
intime,  ein  ©ebeimer«9latb. 

intimement,  adv.  inuigft  ; auf«  tnnigfle  K. 

Intimé,  ée,  part,  et  adj.  angefagt  IC,  ; (f. 
intimer  unb  intimé,  s. 

Intimer,  r.  a.  (jur.)  einem  auf  richterlichen 
©efebl  etwa«  anfagen,  anfimöigen  ober 
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lu  tptffen  thun  ; it.  einen  por  Gericht 
laben;  porlaben i ( f.  iminunon );  intimer 
un  synode , un  concile , Zeit  unb  ûtt 
beflimmen,  wann  unb  tro  ber  ©pnobul, 
bie  Ätrchenperfammlung  ic.  fott  gebalten 
werben. 

Intimidé,  ée,  part,  et  adj.  ûbgffdjretft  K, 
Intimider,  v.  a.  jemanben  (eine)  furcht 
ober  (einen)  ©chretf en  etnjagen  ; U.  ci* 
nen  woooit  abfehreefen. 

Intimité,  s.f.  eine  innige  ®emeinfchûft  j 
eine  innigfle  «öertraulichfeit  ; genauere 
Jreunbfchaft, 

Intituiation , s.f.  p.us.  bie  ©etitetung. 
Intitulé,  ée,  part,  et  adj.  betitelt»  it.  s.m . 

(iur.)  ber  $itel,  j,35.  eine«  3n»enta* 
riuml. 

Intituler , v.  a.  betiteln  ; einen  £itcl  geben. 
Intolérable,  adj.  c.  unerträglich  ; waî  nicht 
|u  ertragen  ober  ju  erbulben  ift. 
Intolérablement,  adv. p.us.  unerträglich  IC, 
Intolérance,  s.  f bte  ^ntoleranj  ; Sticht* 
bulbung;  bie  Unbulbfamfeit. 
intolérant,  ante,  adj.  intolérant;  unbulb* 
fam, 

Intoiérantiîme,  s.m.  ber  ^ntoleranttlmul; 
eine  intolerante  ©efinnung  gegen  ?cütc 
pon  anbern  «Religionen  ; ber  ©eifl  ber 
Ontoleranj. 

Intonation,  s.  f.  T.  bie  ^ntortierung;  bal 
intonieren , b.  i,  bie  (Art  ber)  Anftim- 
mung  bel  ©efangi;  ir.b.t.  bai  rotrflichc 
Angeben  bel  £onl  ; it.  bie  ©timmuiig 
ber  Sunbûmentôl-Ûrgelpfetfen. 

Intrados,  s.  m.  T.  bal  3”trûbôlî  bte  in* 
nere  ©ogenrunbung  eine!  ©emölbcl; 

(f.  doue  île). 

Intraduisible,  adj.  e.  nouv.  unûberffÇltch* 
Intraitable,  adj.  c.  mit  bem  nicht  gut  um» 
lugeben,  mit  bem  niebt  attljuiommen 
ift;  nmnberltch;  jiôrrig. 

Intransitif,  ive,  adj.  T.  Witb  POtt  benjcnt# 
gen  neutralen  Zeitwörtern  gefügt,  bie 
eine  £anblung  aulbrûcfen , 'welche  ûuI 
bem  banbclnben  ©ubieft  nicht  in  ein 
anberel  ©ubjeft  übergebt,  |»  ?5.  dîner, 

marcher. 

intrépide , adj.  e.  unerfcbrocfen  ; beberjt 
in  ber  ©eföbr. 

intrépidement,  adv . mit  uttcrfchtoefenem 
SDtutbe. 

intrépidité,  s.f.  bie  Unetfchrocfenbeit. 

Intrigaüler , v.  n.  nouv.  ( mèpr .)  SRünfe  btÜU* 

eben;  mit  heimlichen SMnfen  umgeben, 

Intrigant,  ante,  adj . rànfcPOlIï  POUcr  ïXÜn* 
fe  ; it.  s.  eine  rÜnfepolle  îlerfon. 
Intrigue,  s.f.  eine  intrigue,  b.  i,  oller» 
lep  litige  Äunflgriffe , allerlei)  SXünfc , 
bie  man  jur  Erreichung  heimlicher,  inf, 
unerlaubter  Abfîchten  anwenbet  ; vulg. 
Äniffe  ; it.  b.  t.  ber,  burch  folche  «Rünfe 
auliufubrertbe  ober  angeführte  per* 
wiefeltc  Jpanbel  felbjf;  it.  (flatt  intrigue 
amoureuse)  ein  beimlichet  £tebelbüHbeli 
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- ein  gc&cimetf  £tcbféper|lSnbmff  ; U»  fam. 
ein  peripitfclter,  pcrDricßltd)cr,  gefibr* 
lidjer  Jpaiibcl  ; it.  (in  cptfchen  uiiD  Dra* 
mattfcben  ©tùtfen)  Pie  intrigue;  Ber* 

îPtcfelmig  ; un  homme  d’intrigue,  b.  i.  un 
intrigant  ; être  hors  d’intrigue , ûUÔ  Dem 

pemnrrten.OanDcl  hcrautf  fepn;  it.fam. 
(0.  einem  Äranfen)  außer  ©efabr  fepn. 

Intrigué,  ée,  part,  et  adj.  tU  Bcrlegcn* 

^cit  te.  gefcçt. 

Intriguer,  v.  a.  jcmanb  in  Berleacn&cit, 
in  Berroirrung  feçen  ; it.  v.  n.  mit  heim* 
lieben  SXânten  umg«hen  j (f.  mtngue). 
S intiiguer , v.  njl.  allerlei)  riiifcroUc 
Sttittcl  unb  Sßege  einfcblagcn,  um  tu 
fräs  ju  ©tanbe  ju  bringen. 

Intrigueur,  euse,  s.  p.us.  ffatt  intrigant, 
intrigante. 

Intrinsèque,  adj.  c.  OPfjifof.  Ultb  inf.  POUI 
Sfôcrtbe  ber  »tflunjcn)  innerlich  ; (Der, 
lit,  baé)  innere  ; ipae!  imrenDig  in  ei* 
ncr  ©acte,  unD  ihr  eigen  unD  tpefent* 
lld)  ift  ? la  valeur  intrinsèque , hcr  innere 
SBerth. 

Intrinsèquement,  adv.  innerlief)  IC. 

Introducteur,  etnee,  s.  (Der  ©mfübrcr,  Die 
Çinführettnn)  ? Derjenige,  Der  jentauD 
in  eine  ©cft  llfcbaft , in  ein  Slubienjjim* 
mer  ic.  cinfûbrt.  ' 

Introductif,  ive,  adj.  (jur.)  ba$,  tPöÖ  Den 
fProjeff  eröffnet;  exploit  introductif,  Die 
erffe  frimftlicbe  Borlabung. 

Introduction,  s.  f.  Daé  £incinfü&ren  oDer 
£tnctnbringfn,  Jpt  nein  ftctf  en«.  inf.  ci* 
ne*  djirurgifeben  ^nffrumente«  î it.  D a6 
Jrrtnctnführen  ober  Die  ©infübrung  einer 
tycrfon  ; it  ßg.  Die  (Einführung , $,  iß. 
eine«  ©ebrauebö,  einer  ©cipobnbeiti 

(ûUCf)  absol.)  l’introduction  d’une  instance. 

T.  Der  Stnfûiig  eiiteé  (projeffeé  i it.  Die 
©tnfeitung,  j.B.  à une  science,  in  eine 
Söiffenfe&afti  Dtetaettung,  Slnnmfimg 
ju  einer  SBiffenfc&ûft  ic. 

Introduire . * a.  irr.  jcmütiD  einfûf)rett  ober 
herein  fuhren;  jemanDen  Den  Sutritt  per* 
febüffen  ; (it.  ein  ebirurgifebeé  3n|iru* 
ment  in  einen  £bcil  Deö  £eibe$,  in  eine 
SöunDc  tc.)  hinein  jieef  en  ; introduire  un 
personnage  a la  scène,  eine  tycrfoil  ûilf 
Die  (Buhne  bringen?  introduire  une  cou- 
tume etc. .ßg.  einen  ©ebraucb  2c.  etnfùb* 
ren.  S’introduire,  v.  ré/7,  (p.  (perfonen) 
fïcb  ©ingang  ober  Den  Zutritt  pcrfdiaf* 
fen  ; it.  ( p.  <perfonen  unD  ©acbeit)  ficb 
einfdjlctcben.  • . 

Introït,  s.  m.  Der  Anfang  obcr©tngang  Der 
COîciTe,  D.  t,  Die  €ingang$gebcthe. 

Intromission,  t.f.  ($bof.)  bas  (Einbringen 
eineô  Äörperö  in  einen  anbern. 

intronisation , s.f  Die  feperltebe  (Einfefcung 
eine*  Bifcbofa  ober  ©rjbifcbofé. 

Intronisé,  ée,  part,  et  adj.  eiligefelft  tt. 

introniser  t y.  a.  einen  Bifcbof  feierlich  fin* 

fc^en* 


Introuvable,  adj . c.  fam.  fret/  (bit,  bg$) 

nidjt  ju  ftnben  ift. 

Intrus,  use,  adj . Der  (Die)  fïd)  ûuf  eine 
unerlaubte  2trt  in  ein  tat,  inf.  in  ein 
Äircbcnamt,  etnbrüngt;  Der  in  baffclbe 
eingefeboben  tporDcn  ifi;  (wirb  aucbalJ 
subst.  gefügt.)  (f.  intrusion.) 

Intrusion , s.  f.  Die  (Einbratigung , ober  bat 
CinDrangen  in  ein  tat , in  einen 
JDicnff  ic.,  inf.  in  ein  Ätrcbcnanit,  in 
eine  (PfrunDc  ic. , ohne  rechtmäßigen 
Beruf. 

Intuitif,  ive,  ac#.(£bcof.)  la  vision  intuitive, 
baö  Slnfdjauen  ©otteö  in  jenem  Heben. 

Intuition,  s.  f.  (£heol.)  Die  anfduwenbe 
(Erfcnntnig  ©otteö,alö  Das  böcbßc©lücf 
Der  ©eligen  in  jenem  £eben. 

Intuitivement,  adv.  voir  Dieu  intuitivement, 
($&eol.)  ©ott  pon  îlngeficbt  $u  Ängc* 
fiebt  (D.  i.  anfcbaucnD)  fehm. 

Intumescence,  s.f.  T.  DaÖ  SlutfebtPeflen. 

Intus-sutception,  s.  f (IphPf*)  2lufneb- 
raen  pon  innen  ; (©egenf. juxtA- position). 

Invaincu , ue,  cuij.  p us.  unubmpunDcn. 

Invalid«,  adj.  c.  unpennögenD ; fofd)iPü(b 
unD  fr»\nflicb  , Daß  man  nid>t  arbeiten, 
noeb  fein  BroD  petDtenen  fann  ; iPirD 
infonberbeit  pon  Üfficiercn  unD  ©olba* 
ten  (aud)  alö  ein  subst.)  gefügt  : »egen 
erhaltener  3ßunDen,  ober  aud)  2Utrr$ 
ipegen  ,^u  fernem  ÄricgsDienflen  untaug* 

lid)  ; Clll  ^Mallbe  ? it.  les  invalides,  s pi. 
Dûé  3nO‘dlDenhaué,  (ffatt  hôtel  des  in- 
valides) ; it.  invalide,  adj.  c.  n«d)  ben 

Sicditen  ungültig , unfràftig. 

I.  v vaJidement,at/v.  u npermègenb;  untuditio. 

invalider,  v.  a.  ( jur.)  ungültig,  Ullftaf» 
tig  maebeit  î (f.  invalide). 

(f.  invalide).  ^ 

Invalidité,  s.f.  (jur.)  Die  nngüffigfe  it  ; 

Invariabilité,  s.f.  Die  UnPerÔnberflCbfcit. 

Invariable,  adj.  c.  unPerinDetlld). 

Invariablement,  adv.  guf  eine  unPCtinDer* 
liehe  2lrt  unD  ?lßetfe. 

Invasion,  s.  f.  etn  feinbltcber  (EinfaU  in 
ein  2anD  ? Der  (Einbruch  bcö  JcinDe^. 

Invective,  s.f.  eine  heftige  unD  beleiDigen* 
De  SXeDe  ? eine  ©cbmAhung  ; D ai  ©cbim* 
pfen  unD©d)inühcn  ; heftige  SluéDrüefc. 

Invectiver , v.  n.  (contte  qn. , contre  qch.) 

heftig  auf  einen , ober  auf  ettoa*  fd>mi* 
hen,  fehelteit , fd)impfeu  ; fam.  gegen 
jemanb  , gegen  ctrnag  lo^tehcn. 

Invendable,  adj.  c.  utiperfÄuflid). 

Invendu,  ue,  adj.  (im  ^onpcrfationÄffpl) 

unperfauft. 

Inventaire,  s.  m.  dn  (Daö)  On^ntarium; 
etitfchrtftlicbeéBerjeicbitiB  Der  liegciiben 
uttD  fahrenben  J^abe  einer  tycrfon  ; iu 
Der  «Oerfauf  Der  im  3npentario  enthal« 
tenen5)tnge?  «v.  qqf  Die  ©tube,  n?o 
Die  inpentierten  ©aehen  perfauft  wer* 
Dm  > it.  cor.  flaU  éventaire  ; it.  überf)*/ 
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fca$  «Bergetdjntft  ; «/.  inventaires , pl.  T. 
bie  $arbeprobeit  beé  (porgeßanmahferil 

bénéfice  d’inventaire,  bit  grcftbcît/ nûd) 

bem  Snoentario  eine  Çrbfchaft  angutre 
Un,  ohne  gehalten  gu  feijn,  Diejenigen 
©djulben  bcö  €rblafterSgu  gaf)len,  gu 
Deren  Abtragung  Die  (Erblaftung  nidbt 
fônnte  hinlänglich  befunden  werben. 

Inventé  , ée,  part,  et  adj . erfunben  / er 

bad)t  jc,  . , 

Inventer , v.  a.  erftnben  ; it.  erbenfen , er- 
Did)ten;/a^.  auôhccfcn,  5. 05.  eine£uae. 
Inventeur,  trice,  s.  ein  (Erftnöer,  eine  (Er 
jütbrrinn. 

Inventif,  i \e,adj.  erftnbfam ; erflnberifch. 
Invention,  s.  f.  bie  €rftnbung,  b.  i.  Die 
JF)anblung  be$€rftnbenö,  ober  auch/  bte 
erfunbene  ©acbe  felbft;  it . b.  i.  bie  €r 
finbfamfeit;  €rftnbung$fraft  î it.  D,  i 
bie  (Entbccfung  ^etfi^cr  Steliguicn  ; — 
de  U sainte-croix , Äreugftfthbung. 
Inventorié,  ée,  part,  et  adj.  ilioentiert  2C. 
Inventorier,  v.  a.  inoentieren  i ein  3«»cn 
tarium  über  ober  oon  etwa«  machen, 
Inversable,  adj.  c-  (potl  £utfd)en  unb  an 
bern  ftuljrwerfen)  traô  nidtt  umgewor 
fen  werben  îann  ; unumwerftteb. 
Inverse  , adj . c.  umgefehtt  ; oerfehrt  ; la 
règle  inverse  de  trois , bie  OCrfc&rtC  ftegcl 

£>etri. 

Inversion , s.f.  (£ehrftt)l)  MeUinfehmng; 

it.  bte  «Berinberung  ber  natürlichen 
t jDrbnung  ber  Âouftruftioit  i bie  s&erfc 
ftung  ber  ©ôrfer. 

Investigateur , s.  nupMs.  ein  J orfdjer  ; inf, 
einer/  ber  ben  ©tein  ber  Steifen  fucht. 
Investigation , s.f.  (©ramm.)  bu$©uchcn, 
J.  05.  bCfl  Praesentis  eiîKé  Verbi  auft  ben 
Modis  etc • 

Investi,  ie,  part,  et  adj.  eingefefttî  &Ctïie* 
hen  jc.  ; eingefchloffen. 

Investir,  v.  a.  qn.,  jemanb  in  ben  55eflft 
eine#  Amtes,  einer  <pfrunbe  je.  einfe* 
ften;  inf.  (qn.  d’un  fief.)  einem  ein  £ehen 
rrtheilen'ober  ocrlcihciti  einen  beleb* 
nén;  (£eoantefahrer)  (<>•«•)  fdjeiterni 
...  ftraitbcn  ; investir  une  ville  etc. , eine 
©tabt  berennen  ober  einfd)lieflen. 
Investissement , s m bte  'Serenttung , bûS 
05erennen  ober  ©infchlicfcn  einer  $c 
ftung  jc. 

Investiture,  s.f.  ( jur.)  bte  3ttbeftltUr,  b.i. 
bie  feoerlicfe  ©infeftung  in  ben  Q5efîft 
einer SGôûrbe,  eineö£ebenö,  einertyfrttn 
be  jc.}  inf.  bie  Q5elebnung  ; it.  bat!  3n 
neftiturrecht,  Q5ele&nungôred)t;  it.  bie 
îîrfunbe  über  bie  Oôelehmmg  5 ber  £e* 
beitéfchein.  v 

Invétéré,  ée,  part . et  adj.  ait  gCWOtbCU  l 
eingcwurgelt  ; (f,  s’invétérer), 
s’invétérer , v.  riß.  prop.  etfig.  (o,  £tûnf* 

beiten/  ufeeln  Gewohnheiten  jc.)  ait 
Werben  î etnnmrjeln;  it.  v.n.  invétérer, 
laisser  invétérer , eîntVttrgdn  IftfteH, 
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Tnvîgîîance,  s.f.  nèoi.  (bie  Unwadjfamfeit)} 
©orgloftgt'eit. 

Invincible , adj.  c.  prop.  et  fig.  jmùbet* 
winblid)  î argument  invincible,^.  cttt 
unumft&tilichcr  05croci3grunb. 
Invinciblement,  adv.  unüberTOtnbltd). 
Inviolabilité,  s.f.  nouv . bie  UllOCtleßbar« 
feit;  Unoerleçlidifeit;  it.  bie  Unoer» 
brûd)Uct)feit/  g.  05.  eine*  ©cfeçetf. 
InvioUble,  adj.  c.  JlItoerleÇlid)  î une  loi 
inviolable,  ein  um>crbvüddtd)c$  ©efefc* 

Inviolablement , adv.  nnuerlcÇlid)»  UHOCr« 

brûcblid)  je. 

Invisibilité,  s.  f.  bie  Uufîditbûrfett, 
Invisible , adj . c.  prop.  etfig . unftcbtbar» 
invisiblement,  adv.  unftcbtbarerweife. 
Invitation , s.  f.  bie  €tnlûbuitg  i it.fig.  b.  u 
bie  SJnrciçung;  Oluttorberung. 
Iavitatoire,  s.  m.,  T.  bae  3l»0ttût0rtum  î bt€ 
Aufmunterung  gum  £obe  ©ottei  » ein 
gmitfer  5Ber$  im  ’Ôreoter. 

Invité,  éctpart.  et  adj.  Ctngelabett* 
Inviter,  v.  a.  einlaben  ; ( fam . laben)»  it, 
fig.  b.  i.  roogu  reiften  ober  anreifttn;  W 
wegen  ober  antreiben  ; auitorbern  JC.  ; 
inviter  à dîner,  eigentlidi,  einen  auf  ein 
fetjerlidicö  COtittagsmabl  einlaben  laffcn; 
hingegen  prier  à dîner,  einen  gum  »Kit* 
tôgèffèn  bitten. 

Invoait:on , s.  f.  bie  Anrufung  ©otte$  ober 
ber  ©elfter  jc.  / b.  i.  baö  Anftcften  betfel- 
feen um  £ulfe  unb  35eçftanb  i (in  Jpel* 
beugebid)ten)  bie  Anrufung , b.  i.  bteje» 
nigen  Oîerfe/  worin  fich  ber  dichter  ben 
05epftanb  ber  (Kufen  erbittet. 
Involontaire  , adj.  c.  unOOtfeftlidj } Unafe* 
ficfetlid)  j mouvement  involontaire,  eint 
unmülfùhrlic&c  05emegung. 
Involontairement , adv.  unbOtfeftlidl  JC» 
ïnvolvé,  ée,  adj.  ol.  ftfltt  embrouillé. 
Involution,  s.f.  (jur.)  eine  Oerwirrungs 
SJerwiefclung. 

Invoquer,  v.  a.  antufett  > (f.  invocation); 

it.  b.  i.  iffentlicb.feerehrcn. 
Invraisemblable,  adj.  c.  UUWaftrfdjcinlidj» 
Invraisemblance,  s.  f.  bte  ttltWü()rfd)eitt* 

lichfeit. 

inusité,  ée,  adj . ungebräuchlich  î unge* 
irôhnltch. 

inutile,  adj.c.  unnuft  ; it.  b.  i.  oergcblichî 
(fruchtlos)  » *1  ne  faut  pas  que  cet  homme 
demeure  inutile,  bicfen  (Kann  (9)£ftt* 
fehen)  mu§  man/  alé  ein  brauchbare^ 
©ubjeft/  nicht  unbefchiftigt  (ober  nid)t 
ohne^ienft)  lüften. 

Inutilement,  adv.  unnufterweifc  IC. 
Inutilité,  s.f.  bie  Uiinuftlichfciti  it.  b,  i. 
bte©ergeblichfeit;  (Jrudjtloftgfcit)  ; />. 
bie  Untfeitigfeit  i it,  eine  unnufte  unb 
ûberftûftige  ©ach e ; (f.  inutile). 
Invulnérabilité . s f.  bie  ttnocrwunbbarfeit  ; 
Unoerleftlidjfeit. 

Invulnérable,  adj.  c.  unfeetWUnbbar  i Ull- 
vcrleftlich  î il  «st  invulnérable  aux  traits 
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de  la  satyre , &ie  Pfeile  ber  @totpre  tref- 
fen ibn  nid>t,  gleiten  üon  ibm  ab. 

Iolite,  s.f.  ein  ^olitb  ober  95io(enftein. 

Ionien,  enne,  ober  ionique,  adj.  joiufth; 
dialecte  ionien  ober  ionique,  bit*  joui« 
fct)C  ©îunbart  ; ordre  ionique , bie  JOtli 
fd)e  ©Äulenorbming  \ it.  Ionien,  enne, 
t-  (unb  nid)t  ionique)  ein  Monier,  eine 
3onierinn. 

Iota,  s»  m.  bûô^ota  ; bas  griedjifebe  i ; il 
n’y  manque  pas  un  iota,  prov.  c5  fcf)lt 
«id)t  ba$  sfôinbcfte  baron. 

Ipécacuanha  , x.  /.  bie  ^pefafuan&a  ï btC 
brafiUanifcbcSîubrnjurjelÆrecbirurjcl. 

Ipreau,  f,  ypréau. 

Irascible,  adj.  c.  appétit  irascible , (^biïûfO 

ber  3lbfd>eu,  ben  mon  fur  etwaö  bût/ 
fo  man  fur  bôfe  erfennt. 

Ire,  s.  f.  ol.  unb  in  ber  erbabcnenGcbrcib* 
art  / trie  aud)  in  ber  $oefïc;(«u<6  iron. 
et  plais.)  ber  Jorn  ; ire  de  la  mer,  ^poc* 
tifd))  bie  $©utb  beÿ  Sfiecrctf. 

ïré,  ée,  adj.  ol.  ftatt  courroucé. 

lus,  s.  m.  ber  JHegenbogcn  ; (fonfl  arc-en- 
cie')  ; it.  T.  bie  ^Regenbogenfarben  ; it. 
bie^rid;  ©djmcrtlilic;  (Sluat.)  bie  3ri$ 
tmSUige;  ber  îlugcnboqcn;  pierre  d’ins , 
ober  crystal  irisé,  eine  2lrt  .ftrnftûU  / rocl* 
die  gegen  bie  ©otjnc  mit  SRcgenbogen* 
färben  fpiclt  ; ber  SReqenbogcnjicin  ; vert 
d’iris,  eine  Slrt  (Saftgrün. 

Ironie,  s.  J.  eine  SroHie;  ein  feiner  Spott 
über  eine tyerfon  ober  £ad)e,  ba  man, 
unter  bem  unmittelbaren  ©cbein  bcö 
Sfteofalia  ot-er  £obcö , gerobe  bas  ©egen 
tbcil  oerfiebt. 

Ironique,  adj.  c.  iröltifch  ; (f.  ironie). 

Ironiquement,  adv.  irOIltfcf). 

Irradiation , s.  f.  basf  33efirab(crt  ; bie  33c* 
ftrablung;  au  lever  du  soleil  il  se  fait  une 
irradiation  dans  tout  l’horison  , roeiW  bie 

0onne  aufgeht , fo  roirb  ber  ganje  f) 0 
rijont  bfjtrablt  î l’irradiation  des  esprits 
animaux , fig.  T.  bie  Ausbreitung  ber 
£ebcn$qci|ïcr. 

Iriaisonnablc , adj . c.  Unpfmfirtfttg. 

Irrationnel,  elle,  adj.  (©eont.)  quantité  ir- 
rationnelle, eine  ^jrrationalqrope,  b.  i. 
bie  fein  gcmciticö  2Rûô  mit  ber  (Einheit 
bat. 

Irréconciliable,  adj.  e.  Unperfobnltd). 

Irrécusable,  adj.  c.  nouv.  UlllÄUgbar;  ober 

aud) , unperfennbar. 

Irréductible  , adj.  r.  (Çhcm.)  maÔ  fld)  nid)t 
rcieber  in  feine  oortge  ©cffalt  bringen, 
ober  in  fein  nötiges  SDefen  bftfteflen 
läpt;  (Algebra)  ficf>  nid)t  in  eine 
einfachere  So*m  bringen  lägt. 

Irrfiécbi , ie,  adj.  nouv.  unüberlegt!  unbe* 
fonnen. 

Iriéformabilité , s.  f.  (£cbcfft)l)  bie  Unab* 

ünberlidjfeit.  t 

Irréformablc , adj.  c.  T.  UflflbÄnbCrlicb* 


Irréfragable,  adj . c.  ( $btlof.)  UttWibfr- 

fpred)lid)j  unpemcrflich. 

Irrégularité , x.  /.  bie  Unreqclmifiigfeit  ; 
21bn>cid)iing  oon  bcrSRcgcl;  SReqellofig* 
feit  ; it.  bie  Unorbnung  ; u.  bie  Ungleich* 
beit,  $.  ©.  beö  tyulfeè;  (fanon.  SRccfct) 
bie  gefegltcbe  tlnfîbigfeit. 

Irrégulier,  iére,  adj.  unregelmifiiq  ; (re* 
gcllo0);  irregulär;  it.  unorbcntficb:  it. 
(ben^bctlen  nad))  ungleich;  unglctcb* 
fôrmig  ; (fanon.  9ted)t)  unfähig. 
Irrégulièrement,  adv.  unregelmäßig  :c. 

Irréligieusement , adv.  gottloÔ  IC. 

Irréligieux,  eus«,  adj.  (nur  UOn  ©^djefl) 
gottlos  ; rucbloS  ; (irreligtôô). 

Irréligion , s.f.  bie  33erad)tung  ber  9teli- 
gioit  ; bie  ©ottlofïgfeit;  SRucblojigtctt  ; 
AuSgclafîcnbtit. 

Irrémédiable,  adj.  c.  unabbelfïicft  ; unheil- 
bar; une  faute  irrémédiable,  fin  unoct* 

befferlicber  gebier. 

frrémissibiJité , x.  f.  (£efir|?r)D  bic  Uner* 
lüfjlid)feit  einer  ©diulb  ober  Strafe; 
it.  bie  Unocrgcblichfeit  einer  (âûnbc, 
ober  cineö  SDrrbred)cnö. 

Inémissible,  adj.  c.  unerläßlich»  it,  un* 

uerjeiblicb;  ünuergeblidb* 

Irrémissiblcment , adv.  uilcrlÄfjlid)  IC. 

irréparable,  adj.  c.  unerfcçlicb;  unlieber* 
brtitglid). 

Irréparablement,  adv.  uncrfcljltch  ÎC. 
Irrcpiébcnsible,  adj.  e.  UlljfrüfltCb  > untfl* 
belbüft. 

rrTépiéhensiblcment , adv.  unftrAfltd). 
Irréprochable,  adj.  c.  untûbelbûft  ; untft* 
Delta  ; unftriflicb. 

rrrépiochablement , adv.  untabclbaft  IC. 
Irrésistibilité,  s.f.  T.  öif  Unmibcrflcblicb- 
feir. 

Irrésistible , adj.  c.  unmtbcr|Iebfid). 
Irrésistiblement,  adv.  UlUOlbfr^cblld) i mit 

©cmalt. 

Inésohi,  ue,  adj.  linfcbllllTtg. 

Iirésoluble , adj.  c,  p.us.  imaudÔSlîcb. 
Irrésolumcnt , adv.  lmfchlü  |Tt<^. 

Irrésolution  , s.  f blC  Unfd)lÜ|TtgfCit  ; it. 

bie  UncntfddolTenbeir. 

Inévérenirnent , adv.  ohne  ©brcrbictbung. 
irrévérence,  s.f.  bie  UntcrlafTung  ober  ber 
Mangel  ber  fd)ulbtgcn  (Ehrfurcht. 
Irrévérent,  ente,  adj.  (nur».  @0d)Cn)  UH- 

cbrcrbictbtg»  refpeftmibrig. 
Irrévocabilité,  s.f.  bic  Unroiberruflicfcffit. 
Irrévocable,  adj.  c.  unmibcrruflid). 
Irrévocablement,  adv.  uniPibcrrufild). 

Irrévolutionnaire,  adj.  c.  néol.  Irrévolu- 
tionnairement , adv.  néol.  unrcvolutio- 
niflifd)  ; roaS  Den  ©runbfiBcn  ber  fUeuo* 
lution  iuroiber  ifl;  (f.  révolutionnaire). 
Irrigation,  s.  f T.  p us.  bic  2itlfeud)tunfl 
Ober  ‘^cfpvcnguiig  ; (f.  muration). 
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Irmion , s.f.  cor.  fîûtt  dérision. 
Irritabilité,«. /.  (£f ferflpl)  bte  SUiljbatftit. 
Irritable,  adj.  c.  T.  retljbar. 
luttant , ante,  adj.  (jut.)  Verttid)tenb  J fur 
null  uni)  nichtig  erflarcnb  ; (üKebijin) 
ttiljenb. 

Irritation,  s.  f.  (SÄtbtJtn)  bte  SXeftjung  î 
it.  t>ai  ©chlimmermacben , bas  Slcrger» 
machen  eine«  Hebel«  ; baö  SRegemachen, 
Stufrubtifchmadjen  eine«  verborgenen 
(Schaben«  ; «<•  oi.fam.  bte  Steigung  zum 
3orn  ; — de  la  bile  etc.,  bit  Erregung 
bet  ©alle  :c.  x V 

Irrité , ée , part,  et  adj.  geteilt  te,  ‘ 
irriter,  *.  a.  reiijen  ; erregen  ; rege  machen; 
it.  $um  3«>rn  reifen;  erzürnen;  tV.(ret* 
ften)  ein  Hebel  vcrfchlünmcrn  / aufrûh» 
ren;  Hum  Äuöbrud)  bringen.  S’irriter, 
v.  nß.  |ornig  {yuig.  bôfe)  »erben  ; ftch 
erzürnen. 

Irritation,  s.  f.  T.  bte  Befprengung  mit 
einer  $eud)tigfeit  ; it • ol.  bie  fvmpatbe* 
ttfche  ©erpfïanjung  einer  Äranfheit,  ba 
man  einen  Baum  te.  mit  bem  Hriit  ober 
Blut  beö  $ranfen#bcgofl. 

Irruption,  s.f  ein  plôtjltchcr  mwrfc&ener 
Einbruch  beö  ftcinbeö  in  ein  £anb. 

Isabelle,  adj.  c.  ct  s.  m.  ifabcllenfarbig , b.  i. 
tvet&gelb  ; bie  SfabeUcnfarbe  ; it.  eine 
fJcifchfarbige  unb  weifje  Iftelfcnforte  ; un 
bei  isabetie,  ein  fd)6neö  3fabeH. 
isagonc,  adj . c.  (®com.)  gletdiwinfelig. 
Isard , s.  m.  prvcl.  ftatt  chamois, 
isebiatique,  adj.  c.  T.  jutn  Hüftbein  ge* 
hörig  ; goutte  isebiatique , baö  £ûftwébi 
la  veine  ischiatiquc,  bie  ©id)taber. 
Ischion,  s.  m . T . baö  Hüftbein  ; it.  baö 
©efagbein;  (ein  Zfail  beö  erftern). 

Ischurétiqne , adj.  c.  6t  s.  m.  T.  bamtrei* 
benb  ; (f.  isehuriej. 

Tschurie  , s.f.  T.  bte^arnverfîopfttng. 
Isiaque» , adj.  c.  ber  ©öttin  3ftö  zugehörig, 
ober  flcf>  auf  fte  beziehend 

Islamisme , s.  m.  fiatt  mahomédisme  ; il. 

äße  biejenige  £önbcr,  »o  bie  tttrftfche 
SXcltaioit  herrfd)t„ 

Isle , f,  ile. 

Isocèle,  Isoscéle , adj.  c.  (®eom.)  gletd)* 
fchenfltg.  - 

Isochronabie,  adj.  c.  (höhere  ®eom.)  einer 
gleichen  ®efd)tvinbtgfett  fähig, 
isochrone , adj.  c.  T.  gleichzeitig  ; »aö  im 
gleichen  Zeitraum  gefchieht. 
Isochronisme,  s.  m.  T.  bte  ®letchheit  ber 
£aucr  in  ben  Bewegungen  cineö  Äör* 
perö. 

Isolé,  ée,  {part,  et)  adj.  (p.  ©ebdttben) 

fret)  jtehenb  ; (ifoltert)  ; it.  fig.  (p.  $er* 
fonen)  fur  fich  lebenb  ; fret)  unb  unab* 
höngig  î it.  einfam  lebenb  ; von  beredt 
. glcichfam  nbaefonbert  ; it.  einzeln  ba 
ftehenb  ober  fiçc nb  ; it.  ohne  Ät'tffe. 
Isolement,  s.  m.  (Bauf,)  bflô  9tb|ieheu  ober 
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ber  Slbftanb  zwevet  ©adjen  von  eitton- 
ber  ; it.  nouv.  (v.  tyerfoncu)  bte  Stbfonbe* 
rung  ; (f.  isole). 

lsoiément,acÂ-.m>//v.vor  ftdj  allein;  (ifoliert). 
isoler , v.  a.  ein  ®cbiubc  fo  bauen , baf 
eô  gant  fret)  unb  abgefonbert  fleht  ; iu 
(auch  absol.)fig.  (v.  ÿerfonett)  abfon* 
bern;  (f.  bte  Bebeutungen  von  isolé), 
isop!  inter j.  (ein  3uruf  ber  SOîatrofcn)  hi§ 
upi  b.  t.  jieh  auf: 

Isopériraètre  , adj.  c.  ( ©fOUt.)  ifopftime* 
trifch;  von  gleichem  Umfange  mit  einer 
anbern  ©acbe. 

Isonropostati^ue,  s.f  qqfi  fîatt  statique. 
Isoscéle,  adj.  f.  isocèle. 
issant,ant«,a<ÿ.  (ffîap.)  wovon  man  mtr  ben 
Äopf  unb  ungefähr  ben  halbcn£eib  fleht, 
IssaSyf.  m.  T.  ein  (baö)^)igtau;  (fonfl  drisse). 
Isser , v.  a-  fiûtt  hisser. 

Issir,  v.  ol.  fîatt  sortir,  (f.  issu.) 
issons,  s.  m.  pi,  T.  bie  4>igtauc  ber  ©egel* 
dangen. 

Issu , ue , part.  ( V.  bem  altett  v.  issir)  ab* 
flammenb;  herjlammenb;  entfprofieni 
herfontmenb  ; cousin  issu  de  germain , 
Slttber*  ®efch»vifferfinb , b.  i.  Iperfoneu, 
bereu  ©rogdltern  ©efd)»ifter  waren;- 
nous  sommes  issus  de  germain,  er  (fie) 

ift  2lnber*@efchwiderîinb  mit  mir  ; wir 

fïnb  2lnber*@efchwtjlerfinber. 

Issu« , *.  f.  ein  Sluögang  ; it.  les  issues 
(d’une  ville,  d’un  château),  bk  (um  CÛt* 
®tabt,  um  ein  ©chlog)  herum  Itcgenbe 
®egenb  ; it.  issue , baö  iperauögehen  ; it. 
fig • ber  ©rfolg  ober  2(uögaitg  einer  ©a* 
die  ; tV.etn  Sluöweg  ; it.  (îiteÇger,  Äod)f.) 
ber  Wall  ober  Slbgang  ; ( bep  einigen 
lîhieren)  baö  ©efröfe;  à l’issue  duspec- 
tacieybevm^erauöge^en  auô  bent  ©chan* 
fpteïe  ; à l’issue  du  dîner-,  bct>m  Sfi?egge* 
hen  von  einer  «Dtahljett;  nach  ©ubigting 

ber  Mahlzeit;  une  issue  d’agneau,  Ctrt 
£ammögefröfe  ; (f.  fressure), 
isthme,  s.  m.  eine  £anbengc  ; ©rbenge; 
ein  fdjmahfer  ©trich  £attbeö , welcher 
ZWep  grôfcre  £Âttber  mit  etnanber  ver* 
einigt,  uttb  jwet)  ©îeere  von  einanber 
trennt;  l’isthmedc  la  gorge,  !T.bte©d)ci* 
bcwatib  jwifehen  bem  £uftrôhrenfopf  unb 
bem  ©d)lunbfovf. 

Italien , enne , adj.  et  s.  italtetufch  » ettt 
Italiener  ; eine  3taïicttcrittn  ; it.  s.  m. 
Stalienifch;  baö  3tölienifche  5 bie  itû* 
Iienifche  ©proche. 

Italique,  adj.c.  le  caractère  italique,  uttb 
italique,  s.  m.  (Bucfcb.)  &te  iturfivfchrift  ; 
la  secte  italique,  bie  italtenifd)c  ( b. i.  bte 
PVthagorifche)  ©cfte. 
itaque ,«./.(  ©djtfff.)  ein  ©îantcl  ; tin 
mitten  an  einer  îHo&  unmittelbar  befe* 
fügte«  JÇ)i§t au. 

Item,  adv.  (iûtein,)  tmgletchen  ; beôglei* 

chen;  wie  auch»  ferner;  ûberbieg  ; U. 
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$.  m f am.  ein  artifel,  ein  hoffen  in  et« 
lier  Krönung  ; (nimmt  fein  s im  piur. 

ün).  Fan 7.  c’est  un  autre  item  , baO  ift 

ein  anberer  £anbel  ; voila  l’item,  baron 
hegt  eö eben  ; ba  fißt  ber  Jfnoten. 
Itératif , ive , adj . (jur.)  uocbmablig;  tt?ie« 
berbolt;  abcrmabltg. 

Itérativement , adv.  ( jur.)  nocfrmûbtë  ï JU 
roicberboltcn  »Utablcn. 

Ithos  eber  Ethos,  s.  m.  ol.  (griedj.)  bie 
SRoralitdt  einer  Jpanblunq. 

Itinér  lire , s.  m.  ciné  Ketfebcfcbreibung  ; it. 
etn  (ba$)  SKeifebucb  ; iu  ein  (baöj  Kei- 
fegcbetb  ; if-  adj.  c.  colonne  itinéraire , 
eine  2ßcgfiulc;  ein  ÏDegwcifcr. 

Iva,  Ivette,  ober  Ive  musquée,  t.  f.  bie 

ScibcopretTe  » baö  ©cblagfraut. 

Ivoiie,  s.m.  büö  ©Ifcnbcitt  ; noir  d'ivoire, 

€lfcnbein.©d)roaré  ; ©ammetruß  (noir 

de  velours)  ; de  la  rapure  d’ivoire , gcrûf* 

pcltcO  Elfenbein  ; ©Ifenbetnfpànc. 
Ivoirier,  s.m.  ein  Arbeiter  in  Elfenbein. 
Ivraie  ober  Ivrote,  s.  f.  bet  £otf)  i bie 

£refpe  ic.  ; ein  unter  boni  ©etreibe  wadv 
fenbeé  tlnfrûutî  U.  ûbcrb*  un ba$ 
Unfrnut  î séparer  l’ivraie  d’avcc  le  bon 
ßfjin , fig.  bûô  Uitfraut  pon  bem  2ttc»jicn 
ûbfonbern/  b.  i.  baO  ©ute  »ont  'Sôfctt 
fdîftben. 

Ivre,  adj.  c.  trunfcn  ; betrunfen;  be* 
raufebt;  vu  g.  befoffen  ; beacht;  poil  ; 

être  ivre  mort , ftd)  tOÜ  Utlb  POÜ  gcfoftf It 
brtbf n ; être  ivre  d'ambition,  de  joie  etc., 

fig-  pon  (E&rqtiî  trunfen,  pon  Jreube 
trunfcn  obrr  beraufdjt  fepn. 

Ivresse , s.  f. prop.  et fig . bit  £runfenbeit  i 
ber SKûufd)  ; it- (poct.)  bie  Q5egeifferunq  ; 
l’ivTcsse  des  passions, bie  JpÛJC  ber 
£eibcnfd)ûften. 

Ivrogne,  adj.  c.  et  s.  m.  bem  £runfc,  ber 
£runfenbcit  ergeben  ; ein  £runf cnbolb  ; 
(Biufer  ; vulg.  ein  ©aufbrubcr,  ©auf» 
aud. 

Ivrocner,  v.  n.  fam.  ftd)  immer  PoUfaufcn 
ober  bcjccbcu  ; faufen. 

Ivrognerie , s / bie  33ôUcrei);  ber£ruiif; 
fam.  bûô  ©aufcil. 

Ivrognesse,  s.  f.  pop.  mépr.  eine  ©àuferinn. 
Ivroie,  f.  Ivraie. 

Ixeutique.  s.  f.  T.  bie  Æunjt,  $Dôgel  mit 
£eimrutben  $u  fangen. 


J.  consonne. 

T 

, s.  m.  baé 

là , adv.  ol.  et  burl , (ffltt  déjà  ; it.  ffûtt 
point  , pas. 

Jabie,  s.  m.  (Q5ôttdicr)  ber  ©argel  ober 

©ergel,  b.  i.  bie  Suge  ober  Kinne  an 


ben  Jafcbauben , worin  bie  ^obenffùcfe 
eiugefugt  tperben. 

JabUr,  v.  a.  T.  gargcln  ober  gcrgeln,  b.  t. 
eine  Juge  in  btc  Ja&bûuben  ic.  machen  » 

(f.  jabie). 

Jabioirc , s.  m.  (SSottcbcr)  ber  ©argclfamm; 
(f,  jabie , jabler). 

Jabot,  s.  m.  ber  Äropf  ber  53ôgel  ; it.  bie 
Traufe  pornen  am  ©cblii}  ber  CKaun$* 
bember  J il  » bien  rempli  son  jabot,  fig . 
pop.  er  bat  feinen  jtropf  (vulg.  feinen 
Kanjcn)  gut  gefüllt. 

Jabot«-,  v.  n.fam.  ftctß  pfaubcrn  unb  fcbwa*  • 
Ben  ; immer  plappern  ; vulg.  ein  $lap* 
permaul  hoben. 

Jacée,  s.f.  bie  JlocFenblume* 

Jacent , ente,  adj.  (jur.)  biensjacens,  suc- 
cession jacente,  erblofc  ©uter;  ciné  €rb* 
febaft/  woju  fid)  fein  ©rbc  mclbet. 

Jachère,  s.f.  bie  Crache,  b.  i.  bie  Ku&e, 
welche  man  einen  acier  geniefien  lâfit; 
it.  ber  QSrachacfer  felbff  î laisser  en  ja- 
chère , brad)  liegen  laifen  ; lever  u ja- 
chère, ben  Befer  nach  ber  ©radjc  wie* 
ber  bepffûgen. 

Jatbéié,  ée , part,  et  adj.  gcbrad)t  IC. 

Jachérer , v.  a.  brachen  ; ein  35racbfclb 
aefern  ; (f.  lever  la  jachère). 

Jachérie,  s.f.  ol.  b.  t.  jachère. 

Jacinthe,  s.f.  bie  JppûCillt&f. 

Jacob,  s.  m.  ^afob»  bâton  de  Jacob,  bct 
3af0bÿ(iab;  (f.  arbalestrille). 

Jacohér,  s.  f.  bie  oböbluine  ; (ba$  3a* 
f obefraut  ; (Bfd)fraut). 

Jacobin,  s.  m.  ( in  tyariö  ) ein  Sominifa* 
ncrmônd)  ; it-  nouv.  ein  3afobincr  ; ci* 
ner  pon  ber  befannten  politifebeu  Jaf* 
tion  wihrenb  ber  franjôfîfcbcn  Keuolu- 
tien;  it.  adj.  jacobin,  ine,  nouv.  jafo* 

bmifeb. 

Jacobinerie,  s.f.  nouv. mépr.  bif  3ûfobincr* 

gefellfcbaft. 

Jacobinisme , s.m.  nouv.  bie  tyûrtet)/  Ober 

aucb/  ber  ©ciff  ber  3idobiner. 

Jacobites  , s.  m.  plur.  bie  3^°^^  / (,,,c 
d>ri(Hiche  ©efte  ; it.  (in  (Englanb)  b.  i. 
bieientgen , bie  eô  mit  ber  ^artep  Âo* 
niaö  3<dobtf  II.  ober  mit  ber  beô  <pri- 
tenbenten  (beffen  9îûd)fomntcn)  bielteiu 

Jacoit  que,  conj.  jîûtt  quo'quc. 

Jactance,  s.f- fam.  bie  'iralilercpi  Kubm* 
rebigfeit;  (baô  Cignuob). 

Jactation,  s.  f T.  baôienige  ©pmptont 
einer  Äranfbeit,  ba  ber  patient  Auficrfl 
unruhig  iff/  fid)  im  ©ette  bin  unb  ber 
wirft,  unb  feine  £agc  aile  2lugenblicf 
pcrAnbert. 

Jaculatoire,  adj.  c.  T.  oraison  jaculatoire, 
ein  ©toÊqcbetb  ; ein  fur.icö , aber  brun* 
fHgcS  ©ebftb  î fontaine  jaculatoire,  eine 
3rt  ©prinabrunnen. 

Jade,  s.m.  ber  ©riesjiein ; îîierenflcin  ; 
eine  art  Jpalbebclßctn, 
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Jadis,  ndv.  (metfl  poet.)  vor  îHicrg  ; *ver 
3«'iteii  ; e hcmablg  ; vorma6lg  ; «hebem  ; 
les  moeurs  du  temps  jadis,  bie  ©itten 
;>ber  alten  fetten.  (£ag  s wirb  mit  atiö- 
- gcfprochen).  . * 

Jaillir,  v.  n.  heraug  ober  hervor  fpttngen 
ober  fpriçcn  ; hervor  quellen  ; hervor  ober 
fceraug  fprubcln  ; les  chevaux  font  jaillir 
, la  boue  sur  les  passans,  biC  ^Jftrbe  bc* 
fpriçen  bie  SJorbepgehrnben  mit  .It'olh. 
Jaillissant,  ante,  adj.  fpringettb ; fpriçenb î 
fpvubelnb  te.  (f.  jaillir)  alg  SBafîer  te.; 
eau  jaillissante,  (fpringcnbcg)  ÛUeliWûf* 
fer  ; it.  ©pringwaffer. 

Jaillissement  , s.  m.  bûg  £>erûugfpri(]icn  j 
^crnuöqueücn  K.  (f.  jaillir). 

Jais,  Jaïet,  s.  m.  ber  ©rtflût  Ober  fdjWarje 
Slgatßein  ; fdiwarjer  SSernßcin  ; ( auch 
gagate);  </.  ein  funßlicher  (aug  fehwar» 
|em  ©djmclißetn  gemachter)  ©egat;  it 
«ine  2lrt  ©chmcljglagî  noir  comme  jais, 
fehwar*  wie  eine  ito^te  ; vu/g»  pech- 
frf>war$. 

Jalage,  g.  m.  ehemahlg , bie  £tanfßeuet  ; 
. bag  gapfengelb;  tlmqelb  ic.j  eine  Äuf* 
läge  auf  beiijemgeit  28cin,  ber  fannen* 
weif«  verfauft  würbe. 

Jalap,  s.  m.  bie  3alape;  bie  purqierenbe 
Sönt^el  einer  fi’ibamerifanifchen  ^flanje. 
Jäte,  g.f.  prvcl.  eine  2lrt  $?ulbe,  worin 
man  $.  93.  9Kehl  mißt , ober  Trauben 
aug  bem  SSeinberg  nach  £aufe  trigt. 
Jaiée,  s.f.  eine  folch«  $tulbe  voll. 

Jàlet , t . m.  ol.  b,  i.  galet  ; it.  ßfttt  chique, 

ein  (bag)  ©dineUfÄulchen. 
jalon,  s.  m.  ein  Slbftecf  pfähl  ober  eine 
Slbßecfßange  bepm  §elbmeflfen. 

Jalonner  , v » a.  etWûg  abjtcctcn  J it»  r.  n. 

obßecfcn,  b.  i.  SibftecfpfÄhle  wo  hinein 
ßeefen , ober  einfcblaqen , unb  gewiffe 
Çtbflinbc  bamit  bc$etdmen;  ((.jalon). 
Jalouse,  ée,  part . et  adj.  mit 

gem  Sluge  angefehen  i it»  qqf.  garni  d’une 
jalousie,  mit  einem  ©ittèr  (jalousie) 
verleben. 

Jalouser,  v.  a.  eiferfuchtig  ouf  jcmonb  ober 
über  etwag  fepn. 

Jalousie , s.  f.  bie  ©iferfucht  (überhaupt); 
it.  bie  ©iferfticht  jwifehett  einem  €be* 
paar,  ober  fonß  jwifeheu  einem  9)aat 
£ieb«nben;  it*  qqf»  ßatt  envie,  betreib 
tmb  bie  SKißguiiß  ; it » bng  ©ttter  vor 
einem  ßenßers  ein  (bag)  ©itterfenßer  ; 
• ein  ©ommerlaben  ; ( vergl.  persienne)  ; 

(©Artn.)  Çaufcnbfcfcoit  j bunter  Sima* 
: ,wntb  » tyapagepfebern  î T.  cette  place 
tient  tout  le  pays  en  jalousie,  bteff  eßung 
*,  &Alt  bag  ganje  £ûtib  im  3oum  » cctte 
armée  tient  plusieurs  places  en  jalousie. 

biffe  Slrmee  bMt  verfebiebene  geUungcn 
. in  ber  Unrube  unb  90ûd)famfcit. 
Jaloux,  ouse,  adj.  eifer(ù<btig î Cifcrfii^t 
(gegen  jeraanb/Ober  über  etwa*  / de  qn., 
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* de  qch.)  bSgenb  ober  verrûtbmb  1 it.  bec 
( bie  ) eifrig  worüber  ( $.  ¥>»  de  ses  droits, 
über  f*T.if(i)crccbtfümc2C.)bÄlr;/e.  eifrig 
nacb  etwag  grebenbî  neibifeb»  miggun« 
füg  » it  s.m . ein  eiferfud)tigcr€bfwann 
ober  £iebbûber  ; un  Dieu  jiioux,  (^5ibel) 
rin  etfriger  ©ott  ; ü est  jaiouxMe  ses 
opinions,  et  iß  in  feine  Meinung  fo  ver- 
liebt / baß  er  (ich  nicht  gern  wiberfpre- 

Chen  läßt  y cette  batque , cette  voiture  etCw 
est  jalouse,  biefcö  'ioot,  biefer  Äahn, 
bicfcö  guhrwerf  ic.  fchwanft/  hnngt  im- 
mer auf  eine  0eite  / legt  fich  ju  (ehr 
auf  bie  eine  excite  ; c’est  un  poste  jaloux, 
T.  bieß  iß  ein  gefährlicher  ^Joßen,  ber 
leicht  aufgehoben  ober  überrumpelt  wer- 
den fann;  cette  place  est  jalouse,  biefC 
gfeßung  wirb  von  ben  benad)barten 
Seichten  mit  einer  geheimen  SDüßgunß 
angefehett,  unb  fdjeint  baher  vor  einem 
Ucberfalle  nie  gans  ficher  ju  fepn  ; »1  ne 
dort  non  plus  qu’un  jaloux,  prot>.  eg  geht 

ihm  wie  ben  €iferfûchtigcn  i ihm  fommt 
îein  ©chlöf  in  bie  91ugen.  ; ; . . 

Jamais,  adv.  nie  j niemahlö  ; it»  iü  ie- 
mabldî  jamais  de  ma  vie,  meine  £ebtage 
nicht;  à jamais,  (auch  pour  jamais,)  auf 
immer;  auf  ewig  ; si  jamais  je  le  vois, 
wenn  ich  ihn  lemahtg  (ehe  ï c'est  tout  ce 
qu’on  peut  jamais  faire  de  mieux,  bûg 

iß  bag  «Beße , wag  man  femahlg  thun 

fann;  à tout  jamais,  ober  au  grand  ja- 
mais, ( $ . m.)  fam.  mm  unb  nimmer- 
mehr î in  aile  ©wigfeit  nicht. 

Jambage,  s.  m.  («Bau!.)  «in  bervorßehen- 
beg  $feiletwetf  ,*  ein  ^feilet/  fo  bie 
obern  îîheile  eineg  ©ebàubeg  trägt;  — 
de  cheminée,  bie  bepben  0eitftmiûU«rn 
eineg  Äaniing,  welche  ben  0d>ur|  (man- 
teau) tragen  ; — du  tour , jwep  0eiten- 
pfciler  ober  0eiteupßod t an  einer  2)reh* 
boni;  it.  les  jambages,  ( ©chreibf.)  bie 
groben,  geraben,  langen  ©triche  ber 
&ud)ßaben  M,  N,  U ; les  jambages  de 
cette  M sont  trop  affamés,  bie  SScittf  bit- 
feg  M finb  ;u  mgger.  . . 

Jambe , g.  f.  bag  ißein,  b.  i.  ber  £h*iî  beg 

• ftiißfg  ber  SKenfdien.unb  Zhütt , vom 
Änie  an  big  ;um  Plattfuß , ober  «ud) 
biefen  mit  inbegriffen;  (von.i&enfdien; 
fagt  man  metß:)  ber  §uß  ; it.  T.  les 
jambes  d’un  cheval , bie  VOtbem  UHb  ht^ 
tern  ©chtenbeinc  beg  <pferbeg;  la  jambe 
du  cerf,  bag  ©ebein  beg  j)itf<h«g/  b.  i. 
ber  aug  jwe»  Änochen  beßebenbe  $fteil 
îwifehenber  ^erfe  unb  ben  3lfterf lauen  ; 
($nat.)  les  jambes,  bie  ©chenlel  ; fo  hei- 
ßen verfehiebene  £beile  tm  menfchlichen 
Âôroer/  93.  bie  Jorttàije  beg  JXûcfen* 
marfg,  oberiwep  marfige  95unbl«in  beg 
^irnmarfg , ober  bte  SBuvjef  an  ber 
Älitorig  te.  ; . les  jambes  d’un  compas, 

j%.  bie  ©chutfd  eineg  3ir(elg  » (fôaufô 
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jambe,  ein  ^feiler  bon  ûuabratffetnett , 
welcher  t>ie  ober«  £beile  c tned  ©cbAubeô 
tragen  inufji  l’os  de  u jambe,  ba#  ©eben* 
felbetn;  ©cbtenbcitt  ; le  gras  de  u jamb.- , 
bicîBabc;  une  jambe  de  bois,  fin 
écrite*  ®etn;  ein  ©tcljfufl;  A.  eine 
IJJerfon  mit  einem  bôlsenten  Sein;  ein 
©teltfllß  ; se  tenir  sur  ses  jambes,  ouf 
ben  ^Seinen  deben;  il  est  toujours  sur  ses 
jambes,  er  i(l  immer  ouf  ben  deinen; 
aller  à trois  jambes,  (p.  ^bietfn  ) ûuf 
brep  feinen  geben;  être  à cheval  jambe 
deçà,  jambe  delà,  rittling*  ju  tyferbe 
fïçen,  Ober  reiten  ; T.  donner  les  aides  des 
jambes  au  cheval , bem  tyfcrbe  bif  £ulfe 
mit  bem  ©cbenfel  geben;  cheval  qui 
obéit  aux  jambes,  citt  ^Jferb  / bflÔ  bem 
©cbenfel  gehorcht/  b.  i.  bas  feinen  Rci» 
ter  perftcbt;  cheval  qui  na  point  de 
jambes,  etn  <Jtferb/  büß  aile  Slugeitbltcf 
holpert  / WCÜ  eô  flcif  ift  ; Ce  cheval  a bien 
de  la  jambe,  ober  a les  jambes  fines,  Ote* 
feS  tyferb  bût  feint/  fcÜHnc,  magere 
©diienbcine;  la  jambe  mollit  à ce  cheval, 
biefeô  i'ferb  wirb  ungewiß  aufben  ©eben* 
fein , unb  ftngt  an  $u  dolpertt  ; (©auf.) 

jambes  sous  poutre,  ober  jambe  de  force, 

ritt  fieinerner  Unterfaß  in  einer  ^Äauer, 
um  einen  fehleren  ©alfen  *u  tragen; 
it.  jambes  de  force,  bie  bepben  ©tubl‘ 
fiulcit  obrr  £>ad>dubltöulen , welche 
auf  ben  2)acbfluhlfd)WeUen  (leben/  unb 
bie  ©tuf  fetten  tragen;  jambe  étriére, 
ein  fteinerner  3roifcf)enpfeiler , bejfen 
eine  ©eite  ober  auch  bepöc  ©eiten  mit 
ihrer  äußern  Jladte  jufebenfinb;  jambe 
dVncoignure,  ein  ©effebaft;  ba$  ©tuef 
tflîaiier/  welche^  oom  iuferffen  Renfler 
biö  an  bie  ©effpiße  beö  ©ebAubeö  gebt. 
Fig.  et  Prov.  meid  fatn.  aller  ober  cou- 
rir à toutes  jambes,  laufen  / waö  man 
laufen  fann;  redoubler  de  jambes,  f. 
biefe  verbes;  avoir  la  jambe  tout  d’une 
venue,  (comme  la  jambe  d’un  chien,) 

©eine  burebauä  oon  gleicher  Z> icfe  ha* 
ben  / b.  i.  feine , ober  febr  butine  Sßa* 

ben  haben;  renouveller  de  jambes,  neue 
Triften  brfommen  ; faire  jambes  de  vin , 
»orber  ein  ober  etliche  ÇÜtabf  trinfen, 
( vu/g . etlidie  ©ddûcfe  tbun,)  bumit 
man  hernach  r befto  befler  laufen  ober 
marfehieren  fônnc  ; prendre  ses  jambes 

à son  COU,  pop.  über  J pülé  llttb  .ffopf 
baoon  laufen  ; avoir  encore  «es  jambes 
de  quinze  ans,  (y.  einem  alten  9)îanne/ 

ber  noch  gut  nu  $uß  ift,)  noch  hurtig 
auf  ben  ©einen  fepn  ; jerer  le  chat  au\ 
jambes  de  qn.,  ein  ©erfeben , baö  man 
beaangen  hat , einem  21itbern  aufburben  ; 

(f.  aud)  jouer , fig')  donner  le  croc  en 
jambes  à qn. , f.  croc;  cela  ne  me  rendra 
pas  la  jambe  mieux  faite,  ober/  cela  ne 
xn«  guérira  pas  1a  jambe,  bûtf  Wtrb  mit 
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nicht  Ptel  helfen  ; ( *dg.  baö  wirb  mit 
ben  Äobl  ntd>t  fett  machen  ). 

Jambette,  s.f  ein  fletucö  îafdienmeflcr ; 
ein  ©inlegmeflcr  ; CtnfchlagmeiTerchen; 
T.  (^immerrn.)  ein  fletncö  ©taßbanb/ 
inf.  im  2)achjlubU  '©irber  ic.)  ber  $uß- 
doef  beb  ©djabeboefs;  it.  bte  ate  ©orte 
3obelpcljf/  bte  auö  ©cbenfelftüefcn  be- 
liebt; donner  la  jambette  a qn.,  (lûtt don- 
ner le  croc  enjambe,  f.  croc. 

Jambier,  s.  m.  ( 21nat.  ) ein  ©duenbetn* 
nurëfelî  le  jambier  grêle  ober  plantaire, 
ber  Jußfoblenmutffel. 

Jambon,  s.  m.  ein  ©Chinfcn  î jambon  de 
Mayence,  ( (latt  jam'on  (b  Westph-Iie ,) 

ein  weflpbÀltfcbcr  ©chinfen;1  «i.  f.  jam- 
bonneau. 

Jambonneau,  s.  m.  ein  Heiner  ©cbtllfcn; 
it.  ober  jambon,  eine  ©dunfcnniufchcl. 

Jan,  (îriftraf)  grami  ja»  ober  gr  ».*d  plein  , 
ber  3>auprian  , î>ic  große  ©tnbr ; j*n  qui 
ne  peut,  ober  l’impuissance,  baé  Q3finb* 
fd) jagen  ; jan  de  3 coups,  ber  San  auf  3 
S&urfe,  ober  pou  6©lAttern  îc. 

Jangle,  s.  m.  jang'ée,  s.f.  o . b.  i.  cri,  huée. 

Jangler,  v.  n.  ol.  b.  t.  cri-*r,  h.«bi|!rr. 

Janissaire,  s.m.  ein  ^ûnttfehar  ; ein  tn  be- 
(l&nbigcm  ©olb  dchcitber  turfücher  ©ol- 
bat  ju  Ju§  ; *r. janissair  s,  bie  gebienten 
pon  ber  britten  ©anf  bcp  ber  pApdlicheti 
Âanjellep. 

Jan- lorgne , s.m. pop.  ciit  sDîaulaffe;  einer/ 
ber  mit  aufgcfpcrrtem  ?Ülaul  unb  bum- 
mer 5ßevwunbcruna  etn?a0  angatft;  faire 
le  jan-iorgnr . sRaulaffeit  feil  haben. 

Jannin  , s.  m.  f,  Jcannin. 

Jansémen , enne , adj.  f.  ji  séniste. 

Jansénisme,  s.  m.  ber  3ûnfctlI0mUÂt  bit 
£ebre  beô  tfanfemue  pon  ber  ©nabe  unb 
©nabenwabi. 

Janséniste,  s.  et  adj.  e.  ein  ^anfenidî  ian* 
fenidifd);  it.  çqf.  ein  Reformierter  ; à 
la  janséniste,  fo  nett  unb  faubtt/  bû§  C$ 
gejwungen  beraué  fommt. 

Jante,  s.f.  eine  Rabfelge ; ftelge. 

Jantille , s.f.  T.  ein  bicFetf  ©ret/  welche# 
man  um  ben  .ffran^  ober  um  bie  felgen 
(jantes)  unb  ©d)aufelll(aubcs)be05)îûbl- 
rabcé  macht. 

Jantiller , v.  a.  T.  bie  felgen  unb  ©chau» 
fein  eine#  îRiihlrabeô  ober  etnrä  anberit 
ÎOaperrabcô  außen  herum  mit  btcfoi 
-Kretern  (jantiil«)  befthlaaen. 

Janvier,  s.  m . ber  3ûuuar;  3&nner;  c’est 
un  soleil  fie  janvier,  prov.  pop.  wirb  POît 

einer  tyerfon  ober  ©achc  gefagt/  bit  ntdjt 
Piel  helfen  fann. 

Japon , s.  m.  3apan  ; it.  lapanifcheö  <JJor- 
iieUan;  tf-rrr  du  Japon , bte  (fogenanntc) 
iapanifche  ©rbe. 

Japi>e,  s.f.  pop.  ein  leere#  ©efchwAlj;  un- 
ntfljctf  ©cplaubcr;  avoir  bien  delà  jappe, 
febr  plûubcrbaft  fepn. 
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Jappement  > *.  tn.  ba«  Ælttffen  O&ft  ÂlAffett, 
b.  t.  ba«  belle  »eilen  (ober  ©ebelle)  Uei- 
tter  Hunbc. 

Japper , v n (p.  jung«!  Halben  U.  Jucbfen) 
fCaffcn  ober  fl&ffcn , (f.  jappement  uni) 
glapir)*,  (wirb  auch pop.  oou  ^erfonen 
gefaxt), 

Jaque,  s.f.ol  eine 3«cFc;  eine  2(rt ffiôaffen- 
roef , ioeldje  bit  £rieg«leute  über  bem 
ÿûliiet (haubert)  trugen  i jaque  de  mailles, 
etn  (ba0;  «panjerfeemb, 

Jaqué , adj.  m.ol.  gcpanjert»  ((.jaque). 

Jaquemait,  s m.  eine  gebarnifcbtc  $igut, 
bie  imoetlen  ouf  ©locfentbûrnien  an 
ber  Ubr  a»igebrad)t  wirb,  unb  mit  ci* 
nem  Ranimer  bie  ©tunben  anfcblAôt; 
it  fig.moq.  ein  fteincr  unanfehnlicber 
Cfttenfcb;  it.  (SKunjjiAttc)  bie  $eber  am 

2>rudlOCrf  î Ü est  armé  à la  jaquemart, 
prov.moç.  (fagt  man  oon  einem , ber  f ïd) 
in  ben  .sluruß , ben  er  an  bat,  nidu  511 
fchicFen  weiß)  cr  iß  bi«  an  bic  £Abnc 
oerpanievt.  :-j 

Jaquette,  s. /-  oi.  eine  Slrt  »auemiaefe; 
ein  ©ammt«  ohne  Bermel;  it.  auj.  rin 
(ba«)£inberr6cfd)en;  eut3AcFdtcn;  cVct 
un  enfant  à la  jaquette,  bief««  .fillb  trAgt 
fdjon  et»  SHâdf eben.  Fig  ei  Prov . t.ou - 
aer  la  jaquette  à qn.,  einem  (ÂtllbC)  bïe 
Sîutbc  geben;  it.pop.  einem  bat;  ©am. 
meö  aUöHbpfcn;  tourner  sa  jaquette,  (f. 
tourner  casaque,  in  casaque);  je  ne  m'en 
souviens  non  plus  nue  de  ma  première 
jaquette,  prov . ba«  &flbe  i<b  fd)0tl  lAngß 
ocrgcjfen. 

Jaquier,  5.  m.  (?)  ber  (inbtanifebe)  »rob» 
boum  , (fonft  arbre  à pain). 

Jardin,  5.  m.  ein  ©arten;  (©dufff.)  ffatt 
galerie;  jardin  potager , ftnÂÛCbengartfn  *, 
jardin  fruitier,  fin  jObfhjartflli  jardin  à 
fleurs,  fin  »lumengartezu  le  jardin 
d’Eden,  ba«  ^Jûrabie«»  jardin-sec,  (»Q. 
tanif  ) f.  herbier  ; donner  le  jardin  à 
l’oiseau  , f.  jardiner  ; c’eit  une  pierre  jetée 
dans  mon  jardin,  prov.  mit  biefen  ©Ot* 
tfn  jieît  er  auf  mid);  bas  iß  ein  ©ticb, 
ber  micb  gilt. 

Jardinage,  s.  m.  eine  Weibe  mehrerer  neben 
cinatiber  bfftnbltdrcr  ©Arten  ; (bai)  ©ar« 
tcnlanb;  it.  bic  ©artenfunß;  ber  ©arten- 
bau;  vuig.  bie  ©Artnerep. 

Jardiner,  v.n.  fam.  gArteln;  fîcb  mit  bem 
©artenbau  befcbAttigen;  it  v.  a.  — l’oi- 
seau , T.  ben  Ralfen  bepm  ©onnenlcbein 
in«  ©rùne  fejjen. 

Jardinet,  s.  m.  ein  (baö)  ©Artdjen. 

Jardineuse,  adj.f.  T.  une  émeraude  jardi- 

ncuse,fin@mûragb/  ber  etwa«  $rube« 
unb  Unreine«  bat. 

Jardinier,  s.  m.  ein  ©Artner»  jardinier- 
fleuriste,  ein  »lumengArtner  ; jardtnicr- 
planteur,  fin  ©Artner,  ber  (ich  bloß  mit 
ber  wilben  »aumjuebt  befdjAftiget  ; 
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jardinier  marchand  d’arbres,  ci»  $}aum» 
gArtner;  (f.  auch  maraîcher). 

Jardinière,  s.f.  tint  ©Artnertnn;  U.  fine 
2lrt  neumobifc&er  »lumeutifibebfn , 
('»lumen  burin  auf&uaic&m,  unb  in  ein 
promet  ju  ßeUen). 

Jardon  ober  jarde,  s.m.  T.  fine  fcbwiclen* 
artige  ©efebmulß  an  ben  Hinterbeine« 
eine«  $ferbc«  außen  an  ber  i?niefcb(e> 
(pergi,  éparvin  unb  rapc). 

Jargon,  s.m.  einf  fcf)lcd>te , oerborbene, 
unb  bafeer  meiff  unoerßAnblicbe  Spra- 
che; ein  (bai)  ÄaubmoAlfd) ï it.  ba* 
KptbmAlfcb  ; bic  gigeuncrfpracbe ; 0pi». 
bubenfprachc  î 5>ieb«fprad)e  «.  ; it. (Jîaù- 
berroAlfci))  mépr%  eine  frembe  ©praebe# 
bie  mir  nicht  oerfieben  ; { oci^l.  bara- 
gouin  unb  argot;  ) it.  bie  £iebling«fpr(te 
d)f , bie  £iebliug«mortcr  ber  Âofctten 

-unb  ©tu^cr,  aurft  anbeter  gemeinen 
£cute;  it-  ein  unoerliAnbliche«  uhju- 
:fammen&Angenb<e  ©efcîdotlh»  (Âaubetv 
.roAhd)0  it*  bai  Qrfftnttter  ber  ©Anfe 
unb  bc«  aiiberu  ^eberüiche«  unter  ein* 
anber;  it.  T.  eine  gelbe  $rt  Sbiamant^ 
bic  nid)t  fo  bart  ift/  al«  ber  rechte  Dia- 
mant. 

Jargonncr.  v.  n.  ÄaubertoAlfch  ZC.  rtben  } 
(f*  bic  »ebeutungen  ton  jargon;)  it.(p* 
Äiubcrn)  lallen;  ßammefn;  it.  (oud) 
0.  €rn)üd)fenen  ) burd)  bte  3Abnc  ( b.  i. 
unbeutlid)  fpredjen  ; it.  hcimlidj  brum- 
men ; vuig.  in  ben  »art  brummen  ; it. 

; v.  a.  fänden,  einem  etma«  porpfau* 
bern  :c.  1? 

Jargonneur,  s.m.p.us.  einer/  ber  eine  un- 
oerßAnblidje  ©praifcc  rebet;  (f.  jargon 
unb  jargonncr). 

Jarnac,  coup  de  jamac , prov.  fin  unPftmU* 

thetertobtlid)er  ober  hod)ß  empßnblid)cr 
©treid)  ober  ©chfag  / ber  iemanben  bin* 
tevlilligerrpeife  bepgebraebt  roirb. 

Jarni  ! jarnibleu!  jamicoton!  «tc.  ( IflUtCt 
pöbelhafte  ©dm>urc). 

Jarre,  s f.  (©du fff.)  ein  großer  irbener  ©af^ 
ferfrug/  toorin  man  fuße«  ©afier  frifdb 
ju  erhalten  fud)t;  //.ein  mit  einer  SKobrc 
»erfebener  ©afferfrug  in  einer  J?iid)e; 
(SKulIer)  öer  Sotfaften  oberi^rog,  wor- 
ein ba«  ©ebrot  nnb  bie  Äleoe  fAÜt. 

Jarre,  s.m.  T.  grobe,  barte,  ßrAubigc 
©olle , bergleidjen  bie  ©djafe  an  ber 
Äntef  eftlc  haben  ; (Jputm.)  ba«  ©ommer* 
haar,  b.  i.  bie  lAngern,  grAbern  unb 
hArtern  ^)aare  ber  »iber,  J^afen  unb 
Äantncbcn. 

Jarre,  ée,  adj.  laines  jarrées,  f. jarre,  s.  m. 

Jarret,  s.  m.  bit (£ntf fehle  ; Ântebeuge; 
(an  ben  Hinterfüßen  großer  Pterfußigct 
filtere:)  ber  Âniebua;  bie  Hälfe,  fc.f, 
ber  auöioArt«  gebogene  Z heil  be«  Änie«  ; 
it  T.  ober  l*a  dt  duja  re* . bie  tpel- 

ber  Weiter  bem  ^ferb  mit  bem  i?nie 
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glebt;  ($au f.)  etn  $ug  ober  SDlnfeî 
eine  fehlerhafte  ttnglcicb&eit  ûn  einet 
geraden  oder  frummen  £inie  ; jarret 
d’arbre,  ein  tanger  2lß  *>^nc  sieben« 
jtpeige;  >i  roidit  le  jauret,  ßg.  pop.  er 
ßreeft  alte  Piere  bon  tlcb,  b,  t.  er  ftirbt 

(f.  aud)  cou|»e-jarrct). 

Jartrté,  ér,  adj.  (inf.  bon  fpferbert  unb 
$tault&ieren)eintpfot«gebogencJ)mter' 
beine  habenb,  tpclcbe  im  ©eben  faft  hn 
einanber  flößen. 

Jarretcr,  v . n.  7‘.  (inf.  boit  ber  frommen 
£tnie  eine«  ©etpélbe«)  ehte  utlrid>ttge 
Krümmung  machen;  it.  v.  a.  einem  2lft 
aile  9teben|tocige  nebmetr;  (f.  jarret). 

Jarretier , aère , ol.  b.  j.  jarreté;  if.  veine  jar 
retière,  T.  bie  ©lutaoerin  ber  $ntf  fehle. 

Jarretier,  s.  m.  T.  ber  ÆmefebfalIlOfel; 

Jarretière,  s.f.  bas  tfniebanb;  Strumpf» 
banb;  it*  o/.'ein  Jjofenbanb;  etn  Âftîe- 
gurteï  an  ben  ©cinfleibern  ; (üftebte.) 
etne  2trt  glediten  (dartre)  an  ber  tfnte 
beuge;  it.  ber  (fogenannte)  feurige  Uni 
lauf;  eine  &rt  Stetblauf  (érysipèle)-, 
Tordre  de  la  jarretière,  bet  (englânbifd)e) 

ôrbenbom  blauen  £ofenbanb,  Fig.fam. 
il  ne  lui  va  pas  jusqu’à  la  jarretière,  (im 
£)eutfd)cn:)  er  retebt  ihm  ba«  SBaffer 

••  nicht , b.  i.  er  ift  bep  tocitem  nid>t  fo  ge 

febieft;  donner  des  jarretières  à q n., plais. 
einen  an  (ober  um)  bie  ©eine  ober  an  bie 
50aben  fcblagen. 

Jarreux,  euse,  adj -T.  ßrÄubigj  (f.  jarre,  s.m.) 

Jars, s. m. ein  ©^nfertd) i Wg.fin  ©anfer; 
©anfert;)  bû$  SftinndKit  berWnfe. 

Jas  ober  jàt,  $.  m.  T.  ber  Merßocf  ; bie 
anf'erfrtirfe  ; ba$  Slnfcrbolî,  b.  i.  ba$ 
&uerhoI|  am  SCnfer , bureb  bcffeit  «Witte 
bas'  «Oierecf  ber  Slnferrutfjc  gebt. 

Jaser,  v.  n.  plauberti ; fcbtoaljen;  it.fig. 
(plaubern ,)  eine  S)tim liebfeit  au«pfau< 
bern,  ober  obne  sftotb  befaimt  machen; 
vuig.  au«  ber  ©cbule  feb toaçen. 

Jaserie,  s.  f.  p.us.  ein  (ba$)  ©cplauberj 
©cfd>n>Â$. 

Jaseur,  s.  m.  eu  se,/,  ettt  $lûübcrcr  ï ©d)tP& 
Rer;  eine  ©cbtPÂçerinn  ; vulç.  etn  (ba$) 
tylaubcrmaul;  eine  fplaubcrtafcbc. 

Jasmin , s.  m.  ber3atfmtn,  ®cbe«mtn. 

Jaspe,  s.m.  ber  3afpi«;  ein  £albcbflßein. 

Jaspé,  ée,  part,  et  adj.  (inf.  ©ltd)&.)  OUf 

3afrWart  Cmeift  grun  unb  rotb)  gefpreti 
fett;  marmoriert;  it.  ûberb, iafpt«farbig. 

Jasper,  v.  a.  lafpitffarbtg  bemabien  ober 
anflrcidien  ît  (inf.  ©uebb.)  ben  ©cbnitt 
fprcnfeln;  uberb.  marmorieren. 

Jaspiner,  v.  n.fam . ftatt  bavarder. 

Jaspure , s.f  T.  ein  auf  3afpi«art  gcfpren 
felter  ©dinitt  eine«  93ud>$,  inf.  wenn  er 
grün  unb  rotb  ifl;  aueb  tranche  jaspée. 

Jât , s.  m.  f.  jas. 

Jatte,  s.f.  eine  SÄitrbe,  b.  i.  eine  2frt 
Unglicbcr  au«gcbibltcr  ^dljcrner  ®c 


Jatt  Jaug 

fife  ; /j.  ein  bôfierner  ftapfî  eine  b5r# 
lerne  0d)ûle;  it.  ein  Âumpfî  @pûbl* 
fumpf/  |,  ^5.  bie  Raffen  barin  auéttt# 
tpafdjen , (®ucbb.)  ber  Âletjlcrnapf; 
(@cbijff.)  mcifl  plur.  ba«  Sfôafferbatf, 
(tpoburd)  b a«  bureb  bie  Âfûfrn  einge* 
brungene  îffiaffer  mieberablâuft);  it.  bit 
$iffcanf;  j*tte  d’eau,  (£uftfcuertp.)  ein 
(bao)  Sßafferyab,  £ufifeuerrflb;  cul  de 
jatte,  eigentlich  einer,  ber,  »eil  er  feine 
«eine  unb  ©rcbenfel  bat,  ftd)  in  eine 
Sftufbe  fc$t,  unb  barin  auf  bem  Jbinterti 
fortrutfebt;  it.  überb.  ein  Krüppel  ; ein 
Sabmer. 

Jattée,  s.f.  eine  SDtulbe  pollj  ein  «Uapf 
poU  :c.  (f.  jatte).  I V w 

Javar  ober  javart,  s.  m.  (5Jfcrbeat|t)  ein 
(batf)  Jejjelgcfcbmur,  Äötbenaefduoar  ; 
javart  encorné , bte  Jjornburd)fHtfle.  ■ 
Javeau,  s.m.  ein  oom  @troni  jiifammen* 
gefebobener  Raufen 0anb  unb  0d)lam, 
ber  im i 5Iuf  eine  f leine  3nfcl  bil.et;  ein 
Muft  ; (pergl.  jiveik). 

Javclé,  ée.part.  et  adj.  in  Sdjmabcn  ge# 
leatl  avoines  javelées , T.  ^afer,  ber, 
ro&brenb  bem  er  in  ^cbtPûben  gelegen , 
febwarj  getoorben  ifh 
Javeier , 9.  a.  T.  baö  übgefcbnittene  ®e# 
treibe  in  ^cbmaben  legen,  b.  i.  eö  bep 
Jjanben  poU  auf  beit  Äcfer  legen,  bamit 
ti  troefne. 

JavéleuTyS.  m.  T.  einer, ber  ba«abgef<bnittc- 
ne  betreibe  in  @cbtPaöen  legt. 

Javeline,  s.f  nt.  «ne  2lrt  flctner  2Qurf- 
fpie^c  ober  halber  £an$en. 

Javelle,  s.f.  T.  rin  @cbtüaben,  eine  ^anb 
poU  (ober  eine  £age)  abgefdwittene*  ®c# 
treibe;  (f.  javeier;)  it  ein  9tei*bun&5 
ein  ^5unb  SKcifîg  ober  SHeiftgbolf;  prvcL 
eine  Stelle;  it.  ein  ®unb  burrcÄebm, 
ober  £atten , Pfahle,  58einpfA&lt  tc. ; 
it.  ein  fleiner  $nn  eine«  bluffe«  stpi* 
fdien  einer  im  Jluffe  lieaenben  3nW 
tmb  bem  £anbe  ; (peral.  javeau  -,)  un  baril 
tombé  en  javelle,  ein  JÄfcbett,  bcftU 
Rauben  au5  einanber  gefallen  ftnbP 
Javelot,  s m.  ein  SDurffpieG  ; it*  ein  îBurf# 
Pfeil;  it.  bie  ^cbieffcblônge;  ÿfcil- 
fchïange  ; ©toffcblange. 

Jauge,  s.f  ein  iôifterftûb;  (f.  jauger-,)  it.T . 
ein  «SJtögflab,  SOîe^UocP  ber  grumten* 
meißer;  it.  bei  Jugftoef  (>fta§ßab)  bec 
3tmmerleute;  it.  ba«  ©Ärtnerltnc al  ; 

( Gabler  ) ber  ©ebießring  ; <Prob<rring 
ober  «ßifkrringj  it.  ba«  «Otftcren  bep 

gaffer  (jaugeage);  ba«  gieben  (f.  jauger); 

it.  ba«  orbnungöm^gige  $taf,  mddjctf 
ein  ©cfafi  haben  foll  ; it.  ba«  Stfteren 
eine«  ©ebiffe«  ( aud)  jaugeage  ) ; faire  tat 
jauge,  ein  gafi  oiflcren  , eicbeh  ( f.  jau- 
ger); it.  absol.  etn  öfterer  ferm  ; deman- 
der nouvelle  jauge , um  neue  «ötfterung 
«nbaltcn;  être  de  jauge,  viftertfepuj  it. 
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geeicht  fepn;  bte  ©iche  (b.  t.  b«*  borge* 

fd&rtebene  (Dtafj  Gülten;  fumer  à vive  jauge, 

T.  reichlich  bungen  ; */.  ben  junger  tie r 
tn  bie  €rbc  fchlagen. 

Jaugeage  , s.m.  bû*  ^Oiftcrftt  î it.  ba*  ©tdicn; 
(f,  jauger;)  it.  bie  ©ebuhr  fût Da*  filie- 
ren unb  Ziehen;  bie  ©ichgebûhv;  (©  chifff.) 
f.  jauge* 

Jaugé,  ie  t part.  et  adj.  Ptflcrt,  gceid)t  îC. 
Jauger,  v.  a.  ($â  jTer)  oifîcten  ; (utib  trenn  bû* 
«Bifteren  bon  öbrigfeit*  wegen  gefehiebt:) 
eid)en  ; (f,  jauge  ;)  it.  T.  — un  navire  etc., 
ein  ©chiff  te.  au*mefîen  ; — une  pierre , 
bte  Breite  unb  auch  bie  £>icfe  eine* 
©teine*  ûbmeffen,  um  ju  wtffen',  ob  er 
hurchau*  oon  einerlei)  Æicfe  fet). 
Jaugeur,  s.  m.  ein  93ificrer;  it . ein  Sicher. 
Jaunâtre,  adj.  c . gelblich;  in*  ©elbe  fal- 
lend. 

Jaune,  adj.  c.  et  s.  m.  gelb;  bû*  ©elbe; 
bie  gelbe  ftarbe;  le  jaune  d'oeuf,  ber 
©perbotter;  ba*  ©elbe  rom  ©p;  jaune 
citron,  citronettgelb ; — doré,  golbgelb; 
faire  des  contes  jaunes,  prov . tl 

erjahlen.  • " 

Jaunet,x  m.  (tftnberfpraehe)  ein  jebe*  gelbe* 
Blùmdien;  it.nop.  ein  gelber  pfennig, 
b.  i.  ein  ©olbftùcfchen  ; it.  adj.  cor.  ftatt 
jaunâtre;  pain  jaunet,  05rob,  bß*  nicht 

ju  fdjwarj  unb  nicht  ju  weif  tft. 

Jaunir,  v.  a.  gelb  machen,  b.  t.  gelb  fär* 
ben;  gclbanfreûhen;  gelb  abfärben  te.; 
it.  v.  n.  gelb  werben. 

Jaunisse , s.J.  bie  ©elbfiicht;  wirb  auch  bon 
Oöäumen  gefagt,  beren  051âtter  oor  ber 
3eit  gelb  werben. 

Jaunisse ur  ,5.  m.  (gabier)  ber  ©elbmadjer; 
ein  Arbeiter;  ber  ben  SOteffingbrabt  gelb 
macht. 

Jayet , f.  jais , jaïet.  * 
je,  pronom  personnel  ber  er flen  tyerfon  ber 
^eitwôrter  (verbes)  im  Singulier , id) ; 
je  soussigné  reconnois  etc. ,'  ich  ©nbc*« 

unterfchrtebener  befettne  te. 

Jean, s-m.  3ohann;  3ohanne*; wig. £an*; 
(©piel)  f.  j*n;  it.  plais,  ein  .f?ahnrep; 
la  Saint  -J^an , ba*  3<>&amii6feü  ; ber 
3obanni*tag;  vuig.  3ohainit*;  33hanni  ; 
le  feu  de  Saint-Jean,  bû*  3ohrtn!ligfeuer  J 

ein  Jeuer,  bâti  man  aus  Aberglauben 
in  ber  «ftacbt  be*  3*>^ünniötaaeö  anjtiu» 
bet»  unb  bariiber  fpringt;  i’or  ire  dr  St. 
Jean  de  Jérusalem , ber  ^ohütwiteroröen  ; 
le  mal  de  St.  Jean,  pop.  bie  faUenbe 
©udjtî  aud)  Mo§  mal  de  Saint,  (fonff 
mal-caduc);  le iean-le-blanc,  ber  £erd)eit* 
geper  (fcerdjenfalf);  c’est  St.  J#*an  bout  he 
d’or , prov.  pop  er  if  ein  rechte^  0)lap» 
permaul  ; er  fann  nicht*  petfehweigeu  ; 

(f.  auch  mariage). 

Jeannin  Ober  jannin.  s.  m.plais.  finJ^ühntep. 
Jécoraire,  adj.c.  T.  jur  £eber  gehörig. 
Jectigation , s.f . T.  eine  unorbcntltdje  «nb 
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jitternbe  Bewegung  im  «Pul*,  welche 
anjeigt,  bap  Äonpulfionen  nahe  finb. 

Jectisse,  adj.f.  tenes  jectisse*,  T.  auöqegra«» 

bene  unb  anberOroohtn  geworfene  ©rbe; 
(f.  auch  rapporté). 

Jéhovah , t,  m.  (hebtäifch)  3chooah/  b*  û 
©ott. 

Jéjunum,  s.m.  (Anat.)  ber  îeerbarm  ober 
Der  leere  £arm. 

Jérémiade,  t.f.fam.  eine  3eremiabe;  (ein 
JUaglicb;)  ein  wimmernbe*  unb  anhal- 
tenbe*  ©ehflagen , womit  man  Anbern 
befchwerlich  fällt. 

Jésuite,  s.  m.  ritt  3efutt. 

Jésus,  s.  m.  3efu$ï  l’enfant  Jésus,  bötfÄtnb 
3efu*j  (bû*  3ff«S5ftnb;)  la  Compagnie 
de  Jésus,  bû  ©efellfchaft  3cf»  / b.  t.  bec 
3efutterorben. 

Jet,  s.  m.  ber  ®urf/  b.  f.  ba$  ®erfcn; 
it.  b.  u ber  JRaum/  ben  ein  geworfener 
Jtörper  burchflreid?t;  (©ießerep)  ber 
©u§,  b.  i.  ba*  ©iefen  ober  Abgiefen; 
it.  b.  t.  ber  Abguö  ; it.  (an  einem  ©ief- 
mobeU)  b.  i.  ber  Singuf;  bie  Deffttung, 
worein  man  gie(it;  (@tûefgie§.)  ber 
Singuftrichteri  bie  Singufirôhre;  it. 
bie  AuOrechmtng  ober  ba*  Rechnen  mit 
Sahlpfcnm'gen  / ober  aud)  mit  ber  ge- 
ocr  ; (©chifff.)  ber  AuOwurf  ber  fiSaare 
(ober  eine*  ifhetl*  ber  £abung)  au*  bem 
©chiff  in  bie  ©ee  j it.  ber  ©eptrag,  wel* 
djen  jeber  ©djifféintereffetit/  jttr  Srfe- 
Rung  ber  au*geworfenen  ftBaaren/  per* 
hàlrmfjmôpig  ju  tragen  perbunben  ift; 
it.  bie  ©chlittge  ober  ber  Meine  ©tricF 
um  ben  Jr>al*  eine*  »nfilfethÄter* , bec 
gehenft  werben  foU  ; (Ralfen.)  ber  $cf* 
fei  ober  SSurffeffcli  (2Bad)*$.)  (.jetée; 
it.  un  jet,  (un  jet  de  pierres,  de  darde 

etc.)  eine  SBurfmafchine  ber  Alten; 
armes  de  jet,  SQurfwatfen ; ©urfgc* 
weht/  §►  05.  Pfeile,  ©chleubern  ic.î 
l’arbre  étoit  éloigné  d‘un  bon  jet  de  pierre, 

ber  05aum  flanb  einen  guten  ©teinwuvf 
weit  Pen  Utl*  ab/  le  jet  des  bombes, 
ber  SBurf  ber  Q3omben;  ber  05ombrn* 
ffug;  it.  bie  Äunfl,  bie  Q5omben  auf 
Die  beflimmten  Orte  ju  werfen;  jet  d'eau 
ober  do  fontaine,  ein  5öaiTet|1rahl  ober 
fföafferfchufi  ; le  jet  du  sang,  bû*  Au** 
fprtçen  be*  051ute*;  H de  lumière,  ein 
£iditjlrahl  / ber  plohfidj  ’ auf  etwa* 
fährt;  jet  de  filet,  ber  Söurf  eine*  9le* 
pe*,  ba*  Au*werfen  eine*  Jifchergarn*; 
it.  ober  blog  le  jet,  ber  5ifd)$ug  ; acheter 
le  jet  de  filet,  bftt  20Utf  (b.  i.  fimmt* 
liehe,  in  ©inem  5Burf  aefangenc,  ^ifche) 
faufen;  jet  d’abeilles,  ober  Moi  irt»  ri» 
05iencnfd>warm  ; jet  d’arbr*  ober  de 
p’ante . ein  ©fhoî,  ein  3we iglein,  ©prof 
ober  ©pröflein  ber  »Bäume  unb  ber 
Ipfïanjcn;  jet  de  tuyau,  jet  de  canne, 

ohciMo§j«t»  rin  ©chuf  ober  ©lieb  an 
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einem  JJmlm  ober  «n  einem  Lofcr;  jet, 
qçf.  jlfttt  canne,  ein  fpanifcb  SXobt  ; une 
canne  d’un  seul  jet,  ein  fpûnifd)  Lobt 

mit  einem  ©cbuff,  b.  t.  ohne  Sibfaçj 

une  groupe  d’un  seul  jet,  eine  ©ruppf 
ton  binent  ©uff  î calculer  au  jet  et  à la 
plume,  mit  gablpfennigen  unb  mit  ber 
geber  (ober  auf  bem  papier)  auSrcch* 
tien;  jet  de  voiles,  bie  fantmtlichen  ©e* 
gel,  bas  ganje  ©egrtwerf  eincS©cbtff$; 

jet  d’une  draperie,  (gabier)  baS  Sôcrfeu 

(b.  i.  bie  attflanbige  Verkeilung  ber 
galten)  eines  ©ewattbeS;  jet  de  berce 
ober  de  berge,  ($öafferbau)  eine  Sinlin* 
be;  ein  ungefähr  örcp€Uen  breiter  5Ma$ 
rings  um  ben  ©antm  eines  ©eiebs  ber* 
nru ; jets  de  feu,  (£tiftfeuerwerf ) gon* 
tainen,  (bie,  wenn  fie  aufrecht  neben 
einanber  (leben,  gerbes  betfjen);  jet  d’eau 
mann , ein  qewiffcS  fonberbareS  ©ce* 
probuft,  bas  oennutblicb  «»  ^flaitjen* 
tbier  i(i» 

Jeté , *.  m.  T . ein  gewiffer  £an|fchritt. 

Jeté,  ée,  part.etadj.  geWPrfen  IC, 

jetée,  ».f.  ein  ^amm  uor  einem  £afcn; 
ii.  bie  längs  an  ber  ©eite  eines  S8egS 
aufgcfcbùttete  £aqctt  oon  ©teinen,  ÂieS, 
©anb  ic„  welche  §tir  $uSbefferung  bcS 
fcblimmen  5BegS  gebraucht  werben  fol* 
len;  (£icbtgiefier)  f.  plongée;  (‘ïôad )S$.) 
auch  jet,  ber  ©u6  ober  2lngu§;  bie  55e* 
gieffting  ber  ©achte  mit  bem  gcfchmolje« 
hen  SSBachS. 

jeter,  v.  a.  werfen  ; it.  wcgwcrfcn;  pon 
ftch  werfen;  it.  auSwerfen,  (j.  55.  du 

pus,  du  sang,  du  feu,  l’ancre,  Citer  / 

55lut,  geurr,  ben  Slnfcr  :c.)  ; it.  (ober 

— qch.  ober  qn.  dehors,)  bitiauS  wer* 
fen;  hinaus  fdjmeifjen;  heran»  treiben; 
auStreiben  k.  ; it.  hinein  werfen  ; it . 

binwerfen  IC.i  it.  absol.  flatt  calculer, 

rechnen;  (f.  jpt;>  it.  (V)aff:r  ic,)  eus* 
gieren;  auSfchûtten;  it.  (auch  absol.) 
tn  5®achs,  in  ©ppS  ic.  ûbnicfjcn;  burch 
®ic§en  abbilben;  (20ûchS$tcber)  f.  jetée; 
it.  absol.  (pon  VÄumen  unb  fpflanjcn) 
auSfd)lagem,  b.  i.  ÄnoSpcit  treiben; 
©proiïen  treiben;  berpor  fproffen;  it. 
Sßur&cl  fchlagcn  ober  treiben;  wurjeln; 
(oon  SQunben)  eitern;  (f.  gleich  an« 
fangS;  ) it.  v.  n.  (pon  dienen  ) fcbwir* 

men;  les  vents  nous  jetèrent  sur  la  côte, 

bie  Söinbe  trieben  uns  an  bie  Äuftej 

jeter  au  sort  etc.,  f,  sort;  — bas  un  édi- 
fice, ein  ©ebÄube  meberreifjen;  — bas 
les  armes,  bas  ©cwebr  auS  Unrnutb 
por  ftch  binwerfen;  auS  Unmuth  bas 
©ewebr  (Irecfen  ; ( ohne  btefen  Oleben* 
begriff  fügt  man  : mettre  bas  les  armes;  ) 

— parterre,  nieberwerfeit ; ju  55oben 
werfen,  fchlagen,  reifen  :c.;  it.  ber» 
unter  werfen  / abwerfen  (wie  5.  55.  bas 
3Pfcrb  beit  Leiter);  — de  l’argent  au 
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peuple , ©elb  unter  bas  Volf  werfen  $ 

— un  cri , laut  auffchrepen  ; ein  ©c» 
fchrep  erbeben  ; — (ober  publier  les  bans 
de  mariage,  f.  ban;  — sa  tête  ober  son 

bois,  (pou  £irfchen)  fein  ©eweib  ab« 
werfen;  — la  gourme,  ober  bloß  jeter, 
f,  gourme;  — des  troupes  dans  une  place, 

gruppen  in  eine,  pom  geinb  bebtob* 
te,  geflung  werfen;  — des  provision* 
etc.  dans  une  place,  Lebensrnittel  tn  eine 
ffcjlung,  welche  SKöngfl  baran  hat, 
hinein  bringen  ; — une  fille  dans  un 
couvent , eine  ©oebter  wiber  ihren  2Sil® 
len  ins  Äloflet  thun  ober  ffecfrn;  — 

quelqu’un  dans  un  grand  trouble,  jctnöltb 
tn  eine  grojie  Verwirrung  feijen;  — dans 
le  malheur,  ins  Unglücf  ffurjett;  Cf* 
ÖUCb  nasse;)  — les  fondemens,  f,  fon- 
dement ; — ses  idées  sur  le  papier  , feitlC 

©ebanfen  fluchtig  entwerfen  ; fie  &u 
papier  bringen;  — des  nombres,  3«h’ 
Icn  auSwerfen;  eine  ©umme  ausn>er» 
fen;  — une  somme,  ciné  ©umme  mit 
^ablpfennigen  entwerfen;  (f.  auch  jc*î) 

— une  parole,  f,  plMS.  lâcher;  — tane 

5 «rôle  au  hasard,  f.  hazard  unb  hazar- 
er;  — une  bride,  (©dmcibet)  Ctnert 
SHicgel  machen;  — une  draperie  , f.  dra- 
perie; — une  cierge,  eine  Söacbsferje 
giefjen. 

Se  Jeter,  v.  réjl.  fîdj  Wfrfen;  — aux  pieds 
de  quelqu’un,  fief)  jtl  jemanbfS  gttffctl 
werfen  ; ( einen  gufffali  por  einem 
thlin;)  (f,  auch  bras,  cou,  tête,  fri- 
perie , corps , partie  etc.  ; ) — le  visage 
contre  terre,  mit  bem  Slngcfîkte  JUC 
€rbe  fallen;  — sur  quelqu’un,  «ber  et* 

nen  herfaücn  ; ftch  auf  einen  loéff  urjen  ; 

— sur  quelque  chose,  fui)  Über  etWatf 

bermachen;  begierig  über  etwas  bctfal* 

!en  JC.;  la  terre  se  jette  ici  bien  avant 
dans  la  mer,  bas  £anb  erfrrecFt  ftch  hicc 
febr  weit  ins  CLeer;  se  jeter  dans  le 
p^rii , fleh  in  ©efabr  flörien  ; — dans 
un  lieu,  fïcb  in  einen  Ort  hinein  werfen; 
itt  einen  Ort  hinein  bringen;  — dans 
les  lettres,  (ntcift  iron 0 auf  einmabl  ben 
€ntfchlu§  faffen,  ;u  ftubteren.  Fig.  et 
Prov.  (eine  VJenge  ffgurltcher  u.  fprich* 
wörtlicher  Lebensarten  flehen  fdticfli* 
eher  als  bwr  unter  folg,  unb  anbern 

Wörtern:  perre,  jardin,  tête,  corps, 
yeux,  (oeil,)  coup  d’oeil,  plomb,  os,  plume, 
froc,  ortie,  cognée, manche, chien, fenêtre, 
feu,  venin,  coton,  division,  gourme, 
larme,  moule  etc. 

Jeton,  *.  m.  ein  Lecbcnpfcnnig  ober  3ahl* 
pfennig  ; — d*or  etc. , ein  golbener  ic, 
©chaupfennig  ; it.  jeton , ein  junget 
Vienenfcfc warnt  ; (©chriftqiefcr  ) eine 
&rt  Söinfelbafen. 

j Jetonnier,  s.m.iron.  eilt  UlinÜÇeS  ^Oittglieb 

einer  gclthrtcn  ©efeüfchaft,  einer  3lfabc*> 
1 mie. 
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mie  / eine*  ÄoUegium*  te,;  (ctflentltc^  : 
einet,  Der  nur  um  Dct  jetons  nullen , Die 
bep  jcber  ©thung  au*getb*ilt  roerDen, 
fid)  cuifinöct  >. 

Jeu,  um,  Da*  ©ptcl;  iu  D,  i.  Da*  ©pie* 
Un  ; it.  D.  i.  Die  2lrt  unD  SBeife , wie 
man  fpielt;  ober,  Die  $cfd)atfenbeit 
eine*  ©piel*;  aud),  Die  21rt  unD  SBafc, 
auf  einem  3nftrumenteju  fpiclen,  ober, 
roie  ein  ©djaufpieler  feine  SXolie  fpielt, 
(Die  Slftion);  aud) , Die  $lrt  unD  Stßeife, 
ÀU  fechten;  iu  ggf.  Der  ©aç  ober  (£in- 
faij  im  ©picl;  Der  ©pielfaç;  it.  ggf. 
Der  ©piclplaç,  Da*  ©pielbau*  2c.;  it. 
jeux , pl.  6ffentüd)e  ©chaufpicle,  inf.  Der 
Sitten,  ober  nad)  'ÄvtDcr  alten;  ©picle; 
i/.j-u,  ein  Orgeljug  ; einOrgelregifter; 
(sföechanif , <8aufunft)  Der  (Spielraum 
ober  Die  Jlucht,  D.  ü Der  jur  frepen 
95eroegungcineö  ©tuefögebörige  SXaum; 
it.  Diefrepe,  ungcbinDcrtc  iöeiocgiinq  ei- 
ne* (Brief*,  mittelft  Der  Jludtt  ober 
De*  ©piclraumö;  OSaUi).)  Da*  ©piel, 
D.  i.  einer  pon  Den  &betlcn  einer 
partie;  (poct.)  les  Jeux,  Die  (Götter  Der 
©pielc  unD  ©chcrje , als  ©cfÄ&rtcn  Der 
£icbeôqôttcr;  it,  fig.  Da*  fcherjenDe, 
fpielenDe,  muntere,  froblid)e Sßcfen  Der 
3ugcnD,  inf.  rooblgebtlDetcr  Jrauen- 
gtinmcr;  i'-fig.  jeu.  Die  SlrtimD  SKJeife, 
fief)  ftit  betraqeit;  «c.  (©piel)  ©d>erj, 
©paft,  Äurjroeil,  fcuftbarfeit,  luftiger 
3citpevtreib , £Anbeleu , tyoften  :c.  j it. 
D.  i.  ein  heimliche*  «öorljabcn  ; it.  eine 
geheime  UntcrbanDlung;  ein  heimliche* 
©erftinDnifi;  cm  angelegter  JpanDel; 
it.  ein  penpirrter  ober  berDvieftlicher 
J>anDel  ; iu  b.  i.  eine  leichte  (Bache; 
it.  le  jeu  des  cartes,  Dü*  .ftarteilfpicl  ; 
des  jeux  de  cartes , Äartcnfpicle  i un 
jeu  de  cartes,  ein  ©piel  harten;  jeux 
de  hazard,  ©lücf*fpicle;  — d’adresse, 
©efdiicf lichfeitöfpiele  ; tfunftfpicle;  — 
derenvi,  ©piele,  roobep  inan  etnauber 
iiberbietbet;  — d’esprit,  ©piele,  tpeU 
che  9)acbfmneii  erfotbern  ; «V.  acipiftc 
unfchulbtge , rniçige  ©efcUfd)aft*fpiele  ; 
un  jeu  d’esprit,  cm  ©piel  De*  SDilJfÖ; 
ein  fîmirctcher  ©cberj  ; jeux  de  com- 
me.ee,  Äominer$fptcle,  D.  t.  wobei)  e* 
' auf  ©efchtef  lichfeit  unD  ©lief  anfomnit; 
jeux  de  prix,  $ret*fpide ; 6tfcntlid)c 
©piete,  wobei)  greife  au*artbeilt  wer» 
Den  ; jeu  de  main , etn  .f>aitbefpiel  ; metft 
rin  grober  ©paft  mit  Den  £ÄnDen;  it. 
— demains,  Dns  Jacfeln  mit  Den  £in* 
Den;  pin  unnotbüe*  .piu*  unD  J^erfah* 
ren  mit  Den  .v?Anbcn , j.  35.  eine*  ©ebau- 
fpidrr*;  — de  m>>ts  ober  de  parois, 
Cin  îOortfpiel  ; j*  ux  de  U nature,  ^atuv- 
fl'u’l  , b.  t.  naturlidw  Äorper,  Die  eine 
fufAlltqe  2lehnlid)fctt  mit  anbern  .ftör* 
Peru  haben , wie  $ ♦ 35.  Dir  &entritcn  k, 
J • Z. 
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un  jeu  public,  ein  öffentliche  *©ptelbau*  ; 

— de  paumes , ein  iöüUbau* ; — de  boule, 
de  mail,  cin  Äcgclplafj;  eine  »Dtailbohn; 

— de  théâtre , oie  ftumme  Slftion , Die 
meift  in  dienen  unD  ©eberben  beftebt; 

— de  la  pique  etc..  Die  2Crt  UllD  SÖClfe, 
mit  Der  <picfe  tc.  ju  ercrcieren;  un  jeu 
de  flûte , ein  Jl&tenregifter;  <f.  auef) 
anche;  plein -jeu;)  jeu  de  tief,  (JUt.  ) 
f.  se  jouer  de  son  fiif , unter  tr  jouer  ; 
jeu  d’eau,  ein  fïguvierte*  Jtunftipaftcr* 
fpiel;  le  jtu  d’une  mm'*.  Da*  ©pringeit 
einer  >0îine , unb  Die  ©irfung,  bte  fie 

tbut;  de  l’argent  pour  le  jeu,  @picl» 
gclb;  mettre  en  jeu,  cinfeÇen;  dioit  du 
jeu,  f,  droit-,  couper  le  jeu,  f,  couper; 
tenir  jeu  ODcr  le  jeu,  fortfpielcn  i tenir 
jtu  à qn.,  Da*  ©Piet  mit  einem  au*- 
halten  ; tenir  le  jeu  de  qn.  , fur  \t* 
inanb  fpielen;  tenir  le  jeu,  ggf.  ftatt 
tenir  U banque  ; tenir  unjeu  , ein  ©piel» 
hau*  halten;  être  à deux  jeux,  einan* 
ber  im  ©piel  gleid)  fepn  ; cinanber 
nicht*  porgeben;  parier  sur  le  jeu,  in* 
©ptcl  reben  ; prendre  queielle  sur  le  jeu, 

bepm  ©piel  ©treit  anfangen;  avoir  le 

jeu  serré,  f,  serré;  il  a tout  le  jeu,  et 

hat  Die  beften  harten  allejcit  in  bet 
jpattb;  avoir  ober  porter  beau  j^u,  eilt 
gute*  ©piel  hüben;  il  m’est  venu  beau 
jeu,  ich  habe  gute  harten  gefauft;  il 
lui  est  rentré  beau  jeu,  er  hat  gute 
harten  befommen;  il  n’a  point  de  jeu, 
er  hat  lauter  fchlechte  harten;  jouet 
gros  jeu,  bod)  fpielen  i jouer  À petit  jeu, 
llicbng  fpielen  ; VOUS  n’éies  P«  à votre 
jeu,  geben  ©ic  boeb  befterauf^hf  ©piel 
Sicht  i jouer  bon  jeu  bon  argent,  crtlft- 
lid)  unD  um  baar  ©elD  fpielen;  cette 
porte  a trop  de  jeu,  Diefe  £bure  hat  §tt 
Pieljlucht  ober  ©ptclraum;  le  j«-u  d’un 
ressort.  Die  frftje  ober  leichte  S5en?egung 
einer  ©tablfebcr;  il  y a du  jeu  dans 
cette  composition , (^tabler)  bie  ©egen* 
ftânbe  in  biefern  ©emiblbe  :c.  fd)cineit 
fïd)  glcichfam  ju  beroegen , (tnbcm  bec 
jîûnftler  ben  jur  £eichtiafeit  ber  ^eme* 
qung  erforberltchcn  ÎHaura  jwifehen  ben 
jiguren  gelaftcn  bat);  donner  le  jeu  ii 
l’autour,  T. Dem  jjjabicht  frepe*  ©piel  laf* 
feit  / feinem  SXanbe  Die  Jebern  au*su* 
rupfen.  Fig.  et  Prov.  être  i deux  jeux  , 
einanber  geroachfcu  fepn  ; vulg.  einanbtr 
nidit*  fchulbig  bleiben;  il  a beau  jeu. 
Ober  il  a jeu  sûr,  ober  il  joue  à jeu  sûr  etc. 
f,  beau  ; faire  bonne  mine  à mauvais 
j-  u , f,  mine  ; ils  se  sont  battus  bon 
jmj  bon  argent,  pop.  fîe  haben  fïdt  tapfer 
miteinanDer  berumgetummelt;  on  lui  a 
fair  son  procès  bon  jeu  bon  argent,  mûll 

hat  ihm  furj  unb  aut  Den  'ÎJroictJ  ge- 
macht; (f.  auch  argent;)  être  cocu  de 
bon  jeu,  cin  Çribûbrucr»  fcpn;  de  Ion 
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; jeu  ofcfr  de  franc  jeu,  (adv.)  O^ltC  £ifï; 

ohne  iöetrug;  ehrlich  nnb  reblicb;  il 

joue  bien  son  jeu , fï  tVCtß  fCÎHC  ftoUc 
gut  jtt  fptclcn ; c’est  son  jeu,  cr  macht 
è#  immer  fo;  cö  ifl  feine  2lrt  fo; 
hierin  ift  er  recht  geübt;  il  ne  le  uisoi» 
que  par  jtu.  er  fagte  e#  im  0cbcrjc; 
er  wollte  mir  bamit  fpaffen;  prendre 
une  chose  i jeu , CtWO#  fur  0d)Cr§  Ollf* 
nehmen  ; cela  passe  le  je u,  cela  est  plus 
fort  que  jeu , Da#  t|i  feilt  ©CÎjCrj  ïïltf)X  î 
ba#  ifl  ju  grob  gefdterjt;  ce  n’est  pas 
un  jeu  d’enfant , Ober  ce  n’est  pas  jeu 
d’enfant,  ba#  ifl  Mn  Jfinbcrfpiel  ; c’est 
le  vieux  jeu,  on  n’en  rit  plus,  ba#  ifl 
ber  alte  0paß,  man  lacht  nicht  mehr 
bfltuber  > je  cais  (je  connois)  son  jru , 

ich  fenne  fein  0pirl  ; ich  weiß , me  er*# 
ju  machen  pflegt;  c'est  tm  j«-u  joué,  ba# 
ifl  ein  abgelegter  (ober  angelegter,  ein 
abgefarteter)  jfxtitbel  ; couvrir  (ober  ca- 
cher) son  jeu  (ober  sa  marche),  fein 
haben  verbergen;  mettre  qn.  à jeu,  ei« 
«en  mit  in#  0pfel  mengen  ober  lichen; 
ihn  mit  in  einen  Jpanbcl  vermitteln; 
il  joue  un  jeu  à se  pendre , Ober  11  jduc 
«gros  jeu,  bau  ifl  (in  mißliche#,  ein  fehr 
gewagte#  0ptflî  tirer  ober  retirer  son 
épingle  du  jeu,  feinen  Äopf  cm#  ber 
0chlingc  îieben;  à beau  jeu,  beau  re- 
tour, f,  beau;  vous  allez  voir  beau  jeu, 

gebt  nur  2lcht,  me  man  euch  (ober 
ihm  te.)  mitfpifleit  wirb;  iu  0tf  mer* 
ben  feben  ,•  wa#  fur  ein  £ürm  (vulg. 
©peftafel)  barau#  entflohen  tvirb;  * 
tout  venant  beau  jeu,  f,  venant;  Ce  n’est 
qu’un  jeu  pour  loi,  bn#  ifl  fur  ihn  nur 
0pie(wert } ba#  ifl  was  £cichtcd  fur  ihn; 
ba#  ifl  ihm  eine  ûîlcinigfeit;  l«  jeu  n. 
vaut  pas  la  chandelle,  f.  chandelle;  (f.  auch 
parole  ). 

Jeudi , s.m.  ber  S)or,ncr$tag;  le  jeudi  gras, 
ber  lefjtc  £onncr#tûg  vor  ^ailnachten  ; 
jeudi  saint,  cher  jeudi  absolu,  ber  grûne 
'Donnerstage 

à Jertn , ober  i coeur  jeûn , adv.  nüchtern  ; 
mit  nüchternem  hïïagcn. 

Jeûne , s.m.  bt C Jaflcit;  Jaflcn;  un 
jour  de  jeune,  ober  bloß  un  jeûne,  ein 
Safttag»  il  «t  jeune  aujourd’hui;  e#  ifl 
heute  ein  ^aßtag  ; rompre  son  jeûn,  bie 
gajkn  brechen;  il  a bien  fait  dés  jeûne? 
qui  n’étoient  pas  de  commandement,  er 

• hat  oft  tviber  feilten  $©iücn  fallen  (b.  t. 
hungern)  muffen;  vulg.  cr  hat  oft  nicht# 
ju  beißen  uub  ju  brechen  gehabt;  (f.  auch 

morceau  ). 

Jeune,  adi.e.  jung;  it.  ççf.  (juttg ,)  filt« 

bifch  ; lüppifdt;  Icichtfinnig;  unbefwt« 
nen  ; it.  fig.  frifch  uub  munter , wie 
bic  3ugcnb ; jugenblich;  (wirb  auch 
von  jûvbcit  gefagt;)  dans  mon  jeune 
âge,  dans  mon  jeune  temps,  ;n  meiner 


5«genb;  le  jeune,  la  jeûné,  ç<?/.  ftatt 
cadet , cadette , ber  jüngere  QSrubcr,  bic 
jüngere  0chwefter.  Fig.  il  aura  toujours 
l’esprit  jeune , btf  tOluntCCfClt  bC#  0Cifte# 
tvirb  er  nie  verlieren;  fl  a encore  le  goût 
jeune,  er  hat  noch  einen  jugenbl täten 
OefchmacP,  (fügt  man  von  einem  bejahr- 
ten (Oîanne,  ber  noch  gern  an  Den  £uß- 
barfetteit  ber  3ngenb  £beil  nimmt);  fl 

a encore  la  barbe  bien  jeune , et  ifl  nodj 

jtemltcl)  jung , b.  i.  finbtfât , lüpptfch  ; 

(f,  barbe;)  c’est  un  tour  de  jeune  homme, 

ba#  ifl  ein  3ugenfcftteid)* 

Jeunement,  adv.  (3Agcr)  erfl  vorfurjem; 
neulich  ; un  cerf  de  dix  cors  jeunement , 
ein  #irfdt,  ber  fürjlidt  erft  ein  ©ehôrtt 
von  io€nbcn  befonimen  hat,  b.  û ein 
fedjüjihriger  ijirfch. 
jeûner,  v.  n.  fallen;  U . (rafteit/)  fehr  we- 
nig effett;  gar  nicht#  effen;  — au  pain 
et  à l’eau,  bep  ©affer  itnb  QSrob  faften; 
nidtt#  al#  ffîaffer  unb  iBrob  ju  ffd)  neh- 
men ; — à leu  et  à sang , ober  pop . — 
à fer  émoulu,  prov.  btC  {JûftCU  fc^r  ftrcttg 
halten. 

Jeunesse,  s.f.  bie  3ugcJlbî  it.  (3ugenb  ,) 
bie  jungen  £eute;  it.  çcf.  jugcnïtliche 
^herhetten;  3nacnb(ltcjd)f  ; se  corriger 
des  lautes  de  sa  jeunes*®,  bie  3ugctlb- 
fehler  oblegen;  vulg.  ftd)  bte  borner 
ablaufen;  C’est  une  jeunesse  qu’il  faut 
lui  pardonner,  ntanmtiß  ihm  biefen  3«* 
gcnbjlveid)  verjeiheu  ; il  y a un  peu  de 
jeunesse  en  cela,  ba  lÄUft  CttPO#  3U9cnô- 
lidte#  mit  tinter.  Fig.  et  Prov.  la  jeu- 
nesse du  monde,  crfle  Sllter  ber 

5©clt;  — revient  de  loin,  f.  loin;  — 
est  foi  te  i passer,  3uamb  hût  feine 
£ugcnb;  il  faut  que  jeunesse  se  passe, 

bte  3ugenb  muß  ati#tobcn;  bic  3u9«tb 
will  aetobt  (will  gcra#t)  haben  ; in  ber 
3ugenb  begeht  man  Piele  £horhfitfti; 

si  jeunesse  savoit  et  vieillesse  pouvo't , î>eit 

jungen  £eutcn  fehlt  e#  ait  Erfahrung/ 
unb  ben  Slltcn  an  Triften. 

Jeunet,  ette,  adj. fam.  feht  jllttg* 

Jeuneur,  s.  m.  eusc,  s.f.  grand  jeûneur, 
grande  je ûm use,  ein  aroffer  eine 

sjfcann#*  ober  Sfficiböperfoit/  bie  pielauf# 
jajlenh&ït;  bic  fehr  oft  foflctî  it • jeû- 
neur, (20tût.)  ßdtt  jéjunum. 

Jeu-parti,  s.  m.  (0dflfft.)  faire  — llltl  btC 
gerid)tlid>e  Aufhebung  bc#  0ocictüt#* 
foutratteöanfuchen,  unb  verlangen/  baß 
bie  biöherigc  gemeittfchaftlidje  j>anb(ung 
bemjenigett  àUeiit  jugefprocheit  werben 
foU,  ber  bett  Slnbcrn  bie  bcjlcn  ^ebiit* 
gungeit  machen  wirb» 

Joaillerie,  s.f  bie  3ntt>tfier^fun^ > **• 
3utvclenhanbel. 

Joaillier,  s.m.  cin3nwcltcv;  it»  f in 
lenl;i\nblcr  (marchand-joaillier). 


Joai  Join~ 


Join 


Joaiinére,  s. /.tint  Sumelterinn;  3UTOC- 

• lenbÂnblerinn;  Die  $rau  cinés  Jurce* 
ïenbÂnblerS/  ober  bie  mit  3uroclen 

* Ifttibdt*  .v-ï.'.-r' 

Jobeiin,  t.  m.iron.pop.  ein  gebulbtger Jpapn- 
t nj;  (eût  gebulbfgcr  £iob;)  ûberb»  fin 
çftcnfch  mit  JfûobSgebulb. 

Jobet,  s.  m.  ( Jf?iôbd)Cn;)  iron.  pop,  ftatt 
nigaud.  +*'  ' 

Jocondite,  s f.ol.  b.  I»  joie,  allégresse. 
Jocrisse,  s.  m.  injur.  pop.  fin  tinf&fttgcr 

£ropf;  fin  (EinfaltSpinfel  ; vuig . ©chôps; 
©umpel;  it.  einer , ber  ftch  in  ber  £au£* 
haltung  mit  Älrimgf eiten  abgiebt,  bic 
fonft  nur  ben  Reibern  jufommen;  ein 
$opfgucfer;  vuig.  ein  <£rbfen$Ä&lerj  pon 
einem  folchen  fagt  man  aud>  : ccst  un 
jocrisse  qui  mène  les  poules  pisser. 

Jodelet,  s.m.pop.  ein ÿojfcnretfjer ; ^tcfeï* 
h&ring;  ©pafjpogcl;  (fin  3bbfl), 

Jouu,  Joieux  etc.  f.  Joyau  etc. 

Joie , S.f.  bif  Jreubc  ; des  cris  de  joie,  ein 
(ba$)  ftreubcnqefdnrcb  î feu  de  joie,  ein 
(baö)$reubenfetier;  miede  joie,  ein (bas) 

rubenmibeben  i elle  fait  toute  ma  joie, 
ifl  meine  etnjtge  Jreube;  il  est  à la 

joie , ober  il  est  dans  la  joie  de  son  copur, 

fam  crifl  recht  pon  Jj)er jeu  pcrgntigt, 
ober  aufgeräumt. 

Joignant,  ante,  adj.  fo  ttabf  baron  ÜC- 
genb,  baß  eS  anfiößt,  ober  bie  ©acht 
* berührt;  anßoäenb;  sa  maison  est  joi- 
gnante à la  mienne,  fein  J^au6  liegt 
' neben  bon  meinigenf  eS  floßt  an  bas 
metnige. 

Joignant , prép.  gleid)  barneben  ; btcht  ba* 
bet) ; garni  nahe  baron;  je  demeure  tout 
. joignant  sa  maison,  td)  roobne  ganj  nahe 
(ober  junÂchfl)  an  feinem  Jpaufe. 

Joindre , v.  a irr . (deux  choses , ober  joindre 
une  chose  i ober  avec  une  autre , ) ftufam* 

menfugen,  b.  t.  §ufammenleqcn,«fePen. 
k‘#fUflen,  -ftofjen,  -fdmniben;  • flatn* 
« «lern , »leimen,  »nàhen  te.;  */.  ( §u- 
fammenfügen , ) eine  ©ad)c  ber  cnbern 
bintufûgen  ober  &tn$uf«fcen;  betrügen  ; 
beplegen;  bepfdjcn;  anfchließen  te.;  it. 
jibcp  ©adjen  mit  einanber  bcrbiitbcn 
' ober  bereinigen  ; it.  *>•  n.'  genau  an  eine 
anbere  ©ad)c  paffen  ober  anfd>iteßen; 
genau  (an  einanber)  fchltcßcit;  genau 
$ufammcn  paffen;  auf  einanber  ober  in 
einanber  paffen;  joindre  ks  mains,  bie 
J^inbe  falten  ; cette  rivière  joint  ses  eaux 
à cales  du  Rhin,  biefer  ftluß  bereinigt 
fid)  mit  bem  rç.bcin;  er  fallt  in  ben 
SXljcin  ; joigne  vos  voe’ix  aux  ( ober  avec 
les)  mien«,  bereinigen  ©te  3bte  9Bûn« 
fche  (3br  ©cbet)  mit  ben  (mit  bem)  meû 
nigen;  joignez  à c«la  etc.,  htetu  tommt 
noch  te.;  joindre  qn.,  jentanb  erreichen 
ober  einholen;  ir.  einem  bekommen; 
einem  fo  nahe  fommen,  baß  matt  mit 
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ihm  fprechen  famt;  it.  fleh  tvlcbfr  ju 
einem  hinbegeben  ; mieber  au  einem 
btnge&en;  joindre  i’armee,  jur  Sirmee 
fU'fjcit;  ces  fenêtres  ne  jo  gnent  pas  bien, 

biefe  geniler  fchließen  nicht  recht.  Se 
joindre,  v.  rrjl.  ftcf>  roomit  berbinbcrt 
ober  bereinigen;  fid)  binjiifftgcn  tc.  ; 
böju  treten;  betreten;  baju  flogen; 
iu  v.  r&c.  fidj  mit  einanber  berbtubeit 
ober  bereinigen;  fid)  jufammengefellen; 
jufammentreten  tc.;  it.  einanber  trgenb- 
n>o  antreffen;  bon  ungefähr  jufammen- 
fommen;  jufammenflopen;  (b.  ©adjen) 
fiel)  jufammenfügen  ; fid)  an  einanber 
fügen;  an  einanber  reidjen;  jufammen- 
flofen;  sufammenfommen;  jufammen» 
treffen  tc. 

Joint,  Jointe,  part,  et  adj.  $ufammeng*fugt; 
Sufammengebracht;  bctbunben  :c.  ; joint 

que,  conj.  (jtir.)  flätt ajoutez  que , outre 

que,  bieju  fommt  noch,  ban  te.;  rooju 
noch  hiefeö  tommt;  uberbief;  tc. 

Joint,  s.  m.  ein  (baö)  ©clcnf  am  Äorpcr 
ber  ÇDtenfchcn  unb  îrhiere;  (auch  arti- 
culation, jointure;)  it.  bie  ö.  t* 

ber  jOrt,  mo  ütoep  Ä6rrer  jitfammen* 
gefügt  finb;  ober,  ber  Staum  jtbifdjen 
jufamengefeljten  ©teinen,  ©retern,  nibk 
fd)eit  auf  einanber  befefligten  ©affen  tc.  ; 
joint  de  l’épaule,  bû0  Stchfelgelenf  ; joints 
montans,  (fenfrecht)  flehcnbc  ^ugen; 
— perdus,  bliiibcjugen;  ruhenbe(b.i. 
horizontale  Jtigen;  — feuiiiés,  über- 
aeplattete  Sugen,  ba  ein  ©tein  über 
ben  anbern , burch  einen  €infdjnitt  auf 
bie  halbe  ©teinbiefe,  gebt;  — gras, 
ftumpfroinfclige  {Çugett;  — magres, 
fplßtbinfcliqc  ^ugetr;  joindre  à plat  joint, 
{X tfebfer)  eine  iîcimmge  machen , (b.  i. 
ohne  9îut&  unb  ÿcber,  bloß  burch  £cim- 
Ztbingen  ). 

Joint? , s.f.  T.  ber  (bte)  ftcjfcl  am  ^Jfcrbe- 
fuß;  ( flfltt  paturon  ). 

Joînré,  ée,  adj.  T.  cheval  long-  ou  eourt- 
jointé,  ein  lang  ober  fuvj  gefeffeltetf 
<lJferbî  (bergl.  paturon). 

Jointée , s.  f.  eine  hoppelte  hoble  £ûitb  bott  ; 
vu/g-  eine  ©âfpe. 

Jointif,  ive,  adj.  lattes  jointives,  T £ûtten, 

bte  fo  nah  an  einanber  genaaclt  finb,  baß 
fie  fief)  ber  £Änge  nadj  berühren,  |.  ©. 
bet)  ©pp3becfen  te. 

Jointoyer  obft  Jointer,  v.  a.  T.  bie  ^UgCU 

jîbifdjcn  ben  ©teinen  berflreicheit. 

Jointure,  s.f.  fin  (bûô)  ©flenf;  ((.joint;) 
(«Oifchan  îc.)  eineguge,  îtaht,  batf 
©charmer  tc.;  (Cahier)  bie  ©egliebe- 
rung;  (f.  emmanchement;)  bie  93:rbin* 
bung  jmcoer  oerfehiebeuer  ©lieber  einer 
fttgur;  (an  Otôbren)  ber  îôcchfel.  Fig. 
pop.  trouver  U jointure,  b.  é ©flenf  tref- 
fen; baö  ^ing  am  rechten  Cr:  angrei* 
feit  ; il  n’a  point  de  jointu»  es  dans  l'esprit , 
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7*4  Joli  Jonc 

matt  &at  aïït  s&îû&e,  ihm  etwa«  tefirrif* 
ltd>  ju  machen  îc. 

Joti,  ic,  adj.  bubfd>,  artig,  nieblicb \ (wirb 
auch  iron.  gefagt  ;)  it*  t.m.  ba$  Jpubfche; 
baä  Artige;  baë  liebliche, 

joiict , eftc , adj.  fam.  jiemlicb  artig  ; jicm* 
lief)  bûbfcb. 

Joliment , adv.  bubfch  ï artig  ÎC. 

Joli vet^s , s.f.piur.  allerle»  artige  Älfi* 
titgfeiteti , bic  mehr  jum  gieratb,  at$ 
jum  notbwcnbtgcn  ©ebrauebe  bienen; 
it.  artige  natoe  einfàfle  unb  ReDenô* 
arten,  i>te  man  biéroeilcn  »onÄtnbern 
fcort;  artige  £tnî>cmnfàUcj  tfinbet» 
• fpa&, 

Johvette , s.f.  T.  eine  rot&e  mit  $feif<b* 
farbe  gemîfcf>tc  2lnemonen-«lume. 

Jombarbe , s.f.  pop.  eine  große  Slrt  ftloten 
mit  brep  £$dbern;  (fon#  flute  de  tara 
bouun). 

Jonc,  s , m.  T.  bie  «infe;  it.  eintfugtlring; 
ein  Fingerring,  ber  feinen  ©teinfajùn 
bat,  fotibern  entweber  ganj  glatt,  ober 
ringö  «mber  imt  Steinen  bcfefct  itf; 
s — mann,  bie  SOteerbinfe;  — otioram 
ober  odoriférant,  bet  offteinefle  ÆalrauS; 
bie  wahre  2lcFetrourj  ; it.  baâ  jfameel. 
beu;  — fleuri,  bie  «lumenbinfc;  blu» 
fienbe  «infe;  Sôafîemole  k.î  il  est 
droit  comme  un  jonc , prov.  tX  tjt  gCfab 

(gewacbfen)  wie  eine  «infe, 

Jonchaie,  s.f.  ein  Ort,  wo  »ie(  «infen 
wadjfen;  (»ergl.  Jonchère). 

Jonchée,  s.f  aüerleç  ©ratf,  «lumen  unb 
gweiac,  jum  $u$fcbmuc?en  unb  «c* 
freuen  ber  ©trafic«,  Kirchen  îc.  ; 
©treublumcn;  if * ein  iforbeben  »0Ö 
f (einer  £àfe;  it-  (<ie  crème,)  eût  SRabm* 
fÄscben;  it.  T.  aüerlctj  ©eftràucbe  unb 
£aub,  fo  man  in«  «ffiatîcr  legt,  bamit 
ftcb  bte  gifcfîc  babc»  aufbalten  follen  ; 

fane  des  jonchées  de  fleurs,  de  palmes  etc., 

«lumen,  ^almen  îc,  auf  ben  SScg 
fheuen;  à jonchées,  adv.  ol.  mcbttcbi 
gnnjc  JpÂnbc  »oU  îc* 

Jonché,  ée,  part,  et  adj.  bcflcf Ut  ÎC. 

Joncher,  v.  a.  ( bet)  gCWiffeit  ftcflcn  Ullb 
Fercrlicbtcite»)  ben  «oben,  ben  SBeg, 
bic  ©tragen  :c,  mit@ra$,  «lumen,  £aub 
unb  gwctgcn  beftreuen;  (wèrtlicb:  mit 
«infen  [joncs]  betreuen;)  la  campagne 
fut  jonchée  de  morts,  fig.  bfl$  «Jelb  Wût 

mit  geidten  bebetft, 

jonchère,  s.f.  eine  Stet  fcbwintmenbe  3nfrf 
t>on  «infeu, 

Jorttherie , s.f.  ol.  b.  i.  jonglerie,  tromperie. 

Jonchets,  s.  m.pi.  ein  (ba$)  iÇinbetfpiel  mit 
f leinen  febr  bùnn  gefchmhtcn  ©tâbcben, 
(cbcmabft  mit  fleinen  «infen,  joncs)  ^ 
it.  biefc  bûunen  Sjh\ jcbeu  ober  ©tâbcben 
fclbft. 

Jonction,  s.  f.  bic  Bereinigung , J*  «* 
jwcçcr  glüffejc,}  (ba$  ^utarowenfioßen) 


Jong  Joue 

* jwetjet  Armeen  $ (jur.)  bie  Bereinigung , 
Beretnbarung  jweçer  «KecbtSfacben , 

(d’une  cause  à une  autre  etc.) 

Jongler , v.  n.  ©ouficrpoffcn  machen;  ©au* 
feie»  treiben. 

Jonglerie,  s.f.  ol.  aHetleç  ©aufelwerf  ober 
©ûufeïpoffcn  ; bie  £afd>enfpielereo. 

Jongleur,  s.  m.  (ol.  «ne  2lrt  £ieberfp*f(et 

in  ^ranfreiebî)  it - ein  ©auf  1er;  ÿof» 
fenreiger;  îafcbenfpieler;  iuf.  bie  »or* 
geblidien  tauberer  be»  ben  Silben  itt 
Stmcrifa. 

Jonque , s.  /.  fine  3unfe  ; eine  ttwat 
plumpe  Sfrt  ebineftfeber  unb  tfinMfâe v 
Safcrjeuge. 

jonquille,  s.f.  bie  Songuittci  eine  Slrt 
ütarcifTen.  . 

Jonte,  f.  Junte, 

Jotte  hs.f.  prvci.  (latt  bette , ber  ÇRangolbj. 
ù.pi.  T.  bie  bepben  ©eiten  beö  Sßorbn- 
tbeiW  eines  ©diitfS. 

Juuailler,  v.  nfam.  ni(f)t  b»<b/  f»nbcm  HUt 
jum  3*it»ertreib  fpielen. 

Jouaillerie  , Jouai  lier , f.  Joaillerie  etc. 

Jouant,  ante,  adj.  ol.  ber  (bic)  gern  fptelt; 
cette  femme  a l’ame  jouante , btefe  Statt 
bat  einen  ©pielgeift. 

Joubarbe,  s.  f bie  JbauSmurj  ; bas  J^auS- 
laub;  iDonnerfraut;  ber  ^onnerbart; 

— aquatique,  2S«fîetbonnerbûrt ; 

ferbitter. 

Joue,  s.f.  ber  «aefen  ober  bte  «aefe; 
(imeblern  ®tpl)  bie  ©ange;  it.  les 
joues,  bte  «aefen  eincé  <pferbcÿ;  (9lr- 
tiü.)  bie  «aefen;  bie  ©cbartenwiube, 
b.  t,  bie  jwe»  iimerit  ©eiten  ber  @cbie§- 
fdiarten  auf  einer  «atterie;  («aübauß) 
bie  jwc»  ©citenmaucrn  ; joues  cousues, 
(f,  cousu;)  donner  sur  ia  joue,  ober 
couvrir  la  joue,  einem  eine  .Obrfeige/, 
(eine  ?Otauifcbelle , einen  ®acfen#rctc&) 
geben;  tendre  (b.  i.  présenter)  la  joue, 
beu  «aefen  (ober  bie  SÖangt)  barrei- 
d)Clt;  coucher  (ober  mettre)  en  joue, 
(baö  ©ewebr)  aufd)(agen  ober  anlcgcn  î 

en  joue  ! fd)lagt  an  ! coucher  en  joue 
un  chevreuil,  anlfgeu,  um  auf  ein  9(eb 
JU  fd)iepcn,  Fig.  coucher  en  joue  une 
chose  Ober  une  personne,  farn.  ein  8lUgC 
auf  etwa*,  auf  iemanb  haben  ober  wer- 
fen; s’en  donner  par  les  joues,  fein  ©Ut 
bureb  bie  ©urgel  jagen  ; il  s’en  bat  les 
joues , (wirb  eigentlich  pon  einem  SÖinb- 
fcunbe  gefagt,  wenn  er  ben  Jjafen  recht 
tn  ber  SJtittc  gepaeft  bat  ttnb  fdbuttelt; 
unb/^.  »on  einem  ^enfeben,  ber  all« 
©rma&nuiigcu  in  ben  SBtnb  fcblÄgt)  er 
fcbuttelt  cö  foglcid)  wteber  ab. 

Jouée,  s.f.  («auf.)  bie  sföaucrbtcfe  um 
eine^bur*obcr§enftcMOeifnuugbcrumi 
a.  qy.  (latt  te  jeu,  bie  flucht;  ber 
©pielraum;  (9lrtiü.)  pi - ftatt  les  joues; 
jouées  de  iucame,  bie  ©eitenwànbc  rineg 
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JOdchfenfltrg  »&«  Âappfetidetg;  jouées 

d’abat-joux,  bte  fchrügablaufenben  ©ei» 
ten  eine«  Äeüerfendcrg  ober  eiueg  an- 
bern  ftenderg. 

Joueiie , s.f.  prvei.  ein  (bag)  SEReingelanber. 
Jouer,  v.  n.  fpielen,  (in  feinen  oerfehiebe* 
n en  (Bebe utungen);  iu  augfpielen;  it. 
gRecbaitif)  fpielen;  ei«  ©piel  haben, 
b.  i.  fïch  frep  unb  ungehinbert  in  einem 
tedimmtcn  Raum  (©pielraum,  jeu)  be- 
wegen, ober  fleh  bewegen  fönnen;  (auch 
pon  ©pringwaffern , eaux,  jets  d’eau,) 
fpielen  ober  fpringen;  — des  mains,  mit 
ben  Jpànben  fpielen  ; (f.  jeu  de  mains:)  it. 
au*  ©chücferepfich  einanber  hcruinfchla- 
gen  ; — des  gobelets,  f,  gobelet;  — sui 
le  mot,  ein  ffiortfpiel  madien;  burd)  ei« 
«en  jwepbeutigen  Sfuöörucf  auf  etwas 
«nfpielen;  Slnfptelungen  machen»  (f. 

AUcb  n»ot  »)  — aux  échecs , aux  caites  etc. 

©chadj,  in  ber  ©ame  (im  (Bret,)  in  ber 
JFarte  fpielen  ; —aux  dés,  mit  SOBurfeln 
fpielen;  würfeln;  — aux  proverbes, 
(Sprichwörter  fpielen;  — entréfie»,  en 
carreau  etc.,  in  fcreffel,  in  Rauten  te» 
fptelen  ; — par  carreau , Rauten  au*» 
fpielen;  — aux épingles,  um  ©tccfnabeln 
fpielen;  — aux  liards,  um  Pfennige  fpie- 
len; (f.  auch  bie  figürlichen  Rebenéàrten;) 

— à cligne-muvitte,  — a l'aveugle,  — â 

bander  les  yeux , Ninbe  Âub  fPtden  ; — 
d’un  instrument,  auf  einem  infiniment 
fpielen;  ober»  eût  inftrument  fpielen; 

(f,  jouer,  ait»  v.  a.  ) — de  l'espadon,  du 
bâton  à deux  bouts  etc. , mit  bem  JpûU» 
hegen»  mit  bem  ©pringfloc!  te.  wohl 
«mjugeben  Wiffen;  faire  jouer  le  drapeau, 
bie  gabne  fpielen»  (b.i.  fliegen)  laffcn; 
jouer  du  drapeau,  bie  3o$n*  gefdjtcft 
fehwenfen;  faire  jouer  un  ressort,  fine 

©tahlfeber  brûcfen  , fie  ïogfchneUen  ; 

faire  jouer  les  pièces  d’artillerie,  bû0  grobe 

©efchûç  fpielen  laffen,  b.  i.  eg  loôbrcn* 
nen  ober  ûbfeuern;  faire  jouer  une  min-, 
eine  (Rine  fpielen  (b.  i.  fprtngett)  laffen; 
les  soufflets  jouent,  T.  Ut  litige  fpîeleil, 
b.  û finb  ini  ©ang;  ce  cheval  joue  de- 
la  queue,  biefeg  (pferb  wirft  immer  ben 
©chweif  hin  unb  her;  ie  mât  joue,  ber 
SRafl  fpielt,  b.  i.  er  bewegt  ftd)  hin  unb 

her;  le  vaisseau  joue  sur  son  ancre,  baô 

Schiff  fpielt  auf  feinem  Hnfcr,  b*  i.  eg 
führt  auf  bem  Slnfcr  hin  unb  her. 

Jouer,  v.  a.  fpielen;  it.  auéfptelen  ; */.  per* 
fpielen;  — un  coup,  ein  ©ptel  (b.  i. 
ein  einjclneg,  jur  partie  gehörige«! , 
©piel)  machen  ; — une  carte , eine  $«rte 
aubfptelen;  ein  (Blatt  augwerfen;  — 
gros  jeu,  f.  jeu;  — un  écu , um  einen 
j^hûler  fpielen;  — le  gain,  um  bat!  ©e* 
wonnene  fpielen;  — l’écot,  um  bie  3eche 
fpielen;  — qf*.,  OBaüfp.)  flatt  — avec 
qn.»  mit  iemanbm  fpielen;  — ie  jeu, 
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regefmüftg  f Vielen;  (f.  auch  jeu;)  — 

bien  les  cartes,  ((pifet)  fo  fptClCTT / ba§ 

man  afttf  feinen  garten  allen  möglichen 
Vortheil  éteht;  — la  basse  etc.,  bte’Bap* 
geige  ic.  fpielen»  (womit  aber  nicht  Der 
^Begriff  einer  gewiffen  Sertigfeit  oerbun* 
ben  ifl;  alöbenn;  — de  u hass«  etc.*); 

— la  messe  , bie  Orgel  §ur  (Reffe  fptekn; 
on  va  jouer  la  comédie,  bie  ^oiuèbie  wirb 
gfeid)  angehen;  on  jou-  M:rope,  man 
fpielt  (man  gibt)  bie  »Reropc ; man  fuhrt 
bie  »Reropc  auf;  (f.  bie  figürlichen  Q3c* 
beutungen). 

se  Jouer,  v.  riß.  — de  q*h.  ober  de  qn., 

mit  etwag  ober  mit  jemanben  fpielen  ; it . 
fld)  belufligen;  fcherjen;  u.  — de  qcb.. 
Ober  faire  qch.  en  jouant,  ctWa$  fptC* 
lenb  (b.  i.  ohne  (Rühe»  ohne  andren* 
gung  ber  Ärüfte)  perrichtcn  ; — de  ses 
qualités,  (jur. ) ben  Umflinben  nach» 
eine  anbere  Qualität  ober  (Eigcnfchaft 
annehmen  ; (f,  auch  bie  figürl.  Bcbeu* 
tungen  ). 

Fig.  et  Prov.  (jouer,  al$  *»•  n.  ) il  joue  â 
se  tuer,  feine  Verwegenheit  wirb  ihm 
noch  bag  £cben  îoften;  il  joue  à tout 
perdre,  er  feçt  ftd)  in  ©efahr»  alleg  ju 
verlieren;  jouer  au  plus  sûr,  ben  ficher* 
den  Sßeg  gehen;  bag  ©icherde  ergret» 
fen;  — à jeu  sûr,  gut  ©piel  haben; 
gewonnen  ©piel  in  Jjpânben  haben;  — 
d’adresse,  — au  fin  ober  au  pVus  fin,  aile 

feine  £id  nnb  Æûnde  anwenben;  -;de 
malheur,  (unglucflid)  fpielen  ;)  unglücf* 
lieh  in  feinen  Unternehmungen  fepn; 

faire  jouer  les  autres  de  malheur , b,  t.  im 
©ptel  betrügen;  jouer  à la  fausse  com- 
pagnie, falfch  fpielen;  im  ©piel  betrü* 
gen  ; </•  f.  fausser  compagnie , unter  faus- 
ser; — son  reste,  ( prop . et ßg.  ) ûlletf» 

waé  man  noch  hnt»  aufö  ©ptel  feçen; 
qui  joue,  jouera,  wer  bem  ©ptel  ein* 
mahl  nachhüngt»  ber  (öfit  eg  in  feinem 

geben  nid)t;  jouer  de  la  griffe,  de  la 
harpe,  pop.  maufett ; jugreifen;  lange 
Ringer  haben  » b.  1.  mit  ’^ehenbigfeit 
(fehlen;  (f.  aud)  pouce,  prunelle,  mâ- 
choire, pelote,  double,  ressort  etc.) 

Fig.  et  Prov.  (jouer,  al$  v.  a.)  il  joueroit 
jusqu’à  sa  chemise,  er  id  im  ©tanb» 
baâ  ^)emb  00m  getbe  $u  perfpielen; 
jouer  qn.  par  dessous  (la)  jambe,  (heifjt 

bepm  Volontfptel  : fo  mit  einem  fpie* 
len»  ba§  man  ihm  ben,  $rt>crbûll  jwi* 
fehen  ben  (Beinen  burchfchligt;)  einen 
über ä (Bein  werfen;  vulg.  einen  übern 
Tölpel  werfen;  einen  in  ben  ©aef  dü- 
rfen î — son  jeu,  f,  j-u;  — un  bon 
ménag-,  f.  ménage;  — la  comédie,  eine 
Äom öbie  fpielen»  b.  f.  fîth  perdellen  ; 

— laffligé,  ben  traurigen  fpielen;  ftd) 
betrübt  andellen;  — qn.,  jemanb  »er* 
fpotten  unb  lüchttlûh  macht«»  ti«tn 
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betrügen  Ob«  (untergeben  ; jouer  lesIJoufflu,  ue,  adj.fam.  bôtl«bû(ffûî  (MU$* 
deux,  ctf  mit  begden  tyartepen  galten  1 " " - ~ - 


und  fie  bepde  betrugen;  (f.  cruch  piéc. 
llttb  tour;)  il  a joué  tous  ses  jeux , et  ï)û 
atten  möglichen  «Xntbwillen  ocrubt, 

F>g.  et  Prov.  (se  jouer,  v.  reß.)  — d 

'«l'h. , womit  fpielen;  fein  Spiel  womi 

tretben;  U «.  |Oue  de*  plus  crands  obsta 
c[**  . bte  größten  4>tnberntffe  fehreefen 
ihn  nicht  ab;  er  »erachtet  bte  te.;  — d 
qo.,  fern  Spiel  mit  jemanden  haben, 
fein  ©efpotte  mit  jemanden  traben  ; ib» 


|«m  Bcftcn  hüben;  it.  mit  einem  ma* 
eben,  waô  man  will  > — >.n  qch.,  feinen 
woran  ûben  ; — a qn.,  fjcft  an  fi 
nein  cStÄrfern  ober  *OîÂchtigern)  reiben 
wollen;  feinen  3ftutbwtüeh  an  einem 
auölajfen  wollen;  ne  vous  jouez  pas 
cela,  ne  vois  y |oucz  pu,  pcrgrcifcn 

Sie  fïch  nicht  daran;  bleiben  Sie  weg 

brtUpït;  se  jou-r  Oe  .v*n  tirf,  (jnr*  Cit 

Stiuf  uon  fetnem  £ebcn  i)erfotÇcrn;Jig. 
mit  feinem  «öctmögen  nach  eigenem  Be 
lieben  fd>alten  und  malten. 

Joueieau,  s.m  fam.  ein  unerfabrner,fd)lcch 
ter  Spieler  ; it.  einer , der  nicmabl«  hoch 
fpielt;  it.  ein  fchlechter  SDîufifant;  vulg. 
ein  Bierfiedlcr. 

^°uet»  s.  m.  ein  (da«)  Spieljeug  oder  Spiel 
tverf  ( plvr . Spielfachen)  für  Äinbcr, 
auch  der  Ediere / infoitberheit  der  jun 
ficn  £biere;  ( Steitfchtile  ) die  ffeine 
Äette,  welche  am  Bruch  eine*  #oblge. 
bilïeô  herab  hingt;  ( Schifffmb ) gc 
W’ffe  ©ifcnblecbe,  womit  ein  £och,  tr 
welchem  ein  Boljen , ein  ÿuntpem 
ftf menget  ic.  hin  und  her  gehet/  au«, 
gefuttert  Wird.  Fig.  il  vouloit  me  prendra 
pour  son  jouet , er  dachte  mief)  ;nm 
Darren  ;u  haben  / mit  dem  er  machen 
tonnte , waö  er  wollte;  *1  est  le  jouet  de 
la  fortune,  er  i(t  ein  B«H  de«  ©lucf«; 
da«  ©lücf  treibt  fein  Spiel  mit  ihm; 
il  est  le  jouet  de  ses  ennemis,  er  ift  ein 
Spott  feiner  feinde  ; ce  vaiveau  est  ic 
jouet  des  vents , ötefe«  Schiff  ift  ein  Spiel 
der  Stfinde. 

joueur,  s*  m.  ein  Spieler;  (in  den  per* 
fehiedenen  Bedeutungen  diefeSJBortc«;) 
--  d'instrument,  einer,  der  auf  einem 
imifttaltfc&cn  infiniment  fpielt;  — de 
hout-bois,  einer , der  auf  einer  Jpautbcis 
fpielt;  (ein £oboift  uon  ^rofcffion  heißt 
aber  beffer r un  haut- bois;)  — de  harpe, 

ein  £arfcnfpie(cr;  ein  jparfentll  ; — de 

farc'*,  et»  tydffenfpieleri  — de  gobelets, 
ein£ûfcbenfpiclcr.  Fig.  il  est  rude  joueur , 
mit  ihm  ift  nicht  ;u  fdjcricn:  it.  er  ift 
ein  feharfer  Spieler  ; ihm  fann  man  fo 
leicht  nicht«  abgewinnen;  il  est  beau 
joueur,  er  iß  ci»  artiget  und  gelaffencr 
Spieler;  (f.  auch  balle). 

Joueuse,  s.  f.  eine  Spielerin«, 


baefig;)  dicFe  aufgeblafene  «Bacfen  ha* 
bend;  it.  s.  etn  Bauöbacf. 


Joug,  s.  m.  da«  3och;  (röm.  ©efeh.)  jwc# 
in  die  (Erde  gefteefte  niedrige  Statigeit 
oder  fcanjen  «. , auf  welchem  eine  dritte 
lag;  unter  diefer  mußten  die  gefange- 
nen feinde,  jum  Seichen  ihrer  pöüiqen 
Unterwerfung,  gebueft  und  faft  naefet, 
hingehen;  i/.ççf  ftatt  fléau,  ein  Sßagc- 
halfen,  oder  fonft  ein  wagerccht  lie* 
gender  Sragebalfen,  der  inf.  auf  $fàé* 
len  ruht»  (Schiff.)  die  iußerfte  ©pi$e 
an  den  ©aleeren;  it-  ot.  (de  terre,)  ftatt 
jupére;  w.  joug ,jfg  da«  3och,  d.  t.  ein 
^uftanb  der  Bedrncf«ng/  der  Änedjt* 
fdjaft , der  £)ienfl barfeit  ; mettre  les 
b^ufs  au  joug,  die  Ochfen  an  jochen; 
fît  in«  30  ch  fpantten;  ihnen  d ai  3och 
«fliegen  ; ôt<*r  le  joug  aux  boeufs,  die 
£)d)fen  ab  jochen;  ihnen  da#  3och  abneh- 
men. Fig.  subir  Ir  joug  de  l’autorité  d’un 
autre,  fich  unter  ei  ne*  gRÄdjtigern  3od> 
fehmiegen  î faire  le  joug,  vulg.  ßatt  subir 
le  joug. 

Jovial,  aie,  adj.fam.  jowtaltfcfj , b.  i.  hei- 
ter und  frohlifl»  aufgeräumt;  munter; 
luftig. 

Jouiéies,  s.  fplur.  ftatt  amarres;  it.  ftatt 
jouilliércs. 

JouiHiéres,  s. fplur.  T.  die  jwep  Setten* 
maticrn  an  einer  Schfeufe,  innerhalb 
welchen  die  £buren  auf*  und  jugehen. 
Joujou,  s.  m.fam.  (und  in  der  Jïindcr- 
fpracfic)  ftatt  jouet,  Spieljeug  ;c. 
Jouir,  v.ru  deqth.,  ctWflÖ  genießen  ; dflt 

©enuß  wooon  haben;  (mit  oder  ohne 
den  ^ebenbegrif  einer  angenehmen  (Em- 
pfindung;) — de  qn.,  fam.  jemand 
genießen,  d.  i,  die  ^repheit  und  @ele- 
genhett  haben,  ftd)  mit  ihm  51t  unter- 
halten ÎC.  ; — d’une  femme,  die  Hniar* 
mung  eine«  gratieiMimmcrö  (oder  ihre 
le^tc  ©ufift)  genießen. 

Jouissance,  s.  f der  ©enilß;  (f.  jouir;) 

(iur.)  die^ußnießungjder^ießbrauch; 
it.  die  geiwffcncn  (oder  ju  hebenden) 
fruchte  (oder  die  Jr>ebuug  de«  Citrag«) 
eine«  ©rundftucFcf. 

Jouissant,  ante,  atjj.  T.  genießend;  der  (oder 
die)  genießt  ; *1  CSt  usant  et  jouissant  de 
ses  droits,  (jur.)  er  fteljt  im  polligen  @e* 
nufe  feiner  Rechte. 

our,  s.  nu  der  £aq;  daö  ^ageöficht  ; 
it.  (Zaa,)  die  ^age«jeit;  it.ßg.  da« 
£age«lid)t;  da«  £cbcn;  it.  les  jours,  die 
£age;  die  mcnfchliehe  £ebcnöjeit;  die 
Seit;  it.  jour.  (£icht,)  ein  leichte« 
Mittel,  eine  bequeme  ©elegenheit  ic.; 
(COiahler)  da«  £icht;  (im  ©egenfah  de« 

Schatten«;)  it.  les  jours  oder  les  clairs, 

die  £ichtcr,  d.  i.  die  beleuchteten  (Çéir* 
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tiernî  (oit  ©cbiuben)  le  jo«  ober  les 
jours,  baO £idjt  / b,  i.  bie  Renfler , unb 
ûberh.  alle  £«fniUtArn,  looburd)  ba* 
$agc$licht  herein  fallt  uuö  Die  £uft 
burch  ft«id)t;  (3immetmann/  £tfd)ler) 
bte  QSreite  nnb  2i)eitc  einer  Oeffnung 
(im  ©egcitfal}  ber  S^t , $.  4 pi  ds 

de  jour,  vier  §u(i  im  Eichten);  (Uhrm.) 
bic  inroenbige  jpöbc  ber  Ubr,  b.  i.  ber 
Kaum  jtvifchen  beu  bepben  Uhrplatten; 
(£üiibmirthfd).)ciu  in  bem  chemahUgen 
îotbringen  gcbriuchlidjeö  Fclbmafi, 
(eilt  jour  f)Ält  io  hommées);  être  devant 
le  jour  de  qn. , einem  in  bem  £id)t  C cù 
ncni  in  bem  £ag)  (leben;  il  fiit  grand 
jour,  a ijl  beUer / lichter  &ag;  de  grand 
jour,  bei)  bobem  &ag  î de  jour,  bei) 
£agc  ; en  plein  jour , bep  fteüem 
£ag;  am  betten  £ag  î sur  le  haut  du 
jour,  uni  «Dîittagdjeit;  gegen  SDîittag, 
(ba  bie  ©ernte  am  hôchffen  ffcht);  les 
grands  jours , bie  langen  Bomntertage; 
il  fait  p^tit  jour,  c5  iff  in  ber  borgen» 
bâmmcrunûi  n fait  petit  jour  chez  cette 
dame,  biffe  £)amc  i(t  fo  eben  crmacht; 
fo  eben  fini)  bic  (Sett-)  Vorhänge  auf« 
gesogen  morben;  fut -il  déjà  jour  ici? 
faim  matt  fehon  bcp  ber  J^errfdjaft  oor» 
ionimeu  ? (f.  aud)  déclin,  pointe,  point, 
faux-jour |)  jour  de  Dieu,  (ein  pöbelhaf- 
ter glud))  meiner  @eell  bep  ©ott: 
jour  droit,  cm,  burcl)  ein  gewöhnliches 
JÇenftcr  / unmittelbar  bercinfallcnbeö 
£icbt  ; jour  d’en  haut , ein  pou  oben  ber* 
ûb  febief  faUenbeô  £icbt;  jour  d’aplomb, 
ctu  von  oben  berab  fcnfrccht  fallenbcd 
£jct)t;  bâtiment  qui  est  à jour  ober  tout 
à jour,  ein  ©ebiubc,  bad  meber£büren 
itod)  Fenftcr  hat/  fonbern  ganj  offen 
ftcht;  jour  d’escalier,  bas  Treppenlicht; 
de  l’ouvrage  percé  a jour,  bUtd)brod)Clie 
2trbeit;  jour  de  fête,  de  noces  etc.,  f, 
fête , noces  etc.  ; jour  de  repos  , cill 
SKubetag;  (bep  Armeen)  ber  SKafftag; 
jour  plaidoyable,  etn  ©Crtd)t8tag  ; les 
grands  jours,  les  grands  jours  royaux, 
les  hauts  jours,  oh  (in  Franfr.)  gemiffe 
aufferorbentlidjc  £anbtage,  bie  in  ben 
tyrovinjen  burd)  fôniglidje  Abgeorbnctc 
gehalten  mürben;  le  jour  des  morts, 
ba8  ûtter  ©eelen;  jour  de  faveur, 
»ber  de  grâce-,  (f.  biefc  QBôrter;)  une 
lettre  de,  chinge  payable  à jour  préfix , 
Ober  un  billet  à jour  etc.,  f.  préfix;  une 
lettre  de  change  à deux  jours  de  vue , 

ein  2öed)ftlbricf/  ber  am  jwcpten  £a g 
nad)  ber  Acceptation  jahlbar  ift  ; bon 
jour,  guten  »tag!  guten  borgen  ; don- 
n-r  le  bon  jour  à qn.,  einem  einen  guten 
£ag  (ober  borgen)  btetbcit  ober  lagen  ; 
fai  c son  bon  jour,  (b.  t.  scs  dévotions, 

feine  Anbadjt  halten , b.  i.  jum  heil. 
Abcnbmafcl  gehen;  (inbem  un  bon  jour; 
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futoeiltn  un  jour  de  grande  flte , filtCtt 
hoben  gefftag  bebrütet  ; prendre  jour  et 
heute,  ober  prendre  le  jour  de  qn. , f, 
heure;  être  de  jour , ait  felbtgcilt  £ag 

ben  Seiend  vermalten  ; ben  £ag  haben  ; * 

( v.  Dfjtjieten)  bte  ©adje  haben;  mach* 
habenber  Offoier  fepnj  passer  ses  jours 
aux  plaisirs,  feine  3eit  im  Wohlleben/ 
in  £uffbarfeiten  jnbrtngen  ; quand  on 
est  sur  ses  vieux  jouis,  menu  und  bad 
Alter  brûcft;  je  irai  vu  cela  jour  de  ma 
vie,  fam.  (flatt  jamais  de  ma  vie,)  f, 
jamais;  l’ancien  des  jours,  (^ibel)  ber 

Alte  ber  îage,  b.  i.  ©ott;  avancer  ses 
jours,  feine  £age  (fem  £eben)  verfur* 
jen;  feinen  £ob  bcfôrbcrn;  nos  jours, 
unfere  ßeiten;  de  nos  jour.,,  ju  unferer 
ßcit  ; in  unfern  3^ftcit  ; ( f.  auch  au- 
jourd'hui ;)  les  beaux  jours , blf  fchÔUClt 

£age,  b.  i.  bie  Frühlingdtnge;  (f.  and) 
fig.)  cordc  à jouT  ober  à vide,  (auf  mufifal. 
^nffriimcnteit/)  eine  leere  ©eite;  jours 

de  planche,  ( @el)ifff.  ) f.  planche;  (b je 

abvcrbialcn  SSebeutnngcn  von  jour,  frbe 
man  nach  beit  Figürlichen).  Fig.  et  Prov. 
le  père  du  jour,  l’astre  du  jour,  (poct.  ) 
b.  i.  bif  (Bonne;  il  craint  le  jour,  cr 
feheuet  ftd),  öffentlich  su  erfepeinen  ; 

(m.p.)  er  fd)CUt  baô  £idit;  il  est  exposé 
au  grand  jour,  auf  ilSit  fmht  Atte8;  ein 
îcbcr  hat  bte  Augen  auf  ihn  geridjtet; 
(vgl.  exposer;)  vous  brûlez  le  jour,  @tc 
brennen  bem  &ag  bie  Augen  au8/ 
(menu  itamlid)  jenianb  am  hellen  l^age 
£ld)t  brcilllt);  il  y a difiérence  comme 
du  jour  à la  nuit,  c$  tff  fin  Untcrfchicb 
rcic  jimifehen  £ag  uitb  îîacht;  cela  est 
clair  comme  le  jour,  ba8  tff  fonncnflûr  ; 
mettre  un  ouvrage,  un  livre  au  jour,  (b.  t. 
publier  etc.  ) ein  SOScrf  / eilt  ’^UCf)  ait$ 
£icht  Hellen;  e$  hcrauö  geben  ; »V«  mettre 
au  jour,  atié  £id)t  ober  an  ben  îag 
bringen;  rudjtbar  tnaelmn;  cette  chose 
est  en  son  jour,  ober  dans  tout  son  jour , 

biefe  ßad)e  fteht  in  ihrem  rechten  £ichtc  ; 

mettre  une  pensée  dans  son  jour,  einen 
©ebanfen  in  fein  £id't  feften , b.  i-  ihn 
beutlid.)  vorffellcn;  ihn  redit  begreiflich 

ma  dien  ; laux  jour  , f,  faux  ; donner 
j jur  à une  affaire,  ©elegetibcit  geben  / 
ober , befôrberlidi  fepu , baff  bie'©ad)e 
and  £id)t  fommt;  donner  du  jouTà  une 
affaire,  à une  question  etc.,  eine  0üd)f  / 
einen  ^)anbcl , eine  Frage  te.  iné  (rechte) 

£icht  fegen  ; donner  un  mauvais  jour  k 
une  action,  ciné  i)anblung  u bel  auîf> 
legett  ; un  ouvrage  indigne  dn  jour,  fin 

SBcrf/  bau  nidjt  verbient  ans  £icht  ju 
foin  metl  ; se  (aire  jour,  (f.  ig.  au  tri  vers 
<lc  l’ennemi ,)  burdtbvfdicn  î tïch  btirrfi» 
bredmn  ; fich  burdjbauen;  fidi  burdi» 
fdllaaeit;  sc  faire  jour  à travers  les  plus 
grands  obstacles,  bte  grçjjtCH  ^inbCtnij^t 
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Ûberjlf igen»  si  je  voyoi*  (ri  je  trouvais) 
jour  * obtenir  cela , menti  icft  mit  £tcf)t 
fftbe  / ( b.  t.  irgenb  ein  gutes  Mittel 
wûfjte,)  bief  ju  erlangen;  on  n’y  voit 
point  de  jour , man  fîe&t  ieitt  £icht  barin; 
9uig.  mon  fanit  mcht  flug  barauS  mer* 

ben;  venir  «u  jour,  (ppet.  voir  le  jour,) 

anS  £a«eSlicht  fommen;  bas  £tcht  ber 
5©elt  erbltcfen , b,  i.  auf  bie  SBelt  fora» 
men;  geboren  werben;  elle  lui  donua 
le  jour,  fie  bradjte  ijm  jur  SBelt;  perdre 
le  jour,  (poet.)  b.i.  derben;  umS£eben 
fommen;  revoir  1«  jour,  toieber  lebenbig 
werben;  wieber  ans  £eben  fommen; 
auferlieben;  il  tient  ses  grands  jours, 
plais,  es  id  groflet  Slubienjtag,  ober 
etn  gmer  ©djmauS  beg  ihm;  drmai.. 
il  jei«i  jour,  morgen  id  wieber  ein  £ag; 
morgen  wollen  wtr  uns  weiter  hier- 
über  befprechen;  les  beaux  jours,  bie 
fcbônfien  i£age,  b.  t<  bie  £eit  ber  erfen 
Sjugenb;  bie  erfien  3l»9enMa&re;  cIk 

est  dans  ses  beaux  jours,  fie  id  in  ihren 

fchônften  ^ugenbjahren,  in  ihrem  glûcf* 
îichflcn  2Uter»  gagner  sa  vie  au  jour  la 
journée,  f.  journée. 

Jour,  (tn  aboerbiaïifcher  Bebeutung,  par 
jour,  bcS  £agS;  £agwetfej  täglich;  de 
jour  en  jour,  ppn  £ag  |ll  POtt 

einem  $ag  jum  anbern  ; de  jour  à autre, 
pon  einer  £eit  sur  anbern;  non  3eit  $u 

Seit;  d’un  jour  à l’autre,  innerhalb  jwep 

èagen;  in  einer  £eit  pon  $mct)  îagen  ; 
jour  par  jour,  gerabe  ouf  benfelben£ûg, 
(i.  B»  heute  pot  einem  3ahr);  de  deux 
jours,  um  ben  anbern  £ag;  du  jour  au 
lendemain , gleich  ben  anberit  £ag  ; 
$wtfchen  beut  unb  morgen;  un  jour, 
eines  £agS;  einff ; einmal;  (pon  ber  &u» 
funfrigen  £eit  fann  man  auch  fagen:) 
bereinft  ; bermalctitfl , ( quelque  jour  ) ; 
au  premier  jour,  eheficr  £agcn;  n Adv 
fier  Sage;  nâchflenS;  mit  nachdem;  it. 
fobalb  es  môgltd)  fepn  wirb;  tous  les 
jours,  ober  rtuqu- jour,  aile  îage;  tAg* 
ïtd)  ; vulg  tagtAgltch  ; mon  habit  a (ober 
de)  tous  les  jours,  mein  smtagsfleib, 
(Ober  vulg.  mon  tous  les  jours).  Fig.  jam 
se  mefre  3 tous  les  jours , fich  jU  gemein 
machen;  fein  Bnfeben  pergeben;  fich 
wegwerfen  ; it . b i.  fich  ohne  sftoth  *u 
Slüem  gebrauchen  faffen  ; mettie  qn.  ober 
qch.  à tous  le«  jours,  eine  tyerfon  ober 

©ache  gar  nicht  fehonen;  fie  mifjbrau« 
chen. 

Journal,  adj.  m.  un  livre  journal , des  pa- 
piers journaux,  ein  (baS)  fcagebud)  ober 
SJoiirnal;  (pergl-  auch  brouillon;)  it. 
s.  m.  journal,  ein  £agcbuch  ober3our> 
nal;  ein  Buch,  worin  man  bie  tägliche 
Ausgabe  unb  Einnahme  ic. , ober  auch/ 
bie  «Borfattenhdten  jebeS  ItaaeS  auf» 
zeichnet;  it.  (Journal,)  eine  5öochen* 
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ober  SRonat&fdjrift;  it.  (ein  £age»erF,) 
eigentlich  / fo  Piel  als  ein  tyflug  tn  einem 
$age  arbeiten  fann;  überhaupt,  ffatt 

arpent. 

Journalier,  ière,  adj.  tAglidj  Î WAS  &Ut 

Sage  gefchiehet;  it.  was  fich  tAgltd)  in- 
betn  fann;  perAnberlich , unbedAnfrtg; 
i% xpérie nee  journalière,  bie  tAgltche  Er- 
fahrung; »1  a l’esptit  journalier,  son  tu- 
meur est  journalière,  er  hat  einen  fffcr 
perAnberltchen  ©imt;  er  id  halb  fo, 
halb  anbets  geflnnt;  vulg.  er  id  wettcr* 

wenbifch  » le*  armes  sont  journalières  , 
bas  ÄriegSglücf  id  perAnberftdj;  (jour- 
nalier,  wirb  auch  in  btefet  Bebeutung 
pon  £hieren  gefugt , |.  B.  pon 
hunben  tc.) 

Jouma'ier , ière,  t.  ein  £aglAhner»  eine 
fcaglohnerinn  ; eine  tyerfoii,  bie  um  bett 
£ohn  arbeitet. 

Journaliste,  s.  m.  ber  «Derfaffer  eines  Sour- 
nois, einer  SDîonatbfchrift,  SEöochcn* 
fchrift  tc.;  ein  Sournalid» 

Journée,  s /.  ein  £ag,  b.  i.  bie  Seit  poro 
borgen  bis  an  ben  5ibenb  , ober  auch/ 
bis  jum  Anbruche  ber  Sîacbt;  it.  (î:ag,) 
bie  ^ageSarbeit;  it.  ber  $aglobn  ; it. 
eine  fcagereife;  it.  ein  ^ag , an  wel- 
chem eine  ©chlacht,  ein  Treffen,  ober 
fond  eine  merfwürbige  ©taatSbegeben* 
heit  PorfAUt;  it.  bie  ©(Macht,  bieQ5e* 
gebenheit  felbd  î ( 55ergwerlSw  ) eine 
©chicht,  b.i.  bie  Seit/  wAhrenb  weldier 
ein  Bergarbeiter  wtrfltch  an  ber  Slrbett 
deht/  (meid  adit  ©tunöen  lang);  (in 
©chmelshütten)  eine  ©chtcht,  b.  i.  eine 
18  ©tunben  bauernbe  ©chmeljung;  it. 
baS  ^agewert»  g^ns  de  journée,  2;age* 
lôhnerj  travailler  à la  journée,  tagweife 
arbeiten  ; voyager  i petites  journées  p 
(Heine)  furjc  ^agereifen  machen;  jour- 
nées de  cause,  ( bep  <parlûmcntcrn)  bie 
©erichtstage  ; gagner  sa  vie  au  jour  la 
journée,  mit  feiner  tAglidten  Arbeit  nicht 
mehr  perbienen , als  was  jum  nothbürf- 
tigen  tAglichen  Stuofommen  erforbert 
wirb  ; pon  feinem  tAglichen  Verblend 
leben;  il  vit  au  jour  la  journée,  was  er 
erwirbt/  periehrt  er  auch  fogleich  wic- 
ber;  vulg.  er  hat  uiét  mehr,  als  aus  ber 

Xpanb  inS*ÇDiûUl.  Fig  et  Prov.  journée 
gagnée,  journée  mangée , anS  ber 
inS  $Kaul;  faire  jour  ée  blanche,  blauen 
Montag  machen;  faire  tant  par  ses  jour- 
nées, que  etc.,  es  burch  feine  Arbeit, 
burch  feinen  Jleifj  ic.  fo  weit  bringen , 
bad  ic.;  it.  iron.  eS  fo  arg,  fo  bunt, 
fo  grob  machen,  bafj  k.  (f.  auch  matin, 

prov.  j 

Journellement,  adv.  täglich  ; äße  &age. 

Joute , s.f.  bas  £an,ienbre<hett  ; ein  Swep* 
fampf  ju  ^Jferb  mtt  £anjen  ; faire  des 
joutes,  f,  jouter  ; la  joute  des  bateliers , 
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baß  ftifcbetftechfn;  joûte  des  ceqs,  toi 
Jpahnengefccfcti  la  joûte  des  cailles,  ber 
SfoflCbtflfûltiPf;  entrer  en  joûte,  prop  et 

ßg.  einen  ^wcpîampf  cingehen;  fîd)  in 
• einen  (Streit  mit  iemanben  etnlaftcn. 
Joûter,  p.  n.  mit  £angen  tdmpfen  î eine 
£ange  bredjen  ; it.  (ein  Jfinbcrfpiel  mit 
fcartgefottenen  €rern)  tupfen;  bupfen; 
€oer  ftnficn;  it.  ßg.  fam . ( contre  qn.  ) 
eine  £angc  mit  iemanben  brechen,  b*  t. 
mit  i&m  bifputieren;  faire  jouter  des  coqs, 

À&hnr  miteinonberfAmpfen  lüften;  ein 
«Çabnengefecht  anfteUcn. 

Joutereaux,  s.  m.plur.  ( — de  l’épeTon,)  T. 

bie  ©tûçen  beß  ©allionß  ober  ©ebiffß* 
fd)nabeïtlî  (aud)  les  courbes  de  joute- 
reaux,)  Jpôlgcr  ötn  SBorberthetl  eineß 
©chiffeß. 

Jouteur,  s.  m.  ein  £angcnbrecher ; ub'erh. 
ein  Ââmpfer;  ÎHinger;  gechter  te»;  cVst 
un  rude  jouteur,  ßg.  fam.  mît  ihm  ift 

tiidrt  gut  fdjergen  (ober  fpielen,  ober 
bifputieren  ;)  (pgl.  joueur). 

Jouvence,  s.  f.  ol.  b.  i.  jeunesse  ; notf»  in 
folg.  : la  fontaine  de  juvence,  bie  $8et* 
jungungßqueUc. 

Jouvenceau , s.  m.  ol.  et  bad.  ein  3Ûng* 
Hng. 

Jouvencelle,  s-  f.  ol.  et  bad.  ein  jungeß 
tiXAbcftrn. 

Jouxte , prép.  ol • ftatt  auprès  , proche  ; it. 
d 'après , it.s.m.oi-  ein  bid)t  an  einem 
oitbem  licgenbeß  ©ut. 

Joyau , t.  m.  (mcift  jur.)  ein  (baö)  Âleinob  ; 
bagues  et  joyaux,  ber  graucnfdjinutf  J 
bad  ©efcfjtneibe;  les  joyaux  de  la  couronne, 
bie  «Xcichßflctnobicn. 

Joye,  t.f.ol.  b.  i.  Joie. 

Joyeusement,  adv.  mit  fjtCUUtl  IC. 
Joyeusetés,  s.  f.  pl.  (ol.  et)  bad.  luftiger 

©cherg;  ©pog;  fpaghafte  «Heben;  lufti* 
(te  (EinfàUc. 

Joyeux,  euse,  ad/,  freubtgî  POU  greubctl  i 
fröhlich;  frob;  luftig;  bande  joyeuse,  eine 
luftige  ©cfellfchaft  ; joyeux  avènement, 
(ehern.  in  granfteich)  bie  fchronbeftet* 
gung;  bcr«Kcgierungßantritt  Dcßßönigß; 

droit  de  joyeuse  entrée , f,  entrée. 
Jubarte,  ber  ©chnabclftfch  ; baß  Ochfcn* 
auge;  eine  2lrt  STOaHftfcbe. 

Jubé, s.f  p.us.  (latein.)  bie  9Ä&hnc  etneß 
£ömen. 

Jubé,  t.m.  (in  ben  alten  gothifehen  tfir« 
eben)  ol.  eine  2trt  (Smpotfirche,  gwi* 
fdjen  bem  Sbor  unb  Dem  ©d)iff  ; it.  ber 
©iitgchor;  ber  SHuftfantencbor  in  einer 

JÜtrcbe.  Fig . et  Prov.  taire  venir  qn.  à 

jubé,  einen  gu  Œhot  ober  gu  paaren 
treiben;  venir  * jubé,  gum  Äreuj  frie* 
(ben;  fïdj,  roiewobl  wtber  SGBiUcn,  un* 
terroerfen. 

Jubilaire,  f.  Jubilé. 

Jubilation,  s.f.  plais,  fin  3ubflj  bad 
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3tt&iKftett;  018  de  jubilation,  fin 

(Daß)  3ubelgcfïcht;  greubengeficht  ; co- 
fans  de  jubilation , greubenfinber» 

Jubilé,  s.  m.  büß  3ubfljûhr  ; pöß  3®hï  bfß 

3ubclfefteß;  baß  JjaHiahr;  (Erlagiaht; 
fo  bieg  ben  Den  3ßraeliten  icbeß  çofte 
3abr  nad)  bem  Umlauf  »on  7 3ahrß- 
»poeben;  (röm.  Äircbe)  ein  ^ubeljobr 
ober  OubitAum;  it.  b.  i.  baß  softe  3abt 
pou  etner  merfwürbigon  Gegebenheit  an 
gerechnet;  inf.  baß  çofte  ober  ?çftc3abt 
beß  (Ebeftanbeß;  bie  fogenannte  golbenc 
ober  fHberne  Jr)od)gcit;  (faire  son  jubilé,  * 
feine  golbene  ic.  J)ochgcit  halten;  ) it. 
jubilé  ober  jubilaire,  ein  3ubelprtefter ; 
ein  tyrtefter,  welcher  baß  çofte  3abr  fei- 
ner «priefterwetbe  fcocrt  ; überhaupt, et« 
SHann,  ber  nad)  çojâhrtgen , Der  Äirche 
ober  bem  gemeinen  «ffiefen  gegifteten, 
fünften  pon  allen  ober  pon  gewtftcit 
9(mtßpftid)ten  bifpenflert  wirb,  meift  mit 
Gepbebaltung  ber  gangen  ober  halben 
Gcfolbung;  gagner  le  jubilé,  (ober  les  in- 
dulgences,) 9lhlûg  gewinnen. 

Jubiler,  v.  n.  fam.  jubilieren  ; iaucbgen.. 

Jubis,  s.  m.  fine  ârt  «Hofïnen  ; Giften- 
rofïnem 

Juc , s.  m.  ol.  b.  i.  Juchoir. 

Juchart,  s.  m.  ( tn  jOberbeutfchlanb  ie.  ) 
ein  (baß  ober  ber)  3«d)art;  Saudjert; 
ein  gewiffeö  Çelbmag. 

Juché,  ée,  part,  et  adj.  aufgefeffett  IC.  î 
cheval  juché , f,  rampin  ; i!  s’est  chuché  sur 
son  cheval, ß s.  com.  et  tft  aufgefeffen , 
b.  i.  er  ift  auf  fein  tyferb  ^efttegen. 

Jucher,  v.  n.  auffißen,  auffttcgcn;  (wirb 
nur  pon  Jpùhnern,  pont  anbern  Geflügel 
unb  pon  einigen  «Dogeln  gefagt,  wenn 
fie  fich  auf  eine  ©tange  tc.  fcfjcn , um 
ju  ruhen  ober  gu  fdjlafen;)  fo  aud)  se 
jucher,  ç.  riß . it. ßg.  pop.  (p.  <J)crfonen, 
bie  fchr  hoÄ  wohnen,)  pourquoi  s’est-ii 
juché  u-haut?  wöruitt  hat  er  fich  fo  hoch 
hinauf  gemadit  ? 

Juchoir,  s.  m.  ber  Ort  ober  Die  ©tauge, 
wo  bie  Jpùhner  beß  «ftachtß  auffiçen  ; bic 
SluffiQftange  tm  ^uhnerhauß.  # 

Judaïque,  adj.  c . jùbifd)i  à la  judaïque 9 
(adv.)  nach  jubifdjer  «Seife;  pierre  ju- 
daïque, ber  3ubenftein;  it.  S.  les  Ju- 
daïques, bie  (Einwohner  beß  gutneifdjen 
^önigreichß  3uba,  (an  ber  afrifanifchen 
©flûpenfùfte). 

Judaiser,  v.  n.  jubaififrenj  (vulg.  juben* 
gen;  ) in  gewiffen  ©tücfen  fid)  nad)  Den 
jöbifchen  Gebr&ucheu  richten. 

Judaïsme , s.  m.  baß  3uDcntbltm. 

Judas,  s.  m.  3ubaß,  ein  «Otannßnahme. 
Fig.  un  baiser  de  Judas,  ein  3ubaßfuft; 
poil  de  Judas,  iron.  rotheß  ^>aar;  (f.  aud) 
bran). 

Jude,  s.  m.  ber  Slpoftel  3ubaß  ; 3nbaß 
i^habbiuß  ober  (Scbbâuô;  la  Saint-Simon 
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et  la  s.  Judé,  &a$  Fefl  ©imonil  ünb 
3u'oA. 

Judée,  s.f.  3tlî)ftû  î bitume  de  Judée,  bût 
^ubettpedj  i ber  3u^ntirim>  bas  S5erg 
J PCd)^(f,  asphalte).  * ' 

Judicatif,  ive  » eu#,  oi,  ein  rechtSfrûfttgeô 
Urthciï  in  fîd)  faffcnb»- 

Judicaturc,  s.f.  ber  ©tûltb  tiub  ba$  2lmt 
rincé  5H(cf)tcré  ; eine  gertdjtUdjt  Q5«î>tc 
mtng;  it.  (baô  fifjcbterarat)  bie  fAmmt* 
lid>en  «Richter;  bie  ©erichtébanf. 
Judiciaire,  adj.  c.  gerichtlich»  le  genre  ju- 
diciaire, bie  gerichtliche  «Berebfamfeit; 
l'ordre  judiciaire , bie  geric&tlidjc  £>brtg 
feitî  biejenige  Äfaffe  obrigfeitltcher  $er 
fonen,  welchen  bie  ©crecotigfcitspjlege 
in  einem  ©taat  anpertraut  ifï;  astrologie 
judiciaire,  bie  ©ternbeuterfunß. 
Judiciaire,  s.  f.  fam.  bie  >2)curtheiluttg$ 
fraft.  # 

Judiciairement,  adv.  geridjtlid);  tlt  POtgC 
fehriebetter  «Kedjttfform. 

Judicieusement,  adv.  mit  SGftjlattbi  mit 

reiflicher  95eurthcilung. 

Judicieux,  euse,  adj.  (P0tt  «ßerfOtten  tlttb 

©achen  ) perßanbig  ; flug  ; ocmünfttg  ï 
acfcf>cii>  ; waô  flugb«ûw^îommt»  wohl 
überlegt.  \ îT 

Jugal,  ale,  adj . (2(nût.)  os  jugal,  bû»  3o4)* 
beiit;  suture  jugaie,  bie  3o<finahjkç 
Juge,  x.  m.  ein  «Kkhtcr;  it.  ein  Äcnner 
ber  uott  cttraé  urtheilen  .tanni  jirf 

d’armes  , eut'  SföapenriC&ter  i — des 
mines,  eltt  $5ergricf)ter i — de  paix, 
ein  ^ric^ctidrtd)tcr  les  juges,  ober  te 
livre  des  juges,  0$îbel)  bû$  33tld)  ber 
Siebter  ; les  sens  ioni  juges  de  cela , bie 
©imita  ctttfcf)ciî>cfi  biefes.  Fig.  ci  Prov. 
juge  botté,  (ehern.  ein  unfiubierter  ober 
ungrûbutrtcr  «Richter;)  von.  ein  un* 
tbiffrnber  SRichter;  de  fou  juge  brîéve 
semence,  £)ummfopfe  unb  Starren  geben 
înrjen  ^cfdjcib,  b.  t,  fïnb  gleich  mit  ths 
rem  Urt6eii  fertig. 

Jug.mcnt,  s.  m.  ein  (ba$)  tlrthcil,  b.  i. 
ein  acriditlicbcg  Urthcil;  ein  richterlicher 
Sluéfprud)  ober  ©pruch;  ein  «Rechts« 
fptuch;  it.  b. i.  bû$©crichtî  it-  b.i.  bie 
Meinung , bie  man  worüber  hSgt  unb 
äußert;  it.  b.  t.  bie  iBcurtheilung  (b*  i. 
bic  Billigung  ober  «Dîijjbilliguug)  einer 
motûlifeben  Jjanblung;  it.  bte  ®eur 
tbeitungfifrafr;  jugement  dernier,  (ober 
universel  ober  bloß  jugement,)  bû$  tungfte 
(Bericht ; le  jour  du  jugement,  ber  jungtfc 
£ag  ; le  jugement  de  Dieu , ol.  bûô 

©otteSurthcil , b.  i.  ber  Sabine  per* 
fchichcitcr  Slrten  gerichtlicher  95cwetfe, 
wie  $.  03.  bie  Feuerprobe , ÇffiûfiTerprobe  / 
ber  3rcepfampf  îC.  » poursuivre  qn.  en 
jugement,  einen  por  ®eridjt  belangen; 
porter  un  jugement  sur  qch  , ober  faire 
un  jugement  de  qch.,  ciîl  Utt^cU  tOQtÜber 
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fAHent  avoir  Je  jugement  sain,  ftltf  $€• 
funbe  OSeurtheilungéfraft  haben  ; a n> 
a point  de  jugement,  CÖ  ifi  ni4>té  SJCV 
nünftigeg  baron. 

Jugeolin «,»./.  ba$  moracnlinbifchc  ©cfam- 
fraut;  ober  Pielrachr  fein  fußer  ©ame; 

(sésame),  tv-u-;*  ’ v *-> 

Jugé,  ée,  part,  et  adj.  geurteilt;  Ctttfchic* 
ben  20.;  bien  jugé,  mal  appelé;  mal  jugé, 
bien  appelé,  iß  eine  © er  id>t$ formel , ipo* 
burd)  ein  höherer  9Cid>tcr  ben  ©pruch 
rincé  Untcrridjterö  bc(Utigt  ober  per» 
îptrft ; it . jugé,  s.  m T.  baô 3ubtfatum ; 
ber  riditcrlichc  2iuéfprud). 

Juger,  9.  a.  rid)tcn  ; (ol.  urtheilcn ,)  b.  û 
©ericht  (über  jemanb)  hülfen;  it * piMs. 
ridjten/  b.  i.  (eine  ©treitfadie/  einen 
^Jro|c§)  por  ©erid)t  entfebeiben;  ein 
UrtheÜ  (in  einer  ©adje)  fpcechen;  it • 
b.  t.  einen  ©treitûU'crn)abltcr©d)iebâ» 
riehter  fchliehten  ober  entfeheiben  ; — 
qn. , jemanb  richten  ^ \ b.  i.  ( — le  pro- 
cès de  qn.,)  jemaubeé  ©adje  riditcn  ic.; 

*!$L  juger , v.  n . -p^Tune  chose,  de  qn., 

pon  einet  ©ache,  pou  jernanben  urtheû 


fen  ; etmaé  ober  jcmanVbeurtbeUen  ; eut 
f ;(pg|»jugc'inenf  0 

it.  juger,  urtheilen,  b.  i.  muthmaßen; 
etipaö  njoi'cu^  ûbnehmen  ober  fehließcn; 

halten  ; ber 

Meinung  fepn?  baß  ic.;  ,itr  b*  i.  fich 
ctmaö  eiubilben,  (ich  etipai  in@cbanfcn 

prête  à juger , elle  est 
en  état  de  juger,  bie'©ad>*  liegt  jum 

©prudi/  b.i.  fie  ift  iin  ©tanbe  baß.c in 
iôeftnitipurthcil  barin  ergehen  fann; 
juger  qn.  a mort,  einen  jum  &ob  perur» 
theilen  ; — d’autrui  par  soi  - même , pon 
fid)  anf  Slnberc  fdjliefen  ; nous  avons  jugé 
à propos,  mir  haben  fur  gut  erachtet. 
Fig.  et  Prov.  j..ger  a boule  vue,  unbebad)t* 
fam  urtheilen  ; (f.  aud)  étiquette;)  — la 
balle , porauS  fehen,  ma^  für  eine  Sßjen* 
bnng , ober  »aö  für  einen  3tuëgang  bie 
©acbe  nehmen  mirb. 

Jugére , X.  m (alt  9îom.)  ein  3uçh**t  i Cin 
aeipiffcö  Ftfbmaß;  tuf.  $n>et)  ©türf  biffer* 
lanb/  bereu  jebcO  i:o  Üuabratfuß  hielt; 

(pgl.  juchait).  . 

Jugcssc-mage,  f.  mage.  ^ 

Jugeur,  s.m.oi.  eine  Slrt^arlamentérath- 
Jugulaire,  acjj.c.  (2tnat.)  jur  Äehle/  ober 
nur  ©urgel  gehörig;  glandes  jugulaires, 
bic  Äehlbrüfen;  veine  jugulaire,  bicîôrof» 

felabcr;  (auch  hep  $ferbcn,  »o  fie  auch 
£ungcnaber  genennt  toirb). 

Juif,  s.m.  ein  3wbe;  ( fig . ein  Wucherer; 
ein  gctoinnfüchtiger  ic.  SÜtcnfch;)  Juive, 
s.f.  eine  3übinn  ; it.  juif, ive,  adj.  jübifch  » 
le  juif  errant,  prov.  her  ewige  3ube  > (Wirb 

pon  einem  CKenfehcn gefügt,  ber  nirgenb 
eine  blcibcnbe  ©tAtte  hat;)  à D juive, 
adv.  auf  jübifchc 
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Jmîîet  , s.fn . bet  3ulitt$  ober  JrjfUntÔttûtfc 

juin , s.  m.  ber  3uniuS  ober  ©rachmonath. 

Jujube,  s f aie  3ujube  , bie  rotbe  ©tufi* 
becre,  , 

jujubier,  *.  m.  ber  Swubenbaum ; ber 
rotbe  ©ruftbcerbauru. 

Juiverie , s.  f.  bie  3ubettgûfte  ; */.  bte 

Subenftabt,  b,  u bas  Ûuarticr  ber 
§uben. 

Ju\e,s.m  bct*8ielfuf};  eittgeroifteS 

Jules , s . m . eine  gereifte  itdiemfdK  (inf. 
tômifdje  ) «Wün$e,  ungefàbr  10  @ol$ 
6 £>en.  an  SSertp. 

Juiep,  s.  m.  7.  ein  3ulcp  ober  Æù&ltranf, 

Julien,  enne,  adj.  le  calendrier  julien , ber 
fulîantfd>e  Äalettber;  l’année  julienne, 
bas  juüûmfcbe  3ûbr  îc, 

Julienne,  s.f.  bu  ftrauenpiole  » */.  bte 
9ïûd)tt>ioic, 

Jumar  ober  Juraart,  s.  m.  eine  3umarre; 
eine  Art  ©afiûtbtbiere  non  einem  Jjengft 
unb  einer  Ätib/  ob«  oon  einem  ©tter 
unb  einer  ©tute,  ober  auch  poh  einem 
©fei  unb  einer  Äub. 

Jumeau,  Jumelle,  adj.  et  s.  gtOtHing  î 
frères  jumeaux , soeurs  jumelles , greif* 
Ungsbruber,  greillingsfehroedern;  des 
abricots  jumeaux,  des  cerises  jumelles  etc.. 

Doppelte  (b.  i.  jreep  an  einanber  geread)* 
feite)  Abrifofcn,  Jtirfchcn  ic. ; //.jumeaux , 
T.  greiUingsmuSfeln;  greiUtngSmiuô* 
Icin;  it • sÄolben  ober  /OeftiUicrgcfblie, 
bereit  £elmrobrcn  in  einanber  (Jeden ; 
©trfulierfolbcn  ï it.  jumelles  de  pressoir, 
bie  ©eitenbbljer  einer  greffe  î — de 
presse,  (©uchbr./  âupferbr.)  bte  $rect) 
«Prcfjrobnbc;  — du  tour,  bie  Sfôangen 
Der  £)rebbanf;  it.  jumelles,  $©angeit 
ober  SSerfUtftmaö&olüer  beS  SWaflcS  ; 
it.  (Sfôap.)  greillingSftreifcn  ; it.  ol.  eine 

* Art  berühmter  ©oppelfanottcn  ; it.  ju- 
melle, ein  groiflingSdein;  ein  ©Dcldein, 
ber  in  bet  «Witte  einen  ©tretf  ober  Äno* 
ttn  hat. 

Jumelé,  ée,  adj.  ($$ÛP.)  ûtté  glPtHtttgS* 
({reifen  gebilbet;  mât  jumelé,  ober  ren- 
forcé, ein  mit  SBangen  oerilârfter  «Wad» 
(f,  jumelles  tinter  jumeau). 

Jumeler,  v.  a.  — un  mât,  T.  einen  $ïûd 
burch  Spangen  an  beçbcit  ©eiten  per* 
dürfen» 

Jument,  s.  f eine  ©tute;  ein  (baé) 
SDlutterpferb  ; it»  oL  eine  sWunjprefte 
(;um  $alfcftmun*cn)  ; — poulinière  ober 
de  haras,  eine  gUChtftUte;  it.  — pouli- 
nière, eine  ©tnte/  recldje  ein  fbugenbes 
Julien  bat;  — vide,  eine  ©tute,  bie 
nicht  aufaenommen  fat,  b,  i.  bie  oom 
Jpcngde  nicht  belegt  ift. 

Junte  ober  Jonte,  s.f.  (in  ©panien)  bie 
3unta;  bte  «Bcrfammlung  einer  gereiften 
Animbl  pon  tycrfonen,  reclche  bereinig 
er redblt,  «nt  fle  bep  wichtigen  Angele* 
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genbeiten  ju  «Xatbc  |u  lieben;  (in  tyor* 
tugafl)  ein  (ba$)  «Derreaitungfifotlcgtunu 

Jupe,  s.f.  ein  STOeibetrotf;  — de dessous, 
ber  Unterrod;  — d’entre  - deux , ber 
«Wittelrotf;  — de dessus,  ber -Oberrod » 
— de  baieine,  ein  Jtföbeütrod* 

Jupin,  8.  m.  (poetifd))  bet  ©Ott 
3upiteir. 

Jupiter,  r.m.(«WptboU ber  ®ott 3uptter ; 
//.ein  «planet biefesttahmenö;  (<£bP>u.) 
ba$  ginn. 

Jupon,  s.  m.  ein  furjer  Unterrod  ber 
grauen^perfonen;  ein  (baé)  Untcrrod* 

0)Clt  ; courir  après  les  jupons,  fig.  pop • 

bem  îraueniimmer  (ben  Söciböleutcn) 
tiadilaufen. 

jurade,  s.f.  bie  SJtrfömmlung  ber  55uratô; 

(f.  jurât). 

Jurande , s. /.  &ûé  2lmt  eineô  ©efehreornen 
beo  ÄrSmer*  unb  ^aubroerfé-^ôufteu  ; 
it.  bie  3cit,  tpÄbtenb  reeller  berfelbc 
baô  5lmt  perrealtet;  it.  bte  Sßerfamm* 
lung  ber  ©efehreorneu;  ((.juré). 

Jurât,  s.m.  (cbem.  tn  ©ourbeatir  unb  in 
anbern  ©tÄbten  pon  ©upenne ) jiatt  con- 
sul ober  échevin,  ein  3urati  ©d)ôife. 

Juratoire,  adj.e.  caution  juratoire,  T.  eine 

juratorifebe  Caution,  b.  i.  eine  eibliche 
Angelobung , fîd)  auf  ©rforbern  jebeé* 
mahl  lu  denen,  ober  auch,  bas  Aufcr* 
legte  herbei)  $u  fehaffen. 

Juré,  ée  ; part,  gcfdjtporen;  befchreorett  :c.; 
it.  adj.  beeibigt;  gefdjreoren;  maître  juré, 
ober«.  m.unjuré,èingefchreornersDtei(l  er; 
ein  ©efehreorner  ; it.  s.  (in  ©iiglanb  unb 
granfr.)  bic  Äommiftun  ber  ©efehnrer^ 
nen  bep  ©erichtcn;  it.  ein  ©efchtrorncr 
felbft  î juré  d’accusation,  de  jugement  etc., 
bic  Älaggefchreornen , bie  Urthcilge- 
fehreornen;  jurés  des  arts,  gefchreorne 
Äunftrichter;  «n  ennemi  juré,  ein  ge*' 
fchmoritcr,  ein  abgefagter  setnb. 

Jurement,  s.  m.  flatt  serment , (p.us .)  ettt 

leichtfertiger  ©d)reur;  ein  ftluch»  eine 
©otteSlÄfternng  ; bas  fluchen  unb 
©chworen. 

Jurer,  v.  a.  (wâ)  ahsol.)  fdjreôrettî  etwatf 
betheuern,  inbem  man  ©ott/  ober  eine 
«Perfon  ober  eine  ©ache  jum  geugen  ber 
SGÖahrheit  unb  jum  SKidjer  beS  betrug« 
anruft;  it.  etreaS  befchrebren,  b.  i.  mit 
einem  ©ib  beftdtigen;  eiblich  befrifti* 
gen,  perfprcdjen,  angelpben;  it.  (fchreo* 
ren,)  oufs  bunbigfle  perftthern;  hoch 
unb  theuer  perfpmhen;  //.  ©ottlbftern  ; 
ober  Doch/  gottcSlaftcrltch  fluchen  unb 
fehrepren;  jurer  qn.  ober  qch. , bep  je* 
manben,  bep  etreaS  fehrobren;  jurer  son 
Dieu , bep  ©Ott  frijrobren;  jurer  la  mort 
de  qn.,  einem  ben  ^ob  fehrobren  j it. 
jurer , t>.  n.  — par  son  Dieu,  sur  son 
honneur  etc.,  bep  fcittCm  ©Ott,  bfp  feî* 
ner  ©bte  fdjrebrcn;  j’en  jurcrois,  ich 
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»otite  bûrauf  fcfiwôren;  U ne  faut  ju- 
rer de  rien,  man  mufi  fur  nichts  fehroô* 
ren  ; il  ne  fait  que  jurer,  et  t&llt  lîidlt« 
al«  fluchen  unb  fehwören  î on  vous  croit 
sans  jurer,  fam.  ibc  brüllet  HtC^t  $U 

fchro&vcn  , man  glaubt  c«  euch  î>ocf). 
J Fig.  le  vert  jure  avec  le  bleu , bû«  ©rÛllC 
flicht  bâfjlicf)  gegen  baö  ©laue  ab , ober 
fcbicFt  fïch  nicht  ju  bem  flauen  ; son  âge 

et  ses  manières  jurent  ensemble,  bie  *0tû* 
nicren , bie  er  an  fîd>  bat,  febitfen  fîch 
gar  ntd)t  fur  fetn  îtlter  ; ce  violon  jur. 
sous  l’archet,  btefe  ©etge  flingt  roiber* 
licb  vuig.  freifdit  jAmmerlid). 

Jureur,  s.  m.  ein  Jlucher;  ©djroker. 

Juridiction,  f.  Jurisdiction. 

Juridique,  adj.  c . rcchtôfèrmig  ; rechtlich. 

Juridiquement,  adv.  rcd)t«fÔrmig  JC. 

Jurisconsulte,  s.  m.  ein  Sieditögelcbrter. 

Jurisdiction  ober  Juridiction,  s.  J • bie  ©f» 
richtöbarfeit  ; Ouriöbiftion  ; ber  ©e* 
richt«*roang,  b.  i.  bie  Sftadtt  eine«  bc* 
fugten  9tiditer«  ; it.  b.  i.  bet  ©ericht«* 
fprengel  ; ©erid)t«beiirf  ; //.  qqf  b.  i. 
ba«  ©ericht  (ober  ber  Siebter  (lu  bl  ) 

fclbft  ; faire  acte  de  jurisdiction , (exer- 
cer sa  jurisdiction),  butdi  eine  geroitTe 
richterlidie  Jjanblung  neigen,  ba§  uns 
bie  ©mcht«barfeit  gebûbrt  ; cela  n’cst 
pas  de  ma  jurisd  etion , b.  i.  de  mon 
ressort  , fr,.  baö  gehört  nidit  in  mein 
§acb  ; in  biefer  ©aebe  b^be  id)  nidit 
SU  Iprediett. 

Juris  üctionm-l , eile  , adj.  jm  ©cridltöbar 
feit  gehörig;  Seigneur  jurisdictionnel,  eilt 
©eridjtsberri  eine  ©cricht«obrigfeit. 

Jurisprudence,  s. f.  bie  SKcchtögdcbrfamfcit; 

bir&echtölehre;  ba«  îKecbt;  bie  Rechte  ; 
ol.  bie  SHeditégclabrtbeit. 

Juriste,  s.m.  pus.  fiatt  Jurisconsulte. 

Juron,  s.  m.  fam.  ein  angenommener,  an* 
gewöhnter  ftluch  ober  ©diront  ; ein 
Eeibflnd)  ober  £etbfdirour  ; il  jure  son 
grand  juron,  ( iron .)  er  thut  Wieber 

ctttmabl  feinen  gewöhnlichen  (ebenen 
glncb. 

Jury  , S.m.  (cnglifeb)  f.  Juré,  s.  m. 

J us , .s.  m.  ber  ©aft  ; ' t).  gebratcncmftleifch) 
bie©chüb;  jus  d’orange,  tyomerangen* 
fnft  ; du  jus  de  perdrix,  bie  ©ChÜh  POU 
ÎH^'f-ûbnern  ; jus  de  tannée,  T.  bie  £ob* 
brühe.  P>ov.  jus  le  la  vigne,  ber  SXeben* 
faft,  b.  i.  bcr  SÉBein;  c’est  jus  vert  ou 
vert  jus.  a fômmt  auf  eine«  berau«; 
tt  ifi  einerlei),  (pcrgl.  bonnet.) 

Jus  patronat,  s.m.  7.  bûtf  <patronatrecbt» 

Jus,  ol.  b.  i.  sous,  dessous  ; it.  ftatt  juste- 
ment. 

Jusant,  s.  m.  T.  bie  (Ebbe  ; nur  in  folgen* 
ben  : Hot  et  jusant,  (Ebbe  unb  ftluth; 
deux  jusans  contre  un  flot,  jwetj  (£bbC11 

gegen  eine  tflutl;. 


Jusq  Just 
Jusque  ober  (»or  einem  ©elbfflauter) 

Jusques , prép.  bi«  i depuis  Strasbourg 
jusqui  Paris,  pon  ©traSburg  bi«  nach 
$ari«;  jusqu’à  terre,  bi«  auf  bie  €rbe; 
bi«  auf  bie  €rbe  berab  ; depuis  la  terre 
jusqu’au  ciel , pon  ber  £rbe  bi«  an  ben 
J)immel  J jusqu’au  premier  Janvier , bi« 
jum  et  (ten^anuar;  jusqu’à  la  Pent«c6te, 
btô  ^Jfïngften  ; de  dix  (heures  jusqu’)  à 
onze,  pon  jebn  bt«  cilf  Ubr;  fid«iie  jus- 
qu’à la  mon,  getreu  bi«  in  ben  £ob  ; 
jusqu’à  quand  ? wie  lange  ? jusqu'où  ? 
bi«  wohin  ? wie  weit  ? jusqu’ici,  bi« 
bierber;  jusqu’,  lors,  bi«  ba&irr;  er«  auf 
fclbigc  5eit  i jusqa’a  ce  que,  COnj.  p|  J 
bafl  î jusqu’à  tant  que,  fam.  (bfttbiefel* 
be  ’Bfbeutung);  jusqu’à,  jusqu’aux  etc., 

fogar  auch  ; ja  fogar  ; il  aime  jusqu’à 
ses  ennemis , er  Itebct  fogar  and)  feine 
Jeinbe  ; crier  jusqu’à  s’enrouer,  ftcb  beifet 
fdjrcpen, 
jusquiame,  s f ba«  ©ilfcnfraut» 

Jussant,  f.  Jusant. 

Jussion  , s.f.  ober  lettres  de  jussion,  (ehfîtJ» 

inftranlr.)  ein  fôuiglicber  ©ebeifjbricf; 
ein  Æabinctebefebl. 

Justaucorps,  s.  m.  ein  (an  ben  £etb  an» 
fcbHefienber)  SKannörocf;  SXocf;  it.  ol. 
eine  Slrt  langer  Sfteiberroammeö  ; ba« 
hinten  aufgefchliljt  war  ; it • fg-  *>ad. 
( Äodif.)  ber  £cig  einer  J^afenpaftete  ; 
it.  pop . ein  ©arg. 

Juste,  adj.  c.  gerecht;  it,  b.  i.  fromm  unb 
recbtfcbaffen  ; it.  (pon  5Âa§,  ©croicbt , 
3abl,  ’Scrçegung  , «Ocrbiltnif  , ©er* 
aleichting  îc. ) richtig;  it.  (fnf.  »on 
AfleibungßftücFcn)  febr  genau  antiegenb; 
fe(l  anfcblie^en^i  etwa«  eng;  brang  ; 
vuig.  fnapp  ; it.  s.  m.  ber  ©crédité , 
(b.  i.  ber  Jromme)  ; à juste  titre,  mit 
allem  9tcd)t;  (f.  titre)  ; une  pièce  d’oc 
juste , ein  riditigeö  ober  pollroicbtige« 
©olbftücf  ; au  plus  juste  prix,  nod)  bem 
genaueren  '^reiö;  ajuste  prix,  um  efnen 
billigen  i)3rei«  ; cette  arme  à feu  est  juste, 
biefe«  Sfuergerocbr  fcbicÄt  richtig  ; c’est 
un  tireur  foi t juste,  cr  ifl  fin  fchnfjge» 
rechter  ©ch ûçe;  er  fchiefjtauf  ein  £aar; 
avo  r l’oreiii»  ju-=te,  etn  gute«/  fcharfe«/ 
leife«)  ©eher  haben.  (^îan  perroed^l« 
nidht  juste  mit  équitahif , billig. 

Juste , adv.  richtig  ; genau  ; ( f.  juste,  adj.) 
être  chaussé  tiop  juste,  a 11  (H  engf  (fnoppe) 
©di«be  tragen  ; it.  juste,  ftatt  justement, 
précisément . wie  c«  fepn  foll  ; recht  î tout 
juste,  gant  recht  ; eben  recht  K.;  au  juste, 
(bat  bie  nÀmliche  ©ebeutung). 
Justement,  adv.  gerecht;  mit  9tfd)t;  it. 
gerabe  ; eben  ; affurat  ; ™lg.  juft  ; »1  ar- 
riva justement  au  point  nommé,  er  langte 

eben  um  bie  beflimmte  3eit  an  ; voilà 
justement  ce  qu’il  désire,  ba«  i(t  eben  Wrtô 

er  perUngt, 
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Justesse,  *./.  bic9tid)ttgfcitî  la  justessedu 
langage , bie  ©pracbricbtigfeit  ; — de 
la  pensée,  bie  9iid>tt^feit  im  &enfen; 
— d’esprit,  einerichtigcttntcrfthcibungd* 
fraft  ; avec  justesse,  richtig* 

Justice,  s.f.  bie  ©eredjtigfeit  $ bie  ©eob- 
achtung  bed  SRechtd  unb  ber  ©illtgfeit; 
it.  ( ©ibel  ) bic  ©erechtigfeit , b.  t.  vie 
grômmigfeit;  aucf)/  bet  3uftanb  einer 
«or  ®ott  gerechtfertigten  0eele;  it.  bie 
@crid)tdbarfeit  i ( f»  jurisdiction  ) ; it. 
bie  Verwaltung  bec  ©erechtigfeit  ; bie 
SXechtd  * ober  3uflijppe<ic  ; bie  3«f*i|  i 
it.  qqf.  (bie  ©erechtigfett,)  bai  ©ericht? 
tribunal/  (f.  tribunal)  ; it.  bie  Siebter, 
ober  bie  lut  «Rechtspflege  perorbneten 
Verfonen  frtbf*  i a • qgf  bai  Hochgericht; 
ber  SRichtplaÇ;  bie  ©crichtôftAtte  ; bai 
©cricht  i « dg.  ber  SXabenflcin  ; (inf.  ber 
©algett)  ; les  officiers  de  la  justice,  bie 
©erichtdbeamten  ; une  cour  de  justice,  ein 
(bai)  3ufti}îoUegium  ; ein  ho&fd®erid)tj 
justice  de  police , bai  $.'oli§epgeticht  , 
ober  bietyoltjcggcrichtdbarfeir  ; (f.  auch 

exécuteur);  justice  militaire,  bai  Jfriegd* 

gericht,  ober  bic  Æriegiaeridjtebarîett; 
it.fig.  eine  militârifdK  » *in 
rieht,  »0  bie  ©treitfacben  fummarifdt 
unb  faft  ohne  gormalit&ten  abgcthan 
»erben  ; it.  eine  gerichtliche  (Erefution, 
ohne  allé  SormalitAten  unb  Umfiftnbeî 
en  justice,  gerichtlich  i Por  ®erid)tî  ap- 
peler qn.  en  justice,  einen  POt  ®crid)t 
forbern  (offen;  ibn  gerichtlich  belangen; 
mettre  qn.  en  justice,  einen  peinlich  an-- 
f lagen  ; se  pourvoir  en  just'ce,  feine &lage 
uor  Bericht  anbringen  ; vu/g.  por  ben 
«Richter  geben;  se  fane  justice,  ffd)  fclbft 
Itnredjt  geben  ; felbfi  erfennen  ober  be* 
fennen,  baff  man  Uuredjt  habe  ; it.  feine 
Schwachheit,  UnfÄ&igfrtt  ober  ttntfid)* 
tigfeit  woju  (sur  qch.)  felbft  cinfchw 
unb  befennen  ; se  fair.:  justice  à soi  même, 
fid)  felbff  ràdjen  ; faire  justice  à qn.  de 
«on  ennemi , einen  an  feinem  $einb  ri* 
ChCH  î faire  la  justice  à qn.  de  croire  que 

etc.,  einem  bie  ©erechtigfeit  wieberfah* 
ten  laffcn,  ba§  man  glaubt  / er  K.; 
rendre  la  justice,  î>te  ©erechttgfeit  per* 
»alten  ; rendre  une  exacte  justice , bie 
©erechtigfeit  aufd  genauefte  hanbha 
ben  ober  auduben  ; über  bie  ©ered) 
tigfeit  halten  ; rendre  justice  à quel 
qu’un,  einem  ©erechtigfeit  rcicberfab 
ten  laffftt  ; rendre  justice  au  mérite  de 

qn. , jemonbe*  Verbünden  ©erechtigfeit 
toieberfûhren  laffeit;  on  ne  peut  avoir 
justice  de  ce  juge , mon  fann  bep  biefem 
«Kister  nicht  ju  feinem  $Red>t  gelangen, 
er  lAfjt  bie  (Sachen  gar  ju  lange  liegen; 

on  a fait  justice  aujourd’hui  , cd  Wût 

heute  eine  £pefution  ; man  hat  einen 
Verbrechet  gmd)tet  ober  hingerichtet; 
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on  lui  fera  demain  sa  justice,  man  Wirb 
ihm  morgen  fein  «Recht  anthun  ; er  wirb 
morgen  hingerUhtet  »erben  ; c est  jus- 
tice , pro y.  cd  iff  nicht  ander*  ald  redjt 

unb  billig»  h> 

Justiciable , ad} . c.  ber  (bie)  unter  einem 
gewiffen  Bericht  fle6t  ; jemandes  @e- 
richtöbarfeit  unterworfen  ; être  justi- 
ciable du  lieu  où  le  délit  a été  commis, 

por  bem  «Richter  bed  jDrted  flehen , »0 
dnd  Verbrechen  begangen  toorben  ifl  ; 

je  ne  suis  pas  votre  justiciable,  (s.)  icft 

bin  3brer  ©erichtdbarfeit  nicht  unter- 
toorfen. 

Justiciaire , ad},  et  s.  c.  T . bet  blltch  fei- 
ne eigene  ©erechtigfeit  felig  ju  »erben 
glaubt. 

Justicier , s.  m.  einer , ber  über  SRecht  unb 
©ercd)tigfeit  hMt  i Ît.  ober  seigneur  jus- 
ticier , ber  ©erichtdhcrr  î le  haut-justicier, 
ber  Obergeridîtdhrtr;  le  moyen-justicier, 
ein  ©erichtdhfrr  / o*m  bie  mittlere  ©e- 
tichtdbatfeit  suffeht  ; le  bas  - justicier  , 

« ber  bie  ntebere  3uridbiftion  hot  ; ein 
Untergerichtöherr. 

Justicier,  v.  a.  bad  peinliche  Urtheil  (an 
einem  aRiffcth&ter)  oollîiehcn  ; ihm  fein 
«Red>t  anthun  ; vu/g.  ihn  abthun. 
Justifiant,  ante,  adj.  (£beol.)  rccf)tferti- 
genb;  gerecfetmachcnb. 

Justificateur , s.  m.  (@(htiftgte§cr)  ber  Su* 
flicrer  î (f.  justification). 

Just  ficatif,  i vetadj.  (jur.)  rechtfertige nb  ; 
§ur  ^Rechtfertigung  ober  |ut  Verant- 
wortung bienenb;  pièces  justificatives, 
Veweidfchriften. 

Justification,  s.f.  bie  ftedjtfertigung ; it. 
bie  Verantwortung , b.  i.  ber  Veweid 
felbff  , womit  man  fid)  reditfertigt  ; 
(Rheologie)  bie  9ted)tfertigung  ober 
©ered)tmad)ung  ; ( 0chriftgie§er  ) bad 
3ufforium  ; bad  Vergleid)«3nftrument; 
it.  bad  3ufH*r*n  felbfl»  bad  ©leichma- 
chen  (Ämmtlicher  ©uchftaben  (pon  S)b h< 
unb  SÄnge)  ; (©uchbr.)  bic  (ginridmmg 
bedSöinfclhafend  ; it.  bie  Vergleichung 
ber  Kolumnen  nach  ihrer  £Änge  unb 
©reite  / bepm  Jormfchließen. 

Justifier,  v.  a.  redittertigen , b.  t.  bie  Un* 
fchulb  bed  Slngefiagten  barthun  ober 
beweifen  5 it.  b.  i.  benfelben  für  un- 
fdiulbig  erflAren  ; it.  etwad  rechtferti- 
gen ; bie  Wahrheit,  bie  innere  ©Ute, 
bie  ©rttnblichfcit,  ©cfchmÄ^igfeit,  Ver- 
nunftmdßigfeit  einer  ©ache  ober  £anb- 
lung  beweifen  ; (£ hrol.)  rechtfertigen , 
b.  t»  innerlich  gerecht  machen  ; ( p.  Shri- 
ffo)  einem  bie  SRedjtfertigutig  por  ©ott 
erwerben  ; (©uchbr.,  ©chriftgieff.)  ben 
SÖinfelhafen  cinrichten  :c.  ; juffieren  ; 

(f.  justification)  ; justifier  une  prédiction  , 

eine  UJrophe|epung  wahr  machen,  b.  t, 
bieienigr  ÿerfon  ftçti/  art  welcher  bic 
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Just  Kyst 


Kyst  Labi 


{ $n>P&C$fÇUng  in  ©rfuHtmg  gebt;  (in  Kystique,  adj.c.  T.  remèdes  kystiques , iUr 
eben  Dem  ©tntte  fagt  man  aurt) : ) jaiti-  i>etïuiia  Der  ©acfgefcbwulfi  bienenbe 
fier  un  proverbe,  cm  @prid)Wort  wahr  Mittel. 

mad)cn  ober  rechtfertigen  ; se  justifier,  Kystiotoraie,  s.f.  T,  ber^Siafen flieh;  fauch 

He*  ( i'fl  enr^  nr*K  It/K  rv\*%  **  •*  m*  f mSau  »_  • • \ * J*\  / 


de  (and)  sur)  qch. , frct>  worüber  (ober 
weswegen)  rechtfertigen  » ft.  justifier, 
e«  ri.  ( jur.  Ullb  $tiMUJW.)  justifier  du 
contraire,  büÖ  ©cgentbctl  beroetfftt;  jus- 
tifier de  l’emploi  des  sommes , bltrcfr  ?ÖC* 


Ie<ie  bartbuit,  wie  bte  anpertrautenfr 
©untmen  angewanbt  worben  fmb. 


ponction  de  la  vessie). 


rrj) 


. s.'f.  bdst 

* relbafcn,  ben  man  in  Den  löcfloiijcug1-  ,.r  / . . 

(coupoir)  einflemmt , um  bit  bereut;  s’  article  dé f.  f.  i t e ; //.  ber  acc^-r. 

' ficfeçtcit  ^udjfiöbcn  oon  Jr>6&c  abju*1,  ^ p,ron'  ril;Jm  ijrJ  , 

® Li,  adv.  ba;  (tm  ©cgnnaij  pou  ici  ober 

çà)  bai  Dort  ; delà,  ron  ba  ; von  ban* 
iten  ; u.  habet  ; hieran*  ; do  de-Jà , oon 


:r»iv&r 

rîtîv  ; ?wJrvr>  ; 

JUi 

» V 4 K \ ,1p 


' ►»■y» 


. » ..'It-Jïl 

teai’R  .v* 


*■  / 


flößen, 

Juvcigneur,  s.w.  o/.  ber  jfcngcrc  Q5rubcr; 
(fonfl  le  puîné). 

Juxtaposition , s.  f.  T.  bu*  2Qad)fcn  eine* 
tforper*  burd)  Stnfehung. 

Jyngucr,  Jynquer,  ©/.  b.  û folâtrer. 


• i V 


K. 


K 


. s.  m.  bfl*  Æaf). 

(3H  tm  ^ran^ôfifdsen  nur  in  gewijTen 
. nuôlanbtfdjen  SBoctcrn  bepbebölten 
worben.) 

Kabak , s.  m.  eine  M abafe , eine  2lrt  Q3ter 
ober  95ramttwcinböufer  in  SHußlanb. 

Kagne,  s.f.  (italien.)  eine  2(vt  £ctg  von 
feinem  SBeitimcbl. 

Kahouanne,  s.  /.  eine  2lrt  großer  «Oleer* 
(Bdnlbfrötcn. 

Kali , s.  nt.  (arûbîfch)  fiatt  soude,  ber  ©al§» 
flraud)  k. 

Kan,  s.  m.  ein  tfan  ober  ©ben  ; ein  J>eer* 
ftibrer  ober  Slnfubrer,  ober  gurfl,  tnf. 
ber  £atarn. 

Kaolin,  s.  m.  eine  gewiffe  djineftfebe  $or* 
jellan*€rbc. 

Karmesse,  s.f,  (boHinb,)  bic  ßtrdjmeffe/ 
Äirdiwetbe , (fete  Ober  foire  de  village). 

Kazine,  *.  J,  (permut&ltd)  turfifcb  ) ber 
©cba$  beö  ®ro§fultanö, 

Keratoglos«e , s.m.  T.  ein  ^dfiöfnmußfcf. 

Kermes,  s.m.T.  bie  ®d)arla(bbfcrc. 

Kiastre,  s.  m,  ((Ebtr.)  ein  (büö)  Äntebanb  ; 
eine  $iube  bep  jerbroebenen  Äniefcbei* 
ben. 

Kiruncie,  s,  f.  T.  f,  esquinanrie. 

Kiosque,  s.  m,  (turf.)  eine  8irt  turfifeber 
©artenbiufer. 

Kouan,  s.  m . T.  bcrÄuan;  ein  (^ame,  ber 
$ur  Bereitung  ber  .fîarmcftnfarbe  ge« 
braucht  toirb  ; ft.  bte  <pflanjc  fclbd. 

Kyrielle,  s.f.  (grtCd).)  bad.  ct  crit.  fllatt 
litanie. 

Kyste,  s.  m.  T.  eine  ^acFgcfcbiPUljl/  (Pott 
tôdartiger  Sîaterie). 


Dorther  ; Dorther  ; ft.  de-ià  ,p>ip.  de-ü  la 

rivière,  ober  au  de-là  de  la  rivière,  über 

bem  SIufTci  jenfett  bem  ^luûe;  jenfeitô 
bcs(  bluffe» i par  de-Jà  Rome,  über  9îont 
btnauâ  ; au  delà,  a/tsol.  barûbcr  j iiod) 
mebr  ; noeb  beffer  k.  i au  delà  de  ines 
espérances, über  meine  J^ofnung  ; 
c’cst  plus  en  de-ià  , ci  i ft  itod)  tvcitcr  ; 
noeb  tvcitcr  tveg  ; tveiter  bin  ; dès  là , 
f.  des  ; par  là,  bu  burd)  ; hier  burd)  ; 
bort  Durch  ; ft-barau*;  Damit  ; hiermit  ; 

(f,  aud)  briser,  demeurer,  passer,  plan- 
ter, tenir  rtc.) 

La  la,  ad»,  fam.  fo  fol  mittelmafitg  î 

halb  Utlb  bfilb  î ft.  interj.  et  adv . fd)01t 
gut,  (um  $u  broben);  ft.  la  la,  tout 
beau,  nun  nun  i fadjtc  i gentacb  j je 
nun  ic. 

La,  (îOtuftf)  ber  feebde  ^on  ber  beutigen 
Tonleiter  s ju  beutfeb  : boô  21. 
Labarum,  s.  m.  (latein.)  bie  rônttfd)c  5abnc 
mit  einem  Æreu*  unb  mit  ben  ®ucb fia» 
ben  3.  d.  (3ef.  (îbr.)  welche  Äatfer 
Äonflanttn  einfubrte, 

Labdanum,  f.  ladanum. 

Labeur,  s.  m.  (meid  in  ber  bobcrn  (Schreib- 
art / pMS.)  flßtt  travail  ; les  terres  sont 
en  labeur,  Me  Werfer  fînb  betreut  ; ft. 
labeur,  (®ud}br.)  ein  große*  2öcrf  ; ein 
5©erf,  wovon  eine  Harte  21uflagc  gc» 
macht  wirb, 

Labeurer,  v.  n.  ol.  wirfcni  nur  in  folgen» 
ber  fpricbwèrtlicbcn  SRcbenoart:  en  peu 
d’heures  Dieu  labeure , ®Ott  Wirft  Öfter* 
febr  fdmell  bie  SSefe&rung  eine*  tgûn» 
ber*  ; ft.  wen  ©oft  reich  machen  will , 
bem  gibt  er*  im  Bcblaf. 

Labiale,  ad;,  f lettres  labiales,  T.  fip» 
penbueb (laben , b.  i.  welche  mit  ben  ap- 
pert ou*gefprod)cn  werben  ; oifres  labia- 
les, (jur.)  munblicbe  SUterbiet&ungcn 
ober  SOerfprccbungcn. 

Labié,  ée , adj.  (<ßotan.)  lippenförmig  ; 
plantes  labiées,  £ippenblumen  ober  Süa- 
cbcnblumen. 
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Labi  Labjr 

Labile,  adj.  f.  avoir  U mémoire  labile,  eilt 
Kbtvadjcö  ©ebâchmiff  haben. 

Labirintbe,  f.  labyrinthe. 

Laboratoire , s.  m.  (£bljlît.)  Citt  (bttÖ  £abö* 

ratorium  $ bie  Söerfffätte,  inf»  eine« 
<£hnmifet*,  , • " , 

Laborieusement,^,  mu^fomj  !IUt  Vieler 

Arbeit  unb  ÇÜiuheî  mùhfdig. 

Laborieux , eu'e,  adj.  Arbeitfallt;  if,  (POn 
einigen  ©achen,  b.  i.  p^n.bie)  mûhfam. 
Labour,  *.  nu  ba$  'Scflellcn  cincô  Sltferô', 
©arten*,  4©Uitbetge$  ic.  bureb  acfein, 
pflügen,  umgraben,  hatfen  te.;  (pergl. 
façon)  ; être  en  labour,  juç  ©ûAt  befleüt 
frçrt  ; donner  deux  labours  a une  teire, 

einen  $cFct  jtpepmàhl  pflügen, untaefern; 

donn  r Vé  dernier  labour,  Jut  ©AAt  pfïu» 
gen  ; donner  le  sr-co  d hbour  à une  vigne, 

einem  SQelnberg  bte  $tvrpte  £afc  geben  ; 
cheval'  d~  labour,  ein  (bas)  Slcfcrvfcrb. 
Labourable,  aAj.  à.  in  folg.  : tene  labourable, 
ein  (baSj  Sitfcrfelb  ; StfcrlanV.  . 
Labourage,  s m.  ber  SHcferbau  î Selbbau , 
î>.  t.  Die  Âunfr,  ben  «cFcr  ju  beftetlen; 
ir.'baÇ  SejMlen  fclbfl;  (f.  &bo6t). 

Labou’é,  ée  , p'art.  et  adj.  l’cjïcllt  K, 
Laboim-t . v.  a (einen  tywttf  ein  Selb , ei- 
nen Weinberg  :c.)  bcftcUcn,  ö.  i.  um* 
«efern  , pflügen , Raffen , umgraben  :c, 
(f.  labour)*  ii.  (p.  ©djtvcinen,  SDtaul* 
tvûrfcn  le.  , bte  (£rbe  ) trnnvûblen  ; it. 
( absoi .)  rig.  fam.  viel  îftiibe  uttb&vbeit 
haben  ; viel  nuöfUbcn  muffen  ï it.  7 
(pomSlincv,  Der  nicht  fert  hait)  pfïu* 
gen,  b.  i.  ben  -©runö  bcSOBeereS  auf* 
reipen;  («en  ©ebiffen)  auf  bem  ^oben 
fcinftreichcn;  auf  ben  ©ninb  flotten; 
labourer  le  p ed  d’un  arbre,  einen  55aum 
ymgröben  ; btc  (£rbc  am  $uffe  biffelben 

ûuflocfctn  î le  canon  a labouré  le  rem- 
pli, btc  ©tûe!c  haben  ben  $©aU  auf» 

genmhft  ; it.  labourer  le  rempaTt,  btC&Û» 

itonen  von  verfduebenett  ^Batterien  auf 
einen  tyunft  bcs  C&iiUs  fpiden  laffen  ; 
• _ JesaMci  (©leogicfl.)  ben  ©anb  um 
bte  # orm  herum  umrûhren  ; — des  vins, 
39ein  atisiaben  ober  lôfdjcit  ; SQein  an 
ba$  £anb  bringen. 

Laboureur,  s.m.  ein  3tcFerSmann;  (55aucr); 
plur.  bic  2lcf erôCctite  ; (55let>gieffcr)  ein 
©ftab,  ben  ©anb  bamit  umjurü&rcu; 
( f,  labourer  ). 

Labre,  s.  m.  7Vber  2tppftfdj  ; ein  getvtffer 

©eeftfcb.  „ , Ä ■; 

Lahoume,  s.m.  T.  ber  brcitblattrige  ^Soh* 
ttenbaum*  * 

Labyrinthe,  s.  m.  (alte  @efd).)  ba$  £abp* 
rtnth  auf  ber  Ârcta;  fti  auj. 
ein  îabprinth  (ober  ein  Irrgarten  ober 
3trgang);  it^JSg.  b.i.  eine  oertvorrene 
(?aehe  ; ein  perworrener  i>anbcl  ; it-  T. 
ba«  £abprintb , ober  ber  im 

Ohr, 


Lac  Lach  y55 

Lac,  s.  m.  ein  ©ee;  Lac  de  Consunce,  ber 
“©obenfee. 

Lacer,  v.a.  fchnuren  ; (inf.  einen  ©cfmur* 
leib  / eine  ©dtn/trbrufi  ) jufchuurcn  ; 
(iemanb)  einfehnttren;  (v.  bem  iöegat* 
ten  ber  J£>unbe)  belegen  ; belaufen  ; lacer 
de  ruban,  mtt^anb  burdiffc^ten,  burch- 
jicben;  lacer  la  voile,  T.  bôô  ©egel 

. einjieben*  ..  , 

Lacération , s-  /•  (fur,)  bû$  Jerreiffen , bte 
^erreitiungy  1,55.  einer  ©chanbfchrift 
auf  geridjtlichen  ’Sefebl  » ((Ehir.  ) Die 
âufvûjung  ber  ^>aut  ober  Des  §let- 
fd)cô. 

Ucélé,  ée,  part . et  adj.  ÜCtriffen  IC, 

Lacérer,  t*. a.  T.  jerretfjcn;  ( f.  lacération). 

Lacérer,  s.m.  (^tmnwrm.  Âtfchler  te.)  eine 
Heine  2Ut  55ohter. 

Laccron,  f,  jancron. 

Lacet,  s.  m.  tin  ©(fcnùrfettlel;  @enfel; 
prvci.  Çfleflel  Lie»  eine  ©djlinge  (jum 
fangen  brrXpafeny  SBigelic.);  U.  T . 
ber  (Stift  ober  9îiet,  j.  55.  einer  ©cbeere  ; 
tendre  un  lacet,  eine  ©d)linge  legen; 
prendre  au  lacet , in  einer  ©djlinge  fan# 
gen;  fg-  fam.  Jemanb  fangen. 

Lâ<  hc,  adj . c.'fdtfaff  ; vuig-  fchlgpp  ; (pou 
îuch/  £etnn>anb  te.)  locfer;  loö  ; it.fg. 
. trage  jur  Arbeit  j faul  ; fchlAfrtg  ; (vom 
©tpi) matt;  fchlepvenb;  it - feig;  feig- 
herjtûi  niebertrAchtig  ; ehrloè;  it.  s. 
ein  feiger , verjagter  Sittenfd);  ™ig.  eine 
feige  5ÄemmC  î avoir  le  ventre  lâche,  ben 
2)urcbfaU  haben  ; einen  jtt  offenen  £eib 
haben  ; le  temps  ést  lâche,  e i ifl  feuchte^ 
trübet  (unb  fcf)tvû&lf$)  Söcttcr, 

Lâché,  ée,  part,  et  adj.  ltadjgelaffen  JC. 

Lâchement,  adv.  fg.  trige  K, } ffig  IC,  ; 
niebcvtradjtig  te. 

Lâcher,  v.  a.  (ettvaö  ©efpanntcö  ober  Sin- 
gejogenetf)  nacblaffen  ; it.  lo^laffen  ; fah- 
ren iaffen  ; au«  ber  J)attb  laffen  ; gehen 
laffen  ; (Äartenfp.)  bic  SJorhanb  gehen 
laffen  ; paffen  ; it.  Die  £efe  gehen  laffcit  ; 
lâcher  les  chiens , bte  Jr)unbc  lodlûffett  î 
it.  lâcher  après  qn. , btC  âpUtlbe  auf  CÛtcn 
hepen  ; lâcher  un  prisonnier  , etncit  ®e- 
fanaenen  ïodlaffcn;  lâcher  l’autour,  Dctt 
Habicht  (auf  ben  Sîaub)  fïtegen  laffen; 
lâcher  prise,  feine  Q3cutc  fahren  kffen; 
if.  fig.  nachacben;  faire  lâcher  prise  à qn,, 
einem  feine  55e;ite  abfagen;  lâcher  une 
écluse,  eine  ©ddeufe  offnen;  (f.  aucft 
bonde);  lichir  le  ventre,  ober  absol.  lâ- 
cher , purgieren  ; ben  £cib  offnen  ; lâcher 
de  l’eau,  fam.  fein  SSaffcr  abfddagen; 
lâcher  un  vent,  einen  S5)tnb  flreichctt 
laffen  ; lâcher  tout  sous  soi , alle#  unter 
ftei)  gehen  laffen;  (f.  auch  bordée);  T. 
lâcher  la  bride  Ober  la  main,  f.  bride; 
lâcher  la  mesure,  (ftedjtf.)  jurücPlvet* 
eben  ; lâcher  la  balle  , ben  35att  nicht 
berühren  ; lâcher  une  main,  CtfarUcine 
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£efe  geben  lûffcit.  Fig.  mibfam.  lâcher 
la  mua  einem  mehr  ftrcpbeit  laifen  ; 
vuig.  ihn  md)t  mehr  fo  f ur$  galten  ; *. 
etwa*  (j.  05.  vom  greife)  nachtaflen; 
lâcher  le  pied , davon  laufen  ; entfliehen  ; 
lâcher  des  sei  g:  ns  apres  qn. , jemanden 
©erid)t*biencr  naehfchicfcit  ; lâcher  un 
soufflet , einen  Bacfcnflreich  geben  ; là 
cher  un  coup,  einen  ©djlag  geben  ; it. 
einen  ©ebuji  tfrun  ; lâcher  un  mot  oder 
une  parole,  ein  ©ort  entwifchen  (affen , 
oder/  unabfichtltcb  fahren  laffcn  ; lâcher 
le  mot , den  lebten  tyret*  fugen  ; da*  leçtc 
©cbotb  l&utt  ; it.  endlich  feine  gimoil* 
ligung  $u  etwa«  geben;  (f.  auch  aiguil 
lette , biidc  etc.) 

Lacher,  v.  n.  oder  se  lâcher,  v.  riß.  nadj« 

(affen;  fchlatf  werden;  it.  (inf.  von 
gekannten  federn , von  ©ebiefiaeweb' 
ren  je.  ) lo*geben  ; jurucf fdjlagcn  ; ju» 
tuef  fpringen» 

Lâcheté , s.  f.  btc  ^ciabctt  ; gaa&aftigfclt; 
it . die  Otiedertrichtiqfflt  J faire  des  lâ- 
chetés, sftiederträdmgfeiten  begeben. 

Lacinié,  ée,  adj.  T.  (p,  Blättern)  ou*gc« 
fdjnittrn  und  flcin  au*ge*aeft. 

Lacis,  s.  m.  eine  feine  2lrt  ©am  oder  neij« 
finniger  Arbeit  von  £roitn  oder  ©cide  ; 
lacis  choroïde,  1.  da*  ülbcrgtwcbe  im 
©ebirn  ; (aud)  plexus  choroïde). 

Laconique,  adj.  c.  (nach  2lrt  der  £acedä* 
monier);  lafonifcb/  d.  i.  gedrängt  ; da 
man  mit  wenig  ©orten  viel  fügt;  furj 
und  nacbdrucflid). 

Laconiquement,  adv.  lafonifd)  K. 

Laconisme,  s.  m.  die  (afontfcfer  3lrt  fld) 
auÖJIldrucFcn  ï (f.  laconique). 

Lacome,  s.f.  oi.  eine  2lrt  grober  'Bauern« 
fittel.  ■ 

Lacrymal,  ale,  adj.  (3lnat.)  fistule  lacry- 
male, die  îbrÂnenflflcl  ; glande  lacry- 
male , die  îbrâncndrüfc  ; sac  lacrymal , 
der  ëbrAnenfacf. 

Lacrymatoirc , s.  m.  ein  (dû*)  £hrÄnen* 

frùglcin  der  Sitten , worin  fie  die  über 
einen  töerflorbenen  vcrgoficncn  £bni* 
tien  fammclten. 

Lacrymule , s.f.  p.us.  ein  (da*)  îbrâttcben. 

Lacs,  (fpr.  dû*  c fafl  nicht  au*)  s.m^  eine 
©cbitur;  ein  dünne*  ©eil;  ein  dünner 
©trang  ; it.  eine  ©cblinge , ©d)leife , 
womit  mau  SBogcl  te.  fängt,  (noeud 
coulant)  ; it.  eine  ©d)linge,  (ein  tanger 
©trief)  womit  man  Pferde  mederwirft; 
it.ßg,  eine  ©djlinge;  ^aUc  ; ein  3ad* 
flrief  K.  > l«ic5  d’amour  , £icbcö»  oder 
§weifcl*- Knoten,  d.  i.  ein  verlogener 
Sîûbnie  ; in  einander  geflochtene  oder 
gefcbluttgcite  ©dumrc  ic. 

Lactaire,  adj.  c.  colonne  lactaire,  (att.  SKÖnt.) 
eine  ©Aute,  wo  man  die  Kinder,  die  man 
nicht  behalten  oder  nid)t  ernähren  woU* 


te,  bintegte,  daficatodann  auf  tfoflcit 
dc*©taatc*  erjagen  wurden. 

Lacté , ée , ad).  T.  veine  lactée , fine  3Rild)0 
ader;  voie  lactée,  die  '3)iild)flra§e  (am 
Jpiinmel). 

Lactique , adj.  c.  T.  l'acide  lactique  , die 
2Rild)fÂurc. 

Lacune,  s.  J.  die  £ucFc  in  einem  Buch  K.  ; 
(2lnat.)  fo  beißen  gcwiiïe  ©rubdjcn  an 
oerfebiedenen  lîbcilen  de*  Körper*. 

Lacuuette,  s.f.  f,  cunette. 

Lidanum  oder  Labdanum,  s.  m.  T.  da*  £g* 
dau*©ummi. 

Ladi , s y:  (englifeb)  eine  £abp  ; (ein  £ite( 
deö^rauenjimmero  voit  gutem  ©taube). 

Ladre,  adj.  c.  au*fä$ig  ; (von  îbteten) 
finnig;  it.ßg.  fam.  unempfindlich  ; gc* 
ftibllo*  ; obnc  (Empfindung  te.  ; it.  fil  jig  ; 

■ mcdcrtrÄdjtigegeijig;  vuig.  fnauferig; 
it.  s.  m.  ein  $tlj;  vuig.  Knaufer;  (#./. 
f,  I adresse)  ; un  cheval  qui  a des  marques 
de  ladre,  Oder  qui  a du  ladre,  ( s.  ) fin 

tyfcrd,  dû*  (al*  ein  Reichen  de*  3lu*« 
fal}c*)  wcifle,  von  jpuaren  entblößte, 
ftlerfen  um  die  Stugcn  und  auf  der 
9îafe  bat. 

Ladrerie,  s.  f.  der  2tU*fûl)  ; (ûUCf)  lèpre); 
it.  (ûUCh  guins  de  ladrerie)  die  #llMCn, 
inf.  der  ©ch weine;  it  etn  (da*)©iecbcn- 
haus;  em  (da*>  Jpofvttal  fur  3(u*iÂçige; 
it.ßg. fam.  Die îÇtljigfelt; Kargheit;  cm 
niederträchtiger  (flintender)  ©cij. 

Ladres.se,  s.f.  eine  auôfiçige  ©c ib*perfon  ; 
it.ßg. fam  eine  tfnaufcrinn;  (f.  ladre). 

Lagias,  s.  m.  ein  fcfcénet  gemablter  3it*,  dec 
in  dem  K önigreich  Çegu  »er  fertig  etwird* 

Lagophthaimie , s.  f.  T.  eine , in  2?erdre* 
bung  der  fXugenlieder  beliebende  Jtugcn- 
franfbeit  ; vuig.  ein  (daöj  J>afenaugf. 

Ligopus,  s.  m.  T.  der  £afenflee  ; daOJ^a* 
fenpfotlfin  (pied  de  f évrr). 

L^g  ue,  s.  /.  T.  da*  KiflwajTer;  der®tm« 
fen,  den  ein  ©chuf  im  Stöaflfr  hinter* 
laßt;  (f.  auch  sillage  etc.) 

Lagune,  s.f.  ein  Heiner  ©ce;  inf.  die  Be* 
nennung  der  2agunen  bep  Bmedig. 

Lai,  Laie , adj.  fo  Viel  Wie  1-nqi.e;  les  clercs 
et  les  lais,  (s.)  die  ©cifHtchm  und  die 
£aicn  oder  ©elttichen. 

Lai,  s.  m.  ol.  ein  !da*)  £ftd  i eine  ffîebe* 
ftage;  it,  oi.  eine  3(rt  furjer  Klaggc* 
dichte. 

Laiche,  s.f.  do?  £tef(h  oder  £icfchgra*/ 
da*  dem  Bicb  die  punge  oerteçet. 

Laid,  Laide,  adj.  bÂfHifb  » it.  garflig  ; il 
n*y  a point  de  laides  amours,  prov.  U)û$ 
man  liebt,  femmt  einem  nie  häßlich  vor, 

Laidange,  s.f.  ol  d.  i.  injuie.  der  Sfiort* 
fehimpf;  ein  (do*)  ©chimpfwort. 

r^idanger , v.a.oi.  mittBorten  fchimpfen» 

Laidasse,  s.  f.  burl.  ein  dicfc*  l;iiîlid)CÔ 
SQeib*bitd. 

Laideron , s.f.  fam.  fin  junge*  bâfltlfhetf 

©cih 
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SÖetb  ober  Sttibd iett , welche*  aber  boch 
etwa*  Olngenebme*  befîçt* 

Laideur,  s.f.  (»,  $erfonen,  unb/^-)  bie 
£àg(id)feit. 

Laioir , y.  n.p.u*.  bàglich  / gargig  »erben  ; 

U.  9.  a.  big  Uct)  / gargig  machen. 

Laie,  s.f  bie  Vache  ; wilbe  ©au;  ba* 
SBcibchen  be6  wilben  ©djweinetf  ; it.  T . 
ein  in  geraber  £inie  burdjgebauener 
5öeg  in  einem  SQalb  ; bie  ©chneufe  ; 
it.  (©teinnteij)  ber  pabnbammet  ; (au# 

marteau  à layer)  ; it.  laies , Oie  burd)  bû0 

«Bebauen  mit  bemfelben  entftebenbe 
Vertiefungen,  (»gl.  layer.) 

Lainage,  s.  nu  bûff  ^Dollenwcrf  î bie  2Bol* 
lenwaare  ; it.  T.  bas'  SXauben  ber  molle» 
neu  £u(bernut  berÄarbenbi^eli  nafic 
de  lainage,  ber  20oUbûltbCl. 

Laine . s.  f.  bie  ÎQoUc  ,*  haute  laine , feine 
langhaarige  SßoUc  ; basse  laine,  furje 
uub  ftrdubtge  SBolle  ; coeur  des  laines, 
bie  Âernwolie,  o.  i.  bie  feinfte  Sffiolle, 
mitten  in  jebem  ÿlocFen  ; laine  mère , 
StûcfenmoUe  ( ber  ©chafe  ) , b.  i.  bie 
befle  SBBoUeî  laine  de  Moscovie,  ba*  feinr 
woUichte  (auSgefucbte)  modooitifehe 
Viberbaar  î laine  dW , «pfiaumfebetn 
»on  einer  ®an*î  — d’autruche,  .»on 
einem  ©traun  ; de  laine,  wollen;  ober 

»Ort  SBoUc.  Prov.  se  laisser  manger  la 
tain«  sur  le  dos,  aile*  mit  fîd)  machen 
laffcvt;  tireur  de  laine , f,  tireur. 

Lainer  obefLancr,  v.a.  (£ud)m.)  AUffra» 
çen;  ben  ©trieb  geben;  (f.  èpiaigner). 

Laineur,  s.  m.  T.  etil  £ud)tOUbcr  > £ud)6 

fvaçcr. 

Laineux,  euse,  adj.  WOUtgi  it.  WOllrCid)» 

it.  woUicht;  ber  SEÔoïU  ähnlich;  wott* 
artig.  • 

Lai  nier,  s.  m.  tin  SQDoHb&nbler. 

Laïque , adj.  c.  et  s.  m . weltlich  î fin  SQflt* 
lieber;  ein £aie,  (in  ber  tint.  tfirche); 
frère  laïque  , soeur  laïque,  ein  £aicnbru* 

ber,  eine  £aienfdu»efier , b.  i.  weltliche 
«petfonen , welche  bie  eigentlichen  Or« 
bentfpetfonen  bebienen. 

Lais,  s.  m.  T.  ein  (ba$)  £a§rei*  ; ein  £ag» 
boli  ; ein  9teig  ober  ein  iunger  ©tainm , 
fo  man  bep  2tbl;auung  beé  £oI§e$  geben 
lägt;  it.  prvcl.  plur . jiatt  alluvion. 

Laissade,  ». / T.  ( inf.  an  ®aleeren)  ber 
îbeil  nad»  hinten  nu , m bie  Breite 
untern  Staunte*  abnimmt. 

Laisse , t.  f.  ( giqer  ) eine  Äoppcl  ober 
Äuppel  ; ein  (baö)  Äoppelfeil  ; ein  Äop- 
pelriemen;  it.  ber  Ort,  wo  bte  SÖölfe 

ihre. flauen  Welten  î une  laisse  de  lévriers, 
eine  Äoppel  SSinbbunbe  ; mener , tenir 
qn.  en  laisse  , fig.  fam.  einen  tenfen  , 
wte  man  will  ; ™ig.  ihn  am  ©eile 

führen. 
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Laissé,  ée,  part • et  adj.  gelagert  IC. 

Laissées , s.f.pi.  T.  bic  £ofung  ber  rotlben 
£biere , unb  inf,  auch  De*  ©cbwarj* 
wilbe*. 

Laisser,  9.  a.  lajfen;  jurùct  lagen;  an  et» 
nem  Ort  liegen  ober  geben  laffen  ; bin- 
terlaffen  ; it.  (bintcrlaffen)  gatt  liguer 
par  testament,  einem  etwa*  (in  feinem 
£cgament)  vermachen;  it.  laisser,  über- 
latfen  > it.  abtreten;  it.  erlauben  ; gegar- 
ten; $ugeben;  julaffeti  ; it.  aufbören; 
Ablagen  ; unterlagen  ; cette  marchandise 
est  à prendre  ou  à laisser,  ober  (ait  s a bst.) 
vous  avez  le  prendre  ou  le  laisser,  j'am . 

biefe  SÇaarc  wirb  nicht  anber*  gegeben, 
©ie  mögen  fie  nehmen  ober  nidjt;  il  y 

a à prendre  et  à laisser,  tt  îg  ®Utf<  UHb 
©c&lechtcs  unter  einanber;  cela  ne  laisse 
pas  d’etre  cher,  eô  fommt  beUHOCh  boch 
JU  geben  ; je  ne  laisse  pas  de  le  faire, 

tet)  tpue  ti  bennoch  ober  bem  ungeach- 
tet; ich  tbuteä  begbalb  toct>  ; (eine  we- 
niger richtige  ftrt  ig  $u  fagen  : U ne 

laisse  que  de  le  faire)  ; laisser  à penser  à 

qn.,  jcmanben  ju  bebenfen  geben;  etwa* 
jemanbe*  Urtbcil  uberlaifen  ; it.  laissée 
beaucoup  à penser , »id  ©toff  jum  Ren- 
ten ober  Vachbenfcn  geben  ; je  laisse 

une  infinité  d’autres  preuves,  ich  Ùbcrgebt 

eine  3)îenge  anberer  Vewcitfgrunbe  mit 
©tiUfdjwcigen  ; anberer  Vcwciôgrûnbe 
nid)t  JU  gebenfen  ; je  le  laisse  pour  ce 
qu’il  est , ich  läge  in  feinem  Sôertbe 
ober  Unwertbe  beruben.  Se  laisser,  v . 
riß.  nd)  lagen;  so  laisser  tomber,  ^cf) 
abfïchtiicb  fallen  lagen  ; it.  gatt  tomber, 
fallen  ; se  laisser  aller,  fid)  lo$  lagen,  Och 

geben  lagen;  fîcf)  nicht  mehr  feg  halten; 
it-  fig.  (»on  einem  SOtibchcn)  fnh  »er- 
fuhren lagen  ; se  laisser  aller  i la  tenta- 
tion etc.,  f.  aller. 

Laisser-courre , s.  m.  f.  courre. 

Lait , s.  m.  bie  «Ütilch  J it.  («Otild))  fo  «Kt** 
ben  perfehiebene  Slrten  gûiTiaer  Âôrpcc/ 
wie  j.  05.  ber  ©aft  mehrerer  OWonjett  ic. 
genannt;  lait  d’ânesse,  bie  <£feUmilch; 
lait  caillé,  geronnene  >3)tilch  > petit  lait» 
ober  lait  clair , Rolfen  î lait  coupé,  f.  cou- 
pé; un  veau  do  lait,  ftn  (baé)  «JÄtlchfalb, 
©augtalb;  cochon  de  lait,  cin(batf)  ©pan- 
fcrfel  ; une  vache  ii  lait,  eine  SOCdffub; 
it.  fig.  eine  0>erfon  ober@ache,  um  wel- 
cher matt  einen  begânbigcn  Vortbeil 

ji<bt;  dei*t  de  lait,  prop.  et  fig.  f,  dent  ; 
frère  obft  soeur  de  lait,  Ctn  îjfôilbbbruber  ; 
eine  ORilchfchweger  î fièvre  de  lait , ein 
(bai)  SRilchgeber»  elle  a nourri  deux  cn- 
fans,  ober  die  a fait  deux  nourritures  d’un 
même  (ober  seul)  lait,  ge  bat  i»ep  Âin- 
bemad)  einanber  gef&ugt  ober  gekillt; 

(f.  aud)  teter);  mettre  qn.  au  lait,  eittem 
bie  »Otilchfur  »erorbneii  ; se  mettre  au 
lait,  être  au  lait,  cincSRtldrfur  Anfängen 
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ot>cv  brauchen  ; soupe  de  lait,  (nidjt  mit 

soupe  au  lait  $U  PCrWfdjfeln) , f.  soupe); 
Us  épis  sont  en  lait,  bic  ftehreit  flcbctl 
iu  t)cr  SJlilcf)  J lait  abrge  , f.  orgeat  ; 
lait  d’amande,  gftanbelmtld);  lait  virgi- 
nal, ^ungfermmlcb»  etne  art  ©chminr 
lej  lait  de  chaux,  bte  tfnlfroeifie,  Âalf* 
tundje;  lait  de  lune,  «Dionbmild)  ; eine 
roct^e  falfartige  €rbc;  lait  de  soufre, 
0d?n>ffdmil<fc  J voie  de  lait , voie  lac'ée, 
f,  lactée.  Fig.  et  Prov.  avaler  doux  comme 
lait , f,  doux  ) avoir  une  dent  de  lait 
contre  qn. , f,  dent  ; vin  sur  lait  c’est 
souhait,  lait  sur  vin  c’est  venin,  SQetU 

ouf  OÏÏild)  ifl  gefunb,  aber  SDtilch  ouf 
SBciit  lit  ungefunb. 

Laitage,  s.  m.  (ÖÜÖ)  9)itld)Werf  / b.  i.  î>ie 
çOîild)  uni)  alleô , ira 5 barauä  bereitet 
wirb;  ^Butter,  Jîàfe  unb  allé  ®attun* 
gen  $îild)fpeifen. 

Laitance , s.  f.  f*  laite  j it.  T.  £alf  juin 
&ünd)eit. 

Laite  ober  Laitance,  s.  f.  btC  SJîild)  ( ber 
m&nnlidie  ©amc)  ber  Jifche  » laite  de 
carpe , ftarpfenmilch. 

Laité , ée , adj.  une  carpe  laitéc,  un  hargne 
laité  etc.,  ein  $iild)îarpfen , ein  9?îtlch» 
bering  k. ; ûberh.  cm  SDîiIdjner  ; (f. 

nud)  poule). 

Laîtée,  s.f.  T.  eine  £racht,  b.  i.  fo  Picl 
Sungc,  aig  ein  3ûgbb»nb  auf  einmabl 
trAgt  unb  fàugt. 

Laiterie , s.f.  ci»  SOttlcMf  Dct  j fine  ©Ut* 

terfammer;  Äifefammer* 

Laiteron,  s.m.  ber  J»j>afenfo6l  te.  ($(lan§f.) 
Laiteux,  «use,  adj.  milchicht  ; einen  milch» 

Ähnlichen  ober  mild)artiqen©aftcnthftL 
tenb;  (P.  €bel(teinen)  milchfarbig  ï trüb. 
Laitier,  s.  m.  T.  eine  »JÄctoUfchlacFe  ; (Ei* 
fenfdjlacFe  ; (f.  aud)  sc  orie). 

Lutiére,  s.  f.  eine  Üftilchfrau  ; etn  (ba$) 
>ïîild)mAbd)flt;  une  bonne  laitiéie,  eilte 

Äub/  (unb/«™*  eine  ©Äuganime,)  bie 
piel  SClild)  gibt  ober  hat. 

Laiton  , s.  m.  büÖ  9ÄC|Ttng. 

Laitue,*,  f.  ber  gattid)  ; laitue  pommée, 
Äopffalüt;  laitue  cTépée,  fraufer  ©alat. 
Laize,  s.f.  T.  bie  'Breite,  bie  ein  £iirb, 
Scufi/  eine  £ctttn>ani>  tc.  jwifchcii  beit  bep* 
ben  ©ahlbÄttbcrn  (lisières)  haben  foll. 
Lanrunage  , s.  m.  T.  bü$  gothfen  ; büö  @C* 

fd)i\ft  eincg  gothfen  ober  gothtfmanneg  ; 
(f.  lamaneur);  |7.  ba3£otbÖqeIb  Obcrgoth» 
fcngelb. 

Lumaneur,  s.  m.  (in  ©ecflÄbten)  ein  gotfcfe 
ober  gbthgmaim  ; (aud)  locnnn);  (f.  cô- 
tier). 

Lambdoide  , adj.  f suture  lambdoïdc , 7\ 
bic  brepccFtge  ^af>t  ber  Jpirtifchale, 
lambeau , r.  m.  ein  £ampcn  ; (hcrabljÄn* 
genbcr)£utnpcii  ; vulg.  eilt  Jenen;  (j)ut« 
mâcher)  ein  ©tûcF  getnwanb , bag  $wi» 
fdjen  jipcp  Jiljc  gelegt  wirb  i ( f,  aud) 


lambei);  (^Äger)  bag  ©efe ge  ober  ber 
$a(l,b.  i,bic  raube  J>aut,  bie  ber  ipirfd) 
pon  bem  neuen  ©ehörne  abfdjlîqt  ; it. 
fix-  ein  abgeriffeneg  ©tticf , ein  Brud)- 
(lud  pon  einem  gelehrten  Söerfe  ; son 
habit  est  tout  en  lambeaux  ober  s'en  va  en 
lambeaux,  fein  Älcib  jerfÄllt  in  lauter 
£umpcu/  ifl  ganj  jcrlumpt. 

Lambei,  (Lambeau) , s.  m.  (®ap.)  ein  £ur* 

» nirrfragcu  ; bag  Bcn$cid)en  einer  iun* 
gern  £inie;  begleichen  eineö  |.  B.  bet 
ehemahl.  £erjog  p.  £)vleanö  in  feinem 
SÖappen  führte. 

Lambin , ine,  s.  fam.  ein  Sauberer»  vulg. 
ein  £ranbler  ; eine  £ranblcrinn, 

Lambmer , v.  n.  fam.  jaubcrn,  b.  t.  lang» 
fam  fcpn  ; vulg.  tt&nbcln. 

Lambourde , s.  / T.  ein  ©tübbalfcn  ; eine 
SKippe , worauf  bie  Bretter  eineg  Ju§* 
bobenö  genagelt  werben;  it.  (pinresde) 
lambourde , eine  2lrt  weicher  ®teine. 

Lambrequins,  s.  m.  pl.  (2Qap.)  bie  Jpelm» 
beefe. 

Lambris,  s.  m.  bag  ^Afelwerf  ; (in  Ober* 
beutfchlanb  ) bag  ©etifel  ; lambris  cé- 
leste, (poct.)  ber  ^tmmel. 

Lambrissage,*,  m bûg  $6felWCrf  obetî^a» 
felwerf  ; it. (bag  ©etAfcl);  bte  ©ppgbecfe. 

Lambrisser,  v.  a.  tÄfeln  ; mit  i^öfclWCtf 

ober  mit  ©npgarbett  eine  ^eefe,  ein  ©c* 
mach  befleiben  ober  überleben. 

Lambruchc  ober  Lambrusque,  s.f.  eine  9(rt 
wilber  norbanierifanifd)erf©einjlöe!e, 

Lame , *.  f.  eine  (lache  unb  bunne  metalle- 
ne glatte  ; (bag)  ©led)  ; it-  (ber)  Jlit* 
tcr  ; (bag)  Jlittergolbi  Jlitterfilbcr  ; 
ober  (bet)  £ahn  (clinquant);  it.  eine 
Älingc  ; £)eqenflingc  ; «Weffcrflinge  ; 
(9)îùuj(l.)  riite  ©d)icne  ; it*  T.  (ph/r.) 
büniie  gatten  hinten  am  Jufjrritt  eincg 
©ortenwirferfluhlg  î (geinweber)  bie 
©cherung  ; ber  'ilufjug  etneg  ©ewebeö; 
(©djiiff.)  lame , b.  1.  les  vagues  d’une  mer 
agitée,  auf  cinanbcr  fd)lagenbe îDîeercg- 
wogen  ; une  lamc^iée,  eine  Jpohlflin* 
gc  J lame  à deux  trflfc^ans , eine  ,(Wep«> 
fduteibige  Âlingc  ; il*  ein  ©chiefcrbe* 
cFcrhammer;  les  deux  lames,  (pl.us.  ta- 
bles) du  crâne.  T.  bag  hoppelte ©latt  bec 
^itnfchûle.  Prov.  c’est  une  bonne  lame, 
une  fine  lame./jqp.  fie  ifl  fttl  PCrfchlIlilJtfg 
SBcib  ober  3Äi\bd)cn;  U lame  ober  l’épée 

use  le  fourreau,  f.  fourreau.  ^ 

Lamé,  ce,  adj.  mit  £ahit  burd)Wirft^  ober 
burchiogen ; (f.  lame). 

Lamentable,  adj.  c.  f täglich  î bcflagen?- 

werth  ; b.  i.  «SJcitlctb  unb  Erbarmen 
erregenb;  jämmerlich;  erb^rmltd). 

Lamentablement,  adv.  fl^gltd)  K. 

Lamentation,  s.f.  etneSfötchflage;  ein  (bag) 
Älngeacfchren  ; (im  bôcblicu  ©rabc:)  ber 

Ranimer;  les  lamentations  de  Jcréraie, 

bie  tflagcljebcr  53crcmtÂ. 
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Lamenter,*.  a.ol.  b.  t.  déplorer,  brflûgftt  î 
be jammern  ; beweinen  ; it.  v.  n.  u.  meift 
se  lamenter , v.  riß.  Wtbf lagen  ; flögen  î 
{Jam.  ttôglût)  tèun)}  iûmmerni  (f.  la- 
mentation). 

Lamentin  ober  Lamantin , s.  m-  ber  SOîanû* 

ti;  eine  2trt  ©allrofj,  (SWeerfub,  vache 

marine). 

Lamie,  $.  f.  ber  £mrb#&ai ; einer  ber  ge* 
früfitgften  ^>atfüfcf>r  ; (fond  chien  de  mer). 
Lamier , s.  m.  ber  ga&nmacbcr  in  ben  ®olb* 
unb  ©tlbcr»Jabrifcn. 

Laminage,  s.  m.  T . bû#  Platten?  glatten* 
macben  î (f*  laminer). 

Laminer,  v.a.  T.  platten;  (eine  metallene 
©d)iene  mit  ber  fJMattmùble)  platt  ma* 
eben,  . . 

Laminoir,  a.  wi.fine  tyfûttmublei  ((.laminer). 
Lampadaire , s.  m.  (alte  ©efdj.)  ein  £am* 
pen*  o bvc  Jarfeltrügcr;  it.auj.  ein  gam- 
pentràger  ober  gampcnftotf  ; ein  (bai) 
©efieU,  worauf  man  eine  gampe  fcßt. 

Lampante,  adj.  f.  de  l’huile  lampante,  p.us. 
belle# , flore#  De&l» 

Lampas , r.  m.  T.  ber  Jrofdj  » eine  Slrt  ©ou- 
mengefcbroulfi  ber^ferbe;  (aucb  Ö**)* 
Lam passé,  ée , adj.  (©op.)  mit  &erau#bftn* 
genber  ober  bcrauegeftrcdtcr  £unge  non 
ànberer  Jarbc.  • 

Lampe,  s.f.  eine  £ampe  ; lampe  à perpé- 
tuité , eine  ewige  gampe  ; (yulg.  ba#  cwi* 
ge  gicbt)  in  £empeln , tfireben  ; lampe 
de  Caidan , bit  fûnfHicbe  (oon  ibrem  ©r* 
fînbnr  benannte)  farbanifebe  gampe,  bie 
man  breben  unb  wenben  fann , obue  bafê 
ein  £ropfen  £)ebl  berau#  liuftî  cul  de 

lampe,  f,  cul.  (f.  OUd)  huile,  prov.) 
Lampée , s.  m.  pop.  ein  gro§e#  ©la#  poU  î 
w/g-  ein  Jpumpcn.  * 

Lamper , v.  a.  et  n.  pop.  grofie  © I & fer  POU 
au#trinfcn;  laufen  ; (f*  lampée). 
Lamperon , s.  m.  bie  Wobre  an  einer  2am* 
pe,  worin  betracht  fiertt. 

Lampion , s.  m.  eine  f leine  £ompe  ; ein  (bö#) 
gimpdien,  (inf.  gu  offentlidicnBelcucb* 
tungen)  i it.  ba#  glâferne  ©efüg,  ba#  gwi» 
fcbeti  bem  55 oben  unb  S}tlm  einer  Äir* 
cbenlatnpe  büngt;  lampion  à paraper,  eine 
(etferne)  tyecbpfamte  über  ber  Braff* 
webt  (bep  Belagerungen), 

Lampon , ».  m.  T.  p.us.  nne  2lrt  Sjatcn  , 

. bie  Sjhte  bamit  aufgufiülpen. 

Lampons , s.  m.  pl.  pop.  ein  (bat)  ©auf« 
Heb  ; (beiët  eigentlich  : lotit  un#  fanfen; 

f.  lampet). 

Lampro-e , s.  /.  tne  gampretc  ; eine  3lrt 
Briefe  î (ein  ©ecftfcb)* 

Lamproyon  ober  Lampriilon , s.m.  eine  flei* 
ne  gamprete. 

I.ampsane , s.  f ber  gemeine  Wcinfo&l  ; 

(aucb  herbe  aux  mamelles). 

Lance;  s.f.  eine  gange;  ol.  ein  ©pcer  ; 
. it-  ol.  ein  mit  einer  gange  bewaffneter 
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Weiter  ober  Witter;  ein  gangenreiter ; 
gangierer  ; eine  gange;  it.  eine  ©tange 
gum  Jifcber  jteeben  ; it.  (de  dnpeau,  d é- 
tendait,)  bie  ©tange  einer  Jabne  ober 
©tanbartc  ; «S&ir.)  eine  gangette  für  bie 
S&rdnenfificl* Operation;  (9frtiU.)  ei- 
ne  gabefdjaufcl  ; it.  ein  Jcuerfira&l; 
eine  feurige  langenibnltcbc  gufterfebei* 
nuwg*  (f.  auch  flèche,  aile;  ferner  fl 
OUd)  courtois,  mousse,  morne  unb  gai); 
la  main  de  la  lance,  ( beçm  gangrnbre* 
eben  :c,)  bie  rechte  £anb  be#  Witter#, ; 
lance  à feu,  eine  Slrt  ôlngùnb*  Warteten 
bep  guflfeucrwerfen  ; it.  oi.  eine  {feuer- 
lange  ; ein  Jeuerfpieji , ©turmfpief 
( bepm  ©turmlau fen)  ; lance  d’cau,  (©a£ 
ferf.)  ein  bünner/  gerabe  in  bie  £obe 
jteigenber  QQa jferftrab!  ; rompre  une  tance 
, •avec  qn.,  «me  gange  mit  einem  brechen  ; 
fief  qui  tombe  de  lance  en  quenouille, 

. «n geben,  ba# pon 5Wann#perfonen  auf 
SDeibcrfommt,^.  et  Prov.fam.  rompre 
d.ts  lances  pour  qn.,  einen  (^bwefenbèn) 
mit  ©orten  pertbeibigeir;  ficb  femanbe# 
annebmen  ; iemanbe#  <j;bre  wiber  feine 
ffeinbe  retten  ; il  baisse  la  tance , er  gtbt 
nach;  er  legt  ftcb  gum  3icl;  %enir  ober  re- 
tourner a beau  pied  sans  lance,  gu  {fyjj  au# 

fommen;  gu^nfi  wiebergurürt  febren. 
Lancé,  ée , part,  et  adj.  geworfen;  abgc* 
feboffen  ic.  v 

Lancée , s.  f.  f,  lonchite. 

Lancer,  v.  a.  (au#  freper  ^anb  unb  mit 
£cfrigfeit)  werfen  ; (poet.)  fdflcubern  ; 
lancer  un  trait,  einen  $fcil  abfcbie^en  ; 
lancer  un  vaisseau  à la  mer,  ein  ©Cf?ij? 
pon  ©tapel  ober  in  bie  ©ee  laffen  ; lan- 
cer bâbord  ober  striboid  , ( p,  ©eblffen  ) 
ficb  balb  auf  bie  rechte,  balb  auf  bie  linfe 
©eite  Werfen;  le  ‘Oieil  lance  ses  rayons, 
(poet.)  bie  ©omte  fcbiejit  ibre  ©trahies 

Fig.  lancer  des  oeillades  amoureuses,  per* 
liebte  Blirte  werfen  ; lancer  des  soupirs 
vers  le  ciel,  ©eufger  gen  Rimmel  fdji* 
rten.  Se  lancer , v.  riß.  fid)  werfen  ; ficb 
bürgen  ; le  lion  se  lança  sur  lui , ber  gÔWt 
fprangaufi&n  lo#,  fiel  ibn  an. 
Lanceron,  s m.  p.us.  etn  fleiner  ^ecbt. 
Lancette,  $.  f.  bie  gangette,  inf.  gumStber* 
laffen  ; ba#  gafjcifeit. 

Lancier,  y.  m.  oi.  ein  gangenreiter;  gangfe* 
ter»  (f.  lance);  un  chaud  UncierJ r on. fam. 

ein  ©roßfpredter,  inf.  in  giebeôbünbeln, 
Lanciére,  s.f.  T.  ba#  Jrepgertnne  ; eine 
Deffnung  an  ben  Nubien,  wobureb  ba# 
©affer  ablüuft,  wenn  bie  CWüble  nicht 
gebet. 

Lands,  s.  nt.pl.  T.  gmep  lange  ©teine  gu 
bepben  ©eiten  eine#  £bür*  ober  Jen* 
ffer«©cflcüö;  bie  ©eitenwünbe. 
Lançoir,  ».  m.  T.  ba#  ©dtuKbret  einet 
?WübIe  ; *t.  ber  ©ebuç  eine#  Reiche#. 
Landau,  ».  m.  ein  flewiffer  Baum  auf  ben 
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* sjjioïutfcn,  woraus  bie  Einwohner  Vrob 
machen. 

Lande,  s.J.  eine  Jpeibe;  auch  eineöteppc, 
(flUS  bem  9luffifcften)i  U.  landes,  plur. 

fg.  troefene  unb  langweilige  ©teilen  in 
einem  $5ud)e. 

Landgrave , s.  m,  ein  £anbgraf. 

Landgraviat,  x.  m.  eine  £anbgtaffchaft. 

Landi,  (Landit)  a.m.  eine  berühmte  ÇDïeffe 
$u  ©aint  2)cnis  ; iu  oU  bas  ©chulgelb, 

Landie,  x. /.  (&tiat.)  f.  nymphes. 

Landier,  s.m.  öer  Jenerbocf  auf  bem  Jtü* 
chenherb,  bas  Ool$  barauf  $u  legen} 

il  est  froid  comme  un  landier,  prov.  Cf 

iff  fait  wie  ein  fteuerboef* 

Laneret,  s.  m.  bflS  SDiAnnChen  bcS  VlaU* 
fujjcSï  (f.  lanier). 

Langage,  s.m.  bie  einem  Volf , cinerea* 
tion,  ejner  ©efeUfdjaft  jc.  eigene  ©pra* 
die;  */.  (©proche)  bie  Slrt  unb  ÎOcife , 
fid)  in  einer  ©proche  auSjubrucfcn  ; 
bte  SXcbe } (ober  plur.)  Sieben  ; le  lan- 
gage des  yeux,  bie  2ugenfprad)f  ; le  lan- 
gage des  bêtes,  bie  ©proche  ber  fchiere  j 
il  n’a  que  du  langage , prov.  er  Perfpttd)t 

piet , unb  halt  wenig  ; cS  finb  nichts 
als  leere  Sporte. 

Langard,  arde,  x.  oi.  ein  (baS)  tylaubermaul. 

Lange,  s.  m.  ein  ©tùcf  &ud)  Ober  3eug, 
fo  um  bie  tfinber , cfjc  mon  fie  mit 
ber  SBtnbel  umgibt  , berumgefdilagen 
wirb;  tt.  T.  ein  £ud)(appcn  ber  papier* 
tinb.ft'artenmacher,  wie  aud)  ber  Âupfcr* 
bruefer. 

Langoureusement , adv.  matt  K, 

Langoureux , euse  , adj.  froftloSî  matt  î 
fnhiflid);  IchwÄchltd);  it.  (p.  Verlieb» 
ten,  pon  ihrem  ^Betragen  ic.)  fcbmach- 

teub  } it.  x.  faire  le  langoureux  auprès 
d'une  femme,  iron . ben  Verliebten  ben 
einem  Srauenjimmcrfpiclen  ; il  n’est  vie 
que  de  langoureux  , prov.  fd)WÂcbli<he 

ÿerfonen  leben  oft  am  IÄn$ffen, 

Langouste,  x. /.  ber £eufd)recfenfrebS (co- 
custa),  eine  2lrt  eßbarer  ©eefrebfe. 

Langue,  s.f.  bic3ungc;  it.  eine  ©proche; 
( oi.  3unge)  ; it.  la  gués,  jungen,  b.  i. 
bie  ocrfcbtebenen  Nationen  , auS  rocl» 
dien  bie  Siitter  beS  Vîalthefer-OrbettS 
bcftfben , (J.  05.  langue  de  France,  d’Arra- 

» gon  etc. , bie  framôfifche,  avragonifehc  ic. 
3nnqc);  it.  langue,  (in  ben  j)anbelS* 
plAçcn  ber  lapante)  eine  Ration  ; 

• (©chtfff.)  eine  ©eocMunge;  eine  fchmahl 
julaufcnbf©cgclftreite  ; it.  ein  aufrecht 
•flcbenbeö  05latt  an  etner  ©diwcrtlilie; 
it  (ein  ©duiitt,  ben  bte  ©lafer  mit  bem 
diamant  jn  bas  ©fas  machen  ; uberb. 
perfehtebene,  einer  pumje,  Ähnliche  Sin- 
ge ; langue  de  porc  rtc.,  eine  ©chwcins* 
junge  ic.  ; langue  du  pays,  bie  £anbeS- 
fprache;  la  langue  sainte , b.  i.  hébraïque, 
bie  heilige,  bie  hcbrÂifdte  ©proche;  Un- 
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gue  mère  obfr  langue  matrice,  fine  Vîut» 
terfprache  ober  ©runbfprache  ; langue 
maternelle,  bie  5Kuttcrfprachc,  b,  i.  bte 
manoontfinbheit  ait  fpricht;  un  maître 
de  langue , ein  ©prod)meiftcr  i tirer  u 
langue , bie  3ungc  heraus  fi  recFcn  ; langue 
de  terre,  fine  ^rbjUIigCj  T.  les  aides  de 
la  langue,  baS  ÄitaUen  mit  ber  gunge, 
womit  man  ein  ipferb  aufmuntert  ; lan- 
gue de  boeuf,  (f.  buglosse)  ; it.  fin  plat- 

ter,  fpifciger,  jgefiger  unb  hetâfôrmiget 
VtattWmeiffcl*  langue  de  chien,  f.  cy- 
noglosse  ; langue  de  bouc , f.  vipérine  ; 
langue  de  cerf,  f,  scolopendre;  langue  de 
serpent , f.  ophioglosse  ; it.  glossopétre  ; it. 

fig.  eine  Verjünge  ; ein  (bas)  îâffer* 
maul  ; langue  de  cheval;  ber  SDtAufcbonu 
Fig.  et  Prov.  avoir  la  langue  bien  pendue  t 
bien  déliée,  bien  affilée,  gut  plaubetlt 
foniten  ; vuig.  ein  gut  $ftulwcrf  haben  ; 

avoir  bien  de  la  langue , avoir  la  langue 
bien  longue,  ne  pouvoir  tenir  sa  langue  , 

fehr  fcfiwaçhûft  feçn  ; fein  »Otaul  nicht 
halten  fônnett  i n’avoir  point  de  langue, 
perfehwiegen  fepn;  it.  nicht  Piel  rcbeit  ; 

la  langue  lui  va  toujours,  baS  CDtaul  ffeht 

ihr  (ihm)  feinen  Slugenblicf  fiifle  ; eile 
a une  langue  dorée , fie  fptitht  letd)t  UH& 
Jierlichî  qui  langue  a,  à Rome  va,  WftS 
man  nicht  weif,  fann  man  hoch  erfra- 
gen ; mit  fragen  f ommt  man  burch  bit 
ganje  Sßclt  J la  langue  lui  a fourché , er 
hat  fich  oerfd^nappt;  prendra  langue,  for* 
fdjen  ; auSforfchen  ; etforfehen  ; Vach* 
rid)t  ober  Äunbfdjaft  einsiehen } fich  et* 
f nnbigen  ; avoir  la  langue  gTasse , f.  gras  ; 
coup  de  langue , f.  coup  ; donner  du  plat 
de  la  langue  , f,  plat;  (f.  OU(h  hé  , bout» 
écoicher,  instrument  etc.) 

Langué,  ée,  adj.  (3ßap.)  mit  herauSge- 
ftreefter  3unge  pon  anberer  Jarbe* 

Languette , x./.  baS  3ünglcin  ober  bte  3un* 
ge  ; fo  heißen  wegen  ihrer  iXebnUcbfeit 
mit  einer  3unge  perfduebene  £inge , 
V$crf*euge  :c. , wie  j.  V.  böS  3«»9lei!t 
an  einer  ©age  ; it.  bie  Älappe  an  einem 
©las-^nfirument;  (Orgel  ic.)  bic  Vcn* 
tilflappc  ; (^tfchler)  eine  SHafibleifie, 
bie  in  etwas  fugen  unb  eingreifeji  foU  ; 
(VÄhterinn)  §ungenförmige  3Atfd)en 
jum  3ierath  an  ^alStiidiern  ic.  ; (ait 
.trugen  unb  Äannen)  bie  3u,l(if^  ^ 
rfiîufchcl  ober  ber  Änopf  am  iOecfcl/ 
worauf  man  brueft,  um  benfelben  tu 
öffnen;  (©olb  unb  ©tlberarbcitcr1  ba^ 
Äorn  ; ein  ©turfefien  ©olb  ober  ©über, 
baS  an  einer  Arbeit  jur  ^robe  heruor- 
ficht;  it.  bie  3unqe  am  JXÄhmchen  ber 
framöf.  'Buchönrcfcroreffcn  ; (3lnat.) 
baS  Ächlbccflein , $&Pfd)tn  im  jpalfc  i 
ber  ©nrgelriç ; (f. glotte,  épiglotte);  it. 
ein  Tangent  in  einem  ©pinet  je,  i 
languette  de  puits  , de  chausse  d’aisjuiGc  , 
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(95ûtiF.)  bie  Bun^e,  b.  i.  bie  Scheibe*/ 
ttanb,  woburcb  ber  .(Fanal  in  einem  2lb» 
trittfüiid  ober  in  einem  Brunnen,  ber 
jwifchen  jwep  Raufern  ßebt,  in  jwci) 
$b<ilc  abgetbetlt  wirb. 

Langueur,«./  btc  ÄraftloffgFctt;  €ntFrif* 
tung;  SKütti0feit;  Schwachheit;  fc.baS 
Schmachten;  ein  &ober©rab  berScbn* 
fud)t,  bei  V<rlattg?nS;  it.  bie  lieber* 
gefd)lagenb?it  ; fïd)tbare  granrigfeit  i 
tenir  qn.  en  langueur,  einen  fcfjmadjtcn 
ïafîen,  §.  93.  einen  Verliebten;  être  en 
langueur  yfig-  trauern,  rote  j.  93.  bie  Va= 
tut  im  SBtntcr  ; ober  wie  ein  95aum, 
ber  nicht  mehr  fo  frifdj  als  gewöhnlich 
ba  ßcbti  ie-  (0011  einem  Staat)  im  2 (b* 
nehmen,  im  fallen,  im  Sinfen  fepn. 

Langueyer , r.  a.  un  cochon , un  porc , T. 

t>ie  3unge  eines  Schweines  beßchtigen, 
um  *u  feben , ob  bas  Schwein  nid)t 
finnig  iß. 

Langueyeur,  s.  m.  T.  fin  (bcfoilbftS  beßcll* 
ter)  Scbwcinfchauer)  ; (f.  langucy-r). 

Languier,  s.m.  eine  gctöucherteSchweinS* 
junge,  woran  noch  ein  Stucf  beSJpalfcS 
bängt. 

Languir , v.  n.  nach  unb  nadj  oon  einer  ent* 
fräftenben  Ärantbeit  auSgejehrt  wer* 
ben;  auSjebren;  it.  eine  laugfame  har- 
ter ober  tyeiu  auSßcben  ; eines  langfa* 
men£obeS  frerben;  gemartert,  gegiiält 
wetben  ; fd)mad)ten  ; it.  fig.  trauern  ; (f. 

langui  ur);  languir  de  soif,  de  faim,  UOr 

2)urß , oor  junger  oerfdmtachten.  F<g. 
languir  d«  misère,  im  ©lenb  fdimaditen  ; 
le  commerce  languit,  ber  .£>anbel  liegt  bar* 
tiieber;  ober , er  gebt  fdiläfrig  ; u ville 
languit,  es  iß  wie  tobt  in  ber  Stabt;  cS 
iß  fein2?ben,  fein  ©ewerbe  k;  barin; 
ces  trois  derniers  vers  languissent,  bîefe 
brep  lebten  Verfe  fînb  matt  ; depuis  Ja 
paix  les  nouvelles  languissent,  feit  bem 
^rieben  hört  mon  nid)t  oiel  sfteueS  ; la 
conversation  languit,  eS  gebt  fcblàfïig  in 
ber  ©efcllfcbaft  ber. 

Languissamment,  adv.  fd)Wad)  î 00Ö  Scbn* 
fudit  ÎC. 

Languissant,  ante,  adj.  entfrrtftet  î frûft- 
loS  ; matt  ; fcbwarf)  ; it.  fcbmacbtenb  ; 
febnfucbtSooU  ; it- ßg.  matt;  fcbläfrig  ; 

(f.  languir). 

Lanice,  adj.f  bourre  lanice , JIocFwolIc; 
Scherwolle  ; Âraçwollr. 

Lanier,  «.  m.  bcr95laufuß;  eine  $ur  93ctß? 
febr  tüchtige  21rt  95ergfalfett~ 

Lanière,«./,  ein  leberner  SKicmen  (j.  95. 
d’un  fouet,  ein  9)eitfcbenricmen) ; it. 
(Ralfen.)  ber  STOurfriemen. 

Lanifère,  adj.  c . wollig;  SSolle  tragenb. 

Lanquerre  ober  Lanquière  , «.  /.  T.  ein 
Schwimmgürtel  oon  2cbcr. 

Lansquenet , «.  m.  (bf Utfch)  ol.  ein  £ûîlbS* 

fncdjt;  ein  beutfeher  Selbßt  ju  5ufj  ; 
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it.  attj.  (ber  2ûnbSfncd)t  ; ein  gcwiffeS 
tfartenfpiel. 

Lanter,  v.a.  le  cuivre,  T.  bûS ÄUpfer  (mit 
bem  Jammer)  mobeln. 

Lanterne,«./,  eine  £aterne  ; 2euchte  ; 
(95auf.)  eine  £aterne;  ein  offenes  ^ber 
mit  vielen  Jcnßern  oerfeb?ne$  £hürm* 
eben  auf  emet  ÄuppcU  it-  (in  großen 
öffentlichen  ©ebäuben  ) eine  2aternc  ; 
ein  Keines  Äabinet,  worin  man,  ohne 
gefeben  $n  werben , aUeS  was  oorgebt , 
feben  unb  böten  famt;  it.  baS  (glaferne) 
©eböufe  um  eine  îh-obierwage  ; it.  (îOîe* 
ehanif , inf.  tn  «Dtublf«)  ein,  aus  $wet) 
Stöcfen  jufammengefcçtcô  ©etriebe  mit 
colinbrifdicn  Stöcfen  ; ber  Drehling; 
(SlrtiD.)  qqf.  ßatt  cuiller , btc  2abefchau* 
fei  ; it.  ber  burdjbrocbcne  Änopf  an  ci- 
tvem  93ifd)ofsßab  ; lanterne  sourde,  eine 
Vlcnblaterne  ; ^afcbenlaternf  ; lanterne 
magique,  eine  Zauberlaterne;  T. lanterne 
à gargousse  , bO$  JllttCtal  JUr  StucfJ 
Patrone;  — à mitraille,  eine  Äartör* 
fd)CllbÛd)fe.  Fig.fam.  lanternes,  2llberi1- 

beiten;  bummeö  Zeug;  leeret  ©eplau* 
ber  ; it.  (bie)  SSinbbeuteler». 

Lanterneau,  «.  m.  T.  ein  Keiner  aufgewor* 
fener  2)amm,  welcher  bic  perfcbicbencit 
Saljteiche  fdjeibet. 

Lanterner , v.  n.fam.  jaubcr»  Î tönbcllt  Î it. 
v.  a. pop.  qn. , einem  burd)  abgefdjmacf tc 
Sieben  befdiwerltd)  fallen;  einem  aller* 
lep  nngeriumte  Jöinge  oorplanbcrn  ; it. 
v.  a . nouu.  qn.,  einen  an  einen 2aternen= 
ßoef  aufbingen. 

Lanternerie,  «./.  fam.  ein  olbewetf,  linge* 
retîntes  ©cfcbwAlj;  ein  (baö)  ©ewÄfche. 

Lanternier,  iere,  «.  ( p.us . ein  2atemenma- 
djer  ; eine  2aterneitmacherimi)  ; it.  ein 
2atcrnenmann  ; 2aterncnamünber  ; it. 
fig.fam.  ein  albernerSebwAçcr  ; it.  ein 
Zauberer  ; wlg.  ein  3:rönbler. 

Lantiponnage,  «.  m.  pop.  blimmcS  , ûïbft* 
neSSffchwAç;  ein  (bas)  ©ewöfd). 

Lantiponncr,  v.  n . pop.  albcrneS  Zcu9 
fchwaçen. 

Lanture,  s.f.T.  Keine  Zifrütbeu , weldje 
bie  Äupferfchmiebe  mit  bem  Jammer 
auf  ihre  Arbeiten  machen  ; (f.  Unter). 

Lanturiu,  «.  m.  fam.  ein  5Qort  (ohne  ei* 
nett  eigentlichen  Sinn)  womit  man  je* 
manben  eine  abfchlftgigc  unb  mit  Ver* 
achtung  begleitet?  Antwort  gibt. 

.anugineux,  euse,  adj.  (ißotün.)  Wollig. 

^anusure , «./.  (Q5atlf.)  f.  basque. 

apatum,  x.  m.  f,  parelle  unb  patience. 

Laper,  v.n.  (wirb  oon  ben  fpunbcit  gefdgO 
ieefen  ; leefenb  trinfen  ; ôter  en  lapant , 
außecren. 

Lapereau,  s.m.  eilt  jUltgcS  ÄanillchCK  Î (f. 
aud)  accolade). 

Lapidaire,  «.  m.  etn  Stetnfchneiber  (auf 

€&Kß?inc)  > it*  adJ'  lc  sty'c  lapidaire , 
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ber  £apibarftpl  ; ber  ©tpi  ber  Snfàrif* 
ten , ©rabfchriften  ic. 

Lapidation , s.  /.  bie  ©tciltigung. 

Lapider,  v.  a.  ffetnigen. 

Lapidification,  s.  f.  T.  bie  Q5tïbung  , büß 
©ntffcjjen  ber  ©reine  in  ber  ©tbc.  (nid)t 
mit  pétrification  ju  i>err»ccf>fc(n.) 

Lapidifier,  v.  a.  T.  (burd)  bai  33erfôlfcn) 

ju  ©teilt  machen. 

Lapidifiquc,  adj.  c.  T.  la  matière  lapHifiquc, 

bie  fteir.iae  ÇDîatcrie,  (ncorauß  fid)  bie 
©teine  bilbcn). 

Lapin  » s.  m.  Lapine,  J.  fin  (büß)  Âûltin* 
d>cn  Î (f.  ûud)  clapir  nnb  garonne). 

Lapiniére , r,  /.  pi. us.  garenne. 

Lapis,  s- y n.  lapis  (lazuü),  T.  ber £nfurftcin. 

Lapmude,  s.  J.  (in  ben  sftorManbern)  ein 
pon  IXcnntbtcrfcÜen  gemaebteß  ÂleiD* 

Lappcr , v.  a.  f,  laper. 

Laps , s.  m.  laps  de  temps,  (metft  jur.)  ber 
Verlauf  ber  ^eit;  ein  Zeitraum  ; cou- 
tume établie  par  laps  de  temps  , eilte 
burd)  bie  £Angc  ber  %e\t  hergebrachte 
©ewohn&cit. 

Laps,  adj.  m.  Lap  9e,  f.  laps  et  relaps,  ei 

ncr,  ber  $wcpma&l  pom  ©lauben  abge* 
fallen  ifh 

Laqs , f,  lacs. 

Laquais,  i.  m.  ein  £ac?cp  i ein  £iPree-95e- 
bienter. 

Laque,  t.  f.  ber  £ûcf  ; baß  ©ummilacf  ; 
it.  ber  (barauß  bereitete)  £acf  ober  £acf< 
ftrntff  ; laque  artificielle,  ber  $uqellacf  ; 
ftarbclacf  ; laque  colombinc,  ber  Purpur» 
lacf. 

Laquelle,  pron.  réfat.  fêm.  pOtt  lequel. 

Laraire,  s.  m.  (ait.  fKom.)  ciné  i>aiiôf aücDfc, 
(rporin  bie  /paußqbfccn  verehrt  würben). 

Larcin , s.  m.  ber  îôicbftabl  ; bie  fieberen  ; 
baß  ©teblen  ; it  CDiebtfabD  b.  i.  baß 
geftoblcne  ©Ut  fclbft  ; un  livre  rempli  de 
iarcin«,  ein  93ueb  , baß  pofl  gcfloblcncr 
( vuig . außgefebmterter)  ©teilen  tjh 

Lard,  s.  m.  ber  ©pccF  î it-  b.  i.  baß  $Ctt 
ber  Sôallfiicbf  unb  ©eefjuitbe;  (ftifrfv 
thran  ) ; p^tît  lard . ©dn*otfpecf  ; (baß) 
©cfcrotfleifd)  ; magerer  burebwacbfencr 
©petf  ; Urd  a larder,  ©pcef  *um  fptcFen  ; 
(©pirffpecf)  ; gras  à lard,  fpedrfett;  fefer 
fett  ; une  fle<  he  de  lard,  eine  ©perffeitc. 
Fig  et  Prov.fam.  faire  du  lard,  ober  être 
gras  (grasse)  à lard,  (p.  tyerfonen)  ©pctf 
anfeijcn;  fpeeffett  werben  ; il  a mangé 
le  lard,  bic  ©cbulb  liegt  ûll  tfim  ; il  est 
vilain  comme  du  lird  jaune,  et  t |L  CtH 

garftiger  ©eijteufrf. 

Lardé,  ée,  part,  et  adj.  gefpicft  îf.  ; burd)* 
bobtt  ÎC.  î collation  I trdé- , f.  ambigu; 
bonnette  lar'é-,  T ein  mit  altem  $$crg 
burcbfleppteg  ©tûcf  oon  einem  ©egel, 
womit  man  bie  ©palten  in  einem  ©d)tff 
auffucbt. 

larder,  r.  a.  fpiefcu  ; burcbfpicfeit  i on  larde 
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les  jambons  de  citrons,  de  canelle,  de 
clous  de  girofle,  niûii  bejlccft  bic  ©djin- 
fen  mit  Zitronen,  3immct  unbsftÂgelctu; 

larder  la  bonnette  ober  les  bonnettes,  f. 
lardé.  Fig.  larder  de  coups  d’épée,  b*  I* 
percer;  il  étoit  tout  lardé  de  flèches,  er 

war  über  unb  über  pou  Pfeilen  burd)* 
bohrt  ober  oerwunbet. 

Lardoire,  s.f.  eine  ©pitfitabel;  it.  T.  (aucfj 
Urdoir , s.m.)  bcr  eifernc  ©<bu&,  womit 
man  bie  ©pilje  eineß  cinjurammclnbcn 
<Pfa  &lcß  befehlet. 

LaiJon,j.m.  ein  ©pecPfdnutt;  ein©cbmtt* 
eben  ©perf  §um©picfen;  (£ufrfeucrw.) 
eine  2(rt(^ (bwirmer  ; it.  laidons,(©d)lof* 
fer  ic.)  bunne  ©tùcPcbcii  ©tabU  womit 
man  bic  SXijTe  unb  Bruche  außfullt  unb 
jufebmiebet  ; it.  gewtfîe  platte  ©tifteben 
an  Übten;  it.  Urdon ,ßg. Jam.  cinc©ti* 
d)elrcbe;cin  #icb;  ©ticb (brocardf;  it. 
qqf.  ein  (baß)  <Bcçblûtt  ju  einerlei« 
tling  ; chacun  lui  donna  son  Jardon  , ein 
jeter  gab  ihm  einen  ©tidj. 

Lat  dures,  sf.pl.  (Söcbfr>  bie  Unter*  ober 
Ucbcrfcbûiîe. 

Larcs,s.m.p/>/r.(altei)ciben)bie  Jrmußgot* 
ter;^außgößcn;(bißweUenaucbim«^.) 

Large,  adj.c.  breit;  i/.(iuf.  p.  Äleibungß- 
ftuef en)  weit  ; (Sftö&ler)  breit,  b.  i.  gro§; 

it.  ol . b»  t.  libéral  ; ce  cheval  est  large  du 
devant,  T.  biefeß  SJJferb  bût  eine  breite 
55tufl  > ce  chapeau  est  trop  large  d'entrée, 
ber  Äopf  biefeß  Jputeß  tfl  ju  weit.  Fig. 

(f.  conscience,  courroie,  pays,  chrche. 

Large,  s.  m.  hic  freite  » d’une  aune  de 
large,  cÜenbrcitï  gagner  ober  prendre  le 
i*t&,fig.  f am.  entfliehen  ; bopon  lau- 
fen ; vttig.  fîd)  auß  brm  ©taube  macben. 
(f.  auch  large,  s.  m.  unb  largue. 

Large , adv.  ce  cheval  va  large  ober  trop 
large,  T.  biefeß  tyferb  madit  einen  nu 
großen  $reiß.  Au  large,  adv.  «erAumig  ; 
être  logé  au  large,  eine  geräumige,  beque- 
me Söobnuitq  haben  ; être  au  large, ßg. 
in  guten  UmfUuben  ( bep  guten  «ÖTit- 
teln)  fepn  ; it.  T.  (p.  ©cbtifcn)  aud)  se 

mettre  aularge,  courir  au  large,  in  bie 
offene  ©ec,  tnß  bo&c  OÄee r fahren  ; bic 
Jjpöbe  gewinnen;  lf.  large);  en  long  et  en 
large,  in  bie  £Ange  unb  in  bic  Breite  ; 
bcr  £inge  unb  ber  33reitc  nad)  ; d en  a 

eu  du  long  et  du  large , prov.  f.  long. 

Largement,  adv.  rcicblid)  ; hinlänglich  ; 

ùbcrflûiTig. 

Largesse,  s.  f.  fo  Picl  Wtf  libéralité,  bic 
^repgebigfcit  i it • baß  ©cfcbcnf  felbff  ; 
faire  largesse  au  peuple,  ©cfd)fnfe  Untft 
baß  93olf  außthcilen;  pièces  de  largesse, 
©cbÂcbtnifjmûmeii , weldje  ben  großen 
fteperlidifcitcn  unter  baß  95olL  anßge* 
worfen  werben. 

Laigeur,  s.  f.  bie  Q5reitf  ; drap  de  doux 
largeurs,  £ u $ , baß  boppclt  liegt. 
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Largo  , adv.  (ÇOtuflf  ) fchr  Iangfäffl. 

Largue  , s.  m.  T.  bie  S}bf) C bed  »DîeetCd  J 
bic  hofa  Ober  offerte  ©Ce  ; prendre,  tenir 
le  largue  (ober  le  large) , î> je  Jpöfa  gemin* 
itett  ; bie  offene  ©ee  falten  ; *7.  largue, 
adj.  vent  largue , ein  ©eiten-  ober  9fa* 
bcn«2Dinb,  mclchcr  ber  befle  jum  fcgcln 

îft  ; à la  largue,  adv.  je  mettre  à la  largue, 

fïcf)  oon  anbern  ©chiffen  ober  »on  ben 
©erfüllen  entfernen  ; in  bie  hohe  ©ec 
fafacit;  bie  ©ec  $u  gewinnen  fudjen. 

Largué , ée,  part,  et  adj.  nadigclûffen  K. 

Larguer,  v.  a.  T.  (bie  angefpannten ©eile) 
naefaaffen;  it.  v.  n.  (?)  bep  ©eite  fah- 
ren ; burchfegcln  î it.  entroifefan  ; it. 
eine  Oeffnunq  befomnten. 

Larigot,  s.  m.  ol.  eine  'Jlrt  ftlötc  ; (ôrgel) 
eine  2irt  ftlötenregifier  ; boire  à tire-lari- 
got, prov.  übermäßig  trinfen;  faufen. 

LaTix,  s.f.  f,  meléze. 

Larme , s.f.  eine £faüne  î (höhere  ©djreib* 
crt  ntib  $oef.)  eine  3afae;  it.fam.  ein 
tropfen  ; ein  (bad)  £rèpfrf»cn  ($.  $5.  de 
vm,  Sffiein)  ; it.  larmes , £hrüncn7  b.  i.  bie 
aud  ben  ÎBeinfiocFen , gidtttanncn  unb 
Anbern  turnen  unb  ©emichfen  rinnen- 
be  Jcudjtigfcit  ; Oöauf.)  qemi(Tc£fa&- 
neu*  ober  tropfen-  förmige  ^ierathen  ; 
larmes  de  plomb,  eine  fleiitc  3rt  *Bôgcl* 
fdirot  Ober  ^unjl  ; larme  de  verre,  fin 

©ladtropfcn  ; (bûd)  ©prtngglad;  Sérier- 
ai ai  ; larmes  de  pénitence,  '©ußtfa’ÄÄen  ; 
ia  larme  de  Job,  bie  ipiobdthrüne ; eine 
tnbiftnifd>e  ^Jjlanje  ; larmes  de  cerf, 
Jr>in'chthrÂncn  ; /pirfehsifaen  ; bcr€i* 
terfioef  in  ben  Slugcn  bed  jpirfcfad  unb 
(Elcnbt&iereé  ; verser,  répandre , jeter  des 
larmes,  £faÄ!lfn  pergießen  i pleurer  à 
chaudes  ober  à grossesiarmrs,  heiße/  bit- 
tere £hrönen  meinen;  bitterlich  meinen; 
être  tout  en  larmes,  in  SfaAncn  fcftmtm« 
men  ; fondre  en  larmes,  in  £Mncn  $er- 
fließen;  rire  jusqu'aux  larmes,  lacfan  / 

baß  einem  bie  £faànett  aud  ben  Singen 
laufen  ; ( f.  aud)  pleurer). 

Larmier,  t.  m.  (SBauf.)  eine  Ærûn^lcître , 
( unb  an  frcjjflcfauben  dauern  ) ein 
«Dïûucrfrûn*,  einetfappe,  sur  Slbfaltung 
ober  $um  Slblaufc  bed  Stegend  ; (f.  aud) 

larmiers , pl.  ) 

I-arrriéres,  s f.pl.  T.  btc  îluqcnmtnfcf  ober 
Augenhöhlen  bed  Jjpirfchcd , morin  fich 

. bie  ÔirfchtbrÂnen  (larmes  de  cerf,  f, 
larme)  fammeln. 

Larmiers,  s.  m.pl.  T.  bie©d)lÔfe,bte©d)faf* 
ûbern  ber  <l>fcrbr» 

Larmoyant,  ante,  adj.  f am.  in  £faâncn 

jcrflteßeitb. 

Lirmoycmcnt,  s.  m.  T.  bûd  £hri\nenauqe  ; 
Triefauge;  (eine  gemiffe  Augcnfranf* 

fait)  ; it.  f,  épipbore. 

Larmoyer,  f.  n.  fam.  bittttlid)  Ifailtcn, 
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Larron , s.  m.  «in  2)icb;  it.  ($ibef)  fo  mer- 
ben  bie  befaen  ©chidicr  am  Ærcuje  ge- 
nannt ; (SEBeinfanbl.)  ber  ipeber  ; ©tcch* 
faber;  it — de  plume,  bte  ©eclc  in  ei- 
nem jeberfiel  ; it — de  livre,  (tßucfcb.) 
eine  umgefchlagene  (Ecf  r an  einem  Q&latt, 
welche  beçm  Sfafdwctbcn  nicht  mit  ge- 
faßt morben  tfl  ; c’  est  un  larron  de  mar- 
ché, f.  marché;  le  bon  larron,  ber  from- 
me ©d)öd)er  am  £rcu§.  Prov.  l’occasion 
fait  le  lairon , ©rlcgenfait  macht  £kbe  ; 
(f,  OUCb  foire,  bourse,  chouette). 

Larronesse , s.f.  ciné  £iebinn. 

Larronneau , s.  m.  p.us.  «in  Heiner  3itb« 

Larve,  s.  f.  ol.  fin  (böß)  ©ffpcutf. 

Laryngotomie,  s.f.  f,  broncotomic. 

Larynx,  s.  m.  (Anût.)  ber  fcuftröfaenfopf. 

Las,  s.  m.  Lassière,  s.  J.  T.  bie  Sfanfc  ; 
ber  £fail  einer  ©cfaune,  nporcin  ma» 
bie  ©arben  legt. 

Las,  Lasse,  adj.  mubC  î Cntüfat  î it.  (de 
qn. , de  qch. , einer  ÿevfon  ober  ©aefa) 
mûbc  ober  übcrbrüfïig  ; vuig.  fatt  ; un  las 
d’aller , prov.  pop.  eiii  fauler  ©djlingcl, 
(ber  feincfl  $uß  anfbefren  mag). 

Las,  inter j.  Ol.  b.  i.  hélas. 

Lascif,  ive,  adj.  (0.  <pcrfoncn  llllb  ©adiftl) 

unjùcfata ; it.  geil,  b.  i.  eine  ubermAßi- 
ge  SKeiçung  jum  ^Sepfdilaf  fabenb/  ober 
perratfanb,  ober  beférbernb. 

Lascivement,  adv.  uUJÙd)tig  ; fleil. 

Lasciveté , s.f  bieUn,ud)t;  (Unjûchtig- 
feit)  ; it.  bte  ©eil&citj  (f.  lascif). 

Lasér , s.  m.  T.  (ber)  ^cufcldbrecf)  ; (assa 
foetida)  ; it.  flatt  laserpitiuro. 

Laserpitium  , s.  m.  T.  bie  ^eißermiirj  î bûd 

£rtfcrfratit/  moratid  ber  iteufeldbrccf  be- 
reitet mtrb* 

Lassant,  ante,  adj.  f.  fatigant. 

Lassé,  ée , part,  et  adj.  crmùbct  it. 

Lasser,  v.  a.  crmûbch ; rtbmûttcn  ; mùfce 
machen;  it.  lößig,  jur£afl/  ûberlAffig 
fepn  ober  merben  ; bcfchmerlteh  fallen  ; 
it.  lange  Çfôeilc  perurfachen  ; (ocrjl,  fa- 
tiguer). Se  lasser,  v.  riß.  fïcf)  ermuben; 
ftdj  tnube  machen  ; it.  mübe  merben  ; 
ûberbruffig  merben. 

Lassitude,  s.f.  bie  ÛJiubigfett;  it.  bie^Oiût- 
tigfeit;  accabler  de  lassitude,  ûbmûtteil  ; 
fcfa  crmùben. 

Laste,  s.m.  T.  (beutfd))  CtHC  £üß  J CtltC 

©chiffdlabuna  überhaupt;  it.  (inf.  eine 
©chißdlaß  oon  jmep  Tonnen* 

Latanier , m.  ber  mcßinbiffhe  £atanbaum  ; 
eine  2lrt  fpalmbûttm» 

Late,  s.f.  (ehern,  in  ber  ^rooencc)  eine 
gemiffe  ©elfalrafe. 

Latent,  adj.  m.  vices  litens,  T.  Jpaitptfih- 
ïcr  an  éfaent  ^ferbe,  rnofür  man  tni 
«Berfûufcn  95ûrgc  fepn  muß. 

Latéral,  aie,  adj.  T.  mûd  ftch  ttltf  bfr  ©cite 
bcfïnbet  ober  bain  gehört  ; les  vents  laté- 
raux, bic  ©eitenminbe. 
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Latéralement,  adv.  T.  » Olt  Ober  ÛUfbcr©citf. 
à Latere,  f.  légat. 

Latin,  ine,  adj.  (ûteintfch;  l’église  latine, 

Oie  lateinische  ober  abenblÂnbifche  Kir* 
<be;  le  pays  latin,  fig.  oie  Untrer  fuit; 
Dûber  prov.  cela  sent  le  pays  latin , Dû* 
riecht  noch  ber  ©chule;  voile  latine,  T. 
ein  Drepccfige*  ©egcl. 

Latin , s.  m.  bo*  £otcin  ; Die  lûteinifebe 
©proche.  Fig.  et  Prov.  du  latin  de  cuisine, 

Küchenlatein  ; unreine*/  borborifdtcé  !a* 
tein  i c’est  du  latin  pour  vous,  Dû*  per* 

flehet  ihr  nicht  ; Dû*  tff  euch  $u  hoch  ; 

par  er  latin  devant  les  Cordeliers  , pon  ei* 

mr  ©ache  in  ©egeuwart  folcher  £cute 
teben  , bie  e*  beffer  pergehen  ; il  est  au 
bout  de  son  atin,  fein  £atein  tg  ju  En* 
be  ; er  Weif  fich  nid)t  mehr  ju  helfen  ; 

je  suis  au  bout  de  mon  latin,  hier  bût 
meine  Söijfenfdjoft  ein  Enbe;  il  y per 
dra  tout  son  latin,  er  Wirb  ffijte  £f|t  unb 
SXûhe  bobe»  perlieren;  er  arbeitet  per» 
geben*  baron  ; Il  p que  en  latin , pop.  er 
reitet  mie  ein  ©dmler;  er  fîfit  iugetg 
fehlest,  ju  tyferbc. 

Latiniser , v.  a.  (einem  nicht  ïoteinifehen 
2ßorte)  eine  loteinifche  Eubuttg  geben. 
Latinisme , s.  m.  ein  £ûttni*mu*  ; eine  ber 
Igteinifd)en©prod)e  eigene  SBortfügung. 
Latiniste,  s.  m.  ein  £otciner;  einer,  ber 
ba*  £otein  gut  »ergeht , fehreibt  unb 
fpricht. 

Latin  té,  s.  f.  Dû*  £otetn  J î>tc  foteitttfcbe 
©proche  ) la  haute  et  la  basse  latinité. 

Dû*  jicrîichc  unb  Dû*  fdilechte  ober  »er* 
borbene  £otein  i auteurs  de  la  moyenne 
latinité,  bie  loteinifchen  ©djriftgcfler 
»on  ben  feiten  be*  ©epertt*  an,  bt*  jum 
Verfalle  be*  rhmifehen  SXctch*. 
Lattssimus,  s-  m . (3tnot.)  Dû*  breite  9îû* 
Cfenm&uOletn  (an-scalptor). 

Latiter , v.  a.fjur.)  verheimlichen  ; »erheb* 
len;  »erbergen;  nicht  ongeben.  Seiati- 
ter,  v.  riß.  ficf)  »erbergen. 

Latitude,  s . f.  (®eogr.)  bie  Breite,  b.  i.  ber 
2lbgonb  ober  bie  Entfernung  eine*  £>r* 
tc ö ouf  ber  Erbe  oom  Äcguator;  (Slgron.) 
b.  t.  ber  Slbganb  eine*  ©cgirn*  pon  ber 
Efliptif  \it.fig.  bie  ßrepbeft;  (Unetnge* 
fchr&nftheit)  ; it.  bie  2lu*behnung  ; Êr* 
Weiterung. 

Latitudinaire.  s.  m.  (£fieof.)  einer,  Der  bie 
Jrepheitbe*  sDtcnfdten,  fowohl  in  ©lou* 
ben*fochen,  ol*  auch  in  SKucf ficht  auf 
ba*  fittlicbe  Verhalten  fehr  weit  ou** 
Dehnt. 

Latomie , s.  f.  ( ölte  ©efeb.)  eine , ju  ei* 
nem  ©ef&ngnig  Der  Uebclthäter  bienenbe 
©teingrube.  -, 

Latrie , ».  f.  culte  de  latrie,  T.  Diejenige 

Verehrung  , welche  Dem  wahren  ©ott 
ollem  gebührt. 

Latrines , $.  f.  Pi . ein  heimliche*  ©emoch; 
ein  Abtritt. 


Latte,  g.f.  eine  £otte  ï lattes  de  sciage,  gf# 
f&gte  »Der  gefchnittene  £otten  ; lattes 
fendues,  gertfîene  £otten  ; SXcifjlottcn  ; 
lattes  volices , £otten  ju  ©cbicfctôdchertt. 

Latter , v.  a.  mit  £otten  perfehen  ; belotten  $ 
lotten. 

Lattis,  s.  m.  T.  Do*  IBclûtten  ; Do*  9lüfha* 
gela  Der  £otten  ; it.  Do*  £ottenwerf.. 

Lavage , s.  m.  Do*  28ûichen  ; BbWûfchen  ; 
3tu*mof<ben;  it.  Doö,  bep  Dem  SfBofchcn 
unnhthig  »erfchuttetc  Sffioffcr;  Do*©e- 
wâffer  ; vulg.  Do*  ©eplàtfche  ; it.  eine 
©peife  oDer  ein  (Do*)  ©ctrinf,  fo  mon  ju 
Dünn  ober  ju  wàfferig  gemocht  bot;  it. 
in  ju  grogern  ÇOtoge  eingenommene  guf- 
fige  ©ochen;  vulg.  bo*  ©efchlobber,  ©e* 
fdblobDer  ; ce  Café  n’est  que  du  lavage 
biefer  Koffe  tg  fog  Jouter  SBoffet. 

Lavande,  » f.  ber  £a»ettbel  ; eine  Çgonje  ; 
de  l’nau  de  lavande,  (Dû*)  £ûpenbelWûf»er. 

Lavandier,  s.  m.  ber  SBofcbmctger.;  ehern, 
om  fronjhftfchen  £ofc  / ein  féniolicher 
gebienter,  ber  Die  SBofche  beforgte. 

Lavandière,  s. J eine  SBâfcherinn , sßofch- 
frou, 

Lavange,  s.f.  eine  ©d)nce*£ûuwttie. 

Lavasse , s.f  ein  flîegcngufj  ; Vlaçregen  ; 
©chlogrcgcn  ; it.  fg»  pop.  ein  harter 
Söerwci*.  # , 

Laudanum , s.  m.  T.  eine  ÛU*  ÇDîO^tlfûft 
jubercitete  Slrjenep. 

Laudes,  s.f.  pi.  T.  bie  ©ebetbe  unb £ieDcr 
im  krepier,  Die  unmittelbar  auf  Die 
Jrühmettc  folgen. 

Lave,  s.f.  Die  £ûPfl,  Die  ju  gewiffen  ^ei* 
ten  ou*  einem  feuerfpepenDen  QScrge 
hcrou*  bricht. 

Lavé,  ée , part,  et  adj.  geWûfdjett  2C.  > (». 
Serben)  fchWûd)  î un  cheval  de  poil  bai 
lavé,  ein  ltd)tbroune*  $ferb;  (f.  laver). 

Lavége , s.  f.  eine  2lrt  ©tein  (oiiaire)  wor* 
au*  mon  ©efchirr  macht. 

Lave*main,  s.  m.  î)0*  ^Jonbfog/  ^)OUDbecîett 
in  einer  ©ofrigep  ;c. 

Lavement,  s.  m.  (rôm.  Kirche)  Do*  SBofchen  ; 
i/.Dû*Klpgier;  (f.oudl  clystete,nméd«5). 

Laver,  v.  a.  wofchcn  ; obwofd>cn  ï OUÔtPO- 
fehen;  ottfwoftheit;  (çOtohf^/  ,3eidmer) 
wofehen  ; eine  onfgetrogene  ft'ûrbe  mit 
SBoffer  »ertreiben  ; it.  ( un  dessin  etc.) 
eine  Zeichnung  K#  ^ben  iUumi* 
nieten  ; (wenn  e*  mit  £nfcb  gefchicht  : ) 
tufehen;  //.einen  SXig  mit  Farben  an» 
legen  ober  ongeben  ; laver  le  minéral , 
Do*  Erj  wofchcn  ober  fchlimmcn  ; it.  la- 
ver (du  papier),  ($$uchb.)  »lonteren  ; Co- 
pier mit£eimwoffer  trànfen;  (Simerm.) 
glatt  behauen , ober  auch  mtr,  begogen  ; 
papier  lavé  d’huile,  mitOcM  getrAnf  te* 
Copier;  laver  à dos, (Die  ©djofe)  por  Der 

©d)tir  Wûfehenî  la  rivièrelave  lesmurailles 
de  la  ville,  ber  $lug  gie^t  an  bcr©tabt* 
maucr  »orbep;  er  befpublt  Die  ©tobt* 
mauern  ; it.  Uver,  v.  n.  ftd)  Die  ^)SnDe  wo* 
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• ftben,  ebe  Itîûtt  <14  $t!  £ifcbc  fcfct  ; donner 
à laver,  $ebt  fcßaffer  aum trafdien;  it.  se 
laver,  v.  riß.  flcf>  Wâfcbctt;  — la  bouche, 
ben  $îunb  ouSfpublen.  Fig.  et  Prov. 
» laver  la  tête  à <jn. , einem  ben  Kopf  n>û* 
fd)en  , b.  i.  ibm  einen  barten  ^erweis 

geben  | à laver  la  tète  d’un  âne,  on  y 
perd  sa  lessive,  es  cjt  oergeblkbe  CKÛbe» 
' einem  $ummfopf  2/bren  geben  tu  mol* 

Icn  ; (Cntud)  mou?)  ï se  laver  d’un  crime , 

ftcb  tpeaen  eines  Verbrechens  rccbtferti* 
gen;  feine  Unfchulb  bartbuit  ; je  m*e» 
lave  les  mains,  ich  wafd)e  meine  Jp&nbc 
in  Unfchulb  ; ici)  miü  feinen  £beil  baron 
haben.  .-•«*«  % 

Lavrrne,  t.f,  ($0tçt&ol.)  bit  ©ottinn  ber 
&tebe. 

Laveton,  s.m.  T . Me  grobe  $ôofle , tpclcbe 
in  ber  2$alfmùhfe  pom  £ucf>  é«r«dP 
bleibt;  bas  3Balf haar, 
bavette,  i,/  ein  Sïtofcblappcn  ; ©cbeuer* 
tptfd»;  ©cbcuerlappcn. 

Laveur,  Laveuse,  s.  — de  vaisselle,  (in 
Kuchen)  ein  &tif«afrf)cr  ;♦  eine  2lufioö* 
feberinn  ; laveuse  d’écueiies,  eine  ©publ* 
magb;  ©p&blfr au;  ©cbùfFdmôfcbcrinn. 
Lavis,  s.  m.  Ocicfycnf.)  bas  ffîafebcn  ; bas 
£ufd)en;/r.  eine  gewafebene  Bcicbnung; 

(f.  laver). 

Lavoir^. m.  ein  $®afcbprn!?  ; ein  (baS)$8afd)« 
bauS;  eine 5©afdbbanf  ; ©publbanf  ;(tn 
Klôflern  te.  ; ber  Ort/  wo  man  baSKu* 
ebcngefdntt  te.  aufroafcbt;  it.  p.us.  ein 
SPafditrog  ; ©oßftcin  ; ein  (ba*)  J)anb* 
fa#  ; ©ebroenffaß;  ein  QBafcbfcfîcl. 
lauréat,  adj.m.  poë te  lauréat , ein  gcftött* 
ter  tyoet  î (poëta  Jaureatus). 

Lauréole,  t.f.  (Botan.)  f.  garon. 

Laurier,  s.  m.  ber  f orbeerlmum  ober  £or* 
berbaum;  ber  £orber  ; la  baie  ober  graine 
de  laurier , btf  forbeere  ; cueillir  des  lau- 
riers,/^. £orbeeren  fammeln. 

Lavure,  s.  f.  (d’écuelles)  bûS  ©PÜbflPaf* 
fer  ober  ©pu&lichti  //.lavure, (Bucbb.) 
bûS  flUamcrtPaffcr  ï (©olbfdmt.  te.)  bas 
©cfràijmafdien  ; it.piur.  bte  barauS  er* 
baltenen  fleinen  ©olb*  ober  ©ilbcrtbeil* 
eben;  bas  ©efràfie  ; it.  bie  £auge,  «omit 
ber  £anôfdw&màd>er  frtngeber  bereitet. 
Laxatif, ive,  adj.  7.  Abfuhren*  ; larierenb; 

vuig.  ben  £cib  ôffnenb, 

Laye,  f*  laie.  ■ * ' 

Laycr,  v.rt . T.  «ittW  2&Cg  (îair)  î>tircf>  fi* 
iten  3ßalb  bauen  ; it.  bie  gaßreifer  te. 
jeidme  n ; it.  bie  ©te  inc  mit  bem  £abn* 
bammer  bebauen  ; (f.  laie  ttnb  laies). 
Layetier,  s.m.  ein  Kiflen* ober  Kaßenma* 
cher;  (f.  layette). 

Iayrtte,  t.f.  eine  ©dmblabe  in  einem 
©chranf , worin  man  Schriften  aufbe* 
wahrt  ; it.  uberfi. , ein  Heines  bofîertteS 
Kiftcben  ober  Kiftcben  ; it.  baS  fammt« 
‘liebe  / |um  SDicfcin  eines  flciuen  KinöcS 
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gehörige  SSinbelaeug;  */•  eitt  betocglt- 
ebeS£olj  ober  Elfenbein  an  ber  ©ebnart- 
pfeife  eines  /Oubelfatfs. 

Layeur,  s.  m.  T . einet/  ber  bte  gaßreifet 
jeidmet;  (f.  layer  unb  laie). 

Lazaret , i.  m.  ein  (baS)  £aaareth  / (inf.  bet) 
gewtlfen  am  nuttettönbifeben  fJXeere  ge- 
legenen ©tibten , gur  Haltung  ber  Üua^ 
rantaine). 

Lazaristes,  s.  m. pi  bie  £üiariften;  gewifre 
fatbolifcbe  JOrbcnSaetRltcbe. 

Lazar  .te,  s.  m.  p.us.  ein  gutter  ober  tyater 
pom  Orben  beS  S),  garants. 

Lazzi , s.  m.  (italien.)  bas  dumme  ©eber- 
bcnfpiei  ber  £omébiantcn. 

Le , article  masculin , ber  ; baS  ; {accus.) 
ben. 

Le , accus,  du  pronom,  relatif  lui,  ibtt  * CS. 

Lé,  s.m.  bie  »Breite  eines  BeuaS/  îud)S  te.  ; 
bie  SBabn  ; it.  p.us.  ber  £einpfab  i bie 
gctnjirafjf  ; (f.  chemin  de  halage  , Unt/Ç 
halage). 

Léans , ado.  ol.  b.  i là-dedans. 

Lebêche,  s.  f.  (auf  bem  mittcUônbiffbrrt 
9Âeere)  ber  ©ubipefitpinb. 

Lécanomancie,  j. f.  r.bie  Sffiabrfaguna  burdj 
ein  Qyccfcn  ober  bureb  eine  Scbuffel. 

E^che , s.  f.  fam.  eine  buitne  ©cbniU«/ 
tranche);  ein  (bas)  ©cbuittcbeu  , i*  55. 
de  jambon , ©djûtfen  » *<•  ado.  f.  lécher. 

Léchefiion,  s.  m.  p.  us.  ein  (bas)  £ec!er- 
bi^dien. 

Lèchefrite , t.f.  eine  ‘Bratpfanne  / tpefebe 
man  unter  ben  »Braten  am  ©piefj  fc^t. 

Léché,  éc,  part,  et  adj.  gelecft  te,  ; gelecft/ 
mirb  aucb  pon  ©emiblbcn/  pon  gelehr- 
ten ober  miçigcn  SÖerfeu  gefagt/  rreldye 
mit  einem  ïngfUicben  gleiçc  poücnbct, 
mit  }u  Ângjt(id)cr  ©enauigfett  auSgear- 
beitet  ftnb. 

Lécher,  v.  a.  (etipaS  ober  an  ettpaS)  leefen  ; 
(ettpas)  beWcfen  ; abfecfen  ; aufïcdPen  ; 
ûUSlecf Clt  ; il  n’a  qu’à  sen  lécher  la  barbe, 
prov.  pop.  er  mag  fid)  nur  bas  ÇDîaul 
mifdicn  ; vutg.  es  n?trb  ibn  nichts  baoon 
an  Die  Böhne  brennen.  A lèche-doigt, 
adv.  fam.  (»,  eßbaren  ©aeben,  bie  man 
J.  *B.  iemanbett  porfebt,)  febr  wenig; 
febr  (parfont  ; nur  jum  perfud)cn  ; nièt 
jum  fatt  effen. 

Leçon,  s.f.  ber  Unterricht î bie  ttnterioet* 
fung  ; it. (eine  ©tunbe);  (auf  UniperfïtS» 
ten)  eine  £ebtfhmbc;  eine  ©orlefuttg 
über  eine  ©iftenfebaft  ober  Äunfl  ; it. 
eine  Slufgabc  ; £eftion  ; it.  (eine  £eltioit) 
ein(baS)  ©tucP  eines  BucbS  ober  Kapi- 
tels aus  ber  »Bibel  ober  aus  einem  Ätr- 
cbenoater  ,*  it.  bie£efeart  eines  Wertes;  //. 
ßg-  eine£ebrej  S5erbaltungSregcli  S3or- 

fchrift;  faire  des  leçons  publiques.  Ober 
faire  publiquement  des  leçons  de  qch. , 
Dffetttltd)fn  Unterricbtiporin  geben;  öf- 
fcntlidie  33orlefuitgen  worüber  halten; 
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prendre  des  leçons  de  dessin  de  qn.. 
©tnnben  imSeidjncn  6ep  jemanben  neh- 
me U î faire  des  leçons  de  inathématiquesetc. 
bie  SDiatbemati!  te.  fcfc»  ; faire  u leçon 
à qn-,  ßg-  einem  tagen,  was  er  tbun 
foÜ  ; it.  einem  einen  iöerweis  geben  ; i 
en  feroit  i<*çon,  prov>  er  fönnte  Unter« 
riebt  batin  geben  ; vulg.  ifi  fc^r  wohl 
barin  beroanbert 

Lecteur,  s.  m.  ein  ÇSorfefer ; it.  einer,  brr 
gelehrte  SJorlefnngen  über  eine  Sßtffen* 
fdtaft  halt;  ein SJSrofeffbr;  avis  au  lecteur, 
«in  33orberi<bt  (in  einem  55ucbe)  î c’est 
lin  avis  au  lecteur,  prov.  bûô  mag  JUt 
£ebre,  zur  tffîarnung  bfenett;  ba$  merfe 
man  fid)  ; ba$  merfen  ©ieftch  te, 

Lectionnaire,  s.  m . ein  (bû$)  jtoUeftenbud)  ; 
«in  g5ucf),  worin  aile  £efttonen,  bie  bc» 
bem  ©otteâbienfi  gelefen  werben/  entbal* 
ten  ftnb.  : • ' 

Lectrice,  s.f.  (in  könnende  fient)  eine 
SBorfeferinn. 

Lecture,  s.  f.  bas  Eefen;  bte  £efung;  it. 
bas  ©tubteren;  it.  bie  Briefen  beit  einer 
Çterfon;  aimer  la  lecture,  gern  ïefeilî 
faire  la  lecture  d’un  livre,  cttt  55ncf)  (efen 
Ober  »orlefett,  avoir  bien  de  la  lecture, 
riete  55elefcnbeithûbcn  ober  bctfçen ; »tel 
getefen  haben;  fefcr  belefcn  fe»n. 

Ledum  ober  Lede,  s./n.  T.  ber  fjjorfcb;  bct 
wilbe  SKoSmarin  î eine  pflanze. 

L^gai,  ale,  adj.  ( itif.  oon  bem  mofaifehen 
©efeb)  gefebtid)  i in  bem  (mofaifehen) 
©efeç  »erorbnet;  nacf>  bem  ©efefi  ein- 
gerichtet, ober  (».  ©trafen)  nach  bem 
©efef?  aufgelegt;  bem  ©efeç  gemafj;  un 
procédé  légal , ein  rechtliches , ein  gefeç. 
magtgeö  ©erfahren;  colonnes  légales,  (be» 
ben  gaccbâmoitiern)  bie  ©Auf en,  auf 
»eichen  bte©runbgefebe  beö  ©taatS  ein. 
gegraben  waren. 

Légalement , adv.  ge  feljlich  tC. 

Légalisation , t.f.  bte  gerichtliche  55ef<heini- 

. ttignng  ober  ©efiâtigung. 

Légalisé,  ée,  part,  et  adj.  gerichtlich  befrei* 
nigt  te. 

Légaliser,  v.  a.  gerichtlich  befehemigen  ober 
betätigen. 

Légalité , s.f. p.us.  bie  ©efebmâfjigfeit;  ©c* 
feblid)feit. 

Légat,  s.m  ein  £eqati  &b.t.  (ebcm.)ein 
oon  bem  tyapfi  in  irgcnb  einer  93ro»inj 
be$ÂitcbenftnatSal$©tattbaltergcffbter 
Äarötnal;  légat  à latéré,  ein  pöpfdicber 
Stbgefanbter  ober  55ot&fchafter,  ber  ju. 
gleich  Äarbinal  ifi;  légat  né,  einer,  ber 
ücrmôge  feiner  Sfcürbe  befiênbig  Eegatifi, 
wie  j.  55,  einige  €rjbifchoffe. 

Légataire,  s.  c.  einer , (ober  eine,)  welchem 
(ober  welcher)  etwas  in  einem £eftament 
»ermaebt  worben  ifi;  etn  gegatariuS. 

Légatinc,  s.f.  eine  2lrt  balbfeibener  Beuge. 

Légation,  s.f.  bie  $©utbe  unb  bas  Ämt 
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tint * p&ofMcften  £egaten  ober  QtattUl* 
teréî  eine  ©efanbtfchaft;  ober  aber,  eine 
©tattbalterfchaft;  (f.  légat);  it.  ©tott* 
halterfchaft /)  b.i.  beten  5§qirf;  it.  bte 
Söabrung , bit  3<it  bet  ©efanbtfchaft 
eines  £egaten  i latéré,  fr.  naw . bte  ©e» 
fanbfehaft  tinté  wcltlichtn  Jurfrcn  ober 
©taatS.  ' 

Lége,  adj.  c.  T.  vaisseau  lége,  jjn  ©d)iff, 
baö  zu  hoch  übet  bem  SDaffer  gebt,  weil 
ti  §u  leicht  ober  fehlest  gebaut  ifl  ; un 
retour  légt,  tin  ©chiff , bas  Ohne  £ab«ng 
§uruc?  fommt 

Légendaire , s.  m.  ein  £egcnbtnfcbrcT6tr  ; 
btr  ©erfaffer  einer  £tgettbe,  c 

Légende,  s.f.  eine  £egenbc;  eine  £cben$* 
befchreibung  eines  ober  mehrerer  #cüi* 
gen;  it.ßg.  (Eegenbf/)  ein  grofjcö  lang» 
wetligeé  ©erjctchnifi  ; uberb.  eine  er* 
bichtete  langweilige  Çrjâblung;  it . bie 
Umfchrift  um  ben  «Xattb  ber  SRunien. 

Léger,  légère,  adj.  (ficht  (alt  ©ewteht); 
(».  sötunjforten ) leicht;  $u  leicht;  fo 
nixht  baé  gehörige  ©ewicht  bat;  it  ßg. 
(fchöne  Äunfte  te.)  leiét#  b.  i.  fre»; 
ungezwungen;  fltef enb ; nicht  îtbevia* 
ben  ; it.  leicht  (|u  ertragen  ober  zu  er- 
bulben,  ober  auch  }u  »erbauen;)  it.  ge* 
ring  ; unbebeutenb , ( wie  z»  05.  eine 
©ummc,  ein  Jebier  tc.);  it.  leicht,  b.  i. 
fertig;  bebenb;  hurtig;  it.  leichtfinnig; 
flatterhaft;  celte  pièce  d’or  est  légère  d’un 
grain,  biefc  ©olbmünze  ifi  um  ein  ©ran 
zu  leicht;  ce  cheval  est  léger  à la  main, 
biefeé  ÿferb  liegt  leicht  in  ber  £anb; 

il  marche  d’un  pied,  d‘un  pas  léger,  et 
ifi  leicht  auf  ben  Jü^en.  Fig.  avoir  un 
léger  sommeil,  einen  leichten  ©dilaf  ha- 
ben; il  ne  lui  en  reste  qu’un  léger  sou- 
venir, er  erinnert  ftch  beffen  nur  noch 
blinfel  î il  n’a  qu’une  légère  teinture  de 
son  art,  er  bat  nur  eine  geringe  ober 
oberflÄchlicheÄettntnifi»onfeinfrÄunfi; 
avoir  le  coeur  léger,  ci»  leichtftnnigeé 
Jf)etZ  bûbm  ; il  «t  léger  de  cerveau , il 
a le  cerveau  ober  l’esprit  léger  etc.,  fein 
•Stopf  ifi  leer;  il  est  léger  de  1a  main , ober 
il  a la  main  légère,  er  fchlögt  gleich  Uttt 
ftch  î er  fchl&gt  gern  zu.  De  léger,  adv. 
ol.  b.  I.  trop  facilement.  A la  légère,  adv. 
être  armé,  être  vêtu  à La  légère,  Ieid)t  bC<* 
maffnet,  gedeihet  feçn;  it.  k la  légère, 
ßg . fo  »tel  Wie  inconsidérément , sans 
beaucoup  de  réflexion , (Welche  febe). 

Légèrement,  adv.  leicht;  auf  eine  leichte 
Slrt;  mit£eichtigfeit;fe.  unbebaehtfam; 
unüberlegt;  leichtfinnig;  obenbin;  ober- 

Schlich  tc.  (f.  léger). 

Légèreté , s.  f.  bit  £cichttgfeit  î bie  ©c* 
fchwinbtgfeit  ; it.ßg . bie  Unerheblich! eit  ; 
Unwichtigfeit?  ©eringfùgiafeitr/e.  bet 
Ecichtfmn;  bit  Jlatterbaftigf eit  ; Un- 
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bebad)tfamfeit  ; (f»  bi*  95ehcutunge  n bon 

léger). 

Légion,  s.f.  eine  £egion;  fine  gewife  an 
jahl  ©olbaten,  (inf.  öer  alte«  «Komet 
unb  feutjutaae  in  ber  frinfifcbeii  unb 
audf  in  anbcn»  neucrnSRcpubltfcn);  «*• 
fig-  eine  £egion;  ein«  ©djaat/  b.i.  eine 
grofte  SWcnge. 

Légionnaire , ».  m.  tin  ju  einer  (römifdjen) 
£egion  gehöriger  ©olbat. 

Législateur,  s.m.  ein  ©cfe^geber. 

Législatif,  ive,  adj.  gcfeÇgtbcnb. 

Législation,  s.f.  bie  gefcçgebenbe  ©ewalt; 
ba$  Stecht  ober  bte^eftignif , ©efefce  ju 
geben;  bie  ©efe hgebung. 

Législatrice , s.f.  eine  ©efefcgebertnn. 

Législature,  s.f  nam,  eine  £egtélatur/  b.  i. 
bic  Smifcbenéeit  »ott  ber  Einfehung  einer 
gefe$gebenben  Söcrfammlung  (corps  légis 
tarif)  ait/  bis  ju  beren  Erneuerung;  it 
bie  ©cfeijgebung , b.i.  bie  gefefcgcbenbe 
SScrfammlung  fclbft. 

Légiste,  s.m.  ein  SK  edjttf  gelehrter;  inf.  ein 
Æ5of  tor , ein  öffentlicher  £ehrer  ber  SKech* 

te;  (fonft  jurisconsulte). 

Lég  timaire,  adj.c.  (jut.)  JUm  $ftid)ttheilc 
ober  |ur  flîotherbfchaft  gehörig;  it-  *•  ein 
«ftotherbe. 

Légitimation,  s.f.  bie  EdjtUttg  ( [vulg . bûô  Ehr» 
lichmochen)  eine i unehelichen  Äinbeö; 

it.  légitimation  du  pouvoir  d’un  Envoyé, 

bie  gebuhrenbe  Vorlegung  unb  ancr* 
fennung  ber  «Bottntadit  eine«  ©efanbten. 

Légitime,  adj.c . rechtmäßig;  it.  b*  i»  ge* 
red)t  ; billig.  ' 

Légitime,  s.f.  (jur.)  ber  ; (bie 

gegitima  )* 

Légitimé , ée , part,  et  adj.  ge ed)tct  te* 

Légitiméxnent,  adv.  rechtmäßig. 

légitimer,  v.a.  (jur.)  echten  ; (uneheliche 
^tnber)  legitimieren;  *ulg.  ehrlich  ma* 
djen;  it.  légitimer  son  pouvoir,  ober  se 
légitimer,  v.rf/l.  btc  Echtheit  feiner  93oll« 
inacht  barthun  ; flcfi  legitimieren. 

Légitimité,  s.f.  bie  Edjthcit;  bie  eheliche 
(vrdg.  ehrliche)  ©eburt;  it.  bie  SKedjt- 
roäßigfeit;  ©efchmäßigfeit. 

Legs,  s.m.  ein  (baö)  «Eeimächtniß ; £egat. 

Légué,  ée,  part,  et  adj.  pemacfot  2C. 

Léguer,  v.  a.  (einem  im  £cftamcnt  etwa*) 
oermacheu. 

Légume,  s.m.  eine  J^ulfettfrucht ; it.  nteift 
plur.  ©emitfe. 

Légumineux,  euse,  adj.  T.  (p.  «Blumen, 
i51ûthen)hûlfenartig;(aud)papiiionacées). 

Leiche , s.  f f,  laiche. 

I.emme,  s.  m.  T.  ein  (bû$)  £emmg;  ein 
£ehnfgi5î  ^ulféfaijï  ein  ©û$,  ben  man 
jnr  beffetn  SJerftânblidjfeit  cincl  anvern 
©al$e$  erflärt» 

X.emnienne , adj.  f.  f,  sigillée. 

Lemnisque.».  m.p.ns.  («rtechifch)  bû$£ren* 

nungOieichtn;  ber  abfonberungsfttich  (-)• 
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Lémures , s.  tn.pl . f.  larves  u.  lémuries. 
Lémuries , s.  f.  pl.  fin  ffeft , IPflcbftf  bit 
alten  «Hörner  jur  iBffänfttgttng  gewiffet 
9îad)tgeifter  ober  «JJoltcrgeifter  (lémures) 
fepertèn. 

Lendemain,  ».  m.  ber  anbere,  ber  nâdjft* 
folgcnbc,  ber  morgenbe  £ag. 

Lendore , adj.  et  subst.  c.  pop.  ttâg  ; fûUl  % 

vulg.  eine  ©chlafhaubc;  ©chlafmûçe* 

Lénifier, «».a.  (SWebiC.)  linbcrtt  ; (adoucir). 
Lénitif,  ».  m.  (Siebte.)  ein  ltnbernbe$  3Hit* 
tel;  it.ßg.  fam.  eine  £inbfrung. 

Lent , ente , adj.  Igngfûm  ; lent  à parler  etc.  , 
langfam  im  SKeben  te.;  poison  lent,  ein 
langfameo,  langfam  wirfenbeö,  ein  fehlet- 
djenbeö  ©ift;  feu  lent,  ein  langfaniesl,  ein 
gelinbeö  Çcuet;  fièvre  lente»  ein  fdylet- 
ebenbeä  Rieben  esprit  lent,  ein  tröget/ 
fernerer  £opf,  ber  etwa*  langfam  unb 
mit  SEuhe  begreift. 

Lente,  s.f.  tint  «ftiß. 

Lentement,  adv.  langfam;  hâtez-vous  len- 
tement, prov.  eile  mit  SBeilc. 

Lenteur,  s.f  bte  £ongfûmfeitï  —d’esprit, 
fig • eine  langfame  Jaffungö*  ober  ^)cnf- 
Äraft. 

Lenticulaire,  adj.  c.  T.  linfenfômtig ; (f* 
lentille  ; ) pierres  lenticulaires  , £ilifcn- 

fteine. 

Lentille,  s.f.  bie  £tnffi  it.  ein  ©ommer* 
flecFj  eine  ©omnterfprofe  ; (Optif)  eine 
£infe  ; ein  (bûtl)  £infenglad  ; ein  ouf  bep- 
ben  ©eiten  erhaben  gefchliffeiieô  ©laô; 

lentilles  de  marais,  d’eau,  0Keet*  Obet 
SEBafferlinfen;  Entengrûçe;  lentille  d’hor- 
loge , bic  £tnfe  unten  am  ^ctpenbicF el  <\* 
ntt  ^enbeluhr. 

Lentilleux , euse , adj.  fonimctflecfigî  fom* 

merfprôifig* 

Lemisque,  s.m.  ber  50la|!trbûum. 

Léonin,  ine,  adj.  ( be m £önjcn  gehörig/ 
ober  eigen;)  société  léonine,  prov.  eine 
©effttfdjaft  / wo  ber  ©törfere  allen  93or* 
theil  ober  9ïtif)en  allein  jteht  ; vers  léo- 
nins, eine  art  lateinifcher  «Ocrfe,  bie  ftd) 
in  ber  «Witte  unb  am  Enbe  reimen» 
Léontiques , adj.  et  s.  pl.  gewtffe  Jefff  ber 
alten  ©riedien , beren  ^eranlaffung  uns 
bepnahe  unbefannt  ift. 

Léontopétalon  ober  léontopodium,  ».  m.  T. 

ber  £öwcnfuf  ; eine  ftJftanje, 

Léopard  , ».  m.  bfr  £fOparb. 

Léopardé,  adj.  m.  (Söap.)  Hon  léopardé, 

etn  gehenber  £öwe , ber  ben  Äbpf  oer* 
wörto  wenbet/  fo  ba§  er  bepbc  äugen 
unb  £>brett  weifet. 

Lepas , ».  m.  T.  bie  «ftapffchnede  ; (ato  oe»l 

de  bouc  ; patelle). 

Lépidium , ».  m.  f.  passerage. 

LépidoHe,  s.f.  T.  bie  fdjuppige  «ftaht  î>ct 
Ôtrnfdiflle* 

Lépidoptère,  adj.  c.  T.  ftaubftÛâCltg. 
Lèpre,  s.f.  fret  a«$fflÇ» 


/ 
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lépreux,  eu»,  adj.  ûU$fA$tg;  mît  bettt 
Sluöfai}  behaftet;  it.  «.  ctnâuSfAçiger; 
eine  3tuÿfA§ige. 

Léproserie,  s.f  ba$£a$areth  fur  Stufige; 
\ol.  ber  ©utleut-i)ôf). 

Lequel,  laquelle, prorurel.m.etf.  Welker; 

meldie;  welche*. 

Lcrelanléré,  burl.  iff  ettt  SÖOtt,  M $mtl 

©ddujjreim  pcrfchicbencr  £iebcr  bient, 
worin  man  etnem  2lnbcrn  einen  ©tich 
gibt, 

Lérot,  s.  m . bie  grofe  £afelmau*. 

Lerre,  ol.  b.i.  larron,  voleur. 

Les , art.  dèf.  plur.  it . accus,  du  pron.  plur 
m.  et  f.  Bie. 

Lésard  etc.  f,  léaard. 

Lèse,  adj.f.  crime  de  Lèse  - Majesté , bûÔ 
Verbrechen  ber  beleibigten  SBajeffAt 
criminel  de  Ubc-Mijesté  , ein  SKajeffAtÖ 
fdbAnberî  crime  de  Lése-Nation*,  ctnJj)od) 
betrath  an  ber  Vatjon  ; crime  de  Lèse* 
Grammaire,  bad.  ein  fehlet  (rufe.  CiH 

©dmi^cr)  wiber  bie  ©rammatif. 

Lésé , ée .part. et adj.  »erlebt;  befchâbigtK. 

Léser,  «?.  a.  oerlefcen  ï reroortbe ilen  ; über* 
»ortbetlen;  beleibigen;  ©chaben  §ufn* 
gen;  befchAbigen. 

Lésine,  s.f.  bie  Ânitfetepî  Âarghcit;  vu/g, , 
bie  Snaufcrep;  ftiljigfeit;  (»ergï.  la- 
drerie y. 

Lésiner,  ç.  n.  fnicFen } fargen  î vulg.  fnau* 
fern. 

Lésion,  s.f  bic  Verbortheilung ; Verle» 
fcung;  Verfügung  (am  jeitlichen  Ver* 
mögen);  lésion  d'outre  moitié  du  juste 

. prix,  bie  Verfügung  ober  Verleitung 
über  bie  JpAlfte  bc$  wahren  SSJertb*. 

Lessive , s.f  bie  £auge;  it.  bie  «Beuche, 
b.  i.  ba$  ©inweichcn  ber  SBAfche  in 
£auge  ; if.  b.  t.  fo  tiiel  «SöAfdje,  al*  mon 
fugfeid)  Wrtfchtî  mettre  le  linge  â la  les- 
sive, bie  SSAfche  in  Sauge  einweichen; 
faire  la  lessive,  beuchen  ; laugen  ; 3QA* 
fd)e  einlegen  ; qqf.  iiberh.  wafdKn.  Fig. 
et  Prov.  faire  la  lessive  du  Gascon,  feine 

SSAfche  umwenben,  wenn  fie  auf  einer 
©eite  fcftWûr»  iff  ; il  a fait  une  e'trange, 
une  furieuse  lessive,  cr  bût  fc^r  t>lcl  (tm 
©piel)  pcrloren;  (f.  aud)  laver). 

Lessiver  , v.  a.  pi. us.  mettre  à la  lessive , 
f.  lessive. 

Lcssivial.  ale,  adj.  T . wû*  burdj  Bnlatigen 
gemacht  wirb;  sei  lessiviai , ba*£augen* 
fûljî  (f.  auch  lixiviel). 

Lest , s.  m.  T.  bet  Vallûf!  , b.  t.  ©feine  ober 
©an^ober  eine  anbere  fehmere  gâterie, 
»eldw  man  in  ben  unterftcn  £beil  ber 
©duffe  labet  / um  Oe  baburd)  im  ©letch* 
gewtdw  *u  erhalten.  (Vicht  mit  laste  §u 
rerwedifeln  ). 

Lestage , s.  m.  T.  ba*  Vaïïajletttlûben/  ober 
ba*  ©elaben  mit  «BaUafl. 

Leste,  adj.  c.  hübfcb  ober  fcf)6ti  unb  ge* 
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fdjmacftoff  gefleibet , ober  geou^t  ; *7. 
fg • geroanbt;  munter;  gcfdurft;  te. 
nouv.  (o.  £on  unb  «Oîanieren  te.)  fùhn; 
fluchtig;  ces  troupes  sont  bien  lestes. 

biefc  îruppen  Oub  fehr  gut  gefleibet  unb 

bewaffnet. 

Lestement , adv.  bÜOfdj  öbft  fd)ÖU  UUb  gc* 
fchmacfüOU  ÎC.  f.  leste. 

Lester,  9. a.  T.  un  vaisseau,  *BûHûff  itt  fitt 

©chiff  cinlûben;  ein  ©chiff  mit  VaBafr 
beloben  ober  »erfe&cn. 

Lesteur , s.  m.  baöjenige  ftahrjeug,  worauf 
man  ben  Vallaff  einem  anbetn  ©chiff 
ftufübrt. 

Leitrigon , 9.  m.  (ait.  ®Off.)  ffatt  anthropo- 
phage; it.fg.  ein  SButberich  ; ein  ©atbar. 
Leth , f,  laste. 

J Léthargie,  s.f.  b te  ©chlûffuchtî  it.fig.tint 

fchAnbliche  unb  OrAfliche  Z tAgbeit,  Un« 
thAtigfcit/  Unempffnblidjfeit. 
Léthargique,  adj.  c.  fchlaffûchtlg  î it.  fg. 
Aufierft  trAg  unb  unerapOnblidj;  ((.lé- 
thargie). 

Léthé,  s.  m.  (JJoef.)  ber  $lnfi  ber  tDcr«* 
geffenbfit. 

Lettre , s.f.  tin  $uch#ûb  ; it.  fin  $rief ; 
ba$  ©chreiben;  it.  (ein  «Brief/)  tint  iebe 
Urfunbe;  batJ  löofument;  it.fg.  (ber 
SSudiflab/)  ber  ©ortoerOanb  ; it.plur. 
les  lettres,  bie  50iffettfd)ûften î lettre 
capitale  ober  initiale,  ein  grofer  «Buch* 
ffob;  JrjûuptbuchOûbî  «nfanggbuchOab; 

lettres  uniques  et  capitales,  bie  Snfangâ* 

«Bucfcffûben  etneô  SBorteO/  baieberèin 
ganijeô  SBort  bebeutet;  lettre  de  deur 
points,  f.  point;  (f.  aud)  majuscule,  mi- 
nuscule, abréviation,  onciales,  ;abial,  den- 
tal, guttural,  gris,  dominical,  numéral, 
nundinal  etc.;)  lettre  bien  nourrie,  f, 
nourri;  lettre  d’affaires,  fin  ©ffchAftÔ* 
brief;  — de  compümens,  fin  ijrôfltd)* 
ffittfbriffî  — de  change,  fin  5©ed)ffl- 
brief;  (f*  auch  recommandation , voi- 
ture, avis,  missive,  circulaire,  anonyme, 
consolation,  désertion,  santé  etc.  ;)  — de 
noblesse,  fin  Qlbelëbricf;  lettres  royaux» 
(nicht  royales,)  fônigliche  griffe;  (bftgl» 
f.  untrt  patent,  abolition,  committimus, 

1 grâce , marque , répit , perpétuel  etc.  ; it. 
cachet,  créance,  crédit  etc.;)  lettres  closes, 
fg.  f.  clos;  les  Saintes  L-ttres,  bif  heiligt 
©d)tift;  les  belles -lettres,  bie  (d)Anftl 
Sfôiffenf&ûften  ; (f.  aud)  humain;)  la  ré- 
publique des  lettres,  f.  république;  un 
homme  de  lettres,  f.  homme;  expliquer 
à la  lettre,  ttûfh  bfm  QSuthftûb  ( obMT 
bUChflAblidl)  ftPlArcn  ï traduire  ober  ren- 
dre à la  lettre , twn  Sfôort  |u  ®ort  über* 
fe^Ctl  ; prendre  une  chose  à la  lettre  ober 
au  pied  de  la  \ettre,fg.  ft» 0$  nâ^  bem 
«Buchffab  , aber , aufö  gcnauefle  ; fehr 

genau  nehme«;  aider  la  lettre,  f.  aider; 
avoir  des  lettres  de  qch. , fam.  B^riCf  Uîtb 
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@{tge(  über  etwaö  hüben , b.  U einer 
©acht  verwert  ober  ge»ig  f es«. 

Lettré,  ée,  adj . (v.  <perfonen)  gelehrt; 

kubiere;  un  homme  non  lettré,  fam.  ein 
a Ungelehrter. 

Lettrier  t s.  m.  ol.  b,  i.  inscription*  - ► 

Lettrine,  sf.  (©uebbr.)  ein  Heiner  ©uch 
ffab  jwifdjen  bent  Znt,  ber  auf  eine 
anmerfung  bUimeift;  (in  SSBartcrbü^ 
cfcern)  bie  grhgern  ©ucbffaben , bie  über 
jebe  ©paîte,  sur  ©equemlicbfcit  be$ 
8luffu<ben$,  gefeçt  »erben, 

Lea , s.  m.  cl.  b»  t*  loup. 

Levage,  ».  nu  (cbem.  an  einigen  Orten 
in  Jranfr.)  bie  ®cbûbt , »eiche  ber  ÄÄu 
fer  an  ben  £ebcnöbcrrn  non  ben  paaren 
jablt,  bie  acht  £age  in  feinem  ©cbietbc 
geffanben  finb. 

Levain , ».  m.  bet  Sauerteig  ; (im  menfdjl. 
Körper  ) eine  @4ure  ; Scharfe ; fdjarfe 
Bhftt;  it»  <jqf.  plur.  ber  SOIagenfoft; 
du  pain  sans  levain , ungetàuevtCÔ  ©rob; 
un  levain  de  haine , de  sédition  etc. , fig. 
(in  Ueberrcff  von  Jj>ôfi , von  Aufruhr  ; 
ein  surucfgcbliebcner  £ag  ; ein  £ang 
ju  Aufruhr  :c. 

Levant,  adj.  m.  le  soleil  levant,  bie  ftllf* 
gebenbe  ©onne  i * soleil  levant,  mit 
aufgebenber  (Sonne;  mit  ©onnenauf 
gang;  (f.  auch  solc*i»  pn*»)  it-  levant, 
s.  m.  (cm  Rimmel)  Jorgen  ; Offen;  bet 
Slufgang;  (f.  auch  couchant;)  it.  bie 
£fpânte;  bic  (fur  un$)  gegen  borgen 
gelegenen  £ànber,  (inf.  an  ber  Offfeite 
M mitteUÎnbifchen  9Âeer«;)  le  levant 
d'été  ober  d’hiver,  ber  Ort  am  Rimmel , 
tvo  bie  (Bonne  im  (Sommer  ober  Suinter 
aufgeht  ; les  peuples  du  Levant,  bie 
gRergenUnber  ; le  commerce  du  Levant, 
ber  Jj)ûnbel  nach  ber  devante* 

Levant,  ».  m.  (auf  bein  mttteUânbifcften 
ÇOteer)  berOffainb;  //.  f.  levant,  adj. 

Levantin,  ine,  morflfnlân&ifch;  itpl.u». 

' i.  m . ein  ©iorgenlanber;  (f.  Levant;) 
it.  rin  £cvantefabrer. 

Levant«,  ».  m . eine  ©encnminq  ber  0ol* 
baten  auf  ben  tûrfifdyen  ©alteren.  . 

Leucoma,  ».  m.  T.  ein  »ciger  5l«tf  auf  ber 
Jpowbaut  im  Buge. 

Leucophiegmatie,  s.f.  T.  eine  Brt  3Bafîcr* 
fucht  s»ifchen  #aut  {™ig.  <JeU)  «nb 
$leifcb  î bie  ©letthroafferfucbt. 

Lève,  ».f  (SKatlfpiel)  ber  Äolbeu. 

Levée,  s.f.  baô  ©infammelit,  bie  (Ein» 
fammluna  ber  gelbfrûcbte,  beg  Obffes  k.î 
bie  Bernte;  it.  bie  Bernte,  (récolta.) 
ba6  €ingeirntete  felbff;  it.  bie  €rbe* 
bung  ober  Jpebunq,  $.  ©.  ber  ©teuern, 
gebenben,  ®efalle,  Selber  tc.i  it.  (de 
soldats,  de  troupes,)  bie  Bnroetbung, 
ober  auch/  Buäbebunq  von  ©olbaten, 
gruppen;  it.  ein  aufaeroorfcnerOamm; 
<in  (Êrb»aU;  it.  T.  (Äattcnfp.)  einc£efe> 
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efn©ticb;  (©dmeibrric.)  berBbfatt,  bi( 
Bbfcbmtte  (beçm  Bufcbneiben)  ber  Breite 
nach;  it.  baO  Bbfcbneiben  be$  Uebcrffùf- 
fîgen,  ©.  an  einem  fdjon  g.fcbntttc* 
nen  Äragen  te.  ; («pappenmacher)  ba$ 
Bufbebcbret;  (JKingelrennen)  baö  Buf* 
beben  ber  £an§e,  um  nach  bem  fôingc 
tu  ff echen  ; //.  ba*  «öerberf , ber  ©o- 
ben  am  ®nbe  eineO  îleinen  (èchiff*  obet 

$ahr$eug0;  U levée  d'un  siège,  &a$  âuf- 

heben  ober  bie  Aufhebung  einer  ©da- 
-gerung;  la  levée  du  conseil,  bie  (geit 
ber)  (tnbigung  ber  9tatb«ffçung  ; la  levée 
d'un  scellé,  bie  SSbnehmung  beÿ  Biegeli; 
levée  du  premier  appareil  d'un  blessé,  T. 
batf  fftbnebmen  beO  erffcn  ©erbanbi; 
levée  d'un  cadavre,  btt  gerichtliche  2luf- 
' bebung  cineô  £eichnan»  ; la  levée  en 
masse,  f,  masse;  il  s’est  fait  de  grandes 
v levées  sur  le  peuple,  man  erhebt  groffe 
Steuern  tC*  vom  $offe;  faire  une  levée 
de  boucliers,  f*  bouclier*  ; 

Levé,  ée , part,  et  adj.  ûUfgebobtn  tt.  ; 
- (main-levée , f*  in  alpbabetifcbec  Orb* 
nung ; cu-levé,  f.  cul).  Fig.  marcher  la 
tête  levée,  freç  unb  unerfehroefen  tin» 
betgehen  î prendre  qn.  au  pied  levé,  einen 

ouf  ber  ©telle  bep  feinem  5Öort  nehmen, 
ohne  ihm  Beit  su  laffen,  fich  eine*  an- 
bern  su  beflnnen. 

Lever,  v.  a.  aufheben ; in  bie  #obe  be- 
ben; in  bie  £öhe  richten,  ffellcn,  neh- 
men te.;  betaufnehmen;  it.  abnehmen, 
»egnehmen , (s*  ©.  einen  SBcrbanb,  bie 
©iegel  îc.  f.  levée);  herabnebmen;  ab- 
nebmen;  abbeben;  berabbeben;(6chnei- 
ber)  abfehneiben;  abreiffen;  (f.  levée*,) 
it.  erbeben;  in  Empfang  nehmen , *.  ©*. 
Sluffagen  it.  etnfammcln;  einbrin- 
gen,  (einthun,)  s*  ©.  Früchte;  it.  auf- 
beben,  s*  ©.  eine  ©dagerung,  ei» 
£ager  :c.;  (f.  su  allen  biefen  ©ebeutun- 
gen , levée,  s.)  it.  errichten , j.  ©.  eilt 
Regiment  ic.;  ($elbme§f.)  aufnehmen; 
auonteiTen  unb  aufreigen,  ober  in  eine» 

9tig  bringen;  lever  les  yeux  au  ciel , 
bie  ^iugen  gen  ipimmel  richten  (obec 
fchlagen);  — les  épaules,  bie  «chfeltt 

SUCfen;  — l’ancre,  f.  ancre;  — une 
amarre,  ein  ©chtfffetl  loimachen;  — la 
main  sur  qn. , bie  Jj>anb  gegen  jemanb 
aufbeben,  (um  ihn  su  fchlagen);  j’en 
leverois  la  matn,  ich  »oUte  barauf fch»Ô- 
ren;  lever  un  cadavre,  einen  £etd)nant 
gerichtlich  aufbeben,  ober  »egbringen 

Iaffen  ; — let  soufflets  d'une  Oigue,  hic 
OrgclbAlfe  sieben,  treten;  — la  honde 
d'un  étang , bas  ©chu^bret  einen  îeicheÿ 
Öffnen  î — mabon.,  f.  m»ison;  — IC  pont- 
levts,  bie  Buabrucfe  aufsiehen;  — * une 
serrure,  ein  ©chlop  abnehmen  (ober  ab- 
bred)tn);  — la  nappe,  baö  £ifcbrud) 
abnebmen;  — u uhic,  bit  ©peifen  vom 
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£ifdj  abtraqen;  lever  le  camp,  &û$  £a* 
ger  Aufheben;  mit  bem  £ager  aufbre* 
<f)fu;  — la  garde,  bic  5Qad)e  einjteben; 
(pergl.  relevrr;)  — les  défense.«, 
iOcrbotb  ûuf&cbcn  } — une  sentence, 
un  contrat  chez  un  notaire , fiel)  fin  Ut* 

tbeil,  einen  Äontraft  pou  einem  ÿota 
ituü  au&liefcrn  ober  auöfertigcn  Infien 

— une  main,  eine  £efc,  einen  ©tld)  JU 
fid)  nehmen  ; il  lève  son  maître , er  roerf 
feinen  Jperrn;  lever  ménagé,  — bou 
tique,  eine  Jpauôholtung ; einen  £ûben 
onfangett;  — une  armée,  eine  Slrmee 
ouf  bic  'Beine  bringen;  — le  plan  d’une 
place,  eine  Jeflung  (ben  ©runbrig  einer 
ft-eWung)  aufnehmcn;t— cinqaunesd’é- 
toffe  pour  un  habit,  fünf  (Ellen  geuq JU 
einem  Älcibc  nehmen  ober  abfdineiben; 

— des  étoffes,  des  habits , 3euge,  £lci* 

ber  abfehneibett  Iafien  unb  faufen; 

une  cuisse , une  aile  etc.  de  poulet  etc. , ei* 
nen  ©chcnfef,  $lügel  :c.  non  einem 
jungen  ipiibne  :c.  obfehnefben  ; T.  — un 
cheval  à cabrioles,  ein  $ferb  Âabriolen 
machen  lofîen  ; — un  arbre  à motte , ei* 

nen  -Saum  mitber  €rbe  heraus  nehmen  ; 

— l’étendard , fg.  f.  étendard;  (f.  flUd) 
difficulté,  dout*,  masque,  lièvre). 

Lever,  v.  n.  ( pon  ©cipachfen , IPWamcn/ 
©amen  ) treiben  ; ûufqcfjen  ; ( oom 
©ûuerteig)  ûufgchen;  (fiatt  fermenter;; 
faire  lever  un  lièvre  etc.,  T.  einen  Jr)a* 
fen  te.  aufjagcn,  ouftreiben;  faire  lever 
la  pâte,  ben  £eig  ûufgchen  laffen ; ih« 
gÄbreii  lüften, 
se  Lever,  v.  réjï.  fîch  in  bie  Jpôh*  richten  ; 
ûuftfcbcn;  it.  aufWeigen;  it.  (ouS  bem 
«Bette)  eufftehen;  it.  (p.  ©onne,ü)îonb, 

• ©terneu)  aufgeben;  se  lever  de  table, 
pon  ber  Êafel  auffte  hen  ; un  orage  se  lève, 
ein  fetter  fleiqt  auf;  le  vent  se  lève,  ber 
SGtnb  erbebt  fïch. 

Lever,  s.m.  bas  2lurWehcn  auS  bem  "Sette; 


Lévitique,  S.  rn.  bas  britte  qsiicft 
it.  adj.  c.  leoitifd). 

Lear,  pron.  pou.  it.  pron.  person . ihr« 

ibnen;  (f.  bie  ©rammatif). 

LevJ^' ' «»*  funaet  ipafe  ; û.  btc 

€»c«bi(!c[;  23egbt|îei;  > 

Lèvre,  S.f.  ciné  £ippc;  £rfje ; it.  bit  £fftc 
einer  $Gunbe;  it.  lèvres,  bie  £ippen 
(b.  i.  (Einfchnittc  ober  Abteilungen  ) 
an  ben  logenannten  £ippenblumcn  (fleurs 

labiées);  it.  — des  parties  honteuses  d'une 
femme , bie  weiblichen  ©cbamlippen  ; 
lèvre  de  dessus,  de  dessous,  bie  obere, 
bie  untere  £ippe;  bie  Oberlippe;  btc 
Unterlippe;  il  s’arme  ober  »1  ä défend  de 
*ominfin  btcfniiuligeit 
ÿterbe  gejagt/  welches  bie  ©tange  unb 
böi  ©ebif  ntd)t  achtet.  Fig.  avoir  quel- 
que chose  sur  le  bord  des  lèvres,  ctWûS 

ouf  ber  £ungc  hoben;  (f.  oueh  bord;) 
parler  du  bout  des  lèvres,  mit  halben 
SBorten  reben  ; (f.  auch  bout-,)  avoir 
le  coeui  sur  les  lèvres,  bûS  Tj  OUf  betl 
£ippen  haben;  aufrichtig  fcpn;  il  a la 
mort  sur  les  lèpres,  ber  £ob  ftfit  ibm 

ouf  ber  ^uiige. 

Levrette,  s.f.  bfltf  ©Cibcheil  eines  SBinb* 
hunbeS;  bie  ©inbhunOtnn;  (f.  levrier). 
Levrettcr,  v n T.  junge  £afen  werfen; 

**•  mit  ©inbhunbcn  J?>afen  iogen. 
Levretteric,  s.f.  T.  bie  2lrt , junge  SGinb* 
hunbeju  jiehen  ober  abjurichten. 
Levretteur , s.  m.  T.  einer,  ber  junge  2Binb* 
huitbe  aufîieht  unb  abrichtet. 

Levreux,  euse,  adj.  ol.  blrflipptg. 

Levriche  ober  levronrte , s.f  baô  ©eibdten 
oon  einer  2lrt  Meiner  2Gtnbhunbe, 

( levron  ). 

Levrier,  s.m.  ber  ©inbbunbî  bas  Sffiinb* 
fpief. 

Leyron,  s.m.  ein  f feiner  junger  ÎGinbhunb  ; 

it.  eine  f feine  2(rt  ÎGinbhunbc, 

Levronne,  f.  levriche. 


btc  3cit  bc6  2lufrtehcn$;  it-  bai  Snfge* 
hen,  j.  93.  ber  ©onne,  eines  ©cflirnei 
ober  ©tcrncö  k. 

Leveur,  s.m.  (^aptermtihfe)  ber  Stufheber, 
ber  Slrbeiter,  meldjer  bie  ©ôgen  oom 
ftüje  obnimmt. 

Levier,  s.m.  ein  j)c&cl;  ^cbcbûum ; eine 
Xpebeilange;  bai  Jjpebeifen. 

Lévigation,  s.f  ((Jhpm.)  bie  ^crrcibung  ju 
einem  feinen  ©taub. 

Lévigé,  ée, part,  et  adj.  jemebcn  :C. 

Lévigcr , p.  a.  T.  ju  einem  feinen  ©taub 
jerreiben. 

Levirat,  s.  m.  loi  de  levirat,  eirt  ©cff$  bcp 
ben  alten  ^uben,  froftbeffen  einer  bie 
ÎGitttpc  feinei,  ohncÆinber/  geworbenen 
Q5rtiberö  hetrathen  mugte. 

Levis,  adj.  m.  f.  pont-levis. 

Lévite,  s.  m.  (alt.^ubcn)  ein  £eoitfcr 


Leurre,  s.m.  T.  öai  ©erlog  (3&OrIoo6)ï 

ein,  in  ©efialt  cinei  «Oogelö,  auögc- 
fchnittencö  ©tücf  rothri  £cbcr,  rcomit 
man  ben  Jalfcn  jurucPlocft;  ein  (bai) 
Seberfpicl  ; it.fig . bte  £ocffpetfe;  acharner 
le  leurre,  £ocffpcifc  an  baö  Söorlog  ober 
an  bai  ^ebcrfoicl  Werfen;  déchaîner  le 
leurre,  bic  £ocf fpcifc  bapon  abnehmen; 
oiseau  de  leuire,  ein  tum  horion  te. 
abqcrichtetcr  SJogel;  (im  ©cgeitfaç  ber 

oiseaux  de  poing;)  il  ne  se  laissera  prendre 
à ce  leurre , fg.  er  TOitb  fîrf)  burch  biefe 
2ocffpcifc  nicht  fangen  Iaffen. 

Levûre,  s.f.  bie  Bierhefen;  inf. bic  ûber^ 
hefen  ober  ©punbhefen  (jum  ©auer- 
teig);  (oergl.  lie;)  levure  de  lard,  bic 
©perffehnjartc , ober  aber,  ber  untere 
pom  SMuchern  fchnmrj  gctporbenc  î:hcif 
bei  ©pirffperfö;  it.  levûre,  (2)ap.)  Watt 
ffauc-  quartier. 
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Lexicographe,  s.  m.  fût  £erifög«flph/  bet 
SSerfaffer  eine*  ©örterbuch*. 

Lexique, s.m.  ein  (baß)  ©örterbuth;  (£e«i* 
fon;)  manuel  lexique,  rin  £anb Wörter* 
huch»  t'n 0 

Lez,  adv.  ol.  bep;  nahe  bep;  g.  55.  in  folg.  : 

Saint  - Germain -lez- Paris,  tgt.  ©Ctmfltn 

ohmpeit  <pariß. 

Lézard,  s.  m . eint  iEiöedjfe  ((Etbere);  cVst 
un  pauvre  lézard,  fiam.  baß  ifl  fin 
tlcnher/  einfältiger  £ropf. 

Lézarde,  s.  /.  eine  Sttpe,  ein  SHif/  eine 
- Spalte  in  einet  SKauer;  eine  Stauet* 
fipaite»  r-  i.ä  < \ 

Lâze,  lézer,  f.  1ère 

Liage  * s.m.  oL  eine  gewiffe  Slbgabe  oom 
SÖein  eberoon  ben  ©ein&efen  (lie). 
Liais,  s.m.  dne  9lrt  harter  ©crffleine/ 
hte  in  bet  ©egenb  tan  Iparttf  gebrochen 
it.  (©eher)  bic  ©tangen/  weiche 
Den  Slufgug  halten. 

LUiron,  x./.  bie  Vcrbtnbimg;  gufammen* 
ffcgung;  b.  i.  bie  gug'e  felbfl;  it.  bic 
©erbinbung,  g.  55.  gweper  OTctöUc  ; 
(@djreibf.)  bit  Verbinöung  ber  55ud>fta* 
v hen  burd)  feine  ©triche»  it • bie  feinen 
(Striche  felbfl;  <€KufH)  eine  Vinbumj; 
(SÄaure  r)ber  ©lörtel  ober  ©pp*,  rooburch 
bie  (Steine  mit  einanber  oerbtm&e  n wer* 
ben;  iV.jÇ^.bieVerbinbimg; berBufam* 
menbang;  it.  bie  Verbtn&ung,  worin 
jwep  ober  mehrere  tyerfonen  ober  Völfcr 
mit  einanber  flehen;  bie  ©emeinfehafti 
©cf anntfehaft;  Daß  55anb  J une  maçonnerie 
en  liaison,  ein  oerbunbeneß  ©tauerwerf  ; 
liaison  à sec,  eine  Vcrbin&itng  ber  ©teine 
ohne  ©îôrtel  ; liaison  de  joint,  * mit  SOtÔP 
tel  ; la  liaison  manque  dans  cette  sauce , 
biefe  55rnhe  ifl  nicht  gebunben;  fie  iff 
nicht  bief  genug;  liaison  d’amitié,  eine 
* ^rcunbfdjaftßoerbinbung. 

LUisonner,  v.  a . (©tautet  u.  53fïafierer)  bie 
©teine  emeß  ©tauerwerfß  (gefchrönft/ 
b.  i.)  fo  legen/  bah  fie  einanber  binben; 
Uaisonner  de  ciment,  mit  Sïütt,  ©îôrtel 
mit  einanber  »erbinbeii,  ober  bie  $ugen 
. mflrcidjen. 

Liane,  liêne,  s.  m.  eine  Slanfen-treibenbe 
. amerifanifdje  <pfï«n«,  wooon  bie  ©il* 
ben  ©triefe,  tfôtbe  unb  an&creß  flarfeß 
glcchtwerf  machen. 

Liant,  ante,  adj.fi, q.  (§,  55.  OOU1  (Ehûtûfter) 
lenffam;  vutg.  f(hn«t&ig  ; ù.  s.  m.  baß 
sftachgcbenbe;  sulg.  bie  Oîûchgiebigfcit; 
©efehme ibtgf eit.  . 

Liard , $.  m.  eine  ©cheibemûnge  in  gfranf* 
reich,  beren  oier  einen  Sou  machen;  (ein 
pfennig  ; ein  J^cHer;  il  n*a  pas  un  liard, 
er  hat  nicht  einen  i)eHcr  in  feinem  Ver- 
mögen » et  tfi  bettelarm. 

Liarder , v.  n.  ol.  et  bad.  «ine  flftne  ©um* 
me  gufammenfchic&ett. 

Liasse , s fi.  rin  55unb  ober  ^ac?  «ften , 
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Schriften;  it.  baß  55anb/  her  Sahen/ 
womit  fie  geheftet  werben. 

libage,  s.  m.  T.  ein  grofjer,  im  ©roben 
behauene«  55ru<hjlcin,  j.55.  gu  $un&o- 
menten. 

Libanotis,  s.  m.  T.  bie  jr>trfd)WUrg  $ bet 
erfahrne  oerfehiebener  ÆWlbentragenber 
fangen. 

Libation,  s.fi.  &aß  ftußgicfkn  beß  ©eineß, 
bcr©tilch  k.  bep  ben  betbnifd«»  Opfern; 
it.  baß  Opfer  felbfl;  auch  ein  ©peiß*  ober 
£ranföpfcr  ber  alten  3ufccn. 

Libcllaire,  adj>  c.  contrat  libeiiaire,  (jur.) 

: ein  Biebcle-fontraft;  bie  IJebergebung 
eineß  ©uto  an  einen  Eanbrnatm,  gegen 
einen  jährlichen  ^inß. 

Libellât iques,  s.m.plur.ol.  (Ätrdjengefd).) 
Shriflen,  btefich/  burch  €inlofung  eines 
©chupbrtef*/  vor  ber  Shriflenperfolgung 
fieberten. 

Libelle,  «.  m.  eine  ©djmÄ&fchtift;  £Äfier* 
fihrift;  baß  Eibdl;  ^JaßguiUi  faiseur  de 
libelles,  ein  5)aöqm liant. 

Libeller , v.  a.  T.  un  exploit , une  demande, 
einen.gerichtlichen  îluffap,  ein  £lag* 
Iibell  èingebe»/  unb  bie  barin  enthal- 
tenen fünften  erl4utem;  unb  nach  bcç 
£Ônge  fpecificteren  î — une  ordonnanceetc. 
(^iimngw.)  bie  in  einer  ïïnwetfung  ent» 
haltene  ©umrne  nahmhaft  maefjen. 

Libéral,  aie,  adj . frepgebig  (de  qch.,  mit 
etwa?;  - envers  pberi  qn.,  gegen  einen); 
les  arts  libéraux,  bie  ftepen  ober  fchönm 
Äunfle  ; main  libérale,  eine  milbeÄUlb; 
être  libéral  de  louanges,  frepgehtg  mit 
Eobeßerhebungen,  mitEo&fprucben  fepn. 

Libéralement,  ad»,  frepgebig;  auf  eine  frep- 
ge&ige  5lrt» 

Libéralité,  s.fi.  bie  Jrepgebigf  eit  ; U.  M, 
auß  (ober  mit)  Jrepgcbigfeit  gegebene, 
©efchenf  felbfl. 

Libérateur, r.  m.  libératrice,  s.fi  ein  55efteper» 
SKetter;  (Erretter;  eine  Vefreperinnie.; 
(oon  (Ehriflo)  flott  sauveur , €rïôfer. 

Libération,  s.fi  (jur.)  bie  ^repfprechung/ 
55efrepung,  £oßfprech«ng  oon  eine« 
@d)ulb  / oon  ber  /Oienflbarfeit  «. 

Libérer,  v.a.  (fur,)  einen  woo on  befrepen; 
frep  rnadien.  Se  libérer,  v.rèfi.  fich  (§,55. 
oon  eine«  ©chulb)  frep  madien;  fich  be- 
frepen. 

Liberté,  s . fi  bie  $«epbHt;  it.  plur . $rep- 
heiten,  Redite  unb  ©ercchtigfeiten  ; 
55cgttnfftgungen  te.;  (f.  franchise,  auch 

immunité,  privilège;)  l’état  de  liberté, 
ber  ©tanb  ber  Çrepheit  ; liberté  de 
conscience,  bic  ©ewifTenßfrephett;  vou? 
prenez  Ober  vous  vous  donnez  bien  des 
libertés,  @fe  nehmen  fid)  otele  ^rep- 
heiten  heraus  ; @ie  erlauben  fich  otele 

jÇrepbetten;  j’*i  pris  la  liberté  etc.,  ich 
habe  mir  bie  ftrepheit  genommen  ; li- 
berté de  pinceau«  bit  Eeichtigfeit  bel 
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y5a  . Libe  Libr 
(PinfeM;  fin  leichter  tyinfel;  la  liberté 

de  la  langue,  Die  £cid)tiqfcit  Ober  ©C* 

lÄufigfeit  Det  3unge  ober  Sprache  ; 
liberté  d’esprit,  ein  frepeô  ©cmtith  ; ein 
freuet  ©Ctft  oDer  Äopf;  liberté  de  langue, 
T.  Die  Jtropfung  (b.  i.  Der  hohle  SKaum) 
am  ©ebijj»  liberté  de  ventre,  ci»  offener 
£eib.  . . 

Liberticide,  adj.  c.riouv.  DU  ^rCff^Ctt  tOD* 

tenb/  Die  Jrepbeit  motbenb. 

Libertin,  ine,  adj.  (in  feiner  £cbcüéart  unD 
in  feinen  Jpanblungcn)  allju  frep  ; au5» 
gelaffen;  licDerlicb;  U.  aufifchioeifcnb  ; 
it.  (ut  SUligiontffacben)  frcpDentcrifd); 
it.  s.  eine  außgelaffene,  lUDerlicbe  :c. 
tyerfon;  U.  ci»  firepbenf crj  Svepgeifi, 

( esprit  fort,  incrédule). 

Libertin , s.  m . (ait.  ÎKom.)  ber  @i>l)lt  eilKß 
ÇrcpgelûiTenrn;  (ut  (patent  pcitcn) 
eut  Srcpgelaffeiter  fclbfî. 

Libertinage,  s.  m.  DU  &U0fd)t9CiiU!td  i DU 
£ieberltd)fctt;2lu$qe(af[cnbeit;(d’csprit) 

Die  ffrepbciifcrep;  Srepgciftcrcp  (in  Sîclt» 
qionôfûdjcn)  ; it.p.us  Der  Keichtfinn;  it. 
Die  Verachtung  Der  Oteligion, 

Libertiner,  v.n.  fam.  ein  außgelaffencß  , lie» 
berlidjeßic.  Êcbcn  führen;  auôfchweifen. 
Libidineux , euse , adj.  ol.  IPOÜÜittg;  geil 
UHjtlChtig  î (f.  lascif,  dissolu). 

Libouret , s.  m.  T.  eine  ülrt  Singeln  , SJîa- 
fvelcn  Damit  ju  fangen. 

Libraire,  s.  m.  eût  ©UChballbler. 
Librairesse,  s.fburl.  cittc  ©ncbhànblertnn. 
Librairie,  s. f.  Der  ©UChhanbel. 

Libration , s.f.  (2l(tron.)  Daß  SEQanfcn  (D.  i. 
DU  fdteinbare  fdnoanfcnDe  ©ctoegung) 
beöSfconbcö  um  feine  Slpe;  it.  ftatt  tré- 
pidation. 

Libre,  adj.  c.  freu;  f einem  förpctltcfcen  / 
ober,  feinem  fittlichen,  ober,  feinem 
bürgerlichen  3n>ang  unterworfen  ; (boni 
SBuchô)  frep;  ungezwungen;  fdtlonfi 
it.  fret);  unbefcfjeibett ; (mir  einem  b&r» 
ter»  Slußbrucf  : ) frecjt  ; U.  font.  frep* 
mutbig;  offenherzig;  (b.  Ânnfiwcrfcn, 
Sanieren)  frep ; ungezwungen;  nicht 
fflûbifch  ; (in  ffieltgionöfacben)  frep  ; frep* 
Denferifch  » avoir  tout  son  temps  libre,  frep, 
ober  fein  eigener  £crr  frpn;  être  libre 
de  soins,  de  soucis,  bon  Sorgen,  bon 
Stnticgcn  ober  Kummer  frep  fepn  ; avoir 
la  voix  libre,  la  parole  libre,  etne  laute, 
reine , ocrnebmliche  Stimme  ober  Sluö» 
fprache  haben  ; les  mers,  les  chemins  sont 
libres.  Die  SEReerc,  Die  SBcqe  fitib  (îcher; 
le  passage  est  libre,  Der  $ûfj , Der  SSUg 
ift  fret)  unb  offen  ; avoir  le  ventre  libre, 
einen  frepen  Stuhlgang,  einen  offenen 
tetb  haben;  être  libre  avec  qn.,  frep, 
ohne  Umffönbc  mit  jcmanDen  umgehen; 

il  est  trop  libre  en  ses  discours,  çr  if!  $1 

fret)  tm  SXeDen , ober  in  feinen  Sieben 
il  lui  est  libre  d’aller  où  il  lui  plaira,  eô 


Libr  Lice 

ffefct  ihm  freu , hinzugeben , no  et  tüitt  ; 

les  volontés  sont  libres,  prov.  ein  jcDtr 
hat  feinen  frepen  Villen. 

Librement,  adv.  frep;  ungezwungen;  ohne 
3wang;  ohne  3lucf halt;  unoerhoblcn; 
frei)  hcraué;  it.  unbebachtfam  ; unpor* 

richtig  ; VOUS  en  usez  un  peu  librement, 

ihr  betragt  euch  ein  wenig  511  frep. 

Lice,  s.f  eine  iöahn,  D.  i.  ein  eben  ge- 
machter s}Maf5  ju  geibiifen  forperlichen 
Hebungen,  j.  ©.  eine  SXennbab»,  Stech- 
bahn, Laufbahn,  eût  îurnUrpïaç , 
Äampfplalj  te.;  lice  close,  (ci ne  einge- 
fd)loffene  $abii>)  Sdnanfen;  entrer 
dans  la  lice  ober  en  lice,  tn  DU  Schran- 
fett  ic,  hintreten;  Den  Äampfplap  be- 
treten . Fig.  entier  en  lice,  btn  Äa'mpf- 
plai}  betreten,  b.  i.  fîd)  öffentlich  mit 
jcinanben  in  einen  Streit  einlaffm; 
fane  u lice.  Den  Streit  mciDen, 

Lice,  s.f.  (îôcber)  Der  Sluf^ug,  Der  3cttcl, 
Dtc  Âcrtc;  tapisseries  de  haute -lice,  de 
basse-lice,  oDct  blof  haute -lices,  basse- 
lices,  hod)fd)iftige/  tief  i'd)Aftigc  Tapeten; 
(Der  Stuhl  Dc$  j)auteliffemachcrö  ftcht 
tt&mlid)  perpeiiDiiular  ; Der  hingegeu  M 
©affeliffemacherä  horisontal). 

Lice, s.f.  Da«  Sföcibchen  eine$  SagDhunDes” ; 
eine  3agDhûuDiun  sur  Sucht  ; (uauth 

noué). 

Licence , s.f.  ol.  Die  £tfaubni§  ; it.  eine 
aH§u  grofe  ^repbeit;  DU  man  (ich  ge- 
gen Den#S®oöl|!ünD,  gegen  Die  ieman« 
Den  geDubvetiDc  Ehrfurcht  k.  heraus* 
nimmt;  it.  Die  Clußfchmeifung;  3ùgel* 
lofigfeit;  Stußgelaffcnheit;  (déiégiement; 
libertinage;)  licence  poétique.  Die  fOgC* 
nannte  poetifche  Srepheit  (licentia  poe- 
tica)  ; prendre  oDer  se  donner  des  licences, 
f,  liberté;  faire  sa  licence,  (c hem.  auf 
ftanjöf.  Uniperfitöten)  Die,  jurStlan- 
gung  eine*  ©raDuö  (degré)  erfotDerlidjcn 
UnipcrfttiWiahre  auôhaltcn;  lettres  de 
licence,  Dad^iplom  über  einen  erlangten 
©raDum. 

Licencié,  s.m.  eilt  ticentiat;  (f.  licence). 

Licencié,  ée,  part,  et  adj.  abgcDanft  2C# 
(f.  licencier  U.  auch  licencié , s.  m.) 

Licenciement,  s.  m.  des  troupes.  Dit  fSbbüU- 
fungDcr  gruppen. 

Licencier,  v.  a.  — des  troupes,  gruppen 
abDanfen,  Se  licencier,  v.  rifl.  (immer 
mit  Der  prip.  à ober  mit  irgenb  einem 
adv.)  il  se  licencie  beaucoup,  er  nimmt 
fîd)  viele  $repheiten  heraué;  er  erlaubt 
fîd)  Viel;  (pergl.  liberté  unb  licence;) 
il  s’étoit  licencié  i des  paroles  trop  har- 
dies, er  toar  §u  frep  in  feinen  Sieben 
getoefen. 

Licencieusement,  adv.  ûUf.U  frep. 

Licencieux,  euse,  adj.  flUßfchweifenD  J lit f 

Derlich  ; auôge laffen  ; aûju  frep  » (f., 

réglé,  désordonné,  libertin). 

Uccron, 
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Lîémn , f,  Hsseron.  %'■ 

Lichen,  s.  m.  frie  echte;  €D^00^fÏ€<^t« ; 
Q5û«m|lfd>te;  @rteinfled)te  ; DûS  ©tein* 
moo*;  Die  Sungenflechtc  te. 

Licitation  > i /j  (jur.)  Die  «Berfietgetung; 
bèt  öffentliche  S&etfouf  eine«  unbeweg- 
lichen ©ut*  an  Den  ÜKciftbiethenben; 

vendre  une  maison  par  licitation,  ein  JÔauÔ 

aft  bftt  $toftbiet$enben  verlaufen  ; it. 
Da*  »tffatften  um  Die  Teilung  Dec  €rb- 

Licite  * adf.  c.  ( gefctfal  ) DOttt  ©efcfc  CC- 
laubt;  juläffig. 

Licitement 4 adv.  (fcebtflpl)  ûUf  fine  et' 
lattbre,  juliffige,  gefefjmÄfiige  Ottt. 
Liciter,  v.a.  (jur.)  fin  unbewegliche*  ©ut, 
ba$  mebrmH€tben  ober  €tgentbàmctn 
*uglei<h  gebärt,  verweigern  ober  au  Den 
sÄftfrbwtbtntfen  «erlaufen. 

Licorne  i h;/!'*ba*  fgtnfjorn. 

Licou;  (obe t Um  doc  einem  SBolal  : licol ,) 
».  m:  tint  £alfter. 

Licteur,  ».  m.  (alt.  9t5m.)  ein  £tftor;  einer 
»on*ben"@etichr*Dienern,  welche  ben 
Jtonfulen  unMnDtrn  hoben  «Oiagiffratö« 
perfonen  bie  $a*ccô  (faisceaux)  vottrugen. 
Lie,  ». /.  bit  «ftefen;  Dec  SSobenfaç  ; inf. 
(metm  lie  allein  ffebt,)  Die  SP&fin&efen, 

(aUtbisHie  du  Tin);  la  lie  du  peuple, 

v fg-  Dû*  gemeine,  Dû*  geringfle,  fd)Iccf>- 
tcfle  $)olf  ; Dec  fpôbel;  it.  lie,  adj.  oi. 
b.  t.  gai , joyeux;  nut  tn  folg.  J faire  chère 
lie,  prov.  fich  mit  ©ffen  unb  £rtnfen 
redit  luftig  madicn. 

Lié,  ée,  part,  et  adj»  gebunDen  2C.  ; (3CûP.) 
mit  einem  93anb,  mit  einem  9leife  von 
anberer  $ûrbc  gebunDen  ; pied;  et  poings 
liés,  an  Jpinben  unD  $û§en  gebunDen; 

T.  une  sauce  bien  liée,  eine  Woblgcbun» 
bene,  bide  QSrÙbe;  (f. liaison;)  matières 
liées,  ein  bidec  (nicht  ju  flûiftyer)  ^tubl* 
gang  î jouer  en  deux  parties  liées,  fo  fpie« 
len , Dû#  man  jwep  Martien  gewinnen 
muf , um  ben  éinfab  Hieben  $u  f Annen; 

l’instance  est  liée,  (fur.  ) bte  .finge  tft 
bereit*  por  biefem  ©ericht  anhängig  ge* 

mûd)t;  avoir  la  langue  li ic^fig.  nicht* 

Tagen  Dürfen;  nicht*  reDen  Dürfen. 
Liège,  s.m.  ber  f))antofFelbo(jbûum  ; f or?* 
boum  ; if . metft  Da*  ^antofelboM  ; Der 
tforlfelbfii  (dattier)  biebrpbcn  glùael 
am  ©attel,  neben  Dem  ®attelfnopf; 

des  bouchons  de  liège,  S orfflÔDfcl  ; liège 

fossile,  Dec  QSergforl  ; eine  faferige,fe&r 
leichte  @teinart  ; (f.  and)  patenôtres). 
Liéger,  e.  a.  T.  (etn  9?e 15)  mit  iforl  oerfehen, 
(Damit  c*  auf  Dem  SCaffec  fehmimme); 

tf.  patenôtres). 

Lieraent,  adv.ol.  ftfUbtg  IC.  (f.  lie»  adj.) 
Lien,  f.  m.  — de  paille,  d’osier,  de  fer  etc. , 

ein  (M)  @ttobbanb  ober  ©ttro&feil,  ein 
9©eibenbanD , ein  eiferneé  95anb  te.  ; 
uberh.  ein  $anb/  D»  t»  »omit  man  an« 
T.  /. 


Lien  Lies  y53 
bere  £inae  binbet  obec  mit  e immber  ver« 

binbet;  {piur.  ®ànDrr  ;)  ii.  liens  , piur. 

»Sanbe,  J.  05.  fetten  unb  ’$anbe  eine« 
befangenen;  tirer  qn.  des  liens,  einen 
feiner  ®anbe  entlebigen;  Saint  Pierre 

».  aux  liens,  tyetri  fettenfepec;  ein  5eft 
Der  fatbolifen;  double  lien,  (juc.)  Die 
®tuM»<rroûnbtfd)aft  oDec  »JMutôrteunD* 
fd)ûft  i»ifd)cn  leiblichen  ©efc&roiftcrn 
von  Demfelben  iBatec  unD  Detfelbcn 
9)lutter.  Fig.  le  lien  conjugal , DaÔ  tl)t* 
liehe  35anD  ; les  lier.s  du  sang , de  l’ami- 
tié etc. , Die  $anbe  De»  35lute« , Dec 
SreunDfchûft  2C.;  »1  n’est  pas  bien  échappé , 
qui  traîne  son  lien,  pro»,  (v  iß  Dec  ©f- 

fahr  nod)  nicht  vbUtg  entmifcht;  /e.man 
hält  mich  fur  feep/  aber  ich  bin  noch  im« 

f . «fer  gebunDen, 

Lienterle,  »./.  T.  be c Q5audjffa# , Da  matt 
Die  0peifcn  unpcrbauct  »on  fich  gibt. 

Lier',  v.  a.  binbe«  ; (auch  absol)  it.  D.  t, 
jufammen  biuDen;  fejlbinbcn;  befcfli* 
gen;  it,  D.  i.  pcceinigen;  oerbinDeii/ 
Die  Steine  mit  falf  tc.;  it.  D.  i, 
lufammcn  hangen,  5.  Dte  -^uchflüben 
im  Schreiben;  it.  (eine  @auce)  binben, 
(f,  lié);  it.fig . btnben,  D.  i.  mit  einan« 
Der  Bereinigen,  perbinben;  jufgmmen- 
hingen;  it.  b^t.  lu  etmaé  ucrbinblich 
machen  ober  verpflichten;  (£beol.)  f. 
unter  délirr;  (f.  Überhaupt  aud)  liaison 
UIlD  lié;)  Hcr  les  mains  derrière  le  dos. 
Die  JpanDc  auf  Den  Sluden  binben  ; 
l'oiseau  lie  la  perdrix  etc.,  T.  bèt  JÇalf 
padt  bat»  J^ubtt  îc. ; un  fou  à lier,  f.  fol* 
Fig.  lier  amitié,  lier  commerce  ensemb'e, 

Sreunbfchoft,  'Sefanntfcbûft  mit  cinan* 
Der  machen;  fîd)  mit  einanDer  in  gefeilt 
fchafrltchc  SJcrbinDung  cinlaiTcn  ; liée 

une  partie  de  divertissement , eine  £ufl* 
partte  jufammen  bringen;  lier  un  com- 
merce de  lettres,  einen  <Sriefn>ed>fel  an# 
fangen;  lier  conversation,  eine  Unter« 
•rebung  anfangen;  fich  in  eine  Unter« 
rebung  etnlaifen.  Se  lier,  v.  réc.  fïd) 
binben;  fich  verbinben;  fîch  peretnigeu; 
in  îSerbinDung  treten  te.  (f,  lier);  (pou 
frühen  te.)  bidet  mecDen;  se  lier  d’in- 
té, èt  avec  qn.,  fîch  Dfrf  3utere|fe  ober 
ÇfluÇeng  wegen  mit  jernonben  verbinben; 
être  lié , oerbunben  fcpn  ; in  «Bcrbinbung 
flehen  «. 

Lieme,  s.  f.  Oimmwn.)  ein  horinontal« 
liegenbe^  ÛuecbanD  an  einer  Äuppel. 

Licrner , v.  a.  T.  mit  ÛUCrbÂnbCW  PetfC« 
hen;  (f.  lierne). 

Lierre,  ».  m.  ber^P&eu,’  Çppichï  lietro 
terrestre  ob  et  traînant,  Dec  Çrbfp&eu;  bj( 

©unbelrebe. 

Liesse,  t.  f.  ol.  D.  i.  joie,  gaîté;  noch  irt 

1 folg.:  vivre  en  joie  et  en  liesse,  jam, 

herrlich  unb  in  ftxtuUn  leben. 
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Lieu,  t.  m . ber  £ttî  ( plur . bie  Örte  î Me  Lieue,  *./.  eine  «flîeite Î — de  Pranct  etc.. 


ßertft;)  btc  @telle;  ber  ap;  bfr 
SXaum;  (meifl  im  bôhcrn  ®tpl)  i>te 
®tStte , **.  ber  Ort,  K i.  fine  beftimmte 
®e genb;  eine  ®tabt; fin  Jlerf  en; fin  (bas) 
£>orf  i fin  (ba*)  ®d)lo§  ; ttberb.  fin  $lap; 
it.  b.  i.  ein  (ba*j  Jj>au*  ; fin  (ba*)  3im* 
mer  îc «V.  ber  tylap;  «Rang;  bte  ®tclle, 
(ber  Orbnuttg  ober  Sffiûrbe  nach);  it. 
Crtiber  fcbtdFltcbe  $la  p , bie  3eit/ etwa* 
î«  tbun;  if.  ôrt;  bie  ®telle  in  einem 
Such;  (ein  £ogu*i)  (SÄftron.)  ber  ùtt 
ober  ®ranb  eines  ®tern*  am  Rimmel  ; 
(höhere  ©eom.)  ber  Drt,  b*  î.  Mejenige 
£intf , burd)  welche  eine  unbefHmmte 
2lufgabe  geometrifd)  aufgelö*t  wirb; 
les  lieux , pi.  ba*  beimlidje  ©cmad)  ; b«r 
Abtritt/  (and)  lieu  d’aisance);  un  saint 
lieu , fine  heilige  (Btittf  ï les  saints  lieux, 
6ie  heiligen  jDerter;  bai  gelobte  £anb; 
en  ces  bas  lieux , (poet.)  ûUf  biefer  SBclt  î 
se  transporter  ober  se  porter  sur  les  lieux, 
ftd>  «n  ben  Dvt  (ober  tylap)  hinbegeben; 
fl'cb  on  £>rt  nnb  ®te Ue  begeben  ; n'avoir 

Tii feu,  ni  lieu,  f,  feu  ; hanter  les  mauvais 
lieux,  fchlechte  £ôufet  («dfc.  Jpurcn 
bSufer)  be fueben ; lieu  d’entrepôt,  ^en- 
trepôt; lieu  de  reste,  f,  reste;  les  hauts 
lieux , (Sibél)  bie  S) ô&en , roorauf  bie 
3*tûeïttett,  por  ber  Erbauung  bc*  item 
pet*,  bem  wahren  ®ott,  hernad)  aber 
auch  ben  falfchen  ®öttern  opferten; 
ven>r  de  bon  lieu,  au*  einer  guten  Ja* 
mille  î bon  guter  Jperfuuft  fepn  ; venir 
de basüeu, uôn  niebriger  Jperfunft  fepn; 
je  le  tiei  s de  bon  lieu,  id)  ^abe  f*  POn 
guter  i>anbî  (f.  aud)  partie.)  on  a parle 
de  lui  en  bon  Iku , fam.  mon  bat  in  gU* 
ter  ®efelïfd)ûft  pon  ihm  gtfprodjen;  en 
temps  et  lieu,  ju  feiner  ^eit,  ««b  am 
gehörigen  Ort , (gehörigen  Ort*);  iiiui 
timt  lieu  d«*  père,  er  pcrtritt  SBaterô* 
(telle  bep  ihm»  lieux  communs,  f.  com- 
mun; ce  cheval  porte  en  beau  lieu, 

T bieti  'ÿfcrb  trögt  ben  Äopf  fd)ôn; 

avoii  lieu  d’espérer,  Urfachf  hüben,  JU 
hoffen;  il  y a lieu  de  trai.  dre,  matt  hat 
Urfache  $u  fùrchten;  avoir  ii<u,  fhut 
haben;  gelten;  donner  lieu,  9lnlafi  ober 
®dcgenheit  geben  ; en  premia  lieu , jum 
crftcn  ; au  lieu  de  rtc.,  prép.  flatt,  an* 
ftatc  bc*  ober  ber  îc,;  an  helfen  (berem 
0teBe;  au  lieu  d’éiudrer , gnftatt  $!t  flu« 
bieren,  ober,  ba  er  flubieren  fällte  te,; 

être  au  lieu  et  nlare  de  qn  , (jtir.  ) in 

jemanbe*  SRecht  einaetreten  fepn;  au 
l>eu  que  ne  , bû  hingeacn  ; anftatt  bafi 
K*»  en  quelque  lieu  • iraenbwo;  iraenb 
an  einem  Orte  î iV.  irgcnbwobiit  ; en 

que’que  lieu  que  ce  soit,  fg  fei)  W0  e* 

wolle;  en  tout  li^u,  überall;  aller  Or« 
ten  ; en  aucun  lieu,  en  uni  beu,  nirgenb  î 
an  feinem  Ort, 


fine  franiôfifche  SDteile;  — de  chemin, 
ftttf  0leiif  fl£cg*,  Prov.  faire  en  quinze 
jours  quatorze  lieues,  fc&t  Ungfûm  tfi- 
fen  ; vous  en  êtes  à cent  lieues , ®ie  fïnb 
noch  hunbert  teilen  Söca*,  b.i.  no* 
fthr  weit bapon ; wfit gefehlt;  «i  nVcoute 
pas , il  est  à cent  lieues  d’ici,  er  hört  nid)t| 
er  ift  nicht  |u  J^auff, 

Liève , s.  m,  T . ber  9iu«|ug  auö  einem  3in^ 
bud),  wornach  ber  €inne  hmfr  btf  ©runb* 
linfen  cinforben. 

Lieur , s.  m.  T.  ber  @arbenbinbfr. 

Lièvre,  $.  m.  ein  £afe ; it.  b,  u fin  mit* 
tägige* ®e jlirn ; (f,  auch  courre,  uncer, 
lever;)  lièvre  enfonce,  f,  forme;  lièvre 
marin  , bf  x @cehafe  ; Leerhafe  ; ein 
®eeftfd)ÿ  pied  de  lièvre,  bfl*  ^>afen* 
Pfötchen;  ber  £afenflee;  bec  de  lièvre, 
fine  £afenfcha«f  ; gentilhomme  à lièvre, 
iron.  ein  JÇ>afenjunfer;  fin  armer  £anb* 
ebclmann,  ber  meifl  pon  ber  3«gö  lebt, 

Fig.  et  Prov.  une  mémoire  de  lièvre,  fin 

tafengebâchmifi;  cinfurjc*,  fchlechte* 
(böchtnig;  dormir  en  lièvre,  f,  dormir; 
prendre  le  lièvre  au  corps  obft  au  collet, 
bie  @ad)f  am  rechten  Orte  angreifen  ; 

vouloir  prendre  le  lièvre  au  son  du  tam- 
bour, feine  Slnfcblöge  por  ber  3«t  offen- 
baren ; qui  court  obCt  chasse  deux  lièvre* 
à ta  fois,  n’en  prend  aucun,  wer  JWfp 
£afcn  auf  einmal  jagt/  befommt  fei- 
nen; wer  jwcp  £tnge  zugleich  unter- 
nimmt, richtet  nicht*  äuö;  lever  te  lièvre, 
ben  J)afen  aufjagen  ; eine  @ache  guerft 
auf  bie  'Sahn  bringen  ; c’est  u où  gît  le 
lièvre,  f.  gît. 

Lîévreteau,  s.m.  ein  junge*  ôSôchcn,  ba* 
noch  nicht  a Donath  alt  ifi. 

Lieutenànce,  s-f.  bie  2ifutenant*flelle»*(wirb 
nurPonben£ieutenant*einerÂompagnie 
ober  einer  $roPin$  gefügt). 

Lieutenant,  s.m.  ein  £ieutenant;  (tpört» 
lieh  : fin  ®tc Uoertrcter  ; ®tatthaltfr  ;) 
it.  ehern,  in  Jranfreich,  ein  Unterrichtet 
tU  (EiPtl*  Ober  Ärttninalfachf n ; lieute- 
nant général,  ber  Scneraliieutenanti 
lieutenant  colonel,  bcrOberfUteutenanty 
lieutenant  d’artillerie , ber  dUtillerieltetl- 
tenant*  lieutenant-général  d’artillerie,  bfÇ 
ôberfelbjfuameifïer. 

L)eutcn»nte.  s.f.  eine  £ieutenantinn;  bif 
©emahlinn  eine*  £ieutenant*. 

Ligament,  s.m.  (Sliiat.)  ein  fba*)  Sanb, 
b.  i.  aewiffe  garte  tôhe  ^)ôute , (tenons) 
welche  gewtife  îhrile  be*  £eibe*  mit  etn- 
anber  perbinben. 

Ligarocrf^ux,  eus'«,  adj.  T fp  biefe  faferigf 
(ober  *afertge)  lange  Sßurjeln  hat. 
Ligature  s f.  eine  Slberlûfibinbe,  ober  blofj, 
eine  Sinbe;  if  bie  3lrt/  mit  biefer  Sinbe 
utmugeben;  it  bie  burd)  porgebltchc 
Jaubcrcp  bcwirfte  £ihmung  eine*  ®lio- 
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hel;  U.  ta*  (»genannte  sfteffeïfnupfien; 

(f.  nouer  {‘aiguillette,  unttt  a guillette;) 

' it . (©uchbr.)  hoppelte  ober  j«fommen* 
gezogene  Q5u<f)îlûbfit, 

Lige,  s.m.  ober  droit  de  lige,  bie  gefanS* 
gebühr;  bal  ge&enSrecht;  (ogl.  agence,) 
it.  adj.  c . homme  lige,  Cttl  gebcnSmann» 
ol.  ein  gibtgmanni  rhonmiage  tige,  bic 
gebenSbulbtgtmg  ; devoir  de  lige  état. 

ol.  bie  gebcndverbinblichfcit  eines  93a* 
-faßen,  ju  ÄriegSjeiten,  perfonltd)  im 
©chloffe  beS  £ehensbmn  ju  lop^nen  / 
um  eS  |u  befehlen. 

ligement,  adv.  T . tenir  un  bien  ligement, 

ein  0ut  unter  ber  £c&cnSpfîid)t  bcfilicn; 
(f*  lige). 

tigence,  s.  f.  bte  gebcnSpfïic&tj  gebenS* 
perbinblichfcit;  (f.  üge). 

Ligerîri  ,a.  m.  nouv.  ein  Bewohner  be$  UfctS 
ber£oirei  it.adj.m.  au  ber  goiteliegenb. 

lignage,  s.  m . ol.  b*  t.  race,  famille;  un 
homme  de  haut  lignage,  ein  3)îann  OOtl 
vornehmem  ©cfcblccht,  pou  hoher  21b* 
funft, 

lignager,  ère,  ad},  retrait  lignager,  bnS 

Stecht  befi  SlucffaufS  ober  3öteberfaufS, 
vermöge  beffen  jemanb  ein , oon  feinem 

fjcrwànbten  an  einen  Jrembcn  ver* 
ufertes,  Erbgut  wieber  an  fich  brin* 
gen  fann. 

Lignager,  t.  m.  einer,  ber  aus  bemfelbcn 
©efdjlecht  ijh 

Ligne,  s. J.  eine  gtnie;  vuig.  ein  ©trich; 
it.  eine  £inie,  b.i,  eine  £cile 
ben  ober  SEBôrter);  it.  eine  ©ebnut;  ein 

(bas)  ©etlcbenj  (pgt, cordeau, cordon;)  it. 
eine  ginie;  ber  zwölfte  îbeil  eineS3oUS  ; 
it.  eine  gctne  (juin  Sifchen);  eine  9tngeï* 
leine;  (ÄriegSw.)  eine  £ime,  flott  rang, 
rangle;  eine  SXetbe;  ein  (bas)  ©lieb; 
it.  b.  i.  eine  aus  mehreren  SCcthen  be* 
jlebenbe  unb  in  ©chladbtorbnung  beffnb* 
liebe  £inie  ©olbaten;  ein  (bas)  £vef* 
fen;  it.  eine  ginte  in  ©chlachtorbnung 
gesellter  ©chiffe;  (ÇortifïF.)  eine  ginie; 
eine  in  bie  ginge  fleh  erfaeefenbe  9faufa 
wehr  mit  einem  ©raben;  (©chtfff.) 
ligne,  fiatt  ligne  équinoxiale,  btc  gtnie, 
b.  i.  ber  Slequator  ; (©eneal.)  eine  ginic, 
b.  i.  bte  auf  unb  neben  einanber  foU 
genben  abfömmlinge  eines  gemeinfehaft* 
liehen  ©tammoaterS;  écrire  à la  ligne, 
eine  neue  3eüe  anfangen  ; tirer  une 
somme  hors  de  la  ligne,  T.  cilié  ©umme 
auf  bem  SKanbe  auSwerfen  ; être  ober 
marcher  sur  la  même  ligne,  neben  einail* 
ber  ft  eben , fïçen , geben  ; gleichen  étang 
mit  irmanben  behaupten;  mettre  en  ligne 
décompté,  (.compte;  donner  la  ligne  à 
qn.,  bas  Monsieur  etc.  womit  man  ei» 
nen  Sfaief  anfàngt,  tn  fine  befotibere 
3eile  über  ben  ©rief  fefan;  tirer  etc. 
a u ligne,  f,  cbenbiefelbe  ©ebeutung 
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unter  cordeau  ; pêcher  à la  ligne , mit  bCC 

geinc  ftfcf)en ; ligne  de  fond,  eine  geg* 
angei;  (f,  auch  doimant;)  ranger  l’armée 
en  deux  ligne*,  bie  2lrmee  in  jtveg  £ref* 
fen  (ginien)  faßen;  ô ie  en  ligne,  (m\m* 
lid)  de  bataille,)  £inie  machen;  (f.  ba- 
taille;) ligne  de  foi,  (SDtathem.)  b if  je  ni* 

ge  ginie,  welche  auf  ber  Diopter  eines 
ßötnfelmefferö  bie  ©rabc  aujeigt;  i gné 
detene,  (jDpttf)  bie  £itt(c , ivotaufmaB 
bas  fleUt,  was  man  perfpdtioifd)  »or* 
flcüen  will;  ligne  blanche,  eine  blinbe 
ginie;  ein  blinber  ©trich;  (*2tnat.)  bic 
weige  £tme;  bic  weiffe  ©auddinic; 
ligne  de  vie,  btf  £ebenSlinif;  ligne  fa- 
tale, bic  (vorgebliche)  unglückliche  (b.  i. 
Unglucf  prophwenbe)  £tnic  (in  ber 
jpaitb  ober  auf  ber  ©tirne);  une  i.-gne 
d’eau,  T.  eine  £inie  ffijaffer,  b.  i.  ben 
©pringwaffern)  ber  iiwfle  £beil  cincS 
folles  Söaffen  (©chifff.)  ligne  du  fort, 
bie  ©egenb  eines  ©chiffes,  wo  eS  am 
flfaffan  unb  bttffan.  ifl;  vaisseau  de 
ligne,  ein  £tnicnfd)iff  (bas  wcnigflenS 

Über  $0  Kanonen  fuhrt)»  '*Sf)C  d’amar- 
rage, bie  ©ortotie,  b.  t.  womit  greffe 
^aue  bcfefliget  unb  angeflreift  werben; 
ligne  de  l’eau , ber  ©trich  / ben  bas  ©diiff 
eine  3<Mmg  auf  bem  Raffer  hinter  fid) 
10§t;  (vgl.  sillage;)  ligne  d’eau,  f.  flot« 
taison  ; ligne  d’attaque,  d’approche  ; ligr  ie  de 
contrevallation;  ligne  de  circonvallation; 
ligne  de  défense  ; ligne  magistrale  etc.  ; 
f.  attaque,  approche , contrevallation  , 
circonvallation  , défense , magistral  etc.  ; 
f.  auch  noch  direction , raensal , visuel  ; 
ferner  ascendant,  descendant,  collatéral, 
défaillant , éteint,  direct  etc. 

Lignée,  x./  fovicl  ûtt  race,  baS  ©efdjlechtî 
ber  ©tamm  ; bie  9lad)fommcit  ; btc 
giachiomntenfihaft  ; bie  £cibeScrbeit  ; 
Âinber, 

Ligner,  v.  a T.  (wirb  pom  $$olf  gefagt,) 
(bie  SSolfinn)  belegen. 

Ligneui , s.m.  (©dmft.)  ber  ^echbraht. 

L gneux,  eu se  9 adj.  T.  bolji<ht>  boU<*ttig; 
(vergl.  boiseux). 

Ligr.ique , arÿ.  c.  éther  I gnique,  T.  mit 

Jpoljtôure  bereiteter  21etber. 

Ligue,  s.f.  bas  ^unbnifi;  ber  95unb;  ein 
©ertrag , burch  welchen  fid)  mtb«r< 
©taaten  ober  giirflett  ju  toter  gemein* 
fchaftlichen  ©ertbeibtgung  ober  $u  ei* 
nem  gemeinfehafeiiehen  Angriff  perbin* 
ben;  it.  inf.  bie  ( fran;öfifd>e  ) £igue/ 
welche  im  i6tcn  3*»hrhunbert/  unter 
bem  ©orwaitö/  bie  fatholifche  Äirdic 
gegen  Die  Hugenotten  ju  pertheibigen, 
von  einigen  Jurflcn  unb  ©têbten  er- 
rtd)tet  würbe;  it.  m.p.  ffatt  complot, 
cabale,  faction,  eine  tyartep  ; fKotte  ; 
Saftton  ; les  trois  ligues  des  Grisons,  ober 
U 1 ^publique  des  ligues  grises,  ebtttt«/ 
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©raubôndtenjbte  dteg  (grauen)  ©finde 
Liguer,  v.  a.  ein  Bundniß  jwifcben  mehreren 
gùrftttt  oder  Mächten  su  ©fände  brin« 
gcn.  Se  liguer,  y.  réc.  fïcb  perbinden;  in 
ein  Bundniß  treten. 

Ligueur,  eus«,  s.  ein  Slnhfingcr/  eine  2ln 
bfingerinn  der  befannten  figue  im  i6ten 
Jahrhundert;  (f.  ligue). 

Lilas,  s.  m.  ber  wölfebe  J^oflunder  jberfpa 
nifd)e  ^lieber;  ber  ^feifenffrôudj  ic„ 
Liliane,  adj.f.  T . lilienartig  ; litten 
Ähnlich. 

Lilium , s.  m.  T.  ein  $ur  €rfrifcbung  ber 
ßebenlgeifler  abgewogene!  Sßaifer. 

Limace,  s.  f.  pbft  vis  d’Archimède , bif 

arebimedifehe  ©ebraube;  die  SBajfcr 
febraube;  SEOafferfcbnccfc;  it.  f.  lima*. 
Limaçon,  s.  m.  f.  limas. 

Limaille,  s.f.  bal  {Jetlicbti  ber  Çeilflaub; 

die  fteilfpine;  vuig . bal  ffeilfel. 
Limaire,  s.f.  rin  junger  Jcbunftfcb/  ber 
nicht  über  einen  $uß  lang  iß. 

Limande,  s.f.  ein  jum  ©efcblecbt  der 
©cboHen  ober  <p(atteißcn  gehöriger 
©eefifcb* 

Limas,  s.m . limace,  s.f.  am  gebräuchlich 
flen:  limaçon,  s.  m.  eine  ©ebneefe  mit 
einem  ©ehÄul;  it.  (limas,  limace,)  eine 
naefte  ©ebnetfe;  fiberh.  eine  ©cbnecFe; 
(2lnat)  die  ©ebneefe,  b.  i.  die  Äußere 
und  innere  £ö()lc  bei  £)brl»  escalier  en 
limaçon,  eine  Wendeltreppe  ; ©ebneefen 
treppe  ; ©ebneefe  ; voûte  en  limaçon,  ein 
(dal)  ©ebneefengewölbe. 

Limbe,  s.  m.  T.  bet  Äußere  Stand  einel 
matbematifeben  Jnflrumentei , auch  der 
©onnc/  bel  Mondei  rc* , auch  an  Blu 
men  ober  klittern  ; it.  plur.  (heg  ei 
nigen  fathol.  Theologen)  der  Ort,  wo 
fid>  die  ©eelen  ber  por  ©hrijtt  ©eburt 
geworbenen  ©ottfcligen,  ober  ungetauf 
ten  Binder  aufhalten;  die  fogenannte 
BorböUe. 

Lim;,  s.f.  eine fteile » it.  aueb  — douce, 
eine  2ttt  Heiner  fußer  ditronen;  it. 
piur.  die  unteren  Waffen  der  wilden 
©cb weine;  it.  — douce,  eine  ©lattfeilc; 

— 4 feuille  de  sauge,  eine  auf  begden 
©eiten  halbrunde  Jeile  ; — à queue  de 
rat,  eine  deine  runde  fteile;  — 4 trois 
cornes,  eine  drepecFige  Jeilc;  — 4 pignon, 
eine  ßeile  wie  ein  Mcffer;  — . carreau, 
eine  SRafpel  ; grobe  fteile  ; — sourde  oder 
de  refend,  eine  in  <81  eg  eingefaßte  $eile, 
die  nicht  Piel  ©eriufdi  madit;  it.  — 
sourde , fg.  eine  hetmtùrf ifdie  «perfon  ; 

— de  marée  odft  de  mer,  ein  ©trid) 
pon  Meerfdiaum  ober  ©rnl,  welchen  dal 
ÇDîcer  am  Ufer  hinter  Heb  êurùcf  lÄßt; 
polir  avec  la  lime,  glatt  feilen;  couper 
avec  une  lime,  burcbfeilen;  abfeilen; 
passer  oder  repasser  la  lime  sur  un  ouvrage, 
ßg.  f.  limer. 
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Liml , le,  part,  et  adj.  gefeilt  IC. 

Limer,  v.  a.  feilen;  befeilen;  limer  un 
marais  salant,  einen  ©aljteicb  reinigen; 
limer  un  ouvrage , ßg.  ein  gelehrte« 
Söerf  feilen;  ei  fprgf&Ctta  durchgehen, 
perbeffern,  und  noch  pottfommner  aul« 
arbeiten. 

Limier,  s.  m.  T.  ein  ßeithunb. 

Liminaire,  atjj.  épître  liminaire,  ol.  b.  t. 

préface,  Oder  dpître  dédicatoire. 

Limitatif,  ive,  adj.  (jur.)  einfcbrÂnfenb. 
Limitation , s.f.  die  dinfcfjrÄnfung , j.  B. 
der  ©ewalt;  die  BegrÄnjung  der  £eit  «.* 

sans  limitation,  b.t.  illimité 
Limite,’  s.  m.  (Slflron.)  jeder  pon  bett  jroeg 
<Punften,(etner  gegen  Mittag,  der  andere 
gegen  Mitternacht ,)  wo  der  Mond  am 
weiteren  p»n  der  (Éfliptif  entfernt  ift» 
(f.  auch  limites). 

Limité,  éc,  part,  et  adj.  CtnqtfcbrÂnft  îC. 
Limiter,  v.  a.  die  ©rÄiMcn  («ne!  ßandel) 
befHmmen;  begrÄnjen;  f/.  und  mein 
ßg • einfcbrÄnfcn;  ©rÄnjen  fegen;  be- 
fcbrÄnfen;  begrÄnsen;  it.  befttmmen; 
fefffegen;  (bomer).  1 

Limites,  s.f.  piur.  die  ©rÄnjen  einel 
ßandel  , eine!  ©taatel  jc.  ; it.  ßg. 
die  ©ranjen;  ©cbranlen;  sans  limites, 
f.  illimité. 

Limitrophe,  adj.  c.  angrÄnjenb/  anbeffcti 
©tÄnjen  liegend;  an  einander  flößend; 

ce  pays  est  limitrophe  de  l'Allemagne, 

diefel  £and  grfinjt  an  ^eutfcbland. 
Limodore,  s.  m . T.  eine  2lrt  ©tcndel  oder 
©tcndelfraut;  (orchis). 

Limome , s.  f.  der  ©ce»ßapcndel. 

Limon , s.  m.  der  ©cblamm  ; Morail.  . 
Limon,  s.  m.  eine  Simone;  eine  8trt  feht 
faftiger  (Sitronrn. 

Limon,  x.m.  eine  pon  den  begden  ©fangen 
oder  ©eicbfeln  einer  ©abelbeicbfcl/  an 
einem  einfpinnigen  Jubrwetf  ; it.pl . die 
©abelbeicbfel  ober  ©abel  ; (;8auf.)  limon, 
die  ^reppenwange,  worein  die  ©tufeit 
cingclaffen  find. 

Limonade,  s.f.  die  ßtmonade;  ein  fühlen« 
bei  ©ctrflnf  pon  SOaffet/  3ucPer  und 
ditronenfaft.  j 

Limonadier,  s.  m.  ière,/.  ein  ßimonabe« 
mâcher;  eine ßimonadcmacherinn;  über* 
haupt,  einer,  der  mit  dergleichen  füh- 
lenden ©etrànfen,  mit  abgewogenen 
Branntweinen  ic.  handelt;  auch  uberh« 
ein  Äaffeefieder. 

Limoner,  y.  n.  T.  (wird  Pon  Bäumen  ge* 
fagt/)  fo  dief  und  Warf  werden , daß  man 
©abelbeicbfeln  ic.  (f.  timon)  daraul  ma« 
eben  fann. 

Limoneux,  euse,  adj.  fchlammtg. 

Limonier,  s.  m.  e4n  (dal)  ©abelpferd;  ©abel« 
deich felpferd;  (nicht  mit&etcbfelpfcrd/ 

timonier,  |«  PerWecbfrllt)* 
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Limonier»  *»m.  ter  £tW0fUtl*  Obft  ItittP* 

, ntenbaum.  » 

Limounn,  r m.  (ebem.  ein  Einwohner  ber 
ebem.  ÿtopini  £imoufiti  ober  ber  ©tabt 
jimoge*;)  fo  nennt  man  gcroifle  3Kau* 
rer/  welche  SOtauren  pon  5$ruch#cinen 
r unb  SftörteC  auffubren. 
limousinage,  s.  m.  ein  pon  55ruch(leinfn 
unb  SMrtel  aufgefubrte*  SOtaucrwerf; 
(f,  limousin). 

limpide , adj.  e.  heU  unb  flat  ; (wirb  nur 
bon  flùffigen  ©achen  gefügt). 

Limpidité,  s.f.  bie  ÄlürOeitj  (f.  limpide) 
Limure , s.f.  ba*  feilen  ; iu  bie  Teilarbeit  » 
la  limure  de  ce*  pistolets  est  très -fine, 

tiefe  tyijtolen  fînb  febt  fein  gefeilet. 
lin,  *•  m.  ber  £ein,  b*  i,  ber  noch  auf 
bem  Tflbe  jhbenbe  Tlad)*/  *>bcr  auch, 
ber  ©amen  bcö  Tladjfcôi  it.  betgiadtf; 
de  la  graine  de  lin,  ber  £ctnfûmc>  de 
l'huile  de  lin,  (bû*)  £etnbbï  i «1  de  lin, 

leinene*  ober  (Uchfeneô  ®arn  î fleur  de 
«n,  bie  £einbiutbt»  gris  de  lin,  bie  £ein 
blûthfarbe. 

Lînaire,  *./.  bûé  £<infraut;  ber  Reiben 
(lad)*  JC,  (f.  aüd)  l»n  sauvage). 

Lincueil , s.  m.  ba*  £f  intUCh  î {pl  r/s . drap). 

Linçoir,  s.m.  T.  eine  2trt  Heiner  ©par» 
ren. 

linéaire,  adj.  t.  T.  Wûô  tfd)  auf  £inien 
bejtebt,  ober  ma*  nach  £inicn  gemacht 
tbirb»  dent*  Linéaires, nabelfèrmige  Bab 

ne  ber  Tif <be..  , « 

Linéal,  ale,  adj . succession  linéale,  (jur.) 

bie  €rbfofge  in  geraber  £ime.  N ; 
Linéament,  t.m.pl.p.us.  bie ®efidjî*juge; 

Üneamenten  ; pi.us.  traits. 

Linette,  s,  f.  ber  £einfame. 

Linge,  s.  m.  ba*  £etnenjeug  » bie  £etnwanb  » 
SSBifchc»  weide*  Beug  ober  SBeifjeugj 
(pgl.  toile*,)  gros  linge,  bie  grobe  Sßifche, 
b.  i.  Bettücher , fcifcbtûcher  te.  j menu 
linge,  linge  fin,  bie  Heine  ober  feine 
5öifdK»  linge  de  table,  ba*  &if<f>§fUg» 
linge  à barbe , bû*  ^arttUCf)  » changér  de 
lingo,  weifje  SBÂfche  anjifben. 

Lixigcr  y s.  m . Ober  marchand  linger , fin  £etn 
toanbb&nbletî  (im  Äfeinen:)  ein  £ein 
toanbfrÄmer;  ein  Sôcifjfràmer. 

Llngére,  s.f.  eine  £eimranbbânbïetinn  ; 
£etnwanbfràmerinn  ; it.  eine  $erfon, 
bie  in  £einmanb  arbeitet;  it.  (in  Âlo* 
#em)  eine  «ftonne,  bie  über  bie  SÖafchc 
bedeut  ifr. 

Lingerie,  s.f.  ber  £einwanbbanbel;  //.eine 
£einn>anbbube  ; ein  £eimoanbla&fn£/f 
bie  £einwanbfammer  in  einem  £lo(Ur. 
Lingot,  s.m.  —d’or,  d’argent,  eine  ®olb* 
ober  ©überbarre;  ein  Bain  ®olb  ober 

©Übet  î de  l’or , de  l’argent  en  lingots , 

©olb  ober  ©Über  in  ©tangen;  0Äger; 
lin  tônglicfccf  ©tuef  Çijcn,  ba*  man 
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beç  bet  Söolf*-  unb  ©cbwein*jagb  in 
bie  Tlintc  labet  tVi» 

Lingotcr , v.  a.  in  Bfll«e  (lingots)  giefett, 
Lingotiére,  sf.  T.  ber  €inguf  / b.  i.  eine 
eiferne  Torrn  / worein  ein  ©ü&erjain  jc, 
(lingot)  gegoffen  wirb»  • # . 
Lingual,  aie,  ( (pt.  iingoual)  adj.  T.  iUt 
Bunge  geborig;  1«  muscle  lingual,  ber 
Buttgenmuöfel ; lettres  linguales,  bit 
Bungenbucfiftûben , nie  |.  55.  bie  55ucb* 
Habend/ 

Linguet,  s.  m.  (©cftiiff.)  ber  SSorftecfet/ 
(welcher  bie  ©pille  am  £ftfpclfiocf  an* 
bûlt);  it.  ber  Bungenfïfcb  ; bie  Bunge  ; 
eine  2lrt  Mattciftn;  (Qli* Ie  b*b*u»rd5* 
Linièrc,  s.f.  ein  £einacfer;  ein  (ba*)£ein* 
ober  Tla^*8<lbi  it.  eine  J5>anffrâme^ 
rinn.  » , . ■ y 

Uniment,  s.m.  T.  ein  Iinberftber  unb  er- 
noeirfjcnber  Umfcfilag/  (nicht  fo  ;&h*  ober 
feft  nie  eine  ©albe). 

Linon,  (o/.linompie,)  s.m.  eine  jatte,  fetne 
flàchf«ne  £einwanb , bie  in  ber  ebem. 
^tcarbie  perfertigt  wirb.  ' „ , 

Linotte,  s.f.  ber  Âànflingî  Tla<h$finfî 
tête  de  linotte,  fis.  ein  ©cbwacf)fopf/ 

tommtûVfi  ü a 1*  linotte,  fig. 

prov.  pop.  et  bat  fïd>  ein  wenig  ht* 
trunfen  ; er  bat  (ich  ein  wenig  beraufcht/, 
bejecht. 

Linteau,  s.  m.T.  ber  ©turLbtcûberfchwellr 
einer  £&ur-  ober  (au^ 

la  fermeture).  . „ 

Uox,  f.  lynx.  , ^ 

Lion,  r.  m.  ein  £oWfî  lionne,  s.f.  tint 
£bwiittt;  tu  lion,  ber  £bwe,  ein  bimm* 
lifche*  Beichcn;  iufg.tin  £ôwe;  ei» 
tapferer,  bebet jter  SKamt;  lion  marin, 
bie  Sbwenrobbe;  ber  ©eclowe;  pied  de 
lion.  Der  lôwenfufi;  gulbcn  ©anferich; 
©tttÛUi  fine  ^jianje.  Fig.  et  Pro*,  cou- 
dre la  peau  du  renard  i celle  du  lion, 

£ift  unb  ©ewalt  (ober  Stacht)  mleiày 
anwenben  > Ie  partage  du  lion , aller 
tbcil  auf  €iner  ©eitf  î (ogl.  société  léo- 
nine, unter  iéonifti)  un  i ne  couvert  de  U 
peau  de  lion,  ein  bro&enber  tyrabter,  ber 
nicht*  au*richten  fann;  (f.  auch 
linb  oncle  etc.)  ' # 

Lionceau,  s.m . ein  junget  £owe» 

Lionné,  ée,  aé{j.  (90ap.)  léopard  lionné, 

ein , al*  ein  £ôme  geßffltcr,  ober  auch/ 
ein  ftiechenber  £eoparb. 

Lioube , s.f.  T.  ber  ßinfehnitt,  ben  man  in 
einen  jerbrochenen  ober  abgebrochenen 
Sfcaft  macht,  um  ein  anbere*  ©tuefbaran 
ober  barauf  ju  fe ben. 

Lipograrnmatique,<3Ä’.c.  Wirb  POH  55ucf}ertt, 

©chriften  iu  gefagt,  worin  man  ab* 
fichtlich  gewijfe  ‘»uchßabeu  ggr  nicht 
gebraucht  bat,  : 

Lipome , *.  m.  T.  ein  gfioiflR*  etterbafte* 
©efchwu.r  ; (auch  log^c  graisseuse). 
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Lipopycfcfe,  ».  f.  T.  eine  tctdjte  £>hn* 
macht. 

Lipothymie,  *./.  T.  eine  2lrt  ßbnmadjt; 

(défaillance  des  esprits,  pâmoison). 

Lippe,  s.J.  eine  biefe  herunterbAngenbe 
Unterlippe;  faire  la  lippe  à qn.,  fig.  mit 
' einem  maulen. 

Lippéo.  s.f.fam  ein  ÜÄunb  Pott;  vulg. 
ein  3Äaul  POÜ;  une  franche  lippée,  fin 

©dnnaug,  ber  einen  nid)tg  lodet;  un 

cherchi-uj  de  franches  lippées,  Jam . ein 

©chmaroljcr. 

Lippitudt,  s.J  T.  bag  STugentriefen. 

Lippu  ne,  adj.  ets.  groglipptg;  mtg.  tDUrfl- 
mAulig;  einer,  Per  gro§e  Unterlippen 

bûtî  (f.  lippe). 

Lipyrie,  s.J  T.  bet  innerliche  <5ranb. 
L:qu.*tion,  (fpr.  bag  u nicht  aus)  s.J.  T. 
bte  ©chctbung  beg  ©tlberg  pom  Äupfer 
mittelft  beg  »Blepeg;  (auch  re^uag.  ). 
L:OUefact  on , ( fprtCh  bag  u ûUg)  s.J.  bag 
©chmelien;  Jerfduneljcn  ; ^ergeben 
bag  g Ififftg  werben;  ( ppn  ©Italien 

fusion). 

Liquéfié,  ée,  part,  et  adj.  gefdjmoljen  K 
Liquéfia,  ( fprid)  likéfier)  v.  a.  fdimeljen 
jetfdjmeljcn.  Se  liquéfier,  v.rjl.  fdjmei 
jen;  jcrfdjmeljen.  ' 

Liquet,  s.  m.  eine  3(tt  tictfwr  fAuerliche 
tfocbbirtten;  (auch  là  vallée). 

Liqueu» , s.J.  fine  jebe  bunne,  fîûfTtgc 
©ubf?an$;  ein  /lufftacr  Æorper;  it.  ein 
(bag)  ©etrAnf  ; ein  &ranf  ; (ftilrber)  ge* 
fotteneg  Sßaffer  mit  Icpen  ; it.  tin  mit 
©cwârjen,  Jrudjtcn  ober  anbern  ©acfcfn 
abgejogener 'Branntwein;  vinsde  liqueur, 
geipiffcfûfie^eineyi.^.fpanifcbesroeine, 

Ojîuôfatmeine  !C.  ; CC  vin  a de  la  liqueur 
Pber  a trop  de  liqueur,  bicfct  «ffifin  bût 
$u  Piel  ©ufjigfeit. 

Liquidambar , sm.  fluffiger  ©torar  aug  bem 
amtrifanifehen  Slmbrobaum. 

Liquidateur,  ».  m.  nouv.  ein  «Xecbnungg 
fchlietfcr;  Sfbredjner;  £tquibator. 
Liquidation,  s.J.  bie  2lbred)nunq ; bie 
«H.icbttgmachung  einet  OiedmnuggfadK 
burd)  Rechnung  unb  ©egcnrcdjmmg; 
bie  ©chliegung  ber  SXedmung;  £iqui 
bûtion. 

Liquide,  adj.  e.  flûfflg;  «V.  (pott  ben 
lautern  £,  9)î,  «ft,  «jt)  flicgcnb;  geltnb; 
^alb  felbftlautenb;  (in  SXechnunggfacben) 
Har;  rein;  auggemadit;  richtig;  confi 

turcs  liquides,  nafffg  ÄonfeftJ  avoir  tant 
en  biens  liquides,  fo  ptfi  an  reinem  33er 
Wögen  hüben;  il  lui  reste  dix  mille  écus 
de  bien  flair  et  liquide,  fr  bcbAft  ÜOd) 

richtige  jebntaufenb  £haler  im  33er 
mögen;  les  plaines  liquides,  (poet.)  bie 
«fôeere;  bie  ©eett. 

Liquide,  s.  m . ein  bûnneg  unb  flufltgeg 
sfla&runggmittel;  pi.  flûlftgc  ©aeben. 
Liquidé,  ée , part,  et  adj.'  liquibiert  JC. 
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Liquidement , adv.  p.t/s.  richtig;  ffar  te. 
Liquider,  v.  a.  Itqittbieren  ; ( burd)  9tcci&* 
nung  unb  ©eqenrecbmtng)  berechnen, 
unb  in  Orbnung  bringen;  in SXicbtigfeit 
bringen. 

Liquidité,  s.J  bie  Jluffigfeit. 

Liquoreux,  euse,  adj.  fûfllid)  ; tPtrb  »Ort 
gemiffen  ©achen  gefagt,  welche  eine  &rt 
©upigfeit  haben,  bie  fie  nicht  hüben 
fottten. 

Lire,  v.  a.  irr.  lefen;  (ablefen;  berufen;) 
it.  (ûufUniPerfîtAten)  lefen  ; Hebrfrunben 
halten,  J.B.—  Horace,  über  beit  Jporajj 
(f.  aud)  1 çon).  F/g.  Dieu  lit  dans  no* 
pensées,  dans  nos  coeurs,  ©ctt  liegt  (b.  î. 
fennt)  unfere  ©ebanfen;  lire  dans  les  yeux 
de  qn. , in  jemanbeg  Äugen  lefen;  einem 
etwag  an  ben  Äugen  anfeben. 

Lire , s.J.  eine  £eper  îc.  (f.  lyre). 

Liron , s m.  f.  loir. 

Lis,  s.  m.  tpe ift  iilit;  (s&ap.)  eine 
(aufgeblähte)  £ilie;  lis  jaune  etc.,  bie 
gtlbc  £ilte  t(.;  blanc  comme  un  lis,  weif 
Wie  eine  £ilie;  flétrir  d une  fleur  de  Ls, 
(ehern,  in  ftranfreid))  branbmarfen; 

teint  de  l s et  de  roses,  fine  blenbflth 

»eige,  bluhenbe  @e fichtöfarbe , (mie 

«üîtld)  unb  Blut);  être  assis  sur  les  fleurs 
de  lis,  (ehern,  in  Jranfreid))  in  einem 
hohen  ®erid)t35ei)fif$er  frçn;  (bie  ©i$e 
unb  Tapeten  waren  bafelbfi  mit  £ilim 
gefiieft;)  l’empire  des  lis,  (chem.  poet.) 
Jranfreich. 

Liser , v.  a.  (©eitentôrb.)  bte  ©eibe  ûu$* 
lefen  ; (îuchm.)  ein  £uch  achten,  wenn 
eg  gewalft  ifl. 

L'serage,  s.m.  T.  bag  ©tnfaffen  einer  ©tiefe- 
rep  unb  tnf.  geftiefter  »Blumen  mit  et# 
nem  cinfilrbiflen  ©chnurchen. 

L sérer,  v.  a.  1 . geriefte  »Blumen  te.  mit 
einem  ©chnûrcien  einfaffen  ; (f.  üsérage). 
Liseron  ober  üset,  * m.  bie  SBtnbe  ; bag 
Söinbglöcflein;  eine  Manje,  bic  (ich  im 
Söachfen  um  anbere  Äorper  winbet. 

iset,  s.  m.  f,  coupe- bourgeon  ; it.  f.  lise- 
ron. 

Liseur , s.  m.  euse,  J.  eine  ÿerfon , bie  gern 
liegt;  ein  £efer;  eine  £eferinn. 

Lisible,  adj.c.  leferltch;  legbar, 
isiblement,  adv.  leferltdj  K* 
isiére,  s.J.  ber  ©aum;  bie  £eifte;  ©aM* 
let(îe;  bag  ©ablbanb  an  einem  ©tü<f 
&uch,  o«>er  £etnwanb  te,;  it.  et- 
neg  pon  ben  bfpben  £atifbinbern , ©An* 
gelbÀnbctn,  ^ûhtbAnbern,  tporan  mon 
ein  Ätnb  fuhrt;  it.  ber  SXatn,  b.  i.  bie 
©rAn*e  eines  £anbcg ; aud)  etneg  Sflbcg ,( 
QBalbcg  te.  ; (Jortiftf.)  f.  brrrae;  un  en- 
fant à la  lisière,  fin  tfinb , bag  noch  am 
£aufbanb  geführt  Wirb  ; arbres  de  lisière  , 
^lainbAume;  ©rAnjbAume;  rimes  de  li- 
sière, oi.  eine  alte  &rt  «Çerfe,  bie  ftch 
nur  hinten  reimet;  (ogl,  v«s  léonin*;) 
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x'  la  lisière  est  pire  que  le  drap , pro*,  plais . 
bit  ©rinjenbcwobner  eine«  or  rfc^rteenrtt 
. £ûuM  finD  nod)  fchliramer  al«  bie  übri- 
gen Einwohner. 

lisoir»  s.m.  Ht  ©chalbolj  (ûuerhotj)  auf 
-,  1er  Ächfe  einet  gagent ; it.  Hi  £olj 
. am  Söagen,  worauf  ber  ©chwangbaum 

ItCgL  r . 

Lisse,  adj.c.  Qlatt ; poliert;  geglättet. 
Lisse,  s.f  (©d)iff«bau)  ein  ©ârfbaltetî 
.ein (ba«)  $artbo4  ; eme«  »on  ben  biefen 
©eitenbretern , bie  $ur  mehreren  £alt« 
harfeit  eine«  ©ebiffe«  bienen  ; ( auch  pré- 
ceinte;) f.  aud)  ceintes;  lisse  de  houtdi, 
bt r äafbalfen;  ber  oberfre  ûuerbalfen 
am  ^imcrrf)eU€  eine«  ©chiffe*  ; lisse  de 
vibord,  ber  oberfle  îBatf  haltet  i ber  IHanb* 
greifen,  1 */*•  . 

Lisse,  s f.  (SSJeber)  f.  lice. 

Lissé , ée , part,  et  adj . glättet  K. 

Lisser,  v.  a.  glätten;  glatt  machen;  po* 
lieren. 

Lisseron , s.  m.  T.  ber  Sföeberbaum. 
Lissettes,  s.fpl.  (©ajefabt.)  bie©d)ttùre 
on  bem  ©ebetfiuble,  woburdj  bie  Äuf* 
§ugf&ben  (f.  lice)  in  bie  Jpofyt  gehoben 
werben. 

Lissor,  s.m.  lissoire,  s.f.  ba«  ©Iflttholji 

ber  ©lÄttflein;  ©Üttjiabi;  ©l&ttjabn; 
- ba«  ©(äug lab  ic. 

Lissure,  s.f.  bie  ©litte  ; ba«  ©tattfepn; 
ù.  ba«  ©litten  mit  bem  ©littffein  «* 

(f.  listoir). 

Liste,  s.f  ba«  «Bcrjeidmifi / Rahmen«» 
Serjeidmtfi  mehrerer  tyerfonen,  ober 
©acben  ; eine  £ifle  ; liste  civile , ( eng* 
lifch)  bte  ÇwiUifte,  b.  i.  bie,  einem 
Könige  von  (Englanb  $ut  Unterhaltung 
feine«  Jpaufe«  unb  i)offfaate«  angewie* 
fenen  jährlichen  ©infünfte;  *v*  bie  bem 

- Ieçten  äönige  oon  granfreich  au«ge* 
festen  jibrlkhm  ©infunfteoon  aç  Mil- 
lionen i être  sur  U liste,  auf  ber  £îfte 
#ebm. 

Listei,  (ober  listeau)  s.  m.  (iBauf.)  eine 
* £eifte ; eine  fchmahle  tut  $tftbe  bienenbe 
€infaffung;  (am  ©im«wcrf  ber  ©iulen) 
ein  Stiemen. 

L»oion , s.  m ($öap.)  ber  ©treif , bie  $)inbe , 
worauf  man  bie  ^infaffung  fc|t. 

Lit,  *,  m.  ba«  35ett;  it.  b.  i.  qqf.  bte 
SBettftcUe;  U qqf  b.  t.  bie  Eagerfitte; 

- & fit*  bie  €he;  *>.  Ht  ^3ctt  eine« 
gluffc«,  ©fronte«  ober  $acbe«;  (Muh» 
len*  «nb  Sßafferbau)  ba«  glutbbett, 
b»  t.  ba«  95ett  eine«  fdjneUjflif§enben 

- SBaffer«;  it.  eine  £age  ober  ©chtdit 
mehrerer  über  ober  neben  einanber  lie* 
genber  ^Dtnge;  un  lit  pour  deux  pei- 
sonnes,  ein  jwepfthlifrige«  ®ett;  Ht  de 
grandeur , ein  gr oge«  j wepfchlifrige«  €he* 
Jett;  cet  homme  fait  lit  à part,  biefer 

- Mann  fehlift  nieht  bip  feiner  grau; 
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Ut  de  parade , ein  fyirabebett,  f.  parade; 
lit  de  repos,  ein  Sftuhebett;  lit  de  camp. 
Ober  Ut  brisé,  eingelbbettî  lit  de  veille, 
ein  iBett  fur  einen  Äraufeitwirter;  ei« 
SBaebbett;  lit  de  sangle,  (Ober  baudet,) 
ein  ©urtbett»  lit  à la  duchesse,  ein 
tôett/  beffen  «Borhangftibe  oben  an  ber 

£>CCfeangcmad)tfinb;  lit  d’ange,  f.ange; 

lit  de  plume , ein  geberbett  ; ut  de  la 
mort.  Ht  ©terbebett;  vulg.  ifcobbettî 
lit  de  gazon,  fttt  «Xafcilbcttî  Oifans  da 
premier  lit,  Âinbet  erffer  (Éh*  » 
de  deux  lits,  tftnber  au«  jwep  £hen;. 
vulg.  jweperlep  Âinber;  lit  de  ju.t.ce, 
(ehern,  in  granfreich)  eine  «Parlament«- 
SJerfammlung/  welcher  ber  Äonig/  auf 
einem  throne  fi|enb  unb  oon  feinem 
gangen  Jgwfftaat  begleitet/  perfonltch 
bepwohute  ; lit  de  pierre,  *de  sable , d’ar«* 
giie  etc.,  eine  ©chicht  ©teine;  eine 
®anf  ©anb , Phonie,;  (©chifff.)  lit  d« 
marée,  ein  fchnett  laufenber  ©trom  in 
einem  Meere;  Ut  de  vcm,  ber  ®inb* 
flnchi  bie  ©egettb/  wo  ber  Sffiinb  , ber 
©eefarte  nach , herfommt  ; tenir  le  lit  - 
devant,  ben  SBinbjtrid)  halten;  bep  béni 

20tîlbe  halten;  mourir  au  lit  d honneur , 

fig.  auf  bem  «Bette  bet  €hre  Perben , 
b,  i.  im  Ärieg  gerben;  comme  on  fait 
son  lit , on  se  couche , prov.  Wie  man  fief) 

bettet,  fo  fchUft  man. 

L.tage,  s.m.  T.  bo«  Bnfcbîagert  einer  are- 
ben  ©cbnut  bep  ben  ©a&tteiffen  eine« 
©tûrf  îucfK«* 

Litanies,  s.f.pl.  Me  titane#;  ft.  fig  eint 
langweilige  (»erbrieiliche)  ©rsHlung 
ober  J^ererjàhlnug  > mettez  moi  dans  vos 
litanies,  betbet  auch  für  mich  mit. 

Liteau,,  s.m.  T.  ba«  £aqer  be«  SBolfS  bep 
^age;  it.  ein  fdjmahler  ©treif  oon  »er* 
fehtebener  garbe,  tnwenbig  am  ©ahl* 
banb  bc«  £uche«  ober  ber  Eeinwanb, 

• inf.  am  geller*  ober  l^ifchseuge;  (ogl. 
auch  Uatei  )* 

Liter,  v.a.T.  — du  poisson  salé,  gefûljCHf 
gifche  fchichtweife  in  bte  Tonnen  legen, 
ober  in  Tonnen  pacFen  ; — un  drap , in# 
wenbig  an  bie  ©ahtteiflen  eine«  ©tûcf 
3ruch«ic.  eine  ©chnurnèhen,  bamitba« 
iud)  an  biefem  Orte,  bepnt  gèrben/ 
feint  erflegarbebehalte. 

Litharge,  s.f.  — d’or  ober  d’argent , btf 
©olb-  ober  @ilber*©lètte,  b.  u bie 
gla«artige  gelbe  ober  weige  ©chladt  be« 
élepc«. 

Lithiasie,  s.f.  T.bit  €r|eugung  be«  ©teilt« 
in  ber  ®lafe  ; it.  bie  ©teinfraufheit 
felbd;  it.  eine  fleine  fbrnichtc  harte 
©cfchwulfl  am  Äugenlieb;  ba«  ©cr(icn- 

1 form 

Lithocolle,  f. /.  T.  ber  ©teinfitt. 

Lithographie,  s.f.  T.  bic IBcfchCeibUHg  bCt 
©teine* 
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Xithoiabe,  s.  m.  T.  eine  Sange  $um  ©tcin* 
fcfrmtt*  * 

Lithologie , t f.  T.  iic  X tfrte  vött  bcu 
©tetnen.  r >>•  •*-•  •!*--  w-T 

Lithoiogue,  s.m.  T.  rin  ©teinfunbiger  ober 
ein  ©tetabefcfrretbcr. 

Lithomantie  ober  lithömanee,  's.  f.  T,  bic 
©afrrfaguttg  aus  ben  ©tetnen.  ' 
Lithojttrihon, m.  r.  etn  ^Hlpcr,  ba$  Öen 
©tetn  in  be r «ölafc  zermalmt. 

Litbonmptique*  adj . c.  et  s.  m . T.  ftftR* 

jermalmeub;  eine  ffeinjermalmenbe  »ir* 
$encp. 

Lithophage,  t.  rn.  T.  ber  ©teinwurm  ; 
©tetnnager.  ; 

Lithophite,#.  m.  T.  eine  ©teinpffame,  wie  *. 
55.  bte  tforötfcn  k.  (eiw®eegew5cfrs ). 

Xithofomq,  s.  m.  T.  ein  ^nftrument  zum 
©teinfcfrttrtt. 

Lithotomie,  s.f  T.  ber  ©teinfefruttt. 

Lithotomiste,  s . m.  t.  ein  ©teinfdmeiber. 

LitbojtyJon,  s.m.  T.  OftftCMWrteS 

Litière,  s.  f.  bie  ©treu;  it  eine  ©önfte, 
wrt  tyfevben  ober  ©tanitfr irren  ge* 
tragen  n?irj>  ; //.  &er  ©tift  ber  ©eiben* 
WUtmerj  être  sur  la  litière,  (p.  tyfcrbcti) 
auf  ber  ©treu  (i>.  i.  franf)  (te«en;  it. 

(t).  gfcntocn)  6ctr(<5(|ert9  fcpn. 
Fig.  ronger  U lificie  ober  son  (atelier,  ani 
£ungejrtUCfre  noaen;  faire  litière  de  q;'h., 

mit  etwas  uerfcfrrocnberifefr  umgeben  ; 

faire  llùére  d’argent,  bûS  Selb  IPfgWcr 
te«  ; e S fur  niefrts  achten. 

Litigant,  ante,  adj.  T.  (por  ©eridjt)  flrci- 
tenbi  ftre itig,  * y*  v 

Litrg%  s.  m ein;  gerichtlicher  ©treit;  ein 

<prp$e§  ; une  terre  en  iit-g-,  ein  tm  ©trci 
ïtegenbeg,  ein  ffreitiges  ©ut. 

Litigieux,  cire,  adj~  ftrettig;  worüber  por 
©eriebt  aeftntten  »mb;  worüber  Sprozefr 
geführt  wirb. 

Litiscontestation  sif.  T.  Hne  Antwort  au 
bie  .filage  ; (wenn  ftcfr  ber  55eflagtc  auf 
bie  filage  cinlattr). 

L tispei,dancer  s.-ß'  T.  bie  $eit,  wàhrcnb 
weither  eine  ©treitfaefre  por  ©eriefrtan 
bongig  tfl. 

Litorne, .s.f,  bev  giemer;  ciné  Slrtfiram 
nietSuogel.  ■ - . . 

Litote,  s.f.  (Sicbefimfî)  eine  gitote;  eine 
ba  man  aus  55efd>eibenfreit  ober 
aus  8ditnnq  weniger  fagt,  als  man  benft. 

Ltre,  s.  j.  t.  eine  fehwarje  5>inbc  ober 
ein  ©treif  um  etne  Äirdte  ober  ÆapeUe , 
Worauf  bie  Sffîapen  beS  patrons  nad) 
fetnem  $bftevben  gemabtt  werben. 

Litre,  a,  m.  ber  £itcr,  ein  neuetf  fraiij,  $Äaß, 
baS  uugefübr  einer  ebenu^intc  ober  baL 
ben  ©îap  nietet)  fommt;  double-litre,  ber 
bopyeltc£itfr,  eine  gan|e  ©îafj. 

Litron , «,  m.  ein  Heine*  ©îaf;  ber  i6tc 
eines  parifer  ©d>e{feis. 

Littéraire,  adj.  c.  b»C  ©e(c^rf<\mf CÎt  Obff 


Litt  Livr 

bie  ©elebrten  betteffenb;  grle&rtî  lifte« 

rönM:  <*>  -*  **  r ■ 

Littéral, ale,  adj.  budjffâblid»;  ftdCSKatbfm.) 
^Ûtt  algébrique  ; sens  littéral^  bfr  buxb- 

(Ublidic  ©inn;  ber  Sôortoerftanb  ; le 
grec  , l’arabe  littéral , bit  gricdnfdie  unb 
ûtabifdje  ©pradie,  wiejnan  fie  tn  ben  ai* 
ten  ©dvriftfiellern  ftnbet,  unb  nicht  wie 
btefelbeu  bcutjntage  gefprodjen  werben; 
cet  homme  elt  trop  littéral , fam . btf ftC 

mnn  nimmt  «UcS  gicirfj  bud)tfabiic&. 
Littéralement,  adv.  budîftàblid)  ît. . 
Littérateur,  s. m.  eût  £ittcrator;  ein  ©c# 
lehrtet»  (f.ïîttératurej. 

Littèratwg  a / bie  ©ciebnamfeit,  befon- 
bers  tu  ÎXucffîcbt  auf.  bie  fd)ônen  903if- 
feiifcbaftcn;  bie  Sittcratur;  un  homme 
de  grande  littérature,  Cin©tam»POn  gto- 

^cr  ©eie&rfômfeit  ;' ein  großer £itterator* 
Liturgie,  s.f  bie  bepm  ©otteSbtenfr  ju 
beofcaditenbe  Ôrbnung  ; tnf.  bie  Âii^en» 
gebctfje  unb  Zeremonien  ; ber  tfirdien* 
gebrauch;  bie  liturgie, ^ t , * . 
Uturgique,  adj.c.  %nt  £iturgte>  jum  Âir- 
diengebraud)  gehörig.  ’-t ïS'i„ 

Livardc,  s.  f.  T.  ein  aus  «erg  atfponnencS 
unb  mit  ^aben  umwitf ettrt  ©tik  ne,* 
i.ivcche,  S.f.  ber  Ecbffocfcl  ; bas  ©cfeUtûuL 
Livet,  adj.  et  s.m.  (^iUarb)  bfr 
Livide , aejj. c.  ( inf.  uon  ber ^>aut)  fd)»ûrü* 
blau;  vutg.  braun  unb  blau,  j..iö.P0it 
einem  ©tog , pou  ©cblÄgen  te.  \ >-7 
Lividité,  s.f.  bie  fchwarubîaue  (vulg*  bie 
braun  uub  blaue)  ^afbC/  inf.  ber  Jpaut; 

(f.  livide). 

Livraison,  s.f  (jT)anbf.)  eine  iiefettmg; 

ie."etnc  SiMiefenmq;  iXiiSiteferung.  . 
Lhire,  s.f.  T.  ba5  lôaîtb,  ber  @tri<f  >ibûS 
©eil;  womit  man  etwas binbet;  if.  bie 
UmiPtubuuçt  eines  ©cdeS , t etwas  auf 
ben  ©duffen  bamit  ;u  halten  ; fr., »tares, 
piur.  Âniebolfer,  womit  ber  Ôtanb  ber 
Çluffahrfeuge  erhöbt  wirb. 

Livre,  s.  m.  fin  (bas)  >Sud);  it*  b.  t.  ein 
£ freit  / eine  SlbtfrcilungteineS  55ucfrS; 
eilt  Slbfcfrnittî  un  livre  en  blanc  ober  en 
• feuilles  , tin  robes  , uneingebunbeneS 
53lld)  ; un  livre  blanc,  ein  ©U (fr  Doit 

1 wetgem  Copier,  worauf  er|ï  nod)  gc* 
fcfrriebni  Wirb;,  (f;  aud).  manuscrit;) 
livre  de  compte,  tin  ©d)lllbbud)  ;.  ( f* 
aud)  recette,  dépense,  journal,  raison, 
carnet  etc.;  .ferner  apocryphe , cano- 
nique, sacré  etc.  ;)  tenir  les  livres,  SBtlCfr 
balte»  î être  sur  les  livre$;d\m  marchand  , 
in  eines  Kaufmanns  35ud>  Ü(fren>  b,  t. 
ifrm  fcfrulbig  fcpn;  Cf*  aucfr  mettre;)  le 
grand  livre,  (in  ^ranfreid»)  bas  grp^e 
53ucfr , ( worin  bie  ©taatSgfÂubigcr  auf«s 
gezeichnet  ftefren);  livre  noir*  etn  foge» 
nannte«  Sauberbucfr  ; * fin  magifcfretf 
53ud);  livre  de  vie,  ($freol.)  baS  55ucfr 
bes  £eben^>  lo  livre  iouge*  (efrem,  m 
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JranfteidO  baß  rotbe  Vttcb , (worin  bit 
geheimen Bitsgaben  bcs  Äönigß  ver  je  ich 
net  (tunôen)  ; être  écrit  sur  le  livre  rouge, 
Jig.  auf  bem  fchwarjen  SKcgißcr  flehen; 
bep  ber  £>brigtcit  ùbel  aitgefdnieben 
fcpn.  Fig . le  graud  livre  du  monde , büß 
QSuch  ber  Sffitlt  ; ber  Umgang  mit  ber 
SÉBelt  ober  mit  ben  fftenfeben»  j'y  réus- 
sirai , ou  j’y  brûlerai  mes  livres , id)  mufj 
burdiauô  meinen  3‘bccf  erreichen  , es 
fofte  auch  waß  eß  molle  ; à livre  ouvert , 
adv.  ohne  Bnflofi  ; vom  s51att  weg  ; ohne 
olle  Vorbereitung;  nuß  bem  ©tegreif; 
chanter  II  livre  ouvert , vom  ’5latt  WCg» 

fingen. 

Livre,  r./.  ein  (baß)  î)funb,  b.i,  ein  gewifteß 
©ewicbt  ; it.  ein  ÿtunb  / eine  erbichrcte 
SKedwungßinunjc  ; tnf.  ( in  fîranfr.)  ein 
£ivre  / b.i.  20  ©olß;  une  livre  sterling, 
f.  sterling;  a la  livre,  ltad)  bem  tyfuilbe, 
ober  nach  Iß/unben  ; des  chandelles  de 
huit  à la  iivie.  Unfdjlittlicbter , wovon 
acht  auf  ein  Ipfunb  geben  ; Bchterlid)» 
ter  J un  canon  de  dix  livre-  de  balle , fine 

jÇanone,bie  tehnpfunbtgo.ftugdn  fdiiefit; 

ein  gebnptünber  î venir  au  sou  la  livre, 
(bcp  ftallimcntfit)  fur  einen  jeben  givre, 
ben  man  i«  forbtm  bût/  einen  ©ou  be* 
fonimen. 

Livrée,  s. fi  baß,  waß  ebemabiß  bie  £of* 
bebiettten  bei.  tfönigß  von  granfreicb 
fur  ihre  Va  brun  g unb  Unterhalt  erhiel- 
ten* it.  bic  givrée,  b.  i.  bte  Äleibting 
eine«  ' berrfcbaftlidjen  gebienten  ; it. 
fimintlubc  gtvrecbebienteu  (gens  de  li- 
vrée, einer  #errfcfiaft , oberauch  uberb. 

J.  iß.  in  einer  ©tûbt;  on  ne  laisse  pas 
entrer. la  livré«*,  man  läßt  bif  £ivreebe* 
bienten  nicht  hinein  ; la  livrée  de  la  noce 
ober  de  la  mariée  , Die  *5rûtltbônbfr , 
tvcïcbe  bep  Va  uern  hoch  t eiten  an  bic  jum 
gen  geutc  außgctbcilt  werben. 

Livrer,  v.a.  liefern  ; it.  überliefern,  (j.  15. 
einen  Verbrecher,  ober  eine  «Jcflung 
burd)  VerrÄtherep  :c.);  */.  übergeben; 
it.  IJJceiß  geben  , ($.15.  au  pillage  etc.)  ; 
livrer  bataille,  eine  @d)lûd)t  liefern  ; ( f. 
auch  chance)  ; je  vous  le  livre  mort,  ruiné 
etc.  dans  un  an , ieb  gebe  3&nen  mein 
SÔort,  bafi  er  in  etnem^abr  nicbtmfbr 
fepn  wirb,  baß  er  $u  ®runbe  gerichtet 

ifl  IC,  ; tel  vend  qui  ne  livre  pas,  prov. 

nicht  alle©d)dmenflreidte  gerathen.  S< 
livrer,  v . rêfi . fîch  überladen-,  fid)  vreie 
geben;  it.  fîch  wibmcn,  §.  15.  einer  ge* 
wiffen  Vefchûftigung  ; i/.  — i qn. , fid) 
einem  anvertrauen  ober  ûberlaffen. 

Livret,*.  m.  ein  (baß)  Vuchlein;  fleineô 
Q5uch  ; it.  baß  €inmahleinß  ; (Pharao* 
fpiel)  bic  »harten,  bie  man  jcbtnt, 
ber  fcçcn  will,  gibt. 

Lixiviation,  s.f.  T.  bte  Bußlntigung;  büß 
?luß$;chcubcß©cl$c3  imttefft  ber  Sauge. 
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LixivieT,  adj.  m . T.  set  lixi  viel  ober  lessiviai, 
bû3  £augenffllj  ; (f.  lixiviation.  , 

Lobe,  s.m.  ein  £oppen  an  gewiiTen  £hd- 
lett  ber  Âôrper  ber  &&iere,  inf.  an  bec 
£cbcr  unb  £ungc;  bie  glugcl-ber  £eber; 
bte  £ungenflûgel  ; (Votait.)  lobes, ;bic 
$wcp  gleichen  ipAlftcti,  worauß  gewiffe 
in  ipûlfen  ober  ©d)Oteu  eingefchïoffrnc 
©amen  begehen. 

Lobule , s.  m.  ein  (baë)  £ôppd)en  ; ein  Hei- 
ner £appcn  ober  $lùgel  ; (f.  lobe). 

Local,  ale,  adj.  ôrtlid)  i .lofai  i mémoire 
locale,  ein  örtliches,  cm  £ofal  ©ebicht- 
nii , (ba  mau  fid)  fogletd)  beO  Î)rt3  er- 
innert, wo  man  etwa*  gefchen,  gelc- 
fen  ic.  hat. 

Local,  s.  m.  ber  Ört,  wo  man  wohntn, 
wo  man  bauen , wo  man  etwa*  anlegcn 

Will  JC.  ; bäS  £ofal  ; (f.  aud)  emplacement). 

Localement , adv.  p.us.  bent  £)rte  nad). 

Localité,  s.  J.  nouv.  bie  ’5efd)a(fenbeit  be0 
Ort»  ; bte  £)rt3befchütfenhett..  . 

Locataire. s.m. ei f einViictbiuanii^fcietber; 
cinc^icthfrau;  {yulg.  ^auömann  2c .);/>/• 
bie  Vîiethleute;  vulg.  ^pauslcute  ; le  prin- 
cipal locataire,  ber  Jpaiipt»'^icthmann, 
(ber  ein  gaitjee  fyaui  mietbet,  unbbaä 
ivaL  er  nicht  felbU  braud)t,  wicber  an 
Sinbere  permiethet). 

Locati , s.  m.  fam  ein  (büö)  ?DviethPfetö. 

Location,  s / (mcift  jur.)  baß  Vermiethen; 
ober  auch , baß  Verpachten  ; it.  (i.m  paf- 
fipen  ©inn)  bie  Vermietung,  Verpach- 
tung, b.i.  baß  Vcrmiethetfepn  ic. 
(Pgi.  conduction.)  „ * . *.  j 

Locative,  adj.f,  les  réparations  locatives, 

bie  bem  Vtietbmanu  obliegcubeii  21uß- 
beiTerunaen. 

Loch  »(auch  Lok),  s.  m.  7V  bec  ; ein 
©tuef  ypofj,  womit  man  bic  ftûhrt  f(neg 
Bdnffß  (wiewohl  (ehr  mivolUommen) 
abmißt.  f.  . 

Loche,  s.f.  loche  franche,  bte  ©chmcrlc  ; eilt 
tm  fufjen  SVaper  (ich  aufhaltenber  Jifch. 

Locher,  v.  n.  (iatt  branler , (nur  HOd)  POtt 
J^ufetfen)  loß  fepn;  it.  v.a.  locher  un 
pain  de  sucre,  T.  eiltCIl  ^UCFerhUt  OUß 

feiner  Jorm  berauß  nehmen.  Fig.  il  a 

toujours  quelque  fer  qui  loche,  fr  t(i  im- 
mer frÄnfltcf) î il  y a qch,  qui  loche,  eß 
fehlt  etwüß  an  ber  ©achc  ; vulg.  eß  bap- 
pert  mit  ber  ©acbc. 

Lochies,  s.f.  pi.  T.  bic  Steinigung  ber 
SGeibcritad)  ber@ebnrt;(fon(f  vidanges). 

Locman  , s.m.  f.  lamaneur.  . 

Locomotrice . adj.fi  T.  faculté  locomotriçç^> 

baß  Va-mögen , fid)  von  einem  Ûrt  $um 
anbern  ju  bowegeti. 

Locuste,  s.  fi  ol.  bie  £cufd)rccff. 

Locution,  s.f.  (£chrßpl)  ein  äußbruef  ; 
eine  fliebenßart. 

Lodier , s.  m.  eine  mit  VjoIIc  gefuttert* 
unb.  burebnAbcte  15ettbecfr«  .... 
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\ 1 

Lods  et  verit»s , s.  m.  pl.  T.  bte  £ebettge* 
bûbr  t>on  einem  vertauften  ©ute. 

Lof  t s . m . T.  ein  (baö)  £of/  b.  iv  bie  9e* 
- $en  beu  SBinb  su  gctebrte  Jrjülfte  eincô 
' fèchtfreô , wenn  man  fich  baffelbe  ber 
£ünge  nad>  çict^rilt  vorftellt  ; aller  au 
lof,  fo  viel  rtlö  müglid)  geaen  ben  SSinb 
ffadjen;  (f,  ûud)  boute!  ùnb  bout);  tenir 
le  iof  , ben  $3tnb  gur  ©eite  faffen  ; être 
au  lof,  ben  (rechten)  SBinb  halten  j it • 
auf  ber  ôcitc  beô  ©dittteô  fepn  ; nad) 
bem^tecre  su , lofwartô  feçn  i lof  au  lof, 
«in  Äommaiibo , bte  ^chiffe  mit  bem 
SRubcrfogu  wcnben,bafj  man  benSDtnb 
gewinne;  lof  pour  lof,  «in  Äommanbo, 
baö  ©d)ilf  auf  bie  anbere  ©eite  su  wen* 
ben. 

Logarithme,  s.m.  (Sfögtbcnt.)  «in  £ogarftb* 

v muô. 

Logarithmique,  adj.  c.  T.  îoaûritbmifdj  ; 
Ä.  f./  bie  loqarit&mifdK$Red}«nfu»ft  î 
it.  eine  gcwtffc  2HT.  frummer  £tnien 

(courbe  à asymptote. 

Loge,  s. f.  eigentlich  : eine  fleinc  #ûtte; 
ein  tirilier  obgcionberter,  mit  fcretern 
verfddûgener  9taum  ; baber,  bie  flcine 
Jr>utt e eine»  ©infteblerô  ; i/.  eine  @d)ü* 
ferbutte  ; it.  baö  .ftimmctchcn  eineé 
ßrbürbüterö  ober  ©chweigcrô  ; it.  ( de 

foire)  ftnc  îDtepbube  } it.  (de  mercier)  ei 
ne  ÄrÄmerb  ube  ; Ärambube  ; it  bnô 'Be* 
hültnifi  eincô  tôwen,  £tegcrôie.  i it.  ein 
(baô)ôunbôbiuôchen;  (an  einer  Orgel) 
•bteiôlûfebalafûmmer;  (auf  frangôfifchcn 
Schiffen)  plur.  bie  Äammern  ber  ntebrt« 
gen  Ofirisierf/  beö  ^chitFöprebigerö  :c.  ; 
it.  (de  comédie)  eine  omobienioge  ; it. 
(de  Franc  maçons)  eine  ftrepmiurerlogc, 
b. t.  ber  9}crfammlungöort  berfelben. 

Logé , ée , part  beherbergt  K.  f.  loger  ; it. 

adj.  wohnhaft. 

Logeable,  adj.  c.  wohnbar  ; (bewohnbar). 

Logement,  s.m.  eine  Söohnung  (in  einem 
©CbÄube)  ; it.  (des  gens  de  guerre)  bie 

(Einquartierung  ; (Äriegöm.)  eine  35er* 
fdiangung,  ein  verfdiangter  Ort  ber 
Belagerer  ; it.  (ehern,  in  granfr.)  baö 
. fur  ben  tfonig  unb  feinen  Jpofflaat  be* 
ftetlte  0uartter/  wenn  betfelbe  auf  ber 
Steife  begriffen  war  ; faire  des  logemens 
de  la  cour,  bie  Quartiere  für  ben  ipof 
befaßen. 

Loger , v.  n.  wohnen  ; (auf  ber  Steife)  ein* 
fehren  ; Quartier  nehmen  t it.  « a.  ei * 
mm  eine  Wohnung , ein  Quartier , ein 
Simmcr  geben  ober  auweifen  ; einenin 
fein  Jpauö  aufnehmen  ; /am.  einen  be* 
Verbergen;  bebaufen.  Se  loger , riß 
fid>  eine  SSobmtng,  ein  Jpauö  bauen, 
ober  auch  blo§,  sured)t  machen,  einrid)* 

ten  ; Se  ioger  sur  la  contrescarpe,  T.  fleh 

auf  ber  Äoutreöfarpc  feflfe$en  aber  »er* 


Loge  Loi 

fchattje«;  (f.  logement).  Fig.  n en  est  logé 
1 à, /am.  barauf  bebarrter;  Dabeç  bleibt 
er  nun  einmahl  î baoon  bringt  man  ihn 

nicht  ab  ; être  logé  aux  quatre  vemts  , jn 
einem  £aufe  wohnen , baö  all  e «ffiinbe 
burchftretchen  ; in  einem  übel  vermach« 
ten  Zimmer  wohnen  ; être  logé  a la  belle 
étoile,  ober  loger  a » enseigne  de  la  lune, 
f,  enseigne. 

Logette,  s.  J.  ein  fleineô  Jpüttlctn  te*  (f. 

loge.)  * 

Logicien , s.  m.  ein  £oqifer  ; £ogifuô , b.  t. 
ein  Sfarnmtftlcbrer  ; ein  £ehrer  ber  £0* 
gif  ; ober  einer,  ber  nach  ben  Siegeln  bet 
Vernunft  ober  ber  £ogit  urteilt  un& 
banbeit;  it.  einer,  ber  bie  £oqtt  ftubiert» 
Logique,  s.f  bie  SBernunftlebre;  £ogit  ; • 
it.  bie  ÄlafiTc  ober  bte  Älajfen , worin 
£ogif  gelehrt  wirb;  logiqu  naturelle,  bit 
natürliche  Anlage , richtig  gu  urtheilm  ; 
eine  gute  natürliche  Urrbnlölraft* 

Logis,  s.  m.  bie Söohnung,  ober  auch/  bat 

4?auö,(bie®cbaufung)  f0  man  bewohnt; 

baö  Quartier  ; it.  baö  ©atlbauö  ; 5ötr  thö* 
hauö  ; ber  ©adhof  ; ( in  Stücfficht 
auf  baö  gute  ober  fchledbtc  Quartier/ 
welcheö  man  barin  flnbct  ; ou  m ärend 
au  logis,  mau  erwartet  mich  gu  £aufe; 
être  au  logis  , gu  Jr)aufe  fetjtt  ; aller  mar- 
quer le  logis,  vorauö  gehen  / um  baö 
Quartier  gu  beflellen;  corps  de  logis, 
maréchal  des  logis,  f,  corps  u.  maréchal  ; 
il  n'y  a plus  personne  au  logis , fig.  feun. 

er  ift  verwirrt,  verrûcft  iraÄopf. 

Logistique,  s f T.  ol.  la  logistique  spécieuse, 
bie  ©uchflabenrechcnfunft  ; (f.  algèbre). 
Logognphe,  s.  m.  eine  2lrt  SXÂthfel,  bit 
auf  einem  £oppeiftnn  ber  Porter  be* 
ruht. 

Logomachie , $.  f.  T.  ein  $8ortffreit» 

Loi , s.  f.  ein  (baö)  ©efeç  ; (©eboth)  î 
bie  SDlacht;  bte  ©ewalt;  ©othmü^igfeit; 
(v.  SÖtünjen)  baô^orn,  b.i.  ber  ©e* 
hait  (bte  ©efd)affenheit  beô  SDîetaUô; 
les  livres  de  la  loi , bie  ©efeçbücher  ; 
l’étude  des  lois,  baö  ©tubium  ber  9ted)te 
(ober  ©efeçe);  la  loi  du  plus  fort,  bal 
föecht  beô  étirfern  j gens  de  loi,  9lcd)tö« 
gelehrte;  rang'r  un  pays  sous  ses  lois, 

ein  £anb  unter  feine  35othmâüigfeit 
bringen  ; les  lois  du  mouveromt , bie 
©efeçc  bet  Bewegung  ; il  prétend  nous 
faire  la  loi,  er  glaubt  / unö  ©cfcije  vor* 
fchrciben  gu  Dürfen  / ober  ju  tonnen; 
recevoir  la  loi  deqn.,  befehle  VVtt  jf* 

manben  annehmen  ; ftch  ferner  îOlacht 
ober  ©ewalt  unterwerfen  ; (f.  aud)  su- 
bir). Prov.  n’avoir  ni  foi  ni  loi , f.  foi  ; 
ce  que  je  vous  dis,  c’est  la  loi  et  (es 

prophètes . waô  idj  3&n*n  fage , ift 
bie  lautere  5©ahrhcttî  nécessité  n'a  point 
de  loi , cftvtb  hat  fein  ©eboth  * 
bricht  €ifen. 


Digitized  by  Google 


Loia  Loir 


i 


Loial,  Lolanté  «te.  f.  loyal. 

Loin , adv.  de  loin,  dé  bien  loin,  bOH  WCi« 
tem  ; bon  ferne  ; il  se  souvient  de  loin , er 
erinnert  fuyingft  »ergangener  Äinge; 

vulg.  ffi  benWi^m  lange  î parens  de  loin, 
tteitlàufttge  *8ermanbte;  au  loin,  ober 
loin  k loin,  ober  de  loin  à loin,  weit  bon 
etnanber vit*  feiten;  bann  unb  wann; 
loin  ober  bien  loin,  anftatt  ; weit  ent« 
fernt;  (»or  bem  verbe  im  Infinitif  mit 
de  , ober  im  Subjonctif  mtfc  que)  ; bien 
c foin  de  me  remercier,  anflatt  (Ober  ftatt) 
wir  gU  banfen  IC.  ; loin  qu’il  veuille  vous 

* obliger,  weit  entfernt,  3hnen  eine  ©c* 
fADigfeit  erweifen  gu  wollen  tc.  ; loin 
d’ici  ! weg  »OU  hier  î Fig*  etProv.  aller  loin, 

große  $ortfchritte  machen;  e«  weit  worin 
bringen;  it*  wett  gehen  ; ftd>  tief  einlaf* 
fen  ; ftdj  weiter,  al«  man  foöte,  einlaffen; 
il  va  encore  plus  loin , er  geht  nod)  wei« 
ter  ; it*  b.  i.  er  forfdjt  nod)  weiter  nadj; 
c'est  du  plus  loin  qu’il  me  souvient  d’avoir 
joué,  e«  ift  mein  lAngße«  Renten,  baß 
ich  gefbielt  habe  ; il  n’ira  pas  loin,  (»on 
einem  Ätanfen  , bon  einem  ©erfchmen* 
ber  te.)  er  wirb  halb  fertig  fetjn;  il  n’en 
portera  pas  loin,/om.  (brohenb)  CT  Wirb 

nicht  lange  baran  gu  tragen  haben  ; er 
wirb  nicht  weit  laufen  ; er  foll  mir  nicht 
entlaufen  ; er  wirb  ber  Strafe  nicht  ent* 
laufen  ; cette  affaire  nous  mènera  loin , 
btefe  ©ad)e  wirb  un#  weit  führen , wirb 
un«  biele  ©chwierigfeiten  machen  î ne 

voir  pas  plus  loin  que  le  bout  de  son  nez, 

feine  Klugheit  befiben;  vulg*  nicht  wet* 
ter  fehen,  al«  einem  bie  Stafc  reicht; 
pas  à pas  on  va  bien  loin , @d)fttt  bot 
©djritt  fommt  man  auch  weit;  renvoyer 
ober  rejeter  qch.  bien  loin , etwa«  Weit 
tbegwerfen  ; nicht«  babon  wtffen , ober 
nicht«  bamit  gu  thun  haben  wollen  ; u 
jeunesse  revient  de  bien  loin,  fltltgf  £fUte 
fonnen  biel  au«(?ehen;  fie  uberSthen 
oft  fehwere  Äranfheiten  ; à beau  mentir 
qui  vient  de  loin,  bon  ferne,  ober,  bon 
weit  her  ift  gut  lugen  ; je  vous  vois  de 
loin , id)  fehe  ©if  bon  weitem  fommen  ; 
vulg.  ich  merfc  fchon , wo  ©ie  htnau« 
»ollen  ; U sent  de  loin , pop . er  hat  eine 
gute  «ftafe  ; er  riecht  ben  traten  fdjon 
oon  Wettern  î loin  des  yeux , loin  du  coeur, 
au«  ben  Äugen , au«  bem  ©inn  ; prés  de 
l’église,  loin  de  Dieu,  nahe  an  berÄtrdje, 
fern  bon  ©Ottî  parler  au  plus  loin  de 
»a  pensée,  weit  anber«  fprechen,  al«  man 
benft. 

Lointain,  aine,  adj.  (nicht  bon  ^erfonen) 
fern  ; entfernt  ; entlegen  ; ( wirb  meift 
nur  bon  £Anbern  unb  SOolfern  gefügt  ; 
fonft  fagt  man  éloigné)  ; it.  lointain,  s.  m. 
(b.  ©emAhlben)  bie  Jerne. 

Loir,  s.  m.  ba«  SDUltme  l thier  ; dormir  comme 
un  loir,  prov.  fdjiafen , wie  eine  2taçe. 


Lois  Long  76S 

Loïrer,  e.  n.  (©chifff.)  blüjcnî  vulg.  Wet- 
terleuchten. 

Loisible, ad/.  c.  oh  erlaubt»  guCÄfftg  » it* fiant* 
vous  y viendrez,  s’il  vous  est  loisible,  fom- 
men ©ie  hin , wenn  eö  3hnen  <yreube 
macht,  ober,  wenn  ®i«  £eit  haben. 

Loisir,  s.m.  bie  $92uße,  b.  i.tbie  bon  55e- 
ruf«gef<hifteit  freue  ober  übrige  Bett  » 
müßige  ^eit  ; it*  btc  3«it , wcldje  man 
braucht,  um  etwa«  mit  35cquemltchfctt 
gu  thun;  iupiur.  (poct.) bteSXu&ffiun- 
ben  ; i loisir,  adv.  mit  SDtuße,  nach  $5c- 
quemlichfeit  ; it*  teiflich  (mûrement,  sé- 
rieusement) -,  donnez  m’en  le  loisir,  geben 
©te , ober,  laffen  ©ie  mir  auch  bie  £ett 
bagu  » »1  aura  tout  le  loisir  de  s’en  repen- 
tir , obet  il  «’en  repentira  à loisir,  er  Wirb 
Seit  genug  haben  , e«  gu  bereuen  ; c< 
wirb  ihn  fdjon  mit  ber  3«*  gereuen. 

Lok,*. m.  T.  (grabifeh)  eine  Ärt  55ru(!- 
latwerge;  it.  f.  loch. 

Lombaire , adj.  c . * artères  ober  veinef 
lombaires,  bie  £enbenabern. 

Lombard , arde , adj.  l’école  lombarde , bit 

Jombarbifcbe  ©chulc,  b.  i.  bie  berühm- 
ten Sftahler,  bie  in  Der  £ombatbcu  ge- 
lebt unb  geblüht  haben. 

Lombard  » *.  m.  ein  (ber)  £ombarb  ; ein 
(ba«)  £eihhau«;  vulg.  ÿfanbhau«;  eine 
£eihbanf. 

Lombes,  t.  m . ph  bie  £enbcn»  vulg.  ba« 
Äreug. 

Lombis  ober  Lambis,  s.m.  T.  bet  £ed et  » 
eine  große  flücbltdje  ©cefchnecfe  ; eint 
TÜthUche  ©cemufdgel. 

Lomboyer  , v.  a.  — le  sei,  T.  ba«  ©aljr 
berbiefen;  c«  ßArfer  werben  laffen. 

Lombrical , ale  , adj.  T.  (bOn  bttt  fttttgft- 
unb  Beben*  s9tu«feln)  wurmfôrtmg. 

Lonchite  ober  Lonkite,  *.  fi.  T.  ba«  (Engel- 
fuß;  «Sitljfraut;  eine  Ärt  garnfraut  j 
(auch  lancée);  ie.  T.  dtt  Äomet,  ber  ei- 
ner £angc  gleicht. 

Londre,*.  m.  T.  eine  Ärt  fdjwebifdjet  9tu- 
berfdbiffe.  s 

i.ondrin , *.  m.  T.  eine,  nach  engltfchet 
Ärt  bereitere  ©attung  Sucher. 

Long,  m*  Longue , fi.  adj.  (bom  9UUÎU  Uttb 
b.  ber  Beit)  lang;  it*  langfam;  it*  qqfi* 
langweilig;  langwierig;  un  bail  à lon- 
gues années,  ein  <pad)t  auf  lange  3ah*t» 
k longs  traits;  voyage  de  long  cours;  lu- 
nette de  ober  à longue  vue  ; de  longue 
durée  etc.  f.  trait , cours,  vue»  durée  etc.  ; 
U est  long  à tout  ce  qù’il  fait,  er  ijkttt 
allem  (ehr  langfam  ; les  arbres  sont  longs 

* à venir,, i ctohre,  bie  55üume  fommen* 
fie  wachfen  langfam.  Fig*  et  Prov . il 
ne  la  fera  pas  longue , fiam.  er  Wirb  C« 
nicht  lang  mehr  machen  ; il  en  sait  long, 
il  en  sait  bien  long,  er  tft  fût  fçblaUCt 
ftttch«  ; tirer  de  long  , ba«  QBcite  fu* 
d)*u,  b.  i * fid)  habon  machen  i fid)  weit 
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Lông 


Long  Lord 


. * «eg  madyfit  ; (f.  audj  long,  *)  it.  (<w<b 
tirer  de  long)  , eine  ©ad)f  in  Die  £dnge 
. (pie Un  (ober  sieben);  vulg.  fie  auf  bie 
- lange Q3ant  fdjïeben  ; (f.  audi  dent,  pain, 
; main  etc.)  ; le  long , prip.  lingfi  ( Pber 
lÂng«)  î it.  tpibrenb  ; le  long  de  la  prai- 
, * »»«.  làngfl  ber  5Biefe;  längfi  ber  SEBtefe 
bttt;  tout  le  long  de  l*année,  ,ba«  ganje 
3a6r  binburebî  le  longdu  catême,  1pA|) 

; renb  ber  $att|ett  «vaflrtt  tout  du  long  _ 
adv.  lànqjl  ; ber  £inge  na<b  î *«  long, 
. fort  au  long,  arfi',  ipcttlÂuftig;  umflanb 
ïtcb  5 auôfu&tlicb  ; ,pius  au  long,  weit 
: liuftiger  te.  ; à la  longue , adv.  in  bie 
: £ànge  ; mit  ber  Seit;  enblicb  ; de  longue 
main , pon  langer  Seit  ber  ; fd)on  lang; 
lange  (depuis  long-temps). 

Long . s . m.  (pom  SHaum)  bie  £ànge  ; (bep 
ben  ©aljbtunnen)  eine  art  langer  &rpg  ; 

cette  terre  a cent  toises  de  long  , biffe« 
©ut  bfllt  (bat)  bunbert  Älafrer  in  ber 
EAnge  ; avoir  dix  pieds  de  long , geben 
©d>u&  lang  fepn;  »I  est  couché,  il  est 
étendu  tout  de  son  long,  er  liegt  fo  lang 
: er  ifr  (ober  feiner  ganjen  Einge  nach) 
ba;  er  liegt  geflrecft  ba  ; mettre  qch.  de 
long,  etrpa«  nad>  ber  EÎnge  legen;  «n 
long  et  en  large,  f,  large,  prendre  le  plus 

long , ben  lÄngften  ober  weiteren  2ä3eg 
nehmen  ; it.  fig.  b.  ».  bie  entfernteren 
* Mittel  ttîÂ&lcn  ; (f.  aud)long,en#.);  en 
avoir  tout  du  long , tout  du  long  de  l’aune, 
du  long  et  du  large  feinen  £&eil 

befommen;  redit  obcrtûditig  abgeffi&rt 
«erben  ; übel  traftiert  werben.  (f.  aucb 

aune.) 

Longanime,  adj.  c.  p.us  tangm&tMg. 
Longanimité,  #./.  (nur  noeb  ppn  ©ott)  bie 
Eangmutb. 

Longe,  s.f  ober  longe  de  veau, ber fenben- 
braten  (ba«  genbenjlûcf)  pon  einem  Äal« 
bet  — de  chevreuil,  « pim  einem  îXeb* 
boef  ; it.  longe,  bie  (leberne)  £ct«e,  mot» 
an  man  ein  tyferb  auf  ber  SXfttfcbule  in 
einem  Greife  berumtraben  lÄfit. 
Longc-cu! , ».  m . ($alf  netep)  eine  ©cfmur 
ober  ein  Söurftiemen  am  $uß  bc«  33o» 
gclg. 

Longé,  ée,  part . f.  longer;  St,  adj,  oiseau 

longé , ( Sföap.)  ein  gatf  von  anberer 
fctnftur.  • 

Longer  , v.  a.  f^Âqerep)  — un  bois  etc., 

(toirb  pom  SBilbpret  gefagt)  lingfi  ei» 
item  ©ebôlje  binaebeti  ; longer  la  ri- 


vière etc.,  (Äriegfip.)  l&ngfl  benrgluffe 
bingeben  ober  marfdrieren. 


Longévité , s.  f.  noue,  tin  lange«  Eeben; 
- ein  bobeö  alter.  : - . */. 

Longimétrie , s.  f.  T.  MeÄunfi/  bie£Ân* 
gen  au«jumeffen. 

Longis  ober  Saint  Longis,  s.  m.  pop.  etn 
Sauberer;  3:rSnbler;langfamer!0î«nfcb. 
Longitude,  s.f  (@eo gr.)  bie  £ingey  b,  i. 


Me  Entfernung  eine«  Orte«  »on  bern  er# 
fien  Sttcribian  nad)  borgen  su  ; (aftrc- 
nom.)  b.t.  bie  Entfernung  eine«  Stern« 
oom  erftrn  ©tab  be«  ©jbber«  atsf  ber 
Efliptif.  ;**  ■:  • -"mT 

Longitudinal,  ale,  adj.  (8noL)  ftftcfi  ber 
2ange  (eine«  ©liebe«  tc.)  gebenb  ober 
laüfenb. 

Longitudinalement,  ade.  T.  ber  EÄttge  nütfi. 

, Long- pan , ».  m.  T.  bie  lange  ©fite  eine« 
2)ad)c«,  (im  ©egenfa«  ber  ©te  beifeite). 
Longrincs,  t.f.piur.  T.  £agerbalfenj  ffatv 
fe  ©tucFe  ^oïj  an  ©dileufrn,  »eïebe 
eine^$b«l  be«  Stofte«  berfeiben  aufr 
maeben. 

Long-témps,  ade.  Tange;  lange  Seit  ; j’ai 
été  long-temps  à lui  écrire,  td)  b^be  ibm 
lange  nidjt  gefebrieben;  de  long-temps, 
(immer  mit  ne)  je  ne  m’y  accoutumerai 

de  long- temps,  idj  iprrbc  micb  lange 
nidit  barait  acn?5bnen  fônnen. 

Longue , t.f.  (©ramm.)  eine  lange  ©nlbe  ; 
(SOîufif)  eine  tpeige  gefcbiPÄnste  «ftete, 
tpeltbc  Pier  X^afte  b4lt.  (f*  aud>  loo*, 
adj.  etc.) 

Longuement , ade.  p.ut.  lange  ; 11  * vécu 
longuement,  er  bat  lange  gclcbet. 

Longuet,  et  te,  adj.fam.  (&nglt<b>  eilt  We- 
nig lang;  (p.  ber  S<it)  ein  wenig  lang; 
etwa«  lang. 

Longuette,#./.  (E&tt.)  fine  lange fdjmabfe 
ÄOmptefie;  it.  cor . flatt  languette. 
Longueur,  t.f.  ( pon  SXaum  unb  Seit)  bte 
E&uge  ; it.  (aueb  plur.)  b.  U bie  Eang- 
famfeit  ; ba«  Saubern  ; Sägern  ; vuig. 
ba«  ©CtrÂnbel  ; tirer  les  choses  en  lon- 
gueur, bie  ©aeben  in  bie  £&nge  lieben, 
(pergl.  aueb  loug,  adj . unb  «•) 

Lopin , ».  m.  pot»,  flatt  morceau , portion  ; 
ein  (ba«)  ©tuef  ; ein  $beil  » vutd'  titt 
35rocfctt. 

Loquace,  (fpr.  ba«  u au«)  auÿ.  c.  p.ut.  ge« 

febraà&ig*  . 

Loquacité,  fpr.  ba«  u au«)  s.f.  noue,  btt 
®cfcb»ÂiMgfeit. 

Loque,  #.  f.  fam.  ein  abgeriffene«  ©tuef 
l.©r.  oon  einem  Äletbe;  vulg.  eingcçen. 
(pergl.  lambeau.) 

Loquet,  ».  m.  bte  Ælinfe  an  einer  Hbur; 
aud?/  ber^rtider  ; (eigentlidi  nur  ein 
£betl  bet  Älinfe,  ciinchc);  (©ebiiff.) 
ein  boljerner  fRtegel  ; hausser  le  loquet, 
bie  St linfe  «ufbfben  ; auff  linfen;  u poite 
n’est  fermée  qu’au  loquet , bit  j^butf  îfl 

nur  jugefliufet. 

Loquetau,  s.  m.  eine  Heine  Ältnfe  ; eine 
galIHiftfe;  fin  jafiriegcl/  mie  §.  ©.  an 
ben  ÇenfterlAben , ©diranftbûren  ic. 

Loqueteux,  euse,  adj.  p.u*.  (p.  ©ettfcm) 

lerlumpt;  jerttffen. 

Loquette , ».  f.  pop.  ein  (ba«)  ©tuefeben  ic» 
{diminut,  pon  loque.) 

Lord,  ».m.  £otb;  (ein Ebrtntitel  in  ©ng- 
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Lore  'Loti 

fomb)  fo  Ptcl  Wie  Seigneur , Milord,  b.  t. 


Monseigneur. 

Loré,  ée , adj.  Offiap.)  (p.  ftifdjen)  beren 
Jlofjfebcrn  pon  anderer  $arbe  fînb. 

Lorgné,  ée  , part,  et  adj.  angcfchtelt  IC. 

Lorgner , v.  a.  aud)  abs.  anfd)iclen  î (gleidj* 
fam)  pcrftohlr.erweife  uni)  pon  ber  ©cite 
anfeben;  fchtelenb  beobachten;  — une 
femme,  auf  ein  grauenjimmer,  raie  ein 

«Ocrlicbtcr,  fd)iclctt  î lorgner  une  charge, 
feine  2lbfid)ten  auf  einen  &ien|l  rieten. 

Lorgncrie  , s.f.  fam . bA*  2lnfchiclen  5 (f. 
lorgner). 

Lorgnette,  s.f  ein  fleineö  Jernglaä;  ein 
(ba$)  i)anb-$erfpeftiPd)en. 

Lorgneur,  euse,  s.  eine  <j)erfon , bie  eine 
anbere  $erfon  anfd)ielt  i (f.  lorgner). 

Loriot,  s.  m.  ber  ©olbaimncc;  (Emmerling 

(biéant). 

Lormfrie,  s.f  oU  bctö  Âlcinfdjmibtbanb» 
roerf. 

Luimicr,  s.  m . ol.  ein  Älcinfdjmtbt. 

Lors , lorsque , conj.  wenn  î it%  ba  ; ald  ; 
lorsqu’il  viendra,  n>enn  er  fommen  wirb; 
lorsque  j'étois  jeune  , ûlé  (bû)  id)  nod) 
jung  WAt,  lors  dc,prèp.  lors  de  son 
mariage,  al$(bamahl6  al$,  ober,  iur^eit 
al$)  er  fid)  pcrheiratbete  ; jur  geit  fei- 
ner SJcrmablUllg  ; dès-lors,  pour-lors, 
f.  in  alphabctifcher  Orbnung. 

Los.r.  m.  ol.  (Int.  laus)  b.  t.  louange,  bûÔ  2ob. 

Losange,  s.f.  eine  «Haute,  b.  i.  ein  gefd)o* 
bened  «Oierecf  ; d.  eine  rautenförmige 
genfUrfcheibe  ; («&ap.)  eine  «Haute  in 
einem  ©chtfb  ; d.  ein  rautenförmiger 
@d)ilb  Î d.  ol.  ber  betrug  > en  losange, 
rautenförmig. 

Losangé,  ée , adj.  in  «Hauten  abgetbeilt. 

Losanger,  v.  a.  mit  fchmeidderifchcu  2Qot- 
ten  betrugen  ; d.  ol.  loben. 

Lot , s.  m.  ein  (baö)  £ooö  ; ber,  einem  burd) 
ba»  Ungefähr  jugefallene  ober  jujufal* 
lenbe  £hcil  ober  Stntheil  / d.  b.  i.  ein 
£otterie*£ooö  ; le  gros  lot,  baä  grofje  £ooö. 

Loterie,  s.f.  eine  £oterîe  î mettre  à la  lote- 
rie, in  bie  £otene  feçen. 

Loti,  ie,  part,  ci  adj.  in  £oofe  jertheilt; 
DftIOOÔt  IC.  ; le  voilà  bien  loti  , la  voilà 
bien  lotie,  (fagt  man  îmn.  Don  einer 
«Perfon  , bie  eine  ûblc  Sföabl,  itif.  im 
ï>cirathen,  qetrotfen  hat  :)  ba  ift  cr  (fie) 
redit  begabt  (ober  perforqt). 

Lotier.  s.  m.  Der  £otu$baum  ; ^irgelbaum  ; 
it.  ber  ©chotenflee  ; jahme  ©teinîlce. 

Lotion,  s f.  (’Hpoth.)  eine  9irt  «Safehung 
ber  Slrjcncpmittel;  d.  ein  Mittel,  wel- 
chetf  jwifebeu  einer  Qöihnng  unb  einem 
ÆrÂutcrbab  bie  $îitte  hält;  rt.((Ebom.) 

f.  cohobation,  ablution. 

Lotir,  v.  a.  in  £oofc  jertbetlen  ; it.  perlo* 
fen  ; bnrcf)  £oofc  Dertbeilen  ; prvci.  fa- 
beln ; — une  mine,  T.  bie  ftrobe  pon 
«iium  <£vj  nehmen. 
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Lotissage,  s.  m.  T.  citlt  2lrt,  baS  3Malf  , 
nachbeni  man  c$  ju  guiper  pertfotjcn 
pat,  $u  probieren.  - 

Lotissement,  s.  m.  ba6  «Bctlofen. 

Lotisscur,  s.  m.  einer,  ber  bie  £oofc  macht,- 
ober  jerthfilt. 

Lotte,  s.f.  bie  Slalraupe;  ûuappe;  ein  . 
fe&r  gefehlter  $lu(jfifch. 

Lotus  ober  Lotos,  s.  m.  T.  bie  ügpptifdje 
©ceblunie  ; eine  ©afferpganje , beren 
QMütbe  eineé  pon  ben  Attributen  ber 
©ottinn  3fls  ift. 

Louable,  adj.  c.  (d.  ©achen)  löblich  ; (p. 
^erfonen)  wertb,  gelobt  unb  gerühmt 
ju  werben  ; lobenôwürbtg  ; lobenöwerth; 
(îOîcbic.)  gut  befehaffen  ; gefunb  ; hetlfam, 

J.  55.  du  sang  louable,  gefUIlbCÖ  ^SlUt5 
les  louables  Cantons  (de  la  Suisse),  ehem» 

bie  löblichen  £«nton$. 

Louablement , adv.  löblich  IC. 

Louage,  s.  m . bie  SERietbe  ; prendre  à louage, 
miethen;  tenir  à louage,  jur  sjftietbe 
ben  i donner  à louage,  permicthen  J cheval 
de  louage,  ein  (baö)  5)îicthpferb  ; ( prov • 
f.  aclut.) 

Louange,  s.f.  baô£ob;  (hat  im^eutfehm 
feinen^/^/-.)  ; it.  in  einem  höhern  ©rab) 
bie  £obc$crhcbungi  ber  £obfpruch  i (p. 
©ott)  SHuhm,  <preiê  unb  (f  hre  ; la  louange 
de  soi-même,  ba$  Eigenlob  î cela  tourne 

à sa  louange , bic(?  gereicht  ju  feinem 
£obe. 

Louanger,  v.  a.  m.p.  stmoq.  loben. 

Louangeur,  euse,  s.  m.p.  et  moq.  ein  £o6- 

rebner;  eine  £obrcbnerinn. 

Louche,  adj.  c.  fd)iclcnbj ßg.  une  exprès« 
sion  louche,  ein  fdjielenbcr  (îwcpbeuti- 
ger)  2luébrucf  ; du  vin  louche,  SSein, 
ber  ein  wenig  trübe  i(l,  ober,  ber  feine 
rechte  ftarbc  hat;  ces  perles  ont  un  oeil 
louche,  biefe  «perlen  haben  fein  feböne* 
«fflaffer;  fie  fîub  nid)t  ganj  rein. 

Loucher,  v.  n.  fdjielen. 

Loucher,  s.  m.  eine  Qlrt  ©paten  ober  ©rab* 
fdjeit  ; eine  fchmahlc  eiferne  ©chaufcU 

Loudier , f.  Lodier. 

Loué,  ée,  part,  et  adj.  permiethet  ; per* 
bungen  (ober  pcrbingt)  ; it.  gemicthct  ic. 

Louer,  i-.  a.  loben.  Se  louer,  v.  rèjl.  fîch 
loben  ; SC  louer  de  qn. , de  qch. , mit  je* 
manben , mit  etwaö  (wohl)  jufriebert 
fcpn  ; etwa^  rühmen  ; Dieu  soit  loué , 
©Ott  fcp  £ob  unb  î)anf  ; se  lotier  et  se 
remerciei,  prov.  fam.  mit  fld)  Ulbfl  W0f>I 

jufrieben  fepn. 

Louer , v.  a.  (qch.  à qn.,  ftWa$  an  jfmanb) 
ucrmicthen;  it.  etwas  ober  jemanb  mie- 
then ; jernanb  bingen.  Se  louer,  v.  rtß. 
(p.  «perfonen)  fidi  permtethen  ; üd)  oer- 
bingen.  Fig.  et  Prov.  fam.  être  loué, 
(p.  «Perfonen  ) perfprocben  feçn  ; avoir 
des  chambres  à louer  .laus  U tête  , plais* 

nicht  recht  gefreit  feçn. 
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*Lover,  p.  a . T.  un  câble  , ettt  ©fil  «Uf. 
. fcblagcn;  ti  ruitb  jufammen  witfeln. 
Loueur,  e,s.  twSermictfcr»  cineSJer 
miet&erinn, 

Loueur,  eux: , r.  f,  louangeur. 

Louis,  s.  m.  ober  Louis  d’or , CtflEouié&’ôt 
Loup,  s.  m.  einîBolf;  Ir.  b.  u ein  gerotjTeô 
©cgirn;  it.vulg.  be»  Sabine 
•'  perfatebencr  faàblfaer  Jnfeften,  tuf. 
perfaieberter  Raupen  ; ( Çbirur.)  meig 
pi.  ein  gewines  frc&éartigeô  ©efcbwur 
#7.  ein  tyacTgocF,  inf.  ber  33udi&Anble 
unb95ucbbrucfcr  ; H.  eine  21rt  ftifagar 
ne  ; it.  oi.  eine  $rt  fawarjer  Manien* 
faleper  gegen  btc  ©onne  ; loup-cervier, 

. loup- marin,  f.  in  olpbobctifaer  ûrb 
«ung;  loup-garou,  f,  garou  ; saut  de  loup, 
f.  saut  -,  loup  de  mer , ber  »Oîeerroolf  ; eine 
3trt  auSlAnbifacr  Sffîôlfe ; pied  de  loup, 
bieSÖolföHaue  ; Q3Arlapp  ; eine  ^flan§e ; 
loup  gris,  (Sllchçm.)  baé  ©picgglatf. 
Fig.  et  Prov.  entre  chien  et  loup , f.  chien; 
marcher  à pas  de  loup,  SBolfßfarittC 
tnad>en , b.  i.  falcfacu  , ( um  jemunb 
}U  Überfüllen)  J quand  on  parie  du  loup, 
on  en  voit  la  queue  , Wenn  mûn  ben 
Sßolf  nennt/  fo  fommt  er  gerennti  ten  r 
le  loup  par  les  oreilles,  (Wegen  ûllcntbol 
ben  brobenber  ©cfabr)  in  grogrr  ©erle 
genbeit  fcpn;  vuig . weber  auü  nod)  ein 
wtffen  ; il  a vu  le  loup,  er  ig  fo  beifer, 
bag  cr  fûtim  reben  fann  ; it.  er  ig  ein 
fcfclauer  / »erfamiçter  SSogel  i er  bot 
»ici  ©rfabrung  ; ü a crié  au  loup , er 
bot  eine  Reifere  (Stimme  ; ii(  est  connu 
comme  le  loup  gris,  er  ig  überall  be* 
lûnnt  ; à brebis  comptées  , le  loup  les 

mange,  ber  5$olf  ftigt  aud)  bie  gcjAbltcn 

©d)afe  î donner  la  brebis  à garder  au  loup, 

ben  îôoef  juin  ©Artner  fc^en ; les  hommes 

sont  des  loups  les  uns  aux  autics,  (in 

îftenfa  if!  be$  anbern  Teufel,  (f.  aud) 

nod)  brebis,  bergerie,  gueule,  huiler, 
faim , peau  , manger  etc.) 

Loup-servier , s.  m . bet  £ud)$. 

Loupe , ».  f.  eine  ©acfgefchwulg  ; eine 
runbe  erhobene  ©efanmlg  oon  verfehle, 
beiter  2lrt,  groifaen  Jÿaut  unb  $Icifa  » 
T.  (©Artn.)  ein  .Knorren  / eine  3trt  2tufr 
»uebß  auf  ber  SKinbe  ber  $Aume  ; it. 
ein  (bafi)  SScrgröfierungöalaß  ; it.  ein 
unreifer  ©beigem;  eine  ungetttge , uiv 
reife  $erle;  it.  ein  ^tegclgcin  aii  einem 
alten  ©cbmcljofen,  ber  mit  ber  3eit  $u 
©Iaö  geworben  tg;  it.  (auf  ©ifenbom* 
mern)  bie  gereinigte  ©an$  ; loupe  grais- 
seuse, f,  lipome. 

toupeux,  euse , adj.  (©Artner)  fnottig  ; 

( f.  loupe). 

ï.oup-garou,  ».  m.  f.  garou. 

Loup-marin,  r.  m.  bcr£unb$bat;  einer  ber 
Agiggcn  £atcn  ; vuig.  bcc  Üfcenfacn* 
freffer  > (aud)  chien  marin), . 


Louri,  lourde,  adj.  fàntf  it.fig. 
fouig  ; trog  { */.  (p.  <})crfonen  nnb  p.  ih» 
rem  ©eifle)  plump  i ungefaitft;  bummj 
*/:  (»*  ©oeben)  fdjrocr  ; plump;  it-wf 
fawer  ; befawcrlid)  ; faire  une  lourd» 
chute,  einen  faireren/  6arten  50a  tbun; 
une  lourde  faute,  ein  grober  Rebler* 
avoir  l’esprit  lourd,  tinta  fatperen,  hor- 
ten ßopf  hoben. 

Lourdaud,  s.  m Lourdaude,  s.f.  ein  $of# 
pel;  emörobeg  unb  ungefairftefi^ann*. 
ober  583eibdbtlb, 

Lourdement,  adv?  plump  K. Liofptfa  2C, 
Fig.  vous  vous  tromper  lourdement,  0te 

betrugen  fleh  gar  fehr,  ^-bAglfa;  ü 
a erré  lourdement,  er  hat  ffa  grhblfa 

getrrt. 

S'f-fam.  ein  plumper , unge- 
faicfter/  grober,  bummer  ©trefa;  eilt 
fltober  fehler  ; eineSAlpelep. 

Lourdise , s.f.  p.us,  ftatt  lot.rderle. 

Loure  s.f.  oi.  eine  2trt  ©oef  pfeife  ; ein  ge- 
nuffer  fich  ernghoft  fortbemegen&er£anj, 

Lourer , v.  a.  (&'uflf)  faleifeit. 

Loureur , s.  m.  ol.  ein  ©ocf pfetfer. 

Loutre,  s.f.  eine  ftifaotter;  Otter;  ie. 

s.  m.  ein  S)nx  pon  ^ifaotterboaren. 
Louve,  s.f  eine SBolfïnn ; it.fig.  ein  Ut , 

berlfaeö  SSciböbilb;  it.  T.  etne©tetn- 
§ange  y groge  ©tetne  bamit  in  bie  £6bc 
äu  jieben;  it.  ein  bobenlofa^ag,  mo- 
burd)  ber  gefabene  Äabeliau  in  baf 
©d>iff  hinunter  gclaffen  mirb  ; it.  eine 
2lct  runber  Jtfchergorne;  (f.  loup). 

Louver,  v.  a . une  pierre,  T ein  £od)  ttt 

einen  grogen  ©tein  machen , barntt  cr 
mtt  ber  ©teinjauge  (louve)  aufgcjogcn 
rperben  fônne. 

-ouvet,r./n.y3.ur.  ein  mittefmAgiger  SSBolf. 
Louvet,  ette,  adj.  (p.  tyferbm)  m'off^rou. 
r.ouvetau,  s.  m ein  junger  fAugenber^Öolf; 
e in  (baä)  SQàlfdten  j <c  T.  eineiferner 
Äetl,  womit  bie  ©teiniiange  (louve)  per* 
trobrt  wirî),  pamit  fie  nicht  aus  beit 
£od)ern  berauggebe. 

.ouveter , v.  n.  (p.  ber  256ljtnn)  werfen. 
Louveteiie , s.  f.  t>Q $ fAmmtlfae  ju  einer 
SKolféjogb  gehörige  ^eug  ober  ©erAtbe; 
it.  ba6  3>öuö/  wo  folchc*  pcrwûbrt  wirb. 

.ou votier,  s m.  g'and-louvrtrer , t)ex  Ober* 

3Agermet(!er  benberîôolféjagb;  (ehem. 
in  ^ranfr.etn  fbmgffaer  ^ofbcbieuter). 
Louveu» , s.  m.  T.  ein  Arbeiter/  welcher  in 
bie,  in  bie  ^>6hc  su  jiebenbcit  ûuaterftu* 
rfe  ein  £od)  macht  îc.  f.  louver,  louve. 
Louvière , s.f.  eine  Sfôolfôgnibf. 

Louvorer,  v.  n.  ( ©d)t!?f.)  laoieren  ; (ic^ 
halb  auf  biefe,  halb  auf  jene  ©eite  wen* 
ben,  um  ben  ©inö  fo  gut alg  möglich 
ju  behalten  , ober  ju  benuçeit. 

.ouvre,  s-m.  bas?  ÇoiiDre;  ber  (ebemablige 
foniglichc)  ^allag  in  '^artß. 

-oxodromie,  s.f  71  bOS  ©Chiffe»  flUgtr 
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ken  vier  £aupt»inben  ; bieginie,  (auch 

ligne  loxujromique)  rt»elct)C  baß  ©çhiff 
befd>reibt,  wenn  cß  bcftânbig  nad>  einer 
9bc0engegenb  gufâbrt. 

Loxodromique  , adj . c.  T.  lopobrotnifd)  i 
f,  loxodromie;  tables  loxodroroiques,  £û* 

fein,  nach  welchen  man  ben  £auf  eine«, 
immer  nach  €iner  ©cg cnb  fahrenben, 
©chiffeß  berechnen  fann. 
loyal,  aie,  adj . (p,2öaaren)  echt»  (ächt); 
unperfälfcht;  it.  ehrliebenb  unb  recht* 
fehaffen  ; reblich  » aufrichtig  i treu  ; T 
un  cheval  loyal , ein  fchulgcrccbtcß  tyferbj 
les  frais  et  loyaux  coûts,  bit  gffcQm&ßi* 
gen  ©portein  unb  Äotfen. 

Loyalement,  adv.  Jam.  reblichî  treu  :C. 
Loyauté,  t.f.  bie  ireue  ; bie  3veb  licht eit. 
Loyer , ».  m.  bie  sDtiethc  ; Jpaußmiethc  ; 
prvcl.  bcr£außginß  ; A.  bet  2lrbeitölo&n  ; 
©efînbclobn;  £agelohn;  */.(mcift  poet.) 
bie  Belohnung  \ donner  à loyer  , per* 
mietben;  (pgl.  louage)  ; it . perpachtcn; 
(pergl,  fermage). 

Loz,  f,  los« 

Lù,  Jue,  part,  et  adj.  gflefen;  (f,  lire). 
Lubie,  ».  f.  fam.  jtûtt  caprice,  fantaisie, 

ein  nitrifier,  wunberlicher  Œinfall. 

Lubieux , euse , adj.  fam.  p.us.  ftatt  capri- 
cieux , fantasque. 

Lubricité,  s.  f.  bie  ©eilhcit  î (pl.us»  lasci- 
veté, weldjeß  fehe). 

Lubrifier,  v.  a.  (£ehtf!pl)  fchlupfrig  ma* 
' dien;  einfehmieren,  g, ©.  mit  Oebl  K. 
Lubrique,  adj.  c.  geil  J ungÜChtigj  (f.  lascif, 
impudique). 

Lubriquement,  adv.  ftuf  tint  gtiU,  1W* 

guchtige  Slrt. 

Lucarne  ,♦*./.  ein  (baß)  £achfenfftr  » JÇapp* 
fenfter.  - A 

Lucctoie , ».  f.  #.  eine/  bep  9îacht  leuch* 
tenbe  2lrt  fliegen, 

Lucet,  ».  m.  T.  ein  (baß)  ©infdjiebbrct 
ober  ©chiebbret  eineß  Äaftenß. 

Ludde , adj.  c.  ftatt  clair  ; ßg.  hell  ; flflr  > 
inf.  aber  in  folg.  î Ce  fou  a des  intervalles 
lucides,  btefer  Sôabnfïnnigc  hat  gurpci* 
len  gute  ©tunben,  wo  et  PÔUtg  bcp 
S&etffanbe  ift. 

Lucidité,  ».  f.  fig.  nom.  bie  Jpeiterfeit  beß 

©cifteß;  (f.  lucide).  > 

Lucifer,  ».  m.  (£beol.)  ber  îeufel;  (alte 
$oef.  ber  sfôorqenftern  ; bic  Sßenuß. 
Lucine,  ».  f (SBpt&ol.)  Lucina,  bic  ©C* 

burMgôttinn. 

Lucratif , ive,  adj.  einträglich  > Waß 

$en  ober  SSorthcil  bringt  ; was  piel  ein* 
trägt. 

Lucre,  ».  m.  (mcift  m.p.  ober  com.  satyr.) 

be*©eroinn;  ( pIms . gain,  piofit). 
Lucrèe,  ».  f. (gufretia)  ; (poet.)  b.  i.  eine 
feufehe  $rau. 

Luette,  ».f  baß^äpflein  (im  Jÿalfc);  il  a 
fc  luette  abattue  ober  tombée  , vu 'g.  bflß 
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Säpfcfjen  ift  ihm  gefdjofîen  ober  gcfaKert* 
Lueur,  ».  f.  bet  ©thein  (ein  fchwacheß 
Sicht)  eineß  leuchtcnben  Äörperßp'-jfe* 
ber  ©d>ein  ; 2lnfd>ein  ; ein  fchnwdieß 
. SOtcrfmal  ober  Äenngcidjen  ; — de  la 
lune,  ber  2Ronbfchfin;  baß  üftonblichtj 

avoir  quelque  lueur  d'espérance , ßg.  ci*  „ 

nigen  (Schein  ober  Slnfdjein  gur  ober 
pon  Jpoffnung  haben. 

Lugubre,  adj. c.  traurig;  it.  qqf.  Häßlich* 
Lugubrement , adv.  traurig  ; f läglid). 

Lui , pron.  per»,  er  ; eß  ; it.  ihm  ; ihr. 
Luire,  v.  n.  irr.  fdjeinen  ; leuchten  ; it* 
fehimmern,  b.  i.  ein  gitternbeß  £id>t  Pott 
fïcb  geben  ; iu  glängen  ; it  ßg.  leuchten. 

Fig.  voilà  un  rayon  d’espérance  qui  nous 

luit , baß  tfl  ein  ©trahi  ber  Hoffnung , 
ber  uuß  leuchtet»  votre  feinte  luit  dan« 
vos  yeux,  eure  galfchbdt  leuchtet  euch 
auß  ben  Bugen,  vuig.  gueft  euch  auß  ben 
Singen  herauß. 

Luisant , ante , adj.  Icuchtenb  ; fcheinenb  ; 
it.  fchimmernb  ; *v.  glängenb  ; (f.  luirr ) ; 
un  ver  luisant,  ein  Icuchtenber  Ääfer  ; 
©chcinfäfet;  ber  leuchtcnbe  3»hanniß- 
fafer. 

Luits , ».  f.  pi.  r.  bie  ©eilen  ober  £obc* 
ber  milben  ©chwcttie. 

Lumière , ».  f baß  £tcht  ; it.  ber  ©chetn  ; 
it.  £id)t  ; ein  angegünbeteß  2ßachß*obcc 
£alglld)t;  T.  (fahler)  aud)  piur.  lu- 
mières, bte  helleren  £betle  eineß  ©e* 
mählbcß  ; it.  (an  ©efehoßen)  baß  3ünb* 
loch  ; (an  Orgelpfeifen)  baß  îôtnbfoch; 
(SKathcm.)  f.  diopter  ; (iöauf,)  bie  Pfan- 
ne ; baß  £och  , worin  ber  3apfen  einer 

SÖinbC  geht  ; (©Chifff.)  — de  la  pompe, 

bie  ©citenotfnung  einer  ^umpenröhtf/ 

WOblird)  baßSföaff  ’t  abläuft  i U.  lumières, 
bie  £ocbcr  in  ben  iöauchftucfen  eineß 
©diiifeß  , woburch  ftd)  baß  3Uaifergu  ber 
<pumpe  gieht;  (3Bap.)  (nur  an  gewtjTen 
ihieren)  Slugen  pon  anbercr  Jarbe; 
it.  lumière,^,  (auch  lumière  du  jour,) 

. (poet.)  baß  £icht  i £age6licht  ; b.  t.  ba# 
£ebcn;  it.  £tcht,  b.  t.  bic  beutltche  unb 
• flare  ©rfenntntfi  (sur  qch.)  pon  einer 
©ache;  it.  ber  Unterricht;  bie  2lufflä* 
rung  ; baß  ©elbjiöenfen , ober  bie 
rime  jebergettfelbfl  gu  benfen;  iu  £icht/ 
b.  i.  baß,  waß  £icht/  ©rfenntnig,  5ßahr« 
heit,  2iufflärung  w.  »erbrettet.  Fig. 

mettre  un  ouvrage  en  lum  ère,  ein  Q3ud) 

an  baß  £icht  geben , ober  herauß  geben/ 
anß  £id)t  flellen  ; il  a de  belles  lumières, 
er  hat  pottreffliche  (fchäne)  €tnfichten 
ober  Äenntniffe;  jouir  de  Ja  lumière,  beß 
£ebenß  genießen  ; le  pèrfc  de  la  lumière, 
(poet.)  bie  ©onne  ; cacher  sa  lumière 
sous  le  boisseau , feine  ©aben  nicht  g» 
beß  Oîâchfien  ?ßu$en  anwenben.  1 
Lumignon , s.  m.  bte  ©cfinuppc  ; £id)t* 

fchnuppc  ; ber  außgebrannte^oeht  von 
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einem  Eicht , welcher  mit  ter  $u$fd)m 
abgenommen  wirb;  (auch  moutheron;) 
U.  baö  ©eflehen;  bai,  wai  pon  einem 
©tumpchen  £ich t,  bai  ju  brennen  auf* 
hott,  übrig  bleibt. 

Lum'naire,  s.  m.  (©ibel)  fttt  (bai)  £id?t; 
ein  leuditenbertforper;  it.  bie  “©fleuch* 
tung , b.  i.  bie  fammtichen  £id)ter , 
£ampen , inf.  in  einer  tfirche  ; it.  plais. 
bai  ®efid)t;  bie  öligen;  on  lui  a poché 
les  luminaires , prov.  pop.  mûH  bût  i&m 

blaue  >2lugcn  gefchtageii. 

Lumineux»  eu se,  adj.  (cud)tenbî  £idjt  POn 
fîdtgcbenb;  it.fig.  flar;  beutlid);  heU; 

IldltPOÜ;  colonne  lumineuse,  eint  £Ubt* 
finie  bon  geôbltcni  papier;  un  esprit  lu- 
mineux, Tfe.  ein  heller  Äopf» 

Luminirr,  s.  m.  oi  einer/  ber  bie  £icbter 
einer  flirche  beforaet* 

Lunaire,  s. J.  1\  bai  CDîOnbfrûUt  !C* 
Lunaire,  adj.c.  T.  année  lunaire,  cin(bûi) 

\ «©onbjahr  (meid  oon  ^ûgen);  pienv 

lunaire,  f.  sélénite;  intérêts  lunaires,  ( in 

ber  £eoante)  gewiffe  wucherifchc  jStnfcn, 
bie  nach  Elonbenmonathcn  (ju  27  £agcn; 
berechnet  werben. 

Lunaison , s.f.  bie  tDtonbiwanbfitng , b.  i. 
bie  periobifebe  2tb  * unb  3unahme  bei 
çiJto nbi  ; bie  3«t  bei  monotblicben 
tDionblûufetf  ; bai  Eicht. 

Lurrartque , adj.  c.  monbiuchtig  ; (eigentl. 
p.<pferbcn)  mit  einemSlngenduB  behaftet, 
ber  mit  bem  #îonb  ab»  unb)unimmt; 
it.fig.  fam.  unb  s.  (o.  ©îonfehen)  datt 
fantasque,  capricieux,  ( WClCf)C  ffbe)î 
it.  ( de  révangiie,)  ber  SJîonbfùchtige  im 
Çpangetio. 

Lundi,  s.m.  bcrSEîOlltag;  lundi  gras,  ber 
SDîontaa  Por  $atf  nacht;  lundi  saint,  ber 
SRontag  in  ber  (£harwod)e;  faire  lundi, 
prov.  blauen  Montag  machen  / b.  i.  an 
biefem  $agc  nicht arbeiten;  (pgl.  journée 
blanche). 

Lune,  s.f.  ber  «Dtonb;  it.  (poet.)ein  Ç©o» 
nath  î dRonb;  (<£hpm.)  bai  ©ilbet  ; nou- 
velle lune,  ber  ©cumonb;  pleine  lune, 
bet  ©oUmonbî  lune  de  Mars,  d’Avril, 
ber  $tJr|fchein,  Sïprillfchein , b.  i.  ber 
©eumonb  in  ben  SKonathcn  9)tArj  unb 

àpriU  te.  (f.  ttUdl  roux)  ; lune  de  mer , ber 
Âugelfïfch;  ein  <&eefïfch;  cecheval  est  sujet 
\ à la  iune,  f.  lunatique.  Fig.  etProv.  un  visage 

de  pleine  lune,  ein  ©efiebt  wie  ber  polie 
tOtonb  î faire  un  trou  i la  lune,  beimlid) 
burehgeben  ; avoir  des  lunes  ober  la  lune. 
Ober,  être  sujet  it  la  lune,  ober/  avoir 
un  quartier  de  lune  dans  la  tête,  ein  WC* 

nig  närrifchT^fc.  aefehoffen)  fepn  ';  SU»' 
weilen  nirrifehe  ©rillen  haben;  (f.  aud) 

aboyer,  dent,  enseigne). 

Luneîs,  s.  m.  piur.  ( «Cap.  ) x>Ut  mit  ben 

gpiben  gegen  cinanber  gefeçte  hûlbe 

-50îonbf. 


Lunette,  s.f.  ein  (bai)  augengîa*;  (^fr, 
gro^crungögla« ;)  «.(lunette  d’approche, 
auch  de  longue  vue  ober  à longue  vue,) 

ein  (bai)  Jernrohr;  @r&ro&r;  $*rfpet« 
tip  ; (f.  auch  télescope;)  if.  lunettes,  plu r. 
eine  ©rille;  it.  T.  bai  Slugenleber  ei. 
nei  ^ferbei  auf  ber  ©eitfchule  ; u.  bie 
Ohren,  b.  i.  flcine  fteufkr  ober  £uft* 
lôdier  an  ben  £hurmhauben  (flèches), 
it.  Ohren , b.  i.  «eine  ©cwôlbc  an  einem 
grôficrn  ©cwôlbc,  $.  ©.  an  Sendern, 
£hûren  :c»;  it.  runbe  Âcllcdôcher;  rV- 
lunctte , bic  ©rille  cinci  heimlichen  ©c* 
machi,  b.  i.  bie  runbe  Oeffrumg  in  hem 
©içebciTclben,  unb  bai  auigefdjnittenc 
©retfelbd;  (ftortif.)  bte  ©tille;  cinc&rt 
Äußenwerfe  uon  jwen  ftaçfn;  ir.  bec 
SKtng  einer  Uhr , in  melden  bai  ©la« 
eingefeftt  wirb;  (©ôrbe  r ic.)  bie  ©chlicbt* 
flinge,  bie  Jelle  bamit  ab$ufd)ûbcn; 
(Orechiler)  bie  Jpoblbocfe  ; it.  bic  Oef* 
ttutig  ober  bai  Sßtnblodi  au  einem  ©la* 
fcbala  5 it-  bai  £od)  ober  Sluae  an  einer 
£afctte,  woburd)  ber  <Pro;naacl  gedetft 
wiVb;«.  bai ©rudbe in  am  ©cdûgcV  ic.  it. 
fig • eine©rille ; ein  ^aui,eineO»«iier  «. 
fo  einem  bie  3lnifid)t  benimmt;  lunette 
de  poche,  ein  £afd)cnfernrohr,  iafehen* 
perfpeftiPChen;  T.  mettre  dans  la  lunette, 
CDamenfpiel)  fine  Æ)ame  iwifchen  |weo 
S5amen  feinei  ©egneri  feÇen , fo  bad 
eine  pon  bepben  gcfdtlagen  id*  donner 
une  lunette , ( @d)4chfpiet  ) mit  einem 
©auer  ic.  jwcd  Figuren  bei  ©egneri 
angreifen,  fo  ba§  eine  baron  perloren 

id  ; ferrer  un  cheval  à lunettes,  fin  ^Jfcrb 
mit  hûlben  £ufeifen  befdilagen;  avoir 
beau  nez  à porter  lunettes  , prov.  fam. 
eine  fehr  große  9îafe  hoben  ; prenez  ober 
chaussez  vos  lunettes,  (^hausser. 

Lunetter,  v.n.buri.  fine  ©rifle  brauchen  ; 
burch  bie  ©rille  fehen. 

Lunettier , s.  m.  ein  ©rtllenmac&et  ; it.  ein 
©riUenhSnblcr, 

Luni-soliire , adj.c.  T.  cycle  luni-solatre, 

ber  ?9ionb»@onnenjirfff/  b.  t.  eine  3(n* 
jahl  Sabre,  nach  beren  ©erlauf  bte 
©eu*  unb  ©ollmonbe  wieber  genau  auf 
eben  biefelbe  3eit  wie  im  erden  5ûbtf 
faUen. 

Lunule,  s.f.  T.  eine  in  îwcp  halbe  ©ogen 
eingefchlojlcne  Jigur. 

Lunules,  s.f.pl.  T.  bte  $rûbûiiteit  ober 
©ebenderne  bei^upiteri  unb  ^aturni. 

Lupin,  s.m.T.  bie  Söolfibohne  ; ^eigbohnc; 
£upine. 

Luser  ne,  f,  luzeme. 

Lustrale,  adj.f  eau  lustral*»,  (bai)  ©fini* 

gungiwaiTer  ; ein  geweihtes  3ÖatTer  bet 
alten  Reiben. 

Lustration , s.f.  ein  (bai)  ©finiguitgiopfrt 
ber  alten  Jpeibcn, 

Lustre , 
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Lustre,  t«  m.  (oît.«Rom.  unb  $oef.)  fin 
Zeitraum  oon  fünf  3<»&rm. 

Lustre,  ».  m.  Per  ©lotijj  (tfûrfcpner,  £ut* 
maeper)  eine  3(rt  ©lanjfompofition  ; ein 
(Paô)  ©lanjipaffer  ; ir.fig.  Per  ©lanj;  it» 
ein  £eucpter,  58a»Pleu<pter,  ober  Äron* 

IfUCptft  ; donner  un  lustre  , servir  de 
. lustre  ,),^,à!a  beauté , Pif  ©Cpbnpftt  IC. 

ergeben , ipv  einen  neuen  ©lanj  geben  ; 
einer  ©aepe  ober  jemanden  ein  neue* 
Slnfepen  geben.  * : 

Lustrer,  v.  a . fjnen  ©l«n$  geben  ; glin* 
jenbmaepen;  T.  glAnjen. 

Lustreur,  ».  nt.  T « puu,  einer  / Per  Pen  £u* 
ten  ic,  Pen  ©lan§  gibt;  (f,  lustre). 
Lustrine , s . /.  Per  £ufirin  i fine  3lrt  ©ei- 
PenProguct. 

Lustroire , s,  m.  T,  titl  geiPtffeÔ  ^olteTtPerf* 
§cug  in  Pen©piegelfabrifen.  (pgl.  lissoir.) 
Lustucru,  s . m.  fam.  mit  Piefem  Sôorte 
benennt  man  eine  ©aepe  ober  Werfen/ 
tpelcpe  niemaplen  erifHert  pat,  ober  Pe- 
rm «Rapmen  man  niept  nennen  toiU  ; it 
mépr.  flûtt  un  niais  ; un  stupide  $ cocu  ; 
innocent. 

Lut,  s.m.  (Çppm.)  Per  ffitt. 

Lutation,  s.f  (Çppm.)  Pa*  «Berfitten. 
Lute , s.  f.  n&ol.  ftûtt  lecture  , pa*  £efm  ; 

Slblefen  ; Pie  Sblefung.  (pgl.  relute.) 
Luter,  v . a,  ((£ppm.)  perfitten. 

Luth,  ».  m.  eine  £aute ; ein  mufifalifcpe* 
©aiten-Onftrument. 

Luthée,  s.f.  it.  adj.  f.  mandore  luthee, 

Pie  tyanbprc , eine  2lrt  £aute. 
Luthéranisme,  s.  m.  PûS  £utpertpum. 
Luthérien,  enne,  adj . et  s.  lutpcrifd)  î fin 

£utperaner  ; eine  £utperancrinn. 
Luthier,  s.  m.  ein  £autenmôd)er. 

Lutin,  s.  m.  pop.  ein  «poltergeift  ; (fenjî 
esprit  follet);  it.fig.  P.  û Cttt  £inp,  Pû* 
peflAnbig  bief  £arm  unp  ©etôfe  madvt. 
Lutiner,  v.n.fam.  poltCtnî  Cin  ©epolter 
macpen;  (f.  lutin). 

Lutis,  s.m.  p.us.  eine  Keine  £ûttc  pon 
£epm  unp  ©trop. 

Lutrin , ».  m,  Pûô  $ult  ober  ©ingpult  in 
Pmi  Çpor  einer  Äircpe. 

Lutte , ».  /.  prop.  etßg.  Pa*  «Ringen  ; Per 
Âampfi  haute-lutte,  f,  in  alppabetifdjer 

DrPnung. 

Lutter , r.  n.  prop.  et  fig.  ringen  î ( f im- 
pfen) ; lutter  contre  la  mort , mit  Pett] 
£oPf  ringen;  it.  lutter,  v.  a.  le  bélier 
lutte  ses  brebis,  perSÔiPPcr  befpringt  Pic 
©cpafe. 

Lutteur,  s.m.  ein  «Ringer. 

Luxation,  s.f.  f.  déboîtement. 

Luxe,  ».  m.  cin  grofier  BuftpanP  ; Pie 
tyraept  ; Per  ©taat  ; £mu*  ; ( f.  bep 
faste)  , le  luxe  des  habits , Per  ÄlciPet* 

ûuftponP  î Pie  ÆleiPcrpracpt. 

Luxer,  v.  a.  T.  (ein  ©Heb,  einen  $no* 
epen)  perrenfm, 
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Luxueux , euse , adj.  niol.  (port  luxe)  pet* 

'fepwenPerifcp  ; (pon  Gingen)  f off  bat; 
pràcptig. 

Luxure,  s.f.  ($peof.)  péché  de  luxure.  Pie 

©unPe  Per  Uncntpaltfamfeit , Per  Un* 
jucpt. 

Luxurieux  , euse  , adj.  ffatt  incontinent  » 
lascif  ; nur  in  folg,  : luxurieux  point  ne 
seras,  (©tbel)  Pu  foUß  niept  unfeufcp 
fmn. 

Luzerne,  s.f.  pie  £ujcrne;  einc2lrt©cpne* 
cf  enfler. 

Luzemiére,  s.f.  ein  mit£u|em  angebaute* 
5Kb* 

Luzin , ».  m.  T.  ein  Punne*  ©tricfiperf  }u 
Pen  Sôebelingm  (enfléchures). 

Lycanthrope,  ».  m . T.  ein  «RafenPer,  Per  Pie 
£eute  anf&Qt/  weil  et  ftep  cinbilPet,  et 

' fcp  ein  SBolf. 

Lycanthropie  , s.f.  T.  Me  SRûffrfp  find 
folcpen  «fôenfcpcni  (f.  lycanthrope). 

Lyce , ».  f.  (3igcr)  cor.  jûtt  lice. 

Lycée,  s.m.  (ait  ©riecp.)  Paô  £pc4um ; 
Pie  ©cpuïetju  2ttpm  , ipo  2(rt(lotele0 
leprte  ; it.  ûberb.,  ein  SJcrfammlungö* 
ort  pon  ©efeprtcn , ober  aucp/  pon  £ieb* 
pabern  Per  5©iiTmfdîôften  unP  Âûnfte. 

Lychnis,  ».  m.  T.  p«$  5Äaricnrböcpcn  ; eine 
<Pfanje. 

Ly  ci  um,  s.m.  T.  Pet©ucpöPorn,  ein©tatt* 
PengetpÄcpö. 

Lycopus , ».  m.  T.  per  SßüfferanPorn , eine 
tyjïûnje  ; (ûUCp  marrubc  aquatique). 

Lymphatique , adj.  c.  T.  les  vaisseaux  lym- 
phatiques, Pie  Sßaffergefipe;  (f.  lymphe). 

Lymphe,  s.f.  T.  Pie  £pmppc  ; Paô  33lut» 
tpaffer  ; £PerwatTcr;  ein  fiebrige*  2Baf* 
fer  / ipeldje*  Pem  iBlute  Purcp  Pie  SBuf* 
fergefi§e  jugefüprt  tpirb. 

Lvncuiius , ».  m.  f.  belemnite. 

Lynx,  ».  m.  Per  £ur  oPer£udj*ï  ein  »Pil* 
Pe* , fepr  fcparf  fepenpeô  lîpier  ; pierr« 
de  lynx.  Per  £ucp5(lein  ; ein  ^)ûlbePef- 
flein  ; avoir  des  yeux  de  lynx , fig.  ( im 
pppfifcpen  unb  morûlifepen  ©inné)  £ur* 
äugen  paben , P.  i.  fdjûrfïîcptig  fepn  ; 
fcparf  fcpen. 

Lyre,  s.f.  eine  £eper,  P.  i . (bep  Pen 
ten)  eine  $rt  ^arfe  ; it.  P.  t.  ein  nôrb* 
liepe*  ©ternbilP;  it.  auj.  ein,  niept 
gar  angenepmeô  ©aiten  * 3nffrnment  » 
Pa*  permittelft  einer  Äurbcl  gePrept 
unp  mit  Peu  Jmsnrn  gefpiclt  wirb. 

Lyrique,  adj.  c.  Iptifd),  b.  t.  (bep  ben 
ten)  tpoiu  bie  £eper  gefpielt,  unb  gefun* 
gen  werben  fann;  poésies  lyriques,  ïpri» 
fepe  ©ebiepte;  wirb  peut^utage  tpeid 
pon  ûben , tpeilô  pon  ©ingfpielcn  ober 
Opern  gefagt. 

Lysimachie,  s.f.  T.  ber«fficiberid)î  £pflma* 
epie;  eine  blutftiüenbe  <pKan$c  ; (aucp 

corneille,  souci  d’eau,  chasse- bosse , per- 

! cc-bosse). 
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^1»  *•/  ba« 

Ma,  pron.  poss.  f.  mcittf. 

Macaf,  s.  m.  (3>iicbDt.)  bfl«  SJttbinbung«* 

ffricblein  ; ®ivit  (-). 

Marron , s.  m.  bie  SKafrone;  eine  art  3u 
cfcrgebacfcne«. 

Macaroni,  ». fi  eine,  von  ben  3tfllienern 
erfunbene  $rt  fomifchet  <8crfe  im  mafa 
romfCf)f!l  @tçl  » ( f.  macaronique). 

Macaroni , ».  m.  ttalfenifcbe  Rubeln, 

Macaronique,  adj.  c.  vers  macaron iques,  ttKV 
farontfcbe  SSerfe , b,  i.  n>eïcf)e  mit  2Dôr* 
lern  au*  bet  gemeinen  ober  niebrigrn 
©proche  untrrmifdjt  fînb , unb  lateiui 
fctje  (Enbungcn  haben  > (f,  macaroni). 

Macaronisme , ».  m.  bie  mafatOllffCbC  £id) 
tUîigtfart  ; (f;  macaronique). 

Maceilcric,  s.f  ol.  b.  i.  boucherie. 

Macellier , ».  m.  ol.  b.  i.  boucher. 

Macération , s.  f T.  ba«  €inreeicben  eine« 
Äorper«  ; ba«  JOigerietcn  ; Cf.  digestion)  ; 
(2lfcctif)  bie  Ärcujigung  (be«  Jleifcbc«)  ; 
2lbtôDuing  ; Äatfevung. 

Macéré,  èt,  part.  et  adj.  eingeWCtf&t  ZC.Î 
gcfaffcçttc. 

Macérer,  v.  a.  T.  einrecicbcn  i bigerieren; 
(f.  digéier)  ; (Slfcetif)  — »a  chair,  ober 
se  macérer , v.  rtfi.  fein  ftleifcb  freujigcn  i 
fief)  abtobten  ; fid)  fagetjen  te. 

Macéron,  s.  m.  T.  ba«  ©mijrnenfraat. 

Machabécs,  (fpt.  mak)  ».  m.pl.  bie  ÇDiflffa 

bAer  / b.i.  bie  Stiebet  ber  SRaffabAer  im 
alten  $efhmientc. 

Machacoirc,  s.f.  cor.  fiatt  macque. 

Mâche , s.f.  ber  f leine  ^albrian  ; ber  £Am* 
merlattig  (valerianella). 

Mâchecoulis  ober  Mâchicoulis,  s.  m.  pl.  ol. 

(ait.  ftortifif.)  Oeffnungen  in  bent  'So* 
ben  eine«,  an  einem  £burm,  ûn  einer 
Palier  nberbdiigenbcn  ©anges,  tvobureb 
man  große  ©tfinc  ic.  auf  bie  £eranbrin* 
genben  berabfaüen  lief},  ober  biefelben 
auch  mit  fiebenbem  SÔaffer  begofj. 

Mâche-dru,  s.  m.  pop.  f,  gourmand. 

Mâché  , ée,  part,  et  adj.  gefaut  JC. 

Mâchefer,  s.  m.  ber  £ammerfcbl«g  i bie 
(ftfenfcblacfcn. 

Mâchelière,  adj.  f.  dent  mâchelière,  aucT) 
s.f  mâchelière,  ein  95acfen*  ober  ©toef» 
jabn  ; (aucb  dent  molaire). 

Mâchement , s.  m.  p.us.  ba«  Malien» 

Màchemoure,  s . f.  coli.  T.  Q3tOCfen  bon 
©d)iff«jreicbacf , bie  man  unter  ba« 
©d)tffobolf  auStbeilt. 

Mâcher,  v.a.  fauen  (ober  faite«);  */.  cor. 
fiatt  marquer  ; cheval  qui  mâche  son 

mors,  ein  <Pferb/  ba«  mit  bera  ©ebi§ 
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fpieft.  j F/g.  et  Prov.  mâcher  son  frein , 
f.  frein  ; «nicher  à vide  tpop.  (tbenn  man 
Slnbere  effet»  fiebt,  unb  auch  miteffen 

möchte:)  mit  leeren «Bacfen  fauen.  it. 
vergeben«  auf  etrea«  hoffen  ober  rearten  ; 
mâcher  du  haut,  pop.  obne  Slppetit  effen; 

[ mâcbezlui  les  morceaux,  et  il  les  avalera, 

tbut  ibm  nur  bie  (directe  Arbeit,  bor 
ber  leicbtcn  fûrdjtet  er  fid)  nidit  ; il  lui 
faut  tout  mâcher,  man  muß  ibm  allé* 
UOrfûUen  ; je  ne  le  lui  ai  point  mâché, 
ub  babe  ci  ibm  gerabc  berau«  (vu/g. 
tiicbtig)  gefagt. 

Machette,  s.f  ein  grofe«  SOteffcr  ber  reil* 
ben  DcbfenjAger  in  Slmerifa. 

Màcheur , s.  m.  de  tabac , ein  îabûf «faucr  ; 
un  grand  mâcheur,  un*  grande  mâcheuse , 

pop.  ein  fïarfer  éffer  ï eine  ffcrçfe  £f* 
ferinn. 

xMachüveiiisme , ».  m . bie  berüchtigte  ma* 
cbiabcUifdje  ©taat«ftug&rit. 

Machiavelliste  , s.  m.  cjll  ÎXnbÂltgCY  ber 
berüchtigten  macbiavcllifcbcn  • ©tnat«* 
grunbfAçe. 

Mâchicatoirc,  s.  rtL  prendre  du  ubac  en 
mâchicatoire , î^ôbôf  fouut. 

Machicot , ».  m.  p.us,  ebcnt.  Hn  ^borf&n* 
ger  in  ber  Äötbebralfinbe  ju  <)5ari$. 

Machinal,  ale,  adj.  mafebinenmiiig/  b.  i. 
obne  eigene  reififubrltcbe  iBereegung, 
ober  aucb/  o^ne  eigene  vernünftige  ©in» 
fid>t. 

Machinalement,  adv.  mafd)tnfnmafiig  ZC. 

Machinateur,  ».  m.  ber  Sfnjhfter  ober  Ur* 
beber  einer  bôfen  ©acbe. 

Machination , ».  f eine  SfnfitftUttg  î $llt* 
fpinnung;  ein  bifer  9(nfcb(ag.  (oergl. 

menée.) 

Machine,  » f eine  SDtöfcbine  î it.  fig.  ein 
Äunfigrif  ; eine  fein  auOgefonnene  £tfi  ; 
SKÄnfe  tc.  Deren  man  fid)  bebient/  um 
ctreaO  ju  erreichen/  auojufubren , ju  be* 
fôrbern  tc.  ; T.  Äugeln  au«  ©cbreefel 
unb  recifemSßacbä/'roomit  bie  ©ebufier 
bie  9îÂbte  recif  fÄrbeit  ; il  f*udra  des 
machines  pour  cela , fig.  tî  Wirb  Vielf 

5Kube  (offen. 

Machiner,  v.a.  qch.  (etrea«'3>ofe«)  önfpin* 
nen  ober  au«finnrn  ; auf  etwa«  <5ôfc< 
benfen  ober  finnen  ; mit  etrea«  Q5ôfem 
umgeben  ; it.  T.  bit  ftà&tc  an  ben  ©chu* 
ben  recif}  machen. 

Machiniste,  ».  m.  einer/  ber  fùnfUicbe  ?9ta* 
febinen  erfinbet,  ober  auch  verfertiat, 
ober  regiert  \ inf.  ber  fDtafcbinenmeifter 
in  ©cbaufpielb&ufern. 

Machinoir,  ».  m.  T ein  (ba«)  ©erfjeug  / 
reomit  bie  ©cbufler  bie  9libte  an  ben 
SibfAßen  reeif  anfireid>en. 

Mâchoire,  s.  f.  ber  Âinnbacfen  ; Âtefet  i 
it.  T.  mâchoires  , bit*  95acfM  eilie< 

©cbwubfiocf«}  H . ba«  fiJtaul/  b.  i,  bir 
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platten  ©tucfe  Elfen  am  glintenbab«  $ 
tpeldtcbcn  ^teitt  raffen.  ctPror.pop. 
avoir  la  mâchoire  pesante , avoir  -me  gro  se 
mâchoire, fam.  dufietft  bumni  fepn;  jouer 
Ober  escrimer  de  U mâchoire  ober  des  mâ- 
. chotres,  branler  la  mâchoire,  remuer  ober 
faire  aüer  les  mâchoires,  tapfct  cffcit  i 
vuig.  fdjnabelieren. 

Mâchonné,  ée  , part . et  adj.  mit  üDiÙftt  ge* 

faut  :c. 

Mâchonner,  v.  a.  mit  «Otube  fauett ; ot)cr  / 
lanafam  fauett;  cttoa*  lange  itn  üftunbc 
berüm  toerfen,  tote  ti  bie  alten  £eutc  ju 
ntadten  pflegen  ; it.  fig.  com.  — entre  ses 
dents , ettoa«  inurmelit/  vuig.  in  ben  Gart 
hinein  brummen. 

Michutat,  s.  m.  T.  mèpr.  (p.  einem  Gucft* 
brucfrrö*£ebrjungen)  ein  öuolct/  vuig. 
eitt  Älecfteufel. 

Mâ-  hurer , v.  a.  fam.  ffûtt  barbouiller,  (<JJg* 

pier  / bit  leiber/  bai  ©efïcbt  ic.)  befn* 
teln/  befdtmuçen , befdumeren , vu/g. 
betlecf  en  ; (Gudtbr.)  einen  Gogrn  nid)t 
rein  abjtcljen  } le  Chaudron  màthuie  ’a 
poêle,  prov.  ein  Efel  beißt  ben  anbern 
£attqoçr.  (pergl.  fourgon.) 

Macis,  s.  m.  T . bie  innere Jj)ûut  ber  >3Xu0» 
• fûtennug;  bie  fogenannte  2Ru0f«ten* 
blutbe. 

Mac  le,  s.f.  bit  ©tûdtelnufj  ; tfBaffernuff  ; 
( 3öap.  ) eine  bir  (bbrodjene  «Xante  ; 
((Brtufff.)  rautenfbtmtg  burdjetnanber 
' gefdjlungene  ©eile.-  . 

Maçon , t , m.  ein  «Dîàurer  ober  Sauter  ; 
* it.  fig.  fam.  ein  ungcfcfncPter  Arbeiter, 
ber/  flau  fein  $u  arbeiten  / grobe  Arbeit 
liefert. 

Maçonnage , s.  m . (bie)  SDvOuerarbcit. 
Maçonner , v.  a.  mauern  ; it, . jumaurrn  ; 
permauern  ; it.  auémauern  ; it.  fig. fam. 
grob  / plump  arbeiten. 

Maçonnerie , s.  f.  bû0  «ÜXûUfrtOCrf  î ( bie 
5Xauerarbeit;  it.  (ebeitt.  ingranfr.)  ein 
befonbereé  Gauamt  ober  Gaugeridtt. 
Macque , s.f.  bie  Jpanfbrccbe  ; it.  ((Bdr.fff.) 
cor.  ffatt  macle. 

Macquer,  v . a.  du  chanvre,  JP)ûnf  bttdKn. 
Macreuse,  s.  f.  T ber  tyupin,  ein  ber  trüben 
Diente  ÄbnlicfferbBafferpogel  ; bic  fdüoar* 
je  TDtlOe  Petite  im  korben. 

Macrobie , s.  m.  et  f.  T.  einer  / (tint/)  bCX 
(bie)  oiele  ^abre  gelebt  bat. 

Macrocosme , $.  m . T.  bit  grof?e  «ffîeït. 
MacrophtMms,  t.m.  T.  ba6  ©rO^OUge  , 
ein  getoiffer  gifeb. 

Macrostiche,  adj.  c.  T.  ttaff  lange  Jfilen 
bat. 

Maaiiaturc , s.f.  bai  »Rûfttlûtur  ; ein  (9îa* 
..  fulatttrbogen;  ein  geblbrucf  ; — mise, 
graue*  fchlediteff  papier  jumEinpatfrn. 
Macule,  s.f.  (2lftrou.)  ein ©onttenffeefen  ; 
ein  glecfen. 

Maculer,  v.  a.  (Gucbbr*/  Æupferbt*)  bc- 
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ffecFen;  beftbmuçen;  befubeln;  it.  9.  Pu 
ûbfcbmuçett  ; fl#  abjteben  ; bie  garbe 
fabren  laffeiu 

Madame, s.f  ( pl . Mesdames);  (trenn  eff 
al*  fcnrebe  allein  (lebt/)  OXabam  ; Öle  ff* 
bame*  ; it.  (alff  Ehrentitel)  grau  ; 9Xa* 
bara»  btegrau  <ober  tyatrouinn)  ei« 
neff  Kaufes , tn  SXucf firfjt  auf  ihre  Ge- 
bienten; it.  ebem.  bie  ilteff  e «prmjeffmn 
(Tochter)  bti  Könige  oon  granfretd)  ; 
eile  fait  la  Madame,  pop. plais  fie  fpielt 
bie  gro§c  2)ame  ; wergl.  Dame)  ; jouer 
à la  Madame , Die  grau  $of  torinn  (pie- 
len  ; tfi  ein  @picl  ber  fletnrn  ®t5bcbe«/ 
ba  fie  ben  $on/  bas  Eeretnonicl  te.  bec 
ertoacbfencn  $rauenjimmer  anne hmen. 

MaJarosis,  s.f  T.  bas  Ausfallen  ber  J£)aar< 
an  ben  3lugenliebern,  nach  einer  au0ge^ 
ftûttbencn  Äranfbeit, 

Madefuction , s.  f (2lpotb.)  baff  îlnfeucb» 
ten;  bie  Xnfeuehtungi  Gefeud>tung. 

Mademoiselle,  s.  f (een  Ebtwtitel  unuet« 
beiratbeter  $raucnaimnicr>  SXabemot- 

feil,  (ocrgl.  Demoiselle.) 

Madier,  s.  m.  ol . ein  gro§er  $ifcf)  ber  ipa* 
ftetenbicFer  * it.plur.  T.  bie  gleid)  meit 
oon  einanber  genagelten  JÇ>ôljer  aufbent 
Äiele  einer  ©aleere;  it.  flatt  roaduer. 

Madrague,  *.  m.  T.  rin  grofieô  «Jifdi*  ober 
3ug  Gant  / §um  gang  berîbur.jïfc&e. 

Madré,  ée,  adj.  mafericbt;  geraafert/  mit 
j. G*^)olj ; it.  bunt;  fleefig;  gcdecft/ 
t oie  $.  G.  «porjellan , trie  ettt  £eooarb  ; 
u.  unb  •.  fig . fam.  liffig  ; perfcbmiijt  ; 

fdjlau;  burdttrieben ; c’est  un  madré, 
ober/  ilest  madré,  fig.  et  i#  ein  lifliger 
gu d)ff.  (pergl.  matois.) 

M-  : répore , s.  m.  T.  bie  ©ternforûlïe , ein 
tyflanjcntbier. 

Madrkr,  r.  m.  eine  Gole;  ein  biefeff Gret/ 
inf.  ju  ben  Gcttungen  ber  Gatterim  ; 
(flrtiü.)  bnff  SXabrilbret/  trorauf  bic 
«Uctarben  fcft  gemadtt  merben. 

Madrigal , s.  m.  ein  (ba0)  DXabrigal  ; fin 
fur$c$,  ûuff  einer  fletnrn  anjabf  unglei« 
d)er«Dcrfe  beffehenbeô  ©ebicht,  bao  me« 
ber  ben  3toang  be i (Bonnette , noch  baff 
£re#eube  unb  Geigenbe  beôEpigtammff 
bat. 

Madrigaîier,  j.  m.  ein  5Xûbrigûlenbi(ftter. 

Madrure.  s.  f.  bunte  glecfeii/  n>ie  |.  G* 
eine*  £cop<ttö0  ; maferidtte  Qlbern , t»ic 
|.  G.  iltt  3>0lJ.  (»frai,  madré.) 

Miêstral , s.  m (mitteUÄnbifdiee  9Xeer)bec 
^orbtpefftoinb. 

Maëstréliser , v.  n.  fî(f)  natfc  ^Orbtpfff  brf« 

ben;  (tptrb  auf  bem  mitteUinb.  0Xeec 
pon  ber  ©tagnetnabel  gefagt). 

Maftie,  ée,arf>.  fam.  bûUÔbicfig  (jouflu). 

Magagne,  s.  f oi.  ein  @d)lag  ober  ©treic^ 
an  ben  Äopf  ; eine  Sunbe. 

Magalaise,  s.  f.  f.  magnésie.: 

Magasin,  t . m.  ein  (baff)  îXagAjin/  b.  U ci» 
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(ba*)  gagcrhau«  ; eine  Weberlage  ; (in 

• (ba«)  £aufmann«ge»6lbe  ; </.  b.  i.  ein 
93orratb«bau«  ; it.  ttn  gro§cr  SDorrath 
von  etwa« ; ein  (batf)£aget  ; it.  (an  £anb 

* futfcben,  $Xeife»Agcn)  bergrofje  £orb, 
ber  Äajlcn  für  <pacfcte , «föantelficf  e ic.  ï 
magasin  de  farme,  de  poudre  etc.,  eit 
SDîebl*  ein  Pulper*  SKagajin  tc.  ; — de 
livres,  de  vin  etc.,  ein  95ucberlagcr , 
SBetnfagcr  »,  ( f.  auef)  entrepôt)  ; mar 

- eband  en  magasin,  eilt  Kaufmann  , U 
im  ©rofen  banbelt. 

Magasinage,  x. m,  bie  Seit,  »Äbrcnb  tvei 
eher  eine  ©aare  im  $taga§m  liegt. 

Magasinier,  s.m.  rin  SD?aga|tnper»alter. 

Magdaiéon , s.  m.  T.  ein  cpltnberförmige« 
©tu*  ©cb»efel  ober  tyfiafter. 

Mage , s.  m.  eine  2lrt  ©rie brte  bet)  ben  alten 
Werfern  unb  bep  anbem  orientalifdjen 
Silfernj  it.  (QMbel)  einer  von  ben  brep 
©rifen  an«  Sftorgenlanb. 

Mage  ober  Maje,  adj . c.  juge- mage  ober 
®aje,  (ebem.  in  ftranfreicb)  ber  ©teil» 
Vertreter  eine« 2anbricbter«  (Sénéchal); 
feine  ©cmahlinn  mürbe  u jugesse-mage 
genannt.  - 

Magicien,  t.  m.  enne,  /.  ein  Räuberet  ; 
©tb»arjfüntfler  ; vuig.  ein  #crenmei 
fier)  { eine  ^auberinn. 

Magie,  «./.  bie  S«uberep;  Sauberfunfl ; 
vulg.  bie  Jpepcrep;  beiftaueb  iyuig.)  ma- 
gie noire,  bie  febtvarje  &unfl  ; *um  Un* 
terfebtebe  von  ber  magie  blanche  ober 
naturelle,  bie  fogenannte  natürliche  Sau« 
betfunfl  ober  ©lagie  ; it.  fig.  magie , ber 
Räuber  / b.  i.  ein  bober  @rabbe«SRei$e« 
Vber  ber  $äufd)Ung  ; il  ne  faut  point  de 
magie  pour  faire  cela,  prov.  ba«  gebt  Ofcne 

Sauberep  (£ercrep)  $u. 

Magique,  adj . t.  jauberifeb;  bejaubernb; 
magifeb  ; caractères  magiques,  gauber* 
geieben;  paroles  magiques,  Saubenvortc; 
ber  Sanberfegen  ; miroir  magique , lan- 
terne magique,  ein  Saubcrfpiegel ; bie  fo- 
genannte Sauberlaterne. 

Magisme , s.  m.  bie  SXeligion  ber  ölten  per* 
(tfeben  SDtagen  ; (f.  mage). 

Magister,  s.  m.  iron.  ein  Æorffcbulmeifter. 

Magistère,  s.m.  ba«  maltbefîfcbe  ©ro&mei* 
flerthum  ;(Çbvm.)  prÄcipiticrteötyulvcr. 

Magistral,  ale,  adj.  iron.  berrifd)  î gebif» 

tberifcb  ; fcbulmetfrctiftb  ; it.  ççf.  fhtt 

préceptorial  ; commanderies  magistrales, 

Æommenthurepen,  bie  ber  ©ro§meifler 
von  «Dîaltba  ju  vergeben  bat  ; composi- 
tions magistrales,  (fcpotb.)  vom  Sirjtpet* 
febriebene  fcrjenepen , bie  crû  $ubereitet 
»erben  muffen;  ligne  magistrale  ober  fon- 
damentale. (ffortif.)  bie  £auptlinie;  ber 
Jrmuptumrifj  einer  $cflung. 

Magistralement , adv.  iron.  ge btet^ertfcf)  IC. 

Magistrat , *.  m.  eine  obrigfettlicbe  ÿerfon  ; 

m Siebter  5 (»urbc  e&emg&l«  nur  von 
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ben  fbniglicben  9tid)tern  gefagt)  ; it.  bie 
fammtlicben  ©lieber  eine«  ©tabtratb«; 
ber  SKagidrat. 

M4gist»atuie , s.f  bie  obrigfeitlicbe  ©ùrbej 
ba«  SKicbteramt  ; it.  bie  Seit  ber  51er* 
»altung  eine«  folcben  2lmte«  ; (f,  ma- 
gistrat). 1 » » 

Magma,  *.  m.  T.  ipefen,  bie  von  einet  au«* 
gebrueften  Materie  übrig  bleiben. 
Magnan,  s.m.  (in  ber  ebemabl.  Provence) 
jiatt  ver  à soie}  it.  vul g.  ftatt  drouineur. 

Magnanime,  adj.c.  groflmûtbigiebrlmûtbig. 
Magnanimement,  adv.  grofjmûtbtg  IC. 
Magnanimité,*./  bicSroßmutb;  Sbrimuth» 
Magnés  arsénical , *.  m.  T.  örfenifölifcber 
Magnet;  eine  «Dtifebung  von  »rfenif, 
©cb»efel  unb  ©ptcfiglaö , »elcbe  be$ 
anflcrfenben  ©eueben  al«  ein  SUnulet 
gebraucht  wirb. 

Magnésie  ober  Magnés , t.  f.  bet  35rautl* 
(lein  ; bie  ^tagnefie  ; eine  eifenfarbige 
mineralifcbe  (Erbe,  »eiche  bie  ©laöma* 
cher  sur  Reinigung  be«©Iafe«/  unb  bie 
£opfer  |ur  ©lafur  brgudjen. 

Magnétique,  adj.  c.  T.  magnetifcb. 
Magnétisation,  s.  f.  bit  ÄUt  burcb  bttt 

5}tagneti«mu«. 

Magnétisé,  écypart.  et  adj.  magnetiflett  IC. 
Magnétiser , v.  a.  magnetifïeren;  bie  magne» 
tifcbcÄraft  mittbeilen } magnetifcb  ma» 
eben. 

Magnétiseur , *.  m.  ein  «Ragnetifierer. 
Magnétisme,  s.  m.  bie  magnettfcbe  Äraft ; 
ber  ^agneti«mu«. 

Magnétométre,  *.  m.  T.  ber OSRognetmeffet; 

eine  von  Saussure  neuerfunbene2Rafchine. 
Magnificat,  *.  m.  (fatbol.  Ätrcbe)  ber  £obge» 
fang  ber  heiligen  Jungfrau  5Raria.  Prow. 
chanter  le  magnificat  i matines,  et»a«  jnt 
Unjett  tbun;  corriger  le  magnificat  i ma- 
tines , jur  Unjeit  ftrafen  ober  tabeln* 
Magnificence,  s.f.  bie  Fracht;  tt.  ein  gro* 
fier,  ein  verfebmenberifeber  2üif»anb;  it. 
«Xagnificenj  (ein  ©brentitel). 

Magnifier,  e.a.  oi  (©ott)  loben  unb  preifen. 
Magnifique,  adj.  c.  prächtig  ; herrlich  ; it. 
foflbör;  it.  $Äagniffccn§ , (ein  €hrenti» 
tel) ; it.  sDtagnififuô;  ber  ©hrentitel ei- 
ne« SXeftor«  auf  hohen  ©chulen;//.  hoÄ 
erhaben  ; ber  ©brentite l ber  ehemaligen 
SXegierung«bÄupter  ber  ©cb»ei§erfan- 

tone  (hauts  et  magnifiques  Seigneurs);  un 
titre,  un  terme,  un  style  magnifique , ctll 

glinjenber  $itel  / 9fu«bmcf/  ©tpi  ic.j 
promesses  magnifiques,  f>errltd)C  Ober 
glanjenbe  ©erfptecbunaen. 
Magnifiquement,  adv.  pr&dfrttg  IC. 

Magot,  s.  m.  ein  großer  Slffe;  eine  fcblecftt 
gearbeitete  groteöfe  Jigur  von  <porjeû 
lan , ©tein  ic. , bie  man  §.  ©.  auf  eilt 
Äamtn  fteBt;  it.fig.fam.  rin  beliebet 
ungeflaltctersKcnfrfi;  vulg  ein(baö)5ra- 
^en*  ober  ©cblarafFen*@efkbti  it.  /am. 
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' gefammelte*  ©clb , ba$  man  vetbirdt  ; 
ein  ©chaç. 

Mahaiebober  Magaleb,  s.  nu  T . bic£tntCU- 
beere.  ■ i 

Maheutre,  ».  m.  ol,  ci»  ©OÏbat  ( tuf*  POfl 
ber  figue). 

Mahométan,  ane,  *.  et  adj.  eîtt  ?Rûbôme* 

a banev  , eine  «Rahornebancrinn  i maho* 

. • mebûnifcf).  : • - ' . 

Mahométisme,  t.  m.  bie  £ehté  Obft  Rflt* 

gion  $î«homcbô  ; ber  mabomcbanifcbe 

©ïaube.  v -i;  :é  ^ 

Mahonne,  s.f.  T,  eine  2lrt  turf  ifdjer  ©chtffe 
x ober  ©alcaffett. 

Mahutes,  s.f  plur . TVbet  obetße  îhetl  ber 
Jlugel  nahe  am  £«b  eine$  jalfen. 

Mai,  $.  m . ber  îRonath  COtap;  it.  bie  «Râpe, 
(ber  SfKôb)  > ber  «Dtaobaum  ; (eigentlich 
bec  gemeine  $5irfcnbûum);  (©chtfff.) 
bû0  ©itterwerf,  worauf  man  bie  unge- 
tbeerten  £aue  «bttopfcn  lAßt;  it.  T. 
p.us.  ba*  Sert  einer  Leiter. 

Maidan , s.  m.  ein  «Rarftflctfen  im  Crient. 

Maidieu , (ein  alt«  ©d)Wltt)  b.  t.  m’aime 

* Dieu»,  fo  wahr  mich  ©ott  liebe,  ober, 

* mir  helfe  l "*• 

Majesté,  s.f.  bie  SOiftießÄt, b.  i. bie höchße 
©ewalt  unb  $ö*rbe  ; «>.b.  i*  ber  -äußere 
©lanj  biefer  höcbßen  ©ewalt;  ubcth. 
(p.  «perfonen  nnb  ©achcn)  ber  Äußere 
@lan$;  baO  Slnfeben;  bieSBu rbe  ; Jr>err 
liebfeit;  Fracht;  ä-b.i.  ein  Ehrentitel. 

Majestueusement , adv.  majeßÄttfth  » auf 

eine  majeßÄtifche  iÄrt  tc. 

Majestueux,  euse  , adj. majfßatifdj } it.  b.  t, 

4 glin§enb  ; prÄchlig;  herrlich  i anfe&u* 
lief»;  erhaben  ic.  (f.  majesté). 

Maïeur , t . m.  ffatt  Mitre.  * 

Majeur,  eure,  adj.  ntûnbtg  *,  PôfîjÂbdg; 
/t.  höher;  größer;  wichtig  ©ber  wichti* 
;er  ; «berwiegenb  ; force  majeure , bte 
jöhtre  ©ewalt,  ber  man  nicht  wtberße 
^en  fattn;  causes  majeures,  wichtigere 
weggrunbe  ; it.  T.  ©adjen  ober  Älagen 
non  Söichttgfeit , worin  nur  ber  tyapß 
Richter  tfl  ; ton  majeur,  (?0vufîf>  ein  har» 
ter  ion  ; tierce  majeure,  bie  große £er$. 

Majeure,  s.f.  T.  ber  erße  ©ûÇ  t ine  r©cffluß 
tebc  ; bte  0Rûjor  ; (£ heol.)  ber  ©al}, über 
welchen  ein  Äahbibgt  bifputiert. 

Majeurs , f.  nu  pl.  ol.  b.  U ancêtres , prédé- 
cesseurs, bie  SBotöttetn;  bie  «Borfahren. 
Maigre,  adj.  e.  mager;  (o,  «Renfdten  auch  O 
. hager;  it.ßg. mager,  b*  u unfruchtbar; 
; it.  b.  i.  gering  ; fchlecht;  (nom  ©tpi) 
b.  i.  ttoefen  ; jours  maigres , Jaßtage  ; 
soupe  maigre,  eine  Jüßcnfuppe;  un  mai- 
gre (un  léger)  sujet , ßg,  fam . eint  0e# 
. ringe,  unerhebliche  Urfache  ; T . angle 
maigre , eitt  fpipiget  S©ittf  cl  ; P*erre  mai- 
gre , ein  $u  bûnner , ben  beßimmten 
(Kaum  nicht  aulfôUcnber  ©tein  ; étam 
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per  maigre,  adv.  T.  bie  £öchet  nahe  ait 
ben  Äußern  Ranb  beo  Cufeifen©  fchla* 

gen  ; il  va  du  pied  comme  un  chat  maigre, 

prov.  er  iß  (ehe  hurtig  auf  ben  deinen, 

( f,  auch  mouche.)  , .-*• 

Maigre , s.  m.  ba$  «Ragere  (nom  JletfdO  ; 
faire  ober  manger  maigre , faßen;  Jaßen- 
fpeife  eff  en  ; traiter  qn. en  maigre,  jemand 
mit  ^aßenfpeifen  bewirthen. 

Maigre, s.  m.  tint  3lrt@eetappe  (seiaena).  r 
Vlaigrelet,  ette,  adj.  fam.  (p.  ÂtnbcmU* 

jungen  ^erfonen)  ein  wenig  mager. 
Maigrement,  adv.ßg.fanu  fpatfam  ; vulgi 

fnapp. 

Maigret,  ette,  adj.  fam . ein  wenig  magf?% 
Maigreur,  $. f.  bic  f^agetfeit;  (cor.bteSDta- 
gerheit)  ; (p.  ^erfonen  auch  : ) hie  £a* 
gerfeit;  (f.  maigre). 

Maigri , te,  part,  et  oeÿ,  mager  geworben. 
Maigrir,  v.  n.  mager  werben;  (f.  amaigrir). 
Maigue,  s.f.  vulg.  ßfttt  petit-lait  ober  lait 

dair , bte  Rolfen  ; iu.  s.  / bie  aefehe/ 
ein  @eeßfcf).  * • v : * _ 

Mail,  s.m.  eine  2lrt  Kolben  jum  «Ototue# 
fpiel  ; a * bû«  ^aiaefpiel , £auffptel 
Äolbenfptel  felbß;  it.  bte  »KatUebahn  ; 
bouie  de  mail,  bie  Äuget  jum  faille# 
fpiel. 

Mail,  s.  m.  tint  2lrt  Âitt.  »,  - 

Maille , r.  / eine  0)tafche  ( an  geßriefter 
Arbeit);  it.  einer  pon  ben  fletncn  9tin# 
gen,  worauö  ein  $ait$er&«mb  beßept;' 
it.  ein  (baO)  £och,  Äuge  am  ©itterwerf  i 
du  T.  ein  9luge,  eine  £ragefnofpe  ait 
©urfen  unb  SKclonen  ; it.  ein  f (eine! 
©efchwur , etne  2lrt  ^Itcfen  im  Siuge  ; 
(TBap.)  ein  runber  (Bcbnallenring  ohne 
®orn;(@chtfff.)  ein  bànncô  ©eil, womit 
bte  iKefffegel  an  bie  anbern  ©egel  an# 
gefehnurt  werben;  //.  mailles,  bte 
fcheitweiten  ber  ©lieber  eineö  ©chiffeö  ; 
(3Ägcr)  bie  glecfen  auf  ben  Jebern  ber 
heranwachfcnbcn  Rebhühner  ober  Jclb# 
bühnet  ; cotte  de  maille , baO  $Jatt|er# 
hemb;  gants  de  maille,  «panjerhanbfchu* 
he  ; maille  à maille  se  fait  le  haubergeon  , 
prov.  h haubergeon. 

Maille,  s.f.  ol.  (in  Jrattfr.)  eineSlrt  fiel- 
net  ©chetbemunje  (binon);  noch  in  folg, 
unb  ähnlichen  Prot»,  n’avoir  pas  la  maille, 
n’avoir  ni  denier  ni  maille,  nicht  einen 
£eUer  haben;  ils  ont  toujours  maille  k 
partir  ensemble,  fie  hohen  immer  etwa# 
mit  einatjber  &u  janfen;  il  fait  u main« 
bonne,  («ine  Rechnungen  treffen  auf  brn 
Ceöerdttv  ftauch  pince-maiUe.)  ...  4 
Maüieau , *.  m.  T.  ein  MUerneO  Söerfäeug 
* jnm ^uchfeheretu  » t>  - , 

baillé,  ée , part . et  adj . gepanjert  te.  (f. 
mailler);  fer  maillé,  ein  etferne©  Jenßer# 
gitter,  (inf.  an  ©erPitut#Ceffnungen). 
Mailler,  r.  a.  T.  les  chiens  i la  chasse  du 

çangUec , hep  ber  tpilhett  ©chweinliagh 1 
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Me  #unbC  panier«  » mailler  une  falle  de 
batiste,  ein  ©tucf  35attff  wobl  fdjlagen, 
um  bie  etwa  darin  befindlichen  Änot* 
(feen  ju  ebnen  ; ù.  v.  n.  (©Artn.)  &ugen 
(f.  maille)  anfc$en  ober  gewinnen.  Se 

mailler,  v.  r<ß . T.  (p.  SXebbÜbnfWt  IC.) 
Çlecf  en  befommen  ; (f.  maille). 

Maillet,  t.m.  ein  bôljerner  ©cblAgel  ober 
Jammer;  ein  JMöpfel;  ™ig.  Æioopel. 

Mailietage,  s.  m.  (©d&ifff.)  bie  obere  ©eite 
ber  mir$ßAgcl«  befcblagenen  Fütterung 
beß  Äielß. 

Mail  et^r,  v.  a.  T.  bie  Äiclfütterung  mit 
tftAgeln  befchlagen  ; (f.  raadietage). 

Maiiiöche,  *./  ein  grofer  (ober  f (einer  ? ) 
böljerner  ©cblAgel. 

Maillon , *.  m.  T.  daß  3nff  rumrnt  ber  Ubr* 
mâcher,  womit  fit  tbre  Uhrfetten  ma* 
eben;  it . der  Quoten,  weldwn  die@Art* 
ner,  wenn  fte  etwa«  anbinden,  au  die 
©andweibe  machen. 

Maillot,  s.  m.  baß  (fAmmtlicfce)  SBicfel» 
}fug  ; un  enfant  en  maillot , ein  ( büß  ) 
SBinbelfinb. 

Maiiioti  i,  9.  m.  o/.  ein  ©treitbammer  ; 
ffaufibammer;  ein,  an  einem  langen 
fetiele  befefrigter  Jammer;  it.  fiatt 

mailloche. 

Mailture , uf.  T.  bie  bunten  Rieden  an 
den  $lügel«  9tüefen*und©c&wanjfcdcru 
der  jalfen. 

Main , #.  / die  £anb  ; it.  fip.  b.i.  bie  ©e* 
fchicFlicbfcit , gewtffe  ^inge  leicht  unb 
gut  mit  ber  £anb  §u  perrtebten;  it.  b.  i. 
die  *rt  unb  SQeife  ju  febreiben  ; it.  b.  i. 
bie  £Rad)t,  ©ewalt,  (§.  $.dsDieu,  de 
la  ju  tice,  ©otteß , ber  Dbrtgfeit  ic.)  ; 
it.  mains,  bieS'û&e  gewtffer  «Bögel , t.  35. 
dertyapagapen,  Ralfen  tc.;  (äartenfp.) 
main , bie  Jpand , SBorbanb;  ^att  levée, 
etn  ©tid)  ; it*  (de  papier)  ein  (baß)35ud) 
«papier  ; it.  T.  mains , (Q5otan.)  bie  SXam 
feit  cineß  Sßeinfiocfcß  ; ( auch  vriii«?s  ) ; 
it.  main , ber  Jt>afen  an  einer  35runnen« 
fette  ober  an  einem  35runnenffricf , wor- 
ein der  ©tmrr  gebAngt  wird  ; it.  daß 
èifen  oder  £ol|  / wor*n  eine  Stolle  ein* 
gefafjt  iff,  und  fid)  dreht  ; it.  die  ©ei« 
tenguofte  an  einer  ßutfebentbure , wor« 
an  man  fid)  bepm  ©inffetgwt  bAft;  */. 
der  eiferhe  35o<#  , Worauf  eine  Äutfehe 
in  Stiemen  bAngt  ; it.  ein  eiferneß  ic. 
©d)Auftld)cn  , womit  die  Äaufieute 
bgß  qcjAjlte  ©eld  jufammenfcbaufrtn  i 
(©ebifff.)  eine  eiferne  ©abef , womit 
matt  daß  «ußgefireblte  £auwerf  in  den 

beiden ^beer  taucht  ; il  a une  belle  main, 

er  hat  (ober  er  fdwetbt)  eine  fchöne 

^)anbî  lettres  de  la  ma*n , cigenbAn* 
big  gefebriebene  föniglidje  ©djretbeli; 
homme  de  main,  ein  banbfeffer  üftann; 
coup  de  main,  f.  coup  ; ouvrage  demain 
de  maître  t*  ouvrage  de  bonne  main,  (in 


portrefflicbeß  «Bert  ; eine  meifierbaft 
gemachte  Slrbeù  ; main  chaude , ober 
frappe-main,  ein  ©piel,  ba  einer  feinen 
$opf  auf  eineß  andern  ©chooß/  und  die 
£and  auf  feinen  eigenen  SXüefen  legt, 
und  denjenigen  erratben  raufi,  der  ihn 
auf  die  £and  gefchlagen  bat;  (f.  auch 
avant  -ina;n,  arnéte  • main)  ; travail  des 
mains , die  J}Anbearbeit  î main-pote , f, 
pote;  ma  in-  passe,  (©HChb.}  f.  pass*-;  main- 
cordée,  nia  n-cassée  daß  Drtbuch  î main  de 
gloire , die  9Uraune;  eine  in  menfcblicber 
©cftalt  gefdmipte  ^andragorawurjel , 
wcldie  den  einfältigen  £eutcn,  die  fie 
bcfiçen,  ©cid  bringen  foll;  leruaisamt- 
niain , f.  saint  ; main  tierce  , f.  tierce  ; 
raen*r  une  dame  à la  main  , eine  &ame 
ander  ipatld  führen;  de  main  en  roain, 
pon  £and  ju  i^and;  auß  einer  ^and 
titf  die  andere;  it.  ($.  Q5.  ooit  einer 
mundlid)  fortgcpflanjten  ©âge)  \>oit 

ipaiid  JU  Jjpaild  ; donner  qch.  de  la 
main  a la  mai.i , etwaß  eigriihAndig 
übergeben;  in  jemandeß  eigene  JpAnde 
ùberiiefern;  fan  à u num,  mtt  derjpaiti) 
gemadjt;  anß  freier  ^)and  gearbeitet  ; 
ceU  est  fait  i la  maui  , ßg.  daß  tfi  ein 
angelegter  J>andcl;  daß  ifi  mit$leij?ge- 

fd)edm;  avoir  qch.  en  main.  etWüß  Wirf* 
îid)  in  35ifiç,  in  JÿAnden  baben  ; mi  vie 
est  cn*re  vos  m-dns,  mein  £eben  tfi  ttl  3b* 
renipAnden;  tenir  ober  avoir  à u oder 
dans  ta  main,  in  der  Jpanb  halten  oder 
haben  ; avoir  à la  main , bep  der  Jj>«nd, 
oder,  in  35ereitfchaft  baben  ; matrr  à u 
ma  n,  §ur  Jpand,  ( d.  t.  einem  jur  35e* 
reitfehaft  hin)  legen  ; ce  manche  n’est 
pas  bien  a la  main  , diefcr  ©ticl  ifi  nicht 

recht  nad)  der  £)a»t d ; er  lA^t  fidf)  nicht 
bequem  in  der  ipaitd  galten  ; prendie  à 
la  mam,  mit  der  jpaiid  fangen  ; acheter 
de  la  vianJe  à la  main  , JJ^ifdl  «ûd)  der 

£and  faufen,  ohnceßju  wiegen;  jene 

puis  couper  cela , je  ne  suis  pas  en  main , 
id)  f«nti  daß  nidit  abfehneiöen,  oder  ab* 
bauen,  eß  ifi  mir  nicht  ^tir  J^and;  » 
deux  mains,  mit  bepden  Rauben;  oder, 
mit  bepden  /pAndeit  anjufaffen  ; it.  auf 
jwepetleo  2lvt  üu  gebrauchen  ; une  épée 
i deux  mains,  ein  £)egcn  juin  -Oicb  unb 
jum  ©t0§;  battre  des  mains,  (.  battre,; 
T.  inaindeju  tice,  ebeni.  ein  ©tab  Oder 
©jepter,  weldjcn  ber^ônig  o.  fttanfr. 
am  l^age  feiner  Krönung  trug  / un> 
deffen  (Ende  eine  £and  oorfieUte  f ré- 
ception par  main  souveraine,  f. réc<*pfton$ 
fermer  la  main  à tjrt.,  einem  dieipcblfitg 

, öffentlicher  ©elder , die  ihm  bißber  auf* 
getragen  war,  unterfagen  ; jouir  d’une 
î terre  par  ses  mains,  eilt  ©Ut  felbfi  PCt* 
; walten  ; cet  héritage  a changé  de  main, 
birfcß  (Erbgut  nar  einen  andern  ^)errn 
befommen  ; main  meiue,  (lat,  manu  «oit- 
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<ere,)  pon  ber  ^DicnffbatFcit  entfalfen; 
(©djifff.)  main  avaot  ! £anb  ver  1 
(trenn  n&nt(.  mehrere juglcid)  ein  langes 
©eil  aniieben);  monter  main  avant,  an  et* 
waö  in  bic  i>obe  f lettern  ; (Öteitfch.)  main 
en  avant,  en  arriére,  bûÔ  33orbCttheil , 

ba$  ipintertheil  beö  gerbes  ; (f.  audi 

avant)  ; un  cbeval  de  main , ein  #aub* 
Vferb  ; cheval  à deux  mains,  ein  Vferb, 
b û$  juin  reiten  unb  führen  taugt;  main 
de  1a  lance,  de  la  bride  , f.  lance,  bride  ; 
cheval  qui  est  sous  la  main,  ein  i?Ut* 
fchenpferb  , ba$  auf  bie  rechte  ©eite 
grfpannt  ift , unb  alfo  ganj  unter  be$ 
Äutfdterö  ©entait  ifl  ; cheval  qui  force 
la  main,  f.  forcer  » ch -val  qui  bat  à la 
main,  f.  battre  ; cheval  qui  est  bien  dans 
la  main,  ein  <)Jfetb,  ba$  bem  3aum  ge* 
horfant  ifl  ; Ce  cheval  tourne  à toutes 
mains,  man  faitn  biejj  Vferb  leitfen  trie 
man  tritt;  n’avoir  po:nt  de  main,  ben 

gaum  nicht  recht  ju  gebrauchen  toificn; 
soutenir  la  main  , beu  ^ugel  aiibalten  ; 
rendre,  donner,  lâcher  la  main,  beil  j3u* 

gel  ttadjlaffcn  , ober  , fehiefcen  laffen  ; 

l’appui  de  la  main  , f,  appui.  Fig . la 
chose  est  en  bonne  main,  bie  ©ad)e  ifl 

in  guten  £Änbeu , in  fteherer  £attb  î 

je  tiens  cette  nouvelle  de  bonne  main  , 

td)  hübe  biefe  WûCbtid)tron  guter£anb; 

tenir  une  nbùvelTc  de  la  première  main, 

fine  Wadmcht  au*  ber  erftett  £aitb  ha* 
ben  ; n’avoir  pas  de  main,  feine  gefd)icf' 
te,  feine  fertige  £anb  haben  ; avoir  la 
main  bonne  pour  qch.  ; avoir  la  main 
rompue  à qch. , eine  gute , eine  ge 
übte  Jj)anb  $u  etroad  haben  ; être  aux 
mains,  en  éUe  aux  mains,  hanbgettiein 
fcpn  ; fïch  mit  cinanber  herum  fcblageit 
über  balgen  ; en  venir  aux  mains,  hanb* 
gemein  irerben;  in  ein  Jjpanbgemenge 
fommen  5 mettre  la  rnain  sur  qn.,  ftd) 
an  jcmanben  rergreifen  ; ils  sc  donnent 
la  main  l’un  a l'autre,  ftc  flehen  alle  Cin 
nnber  bep  ; fie  biethen  einer  bem  an 
bern  bic  jpaitb  i ils  se  tiennent  tous  par 
la  main  , fie  halten  fejl  jufammen; 
prendre  cause  en  main  pour  qn. , ftd)  je 

înanbcd  amiehmen  ; fief)  bcfîen  ©achc 
angelegen  fcpn  lajïeri  ; avoir  qn.  en  main 
pour  une  affaire , jemattb  bet)  einem  ®C» 

frbâfte  hep  ber  i)anb  haben  ; feiner 
Jpùlfe,  feine*  $cp(lanbe*  genüg  fcpn; 
mettre  U main  à qch. , ftd)  in  CttPaC 
mengen  ober  mifehen;  mettre  la  der- 
nière main  à un  ouvrage  , ein  $ÖCtf 

tn*  îKeine  bringen;  c t oottenb*  ausar 


de  son  oncle,  biefer  junge  ÇQieitfch  ifl 
pon  ber  Jpaub  feine*  ûht’ittlff  gebtlbet 
ober  erjogen  worben  ; il  asr  dangereux 
de  la  main,  il  n’est  pas  stirde  la  main, 

er  greift  gente  jtt  ; »1  n’3  pa*  toujours 

scs  mains  dans  ses  poches,  er  bat  fcfne 

jpànbe  nicht  immer  in  beu  £afd)cfi  ; 

il  n'oublie  jamais  ses  mains  ,“ét  Pcrgifït 
nie,  bie  /panbe  mitjunehmen;  (f.  àudi 

regarder)  ; avoir  la  main  chaude , oft 
nach  cinanber  gewinnen  ; faire  main 
basse,  f.  bas;  faire  sa  main,  eilten  lin* 
erlaubten  ©octbeil  madjett , tpaun  unb 
tvo  man  fatm  ; vùig.  einen  argen  ©djnitt 
tPOrgn  machen  ; prendre  à toutes  mains, 
mit  betjben  jpAnben  jttgreifen  ; k pleines 
ma:ns,  reichlich  î à main  armée,  mit  gc* 
lPûfneter  Jjpanbjsans  main  mettre,  ohne 
Jpanb  anjulegen  ohne  Arbeit  unb  So- 
fien î en  un  tourne- main,  ober  en  uir 
tour  de  main,  toie  matt  eilte  £fltlb  um* 
breht  ; SOUS  main  ; unter  ber  Jpûlîb  ; 
heimlich  ; retfiohlenerioeifc  ; de  longue 
main,  f,  long  ; être  ober  commander  haut 
à la  main , fiolj  unb  hochmüthtg  befeh* 
len  ;•  ein  fhengci  ^Befehlshaber  fcptt  ; 
r>.  hurtig  mit  ber  ßauft  fcpn  ; gleich 
|llfd)lagen  ; faire  une  chose  haut  la  main, 
etwa*  ofme  €rlaubnifi , etwa*  eigen* 
nichtig  unb  gewalttbatigeiwcife  tljun. 

Prov.  il  vaut  mieux  tendre  1a  main*  que 
lecou , cd  ifl  beffer  betteln,  al*  (fehlen; 
de  marchand  en  marchand  il  n’y  a que  U 
main,  tpenn  .ftûitfïcutc  einen  .fjanbel 
mit  cinanber  fchliefjcn,  fo  ifl  c*  fdjott 
genug , trenn  ftc  cinanber  bie  Jpanb 
bûtauf  geben  ; qui  a longue  main,  atteint 
de  loin,  ein  poritehmcr  Jpcrr  fann  Picl 
helfen  unb  viel  fd)abeit  ; les  rois  ont  les 
mains  bien  longues,  ( pl.us . ont  les  bras 
bien  longs,)  bie  Âônige  haben  lange 
£Änbc  Oberarme)  ; ihre  ©cwalt  erflrecf t 
ftd)  îPCit.  (f.  aud)  ttod)  amoar,  baiser, 
bride,  crédit,  doigt,  donner,  épée,  en- 
censoir, feu,  gagner,  laver,  lever,  pâte, 
vider  etc.) 

Main-d’œuvre , s.  f.bic  jpanbarbeit  ; Slrbeit. 

Main  forte,  s.  f.  pie  bewaffnete  Jpanbj  be* 
iraffncteÇftàmifdmft;  bic  ©erichtôfolgc; 
prendre  main- forte, ^Otanitfchaft  jU  ^)ÛlfC 
nehmen. 

Main-levée , s.  f.  bic  Aufhebung  eitteé 
gerid)tlid)en  Q3cfchlagö  ober  9lrrc(ieö; 
donner  main -levée,  bCU  ’Scfchlag  auf* 

heben. 

Main-mise,  s.f.  (jttt.)  ein  ^àefchlag  ober 
IHtrcjl  auf  ettra«;  inf.  bie  (rinftebung 

fine^  £e()fn<î  ; user  de  main-mise , nrov. 

^ • » .Lf  k . J f 


betten  ; mettre  qn.  aux  mains  avec  un 
autre,  jemanb  mit  einem  anbern  auf  pop.  ©d)l^gc  airëthc’ilcn ; vulg.  becb  iu* 
cfn  ©efprâd)  bringen  ; je  I«  ai  mis  auxj  fchlagen. 

mains  Sur  la  musique,  ich  habe  fie  OUfiMain-mortable , adj.  c.  f.  main-morte, 
baô  ©efprAd)  Pon  ber  èîuftf  gebvadjt  ; Math-morte,  s.  /.  (jur.)  bic  tobte  #aufc  ; 
sc  jeune  homme  est  form£  de  ia  rhaiul  bet  ÿlljfgnb  folchct  V*rf01lCU  U,  ©ÜtCt, 
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v î>ie  nie  <tu*gcben  ober  au^erben,  u«b|-  -»ûnbig  werben}  fein  mannbares  ÄUer 
* bûljér  fur  ben  ©taat  glcicbfam  tobt;  erreichen. 

fuib»  gens  de  main- morte,  obft  gens-main- .Mairain,  f.  merrain.  - 
"mettables;  £eute  non  ber  tobten  £anb;! Maire,  i.m.  (ebema6l*  in/ftranfmeh)  ter 


«V.  ebem.  2cute , bie  in  einer  art  £etb# 
..cigcufchaft  leb  teil } tomber  en  main-morte, 
'‘àii  bie  tobt?  #anb  faßen;  il  n’y  va  pas 
dé  main-moite,  fam.  et  félAgt  berb  JUJ 
it.ßg.  er  gebt  (§.  ©.  in  einen  gelehrten 
©treit)  herzhaft  auf  feinen  ©egner  loö; 

' n to«jt  n«M.  ...  .... 

Main  f s.m.  01.  b»  t.  matin.  B ^ 
Maint,  mainte , adj . (nur  nedj  ilt  bet  fo* 
genannten  marotifdjen  $ocfie)  mancher, 
manche  , manche*  ; par  maintes  et  maintes 

peines,  butch  taufenb  SRühe  unb  ©or 

Maint  dois,  adv.  ol.  b.  i.  plusieurs  fois,  man* 

che*  ÜRahl;  manchmahl.*' 

Maintenance,  s.f.  oU  bie  Cr^altUItg;  ©C 

feböbung. 

Maintenant,  adv.  ipt;  min;  gegenwärtig. 
Maintenir,  v.a.irr.  erhalten;  aufrechter» 
halten;  (bie  ©cfe$e,  bie  ©erechtigfeitic.) 
hanbhaben;  (fein  »nfehen  ic.)  behaup» 
ten;  it.  behaupten,  bä$  etwa*  wahr  fep; 

<f.  affirmer , soutenir  ).  Se  maintenir  , 
v.  riß.  fi(h  erhalten  IC.  ; cette  barre  de 
fer  maintient  la  charpente,  biffe  fifcrnc 

©fange  h Alt  ba*  3 immermcrf  iufam 
mcn.  *, 

Maintenu,  ue,  part,  et  adj.  erhalten;  be 

hauptet  te* 

Maintenue,  s./.  T.  bie  obrigfcidiche  ©e 
fUttgung  ober  £anbhabung  in  bem  cinft 
»eiligen  ©efïj?  einer  ©ad)f. 

Maintien,  s.m.  bie  Erhaltung  (einer  ©gehe 
in  ihrem  ©tanbe);  bie  3ufrcchthaÜungï 
©ehauptung;  U . bie  JF)anbhabimg  ; (f. 
maintenir,  maintenue;)  it.  ber  Snfianb; 
ba*  Aufere  Slnfehcn  einer  ^erfon  ; ©tel» 
Iung  mtb  ©eberben;  un  maintien  com 
posé,  ein  ffeife*  ffikfem  . , , „.S 

Major , s.  m ein  SRajor  ; major  d’une  place, 
ein  9Jtai}*?0îûjor;  **-  **dj.  état-major. 
f.  état;  sergent-major,  fin  $flb»fbfl; 
chirurgien  - major , eut  «Regiment*»  £clb* 
fehereri  guinte-roajor,  (fJJifetfp.)  eine 
grotfe  Ûuinte* 

Majorat  » s.,  m.  (in  ©pattif n)  ba*  Majorat  ; 
ba*  «Recht  be*  STelteffen  in  einer  jamilic  j 

(dtoit  d’aînesse).  .. . 

Majordome,  s.  m.  (an  beu  fpanifchen  unb 
ttaliânifehen  Jf>ôf>n)  ein  ôber»£ati*bof* 
tneifter;  it.  ber  tyropiantmeifler  auf  ben 
©aleeren;  (i Itère  ©efehiehte)  ein  sfôajor» 
bornu*;  ein  fpnigliehcr  Vinifier, . 
Majorité,  t.f.  bie  tOîûnbigteit;  ©oßfAh* 
rigfeit;  «DtajorennitAt;  it.  eine  ORa» 
joröfteße;  it.  eine  £>berö»$Öachtm ci (1er** 
©teßc;  it.  nouv.  bie  Mehrheit,  ;♦  ©♦ 
ber  ©timmen,  ber  SRitgliebcr  îc.  einer 
©erfammlung;  atteindre  l’igc  de  majorité, 


£)bcr^e  im  ©tobtröth;  ber  ©tabtfcfcitlt- 
hetiî  ©tabtrichter  ; . (ççf.  prévôt  des 
marchands  ; ) it.  nouv.  be t 0Raire  ; bal 
i>aupt  brr  «Btynicipalitât;  lord-maire, 
, h«  Pberfte  ©urgetmeiaer  in  £onbon; 
jpjajre  du  palais,  (öftere  ©efcbtcfctc)  f. 
majordome.,!  , j.;.  ^ t », 

Mairie,  s.  f.  bûO  9lmt  unb  bie  SDttrbe 
eine*  SRairc’O  ; it.  bit  geit,  wahren  b 
^ welcher  einer  biffe*  $mr  befletört;  it. 
,m>m.  bie  ©cfcbAftflftube  (bass  ©ûreati) 
beô  fDtaire^;  auch,  befîcn  #au$;  ( f ; 
maire).  » ■ < «»  . » * »(■»■.  \ 

Mais,  conj.  aber;  alleitt; ■ it.  fonhetti; 
non  seulement . • . , mais  encore  etc. , 

nicht  «Dein . . . , fonbern  auch  te.  $ it. 

mais,  adv.fam.  je  nVn  puis  mais.-ûh 
bînjticht  ©chulb  baran;  ich  fann  nichtl 
. bafur;  it.  mais,  e.m.fam . il  n’a  ni  si, 
ni  mais9..cr  Jfi  fein,  ©chwierigfeiten* 

mâcher«  il  a.  toi^joms  quelque  si  et  quel- 

, que  mais,  er  hat  immer  eût  Sôennunb 

ein  3lber*  * 

Maïs,  s.m.  ber  SRaiO,  bal  ift,  turftfôe* 

. Âorn,  J 

Ma^on,  s.  f.  eijr(ba^)  ^auO;  U.  b,  u 

.fammtliche  in  einem  ^)aufe  wohneube 
lerfoneu;  it.  b.  i.  fAmmtücbe  m einer 
amifie  gehörige  ^erfonen;  tt.  b, 
immtlichfö  J^auôgefïnbe  ; it.  b.  û bie 
^auöbaltung;  baö  £auôrocfen;  it.  b.  t. 
eine  (meid  oornehme)  gamilie;  ein 
(baö)  ©efdjlecht;  (f.  bie  ©emetfung 

bei)  famille;)  it.  baO  AauO,  welchel 

. ©.  bie  ©chilbfröte  auf  ihrem  SRudcn 

. trAatJ  niaison  de  campagne,  de  piaisance, 
ein  £anbbau$,  EufthauO;  maison  de  bou- 
teille, fam.  ein  nahe  hep  ber  ©tabt 
1 gelegene*  £au* , helfen  ©efiher  viel 
©cfuche  befommt.,  bie  er  bewtrthen 
mug;  maisons  royales,  bie  f&niglkhcn 
EußfchlAffrr  ober  £uftb&ufer;  maisondu 
»oi,  bic  föiiigliche  Aufhaltung}  ber 
fAtiialiée  ^offiaat;  U-  (ehemahl*  in 
^ranfreich)  bie  foniglichen  J^auétrupa 
pen;, faire  sa  maison ,;fpott  pornehme« 
ober  hohen  <|Jerfbnen)‘©f bienten  anneh» 

• men;  tenir  maison,  jjau*hûlten;  eine 
eigene  ^)au*haltung  fuhren;  lever  mai- 
son, eilte  £au*hoftuug  anfangen;  fuh 
feine  JpauObaltung  emrichten;  (pergl. 
ménage;)  un  homme  de  bonne  maison, 

ein  ÜRann  au*  einem  guten  Jfraufe;  U 
maison  d’Autriche,  bû*  J^au*  £)e(lft* 
reicf)i  maison  de  ville,  ba*  ©tabthail*} 
9tathhau*;  it.  q<jf.  ber  ©tabtratb;  n^- 

son  de  force  ober  de  correction,  ein  3u<h  t* 
(Arbeit**  ober  îRafpel*)  £aué;  maison 
Dieu,  efn  (bg*)  Ærûnfcnhofpitali  m«on 
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de  Dieu,  tin  ©otte«bau«;  €tne  i^lr(6e 5 
maison  de  santé,  ein  pûUé,  Worin  die* 
jeniflmûuaï^nuw<  galten  muffen , î>ic 
. au*  Orten  berfommen,  wo  dit  ipeff 
j^wûtbet,  oder  wùt&en  fonnte;  ft.  ein 
,,  Äranfenbofpital;  i«s petite«  maisons,  da« 
-t  Stotrenbau«,  &oüb«u«;  le?  douze  mai- 
, »ns  du  cid,  T,  die  jwolf  &âuftr  jbet 
©omie,  î).  i*  die  gwolf  Reichen  de«£biei* 

i «reifet  Fig.  il  a fait  une  bonne  maison, 

et  bat  fui)  eilt  anfebnficbe«  Bermàgen 
1 «worben/  und  iß  im  ©tonde / feine 
f,  Familie  gut  gu  oerforgrn;  faire  maison 
nette,  alle«  fein  ©efînbe  fortjagenj  faire 
maison^  neuve , neue*  Befinde  / neue 
bedienten  annebmen;  (f,  aud)  buron, 
•> : «naître  etc.)  , . ....  - f,  . 

Maisonnage,  s.  m.  (jur.)  dû«  Baubolg.  ' 
Maisonnée , $,  ff  am.  fimmtlicbe  in  èinem 
^oufe,  und  gu  €fner  Ramifie  gebkige 
1 $crfoneh;  die  gange  £üu«baltung. 
Maisonnette,  *./.  ritt  (da«)  J)Äu«cbcn. 
Maître , s.  m.  der  S)txt , ( in  Begebung 
auf  feine  Untergebenen  )i  ft.  d.  L der 
Bcfuger,  Sigentdûmeri  ft-  ein  SOteiffer 
(in  feinen  oerfebtedenen  Bedeutungen); 
ft*  d.  t ein  £ebrer/  £cbrmeißcr;  ft.’ 
, cdemodlö/  ein  fcitel  gewiffer  obeigfeit* 
toben  «perfonen,  der  aöoofote»/  «par* 
-lamentäratbe  ie.;  grand-maître,  der 
#ocbmeißer  einiger  SXittctorben;  le 
• grand  - maître  de  Malthe,  der  @ro§* 
metffer  de«  SDtaltbefer  - Orden«  ; grand  - 
. , «naître  de  rartillerie,  der  ©enetal'Jelb* 
üeugmeifler»  grand-maître  des  eaux  et 
forêts , der  jDberforffmeiffer  ï grand- 
maître  de  la  maison  du  roi , (bemal)!«  in 
gtunfreUfj , der  jOberbofmeiff er  de«  fft« 
Itiglidjen  J?)üUf(«;  maître  des  comptes, 
ein  9îed)ttuno«rûtb î maître  d’hôtel,  ein 
£ûU«bofmeijterj  maître  de  pocte,  ein 
!pofimeiffer>  maître  des  ponts , (tn  Bru* 
dfenmeifferï  maître  de  port,  ein  Jpafen* 
mejffer;  (f.  au$  «nâteur  und  bâche;) 
maître  de  langue,  ein  ©pracbmeißer > 
«o.aître  d’école,  fin  ©d)Ufmeißer;  maître 
d’armes,  ( beffer  i ) maître  en  -fait  d’armes , 
( maître  d’escrime,)  ein  $ccbtmetßer ; 
«traître  i danser,  ettt  £anjmr tffer  S maître 
k écrire , ein  ©dtfeibme  ißfr  î maître  is 
arts,  ein  SKaoiffer  (der  frepen  Äünße); 
père-maître , (ut  Äldßem)  der  sftooibcn* 
meifter  » «naître  - cordonnier , . - tailleur , 
-menuisier,  ein  ©ebubmadjer*/  ©ebnet* 
ber«/  ©<f)teinermei(lerî  passer  maître 
dans  son  métier,  da«  SKeißerrecbt  in  fei* 
nem  £anbwcrf  erlangen;  SOftißet  »er* 
den;  fils  de  maître,  ein  SDieißer«fobn ; 
maître  Pierre,  SReifrét  <pfter  ; maître  gar- 
çon, der  JDbergefeÜ/  SlltgefeÜ;  maître 
valet , der  Oberfnecbt;  ( ©ebifff.  ).  der 
Bottelier;  derjenige/  der  auf  einem 
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©ebiff  die  «Dtundbedörfniffe  unter  feiner 

»ufficbt  dût;  une  compagnie  de  cinquante 
maîtres,  (#rieg«w.)  fine  Compagnie 
, PO«  fûnfiig  Siettern;  maîtres  de*  haute* 
oeuvres,  maître  des  basses  oeuvres,  f, 
oeuvre;  maître-autel,  der  bobe  Ölltar/ 
( £o<bûltâr);  le  maître-brin  d?une  plante, 
, der  £ouptßÄngel  an  einer  $ßanje?(f. 
* , aucb  cable  etc.  ; ) ( f,  gud)  maîtresse  ; ) Ü 
est  grand  maître  en  cela,  darin  iß  «C  tilt 
großer  heißer  ; coup  de  maître,  ein 
Ü&teißerß reicb  » (f.  aucb  main-,  ) travaü- 
1er  en  maître,  mfißerbüft  ûtbfitCHi  c’est 
un  maître  homme,  un  maître  sire,  fanu 

« er  weiß  fîd>  €btfurcbt  und  ©eborfant 
|u  oerfebaffen;  maîne  fou,-  eüHÊrjuûrrï 
maître  coquin,  maître  fripon,  ttn  €ï|* 
i;f<buvfC/  Crjfcbelm;  (f.  aud)  Choron, 
gonin etc.;  ) petit-maître,  eht  (»obige« 

bildeter)  oon  fîcb  eingenommener  junget 
SDtenfcb , der  jiemlicb  frep  und  undefow» 
neu  in  fetnen  JlRnnieren  tü#  und  m ei- 
nem c ntfcbeideuôcn  Z one  fprtd)!  ; 

, Be^iebung  auf  feine  Kleidung  ) ein 

©tUljet»  Fig.  et  Prov.  il  a trouvé  son 
, maître,  er  bat  feinen  9Keifrer  gefunden? 

vous  en  êtes  le  maître,  vous  êtes  le  maître 
, de  le  faire  ou  de  ne  pas  le  faire,  f«  ftebt 

bep  3bnen , ©ie  find  £err  und  SDleiiter/ 
.(«  }u  tbun  oder  gu  unterlaffcn;  e«  ffebt 
3bnen  frep  ic.î  SC  rendie  maîtTe  de  qcb.? 
ficb  einer  ©acbe  bemciffcrn  î fie  in  feine 
©etOâlt  bringen  ; parler  en  maître , ge* 
bietben;  befehlen;  le  sage  est  maître  de 
ses  passions,  der  Söetfe  ifi  £err  pon  fei* 
iten  (oder/  überfeine)  £eidcnfcbaften; 

il  faut  être  compagnon  de  sa  femme,  et 
< maître  de  son  cheval,  man  raub  feinem 
Pferde  ffrcnû/  feiner  ober  mit 
£tebc  und  ©ute  begegnen;  les  bons  maî- 
tres font  les  bons  valets , ein  guter  £crc 
liebt  gute«  ©eftnde;  tel  maître , tel  valet, 
wie  der  S)txx,  fo  der  Änecbt;  passer 
on.  maître , bcç  £ifd)C  mit  der  linfen 
Jpanb  auf  einen  warten;  (ogl.  moine;) 
le  charbonnier  est  maître  en  sa  maison, 
ein  3eber  $ £frr  t n feinem  £aufe; 
qui  a compagnon , a maître,  f.  compagnon  ; 
personne  ne  peut  servir  deux  maîtres  k 
la  fois,  (oder  in  der  Bibel:  nul  ne  peut 
servir  à deux  maîtres,)  niemand  fan» 
gwepen  Herren  dienen;  (f,  aucb  noce, 
pain,  pleurer  etc.) 

Maîtresse,  s.f.  die  Jrau ; ©ebietbtrinn ; die 
jÇ>errfd)ûft;  ft.  Jrau  / d.  i.  die  ©igen* 
tbumerinn;  Beftderinn;  ft.  die  SfteifU* 
rinn;  (f^  dit  9teden«arten  pou  maître, 
welche  aucb  grbfientbeil«  auf  maîtresse 
anwendbar  find;)  ft.  die  ©eliebte;  ft. 
die  Bublfcbaft»  Ötaitreffe;  Rome  fut  la 
maîtresse  du  monde , «Rom  War  die 
Beberrfcberinn  der  SDelt;  maîtresse- 
hngfte  etc.,  eine  |ûnftige  £einwand- 
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frÄmerimt î une  maîtresse  femme,  fam. 
eim  Jrou  / (cln  ©eib ,)  fo ihr  Slnfeben  gu 
behaupten  weiß;  vulg.  ein  Jpauptweib  ï 
ein  ©vib,  bo*  ben  «Dteitfer  fpielt,  wel- 
ch** bie  Jf>ofert  an  bot;  petite-maîtresse, 
eine  $rotten*perfon,  welche  bie  Kome- 
ten eines  ©tuçer*  (f,  petit-maître,  un* 
tee  maître)  annimnit/  ober  on  fich  bot; 

eile  est  maîtresse  de  ses  passions,  fie  tfî 
«föftfter  (ober  #err)  über  ihre  geiben* 

fcfrüftett  ; la  maîtresse- pièce,  bû*  j£)ûUPt* 
fiucf  einer  50Jafd)tne;  la  maîtresse-galerie, 
ber  J£>ûiipt.s))îtnengang  te. 

Mähris«,  s.f.  bû*  gftetßerrccht;  bie  sjftct* 

ficrfcbûft;  grande  maîtrise,  bû*  ©roß« 
meißertbunt  gcmffcrïïittemben;  g^andc- 
m .îtrise  des  eaux  et  foiêts,  bif  Obct> 

forßmeißcr'©telIe;  it.  bo*  JDberfotßomt; 
Öberforffgcricht. 

Maîtrisé , ée , part,  et  adj.  bebertfdjt  ÎC, 
Maîtriser,  v.  a.  beberrfeben;  über  etWO*, 
*•'  über  jemonb  bmfchen  ; jernonben  (mit 
tlebermutb)  befehlen;  — ses  passions, 

ßg-  ftine  gcibcnfdmftcn  beberrfehen , be* 
meinem. 

Majuscule,  adj.f,  lettre  majuscule,  ein  großer 

©uchjiab;  cm  anfang*bucb(tûb. 

Mal,- marte,  adj . bô*î  fct)limm;  ûbel  te.; 
(bot  nue  in  gufgmmengcfe$ten  ©ûrtern 
flott). 

Mal,  s.  m.  ( plur . maux,)  bO*  Q5èfc  î it. 

ein  Reblet;  ein  pbvfifcbe*  obermoroli* 
fehe*  ©cbrechen  ; it.  bo*  ©eb  î ber 
©ebrnerg  ; it.'  ein  ( bû*  ) Uebel  ; fine 
Äronfbett;  ein  geibeöfchoben  ; it.  bo* 
Uebel,  b.  i.  ber  ©djûben;  bû*  UnglùdP; 
it.  fam.  bie  ÇDtube,  ÜRubfeligfeit;  55e« 
fdjroerbe;  mal  de  ventre,  bû*  ©OUCf)* 
« web;  mal  de  rate,  bie  gRilgfronfbeit; 
îDtilgfuchtî  mai  de  tête,  bie Æopffchmer* 
gen;  bû*  Âopfttebî  mal  de  dents,  bû* 
gohnweb  ; mal  de  coeur,  bû*  9Ragen* 
n>eb;  (f.  coeur  etc.)  mal  de  mer,  bie 
©ecfronfbeit  ; mal  de  mère , bie  lutter* 
befehwerbe;  mal  deterre,  ber  ©forbut; 
mal  caduc  ober  haut -mal,  f,  haut -mal; 
(ûUd)  mal  de  Saint -Jean,  ober  mal  de 
Saint;)  mal  de  Naples,  mal  vénérien, 
f.  biefe  ©ôrter  ; mal  d'enfant,  bie  ©e* 
ben;  Æinbc*notben;  ©cburt*fchmer- 
|ett  ; (mon  febe  ûberb.  bie  verfehiebenen 
subst.  mit  welchen  mal  gufammengefeçt 
tfî  ; ) avoir  mal  aux  dents,  aux  yeux,  au 
doigt  etc. , £obn  web  / bofe  Slugen,  einen 
bofen  Jinger  te.  boben;  la  tête  me  fait 
mai  , ber  Äopf  tbut  mir  webe;  vous  ne 
lui  ferez  pas  grand  mal , ©te  Werben  ibm 
nicht  oiel  gu  geibe  tbun,  ibm  nicht 

Viel  tbun;  quel  mal  lui  faisiez  - vous  ? 
wo*  tbotet  ibr  ibm  gu  geibe?  la  gelée 
a fait  du  mal  aux  vignes,  ber  $rof!  bot 
ben  ©einjUcfen  ©d)oben  gethon;  Dieu 
vous  garde  de  mal,  ©Ott  bfWObre  ©ie 
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ver  ttttglùcf;  voyez  mes  maux!  feSen 
©ie  mctll  ©lenbl  rendre  le  mal  pour  le 
• bien,  ©Ute*  mit  SBèfem  vergelten  ; ne 

parler  d’une  personne  ni  en  bien  ni  en 
mal,  jernonben  weber  ©ute*  noch  Q5Jfe* 
nocbfogen  ; prendre  qch.  en  mal  (ober  fort 
mal),  etwa*  febr  ûbel  oufncbmen  ; vou- 
loir du  mal  à qn. , einem  Uebel*  wollen; 
mettre  une  femme  à ma!  ,/a/n.  eine  ©eib*- 
petfon  verfuhren;  il  a eu  bien  du  mal  * 
la  dernière  campagne,  fam.  fr  bot  ittt  fc$- 

ten  Sclbjiifl  viele*  Ungemach  austfeben 
muiTen.  Prov.  de  deux  maux  il  faut  évi- 
ter le  pire,  von  gwep  Uebeïn  muß  mon 
bfl*  fleinftc  wàblcn  , mal  sur  mal  n'est  pas 
santé,  fo  fogt  mon,  wenn  mehrere  Unfälle 
einen  auf  einmabl  treffen;  (f.  auch  fièvre 
tmb  peur),  t.r'V  i 
Mal , adv.  übel,  fchltmttt  / fcbledjt,  entendre 
mal,  übel  boten;  mal  vêtu,  fdjlccht  ge* 
f leibet  ; être  mal  à cheval,  fdjfecht  reiten 
ober  beritten  fepn;  être  ma!  avec  qn.,  mit 
jernonben  uncin*  fron;  vuig.  hiä)t  wohl 
mit  einem  ßebfn  ; l’affaire  va  de  mal  en 
pis,  bic  ©odje  wirb  immer  fcblimmcr; 

cela  VOUE  sied  mal,  bo*  lÄßt  eud)  nid)t 
Wobl;  tant  bien  que  mal,  bûlb  gut>  halb 
fd)lccbt;  mittelmäßig;  fo , fo  ; mai  vit, 
qui  ne  s'amende , prov.  bet  lebt  fd)fed)t| 
ber  fid)  nicht  beffert, 

M.iiabâtre , s.  m.  T.  ein  inbiantfdjfS  53lott/ 
bo*  mit  tinter  beu  £bertaf  fomint 
Malachite , s f.  7?  ber  ?Dîûlûchiti  ein  grimer 
glû*ûttigcr  ©tein. 

Maiacie,  s.f.  T.  eine  übermäßige , oufer- 
orbentlidjc  ©egierbe;  ein  ©elufî  ber 
fehwongern  ©eiber  noch  gcwifîcn 

©pcifen. 

Malacoderme,  adj.c.  T.  WCichbÄUtigj  (Wirb 
von  îbirren  gefügt). 

Maiacoïde , s.f.  T.  bie  weiche  ÇDtefope;  «ne 
ber  ÇJRolve  Ähnliche  Vflonge. 

Malactique,  adj.  c.  et  s.  m.  T . erWetdtCttb  ; 

eine  erweichenbe  Slrgenep* 

Malade,  adj.  c.  prop . et  f g.  franf  ï it. 

».  m.  (auch/)  ein  Äronfcr  ; eine  Ä^ron* 

le;  tomber  malade,  frûttf  Werben;  il  est 
malade  d’imagination , er  ifl  front  On  btt 
(£inbilbung*fraft;  malade  k la  mort, 
tôbtlicb  ober  flcrben*«fronf  ; vous  voilà 
bien  malade , i/on.  ihr  hobt  WObl  Urfocht 
gu  flogen,  % “ 

Maladie, prop.' et fig.  eine  Äronfbeit}' it. 
pop.  bie  <pe(t;  1»  maladie  du  pays,-  ba* 
Heimweh  ; avoir  la  maladie  du  jeu,  bif 

©pielfucht  hoben  ; wig.  ein  ©pielnorr 
. jepn, 

MaUdif,  ive,  adj.  frÄnflich, 

Vlaladrerie,  s.f.  f,  )éproserie. 

viai- adresse,  s.f.  bie  UngefchicFlichfeit, 

Mal-adroit,  - adroite,  adj.  ungefchieft;'»». 

».  ein  ungefebiefter  SRenfch;  vuig.  injur . 
. ein  îélpel,-  < • . • 
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Mala*  Male 

Mal-a  (frottement,  ad’.  unqefcflfeFt. 
Malagine , s.  m.  (£birura.  ) ein  Ititbcrtibfr 
ober  <vmetd)ent>?r  Umfchlag. 

Malagaette,  s.f  f.  graine  de  paradis,  unter 
paradis. 

Maiai,  $.  m:  bte  mafaifche  ©prac&e  in  3n» 
bien  î bad  sojalatfche. 

Mal  aisance,  s.f.ol.  b.  i.  mal-aise. 

Mai  »ise,' t.m.  etn  unangenehmer,  unbc* 

* faqlicfrer  3‘iftünb  ; bie  Un bcba'ditcbf eit > 
©efcl’.njcrbe  ;‘öad  Ungemach;  souffrir  le 
mai  a«*t  ssefcbiperbe  cntpftoben;  Unge. 
mach  audßeben,  * 

MU  aîsë;:  £e,  adj.  fchfBfr  (difficile);  //. 
unbequem;  it.  ( ron  ^erfonrn  ) in  ben 
^tmbg^ndumßinbenctngefchrÄnft;  un 
riche  firwî-aisé,  fin  9teictier>  ber  nicht  ge 
' tuia  (Einfûnrre  fat,  um  feine  ptrlcn  2lud 

* gaben  |u  befreiten. 

M<» l-a  sèment,  âdv.  fchiPfr  (difficilement). 
Matandres,  r.  /.  pi.  Ti  bte  Wlaufe,  eine 
^canfbeit  ber  ipferbe  am  $c ffel  ; (pergl. 
*o*andres  ;)  *7.  oerfoultf  Slfftf  Ober  ßno* 
ten  am  ^ttrimebholi;  n'avoir  ni  suros  ni 
maiandre*,  (oott  Ererben)  qefmtbe  $etnc 

* 'haben  ; ßg.  pop  (p.  alten  £enten)  frifd) 
unb  gefunb  ffçn. 

Maiaodreujf,  eus«»,  adj.  (pont  Simmerboh) 

* fehabbaft;  frtuf.  ' 

Matandfîn,  $ m . oi.  ein  SludfÂçiqfr;  Ou 
ben  3<tten  ber  Äretittwqe)  etn  arabtfeher 
ober  àgrptiKhcr  ©trafienriiiber. 
Maiapre,  s.  m.  T.  etn  un^efcbicFter  95udv 
btucferdgefeU,  ber  faum  recht  fefen  fann. 
Malart,  /,  m.  ber  trtlbe  Stcnterkh , ber 
Slntoogef  ; bad  ©tfmUein  ber  trüben 

* $Unte,:*‘-  •.  • :..j  .5 

Mal-aventure,  s.f  ol.  ein  jUfâlItgfd  Un* 
’ glucf, ^ V r ...  ïj  f \ !*,-  I 

*w-av is«,  èe,  adj: e t é.  tinbebâcbtfam  ; 
tm&erftAnbig  ; unqcfchett. 

Malaxer'  p a . (9Tp0tb.)  tPCtâ)  machen,  j.33. 

bùr<&  Âneten  te,  • ' 

Mai-bât r^ié,  adj.  et  r.  fam.  ubef gebaut; 

tlbel  getnacflfen»  un  grand  mal-bâti,  etn 
‘ ÿbf^W^bel  gebauter  plumper «EÇenfch; 
je  me  sen>  tout  mal-bâti , ßg.  ich  bcfïnbe 
: ihteb  robcr  t*  bin)  gar  nicht  trobl  ; ed  ift 
mir  gar  nicht  recht. 

Mal-content,  ente,  adj.  (met#  ron  einem 
£>bcrny  in  &e$tcfuin<r  auf  feinen  Un* 
•"«ergebenen)  unjuftieben;  (pergl,  mé- 
‘ Content  ).  * • • • < t « “ * 

Mâle , s.  m.  ber  gftann  ; ( p.  gieren)  bad 

* 0îîâltnlettt  ; un  vilain  mâle,  fam.  fine 
&&§li<he  ^anndperfon  ; etn  höflicher 

4 ^Otenfd)  ; mâles  et  femelles  i’' (©djifff.) 

* ©eminbe > burch  »eiche  bad  ©twerrube  r 
«m  £tnterflfpen  befefhget  i#î  ©teuer» 
ruberbanber  unb  «ngelit,  • 

Mâk*,  adj.  c.  mâmtltcftî  minttficften  ©e* 
fcftlecbrdi  ir.ßg-(\>.  ©achm;' aber  nicht 

* «ou  ytrfoiun)  männlich«. 
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MaVWte,  s.  f.  fam.  tin  gefährlicher 
^Dîenfcb  / bem  man  nicht  trauen  barf ; 
vutg.  ->in  bôfed /•  gefÂbr(ici>ed  £bierl 
(©djitff,)  cttie  ^ammerapt  ber  Âalfa* 
terer.  **  • 

Mttebosse,  s.f  T.  p.us.  ein  QSucffl»  ein 
großer  Slfi  im  -f;>ol|e;  ol.  eine  UJcftbeule/ 
a.  oli  ein  unartiger  Çlucb , ftatt  «este! 
Malédiction,  s.  f.  ber  0lud)i  bte  Slntofin» 
fdjtmg  attfd  IBofen;  cbarger  de  maiè^ 
dictions , pfrjïitcbcn.  *■  • 

Ma  éfice,  s.  m.  fine  Ucbeltbat/ ’ ( ba  matt 
inf.  bureb  oorgeblicbe  bett 

SReitfdien  ober  ^bieren,  ober  auch  ben 

• ÿelbfrncbteu  ©chabett  jnfugtV 

Maiéficré,  èe,  adj.  fam.  cet  homme  est  tout 
ma!éficié,(p.  fin  cm  fiecbenben  9)tenfd)en) 
et  iii  (mie)  bejaubert , bebejrt. 

Maiéfiqu  • , adf.  c.  Oftrologie)  fd)ÔMtcf>  » 
tvad’ eine  bèfe  SBtrfung/  einen  ûbelit 
€tnfiuß  bot,  ' 

Maiegouv«irhe>  s.f.  (tn  aeiPtlTcn  J?)Âu§crn) 
bad  ©peifegemacb  bed  ©efinbed. 

Maiemort  %*.f  pop.  ein  béfet/unglucFltchtr/ 

gemaltfamer  i ob. 

Mi  ernpomt , adv.fam.  (pon  ber  ©efunb* 
fait  ober  pon  ben  ©lûcFdumfÜnben  einer 
^erfon)  fd)lcd)t;  fcblimm;  in  ubelm 
gufianbe.  v'  ■* 

Malencontre,  r.  f.  ol.  bad  UnglÜCf. 
Malencontreusement,  adv.  ol.  ju  allem  Un* 

glucfe» 

Malencontreux*,  euse , adj . fam.  flatt  mal- 
heureux, unglucf  lieh;  Unglûcf  btingenb* 
Mal-engin  , s.  m.  ol.  ber  fBfttUgî  (f.  doi).‘ 
Mâl-entcndu,  t.  m.  ber  «Sîigüf r^ailb  J il  7 
a du  mal-ent'ridu  dans  cette  affaire,  ed 

’ fleeft*  ein  • Mperflinbnif  in  biefer 
©acbf* 

Maie  nuit , s.f  ol.  eine  fcblimme,  nnrubigt 
Wacht,.  •;  • -*' 

Mâkpeste ! inter j.  fam.  f.  peste,  interj. 
Màierege , s. f.  pop . bft  ^fi§bunget  î bet 
SÔolfdbunger;  il  a la  maler.ige  de  faim, 

et  tft  fo  bungertg , baf  et  bte  2eut#  an* 

faßen  mochte  ; la  malcrage  le  sâijisse  î baf 

• er  perbuHgern  mochte  I . < - * 

Males-semaines , s.  J • plur.  p.us.  bte  mO* 

natbltd)e  3eit  ber  2Beibdperfenen ; (f, 

• mois  ),  * 

Malévole  ,•  adj.  c.  burl.  ûBeltPOQenb» 
Mai-façon,  s.f  ettpad  ‘Jeblerbaftedî  ber 
Ucbelftattb  an  einer  ©acht  (à  ober  dan* 

qch.  ) ; it.  ßg.  fam.  ßatt  supercherie  ; il 
■ y a de  la  mal  façon  à celav  ed  fadt  fût 
betrug  babinter;  ed  gebt  nicht  reblicb 
babep  jn.’  . ‘ ** 

Mal-fâim  'ober  male- faim,  s.  f burl.  eilt 
grofer,  reifenber  junger,  t " 
Mai-faire^  o.  «.  nbeld  tbun  ; ( nur  im  /«« 
finit,  nnb  in  folgenben  Ipbrafcn  :)  il 
est  enclin'  â mal-£iire,  et  ift  juin  55ôfen 
* geneigt;  il  ne  se  plaît  qu  a mal-faire,  feilt 
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§u  fdwbcn* 

Malfaisant,  ante,  adj.  bO*hûft;  bôtfartid; 

m geneigt,  $ofe*  ju  thun;  it.  fchàbUcb* 

Mal-fait,  aite,  adj.  ftatt  mal-bâti ; it.fig. 
unartig;  bô*. 

Malfaiteur,  t.  m.  fin  Ucbeltbûter* 

Malfamé, ^ée,  adj.fam.  «bd  berüchtigt  î fn 

etncm  ubcln  9tuf  ftehcnb. 

Mal-gracieusement , adv.  ol.  unmanierlich* 
Mal-gracieux  ,euse,  adj.fam.  unmanierlich» 

unhöflich;  grob;  baurifch. 

Malgré,  prép.  (mit  bem  accusât .)  n>tbe 
jcmanbe*  SDiUcn;  it.  ungeachtet»  bon 

gré,  malgré,  f,  gré;  malgré  que  voua  en 

ay«,  aller  ihrer  ©emubunaen  ungeach- 
tet; fo  ungern  ©ic  c*  auch  fehen;  (f. 

ÛUifl  dent).  .• 

Mal  habile,  adj.  c.  ungefchicft* 
Mal-habileté,  s.f.  bic  ilngefchicflichfeit* 
Maiheibe , s.f.  ein  (ba*)  tfraut,  welche*  bie 
Sarber  brauchen  ; (ba*  ©o*fraut). 
Malheur,  s.  m.  ba*  Unglûcf  ; fam.  ber  Un 
ftern  ; (in  einem  minbern  ©rab:)  ein  Un 
fatt  ; UngfÜcKfaU  ; des  malheurs , Utu 
glûcf*fûUe;  2Biberwûrtigfeitcn;  être  en 

malheur,  jouer  de  malheur,  f.  jouer;  par 
malheur,  adv.  *um  Unglûcf;  ju  allem 
Unglucf;  unglûcf ((chermeife  ; * U mai- 

heure,  f.  heure.  Prov.  à quelque  chose  mal- 
heur est  bon , eö  ift  fein  Unglucf  fo  gro§, 
bah  nicht  ein  ©lûcf  habet)  mûre  ; Unglucf 
hat  auch  feinen  9?u$en  * un  malheur 
amène  son  frère,  ein  Unglucf  fommt  nie 
allein  ; (f.  auch  heur). 

Malheur,  interj.  malheur  à celui  qui  etc., 
Wehe  bem , welcher  te,;  malheur  sur  eux 
et  sur  leurs  enfans,  wehe  über  ft  e unb  über 
ihre  Æinber* 

Malheureusement,  adv.  juttt  Unglucfj  Un* 
glucf  lichetWeife  ; (f.  par  malheur). 
Malheureux,  euse,  a<jj.  unglucfftd);  it.  Utt* 
glucffelig,  b.  i.  im  hôchften  0r abe  un* 
glucfliçh;  it.  fchlecht;  elenb;  erbirmltch; 
atmfelig  ; il  a quelque  chose  de  malheureux 
dans  le  visage,  et  fiat  etwa*  SEBibrige* 
(<twa*  Unglucf-propheiepenbe*)  in  fei- 

Item  ©efîchte  ; je  n’ai  que  deux  malheureux 
chevaux,  id)  habe  nur  jroep  elenbe  ÿfer* 
bej  //.malheureux,  euse,  s.  ein  Unglucf* 
lieber;  eine  Unglûcf  liehe  ; it.  b.  t.  ein 
boshafter,  gottlofer  SKenfch  (scélérat); 
it.  une  malheureuse,  ein  lieberlidjc* 
SSetböbilb**  » - ... 

Mai-honncte,  adj.c.  unanftinbig  ; it.  un- 
höflich; grob;  unehrbar;  un  homme  mal- 
honnête, ein  unhöflicher,  grober  SJDtenfdj  ; 
un  mal-honnête  homme,  ein  Unreblidjet, 

fchlechter  ffltenfch. 

Mal-honnêtement,  adv.  UMf  Mich»  Unhöflich» 
unanftânbig  te. 

Mai-honnêteté,  s.f.  bie Uuanftûnbtgfeit; it. 
Unreblichf  eit;  it • Unhöflich!  eit»  ©robhcit. 


bte^Jetgung,  SXnbern,  au*  ©igenfinn, 
au*  2aune,  lu  fehaben  te.,  al*  auch  bie 
Jbanblung  felbft  ;)  it.  ein  muthwtlliger 
®tretdj»  (eine  ©chelmetep  ; ©chalfheit  ;) 
la  malice  du  péché,  ftûtt  la  malignité  du 
péché;  U y entend  malice,  ober  il  entend 

^nuitor  fteeft  eint  $ot* 
heit  (etne  fleme  $o*heit,  eine  @cbalf. 

heit)  Verborgen;  faire  une  malice  à qn. 
jemanben  einen  ÿoffeit  fpielen;  un  in» 
nocent  fourre  de  malice , prov.  f*  innocent 
Utlb  fourré. 

Malicieusement , adv.  bO*haftf rWeift  ; ÛU* 
$o*hctt  te.  , 

Malicieux  euse  adj.  bo*baftî  tud tf(h  î 

hetmtutftfeh;  (auch  p.ÿferben)tuc!ifch; 

lt • 9ÇJ‘  ftûtt  malin  ; (pgl.  malin  u,  malice;) 
il  est  malicieux  comme  un  vieux  singe, 
prov.  et  ift  ein  arger  ©chalf. 

Maiicoriuxn,  s.  m.  T.  bie  ©ranatûpfelfdjaïf*. 
Malignement,  adv . bo*hafterweife  je.  (f. 
malin). 

Malignité,  s.f.  bie  ®0*hettJ  it.  bte  Q5é*# 
artigfeit;  ©d)Mid)ffit;  bie  bbfe,  fd)ûb- 
lichc9tour,i.  einer  Äranfhcit,  ber 
2uft,  einer  ©unbe  je* 

Malin , m.  maligne,/,  adj.  bo*baft,  b.  L 
geneigt,  unb  jwar  Vergnügen  baran 
fïnbenb,  Slnbern  |u  fehaben,  i8ûfe*vott 
ihnen  benfen  unb  ju  reben  ; (ocrai* 
malice  U.  malicieux;)  it.  bÔéartig;  fd)ûb* 
lieh  ; gefährlich  ; un  esprit  malin,  ein  bol* 
hafte*  ©emûtb  i ein  bôfe*  J^rrg;  le  malin 
esprit,  ober  l’esprit  malin,  ober  fehlest« 
weg  le  malin,  s. pop.  berbofe©eift;  ber 
$ofe,  b.  t.  ber  Teufel;  (f.  auch  volonté 
unb  vouloir). 

Maline,  s.f.  T.  bie  3cit  ber  ftarfen  ©b* 
be  unb  fflutb  im  neuen  unb  tm  pollen 
SRonbe. 

Malingre,  adj.e.fam.  fd)Wadj;  (Ûufjerft) 
matt;  it.  abgezehrt  ; ber  fîcb  nach  unb 
nach  ab;ehrt,  ohne  baf  fich  eine  eigent- 
liche Äranfheit  auf ert.  . j , j 

Mal-intentionné,  ée,  adj.  et  s.  ûbelgefînnt» 
ein  Uebelgeflnnter. 

Malitorne  , adj . c.  f am.  ungefehieft;  tûl* 
pifeh;  it.  s.  ein  Tölpel. 

Mal-jugé , s.m.  T.  ber  fehlerhafte, 

2lu*fprud)  eine*  JXichter*. 

Malle,  s.f.  ba*  JeHeifen;  ber  «Xeifefacf; 
it.  ein  ^orb  ober  Mafien  berumwan* 
bernber  Ârûmer;  ober  ber  £auftercti 
le  couder  de  la  malle , ber  $rieffurter  ; 
la  malle  est  arrivée,  bie  &riffpo£  ift  an» 
gefommen;  faire  sa  malle,  fein  jeBeifett 
paefen  ; fich  reifefertig  machen  ; trousser 
en  malle  qçh.  ober  qn.,  prov.  etwa*  heim» 

lieh  unb  betrûgerifcherweife  weanebmen; 
(inen , ehe  er  fich*  verficht , aufbeben  , 
wegnehmen* 

Malléabilité,  s.f.  T.  bic  Cigwfchaft,  per« 


‘ Mall  Malt 

möge  reefcher  fïc(»  ein  Âôrprr  hämmern 
ober  mjt  brin  Kammer  bearbeiten  lift, 
Mali&bie , adj.  c.  T.  n>aô  fîd)  hämmern 

ttft 

Maüement,  adv.  ol.  ubflî  hart. 

Malléole , #./.  T.  ber  Änöchcl  am  $uf  (fon# 
cheville  du  pied). 

Mailetier,  » . m.  ba«  tyoflpferb/  Welche« 
• ba«  Çeüetfen  trägt;  it.  tin  $ferb/  reel« 
che«  in  ben  Stangen  einer  «pofifalefche 
gebt. 

Mallette,  ». /.  ein  Heine*  ffetteifen;  *v. 
ein  Heine«  Ääfichen  ber  ^aujiereri  (f. 

malle). 

Mallier,  ».m.  ein  5cEeifenmacher. 

Mal-mené,  ée,  part . et  adj . ùbtl  JUgetich« 
tCt  K, 

Mat-mener,  v.a.  jemanb  ubel  bebanbetîr; 
ùbel  jurichten;  âbe(  mit  einem  umgeben; 
einen  mit  ©chlägen  te.  ober  mit  Porten 
mifibanDcln. 

Malmoulue,  adj.f.  T.  (p.  bet  £pfUttfl  bf« 
SXotbmilbe«)  ttbel  verbaut. 

Mal-nuit , ».  / f,  male-nuit. 

Mal-ordonné,  ée,  adj . ($©ap.)  ubel  ange» 
orbnet. 

Malotru , ue,  adj.  unb  meifl  ».  nu  injur. 
mépr,  fin  (an  fcetb  unb  ©eele)  elenber , 
erbärmlicher  / abgefchmacfter/  bummer/ 
wiberlicber  $tenf<&;  ^uig.  ein  £ropf. 

Mal-plaisant , ante,  adjp.us.  (meifl  POtt  ©a* 
d)en)  flatt  désagréable,  fâcheux. 

Mai  propre,  adj.  c.  unreinlich;  unfauber; 

fchmupig  ; garflig  ; ™ig-  fäuifch. 
Mai-proprement , adv.  unreinlich  î qarfiiq  te. 
Mal-propreté,  s.f.  bie  Unreinlichicit;  Un« 
fauberfeit;  (in  einem  böbem  Orabe:)  bie 
Unflätbigfeit;  vuig.  ©äuerep. 

Mal-sain,  aine,  adj.  (p.  ^erfonen)  imge* 
funb  î (o.  ©achen)  b.  i.  ber  ©efunbbeit 
«achtbeilia  ; rôte  mal-saine , T.  eine  ge* 
fihtliche  Âûffe. 

Mal-séant , ante , adj.  unanjlâttbig. 
Mai-semé,  adj.  T.  ( 3&geret>  ) roitb  von 
einem  ®ereeibe  (bois,  tète,)  gefagt/ 
öa«  nicht  auf  icber  ©eite  gleich  viel 
Cnben  bat. 

Mal-sonnante,  adj.f.  proposition  mal-son- 
nante , (ifcheol.)  ein  anflöf  ige  r ©ap  (reitb 
pon  perbammten  ©äpen  gefagt). 

Malt , ».  m.p.us.  flatt  drêche. 

Mal-talent , ».  m . ol.  b.  t.  dépit , méconten- 
tement. 

Maithe , s.f.  ol.  b.  U mail , eine  2lrt  Äitte; 
(f.  mail). 

. Malt  ôte,  s.f.  bie  ®elberprefftinq;  <placFe* 
rep  ; uberb.  (bepm  gemeinen  Volfe)  eine 
neue  Auflage;  (f.  exaction). 

Maltôtier , ».  nu  ftûtt  exacteur  ; iU  abus . fin 

©teuereinnehmer. 

Maltraité,  ée,  part,  et  adj.  nttfbanbelt. 
Maltraiter,  v.  a.  einen  mifbanbeln,  b.  i. 
linem  übel  begegnen/  de  coups, 
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de  paroles,  mit  ©chlägen,  mit  Por- 
ten rc.);  it.  b.  i.  einem  fein  gebûbrenbeg 
Stecht  nicht  reiberfahren  laffen;  einem 
Unrecht  tbun;  it.  einen  oerfurjen;  ihm 
nicht  geben,  rea«  ihm  gebubrt. 

Maivacée,  adj.f.  (Votan.)  jum  SOtalpen- 
gefchlecht  (mauve)  gehörig. 

Malveillance,»./,  (ftn  bepnabe veraltet  ge- 
reefene«  SÖort , ba«  aber  heutzutage , inf. 
in politifcher  ôinfïcht,  reieber  gebraucht 
wirb/)  ber  £af/  SöiberreiUe;  reobl  auch 
collect . bie  Uebelgefinnten. 

Malveillant,  ante,  adj . unb  meijf  ».  u&cl- 

gefinnt;  ein  Uebelgeflnnter  ; ein$einb; 

(f.  malveillance). 

Malversation , ».  f.  bie  fdjlechte  ungetreue 
Verwaltung  «ne«  «mte«;  Unterjchleife, 
burch  Qöejlccbung/  Veruntreuung  / ®r- 
preffung  IC.  (corruption,  exaction,  con- 
cussion , larcin). 

Malverser,  v.  n.  [fin  9(mt  nicht  getreu  ver- 
walten; Unterfchleife  begeben;  (f.  mal- 
versation ). 

Malvoisie,  s.f.  ber  sDtalvafîet/  ein  auf 
ber  £a(binfel  SJtorea  reachfenber  vor- 
trefflich * fuget  Söein  ; it.  ber  au«  ge- 
lochtem Vtu«fatreeine  nachgeabmteVtal- 
vafier. 

Mai youiu,  ue,  adj.  p.us.  verhaft;  (ge* 
bäffig). 

Maman,  s.f.  Vtaraa;  ein  Äinberreort, 
anfiatt  mère,  Butter;  maman-teton,’  fp 
nennen  bie  Ätnber  ihre  2(mme. 

Mamelle , s.f.  bte  Vrufl , b.  i.  bie  ffeifchfoe 
(Erhebung  ju  bepben  ©eiten  ber  Vruft, 
inf.  be*  weiblichen  ©efdjlecht«,  (auch 
teton,)  auch  berSSXänner,  unb  (plur. ) 
bie  Prüfte  einiger  l^biere  ; un  enfant  k 
la  mamelle,  ein  ©äugling;  mamelle  de 
l’arçon,  T.  ber  ©attelfopf/  ree  bet  ©attef 
fleh  enbiget). 

Mamelon,  ».  m.  tint  ©arje;  Vrufiroarje; 
vuie.  eine  3ibe;  iu  mamelons,  biefleineti 
aöärjchen  auf  ber  £aut;  inf.  auf  ber 
3unge ; T.  mamelon  d’un  gond,  ber 
Jmfen  an  einer  3:burangel;  mamelon 
d’un  treuil , ber  gapfett  an  einem  Söinbe* 
bäum. 

Mamelonné , ée , adj.  T.  »arjenförmtg. 

Mamelu,  ue,  adj.fam.  grofbrûfligî  it.  ». 
ungrosmamelu,  une  grosse  mamelue,  fine 

^Jerfon  mit  grog  en  Vrùfen. 

M’amie , f.  ami. 

Mamifonne , adj.  c.  T.  f,  mastoïde. 

Mammaire,  c.  T.  |içenfirmig;  (f.  auch 
mastoïde  ). 

Mammaire,  adj.  c.  T.  veines  mammaires, 

bie  Vrufabern. 

Mamoseuse,  s.f.  ol.  f.  mamelue,  s. 

M’amour,  f.  amour. 

Manant,  ».  m.  ol.  unb  (fur.)  ebftttab f*/ 
ber  eingeborne  Einwohner  eine«  ^prft« 


Mand  Mane 


78a  Manc  Mand 

ober  $fccfcn£>  //.  manant  9 ab  sol.  fam. 

' paît  lustre. 

Mance  ie,  t.f,  T.  bie  mrnnetfette,  (womit 
bie  ÿfcrbe  bte  £eid)fel  aufbûltcn). 
Manche,  s.f.  ein  2iernul;  </.  bas  OXeer  gn>i- 
fd)cn  {yranfreich  unb  ÇnglanD;  ber  £a* 
nal;  it.  T.  ber  ©cheibofen  in  ber  -fôûnje; 
ii-  ( ©chifffartb  ) ein  langer  lcberucr 
©cblauch,  etwa«  Çlütftg«  binbmch  ju 
leueu  ; it.  ol.  ein  £ruyp  ©olbatcn  uon 
40  bld  60  f^ann  ; it.  man«  bcs  d'un  ba- 
tainon,)  jj. us  jlatt  ailes  ; gardt-nianch*  s, 
f,  garde-marche , fausse  manche;  bouts  de 
nuache,n?eifieîr«uerumfdîl5iîe;(f.bout;) 
manche«  pendante. , bangcnbc  2tcrmcl  iin 
(Emmouienfleibernv  « bie  beraL'fjJu* 
genbcit  langen  Streifen  an  ben  $lûgel* 
flcibern  bec  Atinber  ; mariehe d'hipyocras, 
ein  gilttun’acF  jum  Jppppofras;  gardes 
delà  manche,  (ebem.  tu  granfrcicb)  bie 
(jroep)  ^erfonen  ber  t&nigl.  Ecibgarbc, 
»eiche  beo  gewiffen  ©clegcnbcitcn  bem 
Æènig  umnittelbar  jur  ©cite  ginigcti; 

gentilshommes  de  la  manche,  (et)  Ulublb) 
€belleutc,  welche  bie  jungen  fènigltcben 
ÿrinjen  ftet«  begleiteten.  Fig.  et  Prov. 
fam.  c’est  une  autre  paire  de  manches 
batf  ifl  was  attber«  ; ba»  lautet  anberg  ; 

avoir  qri.  obet  qch,  dans  sa  m inchc,  je  inc.  ni» 

ober  etwa«  tn  feiner  ©croalt  ober  äRadn 
haben,  ju  ©ebotb  haben;  avoir  u cun- 

science  large  comme  la  manche  d’un  cordc- 

lier,  ein  fehr  weite«  ©ewiiTcn  haben; 

(f.  ÛUCh  moucher). 

Manche,  s.  ru.  ber  ©ticl;  it.  bet  Jpal«  ober 
, ©ritf  an  gewiiTen  nmlîfaiifcljvn  3n(lru» 
menten  ; it.  ba«  ©rtffbrct  ober  ber  #ül$ 
einer  Violine,  £autc  te.;  le  manche  de 
la  charrue , bie  tpflugflcrjc  ;f  une  éclanch« 
avec  son  manche , eine  ©chÔpSfCUle  mit 
ihrem  93ein;  manche  de  couteau,  bicîJRef«* 
ferfeheibe;  eine  2lrt Jftagclmufcbcl  ; (aucfi 

coutelier;)  «1  connoit  son  manche,  il  est  su» 
de  son  manche,  (pon  einem  gefebteften 
fftiolin*  ober  £autenfpielcr)  er  hat  einen 
fichent  ©riff.  Prov.  branler  au  manche, 
f,  branler  ; jeter  le  manche  après  la  cognée, 
f.  cognée. 

Mancherons,  s.  m.  pl.  bie  VffugjlcrjCJp/.t«. 
le  manche  de  la  charrue. 

Manchette , s.  f.  eine  Jpanbfraufe;  ®tan* 
fehette;  manchettes  à dentelle,  ©yiljcn« 
manfd>etten. 

Manchon,  s.m.  fin  Oftuff. 

Manchot , s. m.  manchotte , s. /.tint ^Jerfon / 
bie  mtr  eine  £>anb  hat;  fin  ©inhäubiger; 

fine  €inhànbige;  il  n’est  pas  manchot, 
prov.  cr  weijî  feine  )>Änbe  wohl  ju  ge* 
brauchen  ; er  ift  gcfchicft;  er  ifl  fein. 
Mandarin , s.  m.  (yortugief.)  ein  SOlgnbörin  ; 
iit  bie  Benennung  mehrerer  angcfchener 
©tîube  unb  ipetfonen  in  Ç&ina;  it.  ba« 


Qtanharinifcbc,  b.  i.  hie  ©elcftf  tettfpraefic 
ber  Ç&tnefer. 

Mandat , s.  m.  ba«  SKanbat  b*  t.  ein  55efeh( 
bcö  ^apfle«,  einer  von  ihm  befftmmten 
Werfen  bie  erde  erlebtgte  tyftunbe  ju 
gehen;  it.  nouv . bie  Benennung  einet 
2lrt  'Paptergelb , üur  ^cit  ber  franjof. 
SKePolution  ; it.  anj  (tn  rauft.)  mandat 
d'airct,  ein  «OcrhüfWbefchi;  — d amener, 
ein  93orfubrung*bcfeM. 

Mandataire,  s.  m.  nn  IRanbatariu« , b.  t 
berjenige,  ju  brffcit  Neffen  ber  <pap(l  ein 
sDtanbat  ergehen  Ufr;  it.  Our.)  b.  i.  ein 
^eooBmachtigter. 

Mandatum  *.».  m.  (tfatbol.)  btf  £«rcmoilf< 
he0  ffufwofcbenö  am  grünen  Bonner«* 
tage. 

Manjé,  èe,  part,  et  adj.  hetichtftî  betU» 
fen  te. 

Mandement,  s.m . eine  ©erorbminq  eine« 
Obern  ; ein  ( obrigfeitluher,  ricbteili* 
cher  te.  defehl;  *>.  fine  Stnweifung,  bie 
man  auf  einen  autfficllt  ( qu  on  donne  sur 
qn.  ),  um  einem  Änbern  eine  grwijfe 
©nmme  jU  bCiäblen  ; Si  donnons  en  man- 
dement , (ehern,  in  ben  f ènigl.  ©biî ten  ic.) 
fo  befehlen  unb  t^rorbnen  wtr. 

Mundet . v.  a.  jfm«inbcn  (butcf)  einen  <Brtef 
ob- r burch  einen  ©othen)  ctwaô  mclben, 
berieten , |u  wsTen  thun;  Nachricht 
w ooon  erthetlen  ; it.  mander  qn. , einen 
berufen,  |ufich  forbern,  fontmen laffen; 
ein  ÄoUegtum  ic.  gufammen  berufen; 
mander  .‘on  cai'osfe,  ses  chevaux  etc., 

'©etehl  geben  (ober  erthfilen),  bûd  matt 
einem  feine  Äutfche,  feine  Ererbe  re, 
fcliicfcn  foU.  J, 

Mandeur,  s.  m.  ehern,  ein  ©tabtfnec&t  SU 
£pon. 

Mandibule,  s.f.  flatt  mätbnjre., 

Mandille , s.f.  ol.  eine  $rt  Oberrotf  ober 
Hantel , beraleichen  ehern,  bie  £acfenen 
alb  ein  Unterfcheibungö^ichen  trugen« 

Mandoline,  s.f.  eine  >))tanbo(ine;  eine  3lrt 
fleiner  ^itber. 

Mandore,  s.f.  eine  8rt fleiner  £aute ; eine 
'panbore;  «Olanbove. 

Mandragore,  s.f.  bie  öllrütm  ; eine  <Pffan;e, 

Mandtague,  *.  m.  T.  ein  ^eft  jum  ihun* 
fîfch«5ang. 

Mandrin  , s.  m.  T.  ber  Ourthfchlüg  (womit 
bic  £ocher  in  ba«  aiuhenbe  €ifen  ge« 
fchlagcn  werben);  (Orechel.)  eine  X)od(, 
bie  £>ocfenfoinbcl  an  ber  ^rechfelbanf  ; 
it.  ba«  ipatrottenhol j ber  £lrtilleriftcn  ; 
it.  ber  ciferne  Sorrnftob  ju  einer  3ügb* 
homrobre;  it  ein  3Qerf jeugber  ©dimert« 
feget  ju  einqti  perfchiebenm  ©ebrauchc. 

Manducation,  s.f.  T.  bd3  (5(l^n  ober  ©f* 
niefen  be«  £cibe«  (Ebridi  im  heiligen 
Slbenbmahl. 

Manéage , s.  m.  T.  btejentgc  Arbeit  bet 
SOîatrofen,  bepm  ^in*  unb  Stuélaben 
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> Kr  ©ùter,  welche  He  unentgeltich  thun 
- muffen* 

Mainte,  t.f  ol.  eine  #ftnb  Poll* 

Manège,  s.m.  bie  schule,  welche  man  ein 
fjferb  machen  läft;  //.  bte  SXritfdwle; 
ßteitbahn*  «r.  fig.  ein  feine«  / fchlaue* 

* nnb  lifrige*  Verfahren;  r,  manège  par 
baut,  Sprunge;  welche  ber  Springer 
auf  ber  SXeitfchule  tbun  muff;  manege 

><  de  guerre,  ein  ungleicher  ©alopp,  balb 
recht«  , balb  linf*  > je  sut*  fait  * votre 
manège  ,ßg.  ich  f enne  3hre  ©änge,  3hre 
©chliche*  - 

Manequin  etc.  f.  mannequin. 

Mânes,  $.  m. pi.  ( bep  ben  alten  Reiben) 
bie  Seele  eine«  Verdorbenen}  eine  abge- 
fdjiebcne  Seele  ; ber  Schatten  über  (pi-) 
bie  Schatten  ber  Verdorbenen}  ies  dieux 
mânes,  bie  nntetirbifchcn  ©ottheiteu, 
welche  bte  Sterblichen  quälen.  ^ * 

Manganèse , t.f.  f,  magnésie, 

Mangeable,  adj.  c.  egbar»  W«*  fld)  effen 

lägt 

Mangea; Ile,  #./  bö*  fftefffn;  b«5  Jutter 
für  bie  £au«tl)ierc , tnf.  für  ba*  ©efluge  l 
nnb  für  bie  Vogel  i it.  plais,  f am.  bie 
©peifett  fur  SWenfchen } batf  €ff«tu 
Mangeant,  adj,  ber  ober  bie  igtî  in  folg.: 
ils  se  portent  bien,  tous  bien  buvans  et 
bien  mangeans  ,fam.  fie  fînb  «He  gefunb  / 
fie  löffen  fleh  baö  €ffen  unb  baü  Printen 
vortrefflich  fchmetfen.  . ^ . >.*•  r 

Mangeoire,  s.f  bie  Ärippebet  flJferbe;  it. 
ber  Jregtrog  ber  Vögel.  Prov.  il  tourne 
le  cul  à la  mangeoire,  pop . (fr  feget  ben 

Sintern  nach  ber  Ärippe  $u;>  er  fängt 
bie  Sache  burchau*  oerfegrt  ani  tenir  la 
mangeoire  haute  à qn. , einem  ben  Vrob» 

forb  hoch  hängen.  q 

Mangé,  ce,  part . et atÿ.  gegcfffn  K.  ; 
Manger,  f.  a.  effen  î (ü.  îhieren)  freffen; 
if.  absoi.  effen  î fpeifen.  Fig.  la  rouille 
mange  le  fer,  ber  SXofl  ftigt  ba*  €tfen; 
la  rivière  mange  ses  bords , ber  5ltt§  fpu&lt 
fein  Uf^r  weg;  le  grand  air  mange  les 
couleurs,  bte  fcfjatfc  £uft  üerjebrt  bie 
îarben,  jieht  bie  jarbenau*;  le  temps 
mangetout,  bie  £eit verehrt  aile*;  une 
-forge  mange  bien  du  charbon,  fine 

Schmiebe  frigt  oiele  Sohlen  weg  î une 

.».•écriture,  une  planche  qui  est  mangée, 
line  abaenuijte , autfgelifchte  Schrift  , 
fin  fülcher  ÄUPferffich»  manger  les  mots, 
bte  ©orte  verfehluefen;  une  voyelle  fi- 
nale se  mange  devant  une  voyelle  qui  suit , 

ein  ©nbvofal  wirb  vcrfchlucft , wirb 
nicht  auOgefprochen , wenn  ein  anberer 
Vofal  barauf  folgt}  manger  son  bien, 
fein  ©ut/  fein  Vermögen  üerthun , 
burchbringen,  oerfchwenöen;  les  femmes 
le  mangent,  bie  ©eibteutc  richten  ihn 
|U  ©runbe»  manger  ses  douleurs,  feine 
Schmerlen  verbeigenj  i«  ne  mange  point 

* ^ Y j 
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- ce  que  j’ai  sur  !•  coeur,  ich  fage  ti,  Wie 
mirü  umô  ^jerie  ifl  î manger  qn.  des  yeux, 

einen  mit  ben  Äugen  verfchlingen;  tint 
begierig  öllfehen}  manger  qn.  de  colère, 
einen  oor  3orn  umbringen  1 cet  enfant 
est  joli  il  manger,  biefe*  £inb  ifl  |um 
freffen}  ils  se  mangrroicnt  le  blanc  des 
yeux,  fie  ftâmtctt  einônbey  baô  ©eife 
im  Äuge  nitltyt*  Prou,  il  sait  bien  son  pa;n 
manger,  «r  nerflebt  fïd>  gut  auf  feinen 
Vorthcil ; il  a mangé  son  pain; blanc  le 
premier,  er  bat  fein  ©Ute*  in  feiner  3u* 
genb  genoffen  ; (f.  mehrere*  unter  pain  ;) 

pauvres  gens  vivent  de  ce  qu’ils  mangent , 

arme  £eute  behelfen  ftch  fo  gut  al*  fie 
fénnen;  la  guerre  est  bien  forte  quand  les 
loups  se  mangent,  (im  ®eutfchenr)  e* 

• muß  ein  harter  ©inter  fepn;  wenn  bie 
©olfe  einanber  felbfi  freffen;  (f.  auch 

appétit,  blé,  boire  § brebis,  grain,  herbe, 
t OS , vache  etc.)  J;  \ .4  y'. 
Manger,  s.m.  M ©ffenî  bie  ©pei fr  / ober/ 
bte  ©pfifeit  » il  en  perd  le  boire  et  le  man- 
ger, er  ücrgtgtCffen  mtb  $«nfen  bar* 
ubetî  (f.  auch  pctU,/vov.)  ^ 

Mangerie,  s.f.  pop.  p.us,  eine  Jrefferep; 
it.fam.  bie  © rpreffungen  burd>  ©erid>t** 
fporteln } bie  tylacferep  ; ©elbfchneiberep- 
relever  mangerie,  bie  Jtefferep  Wiebcr  ÜOII 

vorn  anfangen. 

Mangeur,  s.m.  eu se,/,  ein (fiarfer) €ffer ; 
eine  ©fferinn;  vuig.  ein  greffer  ie.  Fig. 
fam.  un  mangeur  de  chrétiens,  ein  £eute-* 
fehittber;  'JMacFet;  — de  petits  enfans, 
übet  de  charrettes  ferrées,  f,  ferré;  — de 
crucifix,  de  saints,  d'image;,  fin  £fUCh* 
1er;  ein  ©chetnhciliger;  £«lfgenfreffer; 
— de  viandes  apprêtées,  fin  ©djmatOljer; 
Jaulenier  ; it,  einer , ber  gern  an  einem 
©ewinn  £beil  uimmt/  ohne  etwa*  bain 
bengetragen  §u  haben. 

Mangeure,  (fpr.  eu  wie  u,)  s.f,  de  vers, 
de  souris  etc.,  ber/  an  einem  $uc h/  an 
. einem  3eug,  an  einem  Q&rob  te.  / oon 
©urmeW/  Vläufen  te.  benagte,  ange- 
freffene  ober  lerfreffene  £>rt  ober  $l«f  ; 
it.  T,  ber  Ort,  wo  ein  wilbe*  ©ch wein 
gewühlt  hat;  ber  $raff. 

Mangonne,  s.f.oi.  eine  Âuppîerinn..>. . 
Mangonneau,  s.m.oi.  eine ©teinfchleuber. 
Maniable , adj.  c . gefdjmeibig  ; ^ulg.  fdjmei* 
big;  it,fg.  ffatt  tiaitabie,  gefdbmeibig; 
ttöchgebenb  K,  (f.  traitable). 

Maniaque,  adj.  c.  wahnfïnnig;  unftnnig; 
U.  vom  Teufel  befeffen  ; it.  s.  c.  ein  Un# 
finniger;  eine  Unfmnige;  (f.  manie). 
Manicbordîon , s.  m.  vao  ©tanichorbion  ; 
eine  alte  Ärt  Älaoiere;  ein  (ba*)  Älavi- 
forbium. 

Manicie,  s.f.  T.  ein  ©erfjeug  ber  £uch* 
fcherer  ; womit  fie  bte  ©cheren  in 
wegung  bringen  ; it,  (©djuft.)  ber  leberne 
^aumeuring;  it,  pUg.  $Qnftf$tUcn; 
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{plus,  menottes).  Prov.  pop.  il  entend  h 
«nanicle,  er  tff  hutttg  Unb  gefdncft } officier 
de  la  manicie,  ein  ©eutelfdhneiber. 

Manie,  $.  f.  bc r aôabnfinn,  ©abnwiÇ/ 
( roobet)  fid>  bie  vmûtfre  (Einbilbungß* 
îrafton  eine  beftinimte  «Borffcllung  fcfl 
f>Angt) ; it.  eine©ucht;  Starrheit/  b.i. 
eine  leiben fcbaftlidje  Steigung  fur  etwaß, 
ober  bte  vJ3*gier&c  nach  etwaß  ; fig.  bat 
©tecfnipfcrb  ; la  manie  du  jeu,  bie  ©picl- 
fud)ti  (ogl.  maladie). 

Manié,  ée.  part,  et  adj • ûnq.efùblt»  flffû&ïtî 
bearbeitet  K.  (f.  manier). 

Maniement,  s.  m.  baß  Sttlfä^Ieit  (p.us.); 
it.  bte  ( frepe  ) Bewegung  beß  3lrmeß  , 
beß  ßuijeß  ; it.  — des  armes,  bte  jpanb« 
griffe  benrn  (frercieren  ; bte  ^ubrunq 
Ser  2Qaffen;  — du  pinceau  etc.,  bte 
ftübtting  beß  fpinfelß  tC.  ; ii.  fig.  ma- 
niement, bie  SBerwaftung  frember  ©el* 
ber;  bie  ©eforgung,  bie  $ttbrung  über« 
tragenet  ©efchafte  ; on  a>nnoît  la  bonté 
d'un  drap  au  maniement,  (pl.us.  au  ma- 
nier, f,  manier,  p.  a.)î  mon  erfennt  bie 
©ute  eineß  ©uchß  burd)  baß  «nfù bien; 

son  maniement  est  de  trois  millions,  fig. 

et  f)at  brep  SOtittionen  unter  JpAnben , 
ober/  ju  oerwalten. 

Manier,  p.  a anfüblen;  mit  ben  Ringern/ 
mit  ben  JpAnben  berühren , befühlen/ 
angreifen  ; it.  etwaß  in  bie  £&nbe  neh- 
men; etwa*  in  (ober  unter)  Jpinben 
haben/  |.  ©.  (des  deniers)  ©elbcr;  it. 

fuhren/  hanbhaben/  b.  i.  bewegen  unb 
regieren/  j.  ©.  (un  instrument,)  ein 
S©crf§eug;  (le  pinceau,  le  burin,  l’épée, 
les  armes  etc.  ) ben  $infel , ©rabfricbfl  ; 
©egen,  bie  5&affen  ic.  fuhren;  wohl 
bamit  umtugehen  toiffen  ; it.  etwaß  (mit 
ber  £anb)  bearbeiten;  T.  manier  un  che- 
val, ein  Ipferb  funffmöfig  ober  fehul« 
ge  re  d)  t regieren  ; manier  la  pâte  etc. , ben 
©eig  îc.  gut  burch«  (ober/  burth  eimrn* 
ber)  arbeiten;  manier  à bout,  ein  ©ad) 
neu  bclattcii/  unb  bie  alten  Riegel  tote« 
ber  auflegen  ; it.  ein  $fla(Ur  aufbrechen 

• unb  wieber  neu  belegen  ; au  manier,  (adv.) 
hetjm  Slnfuhlen , im  Stnfû&len;  ce  drap 
paroît  bon  au  manier,  nad)  beitî  ©efùhl 

|u  urtheilen,  feheint  biefeß  £uth  gut  ju 

fet)lt;  je  n’ai  ni  vu,  ni  manié  votre  livre, 

* (prov.)  id)  habe  ihr  ©uch  webet  gefeben, 
nod)  in  £inbcn  aehabt.  F/g.  manier  bien 
une  affaire,  ettt  @ef(hAft  mit  Âhighfit 
unb  ©efd)tcfltd)feit  fuhren  ï manier  bien 
la  parole,  bte  ©ptache  in  feiner  ©ewalt 
haben;  gut  fprerhen;  manier  les  esprits, 
bie  ©emuther  Mdvfcincr  fcbfhht,  nad) 
feinem  ffîtUen:ÉjiHb  cet  auteur  a bien 
manié  son  sujet\F£fëffrr  Slutor  hat  feinen 
©egenffanb  wohl  bchanbeU/  wohl  auß« 

geführt;  cela  ne  se  manfdlj»s  ainsi,  fo 
geht  baß  ni(ht;  «u  ne  peut  manier  du 


beurre,  sans  s’engraisser  les  doigts,  pro*», 
wem  ©elb  burd>  bie  ^nbe  geht,  bem 
bleibt  allcjeit  (ober  gerne)  etwaß  an  ben 
Ringern  fleben. 

Manier , v.  n.  T.  ce  cheval  manie  bien,  biefeß 
fpferb  macht  feine  ©chute  gut;  * • cfï 

Manière,  J./,  bte  2lrt;  Sßeife  ; (©ewohn* 
heit  ï)fam.  et  T.  bie  Manier,  b.  i,  (Cah- 
ier) bte,  einem  «Kahler  etgétte,  unb  aac 
feine  Arbeiten  djaraftertfterenbe  (oft  ta 
einförmige)  art , bie  ftd)  oft  f u fehr  non 
ber  9îatur  entfernt;  it  pi.  bte  Unteren, 
b.  i.  bie  art  unb  Weift  f fié  âuger(id) 
|U  betragen,  su  geberöen;  manière  de 
vivre,  bie  art  §u  leben;  bie  fcbenßart; 

en  quelque  manière,  que  Cfc  soit auf  »ftß 

art  eß  fep  ( ober  wolle);  de  la  maniète 
que  etc.,  auf  bte  art,  »te  «nam,;  fo 
Wie  man  te»;  de  la  même  manière,  «uf 
bte  nehmltdte  art;  ebenfo  ; à la  manière 
des  Turcs,  nach  art  ber  ©ûrfen  $ nach 
turfifdjet  art;  de  la  manière  que  etc., 
adv.  fo  ba§  K»  ; par  manière  de  direV  P** 
manière  d’entretien , adv.  im  Kcbetl  ; ira 
©efprAdje;  par  manière  d’acquit,  ntt: 
§um  ©Cheine;  ©chanbe  halbe*}  (f.  ac- 
quit;) ce  sont  manières  de  parler, 

oon  einem  anerbiethen ,)  eß  ifl  mit  fo 
gerebet;  eß  ift  ihm  nicht  Çrnff;  ce  peintre 
a de  la  manière,  ober,  U est  maniéré. 
Ober , il  est  maniériste,  f,  biffe  SSörtft; 
il  a été  étrillé  de  la  belle,  de  la  bonne  ma- 
nière, prov.  f.  étriller. 

Maniéré,  ée,  adj.  (p.  «perfonen  unb  ihren 
«Kantoren  / pom  ©tpi , ) gezwungen  ; 
geliert;  gehindert;  «ffeftiert;  ce  peintre 
est  trop  maniéré,  biefer  «Kahler  hat  |U 
»iel  «Kanier,  (f.  manière);  (wirb  auch 
ton  ©craAhlben  unb  Zeichnungen  fefbff 
gefagt). 

Maniérer,  v.a.  (SKahlfr,  Æupftrfr.  te.)  trop 
maniérer  un  tableau  etc.,  |U  PÛl  «Kanter 

in  ein  ©emAhlbe  bringen , ober  barin  an* 
bringen  ; (f.  manière). 

Maniériite,  ».  m.  fin  «Kahlft,  ber,  butch 
feine  «Kanier  perleitet , ftch  lu  Piel  von 
ber  fehonen  «Jîatur  entfernt;  (f.  ma- 
nière ).  , 

Maniette,  »./.  ( £ftnwanb«  ober  &attuu« 
©ruefer)  ein  ©ifdilappen  von  ^il§. 

Manieur,  ».  m.  — de  blé,  T.  fin  jtortt« 

fehaufier. 

Manifestation,  »./.  (£heol.)  bif  Ojfenbö« 
rttng;  ©efanntmachung. 

Manifeste,  adj.  c.  offenbar  ; augenfd)c inlich  ; 
ffar  ; befannt. 

Manifeste,  ».  m.  baß  «Kanifeff;  eine  ôffent* 
liehe  €rflÄrung , woburch  ein  ^ùtft , ein 
©taat,r  bep  wichtigen  ©elfgenheiten, 
bie  ©rtînbc  feineß  Serfahrenß  angibt; 
it.  (auch  pon  anbern  hohen  tyerfonen  te. 
ffatt  apologie , eine  SJcrtheibtgungß* 
fehrift).  * • •••*». 
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Manifest,  ée,  part . et  ad/,  geoffettbart  IC. 

Manifestement,  adv.  offenbar  J augcnfßein* 
lieb  ic» 

Manif ester , 9.  a.  (rttetff  £&fOl.)  Offenbare«; 
befannt  maßen.  Se  manifester,  v.  riß. 
Öd)  offenbaren;  erfßeinen;  it.  offenbar 
ober  befannt  werben. 

Manigance,  t.f  Jam.  ein  geheimer  betrug 
lißer  Äunjtgriff;  ein  lidiger  betrug; 
eine  £interlid>  vulg.  einÄniff;  ©ßliß; 

(f.  auß  intrigue). 

Manigancer,  v.  a. Jam.  auf  etnf  lldtge  unb 
betr&gliße  ftrt  anlcgen  unb  betreiben; 
eulg.  einfdbeln;  (f.  auß  intriguer). 

Maniguette,  s.J.  f.  malaguette. 

Mamiie,  t.J.  (Äartenfp.)  bie  Vanille;  ber 
iwepte  Trumpf. 

Manioque  ober  manioc,  s.m.  ber  3Raniof; 
eine  ffaubenartige  amerifanifße  'Pflanje, 
«u#  beten  ©ur|el,  bie  ein  darfeg  ©ift 
entbot  / ein  Btchl  juberettet  wtrö,  au* 
weißem  bie  änbtancr  eine  2Ut  Brob 
ba  cf  en/  bag  fie  Gassave  nennen» 

Manipulaire,  t.m.  (alt»  SKöm.)  ber  Befehls» 
baber  einer  SOtancpel ; (f.  manipule;)  it. 
ac(/.  c.  |u  einer  Btanipel  gehörig. 

Manipulation,«. J.  T.  bie Behandlung  ; Be- 
arbeitung; inj»  bie  ßpmifße  Bearbeitung 
ber  Metalle» 

Manipule,  s.  m.  bie  ©itole;  eine  Binbe, 
weiße  bie  fatholifßen  Frieder  bepm 
©tcffelefen  am  linfen  2(rm  tragen;  it. 
(alt.  Stôm.)  eine  SKanipel  ; ein  deiner 
Raufen  @>olbaten  , ber  3offe  £hcil  einer 
Jtobortc;  (2lP0t&cf.)  eine  £anö  xnaft  ; 
manipule  pyrotechnique,  T.  eint  gew'iffc 

3Kn;abl  <petarben , bie  man  mit  ber  £anb 
unter  ben  $einb  wirft» 

Manique,  s.J.  T.  ba*  £anbleber  ber  ©ßudet 
unb  anberer  Jjanb  werfet  / welßeö  ffe  um 
bie  £anb  wiefein/  um  biefelbe  bep  ber 
Ärbeit  §u  fßonen. 

Maniveau,  s.  m.  d’eperlans,  ein  deiner  ÄOtb, 
ein  (bag)  tfdrbßen  ©pierlinge. 

Manivelle,  s.  J.  bie  Kurbel  ober  Ätirbe; 
(auf  deinen  ©ßiffen)  ber  Äolöevdocf, 
(woburß  ber  Jprlmjlocf  be$  ©teuerru* 
ber«  regiert  wirb). 

Manne,  s.J.  bas  Oranna,  b»  i.  ein  per* 
b&rteter  fuêer  <$?aft  aug  einer  Slrt  betf 
aefßenbaumO  , weißer  eine  gelinbe  pur* 
gierenbe  Æraft  bat;  it.  bag  SOîanna, 
womit  fiß  bie  3$raeliten  in  ber  îôüfte 
erhielten.  Fig.  la  manne  céleste, (£beol.) 
bag  btntmlifße  ÜJtanna,  b.  i»  bie  gött- 
lich* SÖabrbeit;  bag  göttliße  Söort; 

c’est  une  bonne  manne  , une  vraie  manne, 
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flufbcwa&rt  K.  I manne  d’enfcnt,  ein  ÄitJ* 
berforb;  (eine  Äorbwtege). 

Mannequin,  s.  m.  ein  ifcrageforb,  worin 
£>bft,  ©emtife,  ftifßc  |u  Btarft  ge* 
tragen  werben  ; it»  ber  © lieb  ermann  ber 
SRafcltr  Unb  BilbftaUer  ; mannequin  de 
marée,  ein  Jifßforb  ; rin  &orb  / worin 
frifße  ©eeflfße  gu  Btarfte  getragen 
Werben  ; cette  ligure  se  it  le  mannequin , 
fig.  (pon  einer  fleif  gemablten  ;c.  Jigur) 
man  merft  ihr  ben  ©liebermann  an/ 
fit  id  nißt  naß  ber  Batur  dubiert 
worben.  ' * / 

Mannequinage,  s . m.  T.  bie  Bllbhüuerarbeit 
an  einem  ©ebflube. 

Minnequinëe,  ée,  adj.  (©tabler)  cette  dra- 
perie est  mannequinée,  biefeg  ©ewanb  iff 
gu  gcgwungen,  gu  Sngflliß;  (ogl.  man- 

nequin). 

Mannette , s.J.p.us.  ein  deiner  gefloßtmcc 
Äorb , mit  einer  Jj)anbbûbe;  (f.  manne). 

Manoeuvre,  s.m.  ein  Jpanblûnget,  (aide  à 
maçon,  aide  i couvreur);  un  rusé  ma- 
noeuvre , Jam.  rin  fßlaucr  Bogel. 

Manoeuvre,  s.J  (iBßifff.)  bag  f&mmtfiße 
£afcïwcrf;  it.  bas  ©tûnôoer,  b.  i.  bie 
Äuiift,  mit  bem  £afelwerf  umgugehen, 
unb  überhaupt,  ein  ©ßiff  geißieft  *u 
regieren  ; q<jj-  eine  Bewegung  ober  5Qen* 
bung  beö  ©ßiffeö;  it.  b.  t.  bie  perfßie* 
benen  Bewegungen,  SQenbunqcn  unb 
Stellungen  einer  Strmee;  it.ßg.  bie  Ber* 
fa&rungtfart,  ba«  Berfabren,  bie  Slrt, 
wie  man  flß  bep  einer  Säße  benimmt, 
wie  man  ba  bep  per  fährt;  reprendre  un* 
manœuvre,  T.  ein  £ûu  ouffßürjen; 
eg  burß  einen  Änoten  fur jer  maßen; 
(f.  auß  coulant  unb  dormant). 

Manoeuvrée,  s.J.  T.  bie  Jr)anbfrÖbttf  ; bet 

Jrohnbiend  mit  ber  £anb. 

Manoeuvrer,  p.  n.  et  a.  T.  mgnoPrlren, 
b*  i.  baö  fimmtliße  î^af eiwerf,  ober 
auß  ba$  (ganje)  Sßtff  regieren  ; (auß 

9.  n . POJt  Gruppen)  f.  manoeuvre;  iV. 
9.  n.  ßg.  (meid  m'P‘)  allerlep  Mittel 
anwenben,  um  etwaé  §u  Stanbe  ju 
bringen;  perfahren;  fiß  betragen» 

Manoeuvrier,  s.  m.  ein  Bothömann*  B0tb$* 
fneßt;  Btûtrofe;  (f.  matelot). 

Manoir,  s.  m.  (jur.  unb  poet.  bad.)  datt 
demeure,  maison,  bie  SDo&nUlîgï  le  ma- 
noir épiscopal,  bie  bifßodißcBJohnung; 
ba$^)ûué  beé  Bifßof^i  le  manoir  liquid«, 

(poet.)  ba$  3)teer» 

Manomètre , t.  m.  T.  bag  Manometer  ; etit 
Sndrument,  mittelff  beffen  man  bie 
£>icfe  ber  £uft  erfennet. 


Tagt  man  {Jam.  ) pon  iebem  Bahrungtf»  Manopies,  s.J. pi.  ol.  Jcßtbanbfßu&e. 
mittel,  ba«  man  in  einem  £anb  im  Ueber*  Manoque,  t j.p.us.  eine  2lrt  ben  £obaf  itt 
fluffe  ffnbet.  SSoUen  $u  maßen  ; eine  îobafgrolle. 

Manne.  s.J.  ein  pon  SÖetben  gefloßtener  Manouvrier,  s.  m.  ein  £anbarbeiter ; £ög* 
lÄnglißer  Æorb , inf.  ein  £ifßf orb , mit|  15  hner  ; {pi.us.  manoeuvre , journalier). 
Äanbhabcn,  worin  man bag^ifßger&thCi  Manque,  s.  m.  (immer  mit  bem  an.mdq. 
T.l * I Ddd 
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de,)  ber  ©îangel  an  «inet  ©adje;  ber 
Mangel  einer  ©acht;  le  manque  de  pa- 
• ioie,  Me  ©ichtcrfuUung  feines  gegebenen 
Sßorteö;  de  manque,  fiatt  de  moins;  il  a 
■ tiouvé  dix  ccus  de  manque  dans  un  sac  de 
mille  fiancs,  et  fat  gefunben,  baß  an 
einem  ©aef  von  taufenb  Jranfen  §efa 

Tbalet  fehlen;  manque  de  etc.,  adv. 
manque  d’argent,  — d’amis  etc.,  auS 

Mangel  an  ®clb,  an  Jreunben,  ober, 
bes  ®elbcs  te.  ; in  Ermangelung  beS  ® ei 
be$  te.;  (beffer  faute  de  etc.) 

Manqué,  ie,part.  st  adj.  gefehlt  IC* 
Manquement , s.  m . baS  ©ergeben  ; ber  Jefa 
1er  ; (mcifi  nur  pon  $erfonen  ; hoch  fagt 
man  aud)  manquement  de  parole,  de  foi , 
de  respect;  f,  manque. 

Manquer,  v.  n.  fehlen  ; einen  Jebier  bege 
ben;  it.  (pon  einem  Jcuergewehr)  per* 
fügen  ; nicht  loSgchen  ; (f.  rater  •,)  it.  ( v.n 
unb  absoi.)  fehlen;  mangeln;  it.  *».  n 
(mit  bem  an.  indéf  de,)  ©tangel  an 
etwas  haben;  etwas  nicht  haben;  ii 

manque  d’argent,  l’argent  lui  manque,  eS 
fehlt  ober  mangelt  ihm  an  ®elb;  er 
hat  fein  ®e!b  ; manquer  à qn. , manquer 
au  respect,  fidj  wiber  einen  »ergehen; 
ihm  bte  gebührenbe Sichtung,  bie  fchul* 
bige  Ehterbiethung  nicht  ertocifen;  cs 
«n  ber  fchulbigen  Ehrerbietung  fehlen 
laffcit  ; manquer  son  honneur , wiber 
feine  Ehre  hanbeln;  — i la  foi,  i sa 
parole,  feine  3ufage  brechen;  fein  $©ort 
nicht  halten;  — i son  devoir,  feine 
©chulbigfeit  unterlaßen,  ober  aus  ben 
Stugen  fegen  ; je  ne  manqueiai  pas  de  ie 
faire , ict)  werbe  nicht  ermangeln , (ober 
unterlaffen,)  et  ju  thun;  le  pied  lui  a 
manqué,  er  if!  ÄUÖgeglitfchtJ  les  jambes 
lui  manquent , er  fann  fid)  nicht  mehr  auf 
beu  deinen  halten  ; le  coeur  lui  manque, 
eS  wirb  ihr  (ihm)  fehwaeb  umS  Jpera;  cet 

homme  manquera  par  le  poumon,  fam. 

biefer  ©tenfd)  wirb  an  ber  £unaenfucf)t 
fletben;  ce  marchand  a manqué,  biefer 
Kaufmann  bat  Janferott  gemacht;  les 

blés  manque» ont  cette  année,  foie  Jelb» 

fruchte  werben  biefeS  ^abr  nicht  geraden; 

j’ai  manqué  d’être  tué,  de  tomber,  jd)  witC 

beonabe  um  bas  £eben  gefommen;  (f. 
aud)  faillir  unb  penser). 

Manquer,  v.a.  jemanb  ober  etwas  perfcblen  ; 
jemanb  nicht  antreffen;  etwas  oerfiumen; 
(tm  ©chiefien  ie.)  nicht  treffen;  nicht  be- 
fommen;  il  a manqué  son  coup,  et  hat 
feinen  3wed , feine  «bficht  te,  oerfeblt; 
fein  ©orhaben  if!  ihm  nicht  gclunacn; 
il  l’a  manqué  belle,  fa,:,  et  if!  (lioch) 
glucfitd)  baoon  gefommen , ober  ent» 
fommeii  ; (f.  auch  échapper). 

Mansarde,  s.f  baS  ©îflnfflrb-^ÔCh;  Cttî  flf» 

brocheurs  &acb* 
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Manstupration  ober  manustupration,  f,  ona- 
nisme. 

Mansuétude,  s.  f.  p.us.  bie  ©anftmutfa 
®elinbigfeit. 

Mante,  s.f.  ein  ©djleppmantel  ; inf.  ein 
langer  Trauermantel  pontebmer  Sa- 
men  b a;  £eicbcugepràugeu;  u.  ein  âhn* 
liebes  Äleib  gewtfer  Älofierfrauen  ; *. 
eine  wollene  £>ccfe  )u  perfchiebcnem 
©«brauch. 

Manteau , s.  m.  ein  ©tantet  ; it.  T.  ein 
5öapenm«ntel  ; (Jauf.)  ber  ©tantel, 
ober  ©churj  über  bem  £erb  in  ber 

ÄUChe;  — de  cheminée,  »ft  jfantttl« 

mantel;  ber  in  einem  Bimmrram  met^ 
f!en  beroorragenbe  fcheil  einet  Äamiit- 
perfleibung;  it.  manteau,  ber  ©tantel; 
ber  ©ahme  mehrerer  ©tufchelfchalen  ; 
(Jaden.)  bie  Jarbe  ber  Jebern  ber  Staub« 
»ogel;  manteau  de  voyage,  de  lit  etc., 
ein  Steifemantel;  ©achtmantel;  manteau 
long,  ein  ©chlcppmontcl ; it.  manteau, 
fig»  ber  ©tantel;  vuig . ber  £)ecf  mante  l ; 
(m.p.)  ber  fcheinbare  ©orwanb  einer  bh« 
fen  ipanblung.  Fig.  st  Pro 9.  vendre  sous 
le  manteau,  heimlich , ins  geheim  verf  au- 
fen  ; sous  le  manteau  de  la  dévotion,  un« 
ter  bem  ©tante!,  unter  bem  ©chein  ber 
Stnbacbt  ; manger  son  pain  sous  son  man- 
teau , fein  ©ut  allein  peraebren  ; geig ig 
fepn;  garder  le  manteau,  müßig  feçn , 
wàbrenb  bem  anbere  arbeiten* 

Manteié , ée , adj.  (S©ap.)  mit  einem  ©tan« 
tel  umbangen*  m ». 

Mantelée,  s.f.  bit  ©ebClftWe;  {pl.u$. 
corneille  émintelée). 

Manteiet,  s.  m.  ein  deiner  ©tante!  ; ein 
(bas)  ©tÄntelcben , inf.  als  Zeremonien« 
fleib;  (bep  Jrauenaimmern)  ein  ©tan« 
tel;  eine  ©tantelette;  it.  bas  ©chirm* 
leber  auf  ben  ©eiten  eines  offenen  Steife« 
wagenS;  (ÄrieaSf.)  eine  ©lenbung, 
(pon  ipolj  / welche  bie  Belagerer  gegen 
baS  fleine  ®cwehr  ber  ©eiagerten  fi- 
ebert); (ffiöap.)  eine  fleine  ©chilbbecfe; 
it.  piur.  (©djifff.)  bie  £Äben  ber  ©tücf- 
pforten. 

Manteiine,  r./.  eine  2(rt  »©tintelbcr  Qîauern- 
weiber* 

Mantciure,  s.f.  T.  baS  Stticfenbaor  eines 
j)unbcS , wenn  es  oon  anberer  Jarbe  als 
baS  übrige  /paar  if!. 

Mamille,  s.f  oi.  eine  21rt  Jrauenatmmer* 
mintelchen. 

Mamonnet,  s.  m T.  ein  Sßtnbhafen,  etwas 
baran  ju  bangen  ; it.  ber  ©cblicßbafen 
an  einem  Tburfchloß, 

Manture,  s.f  T.  ein  heftiges  3ufammen* 
fioßen  ber  îOellen;  (coup  de  mer). 

Vlanuaire,  adj.  Ie  droit  manuaire,  p.us.  ffatt 
Ie  droit  du  plus  fort,  büS  Jfluflred)t. 

Manuel , eile , adj.  was  mit  ber  J^anO  ge« 
fchiehtt  ober  verrichtet  wirb;  «image # 
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'travail  manuel,  Me Hûnbatbeitî  (f.  «Udj 
lexique  ). 

Manuel,  s.  m.  <tn  (bû$)  Hanbbucb* 
Mümiriiement,  adv . (bepm  Ueberreidjen  ober 
(cm p fanden)  mit  eigener  Hanbî  tn  bte 
^©anb  ; eigcnbànbtg  ; *t.  au*  ber  Jpanb; 

• * au*  jenumbe*  Hànbetî. 
ManuEictan-,'*/»  bie  Verfertigung  ($a* 

brt<ietun0  gtroifter  «ôaaren  burdi  Möge 
.franbarbettï  */•  eine  SRanufaftur;  bet 
• jDrt,  M ©ebilube,  wo  foldje  paaren 

• verfertiget  Werbt«)  manufacture  de  drap, 
d’armes  etc., r eine  £ucb*  eine  S©öffen* 
manufaftur  te.  * 

Manufacturé,  ée,  part,  et  adj.  perarbet* 

’tet  te, 

Manufacturer,  e.  a.  (eine  robe  SBaare  in 
» n einet  SRanufaftut  verarbeiten  ,*  iï.  ($ta- 
‘ itufäftnrÄt&eit)  fertig  mache«;  pt.us.  faJ 

Briquet. 

Manufacturier,  '4.  m.  ein  fÂétàfifaftur* 
Arbeitet,*  it . ber  Herr  ober  £tgeutbumer 
; einer  ©tan  ufa  ftur. 

Manumission,  e./.  bte  ^rcçldffung  eineô 
leibeigenen. 

Manuscrit , ite,  adj * un  livre  manuscrit, 
(ober  écrit  à la  main,)  ein  qefcbriebenetf 
Ü&ucb  i it,  t,  m . eine  £anbfd)riftî  ein 
(baö)  ©tanusfript. 

Manustupration,  f.  inanisme. 

Manutention,  s.f.  bie  ftufrecfttbaltung,  f, 
V.  ber  «Privilegien,  >er  Drbnung;  bie 
Hanbbabung  &er  ©efepe , ftccbte  îc. 
Mappe-monde,  s.f.  bit  Sffieltfötte, 

Maque , maquer , f,  macque,  marquer. 
Maquereau,  s.  m.  bie  ©tafrelej  ein  @>ec* 
fifd). 

Maquereau,  a.  m.  ein  ÂUppletî  J^UtCn* 

»irtb* 

Maquereaux,  s.  m.pi.  ©ranbffecFen,  welche 
an  ben  (gidjtenbeinen  entfielen  / tpenn 
man  ftd)  ju  nabe  an  ba$  Jeuer  feBt. 
Maquerellage,  s.m.  bie  itupplerep;  Huren* 
wirtbfdjaft, 

Maquereiie,  s.f.  eine  Äupplertnn. 
Maquignon,  s.  m.  (nuift  m.p.)  ein  tyferbe» 

bÄnMeriSRogbinbleriSXogtÄufcber;^. 

Siogfamm;  ( fonft  marchand  de  chevaux;) 

• it.ßg.fam.  (metfi  m.p.)  ein  îlnterbAnblcr 
&ep  £tenftverqebungen,  Hriratben  îc.; 
ein  Hetratbfüfter;  m*p . ein  Äupvler;  ein 
©riegen&ettmacber  bep  ©ublfdjaften  îc. 

(Pgi.  courtier). 

Maquignonnage,  t.  m.  ber  «Pferbe&anbel  ; 
SRofibanbeii  bie  Sto&tàufcberepi  it.fig. 
fam.  eine  nicht  aar  anfiönbige  tinter* 

• Hanblung  î eine  Vcrfuppelung  » (f.  ma- 
quignon ). 

M iquignonné,  éc.part.  et  adj.  perbûnbclt  ic. 
Maquignonner,  v.a.  mit  $ fer  ben  banbeln; 
©ferbe  perbanbeîn;  «Jtogtöufcberep  trei* 
ben;  it*  fig-  fam.  (auch  aàsoi.)  perbanbeîn; 

In  einer  ©athe,  «m  eines  fcbftnbltcbcn 
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©ewinncé  willen,  ttnter&flnbler  fepni 

berfuppeln;  maquignon r. er  des  bénéfices, 

geifllicbe  tpfrûnbcn  perbanbeîn  i (f,  ma- 
quignon). 

Maquilleur,  s.m.  T.  ein  (bôé)  §tfcfterbot& 
$um  ©tafretenfang;  it.  ein  grepböefer; 
ein  ©iefer,  welcher,  ohne  $ur  Jclbbäcfe« 
rep  ju  geböten,  bem  Hauptquartier  einer 
franjöf,  Slrnee  folgt. 

Marabout,  s.  m.  ein  ©îarbute;  eine  Strt 
mabomebantfeber  «priefter  tn  Stfrifa;  it. 
ein  ©alecrcnfcgel , baé  nur  beç  gutem 
Sffietter  aufgefpannt  rotrb. 

Maraîcher,  raarager,  s.  m.  ober  jardinier  ma- 
raîcher (ober  marager),  (in  tyaxii)  ein 
Äoblgöttncr  » (f.  marais). 

Marais,  s.m.  ein  s&îorafr;  ^umpf;  ein 
SKobr,  b.  i.  ein  @umpf  mit  einem 
fcbtparjcn  QSoben  ; it.  b.  i.  eine  fumpft* 
ge,  morajUge  ©egenb}  ol.  einiôrucb/ 
^5râblï  ^.(in1)arrt)etn(baS)2anb/  ein 
iöobeu,  iponit  man Äobl  pffanitï  $obf* 
lanb;  ©cmûfclanbi  marais  a tourb-  s,  ein 
j^oifmobr;  marais  salans,  ©aljlôcbet/ 
im  Ufer  bc$  ^Otcertf , worin  man  baS 
(Seeipaffer  $um  ©aljfteben  fammclt; 
ein  Saljteicb»  {NB.  jur  ^eit  ber  fran* 
jöfiftben  SXepolution  nannte  man  marais, 
bte  fogenannte  ropaligifche  ober  giron« 
btfebe  ^Jartep,  im  ©egenfap  ber  sainte 
montagne,  beè  ©ergeS;)  se  sauver  pac 
les  marais,  (par  les  vignes,  à travers  les 
broussailles  i)ßg.fam.  ftd)  bnrcb  fdllecb* 

te  ©rùnbe,  ftd)  10  gut  man  fann,  (ober 
and)  bureb  mùbfame  sEBege)  aud  einer 
SJcrlegenbett  iteben. 

Marander,  v.n.  (p.@cbiffen,  »eldje  nuf  bem 
£anal  twifehen  ^ranfreicb  unb  Suglanb 
fahren)  letebt  mit  bem  0teuerruber  ju 
wenben  fepn. 

Marasme,  s.  m.  T.  etn  fraftlofft  3,!ftÛIÎ* 
beé  menfcblidjcu  Äörperö;  eine  Äraft* 
loHgfeit. 

Maratisme , s.  m.  nouv.  bte  ^Denfungöart  be^ 
tröbrenb  ber  fran^ôf.  ÎKeoolution  fo  be- 
rûchtiat  geworbenen  ^öfewiebteg,  ?0ta  rat 
unb  feiner  Slnbönger. 

Maratiste,  s.  m.  nouv . ein  SEfcatatijl»  (f# 
maratisme), 

Maiätre,  s.  f.  eine  böfe  Stiefmutter?  it.* 
eine  barte,  graufamc  Butter?  Staben» 
mutter. 

Maraud,  s.m.  au  de,/  ein  Iteberlicber  ^erl; 
etn  @?<burfc  ; ein  licberltcbeö  äßetböbilb  i 
ruig.  eine  fUcttcli  it.  W.  etu  letcbtferti* 
ger  SBogel. 

MaraudaiUe,  s.f.  p.m.  (ba$)  £umpenge« 
ftnbe. 

Manude,  s.f.  ber  Staub,  bie  unerlaubte 
59eute  ber  @ofbaten  auf  bem  îanbe;  bte 
fpfunberung?  baö  «Rarobieren  ; aller  en 
maraude,  aufö  Stauben  auîgebcn. 

Marauder,  v.n.  (Ptèolbftteh)  aufäSRaubett 
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itttb  Wun&crtt  «u*gcben;  marobicren; 

(f,  maraude). 

Ma*audeur,  s m . eiîl  ©OÎbût  JC.  im  ftelbe, 
ber  i)t imlid)  auf* <plüitbern  au*gcbt;  ein 
SKarobtrrer. 

Mauvais  s m.finsJÄaraoebt*;  eine  Heine 
Kupfermünze  in  Spanten. 

Marbia.  1.  m.  per  SOïarmor  î föarmorßetn  ; 
it,  ein  SXctbftein;  ^arbenjfein;  it.  ba* 
marmorne  junbament  in  ben  $ucb* 
brucFeweffen  ; it.  ber,  ffatt  eine*  ©eh- 
brete*  bienenbe  SDiarmorftein  ; de  marbre, 
marmorn;  au*  SRarmor  bereitet;  marbre 

. statuaire,  ©îarmor,  au*  welchem  $ilb- 
fiulen  gebauen  werben  ; table  de  marbre, 
(ebcma&l*)  ba*  SKarfchafltëgertcbt;  bie 
StbmivalitÂt  unb  ba*  JOberforflamt  in 
$ari*. 

Marbré , ée,  part,  et  adj.  marmoriert;  papier 
marbré , marmorierte*  ober  (©genannte* 
tnrfifcbe*  papier.* 

Marbrer , «r.  a.  marmorieren  i auf  Marmor* 
art,  o|er  marmorfârbig  anfireichen, 
mabletî.  4 

Marbrcur , s.  nu  ein  SOtarm oricrer. 

Marbrier,  r.  m.  ein  ©tarmorfehneibet  5 
«JÄarmorörbeiter* 

Marbrière,  s.f.  ein  ©tormorbrudj. 

Marbrure,  si.  marmorierte  Arbeit  auf  ©û- 
chrtn,  gebet  / ©pp*ic.i  (nachgemachter) 
Marmor, 

Marc,  (fprich  mar,)  s.  m.  bie  ©tarf;  ein 
halbe*  tyfunb  i «*•  eine  gcwifîe  ©iunze 
in  gubccf,  ©Äncmarf  ic.  ; poids  de 
marc,  ba*  ©îarfqcwtcht » ein  fchwere* 
©cwicht,  ba*  tyfunb  i«  3*  £otb  acrcd)- 
net;  mared’or,  cbem.ein  gcwtffe*$Xccht, 
baö  bem  Könige  bezahlt  würbe,  bie 
SSeflaflung  jU  einem  erfauften  ;Dien# 
JU  erhalten;  au  marc  la  livre;  ( jur.  ) 
ftatt  au  sou  la  livre,  fo  oifl  als  einem 
jeben  (©laubiger)  nach  feinem  fSntbeil 
gufommt. 

Marc,  *.  m.  bie  fcreffer;  îr&ber  ; ba*  tfebrtg- 
gebliebene  oon  au*geprcfjten  $rîid)ten, 
Kr&utrrnic.i  it.  ein  ©tftfafc,  ober,  eine 
Leiter  voll  folcher  fruchte,  Kröuter  je.; 
marc  de  raisins,  de  pommes  etc.,  Sfficin« 
treffet  ; Slepfeltreftcr  ic. 

4M.i^aige,  5.  m.  ba*  Q&arftgelb  pon  (Bet* 
ftfehrn. 

Marcas«in,  3.  m.  ein  $rif<c^{cng  ; ein  jun- 
ge* Sötlbfcbwein,  ba*  noch  fein  3abt 
alt  ift. 

Marcassite,  s.f.  ber  ^Rarfûfît  ; ein  frpffal» 
linifcft  gebilbeter  ©chwcfelfie*. 

Marchage , $.  m.  T.  ebem.,  ein  SKed)t  an 
gcwttTcn  Orten,  ba*  «Sieb  in  Anbeter 
©ebietbe  weiben  |«i  (affen. 

Marchand,  r.  m maichande,  s f.  ein  Kauf- 
mann; £anbcl*mann;  bie  ffrau  eine* 
Kaufmann*;  (vutg.  eine  Kaufmann*, 
frau;)  ober  eine  £onbel*frau  ; bie  un- 
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treibt;  it.  ein  Käufer;  marchand  en  dé- 
tail, ein  Kaufmann,  ber  im  Kleines 
perfauft;  ein  KrÄmer;  (f.  gros , grossier, 
forain  etc.;)  marchand  libraire,  — drapier 

etc.,  ein  Q3ud)&Änblet,  fcucbbänblet; 

marchande  de  mode , eine  ©tobeb&ltMc« 
rinn  ; marchand  mêlé , f,  melé.  Prov.  il 
en  sera  mauvais  marchand,  er  wirb  nid)t 
tief  babep  gewinnen  (wlg.  auffferfen); 
ec  wirb  feine  ©eibe  babep  fpinnen  ; er 
wirb  babep  nicht  flnben,  wa*  er  gehofft 

hat  î marchand  qui  perd  ne  peut  rire , tnt 
Unglucf  fantt  matt  nicht  gute*  SKuth* 
feçn;  il  n’est* pas  marchand  qui  toujours 
gagne , man  fann  nicht  attegeit  gewinnen; 
(f.  ftUd)  main  etc.) 

Marchand,  ande,  adj.  wa*  KûUfmannSgilt 

ift;  jur  £anbfung  bjenlich;  (pctf&uflid);) 

ces  étoffes  ne  sont  pas  marchandes,  biefé 

geuge  fïnb  fein  Äaufma.*i*gut  ; vüie 
marchande,  etltC  £anbel*ftabt;  un  vais- 
seau  marchand,  fin  (ba*)  Kauffartbep- 
fdnf  ; une  rivière  marchande,  fin  ftfcif# 
bûrft  $lu§;  se  mettre  en  place  marchande; 

ß%-  fid)  an  einen  ûrt  binfe^en,  »o  man 
pon  jebermann  gefehen  werben  fann. 
Marchandé , ée , part,  et  adj.  ge hailbelt  K. 
Marchander,  v.  a.  (um  eine  ®aarc)  ban- 
beln;  (vuig.  fttlfdien  ; > auf  etwa*  bie- 
tben;  it.  V.  n.  fig.  fam.  ftatt  hésiter, 
balancer,  bep  fid)  anfteben  ; in  Zweifel 
fieben  ; unfchlufftg  fepn  i fid)  bebenfen  ; 
fid)  befïnnen;  jaubern  ic.  1 on  ne  Ta  point 
marchandé , fam.  man  bût  ib«  ttidjt  0C» 
fehont;  un  brave  ne  marchande  pas  son 
ennemi  ,/am.  ein  mutbiger  ©olbat  fcfyont 
feinen  $einb  nicht,  fonbern  gebt  nnge- 
jlùra  auf  ibn  lo*. 

Marchandise,  s.f.  bie  SStaare?  ba*  Kauf- 
mann*gut;  T.  ba*  ©ut;  (p  us.  ftatt tra- 
fic;) magasin  de  matchandises,  ba*  S®aa* 

renmagajin , îffiaarenlager;  (f.  aucb  de- 
mande). Fig.  et  Prov.  faire  valoir  sa  mar- 
chandise , feine  SÖaare,  b.  i*  feine  5Bft- 
bîenffe  bOCh  erbeben  ; moitié  guerre,  moitié 
marchandise,  halb  gutwillig,  bgl b ge- 
zwungen ; il  en  fait  métier  et  marchandise, 
pop.  er  macht  eine  ©ewobnbeit  (*utg.  tin 
£anbwerf)  barau*.  i 

Marché,  s.  f.  oL.  bie  ©farf  ober  @r2n$t; 
noch  in  folg,  unb  ähnlichen  : la  marche 
de  Brandebourg,  bie  $j)tarf  QSranbenbutgî 
la  marche  d’ Ancône,  ebem. , bie  iKarf 
9lnfona. 

March*-,  s.f  (pon  gruppen)  ber  ©îarfé; 
(3ug  ;)  U.  b.  i.  fine  £agreife;  iu  b.  i. 
ba*  »eiche*  man  sum  3luf- 

brudje  fchlÄgt  ober  blist,  (qu’on  bat, 
qu’on  sonne)  ; iV.(ffperlicher)  ^ng»  t'-ber 
àtarfch,  bte  Sîetfe  etner  einzelnen  Wer- 
fen ; it.  ein  (in  SRufif  gefeçter)  3&arf«f)» 
it - eine  ©tufe;  ©taffel;  iu  ber  ^ritt, 
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I . <5.  <m  einer  ÆrechfflbanF , ûtt  einem 
Söcberßubl/  an  einem  ©pinnrab  te.  ; 
T.  (échacbfP.)  ber  ©ang  ber  (Steine; 
bie  3ugej  it.  bie  @pur  beô  £irfcheô/ 
Çifdjottfr*  te.;  (2$apv.)  eine  9tinb«flaue; 
se  mettre  en  marche,  (»on  £ruppcn)  ûUf- 
bredKtt  ; être  en  marche,  im  sfôarfchc  fenil  i 

» après  trois  jours  de  marche,  nach  Cinet 
breptiatgen  Steife;  trois  jouis  de  marche, 
brep  ^«greifen  ; dérober  sa  marche,  f. 
dérober;  cacher  sa  marche  ober  son  jeu, 

fis*  f*  jcu* 

Marché , s m.  ber  «Dîarft;  0)îûrftplûpi  if- 
«Dîûrft , b.  i.  ber  Âciuf  unD  gerfaut  ber 
}U  gftarft  gebrachten  SBaare  ; it - b.  i.  bie 
«ufammenfunfr  ber  Æàufer  unb  SSertAu* 
fer  auf  bem  SOîarfti  it  ber  Æauf , b.  i. 
ber  aufprciô ; it.  b.  i.  ber  tfaufoertrag  ; 
£anbel;  wohl  auch/  ber  Kaufbrief  J 

marché  aux  poissons , ber  ^tfdbmarft»  h 
prix,  le  cours,  le  courant  du  marche,  ber 
föarftpreiä ; c’est  bon,  c’est  g<and  mar- 
ché, bas  tß  wohlfeil , bas  iß  theuer  ; 

i meilleur  marché , WO&lfeiler;  c’est  un 
matché  donné,  c’est  un  lairon  de  marche. 
fam.  baS  ift  fpottîpoblfeil;  aller  ober  cou- 
rir sur  le  marche  d’un  autre,  einem  2ltt' 
berntn  ben Äauf  faden;  (fig.  f.  courir;  / 
par-dessus  le  marché,  ( meift  fig • fum) 

vtber  bem;  noch  bruber;  1«  vin  du  marché, 
ber  Seiftfaufi  (f.  vin).  Fig.  et  Prov.  il  a 
bientôt  fait  son  marché , et  hôt  fid)  bûlb 
entfehtoffen;  (f.  marchander;)  je  te  1< 
payerai  plus  cher  qu’au  marché,  eé  fpfl  bit 
fauer  genug  werben  ; à bon  payeur,  bon 
marché,  einen  guten  fahler  mu§  man 
billig  halten  ; bon  marché  vide  le  panier, 

* mais  il  ne  remplit  pas  la  bourse,  Wohlfftl 

»crfûufen,  macht  ben  £aben  leer,  aber 

* bringt  feinen  9îupcn;  on  n’ajimaisbon 
nurché  de  mauvaise  maf chandise,  fdjlcd)te 
SBaare  ift  immer  ju  tbetier;  faire  bon 
marché  de  sa  peau,  fich  leichtflmttg  in 
£ebenSgefahr  begeben  ; sortir  d une  affaire 
de  bon  marché,  ohne  großen  ©chaben 
(< vulg . mit  heiler  Jpaut)  bapon  f ommen  ; 
noch  gut  genug  weg  fommen;  avoir  bon 
marché  de  qn. , halb  ober  leicht  mit  einem 
fertig  werben  J mettre  le  marché  il  la  main 

* de  qn.,  einem  ben  £auf  frep  fleflen; 
einem  frep  fteflen / bie  Sôoare  ju  neb» 
men  ober  nidit  gu  nehmen;  it . (brobenb) 
einem  ben  ©tuhl  bot  bie  £hur  fepen; 
einem  trogen;  it.  überhaupt/  einem  bie 
ftepe  flSahl  laßen;  il  n’y  a au  marché 
que  ce  que  l’on  y met , Wirb  gefügt  / 

wenn  man  in  einem  gefchloffeneh  £an* 
bei  fleh  über  eine  befdjwerliche  $ebin» 
gung  beflagt. 

Marché,  ée,  part,  et  adj.  gegangen/  mar» 
fehiert  «. 

Marche-palier,  s.  m . f.  palier. 

Maiche-pied,  ».  m.  ber  ÇuftÛtt  » 5ufi‘ 
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fdjimclî  it.  ber  Brittan  einet Äutfche; 
it.  bie  £cinßrafjc  am  Ufer  ber  ©trôme; 
(f.  chemin  de  haiage,  unter  halagc; ) 
(©dûfff.)  bie  ^pecrtlcine;  ein  ©eil  mit 
Änoten , worauf  bie  COîatrofen  bic  $-ùfje 
fe$en , wennt  fie  bie  éeegel  cumchmcu/ 
ober  wieber  auôeinanber  machen. 

Marcher,  v.n.  gehen;  (wanbcvu ; reifen;) 
it.  (P.  £ruppen)  marfehieren;  auf  bem 
flftarfdK  fepn  ; it.  fig.  (p.  ©achen , auch 
pon  Schichten  zc.)  fortgcheti;  einen  (gu- 
ten ober  fchlcditen,  einen  rafdien  ober 
fdjlÄfrigm)  ©ang  gehen  ; einen  Fortgang 
haben  ; pon  flauen  gehen  ; marcher  fière- 
ment, flotj  etnher  gehen;  — sur  qch., 
auf  etwas  treten;  — a cheval,  reiten; 
Xu  tyferbe  reifen;  — à Pennemi,  bem 
geinb  entgegen  marfehieren  ; auf  ihn  ju 
marfehieren  ; it.  marcha , v.  a.  T.  — u 
terre  , ben  £bon  treten  ; — »tne  capade, 
Wölfen;  ben  Jilj  mit  ben  ipÄnben  arbei- 
ten. Fig  marcher  droit  , reMich  hanbcln; 

— aux  dignités,  nach  SQurbcn  ßreben; 

— sur  le  pied  de  qn. . einem  auf  ben 

treten,  b.  i.  ihn  beleibiqen;  einem  jtt 
nabe  treten;  vulg. einem  wiber  ben  ifopf 
flot; en;  cela  marche  tout  seul,  böSf  geht 
POn  felbfl;  marcher  sur  Us  épines  etc.» 
f,  épine  ; — d’un  même  pied  , d’un  même 
pas,  f,  pied,  pas;  (f.  auch  herbe,  talon, 
tàton,  trace  etc.)  quand  l’argent  marche , 
tout  va  bien, />ro<-.  mit  ©clb  fommt  matt 
allenthalben  burdji  @elb  bcjwtngt  bie 
Sßelt. 

Marcher,  ».  m.  ber  ©ang  ; bie  £rt  unb  SÔeife/ 
wie  jemanb  geht;  (f.  auch  allure). 

Marchette , ».  f.  baô  ©tellholjchen  an  ei- 
nem (3>prenfel  ober  SÄtifeftfaflen  ; it. 
(tabler)  ber  îritt;  Sufltrltt;  (auch 

marche). 

Marcheur,  euse , ».  (ein  guter / flarfet/ 
ober  fchlcchter)  fi1« 

gAngerinn. 

Marcotte,  s.f.  ber  ©integer  Pon  einem 
SffietnflocF,  Jfigfnbûum,  ober  pon  ei- 
nem anberti  ©cwAchfe;  ber  Slbfenfcr  Pon 
einer  Steife  k. 

Marcotté,  ée,  part,  et  adj.  eingelegt  IC. 

Marcotter,  v.  a.  einfegen;  Slbfenfer  mg- 
chcn;  helfen  te.  cinlegeti;  prvd . tin- 
fdjneiben.  ♦ 

Mardelle,  s.f.  f.  margelle. 

Mardi,  ».  m.  ber  IDinfiag;  ODienfltag;) 
mardi  gras,  f,  gras;  nous  aurons  mardi 
fusé,  prov.  f,  fusée. 

Mare , s.f.  eine  <Pfû$ei  grofi e £âd)f  ; it.  bec 
jCaffeefaç  ; it  (äöinjet)  eine  ^aefe. 

Maréage,  »•  m.  T.  bie  sflîietbung  ber  SDîôtre- 
fen  auf  eine  gan^e  Steife. 

Marécage,  ».  m.  eilt  ©Ultipf  » ©îohtî  ntO- 

rafligeé  £anb»  ol.  ein  S5ruch  K.  (f. 

marais)« 
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Marneux,  euse,  adj.  fumpfïg;  môhrtgî 
morafrig. 

Marsch <ii , s.  m.  fin  ©chtntb/  eigentlich  ein 
Jpuffchmib  (maréch.»l  feirant);  ( bc»  bet 
Unteren)  ein  ^ahnfcbmib  ; it.  al$  SSurbe 
ober  (Bcbienung)  ein  Marfchall  ; raa»é<  haï 
général  des  camps  et  aimées  du  roi,  (efccifl. 

in  Jranfrtich)  ein  ©cneralfelbmarfchûl; 

maréchal  de  camp . ein  ftelbmatfchal  ; 
— des  logis,  ein  $Xegtmentö*ßuartier* 
mejjifr;  — général  des  logis,  ein  ©encrai* 
ÛMûrtiermeijlcr  ; Grand  - Maréchal  de 
l'Empire.  De*  heiligen  $Xôm.  Sttid)*  ©rg* 
Marfchall* 

Maiéchakrie , s.fpdts.  ba*  jpanbWCtf  CltlCÔ 
£uffchmib*. 

Maréchaussée,  t.f.  chenu  in  Çranfreid)/ 

Dû*  MürfchaDÖqcrtcht;  (OU#  « onnétablie, 

t»eld>e*  (ehe;)  it.  ehern.  eineÆonipûqnie 
ober  ein  tforpé,  ^ur  ©rhaltung  ber  ôffent* 
lichen  ©ichcrhcitangeftcUtcr  SXeitcr,  an 
bereit  ©telle  bie  heutige  Gendarmerie 
errichtet  roorben  iftj  un  cavalier  de  la 
maréchaussée , ein  ©treifreiter;  ©trafen* 
bereiter* 

Marét- , s /.  bie©bbe  unbffluth»  it.  frtfdicr 
©e  eftfd)  ; frifdje  ©ceftfdbe  (maTée  fi  akhe)  ; 
la  haute  marée,  les  hautes  marées;  bie  hoh* 

Sluth;  btc  ©pringfluth;  it.  bie  3cit/  ba 

biC  ftlUtb  am  bôdljlen  ift  ; la  basse  marée, 
bie  ©bbe;  la  ina» éc  descend,  tué  Sôaffcr 
lAuft  ab  ; bie  ©bbe  tritt  ein  ; marée 
d’aval , bic  $lutb  / welche  mit  bem  SGÔtnbe 
I5uft;  mortes  marées,  . wenn  DO*  5DîCCr 

wegen  ber  (Ebbe  (eicht  ill;  grandes  ma- 
rées, . wenn  (gur  j3eit  De*  «fteu*  unb 
SJollmonbeô)  ba*  SÉôajTer  (ehr  hoch  tfb 

oeuvres  de  marée  , ba*  (HUôbeffCM  bet 
©chiffe  wAhrenb  ber  ©bbe;  étaler  les  ma- 
rées, wegen  roibriqen  5Btnbe* , ober  we* 
gen  roibriger  ^(ut^  anfern;  refouler  la 
marée,  ber  $lutb  entgeaen  geben;  gegen 
bie  Jlutb  fegeln.  Fig.  et  Prov.  avoir  vent 
et  marée,  ©lûcf  unb  guten  gortgang 
haben;  all*r  contre  vent  et  marée,  gllcif 
gegen  (ich  haben  ; ce  qui  vient  de  flot  s’en 
retourne  de  mirée,  gefchWÈnb  gewonnen / 

gefehromb  gewonnen  ; (oergl.  flûte  ;)  (f. 

auch  carême). 

Mirer,  9.  a.  T.  mit  ôcr  ^>ccfe  bearbeiten  ; 

hflef^n. 

Marfii  ober  morfii , s.  m.  T.  unbearbeitete 
©lepbantengÄbne. 

Margajaf,  s.  m.fam.mèpr . fin  f leinet  3un9e* 
Marganitique,  adj.  mariage  marganitique , 

(tn  Æcutfchlanb)  eine  Jjpeiratb  mit  einer 
^erfon  pon  geringem  Jpcrfommett,  unter 
bem  (Bebinge,  baf  bic  Äinber  in  ber 
Butter  ©tanbe  bleiben;  ( matrimonium 
ad  morgatnticam). 

Marge,  s.f  ber  SXanb  an  einem  gefehriebe» 
nen  ober  gebrueften  blatte;  (Bud)br. 
tfupfetbu)  ein  (Bogen  ober  ein  (Blatt 
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tfapiet  tn  ber  treffe,  wornadj  alle  anberc 
(Bogen  k.  eingelegt  werben  ; les  bois  de 
marge,  ((Bucbbr.)  bie  anlcatfegc,  ober 
bic  iufern  ©tege  an  ber  SKahmc;  mar- 
quer en  marge,  ont  pbct  auf  bem  SRûlîb 
jeichnen;  avoir  de  la  marge,  fig . ?0tu(fe 

ober  3eit  haben , etwa*  gu  »errichten. 

Margelle,  t.f.  ber  (ficincrnc)  9tanb  eine# 
Jiehbrunnend.  , ,.:i  * 

Marger,  v.  a.  ((Buchbr.)  ben  SXanb  gum 
5ormatt  einrichten  ; marger  un  four, 
(®lû$hùtte)  einen  £>fen  allenthalben 
wohl  »erf leiben,  Damit  / wenn  man  nicht 
arbeitet/  bie  ÄBÄrme  wohl  beçfammen 
bleibe. 

Marginal,  aie.  adj.  auf  bcmföanbe  gefchrie&cit 
ober  gtbrudft;  notes  marginales,  gtanb» 
gloffcn  ; (Marginalien). 

Margot , s.f.  (Margreteben  ;) plais,  ftatt  pie, 
eine  Steifer. 

Margotter,  v.  n.  heifer  fchrepen,  wie  bie 
9öod)teln , ehe  fic  fchlagen. 

Margouilîîs , s.  m.  eine  Äothlachcj  Mif- 
pfûçe  (gâchis). 

Margrave,  s.  m.  einMatfgtaf;  it»  s f.  eine 
Marfgrhfïnn. 

Margraviat»  s.  m.  bit  Matfgraffcbaft  î bàg 
Marfgrafthum. 

Mirguerite,  ( Margaretha  ;)  bie  Margare* 
thenblume;  Maôblume;  Monatbblume; 
©Ânfcblnme;  baë^aufenbfchbn;  ((Bibel) 
eine  (pctle  ; it.  T.  eine  2lrt  Änotcn  in 
-einem  @dnff$feile;  1«  marguenns  fran- 
çoises,  aild)  complimens  de  la  place  Mau- 
bert,  f.  compliment;  jeter  les  margueiites 
(ober  les  perles)  devant  les  pourceaux, 
prov.  bie  perlen  »or  bie  ©âue  werfen. 

Marguilleraut , s.  m. plais,  fill  Clenber  ^Orf* 
fttfer. 

Marguiiicrie,  s.f.  baé  Âirdjeitborfehcr^* 
21mt. 

Marguîiiier,  s.  m.  ein  Äird>en»orfchcr  » 
Ætrcbetipjlegerî  (f.  fabneien). 

Mari , s.  m , ber  (Ehftttülin  J un  mari  com- 
mode, f.  commode. 

Mariable,  adj.c.  mannbar  ; rcifgumJpei* 
rathen. 

Mariage,  s.  m.  bie  (Ebe ; ber  ©heflûltb  ; 
bie  JTpeiratb  î it • bic  J»>ochgeit;  (».  hohen 
(^erfouen)  bie  îBermûhlunq  ; (bûô  ’Bcç* 
lager;)  /e.  bieMitgabe;  Mttgtft;  Slus'e 
fiattung;  Däö  J>ctrath0ö«t  :c.  (f.  dot); 
it.  chenu  ein  ©trief  / ben  bic  ©ctler  in 
9)ariô  gum  ipenfen  liefern  muhten;  ma- 
riage de  conscience , CÎUC  hetmlldlC  ©hf  ; 
eine  SBinf eiche;  contrat  de  mariage,  ber 
/pcirathSfontraft;  bie  ©heftiftung;  les 
biens  du  mariage,  bû6  /peirath^gUt;  (f. 
Aild). promesse;)  donner  en  mariage,  gut 
©be  geben  ; prendre  en  mariage,  gur  €he 
nehmen;  (épouser;)  mariage  de  Jean  des 
Vignes,  tant  tenu,  tant  payé,  ober  un 
mariage  en  détrempe , prov.  f,  détrempe. 
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Marié,  s.m.  ber  fcr&utigûmî  mariée,  s.f. 
bie  iSrûut;  le  nouveau  marié,  ber  junge 
Cbcmann;  la  nouvelle  mariée,  bie  junge 
Ehefrau  ; bie  junge  grau;  1«»  nouveaux 
manés,  bie  jungen  €j)deute  ; il  se  pîa>nt 

•tie  la  mariée  est  trop  belle,  prov.  er  be< 


Marinier , adj.  m.  officiers  mariniers  Wf  rbftt 
alle  nur  «Kcgterting  eine«  ©djtffee  beftell* 
ten  Unterofficiere  genannt;  ri. marinier* 
g.  m.  abus,  ctn9&oot«mann,  95othof  nicht» 
©chtfftnann  auf  gahvjeugett  großer 
gluffe. 


flogt  Heb  / ba  er  hoch  Äußert  jufrieben  Marjolaine,*./. Majoran; ein Äüchenf raut 
feçn  foUte.  Marjolet , s.  m.  mepr.  ein  nafemetie«  / fingt 


Marié,  ée , part,  et  adj . getraut;  gehwa* 
tljrt  IC,  f.  roané;  (f.  aud)  marié,  s.) 

Marier , v.  a.  trauen;  einfegnen;  ri.  (à  une 
personne,  an  eine  $erfon)  perheirathen. 
Se  marier , v.  rèjl.  (a  ur.e  persor  ne , jemanb) 
beiratben  ; ri.  absol.  heirathen  ; elle  est 
bonne  à marier , f.  mariable.  Fig-  marier 
une  chose  a ober  avec  une  autre,  eine  ©0« 
ehe  mit  einer  anbern  bereinigen  ober  »er* 
btnbcn ; marier  sa  voix  avec  le  luth,  jur 
£aute  fingen;  les  dieux  ont  marié  la  peine 
avec  le  plaisir,  bie  ©ôtter  &û&en  griub 
unb  £eib  mit  einanber  perbunben;  cette 
épithéte  se  marie  bien  avec  ce  mot  U,  bie* 

fe$  93et)Wort  fchûft  ftch  (ober  paßt)  gut 
$u  btefcm  SBorte. 

Marigot,  8.  m.  (©eeftfdjfr)  courir  le  mari- 
got, ober  all«  au  marigot,  fauUenten 
unb  freffen , ba  bie  Slnbern  in  ber  ©ee 
arbeiten.  . 

Marin,  ine,  adj.  jur  ©Cf  Ober  |UIU  Sfceft 
gehörig/  ober  barin  befînblich  » carte 
marine,  fine  ©eefartc;  aiguille  marine, 
ber  ©eefompaß  ; veau  marin,  lai  ©ce» 
falb»  trompette  marine,  eine  lange  ©et* 
ge,  mit  einer  einzigen  biefen  ©aite; 
il  a le  pied  marin,  ßg.  er  iß  bet  ©ff 
gewohnt. 

Marin,  s.m.  ein  ©eernamt;  inf.  ein  ©ec 
officier. 

Marinade,  g.  f.  (£odjf.)  ein  marinierte« 
©erichti  (U  mariner) 

Marine,  s. /.  ba«  ©eewefen/  b. t.  bie  $3tf* 
fenfehaft  ber  ©erfahrt  / ri.  b.  t.  bie  ©ee* 
macht;  bie  fimmtlichen  ©eeofficicre / 
CRa trofen/  ©chiffe  ic.i  ri.  ber  ©eege* 
fehmaef  ; ©eegeruch  ; (Zahler)  ein  (ba«) 
©eeßuef;  it.p.us.  bie  ©eefuße;  gens  de 
marine,  ©eclcutf/  inf.  ba«  ©eeoolf; 

peintre  de  marine , ein  Zahlet/  Welcher 
©ceßücfe  mahlt;  cela  sent  la  marine 

Da«  riecht  nach  ber  ©et/  hat  einen  ©et 
gefchmacf. 

Mariné,  ée,  part,  et  adj.  mariniert;  (f. 
mariner;)  ri.  (p.  gewiffen  SKJaaren)  b.  i. 
»a«  nach  ber  ©ee  febmeeft;  waö  einen 
©eegefehmaef  hat;  oon  ber  ©et,  oom 
©cewaffcr  PerbOrbeni  cerf  mariné  d’or, 


btlbete«  junge«  #cmh«n,  lai  ben  93er« 
liebten  fpielt. 

Marionnette,  t.f.  eine  (|um  sRarionetten* 
fpiel  bienenbe)  <puppe;  eine  Marionette; 
it.pl . ba«  upptn*  ober  Marion ettenfpiel; 

it.  maiionnette,  ßg.  Jam.  b.  i.  ein  fcht 

Heine«  grauenjimmer;  &ireJouer  iesro*- 

lionnettrs,  donner  les  marionnettes,  ein 

SDïarionettenfpiel  aeben, 

Marûque,  s. f.  eine  2lrt  grüßet/  unfehmaef* 
haftet  getgen. 

Marital , aie,  adj.  (jur.)  wa«  bem  €hemamt  * 
juf  ommt;  bem  Ehemann  gehörig;  minn? 
lieh  ; ehelich.  . ^ 

Maritalement,  adv.  ( jur.)  WÎC  f«  ftttCmtRantt 
(b.  t.  einem  Shemann)  gejiemet. 

Maritime , adj.  c.  an  ber  ©ee  liege  nb  ober 
wohnenb  ; forces  maritimes,  bie  ©eemachtî 
bie  £rieg«mad)t  jur  ©ee;  les  puissances 
maritimes,  bie  ©CfttlÄChte;  ville  maritime, 
eine  ©eeffabt. 

Marli , s.  m.  ber  SDtgrli,  eine  2(rt  ©a§e*  . 
Marmaille,  s.f.fam.  ein  JpÖUfen,  «i* 

©chwarm  fleiner  Äinbet. 

Marmelade,  g.f.  de  coins,  de  pommes  etc. , 
Üuittenmarmelabc;2lepfflmarm|labe.ic. 
faß  |u  95rep  jerfochte  Obßfonfiturcn  ; 

it.  ßatt  cotignac;  cela  est  en  marmelade, 

lai  iß  gar  ;u  weich  / ba«  iß  ju  fcrcç 
gcfodjt.  ä , 

Marmenteau,  g.  m . T.  ba«  Ôagcholj;  Cttt 
#ôgefd)lag , b.  f.  lai  ©eholje,  ober  eut 
éheil  eine«  @ehol|eO/  welcher  nicht  oer* 
leçt  »erben  barf;  ein£ußwalb.  # 
Marminotier,  s.  m.  ol.  einer  / ber  bie 
bethe  unperßinblich  herbrummt. 
Marmite,  g.f.  ein  eiferner  ober  fupfernet 
Äoitopf/Äod)feffel/glcifd)topf/2:opf; 
la  marmite  bout,  bet  îopf  fod)t.  Fig.  la 
marmite  est  bonne  dans  cette  maison  , itt 
biefem  i)aufe  ißt  man  gut;  la  marmite 
est  renversée  dans  cette  maison,  baO  |U 

©aß  * effen , ba«  ©cbmaufen  tu  biefem 
Jg)aufe  bat  ein  €nbc;  un  écumeur  de  mar- 
mite, ein@chmaroherî  (f.auch  bouillir). 
Marmiteux,  euse , adj.  et  s ol.  (P.  tyerfoncn) 

arm.;  eleub  ; in  elenben  (Vermögen«,  unb 
©cfunbheit«*)  Umßönben. 

Marmiton , s.m.  ein  jfùdienjunae» 


gtfchfchwanje. 

Mariner , v.  a.  (tfochf.)  marinieren  ; fin 
©ericht  braten/  unb  hernach  itt  ©ffia 
unb  £>eW  einmachen , fo  baß  man  nach 
stnb  nach  bacon  effen  fan n. 


(5©ap.)  ein  ipirfcf)  mit  einem  golbenen  Marmonné,  ée, part- et  adj.  gebrummt  * 


Marmonner,  v.  a.  pop.  (etwa«)  murmeln» 
inf.  (mit  Unwillen)  brummen;  murren. 

Mat  mot , g.  m.  bie  SNffrfabe  ; eine  große  2Crt 
langgefthwânjter  9lffen;  ri.  eine  fleine 
holjetne  «,  grotcOfc  gigur;  (tgl. 
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inouwet;)  it.ßg.  mipr.  eiît  f WtKt  3uttgf  » 
laid  (laide)  comme  un  marmot , hàgliC 
* wie  fine  3Keerfûi}f  ; (f.  auct>  croquer). 
Marmotte,  s.f.  bûd  aftuvtwItÇtfr > it.ßg 
mipr.  tjn  flcined  gEÂDcbfn. 

Marmotté,  ée , pur!,  et  adj.  gemurmelt. 
Marmotter,  f.  a.fam.  (ftlOûd  ZWtfd)fn  De 
Sûbnen,  entre  ses  dents)  murmeln. 
Marmouset,  s.  m.  ciné  Heine  grotedfe  $i* 
out;  eine  $raçe , Dergleichen  j.  B.  êum 
»erfûuf  herum  getragen  werben;  it.ßg. 
mipr.  ein  Heiner  ungcftalter  3unge  ober 
ferwachfenet)  3Kcuf<hi  vutg . ein  (baß) 
Bffengeficbt. 

Marne , s.f.  Der  3Mrgef  ; Dte  SDtfltgefcrDf. 
Marner  ,v.n.T.  (oom  SDtecr)  fleh  oom  £anb 
unb  oon  Den  Siedern  jurtief  liefen, 
Mameron,  s.m.  ein  SOtArgelgrÄber. 
Marniére,  s.f.  eine  ÜXÄrgclgrube. 

Maroquin,  s.  m.  ber  ©affian  ; (Der  Äorbuan, 
cordouan,  wirb  nicht,  wie  ber  ©affian, 
mit  ©alljpfel»»,  foitbern  nur  mit  ©itber* 
lauge  gar  gemacht;)  maroquin  du  Levant, 
tûrftfchrr  (Saffian.  F;g  pop.  on  lui  don- 
nera sur  son  maroquin,  man  wirb  ihn  Derb 
abprûgeln;  cVt  un  pl lisant  maroquin, 

mipr.  Dû«  ift  wohl  ein  nArrifcher  £erl, 
eher;  ein  einfältiger  üroof. 

Maroquiner,  v.  a.  auf  ©’afftan*2lrt  jubé* 
reiten. 

Maroquinerie,  s.  f Me  .f  Ullft  , ©afftûn  J II 

machen;  it.  eine  ©affianfabrif  ; in  qqf. 
©affianwaare. 

Maroquinier,  s.  m.  ein  ©affianmacher. 
Mrrot;que,  adj.c.  im  naioen  ©efchinacP  Ded 
fraujôf.  Richters  Marot  gefehrieben. 
Marotte,  s.f.  ein  ©tab,  Derfïch  mit  einer 
poffi  erlich  en , unb  mit  einer  (Schellen* 
■ffappe  beDecften,  ftigur  enbigt,  welchen 
<bem.  Diejenigen/  »reiche  Die  Darren 
agierten  , trugen  ; Daher  auch  / eine 
©chcllenfappe  ober  Ttarrenfappe;  it. 

ßg  fam.  flott  fantaisie,  folie,  eine  Sftarr* 

heit,  D.  i. Der  ©egenfianb  einer  blinbeu, 
heftigen  Neigung  ; eine  ndrrifche  9Kci* 
îiung  «.  Prov.  un  fou  à marotte , ein  ©rj* 
narr;  ein  audgemachter  9ïarr;  à chacun 
plaît  sa  marotte,  einem  jeDcn  Warren  gc* 
f&Ut  feine  tfappe. 

Marouchin,  s.m.  oie  fchfechtcfle  Slrt  Ç©aiD 
(guéde):  (tyaflelmahler)  Die  fchlechtcjit 
Slrt  Jarbenflifte  (pastel). 

Maroufle,  a.  m.  injur.  pop.  fin  fchlfchter 
Äerl;  ein  (Sehnrfej  in  T.  eine  SlrtSJtab» 
ïerleim  ; (f.  maroufler). 

Maroufler,  v.a.  T.  Die  ju  einer  öeblmab* 
(erep  beflinuntc  £einiranD  mit  £ehnt  (raa- 
. roufle)  aufleimen. 

Marpaud,  £!<#.*/ s.  m.  (in  tyarid)  mipr.  flott 
sot,  niais,  nigaud,  badaud. 

Marquante,  adj.f.  »Pttb  POU  tfartfJî  gefügt, 

»reiche  Dem  ©pieler  ©tiche  zählen  ; in 


marquant,  ante,  adj.  ( nouv .)  (o.  ©ûthffl 

unD  $erfonen)  fich  audzcichncnb.  * ^ 

Marque,  s.f.  bad  Reichen,  D.  i.  bad  jentof , 
tromit  man  etirad  bezeichnet;  it.  b.  i . ein 
©tâmpel  ; in  o.  i .Da*  (juruefge bliebene) 
QXerfmabl;  Die  ©pur,  (de  brulûre,  de 
petite  vérole  etc. , ein  Branbzeichen , eine 
Blatternarbe  îc.)î  in  b,  i.  ein  angeborned 
fDtahl;  ein  Slecfen  auf  Der  Jpaut  Det 
Stengen  unD  ühiere , an  ben  /paaren 
Der  übtere  ; in  b.  i.  bad  3Ker  fmabl,  tfrnn- 
Reichen,  (»roranman  eine©üd)f  erfennt, 
ober  oon  einer  anbern  ©ad>e  unterfchei- 
Det);  (©piel)  eine  SÖiarfe,  $.  B.  ein 
Stechenpfenntg  »c.  Xjeton);  (on  tyferben) 
Dte^cnnung;  Der  .fern;  ein  febwatjer 
glecrcn  in  Den  3«&nen,  woran  man  Dad 
Sllter  Derfelben  erfennt;  droit  de  marque, 
Dgd  ©timpclrecht;  <«.  Die  ©timpclge. 
bube;  marques  d’honneur,  ©hren|ctchen , 
\.  B.  OrDendjetchen,  £)rDendba»Der  »c.  ; 
(2flav.)  ^brenieichen,  D.  i.  ge»riffeau§er 
Dem  ©chtlDe  fïch  beftnMicf>e  ©tuefe,  i. 
Bt.  sDtarfchaUdflAbC/eine  £)rbendfette,  etn 

fturflen&ut  »c.;  marque  (pl.us.  note)  d’in- 
famie, ein  ©ChanDflfCf  ; des  gens  de  mar- 
que, angefehene  ^erfonen;  ©tanDed- 
perfonen;  un  arbre  de  marque,  T.  fin 
bocbftÄmmigcr  Baum,  Den  man  flehen 

lagt;  donner  le  fouet  et  la  marque  à un 
criminel,  einen  SDtiffcthÄter  fiÂupcn  unb 
branbmarfen;  lettres  de  marque,  eine, 
oon  Der  SKegierung  ertheilte,  fcbriftïicbe 
©vlaubnig , fïch  felbft  ©enugthuung  ocr- 
fehaffen  ju  Dürfen;  SKeprcfialienbriefe. 

Maïqué,  ée,  part,  et  adj.  gf|fichnft  :C.Î  it. 

ßg.  fiatt  noté,  berüchtigt  »c.  ; il  est  né 
marqué,  er  bat  etn  sJSuttfrmûbl  mit  ouf 
bif  SGclt  gebracht;  marqué  de  la  petite 
vérole,  blatternarbig  ; papier  marqué, 

(/»/.a». t imbié,)  ©timpelpopier;  (f.auch 

marquer). 

Marquer,  v.  a.  jetefmen ; mit  einem  Reichen 
oerfehen  ; in  flAmpeln  ; it.  ein  9)lahl , 
ein  Branbmahl,  ûberh.  ein  Äennjeidien 
ober  Reichen  aufbruefen  ; it.  bezeichnen  ; 
ZU  erfennen  geben  ; anzeigen  ; be fHtnmen; 
audbruefen  ; it.  bezeigen;  burch  Dieühat 
zu  crfenneit  geben , z.  B.  Sichtung , 
£tebe,  ^Danf barfeit;  in  auch  n.  unb 
absoi.)  anzeigen;  zu  »iffen  thun,  (meifl 
fchriftlich,  D.  i.)  melben;  (Bifliarbfp.) 
marfieren;  (Jechtf.)  einen  ooDeii  ©tef? 
anbringen  ; it.  v.  n.  Reichen  einer  bal* 
Digcn  ÎRieberfunft  oon  fleh  geben  ; in 
Die  monatbliche  SXetnigung noch  haben; 
(o.  fpferben)  Die  Nennung  nod»  haben; 

(f.  marque;)  (pom  feiger  einer  ©onnen» 
uhr)  zeigen  ; ©chatten  werfen  ; marquer 
un  camp,  ein  2ager  obflcehen;  il  a éré 
marqué,  er  jft  (Durch  einen  Jpicb)  gejeidj* 
net  WOrbenj  il  CSt  marqué  sur  le  livre 
rouge,  er  fleht  im  ; cet  arbre. 
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cette  allée  marque  ober  commencé  à mar- 
quer, bicfcr  $5aum , btcfc  aller  fÂngtan 
|U  treiben.  Fig.  être marqué  au  bon  coin, 
à TA , au  B , f.  coin  , A , B ; marquez  cette 
chasse,  ich  will  bid)  »über  bafùr  beîom» 
tnen  ; id)  will  euch  biefen  ©tretd)  hinter 
bai  ôht  fd)reiben;  votre  fruit  en  sera 
marqué,  iron.  bûi  gibt  gewiß  fin  SXablï 
(fo  fagt  man  üu  iemanben , ber  febr  be- 
gierig  nad)  etwaö  verlangt  / wai  er  nicht 
befommrn  fann). 


Marronnier , *.  m.  ( in  ben  &lpen  ) einet/ 
welcher  bie  Sieifcuben  im  ©cblitten 
fuhrt, 

Mairube , s.  m.  f,  lycopus;  (vgl.  balotte). 
Manrubiastre,  s.  m.  ber  UltcdjtC  SlnborH/ 

eine  ÿflanje. 

Mars,  s.  m.  (öeptbol.)  SOîari;  ber  tfriegi» 
gott  ; (9lßron.)  b.  i.  ein  planet  i (Ehvm.) 
b.i.  bai  Eifen;  it.  bcrCKonatb  SOvirj; 

cela  vient  comme  mars  en  carême,  prov . 

bai  fommt  eben  redit. 


Marquesec,  s.  m.  T.  eine  $trt  ftifcbergatn 
mit  engen  SMchcn. 

Maxqu-té , ée , part,  et  adj.  gcflkdt  IC. 

Marqueter,  v.  a.  fleefen  ; mit  ftletfen  ver* 
fc&en;  it.  fprcitfeln;  mit  allerlei)  Jar* 
ben  bcfprengen;  it.  cinlegen;  eingelegte 
Arbeit  machen. 

Marqueterie,  a. f.  ober  ouvrage  de  marque- 
terie, eingelegte  Arbeit. 

Marquette,  t.f  ein  tfuchen  ober  Âlumpen 
3ungfcrnroacbi. 

Marqueur,  t.  m.  ein  ©timplcr;  (95ittiarb* 
fpiel)  ein  Jfôarfierer. 

Marquis,  s.  m.  cinSDîatQuii;  (eine  SBûrbe, 
oft  auch  ein  biofer  Ehrentitel). 

Marquisat,  s.  m.  bai  CRarquifat;  bai  ©c* 
bieth  unb  bie  $©ürbe  einci  tffrûrquii. 

Marquée,  sf.  eine (Dîarquifmn  ; it.  ein  be. 
fonbercr  ttcbcrjug  über  ein  £>fficicrijclt; 
it.  eine  2trt  Sîacfeten. 

se  Marquer,  v.  ré/l.  plais,  fîd)  für  einen 

îDîarquii  auigeben. 

Marraine,  s.f.  eine  tyatbe;  Çaufteugintt , 
(in  SXücf  (td)t  auf  bai  Æinb)  ; eine  tveib* 
Iidie  tyerfon,  weld)e  ein  tfinb  jur  £auft 
barhilt. 

Marrcment,  s.m.ol.  ber  ©djabfj  Söcrfußj 
(Bchmerj. 

Marri , le , adj.  ol . b.  i,  fiché,  affligé. 

Marron , s.  m.  bie  SOîarone  ; eine  2lrt  großer 
fehr  fcbmacfbafter  Æaftanten  ; it.  T.  et» 
*»  blcdjernei  ^cidifn/  tvclchei  bie  SKunb* 
jOfficieri , $um  Reichen,  baß  fie  bie  Siunbe 
gemacht  haben,  auf  ben  Söachtßuben 
in  eine  SÖüdife  werfen;  it.  eine  8rt  $e* 
tarben  ; it.  ein  heimltchcrweife  unb  ohne 
Eenfur  gebrurftei  \8ud>;  (iu  ben  ame* 
rifanifehen  <Pßan$ungcn)  ein  int>ie  SDÜl* 
ber  ic.  entlaufener  Neger;  le  marron 
d’Inde,  bie  wilbe  ßaßanie;  bie  SXoßfa« 
ßaitie;  des  cheveux  frisés  en  marrons,  in 

große  2orfen  frifterte  SSctberhaarlocfen; 

roineen  marrons  ober  en  rognons,  f.  rognon; 
faire  comme  le  singe,  tirer  les  marrons  du 
feu  avec  la  patte  du  chat,  prov.  ftch  fittfé 


Mais,  ».  m.  plur.  bai  ©ommergetreibe/ 
(menus  grains,  fo  man  im  Sftürj  fAet,) 
b.  i.  ©erße,  Jpafer,  £irfe  te. 

Marsécbe,  s.f.  prvcl.  ßatt  les  orges,  bit 
©ommergetßc. 

Marseiiioîse.  sf.  nouv.  bai  tOîarfeiücrlic b ; 

ein  franjbfïfchcr , patriotifdier  Ntarfcb,. 

Marsouin,  s.  m.  bai  $teerfchwcin  ; (auch 
pourceau  de  mei  ;)  it.fig.  injur.  un  gros, 
un  yitain  marsouin,  b.  i.  ein  bief  er  U U* 
geholter  »Dtenfch. 

Martagon , s.  m.  T.  ber  türfifche  93unb  » bit 
©olbwurjel;  eine  2lrt  £ilien. 

Marte,  f.  martre. 

Marteau,  s.  m.  ber  Jpanttner;  it.  (déporté) 
ber  Älopfer  an  einer  £bûr;  it.  marteau , 
( Staat«  ) ber  Jjpammet  im  £)hr;  it.  ber 
èammerhat;  eine  2(rt  S>ai  ober  ipai- 
fifehe;  marteau  à river,  ein  Niethammer» 
— d’assiette,  ein  ©teinfeçhûmmer ; — do 
maçon,  ein  ÇDîaurerhammer  ; (Minierer) 
ein  ©ptçhûmmer»  — de  forge,  ein 
©chmtebchammet  ; ein  großer  Jammer 
ber  ©robfimiebe  ; — de  grosse  forge , citt 
Êifenhammer  in  ben  Eifetihüttcn;  — 
d’armes,  ein  ©trcithûmnier ; — d’épi- 
nette,  ein©timmhammcr;  (f./g.  etpror. 
Uîîtcr  enclume,  coup,  graisser). 

Martel,  s.  m.  ol.  b.  i.  marteau;  il  a martel 
en  , ßg.fam.  bai  geht  ihm  imÄopfe 
herum. 

Martelage,  s.  m.  T.  bai  3cidjnctt  ber  ©aume 
mit  bem  SBalbhammer  0»»«)  jum  Scic^ctt/ 
baß  fie  gefiüt  werben  foüen  :c. 

Martelé,  ée,  part,  et  adj.  gehämmert  IC.» 
gefchlagen;  fumées  martelées,  T.  bie  £o» 

fmtg  einci  SfBilbbveti/  welche  auf  Einer 
©cite  platt  gebruef t iß. 

Marteler,  9.  a.  bAmiuern  ; mit  bem  Jam- 
mer bearbeiten  oberfchlagen;  it.ßg.fam. 
qu&len;  beunruhigen» (jalfner.)  nißen ; 
ein  Neß  bauen. 

Marteiet , s.  m.  T.  ein  (bai)  £dmmerd)cn 
mit  einem  langen  ©tiel. 

Marteieur,  s.  m.  T.  ein  Arbeiter  auf  einem 


filnbern  lißigcrwcife  ju  feinem  Northeil 
bebienen. 

Marronncr.  r.  a.  T.  bie  ^flöte  in  große 

£ocfeit  frifteren. 

Marronnier,  s.  m.  ber  Äaßaniettbaum  / 
weldier  bie  großen  Äaßanicn  trigt; 
(f,  marron). 


J^ammerwcrfe;  ein  Jpammerfdimib. 

Marteiine , s.f.  T.  ber  ©piçhommer  ber 
^ilbhauer  ic. 

Martial, ale,  adj.  fricgerifch  (guerrier);  (EhP* 
mie)  cifenartig;  eifenhalttg;  loi  martiale, 
bni  ^artialgefeh  ; (Äriegigefeh);  ein 
©efe^  vermöge  beffen/  bep  außerorbent* 


* 
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Itd>ett  ©elcgenheitcn , bie  (bemalt  bet 
Stoffen  bem  £aufe  ber  ©crechtigfctt 
€inbalt  thut,  unb  biefclbe  »ertritt.  > 
Martides;  s.f.  pi,  T.  bet  £ft&nen fuß /»ein 
©chtflföfcil/  wcldjcö  in  viele  (gnbe  auö- 
fc!>tefit , bereu  jebeö  burch  einen  befon* 
bem  Älobcn  gegoqen  wirb. 

Martin , t.  m.  ((Ofarttn)  î faire  la  St.  Martin , 
Da»  $tarttnöfcß  begehen  ; fid)  gu  biefer 
• IuWä  ntacben.  Fig.  et  Prov.fam.  le 

mal  St.  Martin  , bte  SBÖÜeret)  ; martin- 
bäton,  ein  €felôtreiberô*©tecfcn  ; il  y a 
plusieurs  ânes  à la  foire  qui  s’appellent 

Martin,  aile  €fcl  fitib  grau,  ober  welchen 
meint  ibr  ? pour  un  point  Martin  perdit 

son  âne , burd)  einen  ©ttch , ben  et  gu 
wenig  (jatte,  perlor  et  bie partie;  burd) 
eine  Älcinigfcit  font  er  um  bai  ©einige. 

(f.  aud)  estatficr,  piètre  etc.) 
Martin-pêcheur,  f.  Martinet  pêcheur. 

Martines,  s.  m.  bie  çpîauerfchwalbe  ; £auô* 
fChWrtlbe  (hirondelle);  martinet-pêcheur, 
ber  ©iôuogcl,  (eine  Slrt  aicpon). 
Martinet , s.m.  T.  eine  ©tampfe  in  einer 

Eapier*  ober  SBalf  * «Oîuhle  ic.  ; it.  ein 
anbleuchter  mit  einem  flachen  ftuf; 
unb  JpanDflriff. 

Martingale  % s.  f.  ber  ©prungriemen  ber 
tjjferbe  ; jouer  à la  martingale,^,  im- 
mer um  baô  fptelcn,  waô  man  perloren 
bût. 

M.»rti  e,  s.f.  ber  SRarber;  it.  b.  i.  baô  $tûr* 
berfcQ;  maître  zibeline,  ber  $0bel  ; pren- 
die  maître  pour  renard  . prov.  fid)  betru- 
gen; fich  gewaltig  irren;  baô  Unrechte 
ergreifen, 

Mntyr,  s.  m.  prop.  etfg.  ein  ©îirtercr, 
(Wörter  er);  martyres./,  eine  sjRÖrte« 
rinn,  (DftÄttprtnn).  Fig.  mourir  martyr, 
in  f großen  ©chmcrgen  fterben  ; it.  bie 
größten  ©chmergen  auôftehen  ; il  «t  son 
martyr , cr  Dût  otel  um  ihn  gelitten , 
Ober  ÛUégeftanben;  il  est  le  martyr  de  la 
faveur , bùtd)  bie  X>ten(lc , wcldie  cr  ben 
Jrjoflcutcu  , beti  ©ûnfUingcn  leifiet,  feijt 
cr  fid)  Pteler  ©cfa&r,  oielcn  Unannehm- 
lichkeiten au«. 

Martyre,  s.  m.  ber  SKôrtcrtob , (SÜÄÄttpW- 
tob);  it.  bûô  SDîôrterthum  ; ber  Suftanb 
eincô  îfôôrtercrô  ; it.  fg.  bie  farter  ; 
kpcin  ; jQual  ; ber  ©chmcrg  ; souffrir  ober 
endurer  le  martyre,  ben  $J)iflrtCrtob  lei- 
ben ober  erbulben  ; it.fig . bie  größten 
©djmcrgen,  bie  größte  ûual  ûttôtfehcn. 

Märtyrer , v.  a.  ol.  unb  IHCiß  fig.  ftatt  mar- 
tyriser. 

Martyrisé,  ée , part,  et  adj.  gemartert  JC. 
Martyriser,  v.  a • meift  passif , martern  J 
peinigen;  quölen;  it.  (v.  a.)  mûrtern; 
qu&len  ; plagen. 

Martyrologe,  s.  m.  brtô  ÇOîÔttetCrbUCh  > Me 

- ©efebteôu  ber  härterer*  • 


Martyrologiste  , f.  m.  p.us.  ber  SB  er  fa  ffer 
einer  ®îirterer»©eféid)te. 

Marum,  s.  m.  T.  bûÔ  SlmbrûftaUt  , 9fm* 

■'  berfraut  ; baô  ÜXajltrfraut. 

Mascarade , s f.  eine  àHaôferabe  ; eine  £ufi- 
batfett  maôfierter  <perfonen  ; ein  üBaô* 
fcnball  ; it.  ol.  ein  «Dtaôfentang. 

Mascaret,  s.  m.  bte  ©chwellung  ber  ©i- 
ronbe,  wenn  bte  îftcereôfluth  beit  gluf 
«uô  ben  Ufern  treibt.  (3n  ber  2Kuti* 
bung  ber  ©eine  ; une  barre.) 

Mascaron , s.m.  (©ouf.)  ein  (baô)  {fragen* 
geiîd)t. 

Masculin , ine , adj.  mönnlid)  ; le  gonre 
masculin,  (©ramm.)  baö  mönnliche  ©e- 
fd)lecf)t  ; rimes  masculines,  mîumÜd)C 
SXetmen.  (pcrgl.  féminin.) 

Masculinité,  s.  f.  bie  ©tgrnfdiûft,  nach 
welcher  eine  iperfon  mönnlid)  ift  ; ber 
möunltdje  ©tamm  ; baô  mönnlicbc  ©c* 
fchlecht;  p.tys.  bie  Sftânnlichfftt. 

Masque,  s.  m.  bie  Sfôûôfe,  (£ûrpe);  it.  eine 
maöfierte  tyerfon;  (©auf.)  ein  3)îcn* 
fchengcficht  (eine  2am)  gum  ^ierathi 
(ogl,  mascaron)  ; it.  bte  ©ppôform  / nach 
welcher  man  bcnîlbbrucf  ober2lbguß  bcô 
©cfïÀteô  einer  ^Jerfon  oerferttgt  ; it.  fig. 
eine  tOîûôfe/  b.  i.  ein  'iöorwanb  ; falfcher 
©Cheilt;  bie  î)CCfe  i (Pgl.  voile,  couver- 
ture , manteau).  Fig.  faire  un  masque  de 
boue  â qn.,  einem  bûô  ©efîcht  mit  .f  oth 
bcfdjmieren  ; lever  le  masque,  bie  Sftaôfe 
abnehmen;  fich  nicht  länger  mehr  per- 

jicllen;  être  toujours  en  masque,  f|d)  im» 

mer  oerfiellen  ; immer  heucheln  ; u laide, 

la  vilaine  masque!  (f. /.)  inj.  WCld)  ein 

hößlidjeö,  welch  ein  boôhafteô  (ûlteô) 
2Bctb;  vuig.  bie  garflige  Jperc. 

Masqué,  ée,  part,  et  adj.  mûôftert  i VtV* 
larpt  ic.  ; brûlot  masqué,  T.  ein  ©ran« 
ber,  ber  wie  ein  ^riegôidiilf  auöficbtj 
batterie  masquée,  eine  ocrbectte  ©ûtterie; 
il  est  toujours  masqué  ,fig.  f.  masque. 

Masquer,  v.a . maôfieren  ; oerlaroen  ; eine 
îOîûôfe  porthun;  fr  oetfleiben  (déguiser); 
it.  fg.  ( m.p ) oerbergen  ; bemantchi; 
einen  ©chein  geben  ; befd)önigen  ; it.  • 
tnaôfieren  ; ben  Slugen  entgiehen  ; hin* 
ter  ctwaô  pcrfiecfen,  g,  ©.  eût  Jrjauô; 
it • b.  i.  perbergen,  g.  ©.  eine  ©atterie  ic. 

Se  manquer,  v . ti'fi.  it.  (p.us.)  masqm-r, 
v.  n.  fich  maôfieren  ; eine  (Oîaefe  oor* 
thun  ; maôfiert,  oerfleibet  crfdieiitcnzc. 

(f.  masque.) 

Massacre,  s. m.  bie  >Oteftclep;  baô SRchcln  ; 
Oîteberhauen  ; îfîicbêrmachcn  ; bte  €r* 
morbung;  (baô  ©cmeçcl);  ©lutbab;//. 
baô  (Erlegen,  tnf.  wilber  iîhicre;  (vutg. 
bie  Oiicbcrlage);  (3&ger)  ber  oom  £eib 
getrennte  tiub  aufrecht  htngefieUte 
Ôirfch-  ober  SHeh*Äopfi  (®ap.)  tin 
éitfdjfopf  mit  bem  ©ewçih  ; it.  fg. 
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fism.  tin  feblcdjter  Arbeitet}  wig.  ein 
tffufcher.  • / . *• 

Massacré,  ie , part . et  ad},  mebcrgentf« 
ijelt  ic*  > it.  Derborben;  uct&uii|ti  per* 
pfufd)t  ÎC.  (f.  massacrer.) 

Massacier , v.  a.  ntebermebcln  ; me$eln  ; 
nteberbauen  } nicbermochen  ; urabrin< 
fie n ; ermotben  » iu  fig'fam.  etroog  Der* 


Serben  ; eu/g.  Derpfufdjen  i pop.  oer* 

bunjeu.  . 

Massacreur,#. m.  ein  blutburffiger  tDîcnfcf)/ 
ber  om  Stürben  SOergnugcn  jtnbct. 

Masse,  i.J.  eine  SOiaffe,  b.  i.  btc  fàmmt* 
lieben  (mit  einonber  Derbunbenen)  05e 
ffatibt&etle  eitic^  ©onjcn  i iu  b.  i.  bie 
ben  ©olboten  oon  ibrem  ©olbe  obgejo 
petie  (Summe , bie  man  in  ber  9iegi- 
mentôfûffe  iurucf  behält  i (3Kebic.)  ??/• 
b.  i.  ein  £eig  i («Kahler)  Waffen , b.  i. 
Diele  an  einemjDrte  gefantmeite  £id)tcr 
ober  ©(hatten  ; iu  ein  ©treitfolben  i 
Kolben  ; (Dergl.  missu^)  ; it.  ein  eiferner 
©cblägel  ober  gommer  i (on  flocben 
glufifûbrjeugen)  ber  longe  05oum , roo 
mit  ba*  ©teuerruber  gelenft  rotrb;  (05ü 
liorbfp.)  bie  SftaffV  ; ber  Äolben  ; it.  ein 
oin  €nbe  mit  ©über  befdjlagencr  ©tob, 
welcher  bet)  ôffentlichenZercmonienbem 
Âanjler , bem  SHeftor  einer  Unioerfîtat 
te.  porgetrogen  wirb  ; it*  bie  Äolbe  ; ber 
Äolben;  ™ig.  bie  sRortenîolbe;  ein  ge* 
Wiffe$  ©CbilfgciDÄCbÖ  i masse  de  pierres, 
eine  ©teinmoffe  î masse  de  plomb , citt 
Älumpen  05leo  ; ein  05lodP  05lep  î masse 
de  chair,  (pon  fleifehigen  tyerfonen,  nteift 
mépr.)  eine  gletfdjmofîe  ; ein  §leifcb* 
f lumpen  ; masse  de  carrière,  bie  in  einem 
©teinbrud)  über  einonber  liegenben 
©d)id)ten î masse  de  héron,  bie  Âuppe, 
berOÎjufcb  be$  9tei&cr«ï  ber  îReiberbufcb; 

pelleterie  en  masse , (bftô)  $XoU(&IDCrf  Ül 
groicn  ©ebunben;  la  masse  de  bedeau, 
ber  UJebeUen*  ©tob  î faire  une  levée  (du 
peuple)  en  masse , (nour.)  bdô  gon$C  SBol 

oufbietben  ; oUe  junge  ©Jonnfchoft  ouf 
bietben. 

Masse,  t.f.  (in  getoiffen  ©lucfSfpielcn) 
ber  ©ûi} , ©infû$. 

Masseiote,  s.  f.  ( ©tücfgiefer)  boö  über 
flûffige  fOtetoÜ  in  ber  ©ie&form,  noeb 
gefehehenem  ©uffe. 

Massepain,#,  m.  ber  SKorjipon ; eine  Str 
Sucferacbocfeneô. 

Misser , i a.  (bcp  griffen  ©Iûcféfpieïen) 
(infeçen  î fe^en  î ( f.  masse)  ; je  masse 
tant , je  màsse  i qui  dit,  je  masse  la  poste, 

f o Diel  fe$e  ich  ; ich  feße , menu  jemonb 
m ; id)  feçe  fo  Diel  ol*  auf  bem  ©pic' 

fleht;  il  lui  a mâssé  la  santé  de  sa  mai 
tresse,  er  brachte  ibm  lit  ©efunbbei 
feiner  ©üicbtcn  jiu. 

Massette,  s.  f.  ein  fteinct  ©cbloacl ; ei 
JDonbfcbiâgeU  ^ . ...... 
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Massicot,  ».  m.  bas  îOtafTtfot  ; ?otcinierte$ 
OÖleptbeiß |um Noblen;  05let>gelb;  eine 
jur  ©lofur  beä  trbenen  ©efäües  bienen* 
be  ÇKifchung.  • 

Massier , s.m.  ber  ©tob*  ober  3epter*£ra* 
ger  bep  öffentlichen  Zeremonien,  i.  05* 
ouf  UniperfïtÂten  ic.  (f.  masse.) 

Vlassif,  îve,  adj.  moffiO  » bicbtî  fcft;  (DOIt 

SDîetûflen  oud):)  gebiegeit;  (d*  ©ebiu* 
ben)  bicl)t,  b.  i.  ouô  louter  sDtoucrnjerf 
bcffe6enb;  esprit  massif,^,  ein  iDumm* 
fopfi  ein  grober  plumper  Äerl* 

Vlassif,  s.  m.  ober  massif  de  maçonnerie, 

eine  mofftpe  ©runbmouen  ein  maffiDc< 
gunboment  ï A.  massif,  (in  £uffgàrten) 
ein  bidcé  unburdjfidjtigcô  ©cbolj. 
Massivement,  adv.  p.us.  niûffiD* 

Massiveté,  *.  f.  p.us.  bie  £itfe  î boô  tDtûf* 
flPf. 

Massoier , v.  a.  nèol.  mit  einer  Äeule  (mas- 
sue) tobtfcblogen. 

Vlassorah , Massore,  #./•  bie  fritifdieit  2ln* 
merfungen  einiger  ölten  gelehrten  SRob* 
bitten  über  ben  biblifd)cit  f^ejrt.  î)iefe 
©elebrten  Massorettes , çOîafTo- 

reten. 

Massorétique , adj.  c.  mofforctifch  » ((•  mas" 
sorah). 

Massorettc,  s.m.  f.  massorah  etc. 

Massue,  s.  f.  bic  ÄCUle.  Fig.etProv.  ceci 
est  un  coup  de  massue  pour  moi , bû6  tff  ’ 

ein  harter  ©d)log  fur  mich  i faire  de  sa 

tête  massue,  ettDûé  mit  ©efO^t  Utlb  5}vUÇ( 

su  ©toube  ju  bringen  fuchen, 

Mast , f.  mât. 

Mastic , #.  m.  ber  SKûflir  ; ein  bûlfomifdjc* 
05ûum&ûr$}  it.  eine  3Crt  Âitt. 
Mastication,  s.f.  (ÇjftebiC.)  bû6  ÄrtUftt. 
Masticatoire,  s.m.  T.  ein (bfl$) ÂûUIHttteî# 

Mastigadour  , s.  m.  T.  bû$  îrAnfgcbi§  > 
eine  Slrt  $fctbrgcbi§  mit  runben  on 
einonber  hongenben  Äugeln,  moron  em 
ÿferbfSucn,  uub©d)oum  in  boé  SJîaul 
befommeit  foll. 

Mastiquer,  v . a.  fittett  ; Dfrfitten. 
Mastoide,  adj.  c.  T.  muscle  mastoïde,  ber 

Q5eugemuofel  bc5  Âopfc<.  . . 

Masulipatan,  #.  m.  eine  2lrt  in  ber  inbio* 
nifehen  ©tobt  biefeö  Sftobmenö  fobrijicr* 
ter  3»tfe.  # . ; 

Masure,  s.f.  ein  DcrfoUeucö  ©emnucr  ; tu 
fig.  ein  fchlcchtcö  boufölligeö  ^ou<. . 
Mat,  adj.  m.  (fpr.  bflÖ  t Oll«)  ; Matte,/, 
motti  ohne  ©latin;  cannelle  matte,  oro- 
btfd>er  ^immet , ohne  ©efchmod  uttb 
ohne  ©crud). 

Mat,#,  m.  (int  ©îhochfptcl)  ber  îOîott 
(iff  im  äeutfeben  ein  adj.)  matt;  *chec 
et  mat , fd)ûd)matt  ; le  voilà  mat , er  tfr 
matt;  donner  échec  et  mat  etc.,  f.  échec. 

Mât,,  #.  m.  berSDîûff  ; ÇDiûffboum;  iuplur. 
fg>  bie  ©^)iffc  felbjl  > le  ßrand  mat,  io 
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mât  de  meïstre  f ber  groß  t «Rafl;  bf 
ÇOîittCllUûfl  i (f.  âUCf)  bouicet,  misaine, 
artimon,  beaupré,  hune,  rechange,  ju- 
melé ober  renforié  etc.)  ; mat  désarmé, 
(2£ap.)  eilt  sjftafl  ebne  ©cgeï  ; aller  * 
niât  et  i cordes,  ( bcp  einem  heftige 
<Bturme)  aüe  ©egel  ciimebmcn,  un 
baô  ©cbijf  ben  Sffîinben  ùberlaffen. 
Matador,  s.  m.  ( rJpombrefptel  ) bie  pon 
oben  ouf  einanber  folgenden  Trumpfe  j 
faux  matudois,  2Rûd)matabore,  D.i.ivor 
an  bic  ©pabiUe  fehlt. 

Matafions,  *.  m.  pi.  t.  f (eines  ©tricfivcr 
auf  ben  ©alcercn* 

Mitagraboltser , v.  a.  ol.  burl.  VC*tfetttgcn  » 
inOrbnung  bringen;  auöarbciteit  ; er 
ftuben.  {Rabelais.) 

Matamore,  s.  nujam.  (fpûtttfd))  Ctn  tyrûfc* 

1er;  ©roßfpreeber;  vuig.  ein  €ifenfrcffer 

(ftiux  brave,  fanfaron)  ; fin  <Prûbl&ÛHé  ; 

*;  ?-f‘  <in  in  Jclfen  gebaueneéBebàlt 
ni§/  ivorin  bic  2lfrifaner  ihr  Äorn  auf 
bewahren. 

Matasse,«./.  T.  robe,  ungcfpoitnene ©cibc. 

Matassins,  s . m plur.  eine  2lrt  poificrlidjer 
£anje;  it.  bic  £önjer  bûbep. 
Marinade,  s.  f.  b«  potTtcrlidictt  ©eber 
bcit  unb  ©aufelepen  eine#  Matassin. 
Mata  siner,  v.  a.  allerlei?  ©aufelpoffcn  im 
*£anjcn  machen.  (f.  matassins.) 

Matelas , s.  m.  bie  flftatralje  ; it.  bie  ge* 
(lopftcn  Coiffer  su  beçben  ©eiten  t« 
tpcnbig  in  einer  kutfehe. 

Matelassé,  ée , part,  et  adj.  ûUÔgfpoljlert  IC. 

Matelasser , v.  a.  auspoïfiern  ; mit  «polfletn 
verleben  ; (f.  matelas). 

Matelassier,  s.  m.  ber  éîatraçcnmûcher. 
Matdot , s.  m.  ber  ÇDtôtrofe;  Botb$mann; 
Botbôfnedjt;  it.  ba$  Bcçfdjiff  (eines 
großem  ©chiffeé). 

Matelotage,  s.  m.  ber  SKatrofenfolb* 
Matelote,  s.  f.  fine  2lrt,  mehrerlcp  Jifche 
au  einem  etujigen  ©criebt  jujuberetten  ; 
eine  CDîatelote  ; à la  matelote,  adv.  auf 
trofenai't  ; des  chausses}  la  matelote, 

SRûtrofenbofen,  tnf.  betknabcit;  (ÜÂû 
tclothofeil  ) ; une  sauce  à la  matelote, 

eine  SDtatclotbrùbc  ; eine  braune  faure 
' ©auct. 

Mâ*é,  é«-,  port,  ft  adj.  bemaflet  îc.  ; (f. 
mater)  ; mité  en  chandelier,  fo  bcitlûflct, 

baß  ber  Skafl  gerabe  auftvArtô  fleht; 
mité  en  f.egate , mie  eine  Fregatte  berna* 
ftet/  fo  baß  bie  spîafien  nad)  bem  23or- 
bertbeile  su  geneigt  ftnb  ; mité  en  galère, 
mit  jivcp  CDîaflen , unb  ohne  ©tangen  , 
mité  en  heu , mit  einem  Sftafîc  in  ber 
SDtitte,  unb  mit  einet  halben  ©egel* 
ftange  ; mité  en  semaque , mit  einem 
SKafte,  ber  unten  mit  einer  ©abcl  ver- 
fehen  tfl  ; mité  en  caravelle  , nitt  Vier 
tOvöften  / aber  ohne  fttaßforbe» 


Maté , ée,  part,  et  adj.  ntûtt  gemacht  5 ( f. 
mater). 

Miter , v.  a.  bemaffen  ; mit  SDîaflen  petfe- 

ben;  it.  p.ui.  (J,  B*  un  tonneau  , eilt 

Saß)  in  bie  £6bc  richten  ; aufrtehten. 
Mater  (a  fürs)  v.  a.  (©djachfp.)  niattma- 
eben  ; it.  pl.us.  ßg.  entfrâftcn  ; febrvi- 
eben;  faftepen ; (fein Sleifch) freujigen ; 
**•  etnen  bemutbigen. 

Matérialisme,  s.  m.  ($hilof,)  bet  Sftaterta- 
liômuS;  bie  Meinung  ober  £ebrc  Derje- 
nigen, ivcldje  feine  anbere  ©ubtfanj 
als  bie  gâterie  annebmen,  unb  habet 
bie  €riflen$  ber  ©ecle  löugnen. 
Matérialiste,  u c.  (<philof.)  ein  «Otateti«* 
liü. 

Matérialité,  s.f.  t.  baö  ©efen  ber  Materie; 

bie  €igenfcbaft  beö  körperlichen. 
Matéiiaux,  t.  m.  pi.  Materialien  ; Bau- 
materialien ; it.  ßg.  Materialien , b.  u 
bie  jur  Sluéarbeitung  eine«  gelehrten 
Söcrfcö  erforberlidjen  einielneri  ©tuefe. 
Matériel,  eie,  adj.  materiel  (ober  mate- 
rial); *•  m.  baö  OJlatcriale/OTaterieÜe/Cim 
©egenfah  3°finalen)  ; a est  fort  ma- 
tériel ; c’est  un  esprit  bien  matériel , ßg. 

et  tft  febr  fcbmerfillta  / lebt  plump; 
er  bat  einen  febr  cingcfcbrinftcn  23«* 
ftanb. 

Vlatériellement,  adv.  (<Pbilof.)  ber  gâterie 

nach  ; material. 

Maternel,  elle,  adj.  mütterlich  î 1*  langue 
maternelle,  bic  3?tUtterfprad)C. 
Maternellement , adv.  mütterlich. 

Maternité,  t.  f.  p.us.  ber  ©tanb/  btC  €î* 
genfdjaft  einer  çOtutter. 

Miteur  , s.  m.  T.  fin  2)îa(tmacftfr  ; maître- 
mâteur , aud>  bloß  maître,  berSRaftmct- 
^cr;  ein  Officier,  ber  am  großen  unb 
am  Bcfûnd»9fta|te  fommanbiert. 

Mathématicien,  t.  m.  fin  2Xûtbematifet. 
Mathématique , adj.  c.  niôtbemûtifd)  ; it. 

«•  f {meiflpiar.)  bie  SRathematif. 
Mathématiquement,  adv.  inatbemûtifcb. 
Mathurin,  t.  m.  ein  SRûtburincr  ; ber  2îab- 
me  getvtjfer  Orbenégeifflicben , ivclcbe 
fur  bie  2luélôfung  ber  von  ben  Ungläu- 
bigen su  ©efangeiten  gemadjten  ffbri* 
fieu  beforgt  fepn  muffen  ; it.Jam.  mépr. 
ein  2tarr. 

Matière,  s.f.  bie  poterie;  ber  ©tojf , (tnf* 
bet)  manchen  Jpanbmerfern,  «ueb  :)  bet 
Jeug  ; it.  bie  gâterie , b.  i.  ber  €iter 
(/>.U#.);  it.  (auch  au d)  matière  fé- 

cale, bie  (Erfrcmente;  bie Ocffnunq;  bet 
©tublgang  ; it.  bic  ÛRateric,  ber©toff, 
b.  t.  ber  ©.genflanb  einer  ©ebrift,  3tb* 
banblung  te.  ; it.  b.  t.  bet  Einlaß  ; bit 
23cranlatTung  ; Urfacbe  ; ©elegenbeit  ; 
(^bcol.)  ba$  ©innlicbe,  (im  ©egenfaç 

bCÔ  ©fifligen)  ; la  matière  première, 
bet  ©runbitojf;  Urflojf;  uble  des  ma- 
tières, Da$  5Kcgi|ler  ; Sßerjeicbniß  ciael 
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' fcutbrt  ; SnWt  » 1<s  matières  ober 

la  matière  d’or  et  d’aigent,  (in  ^unjfn) 
@0lb  Unb  Silber}  entrer  en  mat.cre,  an» 
• fangen , Die  ©adje  abju&anbcln  ; lur 
Bbbanblung  (felbft)  fd)rcttcn  ; avoir  iVs- 
prit  enfoncé  dans  la  matière,  Jîg.  fam. 

ein  grober/  unperflänbtgcr  SDtenfcf)  feçn; 

un  esprit  .»byrué  dans  ia  matière , (S£i)eol.) 

ein  5Äenfd>/  ber  nur  ben  fmnltdjen  2û* 

lien  nadjbAngt  » en  matière,  adv.  ttl  Be* 
treff  ber  ©aefie , wovon  bie  «Hebe  if t ; 
wag  bie  ©adje  anlangt , wovon  ic.  ; en 
matière  de  guerre,  de  piocès,  in  Ältegg», 
in  yrojefî'éûcfcen  î en  matière  cnmine lie, 
. in  Âriminalfadjen. 

Mâtin,  $.  m.  ein  Jpauö&unb;  ßofbunb; 
fetten  b uitb  ; aud)  / ein  ©djàferbunb; 
5letid)crbunb  » it»  injur.pop . cm  £unb. 
Fig.  et  Prov.  fam.  voilà  un  beau  mâtin, 
s’il  voulait  mordre,  bicfcr  Âerl  fÔHntC 

fd)on  mi  augrichten/  wenn  er  nur 
baron  woütc  ; qui  a bon  voisin , a bon 
mâtin,  wer  einen  guten  Machbar  bat/ 
fann  fidjer  fdjlafcn. 

Matin,  s.m.  ber  borgen  ; rV.  b.  i.  bertöor* 
mittag  ; t’étoiie  du  matin , her  ©orgen* 
fient;  de  bon  matin,  de  grand  matin,  febr 

frûb  » beg  Borgens  frûb  ; in  aflerSrùbe; 

. (f.  aud)  matin , adv.)  ; un  de  ces  matins, 
ober  un  brau  matin, Jam  biefer  £ogen ; 
nàdrfer  Çagen  ; mit  nidifient  ; balD  ; 
in  un  beau  mati ti^fam.  cinft  ; cinflcng  ; 
einmabl;  (nämlich  von  ber  vergangenen 
Seit)  ; le  matin  de  la  vie,  (poetifd))  bte 
5ugenb  ; bie  ^ugenbjabre  ; l<*  portes  du 
mann,  (voet.)  bie  sfôorgeiirôtbe  ; it.  bte 
©eite,  bte©egeitb  gegen  borgen,  (f. 
aud)  pé  erin,  prov .) 

Matin,  adv.  frub»  beg  »OtOtgcng  î demain 
matin,  morgen  friibJ  jusqu’au  lendemain 
matin , big  übermorgen  frûb  ; U est  bien 
matin  , er  tft  frûb  auf  î matin  et  soir , 
Ötorgeng  unb  SXbenbö.  (f.  aud)  ma- 
tin, t.) 

Matinal,  ale  , adj.  ber  (bte)  frûb  ûllfflebt; 
11  n’est  pas  matinal , er  (lebt  Utd)t  gern 

frûb  auf* 

Mâtineau,  s.  m.  ein  Heiner  £>augbunb  te. 
(f.  mâtin.) 

Matinée , s . f ber  Jorgen  î bie  borgen- 
|ett  ; 93o  rmtttaggjett  ; ber  «Oonmttag  ; 
bie  sôior&enftunben  ; aud)  ; bie  «Korgen* 
Äunbe;  dormir  la  grasse  matinée,  longe 
in  ben  £*ig  hinein  fchlafen  ; big  an  ben 
beüen  lichten  £ag  fchlafen  ; a beau  se 
lever  matin  qui  a le  renom  de  dormir 
la  gTasse  matinée , prov.  mer  feinen  guten 
Nahmen  verliert  / befommt  tbn  fo  leicht 
nicht  wieber. 

Mâtiné,  ée , part,  et  adj.  fg.  belegt î it. 
auggefdjolten  ic. 

Mâtiner,  v.  n.  wirbvon  einem  Jrjaugbunbe 
(mâtin)  gefagt/  ber  eine  Jjuitbinn  eblerer 
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Ärt  Belegt;  infig.fam.  jemanb  mit  ®or- 
ten  mifjbanbeln  ; augfcfcelten. 

Matines,  s.  J.  pi.  bte  $rùbmette  ; it.  pop . 
feag  ©efrofe  ober  ber  blätterige  £beil 
beg  331ageng  ober  ber  ©tngewcibc  voit 
wieberfäuenben  îbieren.  ( ]\prov.  étour- 
di, adj.  unb  retour.) 

Matineux,  euse,  adj.  ber  (bic)  gCWObnt 
tft/  frub  OKfjuflcben. 

Matmière , adj.  f.  l’étoile  matiniére , ber 
borgendem. 

Matou,  s.  m.  ©olbfcbm.  te.)  eine  2(rt 
biereifen  jum  *9î|ttmachen. 

Matois,  oise,  adj.  tcblau  ; lifiig  ; perfcfjmiçt; 
it. s.  un  fin  matois,  ein  buvchtrtcbencc 

Matoiserie,  s.f.  font . bie  ©djlaubeit  î iU 
bie  Betrügerei}. 

M«tou,  t.  m.  ein  Äater. 

Matras,  s.  m.  (<£bpnt.)  eine  Sîetorbe } in 
ol.  eine  Ärt  dumpfer  Boljen  $u  einer 

SlWtbrufl.  (f.  prov.  unter  de<ernpenné.> 

Matricaiie , s.f.  T.  brtg  putter  Ira  Ut. 

Matrice,  s.f.  bie  Bärmntter  ; ©ebirmut* 
ter  ; COîùtter  ; (©chriftgtefîcr)  bie  ÜKa* 
trije  i ( SRûnjfiâtte  ) ber  ^rigetfoef  ; 
£aupt#ampel  ; it.  bag  ©ichmafi  ; aud) 
ber€ichflab  (étalon)  ; it.  bie  SRetûttmut- 
ter/  b.  i.  bie  ©rb-  ober  ©tein*2irt/  wo» 
mit  bie  ©rte  umgeben  fïnb  ; it.  nouv.  bie 
sJXutter«$Xottc  » bag  Jr?aupt*2Jbgabenre* 
gifler. 

Mitrice,  adj.  c.  langue  matr'ee , bie  SJftut» 
terfprache  ; Jpauptfprache  ; ©tammfpra* 
(fie  ; église  matrice,  eine  OTutterf trcfje  / 
(in  SKucffïcDt  auf  tbre  Jilialcn  / églises 
filles);  couleurs  matrices,  ©rUtlbfarben» 
^auptfarben. 

Matricide,  s.  m.  pjjs.  ber  5)ÎUttCrmorb  î iV* 
ein  tOtuttermirber. 

Matricuiaire,  adj.  et  s.m.  einer  / ber  tn  ber 
©îatrifel  eingefdjrieben  ift;  (f.  matricule.) 
Matr-cule,  s.  f.  bie  tWûtrifel  ; bag  2)er* 
jeidjnt^  ber  gu  einer  ©cfeUfdjaft/  3»nft 
K.  gehörigen  <J)crfonen  / uberb.  ber  3«t- 
matrtfulirrten  ; matricule  de  l’Empire, 
bie  $Xnd)gmatrtfe!. 

Matrimonial,  ale , adj.  ehelidj  ; conventions 
matrimoniales,  bit  ©beçaften  » Dîf  ©be# 

berebung. 

Manon,  s.f.  eine «Watrone ; tnf.  bepbm 
alten  Eimern  : matrone  romaine , eine 
rômifdw  ftame  J it • (in  Jranfr.)  ma- 
tTone,  (jur.)  fïûtt  sage-femme. 

Matte , s.f.  T.  unreineg  «JRetaU  pom  erffm 
0ufîe;  ber  «Kohftein  ; ©rein;  it.  flatt 
herb-  du  Paraguai , tyaragûifrûut/  eine 
2lrt  îbec  aug  paraguai  in  Omenta* 

Matter,  v.  a.  f,  mater. 

Mattir,  Mattoire,  f.  matir,  mato<r. 

Mattons,  s.  m.pi . T.  gro§C/  ing  ©evierte 
gearbeitete  unb  getrennte  ^iegelfieine/ 
innen  ©aal  bamtt  |u  belegen* 
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Maturatif,  ive , adj.  ( 5RcôtC.)  JfitigWb  îjMauve,  s. /.  bif  Œalyc  P&cr  îSJîôlOfl,  fine 
tue  ^eitigung  befôrî>eriit).  , | 'ÿjlanjc. 

Maturation  , s.  f.  T.  bie  pcitiflling  fine*  Mauviette,  s.f  ein«  2trt£crd)f  (alouette). 


©efdwurO  ic. 

Mâture,  s.f.  bie  fAmmtlichen  Mafien  einc$ 
(Schiffe*;  /'/•  jur  Verfertigung  Der^taft* 
bàunie  bienenbeô  Jpolj. 

Matuuté , s.  J.  (».  Früchten)  bic  Seitigung  i 
SHcifc  ; it.ßg-  hi*  SXctfe,  $.©.  de  t’é  - 
prit , de  1 âge , d’une  affaire  etc.,  bf*  ©fi* 

fie*,  bce  Sllter* , eine*  Jj)anbel6  ober  ®e* 
feharte*  ic.  ; ein  reife*  9tlter  ic.  ; avec 
maturité,^.  ret|îicl)  ; mit  Ue  bcrlcgung  ; 
mit  Vorfidit» 

Matutinaire,  s.  m.  ol.  fin  ©lld)  / n)fld)ffl 

bte  in  b<n  ftrühmetten  gebräuchlichen 
©efÀnge  enthielt. 

M'tuunal,  ale,  adj.  jur  $rühnictte  gcho* 
rig. 

Maudire , v.  a.  irr.  »erflucheU  » ©off*  <M* 

rcûnfttcn  ; jcmanbcn  fluchen  ; iemaub 
• »Der  etwa*  verfluchen  ; vulg.  pctmale* 
bepen. 

Maudit,  ite,  part,  et  adj.  »C_rflud)t  i DCr* 

roünfcbt  ; it.fam.  b.  i.  Äu^erfl  fcblcdjt  ; 
unglücflich  ic.  ; it.  s.  m.  (©ibcl)  fin 
53  et  |i  u d)  ter. 

Maudisson  , ol.  b.  t.  malédiction. 

Maugères  ober  Mauges.x.  /.  pi.  T.  ftintiett 
ober  ©chlÂuche  / troburd)  ba*  SBafiev 
au*  ben  (Schiffen  geleitet  wirb. 

Maugréer,  v.  n.  pop.  ftfltt  jurer,  détester. 
Maup;teux , euse,  adj.  ol.  unbarmhcrsig  ; 
graufûin  ; it.pop.  fa  re  le  maupiteux,  fld) 

elctib  uitb  flAglid)  anfteUen. 

Maure,  f.  more. 

Mausolée,  s.  m.  ein  prAchtigc*  ©rabmahl; 

bas  SKaufolAum;  it-  bas  îrauergerüft. 
Maussade,  adj.  c.  fchmußig  ; 1I1IVC in l id)  î 
it.  ungefchtcft;  tôlpifd);  (u.  Kleibern, 
©ebAnbei»  :c.)  fd)!ed>t  unb  geïcbmôcflod 
gebaut  ober  gemacht. 

Maussadement,  adv.  fcfylttUftig  IC. 
Maussaderie,  s.f.  ein  ungcfChtcFte*,  tolpi 
fd>e*  'Betragen  ; ungefehiefte  ©eberben  ; 
ir.bie  Unrcinlichfcit.  (ocrgl.  maussade.) 
Mauvais, aise,  adj.  fd)lrd)t  ; ( u.  (Rachen 
aud):)  fchlimin;  ubel  ; feienb  ; garftig); 
it.  fchAblich;  it-  gefährlich  ;.bô*;  (ogl. 
méchant);  mauvaise  santé , fine  fd)n>Àd) 
lid)C  ©efunbhnt  ; prendre  en  mauvaise 
part , übel  nehmen  ; übel  beuten  ; übcl 
audegen  ; übel  aufnehmen. 

Mauvais  , s.  m.  bü*  ©ChlcdjtC  î ©Ôfe  ; 

Bchlimme. 

Mauvais,  ad\  übel ; fdjïimm;  fchlecht  ic.; 
sentir  mauvais , übel  riechen  ; trouvel 

mauvais,  ii bel  auftiehmen;  übel nehmen, 
ii bel  beuten  ; mißbilligen  ; il  fait  mau- 
vais, ( impers .)  Jatn.  Q3.  il  fait  mauvais 

Semer,  cô  tft  nidit  gut  fAcit  ; il  fait  rnau 
vais  marcher  ici,  c*  ijl  jCfAhtllCb  hiev  JU 

gehen» 


Mauvis,  s.  m.  bie  SSeinbroffel  ; Jtppe,  fine 
9lrt  Krammeteoogel. 

Maxillaire,  adj.  a.  f.  ju  ben  Kinnbaefen 
gehörig. 

Max  me,  s.f.  eine  3Karime  ; fine  allgemein 
ne  Klugbrittfregcl  Deö  Verhalten*  ober 
Verfahrens  ; it.  ol.  T.  eine  Vote , roclche 
Vier  iatte  gilt  ; les  maximes  de  la  morale, 
bie  2ebren  ber  Ü?ioral  ; (©runbfAçe  bec 
0itteillfhre  i)  une  maxime  d état , fine 
©taatomajrimf. 

Maxuncr , v.a.nouv.  bfll  bôdîften  VftfûUf* 
preis  ber  SBaaren  fcfffeijen;  (f.  maxi- 
mum); moximer  les  pensées,  ßg.  nouv. 

ben  ®ebanfcn  (ber  £)enffrep&cit)  ®r4n* 
jen  feQctu 

Maximum,  s.  m.  (SKathem.)  bff  hod)(le 
©rab/Wdchen  eine  ©vößf  erreichen  fann; 
it.  nouv.  baö  SÂarimum  ; ber  non  ber 
jDbrigfeit  feflgefeçte  hôchfle  Verfaaf* 
preiO  ber  paaren  unb  £ebcnOimtte(, 
May,  f.  Mai. 

Mayenne,  s.f.  f.  mélongéne. 

Mayeur*,  s.  m.  f.  mateur. 

Maxctte,  s.f.  ein  flfinc<  fd)lechte3<JJferb  î 
vulg.  eine  itraefe  \pop.  eine  @cbinbmAb* 
re;  it.ßg.fam.  ein  fdilcchter  ©pteler. 
Me,  pron.  mir  i mich;  (f.  bie  ©ramm.) 
Méandre , s.  m.  ber  OKeanber  » ber  alto 
Vahmc  eine#  groiTen  JlutTeö  in  Âlfin* 
Slficii/  meldjer  fehr  vicie  Krümmungen 
bat;  baher(poet.)  bicÂrûmmung  fine! 
SluffeO. 

Mécanicien , s.  m.  ber  5)îechflniffr  ober  0?îe* 
djanifu*. 

Mécanique  , s.  f.  bie  >DtC(hûnif , b.  î.  bif 

£ehrc  oon  ber  ©emegung  nnb  »ou  ben 
Kràften , bie  alô  Urfachen  ber  ©cite- 
gungen  angefehen  merben  ; U.  b.  i.  bie 
5)îafd)tnenlfhrc;  it.  b.  i.  bie  natürliche 
ober  fün(Uid)f(  3ufammenfeÇung  unb 
€inrid)tung,  überhaupt  ber  ’Bau,  ber 
53îcd)aniômuô  cincgÂôrperO  ober  einer 

Vtafchîne  ; (f.  machinr). 

Mécanique,  adj.  c.  mechanifd)  J it.  ççf. 
(j.  V.  uon  einem  £>anbn>erf)  verÄchtlichs 
niebrigji/.  qqf.  $att  machinai,  mafclji» 
ncnmAßig. 

Mécanisme,  s.  m.  ber  50îechaniémuô  ; bie 
Einrichtung , ber  ©au  , nach  mcchatii* 

fcheil  ©cfeçen;  (f.  mécanique,  x.) 
Mécène,  s.  m.  fin  9JîAccna$ , b.  i.  fin  ho* 

hcr  (oornehmer)  ©cfdjûçer  unb  ©Année 
ber  ©elebrten. 

Méchamm.  nt , adv.  boéhûft  J bo6hûftC«PCi» 
fe  ; auo  ©osheit  ic. 

Méchanceté  , s.  f.  bif  ©0$l)fit  î it.  bif  ©A$* 
artigfcit;  (».  ^erfonen)  llnartigfeit  ; it. 
nue  ©o3he it,  b.  i.  ein  fchlcchter©treich  ï 
oft  aud)  nur/  ein  mutwilliger  6trcid)> 
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Méconnoxtre , *>.  a.  irr ; PerfenneR  ; miff- 
fennen  ; nicht  mehr  trfennen;  ober  fur 
' /iicnumh,  fùx  ttnai  anberö  erfennen  j 


Mech  Meco 

*#-  ein  ©tuthwilïe  ; hoffen  ; it.  ggf.  hte 
SBoSheir,  b.  t.  bie  J£ml$|*amgfeit , 2ßt* 
berfpenftigfeit.  ** 

Méchant,  ante,  attf.  f(Med)t  ; (ttl  einem 

• gchÂlfigern  ©inné  ûlS  mauvais)  ; */.  b.  \ , 
bé«  ï bôahoft;  it.  ggf  boô^aft/  b.  t.  unar* 

tXQi  mutwillig;  fd)ûlfhaftî  (f,  méchan- 
ceté), it.  (p*  ©a<hen)  fcblecht;  garfttg; 

*vdertttô  IC,  i être  de  méchante  humeur, 

«inc  murrifiche  ©emüth«art  hoben  ; nicht 
IPOhl  aufgeräumt  fcpn;  une  méchante 
langue,  eine  bôfe  jîunge;  <tne  £ûftcr* 
« )UngC  J U a méchante  mine  ober  physio- 
gnomie, cr  hotein  bofcd  ©efïdjt;  Ä er 
t hot  ein  uneble«  ©efïcht;  U a trouvé  plus 
- méchant  que  lui , fig./am . er  hot  feinen 
SRann  gefunben.  • ■ > ' 

Méchant,  s m.  ein  boshafter,  bofer,  fchîech* 
ter  SJKenfd)  j (£h foi»)  ein  ©ottlofer;- 
Dluchloferi  U fait  ie  méchant, fam.  er 
fiellt  fié  jornig  on. 

Mèche,  s.f.  ber  2)od)t  (ober  $o(ht,  fcadjt, 
£ocbt);  it.  ber  Junber  ; (prgl.  amadou)  ; 
it.  bie  £unte  ( $um  £o«brennen  be$  ©e* 
fd)uhe6  , ober  jum  Bnjunben  einer 
ne)  ; mèche  souffrée,  ©chwefelfabcn  ; T. 

' mèche  de  vilebrequin,  bû«  «ohtetfen  î 

• bie  «ohrfpiçe  an  einem  Slßinbclbohrer  i 

— de  tire-bouchon  etc. , ber  fchlongen» 
fèrmig  gefrûmmte  îJraht,  bic  ©chroube 
an  einem  ©orfjtcber  (tforfjieher)  ic.  i 

— de  corde,  bie  £tçe , rocld)«  unter  bie 
©trehlen  eingewunben  wirb  / um  bem 
©eile  eine  beffere «Xunbung  ju  geben; 

— du  gouvernail,  ba$  jr)fltlpt(iu<f  be« 
©teuerruberö  J éventer  ober  découvrir  la 
mèche  ober  la  mine , prov.  f.  mine. 

Méchef,  s.  m.  ol.  ba$  Unglucf  î ber  Un* 
fall  je. 

Mècher,  v . a.  T.  (ein  $aß  ober  ben  5Bein) 
fdjwefefn  ; mit  ©cbwefel  einbrennen, 
Méchocan , s . m.  bie  weiije  «Rhobarber. 
Mécompte  , s.  m.  ber  «Berfton  > 5rrt^um> 
ho«  9$erfehen  ; ein  gebier  in  einer  SRed)* 
minq  i trouver  bien  du  mécompte , y?#, 
flött  sc  mécompter  fort , f.  mécompter. 

S*  Mécompter , v.  rèj l.  (ich  »errechnen  J fld) 

• in  ber  Rechnung  pcrfto§en  ; im  «Rechnen 
einen  ^rrthum , einen  fehler  begehen  i 
it.ßg.  fich  »errechnen/  b.  i.  fid>  in  fei- 
ner Erwartung,  in  feiner  Jpoffnung,  in 
feiner  Meinung  betrugen. 

Méconite , s. f.  T em  audOReerfonb  jufam* 
meiigefehter  ©tein. 

Méconium,  s.  m.  (SIpoth.)  ?9îohnfûft  ï it. 
T.  ber  fich  in  ben  ©ebàrmcn  eine#  im 
Ötttttterleib  liegenben  Äinbeö  fammelnbe 
jähe  fchwarje  Unrath. 

Méconnaissable,  arfj.  c.  UnfenntltCh. 
Méconnoissance , s.f.  ol.  bteUnerfcnntfid)* 
feit  ; ein  geringerer  ©rab  ber  Unbanf* 
barfeit. 

Mêcomuiiiant,  ante,  adj.  unetfetmtHch. 


it.  fig.  b.  i.  désavouer  î il  est  devenu  si 
glorieux  qu'il  méconnoit  ses  parens  ; er  iff 
fo  flofj  geworben/  baß  et  feine  93er- 
wanbte  nicht  mehr  fennt  ; se  méconnoi- 
tre,  fich  »or  ^ochmuth  / por  ©igenbun- 
Ui,  »or  Uebernmth  nid)t  mehr  fennen. 

Méconnu , ue , part . et  adj.  perfüHnt  IC. 

Mécontent,  ente,  adj.  unjufricben  \ mif- 
pergnûgt»  (pg(.  mal-content);  it.  $.  m pU 
bie  (mit  ber  ©taattfperipaltuna  ober  mit 
ber  Regierung)  0Rigpcrgnugten. 

Mécont  nté,  ée,  part,  et  adj.  t!li$PergttÜgt 
gemacht  ic. 

Mécontentement , s.  m.  baé gKi§pergnûgen t 
het  93erbru§  ; donner  du  mécontenument 
à qn.,  jemanben  »Ofifpergnûgeu  errpe- 
cf ch  ; 23erbru£  machen. 

Mécontenter,  v.  a.  jemanben  burch  feine 
gtachUffigfeit/UnbiUigfcit/burchfchled)* 
te  ©ejahlung  ic.  Urfadje  ju  ©itfiper- 
gnûgen  gehen;  migpergnugt/  utijufrie* 
ben  machen. 

Mécréance,  s.f.  ol.  ber  Sirgtpobn  i 93erbadjt> 

Mécréant , s.  m.  ol.  b.  t.  infidèle;  it.  auj . 
fam.  et  crit . jfatt  incrédule , ein  UnglöU- 
biger, 

Mecredi , s.  m.  f.  mercredi. 

Mécroire,  v.  a.  irr.  ol.  argwöhnen  ; einen 
Argwohn  hoben  ; feinen  ©îauben  bep- 
meffen. 

Médaille,  s.f.  bie  $enfmunje  ; ©ebAdjt# 
nifmunje  ; ©chaumunje  ; («auf.)  eine 
runbe  erhabene  Jl^che  an  einem  ©e- 
biube;  worauf  ein  «ruffbtlb  ober  eine 
benfwtirbigc«egebenheit  erhoben  porge- 

ffeflt  ifi.  Fig.  et  Prov.  une  vieille  médaille, 

eine  alte  <perfon  (ein  afteö  ©eficht)  mit 
auffaüenben  unb  groben  ^ûgen  ; tourne* 
la  médaille,  b.  i.  betrachten (beurtbeilen) 
©te  bie  ©acbe  auch  pp«  ber  entgegenge- 
setzten ©eite  i toute  médaille  a son  revers, 
jebe  ©ache  hot  jwep  ©eiten , eine  gute 
unb  eine  fchlechte  ; la  médaille  est  ren- 
versée , bas!  «latt  hot  fich  gewenbet;  e$ 
geht  nicht  mehr  wie  jupor. 

Médaiiier , s . m.  ein  «Ölebaiflenfchranf  ï 
9Rûnjfd)ranf. 

Médai lüste , s.  m.  etntfemter  ober  £iebho* 
ber,  ober  ©ammlcr  alter  ©chaumûnjcn. 

Médaillon,  s.  m.  eine  gro§e  ©chaumünje  ; 
it.  ein  opalcö  ober  runbeö  ©emÄhlbe  ic., 
welche«  bie  §rauen$immer  jur  3i«he, 
ober  auch  öffentUdie  «eamte,  jur«e^ 
jeidiiiung  ihrer  2öurbe , anh^ngen  | 
(«auf.)  f.  médadle. 

Médecin,  s.  m.  ber  91rjt;  vulg.  ber  iDoftor^ 
Fig.  et  Prov,  le  vin  est  le  médcc*n  de  la 
mélancolie , ber  5Öcm  vertreibt  bie 
©diwermuthî  après  la  mort  le  médecin, 

wenn  bie  ©A<h*  einmal  gànjlich  oer- 
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Borben  tft , Bann  fommt  Mc  Hülfe  |tt 
fp&t  ; Hülfe  fucben,  trenn  nicht  mcbr 
)U  belfi’tl  ifl;  médecin,  guétis-  toi  toi- 
snéiue,  arjt/  hilf  Bir  fclbft;  ein  icBcr 
forge  §ucrfl  fût  fid)  fclbft/  ehe  er  ftcb 
lim  anDere  befummern  njiU.  ; médecin 
d’eau  douce,  f.  eau. 

Médecine , s.  f.  Bie  arjenepgelebnamfeit; 
arjeneptpitTenfthaft;  arjenepfunBc;  Bic 
ÇOîcBijtn}  it.  cincatjcnep,  tuf,  cin(Bag) 
ÿurgiermittel  ; eine  '^urganj , B*  u et* 
ne  punwrenBe  arjenep  ; des  livres  de 
médecine,  mcBlJtmfchC  BÙd)Cr  î argent 
comptant  porte  médecine t proe.  (Batte) 

©elb  ift  Die  Sofung. 

Médeciué,  ée,  part . et  adj.  f,  médeciner. 

Médecmer,  r.  a.  (eine)  arjenep  geben.  Se 
médeciner,  e.  rifl.pop . finît  prendre  mé- 
decine , (eine)  arjenep  nehmen. 

Médian,  s.  m.  T.  eine  Ärt  BucpBrutfcr* 
fàrift.  . 

Médiane,  adj . f.  T.  veine  médiane,  Bic 
sffieBian.aBct  (Mittel* aber)  am  ©eïenfc 
Ber  ©Ibogcn. 

•Médianoche,  i.  m.  (fpanifch)  ein  Quitter* 
nad)t6fd)mûug;ein  Scbmau«  gleich  nad) 
Mitternacht,  nad)  geenbigtem  Jafttagt, 
irobep  man  ftleifch  ifjt. 

Médiante , s.f.  (Mufif)  Bit  €D^eDtatltC  / B.  t. 
Bie  Z erj  eines  ©runôtong. 

Médiastin , x.  m.  T.  Bû9  Mtttflfcll  ; BtC 
SchetbeitanB  Ber  Brufh. 

Médustine  , adj.  f.  veine  médiastine  , Bie 

aber  Be*  Mlttelfctti;  (f.  médiastin). 

Médiat,  ate,  adj.  mittCÏBttC. 

Médiatement , adv.  mittel  batertocife. 

Médiateur,  trice,  s.  Ber  Mittler;  Vermitt* 
1er  î Bie  Mittclepcrfon  » Bie  Mittler* 
tnn  ic.  ; it.  Ber  Vabme  einer  art  ûua* 
BriUefpielg. 

Médiation,  #./.  Bic  Vermittelung. 

Médiatrice,  s.f.  f,  médiateur. 

Médicago,  s . m.  T.  Ber  Scbnccfcnflec  (lu- 
zerne). 

Médical,  ale,  adj . jur  arjenep  gehörig  ; 
matière  médicale  , BiC  fimmtlichen,  jur 
Verfertigung  Ber  arjcncpcn  gehörigen 
SMngr. 

Médicament , t.  m.  BûS  arjcncpmittcl;  eine 
artenep  ; ein  Mittel, 

Médicamentaire,  adj.  c.  ton  Ben  atJCnep* 
mitteln  banbelnB. 

Médicamenté,  ée,  part,  et  adj.  BcbonBlIt  ÎC. 

Médicamenter,  v.  a.  jemanDcnarjencpinittcI 
ober  Heilmittel  geben  ; einen  Äranfcn 
ober  VcrrounBeten  (meBtcinifch)  beban* 

Bein  ; médicamenter  et  panser  des  chevaux, 
fpferbe  in  Bie  jfur  nehmen  ; médicamen- 
ter »me  affaire  yßg.  com.  eine  ©acbc(mit 
Älugbcit)  fuhren. 

Médicamenteux,  euse,  adj.  Htilftttfte  Be* 
ftljenö. 

Médicinal,  ale , adj . al$  arjencp  Ober 


mitte!  BiencnB;  hcilenb;  offijinctt  2 herbe 

médicinale , eilt  (BttS ) H*ÜtrttUt. 

Médiété,  s.f.  7*..Brep  in  einer  $ropoctt9n 
ftehenbe  fahlen  ober  ©lieber, 

Medimne,  *.  m.  oi.  ein  Ma£  Ber  athénien* 
fer  |u  troefenen  (Sachen. 

Médiocre,  adj.  e.  mittel ruAgia  2 (oft mp.) 

Médiocrement,  adv.  mittelmäßig. 

Médiocrité,  s.  f.  Bie  MlttelraAgigfettl  gar- 
der u médiocrité , Bie  MiUclmAiiafcit 
(Bag  Mittel)  Balten» 

Médionncr,  v.  a.-  (©auf.)  Btirch  Verglei- 
chung Berechnen, 

Médire,  v.  n.  (de  qn.)  jcmanb  Bftl luttlbcn  i 
Böfel  non  jemanBcn  reben;  einem  ubef 
tiacpreBen;  (im  hötteften  Sinne)  je« 
manB  lAftern;  (oi.  afterrcBen). 

Médisance , s.f i Bie  VcrlAumDlUIg  2 uBU 
Va  ehr  ehe. 

Méuisant , ante,  ae(j.  et  t.  Bet  (Btt)  gern  Per» 

laumBet  j perlAumBertfcp  2 Ba* 
maul  2 Bie  £A|tcr)unge  2 Ber  Verlàum* 
Ber  ; esput  médisant , rin  gdffcrgcifL 

Méditatif,  ive , adj.  nacbbenfcuD  2 tief  nach* 
flnneno  2 it-  *•  m.  ein  tiefet  genfer  oBec 
VachBenter* 

Méditation , s.f.  Bag  VachBcnfen  ; Vach* 
ftnnen  2 it-  Bic  Baraug  entfchenBe  Be- 
trachtung 2 *t.  qqf.  ein  tnnerüchtg  (5c* 
Beth  (oraison  m«ntai  ) ; être  dUns  une 
profonde  méditation,  in  tiefen  ©cBanfeit 
Begritfen  fepn. 

Médité , ée,  part,  et  adj.  nttChgcBâCht  2 Über» 
BttCht }(.}  une  réponse  méditée,  eine  tVOffl 
überlegte  antrpwt. 

Méditer , v.  a.  (qch.)  ober  9.  n.  (sur  qch.) 

über  etipag  nachbcnfcn  i nachftnnen;  auf 
ettpag  Beuten  ober  (innen  ; et« ag  über- 
Dcnten ; mit  etmag  (in  ScBanfen)  um» 
gehen;  — de  faire  qch.  («/.  n.)  BenfetS 
ober  gebenfen  (B.  ü SSittetig  fepn  / por* 
haben)/  et«ag  |u  tbun. 

Méditerranée,  adj.  c.  et  s.f.  mitttll&nBifch  2 
Bag  niittclUnBifcbe  5Äeer  2 it.  adj.  mitten 
tm  £anbe  iiegenb , «te  )•  B,  $ropin|en/ 
StABte  :c. 

Médium,  s.  m.  f am.  Bag  Mittel  2 trouver 
un  médium  pour  accommoder  qch.,  cjn 

QJîittcl  ftnBen,  um  ct»«g  |u  pergleichcn, 
bcçjulegen. 

Médium,  s.  m.  T,  Ber  Botanifche  Vahm# 
einer  art  ©foefenblume, 

Médoc , s.  m.  eine  art  glönjenber  Äiefel« 
ftetne  ; auch  eiue  art  2Qnnc  au«  Dem 
ebcmahligen  Medoc  tn  granfretch. 

Médullaire,  adj.  e.  T.  JUlll  SOttttf  gehörig  2 
it.  marftg. 

Méfaire,  v.  n.  (jur.)  jenianbeu  Schaben 
thutt  ober  )ufûgrn. 

Méfait , s.  m.  il  a été  puni  pour  ses  méfaits, 

fam.  er  ijl  für  feine  Verbrechen  geflraft 
«orben. 

Méfiance , s.f.  bftg  S^i^ttaUCn, 

Méfiant, 


i 


i 


Digitized  by  Google 


Mefi  Mel 


Méfiant,  ante,  adj.  migtrûUifcb. 
se  Méfier,  v.  riß.  de  qn.,  de  qch. , jemanden 

oder  einer  ©adje  nicht  trauen  ; Mi§* 
trauen  in  jemand  zc,  feijen;  Mißtrauen 
gegen  jemand  zc.  hegen. 

Mégarde  , s.  f.  in  folg.  : par  mégarde , adv. 

au*  Unaditfamfcit  ; au*  IBetfeben. 
Mégére,  s.f.  (Mptbol.)  eine  oon  den  drei) 
püriert;  eine  Megàra;  it.fig-  d.  U ein 
febr  bofe*©eib. 

Mégie , s.  f,  die  ©eifgÄrbtrep. 

Mégisserie , s.  f.  ba*  SöeiggirberbanbtPerf  > 
die  ©eiggarberco  ; «.  der  Handel  mit 
roeiggarem  £eder. 

Mégissier,  *.  m.  der  ©eiggirber. 
Méhaigner,  y,  a.  buri.  jemand  frumm  und 
lahm  Wagen«.  * < 

Meigie,  s,  /.  T.  eine  2lrt  ©injerbatfe, 
©pifcbaue/  ^ rt**. 

Meilleur  , eure,  adj*  beffet  » le  meilleur,  la 
meilleure,  b«î  , dtC  ^ Ö0*  défit  ï **•  ** m' 

dajt.Sefié.*'^,^  .<*’*«, jf.i  - - 

Meistre,*.  m.  T.  mâttfe  raeistre,  der  Haupt- 
inafi  einer  ©alere;  ( a uct)  aibre-meistre). 
Méjuger,  v.  n.  (3igcr)  un  cerf  qui  méjuge, 

ein  Hirfcb/  der  mit  . dem  £ûrterlaufe 
nicht  in  die  ©pur  de*  SBordetlaufe* , 
fondern  neben  binau*  tritt, 
Mciampirura,  s.  m.  der  2ltferwcijen,  Äub- 
îoetjen  ; (aucb  blé  de  vache). 
Méianagogue,  s.  m.  T,  ba*  tyurgiermittel 
roider  die  febmarse  ©ade. 

Mélancolie,  r. y.  die Melancholie ; f.  maladie 
hypocondriaque,  unter  hypocondriaque; 

..  it.  d.  t.  die  ©cbtoermutb  i ein  hoher 
©rûd  dcrl^raurigfeitj  11  n'engendre  point 
mélancolie  (point  de  mélancolie) , prov. 

in  feiner  ©efellfcbaft  wird  man  nicht 
melancbolifcb  ; er  ifi  nicht  jum  ©rillen* 
fangen  gefdjafFm. 

Mélancolique,  adj.  c.  melûttchoïifcb  * mit 
der  Melancholie  behaftet;  it.  melancbo* 
Itfcf)  ; fchmermûtbia  » s.  ein  melon» 
eboltKber  Mmfcb;  ein  Melancboltfcr. 
Mélancoliquement,  adv,  melancholifch  » OUf 
etne  melancboIifcbe,traurige2Ut. 

Mélandres  , cor.  fiûtt  malandres. 

Mélange , s.  m.  (im  aftipm  ©inn)  die  S3er» 
mtfebung  ; im  pajftoen  ©inn)  die  Mi* 
fehung  ; dû*  ©emifehe  ; ©emenge  ; vuig. 
©emengfel  ; if.  die  «Bermifcbung  der 
£ bicte  p on  ungleicher  8rt  ; mélanges 
-*  ^ littérature,  pcrmifchte  ©ebriften  und 
^uffiçe. 

ée,  part,  et  adj.  gemifdjt  J (POin 
©ein)  d.i.  perfàlfcht.  . 

Mélanger,  v.  a.  mifchen. 

Méiantéru,  s.  m.  T.  ein  febroarjer  2ltra* 
mentfiein.  ; 

î jf6*  5'f-  der  3«cferfprup. 
iéié , ée , part.  et  adj.  qemifcht  ; pe  rmifcbt; 
dH*tî?archandiS€  méiéc,  aemifehte,  O.i. 
»ecfftifdjte  ©aare;  it.  ßg.  jam.  d,  t. 
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« 

/ 

î eine  ©efellfchaft  pon  allerlei)  £eutm  j 
marchand  méié,  ßg.  einer,  der  fïcb  mit 
alierlep  befcbifttgt  ; der  mehrere  ©if» 
fenfebaftm  gelernt  bat  ; il  a les  dents 
méiées , pop.  er  tfl  fo  betrunfen,  (vuig. 
befoffen)  dag  er  die  3ib»e  nicht  mehr 
pon  einander  bringen  fann. 

Méiée,  s.ß  ba*  Handgemenge;  ©efecht; 
it.  die  ©chlÄgerep  ; der  ©treit  ; it.  ein 
heftiger  ©Ottfireit  î se  jeter  bien  avant 
dans  ia  méiée,  fïdj  tief  in  da*  Handge- 
menge hinein  begeben. 

Meier , v.  a.  mifchen  ; pcrmifdjen  ; unter- 
einander mengen,  -roerfen,  -fcbutteiuc.* 
permengen;  i/.pertoirrcn,  untereinan- 
der wirren , j.  ©.  du  fil , ^»pirn  zc.  ; 
mêler  le  vin , den  ©ein  mifchen  ; it.  qqf. 

\ fratt  frelater  ; mé.er  une  serrure  , ein 
©thloji  perdreben  ; (pergf.  fausser)  ; mê- 
ler qn.  dans  une  affaire , jemand  in  einen 
(perdricglicben)  Handel  perroicfeln;  mê- 
ler les  cartes , prop.  et  ßg.  f,  carte;  mêler 
l’agréable  à rutile,/#,  da*  SlngcitebmC 
mit  dem  9îuQlicben  permifehen  öder  per- 
btnden.  Se  mêler  (t».  riß .)  dans  une  af- 
faire , fleh  in  einen  Handel  mifchen; 
(Oder  absol.)  aimer  à se  mêler,  Jam.  fid) 

gern  in  fremde  Handel  mifchen  ; fïcf) 
gern  um  anderer  £eutc  ©«eben  befûm- 
mern;  se  mêler  de  qch.,  fîd)  tu  etwa* 
mifchen,  d.  i.  fïcb  toomit  abgeben,  tpoju 
man  eigentlich  feinen  ©eruf  bat,  g.  ©. . 
de  médecine,  mit  der  2(rjenep  ZC.  ; se 
mêler  dans  la  foule,  se  mêler  parmi  les 

ennemis,  fîdj  unter  den  grogen  Haufen, 
fïcb  unter  die  fteinde  mifchen  ; se  mêler 
ensemble,  (p,£bierett)  ftcf)  mit  einander 
permifdjen  oder  begatten. 

Mélèze  oder  Larix,  s.  m.  T.  dCt  £irchm- 
baum  ; U.  die  £irche. 

Mélianthe,  s.  m.  T.  die  Hôllifl&lume. 

Méiica,  s.m.  T.  indtanifchcr  Hirffn»(ûMfÔ 
blé  barbu). 

Méiicéris,  s.  m.  T.  eine  Honiggcfcbnmlfh» 
Méüennc,  adj.  f.  terre  mélienne,  T.  eine 

jur  ©rbaltung  der  garbm  dienlicbe€rd* 
art. 

Méiicr,  s.  m.  eine  2(rt  roetfer  ©eintrau- 
ben , welche  einen  febr  guten  ©ein  pon 
fïd)  geben  ; it.  oi.  d.  i.  néflier. 

Méiiiot  oder  Mîriirot , s.m.  der  ©teinflecj 
(f.  prov.  mrlirot). 

Méiinet , s.  m.  die  2öad)*blume;  (auch  cé- 

rinthée). 

Mélisse,  s.f.  die  Melifîc;  da*  Meliffenfrautî 
■ mélisse  de  citron , da*  dltronenfrttUt. 

Méiititc , s.  f.  T.  der  Honigflein. 
Mélocacte  oder  Melon-chardon  , s.  m.  T. 
die  Melonendtftel  ; der  Jöornapfel , ein 
ipefiindifebe*  ©eioàcb*.  . ... 

Méiochia,#. m.  T.  die Mclochia,  cittc  agpp* 
tifebe  ^flanje  ; (eine  Slrt  Mangold), 

£ee 
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Mélodie,  $.  f.  tie  2fteloMc  ; Me  ©efang* 
n>eifc  ; £onfolge  ; Dec  ©efang. 

Mélodieusement,  adv.  melotifd)  2C. 

Mélodieux,  euse,  adj.  meloMfd)  J lieblich 

(flingent). 

Mélomanie,  s.  /.  eine  îcitenfdjûftliebe  Nei- 
gung Jtir  SRufïf.  manie.) 

Melon , 5.  m.  tic  ÇOîClOHC  î melon  brodé , 
eine  rauM  gRclOtte  î melon  d’eau  , tic 
SKJajicrnieione  i bonne  femme  et  bon  me* 

, Ion  à grand*  peine  les  connoît-on , prov. 

ante  SBciber  nnt  gute  üttelonen  fint 
fchtper  ju  crfcitnen. 

Melongène,  ^ /.  T.  ter  ^oßnpfrf  î Me  apfeh 
Ähnliche  grucht  einer  Sire  te*  Nacht* 
fefiatten*  j ( aud)  raayenne  mit  auber- 
gine). 

Melonniére,  s.  f.  ta*  ÇOîefoncn&eet. 

Mélopée,  s-f.  f,  modulation. 

Meipoméne,  s.  f.  sfôelpomenc  î Diejenige 
ton  ten  9 aRufcn,  meiner  Mc  Cgrftn» 
tung  te*  ©ingen*  jugefehrteben  trirt. 

Mémarchure , s. J.  T.  Die  «ßerrenfuttg  tC0 
gufie*  eine*  <pfcrte*  Durch  einen  5ebl* 
tritt. 

Membrane,  s.  f (91nat.)  ta*  JpflUtchejI  i 
fpergamentbnutchcn. 

Membraneux,  euse,  adj - T.  heutig  i ta* 
'•PcrgamcntbÄutchen  betreffend  i ligamens 
membraneux  » (2l»at.)  ^crgamentbÄntcr. 

Merabie,  s,  m.  ta*  ©lift»  plar.  tic  ©lie* 
ter;  (ait  gjîcnfcben  aud)  i)  tic  ©liet* 
tnaaftcn;  it-ftg-  <p.  <perfonen  u.  geroif* 
fen  ©achen , al*  £heifc  fine*  ©anjen 
betrachtet)  ein  ©Uct  ; (p.  fßerfonen  aud) 
öfter*)  ein  fOUtgliet  i ( 0d)iiff.)  ffatt 
côte  ( du  vaisseau  ) , tic  SXibbe  eine* 
©dürfe*  j it  membres,  (®auf.)Me  £Mts 
le,  Mi,  Me  J)aupt|}ûcFe  eine*  ©ebÄute*, 
oter  ©efîmfc*,  ober  einer  ©iule  j ($Bap.) 
Me  3)cine,  flauen  eine*  Sltler*,  ©reif* 

K.  ; niembre  viril,  tû*  mÂnnlld)C  ©lift  ï 

die  männliche  SKut&e. 

Membré,  ée,  adj.($Qav.)  mit  35ein«t  ober 
Süßen  pcrfehcn  / welche  oon  a|tercr 
ftarbe  aï*  ter  £eib  find*  , » 

Membron,  s.  m.  T . ein  blenerner  ober  f npfer* 
ner  Unterjug  eine*  gebrodenen  iDàche*. 

Meinhru,  ue . adj . ter  (Me)  gtoije  ©lieber 
bat  f großglieberig» 

Membrure , s.  f.  (£ifcblcv)  die  CinfajTung 
ter  Nullung  eine*  ©piefcl*  (panneau)  ; 
ter  SîûMnen  ; it.  ein  gro'M*  ©tue? 
merhols , tpeldje*  su  JKahm&ôl*cru  ic. 
verfehnitten  roerteu  foü  î it-  ta*  J)ots* 
mas,  worin  ta*  2>vcnnhcls  nad)  Âlaf» 
tern  sugemeffen  wert. 

Même  ,pron.  rel.  c.  betfelbe,  Mcfclbe,  baf* 

• felbe  ; ebenberfelbe  te.  ; ter  m\mliche  î e.  ; 
<1«  même  âne,  oon  g!etd)fm  3tlter»  ton 
cincrlct)  Sllterî  pou  bcmfelben , oter, 
oon  cbenbemfdben  9tlter  ; moi -même, 
lui-même,  nous-mêmes,  fçl&ft,  eci 


fclbfi , IPit  fclbfi  î elle  est  la  vertu  même, 
fie i(t  die  jugent  fdbft. 

Même,  adv.  felbfl  i fogar» 
i Même  , adv.  jam.  êtie  à même  , mettre 
qn.  à même  de  faire  qch. , b.  t.  être  ober 
mettre  à portée  etc. , tm  @tantf  feçn  , 
oder  tie  jrep&f  it  baten,  einen  in  ©tant 
feçcn , ober  einem  tie  ftrcp&eit  geben  / 
etipaö  §u  rbun  ; jemanten  ©elegenteit 
Pcrfdjatfcni  voilà  des  figues,  mangez-en 
tant  que  vous  voudrez,  vous  êtes  à même, 
je  vous  laisse,  je  vous  rarfs  à même,  ab- 
sol.  Mer  find  feigen,  effett  @ie  tapoit 
fo  lange  tint  fo  »tel  ©ic  »oUcn.^ 
de  Même,  Oter  tout  de  même,  adv.  eben 
fo  ; gerate  fo  ; auf  (eben)  tiefere  $rt  ; 
auf  tie  ndmiidte  21rt;  ebeufall*  i te*« 
gleichen;  de  même  que...  ainsi  etc.,  fo 
mie. . . fo  ic. 

Mcmemcnt , adv.  ol»  J),  (.même , de  même. 
Memento, r.  m.  Derjenige  in  berSKeffe, 

' in  roeldjcm üPÂ  t>tv  îebenMgen  uni 
ter  ^oten  geteuft,  ,^1 
Mémoire , s.  f.  ta*  @etiid)tttifj  ; it.  ta* 
Ententen  ; ijtt  Êriumrnng  î (f.  aud» 
local , échappe»,.  Uévre)  ; j’ai  perdu  la 
mémoire  de  toutes  cts.  choses , td)  etin* 
nere  mich  aßet  Mefet  ©achcn  nicht 
mehr  ; j’en  ai  la  mémoire  récente,  e* 

fchmebt  (e*  ifi)  mir  noch  im  ftifdbcn 

31  Ut  eu  fen  * il  fàüt  Élire  cela  de  fraîche 
mémoire,  man  muß  ba*  tf>un,  n»ei(  e* 
nod)  im  frifcheu  atndcnfcti  ift  i n’avez. 
vous  [joint  memoire  d’avoir  lu  etc.  ? Cf* 

innerti  ©te  fich  nicht/  gelefen  ju  haben  ? 

Mad.  votre  mère  de  pieuse,  d’heureuse , de 
glorieuse  mémoire,  «JNIU  S^uttCt 

glormurtigen  Ententen*;  (nur  p.  fnrfi- 
iid)en  <pcrfoncn)  i digne  de  mémoire, 
tcntlPÛl  tig  J les  filles  de  Mémoire  , Dit 
ÇOîufen  î le  temple  de  Mémoire,  ter  *^em* 
pel  ter  Mmiergejilichîett/ ( ter  Unfierb* 

^Mchfv’it)  i de  mémoire  d’homme , adv.  bCt) 
^Oifnfchen  ©etenfen  î en  mémoire  de  etc.» 
lum  latenten , sum  ©etÄchtnijfe  einer 
Reifen  oter  ©ache. 

Mémoire , s.  m.  ein  (fchriftïicher)  SluffaÇ/ 
jur  ^nnnerung  einer  ©ache,  oter  sur 
©rtheilung  te*  bep  einem  ©efchiftenô* 
tbigen  Unterrichtr*  ; «>•  ( de  frais , de 
dépens,)  ta*  SBerjcichmff  ter  Unfoßen; 
uberfc.  tie  SKechminq  i ta*  Äonto  ; it- 
mémoires,  piur • hifforifche,  oter  gelehrte 
( Mfîorifchc  ) iScottÄge,  Nachrichten  / 
5)enftpûrtigfeifcn  ic.  ■ 

Mémorable,  adj.  c.  tcnftPÙrMg  î mCrflPUt* 

tig.  • ’ ■ 

Mémoratif,  ivè,  adj.  fam.  H.  (ÎUr.)  (metß 
tnt  perueineuten  ©inné)  je  n*cn  suis  pas 
bien  mémoratif,  td)  erinnere  mich  teflen 
nicht  recht. 

Mémorial , s.  m.  ta*  COicmorial;  eine  £cnf- 
fehrift  ober  fine  ^uffruftion,  (inf,  an 


Mena  Mend  ..  8ü5 


Memp  : Mena 

<-*  gwtffennèffn);  (beij  5friuffcuten  uttb 
bepm  $inan$wefcn)  bas  gftemorial  ; on 

a présenté  plusieurs  mémoriaux,  ttlflït  bat 

, * mehrere  Memoriale  übergeben, 

Memphitique,  adj.f.  T . pierre  inemphitique, 

ein  fd)war$  unb  weig  gcftre,iftcr  Dmcb* 
ffein  ; etn  Sfôemp&it. 

Menaçant,  ante,  ad}.  bïibenbî  regards  me- 
{.  naçans,  btobcilbe  ©Itcfc  i user  de  termes 


SKat^e  halten  ; etwas  ober  jemanb  fro- 
nen } etwas  fo  511  benuijen  wiffen , bag 
nichts  ober  nur  wenig  bavon  verloren 
gebt,  überb./  etwa*  wobt  $u  bcnuljen 
wiffen  ; it.  ßg.  jemanb  mit  9tacbficbt 
ober  Schonung  bcbanbeln  ; it.  ein  ©e* 
fcb&ft  gefchicfr  führen,  beforgen,  ein* 
leiten  ; it.  einem  etwas  verfebaffen , ( $. 
Sb.  une  entrevue  etc. , eine  ^ufammen« 


naçans , 

menaçans,  ftcb  brobenbcr  SluSbrücfe  be*  futtft  «.)  ; einem  woju  bebüïgicb  fepn , 
bienen.  «'»«•.>  .¥  - r\  ■ wo$u  helfen  ; it.  etwas  ( un  esca- 


, Menace,  s.f  bte^tobimg  , b.i.  ba$2)ro» 
ben  felbfh  it.  eine  brobenbe  SKcbe;  pa- 
r rôles  de  menaces , JDrob Worte, 

Menacé,  ée,  part.  gcbtO  f>  t i tt. part,  etculß 

bebrobt.  .v 

Menacer,  v.  eu  ((ttldj absoli)  btobett  » C^n* 
de  qch.)  .einem  broben  ; einen  womit 
bebrohen  (oi.  bebrÄiien)».  menacer  rutne, 
ßg.  ben  lElnfaU  broben ; febr  baufällig 
fetm  î nous  sommes  menàçés:  d’twngïand 
danger,  ts  gebt  uns*  eine  groge  ©efabt 
-*  bevor»  il  nous  menace  d'un  grand  repas, 
plais,  b.i.  er  lägt  uns  auf  eine  93tabU 
' jeit  hoffen?  •&'ma<l>t  uns  auf  fine .VI 
Hoffnung  n tel  ! menace  qui  tremble  tjbep 
qui  a grand*  pmr , pro»:  WCt  Jlttett/  WC* 

ficb  furchtet , ber  bro&t. 

Ménade , s.  f.  f,  bacchante.  ,\l  -*  ’ 

Ménage  » s<m.  bie  H«*tSbßltU«g , b.i.  bie 
2luffid>t  über  t)aS  «Haugwefch  ;<  bas 
‘ Haushalten;  ht  tôtôbie  büuSlûbc  ©0 
feUfcbnft  frl&d  ; r>^bte  ©parfamfeiti  it. 

pop.  bûS  ^auéger^üb*»  faire  le  ménage 

; . bie  ^auébûlmngfülà'Cttî.Côgl.  maison); 

tenir  ménage  . bauSbûlteiï  } eiîlC  fyaü St 
' bnltung:  fufyttlt  \ se  mettre  en' ménage, 

' eine  Haushaltung  anfangen;  mettre ,uné 
'î  fille.  etf  ménagé,  Jam-  Cttte  Mochtet  VCt* 
beirathm;  pain  ddw^ageV(baS)  Jrwusj 
brob  i toile  de  ménagé,  JpäuSleimväUb  | 
vivre  avec  grand  ménage, , bber  ttiVrè  de 
ménag*  * bftuS&Ältitr  leben  ; ein  agutc; 
Haûébâftfr  (eine  gute  HauSbàlterim 
fepn  » » it.  ■vivre'Vd«  «bénm^\  *lrovs-aili 
► •'*!Ûofb'tkitjP  nnb  riadr  feinen1  ^anSrarf 
i f.:  verlaufen  v murbacon  lebeirV  remuer 
irr  ménage-,  bad  aUSrÜimtett;  jouer  un  beau 
' ménagé  riJolDîfaiibtt  bauSbûjtenj 
einen  gtùufamen  Unfug  anrûbrenï  iif 

« font  taor?:|mAUv„it)  ménag«;  fie  ffbfWgUt 

(fcblecbt)  mit  einanber}  »1  n’Vt/b ^qu’uri 
ménage  de  gâté  ,?  ptnm  eS  fft  nur  #tn<j> 


her  etc.,  eine  kreppe  îc.)  bureb  gute 
^enuçung  unb  ©intbeilung  beS  Iplaçel 
irgenbwo  anbringen  ; (vergU  épargner). 
H Se  ménager,  v.  rèfi.  fief)  fcbbncn  i fîd)  fît 
3lrf)t  nehmen  » ménager  son  crédit , fief) 
feines Slnfe&en$  oberÄrcbitS  mügig  ober 
mit'Sebutfûmfcit  bebienen;  ménager  les 
intérêts  de  qn.,  auf  jemanbeS  ©ortbcil 
' .ober  Hubert  bebacbt  fepn  ; se  ménager 
avec  qn. , behutfam  mit  einem  umgeben  ; 
ftef)  mit  iemanben  in  3td>t  nehmen; 

navoir  rien  à ménager  avec  qn. , jemanb 

obttr  aile  îRacbftcbt  unb  ©ebonung  be* 

banbcln  ; ménager  les  paroles,  les  termes, 
feine  SQorte  fparen  ; wenig  reben  ; it. 
"•  bebutfam  in  feinen  SluSbrücf en  nnb  SXe* 
**  ben  fepn  ; ménager  i’occasioh  , bie  ©de- 

• genbeit  benu^en  ; ménager  les  clairs  etc., 
(SRûbler)  bie  Siebter  auSfparen  ; (vergL 

épïrgner).  *'  * s:  • 

Ménager,  ère,  ad}.  bûUÔb^ltig,  {mlg.  faut* 

bSltcrifcb);  fpatfam;  it.  s.  ber  JpauS* 
b Älter  ; bie  ^auSbilterinn  ; eine  tyerfon, 
1 weld)e  einer  Haushaltung  vorftebt  i (v. 
■ » SOtannSperfoncn,  welche  ber  H^u^wirth* 
:fcbaft  Vorlieben,  fagt  mon  économe); 
«■  être  bon  ménager  du  temps,  de  sa  santé 
j etc.;  bauSbültig  mit  ber^eit,  mit  feiner 
î>î®efnnbbeit  K.  umgeben;  (f,  ménagci). 

Ménagerie,  s.  f.  ber  33i«bb<>f  ûllf  großen 

* > tanbgütern  ; (ber  Hof7>  «>•  bas  ifcblet* 

baus;  ber  ibiergarten  für  ftembe  unb 
feltene  üblere.-  - 

Mendiant  ,<  *.  m.  ber  55fttleV  \ les  quatre 
mendians,  bie  vier  »Settel*  iOrben  ; it. 
b.  t.’ bie  viererlei  {fruchte,  Die  man 
jum  îtaduifcb  aufftellt/  als  Jeigejt/ 
îSHofïnen,  Sîanbeln  unb  Hdfeinuffe.  1 
Mand  ant,  adj.nu  religieux  mendiaite,  $öet* 
. telmoncbe. 

Mendicité,  s.f.  bie  $5ettclco»  baS  55rtteln  ; 
< ber@tanb  eines  ©ettlcrS;  ber  Zettel* 


verbotbene  Haushaltung  ; (fo  faat’inanî  V ^ ftab  ; réduit  à la  mendicité,  an  ben  >$ct* 
wenn  »Dlanh  i^tb  |rau  iw  cinfln  Haufeh  tdffctb  gebracht  (ober  geratben). 
uicbts  taugen);^,  ^ Mendié, èc^part.etadj.  gebettelt;  erbettelt, 

Ménagé.,  b&fparXi rft-arf/^nefpOTt  US  rT"  Mendîér»v.  a . (OUCb  dbs.)  betteln»  it . tt* 
Ménagement;  »w.îBtr^butfdmteit^teîi^bctteltil  bureb  ungeflümes  ober  unver* 
gîacftffcbt;  it.  bie  ©cbontmai'^rtitbfinfr:*  ftbamtes  Inhalten  etwas  Ju  erhalten 
* SrÄiniC  öuefc  im'^/nr, . gevraudvr)  ;7fei:t;fiUben;  * ' * ' rV 
ménagement: dés  $p«ts;  bid  vbrÄibtigei  Méndote,  s.  f brr  Hanttng  ober  <S^ar* 
/^itiing,  «ßiburtblün^  ber  ©entütber.’  ' i 'tr.fifcb^  ein  Çtfcb  In  ber  ntiftillÄTtbifcbeit 
JVl^o^r..sk.n.:  4twaS-> fparen ^4»Ä«f)cn)KJ  0^ec,  fon{l  auch  ogatti'  aVrtAitnt, 
bausbfiltig  womit  umgeben  » etwas  stn  £««« 
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Meni  Ment 


Meneau,  ».  m.  (QJauf.)  bû«  $ettßetfmij 
ber  Æreujrabmen.  # . . 

Mené,  ée,  partit  adj.  gefügt  ÎC.  (f.  me 

* ncr.) 

Menée,  »./.  ( m.p , mei(i  im  plur.)  ein  qe* 
trimer  Äunßqritf  jum  Schaben  2tnbe- 
rer  ; vuig.  tiii  Schlich  ; ©ang  ; it.  T 
, ber  2Öeg  eine«  angejagten  Hirfche«  » foire 
\ «les  menées , geheime  Äunßgriffe  brau* 
v d)Cn  J cette  pièce  de  ratin  a été  frisée  toutf 
d’une  menée,  T.  bieff«  Stûtf  SXatin  iß 
in  einem  ®ftriche  aufgefraiji  worben. 

Mener,  v.  a.  fuhren»  if.  (guider,  conduire,) 

ûtnu&ren  ; letten  ï it.  iemonb  mit  fïcb 
fuhren  ; bep  fïcfo  haben  ; it.  (auf  einem 
SÇagen,  im  Rebiffe,  in  einer  tfutfche  2c.) 
fuhren  ; (iemanb)  fahren  ; (wirb  nuch  in 
biefer  gebeut,  absol.  gebraucht  î U.  fig • 
fuhren/  J.  '£.  un  procès,  un  ménage,  un 
genre  de  vie  etç. , Ctnett  tyrojf g / Cttlt 
Haushaltung  / eine2eben«ûrtic.i  mener 
l’ennemi  battant  , ben  Jfinb  ÛUf  ber 
$lud)t  »erfolgen  ; trois  écus  ne  le  mène- 
ront pas  loin mit  bre»  î halern  wirb  er 
, nicht  weit  reichen  ober  fommen;  bre» 
Inhaler  langen  nicht  weit  ; mener  beau 
bruit  ober  grand  bru.t ,fam.  einen  gtogen 
£&Wt  machen  î T.  mener  la  quête,  bte 

, JKebhûhner  auffueben  ; fïcf)  bemühen/ 
folche  aufjutreiben  ; mener  boire,(Schnei» 
ber)  f.  boire  ; mener  la  table,  (Äartemtl., 
bie  Spiele  auefueben  unb  jufammen  le* 
gen  î mener  un  cheval  au  trot,  ein  fpfetb 
(1  tm  »trabe  reiten*  Fig.  mener  qn. , einen 
, (nach  belieben)  lenfcn  , leiten  i it.  ($. 
, doucement,  bebutfam)  mit  einem 
umgehen  ; it.  einen  burch  Sporte  unb 

• ©erfprechungen  anfhalten  ; mener  qn. 

. par  le  nea,  einen  be»  bct  ©afe  herum 

fuhren  ; nvner  qn<  à la  baguette,  einen 
«;  golj  behanbel»  ; mener  qn.  rudement 
Ober  bon  train , beau  train  etc. , mit  fi* 
nem  unbarmherzig  umgehen. 

Menétrier , s.  m.  oi.  ein  Spielmann  ; it. 
auj.  ein  fcblccbter  ©eiger  ; vuig.  ein 
QSierfiieblet. 

Menette  , f am.  une  soeur  menotte, 

eine  Scheinheilige. 

Meneur , s.  m.  ein  Sûhrer;  inf.  einer  / ber 
ein  Srauenjimmer  bcp  ber Hanb  führt; 

it.  meneur , meneuse  , ( in  fyart«  ) fine 

Iperfon , welche  einer  / befonber«  errid)» 
,>  teten  ©efehaftöflube,  Slmmen  jufûhrt; 

, ; it.  fig.  meneur,  nouv.  ein  Äabalenßif« 
ter;  ber  Anführer  einer  tyartep  te.; 
meneur  d’ours,  ein  QSàrenfûhrer  i T. 

. , meneur  de  ciseaux  , einer  ,■  ber  bie  £fl r» 
-77$en  befehneibet  ; men«u$e  de  table,  eine 
7;  J»eib|iché  'perfon  , welche  bie  Hapten 
auölteß,  unb  in  Spiele  zufammenlegt; 

il  est  fait  comme  un  meneur  d’ours,  pro? 

r.  er  acht  in  fchlechten  Kleibern  , m ein 
$&ätc«fuhW/  bflfcrc,^;.  , 


i - - 


Méniane , ».  /.  (italiàn.)  oi.  (an  ©ehiwben) 
b.  t.  balcon. 

Méniantbe,  s.  m.  T.  ber  ^tebcrllec. 

Ménil,  s.  m.  ol.  b*  i,  habitation,  village, 
hameau  etc.;  ie.  b.  t.  logis,  demeure, 
maison.  • - 

Menin,  ».  m.  ine,  /.  »omehnte  Âtnbct/ 
btè  mit  fürglichen  Ätnbern  auferjogen 
werben,  (inf.  noch  am  fpanifchen  Hof») 

(pergl.  enfant  d'honneur.) 

Méninge,  ».  f.  T.  b « Himhäutlem;  ( ti 
finb  bereit  jweo:  fie  beigen  pie-mère, 
Unb  dure-mère). 

Meningophilax,  ».m.  T.  ber  Hwnbefdnrmec 
bep  ber  Operation  ber  Schäbelbobrung. 

Mènippée,  s.  f.  satyre  ménippée,  eint , tm 

'5<thr  1594  verfertigte  , unb  gegen  bie 
Häupter  ber  batnahligen  fcigue  gerich- 
tete Batpre. 

Ménisque , y,  m (Cptif)  ein  ©lad , ba«  auf 
ber  einen  Srite  hohl/  nnb  auf  ber  an* 
bern  Seite  erhaben  gefdjliffen  ift. 

Mennonite,  ».  m.  f in  ÜKennonit;  Söiebcr- 
tàufer, 

Ménoioge,  ».  m.  ba« , tn  Mettait  eine«  £a- 

- lenber«  oerfagte  »SRärtcrerhuch  ber  grie* 
chifchm  Äirche. 

Menotte , » f fam.  ba«  Äinbcrhänbdhen  ; 
*/.  p/wr.Hanbfeffeln;  Regeln;  Schellen. 

Merisale,  ad/.f  la  ligne  mensale,  (Shitom.) 

bie  îîifchlinie  in  ber  Hunb. 

Mense,  ».  f.  bte  £afelgclber  , îafelguter 
einer  Slbtep  / eine«  Slbte«  tr. 

Mensole,  ».J  T.  berSchlugfteitt  eine«©e* 
wölbe«  ober  grfprengten  »Sogen«  ; (auch 

clef.  ) 

Mensonge , » m.  bie  £ügf  ; eine  mit  ©or- 
fa#  au«gegebene  Unwahrhfit  ; mensonge 
officieux , eine  Stenglûge  , b.  i.  eine 
unfcb&blichc  9cothluge , bie  man  fich 
blog  au«  ©efäUigfeit  gegen  iemanb  er- 
laubt ; dite  des  mensonges , faire  des 
memonges,  lügen;  £&gcn  au«breitcn/ 
»orbringen  , erbenfen , fehmteben  te. 

Fig . £t  Prov . le  monde  n’est  qu’iilusion 
et  que  mensonge , tn  ber  Sßflt  ig  nicht« 
al«  l^Äufchung , 'Slcnbwerf  unb  betrug  ; 
tous  songes  sont  mensonges , auf  £räume 
iß  nicht«  )u  halten  ; alle  £räumr  finb 
£«gen.  *;  •. 

Mensonger,  ère,  adj.  lügenhaft/  wlg-  lug- 
nerifch;  «>.  (»gl.  menteur ¥adj.)-,  (metß 
poet.  unb  »on  Sachen)  ßatt  faux , trom- 
peur. - ; 

Menstrpe,  ».  m.  T.  bûfl^ugôfung«mtttef. 

Menstruel,  elle,  adj . le  sang  menstruel,  le» 
purgations  menstruelles,  bû«  / währenb 

.bec  monathlichen  Steinigung , fïch  ah- 

..  fonbernbe  ©lutt  . 

Menstrues;  »./.  pi  bie  moftotbücbc  SXcini- 
gung  be«  anbern  ©efchledit«. 

Mensurabiiité,  »,  J.  T.  bie  ©rmegfichWt. 

Mental»  ale,  adj.  oraison  mentale,  ein  lit 
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Ment  Menu 

©ebonfen  gefprochene S , innerliches  ©e. 

betb  ; restriction  mentale , ber  Vorbehalt 

in  ©cbonfen. 

Mentalement,  adv.  nur  tft  ©ebûnfen  ; lit» 
ner  Üd). 

Menterie , s.  f fam . btC  £Üge  } CtîîC  lug* 
nerifcbe  Siebe  i c. 

Menteur,  euse,  adj.  (»,  ^erfOtUlt  U.  ©a* 

eben)  lügenhaft,  vuig.  iûgnertfcf) ; »on 
Ipetfonen  auch:  »erlogen);  **  (oon 
gingen)  gatt  trompeur,  betrûglid»  ; 
trùglid)  i in  s.  ber  £ùgner  i bie  £ùg* 
nerinn.  Proo.  menteur  d’hiver , einer  , 
ber  tnt  SQintcr  fagt,  es  friere  ihn  nicht; 

•il  faut  qu’un  rn  nteur  ait  bonne  mémoire, 

ein  îugner  mu§  ein  gutes  ©ebücbtnig 
,babcn. 

Menthe,  s.f.  T.  bicSXunje,  einetyganje; 
menthe  (ober  herbe)  au  chat , btCÂûÇen* 
münje.  v 

Mention,  s f bie  ©wühnungî  Reibung; 
il  n’est  plus  mention  de  faire  cela,  etf  t fi 

feine  Çrage  mehr  baoon  biefeS  §u  tbun. 

Mentionné,  ée,  part,  et  adj.  ertPÜhnt  IC.  ; 
qui  est  mentionné  ci  dessus,  obgebfld)t } 
oberroübnt. 

Mentionner , v.  a.  ettPûS  CHPÜbnen  ; ©r» 

ro&bnung  ober  Reibung  oon  etmas 
tbun  ; ct»aS  melbcn , Anfuhren  ; einer 
0ad)e  gebenfen. 

Mentir,  v.  n.  lügen  J sans  mentir,  ober 
à n'en  point  mentir,  fam.  bie  Sötthrbett 
gu  fagen;  (f,  auch  gorge).  Prw.  bon 
sang  ne  peut  mentir,  mon  merft  bûlb, 
ipoju  einer  geneigt  ig  ; 2lrt  lügt  nicht 
t)On  2trt  ; a bon  mentir  qui  vient  de  loin, 
non  ferne  ber  iff  gut  lügen  ; (f,  auch 

enrager  unb  proverbe). 

Menton , s.  m.  bas  £inn  on  iDtcnfchett  unb 
«pferben  ; it.  T.  bie  brep  umgefchlogc* 
nett  unb  herunterhüngenben  Blütter 
ber  0d)WCrtlilie  ; avoir  deux  mentons 
ober  double  menton,  ein  boppeltes Äinn 
hoben,  Fig.  pop.  branler  le  menton,  btOO 
effen,  vulg . fchnobclieren  i lever  le  men- 
ton , ftd)  brûden  ; ben  Neiger  fpielcn  ; 
vu/g.  fief)  breit  machen  ; soutenir  le  men- 
ton i qn. , einem  unter  bie  Slrme  grei- 
fen* 

Mentonnière,  s.f.  ol.  bie  Ætnnbinbe  on  ei» 
ner  $rauenjimmcrmaSfe;  it.  bas  Âinn* 
bled)  an  einem  £clm. 

Mentor,  * m.  berVtcntor,  b.  i.  tin  $uh* 
ter,  Slatbgeber. 

Menu , ue , adj.  &ümt  ï fchmûbl  » félûttf 
(tnf.  oon  ©liebem)  ; fein  i it.  flein; 
it.fg-  îlein,  b.  i.  unerheblich  , unbe- 
beutenb , gering  ; menue  monnoie,  f lei- 
ne Vlünje;  Hein  ©elb  ; ©cheibemün§e  ; 
les  menus  droits,  T.  bie  Vebentbeile  ge* 
fchlacfiteter  îbiere  ; ( f.  auch  rôt)  ; it. 
bas  3ügerred)t;  (oergl.  droit);  menue 
dépense,  menus  plaisirs,  menus  grains, 
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menus  dîmes,  menus  suffrages,  menue 
meiceric,  menue  dragée,  menu  plomb  etc.  \ 
(f.  biefe  «WÔJ/.) ; le  menu  peuple,  bet 
Wobei;  bas  gemeine  Voit;  menuvair, 
f,  petit-gris,  unter  gris. 

Menu , 3.  m.  d’un  repas,  ber  ÄÜchenjettef, 
(auch  la  carte)  ; it.  pitjr.  bie  fèniglicben 
@d)ûtullgelber;  it.  f.  menus  droits,  unter 
menu , a<jj.  ; compter  par  le  menu , (par 
les  menus),  jehr genou,  ©tûcf  für  ©tûcf 
johlen  ober  berechnen. 

Menu , adv . bùnn  ; flein  ; fein  ; dru  et 
menu,  f.  dru  ; se  donner  du  menu  ,fam. 
fld)  lugtg  machen  ; hacher  qn.  menu 
comme  chair  à pâté,  prov.  f,  hacher. 

Menuaiite , s.  f.  ollcrlfp  flettte  it. 

eine  SDCenge  fleiner  Jtfche  ; it.  fig-fam. 
oUerlcç  ffetne  ©ochen,  fletneS  Jeug. 

Menuet,  ».m.  ber  Sftenuet , eine  Slrt £an§ ; 
it.  b.  t,  btc  CUtufif  baju,  ober  ein  ©tûcf 
in  ber  Bewegung  eines  VtenuctS  (einer 
s&lenuete). 

Menuisc , s.f.  T.  ber  Vogelfchrot  ; Vogel* 
bung  ; (long  cendrée). 

Ménuiser,  v.  n.  p.us.  botl  ©chrcincrbanb- 
roerf  treiben. 

Menuiserie , s.f.  bâti  J£ifchlcr»  ober  ©chrei- 
net*  Jpanbtoerf  ; tt.  (bie)  £tfchler*  ober 
©chreiner-'Ärbeit. 

Menuisier,  s.  m.  ber  £ifchlcr  ober  ©chrei* 
ner. 

Menuisiéres , s.  f.  pi.  Bienen , bie  ihre 
Veger  in  hoble  ’Süumc  bouen. 

Vléon , s.  m.  f,  méum. 

Méphite , s.  f.  T.  bie  mcphitifche  2uft  ; 
bie  ©tiefluft. 

Méphitique  , adj.  c.  T.  mepbîtifch  ; ( f. 
méphite). 

Méplat,  ate,  adj.  T.  bûlbffûd)  î rC.  (»oit 

gefügtem  5)* l§ , oon  €ifen)  auf  einer 
©eite  biefer  altl  auf  ber  onbern  ; it. 
s.  m.  (sflîûhlerep)  bie  £albgüd)e  ; ba$ 
^>ûlbgad)f. 

se  Méprendre , v.  riß.  irr.  grf)  irrCtt  î fîd) 

oerfehen  ; eineO  für  bnö  anbere  nehmen  \ 
auch,  pergreifen. 

Mépris , s.  m.  bie  Verachtung  ; it.  plur. 
perüchtliche  Begegnungen  unb  Sieben; 
eine  perüchtliche  Bebanblung  ; tomber 
dans  le  mépris,  in  Verachtung  fallen; 
perüchtlid)  »erben  ; au  mépris  de  sa 
parole , mit  JpintanfeÇung  feines  gege- 
benen Söorteä  ; au  mépris  des  loix , ohUC 
8tùcffïd)t  auf  bie  ©efeçe  ; trolj  ben  ©e- 
fehen;  mit  ^intanfeßung  ber  ©efcfje. 

Méprisable,  adj.  c.  PCrÜcbtlid) , b.  i.  ber 
Verachtung  »ertb. 

Méprisant,  ante,  adj . perüchtlid) , b.  t. 
Verachtung  begenb  unb  üugernb,  ober 
in  ber  Verachtung  gegrünbet. 

Méprise,  s.f.  ber  3*tthum  ; bas  Verfe- 
ben  ; it.  ber  SOligocrganb.  (pergl,  inad- 
vertance.) 
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Méprisé,  ée,  part,  et  adj.  »erachtet. 
Mépriser , v a.  »erodltcii. 

Mer,  s.  f hû«  SDiccr  i hte  0<e  ; la  pleine 
mer,  la  haute  m»r  , htC  offenbare  ©ce; 
bûd  bofye  çoiccr  î it.  U haute  mer,  t)ie 
Jlutb  (flux)  ; it.  ôte  &0&e  $ftltb  ( haute 
marée)  ; la  mer  est  haute,  b.  i.  agitée, 
hû«  tx  tft  UngeflÛm  ; c’est  la  mer  à 
boire,  fig.  e«  ifl  eine  meitliuftigc  (^oebe 
»her  Arbeit;  man  mtrh  nimmermehr 

ôamit  fertig  î il  avaierort  1a  mer  et  les 
poissons,  prov.  tï  tfl  unerfàttlicbî  rogner 
en  pleine  mer,  im  »ollen  ©ItlCfe  ( ober 
hem  ©Ittcfe  im@dmhe)  ft$en;  poiter 
de  l’eau  à la  mer,  ^Büffet  t»  ben  $run* 
. «en  trogen. 

Mercantile,  ad/,  c . le  style  mercantile,  hcr 

Äoufmonn«  * ©tpi  ; hcr  foufminnifebe 
©tpi. 

Meicantiiie,  s./,  eilt  geringer  Jponbcl; 

faire  la  mercantille,  jtrÄmcrcp  treiben, 
Metcclot,  s.  m.  ol.  ein  geringer  ÂrAmer, 
Mercenaire , adj.  c.  t»ûd  Uin  ( ht’»  ) £obn 

gcfdneht;  (»oit  perfonen)  lobnfûd)ttg; 

un  travail  mercenaire,  cille  £obnorbett; 
témoin  mercenaire,  ein  erfoufter  pcngei 
ame  basse  et  mercenaire  , eilte  nicher* 
trächtige  unh  feile  ©cele. 

Mercenaire,  s.  m.  ein  £obnorbciter ; £oge* 
lôbner  ; ( ol . unh  auj.  mp.  ein  ?9îtet&* 
ling)  ; it.  einer  / her  nur  um«  ©clb , 

* ober  unt  be«@emtnneö  mitten  arbeitet. 

Mercen.nrement,  adv.  um  he«  £ol)nd  mil* 

len;  lobnfüchtig  ; mte  ein  gftietbling. 

Mercerie,  s.  f.  hie  Ärommoar«  ; menue 
mercerie,  geringe  / Heine  Ärammoare; 
il  a plu  sur  sa  mercerie,  prov.  h.  i.  fein 

J^onbel  geht  fdjlecht  »on  flotten  ; it.  er 
mtrh  bolh  ©onferott  moeben. 

Merci,  t.  f.  pus.  fiûtt  miséricorde,  hte 
55ormherjigfeit  ; ho«  Erbarmen  ; crier 

• merci  à qn. , fam.  fiûtt  demander  par- 
don, einen  um  SJerjeibung  bitten;  ( ol . 
ttm  ©nohe  Otlfleben)  ; être  à la  merci 
de  qn. , in  jemonheö  ©emolt  feptt  ; se 
mettre  k la  merci  de  la  mer  , ftd)  bcnt 

çfteer  onoertrouen  ; fîcb  ouf  ho«  $?ecr 
mögen;  Dieu  merci,  ©ott  f>p  ©ûnf; 
gTand  merci,  fam.  grofjcn  £ûllf  j fd)6* 
iten  £)onf  ; it.  s.  m.  fam.  cela  vaut  bien 
un  grand-merci,  ho«  ifl  mobl  einen  gro* 
^en  ^onf  mertb  ; l’Ordre  de  la  Merci , 

citt  tur  SUml&fung  her  bep  ben  Un* 
gläubigen  gefangenen  (Sbrtfien  geflifte* 
ter  ÛKonehôorbcn. 

Mercier,  iére,  s.  fin  Ärämer  î eine  Ætâ* 
tneriltn  ; à petit  mercier,  petit  panier, 

- prov.  mon  muf  fîcb  noch  feiner  £>etfe 
flretFen. 

Mercredi  (Mècredi),  ».  m.  hic  ÇOîtttU>orf»f  î 
le  mercredi  des  cendres,  hte  2lfd)Crmitt* 

mod)e. 

Mercure , s.  m.  (îOiptbol.)  ÜRerfut  î it*  h*  \. 


rin  planet  hiefe«  Rohmen«;  it.  ha« 
Üiiecffilbcr  ; it.  fam.  ein  £iebe«bot&e  ; 
(härter  : ) ein  Äupplcr. 

Men  uriale , s.  f.  ebtm.  hif,  ûtthet  Ctfieit 
«Ktttmoche  noch  Martini  unh  nach 
OUnn  gehaltene  Sßmommlung  he«  Par- 
lamente / mort»  hcr  erfle  präftbent  oher 
her  ©riterol*  Ulhootat  te.  miher  hte,  tn 
her  ©rreditialritôpflcge  fîd)  cingefchlt* 
diene  COîigbrftudtc  eine  $Xc&e  hielt  ; it, 
htefe  SXehe  tclbft;  it.fig.  fiûtt  réprimande, 
ein  Vermeid,  vu/g.  Jiij  ; it.  nouv.  hcr 

©etreihepreidjettil  ; hcr  $D?ûrft|ctteC  s 
her  9taftprci«. 

Mercuriel,  elle,  adj.  ntCrfuriûUfdl  , h.  f* 

quccfftlberortig  ; it.  jQueeffilbct  cntbal- 
tenh  ; onguent  nrercuitcl  , eine  SDtCttU- 
riol*ohcrÛuecfttlber'@ûlbe;  it.  s.  mer- 
curiel (mercuriale),  T.  lût.  mercurialis  , 

ho«  'ißingelfrout. 

Mercurification  , s.f.  T.  bicjetligc  Arbeit, 

mohurd)  hcr  SDîerfur  aud  ben  SOtetottcn 
gezogen  mich. 

M.rdadie,  s.  f.  pop.  ein  befcbtoerlicbcr 
Raufen  Heiner  Äinher. 

Merde , s.f.  hcr  ÇDîcnfchenfotb  î {pop.  her 
S)rccf);  oud)  her  Äotb  Pon  einige« 
Sbieten/  f.  ^5.  »on  £unbcn,.façen  te.; 
merde  de  bécasse,  hcr  ©dinepfenhrecf. 

Merdcux,  eusr,  adj.  (mit  $0tb)  befuheltî 
vuig.  hreefig. 

Mère,  s.f.  hte  lutter  ï it*  fiûtt  matrice, 
hie  ©ebÄrmutter  ; (^Ägereo)  her  €in- 
gong  oher  bad  £od)  $ur  ^>ôble  eine« 
èbicredj  (f,  aud)  mère,  adj.) ; tt.fig.  hic 
çOîuttcr,  h.  i.  hie  Hrfodje/ (©ebârerinn); 
her  Urfprung  ; ( jur.  ) (»on  geifHidien 
Pfrùnhen)  eine  OXutterpfrûnhe  ; belle- 
mère,  hif  ©ttffmutter  ; grand’ mère, 
hic  ©rofjmuttcr;  it.  hie  @d)n?teger- 
mutter  î mère -nourricière,  hte  0Aug* 
am  me  î mère  Prieure,  mère  Abbesse,  bie 

$rau  (hte  lutter)  Priorinn , 2lcbtif- 
finn;  mère-abeille . hte  'Sienentônigtnn; 
mal  de  mère  , hie  $iUttetbcfd)!»erhe  ; 
hod  S)îuttcrn>eb  ; 1^  Grèce  a été  la  mère 
des  beaux  arts,  ©rtcdtenlonh  t»or  hie 
ffôutter  her  fdiônen  Äunfle  ; mère  de 

girofle,  f.  girofle.  Fig.  et  Prov.  la  mère 
en  est  morte,  hcrgleicficn  ifl  nicht  mehr 
|U  fïttheit  ; il  veut  apprendre  à sa  mère 
i faire  des  enfans,  hûd  €»  mil!  Httger 
fe»n  ol«  hie  ipenne  ; c’est  le  ventre  de 
ma  mère  , je  n’y  retourne  plus,  hûbitt 

fomme  id)  itidjt  njieher;  (mtrh  gefogt, 
menrt  e«  einem  irgetthmo  nicht  gefallen 

bût)  ; l’oisiveté  est  la  mère  de  tous  les 
vices,  «Ru^iggong  ifl  otter  £ofler  3n- 
fong.  (f.  oiteb  conte.) 

Mère,  adj.  f.  mère  goutte,  her  (Uttgcpieflte) 
Rotlauf  »orn  Sßi’tn  ; mère  laine  , hie 
befle  SßoUe  »ein  Sti'icfcn  her  Schafe  ; 
mère  perle,  eine  grofj*  pe«leumufch<l  / 
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rocïdje  oft  mehrere  fleincre  einfcblicft;|Mer!ette,  s.  /.  (SBap*)  ein  Heiner  SDogel 
langue  mère,  f.  langue  ; la  mere  - eau, J ofme  ©cbttObel  Ullb  $ttff. 


(eau  mère),  T.  btC  »DrUttCtlaugC  î dure- 
mère,  pie-mère,  f,  in  alpbabetifd)cr  £)rb* 
tiung. 

Méreau  , s.  m.  ba$  3i’tCf)Cl!  0011  Q5lfd) , 

*Pappe  te«  / gegen  befîen  fBorrocifuna  Die 
tatbolifdjen  ©ciitlicbcn  , n>eld)c  einem 
gerottfen  ©otteébienfte  te»  bepgewobnt 

' haben  / (Selb,  35tob  îc.  erhalten  / ober 
wogegen  ebemablS  t>ie  fteformicrtcit  in 
§rantreicb  $ttm  heil»  Slbenbmabl  juge 
lafien  würben. 

Mèreiie , s.f.  bic  Jpinfbabn  ; ein  ©Diel  her 
Äinber  / ba  fie  auf  einem  93ein  binfenb 
einen  glatten  ©tein  nad)  einer  gereich 
neten  £inie  fortfcbiebeit. 

Méridien , 5.  m,  T.  bet  ÜJîeribian» 

Méridienne,  s.f.  (ûitd)  adj.  ligne  méri 
dienne),  T.  bie  9)îtttag$lime  î il*  méri 
dienne  , bie  vDïittagéru&e  ; faire  U méri 
dienne,  SDhttagörtibe  halten. 

Méridional,  ale,  adj.  mittôgig/  b.  i.  gegen 
Mittag  liegenb  î fubltcb  pol  méridional 
ber  sDtittagépol  î ©ûbpof. 

Merise,  s.f.  bie  SBalbfirfcbe  i bie  fleine 
fcbwarje  «Oogelfirtcbe. 

Merisier,  s.m.  ber 3GBalbf irfcf)-  ober  Sjogel 
firfebbamn. 

Mérite , s.  m.  ba$  «Berbienfï  ober  bie  93cr 
bien  fie  (im  plur .);  les  mérites  de  la  pas- 
sion de  Jésas  Christ,  ba$  SBerbtenft  beâ 
îeibcnO  Sbrifli;  *e  faire  un  mérite  de  qch. 
auprès  de  qn. , fîd)  bep  icmanben  ci» 
Sîerbienfl  auf  einer  ©aebe  madien;  des 
gens  de  mérite,  perbtenftoolle  £eute. 

Mérité,  ée,  part,  et  adj  perbîent  îC. 

Mériter,  v.  a.  perbienett;  Cette  nouvelle  mé- 
rite confirmation,  bieff  9îeuigfeit  bebarf 
einer  S3cflàtigung  ; il  l’avoit  bien  mérité 
de  sa  famille,  er  bat  cö  um  feine  Jarni- 
lie  wobl  perbient;  il  a bien,  mérité  de 
sa  patrie , er  bat  fîd)  um  fein  sDatcrtonb 
(wohl)  »erbient  gemacht;  er  bat  fîd) 
grofje  Sperbicttftc  um  fein  S&aterlanb  er* 

tPOrbett  ; sonassidui;c  lui  a mérité  l’hon- 
neur qu’on  lui  a fait,  fein  §leif  hat  ihm 

bte  €bt*  ttnwrbctt , bie  man  ihm  crjctgt 
bat. 

Méritoire,  adj . c.  üetbieîlfilicb. 

Méritoirement , adv.  uerbiettfHttf). 

Merlan,  s.  m.  ber  Scicbftfd)/  ©djeUfîfcb  î 

( fig*  f.  gober). 

Merle,  s.m.  ober  merle  noire , bie  21î1îfcl  J 
merle  d’eau , bie  SKobrbrojfel  ; it»  ber 

' Sôafîcrfiaar*  Fig . et  Prov.  un  fin  merle, 
ein  fchlaucr , liftiger  55ogel  ; si  vous 

faites  cela,  je  vous  donnerai  un  merle 

blanc , wenn  ihr  ba$  tbut,  foüt  ihr  eine 
weife  Slmfel  haben  , b.i.  e$  ijl  unmög- 
lich / bai  ihr  bief  tbim  fônnt. 

Meriesse  ; s.f»  p.us.  bas  Slmfelwcibdjeit. 

Mcrlet,  s.m.  f.  merlon. 


Merlin,  s.m.  T.  ein  brcpbr Â httgcé  butine# 
©cil,  (inf.  $u  SHabbanbern  te.,  rabans). 
Merlin*. r,  v.  a.  T.  mit  ben  SHabbàttbcrn 
befefligen  ; (f.  merlin). 

Merlon , s.  m.  T.  ber  îheil  einer  Q^rufl- 
webr  §roifd)cn  $wct)  ©cbieffdjarten;  ber 
Mafien. 

Merluche,  s.f.  bcr©tocFftfdj  î eine  21rt  ge* 
trécFneter  ÄabeljaU  (morue  sèche)  ; une 
poignée  de  merluche,  Ctn  <J)aar  ($Ufûttt* 

tncn  gebunbene)  ©tocfftfd)e. 
Mérovingien,  enn e,  adj.  merOPtngtfef)  ; ail? 
bem  ©tamme  bcô  frâtiftfdjcn  Âônigtf 
9)ïcropàu$;  it.s.  m.  ein  meropingifeber 
Äonig  ; ein  Sfôeroptnger. 

Menain,  s.  m.  T.  ju  buitneit  Brettern  ge» 
fdjuittene«  €td>enbo!j/  5.  W,  nu  5)au- 
benbolü  / ©tabbolj , ^Äfelbolj  îc.  ; #/. 
bie  ©tange  eiiteö  ^irfcbgemeibetf  ; il  y 
a du  merrain  dans  cette  maison,  prov. 

e$  ift  ein  fcbltmmcö  23olf  in  btcfem 
ipaufe. 

Merveille,  s.  /.  M ÎStniber;  50unber- 
werf;  eine^acbe,  jpanblung/^'erfoit  îc. 
welche  «öertpunberiing  erregt  ; c’est  une 
merveille  de  b auté  , fie  ( er  ) ifl  eilt 
SOuttber  ber  ©diônbeit;  (poet.  c’est  une 
adoiable,  c'est  une  jeune  merveille);  les 
sept  merveilles  du  monde , bie  fteben 
Stjunberwerf e ber  It  ; faire  merveille , 

(p.  ©adien)  portrerflid)  laffen;  faire  des 
merveilles,  (p.  Verfetten) 53unber  tbun, 
b.  t.  ettpaé  2tufcrorbentlid)C!5  tbun  ; fïd) 
tapfer  halten  îc.  ; (pgl.  prodige);  ce  n’est/ 
pas  merveille,  baÿ  tjt  gar  ntcl)tô  Slufer* 
orbentlidlfö  ; pomme  de  merveille , ber 
«Ôûlfamapfel  ; à merveille,  ober  i mer- 
veilles, adv.  jum  perwunbern;  pas  tant 
que  de  merveille,  fam.  ntd)t  gar  fehl* s 
nicht  fonberlid)  (uiel);  promettre  monts 
et  merveilles , prov.  golbCIte  3)Crge  Per*. 

fprccben. 

Merveilleusement,  adv.  jum  PerWUtibertt  î 
elle  est  merveilleusement  belle,  f|C  ift  JUtlt 

perwtittbertt  fdiôttî  fie  ifl  wunberfdjôn; 

il  est  merveilleusement  robuste , et  ift 

gattj  aufcvorbentlid)  ftarf. 

Merveilleux,  euse,  adj.  tDUttbCtbar  ; atlfer- 

orbentlicb  ; Portreffltd)  ; H*  s.  m.  baë 

SÔUItberbare;  it.  merveilleuse,  s.f.  nouv. 

ein  nach  ber  âuferften  9)îobe  gelleibetetl 
^raucttjimmer  ; (eine  ©tuficrimt). 

Vies , pron.  poss.  plur.  ntCtltC. 

Mésair,  s.  m.  T.  eine  Slvt  ©prùngc  ber 
UJferbe  auf  ber  9lcitfd)ule , ba  fie  bie 
Çttfe  faum  etwa«  pon  ber  €vbc  aufbc* 
ben,  un  b fleitte  tfourbetten  ntadjen. 
Vlésaise  , s.f.  p.us.  ftûtt  mal-aise. 
Mésalliance,  s.  f.  bie  9)îifbfirûtb  / b.  t. 

eine  £eiratb  iwifebett  ÿerfonen  unglci» 
eben  ©tfttt&c*. 
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* Mésall'é,  ée , part,  et  adj.  unglf  id)  PCr* 

Mésallier,»»,  a.  ungleich  pcrhciratfjen;  meift 
se  mésallier , v.  rejl.  fief)  feinein  ©tanbC 
ftid)t  gemâfi  ocrhfiratljcn. 

Mésange  , s.f  bie  $îfiff  ; — de  forêt , bif 
^ûllttcnmciff  ; — à longue  queue  , bie 
©cbrcanjmeifc;  — bleue,  bie©laumeife; 
— huppée,  bic  ipaubcnnieifr. 

Mésaraïque,  adj.c.  T.  f.  mésentérique. 

Mésarriver , v.  n.  (nur  im  infinitif  unb  ül$ 
v.  impers.)  s’il  vous  mésarrive,  ne  vous  en 
prenez  qu’à  vous,  Wenn  ©if  fïcf)  fttraé 

sBerbriefjlic&fé  nujic6fn,n>fnn  bie  ©ache 
üble  folgen  &at , fo  nteffen  ©ie  fîch 
fclbfi  bif  ©riuilb  bapon  bet). 

Mésaule,  s.  m.  T.  (bep  ben  2llte n)  ci»  flei* 
ncr  groÿchenhof. 

Mésavenir,  v.  n.  imp.  f,  mésarriver. 

Mésaventure,  s.f.  n.us.  citl  Unfall. 

Mésentère,  j.  m.  (2lnat.)  bas  ©efrofe  im 
menfchlichen  tforper. 

Mésentérique , adj.  c.  T.  JUm  ©efrofe  ge- 
hörig ; veines  mésentériques,  bif  ©efröö« 
©lutabcrn» 

Mésestime  , s.f.  nouv.  bif  ©Cringfd)âljung. 

Mésestimé  , éç , part,  et  adj.  gering  gf* 
fcbôfjt  ic. 

Mésestimer,  v.  a.  gering  fchißen  ; it.  ctroaé 

Hu  gering,  b.  i.  unter  feinem  Söertbe 
fdfafjen. 

Mésintelligence,  s.f.  bif  ÇOcifibcIIiafeit  î 

bas  SIRifiperflönbniß  ; eine  Heine  Uuei* 
Jligfeit  î être  en  mésintelligence  , UttCinÔ 
fctjn  ; in  SDîiflhe  Big  feit  leben. 

Mésire , s.  f T.  eine  £cberfranfbcit. 

Mésocolon  , s.  m.  T.  ber  $bdl  bc5  ©cfrö* 
feé  , ber  am  ©rimmborm  anliegt. 

Mésoffrir,  v.  n.  ju  tpeniq  biethen;  ein  un* 
billigeö  ©ebotb , ein  2Ki§gebotb  auf  etitc 
Stfaare  tbun. 

Mesquin , ine , adj.  (poit  ^erfonen)  farg  ; 
vnig.  fnauferig;  fiticFerig;  filug;  (pon 
©arfjcn)  förglich;  fûmmerltch;  fnaufe» 
ria  ; armfcltg  ; (-Btahlcrep  unb  aubère 
.fünfte)  Ärmlich;  mager;  gefdjmacflo*; 
flein. 

Mesquinement,  adv.  firglidj  ; fïljig;  fnau* 
fertg  te. 

Mesquinerie,  s.f.  bif  Kargheit,  vulg.  bie 

.fînicFerei)  ; .fînauferep  ; ftifjigfcit  ; it. 
ber  ÇOîangel  ; bie  £ûrftiafeit. 

Message  , s.  m.  bif  'Botschaft  ; faire  un 
message,  fine  ©othfdjaft  auôrid)ten. 

Messager,  s.m.  cre,  J.  ein  ©otbe  i it.  fin 
(um  ben£obn  ju  ffuft  qebenber,  reiten* 
ber  ober  fabrenber)  ©otbe  ; eine  ©ö- 
tbinn  ; it.  fg.  ein  3}orbotbe  ; messager 
d’état,  nouv.  fin  ©taatébotbf  » le  mes- 
sager du  baiilage,  ber  Slmtôbotbf  5 mes- 
sager boiteux,  ber  binfenbe  ©otbe  ; le 
messager  des  Dieux,  ber  ©Ôtterbotfjf/ 
b,  i,  Sttcrfur;  messager  de  malheurs,  ettl 


UnglÜcNbotfce  ; messagère  d’amours,  fine 
Âupplerinn;  l’aurore  est  la  messagère  du 
jour,  fg.  bit  ?0îorgenr6t^e  ift  ber  SÔor* 
botbe  bcé  $ageé;  on  ne  trouve  jamais 
meilleur  messager  que  soi -même,  prov. 

tPfr  etmaé  roohl  auégevicbtet  haben  roiU, 
mufj  felbft  gehen. 

Messagerie,  s.  f.  baô  2lmt  unb  ber  ©tanb 
eines  Dothen  ; «V.  baé  ©otbenbauö  ; ber 
Ort , roo  bie  öffentlichen  Dothen  unb 
£anbfutfct)cu  anfommen  unb  abgcfcrtigt 
roevben;  it.  eine  £anbfutfdje  felbft. 

Messe,  s./,  (fathol.  tfirche;  bit  SÄefFe  ; 
it.  b.  i.  fin  , bet)  ber  SKcjJe  aufjufüb* 
renbeö  muftfalifchc*  Æitcbcnftutf  ; dire 
la  messe,  bif  tOîcffc  Iffcn  ; messe  basse, 
bif  fülle  SJîeffc;  messe  haute  ober  grand’ 
messe,  baS  ipodjamt;  messe  des  morts, 
bie  ©eelenmejfc  > messe  de  chasseur, 
plais,  eine  3Dîe(fe , bte  nicht  lange  trafjrt, 
Fig.  et  Prov.  fam.  courte  messe  et  long 
dîner , furjeé  ©ebeth  unb  lange  ©rat* 
ÏPÜrftc  ; enfans  de  la  messe  de  minuit , 

licbcrliche  ©aufbrûbet,  reeldje  bié  in 
bic  fpâte  9îacbt  faufen  unb  fchmdrmen  ; 
il  ne  va  ni  à brèche  ni  à messe,  er  hat 
feine  Religion. 

Messéance,  s.f.  btc  Unanflaubigfeiti  lin* 
fd)icFlid>feit  ; il  y a de  la  messéance  aux 
vieillards  de  faire  les  jeunes  , ftf  làfit  bflt 

©reifen  febr  unaniUnbig , ftch  n?ie  bic 
tunge n £e utc  nu  betragen , ober  bie  juu* 
gen  £cutc  ttad)juahmen* 

Messéant , ante,  adj.  unanfUtlbigî  Unfd)icf* 
lid)  ; uugejiemenb. 

Mcsseoir,  »».  n.  irr.  unanftanbtg,  unfehief* 
lid)  fcpn;  fïd)  nid)t  gcüemen.  (SBirb, 
toic  seoir,  auch  nur  in  ber  britten  'J>cr* 
fou  ber  temps  simples  gebraucht.) 

Messerie , s.f.  ol.  baö  §u  einer  i>frrfchaft 
gehörige  £anb. 

Messidor  , s.  m.  nouv.  bet  ÇOjcffibOt  Ober 

Slerntemonath  » ber  tote  SOtonath  im 
neuen  Äalenber  ber  franjöf.  Süepublif, 

Messie,  s.  m.  Der  >9îc|Tiatf» 

Messier,  s.m.  ber  Sd&bûter;  5lurfd)uÇ. 

Messire,  s.  m.  (jur.)  ein  ©hrentitel  por* 
nebmer  Herren;  poires  de  messire-Jeaa , 
eine  2lrt  guter  ©pitbirnen. 

Mestice,  f.  métis. 

Mestre  de  camp,  s.  m.  ol.  (in  Jronfr.)  ber 
fonimanbtcrcnbc  ôberflc  cineô  infante- 
rie» ober  Reiter»  SKegimentc^i  it.  s.f.  la 
mestre  de  camp , ebfm.  bie  erfie  Com- 
pagnie eincâ  9ieiter»9legtmenteô  ; arbre 
de  mestre,  T.  ber  ^auptmaft  eineô 
©djiifeS. 

Mesvendre,  f.  mévendre. 

Mesvente,  f.  mévente. 

Mesurable,  adj.c.  p.us.  (ntfift  Pfmeincnb) 
meßbar. 

Mesurage,  s.  m baé  ^îeffen  i it.  bfrSftcjffr* 

lohn  ; baé  C^e§gelbr 
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Mesure,  s.f.  büÖ  «Kaß  , b»  U bödjetttge, 
roomit  etwaö  gemeffen  ober  jjugemeffen 
roirb;  U.  baé  / mi  ein  3Xa$  enthalt; 
(«Ku(ïf,  £anjf.)  ber  £aft  j (£)id)tf.) 
ba«  ©plbcnmaß  » (gccbtf.)  baô  gager  i 
(«Kettf.)  ber  fchulgeredite  ©attg  eine* 
«pfcrbeé;  bie  «Kufjregel  ; mesure 

rase  , comble  etc.,  f.  btefc  adj.\  prendre 
ia  mesure  d’un  habit , Ôû$  «Kûfj  JU  einein 
Älcibe  nehmen  ; battre  la  mesuie,  ben 
&ûtt  fchlagen;  danser  de  mesure,  nûd) 
bem  £ûft  tûnjcn } im  £an$cn  £af t hal- 
ten ; presser  ober  hâter  U mesure,  $u 
gefehwinb  tanjen  ober  fpiclen;  ralentir 
la  mesure  , f.  ralentir  ; être  à la  mesure , 
(5edE)tf.)  im  gager  flehen.  Fig.  n’avoir 
ni  règle  , ni  mesure  , WCber  SDiafl  nod) 
giel  halten  (ober  fennen)  ; ne  point  gar- 
der de  mesure  avec  qn. , mit  jemanben 
ohne  einige  Schonung  ober  Sichtung 

©erführen  J mettre  qn.  hors  de  mesure, 

jemanb  aus  ber  Raffung  bringen  ; cela 
a rompu  toutes  les  mesures  qu’il  avoit 
prises,  bief;  hat  alle  feine  genommenen 
«Kaßregcln  vereitelt  î (f.  auch  combler, 
poids  etc.)  ; outre  mesure,  adv.  über  bit 

«Kaßen;  ohne  aQe  «Kafje  ; unmäßig} 
außcrorbentücb. 

à Mesure  que,  conj.  nach  «Kaßgabe  at$ :c. 
(ober  mit  bem  génitif  )\  jenachbem;  fo 
n>ie ; à mesure,  ( absol . am  €nbc  ber 
tyhrafe)  perhiltntßmißtg  ; à fur  ober  au 

fur  et  ä mesure  que , f.  fur. 

Mesuré,  éc , part,  et  adj.  gemeffcn  ; abgc- 
meffen K. } expressions  peu  mesurées,  un- 
überlegte 2(u$btticfe  J être  fort  mesuré 
dans  ses  discours  etc. , in  feinen  SReben 
fehr  behutfam  unb  porfîcbtig  fcpn. 
Mesurer,  v.a . meffen  j abmeffen  ; ausmef» 
fen  ; se  mesurer  avec  qn. , Jig.  ftd>  mit 

einem  meffen  ; ci  mit  jemanben  auftteb* 

ntetl  } mesurer  à l’aune , au  pot , à la 

ligne , mit  ber  €Hc , Æanne , ©chnur 
meffen  î nach  ber  ©chnur  abmeffen  ; 

mesurer  qch.  des  yeux,  ftWOÔ  mit  bCU 

. Stugen  meffen  ; nach  bem  (bloßen)  Au- 
genmaße abmeffen  ; le  cerf  mesure  la 
forêt , T . ber  Jÿirfd)  burchffrcicht  (b.  i. 
burdjliuft)  ben  20alb*  Fig.  mesurer  qn. 
des  yeux , einen  mit  ben  Augen  meffen  ; 
ihn  auftttetffam  betrachten  ; ils  mesurent 
. leurs  ép^es , fie  fchlagen  ffch  mit  bem 
Æ)egen;  il  faut  mesurer  sa  dépense  i son 
revenu,  man  muß  feine  Aufgabe  nach 
ber  Einnahme  einrichten  ; mesurer  ses 
paroles , ses  actions,  ses  pas,  feine  îftorte, 
feine  Jpanblungen , feine  ©chritte  ab» 
meffen  ; bebutfam  unb  porfîcbtig  in 
feinen  «Reben  te.  ftpn  î ( f,  auch  aune , 

brebis  etc.) 

Mesureur,  i.  m.  ein  (gefdjworncr)  «Keffer, 
î.  05.  — de  grains  etc.  t ein  Äotnmef- 
fer  te. 
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Mésuser,  v.n.  mißbrauchen  ; (f.  abuser). 

MétacaTpe,  s.m.  T.  bie  floche  ^>anb  î bit 
«Ktttelhanb  ; bcr£b«l  ber  £anb  jwifehen 
ben  Ringern  unb  ber  jpanbwurjel. 

Métach ionisme,  s.m. berjenige  3rtthum  in 
ber  Zeitrechnung,  ba  man  eine  03egeben- 
heit  in  eine  frühere  Zeit  fcpt,alö  fie  wirt- 
lich gefchehen  iff.  («gl.  anachronisme.) 

Métairie,  s.  f.  bie  «Keperep ; ber  «Kepet- 
hof.  * * ?• 

Métal, s.  m.  bg$  DEetaff  ; (3Bap.)  b.  i.  @olb 
unb  ©ilber,  (im  ©egenfaß  ber  ftarben)  ; 
métal  de  fonte,  baÖ  ©locfengut}  bie  ©lO- 
tfenfpeife  ; prince-métal,  (métal  de  prince) 
ba*  ÿrinjmctaU  ; eine  «Kifchung  von 
Äupfer  unb  Zinn , welche  bem  ©olbe 
gleicht. 

Métaient,  s.  m.  oi.  berSDtangel  an  £afcnt. 

Méraiepse , s.  f.  T.  biejenige  rhetorifche 
Jigtir , ba  man  ffatt  bcö  «Oorberfapetf 
ben^interfap  fept,  ober  umgefehrt. 

Métallique , adj.  c.  mctallifd)  î <*•  s.f.  ffatt 
métallurgie;  it.  science  métallique,  bit 
SDîebaiUenfunbe  ; histoire  métallique,  bie 
©efehichte  ber  âenfmünjen,  ©chou* 
mûnjen. 

Métaiiiser,  v.  a.  T.  metaflificrcn. 

Métallurgie,  s.  f.  T.  bic  Metallurgie  ; bie 
«SBiffenfchaft , welche  fowobl  twn  bem 
Slufiuchen,  alö  auch  von  ber  OSerettung 
ber  «KetaUe  au*  ihren  ©rjen , ober  oon 
ben  «Kitteln  hanbclt,  biefelbigeit  voit 
frembartigen  &heilen  |ii  feheiben. 

Métallurgique , adj.  c.  T.  metallltrgifch» 

Métallurgiste , s.m.  T.  ber  «OletôÜurgiff. 

Métamorphose,  s.f.  prop.  et  Jig.  bte  55  er- 
wanbelung. 

Métamorphosé,  ée,  part,  et  a<fj.  PerWßtt- 

belt. 

Métamorphoser,  v.  a.  prop.  et  fig • perWfln- 

bcln. 

Métaphore , s.  f.  T.  bic  «Ketaphcr } ein 
»trope,  nach  welchem  ein  5Dort  te.  nicht 
im  eigentlichen  ©inné , fonbern  oon  ei- 
nem anbern  litige  gebraucht  wirb,  bafl 
einige  Slehnlichfeit  mit  jenem  hat. 

Métaphorique , adj.  c.  metaphorifd). 

Métaphoriquement,  adv.  metüphortfch» 

Metaphrase , s.f.  T.  btt  W0tt!id)C  UebCt- 

fepung.  . ...ei- 

Métaphraste,  s.  m.  T.  ein  wörtlich«  Uebft^ 
feper. 

Métaphysicien , s.  m.  T.  ein  «Kftaphbftfet* 

Métaphysique,  s.f.T . bie  «Ketaphpfîf  î bit 
Sßiffenfchaft  ©on  ©egenftHnben  , welche 
in  feiner  Erfahrung  gegeben  werben 
fonnen  5 «/•  adj.  c.  metaphrfifch. 

Métaphysiquement,  adv.  metüPhpfifd). 

Métapiasme  , s.  m.  T.  bie  55fr»^nDcvung 

eineö  Söorteö  burch  SBeglaffung  etucr 
©plbe  ober  eine*  03ucbtfaben$. 

Métastase,  s.f.  T.  bie  53crÄnberung  einer 
^ranfhett  in  eine  anbere  Äranfhcit. 
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Métatarse,  s.  m.  T.  ber  9ftittfïfu§j  (pgl. 
métacarpe  ). 

Mèathesc,  s.  f.  T.  bie  OSuchdahenver* 
feçung. 

Métayer,  ère,  s.  bte SRepettnn. 

Méteil,  s.  m . bag  ^rtltqfom  / (b.  i.  ï)û(b 
SXoggen,  bûlb  £tfetÇcn);  passe-métei!, 

gwep  £heile  SÔeiÇen  unb  ein  £hcil 
SXoggcn. 

Métei,  s m.  bie  ©tadjefnufi;  3gefgfolbci 
(tydange). 

Métempsycose,  s.f.  T.  bie  ©eelettwanbe* 
rtfug. 

Métemptosc,  s.f.  T.  bte  ftuglajfmtg  eine? 
©chalttaag  allé  134  Garnit  ber 

neue  SOtonb  nidjt  einen  £ag  ju  fpât 
tontine. 

Météore,  s.  m.  T.  bûg  SttctfOt»  bte  £uft* 
erfeheinung. 

Météorisme , s.m.  T.  eine  Slrt  Stufbtôhung 
beg  £eibeg. 

Météorologie,  s.f.  T.  bte  SSitTenfchaft  / wel» 
ehe  von  ben  £uftcrfchemungcn  han&clt; 
it-  bte  Sffiitterungglchre. 

Météorologique,  adj.c.  T.  Htctcoroloaifd) ; 
observations  météorologiques  , SQttte* 

rungg*93cobûd)tuiigen. 

Météotoscope,  s.m.  T.  ein  gu  ben  3Qtttc* 
rungg's;8cobûd)tungcn  bienenbeg  3ndru» 
ment. 

Méthode,  s.f  bte  ^îcthobe,  b»  ü ûberf).  bie 
£>rbuung  in  ber  (Etntheilung  einjelner 
5>inac;  bie  Orbitung  im  «Bortrage;  bie 
iebrart;  bie  2lrt  beg  ©efangcg  ec.  ; c'est 
sa  méthode,  cg  id  fo  feine  2lrt,  feine 
©ewobnheit. 

Méthodique,  adj.c.  mcthobtfchî  Itûdj  eittCt 
gewijTcn  Drbnung  eingerichtet. 

Méthodiquement,  adv.  mcthübifd). 

Métier,  s.  m.  bûg  Jprtltbwerf  i it,  b.  t. 
fÂmmtïidje,  ebenbaifclbc  J^anbwerf  trei* 
benbe,  unb  in  einer  3unft  ober  3nuiing 
vereinigte  tyevfonen;  it.  fig,  b.  i.  iebe 
Jfjanbthicrung,  jebe  $rt  non  ©ewerbe 
ober  ©cfdtâfrigung  einer  '^crfon  ; it.  T 
ein  SBcrfftubf , b.  i.  ber  Sôeber-,  ®or» 
tenwirfer» , ©trumpfmirfer  « ©tuhl  ; it. 
ber  Ôiahmen  ber  ©tiefer,  Oîàhterinncn, 
$apftcnwirfet  , ÇOiatraÇenmnchcr  ; it. 
eine  (EjTiapretïe  i (Bierbrauer)  bag  mit 
heilem  Söaffer  oermifehte  Sftalg;  gens 
de  métier,  j)anbwerfer;  Jpanbwerfgfcutc; 
it.  #anbwerfggenotTett;  gms  du  métier, 
feute  00m  ipanbwerf , b.  t.  weldw  bag 
©efchàft,  wovon  bie  SKebeid,  verdeheit; 

faire  le  métier  de  tailleur,  bag  ©Chneibcr* 
.ftûnbwcrf  treiben;  gâte-métier,  f.  tn 
ôlybûbctifchcr  Ûrbnttitgi  petit  métier, 
ober  bloß  métier,  eine  Ölrt  ipippe  ober 
.'ptPPCÏ  (gauffre),  entreprendre  sur  le  mé- 
tier, ing  jpcnbwcrf  pfufdien.  Fig.  il  a 
un  ouvrage  sur  le  métier,  er  bût  ein  Qöerf 

in  Slrbeitî  er  h«t  eine  Arbeit  tinter 


JpSlîbcn;  il  y a un  enfant  sur  le  métier, 
pop.  eg  id  ein  Äinb  auf  bem  Söege  ; 

faire  métier  et  marchandise  de  qch.,  ûU0 

etn?ûg  eine  ©ewobnheit  machen  i c’est 

un  homme  de  tous  métiers,  et  Perdent 

oUe  £onbwcrfe;  man  fann  ibn  gu  allem 
brauchen  ï c’est  un  tour  de  son  métier, 
bag  td  einer  von  feinen  gewöhnlichen 
©treichen,  (von  feinen  /panbwerfg- 

fntffctt  > ; il  m’a  servi  d’un  plat  de  son 
métier,  er  bat  mtr  einen  ©trete#  nach 
feiner  2lrt  gefpielti  elle  est  du  métier, 
fam.  fïe  id  pom  £anbtperf;  vuig.  fte  id 
eine  ?Dîitmad)crinn.  Prov.  il  n’y  a point 
de  si  petit  métier  qui  ne  nourrisse  son 
maître,  eg  td  fein  £onbtpetf  fo  geringe,  ’ 
cg  ernährt  feinen  SXann;  quand  chacun 
fait  son  métier , les  vaches  sont  bien  gar- 
dées, tpemt  eitt  icber  bag  ©einige  tfcut, 
fo  geht  aUeg  gut.  • 

Métis,  isse,  s.  et  adj.  ber  9£edt$»  bie  ÇOte» 
dt|tnn;  wirb  pon  einer  ^erfon  gefügt, 
toeldie  pon  einem  €uroptUr  unb  einer 
3»bianertnn,  (ober  umgefebrt)  erjcugt 
worben  id>  tp»vb  anch  pon  f^unben  ge- 
fügt, welche  pon  jweperlep  3trten  erjcugt 
worben  ftnb. 

Métonomasic,  s.f.  T.  bie  Ueberfehung  eineg 
Rahmen*  in  eine  anbere  Sprache. 

Métonymie,  s f.  T.  bte  îÜîetOttpmifi  ettt 
STrope,  nach  weldjem  bte  Urfache  datt 
ber  SÖirfung,  ober  bag  ©ubjeft  datt  bfg 
2lttributg,  ober  bag  Umfaffenbe  dattbeg 
Umfaßten  ic.  gefcçt  wirb. 

Métonymique,  adj.  c.  T.  metonpmifch. 

Métope,  s.f. T.  bie Swifchenweite gtpiféen 
ben  ©repfchltçen  (tngiyphes)  am  {jrieg 
ber  borifehnt  ©âulenorbnung. 

Métoposcopic , s.f.  t.  bie  SBû&rfûgung  aul 
ben  ©eftdjtgjûacn. 

Métré,  s.  m.  ol.  unb  bad.  ber  ©erg?  bûg 
©ebichtî  it.  nottv.  ber  «Oteter»  bie  ^taupt- 
etnheitbcg  in  Jranfreich  angenommenen 
£i\ngenmaßeg,  welche  bem  jf&nmiOion* 
den  itbeil  beg  jQuabranten  vom  5Dteri* 
btan  glcid)  id/  unb  unaefAhr  3 ©dmh 
unb  u unb  eine  halbe  £tnie  enthält. 

Métrique,  adj.  c.  ( von  ïBerfeit ) metrifdjî 
nad)  bem  SOîetrum  richtig  ûbgemetfert; 

(Pgf.  mesure). 

Métrologie,  s.f.  T.  bie  ?Weßftinbc. 

Métromanie,  s.f  bie  2?erfcfud)tj  SXetm* 
flldlt;  (pgl.  manie). 

Métromètrc , s.  m.  (OJtufîf)  ein  ^ûftmeffer. 

Métropole,  s.f.  ol.  eine  JpûHPtdûbt;  it.auj. 

eine  ©tabt  mit  einem  er$bifd)ôflichett 
©ifte. 

Métropolitain , aine,  adj.  ergbifchodtd) î **• 

S.  m.  fin  ©l'îbifchofî  (f.  métro|>ole). 

Mets,  s- nu  bag  ©crtchtj  auch  bte  ©petfe; 
©chûfîel;  bag  ©lien;  ûberh.  eine  jebe 
in  einer  befonbern  ©chùffel  ûngeridjtete 
0peifc. 


Digitized  b/  Google 


Mett 


Mett  Meub  8it; 


Afctfeble,  adj.  c.  fam.  (nur  Don  Ælfibungtf* 

flucfcn,  unb  mcifl  bcrueinungéroeife  ) 
. tragbar.  . 

Metteur  en  oeuvre,  s.  wt.  fût  ^UWcUttfr» 

«n  Äunftler,  weld)er  ©bclfteitte  faßt; 

v _ en  haie,  T.  ein  SKeibenfcher ; einer  / 
ter  bit  Riegel  *n  Steibfit  feijt  ; — à port, 
(in  Çparté)  tin  Sfblabcr  ober  2lus?labft  ber 
©dîift* . 

Metue,  v.  a.  ' irr.  legen;  feljeit  ; flcUen  ; 

— du  bois  au  feu , J f)olj  ûn  ba$  $CUfr 
legen  j Jpolj  anïegen  ; — une  chemise,  un 
habit,  tin  J>tmb/  fin  tflcib  anlegen, 
(anjiebtn);  — le  couvert,  f.  couvert; 

— le  chapeau , ben  Jj)Ut  ÛUffe Çeit  î — qch. 
sur  son  livre,  (fiatt  porter  etc.)  ftWttÔ  JU 
«Buche  tragen  ober  bringen;  etwa*  in 
baö  SXecbnungtfbudj  einfdjreiben  ober 
Ctntragcn;  — un  cheval  au  galop,  au 
pas  etc.,  ein  ^Jferb  in  ben  ©alopp  feçen; 
ré  bnt  ©d)ritt  geben  lagen;  eö  §um 
©chritte  abrichten  ; — à bord,  an  Borb 
bringen;  einfebitren;  — au  collège,  en 
apprentissage , in  bie  ©chule , in  bie  £ebre 
tbun;  — dehors,  binauö  jagen;  appoin- 
tera mettre,  (jur.)  juin  Beridû (teilen ; 
ben  «Befchetb  geben/  baß  bie  Sitten  betn 
Steferenten  übergeben  werben  foUen , uni 
balbigft  barin  fpretfben  ju  fôtmen.  Mettre 
wirb  aud)  unmittelbar  mit  bem  Infinitif 

* flffeljt,  §.  «B.  mettre  chauffer  de  l’eau, 
58afier  an  baé  $eucr  fd&cn  ®ôer  (teilen, 
um  es  ju  wArinen;  5Ba(ïer  roirmen; 

— sécher  du  linge,  Sßöjcbc  juin  trodnen 
aufh&ugcn. 

Slußct  biefeit  hier  angeführten  SXcbenö* 
arten,  wirb  baö  Zeitwort  mettre  nod) 
mit  einer  «Stenge  anbercr  ©elbftwörtcr 
»erbunben,  welche  im  2)eutfd)fn,  nadi 
§öerfchicbenbeit  beö  ©inne$,  auch  auf 
. »erfdueöene  5öeife  ûberfeçt  werben  ; 
bergleidieit  finb,  fowobl  eigentliche  als 
figürliche , ft.  B.  folgenbe  SXebcnöarten  ; 

mettre  aux  abois;  mettre  en  sang;  mettre 
à mort;  mettre  à feu  et  à sang;  mettre  à 
intérêt , mettre  à prix  la  tête  de  qn.  ; 
mettre  à mal  ; mettre  qn.  au  pis  etc.  ; 
mettre  à même;  mettre  à U voile;  mettre 
.un  navire  à l’eau;  mettre  au  lait;  mettre 
au  monde;  mettre  pillage;  mettre  à 
l'amende;  mettre  au  ban;  mettre  à la 
raison;  mettre  (ober  réduire)  en  cendres; 
mettre  en  compte;  mettre  en  droit;  mettre 
(ober  révoquer)  en  doute;  mettre  en  fait; 
mettre  par  écrit  ; mettre  en  faction  ; mettre 
fin  ; mettre  en  fuite  ; mettre  en  gage  ; met- 
tre qn.  en  goût  ; mettre  hors  de  combat; 
mettre  hors  de  cours  et  de  procès  ; mettre 
en  humeur;  mettre  au  jour;  mettre  en 
justice  ; mettre  en  oeuvre;  mettre  en  ou- 
bli; mettre  du  vin  en  perce,  en  vente; 
mettre  en  petit,  en  grand  ; mettre  à terre  ; 
.mettre  en  terre;  mettre  pied  à terre; 


* mettre  l’esprit  en  repos  ä qn.;  mettre  en 
tête  à qn.  ; mettre  en  train  ; mettre  tout  en 
usage;  mettre,  la.  main  sur  qn.  ; mettre  la 
main  à l’épée,  ober  l’épée  à la  main  ; mettre 
la  dernière  main;  mettre  qn.  aux  mains, 
avec  un  autre;  mettre  le  feu  à un  canon 

, etc.  etc.  (2(Ue  btt’fc  unb  noch  anbere*. 
oorfommenbe  SRcbcnéarten  fuefie  man. 
jebcdmabl  tinter  bem  babep  (teheubm 

Substantif  ;)  que  voulez- vous  mettre? fam. 
waö  wollen  @ic  wetten?  je  mets  que  vous 
l’ayt-z fait,  ich  gebe  $u,  bajj  ©ie  ctf  mögen, 
getban  haben;  je  n’y  prends,  ni  n’y  mets, 
f.  prendre. 

se  Mettre,  v.  riß.  fidj  legen;  fidj  fe^en; 
fich  flcûcn;  it.  fïch  auéftftrtt,  î.  «B* 
— à la  nuit,  fid)  ber  9?ad)t  auôfeften; 
fich  in  ©efahr  fcijcn,  oon  ber  Stacht 
überfallen  ju  werben  ; — iven , fich  gut 
fletbcn;  -—a  faire  qch.,  Anfängen  etwa# 
jjtl  tbun;  — en  chemise,  fid)  bt$  atlf  ba# 
Jpemb  âUtftfcbfn  ; — en  chemin , fid)  auf 
ben  9©eg  begeben;  ((.auch  campagne;) 
— . tout  en  eau,  fid)  in  einen  (iarfett 
©djweifi  fcljcn;  fiarf  fchwiijen;  la  peur, 
la  terreur  se  mit  dans  les  troupes,  bit 

$urd)t,  ber  ©chrecfcn  fam  unter  bie 
gruppen,  bte  iîruppen  gerieten  ût 
furcht;  le  désordre  s’est  mis  dans  l’aimée, 

ce  fmb  lînorbnungen  bep  ber  Slrmec  ein* 
geriffelt.  Fig.  se  mettie  à tout,  fid)  jlt 
allem  perfteben;  fid)  ju  allem  gebrauchen 
Iaffen;  alles!  mitmachen;  — à la  raison, 
fich  bequemen;  fich  befönfrigen  laffen; 
in  fich  gehen  ; — au  bien , fich  befîern  ; 
anfattgen  fich  befiTer  aufjufnhten  ; — dans . 
les  tableaux,  fich  fine  ©animlung  POU 
©emöhlben  anfehafen;  — dans  le  jeu, 
fich  bem  ©picl  ergeben;  fich  auf  baS 
©piclen  legen;  — en  ménage,  — Cil  re- 
pos , — en  tête , — en  quatre  pour  qch.  etc. 
f.  ménage,  repos,  tète,  quatre  etc. 

Meublant,  adj.m.  meubles  meublans,  (jUt.) 

bic  jur  bloßen  Sterbe  bienenbe  Mobilien 
in  einem  ipaufe. 

Meuble,  adj.  c.  terre  meuble,  eilt  loderet 
^oben,  ber  fich  leidit  umaderu  l&fit; 
biens  meubles,  bewegliche  ®ûtcr;  fab* 
renbe  Jpabc. 

Meuble , s.  m.  bat!  fÄmmtlichc  ©erath  eiltet 
Zimmer«/  wie  j.  <B.  Tapeten , Betten, 
©tuble  :c.  ; it.  plur.  baö  XMtifgcr&t&S 
( vuig . ber  ^)auôrathî)  bie  «Dtobilien; 
meuble  wirb  aud)  tm  sing,  pon  einem  ein* 
jclncn©ttitf  ^audgerätb gefügt;  it.  fiatt 

biens  meubles,  f.  meuble;  adj. 

Meublé,  éc,  part,  et  adj.  (.meubler;  elle  a 
la  bouche  bien  meublée,  fam.  fie  bflt  fehl* 

fd)ôite  3ahne.  . . . 

Meubler,  v.a . mit  J^au^aerath?,  mttîvîo* 
bilien  perfeben;  (möblieren;)  être  bien 
meublé,  mit  fchöttcm  .fpauögevathe  »er* 
fehen  fcçn  ; monbicr  une  ferme , ciu 
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tyacbtgut  mit  bem  nbtbigen  ^eïbgctâtbe 

•Crfcbfn;  meubler  une  ferme  de  bestiaux 

(in  ÿachtgut  mit  bem  nbtbigen  ffiie 
»crfcbcn. 

Mëvendre , v.  a.  T . unter  b(ttt  $tetfc  »fr« 
laufen.  . 

Mévendu,  ue , part,  ttadj.  f.  mèvendre. 

Mévente,  s.f.  ber  ©crfauf  unter  bcm 
greife. 

Meuglement,  s.  m-  f.  beuglement. 

Meugler , v.  n . f,  beugler. 

Meule,  ». f ; (de  moulin,)  bft  Çfôù&lfletn; 
it.  meule , fin  fîch  berumbrebenber  run* 
ber  ©chleifßein;  it.  7 . (©teinfchneiber) 
bal  ©chnetberaö,  ©chncibejcugî  (9tabl.) 
ber  ©piJjnng  ; it.  bie  batte  fnotige  935ur* 

|el  bel  #irfcbgen>f tbe$  ; meule  gisante  , 

ober  de  dessous,  ber  untere,  unbewcg* 
lief)  blctbenbesfôftblflein;  meule  courante! 
»ber  de  dessus,  ber  obere  Sftublßein; 
ber  £âufer;  une  meute  de  bois,  eine  bât* 
lerne  mûblftein&bnlicbf  Ûuetfche;  passeï 

sur  la  meule,  fd)lcifen ; ÛUlroeben;  meule 
(bep  einiaen  mule)  de  foin,  ein  Neubau» 
fett,£eufcbooet,  ben  man  auf  berffîtefe 
macht. 

Meulière,  s.  f.  (pierre  de  meulière,)  fine 
©teinart,  wooon  man  Sftûbllieine  macht; 
it.  bie  ©teingrube  (carrière,)  worin  man 
biefe  ©teine  bricht. 

Mëum  ober  méon , s.  m.  T.  bal  fciHftaut  ; 
it.  ber  20albfenchrt  » bie  ©irwurj. 

Meunier,  ».  m.  ber  putter;  (©etreibe* 
mutter  ;)  meunière,  »./.  bie  SDt&Ucrinn; 

(f.  auch  évêque). 

Meurtre,  s.m.  ber  ©îorb;  bie  SDtorbtbat; 
(ber^obfchlag;)  faire  ober  commettre  un 
meurtre,  fine  gfôorbtbat  begeben;  crier 
au  meurtre . fig.fam.  fief)  ùber  erlittene! 
Unrecht  beflagen;  über  ©ewalt  febrepen  ; 

c’est  un  meurtre , que  de  faire  abattre  cet 

arbre,  ßg.fam.  ei  iß  wohl  ©chabe,  el 
iß  Kammer  unb  ©chabe,  eg  iß  unoer* 
antwortlich , btefen  ©aum  umjubauen. 
Meurtri,  ie,  part,  et  adj.  gequetfebt  JC. 
f.  meurtrir;  (oom  jöbß)  gebrutft;  ange* 
ßofjen  ; fleefig. 

Meurtrier,  meurtrière,  s . ber  ÇQtbrber;  bte 
QÂôrberinn;  it.adj.  môrberifch;  roalotel 
93lut  foßet. 

Meurtrière,  s.f.  T.  eine  Art  ©djieffeharte, 
©chie§loch  in  einer  Stauer. 

Meurtrir,  v.a.  ( ol . ßatttuer;)  it.  guetfdjen; 
jerquetfehen;  (ogl.  contusion;)  it.  ( — les 
fruits ,)  bal  Obß  brûcf  en,  ober  auch  quet* 
fehen,  bag  el  Jlecfen  befommt,  (qu’il  se 
meurtrit);  meurtrir  qn.  de  coups,  einen 
febr  mit  ©chliqen  migbanbcln  ; vuig.  ihn 
braun  unb  blau  fchlaaen. 

Meurtrissure,«./,  bie  ûuctfchunq;  rin  blauel 
SDîabf  ; ein  2Kabl;  a.  ein  Jlecfen  am  ae* 
brachen  jObfte. 

Meute,  s.f.  T.  tint  Äoppel  ober  Suppel 


Sagbbunbe;  (auch  eine  gReute,  weî- 
d)ei  eigentlich  eine  Äoppel  pon  ço  big 
éo  3agbbunben  iß;)  it.  ein.  Raufen 
aufgejagter  £irfcbe;  les  clefs  de  meute, 
ùte  beßen  unter  einer  tfoppel  3agbbunbe  ; 

iUßgßam.  une  clef  de  meute , einer,  btt 

• »tel  ©ewicht  in  einer  ©efettfehaft  ober 
tPartep  bat. 

Mèzàii,  ».  m . (SSöp.)  bal  J^elmoifier; 
©ifter. 

Mézair , s.  m.  (Rettf.)  eine  halbe  ©ewe- 
gung;  ein  halber , ein  ntebriger  ©prung 
Ober  ©ab  ; travailler  un  cheval  à mèzair, 
ein  $ferb  einen  folcben  ©prung  machen 
lagen. 

Mézance , ».f.  T.  bie  Kammer  bel  «Ruber- 
nteißerl  auf  einer  ©aleere;  (auchmeige). 
Mézéiéum,  s.  m.  T.  bal  £orbeerlraut;  ber 
Æcflerball;  (pgl.  laurèo  e). 

Mezza  bout , s.m.  T.  ein  ©alecrenfeqel,  bal 
nur  be»  ©turmwetter  aufgejogen  wirb. 
Mezzanine,  s.f.  (©auf.)  ber  £betl  einel 
©ebiubel,  welcher  jwep  ©efeboße  gu* 
gleich  einnimmt,  wie  g.  ©.  bie  ©alerten 
tm  £oupre;  it.  adj.  fenêtres  mezzanines, 
JS>albfenfler,  b.  i.  Heinere  Renfler  über 
ben  grogern  Jengern,  in  folchen  ©ale- 
rien  ic. 

Mczzo  tinto,  s.  m.  (italien.)  ftatt  manièTe 
noire,  (Äupferg.)  bie  fchwar|e  Æung. 

Vfi  • oart.  indécl.  à la  mi -mai,  in  bfta 
S)  alfte  bel  COtaplî  vers  la  mi -carême, 
um  bie  0)iitte  bet  $aflen;  jusqu’à  mi« 
corps,  bt^  an  ben  halben  £eib;  à mi- 
terme,  auf  halben  Termin;  (oon  einer 
©chwangern  ) in  ber  £Älfte  ihrer 
©chwangerfchaft;  des  pomm  s cuites  à 
mi -sucre,  9lepfel , bie  mit  halb  fo  »ici 
Bucfer  gefochtfïnb;  (f.  auch  mi -parti, 
Unb  mi -mai). 

Mi,  s.m.  T.  bie  britte  Stote  ber  Tonleiter; 
bal  £. 

Miasme,  s.  m.  T.  bteîenigc  iuferg  feine 
SRaterte , welcher  ©ittigè  bie  ^ortpgan« 
jung  ber  anflecfenben  Äranfbeiten  gu* 
fehretben. 

Miaulement,  s.m.  bal  «Dtiauen  ober  SKaueit 
(ber  Âaheit). 

Miauler , v.  n.  miauen , maucn  ( wie  eine 
Âaçe  ). 

Mica, s.m.  T.  ber ©limmcr; eine 2trt  feuer- 
feftel  tbonartigel  binerai  (talc). 

Michaut,  s.m. plais,  ein  fcbl&frtger  93 u d>* 
brucferlgefell. 

Miche,  s.f.  ein  ©rob  ober  £aib  ©rob  »on 
fin  bil  JWC»  ^Jfunb.  Fig.  et  Prov.  miches 
de  St-  Etienne , pop.  ©tctne  ; c’est  lui  qui 
donne  les  miches,  er  iß  Cl , bir  bie  ©nab( 
aultbeilt;  à la  porte  où  l’on  donne  les 
miches,  les  gueux  y vont,  benjenigm 

macht  man  feine  Aufwartung,  weiche 
©nabe  auljutbetlen  haben. 

Vlicbon , ».  m.  pop.  il  a bien  du  michon»  er 
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xft  reich;  (b.  t.  et  bat  Ptel  ©elb,  tim  ©rob, 

miches,  JU  faufeit).  • y 

Mic-mac  , s.  m.fam.  ber  OtJîtfd)mafcf)  î ûtter« 

Icq  heimliche  ©ettùgcrep;  wlg.  &urcb- 
ftecberep.  _ 

Micocoulier,  s.  m.  ber  3t*3elbaum. 

Mi-côte , f.  côte. 

Microcosme , s.  m.  T.  eine  Heine  SBelt  î 
(worunter  bie  Wlofop&cn  oft  ben  sfcen- 
fehen  perfleben). 

Microcoustique , f.  microphone. 
Micrographie,'  s.  f.  T.  bit  ©efchretbung 

. folcher  Ä&rpet , bie  man  nur  burch  S8er« 
qrôfierung«glAfer  erfennen  fann. 
Micromètre , s.  m.  T.  ein  ^nfltument,  §U 
9lbmeffung  Heiner  ©rofjen  te. 

Microphone,  adj.  m.  T.  WO«  bett  Âlang  ei* 

ner  (Stimme  ober  überhaupt  eine«  £one« 
ober  Älange«  permebrt. 

Microscope,  s.  m.  cin(ba«)  fDergro# erung«* 

SM»  v..  ^ ^ 

Mi-denier,  s.  m.  (iur.)  bie  jut  SBetbeffetung 

eine«  (bem  «Wann  ober  ber  grau  gebo 
rigen  ) ©rbguteö , gemeinfcbaftlich  per 
, wanbte  Summe.  • 

Mideronncr , v.  n.  burl.  »fölttagSrube  gattet! } 
(fidtt  faite  la  méridienne). 

Midi , ’s»  m.  ber  Mittag  ; it»  b.  t.  bie  $9tit 
tag«feite;  ber  Suben;  rheure  de  midi, 
bie  9DHttag«flunbe » les  pays  du  midi, 
bie  mittSatgen  ober  (üblichen  £Snber  i 
bie  Sublartber.  jR£*,en  plein  midi,  am 
bellen  Mittag  ober  £age;  it.  Affentlicb; 
/ chose  qui.  est  à son  midi,  eine  Sache, 
welche  ihre  b&cbfle  Stufe  erreicht  bot  ; 
ne  voir  pas  clair  en  plein  midi,  aud)  bie 
beutlûbfte,  Sache  nicht  »erflehen;  cher- 
cher midi  ii  quatorze  heures , Schmierig« 

feiten  Hieben,  wo  feine  ftnb  ; u.  weit« 
fdjweiflg  fepn.  > . , 

Mi* douaire,  s.  m.  ba«  bûlbe  SQittbum. 
Mie,  s.f.  bie  Ärume;  ©rofame  ; (im  ©egen 
falî  bet  Sfanbe , croûte  ; ) il  jeûne  entre  la 
»Minie  et.  la  croûte,  fam.  et  îflt  bennoch  / 
wemt  e«  qleicb  gafttag  ifl. 

Mie,  *./,  ol  ber  Sftdbme,  welchen  bie  Æin« 
ber  ihrer  SÖÄrterinn  ober  Äuffeberinn 
gaben;  (auj:  honne  ).  , 

Mit  »part,  ol.u.pop . flott  pas,  point,  nicht; 
• nicht«  î «1  n'en  titera  mie,  er  fott  gewifi 
-mchta  bopon  befommen. 

Miel , *.  m.  beo  J^onig;  *miel  Vierge,  ^ung 
fembonig;  miel  rosat,  sxofenbonig;  (f. 

auch  rayon  t)  bouche  de  miel,  coeur  de  fiel, 

%|  prov.  jpiontg  im  9Dtunbc  unb  ©olle  im 
Jperjen;  (f.  auch  sucre). 

M)éüt,  i.m.  ber  Jçwnigtbou;  (îftebltbau). 

Miellé,  ée,  adj.  p us.  fig.  paroles  miellées, 
♦;  bonfgfûfle  i fonfte  Sporte.  J Lafontaine). 
Mielleux!,  cuse,  adj.  boniqfufl,  nach  ober 
’ wte£omg  febmeefenb;  fôfHtrb;  ton  miel 
- 1 eux,/*,  ein  lieblicher,  fùfler  Son. 

Mien , «HOC , pron. poss.  a niât,  bet  / bie 
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ba«metmge;  it.s.m.  ba«ÜRefn{ge;  le* 
miens,  bie  peinigen  ; meine  Slngebôri* 
gen;  meine  ^erwonbten;  auch  fagt  man 
ohne  2Cçttfel,  (meifl  jur.)  ces  fruits- 1* 
sont  miens,  tiefe  grumte  ic.  fïnb  mein» 
fie  geboten  mir  ju. 

Miette,  s.f.  eine  Ärume  ober  IBrofome; 
eine  ©robfrume  ; ein  (baö)  Ärumcben; 
it.  fam.  ein  Q3iflchcn  pon  ©fjwaaren  ; 
febr  wenig.  - 

Mièvre,  adj.  c.  fam.  (p.  Äinbern)  lebhaft 
unb  etwa«  mutbwiUtg. 

Mièvrerie  ober  mièvreté,  s.f.fam.  (p.  Ättt* 

bem)  eine  mit  SOvutbwiUen  begleitete 
£ebbaftigfeit./. 

Mieux,  adv.  (per  Comparatif  pon  bien,) 
beffer  ; «/.  qqf.  mehr  ; le  mieux , *.  m. 

( Superlatif  ) ba«  ®efle;  valoir  mieux, 

beffer  fepn  ; it.  mehr  wertb  fepn  ; j'aime 
mieux,' icb  Witt  lieber}  de  mieux  en 
mieux,  immer  beffer;  je  länger,  je  bef* 
fer  ; pon  $ag  ju  iag  beffer  ; * qui  mieux 
mieux,  fam.  in  bie  2Bftte,  (i  l’envie  l’un 
de  l’autre);  du  mieux,  ober  1«  mieux,  tout 
du  mieux,  le  mieux  du  monde,  tout  au 
mieux,  f<j™.  Ollf«  Q5efle»  faire  de  son 
mieux , fein  55efle«  tbun.  Prov.  le  mieux 
est  l’ennemi  du  bien , oft  Pftbetbt  mûtt 
eine  Sache , wenn  man  fie  $u  gut  machen 
Will  ; il  sait  mieux  qu’il  ne  dit,  et  fpricht 
wiber  fein  befferefr  SBiffen. 

Migeau,  s.  m.  T.  bie  britte  unb  fchfcchtefle 
2trt$aSolIe.  :* 

Mignard,  arde,  adj.  fam.  nicbUdj;  bûbfch» 
artig  ; fein  ï Jie rltch  ï it.  S.  faire  le  mignard  , 
bepm  grauensimmer  ben  ©alanten  (pie* 
Icn. 

Mignardé,  ée,  part,  et  adj.  PCriSttelt»  (f* 
mignarder). 

Mignardement , adv.fam.  niebltch  IC.»  on 
traite  cet  enfant  trop  mignardement,  man 

h&lt  biefe«  Ätnb  allju  s&rtltdj  ober 
weichlich.  * 

Mignarderv  v.  a.fam.  PerjÄtteln  ; jartlid) 
ober  weidlich  halten. 

Mignardise , s.f.fam.  flatt  délicatesse,  (meifl 
im  sing,  nur  Pon  ben  ©efichWjüaen)  bie 
Zartheit;  geinbeit;  it.  piur.  flatt  ca- 
resses, attraits,  £iebfofungen  ic.  (inf, 
eine«  grauenjimmer«);  it.  mignardise, 
T.  eine 91tt  weifler  unb  rotb«  helfen* 
bie  <JJfingflnelfe.  » 

Mignature,  f,  miniature. 

Mignon , onne,  adj.  nieblich;  fein;  aller» 
liebfl  ; flein  unb  artia  ; it.  s.  m . ber  £teb» 
ling;  ba«  Schooflfinb;  it.s.m.etfm  on 
mignon,  ma  mignonne,  ma  petite  mi- 
gnonne etc.,  (ein  £iebfofung«wort  gegen 
Äinber)  mein  Jperjchen;  mein  ©ngelchen; 
mein  lieber  kleiner  ic.;  p^pa  mignon,  ma- 
man mignonne,  ifl  ein  £icbfofuiig«wort 
ber  Äinber  gegen  ihre  Leitern  i ^apachen; 
SOtamacben  i le  péché  mignon  ; fam.  bir 
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' £ic8ïthg$fûnbe  J argent  mignon  fam . 
©clb,  Dûô  man  ju  allerlei)  unnôtbigcn 
Süiegaoen  jurûcf  legt;  ruig.  ein  ©pat* 
pteUUtg  i vous  êtes  un  joli  mignon , jam, 

, :.©u  finö  ein  feiner  ®aff;  ©ie  fini)  ein 
faner  Burfcbc. 

Mignonne  * iicbbr«)  eine  f feine  5Xrt 

©chtift,  bie  ^n)tfd>cit  NomparriUe  uni) 
jmuhett  Pctit  toxtc  m*  $îittebÀtt. 
Mignonnement*  adv.  nteblid)  K» 
iWignmiri  tte,  s.f.  T.  eine  v2lrt  feiner , theilS 
gehoppelter,  tbeils  gen&btcr  ©ptçen  von 
Srrint  ; it.  bie  Bartuetfe,  eine  3trt  f Iciner 
helfen;  it.  fein  jeriîogcncr  tyfcffc 

jMig«01«1»  v • o.  pop,  fi  an  délicates,  dorlo- 
ter, caresser,  mignaidci  etc. 
fMignottse»  s.f.  ol.  b.  û flatterie , caresse, 

mignardise,  gentil  ?sse  etc. 

Migrain«,  s f ba$  Äopfweb  ober  bte  tfopf 
. -.febmerjen  auf  einer  ©eite  be$  $opfeSi 
■ k hartes  Äopftpeß.  , • . ; 

, Migration,  s.f.  öic  StuöWßuberung  einer 
groffen  31  njabl  ^erfonen  ober  «BolfeS. 

Mijiüiée,  s.f.fam.p<ais.  tt  moq.  ein  l&d)Cr- 
Uri)  gefleibeteS  unb  tttfefticrteö  28*ibö 
bilb;  vulg.  ein  (baö)  $vabengeficbt.  i 
Mil  ober  millet,  s.m.  bic  £irfc;  (f.  nuri) 
milkt).  ..  - , : r 

Mil,  f,  mille. 

Milan,  s.m  ein  Jptibnergehcr;  it.  bet  ©cc 
ba&n;  ein  bfttetfficb. 

Miiia  rc.  adj.  c.  T.  glandes  miliaires,  bte 
. ' J^irfeitbrufen  ; fièvre  miliaire,  baö  jpirfe* 

* ficher;  ( Jpirfenffeber;  ) ein  lieber  mit 
einer  3Ut  % riefel  ober  $lcdffebcr. 

Milice,  s.f  ( ol , bie  tfriegbfunff;)  (ini 
.*  erhabenen  ©tpi  ) bie  Gruppen  ; bie 
©olbaten;  it.  (gewöhnlich)  bic  fcanb- 
mUiftî  tfölltl?  î la*  vie  de  l'homme  es^  une 
milice  continu  lie,  (Bibel)  baS  illC|tfri)* 

Jiri)c  £eben  iff  ein  immrtjpÂ&rciiber 
©trat.  : 

Milicien,  s.m.  ein  ©oibat  oon  ber  £anb* 
mili#.  • ;v 

Mnieu,  r.  m.  bic  «Dtitte;  (im  moraüfcfte» 
©inné)  bic  bittes  baS  Vittel;  bie 
ÇJKittelffraffe;  it.ßg,.  (in  $Uttcl  i eine 
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U«1  «t  k plus  sûr  .pro,,  bic  ÇHtittelÉtrafic 

«ff  bte  ficbcrffe,  p<  a.. 

Militaire , adj.c.  Jum  ÄriCflÖlDCfc«  UcMrf*, 
ober  baöielbe  betreffenb;  ( milttôrifri) ;) 
aichitecturemiiitaire,  bte  jtriegSbaufilUff; 

»Exécution  militaire,  ber  Âric«pj»anq , 
bie  milttarifdîe  (Erccution , (ohne  Beob- 
achtung ber  gewöhnlichen  Normalien); 
la  vertu  miUtaire,  bie  friegertfdje£arfer- 
fett;  chemin  militaire,  eine  gepfefferte 
£eerff  raffe  bcp  ben  alten  «Römern;  fièvre 
militaire,  eine  3lrt  anfteefenber  lieber 
unter  Den  ©olOatrn;  ri.  militaire, *.*». 
ein  ÄriegStngnn;  ein  ©olbatifli  v»ü 

Miliraireinrnt,  adv.  nach  £rtCgSgebrüU<&  Î 

(mtlttfatfcb).  r.r  -pjgJS 
Militante . a#/;TégIise  militante,  bie  ffrei- 

ttnbe.$trri)tj  (im  ©egenfap  ber  église 

triomphante  ). . : . S ‘ “ÄOi  & Î? 

Militer,  v.n.  pour  on  contre  qch.  ober  qn., 
(ober  auch  abwi.)  t . (njirb  pon  einem 
©runb  ober  ©eweiöanmo  gefagt)  fàt 
ober  wiber  etmap  ober  iemanb  ffreiten. 
Mille  ober  mil,  adj.  numér.  indécl.  (mil 
mirb  nur  in  ber  3«br§abl  gebraucht;) 
taufenb  ; it.  b.  i.  überaus  viel  ; feßr  oft; 

j’ai  raihe  choses  i vous  dire,  ich  höbe 
3hnen  taufcnberlep  jo  fagett;  tous  les 
mille , pop.  (im  fluchen)  aße  Teufel; 
il  se  donne  à tous  iesanille,  er  PerfchlPUC 
fïch  âu  aßen  Teufeln  ; it.  un  mille,  s.  m . ein 
(bas)  £aufenb  i i’an  mil  huit  cent  trois, 
bas  3a&r  1803.  m'  .i 

Milk,  s,  m.  fine  OTctle  ; (in f.  in  €ngl«nb 
unb  in  italien). 

Mi  ie-fcu»üe,  s.f.  .bie  ©chûfgcrbe;  fine 
Wffanje  mit  feßr  fein  eingefrimittetien 
Blattern.  . * 

Mille- Heurs,  s.  eau  de  mille-fieu«',  ber  J^ûm 
pon  jîûhen,  (inf,  im  ^ràhfabr  nnb 
©ommet/  roettn  rS  gute  Blumen  unb 
trauter  gibt,)  mclcher  als  ein  £r$cnep» 
mittel  gebraucht  wirb  (ober  würbe);  ie. 
Ober  auch  huile  de  mille-ileurs , ein  auS 
Äußmiff  befftllierteS  3Öaffer  rossoii  de 
mille  fleurs,  ein  «Hoifoli  pon  ößcrle^  be* 
ffißierten  Blumen.  •Tä:*,*  r<i 

Mille  graine,  s.f  f,  pimeht.^ti  ; . •?'. . f. 


ein  Körper , butch  rpeld)en  bie,£ichtffrah 
, len  bringen,  ober  welcher  po»  einer 
onberu  ©ubffanü  burchbruiigen  wirb; 
ii . ein  ffittTigcr  .fkpor /■  bet  einen  att« 
bern  Mvtft -umgibt * haS  Erbium; 
Blenrent;  kpoimmtiieu,  (adj.ftàtf  point 
du  m lieU'.  ber  0)îtttelpunit;  au  milieu, 
in  ber  SÄttte;  nitttett  tn.^.î  nritten 
während  tc.;  it.  mittai  tu  etwas  hinein; 
au.br a ti  im heu  her  f))2ttte  ; 

- au  mitte*«  de  tout  ceia,yam.  bep  alle  bern; 
: aßcS  beifcii  ungeari)tet;.jl  n’y  a point  de 
; milieu  a cela,  es  iff  bg  lein  Mittelweg  ; 

bö  Ufft  fich  nichts  aubcrS  mgch?n  ; le  mi- 
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SluSfunftî  »Kittel  juijb  Sôege i (<))hi}f.)  Miilénore,  adj.c.  taufend  Œinfieitcn  fttfr 


haltenb;  taufenb;  iu  raufenbM&rig,;  it. 
s.m  ein  (baS)  SahrtoUfenb  ; 4C  (®lmor.) 
einer,  bCc  an  bas  taufenbföhnge  «Heich 
glaubt.  ; jjïùri/ïif  % 

Mille-pertuis,  s.m.  bflS  3©hftnnt*frûUk 
Miik- pied«,  s m.  ber  îûufenbfuffii  cinutel- 
fuffigcS 3nfeft  (scolopendre).; « jm* 
Mille  pore,  m.  ein  fleinichteS  @e»ichl 
mit  fehr  piclen  £ôchcrn.  po  ^ ^ 

Millésime,  s m.  bie  auf  fttter  ^!9iitß|<  i)ber 
©chaumume  geprägte  3ahrjahk  ^’ 
Milkt,  s.  m.  ber  #irfcn;  (f.  mih)  it.  ber 
britte  SDtaaen  (ventricule)  ber  tpieber* 
tôumbcn  £htcre;  c’est  un  grain  de  mülct 
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«,  Jans  la  gueule  d’un  âne  , prov.  pop.  (Wirb 

pon  einem  Siel  fraß  gefügt)  bas  iß  nur 
in  einen  bohlen  $abii  fur  ihn. 

Miiiiaire,  adj.  c . colonne  militaire,  eine 
■/©tcilenfÄule. 

Milliar,  (milliard,  roilUart,)  s.  m.  töUfenb 
Millionen  ; eine  SKißiarbe* 

Mimasse , s.f. fam.  eine  febr  große  SOîenge. 
Millième,  adj . c.  Der,  bte , baS  taufenbße; 
it.  s.  m.  un  millième,  citl  tüUfenbßer 

^ „ • . 
Millier,  s.  nu  ein  (baS)  £aufenb;  it.  ein 

; ©ewidjt  pon  taufenb  Vfunb;  jeben 

3entner$  un  millier  de  foin,  tftufenb 

Sunb  JptU»  un  millier  de  paille,  tflUfCUÖ 

Sunb  ©tro&.  , Ä . 

Milligramme,  s.m.  bet  taufenbße  et* 

. neS  ©rammeS,  ober  ungefähr  ber  fünf- 
jigße  £betl  eines  ©ranS. 

Millimètre,  s.m.  ber  taufenbße  S&eil eines 

«OteterÖl  (f,  mètre). 

Million,  s.m . etneSÄißion î jebnmabl bum 
bert  taufenb;  ( jinanj»,)  eine  SRiUion 
franjöfifche  £ipre$;  je  vous  rends  un 
million  de  grâces , fam.  idf)  f«gC  .3&Uen 

unenbltchen  ©auf.  " • 

Millionnaire,  s.  m.  et  f eine  ^erfott , bie 
eine  Million  im  Vermögen  bût}  uberb. 
eine  febt  reiche  tycrfon.  ' 
Miilionième,ae(/.c.  bet  / btC/  baS  jebttmapl 
Ounbert  taufenbße. 

Müord,  s.  m.  f,  lord;  il  fait  le  gros  milord, 

er  fpielt  ben  großen  £ertn.  \ 

M lort,  s.  m.  eine  art  (Schlangen,  bie  fei- 
lten ©tft  bep  ftd>  bût.  ••  i- 

Mi-mai,  s.  f.  (bie  Jp&ifte  beS  S&onaths 
gjftap;)  mi- mai  queue  d’hiver,  prov . in 

ber  Sfcitte  beS  StapS  bat  ber  ©inter  ein 
ètibe.  ■ ' - 

Mime,  s.rru  ein  ©cbaufpielcr,  »eldiet  in 
einer  3trt  tyoßenfpiele  ber  alten  SHômet 
agierte;  it * ein  foldjcS  ^Joßenfpiei  felbß, 

. welches  inf.  in  einer  unanßÄnbigcn  Sacb» 
abmung  ber  ©eberben  unb  Jpanbluugen 
anberer  ^erfonen  beßuub. 

Mimoiogie,  s.f.  T.  bit  Sacbabmutig  einer 
ÿerfon  in  ihren  Sieben  unb  ©eberben. 
Minage,  s.m.  ehern,  bie  ©cheßelßcuer;  eine 
art  Abgabe  uon  bem  auf  bem  Sftarft  ver* 

; tauften  (Betreibe.  » .1 

Minaret,  s.  m . ein  ©ttnaret;  eut  £burm 
an  einer  turfifeben  €0Cofd)ce/t>on  welchem 
bas  Sol!  jum  ©ebetb  gerufen  wirb. 
Minauder,  v. n.  fam.  aßerlep  gezwungene 
panieren  annebmen  / um  beßo  bSßet  51 
gefaBen;  febon  tbnn.  '«;*  . . ■ 1 v* 

Minauderie,  s.  f.  fam.  ( rticifl  tttt  pbtr,  \ 

aflcrlct)  gcjwungcne  ©eberben  ; ( f.  mi 

naüder).  ’ 

Minaudier,  ière,  j.  et  adj.  fam.  eine  ^erfött, 

< welche , um  ju  gcfaüen  , ußerlep  gejwun 
gene  ©eberben  ûnmmmt;  vu/g.  ein  gier 
affe;  cin.(ba*)£ianffcbett. 


Miace,  adj.  c.  b&mt;  it.Jig.  gering;  mit- 
telmäßig; febwaeb;  unbebeutenb;  esprit 
mince, ein  fcbwacber,  mittelmäßiger  Ser- 
ßanb  Ober  ßopfj  mine  bien  mince,  eint 
unbebeutenbe,  gemeine/  wenig  perfpre* 
cbenbe  îOîtene. 

Mine,  s.f  bie  «Ottene;  bas  anfeben;  bie 
äußere  ©eßalt,  inf.  bei  ©eßdjteS;  Die 
©cßdjtSbtlbung;  it.pl.  unnatur(icbe@e- 
berben  unb  Serjerrungen  beö  ©efichteg; 
dienen;  vulg.  ©efîcbter  (giimaces,  minau- 
deries); it.plur.  fiatt  façons,  Umflâftbe; 
avoir  (ober  porter)  la  mine  d’un  vaurien  etc« 

wie  ein  &ftugemd)tö  auefeben;  M an- 
feben etned  &üugenicbtö  hüben;  avoir 
bonne,  mauvaise  mine,  gut/  Übel  aug* 
(eben  ; il  fit  mine  de  tirer  l’èpèe,  er  ßeßte 
12%  *?  machte  Client/  alg  ob  er  beit 
Æ)ege»  ziehen  woßte;  faire  la  mine  a qn.# 
'.einem  ein  ©efiebt  machen;  faire  bonne 
mine  * qn.,  tüum  tttt  guteö  ©efiebt  ma- 
chen ; r*ir?  la  mine,  ein  ©efîcht  machen  ; 

ba$  totauf  bangen;  avoir  mine  de  etc. , 
fo  piel  alS  paroître,  fcheiiten;  ausfebe«/ 
als  ob  :c.  ; faire  des  mines,  ©efichter  ma- 
chen/ vulg.  fdmeiben;  »1  paye  de  mine, 
il  ne  paye  que  de  mine,  fig.  (fine  Çfôtette/ 
fein  Äußerliches  anfeben  iß  noch  ba$ 

©eße  an  ihm  ; faire  bonne  mine  à mau- 
vais jeu,  prov.  ficb  bep  einer  fchlimmeit 
@a^ e ju  oerßeßen  wißen.  ' ■ 

Mine  , s.f.  einr  €ÔJine;  T.  eine  ©ru be;  tint 
jur  auffuchung  unb  ausforberung  bet 
<Er$e,  Sîeratte  îc.  in  bie  €cbe  gegrabe- 
ne Höhlung;  (pon  €rj  unb  sfôetatten) 
eine  Erzgrube;  auch  ein  (ba$)  Scrgwerf  ; 
it.  baS  éri  > mine  de  plomb , ©aßerblep; 
(ûud) : plombagine;)  pierre  de  mine,  bäS 
Slepweiß;  ber  Slfbßift;  intendant  des 
mines/ber  ©ergbauptmann  ; ouvrier  aux 
mines,  ein  Sergfnappe* 

Mine,  s./.*bie  gOiine;  (^ufpetmine;)  it» 
Jig . ein  pccbccfter  bcimficbcr  anfcblag; 

chambre  de  la  mine,  bie  Sftincnfammet/ 

. t welche  mit  Pulper  angewßt  wirb); 

attd)  puits,  saucisson,  galerie;)  faire 
jouer  la  mine,  bie  Sftinc  fptingen  laßen/ 
ober  fprengen;  èvemer  ober  découvrir 
la  mine,  (ober  la  mèche,) ßg.  einen  ge- 
' betmen  anfdjlag  entbe^en  ; bie  bepor- 
.ßcbenbe  ©efabr  merfen;  vulg.  gunten 
(oi’vr/  ben  Statcn)  rieten;  (f,  auch 
évétiter)., 

Mine  4 s.f  ein  eingebifbeteS  ®taß  ju  ©c- 
treibe / Äoblen,  Âalf  îc.;  bie/;Âlftc  -i- 
neSStticr;  i/.;fo  piel  all  ein  folcbes  «Dîa§ 
faßt;  it.  eine  ÄedjnungSmunie  ber  alten 

©riechen;  U en  a pour  sa  min»  de  lèves, 
prov.pop.  et  bat  feinen  £obn  befommen. 
Miner,  r,  a.  ininirenï  untergraben  ; eine 
SOtine  muer  einen  Oy  t mftdjen  ober  fuh- 
ren ; tV.  ùberb.  auSboblen;  untergraben, 
wie  j.  ein  ging  fein  tlferiM  it.Jig. 
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au$$e&ren  ; nach  unb  nach  entftÄftcn  ober 
ttcr*cf>rcn;  untergraben/  5.  35.  bit  ©e- 
fuiibhett  k.îjj 

Minerai , r.  m.  jlûtt  mine,  bai  ©r§;  (bod) 
fagt  man  mine  d’or , <ie  cuivre,  nicht  aber 
rmnérai  d’or  etc.) 

Minéral , s . m.  ein  (ba$)  Mineral* 

Minéral , ale , adj.  millCrûltKh } eaux  miné- 
rales, source  d'eau  minérale,  mttteraltfche 
Söaffcr;  ein  ©eftmbbrunneit  ; le  régne 
minéral,  ba$  Mineralreich. 

Minéralisation , s.f.  T.  bit  SBerbinbung  be* 
€r*eô  mit  ©d>n>cfcl  ober  Slrfenif , ober 
mit  bctjbcn  jugletch.  - 

Minéraüser,  v . a . T.  mineratifleren  » (f. 
minéralisation  ).  . 

Minéralogie,  s.f  T.  bit  Mineralogie î btc 
.femttnig  ber  Mineralien , unb  bieSôif* 
fenfebatt,  btefelbe.it  aufjufudjcn. 

Minéraiogu*,  s.  m . T.  ein  Mineraloge;  (f. 
minéralogie). 

Mino ve,  s.f  (Mpthol.)  Minerpa;  bie 
©ottinn  berfd)ônen  Äuitfle. 

Minet,  minette,  s.  fam.  eine  flcttte  Âafce. 

Mineur,  s.m.  ein  éergmaim;  35ergfnappe} 
it.  ein  Minierer, 

Mineur,  eure,  adj.  mittberjÂbrig  î umtritn* 
big  ; it.  s . ein  MtnbertÂbriger  î Unmûn* 
bigerj  eine  Minberjibrige  te*  ; ce  n’est 
pas  le  profit  des  mineurs , prov.  büß  bringt 
feinen  «öort&eit* 

Mineur,  eure,  adj.  Heiner;  rntnber;  tnfolg.  : 
l’Asie  mineure.  Heilt  Elften;  l’excommu- 
nication mineure , ber  f leine  Kirchenbann  ; 
tierce,  sexte  etc.  mineure,  (Mufîf)  bie 
Heine  £erj,  ©eptlC.Î  les  quatre  Ordres 
mineurs,  les  quatre  mineurs,  bie  Pier  nie* 
bern  geifHidjcn  ûrben;  les  frères  mineurs, 
bie  $ranji*fûiier. 

Mineure,  s.f.  T.  ber  jtpepte  ©al?  einer 
©chlugtebe;  bie  Minor;  it-  ober  mineure 
ordinaire,  ( auf  fatbol.  Uniperflt.)  eine 
furje  îDifputation  über  einen  t&eologi* 
fd)en  ©aç. 

Miniature,  s.f.  bit  Miniatur;  tint  &rt 
punftierter  Mahlerep  mit  ©aiferfarben  ; 

peintre  en  miniature,  (aud)  miniaturiste,) 
ein  Miniaturmaler. 

Minière,  s.f.  eine  0r*grube ; (rgl.  mine). 

Minime , s.  m.  eine  2lrt  Çranjiôfaner  { it. 
adj.  c.  bunfclbraun,  wie  bie  Kleibuttg 
biefer  Drbentfgeifllichen. 

Minimum,  s.  m.  T.  bec  Heittfle  ©rab , 
auf  welchen  eint  ©roge  gebracht  werben 

V fantu 

Ministère,  y.  m.  ba*  2lmt;  bie  Qlmt«perrich* 
tung;2lmtëperwaltuttgi  it.  bie Sienfle / 
womit  man  jemanbtn  bcbûlflid)  tff  ; («n- 
tremise;)  it.  bie  2lmt«pertraltung  eine* 
©taatömittiflerö;  bie  ©taatôperwaltung; 
(bai  Minifletium;)  it»  bie  tàmmtlicbcn 
©taat&mmfter;  it»  ba*  iprebigtamti  ber 
.ftird)tnbifît|t  ; je  vous  offre  mon  ministère 
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pour  terminer  vos  différens,  idj  bittfa  3b- 

nen  meine  ;Dienfle  an , um  3hre  streitig- 
fetten  bepsuiegen;  ministère  public,  bie 
ben  Siboofaten , ©eneralprofuratorcn 
unb  ihren  ©ubflitutcn  porbehaltene 
SHnMoecricbtungen;  it.  bieft  Stboofaten 
ic.  fclbfl* 

Ministénei , adj.  wirb  mtr  pom  tyapfl  ge* 
fagt/  al*  bem  Chef  ministériel  de  l'église, 
b.t.  al*  bem  fleUoertretenben  überhaupt 

ber  Äird)C,  WOrOtl  ©htifluS  Chef  essentiel 
tfl  ; it.  ministériel, elle,  nouv. tinen ©tant*- 
minifter,  ©taatöbebienten  betreffend  ; 
ihm  jufontmenb  î miniflerial. 

Ministre,  s.m.  (tm  moral,  ©inné,  p.  ®er# 
fonen  unb  (Radien)  ba*  $Qerf«ug  ; it.  ein 
Minifler,  (§.$5*  d’état,  de  la  guen-e  etc. , 

i ein  ©taaM-,  Krieg*.  Mtnifler  te.);  it. 
b.  t-  ein  ©efanbter;  «othfcbafter  einet 
Macht;  it.  ein(proteftantifcher)  ^rcbtger; 
l^aflor;  Pfarrer;)  père  ministre,  ber 
©uperior  getPiffer  Kftfler. 

Ministrerie,  s.f.  bai  »mt  eine*  ©uperior* 
beo  ben  Mathurinermônchen, 

Minium,  s.  m.  T.  ber  Mennig;  eine  rothe 
Jarbe.  ' 

Minois,  s.  m.  T.  fam.  (pon  einer  jungen 
«ffietbéperfon)  ein  (bai)  ©eftcht,  eine 
©cfichtöbilbung,  bie  mehr  artig  ali 
fchôn  iif* 

Minon,  s.m.  ein  9tahme,  ben  bie  .ftnber 
ben  Âaçen  ju  geben  pflegen,  wenn  fte 
fie  rufen}  vuig.  bte  Mieçe}  il  entend 
chat  sans  qu’on  dise  minon , fg.  pop.  ex 

weiß  fehon,  toaö  man  fagett  witt,  ober 
tporauf  matt  fielet* 

Minoratif,  s.  m.  7.  ein  gelittb  abfubtenbeS 
Mittel* 

Minorité,  s.f.  bte  MiitberjÂhtigfeit ; (Un* 
munbigfeit). 

Minot,  S.  rn.  eilt  gewifîe*  Mafl  ju  ©etreibe, 
Äalf , Sohlen , ©al*  unb  anbern  troefe* 
nen  ©achenj  bie  Xpilfte  einer  mine;  it. 
fo  oiel,  al*  tin  folch ci  Mag  fagt;  tin 
folcheö  Mag  voll  ; (©chiff.)  ein  lange* 
©tuef  polt,  womit  man  ben  Slnfer, 
bepm  Stufjteheit , oon  ber  ©chttföperfiei* 
bung  abhÄlt;  ils  ne  mangeront  point  un 
minot  de  sel  ensemble,  prov.  fle  Werben 
feinen  ©cheifel  ©alj  mit  etnanber  effen; 
fte  werben  nicht  lange  bepfammen  gut 
thutt, 

Mmotaure,  s.m.  der  Minotauruö } ein  er- 
bichteteö  Ungeheuer  ber  SHten,  tpelchc* 
halb  Menfch  unb  halb  £>d)ö  fepn  foUte. 
Minuit,  s.m.  bie  Mitternacht. 

Minuscule,  adj.  et $.f.  (>Bud)br.)  ein  Hei- 
ner 2tnfang*bud)flab;  ein  (baö)  Äapi- 
talchen. 

Minute,  s.f.  bie  Minute;  eigentlich  ber 
6ofle£heil  einer  ©tunbe,  ober  auch  eine* 
©robe*;  it.  b.  Û ein  ötugenbficf. 

Minute , s.f.  ein  fchr  Heiner  Suchflab  ; eine 

feht 
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fe&t  Heine  ©C&rift5  ( ^crit  en  minute. 
Hein  gefdjrieben;)  it,  baß  Äoncept;  ber 
fchriftliche  ©ntwurf;  inf.  baß  Original 
«inet  Utfunbej  papier  de  minute,  Sfôi' 
nutenpapier;  geflampelteß  papier  ju 
llrfunben. 

Minuté,  ée,  part,  et  adj.  entworfen  tC. 

Minuter,  v.  a.  fchriftlich  entwerfen  ; auf* 
feçen;  baß  Äoncept  machen  ; it.Jig.  ffatt 
projeter  qch.,  etwaß,  fo  man  bûlb  au$* 

. fuhren  will,  pot&aben;  Ööntit  «»19c« 

• ben  IC.  (f.  projeter).- 

Minutie,  s f.  eine  Äleinigfeit;  eine  ©ache 
pon  geringer  Söichtigfeit;  vuig.  2umpe* 

repî  s’arrêter  à des  minuties,  fld)  bet) 

Älcinigfeiten,  bep  unerheblich*«  Gingen 
«ufbalten. 

Minutieux,  euse,  adj.  bet/  bie  ftd)  mit 
, Äleinigfeiten  aufbalt.- 
M»- parti,  ie,  adj.  (in  jroep  gl eiche,  aber 
perfebiebene  £&cilO  geteilt;  mi- parti 
de  rouge  et  de  noir,  halb  rotb  UUb  bûlb 

fchwarj,  (wie*.  V . bie  9löcfe,  iobes, 
gewiffer  ©erichtßbcbicnten  jc.  , ober  auch 
bie  Äleiber  ûttberer  tyripatperfonen  );  1« 
avis  sont  mi-partis,  bie  Meinungen , bie 
(Stimmen  fmbgetbeilt}  chambres  mi-par- 
ties , ebem.  ©eridrtßfammern  (in  granfr.) 
welche  jur  £ilfte  mit  tfatbolifen,  un& 
jur  ^)Älfte  mit  <JJrote(tanten  befebt  wa* 

* ren;  un  écu  mi-parti,  T.  ein  geteilte* 

1 SBûpenfdjilb. 

Miqueiet,  s.  m.  eine  9trt  SXfiuber  in  ben 
ppren&ifcften  ©ebirgen. 

Mtquelot,  s.  m.  ein  Heincttfnabe,  ber  un. 

ter  bem  Vorwanbe  ber  tyilgrimfdmft  bet» 

. teln  gebt;  it.fig.pop. jctn  tfopfbànger; 

i>eud)ler. 

Mirabelle,  s.  fi  bie  SOtirabeHc;  ciné  2lrt 

• Pflaumen. 

Mirable,  adjic.  sel  mirable,  T.  baß  28unbtr 
fûlj. 

Miracle,  s.m.  baß  SSunber;  SÔunbcrwerf ; 
it.  b.  i.  etwas  ©clteneô,  Ungcwobnlichcß, 
2(ufjerorbentltd)eÔ;  à miracles,  advfam. 
ftûtt  à merveille,  merveilleusement  bien, 
POrttcfflid)  :c, } il  vient  U comme  diable 
. en  miracle , prov.  wirb  pon  einem  gefagt, 

. ber  (in  ftûcfficbt  feiner)  $ur  unrecbten, 

* nngûnftigen  $eit  fommt. 
Miraculeusement,  adv.  aufcine  WUttbcrbOte 

52Crt ; wunbcrbar. 

Miraculeux,  euse,  adj.  tPltnberbût;  it.  b,  i. 

crjlûunlidH  bewunbernßwurbig  ic. 
Miraiiié,  ée,  adj.  (2Bap.)  gefpiegelt/  Wie 
ü»  05.  ein  1pfûuenfd)wetf.  * 

Mi  mu  der,  v.  a.  fam.  aufinerffdin  betrach 

ten.  x 

Mire,  s. fi  (auf  ©chiefjgewchren  u.  ©tuefett) 
bftß  ÂOrUîOSifterforn;  T.  prendre  sa  mire, 
> jielett;  mettre  une  pièce  à mire,  ein  ©tttC! 
tiebten;  coins  de  mire,  ffiichtHilc;  points 
T.  I. 


de  mire,  gewiffe  Sîugenpunfte  ber  gelb* 
meffer.  • - • 

Miré,  ée, part,  et  adj.  gejiclt  îC.Î  sanglier 
miré,  T.  ein  altcß  2Bilbfd)wein  mit 
ffumpfen  £aujâbn*n. 

Mirer,  v.  a.  (mit  einem  ©efchog)  nach  etwa* 
Sielen;  it.v.n.  Jidtn.  Se  mirer,!',  ré/7,  fïd) 
fpie geln  i fich  im  ©piegel,  im  SQaffer  ic. 
betrachten  i se  mirer  dans  ses  plumes,  obet 
se  mirer  comme  le  paon  dans  sa  queue  ,fig» 
fiam.  fîcb  felbff  gefallen, 

Mirlkot  ober  méiiiot,  s.  m.  ber  ©teinflee; 
j’en  dis  du  mirlirot,  prov.  pop.  barum  be* 
fummere  ich  mid)  wenig. 

Mirmidon,  s.  m. fam. plais,  ein  Heiner  / litt* 
anfebnlicber3)tenfcbîcin(bûô)îDtinnd)enî 
pulg.  ein  Änirpß;  it.  ein  nafeweifee 
SOtenfd)/  ber  immer  recht  haben  wtU; 
(ein  SXecbthabcr). 

Miroir,  s.m.  her  ©piegelî  it,  T.  ber  ©pie* 
gel  hinten  am  ©chiffe;  (auch  fronton-,) 
it.  miroirs,  (©auf.)  ©piegeli  runbe  ober 
opale  ebene  gelber  jum  §ieratb  an  ©c* 
fimfen;  */.  Vertiefungen,  welche  an  ©tei* 
nen  cntffchen , wenn,  bepmVehauen ber* 
felben,@tücfe  abfpringen;  (gorflw.)bie 
von  ber  SUnbe  entblößte  ©teilen  ber  gc* 
jeichtteten  05iume;  miroir  ardent,  ein 
05rennfpiegcl;  miroir  magique,  ein^au* 
berfpiegel;  glace  de  miroir,  ©piegelglaß; 
o ufsau  miroir,  ©piegelfuchenj  auf 'Sut* 
ter  gefchlagene  ©per. 

Miroité,  ée,  adj.  cheval  bai  miroité,  (obfï 
à miroir,)  ein  ©picgclfcbimmel,  carpe 
miroitée,  ein  ©pieqelfûtpfen. 

Vliroiterie , s. f.  bet  @ptfgeli)ûnbel*  - 
Miroitier,  s.  m.  «in  ©piegelmfldKr  î mar- 
chand miroitier,  ein  ©piegelhÄnbler,f 
Miroton,  s.m.  T.  gelochte  ttnb  mit  ©cwutj 
jubereitete  gleifchfdmitten. 

Mis,  s.  m.  T,  baß  £)atum,  unter  welchem 
bie  2lften  eineö  <proicffcS  in  bie  ©ctichW* 
febreiberep  übergeben  worben  finb. 

Mis,  ise,  part,  et  adj.  gelegt;  geftcllt;  ge* 
fcÇt  IC.  (f.  mettre);  être  bien  mis^gut 
gefleibet  fcpn;  de  l’argent  mal  mis,  ubel 
angelegteß  ©e(b. 

Misaine,  s. f.  T.  bie  gocfe;  baß  goeffegel; 
baß  untere  ©egel  am  gocfmgft;  mât  de 
misaine,  ber  gorfmaft;  ber  oorbere 
boum  auf  großen  brepeefigen  ©dnffen; 
hune  du  mât  de  misaine,  ber  gotfmarß. 
Misanthrope,  s.m.  ein ?0îifanthrop ; einet/ 
ber  bie  »fôcnfchen  fdjeut  ober  flieht;  (ein 
sföenfehenfeinb).  . 

Misanthropie-,  r./  bie 5Xenfchenfcheu;  (ber 
0)tenfthenhaß). 

Miscellanées,  s.m  pU  pemtfchte  2luf|ûbe; 

©îifcellûnicn. 

Miscibilité,  s.fi.  7T.  bie  Vtifdibarfeit. 
Miscible,  adi.  f.  mtfd)bnr;  Wflß  ftch  vtt* 
mifehen  ligt.  < 

Mise , sf.  ber  ©tnfa&;  bie  ©inlage  ; it.  bal 
[ F f f 
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©e&Ot&  (enchère);  mise  en  possession,  bie 
iÊinfeçung  in  ben  iBcfîç  eint*  ©ute« 
taise  en  libeité,  noùv.  bie  ftreplafftinq 
monno>e  de  mise,  gangbare«  ©elb.  Fig, 
fam.  un  homme  de  mise,  fin  WOhlge  btl 
beter,  perflättblger;  unb  ba&er  fehr 
brauchbarer  SRCitfch , weichet  ûUfitt&al 
ben  frfd)finen  fann  j une  raison  qui  n’est 
pas  de  mise,  «ine  unzulängliche ttrfache. 
Misérable,  adj.c.  flenb  î it.  atmfelig;  ff&r 
arm  î ri.  f r bârmlfch  ; fdriecht  i it.  fcblecht  ; 

' titchtfwürbig  ; laflcrbaft;  it.  s.  fin  £len 
ber;  Unglûcflicher  ; $rmer  ic.|  it.  ein 
©lenbcr;  SKicbtswütbtgcr;  ein  ni<h ts* 
wûrbiges  SÔetbgbtlb. 

Misérablement,  adv.  elcnbîC,»  vivre  misé 
rabiement.  ein  armfelige«  geben  fuhren. 
Misère,  t.f  ba«  (Elen t>î  ber  Jammer;  bte 
Strmutb;  tomber  dans  la  misère,  tftè 
(Elcub  gerûtben  î vallée  de  misér- , bg« 
^ammertbai  biffer  SQeitî  collier  de  mi- 
sère, f,  copier. 

Miséréré,  s.  m.  bit  ^Dartttgicht  î (aud)  pas 
sîon  iliaque  i)  ii.  fo  oiel  geit  al«  man 
braucht,  um  ben  fDfalmen  miserere  m<d 
fcer.mfagen,  b.  i.  fine  fehr  furje  Seit; 

je  reviendrai  dans  un  miséréré , fant.  ich 
fomme  in  einem  Slugcnbltcf  wieber.  :/ 

Miséricorde  , s.  f.  bie  ^armherjigfctt;  ba« 

(Erbarmen  ; bie  ^rbatmung  ; ïl  bit  ©na 
bei  Ot'âce,  pardon,)  (in  .f artbâufetHô< 
fletn)  ber  Ort,  wo  ftch  bie  *3K6ndie  an 
Hcibcn;  (f.  auch  bie  ftebengarten  unter 
giâce,  pardon  ;)  it  fin  Heine«  Lerchen 
au  ber  SKûcffeite  tint«  Kirchen-  ober 
dborftubl«,  worauf  man  fkh  fh'rpt, 
wenn  man  ben  Bmbl  umgefcMagen  hat; 

être  i la  miséricorde  d’autrui,  unter  ftn 
berer  ©ewalt  flehen;  au«  anberergeute 
©nabe  leben;  ah  mi  drifordef  où  suhwje? 
oct>  bafl  ©ott  erbarm  î wo  bin  ich  ? évéqu* 

par  la  miséricoidc  de  Dieu,  ‘Btfd)Ôf  0011 
©Otte«  ©Hüben;  filles  de  la  miséricorde, 
btc  bdrmherjigen  Bdjweflcrn  ; à tout  pè-' 

ché  mi'éricoide,  prov.  f«  tfl  Ÿciîlf  0Ôtlbf 

ober  '©cleibigung  fo  grop,  fie  fann  oer* 
geben  werben. 

M ér  cordi  ustm.nt,  aeft*.  barmherzig  ; au« 
(Erbarmen. 

Miséricordieux,  euse,  art},  (absolu.  ©Ott) 
barmherzig;  (».  ben  $£enfcbcn)  — envers 
qn . barmherjtg,  mitlcibtg  gegen  îc.; 
it.  s ein  (Barmherziger. 

Mtawl«  s.  m.  ba«  SOteflbHch. 

Missen,  s.f.  eine  Bewbung  mit  filtern 
-Sluftrag  ; ein  2li/ftrag;  ri. eine  gfttffionj 
auôacfcnbete  ©ctflltchf  én  Verehrung  ber 
Ungläubigen;  H ba«  ^iftionggefchäft; 
ri-  ba«  ')3îffFton«hau«;  Faim  la  mission,  ûU 
ÇDtiflionat  UU«$Ta»bt.ffPttî  un  représen 
tant  en  misrioredans  undép  irtement . nwA>. 

fin  in  ein  departement  abgcfchtcfter 
* (Stellvertreter  be«  Söolf«, 


Missionnaire,  s .m.  fin  «DUflionar;  gfcifiîo# 
ttatiu«  î (f;  mission)..  - ^ 

Missive,  adj.f.  lettre  missive,  ha«  Beub- 
fd) reiben;  it.  s.f. fam. plais,  fin  Q)ricf» 
M stère,  f.  mystère.  UVt,*., ^ 

Mitaine,  s.f  fin  ftauflhanbfdmh;  et*  grofler 
J>anbfchub  / nwran  mit  ber  Daumen  «b* 
gefonbert  tfl;  ri.  finf  ähnliche  a«  grauen* 
îimmerhanbfchnhe,  weicht  bie  Ringer  mit 
mit  einer  dtlûvpe  bebeefen;  cela  nt.se 
prend  pas  sans  mitaine, pro*;  ba«  l&fit  f idf 
fo  leiét  nicht  thun  ; (f.  aud)  mitoa  mi- 
laine,  tinter  miton).  p-  ne  < 

Mite,  s.f.  bie  gftilbt;  ÜÂifthc;  fine  8lrt 
«Waben;  inf.  bie  WfmUbf»  # 

Mi  eiie,  s.f.  bie  fltint  t5tfchof«rtihlif  ; tint 
frembe^PflanjCi  (auch  petite  ndtre.sanicîe, 
cortuse  d'AmériqutA^  < «*.-  ^ i-, 

Vîithridate , s.  m 

nep  Wiber  bc«^ift;  véndeurdcmitbiidate, 
fin  30tarftfchreper  ; it.fig.fam.  ffatt  char- 
latan. A- 

Mitigation,  s.f.  hie  fRitteruT^. 

Mitigé,  éë  .part,  et  adj.  gemifoftf;  îeaOrdres 
mitigés,  bit  weniger  Ürengcnèrbeny  î.^5. 
ber  Âarmelitfr^r^h^x.'h*^  ^ . a;r 
Mitigé,  v.  «.  milbern;  (itti  bie  Btrenge 
einer  Orbentfregel).  v, 

Miton , s.  m.  eine  Qfrt  Htmt  J^anbfchuhe/ 
bic  nur  ben  SJorberartn  bebeefen;  ri.  et* 
ne  8irt  wollener  Sam«  ; de  l’onguent 
miton  mitaine,  fam.  ©albf  / (tint  fig. 

ein  iebe«  Mittel,)  fo  webet  hilft  no^ 
f ch  ab  et. 

Mitonné,  part,  et  ac(/.  gufgffodt;  flf» 

pflegt  te. 

Mitonner,  v.  n.  aud)  se  mitonner,  i».  rèfi. 
(®rob,  worüber  man  gleifcfcbruhe  ge» 
goffen  bat,)  gelinb  foehep;  auffochc'n; 
it.v.a.fig.jam.  jeinanb  forgfäütg  pflegen 
(dorloter  );  ri.,  etucn,  brr  un«  itûpltd) 
feçn  fantt , forgfaltig  fdioncn  (ménaeer); 
it.  etnen  £anbeï/  ein  ©efehäft  ooefteh- 
tig  anlegen , unb  fo  ju  SSrrfc  gehen , 
ober  oerfabren/  bûü  man  feinen  3 roeef 
erreicht. 

M.toyen.enne,  ad},  mur  mitoyen,  fine  ?9îit» 
telmauer;  ^roifcltcnmauer  5 eine  gemein* 
fchaftliche  îôîancr  ober  Bcheibewanb; 
dents  mitoyennes,  T.  bîf  mittleren 
eine«  Ererbe«.  F*g.  avjs  mitoyen,  eine 
Meinung,  welche  üwifehen  jwep  ober 
mchteren  oerfehiebenen  sQteinungcn  bte 
€Dv:ttc  hält  î parti  mitoyen  , fin  »Dtittf  l* 
weg. 

M t».iillade,  s.f  noi/v.  brt«  UHmenfrfllicht 
J^tnrichten  mehrerer  ^erfonen  jugleichr 
mit  Âartâtfchen. 

Mitraille,  s.f  ûücrlep  Heine  ^tfcnwaare 
(quincaillerie);  it.  pl.ns . allerlfp  tlfinc 
Brûtfe  ait  ©Ken  / Ç^âgel  îc. , womit  man 
jutpeilm  bic  Kanonen  labet» 
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Mitrailleur,  s.tdvnow.  ein  lînmenfdj,  wel- 
cher mehrere  ^erfonen  juglcich  mit  £ar* 

* tMfchttt  btnrtchtdi  làft. 

(Slnat.)  muldenförmig. 
Mitre,  s.f.  t)ie  Gifcbofâmûse  ; ber  Gifdjofg* 

* but;  auch,  hie  sfltùije  gewtßcr  Siebte  te. 
Un  feierlichen  Gelegenheiten. 

Mitré , ée,  adj.  abbé  c rossé  et  initié,  fin 

»abt,her  bic  G&tenjeUhcn  etneé  GWchtf* 

; trugen  bûrf;  abbaye  crossée  et  minée, 

eine  2lbtetj , heten  9lbt  bttchößiche  ®e* 
»alt  but. 

Mitron,  s.  m.pop.  mipr.  flott  garçon  bou- 
} langer,  ein  Gicfetburfche*  ' 

Mive,  t.f  (Slpoth.)  (*  rob. 

Mixte,  adj.c.  »ermifcht;  it*  s.  m.  ein  ber* 
mifehter  Äörper. 

Mixti ligne,  adj. c.  (Geom.)  vermifebt;  Ûtrô 
gerohen  mtb  frummen  giiiien  beßebenb. 
Mixtion,  s.f.  T . hie  Getmifchujtg  » i*.  hic 
üftirtur*  . , . . ..  -, 

Mixtionné , ée , part,  et  adj..  gemîftht  î ber» 
fdlfchtîC.  ’ 

Mixtionner,  v.a.  (metß  m.p .)  oermifehen  ï 
mifcf)en*,  §»  G.  du  vin,  h.  i.  frelater. 
Moac , s.  m.  Ut  (Êiberante  ; hcr  Gibervogel, 
von  hem  mon  hie  faßbaren  (Eibcrbuncn 
befommt. 

Mobile,  adj.  c.  beWC  glich  î fief  mobile,  T. 
efn  feibföUigcg  gehen  ; it.  mobile,  s.  m. 
T.  ein  in  Gewequng  gefegter  Âirpcr; 
it.  hie  beweqenbe  Äraft;  it.fig . hie  £rieh 
fehetî  baô  £ttebrabî  le  premier  mobile , 
toit.  Slftrott.)  ein  Jjjimmcl,  her  alle  an» 
berti  Jôimmel  umgibt  unh  in  Gcrocgung 
'feçtî  tt.ßg.  ftatt  mobile;  it.  hcr  Urheber  ; 
SXnßifter. 

Mobiltaire,  adj.  c.  T.  f.  mobilier. 

Mobilier,  ière,  adj.  (fur.)  beweglich?  héri- 
tler  mobilier,  ein  Grbe  beweglicher  Guter, 
*£t.  s.m-  le  mobilier,  ßfltt  les  meubles,  hic 

fàmmtlic&en  Gfabiliro  ober  beweglichen 
Güter.  . 

Mobilité,  s.f.  Me  Geweglichf  eit. 

Mocade,  s.  f.  f.  moquette. 

Modale,  àdj.f.  (£og.)  proposition  modale, 
ein  behingter/ ein  bureb  Gebingungen 
eingefchrAîtfter  @a$. 

Mode,  s.  f hie  «flfabe;  it.  fam.  hie  9lrt 
unh  ©eifeî  à la  mode,  nach  her  îOîobe; 
ami  à la  mode,  ein  unbeßönbtqer§reunb; 
savant  à ta  mode,  ein  oberflächlicher  @f‘ 
lehrtet  ; boeuf*  îa  mode,  gebâmpftcS  unh 
gefpicFtcg  Sttnbfleifeh.  - - , 

Mode,  s. m.  (<$Hlof.,  Gramm.,  2oq.)  her 
SJfabu«  ; hie  Strt  unh  Sßeifc  eine*  SMnq$ 

* (<JRußf)  her  <3Kobuö  ; hie  £onart  eine# 
©tuefa;  berfcon  ; it.aij.  uberh.  hieSlrt 
unh  $©eife;  Me  2lrt.  ^ 

Modèle,  s.  m.  ha«  Oftußer?  (Äunßler)  batf 
JDtOÖeH  ; se  former  sur  un  modèle , fjd)  nach 
einem  O&UÔer  bilbenj  il  est  un  modèle  de 
vertu,  er  ift  ein  SSKußet  her  fcugcnb. 


Modelé,  ée  ; part,  et  adj.  moheßiftt  IC. 
Modeler,  v.a.  ein  ÇDfabeU  machen  î mobet* 
Heten;  it.v.n.  sflîohette  machen;  anüDfa* 
hellen  arbeiten;  modeler  une  figure,  txn 

Gilb  «bformtiV  ■ , . 

Modérantisme,  r.  m.  nouv.  hie  gemàfigtf 

Stimmung  in  (Stöatöfacben. 

Modérateur , s.  m.  (im  SKehnerßpl)  her  Sie* 
gieret;  Sû&ter;  Setter;  Sluffeher;  S5or- 

ßeher  î Dieu  est  le  souveratn  inodérateut 

du  monde,  0ott  iß  ber  h^fhße  Slegteret 
her  SÖelt. 

Modération , s.  f.  btC  SJîflfigUngî  it.  hîC 
©erringerung;  Gecminherung;  hcrSîach- 

Modété , ée , part,  et  adj.  gemäßigt  te.  î it* 
mSfiig;  gclinh;  (vom  Sharaftèr  ic.)  ge* 
laßen,  ; - 

Modérément,  adv.  m&§tgî  mit  2KÂ§tgUUg5 

mit  Âaf. 

Modérer,  v.a.  mäßigen;  /e.minhern;  per* 
minhern;  einfdjrinfen  ; milhctn.  Se  mo- 
dérer,»». rèjl.  fld)  mifigen  ; fld)  bejihmen  ; 
fîdj  enthalten ;'S!)tû§  halten;  it.  (vom 
Sfôctter  te.)  gelinher  werben;  (von  her 
ipiçc/  ÄSltetc.')  nad)taßen. 

Moderne,  adj . c.  (heutig;)  mohcrn  ; it.  s.f. 
à la  modeme,  nach  her  neuern  ober  mo* 
hernenSlrt;  neuer. 

Modeste,  adj.c.  bcfdteihen;  fittfam;  ebrbdr; 
fchamhaft;  a.  ççf  ßatt  modéré,  mifigj 
couleur  modeste,  eine  nicht  j u lebhaft* 
Sarbe. 

Modestement,  adv.  befcheihen;  fittfam  ÎC. 
Modestie,  s.f  hic  Gefchethcnhcit ; it.  hie 
©ittfamfeiti  Ghtbarteit;  Gchamhaftig* 
feit. 

Modicité,  s.f  hie  SDlafiigfeit/  h.  i*  Gering* 
heit;  (5öenigfeit  ;)  la  modicité  de  scs  dé- 
penses, feine  geringe  Sluögabe. 
Modificatif,  ive,  adj.  nAbet  bcßimmcnh ; 
etnfchrânf  cnb;  (mohificterenh;)  (Slrjencp) 
milhernh  ; it.  s.  m.  (Gramm.)  ein  (bag) 
Gcfiimmunggwort. 

Modification , s. f hic  Ginfchranfungî  îOtil* 
herung  ; T.  hie  Gtohification. 

Modifié,  ée,  part,  et  adj.  eingefchtanft  î 
mohifieiert  K.  . , 

Modifier,  v.a.  cinfchtanfen ; milhcrn;  it. 

T.  näher  heßimmen;  mohifîcicren. 
Modilion,  s.  m.  T.  her  <&pamnfopf;  ein 
^ierath  unter  ben  Äranjlcißen  mehrerer 
giulenorhnungen. 

Modique,  adj.c.  mißig;  gering;  fparfam; 
wenig  ; flein. 

Modiquement,  adv.  «laf îg  î gering?  ÎU<ht 

viel  ; fparfam  te. 

Modulation,  s.f.  ($tufif)  hie  lobulation  ; 

£onfuhc«na* 

Module,  s.  m.  T . ein  willfuhrlicfi  ange* 
nommeneg  ^roportionalmag ; (meiß  hcr 
föurfbmetfer  einer  ©iule;)  h.  hcr^urrf)* 
mcfîcr  riner  S?lehaiae. 
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Moëtlc,  s.f.  ba*  $tarf  in  Ænodjeit,  im 
* S) ol|  unb  in  Ipflanjcti  ; ir-fg.  ba*2)eße, 
ber  $crn  bon  einer  ©ad)f. 

Moelleux,  euse,  adj.  l>oll  €9îOrf  ; ntarftgî 

it.  marficht;  bem  $îarfc  Ähnlich.  Fig. 
fernbaft;  nadibrütfltch;  étoffe  moelleuse, 

ein  wollreidjer,  fanft  anjufuhle  nber^cug; 
voix  moëlleuse,  eine  flarle,  jebod)  lieb« 
lid>e  ©timme;  vin  moelleux,  Sßein, 

welcher  ©tÄrfe  unb  £ieblid)feit  bat;  //. 

s.  m.  le  moelleux,  (fahler)  bû*  20Ctd)C i 

©anfte;  Slngenehme.  , 

Moellon,  s.  m.  ein  $>rud)flein;  moëllon 
bloqué,  raubet  S5vud)flein;  moëllon  d’ap- 
pareil, au*gearbeiteter  $tud)fhin* 
Moeuf,  9.  m . (©ramm.)  ein  Sföobu*;  (pi.us. 
mode,  s.  m .) 

Moeurs,  s.f.  pl.  bte  Sitten»  //.  — des 
animaux,  T.  bie  Oîeigungeit  unb  bie  2e* 
benéatt  bet  £btere»  les  moeurs  sont  bien 
gardées  dans  ce  poëme,  dans  ce  tableau, 

r.bteSanbeéfïtten/biegûnbeSgebrâucbC/ 

bie  Çharaftere , ba*  tfoflum  ic,  finb  wohl 
in  biefem  ©ebicbtc,  in  biefem  ©emiblbe 

beobachtet  ; les  honneurs  changent  les 
moeurs,  prov.  anbcrer  ©tanb , «nbcte 
©itten. 

Mofette,  f,  moufette. 

Möge  de  morue,  T.  bfl*  €ingeWCtbC  bC$ 
©toefflfebe** 

Mohatra,  s.m.  (fpanifdj)  eilt  wudjerlicbcr 
ßauf  ober  SBerfauf. 

Moi , pron.  pers.  id)i  mich»  mir;  (f.  bie 
©tamraottf;)  * moi!  lieber!  §u  mir! 
mtr  ju  i)ùlfe!  quant  à moi,  ober  pou» 
moi,  wa*  miel)  betrifft;  Se  tenir  sur  son 
quanta  moi,  iron.fam.  flot;  tf)UU»  fille 
flolje  »Kiene  annebmen;  de  vous  à moi,! 
unter  un*  gefügt  ; cé  bleibt  unter  uns. 
Moignon,  s.  m.  ber  ©tumpf;  ein  übrig 
gebliebene*  fur$e*  ©tücf  von  einem  ab* 
gefehnittenen  ©lieb;  von  Qlcflen  te. 
MoinaiUe,  s.f.  mépr.  f.  moiuerie. 
Moindre,  adj.  c . geringer;  minbecî  ftet- 
Iter ; le,  la  moindre,  superiat.  ber,  btf, 

ba*  getiitgfle;  miubcfle;  aUcrgeringflc; 
fletnflc. 

Moine,  s.  m.  ein  €3îoucf> ; inf.  ein  Zettel« 
mènd)î  (vergl.  religieux*,)  it.  eine  3trt 
Q3ettroÂrmer  » (vgl.  bassinoire  ;)  T.  OBud?» 
bruc!.)  ein  SKônchï  Sftondiöbogen;  ein 
fehlerhafter  35ogen,  worauf  niante  ©tel* 
leu  ober  Seiten/  wegen  Mangel  an 
©chwÄrje,  unleferlid)  finb;  (Minierer) 
etn  gXoncf)  ; ein  jufammengebogeneS  unb 
mit  tyulver  atigefüüte*  ©tuef  Rapier  > 
womit  eiueSDtine  angejünbet  wirb;  moine 
bourru,  f.  bourru;  attendre  qn.  comme 
l’abbé  attend  1rs  moines,  prov.  mit  ber 
Itnfe»  £anb  auf  einen  warten;  (f.  auch 

abbé,  habit  etc  ) 

Moineau,  s.  m.  ber  ©PCtltttq  î prvcl.  (gtyût); 

(.fteici*bauf,)«inc  Slrtfleine*,  niebrige* 


Qjoffwerf;  pots  à moineaux,  ©verfing*« 
tèpfe  ; cheval  moineau , T.  ein  tyferb  mit 
abgcflu&ten  0|ren.  Fig.  et  prov.  appelez, 
vous  cela  des  moineaux?  fam.  nennen 
©te  ba*  etwa*  ©eringe*  ? fefjen  ©te 
ba*  fur  eine  Älcinigfett  an?  il  est  chaud 
comme  un  moineau,  er  ift  geil,  wie  ein 
©perlingi  tirer  sa  poudre  aux  moineaux, 
ftd)  um  mchtöbfbeutcnbe  £>inge  viele 
Wû|e  geben , unb  c*  ftdj  vie!  foflen 
tajjett. 

Moinerie,  s.f  mépr.  bte  «SïÔm&W  t h*  t. 
bie  fammtlichen  ©tènche;  it.  injur . ba* 
«Stonchégefchmeige;  it.  b.i.  ber  SKinch** 
getft;  S9tôn<h*chôrafter;  ba*  ©Cinch*- 
wefen. 

Moiness et  s.f  mépr.  eîtte  : 

Moinil.on,  s.  m.  mépr.  ein  (baö)  «OîJnchlfim 

Muins,  adv.  weniger;  minber;  au  moins, 
du  moins,  (pour  le  moins,)  WcntgftcnSî 
rien  moins,  nicht*  Weniger;  ni  plus  ni 
moins,  nid)t  weniger;  pas  de  moins  que 
etc. , mit  nicht*  wenigem , mit  nicht* 
geringem , al*  ÏC.Î  «n  moins  de  rien, 
fam.  in  einem  XugenMicf  ; »uig.  in  ei* 
nem  ?Ru  » je  ne  le  vends  pas  à moins  de 

dix  cens,  id)  verfaufe  e*  nicht  unter 
Sehit  ^haift/  (nicht  geringer  al*  te.); 

on  ne  devient  pas  savant  à moins  que 
d’étudier  ober  quon  n’étudie,  man  fann 
nicht  gelehrt  werben , ober  man  ffubierc 
bann  fleißig , ( e*  fep  bann , baß  man  je, , 
ober,  ohne  fleißig  §u  flubieren);  sur  et 
tant  moins  d’une  somme , fam.  aUf  3lb» 

frfjlag  einer  ©umme. 

Moins,  s.  m.  ba*  SDentgfle ; ©erinqfle  ; 
$?inbe#e;  le  plus  et  le  moins,  ba*  ?)tcbr 
ober  jffientger;  il  y a du  plus  ou  du  moins, 
e*  ifl  mehr  ober  weniger  an  ber  ©ache. 

Moire,  s.f.  ber  »iRohrï  ©cibcnmo&r. 

Moiré,  ée,  adj.  gemohtt;  ruban  moiré,  fin 
gnuohrte*  ober  gewÂffetrr*  ®anb. 

Mois,  s.  m . ber  gfcoiiûth  ; it.  b. t*  bft*  mo« 
nathlidie  ©elbi  bie  mbnathliche  sÂejûb- 
lung;  ba*  ?)ionathgeIb;  £r.  pit/r.  ba* 
9}îonathltchf;  bie  m'onathltche  3ett  ber 
Sraueniimmcr;  mois  romain,  etn  SHômer- 
monath;  eine  gcwtffc  Anlage  im  beat* 
fd)cn  Sieid) , beg  SXcichéfricgen  ic.  ; par 
moi» , monathltcf)  ; nous  avons  tous  les 
ans  doute  mois,  prov.  wir  WerbWl  unvcr« 
merft  alle  £age  Älter. 

Moise,  r./.(3immfm.)ba*^Banb,  ©trcfcc* 
banb  an  einem  ©erüfle. 

Moisi , r.  m.  ber  ©chimmtl;  ba*  ©chimme» 
lige;  «Ocrfdiimmclte. 

Mois» , ie , part,  et  adj.  fid)immcltg , ber* 
fd)imraelt. 

Moisir,  v.  a.  fdiimmelig  machen;  fchtrn» 
mein  machen  ; it.  meifl  p.  n.  unb  *e  moi- 
sir, v.refl.  fdiimmelitï  fchimmdig  wer* 
ben.  (IV B.  chancir  fagt  man,  wenn  ber 
©d)immcl  erfl  anfeitt). 
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Moisissure,  s.f.  Ut  ©djimmcl  î (»gl.  moisi 
tint)  moisir). 

Moison , s.f  T.  eine  Verpachtung  um  bte 
ober  um  Den  dritten  £bctl  ber 
fruchte;  it.oi.  ein  gcwtffcß£dngcnmaß/ 
inf,  beß  £uchß. 

Moisonnier,  s.  in . ejllC  2trt  ^achter  Î (f. 
moison). 

Moissine,  s.f.  ein(baß)  VufdjelSVeinrebcn 
mit  Den  Strauben , jum  Slufhdngen. 
Moisson , s.  f.  bie  Slernte;  /'/.  b.  i.  Die  ein* 
öcdrntcten  fruchte  ; it.  obet  le  temps  de 
la  moisson,  ö.  t.  bic  2lernte$cit;  bie  3cit 
Der  Slcrnteî  moisson  de  lauriers,  (poet.) 
Diele  crfod)tcnc©icgc;cine©icgeßdrnte; 
il  a vécu  cinquante  moissons,  (poct.)  cr 
Dût  fûufjig  Slernten  (b,  i.  Sabre)  erlebt, 
Prov . jeter  la  faux  en  la  moisson  d’autrui, 
einem  Slnbcrn  inßSlmt  greifen;  en  mois- 
sons et  en  vendangt  s,  il  n’y  a ni  fêtes  ni 

dimanches,  im  VotbfaU  muß  man  auch 
©onntagß  arbeiten. 

Moissonné,  ée,  part . et  adj.  cingcdwtct; 
gcdrntcttc. 

Moissonner,  v.  a.  aud)  absoi . eindrnten;  dm* 
ten  ; einfammeln.  Fig . et  Prov.  le  cours 
des  ans  qui  tout  moissonne,  bie  Jeit,  bic 
ûUe$  Derart;  sa  vie  a été  moissonnée  dans 
sa  fleur,  er  ßatb  in  ber  Vlutbe  feiner 
Sahre;  comme  tu  semeras,  tu  moissonneras, 

mie  bu  gcfdct  haß/  fo  wirft  bu  drnten, 
vulg.  wie  man5  treibt/  fo  geht«. 
Moissonneur,  euse,  s.  ber  ©dritter?  bic 

©djnitterinn. 

Moite,  adj.c . feudit;  ein  wenig  naß. 
Moiteur,  s.f.  Die  gcudjtigfeit. 

Moitié , s.f.  btC  JpdlftC  ; it.  ( fam .)  b,  i.  bie 
€hehdlftC/  ®atttnn;  de  moitié,  um  bie 
JF)dlfte;  à moitié,  jurfpdlfte;  halb;  la- 
bourer une  terre  à moitié,  einen  Slcfer  um 
' Die  halbe  Vuljung  beßeUen;  plus  d’à  moi- 
tié, über  bic  ^dlfte  ; lésion  d’outre  moitié, 
f,  lésion;  plus  de  la  moitié  de  mes  dépens 
sont  payés , prov.  tdj  lebe  nicht  mehr  fo 
lange,  alß  id)  gelebt  habe. 

Moitié, adv.  halb,  um  bic  ipdlftc;  à moitié, 
de  moitié,  f,  moitié,  s.;  à moitié  chemin, 
auf  hölhem  9öeg,  Fror,  moitié  guerre, 
moitié  marchandise,  halb  gefauft  Uttb  halb 
aeßohtCU  ; il  est  moitié  chaire,  moitiépois- 
son,  (d,  einem  ODîenfchen  ohne  feßen  ©ha* 
rafter)  er  iß  halb  Jleifch  unb  halb  5tfd)  ; 
(f.  auch  figue). 

Moka,  s.  m.  obCï  du  café  de  Moka,  SDvOffa* 
Äaffee. 

Mol,  f.  mou. 

Molaire,  adj.f.  les  dents  molaires,  btC  Va* 

cfenjdhue;  ©toctjdbne  ; (auch  dents  mâ- 

chelières). 

Môle , s.  m.  ( meiß  in  einigen  mitteUdnbi* 
fehen  ©ccbdfen)  baß  «ffiebr;  ber  Sßcbr* 
bamm. 

Môle,  s.f  btà  SKonfalb;  eitt,  flcifdjigcß 
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©ewddjß  / bai  fïch  bißmeilen  in  ber  Vdr* 
mutter  beß  wciblid)cn  @cfd)led)tcß  tt» 
jeugt. 

Molécule,  s.f.  ($bt)f.)  eilt  (baß)  £bcildjett, 
j.  V.  du  sang,  ein  Vlutthcild;cn  j Vlut» 
fûgelchen. 

Mokr,  v.  n.  en  poupe,  T.  baß  Jpintertbcil 
beß  ©chiffeß  gegen  ben  SfOitib  wenben , fo 
baß  man  mit  bèm  SBittDc  fahrt. 

Molesté,  part,  et  adj.  f,  molester. 

Molester,  v.a.  quelqu’un,  (meiß  jlir.)  ßatt 
vexer,  tourmenter,  inquiéter,  jcntanbcn 

Verbruß  ober  Ungelegenheit  madicn. 

Molette , s.f  (d’éperon ,)  baß  ©porttrâbChen  Î 
/'/.molette,  7’. (fahler)  Der  Raufer  ($um 
Jarbereiben);  it.  ein  Jpafcn  an  einem 
hôlêernen  SEQirbel , womit  bie  ©eilet , 
Änopfmacher  tc.  bie  $dben  brehen  ; it. 
eine  ©pinbel  mit  einem  eifernen  Jpafrn 
an  einem  ©nbc;  it.  ein  ©tud  Jpoli,  wo- 
mitoptifd)e@ldfer/  bepm  ©djletfen,  att 
baß ©chleiftab  gehalten  werben;  it.  ber 
Söirbel  (Jpaare)  an  ber  ©tint  ber  Werbe  ; 
it.  bte  ©teingalle;  ©alle;  ftlußgallc; 
eine  wdffertge  unb  nad)  unb  nach  fid) 
ocrhdrtenbe  ©efchwulß  an  ber  Äothc  Der 
Sterbe, 

Molière,  s.f.  cor.  ßatt  meulière;  los  dents 
molières , ol . ßatt  molaires,  bie  Vodctt« 
ftdhne. 

Moiine,  s.  f eine  9frt  fpanifdjer  VSolle. 

Molinel,  r.  m.  ol.  eine  Vîubïc. 

Molinier,  s.  m.  ol.  eitl  Füller. 

Molinisme,  r.  m.  bte  £ehre  beß  ^Roltna. 

Moüniste,  s.  m.  ein  SDtolimßj  Sinhdnger 
beß  îOtolina, 

Mollasse,  adj.c.  weidiltch;  (b.  t.  uttangc- 
nchm  wetdiltdH)  fdjlotterig;  waßnidit 
fernhaft  anjufühlcn  iß  ; weif;  ( pergl. 
mollet;)  (pon  $tuQcn)  ntd)t  ßcif  genug; 
fdjlaff. 

Mollement , adv.  weich  ; ( inf.  wenn  pom 
©t^en  ober  £tcaen  bie  SXcbe  iß  ;)  it.fig . 
nachldfitg;  fchiafttg;  trdg;  it.  weichlich; 
weibifch  ; wollußig  ; jdrtlich  ; perjagt. 

Mollesse , s.f.  (meiß  im  £ehrßt)l)  bic  SQeich- 
heit  eineß  Ädrpcrß;  it.fig.  bte  28eid)lich* 
feit;  btc  Ueppigfctt;  //.  bie  Vachldßigfeit; 
3rrdgheit. 

Moüct,ette,a<ÿ.(angenchm*)  weich;  Hart; 
pain  mollet,  eine  3lrtf  leiner  weicher  &5eiß* 
brobe;  oeufs  mollets,  weich  gefottene  ©per; 
avoir  les  pieds  mollets,  (p.  einem  ^Obg* 

grißen)  wcichc  haben. 

Mollet,  s.m.  (de  la  jambe,)  bte  5Babe;  (auch 
le  gras  de  la  jambe;  ) it.  mollet,  eine  2lrt 

furjfabtgcr  {Çranfen. 

Molleton,  s.m.  ber  SOîolton,  (îOîUltOrt/) 
rin  weicher  woliener  3cug. 

Mollifié , ée,  part . et  adj.  erweicht;  Per« 

bunnt  te. 

Molli  fier,  v.a.  (©birttrfl.)  erweichen;  /V.per- 

bûmtenjffl&ffigmachav  , , 
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Mollir,  e.  n.  ( inf.  pom  Dbft)  weich,  bt  I 
trigüht  werben  ; it.  bie  Äraft  perlieren 
fd)wad)  (ober  matt)  werben  i it.fig.  au 
eine  feige  2trt  nachgeben  ; wanfen;  it.  be 
Sftuth  perlieren  ober  finfen  laffen. 
Moiov« , s.m.  (beo  ben  3Utcn)  ein  SBcrdfu 
pon  brep  langen  (gtylben* 

Moiutju«,  s.f  bie  molutfifcheSRcUfFc;  ctne 
auf  ben  molud  ifchen  Unfein  ctnhcimifche 
tyflanje. 

Moiy , s.m . bad  SOWpfraut;  SSleperj. 
Molybdadc,  s.  m.  T.  büd  WüffcrblepfüUrt 

©alä»  ein  waiTerblepfaurer  Äorper, 
Molybdène,  s.m.  T.  bûd  ©ûfîerblep, 
Molybdique,  adj.  c.  acide  molybdique,  T . 

bie  ©affcrbleDfäure. 

Molybdoide,  s.f.  T.  eine  Sfrt  Q3feoer|* 

Moment,  s.m.  bet  Slugenblicf ; d’agréables 
momens , angenehme  ©tuitben;  le  bon 
moment,  bergflmftige,  bequeme  2luqen 
Mûf;  le  dernier  moment,  bie  $ObcÖfhm 
be;  à tout  moment,  adv.  alle  àuaen* 
bltcfe.  •* 

Momentané,  ée,  adj.  ûUgenblicfli(&;  Wûd 
nur  eine  febr  furje  $eit  bauert. 
Momentanément,  adv.  flligcnblicflicfc J fut 
ben  Slugenblicf, 

Momcric,  s.f.fam.  bie  gftummetep  , b.  t. 
bie  23erffeÜung;  bad  ©aufclfpiel;  ein 
perftcUtcd,  permirrted  ©efen. 

Momie,  s.f.  bie  SRitmie;  ein  balfamierter 
unb  getroefneter  Äorper  eines!  Söerflor 
benen. 

Momon,  s.  m.  bie  Sfufforberung  einer  »er 
mummten  tycrfon  jum  ©urfelfpicl  _ 
(£anöqucnet  :c.)  eine  partie,  ba  bie 
©ptelenbcn  alle  eine  gleiche  0umme 
einfeÇen;  porter  un  momon,  $um  ©ur* 
felfptel  aufforbern  ; couvrir  un  momon , 
eine  folche  Slufforberung  annehmen;  un 
momon  de  dix  louisd’or , ein  (Einfafc  öon 
§ebn  £ouidb’or. 

Momus , s.  m.  ((Oîpthol.)  sOîomud;  bet  ©Ott 
bed  ©potted. 

Mon , pron.  poss.  m.  mein. 

Monacal,  aie,  adj.  $um  >:0îôncbdleben  ober 
jum?fôpncbdftanbqehôvig,  obcrbcnfelben 
betretfenb ; it  monchtfcb;  vie  monacale , 
bad  OÄöncbd*  ober  $lofter«£eben. 
Monacakment , adv.  a(d  ein  SDîhnch  ; nach 
2ftt  ber  Mönche  ; nach  gftonchdart. 

Monachisme,  (fpr. monakisme,)  s.m.  (ntcift 

mèpr.  ber  Sttôndjdffûnb;  bad  ÇOthnchô’ 
wefen. 

Monade,  s.f  (tyhtlof.)  bie  CDtonabe;  ein 
einfacher  unb  unheilbarer  55eftanbthetl 
etned  Äorperd. 

Monarchie,  s.f.  bie  CDtonarchie. 

Monarchien , s.  m.  nouv.  eil!  Anhänger  lltlb 

23?rthetbiger  bet  monatchifchen  «Kegie* 
rungdform. 

Monarchique,  adj.c.  mpnaK&ifäj* 


Monarchiste,  s.  m.  ein  SfahÄnger  bet 
narchie,  ( Raynal .) 

Monarque,  s.  m.  ber  SKonatd)* 

Monastère,*,  m.  böd  tflpfter.  ' 

Monastique,  adj.  c.  flöfterlidj;  la  vle  mo- 
nastique,  bad  Älofierlcben;  SRöncfcdieben. 

Monaut,  adj.m.  bet  nur  ein  £>hr  bat;  ein* 
o&rtg.  4 

Monceau , s.  m.  ein  Raufen, 

Mondain,  aine,  adj.  weltlich  ; weltlich  ober 
irbifdj  geftnnt  ; eitel  ; it.  s , m.  ein  ©eit* 
menfeh  ; ein  (bad)  ©cltfinb, 

Mondainemcnt , adv.  Weltlich  ÎC. , vivre 
mondainement,  ritt  Weltliche*,  irbifchc* 
£eben  fuhren. 

Mondanité,  s.f  bie  (weltliche)  ©ttclfeit; 
bie  £uft  ber  ©eit;  ber  weltliche  @inn; 
bad  irbifche  ©efeit. 

Monde,  s.  m.  bie  ©clt  (in  ben  perfchiebe* 
«en  $ebcutungen  bed  ©orted);  it.  b.  u 
ber  ©rbförper;  it.  b.  i.  ein  £iinmcld* 
förper  ; it.  b.  t.  bicSXenfchen  überhaupt/ 
«nb  inf.  bie  2Äenge  Sfcenfchen  unb  3)in* 
ge  um  und  her;  bie  £eutc;  bie  ORen- 
fchen  ; ober  auch  / SDtenfchen  Pon  einet 
gewiffen  laffe  ; it.  qqf.  b.  t.  eine  gÄen*> 
ge  2Äcnfcfcen;  it.  b.  t.  bie  bürgerliche 
©cfeUfchaft,  im  ©eqenfah  ber  lirchlt* 
chen;  it.  b.  t.  bie  irbifchen  X5inge,  im 
©egenfaç  bed  geglichen  jufunfttgeit  £e* 
heitd  ; it.  b.  i.  bie  Äcnntni§  ber  feinen 
©itten  unb  bie  Qlitdühung  berfdben; 
it • bie  £eute/  b.  i.  bie  gebienten;  bad 
■ftaudgefinbe;  (©ap.)?7/  bie©eltfugef, 
b.  i.  ber  SHeichdapfel  (le  globe  impérial); 
le  nouveau  inonde,  bie  neue  ©elt,  b.  t. 
Slmerifa;  le  grand  monde,  bie  grofie 
©elt;  große  ©efettfehaft;  bie  porneh* 
men  £cute;  le  beau  monde,  f.  beau;  le 
monde  savant,  bie  ©elchrten;  bie  ge- 
lehrte ©clt;  tout  le  monde,  allé  £eute; 
jebevmann;  bien  du  monde,  piele  £cute; 
Piele  3Renfd)Cn  ; le  livre  du  monde,  f, 
livre;  faire  le  tour  du  monde,  uilt  bie 
©eltfchiffen  ober  reifen;  venirau  monde, 
auf  bie  ©elt  fommen;  geboren  wer* 
ben;  mettre  au  monde,  auf  bit  ©elt 
bringen;  gebären;  l’autre  monde,  bie 
anbere  ©elt;  bad  funftige  ober  ewige 
£eben;  aller  en  l’autre  monde,  b»  i.  (1er- 
hen;  pour  rien  au  monde,  um  flUcr  ©elt 
Willett  nicht;  depuis  que  le  monde  est 
monde,  fo  lange  bie  ©elt  fteht*  savoir 
bien  le  monde,  piele  ©eltfcnntniß  ha* 
ben  ; il  a du  monde,  er  hat  ©elt  obet 
ferne  ©clt;  er  hat  ©eltfenntniß;  il  * 
renvoyé  son  monde,  er  hat  feine  Sßebicn- 
teit  PtTûbfchiebet  ; ainsi  va  le  monde , fo 
geht  ed  in  ber  ©elt  ; fo  i(t  ber  ©elt  £auf  i 
laisse/  le  monde  conune  il  est,  lapen  0ie 
ber  ©elt  ihren  £auf.  Prov.  le  monde 
icnvcné,  bie  petfehrte  ©elt;  il  doit  4 
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Dfet*  au  monde , cif  ifl  @0tt  ttttfc  bCT 
ftfmlfrtg, 

Monde,  adj.c.  (QSibel/  »,  £bÜten)  tetttj 
(im  ©egenfap  »oa  anmoude). 

Mondé,  éc , part,  et  adj.  de  l'orge  mondé 
ÔefdlàltC  ©etflei  (f.  orge;)  de  la  c^sse 
mondée,  OU0gebÛl(ete  Âûffîcn;  prendre 
un  orge  mondé,  ©erftenwofier  trinfen. 

Monder , v.  a.  93,  de  l’orge , reinigen  , 

fdubcctt/  fcbülen. 

Mondficatif,  ive,  adj.  (SDîebiC.)  reintgeob» 
( ÛUd)  détersif  ). 

Mondifier,  v.  a.  (sftcbic.)  reinigen;  (ûUd) 
déterger,  nettoyer). 

Monétaire,  s.  m.  ber  SJîûnjmcifter  ober 
SDîûn jet  (bco  ben  SUteii). 

Moniale  f s f.  uur.).  bie  sftonne. 

Moniteur , s.  m.  ber  gritincrer  ; 28orner. 

^Monuion,  s.f.  T.  bie  obrigfeitlicbe  érmob» 
nuna  on  einen  ©eidlichen,  ebe  mon  juin 
£l«benbonu  ((breitet, 

Monitoire,  s,  //,  et  adj.  f.  it.  raonitorlale, 
adj.  J.  lettres  monitoires,  lettres  monito* 
riales,  T.  eilt  geidlidK0  €rmobnung0* 
febreiben  , bod  bie,  meldie  »un  einer 
»crbredicrifdien  £bot  ober  non  einer 
anbern  @od)c  etmo0  roiffen , foldieë , bep 
©trofe  fd)merer2tbiibimg  onjeigcnfottrn. 

Monnoie,  s.f.  bie  9Âûnjc  / b.  i.  ein  ©tuet 
geprügtc0  ©elb;  it»  b.  u flein  ©clb> 

it.  b.  t.  bO0  SOtunjbauS  ï battre  monnou* , 
ÇOtunje  ober  ©elb  fdjlagcn  ober  prägen; 
monnoie  forte,  grobe  $tünje;  febmer 
@clb;  payer  en  monnoie  forte  %fam.  in 
gutem  ©elbe  bejoblen;  n’avez- vous  point 
la  monnoie  d’un  êcu?  boben  @ie  nicbt 

einen  (ober/  fur  einen)  £boler  SÄunje 
Ober  ((ein  ©clb  ? Fig.  et  Prov.  payer  en 
même  monnoie,  mit  olcidicr  3K&njC  bc* 
Iftfjlem  ©leid)e0  mit®(ei(bcm  ocrgclten  ; 
il  feroit  de  la  fausse  monnoie  pour  lui,  er 
würbe  oHc0  für  ibn  wogen  ; payer  en  mon- 
rioie  de  singe,  f.  gambade. 

Monnoyage,  s.  m.  bû0  SJKunjeni  droit  de 
monnoyage,  bo0  ?föunjred)t. 

Monnoyé,  ée,  part  et  adj.  qcmûnjt  *C. 

Momoyer,  v.  a.  m umen;  SJîûnje  prägen; 
©elb  fcblogen  ; it.  (pom  &rucfmerf  fefbfr, 
balancier,)  prÜOett, 

Monnoyerie,  s.f.  T.  ber  ôctin  ber  SDîünje, 
wo  ber  ©täropcl  oufoeprägt  wirb. 

Wonnoyeur , s.  m.  ein  SRutt jer  i faux-raon- 
noyeur,  ein  ftolfcbmunjer. 

Monocéros,  s.  m.  T.  bo0  ©inbwn;  //.'ber 
€inbornfifd)i  (f,  licorne). 

Monochorde,  (fp*.  ch  mie  k)  s.  m.  T.  ein 
^ndrument,  bol  nur  eine  ©oite  bot/ 
worauf  mon  aber  / mtttelft  eines  beweg« 
lidien  @teg0,  bo0  SDerboltniß  ber  per* 
fdjiebenen  $ône  ergrunben  fann. 

Monochromate , adj.  et  s.  m.  f.  camaïeu. 

Monocle,  s.  m.  T.  ein  (bo0)  5ernglo0, 

wobureb  mou  nicbt  mit.  bepKn.  $ugen 
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lugîeid)  (eben  fann  ; (im  ©egenfoç  be5 

binocle  ). 

Monorulc,  s.  m.  T.  eiue  ’^inbe  für  ein  3tufl/ 
bep  ber  Reifung  einer  i^brünfnbi(e(> 
Monogame,  s . c.  eine^mon,  bie  nur  ein» 
.mob(  perbeirotbet  gemeint  tf(. 
Monogamie,  s.  f ber ©tonb berer/  bicuur 

einmobt  oerbettotbet  gewefnt  fmb. 
Monogumme,  r.  m.  T.  etu  pcrjogenet 
bobine. 

Monologue , i.  m.  ber  #îO!u>l0£i  b 00  ©elbft* 
gefprücb. 

Monome,  s.  m.  ( 2l(gfbro)  eine  einfodie 
©vôêe,  bie  nur  ou0  €mem  ©lieb  be» 
(lebt. 

M anopétaie , adj . c.  (Q3oton.)  einblätterig« 
Monopode,  s.  m , (btp  ben  2Uteu)  ein  ein* 
fû§igcr  €^tt(cb. 

Monopole,  s.  m.  ber  SlUcinbonbcl;  boé  SRedit/ 
allein  mit  etwa0  ju  bonbdu*  bas  Mono- 
pol; it.  m.p.  jebe  neue  3lujïûge  auf  ^ôoo^“ 
ren  ober  ouf  £eben0mitteU 
Monopoleur  * s:  mK  bet  3U(einbünbler  ; SOîo* 
nopolifl;  // • m.p.  tiiux,  ber  neue  2luf* 
logen  eintreibti  uberb.  eiu©£baçung0# 
einnebmer. 

Monoptére,  s.  m.  (bep  ben  Bltfn)  ein  run* 

. ber  îempel  obne  ÇOtûueW/  beffen  ©oeô 
auf  frepftebenben  @&uien  rubt. 

Monosyllabe,  adj.  et,s.m . élnfplbig  î ettt  eitt* 

(plbigc0  Sort. 

Monosyllabique , adj.  c.  einfplbig  } OU0  loü* 
ter  einfplbigen  Sértern  bc^ebvnb. 
Monotone  , adj.  c.  citltonig. 

Monotonie,  s.f. jprop.  et figK  bie  (unonge* 
nebmc)  ©intonigfeiti  it.  fig*  b.  i.  bic 
©infôrmigfeiti  bo0  €inerl(Pi. 
Monotliglyphe,  s.  m.  O^fluf.)  ber  SXûum  et* 
ne0  £>rep(d)liçe0  jwifcbtn  2 ©Aulen. 
Mons , (fpr.  monce ,)  s.  m.  mt'pr.  (latt  mon* 
sieur. 

Monseigneur,  (pl.  messeignturs,  nosseigneurs^ 

s • m.  ein  (Ehrentitel  vornehmer  Herren; 
3bre  ©noben  ; gnibtger  fytxx. 

Monseigneui tser , v.  a . plais,  bett  ^itcl 
monseigneur  geben». 

Monsieur , ( pl . messieurs,)  s.m.  ( ein  ©brctt« 
titel)  Jperr;  mein  Jperr;  ber  ^)err;  iu 
ebtm.  ber  îitel  be0  tfcrubcrt  be0  Äonigtf 
pon  §ronfrftd)î  C’est  un  gios  monsieur, 
fam.  er  ifl  ein  oornebmer  Jpcrr. 

Monstre , s.  m.  bo0  Ungebeuer  ; it.  bie  3Äi^ 
gebltrt.  F/g.  un  monstre,  ober  un  monstré 
de  nature,  ein  Ungebeuer;  etn  Unmcufdi  ; 
un  monstre  d’avarice,  eine  tttl  bÔdjjtCU 
©robe  geizige  ^Jerfon«. 

Monstrueusement,  adv.  uUgebeuer  IC. 
Monstrueux,  euse,  ad;,  ungeheuer  ; ent* 
fcjlidi;  obfdieulid)  ; U.  mi^oeftoltctî 
ungedoltet;  it. ßg-  ungebeuer»  ou&er* 
orbentlid)»  übermütig. 

Monstruosité,  s.  f prop.ct  fig.  ftWO0  lingf* 

i(.b«2/ti^0e(li\l.ti  Ui|gc(laUbriU 
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Mont,  s. m.  tin  Serg;  (immer  mitSoj- 
fcçung  Ded  Nahmen*,  aufier  in  ber 
ÿocfle,  j.  S.  le  mont  Liban  etc.,  per 
Serg  Éibanon  :c.)  it.plùr.  bte  Serge; 
it.  bie  ©ebttge  ; baô  ©ebtrgc , b.  t.  tint 
Sîcthe  mit  einander  oetbunbener  Serge; 
it.  inf.  bie  SÜpen;  mont  pagnote,  f.  pa- 
gnote; mont  de  piété,  bûô  £cibbûUé, 
fljfanbhûllô  ; i mont , ol.  flatt  amont. 
Fig.  et  Prov.  le  double  mont,  (poet.)  ber 
SDtufenbrrg;  ber  flJarnûfj;  il  est  ailé  par 
mont«  et  par  vaux,  er  ifl  fort  über  Serg 
unb  £hal;  er  tft  in  bie  weite  Sfßelt  ge» 

gältgen;  chercher  par  monts  er  par  vaux, 
aller  .Orten,  überall , ober  über  Serg 
' linb  $&al  fudjenj  applar.ir  les  monts,  alle 
©ebwierigfeiten  auö  bem  SQege  räumen  ; 

(f,  auch  merveille). 

Montage,  s.m.  baö  j)inaufid?afFen  ; Jpitt* 
aufbringen;  £inaur)ichen  ic. 
Montagnard,  arde,  adj.  auf  (ben)  Sergen 
wobnenb;  ius»  m.  ein  Sergbewobner  ; 
it.  nom.  b,  i.  einer  bon  ber  Sergpartcç 
im  9lationalfonoent, 

Montagne , s. f.  ein  Serg  ; it  pi.  Serge;  ©e* 
birge;  fcaS  ©ebirqe;  it.  nom.  ber  Serg, 
b,  i.  bie  jafobinifd)c  gartet)  im  National* 
fondent;  les  montagnes  des  Alpes,  bie 
Sllpcngebirge.  Prov.  il  n’y  a point  de  mon- 
tagne sans  valée,  fein  Serg  ifl  obnc£bül; 
les  montagnes  ne  se  rencontrent  pas,  mais  les 
hommes  se  rencontrent,  Serg  tinb  $hûl 
îommen  ntd)t  jufammeit,  wohl  aber  bie 
©îenfeben. 

ontagner,  adj.  m.  T.  faucon  montagner, 

ber  Sergfalf. 

Montagnette , s.  f.  p.us.  ein  (baô)  Serglein. 
Montagneux,  cuse,  adj.  bergig;  gebirgig; 
doller  Serge  ; ootter  ©ebirge. 

Montain , aine , adj.  taucon  monta  in , T.  ber 
Sergfalf. 

Montance,  s.f.oi.  bertyretô/  28ertb/  Se* 
trag  einer  ©ummc» 

Montant , s.  m.  T.  ber  Setrag  einer  SKech* 
nung,  einer  Sluôgabc  «,  ; bie@umme; 
(d.  derfehiebenen  Arbeiten)  ein  aufrecht 
flehende«  ©tûcf  £0 1*,  ©ifen  ic,;  ein 
©tänber;  Pfeiler;  9)foflcn  ; ein  ©eiten» 
pfoflen  an  einer  $hur  ober  an  einem 
• Scntfer* SKabmcn  ; ber  Jpauptflänber  in 
einer  ûfcafchine ; it  montags,  biedon  oben 
herunter  gezogene  ©chnurc  ober  ©aiten 
an  einer  SHaef  cte;  (5öap)  aufrecht  flehende 
* ©tuefe;  (©irtner)  flatt  dard  ; être  le  pre- 
mier montant,  da«  nâchfle  $Ked)t,  bie 
niehfle  Slnwartfchaft  auf  eine  ©telle 

haben;  ce  vin  a tiop  peu  de  montant, 

biefer  Sffîcin  bat  nicht  Saut  genug  ; l’oi- 
seau a pris  le  montant  sur  le  héron,  ber 

Salf  ifl  hoher  gejlicgcn  alô  ber  ftciher  ; 
er  bût  ibn  überfliegen. 

Montant,  ante,  adi.  fleigcnb;  ÜUfwättö 

fleigcnb/  -fahrend,  -reitend  K»;  le  tout 


" montant  à tant,  olle«  beläuft  flcflûulft) 
unb  fo  diel  ; (hier  ifl  eigentlich  montant 

part,  indicl.) 

Monte,  s.f.  (d. Pferden)  bûô  Scfprtngcn; 
da«  Sefchälen;  it.  bie  geit  beö  Scfd?fi- 
len«;  bie  Sefthâl§ett. 

Monté,  éc,  part,  et  adj.  hinaufgejogen  ; 
be§ogen  te,  ; être  bien  monté,  mobl  be- 
ritten fcgn;  gute  «Pferde  baben;  vaisseau 
monté  de  60  pièces  de  canon,  ein  ©d)tff, 
da«  60  ©tûcfc  fuhrt;  collet  monté,  eine 
2lrt  fleifer  ÄtägCtt;  un  cheval  monté  haut 
ober  haut  monté,  ein  langbeinige«  tyferb* 
Fig.  ce  mot  est  bien  collet  monté , fcicfcô 
Sffiort  ifl  recht  altd&terifch  ; être  monté 
su»  un  ton  singulier,  auf  einen  fonberbaren 
£on  geftimmt  fepn. 

Montée,  s f.  pop.  eine  f leine  £rcppe  in  ei- 
nem f leinen  Jpaus;  (fonjl  petit  escalier;) 
it. pop.  flûtt  marche,  dgré,  etnc©tufc; 
it.  ber  Slufgang;  bie  Auffahrt  auf  einen 
Serg,  auf  eine  Sûtbôbc»  it.  da«  Jptnauf- 
gebett;  J^tnaufflcigen  ; Jptnauffahren  ; 
.fptnaufreiten  te.;  T.  da«  ©teigen  beö 
Ralfen  ; montée  de  voûte,  bic  inwendige 
eine©  ©ewôlbbogen«. 

Monter , v.n.  (mit  àtre)  fleigen  ; auffleigen; 
hinauf  fleigen;  hinauf  geben;  hinauf 
fahren;  hinauf  reiten;  hinauf  fliegen  :c.; 
it.  (d.  bem  SlufwÄrtöbewegen  oerfebiede* 
net  Æôrper)  fleigen;  it. ßg.  (im  Stange) 
fleigen  ; hinauf  ruef  en  ; (d,  ber  ©timmc, 
00m  ©toI§,  3«>rn  tc.,  dom  <preiö"  tc.) 
fleigen;  (d.  einer  Slnjahl  ober  ©timmc) 
auch  se  monter,  v.  rljl.  fleigen;  fleh  be- 
laufen; betragen;  auömadjen;  monter 
encarosse,  in  die  .ftutfebe  fleigen;  — en 
chaire,  auf  bie  tfanjcl  fleigen;  bte  ftan* 
|el  befleigen  ober  betreten;  — sur  une 
montagne,  ober  (ûl«P»a-)  — une  mon- 
tagne, auf  einen  Sera  fleigen  tc.  ; — l’es- 
calier, (alö  e.  a.)  bte  £reppc  hinauf  ge- 
hen ; — sur  un  vaisseau , tn  ein  ©d)iff 
fleigen  ; fld)  §u  ©djtff  begeben;  — (alö 
v.  a.)  un  vaisseau,  T.  ein  ©d)iff  fom* 
manbicrett;  —sur  mer,  fld)  jur  ©ec  be- 
geben; il  * monté  sur  le  théâtre,  er  ifl  auf 
bem  fcbfûter,  er  ifl  ©chaitfpieler  gcwc- 
fen  ; monter  à l'autel,  jum  îlltar  treten; 
— à cheval,  reiten  lernen  ; it.  fleh  ju 
tpferbe  feljen;  retten;  — i dos  ober  à 

poil  ; — en  croupe  ; — la  garde  , f.  biefe 
subst.;  — à l’assaut,  ©türm  laufen; 
~ la  tranchée,  bÜ  îtÛttfcheeWûdie  üUf- 
jiehen;  — à la  brèche,  burdibie  gemachte 
Srefche  etnjubrtngen  fuchen;  la  sève 
monte  aux  aibres,  ber  ©oft  tritt  in  bit 
Säume;  monter  en  graine,  f.  graine. 
Prov.  bien  bas  choit , qui  trop  haut  monte, 
wer  hoch  fletgt,  fällt  hoch;  bon  cavalier 
monte  à toutes  mains,  ein  gefd)icftcr 

3Renfch  weifj  fld?  in  allen  ©tûcfen  ju 
htlftn. 


1 

J 


Digitized  by  Google 


Mont 


Mont 


8a5 


Monter,  v.  a.  hinauf  obft  lit  bte  %o1)t 
bringen,  «tragen,  *thun,  «sieben  ic.  ; 
(f.  auch  v.n.)i  it.  ûberh-  etwaß  gufam» 
menfeçcn,  gufammenucbtcn , gurichten 

K.  > monter  un  cavalier , une  compagnie, 

: einen  SKeiter,  eine  Compagnie  (fteiter) 
beritten  machen  ; monter  un  cheval , ein 
«pferb  reiten  ; it.  eß  jum  Sleiten  ûbrid)* 

■ ten  ; monter  un  lit,  ein  Gctt  aurfddagcn; 
monter  une  serrure , ein  ©d)lofi  jufûm« 
men  richten  ; monter  une  épée , einen 

. Siegen  jufammen  flogen  ; baß  ©cföfi  an 
bie  Ältitge  feft  machen;  monter  un  fusil, 
eine  Stinte  fdbÄften  ; monter  une  chemise, 
un  habit  etc. , ein  gugcfdmittcne  ß £cmb, 
ein  Äteib  te.  jufammen  nö6en  ; monter 
un  soulier  sur  la  forme  , einen  ©d)Uh 
über  ben  £ci(icn  fcblagen;  monter  de  la 
charpente  , ein  gimmetroerf  richten  ; 
monter  un  canon  , ein  ©tûcf  auf  bie  £a* 
fette  bringen  ; monter  les  balles,  (Gud)* 
brucFcr)  bie  Gallen  machen  ; monter  le 

• chien  d’une  arquebuse  , ben  S}aï)\l  an  ci* 
net  GÛd)fc  aufjiehctt  ; monter  un  dia- 
mant , einen  îDiamant  faffen  ; monter  un 

v couteau  , eine  îDtcfferfliuge  mit  einem 
©tiel  perfehett;  fie  fiielen  ; monter  un 
bouquet,  einen  ©trauß  binben;  monter 
un  violon,  eine  ©cige  begehen;  it.  fie 
höher  fi immen;  monter  une  horloge,  eine 
tt&r  jufammen  fefjen  ober  ctnrichten  ; it. 
fie  aufjichen;  monter  un  filet,  einîRcij 
jurichteit;  monter  une  couleur,  (f.  re- 
hausser, relever,)  eine  Sarbe  erhöhen. 

M ontfaucon , s.  m.  chem.  ber  bahnte  einer 
SRidjtfiöttc  o&nwcit  tyarid  ; baher:  me- 
ner qn.  a Momfaucon,  einen  jum  ©olgen 
fuhren. 

Montgolfière,  s.f.  ein  £uftbalTon  pon  ber 
grfiinbung  beß  sjftontqolftcr,  ober  Piel* 

' me&r  beröebrubet  9)îontgolfter, 

Monticule , s.  m.  ein  Heiner  Gcrg  ober 

• ^ugeï. 

Mont-joie , s.f.  ol.  ein  Raufen  unorbent* 
Iid>  über  einanber  geworfener  ©teinc, 
gum  Stnbcnfen  eiiteß  an  biefent  Orte  er* 
foebtenen  ©iegcß , ober  fonfi  einer  merf* 

■ wurbtgen  Gegebenheit  ; mont- joie  ober 
mont-joie  St.  Denis , rear  Pot  Slltcrß  baß 
Sclbqcfchrcp  ber  Sranjofcn;  it.  ehern, 
ein  £itcl  beß  obcrjicn  SEBapenherolbß  in 
Svanfrcich. 

Montoir,  s.  m.  ber  Sfuftritt,  ber  $ritt, 
b.  i.  icbe  Erhöhung , auf  bic  man  tritt, 
um  befio  bequemer  auf  baß  $ferb  ju 

feigen;  cheval  facile, (aisé, doux) au  mon- 
toir, einfpferb,  baß  gerne  aufftijen  làfjt; 
le  pied  du  montoir,  ber  link  Gorberfufi 
beß  ißferbfß  ; le  pied  hors  du  montoir,  ber 
rechte  Sufi  beffelben;  côté  du  montoir, 
bie  Iinfe  ©cite  beffelben  ; côté  hors  le 
montoir,  bie  rechte  ©eite  beffelben. 

Montre,  «./.  bie  *probe,  baß  $îuffcp  oon 


einer  Staate,  g.  G*  Pon  Æotn,  Stuf- 
ten K.  fo  man  bem  Äöufer  porweifit; 
(am^ud),  in  eben  bem  ©inné)  herauf* 
fdjïagï  it.  bic  5Äufierfarte;baßD)tuffcr* 
buch  ; it.  bit  außgcffelltcn , außgclegten 
ober  außgeframten  Söaaren  felbff  ; 
(pcrgl.  étalage)  ; it.  baß  ©chauföffd)en, 
g.  G.  eineß  ©cibfchmibß,  sDicffcrfchmtbß 
k,  ; it.  ber  , wo  bie  tyferbebÖnblet 
ihre  Vferbc  gur  ©chau  außffcllen,  unb 

jjur  <probe  reit^J  la  montre  d’orgues, 

bie  ©djeinpfeifen  ; ber  ©chein  ; bic  rot* 
berfien  pfeifen  an  «net  Orgel  ; it . ol . 
b.  i.  revue,  bic  Sftuffcrung , inf.  bie 
i)ccrfd)üu  ; it.  ol.  bet  ©olbatcnfolb;  bic 
monathllChC  £Öhn«ng  ; pour  la  montre, 
(o.  ©aaren)  jur  ©chau  ; it.  fig.  gum 
©chein  ; Ü n'en  coûte  rien  pour  la  montre, 
baß  Gorjcigen  foffet  nichtß  ; ne  me  faites 
pas  tant  de  montres,  jeigeit  ©ie  mir  nicht 
fo  oiel;  ne  me  faites  point  de  montres. 
prov . jeigen  ©ie  mir  feine  £«benbuter; 
la  montre  des  blés  est  belle,  bie  SrÛd)tC 

haben  ein  guteß  Slnfehcn  ; fie  ffehett 

fd)Ôn,  Fig.  et  Prov.  il  fait  montre  de  sa 
valeur,  er  prahlt  mit  feiner  £apferfeit; 
cr  thnt  bamit  grofi  ; il  fait  montre  d’éru- 
dition, fam.  er  framt  feine  ©elehrfam* 
feit  auß  Î (pcrgl.  étaler , étalage)  ; elle 
peut  passer  à la  montre,  fie  faim  liod)  fo 
mitgefren  , mit  barunter  geben  ; belle 
montre  et  peu  de  rapport , Pif l ©ffchtcp 

unb  wenig  SCtolTc. 

Montre,  s.f.  eine  £ûfd}Cttuht , vuig. ©aef* 
uhr  ; eine  Hhc  i — i répétition , eine 
SKcpetieruhr. 

Montré,  ée,  part,  et  adj.  gezeigt  î gCWte* 
fen  :c.  ; il  a été  bien,  il  a été  mal  montré, 

er  iff  gut , er  iff  fchlccht  unterwiefett 
worben. 

Montrée,  s.  f. 'Vue  et  montrée,  ol.  bit  gc* 
richtlidie  Gefïchtigung. 

Montrer , v.  a.  jeigcrt  ; weifen  ; fchf n faf* 
fen  ; it.  jeigeit , b.  i.  an  ben  £ag  legen  ; 
gu  erfennen  geben;  beweifen  ; //.  (ffatt 
enseigner)  lehren  ; untcrwcifen  ; (in  et* 
waß,  g.  G.  im  £efcn  te. , à lire  etc.) 
Unterridit  geben.  Se  montrer,  v.  ré/l.  ftd) 
geigen;  fid)  fehen  laffen  ; it.  fich  blirfen 
laffeit  ; jum  Gorfdicin  fommen  te.  ; it. 
fiel)  beweifen  alß  IC.  ; se  faire  montrer  au 
doigt,  mit  Singcrn  auf  fid)  weifen  laf- 
fen ; (f.  aud)  dent , talon,  corde  etc.) 

Montueux , «use,  adj.  (pon  einem  £anb / 
pon  einem  Goben  te.)  uneben. 

Monture , s.  f.  ein  £hi<r/  worauf  man 
reitet;  baß  fteitthicr,  g.  G.  baß  SXcit* 
pferb  tC.  » aux  Indes  les  éléphans  servent 
de  monture,  in  ^nbicn  werben  bie  €le* 
phanten  gum  SKciten  gebraucht  ; mon- 
ture d’une  arme  à feu,  ber  ©diûft  etnfß 

©duefigewehrß  ; it.  baß©d)aften,  bie 
Gcfd^iftung  beffelben;  — de  scie,  baß 
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© Jgegeftett  i M \fcotymert  att  einer 

©ugc  ; la  montai c d’un  bijou  , bit  £ûf* 

fung  , bas  gaßen  ein«  ©ctd)meibcS  ; 
monture  (aud)  garniture)  d’éperon,  bas 
©pornlcber. 

Monument,  r.  m . ein  öffentliches  $enf» 
ma&l  ; it.  ein  ©rabmahl  » ûberb.  ein 
Monument.  1 ■ . 

Mopse,  s.  m.  bet  ©topS ; eine  Meine  21rt 
4>unbe  mit  einer  ftumpfcn  , fdjroarjcn 
©ditiau$e;  (auch  doeuîn,  carlin). 

Moq  <iantt  ante , adj.  fpôtttfd). 

Moque , s.  f (©ebiffû  ein  Älobe«  ohne 
SXolle  / nur  mit  einem  runben  £od>  in 
ber  ©titte. 

Moqué,  ée  , part . et  adj.  f*  se  moquer.- 

»e  Moquer,  v.  rtß.  (de  qn. , de  qcib.)  höh* 

nifch  über  jemanb,  über  etwas  fpotteu; 
ftd)  luftig  machen  ; ftdy  aufhalten  ; i'Ii 
etner  ©ache  fpotten;  fie  »erachten  ; * ftc 
nicht  achten;  f&r  lachen  ©cher*  ober , 
©pag  treibe«  ; feherjeu  ; fpaffen  i vous 
moqu-z  vous  ? ift  es>3&*  €rnft  Magen 
©ÎC  baS  ini  (Srnft  ? c’est  se  moquer , que  * 
de  faire  cela,  bas  ift  löcherltcb,  fo  ftWaS  , 
JU  thUttî  se  faire  moquer,  ftd)  Ud)erltCh  1 
machen  ; machen , bag  man  auSgeladn 
tvtrb  ; être  moqué,  auSgclacht,  petfpot» 
tft  Werben  ; it  ne  faut  pas  se  moquer  des 
chiens  , qu’on  ne  soit  hors  du  village , 
prov.  man  mug  einen  nicht  perfpotten , 
fo  lange  er  uns  noch  fehaben  fann  ; (f. 

au.1i  fourgon,  barbouillée  etc  ) 

Moquerie,  s.f.  ber  ©pott  ; bas  ©efpotte  ; 
bie  ©pötterep  ; bas  ©elàctucr  » it.  ber 
£obn  { it.  pt.us.  etwas  Ungereimtes  , 
Albernes,  SÄchcrlichcS  ; eine  Ungereimt- 
heit 2C. 

Moquette , s.f.  eine  2trt  £rippfammet» 

Moqueur,  euv,  adj.  fpôtttfth  i hohnifd)  » 
it-  s.  ein  ©pètter,  vulg.  ein  ©pottpogel. 

Morailler , v.  a.  T.  un  cheval , ein  ^JJferb 
brcmfen  ; — le  verre . bie  © laSmaffe  mit* 

telft  ber  3angc  in  bie  £ànge  jichen  ; (f. 
inorailles). 

MoraiHes,  s.f. pi . T.  bie  $rcmfe,  bas  ©aS* 
etfen  , bie  tyfcijîange , womit  man  bie 
tyferbe  bcpm  $>efd)lagen  $um  ©tille* 
halten  jwingt  ; (©laShutte)  eine  2frt 
fangen;  (f.  morailler). 

Moraiiion , s.  m.  ber  ©chlteghafcn  am  £c* 
cfel  einer  Ætfte , eines  Äagen  te.  , it.  an 
einem  £afchcnfd)log. 

Moraine  s.  f.  T.  bie  ©terblingSwofle  ; 
eine  'Jlrt  geringer  ‘ïGollc  ppn  perreeften 
©chnfen  ; it.piur.  eine  2trt  Heiner  2öur*  * 
nier  im  2lner  ber  tyfcrbc.  f>‘ 

Moral,  ale  , adj.  moralifCbî  flttlié  î assu- 
rance. sûreté  mora  e,  eine  moralifchc  ober  N 
wahrfcheinlichc  ©ewigheit,  ©idicrheit. 

Moi  ale,  s.f.  bie  ©ittenlchre;  502oral.  IV 

Moslem  nt,  adv.  moralifch;  futlich;  ber 
©itUlllchre  gçmÂ|i  cela  est  moralement 


Impassible,  biefeS  ift  moralifch  (b.  nach 
f-  allen  ©runben  ber  ©abrfchelnlichfcit) 
» unmöglich;  (im  ©egenfat)  ber  mathe« 
s mattfdien,  geometrifdien  ober  pbpfifdjm 
SRöglidrfcit,  ©ewigbeit  tc.) 
f*  Moraliser,  v.  n.  moralifchc  ©etradjtungeit 
n onfteflen  ober  machen  » moraliftcrcn  5 

(auch  nup.) 

t Moraiiseur,  s.  m.  ( m.p .)  einer,  ber  immer 
n moralifiert  ; ein  ©ittenprebtger;  ©traf^ 
prebiger. 

Moraliste,  s.  m.  ein  0toralift;  ©ittenlc&rer. 
e Moralité,  s.f.  ein  moraltfd)cr  ©ah  ober 
^ ©runbfah  ; eine  moralifchc  SXegei  ; ein 
©ittenfpruch  ; eine  Çft oral  ; A.  bermo* 
ralifche  ©tun  einer  jabel  ie.  ; it.  bic 
; 9)toralrtAt;  ©ittlichfeit  ; bas  ftttlicbc 
» ^erhalten, 

* Morbide , adj.  c.  ( «Kahferep , tnf.  hont 
c 5 eifd))  polier  £eben;  lebhaft  gemahlt. 

5 Morbieu  ober  Morbieu  î pop  (ein  ©chwur) 
x !poh  fapperntent  i <poç  Rimmel  î 
r Morbifique , adj.  c.  eine  Ärfliif&eit  perurfa* 
i cheub  ; frani  machenb. 

) Moice,  s.  f.  T.  etn  ©tue*  ©tcinpjlafter, 
t bas  auf  ber  abhÄngenben  ©eite  einer 
, ©affe  anfingt,  unb  burd)  eine  2(rt  ©er« 
s jahnung  mit  bem  übrigen  tyflaftcc  per« 

, bunben  wirb. 

, Morceau,  s.  m.  fin  ©iften  ; etn  ©tücf  (jum 
cften)  ; it.  ûberh. , ein  ©turf  »tm etwas  ; 
(wirb  auch  pou  Äunßwerfcn  gefügt); 

; it.  eine  ©teile  in  einem  ©eifteSwerfe,  in 
; einer  ©iuftf  IC.  ; un  beau  morceau  de 
’ pei  turc, d’architecture,  ein  fchÔncS  ©tÛCf 
, ber  îOtahlerco,  ber  ©ilbhauerfunft  ic.  5 

morceau  honteux  , f,  honteux  ; morceau 
Ober  pomme  d'Adam , f.  pomme.  Fig. 

; et  Prov.  faire  du  mouvement  pour  abattre 
les  morceaux,  fam.  Bewegung  machen/ 
um  bie  ©crbauung  $u  beforbetn;  les 
premiers  morceaux  nuisent  aux  derniers, 
wenn  man  ftd)  bic  erften  ©erichtc  $u 
gut  fdunerfeii  ligt,  mug  man  bic  lebten 
ftehen  laßen;  ilouble jeûne,  double  mor- 
ceau , lange  hungern  fpart  bas  ®rob 
îltdit;  doubler  les  (ober  s«)  morceaux, 
gefdjWittb  eßen;  taill«*  les  morceaux  à qn., 
einem  bie  »5ißen  porfdmetben  ; tailler 
les  morceaux  bien  courts  a qn.,  cinfttt 
fchmahle  ©ißen  reichen  ; vulg.  fnapp 
halten;  il  a s s moi  ceaux  taillés,  er  hat 
fein  jugefchnittcueS  55ro b;  it.  et  h*t 
feine  beftimnite  ©orfchrift.t 
Morcéiement,  $.  m.  bie  gcrftûrfelung. 

Morcelé , ée , part,  et  adj.  jcrftûcf t » JCN 
theilt  te. 

Morceler , v.  a.  jcrfturfcn  ; jjcrthcüen  ; in 
©tùrfe  theilen  ; jetftûrfeln. 

Mordache,  s.  f.  T.  eine  große  $anqe , baS 
£oU  ira  $eucr  bamit  unituwenben  ; it. 
ciu  ©turf  $Qlh,  eine  3tçt£nebcL  fo  matt 
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i Den  hingen  gefc&wAßigcn  gur 

©träfe  ind  «JKaul  legt. 

Mordacit é*s.f.  T.  bie  (beifjcnbe)  ©d)Arfe, 
: wie  bed  ©d>eibewafferd  ; u.  fig 
■'  fcad  25cißcnDc  in  ben  SKcben,  im  3tud< 
«brutfc, .j.  K- 

Mordant,  ante,  adj.  T.  (p.  gewtffen  ££()ie< 
ren)  beiflenb  ; retient?  i £r *ßg.  freffenb, 
n »ic  j.  35.  bad  ©cbeibewaffer  ; it.  (von 
«Heben  ict,  au  d)  oon  «pcrfoncn  urfb  i b 
rem  (Ebaraftcr)  bitter } fp.ottenbj  un 
esprit  mordant,  ein  bcigwbcr  2öiß i ein 
beifjenbtr  «Renfcb* 

Mordant,  s . m.  T.  eine  31rt  jfrteipgange; 
(35ud)br.)  bad  Ototfortum,  womit  bad 
Cremptar  an  ben  £enafcl  befefiigt  wirb  ; 
it.  eine  2trt  garten  ©runbed  bcr  93er* 
golber  ic»  ; bie  Sictge. 

Mordelle  9 uf  T.  ber  €rbflo6* 
Mordicant,  ante,  adj.  beißcnö  i fttfieub , 
wie  g,  35.  fcharfe  JeucDtigfeiten  i it.ßg. 
beiße nb  ; ftidjelub  î (»gl.  mordant)  pa- 
roles mordicantcs,  ©tUbeltebCH } ftttjug* 

liehe  SReben. 

Mordicnne,  s.f  à la  grosse  mordienne,/öun. 

frep  ï unpcr&o&len  î o&ne  Umfdweif  i 
(sans  façon). 

Mordiller,  e.  a.  ein  wenig  bet§en. 
Mordoré,  adj.  indècl.  brûUHrotb  ; eine 
braune , mit  rotfj  untermengte  §arbe, 
M ordre  fv.  a.  et  n.  in.  beiien  î (anbeifien  ; 
abbei$en;aufbeHjen)î  it.ßg.  v.  a.  aucb 
absol.  u.  e.  n . ( qch. , sur  qch. , sur  qn.) 
ffatt  médire,  critiquer,  tabeln;  an  einet 
©affce  ober  tyerfon  etwa«  audgufcßcn 
haben  te.  ; se  mordre  le  doigt , fid>  in  ben 
ginger  beifjen  ; se  mordre  U langue , jïd) 
auf  bie  ^unge  betftenî  T.  l’eau-forte  n’a 
pas  assez  mordu  sur  cette  planche , bûd 

©cbctbewaffer  bat  auf  biefer  flatte  nid)t 
genug  etngefreffen  ; cd  bat  nicht  genug 
gcfrejfen  i mordre  une  planche , faire  mor- 
dre une  planche,  eine  flatte  äßen  ; eine 
flatte  ftefîen  laffen  ; la  lime  ne  mord 
pas , bit  geile  greift  (j.  35.  bad  (Eifen) 
Hiebt  an  ; ( mordre  plus  avant  ) dans 
l’étoffe,  dans  le  mur  »(toeiter)in  ben  3eug 
hinein  ftecDen;  in  bie  «Stauer  eingeben 

Ober  Cingreifen  » 1«  dents  de  cette  roue 
ne  mordent  pas  assez  sur  les  ailes  du 
pignon , bie  3&&ne  biefed  SXabcd  greifen 
nidit  genug  in  bie©etriebflAbe ein;  cette 
vignette  mord  sur  les  lettres,  (©ucftbt.) 

biefed  ©tôtfd)«n  gebt  über  bie  33ud)fra* 
ben  binaud,  lAuft  in  bie©d)rift  bin* 

ein  ; mordre  la  teinture  , (j£>Utm.)  Di< 
garbe  annebmen  ; l’ancre  mord , ber  2 In» 
fer  greift  in  ben  ©runb,  Fig.  il  trouve 
à mordre  aux  choses  les  plus  belles,  et 
«iibet  an  ben  febônfan  ©ac&en  etwad 
JU  tâbeln  » la  fièvre  trouvera  à mordre 
sur  tut , ( fagt  man  »on  einem  ffarfen , 
befeßten  Sftenfcben)  b«d  lieber  wirb  ein 
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©tàef  Sfrbeit  an  ibm  ftnbcn  î ü n’y  saur» 
mordre,  b«d  wirb  er  nicbt  erlangen;  ba* 
gu  wirb  er  nicht  gelangen  ; ä.  bad  wirb 
er  md)t  begreifen  fonnen;  un  aveugle  y 
mordroit,  bad  f hb*  ja  ein  35linber  ; cei» 
ne  mord  ni  ne  rue,  bad  fcbabet  ntcf)t$  j; 
mordre  la  poussière  ober  la  poudre,  (poet.) 
in  bad  @rad  beißen,  b.i.  in  einem  £ref» 
fen  timfommen  ober  bleiben  ; ( f.  aud) 

aboyer , mâtin  , doigt , pouce , grappe  » 
hameçon  etc  ) 

Mordu,  ue, part  et  adj.  gcbijfcn  ; abge» 
biffen  ; angebiffen  te. 

More,  s . m.  ein îStobr » Moresse,  s.f*  CittC 
OÂobrinn  ; cheval  cap  de  more , cavessé 
de  more , f.  cap , cavessé  ; gris  de  more  » 
f.  gris.  Fig . et  Prov.  traiter  qn.  de  Turc 
à More,  einen  barbarifd)  ober  graufant 
befcmbeln  ; à laver  la  tête  d’un  more , on 
y perd  sa  lessive , cd  i(t  eine  oergcblidje 
?Ütûbe,  einen  eigenftnnigen  Äopf  gu  et» 
wad  bereben  ju  wollen. 

Moreau , adj.  m.  un  cheval  moreau  ober  de 
poil  moreau , ein  9UppC  i CÎU  ftbwatgcd 
ïferb. 

Moreau , t.  m»  bad  gutteweß  ber  3Dtauf* 
efel. 

Morel  te,  s.f  ber^a<btf(h«ttett,  eine  !Ji<ïûn» 
ge  j morelle  rampante , bet  friecftenbe 
9tacf>tfcbatten  î (aud)  douce-amère). 
Moresque,  adj.c.  mobrifthl  nad)  3(rt  ber 
S0to{ren  î danse  moresque , ober  **  f 
moresque , ber  #fcofctentang  i *.  peintures 
à la  moresque,  ober  s.  moresques,  SQîûf)* 
lereren , ©ergierungen  oon  atterlep  un» 
natttrlicbem , unb  nad)  bed  ÂûnjUerd 
Äaprije  geformtem  gaubwerf  te,  ; (»gl. 

arabesques). 

Morfii , s.  m.  ber  {yabett  an  gefchliffeneii 
©(Deren , gDîeffern  te.  i it.  f.  marfii  ; ôtec 
le  morfii  a un  rasoir , ein  ©cDermeiîer 
abjicDen. 

Mo» fondre,  v.a.  erfilteit;  perfaltcn;  burcD* 
f Alten.  Se  morfondre,  v.  riß.  fid)  CtfAl* 
ten  î (td)  oerf Alten  ; la  pâte  se  morfond, 
T.  ber  £eig  Wirb  fait  î se  morfondre  k 
la  porte  de  qn. , ßg.  PCtgebltcD  POt  JC» 

manbed  $&ûr  warte«. 

Morfondu,  uefpart.  et  adj.  CrfAltCt  IC* 
Morfondure , s.  f T.  bie  ©trengc  ; ber 
©trengel , ein  pon  33erf Altung  De«ôD# 
renber  Oîafcn^ub  ber  Çferbe. 

Morgeline, s.f  T.  bet  £u&ncrbi§,  (eine 
^flange). 

Morgue,  s.f  ber  £>rt  bepm  (Eingänge  eincd 
©efAngniffed , wo  man  bie  gefangenen 
eine  ^ettlang  binfiellt , bamit  fie  benen, 
welche  fie  bewacDen  foüen,  befiofennt* 
lidjer  werben  ; it.  ein  Ort,  wo  bte  tobt» 
gefunbenen  Äorper  AfentlicD  gur@d)att 
DingcßfÜt  werben, 

Morgue , s f eine  fblje,  ernßbaftc  îDttenc  ; 

ein*  Mi«/  troßige  $rnWaftig!«iU  it. 
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eine  erndbafte,  gefchraubte,  gezwungene 

• ©djceibûrt  ; iairc  la  morgue  à qn.,  je* 
manben  ein  troçiqe*  ©eficbt  machen; 

savoir  bien  tenir  sa  morgue,  ein  rcd)te* 

(ein  tfetfeö  2tmt*gefîd)t  machen.  ' 
Morguer , v.  a.  qn. , einem  troljeii  , titbem 
man  ihn  mit  einer  doljen  uni)  broben» 
ben  SDîiene  anfîebt;  (f.  morgue). 
Morgueur,  t.  m.  ber  Pförtner  ber  Morgue 
in  einem  ©ctôiignié  î (f.  morgue). 
Moribond , onde , adj . (lerbenb  ; in  ben 

lebten  gugen  liegenb  » mit  bem  £obe 
ringenb  ; it.  fierbenöfranf  / vulg.  tobt* 
franf. 

Mouricaud,  aude,  adj.  f am.  (b.  $erföttett 
in  SXucf  ficht  ouf  ihre  @efïd)t*farbe  ) 
fdmjûrjbrûun  ; it.pi.us.  s.  eine  fdjwûrj» 
braune  Werfen. 

Morigéné , ée , part,  et  adj . etjlOgcn  IC. 
Morigéner,  v.  a.  gute  ©itten  bcgbrinqen  ; 
erjtehen  ; jemanben  ju  feiner  ©cbulbig. 
feit  anbaltcn. 

Morille . s.  f.  bie  Lorchel*;  eine  art 
©chwÄmmc. 

Morillon,  s.  m.  eine  art  fcfcwarjrot&er 
©eintrauben  ; it.  eine  art  ©maragb  ; 
it-  btc  ^MauÂnte;  ba*  ® lau  auge. 
Morion,  s.  m.  oi.  fine  art  tyicfeibûube , 
(leicfjter  al*  eine  casque)  ; //.  ol..  eine 
Ärteqöjirafe,  ba  bie  ©olbaten  auf  ben 
J)intern  gefcMaqen  würben,*  it.  eine  àrt 
fehwarjer  ûnçr«®teine» 

Moriaque,  s.  ein  çDîorlacF  ; eine  SDCorlo*' 
tfimt. 

Mome , adj.  c.  fïnder  ; betrieblich  ; trau» 
riq  ; melancbolifd*  ; ( wirb  auch  bom 

• ©etter,  bon  Farben  te.  qefagt);  un 
silence  mome,  ein  tiefe* ©ttUfchweigen; 
eine  tiefe  ©tiUe  ; eine  fcobtendiße. 

Morne,  s.m.  (auf  Den  antißifchcn  Unfein) 
b.  i.  ein  bctrAd)tlid)cr  Jfrûgel  ; ein 
S3crg. 

Momé,  ée,  adj.  (©a#.)  Wirb  bOtt  £5tf* 

ren  gefaqt,  welche  weber  3âbne,  nod) 
flauen,  nod)  ©dmabel , noch  gunge, 
HOC!)  ©Chwanj  bûben;  it.  ol.  armes  mor- 
nées,  fiatt  aunes  courtoises. 

Mornettes,  s.  f pi.  ol.  eiferne  SKinge,  Die 
man  bei)  ben  alten  furnieren  ober  «Kit* 
tcrfptclcn  an  bic  £anjen  (iceFtc , um  fei» 
nen  ©egner  ntd)t  zu  bcfdtibtqen. 
Momifie,  s.f.  pop.  ein  ®qcfcndrcidj  ; vulg. 
eine  Öbrfctqe. 

Morose,  adj.  c.  (£ebrdbO  traurig  ; mur* 
rifch. 

Morosité,  s.f.  p.us.  ber  ©igenfînn ; eine 
tnurrifdje  art. 

Morphée,  s.  m.  (3Kt)thol.)  «ÜÎOTfïjetl« , ber 

fcraumgott;  ber  ©ott  ber  ÊrÂume. 
Morpion,  s.m  î>te  ^tU(âli^» 

Morrude , s.  f.  bet  Kûbftfd). 

Mors,  s.  m.  ba*  ©ebi§;  mo>s  d'étau,  bie 

$atfen  eine*  ©cbtflubdocf*  ; mors  du 


diable,  (auch  remors,)  £eufel*ûbbt§,  eine 
Epflanje  î prendre  le  mors  aux  dents,  ($. 
ÿferben)  ben  3ûgel  nicht  achten , «nb 
burdjgcben  5 it.fig.fam.  jûgelioS  wer* 
ben;  it.  ba*3ocb  abfchutteln;  fidj  bon 
einer  QJebruefung  bcfrcçen  ; it.  wteber 

1 $u  feiner  Pflicht  ober  ©djulbigfeit  $«. 
rürf  febren. 

Morse,  s.f.  bft*  ©aßrO§  5 (auch  vache 
marine). 

Morsure,  s.f.  berQ3tb/  b. i.  bie  Durch  et« 
nenSBib  berurfachte  SScrwunbung  ober 

©UUbe  J morsure  de  pouces,  ein  fflch« 

bi§,  $lobdich. 

Mort , s.  f.  ber  £ob  ; baé  abfierbcn  i mort 
civile,  ber  Çibiltobi  bie  auôfchlic§ung 
au*  ber  bùrgcrltchen  ©cfelifchaft  ; mort 
aux  rats , ba*  SXafjengift  ; Sftiufcgift  ; 
SHafjenpulber  te.  ; moit  aux  chiens,  ©ic* 
fen^eitlofen/  eine  Ep/lanje;  pères  de  la 
mort , ©eidliche , bic  in  ÿcjijcitcn  jtt 
ben  Äranfcn  geben  ; cela  me  donne  u 
mort,  ba*  bringt  mich  um*  £ebcn  ; edi 

lui  a mis  la  mort  au  coeur,  ba*  hat  ibtt 
tôbtlicf)  berWunbet  ; SOUS  peine  de  mort, 
be9^0bc*drafc;  faire  souffrir  mille  mortr, 
bie  graufamftc  farter  antbun  ; unau*« 
ftcblich*  ©chmcricn  berutfadjen  ; souf- 
frir mort  et  passion,  f.  passion;  faire  une 
beije  mort , einen  fchoiten  îob  (eine* 
fehonen  ^obe*)  derben;  ein  fd)ône* 
€nbe  nehmen  î mourir  de  sa  belle  mort, 
fam.  eine*  natürlichen  £obe*  dfrben; 
avoir  la  mort  entre  les  dents  ober  sur  les 
lèvres,  f.  biffe  subst . ; i mort,  dUf  bftt 
l^ob  ; tôbtlid) , j.  Q5.  blessé , berwun- 
bet  îc.  ; mettre  qn.  à mort , einen  tèbten  ; 
être  malade  à la  mort,  ftcrbenSfrflnf  (vu/g. 
tobtfranf)  fei)!t;  cela  me  déplaît  i la  mort, 
ba*  id  mir  in  ben  £ob  juwibcr;  êtr» 
réunis  à ta  mort  et  il  la  vie,  (b.  {Jreutl* 

ben)  quf  £cben  unb  ©terben  mit  einan* 
ber  ücrbunbcn  fepn.  Fig.  et  Prov.  c’ost 
une  mort  que  d'avoir  affaire  à lui , c*  id 

hôchd  bcrbriefjltd) , e*  id  jum  derben 
bcrbrieplid),  mit  ihm  )u  tbun  ju  haben  ; 

la  friture  est  la  mort  au  beurre,  ba*05atf* 
werf  fodet  bief  05utter  ; il  est  bon  i 
aller  quérir  la  mort,  er  id  gutnad)  bent 
Âob  fehiefen  ; (wirb  bon  einem  gefagt, 
ber  gern  lange  auden  bleibt);  U mort  n’a 
pas  faim,  wirb  bon  einem  Oîtchtôwûrbi* 
gen  gefagt , beffen  £o&  man  wûnfdit , 
ober  weriigden*  nicht  beweinen  würbe; 

on  trouve  remède  à tout , hors  la  mort , 
f,  remède. 

Mort , morte, part,  et  adj.  tobt;  qcdotbett  ; 
(f.  mourir)  ; it.  tobtcnblafi;  tobteubleid)  ; 
un  corps  mort , f,  corps  ; c'est  un  homme 
mort , er  id  gut  ai*  tobt  ; il  est  mort 
au  monde,  fur  bie  ©elt  id  er  tobt;  de 
la  chaire  morte,  Wtlbe*  Sletfd)  î langue 
morte,  eine  tobte  ©praebe;  cote  morte. 
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■ bit  #itttetîafrcnfd)ûft  einetf  £>rî>etitfgei^* 
Hd)en  } de  l’eau  morte,  debenbe«<?ßöffer; 
morte  eau  , ftatt  marées,  mortes  marées, 
f.  marées;  de  l’argent  mort,  tobte«  ©elbî 
©elb,  ba«  feine  £infen  trögt;  unange< 
" legte«  ©clb  î («UCb  deniers  oisifs)  ; bois 
» mort  ; mort  bois  -,  feuille  morte  ; main 
morte;  tête  morte;  morte-saison  ; mort- 
gage  ; morte  - paye  etc. , f,  biefe  subst.  ; 
oeuvres  mortes,  (Vibfl)  VÎCtfe  be«  £o* 
be«  ; bie  ©ûnbe  ; *e.(©d)ifff.)  f*  œuvre-, 
' *•  ivre  mort , gueule  mort , fig.  f,  ivre  , 
gueule;  morte  la  bête,  mort  le  venin,  prov • 
f,  venin. 

Mort,  s . m.  ein  îobter;  (Verdorbener)  ; 
t>ic £ctrf>e ; ber  £eid)nam  ; tête  de  mort, 
ein  £obtenfopf  i fête  des  morts,  bû«  ged 
aller  ©eelett  ; office  des  morts , ba«  S ob* 
' ienamt  ; les  morts  ne  mordent  p\\is,prov. 

bit  lobten  beißen  nicht  mehr;  (f.  auch 

ennemi,  tort,  vif  etc.) 

Mortadelle,  s.  f.  eine  &rt  ttöliönifcber 
Sôûrde. 

Mortatiiabie , ad},  c,  leibeigen  ; (oon  ©u® 
tern)  leibföllig. 

Mortaüie,  s . /.  T.  ebem,  bit  ©rbfdjûft,  wcl* 
die  bon  etnem  ohne  €rben  gcdotbenen 
£cibeigencn  bem  #crrn  jufôüt  ; taille- 
mortaiiie , f.  in  ûlpbabetifdwr  ûrbnung. 
Mortaiiier,  s.  m.  T.  ein  leibeigener  Unter* 
t&cm. 

Mortaise,  s.  f.  T.  bû$  3ûpfe)lÎ0C&  J it»  bie 
Juge. 

Mortalité,  s.  f.  bie  ©tcrblicbfeit  ; it,  ba« 
©terben,  (ba«  î)itrd>  anfieefenbe  .ffranf* 
beiten  ober  (Beuchen  »erurfacbet  wirb); 
U mortalité  est  sur  les  brebis , ba«  (Btft* 

- ben  id  unter  ben  ©cbafen. 

Mortel,  elle,  adj.  tôbtl(d)  » »V.  flerblich  i 

péché  mortel , T.  eine  Sfcobfùnbe  Î ennemi 
mortel,  fin  &0bfetnb  î haine  mortelle, 
eine  töbtlicbe  $einbfd)ûft  ; froid  mortel, 
eine  febr  drenge  Äölte  ; »!  y a six  mor- 
' telles  lieues  de  cette  ville  à l’autre , e«  ftnb 

« fediö  dürfe  unb  langweilige  feilen  pon 
‘ Dtefer  ©tobt  bi«  jur  anbern  ; (f.  auch 

péché,  prov.) 

Mortel,  elle,  s.  m.  et  f.  ein  ©tcrblicbet; 
* eine  ©tetbliche. 

Mortellement,  adv.  tôbtlicbî  OUf  ben  £obî 
offenser  qn.  mortellement,  einen  auf  bû« 
T cmpdnbikbdc  beldbtqen  ; pécher  mortel- 
lement, eine £obfunbe  begeben. 
Mortier,  s.  m.  ein  Dörfer,  etwas  barin 
jerfloßen  ober  ju  jerretben  ; *V.  ein 
^îorfer,  b.t.  ein  grobe«  ©cfcbufc/  inf. 

- ibomben  barau«  ju  werfen  ; it.  (à  veille) 

2nt  ®S®|  *u  einfw  Vacbtlicbt  ; eine 
2lrt  7îad)tleucbtet  ; it.  mortier,  eine 
gal  enterte  sbîûçc  bon  febwarjem  ©am* 
met,  bergleidjen  ebem.  bep  feperlicbett 

A?fr  ^önätrr  bon  Jranf* 
teicp  unb  btc  Parlament«*  ^röjibenten 
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trugen  / bie  baber  and)  présidents  à mor- 
tier genannt  würben  î mortier  - canon, 
eine  art  ©titefe,  worau«  mon  §eucrfu- 
geln  febießru  fann. 

Mortier , s.  m.  ber  Mortel  ; VÏSftfrfûlf  ; 

it*  ($aptermnble)ba«etarnpflocb  ; mor- 
tier gras , fetter  Mortel  ; COtôrtd , wobep 
BU  bieltfalf  id. 

Mortifère,  adj . c.  T.  tôbtlicb  î bCU  ^Ob 

berurfadjenb. 

Mortifiant,  ante,  adj.  frfolfcnb. 
Mortification,  s.f.  (^beol.)  bie Slbtôbtung, 
Äreujigung,  Âadeçung,  fj.  >3.  de  u 
chair , öe«  $Uifd>e«)  ; bie  3ud)tigung, 
(bie  un«  5.  ïb.  ©ott  jufcbicft)  ; it.  (tu 
ber  gewöhnlichen  ©pradjc  ) tint  Ârân- 
îung  ; it.  T.  — des  cfcatrs,  ba«  Slbder* 
ben  bc«  JlcifdK«/  wenn  e«  n ad)  unb 
nad)  in  bie  $àulung  ùbergcbt;  — du 
mercure,  bie&èbtung  be«  Ûuecf fïïber«  ; 
(bgL  fixation)  : it.  mortification , bie  itôb* 
tung  eine«  ©al§e«  ober  ©piritu«,  burd) 
Vermtidjung  mit  anbern  ©ftljjen  îc. 

Mortifié,  ée , part,  et  adj.  f,  mortifier. 
Mortifier,  v.  a.  (Jlctfcf))  mürbe  machen  / 
ober  mürbe  werben  laßen  ; it.ßg.  — sa 
chair,  ses  sens,  ses  passons,  feilt  ^leifcb 

freujigen,  fadepen,  süchtigen;  feine £u* 
de  töbten  ; feine  £eibcnfd)ûftcn  beiêb- 
men  ; it.  mortifier , fràitfen  ; Vertrug 
machen  ; einem  webe  tbun;  (Gbpmie) 
tobten;  (f.  mortification).  Se  moitifier, 
«»•  riß.  mürbe  »erben  ; it.  fig.  f|ct)  fa* 
depen  tc.  f.  v.  a. 

Mortodes,  r./.  pl.  fûlfcbe  Retint*  v 
Mortoise,  f.  mortaise. 

Mortuaire,  adj.  c.  drap  mortuaire,  bû«  £et* 
ebentueb;  extrait  mortuaire,  ein  £obten* 
föbein  ; r«!gistre  mortuaire , bie  ©terbc* 

lide*  4 

Morue , s.  f.  ber  Äabeljnu  ; abus,  bec 
©tOCFpfcb  ; morue  sèche,  ©tOCfflfcb»  un* 
poignée  de  morue , f,  merluche. 

Morve , s.  f.  Ux  SKoij , b.  i.  bie  au«  beit 
prüfen  ber  Vafe  fïè  abfonbernbe  ^eucb* 
tigfeit;  (andönbiger  ; jôber  ©dileim)  ; 
it.  b.  t.  eine  gewtiïe£ranfbdt  brr^ferbe 
unb  ©cbafe. 

Morveau,  r.  m.  ber  Ourtld«/  b.t.  bicFer/ 
jûber  ©cbleim  ober  î (Pgf.  morve). 
Morver,  v.  n.  (©örtnfr)  fàulen. 

Morveux  , eux , adj,  prop.  ( p,  P^enftbftt 
unb  ÿffrben)  et  ßg.  injur.  roçig  ; it  s, 
fg.  injur.  (o,  jungen,  unperdönbigett/ 
nafeweifen  £euten  ) eine  Koçnafe  ; ein 
SKoljbube  ; pop.  ein  SKoblötfd.  Prov.  quf 
se  sent  morveux,  se  mouche,  mer  ftcb 
getroffen  fïnbct,  ber  îupfe  ficb  bcp  bec 
Vûfe  ; il  vaut  mieux  laisser  son  enfant 
morveux,  que  de  lui  arracher  le  nez,  e« 

td  beffer  einen  flcitten  ©dwben  tragen , 
ol«  benfelben  bureb  Ungebulb  K,  noeb 
größer  ju  macben. 


\ 
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83o  Mosa  Mot 

Mosaïqué,  s.  f.  ober  plus.  ouvrage  de  mo- 
saïque, en  mosaïque,  t»ÎC  OXufltXî  tbf  it  ; ei* 

ne  art9)îa&lwç  Durci)  eingelegte  ©tein- 

dtaflp 

Moscateune,  a.f  ober  herbe  du  musc,  herbe 

musquée,  Düö  95ifam*  ober  9K«éfûtetter* 
$r«ut» 

Moscovadc  , s.  f.  T . tobet  pUCffT» 
Mosquée , s.  f ; eine  ÖXofchee  , ein  £entpel 
ober  ein  (ba$)  ’2}etbbau$  her  Surfen, 
Mot,  ».  m. bööSEBort;  (pL  bie Söittet,  b.  i, 
foicbe  einjclne  Durch  Sone  auöaeDrüdtc 
begriffe;  <>•  ®orte,  b.  i.  SBöttct  im 
. gufammettbange)  ; it.  ein  merfwutbi« 
gcr,  lehrreicher  (Spruch  ; (f,  apophtegme, 
sentence , notable  etc.)  ; iU  ( ÄriegSfTO.) 

bic  £efung  ; baé  £ofung$roort  ï bet 

5ßüblf0rUCh  ♦ Äenffprud)  ( l«  paroles  de 
la  devise)  ; it,  ( — d'une  énigme  etc.) 

baö  !Hàtl)feln>ort  ; Dû»  SluftôfungSWort 
cincfi  SKÎthfelÔ  K.  î mot  injurieux,  DflÔ 
©chimpfroort;  bte  ©cbtmpfrcbe  ; mot  à 
double  sens  oDet  deux  ententes,  (in  bOP* 

pelfinnige«  ober  §wet)bcuttgeô  Sort; 

. bon  mot , ein  wtgigc g,  finnrcicbcg  SBort  ; 
ein  wiçigcr , luftiger  (Einfall  ; ( f,  auch 
diseui)  ; mot  pour  rire,  (tu  luftiger  (Elit* 
f«U  ; ein  ©pafi,  ©chroanf  ; il  a toujours 
. le  mot  pour  rire,  (t  Weifj  tUltnCC  CtWaS 
- ïuftigctf  »orjttbrtitgen  ; il  n’y  a pas  u 
le  mot  pour  rire , Jeun,  bûtin  tft  md)t$ 

£âcherlichcô  » bas  ift  fein  ©pafj  ï Da«  tft 
gar  «nicht  jum  ïadtcn  ; gros  mots , mots 
gras,  mots  de  gueule  etc. , f,  gros  « gras , 

• gueule  etc.  ; se  dire  roots  nouveaux  , f. 

. nouveau  ; ne  dire  ( fam.  ne  sonner)  mot, 

fein  Sort,  fein  Slèortcben  faqeit;  mot, 
mot , je  vous  prie  ! fam ■ beit  fÇinger  ÛUf 
ben  ?9îunb , bas  bitte  ich  ©ie  ; un  mot, 
deux  mots,  s’il  vous  plaît,  ûttf  Cill  Sport, 

nur  auf  ein  tyaar  SBorte , wenn  e$  $h* 
nen  gefällig  ift;  trancher  le  mot , rnni), 

« freu  hcrauô  fagen  ; il  n’y  a qu'un  mo* 

Ïui  serve,  man  muft  aufrichtig  reben  ; 
eraué  mit  ber  ©proche  ; est -ce  vot« 
mot  ? est-ce  votre  dernier  mot  ? ift  baé 

3hr  letîteô  Sport  ? ift  bas  ber  nâdtfte 
je  n’ai  qu’un  mot,  i<ft  ûberforberc 
ni/ht  ; it.  ich  fage  mit  (Einem  Sorte, 
iraô  ich  su  geben  willens  bin;  au  dernier 

mot,  f,  dernier;  ils  se  »ont  donnés  le  mot, 

fte  hoben  fïcb  mit  einanber  »erabrebet  ; 

prendre  qn.  au  mot , (inen  bep  feinem 

Sporte  nehmen  ; vous  dites  là  le  mot , 
k grand  mot,  @te  fagcn  ba  ein  wicbti* 
geé  SPovt  ; ©ie  haben  ci  getroffen  ; eö 
tft,  wie  ©ie  fagen  ; jou«  sur  le  mot, 
f,  jouer  ; jouer  sur  la  rercontre  des  mots, 

<tu$  Dem  (Sleiddgut  Der  Sporte  einen 

©chers  mad'en  ; jouer  a mois  couverts, 

mit  etwas  Dunfein  ^Porten  worauf  an« 
fpiclen;  mot  à mot,  oDer  mot  pour  moi, 
adv.  von  Sport  ju  aport  j wörtlich  i en 


mi  «â*,  mfr.  mît  €inem  Spotte;  Furj  ; 
fut*  |u  fagen  ; fut*  su  fagen;  fürs  un  b 
gut  ; €in  Sport  fo  gut  «US  taufenb  ; à 
demi-mot,  mit  halben SBorten ï entendre 
à demi-mot  , mit  wenig  ©orten  nertfc- 
hen  ; ( f,  auch  demi)  ; quand  les  mots 
sont  dits  , l’eau  bénite  est  faite  , prov. 

wenn  man  einen  $anDel  gefcbloffen  hat, 
fott  man  ihn  aud)  halten.  ■ :• 

Motelle  ober  Moteille , ».  f.  tiftt  fXvt 

©chmerlc,  ein  ftifch. 

Motet,  ».  m.  T.  Die  Motette;  eine  muft« 
falifebe  Äompofttion , welche  äbet  ei- 
nen bibltfchen  ©pruch  meift  für  ©ing- 
ftimmen  perfertigt  wirb , unb  aiW  Sugert 
unb  aUerlep  furjen  9tad)«hmungen  be- 
liebt. M:*  • 

Moteur,  ».  m.  bet  (^Beweger)  Urheber; 
(audj  mp.)  b.  t.  ber  Slnftifter  ; ie  sag« 
moteur  de  l’univers , ber  weife  9Ugicrcr 
beg  SB  cl  ta  8$  ; @ott;(f.  aud)  motnce,a<(/.) 

Motif,  ». m.  bet  $ewe gungägrimb ; ® runb  ; 
it.  ber  Antrieb;  Die£rtebfeber;  (9£uftf) 
baö  &b*nta, 

Motion,  s.ß  T.  bte  Bewegung;  it.nouv . 
(ettgltfch)  eine  3Rotton  ; ein  Antrag  ; 
ein  $?0rfd)l«g  J motion  d’ordre , (in  Drb- 
nungdautrag , b.  t.  woburch  bie  $ageg- 
orbnung  (ordre  du  jour)  begehrt  wirb. 

Motionnai« , ».  m.  nouv . ber  Urheber  einer 
Motion;  H.  m.p.  ein  8Jtotionenmachfr; 
einer,  ber  beftanbig  Anträge  macht; 

(f.  motion). 

Motionner , v.  n.  m.p . noue.  Einträge  ober 
einen  Antrag  machen  ; (f.  motion> 

Motionneur , f.  pl.ua . motionnairc. 

Motivé,  ée,  part,  et  adj.  f.  motiver. 

Motiver,  v.  a.  ben  ©nmb , 53cwcgmtg$- 
grunb,  bie  Urfache  Anfuhren  ; it.  sur  qch. 
worauf  grùnben. 

Motrice,  aidj.f.  T.  faculté  motrice,  bie  bc- 

wegenbe  Ætaft 

Motte,  ».  f.  bte  <Erbfdjo8e  ; bev  (rtbflofi  ; 
if.  ein  klumpen  (Erbe.;  it.  ein  flctnec 
tilget  (oou  €rDe)  ; it.  Dec  £ohfuchen  ; 

( prvel . ber  £ohlàfe)  > T.  lever  un  arbre 
en  motte  ober  avec  sa  motte,  eilten  33ûUttl 
mit  ber  €rbe  auôhebcn  ; prendre  motte, 
fagt  man  pom  galfen , wenn  er  (ich  auf 
bie  (ErDc,  anftatt  auf  einen  55aum  fcijL. 

seMotter,  v.  rijl.  T.  (von  îvclDhÙbncril) 
fïdi  hinter  einem  (ErDfloft  perhergen  ; 
lief)  brùtfm. 

Motus , interj.  fam.  fîatt  silence  ! mot  î * 

Mou,  Mol,  adj.  m.  molle, y;  weid>;  (3Dîrtf^ 
lever)  wctch  ; it.  fig.  (p.  Çftenfcbcn,  auch 
p.  Sterben)  fdjwadt  tmb  fraftlos , 5. 2>- 
au  travail,  bep  Det  Ôltbeit  ; it.  (im  mo* 
wlifcheu  sperftanDe)  weichltdt  î weld>  î 
weibifd);  periÄrtelt;  n.  woüûftigi  (00m 
aSetter  unb  2Binb)  warnt  tmb  fendit  ; 

il  est  mou  pour  ses  amis,  er  ift  gleichgül- 
tig; fgltfïning  gegen  feine  greuube*’ 


Digilized  by  Google 


Mou-  Mqu£T 


Moue  Moni  83 1 


Mou,  s.  r>b  die  £albf;  ober  >£anmtfltmge; 

fricassée  de  ^’^gnaau  tS  mehUWW* 

mb  W*  einem,- Komme,  r.  ; 
Moinimd,,«.  ßii.  der  tfunbfchafter ; ftutf- 

Mouche-,  tt  j,  die  fliege  ; (Slftrott.)  d.  t. 
ein  qewiffe»  ©eftirn  am  @üdpol  ; ir. 


«tïatf  aué&atfen,  d.i  Udntiikbtt  jur 

1 , . ^emfdwfiii  f4)ïa^en.  > . ,>*, 

Moupbty»*  ^,/x  ^ der  Äefcibobel  î ©tab* 
bobcl  ; £arnic§bobet  ; ( ®auf.)  eine 

jCKMttletfte  ; roouchette  pendante,  die 

Stegenritme  unter  der  tfronjlcille  j eine 
bangende  Äranjleifte. 


da»  Ägil>önpjlijer(d<«i  (Bcbonffecfcbeu  ; Mouchettes  die  £id)tpu$e;  £icbt< 

" ~ ^ - fd)cre  ; prvci.  die  £icbtfd)nauije. 


écbminfppaflerdKU  ï it.  ein  ipolfteo 
.*  oder  Gericht»*  Steuer , der  einet  IJJtrfon 
fo  lauge  aujiauert  und  nacbfcbleicbt,  bi» 
cc  {je  in  iOerbaft  nehmen  fatin  ; (vergl. 

mouchard)  ; mouche  à miel , die  i&ieRC 
mouche  cantharide , die  fpanifebe  fliege 
un  chasse  - mouche , ein  Sliegentoedei 
pied  de  mouche.  (Gucbdr.)  «n  ®cbwal 
benfufj  i (f*  aud)^*>  % et  Prov.  une 
fine  mouche,  ein  litfiger  , üerfcbmiljter 
SJîcnfcb  j,ug  manie-mouche,  ein  gefdjwin 
der  sQtenffb  i etn  fcafcbenfpieler  ; pieds 
dc^motfvhe^,  jçine  uudcutltcb  gefebnebe* 
ne./  itnUfeirljcbe  (Bcbrift;  $iutfcnfutjej 

abreuvoir  les  mouches,  f,  abreuvoir  ; prou 
ches  d’hiver , pop.  0d)neeflocFeH  î il  est 
bien  tendre  aux  mouche* , et  ifl  fcfcjr  Cin» 
PttnMicb  i faire  querelle  sur  un  pied.de 

mouche , einer  nUbtôbedeutcnbcn  (Barbe 
wegen  (betten  oder  janfen  ; quelle  mou- 
che le  pique  ? pop.  wa»  fîct>t  idn  an  ? 
t*û»  fehlt  ihm  ? gober  drs  mouches,  f. 
gober)  faire  d’une  mouche  un  éiephant, 

an»  einer  fliege  oderîDtûcFe  {vulg.  au» 
einer  £au»)  einen  (Elepbanten  machen  ; 

à chevaux  maigres  vont  les  mouches,  arme 

£eute  werden  am  meifien  gedrûcFt. 
Mouché,  éc, part,  et  adj.  gefcbnàuijt  ; ge 
pU$t  JC*  , ’ . 

Moucher,  p.  a.  (die  9lafe)  fcbnàuljcn , 
{vulg.  puçen)»  — une  chandelle,  ein 
£icht  puçen  ; it.  moucher,  ûu»fnndfd)af» 
ten  ; au»fpÄ&en  j (pergl.  moucimd  und 

mouche);  moucher  du  chanvre,  T.  Jpanf 
bCCbeln.  Pro v.  pop.  il  ne  s-  mouche  pas 

du  p.ed , et  i(i  fo  leiebt  niebt  §u  betru 
gen  ; cr  ift  nicht  fo  dumm  ; cela  étoit 

bon  du  temps  qn  on  se  rnouchoit  sur  la 

manche,  por  alten  gieng  da» 

wohl  an.  - ,.-*■> 

Mouchetoiie , s.  /.  der  Sliegenfcbnàpper , 
ein  Heiner  Söogel. 

Moucheron , r-  tm*  eine  Heine  fliege  oder 
ÇOîucfe;*  dtc£icbtfcbnuppe;  «Bdjnuppe; 
(aucb  lumignon.) 

Mouchet,  s.  m.  f.  émouebet. 

Moucheté.,  ée,  part,  et  adj.  gcflccft  ; ge* 

tüpfelt;  gefprenfelt;  it.  auôgebacFt;  it. 

T.  fletfiq  ; (f*  moucheter)  ; (Sßap.)  «Uf 

£crmelin*3rt  gcflccFt. 

Moucheter,  v.a.  (îeefen;  tüpfeln;  it.  fpren* 
fein,  d.  i.  mit  mehreren  flcinen  farbi* 
gen  glccfen  befprengen  ; it.  ( ®Ârtn.) 
v.  n.  Jlccfenbefommcn;  fleef  ig  werden  î 
moucheter  du  taffetas j du  satin,  Raffet, 


Moucheture  /.  (an  feidenen  Beugen) 
da»  âluffgebacfte  ; (f.  moucheter);  it.  die 
gierten;  da»  Getüpfelte.  * u 
Moucbtur  de  «handelies , s.  m.  eitt  £id)t* 

puÇer. 

Mouchoir,  t.  CT.;dû#@cbttUpftU<fc  ; (au£^ 
mouchoir  de  poche)-;  mouchoir  de  cou, 

da»  J^ûi»tncb.niH’:i 

Mouchure,  s.  JL  de  chandelle,  die  £id)t* 

febnuppe*^  tnf*  *r  j • ’ • 

Moudra*;  *f  frr,  ,^n  einer  tOtôble)  mab* 

. .*  (en  ;.l’hojioge  moud,  (ßdiifff.)  die  ©and* 
«br  läuft. / '/ugfifr jnquiu  ; (f*  aucb  PfOV- 

iiioitiii)), i’ujb  ivib 

Moue,  s.  J fam ► ftatt  grimace,  mine,  die 
SBerjifduufl  oder  ißerserrung  de»  Gcjttb* 
te» , und  bcfoiidv-r»  de»  blinde» , au» 
@pott  oder  jum  ^tid>cn  de»  3Dîig»er^ 
gnugeil»  > faire  la  moue  à qn. , faire  la 
moue,  f.  mine*  , 

Mouéc , s.  f.  T.  mit  SRilcb  und  35rod 
»ermifebte»  Jg)irfcbblut  fur  die 
dundc. 

Mouette , s.  f.  die  $Rewc,  ein  SBaffetoogef. 

Moufette  oder  Mofette,  s.  J.  Der  JDunjl  > 

die  giftige  91u»dûn(iung  in  ^ergwerfen 
und  in  andern  untenrdifcbm  Gruben 
und  Robien. 

Muuflard  , arde,  adj  pop . mépr.  ein  33au»* 

baef  ; eine  $erfon  mit  einem  diefen  drei» 
ten  ®efid)t. 

Moufle,  s.  f.  ol . d.  i.  mitaine  , der  Jaufi- 

bandfcbub. 

Moufle , s.  m.  der  ^lafcbenjua;  (€bpm.) 
derSRuffel;  die  ÂapeUendccf e ; it.pop . 
ftatt  monflard  ; donner  sur  le  moufle,  pop» 
eine  »DîaiilfcbeBe  geben. 

Mouüer , v.  a. pop.  qn.,  einen  bepder Olafe 
undf  bep  dem  tOtaul  fo  paef en , dag  er 
genôtbigt  ift , dte  Warfen  aufjublafeu. 
Mouflette,  S.  J.  plur.  T.  da»  au»  üweç 
©tucFen  behebende  hölzerne  Jr)eft, womit 
die  ©lafer  te,  den  £ôtbfolbeu  faifen. 
Mouflon,  s.  m.  ein,  im  mittägigen  Sibé- 
rien, in  Âorfïfa  ic.  lebende»  ibier,  wel- 
che» einem  ©chafe  glcidit , ftatt  der 
SBoQe  aber  feine  jpaare  bat. 

VIoufti,  s.  m.  f,  mufti. 

Mouiiiace , s.  m.  T.  der  51nfergrund  i //. 
da»  Stnfeucbfcrn  der  J»>Äute  §um  girben. 

Mouillé,  éo . part,  et  adj.  qenefjt;  èeneÇt; 
na6;  feucht;  angefeud)tet:c.;  être  mouî-ié 
comme  un  canard , fam.  tropfliaft  fepn. 
Fg.  se  couvrir  d’un  drap  (oder  d’un  sac) 
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mouillé , prov.  eine  ©ntfthultögung  »er- 
bringen , welche  bcn  Rebler  nur  nod) 

fd)Itmnifr  mad)t;  faire  u poule  mouillée, 

»erjagt  fepit;  eine  feige  dJtemme  fepn. 

Momlie-bouche,  s.f.  bie  9©afferbitite. 

Mouiller,  v.  a.  auch  absoL  nefcen  ; bcnrçem 
anfeuchten  ; it . — l’ancre,  ober  absoi. 
mouiller,  öen  2lnfet  werfen;  |lcf>  »orSlnfer 
Jegen;  anfern  ; it.  mouiller,  (©ramm.) 
gelinö  außfprechen,  wie  5.  05,  ba$  11« 
wenn  ein  i »or ^ergebet , ober  auch  bas 

gn  in  agneau  , gagner  etc.  ; la  rivière 
mouille  la  ville  d’un  côté,  bet  $lu§  bc» 

fpûblt  bie  eine  ©cite  ber  ©tabt  ; cr 
fließt  an  einer  ©eite  ber  ©tabt  uorbep  ; 

je  ne  saurois  tant  filer,  sans  mouiller, 

fam.  id)  fann  fo  »tel  nicht  ejfcn,  obne 
ju  trinfen, 

Mouiiiet,  s.  m.  ein  ODcrfjeug  berSÔaancï/ 
3um  ©titjapfen  ober  ©infepen  ber  9Cab- 
fpeichen. 

Mouillette, s./,  ein  lünglic&t  gcfcfcnitteneô 
©tùcfchen  ©rob,  ein  weichcö  ©p  bamit 
auSjutunfen. 

Mouilioir , s.  m.  ba$  9vCtjfd>üfTfld)cn  an 
einem  ©pinnrabe  ; it.  ( papicrm.)  bte 
Otnfeucbtgrube  ; it.  bie  planicrgrube  ; 
Çetmgrubc. 

Mouillure  , s.  f.  ba$  ?ftcf}cn  ; ^ciicfttcn  ; 
Slnfeudtfcn  ; it.  bas  $eud)tfepn  ; bte 
geuditigfeit. 

Moulage,  4.  m.  ba$  SOîûhlgelb  , bie  9Âûbl* 
mepe,  welche  bie  Untertbancn,  bie  in 
einer  herrfchaftlichen  çpjùhle  ober  in 
einer  ^roangmuble  mahlen  / ihrer  #crr- 
febaft  entrichten  muffen  ; (pgl.  mouture); 
it.  baâ  Reffen  be0  ©rernibolicé  ; it.  baô 
SKcfjgelb  ; ftlaftergelb  ; ber  9)ïcfferlobn  ; 
it.  ba$  Slbformen  ; bas  ©iefien  in  eine 
Çorm  ; berSlbgufiî  it»  7'*ba$?fRùblwerfî 
baé SRab/  welches  bic^îübltfeinc  treibt; 
it  (Biegler)  Sfurfteine  welche  geflrichen, 
aber  nod)  nid)t  gebrannt  flnb. 

Moulant,  s.m . T.  ber 93tüblinappe ; Stuhl* 
burfehe;  gDtûhïfnecht. 

Moule,  s.f.  bie  $îte$mufd)el  ; eine  breite 
SKufchel,  berenftlclfch  man  igt. 

Moule, 4.  m.  î>er0Jîoî>cf  ; eine  »ertiefte#orm, 
einen  anbern  tfôrper  hinein  ju  gie§cn 
ober  su  brücfcn  ; it.  T.  (iînopfmacher) 
bie  tfnopfforrn  ; bas  £olj  ober  ©ein  in 
ben  Änüpfen  ; ûbcrb,/  bep  mehrern  pro* 
fefftonen,  bie  $ornt;  it-  bie  Pergament* 
blattcr , jwifehen  welchen  bas  ©olb  in 
©lutter  gcfchlagen  wtrb  ; moule  a faire 
des  chandelles,  eine  gicbtcrform  ï moule 
de  fusées , ein  (jur  ©erfertigung  ber  SKa* 
tfeten  bienenber)  SJtaeFetenffocF;  jeter  en 
moule,  in  einen  Sfôobcl,  in  eine  {Çorm 
gicfjcn;  bois  de  moule , (baS)  Âlafter* 
holj.  Fig . et  Pro?,  se  former  sur  le  moule 
de  rjn* , fld)  nach  jemanben  btlbett  ; ihn 
iumSKuflce  n>i^l<n  unb  ihm  (ober  ihn) 


nachahmen  ; cela  ne  se  jette  pas  en  moule, 
bttö  U§t  fleh  fo  leicht  nicht  thuti  ; le 
moule  n*en  est  pas  lompu,  fam.  berglet* 
<hen  fann  man  wieber  haben  ; le  moule 
en  est  rompu,  begleichen  fleht  ober  fln- 
bet  man  nicht  mehr  î conserver  le  moule 
du  pourpoint , pop . fld)  in  ber  0era6r 
( §,  ©.  in  ÄriegSgefa&r)  fchone«.  4 

Moulé , 4.  m.  pop.  bail  ©C bruef te  ; lire  le 
moulé  Ober  dans  le  moulé,  ©ebrütfteS 
Icfen  ; (f.  moulé,  ée,  part.  jp.)  . v 

Moulé,  ée,Pévt.  etadj.  gegoffen  ; geformt  ; 
abgeformt  K,  { sa  lettre  est  aussi  lisible 

“•“l'fc.  feint  éanbfdmft 
tfl  fo  Icferltd) , aU  ob  fle  gcbrtttft  wôre  ; 
lettres  moulées,  ciné  2tct  gefebriebener 
©uchftaben  , bie  fo  autffehen,  att  ob  fle 
gebrueft  waren;  (f, auch  moulé,  s.m.); 

il  faut  bien  que  cela  soit  vrai , puisque  cela 
est  moulé,  plais,  bûé  ntuf  hoch  wahr 
fepit,  benn  cé  ifl  gebrueft. 

«ÏÏ&V  *•  /;  Hcr  eéleiffth 

abfdiletrfeJ. 

Mouler,-  v.  a.  ( îir  einen  «»ober,  in  eine 
gorm)  giefen  ober  brûcfen  ; it.  abfor* 
mett  ; it — du  bois , jrjolj  meflen  ; ^olj 
tn  Âlûftet  fe&en.  Fig.  se  mouler  sur  qn. , 
f.  se  former  sa*  le  tooule  de  qn.,  unter 
moule;  (f.  auch  moulé).  . 

Moulcrie,  s.  f.  bie  SEBerfftatt  ber  ©ieger 
tn  ben  ©iefhiufcrn. 

Mouleur,  4.  m.  (giegelhûtte)  ber  former; 
— de  bois,  ein  ^oljmeffer  ; ■— -en  piiue, 
ein  ©ppfer.  • 


Mouüére . s.  f.  ber  Ûrt,  wo  man  bie  eß- 
baren üftufcfjeln  flfebt. 

Moulin,  4.  m.  bie  Stuhle  ; it.  T.  bie 
©chlcifmafchine , tpomit  ber  ^etfdjier- 
flecher  bie  ©belfleine  fehneibet;  — à eau, 

bieSÉBaffcrrnuble;  — à Vfn*>  38cnbmüblc  ; 

— à neuf  ober  sur  bateau,  ©chtffmuble  î 
moulin  â auge,  oberfchlÜd)tige  SRüblc; 

— à vanne  pber  i volets , UUtCrfd>lüch* 
tige  fBtn hle  ; — à scie,  ©ügeniûhle  ; 
©chneibemûbJe ; — à papier,  Papier- 
mühle; — à tan , £ohmühle  ; — à bras, 
Jpanbmùblc  ; — à foulon , «fôûlfmùble  ; 
— l * «f*  » i poivre , affee* , Pfeffer- 
muhle  ï — à forer,  ©ohrmtthff.  F/g. 
cela  fait  venir  l’eau  au  moulin,  baé  bringt 
©rob  tnâ  j£)au$  ; il  viendra  moudre  à 
mon  moulin , ©ebulb  l er  wirb  meiner 
fdwn  einmahl  nüthig  hoben. 

Mouiinage,  s.  m.  T.  bû$  3utîthten  bfr 

©cibe  ouf  ber  ©etbenmûple. 

Mouliné,  ée,  part,  et  adj  T.  aufgewühlt; 
f.  mouliner  ; it.  adj.  du  bois  mouliné  , 

wurmflichtgeé  X;olj. 

Mouliner , v.  a.  T.  (p.  gewiffen  SBürmcm) 
bte  €rbe  aiifwûhlen. 


Moulinet,  s.  m.  (eine  ffcttic  Stühle)  î it. 
ba$  ^Drehfreuj , womit  man  fufiwege 
fur  pferbe  :c,  pcrfpcrrt  ; it.  ber  Âre«i- 

baum 
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bannt  ein t$  S?a fpclg  ; //.  ber  Ouerl , 
womit  man  g.  05.  (Ebofolatc  qucrlt  ; //. 
Der  Ättcbel,  womit  man  ein  ©eil  an» 
jicht  ï Ä.  Der  SBûrgdocf  Ui  tenter#  ; 
it.  (©chifff.)  Die  sftuj?  jum  tfoltcrdocP  ; 
it.  einc&rt  ©chiffôhûfpel  ; it.  baö  &8inb* 
ràbchcn  / woran  ber  SQiitbmuUcv  Die 
5Kid)tunabcd  SÖinbed  crfcnnt;  it.  eine 
Sßinbmuhle  uon  ÄartcnblAuern , wo- 
mit Die  Âinbcc  fpiclcn  ; iu  Ut  (an  Der 
<Bd)votleiter  angebrachte)  ©dirotminbe; 
faire  le  moulinet  avec  une  épée  , avec  un 
bâton , mit  einem  Regelt , mit  einem 
©tocP  ci»  9taD  fdjlagcn,  j.  05.  jn  feiner 
SScrtheibigung. 

Mouiinier,  s.m.  T.  ber  ©ctbcnjwirner. 

Moult,  adv.  ol.  fefcr  me!  i fehr. 

Moulu,  ue,  part. et  adj . gemahlen  IC.  ; de 
l’or  etc.  moulu , fein  3crricbcnc$  ©olb  jc.j 
it.  gftafjlergolb.  Fig.  moulu  de  coup,, 
jcrfchlagcn;  scrprûaeït  ; Derb  abgcprû» 
gdt  ; je  sais  tout  moulu , ich  bin  vor  5Ku* 
Digfeit  wie  jerfchlagcn,  wie  gclAhmr. 

Moulure,  s.f.  T.  allerlei)  3iet«thnt  von 
£eijtcn*  ober  ©imd-Bcrf. 

Mourant,  ante,  adj,  et  s.  fietbCIlb  i Cin 
©terbenber  i un  teint  mourant , eine 
gobtenfarbe;  bleu  mourant,  bleichblau; 
des  yeux  mourans,  derbenbe  ober  brechen» 
De  Slugen  i it.  (vor  £icbe  2c.)  fchmach* 

tenbe  öligen;  homme  vivant  et  mourant, 

T.  ein  gtàann , weichen  eine  tobte  J)anb 

(gens  de  main  morte)  ihrem  Se&flW&Crni 
3u  flellcn  oerbunben  id. 

Mourgon,  s.  m.  (auf  Dent  mitteUAnbifrf)cn 
?0îeer)  datt  plongeur , cin  gaucher. 

Mourir,  v.  n.  irr.  derben  ; (von  'SAumen 
ober  tyflanjcit)  abfteheit  ; abderben;  ver» 
Dorren  ; (vom  Jener)  auôgchen  ; evlo* 
jeden  ; it.fig.  flcrbcn,  D.  t.  in  90tergef» 
fenbeitgerathen.  Se  mourir,  v.  rtfl.  (1er« 
beit,  b.t.  iu  ben  lebten  pùgen  liegen; 
(ijt  UUr  iltt  prit,  unb  imparf.  indicat. 
gebrâud)lidt)  ; mourir  de  maladie,  ait 
einer  Äranfbeit  fterbett  ; — de  vieillesse, 
vor  Ollter  (ober  Sllterd  halben)  fierbeu  ; 
— d'impatience,  ßg.  VOr  Ungcbltlb  flcr* 
ben;  il  s’ennuie  à mourir.  Die  £eit  wirb 
ihm  tferbentf lange,  ober  juin  derben  lan* 
ge  ; mourir  tout  en  vie . bet)  noch  frifd)cn 
ÄrAftcn , auf  eine  plôljlidje  unD  gewalt« 
famé  2lrt  derben;  mourir  martyr,  in 
großen  ©chmerien  derben  ; mourir  de 
sa  belle  mort,  cined  natürlichen  gobed 
derben  ; mourir  civilement  , Die  SXeehtc 
unb  SÖortbcilc  ber  bürgerlichen  ©efcll» 
fdjaft  verlieren;  faire  mourir  qn. , erneu 
hinridjten  laden  ; mourir  à ses  dépens; 
fîd)  felbd  untd  £cbcn  bringen;  uberh. 
an  feinem  gobe  felbd  fcbulD  femt  ; se 
hisser  mourir , feinen  gvb  befôrbrrn  ; 
fief)  Dahin  derben  laden.  Fig.  et  .Prm>. 
mourir  au  péché,  (ghcol.)  ber  ©ttllbf 
T.  /. 
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abderben  ober  auf  immer  entfagen;  faire 
mourir  ses  passions,  feine  £etDcilfd)aften 
tobten  ; faire  mourir  de  peur  , gobe#» 
ongd  verurfachen  ; les  paroles  lui  meurent 
dans  la  bouche,  ev  fpridjt  fcbr  langfam  ; 
le  boulet  vint  mourir  à ses  pieds  , btC 

Äanonenfugel  fiel  matt  vor  feinen  Ju- 
den nieber;  laisser  moutir  un  sabot,  ei- 
nen Ärcifcl  auölaufen  laden  ; les  cou- 
leurs se  perdent  en  mourant  les  unes  dan; 
les  autres,  bic  Jarben  verlieren  fïd)  un* 
vermerft  in  einanber;  il  en  mourra  dans  si 
peau , er  wirb  ftdj  ntmmcr  bedern  ober 
Anbern;  on  ne  sait,  ni  qui  meurt  ni  qui 
vit,  tmt  £cbcnd»  unb  ©terbendwiüen , 
muß  man  von  Client  fdjriftliche  SOerfi- 
chcrung  haben  ; man  fann  ntd)t  widett/ 
wie  lang  man  lebt;  va  où  tu  peux, 
mourir  où  tu  dois,  man  mag  machen, 
wa$  man  will , fo  fann  man  feinem 
©chicffal  nidit  entgehen  ; autant  meurt 
veau  que  vache,  junge  £eute  fônncn 
derben , alte  £eutc  müden  derben  ; il 

mourra  plutôt  un  bon  chien  de  berger, 

linfraut  verbirbt  nicht;  (f.  auch  épée, 

gite  etc.) 

Mouron,  s.m.  bad  ©auchhcil,  eine  tyffan- 
gc;  (lat.  anagallis)  ; it.  dütt  morgetine  ; 

it.  eilte  2frt  fchwnrjgedfcPter  (fibcchfen, 
bic  mit  Dem  ©ebwönje  dcchen. 

Mourre,  s.f.  cin  italiinifchcô  Jingcrfpicf, 

Mousquet,  s.  m.  bic  ^Üîuôfcte  ; eine  ver- 
altete 2lrt  ^Sûchfcn  mit  £untcn  ; mous- 
quet à croc  , ber  5)oppelhaffll  J porter 
le  mousquet , fam.  gemeiner  ©Olbût  JU 
Ju§  feçn. 

Mousquetade  , s.  f.  cin  tOtUéfctenfchllfî  î 
p.us,  datt  coup  de  mousquet. 

Mousquetaire  , s.  m.  ol.  ber  9)îtt3fcticr  ; 
mousquetaire  du  roi,  (ehem.  in  Jrûllfr.) 
eilt  Keiter  von  ber  fônigl.  £eibwad)e. 

Mousquetcrie,  s.f.  Da$  fOfuSfetmfeuer. 

Mousqueton,  s . m.  eine  3lrt  furjer  ÏÏtui* 
feten  (©tuçro&r)  mit  einer  weiten 
9Eûnbiing. 

Mousse,  s.  m.  cin  ©chifftjungc. 

Mousse,  s.f.  baO  îOîooîl  ; it.  ber  ©djaum 
auf  gewiden  ©etrAnfen , von  ©eife  k.  ; 
mousse  d’arbre , Daß  ’J5ûumm00Ô  J mousse 
terrestre  , ba$  ©tbmOO0  ; couvert  de 
mousse,  bemcoüt  ; boule  (ober  pierre) 
qui  roule,  n’amasse  point  de  mousse, prow 

cin  rollenber  ©teilt  feçt  fein^RooS,  b.  i* 
ein  Çpîenfd) , ber  balb  biefi  balb  jenetf 
treibt,  ber  balb  hier  balb  Dort  id , wirb 
feiten  reich. 

Mousse,  adj.  c»  dumpf  ; lance  mousse,  f, 
courtois. 

Moussé,  ée  , part.  gcfdjÄumt  ï chocolat 
moussé,  ju  ©chatim  gequerltc  dhofolate. 

Mousseline,  s.  f.  ba0  ÎRcdeltnch. 

Mousser , v.  n.  fd)&umen  ; ©chaum  (ober 
©Afdjt)  ijcben, 

G £ g 
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Mousseron,  s.m.  ter  $Î00lfd)Wamm  , eine 
9trt  ©rtfdjwÂmmc.  * 

Mousseux , euse ,adj.  fcbdumcnt » 0cbaum 

' .■  gebent.  *« 

Mousson  , s.f.  T.  Ut  <)JaiTûtwinb  > it.  tic 
Seit / worin  terfelbe  webt. 

Moussu,  ue,  adj.  niOOflgj  mit  SJîOPl  be 
watbfen;  bemoolt. 

Moustache  , s.  f.  ter  Ânebelbart , vuig. 
**  0d)«urbort;  //.  ter  Bart  einiger  Tbic* 
* tt,  5.  B*  ter  Âaben,  £èrcen  :c.;  it.  T. 
■ tie  Âurbel , weldie  tic  £>rabt$ieber  in 
/ îfere  ©pilUn  (iedrn.  Fig , fam.  donnei 
sur  la  moustache  à qm,  einem  eine  ÇDtrtUl* 

• fcbctle  geben  ; enlever  sur  la  hioustachc, 

par  ton  Sttiil  roegnebnien. 

Moustique  «a./,  eine  2irt  Heiner  afrifarti* 
fdyer  tint  omertfanitefeer  9)îticfcn. 

Moût , s.  m.  ter 

Moutade,  s.f.  (2ôebcr)  ter  Toppelfcbufi. 
Moutarde  , s.  /.  ter  ©enf  ; it.  t.  i.  ter 
ii  éenffûm en  (graine  de  moutarde).  Fig. 
n et  Prov.  c’est  de  ta  moutarde  après  dîner , 
f:v  tûl  fommt  JU  fpàt  i et  le  reste  en  mou- 
t . tarde,  unt  tal  übrige  fur  @enf  ; (wirb 
„ gefogt,  menu  jemaiit,  beg  ©ebiicfhmg 

• einer  SXeriuiung , ton  tem  feblenten 
t (Seite  feine  {Rechnung  geben  fann)  ; 

„>)  la  moutarde  prend  au  nea,  bet  @paß  ift 
tu  empfüntiid)  î sucrer  la  moutarde,  tie 
. tyiUen  ocrgolten  ; eiuett  Berwcié  unter 
->  fußen  Sßorteit  geben;  ü est  fin  comme 
moutarde,  iron . it  tft  CÎtl  PCrfdmiiÇter 
ÄOPf  ; s'amuser  ^ la  moutarde,  fîdj  mit 

nkbtlbebeutenbett,  mdjtlroûtbigen  £in» 
gen  ûufbaiteit  J les  enlans  en  vont  à la 
. moutarde , tte  ©pcrlingc  fingen  tavon 
auf  ten  $&cberu  ; tal  ift  eine  betannte 
©acte  ; Jetermann  weiß  el. 

Moutardier , r.  m.  ter  ©enftopf  î bal  ©Cttf 
nÂpfcften  » ©enff Annexen  ; it  einer,  ter 
©enf  maeOt  «nt  oerfauft;  (f,  aucb  pape, 

• prov. 

'Moule,  S.f  (£e&en$redît)  f.  moulage. 
Moutier  Oter  Moustier,*.  m.  ol.  t.  i.  église; 
mener. la  mariée  au  moutier,  t,it  Braut 
tu  tie  Âirdjc  jur  Trauung  fuhren  ; » 
faut  laisser  le  moutier  où  il  est  , prov. 

t.  i.  ton  eingefubrtenBebràucben  muß 
man  nid)t  abgeben. 

Mouton , s.  m.  ter  $amtnel,  (@d)ôpl);  it. 

ùberb.,  bal  @<baf;  (Çamm)  ; U.  bal 
. £ammel*fleifd)  ; ©dwpfenfïeifd)  ; it. 
«•  bal  ©djaflfeU  ; ©djaflleber  ; U.  tie 
- Stamme;  ter  9tammblocf,  <Pfàble  ta» 
mit  cin$ufd)iagen  i (ogl.  sonnette)  ; it. 
ter  SBellbaum  am  ©focfenfiu&l , worin 
tie  ©locfe  biugt  ; it.  nouv.  ein  ©pion, 
ter  fid)  int  ®ef4ngni§  all  SKitgefam 
gener  anfleüt;  it.  moutons,  tie  Ta* 
cfen  am  Äutfdjengefiellc woran  tie 
. Tragriemen  befefligt  Tint  ; it.  mouton , 
ein  £amro,  t»  u cine^crfon  ton  einer 
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fanften  ©emûtbeart  i it.  t it,  auf  tem 
. «Kecre  otee  auf  großen  bluffen  fîet  er* 
tebenten  franfen  2ôaiTer»pgen  ; ù.  ein 
woUid)te6  ©ewolfe  ; @d>afe  ; @d)äf- 
rimi  ; du  mouton  tMi , £ßmmcl*brftten! 
(f.  auct  g'SOt*  épaule , éclaoche)  ; sentir 
l'épauledu  mouton,  natt  tem  iBorf  (nad) 
0d)Wetg)  rietben,  Prov.  U chocbe  cinq 
pieds  à un  mouton,  er  will me&r  taten, 
alö  ta  ifi;  revenons  it  nos  moutons,  mie» 
ter  auf  unfere  porige  Stete  |u  fommen  ; 
il  revient  toujours  a s«s  moutons,er. fommt 
immer  wicter  auf  feine  alten  ëprùnge 
(0trcid)«)«.  - ' nw 

Moutonnage  , s.  m.  tat  l Ut 

@d)afjoU.  . 'tort*. 

Moutonnaille  , s.  f.  burl . @(baf5fopfe  > 

îeute  welebe  Sintern  blintlingé  nad)* 

* ahnen»  t»  , =11*  ? H 

Moutonne,  s.f.  o/.  tiefe  fraufe  J^afttlocFcn 
ter  grauen^perfonen  «ber  ter  @ttrn. 

Moutonné,  ée.part.  et  o^ViPOjHfbtl  IrauOi 
frauôbnông;tétemoutonn4e,finÂra«ô- 
fopf  Î 1e  ciel ett  moutonné«  tçr  Rimmel 
ifi  potl  Heiner  weißer  SIBo Heben,  oottec 

©djÄftbett (moutons),  (pergl,  pommelé.) 
Moutonner,  9.  a.  WlfiRt  ftaufclnj  (f* 
moutonné.) r> . s ûvtsâ 
Moutonner,  ?.  fu  la  mer  moutonne , bal 

SKeer  wirft  febinmente  große  SÔetten  i\ 
ei  friufdtfkb»  u »«iJismiU, 

Moutonnier,  ère,  a^c^^^fcbûfémôftg. 
Mouture , s.f.  tal  Fabien  (in  ter  SRubic  ; 
it  tal  gftabfgelt  ; tie  ^Dtepe  ; ml  otec  blé 
mouture,  (tal)  CDHfebfow}  SDîangforn; 
prendre  d’un  sac  double  mouture , prov. 

fid)  eine  0nd)c  toppclt  beiablen  îaffen  » 
hoppelten  sftmjen  woraul  jteben. 
Mouvance,  s.f.  tie  £cbenbatfcit;  cesficft 
sont  de  (ober  dans)  sa  mouvance,  btcfc 

©ûter  ôter  ©tuntflûtfe  geben  ton  ibm 
èu  £eben.  *•  u ..  £ , a. 

Mouvant,  ante,  adj.  (p,  ter  Ära ft)  tfWe* 
gent  » it.  (p.  ter  €rte,»om0antbpten  tt.) 
ieefet  ; */.  lebcnbar  ; nu  £cben  rubrent  ï 
(3Dap,)  aul  einem  TbeiU  tel  Bebiltcl 
bertor  gebent  ï sable  mouvant , sables 
mouvans,  ter  Triebfant  ; à ce  nous  mou- 
vant, (in  obrigfcitlUbenSöerorbmingcn) 
ta*u  angetrieben,  oter,  in  ©etracbt 
teffen  wollen  wir . . * ‘ 

Mouvement , s.  m.  tie  ©ewegUttg  î it. 

( £rie«j6w.)  t,  i.  eine  SDerÄnterung  ter 
Stellung  ; it.  t.  û eine  ©emuthlbewe* 
gung  ; Bewegung  ter  @eelc  ; t.  û 

ter  Antrieb  ; it.  plur, . Bewegungen  ê 
t.  i.  Unruben  unter  tem  Bolfc;  2luf- 
rubr  » it.  mouvement,  (3Ruftt)  ter  Taft 
(mesure);  it.  autb  pittr.  T.  tal  SXdttr» 
werf  in  einer  Ubr  ; donner  le  mouvement 
à qch.,  etwal  in  Bewegung,  in  ©ang 
bringen  î *1  n’a  pas  fait  cela  de  son  propre 

mouvement,  tal  bai  tt  nid)t  aul  eige# 
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Item  Sfottiéb  gctban  ; air  de  mouvement, 
eine  Strie  > Me  einen  beßimmten  £aft 
bût  i chanter  de  mouvement , nach  hem 
jfcaft  fingen  ; se  donner  bien  du  mouve- 
inent  pour  une  chose,  fig.  ftcf)  Uni  eilte 
©acbe  viel  €Kubc  geben  ; il  y a de  grands 
mouvemens  dans  cette  pièce , fß  finb 

große,  crfcbûtternbe  ©teilen  in  biefem 
©tuef. 

Mou  ver,  p.  a.  U terre  d’un  pot,  d’une  caisse, 

(©irtn.)  bie  (Erbe  in  einem  Saßen,  in 

• einem  Blumentopf  außoefern  , Damit 
Da«  ©M«  beiïer  etnbringc.  ■ 

Mouvettc,  s.f.  (2icbt|ieber)  ein  Köbt* 
" *ß0<*.  • 

Mouvoir , v.  a.  irr . ( prop . et ßg.)  bewegen  Î 
in  Bewegung  feçctt  ; regen;  it.ßg»  b.i. 
nnreißen  ; gntretben;  it.v.n.  ju  fceber 
■ geben  ober  rûbren;  (f.  mouvance).  Se 
mouvoir,  v.  rtß.  fid)  bewegen  ; fleb  fort- 
bewegen ; bewegt  werben  ; mouvoir  à 
compassion,  juin  ©titleibeu  bewegen; 
qui  vous  a mû  â cela  ? waß  bat  ©ie  hier- 
)U  bewogen  ? les  procès  mus  et  i mou- 
voir, T.  bie  bermabligcn  unb  fûnftigcn 
tyrOJfffe  ï cesser  de  se  mouvoir,  (p,  einer 
tlbr)  ablaufen. 

Moye , s.  /.  T.  eilte  roeieb*  Slbcr  in  einem 

* barten  ©tetne. 

Moyen,  enne  , adj.  mittler/  mittel* 
mißig  ; de  moyen  âge , pon  mittlerem 
$(tcr  » médaille  de  moyen  bronze,  ober 
bloß  du  moyen  bronze,  T.  eilte  ÇOîunje 
»on  mittelmäßiger  ©rißc  ; moyenne 
latinité , f.  latinité  ; le  moyen  âge , büß 

mittlere  3eitalter,  (von  bem  ©erfülle 
beß  tômifeben  Kcicbß  an , biß  ju  €ube 
beß  toten  3«brbunbertß). 

Moyen , s.  m,  baß  sDîittef , b.  t.  bte  wir» 
fenbe  Urfadje  ; ber  98cg  ; bie  Belegen* 
bftt  ; it.  baß  ©erm&gèn , bie  ®ïad)t  , 

• Wwgß  nu  tbun  ; it.  plur.  bie  SRittel  ; 
baß  ©erm&gen;  bie  Umßdnbe;  (iur.) 

. :^bi<  Brftnbe;  Bewetßgrtmbe  ; (i-ogif) 

■ ‘^berflRittelfaÇ;  lût.  ber  médius  terminus; 
il  n’y  a pas  moyen,  Doß  faitn  ntd)t  gc* 

* febeben  * eß  iß  niebt  möglich  ; cß  iß 
ffine  CDîÔgliCbfCit  ; moyen  de  faux,  T. 

berBeweiß , baß  etwaß  falfdj  fei)  ; au 

moyen  do,  p*ip.  f,  moyennant. 
Moyennant,  ober  au  moyen  de,  prtp.  per» 
mittel#;  vermöge;  bureb;  mit  £ûlfe  ; 
mit-;  fur. 

Moyennement,  adv.  ol.  mittelmäßig. 
Moyenner  , v.  a.  ol.  Vermitteln  ; bUttb 
©ermittelung  juwege  bringen. 

Moyer,  v.  a.  T.  nad)  ber  9lber  (moye) 

, fpalten  ï einen  ©tein  burcbfigen. 

Moyeu  , s.-  m.  ber  (Epcrbotter  ; pl.us.  le 
jaune  d’oeuf  ; it.  eine  2lrt  eingemachter 
pflaumen;  T.  bie©öbe  eineß  Söagen* 
rabeß. 

Mozarabe,  t . m.  iß  ber  ©«bmc  ber  fpani- 


fd>«t,  von  ben  ©touren  unb  ©aracenen 

abßammenben  Abrißen» 

Mozarabique  ober  Mozarabe,  adj.c.  iflOja* 
rabifd)  ; (f.  mozarabe). 

Mozette , s.  f.  baß  betabb^ngenbe  ©tueß 
einer  SDvöucbßfappe  (ciupeion)  ; it.  baß 
Ornat  ber  Sarbin&le  ; it.  ßatt  camail. 

Mû , mue , pan.  bewogen  ; angetriebçn  ; 

f,  mouvoir. 

Muabie,  aefj.  c.  p.us.  unbeßönbig;  vérin» 
berlitb* 

Muance,  s.f.  (olte  sOtufîf)  bte  ©erönbe* 
rung  eineß  £onß  in  einen  anbern  £on , 
um  über  bie  6 £6ne  ber  alten  Tonleiter 
btnauß  jtt  geben/  (ebe  man  Heb  beß  7teit 
£onß  si  ober  h bebiente)  ; u.  baß  ©er» 
fefeießen  ber  ftarbe. 

Muchepot , s.  m.  pop.  «ne  göinfelfdjenfe, 

Wucher,  ♦•.  a.  pop.  verheimlichen. 

Mucilage,  s.  m.  T.  ber  ©d)lcim , ben  man 
auß  gcwijfen  Sßurjeln  unb  ©amen 
Siebt-  ‘ ^ ^ 

Mucilagineux,  euse,  adj.  T.  fdjletmtg. 

Mucosité,  s.f.  T.  ber  ©cbleimi  vulg.  ber 
Kob. 

Mue.  s.  f bie  fftaufe  ; baß  kaufen  ber 
©$gel  ; it.  bie  »Kaufejeit;  */.  bte  CKaufe 
(ober  baß  J^iuteu)  ber  ©eibenraupen  / 
ber  ©cblangett , ber  Ärebfe  ; it.  baß 
paaren  ber  'Jîfcrbe;  it.  (les  dépouilles), 
baß  abgeworfene  ©eweib  beß  ^irfcbeß  ; 
it.  ber  abgeßreifte  ©cblangenbalg  ; it. 
bie  ORauft/  b.u  baß  ©ogelbauß/  worein 
man  bie  ©6ge!  wibrenb  ber  3Kaufe|eit 
febt  ; it»  ein  bunfler  Ort , worein  man 
baß  $ebcrpicb  bepm  giften  febt  ; it. 
fam.  bie  ©crinberung  ber  ©timme  ei* 
neß  jungen  bXettfcben  ; un  faucon  de  trois 
mues,  ein  brcpjibnger  Jalfe;  mettre  le* 
chapons  en  mue,  Kapaunen  jumÜÄißen 
etnfeben;  un  homm':  propre  i garder  les 
oisons  en  mue,  prov.  plais . ein  Cittfil* 

ttger  07tenfcb , ber  au  gar  niebtß  taugt  ; 

(Vgl.  jocrisse). 

Muei , s.  m.  T.  bie  Blfpwage  ber  «Ütaurer* 

Muer,  v.  n.  ftcf)  maufen  ; ftd)  haaren;  baß 
©eweib  abwerfen  ; ftd)  bauten  ; bie 
J)aut  abfireifen  ; it.  fam.  bie  flare 
©timme  verlieren  ; (f.  mue)  ; it.  ol.  ben 
$on  in  ber  ©vuftf  àitbern  ; (f*  muance); 
sa  voix  a mué;  la  voix  lui  a mué,  feine 

©timme  bat  (îcl)  perAnbert. 

Muet,  ctte,  adj.  et  s.  ßumm  ; ein  ©tum» 
mer  ; it»  fig-  ßumm  ; verßummt  ; T. 
chün  mmt,  ein  .f)unb  / ber  bepra  ©pu* 
rett  ober  ©ad)  jagen  nid)t  anfddâgt  ; let- 
tre muette,  ein  ßummet  Bucbßab,  b.  u 
ber  nicht  «ußgefproeben  wirb.  Fig.  de- 
venir muet,  perßumtnen ; rendre  muet, 
ßumm  machen  / b.  i.  §um  ©cbweigen 

bringen  ; une  muette  des  balles , pop.  ein 

SBeib  / baß  ein  ©d)anbmaul  bat. 

Muette,  s.f.  baßjogbbauß;  S^gerbauß; 

Cr  g g g 
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it.  ba$  Jf>ûfenlager  ; */.  ba$  ©ctt  eines 

£irfd)c6. 

Mufle,  s.  m.  bic  (Bdjnaujc  verfcbicbener 
S&icre;  bûô  ®Zûiil  ; it.  pop.  bas  (Otaul, 
b.  i.  ber  SOîunb  bc$  OTrnfdjrn  ; (»Sauf.) 
• eine  Sbierfcbnaujc , j.  <B,  ein  £6wen* 
maul,  jum  ^ieratb  an  SXinnleijien  ic.i 
(pgl.  gargouille);  mufle  de  lion,  gôwen* 
maul,  (ûud)  mufle  de  veau)  ÂalbOnûfe, 

*'  eine  <JJflanje.  \ 

Muflier,  s.  m.  (•'Sotfln.)  f.  mufle  de  lion, 
unter  mufle. 

Mufti , s,  m.  ber  ûberptie fier  (tmb  obérée 
©efcÇauSleger)  ber  «?îa&omebaner. 
Muge,  s.  m.  bie  ^ecràfcbe  î (ber  ${eer* 
alet)  , rin  $ifâ)  / ou*  befen  SKogen  ber 
itciiinifcbe  fcotargo  bereitet  wirb;  (f. 

boutargue). 

Mugir,  v.  n.  (vom  Sîînbvicb)  brüllen  î it • 
fig.  la  mer  mugit,  bûô  SÜfteer  braufet  ober 
tobet»  • * • 

Mugissant,  ante,  adj.  bruflcnb > it • fig. 

broufenb;  tobenb  ; (f.  mugir). 

Mugissement,  s.  m.  bûô  ^Brulle»/  bûô  ©f* 
brülle  beô  SKmbviebeô  ; it.ßg..  (vom 
COteere,  vomSBtnb)  baô  Traufen;  So* 
ben. 

Muguet , s.  m.  bû$  3Dîût)blômd)cn  ; bic  aftai)* 
blume  î it»  fam.  (au d)  jeune  muguet)  et» 

Btuijcr;  ^ttndfrrntRcdbt  ; petit  muguet, 

f.  caille-Lit  ; muguet  des  bois , SSjûlblUCi» 

fier,  eine $ffanjc. 

Mugueté,  ée,  part,  et  adj . gcbU&lt  K. 
Mugueter,  v . a.  fam  (une  fille  etc.)  uni  fin 
säbelten  bu&leit  ; (o/.  bet)  einem  WAb» 
dien  ober  ein  äftSbdjen  lÄfpcln  ober  lof* 
fein);  ibr  muMaufen;  it.fg-  um  etwa*, 
$.  33.  um  ein  Slmt  ic.  bublen  ; fief)  barum 
bewerben;  nad)  etwaö  trachten* 

Muid,  s.  m.  (baô  d wirb  nidjt  auôgefpro* 
eben)  ifi  ber  ©a&mc  eineô  grofjcn  bKageé 
von  vevfdnebcner  ©rôçe  jù  fliiftigcn  unb 
tvoefenen  Badjen,  5.  33.  (ju  ffàfîigen 
Indien)  eine  öfmie;  SKbme;  ein  (baô) 
jDrlioft;  it.  eine  Sonne,  et»  go§  (ju 
einem  foïchen  SDtafj  ©ctrSnfe). 

Muire , s.f.  prvci.  Die®o&lc  ober  baô  23af* 
fer,  woranô  man  ®û(j  fîebet. 

Mulâtre,  adj.  et  s.  c.  ci»  COlÛfûttC , fine 
0Jîulûttin;  einer  , eine,  fo  von  einem 
9?eger  unb  von  einer  (Europäerin»  (ober 
umgcfcbrt)  erjengt  tvorben  ift,  (vergl. 

métis). 

Mule  te,  s.f.  oi.  eine  aeriditücbc  Btrafe. 
Mulcter,  v.  a.  (jur.)  flrofcn. 

Mule,  s.f.  ber  fpantofelbcô  fpapfieô;  it. 
ein  Söeibcrpantoffel. 

Mule,  s.  f.  bie  SKûltlefelinn  > elle  est  fan- 
tasque comme  une  mule, fam.  fie  tfl  eigen* 

finnig  wie  eine  SDiaulefelinn;  (fo  auch  : 

il  est  quinteux , elle  est  quinteuse  comme 
une  mule);  (f.  aud)  ferrer,  frein , prov.) 

Mules,  s.f.  pi.  eine  2trt  Sroftbeulen  an  ben 


ftetfen  ; it.  auch  mules  traversées  ©bf* 
traversines , offne  Bdwunben ; eine  sert 
Çefelgefdjwure  ber  tyferbe. 

Mulet , s.  m.  ber  gKûulefel  ; bûô  3£ûult&ter; 
it.  bie  groifôpfîge  SDtcerâfche  ; serin  mu- 
let , f.  serin  ; (pgl,  muge)  ; (f.  ou#  garder 
Unb  bât,  prov .) 

Muletier,  s.  m.  ber  gfcûulefefttet&er. 
Mutette,  s.f.  T.  ber  çflîûgett  berffûffm. 
Muion,  s.  m.  tin  gtofjer,  am  Ufer  beô  SDç eer$ 
aufgefdjutteter  ©aljbaufen. 

Mulot,  s.  m.  bie  grofje  ^elbmau«?  mulot 
volant,  bie  bunbömSultge  (in  SEBefitt- 
bien  flch  fluf&altenbe)  ^(cbermaue.  Fig . 

et  Prov.  endormir  le  mulot , einen  bUrd) 

Bdjmeidjelci)  aufbalten  ober  betrügelt  ; 

endormeur  de  mulots,  fin  ffl)lftB*r 
Mu  lot  er , v.  n.  T.  (n&irb  inf.  von  wilben 
©cbweinen  gefügt)  bie  €rbe  umwublen* 
Multilatére,  adj.  c.  (©eortt.)  Viflfeitig.' 
Multinôme,  s. nu  («Igebra)  eine  au*  meV 
reren  ©licbernsufammengefeçre  ©rfrfe. 

Multiple,  adj.  ci  et  g.  m.  s>x  est  multiple 
de  deux,  bie  3«l)t  fecbô  bdlt  bie 
jwet)  mebrmabl  in  fich  f fecb<  ift  batf 
9)tultiplum  von  §wev. 

Multipliable,  adj.  c.  T.  WfltJ  VetVieTfîlJtigt 
ober  multipliciert  werben  fann;  ; m 
Multiplicande, s. m.  T.  bie jeniae gaöl,  wef* 
d)e  multipliciert  werben  fott  ; ber^uf«* 
tiplifaubud. 

Multiplicateur,  s.  m.  T.  bieieniqe  3aM, 
woburcl)  eine  anbete  ^abl  muftiplicicrt 
werben  foü;  ber  SOtultiplifator. 

Multiplication,  s.f.  öfc  t35crmfbrung;  ©er« 
vielfultigung  ; it.  T.  aud>  bie  ©tultipli* 
fûtion;  boô  sKultipticiercn,'" 
Multiplicité,  s.f  Dic©iel&eit;  ®lcnge;  it. 

bicfôiclfâltigfeit;  ©îannigfaltigfeir* 
Multiplier,  v.  a.  veroielfiltigen  ; vrrmc&« 
ren  ; T.  multiplicieren  ; ir.'  9.  m •(  mit 
avoir)  fîch  vermefiren;  fich  me^ten  ; 5«* 
nebmen.  1 

Multitude , s.f.  bic  ©tenqe;  ©iét&eit;  eitt 
Raufen  ; it.  bie  «Ütenge , b.  û bet  grbf  te 
Jpûufcn  ber  ^tnfdicn. 

Multivalves,acÿ./ pl.  coquilles  multivalveS, 
ober  S. f.  plur.  les  muitivalves,  T.  bic  Pict* 

fdîûligeit  çoeufcbeln.  « » * • 

Municipal,  ale.nrÿ-muitictpttljjum  Btabt* 
ober  2anb*9icd)t  gehörig,  ober  bafelbe 
betrefenb  ; officier  municipal,  ein  aftuni* 
cipûh’Beûinter  ; efifm.  einf  obrigfeitli« 
cbe  <Pfrfoti  finer  ?9îunicipûlftabt. 

Municipaliser,  v.  a.  nouv . (in  granfr.)  eine 

«ÔCunicipolitât  tn  etnft  ®tabt  crrtdtten* 
Municipalité , s.f.  oi.  bif  ©emetnbf  einer 
^unicipalitÂt  ; it.  auj.  bie  ûbrigfcit 
einer  ©emcinbe  ober  eineö  'BejirW. 
Municipe,  s.m.  (alt.KÖm.)  ein  (b(î5)C0îU** 
nicipium  ; fine  Btabt,  weld>e  ihre  eige- 
ne ©cfcçe  unb  ôbrigfeit  batte,  unb  iu* 
gleich  bfl5  rômifd)e$ûrgcmd)t  genof* 
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Munificence,  s . f bie  Srevgebigfeit  bor* 
nehmer  unb  reicher  «IJerfonen. 

Munir,  v.  a . (de  qch.,  mit  bent /£Waô  |UT 
S&ertheibigunq , jum  ©chube,  jum  Un- 
terhalte te*  nôtbig  if*)  oerfehen  oî><f  »«* 

formen } se  munir  de  courage , de  patience, 

«Dtuth  / ©ebulb  faßen  ; fich  mit  ©ebulb 
waffnen. 

Munitions,  ».  f. plur.  ber  SBorrath  V0tt£e» 
bcnômitteln,  Ânegôbeburfniffeit  fut  ei- 
ne Ärmee , fur  einen  befejttgten  Ort ; 
munitions  de  bouche , 91/îunbôOrratb  > 
£ebenSmittcl  ; Proviant;  munitions  de 
guerre,  ÂriegÔVOtratb  i P^n  de  munition, 
(hier  fleht  munition  ira  Sing.)  baö  Äom» 

J mißbrob. 

Munitionnaire,  ».  m.  ber  «JJro&tantmeißer. 
Muqueux , euse  , adj . fd)lcimig.  (Vtgl,  mu- 
cosité.) ' 

Mur , s»  m.  bie  ©trtUer  î mur  de  refend  , 

bie  ©cheibemauer  in  einem  ©ebAube  » 

(Vgl.  mitoyen)  ; mur  de  séparation  , bie 
©cheibewanb  » mur  de  face,  bie  ©orber- 
titauev  eineô  ©ebànbeô  ; mur  de  clôture, 
bic  îOtauer  um  einen  £of,  ©arten  ic.;  bie 
dîmgmauec  ; gros  mur,  bie  jpauptmaucr 
. eineô  ©cb&ubeô  » mur  d’appui , eine  ©c» 
Unbermauer  ; eine  «Stauer,  bie  ftatt  ei* 
',»  neô  ©clÂnberô  bient;  mur  en  Pair,  eine 
unten  freçe,  auf  einem  «Bogen  ober  auf 
£ragftcincn  ftebenbe  «fôauer  ; mur  de 
chûte , bie  Sfôaucr  eines  ©chlcufcnfaüô, 
worüber  bie  ßahrjeuge  auf-  unb  abfiei- 
gen  ; mur  coupé,  eine  «Stauer  mit  lan- 
gen Deffnungen , bie  ©alfenföpfe  ein* 
suleqen;  mur  en  décharge,  eine  galtet/ 
welche  ju  ©rfparung  bet  ©teine  unter- 
wôrtô  in  bie  halbe  Mauerbicfe  vertiefte 
f&Ogen  hat  > «nur  en  surplomb , mur  dé- 
versé , mur  forjeté  , f,  surplomb  ; mur 
bouclé,  eine  gfruier  bie  (ich  geworfen, 
unb  einen  $Xi§  bût;  mur  orbe,  mur  de 
pignon  , mur  planté , mur  de  parpain , 
mur  recoupé  etc. , f,  orbe , pignon,  planté, 
parpain,  recoupé  etc.1  Prov.  mettre  un 
homme  au  pied  du  mur,  einen  in  bie 
€nge  treiben;  (f.  auch  huile  unb  donner.) 
Mûr,  mûre,  adj.  reif  ; jeitig;  /e.(»om  Äl- 
ter) reif  ; männlich  ï iL  b.  i.  mannbar  ; 
it.fig.  reif,  b.i.  verft&nbig  îlefeM it. 
b,  i.  reiflich  î wohl  ober  reiflich  überlegt; 
du  vin  mûr,  trinf barer  Sffiein  ; l’affaire 
n’est  pas  encore  mûre  , ßg.  bie  ©acftc  if 

«.  noch  nicht  reif  ; cö  ift  noch  nicht  Seit, 
ben  £anbcl  auöjufuhte».  ?w.  U ku 

attendre  à cueillir  la  poire  quelle  soit 

mûre , man  muß  bie  ©adje  erft  reif  wer- 
ben taffen  > entre  deux,  ver  des  une  mure, 
f,  verd. 

Murage,  s.  m.  oh  ber  «Otaucrfchof; ï eine 
Äuffage  sur  Unterhaltung  öcr  ©tabt- 
mauern. 

Muaiiie,  »,/.  eine  (M  weit  erjheefen» 
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be  > mehrere  SBinfel  bitbenbe , ober 
$ur  «Bertheibigung  ic.  bienenbe  Mauer» 
it.  plur.  d’une  ville , bie  ©tabtlllrtUCr  i 
U»  muraille , T.  f,  sol.  Fig . et  Prov.  U 
a sauté  les  murailles  , ex  ift  flU5  betu 
Âlofler  entfvrungcn  ; les  murailles  ont 
des  oreilles , bie  Mauern  pbev  bie  SôAnbe 
haben  Ohren;  les  murailles  parient,  bic 
Mauern , ober,,  bie  'Bànbt  reben  ; les 

murailles  sont  le  papier  des  fous , «Barren- 

hÂnbe  befehmteren  &ifch  unb  SBÂnbe. 

Rurale  , adj.  f.  couronne  murale , ( ait, 

SXôm.)  bie  Mauerîronc  î eine  Ärone , 
welche  bemjenigen  gegeben  würbe , ber 
am  erflcn  eine  feinbliche  Mauer  fiber- 
fliegen  hatte  ; it.  mura! , adj.  m.  sei  mu- 
ral, T.  ba$  Maucrfalj. 

Märe  , »./.  bie  Maulbeere.  Prov.  aller  aux 
mures  sans  crochet,  eine  ©adjc  unter- 
nehmen , ohne  mit  bet« , roaö  ba$u  ge- 
hört, oerfehen  511  feon;  ohne  Flinte  auf 

bie  flehen  î autant  en  dit  le  renard 

des  mûtes,  ober  »1  fait  comme  le  renard 
d-s  mûres , er  mad)t  cô  wie  ber  $uchô 
mit  ben  Maulbeeren  ; er  verachtet  c$  / 
weil  er  eô  nicht  haben  fann. 

Muré,  ée,  part,  et  adj.  jugemauert;  viîté 
murée , eine  mit  dauern  umgebene 
©tabt«  . 

Mûrement , ado. ßg.  ttiflid)  î mit  iBcbadlt  î 
bcbichtig  ; bebichtlich  ; mittîeberlcgnng. 
Murène, s./,  bie Murône  (^orône),  ein 
eßbarer,  bem  Siale  Ähnlicher  ©eefifeh. 

Murer,  v.  a.  jumaucnt.  \ 

Murex,  s.  m.  bie  ©tachelfchnetff. 

Mûri,  ie,  part,  et  adj.  gereift  ÎC. 

Muriate,  t.f.  T . gcfÄuerteö  ©af$  ; Âod)* 
fait  ; it.  iïberb.  ber  9îahme  falifauter 
ffStltdfûUe,  Éaugetifalje/  €rben  unb 
* SÖtetalle, 

Muriatique , adj.  C.  T.  fttljfaUCr  î ©a4# 
fôure  enthaltcnb  ; (f.  muriate). 

Mûrier,  s.  m.  ber  SKaulbccrbaum. 

Mûrir,  v.  n.  reif  ober  |<itig  werben  ; rei- 
fen; jeitigen;  it.ßg.  reif  werben;  (f. 
mûr)  ; it.  v.  a.  reif  ober  §eitig  machen  ; 
reifen  ; jeltigen  ; sur  Steife  bringen  \ 
(auch/#-);  avec  le  temps  et  la  paille  les 
nèfles  mûrissent,  prov.  jebeô  Oing  Will 

feine  3 eit  haben  î mit  ber  £eit  bricht 
man  SKofen.  . . 

Murmurateur,  ».  m.  et  aAj.p.ut . CÈnMut- 

tenber  ; einer , ber  murrt. 

Murmure,  s.  m.  bfl$  ©cmuriUCf  ; ,it.  baö 

çDîurren  ( auö  SÄiiverguugen  ic.);  it. 
baö  ©emnrmel , ü.  eine«  ©ad) c*  ; 
baö  ©Äufeln  ober  ©efÄufel,  j.©.  eineô 
r fanften  SÖinbeö.  »,  ;; 

Murmuré,  ce , part. et  adj.  gfmtirtt  IC. 
Murmure»,  9.  n.  murren  ; brummen  ; it. 
murmeln  ; heimlieh  (wovon)  fvrechc«  ; 
it.  mur.melu  ; rau  (eben  ; fAufeln  ; ( f, 

munnure). 


Muse  Muta 


838  Musa  Muse* 

Murrhine , s.  /.  ol.  fin  au«  fufe m SBfttt 
unb  fcinfm  ©ewur$  bcreitctcô  ©etrànf. 

Musaraigne , s.f  Dit  ©PÎÇmûUÔ. 

Musard , arde  , adj.  et  s.  fam.  fine  $C t* 

fon  / bit  aller  érten  (leben  bleibt  / unb 
gafft  ober  plauDcrt. 

Musardie , /. /.  ol.  btf  Jaulenjereg. 
Musc,  s.m.  ba«  (tatarifebe)  ©tfamtbt'er. 
it.  ber  (pon  ihm  berfommenbe)  iBifami 
(9ÄofCf)U«)  ; herbe  au  musc , ba«  iBifam* 
frûUt  i couleur  de  musc  , btfamfarbig  î 
bunfelbraun. 

Muscade,  t.  f.  bte  (Dîudfatennuf  ; 2)îu«- 
fatc  î it.  ein  (ba«)  Äugelcben  ber  Za* 
fcbeufpieler  î fleur  de  muscade,  bte  SRu«* 
frttfnblùtbej  (f.  aUd)  muscat, adj.) 
Muscade  lie , s.  f.  bie  Sföuöfatellf  rbtrne. 
Muscadet,  s.  m.  ber  ?JÂu«fûtclIerwein. 
Muscadier,  s.m.  ber  SCtuôfûtenbaum. 
Muscadin , s.  m.  ein  (ba«)95ifamfûgelrf»en; 
eine  2frt  gueferroerfi  it.nouv.  ein  ©tu* 
$er  » fui  er  fytxt. 

Muscadiner , v.  n.  nouv.  ben  ©tu^er,  ben] 
fußen  £errn  modien. 

M iscardin , s.m.  bie  £afelmaU«. 

Muscat,  ate,  adj.  wa«  einen  mu«fat*ûrtt* 
flen  ©erudi  ober  ©efdimacf  bût  5 du 
raisin  muscat,  eine  9)tu«farcUertraubf  ; 
du  vin  muscat , ober  s.  m.  du  muscat, 
?DtU«fûtWein  ; noix  muscate , f,  mus- 
cade , s. 

Muscle , s.  m.  (Slnat.)  ber  $îu«fel  ; ba« 
SOfiiuOcben,  SMuOleitti  p us.  bie  OTauö. 
Muscositë  f s.  f.  T.  ba«  fammetàbnltcbf 
£iutcben  in  bem  SPîagen  ber  roieber» 
fiuenbcn  $btere. 

Musculaire,  adj.  c.  T.  $U  ben  ©tu«feln 
gehörig  * artères  musculaires,  bif  «tftuöfel* 

- ÿuWûbern. 

Muscuic,  s.  m.  T.  eine  bon  ben  bcpben 
©djenfel-iBlutabern  ; it.  eilte  Ärieq«« 
mûfdnne  ber  Sitten,  (welc&e  3u(»£&far 
pon  ber  Tortue  unterfdieibct). 
Musculeux  , euse  , adj.  T.  mît  9?2U«feIn 
»erfeben  ober  burcbipaebfen  j »ou  gftug, 
fein. 

Muse,  s.f.  (îflîptbol.)  eine  QXufe , (bcrglei* 
dien  9 waren)  ; it.  muses , fg.  b.  i.  bie 
febönen  SÖfffenfdjaften;  inf.  bie  2>id)t* 
funft;  it.  muse,  bieSebicbte,  ober  bte 
2lrt  $u  biditen  eine«  ©djriftfleflft«  î it. 
T.  ber  Anfang  ber  £trfcbbrunft(£ttfd)‘ 
brunfi),  ba  ber  Jpirfcb  wibrcnb  5 ober 
6 £agcn  immer  ben  <Boben  beriecht,  um 
$u  wißen , m bte  £unbc  gelaufen  finb  î 
un  favori  , un  nouriison  dès  muses  , fin 
tfôitfcufobn. 

Museau , s . m.  bie  ©chnauje  gcwiffer£&ie* 
re  ; it.  plais,  ba«  ©efîdjt,  j.  ©.  eine« 
bubfdien  SMbcben«  î it.  pop.  ba«$Raul 
eine«  fttenfebrn  i it.  T.  ber  «Bart  an  ci* 
Item  ©d)lujfel>  cache-museau,  po/n  eine 
£am  ; caao-mustau , pop.  ein  ©eblag 


fit«  ®èfïd)ti  manger  à regorge- museap, 
pop.  frciTen  , baß  eö  oben  anjlöfit ; fo 
»tel  effen,  baß  e«  oben  ium  £aife  wie# 
ber  berauö  tpiU. 

Musée , s.  m.  oag  3Ruf&um;  ein  tDerfamm# 
lung«ort  ber  ©clebrten  ober  Æunftler; 

(f.  ûUd)  conservatoire);  it.  qqf.  pjg 
bicrftube.  ' 

Museler,  f.  emmuseler. 

Muselière,  s.  f.  bft  SKûUlforb*  ' 

Muser,  v.n.  ol.  ftcfc  flufbûlten,  iltbfttt  matt 

gnfft  / planbcrt , in  bie  ©diente  fiijt  ; 
(Würbe  inf.  pom  ©efinbe  gefügt;  f.  mu. 
sard);  it.  T.  (pom  J^trfdi)  tn^ bit  Brunft 
(Brunft)  treten  ; brutiften  ; brun^cm 

(f.  muse);  q.u  refuse,  muse,  prov.  ntt 

ju  lange  wAblt/  bletbt  etiblicb  fiçen  / 
ober  jtebt  leer  au«. 

Muserolle,  s.f.  ba«  gtûfenbûnb/  ber  fto# 

fenriemm  an  einem  ^ferbejaum. . 

Musette,  s.f.  bic  ©acfpfeifej  vu/g.  ber 

Âubelfûcf,  v* 

Muséum,  Muséon,  s.m.  f.  musée. 

Musical,  ale,  afi.  mufïfalifdi;  jltr  SRufïf 
gehörig  ; in  bevfelben  gegrûnbet. 
Musicalement , adv.  mufîfûlifd)  J nach  bett 
SKegelll  bertDiUfif  ; chanter  musicalement» 
mufifa(tfd)  ^ngen»  . . 

Musicien,  enne,  s.  ber &onfùn$ler  ; bit 
îonfûnfflerinn  ; ber  SÄufifu«  vuig. 
ein  SOtufifunt. 

Musique,  s.f.  bif  5Tonf  Ultff  î ®îufîf  i it « 

(bte  sjKuflf);  bte  Kapelle  , bie  gc# 
fammten  ^opfûnfHer , bie  ein  »orneb# 
mer  Jjerr  *«  feinem  ^Dienfie  befolget  ; 
it.  T.  btf  ^Otetllpalje  ; mettre  des  pa- 
roles en  musique,  SSDortc  in  ^ufiffe^cn; 
livre  de  musique , ba«  ÇRotenbud*  i du  , 
papier  de  musique,  5ÎOtenpapier  î *1  est 
réglé  comme  un  papier  de  musique  , prov • 
iron.  er  ift  in  allem  febr  orbentlid)  ; (f, 
ûttd)  enragé). 

Musqué,  éc,part.  et  adj.  f.  muSqucr);  it-îiad) 

$ifam  riecbenb  ; it.  bifamartig  riedienb 
ober  fcbmcdfenb  ; (»gl.  mu^at,  a<ÿ.)  Fig. 
fam.  paroles  musquées  , glatte  , fuße  / 
fcbmctcbelnbe  SEBorte  ; ©éme idielenen  ; 
fantaisies  musquées,  TPUnbcrltçbf / fcft# 
famé,  nömfcbe  €tnfÂUe  ; it.  €inbifbun* 
gen  J füße  TOume;  messe  musquée,  bie 

0Xittag«me(fe/  welche  meift  »on  oorncb# 
men  £euten  befuebt  wirb. 

Musquer,  v.a.  mit  ©ifam  beflreidie«  ; ri# 

nen  ^tfgmgerucb  geben  ; woblriecbtnb 
machen. 

Musser,  *».  a.  ol.  perffetfe«/  verbergen. 
Muret  te , s.f.  f,  cligne-mussette. 

Musulman,  s.  m.  ein  «Otufulmann,  b.  i. 
ein  IBefenner  be«  wahren  ©lau ben«  ; 
fo  nennen  ftcb  bie  CPiabomcbaner. 
Musuimanisme , s.  m . bit  mabomebanifche 
Religion, 

Muaurgie,  t.f.  («Kuftf)  btt  ÄUIlff/  bit&OH* 
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fonanjen  unb  5DiiTonan$en  am  gehörigen 
Orte  anjubringen. 

Mutabilité,  tkfi  T.  bie  «öerönberlichfeik. 

Mutande  , s.  f eine  Art  Unterhofen  ge* 

. • rotifer  fcettelmönche. 

Mutation,  t.f.  (jur.  unb  höherer  ©tpl) 
bie  SJerinberung  ; Acnberunq. 

Mutilation , s,  f,{  bie  SBerflömmelung. 

Mutilé,  ée , pan . et  adj.  pctjjtûmmelt  te. 

Mutiler,  v,  a.  prap . et  fig.  pctfiummeln; 
it.  b.  û cbâtrer,  fafhrteren  ,;entmamtcn. 

Mutin,  ine,  adj.  fiorria*  halPflarrfg;  roi* 

. herfpenfcig  ; eigetifinnig  î it.  «ufràhrifch  ; 
tcbcHifcb  ; m*  t*  m.  ein  (iôrrtqer  ic, 
SWenfch;  ein  #örrigep  Äinb  ; it.  ein  Auf 
rubrer;  Aufwiegler  i Empörer;  SR ebeü. 

Mutiné,  ée,  pari,  et  adj.  atlfr&hnfd)  ZC. 
(f.  mutin).  Fig.  (poet.)  le*  flots»  les  vents 
«natinés,  bie  tobenben  ober  Üurmcuben 
SBettot/  SBinbe.  1 

se  Mutiner,  v*  rffl.  froh  empören  ; «ufrfib* 
tifeh  werben  ; fich  auflehnen;  (p.  Âin* 
bern)  roibetfpenfHg-/  halPftarrtg  fepn;1 

faire  mutiner  (K  n.)  le  peuple , bttP  SBolf 

}um  Aufruhr  retjen. 

Mutinerie,  s.  f.  bie  Êmpôrunqï  ber  Auf 
ffanb;  it.  (p.  Äinbcrn)  bie  SCÔiDerfpcn* 
fligfett  ; £>alpfrartigfett. 

Muttr  n.  T.  (p.  gtauboögeln)  mitten  ; 
ben  3Riß  pon  ftd)  qeben. 

Mutinne,  « , m.  bie  ©tummheit. 

Mutuel, elle,  adj.  gegenfeitig  î roechfelfef 
tig  ; bepberfeitiq  ; testament  mutuel , baP 
©cgcnpermôcbtmg. 

Mutuellement,  adv.  qegenfettig.  * u ' 

Mutule , s.  m.  T.  ein  pterecF iger  ©parte«*: 
fopf  an  ben  borifrhen©Âuiettgefîmfen. 1 
Myagmra,  s.m.  T.  ber  rotlbe  £cinbotter, 
(eine  ohlichte  $flan$e.) 
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pp«  10,000  Metern , ungefähr  5i3* 
Älafter. 

Myrüre,  t.  m.  nohtv.  fin  Jflbttiafi  pon 
10,000  Aren,  beplöuftg  «63419  Ûua- 
brat»£laftern. 

Myrionyme , adji  c.  (Stfîpthoï.)  tôUfeilbttôh* 
mig. 

Myrobotan , s.  m.  bie  «Rprobolane  ; bie 
gruchteincP  inbtanifeben  ©amnep,  bie 
in  bcnApothften  gebraucht  roirb. 

Myrobolanier , s.  m.  ber  üAprobofattbaum; 

ein  tnbtantfcbct  tyflaumenbaum. 

Myrrhe , s.  f.  bie  3Rprrhe  ; SKprrhen  ; tin 
quPlönbifrf)eP  bitterep  £ar$. 

Myrrhis,  s.  f.  T.  fpanifcher  Werbet,  (eine 

W<wî<*>  \ * ; 

Myrte,  $.  m.  bte 3ftprthe , ein  baumarti* 
gcP  ©croôchP  ; (poet)  baP  ©innbilb  ber 
2 tebe;  bie  £iehe*,v  ^ .v- 

Myrti forme,  adj.  c.  mprthenformig. 

Myrtille,  s.m . bie  9Rprtcnbcere;  eine  Art 
£>etbelbeere.  ; 

Mystagogue,  s.  m.  T.  ein  AuPïegcr  ber  Kc- 
rigionÿgeheimniife. 

Mystère , s.  m.  baP  ©fbctmtûfl,  tttf»  itt 
SReligionöfachen  ; it.  ein  iebeP  ®ehetm* 
nih,  b.  i.  eine  geheime,  unbefamite 
©a che  ; etwa«  ©cbfimeP  ; it.  plur.  bie 
€0vOftct  icn , b.  i gcroiife  nächtliche  9tc* 
liqtonpfc|ie , welchen  mir  bie  bafti 
geroeihteit  beproobnen  burften 
mystère  de  qch.,  fin  ©ebemmif  WOtftUP 

madienj  ti  geheim  halten.  *3  1-** 

Mystérieusement,  adv.  geheimmflpoß  ÎC. 

Mystérieux,  eus?,  adj. et  s.  gcbcimmftwlt  i 
it.  b.  t.  ber  atiô  allen  Gingen  ein  ®e- 
beittntib  macht. 


tung  beP  Augapfels. 

Myiogiosse,  s.m.  T.  einer  pon  ben  bcpben 
©tüpfeln  hinten  am  Sungenbanbe. 

Mylo-byoidien , s.  m.  T.  ber  bteite  au§frc 
Sungenbein.sDtuôtel. 

My iopbaryngien , s.  m . T.  ber  ÂimtbacFcn* 
fchlunbmuPfel. 

Myologie , s.f.  T.  bie  fehre  pon  ben  ©tup* 
fein. 

Myomancie,  s.  f.  bit  SÔetfÈûgtUtg  btr»Diôuff. 

Myope,  s.  c.  T.  eine  furjfîchtige  <Perfon. 

Myopie,  s.f.  T.  bie  Äursfichtigfett. 

Myosotis,  t.f  T.  bap îOtâufehhtfhcn  (eine 
$flan}e.)  z - t 

Myotomie,  s.f.  T.  ber  jeniqe  îheit  ber  Ana- 
tomie, ber  pon  ben  sßtuOfcln  honbelt. 

Myriade,  s.  f.  bte SRpriabe ; eine  3ûhl  Pon 
$ehn  taufenb  ; it.  fig.  eine  fehe  gro§e 
^ahl  i eine  grohe  SRenge.  ■ 

Myriagnmme,  s.m.nouv.  fin  ©ewicfct  Pon 

10,000  ©rammelt  ,.ungcfàhï  20  unb 
einem  halben  <pfunb.  *>, 

Myriaroètre,  s . m.  neuv.  ein  £Ö!tgenmafi 


~ , r pnanje.)  .*  ; Mysticité,  s. f.  bte  titfffnniae ttîtterfnchung 

Mjrdiya« , s.  f.  i tu  aUjUttmtt  ätiiäbm-  3a(Ujd)ct  @«di«n  ober  ■ 


Mystifier,  v.  a.  bie  îtichtgïaubiqfeit  efner 
îlerfon  bcnuijcn,  um  fie  lÂchcflich  ju 
machen. 

Mystique,  adj.c.  CtUol.)  mpffifch;  gehn'm; 
it.  S.  m.  ein  $lt)|Ufrr  î (f.  mystijcitè).  *{ 

Mystiquement , adv.  (^hCOl.)  mofttfchi  jei 

heim;  auf  eine  mofitfehe  Ar^: . 

Mystrc , s.  m.  (bep  ben  Afte»)  ein  §0îaf  |u 
fluifigen  ©adien»  • 'jù  uwM 
Mythologie , s.  f bie  ©ottftlehre  ; ^abel* 
lehre;  ?Kpthologic^ 

Mythologique,  adj.c.  tltpthologifdj. 

Mythologiste  ober  Mythologue.  *-  s.  /n.*ftn 
çOtptholoae;  einer,  ber  bte  ©örteri  ober 
gabel-gchreuerfleht,  ober  auch/  welcher 
baruber  gefdiricbcn  h<»t. 

Mytile  ober  Mytyie,  s.m.  T.  fin  aetPififet 
flctner  SWufchelfifch/  ben  boP  «JReer  auP* 
roirft.  ; 

Myurus , adj.  m.  T.  roirb  ppn  einem  un- 
gleichen,.  unb  nach  unb  nach  immer 
fchwtUhcr  roerbenben  tyutt  gefagt.  , 
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t t.  f.  bû« 

Kabjt,  j m 7.  pulperifterter  tfanbelju 
dtt,  ber  al«  füräugenpulper  gebrauch 
wirb. 

tfabot,  ote,  s.  fam . mèpr . ettie  fletnc  Utl 
anfehnlichc  ÿerfon  ; vuig.  eût  tfnttp«. 
Nacarat , s.  m.  (Jürbet)  bie  9îafaratfarbe; 
eine  horhrothe,  in«  Orangengelbe  fa( 
lenbc  ffarbe  ; it.  nacarat , ate,  adj.  na* 
taratfarbig. 

Nacç.l  :,  s.  J : eût  ftûdjenî  tfahn;  (Q5auf.) 

eine  ©tnûebung  ; («gl»  acoti»-)  ; (2(nat.) 
• bû«  ©chiffcben  ; bte  längliche  SQertie* 
fung  jwifchcn  bem  üufiern  m>b  innern 
jObrftdfe  ; la  nacelle  de  S:#  Pierre , fg. 

bie  romifdj*  fatholifehe  Ætrche. 

Nacre,  s.f.  (de  perle) , bte  iperlenmutter  ; 

bie  innere  ©chûfe  ber  $erleitau|ler. 
Nacticux,  euse  adj.  (ititr  in  <JJari«)  ber 
(bte)  im  €ffcn  imb  £rinfen  leefer  nnb 
ccfel  i|t. 

Nadir , s.  m.  (2l|lron. , ©eogr.)  ba«  sftabir  ; 
ber  Jugpunft;  (im  ©egenfaçbc«  zénith.) 

Naffe,  s.f.  eau  de  naffe,  eine  2lrt  Wühlrie 

djenben  Baffer«;  ÿommerûnjenblüth* 
Bajfer, 

Nage,  s.  f.  bû«  ©ch»tmmett  î à la  nage, 
adv.  fcf)n?immenb;  passer  une  rivière  à 
la  nage , über  einen  $lufj  fehwimmen  ; 
se  sauver  à la  nage,  ftd)  burd)  ©d)WÛn 
wen  retten  ; être  en  nage  , tout  en  nage , 
fam.  (pom  SXegen  ober  ©chroci«)  tropf, 
nag  fepn  ; à nage  pataud,  in«  Baffer 
$UbCl  1 le  voilà  à nage  pataud  (p.  einem 
.punb , ben  mû»  in«  Baffer  geworfen 
bat,  uttb  plais . pop.  p,  einem  inö  Baf> 
fet  gefallenen  SKeitfchen)  fchtnur,  wie 
erjappelt,  um  fleh  h*rauö  $u  helfen; 

il  est  à nage  pataud , prov.  pop . er  bût 

- alle«  im  Ueberflu#. 

Nageoir , s.  m.  eût  ©chwirtimplûlj. 
Nageoire,  s.  f.  bte  glotfffber;  it.fig.  bü«, 
waö  matt  bepm  ©chwimmen-£erncn  un- 
ter bie  Sfrmc  legt;  it.  cinhofserner^el. 
1er , welchen  bic  Bajfertriger  in  bte 
firner  legen,  um  ba«  ©ehwanfen  bc« 
B«t7a«  ju  pct’hutcn. 

Nager,  i.n.prop.  er  fig.  fdjwtntmcn  Î it. 
T.  rubern  ; nager  à sec,  mit  Dem  Sauber 
auf  ben  ©runb  flogen,  ober  beit  iSoben 
berühren;  nager  sur  fer,  ba«  ©chtff  bot 
Slnfet  treiben  (ûfiTett  ; faire  nager  un  Cheval 
à sec,  ein  $ferb  auf  brep  ffüfjen  traben 
ïaffen,  nachbem  man  ihm  ben  einen  93or. 
berfuh  in  bie  i)ôhe  aebunben  hat  ; nage 
sec .»  ijt  ein  ©cfehlöwort  an  bie  Q3oth«* 
fnechte,  bafî  fie  bepm  SKubern  ntcmanb 
fpriçen  ober  nah  machen  follen  ; nager 
en  grande  eau  ; nager  entre  deux  eaux , 


Nage  Nait 

prov.  f,  eau;  nager  dans  l'opulence,*  im 
Uebcrfluf  leben. 

Nageur , euse , s.  «in  ©chwimmer  ; eine 

©chwimmerinn  ; ie.  r.  ein  SXuberer. 

| Naguère  ober  Naguéres,  adv.  ( meifl  poct. 
unb  im  hohem  ©tpi)  por  furjent  ; vor 
furjer  Seit  ; unUngji;  neulich» 

Naïade,  s.f. (?fcpthol.)  eine  gtûiûbc ; 5Dûf- 
fernpmphe;  gluggôttinn." 

Naïf,  ivc , adj.  «aip,  b.i*  natürlich; nnge* 
jwungen  ; nngefùnfteltï  unftubiert  ; it. 
natürlich  ; aufrichtig  ; offen&erjig. 

Nain,  s.  m.  ber  ^Wtrgî  Naine,  s.f.  bie 
^werginn;  T.  arbre  nain,  ein  3merg* 
bäum,  b.  i.  welchen  man  feinen ©tamm 
tn  bie  £&bt  treiben  lüfti  haricots  nains, 
^wergbohnen , b»  û bie  nicht  in  bie 
ibohe  wnchfen;  oeuf  nain,  ein  Sßinb« 
£o  J ein  €p  ohne  Dotter,  welche«  bähet 
unfruchtbar  ift  î nain- Londnns , feine« 
englifche*  ^uch , au«  fpanifcher  SBoUc. 
Naire,  s.  m.  ein  (fhrennahmc,  welchen  bte 
malabarifchen  3nbianer  ihrem  9lbcl  unb 
tnf.  ben  Äricgöleuten  brplcgcn. 

[Naïsage,  s.m.  T.  ba« Stecht,  feinen  ^>anf 
oberf5lach«  in  einem  Jlu§  ober  £ti $ 
$u  roften. 

Naissance,  s.f.  bte  ©ehurtï  it»  b,  t.  bfl« 

©efchlecht  ; £crfommett  ; bic  2lbft«in- 
ntung  ; it.ßg.  ber  Anfang  ; ba«  €nt(le- 
hen;  bü«  Sßerben  ; it.  ber  Urfprung  tc, 
einer  ©ache  ; — d’une  ville , bie  Änle* 
gung,  ©rbauung  einer  ©tabt;  — des 
fleurs,  ba«  Jperoorlommen  ber  \8lumen  ; 
— du  jour,  ber  Slnhruch  bc«  ^age«; 

* — d’une  voûte  , d’une  colonne,  T.  bet 

2tntauf  eine«  ©cwôlbe«,  einer  ©talc; 

il  a de  la  naissance  , il  est  de  naissance, 

er  ift  pon  gutem  £erfommen  ; cr  ifi  pou 
abclichem  ©efcblechte  ; être  de  grande , 

de  basse  naissance,  pou  hohem,  POH  ge** 
tittgem  ^)erfomnten  fepit;  prendre  nais- 
sance , feinen  (ihren)  Anfang  nehmen  ; 
entliehen;  eutfpriitqcit;  donner  naissance 
à qcii.,  2lnla§  woju  geben. 

Naissant,  ante,  adj.  cntfïehenb  î h^rPOt* 
fontmenb;  anbrechettb;  angchenb  j auf» 
brechcnb  ; feimettb  ; auffetmenb  ; auf- 
bluhenb;  neu;  neu  entftebeub;  jung; 

(f,  naissance  unb  naître);  il  est  en  tête 
. naissante , fam.  ( er  hat  einen  tungen 
Äopf)  ; fo  fagt  man  ton  jemanbett,  ber 
eine  ÿerütfe  getragen  hat , unb  beffen 
J>aare  wieber  ein  wenig  gnfangen  nu 
wachfen;  T.  un  lion  naissant,  ein  über 
bem  ffîapenfchtlbc  hroorrggettber  £ô- 
WenfOPf  ; un  propre  naissant,  ( jur.)  eût 
pon  bem  Später  erworbene«  unb  pou 
bem  ©ohne  geerbte«  Vermögen. 

Naître,  v.  n.irr.  geboren  werben  ; §ut$5>elt 
fommen;  //.  erjeugt  werben;  it.  hervor 
fommen  ; hetüu«  fommen  ; hervor  wacf>* 
fen  i herpor  fproiim  > it.  wachfen  i it. 
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Jlg.  anfangen;  entgehen;  entfprtngen; 
feinen  (ihren)  Slnfang  ober  ttrfprung 
nehmen  ; auffeimett  ; Aufblühen  ; être 
né  François,  ein  geborttcr  Stanjoö  fe»n; 
être  né  peintre  ober  pour  la  peinture, ftg. 

als  Zahler  geboren  »erben  ; jum  îOîab* 
1er  geboren  ober  gefehaffen  fc»n  ; unen- 
lant  qui  vient  de  naître , ein  ncugebotneO 
£inb.  Fig.  et  Prov.  le  jour  commence 
à naître , (poet.)  ber  £ûg  bricfjt  on  ; e$ 
fängt  an,  c t beginnt  £ag  *u  »erben; 
faire  naître , hcroor  bringen  ; erregen  ; 
»eranlaffen  i Slnlafi  (woju)  geben  ; »er* 
nrfaeben  ; il  est  i naître  que  etc.,  fam. 
mon  bat  noch  nie  gehört,  tt  tg  nicht 
erhört , bai  k.  ; man  weifi  fein  ©cp* 
fpicl , bag  îC. ; faire  naître  l’occasion, 
©elegenbeit gn  bie£anb  gebend  il  est  à 
naître  qu’un  jaloux  dorme  en  repos,  feine 

£ebtage  »irb  fein  €iferfid>tiger  ruhig 
fchlafen. 

Naïvement,  adv.  noioî  auf  eine  nöioc  Sfrt; 
(f.  naïf). 

Naïveté,  s.f.  etnenatûrlicfie,  ungezwungene, 
ungefûngelte,  ungubierte  2Irt;  ein  fol* 
chcô  betragen  ( vulg . $©efen)  ; it,  bie  21uf* 
rid)tigfeit;  Offenberjigfeit;  it.  (».  tycr* 
fönen  unb  ©achcn)  eine  eble  Einfalt;  «ï. 
bie  (ungefebiefte,  bumme)  Einfalt,  j,  05. 
eines  Ænaben,  eineö  dauern  te* 

Namps,  s.  m.  pi,  oi.  ,baô  $fanb  ; ftwa$ 
©epfAnbete$. 

Nanan , s.  m.  (Âinberfprache)  f.  bonbon. 

Nanin,  inter j. pop.  gfttt  non,  nenni. 

Nanquin , (Nankin ,)  s.  m.  eine  9Jrt  djinefi* 
fehen  Beuge*. 

Nanquinet,  s.  m.  ein  3eug  »on  berfelben 
Sirt  »ie  ber  Nanquin , «ber  gArfer  unb 

" gefcbAijter  al*  biefer. 

Nanti,  ie,  part,  gefiebert;  gebeeft  te. 

Nantir,  v.  a.  (qn.  de  qch.)  jemanben  $ur 
©ieherbeit  ein  tyfanbeinfeljen;  ibnburch 
ein  Unterpfanb  beefen;  oerpfAnbcn;  jum 
fljfanb  ober  (ein  unbewegliche*  ®ut)  $um 
tlnterpfanb  geben  ; se  nantir  de  qch. , 
(jur.)  fich  einer  ©adje  »orlaufig  »erfi* 
ehern;  it.fajn.  fidj  au*  ©orforge  »omit 
»erfeben. 

Nantissement,  s.  m.  ba*  Unterpfanb;  (»on 

* beweglichen  gingen  :)  ba*  Wfanb  ; über« 
baupt,  bie  ©icherbeit;  pays  de  nantisse- 
ment» «in  £anb,  wo  zut  ©erfichcrtutg 
beé  Unterpfanbe*  bie  ©chulb  nebg  bem 
Unter» fanbe  in  ba*  Jfippothefenbuch  ein* 
getragen  »erben  mug.  ; * : • . * 

Napée , s.f.  (sojptboL)  eine  SCBalbgbttinn  ; 
SBalbnpmpbe. 

Napel , s.  m.  f,  aconit. 

Naphte,  s.f.  bie  ©apbt&a;  bf*fetnge«rt 
be*  ©ergib!*. 

Naples,  mat  de  Naples,  bie  »enetifche  Ârttnf* 
beit. 

Nappe , t.f.  ba*  £ifd)tucb;  Safeltucfo  it. 
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(d’autel,)  baö  SUtaftUCh»  it.  T.  nappe, 
eine  auf  bie  ©rbe  au*gebrettete  6irfd)» 
baut , worauf  ben  J£>unben  ba*  3^ger- 
rechtoorgelegtwirbî  it.  eine  OlrtSffiacbtcl* 
unb  £etchen«©arn  ; nappe  d’eau,  bie  in 
einer  betrAchtlicbenunb  unjertrennten 
©reite  berabfoüenbe  ©{äffe  eine«  SOBaffcr- 
falle*;  mettre  la  nappe,  ben$ifd)  beefen» 
it.  ben  £ifcb  beefen  laffen,  (wogegen  eilt 
Slnberer  bie  Bnfcbaffung  ber  ©peifen  be* 
forgt).  Fig.  et  Prov.  trouver  la  nappe  mise, 

ben  Z tfch  gebeeft  finben,  b.  i»  (wenn  man 
fich  oerbeiratbet)  eine  pôUig  eingerichtete 
Jr>auôba!tung  finben  ober  antreten;  ta 

nappe  est  toujours  mise  dans  cette  maison, 

in  biefem  £aufe  ig  ber  $ifd>  immer  ge* 
beeft. 

Naquet , s.m.  (©aUbatl*)  ol.  b.  t.  marqueur  ; 
it.  ol.  «in  £ad?  e». 

Naqueter,  v.  /».  pop.  ouf  eine  fnecfitifchf/ 
unterthinige  2trt  vor  jemaitbe*  Zburt 
warten, 

Naquette , s.fp.us.  eine  ©pifjen  * unb 
£«inwanbbAnblertmt. 

Narcisse,  s.m.  bie©arciffe;  eine  ©lume; 
it.fig . ein  ©arcig,  b.  i.  ein  in  feine 
OJerfon  »erliebter  iunger  SSÄenfd).  * 

Narcotique,  adj.  c.  et  s.  m.  einfd)lÄferttb  ; 
ein  einfchUfernbeg  Mittel. 

Nardi  s.  m.  bie  9ïatbe;  eine  woblriechenbe 
ÿganje/  »ooon  ber  £a»enbe!  eine  9(rt 
ig  ; spica-nard,  f,  in  alpbabetifcher  £>rb* 
nung.  • 

Nargue,  s.f.  mépr.  conuburl.  (ohne  SfrttfeO 
»eg  bamit  i nargue  du  babillard , . jum 
©chinber  mit  bem  «piauberer  \ dire  nat- 
guedeqeb.,  einen  genfer  womach  fragen; 
fid)  ni^tö  woraus  machen;  worüber  la- 
chen ; einer  ©ache  fpotten  ; ce  vin  fait 
nargue  à tous  ies  autres,  biefer  Sßein  Übet» 
trifft  alle  anbere. 

Narguer,  v.  a.  fam.  f.dire  nargue,  faire  nargue^ 
unter  nargue. 

Narine,  r./.  »a«  g^afenlOCh. 

Narquois,  oise,  s.  pop.  f,  fin,  rusé*,  it*  le 
narquois,  f,  argot;  parler  narquois,  rotfj* 

wAlfd),  bte  ©piijbiibenfprache  reben. 

Narrateur,  s.  m.  eill  ©tjAbler. 

Narratif,  ive,  adj.  (»om  ©ortrag  IC.)  et* 
jAhlenb;  mémoire  narratif  d’un  fait , fine 

©enffdjrift,  welche  bie  ©rzAblung  einer 
îbatfache  enthAlt. 

Narration , s.f.  bte  €r$A&lung. 

Narré , s.  m.  «ine  (f urje)  ©rj Ablung. 

Narré,  ée, part,  et  adj.  erjAljU, 

Narrer,  v.  a.  ( tuf,  nach  ben  Siegeln  ber 
SR&etorif)  «rjAhlen. 

Narval , s.  m.  ber  9larwaUï  ein«  Sir  t SÇatt* 
fif<he. 

Nasal,  ale,-  adj.  T.  §ur  9lafe  gehörig ï 
(©ramm.)  wa*  burch  bie  9îafe  auOge* 

fprochen  Wirb;  les  muscles  nasaux,  î>t€ 
9tafenmuefeln;  lettre  nasale,  ober  *.f. 
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une  nasale,  ein©ucbflab,  fret  bur $ Me 
Sîafe  auôgefptochen  wirb  ; it.  nasal,  s.  m 
(28ap.)  ber  £hdl  Mi  «ôifiertf  / welcher 
be*  Slifter*  *Safe  bebeef  t. 

Kasard,  r.m.baô  Stafal;  ein  jOrgetregifret/ 
welche*  bie  ©timme  eine*  burd)  bie  g^afe 
ftngenben  3ftenfd>en  nacbabmt. 

N as  aide,  s.f.  Ctn  ^flfenflûbcr  ; (f.  chique- 
naude;)  homme  à nasardes,  mèpr.  cil 

îOtenfch  / ber  Stafenflüber  »erbient 
Nasarder , v.  a.  plais.  Siafenflüber  geben. 
Naseau,  s.  m . (bcp  îhieren)  ba*  Stafenlodj  ; 
fendeur  de  naseaux,  prov.  ein  $rahler> 

©roflfpredjer. 

Nasillard,  arde,  adj.  et  s.  eine  $erfon/  tücld^e 

buwb  bie  Sîafe  rebet. 

Nasiller,  v.  n.  burch  bie  9vûfe  reben;  vulg. 
nafeln;  les  sangliers  nasillent  dans  la  boue, 

T.  bie  roilben  ©ch  weine  wühlen  im 
tfoth. 

Nasse , s.f.  bie  ftifchreufc»  Fig.  être  dans  la 
nasse,  in  einen fchlimmen  £anbel  perwi 
cfdt  fepn  ; jeter  qn.  dans  la  nasse , einen  / 
ebe  er  fleh*  ucrfteht,  in  einen  fchlimmen 
Hanbel  pertpief  du. 

Natal,  ale,  adj.  (pon  bem  ôrt)  tPO  ttlÛU 
geboren  iff  ; worau*  man  gebürtig  iü  ; 
ville  natale,  bie  ©cburwffabt;  2Jûtcr 
ftabt;  pays  natal,  bai  33aterlanb;  respi 
rer  l’air  natal,  bie  OaterlAtlbifche  £uft 
einatbmen.  {NB.  natal  bat  im  masc. 
feinen  plur.  ) 

Natif,  ive,  adj.  ( d’un  endroit , au*  einem 
JOrt)  gebürtig  ; du  métal  natif,  gebiegene* 
SDtetaU. 

Nation,  s.f.  bie  dation î bai  93oïf;  les 
nations,  (©ibd)  bie  ©ohenbiencr;  bie 
abgôttifdjen 33ölfcr  ober  Ungläubigen; 

il  est  François  de  nation,  XX  ift  ein  ge* 

Borner  Sranjofe;  er  iff  pon  ©eburtein 
Sranjofe. 

National,  ale,  adj.  national;  eine  ganje 
Ration  betreffend/  ober  basu  (ober  ibr) 

• gehörig;  vice  national,  ein  National 
fehler;  assemblée  nationale,  eine  Statio 
nafpcrfammlung;  lescardinaux  nationaux, 
Æarbtnilc  am  tömifchen  i>ofe  / melche, 
ei  fep  burd)  ©eburt  ober  burd)  eingegan 
gene  «Bcrhöltniffe , ftd)  ju  einer  getpitTeu 
Ration  jäblen. 

Nationaliser,  v.  a.  nouv.  $.  $5.  une  guerre, 

einen  Ärieg  nattonalitferen , b.  t.  ibn  $u 
einer/  btc  ganje  Ration  betreffenden / 
Angelegenheit  machen. 

Nativité,  s.f.  die  ©eburt;  (wirb  nnr  pon 
ffhtiffi  ©eburt  gefagt;)  (Aftrol.)  bie 
9latipitöt/  b.  i.  ber  ©tanb  bei  Hirn- 
me(i  unb  ber  ©efitrne  nur  ©eburtijeit 
einei  totenfeben  ; dresser  ober  faire  la  nati- 
vité de  qn.,  bie  Slatioitit  einer  iJJerfon 
flcUcn. 

Natron,  s.m.  T.  ein  gewiffe*  natürlichem 

alfalifchc*  ©alj. 
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Natfa , s.  m.  T.  eine  Art  ©peef beide  ober 
fletfchige*  ©emich*,  fo  tnf.  auf  bem 
Sïücf cn  unb  an  ben  ©djuttern  toichft , 
an  einer  bümten  Söurjel  hingt/  unb  oft 
febr  grog  wirb. 

Natte,  s.f.  eine  «Statte;  inf.  eine  ©troh- 
matte  ; des  cheveux  dressés  en  natte  , une 
natte  de  cheveux,  (trie  eine  «Statte)  ge- 
flochtene Haare;  eine  Haarflechte;  une 
natte  d’or , golbf  itei  Jlechtwcrf. 

Natté,  ée , part,  et  adj.  mit  «Blatten  belegt, 
befchlagen;  behängt;  it.  pon  Ratten  ge- 
flochten K, 

Natter,  v.  a.  mit  einer  «Statte,  ober  mit 
©tatten  belegen;  bie  SEBinbe  bamit  be- 
fchlagcn;  it.  mie  hatten  Rechten;  Cf. 

natte). 

Nattier,  s.m . ein  ©tattenmadjer. 

Naturalisation,  s.f.  bie  Staturalifîerung;  bie 
Aufnahme  IC.  (f.  naturaliser). 

Naturalisé , ée , part,  et  adj.  naturalifiert  IC. 

Naturaliser,  v.  a.  naturalifîeren , b.  i.  um 
ter  bie  ^ahi  ber  etngebornen  ©ürget 
einem  £anö c*  ober  einer  ©tabt  aufneb* 
men,  unb  mit  allen,  dtefen  jufrinbtgrn 
Stcdjtcn  unb  ftrepheiten  begaben;  it.fg. 
b.  i.  ( ein  frembe*  ®ort  ic.  ) in  eine 
©pradie  anfnehmen;  it.fig.  nouv.  b.  i. 
(fvembe  Slaturprobufte  ober  auchfrembe 
©itten)  auf  oatedinbifchen  $obcn  per* 
pflartien.  . ..  ..  .■  i>. 

Naturalisme,  s.m.  bie  Slaturlichfett;  it.  bie 
Q3efeiintni§  §ur  naturlidjeu  Sldigion. 

Naturaliste,  s.m.  ein Sîatudùnbiger î Sîa- 
turforfcher;  it * ein  Sîaturali^ , b.  t ein 
©efenner  ber  natürlichen  Sldigion/ 
(mdcher  feine  Offenbarung  annimmt/ 
ober  biefdbe  fur  uberflûfftg  hält). 

Naturalité,  s.f.  bie  ©igenfcbaft  unb  ber 
3ußanb  einem  ©ingebornen. 

Nature,  s.f.  bie  Slatur/  (nach  ber  engern 
ober  weitern  95ebcntung  bed  Söortö  ) ; 
it.  b.  i.  bie  ( eigentümliche ) Art;  bie 
©attung;  bie  natürliche  $efdbaffenheit; 
i/.bie^cugnngôglieber;  réut  de  nature, 
ber  ©tanb  ber  Statur;  de  nature,  ober 
de  sa  nature,  tOOtt  Sîatur»  j’ai  cela  de 
nature,  pgô  i^  mir  angeboren  ; peint 
d’après  nature,  nad)  ber  Sîatur,  nach 
bem  £eben  gemahlt;  payer  le  tribut  à u 
nature,  (poct.)  b.t.  fferben;  en  nature, 

in  Ratura;  noch  unoeränbert;  nodmie 
etwas  war;  (f.  auch  nourriture,  prov.) 

Naturel,  elle,  adj.  natürlich/  b.  i.  ber 
Slatur  , bem  £aufc  ber  Slatur  gémi 6; 
it.  b.  i. . tingefûnjldt  ; nngeiwungen; 
nicht  gefncht;  unoerfilfcht  ; unoerbor- 
ben  ; nidjt  gemifeht;  it.  b.  i.  aufrichtig  ; 
offenhetâig;  offen;.  «/,  eingeboren  ; ( f. 
auch  s-i  ) l'histoire  naturelle,  bie  SîatUr- 
gefd)tchte;  enfans  naturels,  natürliche/ 
b.  i»  unebeltdje  Âinber  ; les  parties  natu- 
rellei,  bie  ©rtttrMgMtbcr  ; un  François 
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• naturel,  ein  eingeborner , eilt  gcbotner 
' ftranjofe»  ' vj.-:  ^ r- 

Naturel,  ff.  m.  btt  Nûtur,  b.  I.  btt  ültge« 
borne  obtt  natürliche  ©igenfchaft  unb 
©efchaffeubeit  eine!  ÇOtcnfdjen , eine« 
fchieteS , einer  ©acte;  «'•  b.  ».  bie  £eibeS 
»eft&affenbeit;  it.  bas  Naturell,  b.  ».  bie 
Atirfprungliche  ©efchaffenheit  ber  Nor» 

. flettungS»  unb  ©egchtungS-Ärafte  tin(i 
SDtenfchen;  it.  bie  Anlaqe,  bie  natur* 
liebe  gÄbiöfeit  oö<r  ©cfcbicflübfeit  (dis- 

V poMlion)  $.  ©.  pour  la  musique,  jUr 

$Ruf»f  ic»»  fr*  baS  Natürliche;  bie  Na- 
tur ; ( im  ©egenfa*  beS  burdt  Äuuft 
ober  Ucbung  ©tworbenen , ober  beS  @e» 
»wungenen,  ©efünffelten  ;)  fr*  baS  na« 
tätliche  ëetûbt  hcr  £»ebe,  ber  Nienfdv 
lidjfeit,  ?Kenfd)enliebc,  bcö  «ÖtiUciDcnö; 
les  naturel»  du  pays,  bie  (Etngcbortten 
beS  £anbel  ; dessiner , peintre  d’après  le 
naturel , T.  ftûtt  d’après  nature  ; peintre 
au  naturel , nach  ber  Natur , in  natür- 
licher ®x Ht  ober  ©filait  mahlen  ; au 
naturel , ($©ap.)  mit  natürlichen  färben 
oorgefleUt,  nnb  nicht  mit  benen  in  ben 
Sôapen  gebräuchlichen. 

Naturellement,  adv . natürlich;  auf  eine  na- 
türliche Art  ober  Söcifc  ; von  Natur  te»; 
fr.  aufrichtig  te.  (f.  naturel).  . 

Naval,  ale,  adj.  $u  einem  ÄriegSfchiff  ober 
jur  ©erfahrt  gehörig  î biefeiben  betref* 
fenb;  aimée  navale,  eine  Äriegöflotte; 
combat  naval,  ein  (baS)  ©ecqcfecht» 
victoire  navale,  ein  ©teg  jur  ©ce;  ar. 
chitecture  navale,  bit  ©d)iffSbautun(l ; 
couronne  navale,  (alte  SRômer)  eine 
©chiffSfrone  ; maison  navale , (in  gewif* 
fen  ©eejUbten  ) ein  gahrscug , worin 
tornehme  fperfonen  eingeçolt  unb  cm* 
pfangen  werben. 

Navëe,  s.f.  eine  ©chifftabuitg. 

Navet,  9.  m.  bie  ©teefrube.  ,1. 

Navette,  s.f.  ber  SKûbfamen,  (prvcl.  Step«/) 
b.  U fowohl  bie  ^flanje,  al«  auch  ber 

©amen  bâton;  huile  de  navette,  bob 

Stûbfamenôhl* 

Navette,  s.f.  — de  tisserand , T.  bûS  Sfßcbet* 
fehiflf»  batf  ©chiff;  ber  ©ebuçe;  bie  ©d)ie  §* 
fpuhle;  it.  (in  fathol.  Æirchcn)  bie  îôeib* 
raucbb&Cbfe;  navette  de  plomb,  T.  ein 
Älumpen  «ôlep.  Fig.fam.  la  langee  lui 
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fen  ©chilfbruch  leiben;  feinen  $lan,  fit 
bem  AugenblicF , ba  man  ihn. ber  Aus- 
führung am  nädiffen  glaubte  / feheiter* 
ober  terunglûcfeu  fehen. 

Naufragé,  ée,  adj.  (t.  ©cbiffen,  SEBaaren,' 
Offerten  ) was  ©d)iffbru<h  gelitten  hat; 
fehiffbräebig.  ’ 

N-ivicuiaire,  s.m.  T.  bas  fchtfffärmige  ©ein 
beS  Norberfude  S ; (auch  scaphoïde). 
Navigable,  adj.  c.  fduffbûr.  s 

Navigateur,  ».  m.  ein  ©ccfa&rer,  b,  I,  bef- 
fen  eigentliches  ©cfch&ft  in  ©ccreifett 
befleht;  it.  etn  ©ecmann,  b.  i.  einer/ 
welcher  bie  Schifffahrt  verlieht. 
Navigation,  $.f  eine  ©ebifffabrt;  ©er- 
fahrt; a.  bie  ©chifffahtt  ic.  als  Äuufl 
betrachtet.,  ,..  ‘ v . .. 

Nav,guer,(o/.naviger,)  v.n.fchtffett;  fahrflt> 
fcgeln;  (vom  ©tenermann)  jleuern  ; baj 
©d)iff  regieren  ; it.  (vom  ©chiffe)  fegeln  ; 
fleuern  ; naviguer  par  terre  ober  dans  la 
terre,  T.  (ich  bep  ber  gûhrt  tecrechnen!, 
unb  weiter  gefommen  su  fcpn  glauben , 
als  man  wirflich  gefommen  iff  ; naviguer 
selon  le  vent  qu'il  fait,^.  fld)  ill  bie  Um* 
ffÄnbe  febitfen. 

Navilie,  s.m.  ein (funfflid)er) Äanal ; ein 
•Söaffergrabcn. 

Navire,  s.m.  büö  ©Chiff » ©Cefd)tff»  (WOt* 
unter  man  meid  ein  Äauffa&rtcpfchiff 
verlieht;  von  tfrtcgsfchiffen  fagt  man 
vaisseau;)  la  (unö  ntdlt  le)  navire  Argo, 
baS  ©chiff  ber  Argonauten;  it.  T.t.  i, 
ein  grobes  fublichcS  @e(hrn;  i navir« 
brisé  tous  les  vents  sont  contraires,  prov. 

einen  Nerunglöcften  fielet  man  immer 
über  bie  Adjfel  an  ; it.  einem  alten  abge- 
lebten Körper  i|t  auch  bie  angenehmffe 
£uftsuwiber. 

Naulage,  s.m.  büS  Jahtgelb  > it»  ÖüS  îÇûfir* 
gelb/  b.  i.  ber  £ohn  für  bie  Ueberfahtt 
über  einen  $lu§»  (wirb  auch  001t  bem 
©elb  gefügt  / baS  man,  nach  ber  îabC'- 
lehre,  bem  ©tpr»©chiffer  Charon  bcjaoj 
ien  muö). 

Naulis,  naulisser,  f^  nolis,  nolisser  ctc. 
Naumachie,  s. f.  (hep  ben  alten  SXbmctn) 
bas  £udgefcd)t  su  ©chiffe;  it.  ber  $laç  / 
wo  baSfelbe  gehalten  würbe. 

Navrant,  ante,  adj.fig.  nagenb»  ^Ct JttaçSCtlô» 


faire  u navette  k qn.«  einem  viel  fXennem  ! 
unb  £aufcuS  machen. 

Nauffe,  S.j.  (©atbet)  bie  ©rube/  »orin 
bie  ©ruhe  ber  £auge  t|l. 

Naufrage,  #. m.  ber  ©chiff bruch  ; it.ßg.  ein 
©erluff  i ©dmben  ; Unglucf  Sfall  ; dioit  de 
naufrage,  baS  ©trattbredîtS  (pgl.  varech  ; 
foire  naufrage,  prop . etfig.  ©chiffbtllC ) 
leibe«  » fait«  naufrage  au poxt,^g.  in»  J£>û* 


leur,)  baS  Ôerj  blutet  mtrbaoon  ober 
babep  ; bûSrùbrt^baS  fehmerst  mich  a«fS 
empffnbltchfte. 

Nausée , s.f  ber  €cfel;  eine  Neigung  jum 
©rcdjein 

Nautile,  s.m.  T.  ber  ©chiffSbothî  ber  ©eglcr; 

eine  Art  etnféaliger  ©cefchnecfen. 
Nautique,  a<ÿ.c.  §ut  ©Chiffahrt  ober  ©ee* 
fahrt  gehêrig;  carte»  nautique«,  ©eefar* 
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ten;  aitronoraie  nautique,  bit  ©tcmfUttbf 
ber  ©cyô&rcr.* 

Kautonier'i  $.  m . (ÿoefîe)  ber  <S»<|)tffcr  ; 
©chiifmann. 

V.e,  particule  négative,  tïidjtî  f.  bit  ©ram- 
motif*  ^ 

Né , & , pàrt.  ét  adj.  geboren  ï entjtanben; 
cntfprungefl^.;  (f.  naître;)  mort-né, 
tobtgeborea^tobt  sur  SSDcIt  gefommen  ; 
aveugle  a#^blinôgebormi  premier  né, 
erftgcbdren;  nouveau  né,  neugeboren; 
bien  né,  wohlgeartct;  wohl  gesogen  ; 
conseiü  r-né , (ebem*  in  granfr.)  einer, 
ber  , vermöge  feiner  SDûrbe , «Parlament*- 
ratb  i(f  » ctt  homme  est  né  coiffé , prov , 

biefem  SXcnfchen  gelingt  aUe*. 
Néanmoins,  ad.  nidit* beffo  weniger; bem 
ungeachtet;  Dennoch;  gleichwohl;  bod). 
Néant,  ».  m.  ba*  Vicht*;  it.  bie  Vichtig- 
feit;  Verg&nglichfeit;  €itelfeit;  it,  (v. 
B>erfonen  unD  ©adien)  bie  Vid)t*wùr 
bigfett;  it.  (o&ne  Slrtifel  uub  al*  interj.) 
ffattrien,  non,  nicht*/  nein,*  un  homme, 
une  chose  de  néant,  ein  geringer,  ein 
«icht*witrbigcr  Vîenfch;  cincnicht*wùr 

bige  @ad)C  ; feile  rentrer  un  homme  dans 

son  néant,  einen  wieber  in  fein  Vicht* 

fcUïÛtf  feÇett  ; mettre  une  appellation  au 
néant,  T.  eine  Appellation  abweifen. 
Nébclé.ée,  adj.  (Sfftap.)  gewôlft. 
Nébuleux , eu  se , adj.  nebelig  ; it  b.  i.  trûbe  ; 
tvolfig;  étoile  nébuleuse,  T.  ein  ©tew/ 

ben  man  mit  bloßen  Äugen  nur  wie  ein 
heBeÖ  S©5lfd)en  fif&ti  un  esprit  nébuleux, 
fg  ein  umnebelter  Vcrftonb/  ber  fich  fet- 
ne  richtige  begriffe  macht. 

Nébulosité , s.f.  Da*  Sôolfige. 

Nécessaire, adj.c.  notbwenbtg;  nötbig,  b*  i. 

unentbehrlich;  «/•  b.  i.  natürlich. 
Nécrssaije,  s.  m Da*  Vothwenbiqf/  Votbige; 

avoir  le  nécessaire,  fein  2lU*fommCH  h«' 

ben  ; haben  tua*  man  braucht* 

Nécessaire,  s m.  Da*  tïîcceffatr ; fin  ÂlB' 

•“chen,  Da*  aüerhanb  auf  ber  SXeifc  un 
entbehrliche  ©erötbfehaften  enthalt. 

Nécessaire  ment,  adv.  nothwcnbig  î UOt&WCn 
bigerweife  k. 

Néce‘ritarit<  , adj.f.  de  nécessité  nécessitante, 

au*  unumgänglicher  Vot&wenbigfeit; 
grâce  nécessitante,  ($&co(.)  bic  jwingenbe 
©Uûbf. 

Nécessité,  s.f.  bie  Vothwcnbigfeit;  ( vulg 
ba*  tOtufi  ) it.  bie  Æûrftigfett  ; ber 
Viangel  ; bie  Votb  ; it.  plur.  bie  Votb* 
wcnbiafciten  ; bic  £eben*bfbûrfniffc  ; 

tBeburfnijfc;  denrées  de  première  néces- 
sité, bic  notbroenbigflen  £eben*bebûrf< 
niffe  Î nécessités  de  l'état  etc.,  btC  ©taat** 
beburfniiTc  IC.;  aller  à ses  nécessités,  feine 
Votbburft  Herrichten  ; être  pressé  de  ses 
nécessités,  ein  Q3ebûrfhif  ( nur  Verrieb 
tung  feiner  Votbburft)  fùblen  ; de  né 
cessité,  adv.  b.  t,  nécessairement;  de  toute 
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nécessité,  d'une  nécessité  absolue,  unum- 
gänglich notbrocnbtg.  prov.  faire  de 
nécessité  vertu,  au*  ber  Votb  fine  £ü* 
genb  machen  ; nécessité  n'a  point  de  loi , 

Votb  hat  frin©ebotb  ; vuig.  Votb  bricht 
©tfen. 

Nécessiter,«». a»  (jemanb)  nötbigen;  in  bic 
Votbwenbigfeitfebcn;  jwingen;  (etwa*) 
notbwenbfg  machen. 

Nécessiteux,  euse,  adj.  bûrftig  } HOt&fct- 

benb* 

Nécroioge , ».  m.  ein  (baô)  Vucb , worin  bie 
Vabmen  ber  Söobltbäter  milber©tiftun* 
gen , ober  auch  ber  tôifchôffe , Siebte  te., 
nebji  ber  ^cit  ihre*  21b0crbcn*  verjeicb« 
net  werben* 

Nécromance  ober  nécromancie,  s.f.  bit  (fo* 
genannte)  fchwarjeÄunll;  bie  ©annung 
bcr©eifter;  bic  ©eiftecbcfchwôrung;  it. 
Ùbtrh.  (latt  magie. 

Nécromancien , ienne , ».  ein  ©(bWûrtfÜnfl- 
1er;  eine  @cbroar$fûnfHerinn  ; it.  ûbcrh* 
(latt  magicien,  ein  tauberer,  fine  £au- 
bettnn  ic* 

Nécrose,  ».  f.  (Vîcbicin*)  ber  trocfcnc 
95ranb. 

Nectar , ».  m.  ( «SRotbol»)  ber  9Wtar  $ 

©ôttcrtranf;  it.ßg.  ein  foftücheö  ©o* 
trànf,  inf.  fôfHicher  9örin. 

Nef,  s.f.  (oi.  unb  Sôap.)  fin  (baé)  ©chiffï 
it.  baö  ©chiff  einer  tfttche,  b.  i.  ber 
grhfjcre  2rhcil  berfelbcn,  oon  bem  tyor* 
taie  an  biô  an  bas  (£b®ri  iu  Cf  hem.  itt 
ftranfrcich)  ein  fllberncs  unb  oergolbe- 
teS  fdjtfffèrmiaeS  ©efchtrr , worin  Da* 
£afclifug  bcS  ÂônigSunb  bcrâîôniginn 
verwahrt  würbe;  un  moulin  à nef,  eine 

©chiffmühle. 

Néfaste,  adj.  c.  jours  néfastes,  (ait.  SX  OUI.) 

bie  ijage , an  welchen  fein  ©ericht  ge- 
halten werben  Durfte/  unb  überhaupt 
aUe  öffentlich«  ©efehifte  ruheten. 

Nèfle,  s.f.  bie  SSXifpel  (eine  ®aumftucht)  i 
avec  le  temps  et  la  paille  les  nèfles  mû- 
rissent , prov.  f,  mûrir. 

Néflier,  ».  m.  ber  SXifpelbaum* 

Négatif,  ive,  adj.  »ctnfincnD»  »1  * le  vi- 
sage négatif . fam.  et  ftcbt  fO  OU* , ül* 
wenn  er  aUe*  abfchlagen  woUte;  laines 
négatives,  ©trafen/  weldje  oon  alle« 
SBurben  unb  €hrenBeUen  au*fchlie§cn; 
(f*  aud)  négative,  s.) 

Négation , s.f.  bie  Verneinung  ; (©ramm.) 
ein  (ba*)  Verneinungéwort  ; (ty&ilof.) 
bic  Slbwefenheit  einer  €igenfchaft  / beren 
eine  ©ache , ihrer  Vatur  nach/  ohnebem 
nicht  fÄbig  tff.  . 

Négative,  s.f.  eine  Verneinung;  (7.)  eut 
vemcinenber©aç;  it.  eine  vernetnenbe/ 
ober  auch,  etnev abfdjligtgc  Antwort; 
it.  ba*  £Augnen;  (©ramm.)  ein  (Da*) 
Verneinungöwort  ; tenir  pour  la  néga- 
tive, c*  mit  ber  oeraetnenben  SRcinung 
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Balten  ; t>on  ber  Meinung  berfenigen  Négrillon,  s.m.onne,/.  ein  Heiner  «fteget; 


fcçn,  n>elcf)c  9îcin  5«  ber  ©aepe  fagen; 
il  est  fort  sur  U négative , fam.  er  fd)Mgt 
meiflentbeitt  ab  ; er  iß  aetoo&nt  abju* 
fdblagen , um  wa$  man  ipn  bittet*  a*w 
Négativement,  adç.  berneinenb i bernei- 
tiungswetfe. 

Négligé,  s.  m.  ber  2tnaug  eineô  Srauenjim- 
mer$,  wenn  fie  ipren  <puç  nicht  ange- 
legt bat;  ba$  «ftachtfleib.  " i 

Négligé,  ée , part,  et  adj.  bernachlafjigt  JC,  î 
st  style  négligé,  f.  négligence. 

Négligemment,  acb.  nad)ïüjTig  !C. 
Négligence,  s.f.  bic  9îad)lafîigfcit;  Sabt> 
JÄffigfeit;  it.  bie  ©aumfeligfcit;  it.pl. 
bie  SftacblAffigfeitï  (im  ©egenfap  be« 
Öenqßltchen,  ©cjwungenen  ; ) — du 
style,  bie  sftadjlàfftgfeit  ober  ©ernach» 
liffigung  ber  ©ebreibart;  ein  nacplö# 
gec/  ôcrnacf>lÂ(ïtgter  ©tpï.i 
Négligent,  ente,  adj.  n«d)lüjjï&>  fabrlüffigî 
î^wufelig,  : 5W  . *•••  ^ ' 

Négliger,  v.  a.  (*twa$  obtir  jemanP)  ber* 
nad)Ümg<U4  (eine  ©clegeubeit)  berfüu 
men»  Se  négliger , v.  rèjl.  fid)  bewach* 
lâfttgen. 

Négoce,  s.m.  ber  JFjanbet;  bie  i)anblungi 
( wirb  nur  bon  bem  Jpaubel  im  ©rotfen 
gefagt;  bom  übrigen  £anbel,  unbbom 
£aubel  im  allgemeinen  genommen , lagt 
man  commerce,  welches  febe;)  faire  un 
vilain  négoce,  ßg , ßrf)  in  fCpÖnblidlC 
£Änbel  milchen;  ßch  in  einen  gefibr* 
lieben  Jpanbel  einlaftcn;  fid)  mit  alter 
ItQ  fcblecbten  #ünbeln  abgeben.-- 
Négociable,  adj.  c.  roatf  fich  berbanbeln  lA#t 
Négociant,  s.m.  ein  £anbtl$marot/  .Stauf* 


mann  (im  ©rofien).« 


r . i..~;  im’ 

Négociateur,  s.m.' tin  UntcrbönMer  ; — de 
la  paix,  ein  $riebcnâunterbAubier ; (f. 
OUd)  négocier).  ui  L ; ft;  tri  1 • ' 
Négociation,  s.f.  bie  ©crpanblung ; - 
d’une  lettre  de  change  etc.,  bQ3  €inban* 
betn  , ba$  «Berbanbeln  cineö  ©edjfcl 
brieféze.  •’  1 

Négocié,  ée,  part,  et  adj*  gebanbeft»  Un- 
terbanbelt  ic. 

Négocier,  v . n.  (à  un  endroit,  ttnb  en  qch.) 
nach  einem  Ort  bin , mit  etwa*  banbeln  ; 
#anbel  treiben;  it.  v.  a.  einfcanbeln; 
berbanbeln;  (f,  négociation;)  it.  (auch 
absoi.)  unterbanbeln;  Unter banblung 
pflegen;  eine  ©ad)e  betreiben;  — une 
paix,  einen  ^rieben  unterbanbeln  «♦; 
— un  mariage,  eine  £etratb  ju  fliften 
filmen. 

Néi^e,  s.m.  Négresse,/,  ein  ©eger;  eine 
©egerinn  ; ein  ©chroarjer  :c* 

Négrerie,  s.f.  ein  Ort,  wo  man  bie  ©eget 
üufbewahrt. 

Négrier , adj.m . vaisseau  négrier,  bûé  ©eget* 

fehifr;  ein  beçm  ©egctbanbel  bienenbeé 
ecbift 


eine  Heine  ©egerinn. 

Neige  i s.f.  ber  ©cpnee;  Cboet.)  bie  fdmee* 
f Ibéif e Çarbe ; (f.  auch  flocon  u.  pelote;) 

il  tombe  de  1&  neige,  f,  neiger;  la  neige 
i de  ses  cheveux,  (poet.)  fein  fcfcnceraeife* 
4)gar;  un  bel  homme  de  neige,  un  beau 
docteur  de  neige,  ßg.  pop.  mépr.  eilt 
£umpenferl;  ein  rareö  ©tuef  pon  einem 
&OÎtor  î un  bel  habit  de  neige,  b.  U eilt 

fchlechteé,  ormfeligtf  Äleib  ; (aucb  bon 
anbern  Gingen  î)  j'en  fais  cas  comme  défi 
neiges  d’antan,  p rov.  f,  antan.  ' 

Neiger,  v.  zr^perJ;  ftbnepen  î i'  a neigé  sut 
sa'  ttie.ßg.fam.  et  bat  weige  £aare; 
it*  «rit  etPgrau. 

Neigeux , euse,  adj.  in  folg,  î temps  neigeux, 
«(&a$)©chttecwctter;  saison  neigeuse,  bie 
•©d)ttfc$eit.  ° ' 

NeiHe,  s.  f.  (‘Sottcher)  bie  Âimme;  bet 
fcbatfe  ftbet  ben  55oben  betborragenbe 
Stanb  einef  §«ije0, 

Néméens , adj.  j m.  pi.  jeux  néméens , (ait, 

©rtedi.)  bie,  bem  Jperfute*  *u  €bren/ 
angeflellten  nemcifdjen  Spiele, 
Néméonique,  s.  m.  (btt)  ben  Slltett)  eirt 
tlebertbinber  in  ben  nemeifehen  ©ptelen. 

Némésiennes , r.  f.  pl.  bû$  Jefl  ^U  €btCît 

ber  ©ôttinn  Sfîcmefïg, 

Néni e,  s.f.  ( ait  SKônt.)  bûé  2eicßenlicb; 

Älaglicb;  îîrauetHeb. 

Nenni,  adv.fam.  b.  t.  non,  ttffn;  nenni- 
dà,  ober  nenni  vraiment,  gereifl  nicht; 
avec  lui  il  ify  a point  de  nenni , er  fcßlügt 
ftîdltt  ab  ; erfagt  |u  allem  3û;  ober/ 

• (bon einem  Kaufmann)  man  flnbet  bep 
ibm,  tbaö  man  begehrt. 

Nénufar,  s.m.T.  eine  SBüffcrpflanic,  mit 

* weifen  ober  gelben  Blumen. 

Néocorc,  s.  m.  (alt.  SXbm.)  einer,  bert  bie 

Slufßcbt  übet  einen  Tempel  unb  über 
btt  Patin  entbaltenenÄoftbarfetten  batte; 
. it.pl.  getbiffe  etübte  unb  <provin§cn, wor- 
in man  $u  ©bten  ber  ®tabt  «Jlom  ober  bec 
Äaifer  jfcempcl  gebauet  batte. 

Néographe,  t , m.  einer , bcr  ßcp  einer  neuert 
Stcchtfcpeeibung  bebient. 

Néographisme,  r.  tn.  eine  neue,  bon  bcr 
emobnlicpen  abweießenbe  SKecbtfcbrei* 


una. 


) 


Néologie,  s.f.  bie  ©rflnbung  «nb  Per  ©e* 
braud)  neuer , ober  ( in  biefem  @inne  ) 
ungewöhnlicher  ©Örter  unb  SXebené* 
arten. 

Néologique,  cdj.  c.  neologifd)  î (f.  néologie). 
Néologisme,  s.m. ber  ©fbraud),  neue ©öt* 
ter  K,  einjufubren;  (f.  néologie). 
Néologue , s.  m.,  einer  ber  ficb  neuer 
©Örter  «.  bebient;  ein  «Beolog;  (û 

néologie). 

Néoménie,  s.f.  ol.  T.  ber  «ftfumonb  ; iu 
(alt.  SKöm.)  ritt  Jcfl  am  Sage  be* 
monbeP*“ 
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Néophyte,  ».c.  fin  neubefebrter  çfrtf» 

Néphrétique , adj . c.  T.  $ti  ben  ©teren  ge- 
hörig » «*•  t. f.  baß  ©tercnweh  i «a  x.  c. 
eine  mit  hem  ©icrcnroeb  behaftete  Wer- 
fen ; it.  s.  m rin  bittet  gegen  baß  <ftie- 
renroeb;  colique  néphrétique,  bie  gieren» 
Choltfî  ®ric5d)PÜf;  pierre  néphrétique, 

ber  ©tcreiifcin. 

Néphrite , s.  m.  T.  bCt  ftflt  Sôitbel  Utttet 
Den  fünf  fccnbcnwirbeln. 

Népotisme,  x.  m.  ber  fch&bliche  ©influé  , 
welchen  bie  Reffen  unb  ©lutafreunbe 
eweß  <pavilcö  ftuweilen  in  bie  ©taatß* 
pcrwaltung  haben;  unb  bie  Bemühung 
beß  tyapftcß  fclbft , folchc  ju  erheben  uno 
ju  bereichern. 

Neptune,  x.  m.  (30tQt&0(.)  ©eptUtîî  ber 
©ott  beß  0Keerß. 

Nérée,  x.  m.  (ftptfrl.)  ftcrCUß  J C<lt  ©Cf» 
gott. 

Néréides,  t.fipl.  (SlRptbol.)  bie  ©crciben  ; 
bie  eo  Tochter  beß  ©otteß  ©cteuß,  wcl* 
che  ©cenpmphen  waren. 

Nerf,  x.  m.  ber  ©eto  ober  auch  bie  ©etoe; 
it.  qqf.  (ffûtt  tendon.)  bie  ©ebne, 
©pannaber;  (©uchbinber)  eine  Wippe 
ober  ©chnur  auf  bem  Wucfett  etneß 
©uchcß;  it-fig.  bic©tirfe;  tfraft;  ber 
sybachbrucf  ; it.  bie  Jpauptfacbe  ; bie 
£aupttricbfeber  pon  ettpaß , (tote  §.  ©. 
baß  ®elb);  discours  sans  nerf , fig.  eine 
fraftloie  SKebe;  plein  de  nerf,  f.  nerveux. 

Nerf-férure,  x./.  T.  bie  ©erlcijung  ober 
sßerwunbunq  ber  ©ebne  an  bem  hintern 
Sbeilc  m ©otberfuffeß  eineß  tyferbeß, 
»penn  cß  mit  bem  hintern  Juge  ju  weit 
porareift , unb  in  ben  oorbern  einhauet. 

Nérite,  x./.  bie  ©cbwimmfchnccfe. 

Néroiî,  x.  m.  bie  <pomeron|cn*€ffenj;  be- 
fhüicrteß  yomcranjblutb-Oebl. 

Néron,  s.  m.  ©cro,  ein  roimfcber  Äaifcr ; 
it  fig.  b.  i.  ein  graufamer  £prann» 

Nerprun,  x.  m.  bcrSBegborn,  Äreujborn; 
ein  ©trauch/  auß  beiten  ©eereit  (welche 

getrocFuet/  graines  d’Avignon  heißen)  baß 

©oftgrun  bereitet  wirb. 

Nefvaison,  s.m.  T.  bftß  ©erPCttWCtf. 

Nerval,  aie,  acfj.pl ms.  nervin. 

Nervé,  ée,  part,  et  adj.  f.  nerver;  ($ßap.) 

wirb  oontyflan*en  gefagt,  beren  Wippen 
pon  anberer  Jarbc  finb. 

Nerver.  v.a.  fbet  ©tirfc  halben)  mit  ©eb- 
nen pon  Êbieren  unuricfcln  ober  um* 

winben. 

Nerveux,  cusc,  adj.  nervig;  Poll  ©crpcn; 
it-fig-  b.  i.  nachbrucflicb  ; fvâftig;  genre 
nerveux,  T . baß  ©crpettfplhm. 

Nervin,  ine,  adj.  nerpenftirfenb. 

Nervure,  X./.  (©uchb.)  baß  ©ebünbe,  bie 
Wippen  (nerft)  auf  bem  Wucfen  eineß 
©ucheß;  (©auf.)  bie  Wippen  an  einem 
gothifchcn  ©ewôlbe;  «v.  bie  Steifen  (mou- 
lures) an  einem  Äragflein* 


Net»  nette,  adj.  rein;  fauber;  it»  rtfn , 
b.  i.  leer  ; u.  rein , b.  i.  hell;  glAnjenb; 
ohne  Çlecfcn  ; (wirb  auch  bon  ©belßet- 
nen,  ©piegeln,  pon  ber  £aut  ic.  g e- 
fagt;  it-  fauber;  nifblidi;  jicrlich;  nett; 
it-fig-  (oom  ©fwtffcn,  unb  überh.  m 
moralifchen  ©inne)  rein;  unbefleeft; 
lauter;  unfchulbta;  it.  beutlich;  flar; 
beftimmt  ; rein  unb  leicht  (ju  perfrebrn), 

(Wie  I»  ©♦  ©tpl,  SOlßbtUCf  2C.);  avoir  la 
voix  nette , eine  reine,  beüe  ©timmc 
hoben;  un  compte  net,  eine  reine,  rich- 
tige Wcchnung;  un  bien  net,  ein  teineß 
©ennègen,  auf  welchem  feine  ©chulbcit 
harten;  il  en  reste  tant  de  net,  fo  Ptel 
bleibt  rein  ober  netto  übrig.  Fig.  faire 
tapis  net,  (@piel)  f.  nettoyer;  il  est  sain 
et  net,  fan.  cr  ifi  gefunb  unb  wohl; 

frire  maison  nette,  fam.  oflcß  ©cfiltbC 
vcrabfchieben?  il  n’a  pas  l’amc  nette,  cc 
hat  fein  tetneß  törwiffeit;  il  n’a  pas  Us 
mains  nettes , er  nimmt  gern  ©efchenfe 
ait  i it.  et  ift  nicht  ohne  ©djulb  ; il  en  est 
net,  er  ifl  unfchulbig  barin;  (f.  aucfj 
coeur;)  un  procédé  net,  fin  OUfcichtigcß, 
rcblicheß  ©erfahren;  avoir  l’esprit  net, 
einen  hellen  Äopf  haben  ; richtig  ben- 
fen;  mettre  au  nrt,  inß  SHcttte  bringen. 

Net , Ober  tout  net , adv. fam.  PoUig  ; ganj } 
gÄn;ltch  ; it.  vulg.  glattweg  ; it.fig.  frep* 
muthig;  unperhohlcn;  frep  unb  runb 
hcrauß. 

Nettement,  adv . reinlich;  fauber  :c.;  (f. 
bie  ©ebcutungen  pon  net;  it.  fig.  trep* 
muthtg ; runb  hcrauß;  unpcrhohlen. 

Netteté,  x f.  bie  Slemhett  ; ©auberfeit; 
//.bieSXeinlichfcit;  n.figMt  Ketnhcit; 
gCfinigtctt;  SKichtigfeit;  5)eut(ichfeit  ; 
jpelletc.  (f.  bic  ©ebcutungen  pon  net). 

Nettoiement,  x.  m.  baß  Weinigen,  ©Au- 
bem  / inf.  ber  ©trafen. 

Nettoyé , ée , part,  et  adj  gereinigt  IC.  - 

Ne'toyer,  v.  a.  reinigen;  tnubern;  (bie 
©trafen,  ©affen)  fehren  ; etwaß  pnçcn; 
außpupen;  außwifchen;  feheuern;  net- 
toyer la  mer,  les  chemins,  baß  0Rffr  (POU 

ÄPrfüren)  bif  ©trafen  (pon  îôifben) 
reinigen  ober  befrepen;  baß  ©ceer  te» 
ficher  machen;  T.  nettoyer  la  trarrehée, 
ben  ftcinb  auß  ben  £aufgrAben  oerja- 
gen;  (pergl.  balayer;)  nettoyer  les  cou- 
leurs, (Zahler)  bie  Umriffe  perbeffern. 
Fig.  nettoyer  ses  affaires,  son  bien , (fine 

©efehifte,  fein  ©ermôgen  inß  Weine, 
in  ôrbnung  brinacn  ; nettoyrr  une  mai- 
son, ein  Jpauß  gant  außrAuracn  ober 
leer  machen,  (wie  g.  bie  ©erichtß* 
bienet);  nettoyer  le  tapis,  reinen  $ifc& 
machen  ; alleß  auf  bem  ©piel  ffchenbe 
©clb  gewinnen. 

Nettoyeur,  t . m.  p.us . (in  ^Upcr,  Wci- 
ttiger. 

Neveu,  x.  m.  bet  ©Cffe;  petit -neveu,  ber 
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«fohn  bc«  Reffen;  neveu  à la  mÿe  de 
Bretagne , fcun.  ber  ©obtt  CUIC«  ®efcl)Wt* 
fttrfinbe«;  cardinal  neveu,  ein  j?arbina(, 
welcher  sftcffebe«ii$tlcbenbcn  tyapfle«  ift; 
nos  neveux,  (im  0tpl)  UttferC 

* Sftachfomnten*  . 

Neuf,  adj.  mon.  «.  neun  J r/.  ffatt  neuvième, 
n ber  m UtttC , (1.  ©.  Charles  neuf,  Âarl  ber 
neunte);  it.  *•  n»,  eine  ©eunc  ober  ein 
jeûner  ; hie  3ahl  neun  ; elle  entre  da« 
son  neuf,  fie  tritt  in  ben  neunten  «ftonath 

ibret  ®d>n)ûngcrfd)ait*  . • *- 

Neuf.  neuve,  adj.  nfU,  b.  t*  WA«  etg  y 

furgem  gemacht,  gebaut/  erfunben,  er- 
baut ic.  worben  ift;  ober  roa«  noch 
nicht , ober  noch  wenig  gebraucht  wor- 
ben  ift  » ober  mi  nicht  fo  alt  ift  n>ic 
etwa«  anbertf , womit  c«  oerglichen  wirb  ; 
it.fig»  ( absout  Ober  dans  qch.,  b.qcb*,) 

' noch  gans  neu/  noch  unerfahren  in 
etwa«;  it.  sSrtt.  ba«  îtCltc;  la  tene 
neuve , (ba«)  gicuUnb;  (bet  ©eubrudji) 
neu  umgebrochene«  3tcferfelb  » it.  neu 
entbeefte«  fttnb;  fidre  corps  neuf,  faire 
maison  neuve,  f.  corps,  maison;  faire 
pied  neuf,  (o,  tyferöen)  einen  neuen  ipuf 

befommen;  tout  battant  neuf,  pop.  f. 

, battant,  tjtfgv  ê&»  neuf  aux  affaires,  noch 

unerfahren,  noch  ein  Neuling  in  ben 
tgcfchÄften  fCt)U  ï je  suis  neuf  dans  cette 
ville , ich  bin  in  biefer  ©tobt  noch  unbe* 

famttî  (ogl.  nouveau;)  il  n’est  rien  tel 
que  balai  neuf;  il  lait  le  balai  neuf , neue 
©cfen  fv&ren  gut  ; (f.  auch  robe).  # 
i Neuf,  de  néuf,  adv . neu  î ganj  neu  ; bâtir 
à neuf , non  ©tunb  auf  neu  bauen  ; re« 
faire  a nèuf , etwa«  wieber  neu  machen. 
Neunte , s.f.  T.  baö  9lu«haiten  ober  bie 
©crlSngerung  bc«  $on«  auf  ber  lebten 
®u(bci;m  Gingen* 

Neure , s.f  ein  Heine«  <?chiff,  heilen  (ich 
bie  £oUinbct  gutn  #ftring«fange  be 
bienen.  5 4 '-J  v 

Névritique,  adj.<.  T.  neroenftarfenb. 

Nèvrographie , s.f.  T.  bie  ©ecpenbcfchtci» 

f,'bung.  " ' ' 

Nèvroiogie , s.f  T.  bie  ©cmnle&rc. 

Névroptére,  adj.  c.  T.  neçflùgelig. 
Névrotomie,  s.f  T,  bie  3crgliebcrung  ber 

Neutraiemcnt,  <w/v,X©ramm;)  in  neutrale 
©ebeutung;  aiö  ein  Neutrum;  ((.neutre) 
Neutralisation,  s.fnouv.  bie  ©CUttaltOtUng; 
((.neutraliser). 

Neutraliser,  v.  a.  nouv.  neutral  machen; 
auflet  ©erbinbung  mit  anbern  ©egen 
ftÄnbenfeften. 

Neutralité,  s.f  bie  Neutralität;  ber  3u 
flanb,  ba  man  e«  mit  feiner  $arteç  hait. 

Neutre,  adj  c.  neutral;  feiner  garten  gu* 
gethan»  (©ramm.)  ba«  Neutrum  ; verbe 
neutre,  ein  neutrale«  3*itn?ort;  ein  Ver- 


bum neutrum,  (f.  bie  ©taminatit);  Stil 
neutres,  îfteuttalfûtje. 

Neu  vaine,  s.f  (rôm.  fathol,  Äirche)  eine 
neunt&gige  Slnbacht;  ein  neuntagige« 
©ebeth* 

Neuvième,  adj. et  s.  (ber,  bie,  ba«)  neunte; 
it.  ber  neunte  $heil  eine«  ©angen;  ba« 
©euntel  ; it.  ber  neunte  $ag  be«  ©îo- 
neth«;  it»*»f  (©fuftf)  eine  ©one; 
(tyitetfp.)  bie  neunte  eequeng. 
Neuvièmement , adv.  gum  neunten  ; neun* 

’V.  '■  . 

s.m.  bie  9lafe;  it.ßg.  ber  ©eruch; 

' tu  ba«  gan§e  ©efkhtî  it • T.  ber  Schna- 
bel eine«  ©chiff*  J it.  bie  ©chnauje  ei- 
ne« ©ibfebafg« ; (f.  auch  camus,  épaté, 
dos , aile  etc.  ; ) parler  du  nez , burch  btC 
9lafe  reben  ; prendre  au  ne*,  in  bie  9ïafc 
feigen  ; r.  chiértdeiiaut  nez,  ein  guter 
@pûrhutib , K t.  bet  einen  feinen  ©eruch 

hat } cheval  qui  porte  le  nez  ail  vent  ; eilt 
ÿfcrb , ba«  ben  Äopf empor  hält;  ce  vais- 
seau est  trop  sur  le  ms,  bie fc«  @cfttf  legt 
fîch  JU  weit  porwdrt«;'^.  etPrtm avoir 
bon  nez , avoir  le  nez  fin , prop.  et  fig.  eine 

gute  ftafr  haben  ; etwa«  halb  werfen; 

fermer  la  porte  au  nez  à qn. , ( einem  ) bit 
£ but  oor  ber  «ftafe  $uf<b!agen;  donner  du 
nez  en  terre,  { prop.  et fig.)  pop.  auf  bie 
Olafe  fallen;  ben  Äurjern  sieben;  rire 
au  nez  de  qn.,  einem  in«  ©eftebt  lachen; 
avoir  un  pied  de  nez,  mit  einer  langen 
sftafe  abjiehen;  on  lui  a fait  un  pied  de 
nez,  mau  hat  ihm  eine  9?afe  gebrebt; 

cela  lui  passera  bien  loin  du  nez,  pop. 
ba«  i#  nicht«  fur  feine  ftafe;  mener  par 
le  nez,  an  ber  9tafe  herum  ziehen;  four- 
rer son  nez  dans  qch.,'  ftd)  in  etWû«  mt- 
fehen  ; jeter  qch.  au  nez  de  qn. , einem 
etwa«  porwerfen , porrûcf en  ; vuig.  einem 
etwa«  unter  bie  9îafe  reiben  ; ne  voir  pas 
plus  loin  que  son  nez , nicht  weiter  (eben , 
altf  einem  bie  9îafe  reicht;  tirer  a qn.  les 
vers  du  nez,  einem  ben  SButm  au«  ber 
9îafe  jiehen;  ih«  au«feagen,  auôforfchen; 
ils  se  sont  rencontiés  nez  à nez.  fie  fließen 

gan§  nahe  auf  einonber  ; (f.  auch  bette- 
rave, casser,  friandise,  morveux,  paraître, 
planter , saigner  etc.  ) 

Nez-coupé,  s.  m.  ber  ÿimpernuflbaum ; it • 
bie  $impernu£* 

Ni , conj.  webet . . noch  ; U ne  boit  ni  no 
mange,  er  tôt  unb  trinft  nicht;  ni  moi 
non  plus,  ich  auch  nicht. 

Niable,  adj.c . lâugbar;  wa«  man lÄugnett 
ober  perneinen  fann» 

Niais,  aise,  adj.  wirb  im  eigentlichen  ©er- 
ftanbe  nur  pon  ben  jur  Jaifenjagb  bie- 
nenben  ©ôgeln  gefagt:  oiseau  niais,  ein 
©eflling;  ein  ©ogel  ben  man,  mil 
er  noch  nicht  fliegen  f onnte , im  ©ed 


gefangen  hat;  it . niais,  fig.  einfältig; 
rnigejcbicft/  ungebilbeti  roh;  bumm; 
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it.  s.  ein  einfältiger  SBenfchj  pufeseirç 
£ropf;  tyinfel;  il  a l'air  niais,  la  mine 
niaise,  er  ficht  einfältig  and  ; cr  liât  ein 
etnfiltigeö/  durameg  ©cftcht,  einfältige 
©ebcvdcit  K.i  faire  le  nuis,  Ocn  ©iilfâl* 
tigeii  fptclcn;  ftd)  einfältig  / fiel)  dumm 
an(kllen;  un  niais  de  Sologne,  prov.  ci* 
ncr , der  ftd)  um  feined  flîuheng  willen 
dumm  anßcllt. 

Niaisement,  adv.  einfältig;  auf  eine  etnfäl 
tige  2frt.  • 

Niaiser , v.  n.  fjd)  mit  einfältigen  ©ingen 
abgcbcn;  einfältigen  ©paß  treiben. 

Niaiserie,  s.f  einfältige,  läpptfehe,  albcr 
ne  Æ)inge  oder  Sieben;  einfältiger  (Spaß; 
eine  £appeteç;  **•  ein  einfältige^  k. 
©etragen;  eine  einfältige  Slrt;  vulg.  ein 
einfältige«!  Söcfcn. 

Nice,  arfj.  ol.  d.  t,  niais. 

Nicetté',  adj.f  iß  dflÖ  diminut.  ppn  nice. 

Niche , s.f~  die,  .©lende  ; Q3ilderblende  ; 
flîifcbe  ; it,  ein  ohgefonderter  Heiner  £>rt 
in  einem  Zimmer,  ein  Q^ctt  dahin  ju 
ftcUcn;  oder  ein  folcher  Ovt  in  einem 
©arten,  wohin  man  lieft  allein  begibt; 
it.  Jam.  ein  Sofien,  ein  ©treid) , den 
man  einem  hindern  fpielt;  vulg.  ein 
©chabtrnacf. 

Niciié,  ée,  part . et  adj.  genißet;  ringe* 
nißet  K, 

Nichée',  s.f  ein  fließ  üott;  bû$  flüß; 
it.  mèpr.  ein  flüß  oott  fiijlcc^ter , lieder- 
licher 2cute. 

Nicher,  v.n . wißen;  fein  fließ  machen  oder 
bauen  ; it.  nicher,  v.  a.  f am. plais,  an  ei* 
nen  Ort  hinßellcn  oder  fefccn.  Se  nicher, 
v.  riß.  fiel)  irgendwo  oder  bep  jemanden 
cinnißcn;  fleh  ciitfchlctchcn. 

Nichet , s.  m.  &a$  flüß>©9. 

Nichoir,  s.m.  die  i)edfc;  «Öogelhctfc;  dag 
fljtogclhaug,  worin  die  Sögel  liißcn  und 
heefen  fönnen, 

Nickel,  s.m.  T.  der  flücfcl;  ein  getPiiTeg 
fogeuannteg  £albmetall. 

Nicotiane,  s.f.  T.  dag  £obafgfrüUt. 

Nid,  s.  m . dag  fließ;  it.  ßg.  mipr.  dag 
©ett;  £agcr;  it.  ein  fdjlcchtcg,  eien* 
deg  £aug  oder  Btmmer;  (fo  auch  un 
nid  à rats,  ein  SXattCnncß»)  nid  ilc  pie„ 
f.  pie;  nid  d’oiseau,  T.  dag  fljogclncß; 
eine  ^Jßanjc;  quitter  le  nid,  (p,  ©ögcltt) 
augßicgcn,  Fig.  et  Prov.  il  croit  avoir 
trouvé  la  pie  au  nid,  er  meint  SBundcr , 
n?ag  et  gefunden  bat  ; ne  trouver  que  |e 
nid,  ein  leereg  fließ  finden;  fommen, 
wenn  die  ©ögcl  auggeßogen  find,  b.  t. 
ill  fpät  fommen  ; pondre  au  nid  d’un 
autre , pop.  einen  $um  Jpahnrct)  machen; 
petit  à petit  l’oiseau  fait  son  nid,  nûd) 
und  nach  gelangt  man  ju  feinem  ^roeefe; 

à chaque  oiseau  son  nid  est  beau,  einem 

jeden  gefällt  fein  fließ;  jedem  fliarrett 
gefüllt  feine  tfappe;  (f,  auch  souris). 


Nidoreux,  euse,  adj.  faul,  Wie 

faule  ©per  riechend  oder  fehmeefend. 

Nié,  ée  ^ part,  et  adj.  gcläugnct;  pemeint. 
Nièce,  s.f  die  flüchte;  deg  ©rttderg  oder 
der  ©djweßer  £ochtcr  ; (pgl.  neveu.) 
Nielle,  S.f  der  flHe&lt&au . ^rAn^  im 
Äorn;  (pcrgl.  charbon,  caiie;)  it.  der 
©chiparifü nimel  (eine  i'ßanjc);  it.  der 
SXadcit,  (ein  unter  dem  £orn  toachfendcg 
ungefundeg  ilnfraut). 

Niellé,  éc , part,  et  adj,  pom  ©fand  Oder 
flXchithau  pcrdcvbt. 

Nieller,  v.  a.  durd)  SQvC()lt^ûtl  O&et  ©tAUd 
perderben;  (f.  nielle).  < 

Nier , v.  a.  auch  absoi.  lättgneit;  heriteipm. 
Nigaud,  aude,  adj.  et  s.  dumm  Utlb  einfäl- 
tig; ein  einfältiger  flÄenfch;  ein  Stopf; 
<Ptnf(l  ; EinfalKpinfcI. 

Nigauder,  v.  n.  Jam.  bummeg  einfältigeg 
Scug,  alberne  hoffen  treiben;  it.qqf 
m mit  Älcinigfeiten,  fluchwürdig* 
feiten  aufbalten. 

Nigauderie,  s.f.  dummcg  alberneg  Seng; 

(f.  niaiserie). 

Nigauteaux,  s.m.pl.  (£>adjbfcFfr)  ©tücfe 
üon  jerfchlageneit  Sachjiegeln , jum 
Unterlegen  / äugfuUen  k. 

Nigroit  oder  négueii , s.  m.  eine8(rt©eefifchr 
mit  großen  fchroarjen  Äugen.'1 
Nihiliste,  s.  m.nouv.  eine  unbedeutende  ÿer* 
fon;  ein  unbedeutender  flftehfefj.  "" 

Niiie , s.f.  T.  eine  Ärt  (gabclfjrmtger) 
Heiner  SKanfen,  welche  nur  ©löthe* 
ieit  aug  dem  fltebboli  augfdilageu;  it* 

f.  anille. 

Nillée,  adj.  f croix  niîlée,  (5Sûp.)  ein 

anferfèrmiqeg  tfreuf,  dag  aber  dünner 
und  fchmäbler  iß  aig  gcwähnlich. 

Nimbe,  s.  m.  (flXa&let  :c.)  der  Otfjcin  um 
dag  ^>aupt  cineg  ^eiligen;  (fonß  au- 
réole).« 

Nipper,  v.a.  et  se  nipper-,  v . riß.  mit  Aller* 
lep  «Pup  pcrfcbcn. 

Nippes,  s.f  pi.  jum  $»&/  und  überh., 
itum  (Staat  gehörige  Äletdunggßücfe 
der  Sffieibcr;  il  en  a eu  de  bonnes  nippes, 
ßg.fam.  er  hat  feinen  guten  Sorthcil 
dabcp  gehabt;  vulg, . er  hat  wag  cfjrlicheg 
dabcp  gewonnen. 

Nique , s.  f.  faire  la  nique  à qn.,  à qch.  yfam. 

eus  flScrachtung , aug  époît  den  äopf 
über  ftcö  werfen;  ctnerÿerfo.n  oder  (Bach? 
fpotten. 

Niqncdouillc , .r.  m.pop.  ßatt  nigaud. 

Nltquche , s f fam.  eilt  fpcudfjlcr;  it.  CÎU 
0ehcinhctltger  î faite  la  sainte  Nitouche, 
prov.  jïd)  fdirinfictltg  ßcUen. 

Nitrate,  s.  rru  T.  d'argent,  ©ilbct* 

falpetcr;  falpetcrgefäucrtcg  @ilber. 

Nitre,  s.  m.  der  ©ûlpcter;  (auch  salpêtre). 
Nitreux,  eus*,  ad/.  Salpeter  enthaltend; 
falpetcchaltig;  l’acide  nitreux,  die  (Bal* 
peterfäure. 

Nittière  , 
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Nitriere,  t.f.  bte  ©afpetetgtub«  î fit!  ùtt 
no  0alpeter  beraud  gejogen  wirb. 
Nitrique , adj.  c.  T.  Öen  @ûlpcttt  betTCf* 
fenb  ; baraud  bcflebenb  :c. 

Niveau,  t.m.  ôte  ^Icpwa^c;  ©afferwage; 
©eçwage;  A eine  wagerccbte  ober 
n>û(T«red)te,  tint  borijontale  ©bene; 

de  niveau  ober  au  niveau,  ad*,  de  niveau 
avec  etc.  ob»  au  niveau  de  etc. , Wflgf* 
recht  ober  wafferrecht  mit  k.  ; in  bori* 
gontalet  îinie  mit  K.;  l’humilité  nous 
tient  au  niveau  des  autres  hommes  ober 
de  niveau  avec  les  autres  hommes . fi  g.  bie 

: JDemutb  macht  und  anöern  SÂenfdjcn 
gleich. 

Niveler , v,  a.  mit  Ob«  nûd>  bet  ©Up*  Pbtr 
SfQatferwftge  ûbmeiTcrt. 

Niveieur,  t.m.  einer,  beffen  Sfterufbarin 
- beftebt  / baé  er  mit  ber  ©affermage  mint; 
niveieur  politique,  nouv . eut  pdlittfd)Cr 
©Ictchmacbcr. 

Nivellement,  «.  m.  bie  Sfteffung  mit  ober 
nach  ber  ©affermage  $ nouv.  bic 
©leidunacbung. 

Nivetie , s. f.  ber  9?abme  einet  porjûglicb 
guten  3lrt  ^ficfiche. 

Nivôse , t.f.  ber  ©cbneemonatb  i ber  oierte 
ÜXonatb  im  neuen  fran;6f.  tfalenbcr. 
Nobi iaiie.  s.  m.  bad  *8cr$ftcbmfi  ber  abe- 
lieben  ©cfchlcchter  eined  Eanbed;  bûd 
Slbeldbucb  Î **•  adj.  niol.  (v*  0«cbcn) 
obtlicb. 

Nobiher , iére , adj.  nèol.  abelicff. 
Nobilissime,  adj.  c.  et  t.m.  (unter  ben  rôm. 

• Saifern)  ÎRobilifftmud;  bcrcbclffe;  ein 
©ffrentitcl. 

Noble,  adj.  c.  ûbeïicb;  oon  ûbelieber  ©e* 

■ burt;  (o/.  unb  meift  poui  ntebern  3lbri) 
ebelî  it.  ßg*  ebel,  b.  i.  fcbÂgbor;  oor» 
trefflich;  erhaben;  roürbig;  lösbar;  it 
s.  m.  ein  Slödichcr,  (worunter  man  fehr 
oft  etnen  grübelten  ©ürger  vergebt/  sunt 
Unterfcbieb  von€öclmann,  gentilhomme) 
dame  noble  eine  abelige  £ame;  eine 
©belbame;  ©bdftau;  nob  «:  de  sang  ober 
. d’cxnaction , de  race,  filier  Von  flltflH 
Slbcli  le;  parties  noMes,  (anar.)öte  ebeln 
£betle,  j.iÔ.  bûd  £er$,  ©ebirn,  Ecber  ic.  ; 

am  noble  de  nouvelle  impression,  iron.  eilt 

neugebürf ener  ©beimann  ; (f.  auch  gentil 

homme).  Prov.  il  est  noble  rom  nie  Ir  roi, 

er  i ft  pon  gutem  altem  Slbel  ; cei  homme 

, est  fou , ou  ie  roi  n’eit  pas  nobir , btefer 

SXcnfch  iff  ein  Wart,  ober  ber  Äouig  ifl 
fein  ©belraann. 

Noble  a la  iose,  s.  m.  oi.  SKofenobel;  eine 
engltfche  ©olbtnünte. 

Noble  épine,  s./.b«r©cifiöorn ; jpüaebom. 
Noblement,  adv.  obelia  î abeligerweifc;  it. 

fig.  ebelî  aufeineeble^irtic.;  grogmütbig. 
Nob.es  e,  s.f.  ber  ‘Xbel/b.  t.bcr  Xbelffanb; 
it  mehrere  mit  ber  «belieben  ©ürbe  be* 

gabte  'Jerfonciti  bie  ©bcUcute,  bic  &it* 

r.  /. 
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ttrfdtoft;  «V.  fig.  ber  «bel,  b.  t bad 
©rbabene;  ©Die;  bie  ©urbe;  £ob«it; 
©ortrefflichfeit;  erhabene  ©cfmnungenj 

(pgl.  noble;)  noblesse  de  robe,  ber  bül> 

gerltcbe  (Durch  ©ioilbtenffc  erworbene) 
»bei;  — depée,  ber  Äricgdabel;  bet 
burd)  Äriegdöienflc  erworbene  äbel; 
noblesse  de  ia  doch?,  ber  in  gewiffeit 
großen  0t4bten  mit  ber  $ùrgenneiffer* 
würbe/  ober  mit  berdtathdberrnßetle  ic, 
perfnnpfte  iXbel;  imres  de  noblesse,  eilt 
abeldbrief,  Pig.  noblesse  de  corur,  d’ame  . 

bet  Slbel  bed  J^erjend  ; ber  Slbel  i bie 
Roheit  ber  0eele  i — de  styie , bad  €ble 
in  bet  0d)reibart  ; noblesse  vient  de  vertu  • 
prov.  nur  bie  fcugcnb  abelt. 

Noce,  s.f.  (fo  Picl  Wie  mariage.)  bifCfWK, 

(in  welcher  'Sebcutung  aber  nur  ber pl* 

Üatt  finbet);  ie.noce,  ober  dur.  noces, 

bte  ipoch^tt,  b.  i.  bad  ^odueitfe^;  bie 
^odxettfeoev  ; (bep  SDornebmem  : ) bad 
sQermiblungdfej!  ; bie  Sßermühlnng  ; 
bas  55eplager  ; it.  bie  fimmtlid»en  Jpod)* 
jeitaitle,  unb  überb.  bic  qan,ie  ^>od)|eit» 

gefdlfcbaft  » épouser  en  pp:miércs,  en  se- 
coidcs  noces,  f,  épouser;  (f.  gudl  convoler;) 
le  jour  des  noces,  ber  Jpocbjcittag;  bet 
5Serm^blunqdtag ; noce  de  village,  eine 
V^auernbOChjeit.  Prcv.  il  ne  fut  jamais  à 
telles  noces,  fo  gUt  (obermetft  iron.  ) fo 
übel  tft  cd  ihm  noch  nie  ergangen  ober 
gegangen;  il  est  aruve  comme  tambourin 
à noces,  er  fûm  eben  recht;  tant  qu’a  dei 
noces,  pop.  übcrflûiïig,  (tnf,  Pom  ©ffeit 
unb  £rinfrn);  tous  i<s  jou  s n:*  sont  pas 
noces,  ed  i|t  md)t  aile  i^ag  ^ochieiti 
voyage  de  m .itre,  noce  d(  va.et,  bic  55c* 
bienten  haben  ed  nie  beffer,  ald  wenn 
fie  mit  ihren  Jperren  reifen. 

Nocher,  s m.  (poct.)  f.  p lote. 

Nocier,  ère,  adj.  hochlfitlich  î flambeau 
nocier,  btf  ^ochiettfacfel. 

Noctambule,  t.m.  einOîûcbtwûnbererî/»/.«*. 
somii  unbulc. 

Noctambulisme,  t.m.  f.  Somnambulisme. 
Noctiluque.a^)  c . 7’.  bep  stacht  leuchtenb, 
wie  gewijfe  Onfeftcn,  wiebad  jaul* 
holl  :e. 

Nocturiabe,  t.m.  (0chifff.)  ber  Stûcf'tweifcr; 
ein  ^nlirument  womir  mon  bte  ^>ihr  bed 
9îorbfternd  bep  9îacht  finbet. 

Nocturne,  adj.  c nächtlich;  it,  t.  m . bit 

^fîûchtme tte  ; arc  nocturne,  T.  ber  stacht* 

bogftf;  ber  ^ogen , welchen  etn  ©ejhm 
brn  flacht  butfhliuû. 

Noctunirmerit , adv  p ut-  bfO  îflacht;  nicht* 

lieh;  nächtlicher  ©eife  ober  ©file. 
Nodus,  t.  m.  T.  etne  ^cule/  ein  Knollen, 
tin  unfchmcribafted  harted  ©efchwür  auf 
einem  Ænochcn  ; 'Pgl.  <xostost). 

Noc  , s.  m.  bte  ©ethnachten;  ber  ©eib* 
nochtdtag;  bas  ©ethnachtdfeff;  vuig.ptt 
©hn|lt«ai  bad©hri#fe?;  l‘.  bas  ©cih* 
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nûdjtôlteôï  à noël,  k la  fête  de  noël, 
(ttnb  ttid)t  à lu  noël»  à la  fete  de  la  noël») 
ôuf  ^Weihnachten  ; bûche  de  noël,  ein 
- ÂloÇ/  ein  <3d>eit  jj)ol  j,  fo  man  am  2öeih* 
nachtgtag  anlegr,  bamit  eg  Die  ganje 
9îûd)t  Jeuer  halte;  bag  aBeihnachtöKbeit. 
Prov.  on  a tant  crié  noël,  qu’enfin  il  est 
venu,  man  hat  fo  lange  baoon  gerebet/ 
big  eg  enblich  gcfchehen  tji;  quand  noël  a 
son  pignon»  pâques  a son  tison»  Warme 
«Weihnachten , faite  ûftern. 

Nœud , j.  m.  ber  £ noten  ; it.  bie  ©chleife  ; 
it.  ein  Änoteit,  Knorren  (SÄbfafj)  an 
einem  2lfl , an  einem  Jpalrn  , fXohr  te.  ; 
it.  ein  2lu$wud)0  i it  ein  Änochel  am  gin* 
fler;  it.  (de  la  gorge.)  f,  laiynxj  it.  ein 
(bag)  ©elenf  am  ©dnoanj  ber  £unbe  te., 
am  (Schweif  bec  fpfetbe  te.  i it.  T : ein 
©tift  / Änotcn , b.  i.  eine  harte  ©telle 
im  £olj  / im  SKarmor  i c.  î (©cfclojfcr  te.) 
ber  &bcü  an  ber  einen  Jpälfte  eines 
©ewinbeg,  weicher  in  bie  anbere  J>dlftc 
beffelben  eingefeilet  wirb;  2l|kou.)  bie 
bcçOen  fünften/  in  melden  bie  «pia* 
netenbahn  bie  ©fliptif  burchfchneibet; 
les  noeuds , CSallb.)  bie  linfc  ober  un» 
rechte  ©eite  ber  Dtacf cte  i it.  noeud , fig. 
ber  knoten,  b.  i.  eine  ©chwierigleit; 
ein  hart  ju  hebenbeg  ©eheinmth;  it.  bag 
©anb  ( pi . bie  ©aube)  i.  ©♦  ber  $reunb* 
fehaft,  ber  ©heic.  ; it.  (in  ©cbaufpielen, 
in  Schichten,  wo  £anblung  liatt  hat) 
ber  £»otcn,  bie  Werwicfelung  ; un  nœud 
d’épaule,  ein  (bag)  2lcbfclbanbj  (f.  aud) 
coulant;)  noeuds  de  perles  etc.»  pl.us. 
cordon  de  perles  etc.  ; une  canne  k noeuds , 

ein  fnotiger  ©toef;  ein  Änotentfocf; 
noeud  d’amour,  eine  gefd)lungetie  ©chlei* 
fe  ; noeud  gordien , f.  gordien  ; qui  ne  passe 
pas  le  noeud  de  la  gorge, ßg.  ein  gejWUtt* 
genrg  Eachett. 

Noguct,  s.  m.  (©irtit.)  fin  £bftforb. 

Noir,  noire,  adj.  fehwarj;  it.  bunfel;  it. 
fdmtnijig;  befchmuçtî  it.fig.  fehr  trau« 
rig;  fdjwcrmtithia ; tieffinnig;  ftnfler; 
it.  abfcheultdi;  gräulich;  oerrucht;  bog* 
haft;  fchänblich;  bêtes  noires,  fehroarjeg 
ïWUb;  ©chwarjwilbbret;  Viande  noire, 
fcbwarjcg  ftleifch , wie  j.  ©,  Jpafenfleifcb  , 
©chttepfenfïeifd)  :c.;  (f.  aud)  blé,  chambre, 
livre;)  il  est  tout  noir  de  coups,  et  ift 
oanj  fehwarj  (vuig.  braun  unb  blau)  oon 
©d)lâgen;  la  forêt  noire,  ber  ©djwarj* 
walb;  temps  noir,  bunfeleg , finflercg 
2ßetter;t  un  froid  noir,  faltcg  bunfeleg 
(ObertrubeO  SSBetter;  rendre  qn.  noir, 
fig.  einen  anfchwävjcn  ; (f.  noircir;)  passer 
l’onde  noire , (poct.)  flcrben  i il  rentre  de 
piques  noires , prov.  f.  pique;  (f.  aud)  po- 
ché , diable  etc.  ) 

Noir,  s.  m.  bûg  ©chWarjCJ  Î>1C  fdjWûrjf 
Jarbe;  bie  ©ch wärje;  it.  ein  ©diwar* 
jer  ; ein  Sftohr  » (f»  ;)  (f*  auch  noire» 


s.f.  ;)  noir  de  fumée,  obet  noir  k noircir, 
SXußfchwarj  ; it.  ber  Äienrug  felbft;  noir 
d’Espagne,  fchwarje  äug  oerbeanntem 
Äortholj  gemachte  garbe;  noir  d’Alle- 
magne. fchwarje  $arbe  aug  pechrannten 
fWeinhefcn  ; bic  Âupfcrbrucfcrfarbe;  noir 
d’ivoire,  ©Ifcnbeinfchwatf } en  noir,  de 
noir , adv.  fehwarj  ; gare  le  pot  au 
noir  , f,  pot.  Fig.  et  Prov.  voir  tout 
en  noir,  alleg  fehwarj  r alleg  pou  ber 
fchlimmen  ©eitcanfchen;  vendre  du  noir 
àqn.,  einen  betrugen;  vulg.  ihm  etwag 
Weiß  machen  > passer  du  blanc  au  noir  etc. 
f.  blanc  ; ne  connoitre  que  le  blanc  et  le 
noir  dans  un  livre , nicht  lefen  lonnen. 
Noirâtre,  adj.  c.  fchwârjlitb. 

Noiraud,  aude,  adj..  (p,  ber  ©etîchtgfar&e) 

fchwarjbraun;rV.f.ein©chwrtr§braiiner; 
eine  ©djwarjbraune;  vulg.  ein  ©chwar* 
jer;  ein  ©chwarjfopf. 

Noirceur,  s.f.  bie  ©Ct)Wârje;  it.  ççf.dw 
fehwarjer  Slecfen,  j.  ©.  am  £cib,  im 
©efkht;  it.fig.  bie  ©chwârjc,  21  bfc&cu* 

lidlfeit;  (f.  noir,  adj.) 

Noirci , ie , part,  et  adj.  gffcbwärjt»  it.  an- 
gefchwörjt  JC.  (f.  noircir). 

Noircir,  v.  a.  fcbwàrseRî  fchwari  machen; 
fehwarj  anftvcichcn  te.;  it.fig.  anfchroêr* 
jen;  perlâumben;  fehwarj  anfehreiben  ; 

it.  v.  n . URb  se  noircir,  »».  ré/l.  fehwarj 

werbeit  ; fid)  fdjwarj  färben. 

Noircisseur , s.  m.  T.  ein  ©chwarjfitber. 
Noircissure,  s.  f.  ein  fd)warjcr  Jlecfen. 
Noire , s.f.  (Üfcufîf)  eine  fchwarje  Oîote. 
Noise,  s.f.  Jam.  ber  ©treit;  ^ant;  bie 
i)anbelî  chercher  noise  k qn.,  ©treit  an 
jemanb  fudten;  c’est  lui  qui  a ému,  qui 
a excité  la  noise,  et  »(*  ©chulb  «m  g«U* 

jen  ©treit  ober  £»km. 

Noisetier,  s.m.  bie  ^)afel(laube ; ber  £afel- 
brauch;  (auch  coudrier). 

Noisette,  s.f.  ôte  JpafcfttU#  ; donner  des 
noisettes  k celui  qui  n’a  plus  de  dents, 

prov.  einem  etwag  geben,  wenn  ec  nkht 
mehr  im  ©tanbe  ift  eg  ju  geniegen; 
it.  einem  helfen  wollen  wenn  eg  nicht 
mehr  Seit  ifh 

Noix,  s./Tbie  «Äug;  mdlfche?îufi;28ûllnu6; 
it.  T.  bie  im  93ud)fcn*  ober  Flinten* 
©chlof  ; noix  de  galle;  noix  d’Inde;  noix 
muscade;  noix  vomique;  noix  angleuse; 
f.  biefe  oerfehiebenen  5®ôrter;  une  cuisse 
de  noix,  f.  cuisse;  la  noix  de  genou,  T. 

bag  ©elenf,  woburch  bag  ©djenfelbcin 
mit  bem  ©diicnbcine  perbunben  wirb; 
le  goût  de  la  noi xtfig.  f.  amorce  ; (f.  aud) 
cul , prov.) 

Nolî  me  tangere,  s.  m.  ( lûtein.  ) T.  bag 
©pring  fraut;  it.  ein  bôgûrtigeg©efcbroûr, 
beffen  (5erùhtung  heftige  ©dmierjen 
veruvfacht , ober  baffelbe  gefährlicher 
macht. 

Nolis  ober  nolisseiücnt , s.  m.  T.  bie  ÇOviC« 
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ibung  ober  ^Befrachtung  eine*  @djtfFc$; 
(ijî  nur  auf  Dein  mittelhAnbifcben  93?ccr 
gebräuchlich  ; (f.  fat,  louage). 

Noiisscr,  9.  a.  T.  rin  0cf)itf  mietben  ober 
befrachten  ; (f.  noiis). 

Nom,  s.  m.  ber  sftabmc;  it.  ber  9tuf; 
fttibmi  (©ramm.)  Datf  Kennwort; 
nom  de  guerce,  ber  ÂricgSnabme;  ber 
Sabine,  tvelcbcti  ein  gemeiner  ©olbat 
cnninunt,  wenn  er  in  itriegébicnfte  tritt  ; 
Henri  premier  du  nom,  Jpeilirid)  bfT  ft(lc 
biefeö  ; il  a un  grand  nom  dans 

les  lettres , dans  la  guerre,  cr  ftcbt  fll0 

©clebrtcr,  att  @o(Dat  in  gvofjcm  9îuf; 
un  homme  sans  nom  , eilt  DDieilfd)  ohne 
9îû&nte/  ohne  Slnfebcn,  ohne  ÄrcDit; 

nom  romain;  nom  françois,  nom  chrétien , 

ber  9?abme  «Rimer,  $ran$ofe,  Gbrift/ 
ber  tômifth*  :c.  «ftabme , b.  i.  bie  vomi 

fd)C  K.  dation  > son  nom  court  chez  les 
notaires,  er  fud)t  ©cID;  cr  fitcht  ein  Oin 
leben  te.;  au  nom  de  qn. , in  jemanbes 
Rahmen;  an  jcmanbetf  0tattï  j'Mtotnn 
mon  §.  ÏÏ.  ©elb  borgt,  ) auf  jemanbefl 
Sabinen;  (in  erfterer  33cbcutmig  fagt 

niait  audi:  en  son  nom,  en  leur  nom;) 
je  vous  donne  cette  bague  au  nom  ober  en 
nom  de  mariage,  id)  gebe  3bnen  bifft’ll 
«Hing  ûuf  bie  €l)C  ; au  nom  de  Dieu,  um 
©OtteS  toiflen  j je  ne  le  connois  que  de 
nom,  id)  fenne  ihn  nur  bem  «Nahmen 
Îlrtd)î  s’ob!ig<*r  en  son  propre-et  privé  nom. 

(jur.)  ftdi  ûlô  ein  ©elbftfdjulbncr  ver 

btnben  ; décliner  sou  nom,  f.  décliner; 
nommer  les  choses  par  leur  nom,  (meiit 

ftg.prov.)  bic  @ad)cn  bei)  ihrem  rechten 
«Nahmen  nennen;  vuig.  bem  tfinbe  ben 
rcd)ten<Nabmcn  geben;  (vgl.  and)  appeler). 
Prov.  on  ne  lui  saurait  diie  pis  que  son  nom, 

man  fann  ihn  nicht  Ärger  befdumpfen, 
old  menu  man  ihn  bei)  feinem  Sabinen 
nennt. 

Nomade,  adj.c.ets.  berumtiehenb ; herum» 
roanbemb  ; un  peuple  de  nomades,  ein 
SBolf  baö  von  einem  Ort  jum  anbern 
Jiebt. 

Nomanrie . s.f.  bie  vorgebliche  SCcijfflgung 
au$  ben  «Nübmcn$«3>uehftaben, 
Nomarque,  s.  m.  (alt.  ©efch.)  ein  ©cfebl$* 
babcv  über  einen  grnrtjfen  »Sejivf  (nome) 
in  Slegçpten. 

Nombie?,  s.  f pl.  T.  bic  Jöirfchjtemcr  ; it. 
ber  Och feu»  ober  ftu&bauch. 

Nombrant,  adj.  m.  nombre  nombrant,  f. 
nombre. 

Nombre,  s.  m.  bic  3abl  î (^Oîltflf,  £>td)t*  Unb 
9tcbcfunfl)  ber  Numerus;  T nombre 
premier,  eine  jebc  3abl/  bfr  fîd)  Durd) 
eine  aubere  nicht  gerabe^  tbeilen  làffr» 
nombre  nombrant,  jebe  fur  fïd)  betrad)* 
tete  pûM , obnc  9îiicFfid)t  auf  einen 
beftimmtett  ©egenftanb  ; ûberbaupt , 
eilte  £(ll)l  i nombre  nombré,  eine,  ftUt 


ein  gcrotiTcö  ©ubieft  angeipanbte  3ahf  » 
un  nombre  abondant,  eine  übervolle  ^abU 
man  fügt  in  ber  SHedjenfunff  ; nombre, 
dixaine,  centaine,  mille  etc. , b,  i.  find/ 
jeben,  bunbert , tûufenb  te.;  nombre 
dor,  bie golbene  3abl;  (f.  o r;)  (f.  auch 
cardinal,  ordinal , oidie,  collectif,  carié, 
cube,  cubique,  singulier,  pluriel  etc.;) 
science  des  nombies,  bie  $Xed)CnfUllft  ; 
le  livre  des  Nombres,  bûô  vierte  55ud) 
«JftofiS  î un  grand  nombre  d’hommes,  ciné 

grofje  2tnja&l,  eine  Stenge  97îcnfd>en  ; 
un  nombre  innombrable,  eine  UlljAblbare 
«Dîenge  ; avoir  nombre  d’amis , eine  ?)îcngc 
ober  viele  ftreuubc  haben;  en  nombre, 
in  9Kenge;  dans  le  nombre,  unterber 
£abl  J san^  nombre,  adv.  uncnblid)  viel; 
ohne  £abl  ; in  groß«  9Nengc;  il  fut 
mis  au  nombre  des  avocats,  il  étoit  du 
nombre  des  avocats,  er  tourbe  miter  bie 
£flbl  ber  Slbvofaten  gefegt;  er  ivar  voit 
ber  3abl,  tinter  ber  3abl  ber  2lbvofatcn, 

Prov.  il  n’est  là  que  pour  faire  nombie, 
mipr.  er  ifl  nur  ba  um  bic  3«bl  voll  *11  ma- 
chen ; il  faut  céder  au  nombie,  viele  JpUttbe 
fïnb  beé  JÇwfen  &ob. 

Nombré,  ée,  part,  et  adj.  gcjÄhlt}  nombre 
nombré,  f,  nombre. 

Nombrcr,  p.  a.  (incifl  im  moralifchcn  53cr- 
fïanb)  jÂblcn, 

Nombreux,  euse,  adj.  zahlreich  ; if.  rt>0hf- 

flingenb,  ivie  j.  ©,  eine  iperiobe,  eilt 

53er^  te,  (vgl.  nombre). 

Nombril , s.  m.  (fpr,  nombri,)  ber  9îabfl  ; it» 
T.  ber  ©uljctt  am  £>bfl  (bcp  ben  ©Art- 
nem  oeil;)  nombril  de  Vénus,  ( o ta  ri . ) 
f.  cotylédon;  nombril  de  l’écu , ($®ap.) 
ber  9)ïittelpunft  unter  ber  93inbc / ivel- 
cher  biefe  von  ber  ©piçe  abfonbert  ; bic 
^abclftcUo. 

Nome,  s.  m.  (alt.  ©efd).  ) ein  geiviffec 
<5ciirf  in  31egt)pten;  ( f . nonuique; ) 
it.  (bei)  ben  Sllten  ) ein  ©efang,  fin 
¥teb  nur  ©bre  Dc5  Slpollo;  eine  3lvt 
5Kelobie,  Deren  £aft  te,  in  ber  Sliiôfûb* 
rung  nid)t  tvtlll uht(td)  geAnbcrt  îverbctt 
Durfte.  • 

^omenclateur , s.  m.  (ait.  9Î0I11.)  eilt  9Î0- 

menflator,  b.  i.  ein  ©flave/  ber  feinem 
jrjerrn  Diejenigen  <})erfonen , bereu  Rah- 
men er  tviiTen  mollte,  fagen  mufitc; 
it.  (t"'j.)  ein  , fid)  mit  ber  ÎRomenflatut 
einer  SDilfenfdjgft,  abge  be  nber  ©clebrter; 

(f.  nomenclature). 

Nomenclature,  s.f.  T.  btC  Çfîpmcnflûtur  » 
ba3  3er|ftd>niß  unb  bie  metbobifehe 
3luorbnung  aller , in  einer  UBitïenfrtmft 
ober  Äunft/  vorfommenben  ©egenfUnbe 
fammt  ihren  Rahmen, 

Nominal , adj.  appel  nominal , ber  9îg{?- 

incn^aitfruf. 

Nom:nales,  adj.fplur . prières  rominales , 

öffentliche  ©ebetbe  fur  angcfebcnc  <pcr- 

II  h h Ci 
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fönen,  welche  barin  mit  Lahmen  ge- 
iiûnnt  werben. 

Norainataire,  s.  m.  chem.  CÎtt  Pont  Âônig 
ju  einer  geglichen  ipfrünbe  Ernannter. 

Nominateur,  *.  m.  ber  ©rnenner / j.  ©.  au 
einer  Ipfrûnbe  te. 

Nominatif,  s.  m.  (©rantmatiF)  bet  Lomi» 
natiou*. 

Nomination,  s.f.  bie  ©ntennung  ju  einem 
Qlmte;  if.  bas  2ved)t,  jemanb  ju  eti rag 
ju  ernennen. 

Nominaux,  s.  m.  pl.  bie  Lominaliftcn / 
(eine  geroiffe  philofop&ifdje  @ecte). 

Nommé,  ée,  part,  et  adj.  genannt  tC.  ; 
à point  nommé,  adv.  jur  befUmmten 
3eit;  d.  aur  rechten  geit;  gerabe  recht; 
wie  gerufen  ; à jour  nommé,  auf  ben  be» 
jhmmten  $og;  un  nommé  J**an,  ein 
gen>uTer  Johanne«  ; le  ci-devant  nommé, 
ber  oben  erwähnt!» 

Nommément , adv.  Uû(jmcntïtdj» 

Nomma,  v.  a.  nennen;  einen  Nahmen 
geben  ober  besiegen  ; it.  aud)  abtol. 
woju  ernennen.  Se  nommer,  v.réfl.  (ich 
nennen  , b.  i.  feinen  Sabinen  ange» 
ben;  it.  beiden;  nommer  une  chose  par 
son  nom,  eine  (Sache  bet)  ibrem  Lah» 
men  nennen  ; (f.  auch  nom  nttb  appeler;) 
nommer  qn.  son  heritier,  jemanb  5 U fei* 
nem  (£rbcn  ernennen. 

Nomocanon,  s.  m.  fo  beiden  oerfehiebene 
(Sammlungen  faifcrlichcr  ©erorbnun* 
gen,  unb  ber  barauf  ©cjug  habenben 
Âirdienfaijungen. 

Nomophyiax,  s.m.  (alt  ©efch»)  ein  £anb» 
•baber  ber  ©efeije. 

Nomothète,  s.  m.  (g(t.  @cfd).)  eilt  ©efclj» 
geber. 

Notnpareil , f.  nonparcil. 

Non , adv.  nein  ; it.  nicht;  (f.  bie  ©ramm.) 
non  toute  fois  que  je  prétende  etc.,  nid)t 
dé  ob  id)  behaupten  wollte  ;c.  ; non  pas, 
nein;  non  plus,  auch  nid)t;  nicht  mehr; 
eben  fo  wenig;  il  ne  se  ménage  non  plus 
qu’un  simple  soldat,  er  fdioitet  feiner 
eben  fo  wenig  alö  ein  gemeiner  <SoU 
bat;  non-seulement ...  mais  encore , nicht 

mit  / nid)t  allein ....  fottbern  aud)  ; (f. 

auch  ni;)  pair  ou  non,  gcrûbe  ober  Ult» 
gerabe  (ein  (Spiel)  ; it.  non , s.  m.  ils  sont 
gens  à sc  brouilltr  pour  un  oui  ou  pour 
un  non,  eè  fitib  petite,  bie  fid)  über  ein 
3a  ober  über  ein  Lciit  mit  «ttanöcr 
entiweyen. 

Nonagc,  s.  m.  ein  unreife«!  ?Uter. 

Nonagénaire,  adj.c.  (y.  ^crfoneit)  lieuiljtg» 
jährig. 

Nonagésime,  s.  m.  ober  adj.  le  nonaféiime 
degré,  ( 21 (fron.)  ber  neiuijiiiile  ©rab, 
b.  i.  berienige  IJJunft  in  ber  ©fliptif, 
Welcher  neunjig  ©rabe  von  ben  fünften 
entfernt  ifl , worin  bte  ©lltpttf  beit  o» 
riaont  burd;fd)iicibet» 


Nona  Nonp 

_ - % 

Nonante,  adj.  e.  T.  tteunjig;  quart  de 
nonante,  (SÄatheni.)  ein  üuabrant. 

Nonantième,  adj.  c.  ber  (bie,  baÖ)  neun- 
aigftf»  (jilMt.  quatre-vingt-dixième). 

Nonce,  s.  m.  ein  päpfllicher  ©efanbtet/ 
ober  Lunciu*;  U.  ehern,  ein  poltufcher 
£anbbothc  (ober  ©epoümächttgter  beçnt 
SXeid)$tag  ). 

Nonchalamment,  adv.  nachläjfig  IC. 

Nonchalance  , s.f.  btC  LflChlälTigfeit  J (f. 
nonchalant). 

Nonchalant,  ante,  adj.  nachlâfîig(ûU«  <faul- 

heit  ober  Trägheit). 

Nonchaloir , v.n.  oL.  ttacMäffig  fcpn» 

Nondation,  s.f.  T.  bas  ©erboth  in  einem 
©au  fortjufahren. 

Nonciature,  s.f.  baö  2fmt  Ultb  btC  SSÜrbC 
eine«  päpßlühen  Lunctu*  (f.  nonce); 
it.  bte  Sauer  berfelben;  </.(in  ben  päpß» 
lichen  (Staaten  , ftatt  légation,)  eine 
(Btatthalterfdjüft. 

Non-conducteur , s.  m.  (l)Jbpf.)  ein  Licht- 
leiter. 

Non-conformiste , s.  m.  (in  ©nglanb)  Ctrt 
Lid)tfonformijl  ; einer  ber  c i tud)t  mit 
ber  cnglifchen  Äirche  hält. 

None,  s.f.  (in  Flößern)  bie  neunte  £age$* 
flunbe,  b.  i.  um  brepUhrLachniittag?; 
it.  ein  ju  biefer  (Stunbe  abjufingeube* 
©ebeth  ; H.  pi*".  ( im  alten  römtfdjen 
Äalcnbcr)  ber  fünfte,  ober  (im  iJXärj , 
»Dia p,  3uliuö  unb  Oltobcr)  ber  ftebeube 
£ag  eine*  ÜÄonathtf. 

Non-émigration,  s.f.  nouv.  bie  LidltflUtf* 
Wattberung  ; un  certificat  de  non-éraigra- 
tion , ein  (Schein  welcher  beweist  baß 
man  nicht  auögcwanbert  fep. 

Non- jouissance,  s.f.  (jur.)  bie  (Entbehrung 
bce  ©enujfe^. 

Nonidi,  s.  m.  nouv.  ber  neunte  &ag  einer 
îîefabe. 

Nonnain  ober  nonne,  s.f  ‘.plais,  bie  Lonne; 
-Älolerfrau. 

Nonnat,  s.  m.  bic  allcrf feinftc  ©attung 
$ifd)C,  welche  mau  in  bem  mittellän- 
bifdien  «fteer  fängt. 

Nonnette , s.f.  plais,  eine  junge  Lonne  ; it» 
eine  9lrt  ©launieifen. 

Nonobstance,  s.f.  T.  bie  vierte  itläufcl 
bev  päbßlidtcn  ©cßallungöbriefc. 

Nonobstant,  prèp.  UltgCûChtCt. 

Non-paimcnt , s.  m . bie  Unterlûffung  ber 
Zahlung. 

Nonpair,  adj.  m.p.us.  flatt  impair. 

Nonparcil,  cille,  adj.  Waâ  fcittcé  ©leidtClt 
nidithat;  unocralcichlnl) ; (ifl  heutigej 
£age$  wenig  aebräuchlid)). 

Nonpareille,  s.  f.  eine  2lrt  fdtmahlcr  ©än* 
ber,  wie  §.  ©.  ©trohbanbe;  it.  cinefici- 
tic  2lrt  ^ueferfornev  (dragée)  ; (©udjbr.) 
eiue  ber  flctnßen  ©d)riftfortcn;  grosse 
nonpajciiic , eine  ber  größten  ©chtifl* 
fortetu 
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Kob  piaf  ultta*' «•  m.  (lateitt.)  bû#  3tef/ 
»eiche#  mon  nicht  uberfchtciten  rann. 

Kon- résidence  ,*  *./.  bit  »bwefenheit  Ü011 

feinem  Stefibenjorte.  _ # • 

Kon-fsmction , s.f  nouv . bie  Sftidjtbeftatl» 

* <rtmgetne#©«iefce#. 

Kon-vaieur , r.f.  her  Unwerth,  inf.  eine« 
©runbftücfö/  burch  ben  Mangel  be# 
€rtrag#;  it*pl  (ffinanjw.)  tuet  ftanbige 
©teuern,  bie  man  nicht  hat  eintreiben 
fonnen. 

Konapie , adj.  t.  neunfach  > neunmal  ent* 
haltenb. 

Konupier,  v.  a.  neun  mahl  »ieberholen. 
Non-usage,  s.m.  ber  Sftkhtgebtauch  » i{-  bie 
ttnterlaffung  ber  auénbung  / 1.  ©♦  eine« 
©efefceö. 

Kon-viw,  s.f.  '(©chifff.)  ein  bem  «uge 
lmhurdjbrinqHcber  btder  Sftebel. 
Nopage,  s.m.  r.  bû#  Joppen;  (f.  noper). 
Nopal  ,s.m.  ein  inbiantfeber  Feigenbaum, 
Noper,  *.  a.  (£uchntanuf.)  noppen / b.  i. 
hie  Ænoten  ober  Änbpfc  pon  bem  £wb 
ab*»i<* en.  , ' , 

Nopeuse,  s.  f.  T.  eine  Sftopperinn;.  (fi 

noper  ). 

Koquet« , s.  m.pi.  T.  eingebogene  bleperne 
«platten,  womit  bie  Sötnftl  ober  €in* 
fehlen  her  ©chteferbicber  belegt  »erben. 
Nord,  s.m.  bttSßorb,  (ohne  Slrtifcl «ftor* 
ben,)  b»  f.  bie  mitternächtige  Jpimmel#* 
j-gegenb;  ■ it.  (ober  pole  arctique,)  ber 
îftorbpoli  */.  berttorbwinb;  (poet.)  ber 

***  9tprb  , (flUCh  *e  vcnt  du  nord)  ; les  pays 
du  nord,  bit  nirbltchen  £ànber;  I«  peu- 
ples du  nord,  bie  SßotblÄnbcr,  bie  nor* 
bifehm  SîMfer;  le«  puissance*  du  nord; 
bie  norbifehen  SKüchte;  faire  le  nord,  T. 
norbwÄrt#  fahren  ; gegen  korben  fegcln. 
Nôrd-est,  s.m.  «ftorb-ôft  ober  9torb*0ften  ; 

it.  ber9îorb‘Ôft;  «ïïotb*£>ftwinb. 
Nord-ester,  v.«.  (pon  bet  «Ragnetnabel ) 
»on  Serben  gegen  üften  abweichcn. 
Nord-ouest,  s.m.  «ftorb  »Söfft  Ober  «ftötb* 
SBeftett  ; ä.  berftorb'SÖeft;  $?orb»Söeft* 
winb. 

Nordkoawrter,  «.  n.  (pon  ber  Çütagnetnabel) 
pon  korben  gegen  Söeftett  abweidien. 
Normand  ^ ande , ».  et  adj.  ein  ebemabltgcr 
îlorma  nn  ; norminnifch  ; it.  fig.  fam. 
tin  ftitter  liftiget  «Betrüger  î un  tour  de 
normand,  ein  liftiger  ©etrug. 

Nos,  piur.  pon  notre,  unfere;  (f,  bie 
©rommatif). 

Nosologie,  s.f.  t.  bie  £ebte  non  ben  Äranf* 
heiten;  bieÄranfheitdehre.  * 
Nosseigneurs,  s.m.piur.  (ein  (Ehrentitel) 
unfere  gnÄbtge  Herren. 

Nostoc , s.  m.  ba#  Woftod)  , eine  ber  ©al» 
lerte  Ähnliche  $flan§e. 

Nota,  (latein.)  ftatt  remarquez,  man  bt' 
merfe  ; wohl  gemerft;  iu  *.  p.us.  ftatt 

marque,  remarque.  I 


Nota  Noti 

Notable  ; adj.  e.  merfroürbtg;  */»  anfehtt- 
lieh;  beträchtlich ; it.  (pon  tyerfonen) 
angefehen  î anfehnlich  ; in  Stnfchcn  ober 

Sichtung  ftehenbj  it.  s.m.  le*  notables, 

bie  angefehenften  ©urger  einer  ©tabt/ 
einer  $rooin$,  cincö  £anbcö. 

Notablement,  adv.  bettÄChtliCbi  ftnfehnliCh» 

Piel;  fehr;  (ehr  oiel. 

Notaire,  s.m.  ein  «Jtotariuö;  Sftotar. 

Notamment,  adv.  infonberh<iti  befonbertf; 
fonberlich  » potjüglich  ; (pergl.  spécial«- 

ment,  nommément). 

Notariat,  s.m.  baP Slmt/  bie  SSerridjtmtg 
eine#  Stotarö;  ba#  Notariat. 

Notarié  , adj . acte  notarié , b.  i.  acte  passé 
devant  notaire,  eine  pot  einem  gtotar 
au#gefertigte  Urfunbe. 

Note,  s.f.  eine  (erHirenbe)  Sliimerfung; 
SRotei  it. p.us.  ftatt  marque,  ein  (ba#) 
èeieben,  womit  man  j.  ©.  eine  ©teile 
in  einem  ©uch  bezeichnet  î it.  ober  note 
d’infamie,  note  infamante,  eine  cntfb* 
renbe ©träfe;  ûberh*  fin  ©chanbftccf? 
Jlecfen;  eine  entehrenbe  ©cfchimpfuitg  ; 
bie  ©djmachi  (SXuftf)  note,  eine  9tote^ 
Prov.  U ne  sait  qu’une  note , et  fagt  mit 

immer  einerlei);  vulg.  er  bleibt  immer 
bei)  €iner  Eeper  ; il  n’en  sait  note,  er  weift 
nicht#  bflPOn;  changerde  note,  ober  chan- 
ter sur  une  autre  note,  au#  einem  anbern 
iton  fingen , b.  t.  reben  ; ein  anbere#  £ieb 
anftimmen. 

Noté,  ée,  part,  et  adj.  bdlticrft  IC.  ; ttt  Orteil 
gefegt  ober  ge  bradât  te.;  ((.noter;)  it.  fcbcl 
àngefehrieben  ; berüchtigt  te. 

Noter,  p.  a.  bemerfenj  etwa#  aufteichnen; 
anmerfen  ; fich  etwa#  merfen  ; it.  icmanb 

: ober  etwa#  übel  ober  febwar;  anfehreiben; 

: (ein  ©uch  n.)  perwerfen;  für  perwerf* 
lieh  erflftren;  ifmanben  einen  ©chanb* 
fltd  anhAngcn;  ihn  (burd)  obrigfcitlicbe# 
Urthf  il)  fhrlo#  machen  ; it.  noter,  (5Äuf.) 
mit  Späten  §u  Rapier  bringen;  in  Sîo» 
ten  feijeit. 

Natcur,  «.  m.  eia  Sßotcnfchreiber;  SSufif- 
fopift» 

Notice,  s.f.  eint  unterrichtete  (hiftorifche^ 

■ btographifche  «.)  Nachricht,  bie  einem 
Söerfe  ober  einer  £anbfcftrtft  porgefe^t 
wirb  ; eine  Sßotiij  ; it.  ber  £ttel  mehrerer 
htftprifch*geographifd)er  £anbe#befchrci- 
blingen  (notitia  imperii  etc.)  ; cela  est  venu 
à la  notice  du  juge,  ba#  tft  bem  SHÎChtet 
funb  geworben»  prendre  notice  deqch.r 

etwa#  anmerfen  ; 5îotii  bon  etwa#  neh- 
men. 

Notification,  s.f.  eint  acrtcbilicbe,  ober 
überb.  eine  in  ben  gehörigen  Normalien 
gemachte  Stnjeigc;  eine  fôrmlidje  ©e- 
faitntmachung» 

Notifié,  ée,  part,  et  adj.  angfjeigt  IC. 

Notifier , p.  a.  förmlich  anjeigen  ; ju  wifîett' 
thuiti  befannt  machen-«. 
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Notion,  s.  f.  ber ©eqrtff,  n>eld>€tt  ttum  bon 

• einer  Bache  bat;  (f,  idée);  it.pl.  desno- 

• tions  pié.iminaircs  d'une  science , POrlâu* 

fige  Äenntniffc  einer  ©iffenfebaft. 

Notoire , adj.  c (jebermann,  ôffcntttch/  weit 
unb  breit)  befannt;  offenbar;  funb;  weit* 
' fttnbt^;  notorifcö. 

Notoirement , adv.  offenbar;  cela  est  notoire- 
ment f ux  , ba$  ift  offenbar  ober  unliug* 
bar  fatfd)* 

Notoriété,  s.f.  bie  allgemein  anerfannte, 
bie  unleugbare  ©erötfiheit  einer  gefebe* 
Jenen  Bache;  bie  Æunbbarfeit;  cei.i  est 
de  notoriété  publique,  baö  tfl  Wfltfûnbtqî 
acte  de  notoriété,  eine  por  5fa>tar  unb 
, genqen  auégefertiqte  Urfunbe. 

Notre , pron.  poss.  unfer;  unfere;  unfereé; 
it.pron . post,  rclat.  ber,  bte,  bap  unfere 
ober  unfetige  ober  itnfrtge;  it . s.  m.  ba$ 
ltnfertge,  b.  i.  unfer  Çigent&um;  unfer 
93ermögcn  ; it.plur.  bie  Unfettgen  ; un* 
ferc  Slnqcbörtge  ; unfere  «partep, 

Notre-Dame,  f.  Dame. 

Notule,  s.f.  eine  f leine fcnmerfung. 

Novaic , s.f.  T.  ber  5fteubruch  ; erfl  ttrbar 
gemadjteö  unb  umgepjïîigte*£anb;(aucb 

terre  neuve)  ; it.  plur.  ber  5ßeubrud)äC* 
Jent  Ober  ?R0öüI*3c Jcnt  i mettre  en  na- 
vale, urbar  machen  unb  umpflügen  ; 
(tjergl.  défricher-,  défriche). 

Nouailleux,  f.  noueux. 

Nouasse , s.  f.  bic  wtlbe  sütuéfûte.. 

Novateur , /.  m.  einer  ber  eine  Neuerung 
• an fAngt;  ein  teuerer. 

Novation  , s.f.  T eine  Neuerung  ; 55er* 
Änberung  ; (vgl.  innovation). 

Noue,  s.f.  T.  ein.feblitegcl;  ^obliiegel; 
it.  bie  Äeble , welche  jjroep  jiufammen 
Iaufcnbe  sicher  hüben  ; it.  fettet  unb 
feuchter  ©tefengrunb. 

Noué,  ée,  part,  et  adj.  qefnÛpftZC.  î (Wtrb 
auch  non  einer  5Ärt  Ätnbrrfranf  jeit  qe* 
fagt  ; (rgl.  rachitique)  ; (©ap.)  mit  einer 
«Stnbe  peu  anberer  $arbc  umgeben  ober 
einge faßt  ; n.  (p.  einem  £ôwenfchwûtrtc) 

quafJtg;être  noué  de  goutte,  ooUcrSicht* 
fnoten  fcpn;  boyau  noué,  ein  pcrfdjlun* 
gencr  ©arm  ; cette  pièce  de  théâtre  est 
bien  noué- . Jig.  ber  .ftnotcn  in  btcfem 
Abräter ftûcF  tfl  qut  qcfcbttrit;  ff.  noeud  . 

Nouées , s.  f p/.  T.  ber  £irfchfotb  / pon 
ber  5Kitte  bcé  «föonatbö  SDtap  ûn , bié 
ju  €nbe2iugufï$. 

Novelles,  s.  f bie  «Kopetten  ; bie  jHlcijt 
befannt  acmachten  unb  bem  rbmifehen 
©cfebbuchc  angebAngtcn  55erorbnungen 

■ beâ  Æatferé  ^uftintan,  welche  ben  »ier* 
ten  unb  lebten  £beil  bcffelben  auema» 
eben. 

Novembre , s.  m.  ber  5fapcmber  ; ©inter* 

monatb* 

Nojem-nt,  s.  m.  le  nouement  de  l'aiguillette, 
bû<  îfteflclfnùpfcn  ; (f*  a;guiiiette). 


Noue  Nour 

Nouer,  r.  <x.  fnupfen;  i/.jn  etwa#  fiWtpfen 
Ober  einbtnbcn , $♦  $8.  de  l'argent  dans  le 
coin  d’un  mouchoir , ©clb  in  beit  3tpff  ( 
cineô  @chnupftud)0  ; nouer  amitié,  nouer 
une  partie,  Jig.  f,  Uer;  (f.  aud>  aiguil- 
lette) -,  T.  nouer  la  longe  , ben  $atftn 

in  ber  «Dtaufejeit  einfperren;  (pergl. 

mue). 

Nouer,  v.  n . unb  se  nouer,  v.rc^.fBirtn.) 
(pon  ben  iôaumfrùcbten)  anfeijcn  ; it. 
v.  ré/7.  (pom  «pobagra  zc.)  Ânotcn  an* 
fehen, 

Nouet  , s.  m.  ein  ©àcfdîcn  mit  £rdu* 
tern  zc.,  baé  man  in  eine  iBrûbc  ein - 
wacht  , ober  bann  foejen  lift  ; ein 
ÄrAtiterficfchen;  auch  blo§,  ein  Är&u- 
terbtlfdyel  ; nouet  purgatif,  ein  ©tujl* 
jiptehen  (nodulus  purgativus). 

Noueux,  euse,  adj.  fnottg  ; fttorriq  ; tm 
hâton  noueux,  ein  fnotiget  BtocF;  ein 
Änotenftotf. 

Nougat,  $.  m . (ohne  plural)  eine  8rt  5Kan* 
bclfuchen. 

Novice,  adj.  et  s.  c.  neu  ; tn  einer  Bache 
unerfahren,  ungeübt  ; (pgl.  neuf ,ßg.) 
it.  (inälöffern)  ein  ^optje;  eine  5lo* 
»ijf* 

Noviciat,  s.  m.  (tn  Älpffettt)  bûé  5lOPt|tût, 
b.  t.  bie  «probe  ; it.  bie  f robejett;  bte 
«Probejahre  ; it.  ba$  5ftopi$enbau$  ; um 
Jig.  bie  «probe,  «Probezeit,  ber  Anfang 
in  Erlernung  einer  ©iffenfdjaft;  (f.  ap- 
prentissage). 

Novissimé , adv.  (latetR.)  fam.  por  furjem  ; 
neulich;  unliuqfb 

Nouict.  s.m.  (^5öuf.)  bte  ^eblrinne  Pon 
Äebljiegeln  (noues) , pon  >8let>  ober  pott 
Äolj  ; it.  bie  €infeble  einci  pachten* 
itéré. 

Nourrain , s.  m.  bie  §(fcbbrut  Î (auch  afevin). 

Nourri , ie,  part,  et  adj.  genibrt*  ernährt  ; 

unterhalten  zc.  ; it.  (u.  ber  Schreibart) 
FraftPoll;  nachbräef (ich  ; it.  (p.  5ftrf>en) 
bief , fett  aufgetragen  ; (p.  ^Buchftabfn, 
Bchriftjögen  zc.)  fett;  (©ap.)  wirb  pon 
^Jfïantcn  gefagt,  beren  ©urjeln  ober  un- 
tern $beil  man  nicht  fîeht;  bien  nourri, 
(p.  <perfonen)  bad.  bitf  unb  fett;  it.ß g. 
wohl  erlogen  ; (pom  ©etreibe)  niafltg  ; 
poQfèrntg. 

Nourrice , s f.  bie  SImme  ; Bâugamme  ; 
it.fig.  (p.  einem  fruchtbaren  £anb,  v. 
einer  Btabt  zc.,  fo  fin  anbereé  £anb  te. 
mit  ©etretbe , mit  £ebenémitteln  per* 
Ücbt)  bte  Çrn^brcrtnn  ; bte  Æornfam* 
mer  ; (35gerep)etne  f&ugenbe  ^)nnbtnn  ; 
mettre  un  enfant  en  nourrice  , ein  Ätnb 

jur  amme  tbun  ; (man  faqt  Pon  einem 
jltnb,  bcffeit  Bitten  feiner  ©ebnrt  zc, 
nicht  entfpredjen  : ) il  faut  qu'il  ait  été 

changé  en  nourrice  , prov.  niH§  bet) 

ber  3Imme  perwcchfelt  worben  feçit;  (f. 

auch  depuceleur). 


* 
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Koutrider,  i*  nu  ter  battit  ter  ttmme 
ter  tyflegebater  ; ( aud)  adj . père  nour. 
rider)  ; it.  adj.  suc  nourricier,  ter  9îah 

t tunggfaft. 

Nourrir , v.  a-  nAhrcn;  crnAhren;  erhalten 
(audj  absol.)  nAhren;  it.  (ein  Âinb) 
(Augen  / füllen  ; it.  (©cfmbe,  Gebiente 
aud ) Rauben  tc.)  halten  ; it.  fig.  nAh 

„ ren;  unterhalten  ; Nahrung  geben  ; it 
«uferjiehen;  crgichen;  (SDtohlet)  fet 
halten;  (SSXufif)  — les  sons,  bit  $one 
ÜUßhalten  ; on  est  mat  nourri  dans  cette 
maison,  man  i$t  fchlecht  in  tiefera 
J^ûUfe  ; cette  femme  ne  nuroit  nourrir 
d’enfans , tiefe  grau  fann  feine  tinter 
aufbringen  ; le  bois  nourrit  le  feu , t ûi 
S)0 lg  unter hAit  bag  $cucr.  Se  nourrir, 
v.  rèjl  fid)  nAhren  ; fief)  ernAhren  ; Nah- 
rung finten  ; |u  leben  haben  ; se  nourrir 
bien,  gut  gunehmen  ; getcihen  ; cet  arbre 
n’a  pas  de  quoi  se  nourrir , tiefer  Gûurtl 
flntet  feine  Währung.  Prov.  ta  chair 
nourrit  la  chair , Çleifdj  gibt  $leifd)  i 
(f.  auch  cage*  métier  etc.) 

Nourrissant , ante,  acÿ.  nahrhaft}  nAhrent. 

Nourrisson,  s.  m.  ter  ©Augling  ; les  nour- 
rissons des  muscs,  fig.  bie  SOtufenfAhne/ 

t.  i.  tie  dichter. 

Nourriture , *./.  bie  Nahrung  ; ©pcife  ; 
tag  ftahrunggnüttel  ; aud)  tie  Âod» 
terîifch»  (tom  Sich)  (aud)W«r.)  tag 
ftutter;  tie  Fütterung;  ter  Unterhalt  ; 
it.fig.  bie  Nahrung  (beg  ©eiffeg);  tie 
Gilbung  ; it.  tie  €rgich«ng  ; Stufer 
liehung  ; prendre  nourriture,  (toit  eilt» 
leinen  fcheilen  teg  ÂArpcrg)  (trie* 
ter  ) gunehmen  ; (ton  Gaumen  te.) 
gut  fortfommen;  fortttachfen  ; elle  fait 
de  belles  nourritures,  bit  Âtnbfr/  meld)C 
fie  füllt  , nehmen  fehr  gut  üu  $ (f.  aud) 

lait)  ; faire  des  nourritures,  T.  SOicb  auf< 
Jtehen  ; nourriture  passe  nature  , prov 
€rgiehung  übentinbet  bie  flïûtur. 

Nous,  pron.  per  son.  du  plur.  mtr» 

Nouveau,  Nouvel , adj.  m.  Nouvelle  , f. 

neu , b.  i.  mag  er#  ober  fett  furgem  ent 
flanben  ober  erfchtenen  ifl  ; mag  man 
noch  nicht  gefaben  hat;  (bag©cgcnthei( 
taoon  ifl  ancien)  ; u.  ncumobifd)  ; it- 
(ton  Vertonen)  neu , b»  i.  unerfahren  ; 
wenig  geübt;  ein  Neuling;  (tgl.  neuf); 
it.  qqf.  s.  nf-  tag  9ÎCUC  } nouveaux  ma- 
riés, neue  Eheleute;  nouveau  venu,  ein 
*fteuang€fomraener  J être  bien  nouveau 
dans  une  affaire,  (U  einer  ©ÛChe  Unet* 
fahren  fetn  ; ils  se  sont  dit  mots  nou- 
veaux, fam.  f*  bahn  ftd>  in  harten 
unb  terben  ©orten  berumgeganft  ; eg 
fam  gmifeben  ihnen  gu  ©chimpfreben  ; 

recommencer  sur  nouveaux  fraix , ûltfl 
neue  mieber  anfattgen  ; iu  nouveau,  «lg 
adv.  ftatt  nouvellement,  g.  du  vm 
nouveau  percé,  $©cin  ft«g  einem  frifcl) 
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angejlecften  ; du  beurre  nouveau 
battu,  friftfj  auggeflofjene  Gutter;  de 
nouveau , adv.  ton  neuem  ; auf  bag  neue; 
neuerbingg  te» 

Nouveauté,  ».  f.  tie  tfteubeit  ; tag  «fteue  ; 
it.  etmag  îteueg  ; it.  (meid  plur.)  eine 
Steuerung  (innovation );  it.  eine9îeuig* 
feit  ; etmag  fteueg  ; eine  neue  SKobe  te.  ; 
c'est  nouveauté  que  d-*  vous  voir , cg  f ff 

etmag  sfteucg,  etmag  ©elteneg,  ©ie  gu 
(eben  ; des  pois  au  commencement  du 
printemps,  c'est  de  la  nouveauté,  cg  tft 

etmag  ©elteneg , gu  Anfang  bc$  $tûb* 
lingg  €rbfcn  |u  haben. 

Nouvelle,  t . f-  bte  îîeuigfeit  > b.  i.  bie 
erde  Stacbricbt  ton  einer  tor  furgem 
gefehehenen  Gegebenheit;  ( p.ut . eine 
Rettung)  ; it.  plur.  bie  Nachricht  ton 
jemanbcg  Gefînbcit  aug  einem  £anbe  ut.  i 
it.  nouvelle,  eine  9îoteHc,  t.  i,  eine  flet* 
ne  €rgAblung  ton  einer  erbicfctctm 
munberbaren  Gegebenheit  ; vous  aurec 
de  mes  nouvelles,  ©te  ttcrben  Sftarf)* 
rieht  ton  mtr  befommen  ; it.  (bvo* 
hmb)  id)  mitt  euch  mag  anberg  metfen  ; 

envoyer  savoir  des  nouvelies  de  qn.,  fîd) 

nach  iemanbeg  Gefaben  erfunbigen  laf- 
fen;  je  sais  de  ses  nouvelles,  ( m.p .)  id h 
metfj , mie  eg  um  ihn  flehet;  it.  ich  meid 
um  feine  ©ehetmniffe  î envoyer  aux  nou- 
velles, (Ärieggm.)  auf  Äunbfabaft  aug* 
fdjicfen.  Prov.  point  de  nouvelles,  eg  td 

t ergeben  g ; ba  ifl  nichtg  gu  erhalten;* 
baran  id  nicht  gu  benfen  ; il  ne  faut  pas 
dire  les  nouvelles  de  l’école , matt  foU 

nicht  aug  ber  ©d>ule  fahmahen. 
Nouvellement,  adv.  neulich;  neuerlich  ; neu; 

tor  furgem  ; unlAugd- 
Nauvelleté  , s.  f.  ( jur»)  bie  ©tÔtUttg  f 
Âtanfuttg  in  bem  GcfjÇe. 

Nouvelliste , s.  m.  ein  £iebbaber  unb  2Jer* 
breiter  ton  hîeuig feiten  ; vuig.  ein 
OîeuigfeitsfrAmer  ; 3citnnggfrAmer. 
Noyade , s.  f.  nouv.  bag  unmenfd)ltcbe  €r* 
fAufen;  bie  €rfauftmg;  (inf.  mehrerer 
IJSerfonen  gugleid)/  mAhrcnb  einer  gettif* 
fen  Jeit  ber  franjoftfchen  Sletolution). 

loyale,  adj.  f.  toiles  noyalcs,  T.  eine  $îrt 

bichtgefchlagcner  £einmanb/  inf..jii©e* 
grln.  v <•  ^ .v 

Noyau , s.  m.  ber  ®tf ûi , h.  U bk  harte 
©châle/  mclche  ben  Âern  (amande)  am 
©teinobd  (fruits  à noya»)  finfd)lie§t  ; 
^tgl.  pépin)  ; (noyau  wirb  aud)  Æettt 
uberfe^t  t g.  G.)  r*  pécher  est  venu  de 
noyau,  btefer  ^fïrfîd)  id  aug  bem  Âem 
aufgefd)0(fen  ; noyaux  de  cerises  , de 
prunes  etc. , Äirfchendflnc , Pflaumen* 
fütne  te.;  it.  noyau,  ber  Âem,  b. t.  tn 
©tetnen,  im  i>olg,  bermnerde  hArtede 
Âhetl  » **•  fie ♦ Ö«  Âcrn  , g.  G.  einer 
Slrmec  te.  ; it.  T.  ber  Äern  in  einer 
©tedforitt  ober  in  einer  GÜbfAtü:  k.  ; 
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ù.  (Ut  ûw (pfeifen  unb  tftiten)  ber 
Stem  ; it.  oie  ©pinbel  einer  ©enbel* 

treppe  ; il  f*ut  casser  le  noyau  pour  en 
avoi  l’amande , man  muß  Oie  flRanbel 
auficblagcn , um  ben  Jtern  §u  befom* 
men  ; ix.fig»  0.  t.  wer  lu  etwag  fommen 
witt,  mu  6 flcb  îœùbe  bar  um  geben« 
Noyer,  s.  ni.  ber  sftußbaum. 

Noy é,  ée,  part,  et  adj . crtrinft;  etfüuftî 
à.ertrunfen;  erfoffen  te.;  (f.  noyer  unb 

se  noyer.  Fig.  un  homme  noyé , ein  )U 

©runbe  gerichteter , ruinirter  «Kann  ; 
être noyé  de  dettes,  nut©chulben  über* 
$Äuft  fepn  » (f.  dett<î)  ; il  est  noyé  a la 
cour,  er  ifl  bet)  £ofe  übel  angefehrie* 
ben  ; noyé  dans  son  sang , in  feinem 
fBlute  liegcnO  ; tm  ©lute  fèwmmenb  ; 

avoir  les  yeux  noyés  de  larmes.  Oie  &U« 

Si  voU  Zbthntn  baben  ; in  $bt4nen 
wtmmen. 

Noyer , v.  a.  ertrinfen;  erfünfen;  it»  über» 
fcflwentmen  } (f.  inonder).  Se  noyer , v. 
riß.  fid>  ertrünfen  ; fïcfc  erfÂufen  ; it  er* 
trinfen  ; vmg.  erfaufen  ; (Äugelfp.)  flcb 
verwerfen } flcb  verlaufen  ; it.  fig.  (tin 
feinen  ÇBermôgeutfumfUnben  te.)  jurùcf 
fommen;  T.  noyr  les  couleurs.  Oie  {far* 
Öen  Pertreiben  ; noyer  la  houle  de  l’autre, 
Cfugclfp.i  ben  Slnbern  Überwerfen,  ba* 
bureb  , baß  man  (feblerbaftcrweifej  über 
bag  Siel  binaug  wirft  ; (f.  noyon).  Fig. 
noyer  son  vin , feinen  ©ein  wiffern , 
vulg.  taufen  y noyer  son  chagrin  dans  le 
vin , feinen  *8erbruß  im  ©ein  erfÂufen, 
fbn  vertrinfen;  (f.  auch  noyé)  ; se  noyer 
dans  la  débauche  , dans  le  vin  « flcb  ber 
©cbwefgerep , bem  ©ein  ergeben  ; qui 
veut  noyer  son  chien  , l'accuse  de  rage , 

ßg.prov  wenn  man  jemanb  ffur^en  will, 
fo  flnbet  man  leicht  einen  93orroanb 
baju. 

Koyon , u m.  (Äugelfp.)  bte  finie  über 
bem  Siel , über  welche  man , ohne  zu 
verlieren , nicht  htnaug  werfen  batf» 
Nu,  nue,  adj.  naeft  ; (auch,  ttacfenb); 
(v.  einzelnen  fcbeilen)  bloß  ; entblößt  ; 
it.  bloß  ; naeft , b.  t.  unbebeeft  ; unbe- 
hÄngt  ; ungcfchmücft  ; unbelaubt  tc.  ; 
it.fi*.  (p.  ©erfen  ber  bilbenben  Äünfte; 

ttaeft  ; fahl  ; mager  ; pieds  nus,  nus-pieds, 
mit  bloßen  $üßen  ; baarfuß  ; nu*-tête , 
tête  nue  , mit  unbebecftem , bloßem 
Raupte;  nu  en  chemise,  in  bloßem  £em* 
he  { UH  va  nu-pieds , fam.  ei»  in  £um* 

pen  gehenber , ein  zerlumpter  9Kenfch  ; 
ein  ztrrtffener  Bettler  ; une  épée  nue , 
ein  bloßer  &egen  ; la  vérité  toute  nue , 
ßg.  bie  naefte,  bte  reine,  bte  lautere 
©ahrheit  ; i nu,  adv.  auf  einem  ( auf 
einen)  bloßen  £bcil  bet  £âbeg  ; monter 
un  cheval  g nu,  ein  tyferb  ohne  ©attel 
reiten,  Fig.  découvrir  son  secret  à nu, 
fein  ©ehfimniß  offenbaren  ; découvrir 
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«her  faire  voir  son  coeur  àau,  feilt 
auffchlteßen* 

Nu  , t.  m.  T.  bag  5îû<fte  » le  nu  do  mur, 
bie  naefte , glatte  Stauer , .woran  feine 
hervorragenbe  Steratben,  faite  ©efim* 
fe  tc«  flnb  ; vêtu  les  nus , bie  Warften 
Haben. 

Nuage,  t.  m.  bie  ©olft  ; it.  bag ©coiffes 
it. ßg.  eine  ©olle;  ein  Siebel,  j.  95. 
vor  ben  Äugen;  it.  eine  ©olfe,  b,  U 
ein  trauriger , ein  unangenehmer  Zu- 
fall ; ein  Unfall  ; (^tebtC.)  f.  éneorème; 
(f.  auch  bie  ftnmerfung  bep  nue),  un 
nuage  de  poussiere  , eine  ©tütlbWOlfe  ; 
eine  ©oife  von  ©taub;  nuage  qui  a le 
pied  dam  l'eau , (©cew.)  eine  ©ölte  hie 
noch  nicht  ganz  über  ben  jponjont  ge« 
fliegen  ifl. 

Nuagé,  ée,  atÿ . (©ap.)  wolficbt;  wellen« 
förmig. 

Nuageux , euse , adj.  Wolftg  î it»  (V.  ©bft* 
fleinen)  fleefig;  bunfel;  unrein;  (©egen« 
theil:  net). 

Nuaison,  s.f  (©ebifff.)  bie  gattje  Seit, 
wübrenb  welcher  ein  gleicher  unb  fleter 
©inb  weht, 

Nuance,  s.f.  T.  bie  (Schattierung  ber  ffat« 

ben;  (wirb  auch  figürlich  gebraucht)* 

Nuancé,  ée,  part . et  adj.  fchttttîert. 
Nuancer,  v.  a.  T.  (bie  Farben)  fehattierett» 

(wirb  auch  flgûtlich  gefügt). 

Nubécuie,  s.f.  T.  ein  fletner weißer $le« 
cf en  im  £luge;  it.  bag  ©ôlfchcn  tm 
Urin  î (Pgl.  nue  unb  énéorème). 

Nubile , adj.  c.  (von  «ÖiAbchen)  mannbar* 
Nubinté,  s.  f.  bie  «Otannbarfeit. 

Nud,  f.  nu. 

Nudité,  s.  f bie çftaef theit ; ®Uße;  it. bte 
®cham;  (bllbenbe  £ùnfle;  eine  naefte 
Sigur. 

Nue,  Nuée  , s.  f.  bie  ©olfe;  (nue  Wtrb 
mehr  im  eigentlichen , nuée  mehr  im 
figürlichen  i$inne  gebraucht  ; wiewohl 
auch  htennn  ber<3ebraud)  entfdmbct; 
nue  ifl  poetifeher  al  g nuage  ; nuée  bebeu* 
tet  inf.  eine  fehwere  SHegenwolfe  ober 
©ewttterwolfe);  ic.nuéeN  T.  tin  ^Iccfen 
in  einem  ©öelftctn  ; it  ßg.  eine  ©olfe, 
b.  i eine  große  SÄenge  ; tint  ©dwat  î 
ein  (bag)  jpeer.  FtE-  et  Prov'  unc  nuée 

de  poussière  , f.  nuage  ; une  nuée  de  sau- 
terelles , eine  ©olfe/  ein  S)te r von  Jÿeu« 
fehreefen  ; la  nuée  crèvera , bag  ©ettft 
wirb  augbrechen  ; élever  qn.  jusqu’aux 
nues,  etnen  big  an  bie  ©olfen  erheben; 
se  perdre  dans  les  nues , fict)  i»  ben  ©Ol« 

frn  verlieren  ; fleh  in  feiner  Siebe  vn> 
. fleigen  ; tomber  des  nucs , «ug  ben  ©ol* 
fen  faden;  erflaunen  ; (ehr  beflürzt  fcpn  ; 
il  est  tombé  des  nues,  b.  i.  nîenumb  Weiß 

woher  er  ifl,  ober  wer  er  ifl;  je  suis  ici 

comme  tombé  des  nues , trf)  hübe  feilte 

befannte  ©wie  hier  *,*ous  tat  feii«  mon- 
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ter  aux  mm,  ©te  würben  mich  wfetîb 

machen  ; faire  sauter  qn.  aux  nues , einen 
fo  erzürnen , fo  aufbringen , fo  ungebul* 
bta  machen , bas  er  in  alle  £itfte  fahren 
mochte« 

Nué , ée , part,  et  adj.  fdjttttifTt.  (f.  nuer.) 
Nuoment,  f.  nûment. 

Nuer,  v.  a.  (in  ©eiben*  unb  5BoKen*SÂû* 
ttufaf turen)  b.  t.  nuancer , fehattieren.  | 
Nuire,  *.n.  fdwben  ; ©diaben  jufûgen  ober 
bringen  ; it.  çqf.  hmbern  ; im  HBege 
fepn  ; it.  ne  pas  nuire  à qn. , fam.  et* 

nem  nicht  fehaben , b*  t.  einem  bebulf* 

lie!)/  nùçlid)  fepn  i il  ne  nuit  pas  d’avoir 
voyagé,  et  fehabet  nicht,  (e<  ift  gut  ober 
nüblicb)  wenn  man  gereifet  ift . Pro v. 

. surabondance  de  drt>it  De  nuit  pas,  Ueber* 
recht  ift  immer  gut  ; (f.  auch  gratter). 
Nuisance,  t.f.  T.  ber  ©Chaben;  betNad)* 

thril. 

Nuisible,  adj.e.  fchablich;  nacht&elltg. 
Nuit,#./.  bie  Nad)tî  se  mettre  i U nuit, 
f.  se  mettre;  faire  sa  nuit  toute  d'une  pièce, 
fam.  bie  gan$e  Nocht  in  einem  ©tûcf 
fortfcblafcn  ; la  nuit  du  tombeau,  (poet.) 
bie  Nadit  be«  ©robe«,  b.i.  ba«  ftnflere 

♦ ©Cûb  ; U déesse  de  la  nuit  ; les  leux  de 
la  nuit,  (poet.)  ber  SOîonb  ; bie  ©terne. 
Fig.  et  Prov.  oiseaux  de  la  nuit,  Nacht* 
biebe  î la  nuit  porte  conseil , über  Nad)t 
fommt  guter  9Uth  i wir  wollen  bie  ©a* 
ehe  erfr  befcblafen  ; (f.  aud)  chat), 
de  Nuit,  adv.  bep  Nacht;  be«  Nacht«. 
Nuitamment,  adv.  ( m.p .)  bepNachtj  ndcf)t» 
lieber  SBeife  ober  ©file. 

Nuitée,  s. f.  pop.  on  paye  tant  par  nuitée, 

fo  Pielt  bejablt  mon  fur  eine  Nacht, 
b.  t.  fur  baß  Nachtlager  unb  fur  bie 
©ewirthung , it.  fur  bie  Slrbeit,  welche 
wàhrcnb  einer  Nad)t  »errichtet  wor* 
ben  ifr. 

Nui, nulle, adj.  fein / feiner,  feine,  fein, 
feineg;  ntcmanb;  it.  nichtig;  ungültig; 

null  ; cela  est  de  nul  usage  , baß  it  POn 

feinem  Nufcen;  ba«  bient  $u  nicht«  ; baß 
fann  $u  nicht«  gebraucht  werben  ; un 
■ homme  nui , ein  unbebcutenber  ÜÄenfcf). 
Nulle,  ».  f.  ein  (leere«)  pichen,  beffen 
man  f?ch  nur  bef  wegen  in  einer  ©cbcim* 
fdirift  bebient,  um  biefelbe  bejfo  unauf* 
löslicher  jn  machen. 

Nullement,  adv.  mir  ntchten;  feine«wege«; 

auf  feinerlep  SSBeife  ; burchau«  nicht« 
Nuiie-part , adv.  ntrgenb  ; nirgenb«. 
Nullité,  t.f.  bieUngultigfeit;  Nichtigfeit; 

de  toute  nullité , qan*  ungültig. 
Nûment,  adv.  aufrichtig  ; tinperho&len  ; 
gerabeju  ; ohne  Nerftellung  ; it.  ( pon 
£ehen)  unmittelbar  ; le  firf  relève  nû- 
ment  du  roi , ba«  £eben  rührt  unmit* 
telbar  pon  bem  Äöntg  her. 

Numéraire,  adj.  c.  valeur  numéraire,  her 

3ahtung«wcrth , b,  i.  her  Söerth , hei: 
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mattbem©elbe  bepfegt;  (im  ©egenfat 

be«  valeur  intrinsèque)  ; it.  numéraire , 
s.  m.  noue,  ba«  baare  ©elb. 

Numéral,  ale,  adj . nwö  eine  $af)i  anjeigt 
Ober  bejeichnet  ; lettre  numérale  , eilt 
3ahlbud)tab,  wie$.$.  bie  »Suchtaben 
I.  V.  X.  L.  C.  D.  M. 

Numérateur,  #.  m.  T.  ber  Suhlet  eine« 
’&rucb«. 

Numération,  s.f  T.  ba«  Numerieren  ; ba« 
3ahlenau«fprechen  ; «/.  bte  Sluöjablung  ; 
ba«  fpmjàhUn. 

Numérique,  afjj.  c.  Wa«  mit  fahlen  ober 
Ziffern  berechnet  wirb.  . _ • 

Numériquement,  adv . ber  $&1)l  nach. 

Numéro,  s.m.  etncNummct;  %ab l;  il  en- 
tend le  numéro , prov.  font,  er  bût  £t* 
tahrung  barin  ; er  hat  oiele  ÄenntniiTe 
baoon;  er  Ptrfîebt  fï<h  Darauf;  er  fenut 
ben  Jpanbcl. 

Numéroté,  ée,  part,  et  adj.  nummcrîrt  K. 

Numéroter,  v.  a.  nummetircn  ; mit  einer 

‘ Nummer  bejridwcit. 

Numismatique , adj.  c.  bie  alten  NîÜnjCtt 
betreffenb  ; la  science  numismatique,  bie 
Numi«matif;  bie  ÇÂunjwiifcnfchaft. 

Numismatographie,  s. J.  T.  bie  $cfd)rcibUîîg 

ber  alten  Sftunjen.  * 

Nummuiaire,  t.f.  T.  ba«  <pfenmgfraut; 
Sffiiefengelb  ; (auch  h«bc  aux  cent  écus  , 
Ober  à cent  maladies). 

Nuncupatif,  adj.  m.  T.  (p„  einem  $e£a* 
ment)  mûnDlich. 

Nundinale,  adj.f  \ lettres  nundinales,  (£û* 
lenber  ber  ait.  IXèm.)  bie  acht  cr^eit 
©uchftûben  im  Sllpbabet,  welche  Die 
^ahrmürfte  anbeuteten.  ' 

Nuptial,  ak , adj.  hOChêCttlich  » le  Ht 
tial,  (im  hôhetn  ©tpi,  la  couche  nup- 
tiale,) ba«  JÉ>ochjeitbctt;w//£.  ba«  ißraut* 
bett  ; bénédiction  nuptial# , bie  pricflcr« 
ltd)c  Cinfeqnung  ; bie  Trauung. 

Nuque,  s.f  ba«  ©enicf  ; ber  Nacf  en  ; (guch 
U nuque  du  cou). 

Nutation , t.  f.  T.  ba«  ©djwanfen  , bie 
fehwanfenbe  Bewegung  ber  €rbare. 

Nutritif,  ive,  adj.  T.  nÜhtetlb. 

Nutrition,  s.f.  T.  bie  Nihruttg  ï (ba< 

I 9lihren). 

Nutritum,  s.  m.  T.  eine  gewilfe  Äuhlfalbe, 
»on  ®lep,  £)ehl  u»b  €(fig. 

Nyctaiope,  s.  c.  T.  eine  ÿerfon,  bie  bep 
Nacht  beffet  al«  bep  îag  fïebt. 

Nyctaiopie,  s.f.  T.  bie  £agblinbbcit  ; ba« 
Nachtfehen  ; btejentge  Slugenfranfheit, 
ba  man  am  hellen  £age  weit  unbeutli* 
cher  unb  unpolUomniener  al«  bep  Nacht 
ficht. 

Nyiies,  s.f.  T.  ba«  ïitferfreus. 

Nymphe,  t.f.  (Nîothol.)  eine  Npmp&e, 
b.  i.  eine  âlrt  Untergottheit  ; it.  (poct.) 
ein  hübfchc«  junge«$îâ&cben;  eine 
weibliche  Werfen,  welche  wegen  ihrer 
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, Âeufdtëctt  nicht  in  Dem  befielt  Slnfe  MU 
it.  T . ein  in  bem  swepten  ©r«De 
fctnctf  gufUnbeg , worin  eg  «temetnt^flcf) 
mit  einer  S)aut  umgeben  tfl  ; eine  $uppe; 
it.  nymphe* , (anat.)  bie  SEBafTerlcfsen 
1er  weiblichen  @cham  ; nymphes  des 
bois  , des  eaux , SÔûlDnpmphen  ; $©af» 

fernpmphen. 

Kymphée,  s.f.  (ait.  $Xôm.)  ein  (bag)  @e* 
bàubc  mit  oielcn  Springbrunnen,  ©roi* 
ten,  sftpmphen  ic.  . 

Nymphomanie , s.f.  f.  fureur  utérine. 

Nymphotomie,  s.f  bit  abfcbncibung  ber 
©Bafferlefjoi. 


o. 

O • ' ! 

V/  , s.  m.  bflô  O î c’est  un  O en  chiffre , 

prov.  er  gilt  uichtg  ; er  iji  ein  BRenfch, 
ber  nidjtg  taugt, 

O , interj.  p J 

Obédience,  s.  f.  (bcp  jDrbenggeijlttchen) 
b.  U obéissance  , ber  ©Chorfatn  î Cttte 
fchriftfidje  ©rlaubnifj,  ftcb  |u  entfernen, 
ober  auö  einem  Älofter  in  ein  anbereö 
ju  gehen  î ein  ©rlaubniijfchcin  ; un  am- 
bassadeur d’obédience,  bet  ©cfanbte,  Wel* 
dien  ein  $ürft  an  Den  $apft  fenbct/  um 
ihn  feineö  ©ehorfantg  $u  oerftchern  ; 
pays  d’obédience , bicicmgcn  £ünber , 
m bet  fpapfl  Die  erlebigten  tyfrünben 
$u  vergeben  hat/  unb  bafelbjl  eine  auä* 
gebehnterc  ©e  richttbavfeit  aig  in  anbern 
ïAnbcrn  auöubt. 

Obédenciaire,  s.  m.  (ehem.)  btC  Obetfle 
SBûrbe  bcoDem2)omfapitel  $u@t.3uft 
in  £pon. 

Obéd  enciel,  eile,  adj.  jum  ©ehorfam  ge* 
fdltcft. 

Obédiencier,  s.  nt.  ein  DrbenggeifWcher, 
Der  einetyfrünbe  verfieht/  ohne  Den  £i* 
tel  Davon  $u  fuhren. 

Obéi , ie , part.  f.  obéir. 

Obéir,  v.n.  gehorchen;  gehorfamen;  ©e« 
horfam  leiden  ; it.  unterworfen  ; unter* 
würfig  ferm  ; unter  jemattbeg  Befehlen 
flehen;  it.ßg.  (p.  Aachen)  nachgeben; 
fïch  biegen  ; ftd)  fchmiegen  ; mit  fleh 
umgehen  laffen  / wie  ntan  will  ; les  rois 
veulent  eure  obéis,  hie  #pntge  wollen, 
ba§  man  ihnen  gehorfame  ; obéir  ï la 
nécessité,  thun  wag  bie  9?oth  erforbert  ; 
prompt  à obéir , folgsam  J le  fer  obéit 
sous  le  marteau , Dû*  ©tfeil  fehmiegt  ftd) 
unter  Dem  Jammer;  et  lÂfjt  ftd)  unter 
Dem  Jammer  gut  perarbeiten;  le  cheva- 

obé  t aux  aides,  à la  main  e«c. , 7\  bûfi 

$ferb  if!  achtfam  auf  bie  £ülfe,  Die  man 
ihm  mit  bet£anb  gibt,  auf  bie  £anb; 
c3  ij!  folgfam. 


Obéissance,  s.f.  Der  ©ehorfam  $ it.  bit  fytxv* 
fehaft  ; ©Othm&higtfft;  être  sous  l’obéis- 
sance de  père  et  de  mère,  (jtir.)  unter 
väterlicher  unb  mütterlicher  ©emalt  fie- 

hen  ; ranger  sous  son  obéissance  , untCt 
feine  Bothmàf igfeit  bringen;  obéissance 
vaut  mieux  que  sacrifice,  prov . ©chorfûîît 
ifl  beffer  bcnn  ûpfer. 

Obéissant , ante , adj . gehorfûm  ; it.  ftg. 
unterwürfig;  (P.  leblofen  Gingen)  go 
fehmeibig  ; btcgfam  ; wag  nadigtbr. 

Obélisque,  s.  m.  ein  Obcligf  ; ein*  hohe 
oiereef ige  flJoramibe  ; (ein  «prachtfegelj. 

O benigna,  indécl.  com.  (latetn.)  CÛt  UH- 
terthanigeô 'Betragen,  eine  überra&fjtge 
©brerbtetbigfeit  gegen  fpcrfottttt , von 
weichen  man  etwa*  su  erlangen  hofft  ; 

fiire  des  O benigna  à des  vieilles  gens, 

alten  geuten  gute  Söortc  geben , Damit 
fie  einen  in*  fceflament  fepett.  . 

Obéié,  ée,  part,  et  adj.  perfchufbft  te. 

Obérer,  v.  a.  vcrfchulben  ; mit  ^chuibeit 
beiaben  ; tn  ©ebuiben  ^eefen. 

Obésité,  s.f.  T.  eine  |u  grofe  Jettigfeit 
ober  geibetfbicfe. 

Objecté , ée , part,  et  atÿ.  eingeWanbt  K. 

Objecter , v.  a.  et  n.  einweitben  ; einroer* 
fen  ; ait  eine  ©inwenbung , alt  einen 
©intourf  anführen  ; einen  ©imourf  ma* 
d)en;  it.  porwerfen;  vorrùcfen,: 

Objectif,  ive , adj.  le  verre  objectif,  Obet 
s.m.  l’objectif,  T.  (an  einem  Fernrohre) 
bai  Objeftioglaé  ; ( im  ©egenfap  bei 
verre  oculaire,  baö  an  Dem  anbern  ©nbe 
etneô  ©chrohrg  befinbiiehe  ©lag;  bag 
augenglas  ) ; Dieu  est  notre  béatitude 
objective,  (£heol.)  ©ott  tfl  ber  ©egen* 
fianb , bag  unferer  ©ïücf  feligfctt. 

Objection , s.  f.  ein  ©imourf;  eine  ©in- 
wenbung. 

Obier , Opler , Aubier , s.  m.  b(X  ’BaÜrofen*, 
©ichneebaQ*  Baum. 

Objet , s.m.  ber  ©egenflanb;  (bag  ôbjeft); 
it.  qqf.  b*  i.  bie  abfîcht  ; ber  %mtd  ; 
bag  jiel;  cela  fait  un  objet  .fam.  b<Xt  ift 
beträchtlich  ; objets  et  reproches  , (jur.) 
«Borwurfe  unb  Berweifc  ; ocrmeigiidjc 
5)inge. 

Obit,  s.  m.  (fothol.  .©trehe)  ein  (bat) 
l^obtenamt;  ©eelamt;  eine  ©eelmefle; 
fouetter  l’obit , prov.  pop.  allé  ©eelmcffcrt 
befudjen  (ober  allen  £eichenbrgingni<fen 
bepwohnen)/  um  ein  Btûtf  ©elb  Damit 
§u  vetbienen. 

Obituaire,  adj.  c.  régiftre  obi  tu »ue  , pber 
s.  m.  l’obituaire,  bag  ©eelme|Ten*?Hegi* 
^ér;  i/.  s.  m.  ein  ©etftltcher  ber  eine, 
Dtird)  £ob  erlebigte  ^frünbe  erhalt, 
ober  bie  2lnmartfthûft  Darauf  hat. 

Objurgation , s.  f.  (lat.)  ol.  baO  ^djeltcn  î 
iabeln  ; ber  ©erweif.  - , 

Objat,  s.  m.  ein  (bat)  £>blat,  b»  t.  fin 
|um  SÜtonchOorDcn  gcwibmctcgÄinb;  d. 
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- fine  fief)  mit  ihrem  qameu  Vermigen 

■ in  ein  Âloftct  begebenbe  $erfon  zc.; 
(ogl.  donnés,  s . m.  pi.)  ; </.  oé.  b.  i,  ein 
3npa!ibe;  ein  untüchtiger  Bolbat,  ber 
auf  f ômglichen  'ôcfc&l  i«  einem  tflofter 
unterhalten  würbe. 

Oblation , s.  f.  T.  ba$  Opfetî  it.  t>ic  Cpfc- 
rung;  ba$  ûpfern. 

Obligation,  s.  f.  bie  Pflicht;  Bdmlbigfeit; 
Vcrbtnblichfeit  ; it.  Vcrbinblichfeit  / 
ber  £anf  ; it.  eine  Bcbiilboetfchtei* 

• bung  i ein  Bdjwlbbricf;  Bchulbfchetn  ; 
eine  Obligation  ; it.  qqf.  ein  (baö)  «3er» 
(prcd)en  ï il  lui  a obligation  de  sa  vie, 
de  sa  fortune , et  bût  ihm  feitt  £ebCll , 
fein  ©Ifttf  JU  oerbanfen  ; avoir  obligation 
à qn.,  einem  oerbunben  feçn;  fête  d’obli- 
gation , f,  commande. 

Obligatoire , adj.  c.  perbinblich  ; woburd) 
man  oerbunben  miré  ; obliqatorifd). 

Obligé,  s.  m.  ein  Çc&rfontralt. 

Obligé , ée , part,  et  adj,  VetbUtlbflt  $ OCt* 
pflichtet  ic.î  (gftufîf)  obligat;  un  réci- 
tatif obligé,  ein  obliqatcé/  b.i.  ein  nom 
£wchcftcr  begleitetes  «Kccitatto;  être  obli- 
gé de  qch.  à qn.,  jcmanbctl  CttOûS  )U  OCt- 
banfen  haben. 

Obligeamment,  adv.  bôfttd)  î OCrbtttMidj. 

Obligeant,  ante,  adj.  höflich»  gefällig  ; 
bienftfertig  ; pcrbinblich  i dire  des  choses 
obligeantes  * qn.,  einem  petbinblidje 
JDtnge  oorfagen. 

Obliger,  v.a . pctbinbeitï  pcrpflichten î ci* 
ne  Verbinblichfcit  auflegen  ; $u  etwa« 
anhaltcn  ; it.  nôthigen  ; jwtngcn  ; it. 
— qn. , (burch  erwiefenc  ©efàlligfeit, 
iötenfte  te.)  ft<h  iemanb  petbmben;  per- 
binbltch  machen.  s’Ooiiger,  v.  rèjl.  fich 
perbtnben  ; fîch  verpflichten  i fld)  oer- 
hinblich/  anheifebig  machen;  (obliger 
wirb  mit  einem  anbetn  verbe  im  Infi- 
nitif burch  de  unb  à perbunbett)  ; obli- 
ger qn.  à payer , einen  jur  Q5ejahlung 
Anhalten;  obliger  un  apprenti,  einen 
gehrjungen  aufbingen. 

Oblique,  adj.  c.  > fd)ief  ; it.  fig. 

(im  moralifdjen  Binn)  frumm;  un- 
reblich  î unerlaubt.  Fig.  parvenir  â qch. 
par  des  voies  obliques,  burch  frummC, 
unerlaubte  Mittel  unb  Wege  m etipaô 
gelangen  ; louange  Oblique  , accusation 
oblique,  ein  oerbeeftetf  2ob  ; eine  per* 
bedtc  3nflaqc  ober  iôcfchulbigung  ; cas 
oblique,  (©ramm.)  ein  icber  Casus,  ber 
nicht  ber  Nominativus  ober  Vocativus 

ift. 

Oblique,  s.  m.  T.  ba$  fdirage  SEAuflein 
bc$  £opfc$,  ber  Bugen  unb  Obren  te. 

Obliquement,  adv.  fchrîgc  î fd)icf;  it.  fig. 
burch  friimme  zc.  Wege  je.  ; it.  Auf  eine 
PCrbCCf te  Brt  ; ( f.  oblique . adi .) 

Obliquité,  s.  f.  (SDtatbcm.)  bic  Bchràge; 
Bcbiefe* 


Obli  Obse  85g 

Oblitérer,  v.  a.  p.us.  AU$lôfd)ett, 

Oblong , adj.  m . oblongue , f.  länglich  î 
( vulg . ablang);  waô  langer  al3  breit  ift. 

Obole,  *./.  oi.  eine  f leine  SDtnnjc  oon  per- 
fehiebenem  Werth  , (ein  Jùboluâ);  it. 
ûbetb.  ein  heller;  it.  ein  halber  Bfru- 
pci,  ober  ichn@ran  Bpotbcfer*©cwicht; 

je  n’en  donnerois  pas  une  obole,  prov.  ict) 

würbe  feinen  heller  bafùr  geben  ; (ogl, 

maille). 

Obombrer , v.  a.  ol.  et  burl.  ftatt  cacher , 

couvrir,  befdjatten  ; bebeef  en;  perbeef  en; 
perbergen. 

Obreptice,  adj.  c.  T.  etfdjlichcn;  (f.  obrep- 
tion,  unb  pergl.  subreptice). 

Obreption , s.f.  T.  bte  ©rfchleidjung  einer 
Bache,  burch  Vctfchrocigunq  geroiffet 
nothmenbig  anjufuheenben  Wahrheiten 
ober  UmfUnbr. 

Obron,  s.  m.  bet  Jpafen  an  einem  Äaften- 
fchloft. 

Obronniére , s.  f.  baä  hafenbled)  inweit- 
big  am  Äaftcnbecfd. 

Obscène,  adj.  c.  unjüdjtig  ; fchinblich  î 
h unfldthig  ; garfttg. 

Obscénité,  s./bie  Un$üd)tigfcit;  Bdiänb- 
lid)feit;  Unflätbigfeit  ; it.  eine  untüch- 
tige zc.  «Hebe , hanblung  ; eine  Unflö- 
therep;  ^ote. 

Obscur,  ure,  adj.  bunfcl;  ftnfler;  it.  b.  fi. 
trübe;  it. fig.  bunfcl;  unbeutltch»  un- 
befaitnt  ; it.  gering  ; d’une  naissance  ob- 
scure, pon  geringem,  nichtigem  herfom- 
men  ; von  nichtiger  ©eburt  ; il  fait 
obscur,  Cö  ift  bunfcl,  5îad)t  ; bleu  ob- 
scur , bunfdblau  ; clair-obscur,  f.  clair. 

Obscurci , te,  part,  et  adj.  perbunfelt  !C. 

Obscurcir,  v.  a.  perbuitfcln  ; perfïnftern  ; 
it.  fig.  pcrbunfcln  , b.  i.  fchmöchen  ; 
(pergl.  Offusquer)  ; it.  b.  t.  UnbCUtltCh  / 
unpèrftônblich  machen.  s’Obscurir,e.*ÿ7. 
fief)  pcrbunfcln  ze.  ; bunfcl  zc.  werben; 

la  vue  s’obscurcit  avec  l’âge,  bUtdj  btt$ 

Sllter  Perbunfelt  fich  baô  ®efîd)t. 

Obscurdss-menf , s.  m.  ( prop . et  fig.)  bit 
SOerbunfelung  ; ©erfinfterung. 

Obscurément,  adv.  bunfel  zc.; in  bcr^Dun- 
felheit  zc.  (f.  obscur.) 

Obscurifier,  v.a.  (ol.)  bUttfcl  machen. 

Obscurité,  s.f.  bteî)unfelbeit;  Jinfternift; 
it.fig.  bie Æ)i!nfflhcit,  b.i.  bieUnbeut* 
lichfeit;  UnperftÄnblidifeit;  it.  b.i.  etn 
unbefannter  (aud)  niebriger)  ; 

eine  perborgene  Kebendart;  bie  Verbor- 
genheit; l’obscurité  de  sa  naissance,  bit 
Vieörigfeitfeiner  ©eburt;  fein  geringe» 
herîommcn. 

Obsécrations,  s.f.  pl.  (ait.  Stoitt.)  CittC  Sltt 
öffentlicher  Vuftgebetbe. 

Obsédé , ée , pan . et  adj.  belagert  î ge- 
plagt zc. 

Obséder,  v.  a.  ( m.p .)  fig.  einen  belagern, 
b«  i.  einen  burch  feine  ©egmwart  ohne 


8öo 


Obse  Obal 


Obs!  Obvi 


SJufhüreit  beunruhigen  ; flet*  lim  Ihn 
fcpn  ; ihm  nidjt  tum  ber  ©rite  wcidjen, 
tim  etwa*  non  ihm  ju  erlangen , ober 
um  einen  in  feiner  ©emalt  $u  haben; 
einen  plagen  ; einem  immer  auf  bem 
£alfe  liegen;  einen  immer  überlaufen  ; 
il  est  obsédé  du  démon , ft  Wirb  POm 

Teufel  geplagt  ; ndg.  Der  Teufel  reitet 


observances  légalales , bit  mofatfchen  ©a- 
jungen  } baö  ©ffcl}  ; religieux  de  l’étroite 
observance,  ein  £>rben*geifllid)et  pon  ber 
flrcngen  «Kegel. 

Obscrvantin , s.  m.  ein  nach  ber  unperün* 
berten  «Kegel  be*  Çranutôfu*  lebenber 
jDröen*gei(Uicher  ober  !9îond)  ; ein  Ob- 
fervant. 

Observateur,  s.m.  ein  Beobachter;  f i . ein 
ftrenger  Gabler  ; mp.  etn  ©plitterrich* 
tcr  ; it.  moq.  per  Verfaffer  pon  2lnmer- 
fungen , Beobachtungen  ; — de  la  na- 
tuie  , ein  Beobachter  ber  Watur  ; ein 
Çtaturforfcher  ; observateur  de  sa  parole, 
einer,  ber  fein  «Besprechen  getreu  er- 
füllt i ber  fein  2Ö0rt  hült;  it.  observa- 
teur, adj.  m.  un  esprit  observateur,  ein 

B’Obachtungögeift  ; cin$orfchung*gfitf; 
forfchcnöcr  ©etfh 

Observation,  s.f.  btf  Beobachtung  ; £al- 
tunq  ; Erfüllung;  it. eine  Beobachtung; 
it.  eine  2lnmcrfung  ; ( pergl.  observer); 
armée  d'observation , eine  ObfcroattOll** 
Slrmee. 

Observatoire,  s.m.  eine  ©ternwartc;  ein 
( ba*  ) Obferoatorium. 

Observatrice , s.  /.  eine  Beobachterinn  ; 
( f.  observateur  ). 

Observé,  ée  , part,  et  adi.  beobachtet  IC. 

Observer,  v.  a.  beobachten  ; halten;  it. 
beobachten , b.  i;  Beobachtungen  , Be- 
trachtungen iporûber  anftelieit  ; worüber 
nachîKnfen;  it  mahrnehmen;  bemerfen; 
erbltcfen  ; it.  jemanb  beobachten  ; ( f. 
^pier).  s Observer , v.  rèfl.  febr  bfhut» 
fam  unb  oorfichtig  in  feinen  «Heben  uitö 
Jpanblungen  fepn  ; observer  les  longues 
et  les  brèves , ober  — les  points  et  les 
virgules , fig.  prov.  alle*  auf*  genauere 
beobachten  ; in  allem  fehr  pünftlich 

fepit  ; observer  bien  les  hanches,  T.  f. 
hanche. 

Obsess  on,  s.f  her  3uftanb  einer  tyerfon, 
pon  ber  man  glaubt,  ba§  fie  poiu  £eu* 
fei  geplagt  werbe  ; (f.  obséder)  ; it.  baô 
Slnlaufen,  plagen  einer  ^erfon  ; it.  bai 
Slnaclaufemperben  ; (f.  obséder). 

Obsidiane,  s.f.  au  6)  adj.  f.  piètre  obsi- 


dîafte , (beo  ben  ftltrn)  eint  fdj  wat$e  «rt 
Marmor  ; ober  eine  Slrt  Dmjr  (trie  man 
permuthet). 

Obsidion  , s.f.  (o/.)  bie  Belagerung  eine* 
£>rte*.  - - 

Obsidionat,  ale,  adj ■ (ait.  SKÜïlt.)  couronne 
obsidionaie , eine  Belagerung*-  jtrpne  i 
monnoie  obsidionaie,  eine  Belagerung*- 
QKùnje. 

Obsolète,  adj.  c.  (©ramm.)  veraltet. 

Obstacle,  s.m.  fin  (ba#)  ^inberitif  î mettre 
obstacle  i q«h. , einer  ©ad)f  ^inbernêife 
in  ben  <©eg  legen. 

Obst  nation,  s.  f.  bie  £artnürf igfeit  ; ber 
(Eigenftnn  ; — au  mal  . dans  le  mal , bie 
Vertfocftheit;  Berftocftmg  ; i>ûl*for- 
rigfeit  ; Verhärtung  ; Beharrung  im 
Bôfen. 

Obstiné,  ée,  part.  ( f,  obstiner);  rl.  adj. 
hartnècfig  ; eigenfinnig  ; it.  mp.  bal*, 
ftarriq  ; ftarrftnnig  ; mibcrfpenfHg;  (au<h 
pon  Äranfheitcn  unb  anbern  nebeln) 
hartnüdig  ; it.  ».  eine  eigenfmtttge  ic* 
tyerfon,  vulg.  ein  ©tarrfopf. 

Obstinément,  adv.  hartnücfig  If. 

Obstiner,  v.  a.  hartnàcf ig , hateffarrtg, 
eigenfinnig  machen  ; it.  nteifr  *.  njl. 
s’obstiner,  hartnücfiq , eigenfinnig  wer- 
ben  ober  fepn;  tporauf  beharren;  nicht 
nachgeben;  « »tg.  feinen  Æopf  auffeben; 
m.p.  halitfarrig,  verflocft  werben;  fleh 
per  bürten;  (f.  obstination)  ; il  s’obstine 
à poursuivre  le  procès,  et  tPitt  blttChaU* 
ben  Vrojrfi  fortfeçen. 

Obstructif,  ive , adj.  T.  Petffepfrtlb  1 (tttf. 
pon  «Bahrungëmitteln). 

Obstruction,  s.f.  (>9 tebic.)  bie  Verflepfung. 

Obstruer,  v.  a.  (aftebic.)  perftopfen  ; {qqf. 
fig.)  ; obstruer  le  passage  , bie  3 Brge  pft* 
fperren. 

Obtempérer,  v.n.  (fur.)  flatt  obéir. 

Obtenir,  p.  a.  irr.  (burd)  Bitten  îf.)  ftlatt» 
gen  ; erhalten  ; befommen  ; jumege  brin- 
gen; autflPirfen;  obtenir  à force  de  prières, 
burch  Pteleÿ  Bitten  erlangen  K.t  vuig. 
erbetteln. 

Obtention,»./,  (jur.)  bie Brlangung. 

Obtenu,  ue,  part,  et  adj.  erlangt;  erhär- 
ten IC. 

Obturateur,  adj.  m.  T.  muscles  obturateurs , 
bte  imcp  «JKuSfeln , meldie  bai  epf^e» 
mige  £och  jmifchfn  bem  ©djambeine 
unb  jwtfchcn  ben  JPjüften  tufchlte^ert. 

Obtus,  use,  adj.  T.  (©COm.)  (inf.  VPtt 

©infein)  flumpf;  it.ßg . b.  i.  bumm  ; 
fchmach. 

Obtusangle , adj.  c.  T.  (@C0tn.)  flumpf* 
minfelig. 

Obvention  , s.  /.  ol.  tint  2Irt  geifllichet 
Auflage. 

Obvier,  v.  n.  Vorbeugen;  jupor  fommen  ; 
begegnen  ; perhtitbern;  obvier  à un  mal , 
einem  tlebel  juvor  fommen. 


ihU.  (PCrgl.  posséder.) 

Obsèques,  s.f.  plur.  ein  (bû$)  fetchenge- 
pringe  ; ein  feçerlichei,  prächtige*  £ci- 
(henbegüngnifi. 

Obséquieux,  eusc,  adj.  unterwürfig. 

Observance,  ». /.  bie  Jpaltung,  Beobach- 
tung ber  OrbenOregel  ; bie  JDbfcroanj  ; 


Obus  Occu 

Obus  ober  Ob«sier#lf.w.  tint 
Oca,  * m.  bit  Dramutitl;  «ne  roeftmöi- 
fcée  ©urjel,  weiche  toh  un&.&ctoot 

* gegcffcn.wirb.  ,r*  : v-  . , n* . v 
Ocaigner,  9.  a.  — un  gant  , TV  CtttCtl 
fßuh  jum^atfûmieten  jubcreitem 
Oçcase,  acÿ.  c*  (3ldt0n.)  WOß  btt  ©OHIie 

,i  Sliebetgana  bettifft. 

Occasion  * s. y»  bit  ©flegenheit»  &*  b«  t* 
eine  Wraulaffung  ; cin»nlafj;  «ne 
ttrfacbe  ; iu  ciu  (bai)  ©efeßt,  (combat, 

rencontre);  citt  (ftiegCtifßet)  SÎOttûtt } 
faites-moi  naître  l’occasion  de  pouvoir  vous 
être  utile  à qch. , petfßaffcn  >©ie  mit 

Gelegenheit  3hnen  Eiende  |u  erwet- 

: fen  i à l’occasion  de  etc.,  bet)  Gelegen- 
heit IC*  > à mon  occasion , à l’occasion  de 
qn.  etc. , meinetwegen  5 meinetwiüen 
meinethalben;  um  iemanbeß  willen; 
par  occasion,  adv»  fam.  çç/.  ftutt  par 
rencontre  , de  hazard , ungcf^Çt  » jufittt* 


aerweifei  gflegentliß  ; attendre,  saisir, 
manquer  l’occasion  , bie  ©elegettbeit  et* 
warten , ergreifen,  verfehlen i Prci^re 
l’occasion  aux  cheveux  » Jig.  fin)  bet  ®C* 
legcnheit  bebienen  ; (f.  auß  larron). 
Occasioné,  ée,  part,  et  adj.  Veranlagt  JC. 
Occasion«! , elle,  adj . gelCgentliß  » W«1 

©t(t««n&tit  gibt;  mastaffmb ; eau* 

occastonclle,  bit  ottftUlttffcn&e  Uritlu)f . 
Occasionellement , adv.  gclegcntliß  î be 

. Gelegenheit. 

Occasioner,  v.  a.  ©elegen&ett  :c.  wo$u  ge- 
ben; veranlagen  te.  (f.  occasion.) 
Occident,  s.  nu  ber  Untergang  ober  webet 
gang,  b.  i.  bie  ©egenb,  wo  bic  ©onn 
uutrrgeht ; Slbenb;  SBBeflcn ; (f-  auß 

touchant)  ; l’occident  d’été , d hyvcr,  T. 
ber  ©ommer-,  bcrSöinter-SÄbenb;  l’em 
pire  d’occident,  baß  abenblanbifße  Reiß 
les  régions  d’occident,  bie &bcitblanbcr. 
Occidental,  ale,  adj.  abenblönbifß i wed 
liß  î gegen  Slbenb  liegenb  ober  gelegen 

les  occidentales , fiiitbtcn. 

Occipital*  ale,  adj.  T.  jum  «Hinterhaupt 
gehörig. 

Occiput,  s*  nt.  büß  Hinterhaupt» 

Occire,  v.  a.  ol.  töbten;  umbringen. 
Occision,  s.f.ol.  bie Srmorbung  ; tu  bail 

95lutbab»  1 . 

Occiseur,  e.  m.  ol.  bet  körbet. 
Occultation , s.f  (fcflron.)  bte  SJerbecfunq 
eines  ©terneß  ober  Planeten  bueß  einen 
anbern.  »■  . . .. 

Occulte , adj.  C.  T.  verborgen  ; oerbeeft  ; 
geheim  ; (fonft  caché)  ; ligne  occulte 

(©com.)  eine  blinbe  Çinie. 

Occupant,  s.m.  le  premier  occupant,  ber 

erfte  55efiRntbmet  ; iu  odj.  procureur 
occupant,  T.  ein,  jtir  Jührung  eineß 
«Projeffeß,  bedeutet  ©oßroaltet  î (f.  oc- 
cuper , v.  n.)  - ■ 

Occupatioög  s.f*  bit  55edl|Whfltung/  bit 


Occu  Octa  86  t 

©efe$ung,  £innehmung  eine*  $odwß,  ’ 
eine*  OtUi  ; iu  (jurO  0.  uhabiution, 
bic  îôebiiutigî  (**.fcie  Gewöhnung  eine* 
jpaujcß  tu)  i bit  Gefßöftigung; 
donner  de  l’occupation  à qn. , einem  Ge* 
f(b&ftigung  0 btt  «tbeit  geben  ; it.  ei* 
nem  »u  fefeaffen  maßen , b.  u einem 
oiel  sföube  unb  Arbeit  maßen  ; iß  er* 
brud  oetutfaßen»  ^ * 

Occupé,  ée,  part,  et  adj.  eingenommen  tc*î 
befß&ftigt  ic,  . . . ~ 

Occuper,  v.  a.  (etnen  îXaum)  etnnebmen; 
bewohnen;  inné  haben;  r/  in^5efib  neh* 
men  ; befeljcn  ; fiß  bemißtigen , j.  55, 
emeö  ^odenß;  iu  (Seit)  wegnebmen; 
iu  befßaftigen  ; j«  fßaffen  geben  ; it. 
9.  n.  (jur.)  pour  qn.,  (witb  POrt  ©aß* 
waltetn  gefugt)  jemanbeß  iprojed  fuh- 
ren ; iemanb  bep  ©erißt  Dertreten, 

s’Occupcr,  v.riß.  (k  Obft  de  qch. , à faire 
qch.)  fiß  (womit)  befßiftigen  ; occuper 
la  place  de  qn.,  jemanbeß  ijjlaij  einneh- 
men » iemanbeß  9lmt  ober  ©teile  oetfe* 
hen,  verwalten;  être  occupé  de  soi-même, 
mit  fiß  felbd  iu  fßatfen  haben. 

Occurrence,  s. /.  «ine  (jufilltge)  ©egeben* 
heit  ; ein  3nföö  ; eine  «öorfallenheit  ; 

ein  Umdanb  ; dans  cette  occurrence , bep 

fo  bewaubten  UmfUnben. 

OccuTrent,  ente,  adj.  potfommenb  J DOt* 
faUenb  ; fiß  ereignenb  ; sdon  le?  fêtes 
occurrentes,  naßöem  bie  Jede  fallen. 

Océan,  t.  m.  baß  Weltmeer;  ber  Océan. 

Océane , adj.  /.  la  mer  océane , baß  SSÖelt* 
meer;  ber  bcean  ; (f.  océan). 

Océanien,  enn c*adj.  p.us.  $um  SSBeltttUtP 

gehörig,  ober  baoon  benannt, 

Ocbiocratie,  s.  f.  eine  Sßolfßregierung  ; 
bieienige Regier ungßform  , naß  weißer 
baß  gemeine  33olf  bie  Oberhattb  hat. 

Ochrus,  s.  m.  T.  bic  Oßererbfe,  (eine  im 
©etreibe  wilb  waßfenbc<pflatue)* 

Ocre , s.f.  ber  £)fer,  (eine  metallifße  ®r* 
be,  weiße  naß  Sßerfßiebenbeit  bet  ge- 
tane, worauß  f!e  entdanben  \ft,  auß 
eine  oerfßiebene  Jarbe  hat). 

Octaèdre,  s-m.  T*  ein  von  aßt  gletßfetti* 
gen  ^eepeefen  etngefßloffener  Äörper. 

Octaétéride,  s.f.  T.  (5fflroii.)  eine  £eit von 
aßt  3ah«n. 

Octant,  s.  m.  T.  ein  Oftant,  (ein  adrono- 
mifßeß  ^ndrument,  welßcö  ben  aßten 
iheil  eineß  ^irfclö  enthalt)  ; iu  eine 
SÖeite  oon  45  ©raben. 

Octante,  adj.  ol.  indècl.  aßt;tg. 

Octanticme,  adj.c.  ol.  bet,  bic,  brtß  aßt* 

Jigde* 

Octave,  S.f  ($îufîî)  eine  Dftaoc  ; (ital. 
epoef.)  eine  ©trophe  oon  aßt  Werfen  ; 
( fathol.  Äüße  ) eine  aßttögige  Ätr* 
ßettfeper  ; H-  ber  aßte  £aa  einer  fol* 
ßcn  Jrçer;  iu  ein  (baß)  S(ßtel;  ber 
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Octa  Odom 


Odon  Oeil 


«cfitc  £hcil  einer  ©lie;  //.  ein  (bn$) 
3id)tel*i'rojcnt. 

Octdvine,  s.f  eine  2(rtFlcinc$  ©pinett. 
in-Octavo,  f.  In-octavo. 

Octidi,  s.  m*  nouv.  ber  ac&tc  £ag  einer 

Æ)efabc. 

Octl,  aefj.  m.  aspect  octil , ( îifiron.)  ber 
qeod)tete  ©chein. 

Octobre,  s.  m.  ber  SKonath  Oftobcr  5 ber 

«©etnmonath. 

Octogame , s.  m.  ber  ocbtmnhl  »crhcirathft 
gcwcfcn. 

Octogénaire,  adj.  c.  acbtjigjAhtig  î //.  s,  m. 

ein  achtzigjähriger  @rci$. 

Octogone  , ad),  c.  et  s.  m . qdjtedig  î ad)t* 
feitig  ; ein  (ba$)  Sfdjtecf. 

Octonuge , s.  m.  ber  ûc&tc  &hcil  be$  £ehn 
ten. 

Octophore,  s.f  eine  ©anfte  bêr  Sttten, 
bic  »on  acht  Zinnern  getragen  würbe. 
Octostyie,  s.  m.  T . eine  SHct^c  »on  ad)t 
©Aulen. 

Octroi,  s.  m.  T.  bie  Bewilligung , Ber» 
wiUigung  , Begattung  einer  ©nabe , 
einer  Srcpbcit  ic.  ; it.  ober  deniers  d oc- 
troi, eine  Steuer,  welche  eine  ©tobt  §u 
ihrer  tfofalocrwenbung  erhebt;  ocooi 
municipal,  bie  >Dîiini;ipah©teuer. 
Octroyer,  v.  a.  T.  gewahren  ; bewilligen  ; 
bewilligen  ; uergunftigen  ; gcftßtten  ; 
»erftatten. 

Octupie , adj.  c.  achtfach. 

Oculaire,  adj.  c.  témoin  oculaire,  ber  2(l!» 
gen^euge  ; un  verre  oculaire,  ailth  5-  tn 
un  oculaire,  ein  ( baö  ) Slugenglüö  ; (f. 
objectif);  les  nerfs  oculaires,  T.  bic  2ltl» 

gcnncrocn. 

Oculairem.nt,  adv.  prop.et  ßg.  p.us.  ftd)t» 

barlich;  aiigcnfdKtnltch. 

Oculiste,  s.m.  ober  médecin  oculiste,  bet 

2lugcnar$t. 

Odalisque,  s.  f ba$  Äcböwcib  be$  ©roß 

fultauö. 

Ode,  s.f.  eine  Obe;  eilt  Inrifcheö  ©ebirfit. 
Odéon,  s.  m.  (ult.  ©riechen)  ein  olrentli« 
i'hcs  Äon;crthauö  ; ein  .ffonjcrtfaal  ; (tu 
tymß)  ber^ahme  eincö  großen  ©djau 
fpiclhaufetf. 

Odeur , s.  /.  öcr©cruch,  (aliJ  empfimbenc 
Sluöbtinilimgbcr  Körper  betrachtet);  it. 
piur.  Söohlgerüdjc  ; wohlriecbcnbe  ©a< 

d»eil.  dùg.  être  en  bonne  , en  mauvaise 

odeur , einen  guten , einen  fdjlccbtcn 

SH II f haben  ; mourir  en  odeur  de  sainteté, 

im  ©crudje  ber  Jpeiligfcit  frerben. 
Odieusement , adv.  gcbA jTiq  ; öcrbant  ic. 
Odieux,  «use,  adj.  gchifitg ; »erhallt;  it. 
»erbrießltcb;  widerwärtig;  wiberlidj; 
unausßchltd)  ; Araerlich  ; se  rendre 
odteux  , fich  »cvhagr  inacheii. 

Odin  , s.  m.  Obin  , ber  Slbgott  ber  alten 
Ærôncit. 

Odometre,  r.  m.  T.  ein  Scgemefier  ; ein 

©cbnttjihlcr,  “ l 


Odontaigie,  s.f.  t.  bat}  Jahnwch  5 bic 
Sahnfchnierjeu. 

Odontalgique , adj.  c.  T.  Wö$  bie  3abn- 
fchmerjen  »ertreibt. 

Odontechnie  (fpr.  odontelcnie) , s.f.  T.  bic 

1 Äunfl,  bie  3Ähne  ju  erhalten. 
Odontologie,  k.  f.  T.  bie  Sehre  »on  ben 
BAhnen. 

Odorant,  ante,  adj.  c.  (mcitf  pOCt.)  WoM* 

riedjenb. 

Odorat,  S.  rn.  ber  ©eruch,  b.  U ba$  Ser- 
mögen  ju  riechen. 

Odoration,  s.f.  t.  p.us.  baÿ  Riechen. 
Odorer,  v.  a • T.  riechen. 

Odoiifcrant,  ante,  adj.  WOhlritd)fnb. 
Odyssée,  s.f  bie  ObpifeC/  ein  bcfftlllUctf 

jrjelbcngcbiebt  ipomevö. 

Oeconoinat,  etc.  f.  Economat  etc. 
Oecuménicité , s.  f — d’un  concile  , bic 

ailgemeinheit  einer  ifirchenoerfaram- 
lung. 

Oecuménique,  adj.  c.  nn  concile  oecumé- 
nique, eine  allgemeine  flirchcnoerfaimn* 
lung.  d 

Oecuméniquement,  adt.  allgemein  Î f.  oecu- 
I menique. 

JOedémateux  , cuse , adj.  T.  eine  wAffertgC 
©efdjwulfl/  ober  bie  2lrt  einer  foldjen 
an  fid)  hübenb. 

Oedème,  s.m.  T.  eine  5Ö«ffergefd)Wiilff. 
Ocdipe,  s.m.  Ocbtpuö,  ein «Hîann?nahme ; 
it-  fg*  ein  guter  5lu«leger  ber  SKAthfel 
ober  bunller  «XcbesWarten. 

Oeil,  s.  m.  bas  ?luge  J ( plur . les  yeux, 

bh  ?lugcn)  ; it.  T.  ba^3luge,  b.i.  ber 
hochfre  burchbrocheue  £hnl  / ba?  £od) 
oben  an  brr  ©tangr  einesi  ©ebijfetf  ; it. 
b.  i.  baö  £ocf)  in  ber  ^»abe  etneé  9ïabe$  ; 
it*  (©Artner)  b.  i.  eine  Änofpc  (bouton)  ; 
it.  bic  Äcldinavbc,  ber  Buh  am  Obfte  / 
(botanifch  nombril)  ; it.  b.  t.  ber  innere 
SHaum  cincö  BuchfrabS  ; ( baber  5.  B. 
cicéio  £tos  oeii , grobe  Çicero)  ; it.  (an 
©chmchöfen)  b.  i.  bno  Sfocf» , woburd) 
bad  flûiTige  ÎÔîetaU  abgelalTen  wirb  ; it* 
b.  i.  baS  2od)/ Durcie  welches  eine©chrau» 
bc  geht;  it.  ber  ©laiij,  baÿ  Äutjere  Ofn* 
fehen  einet}  3eugS;  it.  ber  ©lan$/  baö 
Jener  ber  perlen  unb  (rbrffletne;  C»öf- 
cau)  ; it.  les  yeux , Jam.  Die  BrillcngïÂ«* 
fer;  eine  Brille;  it.  bieSlugen  im  ftdfe, 
and)  im  Bvob  ; (f.  aufh  coin  , prunelle, 
globe  . blanc  etc.)  ; en  un  clin  d’oeil  ; à 
vue  d’ocil  ; à yeux  clos  ; coup  d’oeil  etc. 
f.  clin,  vue,  clos,  coup  etc.;  T.  l'oeil 
d’un  marteau  etc.  , bn$  £od>  am  Jam- 
mer JC.  / worin  ber  ©tirl  flccft;  oeil  de 
boeuf , ein  runbe$  ^adifenfier  ; it.  baS 
.ôcbfni^luge/  SHint)ö*'2liie|e y (eine 
je);  it.  ein  afrtfantfcherBogcl,  ber  mich 
éiancfiir  qenaunt  Wirb  ; ( oeil  de  boeuf 
I;at  im  plur.  oeils  de  boeuf)  ; oeil  de  la 
veluie , bas  ©d'nccFenauge , mitten  in 
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Pen  ©c&nèrtfrfn  Per  ©flulenföpitAle  ; 
oeil  de  dôme,  Die  sfta&eloîfuuug  ; Pie 
viiflKW  .Ocffnung  eine*  tfugelgeivotbe*; 

œil  poussant,  (©ârtncr)  ein  tmbenPe* 
! Äuge  ; (©egentpeü  : oeil  donnant)}  oeil 
de  chat  » Pag  Âaftenaugc , (eine  <JMlan  je)  ; 
fit it.  P,  i,  mt  an  O nw  K.  J Ocit  de  Uévre, 
f.  lièvre;  oeil  simple,  ((Huriirg.)  Pg*  «in* 
„•■f acfcc  auge;  Pie  einfache  ÄugenbiuPe; 

oeil  de  bouc,  f.  lepas;  il-  (©djtftf.)  «in 

öeiuc*  2Bôlfd>en  am£immel,  iveldje* 
fiep  nach  unPnacfc  vergrößert,  unPnrnf* 
Per  3fccbotpe  einen  ©turm*  t(i;  (œil 
ivirP  ûberp.  mit  einer  »föenge  anPerer 
Subsi. , ain  'Benennung  pou  iJJflanjen 
unP  anPetn  Gingen  gebraucht,  ivciche 
pieper  511  fepen  Pet  $lan  Picfc*  ffietfe* 

niept  Gctfûttet).  -^-  et  Proç-  les  yeux  de 
l’esprit , Pie  äugen  Pen  ä&erfianPe*,  P,  i. 
Pie  ©rfenntniß  unP  Pie  Beurt&eÜungS* 
fraft  ; sous  les  yeux  de  qn.,  unter  je* 
manpen  augen  ; aux  yeux  , devant  les 
yeux  de  tout  le  inonde , vor  Pen  äugelt/ 
im  angefiept  Per  ganjen  38clt  ; tout  le 
monde  a les  yeux  sur  lui,  jcpermann  fiept 
auf  ipn  ; avoir  Toril  k oPet  sur  qch. , 
ein  (»aebfamed)  auge  öuf  etroan  haben  ; 
ipofàt  beforgt  fepn  ; avoir  bon  pied,  bon 
oeil,  fepr  ouf  feiner  fputfegn;  fiep  tvopl 
vorfepen  ; avoir  qch.  devant  les  yeux, 

etman  vov  augen  , P.  n itn  ©ePâcptnifj 
haben;  fleißig  »voran  Penfcn;  voir  qch 
Ober  qn.  de  bon  oeil,  de  mauvais  oeil, 
eine  ©ad>c  gern,  fie  ungern  fepen; 
jcmanP  freuuPikp , oPer  ftpel  onfepen  j 
regarder  d’un  oeil  d'envie  etc,  mît  net* 
Pifcpen  te,  augen  onfepen  ; cria  se  voit  à 
l’oeil,  p<tg  bvingt  Per  augenfepein  mit 
ftep;  Po*  fiept  mon  gleich;  (f.  ouep 

crever,  sauter  ; ) il  n’a  des  y«ux  que  pour 
die,  er  ^eftt  mtr  fie  oBein,  unP  ift  ge* 
gen  alle*  übrige  gleichgültig  ; cela  lui 
dorme  dans  l’oeil , Pa*  fltd)t  tpm  in  Pie 
augen  ; avoir  l’oeü  au  guet , tvachfam 
' fevn  r foire  qch.  entre  quatre  yeux,  ftIVû* 
unter  vier  augen  verrichten  ï cela  ne  se 
fait  pas  pour  vos  beaux  yeux,  pop.  Pa* 

gcfdiiept  nicht  3Prer  fepenen  augen 

tVegen  ; antant  vous  en  pend  à l’oeil , e* 
faim  3&nen  eben  fo  geben;  œil  pour 
oeil,  dent  pour  dent,  Äug  Um  auge, 

ejapn  um  ^apn  ; ™fg.  SSurfl  tviePer 
feurd  ; (f,  auch  aigle,  attacher,  ban- 
deau, champ,  dévorer,  doigt,  doux,  en- 
graisser, fermer,  fasciner,  guerre,  jeter, 
loin,  lynx,  manger,  oreiller,  ouvrir, 
paille,  pance,  plein,  poché,  pondre, 
poussière,  roueber,  vairon  etc.) 

Oeillade,  s.f.  tin  Q&Ucfî  jeter  des  oeillades 
amoureuses,  verliebte  Bficfc  werfen  ; 
des  oeillades  k la  dérobée,  VCtflOplcne 

B liefe. 

Oeillère,  adj.f.  dent  oeillère,  çp itsf.  oeil- 


lère, ein  augenjopn;  pg*  Äugen*  * 

(ePer  oPer  ©cpeulePer  Per  ÿferPe. 

Oeillet , um*  Pie  hielte  ; ©artennelfe;  ©ra** 
Plume  ; (fotvohl  Pie  <Pflan$c  al*  Pie  Blu* 
me;)  it.  Pag  ©dmùrloch;  «/•  T . tint 
Blafe,  welche  auf  Per  @d)mel$arbeit  über 
Pem  geutr  «ntfle&et;  un  pied  d oeillets, 
ein  ftelfenflocf  ; ($um  UnterfchieP  von 

marcotte,  oei  Ueton,  rejeton  ;)  oeillet  d'Inde, 

Pie  ©amraetblurac. 

Oeüietcrie,  s.f.  ein  (Pag)  sjMfenbcet. 

Oeilleton , s.  m.  ( ©àrtner  ) ein  Äbleger  ; 
©pr&ßling;  ©profîe;  (auch  marcotte, 
rejeton).  . ..  . ». 

Oeilletonner,  v.  tu  Âblegcr  K.  (f.  oeilleton) 
von  einer  ^fl«njegbnc&men , abbrechcn, 
um  imtge  ÿflanjm  Paoon  ju  jiepen;  (guefc 
lever  Içs  oeilletons).  « ■ 

Oenanthe,  s.  /,  T,  Me  StcbenPolPtï  Pet 
Sôûffer  - ©teinbreefc  ; ( gud)  fiüpenduie 

. aquatique)»,  r .vr,  . \ 

Oenas,  t.m.  Pie  tvtlPc  £ûube;  ^oljtaube; 
(pi. us.  pigeon,  niu vage  oPer  fuyard  ). 

Oeneicum,  $.m.  (Ävotp.)  Sîermifcpung  von 
SXofenôPl  mit  ^)ein. 

Oenophore,  s.  m„  T , Pog  STOeingefèfî  it . 

,(bcç  Pen  Älten)  Per  ÂcUermetftcr. 

Oesophage,  s-  m.  T.  bit  ©peiferôpre/CPcrctt 
Änfang  im  SWunPe  Per  ©^lunP  genannt 
rvtrP). 

Oesophagien,  s.m-  T.  ein  ©cplunpmuöfcl» 

Oestre,  s.m.  T.  Pie  Brümfe,  JXoçbcâmfe, 

Oesype,  s.f.  T.  Pa$  äßoüenfett  Per  ©cpafe  5 
it.  eine  Paraît*  jubcrcitcte  ertveicpenPe 
©albe  / Pie  auch  suint  genannt  ivirP. 

Oeuf , s.  m . tin  (Pa*  £0  ; (im plur  roirp  ba* 
f nicht  auégefprocpen ;)  oeufs  de  carpe, 
de  brochet  etc,,  Äßrpfcnrogcn/  Rechten* 
rogeniCo  des  oeuts  à la  coque , tvcicpge* 
fottenc  £çcr;  oeuf  bardé,  f,  harde  ; oeufs 
dépiqués,  OBetCl)er;  oeuf  philosophique, 
eine  epformige  <j)htolr  her  (E&pmiften, 
Fig.  et  Prov.  elle  a cassé  ses  oeufs , pop . 

fie  ift  su  frnfj  oPer  unglûcFlidj  niePerge* 

fommen;  il  troqveroit  à tondre  sur  uqi 
oeuf , pop.  et  iff  ein  ©rjgciübal*  ; marcher 
sur  des  oeufs , f,  épine;  (f.  aU(l)  boeuf, 
fourmi,  panier,  pondre  etc.) 

Oeuvé,  ée,  adj.  (v.  gifcpcn)  SKogen  in  jtdj 
pabenp;  poisson  oeuvé,  ein  SKogener. 

Oeuvre,  s.f.  (Poch  fagt  man  le  grand 
oeuvre,  ber  ©tein  Per  SSetfcn;  le  pre- 
mier, le  second  oeuvre  d’un  musicien  , 
Pa*  erfte , Pa*  jivcotc  SBerf  eine*  lîon* 
funßicr*  î fo  auch  fo,/t  l’oeuvre  d’un  gra- 
veur, bet*  gatije  Söerf  eine*  Äupfer* 
lieber*;  außer  Pen  viclerlcp  »Kcinun* 
gen  verfchtePetter  ©clcprtcn  , fo  iff, 
nad)  Pem  2lu*fprud)e  Per  ÄfaPcmic , 
oeuvre  and)  im  erhabenen  ©tpl  ein 
masculin.)  ein  (Pa*)  Sfficrf  1 (tvirP  auch 
von  ©eißcötvcrfe«  gefagt,  «)ien?obl  nur 
im  piur.f . unP  *•  »*•  von  ^en  SIBerfen 


864 


Of& 


Offi 


eine*  £onfönßlerß  unb  Äupferßecherß  ; 
f.  obige  ©emetfung;)  it.  ôte  Arbeit,  bie 
Ârt  i>er£unflûrbetr  an  einem  ©ebàube; 
it.  ba«  §ur  Unterhaltung  einer  <pfart* 
: firche  beßimmte  Capital , ober  atibert 
baju  beßimmte  Çinfttnftei  it  ber  ©rubl 
oberst«}  eine«  Äirchenporßeherß,  Äir* 
c&enölteßen  ic.  in  einer  tyfarrfircfcr  ; T. 
bet  haften  (chaton)  worein  «in  ©bei* 
ßeui  gefaßt  wirb;  it.  bie  Saffung  felbß; 
it.  filberhaltigeß©lep»  oeuvre*  pi.-*,  de 
jniM’ricoirit',  de  charité,  SGßerfe  bfT  ©Ott* 
feligfeit,  ber  ©«rmberftigfeit;  it-  oeuvres 
pies,  milbe ©tiftungen;  (f. auch »uréro- 
gation:  ) oeuvtea  vives,  bie  $bct(t  beß 
' ©ebiffeß  unter  bem  S©affer;t  œuvres 
moite*.  bie  $b*il<  beß  ©chirfeß  über  bem 
SGBflffer  * tt.  (£beol.)  f«  HiOft i oeuvres  de 
marée , f.  maiée  ; oeuvres  blanches.  Mante/ 

polierte  ©ifentpaaren;  chef-d’œuvre, 

main  d’oeuvre,  hors  d’œuvre,  f,  in  alpha* 
betifeher  «Orbnung;  dans  oeuvre,  T.  in* 
»enbtg;  innerhalb;  »us oeuvre,  T.  un* 
terhalb ; m *îir^  des  oeuvres,  ein  ©aumei* 
fier  ; 3ßerf  meiner  ; ©auherr  ; mettre  toutes 
sortes  »ie  moyens  enoeuvres,  allerlfp  arten 
ton  Mitteln  anwenben  ober  gebrauchen  ; 
mettre  qn.  en  œuvre,  einem  (Slrbeiter) 
Arbeit  geben  ; ûberh.  ftcb  iemanöeß  be 
bienen;  ihn  gebrauchen  ; mettre  des  pierres 
etc.  en  oeuvre,  ©teine  ic,  perarbeiten» 
it.  ©bflßfinc  faffen  ; maître  des  hautes 
Oeuvres,  ein  ©cbatfrichtet  ; maître  des 
basses  oeuvres,  ein  ©efretfeger;  elle  est 
enceinte  de  srs  oeuvres,  (jur.)  fïc  iß  POn 
ihm  fchwanqer;  travailler  au  grand  oeuvre, 

ben  ©tein  ber  SEBeifcn  fueben.  Pro*.  il 

^ent  en  latin  mieux  que  personne , j i ruais 
Muret  n’y  fit  oeuvre,  er  fchreibt  beffer 

fûtein  alß  jemanb/  tfturet  bat  eß  nicht 
fo  gut  gefeh  rieben  ; à l’oeuvre  on  commit 
l’ouvrier,  baô  SBCrf  lobt  ben  Reißer; 

(f.  nuch  fin.  r,oiC’  «*c*)  ' 

OfTe,  s.f.  fpautfchc  ©infen. 

Offensant , ante , adj.  belcibigcnb. 

Offense,  s.  f.  eine  ©eleibigung » (^rbeol.) 
eine  ©finbe;  ©chulb;  ttebertrerung  ; 
Vergebung  ; tenu  g offense , fûr  cine©c* 
leibigung  halten. 

Offense,  é<-,  part,  et  adj.  bflcibigt  IC. 
Offc*n»er,  v a.  beleibigcn  ; eine  ©eleibigung 
juftjgen  ; (®»tt)  erzürnen;  ftcb  an  ©ott 
reriunbtgen;  it  verleben  ic.  (f.  blessa) 
it.fip  bcleibigen/  b.  i.  ben  SBcrfieuaett 
ber  ©inné  ($.  ©.  be.*  Dhten,  bem  ©c* 
fïchtie.)  web?  tbun;  foauch/  baô  mora* 

lifChf  ©cfttbl  bflei&igcit;  s’offenser  d»*  qch. 

' fid)  über  etwa«  beldbigtnnben  ober  bat- 
ten; ficb  worüber  ärgern,  erjürnen;  ct* 
n>aß  ubcl  aufnebmen. 

Offenseur , s . m.  ber  ©eleibiger» 

Offensif,  ive,  adj.  û na  reifen  b ; gurrre  of 
feusive,  et«  jDffenfipfricg,  b.  u ba  mau 


bfn  ff  nnb  §uetß  angreift  ; ligue  offensive 
et  défensive,  ein  (b«ß)  £cu$*  unb  ©cbtifi* 

©unbniß ; arme*  offensives,  toötlichcß 
©ewrbt;  töbtlübe  Waffen,  b.  t tum 
Angriff  taugliche  Raffen;  it.  offensive, 
t.f.  T.  ber  Angriff;  il  laut  aller  jusqu’f 
1’otfenMve,  man  muß  ben  fteiub  anatel* 
fen,  auf  ihn  loß  geben.  ° * * 

a*,.  «näWftHkntttife  ; 
fctnö(icf)  ; («ffenfi»).  ;«* 

Offert,  erte,  part,  et  add.  «nflf&Otben  te.J 
marchandise  offerte  a le  ptedèmST  prov! 

angebotbene  9B«aretß  perbß$tig,  obre 
taugt  nicht  viel. 

» » /•  (tôm.  Äirche)  bie  Ooferuitg; 

bte  ^arbrtngung  beö  Steßopfer*  oot  bet 
Äonfefration.  Æl  ; 

OfTenoire , t.  m.  (röm.  Jbirche)  baß  Dfn> 
tortum;  ber  ©efang  »or  ber  Opferung. 

Office,  s.  m.  (o/.  b.  ü devoir,  bie  Ipßtcbt  IC.) 
it.  (nur  mit  bon  ober  mauvais,  ober  mit 
ber  prip.  de,)  ein  ^Dteuß;  eine  0efi(- 
ligfc«;  ein  ©cfaüen;  it.  ber  ©otteß« 
btenß;  inf.  (rom,  Ätrche)  baß  2lmt;  ein 
. öffentliche*  ©ebetb  ; it  ein  ©ebetbbuch/ 
wclcheß  folche  ©ebetbe  eurh&lt;  ein  (baß) 
filmt/  b.  i.  eine  auf  Seit  £ebenß  auf- 
getragene ober  oerliebene  ©ebienung/ 
(allbicweil  ch«rg-  auch  noch  ben  ©egrijf 
einer  ©erid>tßbarfeit  ober  ©erwaltung 
mit  fich  fuhrt/  unb  öfterß  nur  eine 
gewiffc  Seit  ©tatt  hat);  les  offices  de 
C ceron , baß  ©uch  beß  (Êtctro  »on  beit 
fpßichtcn;  beß  Cicero  * O’ffria;  rendre 
un  bon  office  i on  ami , feinem  îreunbe 
einen  guten  ^ieuß  (eißen;  »en  tre  de 
mauvaises  offices  fcblechte&iettße  leißen; 
offlee  d’arai.  ejn  Jreunöfchaftßöienß  ; l’pf- 
fic*  des  morti,  baß  £ Obtenant^  le  saint 
offi  e,  baß  ehern.  3?tguißtionßgeriAt  8U 
SXoin;  fau«* qch.  d'o/fice,  etwa*  won  9liutß 
wegen  thun;  it.fig.  auß  etgen  - m Antrieb 
thun;  des  experts  nommés  d’office,  uoit 

Ärntß  wegen  erngnnte  ©achoerßinbige  ; 

mon  estomac  œ fait  plus  son  office,  fb.  t» 
ses  fonctions,)  fig.  mein  235ûgen  perbaut 
nicht  mehr. 

Office,  s.  f.  (in  Dornchmeu  Rufern)  bie 
fOocraihßfamnicr/  ©peifcf  animer/  worin 
alle  jur  îafel  gehörige  ©erithfcfcgftcit 
aufhcwahrt  werben  / wo  ber  ^achtifch  in 
jDrbnung  geffeüt  wirb;  (in  bürgerlichen 
Ufern  dépense;)  it  plus.  cbcnbûtKlbe; 
boch  mit  Snbegriff  ber  Âûdic;  it.  office, 
biejfunß/  ben  ,9îathîifch  an;u»rîJnen; 
beriertige  ©ebiente,  welcher  ù ch  barauf 
perßeht  unb  fid)  bamit  abgibt/  heißt  offi- 
cier, ber  JDfficinitt. 

Official,  s.  m.  c*tn  OrTictnl;  ber  ieniqe,  welcher 
an  beß  ©ifchofß  ©telle  ben  ©orfiç  bcp  ei* 
nem  geiftlichcn  ©erichte  hat. 

ofiicuiiié,  s.f : bgg  öfficiaiat/  b,  i,  baß  2imt 

uni> 
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tmb  bie  Sôùtbe  e ine$  ôfficiafô  ; it.  ber 
Ort,  wo  bcrfclbc  ©cricht  hM* 

Officiant , adj.  et  s.  m.  (rÔm,  itirdje)  ber 

Dffieiant;  berjetiige  ©cifiliche,  welcher 
ben  ©otteöbienfl  hält,  welcher  ba*  2lmt 
halt,  «JtXeffe  lieét  ;c. 

Officiante,  s.f.  bie  ©boritonne,  b.  t.  î>teie- 
niije  «ïïomw,  welche  bie  äBocjje  im  ©tn'g* 
chor  bût*  y- 

Officiel,  elle,  adj.  nom.  Don  $lmt$  Wegen 
nutgetbcilt,  gegeben,  gefehrieben;  offi» 
ciel  ; j.  ©♦  avis  officiel,  ein  Slmtubcticbt; 
officie  Her  Bericht. 

Officiellement,  adv.  oon  2lmt$wegen. 
Officier , v.  n*  (côm,  Âivche)  ben  ®ottc$* 
btenff,  ba*  3mt  halten  ; SÔtcffe  lefeit  ; il 

* officie  bien  , prov. plais,  et  lÄßt  fief)  (gffcil 

unb  £tinfen  vortrefflich  fduneefen. 
Officier,  s.  m.  rin  Sgeamter;  îScbienter; 
it.  (in  vornehmen*  Käufern)  ein  £auö* 
bofmeiflet;  Äuctcniuct^rr  ; £cUctmei= 
fier  K.»  & f*  office;  //.  (Äricgtfw.)  ein 
Officier  ; officier  de  justice,  ein  ©erichté- 
beamtet  —de  la  couronne,  ein  Äroube* 
bientet  ; — du  commun , de  la  bouche  etc, 
f.  biefe  SBortcr  ; — de  santé,  nouv.  ein 
SelbfdjeretV  2lrjt;  I«  Officiers  généraux, 
les  officiers  supérieurs . b»  t.  les  généraux , 

bie  ©cnerale  (nicht  (àencrÂle), 

Officiére,  s.f.  eine  Älojlerfrau/bte  ein  ge- 
milles  2lmt  nu  vermalten  bal* 
Officieusement,  adv.  Dienflfcrttg  tC.  * 
Officieux  * euse,  adj.  bienftfertîg;  mensonge 
officieux,  f.  mensonge;  défenseur  officieux  , 
nouv.  (fo  Viel  ûlS  défenseur  d’office,)  eill 

von  3lmt6  wegen  angejlellter  SBertbeibi* 
ger  vor  einem  ©cricht. 

Officinal , ale  , adj.  compositions  officinales, 
: T.  Ölrjenepen,  welche  man  in  ben  Sipo- 
tbefen  fdjon  fertig  gemacht  ffnbeti  (vgl. 

magistral). 

Offrande , s.f  ein  ( freiwilliges ) Opfer; 
eine  ©abfi  (röra.  tfitdie)  bas  Oofcr, 
b.  i.  biejenige  Sercmofite , ba  bet  sötcfl* 
vriefter  Dem  «öolf  bie  Ärichfcbalc  gum 
Äuffcn  binbölt,  unb  von  bcmfclbcu  bie 
©abeit  (ober  Opfer)  empfangt.  Prov. 
à l’offrande  qui  a dévotion,  DßS  ©d)enfcil 

fleht  in  eines  3^cx  frepem  SßiUcn; 
( wirb  aud)  von  jeber  #anblung  gefagt, 
bie  man  thun  ober  untcrlaiTeu  famjj  ) 

chaque  Saint  veut  son  offrande,  ober  a 
chaque  Saint  son  offrande,  jcbcm  Jj^ciligen 
fein  Opfer  ; ((.  auch  chandelle  ;)  vous  al- 
les trop  vite  à l’offrande, pop.  ihr  fi(jtt  jU 

oft  in  bie  ©chuffel.  - •>, 

Offrant,  adj.m.  le  plus  offrant,  ber  îOteifl* 

biethenbe, . 

Offre,  s.f.  it.  plur.  offres,  baS  ©ebotb  / 

welches  man  auf  etwas  tbut;  bas  2ln» 
bifthen;  Slncvbtethftt  ; €rbiethen;  ber 
fflntragî  faire  offre  de  qch. , b»  t.  offrir 
ejeh.  (offre  Wflt  tbcmahlS  masç.) 
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Offrir,  v.  a.  et  n.  anbiethcn;  antragen; 
it.  opfern;  barbringen;  it.  btethen;  eut 
©eboth  worauf  thun.  s Offrir,  v.  riß. 
fid)  anbiethcn;  fich,  erbtetben  ; (v.  Ba- 
chen/ auch  impers.)  fid)  barbierten  ; fich 
leigen;  fid)  barjleüeu;  it.  fich  (als  ein 
Opfer) barhiethen / barbringen,  barficl- 

leu;  il  nous  offrit  (v.  n.')  de  nous  aider, 

er  both  fid)  uns  jur  Jpulfe  an  ; er  er« 
hoth  fich/  UllS  jU  helfen;  offrir  son  épée 
à qn. , einem  feinen  ©egen  anbiethcn  s 
fid)  crbietfcen,  fid)  fût  einen  ju  fchlagen; 

offrir  le  choix  des  armes  à son  adversaire  9 

{einem  ©egner  bie  50ahl  ber  SËBatfetx 

ubcrlaiTcn;  offrir  à Dieu  ses  maux,  scs 
douleurs  etc.,  ßg.  feine  £riben,  fritte 
©chmerscn  *c.  ©ott  ois  ein  Opfer  bar- 
bringen  ; um  ©otteS  «Sitten  alle*  etbul* 
ben , unb  über  fieft  ergehen  laficn  ; t‘oc- 

casion  s’en  offre  belle,  e$  bfethct  fid)  eine 
fcfclne  ©etegenheit  batu  an;  u s’offre 
toujor.rsun obstacle,  eö  finbet  fich  immer 
eilt  J^inbcrniti;  ne  t’offre  jamais  à ma  vîie, 

fomm  mit  nicmahfÿ  mieber  unter  bie 
Slugcu,  . 

Off  usqué , éc , par!,  et  adj.  PCVblinMt ; bC» 
nebelt  te. 

Offusquer,  v.a.  VCtbUnfcltt;  bû5  £t‘4»t/  ben 
©la»|  te.  benehmen;  it.  blenbcn  (éblouir)  ; 
it.  /îg.  perblenben;  it.  benebeln  ; it.  ver* 
bUUfeln  / b,  t.  Ùbertveffenî  cette  motitagne 
offusque  la  vue  do  ce  château,  btefer  Q)Ctg 
benimmt  biefem  ©dfiofîe  bie  2lu$fi<ht; 
les  passions  off  usquent  la  raison,  bit  £eibetl* 
feierten  benebeln  ben  «Jerfianb  ; (vergf, 

obscurcir). 

Ogive,  s.f.  T.  berÄreujbogen  in  einem  ©c* 
• wölbe  (nach  gotbifeber  2lrt). 

Ogre,  s.  m. pop.  ein  cröichteteö  Ungeheuer, 
mit  welchem  man  f lernen  Äinbern  furcht 
cinjagt;  il  mange  comme  un  ogietfam.  CV* 
frifit  wie  ein  Söolf,  ’ 

Oh  ! inter  j.  £>1  cp  i 

Oie,  s f.  bie  ©anô  ,*  la  petite  oie , ba$  ©Ânfe- 
gcfvpfe;  it.fam.  fcte  sumSlnjuge  gehört« 
gen  Ûetitern  ©tuefe,  alö  ©trumpfe, 
‘a  ^>anbfd)uhe,  d>ut  te. ; it.fam.  gewifft 
. ilcine  ©unfibejeugungen  eineé  Srauen- 
îimmer^;  le  jeu  de  toie,  baô  ©Ânfcfpicl; 
tirer  l’oie,  «m  bie  ©ané  fptelen;  ifl  eine 
I 2lrt  $ifchcrfpicl  ju  SJBafifcr  ; merde  d’oie, 
f, merde;  heibeaux  oies,  bai ©Ânfeftûllt; 
patte  d’oie,  f.  patte;  l’oie  d’Amérique  oî)CC 
le  Toman,  bie  ©anö;  ein  fleineö  fùbli* 
cheö  ©etttrn;  contes  de  ma  mère  l’oie,  f, 
j conte  î (f.  auch  paître). 

Oignon . s.  m.  eine  3mie bel  ; it.  (Çhlr.)  eine' 
©chwieïe,  inf»  an  ben  'Juüfohleit;  une 
botte  d’oignons,  ein  (bai)  9>ûnbcl  ^wie- 
bcln;  soupe  i l’oignon,  eine  3wtebel* 
fuppe  ; flûte  à l’oignon , f.  flûte  ; il  est  velu 
comme  un  oignon,  fam.  et  h®^  mehrere 

Kleiber  über  einonbrv  a«.  Prov.  itr« 
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(assis)  en  rang  d’oignon,  fit  (EiîtCr  SHfi^e 

neben  einanber  fiçen  ober  (leben  ; //.  fo 
fagt  mon  aueb/  trenn  fîrf>  geringe  geute 
unter  Bornebmere  mifeben,  ober  Äinber 
unter  ertraebfene  perfonen;  baber  ü se 
met  en  rang  d’oignon , pop.  et  mengt  ftef) 
bar  unter,  n>ie  ©îâufebrccf  unter  ben 
Pfeffer. 

Oignonct,  s.  m.  eine  ßtrt  ©ommerbirne, 

Oignonière,  s.f  ein  (ba$)  ^triebelbeet. 

Oille,  s f (fpanifcb)  eine  ©tippe  poit  aller* 
Ict)  föfllicbemjleifd)  unb  Äräutcrn. 

Oindre,  v.a.irr.  falben;  inf.  einen  .ftonig, 
SBifdjof  tc  falben;  it . bic  leijte  Ochlung 
(f,  onction)  geben;  mit  bem  beiligctt  Ocblc 
falben; /7.übcrb.mit©albe  ober  mitOebl 
be(lrei<bcn,  befebmieren/  einfcljmieren  ; 

oignez  vilain,  il  vous  poindra,  poignez  vi- 
lain , il  vous  oindra , prov.  tper  ttid)t$!PÜt* 

bigett  £cutcn  ©utes  tbut/  tpirb  mit  Un* 
fcanf  belohnt  ; met  fte  aber  bût*  bM,  bent 
geboreben  fie. 

Oing,  s.  m.  du  vieux  oing,  (bic)  SEß-agcn* 
febmtere. 

Oint,  ointe, part,  et  ad}.  gefalbt  K.  ; l’Oint 
du  Seigneur,  ber  ©cfalbte  beô  i>errn. 

Oiseau,  s.m.  ein  33ogel;  Oâgcr)  berjalf; 
ber  £aubP0ge(;  oiseau  de  rivière  etc., 
ein  §lußP0gfl  !C,;  (f,  aud)  proie,  passage, 
passager,  niais,  hagard,  leurre,  paradis, 
tempête,  testacée  etc.)  vol  d'oiseau,  à vue 
d'oiseau,  f,  vol  unb  vue;  tirer  l’oiseau, 
itad)  bent  9}ogel  febiefien , (ein  ©piel)  ; 
pied  d'oiseau,  ber  SBogclfuß,  (ein  .traut); 
oiseau  de  Jupiter,  (poet.)  ber  Sßogel  DCÛ 
Jupiter* , b.  i.  ber  Slbler;  oiseau  de 
Junon,  ber  ^JfûUî  Oiseau  de  Pallas,  bie 
©ule  î l’oiseau  de  Vénus,  bie  £attbe. 
(#iaürlid)e  Stcbciutortcu  unb  ©ptàcb* 
trbvtcr , bie  ficb  auf  oiseau  beheben  / febe 
mau  unter  augure,  battre,  battu,  branche, 
cage , nid , plume , viande  etc.) 

Oiseau,  s.m.T.  ber  SOîôvtelfübel  ber  ©ïüurer 
batiblangcr  ; it-  eine  Slrt  galette  ber 
©tuefaturarbeiter. 

Oiselcr,  v.  a.  — un  faucon  etc. , T.  einen 
Ralfen  jur  ^örtje  abriebten  ; it . oiseier 
v-  n.  auf  beu  Vogelfang  autfge&en. 

oiseleur,  s.m.  ein  3?ogfl|teucr \farn-  $8ogcl 
finget;  (o/.35ogler). 

Oiselier,  s.  m-  eiricr,  ber  ©ôael  aufjiebt 
tinb  oerfauft;  ein  «Dogelbünbler. 

Oisellerie,  s.f.  ber Sîogelfanq ; bas  25ogel 
flcBeit  ; it-  bie  Äunjl  bcö  93ogclfang$  unb 
ber  $ogel$ud>t. 

Oiseux,  euse,  ad}.  (nur  roit  ©acbcit)  müßig*; 
faul;  untbiUia;  coup  oiseux,  (©djacbfp.) 
eilt  unntlHer  paroles  oiseuses,  (meiß 
£bcol.)  unnüßeS&orte. 

Oisif,  ive,  ad},  müßig;  gefcbüftlo$î  un* 
tb&tig  I (Pgl.  désoeuvré;)  deniers  oisifs, 

©clb,  mclcbcß  feine  Sinfe»  tragt;  uiens 
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oisifs,  Talente,  ©abeit,  welche  nicht  be* 

nu^t  werben. 

Oisillon,  *.  m.fam.  baö  Söögcldjcn , ein 
fletner  9?ogel. 

Oisivement,  adv.  müßig;  int  Sföüßigqangje. 
Oisiveté,  s.f.  ber  *CÜitrßiggang;  l’oisiveté  est 
mère  de  tous  vices,  prov.  Müßiggang  iß 
aller  £aßet  Anfang. 

Oison,*. /n.  bas  ©ünseben;  eine  junge  (Sanft; 

oison  bridé,  f,  bridé;  les  oisons  mènent 
mître  les  oies,  prov.  î>a$  tfûcblcin  triff 

flttgcr  fcpn  al$  bie  ijenne. 
oiampi,  s.  m.  &a$  Olampibarj  au$  Slme* 
rtfa. 

Oléagineux, euse , adj.  T.  ôbligj  £>r(jl  CltN 
baltcnb;  it.  ôOlidit;  ôblartig. 

Oléandre , s.  m.  T.  bie  £orbee‘r*9tofe  ; ein 
ßrauebartiger  iBaum  ; (aucb  rosage,  ro- 
sagine). 

Olécrane,  s. m.  T.  ba$ Çfbogenbeût/  worauf 
man  ben  2lrm  ftüçet. 

Olfactif,  ive,  ober  olfactoire,  adj.  c.  it.  s. 

nerf  olfactoire , fin  @erucb**9?crre. 
oiiban , s.  m.  ber  arabifebe  28cibraucb. 
Olibrius,  s.  m.  burl.  fin  ©roßpraljlet  ; vul/r. 
ein  'ÿrablbantf, 

Oiigarche , *.  m.  nouv.  ein  ©îitgltcb  einer 
oligarebifeben  SXegierung  ; (f.  oligarchie). 
Oligarchie,  s.f.  cinè  Oligarchie;  btejemgc 
«Kegtcrungôform , ba  bie  politifcbe  ©c* 
trait  nur  in  ben  J^anbcn  einiger  Söe» 
ntgen  iß. 

Oligarchique,  adj.  c.  OÏtgûrcbifdj. 

Ohm,  (cigcntl.  ein  lateintfcheé  adv.  ßatt 
autrefois;  ) les  olims,  s.  nt.pl.  T.  btf  ûl* 

ton  ^rotofolle  bc^  ebemabligen  tarifer 

Parlamenten. 

Olinde,  s.f.  eine  2lrt  febr  auter  jDegen* 
flingen  au6  ber  brafiliaitifcben  ©tabt 
Olinba. 

Oiinder,  v.  n.  ol.  bat  £)eqett  jieben. 

Olivaire , adj.  c.  (2lii«t.)  olioenformiq.  * 
Olivaison , s.f  bieOlit>en«2ierntc;  Oliren* 
£efe. 

Olivâtre,  adj.  c.  oïipenfûtbia  ; olitffn* 
färben;  oliocngrutt;  braungelb;  grün- 
gelb. * 

O. ive,  s.f.  bic  Olipe;  auch  brtroetfen  ber 
Oeblbaum  felbß;  it.  T.  tin  oJtueiifür* 
miger  ^ieratbî  de  rhuiie  d’olive,  (bag) 
OltuenèbU  25anmÔbl»  Iemont  des  olives, 
ber  ûfblberg  ; un  ratneau  d’olives,  ein 
Orbifttpetg;  joindre  l'olive  aux  lauriers, 

(poet.)  nach  erfocbtenen  ©iegen  Jriebc 
ntûdten. 

Oiîvéte,  s.f.  tint  bem  griccbifchen  JÇ>eu 
(fénu  grec)  übnlidjc  tyffanj|e. 

Olivette,  s.f.  eine  2lrt  ©lasperlen?  //.  ber 
Olipentanj/  ettt  qenutîer  linblidjer^an^ 
Olivier,  *. m.  ber  OliPeubaum , Ofblbanrtt  ; 
une  couronne  d’olivier,  eine  $rone/  eilt 

Äranj  pon  ûcbljmeigen. 

Ollaire,  adj.  f.  pierre  oilaire,  ber  ^ppf- 
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fletn  i ein  mit  ©limmer  permifcbter 
©eifenfîein,  woraus  £ ôpfe  K.  gemad)t 
werben. 

Olographe , adj • c.  T.  testament  olographe, 

ein  von  î>cin  ©rblaßer  eigcnbinbig  ge- 
fcbriebeneS  £ ejfament. 

Olympe,  s.  m.  ber  Olrùnp  ; ein  hohe«  ©e* 
birg  im  alten  £beffûlien;  Ci>oet.)  b.  i. 
bie  îOobnMiig  ber  oberu  ©btter;  ber 
J£)immef. 

Olympiade,  s.f.  (in  ber  ^fitredmung  ber 
alten  ©riechen  ) fine  jOlpmptabe  i fine 
3eit  pon  oter  fahren. 

Olympien,  enne,  adj.  (Sföpthol.)  mit  btf» 

fern  ’Seçmort  benannte  man  bie  jwölr 
obern  ©ottheiten  (les  douze). 

Olympique,  adj.  c.  olomptfcb  ; les  jeux  olym- 
piques, bic  olpmptfeben  ©picle. 
Ombelle,  s.f.  (gßapenf.) ber  ©diirm,  n>et- 
chen  ber  ebem.  :Doge  pon  SBcncbig  über 
feinem  ®aprn  führte;  fleurs  en  ombelle, 
7 .£>olbenblumen,  b.i.  2>lütben,  beren 
©tângcl  auö  einem  gemeinfcf>aftlid)en 
SXtttelpunft,  j.  in  jorrn  eittcö  Bon* 
nenfd)irmeS , entfprmgen  / mie  5.  am 
Am« , ftenchel,  Hummel  te. 

Ombellifere,  adj.  c.  ('Botûtt.)  bolbcnfôrmigî 
it.  s.  bû'j  ÆWlbcugcioücbS  ; (f.  ombelle). 
Ombilic,  s.  m.  T.  DerOïabel;  it.  bic  Âeld)* 
narbe  ; (fonfl  nombril). 

Ombilical,  ale.  adj.  T. $um  9îûbct  gehörig; 
hernie  ombilicale,  ein  9tûbclbrud)  » cordon 
ombilical,  bie  9îabelfcbnur. 

Ombrage,  s . m.  Der  btird)  Ctnctt  ©ftUlU 
ober  bureb  mehrere  diurne  ocrurfacbte 
©chatten;  it.  fig  bas  Mißtrauen;  ber 
9Jerbad)t;  Argtoobn;  prendre  ombrage 
de  qch. , Verbucht,  Argwohn  roeSroeaen 

fcfjôpfen  » faire  ombrage,  donner  de  l’om- 
brage, causer  de  l’ombrage  à qn.,  ?0tiß‘ 

trauen  ic.  bep  iemanben  erregen  ; Anlaß 
jum  Mißtrauen  2c.  geben. 

Ombragé,  ée,  part,  et  adj.  bcfîhûttet  !(. 
Omb.ager,  v.a.  befchûttcn;  überfebatten  ; 
umfchûtten;  feinen  ©chatten  worauf 

IPerfen;  (abus.  fig.  ffûtt  faire  ombrage:) 

• ombrager  la  lumière  d’un  tuyau,  T euten 
£hetl  be$  Orqelpfeifcn*2od)ô  mit  einer 

• tleinen  flatte  julütben. 

Ombrageux , euse , adj.  (P.  tyferbW , ÇDîaul* 

thiercnic.)  feheu;  it.  (p.  tyerfonen) 
ntißtrauifch;  argwobntfd). 

Ombre,  s.f.  (proo.  et  fig.)  bfï  ©Chfltteîl  ; 

it.  bie  ©unfelheit;  ginflerniß,  (j.  03. 

du  tombeau,  de  la  mort,  de  la  nuit  efc.) 
it.  ombre,  fig.  Dec  SBorwanb;  ©ebein; 
it.qçf.  ber©d)ufj;  ©ebirm;  */.  (poet.) 
fin  ©ebatten;  etne  abgefcbtebene  ©eelc; 
ber  ©cid  eine«  Söerfforbcnc  n ; it.  plur. 
(Cahier)  ©ebatten,  b.  i.  bunfelc  $ar* 
ttcn§nr€rhôhung  ber  bcUcn;  */.  ombre, 
ober  terre  d’ombre,  Umbra;  eine  bmifél* 

braune  fette  (Srbart  / juin  SKahlcn  ; se 
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promener  à l'ombre,  im  ©djdtten  fp«* 
jieten  gehen.  Fig.  la  vie  de  l’homme  passe 
comme  une  ombre,  ber  SDîenfcbcn  £cbcn 
geht  mie  ein  ©ebatten  porûber;  c’estson 
ombre,  er  folgt  ihm  überall;  er  ift  feilt 
©djatten;  avoir  peur  de  son  ombre,  ftep 

por  feinem  ©chatten  fürchten;  fehc 
furchtfam  ( vuig.  ein  furchtfamcr  Jpafe  ) 
fepn  ; f faire  ombre  à qn. , einen  perbun- 
fein , übertreifen  ; (pgl.  offusquer,  obscur- 
ci« ;)  (abus,  ftatt  faire  ombrage;)  à l’ombre 
de  sa  puissance , unter  bem  ©cbuçc  feinec 
©îaebt  ; unter  feinem  ©chatten  ; il  n’y  a 

pas  l’ombre  de  difficulté,  eS  ijt  nicht  bit 

gcringjle  ©djwtcrigfeit  bûbep;  sous 
l’ombie  de  lui  donner  du  secours,  utttCC 

bem  SBorwanbc  ihm  }u  helfen,  ihm  bep- 
jufpringenjon  Tamis  à l’ombre, /am.  mfltt 
bat  ihn  in«  ©cfingniß  gefept;  vuig.  möit 
bat  ihn  cingctfedt. 

Ombré,  ée , part,  et  adj.  T.  fdjûttiert. 
Ombrer,  v.a.  (tabler)  fd)ûttieren. 
Ombroy-r,  v.  a.  oi.  in  ben  ©chatten  fepett 
ober  legen. 

Oméga r s. m,  bû$  Oméga;  ber  bahnte  be« 
lepten  iBucbüabô  un  griechtfchen  Alpha- 
bet; cet  éCüiier  est  toujours  l’oméga  dans 
la  c-.àsse.fig.  Diefer  ©cbuler  tfl  immer  bet 
£e$te  ober  Unterfle  in  ber  Piaffe. 
Omelette,  s.f.  etrt  €perfucbert  ; <Pfattn- 
fueben;  — aux  fines  herbes,  ein  ©per» 
fueben  mit  feinen  Ärüutern;  tin  grünet 
tyfannhidien. 

Omettre,  v.a.  irr.  (etwa«  fo  man  hût  thutt 
motten,  ober  bitte  tbun  follen)  unter- 
laffcn  ober  oergeffen ; (ein  Söort,  eint 
©relie)  au&lûffcn;  il  y a un  mot  d’omis. 
ici,  hier  i|l  ein  S©ort  ûuSgelûffen;  it.  v.n. 
(mit  à Ober  de)  j’omettois  à vous  dire, 
que... , ich  oergaß  3hnen  ju  fagen , baß,.* 
(f.  aud)  oublier). 

Omis,  ise,  part,  et  adj.  unterlaßen;  ver- 
geffen,  auögelaßen;  (f.  omettre). 
Omission  . S.  f.  bie  Untcrlaßung  (f.  omettre); 
it.  bie  Auôlafîung,  Uebergcbung  eine« 
®orte«  K.;  it.  ein  (bloßes)  töerfeben; 

fa  re  une  omission , fttPûS  OUSlüßen , 
übergehen;  une  faute d’omiss-on,  ein  ltn« 
terlaifungsfehler;  ©crgetfenheitSfcbler; 
pécié  u’omiss.on,  ($beol.)  eine  Unter* 
IüßnngSfünbe;  (im  ©egenfaîj  pon  péch«1 

de  commission). 

Omniscience , s f.  (^f)C0l.)  btt  AUtPifTM- 

heit©ottcs. 

Oniologue , f.  homologue. 

Omop'ate , s.f.  T.  bas  ©cbnfterbfûtt;  IVpin» 
de  i’omopiate,  bic  ©rite  am  ©djulter* 
blatt.  * 

Omohacin,  ine,  adj.  T.  huile  ompkacioe, 

£)ehl  au«  unretfen  Olipcn. 

Omphalocèle,  s.  m.  f.  cxomphale. 
Ürnphalode,  s.f.  T.  bte  ©djWariiPUrjfl* 
(auch  petite  confonde). 
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Omphaloptrc , adj.  T.  verre  oropfaaloptre , 
f.  lenticulaire. 

Omras,  s.  m.  £itel  ber  ^Botne^mflen  am 
Sj ofe  be$  großen  ÇOîogotë. 

On  ober  l’on»  pronom  personnel  indUßni , 
man  ; (f.  bic  ©ramm.)  Prov.  u se  moque 
du  qu’m  dira-t  on , etc.  f.  dire,  s.  m. 
Onagra,  s.f.  gelber  28eibcricbî  eineameti* 
fanifdie  <Pßan$e. 

Onagre,  5.  nu  eine  ©teinfd)leuber;  eine 
ÄricgSmafcbine  ber  2llten. 

Ona  inne , s.m.  bie  ©clbßbeßedfungi  bie 
Citante. 

One  ober  oneques,  adv • oh  flatt  jamais. 
Once,  s.f.  eine  Urne;  *zep  £otb;  A,  ber 
Unsc , ein  aftatifebeé  £bicr  mit  Slccf  en  / 
wtgefÄbr  in  Der  ©röße  citteö  £ucbfeé  ; 
( cö  läßt  fid)  nur  3agb  abriebten;)  une 

demi-once,  eilt  £otb  î il  n’a  pas  une  once 
de  bon  sens , fig.fam . cr  &ût  gût  feinen 

gefitnben  SXcnfcbenvcrflûnb. 

OnciiUs,  adj.  f.  plur.  lettres  onciales,  T. 

Uttjialbucbflûbcn  ; eine  ftrt  großer  gotbt* 
fdjer  ©ucbltabcn,  berglcidjcn  matt  fiel) 
f&cniflfjJ*  / $,  <5,  ju  ben  ©rabfcbriften  te. 
bebiente. 

Oncle,  s.m.  ber  O&cim  » oncle  à la  mode 
de  Bretagne,  bcs  Sater3  ober  ber  SKuttcr 
©efdjziflcrftnb. 

Oncrc,  s.  m.  eine  2trt  ©eefdjiff. 

Onction , s. J.  bie  ©albttng  ; it.ßg.  fl£beoï.) 
bie  ©albung,  b.  i.  bie  ^nbrunfl;  l’ex- 
trême onction , bie  IcÇtC  CeßlUttg  ; prières 
pleines  d’onction,  ©cbetl;c  voiler  ©al* 
buttq. 

Onctueux , euse , adj.  öf)ltg>  fett» 
Onctuosité , s.  f.  T . bie  ^cttigfeity 

Onde,  s f.  eine  SBeUe ; (poet.)  batf 
fer;  ba$  £Dîeer ; it.  plur.  baô  SKJafîer, 
b.  t.  ba$  zellenförmige  Slnfeben,  ba$ 
©czijferte,  ba$  ©cßammte,  j.  $5.  de 

la  moire,  du  camelot  etc.,  be$  SOîOljvâ/ 
beö  $gmelot$  te.;  en  ondes,  zeUenfor* 
mig  î sur  la  terre  et  sur  l’onde , (poet.)  ûtlf 
bem  £attbe  tmb  jur  ©ce»  ober  j«  £anbc 
tntb  ÜU  OTafTer;  »’onde  noire,  (poet.) 
bg$  SQafTer  be$$(mTe$  ©tpr;  quand  on 
a passé  l’onde  noire,  (poet.)  Zeiltt  mflll 

geßotbcn  iß. 

Qndé.ée,  adj . (v.  Saugen)  gezaffert;  ge« 
flammt;  (f.  cud)  tabiser;)  it.  (ü.  gezgf* 
fevten  jrjoljarten)  geflammt;  flamimebti 
($3ap.)  flammtdit;  zellenförmig. 

Ondécagonc,  s.  m.  T.  bûô’  ©ilfccf, 

Ondécimal , s.  m.  eilte  Slrt  3ifd)  mit  ßöd)* 
ïidictt  ©cbztmmfebertt. 

Ondée,  s.f  ein  (plôçltdier  ttnb  bnlb  vor* 
ubergebcttbcr)  SKegcnguß;  ein  ©eblag» 
regen;  tyfgçregen;  il  pleut  par  ondées, 
c$  regnet  gußzeife;  (og(.  à vers»  ;)  une 
ondée  de  coups  de  biton , ftg.fam.  eiîJC 

berbe  jprûgclfuppe. 


Ondi  Ongl 

Ondin,  s.  m.  (bet)  ben  Æabattften)  ein 
(ein  erbicbtctcO  9BüiTcrgefpcnß). 

Ondoiement,  s.  m.  bie  9?0t&taufc. 
Ondoyant, ante,  arÿ.ZûUcnb;  2öcUeittPer* 
fenb;  zeßcnförmta;  mcllenartig;  cheveux 
ondoyans,  zellenförmig  flatternbe  ignare; 
contours  ondoyans , T.ftg.  zellenförmige 
tîmrfffe. 

Ondoyé,  ée,  part,  f,  ondoyer. 

Ondoyer , v.  n.  SSeUctt  Zerfett } it.  met flfig. 
zellenförmig  fleb  bezegen;  flattern,  wie 
5.  35.  J^aare,  zie  eine  Jabnc,  flamme  te.; 

it.  v.  a.  ondoyer  un  enfant,  einem  ÄitlbC 

bie  Oîotbtûufe  geben. 

Ondulation,  s.f.  T.  eine  zellenförmige 
35ezeguitg. 

ünéraiic , adj.  (jtir.)  tuteur,  syndic  etc.  oné- 
raire , ein  SBotmunb , ©pnbif  u$  te. , zrl- 
d)er  bad  3lmt  cineô  foleben  and)  zirllid) 
verrichtet  ; (im  ©egettfab  ciiz^  tateur  etc. 
honoraire). 

Onéreux,  euse,  adj.  lößtgi  bcfdlZerltcb  î 
à titre  onéreux,  unter  einer  löfligen  ©c» 
bingung.  . ^ . 

Ongle,  s.  m.  ein  îîagcl  an  ben  ^inben 
aber  Süßen  ber  3)îenfcben;  it.  eine  Älaue 
an  jabmett  ^bierett  unb  Vögtin;  (vgl. 
griffe;)  it.  T.  ber  Îïôjîel  ober  bûiOlagel* 
feil;  ein  zcißlicbcö  Jjöutcben  tm  2tuge; 
(eine  gezifle  Slugenfrantbeiti)  it.  ci« 
SUcfett  im  2luge,  ber  von  einer  fid) 
îztfdten  ben  Slugenbogen  (iris)  ttnb  ber 
^ornbaut  (cornée)  fammclnbctt  €iter» 
matevic  berfommti  (bco  ben  ^ferbetr::* 
onglée;)  //.(îgotan.)  and)  onglet , ber  Oîa* 
ael;  ber  unterße  i^beil  eiltet  Blumen* 
blatts , ba  zo  eô  an  bem  .te leb  anfiljt  ; 
ongle  odorant,  bie  zoblriccbcitbe  9îagcl- 
mufcbel,  (eine  2lrt  <pitrptirfd)nccfe); 

ongle  du  poing  de  la  bride,  etltC  Q&fZfgUltg 

ber  linfcn  ^)ûnb  bc$  Steitertf , cnrzeber 
unterzörtö  ober  in  bie  döbe , um  ba< 
<pferb  auf  verfcbicbcnc  2lrt  jtt  lenlen, 

Fig.  et  Prov.  rogner  les  ongles  à qn.,  les 
lui  rogner  de  près,  ciltfUt  btC  9îôgel  bc* 

febneiben;  jeinanbcéOlnfeben/  Oîîacbt  :c* 
einfcbrgufeit;  ibm  bie  ©etegenbeit  bc* 
itebmen,  ©ezintt  ju  machen;  (oerçrf* 

aile;)  ronger  ses  ongles,  (bcp  bfltt  Olaci)* 

benfen  über  eine  Arbeit  :c.)  an  bett 
Vögeln  fauen  ; il  a bec  et  ongles  ober 
il  a du  sang  aux  ongles,  er  ZCiß  fld)  fd)Ott 
jlt  zehren;  rougir  jusqu’au  bout  des 
ongles,  bté  in  fcinÿnnttM  errötbm; 
fleb  in  feilt  iperj  bincin  fcb&mett  ; il  a 

de  l’esprit  jusqu’au  bout  des  ongles,  et 
bat  viel  33erftanb  ; il  n’est  crû  que  par 
les  cheveux  et  par  les  ongles,  pop.  Cr  Ift 
febr  flcin  geblieben  ; à l’ongle  on  connolt 
je  lion,  an  bett  9Uacl»t  crfcnnt  man  î>ett 
£özen;  man  fiebt  balb,  zac»  auö  einem 
îKenfcben  zerben  ziU;  vos  lowngcs  ont 
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Ongl  Ooll 

€e8  ongles  et  des  griffes,  £ob  if!  fc#» 
beifjenb. 

Ongle,  ée , adj.  ($©ûp.)  mît  ÂUtKtt  »On 
anberer  5«rbe  »erleben  ; un  oiseau  ongié , 
T.  fin  $alf  te.  mit  ÄraReii. 

Onglée , *. f bas  €rff  arten  bet  Jinqer  un- 
ter ben  Vögeln  (»on  heftiger  £àlte); 
it.  T.  ber  Jj)auf  ober  .Ç>aug,  eine  2(u* 
genfrontbeit  ber  Sterbe  unb  beS  Stinb- 
»iebe^  (f.  ongle);  j'ai  Tongiée , mich  frieret 
febr  an  bie  ftinger  ; vulg.  icb  bûbe  fpiçe 
Singer. 

Onglet,  s.m.  T . eine  9trt  ©rabjlidjef  bev 
Âupferjtcdier  te.  mit  einer  ecf  iqcn  ©piije; 
it.  eine  $al$  / inroenbig  am  SKucf  en  eines 
55ucbS,  nx>ran  man  ein  Q3latt,  55.  eint 
gabelle,  einen  £ti»ferfiid)ic.  einbeftet; 
(55ud)br.)  fiatt  carton;  it.  fiatt guillemet; 
(gletfebet)  bie  on  ber  fcunge  unb  £eber 
ber  ^biere  b&ngcnbe  fette  ^>aut  ; it.  f. 
ongle  ; assemblage  à onglet,  (£<d)ler)  eine 
8fct  gerabi»infcliger  ^ufammcnfûgung. 

Ongietes.  s.f.  pi . T.  (©cblotfer)  eine  2(rt 
©rabflicbel. 

Onguent,  s.  m.  eine  (Salbe;  it.  (bep  ben 
atlten)  eine  fofibare  ©albe  juin  55alfû» 
miren;  oncuent  mi  ton  mitaine,  f,  miton 
mitaine;  (f,  flUd)  boîte,  prov.) 

Onirocritle,  On  roscopîe  ober  On;romancic, 
t.f.  T.  bie  »orgeblidje  £raumbeutungs* 
funfh 

Oniroçritique , s - m.  T.  eilt  ^rûUmbCllter; 
it.  s.f.  bic  fcraumbeutunqSfunfi. 

Oniropoie,  s m.  T > ein  îratimbrutet;  it,  ei» 
ttet  ber  felbfi  £r&ume  bût/  aus  rceldje» 
er  propbe&cpen  safôntten  behauptet* 

Oniroscopie,  s.f.  bic  £raumbcutung. 

Onkotomie,  s.f.  T.  bic  ebirurgifebe  Ocff* 
ttung  eines  ©cfcbroùtS. 

Onoçrotale,  s.  m.  T.  bie  tfropfgûtt*. 

Onomancie.s. f.  T.  bie  Sôctffagung  auS  bem 
îîûbmen  eines  ?fôenfcbcn. 

Onomatopée, s f.T.  eine  Sffiortfïgur/ba  ber 
2aut  eines  portes  mit  ber  bcjcicbnctcn 
©adjc  übcreirtflimmt. 

Ontologie,  s.f.  T.  bie  $Bifïcnfcbaft»onbcm 
®e fen  ber  Singe  überhaupt. 

Onycomancie , s.f.  T.  bic  SBabrfagcret)  an$ 
ben  Sigeln. 

Onyx , s.  m.  eine  2frt  weif;  unb  brauner 
èûlbcbelfteinc/  »ou  ber  ©attung  ber 
5td)ûte* 

Onze , adj.  nt/m.c.  eüf>  it • s.m.  eine  <£tffe ; 

• it-  ber  ©tlfte  (du  mois)  beS  VtonatbS. 
(5Ran  faqt  du  onze  unb  nid)t  de  l’onze  ; 
aud)  act»6bnltcbct  le  onze,  als  l’onze), 
(f.  au  (b  vierge , prov.) 

Onz  ém^ , adj.  et  s.  c.  bCt , bie,  baS  etlftc; 
it.  ein  rüftcr  îbeil;  bas  gilftel;  (f.  bie 
55emerfung  bep  onze). 

Onzièmement , adv.  filfteitS  î JUtît  Ctlften. 

Ooiites,  s.m.pl.  T.  ber  Sîeqcnflcin;  (Etbfeu* 
liein;  (eine  «rt  fcropffhin),  ' ' 


Oosc  Opki  86g 

Ooscopie,  s.f.  T.  bas  SBabrfageu  aus  bett 
(Epern. 

opacité , s.f.  T.  bie  tlnburcbbringiichfett 
cine^  ft&rper$. 

Opale,  s.  f.  ber  ûpaf,  ein  mifebfarbige« 
glasartiger  v^tetn. 

Opaque,  adj.  c.  T.  unburcbfïdjtig» 

Opéra,  s.  m.  eine  Oper;  eine  mit  S&uflf 
begleitete  tbeatraUfdte  »öorfieUunq  einer 
tragifeben  X>anbfuitgî  it.  bas  Opern# 
baùs;  opéra  comique,  eine  ronufdjeOper; 
ein  fomifebeS  ©ingfptel;  eine  Operette  ; 
(opéra  nimm  fein  s imy>/ur.  an  j)  it.  les 
lettres  de  condoléance  sont  un  opéra  pout 
moi,  J am.  Ifcraucrbricfe  fïnb  eine  fauere 
Arbeit  ftir  mid);  faite  opéra.  Ober  faire 
l’opéra,  (Äometfp.icl)  alle  feine  harten 
nach  einanber  quSfpielen* 

opérateur,  s.  m.  etn  ©unbûrît,  bet  fîd> 
ittf.  mit  Ôperûtionen  abgibt;  it.  tin 
gKarftfcbrepcr  ; Ûnaccfalber;  opérateur 
oculiste,  eilt  2tugcnarjt;  opérateur  den- 
tiste ; fin  Sabnarst. 

Opératif,  ive,  adj.  baStPttft. 

Opération , s.  f.  bic  ÎBtrfung  ; it.  eine  Ope# 
ration;  eine  funjlmüfjige  Arbeit  ober 
Verrichtung;  les  opérat  ons  de  la  cam- 
pagne, bie  ÄrtegSunteruehmungen  unb 
21n|lûlten  t»  ihren  b eines  ^elbjugS;  opé- 
ration césarienne . bet  Æûiferfd)nitt;  opé- 
ration ^arithmétique,  eine  Ausrechnung; 
Opérations  chim  ques,  etn  Cbpmtfd)fr  5JrO* 

; vous  avez  fait  U une  helle  operation, 

if  on.  0te  baben  et>»ûS  @d)otte  S gemacht/ 
einen  fingen  Streidj  begangen. 

Opercule,  s.m.  T.  (Çoncbpl.)  ber^Decfcf* 

Opéré , ée , part,  et  ad}.  getPirft  K, 

Opérer,  v.  a . auch  absoi.  toirfcn  ; berpor# 
bringen;  r7.bci»irfen  ; fruchten;  it.absol, 
(».  ©unbirjtfn,  ©cbeibefi'injilern  ic.) 
opertren  ; eine  Operation , eine  £ur  ma# 
dien;  einen  Vcrfud)  machen  ober  anfiel* 
len;  iiberb*  (gcfd>icft,ungefcbicft  :c.  ar* 
betten  ; it.  Jrjanb  anlegen;  un  chirurgien 
qui  opère  bien,  ein  ïQunbarjt/  ber  einç 
gefebief  te  #anb  bat  ; vous  avez  bien  opéré, 
iron.  f*  opération. 

Opes,  s m.pl.  T.  bic  SKtifHôcbfr  (trousdes 
boulins)  in  ben  pattern. 

Ophioeéncs . s.m.pl.  T.  (ait.  ?l5m.)  £fUtC 

bie  »ott  einer  ©cblanqe  cntfprungen  fçptt 
foïlcn.  \ 

Ophiogiosse,  s.m.  T.  bûStîatterjungfein » 
eine  ^flanje  ; (audj  tangue  de  serpent.) 

Ophiolatrie.  s.f.  T.  tic  31nbctbung  ber 
©cblangeu. 

Ophiomancie,  s.  f.  T.  bie  SSrtbrfagereu 

aus  ben  »crfcbiebcneuÄrümmungen  ber 
0d)langen. 

Ophiophage,  s.  m.  T.  ein^cblatiqenfrefiier* 

Opbite , s.  c.  T.  ber  Opbit;  ber  ©cblangett# 
ftetn;  ( ein  grüner  @tein  oyt  fcbrogrjen 

' ^lecfcn  unb  31bfrn)t 


870  Ophr  Opiu 

Ophrîs,  s.  /.  T.  bas  3roci)Matt;  ( eine 
Wanje). ^ 

Ophthalmie,  s.f.  T.  baS  ftugeilWCh. 

Ophtbaimique , adj  c.  T.  gu  bCU  2ltigen  ge* 
hörig  ober  biefclbeit  betreffend  ; remède 
ophthalmique,  bûô  2lugcnniittel  ; bic  2iu* 
genargenet). 

Ophthalmographie,  tf  T.  bie©cfd)tcibung 
bcô  StugcS. 

Opiat,  s.m.  (bas  t wirb  mit auSgcfprocbcn) 
bûô  Ooiat;  (fine  2lrt  £arwer'ge,  noorun- 
ter  Opium  fommti  — pour  les  dents, 
3ûbnpulocr, 

Opiiatif,  ive,  aefj,  ( 0Dîebic.  ) ocrdopfcnb; 
dopfenb. 

Opilation, s.f  (ÇDtebic.)  bie  Berdopfung, 

Opiié,  ée , part,  et  adj.  (îfftebtC,)  üfrdopft. 

opiier,  v.  a.  (9)îcbic.)  oerdopfen. 

Opime,  adj.  dépouilles  opinvs,  (oit.  9îÔm.) 

eine  reiche,  benSeiuben  abgenommene, 
©cutc. 

Opinant,  s.  m.  einer  / ber  feine  ©timme 
in  einer  Serfammlung  gibt}  ein  ©tim« 
menber. 

Opiner,  v.  n.  fltmtncn  ; feine  Stimme  geben  i 
POtiren;  opiner  du  bonnet , f.  bonnet. 

Opiniâtre,  adj . c.  hartniefig;  etgenfînnig'; 
ît.  balôdarrig;  wtbcrfpcndig;  (tarrtopfïg; 
(bûttnÂcfig  toirb  aud)  oon  Kranfbnten, 
»on  einem®cfed)t  unb  pou  anbern  Uebeln 
gefügt;)  it-  s.  c.  ein  ©tarrlopf,  (pergl. 
obstiné);  un  travail  opiniâtre,  fille  UllUll» 

terbrochenc  Arbeit. 

Opiniâtré,  ée,  part,  f,  opiniâtrer. 

Opiniâtrément , adv.  hûrtnârfig;  halSdat* 

rigic.î  it.qqf  finnbbûft;  mit  Cntfdilof* 

fett  b fit  (avec  fermeté). 

Opiniâtrer,  v.  a.  qcb. , ctWaS  hürtnacFig, 
eigcnfînnig,  balôdarrig  :c.  behaupten/ 
fortfeijen  te.;  bartnieftg  :c,  worauf  be» 
fieben,  beharren  / (f.  opiniâtre);  opiniâtrer 
un  enfant,  ein  Kinb  balôdarrig  mad)en. 
s’Opiniâtrer  (à  qch.),  f.  rtfl.  hûrtn&cfig 

worauf  beffehen  k.;  fîch  balSfiarrig  toi* 
berfeçcn. 

Opiniâtreté,  s.f.  bie  Jpûrtnacf tgfeit ; ber 
©igenfïttn;  it.  bie  Jpûlôfhtrigfeit;  ber 
©tarrfinn  ; (ogl.  obstination). 

Opinion,  s.  J.  bie  Meinung  ; it.  b.  i.  bie 
©timme  beSjenigcn,  ber  feine  Meinung 
}U  fügen  hût;  avoir  bonne  opinion  d« 
soi-même,  eine  gute  Meinung  oon  ftd) 
fclbjl  haben;  oie!  auf  fïch  felbfi  halten; 
aller  aux  opinions,  jur  ©timmenfamm* 
lung  fdjreiten;  bie  ©timmen  ober  ^Oîet- 
nuttgen  fammcln ; l’opinion  publique, 
nouv.  bie  öffentliche  ÜÄeinung. 

Opistographe , adi.  c.  T.  auf  bic  hintere  ©ei* 
te , auf  bie  Stucffeite  gefehrte  ben. 

Opistothonos , s.m.  (SDîebic.)  2(rt  faHenber 
©nd)t. 

Opium,  s.  m.  bas  Opium  ; ber  ORohnfaft; 
ein  cinfdjlüfcrnbcö  ©ummi,  welches  aus 


Oplo  Oppr 

ben  morgenlànbifchen  îDlohnf  ôpfen  fliegt/ 
wenn  fte  sur  3eit  ihrer  SHetfe  gmçt 
werben. 

Opiomathie,  s.  f.  (ait*  Stôrn.)  ber  ©treit 
ber  Klopffechter. 

Opobaisamum , s.m.  T.  ein  gewifîet  ügpp* 
tifdicr  ©alfam. 

Opopanax,  s.  m.  T.  bas  <panar*@ummt. 
Opportun,  une,  adj.  (pon  ^ftt  Uflb  Ott) 
p.us.  bequem;  gunfltg;  gelegen. 
Opportunité, s.f.p  us.  bie  bequeme/  günflige, 
gelegene  3ctt;  bie  bequeme  ©eleqenbett; 
bie  bequeme,  gûndtge  ©elegenbeit  bcS 
OrtS. 

Opposant,  ante,  adj.  T.  (jur.)  fïd)  Wiber- 
feijenb;  it.  s.  T.  ber  ©cgner;  vuig.  ber 
©egenpart  ; se  rendre  opposant  i qch. , 
ftd)  einer  ©aehe  wiberfcçen  ; gegen  et* 
waô  proteifirett  î 11  a été  reçu  opposant , 
er  id  m;t  feinem  ©mfprttch  jugclûfîcn 
worben. 

Opposé,  éc, part,  et  adj.  entgegen  gefeçt  te.; 
gegenüber  gefegt;  gegenüber  ftehcnb  te.; 
it.  s.  m.  bas  ©cgenthetl;  vuig.  bas 
SBibcrfpicl;  paru  opposé,  bie  ©egen- 
partep. 

Opposer,  v.  a.  entgegen  Jenen  ober  (teilen; 
wiberltehcn  ; it.  gegen  über  fteUen , fcçen , 
legen,  hingen  tc.  ; it.fig-  (©rünbe  tc.) 
entgegen  fe&en  ober  (teilen;  bawiber 
(wogegen)  eittwenben,  porwerfen;  it. 
(bet  föergleidiung  halber)entgegen  feçen 
ober  (feilen  ; pergleichen,  s’opposer,  v.  njl. 
fid>  wiberfeçen;  wiber(treben  ; SGBiber- 
(tanb  leiden;  juwiber  fepn;  (jur.)  f. 

se  rendre  opposant  ; opposer  la  force  à la 
force,  prov.  ©ewûlt  mit  ©ewalt  per* 
treiben. 

Oppos>te , adj.ol.  f.  opposé;  it.  s.m. p.us. 

bas  ©egentheil;  SBiberfpiel  ; (pi. us. 

l'opposé , s.  m .)  à l’opposite , adv.  et prèp. 

gegenüber;  gerabe  gegenüber. 
Opposition,  s.f.  ber  SÔiberftattb;  inf.  bas 
^)inbernig  (elb(t  ; ber  SBiberfprud)  ; it. 
ber  Mangel  an  Uebereitt(timmung  unter 
jwepett  ober  mehreren  tyerfonen  , in 
SXürf(îcht  auf  ihre  £>enfungs*  unb  J^>anb» 
lung$*2lrtî  (pgl.  contrariété;)  (jur.)  ber 
©infpruch  (à  qch.)  wiber  etwaS;  faire  op- 
position, f. opposant;  *7. opposition,  (2lftr.) 

ber  ©egenfehetn;  bas  ©e^enüberltehen  ; 
( fXhetôr.  ) bie  ©egenetnanberdeUung 
jweper  (ich  wiberfprechcnbfr  ©egnflfe  ; 

apporter  , mettre  une  opposition  à qch. , 

«tter  ©ache  ein  £inbcrm§  in  ben  Sôeg 
legen;  wiber  etwas  fepn;  être  en  oppo- 
sition avec  qch.,  mit  einer  ©ache  tm 
Söiberfprucb  (tehen;  (Slflronom.)  gegen- 
überdehnt. 

Oppressé,  ée,  part,  et  adj.  gebrùcft  îC. 
Oppresser , v.  a.  (ben  SKagen , bie  ©rud  ie^) 
bruef en  ; hefdjweren  ; beflemmen. 
Oppresseur , s.  m.  ein  Uuterbrurfft. 
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Oppressif,  ive,  adj.  nouv.  unterbrûefcttb. 

Oppression,  t.f.  (im  paiîiocn  ©inné)  bic 
Drûcfung;  IBeffemmung;  basDrûcfcit; 

((.oppresser;)  it.  ((ni  OftlPCIl  Utlb  patJlPCtl 

. ©inné)  bic  Unterbrucfung. 

Oppiimé , èc,part.  et  adj.  tlîltcrbrucf  t. 

Opprimer,  v.  a.  unterbrûcfen. 

Opprobre,  s.  m.  bie  ©drniach;  ein  bobfr 
©rab  ber  ©chanbe  ; it.  Der  ©chimpf;  bit 
$efdjimpfung  ; ber  ©cbanbflerf. 

Opsigone,  adj.c ■ T.  fpftt»  fpit  CntfUbetlb 

ober  heroorfommeiib , rote  g.  33.  bic 
33acfcnjÂbne. 

Optatif,  V.  m.  ( ©ramm.  ) bte  tounfcfteitbe 
24rt  ; ber  £)ptatiousf. 

Opté,  éc% part,  et  adj.  geipÂhltî  (f.  opter). 

Opter,  v.a.  (unter  gwep  ober  mehreren  Dm* 
gen , bie  matt  nicht  jugleich  haben  fann, 
ober  bep  jwcp  cntgcgengefeçten  Odilen) 

wählen« 

Opticien,  s.  m . ein  £>ptifu$;  Ôptifer;  (f. 

optique). 

Optinutie,  t.f.  T.  f.  aristocratie. 

Optimisme , s.  m.  ber  öptimiämutf } bic  £e&re 
ge  wiffer  WlofoPben , welche  behaupten , 
bah  aüe$roa$ift  unb  gefehieht,  im  hôdift« 
beften  ttrab  fcp  unb  gefebebe;  bie  £cbrc 
pon  ber  befielt  2£elt. 

Optimiste,  s.  m.  ci»  jDptimift  î (f.  opti- 
misme ). 

Option,  s.f.  bie&abl  (unter  gwep  ober 
mehreren  Gingen , bie  man  nidjt  juglcid) 
haben  tann);  (f.  opter). 

Optique,  s.f  T.  bte  Optif;  bie  ganje 
£ebre  pont  £id)t  unb  oom  ©eben;  it. 
inf.  bie  £ebre  pom  ©e&w  burd)  gerabe 
£id)tftrablcn. 

Optique,  adj.c.  T.  Optifcbî  (f.  optique  r-) 
axe  optique,  bie  ©c(ic*SCd>fc / b.i.  6tf  ge* 
rabc  £inie , weld>c  au$  einem  beftimmten 
<j)unft  einer  ©achc , burd)  ben  Mittel* 
punftbefl  îliigctf  geht;  nerfs  optiques,  bie 
©che»  pber  @cficbt6«?îerpcn. 

Opuiemment,  adv.  reichlich  ; tm  Ueber» 
ffuji. 

Opulence,  s.f.  ber  große  «Kcichthum;  ber 
Ueberfïtlii;  vivre  dans  l’opulence,  tm 
H(berfiu§  leben;  alles  im  Uebcrflu^ 
haben. 

Opulent,  ente.  adj.  reidîî  tteborfluß  (an 
©db,  au  ©ûtern  ic.)  habenb;  wohl« 
begütert. 

Opuscule,  s.  m.  ein  deines  gelehrte#  $©crf  ; 
ein  Sffierfchen. 

Or,  s.  m.  ba$  ©olb;  it,  b,  i.  gemiinjte* 
©olb;  (bie)  ©olbmûnte;  it.fig.  SKeid)- 
thum;  (viel  ©elb;)  it.  (9©ap.)  golbgelbe 
Jarbe  ; or  de  rivière , ftlufigolb  J or  battu , 
gefdjlageneô  ©olb;  or  de  couleur,  far* 
bige#  ©olb;  burd)  einen  3ufap  gefärb« 
te$©0lb;  oren  chaux,  ©olbfalfî  falct* 
niertes  ©olb;  or  blanc,  f.  platine;  oi 
natif;  or  vierge  ; or  de  coupelle  ; or  de  co- 
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quille;  oç, d'essai;  or  fulminant;  or  trait; 
or  potable;  or  bas;  or  en  barre,  en  feuille, 
en  pâte,  en  bain;  sable  d’or;  poudre  d’or 
etc.  f.  jebeö  an  feinem  Ûrte;  d’or,  golben  ; 
brodé  d’or,  mit  ©olb  gc|ticft;  (f.  aucl) 
drap;)  nombre  d’or,  T.  bie  golbette  ^ahl» 

' bie jeuige  Babl  , welche  angeigt;  ba*  wie* 
Piclftc  ein  gegebene*  3ahr  im  (Oîonb* 
girfel  fet)  ; (f.  aud)  huile  unb  toison). 
Fig.  l’or  des  moissons,  bte  golbf  HCU  5lertt* 
ten;  bic  reifen  Srudjtc  ouf  bem  Jclbe; 
l’or  de  ses  cheveux,  feine  golbgelbcn 
Jj)aûve;  râge  d’or,  le  Siècle  d’or,  (poct.) 
ba*  golbene  Süter;  bie  gelbene  Beiten; 
ba$  golbene  Zeitalter  ; bieienige  geit, 
ba  bie  9Äenfchen  nod)  in  §r iebe  unb  Un- 
fchulb  lebten  ; des  jours  filés  (tissus)  d’ot  et 
de  soie,  pon  ©olb  unb  ©eibe  gefpottnene 
£agc,  glucf liehe  £age.  Prov.  il  «t  tout 
cousu  d'or,  il  a des  monceaux  d’or,  et 

fleeft,  er  hingt  poU  ©olb  ; er  hat  gangè 
Jpaufen  ©olb;  et  ift  fehr  reid);  acheter 
au  poids  de  l’or,  f.  poids;  pat  1er  d’or, 

nach  jrmanbeS  ©inné  ober  28wtfd)  rc- 

bciti  quand  l’or  parle,  U langue  n’a  qu’à 
se  taire,  ba*  ©olb  tcbct  beffer  alô  ber 
berebtede  COîaim  ; il  faut  faire  un  pont 
d’or  à l’ennemi;  bem  ftcittb  mu^  tltatt 

eine  aolbene  $rûcfc  bauen,  b.  i.  ihm 
bepm5lbfchicbc©uteö  thuu;  ober,  man 
ntufi  ben  fliehcnöeu  ^einb  nicht  ju  hi&ig 
P erfolgen;  l’or  supplée  souvent  au  mérite 
et  à la  beauté,  bûô  ©olb  (ber  SKeichthunt) 
erfeht  oft  ben  (Diunge l ber  Sîerbienftc  unb 
ber  ©d)ètthcitî  (f.  ûllCh  pesant,  barre, 
reluire,  bouche  etc.) 

Or-sol,  s.  m.  ifl  cin?lHôbruc! , woburchbie 
IBatiquierô  anbeutcu , bafi  bie  genannte 
©umme  brepfad)  gemeint  fcp  ; 400  livres 
d or-sol  valent  1200  livres  tournois,  400 
£ipre$  ûr  * @ol  gelten  1200  £iorcf 
èourttoitl. 

Or,  conj.  nun;  nun  ba;  wohlan;  bemnadj; 

or  sus , f.  sus  ; or  çà  , f.  çà. 

Oracle,  s m.  baô  Drafel,  b.  i.  ber  ôralcl* 
fpntch;  ©ôtterfpruch  i it.  bie  ©ottheit 
fclbft , ober  ber  Ort,  wo  eine  ©ottheit 
burd)  ihre  tyriefter  ben  Jragenbeu  ant- 
wortete; it.fig . jeber  alô  unwiberlegbar 
angefunbigte  ^tiöfprucl)  ; ober , eine  pon 
einem  berühmten,  gelehrten  tc.  Spanne 
gegebene  Çntfcheibung  ; it.  eine  ^erfon, 
bep  welcher  fich  viele  £eute  $Katb$  «ho* 

(en;  les  oracles  divins,  les  oracles  de  U 
sainte  écriture,  bie  göttlichen  SBahr&eitcn 
ober  3luëfprùd)f* 

Orage,  s.  m.  ein©turmj  Ungcwittcr; 
ein  mit  ©turm  perbunbenefi  Donner- 
wetter; it.fig.  b.  t.  ein  unöbrohettbcö, 
ein  über  unferm  y)aupt  fchwcbcnDc* 
tlnglûcf;  it.  eine  Selige,  ctn  ©chwall 
ungeflûmer  unb  jorniger  20brte;  l'o- 
rage crève  sur  cette  mouiague  là,  auf 


Orbe  Ordi 


872  Orag  Orbe 

jenem  «Berg  itf  eine-  «Bettetfcheibung  ; 
. conjurer  un  orage,  fg.  ein  »orflehenbes 
llcbeî  ûbwenben. 

Orageux,  euse,  a/ij.  (lurmifch;  tingeftàm; 
fturmend;  Cour  orageuse,  fig,  ein  flûr« 
mifd)cr  #of,  b.  i.  wo  bic  piclen  %\\» 
triguen  beßönbige  aSetànbcrungcn  hcr* 
Vorbringen. 

■Orains,  adv,  ol.  im  Slugcnblicf  ; fogleich. 
Oiaison , s.f  »>te  9teî)c  (in  grammatifa* 
Itfcfrer  $cbrutung);  it.  eine  (feierliche) 
SXebe,  (wirb  nür  ron  ben  Kcbcn  ber 
Sllten,  unb  »on  îetdienrebcn  gefügt; 
fonji  discours);  it.  î>nÔ  ©ebeth»  les  huit 
parties  d’oraison  (ober  du  discours),  bic 
acht  Sbeilc  ber  Webe;  oraison  funèbre, 
fine  £eid)enrebe;  oraison  dominicale,  bas 
©ebeth  beS  £errn,  bas  «Batertinfer  ; 
faire  l'oraison,  faire  oraison  , baS  ©e&Cth 

* »errichten. 

Oral,  s.  m.  fine  2lrt  ^dilcpcr,  fo  ber 
ÿûpft,  trenn  er  SDicjfe  liest,  über  ben 
. Äopf  bangt. 

Onie,  adj.  f.  munbftch  ; in  fefgenbem  : 
loi  orale,  ein  munbltch  gegebenes  ©efelj; 
tradition  orale , eine  mÜnbltd)C  UcbCtllC* 
ferung. 

Orange,  s.f.  eine  flomeranje;  Slpfelftne. 
Orangé,  ée,  adj.  pomeranjenfarbtg  ; orau. 
gentarbig;  oranienfarbig;  p orner  anjem 
gelb  :c.;  it.  s.  m.  bic  «pomcranjjenfarbe; 

. Orangenfatbc;  Oranicnfarbc;  baö  tyo* 
meranjcngelb  tc. 

Orangeade,  j./.  bas <Fomcran3enwaffcr , ein 
aus  3Jomeran$cnfoft / 3ucf  er  unb  flßaffer 
bereitetes  ©ctrönf. 

Orangeat,  s.  irr.  mit  ^tiefer  eingemachte 
flJoiucranjenfchale;  it.  »on  tyomeranjen 
fdiale  gemachte  iueferförner. 

Oranger , s m.  ber  tyonterönjenbaum 
Orangenbaum. 

Orangerie,  s.f.  eine  Orangerie,  b.  t.  ein 
©ewachS&auS , trorin  bie  Vomeronien* 
baume  ben  Suinter  über  verwahrt  wer* 
ben;  ir.  berjenige  Ort  in  einem  ©arten, 
wo  bie  ^onieranjenbAume  (leben;  it.  bie 
fnmmtlicöen  ^i'meranjenbdume. 
Orangiste,  s.  m.  ein  Orangengivtner  ; it- 
ein  fbcmabligcr.  (Anhänger  beS  tyrinjen 
»on  Oranicn. 

Oranc-outang,  *.  m.  her  SÖfllbteufel,  (bie 
größte  2lrt  Sfffcit). 

Orateur , s.  m.  ein  Kcbner. 

Orauf,  ive,  adj.  ol.  illftàttbtg  bittCttb  ; 

ffcbenb. 

Oratoire,  adj.  c.  rebnertfeh;  oratorifch; 
it.  s.m.  bas  Q3etbjimmer;  éethfammcr* 
eben;  it.  baS  Oratorium  OSethhauS) 
einer  gewiffen  Äonfrcgatioit  (desperts, 

des  prêtres  de  l'oratoire) 

Oratoirement,  adv.  rcbncrifcb»  OUfeittCreb* 
nerifebe  2lrt  :e. 

Orbe,  adj.  c.  T.  coup  orbe,  (©(jirurgic) 


ritt  bltnber  ©treidj,  S) teb>  ^<bu§; 
mur  orb«,  (»Sauf.)  eine  blinbe  «Kauer , 
(b.  i.  worin  Weber  ShütcK  wxfc  genjicr 
fittb).  • * T. 

Orbe , s.  m.  (afhon.)  bet  Äreiö , bie  &aön  , 
Eaufbabn  eines  Planeten. 

Orbiculaire,  adj.  c.  T.  f re isfötinig  ; runb; 

muscle  orbiculaire,  eilt  ©ChlicßmuSfel. 
Orbiculaircment , adv.  frciSförmtg  IC. 
Orbis,  $.  m.  ber  Äugelßfth. 

Orbitaire,  adj.  c.  T.  ( Stitat.  ) Wirb  POft 
gewiffeft  Äußerlichen  »Bcrticfungcn  unî> 
Oôblen  gefagt,  weldjc  firt)  au  benä  uodjcn 
beS  Hauptes  beftnben. 

Orbite,  s.f.  T.  (21  (hon.)  bic  25a&n  einetf 
Planeten;  it.  1’oibiiMie  l’oeii,  bie  Siugcn* 
bohle. 

Or  çà , f.  or , conj. 

Orcanète,  sf  T.  bie  rotfte  Ochfenjunge , 
eine  juin  ffÄrben  bienenbe  ÿ(ïaitjej  (f. 
aud)  bug'ose). 

Orchésographie,(fpp.  ork .)s  f.  T.  bie  Slbbil* 
bung  ber  3:Ätt§e  öurch  Figuren. 

O* ehest irjue , (fpp.  ork.)  adj.  c.  et  s.m.  (le 
genre)  orchestiqae,  berjcnigt  ^bcil  bet 

©pmnatHf,  weldjer  bie  ^anjfunfi  unb 
baS  SÖaUfpiel  begreift. 

Orchestre,  (fpr.  ork.)  s.  m.  baS  Ordtefler/ 
b.  i.  (ben  ben  alten  ©riechen)  berjettige 
£hcil  beö  tth^ûtevé,  m getanjt  würbe; 
(alt.  Köm.)  ber  Ort  auf  bem  Sd)au* 
fpielplaije;  wo  bte  ©enatoreu  faßen; 

( heutjutage  ) ber  Ort , wo  bie  €0îufî- 
fattten  fi^en  ; it.  bie  fömmtlichen  ÜÄu« 
ftfanten. 

Orchis,  s.  m.  T.  bog  Änabcufraut,  (eine 
[ ^flünie). 

Ord  , orde , adj.  ol.  garftig  ; unflâthig  » 
uttfauber. 

Ordalie . s.f.  (im  mittler»  Scitalter)  baS 
©otteSurthcil;  bcrQJeweiS  berUnfchulb 
biuch  bie  §cuer*  ober  ÎBnffer-^robe  ic. 
Ordinaire,  adj.  c.  gcwobnltd»;  orbentlid)  ; 
in  gewöhnlich  / b.  i.  gemein  ; alltäglich  ; 

mittelmäßig  ; ambassadeur,  conseiller  etc. 
ordinaire,  eilt  orbciîtlichcr  ©cfonbtct , 
Kath  te. 

Ordinaire,  s.  m.  (baS  ©ewobnficfie ) ; bie 
©ewolmheit  ; bic  gewôhnltchc  Lebensart, 
OanblunaS*  ober  »BerfahrungS*  2lrt;  it. 
bas  ©cwôhulidic  / b.  i.  baS  ©cmcinc, 
SlUtagltche,  COiittelmüßige  ; it.  ber  ge=» 
wôhnitrfie  i^ifeh;  bie  gewöhnliche  Äoft; 
it.  bas  gewöhnliche  OÄaß,  bie  gewöhnliche 
Portion  Ç>m  ober  fya fer  fût  $ferDc  :c.  ; 
it.  bie  orbentltd)  abgeheube  unb  attfom* 
menbe  fabrenbe  ober  reiteube  ^Jo(l  ; it» 
berÄiirier  f tlbfii-it.  ber  QJofttag  ; it» 
ber  Q^ifchofeineSÂirchfprengelS  (l'évêque 
diocésain)  ; ordinaire  bourgeois . bif  OflUS* 

mannsfod;  gewöhn  liehe  .£o(i  ; n’avoir 
Ober  ne  faire  point  ti  oiduiaire,  feilten 
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gewtffen  ©if â>  buben  ; balb  to,  b«lb  tort 

fpctfcn  j J 'tarirai  par  le  premier  ordinaire, 

id)  will  mit  b«  nÂcbflen  tyofifibtcibcn; 

l’ordinaire  des  guerres,  bit  $rtcgSfaffc , 

b.  i.  (ehern.  in  $ranfr.)  ein  suriBefol* 
bung  bu*  fontgl.  £auébcbtentctt , ber 
ÄriegSfommiffaricn  unb  ber  ©cnbar* 
men*5?ompagnicn  beftimmter  ©clboor» 
tûtf);  à l’ordinaire,  d'ordinaire,  pour  l’or- 
dinaire, adv.  gewöhnlich  ; meijlcntbeilS; 
metfleitS  Î comme  à l’ordinaire,  WW  §f* 
wôbnlid)  î wie  fonfh 

Ordinairement , ad».  gewöhnlich»  gcwÔ(m* 
lieberweife  ; meifltcntbeils  ; meifiens  ; 
ittSgcmetn  ; gemeiniglich» 

Ordinaires,  j.  m.pl.  btC  monûtbïicbc  SHft* 

itigung  beS  weiblichen  ©cfdjlcchts  ; bit 
monatliche  £eit  ; (auch  moi*  etc.) 

Ordinal,  adj.  m.  nombre  ordinal  obet  nom- 
bre d’ordre,  eine  Orbnungöjabl  i (f.  bic 
©raimnatif). 

Ordinand  , s.  m.  f tu  ©cifHtChcr,  WCld)Ct  bie 
Drbinntion  begehrt;  (f.  ordination). 
Ordinant,  s.  m.  fin  93ifcbof  / fprilût  K*/ 
welcher  bte  ôrblnation  ooUfttcbt, 
Ordination,  s.f.  Dtc(£inwcibung $unt  $ric* 
ftert&um  ; bie  Orbtnation  ; (f.  ordonner). 
Ordo , r.  m.  (latetn.)  ein  $ird)fuffl(cn&f r ; 
. fin  «Büchlein  , welches  bett  irchenbienfi 
fur  ji’Den  £aa  cntbilt. 

Ordonnance,  s.  f.  bte  Slnovbnung , b 95* 

eines  25aue$ , ©cmûblbcs,  ©cbichtes, 
{ÇeftcS,  einer  ©chlacht  :c.  ; (disposition, 
arrangement)  ; it,  bic  ScrorbniUtg  î ber 

«Befehl;  it*  btc^erorbnung,©orfchrift 
eines  2r jtcé  ; ein  (bas)  «Ke  tept  Recette)  ; 

* it.  bic  antreifuna  einer  ©umme  ©clbeS 
ait  irgcnb  eine  Äaffc;  in  eine  Örbinanj, 
b.  t.  ein  ©olbat,  welcher  befränbig  um 
einen  befeblbabenben  Otfijicr  fcpn  muß/ 
«m  bejfeu  iSefeblc  auSgtmchten  ; ordon- 
nance criminelle , bie  peinliche  JpalSgc* 

• rid)ts  - OrbltUttg  î compagnies  d’ordon- 
nance , Orbtnantfompagmen,  b.  i.  Äom* 
pagttten , welche  51t  feinem  «Hegtmente 
geboren  î habit  d'ordonnance , bte  Uni* 
form  » ordonnance  de  dernière  volonté , 
T.  baS  £efîament. 

Ordonnancer  , v.  a.  nouv.  fine  ©UlUItte 

©clbeS  eu  irgcnb  eine  Äaife  anweifen  ; 

(ftfltt  ordonner). 

Ordonnateur,  s.  m.  ein  Slnorbner  ; it.  ein 
3ûbiuttgôûnnjeifer  ; commissaire  ordon- 
nateur, ber  oberffeÄrtegSfommtiTÄr. 
Ordonné,  ée , part,  et  adj.  befohlen  1 ölige« 
or'onct  te.;  lignes  ordonnées,  ober  s.  f. 
plur.  ordonnées,  T.  Orbinanten;  géra« 
be,  innerhalb  einet  frummen/  parallel« 
geflogene  Einten  ; (f.  aucb  charité,  prov .) 
Ordonner,  v.  a.  cnorbncn  ; in  befehlen; 
*.  perorbnen;  (wirb  auch  pon  ben  S3or* 
. fehrt  ften  ber  Stcrste  aefagt  ; f.  ordon- 
« nance)  ; it.  eint  ©umme  ©elbeS  auf  eine 
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Sfgffè  geben;  (f.  ordonnancer)  ; it.  in  bett 

«prie  (ter  fan  b aufncbmen  ; ben  getjUicbctt 

* Orbeit  perletben  ; einweiben  ; orbinte* 
ren  ; it-  *»•  n.  ordonner  de  qt  h. , «Berorb* 
mtng,  Sßorfebnn«  / Verfügung  in  $n* 
febuhg  einer  ©âme  tbutt  ober  treffen  î 
perfügen  ; it.  nach  «Belieben  womit  per* 
fahren  / fdjalten  , umgeben, 

Ordoyer,  v.  a.  ol.  b.  i,  salir. 

Ordre,  s.  m.  btt  Orbnmig  ; it.  ein  ©tailb, 
eine  Älaffe  (in  politifcber  Xpinßcbt)  i it* 
(’Baufunfi)  eine  Orbmutg;  ©Äulcnotb- 
nung  ; it.  bet  Q)efebl  eineß  Jobbern  ; v 
(bie  brbve)  ; it.  (Äriegöw.)  bie  £ofung, 
parole  ; (f.  auch  mot,  guet)  ; it.  ein  £>t* 
ben,  b.  t.  §.  05.  ein  ftitterorbcnj  geift* 
lieber  £)rben , 0Rönd>$orben  tc.  ; it.  b.  t, 
baö  Örbenöjctcben , £>rben$baitb  / £)r* 
bcnßfreun  te.;  /r.(röm.  Äirdje) ein  fird)* 
lieber  £ibeit  ; eine  Söctbc  > ( roirö  itt 
tiefem  0tnne  audi  im  plur.  gefügt  ) ; 
ordre  de  bataille,  btC  @cblfld)tOrbnung  » 
l’ordre  de  la  Providence,  bie  JÜgitttg  be^ 
gottliebtn  SBtllcnÖJ  mettre  ordre  à qch., 
ettPûO  in  £)rbnung  bringen  ; /e.^orfeb* 
rnngen  worin  ober  wobep  treffen  ; 2(n* 
flaltcrt  / Mittel  porfebren  ; Sjorfebung 
weswegen  tbun  ; ©orge  fur  etwas  tra- 
gen ; (f.  pourvoir)  ; it.  einer  ©aebe  €in- 
balt  tbun;  aller  à l’ordre  ; prendre  l’ordre, 
bic  «parole  bohlen  î prendre  les  OTdres,  bit 
( pnejïerltcbe)  Drbination  empfangen; 

(f.  ordonner);  abbé  chef  d’ordre,  f.  abbé; 
en  sous-ordr«,  adv.  f,  in  alpbabetifcbcp 
jOrbitung, 

Ordure,  s.  f ber  lUwath  ; Unflatbî  Âotbî 
allcrlcp  Unteimgfeiten  ; it.  bas  SliiSfeb- 
rig  ober  2liiSfebncbt  ; bas  Âcbridit , 
(metft  im  plur.  ; f.  aud>  balayures);  it. 
fig . (meift  pi-)  eine  Unflâtberep  ; febünb- 
lidie  3Çortc;  uuflütbtge  SRcbcn;  3oten; 
it.  ordure , fig.  eine  fdiledjtc  ypanblung  ; 
it.  eine  feb&ublicbe  ©ittenoerberbnijj  ; 
fcbünblidie  ©itten  ; dire  des  ordures , 
Soten  ret§eit  ; il  y a de  l’ordure  à scs 
Hutes  ober  en  son  fait , prov.  f.  flûte  ; (f, 
ÛUd)  remuer). 

Ordurier,  ère,  adj.  tmfïatbig  î fcftmufitg 
in  feinen  «Heben  ; it,  s.  m.  ein  3<>ten- 
reifier. 

Oréade,  s. J.  (?ftgtboI.)  eine  55ergnpmpbe, 

Orée,  s.  fol.  ber  9ianb/  bas  Sleu^erjie  ait 
etwas. 

Oreillard , Orillard , arde , adj.  (p,  fpferbtn) 

langobrig  ; lange  unb  bangenbe  Cbteu 
babenb. 

Oreille,  s.f  bûS  £>bt  > »/•  ÿqf  baS  ©tbôrî 
it.  baé  £>bt  ober  €felSohr  in  einem  05«* 
che;  it.  oreilles,  bie  ôter  3ipffl  ûri  «i* 
nem  in  «pacftuch  etngeniht««  fallen } 
it.  T.  bic  Obren  auf  bepben  ©eiten  ber 
3îfünbung  etner  Orgelpfeife  ; (’Sauf.) 
f,  orî uon  ; (fo  wie  übcrb*  «b# 
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tone  ben  Obren  Ähnliche,  ober  wie  Ob- 
ren an  etwas  anfiijenbe  £)inge  oreilles 
genannt  werben)  ; le  bout  dei’aTeiiie,paS 
ObtfAppd)en  ; tirer  les  oreilles  à qn.,  je* 
tnanb  bep  ben  Obren  jupfcuj  (f.  auch 
fig.)  } dire  ua  mot  à l’oreille , ein  2öort 
tllS  Obr  fû^Clt  J avoir  l'oreille  fiue  ou 

dure,  gut  ober  ubcf  hören;  ein  feines 
©ebôr,  ein  feinet  Ohr,  ein  fcblecbtcS 

©ebor  hüben  ; une  écuelle  à oreilles , eût 
5ftapf  mit  Obren  ; T.  l’oreille  d’une  char- 
rue, bie  breite  ©eite  ber  ^flugfchar, 
welche  bie  (Erbe  aufwirft;  — d’un  sou- 
lier, bet  ©chubriemen  ; it.  bie  £afd>e  ; 
— d’ancre , bie  Obren  ober  Söiberbafcn 
en  beu  Stnferfpiçen  ; oreilles  du  cœur, 
f.  oreillette  ; voiles  à oreille  de  lièvre, 
ilild)  voiles  latines , f.  latin  ; abricots  à 
oreilles,  eingemachte,  in  bie  JpAfftc  gc* 
febnittene  Stbritofen;  oreille  d’homme, 
bie  Jpûfflwurj  ; oreille  de  lièvre , baS 
4>afenobr  ; (aud)  perce-feuille)  ; oreille 
d’âne,  f,  consoudc  ; oreille  d’ours,  f,  cor- 
tuse  ; oreille  de  rat,  de  souris , ?0îAufeebt  i 
(fauter  Sabinen  pon  ^ftanjcn);  oreille 
de  Judas , ^nbaôobr  / ritt  £oblunbcr» 
fd)wamm  ; oreille  de  mer , bas  ©ceohr  / 
fine  21rt  ©djuecfc;  oreille  de  cochon, 
i>«0  ©chwcinSobr,  eine  2lrt  SDîufchcl. 

Fig . et  Prov.  ouvrir  les  oreilles,  bie  Ob* 

ren  fpifcen  ; bie  Obren  auftbun  ; auf* 
tnerffam  fepit  ober  werben  ; n’avoir  point 
d’oreilles  pour  qch.,  p.  ftWOS  nid)t$  böreil 
Wollen  j avoir  l’oreille  du  ministre,  einen 

frepenjfutritt  jum  SLimftcr,  ober  aud) 

Neffen  Zutrauen  haben  ; rompre  les  oreilles 
à qn. , f,  rompre  ; se  faire  tirer  l’oreille 
pour  faire  qch. , fj d)  $11  einer  ©adjc  fange 
tîitbigeit  lajfen , ebe  inan  fie  tbut  ; j’en 

ai  les  oreilles  battues  et  rebattues,  id) 

habe  cS  fo  oft,  ja  bis  nint  (E<fcf  gehört  ; 

par  dessus  les  oreilles,  f»  par  dessus  la  tête, 
les  yeux , miter  dessus  ; du  vin  d’une 
oreille  , pop.  guter  SÖCin  ; du  vin  de 
deux  oreilles,  pop.  fd)Icd)ter  gßein,  (weil 
man  haben  beu  if opf  fdjûtteft  ) ; les 

oreilles  sont  plus  infidelles  que  les  yeux  ; 

' was  man  fîcbt  ,t  glaubt  man  leichter, 
als  was  mau  hört;  (f*  aud)  affamé, 

bouquet,  bas,  baisser,  pendant.,  donner, 
frotter,  dresser , hargneux , loup,  muraille, 
puce , prêter  etc.) 

Oreiiié,  ée,  adj.  (SEBap.)  geôbrti  mit  Ob- 
ren pon  aitbercr  $arbe  perfeben. 

Oreiller,  s.  m.  PaS  Äopffitfen  ; une  taie 
d’oreiller , eine  £opffifFcn$nge. 

Oreillette,  s.  f.  ein  f feines  Obrringchen, 
woran  biejenigenSranenjimmer  , welche 
ftd)  bie  Obren  nicht  haben  ftcchen  fapen, 
bie  Obrengebenfe  (pendans  d’oreiiics) 
hängen  ; it.  baS  ObrenbAufchchcn,  wcl* 
man  jungen  Äinbccn  hinter  bie  Ob- 
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ren  legt/  wenn  fiewunb  finb  ; oreillettes 
du  coeur , T.  bie  Jpevjobren. 

Oreillon , s.m.  eilte  Jpaubbûbe  2C.  f.orillon; 
it.  ('Sauf.)  f.  orillon  ; it.  pLur.  T.  öa» 

Stbfchtuijel  oom  £cber  unb  Pergament , 
woraus  ein  £eim  gefod)t  wirb  ; it.  bie 
©efdjwulft  her  pbrenbrufen. 

Orémus,  s.  m.  (rönu  Ä’atbof.  unb  fam.) 
baS  ©cbetb.  / 

Orer,  v.  a.  ol.  bCtbCtt. 

Ores,  adv.  ol.  nun,  jeçt ; obgfeid). 

Orexie,  s.f.  T.  eine  bcftditbigc  (Eßluft  et * 
ncs  fottft  gefunben  «Renfdjen. 

Orfèvre,  s.  m.  ein  ©olbarbeiter ; ©olö- 
fcfjmibt. 

Orfèvrerie , s.  f.  bie  ©olbarbciterfunft  ; it. 
bie  ©ofbfdjmibtSarbcit  ober  -tfunft. 

Orfraie,  t.  f.  T.  per  OXecrabler,  53etnbre* 
eher,  (eine  grobe  2trt  Slbler , ossifraga). 

Oifroi,  s.m.  T.  in  ©olb,  in  (Silber,  in 
©eibc  gcfUcfte  Arbeit,  inf.  au  Kirchen* 
ornaten. 

Organe , s.  m.  baS  Organ,  ©erzeug,  5. 55. 
bet)  ben  ©tenfd)CR  unb  Sbiercn  ; ein 
©erfjcug  ber  Äußern  ©Urne  ; it.  fig. 
(P.  ^erfonen)  baS  Organ  ; ©erzeug  5 
elle  a un  bel  organe,  fie  bût  fin  fd)ÔneS 
Organ,  b.  i.  eine  fchèitc  ©timme;  c’est 
par  son  organe  que  j’ai  fa:t  cela,/#,  bUTCf) 

ihn  habe  td)  es  auSgcridjtet. 

Organ.au,  f.  Arganeau. 

Organique , adj.  c.  orgattifeh  ; mit  Orga- 
nen penebeu;  loi  organique , ßg.  nouv. 

ein  ©cfcç , welches  bie  SoUèiebungsart 
eines  aitbern  ©efcçes  befltmint , ober  er- 
leichtert. 

Organisation , s.f.  bie  Organifûtioîv;  ber 
. organifehe  55au  ; uberb.  fig*  bie  (Ein* 
ridbtung. 

Organisé,  éc,  part . et  adj.  Otgattifîrt  IC. 

Organiser , v.  a.  orgottturen  \ mit  Organen 
perfeben;  it.  b.  i.  (ein  tffapier-^nftru- 
ment)  mit  einer  Orgel  perfeben  ; it-fig. 

nouv.  einrichten.  s’Oiganiser,  v.rèfl.  fïd) 
organiflren;  fich  entwicfcln;  fïd)  bilben. 

Organiste , s.  ein  Orgattift  ; eine  Orgatii- 
ftiitn  ; ein  Orgeffpiclcr  ; eine  Orgclfpic* 
ferinn. 

Organsin , s.  m.  T.  Orqanfïnfeibe,  (auS 
einseinen  $ufammengejwirnten  ^iheit 
befiebenbe  ©cibe,  woraus  bie  Âetfc  bec 
feibcneit  £*iigc  bereitet  wirb. 

Organsiner , v.  a.  T.  (bie  (Scibc)  JWittten. 

Orgasme,  s.  m.  T.  bie  SfDattnnq , bie  Sluf* 
wallung  beS  55luteS,  ber  £cbcnSge  ifier  te. 

Orge,  s./,  bie  ©erfte;  orge  ift  in  ben  jwcp 
folgcnbcn  Lebensarten  ein  masculin: 
orge  entier,  ©crftc  bie  nod)  tn  ber  ©preu 
ift»  orge  mondé,  qcfthdfte  ©crftc; it • ein 
©erftcntranf  ( aus  gefd)dlter  ©erfte  ) ; 
crème  d'orge , ber  ©a*ftcnfd)feim  i sucre 
d’orge,  ©erftenjucfcr  ; semer  les  orges, 
©crftc  fdeit  » gratr.  d’orge , bas  ©crftcn* 
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forn;  it.  T.  (im  ©ewûbt)  î>er  ©ran; 
brr  jwölfte&beil  eine*  ©frupels;  (im 
SDîai)  Der  jroôlfte  $heil  ciné*  Solle*; 
( «ucbör.)  eine  weiße  «tto te  ; it.  (etu 
©erflenforn)  eine  fleinc  ®:fd)Wulft  am 
Auge;  it • eine  flciue  flatter  im  Sluffcl 
ber  ©cbweine;  it.  ein  Äcbl&obel;  it.  zi* 
ne  ÂebUeiflc,  Jpoblfeble  fclbft;  (©eblof* 
fer)  eine  Art  ©mnmcifjcl  ; (in  £eug* 
manufafturen)  ein  geroiffe*  dufter  ober 
ÖÄobcll  î futainc  à giain  d'orge,  geniObel* 
ter  ©ardjent;  faire  scs  orges, prov.  feine 
©adjen  gut  machen;  vulg.  feinen©cbnitt 
machen. 

Orgeat,  î.  m.  bie  Ûftanbelmildj. 

Orgeoiet,  s.m.  bas  ©erflenforn  antAüge. 

Orgies , s.f.  plur . (ait.  ©riechen)  cm  orgi* 
fdK*  geft  î ein  i»ad)Höfcfl  ; eine  Orgie  ; 
it.  auj.  (auch  im  sing.)  ba$  ©aufgelag; 
ein  Frei-  unö  ©auf»  ©dag  ; ce  sont  des 
orgies  continuelles.  ba*  ift  ein  beftanöi- 
ge*  JrcfTen  unö  ©aufen. 

Orgue,  ober  les  orgues,  mate,  im  sing,  unö 
Jém.  im  plur.  (nad)  bem  Auöfprucbe  bet 
Afabcmie)  eine  Orgel  ; it.  ber  Ort  in 
öcr  Äirdjc,  wo  bie  Orgel  fleht  ; toucher 
l’orgue,  ober  jouer  des  orgues,  bie  Otgel 
fpielen  ober  fdjlageu  ; point  d’orgue,  ein 
Orgelpunft  ; eine  wiUfühtlicbc  Aufhal- 
tung auf  ber  erften  ober  fünften  ©tufe 
ber  jum  ©runbe  liegetiben Tonart/  vor 
bem  ©diluiTe  eine*  £onftücf»  » it.  orgue, 
(£rieg*bauf.)  eine  Art  Fallgatter;  it 
oi.  ba*  Orgelftücf , (ein  au*  mehreren 
5Ru*fetenlflufen  iufammcngcfe$te*  ©e* 
fdjùç)  ; eine  Äarreubücbfe  ; orgue  de 
mer , bie  ©ecorgel , ein  ÄoraUengc* 
wücb*. 

Orgueil , s.  m.  ber  ©tolj;  Jpocbmuth  ; (bie 
Hoffart)  ; ( ©tolj  wirb  aud)  im  guten 
^erftonöe  gefügt). 

Orgueilleusement,  adv.  flol$  IC. 

Orgueilleux,  euse,  adj.  ftoljj  bodimüthig; 

aufgeblafen  ; (hoffürtig)  ; it.  fig.  ftolj  ; 
it.s.m.  eine  Finne  an  ben  Augcnliebern. 

Oriculaire,  f.  Auriculaire. 

Orient,  s.  m . ber  Orient;  borgen  ; Oft  ; 
it.  bie  Sftorgcnldnber ; d’orient,  orienta- 
ïifd)  ; les  peuples  d’orient,  bie  borgen* 

linber  ; bie  morgenl&nbifchcn  SJôlfcr. 

Orientai,  ale,  adj.  morgcnldnbifcb  ; im 
Orient  gelegen  ober  liegenb  ; au*  bem 
Orient  betfommenb  ï 1«  Indes  orientales, 
OfHnbien  ; marchandises  orientales,  oftin* 
bifebe  SSaaren. 

Orientaux,  s m.  plur.  bie  $Î0tgCn lanbet > 
bie  €inwobnet  be*  Orienta  ; (f.  Orient) 

Orienté,  ée,  part,  et  adj.  Oïicntirt  ÎC. 

Orienter , v.  a.  orientiren  ; nad)  ben  S8clt» 
ober  £immels»@egenben  richten,  fehren, 
entrichten , j.  9$ . etne  Äarte , einen  SKift, 
eine  ©omicnuhr;  — les  voiles,  T.  bie 
©egel  gegen  ben  SÖinb  rieten,  fo  bai 
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fie  benfetben  gehörig  faffeit.  s’orienter, 
v.  rèj 7.  fid)  orientiren , b.  i.  ficb  tn  bie 
JJ)inmif Ugcgenb  fïnben  ; it.  fig.  mit  zi» 
ner  ©egenîj , mit  einem  Orte  , obet 
ûberh.  mit  etwa*  fïd)  fo  befannt  ma* 
eben,  baß  man  fid)  $u  fïnben  weiß  , baft# 
man  weiß  wo  man  ift,  wie  man  öaran 

iji  :C.  ; donnez-moi  le  temps  de  m’orien- 
ter, geben  ©ie  ntir  Seit  ju  überlegen. 

Orifice,  s.  m.  T.  öerüftiutö , b.i.  bteOejf* 
nung  an  gewinn  innern  ^heilen  eine* 
tbierifd>en  Äörpcr* , (5.  ö.  de  L’estomac, 
ber  ?Ütagcnmunb)  ; it.  ba*  sJKunblocb, 
bie  enge,  enghalfige  Ocffnung  an  gewif* 
feu  ©c faßen. 

Oriflamme,  s.f.  ol.  bic  £ricg*fahne,  ba* 
panier , fo  bie  alten  Äönige  oon  Franf- 
rcid)  im  Kriege  ror  fid)  her  tragen 
ließen. 

Origan , s.  m.  T.  2Ö0&lgemUtfj  , £)0ftC1l 

-ober  bcrJOoft,  (eine  tytfanje). 

Originaire,  adj.  c.  urfprünglid),  J.  ^5.  de 
France,  öUÖ  Franftcid)  J an:mal  originaire 
d’Europe,  ein  urfprünglid)  au$  ©uropa 
fommenbetf , ein  in  (Europa  cinfjcimi* 

fd)Câ  îbifr  ; T.  drmandeur  originaire, 
ber  Xpauptfldgcr  J demande  originaire, 
btc  /pauptflagc. 

Originairement,  adv.  Urfprünglid)  ÎC. 

Original,  ale,  adj.  original  ; nad)  feinem 
SÖorbilbe  ober  SRufter  gemacht  îc.  ; nidyt 
nadjgeabmt;  mi  einen  eigenen  Utfpritn g 
bat;  pensée  originale , ein  Originaire* 
banfe  ; ein  neuer  , noch  oon  feinem 
©cbriftfletter  gebrauchter  ©ebanfe. 

Original , s.  m.  boö  Original , b.  i.  ein 
Sßerf  baö  nid)t  uadjgeabmt , fonbern 
urfprünalid)  iß  ï 0”)  ©egenfalj  ber  £0- 
pie);  baé  Urbilb  ; it.  qqf.  baé  Okulier  ; 
Sßorbilö  ; (p.  ©ebriften)  eine  Urfcl)rift; 
It.fig.  eine  <perfon  weldje  in  ihrer  Art 
©elbfterfinbcr , ©elbfiöcnfer  ifl;  (yy/- 
m.p.)  eitt  ©Onberling  ; savoir,  tenir  qch. 
d’original , etwatf  au*  ber  erften  £gnö 
roiffen  ober  haben. 

Originalité,  s.f.  bie ©tgenheitï  Urfprung* 
liebfeit;  Originalität. 

Origine,  s.  f ber  Urfpruna  î ber  Anfang  ; 
bic  ©utftehung  ; öa*  €ntftel>en  ; (fig. 
bie  OueUe)  ; it.  bie  Abfunft;  3>crfunft; 
Abftammung  ; fl  est  François  d’origine, 
er  ift  urfprünglid)  auö  Fra  11fr cid)  ; ec 
ift  feiner  Abfunft  nad)  ein  F ranjo*;  er 
flammt  pon  franjofifdjen  Acltcrn  h«  ; 
tirer  son  origine  de  etc.,  pon  . ♦ . ♦ \)ZX* 
flammen. 

Originel,  elle,  adj.  (£bcOÏ.)  tllir  mit  péché, 
grâce,  justice,  ) urfprünglid)  ; »e  p«cW 
originel , bie  ©rbfünbe  î it.fig • f.  p^-'hé. 

Originellement  , adv.  T.  bem  Urfprunge 
nad)  ; urfprùnglicf)  ; (nur  mit  p^ché  unb 
justice).  . , , . « 
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Orignal,  Orignae,  x.  m,  baS  €lcnbfcbiet; 
(fonft  4an). 

Orillard,  arde,  adj.  f„  oreillard. 

Oriiion , s.m.  eine  öanbhabe,  ein  #enfel 
an  einem  ©efebirr  ; ($}auf.)  eine  (Ecf* 
t Sicrath  ; (Äriegmbauf.)  bet  obere  £h«l 
bcrSlanfe,  wobureb  ein$beü  ber  juruef 
gesogenen  §lanfe  bebedt  wirb;  Quelle 

à orillons,  f.  oreille. 

Oiin,  s.  m.  T.  bam  (an  bie  2CnFerboi>e  uitt> 
an  bam  8lnferfreu§  angemaebte  ) 35opc* 
feil. 

Ol  IOO  | 1*  T77m  J\  ber  Orion;  ein  mittägigem 
©etfirn. 

Oripeau,  s.m.  bûO  Jlittergolb;  it.ßg.  J(it* 
tergotb;  (ber)  $Utter(laat  ; falfSje  fd)im« 
tnernbe  ©ebanfen  k.  ( f.  clinquant , faux 
brillant). 

Orle  , x.  m.  (Q3auf.)  ber  ©aurn  ; (2BüP.) 
ein  (Ebrenjh'icf  in  ©eftalt  einem  ©aurnem, 
ttjeldiem  aber  ben  SHanb  bem  ©ebilbem 
nicht  berührt. 

Orlëan,  s.m.  T.  btC  ©rbfatbe. 

Ormaie  ober  Ormoie , 5.  m.  ein  mit  Ulmen 
(SKttftern)  bepflanzter  tylaij  ; ein  Ulmen* 
walb. 

Orme , x.  m.  bte  Ulme  ; ber  Ulmenbaunt  ; 
bfr  SHÛfter  ; attendez-moi  sous  l’orrne  , 
prov.  f,  attendre. 

Ormeau,  x.  m.  ( meijï  poet.)  eine  junge 
ober  freine  Ulme. 

Ormiiie , s.  f.  eine  flcine  ©cljulme  ; ein 
©eftling  (plant)  oon  einer  Ulme. 
Omrin , s.  m.  T.  ©djürlep,  eine  Art  ©al* 

ben  (sauge). 

Ormoie,  f.  Ormaie. 

Omc,  x.  m.  eine  Art  Abortibaum  ; bie 
»SudmfdK. 

Orné,  ie , pan.  et  adj.  gejicrt  IC. 
Ornement,  s.  m.  bie  ^ierbe  ; bet©dumicf; 
(ron  Kleibern)  ber  $uij  ; (pal.  parure)  ; 
(an  leblofen  Gingen)  ber  3tcratb  » bie 
SJerjierung  ; it.ßg.  (pon  tyerfonen  unb 

©adben)  bie  ^ierbe  ; ornement  sacerdotal, 
ober  fchlecbtrocg  ornement,  ein  priejtcr* 
lieber  ©dimuef  ; //•  ornement , Ober  or- 
nement d 'église,  Kirchen fc&nmcF  ; orne- 
mens  d architecture,  Q3ûUjicrûtben. 
Orner,  «.a.  zieren  ; aumjicren;  febmuefen; 
aumfcbmucFen  ; (pon  ÄleibungöfiucFcn) 

pufjen  (parer). 

Ornière, s.  f.  bam  ©eteife  ; ©agengelcife. 
Ornithies,  s.  f.  plnr.  T.  gctlÛtTe  tnt  Mrj 

ipehcnbe  marine  Srûblingmnjinbe.  (pgl. 

etésies.) 

Ornithologie,  s.f.  T.  bic  SSefdjreibung  ber 
$ogel. 

Ornithologiste,  t.  m.  T.  einer,  welcher  fîd) 
mit  bem  ©tubium,  ober  mit  einer  Q5e» 
febreibung,  ober  mit  einer  ©ammlung 
ber  ocrfcbicbcncn  2trten  SSôgel  abatbt. 
Ornirhomance,  Ornithonjancie , s.f.  T.  bie 
SÖö&tfagung  gum  bem  SJogelfug. 
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Omitîiopode,  x.  m.  ber  Sogelfuf , (eine 
<Pfïûn$e). 

Ornithotrophie , x.  f.  T.  bte  Äunft  , per* 
mitteljt  einer  gem&fitgten  ©ârrne  aller* 
lep  ©cflugcl  aumsubrûten  unb  su  et* 
Sieben. 

Orobanche,  x.  f.  T.  bif  ©ORtmertPttH, 
(eine  ipffanje). 

Orobe,  s.f.  bte  ©tpf,©albwicFe,  (^Jffanse). 

Orpailleur,  s.m.  citt  ©olbwâfcbcr  ; ©olb* 
frfdjer. 

Orphelin,  x.  m.  Orpheline , ^ ein  / eine 
©ûife;  ober  ûberb.  cine©aife;  it.  eitt 
(im  ©ûifen&AUm  / nuison  des  orphelins, 
bcftnblicbcr)  ©aifenfitabe  ; bam  ©aifen* 
mabeben  ; plur.  ©aifenfinber  ; orphelin 
de  père  et  de  mère,  etHC  SJatCr*  unb 
gXutterlofe  ©ûife. 

Orphelinage,  s.  m.  ber  ©tanb  ber  ©aifen. 

Orphie,  x./.  T.  bec  Jpocnfîfct)/  Jpornhedj: 

( aiguille). 

Orphique , adj.  c.  mystères  orphiques,  Ot* 
Phifrfw  SSofterien,  b.  t.  gcroitîe  geheime 
£ebrfaçe , welche  einige  ©cbulcr  bem 
<pçtbagoram  su  Urhebern  batten  ; fêtes 
orphiques,  orpbtfcbe  Jefte ; eine 3lrt Or- 
gien ober  Q5ûd)ûnftlien  ; (f.  orgies,  bac- 
chanales) ; iL  s.  m.  ein  Slnbinger  obigrt 
£cbre. 

Orpiment,  s.m , T.  bam  Operment/  Auri- 
pigment/ (ein  gelbem,  gum  Atfenif, 
©djwefel  unb  €rbe  be(lebcnbem€rs). 

Orpin , x.  m.  T.  bie  Gd)merr»urs  » bam 
SOunbfraut;  orpin  rose,  bie  SXoiempurf. 

Orque,  s.f.  f.  èpauU»d. 

Orse  , s.  f ( auf  bem  mitteUänbifcben 
efiteet)  aller  à oise , nadj  ber  linfen  ©eite 
SU  fahren. 

Orseiiie,  s.f.  T.  bam  Järbermoom. 

Orser  , v.n.  T . f*  aller  à orse. 

Ort,  x.  m.  T.  peser  orf,  eine  28ûûr t mit 
^aeftueb,  Umfd)(ag  K.  tpägem 

Orteil,  x.  m.  bie  große  3ehe. 

Orthodoxe,  adj.  c.  orthobotc  J (itlf.  îheol.) 

rechtgläubig  i altgläubtg  » ä.  s.  m.  ein 
Orthobor  ic. 

Orthodoxie,  s.f  (inf.  £b«i.)  bie  Ortbo* 
boric  i bie  reine  £ebte. 

OrthodoxogTaphe  , s.  m.  eitt  ©djriftftcHer/ 
ber  pon  ber  reinen  £cbre  gcfdjricbcn 
bat. 

Orthodromie,  s.f.  T.  bie  gcrabc  £inie, 
welche  ein  ©ebiff  auf  bèm  möglich^- 
furseiten  ©cg  oon  einem  Orte  sum  an* 
bern  betreibt. 

Orthogonale,  adj.f.  T.  ligne  orthogonale, 
eine  £tnie,  wridie  fo  auf  eine  ^erpenbt* 
fularlinie  fällt,  baß  fic  einen  rechten 
Sßtitfel  mit  bcrfelben  macht. 

Orthographe,  x.  /.  bte  JXcdjtfdjtcibung ; 

Orthographie. 

Orthographie  , s.f.  T»  bic  JfidlllUng)  bet 
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* SCufrii  bc$  JDurc&fdjmtte*  etnel  ffe* 
flungöwcrfeS. 

Orthographier,  v.  a.  ridjtig  fdjreibett. 

Orthographique,  adj.  c.  ortbogrüpfjifdj. 

Orthographiste,  5.  m.  ein  Orthographie* 
SQerfUnbigcr  ; ein  SRecbtfcbreibcr. 

Orthopale,  s.f.  T.  (bet)  ben  Slltcn)  eine 
%tt  ju  ringen. 

Orthopédie,  S.f.  T.  bte  Äunfl  t)ie  förper* 
licken  Seblcr  ö(r  in*>«  verbeffern. 

Orthopnée  , s.  f.  T.  hat  fCbWCtC  SUbcm» 
holen. 

Ortie,  S.f.  eine  fteffel,  ©renn-OMclî 

ortie  morte.  Die  tflUbe  ^effel  l ortie  d«r 
mer,  ortie  marine,  bie  ©cenetTel , eine 
Säet  ©eewurm  ; it.  ortie,  T.  ein  ©tuef 
£ebet  ober^unher,  welche  einem  ^fer* 
he  jwifeben  £aut  unb  ftleifcb  gefteeft 
wirb  / um  gewiffen  Unreinigfeiten  einen 
Sluöflufl  ju  verfebaffen  î jeter  le  froc  aux 
orties,^,  prov.  bcn  3ftoncb${ianb/  ober 
audj  ben  geglichen  ©tanh  oerlüffen  1 
it.  aut  2icberlicbfcit  ein  ©ewerbe  tc. 

- aufgebeiu 

örtier,  v.  a.  mit  Ueffeln  brennen;  (nefîeln). 

Ortive , adj.  f.  T.  amplitude  ortive,  bet 
s&ogen  bcS  iportwntö,  jroifd)en  bem 
Sturdang  eines  ©eftirnö,  unb  Dem  $unft 
»0  bet  Jporijont  vom  Slequator  bureb* 
fd)«itten  wirb.  , , ^ Ä 

Ortolan , s.  tn.  ber  Ortolan,  eine  2trt2tm* 

Orvale,  s.f.  ©djütlct)  / ©djatlöCb  j (öUd) 
Toute  bonne;  pgl.  orinin). 

Orviétan,  s . m.  eine  in  einer  £atroerge  be* 
fiebenbe  2irt  ©egengift  ; vendeur  d’or- 

• viétan , fam.  ein  «JÄarftfcbreper. 

Os,  s.m.  hat  ©ein;  ber  Änocbcn;  it.hai 
©ein  , b.  i.  bie  fnoebenartigen  ©raten 
(arrêtes)  in  genuin  gro§en  Sifdjen  ; 

• höbet  os  de  baieine,  iJifcbbein,  b.  i.  bie 
liefern  bc$  flßaUttfcbe*  ; it.  les  os , pi. 
T.  hat  ©ebein  , h.  t.  ber  untere  £beil 
ber  Jiiße  cincö  i)irfd)e«i  ; os  crural , bas 

• ©cbenfelbein  ; os  à moelle , ber  SDîarf 
fnoeben  ; baé  çOîarfbcin  ; l’os  du  coeur 
à cerf,  T.  ba$  jpirfdrtmtj  ; hat  £er$ 
bein  beô  JpirfcbcS.  Prov.  11  ne  fera  pas  de 

. vieux  os,  er  wirb -feine  ölte  £nod)cn 
befommen  ; er  wirb  nid) t alt  werben  ; 

. jeter  un  os  à la  gueule  de  qn. , einem 
bûSSJïaul  ftopfeti/  (bamiter  (littfd)iveigc 

. unb  un#  nicht  binberlicb fep  ic.);  ronger 

Obet  manger  qn.  jusqu’aux  os , einen 
hit  euftf  ©lut  auéfûtigen  ; ibm  gar 
«id)té  übrig  lafien  ; (f.  aucb  chien,  peau 
vache  etc.) 

Oschéocéle , s.  f.  T.  eine  2(rt  Stormbruch. 

Oscillation,  s.  f.  7”.  bie  ©djwittgung  ; bie 
fcbiüingenbe  ©ervegung/  bie  Jpitt*  unb 
Jj>erbetvegung,  tnf.  cincÿ  tyenbelô  ; (and) 
mouvement  d’oscillation,  mouvement  os- 
cillatoire). 


Oscillatoire,  adj.  c.  T,  fcbtVingenbî  (f,  os- 

cillation). 

Osciller , v.  n . T.  ©djwtnguugen  machen  ; 
fid)  iu  einer  fdjrvingcùben  ©eweguug 
bin  unb  ber  bewegen. 

Oscillateur,  adj.  m.  (©eom.)  fÛfîCttb  i (f, 
osculation). 

Osculation,  s. /.(© com.)  bie  jentge  ©crub* 
rungÿart  eineö  ^irfeU  unb  einer  fruni* 
men  £inic,  ba  jwifeben  bepöen  fein  an* 
berer  £irfcf  gezogen  werben  fautt , wel- 
cher btc  frumme  in  eben  ben  fünften 
berührt.  • 

Osé,  ée,  adj.  verwegen  ; fubn  ; breijl. 
Oseille,  s.f.  her  ©öuerampfer,  (eine@ap- 
tenpflanse). 

Oser,  v.n.  fïd)  untergeben;  fîcb  erfubnen; 
hat  fy xh  haben  ; wagen  ; ftd>  getrauen  1 
hülfen;  it.  qqf.  v.  a.  etwad  wagen  :c. 

Oseraie,  s.f.  ein  mit  SBeiben  befebterOrtj 
ba$  Sßeibengcbufcb. 

Osier , s.  m.  bie  SBcibe  / b.  t.  bie  ©adj- 
weibe;  Söafferwcibe,  Äorbweibe,  ©anb- 
weibe  ; un  panier , ein  SEBeibenfvrb  ; 
weibener  Äorb  î tailler  le  jasmin  en  tète 
d’osier,  T.  ben  3a$min  bidbt  am  ©tom- 
me weg  / wie  bie  Slßetben  befdjneibeu. 

Prov.  être  pliant  comme  osier,  fïd)  biegen 

unb  fdimiegen  ; gefebmeibig  fepn  wie 
eine  SOeibcngerte  ; il  est  franc  comme 
osier,  crrft  febr  aufricbtig. 

Osmonde  royale,  s.f.  T.  ber àôafferfantm 
baÿ 23a(ferfarrenfrant ; (auch  fougère  à 
heurs). 

Osscc,  s.  m.  T.  hat  ©ebiltnif , ber  9taum 
am  ‘©oben  ber  ©cbiiföpumpe  ; it.  ber 
©runb  htt  ©chiffe^,  wo  ba$  3Baffer  su- 
fammen  läuft.  * 1 * 

Osselet , s.  m.  ba$  ©eindjett  ; Änidjeldjen; 
it.  ein  J öfter  b ein  ; it.  T.  eine  $rt  Ueber- 
betu  an  ber  Äotbe  eines  ^Jferbeô;  donner 
les  osselets,  bte  joltetbetne  anlegen. 
Ossemens , s.  m.  pt.  bie  ©cbeine  / inf.  ber 
S^erfiorbenen  ; bie  £obtcnbeine  ; l^ob- 
tenfnodjen. 

Osseux  , eusc , adj.  beitttÇ)  » fllOChtfl  5 
beiniebt  ; beinartig  :c. 

Ossification , s.f.  hit  ©crwonblung  in  ei- 
ne betnartige  ©ubftanj  ; (btc  SBerbeinc- 
rung). 

s’ossifier , v.  riß.  ju  ?5cin  werben  ; in  eine 
beinartige  ©ubftans  perwanbeltt, 

Ossifrague , s.  m.  f.  oifraie. 

Ossiiiun , s.  m.  ein  fleincö  ©etneben  von 
einem  Söogel. 

Ossu,  ue,  adj.p.us.  grofe  Ânochett  babenb. 
Ossuaire,  s.  m.  p.us.  baé  ©emballé. 

Ost , s.  m.  oi.  b.  i.  armée , hat  jüricgtfbeer. 

Ostensible,  adj.  c.  POrweiÖltd)  î WOé  VOt* 
gcjetgt  / waô  aufgewiefen  werben  fattn , 

Wie  J.  ©.  une  lettre , une  instruction  etc. 

Ostanw.ij,  t.  m . eine  Qftafcbine  im  Âelcb</ 
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worin  bie  S^flie  $ur  @c&au  aufgedeït 

WÙb. 

Ostcntateur,  s.  m . p.us • fût  tyrûftfer* 
Ostentation,  s.  f.  bit  ^rfl^lctcç  i faire  osten- 
tation de  qcb.,  womit  prahlen. 
Ostéocoie,  #./.  T . ber  ©einbrucb  ; baß 
gjctuwcU,  eine  auß  ©anb,  fpflanjent&rfl» 
djen  ic.  befie^enDe  ©teinart,  î>ic  , weil 
fie  Oie  Sffiurjelit  fauler  (Störte  umgibt, 
bic  ©edalt  eineö  ober  mehrerer  Knochen 
bat. 

Ostéocope,  s.  m.  T.  baß  .ÄltOdjenWcb» 
Ostéoiithes,  s.m.  pi.  auß  ber  (Erbe  gegra* 
bene,  oerflciticrtc  feilte  ber  £bicre. 

Ostéoiogie,  s.f.  T.  bie  Änocf>eiiIe^rc. 
Ostéotomie,  s.  f bie  £ebte  pon  ber  ^erle* 
gung  ber  .ftnodKit. 

Ostiére  , $.  f.  o/.  gueux  de  Postiere,  einer 

bet  pon  Jpauß  ju  £auß  bettelt. 

Ostracé , ée  , adj . T.  Waß  ©Aale«  b^t  » 
animaux  ostracés , ©djaltbîere. 
Ostracisme,  s.  m.  (bet)  ben  alten  ©riedwn) 
ber  Odraeißmuß  ; eine  gehn  j&brtge  (aber 
nicht  entebrenbe)  îBerbamiung  ober  2an* 
beßoerweifung  ; baß  ©cherbengericbt  ; 
(weil  man  fîd)  heg  ber  ©timmenfamm» 
lung , bic  jur  SJerurtbeiluug  iiotbig 
war , gewijTer  OÄufdiclfdtalen  ober  aud) 
©cherbcheu  bebiente). 

Ostracite , s.  f.  T.  ber  Stufte  die  in  ; eine 
perfteinerte  2lu(lerfd)a!e  ; ff.  eine  3lrt 
Äobolt,  bic  man  in  bcu  Äupfer&fcn 
findet. 

Ostreiin , s.  m.  ein  OdlÄnber  ; inf,  ehe« 
mablß  in  SKûcFfîcbt  auf  (fnglanb/  unb 
porjuglid)  auf  bic  Bewohner  ber  Äanfc* 
ftAbte. 

Ostro,  t.  m.  (auf  bem  mittelünbifeben 
©teer)  ber  ©uöwiitb. 

Ostrogot,  s.  m.  ein  Ddrogotbc  ; ein  oftli« 
d)Cr  ©Otbe  î prenJre  qn.  pour  un  ostro- 
got , prov.  einen  für  einen  unwijfenben, 
tèlpifcben  ©îenfrhen  halten. 

Otage,  s.  m.  ein  ©figel  J donner  en  otage, 
jum  ©eigel  ober  gu  ©eigcln  geben. 
Otalgie , s.  f.  T . büß  ObrcMPeb  ; ber  Ob* 
renjwang. 

Oté,  adv.  außgenommen  ; ander. 

Oté , ée , part . et  adj.  wcggeuommctt  te.  ; 
f.  aud)  Ôté,  adv.) 

Oteiies,  s.f.pL  (Sap.)  £anjencifcn;  2an 
jenfpißcn. 

Otenchyte,  s.  m.  T.  eine  Obrfpribc. 

Oter,  v.  a.  weguebmen  ; wcgtbuu  ; weg 
legen;  wcgdcllcn  ; wcgriictcn  ; wfgjfe 
..ben;  wegfûbren  ; wegbringen;  weg* 
fdtaffen  ; oblegen  ic.  ; beraußnebmen  te.  ; 
it.  (ein  Ucbcl , einen  ftlecfen  te.)  beneb* 

. men,  oertretben;  it.  wegnebmen;  ab* 
nehmen  ; abfdmcibcn  ; abbauen  ; it. 
(mit  ©cwalt)  nebnicn  ; rauben  ; ôter 
son  chapeau,  feinen  £ut  obnebmeu  ; it. 
bon  fleh  legen;  roeglegeii  ; ôter  le  cha- 


peau à qn.,  ben  £ut  »or  iemanbêtr  «b- 
nebmen;  ôter  l’habit,  fein  tfleib  auß- 
Jieben , ablegcit  Î ce  mur  ôte  la  vue  de 
la  riviere , bicfe  ©lauer  benimmt  ober 
bmbert  bie  2fußfid)t  auf  ben  glufj  ; ôter 
1 honneur,  bie  raubflt.  s’Oter,  r. 
ré/7,  (d’un  endroit,)  fîd)  (pou  einem  Orte) 
wegbegeben  ; ^ weggeben  ; fam.  fîd)  weg. 
machen  te.  ; ôtez-vous  du  chemin,  gebet 
auß  bem  Söcge  ; otez-vous  de  devant  mes 
yeux,  gebet  mir  auß  beu  2Cugen.  > 
Othonnc , f.  /.  eine  ßirt  immer  grüner 
tourne. 

Ottomane,  t.f.  eine  %xt  îautbetten. 

Ou,  conf.  ober;  ou... ou,  entweber»., 
ober. 

Ou , adv.  wo  ; it.  wohin;  worein  ; worin  ; 
woran  ; woiu  te.  ; d’où  ? troher  ? par 
ou  ? tpobureb  ? (f.  bic  ©rammatif). 
Ouaithc,  s.  m.  T.  bic  ©cbiffßfpur  ; @pur? 
baß  iCiclwajfer;  (auch  siWagc)  ; t/ rer  un 
vaisseau  en  ouaichc,  <itl  hinter 

fid)  l;cr  jie&cn. 

OuaiUe,  s./,  ol.  U tà  fig.  ($frOl.)  baß 

@d)af;  0chöffein* 

Ovaire,  s.  m.  (pott  bClt  SSÖgtln  Uttb  POltt* 

©edugd,  auch  T.  (oom  weiblichen  ©e- 
fddecht)  ber  (Eperdocf. 

Ouais,  interj.fam.  poÇ  I poQ  tûUfenb  Î 

Ovalaire,  adj.  c.  ( 3Crt0t.)  CprUIlb  i Cpfir- 

inig. 

Ovale,  adj.  c.  epruub;  Idnglicb  runb; 

opal  ; it.  s.  m.  baß  Opal. 

Ouate,#./,  bie  SSatte;  (man febreibt  unb 
)prtd)t  de  la  ouate). 

Ouater,  v.a . mitSSattc  futtern;  wattirm«. 
Ovation,  !.  /.  (alt.  9tom.)  ein  fleiuer 
Triumph  ober  ©'iegeßeinjug. 

Oubier,  s.  n.  T.  eine  2(rt  Ralfen. 

Oubli , s.  m,  bie  StcrgeiTenheit , b.  i.  ber 
^tidanb  ba  etwaß  pergeiTeu  wirb  ; met- 
tre en  oubli , in  SBergeffenbeit  dellm  ; 
perg eilen  ; tomber  en  oubli,  in  Sjctgef- 
fenfmt  geratben  ober  fommen  ; le  fleuve 
d’oubli,  (iOîptbol.)  ber  Slug  ber&ergef- 
fenheit. 

Oubüancc,  s.f  ol.  bie  9&crgcglid)fcit. 
Oublie,  s.f.  eine  £ippe  ; Nippel  ; ein  €i* 
fenfuchen  ; eine  jlrt  febr  öünneß  runb 
©ebadeneß  ; it.  p.us.  (datt  pain  à cache- 
ter) eine  Oblate. 

Oublié , ée , part,  et  adj.  PCrge fien  je.  ; cette 
chose  est  mise  au  rang  des  péchés  oubliés, 

prov.  an  biefe  ©ad>e  bénit  man  gar  nicht 
mehr. 

Oublier,  v.  a.  pcrgcffcn  ; (in  feiner  Pielfa* 
eben  engem  unb  weitem  ■©ebeutung). 
«‘Oublier , v.  riji.  fîd)  pergepen  ; it.  ftd) 
felbd  pergeffen  ; it.  fid)  pergeben;  oublier 
son  devoir,  auch  s’oublier,  feine  @d)Ul- 

bigfeit  pergeffen  ober  auß  ben  Siugen  fe* 

Çf tt  $ n’oublier  rien  poux  dortoir , prov. 
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febr  auf  feinen  9îu$en  ober  s&ort&eil 
bebacbt  fepn  ; (f.  aud)  main). 

Oubliettes , s.f.  pi,  ein  oben  mit  einer  JaH* 
tbûre  ocrfcbencs  ©efängnib,  worein  mon 
qjerfonen,  bic  man  heimlich  aus  Dem 
SBege  räumen  wollte , unperfebenS  fal- 
len mad)te  î faire  passer  qn.  par  les  ou- 
bliettes, einen  beimlid)  binrichten. 

Oubiieur , s.m.  einer  ber  Jpippen  ober  £ip» 
pcln  jum  ©etfauf  herum  trägt. 

Oublieux,  euse,  adj.  pergefjlid);  ber  ober 
bie  lcid)t  etwas  »ergifit. 

Ovc , s.  m.  ('Sauf.)  bas  €p,  ein  eprunber 
£icratb. 

Ouest,  s.  77i.  Söcjlen  ; 2lbenb>  vent  d’ouest, 
ber  8Qeflwinb  ; ein  ÏOinb  aus  3Beflen  ; 
tirant  à l’ouest,  verslouest;  gegen  2Qe» 
ften. 

Ouf,  interj.  o web  î ûd)  ! 0 l ÎC. 

Oui , adv.  ia  ; it.  s . rx.  le  oui , baS  * dire 
qu’oui,  iû  fagenî  répondre  par  oui,  mit 
ja  antworten;  oui  certes,  ja  gewiê  > oui- 
dd  , f.  da. 

Ouï,  ie,  part,  gebärt  2C.  î oui  le  procureur 

etc.,  T.  nach  Anhörung  bcs  <profura* 
tors  te. 

Ouicou,  s.m . ein  ©ctränf  ber 2lmerifaner 

- welcbeö  aus  <Potatcn*©ranbtwcin  be« 
ftebt. 

Ovicuie  , s.  m.  T . ein  flciner  eprunber 
Sieratb. 

Ouï-dire  , s.  m.  indécl.  baS  JF>orenfagen  ; 
je  ne  ie  sais  que  par  oui-dirc,  idj  Wei(j 
eS  nuroom  J)ôrenfagen. 

Ouïe,  s.f.  baS  ©efiir;  it.  T.  bas  SKefo* 
nanülod) , $onloch  in  bem  ©oben  eines 
muftfaltfchen  3nftrumentS  ; ir.  ouies , 
s.f.pi.  bie  fogcnannten  5ifd)obren  ; bic 
Äiemen;  liefern;  (audi  évents);  cet 
homme  a les  ouïes  pâles,  jig.  pop.  biefer 

Sftenfch  fîebt  b(a§  unb  frânflt'ch  auS* 

Ovin,  s.  m.  (©eew.)  baS  2lnferfeil. 

Oulices,  s.f.  pl.  tenons  à oulices,  Uierccf t» 

ge  geiften  über  «Hißen  ju  nageln. 

Ouimiére , s.f.  ein  «plaç  mit  Ulmenbiumen 
befept. 

Ovipare,  adj.  c.  T.  gper  legenb. 

Ouïr , v.  a.  et  n.  in.  boren  ; it.  anbôren  ; 
©cfior  geben  ; it.  (gcrid)tlid>)  perboren  ; 
abbôren  ; peritebmen  ; ouïr  ober  entendre 
• en  confession , ©ciebt  bôren  î Dieu  vous 
veuille  bien  ouïr,  ©Ott  Wolle  3br  ©Cbetb 

erbären*  u 

Ouragan,  s.  m.  ein  Orfan } ein  heftiger 
rei§enber  ©turmwinb. 

Ouraque,  s.m.  T.  bie ©lafenfcbnur , wo* 
burch  ber  £arn  ber  2eibesfrud)t  abge* 
leitet  wirb. 

Ourdi,  ie,  part,  et  adj.  angejettclt,  ange» 
fponnen  te,  î à toile  ourdie  Dieu  envoie 
le  fil,  prov.  eine  wobl  angefangene  ©achc 
bifft  ©ott  oollenben. 

Ourdir,  v.a.  (2QebCr)  an|fttelft;  (la  trame) 
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ben  3ettel  fegen  ober  auftieftm  ; auf- 
feheren;  (ßorbm.)  bas  erffe  ©cflecht  ju 
einem  Äorb  machen  ; ein  ©cjlccbt  anle- 
gen;  it.  Jig.  (etwas  ©ôfeS,  }.  ©,  une 
trahison,  eine  23crràt^eret)  te.)  anjetteln, 
anfpinnen. 

Ourdissage,  s.m.  ( SQcber)  baS  Zetteln ; 
Slnjetteln;  bte  Sluffcherung. 

Ourdissoir,  s.  m.  T.  ber  Betteljug  ; bet 
©djerrahmen,  ein  großer  Jjpafpel,  wor- 
auf bie  Slnfdicre  ober  ber  Settel  pou  bert 
©pubien  gebafpclt  wirb. 

Ourdissure,  s.f.  (itorbmad)er)  baS  Slnff'ch- 
ten  bcS  ©obcuS. 

Ourdou , s.  m.  falfcbe  ©encSblätter  ; *4 
eigentliche , aber  jerbrodjene  ©eneS* 
biotter«. 

Ourlé,  ée,  part,  et  adj.  gefÄumet  ÎC. 

Ourler , v.  a.  fäumen  ; einen  ©aum  an  et- 
was näben  » »1  n’y  a que  le  bec  à ourler, 
et  c’est  une  cane,  prov.  pop.  Wirb  fpott- 

weife  §u  jemanben  gefagt , ber  ftd>  ein- 
bilbet  eine  ©ad)e  fcp  fogleid)  gefebeben* 

Ourlet,  s.m.  ber  ©aum. 

Ourque,  s.f.  ber  ©eebrache,  (ein  «Haub* 
ftfch  im  Çfôeer). 

Ours,  s.m.  (baS  s wirb  atiSgefprodjen  ) 
ber  ©âr  ; it.fig.  b.  i.  ein  mûrrifeber/ 
unfreunblichcr  ÇDîenfch.  Prov . il  ne  faut 
pas  vendre  la  peau  de  Tours  avant  qu’il 
ne  soit  pris,  man  mu§  bie  ©arenbaut 
nicht  eher  oerfaufen/  als  bis  ber©îr 
gefangen  ift  ; il  a monté  sur  l’ours, 
(fagt  man  uon  einem  beberitenÄnaben) 
er  furchtet  fid)  oor  ni^ts  ; (f.  auch 

meneur).' 

Ourse , s.  f.  eine  ©irtnn  ; la  grande  , la 
petite  ourse,  ber  gro§e,  ber  deine  ©är/ 
jwcp  nirbltche  ©ternbilber  ; ir.  f.  hource* 

Oursin , s.  m.  ber  ©ee»3ôd  » fine  2lrt  fta- 
cheliger  ^tufcheln. 

Ourson,  s.m.  ein  junger  ©ir. 

Ourvari,  f.  Hourvari. 

Outarde,  s.f.  ber  £r«ppc,  (ein  gewiffee 
groier  ©ogel). 

Outardeau , s.  m.  ein  junger  frappe. 

Outibot,  Etibot , s.m.  (Gabler)  beruhet! 
ber  9Qippe  , woran  ber  Ober^empeî* 
bängt. 

Outil,  ».  m.  baS  SDcrfjcug  î ^anbwerfSa 
|eug  ; les  outils , plur.  bie  SBerf jeuge  ; 
baS  9Berf$eug.  Prov.  un  méchant  ouvrier 
ne  sauroit  trouver  de  bons  outils , ein 

fdjlechter  Arbeiter  entfdmlbigt  fîch  im- 
mer bamit,  bag  feine  Söerfjeuge  ttidbtS 

taugen  ; un  bon  ouvrier  se  sert  de  toutes 
sortes  d’outils,  einem  guten  Slrbeiter  ijl 
jebeS  SIBerfjeug  recht.  1 

Outillé,  ée,  adj.  bien  ober  mal  outillé,  mit 
gutem , mit  fchledjtem  S0erf$eug  per* 
feben. 

Outrage , s.  m.  ber  ©dumpf  ; bie  ©cbmadj  ; 
(im  grobe,  harte  ©elcibigung, 

s 
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Outragé,  ée , part,  et  adj.  befcfcimpft  ic. 

Outrageant,  ante,  adj.  fcbtRipflicb ; Augctff 

bcleibigenb. 

Outrager , v.  a.  befcbimpfen  ; ÛUf3  grébffc 
unD  cmpfinbltcbfie  belcîDigen. 

Outrageu.vment,  adv.  fd)ittiPîUd)î  it.  qqf. 
ÛbetmA&ig,  (avec  excès,  à outrance). 

Outragcux,  euse,  adj.  fcbimpfïid) } Augerft 
belcibigenb. 

b Outrance , à .toute  outrance  , adv.  auf{ 

Augerflc  ï übet  bie  Etagen;  gar  au  &cf* 
tig  ; ubermAßig;  unmäßig  ; auf«  Außer* 
{}e  !C.  i corgbat  à outrance  , f.  combat. 

Outre,  s.f.  ein  (ifbewct)  ©cblaucb. 

Outre , prtp.  jenfett  ; it*  außer  ; it.  adv. 
weiter  ; 1«  pays  d’outre-Khin , bie  £Anbcr 
icnfçit  be«  Sifieino  > un  voyage  d’outre* 
mer,  eine  SReife  über  Da«  iS5t?cc  ; outre  que, 
augetbem,  bag  :c.  > ûbcrbem,  bag  :c.  ; 
passer  outre,  advr  weiter  ge^m  ; fortfaft* 
len  5 d’outre  en  outre,  adv.  über  UUb 
über  ; burd)  nnb  Durch  ; outre  et  par 
dessus,  adv.  T.  Drûbrr  ; Darüber;  über 
eine  ©umme  te.  ; oben  Drein  ; en  outre, 
augerbent  ; wa«  nod)  niebr  iff. 

Outré,  éc,  part,  et  ad/,  übertrieben;  ent* 
frAftet  ; auf«  Außer jk  gebracht  ; — de 
douleur , von  ©d)mcr§  311  ©oben  ge* 
brueft  ; b est  outré  en  tout,  er  übertreibt 
«UciUV.r w 

Outrecuidance,  s.  f.  ol.  bie  Verwegenheit; 

§red)6eit. 

Outrecuidé,  ée,  adj.  ol.  verwegen  J frccb. 

Outrecuider,  v.  n.  von  fïd)  eingenommen 
fegn. 

Outrément,  ad.  augerorbeutlid)!  ûbcrmA* 
§ig  ; uumAgtg  ï über  btc  3)ta§cn. 

Outremer,  s./n.  ber  Ultramarin,  eine  foft* 
bare  blaue  $ûrbe,  welche  au«  Dem  £a* 
furffein  bereitet  wirb. 

Outre-mesure,  f.  mesure. 

Outre-moitie , f.  lésion. 

Outrepasse , s.f.  (Jorffw.)  bie  Ucbcrfcbrei» 
tung  ber  angcwiefcitcn  ©rAnjctt  begm 
£ol|fàllen.  • 

Outrepassé,  ée,  part,  et  adj.  übcrfdjrittcn. 

Outrepasser,  v.a.ßg.  ubcrffbrcitcn,  J.  53. 
les  ordres,  bie  53cffb(c.  ^ 

Outrer,  v.  a.  prop.  et  Jig.  übertreiben  J it.  < 
jemanb  (bureb  55elcibigung,  burd)  311 
groben  ©eberj  ic.)  auf«  Sleußevffc  brin, 
g eu  ; ibn  fo  beleidigen , bag  et  enblid)  < 
alle  ©ebulb  Verliert  î outrer  les  ouvriers , 

bie  Arbeiter  übertreiben;  fie  mit  Arbeit 
überlaben.  s’Outier,  v.  ré/?,  fid)  über 
feine  ÄrAfte,  ficb  ju  darf  angreifen. 

Ouvave,  s.  m.  ein  üÄabagaficarifdK«  îKobr, 
ba«  jur  SArberep  gebraudit  wirb. 

Ouvert,  erte , part,  et  adj.  offen  J.geÖffllCt  J 
aufgetban  IC.  ; les  eaux  «ont  ouvertes , 

baô'SÊBafter  ober  bie  Jabrt  ift  offen  » bas 
Ei«  ijl  weg  } tenir  tabJ«  ouverte,  offene 


£üfel  halten  ; compte  ouvert,  eine  offene 
g 9ied)itung  ; ville  ouverte , eine  offene , 
unbefefrigte  ©tabt;  fi«f  ouvert,  ein  offe- 
e ne«  ,f  er  öffnete«  geben  ; guerre  uveue, 
ein  öffentlich  erfiarter,  ein  offenbaret 

r.  Ärieg  î ie  pari  est  ouvert,  hie  Sette  ffebt 
offen  ; il  a l’appétit  ouvert  dès  le  matin, 

ü fo  wie  er  auffte&t,  will  et  fd>on  effeu; 

esput  ouven,  eilt  offener  ÄOpf;  homme 
« ouvert,  ein  pffetibcriiget,  fceomûtbigec 
; QÂenfd);  visage  ouvert,  ein  offene«,  freve«, 
, unverßelUe«  ©efïcbt;  parier  a coeur  ou- 
vert, offcnberjig  reben  ; T.  ua nci.cc  ou- 
verte, beo,  ober  nad)  eroffncten  £auf* 
graben;  cheval  ouvert,  ein wcitffcUigc* 
'*  SPt'erb,  (Da«  bic  Jr)interbeinc  weit  au$ 
x etnanDer  feßt);  tètes  ouvertes,  wirb  von 
s J)irfd)cn,  ©emfen  k.  gefagt,  bereit  0e* 

» weih  te,  weit  an«  einander  ffc&a;  « Uvr* 

’ ouvert , f.  livre  j à force  ouverte,  f.  force, 

* adv.  ; être  à l’ouvert,  beat  ©ÜlAan^ttî» 

? ne«  i>afeit«  ober  bluffe«  gegenüber  feçn 

Ober  geben  ; c’est  un  briseur  de  portes 
f ouvertes , p/ov.  tt  niûcbt  oiel  ^rablcn^ 

* von  leichten  Gingen,  ^ay^,  r n i.  - 

Ouvertement,  adv.  öfftntUcb  »AOffcnbat  > 

*■  (bgl.  franchement,  hauternem-Ot^.;, 

- Ouverture^  s.  f.  hte  Ocffnung  im  aftiocn 

* wnb  paffiven  @inne)  ; te.  bic  eroffuung 

1 (5. 53.  eine«  iSricf«  te.)  ; it. fig.  bie  Er- 

öffnung, b.  ».  Der  Anfang  einer  ©acte  / 

: (3.53.  einer  Serfanmiiung,  eine« 

3ug«  ic.);  it.  T.  Die  Duvertutc,  b.  u 
bie,  eine  Oper  eröffitenöc  ©ompfome. 

1 F/g.  ouverture d 'esprit , ein  Offener ÄOPfi 

il  a beaucoup  d’ouverture  d’espnt  pour  les 
. sciences  , ev  bat  viele  Anlage  311  be«  2öi^ 
fenicböftcn  ; ouverture  de  coeur,  DicOf* 
ferther Jtgfctt ; ouverture  d’un  avis,  bit 
Ertpeiluiig  eine«  guten  9latb«  ; faire  une 
ouverture,  etwa«  in  23orfd)lag  bringen, 
einen  2îorfd)iûg  tbun  ; je  parlerai  pour 
vous , si  je  trouve  quelque  ouverture  i le 
faire  prudemment,  icb  Wt’rbc  fût  ©ie  re- 
ben , (mid)  Sbrer  aunebmeii^;  wenn  ffd) 
eine  fcbicflicbe  ®elegen&cit  baja  nnûen 

WivD  ; il  y a ouverture  de  fiel,  T.  Da< 

geben  iff  offen,  e«  füllt  bem  geb^nôbivtn 
anbei, n. 

Ouvrable,  adj . c.  jour  ouvrable,  ein  3ÖCtf- 

tog  ; ( tnf.  iit  Jpinfîcbr  auf  bie  Äircheii- 

gefeçe  Î foilff  jour  ouvrier). 

Ouvtage , s.  m.  überhaupt  bie  Qirbeit;  ba$ 
îôerf  > bieâirbctt  woran;  it.  inf.  cm 
Ä uufnverf  ; ein  gelehrte«  Sfîert  ic.  i (§or- 

tint.)  ein  5ö?rf  ; ouvrage  de  menuiserie  , 

©direinerurbeit , £ifd)lerarbcit  ; c’est 
son  ouvrage.  Das  iff  feine  Slrbcit,  fein 
Sßerf,  feiner  >pAnbe  5ßcrf;  J-  ouvrage 
à corne,  ci»  Jrrornwcrf  i ouvrage  à cou- 
ronne , ei»  Äronwcrf  IC.  ; ouvrages  no  rs, 

©robfcbmiDearbeit,  3.iô,  ipffugfdjarm, 
ffltiffgabelH , tôeile 

Ouvragé, 
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Ouvragé,  ée,  part,  et  ddj i\  (VOtl  bem  4Ufrfl8etff«toftft  JU&Ôreit  * ouvrir  sa  bourse 


gfetj  erfotberit,  mit  ©.  öie  banwfcirte 
Orbeit , bie  ©ticfcret)  te. 

Ouvrant,  ante,  adj.  in  folg.  : à porte  ou- 
vrante , beç  Sluffcblufj  beö  £hore$  î 
jour  ouvrant,  ol.  beo  Ânbruct)  be0  £a* 
ge«  ; ben  anbrechenbcm  £age. 

Ouvré , ée , part,  et  adj.  jterlict)  mit 

guren  gearbeitet  i gemobrit  ; gebilbet  » 
(mirb  von  bamafeirter  Setnmanb  gc 
fagt)  ; du  métal  ouvré,  bearbeitetes  û)ic 

tak',.'T.7:  ‘V  _ . 

Ouvreaux,  s.m.pl.  T.  bie  beoben  ©etten 
Öffnungen  an  einem  ©laéofen. 

Ouvrer  , v.  a.  et  n.  p.us.  arbeiten  » ouvrer 
la  monnoie,  mûnjen;  ©elb  fehiagen  ober 
prägen.-  \ny:i 

Ouvreur,  eu»,  a.  ein  Äuffchlieger  ; etne 
æuffc&fie&erinn , (inf.  einer  Soge  im 
fcheater).  - -,  c 

Ouvrier,  ère,  s.m.  etf.  eût  Arbeiter;  eine 
Ärbeitetitm ; ouvrier  en  soie,  ein  ©ei 
benarbeiter  ; ouvrier  d'iniquité , ein  Ue< 
beitbàter;  ©ottlofer ; (f.  auch  oeuvre, 
prov.)  „ Uh»rr  * ■ >«  ' ■ ■ • 

Ouvrier,  iérc,  adj.  jour  ouvrier,  fin  2Qerf< 
tag;  (Vgl.  ouvrable)  ; cheville  ouvrière, 

ber  ©chloffnagel  eine«  Söagen«  ; U.  ber 
$ro$nagel  an  einem  tyrobmagen. 

Ouvrir , v.  a.  irr.  öffnen  ; aufmachen  ; auf« 
tbun  ; eröffnen  ; (f.  ouverture  unb  ouvert); 
( flott  bc«  Söorteö  offnen  fann  man  fid). 
fo  mie  im  ftranjöfifchen,  mehrerer  aube- 
rer/  bte  £anblung  niber  beffimmenber 
SittSbrucfe  bebienen,  mie  $.  55.  anffct>lte< 
fen;  auffd)tm&en  ; «ufffechen;  auffd>ia 
gen  ; aufffoffen  ; aufbrecben  ; aufgra< 
ben  te.);  ü.  öffnen,  j.  ©.  bte  Äugen, 
ben  SHunb  te.;  it.  eröffnen , b.  i.  anfan» 
gen;  it . b. i,  in  «Borfdjlag  bringen; 
vertragen  ; it.  ouvrir,  v.  abs . auftwche»; 
it.  (von  Äaufleuten,  Frömern  te.)  (ben 
£aben,  bie  2ôben)  aufmachen  ; it.  ou- 
vrir, v.n.  aufgeben;  aufgemacht  mer- 
ben  ; it.  eröffnet  merben  ; (f.  ouverture). 
■'Ouvrir,  v.  rèfl.  fïd)  öffnen;  fief)  auf* 
thnn;  aufgeben;  (ici)  von  einanber  tbun; 
«uffpringen;  einen  9ti§  befommen  k.j 
(f.  ouvrir)  î it.fig.  (a  qn.)  fl d)  (jeman* 
ben)  eröffnen  ; entbeefen  ; feine  ©eban* 

' fen  k.  offenbaren,  anvcrtraiten;  it.  fei* 
ne  ©cbanfen  :e.  verrathen  ; it <h  bfoff  ge* 
ben;  ouvrir  les  jambes  de.,  bit  ©eilte  IC. 
au«  einanber  tbun  ober  breiten  ; ouvm 
un  cûemin,  eine»  SQeg  eröffnen,  (mo 
vorher  noch  feiner  roar)  ; ouvrir  les  che- 
mins , les  mers , bic  s©ege , bie  SKecre 
ficher  machen  ; ( vgi.  nettoyer  ) ; ouvrir 
l’appétit,  2uff  jumirffen,  Äppctit  ma* 
<f>en.  Fig.  ouym  issgjrc^c*,  mit  QUlf- 

t.  r. 


fehirfen;  ouvrir  un  avis,  «ne  SRetnung 
eröffnen,  vortragen,  juerff  auf  bie  ©ahn 
bringen;  T.  ouvrir  u vanne,  eine  ffitt* 
ffebettbe  Stable  mteber  in  0ang  fommert 
laffen  ; ouvrir  la  laine,  bie  2Solle  burch 
©chfagen  reinigen;  ouvrir  une  peau, 
<@arber)  eine  J>ant  ffoUen,  b.  i . «uf 
bem  ©toUeifen  au«(lrecfen,  auSbebneni 
ouvrir  la  cuve,  (gtfrb.)  bte  neue  $uve 

einmetben , inbem  man  $um  erffenmabt 
©arn  te.  hinein  tbut. 

Ouvroir,  s.m.  tint  ÎBerfflÔtte,  ^crfffatt, 
mo  mehrere  Arbeiter  arbeiten  ; it.  bal 
ÄrbettSjimmer  in  tflôffern. 

Oxyacanthe,  s.  m.  T.  ber  SEBeißbOrtt. 

Oxycédre , s.  m.  T.  ber  fCeÎRC  ©eberbatittt. 

Oxycrat,  s.m.  T.  ba0  ©urgelmajfer  vott 
©ffig  «nb  SSaffer,  , 

Oxygène , adj.  c.  et  s.  m . principe  oxygène, 
T.  b.  t*  principe  générateur  des  acides,  bet 

3eugungôffoff,  ©runbffoff  ber  ©ôtiren* 

Oxygone,  adj.  c . T.  fpiçmtttffUg, 

Oxymei , s.  m . T.  ba0  Oppmef  ; bec  ©auer# 
honig  ; ein  «u$  ©fftg  unb  £omg  beret« 
teter©orup. 

Oxyregmie,  s.  f.  T.  bit  ÄU0  bem  SDtûge» 

aufffeigenbe  ©aure. 

Oxyirhodin , s.  m.  T.  bet  Stofeneffig. 

Oxysaccarum , s.  m.  T.  ber  ©fftgjucfer.  T 

Oyant,  ante,  s.  T.  ber  SXcd)nuhg0abncb* 
mer  îc.  ; bieientge  Iperfon , meiner  matt 
SXechnung  abfegt;  (f.  rendant). 

Oaéne,  s.  m . T.  rjn  (Unfenbe$  SRafenge* 
febmur* 


P 

* » 


p. 


s.  m.  bâé 

Pacage,  s.  m.  bie  sajeibe  ; SBie&mtibe  ; J^utb. 
Pacager,  v.  n.  ( jurO  b.  t,  pâturer. 

Pacé,  (in)  s.  m.  ein  ©eföngm§  für  bic 
Mönche;  mettre  un  religieux  in  pacé,  et* 

«en  3Äon<h  in«  ©cföngni^  merfen,  unb 
mit  gaffer  unb  ©rob  fpetfen. 
Pacificateur,  s.  m.  ber  gttebenôfltfter. 
Pacification,  s.f.  bie  j>erffeUung  be«  grte* 
benô  ; bie  5rieben«fhftuna  ; inf.  bie  ©cp* 
legung  innerlicher  Unruhen. 

Pacifié,  ée,  part . et  adj.  geftiUt  î beçge* 
legt  :c. 

Pacifier,  v.  a.  ben  Jrieben,  bte  Stuhe  te ¥ 
mteber  herffellen  ; (Unruhen , ©treitig* 
feiten  k.)  ffillen  ; bepkgen. 

Pacifique,  adj.  c.  fricbfertig  ; fricbfic&enî); 
fricblid);  re.  ftiebltch,  b»  i.  ruhig;  fUU; 
la  mer  pacifique,  bâ$  ffiUc.îKocr, 
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Pacifiquement , a<Â>,friêbïfdj*  tft&tfbfônbj Pagnoterle ÿ j.  ffam.  bie  fteigbfit  î %(ï» 


grieben  ; ruhig  ic. 
p4to,  a.  m.  euie  2trt  ^etûOflrtn* 

Pjcos  , ».  m.  ctn  tyeruoiamfcbeg  ©chaf. 

/ eine  2lrt  <pjïqit  je bjejur 
Prbereijt>(fnr.*  \ 

Pacot  lie,  s.f.  T.  bie 95eçlaft,  eine  gêwitîe 
ÛiiôimtatSSaurcit , welche  bfe  auftfem 
©chifif  angcfte  Uten  Çpfrfoncjt  mit  fjch  fub* 
* ten  Surfen,  um  fe lb jt  Damit  ju  banbcln  ; 

^ (»ergl.  poitag»). 

Pacte , ».  m.  ber  Vertrag  ; it,  ber  93unb  j 
bû0  -Bunbiiifi, 

Pact  on,  ».  f (ol.  «nb  iur.)  (îûtt  pacte. 
Pactiser,  v.  n.  (jur.)  einen  SBergleid)  nia 
. dien. 

Padelin , / m.  T.  ei«  fctcgcl  jum  @la$* 
fchmeljen. 

Padofi,  s m T.  fine,  halb  au$3wirn,  fjdb 
ûuô  ©etbe  gereifte  2trt  ’Baitb , ( bie  ju 
erft  in  $abua  gemacht  würbe). 

Padouuri  ober  Padou^n-,  » m.  T.  eine  J>eibe, 

bie  einer  ober  mehrerer  £>orffd/aftc«  jiir 
Söcibe  beflmimt  ift.  •*- 

Padoua  ;e,  s.f.  r.  eine  unetbte,  nacbge* 
machte  alte  ïfôunje. 1 ; • 

PàifouaMtag'-,  ».  m.  T.  bûé  IKetht^fein 
©teb  auf  bie  5Beibe  jn  fchicfe».  ' 
Paean,  ».  m.  })$ «me  ber  2lltcn  «i  €bten 
ber  ©ôtter.  ■ * 

pagand  S,  s.f.  pl.  (bfÇ  bfn  altCtt  £Hb'cn) 

dauern  fefle. 

Paganisme,  a.  m,  bo*  #cibent&umr'  ‘ ' 
Pagaye,  s.f.  eirte  8rt  SKuber  ber  «ffîilben. 

Page,  s.f  bie  ©eire  fine*  QMatteé  iu  ci» 
. «em  «udn  bie  $(attfcite  ; pagina. 
Page,  4.  m.  ein  €be(fnabej  <J3üge j page  de 
la  chambre,  etn  .ftammerpûge  î page  de 
l’écurie,  eilî  Oicttpaae ; hors  de  page,  fin 
(Befcbcnf,  welches  ehemabls  bie  fbntgli» 
dnn  ^ageu  be«  ihrer  £ntla|fung  befa» 

lîicn.  Prov  effroi  té  comme  un  page,  im 
bôchfteti  ®rab  unoerfchàmt  ; tour  d< 
page,  ein  tyafienftreid)  ; ein  mutbwillt 
ger  leiditfertiger  ©treicb  junget  £ente  ; 

sortir  de  pagr,  bûé  <pagenbûUÔ  , bfît 

geitfïanb  oerlaffenj  aufbèren  einem  um 
tergeben  lu  fepn. 

Pag«1» e , s.f.  T.  ( jur.)  fin  verpachtetet 
©runbfiucf. 

Pagination  5.  f.  bie  mimeranfche  5iujctae 
ber  ^lâtterfeiten  eineô  Q3ud)ÿ. 

Pagne,  s.m  fine  tyaqne,  b.  j.  eine  banni» 
ttoüene  £t’nbenfdiûrie  ber  naefet  geben* 
ben  îîeger  unb  3nbianer. 

Pagnon . s.  m.  eine  s2lrt  fchmaricô , ju  ®c* 
ban  fàbrijirte^ , feinet  Z «et». 

Pagnote . s . m.  fam.  ein  feiger , verjagter 
çOîenfd)  ; eine  feige  ajternme  ; mont 
pagnon.  T.  eine  2ln&öbe,  pon  welcher 
man  einer  ©djlacbt  ic,  ohne  ©efabr  ju- 
febm  fann,  • ■ . 


jugtbeit.  w • •: 

Pagode,  »./.  eine  <Pagobc,  b.i.  ein  inbio- 
’t  nifcfcfr  ©oljentempel  i it.  Dai  ®b*en* 
»:.btib  feiberj  it.  eine  inbtanttdie  (öilb* 
münje  ; it.  eine  f leine  §tgur  mit  einem 
- bcn>eglid)cn,fopf.  (pgl.  magot.) 

Pai  ns , »,  m.  pi.  T.  jwep  irittt  bep  bem 
£ opfer,  worauf  rrbie  5üße  jleUt,  wenn 
er  ©efdiirr  brebt* " - :>■  •. t-j 

Paillard , aide , adj.  pop.  UttjUChtig  J tW# 
feufd)  ; geil  ; vuig , perburt  i it.  »,  m.  pcp. 
ein  fpurenjäger;  ipurenbengjli  it.  s.f. 
eine  .pure.  *•  « 

Pai  Harder,  v.  n.pop.  jÇ)urerep  treiben  j vu lg. 
buren. 

Paillardise,»  f pop.  btr  tln§ud)t;  ^wrerfÇ, 
Paillasse. , s.f.  ber  ©trabfarf  (ira  ^ette, 
ober  flatt  eineö  &e*teè)  { Jt.  ».  m.  ( bep 
eciliànurn , ©pringern)  ein  flarfaüe* 
beriger  ©pringe^meldyer  befonbero  ftar> 
“ fetmb  fübne®5enbutigen  unbBprunge, 
unb  babep  aüerlep  ^irfelbdringopoife« 
mad)t  î serviteur  à la  pai  ias>e./iro.  .pop. 
td)  bebanfe  mich  für«  ©olbatenlcben, 
(ba  man  auf  bem  ©trob  fcblafen  mtifi). 
Pairiatsoo , s.m.  eiiu^ ©trobbecfe,  ©trob* 
matte,  bcrgleidien  man  vor  bie^enfier 
wtber  bie  ©onne-i'  ipi’er  übet  bte  ®e» 
wÄd>fe  bÄngt  ober  legt.  ^^v,v  » 

Par  H«,  s.f  baô  ©trob  î it.  T.  eine  brûâigf» 
febierbafte  ©teile  im  €if««/  ©tabi  it., 
wo  bafielbe  (eicht  bricht  ober  fpfittertî 
«V»  fin  (fehlerhafter)  Çlecfen  in  Cbelfiei# 
nett  ; paille  lâchée  , Jr)i\c?crling  ; grande 
paille,  langes  ©trob  ; petite  paille.  SBitt» 
flrob  ; couleur  de  pailley,  ^robfarben  / 
firobfarbig  > T.  pa  Ile  de  bittes,  îôÂ* 
tingSnA gel  ; (f.  bittes)  ; contre-parlie , f, 
in  alpbabetifcher  ôrbnung  ï aller  i la 
paille,  (tfrkgsw.)  auf  ©trob  auSgeben  ; 
it.  ans  bem  ®licb  treten,  um  feine  giotb* 
burftju  pemchten.  Fig.  ut  Prov.  feu  de 
paille,  f.  feu  ; homme  de  pelle  , fin  gt* 
ringer,  mcbWbcbeutenber  SOîenfch;  met- 
tre bien  de  ta  paille  »‘ans  ses  souliers,  bc« 

einer  ^ebienung  îc.  in  furjer  3eit  reich 
werben  î +ulg.  feinen  ©djnitt  machen; 
(pgf.  hotte)  ; jeter  la  p ille  au  vent,  auf 

gut  ®(ucP  geben  ,*  geben , wobi»  einen 
baö  @fucf  fùfitt;  rompre  la  paille  av.c 
qn. , mtr  einem  breche«  ; bie  biôberigc 
greunbfcbaft  aufbeben  ; être  comme  rats 
en  pjiite , b,  t.  ûUe«  im  lîcbfrfiuffc  unh 
nath  SfBunfcf)  haben  ; «I  est  dans  la  paille 
jusqu’aux  yeux,  jusqu’au  ventre,  b.  f.  et 

lebt  im  Ueberfïnfc  ; er  hat  äße  mögliche 

^Bequem ItChfetteil  î tout  y va,  la  paille  et 
le  b.é , alle#  geht  bier  brattf;  (fagt  man 
von  einem  ©erfcbwenber , beo  brm  aUctf 
brunter  unb  brgber  gebet)  î nous  voyons 
une  paille  dans  l’ociî  de  notre  prochain  . 
mais  nous  ne  voyons  pas  une  poutre  qui 
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Pain  Pair 


885 


«t  dans  le  nôtre,  (©ibfl)  tt)tt  fe&en  ci- 
net!  ©plitter  in  unfer*  Wächden  2lugc, 
aber  ben  Ralfen  in  unferm  Sluge  wer- 
ben wir  nicht  gewahr,  (f.  aud)  mûrir.) 

Paillé,  ée,  adj.  f,  diapré, 

Pailler,  a.  m.  ber  Jipof,  WD  Da$  £)ungffroh 
§um  Verfaulen  über  einen  Raufen 
(ÎRidhaufen)  itc^t  ; (id  nieijt  mit  palier 
JU  oerweebfein)  ï chapon  de  pailler,  ober 
bloß  chapon  pailler,  eil!  ûltf  bem  Sfttfi 
fett  geworbener  apaun  ; être  fort  sur 
son  pailler,  f,  fumier. 

Paillet,  adj.  m . vin  paillet,  bltnf CÎrot^Cr/ 

in  b«$  ©elbe  fpielenbcr  28ctn.  (oergl. 

clair  unb  rose.) 

Paillette , s.  f ber  ftlittcr  î ein  rnnbeô 
©ttiefchen  ©olb  ober  ©über,  inf.  su 
(Brief erepen  ; it.  paillettes , ©olbblätt* 
chen  , ©olbflittern  in  ben  puffen  ober 
©âcben,  welche ©olb  mit  fich  fuhren; 
paillettes  de  fer,  (Eifenfplitterchen  ; (pgl. 
mâchefer). 

Pailleur,  euse , s.  eilt  ©troh&änblft  Ober 
©trohfuhter;  eine  ©trobhänblerinn  ic. 

Paillcux,  ewie.adj.  (pom  Ü&Ctall)  brüchig. 

Pail  lier,  s.m.  bie  ©trohfammer  ; ber  ©tro(H 
boben. 

Pauio,  s.m.  auf  ben  ©ülecten)  bie  £wie» 
baeféfammer. 

Pa» Hole , s.  m.  eine  2lrt  ftifchernefj. 

Paillon , s.  m.  T.  'fine  ftolie , Dergleichen 
man  unter  bie  ©belffcine  legt;  (fond 

feuille);  paillon  de  soudure,  T.  bdö 

©chlagloth  ; £otfj. 

Pain  , s.  m.  baa  ©rob  ; it.  ein  ©rob,  b.  i. 
ein  £aib  ©rob,  ober  ein  ©rôbcheti;  it, 
fig-  bie  Nahrung  ; it,  ber  bahnte  oer* 
fehiebener  , in  eine  ?ftaffc  gebrachter 
5)inge,  fo  baß  biefelbc  mehr  ober  we» 
niger  einem  ©rob  gleicht;  ein  buchen; 
iflumpen  ; pain  de  boulanger  , ©dcfct- 
brob;  paindeWestphalie,  ^umpernicfcl; 
pain  bis  ; pain  tendre  ; pain  rassis  ; pain 
de  ménage  ; pain  de  cuisson  ; pain  bour- 
geois ; pain  de  brasse  ; pain  de  munition  ; 
pain  à la  Teine,  ober  pain  mollet  , pain 
azyme;  pain  bénit;  pain  de  proposition; 

, pain  d’épices  etc.,  f.  jcbetf  ûtt  feinem 
gehörigen  Orte  ; pain  du  roi , pain  des 
prisonniers  , bûÔ  ©efûngenbrob  ; manger 
le  pain  du  roi,  (ebem.)  im  ©efAngniffc 
ober  auf  ben  ©aleeren  ftßen  ; it.  (chenu) 
bem  Äönig  alö  ©olbat  Dienen;  être  con- 
damné au  pain  de  douleur,  (in  getlUt» 

dien  ©eridbten)  ju  2Saffer  unb  ©rob 
perurtfjcilt  fenn  ; pain  à cacheter , eine 
£>blate,  womit  man  ©riefe  jufiegelt; 
pain  à chanter,  eine  Jpoflie , £>blate  ; 
pain  de  fromage  , etllC  itàfctûfel  ; ein 
großer  tunber  Ääfe  ; pain  de  cire,  ein 
SQad)$fud)en  ; ÇflBadWflumpen  ; pain  de 
bougie,  ein  Sffîachéftocf  ; etneSSadiäroHc; 
pain  de  savon , eine  ©eifentflfcl  ; pain 


de  vieux  oing,  ein  Ælumpen  Söagen- 
fehmiere;  pain  de  sucre,  ein  Suderhut; 
T.  pain  de  lie , (Jrjutm.)  etn  Jpetcnfu* 
chen;  pain  de  roses,  «Xofenbrob,  eineSlr- 
jeitet)  in  ©effalt  eineô  Teigeé  ; it.  bec 
(bepnt  Stofenwafferbrcnncn  im  Tedil- 
Itergefäß  fich  feçcnbe)9tofenfuchcn;  pain 
d affinage  , gereinigtes  ober  eigentliche* 

détail  ; pain  de  pourceau  , f,  pourceau  ; 
pain  de  coco  (Wer  de  coucou , ( eillf 
$)fian$e)  , f.  Alléluia.  Fig.  et  Prov.  il  a 
du  pain  assuré,  fein  ©rob  id  ihm  gewiß; 
er  hat  ©rob,  fo  lang  er  lebt  ; ff. auch 

cuit),;  je  iui  ai  mis  le  pain  à la  main  , 

id)  habe  ihm  su  ©robe  geholfen;  il  l’a 

eu  pour  un  morceau  de  pain,  er  hût  C$ 

um  ein  ©eringeS,  ( vulg . um  ein  ©pott- 
gelb)  beiommen  ; il  n’a  ni  pain  ni  pâte, 
er  hat  roeber  ju  beiffen  noch  su  brccijcn  ; 
c’est  pain  bémt , es  id  fein  petbientec 
£ohn  ; manger  le  pain  de  qn.,  b,  i,  b.ep 
jemanben  in  Jôienden  fepn  ; manger  son 
pain  dans  sa  poche , allein  ocrschren  wa* 
man  hat  ; (aus  ©cij)  feinem  SKcnfchcrt 
einen  ©tlfett  ©rob  mittheilcn;  (f.  aud) 

manteau)  ; il  a mangé  plus  d’un  pain  , 

er  hat  mancherlei)  ©rob  gegeffen  ; er  id 
weit  in  ber  58elt  htwni  gcfommeit  ; il 

sait  plus  que  son  pain  manger,  et  faillt 
mehr  öl*  ©rob  effeit  ; manger  son  pain 
blanc  le  premier , f,  manger  ; il  ne  vaut 
pas  le  pain  qu’il  mange,  er  ifr  ba$  ©rob 
nicht  werth  bas  er  ißt  ; cela  est  long 
comme  un  jour  sans  pain  , Ting  id 

gar  langweilig  ; man  fielet  fein  £ube 

baoon;  c'est  du  pain  bien  long,  baÖ  id 

©rob,  worauf  ©ie,  (wir  tc.)  lange  war- 
ten muffen:  (fagt  man  oon  einer  ©aefje 
Deren  man  auf  Der  ©teile  benöthigt  wä- 
re , worauf  man  aber  noch  lange  warten 
milß)  ; il  est  bon  comme  le  pain  , er  id 
ber  bede  sföcnfch  oon  ber  «Seit  ; pain 
coupé  n’a  point  de  maître,  f.  coupé  ; c’est 
autant  de  pain  cuit,  Co  id  ftnniabl  fl> 
viel  oorgearbeitet:  (wirb  pou  einer  ©a- 
d>c  gefagt.  Die  man  gegenwärtig  nicht 
braucht,  aber  bod)  ju  einer  anbertj  Seit 
bratld)cn  fann;  jamais  pains  à deux  cou- 
teaux ne  furent  ni  bons  ni  beaux,  fine 

SDohlthat,  Die  burd)  Die  Dritte  £anb 
gehet,  id  fd)on  um  Die  Jjpdlfte  befdmit* 

ten  J ( f.  atld)  beurre  , cornu  , fournée, 
fumée,  goût,  quotidien  etc.) 

Painbèche,  s.  f.  injur.  eilt  faulcö  Sßetbtf- 
bilb,  welcher  man  aleidjfam  Da$  ©rob 
in  ben  fKunb  (bee)  deefen  muß. 

Pair,  paire,  adj. gleich;«».  Sahlen) gcrabc; 
it.  s.m.  (oon  gewiffen  ©ôgelu,  inf.  abec 
pon  beit  Turteltauben.)  ftatt  mâle  ober 
f.  meiie,  ber  ©atte  ; cineö  vom  $aar  ; 
sans  pair,  fo  feinetf  ©leichen  nid)t  hat» 
il  va  de  pair  avec  lui  , er  ifl  ihm  (ait 

23ûrbe,  ©cfchicflichfctt  tc.)  gleich;  tr 
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fat  gleichen  Slang  mit  i(m  ; er  gibt 

ihm  nichts  nad)  ; it.  pair , *.  m.  a s’est 
mis  oder  tiré  hors  du  pair»  oder  hors  de 
pair , cr  dût  fîd)  über  feine«  ©Ieidjen 
erhoben  oder  empor  gefebwungen;  traun 
qn.  de  pair  en  compagnon»  f.  compagnon 
au  pair , (Jrjandl.)  gleich  ; ohne  Slufgcld 
toobep  nid)t«  gewontten  und  nicht*  per 
loreit  Wirb,  (ai  pari)  ; le  change  est  au 
paiie»  der  2öed)fd>  der  Söecbfelfur«  if 
flleid)  i pait  ou  non , gerade  oder  unge 
rade  fpielen. 

Pair,  s.m.  ein  $air,  b.  i.(ebem.  in  granfr.) 
ein  #cr$og  oder  ©taf , meiner,  ©jç  in 
ffarlament  batte;  (in  England  ) ein 
Obcrparlamcntébcrr  ; it.  ol.  die  pornebm 
(len  ©ai'alien  eine«  £etru , die  jugleid) 
feine  ©ericbt«beçftl}cr  »Uten* 

Paire,  s.f  das  Sfaar  , inf.  $ufammengcfa 
render  Oinge  oder  aitd)  lebendiger  9B3e 
fett  ; (Pgl.  couple)  ; une  paire  de  boeufs, 
ein  $0<l)  ôdjfen  I une  paire  de  ciseaux, 
eine  ©fj)fr C i une  paire  de  lunettes,  eine 
©rifle  î une  paire  de  raouchettes,  eitle 

£id)tpu$e  ; ( ftatt  diefer  fagt  man  and) 

des  ciseaux,  des  lunettes  etc.)  ; une  paire 
d’heures , eine  2trt  ©ebetbbud;  der  rè 
mifd)fatbolifd)en  ©eifUichen  ; les  deux 
font  la  paire  ,prov.  $wep  mûd)ctt  tin  <faar 
au«  : fagt  man  (meifl  im  Übeln  ©crflan 
de)  pon  jweij  ^crfoiten  oder  aud)  £>in 
gen  , die  einerlei)  Eiqeitfd)aften  baben 
imd  ficb  tpobl  ânfammen  febitfen,  (f, 

aucb  manche,  s.f.) 

Paircment , adv.  T.  nombre  pairement  pair, 
eine  gerade  gabl , deren  #ülfte  reieder 
eine  gerade  §abl  ift. 

Pairie,  s.f  cine3Jatrfd)aft,b.t.  dtesçtür 
de  und  der  ©tand  eine«  <fair$  ; it.  (ehe 
mahlst  in  graufreicb)  ein  unmittelbares 
Ärouleben. 

Paisible,  adj.  c.  friedlich  ; friedfertig;  fried 
liebend  ; (wird  aud)  üou£bieren  gefügt) 
friedlich;  fromm;  folgfam  ? gut;  it. 
(von  fßerfonen  und  uou  Orten)  rubig; 
ungeftort;  fidtcr;  (Hfl;  fanft;  friedlich; 
cheval  paisible,  ein  frommes,  folgfameS 
fl)ferd/  bnS  gern  auffiben  löüt;  possts 
«»on  paisible , ein  ruhiger  , ungeftortcr 
©cfîç. 

Paisiblement , adv.  friedlich  Î rU&tg  IC, 

Paissant,  ante,  adj.  (28ap.)  meidend. 

Paisseau,  s.  m.  prvcl.  eilt  SBeinpfabU 

Paisseler , v.  a.  prvcl.  fiatt  échalasser. 

Paksciure,  s.  f.  prvcl.  eine  2lrt  ©indfaden, 
ipomit  man  die  «Heben  an  die  Pfahle  am 
btndet, 

Pairsomme  , s.  m.  cor . fiatt  pays  somme , 
f.  somme. 

Faisson,  s.f  die  SÔûldwetbe;  die  CDîafl. 

Paisson , s.m. (£cderbeccitcr)  die  ©cblicbt* 
Hinge, 


Paîssonner,  T.  (da«  2edtr)  fc&licfam} 
febmeidig  machen. 

Paître,  V. a.  irr.  abtvddC«  J (pgf.  brouter); 
(fallen.)  üben  ; füttern  ; it.  v.  n.  mei- 
den. Se  paître,  v.  rtß. prop.  (oon  fleifd)- 
freuenden  Sbiercn)  et  fig.  fîch  nübren; 

mener  paître,  auf  die  SBetde  fübrctt ; 
paître  le  troupeau  de  Jésus-  Christ , T. 

(p.a.)  die  £crde  Ebrtfri  meiden,  d.  U 
da«  Sebramt  in  der  ehelichen  tfirebe 
fuhren  ; envoyer  paître  qn. , aud)  envoyer 
paître  qn.  les  oies,  fig.  pop.  einen  bôb# 

nifd)  oder  mit  ©efcfamung  ûbmeifen  ; 
einen  Anfuhren;  sc  paître  d’imaginations, 
de  chimères  , de  vent , fîcft  mit  leere» 
Einbildungen  aufbaltcn  ; (ich  mit  leerer 
Hoffnung  fpeifen;  fld>  pom  SBind  nifa 
ren, 

Paix,  s.  f der  griede  (oder  frieden)  ; A 
(oder  traité  de  paix)  ber  gricdensfdilug  î 
griede  ; it.  (griede)  ; die  «Hube  ; Ein# 
tracbt  î it.  d.  i.  die  9îube  ; ©tille;  it.  T. 
ein  Jpammels*  oder  ^alböbug,  mopoit 
dafr  gleifeb  abgclôst  ifl  ; ( f.  épaule  ) ; 
(rbm.  ftirebe)  da«  Äetcbfcbuffeldjen  ( pa- 
tène), welches  der  <hrie(lçr , tpenn  man 
opfert,  (f.  offrande)  ju  füffen  öarreiiht  ; 
paix  iouirée  oder  plâtrée,/^,  fin  ©cbctn# 
friede;  ( f.  die  Wörter)  ; paix  de  l’ame, 
der  griede , die  «Hube  der  @ecle  ; dir 
©eelenruh«  î l’ang«  de  paix , der  Engel 
de«  grtedcu«  ; ein  griedenöbotbe  ; Dieu 
lut  fasse  paixifam.  ©Ott  bade  ibn  feltgl 
laisser  qn.  en  paix,  jemand  in  $Xu&e  laf# 
fen  ; faire  sa  paix  avec  qn.,  fi<h  mit  einem 
mteder  auôfobnen.  Prov.  paix  et  peu, 
menig  und  mit  grieden  ; être  paix  et 
aise,  rubig  und  gemütlich  leben  ; rnenn 
man  gleich  nicht  viel  bat , fo  iji  man 
doch  glücflid) , rnenn  man  c«  nur  in 
SKube  geniest  ; ne  doriuer  ni  paix  ni 
trêve  à qn. , einen  beendig  quälen;  ei# 
nem  feine  Slubc  laiTeit. 

Paix  ! paix-là  î inttrj.  jitUe  dû  î paix  donc, 
flifle  dod)  ; fepö  doch  ^iUe,  oder  rubig. 

Pal,  s.m.  (bût  irn  plur.  paux,  aud)  pals) 

(iitf.  ©apenf.)  ein^fahl;  *>•  der  iif'abl/ 
(eine  2fbensflrafe  beiden  dürfen  O fou^ 

pieu. 

Paiache , s.  f eine  &rt  langer  und  breiter 
£>egen. 

Paiade , s.  f.  T.  ein  fütiderjug  î ein 
oder@toö  mit  dem  Oîudcr,  loodurdi  ein 
gabrjeug  auf  dem  SBaifcr  fortbemegt 
wird. 

Paiadm,  s.  m.  (in  den  alten  SHomanen) 
einer  pon  den  porncbmftcn  Herren  oder 
«Hittern,  welche  $arl$  de«  ©ro§en  ©e- 
folge  im  Ä rteg  auärnaebten  ; it.  plais. 
ein  ©ornebmer , welcher  für  tapfer  imb 
galant  angefeben  fcpn  will. 

Palais,  s.m.  ein  <j)aflaft  ; it.  ein  ©eriebt«- 
bef  > k.  rtmmtlicbc  ju  einem  ©etirijts» 
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Ijofe  gcftgrige  fpetfuttm  ; gens  de  palais, 
©cridjtôperfonctt  ; jours  de  palais  * ©fi 
tid)t0tagc  î style  de  palais , &cr  ©crichu* 

fol. 

Palais,  s.m.  for  ©aumcn  ; it.  T . î)cr  Oüf/ 
efpcrrtc  SXachcn  Der  £ippenblumcn , 

fleuri  en  gueule)  ; palais  de  lièvre,  f. 
laitcron* 

Palamentes , s.  f.  plur.  T.  bie  f&mmtlidjcn 
SXuber,  ba$  SKuberwcrf  einer  ©alcere. 

Palamie,  s.  f ein  9iiç  ait  ber  £anb  / ber 
bluten  macht» 

Palan , s.  m.  (©chijff.)  eine  ÛH  bftt  ©tafoll 

befefligte  2trt  glafd)enjug  î &ie  £iffc» 

Palanche  , s.  /.  Ctlt  grober  3e«9  fût 

©îûttofcn, 

Palanque,  s.f.  T.  bug  fpfabfwcrf/  eine  8rt 
lctrf)tcr  Vcrfdiaiijuitg  pon  fPfiblen» 

Palanquer , v.  a.  T.  btffen  » ÛUfbiffeiIJ  CÎtl* 
ober  aUdlabCU  ; (f.  palan). 

Palanquin,  s.  m.  eine  flcitic  £tffe;  (f.  palan)  ; 
it.  fine  Strt  ©nnften  ober  gragfeffrl 
ber  ^nbtanev/  worin  ftd)  pornebmè  ober 
angefehene  tperfonen  auf  ben  2ld)feln 
tragen  laffen» 

Palanquinet . s.  m.  T.  bfl$  ©fil,  Womit  ber 
Jpclmfocf  (t  mon)  einer  ©aleerc  regiert 
wirb. 

Palardeaux,  i.  m . pî.  T.  mit  flîed)  unb 
Sßerg  ubernogenc  Kreter  unb  ^ropfen 
$um  Sluébeffern  ober  Vcrfopfen  auf  ben 
©dnffeu. 

Palastre , s.  m . T.  ber  $ûflCU  / brt$  ©C* 

hàufe  cincé  ©chlotfcs. 

Palatal,  aie,  adj.  T • consonne  palatale, 
(auch  linguale)  ein  ©aumcnfonfonanS  ; 
«in  SDtitlautcr  / ber)  beffen  2lu$fprad)C 
ber  ©atimcu  berührt  wirb. 

Palatin,  ire,  adj.  pfaljgrâjïid)  î (it.  pfâl* 
lifehî  ein  ic.);  (2luat.)  jum 

©aunteit  gehörig  ; comte  palatin , ein 
^îfûljgrafî  comtesse  palatine,  einctyfûlj» 
grâftnn  ; rélectcur  palatin , ber  Çburfûrtf 
ûon  ber  $fnl}  î (Ehurpfalj  ; mont  palatin 

. ber  palatimfdK  Vcrg , cinct  non  ben 
7 Bergen  , worauf  SKoni  liegt  î os  pa 
latin,  batf  ©numenbein. 

Palatin,  s.  m,  ( im  ebemabl.  ü'olcn)  ein 
Sffîoitvobe  ; (in  Unaarit)  ber  tyalatinutf  ; 
ber  foniglichc  ©rofigraf. 

Paiatinat,  ».  m.  bie  pfaljgriffiche  SÇturbc  î 
(it.  bie  tyfalj)  » *•  (im  tocra.  ÿoieti)  eine 
SBoimobfcbaft»  . 

Palatine , s.f.  ber  palatin  / eine  9lrt<pcl$» 
wert , wcldjcô  bie  grauenjimmer  um 

i unb  Vruft  bcturafchlagen  ; it.  eine 
2lrt  ^>al5tûd)cr  ; (f.  auch  palatin , adj.) 

Palaut , f.  pâlot.  ' ' . 

Pâle , adj.  c.  blafi;  bleich»  couleurs  pâles, 
bfaiîc  / bleiche  färben  ; pâles  couleur , 
cie  ^5l«id)fu4)t;  3ungfernfranf beit  ; les 
çâte  ombres , (poetO  bie  bleicheu  ©chat* 


tett , b.  u bie  abgefchicbenen  ©cclctt  ; 
bie  ©eclcn  ber  Verdorbenen. 

Paie,  s.f.  biegaütbûre;  ber©chuft,  ba$ 
©dmijbret  an  etnem  &cich  i batf  ©d)u$* 
bret  an  einer  ÜEûblc. 

Pale,  s.f.  (rôm.  Äirdje)  ber  ÂcldjbccFcf 
(oon  ^aope). 

Pale,  s.f.  bas  fladjc  €nbe  c tne$  «Hubert 

Paië,  icf  adj . (Sffiap.)  gepfàblt. 

Palëage , s.  m.  T . ba»  gutfcftailffln  betf 
5bornö  / ©aljeö  ic.  auô  bem  ©chiffe. 

Palée,  s.f  baö fpfabliperf  an  einem  £eich 
obcrÆamm  ; it.  ein  bôl|erneiî  $rücfcn» 
ioch. 

Palefrenier,  s.  m.  fin  ©tablfucd)t. 

Palefroi,  s.  m.  ol.  ein  SRfitpfctb  fût  bfl^ 
grauenjimmer. 

Paléographie,  s.f.  bie  Äenntnig  ber  alten 
©ebriften. 

Paleron , s.  m.  bûÔ  ©chultfrblatt  âtt  Vfet» 
ben  unb  an  einigen  anbctn  ^bieren. 

Pales,  s.f.  pl.  f.  palée. 

Palestine,  *./.  OBudibr.) eine  gewiffe grofe 
©dmftgattnng , ©oppelt‘(£icero. 

Palestre,  s.f.  (ait.  ©riedj.  u.  5Xôm.)  ein 
SXingplaBî  einèSHingfchule;  uberbaupt, 
ein  iu  allerlei)  tôrperlidjcn  Hebungen 
befHmmtet  ÿla^  } it.  flatt  exercices  pa- 
lestriques. 

Palestrique,  adj.  c.  exerdees  palestriqucs, 

allerlei)  fôrperlidje  Uebungeit}  (f.  auch 

palestre). 

Palet,  s.  m.  ber  Söurfdem , womit  man 
uad)  einem porgefehtiebenen  3ielc  wtrftî 
jouer  au  palet  ober  au  petit  palet,  mit 
bem  SQurftfcin  fpielen. 

Palcter,  v.  n . fratt  jouer  au  palet,  it.  f am. 

öfters  mit  bem  ©urfftein  fpielen. 

Paletot,  s.  m.  eine  fpanifdje  îôauernflct# 
bung. 

Palette,  s.f.  T.  eine  tycitfdif/  ÎHûfFete  jum 
^cbcrbaUfchlagen  ; it.  bieDJalctte,  baÿ 
garbenbret  ber  tabler  i it.  ber  ©patel; 
bie  garbenfehaufel  ; /r.(iSud)b.)bûô  Ver* 
golbmeffer;  it.  (©djmibt)  eine  Noblen* 
fchaufcl  ; (dbir.)  bas  SiDcrlagnÄpfCbcn, 
worin  baö  abgejapftc  9?>lut  gemeffeti 
wirb  ; it.  ein  foldKö  Vipfdien  voll  ; 
(2lnat.)  (du  ccnou)  Die  Änicfcheibe,  (fonfl 
rotule):  ( ©d)loffer)  ein  Vrctdien  mit 
einem  ©tüdchen  ©tabl  / in  beffen  £oche 
baö  eine  <£ubr  eines  »Sobrerö  lüuft, 
wenn  man  etwas  bobrti  ce  tableau  sent 
h palette,  mau  ntcrft  in  biefem  ©e* 
in^blbc  bie  galette  î .fagt  man  , wenn 
bie  garb^n  nicht  natürlid)  unb  gefdjicft 
genug  tn  cinanber  gemifeht  fîitb. 

Pâleur , s.  f.  bie  Vlaffe. 

Palier,  s.m.  ber  Slbfatj/  $ul;cplaf$  û»f 
gebrochenen  kreppe  ; marche-palier,  bie 
©turfe  ober  ©taffel , welche  ben  9lanb 
tes  9îttbeplaRe$  auslmacht  «nb  mit  bem* 
fclbcu  gleich  » • 
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Palindrome,  s.m.  eine  5frt  Vßct U , btC  fîcft 
immer  gleich  fiiib  / man  möge  fie  von 
bet  Rechten  gwr  £infen , ober  von  ber 
£infen  gur  Strebten  lefen. 

Palindromie,  s.  /.  T.  baö  ^UrucftretM 
ber  bofcit  gcuchtigfcitcn  gegen  bic  in» 
ncren  unb  cblcren  Dbcile  beö  £eibeö. 

Paüngénésie,  s.  f T.  btc  SQicberbervor» 
britigung  ober  Sffiiebcrergeugnng  orga« 
nifirter  .f  orper  auö  ihrer  2lfd)c , Deren 
fDtäglicbfeit  einige  ©bbttiifer  behaupten 
Wollen  ; (f.  régénération.) 

Palinod,  Palinot,  s.m.  baö  ©ebicht/  £ob» 
lieb  auf  bie  unbefleefte  €mpfäugutß  Der 
Jungfrau  SDiartö. 

Palinodie,  s.j  chanter  la  palinodie,  cittCtt 

Sßiberruf  tbnn  ; wibertufen. 

Pâli,  ic,  part.  erblaßt  !C> 

Pâlir,  v.  n.  crblaffcnj  evbleicben;  blaß, 
blcicft  tverben;  it.  v.  a.  biag  / blcid) 
machen. 

Pali?,  s.m.  ein  3û»iipfûblî  Wfafcl ; paun* 
ftccFcn. 

Palissade,  s.f.  eine  <JJalitTabe  ; ein  ©chang« 
pfabl  i «*•  baö  IJJaliiTaDemverf  ; eine  25er» 
fdjangung  mit  tyalifaben;  ein  ©tatfet; 
it.  baö  Baumgcbäge;  eine  Öecfc  von 
Budibäumen  ober  anbern  Bäumen. 

Palissadé,  ée,  part . et  adj.  mit  tyalißabcn 

eingcfdjloiTen  te, 

Paiissader,  v.  a.  mit  tpalifiabcn  verfef)cn 
ober  cinfddießcn;  paliffabircn;  it.  mit 
einer  ijeefe  von  Buchbäunicn  te.  uni» 
geben  ober  verfeben  ; (f.  palissade.) 

Pâlissant,  part . v,  pâlir,  erblajfcnb  IC. 

Palissé,  éc,  part,  et  adj.  (©Artlt.)  ûtl  eine 

. sflîauer  gcbnnbeit  te.;  it.  ($©ap.)  mit 
gegen  einonber  aefebrten,  ober  mit  in 
cinanber  laufcnbeit  fpiçigen  fpfâ&len 
verfeben. 

Palisser,  v . or.  T.  (BâwftC)  ait  fin  ©C* 

länber  ober  an  eine  Litauer  binben. 

Paiisson,  s.m.  T.  baö  ©cblidjtcifcn  bcpm 
Âcrbiianmadien  u.  a. 

Paliure,  s.  m.  T.  ein  gcwifTcr  inbianifdjer 
Bamn  (paüurus). 

Palixandrc,  s.  m.  T.  fine  2lrt  VOtl  Viol» 
blauem  £oïg  gu  eingelegter  Slrbcif. 

Palladium  , s.m.  (3Ât)tbOl.)  baö  ^allabiiini/ 
b.  i.  eine  vorgeblich  vom  Rimmel  ge» 
fallene  ©äule  ber  ©ôttinn  tyaOaö  ober 
ÇOîinerva  in  Droja/  von  bereit  Bcpbe* 
baltung  bie  ©rbaltuna  ber  ©tabt  ab» 
bteng;  baberjfa.  baô<Dfûnb,  bie  B<r» 
fidierung  , g.  iß.  de  u liberté  ; (vergl. 

bouclier.) 

Pallage,  s.  m,  T.  ein  gewiffcö  ©elb,  baö 
bent  £ebenéberrn  von  jebent  ©chiffe  / 
welche*  in  bepen  ©ebietbe  anlanbet, 
erlegt  werben  muf?. 

Pallas,  s.f.  ( aftgtbol.)  bie  ©otttuit  fpöllaö 
ober  ÜKtnervû. 

Palliatif,  ive,  adj.  remède  palliatif,  ober 


Pall  Palp 

s.  m.  un  palliatif,  T.  (ein  bemäntelnbf£ 
Mittel;)  ein  Slrgenepmittcl,  welche* 
bie  Äranfbeit  nur  juin  ©cheine,  nicht 
aber  auö  bem  ©ruttbe  bebt;  ein  ©chem* 
mittel  / ^aUiativmittel. 

Palliation,  s.  f.  bie  Bemäntelung ; B e* 
fdwniqung;  ein  febeinbarer  SBorwanb; 
eine  ©djeinrebc. 

Pallié , ée , part,  et  adj.  f,  pallier. 

Pallier,  v.a.  bemänteln  ; befdjônigen;  it - 
(eine  Äranfbeit)  nur  bem  ©ebetue  nach/ 
iiicf>t  aber  auö  bem  ©runbe  heilen. 

Paiiium,r.m.((at.)baölpüUtum;eine©forc 
(Binbe)  von  weißer  Sffiolle,  welche  btc 
£rjbifd)ötfc  von  bem  labile  empfangen. 

Palmaire,  adj.  c.  et  s.m.  T.  le  (muscle) 
palmaire,  Der  CKuöfcl  ber  flachen  JJ>anb. 

Palme,  s./.  etn  ^almjweig;  eine  tyalme; 
it.fig.  ber  ©icg  ; vin  de  palme.  Der 

Palmwein;  eine  2lrt  ©aft  auö  ben 
ÿalmbâumen. 

Palme,  *.  m.  eine  ©panne;  eine  £anb» 
länge  ; ein  inf.  in  Italien  gebräuchliche« 
fiänqenmaß;  (nid)t  mit  paume  gu  per* 
wecbfeln.) 

Palme  de  Christ,  s.  m.  eint  2(rt  beö  SSSutt* 
berbaumö;  (f.  Kicin). 

Palmer,  v.  a.  T.  (bie  îîabcllt)  ûtt  bem 

(£nbe/  wo  baö  Dcbr  binlommt/  breit 
fdilagen. 

Palmette,  s.f.  ('Baut.)  ein  tyalmblatf. 

Palmier , s.  m.  ber  almbduitt  ; bie  Salute  » 
palmier  dattier,  biC  Dattelpalme. 

Palmipède,  adj.  (v.  SQafTervogeln)  platt* 
fußig. 

Palmiste , s.  m.  eine  9frt  <Pülmböum  ; iu 
eine  3lrt  (Eichbäölcin. 

Palmitö,  s.  m.  baö  9)îarf  beö  <palmbaumeö. 

Palombe , s.  f eine  $lrt  wilber  Dauben. 

Paion,  s.  m.  T.  (5öacböjicbcr)  eine  2fr t 
bolgerncn  ©patelö. 

Paionnier , s.  m.  baö  ûttfrfieit  ; baöjenigc 
bcwcalichc  ©tuef  Jj)olj  an  ber  ®age 
eitteö  28agcuö , woran  man  ein  ÿfctl) 
fpannt. 

Pâlot , s.  m.  mtpr.  injur.  ein  plumper  ÄCrl; 

ein  Dolpel. 

Palourde,  s.f  Die  COîecrbattel ; eine  2Crt 
©eemufchcl. 

Palpable,  adj.  c.  prop.  et  fig.  fühlbar; 

banbgreißieh  ; Jig . D.  i.  bcntlich  tinb 
flar;  offenbar. 

Palpablement , adv.  baubgreiffid)  t(. 

Palper,  v.a.  pop.  b,  t.  toucher, 

! Palpitant,  ante,  àdj.  gutfenb/  (b.  t.  ftd> 
oftunb  furg  unbunorbentltdibewegeub;) 
(vom  Jpergeu)  pochenb;  flopfeitb;  ftarf 
fchlagenb.. 

Palpitation,  s.  f.  baö  Älopfe«/  Jochen  obre 
©dilagcn  beö  JP)frgenö. 

Palpiter,  v.  n.  gltcfeUÎ  flOPfCtt  > pOChCtt  Î 
fdllageitj  (f.  palpitant.) 

Palplanche,  s.  f T.  (Q5auf.)  Cttt  BûfïtJt  / 
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• btt  baß  tytablmnt  etneß  Seicheß  tàtrfton,  :fcp&n.'  ' .h*ï  ) \ • m b ufl 

' a.  ^ . ...  r ( «i.  n m.  i #>  r . ?..  rr  . ^ 


.famine«  »en  »orne  juiammen  fcâlt. 
Pal**  fitiii'nnc  i tia  : gemeiner  v $ucfc  beß 

$obelß.  :ji*  v ï5îs  -;k  e ■ '?  **: 

Paaoq-ict , t,  m.  ntipr ..  tin  ©alter 

«rluuimeC.  : : .i ? ;r  ne 

Paludier,  *.  w.  einer , ber  in  ben  ©di 
. tmfen  <m  ben  Ähften  btö  SOteeteß** 
beitet»  ein  ©uljarbettet. 

Palus,  s » /*.  (©fOgraph.)  Öui»  maraisc,-: tifl 
v,©umrf;  PaimMfatiiies*  ber  ©îeotifdK 
©umpf  in  ber  $artacêç~  " :,j 


Panacée^«./*  7V  ein  aBaenwifteß^inltmt- 
î tel  y ein  ttntberfalmirieH  etnf  ^auacic. 

ipjnacrs,  s.  J.  p!.  brr ^bBte.müMeöcrttt 
Xbrilmmer  ÄtAnCerr  :i  . •*.  .t  o^/I 

Panache,  s.  m.  eitl$i$ttfeÖfcfrtfcj©trüU§* 

febejrtiß)  t>.  bet  obere*  £heil  einer. Ätftf 
chenlampe  j it,  T*  bit  bunten  ©tretteit 
an  prtfehiebenen  ©lumen*  in: ©cftalt 
..eitreßg;fberbufd)fß,$.  ©.  an  bfiifculpetff. 
: ifi  Ob et  P mache  di  cerf,  fatn.  filait.  bit 

^>abwrepf -bern;  ^pâbathe  .dé  *a«*  «tue 


Pâmé,  i?,  part  et  àdf.  f„  pâmer p. (3Qûp.)  Slirt  ÂorûÜeniTlOO^.t;  .i  ,0  «• 


j •» 


(p.  5ifd)«i)  mit  offenem  SDînule. 

Pâmer,  v.  n..  se  Pàmèr^  v,  tefl.  in  0hn* 

..macht  fallen;  ohnmächtig  werben;* ce 
a pâmer  de  rire,  per  £achcu  berften  wollen; 

vulg.  ficb  halb  tobt > ifkh  frant  lachen; 

» se  pâmer  de  joie,/<swi«  per  freuten  nnfer 
ftc6  ■ fepn*  ‘‘î'-’4  r-‘  * * »î.*»; 

Parafkr,  (Pamphlet,)  s.  nu  (englifcb)  bi  i. 

1 brochure.  !?'  •*•  :v./ 

Pâmoison , tuf,  * bit  £)fmm  acht  i .tomber  jen 
pâmoison,  in  Ohnmacht  fallen.  .'.dîo 
Pirnpe,  t /baö©tatfairbee$funen©a<it; 

( ©,«n  ber  ©erfte  ie*i*  ;i'*o  i*-w 
Pampre,  s.m.  eine  SBeinranfe  i etneSSein* 
tebt/b.i,  ein  junger  £rotig  eineß  $B*im 
fforftf  famt  ber  ©titternj  ,(©auf.j  ein 
* Ähnlicher  ^ieratb  «n  ben  gewutibeittn 
•@äulen*r‘  trt>*  ^ ; r*i  K-.j*  Tr<* 

Pamp  é.  ée,  «tf/.<5ÿ^ap.)  nîit  S^ftnranheii/ 
mit  îSeinreben  befeßt  ober  behängt,  r 
Pan,  s.  m.  baö  ©latt>r.bi<  ©ahn / Der 
<Bchoo§  etneö  langen  Äleibeöy  b.  ii.bie 
:r:beruntet  b&tambe  ®tite  ober  glichen 
ir . icbe  ©dtenfl&cht/  inf.  aber  bie  iJJor* 

. berfeite  einér  sotauec,  ©aub;  übelh. 

jebe  ©eite  an  einer  ;itifd)lerarbeit>  ••  wcfchen  ^ei^fn'uhb^itêre  mit  ein* 
©olblchmibt^arbeit/Ober  aneineniPiel«  aiibet^Ämpften.  - 
<feitigèn  ©ebiube  ; auch  bje  Sllanb  obeh 
lange  ©eite  eine«  aufgcffeliten  3äger« 
ober  ftifchet*©arng  (retsy*.  fe.;*ein  ©m 
; .tenbret  an  eiher©ettfabe  ; une  tour  * 

Suatre  pans,  ein  £&utm  »on  biet  ©ei> 
m ;,ein  Pierfettiqer/  bieredf  iger  ^httrnr; 


Panaché, &»,  parti  et  adßbutit  ge<fre»ft; 
.uglaca  panaché*, /gefrorncö  (giß  pon  per* 
fchtebenen  Çarben  unb  Jrûchtwfvf 1 

Pan  «her,  v.  h.  sc  Pauacher  téjl.  (pott 
. ©lumen)  bunt  ftfftreift tperben»* . t * . -i 
Panade , s f.  einc'l'airg'gctothte  ©tobfnppe 
mit  flehfchbrùhe^  */;  \ * 

ie  Panader , ^r^fl,Jèmx  moqi  fich  btüfttnj 

üol|  einheirgeh««  t ol|tttetr  y.ipltos* 

" ;»b. payancr.)  : '•  ■v  ir,  *\  •* 

Panage  rtu:T*.  bdg  ®îaiîgflb  î; 
fchtUtng.  fo  ber  €medtbü«ter  e iueß  3®aW 

•bf$  jw*  bie  ©ehwein^maft  erbebt--  * 
Panai« lÿ^dinafê  » 

#ifl:fûilid)e 
wübiire Jöuri^ft  ç . uh  . 

F&*$bT*fVt  **•  ein  W?rb 

nut  außwartß  lifb^^.^ber.fÜBs’n. 
Panafit.,  âwtf-fÛiwlgcichnjuu  btt 
WUtfrt'  am  ^tugttXÄr*  ber  Umlauf. 


tPthcrf^Kf,  i3  m.  etnert<btt  bén- 

; frifenfgd¥.  Dlrtd^^jjWW t^e^?0P^< l e / in 


PancaV^,‘«i  ertie  ^oDtâfef^  iHn  an£e« 
' fddagenrßgofitadfi*'')><a/>.  einenièio» 
" bebeutenbe;  ÿfetWe  '©wfPs  impiété , 
.*  lsmoTan  nttfuö  gelfaêH  dn'S9ffch; 

Mh*  '©ebartefe  '1*  Ctätqjf.-  hapera^se.) 
Panchymä^o^ufe  ,’  ’ääj.  ci  tf.  s.  (remède) 

■panchyma^ocuf' , (offe  ^Vbtc.)  ein  2!rje- 
nepmittel , meinem  man  birSigeitfcfeaft 
* heplegte,  aBe  bofe  ^euchtigfeiten  abäu- 
fubten.  : ‘ • ’4t J 

Pancrace , s.  m.:  eine  S(rt  förmlicher 
*•  Uebmtqen  brr  Elften  , wobep  man  \n* 
gleich  rang  unb  ftch  mit  ben  SÄttffen 
balgte.  ' • ■ ,,,  v ’ ‘ : 

Pancréas,  s.  m.  T.  bfe  gt^^ggepbrÄfe. 
Pancréatïrjuè , arlj.  c,  t.  »UV  großen 

< génhrufe  gehörig.  5 


un  pan  de  mu*aiiie,  eine  ©trerfe. ober 
«in  ©tfief  BÄauer.;  inf.  bie  ©orbrrmanb, 

.r  ©orberfeite,  ^orberjlâtiîe  einer  Malier  ; 

♦ pan  de  «hanpeütfl%  bi«  ~dpolg9Crbtttl>ttIia 
. her  mfehiebonen  5öänberineß  in  J>ol,i 
aufgefnhrten  ©ebäubeß  î pan  de-bnts. 
baß  ^)olimei^  ah  ber  iOorberwanb  eineß 
©eb&ubeß;  äherhreine  UHanft/  ober 
'hilternefCtanbijpan  de  porte,  ber  ©tfie 
gel  einer  3! büre;  pan  de  ta. tête  d'affiut, 

T.  bif  îlnftoflfthfenev  H , 

Pan ehemv  ein/.  ‘iabfit  htittÄalt€lwrt  PiÄÖectes’;  's.  'ï.pï.  .Qiîï;)vbié  îJanbtftrtt; 

rt3rheöf»  ;.Jtdnfteichß;  gebrfatehlkfKß  (fi  digeste.)-  V?  * ' , ; . ..T? 

^£Ængenm(t*,  nselcheß <)£oü  beträgt, unb  Pahdëmiê,  PahdéMique , ^ épidémie 
.-ber  achte  ££6rif  retirer änanbe  id>.  '*'  • *i  démlque  ÿljJ  4.‘.  l j.  jii  ..  î »'J  , »>•*  l 

Pin  « s»  fri»  («9l9thoi.>  ÿanj  Wb©ott  ber  Bandorei^^,/..  bit  U)«hbore  ; eine  Qlrt 

Q»  • >*  * 4*  t •li(  l ■. U.j  ]w)  i £ûllte.  ..Lui.  >i  * * >*  > JltH  i*.  ‘.'*m 
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Fand  Pani 


Pari!  Pans 


Tandon , ».  /.  (9Xt)tïjoï.)  ^anbora  ; ein 

* : 5©eibe rtttfmr  Î la  boite  de  Pandore, 

(poet)  bte'&ttcbfe  ber  Ipatifcora,  b.  i. 
bie  £tut fe  atteä  Hebel*. 

Pandoure,  s.  m.  ein  dpanbur  î eine  Strt 

-.ungdriftbtr  ©olbaten.  / 

Pané,  ée,  part.'jtt  adj.  f*  paner  \it.  eau 
« panée,  (büö)  05rob!t>aff«r5  SEöüfffT/  worin 
raan  gcroflctc*  93rob  etngeweicbt  bat* 

Panégyrique , s.  m.  eine  £obrebe  ; tt.  ein 
jeörtf  £ob;  (fonjt  in  bcpberlep  l&ebeu 

- tunqen:  éloge;)  it.adj.  un  discours, pa 
négyr.que,  b.  i.  un.  panégyrique  ; faire  le 
panégyrique  dèVqn.  ',  einen  fe&r  loben  ; 
mit  nt  dem  £ob  ooit  jemnnben  (preßen. 

Panégyriste,  s.  m.  eût  £obrfblter. 

Pançilé;  *.  /.  ($8ap.>  ba*  ^appelblatt. 

Paner , ».«//Ymit^robtruimn  betfreum* 

Pauer^erv**./*  tttr  ‘^orbooll. 

Paneterie,  ».  /.  bie  ÿofbirfCMtr*  ■ . 

PanértieT,  t.-m.  (twr  ftlterdin  ftronfreich) 

* bet  Otuffcber  über  bit  £ofb&cferep. 

Panetière,  ».  f.  ber  SSrobfacf  iber  ©di&ftr; 

-;bir@d)frfettftfd)e,'  aitteutafehe..  - 

Panicaut»  s..m* .‘fj  Etyngc.  ' 

Panictrie;1».  m.  ffV’bieîRtfpê;  fo  hetfit  biete* 

: îtfge  Slrt  ©lumen  (ober  ©lut&en)  ober 

* ©ämcnfärn^/weldie  an  »crlfinqcrten 
armen  unb  ©ticlcn  auf  ©tielcften  bon 

f-  tfcrfchlebenor  £ängc"(lehcn  / wie  $♦  ©. 

ber  4) tc.  * •-» 
panîcum , V.  mV7V  tine  Slrt  wilbrr  J&irft 

(millet;)  5udj$fd)ttûn$.  • - ^ 

Panier , ».  m.  (o/.  eilt  ©töbfdrb })  Cltt  $0t&; 

it-  ein  £ orb  Poll  ; <Vein  $>u*tfrocf  ; Jifdv» 

. betnroef  beigieichcn  cbemohl*  bie 
grauenjtmraer  truqen ; panier  plein,  ein 
. bicfit  geflochtener  £otb^  .pari**,,*,  jour 
ober  à claire-voie , ein  butebbroebener  / 

,«tWitgfjMtmet£orb;  panier  à ame,fiu 
^cnfelforb  / Jüxuibfotb  Spanier  a fleurs, 
fin  a^iimietvforbï -panier  de  fleurs,,  ein 
£orb  ©ïumen;  ein  £orh  oott  .$>lmncn; 

T.  panier  â feg,  eine  #rt  JcufrUKrJ/  bo* 

,*  au»  Wrfero  gcfcboörn  |Ptrbj  ^risc  de 
fc.,  ptnur , ein  gebrurffer  ©ogenj,  ein  nie» 

- . brige*  flache*  ©cwolb  ; l’ansq  du  papier, 
jîg’  f»  anse.  Fig.  ti  Pr.ov.un  panier  porpe, 

Ctlt  écrftoenbcr  ; sot  comme  un  panier, 

fefci  bumm  ; erjbumm  » vu/g.  bmbuuira;  

puiser  de  l’eau  dans  un  panier,  pcrgcblt-  î nier)*”:-*-  : < n ■* 

.;d)c  Ârfcit  il  faut  pas  Pjnopiit,  t.f.  bie  tjoaftänbifl«  Siiflunt!. 

mettre  tour  ses  oeufs  aans  un  panier,  tint  p100I.(m,,  m.  tilt  tulrtrf  Itrltlfévmi^tâ 

tmMi  ..•ONtUte)  ratl««  tinttt  sonjen  JT?»- 
. (Ut  Oltdy  U fffl  WU«  vorfieQt. 

SBcrmoatn  m*t  auf  tmroaM  iwaen  ; Pans»Se , ».  m.  f.  Pansement.  ■ . . . 
adieu  pamer,;yjn^es.  sont  faites,  flUf(  p aie.,»./,  fan.  b.,t„  yentte,  ttt  fSau^il 

9lad>t  Awi/  bit  ffiriilWf  tft  norbu);  eufe.  !>a  îffianft  ; it,  T.,htt  ttft(.a»(«tn 

. nun  Iff  aHe<  auf «,  (f.  afltb  merçier).  (ventricule)  btt 

Panique , adj.  e.  terreur  panique»  ein  Da»  i rc;  it*  berißaiid)  an  fiwfin  iöudiflabei!. 

» niffftrt  0d)tfd?ettî  fin  pHo^tcbcr  / ûbt£  J?ig,V  frp*-  prpndn  soin  de  sa  pan«rî 
ungtgrunbftfr  ©érccffii,  . fur  ben  ©au<^  forgen;  wobt  Jt&tft; 


Panif , Pony,  ».  nu  T,  btf  9Ce|rt!t^trff ; 

panicum  germanicura , bf r Jud)0fd)tt)ûn}, 
Panne,  a./,  bfr  fine  art 

0ammt  au*  €>eibe , ober  3»im , «ffîollc, 
^iegenbaaren  rc./  beffen  haut  aber  làn- 
ger  unb  roentger  biebt  ift,  ali  am  ti* 
gcntlidjen  @ammt  obtr  am  ^lufcbe) 
:»irb  / fiatt  brt  ÿftymf*/  unter  bie 
ÄUibet  gefüttert. 

Panne , t.f.  batf  Q5ûud)fftt  ber  0cfm>ftne; 
il  a deux  doigts  de  panne , ftg.  plais . er 

i(l  überaus  bief. 

Panne,  s.f.  T.  (Q3auf.)  bie  Jette  ; î)ocfi« 
fette;  ein  horizontal  liegcubeé  @tucf 
• 3tmmffhoU  / inf.  btôiemge , melchef 
j bie  ©tublfâulen  eineö  ^Dadbeö  oben  mit 
.einanber  oerbinbet;  (bet)  oerfebiebenen 
^anbtrerfcrn)  bie  bunne  uttb  fdimable 
f Seite  Ui  J^ammerO;  (®ap.)  baô  ©rau- 
»erf  ; ober  ber  Hermelin  ; mettre  en 
panne  .*  T.-  beilegen  ; benfteefien , b.  «► 
ba5  Sîorbertbeil  eiuetf  0<btffeO  flffleu 
ben  2Binb  breheu  / bamit  cb  langfamee 
gebe.  ; .t  M:  1,  .< 

Panneau,  K m.  (itifthltt)  bû<:5elbî  $adj». 
ber  0oiegel;(unb  bie  baron  bejinblicbe) 
ÇôHung  ; (eg  fet)  nun  non  Jf)où,  €ifen/ 
©la<  te.)  (ogl*  pan;)  iu  baô ; 

it.  baô  ©ûttelfûjTen.  Fig*et  Prov.  tendre 
un  panneau  â qn.,.  icmanbeit  einen  5<*n* 
ffrtef  Mcn  ; donner  dans  le  panneau  , 
ffd)  fangen/  fleh  htntergeben  J affen  ; il 

crève  dans  le  panneau,  tr  môibte  Wt 

-tHeraetni^  berften/  (vu/g.  aui  ber  £aut 
.fahren).  ' . v. 

Panneton , s.  m.  ber  $)art  ober  Äamm  dm 
0d)(ûlfelï  it.  ein  länger  unb  enger 
Jtorb/  morein  man  ben  $robtfig  tbut. 

Pannicule,  s.f.  Panicuius,  pannicule  char- 
rieuse  , (3lnat.)  ein  ffeifcbtge i 4>iutd>en. 
Pannomie,  s.f.  bie  ©ammlung  aller  ©e- 
felje.  m • •*  **-*•.—  < 

Pannon,f, 'pennon.1  

Pannus  * ».  m.  J1/  eine  iluaenfrûttfbett  ; 

‘ : em  »eidjetl /gell  auf  bem  Äuge.  • p 
Panon,  »,  m.  bie.^iôthe.gtt  ben  ^inben 
u«b  im  @eftd)t. 

Panonceau , ».  m.  T.  tin,  tuDî  SfrHhtt*  ber 
©eriduébarfeit  / oüf  einem  ÄnfcMaa* 
Zettel  ober  atif  eirtemdpfabl  befmbltdicl 
3Pöpenfd)ilb;  (oL  eine  > t«n 
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Pans  Pant 


il  a plus  grands  yeux  que  grand«  pans«, 
bie  Singen  ftnb  bct)  tf>m  großer  aii  ber 

ÇDîûgCt!  î après  la  panse  vient  la  danse. 

ëffeit  gebt  vor  &angcn;  u vaut  mieux 
avoir  belle  manche  que  belle  panse . ntOtl 

tbut  beffer  , wenn  man  fein  ©elb  an 
faubere  Äleiber  wenbet,  alè  wenn  man 
cè  mit  Êccferepcn  burrfibringt  ; viUg. 
man  fïe&t  mit  ben  fragen , nid)t  aber 

ben  SfRagcn  ; il  n’y  a pas  fait  une  panse 
d*a , f.  A ; grand  merci  panse , pop.  bft$ 
môgct  ibr  fclbft  bebalten. 

P*nsé , ée , part,  et  adj.  VCrbunbCtt  i gc=» 
. - Wartet  JC.;  il  «t  bien  pan 4,fig.  pop. 
r «r  bat  ftcb  €ften  unb  Z rtnîen  gut  febme* 
cten  laffen. 

Pansement , s.  m.  baè  SScrbinben  einer 
aSunbe  ; it.  bte  tyftegung  unb  Wartung 
etttCr  SBunbe;  le  pansement  de  la  main, 
» bte  Wartung/  bte  SBeforgung  etneé 
flîferbcô. 

Panser,^.«,  (eine  Söunbe)  verbtnbctt;  it. 
(ein  fJJferb)  »arten  unb  beforgeu , b.  i. 
e$  ^riegeln,  wafeben,  futtern  te,  (aucb 

panser  de  la  main,  f.  pansement.) 

Pansu,  tie,  adj.fam.  btcfinhldug;  it.t.m. 

un  gros  pansu,  vulg.  cm  £)itfbûU(6. 
Pantalon,  s.  m.  ein  pantalon / b.  i.  eine 
aué  (Einem  ©tûcf  beftebenb?  tmb  feft 
anliegcnbe  ober  anfddieftcnbe  .flcibung  ; 
it.  ein  fpgat  lange  Jpofen  ; it.  b.  t.  bie 
Iuftigctyerfon  (ber  flJitfflftaring)  in  ber 
v itaÜÄmfdien  Âomôbte;  baber  fig.fam. 
ein  fôenfd)/  ber  allerlei)  ©cftalten  an* 
nimmt/  unb  aflerlet)  SRollen  fviclt;  à 

; la  barbe  de  pantalon , prov.  in  jmiûnbe» 

Slngcfiidtt,  unb  tbm  |ttm  Êrofj. 
Pantalonnade  v s.  f.  ber  ffjanfalonètangî 
©aufcltan*;  it.  allerlei)  narrtfdie  ©tel* 
Jungen  unb  ©eberben;  eine  ©aufeleç; 
eine  <Do)Te  i *>•  /«*"'•  eine  gtim  ©d)rin 

* angenommene  gretibe,  35etvubntfi  te.; 
eine  ^ôerftettung. 

Pantenne , s f.  T.  ber  ^itftanb  etneè  abge* 
tafelten  uitb  jerfrfioifenen  ©rfuffeè. 

Panthée,  adj.f figura  panthér,  ober  t.f»  une 
pantbéc,  (bev  bett  Slîten)  eine  ’ötlbf&ulc, 
.•woran  fidt  bte  ©nmbole  unb  âtmibute 
verfeMebettcr  ©ottheiten  befanben. 
Pantbé^me,a./w,  baè  ©vftem  beS  ber û 6m* 
ten  ©pinoga  , ber  bie  gange  ©cbépfung 

* al0  ©ott  anbetet. 

PamhéoiT,  s.  m.  baè  «panthéon  ; ein  aßen 
©ôttern  gugleid)  aewibmeter  £emoel; 
/inf.  baè  noch  eriftierenbe  panthéon  tn 

* Svont , weldjeô  btà  beutgutage , unter 
-bem  Oiabmenber  SKotonba/  eine  gu  €6* 

ten  ber  Jungfrau  9Karta  unb  gCer-Oei* 
■ltgen  geweihte  Äirebc  war;  a.  balfpan« 

- tbeon  in  «parié,  ober  bie  e&emablige 
(nod)  nidjt  gang  auögebaute  Äirdte  ber 
heil.  ©enoveva , weldje  beutgutage  ein 
Cbrcntcmpcl  verdorbener  grofjer  unb 
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berühmter  SRAnner  tft  i it.  ol.  ftatt  figure 

panthée. 

Pandiére.  s.f.  ber  tyanther;  bectyarber; 
(Marbel)  ; it.  eilt  ©belftein  ; eine  Strt 
£nir  ober  3û#Pi*>  iu  (Bftronomie)  ein 
©tcrnbilbbeé  fübltcfctn  Jjpimmclé,  ber 
5Öolf  genannt. 

Pantiére,  f,  pentière. 

Pantin,  s.  m.  eine  «Puppe  von  gemabltem 
©arton/  bte  burd)  einen  gaben  bewegt 
wirb. 

Pantine  , s.f.  T.  eine  gcmiiTc  2(ngabJ 
0trübnen  rober  (Seibe  ober  ®attt  tc. 

Pantographe,  s.  m.  (getdjenf.)  ein  ©toreb^ 
fcbnabel  ; (f.  sing«), 

Pantoiment , s.  m.  T.  bie  (EngbrfifHgfeit 
ober  baö  Äcicben  ber  tfdfett, 

Pantoraètre , s.  m.  f.  ho'omctre. 

Pantomime,  s.  tn.  ein  ^antomimenfvtele« 
it.  adj.  g.  35»  un  ballet  pantomime,  eitt 

pantomimtfdter  *^ang;  eine  5frt  ^ang, 
wo  bie  £nnMungen  burd)  bloße  ©eher* 
ben  aitOgebriicft  werben* 

Pantoquiéres,  s.f.pi.  (©d)ifff.)  eine  5Krt 
©eile,  womit  man  ben  ©dnifswAnbcn 
mehr  ^efttgfeit  gibt. 

Pantoufle,  s.  f.  bfr  fJ3ailt0ffcf  > it.  T.  ober 
f«r  à pantoufle , eilte  5lrt  von  ^Ufetfen  f 
ben  J)uf  bamit  hevauö  gu  treiben  ; met- 
tre^ scs  souliers  en  pantoufle,  fîd)  bet 

©dfiube  ftatt  Pantoffeln  bebtenen , in- 
bem  man  fie  hinten  mebertritt.  &g.  et 
Prov . raisonner  pantoufle,  pop.  bltntnt 
unb  abgefdtniacft  reben;  en  pantoufle, 
adv.fam.  mit  aßet  möglichen  35eqttcm- 
lidifcit  (|.  S.  etwnO  tbun). 

Pantouflicr,  s.  m.  ber  i)ammer6av»  eine 
2lrt  Jpai?  ober  Jpavftfdt;  (aud)  marteau.) 

Taon,  (for.  r^)s.  m.  bd  ^fûU}  it.  (SJfttOlt.) 
ein  gewtffeO  fûblidicô  ©efttrit  ; «n  paon 
qui  fait  la  roue , ein  pfau  mit  anége* 
bveitetem  ©diwctf;  paon  de  mer,  bet 
COîcevtfau  ; ciu  ©eeftfd)  mit  bunten 
©diuppcn;  paon  royal,  ctttc  2lrt  von 
helfen  ; »I  est  C’orieux  comme  un  paon  , 

fam.  er  brûftet  fîcl),  er  tft  ftolg  wie  ein 
iPfait. 

Paonne,  (fpr.  panne)  s.f.  btC  ^fatl^ennc; 

ba$  Sßeibdjeit  bcè  ^taucè. 

Paonné , adj.  mm  bunter  ber 

©djwcif  beè  fpfaueè.. 

Paonneau,  (fpr.  panneau)  s.  m.  eilt  junger 
<))fau. 

Papa,  s . m.  <JJaya;  (tiw  Ätnberwort/  b.  t* 
©ater;>  gTand-papa , ©roüvater. 

Papable.  adj.  m.  un  sujet  papable , eitt  5far* 

. btnal  ber  fibig  ift  gtim  fJJapft  erwÀblt 

. gu  werben. 

Papal  V ale,  adj 4 pApftltdi,  

Papauté,  s.f  baè'ÿabfttbum  ; bte  pApft* 
lid'C^^urbe*  ■< 

Papaye , s.  f.  bt<  ^ruefit  bcè  fpapaça» 

baumè.  ^ 
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Papayer,  *.  m.  ber  tyapapûbôum  5 ein  ur* 
fprunglid)  atnerifanifclicr  'Saum. 

Pape,  s.  ni-  ber  *J)abjtî  Pw.  nous  eustion* 
fait  un  pape,  pop.  trtr  haben  einerlei 
©ebanfen  gehabt  ; il  est  le  premier  mou- 
. tardier  du  101,  iron.  tt  ift  Ctn  gar  P0C« 
nehmer  3Âann  ; (f.  auch  mule.) 

Papegai,  *.  m.  (o/.ein  amerifanifeher  tyapa* 
flût),  perroquet;)  ettt  tiachgemachter  >00« 
gel  / nad)  roefebrm  gcfdioffcn  tvirb  î arei 
au  papegai , nad)  Dem  *8oael  fchicBen. 
Papelard,*,  m.fam.  ctn  £>CUCt)lfr  J @d)Cilt* 

heiliger. 

Papelardé,  ée,  part,  f am.  geheuchelt  tC. 
Papelarder  , v.  n.  fam.  heucheln;  fdjcill* 

Seifig  thun  ; fid)  fromm  fte  Uf n. 

Papela>dise  , s.  f.  fam.  btC  ^)Clld)det)î 

©cheinheiligfeit. 

Pape  Une , s.  f.  T.  eilte  Ärt  balbfeibencn 
3eugeô, 

Pâfjeion«*,  ée,  adj.  (©ap.)  fehuppidjt;  mit 
0cfiuppen  (oon  anberer  $arbe;pfrfcben. 
Paperasse , s.f.  altcô  pcrfd>riebeneö<ßapier, 
toelcbeô  *u  nicbtô  mehr  taugt;  ( bergt. 

pancarte). 

Paperasser,  v.  n.  fam.  fit  flltM  IpûPtCten 

herum  ftôrcn  ober  rouble»;  it.  baô  <pa» 
pier  uunüijerrocife  »erberben  ; vuig. 
fchmicteit. 

Paperasti  er,  *.  m.  ein  $urd)»PU&Ier  î vulg. 

«Befchmterer. 

Papesse,  t.  f : eine  tyApflimt  ; (roirb  pom 
tyapft  3obonn  bem  achten  gefügt  / ber 
fin  ffîetb  geroefen  fepn  fod. 

Papeterie,  s f bte  «Papiermühle  ; if.  ber 
«papterbanbel. 

Papetier , s.  m.  ber  tyapiermacber;  papier« 
mttder;  if.  (marchand  papetier,;  cm  $a» 

pierbSnbler. 

Papier,  a.  m.  baô  papier;  if.  (ober  papiei 
journal,)  (Jpanbl.)  baô  'Sud)»  £agbuds 
it.  papier , (im  ©egenfaç  beô  baaren 
©elbeô)  «papier;  plur.  kupieret  Söedp 
fei  ; Änroeifungen  te.  ; if.  papiers , plur 
(b.  i.  titres,  enscignem  ns,  mémoires  etc.) 
tpapiere , (éebriften , Urfunbeit , @dtet* 
ne,  ©riefübaften  ic.  ; papier  à éc/ue, 
0chreibpapier  ; pjpier  d'impression . 
JDrucfpapier  ; papier  sans  roüe,  unge» 

• Ieimteô  papier  ; Srucfpapter  i papie; 
de  musique,  ?ftotenpapifr  ; (f.  musique;) 
papier  vernis,  vernissé,  gcAhltfô  «Pûptfrî 
papier  ma'.qué  ober  timbré,  (BtAniPfl* 
papier  «.  ic.î  papier  volant,  ctn  fUegen* 
beô  (ein  ein$el«cô)  Slatt;  papier-terne. . 
bûô  ©rbrcgtfier  ; 0teuerburf)  îc,î  (f. 

• terrier;)  papier  monnoie , f.  monnoie. 
Fig.  et  Prov.  être  sur  les  papiers  de  qn. , 

einem  fdjtiïbig  fepn  ;it.  bep  einer  obrig* 
feitlicfien  «Perfon,  bep  einem  Sorge« 
festen  oerflagt  morben  fepn  ; it.  gut 
Töer  ûbet  (bien  ou  mal)  bep  iemanbett 
angefcfiticbcn  fcpn;  il  est  écrit  sut  k 

• i 
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papier  rouge , er  fleht  im  fd)Wûr$ett  9 le* 
gifler  ; man  roirb  ci  ihm  gebenfett;  je 

vous  !e  ferai  voir  papier  sur  table,  id) 

roiU  eô  3&nen  burd)  unumflô  fil  iefie  5e* 
roctfe  bartbun  ; ôtrz  cela  ober  ranger 
cela  de  vos  ober  de  dessus  vos  papiers, 

jiblcn  <?ie  nicht  barauf;  fd)lagen  0ie 
ftd)  baö  nur  au*  bem  0iim  ; Cf.  auch 

muraille,  musique  etc) 

Papilionacé,  ée,  ad).  T.  f.  légumiceux. 
Papillaire,  adj  c.  (Ânat.)  marjig. 

Papille,  * / (Ânût.)  baô  58Artd>en,  mit 
|.  5.  bie  fterpenroArjcben  ber  3unge. 
Papillon,  *.  m.  ber  Schmetterling  ; it.  fig. 
ein  unbeftinbiger  3Äenfeh;  nn  Statut» 
getfl;  it.  eine  ^rt  îôetberhauben,  bie 
fich  mie  jtoco  0d)mettfrltngeflugel  autf- 
breiten;  la  vigne  fait  le  papi  Ion.  ruirb 
aefagt,  roenn  bie  Äugen  am  3öcin foef 
leer  unb  nur  mit  |n>cg  5ldttem  auf* 

gehen.  Prov . voler,  courir  ap»è<  les  pa- 

pilions . fid)  bep  nid)tôipûrbiaen^ingen/ 
bep  ^(einigfeiten  aufhatten  ; sc  bniwa 

la  chan  Idle  comme  1rs  papi  Ions,  an  )ti • 

neni  llnglud  felbft  @d)ulb  fepn. 

Papi  donner , v.  n.  fam.  herum  flattern; 
auf  eine  leichte,  SatterbaftrÄrt  oonei* 
nem  ©egenftanb  tum  anbertt  übergehen. 
Papillotage , *,  m.  baô  5ltnjcn , 5ltn*eln 
ber  Äugen,  des  yeux;)  it.  (in  ©emihl« 
ben)  ber  burd)  su  helle  Richter  unb 
färben  perurfachte  fehlerhafte  <9laiif; 
it.  aufgcmicfelte  ^aarlocfen , um  baô 
Jpaar  ju  frAufefn. 

Papillote,  s.f  fine  4>aarn>itf el ; SDtcfef. 
Papilloter,  v.  n.  (pon  brn  Äugen)  bltn/tett ; 
blinzeln  ; (pgl.  clignoter;)  (p.  ©emähl* 
beit)  auf  eine  unangenehme  Ärt  glÄn* 
jett  ; eine  nu  grofie  unb  unangenehme 

jpeüe  ha  b e n ; (f.  papi  ! lotag  ;)  fr.  ( 5u  fh  b c .) 
wenn  fte  fid)  hoppelt  abbrucfen% 
Papilloter,  v. a.  (na<b  einigen  ÜPorterbü« 
(hem)  b.  i.  mettre  (les  cheveux)  sous  les 
papillotes  ober  dans  les  papillotes,  fcje 

#ûûre  aufipicfcln  ; Jpaartoicfcln  ober 
Sfötcfcln  machen. 

Papillots , s.  m.  plur.  T.  JriffflflfcFcn. 
Papisme,*,  m.  mèpr.  bdÔ  <DûPfithum,  b.Û 

bie  rômifd)  fatholtfche  SXcligton. 

Papiste  , *.  m.  mèpr.  fin  * <Papifi  , b.  ü 

ein  Âatholif.- 

Papules,  *.  f.  pi.  T.  eine  Ärt  um  fich  fref* 
fenber  ©cfdrroiire  ouf  ber  Auffern  Jr>aitt. 
Pupyracée , adj.  c.  T.  papifrarttg. 
Papyrus,*,  m.  bie  AapptifÂe  tyûPiftftailbf.. 
Paqnace,  *.  m.  T.  baô  (Etnpacfen  gefalle« 
ner  ^ifche  ; (permuthlid)  cor . ffatt  ca- 
quage  ) 

Pique/ r.  f.  -it.  Piques.  *.  m.  sing,  unb 

ohne  Ärtifet  (wenn  eô  baô  Dftcrfefr  be- 

beutet;)  it*  S.f.  plur.  (in  piques  fleuries  ; 
piques  closes;  faire  ses  piques;)  ûberh. 
héljt  pique  ober  piques  i»  bit  JD^ern  : 

t - 
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Ut  Ofletfcdî  u . ut  OfterTamm  (Ut 

3uî)en  )î  faire  Ober  cabrer  la  pâque, 

Oder n halten;  ba«  Oflerfçd  feiern; 

faire  ses  pâques,  tn  î)cr  $cit  IWifchen 
bcm  tyalmfonntag  unb  bem  ©onntag 
ÛUûfimobogeHiti  (quinzaine  de  pâques) 
feine  Odern  galten,  b.  i.  jum  heiligen 
Abcnbniahl  aehen;  it.ol . überhaupt  (ju 
welcher  Seit  c«  fei> ) jum  heil.  Abcnb* 
mahl  gehen,  ober  îommunicieren;  à 

pâques,  à pâques  prochain , ( nid)t  pro 
chains  obet  prochaines,)  ûilf  Odent, 
auf  funftige  Odern;  pâque  est  haut, 
pâque  est  bas  cette  année,  OfleW  fallt 

fpAt,  f&at  fïûfj  bief««  3obr»  Pâques 
closes,  ber  (ecfle)  ©onntag  nad)  Oflcrn ; 

pâques  fleuries,  ber  ^almfonntûqi  oeufs 
de  pâques,  Odetcict;  it.  ba«  Oflcrgc- 


fcfccnf  ; il  fait  carême-prenant  avec  sa 
femme,  et  pâques  avec  son  curé,  prov . 

et  weifi  wohl , in  welcher  ©efettfehaft  unb 
)u  welcher  Seit  man  fid>  redit  lufliô 
machen  faitn  ; (f.  aud)  poissonnière). 

Paquebot,  s.  m.  f.  paquet-bot. 

Pâquerette,  s.f.  (Gotan.)  f.  Marguerite. 

Paquet,  s.  m.  ba«  (auch,  ber)  tyaef  ; it 
ein  <Pacfet,  b.  i.  ein  Heine«  <pacf  ; ein 
«piefehen;  it.  qqf.  ba«  fpaefet,  b.  i.  bte 
fimmtlichcn  «Briefe  ober  $cpcfd)en  ei* 
ne«  Äuriettf  IC»  Fig.  et  Prov.  faire  ober 
trousser  son  paquet , feinen  Gtinbcl  ma 
cf>eti;  fld)  baoon  machen;  donner  un  paquet 
à qn.,  etwa«  auf  jemaitbc«  Rechnung 
fdjreiben,  b.  i*  ihn  einer  ©ad)e,  bie  er 
nicht  freiwillig  gefleht,  befcbulbigen; 
ihm  etwa«  nachfagcn;  it.  on  lui  a donné 
son  paquet,  er  hot  feinen  Abfcbieb  bc» 
fomnten,  b.  i.  man  hat  ihn  abgeftïhtt; 
man  hat  ihn  jutn  ©cbweigen  gebracht  tc.} 

(f*  aud)  fait  s.)  ne  nous  donnez  plus  de  ces 
paquets, pop.  begleichen  ©treiebe  fpiclet 
im«  nicht  mehr  ; il  faut  bazarder  le  paquet, 
man  muf  ben  £anbel  wagen. 

paquet- bot,  s.  m.  bû«  fpûrfetbotb. 

Paquetier,  s.  m.  («Btidîbr.)  ein  ©eher,  ber 
fich  feine  Arbeit  bogenmeife  bejahten 
l&ftt. 

Paqueur,  s.  m.  ( pcrmuthlich  cor.)  f,  ca 
queur* 

Par yprép.  burch;  ouf;  au«;  bep;  an 
mit;  oon;  ju;  oor;  in;  um;  wegen 
um... mitten; fur;  oermittelfl;  oermô 
ge;  w&btcnb;  unter  k.  (£en  ©c brauch 
biefer  oerfehiebenen  UeberfeRung«arten 
finbet  man  theifö  unter  ben  oerfehiebe 
nen  SBôrtern , bep  welchen  fie  fielen 
• theiltf  in  ber  ©rammatif  ; btet  folgen 
mit  Wenige , $.  35.)  suer  par  tout  le  corps 
über  bem  (am)  ganzen  Äorper  febmiften 
prendre  par  la  main,  bei  ber  #anb  Cf 
greifen  ; par  tout  ce  qu’il  y a de  plus 
saint,  bei)  allem,  rna«  heilig  idi  par 
amitié,  au«  ftreunbfcbflft;  où  alIe*-vous 
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par  cette  pluie  là  ? wo  geben  ©ie  bei 
biefem  «Xegen  hin?  par  an,  par  mois  etc., 
t&hrlûh ; moitathlich  :c,î  de  par  le  roi, 
f.  de;  par-ci,  par-la  etc.  f,  ci  ttc. ; pari 
côté  de  etc.,  feitwftrtd  an . . . re.  an  bet 
©eite  be«  ober  ber  :c.  ; par  trop , ui  oicl  î 
être  par  vingt  dégrés  de  latitude,  (©d)ifff.) 

fich  unter  bcm  jwaiijigflcn  ©rab  bcc 
«Breite  bcftnbcn. 

Parabolain,  s.  m.  (ait.  ©efd).)  ber  ÂÛbnflc 
unter  ben  Âlopfifccbtcrn  (g'adiatcurs);  it . 
ehern,  ein  ©eidlicher,  ber  fich  aud>  burch 
biegefàbrlicbflen  u.anflctfcnbftcnÂranf* 
heiten  pon  ber  Wartung  ber  tfranfen 
nicht  abfdtrecfen  liefl. 

Parabole,  s. f T.  bie  «pitroble ; bû«  ©leidj* 
nid;  bie  ©Icicbniflrebe;  (©com.)  eine, 
in  ©cflalt  eine«  dumpfen  Äegel«,  gebo* 
gene  Irumme  finie;  les  paraboles  de  Salo- 
mon, bie  ®prûd)wôrter  ©alomontf. 
Paraboliques,  adj.c.  T.  parabolifd),  gleich* 
nihweifc;  (f.  auch  parabole). 
Paraboliquement,  adv . parabolifd)  IC* 
’aracentése,  s.f.  ((Jhtt.)  f.  ponction, 
’arachcvcmcnt,  s.  m.  ol.  bie  «ßoUenbung* 
Parachever,  v.  a.  ol.  b.  i.  achever. 
Parachronisme,  s.  m.  T.  ein  fehler  in  bet 
Seitrechnung , ba  man  eine  Gegebenheit 
tn  eine  fpAtcre  Sdt,  alö  fic  fidt  wirflidj 
jugetragen  hot,  werfest 5 (im  ©egenfaQ 

bc«  prochronisme). 

Parachute,  s.  m.  nom.  ber  ^ottableitCt  bet 

£uftfd)iffer. 

Paraciet,  s.  m.  T.  (heil.  Bdmft)  ber  l^ro» 
fier,  b.  i.  ber  heilige  ©eifl. 

Parade,  s.f.  bie  tyarabc;  ba«  feierliche  ©e* 
orange , hefonberö  in  Slnfehung  ber  Älei* 
ber  tinb  be«  Jr)au«gerÄthe«  ; î>cr  «JJrunf  5 
©taat;  it . ber  feierliche  Sluftug  ber  ©ol* 
baten;  bic  Sßachparabe;  (^echtf.)  ba« 
Slbwenbcn  ober  «parieren,  bie  Tarierung 
eine«  ©tofeö  ober  Jptcbc« ; (SKeitfch.)  ba« 
Inhalten  be«<Pfcrbc«;  it  ba«  tyoffcnfvict 
ber  ©eiltSnjer  unb  itafchenfpieler,  bic 
£eute  babttrd)  hctbfi  ju  locfen;  faire 
parade  d’une  chose , womit  prahlen  ; fîd) 

einer  ©adjc  rühmen  ; fid)  mit  etwa«  fchen 
falfcn;  wig.  piel  SGßefen«  baoon  machen; 
foire  parade,  (©Chifff»)  bte  fimmtlichctt 
flaggen  unb  Söimpcln  eine«  ©chiffc« 
fliegen  la  (feit;  üt  de  parade,  ba«  tyarabe* 
bett  ; <prad)tbctt  ; fprunfbett  ; un  canosse 
dè  parade,  fine  ©tûût«futfd)e. 
Paradigme,  s.  m.  (©ramm.)  ein  <um  îOtnflet 
bienenbeö  Seit*  ober  «ftenn*5ßort,  mit 
allen  feinen  3tbwanblungcn  unb  53erin* 
berungen;  ba«  fparabigma.  • 

Paradis,  s. m.  ut  «parabif« , bererfleSOtf* 
entbolt«ort  be«  erflen  «Dten  fchen  paar«; 
it.fig.  ein  hod)d  angenehmer  Ort;  eine 
feht  angenehme  ©egenb  ; (ein  SConne* 
garten  ;)  it.  ber  Aufenthalt  ber  ©eltgen 
hach  hiefem  £ehen;  it.  (in  ben  ©choufpiel* 
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biufcrn)  ber  oberfe  tmb  gertngffe  $lalj  ; 

oiseau  de  paradis,  ber  «JJarabieSPOgfl , (Cttî 
ofhnbifcber  SBalbüOgel);  pomme  de  para- 
dis. ber  tyarabicSapfel,  eine  Brt  fdjmacf * 
Cafter  rotber,  auch  weifet  SJepfeï;  graine 

de  paradis,  (ûud)  malaguette ,)  ba$  jjjûra- 

biesforn;  ein,  bem  Pfeffer  ähnliches, 
gcwûrjbafteS  ©amenforn , bas  in  «Dta* 
bagasfar  unb  ©uinea  cinbeimifch  if; 

il  a heurté  à la  porte  du  paradis, jf#.  etprov. 

a if  bem  £ob  febr  nabe  gewefcn;  1 uig. 
et  mar  febon  mit  einem  ff  ùf  im  ©rab. 
Paradoxal,  ale,  adj.  fcltfüm  i fOUbetbûti 
ronnbetlid)  ; wibcrfmnig. 

Paradoxe,  s.  m.  bû$  <pûtûb0t0nî  fin,  bet 

•gewöhnlichen  Meinung , ben  gewöhn- 
lichen Begriffen  entgegcngefebtcr  ober 
wiberfprechcnbcr  ©aç;  ein  paraborer 
(wibcrftunigcr)  ©ai}  ; it.  adj.c.  parabor; 
(wiberimnig). 

Paradoxem«,  s.  m.  eine  rebnetifebe  ffigur. 

Parafe  etc.  f.  paraphe. 

Parage , s.  m.  (ol.  b.  i.  extraction , §.  B.  de 

haut  parage,  p on  bobcr®eburt;)/e.im(ûIt. 

frûllSÔf.  £fbenred)t)  parage  obertenureen 

parage,  bas  SXitrecbt  an  einem  £eben; 
bic  ÔJHtbclehnung;  <7.  parage,  (©ebifff.) 
eine  ©cqcnb  im  offenen  -JKccr;  bie  £obc; 
ber  ©eefrieb. 

Parageau,  patageui',  parager,  s.  m.  (ûltcS 
£cbcnvccht  ) ein  îOîitbelebnter. 

Paragoge,  s.f.  (©ramm.)  bet  3ufaç  einer 
©glbc  am  Enöe  eines  3ßort$. 

Paragogique,  adj.  c.  T.  tptrb  DOtt  ben  Bud)* 
flabcit  ober  ©plbcu  gefügt,  bie  mon  ber 
Cnbfplbe  eine«  Sortes  bepfugt. 
Paragraphe,  s.m.  ein  Paragraph  » ein  flei* 
ucr  Stbfdmitt;  a.  bas  3ckhen  bcffcl» 
ben  (S). 

Paraguante,  (fpricb  paragouante ,)  s.f.  (fpa* 

nifd))/<i/^.  bas  ©cfcbenf  ans  Erfcnnt- 
liebfett. 

Faraison .s.f.  T.  bie  fform,  welche  man  bem 
gefdnnoljencn  ErifaU  gibt. 

Paraisonier,  s.m . (in  ©piègelbûttcn)  berif* 

ntae,  welcher  bas  ©las  ju  ben  ©picgeln 
blafet.  . . 

Paralipomèncs,  s.  m.  plur.  btC  BÛd)C*  ber 
Ehrouif  in  ber  Bibel. 

Paraiipse , s.f  («Xbctor.)  ciné  ffigur,  ba  mon 
auf  etwas  aufmerffam  macht,  was  man 
beunod)  ntdjt  §ti  berühren  fdieint. 
Parallactique,  adj.c.  7.(2lffron.)  pûraDûf* 
tifeh  ; (f.  parallaxe). 

Parallaxe,  s f.  T.  <2tfvon.)  bie  tyarallare, 
. b.  i.  ûberh.  ber  llnterfchieb  obcrSlbfanb 
iweprr  opttfdjen  jDrtc  eines  ©egen fan. 
. beö  r ber  aus  jwep  pcrfcbiebencit  ©tant)* 
puuften  gefefeu  wirb;  inf.  aber  ber  ÄreiS 
ober 'Sogen  am  Rimmel,  jwifdwt  bem 
wahren  ©tanb  eines  ©ef  irttS  bis  ju  fei* 
nent  fcfecinbarrn  ©taub. 

Paraiicie,  adj.c.  parallel;  filei($lanfenb ; 


in  allen  fünften  gleicbwett  Pott  r titan- 
ber  abf ebenb  ; in  gleicher  «Xiditung  mit 
einanber  (l’unà  l’autre)  fortlau  fenb;  it. 
s.  f.  eine  ^arallel*£inie  ; ein  «paraflel- 
Sirlel;  it.s.m . bic  «ßcrgleidmng;  ©c* 
geneinanber f eHung  ; ©egcneinanbcrbal* 
tung. 

Parallèlement,  adv.  gleidjlaitfenb* 

Paraiiélipipéde , r.  m.  T.  bafi  tparattelipire» 
bum  ; eine  ffiaur,  welche  pon  fccbS  läng- 
lichen lOicrccfett  etngefcljloffen  ift,  m 
benen  bie  gegenüber febenben  «inauba 
gleich  fînb. 

ParalWUpie,Ä.m.  T.  btr  parallele  3uf<tnb, 
bie  parallele  £age,  Entfernung/  ffprt» 
fchreitung,  Sewcgung  tc* 

Parallélogramme,  s.  m.  T.  baS  «paraüflo» 
gramm;  baS  «Sierecf , beffen  gegettubtr- 
febenbe  (feiten  parallel  fmb. 

Paralogisme,  s.m.  T.  eilt  ffeblfcblufj  eine 
falfic  ©eblufrebe. 

Paralyser,  v.  a.  (nouv.)  ßg.  lifmen. 

Paralysie,  s.  f.  bie  £Äf»mung;  £if*me;  bic 
libtncnbc©id)t;  (f.  paraiyHque). 

Paralytique,  adj.c.  paralptifd) ; aeUbmt; 
labm  ; (o/.  aid)tbrud)ig  ;)  b.  i.  ber  fttp* 
willigen  Sewegung  ganj  ober  juin  îbeil 
beraubt;  it-  s.  etn  ©elàbmtertc.  ; (Bibel) 
ein  ©id)tbriid)iger  ; (pgl.  p«?rcius). 

Paramètre,  s.  m.  T.  (©eom.)  ber  Para- 
meter* 

Parangon,  s.m.  ol.  U.  burl.  b.  i.  modèle; 
it.  b.  i.  comparaison  ; /r.(Bud)br.)  ^Jaran* 
gon  ; eine  ©ebrifrgattung  t pif  im  5)tut- 
fchen  Tertia  fcctft;  it.  adj.  un  diamant 
parangon,  T.  ein  diamant  ebne  ff cbler, 
ohne  fflccfen. 

Parangonner , r.  a ■ ol.  b.  i.  comparer;  sc  — 
v.  riß.  (©arten b.)  bep  einerlei  ©ütc  unb 
ffarbe  bleiben. 

Paranoraasie,  sf  T.  (SXbftor.)  bit  ©leidh- 
beit  ober  2lc bnlicbfcit , welche  bic  Söbtter 
pcrfcbiebencr  ©ptadjen  unter  einanber 
haben.** 

Parant,  ante,  adj.  c.  jur  Btttbt  gctei* 
d)eitb. 

Paranymphe , s.  m.  (bep  btn  eilten  / Uttb  bep 
furf  liehen  tJJerfoncn  in  ben  fpatern  fei- 
ten) ein  Brautführer;  auj.  eine  £obrebc 
ju  Ehren  beSicnigcn  . ber  auf  einer  Uni* 
pcrfttit  bie  3)oftorwurbc  erhalt, 

Parao , s.  m.  J'.  ctnc£lrt  Heiner  inötanifcher 
0 chiffe.  * , v 

Pafapegme,  s.m.  T.  (bep  bftt  Sitten)  fine 
Srafel,  worauf  man  bic  «Berorbnungcn 
fdwieb;  (Sifrol.)  bie  îafel/  worauf  b« 
SHeqtlit  aefebrieben  werben. 

Parapet,  s.m.c.  ( ff ortiff. ) eilte  Btuf- 
webrè;  i>.  eine  feinerne  Bruff lehne; 
eine  Bruf  maucr  an  einer  Brucft/  >£ er- 
raffe 2C.  . 

Paraphe  ober  parafe , s.  m.  citt  ^janbjug* 


Digitized  by  Google 


Para 


Paraphé  ober  parafé , éc , part,  et  adj.  p ûïû* 
p^itt  ; (f.  parapher). 

Parapher  ober  parafer,  v.a.  etttCtt  ^ötlöJUg 

an  feinen  Nahmen  machen  ; überhaupt 
mit  feinem  £anbjug  bejekhnen;  para* 
phiren. 

Paraphernaux,  adj.  et  s.  m.pl.  (bieœ)  para- 
phernaux,  (jur.)  $araphcrnal-©uter  ; 
baö,  außer  ber  Mitgabe,  pon  ber  grau 
^gebrachte,  ober  ihr  burçh  €rbfchaft 
jugefaUene  Vermögen/  worüber  fie  felbff 
verfügen  fann. 

Paraphimosis , s.f.  T.  ber  fpanifche  fragen; 
bieienigc  ©ef&wulff  ber  SBorhaut,  ba  fie 
bie  (Eichel  nicht  mehr  bebetf  en  fann. 

Paraphrase , s.f  T.  bte  ^arophtafe  , b.  I.  bie 
erflArenbe  ttmfchreibung  eine*  Srcjrteö  ; 
it.fam.  eine  bo*hafte  Belegung  ober 
Deutung, 

Paraphrasé,  ée,  part,  et  adj . umfdjnc* 

ben  ic.  . 

Paraphraser,  v.a.  paraphrafiren  ; erflArcnb 
umfchtciben  ; it-  v.  a.  auch  absoi.  fam. 
etwa*  im  (ErjAhlcn  vergrößern;  (ampli 

fier , broder). 

Paraphrasée,  s.  m.  ein  tyaraphröff;  ber  er* 
flArenbe  Umfdjteiber  einer  ©chrifu 

Paraphténésie , s.f.  T.  ein  oon  ber  (Entjun 
bung  be*  ^roerchfeU*  herrûbrenbet  bob« 
®rab  ber  Stoferep. 

Paraplégie,  s.f.  T.  bie  ÇAbmung  aller  unter 
halb  be*  Äopfe«  befinblichen  ©lieber. 

Parapluie,  s.  m.  bet  StcgcUfcbitm. 

Parasange,  s. f.  bie  petfïfdje  SReile. 

Parascénium,  s.m.T . (bel)  ben  Bltett)  ber 

£)rt  hinter  bem  Theater  / wo  bie  Âomo 
bianten  fief)  anfleibeten. 

Parascève , s.f.  bie  Slùffung  ber  Suben  oor 
bem  jDffertoge. 

Paraséiéne , s.  f.  T.  ein  SRebenmonb;  ber 
£of  um  ben  Monb. 

Parasite,  s.  m.  ein  ©chmoroljer;  (Teller 
leefer  ;)  plantes  parasites,  T.  ©chmaroljer* 
pffan$en,  b.  i.  welche  auf  anbern  Ipffan* 
$en  wachfcn,  unb  ftch  »on  bereu  ©afte 
nAbren. 

Parasitique,  s.  f.  bie  ©cbmaroljerci). 

Parasol,  s.  m.  ber  ©onnenfcbitm;  plantes 
en  parasol,  T.  £olbcnpffûnjcn;  (f.  om- 
bellifèrc). 

Parastatc,  s.  m.  f,  épididyme. 

Parasynanchie,  s.  f.  T.  (fpt.  Me)  eine  Btt 

£al*gefd)wulff. 

paratîties,  $.m.pi.T.  eine furje (ErflAruttg 
ber  Titel  ber  rômifeben  SRecbte. 

Paratonnère , s.  m.  ber  SÉôetterableiter  » 
«ôliçableiter. 

Parâtre , r.  m - p.us.  ein  graufamer  ©tief 
voter. 

Paravent , s.  m.  eine  fpantfc^e  SÖanb  ; (wort 

lieb:  ein  ©inbfcbirmi)  it.  ein  (Äußerer) 
genffetlaben» 
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Parbleu,  interj.fam . bei)  meiner  freuet 
wahrlich  l poç  taufenb  l 
»arbouiUir,  v.  n . irr.  T.  ein  wenig  fiebert. 
Parc,  s.m.  (englifcb)  ein  <parf ; ein  mit 
anfebnlidjen  BUecn,  ftepen  Gliben/ 
auch  öfter*  mit  QöilbfAulen  ic.  etnge- 
ftöloffener  £uffwalb;  ftberb.  ein  großer 
eingefcbloffener  $lat)  ju  verfd)iebenem 
©ebrauch  , i,  55.  ein  mit  ©raben  um- 
gebener SBeibeplal},  worauf  man  £>dj- 
fen  mAffet;  it,  eine  pferche;  ein  mit 
Würben  eingefcbloffener  <plaij  auf  bem 
gelb,  für  bie  ©djafe;  (3Ager)  eilt 
Thiergarten  ; SÖilbgarten , worein  ba* 
fdjwarje  Söilb  bepm  Bbiagen  getrtfben 
wirb;  it.  ein  QSehAlter,  worin  matt 
Buffern  $kht;  (©chifff.)  ber  Ort  unter 
bem  «öerbeefe,  wo  ba*  SBkh  eingefperrt 
iff ; parc  de  marine,  ber  BbmiralitAt*- 
plah  i b.  i.  wo  ficb  ber  ©chiffjimmcrhof , 
bie  ©chiffmagajine  ic.  beffnben;  parc 
d’artillerie,  ber  Brtillerieparf;  parc  de« 
vivres,  ber  Marfebenterplaij  ; parc  civil, 
im  ehern.  (Ebatclct,  ber  ©erichtöort  bc* 
SiPillieutenant*. 

Parcage,  s.m.  ba*  Uebemacbten  ber  ©chaft 
in  ber  tyferdie. 

Parcelle,  s.f.  ba*  ©t&tfdjen;  Theilchen; 
payer  une  somme  par  parcelles,  eine  ©UtU- 

nte  nach  unb  nacb  abjahlen. 

Parce  que,  conj.  weil  i bicweil. 

Parchasser,  v.  n.  T.  abiagen  ; bie  3agb  mit 
Erlegung  be*  2Btlbe*  enbigen.  . 
Parchemin,  s.m.  ba*  Pergament  ; it-  eine 
pergamentene  Urfunbe  ; parchemin  vierge, 
ba*  Jungfern* Pergament;  Pergament 
pon  einem  £amm  ober  Äalb,  ba*  au* 
Mutterleib  gefchnitten  ober  tobt  geboren 
tff;  parchemin  en  cosse  ober  en  croûte, 
unbereitetc*  Pergament,  fo  wie  c*  00m 
©Arber  fommt;  alonger  le  parchemin, 
ßg.  f„  alonger. 

Parcheminerie,  s.f.  bü*9Jcrgamentmacbett> 
it.  ber  ^pergamenthanbel. 

Parcheminier,  s.m.  ein  ^Jcrgamcntmacher  ; 

it.  ein  tyergamcntbAnblcr. 

Parciérc.s./*.  T.  ber  (bie)  mit  einem  anbern 
etwa*  theilt. 

Parcimonie,  f.  parsimonie. 

Parci-parlà , adv,  hilt  unb  Wteber. 
Parcioses,  s.  f.  pi.  (©chifff.)  bewegliche 
Kreter,  welche  auf  bk  Stiemen  gelegt 
werben,  bie  ba*  SÖSaffer  nach  ber  $umpc 
leiten.  * 

Parcourir,  v.  a . irr.  butchlaufcnj  burch- 

wanbern;  burchreifen;  bitrcbfahreit  ic.; 
it.fig.  burd)laufen  ; bttrehgehen  ; burch- 
fehen;  burchfuchen;  parcourir  un  livre, 
ein  35ttd)  burchblAttcrn , fftichttg  burch- 
lefctt;  parcourir  qn.  des  yeux,  jemattb  ge- 
nau betrachten. 

Parcours,  s.  m.  ein  $8erglftd)  jwifchen 
£gnbe*^crreii,  vermöge  beffen  ihre  Un? 
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tertjjûneit  ftcb  in  ihren  gegfnfeittgcn 
£anbcrn  nteberloffen  f&nnen* 

Parcouru,  ue,part . et  adj.  blircl)la«fen  JC, 
Par-delà  , par-derrière,  par-dessous,  par-des- 
sus, par- devant,  par-devers,  f,  jtt  alpha* 
bettfeber  ûrbnung» 

Pardi , pardi* , pardicnne,  adv.  (fin  Bc^IPUf 

gemeiner  Eeute)  be»  ©ott,  «.  bergl. 
Pardon,  s m.  pjc  33ericibung;  Vergebung  ; 


| unoergleicblicb;  it. pareil, *.m.&er,b»ft 

©lctd)C > le  pareil,  tin  ®ttid>e*  i ({tint* 
gleichen;)  son  pareil,  feiueö  gleiten  ; u 
n a pas  son  pareil , il  cherche  son  pareil  fr 

bat  feints  gleichen  nicht,.  , 

Pareille,  s.f.  ein  ©lcid)f$;  rendre  la  pa- 
reille, ©îeubeâ  nttt  ©letcbem  »crgeltcn; 

ebetHb  U,e*  adv'fam'  fluf  flkfa&c  art;  j 

ÎL’  &je  ®»ûî>c;  jS/gnûbigung  ; vu/g.  i)  cri  Parti™  ment,  adv.  ûleicbfûlft;  eben  foire 
îPûrbon;  r/.  (rom,  tftrcbe)  bic  q^etb*  Parélie,  s.m.T.  bit 

glocfc,  lettres  de  pardon,  cm  tBegnabi-  mbttfûtin  ber  Wonne  auöben  J&Aä™ 
gungôbncf  ; sonner  le  pardon , bie  Q3etb*  ber  £uft.  ÖUÖ  ôei*  ^Oun^tcu 

gïocfe  fd)fagrn;  demander  pardon , Itm  Parembole,*  s.f.  (fortif)  fin 
SJerjcibtmg,  um  Vergebung  bitten  ; je  ober  eine  flûtcnrbîfe  bie  rîï’î,.?  w' 

(m?r )1CTi° tittMim  ber^ung , um  ' V°n  ^ We  *** 

gjttgebMIH.  IParement , x.  m.  b.  j,  ornement,  (inf.  n>tmt 

oon  aitarcit  ober  Streben  bie  SXebe  ifi) 


parement  d’autel,  ein  aïtorfcbmucf;  it. 
parement,  (auf  Äleibern)  ein  2(uffd>!ûq, 
Umfauag,  (j.  «g,  de  manches,  auf  ben 
aermcln) ; it.  parement,  T.  (SQfaurer) 
bie  porberjle  glatt  gehauene  Seite  eines 
SSerfßetiiö;  it.  b<ft  ebene  , gleich  aus« 
gefegte  Waflet;  it.  eine  SXtibe  gtofler 
@*c!n*/  womit  ein  Pflüder  eingefaßt  id; 
bie  autfere  üerjierte  ©eite  an  £ifd>(«. 

?rt2!5J®flttenifm)  bte  fdjonften  bun» 
ten  Çlerfen  auf  ben  $lüaeln  bes  Ralfen  ; 
ja  bte  febonften  ©tuefe  Jpolf  in  einem  im 
9Ba(b  aufgefefcten  ^oljbaufen;  (Äocbf.) 
oaö  Jett  um  ben  ©auch  eines  EammeS  ; 
mettre  le  parement  à un  quartier  d’agneau, 
baô  Oîeç  um  ein  £amm*»iertel  fcblagen. 


Pardon  ! interj.  \d)  bitte  um  Verleihung  î 
»erieiben  @ie  : 

Pardonnable,  adj.  c.  perjci&licfu 
Pardonné,  èe,  part,  et  adj.  »ergeben  K, 

Pardonner,  v.  a.  »erieiben;  »ergeben  (in 
flrenger  unb  in  weiterer  $ebeutung); 
it.  begnabigen  ; it.  (oerjetben , »ergeben ,) 
uberfeben;  $u  gute  halten;  nicht  übel 
nehmen;  it.  (met#  mit  ber  Vegatton  ne 
unb  mit  ber<prapofïttonà)  perfchanen; 

Ja  mort  ne  pardonne  à personne,  ber  !£ob 
»erfdjonet  feines  (ober  feinen)  sften», 
fehen;  Dieu  me  le  pardonne!  ©ottOerjeîb 
mir  eÖ  ! s’il  m’attiape,  je  lui  pardonne,] 
prov.fam.  er  foU  mich  hiebt  fo  leicht  bim 
terö  Eicht  fuhren;  ich  bin  fchlauer  öfter. 

Paré,  ée , part . et  adj.  gcfcbmucft  JC.  ; exé-  V1%„  w 

. sa  riras  s «d  sr, assasrffiSSs* 
sä«  »«sadrs- t ■ * -“««* «► 

vSSSZt  Ä* 9Cpulit  ,ß'  rÄÄ- T- |u  tin" foWc“ 

ÄÄrtbdl"  rÄLIp  *“•  •««' *«  'Ä  fertig  Ä 
iprocrenee  **r^c»*/  ttt  Dem  Sprengel  Parent,  ente,  s.  ein  ^Öermanbter • ötnnrr« 

brn  fann  " ®"‘d,tCÎ  M“i09m  roct‘|  »«Mns  rtnr»«rS?ÄÄ* 

Wt‘'  ÎÂ 

Äftnf^rb?  ÎUÜ  M 0ftM  itl  tinfr  P7"'j!'*'  ‘ f-  pt.  eint  »arrntation  ; 

' ?n  nfa.r'en  v“  de  pareil,  man  bat  ntfhtg  Parentèle,  s.f.ol.  h.  i parenté. 

bcrgletchcngcfcben;  (auch  ohne  Qlrtifcl:)  Parenthèse , s.f.  eine  tyarentbefe*  ein 
Z'ï  'T?  “ c,c",  ®^l  smifeftrnfae  , fcVlSSfWÄ 

[n  gWÄrm ; ViMAcm  'luenSJ 

«»SS  (S IÄW  ««  mä« 

m*t  6«t,  rncfit  finbeti  ebne  i'HMtijLi,  r.a.  feSmücfen;  sieten;  (in  3tüef. 
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* tfdjtûufbte£lftbfr:)pu$en;  *>•  au^te* 

* ren  ; auéicbmûcfen , 5.  *S.  ba« 

eines  J)ûufe$,  ein  ^immer;  if.  (un  coup,! 
un  tiait  etc.)  einem  ©toß , ©d)laa , X>teb , 
©ebuß  au$roctd)en,  aitaparircn;  benfcl* 
ben  ûbleiten , paciren  ; it.  (Je  ober  contu 
. qi  h.)  por  etwa«  fd)ûijeu , fdjirmen  , per 
»übten;  etwa«  abbalten;  iu  parer,  T 
bereiten;  jurid)ten  ; it.  b.  i.  einen  ©lam 
*•  geben;  (ontl  apprêter;)  it.  (©d)ifff.)  ju 

• recht  legen  ; parer  un  agneau , einen 
îûinmsbraten  / beü  febönern  Slnfcbcne 
»egen,  mit  einem  9îcç  umwtcFcln; 

parer  le  pied  d’un  cheval,  ben  Jpuf  fince 

■ SPfctbe#  ûUÔlPirfen;  parer  un  cap,  b.  i. 
doubler  un  cap  (f.  doubler);  parer  ur 
coup,  une  botte,  une  estocade,  ober  pa* 
rer  (v.  n ) aux  coups  etc.,  ($ed)tf.)  pû» 

. riren;  bie  ©tope  ober  £iebe  (eines 
©egiterö  pon  fid)  ûbleiten;  it»fit»  einer 
perbrießlicbcn  ©achc  audweicben;  fie 
bon  fid)  abroenben;  fie  permeiben;  or 
ne  peut  parer  i tout,  ßg.  mûn  tûnn  ntd)t 
. alle«  perbinbern , ober  permeiben  ic.  ; 
it.  paier,  v.  n.  (flteitfcb.)  fülle  halten 
(ar-êter).  Se  parer , v.  ré/7,  fid)  fchmucfcn, 
fid)  puijen  K.;  (f.  bie  95ebcutungen  pon 

• parei  ;)  it.  se  parer  de  qcb.,  de  qn. , ftd' 

por  etwa«  fcbûçen,  ^ûtett , perwabren; 
fid)  por  jemûnben  in  ©teherbett  feçcn, 
ftd>  hüten , fid)  in  Sicht  nehmen  ic.  ; 

il  s’en  pare  comme  de  sa  Celle  robe,  prov. 

wirb  oon  einem  getagt^  ber  mit  einer 
tpertan  oon  großer  ©chönbeit  ober  pon 
großem  93erbienft  fid)  öffentlich  unb  oft 
(eben  lößr. 

Parère,  s.  m.  T.  bû«  ©lltôûtlfen  / ©Ut* 
. ûd)tcn  eine«  Äaufmann«  in  jpanbel«* 
fachen. 

Paresse,  s.f.  bit  $aulbeit;  je  te  relèverai 
bien  du  pé;  hé  de  ivresse  , prov.  fam.  idl 

will  bir  beine  gaulbctt  febon  oertreiben. 
Paresseux , euse,  adj.  (im  moraliid'en  2tar* 
flanbe)  faut;  it.  s.  fin  ftaullenjer;  eine 

■ gauUenjerinn;/V.î.m.  7\bû«ftaultbicr; 
estomac,  bas  ventre  pares  eux  , ein  îOîû* 

. gen , ein  Unterleib , ber  feine  fttmftionen 
nicht  gehörig  perridjtet;  faire  le  parcs- 
feux,  fûullenjen. 

Pareur.i.  m.  T.  (§u  <Jtari«)  ein  tyergamen* 
tirer/  ber  bie  Jede  jubereitet;  pareurdes 
cordes,  (©dufff.j berjentae , welcher  9ldit 
haben  muß  büß  bie  ©eile  fïcb  nicht  oer< 
»icfeln  ; prreur  de  draps,  ein  & ucbberei* 
ter  ; (f.  ÛUCh  parer). 

Parfaire,  v.a.  T.  b.  î.  achever;  it.  — une 
somme,  un  livre  etc.,  eine  (Summe / ein 
befefte«  95 ud)  pollftönbtg  madien.  (5ötrb 
nur  im  infinitif  nnb  in  ben  jufammen* 
gefcçten  temps  gebraucht), 

Parfait , zitctpart.  et  adj.  f,  parfaire. 
Parfait,  aite,  aefj.  DoUfOmmcij  ; T.  nombre 

partait,  eine  PoUfommcne3flhli  eine  3«&l/ 
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beren  Bitquote  bie  ganje  ^a^fiDtebrr  au«* 
madien;  prêter  t parfart,  (©ramm.)  bie 
uöUig  pergaugene  3eit;  prêtant  plus  que 
parfait,  Die  löngff  pergaugene  3eit;  ac- 
cord parfait,  (SDiufif)  ber  barmomfebt 
/Ortpflang. 

Parfaitement,  adv.  POÜfommen  Î PÖÜig. 

Paifo  s,  adv.  f,  fois, 

Pa. fondre,  v a.  T.  jutammen  (cbmel^en; 
in  etnanber  fchmcljen;  perfcbmeljcn; 
einfdjmeljen. 

Paifondu , ue,  part,  et  adj . pcrfitmcljt  obff 
perfdjmoljeu. 

Pai fournir , v.  a.  röntg  liefern;  nachliefern; 
(f.  bie  95ebcutungen  uon  parfaire). 

Parfum , s.  m.  ber  Söeblgerud)  > *'•  bie iDitt* 
ge  felbff,  »eiche  2Boblgeruch  Pon  fich 
geben,  95.  SXauchtperf  :c.;  pa»fum  en 
poudre,  baô  SHauchpulper,  ober  SHöucher- 
pulper»  i’autd  des  parfums,  ber  Slauch* 
altar. 

Paifumé,  ée,  part,  et  adj.  mit  SDoblgttUCh 

erfüllt  ; porfumirt  te. 

Parfumer,  v.  a.  einen  Söoblgetucfj  »ofelbfi 
perbreiten;  mit  ^ohlgerud),  mit  an« 
genehmem  ©eruch,  mit  lieblichen  î)ûf* 
ten  erfüllen,  (eö  fep  nun  burd)  »obU 
rtechenbe  Söajfer,  ober  burd)  Stauch* 
»erf  ic,);  räuchern;  beröuehern;  it. 
überhaupt  »oblriedjenb  machen;  parfü* 
miren  ; it.  einen  übelrtechenben  Ort  ie, 

ÜU^rÖUChern;  (Pgl.  fumigation:)  paifu- 
mer  un  vaisseau,  ein  ©chiff  auör4tid)ern  ; 
parfumer  les  lettres,  95rief(,  »eiche  POU 
angeßeeften  ober  ber  9îe|l  autfgefeçten 
Orten  fommen,  in  ©fftg  tauchen,  unb 
üUörÄUfhern  ; poudieà  paifumer,  f.  par- 
fum en  pot.dre. 

Parfum» ur,ens^,f.  einetyerfott,  »eiche mit 
allerlei)  »ohlried)enben5öaaren  banbelt; 
ein  <parfümirer;  eine  29oblgerud)binb* 
leriun. 

Pargu*,  paiguienne,  fin  ©ch»lir  bet  95ûUfm, 

Pari , s m.  eflif  S©ette  ; faire  un  pari  sur  qch. 
auf  etwas  wetten  ; être  hors  de  pari,  feinett 
£beil  mehr  an  ber  3Qette  haben. 

Panade,  s.f.  T.  bie  tyaarjftt.ber  Sleppbüb* 
ner;  it.  ein  tyaar  jXeppbübner. 

Pariage,  s.  m.  T.  baÖ  ©efeUfdlüftötCCht  > 

it.  ein  gemeinfchaftlicher  95efîç. 

Paiié,  ée,  v.  a.  gewettet. 

Pati'-r,  v.  a.  wetten. 

Paiiétaire,  s f.  T.  bûÿ  «JCûnbfrûlltî  SRölKT* 
traut;  ©la^fraut;  >tag  unb  9îad)t. 

Pariétal,  adj.  m.  os  pariétaux,  T.  QQanb* 

ober  ©eiten«95eine  am  Starb  erbau  pt. 

Parieur,  s.m.  ber SBetter»  ne  vaut  rien 
pour  1rs  parieurs, ßg. prov.  bûbep  fommt 
nicht«  bftau«. 

Puis,  s.  m.  (bie  ©tûbt  tyart«;)  prrndre 
Paris  pour  Corbeil,  prov.  fid)  betrügen; 
eine  ©ache  für  bie  anbere  nehmen. 

Parisienne , *./,  (95UChbïO  bit jpttlfchtift» 
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bte  fleinße  Schriftgattung;  (au4>  Seda- 

noise). 

Pariais , s.  m.  oi,  eine  SDiun je  nach  bem  alten 
tarifer  «Runjfuê. 

Parité,  s.f.  (gehrßvl)  bie  ©feichheit;  iu 
eine  alcicb«  / eine  A&niidje  Sache;  ein 
gleicher  :(*  §nU , Umßant  :c. 

Parjure,  adj.  c.  meineidig  ; it.  s.  m . ein 
Nteineittger;  «.  Oer  ©teineit,  0»  i.  ein 
falfcher  it.  ter  ©ibbruch. 
se  Parjurer,  v.  riß.  meineibig  / eibbruchig 
»erben;  ten  gefchwornen  ©tb  brechen; 
iu  einen  fairen  ©ib  fchworen;  falfcf) 
fchwören. 

Parlant,  ante,  adj.fig.  rf  teilt  î portrait  par- 
lant, ein  rootiöftroffenetf  ©tlbnifj;  trom- 
pette parlante,  ba«  Sprachrohr;  (fonß 
porte-voix;)  armes  parlantes,  eilt  rebfnbC« 
SSüpcn;  (f.  arme). 

Parlé , éc , part , et  adj . gefprocfcf  n IC. 
Parlement,  r.  m . bû«  Parlament;  it.  ter 

©erid)t«begirf  eine«  chem.  ftanjpfîfcben 
Parlamente«, 

parlementaire , s.m.  (ehem.  itt  ©Itgïanb)  eilt 
$arlamcnt«*2ln&Änger;  einer  ter  cö  mit 
tem  Parlament  »iber  ben  Äonig  hielt; 
it.  adj.c.  bie  gartet  betreffenb  ; it.nouv. 
s.  m . einer  ter  im  Nahmen  eine«  Ociie* 
ralö  ober  Äommanbanten,  »egen  bei 
Hebergabe  einer  Teilung  tc„  Unterhanb* 
lung  pflegt  î (f.  parlementer). 
Parlementer,*»,  n.  »egen  ber  Uebergabe  einer 
Teilung  :c.  fiel)  in  Unterhandlung  ein* 

laffcn;  ville  qui  parlemente,  est  à demi 
rendue,  prov . »er  SßorfchlAge  anhôtt,  iß 
febon  tait  gewonnen. 

Parier,  v . n.  rebCU  J fpvechen  ; (it.  v.a.  §.  ©. 

— une  langue,  eine  Sprache  fprechen; 

— finance,  — guerre  etq.,  üon  bCtt  Ji* 

itanjen , pom  Âriegc  te. , in  ter  gc»ôtn» 
lichen  Jinanjfprachc  / in  ber  Ärtegöfpra» 
che  reben  ; — raison,  vernünftig , gefeheit 
reben;)  it.  parler,  v.n.  reben,  b.  i.  eine 
Siebe  halten;  it  (pon  ten  Orgelpfeifen) 
(gut  ober  fcbïedjt)  anfprcchen,  b.  i.  ci* 
«en  £aut  pon  fiel)  geben  ; — par  signes, 
turch  3flchen  reben  ; — au  coeur,  jum 
Jerxen  bringen  ; bn«  i>ev§  rühren;  eine 
■ ^er3en«fpröchet  reben  ; — pour  qn. , er. 
faveur  de  qn.,  für  ifmüttben,  $u  jcmantc« 
«Beßcn  reben  ; femanben  ba«  SPort  reben  ; 

— dans  un  contrat , au  contrat,  (jut.)  fîch 

in  einem  Äontraft  $u  etwa«  oerbtnblidi 
ober  anteifehig  mad)en,  Fig.  et  Prov.  il 
faut  q»ic  qn.  ait  parlé.  C«  IMlfj  jcmûnb 
geplöubert/  au«  ber  Schule  gefchwafjt 
haben  ; faire  parler  qn.,  einen  jutti  reben 
bringen;  it.  einen  rebent  cinfûhten; 
(auch  £hiere  ober  leblofe  ©cfcit  tebenb 
eiuführen;)  it • einen  rebenb  cinfùbren, 
itnb  ihm  Unwahrheiten  in  ben  Sftunb 
legen;  faire  parler  de  soi,  (meifl  m.p.) 

pon  fi  ch  reben  machen  i ruig.  (ich  in  ba« 


©erete,  in  ter  2eute  Käufer  bringen  ; 
c’est  une  fille  dont  on  a parlé,  fie  bat 

fehon  pon  fîch reten  gemacht;  fie  ift  ein 
perfehrieenetf,  ein  pctrufcne«  Köchen; 

la  chose  parle  d’ellc-même,  ober  elle  parle 
toute  seule,  bie  Sadie  rebet/  ver  (lebet 
fich  Pon  fclbff;  fie  iß  unleugbar;  son 
amour  park*  par  ses  yeux,  feine  £tebe 
leuchtet  ihm  au«  ten  Sugen  ; vous  trou- 
verez à qui  parler,  @ie  »crtfit  3hrcn 

Nîann  fin  ten;  Sie  werten  einen  fènbru, 
ter  3hnen  tie  Stange  hàlt;  parler  haut; 

— a cheval  ; — des  grosses  dents  ; — en 
bon  françois;  — gras;  — en  l’air  ; — à 
son  aise;  — chrétien  ; — k bâton  rompu; 

— k ia  barrette  de  qn.  ; — au  hazard; 

— d’or , — phébus  etc.  f.  unter  jftem 
tiefer  perfehietenen  Porter;  (f,  auch 

abondance;  gratter;  pluie;  muraille  etc. ; 
parler  aux  chiens,  0ngt)  tie  £unbe  an* 
beften;  ce  chien  parte  trop,  b te  fer  J>U  lit 
fcbtàgt  JUPiel  an.  Se  parler,  V.  rtß.  çje* 
rebet  ober  gefprochen  »erben  ; it.  r.  ne. 
f id)  fprechen  ; mit  einanber  fprec&en  otet 
reben. 

Parier,  t.  m.  bie  Sprache,  b,  t.  tie  $lrt 
unb  SfiSeife  gu  reben  unb  fîch  au«ju* 
trüdeil  ; (pergl,  langage  ;)  f.  auch  écor- 
cher , prov . 

Parlerie,  s.  f.  fam.  ba«  ©cfch»àÇ  ; ©e* 

plauber;  vuig . ba«  ©cwàfch. 

Parieur , euse,  s.  ein  Sdiwiçcr  ; ^lauterer; 
eilte  Sd)»4çcrinit;  ^piûuberinn  ; it.  c’est 
un  beau,  unagiéable  parleur,  et  tß  eilt 

angenehmer  Schw&fter, 

Parloir,  s.m.  (in  bcuiUößcrn)  ba«  Sprach- 
gimmer. 

Parme,  *./.  T.  ein  flciiter  runber  Sdjtlb» 
Parmesan,  s.m.  ber  ÿarmcfan*Â5«. 

Parmi,  prèp.  unter  (mehreren);  (f,  bie 
©rammötif  ). 

Parnage , s.  m.  f,  panage. 

Parnasse,  *.  m.  (5)îçtbo(,)  tfr  ^artlû^  ; 
SJRufenbcrg.  Fig.  mor.tcr  sur  le  pamasse  ; 
ten  Parnaß  beßeigen  , b.  t.  (ich  ter 
£tchtfunß  »itmen;  ftd)  auf  bicSMcht- 
funß  legen;  les  nourrissons  du  parnasse, 
bie  Çfôufcnfôbne,  t.  i.  tie  dichter, 

Pamassides , s.f.pi.  bie  3)c»obucrtuiten  be« 
<Parnaffe«;  tte  Stufen, 

Pamassie , s.f.  T.  bie  ifebcrblume. 

Parnassiens,  s.f.pi.  ßaubßitgclige^nfcftfn, 
»ie  bie  Sdimetterltiige  k. 

Parnassim,  s.m.  ber  £ireitor  einer  Sçna* 
goge. 

Parodie,  s.  f.  bie  •JJatobiei  eine  2frt  form- 
feher  Nachahmung  eine«  ernßhaften  Öc- 
bid)tc«  ober  Srhcatcrßucf«. 

Parodier,  v.  a.  pörobtren  ; (f,  parodie). 
Parodiste , s . m.  ber  Ncrfaffcr  einer  ^arobte. 
Paroi,  s.f.  ( ol . eine  Schetbcwaub , 3£a;ifc 
POU  ÇOtaueriPCrf  î)  it.  auj.  les  parois  d’un 
vase,  d’un  tube,  bie  inipenbigui  Seite» 
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: «inc#  ©efäjjcS,  einer  «Kä&te;  les  paroi* 

- de  l’estomac , (2lnat.)  die  den  Etagen  um- 
gebende Jpäutchen  oder  tycrgamentbäut- 

. chcn  (membranes);  it.  parois,  ( JorflW.  ) 
©cänjbäumc,  «Dtarfbäume,  die  ©ränge 
gu  bemetfen , wo  fleh  im  ©aide  jwep 
©ebtetbe  feheiden. 

Paroir,  s.m.  T,  d «s  ©irfmejfer  der  #uf* 
fchmiebe;  (pl.us.  boutoir). 

Paroire,  s.f.  T.  das  ©djabeifen  mehrerer 
ipandwerfer*  , 

Paroisse , s.  f.  baS  ßirdjfptcl;  eine  Pfarre; 
auch , die  fämmtltchen  ittfarrfitidcr  oder 
«pfarrgenoifeu  ; die  ©entrinde;  it . eine 
$farrfird)e*  Fig.  et  Prov.  coq  de  U pa- 
ro. sse,  f.  coq;  il  prêche  pour  sa  paroisse, 
et  fprtdjt  ju  feinem  «Bortbeil;  ces  choses 
sont  de  deux  paroisses  %fam.  diffe  @ad)Cn 
fchtcfen  fîrt)  nicht  jufammen , ( me  35. 
gweperlep  ©trumpfe,  ©d)ube,  Jpand* 
fehube  :c.) 

Paroissial , ale,  adj.  gur  tyfarrfirthe  gehörig  î 
l’église  paroissiale,  die '3Jfflrrftrd)C. 

Paroissien,  enne,  r.  cin  ÿfarrgenofl;  eine 

9farrgenofîinn  ; tiberb.  da$  tyrarrfind; 
it.  s.  m • />/.  die  ©emetllde  (paroisse). 

Paroitre,  v.  n.  irr.  ( mit  avoir')  crfd)Ctlien  î 

• gum  SBorfdjein  toinmcn;  fid>tbar  werden; 
fid)  geigen;  (wird  auch  als  v.  impers,  qe» 
braucht;)  it.  âurfeben  madien;  it.  2tuf» 
wand  / (Staat  machen  ; qlänjen  ; fleh 
auöieichncn;  it.  fleh  auSgcichncn  ; fleb 
(tùdmlid))  bcroortbun’;  it.  (aud)  v.  imp.) 
fichfeben  iafîcn;  r/.fcheinenjdeti  ©chein, 
daS  Siilfedcn  haben;  il  paroit  à son  visage 
qu’il  a été  malade,  man  flehet  ei  ihm  im 

• ©efldjt  an , baß  er  franf  gewefen  ijt  ; il  y 
paroît , man  fleht  ©tecfmable  oder  ©pu* 

• ren  davon;  man  fleht,  man  merft  eS; 
à ce  qu’il  me  paroit,  wie  mich  dunft;  Wif 
mtr  die  @ad)C  oorfommt;  on  est  rarement 
ce  que  l’on  veut  paroitre,  man  tfl  feiten 

das,  wofür  man  will  angefchen  (epn; 

faire  paroitre,  geigen,  ffheil  lüjTeii;  iln’y 
a rien  qui  n’y  paroisse,  oder  {prov.)  cela 

■ paroît  comme  le  nez  au  visage,  daS  i ft 

augenfdjctnlûh,  f lat  und  deutlich,  banb 
grciflich;  daS  fann  mon  nidjt  läugnen, 
oder  verbergen.- 

Parole,  s.f.  daS  ©ort,b*  t.  ein  auSgc* 
fprocheneS  ©ort  (vergl.  mot);  it.  ein 
©ptuch,  Æenffprud)  ; it.  die  ©proche, 

• SKede,  d.  i.  das  ©prachvermoaen;  das 

• töermägen  gu  reden  ; it.  die  ©proche , 
d.  i.  die  ©ttmrnc;  it.  ein  ©ort,  eine 
SKede , d.  i.  mehrere  (ctnjcfnc)  Porter  im 
Sufammenhang  ; (p///r.  ©orte  ;)  it.  daS 
©ort,  d.  t.  das  «öctfprechcn , die  «Bcr« 
fichcrung-,  3ufage;  it.  das  iÄncrbtethcn; 
ein  Söorfdilaa  k.  (flatt  proposition); 

• it.  pi.  (tOtuflf)  die  ©orte,  d.  t*  der 
£ert;  it.  parole,  ($ibel)  f.  verbe;  it. 
paroles , f,  paroles  magiyucf  , paroles 
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sacramentelles  ; (ÄricgSW.)  parole,  fl 
mot;  parole  d’honneur,  daß  ©hrcnWOrt} 
parole  de  Dieu,  ($b?ol*)  daS  ©ort  ®0t* 
teS;  die  heil*  ©chrift;  prendre  la  parole, 
daß  ©ort  nehmen;  anfangen  gu  reden; 

prendre  parole,  Aer  parole  de  qn.,  «öft- 

fleherung  pon  jemanden  befommen  oder 
nehmen;  porter  u parole , das  SBort  fuh- 
ren; im  Rahmen  der  ändern  reden; 

(f*  ÛUCh  adresser  ; couper  ; recouvrer  ; ma- 
nier; ) porter  parole  à qn.,  jemanden  ei- 
nen «Borfdjlag,  ein  Qlnerbtetben  thun; 
tenir  parole  oder  sa  parole,  ©ort  halten; 
fein  ©ort  halten  ; fein  «Besprechen  er- 
füllen; être  homme  de  parole,  etlt  Sftamt 
pon  parole  (von  ©ort)  fcpn;  de  votre 
parole  vous  souvienne,  erinnern  ©ie  fl<$ 
ShreS  gegebenen  SöorteS;  (flauchiaaa- 
quei  ; dégager  etc.)  un  homme  d'honneur 
n’a  que  sa  parole,  ein  «föann  ein  çfôann, 
ein  SBort  ein  5Bort;  jouer,  perdre  sur 
sa  parole,  auf  fein  ©hrenwort,  auf  Cré- 
dit fpielen , verlieren  ; être  de  deux  pa- 
roles, gmenerlcp  JKeden  fuhren;  bald  fo, 
bald  anders  reden;  nicht  bep  einerlep 

SXedC  bleiben;  trouver  un  homme  eû 
deux  paroles,  einen  ouf  gweperlep  «He- 
ben ertappen;  marchard  à une  parole, 
ein  Kaufmann , der  feine  SBaare  nicht 
uberbiethet  ; (f.  auch  mot  ;)  se  prendre  de 
paroles  avec  qn. , einen  mit  ©orten , mit 
©tichelreden  angreifen;  mit  jemanden 
ganfea  ; in  einen  ©ortwechfel  mit  je- 
manden gerathen;  avoir  des  paroles  oder 
quelques  paroles  ensemble , ©OttWed)fel 
mit  einander  haben;  (f.  auch  gros;  em- 
miellé ; couvert  etc.  ) Fig.  et  Prov.  je  lui 
ferai  rentrer  les  paroles  dans  la  gorge, 

(dans  le  ventre,  dans  le  corps,) pop.  ich 

witt  ihn  fehon  gum  ©chweigen,  oder 
gum  ©iderrufe  bringen;  la  parole  '.’en»- 
fuit,  l’écriture  demeure,  einer  fchrtftli- 
cheit  «Berflchcrung  ifl  mehr  $u  trauen, 
als  blofcn  ©orten  ; quand  les  parole« 
sont  dites,  l'eau  bénite  est  faite,  cttt 

Handel  il!  fo  gut  als  richtig,  fo  bald 
man  fein  ©ort  vou  fleh  gegeben  hat;  u 

parole  fait  le  jeu , oder  la  parole  vaut 
le  jeu,  oder  parole  vaut  le  jeu,  (©piet) 
man  muß  halten  was  man  einmahl  ein- 
gcfeçt  oder  gefagt  hat;  on  prend  les 
bêtes  par  h.-s  cornes,  et  les  hommes  par  la 
parole,  waS  man  einmahl gugefagt  bat, 
das  muß  man  halten;  les  effets  sont  les 
mâles,  les  paroles  sont  ies  femelles,  üct‘- 

forechen  ifl  weibifeh , halten  aber  männ- 
lich ; les  paroles  du  matin  ne  ressemblent 
pas  à celles  du  soir,  der  SDtenfçhen  ©init 
tft  veränderlich;  man  muß  feinem  ä?er- 
fprechen  gu  viel  trauen;  * grand  seigneur 
peu  de  paroles,  bep  großen  Herren  muß 
man  fleh  furj  fajfen  ; (fl  auch  putr,  tom- 
ber etc.) 
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?aroli,  s.m.  (©ptel)  bû$  tyaroft,  b.  I.  baô 
* doppelte  bcs  erften  ©infaljeô;  it.  ba 
jum  Reichen  biefcr  «Bcrboppelung  bie* 
ncnDc  £>hr  (eome),  wcldjeô  man  an  ciné 
Äarte  macht  ; un  paroli  de  campagne  , ein 
falfcheô,  betruglichtityaroli;  faire  paroli 
Ober  rendre  le  paroli  i ^..fig.fam.  einen 

mitboppelter  ÇRunje  bejahten  (im  guten 
unb  bôfen  SBerftanbc);  faire  paroli  à une 

raillerie , auf  eine  ©pôttereg  eben  fo  bei 
fenb  antworten* 

Paromoiogie , s.f.  (Rhetor.)  bic  Sugcfte 
hung  eincô  ©nijfô. 

Paronomase,  s.f  fSX^etor.)  etne2lrt  Sffiort 
fpieïe,  fo  ouf  béni  gleichen  ober  àhnltchen 
£aut  jwepcr  SQôrter  pon  perfehiebener 
OSebcutung  beruhet* 

Parons  ober  panons,  s,  m.pl.  T.  (Ralfen,' 

bafl  «RÂnndjcn  unb  Weibchen  ber  Raub 
Pogcf* 

Paronychie,  s.f,  T,  bû$  Oîagclfraut;  *7.  f. 
panaris. 

Paronyme,  s.  m.  T,  ein  SfÇovt,  bûÔ  butd) 
feine  9lbftgmmung  mit  einem  «nbern  per 
wanbt  ift. 

Parotide,  s.f.  T.  bic  Chrenbrufe;  it.  bie 
©efchwulft  bcrfclben. 

Paroxisme,  t.m.  T.  ber  qjûrortômuô;  ber 
SfnfaU  ober2lnfto§  einer  Äranfhcit,  ber 
fid)  ju  gewiffen  Seiten  einftellt. 
Parpaillots,  s.  m pi . ein  ©dumpfnabme , 
welchen  bie  Äatbolifen  in  ftranfreich 
ehem.  ben  Reformierten  gaben* 
Parpaing,  s.  m.  T.  rin  ©tein  ber  burch 
bie  gan;e  JDicfe  ber  Spanet  geht/  unb 
auf  brpben  ©eiten  behauen  ùnb  ju  fc- 

hen  ift  î la  pierre  fait  parpaing,  ber  ©tClll 

. geht  burch  bic  ganje  palier;  mur  de 
parpaing,  eine  «Raucr  mit  bcrgleidjcn 
©effteinen. 

Parpaye,  s.  f bic  Ie^tc  Zahlung  einer 
©umme. 

Parpaycr,  v.a.  bClt  ÏCÇten  Rcft  jû&lcU. 
Parque,  s.f.  («Rpthol.)  eine  tyarceî  eine 
von  ben  brep  ©ôttinnen  (Âlotho,  £û- 
djefïô  unb  SXtropo*,)  welche  bem  £ebcn 
ber  «Renfchen  oorfKbcn. 

Parqué,  ée,  part,  et  adj*  f,  parquer. 

Parquer,  v.  a.  in  einen  eingefchloifenen 
£)rt , in  einen  qjgrf  :c.  (f.  parc)  legen , 
feçen,  ftcUcn  K.;  it.  pferchen,  einpfer« 
chen  (f.  parc);  (Dcbfen)  in  bic  Raffung 
treiben;  (Sluftcrn)  in  einem  ^rhilter 
fett  machen  !C.  (f.  parc)  ; it.  parquer,  v.n. 
in  einem  $arf,  in  einer  ^fetdic  te.  (f.bie 
Q5ebeut*  uon  parc)  ftchen,  liegen  te.; 
(p.  ©adieu)  pferchen  te, 
ï\|rquet,  s.m.  ein  getäfelter  ober  eingeleg- 
• ter  ffufiboben  in  einem  £immer;  it.  al- 
lerlcp  £5felwcrf,  j.  55.  jhc  ©cflcibung 
cincö  Äaininmantelö  hinter  einem  ©pie* 
gelte. ; it.  baô  <parfct,  b.  i.  ein  gbge* 
{onberier  eingefchlolfener  Raum  in  @e* 


Parq  Part 

tichWffnbeni  a.  bie  bgfcrbft  fîçenbett 
ober  beftnblichen  tycrfonen;  it.  ein  gcwif* 
f/t  mit  ©infen  pe  rfehener  ùxt  in  ©chou* 
fptelhJufcrn;  it.  ein  abgefonberter  ûrtiit 
ben  Kirchen , wo  5.  bie  tyrebiger  unb 
Âirchen  * Slelteften  ftçen;  (©chifff.)  bec 
Äugeibaf,  ber  Ortûuf  bem  SJerbecf,  wo 
bie  ©tucffugeln  liegen;  (in  Seughàufern) 
ber  cingefd)lofîene  <Plah,  wo  bie  Äugeln 
liegen. 

Parquetage,  s.  m.  baÔ  SÂfflwerf  , j*  ft- 
neö  Jugbobcnô;  (f.  parquet). 

Parqueté , ée , part . et  adj.  getäfelt. 
Parqueter,  v.a.  täfeln;  (f.  parquet). 
Parquier,  s.m.  einer  ber  bie  weggeitomme* 
nen  ©chafe  hütet. 

Parrain , s.  m.  ein  £ aufjcuge  ; qjathe  ; (ift 
nicht  mit  filleul  ju  perwechfeln;)  it. 
(rom.  Âirrfje)  ber  Bûtbc  einer  ©Iode; 
it.  ber  ©efunbant,  ©epftanb  ober  Senge 
bep  einem  Swepfampf;  it.  berienige  Rit* 
ter,  welcher  einen  Oîooijen  bet)  feiner 
Aufnahme  in  ben  Ritterorben  porftelft; 
it.  berjenige  Äamerab,  welchen  ein  ©ol* 
bat,  ber  erfchojTen  wirb,  felbj  wihlt,  ba- 
mit  et  juer U auf  ihn  fdnetfe. 

Parricide,  s.  m.  ein  SBotcrmbröcr;  it.  ein 
»Rutter*,  trüber-,  ©chwefter- , Äinber- 
»Rorber;  it.  ber  SöatetmoYb;  «Ruttcr* 
morb  ic.  ; it.  ber  »Rörber  eineö  2anbc6» 
herrn;  it.adj.c.  mörbertfeh. 

Parsemé,  éc , part,  et  adj.  m&rbcrifch. 
Parsemer,  v.a.  betreuen,  befâen,  j.  55. 
ben  Qîoben  mit  OMumen,  ben  opimmel 
mit  ©fernen. 

Pars!,  Parsis,  s.m.  f,  guébre. 

Parsimonie , s.  f.  ( in  ber  rebncrifdjett 
©ebreibart)  bie  ©parfamfeit. 

Jarsimonieux , cuse,  adj.  fpgrfûm , genau. 
Parsonnier,  s.  m.  (©eew.)  fin  ?Rttrehber, 
ber  2lntheil  an  einem  ©chiffe  hût,  unb 
au  bem  wa*  barin  ijt. 

?art,  s.f.  ein  4hfil  ober  ein  (boô)  ©tùcf 
eineé  ©aitjcn;  it.  ber  îhcil  ober  2ln» 
theil , ben  man  an  etwa*  hat,  ober 
nimmt;  it.  ber  JÖrt,  bie  ©eite,  ber 
$h*il>  bie  ©egenb  , ober  auch  bie 
fon,  oon  welcher  etwgö  herîommt;  avoir 

Ober  prendre  part  à qch.,  an  CtWû$  îheil 
haben  ober  nehmen;  donner  ober  fair« 
part  d’une  nouvelle , fine  Rgchrtcht  mit* 
theilen;  von  etwa^  Nachricht  geben; 
jouer  part  franche,  bcrgcftûlt  mit  einoti* 
ber  um  etrnaö  fpirlen,  bai  ber  ©cwin* 
nenbe  fur  feinen  $heil  nichtô  bejahlen 
bûtf,  fonbern  frep  au^gehtî  avoir  part 
franche,  für  feinen  £heil  nichtô  bfjûh* 
len  bùrfen;  frep  ouôgehen;  prendre  en 
bonne  ou  en  mauvaise  part,  Wohl  ober 
ubel  ÔUfnehmen;  la  plupart,  la  plus  grande 
part,  ber  meiftci^heil,  bic  «Reiften;  U 
plupart  des  hommes,  bit  meiften  «Ren* 
tthen;  j’y  «tiens part,  halb  ÿort/  (wenn 
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einet  j.  ©.  etwas  fînbct,  unb  matt  Äbeil 

baran  haben  Will)}  je  vous  demande 
quelque  part  en  votie  amitié,  en  votre 
souvenir,  g&nnen  ©te  mit  Jh*  anben- 
ffH/  3&W  ftminbfchaftî  de  part  et  d’au- 
tre, auf  begben  ©eiten;  de  la  part  du 
Roi,  auf  ©efebl  ober  im  Nahmen  bes 
ÂbntgS;  de  ma  pan,  gon  meiner  ©eite; 
, in  meinem  Nahmen  ; meinerfcitS;  je  le 
sais  de  bonne  part,  cela  vient  de  bonne 
part,  bas  weiß  ich  non  guter/  von  fiche* 
rcr£anbî  bas  fomrat  non  einem  fichern 
, ûrt  ; (f.  aud)  main;)  quelque  part , irgenb* 
»0  î irgenb  WOljtn  ï quelque  part  qu'ii  soit , 

er  mag  fegn  wo  er  wolle;  wo  er  auch  fei)  ; 

de  quelque  part  qu’il  vienne , WO  tr  OUCh 
hcrfomme  ; nulle  part,  nirgenb  ; ntrgenbs  ; 
an  feinem  jOrte;  autre  paît,  anberSwo; 
auberS  wohin;  d’autre  part,  anbcrS  woher; 
it.  hingegen  , d’une  part . . . , d’autre  part , 
eines  ébeilS,  (ober  einerfeits  ;)*•*.  an* 
bern  &beilS  / (anberfeitS)  ; de  toute  part, 
ober  de  toutes  parts,  non  allen  ©eiten; 
»on  aUenignben;  überall;  en  l’autre  part, 
AUf  ber  anbern  ©ette;  la  somme  contenue 
de  l’autre  part,  bit  ©umme  oorftebenber 
©eite  t il  n’en  jetterait  pas  sa  part  aux 
chiens,  prov.  er  will  auch  £beil  baran 
haben;  er  macht  auch  Slnfprucb  barauf; 

(f.  auch  gâteau), 

i Part,  adv.  bco  ©eite;  auf  bic  ©eite ; 
befottberS;  allein;  mettre  à part,  bei)* 
fette  legen;  jurüef  legen;  aufbeben  tc.; 
tirer  qn.  à part,  einen  auf  bie  ©eite  jfe* 
ben,  beg  ©eite  nehmen;  laissons  cela  à 
part,  wir  wollen  bicfeS  an  feinen  Ort 
gegellt  fegn  lagen;  faire  lit  à part,  f»  lit; 
à part  moi,  à part  soi,  beg  mirfclbfi;  beg 

fid>  felbMnimlic&rebenb  ober  benfenb); 

on  vous  en  garde  dans  un  petit  pot  i pan , 
prov.  pop.  bas  ifr  nicht  fut  beine  «ftofei 
bu  befpmmft  nichts  baron. 

de  Part  en  part , adv.  burdj  Uttb  burch  î le 
coup  perça  de  part  en  part,  ber  ©treid)/ 
©tid)/  ©chnfi ic.  gieng  burch  unb burch; 

à la  part,  (©d)ifff.)  cet  équipage  est  à la 

part,  bûS  ©chiffSoolf  biefeS  ©cbiffcS  fol! 
$b*il  «n  ber  ©eute  (^rife)  haben. 

Pan,  s.  m.  (oh  ne/»/.  baS  t wirb  auSgefprochcn) 
(©erichtöfprache)  (rom  latein.  partus.) 
supposition  de  part,  bie  Unterfdjiebung 
eines  (fremben)  ÂinbeS;  suppression  de 
part,  bie  heimliche  Sßegfchaffung  beS 
neuaebornen  ÂiiibeS  ; bit  ttnterbrûcfung 
ber  ©eburt. 

Partage,  s.  m.  bte&hetlung;  î>er , 
ber  2tntf)cil;  it.  i>a$  £beilregtffer  einer 
©rbfchaft;  bas  ©rbregifier  ; ber  £bci‘ 

lungSreCCf.  Fig.  partage  de  sentiment, 
de  voix  etc.,  bie  ©erfebiebenbeit  ber 
Meinungen,  ber  ©timmen  k.  beg  ben 
<SXid)terniC,;  il  a la  beauté  et  l’esprit  en 

partage,  ©chbnbeit  unb  âîerfianb  fînb 


feilt  ©rbtbeil;  partage  de  Montgommerf , 
(fjjfinberfpiel)  bie  £b*ilung,  beg  ber 
einer  alleS/  ber  anberc  aber  nichts  bc- 
fournit;  vider  le  partage,  f.  différent.. 

Partagé , ée , part,  et  adj.  gctbeilt  ÎC, 

Partager,  *.  a.  tbeiltn,  b.  i.  PCttbfilfttr 

55.  unter  mehrere;  it.  abtbeilen  ; ein- 
tbtilen  ; it.  in  oerfehtebene  Meinungen 
ober  ^artegen  trennen;  it.  (qn.)  einem 
Su  feinem  ftntbcil  ober  ©rbtgcil  geben 
(donner  en  partage);  einen  bcbcnfen, 
»erfeben,  begaben;  it.  $beil  ober  Än- 
tbeil  an  etwas  nehmen  ; la  rivière  par- 
tage ta  ville  en  d*ux.  ber  gluß  feheibet 
bie  ©tabt  in  jweg  Shcilfî  il  faut  parta- 
ger le  différent,  ein  jcbet  muß  etwaS 
nachgeben;  cette  affaire  partage  la  cour, 
biefe  ©ache  trennet  ben  £of  in  oer- 
fehiebene  fpartegen  ; les  sentimens  sont 
partagés,  bie  Meinungen  fînb  unterfehie- 
ben;  être  partagé  entre  la  crainte  et  l’es- 
pérance, gwifchen  furcht  «nb  Hoffnung 
fdjwebenî  la  nature  l’a  bien  partagé  des 
dons  dty  corps  et  de  l’esprit,  bie  statut 
hat  ihn  reichlich  mit  allen  £eibeS*  unb 
@eijfeS-©aben  oerfehen  ; partager  ta  dou- 
leur de  qn.,  an  jemanbeS  ©djmerf  2lii- 
thcil  nehmen;  partager  le  vent,  7\  ben 
SOBinb  tbeilcn;  mit  gleichem  Söinb  la- 
vieren. Fig.  et  Prov.  partager  un  cheveu, 
eine  ©ache  afigugenau  unterfudjen  ; par- 
tager un  gâteau  ensemble,  einen  unrecht- 
mäßigen profit  heimlich  mit  einanbeç 
tbetlen. 

Partance,  s.f.  (@d)ifff.)  bit  Slbfahrt;  it, 
fig.fam.  bie  àbretfe;  ober  aud)  bloß , bie 
Trennung;  coup  de  partance,  ber  ab» 
fabrtsfchußs  être  de  partanc efßg.Jam. 
reifefertig  fegn;- bannière  de  partance,  bit 
abfabrtsflagge. 

Partant,  adv.  ol.  (j«r.)  folglich. 

à Parlé,  f,  aparté. 

Partemcnt,  s.  m.  ol.  bit  abreife  î — de 
fusées,  T.  eine  sflîenge  SXafeten  unb 
©chwStmer/  bie  auf  einmal  in  bit  £uft 
gehen. 

Partenaire,  s.  m.  (im  ©picl)  ein  $bttl* 
nebmer.  - * . • - 

Parterre,  s.m.  baS  £ufiflijcF;  ein  mit  ©ru- 
men, mitgcfd)nittenen$aruSbiumcnK. 
befe$tes  ©cet;  (in  ©djaufpielbdufcrn) 
bas  parterre;  (ber  Crbplaft;)  it . bie 
fàmmtlichen  ^ufehauer  fdbft;  parterre 
d’eau,  etn  2BaiTerlufî(lüc!ï  ein fîch burch 
ein  £uffflûcf  in  allerleg  Figuren  fthUn« 
gflnbcS  Söaffer. 

Parthénics,  s.f.pl.  (beg  ben  5tlten)  ©efänge 
Hu  ©bren  ber  Jungfrauen;  jungfräuliche 
©efftnge, 

Parthénon,  s.m.  bet  Tempel  berliner»« 
ju  athen. 

Pani , t.  m.  eine  fparteg , b.  i.  mehrere 
iperfonen  »on  ©incr  9frt;  inf.  mehrere 
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' gTeichgefinftte  $erfoncn  ) Cm  ©egerifafc 
mehrerer  attbetS  gefinnten  fperfonen; 

(»«1.  faction,  cabale,  secte-,)  iV.  î>if<par* 

teo/  welche  raan  nimmt;  bet  ©ntfchlufj, 
weldjen  man  fa$t;  it.  bas  Mittel;  ein 
' ' ^ÛBeg  ; 2luSweg  j it.  ein  ?8orKhlag;  baS 
Slncrbictben;  it.  ber  SJorihetl,  ^ni}en, 
welchen  man  woraus  siebt;  bet  ©ebrauch, 
welchen  man  baoon  macht;  it.  bet  @tanb , 
. bit  tyrofeffion,  bie  £ebcnSart/  bet  fcetuf zc. 
\ fomanwihlt;  eine  partie,  b.i.  eine 

* Hciratb  in Bnfehung  ber  ©lûcfSumftànbc 
einer  ober  bepber  beiratbenben  ^etfonen; 

sc  mettre  (se  jeter)  du  parti  de  qn.,  C0  mit 

einem  halten,  fid)  juihm  fchlagcn;  pren- 
dre le  parti  de  qn.,  jeroanbcS  9>arteç  neb» 
. wen;  ihn  »ertheibigen  aber  entfchulbi* 

* gen;  ihm  beçfallen;  prendre  son  parti, 
einen  ©ntfcblufj  faffen;  ne  savoir  quel 

. parti  prendre , iwfcblûffig  fc»n  ; le  seul 
parti  qu’il  y ait  à prendre,  bûS  eiîljiiJC 

Mittel,  welches  man  ergreifen  Èanu; 
alles  was  man  thun  fann  ; jouer  un 
mauvais  parti  à qn.,  einem  einen  bôfcn 
©treich  dber  hoffen  fpielen  tirer  bon 
parti  d’une  chose,  einen  guten  ©ebrauch 
non  etwas  machen;  Stuben  ober  ©or* 
theil  aus  etwas  sieben  ; prendre  le  meil- 
leur parti,  bas  befie  Sheil  erwihlen; 
prendre  le  parti  de  l'épée,  des  armes,  de 

l’église  etc.,  ben  ©olbatenflanb  wrtblcn; 
ben  geglichen  ©tanb  w&hlen;  fich  in 
ben  geglichen  ic.  ©tanb  begeben;  ü a 

trouvé  un  bon  parti,  et  bat  eint  UOrtbtil» 
hafte  ^)eirath  getroffen;  mettre  une  af- 
faire en  parti , (fttnanjro.)  eine  Lieferung 
Verpachten;  prendre  parti,  (ÄriegSw.) 
hetjm  $einb  Ænenfle  nehmen;  fich  beç 
ben  Scinbett  anwerben  ïaffen;  in  feinb» 
liehe  &tenfte  treten;  aller  en  parti,  auf 
Partei)  auSge-hen. 

Parti,  ic , part,  et  adj.  (SQapenf.)  fletheilt; 
* (f.  partir , v.  a.) 

Partiaire,  adj.  c . T fermier  partiaire,  etn 

^achter,  welcher  einen  £hnl  ber  fpacht 
in  fruchten  liefert. 

Partial,  ale,  adj.  partcptfchî  <partet)ltch î) 
it.  éclipse  partiale,  T.  eine  <Partial«$in« 
fternifj.  • 

Partialement,  adv.  parteçifd). 
se  Partialiser , v.  rß.  partheptfch  fcÇtt, 
Partialité,  s.f.  bie  tyarteplichfeit. 
in  Parti  bus,  f,  évêque. 

Participant , ante , adj.  theilnehmenbî  theil* 
haftig;  £bctl  ober  Slntheil  woran  ha« 
benbî  it.  s.  m.  ein  Êlxilhabcr;  (»ergl. 

j&rticipe;)  rendre  participant,  thcîlhûf6 

tig  machen. 

Participation,  s.f  bie  £bctlnehmnng;  ber 

* Slntheilî  (moral.)  bie  £hetlnahme;  it. 
bas  ©oiwitfejt;  Mitroijfcn;  u ne  le  fera 
pas  sans  au  participation , QÿtK  meinen 


Part 

r SXath  unb  mein  SBotroiffen*  wirb  cr  e$ 
nicht  thun. 

Participe,  s.  m.  (©ramm.)  baS  ^articipium; 
Mittelwort;  *V.($inanjro.)  ein  Mttgeno  g; 
Âheilhûbct;  iV.(jur.)  ein  Mttfchulbiger, 
(wiewohl  nicht  iw  bem  ©rab  eines  com- 
plice). 

Participer,  v.  n.  (à  qch.,  an  ftWaS)  £heil 

ober  Slntheil  haben;  $heil zc.  nehmen;  , 

(f.  atld)  prendre  part;)  it d’une  chose, 

»oit  ber  2lrt,  Çftatur  ober  ©tgenfehaft 
eines  Ringes  etwas  an  ftcb  haben;  par- 
ticiper aux  mérites  de  Jésus  Christ,  (£beol.) 

beS  «QerbienflcS  Œhetfti  theilhaftig  wer* 

ben;  minéral  qui  participe  du  vitriol,  (in 

<Erj , bas  etwas  pont  Vitriol  an  (ich  hat; 
ein  pitriol.actigeS  Minerai. 

Particularité,  ée,  part,  et  adj.  f,  particula- 
riser. 

Particulariser,  v. a.  umffinblich/Dbet  mit  al* 
lenUntftànbenbefdiretben,  eröffn  ober 
porftellen  ; it.  (in  Äriminalfachcn)  eine 
befonbere  Unterfuchung  wtber  einen  »on 
beu  Mitfchulbigen  anflcflen. 

Particularisme,  s.  m.  T . bie  £cbtC  Uttb  Mci«> 

nung  ber  fpartifularificn. 

Particuiariste,  s.  m.  T.  ein  partit ulariff  ; 
einer  / welcher  in  Bnfebung  ber  $hetl* 
haftigfeit  an  bem  föerbienfic  ©hrïflt 
eine  gewiffe,  ber  allgemein  * angenom» 
mcncu  £ehrc  wiberfprechcnbe  ^itinun^ 
hÄgt.  - 

Particularité,  s.f.  ein  (befonberer)  Utn- 
flanb. 

Particule,  s.f.  (£ehrflçl)  ein  fleiner^heil; 
baS^heiläien;  (©ramm.)  eine  fpartifel  ; 
(f.  bie  ©ramm,) 

Particulier,  iére,  adj.  befonber;  eigen  (b.  û 
befonber);  it.  befonber  / b.i.  genau;  nm* 
ffànbltch;  /e.fonberbar;  feltfam;  auger* 
orbentltch  JC.»  un  homme  particulier,  et» 

fehr  eingejogener , auch  fonberbaret 
Menfcb;  it.  *•  m.  baS  befonbere;  iV.  baS 
ilmflAnbliche  IC.;  it.  un  particulier,  eine 
ÿrioatperfon  ; en  chambre  particulière  , 
in  einem  -befonbern  3immer;  audience 
particulière,  eine  tyartifular«2lubtfnj;  en 
particulier , adv.  befonberS;  inSbcfonbcre; 
cittîeln;  allein;  être  en  son  particulier, 
in  feinem  3immer  allein  fepn  ; it.  feine 
eigene  Haushaltung  haben;  vivre  en  par- 
ticulier, fût  ftch  leben  ; feine  öffentliche 
55c bienung  bef  leiben  ; en  mon  (pour  mon) 
particulier,  was  mich  aulangt;  was  mich 
betrifft. 

Particuliérement , adv . bffonberS  î inSbefOtta 
bete;  it.  umtUnbltch  :c. 

Partie , s.f.  ein  £hetl  / baS  ®tticF  »on  einem 
©anten  ; aud>  eine  2Wtahl,  eine  ^arte», 
t.  33.  5öaaren  tc.  ; it.  ein  £hetl  beS 
menfchlichen  ÄörperS;  (Mahler)  eine 
partie,  b.i.  ein  einzelner  éheil;  (Muf.) 
eine  einjelnev  eine  ausgef^ricbene  'l'av* 
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Me  ob  tx  (Stimme  ; a.  eilt  $ oft  ober  tyoflen 
in  einer  SXedjnung  ; ein  8rtifel;  it.  ein 
, ©chulbpoff;  *e.  eine  partie , b.i.  me&* 
tcre  ftch  gemeinfchafrlid)  belnfHgcnbe 
fperfonen;  it-  Die  üußbarfeit  felbft;  it, 
eine  partie,  b.  i.  ei»  ©piel;  //.  eine 
garten  por  ®crid)t;  it,  einer  non  bcn 
ontrahcnten;  ein  fontrabircnbcr  $heil; 
it.  qqf.  ein  &eimlid)er  bbfcr  Slnfcblag  ; 

((.complot;)  U.  partie,  (Çefjtftpl)  «ne 
Obere  ober  ©celen»$rûft  (partie -supé- 
rieure,) ober  eine  untere  ober  t&ierifd)c 
Ärüft  (partie  inférieuie);  it.  parties,  plur. 

Jig . natürliche  ober  erworbene  gute  €i» 
gettfebaften  eineö  îflîenfcbcn;  eine  ®abe; 
eine  ©cfchicflidjfeit;  it,  eine  ftechuung 

|.  \ß.  d'apothicaire,  de  tailleur  etc.,  eine 

Slpothefcr*,  ©chneiber*SXechnung  «.); 
la  partie  droite  ober  gauche , (am  menfd)* 
liehen  Äörper)  bie  rechte  ober  linfe@eite; 
les  parties  honteuses,  parties  naturelles, 
ober  blofi  l«s  parties,  Dif  ©chamtheüe; 
®eburtöglicber;  (f.  and)  honteux, ßg.) 
il  a toutes  les  parties  d’un  grand  capitaine, 

er  hat  alle  ©igenfehûftcn  eineö  großen 
©cneralô;  laisser  une  partie  en  souffrance, 
f.  souffrance  ; une  partie  de  plaisir,  de 
promenade,  de  chasse  etc.,  eine  Çuflpûr* 
thei),  eine  ©patferfarth  / eine  3agbpar* 

theç  K.»  T.  partie  simple,  partie  double, 

bie  einfache  / bie  hoppelte  95udjbaltung; 
prendre  qn.  à partie,  jemonb  alÔ  bie 
llrfache  eine«  erlittenen  ©chabenö  an* 
geben,  unb  ©rfal}  unb  ©ntfehibigung 
ton  ihm  fotbern  ; fid)  an  einen  holten  ; 

prendre  son  jugea  partie,  feinen  SKtChter 
an!  lagen  ; la  partie  civile , (in  Äriminal* 
fachen)  ber  infliger  ; partie  publique, 
ber  ©eneraïprofurator.  Fig.  et  Prw>, 

coup  de  partie,  f.  coup;  faire  bien  ses 
parties,  feine  ©adjen  gut  machen;  fei* 
neu  SJortheil  wobet)  ju  machen  wiifen; 
(tenir  sa  partie , [gftufif]  feine  ©timme 
fingen;  bahev  : ) tenir  bien  sa  partie,  feine 
Seicht/  fein  ®efd)5ftpcrrichten,  wieftchö 
gehört;  avoir  affaire  à forte  partie,  mit 
einem  mächtigen  §einb  ober  ®cgncr  ju 
thun- haben;  partie  faite  à la  main,  ein 
angelegter  £>anbel,  jcmanben  ju  fehaben; 
faüe  un  coup  de  partie,  einen  Jpaupt* 
flteich  wagen,  weldjcr  ber  ganjen  ©ache 
einen  glûcflichenSluôfchlag  gtbt;  remettre 
ta  partie,  eine  @ad)c  auffcf)ieben  ;.  il  ne 
faut  pas  remettre  1a  partie  au  lendemain, 

man  mui  nicht  auf  ben  folgenben  £ag 
Wchieben,  waö  man  gleich  thuafann; 

vf*  auch  peloter). 

eaf^Jrtie , ober  bloß  partie,  a^.thcilö;  jum 
*L0ciï;  en  quelque  partie,  ado.  einiger* 
mafien* 

Partiel , eile,  adj.  (o.  gewiffen  Gingen)  ein* 
êeln;  waö  einen  £beil  eineö  ©anjen 
atjsmachti  les  sommes  partielles*  hierin 
Jemen  ©ummen» 
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Partiellement , ado.  tbetlweffe,  ' 

Partir,  v.a.irr.ol.  ftatt  partager,  diviser; 
ils  ont  toujours  maille  à partir  ensemble, 
f,  maille. 

Partir,  v.  n.in . oerreifen;  ûbreifen  ; (nach 
einem  Orte,  pour  un  endioit)  reifen; 
abfahren,  abgehen,  (wie  $.  95.  ein  ©il- 
bothe,  ©otbe);  überhaupt  ftcb  hinweg 
begeben;  fortgehen;  fottfommen;  (pon 
©chiffen)  abfcgeln;  it.  (0.  leblofcn  JOitt- 
gen)  abfahren,  loschen,  (wie  f. 95.  ein 
©chuh);  betauöfahren  ; //.  fontuien;  her- 
fomm/n  ; feinen  tlrfprung  nehmen;  ent- 
fpringen;  it.  T.(o.$ hieren)  fortfhegen; 
baoon  fliegen;  fortlaufen  Ko  partir  du 
cerveau,  in bem  ®ehim  entfpringen  ; cela 
part  de  bonne  main , d’un  bon  coeur  , baö 

fournit  oon  guter  £anb,  auö  gutem 
£erjcn;  à partir  de  là  , p'ptt  ba  angered)* 
netî  T.  faire  partir  le  gibier , baö  £Bi(b- 
bret  attfjagen;  partir  de  la  main,  (POU 
fpferben)  fîd)  gleich  in  ben  ©alopp  feçen  ; 
it  fa*  f*"1-  eilen , eineu  empfangenen 
©efehl  auôjurichte».  \. 

Partir , s.  m.  oi . bie  StOrcifc;  T.  ber  Slugen- 
blicf , ba  baö  tyferb  fleh  in  ben  £rab  ober 
®alopp  feijt;  baö  âufbrechen  beô  $fer- 
bCÔ  i au  partir  delà , adv . ol.  gf  feljt  ÔUd) 
ba§  te. 

Partisan,  s.m.  ein  SlnljÄngcr;  einer  ber  eô 
mit  jemanbeö  gartet)  hält;  (Ärieqöw.) 
ein  tyartepgÄnger  ; it.  ehern,  ein  pachtet 
bet  fbniglichen  ©iufunfte. 

Partiteur,  s.  m.  p.us.  ( Stecbcilfunfl)  flött 
diviseur.  : . 

Partitif,  ive,  adj . prépositions  partitives, 

(®rnmm.)  Vorwörter;  welche  nur  einen 
$b«l  bon  einer  ©ache  bejeichnen;  foauch 
article  partitif;  (f.  bk  ©ratttm.) 

Partition,  s.f.  (SOtufîf)  eine  yartrtttr;  eine 
Æompofîtton,  in  welcher  alle  ©timmen, 
worauObiefclbc  jufammcngefeht  iff,  un- 
ter einanber  flehen;  (Siebef.)  bie  ©in- 
theilung  ber  SKebe;  partiüonde  l’écu,  T. 
bie  fcheilung  eineö  SBapettfehilbeö. 

Par-tout,  adv.  überall  ; allenthalben» 

Part-prenant,  s.m.  T.  ein  $beilhabet* 

Parvenir,  v.  n.  (mit  »Oiuhe)  an  einem  jOrte 
(à  un  endroit)  atilangcn;  ;u  iemauben 
(jusqu’à  qn.)  gelangen  ober  fommen; 
einen  Ort  ober  iemanb  erreichen  ; (wirb 
auch  von  leblofen  Gingen  gefagt;)  it * 
fig.  (ä  qch.)  |u  etwaö  gelangen  ; etwaö 
erlangen,  erhalten;  it.  parvenir,  absol. 
ftch  cmporfchwingen» 

Parvenu,  ue,  part.,  angclûngtî  woju  ge- 
langt tC. ; it.  *-  un  nouveau  parvenu, 

mêpr.  einer  wefd>er  fchnett,  weldjererfl 
oor  furjer  ^eit  fein  ©Ittcf  gemacht  hat. 

Parvis,  s.  m.  ber  SBotplûfSî  ber  ^.Uatj  pop 
ber  £auptthure  einer  (großen)  Äird)e  ; 
(im  éempel  ber  alten  3«^”)  *** 
hof )«.  * ...  « • • ...... 
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goa  Paru  Pas 

Parulis,  s.  m.  T.  eine  Slrt  ©ntjunbuttg  beti 
3abnfïeifd)tii  bie  Sabnf&ule. 

Pliure,  s.f.  (in  SXucfficbt  auf  btt  Äleiber) 
bec  ; it.  (de  diamans  etc.)  eilt  Æ)ia* 
mamenfchmucf  K.;  it.  T,  bâti  auti  bem 

• tyferbebufautigemitfte  £orn  i (f.  parer;) 

'*  (©ucbbrucfer)  bie  Ecberabfcbnittfel;  1« 

meubles  de  cet  appartement  sont  de  »même 
parure,  bié  ÜXobilien  in  biefer  ©oh* 
nung  finb  aile  bon  einerlei)  ©toff , »on 
berfeibett  Slcbeitï  tout  est  dê  même  pa- 
rure dans  son  ouvrage , dans  sa  conduite , 

fig.  (meift  m.p.)  «r  i(l  immer  ber  nebm. 
liebe  in  feinem  ©erf,  in  feiner  2luf* 
fubrung;  atteti  ift  barin  von  Cincm 
©cblag. 

Pas,  s.m.  ein  ©chritt;  (tn  ïXucfftcbt  auf 
bâti  treten,  auf  bie  Slrt  aufjutreten,) 
ein  Stritt  ; U.  ein  ©chritt,  b.  i.  ein  gt* 
iviffcti  Eàngcnmaf , inf.  ein  Jelbmaß; 
it-  cmSritt,  b.  i.  bie  jurûcf  gebliebene 
©pur  beti  frittes;  ein  ^ugflapTcn;  it. 
ber  ^Tritt , b.  t.  ein  Auftritt,  eine  £bùr» 
fdjtvelle  te,;  eine  ©tufe,  ©taffel;  i/-  ein 
îpaf;  ein  enger  $aß , Suçant,  5Duvct>* 

. sans  ; (©diifff.)  eine  gxeerenge,  (baber 

• pas  de  Calais  etc.  ; ) it.  pas  , fig . ber 

- ©chritt;  £ritt;  Die  ®cm&bung  um 
etivati;  it.fig.  ber  Sîortritt;  ©orrang; 
Slang;  Söorjug;  bie  sQor&anb  te,  ; it. 

- T . (SSeber)  ber  ©prung  ; bec  Surdp 
gang  beti  Jabenö  in  bem  ©eberfamm; 
bie  jDrbnung  ober  SRcihe  ber  giben , 
tvie  fle  burch  ben  Æamm  laufen;  pas  de 
dame,  ein  fcûtljfcbritt;  pas  dune  vis, 
ber  Umgang,  bâti  ©ewinbe  einer  ©chtau» 
be  ; ber  ©chraubengang;  la  fusée  d’une 
horloge  a ordinairement  sept  pas,  fine 

Uhrenfchnecfe  bat  gemeiniglicb  fieben 

Umgänge;  pas  de  souris,  f,  berme;  pas 
d’unchevron , (gimmerm.)  ber  €infchnitt 
in  ben  oberften  halfen  cineti  ©cbâubeti, 
tvorein  ein  £)acbfparren  gelegt  roirb; 
pas  de  haubans,  (©Cbtfff.)  bie  ©cbelet» 
nen  ber  »föaflmÄnbe,  morauf  bie  ©othti* 
ïeute  treten,  wenn  fie  ben  Sföaß  hinauf, 
flettern;  pas  de  cheval,  bie  UJeflmurjel 
(aucb  cacalia);  pas  d’âne,  f,  tussillage; 

it.  eine  befonbere  8lrt  ©ebiffe  fur  hart* 
miulige  Ipferbe;  it.  eine  2lrt  ©tich* 
bïatt  an  einem  ©egen , bie  ganje  £anb 
bamit  tu  bebeefen;  it.  ein  ©erzeug 
ber  Hmfchmtcbe , »omit  fie  ben  ipferben 
bâti  tOlaul  aufbrechen  ; un  cheval  de  pas, 
fin  ^agginget  (ogl,  amble);  pas  à pas, 
©d)titt  vot  ©djritt;  au  pas,  im  ©djritt; 
marcher  à grands  pas,  à petits  pas,  im  ©C» 
ben  große,  fleine  ©dbritte  mad)en  ; de  ce 
pas,  gerabeti  ©cgti,  ffehenbeti  Jußeö ; 
auf  ber  ©telle;  ben  SlugenblicF;  von 
©tunb  an;  fogleidj  îc.;  il  n’y  a que 
deux,  que  trois  pas  d’ici,  eti  fïnb  HUC 
i»ev  ©ebritte  von  bi«  bi$  babin;  un 
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» faux  pas,  ein  Jebîtritt»  ii  fig.  ein  Jeb- 
ier î bâti  ©erfeben»  Fig.  pas  de  géant , de 
loup,  de  tortue,  de  clerc  etc,,  f.  géant, 
loup  etc.;  suivre  les  pas  de  qn.,  ober 
marcher  sur  les  pas  de  qn.,  jemanbeti 
Jufjftapfen  folgen;  in  feine  Juftfapfen 
treten;  (vgl.  brisées;)  il  est  attaché  à ses 
pas,  ec  folgt  ibm  auf  allen  ©dritten 
nacb;  mettreqn.au  pas,  (mei|t  brebcnb) 
einen  auf  ben  rechten  ©eg  bringen; 
franchir  le  pas,  f.  franchir;  perdra  scs 

pu,  vergebliche  ©tube  amvenben;  il  a 
fallu  faire  bien  des  pas,  eti  bat  Viele 
SOt&bc  gcföflet  ; se  tirer  d’un  mauvais  pas, 
fid)  auti  einem  vcrbrieglichen  Hanbel 

* sieben  * 11  3 P*55*  le  pas , er  bat  eti  àber» 
ftonben,  b.  i.  (inf.  von  einem  Hinge- 
richteten) er  ifi  tobti  on  l’obligea  de 
passer  le  pas,  er  mußte  eti  »iber  feinen 
©iUen  tbun,  ober  gefebebe»  lûjfen; 
vuig.  er  bat  baran  gemußt;  marcher  <fuo 
même  pas , d’un  pas  égal,  glichen  Jert* 

gang  haben;  (von  ÿerfonen)  einerlei) 
©ang  geben;  gcmeinfcbûftlicb  |u  ©erfe 
geben»  aller  à grands  pas  i sa  fortune, 
flatte  ©djritte  $u  feinem  ©lucFe  ma- 
dien  J prendre  le  pas  sur  qn.,  einem  VOt* 
geben , um  ben  îXang  vor  ihm  $u  haben; 
contester  le  pas  a qn.,  einem  ben  SXana, 
bcit  93or$ug  fïreitig  machen;  feirele 
premier  pas,  ben  erflcn  ©Chritt  tbun; 
ben  Anfang  ju  et»ati  machen;  dés  le 
premier  pas,  gleich  Slnftmgti  ; à pas  me- 
surés, mit  abgemcffenen  ©djritten;  mit 
©ebutfamfcit  unb  SSorficht;  (f.  au^ 

mesurer,  loin  etc.) 

Pas,  particule  nègat.  mit  ne  obft  non, 
nicht;  (f.  bie  ©ramm.) 

Pascal,  ale,  adj.  ôfterlich»  l’agneau  pascal, 
bâti  Ûflerlamm. 

Pasigraphie,  s.f.  nom.  bie  Äunfl,  fid)  burch 

allgemeine  ©chriftjeichcnflDienîRûtioiteii 
. verftinblich  ju  machen. 

Passate,  s.  m.  ^atiquiti,  <patigittno , fo 
4«i§t  eine  verilümmrlte  iôilbfâule  ju 
9lom,  »oran  mau  ©atvren  unö 
guiUen  riebt. 

Pasquinade,*/.  bâti  ^ütigutH;  ein  ©chmÄb* 
ober  Eifterfchrift. 

Pasquiniscr , v.n.fam.  <JJatigUtlIen  macht»  > 
burchbtthfln;  làftcrn,  fchmâben. 

Passable , adj.  c.  erträglich/  leiblich  ; mittel» 
mütgjjiemlich. 

Passablement,  adv.  nodi  ziemlich;  letblidl  !C. 

Passacaille,  s.f.  (fpanifch)  eine  2lrt£onfTü£ 
hum  ^anj  von  ernfthaft  • angenehmem 
Sbaraftcr  ; it.  ber  J£anj 

Passade,  s.f.  bie  £)urd>reife  burd)  einen 
Ort/  »o  man  ficb  nicht  lange  aufh&lt; 
auch  her  Slufentbalt  fclbfl;  it.  ber  gehr* 
pfennig,  baö  Sehrgelb,  fo  man  einem 
teifenben  Honbrnerftiburfcfien  ic.  gibt, 
ober,  fo  er  begehrt;  it.  T.  (JReitfch.)  her 
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Pass 
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#uffdjfag  ; ber  J>in-  unb  £etWeg , ben 
ein  <pferb  auf  bemfelben  $laftc  macht 
(trn  ©çbwimmen)  donner  la  passade  à qn. 
einen  im  SBaffer  nntertaueben , unb  i&n 
nétbigen,  unter  i&m  wegsufebroimmen 
passade  d’un  temps,  eine  ftalbe  «Boite 
passades  furieuses , ober  à la  Françoise , büß 
Dumme  ln  cineß  ^ferbeß  ; passades  relevées 
. halbe  «Bolten  in  Âurbetten  ; cela  est  bon 
pour  une  passade , fig.  bftß  mag  fur  ein 
. mahl  hingegen. 

Passage , s.  m.  ber  Durchgang  ï ber  Ueber- 
gang;  bie  Ueberfdbrt;  ber  Dnrcbrit 
(bureb  einen  Ort,  über  einen  Ort,  bureb 
einen  Jlu§  tC. ; d’un  endroit,  dune  ri 
vière  etc.)  ; ber  Durcbjug,  Durchmarfcft, 
3ug  (}♦  einer  2lrmee);  bieiôurcb 
reife;  *.  ber  Bug,  baß  ©treteben  ber 
£ug*  ober  ©trieft* «Bôgel,  (oiseaux  de 
passage)  ; it.  ber  Durchgang , bie  Durch* 
fobrt  , b.  i.  ber  Ort,  SBeg,  ©ong, 
bie  ©traße,  ber  <JJaß,  wo  man  bnreb 
gebet,  burcftfàbrt  ic»  ; it.  ber £oU,  SBege 
. Soll , $rücfen$oU , baß  Söegegelb  te  ; 
§àbï$<lî>  » iL  bw  Uebergang , 
( j.  «g.  d’un  état  à un  autre,  non  einem 
Buffanb  ober  ©tanb  §u  einem  anbern  ) ; 
it.  (eine  tyaffagc)  eine  ©telle  in  einem 
$>ud)ï  (ÇÔtufit)  eine  tyaffage;  eine^Jaf* 
fagie;  eine  nnUfùbrltcbe  £igur,  ba  ber 
©efaug  ben  einer  langen  «Bote  burd) 
allerlei)  £Aufe  te.  »erjiert  wtrbî  (SHeit 
fcftuie)  ein  gemiffer  abgemeffencr  unb 
fcftulgerccbter  ©ang  etueßtyferbcß  ; eine 
fpgffage  ; le  canon  ie  fait  passage  par-tout, 

• baß  grobe  ©efcbùi}  macht  ftcb  aKcntbal- 

ben  $lab  » se  faire  passage  à travers  l’en- 
nemi , fïcb  bureb  ben  $einb  fcftlagen.  Fig 
oiseau  de  passage,  fam.  (ein @trid)»0gel, 
3ug»ogcl)  ein  ÜKenfcb  welcher  fieft  nir* 
genbß  lange  aufbàlt  ; vous  me  trouverez 
sur  votre  passage , td)  Will  eß  eucb  geben 

f en  ; icb  will  ettcft  febon  wteber  fïnben , 
ober  einen  ©tein  in  ben  2öeg  legen. 
Passager,  ère,  adj.  unftit;  (wirb  eigentlich 
»on  ©trieb*  ober  Bug*  Mogeln  gefagt; 
f.  oiseau  de  passage , unter  passage)  ; it. 
fig-  »orubergebenb  ; »ergAnglid)  ; find)* 
tig;  nicht  lange  bauernb  ober  anbaltcnb. 
Passager,  s.  m.  ein  SXeifenber  ; ein  tyaffa* 
gier  (ohne  Unterfdneb  beß  ©tanbeß  unb 
©cfcblecbteß);  it.  b.  i.  etnetyerfon,  bie 
ft dj  nicht  beflinbig  an  einem  Orte  auf 
bàlt  ; ein  ftrembling. 

Passager  , v.  q.  (JKcitfdjuk)  passager  un 
cheval  au  trot , ein  tyferb  tyûffagen  ma* 
eben  laffen  ï (f.  passage);  it.  passager, 

v.  n.  (witb  »om  tyferb  fclbfi  gefagt) 
«JJaffagen  machen. 

Passandeau,  um.  eine  2ltt  alter  fran$ô0f4)ct 
Kanonen. 

Passant , ant , adj.  gangbar  ; wo  »ielt  £eute 

• burebgeben  ; (inf*  mit  chemin  unb  rue)  ; 


» it.  passant,  part.  f.  passer  ; (SEßgp.)  ge« 
benb. 

Passant , s.  m.  ein  SBorbcpgebenbcr  ; «Bor- 
ubergebenber  ; «Bcrbeoreifenber  «.  ; 
Durcftrcifenbcr  ; Stetfenbcr;  arrête,  pas- 
sant, (auf  ©rabfebriften  ) flebe  fdH, 
SBanberer* 

Passation,  s.f.  T . bie  (Errichtung  ober  $uß- 
fertigung,  cineß  Äontrafteß,  £e* 
flamentcß  tc. 

Passavant , t . m.  ein  tyafficrjettel  ; ein  Bet- 
tel, »ermittel|l  bejfen  ein  Jnbrwerf  aber 
eine  3Baa re , fo  ben  BoÜ  fefton  bejablt 
bat,  ober  bapon  frepift,  ungebinbert 
bureb  einen  Ort  geben  fantt. 

Passe , s.f.  bteienige  flcine  ©umme,  womit 
man  eine  beftimmte  größere  ©umme 
»oHfiinbig  mad)t  ; il  faut  ajouter  la  passe 
à ce  sac,  man  Imufj  baß  waß  an  biefem 
©aef  nod)  fe&lt,  barauf  jiblen;  main 

de  passe  ober  de  chaperon,  (Q5ucbbr.)CiH 

55ucb  Bufd)u§. 

Passe,  s.f,  (im  '^ittiftrb  u*3)îaiUefpiel)bte 
fpfortc  ober  beriôogen,  wo  bie  Âugcl 
bnrcbgetriebcn  wirb;  bie  tyaife;  (©ebiff* 
fahrt)  eine  enge  Durchfahrt  (canal  de 
mer,  chenal)  $Wifd)ei!  JWf»  ©önbböll* 
fen  ic. , wo  bie  ©djtffe  ohne  ©cfabr 
bureb  tonnen  ; eine  $abrt  ; baß  $abr« 
wa (fer  ; (JÄrber)  bie  leçte  ^otbe,  welche 
man  einem  Beug  gibt  ; ( Jccbtf.)  ber 
außfall  auf  ben  ©egner  i (Äartenfptel) 
ber  Bufafc  ; baßjcnige  ©clb,  welcbcß  man 
jebeßmabl,  wenn  gepaßt  wirb,  (wenn 
man  »on  neuem  gibt , quand  on  dit 
passe)  iufeçen  muf  ; être,  venir , se  met- 
tre en  passe , (sOîaiUcfpiel)  in  bie  $ûffe 
fommen;(^illiarb)  mit  feiner  tfugel  an 
einem  Orte  Oben  ober  baran  fommen, 
wo  man  ohne  iBtifol  paffireit  fann. 
Fig.  il  CSt  en  belle  passe , er  l)(kt  fd)Öne 
StußOcbten  ; er  iff  auf  einem  guten  SBe* 

ge»  il  est  en  passe  d’obtenir  des  hon- 
neurs etc. , er  bat  Hoffnung  ju  einer 
(E&renfleUc  $u  gelangen  ; nous  sommes  en 
passe  d’être  etc.,  fß  ift  gn  bem,  ( ?ulg . mil 

ffeben  auf  bem©prung)  baß  ic. 

Passé,  ée,  part,  et  adj.  ftat  aile  95ebeUtUtt* 
genuon  passer;  it.  ebemg&ltg,  b.i.  »er- 
gangen , »crffotTen  (ber  B«t  nach)  ; des 
modes  prsées  , abgefommcne  sjftoben  A 
brachten  IC.  ; épées  passées  en  sautoir, 
(2öap.)  freujweife  gelegte  Degen  ; it, 
passé,  s.  m.  baß  ^ergangene  ; bie  »er- 
gangene Beit;  (bie  ©crgàngenbeit). 

Passe-balle,  Passe-boulet,  s.  m.  T.  böß55rct 

ober  eine  eiferne  glatte  mit  einem  £ocb, 
wornaeft  ber  Durcftmeffet  einer  Äugel 
gemeffen  wirb  ; baß  £ugel*£e&r  ; bie  Äu* 
gcl*£cftre;  baß  ^ugelmaff. 

Passc-canal,  s.  m.  (©eew.)  ein  5Seg  auf 
ber  ©cc  $wifd;en  ben  ©aubbanfen  uu& 
bem  £anbe^  * 
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Fasse-Ciceron,*.  m.  (BudjbrudFet)  «Oîitteï- 
cicero  ; it.  ein  IXcbner  ber  ben  ©icero 

•'  übertrifft. 

Passe-corde,  s/m,  T.  eine  grofe  9îübttabel. 

Passe-debout , s.  m,  f,  passavant* 

Passe-dix , s.  m.  eine  2lrt  ©picl  mit  brep 
Sôürfeln,  wobep  man,  um  ju  gewinnen/ 

• mehr  alö  jebn  äugen  werfen  rauf. 

Pajse-droit,  s.  m.  eine  Begünffigung  ober 

©unfterweifung  gegen  baß  ftrenge  SXecbt 

• unb  Herfommcn;  it.  iitf.  baß  Unrecht/ 
welches  man  jemanben  burd)  ein  wi* 
berrecbtlichcß  ©erfahren  tbut , wenn 

• man  j.  B.'ibm  einen  Slnbern  in  ber 
Bcförbcrung  wiberrechtlidjerwetfe  oor* 

• jiebt  ic* 

Passée , s.  f.  T.  baß  ©treicben  ber  ©chnc» 
pfen  beß  abenbß  aus'  Dem  SöalD , au6 
Dem  ©ebüfd)  in  baß  fiepe  $elb  ; it.  btc 
führte  ober  ©pur  beß  SKothwilDbwtß  i 

• (<|Serrücfeuin.)  fo  Diel  Haare,  alß  auf 
eimnabl  trefftrt  werben  ; baß  S}aa rbu* 
fdiel;  it.  (SöcifjgArbet)  jwep  ©ußenb 
©chaffelle,  bie  auf  einmabl  in  Den  Beij» 
trog  gelegt  werben  ; ( ©Jeher)  fo  Picl  $A* 
ben,' alß  Durch  bnß  ©ebiff  im  ipin*  unb 
^ergeben  in  Den  Zettel  eingetragen  wer» 
ben. 

Passe  fleur,  s.f • f,  pl.us.  Anémone. 

Passégo,  «.  m.  biejenige  Bewegung  eineß 
tyferbcß,  Da  eß  Die  ©orberbeine  jugletd) 
unb  lange  in  bic  Höhe  bebt  / unb  alß» 
bann  bte  jwep  Hinterbeine  nachfept. 

Fasséger,  v.  a.  T.  ein  tyferb  reiten  baf  cß 
jwep  außfchliqe  madit. 

Passement,  s.m.  baß  93ofûiuent,  b.  t.  aller» 
leg  ©orten  / ©chnure  ic.  oon©olb/  ©il* 

• ber  , ©eibc  ic.  womit  Äleibcr  unb  an» 
Derc  ©erätbe  befept  werben  ; it.  ol.  flatt 

dentelle. 

Passementer,  v.  a.  mit^ofament  befepen. 

Passementier,  s.  m ein  tyofamentierer.  ' 

Passe-méteil , s.  m.  büß  ÇERetigtOM  POU  jwep 
drittel  ©3ai$en  unb  etnemärtttel  SKog« 
gen. 

Passe-mur,  s.  m.  ol.  ein  9ÏÏau erbrechet , 
eine  art  alten  groben  ©efehupeß  / baß 

• 18  ©djub  lang  war  unb  16  tyfunb 
fdwfj. 

Passe-  muscat,  s.  m.  Passe  - musquée  , s.f. 

eine  oon  ben  Pier  ©attungen  beß  SDtuß» 
!aten»äöcinß. 

Passe-parole,  s.m.  T.  ein  Befehl/  Welcher 
pon  ber  ©pipe  biß  an  baß  ©nbe  einer 
Slrmee  pon  sjJîunb  ju  ©tunb  läuft 

Passe-par-tout , s.  m.  fin  HûUPtfd)lÛffel  ; 
(ift  nicht  mit  einem  £>ictertcb,  crochet, 
ber©cbloffer  tu  perwechfclnj  ; (Buchbt.) 
ein  ^icvûtbfôcfcben  , weldjcß  in  ber 
©îitte  ein  £od>  bat  / worein  man  einen 
beliebigen  anfangß-Bucbffaben  fteeft  ; 
ähnliche  Äuuferplatte  ; (Holjfdjlägcr) 
eine  Bauntfüge , Bo&lenfagc  ; i’argem 


Paß* 

est  un  bon  passe-par-tout , fig.  j>rov. 

©elb  öffnet  aUtSbütcn;  mtt©elb  fomt 
man  burch  bie  2Belt. 

Passe- passe,  s.  m.  tours  de  passe-passe , 
fchenfpielerftinffe;  (f.  auch  gobelet)  ; u . 
ßg.  Jam.  faire  des  tours  de  passe-passe, 

auf  eine  liffige  SÄrt  betrugen  ; allerlei 
©pi^büberepen  treiben. 

Pa^se-perie , s.  m.  T.  eine  2(rt  febr  bttnnfK 
eifernen  ©rabteß. 

Passe-pied,  s.m.  ein  (inf.  in  ber  ebemabf. 
Bretagne  ublicheß)  mufifalifcbeß  îanj» 
ffûcf  pon  einer  febr  gefchwinben  Bewe- 
gung ; auch  ber  £an*  felbff. 

Passe- pierre,  s.f.  T.  per  SKecrfendjel  j (auch 
perce-pienre  nnb  fenouil  marin). 

Passe-poil,  s.m.  T.  ber  Sorffoß  an  einem 
Äleib;  ein  febr  fc&ma&ler  ©treif/  wel- 
cher an  gewiffen  ^heilen  ber  Äleibung 
jwtfchen  ben  labten  berporragt. 

Passe-pomme,  s.  f.  T.  «ne  2fvt  frühzeiti- 
ger 2lepfel  ohne  Äerne  ; ber  ^obanntß* 
91pfel. 

Passeport,  s.m.  ber  ©eleitßbricf  ; ; 

il  porte  son  passe-port  avec  lui , ßg.  f am» 

er  ijt  überall  wiüfommen/  ober  wobl  ge- 
litten. 

Passer,  v.  a.  auch  absol.  it.  v.  n.  (NB.  fßjeiin 
Passer  ein  anbereß  2Dort  regiert/  wirb 
eß  in  ben  jufammengefepten  Temps  pon 
bent  Hülfßwörtchen  avoir  begleitet  ; hin- 
gegen POn  être , wemt  Cß  fCtn  régime 
bat  ; bod)  bat  eß  (aud)  ohne  régime) 
avoir  bep  fîch  / in  ber  Bcbeutnna  port 
être  reçu.  3n  Slnfcbuttg  ber  perichiebc- 
nen  gjrApofitioncn  , permittclff  welcher 
eß  batb  ein  Kennwort  / balb  ein  Zeit- 
wort regiert  / febc  man  bie  ©rammatif 
unter  ieber  biefer  <JJrüpofitionen.  î)och 
finb  bie  poriüglichffen  bter  an  ihrem 
Orte  angeführt*  Passer,  v.n.  (pon  ei- 
nem £>rtc  an  einen  aiibcrn)  geben,  fab* 
ren,  reiten  ic»;  (wirb  aud)  Pon  leble* 
fen  ^Dingen  gefügt)  ; geben;  fahren  :e.; 
it.  (pon  Icbenbigctt  unb  pon  leblofen 
©egendönben)  burch  einen  Ort  geben; 
burchgcben;  burdifabren  ; Durchfommen; 
burchreifcn  ; butchlaufen  ; burchfftef cn  ; 
Durdiffreicpcn  ( wie  B.  Der  Söinb)  ; 
it.  porübetgeben;  porhepgebett  » porbep* 
flicken  ic.  ; it.  über  etwaß  geben  ; über 
etwaß  fepen  ( j.  B.  über  einen  $luff  ; 
(überb.  in  allen  biefen  unb  ben  folgrnb. 
Bcbcutungen  auch  fim.  paffiren)  ; fr. 
an  iemanb  fommen  ober  fallen  ; jeman- 
ben jufallcn  , ju  £beü  werben  ; Port 
©mein  auf  ben  Slnbern  fommen  , (wie 
j.  B.  ©ütcr,  welche  an  [dans]  ein  an- 
bereß 3pauß  fallen,  welche  jemanben 
[à  qn.J  jufflücn)  ; it.  etwaß  (pardes- 
sus qcb.)  übergeben  ; uberfeben  ; nid>t 
rügen  (wie  j.B.  einen  ftebler)  ; it.  ftcf> 
über  etwaß  binauß  fepen;  it.  (sus qcb.. 
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• lentement  Sur  qdr.)  cttvad  «Ut  O&CttBift 
Berühren  ; leidjt  über  etwad  binaud  ge* 

• b<n  » **•  (*  qch.)  ju  etwa«  übergeben 
ober  febreiten  î etwad  anbeted  vorneb- 
men  ober  anfangen  ; it.  vergeben  ; oer* 
fließen  ; verlaufen  ; vorüber  geben;  ver* 
ffreidjen  (wie  j.  55.  bie  3ett  ic.)  überb. 
»ergeben;  a Wommen;  aufboren  ; (f.  aueb 
se  passer)  ; it.  flerben  ; <r.  eine  gcttlang 
(noch  eine  Seitlang)  bauern,  auöbalten 
(wic§.  55*  einäleib)  ; reichen,  audrei* 
eben  , genug  fepn  ( wie  §.  53.  ein  53or* 
ratb  eine  gewiffc  Seit  binbutd))  > **• 
burebgeben  ; bewilligt  werben  ; ange* 
«ommen  werben  ( wie  $♦  53.  eine  5Äci* 
nung  in  einer 55erfammlung)  ; //•  aufgc*. 
Kommen  werben  (wie  *.  03.  ein  Sffiort  tn 
eine  <5>pracl)e,  ober  jemanb  in  eine  53er» 
fammlung,  in  ein  Kollegium  «.);  it 
noch  bingeben  ; noch  angrben  ; pafftren , 
( inf.  mit  bera  3eitwort  pouvoir)  ; it 
(pour  qch. , pour  qo.t)fûr  etwad  ober  für 
jemanb  gehalten  ober  angefeben  werben  ; 
it.  ( à qch.)  wofür  (timmen  ; auf  etwas 
fltmmcn  ($♦  55.  à la  mort,  für  ober  auf 
ben  £ob  ; if.  T.  (faille  * u*  55tUiarb* 
fpiel)  pafftren  ; (f.  passe,  s. ) ; (in  Äar* 
tenfptelcn)  paffen;  nicht  fclbfl  fpielen; 

. it.  (von  einer  £efe , von  einem  ©ticb) 
burebgeben  ; niebt  geflocben  werben  ; it. 
(de  point)  feine  £efe  k.  nicht  angeben; 
it.  (sur  qn.)  (Jecbtf.)  feinen  ©cgner  un* 
terlaufen  ; unter  beffen  £egen  laufen 
ober  fpringen  , um  ihn  wehrlos  jh  ma* 

- eben  » passer  devant  , passer  le  premier, 
voran  geben  î passer  outre  , f.  outre  ; 
passer  dans  une  ville,  in  (blircb)  eine 
©tabt  geben  ; hinein  geben  ; passer  dans 

• le  parti  ennemi , jum  gctnbe  übergeben  ; 

• ce  fruit , ce  vin  est  passé,  biefe  $rud)t , 
btefer  39ein  ifl  verborben , bût  feinen 

• rechten  ©efebmaef  verloren  ; son  nom 
passera  à la  postérité  , fein  5îaf)mc  Wirb 
auf  bie  Fachwelt  f ommen  ; passer  d'une 

, charge  à une  autre,  von  einer 53ebienum 
ju  einer  anbern  (leigen  ober  befÔrbert 

’ Werben  ; cet  habit  m'a  passé  deux  étés, 
biefe$$leib  bat  mir  $rocp  (Sommer  aud* 
gehalten  ; cette  idée  m’a  passé  cent  fois 
dans  l’esprit , biefer  (Sebanfe  ifl  mir  febon 
funbertmabl  in  ben  @inn  gefomraen; 

cela  passera  par  mes  mains , bûô  Wirb 

bureb  meine  Jp&nbe  geben  ; teb  werbe 

• bamit  )u  febaffeu  haben  ; passer  par  les 
mains  de  qn.,  in  jemanbed  £Ânbe  géra* 
tben  ; mit  jemanben  su  tbun  belommen» 

passer  de  cette  vie  en  l’autre  , ßg.  ûUÔ 

biefem  £eben  in  ein  anbered  übergeben  ; 
il  est  passé,  il  a passé,  et  ifl  tobt,  er  ifl 

• gefforben  ; il  est  passé  comme  une  chan- 
delle, prov.  er  tft  audgelôfdjt  wie  ein 
£icbt;  c’est  une  beauté  qui  passera,  bad 

ifl  eine  ©cbônbeit,  bic  vergeben  , per* 
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Blüh  eh  Wirb  ; beaux  jours  sont  passés, 

feine  (ihre)  fcbônen  gage  ftnb  vorüber; 
je  vous  en  ferai  passer  i envie,  td)  will  ettcb 
bie £ufl  bajn  vertreiben  ; il  ne  passera  pas 
à l'examen  , er  wirb  nid)t  s«*  Bffcntlt- 
eben  Prüfung  jugclaffcn  werben  ; passer 

docteur,  passer  maître,  f,  biefe  subst.  ; 
passer  en  proverbe  , f,  proverbe  ; laisser 

passer  qch.,  etwad  bingcben  Iaffen  ;f  et- 
wad ungeabubet,  ungetabclt,  ungerügt, 
ungejlraft  Iaffen  ; ûbcvfeben  ; il  faut  en 
passer  par  là,  man  mu§  fid)  bad  gefallen 
iaffen;  man  muß  fid)  bar  ein  geben  ober 
febief  en  ; passe  ! fam.  ci  fep  ! ich  bin  ti 
jufrieben;  nun  fo  fep  cd  bann;  meinet- 
wegen ; passa  pour  cette  fois- là,  biffed- 
mahl  mag  ed  fo  bingeben  ; passe  pour 
cela,  bad  Üßt  fui)  bôren;  passer  à la 
montre , f.  montre  ; ( f.  aud)  fil  » n^z  , 
beau , étamine  , sas , debout  etc.  prov.)  $ 
en  passant,  (en  passant  chemin),  im  53or- 
bepgebcn  ; it.  ßg.  bep  ©elegenbeit»  ge- 
legentlich » beplütifig  ; it.  neben  b«; 
neben  bcp. 

Passer,  v.  a.  (pafftren)  ; über  einen  Ort 
geben,  marfebiren,  fahren,  reiten,  fe- 
tten ic.  ; bnreb  einen  £>rt  geben  tc.  ; it. 
über  einen  Ort , über  ein  beilimmtcf 
3iel  ober  ?9taß  htnaud  fahren  ; ein  bc- 
flimmted  überfahren  , überfebrei* 
tett , barüber  hinauf  geben  ; über  etwa* 
reichen  ober  geben  ; vor  etwad  bervor- 
ragen  ; ( um  fo  unb  fo  viel , dç  tant  ) 
hob«,  großer  k.  ald  jemanb  ober  ald 
etwas  fepn  ; it.  tn  etwad , ober  irgenb* 

WO  (dans  qch. ,•  dans  un  endroit)  hinein 

flecfen,  »fahren, -geben,  - reichen  ic.; 
burd>  etwaö  (par  qch.,  ober  55.  au 
travers  du  corps)  flcdjcn ; burd)fled)en ; 
burebbobren;  burebiieben  ; burebfabren; 
burebtreiben  :c.  ; it.  (par  l’étamine)  bureb* 
feiben  Î (au  bluteau,  à la  claie  etc.)  burd)- 
fteben  , burchbeuteln  , burebweefen  ; 
burcblaufcn  Iaffen  :c.  ; it.  passer  ,ßg. 
übertreffen (j.  55.  en  mérite,  an  ^Serbien- 
ffen  ) a einem  in  etwas  juvorthun  ; 
beffer  fepn  ; it.  ûberfleigen  (j.5®.  jcman* 
bed  ©infiebten , Äenntniffe , 55egriffe , 
53erffanb)  ; it.  (bie  Seit  gut  ober  fd)led)t, 
angenehm  ober  unangenehm  k.)  jubrin- 
gen  ; it.  ( à faire  qch.)  mit  ctwaÿ  jn* 
bringen;  it.  (einen  £ag,  einen  «Oio» 
natb  ic.)  überleben;  it.  übergeben,  aud- 
laffen,  ûberfeben;  einer  ©acbe  nicht 
€rwâbttung  tbun  î (vergl.  omettre)  ; it. 
jemanben  etwad  bingeben  Iaffen , §u  gut 
Balten , gut  beißen  ic.  ( f.  aud)  *».  n.) 
it.  einem  etwas  (ober  jemanb)  bewilli- 
gen, jugeff eben;  it.  etwa*  eingefleben  ; 
passer  son  chemin  , feinen  5öeg  fortge* 
ben  ; passer  à la  nage  , au  guç , f.  nage, 
gué;  passer  le  pas,  f.  pas;  passer  son ba- 

bit.etc,,  fein  tfïcib  ic,  anjieben;  passer 
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la  chemise  par  dessus  la  tête,  hué  jF)emb 
fiber  ben  Äopf  werfen  ober  sieben  ; pas- 
ser un  fil  par  l’aiguille,  einen  $aben  ein» 
fabeln  î passer  de  la  chaux  par  dessus,  mit 
•tfalf  Ûbetffrcicben  ; passer  l’êponge  sur 
qcb.,  etwa*  mitbem  ©chwamm  au*wi» 
feten  î ( f,  and)  éponge , fig.)  ; passer  un 
soldat  par  les  armes,  einen  ©olbûtM  nftC& 
beat  ftuéfprudje  be*  Ärieg*red)te*  et* 
fehiegen  ; (aucb  blog  passer  qn.)  (f.auch 
baguettes)  ; pisser  qn.  à la  course  , einem 

tm  Saufen  juporfommen  ; einem  porlau* 

fen  ; passer  en  revue , f.  revue  ; passer  au 
fil  de  l'épée , f*  fil  ; passer  sous  silence , 
f*  silence  ; passer  une  pièce  fausse , une 
pièce  de  monnoie  douteuse  etc. , etn  fai» 

fcfceö,  ein  perbêchtige*  @tù<f  ©clb  fur 
voll  au*geben  ober  anbringen,  unter 
bie  £eute  bringen  i passer  légèrement  une 
chose,  (f,  v.n.)  passer  les  yeux  sur  un 
ouvrage,  nur  einen  fluchtigen  »Blirf  auf 
ein  Sßevf  werfen;  e*  nur  fluchtig/  nur 
obenbin  betrachten  ; passer  un  acte  par 
devant  notaire,  eine  Urfunbe  vor  einem 
SRotar  au*fertigen;  passer  un  contrat, 
passer  une  procuration , passer  condam- 
nation, passer  carrière , f,  bicfe  subtt.  ; cela 
passe  raillerie,  ba*  i(l  mehr  al*  ©chéri; 
baö  iß  |U  grob;  cela  me  passe,  ba*  ifi 
mir  |u  p od)  ; bavon  vermehr  ich  nicht*  ; 
ba*  iß  über  meinem  (meinen)  Jporijont; 

j’ai  passé  ma  vingtième  année,  ich  habe 
mein  iwanjigfleö  3ahr  gurücf  gelegt 
(paffirt)  ; c’est  pour  passer  le  temps,  e* 

gefchicht  |um  Zeitvertreib  ; um  (ich  ei- 
nen Zeitvertreib  |u  machen  ; passer  son 
envie  (de  qch.)  feine  £uft  (an  etwa*) 
bugen  ; passer  son  chagrin,  f|d>  bie©ril« 
len  Vertreiben;  quand  on  y a passé  une 
fois,  wenn  mon  c*  einmahi  verflicht 
(probirt)  hat;  wenn  man  einmahl  babcp 
gewefen  ifi;  (f.  auch  bec  unb  jeunesse, 
prov.)  ; passer  la  main,  la  plume,  le  pin- 
ceau, la  lime,  le  rabot  sur  un  ouvrage,  bie 
lebte £anb  an  ein  SBerf  legen;  ben  lefj. 
ten  Seberftrich , Ipinfe Iftrid)  / fteiKlricb, 
£wbclgog  k.  baran  machen  ; c*  voUeitbë 
lu  ©tanbe  bringen.  Passer,  t . hei^t 
auch  bco  vielen  £anbrocrfern  ; etwa*  be* 
reiten , lubercitcn , fertig  machen  ic.  ; 
passer  une  peau , eilte  £ûu t bereiten,  aar 
machen  ; passer  les  cuirs  en  suif,  bit  S)h\l* 

te  mit  Unfchlitt  einfehmieren  ; passer  un 
™\r  fn  ?égie*  tin  nach  SEßeiggÄrber 
Mît  bereiten  ober  gàrben  ; weiggar  ma- 
chen ; passer  une  étoffe  sous  la  calandre, 
einen  Zeug  mangen  ie.  ; passer  le  carreau 
sur  les  coutures,  bie  «ftihte  au*bugeln ; 
passer  en  carton.  ($uchb.)  bie  ©rfmure 
on  bie  -JJavve  fegmachen;  passer  en  par- 
chemin, ba*  Pergament  am  SKucf  unb 
v£cr  eine*  ©ucpe  * leimen  ; passer  un  des- 
sein à l’encre,  eine  Zeichnung  mit  «Jeber 
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unb  £inte  voßenben  ; passer  le  vernis 
sur  qctu,  ben  girnig  auftragen  ; passer 
les  rasoirs  sur  la  pierre,  sur  le  cuir,  hic 

©chermeffer  auf  bem  ©teine,  auf  bem 
îeber  abjie&cn  ; passer  sur  la  meule,  auf 
bem  ©djleifflein  fchleifen  ; passer  la  daî- 
rée,  ben  flar  gefottenen  Zucfer  poflenb* 
reinigen  ; passer  en  blanc , (sfôùnie)  bie 
glatten  imifcheit  bie  SBaljc  bringen , 
ehe  man  0e  tveig  0ebet  » passer  en  teio- 
ture  , en  couleur,  ($àrber)  in  benjarbe- 
leffel  thun;  passer  paria  coupelle,  auf 
bie  Âa pelle  feçen. 

se  Passer,  p.  riß.  (inf.  von  ber  Zeit)  verge- 
hen ; vergreichcn  ; verfliegen  ; //.  ver» 
blühen/  verweilen;  verberben;  abneh- 
men ; u ber  h.  aufhoren;  verfehwinben  ; 
(f.  auch  passer,  v.  n.);  it  (p,  Farben) 
verfehiegeu  ; au*gchcn  ; ben  ®lanj  ver- 
iiereu  ; ù.  gegeben  ; vorfaßen  ; ßch  |u- 
tragen;  porgehen;  fi<t>  ereignen;  it.  (de 
qcb.)  fid>  eine*  2)inge*  enthalten  ; einer 
@ad)c  entbehren  , nicht  iiöthtg  haben; 
it.  (a  qch.)  0d)  womit  begnügen,  behel- 
fen ; 0ch  woran  genügen  laßen  ; womit 
jufrieben  fepn  J je  puis  me  passer  de  cela, 
ich  fann  biefeö  gar  wohl  entbehren  i vous 
pouviez  bien  vous  passer  de  cela,  @te  hat- 
ten bicfe*  wohl  fonnen  bleiben  Ulfen  ; 

se  passer  à peu  de  chose  , mît  ŒBenigcm 

lufrieben  fepn  ; 0<h  mitäöenigem  behel- 
fen ober  begnügen. 

Passerage , s.  m.  T,  ba*  Epfefferfraut ; (auch 

lepidium). 

Passereau , s.  m.fam.  bfr  ©petling  Î (fonft 
moineau). 

Passerinette,  s.  f.  eine  Heine  ©raSmutfe, 
Passe-rose,  s.  f.  f,  paise-fleur. 

Passe-temps,  s.m,  ber  ^eitpertreib;  se  don- 
ner du  passe-temps,  0<h  einen  Settper- 
treib  machen  ; fid>  bie  ^c*t  perfurjen* 
Passette,  s.  f.  (©eibemnanuf.)  ein  gewtf- 
fer  fehneefenfbrmig*  gewunbencr  langer 
»raht. 

Passe-velours,  s.  f.  T,  bû*  ^ÛUfenbfiton, 
bic©ammetblume;  (fonft  amaranthe). 
Passe-vogue,  s.f.  T.  eine  boppeltf  Slnflren- 
gung,  wcldje  man  bie  «Kuberfncchte  auf 
einer  ®alecre  anwenben  ligt. 

Passe- volante , s.  m.  T.  tin  betruglich  un- 
tergefchobener  ©olbat,  ber  nur  bep  bec 
Äußerung  in  baö  ®lieb  gegeßt  wirb/ 
bamit  bie  Stoße  poü  werbe,  unb  ber  fla- 
pitait  ben  fur  btefen  ÜSann  jihlenben 
©olbfur  fich  beziehen  tbnne;  it.  ftberh. 
eine  <perfon,  welche  fich , ohne  §u  befah- 
len, tn  eine  ©efeßfehaft,  ineiu©chau* 
fpielhau*  ic.  einfchleicht. 

Passeur,  s.m.  ein  ^êhrmann* 

JPassibilité,  s.f.  T.  bü*  ©emipgen , SJer- 
gnugen , ©chmerj  ic.  *u  ernrnnben. 
Passible,  atÿ.  c . T.  bft  ©mpgltbilttg  beg 

Vergnügen*,  ©chmerien*  ic,  fähig* 
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Passif,  ive,  adj.  Ififccnb  ; (tm  ©egettfafc 

(»OH  actif  ) ; verbe  passif,  ober  s.m.  pas- 
sif, T.  tin  sJcitroort/  welche*  ein  £ci* 
ben  aubeutet;  dette  passive,  eine  fpaffio* 
©djulb  ; eine  ©d)ulb  , welche  man  ju 

bcjablett  bat  î avoir  voix  passive,  Wflhl* 

fähig  fepn. 

Passion,  s.f.  (im  eigentlichen  «Berflanbe) 
t >ie  tyaflïon  ; ba*  £eiben  Œhrtfli  i a Die 
<Pûffton*$eit;  A bie  <pafTiontfgefd)id)te  i 
bie  £ciben*gefd)td)te  i A eine 

9JûfTion*prebigt;  (fpilofopbtf/  ©ramm.) 
ba*  £ciben  i (im  ©cgenfajj  ber  action)  -, 
ii.  T.  ber  «ftahme  perfehiebener  fdjmers* 

• haftet  jtrantheiten  ; (f.  §.  55.  iliaque); 
souffrir  mort  et  passion,  fig.  *£obf*ûngft 

autffieben;  in  großer  3lugA,  in  großen 
(bangen)  ©or gen  fepn. 

Passion , s.  f bit  £eibenfchaft  , b.  t.  jebc 
0emûth*bewcgung  ober  55egierbe , wel- 
che jut  $ertigfett  geworben  ifts  «e.  (in 
engerer  55ebcut.)bie  £iebe  (ju  einer  fper* 
fon  anbern  ©efchledite*). 

Passionné,  ce  , adj.  leibenfd)ûftli(h  WOfüC 
eingenommen;  ïeibenfcbûftltd)  hanbelnb; 
(iberb.  Icibenfchaftlich;  A b.  i.prtlicbt; 
jArtlich. 

Passionnément , adv.  Jeibenfcbflftlid)  j h«f* 

tig  Î febnlid). 

Passionner,  v.  a.  (inf.  in  ber  «Kufîf  unb 
Æ)eflam«tion)  mit  £eibenfcf)ûft, mit  lei* 

• benfdjaftlidjem  2tu*brucf  oortrogen.  Se 

passionner,  v.  rèjl.  (pourqch.)  fidj  POlt 

feiner  £eibenfchaft,  jïdj  bon  gcmifîen  £ci* 
benfehaften  (fur  etwa*)  cinnebmen  faf- 
fen  ; Icibenfchaftlich  hanbeln,  urtheilen, 
fdjließen  ic.  ; fid)  einer  ©ache  leiben* 
fdjûftltcb  annebmen  ; A in  Stifeft  géra* 
tben  ; fid)  ereifern  ; ftd>  erhtçen. 
Passivement,  adv.  IctbCItb.  f.  passif. 
Passoire,  s.  f.  ber  âurchfdjlag  , (eine  Strt 

tfûchcngerAthJ. 

Passules,  s.f  plur.  Koftnen  (raisin  sec). 
Pastel,  s.  m.  ber  (auch  ba*)  ÂJafJell,  b.  i.  ein 
au*  garbenteig  geformter  unb  brtnad) 
' getroef neter  ftarbcnffift  ; A b.  t.  bicfpa* 
fteUmablereç  (peinture  en  pastel)  ; it.  bû* 

'JJaftcUgemAblbe  ; it.  flatt  suède , ber 
^Arberwatb. 

Pastenade,  s.f  f.  panais. 

Pastenague,  s.f.  eine  2trt  Kochen,  (©ce* 

m). 

Pastèque,  s.f  bie  SBaffermelone  ; (j>Ims. 
melon  d’eau). 

Pastcr, v.  a . (wirb  bon  einem £afen  gefagt, 
ber  mit  feinen  Çûfjen  bie  €rbe  fort* 
fchleppt. 

Pasteur,  s.m . (inf.  in  ber  alten  ©efchidjte) 
«in  Hirt;  (inf.  ein  ©dwfbirt,  ©chAfet; 
ii.  fig.  ein  ©eelenbirt/  ©eelforger;  it. \ 
ein  fpaffor,  b.t.  ein  proteflantifeher  fpfar* 
rer  ober  fPrebiger. 

Pastiche,  s.f  (tabler)  eine  Nachahmung/ 
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b.  i.  ein  in  bem  ©efebmarf  unb  in  ber 
«Kanter  etneö  berühmten  «Oîûhlcr*  per* 
fertigte*  ©cmAhlbc. 

Pastille,  s.  f.  — de  bouche,  ein  (WOÏjlrtC* 
cheitbe*  unb  eßbare*)  «KunbtAfclchen , 
«Kunbfücbclchen;  — à brûler,  cinKÄu* 
chcrfùcbcldjen. 

Pastoral,  aie,  adj.  §um  Htrtenftanb  ober 
Hittenleben  (vie  pastorale)  gehörig  ober 
foltbe  betreffend  ; chant  pastoral,  ba*  Jpir* 
tenlieb , ©chAferlieb  ; î>er  ©d)Afergc* 
fang  ; it.  pastoral  y fig.  einen  ©eelenbirt 
betreffenb  , s.  55.  instruction  ober  lettre 
pastorale,  ein  Hirtenbrief. 

Pastorale,  s.f  ba*  @d)Aferfpiel  ; A ba* 
fpafioral  ; ein  in  ber  «Katticr  be*  einfa- 
chen lAnbftc&cn  ©efange* , inf.  im  ©e* 
febmaef  ber  ©acfpfei'fe,  fomponirteî 
îon(iucf. 

Pastoralement,  adv.  at*  eilt  (geî^licbcr) 

Hitt  ober  ©eelforger. 

Pastorat,  s.  m.  ein  geifUicbc*  Hiftcnamt. 

Pastoureau,  s.  m.  (in  ben  ©d)Afcrgebid)ten) 
ein  flcincr  Hirt. 

Pastorelle , s.  f CÎHC  ffctnc  HiVtintt  ObCt 

©cbâferinn. 

Pastre  etc.  f,  pâtre  etc. 

Pat,  s.  m . indcclin.  (im  ©C&ûdtfp.)  b.  t* 
wenn  man  ben  Äöntg  nicht  mehr  jicbrn 
fann/  ohne  ihn  bem  ©d)ad)  auôjufeçen. 

Patache,  s.f.  T.  ein  Slusliegcr  ; ba*  Söacht* 
fdjiff  au  ber  ©infabrt  eiiteö  Hafen*  tc.  ; 

patache  d’avis,  ein  3achtfdjiff  i CW*  Vb|l* 
jad)t,  21oi*iöd)t. 

Patagon , s.  m.  eine  £tt  alter  nieberlan* 
bifdier  ^halcr  mit  fpatiifchem  ©eprige  ; 
it.  einer  au*  ber  mtttäglich*  ametifaiti* 
fdben  Nation  ber^atagonen,  welche  eine 
rtefemnAhige  ©röße  haben  foHett. 

Patarafle,  s.  m. plais,  et  moq.  fo  nennt  matt 
allerlei)  unförmliche  Juge  mit  ber 
ber;  überh.  eine  fchlechte/  uttleferliche 
Hanb. 

Patard,  s.  m . eine  21rt  alter  fleiner  ©ch«i# 
bemunje. 

Patate,  beffer  Batate,  s.f  eine  portreff  liehe 
51rt  Kartoffeln. 

Pataud , s.  m.  ein  $latfd)fu§  ; ein  junger 
Hunb  mit  biefen  unförmlichen  Süßen» 

à nage  pataud  , f.  nage  ; un  gros  pataud , 
une  grosse  pataude , fig.  fam.  etn  biefe*/ 

fette*  Äinb;  auch  eine  plumpe,  gtob- 
gliebcrige  <Perfon. 

Patauger,  v.  n.  im  ÂOth  h<tUm  pfltfchcn. 

Pâte,  s.f  ber  £cig,  b.  t.  37îehl  ober  tin 
Ähnlicher  Äörper,  welcher  mit  einer  Auf* 
ftgen  ©ubßanj  su  einer  weichen , biefen 
«Kaffe  gefnetet  iß  ; pâ'c  d’amande,  «Kan* 
belfetfe;  pâte  de  confiture,  guefcrtcig  » 
pâte  de  fourneau  , Ofenlehm,  womit  btt 
©chmcljcr  ihre  Offen  bauen  ; or  en  pâte, 
©OlbtCtg  » du  pain  qui  ne  sent  que  la  pâte, 
53rcb  bas  nicht  aufgegangen  ift.  Fig.  et 
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Proo.  être  de  bonne  pâte , Mit  guter,  flrtt* 
fer  £eibetfbefd)affenbeit  fcon  ; eine  ge» 
funbe,  flatte  9latur  haben  i vulg.  pon 
gutem  3eug  gcmad)t  fct>n  ; c’est  une 
bonne  pâte  d’homme  , /a/n.  cr  tfl  CftlC 

c^rltc^e  guteJj)aut,cin  bersguter  95tenfd)î 

mettre  la  main  à la  pâte,  fclbf!  Jpanb  Ulît 

«nlegen;  bep  einet  6tocbc  helfen  s être 

comme  un  coq  en  pâte,  fein  WûWt  mit 
©etten  jugebccft  fcpn  , fo  bafi  man  nur 
mit  bem  tfopfe  herauô  guef  t ; tandis  que 
vous  avt-z  la  main  à la  pâte,  (geben  ©te 

mir  ûttd)  etwa#,)  weil©ie  bod)  im@e» 
ben  begriffen  ffnb  ; quand  on  a mis  la 
main  à la  pâte  , il  en  demeure  toujours 
quelque  chose  aux  doigts,  Wem  CtWOg 

(inf.  ©elb)  burd)  bie  JipÄnbc  gebt,  bem 
bleibt  immer  etwaîf  an  ben  Ringern  flc- 
ben } eé  if!  fein  2lmt  fo  geringe,  ba$ 
nicht  einen  23ortbeil  abwirft. 

Pâté,  s.  m.  eine  tyaficte  ; /V.(<JJerrûcfenm.) 
bie  )>aarpûfietc  ; ein  (£ iitfddng  pon  £ fig, 
worin  Die  Jpaare  in  ben  95acfofcn  getban 
werben;  it.  (ifrtegâbauf.)  ein  fleineö, 
einer  haftete  Ähnliches  95ollwerf  sur 
53crtbctbigung  beö  SBallé;  it • (95ud)br.) 
eine  jufammengeworfene  ftorm  » 3n)^e‘ 
belfifdie;  i'MÄartenfp.)  eine  betrugerifdj 
gemifd)te Äarte;  it.fig.  ein  iöintcnflccF/ 

. ein  Älecf  ; pâté  en  pot , mit  ©cwurj , mit 
Äajlantcn  tc.  sufammengebaeftcö,  unb 
in  einem  ipafen  gebimpftcö  Slcifd)  ; 
faire  le  pâté,  (Änrtcnfp.)  btc  âlartc  pa» 
efen  ; bie  (ober  eine)  falfd>e  Äarte  un» 
tcrfd)tebelî.  Ftp.  pop.  des  pâtes  d’hcr- 
mites,  trocfciie  bluffe  ; faites  en  des  pâ- 
tés, mad)ct  baintt  woö  ibr  wollet;  ha- 
cher menu  comme  chair  a pâté , in  ÄrOUt« 
flticFe  jerbauen  ; c'est  comme  les  petits 
pâtés  de  deux  liards , baÔ  if!  bct  ^JreiSÎ 

Wie  bepni  95ecfer  Die  ©eminel. 

Pâtée,  s.f  T.  eine  2trt  £cig  pon  çftebl 
unb  .ftrAutcrn  je.  baô  geberpieb  bamit 
§u  miflcn;  (f.  and)  pâton);  it.  ein£ctg 
pou  95rob  unb  Çleifd),  womit  man  âpun* 
be  unb  anbere  ^auOtbicre  füttert. 

Patelct , s.  m.  ber  £aperban , (fin  ©eefïfd)). 

Patelin,  s.  m.  ein  feiner,  lifltgcr  gRenfcb, 
welcher  Durch  feine  ©cbmeicbclepen  feine 
2lbfïd)ten  su  erreidten  weiß  ; it.  adj.  air 
patelin,  eine  perfie Ut  qutmûtbige  SRiene. 

Patelinage,  s.  m fam.  liflige  , eillfdjmci» 
chelube  3Ranieren  ; (f.  patelin). 

Patdiné,  ce,  part.  f.  patelincr. 

Pateliner,  v.  n.  et  qqf  v.  a.  fam.  atlf  fine 
feine,  liflige  (tuen!  betrûglidte)  2irt  su 
SOerfe  geben  ; burd)  fane  ©d)meid)f* 
leneit  befcbwafjen;  — une  affaire,  einen 
#ûiibel , ein  ©efdjÄft  auf  eine  liflige 
unb  betruglicbe  2lrt  fuhren , regieren , 
anlcgcn. 

Patclineur,  euse,  s.  f.  patelin. 

Patelle,  s.f.  f.  kpas. 
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iPatèné , s.f.  ber  Äelchbecfef  (an  einem 
SHltarfcld))  in  ©efialt  eines  £cllcr$. 
Patcnôtre , s.  f.  pop.  bag  SBatcr*  Unfcr;  * 
(fonf!  oraison  dominicale;  ).  aud)  pater)  ; 
it.  pop . jebetf  ebrijiliebe  ©ebeth  î pi • 

bie  9tofcnfranj»£ud)eld)cn  ; *7.  &er  gûnjc 

SXofenfranS  (chapelet);  dépêcher  ses  pa- 
tenôtres , fam.  gcfdjwinbe  berbetben  ; 
OSauf.)  b.  i.  chapelet  ; patenôtres  de  liégr, 

T.  glose  an  einem  ÿtfe^darn  ; ©tuefe 
ponâïorf  oben  an  einem  @arn;  dire  la 

patenôtre  de  singe, prov. pop.  brummen; 

SWifdjcn  ben  J^bncu  murmeln. 

Patenôué,  ée , adj.  (® ap.)  patemoflcrfôr- 
mig  ; foraUcnformtg, 

Patenôtrerie , s.f  ber  tyatftnofler*  oberSXo* 
fenfrans-Jpanbel. 

Patenôtricr,  s.  m.  ein  <paternoflermad)cr. 
Patent,  ente,  adj.  offen;  itlf.  in  folg.  .*  lettr* 
patente,  ein  offener  *Q5rief ; ein  offener 
obrigfcitlicber  55efcbl  ; eine  offene , auf 
Pergament  aiiögcfcrtigtc  unb  mit  einem 
©iegcl  behängte  Urfmtbe;  acquit  patent, 
f.  patent;  it.  patente,  ober  im  plnr.  pa- 
tentes, t.f.  baö patent;  eine  fd)tiftlid)c, 
ein  gewiffcö  9ted)t  crtbcilcnbc  Urfunbc  ; 
it.  ein  iBcflallungäbricf  ; baö2)iplom. 
Patenté,  ée,  adj.  mit  einem  ^OtCUt  ÜCrfC- 
ben. 

Pater , s.  m.  (nimmt  fein  s im  plur.  an) 
pop.  b.  i.  patenôtre,  bû$  93ûter«Unfer , 
^aternoficr;  it.  plur.  bie  großem  SXo« 
fcnfrans*Äud)Cld)Cn.  Prov. fam.  il  le  sait 
comme  son  pater,  bû$  failli  er  ailöwenbig» 
il  ne  sait  pas  son  pater  , er  if!  fin  ffbt 
unwiffenber  9Rcnfcf)  ; dans  un  pater  , tn 
einem  Slugenbltcf. 

Pater,  v.  a.  (©duifler)  flciffem. 

Patère,  s.f  eine  ûpferfdjale  ber  Sllten, 
Paternel,  elle,  adj.  oâterlid). 

Paternellement , adv • PÂtCCllCb  î ftW  eilt 
Später. 

Paterniser , r.  n . feinem  Später  Ähnlich  fe« 
bm. 

Paternité,  s.  f.  ( mcifl  illt  bogltlrttifcbeil 
©tpi  ) bic  Saterfdjaft  ; ber  SBaterflanb  ; 

( im  0egcnfatj  ber  filiation). 

Pâteux,  euse,  adj.  teigig  (Wie  J.  95.  |lt 

wenig  gebacfencô  95rob)  ; it.  teigiebt; 
teigartig  (wie  s»  Ôbfl)  ; avoir  la 

bouche,  la  langue  pâteuse,  ftUfll  fd)lei* 

niigcn  9Rnub,  einen  biefen  ©cbleim  auf 
ber  SlingC  babenj  chemin  pâteux,  ei» 
fchîctmigcr,  fdjmieriger  50eg. 

Pathétique,  adj.  c.  (20tffcilf(b.  unb  fdione 
Âunfle)  pathetifeb;  (bie©eele)tn  einem 
hoben  ®rab  rûhrcnb  ober  crfcbùtternb  ; 
bolw  ober  grolle  (Êmpfinbungcn  erregenb; 
nei fs  pathétiques,  T.  bit  SKoUlterPCn  bCC 

SCugeiu 

Pathétiquement , adv.  patfictljd). 

Pathétisme,  s.  m.  T.  blC  Âunfl  <5in*» 

pfünbungen  ju  erregen. 
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Pathmos,  *.  m.  eine  btefei  KahmcnS  ; 
it.  fig.  ein  einfamer  Ort  wo  einer  bin 
»erwiefen  wirb. 

Pathognomonique , adj.  c.  T.  Wefcntlîd)  » 

• (wirb  von  biffer  2lrt  Äcnnicicben  einer 
Äranfbeit  gefaßt). 

Pathologie,  s.  f.  T.  bie  £ebre  oon  ben 
Äranf beiten , oon  beren  Urfacbe,  Ka- 
tür,  Bnjcigen  unb  ^ufiUen  j bie  $a* 
tbolegie* 

Pathologique , adj.  c.  T.  patbologifdj» 

Pathos , s.  m.  (arte  d)ifdj)  bai  «patboi,  b.  t. 
bie  hoben  <£mpffnbungen  , welche  ein 
Stebner  (aud)  ein  'Ütuftfuö  k.)  bet)  fei* 
nen  Zuhörern  ju  erregen  roei§* 

Patibulaire,  adj.  c.  jum  ©algcn  gehörig  ; 
it.  galgenmüfiig  ; fourche  patibulaire,  ein 
©ûtgenpfeiler  i air.  physionomie,  mine 
patibulaire,  ein  galgenmöffigei  ©effcht; 
bie  «Kiene  eineö  «Kenfcben  welcher  beu 
©algcn  oerbient. 

Patibuie , s.  f.  oi-  bic  2lu$ffcllung  jur 
Bebau. 

Patiemment,  adv.  gcbttlbig  » ntit  ©Cbulb. 

Patience  , ff.  /.  bte  ©ebulb  » 1*  patience 

m’échappe , bie  ©ebulb  perlet  mich  ; 

prendre  patience,  avoir  patience  , sc  don- 
ner patience,  ©ebulb  hüben  ; prendre  pa- 
tience en  enrageant,  wiber  feinen  ©illeu 
©ebulb  hoben  muffen  ; en  patience,  mit 
©ebulb  5 patience  ! interj . ©fbttfb  I 

Patience,  s.f.  ber  Ampfer,  (eine  «Pffanje); 
(ûUd)  parclle,  lapathum). 

Patient,  ente,  adj.  gebulbtg;  ( £chrflçX ) 
leibeub;  (im  ©egenfaç  bei  agent);  it. 
s.  m.  ber  leibenbe  £b*U  > T • bai  I ei* 
benbe  Bubjeft  ; it-  ein  «patient  ; ein 
tinter  ben  £&nben  bei  SCrjtetf  fïcb  beffn* 
benber  .fîranfcr  ; it.  ein  ben  £5uben  bei 
J^cnferö  überlieferter  «Ktffetbütcr  ; ein 
armer  Bûnber. 

Patienter,  v.  n.  fld)  gebulbftt  î ©ebulb  H* 
ben  / b.  i.  mit  ©ebulb  warten. 

Patin,  s.  m.  ein  2lrt  alter  hoher  ©etber* 

■ fehuhe ; /*•  ein  Bcblittfdmb  (auf  bem 
©Ü  $u  gleiten);  (Bauf.)  bic  Bohle; 
bai  £olj  einer  kreppe,  worauf  bie  Böu* 
me  rubtn,  in  welchen  bie  Btaffeln  lie* 
gen  ; it-  ein  «Hoff , welcher  auf  bic 
©runbpföblc  ciuei  junbamenteö  gelegt 

Wirb  > aller  sur  des  patins  ober  en  patins, 
F/isscr  sur  des  patins,  auf  Bd)littfchuhen 
laufen;  Bd)littfd)ubclaufen;ferä  patin, 
T.  eine  2lrt  Jpufcifen  mit  einer  halben 
bohlen  Äiigel. 

Patiner,  v.  a.  oft  Ullb  finît ôtfttÇtCrWf tfc 
( auch  unanffönbigerweife  ) angreifen , 
betaffen , begreifen. 

Patiner,  v.  n.  nuf  Bchlittfdju&en  laufen  ; 

. (f.  aud)  patin). 

Patineur,  s.  m . (im  erotifehen  Btpl)  ei- 
ner , welcher  eine  ©e ibiperfon  «uf  eine 
tmanffdnbigc  Kvt  betaffet  / gngreift,  be- 
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Pâtir, viri.  leiben;  auiffebett  ; — de  qch., 
pour  qch. , für  etwas  bü§en  ; les  bons 
pâtissent  pour  les  méchans,  prov.  bCC 

Unfcbulbige  mujj  fur  ben  Bcbulbigeu 
leiben. 

Pâtis,  s.m.  bte  ©eibe;  (poit  geringerer 

©Ûte  alS  pâturage). 

Pâtisser,  v.  a.  «paffetenwerf  / Batfwerf, 
©ebaefenei  machen. 

Pâtisserie , s.  f.  baß  Bacfwerf;  «paffeten- 
werf  ; allcrlep  ©ebaefenei. 

Pâtissier,  ère,  s.  ein  «paffetenböefer  ; eine 
«Paffctcnbacferinn. 

Patissoie,  s.f.  eine  $(rt  feibenen  3eugei , 
fo  in  Shina  perfertigt  wirb. 

Patois,  s.m.  eine  (grobe,  gemeine)  dauern- 
fprache  ; eine  fauberwölfche  Bpradje  / 
bie  man  nicht  oerffeht. 

Piton , s.  m.  eine  Kübel,  Die  Äapaunen  ic. 
bamit  $u  mAffcn;  (ogl.  pâtée);  it.  T. 
bie  Äappe  porn  im  Bchuh. 

Patour,  s.m.  un  abuse  - patour  , ein  Be- 
trüger* 

Patraque,  s.f.fam.  eine  alte,  abgcnufjte, 
fdjlechte  »Kafchine , jum  B*  eine  folche 
2:üfd)enuhr  ic. 

Patrat,  s.m.  (©efcb.)  ein  ^erolb. 

Pâtre , s.  m.  ein  ijirt  ; Ktehhirt;  (fehr  oft 

mipr , ; pasteur  iff  CblCt). 

ad  Patres , (lût.)  pop.  aller  ad  Patres , ftt 
bie  anbere  ©eit  reifen  , b.  i.  fferben  5 
envoyer  ad  Patres , in  bte  anbere  ©eit 
fehief en , b.  i.  umbringen. 

Patriarcal , ale,  adj.  patriûrd)ûltfdj  ; croix 
patriarcale , baö  <Patriörd)en«Äreuj. 

Patriarcat,  s.  m.  bie  «pûtrîûrd)enwürbe ; 
ba$  «Patriarchat. 

Patriarche,  s.  m.  ein  «pûtrîûrdj , b.  t.  eilt 

©rjoater,  Btammoater  im  alten  diffa- 
ment; it.  eine  gewiffe  geiff lid)e  ©urbe  * 
it.  ber  Btifter  eine«  geiffltchen  ûrben«* 

Patrice,  s.  m.  ein  «patrijter  ; eine  hohe 
©ûrbe  unter  ben  alten  rômiichen  tfai- 
feru , oon  Äonffantin  béni  ©roffen  an* 
(KiÂt  mit  Patricien  $11  oerwed)fefn.) 

Patnciat,  s.  m.  batf  «patrijiût  ; ber  Btanb 
unb  bie  ©urbe  einccf  «Patri|ier6. 

Patricien,  enne,  adj.  (tm  ûltcn  «Kom  Unb 
nod)  in  gewiffen  beutfehen  «Hetd)0ff  übten) 
einem  «Patrizier  gehörig  ; ihn,  ober  eine 
«patrijierfamilie  betrcjfcnb  ; it.  s.  ein 
Spatrijier  ; eine  «patrijterinn. 

Patrie,  s.f.  baö  «öatcrlanb;  qqf.  bteSJa- 
terffabt;  l’amour  de  la  patrie,  bie  Kater- 
lanboliebe  ; la  patrie  eft  par  tout  où  l’on 
est  bien , prov . e$  iff  überall  gut  Brob 
effen. 

Patrimoine,  s.m.  M ©rbtbetl  i ©rbgUtS 
le  patrimoine  de  St.  Pierre,  bai  ©rbthctf 

bcs  bcil*  ÿetrui , b.  i.  ein  £beil  bei  ehe- 
mabligen  ^ircbenffaatefi;  — des  pauvres, 
bic  Âircbengûter  ; tfirchengelber. 

Patiimoiiial,  4c,  adj.  jum  Êrbgute , unb 
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inf.  jum  väterlichen  CErbe  geüürtg  ; fiéfc 
patrimoniaux,  nouv.  fjjatrimonialgÜtCC  i 
(tm  0Ci]cnfû^  ber  biens  ober  domaines 
nationaux). 

Patriote , s.  m.  et  f eîtl  Patriot}  Cltt  23a* 

tetlanbOfreunb. 

Patriotique,  adj.  c.  pfltriOtifdj. 

Patriotisme , s.  m.  ber  ^patriottfmutf  ; bte 
23aterlanb*liebe. 

Patrociner,  v.  n.  ol.  (ange  tlîlb  mit  Un» 
gcftüm  / mit  Zubringlichfeit  reben,  um 
jemanb  gu  bereben  ober  gu  uberreben; 
(mCÎjt  mit  prêcher). 

Patron,  onne,  s.  ber  patron;  bic  fpatro* 
ninn,  b.  i.  ein  hoher  -ôefchûçcr  ; ©in- 
ner ; eine  hohe  23efchüçerinn  îc.  î it.  ein 
©chuçbeiliger;  eine  ©cbuçbetltge  ; it. 
ber  £igcnt&um*herr  eine«  ipanblung*» 
f d)iffe 6 / ober  ber  2luffe&cv  Darüber  ; ber 
©duff*patton  ; it.  ber  £e&cn3bcrt  über 
geiiîlidjc  iôebienungen,  ober  Derjenige/ 
welcher  baô  SXccbt  hût/  ©teilen  ait  Str- 
eben unb  ©cfjulen  ju  pergeben  ; ein  $n> 
chenpatton  K.  ; it.  ber  Sp err  eine«  #anb- 
lunao&aufe*/  in  Dvucffîcht  auf  feine 
JpaiiblungODicner  i a.  ein  Sboofat , in 
gtticf fleht  auf  feinen  Klienten  ; ( alt. 
«Körn.)  ber  £err  eine*  ^rcpgclalTencn 
Ober  eine*  ©flauen;  Ic  Cardinal  Patron, 
oh  ber  an  ber©ptçe  ber  püpfHtcftcn  Sie 
gicrung  ftchenbcitarbinal  ; le  patron  de 
ia  ckc,  Jam.  einer  / ber  alle*  im  Jpaufe 
führt  i ber  6crr  im  JOaufe  ; être  le  pa- 
tron de  ta  barque  , fig.  fam.  bet  21  n* 

fiterer  in  einer  ©«die  fepn. 

Patron,  i.m.  bic  Patrone/  b.  t.  (bep  per« 
fditebenen  £anbtp.)  bae  SiftoDell,  g.  25. 
batl  gezeichnete  3Ruf(er/tPornach  bie  ©ti- 
efer / &apetemuirfer , Aunfhue  ber  ic. 
ivebcn  ; Da*  papierne  ober  Sföufler 
ber  ©d)1teiber  IC.  ; it.Jig.fam.  b.  t.  mo- 
dèle* ba*  3Rufier/  (f.  modèle)  ï cette 
dentelle  est  d’un  beau  patron,  biefe  ©piçe 
hat  ein  fch&ne*  buffet. 

Patronage  ; s.  m.  Dû*  ^ûtrpnatî  ba*  $Ked)t 
bie  ©teilen  an  Âtrdjen  unb  ©chilien 
befeljcn  ; armoires  de  pationage,  T.  ©lu* 

cfe  bic  man  feinem  ^ûtron  ju  (thren  im 
SSapcn  führt. 

Patronal,  ac(j.  bem  patron  gehörig. 

Patroniraique , adj.  c.  nom  patroniraique , 
ber  (Sefchlcditônahme.  ' 

Patronner,  v.  n . (Âartenm.)  mittcljt  ber 
Patrone  bie  Jatfcn  auftragen. 

Patronneur,  s.  m.  T.  ein  3RuftcntMC&er* 

Patrouillage  , t.  m.  pop . eine  ©aucrep  ; f. 
patrouiller. 

Patrouille,  s.  f.  eine  patrouille  ober  $«* 
tvuUe  ; eine  ©treifiuacbe. 

Patrouiller , v.  n.  pop.  mit  ben  J£>4nbW 

ober  Jüfjcn  tm  unreinen  SffiatJcr  herum 
patfdien  ; eine  ©auetep  machen  î vuig. 
inaufehen  i u.  r.a . etwa*  mit  unreinen 
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fdjmnbigen  Einheit  angreifen;  tinrettt- 
(ich  / t&uifch  momit  umgehen  ; it.  pa- 
trouiller , v.  n.  nouv.  b.  i.  (aire  la  pa- 
trouille, patrouille  machen* 

PatrouiUis,  s . m.  pop.  unreine*  SBatTer, 
morin  man  herum  patfcht;  (f.  patrouil- 
lage, patrouiller);  it.  bie  gîfcijlpfuÇc  ; 
A o tblûcbe* 

Patte,  t.f.  bie  qjfote  ; (hep  einigen £&ic» 
ren)  bie  fcaßc;  (u.  ^nfeften)  ber  Ju§; 
ba*  Q3ein;  (u  écrevisse)  eine  ArebOfchere; 
a. patte,  pop.  mèpr.  <p,  SKenfchw)  bie 
2JfotC/  b.  t.  bie^anb;  it.  beijjt  aud)^. 
patte,  ber  Jufj  eine*  Äelcheö,  ©lafe*  , 
einer  ©dwie  te.;  it.  T.  ba*  SXojîial/ 
momit  man  Sftotenlinien  jieht  i u.  ber 
Sapfen  ober  untere  5:heil  einer  SXab* 
ipeiche , ber  in  bie  SRabc  geht  ; it.  bec 
Ueberfchlag,  Die  Âlappe,  j.  über 
einem  ©chermciTerfutterai;  u . ber  £aç 
über  bem  J)ofcnfcblt$  ; it.  pattes,  pi.  bie 
gleifchhûfett  ber  Jlcifcher  ; patte  d'oie, 
ber  ©ànfefup,  (eine  ÿfïanjf)  ; (®4rtu.) 
mehrere  ©ange  ober  ÄUeen,  bie  auf  ei- 
nen fpunft  au*geben  ; ( Zimmermann  ) 
ein  aciPinc*  $)tert jftchen  ; (^jiaifcrer) 
ber  au§erfte , nach  ber  ©offe  ju  abfehüf* 
fige  îhcil  eine*  ÿ^û^ers  ; mouiller  en 
patte  d oic,  brep  Sinter  au*merfen;  pattas 
d’ancre,  bie  Slnferfchûufcln ; Slnfcrflie» 
gen  i pattes  de  bouline,  gciptfîc@ctl*€n- 
ben  an  ben  35oleinen  ; pattes  d’auémong 
etc.,  bic  itlûucn , bie  pfotenfürmigen 
©urjelu  einer  Sincmoue  unb  einiger  an« 
Dem  0eiUÄd)fe.  Fig.  tomber  ober  être 
entre  les  pattes  de  qn.,  unter  jemailbe* 
Älauen  (b.  i.  ©eiu^lt  fallen  ober  fcpn  ; 
faire  patte  de  velours,  f.  velours;  (f,  aud) 
graisser,  pelu  , présenter,  marron). 

Patté,  tt,  adj.  ($3np.)  pfotenfônmg  i mit 
pfoteHformigen€nben  oerfehen. 

Pattu,  ue,  adj.  raudifü^ig  ; n>a*  mit  Je- 
bern beiuacfifcne  güfcc  bat  / mt  i.«.  ei- 
ne 3lrt  tauben  te. 

Pâturage,  s.  m . Die  ©eibe  ; 23iehmeibf  ; 
^>uthî  îTrift  ,*  ein  SiôcibeplûÇ  ; (ocrgl, 
pâtis)  ; droit  de  pâtuiage  , bû*  SlBeibe- 
rcd)t  ; îriftrccht  ; herbe  de  pâturage , 
Jàrberfraut,  fahl  Damit  $u  tarbm. 

Pâture,  s.f.  ba*  Juîter  ; aile*  ma*  ben 
lîhici'en  jur  Nahrung  ober  ©pcifc  bient  ; 
ir  ßg.  bieüîubrung,  auch  bcrlîr oft,  bic 
©rquicfuug  ber  ©eelC/  be*  0ct(le*  k.î 
meure  les  chevaux  en  pâture  , bie  ^PferbC 
auf  bic  5©eibC/  auf  bie  ©rafung  tou». 

Pâtureau,  s.  m.  T.  eine,  nur  auf  eine 
geruiiTe  Zeit  jur  23ichn>eibe  bcfUmmto 
^iefe  ic. 

Pâturer,  v.  n.  «eiben. 

Pàtureur,  s.  m.  (im  Kriege)  einer  ber  bie 
fpferbc  auf  bie  Sffîeibe  führt. 

Päturon,  s.m . bie  (auch  ber)  Jepd/  b,  t\ 
berjenige  ^h«l  am  Jus  ber  ipferbe, 


Digilized  by  Google 


Paya  Pave 

ton  ber  £&tbe  (boulet)  an  bi«  jut  ff  rone  ; Pavle 
it.  ba«  ©pannfeil  ba«  man  Den  opferten 
ba  anlegt,  wenn  fie  jur  2öeibe  geben. 

Pavage,  s.  m.  bü«  (JJßaßCtn  ; it.  bt£  $)ßd* 
ü berarbeit  \ droit  de  pavage,  bet  ^Pßaßer* 

JOD  ; ba«  ^ßaßergclb. 

Pavance , s.  f.  ber  ©affafraßbaum. 

Pavane,  s.f  ein  gewiffer  fpanifcher,  {ich 
fett  ernßbaft  fortbewegenber  San*. 
sc  Pavaner,  v.  riß.  ßolj  einher  geben  ; fleh 
(roie  ein  tyfau)  brußen.  . v 
Pavé,  s.m.  ein  tyflaßerßan  ; it.  ba«$ßa* 
ftet  i it*  bet  mit  (Steinen  angelegte  2Beg; 
le  haut  du  pavé,  bet  erhabene  £betl  bes 
Maßet«;  inf.  Ui  ©ebenpßaßcr  ; ba« 
Maßet  nabe  an  bei»  Käufern,  Fig*  et 

Prov,  il  tient  le  haut  du  pavé  ; personne 
ne  lui  dispute  le  pavé,  er  ßebt  in  großem 
Sinfebcni  niemanb  macht  ihm  ben  ©or* 
rana  ßreitig  » je  8uis  sur  ,e  Pav^  du  roi» 
el  SX 
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ici)  labt  fo  oiel  SXrcht  hier  $u  fepn  als 
ein  anberer  » être  sur  Ie  pavé , reine 
Sffiobnung  , feine  Verberge  ; nichts  ju 
leben  haben  i feinen  ©erbienß  haben  j 
btobloö  fcpn  ; toirb  inf,  oon  JOicnßbo* 
tben  gefügt,  bie  feinen  £ienß  haben  ; 
mettre  qn.  sur  le  pavé,  einen  aus  feinem 
jjwufe  oertreiben  ; it»  einem  ben  SXb* 
fd)ieb  geben  j mettre  les  meubles  de  qn. 
«ur le  pavé,  jcmanbeS  ©tobiliei^au«  bem 
jT>atife  tragen  unb  auf  bie  ©affe  flcUen; 

faire  quitter  le  pavéà  qn. , einen  PCttrCt* 
ben  , perbrÄngen  ; d est  tombé  sur  le 
pavé  ; il  a le  nea  sur  Je  pavé , pop.  et  i# 
PÔHig  herunter  gefornmen;  feine  ©a* 
d)cn  ßeben  fehlest;  tâter  le  pavé,  be* 
hutfam,  oorfïdjtig  ju  SfQerfe  geben;  (f. 
aud)  batteur)  ; bride  en  main  sur  le  pavé, 

auf  bem  <Pßaßcr  muß  man  nicht  im 
©alopp  reiten  ; in  (Sachen  bie  üble  5ol* 
gen  haben  fönnen , muß  man  ftch  nicht 
übereilen. 

Pavé,  ée,  part,  et  ad}.  gepßrtßett  IC.  Fig. 
et  Prov.  avoir  le  gosier  pavé  ober  la  gueule 
pavée,  febr  beiß  tffen  fônifen  ; les  rues 
en  sont  pavées,  (pon  <perfonen  unb  ©a 
eben)  mon  fïnbct  bereu  im  Ueberßuß; 
fle  fïnb  im  Ueberfluß  ju  haben  ; eS  iß 
fein  iOîangel  baran. 

Pavement,  s.m.  baS  ^ßßdßfnt. 

Paver,  v.a.  pßaßern;  mit Maßerßcinen, 
ober  auch  mit  ßcinernen  glatten  (car- 
reaux)  belegen* 

Pavesade,  s.f.  T.  eine  ©cbtrmwanb;  ein 
©tuef  $uch  ober  geug , welches  man 
bep  einer  ©cblacht  um  ben  ©orb  einer 
©alcere  auffpannt,  bamit  ber  geinb 
nicht  feben  fann  was  man  für  ©eme* 
jungen  mache.  (SÖenn  btefcS  auch  bep 
geroiffen  geperlichfeiten  gefchiebt , fo 
heißt  btefe«  ©tuef  £ucb  alsbenn  pa 
vois.) 

Payeur,  s.  m.  ein  Waßeter  î ®t«nfc$er. 


(Pavi,  Pavis,)  s.  m.  eine  Qlrt^ßr* 
fiche,  bereu  gletfch  nicht  Pom  Äern  io «• 
gebet  ; A.  /in  ©aum  ber  folcbe  trägt. 

?avier,  f,  pavoiser. 

?avier , s.  m.  f,  pavescade. 

Pavillon , s . m.  ber  $aptKon , b.  i.  ein 
oben  fpi$*  julaufcnbcS  gelt  ; A.  ba« 
©ettgeßett  mit  ©or&ingen,  in  ©eßalt 
eines  geltes  ; A.  ( in  fatbol.  Ätrchen) 
bet  fleine  ©orbang  am  £abernacfcl  ; 
(©chifff.)  bie  flagge  ; bie  große  Sahne 
oben  auf  bem  großen  3Xaß  oberäinter* 
tbeil  bes  ©chiffes  ; (SEBap.)  bcrÄDapett* 
mantel  ; it.  ber  untere  erweiterte  £&etl 
gewiffer  ©la«*3nßrumcnte , auch  eine« 
©prachrobrS  k.  ; (Slnat)  bas  erweiterte 
Ithetl  ber  ©tuttertrompete  (trompe); 
amener  ober  baisser  le  pavillon , mettre 
pavillon  bas , bie  Jlagge  ßreichen  ; bais- 
ser le  pavillon , ober  baisser  pavillon  de- 
vant qn. , fig . bie  jlagge  (ober  bie  ©e* 
gel)  oor  iemanben  ßreichen,  b.  i.  einem 
ben  ©orjug  jugeßeben  ; ibn  fur  feinen 
©teißer  erfennen  ; ibm  nachgeben  ; wei- 
cheiu 

Pavillon,  s.m.  ein  (papillon , ©cbenge» 
bAu be,  Slùgel  eines  $aUaßeS. 
Paviitonné , ée , adj.  (SBap.)  mit  einer  Jûb* 
ne  pon  onberer  5arbe  perfehen  ; it.  beffen 
unterer  erweiterter  £beil  pon  anberer 

^arbe  iß  ; (f.  pavillon). 

Paulette,  s.  f.  (ebem.  in  ffranfr.)  eine  ge* 
wiffe , pon  ihrem  ©rßnbcr  Paulet  be** 
nannte  iübrliche  Abgabe , welche  ben 
fechjigßen  Pfennig  ber  ©infunfte  eine« 
gefauften  2lmteS  betrdgt,  gegen  bereu 
©rlegung  ein  folcheS  3lmt  erblich  iß. 
Pauletter, v.  n.  eine  folcbe  Abgabe  bcsahlen. 
Paume,  s.f  bfe  ßad)e  ^)anb,  ein  beut* 
$utage  nur  noch  gut  ^eßimmung  bet 
£ö&e  eines  ^Jferbe«  bienenbe«  OKaß, 
pon  ber  2luSbebnung  einer  ^auß  ober 
ßuerfauß  ; siffler  en  paume  , pop . autf 
ber  bohlen  J^anb  pfeifen , um  f.  ©.  je* 
manben  ju  rufen. 

Paume,  s.f.  ober  1«  jeu  de  paume,  bd« 
©attfpicl;  bas  ©allbau«  ; le  jeu  de 
courte  paume,  baS  ©flllfptel  tm  ©ali* 
bau«;  jeu  de  longue  paume,  ein  langer, 
auf  allen  ©eiten  offener  $lal}  $um  ©all* 
fpielen. 

Paumelle,  s.f.  jwfpjetlige  ©erße;  A.  7\ 
(©chloff.)  eine  9lrt  îburbÂnberï  A.  batf 
©tûcF  ©abüeißc,  jwtfcbcn  welchem  ber 
©eiler  ben  $abcn  im  ©pinnen  bAlt; 
it.  baS  Jrjanbbled) , beffen  fich  bie  ©cgel* 
mad)er  ßatt  eine«  ^ütgerbutc«  bebtenen} 
(auch  paumet;)  it.  ba«  SXecfbolj  ber  Stie* 
mer,  ©àrber  ic.  jum  SiuSrccfen  be« 
2ebcr«. 

Paumer,  v.  a.  — la  gueule,  pop.  mit  bfC 
(ßaehen)  £anb  in  ba«  ©effeht  fchlaaen. 
Paumet,  S.m.  (©egelniftCher)  f.  paumelle. 
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Paumier , s.  m.  ber  SSaHnrnder  î it»  ein 
'Satt*  unb  9îacfetemuad)cr. 

Paumiilon  de  charrue,  s.  m.  T.  berjenige 

£beilcinci  tydugci,  woran  bie  <Pduô* 
wage  befedigt  id, 

Paumoycr,  v.a.  oi.  etwai  bebcrft  unb  ge» 
fcf)icft  fûbrcn,  5.  *3.  eine  ganse, 
Paumure,  sf.  T.  bie  fut)  in  fünf  Snben 
tbetlenbe  Ärone  eine«  Jpirfchgeweibei. 
Pavois , s.  m.  oi.  eine  3lrt  grofjcr  @chilî>e; 
it.  prvci.  eine  Bchiefj  fcbeiüc;  it.  (Bchiiff.) 

f,  pavesade. 

Pavoiser,  v.  a.  T . ein  BtUC?  £udj  (pa- 
vois) um  ben  ©dùtfibocb  [pannen;  (f. 

pavesade.) 

Pavot,  s.  m.  ber  $ïoijn;  ( prvel . gftagfa* 
men;)  (eine ^fianjc ;)  pavot  cornu,  ge» 
b6rnter  SKofmi  les  pavots  du  somme  1, 
(poet.)  bie  ©cblummerfôrttcr,  b,  i.  ber 

• 0ddûf  » comparer  la  rose  au  pavot, 

prov.  ungleiche  ftinge  mit  einattber  oer- 
gleichen. 

Paupière , s. f.  bai  Slugcnlieb  î A.  bie  3lu» 
genwimper/  (le  P<>»'  de  la  paupière  i) 
fermer  la  paupière,  fig.  bit  Slugfll  §U* 
tbun  j A.  derben. 

Pause,  s.f.  eine  ^ûufe,  b.  i.  ber  0tiU* 
flanb  in  etwai  / f,  in  ber  sföuftf, 
im  SXeben , ©eben  te,  i £t.  bai  Seiche» 
einer  s)Jaufe;  faire  une  pause , eine  qjnufe 
machen  ; inné  halte»;  fliUc  flehen  tc.j 
(Sfttiftf)  pauiïrcn. 

Pause r , v.  n.  (îfôllflf)  b.  t.  appuyer  sur  etc., 

auf  einer  @t)lbe  ic.  aui  ober  inné  halten; 
ruhen,  (3(1  alfo  nicht  mit  faire  une  pause 
ju  pcrti'rdwln  ; f.  aud)  peser , v.  «.) 
pauvre,  adj.  d.  grm;  burftig  ; it.  mipr. 

(oon  ^Jerfonen  uiîb  Bachen)  armfelig  ; 
fehlest  ; elenb  ; it.  t.  ein  Strmer  ; un 
■ pauvre  homme,  etti  arme?/  hûrftiger 
, SDtûntt  ; ein  îlrmer  ; un  pauvre  homme , 
ein  armfeliger  sftîenfch  ; ein  £ropf; 

Sjjjltfcli  les  pauvres  honteux , f.  honteux; 
ruon  pauvre  ami  ! mein  guter , lieber 
Srettnb  l le  pauvre  garçon!  bet  gute 
£ropf  » 

Pauvrement,  adv.  arm  ; ärmlich»  armfelig; 
fùmmerlidj  ic. 

Pauvret,  ette,  adj.  et  s . fant.  (ein  Ç(ui» 
bruef  bei  Sftitleibeni  ) b,  i.  pauvre, 
arm  :c. 

Pauvreté,  s.f.  bie  Slrmuth»  ©urftiglcit  ; 
(ber  ?Ûîangcl  ; ) it.  mèpr.  bic  ober  eine 
àrmfeligfeit;  abgcfdjmaefteö,  ungercim* 

• tei  3eug;  ungereimte  SRebcn  ic.;  pau- 

• vreté  n’est  pas  vice,  prov.  2trmtttb  fd)än« 

bet  nidit. 

Payable,  adj.c.  (auf  einen  gewifîcn  Ter- 
min) jablbar  ; verfallen. 

Payant,  ante  , adj.  et  subst.  fablenb  ; Zah- 
lung leidenb  ; ber  Sabler  ; bic  Sablerinn. 
Paye,  r.  f.  (pon  Boîbûten)  ber  Bolb  ; it. 
(bonne  ober  mauvaise  paye)  (in  (guter 
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ober  fchlechter)  3ahler  ; eine  3<t6letAm. 
haute  payr;  f,  in  alphabettuber  Deh- 
nung; morte-paye,  (in  Çrûnfr,)  ein, 
fowobl  in  Äriegi-ali  îyriebeniseiten , 
immer  in  ber  nämlichen  ©artiifon  liegen« 
ber  Bolbat;  A.  ein  alter  £auibebientcr, 
ober  fonfl  iemanb,  bem  man  bai  ©tta- 
benbrob  gibt  ; il  faut  tirer  d’une  mau- 
vaise paye  ce  qu’on  peut,  prov.  pon  et » 

ttem  bôfen  3ahler  mué  man  attnehnicn 
mai  er  gibt,  • 

Payé,  ée,  part , et  adj.  befahlt  te. 
Payement , s.  m.  bie  3>ejahlung;  3û&ltmg; 
it.  bie  Sluijahlung,  f.qg.  ber  Arbeiter; 
le  jour  du  payement,  ber  3ahltag;  3abl* 
termitt  ; payement  de  la  foire , bit  3®hl# 

tpoche  iit  ber  50îejTe. 

Payen,  f*  Païen.  * 

Payer,  v.  a.  aud)  absol.  jahlcuî  bcjahlen; 
it.  auéja(>le!i;  it.  abjahlen;  abtragen; 
entrichten  ; abfubren  ( §.  qg.  eine 
Bchulbî)  cela  se  paye  tant  et  tant,  bai 
wtrb  fo  unb  fo  tbeuev  befahlt  ; cela  ne 
se  peut  payer,  baÖ  ift  nicht  mit  ©elb  JU 
befahlen  ; Cela  ne  se  peut- payer  de  bonté, 

fg.  man  faun  nicht  @utc5  genug  ba- 
ron fagen  ; se  payer  de  ses  mains , fïd> 
felbd  befahlt  machen,  F.g.etProv.  payer 
un  service  par  quelque  autre,  eilten  Sùicilfi 

burdi  einen  ûtibern  rergelten  ; payer 
d’ingratitude , mit  Utibanf  belohnen; 
payer  de  raison  , S&orfltUUîtgen  ic.  art* 

nehmen  ; rernunftigcn  ^ordellungett 

©Cbôr  geben  ; je  ne  me  paye  pas  de  ccttc 
excuse , ich  bin  mit  öiefer  èntfchulbi- 
gung  nicht  fufriebeit  ; payer  de  br-Hes 
paroles,  gute  SBortc  ftatt  ©elb  geben; 

» u/g.  mit  glatten  ffîortcn  abfpcifen* 
payer  de  révérences  , mit  Jpôflichfdfcn 
abroe tfcil  ; payer  de  sa  personne,  feilt 
Üeben  nicht  fdjonen  ; fein  geben  wagen; 

payer  d’audace,  d’effronterje , fjcf>  burch 

Sfrwegfuheit,  burch  Onocrfdiimtheit 
btirdlhrlfen  ; psycr  la  folle  enchère  ober 
les  pots  cassés , f,  enchère  Ulib  pot  ; payer 
rie  à rie,  en  saunier,  efï  changeur,  f, 
biefe  îôôrter  ; (f.  aud)  mine,  monnoie, 
gambade , chat  ; ) tu  me  le  payeras , tw 
me  le  payeras  plus  cher  qu’au  marché, 

baô  folljl  bu  mtr  nicht  umfonft  qetban 
haben;  bai  foll  bic  theuer  fil  deheit 
fommen;  tant  tenu,  tant  payé,  WtC  bi< 
Slrbeit  (ober  ber  iDiend,)  fo  ber  gohn  ; 
(f.  aud)  violon,  répondre,  vache  rtc.) 
Payeur,  s.m.  ber  3aMer;  it.  ber  2luijßÖ- 
Icr;  it.  ber  Bablmeidcr. 

Pays,  s.m.  bai  ganb ; it.  bie  ganbfdiaftî 
it.  bai  ganb;  Saterlanb  ; un  haut  pays, 
ein  hochgelegenei,  bobei  gaub;  un  pavs 
plat,  ein  flachei  ganb;  le  plat  pays,  bai 
oifene , bai  datte  ganb , (fo  burch  feine 
ftcfiuna  befdlùht  i(l;)  les  Pays-Bas,  bie 
ehCBl,  ^Ubcrlanhc;  un  cheval  de  pays  , 

ein 
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ein  cmbcimifdje*  tyferb;  pays  latin  : pays 
d’élection;  pays  detat,  f.  Dtcfc  Slöörter; 
écrire  au  pays,  retournerai!  pays,  jn  fein 

SJaterlanb  fdjreiben,  gurucf  fcèten  ; nadj 

£aufe  fdjreiben  K.  i la  maladie  du  pays, 
bû$  £eimweb>  bon  jour,  pays!  pop.  gu* 
ten  £ag , £anb$mann  ho  ! pays,  où  va- 
tu?  t>e , £anb$mann , wo  gebt  ihr  hin  ? 
wo  gebt  bie  SHeife  bin?  Fg.  et  Prov. 
être  ober  se  trouver  en  pays  de  connois- 
sance,  f*  connoissance ; tirer  pays,  pop. 
fid)  baoon  machen;  nttg.  fidj  aué  Dent 
©taube  niûdjeit;  il  a bien  vu  du  pays, 
cr  id  weit  herum  gefommem  er  bût  man* 
d)eé  £anb  gefeben  ; faire  voir  du  pays  à 
qn.,  einem  ju  fdjaffen  madjeu  ; c’est  un 
pays  inconnu  pour  lui , baô  iji  iljm  et» 
watf  nnbefûuntcô;  vu/g.  batf  fïnb  ihm 
bébmifdje  Dörfer  ; savoir  Ja  carte  du 
pays,  feine  £eute  fcnneit;  iriffcu  mit 
wem  man  c$  ju  tljun  bût;  il  parie,  il 
juge  à vue  de  pays , er  fpridjt,  er  urtbeilt 
nadj  bem  Moden  Stnfeben  î de  quel  pays 
venez-vous?  iron . Waé  ihr  niche  fagt  ? 
accommodez-vous , le  pays  est  hrge , ma* 

djen  @ie  fîdjtf  bequem,  ift  hier  tylaç 
genug;  nebmen  ©ie  fo  »ici  ©ie  mol» 
len  ÎC.Î  (f.  aud)  cocagne,  sapience,  cou- 
rir , battre  , vider,  gagner,  prophète  etc.) 

Paysage,  s.  m.  eine  £anbfdmft,  b.  i.  eine 
©treefe  £anbeö  ; eine  ©cqenbi  */.  ein 
©emdblbe  welche*  eine  £anbfd>aft  »or* 
fi  eilet. 

Paysagiste,  s.  m.  ein  £anbf(haftmabfer. 

Paysan,  s.  m.  ber  55auer;  Eûtibmann ; it. 
fg • ein55auer;cin  arobet.iîerl. 

Paysanne,  s.f.  eine  35âurinn» 

à la  Paysanne,  adv.  biurifch  ; nadj  9(rt  ber 
55auern;  danse  à la  paysanne,  ein 
03aucrntanj. 

Paysannerie,  s.f.com.  ba$55aUfrngefd)led)t. 
{Molière.) 

Péage , s.  m.  ber  / 5»  35»  ber  55rucfen» 
joli;  bû$  SEBeqgclb  K.  î d.  ber  3oU;  bie 
^ottflatte;  baU  3ollbau*. 

Péager,  s . m.  ber  3odeinnebmer  ; ol.  ber 
3&ttner. 

Péagiet , adj.m.  chemin  péagier , ber  3oU* 
weg;  fcie  3ottdrafjc. 

P«au,  s.f.  bie  Jpaut  an  93tcnfdjen  unb 
£bteten,  aud)  an  ^flanjcn,  «fruchten  JC.; 
bie  ©châle;  (©djclfe;)aud)  bit  £aut  über 
gewiffen  fïuiTtgen  unb  anbern  ©adjen, 
}.  55.  auf  ber  Öberdödje  ber  SOtildj  « bee 
©prupg,  bc*  SthUi  :c.  (»gl.  pelure.) 
(Zïit  £aut  ber  2bterc,  fie  mag  gegârbt 
fetut  ober  nidjt / i»irb  audj  bas  Je  II 
genannt;  worunter  man  auch  bisweilen 
im  iiiebriacn  unb  meid  flgurUdjen  51ti*» 
bru  cf  bic  £aut  bet  sJÄcufdjcn  »erficht. 
£>ic  Äurfdjner  unb  Söget  nennen  bloß 
hie  Jpäute  bet  flcinern  £bierc  Je! le, 
hie  ber  großem  gber  Äiute,  Slucb 
T.L 
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wirb  biejenige  i>out  aUct  3T^iere,  tuet* 
dje  über  ben  Äopf  gedreift,  unb  »or 
bem  2tbjicben  am  Manche  nicht  aufgc* 
fdjnitten  worben  , 03  a l g genannt  ; 
eben  fo  nennt  man  auch  55  a lg  bic 
Jpaut  aller  berjenigen  £bie re , welche 
fid)  felbfi  bauten.)  it.  p-au,  ççf  datt 

épiderme;  peau  de  vache,  bie  jîubbûUt; 
peau  de  veau,  baé  #alb*feU;  peau  de 
renard,  bft  Judjß&alg.  Fig.  et  Prov . 
vendre  chèrement  5a  peau,  (ober  sa  vie,) 
fein  £cben  tbeucr  »crfaufen;  fïdj  tapfer 

Webten  ; il  crève,  il  enrage  dans  sa  pe3u, 

er  möchte  (»or  3orn)  au*  bec  £aut 
fahren  , ober  berden  ; il  a peur  de  sa 
peau,  e$  ift  tbm  uni  feine  Jpant  bange; 
er  bat  fein  iperj  ; il  a rapporté  sa  peau, 

er  id  mit  heiler  i)aut,  er  id  unoerkçt 

ba»0H  gefoiumen;  il  ne  changera  jamais 
de  peau  , ober  il  mourra  dans  sa  peau , 
Ober  le  loup  mourra  dans  sa  peau , et 

wtrb  feiner  £ebtage  nicht  auber$;  et 
bleibt  wie  et  ift  ; il  n’a  que  la  peau  et 
les  os,  ober  1«  os  lui  percent  la  peau, 
Obct  il  a la  peau  collée  sur  l<s  os,  f£ 

ifl  nichts  als  £)aut  unb  SBeiti  an  ihm; 
er  id  febr  mager  ; ü est  gras  à pleine  peau, 
(»on  einem  ÿferb)  c$  id  febr  bief  unb 

fett  ; elle  a envie  de  la  peau  d’un  homme, 

pop.  fie  hötte  gern  einen  ÇDtann;  (f.aud) 
conte,  démanger,  durer,  lion,  marché, 
ours  etc.) 

Peausserie,  s.f.  ber  Jpanbcl  mit  J^aUtCH/ 
Jetten  :c. 

Peaussier,  s.  m.  ein  gcberbcrcitfr  ; einer 
ber  bie  Jrjiute,  bie  Jette  mm  ©ebrauch 
ber  Jrjanbfdjubmadjer,  SBeutler,  55uch* 
binber  2C.  bereitet;  it.  adj.m,  muscles 
paussieis,  T.  Sftuôfeln  wobureb  bie  Jpaut 
bewegt  wirb. 

Peautraillc , s.  f baô  ©djtfferrolf,  £um- 
pengcftnbel. 

Peautre,  s.  m.  ol.  ba$  ©tCUCtruberî  en- 
voyer qn.  au  peautre,  prov.  pop.  finfll 
fortfdjicf en , fortiagen. 

Peautre,  ée,  adj.  (®ap.)  miteinettl  Jif<b- 
fehwanj  »on  anberer  Jarbe  uerfebett. 

Pec  , adj.  m.  hareng  pec  , QSÔfclbÂrîng  > 

eingefallener  J^irina. 

Pécarie, r.  m.  ein  amerifanifcheö  ©diwein^ 

Peccable,  adj.  c.  fähig  JU  fûnbigeiî. 
Peccadille,  s.f.  plais,  eine  fleine  ©ûnbe> 
ein  »erjeibiieher,  geringer  Jcbler. 
Peccant,  ante,  T.  ( oon  Jeuchtigfeiten , 
©âften  im  menfdjlidjen  Âôrper)  bôfe; 
fdjiblidj. 

Peccavi,  s.  m.  plais,  (lat.)  eine  budfertigc 
Steue , ober  ein  aufrichtiges  ‘Sefcuiitnid 
ber  ©ûnben. 

Pèche,  r.  f.  ber  tyferficf»  ober  ^nrfîcfj. 
Pêche,  s.f.  bie  Jifchereij;  ber  Jtfd'fang? 
baé  Jifchen  î it . ein  Jang  ober  3l*g  / 
b.  i.  bie  gefangenen  Jifche  ; a.  bic  Jifujc* 
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«9 , b.  i.  hat  SXecfct  ju  fifd>ett  i bie  gifch* 
gerechtigfeit;  pêche  des  perles,  ber  iper* 
lenfang;  btc  <J3crleiTfifcf)crcp* 

Pêcbé,  s.  m.  bie  ©unbe;  bie  Übertretung 
eineö  göttlichen  ©efepcö;  pêché  originel , 
tic  Çrbfûnbe î pêché  actuel,  bie  it>irf(id)c 
©iiudc;  pêché  mortel,  eine  $obfunbe; 
gios  péché,  bte  grobe  gleifeheeluji;  ber 
Ehebruch;  bte£urerep;  ©obomiterep; 

péché  de  l’épine,  péché  de  non -confor- 
mité, péché  contre  nature , bie  ©obomi* 
îercp;  péché  d’Adam,  ber  gall  Slbamôj 
(f.  ûud)  commission,  ommission  , mignon, 
véniel  etc.  :)  mettre  du  péché  à tout,  alleô 
jur  ©ûnbe  machen.  Fig.  et  Prov.  il  a le 
péché  originel,  faqtmûn  {fam.)  von  JC* 

manben  ber  auö  Mangel  einer  erforber* 
lichen  Çigenfchaft,  ober  wegen  nichtiger 
Jpethmft,  nachtheiligcr  SBcrbinbung  :c. 
Don  einem  2tmt  ober  fonji  von  bem  ©enuf; 
«incrvortheilhaften  ©adjeaudgefchloffen 
i(l  ; il  en  portera  le  péché,  biè  6Ûnbe  fûUe 
öuf  ihn;  er  mag  ed  »erantworten  ; il  n*en 
portera  pas  le  péché  en  terre,  ober  il  ne  le 
portera  pas  loin , f.  loin  ; dire  les  sept  péchés 
mortels  de  qn.,  einem  allcd  Sööfe,  alle 
Œchanb  unb  £aflcr  nachfagcn  ; rechercher 
les  vieux  péchés  de  qn.,  jemanbeÖ  ehe* 
mahld  begangene  ©unben  ober  fehler 
wieber  hcroor  fuchcn,  auftvörmcit,  um 

thm  JU  fehabenj  mettre  qch.  au  rang  des 

péchés  oubliés,  nicht  mehr  an  etwad  ben* 
feit  ; ed  in  SJcrgcffenheit  gellen  ; gönjlich 
vergeben  ; (f.  auch  miséricorde). 

Pccbé , éa , part . gefûllbigt  IC. 

Pécher,  v.  n.  fünbtgen;  ©unbe  begehen; 
ftch  verfùtibigen  ; it.  b.  i.  fehlen;  einen 
gehler  begehen;  gegen  etwas  verlogen; 
wider  etwas  haubcln;  it.  einen  gehler 
haben;  fehlerhaft  fepn;  einen  Mangel 
ölt  fiel)  haben;  pécher  contre  la  loi,  fidl 
wider  bas  ©efep  vcrfündtgcn  ; dad  ©cfe$ 

übertreten;  pécher  contre  la  grammaire, 

einen  gehler  »viber  bie  ©rammatif  be* 

gehen  ; pécher  contre  le  sens  commun , 

Wider  bie  gefunbe  Vernunft  hanbeln; 

son  ouvrage  ne  pêche  que  par  trop  d’exac- 
titude, fein  SBerf  hat  mir  ben  gehler/ 
fcaß  eine  ju  öng(Mid)c  ©enauigfeit  barin 
herrfcht;  votre  sang  pêche  en  qualité, 
3hr  ©eblût  ift  verborben  ; votre  sang 
pé.  he  en  quantité,  ©te  hûbeit  JUViel  ©C» 
Mut;  ce  vin  pêche  en  couleur,  bîcfcr 
SBein  hot  feine  gute  garbe;  autant  péch*- 
celui  qui  tient  le  sac  que  celui  qui  met  de- 
dans, prov.  ber  ipchlcr  ifl  fo  gut  ald  ber 
©tchlcr. 

Pêcher,  v.  a.  ftfcheit;  gifdw  fangen;  auch 
perlen  te.  ftfdicn;  it.  augftfchen,  (i.«5. 
un  vivie.  etc  );  it.  aufjïfchcn  / b.  i.  etwas 
aud  bem  Söafifr  holen  ober  liehen; 
pécher  à la  ligne,  au  lilet,  a l’hameçon, 

mit  hcr  Slngcl  fïfcheni  angeln,  Fig.  et 


Prov.  pêcher  en  eau  trouble , f,  trouble  ; 
toujours  pêche  qui  en  prend  un  , (in  Wf* 

nig  ijl  boeb  beffer  als  gar  nicht*  ; ou 
a-t-il  été  pêcher  cela?  tVO  bût  cr  bûô  auf* 
gefangen?  wo  hat  er  dad  h«r*  pêcher 
au  plat , fam.  in  bic  ©cbuficl  langen; 
lulangcn;  in  bie  ©djuffel  fahren  un$ 
nehmen  wad  einem  anfieht  î il  ne  pêck 
(ober  d ne  chasse)  qu’au  plat,  pop.  er 
liebt  bie  gifche  (dad  SÖilbbret)  unge* 
mein,  wenn  er  fîe  in  ber  ©cfcuffel  finfirt, 
unb  nicht  erft  fangen  mu§  ; il  n’a  qu’a 

mettre  un  pied  dans  l’eau  pour  pêcher  un 
poisson,  ed  gelingt  ihm  ûtted  noad  a an» 
filngt  ober  unternimmt. 

Pêcher,  s.  m.  ber  <pferficb*  ober  ipftrfîd'-* 
baum;  couleur  de  fleurs  de  pêcher,  bie 

^fïrfùhblûthfarbe. 

Pcchereau , s.  m.  ber  ©ccteufel , (eine  3frt 
Stochen), 

Pécheresse,  s.f.  eine  ©ûnberinn.. 

Pêcherie,  s.  f.  ein  £>rt,  wo  man  fffehet; 

eine  gifcherep. 

Pécheur,  s.  m.  ein  ©unber. 

Pêcheur , s.  m.  ein  gtfcbct  J l’anneau  du 
pêcheur,  f,  anneau;  (f.  aud)  Martioet- 
pêcheur). 

Pécore,  s.f.  injur.  pop.  dûS  S5ieh  , <1.  Ctlî 

dummer  SDîcnfdj  i ein  dummed  SEBcibS- 
bilb. 

Pecque,  s.f.  injur. fam.  eine  SßJrrinn; 

ein  eingebildetes,  abgcfchmacf  tco  ©eibd* 
bilb. 

Pccten  , s.  m.  f.  pénil. 

Pectineux,  s.m.  (gtnat,)  daS  ©cfcambcin* 
mîuôlein. 

Pectoral,  ale,  ad},  jur  55ru^  gehörig;  it. 
hetlfam  fur  bie  QJrufl;  muscle  pectoral, 
Ober  s.  m.  le  pectoral,  T.  ber  5>ru{t* 
muôfel;  du  Sirop  pectoral,  ber  33rufi* 
fnviipp;  la  croix  pectorale,  baO  Q3rn{l* 

freu}. 

Pectoral,  s.m.  bâO  55ru(Jfd)tlb  bcO  ^)ohCtt* 
priederfl  bep  ben  alten  ; it.  f,  auch 

pectoral,  adj. 

Pécuiat , s m.  bte  ©ntwenbung  öffentlicher 
©clber;  bte  ^5effehlung  ber  gemeinen 
Äaffe  ober  ©cha^fammer;  der  Äaffcn* 
dicbjlahl. 

Péduie , s.  m.  ba$  erworbene  oder  crfoarte 
©ut  einer  $erfon,  die  unter  eineö  andern 
©cwalt  flehet,  j.  ’Ä.  eineö  ©obncö,  ei» 
neö  geibetgenen,  aud)  eineö  3Jtonchö  ic.; 
daö  'ÿefulium. 

Pécune , s.  f.  ol.  d.  i.  argent. 

Pécuniaire,  adj.  c.  peine,  amende  pécuniaire, 
die  ©eldfhûfe,  ©eldbuge;  intérêt  pécu- 
niaire, daöQcldintereffe;  die  ©eldbegier* 
de;  ©cldgier. 

Pécunieux , cuse , adj.  fam.  reich  an  haarcm 
©eld. 

Pédagne,  s.m.  T.  bte  gufîbanf,  woran  fîch 

die  9iuderfnccht(  bepm  ÜHudem  ftammetu 


Digitized  by  Google 


Peda  Pego 

pédagogie,  s.f  bie  ttnterweifung,  ©tjie»| 
bung  ber  tfinbet  ober  jungen  £eute; 
bie  ipibagogif. 

Pédagogique,  adj.c.  pöbagogifchi  JUt  3)ft* 

bagogit  gehörig. 

Pédagogue,  t.m.  ein  työbagog/  einer  ber  es 
tu  feinem  eigentlichen  ©efeböfte  macht 
junge  £eute  *u  ergehen. 

Pédales,  s.f  unb  auch pl*  baS  tyebal  einer 
.Orgel  ober  eines  ÄlaoierS  (jeu  de  pédales); 
st.  baS  Älapier,  welches  mit  ben  gügen 
gcfpielt  wirb;«*.  (an  einem  <yorte«$iano, 
an  einer  £arfe  : c.)  etn  #ugregi|ier;  it • 
pi.  bie  ÄlapeS  eines  tycbales. 

Pédané,  adj.  j uge  pédané , ber  $Kid)ter  eines 
Meinen,  eines  Unter*® crtdjtcS,  welcher 
feinen  beftimmten  ©eridjtShofober  ®ç. 
ricbtsfin  hat,  welcher  fiehcitb  ©cricht 
hält,  wie  j.  %.  ein  ©orfriebter. 

Pédant,  ante,  5.  ein  <pcbant ; ScbulfucbS; 
eine  <pcbantimt» 

Pédant,  ante,  adj.  pebantifd)J  fctulfüd)* 

fmb. 

Pédanter,  v.  n.  injur.  fam.  ein  SdjulfUCbS 
fepn,  einen  SdjulfucbS  abgeben;  in  ber 
(Schule  flecf  en,  b.i.  Scbulmeiflcr,  Schul- 
lehrer febn. 

Pédanterie,  s.f.  bie  tyebanterei) , Scbulfücb- 
ferei)  ; it.  injur . oaS  2lmt  eines  Sd)uU 
lehrerS  ; (f.  pédanter). 

Pédantesque,  adj.c.  pebantifch»  fcbulfücb* 

fïfcb* 

P&Jantesquemcnt , adv.  pefcanttfd)* 

Pedantiserf  v.  n»  ben  gehanten  machen. 

Pédantisme , s.  m.  bie  röebanterep;  eine  pe* 
bantifche/  fcbulfüchfifcbe  2lrt. 

Pédéraste,  s.  m.  ein  Änabenfcbänber. 

Pédérastie,  s.f.  bie  Änabenfcbönberep. 

Pédestre,  adj.c.  statue  pédestre,  eine  35ilh* 
füule  au  £ug. 

Pédestrement , adv.  aller  pédestrement  ,fam. 
§u  $u§  geben. 

Pédiculaire,  adj.  c.  maladie  pédiculaire,  T. 

bie  £&ufefranfbeit;  £öufcfudit.  - 

Pédiculaire,  s.f  bas  £öufefraut;  (aud) 
crête  de  coq  ). 

Pédicule,  s.  m.  T.  ber  Stiel/  wobureb  bie 
95lume,  ober  bie  $rud)t,  ober  ein  ^ölatt 
mit  bem  J^auptfldngel  aufammenhüngt. 

Pédicure,  s.  m.  nouv.  chirurgien  pédicure, 

ein  Sffiunbarjt,  ber  bie  Hühneraugen 
ausfebneibet. 

Pédieux,  s.m.  T.  ber  ßfugmuSfel,  welcher 
bengug  auSflreft;  {pl  .us.  extenseur). 

Pédiluve,  s.  nu  T.  bûS  $ugb«b. 

Pédomètre , f.  odométre. 

pédon,  s.m.  ein  Sugbothe. 

Pégase,  r.  m.  (poct.)  ber  <))egafuS;  bas  ge* 
flugelte  <J)fetb  ber  dichter  ; it.  T.  èin 
îiorbltcbes  ©eftirn  biefcS  ÿtabmcnS;  it. 
bas  îOteerpfcrb, 

Fégomancie,  s.f  T.  bie  SSahrfagerci)  auS 
bem  QSrunnenwalTer. 
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Pégouse , s.  f eine  2(rt  Seefîfdje  hie  bep 
SOtarfciUe  gefangen  werben. 

Peigne,  s.m.  ein  Äamm;  it.  T.  eine  £anf- 
ober  SlachS*9litfel  ; eine  Jpecbcl;  it.  bie 
SDtaute  (f.  grappe);  iu  eine  2lrt  'Purpur* 
febneefe;  peigne  de  carJeur,  ber  S83oll* 
famni;  Ärömpcltamm;  bie  tfrümpel; 

— d’une  futaille,  ber  ftrofd);  h.  i.  baS 
üugcrjle  über  ben  35oben  beroor  ragenbe 
€nbe  ber  ijagbauben;  — de  jabie,  ein 
Stücf  Jagbaube  / welches  an  eine  jerbro* 
ebene  ©aube  gefegt  wirb  ; donner  un  coup  t 
de  peigne,  einen  Äammftricb  geben;  it.fig * 

— àqn.,  einen  Durcbbecheln  ; (f.  auch 
tondre;)  peigne  de  Vénus,  ber  2ßabcl* 
ferbel , (ein  Äraut).  * 

Peigné,  ée,  part,  et  adj.  gcfômmtî  it.  gc- 
bccbdtî  gefragt  IC.  Fig*  bien  peigné, 
(».  ©cifteSwcrfen  ) gut  ober  forgföltig 
gearbeitet;  gefeilt;  un  jardin  bien  peigné, 
ein  fauber  gehaltener  ©arten. 

Peigner,  v.  a.  fimmeit;  auSfammen;  iu 
(£anf,  5lad)S  :c.)  herein;  (20oUc) 
îraçen , fàmmcn  ; (f.  auch  peigné  ,fig.) 

Peigmer,  r./7«.ein#ammmad>cr;  mardiand- 
peignier,  ein  Äantmböu&ler. 

Peignoir,  s.m.  ein  ^ubermantel. 

Peignon,  s.  m.  T.  eine  ©oefe  jpanf  ober 
glad>S/  weldjebie  Seiler  um  ben  £eib 
wicfclit;  it.  peignons , plur.  £&mmlinge, 
ber  Abgang  pon  ber  gefümmten  SBolle. 

Peignures,  s.  f plur . auSgefammteS  Haar; 
bieJpaare,  welche  begm  Kimmen  aus- 
fallen. 

Peilles,  s.f  pl.  T.  £untpcn  sunt  Rapier- 
machen. 

Peülier , s.m.T.  ein  £umpenfammler. 

Peindre,  v.  a.  irr.  mahlet!  » it.  anjlrcidjctt 
(a.  35. en  rouge  etc.,  rotb  tc.  angreicheu)  ; 
it.  bemabien;  förben;  it.  (bien  ober  mal, 
febön  ober  fcbledjt)  fdweiben;  it  ßg* 
mahlen;  abmahlen,  fchilbern;  abfchil* 
berit;  befebreiben.  Se  peindre,  v.rijl.  fld) 
mahlen  ; it.  qqf.  (meiftm./>  ) ftdi  fdjmin* 
fen  ; it.fig*  fïd)  felbfl  fdiilbern  ; it.  (pon 
Sachen)  fid)  fchilbern , fid>  auSbrücfcn; 
gefd)ilbcrt,  auSgebrudPt  feptt;  peindre 
en  huile  ober  à l'huile  etc.,  in  Oehl  !C» 
mahlen  ; peindre  sur  bois  etc. , auf  Jpolj  îC. 
mahlen  ; peindre  k fresque,  al  frtsco 

mahlen  ; auf  frifeheu  Äalf  mahlen  ; 
peindre  en  détrempe,  mit  jffiûffetfarbctt 
mahlen;  peindre  en  pastel,  f.  pastel  etc.; 
peindre  l’histoire,  biftorifd)e  ©CHlöhlbC 

perfertigen;  ein  £ifloriemnabler  fepit; 
cet  homme  peint  bien , biefet  Sfôcufd) 

fchreibt  eine  jierltche  Jpaub  ; peindre  une 
chambre,  etitSûnmer  mit  allerlei)  Sigtr* 
ren,  5ïrabeSfen  ober  anbern  pierathen 
ûllSjicren;  fait  à peindre,  ;mu  iOIüMcîi 

fchôn;  überaus  febön;  wohl  gebilbet; 

cela  vous  va  à peindre,  biefcS  |M)t  3huetT 
pprtrefflich»  fWi  TOdi  pour  l’achever  de 
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peindre , ba*  richtet  ihn  noch  völlig  ju 
©runbe;  ba$  hat  ibm  noch  gefehlt; 
vu  lg.  bas  farni  ibm  voüenb*  Den  ©arau* 

machen;  U s’achève  de  peindre,  et  Qtbt 

Och  vollenbö  ben  SXcft , (5.  V.  von  einem 
fchon  ftarf  betrunfenen,  ober  turn  einem 
bepitabc  ju  ©runb  gerichteten  Vîenfchcn). 
Peine,  s./.  bie@trafeî''e-bie3Dîùbe>  Arbeit; 
it.  (auebp/.)  Me^uhe;  Vcfchwerlichfeit; 
ipinbccnifj  ; ©chwiertgfeit;  re.  (meiff/r/.) 
ba5.£eib  ; btc  £eiben;  ber  @>d)mer$; 
Kummer i ©ram;  Verbrujhc.»  /V. peine, 
bit  ?)iul)c;  0orge;  Unruhe;  Verlegen* 
heit  ; baö  Anliegen;  Me  §urd)ti  sous  peine 
(à  peine)  de  la  vie,  ben  £eben*flrafe  ; un 
homme  de  peine,  ein  SJîann , ber  fein 
Vrob  mit  viel  »Dîübe  unb  ©orgen  , ber 
feilt  Vrob  fauer,  fûmmcrlich  verbienen 

muß;  prendre  la  peine  de  etc.,  fid)  bie 
SflvÙh*  geben  §U  , . . î il  a de  la  peine  à 
marcher  etc.,  ba*  ©eben  wirb  thmfauer, 
fA Ut  umi  befdjmerlid)  ; j’ai  peine , j’ai  de 
la  peine  à le  porter,  ich  faim  eé  faum  er« 
tragen;  ce  nVst  pas  la  peine  d’en  parler, 

ti  lohnt  bie  $tûhe  nicht,  e*  ift  nid)t  ber 
SÜJîûhe  wertb,  bavon  311  reben;  cela  n’en 
vaut  pas  la  peine , ba*  ijl  nicht  ber  »Dîuhe 
tvertb  i mettre  en  peine,  Unruhe,  (Sorge  ic. 
machen;  in  Verlegenheit  fefccu;  befûm» 

tuertt  j se  mettre  en  peine,  être  en  peine  de 
qn.,  de  qch. , wegen  jemanben,  wegen 
etwa*  tu  Verlegenheit  ober  beforgtfcpn; 

la  peine  du  dam , du  sens , f.  dam , sens, 
à Peine,  adv.  faum;  it.  fo  eben;  à peine, 
à grand’  peine,  fcbtWlicb»  mît  Vîuhe; 

mit  vieler  $îuhe. 

Peiné,  éc .part,  et adj.  be  forgt,  befummert  ic. 
(f.  peiner)  -,  it.  mit  SDlûbc  gemacht  ; gar  ju 
mûhfam,  Anaftlich  bearbeitet. 

Peine»,  v.a.  SJîûfjc , Äiimmer  K. , Unruhe, 
@orge  ic.  machen;  ((.peine;)  ît.p.us.  mit 
SJîûhe  auôarbeiteu  ; it.  v.  n.  (v.  Iperfoitcn, 
v.£hieten  unb  ».  leblofen Gingen) »fôtibe 
haben  ; (f,  avoir  de  la  peine  à etc.,  unter 
peine;)  it.  se  peiner , v.riß.  (0.  IJJcrfonctt) 
(ich  ÜKuhe  geben , Och  etwa*  fauer  werben 

laffen  ; cette  pputre  peine  beaucoup,  bicfct 

Malien  trigt  ju  fdjwer. 

Peineux , euse , adj.  semaine  peineuse , pop. 

Me  Ghartvochc  ; (semaine  sainte). 

Peint , peinte,  part,  et  adj.  gemahlt;  gcfdjil» 
bert  JC.  (f.  peindre). 

peintre,  s.  m.  ( prop . et  fg.)  citt  tabler; 
— à l’huile,  en  huile,  en  pastel  etc., 

ein  £)ehl*,  ein  ^JafleU- Zahler  te*  (f. 

peindre). 

Peinture,  s.  f.  Me  fahlem)  ; bie  Zahler* 
funflï  it.  ba*  ©cniAhlbe;  (wirb  meitf  v. 
Çftablercgen  auf  SBinbcn,  ÇDîauern  :c. 
gefagt;  fonft  tableau;  ) it.  bie  Farben  an 
einem  ©emàblbe;  «f.  fig.  bte  (Schilbc* 
nti!a;?(bfchilbcning:  Vefchreibung;  ba* 
2nlb;  it'piur . (itarte  nfpiel)  Me gcmahl* 


tett  Âartem  bte  fttguren;  Vilber  (figures); 

peinture  à l’huile,  en  détrempe  etc.,  Me 

Ochlmahlerei);  bie  Zahlern)  in  SOBafiTer« 
farbeiwc.;  it.  ein  jOeblgemdblbe;  ein  ©e« 
màblM  in  Söafferfarben  jc.  Fig.  ii  n’a  des 
richesses  qu’en  peinture,  et  tfl  nur  tn  bet 
©tnbtlbung  reich»  un  roi  en  peinture, 
ober  un  roi  de  cartes,  ein  Ähnig,  bem 
Vahmen  nach;  ein  Âônig  ohne  ©ewaft. 

Peinturer,  v.  a.  anftrekhcn,  bemafelen. 

Peintureur,  s.m.  ein<Bcbmierer,Bnflrfüfcr. 

Peinturlurer,  9. a. pop.  mahlen,  fubelït. 

Pékan, s.m.  eine  2lrt3Äörbcr  au*  Omenta. 

Pékin , f,  pequin. 

Peiache,  s.  f.  ein  grober  Iplufch  non  ^itim 
unb  VaumwoUe. 

Pelade,  s.f.  T.  brtô  &u$geben , Qtu^falfeit 

ber  ipaare;  (SBeifgârber)  bie  burd)  bie 
^alfbeiße  Och  ablofenbe  3BolIe. 

Pejage,  s.  m.  T.  bie  Jjpaarfarbc  gerrijTer 
Shiere. 

Pélagianisme , s.  f.  bie  fogenaiinte 

ober  Âeçerep  ber  'pelagiancr. 

Péiagien,  s.  m.  ein  tyelagtaner. 

Peiains , s.  m. pi.  eine  3tr 1 2ltlaô  au^  §bina. 

Péiamide,  s.f.  ein  junger  îhunfifch. 

Pelard , adj.  m.  bois  pelard  , abgefch&ltcf , 

gcfchiltcé  .^Olj. 

Pclardeaux,  f.  palardeaux. 

Pdaste,  s.  m.  T.  baö  platte  ober  breite  îh<Ü 
einer  (Schaufel. 

Pélauder,*».  a.  ol.  b.  i.  battre;  étriller  ; frotter; 
it.  fig.  chagriner  ; berner. 

Pelé , ée , part,  et  adj.  fahl  » POU  JpaartTl 
Clltbl&iît  ; it.  gefdlilt  tC.  i les  monts  pelées, 
(poet.)  bte  fablen  Verge;  un  vieux  pelé, 
injur.  ein  alter  Äahlfopf;  il  n’y  avoit  que 
trois  tondus  (ober  teigneux)  et  un  pelé, 
fo  fagt  man  (/am.  etmipr.)  von  einer 
©cfcùfdiaft  bie  au$  wenigen  unb  gerin* 
gen  £cutcn  beffanb. 

Pélecinon , s m.  (bep  ben  Slften)  eine  (Bon* 
nenubr  in  Jorm  eine*  Veil«. 

Pélécoide,  s.f.  (©com.)^ tint  Sigut  in  ©c- 
fiait  eine*  jpanbbeüe*. 

Pêle-mêle,  adv.  burch  einanbct  ; unter  ein^ 
anber;  unorbentlid). 

Peler,  v.a.  abhaaren,  (J.  V.  ein  ©chnjcin 
burd)*  Vruhen  );  ( f.  pelé, part,  et  adj.) 
it.  fcb&len;  abfcbàlen;  bte  .paut  (f.  p«o) 
abjtehen;  peler  la  terre,  SKafcn  abficchen; 
— une  allée,  eine  SUlee  pu^en,  rora 
©ra« , vom  Unftaut  reinigen.  Se  peler, 
v.réfl.  Od)  abhaaren;  bie  J^aare  gehen 
laffen  ic. 

Pèlerin,  s.  m.  ein  ^ilgcr  (ol.  $i(grtintn); 
it.  pèlerine,  s.f  eine  tyilgcrtnn;  fine 
^erfon  bte  an*  Slnbacht  an  einen  ent» 
frrnten  Ûrt  wallfahrtet;  ein  SBaOfahr* 
ter;  it. fig.  ( m.etf  ) eine  perfchmthte 
^erfon;  ein  fchlauer,  lofer  Vogel;  l^ 
pèlerins  d’Emmaüs,  ( Vibfl  ) Me  JlPf* 

3ûngcr  von  €mflU*.  Frov.  pluie  du  matm 


Digitized  by  Google 


Pele  Pelo 


Pclo  Pena 


3*7 


n\?tonne  pas  le  pèlerin,  ber  sft«ra«tregcn  Peloter,  v.  n.  $um  Mofien  Zeitvertreib  mit 

i»  «v  m • /m  4«  • »Ai./t«  Sein  fvtivfvtî  ' //  O /a  f'tim ~ l’Itlf  tl  Hilf’ 


fott  feinen  SXeifenben  abfchreefen;  rouge 
loir  et  blanc  matin,  c’est  la  journée  du 

pèlerin , abenbroth  unb  heller  Storgcn 
, jeigen  einen  fchôncn  £ag  an.  ! 

Pèlerinage , s.  m.  Me  93iigfrfd)ûft  > (ol.  tjjtl* 
grimmfdbûft*,)  Sffiallfàhrt;  it.  Die  ÎBall* 
fahrt,  b.  i.  ber  ©aUfabrtôorti  (f.  pèle- 
rin;) aller  en  pèlerinage,  Wallfahrten» 
Pèlerine,  s.f.  eine  ^tlgerimt;  (f*  pèlerin;) 

It.  eine  auficr  Sftobe  gefommene  81rt 
Jraucnjimmcrhal«tuch. 

Peictte,  s.f.  ein  Sntftumwt / bie  €rbe  $u 
‘ fehneiben. 

Pélican,  s.  m.  ber  $elifau;  ein  großer 
SÖaffervogel  ; it.  T.  ber  tytlifan;  ein 
^nfrrumcnt  juin  SCitôjic^en  ber  3«&ne; 
it.  eine  3lrt  JOefiiUierfolbe;  (f.  auch 

piété  ). 

Peiin,  s.  m.  (©faber)  bie  Äalfgrube;  (f. 

p)ein). 

Pelis,  S.  m.  f,  püs. 

Pelisse,  S.f.  ein  $el$,  Witocf,  tyeïj 
ntantel  te. 

Péliope  ou  Péliopode,  s.  m.  et  f.  eittC  2Itt 

Söaifer&uhn  mit  weifien  Jufien. 

Polisson , s.  m.  p.us.  b.  i*  pelisse;  (f,  aud) 
plisson  ). 

Feiia,  s. J.  T.  bie  Amalgama  von  ©ilber 
unb  ûuccffilber. 

Pelle,  s.f.  eine  ©djaufcl;  pelle  à feu, 
eine  Jeucrfcbaufel ; (f,  auch  fourgon, 

prov.  ) 

Pellée,  pellerèe,  pelletée,  s.f.  cilié  ©djûlt 

fei  voll.  , , 

Peiieron , s.  m.  eine  Heine  Bacferfchaufel. 
Pelleterie,  s.f.  ba»  Æirfdmerhanbmerf  ; bie 
Âùrfchncrct);  it-  ber  Wclj&anbel;  ftauch» 
hanbclî  it.  ba«  ÿcljiwerfi  fltauchwerf, 

• h.  i*  mit  paaren  verfehlte  unb  gar  ge 

• machte  Jellc;  bie  Ätirfchnerwaare. 
Pelletier,  s.  m.  ein  Äurfdjuer;  it.  (mar 

chand-pelletier,)  ein  tpefi^&nMrr ; Stauch 
Ibinblerî  (f.  pelleterie;)  (f.  ûlld)  renard, 
prov.  ) 

Pellicule»,  s.f.  T.  ba«  J)Âutdjen. 
Pelliculeux,  adj . poli  Heiner  /pàutdjen» 
Peioir , s.  m.  (©avber)  ba«  ®chab*€ifen; 

Jf>aar-€ifen.  # , 

Pelote,  s.f.  ein Änauel ober Änauel;  tt.oi. 
ein  fleincr  ©pielbali;  it.  baö  sftabel* 
tûffen;  it.  T.  bie  Bläffe;  ein  weiter 
Slccf  ober  ©tern  auf  ber  ©tirne  eine« 
«pfetbc«  ; pelote  de  neige , ein  ©chnee- 
bafl;  pelote  à feu,  f.  balle  i feu;  pelote 
de  mer , ein  sßtccrbaU  ; ein  au«  aHerlct) 
föfetigen  ihcilen  beftchcnbetBan,  ber- 
gleichen  inf.  baö  mittettinbifdie  COieer 
CIU«  Wirft.  Fig.  et  Prov.  la  troupe  se  grossit 
comme  une  pelote  de  neige,  ber  Stuflauf 

(fcc«  aufrùhrifdicn  Bolfeö)  wirb  immer 
Peloté,  ée , part,  et  adj.  f,  peloter. 


bem  Ball  (vielen;  it.  v.  a.fam.  einen  mit 
©chlflgen  ober  mit  Porten  miit)anbcfn  ; 
berb  abprùgeln;  (f.  aud)  peiauder;)  it. 
einen  jum  heften  haben.  Sepeioter,  v.nfl. 
ftd)  berb  abpràgelu  ; ftch  mit  einanbet 
herum  fdllagen  K.i  peloter  en  attendant 
partie,  fig. prov.  fich  inbeffen  mit  etwa« 
bie  3rit  vertreiben/  ober  inbcfîcn  eine 
ÿrobe  von  etwa«  machen , bi«  man  e«  im 
€rnft  vornimmt. 

Peloton,  s.  m.  ber  Äuiucl  ober  Knäuel ; 
it.  ein  f leine«  O^abelf  ujTen  ; it.  ein  unüber* 
jogener  Ball  junt  ©puiett  ( balle  a jouer 
à la  paume);  (vgl.  pelote  ;)  it.  (ÄricgÖW.) 
ba<  <J)lotOn©Olbaten;  peloton  de  roouch  -s 

à miel , ein  Raufen  Bienen  (inf.  wenn  fie 
fehwarmenj  wirb  auch  nod)  von  anbertt 
^nfeften  gefagt.  Fig.  cette  alouette  est  un 
peloton  de  graine,  btefe  £erche  ift  ein 
biofier  Älumpen  Jett  i par  pelotons,  (von 
ÿerfonen)  hûufcnwctfc;  dévider  le  pelo- 
ton, eine  verwirrte  ©ache  in  jOrbnung* 
in«  Steine  bringen. 

Pelotonné,  ée,  part,  et  adj.  gewicfelti  gc* 
wunben  te. 

Pelotonner,  v.a . wicfeln  j auf  einen  Ânauel 
winben. 

Pelouse , s.  f.  etn  9tafcn;  Stafcnpla^.  • 
Peite,  s.f.  eine  8rt  Heiner  runber  ©chilbe 
ber  SCltcn. 

Peitre , * . m.  eine  ©orte  £uch  au«  ber  Bre- 
tagne. 

Pelu , ue,  adj.  (mit  Jpaaren  bcwachfen; 
haarig;)  in  folgenbcm:  patte  pduc, fg. 
fam.  ein  ©chlcicher  ; eine  ©chletdierinn  » 
ein  Heuchler;  vuig.  ein  Juch«fchmani» 
Peluche,  s.f.  ber  ^ttifch;  ^3lûfd)fammet; 
it.  T.  ber©ammct;  ba«  ©ammetartige , 
50oÜichte  au  Blumen,  BliUter»;  (vgl. 

velouté).  • 

Peluché,  ée,  adj.  fammetflrtig ; haatiôî 
WoRi^tï  (f.  priuche). 

Pelure,  s.f.  bie  (abgefifreifte)  ®chale(c«(?. 
©chelfe)  ober  £aut  von  Jruchten  unb 
anberii  ^Dingen,  bie  fich  fd)Men  lafieit; 
auch  bie  (abgefchÄlte)  ipaut  obcrSJtinbc, 
K»  B.  vom  ÄÄfe;  (vgl.  peau*,)  it.  bie 
StaufwoUc;  pelure  d’oignon , bie  3wiebcl- 

fchalf.  * * 

Penader,  v.a.  ol.  fîd)  mit  $Rfthe  fortfchlcp- 
pen  ; it.  v.  n.  fich  tm  Âothe  wiljen. 
Penaîi,  s.f.  eine  Berfammlung  von  ©ton- 
chen.  ’ 

Penalllon,  s.m.fam . b.  i.  haillon. 

Pénal , ale , adj.  loi  pénale,  ba«  ©tTûfgefe^  » 
code  pénal,  ba«  ©trafgefctjbuch. 

Pénalité,  s.f.  bie©trafb«rfeit;  it.  bie  Unter- 
Eichung  ber  ©träfe. 

Penance,  s.f.  ol.  f.  pénitence. 

Pénard , s.  ni.  mèpr.  vieux  pénard , cttt  lttt* 

vermogenber  àlter;  vuig.  ein  alter  €he5 
ttÙVPCl»  / 


I 


(le  décim)  *.  De*  ©lûrfe^bcrtfriftc,  çje|>Aîtge  Ç>errt6ï>Ân^ciiî>c  e^cl^ctnc  ; au* 
be$  2(ltcrô  te»;  le  penciiant  du  précipice,!  fin  einziger  (Ebeïfîein  Daran;  ein  au$ 


genb  J fid)  nciaenb  IC»  des  airs  penché*,!  (êtendoir). 


Pencheraent , s.m.  baO  £5ttgcn;  baô  ftei.  PendWe*.  *•«.  haumern;  an  etwa« Gängen# 
gen;  — de  tête.  batf  Æopfnicf  en;—  delai  uni)  Din  nnb  Der  bewegt  werben, 
balance,  ber  2dl$|d)(ög  bet  SÖage*  PcnHiloche,  s.f.  burU  b.  U le  membre  viril. 

Pencher,  *\ a.  neigen;  Gängen;  abGängig!  ( Rabelais .)  . . 

ober  abfdjuiTig  legen,  tfclicn,  feigen  ; (f.|Pen.doir*  *• nu  T*  ein  ®tricf/  woran  matt 
penchant,  adj.)  it. v. n . fteft  neigen ; Gin*  eine  (Bpetf  feite  Gängt.  , 


rndaison,  s.f.pop . ba*  StufGenfeitî  bû$  tGut  man  aüeö;  compagnie  mène  pendre, 
genfett / b.  i,  baö  SiufGangen  an  beul  man  wirb  bewerten  bureG  anbere  per* 
©algctt.  I fuhrt;  le  bruit  nend  1 homme . mer  im 


tm  ©cGcn  bte  2trine  Gängen  (affen;  avoir!  nachfagcn;  dire  pire  que  pendre  d’un 

les  oreilles  r»f*nH»rrt#*C  fn  fnvn  Ne»  ..  v.*.  1-rn  ^ 


’ . vv,w  V»  *♦  vu»*  * owu  , UC , pari,  er  aaj.  aenaiigi  !C,  ; a** 

urne  woran  ein  anberer  tforper gehängt  Gcnft  ; gehangen  te.  (f.  pendre);  it.  s.  m. 
unrb/  ($♦  05*  pendant  de  baudrier,  de!  ein  ©ehtttftCr;  aussi  tôt  pris,  aussi-tôt 
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jfwtdu,  prov.  wie  gefangen  / fo  ge^an» 

gen  J (f.  ÛUd)  corde , langue  etc.  prov.) 
Pendule,  s.m.  T . bas  <J5enb«l ober  tyenbel; 
eine  gerabe  £mie  mit  einem  ©ewidit  ait 
bem  einen  €nbe,  weldie  fïd)  an  einem 
feften  $unft  hin  unb  her  beroegt , inf.  on 
einer  Uhtî  ber  tyerpenbtcM  ; bie  Unruhe, 
Pendule,  s.f.  eine  SDattbuhr. 

Pêne , s.  m.  T.  ber  Siiegel  in  einem  ©chlofi  ; 
f.  auch  course;  (itidjt  mit  penne  ju  per* 
wechfeln). 

Pênes,  s.f.  plur.  (@rd)tff  bau)  ber 
pinfil. 

Pénétrabilitê , s.f.  T.  bic^urchîtringlidifeit. 
Pénêtrab’.e,  adj.  c.  T.  (meift  perneinenb) 
burchbringltd). 

Pénétrant,  ante,  adj . blirdjbnngeitb } itfig' 
fd)arfftnttig. 

Pénétratif,  ive,  adj.  T.  leicht  btltdjbtin* 

genb. 

Pénétration,  s.f.  ba$  Ælutdibringen ; bie 
JOurchbvingung;  it.fig.  ber  ©charfjtnn; 
ein  burchbringcnber  SBerftanb, 

Pénétré,  ée,  part,  burchgebrungen  te.;  it. 

ad}.  burd)bruitgcn  te. 

Pénétrer,  v.a.etn.  burdjbringen ; it.  ein* 
bringen;  it.fig.  ergrtmben  ; burdjfchauen; 
*7.  lebhaft  rühren;  cela  me  pénétre  le 
coeur,  boS  burebbringt mein £erj ; bas 
burd)bohrt  mir  bas  Jpcrj, 

Penguin , s.  m.  bie  ftettgans. 

Pénible,  adj.c.  mûhfam;  it.  befdjwerlich ; 
mûhfeltg. 

Péniblement,  adv.  mühfam  î mit  SDiÛhe* 
Pénides,  s.  f.  pi.  (Siootb.)  tycmb.incFcr  ; 
mit  einem  ©erjlen^efoft  bis  auf  einen 
gewijfen  ©rab  abgefodjtcr  SncFer, 

Pénil,  s.  m.  T.  ber  erhabene  unb  mit  £aa» 
ren  bewadifcne  Andere  £hetl  beS  ©dtam* 

t liebe«  a»  beçben  ©efch!ed)tern;  (ber 
JenuSberg), 

Péninsule,  s.f.  eine  J)albtnfel;  (tnt  gewöhn« 
Iichen  ©tt)l  presqnr!lc). 

Pénitence,  s.f.  bie 93uße,  b. i.  Me  aufrich* 
tiac  SKcue  über  begangene  ©ünben  (unb 
bie  bamit  perbunbene  93ciTerung  bes  £e* 
bcnS);  /r.(rôm.Ætrd)c)Mc©enugthuung 
fü.r  begangene  ©ünben  burd)  gute  2$erfe, 
Fig.  faire  pénitence  du  passé,  fut  bie  bf> 
gangene  ©ünben  büßen;  faire  pénitence, 
b,  t.  faire  mauvaise  chère,  f.  chère. 
Pénitencerie , s.  f.  btC  SDÙrbC  Uttb  baSSlmt 
eines  ^ônitenttartuS;  (f.  pénitencier;) 
it.  baSpApfïliche  £>ifpenfationSgeticbtiu 
9tom, 

Pénitencier,  s.m . (rom.  Âtrdte)  fin  tyolti* 
tentiarinS;  SSußrichter;  ©trafrichter  ; 
ein  vom  95ifchof  ernannter  tyrießer,  in 
gewifien  rorbehaltenen  $AlIen  bie  21bfo* 
îution  ober£)ifpenfation  juertheilen. 
Pénitent,  ente,  adj.  bußfertig;  it.subst.  ein 
bußfertiger  ©unber  ; «ine  bußfertige 
©ünberinn;  *7-  baS^cichtfinb;  re.^üßer, 
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Steuer,  «Büßerinnen,  Steuertunen,  b.t\ 
ber  îîahme  oerfdnebcncr  Äloßerorbew 
ober  $5rüöcrfcbaften  mAnnlichcn  unb 
weiblichen  ©cfchledtts. 

Pénitentiaux,  adj.  m.  plur.  les  pseaumeS 
pénitentiaux , Me  QÖußpfafntcn;  canons 
pénitentiaux,  SMtßgcfefje. 

Pénitentiel,  s.m.  (Vôltlifche  ÂÛChf)  baS 
93u§bud). 

Pennache  etc.  ol.  f.  panache  etc. 

Pennadc , s.f.  b,  û un  coup  de  pied  ; it.  adj. 
rat  pennade,  f.  rat. 

Pcnnader,  v.n.  einen  $ritt  geben  ; (donner 
un  coup  de  pied  ). 

Pennage,  s.m.  T.  baS  ©cßfber  eittfS  Staub« 
üogels  ; it.  (®ap.)  ein  Jeberbufdj. 

Penne,  s.f.  T . eine  ©èbwitngfeber  ober 
©chwinqfeber  eines  SXauboogcls  ; it.  bte 
oberße  ©piçe  eines  bretjetftgen  ©egeis; 
it.  pennes,  bie  ©arn*©itben,  welche  mait 
oon  einem  ©tuet  peug  abfdmeibet,  unb 
welche  am  Sßcberbamn  bAngeit  bleiben, 
wenn  man  ben  ^eug  tregnimmt;  (nicht 
mit  pêne  jti  perwedifeln), 

Pennetiére , f.  panetière. 

Pennon,  s.  m.  ol.  eine  ?lrt  $ahue. 

Pennonceau,  f.  pannonceau. 

Pénombre,  s.f.  (meift  Sliivott.)  ber  ^a fb* 
fdjatten. 

Pens,  s.  m.  ol  bie  Ucbcrlegung;  baher: 
guet-à-pens , f.  guets. 

Pensant , ante , adj.  bftîfcnbî  mal  pensant, 

übel  benfenb. 

Pensé,  ée , part,  gcbadjt,  ûuSgebadjt  ; et" 
fomten  2 c. 

Pensée , s.f  ein  ©eböttfe  ; *7.  bie  Meinung  ; 
bas  ©utbünfen;  *7.  bie  Slbficht;  it.  ber 
ÇinfaU  ; bie  3bce  ; bie  erfle  3bee , ber  erfU 
Cntirurf  ron  einem  ©ctnAhlbe  ober  rott 

einer  ^ddjnung  ; cela  ne  m’est  pss  entré 
en  pensée,  bas  i(l  mir  nicht  in  ben  ©tntt 
gefommen  J il  m’est  venu  en  pensée , es  tfi 
mir  eingefallen;  ich  befant  ben  €infall; 
cS  iH  bèt  ©cbanfe  betj  mir  entßanbctt; 
entretenir  ses  pensées  ober  s^tretenir  avec 
ses  pensées,  feinen  ©cbonfcn  nachhAngctt 
( vuig.  siubieitî  geben);  vulg.  ©rillen 
fangen;  Äalenber  machen;  on  n’est  pas 
responsable  de  ses  pensées,  ©ebanfcit  ftnb 
ioßfrer. 

Pensée,  s.f.  bas  ^rcrfaltigfcitsblumchcn; 

couleur  de  pensée,  purpurPtQlCt'farbtg  S 

rtolbraun. 

Penser , v.  n.  bfnfett  ; it.  meinen  ; bafür 
halten;  glauben  ; fid)  (ettraS)  elnbilben; 
(f.  auch  V.  a.)  it.  penser,  mit  bem  infinitif 
eines  anbern  verbe,  bebeutet:  beinahe; 
halb;  fafl;  es  hat trenig  gefehlt;  ($.  55, 
j’ai  pensé  mourir,  ich  trAre  balb  gcftorbcn; 
es  hat  wenig  gefehlt,  fo  wAre  idj  nicht 
mehr  betj  £cbcn;  rgl,  faillir  Q «v.  penser 
à qch.,  an  etwas  benfen,  ub.cr  etwa* 
nachbenfen,  nachftnnen;  etwas  über* 
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legen;  auf  etwas  bcnfctt  ; auf  etwa$  Be- 

' badjt  fcpn;  it.  penser,  v.  a.  etroaO  benfen; 
f!cf>  etwas  »orftcüeu  ober  einbilbcn  ; it 
etwa«  nuSbcnfcn;  crbcnfen;  auôfinncn; 
ÖUßftnbig  lttû(l)cn  ; (f.  Tmaginer;)  que  pen- 
sez-vous  de  ce  mariage?  WßS  galten  Gif 
»011  biffer  J^CtrûtB?  penser  à mal,  ûllf 
etwas  ©ôfcS  benfen  ober  fume  n ; etwas 
©ôfes  im  Ginne  haben,  (w/g.im  Gcbilb 

K;  pensez  à vous,  nehmen  Gte  ftd) 

; fepen  GieôttfSbrcr  .put;  temps 
et  loisir  pour  penser  à qch. , bit  ©CbCH  f jettî 
sans  y penser,  uttOCtfebcnS. 

Penser,  s m.  ol.  b.  i.  pensée. 

Penseur,  s.  m.  ein  genfer  î ©rubfcr. 

Pensif,  ive,  adj.  (über  etwas  Unangenehmes) 
ttacbbcnfenb  ; nacbfînucnb  ; in  tiefen  ©e* 
baitfcn;  in  ©ebanfenoertieftîtiefftnmg. 
Pension,  s.f.  bûS  .ftoftgclb;  it.  baS  Âoff» 

bauS  ; it.  bas  ©rsicbungSbauS  ; it»  bas 
Jjabrgelb,  (unb  in  engerer  ©ebeutung) 
baS  ©nabengclb;  ©nabcngebalt;  (bie 
tpenfîorti)  demi-pension,  bie  halbe  $ojt, 
(b.  t.  wenn  man  an  einem  Ort  nur  ein* 

JHÛ&i  vXS  $agcS  fpcifet;  Sc  mettre  en  pen- 
sion , fîd)  in  bic  tfojî  begeben;  être  en 
pension , in  bic  tfofl  geben;  it . ist  einem 
^rêiebungôbûUÔ  fet)lt  i mettre  en  pension, 

in  eine  Äoft  ober  in  ein  ©rstcbungSbauS 
tbun.  . 

Pensionnaire,  *.  m.  eff.  bet  Äoßginger  ; bic 
jfoftgÄngetinn;  it.  ber  A'oftfcbttlcr;  bie 
Äoftldmlerinn;  it.  einer  ober  eine  fo  einen 
jährlichen  ©nabengebalt  von  jemanben 
empfingt  ober  siebt;  (eintyenfionteteri) 
it.  (ebem.  in  OoUanb)  ein  iHbgeorbneter 
einer  ^rooinj  bet)  ben  ©cncraltfaaten; 
ein  tyenfionnÄr. 

Pensionnat,  s.  m.  nouv.  b.  1,  pension,  bßS 
(EvSicbungSbauS. 

Pensionne,  e-,  part,  et  adj.  bet CittCtl  ©«fl* 

bcngebalt  tc.  siebt. 

Pensionner,  t».  a jemanben  einen  ^ßbrgcbalt 
ober  ein  ©nübcngcbölt  geben. 

Pensiveté,  s.f.  bic  Unruhe,  Gorge. 
Pensum»  (fpr.painson)  s.m.  bic  Straf.ftuf* 
gäbe,  welche  man  einem  Gcbûlcr , aufjer 
feinet  gewöhnlichen  Arbeit/  gibt. 
Pemacorde,  s.  m.  ein  fiinffaitigcS  mtiftfali* 
febeö  3n(lrument. 

Pentacrostiche,  adj.  c.  vers  pcntacrostiches, 
«Ocrfe , welche  einen  Nahmen  funfmabl 
enthalten  ; (f.  acrostiche). 
p«ntagiotte,  adj.  e.  in  fünf  Gprad)cn  oer* 
faft. 

Pentagone,  adj.  e.  et  s.  m.  T.  fünfccFtg; 
baS  JunfecF. 

Pcntagraphe.i.  m.  ein  Snflrument,  Äupfer- 
(Hebe  ju  fopiren. 

Pentamètre,  s.m.  T.  ein  Pentameter;  ein 
©crS  Pon  fünf  $ü§en. 

Pentapaste,  s.  m.  T.  ein  Jlafdjcnsug  mit 
fünf  Gebeiben  ober  Stollen. 


Pentapote,  s.f.  eine  ©egettb,  welcfre  fünf 
Gtibte  enthält. 

Pcntateuque,  s.  m.  btC  fünf  ©udtft  ÇOtoftS. 
Pcntathle,  s.m.  (bet)  ben  SUteii)  bie  ©er* 
eintgmtg  ber  funferlet)  Gpiele  ober  ©e* 
fechte  / worin  fleh  bie  Athleten  übten. 
Pente,  s.  m.  berÖbbongiff.  flUCb  penchant;) 

it.  ber  Sali  bcS  SSaiferö;  it.ßg.  ber 
#a ng;  (f.  penchant;)  it.  ber  £tan$  ölt 
einem  ©ettbimmel;  Renfler  tc.;  em  ©en- 
trant; Jcnflerfrani  tc.;  aller  en  pente, 
abhängig,  abfebüffig  feçn  ober  geben; 

donner  la  pente  aux  eaux,  bfm  SBafift 
einen  ftall  geben. 

Pentecôte,  s.f.  (bie)  yftnqffen. 

Penthèse , s.f.  (morgenlânbifcbe.ttr(bc)ba$ 
•Jeft  ber  Steinigung  ©îarii. 

Pentiére,  s.f.  T.  baö  J^ingcgam,  (eine  Slrt 
Gcbnepfeitgarn). 

Penture,  s.f  ein  (ctfewcö)  ©anb  (2lngel* 
banb)  einer  £burc,  etned  Çenflerô  te.; 
ein  îburbanb  ; gcnflerbanb  tc. 

Pénultième , adj.  c.  ber,  bie,  ba$  oorfffttc; 

it.  s.f.  bie  »oriente  Gplbe. 

Pénurie,  s.f.  ber  ©langcl  an  ben  notbwcn* 
Mafien  Gingen;  — d’argent,  ber  ©elb» 
mangel  ; (ogl.  disette). 

P^onc,  s.  /•f.  pivoine. 

Péotte , s.f.  fine  3lrt  fïeittcr  ^abrseuge  ober 
Gcbaluppen , tnf.  ber  ©cnejianer. 
Péppt.que,  ad},  c.  (».  21vsenepmittfln)sft* 
tigenb;  it.  bie  ©crtbauung  befôrbcrnb; 

(aud)  peptique). 

Pépie,  s.f.  ber  $iptf;  eine  Âranfbctt  ber 
publier  Utlb  ber  ©Ôgel.  Prov.fam.  avoir 
la  pépie,  ein  trocfcitcö ?0taul  haben;  bur* 
fHgfepIt  ; elle  napasla  pépie, prov.  fie  bat 
eine  woblgclôfetc , eine  gcliuftgc  > 
fie  fatitt  woblfcbwahen. 

Pépier,  v.  n.  (».  ©ôaeln)  pipctt. 

Pcpin,  s.m.  ber  Âcrn,  j. ©♦  bet  Stepfcl, 
©itnen  If.  (Ogl.  noyau  unb  grain). 
Pépinière,  s.f.  eine  ©ûunifdjule;  <Pflôns* 
fchule  ; it.  fig.  eine  $flantf4>ulc  ; ein 
Ort,  wo  tunge  Otficiere,  ©eiftlicbc  te. 
Su  ihrer  tunftigen  ©ejlimmung  gcbilbct 
werben. 

Pépimciiste,  s.  m.  ein  ©autngattuer. 
Pépite,  s.f.  T.  eiitGtûcf  gebiegeneé ©ofb. 
Pepüs  ober  peplus,  s\m.  T.  runbf  SÔOlfO* 

milch;  it.  wilbe  Âapern. 

Peptique,  adj.  c.  f.  pépastique. 

Péquet , s.  m.  ie  réservoir  de  pequet,  (îïnaf.) 

baô  ©ebnltnifi , wohin  ber  ©tild)faft 
(chyle)  bureb  bic  SKildbgcf&iTc  geführt 
wirb. 

Péquin,  s.  m.  nou c.  eine  3lrt  geHrciftcr 
Geibenseuge  (nad)  ^rt  ber  cbincftfcbcn 
aemabltcn  ^euge). 

Peiagration , s. J.  (2ljh0tt.)  btï  2auf 
©eflirnô  bureb  ben  îbicrfrctô,  fci3rc$ 
wteber  auf  eben  bcnfclbctt  s}îunft  jurucf 
fommt. 
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Percalle , i./.  eine  ©orte,  feiner  »ei§« 
baumwollener  Jcujtc. 

Perçant,  ante,  adj . burchbobrcnb;  bureh* 

fiecbetib;  burchfdmctbenb;  feharf;  fpt* 
jjig;  i(<  butchbringcnb i froid  perçant, 
eine  febneibenbe  , burcbbrtngenbe  St  Alte  i 
vent  perçant , ein  fdjneibcnber  K.  SBttlbi 
voix  perçante,  eine  burdjbttngen&e,  belle 
Stimme.  Fig . «prit  perçant,  eilt  burd)' 
btingettber  93crfianb  ; des  yeux  perçans, 
lebhafte,  funfelnbe  2lugen. 

Perce,  s.  f.  T.  ein  tyfeifenbobr«  ju  ben 
ber  ©aefpfeifen. 

Perce,  adv.  mettre  du  vin  -ober  un  muid  de 
vin  en  perce,  ein  $aft  anfteeben,  anffeefen, 
anbobren,  aitjapfen. 

Percé.  ce,  part.etadj.  bUïCl)bobtt;  burd)* 
fd)OjTcilî  bucdtbrocbetl  K.  ; cette  maison 
est  bien  percée,  bicff#  .Ç>ÛUÔ  bût  Piel 

£idjt  ober  $ag , bot  wobl  georbnete 

genfler;  ouvrage  percé  à jour,  butehbro* 
ebene  ober  ûtrôgebauene  Arbeit;  vaisseau 
percé  pour  tant  et  tant  de  canons,  T.  etn 

für  fo  unb  fo  oiel  Æanoncn  eingc:id)te* 

tC$  ©d)iff;  être  percé  jusqu’i  la  peau, 
jusqu’aux  os,  bifreb  unb  burd)  nag  feçu; 
feinen  trocFencn  Jabcn  auf  bem  £eib 
• bûben  ; être  bas  percé,  fig.  fam.  lltd>t 
»ici  jum  55eflen  bûben;  (f.  bas,  adv.) 
panier  percé,  f»  panier. 

Perce-bois,  $. m.  T.  ber -Çwljwutm;  it.  eine 
2lrt  Stetten. 

Perce-bosse,  s.f.  f.  lysimachie. 
Perce-chaussée,  s.  m.  T.  eine  2lrt  Jl&fet, 
welche  cincnSamm  burebbobten  f onnen. 
Percée,  s.f.  bie  ÆHirdibobrung  ; it.  ber 
Durchgang  ; it.  bie  ©urcbficbf. 

Perce  feuille, s. fi  T.  bft  ;OurdjWacbôi  CittC 

Wan$f. 

perce-forêt , s.  m.fam.  ein  îfibner  3Sger. 
Perce- fournaise,  s.  m.  T.  bûô  ©tccbeifen. 
Perccintfs,  s.  fi.pl.  T.  55arfbrljer  augen 
ûtn  ©dûffôborbe,  jur  55cfefiigung  unb 
SScrbinDung  ber  ©djifFèbiben. 
Perce-lettre,  s.m.  ein  t&rieffkctocr , womit 
mon  j.  55.  folcbe  Urfunben  ober  Briefe 
burd)jîid)t,  woran  man  Siegel  bangen 
will. 

Percement,  s.m.  (55erq&au)  ein  am  $ug 
eines  55crge$  angebrachter  ©tollen  ober 
.Itanal,  jtir  Ableitung  bcé  ÄöaiJcrö  aus 
ben  53ergwerfen. 

Pcrce-mousse , s T.  b«  (golbene)  $£>ib«* 
tbon  ; eine  tyflanje. 

Perce-neige,  s.f.  T.  baö  ©dwfeglöeFdjen ; 

©chncetropfchen  ; eine  febr  frühe  §rùb' 
lingsblimte.  * 

Perce-oreille , s.  m.  T.  bfr  püngenfÄfCti 
Ohrwurm. 

Perce-pierre , s.f.  T.  bft  ©d)Ifimfïfd);  it. 
f.  passe-piene. 

Percepteur,  s.  m.  ber  ©innebmer  ber  fruchte 
Ob«  ©CfÄllC. 
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Perceptible,  adj.  c.  (metfl  pemetnenb)  metf* 
lidii  merfbar;  wa$  burd)  bte  ©inite 
etnpfunbm werben  faim,  j.  55.  flebtbar, 
fühlbar  IC* 

Perception , *.  f.  bte  ©rbebung  ober  ©itt* 
fantmlung  ber  ©tnfûnftc  ober  ©cf&Uc, 

§.  53.  ber  fruchte , ©clber  :c.;  ($btlof.) 
bie,  bureh  ben  ©tnbrutf  eines  ©egen* 
flanbeö,  in  ber  ©eele  erjeugte  €mpfin* 
bung  ober  5ßorflc(lung. 

Percer,  v.  a.  et  n.  burebbobren  ; bureh  fl  edjen  ; 
buvcbjiogf n ; burchbrecheti  ; burchgraben; 
burchböblen;burd)l6ehertt;burchf(hie6en; 
eine  Oeffnung,  ein  £ocb, j.  %>.  eine  $bur, 
ein  Renfler  ic.  worein  brechen  ober  ma* 
chcn;  it.  (b.  t.  pénétrer,)  burebbttttgen * 
bureh  etwa#  bringe  n ; burd)fd)lagcn , wie 
§.  55^  Siegen,  5(UlTe  tc.  cinbrihgcn;  it. 
einbringen;  einbauen;  ftd)  burchbauen; 
fich  burehfdjlageti;  it.  percer,  v.  n.  bureh* 
brechen;  flogen;  (wirb auch oon ben  jum 
93orfd>ein  fommenben  3abnen,  oon  ben 
Urnern  ic.  gcfaqt;)  it.  aufgeben,  wie 
j.  55v  ein  ©efehwür  ; burchbringen  ic.  ; 
fich  eine  Oefirnung  machen  ; hinein  brin* 
gen;  einbringen  ; (f.  percer  v.  a .)  (53erq* 
bau)  burchfabren;  percera  jour,  f.  jour; 
se  faire  percer  les  oreilles,  fïd)  bie  Obren 
jied)cn  laffen  ; percer  un  muid  de  vin  • 

. percer  du  vin,  ein  OtlflCChcn  Obft 
anbobren;  SSein  anfledben;  pcrctr  une 
couche,  (©Ârtiier)  £ôd)cr  in  bie  ©arten* 
beete  machen , um  ben  ©amcit  ober  bte 
ÿfïanjen  hinein  ju  fferfen  ; ce  papier  ne 
perce  pas,  bkfeö  Copier  fdjlâgt  nicht 
bureh  > cette  maison  perce  d’une  rue  à 
l’autre,  biefeS  i>au$  gel)etoon  einer  ©affe 
tn  bie  anbere;  cet  abcès  à percé  de  lui- 
même,  btefcé  ©efd)WÛrifloon  felbfl  auf* 
gegangen.  T.  le  cetf  a percé,  ber  î)irfdt 
tfl  burehgegangen , tfl  entflohen  ; percer 
«ne étoffe,  burd)ju  oieletf  Sffialfcii  einem 
3eug  bie  gehörige  55rcite  benebmen, 

Fig.  cela  me  peïce  le  coeur,  f.  pénétrer; 
percer  le;  nuits  à jouer  etc.,  ganje  9?ôd)te 

mit  ©pielen  :c.  jubringen  ; gau  je  pachte 
binburd)  fpicleit;  percer  l’avenir  ober  dans 
l’avenir,  in  bie  3»funft bringen,  bltefen, 
febauen;  bail  £uftinfttge  oorber  feben; 

(f.  atldl  percé;  peau). 

Pcrcerettc,  s.f.  eine  2irt  55ofircr. 

Perceur,  s.m.  T.  ein  @d)itf$jimmcrmûmt, 
ber  bie  £öd>er  bohrt. 

Percevoir,  v.  a.  irr.  empfangen;  tnf.  ©e* 
fülle,  Abgaben  tc.  einnebmen,  erbeben; 
(f,.  perception). 

Perchant,  s.  m.  T.  ber  £Ôufft , b.  t.  ber 
ouf  bem  2>ogclbcrb  angefcfîclte  £ocf* 

Perche,  s. f.  eilt»  ©tauge;  it.  T.  eine  SOîef;* 
flangc;  çOCegrutbe;  it.  eine  SXuthe;  ein 
£àngenmag  oon  i8  biô  fvaiijéfïfdicn 
©(buben  ; iu  bte  ©tauge  am  £irfcb* 
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geweib,  woran  Me  Çnbett  flffen.  Fig. 

Jam.  une  longue  perche,  fine  J&Opffn- 

flange,  b.  i.  ein  lange*  Çagere*  grauen« 
îtmmer;  se  battre  à la  perche,  fld)  mit 

einanbec  (plagen/  ebne  etnanbet  web 
tu  tbun. 

Perche,  t.f  bet  93ar*  ober  ©arfch,  (ein 
ejjbarer  gifeh). 

Perché,  ëe,  part,  aufgeflogen  ï «Ufgffef* 
fen  K. 

Percher,  s.  m.  f.  étentes. 

Percher , v.  n.  (vont  ©fflugel,  g.  95.  OOtt 
Jpùbnern)  auffliegen,  b*  i.  auf  bie  ©lan- 
ge fliegen,  fiel) Darauf feßen , um  auSgu* 
ruhen  unb  gu  fchlafcn;  (f.  aud)  jucher;) 
it.  se  percher,  v.  rcß.  (von  ben  Vögeln) 
fleh  auf  ben  ^weig  eine*  Raunte*  feçen, 
um  au*guruben  ; it.fam.  (v.  tyerfonen) 
fleh  an  einen  erhabenen  Ort  fcçen,  um 
befler  gu  (eben  ic. 

Perchis , s.  m.  ein  ©tetfengaun. 

Perchoir,  s.  m . f.  pl.us.  juchoir. 

à la  Perclose,  adv.  ol.  enblidj  î gulfljt. 

Perclus,  use,  adj.  (d’un  bras  etc.)  labin  IC. 
(f.  paralytique). 

Perçoir , s.  m.  ber  StnfledPb  obrer  ; gaf bobtf r ; 
if.  ein  OurdjfcbUtg»  (f.  aud)  empoite- 
piéce. 

Perçu , ue , part,  et  adj.  erhoben  , f ingf» 
nommen  :c.  (f.  percevoir). 

Percussion,/,  f,  T.  bcr©d)lag,  ©toff/JOrudF, 
ben  ein  Äirper  auf  einen  anbern  macht 

Perdant,  t.  m.  ber  SBerfpieler,  Verlierer. 

Perdition,  s.f.  (vom  Vermögen)  fam.  b.  i. 
dégât , dissipation , ba*  23crbcrben  ; ber 
Untergang  i it.  bte  SJerbammniff  ; tout 
son  bien  va  en  perdition,  fein  gaugfOHBft» 
UlCgCtt  gebt  gu  ©runbe;  chemin  de  per- 
dition , ber  5Qfg  be*  SBerberbeu*. 

Perdre,  v.  a.  irr.  verlieren  ; um  etwa*, 
um  ben  95efl$  von  etwa*  fommen,  ober 
aud) , etwa*  ©eboffte*  nicht  erbalten  ; 
it.  verlieren;  verfielen;  it.  verlieren, 
b.  i.  verfthwcnben;  uuttûe  anwenben, 
î.  bie  §eit  ; it.  gu  ©ninbe  richten; 
in  ba*  iOrrbcrbcn  flàrgen  (f.  ruiner), 
it.  verberben;  gum  95bfcn  verleiten; 
verführen  , ( f.  corrompre  ) ; it.  ( etwa*  ) 
verberben  ; befehligen.  Se  perdre , v.  rèfl. 
fich  verlieren;  verloren  geben;  it.  ftd) 
gu  ©runbe  richten;  fleh  um  feine  2öobl- 

• fahrt  bringen;  fleh  flürgen  ic.;  it.  fleh 
verlieren,  b.  i.  vcrfcbwinbcn;  vergeben; 
verfliegen;  it.  fleh  verirren;  (95tUtarb) 
fleh  verlaufen;  (auch  couler);  iu  fig. 
fleh  in  etwa*  verlieren;  etwa*  nicht 
begreifen  fbmien;  perdre  de  vue,  au* 
bem  @efid)t  verlieren;  (f.  auch  vue;) 
perdre  sa  peine,  fld)  Vergeblich  bemühen; 
perdre  l’haleine , au*  bem  &tb*m  foin*» 
metl  ; perdre  qn.  de  réputation,  einen  Um 
feinen  guten  Rahmen  bringen;  perdre 
qn.  dans  l’esprit  d'un  autre,  f,  esprit; 


pgfäre  «m  nom  dans  une  antre  rivière , 
fagt  man  von  einem  gluff  ic. , ber  fei- 
nen Nahmen  bep  feinem  Çtnflutfe  (ober 
2lu*fluffe)  in  einen  anbern  verliert;  le 

vaisseau  s’est  perdu  contre  un  rocbcT, 

ba*  ©djiff  ifl  an  einen  gelfcu  gefehei» 

tert»  Fig.  et  Prov.  perdre  les  voies  dam 
une  affaire,  in  einer  ©ad)«  a 11*  brm 
©eletfe  fommen;  nicht  mehr  barin  be* 
wanbert  fepn  ; nicht  wiffen , »te  ms 
baran  ifl  it.}  perdre  pied  ober  terre,  (ben 
©runb  im  ©affet  verlieren;)  aitf  bet 
gaffung  fommen;  ben  £opt  verlimn; 

( f.  ÛU(h  perdre  la  tête;  perdre  tête;  tn- 
montane;)  mon  esprit  s’y  perd,  je  m’y 
perds,  ba*  ifl  mir  unbegreiflich,  unct- 

SÜrbar;  vu/g.  hier  ftebt  mit  ber  3?er- 
anb  flîHe;  SC  perdre  dans  ses  raisonne- 
mens,  fleh  in  feinen  SXebe»  ober  tir* 
tbeilen  verlieren, (™/g.  verfleigen);  im 
SXebcn  au*fchwcifen ; à tout  perdre,  il 
n’y  a qu’un  coup  périlleux  , c*  entfleft 
barau* , wa*  ba  will  ; à tout  perdre  u 
n’y  a point  de  reste , matt  muff  nidjt 
äße*  auf  eittmabl  wagen;  à tout  perdre 

il  n’y  a qu’a  gagner,  ober  il  faut  savoir 
perdre  i propos,  mûtt  mufl  gu  ïfd)tfr 
Seit  gu  verlieren  wiffen  ; (f.  aud)  perdu  ;) 
c’est  à faire  i perdre  ; e*  fommt  auf  eines 
f leinen  tBcrlufl  an,  ben  man  nicht  achten 

muff;  (f.  ÛUd)  dormir;  manger;  jou«; 
partie;  marchand;  coquinbeit  etc.) 
Perdreau,  s.m . ein  junge*  SXepv&uhn. 
Perdriau,  s.  m.  T.  ber  Âiefclftetn;  ba* 
Reichen , ba*  man  an  einen  ©tànjfrein 
feht. 

Perdrigon,  s.m.  eine  2lrt  <Wlaumeit. 
Perdrix,  s.f.  bû*  0tfppf>U^n 5 gflbbub«; 
une  compagnie  de  perdrix,  eitt  ging  , eine 

Äette  SXeppbùbner;  du  vin  de  couleur 
d’œil  do  perdrix,  ein  rofter/  itt  ba*  ©eïbe 
fpielenbcr,  (paiilet)  febr  bélier  9 Sftn. 
Perdu , ue,  part,  et  adj . Verloren , Pet- 
borben  IC*  (f.  perdre)  ; un  homme  perdu , 
ein  verlorner  (b,  i.  ein  gang  bulflafcr, 
von  aller  £ulfe  entblößter)  «Otenfch  ; 
heure  perdue,  eine  verlorne,  eine  mu- 
ffige ©tUttbe;  tint  gîebenflunbe;  senti- 
nelle perdue,  eine  verlorne  ©cbtlbwachf; 
(f.  auch  enfant;)  il  est  perdu  d’honneur, 
de  débauches,  de  dettes  etc.,  er  h<*t  feine 
Qftre  verloren;  et  bat  fleh  burch  feine 
Stuöfchweifungcn  gu  ©runbe  gerichtet; 
er  tfl  mit  ©chtilbeu  belaben  k.  (f.  dett»*',; 
crier  etc.  comme  un  perdu,  tuiflnntg 
fehrepen  ic.  ; une  fille  perdue , ein  liebet- 
liehe*  CDtÄöchen  ; auch  s.  une  perdue , ein 
lieberlichc*  3öeib*bitb;  à fonds  perdu, 
f.  fonds:  à coup  perdu?,  f.  coup;  à corps 
perdu,  f.  corps;  (f,  audj  recouvert;)  puits 
perdu , f.  puits. 

Perdurable,  adj.  c.ol . b*  t*  étemel,  immer- 

wàbtcnb* 
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Pire,  3.w.  ber  SBater  (in  eigentlicher  unb 
uneigèittfidjer  tfiebentung)  ; it.  (in.£lô* 
fiern)  ein  £>rbcnö<jcifllid)cr  ; «pater  ; it. 
fg • ein  berûbmter  $tû»n,  welchem  mon 
öte  2ÖieberberftcUung  ober  «Bcrbcfferung 
einer  2öi(fenfd)aft  ober  Äunft  verbanft; 
it»  ein  IBerforger,  <pf!e<jcr/  Sßo&ltbAtcr, 
$.  55.  bf r Ölrme n,  feiner  Untc rtbane u : c.  ; 
père  de  famille,  fin  Jrjausvatct  i père  na- 
turel, ber  «Bâter  cincö  natürlichen  ober 
unehelichen  tfinbcö;  (f.  auch  adoptif, 
putatif  , nourricier  etc.)  ; nos  pères,  un* 
fcrc  «BAtcr;  unferf  «Borfabren;  le  Saint 
Père,  bfr  ^eilige  2?ater,  ber  «papfl;  les 
père6  de  l'église  , ober  bloß  les  pères,  bif 
ÂirdjenvAter  ; les  petits  pères,  ein  ge* 
wiûet  £>rbeit  Sluguflincrmôndje  ; père 
temporel,  ber  ©chatfner  eines  Sôcttclflo* 
ftcrS  ; père  spirituel , ber  ^Beichtvater , 
Gcclforgcr  ; (auch  confesseur , directeur)  ; 
le  père  du  jour , (poft.)  bif  ©Oltnc  î le 
père  des  vers  , Slpollo  ; n'est  pas  lits  de 
putain  qui  a petit  père  , prov.  pop . mon 
tann  hoch  ein  ehtlichcr  ftiann  femt , 
wenn  man  gleich  arm  i(ï.  (f,  auch  diffi- 
culté, écu  etc.) 

Pérégrin,  s.  c . frcmb»  T.  faucon  pérégrin, 
ein  ber  »über  tveg§iebt. 

Pérégrination , s.  f»  ol.  un  b plais.  cincLcife 

in  entfernte  £Anbcr. 

Pérégriner,  v.  a . ol . reifen, 

Pérégrinité , s.  f ( jur.)  bft  ©tanb  Utlb  bte 

€igenfd)aft  eineS2lnSlAnbcrS  ober  Jrem* 
ben, 

Pérégrinomanie,  s.  com.  bic  Lcifcfurf)t. 

Peremption,«./.  T.  bic  Verjährung  ober 
ber  Verfall  einer  Älage  (instance)  wenn 
fte  in  einer  gewifferi  beftimmten  geit 
nicht  betrieben  worbrn  ift. 

Péremptoire,  adj.  c.  ( jur.)  »crcmptortfdji 
nteift  in  folg.  Lebensarten  : exception 
péremtoire,  eine  vcrcmptorifche  ©iuwcn* 
fcung  ober  ©titrcbe/b.  i.  bieienige  fdjtift* 
lidje  Verantwortung , bic  fid)  allein  auf 
bie  Peremption  (f.  péremption)  grunbet; 
it.  péremptoire  , pcrcmptorifd)  , b.  t. 
(décisif)  völlig;  entfeheibenb ; enblicf)» 

fd)ltcfjlid)  ; raison  péremptoire,  ein  eilt* 

fcheibenber  LeddSgvunb , weld)cr  ber 
(Bad)C  ben  SfuSfcblag  gibt. 

Péremptoirement,  adv.  T.  peremptorifd)  IC. 

réremptoriscx,  v.n . T.  Jrijl  geben. 

Perfectibilité,  ».  f.  7*.  bie  ©igenfdjaft , Me 
S'Higleit  »ervoIUommnet  werben  §« 
tonnen. 
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fommen  gut  ober  fdjön  ; vortrefflich  > 

metfferbaft  ic. 

Perfectionné,  ée , part . et  adj.  VerVoUfomm* 
net. 

Perfectionnement , t.  m.  (in  afttVft  Utîb 
pafîioer  55ebeutung)  bie  VcrvoUfomm- 
nung. 

Perfectionner,  v.  a.  voUfommner  machen  i 
perootttommnen.  Se  perfectionner , v.  riß. 
poUfommner  werben;  fleh  vervoUfomm- 
nen. 

Perfectissime , s.  m.  (unter  ben  alten  rôtir, 
Æaifertt)  ber  $itel  ber  £anbpflcgcr.' 

Perfide,  adj.  c.  treulos  ; ungetreu  i ver- 
ritberifd)  ; it.  s.  ein  Srreulofer  ; eine 
£reulofe  ; ein  VcrrAtber  ic. 

Perfidement,  adv.  trCUlofcrWetfCÎ  »CtrAtbC- 
rifchctwctfe  ic. 

Perfidie,  s.  j.  bte fcreulofigfeit ; Untreue; 
SJcrrdt&frcp  ; Çalfcbbett, 

Perforant,  Perforé,  adj.  et  s.  m.  T.  (ber 
burebbobreube  ÇOîusfcl,)  ber  53ieg*  ober 
55eug*>LuSfcl  ; (aud)  le  profond). 

Perforation  , s.  f.  T.  baS  Æ)urd)bobren  > 
2)urc&lôd)ern  ; bte  ^Durchbohrung  ic. 

Pergoièsc,  g.  m.  bie  «perlcntraube  ; it.  eine 
Slrt  5Ôirnctt. 

Pergoute,  s.f.  fine  bfr  55îa§liebe  (margue- 
rite) Ähnliche  55lume, 

Péri,  ié,  part,  f,  périr;  it.  adj.  (5©ap.) 
vertieft;  (»gl.  abyme). 

Pénanthc,  s.  m.  T.  ber  55lUtttenfelchï  (fottfr 
calice). 

Périaptcs,  s.  m.  pl.  f*  amulette. 

Péribole,  s.  f.  T.  bie  «Bcrfeçung  ber  $cud>* 
tigfeitett;  it.  s.m.  (bc»  ben  ûltcn/^ei* 
ben)  etn  mit  55ôumen  ober  Söeinfiöcfen 
befcQtcr  Ort  um  einen  fcempel  ; it.  b.  Û 

parajret. 

Péricarde,  s.  m.  T.  ber  Jr)er$bcutfl» 

Péricardiaire,  adj.  c.  T.  vers  péricardiaire^ 

SBttrmcr  wcldje  fleh  im  ^)crjfcU  erzeu- 
gen. 

Péncarpe,  s.  m.  T.  bü$  ©amcngebÄufe  ; 
©amcnbAutlein  ; (Slpotb.)  f.  épicarpe. 

Péricliter,  v.  n.  (von  ©ûd)en)  in  ©efabt 
fcçtt  ; ©efabr  laufen. 

Péricondre,  t.  m.(Slnat.)  bicÄnorpclbaut. 

Péricoré , s.  f.  f.  apéritoire. 

Péricrâne , s.  m.  T.  bû$  i?trnfcbalbÂUtd)CIT. 

Péridot,  s.  m.  ein  grunluber  (fbcljletn. 

Péridrome,  s.  m.  T.  ber  ©ang  jwifdjett 
ben  ©Aulen  unb  ber  Stauer  cineé  mit 
©Aulen  umgebenen  ©ebAubeö  ; ( f.  pé* 


riptére). 

Perfectible,  adj.  c.  T.  WûS  VerVoUfomm*!1*^!^0115’  f*  P^r>0ecicns- 

n et  werben  fann;  bcr9îervottfommnung!p^ricr*  m%  T*  »•  Perce*»ournaisc. 
fAbig.  Périgée,  ».  m.  T.  bie  ©rbnAbc  eine^  ^la- 

Perfection , s.f.  bie  «BoUfommenbeit  ; it.  neten;  baô «pcrigAum.  (vgl.  apogée). 
(tnct(lp/ur.)  bie  «Bortrcfflicbfeit  ; it.  bie  Périgueux,  ».  m.  bèr  55raunjein  ; (f.  ma- 


VoUenbung  eineö  Sßerfeö;  it.  ççf.  ftatt 

peifectionnc ruent  ; en  perfection,  adv.  »»U* 


gnésie). 

Périhélie,  s.  m.  T . b«  5îunft  wo  ein  ylft- 


Péri 
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• net  ber  ©ernte  am  nßdjßen  ifk;  ba«  55c 

rtbfUlim.  (»gl.  aphélie). 

Péril , s.  m.  foie  ©efahr  ; au  péril  de  ma  vie, 
mtt ©cfflbr  meine«  £ebcn«;  it.  (ali  eine 
©etheurung)  (0  wahr  ich  lebe  ! s’exposer 
au  péril,  fjdb  in  ©efahr  begeben;  aux 
risques,  périls  et  fortunes  de  qn. , (jlir.) 

«uf  iemanbctf  ©efahr  unb  Äoßen  ; (j. 
auch  demeure). 

Périlleusement , adv.  mit  ©efahr. 
Périlleux,  euse,  adj.  gefährlich  ; (f,  auch 
perdre,  prov .) 

Périmé , ée , part . et  adj.  verfallen. 

Périmer,  r.  n . (jur.)  »erfaßen  ; »crfâumt 
werben  5 (f.  péremption);  ( pl.us . périr). 

» .4  . . \ *•  m,  (©coin.)  ber  Umfang; 
Umfreiö;  (contour,  circonférence,  péri- 
phérie). 

Périnée,  s.  m.  (Sinat.)  bic  9îaht,  b.  i.  ber 
SXaum  jwifehen  ber  Ûeffnung  be«  2tftcrô 
«ub  jwticben  ber  ©chant. 

Période , s.f  bic  <periobei  ber  Zeitraum; 
it.  ein  regelmäßiger , pcriobifcher  Um- 
lauf; it.  qqf.  bloß  eine  £eit;  (SXbctor.) 
ein,  burd)  eine  genaue  ©erfettung  meh» 
terer  etnanber  untergeorbneter  ©àçe  er- 
weiterter ©a»  ; it.  s.  m.ßg.  eine  <perio* 
be,  b.  i.  bie  bochße  ©tute,  bas  bochßc 
»ber  außerße  3ic|  ober  (Enbe , rooju  et- 
waö  gelangen  fann  ; auch  ber  Zeitraum  ; 
bie  £ett. 

Périodicité,  s.f.  ba«  $friobtfd)e  î (f,  pé- 
riode , périodique). 

périodique , adj.  c.  periobifef) , b.  i.  in  ei 
ncr  gewijîcn  beßimmten  ^eit  feinen  Eauf 
»oüenbenb,  ober  wteber  fommenb,  lie- 
ber erfchetnenb , umlaufcnb;  (SX&etor.) 
woblflingenb  ; barmonifch  ; feuille  pé- 
rio  lique  , ein  petiobifche«  ©latt  ; eine 
^ettfebrift. 

Périodiquement,  adv.  parler  périodiquement, 

moq.  auf  eine  gelierte  3(rt,  in  bebddjt 
lieh-  abgemcjfencn  tyerioben  fptcchen, 
Périoeciens,  s.m.  pl.  T.  îîcbenbfWO&tter , 
b.  i.  ©croohncr  ber  (Erbe,  welche  unter 
einerlei  Breite  obertyaraßelfreifc,  aber 
unter  entgegen  gcfcijtett  9)îittag«freifcn 
wohnen.  (î^icht  mit  périsciens  iu  »er 
wechfcln.) 

Périoste,  s.  m.  (&nat.)  baö  ©ctnhÄutdjen. 

Périostose,  S.  m.  bie  ©efchwulß  be«  ©ein 
hauteben«. 

Péripatéticirn,  adj.  et  s.  rr.  T.  fin  tycripa 

tetifer  ; ein  Anhänger  ber  £chrc  be«  2lri 
ßotele«. 

Péripatétisme  , s.  m.  T.  btC  PCripatftifdje 
^Jhtlofophie, 

Péripétie , s.  f.  (in  ©cbidjten  unb  ©chau 
frtelen)  eine  plôçlichc  unb  unerwartete 
(Entwicklung;  ein  folcbcr  2tu«gang  ; (dé 

nouement). 

Périptérir,  s.  f.  T.  bertlmfrci«/  Umfang 


einer  gcometrifdjeit  $igur;  (contour, 
circonférence). 

Périphrase,  s.f.  bie ttmfchrcibung, 
PAiphraser,  v.  a.  umfehmben;  mit  meh- 
reren tunb  mit  uneigentlichen  Porten 
auSbrucfen  ober  beutlich  machen  ; ( f, 
circonlocution). 

Périple,  S. m.  (alte  ©eogr.)  bie  Umfchifuna 
eine«  SDteerctf,  eine«  £anbcö  jc. 
Péripneumonie , s.f.  T.  eine  mit  htetgent 
Siehe r , mit  fcruefen  auf  ber  ©ruß',  unb 
oft  mit  ©Intfpepcn  begleitete  £ungcn- 
(Entjunbung, 

Périptere,  s.  m.  (be»  ben  alten)  ein  au«* 
wärt«  »on  aßen  ©eiten  mit  ©âulen 
umgebene«  ©ebàubf, 

Pér.r,  t».  n . (mitowrr;  hoch  Wirb  f«  ûlich 
juwetlen  »on  ben  beßen  ©(briftßel'cm 
mit  être  gebraucht)  ; »ergehen  ; ju  nichte 
werben;  ein  (Enbe  nehmen;  it.  umfom* 
men;  um  ba«  £eben  fommen;  it.  un- 
tergeben ; ju  ©runbe  gehen  ; feh eitern  ; 
(f.  faire  naufrage)  ; it.  (».  <Pfrfonfn)  »er* 
berben,  wie  $.©.  ein  Kaufmann,  Söecb«- 
ler;  it.  (».  Samilten  ober  Jpftufcrn)  au«* 
ßerben;  it.  (».  ©ebiubeu  te.)  cinfaücn; 
cinßurjen;  jufammen  faßen;  (f.  ruine 
Utlb  décadence);  laisser  périr  son  appel , 

T.  bic  appeHation  »erfÂumcn. 

Périsciens,  s.  m.plur.  T.  fm«fchatttae  ©ol* 

fer,  b.  i.  biejemge  ©Sîfer,  welche  nahe 
an  ben  $o(en  wohnen. 

Périssable,  adj.  c.  »crginglidj  ; htnfHtg. 
Périssoiogie,  s.  f.  T.  berUeberßuß  tm  Sie- 
ben; ubcrßuflTtge  SBorte  in  einer  föcbe. 
Péristaltique,  adj.c.  T.  mouvement  péristal- 
tique des  intestins,  bie  wurmfbrmige  ©C- 
wegung  ber  ©ebirme, 

Péristaphylin , s.  m.  T.  ber  2tufhebcmu«fcl 
ftm  SÄPfchcn  im  Jpûlfe. 

Péristyle,  s.m.  T.  ber ©Äulengaug an  ober 
in  einem  ©ebiubc. 

Périsystoie , s.f.  T.  bie  3wifcfjcnjett  Jt»t* 
fchcnbcr^ufammcnjichung  (systole)  unb 
(Erweiterung  (diastole)  be«  Jpcrjcnô  unb 
ber  <pul«abcrn. 

Péritoine,  s.m.  (Sliutom.)  ba«  ÆarmfcC  ; 
©auchfell. 

Perle,  s.f.  bie  ^Jetle}  (©uchbr,)  bic  tyctr. 
fehrift  ; bie  fleittße  ©djriftforte  ; it.  bic 
STOûjTermotte , ber  ©abclfchwanj , ba« 
.Çmtpfetb  ; (ein  gewiße«  3nfeft)  ; semence 

de  perles  , ober  perles  i l’once , perles  i 
piler  » ©aatoerlen,  £othperlen  ; perles 
fines,  achte  perlen  ; perles  fausses,  perles 
contrefaites,  ober  auch  perles  de  Venise , 
perles  du  Temple,  falfche , nadjgcmad)tc 
perlen;  (f.  auch  baroque;  ferner  nacre, 
mère,  loupe)  ; gris  de  perle,  blanc  de  perle, 
f.  gris  unb  blanc,  s.  ; c’est  la  perle  des 
hommes,  fam.  er  iß  bic  $erle  ber  «Üiân- 
ticr  / b,  u tx  iß  ber  beße,  ber  fc&âçbar* 


UigitizcdJi^4|j^ile 


Perl  Perm 

fie/  b«t  Iiebenôwurbigde  3Äenf<&5 f.  <Htc& 

enfiler , prov.  Uîlb  enfileur. 

Perlé,  ée,  adj.  (28ap.)  mit^erlcn  bcfeçt  ; 
in  bec  «Bvtifif  wirb  perlé  pon  einem  febr 
fàimmentben  unb  feinen  Sîorttag,  bon 
einec  foldjen  Âabcnt  ic.  (jeu  perlé,  ca- 
dence perlée  etc.)  gefügt  l T.  sucre  perlé, 

, geperlter  (b.  t*  jweçmahl  gefottenec) 
§uc!er  ; bouillon  perlé,  eine  febr  fraftt- 
ge  ffleifdjbrûhc,  «uf  meid) ec  perlen  fpie- 
len  ; julep  perlé,  (3(poth»)  tin  mit  Het» 
nen  perlen  jubeceitetcc  tf^bltranf. 
Perlinpinpin , s.  vu  poudre  de  perlinpinpln, 

pop . eine  fcfctccbte  ©adjej  ein  «rjcnep* 
mittel  o&ne  Äraft.  ^ m f 

Perioir , t.  m.  (©chwertfeget)  M 2)etl* 
cifen  ï ein  ausSge&bbltcö  ©cfylageifen  a« 
perlfôcmigen  gterathen. 

Perluaux,  s.  m.  piur.  tvücfcite,  mit  djjÂCJ 
überzogene  «Xinben , um  ben  Slrbeitern 
im  êtetnbrudK  §u  leuchten. 

Periure,  s.f.  T.  ba$  <perlid)te,  bie  perlen 
am  £irfd)geroei&e  ; (»rgl.  piermres). 
Permanence , x.  f.  T.  bûS  bcftinbigc  93er» 
bleiben  bcö  2cibeö  (EbrtfU  in  bet  gefeg* 
neten  ipoftie  ; it,  nouv . bie  Permanenz/ 
b.i.  ba»  beftinbige  «eçfammenbleiben, 
j*©.  einer  gefepgebenben  ober  obrtgfeit* 
lieben  SBerfammlung  ic,  ; uberb.  ba$ 
Verbleiben  in  einer  unoeranberten  2a» 
ge  ; //.  ber  befUnbige  Aufenthalt  an  ei* 
nem  Orte.  . 

Permanent  , ente , adj»  beflSnbtg  î dH$ 

bauernb  ; bleibenb  ; immerw&hrenb  ; 
unoerAnbert  ober  unoer&nberlich  » (f. 

permanence.) 

perme,  s.m.  eine  Heine  türfifebe  ©onbel. 
Perméabilité  , s»  f.  T»  b.t.  pénétrabiiité* 
Perméable,  adj . c.  T.  b.  X » pénétrable. 

Permesse , x.  m»  ein  Jlufj  in  23ootten,  bet 
auf  bem  25erg  £ciicon  entfpringt  \ ber 
^permeffué  ; les  filles  du  Permesse,  ober 
auct)  les  Permesîides,  x.  /•  plut»  (pOCt.) 
bie  neun  $tufen. 

Permessides,  x.  f.  plur.  f.  Permesse. 
Permettre,  v.  a.  irr.  erlauben  ; geflattert  î 
oerfiatten  ; jugebtn  i julaffen  ; se  Per- 
• mettre  beaucoup . fid)  oiel  erlauben;  fief) 
Piel  anmafjen  ; fui)  oiel  berauö  nehmen  ; 
à vous  permis , /um.  CÖ  ift  3bntn  Ct* 

laubt»  es  fiebt  euch  fret). 

Permis,  ise , part»  et  adj.  erlaubt  K.  ; *f< 
s.  m.  (@eew.)  ber  €rlaubntgfchein. 
Permission , x./.  bie  €rlaubnifi  ; 23erdg/ 
tung;  it.  bie  Bulaifung  ; //.  bie  23 ergun* 
ÿigung;  25cwiUigung. 

Permutant,  x.  m.  etner  ber  cttte  geidltcbc 
fpfrûnbe  mit  einem  anbern  umtaufeht. 
Permutation,  s.f.  bie  23ertaufd>ung , ber 
£aufd)  einer ÎJfrùnbe  gegen  eine  anbere; 
(in  ©uc&fiabcnmbnungen)  bie  SScrfe* 
çung. 

Permuté,  ée,  part,  et  ad/.  PCrtaufàt. 
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Permuter,  v . a.  (in Âitc&enfac&en  unb  ooit 
^frunben)  oertaufeben. 

Pernet,  x.  m.  oi.  ein  Heiner  JreoOerr. 
Pernicieusement,  adv.  fd)àblid)  IC. 
Pernicieux,  euse , adj.  fd)âblid)  î perbcrb* 
lidj , §.  25.  * U Ober  pour  la  santé  etc. 
(njirb  meid  im  moralifeben  «BcrUartb 

gebraucht)  ; c’est  une  langue  pernicieuse, 
b,  î.  c’est  un  médisant. 

Per  obitum,  adv.  (latCin.)  bur#  bfl$  Ab* 
(lerben. 

Péroné,  x.  m.  (Anat.)  bie©cf)ienbeinrobreî 
baO  Sôabenbein. 

Péronier  , adj.  et  s.  m.  bet  SÊDabenbeitt* 

2Kuéfel. 

Péronnelle,  s.f.  ifl  ein  ©chtmpfroott ; hel- 
fen man  fld)  au$  23erad)tung  gegen  eine 
gemeine  SBeibéperfon  bebient. 

Péroraison  , x.  /.  T.  ber  ®efd)lu§  obCC 

©d)lug  einer  SKebe. 

Pérorer,  v.  a.  et  absol.  plais.  petOtircn  î 
mit  Piclem  SffiortgeprÄnge  fpretfcen; 
(discourir  avec  faste  et  appareil), 

Pérot,  s.m.  (gorfttoefen)  ein  23aum  bec 

fdjon  jum  jtoeptenmabl  d*&cn  geblieben 
idi  ein  23ordinbner.  (pgl.  uis.) 

Pérou,  s.m.  bie  @o(b*  unb  ©ilber*  reiche 
^rooinj  iperu  in  Slmerifa  ; c’est  un  Pé. 
rou , prov.  babep  id  ettoatf  redjtcé  ju 
gewinnen  î ce  n’est  pas  le  Pérou  ; bûé  tfl 
nicht«  befonber es. 

Perpendiculaire,  adj.  c*.  fettfredjt  ; perpen- 
bitulàr;  T.  bleprecht;  lotbrcchtî^.  x./. 
eine  fenfrechte  2inie. 

Perpendiculairement , adv.  fettfrtcfjt  JC. 
Perpendicularité , x.  f.  bie  fenfrcdltc  25C- 
fdjaffenheit/  Dichtung,  ©tellung,  £age. 
Perpendicule,  s.m.  T.  tint  fcnfrcd)te  2ttltC/ 
f.  25.  bie  fenfredjte  £ôbe  eine^  25crgcg 
k.  ; it.  ber  2>erpenbifel  an  einer  Ubr. . 
Perpétrer,  v.  a.  — un  crime,  (juv.)tb.  i. 
commettre  etc. , ein  23erbrcd)cn  peruben 
ober  begeben. 

Perpètres , s.  f.  pi.  T.  gemcinfcbûftlichc 
2Ânberepen.  - „ 

Perpétuane , x.  /.  eine  Sltt  bauerbaften 
gefreuzten  wollenen  3eugc$i  (auch  semi- 

piterne). 

Perpétuation,  s.f.  T.  btC  25eWÎrfung  obet 

Unterhaltung  ber  Jortbaucr  i bie  §ort- 
Pdanjung.  . . 

Perpétué,  éc,  part,  et  adj.  fortgepfïûHJt  J 
perewigt  ic. 

Perpétuel , eile,  adj.  immcrwabvcnb  ; un- 
aufborlith  5 bedànbig  ; immer  foetbau- 
ernbi  it . ewig,  b.  i.  lebcnHingîid)  ; 

mouvement  perpétuel , baff  perpetuum  mo- 
bile ; lettres  perpétuelles  , ol.  (in^CinigClt 

^rooinjen)  95r ief  unb  ©iegel  über  ge- 
gewiiîe  Verträge  oon  SDicbtigfeit. 

Perpétuelleuient , adv . immerWÂbttUb;  tilt« 
mer  K.  . r , 

Perpétuer , v.  a.  immerwÂfctcnb  crçaltm 
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ober  fortfefcen  ; fortpflanjett  ; »V.  etwa* 
umtotbtgcrroetK  verlängern  ; in  bie 
£ànge  fpielcn  ; perpétuer  son  nom , fei- 
nen 9lat>mcn  PCrCtPigttl.  Se  perpétuer, 

V.  rèji.  fict)  foripfianjen  ; se  perpétuer 
dans  une  charge,  fjd)  bcjMitbig  in  bem 
©ciïije  eine*  Slmttô  er&alten  / ober  ju 
«bauen  iriffen. 

Perpétuité,  s.f.  eine  immertrabrenbe  ober 

Unaufhörliche  ®auet  î à perpétuité , adv. 

ouf  etvtg  ; ouf  immer  unb  eroig  ; ouf 
eroige  Seiten  ; lebenslänglich. 

Perplexe,  adj.  c p.us.  perlegen  ; befturjt; 

betreten;  permirrt;  inf.  unfdjlütfig. 
Perplexité,  s./,  bit  Verlegenheit;  terroir* 
rung  ; Unfchlüffigfcit  ; Unruhe. 
Perprendre , v.  a.  fich  eut  frembeö  gelb  ei- 
gen machen.  « 

Perprinse  ober  Perprison,  s.f.  T.  bie  ©C* 

filjnebmung  gerne infchaftlidjcr  gelber. 
Parc  piisition , s.f.  (p.  ©achen)  eine  forg* 
fiïtige  Wadjfuchuttg  ; it.  (iur.)  faire 
perquisition,  g'ïachfuchunq  anftetten. 
Perreau,  s.  m.  T . ein  großer  fupferner 
perjinntcr  ÄetTel  ber  2Sach®jicbcr. 

Perrière  , t.f.  prvcl.  b.  i.  carrière. 
Perrique,  s.f.  ein  Meiner  tyapogep. 
Perron,  s.  m.  ein  Auftritt  / eine  £rrppe 
por  bem  Eingang  eine*  £auf e$. 
Perroquet , s . m.  ber  ipapagen  ; it.  eine  Slrt 
©eeftfehe  ; it.  eine  3lrt  ©tübl«  mit  einer 
£cbnc  fo  man  jufammenlegen  fann; 
(©chifff.)  bic  ©vamftange  ober  ©ram» 
ftonge  ; eine  2lrt  fleiner  Italien  tvelche 
oben  auf  einen  3Äa| l gefegt  wirb  ; baber 
voile  du  perroquet,  baO  ©ramfcgfl  > de 
la  soupe  à perroquet , prov . ©rob  in 

©ein  getunft. 

Perruche,  s.f.  eine 3(rt  fleiner  <Popogcpen. 
Perruque , s.f.  eine  tyerrücf C î tète  à per- 
ruque , prov.  ein  IJJerrücfcnfopf,  ein  SjJer- 
rüefenflocF  ; b»  i.  ein  bummer  / cingc* 
fc&rànftcrtfopti  ein  umpitTenber3Kenfch. 

Perruquier,  s.  m.  ein  <JkrtùcFcnmad»er. 
Pcrruquidre , s.  f.  bie  grau  cinc<  <pertu* 
cfenmacher$. 

Pers,  perse,  adj.  ol.  gruttlicf)*  blaU. 
Persan,  ane,  adj.  et  s.  pcrjtfch  J it.  Cttl 
..  tyerfer;  eine  ÿerferinn. 

Persan,  s.  m.  T.  eine  lafitragenbe  ©iïb» 

. fÄulc  in  verfîfcber  Äleibung;  (ogl*  Ca- 
ryatide.) 

Perse,  s.f.  3i$ , (mit  bem  flJinfel)  gcrnabl» 
ter  feiner  Äotun , roeldjcr  in  <Pcrfïc 
verfertigt  tvitb  ; (f*  indienne). 
Persécutant,  ante,  ac(j.  (p.  tycrfoncn)  Über» 
l&jltg;  befchroerlich;  lâfligi  (importun, 
„ incommode.) 

Persécuté,  éc,part.  et  adj.  Verfolgt  ÎC. 

Persécuter , v.  a.  perfolgen  ; it.  b.  t.  bc* 
fdimcrlid)  fallen;  überlaufen;  plagen. 
Persécuteur,  uicc,  s.  rin  Vwfolgcr  ; eine 


SJcrfolgerinn  ; it.  b.  t.  importun,  incom- 
mode, pressant,  tourmentant. 

Persécution,  s.f.  bie  Verfolgung  ; it.  b.  ù 
importunité;  (pgl,  persécutant  unb  per- 
sécuteur). 

Persée,  s.  m.  T.  berij)crfcu$;  ein  mittet- 
nScbtlidjeö  ©cflirn. 

Persévérammcut,  adv.  beharrlich  ; beflân* 
big. 

Persévérance,  s.f.  bie  ©c&arrlidjfeit  ; 35e* 
barrung  ; it.  bic  (Stanbbaftigfcit  ; m 
Inhalten  im  (Sutcn. 

Persévérant , ante  , adj.  beïjûrrcnb  ; on* 
boltenb  ; it.  flanb&aft  im  ©uten. 

Persévérer , v.  n.  dans  qch. , (ipOtin)  bebât* 

ten;  (perbarren);  (mit  etroatf)  anhal* 
ten  ; it.  absoi.  ol.  (im  ©uten)  beharren; 
ftanbhaft  fepn  ; ßanbbaft  fortfahten, 

Persicaire,  s.f.  T.  bûô  glôbfniUt. 

Persicot,  s.  m.  3Jfer1ïd)»£igueur  ; <pcrftfo. 

Persien , enne,  adj.  pcrftfd)  ; mirb  nur  von 
Äletbungöftucfcn  unb  von  ber  alten  per* 
Ofcbeu  (Sprache  gefagt;  f ou  tff  persan). 

Persienne,  s.f.  eine  OUÖ  fcf)t  bUMlflt  £ût* 

ten  gemachte  21rt  (Sommerlübcn  (ja- 
lousies). 

Persiilage,  s.  f.  baÔ  @pÔttfln  i bit  ©pôt* 
terep. 

Persillé,  ée,  part,  et  adj.  perfpOttet  !C. 

Persifter,  v.  a.  pcrfpotteu  5 über  jcmanb/ 
über  ctmaö  fpôtteln;  ( pcrfïfliven  > ; je* 
manb  burd)  gcmiite  SRebcn/bte  man  ihm 
in  ben  Sftunb  legt,  bem  (Spotte  unb 
bem  (Sklàcbtcr  aiibcrer  bloß  (ieUen. 

Persiileyr  , s.m.  ein  (Sl'Ôtter  ; (f.  persifler). 

Persil,  s.  m.  (bte)  'PctCrfllÛ  î persil  de 
Macédoine,  ber  (StCin»(£pptg  ; persil  de 
montagne,  35crgpcterfiltc  ; (îicr)  ©runb- 
bcili  persil  bâtard,  ÂlCttCllîÔrbel  ; (f„ 
auch  gfêler , prw.) 

Persillade,  s.f  (Äod)f.) eine  mit  ^erjîlicft 
îugerichtete  ©peife. 

Persillé,  ée,  adj.  (vom  Âife)  fdiimmelig  ; 
ber  impenbig  Meine  grünliche  gierten 
bat. 

Persique,  adj.  c.  (35ûUf.)  ordre  persique, 
bie  pcrftfchc  Ôrbnung;  (f.  persan , s.  m. 
©auf.);  it.  s.f.  eine  2lvt  großer  spfer« 
fiche. 

Persutant,  adj.  c.  beharrlich;  beßanbig; 
it.  T.  tvaé  von  ber  ©(unie  nach  ber  Be- 
feuchtung übrig  bleibt. 

Persister,  v.  n.  (en  Ober  dans  qch.,  unî)  à 
taire,  à dire  etc.  qch.)  auf  etïPad  bebar* 

Vit  / bcflehen. 

Personnage,  s.  m.  tptlb  nurÛU  CrbabCtlflt 

profaifdjen  ©tpi  von  berühmten  In- 
nern gefügt;  it.  fam.  ( m.p .)  ein  fdilcch* 
ter  SOSenfdi  ; ein  lüdjerlichcr  Çfôcnfd)  ; 
it.  (in  ©diaufpielen  unb  jjg*)  eine  'Î3cr- 
foit  bic  man  porßeUt  ; eine  KoUe  bic 

man  fptelt , (le  personnage  qu’on  fait, Ji, q. 
qu'ou  joue)  -,  tapisseries  à personnages , 
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£avetcn,  mclcbe  bifforifchc  ©emibfPe 
vorfhflcn  ; £apcten  mit  Sigutctu  , 

Personnaliser,  v.  a.  f,  personnifier. 

Personnalité,  s.f.  Pie  ^erfbnficbfcity  P.  i. 

Pic  €igenfcbaft  rince  <pccfon  ; (roirP  im 
moraiiffpcn  OUCb  identité  morale  ge* 
nannt)  ; it . (auch  im  plur.)  tyerfonalicn  ; 
«pcrfônlicbfciten  ; UmfUnPe  mclcbe  Pic 
«perfon  unmittelbar  betreffen  î (meift 
m.p .)  perfbnlicfee  Slnjuglicbfeiten  î be- 
leibiaenPe/  anjuglicbe  Söorte  ober  2lué- 
Prûcfe. 

Personnat,  s.  m.  Pas  tyerfonnaty  eine  »rt 
«pfrunbe  in  einer  Æ)om*  oPcr  ©tiftSfir* 
die,  melcbe  iprem  33efîçcr  feinen  anbern 
5Bortbril  als  Pen  Slang  über  anPerc 
©tiftsperren  verfebafft. 

Personne , s.f.  Pie  ÿcrt'on  ; il  est  bien  fait 
de  sa  personne , er  i ß gut  gcmacbfcn , 
.IVObl  gebilPety  tVOpl  gcftolteti  en  per- 
sonne , felbff  ; in  eigener  fperfon  ; pet* 
fônlid)  ; parlant  à sa  personne , Pfl  ich  mit 

ihm  felbft  répété  ; U;n  (fie)  pecfônlicb 
fvrecbenb. 

Personne , pron.  indècî.  UHp  Pûfier  m.  (im 
vernetnenPen  ©inné)  P.  i.  nul  ; qui  que 
ce  soit , niemanP  i it.  qqf.  (bcp  Jragen, 
(im  beiapenPen  ©inné)  P.  i.  quelqu’un, 
jcmanP  y j.  35.  personne  ne  peut-il  dire? 
fann  iemanP  fagen? 

Personnel,  elle,  adj.  perfiltlid)  î Pie  $Ct* 
fon  betreffenP  ober  angebenp. 

Personnellement,  adv.  pcrfônlirfj  > felbff  J 
in  tyerfon  ; personnellement  établi,  ( jur.) 

in  ÿerfon  gegenroftrtig  ; pcrfônlid)  ju* 
gegen. 

Personnier,  r.  m.  T.  ein  «Oîiteigent&umer. 

Personnifié,  ée,part.  et  adj.  perfonijïcirt  JC. 

Personnifier,  v.  a.  perfoniftetren  ; Icblofe 

Æ)inge  ober  &bi«c  als  <Perfoncn  vor* 
tfellcn. 

Perspectif,  ive,  adj . T pcrfpeftivifd)  ; in 
per  ipcrfpeîtive  (f.  perspective)  gegvûnPet; 
(im  ©egenfaç  PeS  géométrai  ). 

Perspective , s.  f.  Pie  tycrfpeftive  / P.  i.  Pie 
gôiffenfcbûft , Pic  ©cgenfiânPe  fo  vorju* 
ftellen,  wie  fie  in  einer  gcmijfcn  €ntfer» 
nunc*  tn  PieSlugcn  füllen;  it.  eine 2luS* 
fiept  (in  Pie  Sente)  ; ein  tyrofpcft  ; it. 
tin  vcrfpcîtiutfcbeS  ©emàblPe  ; it.fig. 
Pie Slusficbt  (in  Pie  ^ufunft/  in  Slucf* 
ftd)t  OUf  unfet  ©(picffal)  ; en  perspec- 
tive,/#. mit  Per  3cit. 

Perspicacité , s.  f.  ocr  ©djarffînn  ; Pie 
©cbarffmnigfcit. 

Perspîcuité,  s.  f.  ( non  einer  SKePe  oPer 
©eprift)  Pie  ßlarbrity  Æ)cutlicpfcit , 
SJcrfUnblicbfeit. 

Perspirable , adj.  c.  T.  p.us.  ûUdPÛnftbûr  J 
mas  auSgePunflet  merpett  fann. 

Perspiration,  s.f  («OlcPic.)  pie  unmcrfltcbe 
tfugpunfiung;  (fpnfi  ttaos|>iratita  insen- 
«Ule). 


Persuadant , adj.  c.  ùberjeugenP. 

Persuadé,  ée,  part • et  adj . f,  persuader; 

inf.  bon  etmaS  überzeugt. 

Persuader , v.  a.  (qn.  à qch.  ober  qch.  à qn.) 
it.  v.  n.  (à  qn.  de  faire  qch.)  jemanP  bc- 
megen,  etmaS  ju  glauben  oPer  ju  tbun; 
einen  moju  berePen  ; ipn  einer  ©acbe 
ûberrePen  ; ipm  etroas  einrePen  ; it.  et* 
nen  mooon  uberjeugen  ; auep  blog  — qn., 
jemanP  uberjeugen.  Se  persuader,  v.  riß. 
glauben  ; fiep  einbilPen. 

Pcrsuasible,  adj.  ç.p.us . nJOÜOtt  man  Übet« 

jeugt  toerPen  fann. 

Persuasif, ive, adj.  uberjeugenpj  ûbcrfàb* 
renP  ; uberrePenP. 

Persuasion , s.  f.  pie  UeberrePung  ; Ueber» 
jeugnng  ; Pa$  UeberrePen,  Uebevjcugen  ; 
it.  Pie  Ueberjeugung , Paô  Ucberjeugt« 
fepn  ; it.  Pa6  SôercPcn , Pie  QSercPung , 
Pa$  3dreöen,  EinrePen;  il  a la  persua* 
sion  sur  les  lèvres , Pie  Ueberjeugung  ftçt 
auf  feinen  £tppen  î faire  une  chose  a la 
persuasion  d’un  autre,  ftlbOÖ  auf  eine^ 
SnPern  3urePen  tpun  ; je  suis  dans  cette 
persuasion , icp  bin  Per  fiebern , fejieti 
Meinung  te. 

Perte,  s.f.  Per  SSerlufl , unp  Per  PaPurcô 
cntflebenPe  ^tacfitbcil  ; it.  P ai  «Bewer- 
ben ; per  «Bcrfall  ; Untergang  ; (f.  perdre, 
unp  Pgl.  ruine  etc.)  ; perte  de  temps.  Pet 
Scitoerlufl  ; perte  de  sang,  (bcpm  roeib* 
licpcn  ©efcblecbt)  Per  QJlutjfufj;  faire 
une  perte;  être  en  perte,  ©(fioPen  lei- 

Pett  ; pcrliercn  ; tm  25erlufl  fcpn  (oPet 

fîÇen)  ; être  en  perte  de  dix  écus,  p.  i* 
perdre  dix  écus  ; se  retirer  sur  sa  perte. 

ôufbôrcn  ju  fpiclcn  wenn  man  verliert; 
it.ßg.  naep  einem  feplgefcblagcnen  Un- 
ternehmen ftd)  jurudf  jiepen  ; vendre  & 
perte,  mit  ©cpaPen  oerfaufen  ; à perte 
d’haleine , Paji  matt  bepttape  Pen  Sltbent 
verliert;  à perte  de  vue,  unabfebbar* 
it.  ßg.  ohne  Ueberlegung  ; in  Pen  £ag 
hinein  ( j.  35.  fcbroaRe n)  ; en  perte , en 
pure  perte,  jum  ©chaPett  ; jum  offenba- 
ren ^achtheil;  fchlechterPingä  verloren« 

Pertégues,  s.  m.  pi.  T.  Pie  ©langen  am 
©djirmPach  ober  ©ejelt  (tendeiet)  einec 
©aleere. 

Pcrtinacité,  s.f.  puis.  Pie  J^aléllarrtgfctt. 

Pertinemment,  adv.  (V.9tCpCU  unP  1lid)t  V. 
£anPlungen)  fchicflich , P.  i.  einfichtö- 
voll;  vernünftig. 

Pertinent , ente  , adj.  fchicflich  î füglich  / 
mie  j.  35.  ©rûnPe,  «KechWgrunPe/  Ur* 
fachen , Antworten  ic. 

Pertise , s.f.  oi.  Pu  ©efehief lichfrit 

Pertuis,  s.  m.  T.  überb.  P.  I.  ouverture. 

Pas  £od)5  eine  Ocffnung,  j.  35.  Pas  ‘ 
mette  €nbc  eines  £ochS  an  einem  3ich- 
eifen  (filière)  ; it.  pas  ©chluffcUoch  om 
©chlo§blech  / oPer  Pas  £ocb  in  einem 
©ch^^itoht  ; *4  Pic  jöcrcngung  eine© 
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$luffc$  an  einem  feierten  Cr te  burch 
Jü&mme  ober  Jauern , um  Ht  ©affe 
jufammeu  ju  galten  unD  et  fahrbar  ju 
machen;  it.  eine  enge  Durchfahrt  / ei 
fi'af  (f.  i*s)  jrotfd^en  einer  3nfel  unb 
bem  feften  £anbe  ; //.  ein  enger  <pa§  i 
einem  ©ebirge , (f.  pas). 

Feituisage,  s.  m.  ol.  b.  i.  forage. 

Pcrtuisane,  s.  f.  oi,  bie  «partifane , eine 
2irt  £ellebarbe. 

Pcituisanier , s.  m.  tin  «partifanetrÖger. 

Pcituiscr,  v.  a.  oi.  mit  einet  fpavtifane 
burebbohren. 

Peitur  batcur , s.  m.  ( Perturbatrice , s.  f 
— du  repos  public,  ein  ©törcr  (eine 
Gtörcrinn)  ber  öffentlichen  Svube;  force 
pei turbatrice,  (adj.  /.)  T.  eine  ftÖrfUbe 

Äraft. 

Perturbation,  s.  f.  T.  bie  ©cmùt&bunru&e 

(Sljlrol.)  eine  Abweichung. 

Peitus , s.  m.  T.  ein  ^öret  mit  £odjern 
woburd)  HS  SOtecrroaffer  in  ben  Cr 
flicjjt  wo  Das  ©alj  gcniadjt  wirb. 

Pervenche,  s.f.  T.  baé  ©inngrun,  ©in» 
tergtûn , (eine  tyftonje). 

Pervers,  erse , adj.  (im  moralifcfrctt  ©inn) 
pcrfchrt;  boö/  fcbltmm;  oerborben;  it 
s.m.  ein  iöerfchrtcr  ; ©ottlofer. 

Perversion , s.  f ( im  moral.  SJcrffanbe) 
bie  SBcrführung  ; taö  Söerberbni§. 

Perversité , s.  f.  (im  moral.  $?crffanbe)  bie 
sQcrfebrtheit  ; 95crbcrbtl;eit  ; Ht  &er 
berbnifj. 

Pervertir,  v.  a.  oerfehren  ; Herberten  ; per 
fuhren;  jum  ißöfen  verleiten  ; (f.  per- 
vers, perversité  etc.)  ; it.  oevwirren  ; in 
llnorbnung  bringen  j pervertir  le  sens 
d’un  passage  , ben  ©in«  einer  ©drnft 
flflle  oerbrehen;  (pgl.detoiquer,  foicer, 
violer). 

Pesade,  s.f, ; T.  baé  bloffc  Aufheben  ber 
SBorbcrfutje  fines  sPferDe$. 

Pesamment,  ad*.  fd)WCt  J fC&NCtfdUig  ; 
mûbfûnt  ; langfaitl  ; parler , écrire  pe 
samment , eine  fchwcreSmige  ober  £anb 
haben. 

Pe:ant,  ante,  ad},  prop.  et  fig.  (im  phpfî» 
fehen  unb  moral.  SJerftanbe)  fehwer; 
it.  wichtig  ; mt  bas  gehörige  ©ewicht 
hat  ( wie  j.  35.  ©elbforten)  ; it  ßg . 
fdjwcr,  brucFenb,  iâftig,  befdjwerlich  ; 

(onéreux,  accablant,  fâcheux  etc.);  it. 

(».  tyerfonen)  fdjwetfAllig,  D.û  langfam 
Ullb  tröge;  cent  livres  pesant,  adv.  hun* 
bert  «pfunb  fdjwcr.  Fig.  avoir  la  tète 
pesante,  einen  eingenommenen  (fdjwe* 
feil)  Äopf  hüben  î avoir  l’esprit  pesant , 

einen  fchwachentfopf  haben;  SSÄube  ha* 
ben  et  mt  ju  faffen  , ju  begreifen  ; être 
d'une  conversation  pesante  , fd)Wer  be* 

greifen,  «nb  baher  langweilig  im  Um- 
gänge fet)ll  3 (f,  aild)  pesimaçat , adv.)  ; 


it.  pesant,  s.  il  vaut  son  pesant  d’or, pror. 
et  ifl  nicht  mit  ®olb  §u  befahlen. 
Pesanteur,  s.f.  bie  ©djwere;  (f.  bie  Se» 
beutungen  pon  pesant  unb  pesamment; 
f.  auch  P^r  î pesanteur  d’estomac , bie 
Sfôagenbefchweruiig  ; pesanteur  U’cspm, 
ßg*  bie  /Dummheit« 

Pesé,  ée,  part,  et  adj.  gfWOgett  tC. 

Pesée,  S.  f.  bö*  ©iegen  ober  ©ögen;  if. 
baö  Abwiegen  ober  Slbwögen  ; it.  eine 
©agtchale  poU,  ober  fo  oiel  alt  man 
auf  einmahl  nnegtober  wögt;  («Kablet) 
baö  Ärucfgewicht* 

Pèse-liqueur,  s.m.  f.  Aréomètre. 

Peser,  v.  a.  wiegen  obct  wögen  ; it.  ab- 
roiegen  , abwagen , b.  t.  nad)  bem  ©e- 
wicht  abtheilen;  it.  ßg.  abwiegen,  ab- 
wagen,  D.t.  reiflid)  überlegen  j erwih- 
nen;  bebenfen;  //.peser,  v.n.  wiegen; 
//.  wichtig  feçit , b.  i.  baö  gehörige  ®e- 
wtcht  haben  ; it.  wiegen,  b.  i.  fehwer 
fcpn  f u.  (mit  si u)  hart  auffiegen  ; brû- 
cten  ; it.  niebcvbrucf  en  ; it.  fig.  (sur  les 
bras,  sur  les  épaules),  ouf  bem  9ïacTftt  / 
auf  bem  ^a^c  liegen,  b.  i.  bcfcbwcrlici* 
fron  ; (sur  le  coeur)  auf  bem  .^crjeit 
liegen  ; Kummer  te.  machen  ; peser  sur 
un  levier,  einen  Jpebcl  ober  ÿaefftoef 
nieberbruden  } cette  Viande  pèse  sur  l’es- 
tomac, biffe  ©peife  liegt  fehwer  im  ?Pta- 
gen  ; fie  ijl  fd)wer  ju  perbauen  ; T. 

peser  sur  une  note  etc.,  (Jfôuftf)  f.  ptuser; 
fo  auch  peser  sur  une  touche,  auf  Cfll ent 

©rtjf  au^halten  ober  liegen  bleiben  ; U 

béte  a pesé  bien  foit , bû*  ©ilb  hat  tiefe 

Wahrten  gemacht,  hat  tief  cingetrcten; 

ce  cheval  pèse  trop  à la  main , btcfcî 

$ferb  liegt  fehwer  in  ber  5au(l.  Fig.  «i 

Prov ■ cet  homme  pèse  à la  main,  bicffP 

Sfôenfd)  hat  einen  fel>r  eingefchrinfteu 
SJctibnbj  er  hat  feine  £ebhûftigfeiti  le 

secret  lui  pèse,  baö  ©eheimniß  brüdt 
ihn;  er  fann  et  nicht  beo  fïd)  behalten; 
au  long  aller  petit  faix  (ober  fardeau)  pèse, 
f.  aller,  s.  m. 

»escur,  s.m.  ein ©ögft ober ©iegcr,  iuf, 
ein  ©agemetfter. 

’eson , s.  m.  eme  ©cfcncllwage  ; eine  rö* 
mifçhe  ©âge , ( auch  romaine)  ; it.  ein 
@tucf  ^(ep  an  einer  ©pin bel,  welchem 
burch  feine  ©chwere  Ht  Archen  berfel- 
ben  erleichtert. 

Pessaire  , s.  m.  T.  Ht  «JÄUttcrjöpfdlCn 

(welchcö  in  gewifien  ©ciocrfranfheitcn 
gebraucht  wirb). 

Pesse,  s.f.  t.  bie  gemeine  Jeanne;  bie 
©etßtanne,  ©ei§fid)tej  (f.  pin). 

Jesselage , s.  m.  coll.  T.  b.  t.  des  échalas. 
Pess’ére , s.f.  T.  bu$  ©ûjferwehr,  eine^rt 
^)amm,  woburch  baö  ©ajfer  in  einer 
gewiffen  £ôbe  erhalten  wirb. 

Peste,  s.  f.  bie  $e(t;  it.  ßg.  eine  böfe, 

fchablidje  ©ache;  auch  wohl  ftne  foldje 

fperfon; 
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: tpcrfon;  (fo  ûucfo  il  est,  elle  est  une  pe- 
tite peste)  ; dire  la  rage  et  la  peste  de  qn., 
prov.  einem  aße  ©chande  und  £aßer 
nachteben. 

Peste  ! inter j.  fam.  peste  de  l’ignorant  î peste 
soit  de  etc.  , juin  genfer  mit  dem  dum« 
. men  Äerl  1 peste , qu’il  fait  froid  ! ep  l 

( vuig.  po^  Bli$  «)  mie  iß  es  fo  fait! 
male  peste  ! J um  j)cnfet  1 
Pester«  v.n.  fdjimpfeit;  fluchen } fcfcânden  ; 
il  peste  contre  les  femmes«  et  fctjîmpft 

auf  die  SBBeiber. 

Pestiféré , adj.  c . T.  pcßilenjialifch  î (mit 
der  tyeß)  anßecfend. 

Pestiféré,  ée,  adj,  (p.  «JJerfonen  Ulîd  P»  ÙX 

ttn)  oerpeßet;  pon  der  <JJcß  angeßccft  ; 

. it.  s.  eine  pon  der  $eß  angeßetfte  «per 
fon. 

Pestilence,  s. f p.us . d.  i*  peste;  it, (Bibel) 
fig.  être  assis  dans  la  chaire  de  pestilence, 

eine  gefährliche  £ebve  perbreiten* 

Fesrilent«  ente.  Pestilentiel,  elle,  adj.  (p, 

ÂrûMfbciten  und  pon  der  £uft)  peßilen« 
jialifd)  ; anßecfend. 

Fcstilentieux,  euse,  adj.  (pcßilcngtalifch)  » 
it-  m eiftßg»  anßecfend;  feindlich;  ge* 
.*  fübrlich. 

Pet«  s.  m.  ein  Sötnd,  vufa  ein  Jar$,  Jnr}  î 
, it,  eine  2lrt  ©ebacfenel  ; lâcher  oder  faire 
un  pet,  einen  SÖind  laffen,  ßreichen 
-,  laßen  ; pet  en  gueule , eine  2lrt  ©ptel  ; 
pets  de  nonne  , 9îonnenfurjchen  5 tpfcf^ 
fetttûfldjen;  pets  m coques,  jfa.  leicht« 

fertige  hoffen , fo  die  ©chûler  einander 
fpielen* 

Pétale«  s.  m.  T.  d al  Blumenblatt. 
Pétalisme , i.  m.  (alte  ©efeh.)  eine  2lrt  in 
©praful  üblicher  Berbannung  (durci) 
Blätter).  Ogl»  ostracisme. 

Pétai  ode , adj.  m.  der  ©a6  POm  tlïilU 
Pétarade,  s.  f.  dal  Jarjeit  der  Pferde , der 
<gfel  ic*  indem  fie  babep  hinten  aulfchla« 

gen  > faire  une  pétarade  à qn. , ßg.  pop. 

einen  aulfpotten,  indem  man  ein  geroif* 
fei  ©eräufch  mit  dem  «Runde  macht. 
Pétarasse,  s.  f.  (©chifff.)  eine  2lrt  mit  ei* 
nem  Jammer , dal  2öetg  damit  in  die 
SKiQe  §u  ßopfen. 

Pétard  , s*  m.  die  Retarde  , d»  t*  (Jenem).) 
eine  2lrt  ©chmärmcr  (fuseau).;  in  dal 
©rfcbuij  Pon  €ifen  oder  €r* , die  £borc 
ic*  damit  $u  fprenaen  ; ein  $b*>rbrecher. 
Pétarder  « v.  a.  fprengen  ; mit  «Petarden 
auffprenaen* 

Pétardier« ein  Retardieret  ; (f*  Pé- 
tard ). 

Pétaie , ».  m.  T.  der  geflügelte  £ut  del 
çRerfuriul. 

Pétasité  I X»  film  7#  die  tycßilenjroutj , der 
grofle  £uflûttig. 

Pétaud  , s.  m.  U cour  du  Roi  Pétaud , prov. 

ein  Ôrt  roo  aQcl  unordentlich  bergeht, 
m jeder  $evs  (mu  miß, 
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Pétaudière,  s.  f.  fam.  plais,  d*  i*  cour  du 
Roi  Pétaud. 

Pétéchiale , adj.f.  fièvre  pétéchiale,  T.  daß 

Jlccfflebet. 

Pétéchies,  s.  f.  plur.  T.  die  ßJetefchClt/ 
Jlecfen;  dal  Jlecffleber. 

Pet-en  l’air,  s.m.  ein  fnr$er  Sôeibcrrocf  ; 
wohl  auch  ein  îurjet  ftachtrod?  bec 
«Rannlperfonen. 

Pétenuche,  s.  f T.  eine  2lrt  fdjledjtcc 
Jlorffeide. 

Péter,  v.  n.  furjen  i anßünbiger:  faire  un 
pet,  einen  ©inb  (ßreichen)  laßen;  in 
pè\tt,fg.fam.  fraefeen  î praßeln  ; fna* 
flern , mie  §.  B*  brennenbel  Sj ol},  ©a l|, 
wie  ein  lolgcfchoffenel  Jeuergemebr  «.  î 

(pgl*  pétiller)  ; péter  à la  sourdine,  pop • 
einen  fehlekhen  loffen.  Fig.  et  Prov. 
pop.  il  ne  faut  pas  péter  plus  haut  que  le 

cul,  man  muß  nicht  bähet  fliegen  mol« 
len  all  einem  die  Jlügel  gemachten  find  ; 

ne  vous  fiez  pas  à cet  homme  lâ,  il  vous 
pétera  à u main,  trauen  ©te  dicfem 
«Dîenfchen  nicht  / im  StotbfaH  l&fjt  ec 
Sie  flecfeil  } U gueule  du  juge  en  pétera, 
der  Richter  foll  darüber  fprechen. 
Péteroiie,  s.f  T.  ein  #andfchmütmer. 
Péteur,  euse,  s.  ein  Jarjer  ; eine  Jarjerinn; 
on  Pa  chassé  comme  un  péteur  d’église, 

prov.  man  hat  ihn  mit  ©chimpf  und 
©chanbe  meggejagt* 

Pétiiiage,  s.m.  T.  die  Betänderung  her 
Äaufleute,  ihren  Handel  betreffend. 
Pétillant,  ante,  adj.  fragend  ; praffelnbt 
fnaflerndî  in  funfeind;  glAnjend;  leb« 
haft  ; in  unruhig  ; feurig  ; muthmiUig  ; 
lebhaft  (roitb  pon  Äindern  und  jungen 
£euten  gefügt)  ; it.  (oom  Blut)  fochend/ 
d.  i.  lebhaft  ; feurig  ; (pom  SÖetn)  fpru* 

delnd  » (f.  pétiller,  üttd  Pgl.  péter). 
Pétillement,  s.  m.  dal  Ärachett,  «ßraffeln  / 
Änaflern  i it.  daljnnfeln,  ©lÄnjen; 
it.  dal  ©prudeln  ; in  dal  knebeln  im 
Ju§  menn  er  eingcfchlafen  iß  ; ( f.  die 
Bedeutungen  pon  pétiller  u.  pétillant). 
Petüier,  v.n.  frachen;  fnaßern;  praffeln/ 
mie  J.  B.  dal  Jeuer  oder  gemiffe  brenn* 
bare  ©achcit  ; (pom  Söein)  fprudefhj 
perlen  oder  Blald)en  toerfen  ; in  glün- 
§en  ; funfein;  bliljen  » le  san8 ,ui  pctlßo 

(Oder  lui  bout)  dans  les  veines,  (p.  einet 

lebhaften,  feurigen  «Perfon)  dal  Bluf 
focht  in  feinen  (ihren)  Sfdern  ; des  yemc 
qui  pétillent,  funfeinde  Slugen  } petille* 
d’impatience  etc. , oor  Ungeduld  IC. , 00$ 
Begierde  brennen  etmal  $u  thun. 

Pétiole,  s.  m.  f.  pédicule.  ' 

Petit,  ite,  adj.  flein ; in  gering;  «f. 77/* 
fur} , mie }.  B.  die  j^agse  ic.  ; unbe- 
deutend; unerheblich  ; Äitltdrig;  ge* 

mein  j une  petite  comniexion,  constitu- 
tion, santé,  eine  fchmSchltche  «ftötur  oder 
£cibelbefd)gffenheit  ; eine  fchmüchlichc 
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©efunfc&rtt  i i petit  bruit,  0$îtc  btfT ©e* 
tiufd)  » U petite  pointe  du  jour,  b.  i,  la 
première  pointe  etc..  ber  Crßf  2lnbrud) 
be*  £agc*  ; en  petit,  adv . im  Äf  einen  ; 
inö Pleine  ; peut  à petit,  adv.  nad)  unb 
lîûct)  i ptit-fils  , petite- fille , bfr  (£nfel; 
bit  €ntelinn Î petit-neveu;  petite-nièce; 
petit-maître  ; petite-maîtresse  ; petit-père  ; 
petit-métier;  petite-oie;  petit-pied  ; petit- 
salé;  petit-lait;  petit-lard;  petits-choux; 
tite-biére  ; petit-gris  ; petite-vérole  etc.  ; 
bei)  jebem  btefer  subst.  Fig.  et  Prov. 
>rter  le  petit-collet,  b*!,  al*  fin  ©Ctß« 
îtd>er  gefle ibet  fcpn  ; un  petit-esprit , cm 
Heiner  ©etß,  ein  Äleingeiß  ; ein  febma* 

d)ft  ÄOPf  » des  gens  de  petite  étoffe,  f. 
étoffe  ; le  petit- peuple,  f.  peuple;  être  ré 
duit  au  petit-pied  , f,  pied  ; (f.  ûtldj  boire, 
mercier,  nid  etc. 

Petit,  s.  m.  ba*  Pleine  ; lu  (o.  Sbieren) 
ein  Suiige*. 

petitement , adv . WCntg  î nÛbt  OÛl  > it . 
b,  i.  i l’étroit , eng  ; vivre  petitement , 

fummerlict)  leben. 

Petitesse,  s.  f.  bie  jtleinbeit  î i/.  bie  ®e* 
ringbett;  ©eringfûgtgfcit;  ttfterbcblicb» 
feit;  Unwicbtigfeit  ; U.  eineÄleinigfeit, 
piaf»  Âleinigteiten  ; «v*  — d’esp.it,  bie 
Âleinlûbfeit  ; bie  Æ)ûrftigfeit  bc * ®ei* 

ße*>  petitesse  de  coeur,  bie  Sûgbaftig* 

feit.  . 

Pétition,  s.f.  nouv.  eine  Vittfcbrift,  <)Jcti‘ 
iion  ; inf.  eine  folcbe  welche  ben  @cfcç* 
gebern  ober  ber  Regierung  überreicht 
Wirb  î it-  pétition  de  principe  , (£ebtßl)l) 
bie  2lnfùbrung  bc*jenigcn  al*  ein  Ve* 
wei*,  wa*  erß  bewtefen  werben  foß. 
Pétitionnaire  , s.  rn.  etf.  nouv.  eine  tyerfon 
bie  eine  Vittfcbrift  (pétition)  überreicht. 
Pétitionner  , v.  a.  nouv . eine  95ittfd)rift 
eingeben. 

Pétitoire , acÿ.  f-  action  pétitoire,  ober  s.m. 
pétitoire,  ( jur.)  ba*  Slnbalten  utn  ben 

figentimmlidjen  «gefiç. 

Peton,  s,  m.  (ein  £iebfofuna*wort  gegen 
Äinbet,  ober  im  ©cberj)  b.  i.  un  petit 
pied , büö  $ûfid)en. 

Pétoncle,  s.f.  T.  eine  2lrt  Heiner  grauer 
©cemufcheln, 

Pétonte , s.  m.  T.  ein  oierrüberiqer  5©a» 
gen  bcç  ben  ©allient. 

Pétrau , s.  m.  T.  etn  9ïebenfcbô§ling  an 
«Bäumen. 

Pétrée,  adj.f.  l’Arabie  pétrée,  ba*  ßcinige 
Arabien. 

Pétreux , euse , adj . ( 5Hnat.)  ßeinartig , 
ober  ßcinformig  ; os  pétreux , ossa  pe- 
trosa 

Pétri,  it, pari* et  adj.  gcfnctct  ; getreten. 
Fig.  ce  j<une  homme  est  tout  pétri  de 

salpêtre,  biefer  junge  ^enfef)  iß  au* 
lauter  ©alpeter  jufammcngefcljt , b.  i. 
er  iß  fe&r  fcefttg,  biçtg,  unruhig  » être 
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pétri  de  malice,  polier  ©o*bfit  ßedFen  î 
eue  est  pétrie  de  grâces,  fie  bat  febt  Picl 
©rajie, 

Pétricherie,  s.  f.  T.  btc  ganje  ^urüßung 
$um  ©tocfßfcbfang. 

Pétri ficat  on , s.  f.  Die  Verßetnerting  ; it, 
eine  Verfeinerung,  b*i.  bie  oerßeinerte 
©aebe  fclbß. 

Pétrifier,  v.  a.  oerßeinern  ; in  ©tein  oer* 
wanbeln,  S«  pétrifier;  v.rtji.  perßeinert 
werben  ; ju  ©tein  werben. 

Pétrin,  s.  m,  T.  ber ®acf trog. 

Pétrir,  v.  a.  fncten  î it,  treten,  b.  i.  mit 
ben  Su§en  fneten;  (f.  aud)  pétri, /g.) 

Pétrisscment , s.  m.  ba*  Äneten  ober  $te* 
ten  be*£cig*,  be*  £ebm*. 

Pétrisseur . s.  m.  einer  ber  ben  £eig  fnetet  ; 
it.  ein  £ebtn treten 

Pétrole,  s.  m.  huile  de  pétrole,  ba*  ©tftn* 
Obi.  (ogl.  naphte.) 

in  Petto,  adv.  (italien.)  b.  t.  dans  l’inté- 
rieur du  coeur,  en  secret,  bep  ftdj>  tltt 

^)er§en. 

Pêtuiamment,  adv.  mit  ungefumrr  2eb* 
baftigfeit  î auf  eine  b«ftig<,  ungeßume 
21rt  ic.  ' 

Pétulance , s.  f-  ber  Çftutbwillc , bie 
tigfeit  einer  <perfon. 

Pétulant,  ante,  adj.  (o.  <perfonen)  unge* 
ßum  i beftig. 

Pctun,  s.m.  crit.  b.  i.  tabac  ; nn  preneur 
de  petun,  ein  £obûf$fcbnupfer. 

Peîuncr  , v.  n.  cru.  $obaf  rautbtn  Obff 
fd)inatid)en. 

Pctunsé , s.  m.  (duncfïfdj)  fin  gcwtfer 
@tciu,  woraud  bie  <£bincfcr  eine  ^)or* 
5cnan»€rbe  bereiten. 

Peu , adv.  et  s.  m.  wenig  ; ein  Weniges  ; 
ba$  Sffienigc  i peu  i peu,  nad)  unb  nadi; 
peu  souvent,  feiten;  niet)toft>  peu  s’en 
est  fall«  que. . . (mit  bent  subjonct,  uttb 

ber  Verneinuna)  e«  bat  wctita  gcfeblt, 
fo  bAtte ...  ; beonabc,  faß  wäre ...  ; 
unpru,  tant  soit  p<-u,  ein  wenig;  nur 
ein  wenig  ; ein  Hein  wenig  ; dans  peu, 
in  furjem;  in  furjer  5e,t»  nadtßen«  i 

un  peu  plus  ou  moins,  etWû0  mehr  Ober 
weniger;  à peu  prés,  bepnabe;  faß;  â 
p*u  de  chose  près,  bi$  auf  ftWûtf  WetU» 
nigeé';  um  ein  wenig**  ; un  peu  aupa- 
ravant , furj  oorber  ; p«u  après , balb 
barauf  î.balb  bernad)  ; po«r  p^u  que  vous 
le  dé- iriez , wenn  ©if  c*  nur  auf  irgenb 
eine  3Öcife  oerlangen  ; c’est  peu  de  chose 
que  de  nous , eö  iß  ein  armfelige*  £ing 
um  un*,  um  unfer  £cben  ; quelque  peu 
qu’il  ait , fo  wenig  er  euch  bat  ; si  peu 
que  rien , fo  UlCl  Ol0  nicht*  ; mon  peu 
de  santé,  meine  fcbw&d)lid)c  ©efunb* 

betWumßÄllbC  ; paix  et  peu  , prov.  f, 
paix." 

Pcuccdane,  s.  m.  f.  queue  de  pourceau. 

Peuiiie,  s.f.  T.  btc  ^robcmûnje,  b«*^ro* 
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beßucf  / b.  t.  baS  Sßenige  fo  matt  $ur 
tyrobe  auf  bie  ÄapeUe  tbut. 

Peupudc,  s.j.  eine  2lnaabl$tmfchen,  ein 
Jr)auffn  VolfcS,  fo  in  ein  anbereS  £anb 
jiebt  um  Dagclbc  ju  beoôlfern  ; faire  une 
peuplade  en  un  pays,  fine  Äolonte  in  fût 
£anb  fahiefen. 

Peuple,  s.  m . baS  Volf  » «*.  bie  Völler* 
fahaft,  b.  u niedrere  Meine  oerwanbte 
Völfer;  iu  baS  Volf,tb.  u bie  gemci- 
neu  £eute } mèpr.  ber  työbel , baff  gemei- 
ne Volf  i (in  biefem  lcçtcrn@inne  auch 

le  petit,  le  menu,  le  bas  peuple)  ; it.  (O* 

Stfahen)  b.  t.  alevin,  bie  iunge  Brut  :c.; 
beaucoup  de  peuple,  (bfjfer  beaucoup  de 
monde)  oiel  Voll  ; oiele  SÄenfahen  ; 
inf.  abet  otele  ©inwo&tier  > le  peuple  poé- 
tique ober  rimeur  , irort.  ber  £id)tet* 
fahwarm. 

Peuplé,  ée,  part . et  adj.  bCOÔlfett  K,  J 

polfteid). 

Peupler,  v.  a.  beoôlfern  ; (p.  £btercn)  mit 
3ungen  befeßen  ï it.  v.  n , (o.  ©tenfahen 
unb  Zt)Uvtn)  fîcf)  oermehren. 

Peuplier,  s.  m.  ber  îpappelbaum  ; bic  *pap* 
pet. 

Peur,  *./.  bie furcht;  it.  bie  Beforgnifi; 
©orge  ; avoir  peur , fîch  furcfctcn  i it. 
(qu'une  chose  ne  se  fasse , ober  de  . . mit 
bem  génitif , Ober  de  . . mit  bem  infini- 
tif tti  verbe  etc.)  furchten  i beforgt  ober 
in  ©orgen  fepn , es  möchte  etwas  ge* 
fehehen  ; wegen  jcmanbcn,  wegen  etwas 
in  ©orgen  fepn;  j’ai  peur  qu’il  ne  vienne, 
(ohne  Verneinung)  ich  furchte  er  möchte 
nicht  fommen  ; la  peur  de  qch. , bie 
furcht  oor  etwas  ï faire  peur  à qn.  obefc 
lui  en  faire  , lui  en  donner  la  peur,  einem 
(womit)  furcht  einjagen;  ihm  bange  (oor 
etwas  j machen  ; einen  (womit)  erfahre* 
den;  de  peur  que  ober  de,  aus  furcht; 
de  peur  de  vous  déplaire  ober  qu’il  ne  voa< 
déplaise,  aus  fturcht  3hncn  |u  mi§fal* 

len  ; un  homme  à faire  peur,  ein ^ftenfah 

por  bem  man  flcht  furchtet  / ber  einem 
furcht  ein  jagen  fönnte  ; avoir  plus  de 
peur  que  de  mal,  fam.  fich  mehr  ftirrfl* 

ten  al*  inan  eigentlich  Urfadje  hat;  (f. 
auch  feuille  unb  ombre. 

Peureux , euse , adj.  furchtfatm. 

Peut-être  , adv.  Vielleicht  > it.  s.  nt.  baö 
Vielleicht  ; peut-être  viendra-t-il , Ober 
peut-être  qu’il  viendra  , oifUficht  fommt 

er;  es  fann  fepn/  eS  ig  möglich,  baf 
et  fommt. 

Phaéton,  s.  m.  ( ?f)tpthol.)  ty&ÔtOtt  Î Cin 

©ohn  ber  ©onne  ; it.  eine  &rt  piertö* 
berigen  «©agens. 

Pbagédénique  , adj.  c.  «£&ir.)  Um  fich  fref* 

fenb  ; (Slpotb.)  ôçenb. 
p hagre , s.  m.  ein  ©eegfah,  bet  in  €gppten 
angebethet  wirb. 

Phalange , t.  j.  (alte  ©efah.)  eilt  Raufen 
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ffugoölfet  / welcher  4 / 8 / 12  bis  16 
©lieber  hoch  ganb  ; cin  <phatanr  ; it.  auj. 
(im  hohem  ©tpl)  Jugoölfer;  grup- 
pen j it.  phalanges,  ($(nat.)  bieÄnochen 
ober  ©fiebet/  woraus  bie  Ringer  unb 
Sehen  begehen  ; it.  ber  Vahme  perfchie* 
bener  3nfeften. 

Phalangite  ober  Phalangiste , s.  m.  (in  fg 
einer  Mtlanr  gehöriger  ©otbat. 
Phaiangium , s. m.  T.  bas  €rbfpinnenfraut. 
Phaiarique,  s.f.  eine  Strt  ©piep  ober  £anie 
ber  2Uten. 

Phaians,  s.  m.  T.  taS  Äanaricnfraut , 
woran  ber  Äanarienfame  (graine  de  c*- 
nurie)  WÖd)St. 

Phalène,  s.m.  T.  bet  Vadjtfaltcr,  V«Ch> 
fahmetterling , (cin  3«faft). 

Phantaisie  etc.  f,  fantaisie  etc. 
Phantasmagorie , s.f.  nouv.  bie  $ung  bütch 

opttfahes  Bfenbwerf  ©ciget  erf^einen 
ju  machen. 

Phantasque,  f.  fantasque. 

Phar.tôme,  f.  fantôme. 

Pharaon , s.  m.  bflS  ^hûWO  5 eitt  «eWijfeS 
Äartenfpid. 

Phare,  s.  m.  bas  £cuchtfeuer  in  einem 
£euchtthurm;  it.  bcr£euchtthurm  felbg. 
(ogt.  fanal.) 

Phari'aïque , adj.  c.  pbatif&ifah. 
Pharisaisme , s.  m.fam.  ber  ^hûrifaiiSmuS/ 
b.  i.  l’hypocrisie , bie  p&arifôifabc  $)t\& 
chelep  ober  ©cheinheiligfeit. 

Pharisien,  *.  m.  ein  tybarifÄer. 
Pharmaceutique,  adj.  c.  jur  àpothefetfung 

gehörig;  it.  s.f.  bie <phatmaccptif;  bio 
Sipothèlerfung.  > 

Pharmacie,  s.  f.  bit  SlpothcfcrfUttg  ; it. 

eine  2lp0th«fe.  (ogl.  apothicairerif.) 
Pharmacien,  s.  m.  fin  SlpOthefer.  (pgl.  apo- 
thicaire.) 

Phannacochymie,  s.f.  T.  berjenigc  ®hfU 
ber  Chômiez  welcher  bie  Zubereitung 
ber  chpmifchen  arjenepmittel  lehrt. 
Pharmacologie , s.f.  T.  bie  SßilTenfahöft  b<Ç 
Stpothcferfung. 

Pharmacopée  , s.f.  T.  baS  ^POthcferbuch  » 

ein  ©uch  bas  oon Zubereitung  betont* 
nepmittel  hanbclt. 

Pharmacopole , s.  m . irort.  b.  t.  pharmacien. 
Pharyngien,  adj ■ m.  T . sel  pharyngien,  ein 

fùngltd)  ju  bereitetes,  bep  J^alSgcfchwuU 
gen  bienlichcS  ©alj. 

Pharyngotome , s.  f.  T.  etn  chirUtgifaheS 
3ngrument  $ur  ûegnung  gewiifar 
©chlunbgefabwûre. 

Pharynx,  s.  m.  T.  ber  ©chlunb,  b.  I.  ber 
Slnfang  ber  ©petferöhte  hinten  int 

Vtunb,  ( l’orifice  du  gosier). 

Phase  t s.f.  T.  bie  SBanblung  î ©rfehei* 
nung  ; wirb  oon  beu  oerSnberïtcbcn  ©e* 
galten  gewtffer  Planeten  qefagt,  weicht 
(©egalten)  oon  ihrer  oerfchfabenen  Be- 
leuchtung burch  bie  ©onne  bmrvtbten. 

Mnot 
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i 

Phaséole , f.  faséole.  1 

Pbébus  • s.m.  (SO^tBoî.)  <Pb5bll«,  b.  i. 
SJpoßo  ï bie  ©onne  ; it . fig - cm.  ber 
©chroulff  ; ©ombaft  ; eine  fd>n>ul(li^e 
ftoditrabenbe  ©direibart  ; donner  dans 


le  phébus,  (employer  le  phébus,  parler 
phébus,)  ficB  fcnwulfHfl  ûii«brûcFett. 

Phémgme,  s.  m.  T.  eine  &rjenei)  , roeldje 
SKotbe,  Jpiçe  unb  Olafen  siebt* 

Phénix,  s.  m . ber  Wnir/  (eilt  erbichteter 
©ogel  ber  2Üten)  ; it,  b.  i.  ein  füblidic« 
©cftirn;  U.  fig.  ein  feltcuer,  großer, 
vortrctfUdier  ©latin  ; etwa*  ©clteneô, 
©ortrefflicbc«. 

Phénomène,  t.  m.  T.  ba«  tybanontfn)  b.  t. 
eine  £ufterfdjetming  ; eine©crànberung 
in  ber  2ltmo«pbâre  ber  Erbe  ; uberb* 
«nb  aud )fig*  fam.  eine  merftoürbtge  / 
feltene  Erfdjcinung,  ©egebcnbeit  jeber 
«rt* 

Phéricrate , s.  m.  T.  OJJoefîe)  ein  ©er«  ber 
jwifdjen  jioeen  Spondaeü  einen  Daciy 
lum  bat* 

Philactère,  f,  phylactère. 

Philanthrope , s.  m.  ber  ©ienfdjeufreunb. 

‘ Philanthropie , s.  f.  bie  ©îcnfcbenliebc  ; 
©utigfeit;  SreunMichfcitî  it-  ba$9>bi* 
lantroptn  / b*  i*  ein  Erjicljung«bau«  ; 
eine  Er$tebung«anftalt  (pension). 

Pbilarmanique,  adj.  c.  ber  (bie)  ^OltjertC 

liebt  unb  beren  gibt. 

Philarque,  f.  phylarque. 

pbilautie,  s.  f.  T.  p.us.  bie  Eigenliebe. 

Philippique,  s.f.  eilte  heftige  unb  fötirifebe 
Siebe* 

Philistin , s.  m.  ein  tybilißer. 

Phillyrée,  s.  f.  T.  bie  ©teinlinbe* 

Philologie , s.  f.  T.  bic  <J>biIoiogie  ; bie 
Äcnntniß  perfehtebener  $bcile  ber  febü* 
tien  2Bifîcnfd)ûften  / inf*  bie  jfritif  ; unb 
in  engerer  Sebeutung  : bie  tfritif  ber 
(Sprachen;  bie  tfetmtniß  ber  (Sprachen 
unb  ber  babin  gehörigen  Jpülfömittel, 

Philologique  , adj.  c.  T.  philologifch* 

Philologue,  s-  m.  T.  Ctn  tybiloiogeî  (f,  phi- 
lologie); ein  ©pracbîunbiger. 

Phiioméie,«./  (poet.)  bie tybilomele,  b.t. 
bie  SlachtigaU. 

Philosophale , adj.  f.  T.  la  pierre  philoso- 
phale, ber  (Stein  ber  ©Seifen;  ba«  (cor- 
gebliche)  ©ebeimniß  ©olb  ju  m«d>en  ; 
it.  fig.  eine  äußerft  febwer  ju  ergrün* 
betlbe  ©ûdje  » il  ne  trouveront  pas  la 
pierre  philosophale,  fig.  er  ifl  eût 

cingefcbrütifter  Äopf. 

Philosophe,  s.  m.  etf.  ein  <pbifofopb;  eine 
©bilofopbinn  ; ein  ©eltwetfer  ; eine 
SÖcltmetfc  ; ein  ©ernunftfbrfchcr  ; it. 
ein  aichnmiß  ; it.  (auf  (Schulen)  einer 
ber  bie  ^bllofopbie  fluDtrt  ; it.  qqf. 
adj.  c.  ßatt  philosophique,  pbilofopbifd)* 

Philosopher , v.  n.  pbilofopbiren,  b.  t.  ftd) 

mit  pbilofopbifche»  ©cgenßänben  abgc* 
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ben  » it.  tfdj  beutltche  begriffe  pen  tu 
n>a«  ju  machen  fuchen. 

Philosophie,  s.f.  bie  ©bilofopbie , (SBelt* 

toeiöbeit),  b.  t*  bie©ernunftipiffcnfchaft 
au«  ^Begriffen  ; bie  Erfemttniß  ber£)inge 
nach  ihren  Urfachen  unb  ßßirfungen  ; it. 
bte  Meinungen,  ba«  ©çflem,  bicörunb* 
föhe  eine«  Wjtlofop&e«  ; it.  eine  auf  je- 
ßigfeit  unb  Erhabenheit  be«  ©eilte«  ficb 
granbenbe  £cben«roei«beit;  ic*(©ud)br.) 
eine  (Scbriftfortc  jtbifchen  Eicero  unb 
©armonb* 

Philosophique , adj.  c.  pljilofop&ifch* 
Philosophiquement,  adv.  pbilofOpbifcB* 
Philosophisme , s.  rr.  nouv.  eine  permeintc 

^btlofopbte;  eine  ©cheinpbilofopbie. 

Philosophiste , s.  m.  nouv.  ein  eingebildeter 

$bilof«P&;  ein  @chctnt>bilofopb. 
Phiiotésie,  s.f.  ba«  ©efunbbett-irinfett 
Ut)  ben  alten  ©riechen. 

Philtration  etc.  cor.  (lûtt  filtration. 

Philtre,  s.m.  ein  £iebe«tranf.  (Bticht  mit 
filtre  ju  rermedjfeln.) 

Phimosis , s.  m.  T.  bic  Sprengung  ber 
©erbaut. 

Phiole,  f.  fiole. 

Phlébotomie , s.f.  T.  b.  t.  une  saignée. 
Phlébotomiser,  v.n.  T.  b.t.  saigner,  aber* 
laßen. 

Phiégeton , s.  m.  (<poefîe)  ber  <pblegeton  ; 
ein  au«  $euer  unb  (Schwefel  beflebenber 
^ollenfluf. 

Phlegmagogue,  Phlegme,  Phlegmon,  Phleg- 
moneux,  ol . ßgtt  flegmagogue,  flegma- 
tique, flegme  etc. 

Phiogistique,a<ÿ.  c.  T.  pblogißifch i brenn- 
bar; entjunbbar. 

Phlogistiquer,  v.  a.  T.  tfbtogijHfttftt  î mit 
einer  pblogiflifchen  «Subflanj  uerbinben* 
Phiogiston , s.  m.  T.  ba«  tybfogifton  ; eine 
brennbare,  entjûnbbarc  ©ubßanj. 
Phiogose , *./.  T.  eine  innerliche  ober  äu- 
ßerliche Entjünbung  ohne  ©cfchnmlft* 

Phlyacographe , s.  m.  (bep  bCU  ÜSltCU)  eitttt 

ber  eine  ernß&afte  ©efchtchtc  in  einer 
lußigen  ©chreibart  borträgt,  (ogl.  pa- 

rodiste.) 

Phlycténes  ober  Phlysténes.  s.f.  plur . T. 

eine  Slrt  ©lätterdien  auf  ber  JÇiaut. 

Pho>  as , s.  m.  b.  t.  veau  marin ba«  ©ee- 
falb. 

Phoebus,  f.  Phébus. 

Phoenicure,  s.m.  T.  bie  ©îauemachtigall, 
Pholade  .s.f.  bie  ßJbolabe,  eine  21rt  3)tu- 
fchcl  welöbe  be«  Beacht«  mit  einem  pbotf- 
Pborifchen  ©djetn  leuchtet. 

Phonascie,  s.  f T.  bie  ©ingfunfl  ber  Slltett» 

Phonasque , s.  m . (bei)  ben  Sllten)  ein  ©tng- 
meifler. 

Phosphor«*,  s.m.(Ebbm.)  berßlboöpboru«; 
eigentlich  jebe  im  ^unfein  von  ©atur 
leuettenbe  ©ublianj  5 iuf*  ber  £eucbt* 
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ftein,  fine  au$  Urin  bereitete/  im  JOutt* 
fein  lenchtenbe  ©ubffanj. 
Phosphorescence,  ». f.  hie  *$tlblWg  bcé^JhPS- 

photu*. 

Phosphorique , adj.  c.  phoSphorifd)  » (f. 
phosphore). 

Photomètre,  s.f.  s.f  ber  £ichtntefrcr. 
Phrase,  s.f.  eine  SXebcnéart;  (<Phrafe); 
ein  ûmô  mehreren  SBorten  bcfîehcnber, 
unb  nach  gewiffen  gramniûttfûltfchcn 
Siegeln  jufûmmcngcfcçtcr  Stuôhrucf  ; ü 

ne  parle  que  par  phrases , ober  c’est  un 
diseur  de  phrases  , er  bc&ient  fïd)  mtr 
immer  gefügter  unî>  gelungener  3tn$* 

btUCfe  ; ü faut  un  peu  varier  la  phrase, 

prov.  mon  mn§  nicht  immer  auf  einer* 
lep  2(rt  leben* 

Phrasé,  ée,  adj . nouv.  style  phrasé , ein  ÄU$ 

$ufammenhangenben  ^hrafen  begehen* 
Der  ©tpl* 

Phrasier,  ».  m.  î).  t.  un  diseur,  un  faiseur  de 
phrases,  f.  phrase. 

Phrénésie  etc.  f,  frénésie. 

Phthiriasis,  s . /n.  T.  bie  £Âufeflld)t* 
Phthisie,  s.f.  bic  ©chwtnbfucbt  ; Sluôich* 
rung  ; w/£*  &6rrfud)t  ; tomber  en  phthi- 
sie, hic  ©chwinbntdit  befommen. 
Phthisiologie,  s.f.  T.  hie  £chre  pon  hcr 
©chwtnbfucht.  ' 

Phthisique , adj.  c.  fchwinbfudjtig* 

Phu  , s.  m.  f.  valériane. 

Phylactère  , s.  m.  ( bet)  ben  ûltcn  Jubcn) 
heriOenfiettel  wrldieit  fie  an  ber  ©tien 
ober  auf  ber  »Sruft  trugen  ; */.  (ben  ben 
alten  h<ibn.  Süölfern)  eine  '2lrt  amulette. 
Phylarque , ».  m.  ein  <pbplard) , eine  obrig* 
feitltdje  «perfoit  im  alten  Sltbcn  i eigeut» 
Ud)  ber  èorftc&cr  einer  Sunft. 
Phyliitis,  s.  f.  T.  bic  Jpirldijunge,  (eine 

ÿffonftc)  > (fond  langue  de  ccri ). 
Phyllon  , s.  m.  bû$  ^Mngclfraut. 
Phylostomes,  s.  m.  pl.  T.  cittC  Sittlicher* 

ntau$. 

Phyma , s.  m.  T.  tint  entjunbenbc  ©e* 
fchwulfi* 

Physconie,  s.  f.  T.  ba$  SluffchWellen  be$ 
©chmeerbauchö. 

Physctére,  s.  m.  cille  Slrt  ©CCfîfd)  ber  bû$ 
30fllTer  hoch  fpriçt. 

Physicien , s.  m.  ein  'JJhpfifer;  Sftaturfun* 
btger  ober  sftaturfenner. 

Physiognomonie  , s.f.  f.  physionomie. 
Physiologie,  s.f.  T.  bte  ÇJJhpfïologie  » bie 
2efjre  oon  ber  OSefchaffenheit  bcô  meitfd)« 
lidjen  Äorperö  in  feinem  gefunbeu  3«* 
ftanb. 

Physiologique , adj.  c.  phpfïologifdj. 
Physiologiste,  s.  m.  einer  ber  fïch  auf  bie 
^bofiologie  legt* 

Physionomie,  s.f.  bic  tyhpfîogitomif  ; bic 
®efid)t0beutung  ; (f.  physionomiste)  ; il. 
bie  ©cfïchtsbilbung  cineg  SKcnfchcn  ; 
(bic  <ph9fîognonuc)i  it.fg.  bie  ©eftolt* 
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Physionomiste,  ».  m.  ein  ; «i* 

ncr  ber  nach  ber  ©cfïcbtâbtlbung  eine« 
sftenfeben  feinen  ^^araftcr  $u  beurtei- 
len fucht* 

Phvsionotrace,  ».  m.  ein  infiniment  bie 

portraits  iné  kleine  ju  jeidmen  unb  in 
Äupfer  ju  (lechen. 

Physique,  s.f.  T.  bic  ^hpflf  ; bit  ftûtlir* 

funbe  j îîûturlebre  ; bie  Sßiffenfchaft 
bon  ben€igcnfd)aften/Ärilften  unb  2öir* 
futigen  ber  Äörpcr. 

Phys-que,  adj.  c.  pbpfïfch,  b.  i.  §Ut  tyhpfif 
gehörig  i in  bcrfelben  gegrûnbct;  «/.na- 
türlich; (im  ©egcnfafc  bcS  ©ittlich«a)< 

Physiquement,  adv.  phpfifd)  IC» 

Physocèle,  f.  p-.eumatocéle. 

Phytographie,  s.f.  T.  bit  <pffanjf  nbcfchtft-  * 
buitg* 

Piaculaire  , adj.  c.  sacrifice  piaculaice,  bfl5 

SBerfôhnopfcr  ; ©ohnopfer. 

Piaffe , ».  /.  fam.  ein  floljeg , eitlem  ®e- 
pröngc  in  Kleibern,  Mobilien  jc*  ' , 

Piaffer,  v.  n.  fam.  prûblett  ; vulg . groff* 
tbuit  ; SOBinb  machen  ; ( f.  biaffe  ) ; «/. 
(SKeitfch.)  tPirb  pou  ben  ffoljeu  33eipo 
gungen  gefügt,  welche  cintyfcrb,  ohne 
auö  her  Stelle  ju  weichen,  macht* 

Piaffeur,  » m.  T.  fo  nennt  man  gewiffe 
^ferbe  ; (f.  piaffer). 

Piailler,  v.  n. fam.  furchen  wie  ettt  junges 
fpnhn  ; vttig.  (v.  Äinbern)  greinen  î fletf 
îeiffen* 

Piaillerie,  ».  f.  fam.  ba$  ©chtetjcn  > r idg. 
©reinen;  (f.  piailler). 

Piailleur , cuse , » fam.  fin  ©Cftrepfr } ©rei* 
ner  ; eine  ©chrcperinn  ic.  (f*  piailler). 

Pian  , ».  m . f,  épian. 

Piane-piane,  adv.  fam.  fad)te,  fad)te  î 

Piano,  adv.  (?0infif)  (itol.) fadjte ; leife. 

Piano-forte  , f.  Forté- piano. 

Piast , ».  m.  ( in  fohlen  ) ein  tyiafl , b.  i. 
ein  Wômmliitg  pon  einem  alten  abeli* 
d)cn  ©efchlecht. 

Piastre,  ».  m.  eine  fpanifdjc  ©ilbcrmunic, 
brep  2iPreö  an  Sßcrth. 

Piauler,  v>  n.  pop.  grcittCtt  i (f*  piailler). 

Pic,  ».  m.  eine  ©piffhaue;  (©eogr.)  bet 
$ifo,  b.  i.  ber  Wa&me  gewifîcr  fcht 
hoher,  unb  inf.  fpiQjulaufcnber  '©erge, 
i.  'ö.  bet  tyifo  auf  ber  3itfef  £cncriffa; 
(s))ifetfpiel)  ein  ©echjiger  ; cette  mon- 
tagne est  coupée  à pic,  est  à pic,  bicfet 

95erg  geht  fchnur*gerabe,  geht  ganj  fteil 

herunter  ; T.  être  à pic  sur  l’ancre,  gc* 
tabc  über  bem  Slnfcr  fepn  ; se  trouver 
à pic  du  soleil , fîch  gcrabe  unter  ber 
©oitne  befïnben. 

Pic  , ».  m.  ber  ©pecht } le  pic- vert , bet 
©rûnfpecht.  (Pgl.  picaveret.) 

Pica,  ».  m.  bie  feùfame  £uff  ober  55egierbe 
mancher  fehwangeren  SÇetbcr,  ober  auch 
mit  bcr$leid)fud)t  behaftctcr^öbchctv 

t -i 


Pied 


9^4  Pica  Piec 

gewiffe  lötage  $u  »etje&wt t , bie  fon0 
it icbt  eßbar  finb. 

Picardant  , s.  m.  eine  3rt  fDtuSfatettcr« 
traube  aus  gKontpcflier. 

Picassurc , ».  /.  ein  Qölcjjffrcffn  auf  bem 
un^d)tcit  tyortellan. 

Picaverct  , s.  m.  fin  bem  #Än0Wg  (linotte) 
Ähnlicher  SSogel. 

Pichet,  Picher,  Piché,  ».  m.  eine  Äft  !(ti> 

tier  Ärüge  mit  einer  ©chnauje. 

Picboiioe,  s.f.  eine  2lrt  Olioen  von  ber 
flcin0en  21rt. 

PicoJets , s.  m.  plur.  T.  SUegel&afen  im 
©cbrofie. 

Picorëe,  s f (».  ©ofbaten)  b.  {.  maraude; 
aller  à la  picorëe , auf  3S)îûVobe  auSgebenî 

it.  ßg.  (non  dienen)  wenn  fie  auf  bas 
Jponigfatmneln  auSge&cn. 

Picoier , v.  n . ol.  b.  t»  aller  à la  picotée  ; 
it.  ßg . (t>.  ben  dienen)  f,  picorëe. 

Picoreur , s.  m.  ol.  b.  t.  maraudeur. 

Picot,  s.  m.  ein  (lebengebliebener  ©tûriel 
(©turnpf)  »on  einem  nicht  eben  ateje* 
bauenen  210 , gweiq  oî>fï  anbera  ©tuef 
£olJ  ï it  baS  SJÄrfcbcn  an  bem  SKanbe 
ber  ©piçen  ic.  -,  it.  eine  2lrt  ©ptçbaue 
(pic). 

Picote,  s.  f.  fam.  bie  Ætnberpocfen. 

Picotë,  ée,  part,  et  adj.  gcfrtebcitî  gf0O» 
eben  te.  ï gepief  t ic.  ; it,  adj. fam.  blat* 
tetnarbig 

Picotement,  ».  m.  baS  ®rûbeln  ober  ©te* 
eben  in  ber  £aut. 

Picote»  ie,  ».  f eine  ©ticbelcbi  ©ttcbelrebe; 
2(n$ügliebfeit. 

Picotin,  s.  m.  ein  fletncS  sotaß,  worin  mon 
ben  3)afer  fur  btc  ÿfctbc  mißt;  it,  ein 
folcbcö  SM  uoU. 

Picpus , (fprt d)  piepusse)  ».  m.  ein  JraniiS* 
fanermbneb. 

Picrochole,  adj.  c.  T.  gaflfud)tig. 

Pie,  s.f.  bte  2lcf0er;  wlg.  <Mçeï , (eine  2frt 
SUubrogcl)  » it.  T.  eine  21rt  $Ko0gebrû* 
teneSoon  einem  übrig  gebliebciKnJpam« 
melëbug  ; fromage  i la  pie.  eine  2!rt  wei* 
fer,  »on  abgerahmter  «Dtiicb  bereiteter 

ÄAfC  J pie  grîèche,/w>/>.  et fig.  f.griéchc; 

nid  de  pi*,  T.  bas  2lel0erne0,  b.  i.  eine 
oben  auf  einer  ©tefebe  angelegte  5Xrt 

©Cbanje»  Fig.  et  Prov.  elle  jase  comme 
une  pie,  ftf  plaubcrt  wie  eine  2l$el  ; i 
est  larron  comme  une  pie , er  flicölt  Wie 
eine^Rcl  (wie  ein  Stabe;  (f.  auch  nid). 

Pie,  ».  f.  Ober  adj.  un  cheval  pie , eil! 
©ebeefe  ; ein  fcbedigeS  $ferb;  ein  weif 
nnb  fc bworj*  ober  ein  weif  unb  liebt« 
braun  gefledtc#  $ferb  (une  pie  noire,  un 
cheval  pie  bai). 

Pie,  adj.  c.  (frôîflm)  } oeuvres  pies,  ntilbc 
©tiftunaeti. 

Pie- mère,  ».f.  T.  bas  bônne  £irnbÂutcben. 

PieçA,  adv . ol.  bormaïS. 

Pièce,  ».f  bas  ©tuef,  b.t.  ein  £beil ein** 
©anjen , ober  auch  ein  an  ciitanbet  ban* 


genbe*  ®anje  i it,  eîn  fffeef , ein  Sappen, 
womit  man  etwas  auSbeffert  ober  er* 
ginjt;  it.  ein  ®ru00ucf  an  ber  grauen* 
jtmmerfleibung;  it.  etnÇtucf  ®elb;  it, 
ba$3immer;  ©emaebi  uberb.  jeber  ju 
einer  Söobmmg  gehörige  abgefonbertc 
£beil>  it * T.  fin  ©tücf,  b.  i.  fine 
none  (ober  and)  pièce  d’artillerie,  p.éce 
do  canon)  -,  it.  ber  ^abme  »erfcbiebener 
tScrtbcibigungSwerfe  î ie.  ( ©ptel)  eine 
Jigur  , ein  ©tein  aufet  ben  dauern 
(pions)  ; it.  ein  21ftcnftücf  ; eine  21ite ; 
Urfunöc;  it.  ßg.  ein  (boSbßfter  ober 
mutbwitttger)  ©treieb , baö  ©tudeben 
fo  man  iemanben  fpielt  (qu’on  fait  à qn.j 
fo  fagt  man  aud)  bloß  faire  pièce  à qn.  ; 
( f.  auch  Fig.)  ; une  pièce  de  vin , eilt 
©tücffaf  Sein  ; pièces  de  four,  f.  four; 
pièce  de  théâtre,  ein  £beaterftûcf  ; ein 
©tücf  ; — de  musique,  fin  COtuflffÜrf  , 

— de  cent  sous , ein  ^ünf«itpreS0ü<#  ; 

— de  mise,  ein  gangböreS©tücf  ®clb; 
eine  gangbare  ®j«nje  ; T.  une  pièce 
d’eau  , ein  Safferbebâltet , ober  ein 
£eid)  in  einem  Îu0garten*>  pièces  d'hon- 
neur, pièces  honorables,  pièces  de  rap- 
port, f.  biffe  Sôrter  i P;èce  de  campagne, 
ein  ftelbflucf  ; — de  huit  etc.,  ein  2tdjt* 
pftiubcr  ic.  ; pièces  folles , Kanonen  bie 
nicht  gerabe  gebobrt  fînb,  unb  babec 
falfcb  fd^ie^ett  ; pièce  à pièce,  fJücfwdfe; 
©tücf  fur  ©tuef  ; à la  pièce,  bem  ©tücf 
nacbi  (tucfwcife;  etnjeln  ; tout  a*une 
pièce , anö  einem  ©tûcf  î on  lui  a donné 
la  pièce  pour  lui  fermer  ta  bouche,  fam. 
mon  bat  üjm  ein  ©tücf  ®clb  gegeben , 
um  ibm  baö  9)îaul  ju  fopfen  ; tai;»er  en 
pièces , in  ©tücfe  bauen  ; it,  fg.  b.  t. 
(ben  jeiitb)  gânjlicb  fcblagen.  Fig.  et 

Prov.  mettre  qn.  en  pièces  , übet  etUCtl 
lûfternî  accommoder  qn.  de  toutes  pièces, 

etnen  erfebreeflid)  juriebten;  einen  recht 
herunter  machen,  ausfcbelten,  appru* 
geln  ic,  ; einen  (mit  Söorten)  auöncb* 
ten  ï ètie  armé  de  toutes  pièces , güttj 
gcwûfirîtet , in  boOcm  #arnif<b  fetjn  ; 

(Pgl.  cap);  cet  homme  est  tout  d’une  pièce, 
er  i0  au*  Œincm  ©tücf  gemacht,  b.  t. 
er  i0  ein  fetfer  tOtenfcb  î it.  er  bat  e i* 
nen  ©tarrfopf  î il  est  près  de  ses  pièces, 
pop.  bas  ©clb  wirb  ben  ihm  febt  fdten  ; 
c’est  une  fine,  une  méchante  pièce,  pop. 

bû*  ift  ein  feines,  ein  boshaftes  ©tuef 
bon  einem  ©tenfeben  ; oon  einem  SßeibS* 

btlbî  c’est  la  pièce  de  boeuf,  pop.  biïé  10 

etwas  ®cwôbnlicbeS , etwas  ©cmctncS  ; 

(f.  ÄUCb  emporter,  sac,  trou  etc.) 

Pied.  ».  m.  ber  $«§  ; it.  b.  i.  ber  unter0e 
$betl  fine*  îeblofcn  ^ÔrperS,  worauf 
er  ruht  ober0ebtî  fo  auch  ber  unter0e 
$beif;  f.  ber  fu#  fines  berges, 
einer  îOîauer,  eines  paumes  ?e.  î it.  ber 
©tamm  eines  paumes  i ber  ©tûngel 
einer  diurne  ; woi;l  auch  ber  ganjc 
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Pied 

$5ûimt,  ter  gan$e  «IumenffodF  ; it-  ber 
gujj  ober  <Bd)irh/  ein  £ângcnmaf?  ; it. 
ein  ©olbenfutî;  GAger)  bie 
©pur  > gens  de  pieds,  $u(wolfer  ; ;jn* 
fanteriften  ; (Bolbaten  $u  i valets  de 
pied,  £h>reebebiente  ju  g«6  ; capi- 
taine , un  commandant  etc.  en  pied , citt 

totrf(id>  in  idienftt’u  ffebeuber  #auot* 
mann  / Äommanbant  te./  b.  i.  welcher 
wirflich  eineifompagnie,  ein  bataillon 
fomraaubtrt;  (im  ©cgcnfgi?  pon  — ré- 
formé); mettre  pied  à terre  i abfteigeil  > 
»cm  tyferbc  fleiç)en  ; it.  auëfieigcu  i 
an  ba$  £anb  fielen  ; il  y»  pied , e* 
ifi , ober  man  füiiDct  0runb  ba  , b.  i. 
man  fann  burch  biefeô  ©affer  reiten , 
fabren,  waten  ; perdre  pied,  nad)  bem 
»erjungteu  tôîafiftab  jeidmen  / aufeet* 

ff*«  K.  i (f.  aud)  fig .)  ; s'asseoir  au  pied 

du  lit,  ftefi  nu  guèen  au / ober  neben, 
ober  auf  baö  «ett  feçen  i pied  bot,  f. 

bot;  haut  le  pied,  (prop.  et  fig.)  (.haut; 
T.  le  pied  du  montoir  unb  hors  du  mon- 
toir  , f,  montoir  ; le  pied  du  cheval,  qqf. 

ber  #uf  eiucé  tyfcrbcS  î baber  : faire 
pied  neuf,  einen  neuen  £uf  befommen  ; 
pied-de-boeuf , f.  soie  ttnb  seime  ; peti*- 
pied , eine  in  bem  <pfcrbebuf  cntf;aftenc 
ooûîe  fthwammichte  ©ubffanj;  petits- 
pieds,  fteineô  gebcrwübbret  ï pied  four- 
chu, pied  fourché,  f,  fourchu  u»  fourché  ; 
donner  du  pied  à une  échelle,  eine  £eitcr 
unten  von  bet  Stauer  abrucf  en,  um  ob* 
lie  ©efabr  binauf  $u  (leiden  ; pied  de 
chèvïc  , («auf.)  ber  3iegcnfu§  , ( 0ci* 
fcnfu6)î  Âùhfufî  î b«  «rcchffange  ï bat 
«rechcifen;  /*.  bas  £ebe*eug(f. chèvre); 
pieds-droits,  Sßebenpfciler ; ©anbpfei* 
1er  ; iu  bie  ©tberlage  worauf  ein  0e* 
Wölbe  rubet  î it.  nie  tyfoften  an  fcbüren, 
genftern  te.  ; pied  dVüiet,  ein  Reifen* 
fiOCF  ; pied  cornier  , f,  cornier  ; pied  de 
chat,  bû$  .ftûJjenpfô tl ein  ; pied  de  cor- 
neille , ber  .fr àhenfuji.  (9îoeh  mehrere 
mit  Pied  sufammengefeçte  Wabmcn  f. 
lintet  alouette  , cheval , géüne , iiévre, 
lion,  loup,  oiseau,  pigeon,  veau  etc.) 
Fig-  et  Prov.  mettre  une  armée  sur  pied, 
eine  Sltmee  auf  bie  «fine  brinaen  ; le 
médecin  l’a  nus  sur  pied,  ber  9ir|t  bût 

ibn  wieber  auf  bie  «eine  gebracht  î se 

mettre  sur  le  pied  de  faire  qcb. , ffd)  ûtlf 
ben  guß  ^eijen,  b. i.  fid>  oornebmen, 
tfch  gewibnen  , fîd)  ertauben  etwas 
£U  tbun  Î être  sur  pied , auf  ben  «et* 
nen  fcpn  ; in  «creitfdiaft  fetm  ober 
fteben  ; bep  ber  £anb  fepn  î vous  êtes 
encore  sur  vos  pieds  , fiim.  @je  fïnb 
nod)  #crt  unb  3Ketfier  $u  tbun  waj 
(Bie  wollen  ; <Bie  baben  jeijt  noch  btc 
SQabl  / noch  ungebutibene  #inbe  ; être 
sur  un  bun  pied,  fîd>  in  guten  Umffân* 
ben  befînbeni.  |î<b  gwi  jUben;  mettre  qn. 


* Pied  Pieg  c)35 

sur  un  bon  pied , einen  in  gute  tîmffin- 
be  oerfeçeit  i it-  (brobenb  ober  iron.)  ei- 
nen jurec&t  bringen  ï venir  de  son  pied 
en  quelque  endroit,  an  eitlem  ÜCtC  Jli 
gu§c  anfommeni  aller  bien  du  pied, 
fanu  gut  SU  $U§e  1*0«  i érre  * Pied»  Uf  ' 
ÎÇutje  geben , b.  i*  Weber  ©agm  noch 
^Jferbe  haben  $ aller  de  bon  pied  dans  une 
affaire,  fîd)  eine  (Bache  ernffbaft  angele- 
gen fet?n  taffen»  marcher  d’un  même  pied, 
(o.  'perfonen  unb  (Bachen)  einen  glei- 
chen 0ang  geben  ; donner  un  coup  do 
pied,  einen  guérit*  geben;  it.fam. 
gefehwinb  itgcnbwo  bingeben  » sur  le 
pied  où  sont  les  choses,  ailf  bCUl  gU§Ê 

wie  bie  (Bachen  wirflich  Heben;  (tauch 

pied,  adv.)  ; prendre  pied  sur  qch. , ftd) 

worauf  ocrlaffcrç  ober  ffùçen  ; worauf 
fug  en  î mettre  une  chose  sous  les  pieds  , 

fam.  eine  (Bache  gering  fehlen,  oerad)- 
ten  ; se  réduire  au  petit  pied,  ftcf)  in  fei- 
nen Sluögaben  etnfehrinfen  » »l  tombe 
toujours  sur  ses  pied?,  ober  il  ne  sauroit 
tomber  que  debout , f.  debout  ; il  est  dé- 
ferré des  quatre  pieds,  er  ift  ÂUfjctfl  lit 

btc  (Enge  getrieben  worben;  faire  le  pied 
de  grue  ; mettre  les  injures  au  pied  du 
crucifix  ; couper  l’herbe  à qn.  sous  les 
pieds  ; prendre  qch.  au  pied  de  la  lettre  ; 
être  armé  de  pied  en  cap;  il  a eu  un  pied 
de  nez  ; tenir  le  pied  sur  la  gorge  de  qn.  ; 
il  ns  se  mouche  pas  du  pied  ; il  en  tirera 
pied  ou  aile,  f,  biefe  oerfchicbcneii  SRe* 
bcnSartcn  unter  grue  ; crucifix  ; herbe  ; 
lettre  ; cap  ; nez  ; gorche , moucher  ; aile  ; 
f.  auch  noch:  air;  boule  { Chaussure; 
couper  ; danser  ; épine  ; étrier  ; fosse  ; 
gagner  ; haut  ; lâcher  ; lancer  ; maigre  ; 
marin  ; mouche  ; mouton  ; mur  ; oeil  ; 
perdre  ; plat  ; poudreux  ; regarder  ; sé- 
cher ; veau  etc. 

Pied , tu  ûboerbtaïtfchett  SRebenôûtten  ; d* 
plain  pied,  f,  plain  ; de  pied  ferme,  f, 
ferme;  i pied  sec , ttocfcncô  > Plet* 

à pied , prop.  et  fig.  (Bchritt  oor  (Bchïitt  » 
langfam»  alïmÂblig»  bebfidjtlich  > de  bon 

pied  , f,  pied , s.  ; â pied  levé,  f.  levé  ; 
sur  le  pied  de  . . . nach  &tt  Uttb  3©CifO 

nach  bem  gufi  ♦ . * f.  pied. 

Pied-droit , s.  m.  f.  pied. 

Piédestal,  s.m.  ber  ©îuteiifuÇ  î (Beulen* 

ffuht  î it.  bao  SufjgcftcU  , 3.  «,  einer 
«tlbfàule  ic. 

Pied-fort,  s.m,  T.  bie  ^cobemunje ; (f. 

aud)  fort). 

Piédouche , s.  m.  T.  baö  JufgeffeU  unter 
einem  «ru (Ibilb  te. 

Piège , s.  m.  bie  ©chlinge  î ber  Çallffricf  ; 
it.  fig.  ber  gûUffricf  ; öie  ^aße  ; eine 
hiûterliflige  fRachlieUung.  Fig.  donner 
dans  le  piège , in  bie  Salle  geratben  ; 
tendre  un  piège , eiUf  §aUe  f cßetl  » tendre 
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des  pièges  & qn.,  einem  nacbdeQett  ; (f. 
ÛU#  renard). 

Pierraille , s.  f.  ßciniger  ©anb  ; grobe 
Äie$,  bergfeidjen  auf  Die  28ege  gefuhr 
Wirb. 

Pierre,  s.  f.  ber  ©tein  i it.  qqf.  ein€bel' 
ftein  ; it.  ber  ©tetn  in  ber  33lafe  tc. , 
unb  bic  barau$  entftehenbe  .f  ranfbeit  ; 
it.  ber  ©teilt,  b.  i.  ber  ficinartige  Äor* 
per  in  geroiften  gruchteit  ; it.  ba«  ©e* 
triebt  / unb  fo  viel  al»  auf  ein  fol#e« 
@ewi#t  gebt,  g.  35.  ein  ©teilt  £anf  tc.  ; 
pierre  fine,  bei  (Ebelflein;  pierre  à bâtir, 
eilt  S5auflein  î ein  35rn#flein  gum 
Q3ßtien;  piere  de  taiile,  ein  gugebaue* 
tter@tein;  ba«  ÎOerfflûcFj  ein  Ouater' 
(lein  î pierre  vive,  ein  35ru#flein  ber 
tto#  in  ber  ©rube  liegt  ; pierre  brute, 
velue  ober  verte,  ein  ©tein  wie  er  au* 
ber  ©rube  fornrnt  ; pierre  fiére,  ein  ©teil 
ber  fi#  im  ^erarbeiten  leidet  fpaltet  ; 
pierre  ponce,  ber  35tlttÖf!ein  j pierre  d- 
tuf,  ber  £ufffteitt  ; pierre  à polir,  â ai- 
guiser, ein  ©#lcif*,  ein  2Öeij*©tcin  ; 
pierre  à broyer , ein  Sicib-  ober  ftarbe* 
©tein;  pierre  à chaux,  ber  Æaltflein; 
pierre  à feu  , ber  fteuerftein  î pierre  a 
l’huile,  berOeblftem J pierre  bleue,  ber 
QMûuftein  î pierre  de  mine , ergbaïttgc« 
©Cfleilt  î pierre  des  rompus,  f,  ostéocole  ; 
pierre  d’éponge;  pierre  d’emeii  ; pierrede 
tonnerre;  pierre  d'aigle  ; pierre  infernale; 
pierre  calaminaire  ; pierre  d’azure  ; pierre 
de  lynx  ; pierre  néphrétique;  pierre  d’at- 
tente ; pierre  angulaire  ; pierre  franche  ; 
pierre  fondamentale  ; pierre  précieuse  ; 
pierres  sèches  ; biefc  unb  eine  SKeitqe  ait» 
berer  (Benennungen  oon  ©teinen,  f.  jebe 

<m  tbrem  £)rtî  avoir  la  pierre,  mit  bcm 
©tein  bcbûftet  feçit  i se  battre  à coup 
de  pierres , fi#  mit  ©teinen  werfen. 
Fig.  et  Pro*,  pierre  d’achoppement , de 
scandale,  de  touche  etc.  f.  biffe  îôèïter; 
*1  n’y  est  pas  demeuré  pierre  sur  pierre , 

ti  ifl  feilt  ©tein  auf  bcm  anberit  geblie» 

ben  ; trouver  des  pierres  en  son  chemin , 

©teine , b.  i . Jpiitberniffc  auf  feinem 
SDege  arttreffen  ; faire  d’une  pierre  deux 
coups,  f,  coup-,  il  gèle  i pierre  fendre,  f. 
geler  ; chacun  lui  jette  la  pierre , jebet 
wirft  einen  ©tein  auf  ibn  ; iebermann 
mißt  ibm  bie  ©#ulb  bepj  iebermann 
fallt  über  ibn  ber  ; (f,  an#  jardin). 

Pierrèe,  s.f.  T.  tin  fleinerner  SDaffergang. 
Pierreries,  s.fplûr.  gbeffieinc  ; gefchliffe* 
ne  C€bcI0  ©teine;  Sumclen.^ 

Pierrette,  s.f.  jouer à la  pierrette,  (ppn 

jtinbern)  mit  Meinen  ©tein#en  fpiefen. 
Pierreux,  «use,  ad}.  fteinig;  poil  ©teine  J 
it.  flcitticbt  J fieinartig ; poire  pierreuse, 
eine  fletnidyte  «Birne. 

.Pismer,  s.  m . ba«  tfanuncrflûcf  ,*  ©teilt* 


i fl&cF  ; ba«  ©efebùç , worau«  man  mit 
©teinen  f#iegt. 

Pierrière,  s.f.  p.us.  bic  ©teingrube  ; (f, 
carrière). 

Pierrot;  s.  m.  (((Jeter#en  ; dimin.  ® on  Pierre, 
<Peter)  ; b,  i.  bie  luftige  Iperfon  tu  ben 
itaUàntf#cn  Âomôbien. 

Pierrures,  s.f.  pi.  T.  bie  fraufen  Âllôpf* 
dien  (oergl.  periure)  welche  bie  SXofe 
( fraise  ) be«  £>irf#geroeibc«  bilben. 

Piété , 5.  f.  bie  $r6mmigf  cit  ; ©otte«fur#t ; 
©ottfeligfcit;  it.  (piété  filiale)  biefinb« 
itd)e£tebe;  it.  piété,  (3öap.)  b.  i.  péli- 
can ; mont  de  piété,  f,  mont. 

Piété , éc,  part.  f.  piéter. 

Piéter,  v.n.  (im  jtegelfpiel)  aufbem  SRablc 
(teben  ; Juji  balten.  Se  piéter , *.  réfl . 
f g.  fam.  feine  SKafiregeln  wobl  nehmen  ; 
fid)  OOtfeben  î piéter  le  gouvernail,  T. 
v.  a.  gewiffc  3eid)eit  an  ba«  ©tcuerrubet 
machen,  un»  baratt  gu  fcbcit,  wie  tief 
baffelbe  im  SBaffer  gebt. 

Piétiner , v.  n.  mit  ben  $û§en  firampefn, 
gappeln  ober  ftamofen , wie  g.  05.  bie 
tfinber  au«  Unruhe  / ober  iemanb  au« 
3orn  , Ungcbulb  te.  (de  colère,  d’impi- 
ticnce). 

Piétisme,  s.  m.  bie  (flietiflcreç. 

Piétiste , s.  m.  fin  $ ietifi  ; ( gommier)  ; 

eine  gewtffe  ©efte  unter  ben  ©briften. 
Piéton,  Piétonne,  s.  ein  JufigÄnger;  eine 
^u^g&ngerinn;  (wirb  nur  bon  einer 
ÿerfon  gefagt/  in  fo  fern  fie  wobt  ober 
übel  gu  5u6  ift). 

Piètre,  adj . c. fam.  (o.  ©gehen)  gering; 

f#led)t;  armfeltg;  clenb. 

Piètrement,  adv.  fam.  gering  IC. 

Piétreric,  s.f.  pop.  geringe,  fchlccbte©a* 
eben  ; clcnbeä  Beug. 

Piette,  s.  f berweifje  ©Ägetaucber,  (rtn 
SQafferOOgel)  î au#  religieuse  unb  non- 
nett« blanche). 

Pieu  , s.  m.  ber  tyfabl  î pieu  de  garde , fin 
€iôpfabl,  g.  35.  vor  einem  35rutfcnjo#. 
Piève,  s.f.  (in  Æerfifa)  ein  Äanton  j eine 
gewiffe  Stngabl  gnfammen  gehöriger 
Dörfer. 

Pieusement,  adv.  gottf^furchtig  Î fromm  } 
gottfelig;  mit  ’Änbadit  ; croire  une  chose 
pieusement , etwaö  auö  3l»ba#t  glaube tt; 
it.  etwa«  gegen  feine  eigene  Uebergeu* 
gung,  airéSfnbad)t  ober  auä©ef&Uigfeit 
gegen  iemaub  glauben  ; it.  etwa«  au« 
Dummheit,  etwa«  guthergig  glauben. 
Pieux,  euse,  adj.  gotteöfärchtig»  gottfelig; 
fromm  ; legs  pieux , Sîermi#tniiTe  gu 
milben  ©tiftungen,  (f.  pie)  ; ma  mère  de 
pieuse  mémoire,  meine  lutter  feligen 
anbenfenô  ; meine  felige  lutter. 

Piffre,  s.  m.  Piffresse,  s.  f.  pop.  injur.  fin 

^reifer;  fine Jrffferittn;  vuig.  ein^iel* 
frafi  ; iDicFwanft;  le  gros  piffre,  bergrofe 
.Jammer  ber  ©olbf#lAger. . , 
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sc  Piffrer,  v.  rèfl.  b effet  s'empiffrer. 

Pigeon  , ».  m.  bie  £nube  î it.  fig.  fam.  b.  t, 
ein  gutberjiger,  einfAltiger  9)te  ufd)  î pi- 
geon mâle,  der&aubfr;  pigeon  femelle, 
bie  &ûUbe  ; pigeon  privé  ober  de  volière, 
bie  ipauétaube;  pigeon  fuyard.  Die  $clb» 
taube  ; pigeon  ramier,  Die  £ol$taube; 
wtlbe  $aube  ; pigeon  pattu , Die  rauch» 
füßige  ober  hofïgc£aubc;  ber  $ebcrfuß; 
pigeon  à collier.  Die  SKiltgeltûUbe  î pied 
«le  pigeon,  ber  &aubeufu&  / eine  9>f!an^c 
(»ont  ©efcbledjt  ber  Géranium)  ; il  ne 
faut  pas  laisser  de  semer  pour  la  crainte 
des  pigeons,  prov.  au#  35eforgniß  eine# 
Meinen  söerluflc#/  ober  einer  ffeinen 
Unbequemlichfcit/  muß  man  einen  qr 6* 
ßern  Söort&eil  nicht  ans l ben  JpAnbcu 
laffcn. 

Pigeonneau,  s.  m . eine  junge  £aube  ; ba# 
£Aubdjen. 

Pigeonner , f,  épigeonner. 

Pigeonnier,  t.  m.  ber  £üubenfcblag  ; ba# 
îaitbenbûUÔ.  (pgl.  colombier.) 

Pigmée , f.  pygmée. 

Pigne,  »./.  (in  $cru)  ba#  natf)  ber  33er* 
raudjung  be#  ûuecfftlbcr#  jurücf  blet» 
benbe  reine  ©über. 

Pignocher,  v.  n.  {cor.  épinocher)  fam.  offne 
große«  âppetit  effett , inbem  man  jebcO* 
mahl  nur  Meine  i&ißcben  in  ben  $Äuub 
fteeft;  MAubelit» 

PignoUt,  ».  m.  eingemachte  Linien  ; (f. 

pignon).  • 

Pignon,  ».  m.  bet  ©icbfl  ; mur  de  pignon, 
eine  ©tebclmauer.  .Prov.  u a pignon  sur 
rue,  er  bat  ein  eigene#  £au#  ; quand 
noël  a son  pignon,  pâque  a son  tison, 

warme  SBciffnachtcn , faite  £>ftcm. 

Pignon , ».  m . bie  Wnie  ; ber  Äern  be# 
ffcannjapfeu#  (pomme  de  pin)  ober  ber 
3irbelnuffe* 

Pignon , ».  m.  T.  ba#  ©etriebe , ( worein 
bie  gibne  eine#  SKabc#  eingreifen); 
( Ubrnt.)  T . —de  renvoi,  ber  ©chnctfen* 
Jûpfcn  ; faces  de  pignon,  bie  ©etrieb» 
feheibett. 

Pignonné , ée,  adj.  («ffîap.)  gicbelformig 
«nb  mit  Rinnen  perfeffen. 

Pignoratif,  ive,  adj.  T.  pfanbweifc  î con- 
trat pignoratif , ein  tyfanboertrag  ; ein 
Vertrag  , woburd)  man  jemanben  ein 
©ut  pfanbweife  bi#  auf  SBiebcroerfauf 
ubetlAßt. 

Pigou,  s.m.  T.  ein  eiferner  ©chiffleuchtcr 
mit  *wc»  ©piffen , fo  baß  matt  ibn  an 
eine  SBanb  befcftigeu  ober  in  ben  ©oben 
flößen  fantt. 

Pilastre,  t.m.  T.  ein  Wfafler»  ein  »ierecFi* 
ger  «nb  butdjau#  gleich  btefer,  übrigen# 
«ber  nad)  beit  sBerffAltniffen  einer  ©iule 
befdjaffuer  Pfeiler  ; pilastre  engagé , ein 
SBanbpfeiler  ; pilastre,  isolé,  ein  frcpfte* 

' benber  fpfeilcr* 


Pilau , ».  m.  ( jit  ber  £eoante)  mit  Slrtfcfy» 
brùffe  ober  lutter  abgcfocbter  SXei#. 

Pile,  ».  f.  ein  Raufen  nad)  einer  qewiffett 
jDrbnung  auf  ober  über  einander  gefeg- 
ter Ginget  aud)  etn  ©toß  , j.  95.  lä- 
dier tc.  ; püe  de  pont,  ba#  SÖtaucrroerf  / 
worauf  ein  ^rücfenjech  (aiche)  (lebt. 

Pile,  ». /.  bic  SXucf feite  einer  #îùn|eî 
(im  ©egcnfaÇ  »Olt  croix)  } jouer  à croix 
et  à pile,  f,  croix. 

Pile,  s. f. puis.  eiltcûuetfd)e.  f.  (TUCf)  verjus, 
prov . 

Pilé,  ée,  part,  et  adj.  jerfloßen  IC. 

Pilée,  »./.  T.  eine  Söalfepott/  ober  fo  Ptef 
al#  in  einer  SMfe  auf  einmal  gewallt 
wirb. 

Piler,  v.a.  jerfloßm;  flößen;  jermalmen; 
flein  flößen;  (€rj)  poeben;  it.ßg.pop • 
(oiel)  effett. 

Piiette , »./.  T.  ba#  SGBalfffoIj  ber  Söollc* 
bereiter. 

Pileur,  s.m.  ein©tpßcr>  it.ßg.pop.  ettt 
ftreffer. 

Pilier,  ».  m.  ber  Weiler  ; eine  fletnerne 
©tülje;  it.  ber  ©dtanbpfabl  ; franger  ; 
bie  ©dtanbfÄule  ; it.  T.  (in  3Jferbe(l4U 
len)  ein  ©tÄnber;  (in  SXeitfcbulen)  bie 
Wetler  ober  ©Aulen/  iwifdieti  weldieu 
bie  Werbe  abgeridttet  werben  ; pilier 
boutant , ber  ©trcbepfcilft  ; pilier  de 
moulin  k vont . bie  ©ptnbcl  worauf  fid> 
ba#  SinbmàbicngebAufe  btrum  brebt. 

Fig . un  pilier  de  cabaret,  d’église  etc., 

eincWrfon  immer  im2ßirtb#bau#/ 

tn  bcrÄitdte  K.  ffbt»  avojrde  bons  gros 
piliers,  febr  bicfe  tôeine  babett  ; se  frotter 
au  pilier,  pop.  bofe  ©itten  ober  ©ewo(m- 
beiten  pou  benjettigen  gnnebmen , mit 
welchen  man  umgebt. 

Piiiforrae , um.  eine#  ber  jürtcflett  ^Aut^ 
eben  am  Sluge. 

Pillage,  ».  m.  ba#  Wünbern;  bie  <piunbe- 
rung;  (f.  bie  'Sebcutungcn  von  piikr 
unb  pon  pillerie)  ; (©chifff.)  bic  ©CUte/ 
welche  nid)t  3o  £iore#  uberflcigt  / (fottff 

butin)  ; mettre  ober  abandonner  une  ville 
au  pillage,  eine  ©tabt  plûnbfrtt  ober 
ûu#plunberit  laffen  ; tout  est  au  pillage 
dans  cette  maison,  jfe.  tu  biffent  Sjau fe 
gebtaHc#  bvunter  unb  brûbcr  ; c#  flicblt 
wer  famt. 

Pillard,  arde,  adj.  et  ».  fam.  (».  ©olDûtCtt) 

rAubcrifch  i btebifch  î fin  iDicb* 

Pillé,  ée,  part,  et  adj.  gepluttbcrt  îC.  „ 

Piller,  v.a.  plunbern  ; it.  b.  t.  auf  eine 
gewaltfame  Slrt  ©elb  erpreffen  , ©elbec 
erbeben;  it.  (pon  ©chriftticllcrn  ober 
Äomponiflen)  plunbern;  fleblcn  ; it.  be- 
gierig über  etwa#  Verfallen  ; pilier  wirb 
aud)  pou  Jpunbeii  aefagt,  wenn  ftcsOîen- 
fd)en  uitb  attbere  £(wrc  aitfaUcn/  um  ffc 
ju  beißen;  (in  gcwtffcn Äartenfpiclen) 
celui  qui  £dtf  pille  quaud  il  tourne  un 
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ber  jentge , an  bcm  rotrflidj  bte  9let$f  if!, 
barf/ffiènn  er  ein  21S  umfcfclÄgt,  bte  fol- 
geren von  ber  nämlichen  ftarbe  nef>» 
inett  / unb  aubere  bafur  hinlegen  ; ces 
vers  sont  pillés  dans  Voltaire , biefe  SQerfc 

fltib  ûUd  Voltaire  abqefdmeben  ober  ge« 
fto&len  ; pille  ! ruft  man  einem  J£)unbc 
ftu  / um  bas  SEÖilb  ober  eine  <perfon  an 
jufaHen  ; pad?  an  l Sc  piii«  , v.  rtc.  fifi 
pop.  ces  deux  coquins  se  sont  pillés,  biefe 

jmep  ©dmrfew  haben  einanbet  ivaefer 
audgefdjoltcn. 

Paierie , s.  f.  allerlei  Ætcberepcn , ©elb* 
erpreffungen  î bie  tyladercp  ; bas  ©teh* 
len. 

Pilleur,  t . m.  ein  tylunbcrer;  5Dicb ; (mci* 
liens  vom  littcrarifchcn  «plagiat. 

Pilon , *.  m.  ein  ©tôfjel  ; eine  «Otbrferfeule  ; 
it.  eine  ©tampfe;  mettre  ober  condamner 
un  livre  au  pilon , (rttcift  crit .)  ein  55ud) 
in  ©tuefen  $errei§en,  (fo  ba§  es  ju 
niditô  mehr  bient  als  tyappe  baraus  ju 
machen;)  it.  ein  j&heS  Stöcerufer. 

Piloner , v.  a.  la  laine , T.  bie  Jßolle  tPûl* 
fen  ; (f,  fouler). 

Pilori  , s.  m.  bas  &riflbiuSdjen  ; ein  fid) 
fcertimbrebenber  Jftd) , ber  ftatt  einer 

©chanbfàule  bient;  ber  franger* 

Piiorier,  ç.  a.  in  bas  JOrtHhàuôcbèn  fe$en. 

Piloris,  s»  m.  bie  SWamrane.  * 

Pi  o selle,  *./.  T.  bas  2XÂufe6&rd)en,(eine 
Wanje). 

Pitot,  s.  m.  T.  ein  in  einem  ©aljteidjc  ge» 
fammclter  runber  ©aljhaufen., 

Pilotage,  s.  m.  bas  tyfahltvetf,  j.  tum 
©runbe  fines  ©afferbaues;  tr.  baS  €tn* 
rammen  ber^fÄble»  *'•  ber  Arbeiten obn 
bafur;  (f,  pilotis);  it.  bie  (Steuermanns 
funjh 

Pilote,  s.  m.  $er  ©teuermann  ,*  pilote  cô 

tier  ; pilote  hauturier  ; pilote  lamaneur, 

f*  biefe  SEBorter. 

Piloté,  ée,  part,  et  adj.  mit  tyfÄhfat  Ver* 
(eben  te. 

Piloter,  v.  n.  «pf&fjlc  ctnfdjlagen  ; ein  tyfa&l* 
ivcrf  bauen  ; it-  v.  a.  mit  «Pfihlcn  ver- 
(eben  ober  befeftigen. 

Pilotis,  s.  m.  (mctfl  imp/"r.)  ein  «Pfahl 
ober  ©runbpfabl  ju  tyfabüverf  ; (f*  pi- 
lotage) -,  eine  Scrpfablting, 

Pilule,  s f.  eine  «pille.  Fie.  et  Prov.  dorer 
la  pilule  à qn.,  einem  bic  «PtUe  vergol* 
ben  t b.  t*  eine  fd)ltmmc,  unangenehme 
©acbe  bemänteln , verfügen  ; ihr  einen 
guten  ©chein  geben  ; avaler  la  pilule , 
bie  $iüe  verfd)lu<fen  ; einen . bittern 
SBettveiS , einen  SBerbrufj  eûtfcblucfcn  ; 

(f.  aitd)  avaler). 

Pimbêche,  s.f  (tvirb  vermutfjlidj  richtiger 
Tainbêcbc  gefd)rieben,  meidjcS  febe.  — 
£>ie  «Xfabemte  gibt  ibm  folgenbe  ©e. 
beutung  : fam . mèpr.  ein  einfältiges, 
uubefcbetbcncS  SBetbSbilb , irelcb«  bie 


©probe  macbt  ; vuig.  rin  Zieraffe,  (»g U 

ptmpésouée.) 

Piment , s.  m.  bas  ^raubcitfraut  ; ( aud ) 
mille  graine)  ; it.  ober  poivre  d’Inde  . fo* 

genannter  fpanifeber  Pfeffer  ; piment 
d eau,  SEBafîerpfeffer* 

Pimpant,  ante,  ad/ , T.  plais,  niebltcb»  §tet* 

lid)  ober  niebltd)  gepuçt. 

Pimpssouée  , f / fam.  iron.  ein  gf  jiertf t 
fprôbcô  ^rauenjiinmer  ; vuig.  ein  Zier- 
affe ; eine  Zicrfite* 

Punprcloc  her , v.  a. fam.  bû$  ^)aûr  auf  eint 
ÏÂcberlidK  2lrt  jierem 

PimprencUe , s.  f.  bie  fpimpincUe , ( ein 
Äraut). 

Pin  , s.  m.  bte  #td)te  ; ber  Jicbtenbaum  i 
vuig.  ber  Âicnbûum  ; Âiefer  ; bie  Sobre 
ober  Sobre  ; pomme  de  pm  , etn  i^ann* 
lapfcn. 

Pinacle,  s.  m.  — du  temple,  ( Q3îbct)  bit 
Zinne  bcé  i^empeU  ; (im  ©Icidwiÿ  oon 
ber  25erfud)ung  Sbnffi).  Fig.  fa  . m..t- 
tre  qn.  sm  le  pinacle,  einen  burdi  feine 
£obfprûd)e  bis?  an  ben  Rimmel  erbeben; 
être  sur  le  pinacle,  auf  ber  bôdiften  ©tufe 
bcô  ©lucfcô  ober  berühren  fteben. 

Pinasse,  s f.  T.  bic  fpinaffc , eine  $rt 
fleincr  £aflfd)iffe , rnobep  man  fid)  ber 
©egel  unb  ber  SKuber  bebient. 

Pinastre,  *.  m . bie  tOtlbe  5tcbte  (Pin  5au* 
vage). 

Pince , s.  f.  T.  bie  ©pifce  ober  ©charfe 
am  £uf  ober  an  ber  Älaue  gcmiffcr 
Âbiere,  j.  iô.  ber  fpferbe  y ber  îptrfAe, 
©emfen  rc.  ; it.  bas  ©orbcrtpeil  ctneS 
3>ufeifenS;  it.  baS  J^cb*  ober  ^redietfen 
ber  sDîûurcr  i bie  Q5rcd)flange  » (pgl.  pi'-d 
de  chèvre);  it.  eine ÄncipAöttge;  ^eiç- 
jange;  ^n>tcf ^ant)c ; (oergU  pinceurs); 
it.  ber  Aufiertfe  «Xanb  an  einer  ©lotf e ; 
it.  eine  fpiç*  julaufenbe  fdjarfe^alte  an 
^leibungSftucFett  ; it,  pinces,  piur.  bie 
§tvep  ober»  unb  bte  jtpep  untern  Sot- 
berjibnc  eines  <pferbeSî  pinces  (aud) 
bras  d’écrevisse  etc. , bte  ÆrcbSfd)frcn  i 
il  est  sujet  it  la  pince,  fig.  pop.  er  greift 
gerne  \\x,vuig.  er  maufl  gerne;  (f.gnve- 
ler)  ; fo  aud)  : l’argent  est  sujet  à la  pince, 

bas  ©clb  ifl  angrcifltd). 

Pincé,  ée,  adj.  affeftirt  î unnatürlich  ; 
gefunflelt* 

Pincé,  ée,  part,  et  adj.  gefniffenj  gehtfipt 
te.  ; it.fig.  (von  ben  SRaniercit , vom 
©tvl  K.)  b.  i,  affecté,  gejtvuitgeit  ; ge- 
Jfcrt  K. 

Pinceau,  s.  m.  ber  ^Jtnfel  > it.  ßg.  b*  t* 

bie  COîanicr  eines  0}{abferS  ; moM  aud) 
eûtes  £>id)terS  ober  SHebnerS;  (Optil) 
ber  £icht*  ober  ©tralilen*  Âegel  ; ( vgl, 
aigrette  * pfcl)f.)  ; un  coup  de  pinceau,  fin 
(pûlfelftrid)  î pinceau  de  mer,  ber  0Äfer- 

pinfel  ; eine  2lrt  eiufdjaliger  ^Keerfdme- 
di,  bic  fïdj  mit  ihren  fcbcrichtcn  $ûhl- 
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fÄben  an  Me  (Steine  anMngt  ! on  tu*  a 

donné  un  vilain  coup  de  pinceau , fig. 

man  hot  fbn  garftig  abgcfdnlbert;  man 
hat  eine  Qcrftige@att)re  auf  ihn  gemacht. 
Pincée,  s.f.  fd  »ici  als  man  mit  jwet)  ober 
Met)  Ringern  auf  cinmaM  fafîen  fann; 
eine  ^'rife. 

Pincelier,  s.  m.  (Sftûljfo)  Mr  ^infrlttog. 
Pince-maille , ».  m.fam.  ein  ©cijhûlôj  vu/g. 
c?:i  $il$  > Ânicfcr. 

Pincement , ».  m . (© Ârtlt.)  baS  2lb$t»acf  Ctt  j 
Stbfncipcn. 

Pincer,  c.  a.  fneiffttî  fncipen;  Riefen; 
jmaefen*,  77/  Hemmen;  it.  abrueipenj 
abumicf en  i it.  (oon  einer  ^ange)  roobl 

Vûrfeil  OÎ)fC  angreifen  J pincer  la  harpe  etc 
Mc  Jparfe  K.  fpicieti;  T.  pincer  lèvent, 
ben  ©inb  fneipen;  fid)  hart  an  ben  ©inb 
halten  ; pincer  des  deux , Dem  Ißfcrbc  bcç 
be©porncn  geben.  Fig.  pincer  qn.  jcmanb 
aufjiebcn  ober  ihm  ©tichclvcben  geben; 
pincer  sans  rire,  einen  aufeieben,  ohne 
baß  er  c$  merft. 

Pincer,  s.m.  T.  baS  IXubruden  bcS  ©pot 
ncS;  baSÄÜjcln  mit  ben  Spornen. 
Pincette,  s.f.  (meift  iïtiplur.)  Me 
baS  SÄnglein;  it.  bie  Jeumnnge. 
Pinchina,  ».  m.  T.  eine  5lrt  grobes  unge- 
fragtes wollenes  £uch. 

Pinson,  ».  m.  ein  iîniff  ober  Ænipp;  ber 
burch  baS  Âneifen  ic.  perurfad}tc  Sied  * 
bas  blaue  SDiabf. 

Pinçon,  s.m.  f,  pinson. 

Pinçure,  s.f.  T.  eine  Heine  Satte,  bie  im 
©alten  in  bas  £ ud)  gefommen. 
Pindarique , adj.c.  pinbarifd)  ; in  bem  ©c 
fehmad  beS  Iprifdien  Richters  Vin  bar. 
Pindaiiser,  v.  n.  fam.  fid)  gegierter , ne* 

, fid)  ungewöhnlicher 
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funftelter  ©orte 
nnb  weit  &ergefud)tcr  SKebenSarten  be 
bienen. 

Pindariseur,  s.  m.  fam.  einet,  ber  fid) 
geswungener,  gegierter,  hoebtrabenber 
©ôrter  unb  SluSbrûcfe  bcMent;  (f.  pin- 

darjscr  ) 

Pinde,  s.  m.  (Æ)id)tf.)  ber  VinhuS,  ein  ben 
stufen  ^eiliger  33crg  im  alten  ©riechen 
lanb  ; (heutjutage  0Äe$§oüo). 

Pine,  s.f.  baS  mannlidjc  ©cburtSglieb. 

Pinéal t^adj.f  glande  pinéale,  r.biegirbeï 

brûle  im  ©chirn. 

Pineau,  » m.  eine  3lrt  £raubcn  ; it.  gebrann 
ter  ©aft  baron. 

Pinée,  s.  f.  T.  bie  gefeftôljteflc  ©attung 
Stocffîfche  (morue  sèche). 

Pingoin,  s.m.  T.  ber Vûpagaptaucfier;  ber 
9ilf  ; bie  ftettganS. 

Pne-marine,  s.f.  T.  bie  ©adjmufchcl. 

Pinnule,  s.f.  T.  baS  Wehen;  fo  heißen 
swep  (entrecht  ftehetibc,  nnb  mit  einem 
fleinert  £odtc  oerfehene  Vlàttdjen  an  ben 
ben  €nbcn  einer  2Uibabe  ober  einiger  ai 


bern  mathematifehen  3nflrumentc,0ene 
tleinen  £öcher  heißen  diopues). 

?inocher , cor.  ftatt  pignocher. 
ir.nue,  s.f.  T.  bie  Vinfe;  eine  2(rt  platter 
unb  fchnell  laufenbcr£a|lfchilfc mit  einem 

langen  Jpintcttheil. 

Pinson,  s.m.  ber  ginf  (ein  Sangnogel); 
il  est  gai  comme  un  pinson,  prov.  er  ift  feh* 

luftig , munter,  aufgewedt. 

!?insonnée>  s.  f.  T.  ber  SSogclfang  ben 
partit* 

rintade,  s.  f.  baS  V^thuhn* 

Pinte,  s.f.  bie  ÄauHf,  b.  t.  ein  gcwifteS 
SKaß  j u (luftigen  ( auch  juwcilen  !gu 
trotfenen)  @a^cn,  non  nerfehiebenem 
©chalte;  it.  eine  Äaune  00U.  Prov. 
mettre  pinte  sur  chopine,  f.  chopine;  il  n’y 
a que  la  première  pinte  qui  coûte , CS  ijî 
nur  um  ben  Anfang  ju  thun  î r voudrois 
qu’il  m’en  eût  coûté  une  pinte  de  mon 
sang,  que  cela  ne  fût  pas  arrivé,  ich  HJOUtf 

üielbarum  geben,  wenn  biefeS  nicht  ge* 
fehehen  reSre. 

■‘inter , v.  n.  pop.  je djf n , fanfen. 

?intercau,  s.m.  mépr.  eilt  fd)lcd)ter  fahler  > 
ein  nieder  ; mig.  ein  ©urfenmabler. 
.iochage,  s.m.  baS  ©tciubtfdieit. 

?roche . s.  f.  ber  £arß  ; ber  VjcPet  > fitt* 
ipacFe,  ^)aue  mit  einer  ©pi$e,  (|um 
Unterfchicb  »on  houe,  welche  2 ©piljen 
hat). 

?ioché,  ée , part,  et  adj.  geïjûdt  IC. 
Piocher,  v.  a.  mit  bem  Wiefel  haden,  auf* 
haden,  umhaden. 

Piochnn , ».  m.  T.  eine  &rt  ^racrchûrt  ber 
^immerlente. 

Piolé,  ée,  adj.  btjrl.  f.  riolé. 

Pioier , v.n.  pipeitî  fchtepcn  wie  bie  jungen 
kühner.  # , „ , , v 

Pion , ».  m.  ber  Palier  im  ^djachfpta  ««»> 
iDamenfpiel  î damer  le  pion  à qn. , prov . 
f.  damer.  . . 

Pionner,  v.  a.  (^amctifpiel)  einen  ©tetn 
für  einen  anbern  geben* 

Pionnier,  s.m.  cttt  ©chanjgrnber. 

Piot,  ».  m. plais. pop.  b.  i.  I«  vin,bcr©Cin» 
aimer  le  piot,  ben  £ruitf  lieben. 

Pipage,  (ober  pipa’ge,)  ».  m.  ol.  fine  5ltt 
Abgabe  ober  Joli  pon  ieber  Vip^  (P*Pe) 
©ein. 


ipe , s.f.  eine  £obadSpfeife;  Vf^» 
it.  ein  faß  ©ein  »on  fünf  €imerit  ; it. 
ein  gewiffcS  OJtaß  ju  (luftigen  unb  tröde- 
lten ©achen. 

Pipé,  ée,  part.  f.  piper:  it.  adj.  des  dés  pipés, 
faifehe  ©urfcl  i (ogl.  charger). 

Pipeau,  ».  m.  ( SMdïtf. ) bit  ©cboïlUCpe» 
£irtenpfcifc  ; SKohrpfcife. 

Pipée,  s.f.  ber  Vogelfang  mit  ber  £od* 
pfeife  unb  mit  bem  Kloben,  mit  ber 
£eimruthe  ie. 

Piper,  v.  a.  ( ?ôogel  burch  Dïachaotttuttg 
ihres  ©cfgngcs,  j*  55»  »ermittclft  einer 


/ 


f)4o  Pipe  Piqu 

2ocf  pfeife)  locffit  ; it.ßg.pop.  im  ©viel 
betrugen  (f.  trieb«) ; piper  les  dés,  Die 
SSurfel  perfälfdjen. 

piperie , s.f . pop*  bie  ©etrugeret)  irn  ©piel. 
Pipeur,  s.  m.pop.  ein  betrugertfeber  ©pie- 
1er;  ein  falfcfeer  ©pieler. 

Piquant,  ante,  adj.  ßecbenb;  iu  ßadiclig; 
fpifjig;  if.  fd)ûtf  (»oit  ©efdjmatf);  ben 
©aumen  fiijelnb;  it.ßg.  (pon  SSortcn, 
(Einfällen)  beißenb;  anjuglid);  fptBig; 
*7.  reiçenb;  angenehm;  auf  eine  ange* 
nehme  SQeife  auffattenb , lebhaft  i »iMg. 
Piquant,  s.  im  ein  an  tylflnjcit, 

©träudjen  te. 

Pique , s.  /.  eine  $tde  ; ein  ©pie 6 mit 
einem  langen  ©djaft;  if.  ein  Riefen* 
träger;  ^Picfenier  ; it.ßg.  fam.  bie  Un. 
cinigfeit;  ein  beimlidier  ©roll;  #aß; 
une  pique  d’eau,  eine  tyitfe  tief  SQaffer. 
Fig • et  Prov.  il  fait  cela  par  pique,  er  t&Ut 

biefetf  aué  heimlichem  © roll  ober  £aß  ; 

it  a passé  par  les  piques,  et  &<U  lTlûnd)C 
9îotb  unb  ©cfabr  auögcßanbcn  ; vous  en 
êtes  loin  de  cent  piques,  ©te  fïnb  nod) 
»eit  bapon;  (f*  aud)  pique,  s.  m.) 

Pique,  s.  m.  (tfartenfpiel)  bie  ©dmufel; 
ber  ©paten;  baô  <picf  ; (vuig.  ©djuppen). 
Fig.  c’est  un  as  de  pique , pop.  baO  iß 

ein  erjbummet  Äerl,  ein  ©cbafôfopf; 

voilà  bien  rentrer  de  piques  noires , (pier 
iß  pique  fém.)  iron.  bûÔ  War  fCtig  au^- 

gefonnen;  (fo  fagt  man,  »enn  jemanb 
et  mi  fagt,  ba$  mit  bem,  »ooott  »irf. 
ïtd)  bie  Sitebeiß,  gar  feinen  ^ufaminen* 
bang  bat). 

Piqué,  s.m.  eine  ber  gcßeppten  Arbeit  ä(jn* 
lidie  2lrt  geug. 

Piqué,  ée,  part,  et  adj.  gcßod)eil  K*  > gf* 
jlepptic.;  auögebaeft  :c.  î du  vin  piqué, 
SSein,  ber  einen  ©tid)  bût. 
Pique-boeuf,  s.  m.  einer,  ipclcftet  bie  an 
einem  Äarren  gcfpannten  £>d)fen  mit  ei. 
mm  ©tacbel  pormätM  treibt. 
Pique-chasse,  s.  m.  ($euer»erf .)  ein  Pfriem 
ober  £)urdbfdjlag. 

Pique-nique,  s.  m.  ein  tytefnief  ; baO  ©aß. 
mabf , ipoju  ieber  ©efeUfdmftcr  feinen 
fifntbcil  bergibt  ober  bejabit;  faire  un 
repas  à pique-nique,  (adv.)  einen  tyicfnitf 

halten. 

Pique-puce,  f.  piepus. 

Piquer,  v.  n.  ßccbcn  ; it.  burd)ßedjeit;  it. 
(einem  fpferbe)  bie  ©pornen  ober  ben 
©porn  geben;  e$  fpornen;  it.  ßeppen; 
burrfmäpen;  it.  (b.  i.  larder,)  fpirfen; 
beßerfen;  it.  (auf  ber  3unge)  beißen ; 
filjeln  ; einen  febarfen  ©efebmaef  baben  ; 
it.  ( absoi.  ) <inen  tanjigcn  ©efd)marf 
baben;  fcbmccFcn;  iu  v.  a. ßg.  beleibi* 
gen;  frAitfen  ; erbiçen;  crjùrncn;  pi- 
quer des  deux,  bcpbc  ©pornen  geben; 
le  chirurgien  a piqué  l’artère,  le  nerf,  bCt 

SBunbarjt  bflt  bepm  Slberlaffcn  bie  tyulo- 


Piqu 

«ber,  ben  Serben  getroffen  ober  »erlebt; 
piquer  les  absens,  bie  2lb»efenben  anjeid). 
nen;  aufoeicbncn,  bemerfen;  T.  piquer 
un  cheval  en  le  ferrant , eilt  ty ferb  per* 
nageln;  piquer  du  taffetas,  $affet  au?* 
bûdfen;  piquer  les  pierres,  bie  ©teine 
}um  £$ifratb  tauben;  piquer  du  bois,  ba* 
£olj  anbauen , b.  t.  mit  ber  2ttt  jeidv 
nen,  n>ie  tief  man  es  bebauen  rot'Uj 
piquer  la  lettre,  (©UC&br.)  ben  ©Ud)ßa» 
ben  mit  ber  Slble  anßedien  ober  beraub 

Sieben.  Fig.  et  Prov.  piquer  qn.  d’hon- 
neur, jemanbeö  <Ebtgei$  rege  madicn; 
piquer  les  assiettes,  fdjmûrO&cn  ; (f.  ttUd) 
latin  unb  cotfre). 

se  Piquer,  v . rt/l.  ftd)  ßccben  J it.  ßg.  fidj 

ersûrnen;  fid)  beleibigt,  ftd)  gcfrAnft 
ßnben  ; eutpßnbfid)  »erben  ; it.  ( oom 
£oIj,  »ou  trugen  ic.)  SBufmloebcr, 
fùiottenfôcber  befommen;  »urmßtd)tg 
»erben  ; (pom  Rapier)  anfaufen  ; 5fccf  en 
befommen  ; ßeeftg  »erben.  Fg.  se  piquer 
de  qch. , ftd)  eine  £bre  au0  et»aö  ma» 
Cf)en  ; ßof|  »orauf  jepn;  se  piquerau  je  u, 
(ober  bloß  sc  piquer,)  im  ©piel  biçig 
»erben;  it.  b.  i.  s’obstiner,  et»aO,  afler 
©d)»ierigfelt  ober  ^inberniffe  ungead)- 
tet,  bttrd)fe?en  »OÜen  J on  ne  sait  quelle 
mouche  l’a  piqué,  prov.  man  »Ct$  nûfct 
»aé  ibn  anßcht. 

Piquet,  r.  m.  ein  SlbßccFpfabl  ; Slbßerf  pßoef  ; 
ein  ©toef  ; tyßotf;  ein  Heiner  i'fabl/ 
bei?  man  in  bie  (Erbe  ßerft,  §.  (de 
teme,)  ein  ^eltpßocf  :c.;  auch  ein  großer 
tyfafjl;  it.  baO  liefet,  ein  nur  ©ereit- 
fd)aft  fommaubirter  ijrupp  ©ofbaten; 
aud)  eine  Jelbmacbe;  it.  baö  q>tfrt  (eine 
2lrt  .tetenfpief);  planter  le  piquet,  T. 
ein  £ager  auffdjlagen  ; it.ßg.fam.  fîcft 
irgenbipo  auf  eine  £eitfaua  b^uéftd) 
ntebe rlafîcn  ; lever  le  piquet , T.  ein  £agcr 
abbredjeitî  ((.décamper). 

Piqueue,  s.  f.  ber  £<uter,  (wlg.  gcter)  b.  t. 
ein  geringe^ ©etrinf,  »elcbe5  man  erhält 
»enn  man  / nach  auégefeltertem  0Xoße , 
Söaffer  auf  bie  £räber  ober  ^reßern 
gießt,  fienoef)  einmabl preßt,  unb  ben 
erbaltenen  3Äoß  oergäbren  läßt;  it.  über* 
baupt  faurer  ?öetn. 

Piqueur,  r.  r*.  (SÏcîtfcfttiTe)  ein  ©ereiter, 
bet  bie  unberittenen  <Pferbe  nureitet  unb 
auOtrabtjaud)  ein  9teitfned)tber^fcrbf. 
bänbler;  ( <barforcciaab  ) etn  reitenber 
3&ger,  »elcber  bie  f>unbe  jum  3agen 
antreibt  ; it.  ber  ©epulfe  eincö  3nge* 
nieurö  ; //.  ein  Sluffe^cr  über  eine  9lnjäbl 
Slrbeiter;  (in  ©aubofen)  ein5Derfmeißer; 
(in  großen  Äüdjeit)  ein  ©pidct;  piqueur 
d’esca belle  ober  de  tables, prw.  et«  ©cj)ma* 
roijcr. 

Piquier,  s.  m.  etn  ^Jtfeitier;  (auch  pique)* 

Piquot,  cor . ßatt  picot. 

Piqûre,  s.f.  per  ©ticb»  **•  bü^  ©teppm; 
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*.ba*©effeppte;  (ba*@effeppe;)  Me  ab« 
genähte  ârbeit,  Mc  Steppcrep;  u.  oi 
eine  noch  nicht  ûberjogene  Schmirbrufh 
it.  auSgehacfte  Arbeit  in  Raffet  sc«  (f.  Die 

BfbCUtUUg  wen  piquer). 

Piramide , f.  pyramide. 

Pirade,  ».  m.  ein  Seeräuber;  (nicht  mit 
corsaire  unb  câpre  ju  perWCChfeltt). 

Pirater , v.  n.  Seetätiberep  treiben. 

Piraterie,  s.f.  bie  Seeräuberep. 

Pire , adj.  compar.  c.  ( juweilcn  ÛUd)  al* 
superiat.)  fcbïimmcr;  fd)fed)tet  ; drger  ; 
ùbler  ; it.  qqf  x.  m.  ba*  ®d)limnifie, 
Stcrqfte  bep  einer  Sache;  rendre  pire, 
PfrfcWimmern;  il  n’a  jamais  eu  du  pire, 
et  bat  niemabl*  ben  Äurjern  gezogen; 

il  n’y  a pire  eau  que  celle  qui  dort  obCt 
qui  croupit, prov.  f.  bicfe  verbes  ; (f.  ttUd) 
sourd). 

Piriforme,  adj.  c.  et  s.m.  T.  bft  bimförmige 

ÇDîu*fel  be*  Dbetfchenfel*. 

Pirogue,  s.f.  eine  tyirogue;  ein  au*  einem 
au*gehôbltcii  Baum  verfertigter  fîabn 
ber  ©ilbcn.  1 

Pirole,  s.f.  T.  ba*  ©intergrun,  (eine 
W<m*e). 

Piron,  s.m.  r.  eine  2lrt£hurattgel  (gond). 

Pirouette,  s.f.  eine  2ftt  Stäbchen,  ba*  ftch 
auf  einem  Bretchen  herum  brebt,  unb 
womit  bie  Äinber  (vielen;  it.  (£anjf.) 
eine  rei*wcnbung  auf  ©inern  §116  ; it. 
eine  ähnliche  ©enbung  eine*  «pfcrDeö  / 
ohne  bie  Stelle  ju  oeränbern;  qui  a de 
l’argent,  a des  pirouettes,  prov.  mit  ©elb 
fann  man  alle*  auörtchten. 

Pirouetter,  v.n.  T.  fleh  tm  Rannen  auf  €inem 
$u§  Mrum  breben;  eine  Äreiöwcnbung 
auf  ben  ^eben  machen. 

Pis,  s.m.  ba*  €uter  be*  Biche*;  (auch 
tétine;)  it.  ol.  bie  Brufi;  mettre  la  main 
au  pis,  einen  £ib  oblegen,  inbem  man 
bie  £*nb  auf  bie  Bruft  legt;  (wirb  »on 
tyrieftern  gefaxt). 

Pis , comparatif  de  Vadv.  mal,  fdjlimmet; 
ubler  9 fehlster;  Arger  ; it.  s . m.  flatt 
pire,  Dû*  ®d)limmftctC.;  il  ne  lui  S3U‘ 
roit  rien  arriver  de  pis,  f$  fônnte  ibm 
uiditâ  Slerger*  wiberfabren;  tant  pis, 
Defto  fchlimmer;  le  pis  que  j’y  trouve, 
ober  qui  pis  est,  ba*  Sd)limmfle  babep 
î>a*  Schlimmfte,  wa*  ich  babep 
jtnbc,  tft  K.»  faire  du  pis  qu'on  peut, 
e*  fo  örg  machen  al*  man  fann  ; mettre 
qn.  au  pis  ober  à pis  faire,  einem  £t0$ 
biethen;  icigeit/  baß  man  ftch  vor  ihm 
nicht  fürchte;  au  pis  aller,  im  fchlimmjien 
Çalle  ; wenn  c*  auf*  Schlimmfie  fommt; 
wenn  cö  aufs  fceuüerfle  fommt;  (f.  auch 

aller,  s.  m.)  je  s^rai  voue  pis  aller,  Jam. 

im  fchlimmflen  ftaüe  fönnen  Sie  immer 

Ällf  mich  |Äblm;  aller  de  mal  en  pis,  aller 

de  pis  en  pis,  immer  fcbïimmcr  / immer 
arger  werben« 


Ptasphaite,  ».  m.  T.  ba*  €rbbar§» 
Piscamine,  s.f.p.us.  fcbledjtcr  ©ein;  (f« 
piquette). 

Piscine,  s.f.  (in  ber  Bibel)  ein  Jifchteich» 
(in  ben  Süfriftepen)  ber  £)rt  wo  Pa* 
©affer  bingefchüttet  wirb,  welche*  $ut 
Slbwafchung  ber  heiligen  ©efäjje  gebie* 
net  bat. 

Pisé,  ».  m.  T.  une  maison  bâtie  en  pisé, 

ein  von  gefchlagener  €rbe  erbaute* 

JpÛU*. 

Piser,  v.  a.  (la  tene,)  bie  €rbe  fdjlagcn 
ober  bicf>t  machen. 

Pissat , ».  m.  ( ppn  Jfcbierett , unb  mépr , 
pon  îOtenfchen)  bie  «Piffc,  ber  £arn; 

(f.  uiine). 

Pissé,  ée,  part,  gepijjt,  geharnt  te. 
Pisse-froid,  ».  m.  injur . ein  faltfïnniger, 
gleichgültiger,  unempfînblicher  unb  bc- 
flänbig  ernftbaftcr  OKenfch. 

Pissement,  ».  m.  pissement  de  sang,  ba* 
Blutbarnen  ; pissement  purulent,  citeri* 
ger  Urin. 

Pissenlit,  ».  m.  T.  ba*  tpfaffenblatt ; ber 
£ôwen$abn;  (auch  dent-de-Uon  ;)  */.(oon 
Äinbern)  ein  Bcttpiffer. 
p sser , v.  n.  fein  ©aficr  abfdjlagen  ; fein 
©affer  laffen;  pifiTen;  (pon  ^Jferben) 
ffallen  ; it.  V.  a.  pisser  du  sang,  burd) 

ben  Urin  ’^lut  pon  ftch  geben  ; (f.  auch 

jocrisse). 

Pisseur,  ».  m.  pisseuse,  s.f.fam.  fin  gifler; 
eine  Werinn , b,  j,  eine  <JJerfon , welche 
oft  ptét  ; wirb  auch  fcherjweife  ùberb. 
ppn  einem  fleinen  ÇOîôbdben  gefagt. 

Pisseux,  euse,  adj . pop,  bepift;  it,  UÖCh 

. ^)ûrn  flinfenb. 

Pissoir,  s.m . ein  <pi§winfeï. 

Pissote,  t.f  T.  ein  fleiner  böljerner  J^abn 
an  einem  Çaugenfafî. 

Pissoter,  9.  n.  aile  ^ugenblicfe  unb  jebe*« 
mahl  nur  ein  wenig  harnen. 

Pissoriére,  s.f  mépr.  eine  ©afferfunff  ober 
ein  Springbrunnen  fo  nur  wenig  ©affer 
gibt. 

Pistache,  »./.  bie  <Pijia$ie;  ber  S'ruchtfew 
be*  <Pt(lû5tenbûiime*. 

Piste,  s.f.  bie  Spur  be*  ©ilbe*,  (in  einigen 
$Xeben*arten)  auch  be*ÜÄenfchcn;  (f.  auch 
voie;  ) it,  ber  £uffd)lag  be*  <Pferbeö; 

suivre  les  voleurs  à la  piste , ber  ©put  bec 

XDiebc  nachgeben  ; ben  Sieben  auf  bem 
Suée  nachfolgen  ober  nachfe^en. 

Pistil,  ».  m.  (Notait.) bie  gruchtrôhre;  ber 
Stempel;  ber  Staubweg;  ba*  ©erf# 
jeug  ber  Befruchtung  an  weiblichen 
^flanjen. 

Pistole,  ».  /.  eine  tyiflole;  eine  fpanifche 
^ûniforte,  welche  ungefähr  lofranjöf. 
Xioreögilt;  pistoie  volante,  bet  foaenannte 
Jauberthaler , ber  ijeef  thalet , Jpe  cf  pfen- 
nig, welcher  (nach  einer  abergläubigen 
Meinung)  mehrere  hervor  bringt/  unb 
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f o oft  man  auggibt,  tt>teî>er  fommt  i 

(f.  auch  cousu  y fig.) 

Pistoler,  V.  a.fam.  mit  eiltet  'Mole  fr* 
fchiefen. 

Pistolet,  s.m.  eine  tytftole;  fine  2lrtfur* 
jeg  ©chiefjgewebr  i (Oàrbcr)  ein  runter 
©tabl/  mit  welchen  man  tic  ©châtre 
Deg  ©cbabcifenS  umfcblâgt;  ta»  tytflol; 
pistolet  de  poche , ciné  ©adFpiftole;  fin 
Juffer;  ta i l^crjerol;  faire  le  coup  de 
pistolet , einen  auf  Idolen  heraug  for* 
tem  ; il  a tiré  son  coup  de  pistolet , cr  tût 
feine  <J)i|lole  abgefchoffen;  it.ßg.iron.tx 
tat  feine  Meinung  (auf  «ne  beifîenbc  $rt) 
qefagt;  cr  tat  gefagt,  wag  er  bat  lagen 
wollen;  (»gl.  carabine). 

Pistolier,  s.  m.  un  bon  pistoiier.  (0.  einem 

SXciter)  ein  guter  ®i(lolenfd)ûçe. 

Piston,  s.  m.  her  ©tampel  in  ter  ipumpc; 
ter  <pumpendöcf  ; (in  SPôaiîerfûnjien)  tie 
£und  (lange. 

Pitance , s.f.fam.  (in  .fflodem)  ter  einem 
jeten  jufommente  Slntbcil  an  ftlcifcb, 
Söein  tc.,  aud)  an^Srob;  eine  portion; 

avoir  maigre  pitance,  fdmtrtblc  ’23Ü?cn  tû* 
benî  il  mange  plus  de  pitance  que  de  pain . 
er  ißt  mebr  $fcifd)  al»  ; aller  à la 
pitance , pop.  auf  tcn  $îarft  gehen,  um 
tag  Zottige  fur  eine  Haushaltung  ein« 
jufaufen. 

Pitanccr;e,  s.  J.  (in  ^tèflcvn)  tie  gelleren; 
(pgï.  ccllcreric). 

Pitancier,  s.  m.  ter  ©pcifcmeijlcr  cincg 

Äloflerß  ; (»gl,  cellerier). 

Pitaud,  aude,  m . et  f mépr.  ein  'EûUCrî 
eine  $Aucrinn  ; ein  9taucrdcgcl. 

Pite,  s.  J.  (ebem.  in  Stanfr.)  ter  oierte 
$heil  cûieg  IDcnier. 

Pite,  s.f.  eine  amerifanifete  banf*  ober 
flad)ö*artige  <Pflan$e. 

Piteusement , adv»  fam,  erbAtmlid). 

Piteux,  euse,  adj,  fam.  erbârmlid)  > flAglid)  5 
jämmerlich;  elent;  faire  le  piteux,  (j.) 
ftd)  flâglid)  anfteüen. 

Pitié,  s.f.  tag  sj)eitleiten;  (Erbarmen; 
(Wirt  audj  oft  auß  S&cracbtung  gefagt;) 
il  me  fait  pitié,  ober  j’*i  pitié  de  lui, 
icfc  tabe  »fôitleibcn  mit  ibm ; (im  bo&ern 
©t»l)  mich  jammert  feiner;  cHa  fait 

pitié,  c’est  à faire  pitié,  mèpr.  tû$  tfljum 
Crbarmen,  tag  ijl  erbârmlid)  ; regarder 
d’un  oeil  ober  avec  un  oeil  de  pitié,  mit« 
leitig  anfeten  ; hingegen  : regarder  en 
pitié,  t.  i.  oerâd)tlid)  anfeten;  ce  seroit 
grand’ pitié  si  cela  arrivoit  ober  que  cela 

fût,  fam . c*  wäre  bod)  ein  €lent,  cö  wäre 
$um  (Erbarmen,  wenn  tag  gefebâbe»  (f. 
auct  envie  * prov.\ 

Pitois,  s.m.  (3Xatl.)  ein  SJcrtreibepinfel. 

Piton , $.  m.  ein  SXingnaqel  ober  eine  SRing* 
febraube,  tureb  welche  man  etwaö  flecfet, 
tamitegfed  hafte;  ir.  les  pitons.  OBud)* 
bruefer)  tie  Hafen  am  Siege'  unt  an  ter 
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55udife;  les  pitons  à pattes,  (ebenb.)  tic- 
Ölitgeln,  worin  tie  ©pinbel  ter  Söflljc 
liegt  unt  läuft. 

Pitoyable , adj.  c erbâvmfidj  ; jämmerfich  ; 
beiammernßwurtig  ; ü.  jammernt;  täg- 
lich; //.erbârmlid)  / t.i.  tod)(l  fcblecbt 
unt  elent;  lieux  pitoyables,  oL.  ^ofpitg« 
1er;  £ajarettf. 

Pitoyablement,  adv.  erbärmlich  IC. 

Pifrepite,  s.m.  «ne  2lrt  febr  darfc*,  mit 
Söeinflein  bereitetet  ©etrànf. 

Pittore  que,  adj . c.  pittoresquement , adv . 

matferifeh  ; . auch  romantifch. 

Pituitaire,  adj.  c.  T.  glande  pituitaire,  fine 

©cbïcimtnife. 

Pituite,  s.f.  ter  ©djfeim;  (flegme). 

Pituiteux , cuse , adj.  fcbleimig  ; oerfcblcimt; 

P!ve,  s.f.  «ne  Jifdjlaug. 

Pivert,  s.  m.  ber  ©rûnfpcdit  (ein  9$ogel). 

Pivoine , s.f.  btc  $âonie,  ©ichtrofe. 

Pivoine,  s.  m.  ter  SBlutfînf  (ein  23ogeO. 

Pivot,  s.  m.  ein  eiferner  ober  metattenet 
Sapfen , auf  welchem  ober  um  weld)cn 
ftd)  etwas  tretet  ; it.  T.  tie  iperj*  ober 
Hauptwutjel  eincg  'Bamrnd , welcte 
gerate  unter  ftd)  in  tie  €rte  aef)ct;  (ait 
©ewAcbfcn)  tie  ©piefiwurjeï;  cest  le 

pivot  sur  lequel  toute  l’affaire  tourne  (otfl 
xoule) , ßg.  auf  ihn  (auf  fie)  fommt  alle« 
an  ; auf  itm  (auf  ibr)  beruht  alles?. 

Pivoter,  v.  n.  T.  ejtte  ©ptefjwnrjel,  Hcrj* 
wuricï  ;c.  treiben;  (im  ®caenfaç  oott 

tracer,  >.  n.)  (f.  pivot;)  if.  fgufcn  otne 

abjufeçen. 

Placage,  s.  m.  T.  (mit  furnieren  von  fel* 
tenent  ober  fd)6nem  i>ol|e)  eingelegte 
Arbeit. 

Placard , s.m.  ein  2lnfd)tag;  (inf.ein obrig* 
fettlicher  3lnfd>lagjcttel;)  vuig.  t ai  <bla« 
fat;  (pgl. affiche-,)  it.  tie  ©djmâtfdjrift; 
taé  tyatfqittU. 

Placard,  s.m.  f^ifd)lcr)  tie  55crfleitung 
um  eine  lîturci  u.  (iîupferfted)er)  tcc 
®d)lu0îi«*ntt. 

Placardé,  ée,  part,  et  adj.  öffentlich  <WgO* 
fchlagen  te. 

Placarder,  v.  a.  (eine  obrigfeitlûhc  îter* 
ortnung,t  eine  Nachricht  an  t ai  <publi* 
fum  :c.)  öffentlich  anfdilagcn;  placarder 
qn  , eût  fpaöqutU auf  jemant (perfertigen, 
unt)  öffentlich  anfchlagcn. 

Plac-,  s.f.  ter  fpiaij,  t.  i.  ti#e  ©telle/ 
terjenige  $Xaum/  tcn  ein  Äörper  ein* 
nimmt  ober  eiunehmen  fann;  (meid  im 
erhabenen  ©tpl)  tte  ©tatte  ; it.  t.  u 
ein  großer,  ebener  l^heil  ter  ^rtflâche  ; 
it.  t.  t.  ein  beteiligter  ober  feiler  Ort; 
eine  ftedung  ; uberh./  auch  (j. 'S.  tn 
2lnfebung  teö  ipanteig  tc.  ) ein  <Dla$  ; 
eine  ©tabn  ein  Ort;  it  ßg.  ein  ^laij / 
t.  t.  tie  SBurbe,  tag  2lmt/  fo  teman» 
befleitet;  eine  ©teile;  ein  lÖiend;  eine 

, ißetienung;  pUcc  d’arm«s,  tcr  Waffen- 
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plûtj  î tyarobcplah  î places  basses , Me  g?» 
fcnftcn  planten  ctnet  ^eflung,  *P*ld)e 
ben  ©raben  beftreùben;  places  hautes, 
bie  obcrn  Çlanfen;  places  mortes,  un* 
befepte  ©teilen  bep  einem  Regiment  / 
fur  bie  boeb  bas  Oberhaupt  beS  ©taatS 
ben  ©ebalt  gibt  ; place  frontière , eine 
©rflnjfcßung;  place  de  guerre , ein  be* 
fejhgter  £)rt;  la  place  du  change , ober 
bloß  la  place , ( bet)  Âauflcutcn  ) bie 
Q3Ôrfe  î place  marchande  , eill  £anbelS* 

plaij;  eine  JrmnbclSfiabtî  ein  £anbclS* 

Ort  » cela  est  bien  en  sa  place , baS  tft  ûlt 

feinem  rechten,  an  feinem  fibief  lichen 
ÿlolj  ; bas  tfl  wobl  angebracht;  demeurer 

* sur  la  place,  (bep  einem  ©efecbt  îc.) 
oufbem  tylap,  auf  Der  ©telle  bleiben  î 
tenir  place  dans  l’histoire  , fine  ©telle 
in  ber  ©efcbicbtc  einnebmen  ; in  ber 
©cfcbtcbte  bcrûbmt  fepn;  des  hommes 
en  place,  £eute,  welche  ÎGürbcn  ober 
Slemter  befletben  ; être  hors  de  place , 
außer  ©ienften  fepn  ; fein  Slnfchen, 
feine  ©ewalt  mebr  haben»  mettez  vous 

* i ober  en  ma  plaee , fepen  ©ie  ftcb  an 
meine  ©telle;  benfen  ©te  ftcb  in  meine 

ïflge ; une  place  de  bouche,  de  fourrage, 

* (ÄriegSw.)  eine  sRunbpropifïon  ; eine 
Ration  putter;  (fonjl  ration;)  faire  place 
à un  ver  de  vin,  DaS  SGajfer  laßen. 

Place , Place  ! interj.  <pioÇ  ! <plaÇ  bû  î Iplap 

gemacht! 

Placé,  ée, part,  et  adj.  gefegt  te.  f.  placer; 
avoir  le  coeur  bien  placé,  ßg.  ein  e^r* 

* Nebenher  / tugcnbhaftcr,  recbtfcbaffener 

•*Rann  fepn  ; (ogl.  coeur.) 

Placel,  s.  m.  (©eero.)  ein  ebener  ©eegrunb. 

Placenta , s.  m.  (2lnat.)  ber  SRutterfucben  ; 

• (Pgf,  arrière-faix;)  OBotan.)  ber  ©ûmCtt* 

fueben. 

Placer,  v . a.  an  einen  Ortfeften,  fleUen, 
legen , binfeçen  te.  ; it.  (jemanben)  eilte 
©telle , einen  ipiaft  antveifen  ; it.  je* 
manben  eine  ©telle,  ein  2lmt,  einen 
fplaf},  eine  Äonbition  bep  einem  #errn  tc. 
geben  ober  perfebaffeit  ; v u/g.  ibn  bep  je* 
tnanben  unterbringen;  ft.  (eine  £och* 
ter  tc.)  perforaen  ; oerbeitatben  ; (ogl. 
établir*,)  ft.  (©elb  auf  Stufen)  anlegcn  ; 
unterbringen  ; auch  bloß  (fiatt  employer) 

' anroenben  ; ft.  (ein  «Gert , einen  ©toß , 
©ticb  tc.  tpobf  ober  übel)  aitbringett  ; 
placer  qn.  à cheval , einem  jeigen , wie 
er  §u  tyfetbe  fîçcn  (oll;  überb.  einen 
reiten  lehren. 

Placet , ».  m.  tine  $5ittfchrift  ; ft.  ein  nie* 
brtger  ©effel  ohne  £ebne. 

Placier,  ».  m.  T.  ber  CRarftmeißcr;  ber 
^achter  eines  sRarftplapes. 

Placité , èe,  adj . (jur.)  bewilliget  ; gutge* 
beißen. 

Plafond,  ».  m.  bie  5DecFc  eines  gimmerS  tc.  ; 
plafond  d’un  vaisseau,  T.  ber  unterße 
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fBoben  eines  ©djiffeS  bon  außen  $u; 
ber  Jlacf. 

Plafonné,  ée,  part,  et  adj.  f.  plafonner. 
Plafonner , v.  a.  bie  JDccf c eines  3immerStc# 
mit  ©pps,  mit  SSretern  tc.  befletben; 
it.v.n.  (fRahler)  pcrfürjt  (gemabU 
ober  gejfûbnet)  fepn. 

Plage,  s.  f.  ber  ©tranb;  bas  ßadje,  ebene 
çRecreôufer;  (port.)  eine  ©egenb;  ein 
©rbßricb;  ein  (baS)  £anb>  (f,  contrée, 

climat.) 

Plagiaire , adj.  et  plus.  s.  m-  cittCt  ber  ft» 
waS  auS  ben  ©cbriftenr  Stnbercr  aus» 
febreibet,  unb  foldjcS  fur  feine  eigene 
Arbeit  auSgibt. 

Plagiat,  ».  m.  ber  gelehrte  £iebßabl;  (f# 
piagiaue  ; ) ft.  p.us . ( r$m.  ©efepe  ) bie 
(Rcnfcbcnbiebcrcp. 

Plaid,  s.m.  b.  i.  plaidoyer;  in  folg,:  peu 
de  chose,  peu  de  pia>d,  prov.  um  geringe 
nicbtSbebeutenbe  ©achen  braudjt  man 
nicht  viel  SGorte  ju  mad>en;  geringe 
©acbett  bebürfen  nidjt  otel  RcbeuS. 

Plaids,  s.  m.  plur.  T . b.  I.  audience , bte 
Slubienj;  habet  1«  plaids  lenans,  (inf. 
bep  Untcrgericbten)  bep  ber  SCubienj; 

on  eit  sage  au  retour  des  plaids , prov. 

wer  einett  ^rojcß  perloren  hat,  begehrt 
feinen  mehr;  man  geht  flügerpom  Ratb- 
haufe  hinunter  als  hinauf. 

Plaidable , adj.  c.  T.  wirb  oon  benjenigen 
£aqen  gefagt,  an  welchen  ©eridjt  ge- 
halten wirb  ; (aud)  plaidoyable;)  votre 
cause  n’est  pas  plaidable  , 3htC  ©acht 

iß  unmöglich  $u  pertheibigen. 

Plai  laut,  ante,  adj.  avocat  plaidant,  fin 

2lbP0?ût  ber  einen  Reditebanbel  führet; 
les  parties  plaidantes , bie  ßreitenben 
tepen. 

Plaidé,  ée,  part,  et  adj.  f.  plaider. 

Plaider , v.  n.  fprojcß  führen  ; protefftren; 
por  ©eriebt  ßreiten;  rechten;  it.  eine* 
Slnbern  projet  als  3lbPofatführcn  ober 
perthetbigeu;  (in  biefer  Q5cbrutung  iß 

plaider  aud)  ;)  ft*  v.  <*•  plaider  qn. , 

einen  perflagen;  acricbtlicb  belangen*. 
Plaideur,  euse,  s.  eine  ^rrfon  bic  einen 
<pro§eß  führet;  it.  ( m.p .)  ein  iprojcß* 
frAtncr;  eine  Iprojeßframcrinn. 
Plaidoirie,  s.f  bic  Äunß  einen  tyrojeß 
ju  fuhren  ober  nu  pertbeibiqcn  ; bie 
gerichtliche  IprariS;  bas  <proAfffircn.  . 
Plaidoyable,  adj.  c.  T.  wirb  oon  benjeni® 
gen  £aqcn  gefagt,  an  welchen  ©criebt 
gehalten  wirb;  (pgl.  plaidable). 
Plaidoyer,  s.  m.  bic  ©erthcibigungSrcbe 
eines  Sttwofaten  por  ©eriebt  ; corrigez 
ober  réformez  votre  plaidoyer,  faqt  man 

( fiz.fam .)  5 u jemanben,  ber  etwas  auf 
eine  unrichtige  $rt,mit  Äühnhcit  be- 
hauptet ober  erjihlt. 

Plaie,  ».  f.  prop.  et  ßg.  eine  3Gunbc;  ft. 
eine  Sßav&e  (cicatrice;)  les  dir  plaies 
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d’Egypte,  bie  jefrett  £anbplager*  fcegpp. 
tens  ; (f.  auch  bosse,  prov.) 

Plaige,  f.  pleigc. 

Plaignant , ante , adj.  et  s.  T.  (por  ©eticf)t) 
flagenb;  berÆlïgcrj  î>ie  tfligetinn. 
Plain,  aine,  adj.  eben;  glatt;  tu  felg.: 
une  maison  située  en  plain  champ,  (and) 
en  plaine  campagne,)  ein  in?  frepeil  «Jelb 
licgenbe*  ftaui  ; des  chambres  de  pUin- 
pied.  Ober  Oui  des  plain-pied  (obltC*,) 
3immcr  aufbcm  nimlichen  ©efdjoiîe, 
unb  beren  $ufib6ben  glcidie  J)ôhe  ha* 
ben  / fo  ba§  mau  ebenen  $u§c$  (de  plain- 
pied)  au$  einen?  in  baö  anbere  geben 

faim;  étoffe  plaine,  linge  plain  etc.,  lit?» 

. gemöbelter  jtug»  ungemobelte  £ein* 
hianb  ; (in?  ©egenfaij  non  ouvré,  damas- 
sé;  (le  plain-chant,  ber  gewöhnlich* 

cbengefûttg  ; ber  Ghoral. 

Plain , s.  m.  (©drber)  f.  plein,  s . m. 
Plaindre,  v.  a.  irr , bcflage»;  bfbaucm; 
it.  fief)  ettoaé  (§*55»  feine  ©tube,  fein 
©elb  ?c.)  bauern  ober  oevbrieien  fotTcti  ; 

- on  n’a  pas  plaint  l'argent  à ce  bâtiment, 

an  biefem  ©ebâttbe  ijî  fein  ©elb  gefpar 
. roorben  ; il  plaint  le  pain  à ses  gens,  bû0 

«8tob,  bûô  et  feinen  £euten  geben  mufi, 
bauert  ihn,  er  gibt  feinen  Leuten  nicht 

ftttt  §U  effen.  se  Plaindre  de  qn.,  de  qch. , 

( v . rtjl.)  fief)  über  jemanb,  über  ettoaö 
bef lagen;  ftcb  befchroerenj  Älagen  fub* 

- ren;  ùberb*  se  plaindre,  flogen;  iam* 
mern;  il se  plaint  toutes  choses,  (bicr 
fiebt  se  in?  datif,)  au$  ®ei§  perfagt  er 
ficb  aüeö , felbft  baö  Votbmenbigfle  ; 

(f*  aU(f)  mariée, prov.)  il  sc  plaint  sa  vie, 
il  se  plaint  un  habit , er  bricht  fié  01? 
feinem  ©tutib , (an  feinem  £ebcn0untcr* 
halt)  an  feiner  «fleibung  ab* 

Plaine,  s.  / eine  (Ebene j ein  ebenes  £anb; 

la  plaine  liquide  , (poct.)  baÔ  ©iCCr. 
Plaint,  ainte,  part.  f.  plaindre. 

Plainte,  s.  f.  î>tc  Älage;  it.  bie  Sßehflage; 
faire  des  plaintes,  Âlûgcn  führen;  fîd) 

befd)«)cren* 

Plaintif,  ive,  adj.  (roirb  pon  ©achen  ge* 
fagt , in  SKucf  ftcht  auf  bie  <perfon,  §.  55. 
p.  ber  Stimme  :c.)  flöglid)  ; toinfclnb; 
un  homme  plaintif,  einer  ber  beftinbig 
flogt;  vi dg.  ein  ©reiner. 

Plaintivement,  adv.  Möglich  IC* 

Plaire , v.  n.  gefallen  ; toohlgcfatten  ; it.  an* 
genehm  ober  anjUnbig  fepn;  anffehen? 

it.  v.  impers,  s’il  vous  plaît,  tPflitt  e$  3be 

jieu  beliebt;  menu  eö^bnen  gefällig  iji; 
plaît-il?  rpoö  beliebt?  (trenn  man  etwa* 
gefragt  wirb , baö  man  nicht  recht  per* 
tfanbett  bat;)  vous  en  plaît-il  ? beliebt 
3b??en  baron?  cela  vous  plaît  à dire, 
fam.  ©ie  fd)cr§cn  ; vulg.  ba0  möchten 
©te  tpohl  meinen;  plaise  à Mr.  votre 
père,  avoir  cela  pour  recommandé,  (int 

Çercmonicn-©tçl)  3hr  Vater  be* 


ïtebe  fïcb  biefetf  helfen*  empfohlen  fepn 
îu  loffen;  plût  à Dieu,  mollte  ©ott; 
à Dieu  ne  plaise  que  etc.,  bû0  motte  ©Ott 
nicht  / ba  fep  ©ott  ror,  bag  ?c*,  cela  va 
comme  il  plaît  a Dieu  , prov.  ba*  gefjt 

bunt  (ober  rertrirrt)  unter  einanber, 
ober  baö  geht  febr  fchlecht;  se  Plaire, 
v.  rèjl.  — à qch. , i faire  qch.,  ©cfättcn 
ober  SßohlgefaUei?  tporait  hüben;  feine 
Jreube  tporatt  haben;  etwa*  gerne  ha- 
ben, fehen,  hören  , thun  ?c.;  —en  ut» 
endroit,  (p.  ©tenfd)en  unb  Shieren) 
fid)  gern  an  einem  Drt  aufhalten  ; gern 
roofclbft  fepn  ; (auch  p*  leblofen  /Din- 
gen, trie  §*  55.  ron  ^>f[an)cn ^ ©öu- 
men  :c.)  gern  tpofclbff  fortfommen  ober 
trachfen*  . - ; , 

Plaisamment,  adv.  luftig;  artig  ; furjroei- 
Itg  IC.  f.  plaisant. 

Plaisance,  s.f.  bie  £u|J;  baö  Vergnügen; 
in  folg.  : maison  de  plaisance,  baö  £utt- 
hatlé;  fo  aud)  un  lieu  de  plaisance,  fin 
£u(lort;  ein  £uftbauö. 

Plaisant,  ante,  adj.  ( meiff  fam.)  ange- 
nehm; it.  ( tt»  auch  iron.  ) luftig;  lä- 
cherlich; furjtpcilig;  fpaßhaft;  poffier- 
lich;  it.iron.  et  mépr.  fein  ; artig;  nör- 
rifch  ; feltfam  ; trunbcrltch  ; vous  êtes  bien 
plaisant  de  me  tenir  ce  langage , e0  ffc het 

Ühnen  irohl  on  fo  mit  mir  §u  teben  ; 

c’est  un  plaisant  maraud , bO0  i(l  IPOhC 
ein  nürrifcher  Âerl  ; il  mène  une  vie  fort 
puisante,  er  fuhrt  ein  trunberfiebe*  £e- 
ben;  ( f.  and)  recréatif;)  it,  plaisant. 
s.  m . ein  £uttigmachet  ; un  mauvais  plair 
sant,  etn  abgefchmacfter  ©paçmacher* 

Plaisanter,  v.  n.  fd)er§eu;  ©d)er§  (fam.  et 
vulg.  @pa§,  Änrjmeile)  treiben  ; fam, 
fpatïcn;  vulg.  fur§njcilen;  it.  v.a.  b.ü 
railler  qn.*,  ils  l’ont  tant  plaisanté,  qu’il 
n’a  pu  y tenir,  fïc  haben  ihn  fo  lange 
§um  55efïeit  gehabt,  bi5  ihm  bie@eb?jl& 
attdgieng. 

Plaisanterie , s.f.  ber  ©djcrj  ; fam.  fcet 
©pap;  vulg.  Pie  Äurgpeile;  mauvaise 
plaisanterie,  ejn  unjeitiger,  ubcl  ange- 
brachter ©cber§.  • 

Plaisir,  s.  m.  bas  Vergnügen  ; bie  Jteubeî 
plur.  bie  Srcitben;  Vergnügungen;  iu 
bie  £u(l  ; SfBoUuff  ; (ein  hoher  ( lebhafter 
©rab  ber  ÿreube,  be0  Vergnugenô  ;),//. 

b.  i*  divertissement,  bie  VcluffigUng ; 

Vergnügung  ; £ufibarfeit  îc.;  it.  (mci£ 
peraîtet)  ber  SDitte;  ba$  belieben  9 
Söohlgefatten;  it,  bie  ©cf&lligfeit,  mcl- 
che  man  iemanben  ermei0t;  menus  plai- 
sirs, fleine  Vergnügungen  ober  ©rgö$- 
(ichfeiten;  it.  inf.  bie  Sfuögabcn  bafùr; 
(fleine  3lu0gaben  ;)  prendre  pUisir  à une 
chose,  an  einer  ©ache  Vergnügen  ftn- 

ben  î se  faire  un  plaisir  de  etc. , f?d)  citt 

Vergnügen  morauö  machen  ; sous  le  bon 
plaisir  du  roi,  mit  ©enchmhftltnng  , 

mit 
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mit  Genehmigung  be#  tfônig#;  i pîai- 
»» r,  adv.  b.  t.  mit  vieler  ©orgfalt;  (wie 
man  $.  05.  von  Æunffwerfen  fügt:  (con 
amore  auögearbcitet  ;)  »/•  b.  t.  fort  k l’aise, 
mit  aßet  Bequeinlicbfeit;  vuig . nach 
Jperjeneluft  J par  plaisir,  adv.  jum  $8cr- 
gnugen  ; jum  Zeitvertreib  ; it.fam.  juin 
©pafj;  qui  plaisir  fait,  plaisir  attend, 

prov . fine  Jpanb  wafdjt  bie  anbte. 

Plantée,  s.f.  T.  eine  8trt  Äalf , welche  bie 
®ärber  ju  ihrer  Beije  brauchen. 

Plâme,  s.  f.  f,  plasme. 

Piaraer , v.  a . un  cuir,  (®Srber)  eine  £ftUt 
ûbbûûrcn. 

Plarnerie,  s.f.  (®ârber)  bie  Äalfäfchercp. 

Plan , ane , adj.  (Œût&em.)  flacbî  nombre 
plan,  T.  ba#  OJrobuft  au#  *wcp  mit 
einanber  muitipiieirten  Zahlen. 

Plan , s.  m.  eine  (ebene)  Jlächc  j (meid  nur 
in  ber  ©cometriej)  it.  ber  Entwurf/ 
Olbrig/  inf.  ber  ©runbrifi  eines  ®ebäu« 
be#,  einer  ©tûbt  :c.  ; ber  <pfan  ; it.fig- 
ber  $lan,  b.  t.  ber  (Entwurf  eine*  ®ei» 
fte#werfe#  ober  fonfi  einer  ©ache,  bic 
matt  vcranfialtet. 

Planche,  s.  f.  ba#  Bret;  bic  ©tele;  it . 
eine  Äupferplattc  ober  hölifrne  glatte 
*um  ®ebraud)  bc#  Äupfcrftecher#  ober 
bc#  Jpo4-  ober  Sormfchnctber#;  it.  ein 
Otbbrucf  pon  einer  folchen  glatte , inf. 
von  einer  Äupferplatte  ; ein  Äupferffich 
in  einem  05tld)î  (Pgl*  estampe;  gravure;; 
it.  T.  ein  längliche#  ®artenbeet;  it.  bic 
linge  an  einer  £uchfdjere;  it.  eine&rt 
Jj)ufeifen  ber  ©Caulefel  ; la  planche  mâle, 
ter  £äufet,  ober  ber  obere  £heil  an  ber 
&uchfchcre;  planche  femdie,  ber  £ieger, 
ober  ber  untere  £&eil  berfelben  ; (f.  aud) 
feuille;)  planche  d'asperges,  btt#  ©Pûrgcl* 
beet;  jours  de  planche,  (in  ben  bataoi' 
leben  ©eeftäbten)  bte  Liegetage,  b.i.  bic 
&age,  wäbrenö  welcher  ber  Äapitain 

. eine#  £anblung#fdjtffe$  nach  feiner  21n* 
funft  fülle  liegen  mufi,  ohne  baß  er 
£iegegclb  petlangcn  fann;  (im  mittel' 
länbtfchen  $îeer,  jours  d’estarie  , unb 
ÛUf  £rtcg#fchtffcn,  jours  de  séjour.)  Fig. 

. et  Prov.  c’est  la  planche  que  j’ai  sauvée 
démon  naufrage,  bû#  iff  mtr  nfld)  met» 
item  Berluff  noch  übrig  geblieben;  il 
s’appuye  sur  (ober  il  se  fie  à)  une  planche 
pourrie,  er  perläft  fïcb  auf  eine  unge» 
tviffe  ober  falfche  ©tû$e;  il  lui  a fait  la 
planche,  er  hat  ihm  ben  ©eg  botu  ge- 
bahnt; faire  la  planche,  auf  bèm  SKutfcn 

fcbwintmen,  ohne  fïcfjâu  bewegen. 

Planchéïé,  ée,  part,  et  adj.  gebtelt  IC. 

Pkmchéier,  v.a.  btelen  ; mitBretern  belegen. 

Pianchéieur,  s.  m.  (inf.  tn  $ari#  ) einer 
welcher  Breter  vom  Ufer  ait  bie  ©chiffe 
legt , bamiftoan in  biefelbe ffeigen fann. 

Plancher,  s.  m.  ber  05oben/  b.  t.  ber  ftufi- 

hoben,. ober  auch  bie  £ccfc  eine#  Zirm 

T.  I. 
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Itter#*  Fig.fam.  et  pop.  le  plancher  des 
vaches,  b.  t.  bit  (Erbe;  aller  sur  le  plan- 
cher des  vaches , $U  £<mbC  reifen  i soula- 
ger ober  décharger  le  plancher , njirb  gf- 

faqt,  wenn  einer  ober  ber  anbre  $u  viel 
in  einem  Zimmer  ifl , unb  man  ihm  $tt 
vergeben  geben  will,  baß  er  hinau#  g e- 
ben  foU. 

Planchette,  s.f.  ba#  05retd)en;  it.  ein  lan- 
ge#, fchmable#  ©tucF  ^ifdtbcin  ober 
Ôolj,  in  bie  ©djnûrbrûflejc.  ber  ©cib#- 
leute  ju  ffeefen  ; it.  baö  SOiegtifcbchen  ; 
it.  ba#  Brujlblatt  ber  £re<b#lcr,  Äocb- 
madjer  K, . 

Plançon , s.  m.  T.  bte  ©aÇWeibt  î bCÇ 
©ûÇHWCig;  f.  plantard. 

Plane,  s.  m.  f.  platane. 

Plane,  s.f.  T.  ber  ©cbnifcer  ; ba#  ©chniff- 
meffer,  ©chncibemeffer  ; mit  iwep  ®:if* 
fen  ober  Jpcften,  j.  05.  ber  OSagner,  05btt- 
cher  jc.  ; it.  eine  piereefige  Âiipferplattc, 
womit  bie  05lepgte§er  ben  8anb  eben 
mad)en. 

Plané,  ée,  part,  et  adj.  geebnet  K. 

Planer,  v.  a.  ebenen  ; eben  unb  glatt  ma- 
chen ; eben  ober  gleich  fchlagcn,  flopfen, 
fefmeiben  , hämmern  , behauen  jc.j 
(^lepgie^er)  ben  ©anb  mit  ber 
£upferplatte  glätten. 

Planer,  v.  n.  fdjwcben,  wie  bie  SSögel  in 
ber  £uft,  ohne  Bewegung  ber  Singel  ; 
(im  ©diwimmen)  ohne  große  Bewe- 
gung auf  bem  Söaffcr  fd)Weben. 

Planétaire,  adj.  c.  T.  bie  Planeten  be- 
treffenb;  orbite  planétaire,  bie  ÜJIancten* 
bahn  ; influence  planétaire,  ber  (permein* 
te)  €influf;  ber  Planeten. 

Planétaire,  s.  m.  T.  btC  Borffclluttg  be# 
<pianetcnlauf#  ober^lanetenfpffem#  auf 
einer  Äarte. 

Planète,  s.f.  ber  planet;  ein  (fogenann- 
ter  3rrffern.  Fig.  et  Prov.  il  CSt  né  SOUS 
une  heureuse  planète,  et  ifl  unter  einem 
gl&cflichen  Planeten  (ober  ©tern)  ge- 
boren ; er  iff  ein  @lûcf#finb  ; on  ne  peut 
forcer  sa  planète,  man  fann  feine  Neigung 
ober  fein  ©djicFfal  nicht  jwingeu. 

Pianétoiabc , t.  m.  T.  ein  ^lanetenmcffer. 

Planeur,  s.m.  (®olbfd).  unb Âupferfdbm.) 
ber  ®lätter;  Polierer* 

Planiglobe , s.  m.  f.  planisphère. 

Pianimétrie , s.f.  T.  bte  SSDiffenfchöft  ober 
Äunfi  ber  Jlächenmeffung. 

Planisphère,  s.  m.  T . bte  SJorfffflunq  bec 
®rb-  ober  ^immel#fugel  in  iwep  gif- 
ten auf  einer  ßltabe;  baö  ^laniglobium» 

Pianoir,  s.m.  ber  tyolierbammcr / (ein 
SÖerfjeug  perfchiebener  sOtctaUarbeiter.) 

Plant,  s.  m.  fin  ©eßling;  (p.  SXebcn)  ein 
®rä#ltng  ; (unb  wenn  er  älter  al#  ein 
3ab r tffî)  ein  5ächfer;  it . jeune  plant, 
nouveau  plant,  ein  neubepffüiutcr , neu- 
angelegter  ©ein*  aber  £bff*®  arten. 
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Vlantade , s.  m.  b*  |.  un  jeune , un  nouveau 
plant,  f*  plant. 

Plantage,  s.  m . eine  «Pflanzung,  inf.  fine 
gurferplantagc,  £obaflplaiitagc  :c*  in 
SBeflinbien. 

Plantain,  s.  m.  ber  SBegcrûh;  eine  «Pflanze. 

Plantaire , adj.  et  s.  m.  T.  ber  Sugfohlcn- 
mulfel. 

Piantard , s.  m.  ber  ©aumfehltna  i (o.  SBci* 
ben:)  bie  (SûÇtreibf.  (@ie  beiden  nur 
(0/  ebe  fie  anfangen  aul$ufcblagcu; 
pgl.  plançon.) 

Plantât,  *.  m . T.  ein  jAhriger  SBctnflocf 
ober  Böcinberg  » (f.  plant.) 

Plantation,  s.f.  ein  neuangebautel  £anb  ; 
inf.  eine  «plantage;  f.  plantage. 

Plante,  t.f.  bie  ippanse;  it.  qq f (in  en« 
gerer  ©ebeutung)  bal  Äraut;  eine 
fpfföttje , bie  nicht  su  ben  Junten  unb 
©trÄuchen  gerechnet  werben  faim,  inf. 
welche  fein  £ol$  treibt;  it . wf  ein  Ar« 
lenenfraut;  J>>eilfraut;  (plante  médici- 
nale;) it.  qqf.  ein  junger  SöeinftocF; 
le  jardin  des  plantes,  ber  botftnifchc  @ar« 
ten;  la  plante  des  pieds,  bie  Jugfohlf* 
Fig.  et  Prov.  une  jeune  plante , b.  i.  ein 

(boö)  SKAbchcn,  ein  Äuabe  (in  SHucf  ficht 

auf  bie  Erstehung  î ) gratter  la  plante  du 
pied  à qn. , pop.  einem  su  gefallen  (vulg. 
nad)  bem  9ftaule)  rebein 

Planté , ée , part. et  adj.  gcpfïanStî  gefefct  tc. 
f,  planter;  maison  bien  plantée,  ein  gut 
gelegene!  ober  wohlaugelcgtel  ipaiid  ; 
cheveux  bien  plantés , Otbentlid)  Ober 
wohl  gen>ûd)feuc  Jr>aare  une  statue  bien 
plantée,  eine  ©ilbfAule  bie  eilte  fchônc 
©tcllung  hat;  mur  planté,  T.  eine  auf 
einem  JXojt  ober  auf  <PfAh(en  jichenbc 
«Stauer. 

Planter,  v.  a.  pffattsen;  (in  bie  (Erbe)  flc« 
cFen  ; (©Aume)  fe$e  n ; uberh.  etwa!  (in 
bie  (Erbe)  feçeit,  (lecFen,  eittfcblageit  , 
einftofjen  tc.  ; it.  aufrichten  ; it.  anle* 
gen  ; anpflattsen , wie  s.  ©.  einen  SBalb 
einen  Weinberg > eine  Kolonie  it. 
auffd)lagen , s.  05.  ein  £ager  tc.  se  Plan- 
ter, v.  riß.  fid)  gellen , legen,  ober  feçen; 
eine  (Stellung  haben  ober  annehmeit; 
(ich  (gut  ober  fcblccht)  tragen;  (wirb 
von  «Dtenfrijen  uttb  ÿferben  tc.  gefagt;) 

planter  un  drapeau,  un  étendard  , (meifl 

Äricglw.)  eine  «Jahne  attfffccfen  ; (pgl. 

arborer;)  planter  les  échelles , btC  ©tUMl 
leitern  anlegen  ; planter  une  forme  (gu 
cferfîeber)  eine  ftarm  auffeçett  unb  ben 
©oben  mit  £hon  befehmteren  ; ce  cheval 
se  plante  bien  sur  les  membres,  biffe! 

fpferb  hebt  ober  fcfct  (ich  wohl»  planter 
des  cornes  à qn.,  einem  JpArner  auffe 
fcçen.  Fig.  et  Prov.  planter  l’étendard  de 
la  croix , planter  la  foi  dans  un  pays , bie 

itremcôfûhne  in  einem  £anb  aufgecfen; 
chriftüchcn  ©laubcn  prebigen  lajfen 
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uni  einführen  ; pianter-ià  qn. , einett  (it* 
geubwo)  flehen  (affen  uitb  fortgehen  ; 
vu/g.  jemanb  im  ©tidj , jemanb  geef  m 

Iaffcn  ; planter  à qn.  l’épée  dans  le  corps, 

einem  ben  Segen  in  ben  £cib  flogen  ; 

planter  (atld)  plaquer)  un  soufflet  au  mi- 
lieu de  la  joue  de  qn.,  pop.  einem  eine 
Ohrfeigt  geben,  ober  ein!  in*  ©eftcht 
fchlagen  ; planter  (aud)  plaquer)  qch.  au 
nez  de  qm,  pop.  einem  etwa!  porwer* 
fen , porrùcten  ; arrive  (ober  vienne)  qui 
plante  ! Jam.  ei  mag  gefcheben  »al  ba 
will  ï gebe  cl  wie  c!  will  1 (f.auchcome, 
chou,  reverdir  etc.  f,  auch  planté.) 

Planteur , t.  m.  ber  ©aumgArtner  ; uberh. 
ein  ©Artncr,  el  feg  uon  fprofeffion  obet 
aUÔ  £iebbûberet)  ; (S.  05.  un  grand  plan- 
teur;) planteur  de  choux,  mèpr.  ein  £anb* 

ebelmann;  ein  £anbjunfer. 

Plantoir,  s.  m.  ber  <pgan$gotf;  bal  ©cç* 

hols. 

Planton , s.  m.  ein  ©clbût  ben  man  jeman» 
ben  (Ebren  halber,  ober  auch  einer  »er* 
bAchtigcn  fperfon,  sur  beflAnbigen  ©e* 
wachung,  giebt. 

Plantureusement , adv. Jam.  hAuftg»  Ùbft» 

fluiTig;  reichlich. 

Plantureux , euse , adj.  fruchtbar  , tfidt , 

wie  s*  05.  ein  £a«b;  (wirb  auch  Jam.  pon 
anbevn  Gingen  gefagt,  $.  ©.)  soupe 
plantureuse , eine  fette  ©uppe . 

Pianure,  s.f.  £olsfpÄne , Jj>obclfpAne  » 
(f.  plane  unb  planer.) 

Plaque,  s.f.  eine  büttne  glatte  pon  Äu* 
pfer,  ©über,  €ifett,  oberoon  aitberm 
5ÄetaU  ; auch  bal  tylAttchen  ober  ©lech 
pon  Metall,  womit  s.  05.  ÄnApfe  über* 
Sogen  ober  belegt  werben;  (f.  plaquer;) 
it.  bal  ©latt  ober  ©tichblattam  î)fgfn; 
it.  eine  «platte  mit  Armleuchtern , art 
eine  ©attb  su  befefligen  ; worunter  matt 
überhaupt  auch  ben  Sßanbleuchter  felbfl 
perjleht  ; (Jorflw.)  bal  £ammerseid)f n 
ober  SOlahl  an  geseichneten  ©Aumeti; 
it.  bie  «platte^  ber@cheitel  ober  SBirbef 
einer  fperrude  ; plaque  de  feu,  de  chemi- 
née, eine  geuerplatte , Äaminplatte  ; 
— de  couche , bie  Äappe , baö  ©lech  ant 
Anfchlag  eine!  ©chteggcwehrl. 

Plaqué , ée , part . et  adj.  f*  plaquer. 

Plaquer,  v.a.  belegen,  ûbersiehen,  beflei* 
ben,  S*  ©*  de  l’or,  du  plâtre  etc.  sur  du 
bois  etc.,  fjols  te.  mit  ©olbplAttcften , 
mit  ©olbbfech/  mit  ©ppl  tc.;  plaquer 

du  bois  scié  par  feuilles  sur  une  autre  es- 
pèce de  bois,  jpolj  mit  JuMifreii  bele- 
gen ober  befleiben  ; furnieren  ; (f.  pla- 
que uilb  placage;)  plaquer  un  soufflet  sur 
la  joue , fo  auch  plaquer  qch.  au  nez  de 

q n.,ßg.  pop . f.  biffe  nAhmlichen  ©c* 
beutungen  unter  planter. 

Plaquesain , s.  m.  bie  £othfchaIe  ber  ©lofer  ; 
U.  ein  bleçerncl  ©cfAg  ber  ©lalmabler,. 
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Plaquette,  s.f.  etneSlrt  gfttnger  ©cheibe 
munje. 

Piaquis , s.  m.  T.  fchlecht  eingelegte  Âr* 
beit,  «ine  nicht  gut  fdjtiegcnbc  «eflei» 
bung  von  bùnnem  ÇQîarmor  ober  aubern 
©te  inen  ; (pgl.  placage.) 

Plasme,  s.f  T.  ein  roher  |u  tyuloer  jet* 
tiebener  ©maragb , Der  ju  gewiffen  2lr» 
jenepen  gebraucht  wirb. 

Plastique,  adj.  c.  vertu  plastique,  T.  btC 

bilbenbe , bie  heroorbringenbe  Äraft 
j.  $.  ber  £hiere,  ber  ^flanjen. 

Plastron,  «.  m.  ba*  Q5ruft(iûd  an  einem 
£awifchj  *>.  ber  leberne  95rufllaij  ei- 
ne* Jechtmeifler* , aud)  einiger  anberen 
tyrofefîioniften  ; ((Shirurgie)  bie  SBrufr* 
binbe  ; bie  Jr)arnifd)binbe  ; (95auf.)  ber 
einem  ©chilb  Ähnliche , obenroArt*  fehne» 
rfenfbrmige  Jieratb  an  einem  @im*» 
wert  i plastron  d’une  tortue , bie  ©d)alc 
non  bem  $aud)  ber  ©dulbfrôte , woran 
noch  Jleifd)  unb  Jett  ift  ; iiest  le  plastron 
des  railleries  de  tout  le  monde  , ßg.  er  ift 

ein  ©pott  aller  £eutC/  ober  ber  ganjen 
Söflt. 

mc  Plastronner , «>.  r(fl.  fleh  mit  einem  'Stuft* 
fluef  ober  ®rufHah  oerwabren. 

Plat,  ate,  flad) î eben;  fam.  platt;  it-ßg> 
platt;  wa*  wenig  moralifebe  Erhaben» 
beit  bat;  gemein;  alltäglich;  unbebeu* 
tenb  ; gefebmaef lo*  ; abgefchmacft  ; un 
pays  put,  ein  flache*  £anb;  un  calme 
tout  plat , ßg.  eine  pôUige  »DteereöfliUe; 
cheveux  plats,  £aare  bie  oon  Statur 
nicht  trau*  ftnb  ; draefe  £aarc;  T. 
vaisselle  plate,  ein  au*  einem  ©tuef  bc* 
Nebenbei  ©ilberflud,  wie  j,«8.  £ôffel/ 
©abeln,  Relier  K.;  (im  ©egenfaj)  o. 

. vaisselle  montée;)  cheveaux  plats,  butin* 
le ibige  tyferbc  ; vers  à rimes  plates,  *8erfe, 
welche  nicht  oermifebt  ftnb,  b.  i.  wo 
immer  jmcp  SHeime  unmittelbar  auf  ein» 
atlber  folgen;  tomber  tout  plat , être  éten- 
du tout  plat,  (adv.)  b.  i.  tout  de  son  long, 
f.  long;  (f,  ûUCb  plat, s.;)  à plateterre,  adv. 

auf  ber  (bloficn)  €rbe;  auf  bem  $oben. 
Fig.  et  Prov.  un  pied  pla»,  ober  un  plat  nied, 
pop.  plais,  ein  ganj  gemeiner  50îeitfcf)  ; 
avoir  le  ventre  plat,  einen  leeren  ÎRagen 
ober  «Rauch  haben  ; (ange  nicht*  gegef 
fen  haben  ; avoir  la  bourse  plate,  etnen 
leeren  Beutel  haben  ; (f.  auch  couture.) 

Plat,  s.  m.  bie  JlAd) t,  ber  floche  £beil 
§.  ©.  ber  Jjpanb,  be*  2)cqen*  te.;  le 
plat  de  la  main , pfe  flad)e  Jf)anb;  donner 
des  coups  de  plat  de  sabre,  ©treid)f  mit 
ôem  flachen  ©Abel  geben;  un  put,  ein 
ahgefcbmacfter  SÄenfch.  Fig» fam . faire 
merveille  du  plat  de  la  langue,  glatte 

Rßortc  geben  ; oiel  oerfprcchcn , unb 
Wenig  halten  ; donner  du  plat  de  la  lan- 
fue , burch  fchmetchelhaftc  SSorte  einju 
fndje»  J refwcr  tout  à pUt , nier 
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tout  à plat,  (adv.)  runb  abfchlagen  ; «tnb 
weg,  fcblecbterbing0,  platterbingö  leug- 
nen. 

Plat , s.  m.  eine  flache  ©chu  fiel;  eine^lattc; 
/r.eine©d)ûffcl,  b.  i,  eine  ©chûfîcl  ober 
flatte  poli  ; bas  0erid)t;  put  d’entrée , 
bie  erfte  Fracht;  (f.  entrée;)  plats  de  ba- 
Unce , b.  i.  les  deux  bassins  d’une  balance, 
bie  beoben^Qagfchalen;  (f.  aud)  plateau;) 
plat  de  verre,  eine  runbe  ©la*tafcl , wor- 
auf ©cheiben  gefehnitten  werben;  put 
de  cuivre,  eine  robe,  erft  gegoffene  j?u- 
pferolatte  ; il  prend  son  pUt  en  argent, 
(oon  einem  fÂniglichen  £ofbebienten) 
et  nimmt  ba*  Äoftgelb  ffatt  ber  $afcl 

beç  Jf)0f.  Fig.  et  Prov.  fam.  donner  un 
plat  de  son  métier , f,  métier  ; servir  k 
plats  couverts,  f,  couvert,  part,  et  adj. ; 
il  ne  pêche  obft  il  ne  chasse  qu’un  plat , 
f.  pêcher  ; f,  aud)  chasser  ; vous  n’en 
sauriez  faire  un  bon  plat,  alle#  Wa*  ®it 

ba  fagen,  will  nicht*  heifjen,  will  nicht* 
bebeuten. 

putain,  s.  m.p.us.  eine  ebene  ©eefufte. 
Platane,  s.  m.  ber  «platanu*;  ber  au*lAtt- 
bifebe  fcborn  ober  «JÄafholberbaum. 
Plat-bord,  s. m.  T.  baôJOahlborb , b.  i.  bie 
£ehne  an  ber  ©aderie  be*  ©chiffe*  ; iu 
ba6$eutserfie  an  ber  @d)iff*oerfleibung. 
Plate,  s.f.  T.  ein  flache*  @cbif? ; (Iffîap.) 

ein  hiberner  pfennig  (besant). 

PUteau,  s.  m.  ba*  ©agebret , welche*  ait 
großen  ®agen  bie  SBagfchale  porflettt; 
il.  ein  hôljerne*,  auf  chincfifche  3lrt  ge» 
mahlte*  unb  lacfiertc*  l^heebret,  Âaf- 
feebret  (ogl.  cabaret;)  iu  T.  ein  jurSln* 
legung  einer  Batterie  bequemer , erha- 
bener unb  ebener  Ôrt  im  flachen  Jelbe; 
iï./>/w-.(5euermcrfer)  hôljerne  ©cheiben 
mit  £ôchern,  welche  auf  bie  £abung  ge- 
feßt  werben  ; (©àrtner)  junge  €rbfen- 
utib  9Sohttfn»@cbotftt;  (S^ger)  bie  £o* 
fung  bc*  rothen  Söilbbret*. 

PUte-bamie,  s.f  (in  ®4rten)  bicStabatte; 
(®auf.)  ber  ©treifober  ©treifen,  obet 
bie  fchmahle  (Einfügung  ; //.  bie  'Sinbe 
oben  an  einer  borifehen  ©Aule;  iu  bal 
, Jenherfuttcr  ; îhûrfuttcr  ; bie  Sinfaf- 
fung,  worein  ein  Jenfler,  eine  l^hure 
gepaßt  wirb;  it»  ççf  ber  ©turj  ; f.  lin- 
teau; plate-bande  de  fer,  eittf  eiferiîf 
©chitne;  plate-bande  et  moulure,  bie 

«BerfUbung  ober  Jriefen  einer  iîanonti 
an  einem  ©îôrfer. 

Platée,  s.f.  T.  ein  unter  einem  ganjen 
©ebAube  burchau*  fortlaufenbe*  maffia 
pe*  Junbament. 

PUte-forme , s.  f.  ein , bit  ©telle  eine* 
<Oache*  perfehenber,  Slltan  auf  einem 

©ebiubeî  H qqf  flatt  terrasse,  j. 

in  einem  ©arten;  iu  T.  ber  ebene  <JHa$ 
auf  ber  9$orbetfchan$e  eine*  ©chiffe*  ; 
a.  eine  ©turf bettung  ; eine  Rettung/ 

O o o % 
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b.  i*  ter  mit  tiefen  ®oblen  belegte 
einer  Batterie , wo  tie  Äanoncn  d<ben 
(auf  ©ebitfen)  bag  (StûcFgerûd  auf  bem 
jDberlof  î it.  — de  fondation,  ber  Rof 
ober  bie  btefen  Noblen,  welche  auf  bem 
tyfablwetf  ober  auf  ben  ©runbpfîtlen 
(pilotage,  pilotis)  eineg  ©cbâubeg  liegen; 
it.  bie  Stauerlatte;  ein  dorfeg  £ol|  au 
ter  Äante  einer  Stauer , worauf  bie 
JDachbalfett  tuten  ; it,  (Uhrmacher)  bie 
£beilfchcibe , eine  tunbe  ©cheibc  jur 
Slbtteilung  ber  RÄber. 

Piat-ionge,  s.f.  T.  ein  langer  breiter  SHic* 
men , womit  bie  Jpuffchmicbe  bie  ÿferbe 
in  ben  WottfïaU  etnfpannen,  obcrwel 
eben  man  benienigen  ^ferbeit  anlegt 
welche  gern  hinten  augfchlogen  ; it.  ein 
langer  leberner  Stiemen , bic  £unbe 
bar'an  su  fuhren , ober  bamit  juvuef  ju 
haften  wenn  fle  *u  hifcig  finb. 

Platement,  adv.  albern;  abgefetmaeft. 

Piateure , s.f.  (im  Bergbau)  ein  ©ang  , 
ter  erd  (entrecht  unb  bann  banjontal 
fortgebt. 

Platfond,  f.  plafond* 

Piatiasme , s.  m.  T.  ter  gebier  im  Bpre* 
chen/  wenn  man  ben  Stunt  su  (ehr 
tffnet* 

Platine,  » . f.  eitt/  wie  ein  abgerunteter 
3apfen  gebilbeteg,  meid  bobfeg  @tucf 
Stetall,  worein  man  ein  gfubrnbeg  €t 
fen  deeft,  um  an  bemfclben  bie  Heine 
feine  SOBofche  su  troefnen  unb  sn  pl&t* 
ten  ; tu  bag  ^lüttchen  ober  ©lech  ton 
©ifen,  Äupfer  ober  anbernt  StetaU,  s* 
35.  tag  ©dtlofblech  an  einer  glinte  ober 
an  einer  $b«re  tc.  ; it.  bie  twep  @djei* 
ten , swifchen  welchen  bag  Rabermetf  ei* 
ater  fcafchenubr  befedigtid»  (oergl.  pia 
que)  ; ( SBucbbr.)  ber  Riegel  an  ber  treffe; 
it.  ein  sinnerner  Sluffap  ter  badeten 
biefer. 

Platine,  ».  f.  aud)  or  blanc,  bietylatina; 
weifeg  ©oft  ; ein  weif  lidbeg  unb  in  fei 
tten  ©igenfehaften  bem  ©olb  am  nicb 
den  fommenbeg  Stetall* 

Platitude,  s.f.fig.fam.  bie  Plattheit/  S*35. 
einer  Rebe,  eineg  Bugbrucfg  ic.  ; it.  eine 
^Mattheit  ; ein  folcber  platter  Sfugbrucf 
felbdî  (f*  plat,  adj.ßg.) 

Platonicien,  enne,  9.  et  adj.  ein  ^.Uatontfer; 

ein  ftnbAnger , tint  'äntÄngcrinn  beg 
^Jfato  ; platontfch. 

Platonique,  adj.  c.  pfûtonifdj  » amour  pla- 
tonique, eine  pfatonifche,  einegeidiae, 
cincpon  aller  ©imtlichfcit  frepc  Siebe; 
année  platonique,  T.  eilt  platonifcbeg 

. Sabr  , nad)  beflTen  ^erlauf  man  an 
nimmt,  baf  alle  £>immclgförpcr  wieber 
tie  nämliche  perbältnifmüfige@tellung 
gegen  etnanber  hoben  werben,  wie  bep 
ber  ©chüpfung. 

Platonieraa^c, m.  bic  £cbte  beg  VlfttO* 


Ort  Plâtrage, 


_ *t.m.  bie  ©ppgarbett* 

Plâtras , s.  m.  ©ppg,  welcher  fchon  einmabt 
gebient  hot,  s*93.  »on  eingeriffenen  ©e- 
t&uben* 

Plâtre , s.  m.  ber  ©ppg  ; it.  ein  ©ppgabguf  ; 
©ppgabbruef  ; it.fig . bie  weife  @chmin- 
fe  ; tirer  un  plâtre  sur  qn. , jemanbeg  ©e- 
fîd)t  in  ©ppg  abbruefen  ; jemanb  itt 
©ppg  abfonnrn  ; elle  a deux  doigts  de 
plâtre  sur  le  visage , ßg.  fie  h®t  JW tf) 

Singer  bief  weife  @chminfe  im  ©eficht  ; 
battre  qn.  comme  plâtre , prov.  einen  bcrt 
. abprûgeln* 

Plâtré,  èe, part,  et  adj.  gegppgtlC.j  f,  plâ- 
trer ; paix  plâtrée  , ( paix  fourrée)  , eilt 

©chcinfriebc , Stothfriebe  ; ( ber  babec 
pon  feiner  $auer  fepit  fann). 

Plâtrer,  v.  a.  gppfen  ; mit  ©ppg  uberste- 
ben  ; it.ßg.  fehminfen  ; (f.  plâtre)  ; it. 
einer  &acbe  einen  guten  (Schein  geben  ; 
fie  entfchulbigen  ; bemänteln  ; snbeef  en  ; 
perbeefen;  befchönigen. 

Plâtreux,  euse,  adj . wirb  meid  nur  pon 
einem  9oben  gefügt , ber  mit  einer  2ttt 
rother  Äreibe  permifcht  id. 

Plâtrier , s.  m.  eilt  ©ppfer  Î it.  ein  ©ppg* 
hänbler* 

Piâtriére , s.f.  eine  ©ppggruhe;  ein  ©ppg* 
brud). 

Platrouer , ».  m.  T.  bie  ©ppferfette* 

Plausibilité , ».  /.  T.  bie  ©chcinbörfeit  ; 
SÖahrfdieinlichfeit. 

Plausible , adj.  c . plausiblement,  adv.  fcheirt* 

bar;  wabr(ch«inlich ; it.  (bblich* 

Playe,  f,  plaie. 

Player , ol.  b*  i.  blesser. 

Plébée , adj.  puis,  datt  populaire. 

Plébéien,  enne,  adj . (bep  ben  alten  9t5* 
mern)  plebcjifch;  it.  *.  ein  Plebejer,  ei- 
ne ^piebejerinn,  b.t.  einfôûrger,  eine 
^urgerimt  aug  berbritten  Älajje,  aug 
ber  Älaffe  beg  gemeinen  Solfeg. 

Plébiscite,  s.m.  (bep  beit  alten  Stömern) 
ein  SJolfgfchlttf. 

Plectre,  s.m . eine  9lrt  Jpammcr,  womit 
man  bie  ©raiten  gewiffer  muftfalifchen 
3ndrumentc  fchligt. 

Pléiades , s.  f.  pi.  bag  ©icbengedim  ; bie 
©lucf  benne  ; ( and)  im  dng.  u pléiade 
céleste)  ; it.  ßg.  p.  t.  fiebert  berühmte 
griechifdbe  Richter  ( tnf.  unter  ber  Re- 
gierung beg  Äaiferg  <ptolomang  <pbilo* 
belpbug). 

Pleige,  s.  m.  T.  p.us.  bet  ^SurgC  ; entrer 
pleige , ol.  55tirgc  werben  } gage  - p’e;ge 
Ober  convocation  de  gage-p!eige,  (ebettt«. 
in  ber  ftormanbie)  eine  gewife  auf eror- 
bentliche  ^nfommenberufung  aller  iOa- 
faüen  eineg  2ehenbejirfcg , sur  <ErwÄb# 
luug  eiiteg  ©innebmerg  ber  bem  2ebcng- 
berrn  stidanöigen  £ebenggebubrett. 

Pleiger,  v.  a.  T.  p.us . ©urgC  WCtbCtt  > 

verbürgen;  gutfpvcd)en. 


Plein 


Plein,  pleine,  adj.  DO  Cf  î angefuflt;  <7.  twfl, 
b.  t.  reich , wie  g.  33*  fine  9Cernte  te.  ; 
it.  voll  / b,  U gang;  völlig;  ooUfommcn; 

öffentlich  » *7.  (pon  bent  ©e ibchen  ber 
£Mce>  triftig;  plein  de  vin,  betrun* 
!en  i beraufcht;  vulg.  oeil  ; plein  de  bon 
sens , poil  natürlichen  Verdanbe«  ; pol* 
1er  Verftanb  i un  visage  plein,  ein  polie« 
(ober  DoUigc«)  ein  runbe«  ©cfïcbt  ; une 
gorce  pleine,  ein  polier  35ufcn  ; eine 
fcf)0tt*  gewölbte  Q3wd  ; une  étoffe  pleine 
de  soie , ein  feibenreichcr  £eug;  un  plein 
panier  de  fruits , (wo,  eineô  grôdern 
«ftachbtucF«  halber/  plein  poran  (lebt) 
ein  ganjerKorb  poil  Öbd»  donner  plein 
pouvoir  i qn.,  einem  bollige  ©ewalt 
geben;  ibm  Vollmacht  geben;  ibn  be* 
»ollmacbtigen;  une  pleine  victoire,  b,  i, 
une  victoire  complète,  ein  boUfommener 
©ieg  ; de  plein  droit,  mit  allem  Wedit; 
de  plein  saut , (d’un  plein  saut) , in  €i* 

ncm©prung;  it.fig.  auf  einmahf;  febr 
fcbncll*  T.  panier  plein,  ein  bid)t  gefloeb» 
tener  Korb  i un  caractère  plein,  eine  fette 
Schrift  ; toiser  un  paroi  tant  plein  que 

vide  , eine  ©anb  fur  boH  auémeffett , 
b.  i.  ohne  giutinabme  ber  «Jender,  $bû* 
ren  îc.  ; plein  fief,  ein  ganje«,  ein  un« 
lertbf  Ute«  £fben  J pleine  marée,  bie  hoch* 
de  $lutb  I plein-chant , f.  plain-chant  ; 
en  pleine  rue,  auf  öffentlicher , freper 
<gtra§e;  en  plein  midi,  am  bellen  SDîit* 
tag  ; en  plein  hiver,  mitten  im  ©inter  ; 
en  pleine  assemblée , in  öffentlicher  Ver* 
fammlung  ; en  pleine  mer , auf  ber 
hohtn  offenbaren  ©ee  ; plante  posée 
en  pleine  terre  , eitt  ©ewid)#  bö«  tnt 
freçe»  ®runbe  débet  ; en  plein  vent, 
«n  ber  frepett  2uft;  voguer  i pleines 
voiles , mit  pollen  ©egeln  ober  gutem 
©itlbe  fahren  ; à pleine  main , ober  à 
pleines  mains,  (meid  fig»)  Itlit  bollCll 
JpAnben  ; reichlich  ; im  Ueberffuffe  » <* 

cheval  a un  appui,  une  bouche  à pleine 
main,  T . btefe«  tyferb  hat  ein  weiche« 
Sfôaul,  e«  fühlt  bie  £ülfe  feidjt;  ce  vin 
aigre  sent  la  framboise  à pleine  bouche , 

biefer  ©ein  febmeeft  febr  d«tf  nach 

timbeereu;  tirer  à plein  collier,  (»on 
ferben)  au«  allen  Kräften  Hieben  ; crier 
à pleine  gorge,  (ober  tête,  voix,)  ûUü  Pol« 
ïem  J^alfe  febrepen  ; * pur  et  a plein, 
tôllta  frepgefprocben.  311  folgenben  fa* 
miliÄren  SKebenôartcn  id  Plein  ein  ad- 
verbe : avoir  de  l’argent  plein  ses  poches, 
avoir  du  vin  plein  sa  cave , feine  £afcben 
toll  ®elb  / feinen  Seller  bott  ©ein  ha* 
ben  ; fo  auch  ; avoir  tout’plein  d’argent , 
®clb  aenug  haben  ; tout  plein  de  gens, 
eine  Stenge , ein  Raufen  Volte«  ober 
£cutf*  Fig*  et  Pr 09.  être  plein  de  soi- 
même,  bon  ftcb  felbd  eingenommen  fetjn; 
être  plein  de  son  sujet , gan§  boll  bon 


Plein  Plev  949 

feinem  ©egendanbe  fron;  wig.  ben  Kopf 
gant  boU  bauen  haben  ; immer  baratt 
benfen  ober  bauen  reben  ; être  plein  do 
loisir,  polie  QÄude  haben;  Seit  genug 
haben  ; S)t rt  oon  feiner  £eit  fepn , weil 
man  feine  (bringenbe)  ©cfdjäfre  hat; 
tailler  en  plein  drap,  f.  drap;  il  n’y  en  a 
pas  plein  l’oeil,  cö  ijl  bcrjlicb  wenig, 
ober  gar  nicht«  ba  ; vuig.  c«  id  nicht  fo 
utel  ba , al»  einem  im  $ugc  wehe  thuit 
fönntc* 

Wein , t.  m.  ( <pbilof.)  ber  uoUe  9taum  ; 
(©irber)  bic  Kalfgrnbe  ; it.'T.  einuol* 
1er  £ug  ober  ©trich  mit  ber  fteber  ; le 
plein  de  la  lune , ber  bolle  SDtonb  ; la  lune 
est  dans  son  plein , ber  SXonb  id  UOll  ; 
le  plein  de  la  plume,  bte  bolle  Q5rcite  ber 
©pifce  an  ber  ©chreibfeber  ; faire  son 
plein , (Vretfp*)  fech«  gefchloffene  35in- 
ber  machen  ; mettre  en  plein , b.  i.  en 
plein  but , mitten  in  ba«  3**1  treffen  ; 
(wirb  auch  bon  einer  2(rt  €infafc  im 
Swfafpiel  gefagt). 

Pleinement,  ad» . pöllig  ; ganjlicb ; ganj  ; 
uoüfommen* 

Plénier,  iére,  adj.  Indulgences  plénières,  fin 
boüfommener  Slblafl  ; cour  plénière  ober 
royale,  ol.  (am  Jöofe  ber  Karolingifcbe« 
unb  Äapetingifd)en  Könige)  eine  feger« 
liehe  unb  fedlicheSKfemblee,  wojuatle 
©rofen  be«  Königreich«  / wie  and)  au«« 
lönbifche  J^enen  eingelaben  würben; 

vous  tenez  aujourd’hui  cour  plénière  « fig, 
fam.  heute  td  hep  %bntn  grofie  ©alla, 
b.  i.  ©it  haben  ja  heute  au$erorbcnt(ich 
biel  ©efud)  ober  ©ade. 

Plénipotentiaire,  s.  m.  ein  beuollmöchtigter 
©efanbter  ; ein  f&euollntöchttgttr, 

Plénibrébendé , s.  m.  7\  ein  Kanontfu«, 
weld)tr  eine  ÿfrünbe  uöUig  ju  genieden 
hat, 

Pléniste,  s.  m.  T.  ein  iphilofoph  Welcher 
feinen  leeren  ftaum  glaubt. 

Plénitude,  f./.  ( fig .)  bie  Julie;  x/.(imei« 
gentlichen  ©tnn  ) plénitude  d’hurtieurs, 
ober  blod  plénitude,  (3)febic.)  einUeber* 
ftud  an  Çeuchtiafeiten  ; dans  la  plénitude 
des  temps,  (<öibel)  in  ber  Sülle  ber  3<its 
al«  bie  3eit  erfüllet  war. 

Pléonasme,  s.m.  T.  ein  f))leona«mu«  ; eitt 
tteberflud  an  gleichbebeutenben  ©orten» 

Plessis,  s.  m.  ol.  ba«  Eudhau«, 

Pléthore,  s.  f.  T.  bet  Ufbftdud  Ûtt  ®lut 

unb  an  Jeuchtigfeiten  ; bie  Vollblütig« 
feit. 

Pléthorique,  adj.  c.  T.  poil  ÙberflÜfTigeC 

Çeudjtigfeitcn  ; uoUblütig. 

Pléviée,  adj.  f.  ol.  fille  pléviée  , fin  |Ut 

€be  uerfprochene«  ?0tibchen. 

Pleurant,  part,  f,  pleurer. 

Pleurard,  arde,  adj.  p.us.  b.  f*  pleureux  etc. 

Plèvre , s.f.  OXnat,)  bad  SiiböciifcU  ; 3iib« 

benhÄMtchcn^ 

r 


Plia  Plie 


t)5o 


Pieu  Pt 


Pleuré,  4e,  part.  gemeint  20.;  it.  ad;.  ht* 
meint 

Pleute-pain , s,  m.  f,  pleurer. 

Pleurer,  v.n.  meinen  ; £fjranen  oergiefen  ; 
it.  (uom  erft  bcfdwtttenen  Sôcinftocf  ) 
»einen  ; (p.  bifen  Bugen)  rinnen;  trie 
fen  ; it.  v.  a.  jemanb  ober  etmad  bemei 
«en  ; über  etmad  meinen*  Fig.  et  Prov. 
il  pleure  le  pain  qu’il  manae , ( V.  einem 
©eiligen)  er  gönnt  fid)  fclbft  bai  ©rob 
nicht  bad  er  ifjt;  (oergl.  plaindre)  ; un 
pleure- pain , b*  i.  ein  ©etjhald  ; ce  que 
maître  veut  et  valet  pleure,  sont  toutes 
larmes  perdues,  mi  ber  Jrjetr  bûben 
miH,  bai  mufj  fich  ber  Wiener  gefallen 
laffen» 

Pleut  ésie,  s.f.  bad  ©eitenflechen. 
Pleurétique,  adj.  et  s.  ftanf  am  ©eitenffe* 
(ben  ; mit  bem  ©eitenffechen  behaftet. 
Pleureur,  euse,  s.  ein  ©reiner  i eine  ©rei» 
«erinn  ; it.  pleureuse , ( ben  ben  alten 
©riedjen  unb  Römern,  auch  bet)  eini- 
gen neuern  fDölfern)  baö  Älaaemeib; 
it.  Pleureuses  hetffen  aud)  meifje  Um* 
fdjlage  oon  SRouffeün  ic.  begleichen  bit 
Vornehmen  bepm  tiefen  £cib  um  bie 
Bermel  tragen. 

Pleureux , euse , adj.  (t»tt  btt  Miette/  OOm 

$on  ic.)  meinerlich  ; (oon  ben  Bugen) 
oermeint. 

Pleurnicher,  v.  a.  flennen  , meinen. 
Pleuropneumonie,  s.f.  T.  bie  (EntJÜttbUrtg 
bcö  SXtbbenfeUed  (plèvre)  unb  ber  £unge. 

Pleurs,  s.  m.  pl.  Öie  £bröneii  ; pleurs  de 
terre,  SXcgenroaffet  meldied  tropfenmeife 
in  bie  (Scbe  rinnt  ; pleurs  de  l’aurore, 
(poet.)  ber  &hau. 

Pleuvoir,  v.  n.  imp.  regnen  ; it.fig.  b.  i. 
in  SRenge  oorhanben  fepn  ober  jum 
föorfchein  fommen  ; (f.  auch  verse  unb 
Seau).  Fig.  il  y pleut  des  boulets,  ed 
regnet  bort  Äugeln  ; tous  les  biens  pieu-| 
vent  sur  lui , alle  SReichthümer  ( ober 
©uter)  Aromen  ihm  in  ; il  pleut  ici  des 
avocats,  hier  gibt  ed  Bboofaten  in  großer 
ÇRenge  J (f.  auch  dégoutter,  écuelle , mer 
cerie  etc.) 

Plexus,  s.  m.  T.  bie  nebfôrmige  Heroen 
permicfeluttg. 

Pleyon,  s.  m.  T.  bad  ©anb  oon  jungen 
2Qeiben  ober  auch  oon  (Stroh  / bet)  ben 
ffaffbinbern,  ©irtnern  te.  ; ein  Stßeiben 
banb  te. 

pli,  S.  m.  bie  Sorte  ; it.  (b.  i.  ride)  biefîalte 
ober  SRun|el  int  ©eficht,  auf  ber  ©titne 
(au  visage,  au  front);  it.  bai  ©elenf,  b.  i. 
bie  ^ufûmmenfûgung  ober  ber  ôrt  ber 
gufainmenfûgung  ; ûberb.  bic  Ârumme 
ober  Biegung  an  etmad  ; pli  du  bras, 
pii  du  jarret,  bit  Btmbeuge;  bie  Ânie 
beuge  ; un  faux,  un  mauvais  pli,  eine  fal 
fdje  ftalte;  it.  b,  i.  tint  uble  ©emoh» 
heit;  mettre  un  cheval  dans  un  beau  pli. 


T.  f.  plier.  Fig.  les  plis  et  replis  du  coeur, 
bie  pçrborgenften  galten  bei  menfchlt- 
chen  jperjend  ; il  a pus  son  pli,  er  bleibt 
mie  er  iff;  er  Änbcrt  ftd)  nicht  mehr; 

faire  prendre  un  bon  pli  à une  affaire, 

einer  ©aefje , einem  )>anbel  eine  gute 
Söenbung  geben  ; c’est  une  affaire  qui  ne 
fera  pas  un  pii,  btefe  ©adje  leibet  nicht 
ben  mtnbeffen  2öiberfpruch  ober  Bn* 
ftanh. 

Pliable , adj.  c.  unb  Pliant , ante , adj . 
(prop.  et  fig.)  b'tegfam  ; beugfam;  mag 
man  mfammenlegen  fann  ; (f.  auch  fle- 
xible, souple). 

Pliage , s.  m.  bad  galten  ; ^ufammenlegen; 
*/•  baö  ftaljen , j.  ©.  bti  papier*  ; pliage 
des  serviettes,  bai  ©rechen  ber  fcefler- 
tudjer* 

Pliant,  ante,  adj.  f,  pliable;  un  siège  pliant, 
ober  s.  m.  un  pliant , ein  Sufammenlcg* 
tfuhl  ; ein  $elbffuhl. 

Plie , s.f.  bie  tylatteife,  ©chotte,  (ein  eff- 
batet  ©eeffïch). 

Plié,  éc,  part,  et  adj.  gefaltet  ; gebrochen  ; 
gefallet;-  gebogen  te.  ; un  oiseau  i vol 
pW,  (2Bap.)  ein  ©ogel,  (inf.  ein Bbler) 
mit  iufûmmengclegtcn  Jlugeln. 

Plier,  v.a.  falten  ; in  galten  legen;  |u- 
fammeit  legen;  (ogl.  plisser);  it.  fallen; 
it-  (Z ifd)|eug  ic.)  brechen  ; (f.  pliage)  ; it. 
biegen;  beugen;  frümmen;  ftuinm bie- 
gen lit.  plier,  v.n.  unb  se  plier , v.  riß. 
fîd)  biegen  te.  ; fich  lufammenlegen  ; u, 
nachgeben,  mie  |.  ©.  ein  Äeil;  it. plier, 
*• n'  M-  (0.  Gruppen)  b.  i.  reculer,  mei* 
chen  ; fich  lurûcf  liehen  ; it,  — i qch. 
ober  sous  qch. , fich  untermerfen  ; fich 
etmad  gefallen  laffen  ; nachgeben  ; plier 
les  voiles,  bic  ©egel  einiiehen  ; plier  les 
tentes,  bie  Selten  abfchlagen,  abbrechen; 
plier  un  cheval,  T.  einem  ÿferbe  (bem 
Äopf  unb  Jpûld  einrt  <pferbeö)  bie  «Bie- 
gung geben  ; plier  bagage,  (o.  Gruppen) 
meichen  ; fich  jurucf  jiehen  ; it.  fig. 
fam.  (auch  pi««  son  paquet)  feinen  ©ûn- 
bel  machen,  b.  i.  fich  fort  ober  baoott 
machen  ; unfichtbar  merben  ; a. pop . b.  f. 
fterben.  Fig . et  Prov.  plier  les  épaules, 
b.  i.  fich  etma*  gefallen  laffen  ; nachge- 
ben; plier  son  esprit,  son  humeur,  fi(h 
in  bie  Seiten  unb  Umflinbe  fehiefen  ; 
plier  sous  la  nécessité,  aui  btV  9Î0th  ei- 
ne îugenb  machen;  nachgeben;  plier  u 
toilette,  mlrb  oon  ^ienflbothen  gefügt, 
»emt  fie  mit  ben  Âleibcrn , mit  bet 
SSifche  ihrer  J^errfchaft  fich  hawm  ma- 
chen $ plier  les  genoux  devant  le  veau 
d’or , ( ober  adorer  le  veau  d'or , ) bgg 

golbene  Ä«lb  anbethen;  oor  einem  Stri- 
chen friechen  ; ihm  auf  eine  fnechttfdje 
Brt  fchmetchrln  ; il  vaut  mieux  plier  que 
rompre,  heffer  hiegeit  ali  hrethenj  ci  ift 
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(effet  nacbgcben  ald  ©cbabcn  leiben  ; 

(fi  flud)  roseau). 

Piieur,  euse,  s.  eine  tyerfon  î)ie  etwad  jU* 
fammenlegt  ober  fûljct;  ein  ; ei- 
ne Sûljetinn  ; (f.  pi»age). 

PUnger,  v.  a.  ( £icbtcr$iehcr  ) ben  £od)t 
(£ocbt,  £ad)t)  anm  erftcnmahl  cm» 
tunfen. 

Plinthe,  s.  f.  (beu  ©inigcn  m.)  («Sauf.) 
bic  £afel  ober  Platte  am  ftufj  ober  am 
Äapttalcinet©äulc;  fiebert  im  erften 
§all  aud) socle,  unb  im Icçten  tailloir); 
(©djreiner)  bad  Juügefimd  am  ©ctafcl  ; 
aud)  ftatt  plate  - bande , ein  ©treifen  î 
bie  £eiftc;  ber  ©urt;  plinthe  de  figure, 
etn  Bilberfufj. 

Plioir,  s.  m.  bad  Jalibetn. 

Plique,  s.f.  ber  «ffiicbteljopf,  ^ubenjopf, 
eine  in  «Polen  febt  gemeine  Jjaarfranf^ 
(eit,  ba  bie  Jpaare  fid)  fo  burd)  einan 
ber  roirren,  bafi  man  fie  nidjt  aud 
einanber  fAramen,  unb  felbft  nicht  ab* 
fdmeiben  famt,  ohne  ba§  Q31ut  beroov 
fommt.  . , „ 

Plis,  s.  m,  (©irber)  btejentge  SRaufwoßc 
welche  erft , naebbem  bie  fjelle  im  Äalt 
gelegen  finb,  abgerauft  wtrb. 

Plissé,  ce,  part . et  adj.  f,  plisser. 

Plisser,  v.  a.  T . filteln;  in  galten  legen 
. ober  fdjlagen  ; «7.  v.  n.  unb  se  plisser, 

. v.  rèjl.  ficb  falten  ; galten  werfen. 
Plisson , s.  m . ein  woblfcbmecfenbed,  aud 
JXabm  unb  OJîilcb  jubereiteted  ®erid)t> 
(nicht  mit  peüsson  ju  pern)ed)fclit)* 
Fiissure , s.f.  bai  Sàltcln  î galten  i <7.  bad 
©efiltclte  fclbfi.  » 

Pioc,  s.m.  T.  eine  Bermifcbung  oon  ©ebiff- 
tbeer,Äubbaaren  unb  jcrftoßcncmeiad, 
womit  bie  ©chiite  gegen  bic  ©eewnrnter 
»ermabrt  werben. 

Piocagc,  r.  m.  T.  bie  Bearbeitung  ber 
SßoUe  mit  Brecbfäntmcn. 

Plomb , (fpricb  bad  b nicht  aud)  s.  m.  bad 
Biet)  ; it.  bie  Bleuwage  ; Blcufdmut  ; 
ber  Bleuwurf  ; bad  ©enf  bie  u ; BleulotbJ 
£otb  » #*•  Bleu  / b.  i.  bleuerne  Äugeli 
ober  Blepfugeln  ; bad  Bleugewicbt  an 
einer  Söanbnbn  bad  Blepjeicben  an 
Söaaren  tc.  ; bad  bleuerne  ©iegel  ; uberb. 
mehrere  ton  Biet)  gemachte  JÖinge , bie 
man  blofi  allein  Biet)  nennt  i it.  eine 
©rfiiefung,  welcher  bic  ©efretfeger  burch 
bie  in  ben  ©ruben  enthaltene  gefährli- 
che Sludbunftungen  ofterd  audgefefct  finb; 
fie  fagen  baher  : ces  fosses  ont  le  plomb  t 
plomb  de  vitrier,  ^enfiftbleu  > plomb  des 
philosophes,  (bet)  ben  £ermetifern)  bie 
SOîaterie  bed  ©tetnd  ber  5ßeifen  / wenn 
et  *u  feiner  ooUfommcnen  ©cbwarje  ge- 
langt ifi  ; blanc  de  plomb , BlepWCif  î 
mine  de  plomb , f.  mine  ; menu  plomb  , 
©ebrot  (dragée);  de  plomb,  blCUCWÎ 
pon  Blcp»  * plomb,  adv . (b,  fipapen- 
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d icu lairem ent , directement,)  bleprecbt; 
fcitfrccbt  i jour  à plomb , ein  fenfred)t 
in  ein  3immer  fallenbed  £id)t  ; it.  IV 
piomb,  s.  m.  bie  feufrecbte  ©teflung, 

$.  B-  einer  SKauer  k.,  auch  einedfcan* 
jerd  , einer  gAnjerintt  $ prendre  le« 
aplombs  d’une  muraille,  mit  bem  ©Cîtf- 
blcu  unterfuchen , ob  eine  Bîauer  bleu- 
rcd)t  (lebt.  Fig»  et  Prov.  cul  de  plomb, 
f,  cul  ; jeter  son  plomb  ( son  coussinet  ) 
sur  qch. , fein  Slbfebcn , fein  2lugenmcrf 
auf  etwad  rid)ten  ; nach  etwad  trachte» 
ober  fireben  ; vulg.  auf  etwad  aufchla* 
gen  ; changer  soh  or  en  plomb  , etwaf 
©uted  fût  etwad  ©erittged  geben  ; eine» 
nachtheiligen  Jîaufch  thun;  ben  fcbalet 
jnm  pfennig  machen  ; (fi  auch  dague, 

poudre  etc.) 

Plombage,  s . m.  T»  bad  tylombitCtt. 

Plombagine,  s./.  T.  bet  BlepfchWeif  i bal 
Bleperi  ; (fouft  crayon , ober  mine  de 
plomb). 

Piombateur , s.  m.  etn  ptofflichft  Âûntefep- 
bebienter/  welcher  bie  blepcrncn  ©iegel 
an  bie  Bullen  befeftigt. 

Plombé,  s.m.  (Buchbinber)  ein  bleifarbi- 
ger Slnfirich. 

Plombé,  ée,  part,  et  adj.  PCVbleptî  plöt»- 
birt;  glaflirt  2C.  ; it.  un  teint,  un  visage 
plombé,  eine  Blepfarbe  im  ©eficht;  ein 
blepfarbiged  ©efidjt;  (fi  auch  plombé 
unb  plombée,  s.) 

Plombée , s.f.  eine tôthlicheftar&e/  (te  auf 
«Otcnnig,  Blcpmine  te.  bereitet  wirb. 

Plomber,  v.  a.  petblenen  ; mit  Bien  oerfût* 
ten,  audgtehen  / futtern , audfuUcn;  it. 
ein  bïcnerned  ©tegel  ober  ßeichen  a» 
etwad  bAngen  ; oiontbtreu  ; it.  mit  bent 
Blcploth  ober  ©citfblep  meffeit  ober  un* 
tetfuchen  (prendre  l’aplomb,  fi  plomb); 
it.  (Buchbinber)  blepfartig  aufirciche»; 
plomber  de  la  poterie,  (ad  irbeite  ©efcbirt 
glafuren  î plomber  le  filet , bad  5iftbw# 
nclj  mit  Blcç  behängen  ; plomber  une 
dent , einen  (bohlen)  Sahn  plombireit/ 
b.i*  mit  Bleu  audfüucn  j plomber  le* 
tenres  rapportées  , ©tbe/  bte  Utûn  DOtt  ti* 

nem  jörtc  weg  an  einen  anbern , j.  B* 
um  einen  Baum  herum  geworfen  hat/ 
feft  treten  ober  fiampfen. 

Plomber,  v.  n.  ( ©cbmeljarbcttet)  eine 
Blcofarbe  befommen. 

Plomberie,«./,  bie Blcugicficrei)  ; bie ÄtinU 

bed  Bleugifferd. 

Plombeur,  s.m.  ber<plOmbim î (fi  plomber 
ynb  piombateur). 

Plombier,  s.  m.  bet  Bleçgteflcr. 

Plombiére,  adj.  f.  pierre  plomb iére  , bec 

Blcpflein,  eine  bem  Blet)  ibnlicbe  ©tein* 
art,  weld)c  bie  ^igenfcbftften  bed  Bleg- 
erjed  hat. 

Plongé,  iç,part.  §t  adj.  f,  plonger,  v.a*Clrtf 
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Plongée,  s.f.  du  parapet,  T.  bif  ©ôfdjung 
ober  «bbacbung  ber  ©ruflwebr  gege 
bem  gelbe  $u. 

Plongeon  , s.  m.  ber  Baudot/  ftlt  SSBajfer 
vogel;  faire  le  plongeon,  untertaueben, 
unter  ba*  Söaffer  tauchen;  it.ßg.  ftd> 
niebetbuefen , fich  buefen , $.  ©.  wen 
man  einen  ©cfmh  fallen  hört  ; it.  fleh 
au*  furcht  fortfchleichen ; it.  imBifpu 
tiren  auf  einmabl  nadigcben,  ober  fich 
mit  fdjwachen  ©rönben  burc&juhelfc 
fuchen. 

Plongeons,  s.m.  piur.  T.  umaefehrte/  mt 
ben  «ehren  un*cr  fleh  gelehrte  ©arben 
Plonger, v.a.  tauchen;  eintauchcn;  unter 
taudien  ; it.  ßg.  flohen , §.  ©.  eine 
2>egen , Bold)  tc.  in  ben  £cib  ; it  (in  ei 
ttnglucf,  in  bo*  ©lenb/  in  Braurigfcit, 
Äummer  tc.  flurjen  , verfenfen , oerfe 
1|en;  plonger  de  la  chandelle,  £id)tfrjic 
hen  ober  tunfen  ; baher  chandelle  pion 
gée,  ein  gejogenc*  £i<bt  ; (vgl*  mouler 
moulé);  it.  pionger,  v.n.  untertauchen , 
unter  ba*  SßMer  tauchen  ; (von  Äano* 
uen)  nieberwört*  gerichtet  fepn;  aller 
en  plongeant,  (von  einem  ©d)ufj/  S)U 
tc.)  abwdrt* , von  oben  herunter  gehen. 

Se  plonger,  v.  riß. ßg.  «g.  dans  la  dé- 
bauche , dans  la  douleur  etc. , fld)  ben 

«u*fchweifungen,  fîch  bem  ©chmer$  ic 
ubetlajfen. 

Plongeur,  s.m.  (p.  sfôenfchen)  berBaudiet 
(in  ben  ^Papiermühlen)  ber  ©ûttgcfellc 
©uttfnecht;  bet©d)ÔPfer. 

Piongeure,  #./.(£i(hterjiebfr)  ba*  erjle  ©in 
tauchen  ber  Bod)te  in  ben  Balg. 
Ploquer,  v.  n.  T.  (fin  ©chiff)  mit  einer 
©ermifdmng  von  «ûhhaaren  , ©chiff 
theer  unb  ^erhobenem  ©fa*  beziehen 
(f*  pioc). 

Ploqueresses,  s.  pi.  T.  $Reig-  ober  ©red) 
Æimme,  eine  «rt  von  tfràmpcln. 
Ploques  yt.f.pl.  (Buchmacher  unb  SÖ0& 
arbeiter)  bie^lethe  / b.  i.  fo  viel  ffîoUe 
ni*  auf  einmahl  auf  bem  ärämpclfamm 
geriffen  wirb  ; (f.  ploqueresses). 

Ployer,  v.  a.  (in  ber<pocfle  unb  im  höhern 
©tpl)  b.  t.  plier. 

Pluche,  cor.  (iatt  peluche. 

Pluie,  s • f.  bet  Siegen  ; pluie  de  feu,  fin 
Seuerregcn.  Fig.  et  Prov.  parler  de  la 
pluie  et  du  beau  t'-tnps,  VOtt!  SEBettCf 

b.i,  von  gleichgültigen  Gingen  reben , 

après  la  pluie  le  beau  temps,  nach  btm 

Siegen  feheint  bie  ©ottne;(f.  auchtemps); 
se  mettre  4 l’abri  de  la  pluie , feinen  j£ar* 
ren  in*  Brocfene  fehieben , b.  i.  fein 
©lue!  in  (Sicherheit  bringen  ; se  cacher 
dans  l’eau  de  peur  de  la  pluie,  au*  bem 

«Regen  in  bie  Braufe  fommeh  ; (f.  auch 
abattre). 

Piumacbe , ».f.  bit  gebet  eine*  ©ogel*. 


Plumage,  s.m.  ba*  ©efteber  ; bit  ffebetn 
eine*  ©ogel*. 

Plumait,  Plumart,  f.  m . btt  ffleberwifch } 
(aud)  plumasseau). 

Plumasseau , s.  m . ber  ffeberfiel  |um  ©e* 
fiebern  ober  ©efifïen  ber  Âlavierbocfen; 
tt.  bai  ©efieber  eine*  «feil*;  it.  ber  île* 
berwifeh/  $ebtrbefen;  ba*  ©äufchdjen 
von  gefafclter  £timvanb  (charpie)  auf 
bie  SBunben  ju  legen.  r 

Plumassier,  ère,  s.  ber  Çeberfchmûcf er  ; bie 
$ebcrf<bmucferinn  ; bie  «erfon  »eiche 
Gebern  firbt/  unb  barau*  Jeberbûfche/ 
©lumen  tc.  verfertigt;  marchand  piu- 
massier,  for  ftcbctbônbler. 

Plume,#./,  bie  fteber,  it.  b.i.  eine  ©chreib- 
feber;  (©Ârtner)  betjenige  Äeim  eine* 
©amenforn^beram  erfleh  au*  ber  €rbe 
hervor  flicht  ; it.  ßg-  bie  Jebcr,  b.  i.  bie 
©chreibart  eine*  ©chriftffcDer*  ; it. 
(auch  im  plur.)  ber  ©thriftfteQer/  inf, 
ein  vrofaifd)cr  ©chriftflcUer  ; gens  de 
plume , gelehrte  £eute  »eiche  jugleich 
©chriftfleller  fïtlb.  T.  plume  de  paon, 
bie  tyfauenfeber,  ber  ^faucnficin  ; bet* 
jenige  Bheil  ber  ÎJerlcnmuttet/  tveldicr 
bie  ©eflalt  einer  fyfauenfeber  vorteilt  ; 
plume  marine , bie  ©teerfeber , ( eine 
BhtftPfïûnje);  donner  la  plume  4 l’oiseau, 

ben  tfalfen  mit  ©peife  onlocfen.  Fig. 

et  Prov.  tenir  la  plume  dans  quelque  af- 
faire, in  ober  beç  einer  ©ache  bie  Jeber 
fuhren  ; foire  tomber  la  plume  des  mains 
de  qn. , machen  bah  iemanb  bie  $eber 
nieberlegt;  ihm  ba*  ©djreibett  verleiben; 
ihn  bauon  abfchrecfen  ; passer  la  plume 
par  le  bec  4 qn.,  einem  vergebliche  Hoff- 
nung machen  i ihn  mit  leeren  $©ortm 

abfpeifvlt  ; il  y a laissé  de  ses  plumes , 

er  hat  S)aatt  babep  gelaffen  ; er  iji  ge- 
rupft worben  ; cela  s'est  trouvé  au  bout 
de  ma  plume,  ba*  ifl  mir  im  ©chreibett 
eingefallen;  il  a perdu  la  plus  belle  plume 
de  son  aile,  er  hat  ba*  ©efle , wa*  er  be- 
fah/  babep  eingebüht;  la  belle  plume  fait 
le  bel  oiseau , Kleiber  machen  £eute  ; 
être  au  poil  et  4 la  plume,  f.  poil;  il  faut 
jeter  la  plume  au  vent,,  (wenn  man  Urt- 
fchlûfftg  ifl  wa*  man  thun  fol I ) matt 
muh  e*  barauf  anfommen , man  mu# 
e*  auf  gut  ©lue!  anfommen  laffen  ; il 

est  chargé  d’argent  comme  un  crapaud  de 

plumes,  er  ifl  mit  ©elb  verfehen  wie 
bie  Äröte  mit  Jcbern. 

’lumé,  ée,  part,  et  adj.  jjettipft  IC. 

Plumée,  s.f.  ©.  d’encre,  eine $eber  v0H 

Binte. 

»Jumelle,  s.  f.  bie  ^cbfrnclfe. 

Plumer , v.  a.  rupfen  ; bie  ftf&ern  au*rau- 
fen  ; (©irber)  abwollen;  it.  ( v . n.)  bie 
SPBolle  gehen  (affen  ; it.  v.  a. ßg.  einen 
rupfen  ; einen  um  fein  ©elb , um  baö 
©einige  bringen  ; plumer  io  poule  sans 
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Il  faire  crier,  fig.  prov.  bif  £e«t<  §11 

fdjiitben  wiffen,  ohne  baß  c*  »ici  3luf* 
(eben  macht,  ober  auf  eine  2ttt  bafj  fie 
nicht  flagen  bûrfen. 

Plumet,  s.  m.  bie  £utfebet  ; Jebct;  auch 
wohl  ber  Jeberbut  ; it.  mèpr.  iron.  ein 
Jcberbut,  M.  ein  junger  SKeufch,  (ein 
©tufcer)  bcr  einen  Jeberhut  trägt;  it • 
(in  «pari*  an  bet  ©eine)  Äoblenträger 
(n>eld)e  bie  tfohlenfätfe  auf  ben  Slchfèln 
forttragen)  ; plumets  de  pilote , (©diifff.) 
bie  SPitibfeber,  (ein  frevbangenbcö 
©tücfchen  ©orf  mit  etlichen  Jebern , 
woran  man  ficht  woher  ber  2öinb 
fommt). 

Plumeté,  ie,adj.  (Sßap.)  wirb  von einem 
mit  aderig  «einer  ©tücfcrcg  gcjicrten 
©djilb  gefegt, 

Plumetis,  t.  m.  ber  erfle  ©ntwurf  (brouil- 
lon, cannevas)  einer  ©^d)rift* 

Plumette , s. f.  öa*  Jcbcrdien;  it.  einege* 
ringe  2(rt  mcifl  wollenen  3<ug*. 

Piumeux , euse,  adj.  feberig  ; voll  Jcbcrn; 
von  Jebern  gemadjt;  it.  feberortig;  fe* 
bericht. 

Plumitif,  s.  m.  T.  ba*  jDriginûlbïalt , ber 
Originalbogen , Da*  Driginalbud),  wo* 
rauf  bie  Snbaltö*  ©erjeidmijfe  ber  ©e* 
rid)t*fd)Iüffc  je.  gefdmeben  werben. 

Plumotage,  s.  m,  f.  bie  Slnfcuditung  bc* 
£boncö,  womit  bie  Jucfcrformen  he* 

ftridjen  ftnb  ; (f.  plumoter). 

Plumoter,  v.  n.  T.  ben£hon,  womit  bcr 
breite  £bul  ber  gucFertormen  betri- 
eben iff , mit  tfalfwaffer  anfeuebten. 

la  Plupart  ober  la  Pluspart  , s.  f.  et  adj. 
ber  meiffe  £beil  » bcr  größte  £beil;  bie 
meifien  »,  • $ la  plupart  disent,  la  plupart 
des  gens  disent,  bie  meiflen  £eute  ober 
ÇOîenfebett  fagen  î la  plupart  du  monde 
est  d’accord  que  etc. , bcr  meifle  £betl 
bcr  £eute  flimmt  barin  überein,  ban  te.  ; 
pour  la  plupart,  metflentbcil* ; größten* 
tbeil*. 

Pluralité,  s.f.  bte  Sftebtbeitî  à la  pluralité 
des  voix,  burd)  bie  (ober  nach  bcrjîfôebr* 
beit  ber  ©timmen. 

Pluriel,  j.  m.  aud)  adj.  m.  nombre  pluriel, 
(©rammatif)  ber  Pluraiis  ober  bie  meb* 
rere  £abl. 

Plus,  adv.  de  compar.  mebr  ; plus  mit  bem 
Slrtifel  beutet  ben  Superlatif  an  ; (f.  bie 
©rammatif);  it.  le  plus,  s.m.  ba*  tOîei* 
fie  ; ba*  Ä6d)Üe  ; ba*  Äeußetfle  ; it.  le 
plus , adv.  am  meiflen  ; it.  plus , im 
verneinenben  ©inn  ober  mit  einer  55e r» 
neinung  verbunben  : (ne.  • . plus)  nicht 
mehr  ; it.  plus , ferner  ; weiter  ; (latei* 
nifrf) : item)  ; it.  plus,  (Sllgebra)  mebr 
(f)  ; plus  de  cent  écus,  mehr  al*  hun* 
bert  £baler  ; plus  que  je  ne  mérite , 
mebr  al*  ich  ocrbtenc  ; sans  plus  de  fa- 
çons» ohne  rçeitcrc  Umlianbr;  nous  jouc- 
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rons  Jeux  parties  sans  plus.  Wir  Wottctt 
• (nur)  §weo  Partien  fpielen,  nnb  mehr 
nid)t  î il  y a contribué  le  plus  , er  hût 
b ai  meifle  (am  meiden)  ba§u  bcpgetra» 
en  » de  plus  en  plus,  je  mebr  unb  mebr; 
immer  mit  bem  Comparatif  ) î tout  au 
plus,  böchflcntf;  auf*  böebfle;  qui  plus 
est,  ober  ce  qu’il  y a de  plus  ; il  y a plus  ; 

de  plus,  wa*  noch  mehr  ifl  ; über  ba*  ; 
außerbem;  tant  et  plus,  genug  ; über» 
flüßig  > çuig.  mehr  al*  §u  oicl  ; d’autant 
plus,  um  fo  mebr;  (f,  autant)  ; qui  plus, 
qui  moins,  ber  eine  mehr,  ber  onbere 
weniger;  einige  mebr,  einige  weniger; 
tant  plus  que  moins,  mebr  ober  weniger  ; 
ungefähr;  beiläufig. 

la  Pluspart , f,  la  Plupait. 

Pluser,  v.  a.  T.  pluser  la  laine,  bie  Sßottc 

jupfen , um  fie  §u  reinigen. 

Plusieurs,  adj.  et  s.  c.  pi.  mehrere  ; vtefe; 
oerfcbicbenc;  utttcrfrf)ieblicbc;vielc£eu* 
te  Ober$erfoncn  ; en  plusieurs  manières, 
adv.  vielfältig;  auf  mancherlei)  SBeife; 
plusieurs  fois,  oft;  öfter;  öfter*;  mehr» 
mahl*;  §u  verfdjicbcnen  ORablen. 

Plus-pétition, s.f.  (jur.)  eiue  übertriebene 
Jorberung. 

Plustöt , f,  plutôt. 

Pluton , s.  m.  (tOtntbol.)  tyfuto , ber  #Öl» 
lengott  ; le  royaume  de  Pluton  , (poct.) 
ba*  Stetch  ber  lobten. 

Plutôt  ober  Piustöt,  adv . eher;  früher;  it • 
eher  ; lieber  ; vielmehr  ; plutôt  que  de 
faire  ceia,  ehe  (beöor)  id)  btefcö  tbue  ; 

plutôt  mourir  que  de  changer,  lieber  fier» 
ben  al*  anbere*  ©inné*  werben  ; le  plu- 
tôt que  je  pourrai , fo  halb  ld)  fanit  ; le 
plutôt  (s.)  sera  le  mieux,  je  eher  (je 
früher)  je  lieber. 

Plutus,  s.m.  (?Dîi)tboI.) <piutu*,ber  ©ott 
be*  SXeichtbum*. 

Pluvial , s.  m.  cbemabl*  ein  SXegenmantct 
ber55ifchöffe  ; beutjutage  eine  2lrt  5Âef» 
gewanb. 

Pluviale,  adj.f.  eau  pluviale,  bû*  Sieget!»» 

waffer. 

Pluvier,  s.  m.  ber  55racboogel  ; ber  Stegen» 
pfeifet;  — àcoiuer,  bcr  ©tranbpfeifer, 
ba*  3Dafierbubn  ; ber  5Ôlü*ling  ; bcr 
graue  Äibii?. 

Pluvieux,  euse,  adj.  regnerifd)  î temps 
pluvieux , regnerifehe*  SBctter;  Stegen* 
werter;  vent  pluvieux,  ber  Stegenwinb. 

Pluviôse , t.  m.  nouv.  ÿluvio*  ; ber  fünfte 
Sftonatb  im  neuen  franjôfifcbcn  Âalcn* 
ber. 

Pneumatique  , adj.  c . T.  machine  pneuma- 
tique , bie  £uftpmnpe. 

Pneumatique,  s.f.  T.  bie  <JJnevmattf  ; bie 
£cbre  von  bcr  Bewegung  claflifdierflüf* 
figer  Raffen. 

Pneumatocèle,  s.f  T.  btt  SötUbbUldj  ; 
(auch  physocéie). 
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Fneumatologie,  s.f.  T.  bit  ©eiftetle&tf. 
Pneumatomphale , s.f.  T.  ber  OîabclWittb* 
brud). 

tfneumatose,  s.f.  T.  bie  2Sinbgef4jWUlft 
be$  BfcagenS. 

Pneumonique,  adj.  c.  et  s.m.  T.  baS  £uit* 
genmittel  ; bie  £ungenar|enct). 

Pnigite,  s.f.  T.  (be»  ben  3Uten)  eine  leb« 
mige  €rbe , welche  eine  blutftillcnbe 
Äraft  bat. 

Poaiiier,  s.m.  T.  baS ©tucF  détail  an  et« 
«et  ©locfe,  welches  ben  3a»fcn  betfel* 
ben  trügt,  unb  woran  fïefchwebenb  er* 
halten  wirb  ; it . oi.  ber  ©locfcntburm  ; 
it.  ot.  ba$  SJergcidjnift  aller  tfireben  in 
Sfranfreicb.  (»gl.  pouilié,  s.) 

Poche,  s.f.  bteéafcbe  an  einem  Æleibe; 
vuig.  ber  ©cbubfacT;  bie  ffttfe  5 A.  eine 
©atfgeige'  ber  Tangmeifter  ; ( aud) 

violon  de  poche)  ; it.  poches , plur.  ol. 

fofeben  ; grof e , mit  Jifcbbein  ober 
jDrabt  auSgefteifte  Tafcheu,  welche  bie 
§rauengimmet  (latt  eines  SXeifrocTcS 
trugen  ; it.  poche , b.  i.  jabot , ber  Äropf 
ber  SSôgel,  beS  ©eft&gcis  te.  ; it.  poche, 
T.  ber  ©aef,  inf.  ber  Millier  ; A.  bas 
©aefgarn  worin  mantfanindjen  fingt; 
( f.  auch  pochette) , it.  ber  @atf  an  tu 
titm  ©efcbwnre;  A.  (©ebreibnteifter) 
ein  gefcblofietter  runber  3ug  unten  au 
gewiffen  iBucbftaben;  it»  ber  bohle  Tbeil 
unten  an  bem  Sôebetfcbijf  î a.  ein  gro* 
bet  eiferner  £offel  in  ben  ©laSbûtten  ; 
pistolet  de  poche , f,  pistolet  ; mettre  en 

poche , in  bie  Tafdje  fteef en  ; it»fg»  fut 
flcb  bebalten  ; cet  habit  fait  des  poches , 
biefes  Äleib  beutelt  ober  faeft  fteb.  Fig. 
et  Prov.  tenir  ober  avoir  les  mains  dans 
ses  poches,  bie  #ünbe  in  ben  ©cbooS 
legen;  mûffig  geben  ; (f.  aud)  main); 
je  tiens  cette  affaire  dans  ma  poche,  id) 

bin  ber  ©adje  »erftcbert  ; bas  fann  mir 
nicht  fehlen  ; jouer  de  la  poche , (eigent- 
lich : auf  ber  ©acfgeige  fpielen  ; baber  :) 
pop.  auS  ber  Tafcbe  fpielen , b.  i.  in  bie 
Tafdje  greifen  , um  noch  mehr  ©elb 
heraus  gu  lieben/  weil  man  baSjenige 
was  man  »ot  ftd)  liegen  batte,  »erfpiclt 
hat;  acheter  chat  en  poche,  bie  ÄülJC  im 

©ötf  laufen  ; etwas  unbefeben  laufen  ; 
(f.  aud)  pain). 

Poché , ée , part,  et  adj.  oeil  poché , fin 
MaueS  auge;  (fo  fagtman  auch  prov. 

pop.  des  yeux  pochés  au  beurre  noire)  ; 

oeufs  pochés , atiSgefchlagené  unb  geba* 
cfene  ©per,  woran  beriöotter  aanj  bleibt; 
écriture  pochée  , fine  fletfige  ©cbtift. 
Pocher  , v.  a.  pocher  les  yeux  i qn.,  je* 
manben  blaue  äugen  fcblagen  i pocher 
des  oeufs , gçcr  auSfd)lagen  ; pocher  la 
queue  d'une  lettre,  einen  tUttben  gcfdjlof* 

fenen^ug  an  einen  fcucbftabcn  machen; 

(f,  poche). 
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Pocheter,  v.  a.  {qqf.  v.  n.  nteift  aber  tnt 
partie.)  Wirb  pon  gewiffen  efibaren  £>in* 
gen  getagt,  (j.  95.  »on  Trüffeln,  ûlt* 
»en,  jtaftanicn  te.)  bie  man  |u  fïd>  ftecft, 
in  ber  Meinung  baf  fïe  beffet  werben, 
wenn  mon  fie  einige  3eit  bep  ftcb  trügt. 
Pochetier , s.  m.  p.us.  ber  Tüfchncr.  (»al. 
gantier.) 

Pochette , s.f.  b.  i.  poche,  bie  Tafdje;  it. 

bas  Tüfcbdjen;  it.  ein  Heines  ©aefgarn, 
worin  man  iîaninchen  fingt  ; (f.  poche)  ; 

belle  pochette  et  rien  dedans,  prov.  fchOU 

»on  anfeben,  unb  boch  nichts  rechtes. 

Podagre,  adj.  f am.  b.  i.  goutteux,  pobo* 

ôrifdj. 

Podestat,  s.m.  tint  obtigleitlicbe  $erfon, 
inf.  ein  tyoligepricbtct  gewitjer  ©tübte 
tn  Italien. 

Podomètre,  s.  m.  f.  odométre. 

Poêle  ober  Poile,  s.m.  bet  ©tubenofen; 
DttOftn  ; a.  bie  ©tube,  b.  i.  ein  3im* 
mer  mit  einem  £>fcn;  ûberb.  bas  Sim- 
mer. 

Poêle,  #. m.  bas  £etc^etttucb  tn  ber  Âirche 
(drap  mortuaire)  ; it.  (rôm.  Âitche)  baS 

Trautud)  ; betTraufcblepet  ; it»  b.  i.  dais, 
worunter  mon  bas  Jjpocbwürbige  trügt; 
ber  Tragbtmmel;  A.  ein  Thronhimmel. 
Poêle,  s.f  . eine  eiferne  Pfanne  mit  einem 
eifernen  Stiel , |um  ©ebrauch  in  ber 
Âucbe  ; it.  eine  art  grober  ©ieftlöffel» 

Fig.  et  Prov.  il  n’y  en  a point  de  plus 
empêché  que  celui  qui  tient  la  queue  dt 

la  poêle,  ber,  auf  welchem  ein  ©efebüft 
befpnberS  liegt,  wetfj  am  heften  wie»icl 
SKub  unb  arbeit  es  erforbert  ; tomber 
de  la  poêle  dans  la  braise  ober  au  feu, 
f.  braise. 

Poêlette,  s.f.  »ermutbÜCb  cor.  ftatt  palette, 
bas  aberlaftnüpfcbcn  te.  f. palette;  (niàjt 
mit  poilette  |u  »erwechfeln.) 

Poêlier,  s.  m.  ber  Pfanne  nfcbmtbt  ; (ttidjt 
mit  poilier  |u  »erwechfeln.) 

Poêlon , s.  m.  eine  Heine  Pfanne  ; bas 
fPfanncben,  mcift  aus  fötejfing,  unb  tic* 
fer  als  eine  Pfanne. 

’oêlonnée,  s.f  tint  Pfanne  »oll. 

Poème , s.  m.  bas  ©ebidjt  (meift  m Sîer* 
fen). 

Poésie,  $.  f.  b ie  $id)tlunft  ; ÿoefîe  ; it» 
bas  ©ebtcbt  ; it»  bte  ÿoefie,  b.  i.  bie  art 
gu  biebten  ; A.  ber  bid)terifd)e  ©eift. 
Poète,  s.  m.  ber  £>id)tcr,  (BJoet)  ; it»  s.f» 
bie  ^Oicbterinn. 

Poétereau , s.  m.  fam.  mèpr.  fin  fdjledjtft 

Siebter  ; ein  elenber  <poet;  ein  Sers* 
mâcher;  fXeiinfchmibt. 

Poétique,  adj.  c.  bichterifd)  ; »oetifeb;  A. 
la  poétique , ( aud)  l’ait  poétique,) 

bie  9>oetif , (£>icbtfunft)  b.  i.  ber  3n* 
begriff  aller  gut  $id)tfunft  gehörigen 
Siegeln  ; ober  ein  £ebrbucb  ber  )Did)fc* 
lunft. 
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Poétiquement , adv . Mcfttfrtfdj  5 poetifdj. 
Poétiset , v . n.fam.  iron.  Söcrfc  machen. 
Poge , s.m.  (in  bet  £euantc)  b.  i.  stribord. 
Poids,  s.m.  ba*  ©croicbt  / b.  i.  bie  ©chwere 
ober  bie  £aß  eine*  Äorperö , (an d)ßg- 
einet  jeben  ©ache)  ; bas  ?Waß  Der  ©d)toe* 
te  ; it.  ein  Âêrper  non  beßimter  ©chwere, 
itad)  welchem  em  anberer  Äorper  gcwo» 
gen  wirb  ; **•  ba*  ©ewicht  an  einer  3Ka* 
febine;  it- ßg.  bas!  ©ewicht,  b.  i.  bie 
©rbeblichfeit;  SBichtigfeit  ; it . ber  €in* 
fluf  auf  jentanbe*  SBiüen  ; it.  ber^adv 
brucf;  poids  de  marc,  sfôarfgewtcht,  (f. 
marc);  poids  de  table,  ba*  $afclgeWid)t; 
eine  ©ewichtart,  beren  Unjen  f (einer 
û(*  am  SDtarfgewicht  fînb,  unb  ba*  yfunb 
babernur  13  bi*  14  Unjen  beträgt;  poids 

du  sanctuaire , f.  sanctuaire  ; ce  ducat  est 
de  poids,  f.  pesant;  vendre  i faux  poids, 

nach  falfchem  ©ewicht  oeafaufett.  &g- 

et  Prov.  porter  tout  le  poids  du  jour  et 
de  la  chaleur,  be*  $age*  £aß  unb  Jpilje 
tragen  ; acheter  qch.  au  poids  de  l'or, 
etwa*  febr  tbeuer  faufen  ober  begabten  ; 

faire  toutes  choses  avec  poids  et  mesure , 

oUe*  mit  tteberlegung  unb  ©orficht  tbun; 

il  ne  faut  point  avoir  deux  poids  et  deux 

mesures , man  muß  alle*  mit  gleicher  Un* 
partbeplichfeit  beurteilen. 

Poignant , ante , adj.  p.us.  b.  i.  piquant. 
Poignant,  s.m.  (in  ber  SDîûnje)  ber  au** 
fd)Iag  be*  ©ewicht*. 

Poignard,  s.  m» prop.  et  ßg.  ber  Æ)old)î 
avoir  le  poignard  dans  le  coeur,  eilten 

JDolch  int  ©ufen,  b.  t.  einen  uagenben 
Äummer  haben;  cette  nouvelle  fut  un 
coup  de  poignard  pour  lui,  biefe  9lad^riC^t 

war  ein  fcofchßich  fur  ihn. 

Poignardé , ce,  part,  et  adj.  f.  poignarder. 
Poignarder , v.  a.  mit  einem  Æ)olch , mit 
SWchßidjen  oerwunben  ober  umbringen/ 
burchbohren , niebcrßoßen  ic.  ; it.fig-  in 
Stoße  Q3etrûbni§ , in  großen  Ruminer 
{vuig.  in  große*  èerjeleib)  oerfeçcn. 
Poignée,  s.f.  eineJ^anb  oott;  it-  ber  ©riff 
ober  #anbgritF  an  etwa* , j.  ©.  am  JDe* 
gett/  an  $ißo(en  ic.;  poignée  de  morue 
ober  de  merluche,  ein  tyaar  (jufammen* 
oebunbene)  ©toeffifehe;  de  verges, 
oa*  ©unbel  Wutben;  — de  loquet,  ber 
ZDrùcfer  an  ber  £tinfe;  — d’emballeur, 
ba*  £br  an  ben  €cfen  ber  Malien  ; i 
poignées,  mit  ooSctt  £Anbeit ; game 
ëanbe  00H. 

Poignet,  s.m.  bie  ûanbwurjef;  wofür  man 
meilt  bie  $anb  ober  bie  $auß  fagt;  (f. 
point;)  it.  ber  äußerfte  ©aum,ba*  ©inb* 
lein  am  J&embärmel  ; ba*  $rei*chett  ; ber 
tbtei*;  it.  bie  linfe  £anb  be*  Weiter*; 
bte  ftauft;  avoir  le  poignet  fort,  ßatf  iU 
ber  #anb,  in  ber  Jattft  fetm. 

P cil , s.  m.  ba*/>aat  am  £eib  ber  SKenfchen 
anbÆburc;  (mit  Ausnahme  behaupt* 
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haare*  ait  ben  SOîeitfchen,  les  cheveux); 
it.  ba*  fàmnitlidje  £«ar  an  ben  £hi£ten; 
it.  ijqf.  ba*  ©arthaat  ; bet  ©art  an  ?Ren* 
(eben;  it.  ba*  Jpaar,  b.  i.  bie  $arbe  bec 
Jpaate,  ittf.  an  Ererben;  it.  ba*  £aar  am 
Sud),  Beug  ober  «peljwerf;  u.  ber  ©trieb 
bco  $ucbfi  K.;  it.  T.  ber  Sabine  mebrerec 
arten  ©diiefer;  it.  eine  art  Äranfheit 
ber  ammen,  wenn  ihnen  bte  5Ki(d)  in 
ben  Grüßen  gerinnt;  (aud)  trichiase;) 

pleins  de  poils,  baartg  ; poil  follet,  ba* 
9)îilcf)baûr;  monter  un  cheval  il  poil, 
(auch  à nu,  à dos  nu,)  ein  $ferb  ohne 
©attel  reiten  i un  lièvre  en  poil,  ein  utt* 
abgejogctter  ^aafe;  ein  Jpaafe  mit  bem 

Jell;  se  faire  le  poil , ftd)  ben  ®art  f eue- 
ren ; i poil , bem  ©trid),  bem  5>aare  imcb  ; 
contre  le  poil , obet  i contre-poil , gcgcrt 
•bie  Jpaarc;  wiber  ben  ©tridi;  velours  à 
trois,  à quatre  poils,  breçbrâbtiger/  »ter* 
bribtiger  ©amntet;  chien  au  poil  et  à la 
plume,  ein  auf  beoberlet)  Oagb  (b.  i.  auf 
£afen  unb  auf  £ttbnct  ) abgcridltetet 

. £nnb;  (fig.  oon  ^erfonen,  f.  plume); 
Fig.  et  Prov.  un  brave  à trois  poils,  ein 
großprabUnberWattfer  ; un  poil  n’y  passe 
pas  l'autre,  c*  iß  fein  £ûar  ungfeid)  an 
ihm  (ihr);  avoir  le  (ober  du)  poil  i qn.. 
einen  ^ortbeit  über  jemanb  baoon  tra* 
gen;  einem  fein  ©elb  abgewinnen;  il 

faut  reprendre  du  poil  de  la  bête,  man 

muß  ein  Mittel/  man  muß  Jpulfe  im 
Ucbct  felbß  fudien  ; it.  mgn  muß  wie* 
ber  auf*  neue  anfangen,  j.  05.  trinfen, 
fpieleu  te.;  ü a laissé  du  poil,  er  bat 
£aare  getaffen;  (ogl.  plume). 

Poilette,  s.f.  T.  bä*  ©cfäß , lOOrttt  btC 

fOtuDer  ba*  ©cbmeer  aufbebaltcn  ; (nicht 
mit  poèiette  ju  perwecbfeln. 

Poilier , s.  m.  T.  baö  »Dtubkifcn  ; (nicht  mit 
poêlier  ju  pertoechfefn). 

Poiloux,  s.  m.  injur.  pop.  ein  £aufeferf. 

Poilu , ne,  adj.  haarig,  tauch. 

Poinçon,  s.m.  her  Pfriem  ; bie  Pfrieme; 
it.  T.  (bepperfchiebenensWetaflarbeitertt) 
ber  ©rabßichel;  (pgt.  burin;)  it.  (©tein* 
fdjtteiber,  ©djwertfeger  ic.)  ber  fflteißel  ; 
it.  (ju  erhabenen  arbeiten)  ber  ©unjen  ; 
(©cbriftfdweiber)  bie  tyatrije  (im  ©egen- 
faij  berQXatrije,  matrice);  it.  ber  ©timpef; 
aum  Seichnen  be*  ©ilbergefdiirre*;  iu 
per  sjfciinjßämpd;  (Äorbmad)cr)  ber 
©techer;  (bep  ben  Simmerleuten)  ber 
©iebetfpieß;  it.  ber  ©tÄnber;  ber  obere 
Äbeil  am  äauptbaum  eine*  Ärabnö; 
it.  eine  (meiß  foßbare)  ^aarnabet  be* 
ftrauettj immer*  ; it.  ein  gewiffe*  ®ein* 

maß  ; le  poinçon  à grain  d’orge,  bû*  ©PÎ8* 
eifen;  ber  ©piçmeifel;  ba*  Æorneifen; 
le  poinçon  it  sertir,  bet  ©0Vßed)Cr  ber 
©olbfchraiebe  «. 

Poindre,  v.  a.  ßccbettj  pl-us.  piquer;  meift 
nur  «l*  prov.  f.  oindre  ; (t.  poindre , 
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v.n.  (vom  £gg)  gnbredjen;  (vom  ©ra«/ 
herbes,)  f^tmen , hervor  fommen,  fprof* 
fen,  jtcthen  IC.;  (Vgl.  pousser;)  it.  fam. 
(vom  55ûït  junger  îtutt,  poil  au  menton,) 
hervor  ftechen. 

Poing , s . m.  bit  ftaujt;  qqf.  blofj  bie  £ûnb  ; 
un  coup  de  poing,  ein  ffûUftfchlag  ; flam- 
beau de  poing,  eine  èanbfûrfel;  oiseau 
de  poing,  T.  einftalf,  ber  jur  £anb  ge» 
Wohltt  ift  ; mener  une  dame  sur  Le  poing, 

plais,  ein  $rauen$immcr  an  ber  £<mb 
fuhren;  ce  petit  garçon  ne  vaut  pas  un 
coup  de  poing,  fam.  biefer  Heine  Ânabc 
bût  weber  ©efunbheit  noct>  ©tA  rfe. 

Point,  s.m.  ber  tyunft;  it.  bai  $üpfthen, 
$.  55.  auf  bem  i;  it.  (sftAbtcrinn)  ber 
©tid>;  it.  bie  9ÎÂ&tere»);  ©tieferen; 
it.  gen&bte  ©pifjen  (ouvrage  de  point); 
it.  ein  (febmerjbüfter)  ©ticb  im  £«ibe, 
i.  55.  in  ber  ©eite  ; it.  ba«  £och  in  ge» 
wiffen  SXiemen , woburch  ber^orn  einer 
©dbnafle  gefteeft  wirb;  it- (auf©ôrfeln 
unb  harten)  bai  Sluge;  (tytcfetfpiel)  ber 
SKummel  ; it.  ber  ©tid)/  b.  t.  eine  gewiffe 
fiibtbeüung  auf  einem  ifôafi,  j.  55.  auf 
ber  fftafjlabe  ber  ©djubmacher  ; it-fg- 
ber  îtbeil,  Sbfdjnitt,  bie  Slbtbeilung 
einer  SXebe;  *r.  Der  ^3unft/  îlrtifel,  ber 
©ag  / ba«  ©tuef , bie  ftrage  ober  ©adje , 
wovon  man  rebet  ober  banbeit;  it.  bie 
©tufe;  ber  ©rab;  it.  ber  3uftanb;  it. 
ber  $unft/  b.-i.  ber  Slugenblicf , Da  man 

im  begriff  ift  (où  on  est  sur  le  point, 
vuig.  ouf  bem  ©vrung)  etwa«  su  tbun  ; 
it-  ba«  îOtaf,  3iel,  bie  @rAn§e,  wie  weit 
ftd)  etwa«  erftrecft;  point  de  vue,  prop.et 
fg-  ber  ©efïchtôvunft;  berjenige  ©tanb 
art/  au«  welchem  man  eine  ©acht  be 
trachtet;  point  (auch  pointe)  du  jour,  ber 
Anbruch  bei  £gge«;  (C  auch  petit  ;)  point 
d’exclamation  etc.,  bû«  2lU«CUfUltg«jei* 
(hen;  lettres  de  deux  points,  (55ud)br.) 
boppelte  2lnfang«buchftûben , b.i.  grofje 
53ud)ftaben , von  boppelter  Jpôhc  al«  bte 
jentge  ©chrift  ift  / vor  welcher  fie  flehen; 
point  d’honneur,  tvûtf  bie  (Eh*e  betrifft  ; 
ber  tyunft  ber  (Ehr e;  it*  eine  ©hrenfache; 
ein  (Ehrenftreit;  it.  bie  €hre;  (f.  aud) 

honneur,  ffîûp.)  il  prend  tout  au  point 
d’honneur,  er  macht  au«  ollem  eine  (Ehren« 
fache;  venons  au  point  (en  question),  Iûf< 
fen  ©ie  nn«  sur  ©nchc  fommen;  au  der 
nier  point,  im  hôdjftctt  ©rûb;  au  plus 
haut  point  de  la  gloire,  ûllf  ber  hôdjftcn 
©tufe,  auf  bem  hochften  ©ipftl  ber 
(Ehre  î ses  affaires  sont  en  mauvais  point, 

et  ift  in  bbfeti  Umft&ttbrn  ; feine  ©gehen 

ftehen  fd)led)t  ; savoir  prendre  son  point, 
bie  gelegene  £eit  ju  ergreifen  wiffen  ; 
de  point  en  point.  Voit  tyunft  §U  tyuitft  ; 
punftlich;  au«fûhrlich;  auf  bai  genaue» 
fte;  i point,  bien  à point,  à point  nom- 
mé, jur  rechten,  gelegenen,  cvwunfch 
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ten,  bcftimmten  3ett;  eben  (ober  gerabe) 
recht;  de  tout  point,  gang;  völlig;  voll* 
tommen;  in  allen  ©tttefen;  équiper  un 
homme  de  tout  point , einen  Çftann  völlig 
au«rûfien,  f leiben.  Pro v.  accommoder  qn. 
de  tout  point , einem  feljt  ûbel  mitfpielen; 
thnt  febr  hart  begegnen  ; tout  vient  * point 
(i)  qui  peut  attendre,  ©ebulb  Unb  3 eit 

machen  alle«  möglich  ; 3eit  bringt  JXofen ; 
Caire  qch.  à son  point  et  aisément,  etwa« 

nach  feiner  ^cgucmlichfeit  tbun;  (f.  auch 

âne,  prov,) 

Poin  t,  part,  négat . (vgl.  pas;)  nictltî  it. 
fam.  nein;  wenn  de  barauf  folget,  be* 
beutet  e«  : fein;  gar  fein;  je  n’ai  point 
d’argent , ich  habe  fein  ©elb  ; point  du 
tout,  feincöwegtf  ; burchau«  nicht;  gan$ 
unb  gar  nicht;  im  gering ften  nichts 

êtes-vous  fâché?  fepb  iht  bôfe?  point, 
nein;  point  d’argent,  point  de  Suisse, prov. 
f.  argent. 

Pointage,  t.m.T.  bie  55e§eichnung  be«  £auf« 
eine«  ©djtffetf  auf  ber  ©eefarte. 

Pointai,  s.  m.  T.  eine  aufrecht  (tehenbe 
©tttije. 

Pointe,  s.f.  bie  ©pige;  it-  bte  (Ecf e ; */.btc 
©pifje , b.  i.  ber  vorberftr , Aufjerfte  ober 
böchfte  îbeil  on  etwa«;  ber  ©ipfel  ober 
bie  ©piçe  eine«  55etge«  ober  Reifen«  ie.; 
bie  ©rbfpiçe;  £anbfpiçe  ie.  ; bie  ©chneppe 
angewiffen  Rauben,  ober  an  bett  paaren 
auf  ber  ©tint;  it.  T.  ber  ©tachelj  ber 
Pfriem;  biefcble;  bie^abcl;  SKabicr* 
nabel;  baö  SRabier*  ober  ©techeifen;  ber 
COteiiTel ;.it.  ber  3infe  im  55retfpiel ; it. 
bie  tyunftur  an  bem  £>e cfel  Der  JDrucfer* 
preffe;  ie.  bie  ©pilje,  ber  Unterwinfel 
eine«  CCBapenfchilbe«  ; ber  ©chilbfufj; 
auch  fonft  eine  ©pifje  ober  55anbfteUe  im 
SBapen  felbft;  it.  bai  ©teigen  eine«  wi* 
berfpenftigen  ober  (tätigen  tyfetbc«;  it. 
fg-  bie  ©chörfe  im  ©efehmaef  ; ber  fcharfe 
angenebm.fihelnbe  ©efehmaef , j.  55.  be« 
neuen  SBeineö  ober  auch  einer  55rütbe, 
©auce;  (vergl.  piquant-,)  it.fig.  (ober 
pointe  d’esprit,)  ein  burch  5Bi$  unb 
©djarfftnn , ober  burch  ein  feine«  SIBort* 
fpiel  fid)  au«jeichnenber  ©ebanfe;  (f^ 

aitd)  bie  55cvfptele;)  marcher  sur  u 
pointe  des  pieds,  auf  ben  3thrn  gehen; 
ia  pointe  du  jour,  ber  Einbruch  be«  ^ggc«; 
(vergl.  point;)  T.  pointe  de  diamant, 
bie  îbtûraantfpihe  ber  ©lûfer;  pointes 
naives , eine  gewiffe  2lrt  roher  ©iaman* 
ten;  faire  des  pointes,  (v.  tyfcrben)  ftei* 
gen  ; faire  la  pointe,  (v.  Ralfen)  fteigriti 
fich  fchnell  in  bie  Jpöhe  fehwingett;  fdjitell 
unb  gerabe  auf«  unb  abwört«  fteigen  ; en 
pointe,  adv.  fpiçig  julaufetib;  fpiçig. 
Fig.  et  Prov • avoir  une  pointe , fam . eilt 
StÄufcbcbcn  haben  ; pointe  de  l'esprit,  bte 
©chörfe  be«  ©erftanbetf  ; pointe  d épi- 
gramme,  b««  wi^ige  unb  fchimmeruhr 
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: ©nbe  fine*  ©inngebichtc*  ; ber  wiçige 
©ebanfe,  welcher  eût  (Binngebicht  en* 

bigt  î pousser  sa  pointe,  poursuivre  sa 

pointe,  oon  feteent  einmahl  gefaßten 
Cntfchluß  fîch  niât  abwenbig  machen 
Jajfen;  fein  «Borhaben  eifrig  fortfeçen 
ober  betreiben  ; * la  pointe  de  l’épée,  mit 
©eroalt;  nicht  anber*  al*  gelungener* 
weife;  (f.  auch  aiguille). 

Pointé,  ée , part . et  adj.  geflochen  K. 

Pointement,  s.  m.  T.  böS  Stiebten  cirtf Ô 
©efchùçe*. 

Pointer,  v.a . b ur ch  einen  ©tofj  mit  bem 

. £>cqen  oetrounben;  flcchcn;  it.  (einen 
jDchfcn)  abflechen;  ît.  ($.  95.  mit  Dem 
«pinfel,  mit  ber  geber , «Kabiernabel  k.) 
punftiren;  it.  pundirett/  b.  u mit 
fünften  be§eid>nen  ; *.  (eine  Jtanone. 
auch  ein  ©ehrobr  ) richten  ; it.v.n.  (p. 
*Bügeln)  flcigen(pgl.  pointe);  r.  pointer 
une  aiguille , Die  @pi$e  an  eine  «ftahnabel 
feilen?  pointer  une  pièce  de  drap,  ein 
étùdf  $uch  beücchen , Damit  Die  galten 
in  Orbnung  bleiben;  pointer  une  carte, 
(©ecw.)  auf  einer  Æarte  ben  Ùxt  be* 
zeichnen/  auf  welchem  man  mit  bem 
échiff  su  fepn  permutbete  ; pointer , 
(93uchbûlt.)  bas  Hauptbuch  gegen  bas 
journal  halten. 

Pointeur,  s.  m.  T . berienige  Âanonier/ 
welcher  Die  ©tücFe  richtet.  t 

Pointillage , t.  m.  T . bit  $unftir  * Brbctt; 
bas  tyunftiren.  , „ . 

Pointillé,  s.f.  eine  (Bpihfunbtgfctti  eine 
Äleinigfeit. 

Pointillé , ée , part,  et  adj.  f,  pomtiller. 

Pointiller,  v.a.  punftiren;  it.  tüpfeln;  it 

Ïunftcn  in  etwas  flccfen;  it.fig.  fîch  bep 
leinigfeiten  auf  halten  ; grübeln;  fpity 
runbige  ÆMnge  herporbtiugen  ; it.  v.  a 
einem  fpiçfùnbigc  Sieben  geben  k.  . 
Pointiiierie,  s.f.  ein  (Btteit  über  Äletmg 
feiten;  (pgl.  picoterie.) 

Pointilleux,  euse,  adj.  WUltbcrlich  » fplß 

fünbifch  ; jünfifch  bep  Älcinigfeiten  ; Der 
(Die)  alles  Mgenau  nimmt. 

Pointu,  ue,  a^'.fpi^ig;  fptßi  esprit  pointu 

fig.  ein  fpiljfünbiger  Äopf. 

Pointure,  s.f.  (@eem.) DaS  Sluffcburjen  Der 
©eget  bep  ungeftümem  S&etter;  (95uch* 
brucfer)bieÿunftur.  , 

Pointus,  S.  m.  plur.  (£utmad)cr)  bie  Pter 
.fralbftCje,  woraus  ber  Sutftl;  gemacht 
wirb. 

Poire , s.f.  bie  95ime;  U.  bte<pufocrfïafcheî 
T.  poire  à feu,  Die  ©ampffugel ; poires 
secrétes.  Die  95itnmalîett  an  Dem  ©ebif 
ber  ^Pfcrbe 5 en  poire,  in  ©eftalt  einer 
«Birne ; bimförmig;  (f.  auch  angoüse, 

fromage , garder , roilr  etc.  ) 

Poiré,  s. m.  ber  93immofl,  «Birnwein. 
Poireau  ober  porreau,  s.  m.  ber  £auchî 

*.  poireau , eine  SÖarje  auf  ber  £au 


beS  «Otenfchett/  tnf.  an  ben  £ünben, 
auch  an  ben  «Pferben  unb  Jpunben  ; (pgl, 

verrue). 

Poirée,  s.f.  ber  «föanggolb;  (auch  tote 

blanche  ). 

Poirier,  s.  m.  ber  95imbaum  ; je  l’ai  vu  poi- 
rier , prov.  mùpr.  wirb  pon  einem  CDlen- 
fehen  gefagt,  ber  fein  ©lùcF  gemacht  bat/ 
unb  ben  man  ehemablS  in  geringen  Um« 
ftinben  gefeben. 

Pois,  s*  m.  Die  €rbfe;  pois  verds,  petits 
pois , grüne  (£rbfen  ; (Bchotencrbfen;  pois 
de  merveille,  95lafenerbfen ; £cr§famett ; 
pois  chiches,  Äucheretbfcn,  pois  sucrés, 
überjucfettc  Ânitffôrner;  pois  sans  cosse, 
pois  goulus,  gucferetbfen;  pois  en  cosse, 
grüne  (Schoten.  Fig.  tt  Prov.  avaleur  de 
pois  gris,  f.  avaleur;  si  tu  me  donoes  des 
pois,  je  te  donnerai  des  fèves.  Wie  bll  mit 

eö  foebeft,  fo  loch  ich  bit  ci  mieber;  ich 
pergelte  ©leiche*  mit  ©letchem  ; îSurft 

Wibcr  asurdî  donner  un  pois  pour  avoir 

une  feve , eine  2öur U nacl)  einer  ©pccP* 
feite  Werfen;  que  ce  soient  pois,  que  ce 
soient  fèves,  eô  mag  feçtt  waö  cô  wtU/ 
liegt  wenig  Daran;  (f.  auch  pot). 

Poison,  s.  m.  prop.  etßg.  Dû$  ®tft î fig. 
ein  greulicher  ©cjlanf  ; une  femme  accu- 
sée do  poison,  eine  Des  ©iftmifchen#  an* 
geflagte  Slßeiböperfon  ; il  ne  faut  pas  lais- 
ser gagner  ce  poison , fig.  man  mu$  Diefetf 
©ift  nicht  um  fïch  greifen  laffen  ; man 
mu§  Diefem  Uebel  fteuetn;  poisson  sam 
boisson  est  poison,  prov.  auf  gifche  muf 

man  trinfen. 

Poissarde,  s.f.  bie  Benennung  ber  gifeh- 
weiber  in  tyariö;  auch  tiamedeiahaiiej 
it.  injur.  ein  gemeine*  SGJctb. 
oisse,  s.f.  ein  in  «pech  getunfte*  9tci*bunb  / 
berglcicljcn  man  fîch  bep  ^Belagerungen 
bebient. 

Poissé , ée , part,  et  adj.  gepicht  IC, 
Poissement , s.  m.  ba*  $i(hen. 

Poisser,  v.a.  pichen  ; pcrpichen;  mit  9îech 
ober  auch  mit  einer  anbern  fieberigen 
©ubftanj  bcfchmieren/  ober  auch  be* 
fchmufjeH/  bcfubeln. 

Poisson,  s.  m.  ein  gifch ; it.  T.  ber  gifch/ 
b.i.  ein  gewtffe*  mitt&gige*  ©eflirn;  iu 
poissons,  pi.  Die  gifche;  ein  J^ichen  De* 
$bietfreifc*  ; it.  poisson,  ein  deine*  «Olaf 
$u  trocFcttcn  unb  flüffigen  ©achen  / halb 
fo  grofi  al*  ein  sérier;  poisson  volant,  ein 
fliegenber  gifch;  it.  ein  gewiffe*  mittigi« 
ge*  ©eflirn;  colle  de  poisson,  flftunbleim, 
Fig.  et  Prov . la  sauce  fait  manger  le  pois- 
son, man  ifjt  Den  gifch  (einen  fchlechten 
£if<h)  allein  Der  (guten)  95rühe  wegen; 

les  gros  poissons  mangent  les  petits,  bit 

Süchtigen  unterbruefen  bie  ©eringen; 

la  sauce  vaut  mieux  que  le  poisson , bit 

«Brühe  ifl  beffet  al*  ber  gifch;  ba*  3u* 
fAUige  ifl  befier  al*  bie  ^ache  felbßj 
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toe  SKitgift  aber  ber  ©rautfcfca*  ifl  bef. 
fer  al*  bte  ©raut  IC.  ; il  ne  sait  à quelle 
sauce  manger  ce  poisson,  cr  Wcifi  IttCfît 

wûô  er  tbun  fott,  rote  er  fiel)  ûu$  biefern 
»erbricfjlid)cn  Jpûnbcl  heraus  nutfeln 

fOÜÎ  être  comme  le  poisson  dans  icau, 

«lie  ©equemlichfcit  ^abett  ; donner  un 
poisson  d’avril  à qn.,  einen  in  ben  2lpril 
fefiiefen  ; (f.  aucf)  mer,  chair  etc-) 
Poissonnaille,  s.f.fam.  allerlei)  flftltC  $ifd)e, 
bie  man  einem  bepm  Sffenaufficllt  (pgl. 

fretin). 

Poissonnerie , s.f  \ b.  i.  marché  aux  poissons, 
ber  Sifcbmarft. 

Poissonneux,  euse,  adj.  ftfd)tetd). 
Poissonnier,  iére,  s.  ber  fitfd)hônbïcr  , 

$ifdwerfôufer;  bie  gtfdjhanblerinn  :c.; 

se  faire  poissonnier  la  veille  de  pàques* 
prov.  etwa«  su  fpAt  unternehmen  ; Çahr* 
marft  halten  wollen,  wenn  bie  Käufer 
fort  finb. 

Poissonnière,  sf  f,  bf Q poissonnier;  it.  ein 
> Stfàfeffcl. 

Poitrail,  j.  m.  bie  ©ruft  eines  <pfetbc$;  it* 
ber  ©ruftriemeit  am  ©attel  beô  fpferbe*; 
(©auf.)  bie  ©cbwclle  ober  ber  Jpauptbal* 
fen  auf  einem  Stauer  wert/  tmb  worauf 
fcatf  anbere  Jrwljwerf  ruhet;  ber  £uer* 
halfen  über  einem  £bor. 

Poitrinaire,  adj.  et  s.  mit  einer  ©ruftbe. 
fd)Wcrbe  ober  ©ruftfranfheit  behaftet; 
ber  (bie)  eine  fchwache  ©ruft  hat. 
Poitrinal,  s.m.ol.  ber  ©tllljï  bû$  @tUf>* 
rohr;  (eine  2lrt  alter  gcueracwchre). 
Poitrine,  s.f.  bie  ©ruft  an  SOtenfchen  unb 
*£hieren;  avoir  bonne  poitrine,  fig*  eine 
ftarfc  (Stimme  haben. 

Foitriniéie,  sf.  T.  ba$  ©tufthols  bep  «tch» 

reren  «profefitonuiften. 

Poitron,  s.  m * ber  ©piUing ; (eine  21 rt 
«Pflaumen). 

Poivrade,  s.  f.  btc  <p fefferbrithe ; it.  gjftg 
mit  Pfeffer  unb  @a($. 

Poivre,  s.  m.  ber  Pfeffer  î poivre  à queue, 
poivre  musqué,  f,  cubèbe;  poivre  des  mon- 
tagnes, ber  @cibelbûfi;  poivre  d’Afrique, 
^arbamomen;  cette  marchandise  est  chère 
comme  poivre , prov.  pop.  biefe  SßaarC  ifl 
gepfeffert , b.  i.  febr  tbeuer. 

Poivré,  èe,  part,  et  adj.  gepfeffert  K.  ; itfig. 

fam.  theuerî  (pgl.  poivre). 

Poivrer , v.  a.  pfeffern  ; mit  Pfeffer  wur» 
Jen;  it.  fig.  fam.  mit  einer  pencrifchen 
Äranfheit  auftccFcn  ; poivrer  un  oiseau , 
T.  ben  ftalfen  mit  ^fefferwafTer  wa« 
fcbeit,  wenn  er  ftöljig  ift  ober  sbûrmcr 
hat  le. 

Poivrette,  sf.  f,  nielle,  (eine  «Pflanse). 
Poivrier,  s.  m.  ber  «pfefferbaum  ; it*  bie 
^feflrerbud)fe. 

Poivrière,  sf.  bie  ^feifer&iicfjfe  mit  Sichern, 

Su  mehreren  ©^rottrsarten. 

2<iix9sf.  ba*  tyec&;  — *«ine#  ba$ ©aum 


Pola  Poli 

» * 

hors;  — au  pavot,  ber ©tohnfötnenföft; 
— minérale,  bûô  (Erbharj;  — grecque, 
-7  d’tspagne,  ba$  ©eigenharj;  jÇolo* 
Phoutum;  — de  terre,  ba$€rbped);  noir 
comme  poix,  pecfcfdjwars. 

Polacrc  ober  polaque,  s.  f.  T.  bit  fpolûfe; 
eine  2lrt  &d) iffe,  aut  bem  mitteüinbi- 
fchen  ©teer  gebröudrtid),  weiche  mit 
©eqcln  unb  mit  «Kubern  fôbrt. 

Polacre  ober  polaque,  s . m.  ein  tyolûUl  Mit 
polnifdjcr  SHeiter. 

Polaire,  adj.c.T.  ben <pol  betreffenb/  obe* 
babep  bcfinbltch;  étoile  polaire,  ber  «polar- 
fietlW  élévation  polaire,  bit  «polar&Ô&CJ 
cercle  polaire , ber  <polar$irfel. 

Polaque,  f.  polacre.  > 

Poiastrc,  S.  m.  T.  bic  £ôtht>fanne  ber  ©leo- 
| gteficr* 

Poiatouche,î.^.  bas  fliegenbe  (Eichhörnchen, 

Pôle,  s.  m.  T*  ber  «Pol;  tnf.  einer  Pon  ben 
bepbcn  (£rbpolcn  ; and)  bie  «polen  am 
Çpîagnet;  pôle  arctique,  ber  ©orbpol  5 
pôle  antarctique,  ber  ©ubpolî  d'un  pôle 
à l’autre , jig,  pptt  einem  €nbe  ber  SÔett 
S um  anbern. 

Poiémarque , s.m.  ber  «Polcntarcb,  ber  oberfte 
©cfehléhabcr  ber  àrmee  bco  ben  altcit 
©riechen. 

Polémiqué,  adj.c.  T.  POlcmifch»  théologie 
polémique , bte  Jpolcmif  ; bie  (Streit* 
théologie  ,t  b.  i.  bie  £ehre  pon  ben  ©treü 
tigfciten  über  SKeligtonömeinungen. 
Polémonium  , m.  T.  weiter  ©een  ; SBûfh» 

hxhnW  i ( eine  2lrt  immer  grûnenbet 
i'flansc). 

Poiémoscojie,  $.  m.  T.  etnc&rtfteufrröbtttt/ 
beren  man  fich  tm  Ârieg  bebient. 

Poli,  s.  m.  btc  Politur;  ber  burch  baô  ^Jolircn 
cntjlaubeue  ©(ans. 

Poli , ie , part,  et  adj.  POÏirt  IC.  ï it. adj. fig* 

airôgebilbet  (wie  s.  ©.  ber  ©eifl , ber  ©cr- 
(ianb)i  it.  höfiieh;  artig;  gefittet;  fein» 

Polican,  s.  m.  ein  ^nftrument,  bie  3ibnc 
attöjuveißen  ; (f.  pélican). 

Police,  s.f.  btc  «Polisco,  b.  i.  bie  i)anb* 
habung  ber  (Sicherheit  etneö  ©taatc«^ 
einer  @tabt  :c.;  it.  b.  i.  bie  sur  fpanb- 
habung  ber  «poltset)  perorbneten  <Pct- 
falten  j it.  ober  chambre  de  police,  fcjf 
«Poltsojfammer;  baö '))oltscogericht;  iu 
police,  ûbet'h.  eine  in  einer  ©cfeUfchaft, 
in  einem  Äorpö  : c.  cingefuhrtc  Orbnung; 
it.  T.  réglement  de  police,  bic  fpolijei)» 
.orbnung;  «Polisepanflaît;  it.  police,  bie 
«poltjje,  b.  t.  eine  Urfunbe  über  eine 
@ec  • Slfiefurans  f ( police  d’assurance  ) f 
police  de  chatgement,  f.  connoissement . 
ein  (Çvadttbrief  te.  ; it.  police,  (@chrt‘ft- 
gtefier)  ein  ©erseidjntfi  oon  ber  pcrbÂït- 
ntnmaßtgen  ©rtarfe  (b.  i.  Slnsahl)  eine« 
ieben  einjclnen/  ju  einem  ©upgehotiônt/ 
QSucbjîabcn, 
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Policé,  éc , part.  f.  policer  ; it.  adj.  tyoItJCi* 

anftalten  befïhenb,  bamit  Derfeben  ic. 

Policer,  v.  a.  gute  Crbnnng,  (Polizei,) 
qjolijepgefeçe,  Spoltjroanflatten  hei  ei- 
nem Volf,  in  einem  ©tagte  :c.  ein- 
fuhren. 

Polichinei,  ».  m-  ber  flJicfclbirtng  in  ben 
italienischen  tfomôbien. 

Poliment , m.  baô  $oltren;  ©latten» 

Poliment,  adv . höflich;  artig  2C. 

Polion,  ».  m.  ba«  tyolei  (ein  $raut). 

Polir , v.a . poliren , b.  i.  burch  SXeiben  glatt 
unb  glÄnjenb  machen  ; /*•  ßg.  höflicher, 
artiger , gefltteter  machen;  gute  (Bitten 
bcibringen;  perfeinern;  polir  son  style, 
feine  ©chrcibartauOfetlen;  polir  un  ou- 
rrage,  ein  SBerf  auofeilen;  bie  feçte  £anb 
an  bafîelbe  legen. 

polisseur,  ».m.  bettyolirer;  ©piegelgla«* 
fchleifer. 

Poussoir , ».m.  ber  ©litt-  ober  $oltr-©tein  ; 
IJJolirjûbni  Ipolirftabl ; ba«  ©littglaö; 
©littbein;  bie  ^oltrfcheibe  te.  • 

Poiissoire , ».f.  T.  bie  $olirbûr(l*>  <Polir* 
mûhle. 

Polisson , x.  m.  injur.  ein  mutwilliger,  un- 
artiger Änabe;  beröaffett  junge;  Soten» 
reifer;  ûberb.  einer  ber  unanjlanbige 
5)inge  rebet  ober  tbut. 

Polissonner,  v.n.  unanflinbtge  Singe  reben 
ober  tbun;  ftch  unanftinbig  betragen 
ober  auffübren;  ((.polisson). 

Polissonnerie,  tf.  eine  unanflinbtge,  unfli- 
thige  SHebe  ober  Sluffubrung  ; berVuben- 
ftreich;  bie  £ote;  (f.  polisson). 

Polissure , ».f.  ba* tyoliren;  ©litten;  it. bic 
Politur;  ber  ©lanz;  bie  ©litte. 

Politesse,  s.  f.  bie  Hoflichfeit;  artigfeitj 
vuig.  bie  SJtanierlichf  eit  ; politesse  d’esprit, 
bie  Reinheit  be$  Verflanbe«. 

Politique,  adj.  c.  polittfchi  it-  flaatSflugî 
(f,  politique,  s.f.)  it.  ber  gefeHfchaftlichen 
Älugbeitgemaf  ; flug  ; Dorftchtig  ; weit- 
Hua;  it-qqf  liftia;  fchlau;  oerfchlagen; 
oerfchmiçti  arglifltg;  it.s.m.  ber^ol* 
tifer;  ©taatömann;  it.  iron.  ber  tyoliti 
fui;  ©taatOflûgler ; it-  ein  fchlauer 
Vienfeh  ober  «Kann  ; einer  ber  ftch  §» 
Der  feilen  weifj  te. 

Politique,  ».  f.  bie  ^Jolitif , b.  i.  bie  ©taat$- 
f lugbeit  ; it-  bie  ©taatifunft  ; ©taatt- 
tDifîenfdiaft  ; it . bie  ©taatolebre;  bie 
£ehre  oon  ber  ©taatöflugbeit;  it.  bie 
«Beltfluaheit;  bic  Klugheit  im  Umgang 
mit  anbèrn , (im  guten  unb  böfen  Ver 
ftanb).  i 

Politiquement,  adv.  politifch  K. 

Politiquer,  v.  n.fam.  DOtt  ©taatÔfadjcn  rC 

bett;  politiftreit. 

Pollicitation , s.f-  (jur.)  bai  Verfprechen, 
welche«  von  bem  Zubern  noch  nicht  an- 
genommen worben  if . 

Ppllué,  6c,fiafi,  eiaefj.  bcßccft  tç* 


Poll  Poly  g5g 

Polluer,  v.  a-beffeefen;  Derunrctntgen  ; it* 
ßg - entheiligen;  entweihen  (profaner). 
Se  polluer,  v.rèfl.  fleh  felbfi  bcflecfen* 
Pollution,  s.f.  bie  Veflecfung;  Verunrei- 
nigung; Entheiligung;  Entweihung/ 

( profanation);  iu  T.  bie  ©aamenergte- 
fung. 

Pollux,  ».  m . (sjKot&ol.)  tyoflTur;  ein  Halb- 
gott ; it - ber  Vabme  eine«  ©terntf  unb 
eine«  $beil«  bcö  ©efftrn«  ber  Zwillinge. 
Poiographie,  sf.  bie  Himme(«befchreibung. 

Poionoise,  s.f.  eine  2(rt  «Diann«*  unb  SÖeiber- 
Äleibung  nach  polnifcher  %x ti  it.  tint  2lrt 
fcanj;  it.  bie  SÄufif  baju. 

Poltron , onne , adj.  etpl.us.  s.  DCT§agt  ; feig  » 
ber  fein  £er|  ^ötj  bie  feige  ?OTemme; 
oiseau  poltron,  T.  ein  Jalf  bem  man  bie 
ginge  an  ben  Hütterllauen  abgefchnit* 
ten  hat. 

Poltronnerie,  s.f.  bie  getgheitj  Saghfitj 
3aghaftigleit;  Verzagtheit. 

Poiyadeiphie , s.f.  bie  achtzehnte  älaflfe  bet' 
^pflanjenorbnung. 

Polyandrie,  s.f.  bie  Viclmdnttcrep  ; it.  bie 
Zwölfte  Älajfe  ber  ÿflanzenorbnung. 
Poiyanthëa,  s.  f.  T.  eine  alobabetifcfjc 
©ammlung  merfwurbiger  ©teilen  au« 
oerfchiebcnen  ©chriftfteUerit. 

Polyanlhée,  adj.  c.  T.  Dtelblumig. 
?olychreste,  ober  polycreste,  adj.c.  T.  Jj| 
Dielen  gingen  brauchbar,  tnf.  oon  gewtf- 
fett  Strzenepmitteln,  welche  otcleÄranf- 
heiten  heben  (ollen.  * 

Polyèdre , adj.  et  s.  T.  otelfetttg;  ritte  gtgut 
bie  Diele  ©eiten  ober  glichen  hat. 
Polygame,  s.c.  eine  tyerfon,  welche  an  mehr 
alb  einen  Vtann,  an  mehr  al«  eine  grau 
Dcrheirathct  iff. 

Polygamie , s.f.  bic  Vielweiberep. 

Polygamique,  adj.  c.  zur  VtelweibercD  ge- 
hörig; bie  Vielweiberei  berreffenb. 
Polygamiste,  j.  m.  einer  ber  bie  Vielweibe- 
rei für  zulöffig  hilt. 

Poiygarcbie,  s.f.  biejftttge  SKegier ungeform 
eine«  ©taate«,  wo  bie  ©ewalt  in  bett 
Hinben  oerfchiebener  ^erfotten  ifl. 
Polyglotte , adj.  c.  T.  in  mehreren  ©prachett 
gcfchrieben;  it.  s.f  eine  in  perfebiebenett 
©prachen  perfaf  te  Vibel. 

Polygone,  adj.c.  Uiclrcf tg ; Diclfeitig»  «V. 

s.  m.  ba«  Vtelecf. 

Poiygraphe , s.  m.  ein  ©cbriftjtcller , bet 
über  Diele  unb  perfebiebene  ©egenfinbe. 
gcfchrieben  hat. 

Polygraphie,  s.f  bie  Vtelfchretbcrei;  obet 
Dielmehr  (p-us.)  bie  Äunfl  mit  gifferit 
Zu  fehreibett. 

Polymathe,  ».  m.  ein  Vtclwtffcr  ; ($oli- 
hiflor  ;)  einer  ber  in  Dielen  3öiffcnfcbflften 
bewanbert  if . 

Polyraathie,  s.f.  ba«  VielWiffeU. 

Poiy»ythic4  s,f  ST,  eine  aHjugrofe  Ueher' 


Digilized  by  Google 


I 


$6o  Poly  Pomm 

.^baufung  »crwirrter  ©egcbenbdten  in 
ScDûufpicUn  te* 

Polynome , s»  m.  (Sdgebra)  eine  Dtclfac^c 

' Poiyoptre,  s.m . T.  ein  ©laß,  welcbcß  bie 
-vöcgeujttnbe  Permcbtet;  baß  $)o Içop 
trum* 

Polype,  s.m.  T,  ber tyolpp , b* i bie £bier 
pfiati$e;  eine  mit  »ielengußen  »erfebene 
art  $biere , n>eld)c  gletcbiam  ben  Ucber 
gang  aus  bem  9ffan$en'>*i<b  in  baß  &bier 
k reift)  macht  i it  ein  befonbereß  jlcifcbigeß 
©croäcbß  ut  manchen  îbciirn  beß  menfeb 
lieben  Äorperß,  roeldieß,  nach  art  bc 
tomber ermähnten  ^olppcn,  wieber  nach 
• . ttoàdist , wenn  etwaß  bacon  jurucf  bleibt 
Polypëtaie , #dj.  c.  T.  »ielblätterig  i if.  *•  / 
eine  »ielblâtterige  ©lame, 
polypode,  s.  m.  T.  baß  Çngclfuf}  ï btC  ©teilt 
nmrj;  ber  ©a  um  fa  treu. 

Poiyspaste,  s.  nu  T ber  glafcbenjug;  (f. 

• moufle). 

Polysyllabe , adj.  c . T '.  pîclfçlbtg  » if.  s.  m. 

ein  »ielfolbigeß  ®ort. 

Polysynodie  , s.f.  T . bic  ©tclbfit  bc 
. ©taatß*  ober  9iatbß*©erfamralungeit  in 
einem  ©taat.  t 

Polytechnique,  adj.c.  T.  écoîepolyteehnique, 
(in  granfr.)  eine  gewiffe  öffentliche  £ebt< 
anßalt,  welche  mehrere  Sßitfcnfe&aften 
unb  Äunfle  umfaßt. 

Polythéisme , s.  m.  bic  SSiclftöttCre^* 
Polythéiste,  s.  m.  einer  ber  mebr  alß  einen 
©ott  glaubt.  f 

Poiytnc , s.m.  T,  ber  20iî)ct:thon  , (eine  art 
SÜloofe). 

Polytypage,  s.  m.  (©UChbr*)  bte  ßunjt, 

1 totcle  Âbbrûcfe  jugletch  m machen* 

Polytypcr,  v.  a . f,  polytypage. 

Pomade,-  s.f.  T.  bte  Söeinbergßfcbnccfc. 
Pommade,  s.f.  bie  $ommabe;  it.  (SScitfd).) 
eine  $rt©prûnge,  ba  mau  fïdj  «m  ©atteï 
fnopf  (pommeau)  bdlt. 

Pommadé,  ètt  part,  et  adj.  f,  pommader. 
Pommader,  v.  a.  mit  ^îommabc  bc(f uctcftett 
ober  befebmieren  ; (pommabtren).  Se  pom- 
mader, v.réf.  fid)  mit  spommabe  fehmie* 
reit. 

Pomme,  s.f.  î)cr  2l»fcï ; if.  ber  Änopf  / ober 
eine  ähnliche  ©erjirrunq  an  mehreren 
©acben , g.  ©.  an  einem  ©toef , $burm  / 
an  einem  Jelt,  ©ettK.  (vgl*  pommeau); 
(an  $obl  / Äraut,  ©a!at  îc.)  ber  i?opf  j 

' pomme  de  garde , et»  £age rapfd  J — épi- 
Iîeuse,bcr©te(bapfei; — dorée,-— d’araour, 
ber  £tebcßapfel,  $o0apfel;  — de  mer- 
* veille,  ber  ©alfamapfcl;  SÔunberapfcl  j 

— de  pin,  ber^ûmtjapfett;  — de  terre, 
ber  €rbapfel,  bie  ©runbbirn/  Kartoffel; 

— d’Adam,  vu/g.  ber  Äbamßayfcl ; bie 
Äußere  ©rbôbung  beß  Ärtorpclß  ber  £uft- 
robre  (du  noeud  de  la  gorge);  — d’arro- 

#>i*>  ber  £>«rchf<blag  ober  ©prcngfolben 


Pomm  Pomp 


dner  ©ießfanne  ; — de  senteur,  bet  ©I# 
famfnopf;  taillé  en  pomme,  tunb  gefàuit# 
teil.  Fig.  pomme  de  discorde,  ber  gant* 
OPfeï  / (f,  discorde)  j donner  la  pomme  k 
une  dame,  einer  Ælame  ben  $rci$  ber 
©ebonbeit  geben  ober  sugefiebenî  empor- 
ter la  pomme,  ben  $reié  baoon  tragen; 
on  abattroit  ccttc  place  à coups  de  pommes 
cuites,  prov.pop.  man  tônnte  biefe  ge* 

Üung  ic.  mit  gebratenen  Stepfein  ein* 
werfen* 

Pommé,  r.  m . ber  Stpfelmofi,  S4>felttoeitt 
(cidre). 

Pommé , ée , part,  et  adj.  chou  pommé, 
laitue  pommée  etc.,  Äopffobi  î Äöpf* 
fûlat  îC.  Fig.fam.  fou  pommé , ein  aué* 
gemaebter  9îatr  ; ein  ©rjnarr  î ( toergf* 

achevé;  fieffé;)  sottise  pommée,  ein  etl* 

bnmmcr  ©treieb» 

Pommeau,  s.m.  Stnat.)  ber  fleifebige  {Jbftï 
ber  ©aben;  — d'épée,  ber  2)egenfnopfî 
— de  selle,  ber  ©attelfnopf. 

Pommelé,  ée9part.et  adj.  (»Ott  fPferben) 
geapfdt  (f.  pommeler);  it.  (oem  Rimmel) 
mit  deinen  5ffi6ïfcben  ûberjogen  / (»gl* 
moutonné) , cheval  gris  pommelé,  ciK  apfel* 
grauer  ©ebimmef. 
se  Pommeler,  rèfl.  (»Om 

mit  deinen  ®ôlfcben  überleben,  (pgl. 
moutonné);  it.  (»,  «Jjferben)  apfelgratte/ 
apfeîrunbr  gleefen  befommen. 

Pommelle,  s.f.  ber  ©etberj  baô  ÏÂcberige 
©lecb  an  ben  SKô&ren,  ben  Unratb  auf* 
Subalten  ; (SÄrber)  ein  eingeferbteö  ^ol| 
ober  ©ret,  baß  £eber  auf  £orbuan*2lrt  ju 
bereiten. 

Pommer , v.  n . (pom  .fohl,  Äraut/  ©aîftt  tu) 
Äopfe  befontmen;  ficb  fdiließen. 
Pommeraie, s.f.  ein  2tpfelbaum.@artett. 
Pommeté,  ée,  adj.  (Sßap.)  mit  f leinen  Än$* 
pfen  ober  Ämgeln  cerfeben. 

Pommette,  s.f.  baß  Äiiopfcbett}  ein  fleinct 
Änopf,  (togl.  pomme  unb  pommeau); 
it.  T.  (9latbcrinn)  ein  Ânôpfcben  ; ein 
Ânot^en , s.  ©.  auf  geßepptcn  ober  ge* 
ptef  ten  greifen  (poignets  de  chemises  etc.)  ; 
it.  baß  unter  ben  Äugen  bftvorßebenbe 1 
©adenbetn. 

Pommier,  s.  m • ber  Äpfdbaum;  //.  bie 
Äpfelpfanne. 

Pomone , s.f  (ç&ptbol.)  Pomona , b.  i*  bie 
©artengottinn  ; (poet.)  ber  5>erbfl. 

'ompe , s.f.  bte  $rad)t;  baß  ©eprÄnqe;  ber 
'ÿomp  ; it.fig.  (pom  ©tp()  bie  $rad>t  5 
baß  ©epränge;  wobl  auch  ( m.p .)  bie 
©djrpulili  pompe  funèbre,  baß  £et<ben* 
gcprÄngc;  renoncer  au  monde  et  à ses 

pompes , ber  Söelt  unb  ihrer  ©itelfeit 
entfagen.  . 

Pompe,  s.  f.  eine  $umpe;  it.  einegeuer* 
fpttJje  ; pompe  aspirante;  pompe  foulante; 
pompe  soulevante,  f.  biefe  adj.;  pompe 
refoulante  ober  de  compression,  baß  £)rudf* 

werf 
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wcrf  / ba*  SÖaffet  in  Me  £ôbe  $u  treiben  ; 
pompe  mixte,  ba*  pereinbarte  £rucf  * unb 
©augioetf. 

Pompé , ée , part . et  adj.  gepumpt  JC. 
Pomper,  v.a.etn.  pumpen;  auöpumpen. 
Pompette, r./ Per  iöueböruefetbftUcn  ( pl-us . 
balle). 

Pompeusement,  adv.  prAdlttg  K* 

Pompeux,  euse,  adj.  prächtig;  prûffttPOÏÏ; 

glànjenb  ; it.fig.  (ooin©tpl)  m-p.  fcbroûl* 
ftig;  boebtrabenb. 

Pompier,  s.  m.  ber  Pumpenwärter;  einer 
ber  bei)  einer  fteucrfpriçc  angcftellt  ifl. 
Pompon , s.  m.  allerlei)  Heine  3ierat&en  am 
Æopfpufi  ber  ftraucnjtmmer. 

Ponant , s.  m.  (©d)tfff.)  b.  t.  occident;  it.  bfl* 

ÜÄeer  gegen  &bcnb;  ber  Océan  ; it.  buri . 
ber  Jpintere* 

Ponce,  s.f.  piene-ponce,  ber  55im*flein; 
it.  ponce , ba*  ©tief  iertt  mit  Aoblenjtaub/ 
ein  ättujtcr  te.  burd)  ein  burcbflocbenc* 

papier  abjullopfen  (poncer). . 

Poncé,  ée,  part,  et  adj.  mit  55im*ftein  ûb‘ 
gerieben;  it.  burchqcfÜubt  ic. 

Ponceau,  s.  m.  bie  Âlapperrofe  ; ber  rt>ilbe 
ÇDîObn;  (fonfl  coquelicot;)  it.  ba*  Jpod)* 

rotb. 

Poncer,  v.a.  mit  5Ôim*flein  abreiben;  it. 
* burcbfliuben;  buvdjpaufdjen  ; (f.  ponce). 
Ponche,  Punch,  s.  m.  ber  Punfd);  fin  au* 
«Sranntnjcin/  ©itroncufaft  unb  3«**« 
bereitetet!  ©etrànf* 

Poncirade , s.f.  (£itronen*sj)ïetifFe. 
Poncire,  s.  m.  eine  21rt  bicffchaliger  unb 
ftarf  tiedjenber  Çitronen,  moraux  man 
ba*  unter  écorce  deciuon  befannte  iton» 
fett  bereitet. 

Poncis,  s.m.  eine  burchftocbene  Zeichnung 
311m  burcbfHubcn  ober  burd)Pûufd)cit» 
Ponction,  s.  f.  T.  bit  Deffnung  gewiffer 
£beilc  be*  fiôrper*.unb  ba*  barauf  et* 
folgte  Slbjûpfen;  (aud)  paracentèse  ^ponc- 
tion de  la  vessie , ber  ©lafenftid)  ; on  lui  a 


fait 4a  ponction,  mau  bat  ibm  ba*  SSaffer 
abgejapft. 

Ponctualité,  s.f.  (p.  perfonen)  bie  Punft* 
Iichfeit;  ©orqffrltigfcit  ; Orbmuig. 
Ponctuation,  s.f.  bie  punf  tiruiig  ; ba*  punf 
tiren,  b.i.  tnf.  bie  55cjeichming  ber  «Oo. 

. falen  burd)  fünfte,  3.  53.  in  mehreren 
pricntalifdicn  ©prachcn  ; ober  auch  bie 
©eijung  ber  perfehiebenen  Unterfcbei 
• bungôieid)cn  in  einer  ©chrift;  aucb  bie 
9Û3iiTenfd)ûft  $u  punftircn. 

Ponctué , itypart,  et  adj.  punftirt.^ 
Ponctuel,  elle,  adj.  (P.  Pcrfoncil)  pünftlicbî 
febr  genau;  richtig;  accurat. 

Ponctuellement;  adv.  punttliChî  richtig. 
Ponctuer,  %>.  a.  ptmftireu  ; (f,  ponctuation). 
Pondag,  s.  m.  T . ber  ©onlcger;  ein  bonle* 
. . giger  ober  bonleger  (b.  i*  ein  abhängiger) 
Âôblenfdjacht. 

Pondération,  s.f.  (SftabU)  bß*  ©le  ich  gewicht; 

T.  L 


bie  Äitttf}/  ieber  ©teHung  unb  QSewegung 
einer  ffigur  ba*  gehörige  ©leicbgeroicbt 
ju  geben. 

Pondre,  v.a.etn.  (©pet)  legen?  pondre  sut 
scs  oeufs , prov.  fein  Vermögen  rubig  unb 
in  ber  ©tille  genießen. 

Pondrcux,  euse,  adj.  T.  fehltet* 

Pondu , ue , part,  et  ad},  gelegt  K* 

Pont,  s.  m.  bie  iôrûcfe;  it.  ba*  ©erbeef 
eine*  ©chiffe*/  (pergl.  tillac);  pont 
dormant,  eine  fefl  fiebenbt,  unbeweg- 
lidie  55rucfc;  pont-levis,  eine  3ug* 
brttcPe  ; it.  T.  ber  £ofenlaç;  if.  (&eit* 
fchule)  ba*  53âumen  fine*  pferbe*; 
pont  tournant,  eine  JÖrebbrucfej  — vo- 
lant, flottant,  eine  fliegcnbc,  fdjwtmmenbe 
55rucfe;  — de  bateaux,  eine  ©chiffbrûtfe; 

— à tonneaux,  eine  ftafbrucfc/  Tonnen# 
bruefe;  — derateaux,  eine  fîlofjbrûcfc; 

— à rouleaux,  eine  SKollbrùcfe  ; — à sam- 
buques,  eine  ©turmbrûcf  e ; — à coulisses, 
eine  ©cbubbrûcfe;  — coupé,  ein  halbe* 
Söerbecf  î — courant  devant  arriére,  eilt 
burd)aebenbe*  SJerbecf  ; ponts  et  chaus- 
sées, £anb»  unb  Xpeerftrafjen  ; PontEuxin, 
ba*  fcbwarje  3)teer  ; ber  Voulu*  ©urenu*; 
pont  de  varoie,  (2tnat*>  bie  iôrûcfe  be* 
53ûtoliu*  ira  ©ebirn;  faire  un  pont, 
(Äartcnfp.)  einen  îbeil  ber  harten  fo 
biegen/  ba§  ber  anbere  abbeben  mu*/ 
tto  man  e*  haben  toiQ.  Fig.  et  Prov. 
pont  aux  ânes,  eine  (gfelôbrûcfe;  laisser 
passer  l’eau  sous  le  pont , Ober  laisser  cou- 
ler l’eau  etc.  f.  eau;  il  passera  bien  de  l’eau 
sous  les  ponts  entre  ci  et  là,  e*  ipirb  nodj 

lange  bauern;  ba*  tpirb  fo  gefebroinb  nicht 
gcfdjeben  ; (f.  auch  foire , or  etc.) 

Pontac,  s.  m.  (vin  de  Pontac,)  ber  ^öf)mC 

eine*  fraiijôf.  bunfelmben  2Qcine*v 

Pontage , f.  pontonage. 

Pontai,  s.  m.  T.  bie  Sjbfo,  b.  i,  ber  f/obfe 
Ubeil  eine*  ©chiffe*. 

Ponte,  s.f.  ba*  ©pcrlcgen;  it.  bic.£.ege$eit 
ber  53ôgel  unb  ^ubner. 

Ponte,  s.  m.  (fcomberfo.)  ba*  Sjtty  ober 
9tauten«3lö  ; it.  (Vbaraofp.)  b erjenigt/ 
«eichet  gegen  ben  banquier  fp  ielet. 

Ponté , s.  m.  'F.  ba*  Âreui  «m  X)c^rngef5f, 

Ponté,  ée,  ad},  (p.  ©djiffen)  wit  einem 
Sîcrbecf  perfeben* 

Pontenage,  f.  pontonage. 

Pont«,  v.  n.  (^bataofp.)  gegem  ben  55an^ 
quiet  fpielen. 

Pontiére,  s.f.  biejenige  jDeffmmg  an  brn 
Jf>ûbncrn/  woburch  Oc  bie  (fper  leqen* 

Pontife,  s.  m.  ber  £obeptie(ic  r ber  alten 
3uben;  it.  ber  jObcrpriejJcr  ber  alten 
SXômer;  (rom.  Âircbe)  eiet.  ïôifc^of; 
im  ©egenfah  be*  souverain  jaontdc,  be* 
^apfie*. 

Pontifical,  ale,  ad},  bobcprieflerlicbs  (t. 

bifchbfïicb;  *v.  pdpjilid). 

Pontifical,  s.  m.  fit*  $u<b/  ;Welcbe*  btlï 
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©ebethe  unb  Çercmonien  entölt , bie 

• ein  95ifd)of  bcp  gewiffen  $cpctltd)feiten 
ju  beobachten  bat. 

Pontificaiement , adv . in  ^o^epriefterli^er 

ober  bifd)6flicf)er  Äleibung. 

Pontificat,  s.  m.  bad  Jpohepriefferthum  bep 
ben  alten  3«hen;  it.  bad  öbcmtejhr» 
tbum,  (f.  pontife);  it.  bie  papffliebe 
Söurbe  ; it.  bie  geit  bet  «Regierung  ei* 
neä  tyûpfied  î il  est  en  son  pontificat,  fig. 
pop.  er  ift  in  feinem  pöttigen  $ui}  ; er  bat 
feine  fünften  Kleiber  an. 

Pontil , s.  m.  (auf  ©ladbutten)  bad  93uhm* 
cifen  ; bie  ©ladjange. 

Pontiiier , v.n.  7 \ mit  bemSöuhmeifen,  mit 
ber  ©ladjange  anfaffen. 

Pontil! es,  s.f.pl  f,  espontilles. 

Ponton,  s.  m»  eigentlich  / eine  5Hrt  fchwtm« 
menber  iötuef  c ; it.auj.  inf.e  ine  2lrt  leich- 
ter Çabrjcnge  ju  ©chiffbrûtfen;  (©diifff.) 
ein  Unterlegen  eine  2lrt  platter,  einma* 
fHger  Jabrjeuge,  beten  man  ficb  bep  2lud* 
beffernng  eine«  ©chiffed,  bep  «Räumung 
eined  £afcnd  ic.  bebtent. 

Pontonage,  s.  m . bet  Ct1§oQ » */.  bad 

SÄhrgelb. 

Pontonier,  s.  m.  ber  (Einnehmer  bed  Druden- 
jolled  obctbedfiÄhrgclbed;  it.  pontoniers , 
bteienigen  ©olbaten,  welche  bie  ©ebiff* 
brüefen  auffchlagen. 

Pope,  ».  m.  ber  Vope,  ein  $rie(!er  ber 
grtedufchen  Äirche;  «*•  (alte  SKömcr)  ber 
Opferfchlichter. 

Poplité,  ée,  adj.  T.  jur  tfntebeuge  (jarret) 
gehörig;  l’auére  pophtée,  bic  Äntefebl- 
©ddagaber. 

Populace,  ».  f.  ber  «JJôbcls  bad  gemeine 

«Soir. 

Populacier,  iére,  adj.  nouv.  Wirb  POU  einer 
nicbcrtröchtigcn  ècrablaffung  gegen  baß 
&*olf , um  fich  bep  bcmfelbcn  beliebt  $u 
machen , gefügt. 

Populaire,  adj.c.  bad  2$0lf  bCtteffeilbî  it. 

populär,  b.  i.  bep  bem  gemeinen  «Soll 
üblich;  gemein;  it.  leutfelig;  freunblich; 
gcföUtg  (gegen  bad  «Bolf);  herablaffenb; 
j&bcrh.  gefchicf  t , fich  bep  bem  «Bolf  beliebt 
|tt  mad  Kn;  gouvernement  populaire , eine 
SÖolfßrt’gterung;  eine  «Xegterung,  wo 
baß  «Bol'f  bie  öffentliche  ©croalt  tn  £Än- 
ben  hat;;  maladie  populaire,  eine  «Bolfd» 
franfbert,  b.  i.  bie  unter  bem  gemeinen 
t$olf  heirrfchct. 

Populairement,  adv.  gemein  IC. 

Populariser,,  v.  a.  nouv.  allgemein  oerftÄnb- 
lieh,  gern  einnäpig  machen.  Se  populariser, 
v.  riß.  (nteiff  m.p.)  fich  bep  bem  33olf  be- 
liebt maoben. 

Popularité,  v^»  ein  leutfcliger,  herablaffenber 
èharafter,  (f.  populaire):  it.  (mp.)  baß 
«Befircben , fich  bep  bem  «Bolfc  beliebt  ju 
machen  ; it . nouv.  bic  ©emctnpcvflänblicfc 
feit;  bie  ©emeirniupigfcit. 


Population,  s.f.  bie  (Bcpölferung , b.  f. 
bie  3a&l  ber  ©inwohnet ; (bie  SBolfd- 
menge). 

Populeux,  euse,  adj.p.us.  b.  i.  peuplé. 

Populo,  ».  m.  pop.  ein  fleineö  bief cd  fetted 
inb  ; it.  eine  Slrt  «Rofolt. 

Poque,  s.  m.  bad  <JJcchfpiel>  (^ochbrct;) 
it.  bad  <pod)bret  fclbfi. 

Poquer , v.  a.  (ober  *>.  n.)  ol.  eine  jfugel 
fo  in  bie  £öhc  werfen,  baf  fie  fich  nicht 
brehet. 

Poracé.  éc,  adj.  T.  grüngelb,  wie  $.  «B. 
bie  ©alle. 

Pore , ».  m.  bad  ©chwein  ; du  porc , bad 
©ch weinfleifch , (pgl.  cochon);  porc  san- 
glier, bad  wilbe  ©djwein ; porc-épic,  bad 
©tachelfchwein  ; soies  de  porc , ©chweind- 
borffen.  Prov.pop.  à (haque  porc  vient  la 
St.  Martin,  ein  SffîùfHing  eilt  bem  $ob 
entgegen;  il  est  comme  le  porc  à l’auge, 
er  hat  alled  im  Uebcrfluff. 

Porcelaine,  » f.  bad  <porjclian  ; iV.bie  <Uor» 
jettanfehneef  e ; Cheval  porcelaine,  bie  $or* 
jdlanfchecf c ; eine  2rt0checfen,  bie  auf 
einem  grauen  ©runbe  bliulidje  unö 
fdiieferfarbige  Jleclen  haben. 

Porcelet , *.  m.  p.u» . ein  hülbjöhtigtd 

©chwein. 

Porchaison,  ».f  T.  bie  ©djweinfeiffc  ; bie 
Seit,  ba  bie  witben  ©chweine  am  fette* 
fien  finb. 

Porche,  ». m.  bic  Jr>atlc  ; ein  fleined  bebeefted 
föorgcböubc  vor  bem  ©ingang  einer  Äir- 

d)CJ  (pgl.  port  que). 

Porcher,  ».  m.  bet  ©chweindhitt. 

Pore , *.  m . bad  ©chweidloch  ; auch  Ähnliche 
Meine  jDeffuungen  an  anbern  Äörpent 
werben  pores  genannt. 

Poreux,  euse,  adj.  potôéî  POU  ©(hmeid* 
Iöcher  ober  Heiner  Ocffnungen  ; (f.  porc). 

Porisme,  s.  m.  T.  f,  lemme  unb  corollaire. 

Porisiique,  adj.  c.  méthode  poristiqtie, 

(^tathem.)  bie jentgc  £ehrart,  welche 
befiimmet,  wie  unb  warum  eine  Auf- 
gabe aufgclôfet  werben  fann. 

Pornographe,  s.m.  bad  Jpurenhaud. 

Porosité,  s.f.  T.  bie  ^JorofitÂtî  btc  ©igfK* 
fehaft  ber  Körper,  nach  welcher  fie  l6djc* 
rieht  finb  ; (f.  pore).  , t 

Porphyre,  s.m.  ber  ^Jorphpt»  eine rôt&Iid)C 
Sadpidart. 

Porphyriser,  v.a.  (©hpm.)  etwad  auf  einem 
ÿorphpr  fehr  fein  verreiben. 

Porphyrogénète  , adj.  c.  im  ^Jotphpr* 
Zimmer  geboren  ; ein  ^Bepnahme  ber  fai* 
ferlichen  ^rinjen  nach  Äonfiantin. 

Porque,  s.f.  puis,  bad  ÇPvlittCtfchWCitt. 

Pornues,  s.f  pl • T.  gewiffe  mit  ben  Q5aufh* 
fiucFen  cined  ©chiffed  paralleMaufenbe 
unb  m beffen  3Ôefejligung  bicncnbc 
ß>öljer. 

Porreau,  f,  poireau. 
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Porrection,  t.f.  (räm.  Ätidje)  bte$amt* 
« djung  geweibeter  ©achcn  bei?  ÇrtbHlwng 
ber  untern  SÖtibcii. 

Port,  s . m.  ber  jpafen,  ©cebafcn;  port 
sur  us  rivières,  Die  &nfurt;  SXnlänbe; 
port  de  barre,  cm  fyafm,  bû  man  nuv 
mit  ber  Çlutb  einlaufcn  fan»;  port  en- 
clos, ein  «Oafen  in  einer  ©tabt;  prendre 
port , surgir  au  port , in  ben  J^ûfen  fin* 
laufen;  anlanben;  arriver  à bon  pon, 
(oon  ©chiffcn,  ïôaaren  :c.  unb /s-  non 
* «Dtenfchen)  glûeflid)  anfommen  ober  an* 
laugen;  gefunb  unb  glfidlid)  anfom* 
men  JC.  Fig.etProv.  port  de  salut,  ein 
t Suflucbtfort  ; être  au  port,  in  9îu&e  unb 
©idjerbeit  fepn  ; it,  in  $Xuf>e  (b.  u gefior* 
ben)  fepn  ; (f.  and)  naufrage). 

Port , s.  m.  baf  fragen,  (J.  B.  port  d’armes, 
baf  SBafFentragot.’c.);  f/.ôcritragelobn, 
j.  B.  (de  lettre*  etc.)  baf  Briefgelb  ; fpojt* 

gelb;  Briefporto;  über  b.  baöfporto;  auch 

per  ÿubrlobtt/  bie  Çrad)t  (voiture)?  i/. 
ber  Hnftanb  einer  fperfon;  bie  3frt,  wie 
fie  ben  £opf  unb  ben  ggnjén  £eib  trägt/ 

(f,  maintien);  it.  T.  (BOtatt.)  ber  $®ud}$ 

> einer  fPflanse;  Dir  2irt  unb  SSJcifr , mie 
fie  gcmachfen  ift;  it.  bie  £abung  ober 

£aft,  welche  ein  ©chiff  tragen  fann; 
(Äartenfpiel)  bie  Jarbe  ober  bie  harten 
bie  man  behält/  wenn  man  fauft;  un 
vaisseau  du  port  de  cent  tonneaux,  ein 

©chiff  baf  fmnbert  Tonnen  labet  ober 
trägt;  ein  ©chiff  bon  bnnbert  Tonnen; 
port  de  voix,  (Sfcufïf)  eine  ©chlrifung 
»on  einem  nieberen  in  einem  bäbernfcon. 
Cöie  ©ddeifung  in  einen  nicbcrern  $on 
beißt  coulé). 

Portable,  adj.  c.  (tragbar;)  T.  wirb  Pon 
bemjeniqen  ©runbjinf  gefagt/  welcher 
bem  3infmann  inf  £auf  gebraut  wer» 
' beit  mu§;  (pgl.  requérable). 

Portage , s.  m.  baf  fragen  won  einem  Dr  t 
juin  anbent;  it . T . Die  Bcplaft;  (aud> 
"portée  unb  pacotille;)  faire  portage,  T. 

wirb  gefat*/  wenn  man  wegen’ gemtffcr 
SMerfällen  ober  ftäUe  ( welche  aud) 
portage.*!  genannt  roerbnt/)  bie  fid>  in 
» großen  ftlufien  ober  ©trämen  befinben , 
ben  Rachen  unb  bie  barin  befinblidien 
Söaaren  eine  ©treefe  Sßegef  ju  £anb 
fortbrtngeu  muß. 

Portail,  r.  m.  baf  portai,  bie  Daupttbûrc 
einer  Äirdje,  mit  allen  baju  gehörigen 
Sôerjierunqen  ; it.  bie  ganse  Borbcrfette 
einer  Äirche  (infofern  fîch  nämlich  ber 
Eingang  baran  bcjtnbet);  (portail  bat 
heutiges  $ogef  portails  unb  nicht  portaux 
im  plur.) 

portant , ante,  part.  act.  et  adj.  trage nb  î 
fo  etwaf  trägt;  portant  barbe , Det  einen 
Bart  trägt;  tirer  à bout  portant,  fo  fcf>tC* 
g en , baß  man  einen  erreidjen  ober  tteffen 
îann  ; l’or  portant  l’argent  et  l’argent  por- 
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tant  Por,  ben  SBettb  bef  Bolhef  gegen  ben 
SEBert&bef  @ilberfgered>netî(f,aud)an). 
Fig . l’un  portant  l’autre,  le  fort  portant  lo 
foible,  f.  fort;  dire  à bout  portant,  fam. 

inf  ®cfîd)t  (vuig.  unter  bie  ftafe  7 unter 
ben  Bart)  fagen.  «;■: 

Potunt,  t . m.  ein  ÄrÄaer,  b.  i.  uberb. 

bie  £aribbabe/  ber  ®riff/  JDanbgrijf/ 

. tooran  man  etmaö  trägt/  ober  aud>, 
moran  etmaö  bängt/  §.  B.  bie  ^>anb« 
griffe  an  einer  Ät&e  :c.î  ber  SXing  an 
einer  ©änfte,  worin  bie  ©range  freeft; 
it.  ber  obere  Slicmcn  eines  aöcbrgebän* 
gef  te.  * - 

nutif , tve , adj.  tragbar;  waf  fîd)  leic&t 
tragen;  waö  ttd>  mit  fi  ci)  fuhren  läfit; 
un  format  portatif,  ein  £afd)cnformat  ; 
si  j’étois  plus  portatif,  fig.fam.  WCHU  td) 

beffer  $u  Çuf  wäre. 

Porte,  s f.  bie  îbùr;  it . baf  Zfot,  b.  U 
eine  gro$e  i^bur,  bie  meid  auf  groeg 
glugcln  beflebt/  (s.  B*  ein  Xpoftbor/ 
©artentbor,  ©d)loftbW/  ©tabttboric.); 
it.  Die  Pforte/  b.  i.  inf.  eine  Heinere 
&bur;  ein fleineref  Äbor;  eineüîcben«» 
tbur;  ein  «ftebentbor,  (oergl,  guichet); 
Pforte  wirb  aud)  in  ber  erhabenen  unb 
poettfdjen  ©dweibart  gebraucht;  t . ober 
la  Porte  Ottomane,  bie  ottomannifdje 
Pforte  / b.  i.  eigentlich  ber  $attafi  bef 
tûrfifchen  Âaiferf  ; baber  ber  tûrfifche 
Jpof,  ober  auch  baf  gan;e  tûrfifche  SXeichi 
porte  verte , eine  gràn  bezogene  Bortbûr  ; 
porte  de  derrière,  bie  Jpintcrtbür , (f.  ûUCh 
ßg.)\  porte  à jour,  eine  ©attertbur; 
porte  feinte,  eine  blinbC  ^bûr;  fausse 
porte,  eine  Tlebentbur;  porte  cochère, 
baf  ©infahrtftbor;  porte  d’écluse,  ber 
©d)lrufenflûgelî  porte  de  tête,  de  mouille, 
bte  obere  / bie  untere  ©chlcufenpforte; 
porte  de  flot,  baf  ^futDt^or / in  @ee- 
häfen;  à porte  ouvrante,  à porte  fermante, 

f.  biefea^.'  de  Portc  en  perie,  oon  î:bûr 
ju  îbûr;  pon  ^auf  ju  £auf.  Fig.  t 
Prov.  être  logé  à ta  porte  de  qn.,  neben 

jemanbcf  îbur,  b,  t.  junâchU  an  beffen 
i)auf  wobnen;  gagner  la  porte,  baron 
laufen  ; il  a été  aux  portes  de  la  mort , cr 
war  an  ben  Pforten  bef  $obef  » regarder 
la  porte , |ïd)  nach  ber  £bûr  umfeben , 
fort  wollen;  mettre  qn.  i la  porte , «inen 
fort  jagen;  refuser  la  porte  i qn.,  einem 
ben  Jutritt  oerfagen;  toute«  le*  porte« 
lui  sont  ouverte«,  alle  $buren  äffnen  lieh 
tbm  ; er  bot  allenthalben  frepen  Sutritt  ; 
ouvrir  la  porte  à qcb. , ju  etWflf  Belegen- 
beit  geben;  ben  Anfang  machen;  £bär 
unb  îb^f  äffnen  ; il  faut  qu’une  porte  soit 
ouvene  ou  fermée,  eine  £bur  muß  offen 
ober  ju  fepn;  man  muß  fîch  J«  bem  ei- 
nen ober  ju  bem  anbern  entfebließcn; 

il  a toujours  quelque  porte  de  derrière , et 

weiß  immer  einen  Sluörocg , eine  ©nt- 
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- fl&ttl&fattng/  9ltWflll<bt  K.  (f.  ÛUC&  heur 
ter,  morfondre  etc.) 

Porte-aiguille,  s.  m . (<EbîtUt9*)  ber  *ftûbcl 
göltet*  4 '■***•  *o  * 

Porte* ar quebusp,  t,m-  ber  55ud)fcttfpflî1ttcr, 
b.  i.  ber  'Êûcbfentrôger;  (tnt*  ol.  eine  Sttt 
. 3agbbebienteiwrnebmer  Werten)* 
porte-assiette,  s.  m.  ber  ©chûjfelring. 
Poite-aubaos,.  s.  m,  plur.  T.  SHÛflcn  J ( f. 

• écotards).  „ . 

Porte-auge,  s.  m.  ein  «Dtaurer/  ben  man 
nur  sur  ftlicfarbeit  braucht* 

Porte-aune , s.  m.  ber  (EUeubalter,  ; 
Porte-baguette,  s.  m.  ber  SKitig  ait  einem 
©chiefjgewcbr/  worein  ber  £abflocf  ge 
fteeftwirb. 

Porte- balle,  s.  m . ber  £abuletfrômcr  / ber 
mit  feiner  Sffiaare  bauflrt.  • 
Porte-bannière,  s . m.  ber  ^abttentrôgcr, 
$.  <5,  ben  «projeffionen  ; ol  ber  panier 
tröger. 

Porte- barres,  s . m,pl,  bie  £alftcrriiigc  an 
Itoppelpfrrben.  ..  • • . • 

Porte-bossoir,  s.  m . (©d)tifbau)  bie  ©tùçe 

beS  iîrabnbalfenS  ; ber  Ârabnfcalfcn 
tràflcr* 

Porte-bougie,  s.  m • T.  eine  ftlberne  SXôbre, 
womit  bie  SQunbÂrjte  bie  wôcbfemc 
©oitbe  (bougie)  in  bie  Harnröhre  fteden. 
Porte-bouquet,  s.  m.  tas  Äörbchett/  bit 
©diale,  ber  Relier  «.  «uf  bem  JPuijtifdi 
ber  ^rauensimmer,  worauf  ©tröufje  unb 
bevgl.  gelegt  werben,  > ■ 

Porte-brancard,  s.  m.  ber  ©önftentröger î 
it.  ein  Söerfjeng  ber  töudifenfcböftcr. 
Porte-broche,  a. m.  T , bûS  4)eft  fineS  ©enf 
folben»;  (f,  broebe). 

Porte-cahier,  s.  m.  bûS  Çuttcrûl,^  35ogen 

papier  ober  £efte  binetn  su  thun. 

Porte-carreau, s.  m.  bû$  ^OlfterçjeftcU,  barauf 
SU  fnien. 

Porte-cédule,  s.  m.  pl.us.  porte-feuille. 
Porte-chaise,  s.  m.  ein  ©önftentröger  ; porte- 
chaise  d’afFaire  ordinaire,  porte-chaise  de 
Ja  chambre,  ein  gebienter  ber  bc$  Äö 
Ufas  «ftadjtgefcbirr  unb  9?ad)tflubl  $u 
beforgen  bût. 

Porte-chape,  s.m.  einer  ber  ein  (Fborbcmb 
trögt,  - ' • 

Porte-chapeau , s.  m.  ber  ©tecfcbOM  5 ber 
3ubenborn,  (ein  gemiffeS  ©tanbenge« 
toöchs),  . 

Porte-chausse , s.  m.  ber  Jpofcntrögcr, 
Porte-cieF,  s.m.  ber  Q5efä)lie§ct$  herauf» 
Wörter  ber  (Staatsgefangenen. 
Porte-coffre,  s.m.  (cbent.  in  fjranfr.)  ein 
gebienter  beS  (Siegelbewahrer*, 
portc-col,  s.m.  einer  ber  oerbotbenerweife 
(Sal$  herum  tragt  unb  oerfauft. 
Porte-coiiet , «,  m.  ein  mit  3eug  uberjoge* 
neS  ©tucfcbeit  gifdibein  ober  Rappen* 
becfel  unter  bem  Ueberfcbfag  ber  ®eifl 
lieben. 


Port . . 

Porte-coton,  s.  m.  (am  #of)  ein  Gebienter/ 
ber  fur  bas  Rapier  auf  bem  heimlichen 
i ©cniacb  forget. 

Portc-crayon,  s.  m.  baS  OSlcpftiftröbrcbfn*  . 
Portc-cioix,  s.m.  ber  Äceuströger  bep  <pro- 
Semoncn. 

Porte-crosse,  s.m.  einer  ber  einem  ©ffc&of 
bcu  Q5ifd)0fS(iab  oortrögt,  . 

Poitc-culotte,  s.f.  com. Jam.  ein  SBctb  baS 

bie  £ofen  trögt  ober  an  bat , b.  i,  w eiche* 
£crr  im  £aufc  ifh 

Porte-Dieu,  s.  m.  ein  ©eiftlichcr,  bet  bat 
■ ^ocbwiirbige  su  einem  iranien  trögt, 
portö-dintr,  s.  m.  baS  ©efcbirr , worin  man 
baS  0iTen  bequem  über  bie  ©affe  tragen 
fann.  , 

Porte  - drapeau , porte-enseigne,  s.  m.  bet 

‘ Söbnridb»  Sabnenjnuler  i (/>/.«*.  en- 
seigne). 

Porte-épée,  s.m.  baS  iDegettgfbetlf. 
Porte-épéron , s.  m.  bûS  £cber  am  ©tief cl , 
worauf  ber  ©porn  rubet;  ber  ©porn* 
li  trôaer. 

Porte-étendard , s.  m.  ber  ©tanbûttcntrôger  ; 
(ein  ônijier , wcldict  bie  ©taubartc,  unb 
Swar  gewôbnlicb  wöbrenb  einem  Treffen 
trögt,  beißt  cornette;)  iu  ber  ©tanbar* 
tenfetjub. 

Porte-étrier,  s.  nu  ber  ©Ugcltrögfr»  bet 
I Änopf  am  ©attel,  woran  man  bic©tcig» 
bugcl  böngt  ober  aufbinbet;  it.  ber  ©teig« 

. bugelriemen. 

Porte-faix,  s.  m.  ber  £a^tröger  i fpacftrögev; 

(f,  faix  unb  crocheteur). 

Pone-feu,  s.  m . T.  bas  Lauffeuer/  £eit» 
feuer;  baS  ^euerwerf  bottitl  ansusunbeu  ; 
it.  bie  33ranbrôbrbûlfe  an  bomben  unb 
• ©ranaten  ; it.  ftatt  boute-feu , bic  ^unb* 
t rutbe. 

Porte  feuille,  s.m.  bie  QSrieftûfcbeî  uberb» 
ein  ÿappenbeefel  / fliegenbe 
^cidmungen  ic.  bar  in  aufsu  bewahren.» 
it.  ber  3lrtifd>ocfenföfc, 

Portc-flambeau,  s,  m.  bet  5ad cltriotT.  - 
Porte- f.*rét,  $.  m.  T.  bev  Är^bogcn  eine* 
®obrerS»  ,,  , ^ 

Porte-foudre,  s.m.nouv.fig.  bûë  ©efcfuiß, 
Porte-gargousse , s.  m.  bûS  Äflttötftbf »faß. 
Porte-glaive,  s.  m.  ber  ©cfjwerttröger* 
Porte-guidon , f.  porte  drapeau, 
Porte-guignon,  porte-malheur,  t • m.  fam. 

eine  tyerfon , bie  einem  Unglùct  bringt  » 
ein  UnglûcfSPOgel. 

Porte-hune,  s.  m.  fin  ©d)tff/  bûS  SKa#* 

förbe  an  feinen  SÄaflbö innen  fuhrt. 
Porte-immondicc,  s.  m.  (in  Älöftern)  bet 
Äebridjtforbj  brr  «fcbrichtfaften. 
Porte-ian terne,  s.  m.  ber  Eaternentrögcr ; 

ein  bcö  Nachts  leuchtenbeS  3nfcft. 

Porte- lettre , s.m.  eine  fleinc  ’Örifftüfchf. 
Porte-livres,  s.  m . ein  gebienter  / welcher 

J vornehmen  Äinberu  bic  Sucher  in  bie 
. ©d)ule  naebtrögt,  4 - 
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Potte-fnanjeur,  f.  portr-guignon. 

Porte- nulle,  s.  m . ber  JcllfifentTaqerî  *V- 

ein  Orienter  / l>er  auf  SKeifen  t>ie  auf* 
flcbt  übet  bcö  Königs  tfleiber  unb  S©A» 
fd)c  bat. 

Porte-manchon  , s.m.  bet  (ÜiUffrittg* 
Porte-manteau , s.m.  ber  tDîantclfacF;  eine 
art  $c0cifcn  (valije),  meid  übet  non 
v £ueb  ; it.  ein  Rapfen  / ben  Stentel  baran 
$u  b&ngcn;  it.  bet  gjtenrcltrftger  bei? 
tfonig«. 

Porte-raissel , s.  m.  brt«  ©iffPUlt. 
Porte-mitre,  s.  m.  berjenige,  welcher  einem 
«Bifdiof  ober  ©rsbtfdwf  ben  ©ifdwf«* 
but  b&lt  ober  nadjtrigt,  wenn  er  gftefie 
!ie«t. 

Porte-mors,  s.  m.  bet  StlCniett  am  tyfetbt* 

• gebid. 

Pofte-mouchettcs , s.  m . pl.  bie  gtcbtpußcn» 
fcbale. 

Porte-mousqueton , s.  m.  eine  ïïtt  Jpaf en 
■ am  SBanbelier  einer  SXcitcr«,  n?orin  ber 
Karabiner  bangt. 

Porte-oiseau , r.  m.  (©ppfer)  ber  J£hmbf  anger 
ober  gebriungc,  ber  ba«  Jpgnbbret  ober 
$alet  halt. 

Porte- or,  f.  port’or. 

Porte  oriflamme , s.  m.  cbem.  ber  Bahnen* 

träger  in  ber  abtep  @t.  Seno«. 
Porte-paquct,  s.m.ßg.fam. ein  ^ofltröger; 
ein  tylauberer , ber  alle«,  waö  er  bört, 
wicbcr  au«plaubert. 

Porte-peigne , s.  m.  ba«  ÄammfutteraC. 
Porte-pièce,  f,  emporte-piéce. 

Porte-pierre  , s.  m.  ba«  fllÔbrd)fn  ber 
20unbÔrjte,  ben  £ôUetifiein  btnein  ju 
fteefen. 

Porte-plein!  ein ®efebl«wortauf ben  ©ebif* 
fen,  ben  SSinb  völlig  ju  faffen. 
Porte-poids,  s.  m.  T.  ber  £tÀgcrî  (f.  por- 
tant, s.) 

Porte-queue,  s.  m.  ber  ©cbrociftrôger  ; (f. 
caudataire). 

Porte-Tames,  s.m.  bû«  93rct  ber  S&eber  mit 
einer  $uge  unb  SKolIc , worauf  bic  Sàbcn 
laufen. 

Porte-respect,  s.  m.  corn.  b.  t.  épée,  brette, 
flamberge  etc. 

Porte-sel,  s.m.  T.  ber  ©ûljforb. 
Porte-sonnette,  s.  m.  berjenige,  welcher  bep 
«tuer  0)ro*effion  vor  bem  ^odiwùrbig* 

. tfcti  bergebt/  unb  mit  einem  ©lôcFfbcn 
flingelt. 

Porte-tapisserie  ♦ *.  m.  ein  SKobmen , woran 
, man  bie,  ftatt  einer  £bûr  bienenbe, 
Tapete  bängt. 

Poxte-trait,  s.  m.  T.  bie  9teitfdjeibe , b;  i. 

feberne  ©diciben , worin  bie  ^ugftricf e 

• ober  ©trôttgen  geben , bamit  biefe  ba« 
tyferb  nicht  wunb  reiben. 

Porte-vent,  s.  m.  T.  bie  2Öinblabe  in  einer 
Orgel  i (aucb  sommier). 

Porte- verge , s.m.  (VOIU.  Âtt<be)  tin  $CbeD 


()65 

«ber  ein  ttnterîôffcr , weïdier  por  bem 
©eidlichen  ober  pot  bem  Âû  (1er  einen 
' (Stab  betträgt. 

Poxte-vergues , s.m.pl.  (©d)tfff.)  bie  ©at- 

ter,  we(d)C  ba«  ©elänber  bcö  ©üUion« 
au«mad)cn. 

Porte-voie,  s.m . bfl«  ©pradjrobr. 

Porté , ée , part . et  adj.  getragen  K.  (f.  por- 
ter); être  porté  à croire  qc h.,  geneigt 
fiepn,  etwa«  §u  glauben;  demeurez  ici  à 
dîner,  vous  voilà  tout  porté,  fam.  weil 

©ic  ieljt  cinmabl  bter  finb,  fo  bleiben 
@ie  jum  $îittagefîcn  bcp  un«. 

Portée,  s.f.  bie  $rad>t,  b.  i.  fo  viel  3ungc 
a!«  ein  £bier  auf  einmabl  trägt  ober 
Wirft;  (f.  ûild)  ventrée;)  it.  ein  ©dmd, 

• b.  i.  î>cr  SHaum  ben  eine  abgcfdwffenc 
Äugel  burd)Uuftî  fo  weit  ein  ©djied- 
gewebt  ober  ©efebuß  reiditi  it.  fo  weit 
man  mit  ber  ipanb  te tcbcit  faim  ; it.  fo 
weit  bag  ©ejidît,  bag  ©ebor,  bie  (Stim- 
me ic.  reicht;  it.  ber  ©rab  ber  gibiglot 
beö  S5er|lanbeg,  etwaO  einjufeben,  et- 
wa« ;u  begreifen;  it.  ber  ©tanb/  bie 
©làrfgumfànbe,  ba«  Vermögen  einctf 
sJKenfcben,  in  ^ôejiebung  auf  feine  £anb- 
lungen,  auf  feine  Êebcnéart,  ouf  feine 
auOgaben  te.;  T.  (Iftauf.)  bie  ginge  ei- 
neö  ian  einem  ©ebilube  ober  uberbûupt 
an  feinem  liegenben  halfen«  ic.; 
it.  berjentge  ïtfyeil  ober  bie  Breite  bef- 
felben , wo  er  ouf  ober  in  einer  «Ötauer  '.c* 

. liegt  ober  eingefenft  ift  ; ( ^nwclirer  ) 
bte  J5)öblmig  ober  ^ertiefuntf  be«  Äa* 
Heu«,  worin  ber  (Stein  liegt;  Oiger) 
portées , pl.  biefenigen  ©teilen  an  ibÄu- 
meit  ober  ©cbüfd»en , wo  ber  £irfd)  mit 
ben  Äußerflcn  (Enbcn  feine«  ©eweibe« 
bie  aefte  ober  3weige  im  ^Durcbgcben 
geflreift,  gcfnicftzc.  bat,  unb  worau« 
man  bie  ©rôde  be«  Jpirfdje«  abnimmt; 
(SOolIcn*  nnb  ©eiben*®eber)  ein  ©ang  ; 
eine  gewiffe  anjabl  ÇÂben  am  auflttg; 
(©dlifff.)  f.  portage  unb  pacotille;  (Sftu* 
fU)  ber  ftotenplan;  baö  Ov0tenfr,(lem  ; 
bic  fünf  ginien , worauf  bit  9toten  ge- 
fegt werben;  cette  poutre  n’a  pas  assez  de 
portée  dans  le  mur,  btcfet  SÔalfen  gebt 

ntdjt  tief  genug  in  bie  SDtauer  btnetn , 
liegt  uidit  genugfam  auf,  bat  niebt 

îîrad)t  genug  ; à la  portée  du  pistolet , 
du  trait  etc.,  einen  $if!ole»tfcbu§ , ®o- 
genfebud  weit  ; ce  fusil  a soixante  et  dix 
pas  de  portée,  biefe  trögt  ober 

febiedtfïcbeujig  ©ebritte  weit;  à la  por- 
tée de  la  vue  etc.,  fo  Weit  mon  febeit  îf. 

* fann;  être  à la  portée  de  qch.,  nabe  bft) 
etioa«fepn;  etwa«  jur  .f)anb  baben;  it. 

■ fig*  ©elegenbeit  ju  etwa«  baben  ; iiu 
©tanb  fepn  etwa«'8u  tbun  ; je  connois  • 
14  portée  de  son  esprit,  ober  blofi  sa  por- 
tée, icb  weid,  wie  weit  fein  ©erdanb 
Hiebt)  ü y en  a peu  de  sa  portée  * er  bat 
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wenig  feine?  gleichen  ; cela  est  au-de«ü$ 
de  ma  portée,  ober  cela  passe,  cela  ex- 
ci  ie  ma  portée,  fo  wett  reicht  mein 
©crflanb  nicf)t  ; bail  ùbcrfteigt  meinen 
Söcrftgnb;  vu/g.  bas  tfl  mit:  $u  hoch;  bas 
gebt  übet  meinen  ^ortjont;  il  fait  une 
dépense  fort  au-dessus  de  sa  portée,  er 

macht  einen  bicl  großem  Shifwanb,  altf 
er  feinem  Btanbe  nad)  madicn  folltc; 
ils  ne  sont  pas  d<*  même  portée,  fie  fjttb 

cinanber  an  0ci(icôf4i)tgfeitcn  nid)t 
gleich  ; s’accommoder  à la  portée  de  ses 
auditeurs,  feinen  Vortrag  ben  Äennt» 
tiiifcit  «nb  Etnficbtcn  feiner  3uhôrer 
gemäß  einriebten;  ftd)  jti  ben  Etnfîd)tcn 
berfclben  berablafien;  m-tm?  qn  à portée 
de  etc.,  einen  in  Btanb  feljcti  ctwaP  ju 
thun  ic.  (lieber  ben  bcrfcbicbcivn  ©e» 
braud)  bon  J portée  unb  a la  portée,  fcfeC 
malt  baö  Dict.  de  Fèraud.) 

Ponelots,  s.  m.  pl.  (0d)ifff.)  Rûttb(tÜC?C 
eineé  Jlußfabrjeiigetf. 

Porter,  v.a.  tragen ; (auebßg-:)  tragen; 
lu  (Jlg.)  ertragen  / crbulben,  (pl.us  ) 
supporter;  it.  ( fig.)  einen  unterfîüljcn  ; 
ihm  auf  afle  ÏDeifc  bebülfUcb  fepn;  iu 
bringen;  iu  ({yrùcfctc  te.)  tragen,  b.  i. 
gruebt  bringen  , beroorbringen  ; it. 
(Btnfen,  interet)  tragen,  b.  i.  cintra* 
gen;  iu  (b.  eOîmfdtcn)  mit  einem  Äinb 
fcbwanget fctjn ; (bon  £hiercn)  tragen, 
trAcbtig  fcpn  ; it  ( prop . et  ßg.)  führen; 
leiten;  nuöbebnen;  oerbreiten;  treiben  tc.; 
it.  (in  ber  brttten  tyerfon)  (o.  Urfunbeit, 
©ertrügen,  ©efrijen  tc.)  (aqcn,  lauten; 
tooücit;  ocrorbnen  k.  ; (oon 'Briefen  ) 
meiben;  lallten;  it.  — à qch.,  à faire 
qch. , 4 ii  etwa*  reifjcit  , aufmuntem  ; 
bringen;  geneigt  machen;  £ufl  machen  ; 
woju  berichten,  oerfttbren  tc.;  it.  porter 
de  l'argent  sur  soi , ©clb  ben  fid)  tragen 
ober  haben;  .porter  la  perruque,  etne 
tyrrrüefe  tragen;  porter  bateau;  (oon 
JlinTcil)  fchütbar  fctjtt;  porter  bien  son 
corps,  sa  tète,  feinen  Körper,  feinen 
jfopf  gut  tragen  ober  halten;  porter 
les  pieds  en  dehors,  bie  ftüßc  auäWÜrtÖ 
feljcn  ober  tragen;  porter  qn.  en  terre, 
Unb  porter  qn.  par  terre,  f.  terre  ; por- 
ter ober  mettre  la  main  a lepée , f.  mettre  ; 
porter  un  coup  à qn.,  einem  einen  Bloß 
ober  #ieb  bep;ubrtngen  fudreit;  nadi 
einem  flößen,  hauen  ic.  ; porter  qch. 
sur  |e  compte  de  qn. , etlOûtf  ûllf  ieman* 
be$  Rechnung  fe^cn  ober  bringen;  por- 
ter une  santé  à qn.  «tc.  f.  santé;  ce  vin 
ne  porte  pas  l’eau,  btefer  28ein  bertrügt 
ober  leibet  fein  SSaffer;  cette  poutre 
porte  trente  pieds,  btefer  Bûlfett  if!  30 
Behübe  lang;  cette  pièce  de  drap  porte 
vingt  aunes,'  biefeS  BtùcF  £uch  hült 
Hwanjig  ©lien  ; (f.  aud)  porter,  v.  n.  unb 
porté«;)  porter  son  excuse,  sa  recomman- 


dation sur  soi„  (b.  Gingen)  feine  Ent- 
fcbulbigung,  feine  Empfehlung  beo  fîd) 
tragen;  fîd)  won  felbff  entfdnilbigcn , 
empfehlen  ; porter  un  procès  devant  le 
juge,  eine  Bacbe  pot  ben  Rûbtcr  brin* 
gen  ; porter  un  jugement . ein  Urthell 
füllen;  porter  témoignage,  gengniß  ûb* 
legen;  bejeugen;  jeugen;  porter  son  ju- 
gement de  ober  sur  qch.,  oon  ober  über 
etwaö  fein  Urtheil  füllen;  urtheilrn; 
porter  la  parole,  baö  2Dort  fuhren;  im 
Rahmen  brr  2lnbern  rcDcit  ; porter  pa- 
role, f.  parole;  porter  scs  armes  dans  un 
pays,  mit  feiner  3lrmce  in  ein  £anb  er- 
bringen; porter  la  teneur  partout,  fig. 
überall  Bdwccf  cn  perbreiten  ; (f.  mehrere 
figürliche  Rcbcntfartcn  weiter  unten;) 
porter  bonheur  ou  malheur;  ©lue!  Ober 
Unglùcf  bringen;  porter  amitié  à qn., 
Ober  être  poité  d’amitié  pour  qn.,  Çreunb* 
febaft  für  jcnianb  haben  ober  tragen; 
fvcunbfdtaftlid)  gegen  icmanb  gefinnet 
fepn  ; porter  plainte , fi  ch  beflûgen  ; por- 
ter envie,  bcttciben;  porter  de  la  haine, 
hafTcit  ; ©roll  bAgen  ; la  loi  porte  que  etc. 
ba$  ©efeç  lautet  ober  will  baß  tc.; 

cette  lettre  porte  en  substance,  ber  3»halt 
biefep  Briefes  ifl  furjlich  biefer  tc.  T . 
ce  fusil  porte  bien  son  plomb , biefe  IÇlinte 
fchießt  gut,  b.  i.  fie  flrcuct  bie  Bchrot 
nicht  ÛU0  einanberi  ma  montre  porte 
trcntc-six  heures,  meine  Uhr  lüuft  fCCh* 
unb  brepfiig  Btunbcn;  porter  le  nez  au 
vent,  ober  (v.n.)  porter  au  vent,  (bon 
gerben)  bie  ©afc  in  ber  £uft  tragen; 
porter  peu  de  voiles,  wenig  Bcgel  fuh- 
ren ; porter  toutes  scs  voiles,  aÜC  Bcgel 
ÛUÔfpannen;  (f.  auch  porter,  v.  n.;)  por- 
ter b^au  ober  vilain  jeu,  (tfartenfp.)  ein 
gute?,  ein  fd)led)tc0  Bpicl  haben;  (f. 

aitd)‘ porter  v.  n.;)  porter  les  deux,  porter 
ses  deux,  (BaUfpicl)  mit  une p kugeln 
gegen  une  n ^crfonen  fpiclcn,  beren  febe 
nur  eine  .f  ugel  hat.  Fig.  et  Prov.  por- 
ter la  mine,  ba$  Slitfeben  hüben;  tu 
portes  la  mine  d'avoir  fait  cela , niûtt 
fiebet  bir  tm  ©cfidit  an,  baß  bu  biefcS 
getbûll  hafl  ; porter  ses  pensées,  ses  désirs, 
son  intention  k qch. , feine  ©ebanfen/ 
Bcaicrbcn,  fein  Vorhaben  auf  etwa» 
richten  ; être  porté  par  un  esprit  de  ven- 
geance, bom  Rachqeift  getrieben  werben; 
fich  bon  berRacbgicreinncbnten,  regieren 
ïaffni;  porter  loin  ses  espérances,  ses  pré- 
tentions, son  orgueil  <tc. . feine  Hoffnung 
feine  ^orbmingcit , feinen  Jpocbmutb  te. 
jll  weit  treiben  ; porter  une  chose  à l’ex-  ' 
trémité,  eine  Boche  ouf6  üußerfle  trei- 
ben; porter  ses  regards  ober  sa  vue  en 
quelque  endroit,  feine  Blîcfe , fdnc  9lu* 
gen  nad>  einem  Ort  hin  wenbett;  il  porte 
ses  vues  bien  loin,  er  fieljt  Weit  Ù1  bie 
3ufunftî  il  pOTte  ses  vues  bien  haut,  cr 
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grebt  nach  hoben  Singen  ; le  porter  haut, 
f.  haut , adv.  ; il  a porté  les  coups , er 
$at  bie  ©chligcbapon  getragen;  tout  ce 
qu’il  dit  porte  coup,  ÛÜCÔ  Waö  fr  fügt/ 

mad)  t £in brucf , thut  SBirfung  ; (f.  aud) 

j coup)  ; porter  oî)CC  avoir  qn.  sur  les 
épaules,  f.  épaule;  (f. ûlld)  haute-chausse; 
loin  ; médecine  ; péché;  rivière;  traîner; 
terre  etc.) 

Porter,  v.  n.  (sur  qch.)  auf  etwa#  liegen  , 
augiegen;  (wirb  inf.  oon  Den  £f)ct(cn 
eineö  ©cb^ubcö  gefügt;  (f.  aud)  portée); 
it.  porter,  (oom  ©chiefjgcwchr  unb  ©c* 
fcfjufj)  tragen  ; reichen  ; (f.  portée); 
(©chifff.)  feinen  2auf  nehmen  ober  cid) 
ten  ; fcgeln  ; (2öap.)  fuhren  ; porter  à 
faux  , f,  faux  ; cette  poutre  porte  douze 
pieds  de  long,  T.  biefet  halfen  hat  swôlf 
Æufl  £l*ad)t  ; (f.  portée)  ; à bout  portant, 
f.  portant  ; la  balle  porte  au  mur,  obCC 
blog  porte , (©aflfp.)  ber  ©ail  ig  an  bic 
50laucr  angepreütî  porter  d’azur  au  lion 
d’argent,  (233ap.)  einen  ftlbcrncn  £5  wen 

- in  einem  blauen  gelbe  fuhren, 

'se  Porter,  v.  riß.  ftd)  (wohl  ober  übel)  begn» 
ben  ; it.  ftd)  (gut,  fd)led)t,  herjhaft  te,) 
betragen,  verhalten,  bejeugen;  se  por 
ter  à qch.,  §u  etwas  geneigt  fepn;  ftd) 
gu  etwa#  lenfen  i ftd)  einer  ©ad)c  erge 
ben  Ober  tPibmcn  ; (f.  s’appliquer.  S’adon- 
ner etc.)  ; se  porter  au  mal , gd)  gunt 

©6fcn  neigen  ; geh  fcgledjt  anlaffen  ; it. 
se  porter , ( jur.)  se  porter  pour  appellant, 
appeüiren  » se  porter  pour  accusateur , 
Ober  se  porter  partie  contre  qn.,  gdj  jum 

Âlîger  tpiber  jematib  aufwerfen  ; se 

porter  pour  héritier,  gdj  JUnt  €tben  an 

geben;  geh  al*  Çrbe  melben. 

Porteur,  euse,  s.  ber  £rügcr  ; bie  £rÂ* 
gerinn  ; it*  ber  Ueberbrinqer  ; bie  Ueber* 
bringerinn , f nf.  eine#  Briefs  ; it.  por- 
teur (de  lettre  de  change),  ber  3tthabcr 
eine#  ÎQechfelbricfe#  ; it.  porteur , ha# 
©attelpferb  ober  ba#  Sorrcitpferb  an 
einem  mit  fed)#  tyferben  befpannten 
SBagcn  î porteur  de  chaise,  eût  ©4nf* 
tentriger  ; porteur  de  lettres , f.  facteur  ; 
porteur  de  rogatons  , f.  rogaton. 

Portier,  ère,  s.  ber  £hûrbutcr,  tnf.  (in 
großen  Käufern)  ber  fcborwartcr  ; bie 
Ücburhûterinn  «.  ; (in  $«nMcn,  Âlô# 
gern  te.)  ber  Pförtner  ; bie  fJJfôrtnertnn  ; 

Portière,  t.  f.  bie  $hûr  ober  ber  ©chlag 
an  einer  Äutfdje  ; it*  ein  Vorhang  vor 
einer  $hur  ; it.  T.  bie  ©lenbung  oor  ei- 
«er  ©dneßfdjartc  ; it.  (Anat.)  bie  îOîut* 
tertrompete  ber  (Schafe,  Äubc  tc. 

Portière, adj.f.  r.  waö  tragen  ober^wttge 
werfen  fann  ; brebis  portière , ein  tra« 
genbeö  ©djaf  ; ein t Butter fchaf  ; lice 
portière , eine  £ud)tbünbinn  ; eine  Jpun- 
binn  bic  man  bebeefen  lügt,  um  3ungc 
bon  ihrer  Siet  ju  befommen. 
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Portion,#./,  ber  iemanben  jufommenbe 
£beil  eineööangen;  ber  Anthcil  ; über- 
haupt ein  begimmter  £beii  ; eine  por- 
tion ; portion  écailleuse , (Anatom.)  ba# 
fd)UPPtge  ©ein  ; portion  congrue  . hep 
Unterhalt  fo  einem  au#  einer  $frünbe 
gereicht  wirb. 

Portionair« , s.m.  ein  ©eiglidjcr,  ber  eine 
portion  congrue  (f.  congru)  genießt. 

Portioncule  , s.  J . p.us . ba#  £bnld)eit. 

Portique , s.  m.  bie  Jpalle , ein  oben  bebeef- 

, ter,  auf  ©iulcn  ruhenber  offener  ©ang , 
ober  ein  folche#  Sßorgebinbe  aitäirchcn, 
Rempeln  ober  an  anbern  ©.büubcn  ; 
ber  ©iulengang  ; bie  ©Auleniaubc  ; 

(ögl.  péristyle)  ; les  disciples  du  portique, 

b.  i.  bie  ©toifer. 

Portoir , s.  m.  ein  hôlserne#  ©cgell  bei) 
ben  ÄartbÄufern , ba#  ©fien  barauf  su  ’ 
tragen* 

Port'or , s.  m.  T.  eine  Qfrt  fehroargen  SDîar- 
mor#  mit  golbgclbcn  Abcrn. 

Portraire,  v.  a.  irr.  ol.  jcmailb  ûbbilbC«  , 
abmahlen,  geiebnen. 

Portait,  s.  m.  ba#  portrait;  ba#  gema6lte 
ober  gegeidmete  ©ilbniß  einer  ’JJerfon  ; 
it.ßg • ba#  ©emäblbc,  bie  ©efchreibung 
©chilbcrung  einer  ©ache  mit  îCortcn  ; 

c’est  le  portrait , le  vrai  portrait  de  son 

père , fig.  er  ig  ba$  wahre  €bcnbilb  fei- 
netf  ©atcr$. 

Pomaitiste,  s.m. p.us.  ber  ^ortraitmahler; 
(man  fügt  peintre  en  portraits). 

Portraiture,  s f.  ol.  b.  t.  portrait  ; livre  de 
portraiture,  T.  baö  Zeichenbuch/  worin 
bie  eiii§flncn  î^beiie  beô  menfchltchcn 
Âbrperé  für  Anfänger  abgebilbet  gnb. 
Portulan,  s.m.  (©d)ifff.)  baO  ©rabbudj , 
ein  ©udj  weldbeö  bie  Éagen  ber  Äugen 
unb  ©eehifeit  hefchreibt,  unb  bie  ©rabc 
ber  £4ngc  unb  ©reite  ber  ûerter  begimt. 

Portumne,  s.  m.  (Sföpthol.)  ^JortUmnUÖ, 

ber  ©ott  ber  ©eehifen. 

Posage,  s.m.  baô SlufgcDen ; Huffdjlagcn; 
£egen  ic.  ; it.  ber  Arbeitslohn  bafür. 

Pose,  s.f.  T.  baâ  ©eçen,  £cgen,  An  reich- 
ten cineö  behauenen  ©teinö  ; it.  (im 
©ominofpicl)  baö  Anfcflen  ; it.  poses, 
bieienigen  ©djilbmadicn  welche  matt 
nach  bem  Bapfengreid)  auégcllt  ; la 
grande  pose,  bie  ©ermchrung  ber  ©chilb- 
wadjcn , fo  batb  eô  gitgcr  wirb  ; caporal 
de  pose,  berjenige  Äorporal,  welcher 
bic  ©chilbwachen  auf*  unb  wieber  ab- 
führt. 

Posé,  ée,  part,  et  adj.  gefdjt  îC.  f.  poser; 
it.  ad},  fig.  gefcijt  ; ernghaft  ; bcbàcht- 
lich  ; bebadùfam  ; (28ap.)  auf  ben  ^u- 
gen  gehetib. 

Posément,  ad»,  bebüchtlid»;  mit©ebacht; 
fachte;  langfamf  mit  Ueberlegung. 

Poser,  v.  a.  ffjjen  ; gellen  ; Icacn  ; it.  fig. 

(al i wahr  ober  richtig)  annehmen  > (ben 
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ffaffyffrfeett  ; p»rau«fehett;  obet  Mof  / 

fCfJClt  ; it.  feßffljcn  ; poser  les  fondemens 
de  qch. , ben  ©runb  gu  etwa«  legen  ; 
poser  un  camp,  ein  £ager  auffçhfagen ; 
' poser  une  sentinelle , eine  ©ChÜbWad)e 
OUâfteKtn  J poser  les  armes,  ba«  ©ewehr 
(bcptn  €j;ercieren)  ßreefen  ; iußg.  ba« 
©ewehr  ober  bie  58aßen  nieberlegen  ; 

Srtebe  machen»  T.  poser  à cru,  ohne 
nnbament  ober  Unterlage  außuhren, 
«uf  bie  bloße  ©röe  ßeUen  ; poser  une 
forme , (©uchbr.)  eine  $orm  jufantmen 
fchießen  ; posrr  un  modèle , (Gabler) 
ein  Bobell  (jum  Slbgetchnen)  ßeUen; 
ihm  eine  gewiße  ©tellung  geben,  Fig. 

poser  pour  constant,  poser  en  fait,  ali 

befannt/  al«  wahr  ober  gewiß  annehmen 
ober  oorau«fcçen  ; posons  le  cas , ober 
posé  le  cas  que  cela  fût,  ober  cela  poé. 

Wir  wollen  ben  5afl  (eben  ; feljen  wir, 
ober  gefeijt  brnfatt,  ober  bloß/  gefeilt 
baß  biefeö  wiUc  ic* 

Poser,  p.  n.  ruhen  ; auffiegen , wie  j.  ©. 
ein  halfen  auf  einer  datier  ic.  ; (»gl. 

porter,  v.n,)\  poser  à faux,  nicht  feß 
ßeben } (auch  porter  à faux). 

Poseur , s.  m.  T.  ber  ©teinfeçer  ; ber  »Bau* 
rer  bet  bie  (Steine  feijt» 

Positif,  ive,  adj.  poßti»  , b.  I.  Wirfltd)  ; 
( tm  ©egenfafj  pon  négatif  ) ; iu  juocr* 
Iößt'g;  gewiß;  it.  mi  bloß  burch  ben 
SßiÜen  eine«  2lnberit  fcßgefcht  iß,  wie 
§.  ©.  ©efeije  ;c.  ; ( tm  ©egenfaç  »ou 
naturel)  ; théologie  positive  ober  s.  la  po- 
sitive, bie  mit  ben  £ebren  ber  Ößenba« 
rung  fldj  befd)öftigenbc  ©otteögelahrt* 
beit;  quantités  poîitivcs,  (Bathem.) po* 
fttioe  ©roßen,  b»  t.  welche  ba«  (t)  Por 
ftch  haben  ober  oorauôfeçen. 

Positif , s.  m.  bai  $bfitio  ; eine  2lrt  Hei- 
ner Ûrgeln,  bie  man  non  einem  £>rt 
an  ben  anbern  tragen  latin  ; auch  ba« 
f letnc  Orgelwcrf  »or  ober  an  einer  gro- 
ßen £>rgcf;  iu  (®ramm.)  ber  5poflttt>u^  ; 
bie  erße  53ergleid)ung«ßufe. 

Position,  s.f.  bte  ©tettung;  it.  bie£gge; 
(£age  wirb  metß  non  leblofen , unorga* 
titftrten  ©rächen  gefagt  ; (ogï.  situation)  -, 
it.  ber  SXnßanb  eines  SXeitcr«;  iu  (£ebr- 
ß»l)  ber  @aÇ;  ©runbfa$  ; £ehrfaç; 
position  d’un  principe  , bte  Jeßßellung 
eine»  ©rttnbfaheö  ; syllabe  longue  pal 
position,  eine  Splbe  bie  an  ftch  felbß 
fur$  iß,  aber  burch  bte  ^ufammenßel* 
Jung  irneper  Bitlauter  lang  wirb  ; régie 

de  finisse  position,  bie  régula  J al  si , b.  t. 

bie  9(rt,  burch  eine  wtflfùbrltcb  ange* 
nommene  gahl , mitteiß  ber  «Kegel  bc 
£ri , bie  »erlangte  wahre  3abl  $u  ßnben. 
Positivement,  adv . juoerlößig;  gewiß  ; iu 

au0b¥ucflt<b»  f 
Pospoiite , s.f.  (in  <polen)  ein  allgemeine« 
Slufgcbotb  bf«  % bel». 


Possédé,  ée  , part,  et  adj.  befeffett  te.  î it, 
possédé,  s.  m.  rin  (oomfceufel)  ©efeffener» 

Posséder,  p.  a.prop.  et ßg.  befïçen ; ha- 
ben; inné  haben  ; in  feiner  ©ewalt  ha- 
ben i posséder  bien  une  science , une  lan- 
gue, eine  Söißenfdjaft , eine  Sprache 
»oflfommen  oerßehen  ober  inné  haben , 
in  feiner  ®ewalt  haben  ; ßch  »on  ber* 
felben  beherrfchen  laßen  ; »on  berfelbeu 
bemeißett  Werben  ; il  le  possède  entière- 
ment , il  possède  l’esprit  de  cet  homme, 

er  hat  ihn  (ober  fein  ©emûth)  »öUig 
in  feiner  ©ewalt  ; er  »ermag  äße«  bep 
ihm  ; er  lenft  ihn  wie  er  will  ; être 

possédé  du  diable,  fam.  pont  Teufel  be- 
faßen feon  ; vuig.  ben  Teufel  im  £eib 
haben , b.  i.  »iel  ©o«bett  befinen. 

se  Posséder,  v.  rèfl.  feiner  midjtig  fepn; 

Sjtxt  über  feine  £eibenfcbafte n , über  ßch 
felbß  fepit ; (ogl,  maître,  maîtriser,  com- 
m mder  etc.)  ; il  ne  se  posséioit  plus  de 
colère,  er  war  »or  £orn  außer  ßch. 

Possesseur , s.  m.  ber  Q5eftÇer  ; Inhaber» 

Possessif,  adj.  m.  (®ramm.)  pionom  pos- 
sessif , ein  Fürwort  welche«  einen  55eft$ 
anbeutet  i ba«  pronomen  possessivura. 

Possession,  s.f.  ber  Q5cß^  ; it.  eine  55eß* 
huttg  ; ein  ®runbßucf  , ein  liegenbe« 
©ut  ba«  man  beßht  ; iu  bie  ©efiçung, 
ba«  55cfeßenfe»n  pom  Teufel  ; prendre 
possession  de ...  , se  mettre  en  possession 

de  . . . , ©cßß  wooon  nehmen  ; etwa« 
tlt  35efÜJ  nehmen  ; être  en  possession  de . 
in  55cßf$  Pon  etwa«  fepn  ; il  est  en  pos- 
session d’en  user  ainsi,  ft  hat  fidj  ein- 
mahl angewohnt,  fo  $u  hnnbeln,  e«  fo 
gu  machen  ; e«  iß  feine  Sßeife  fo  ; e« 
hangt  ihm  fo  an» 

Possessoire , adj • c.  T.  bflt  55cßß  bettef- 

fenb;  jum  ’5eßh  gehörig;  iu  f.m.ba« 
©efthrecht. 

Possessoirement , <u{j.  T.  nach  bem  Q5e- 
fïçrecht. 

Posset,  s.  m.  (in  ©nglanb)  bie  ©iermol* 
fen  ; ein  au«  95ier  unb  Büch  bereitete« 
©ctrinf. 

Possibilité,  s.  f.  bie  Böglidjfeit. 

Possible . adj.  c.  möglich  > iu  s • m . fam. 
bie  Bögltchleit;  faire  son  possible,  ffin 
Bögltchße« , fein  ©eßc«  thun  ; au  pos- 
sible, adv. fam.  $.  55,  artificieux  au  pos- 
sible, fo  perfchmiht  ic.  al«  man  fepn 
fann,  b.  i.  fehr  »erfdmtiht. 

Postcommunion,  s.  f.  T.  ba«  ©ebeth  he« 

5Jrießer«  nad)  ber  Kommunion. 

Postcrit , s.  m.  p.us.  f,  apostille. 

Postdate , s.  f.  ba«  weiter  hinau«gefeçte 
Saturn  eine«  ©riefe«,  einer  Urfunbe  :c. 

Postdater,  v.  a.  ba«  ^Datum  eine« ©riefe« 
ic.  weiter  hinan«  feijen. 

Poste,  s.  m.  (,frieg«w.)  ber  ^»ßen  ; it. 
bie©ebienutig  ; ba«  2lmt  ; (©auf.)  ber 
©ehneefenjug  ; poste  avancé,  ber  2}or- 


Post 


DOfffK  ; poste  d’honneur  , bfr  ŒfrwnpO' 
fien,  D.  i.  fin  gefährlicher  yoflctt  ; pren- 
dre poste,  füllen  ; être  dans  un  poste, 

einen  Sofien  (fin  2tmt)  befleibcn. 

Poste,  s.f.  t)ie  $oft  ; if.  Dad  ipofi^ûuô  ; 
//•  Die  $o  filiation;  Die  ©ration  ; if.  Das 
«poßreiten  ; it . ber  ©rieffurier  ; poste , 
eine  flcinc  ©leçhigel , Die  größte  art 
©cfrrot  ; poste  aux  lettres,  aux  chevaux, 
Die  ©ttefpoß;  ^Jfftbepofi  ; aller  en  poste, 
mit  Der.^ofi  reifen  ; (fo  auch  courir  oDev 

courre  la  poste)  ; if.  <j)ofi  reiten  ; vendre 
a poste,  acheter  à poste,  auf  termine 
retfaufen  , faufen  ; payer  à poste  , in 
Terminen  bcgafrlcil  ; mettre  en  certains 
endroits  des  gens  à sa  poste  .fam.  an  ge* 
trifîe  Orte  geute  gu  fcitten£>icnjienaud* 
fietlcn;  faire  tout  en  poste  oDft  en  cou- 
rant la  poste  , D.  i.  à la  hâte , flUed  auf 
Dec  tyoft  (D.  i.  gu  eilfertig)  rerricfrten. 

Posté , éi,  part . et  adj . f.  poster. 

Poster,  v.  a.  ( jemanb)  an  einen  Drt  frin 
fiellen  ober  fcBcn  ; ihm  einen  ©taub  an» 
treifen  ; ( Ætiegdtr.)  poiiiren  ; it.  fam. 
(ftatt  placer)  tfrn  in  ein  2lmt  bringen  ; 
ibm  einen  Jpicnfl  geben  ; nous  sommes 
mai  postés  ici,  mit  ßefren  frier  fefrr  ùbcl. 

Postérieur,  eure,  adj.  (p.  Gingen)  junger» 
neuer  ; fpäter  ; ïcçter  ; it.  mad  frinten 
ober  gegen  Dad  €nbe  gu  iß  ; frinter  ; leç* 
ter;  (in  bepben  ©ebcutungeti  im  @c* 

genfaÇ  von  antérieur)  ; lettre  postérieure 

à l’autre,  ein  ©rief  Der  neuer  tfl  ald  Der 
anberc. 

Postérieur,  s . m.  Der  Hintere. 

Postérieurement,  adv.  — à qch.,  nadj  et* 

»rad;  nadjfrer;  fpÂter. 

Postériorité,  s.  f.  Derjenige  ^ußanb  , nach 
welchem  etwa«  fpäter  ali  ettrad  anbered 
gefefrefren  iß  ; postériorité  de  date , ein 
fpätered  Saturn  ; (f.  postérieur). 

Postérité , s.f  Die  9iad)fomme  n ; Die  Sîacfr* 
fommenfdjaftî  it.  Die  sftachmelt. 

Poste-face,  s.f.  buri.  Die  Sfiadterinnerung 
frinten  an  einem  ©uche  ; it.  Der  ©pilog. 

Posthume,  adj.  et  s.  nad)  Ded  ©aterd  £ob 
geboren;  naeftgeboren; ein  naefrgeborned 

ÄinD  ; it.  fig . oeuvre  posthume,  Dad 

SBerf,  melcfred  nach  Ded  ©erfafferd  £ob 
freraudgefommen  iß. 

Postiche,  adj.  c.  mad  erß  fpäter  an  ettrad 
aitgefeçt  ober  angefltef t trieb,  obertror* 
Den  iß;  it.  falfd),  trie  g.  ©.  (cingefcljte) 
^äfrne,  falfche  Jpaare  ; postiche  mirD 
überhaupt  noch  oon  gemiffen  ©ad)en  ge* 
fagt,  melchc  Die  bloße  ©eßalt  einer  an* 
Dern©ad)e  haben,  utiD  an  Deren  ©teile 
gefeßt  trerben , trie  g.  ©.  von  £>efcn  , 
©udiern  tc.  ; mirD  aud>  mofrl  in  einer 
ähnlichen  ©ebcutung  pon  tyerfonen  ge* 
fagt,  inf.  pon  ©olDaten,  (rergl.  passe- 
volant.) 

PostiUe,  s.f.  ol.  ßatt  apostille. 
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Postillon,  s. tu.  Der  tyoßiflion;  *poßfnecfrt. 

Postiquerie,  s.  f.  ein  lofer  ©treiefr  eines 
mutfrtrilligcn  Änabend* 

Postliminie , s.  m.  T.  Die  2Biebereinfe$ung 
in  £aud  unD  Jpof , troraud  man  gemalt*, 
tbätigermeife  pertrieben  morDenmar. 

Postposer,  v.a.  p.us.  ßg.  nachfejjen. 

Postposition,  s.f.  p.us.  Die Jrnntanfegung» 

Postscriptum , s.  m.  Die  Sftacfrfcfrrift  ; (Da* 
^eßffript.) 

Postulant,  ante , s.  (mortlicfr  ; eine  OJerfott 
melche  ctmad  begefrvt)  ; einer  Der  fiefr 
um  ctmad,  g.  ©♦  um  einen  £)ienß,  be- 
trübt; inf.  eine  tyerion  melcfre  perlangt 
in  einen  £>rben  aufgeuomnten  gu  mer- 
Den  ; ein  ^offulant  ; eine  ^oflulantinn; 
it.  (in  fatholifdjen  Äapiteln)  einer  Der 
eine  'JJerfon  Die  nidjtmafrlfifrig  if},  gum 
^öifefrof  POrfdjlâgt  ; it.  avocat  postu- 
lant, (in  Sranfr.)  ein  SIDpofat  in  Den 
Untergericfrten. 

Postulat,  s.m.  T.  Der  Jpeifcfrefaß  ; 5orDe* 
rungôfaç  ; ein  ©aç.  Den  man  ofrne  Ke- 
rnel* au«  einem  anDcrn  folgert;  (f.  auefr 

postuler). 

Postulateur,  s.  m.  T.  einer  / meldjcm  Der 
«progef  bep  einer  Äanonifation  aufge- 
tragen ift.  * 

Postulation,  s.f.  (jur.)  Die  s2lmt0oerrich* 
tungen  etnetf  pofitiltrenDen  SlDootaten 
(avocat  postulant);  (rôm.  Äircfre)  Datf 
^oßuliren  eineö  Sôifçhofo»  (f.  postuler). 

Postulé,  ée,  part,  et  adj.  f.  postuler. 

Postuler,  v.  a.  infUnDig  um  etmûô  anfraf- 
ten  ; it.  inf.  begefrren  in  einen  ûrDett 
aufgenommen  gu  merDen;  -i-  'qn.  pour 
évêque,  (vom.  Äirche)  einen  ißifchof  po- 
flulireu/  D.  i.  trenn  er  nicht  eigentlich 
gemàhlt,  fouDeru  nur  mit  Der  Q3etriUi- 
gung  Deö^apfleO  ernennt  merDcttfann; 

(f,  postulant);  it.  postuler,  v.n.  T.  bet) 
©erichteit  Die  $mt$rcrrid)tungcn  eine« 
SIDrolaten  uttD  tyrofuratorO  gugleid) 
rerfefren  ; proiurirett  unb  aDuoctren  gu- 
gleid) ; (©ud)Dr.)  poßtilieren  ; fcperlicfr 
gum  ©efeüen  gemacht  merDett. 

Posture , s.  f.  Die  ^ojttur  ; Die  ©teUung 
(Deö  geibeO)  ; it.  fig.  Die  (gute  ober  fchlim- 
me)  gage  einer  ^erfon  ; être  en  bonne 
posture , fig.  in  guten  Umftinben  fepn  ; 
mofrl  angefehrieben  (trofrl  Daran)  fepn/ 
g.  03.  befr  i>ofc. 

Pot,  s.m. bcrSopf;  Jpafen;  it.  DieÂanne; 
Daö  ?%aß , D.  i.  ein  9)îa6  fluiTiger  X>inge  ; 
it.  eine  Äaitne  poil;  T.  ( jenermerfer) 
Die  Jpûlfc  ; (iu  ©laOfrutten)  Der  @la0* 
tiegel  ; (itt  OBalfntûfrlen)  Der îôalfftocf  ; 
mettre  le  pot  au  feu.  Dm  £opf  (Slcifcfr- 
topf)  an  bad  Setter  fcÇctt;  pot  à Heurs, 
Der  ©lumentopf;  pot  de  (leurs,  ein  mit 
©lUmetl  aitgefûllterîopfî  pot  de  cham- 
bre, Der  Wachttopfi  Da5  ^acfrtgefd)irr  5 
iu  eine  3lrt  Otcifetragcti,  T.  pot  à feu , 
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ber  fffuertopf  bep  ben  £ndfeuer»*tfeit; 
it.  ber  ©turmhafen . pot  à aigrette  9 ^ t 
£uftfuge(  bie  tu  ber  SDtittc  eine  darfe 
Ptelfadj  oerfeçtc  «Xôhtc  bat  ; pot  eo 
pompe,  ber  (JJunipenfolben  ; pot  en  tête, 
eine  art  eiferner  ©iefelhauben  ; pot  de 
vin  , eine  flanitt  ©ein  ; it.  ber  £eib 
ïauf , b.  i*  ba#jenigc  ©efb  ober  biejeni* 
0e  ©umme  ©elbe#,  welche  fleh  ein  ©er* 
îAufer  noch  über  ben  übereingefomme* 
nen  <prei$  eiubebingt;  pâté  en  pot , f. 
pâ  é;  pot  pourri,  prop.  etjig.  f.  pourri. 
Fig.  et  Prov.  nieiji  fam.  nous  irons  man 
per  votre  pot  (votre  soupe)  , toit  Wollen 
3&r©4tf  fegn  ; entre  les  verres  et  les  pots, 
bei)  £ifch;  bep  einer ©chmöuferei)  ; vou- 
lez-vous rester  i U fortune  du  pot?  wol* 

len  ©ie  mit  un#  / ober  mit  bem , wa#  bie 
fluche  ocrmag/oorlicb  nehmen  ? iis  ne  font 
qu’un  pot  et  un  feu , fie  fuhren  ihren 
fetfeb  / ihre  £au#haltuug  gemetnfchafr* 
lieh  mit  einanber  ; on  n’en  m *ttra  pas 
plus  grand  pot  au  feu , man  wirb  beß 
wegen  nid)t  mehr  Umft&nbe  machen;  eo 
wirb  md)t  mcbr  fodett  k.  ; être  a pot  et 
à rôt  dans  une  maison , f.  rôt  ; il  fait 
houiiiir  le  pot , er  unterhält  bie  £au#* 
baltung  J (pgf,  auch  marmite)  ; tourner 
autour  du  pot , um  etjpa#  b<rum  ^tn, 
wicbteflaije  um  ben  peißen  "©reg  ; nicht 
mit  ber  ©prache  herou#  wollen  ; Um* 
fehweife  machen  } il  va  et  vient  comme 
pois  en  pot , er  id  immer  in  Bewegung 
er  ruhet  nicht  einen  augenblicf  ; décou 
vrirlepot  aux  roses,  bett£opf  OUfbCCfert 
hinter  ein  ©eheimniß,  hinter  bie  ©d)li 
ehe  fommen  ; piyer  les  pots  cassés , bai 
©elag  bejahten  muffen  ; ben  ©(haben 
tinb  bie  floden  tragen  muffen  ; faire  le 
pot  à deux  anses,  begbe  arme  in  bie 
©eite  (feilen  ; garele  pot  au  noir,  (©lin 
befub‘@Piel)  nehmt  euch  in  acht  bog 
ihr  euch  nicht  irgenbmo  anfloßt  1 donner 
dan6  le  pot  au  noir , b.  i.  dans  lo  piège , 
dans  le  panneau,  (welche#  febe)i  ce  n’est 
pas  par- lâ  que  le  pot  s'enfuit,  f,  s’enfuir. 

Potable , adj.  c.  trinfbar  ; wa#  fïch  trinfen 
läßt;  gut  ju  trinfen;  or  potable,  tttnf 
hart#  ©olb  ; it.  fluffige#  ©olb , al#  ar> 
Senep  eimunehmen;  cinc©olbtiuftur. 

Potage  , s.  m.  bie  ©uppe  ; potage  au  lait, 
bie  3fttlch*@uppe;  pour  tout  potage. prov, 
pop.  b,  t.  çn  tout , aile#  jufammen  ge 
nomnien  f je  n’ai  qu'un  ducat  pour  tout 
potage,  ich  hübe  in  allem  nicht  mehr  al# 
einen  JOufaten, 

Potager , ère,  adj.  $ut  ©uppe  bienlich  ober 
gehörig;  herbes  potagères , fluchenfriu« 
ter,  (©uppenfrâuter)  J jardin  potager, 
it.  s.  m.  le  potager , ber  Äucbcngartcm 

Potager,  s.  m.  eine  2frt ©peifetopf,  worin 
man  ben  Arbeitern  ba#  €ffen  ©.  auf 
ba#  Jclb  ic,  bringt  ; it.  ber  fluet  engar 


ten  ; (auch  jardin  potager)  ; it.  (fo  grofett 
fludjeu)  ber  flafferolenherb. 

Potamide,  t.f.  eine  $lu§ngm- 

Phe* 

Potasse,  s.f.  bie  ^otafdje. 

Pote,  adj.  f.  main  pote  , efof  biefe  , g f, 

fchwollenc  £anb,  bie  man  nicht  recht 
brauchen  fann. 

Poteau,  s.m.  bie  Wodc  (ober  berWoden) 
M.  cm  (entrecht  dehenbe#,  meid  beer- 
dige# £0 Ij , oon  ber  $itfe  eine#  ©af- 
fen#, wdche#  etwa#  trägt  ober  dußt; 
ber  ©tinber  ; u.  bet  Wahl,  b.ü  ein 
©tuef  J)ol$  oon  unbedimmter  ©räße , 
welche#  ju  mancherlep  ©ebrauch  in  bie 
€rbe  gefchlagen  wirb  ; it.  qqf.  bet 
©djanbpfahl  » poteau  pour  marquer  le 

chemin , Per  ©egweifet. 

Potée,  t.f  tin  Zopf  »ott  ; it.  T.  bie  3inn- 
afche;  it.  bie  fogenannte$orm*£rbe  ber 
©ießer  ; (Töpfer)  ba#  ©fafurwaifer,  wo- 
mit, oor  bem  ©lafuren,  ba#  ©efd)irt 
grunbirt  wirb  ; potée  d’émmi , (©teilt- 
fehneiber)  ber  ©chmirgeldaub  ; bie 
©Ctmirgelafche  ; éveillé  comme  une  potéé 
de  souris,  pro p.  (ppn  einem  flinbe)  fehr 
munter  unb  aufgewecft. 

?uteié,ée,  (ppn  jungen  tyeifonen)  ffeifc&ig. 

Potelée,  t.f.  ba#  ©ilfenfraut;  (auch  jus- 

quiame). 

Poteict,  t.  m.  eine  flcinc  fpfode  an  einet 
ifcreppenlehue. 

Poteieur,  t.  m.  ein  «©ein-  ober  ©ierfehenf, 
ber  nur  maßmeife  perfauft. 

Potelot , s.  m.  T.  b»  i»  mine  de  plomb  ; (o£ 
plombagine). 

Potence,  S.f  ein  au#  brep  ©tücfen  belle- 
trüber  Wahl,  ober  eine  fofc^c  in 
©edalt  eine#  ©dmettgalgen#,  auch  eine 
ähnliche  hôljernc  ober  eiferne  ©tangé, 

S»  ©»  eine  £atcrne,  einen  ©diilb  k.  ba- 
ron ju  hangen  ; it.  ber  ©chncUgalgcn  ; 
rV.  eine  art  flrücf  en  (béquilles)  ; it.  ba# 
£obcnmaß  jum  «Dteffen  ber  ?Kenfcften 
unb  Werbe  » if*  T.  ba#  Ûuerholj  ober 
Ûu«cifcn  an  einem  ©cheffel  ; a.  bie 
gebogene  «Kôhw  oit  einer  trompete; 
potence  de  primbaïc,  bie  ©abcl  worin  ber 
fpumpcnfchwcngel  gehet;  maison  bâtie 
en  potence,  ein  £an#  ba#  einen  îÇlu* 
gel  hat  welcher  mit  bem  #auptgebiube 
einen  rechten  ©infei  macht  ; fo  fagt 
man  auch  oon  einem  £ifch , ber  au# 
jwep  ©tuef cn  bedehet  welche  einen  rcch* 
ten  ©infcl  bilben  : table  de  potence  ; 
fo  auch  troupes  rangées  en  potence  ; bri- 
der la  potence , ( tm  «Xingclrcmint)  ba# 
£olj,  woran  bcrSRtng  hingt,  treffen, 
datt  bc#  SXtngc#  felbd  ; gibier  de  potence, 
fig.  fam.  ber  ©algenoogct , ©algcn- 
fchwcitgel, 

Potcncé , ée , adj.  (©ap.)  frùcfcnfôrmig  ; 
croix  potencée , ba#  flrücfenlrcui. 
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Potentat,  J»  tn.  ber  tpOtCRtat» 

Potentiel,  elle,  adÿ.  T.  Wtrb  (im  ©egett- 
fûÇ  oon  actuel)  pon  Mitteln  gefügt, 
welche  nicht  auf  eine  unmittelbare/ 
augenfcheinliche , fonbern  auf  eine  »er* 
borgene  2t vt  roitfen  ; fo  auch  bon  ber 
Äraft  anberer  £)tngc;  cautère  potentiel, 
ein  iftenbeg,  jernagenbeö  Mittel,  baö 
Äorofio  ; ( im  ©egenfaft  bei  cautere 
actuel , welches  in  einer,  burd)  ein  qlu* 
benbe*  Sifen  gemachten  Dcffnung  be* 
fle&t.)  ! 

Potentiellement,  adv.  petborgenerwetfe  wir* 
fenb  tc. 

Potentille,  s.f.  ber  ©infetich,  eil!  £r  aut; 

(üUCb  argentine). 

Poterie,  t.f.  ba*  irbene ®efd)trr ; Sopfet* 
gefchirr;  überb.  bie  £öpferwaare. 

Poterne , s.  f.  eine  heimliche  £&üt , ein 
(perborgeneö)  ftebent&or  in  einer  $c* 
ffunq  , einen  QtutffaU  ju  tbun  k.  ; eine 
©chtupfpforte  ; etn  Ausfall. 

Potier,  s.  m.  bet  fcôpfer,  (£afnet);  potier 
d'étain , ber  3inngie§ct  ; iprvci.  £an* 
nengieflet). 

Potin , s.  m.  eine2ltt  gelben  Äupferö  ; (jum 
Unterfdjieb  bon  bem  reinern  SKot&fupfer 

cuivre  rosette). 

Potion,  s.f.  ber  $ranf;  2lr$eneptranf. 

Potiron , s.  m.  ber  ^ilj  ober  93il  j,  enie  2lrt 
grober  efbarct  ërbfchwimme  ober 
fcrlinge  (champignon)  ; iu  eine  $lrt  run* 
ber  ÄÜtbifie  f il  est  venu  comme  un  po- 
tiron, tout  en  une  nuit,  prov.  fügt  ma» 

bon  einem  ber  plôfclich  reich  ober  ange* 
fefjen  geworben  ifh 

Pou,  s.  m.  bie  £att$  ; pou  de  bois  ober 
pon  putsateur , &îe  Jr>ol$lau$,  eine  2(rt 
fdjibltcber  3”f<^ten  ; herbe  aux  poux  , 
bfltf  £iufcftÛUt.  Fig.  et  Prov.  pop.  un 

pou  affamé,  ein  bungeriger,  gewtnnfüch- 
tiger  Oftenfdj , ber  einen  fcienft  antritt 
Ober  betreibet;  il  écorcheroit  un  pou  pour 
en  avoir  la  peau , et  ifl  ein  Änicfer , ber 
eine  £auë  febinbet,  um  ben  ©alg  baoon 
ju  haben. 

Pouacre,  ad /.  et  subst.  C.  pop.  (bOn  ^JetfO3 

nen)  unjüt&ig;  fiutfeh;  ein  unflitbiaeö 
$îann$-  ober  ©cibö  - <5ilb  » vulg.  ein 
©chweinigel. 

Pouce,  s . m.  ber  Æaimten  ; */.  ber  3ott , 
(ber  jmôlfte  $beil  eines  ftufieS  ober 
©chubeS);  pouce-avant , bie,  einen  £oü 
breite,  £ugabe  bep  bem  Reffen  mit  ber 
©Ile  ; pouce  d'eau , ein  30  U 38 fl  fier,  b.  i. 
fo  oiel  Söaffer  alS  aus  einer  Ôctfnung 
berauSlîuft, welche  einen  Joli  im^urch» 

mfffer  bat*  Fig.  et  Pro".  serrer  les  pouces 

à qn.,  (einem  bie  5)aumenftocfe  ober 
£>aumenfcbrauben  anlcgen)  ; einen  mit 
©ewalt  jum  ©eftinbnifj  bringen  ; einem 

febarf  jUfeÇen  J il  n’a  pis  un  pouce  de 
•terre  dans  ce  pays,  et  $At  fcinctt  &au* 
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men  breit  eigenen  ©runb  in  biefem  £anb; 

jouer  du  pouce , pop . ©flb  bctgcbeiî  ; 

mit  bem  ©elb  heraus  rûcfen;  il  *Vn 

mordra  les  pouces,  er  Ibitb  fld)  bffihûlb 

in  bie  Singer  bcifjen  ; eö  wirb  ihn  gc- 
tfUen  J ( f.  doigt)  ; il  y met  les  quatre 
doigts  et  le  pouce,  er  greift  (au#  ëfibe* 
gierbe  bep  $ifd))  mit  allen  fünf  Ringern 
ju;  si  on  lui  en  donne  un  pouce  (ober 
un  doigt) , il  en  prend  long  comme  le  bras, 
f,  bras.  * 

Pouce-pied,  s.  m.  f.  poussc-pieJ. 

Foncier,  s.  m.  ber  Däumling  ; //.  T.  eine 
2lrt  gingev&ut  über  ben  Daumen. 
Poude,  s.  m.  bas  <Pub,  ein  niffifcbcS©c* 
wid)t  non  40  ruffifehen  tyfunben,  welche 
33  fPfunbe  nad)  unfevm  ©ewicfct  betra- 
gen. 

Pou  de-soie,  s.  m.  T.  eine  2trt  ©eibenjeug* 
Pouding,  ».  m.  (cnglifd))  ber  JJubbing,  eine 
2lrt  nad>  englifeber  ganter  juberette- 
ter  Älo§ , au$  'Stob , ÇJRarf,  »Wcertrau- 
ben  ic. 

Poudoir  , s.  m . cor.  (O0tt  poudre  ) ftatt 
peignoir. 

Poudre  , s.f.  bCC  ©taub  ( poussière)  ; tf. 

baô Ruiner;  (eö  fep  nun  atö  Slrjene^/ 
ober  ju  einem  anbertt  ©ebrattd)  ; auch, 
ba$  ©ebiefiouloer)  ; it.  ber  <J)uber  î a . 
bcr©treufanb  ; poudre  ^ canon,  ©djiefi* 
puloer  ; poudre  fulminante,  $na!lpul« 
per;  poudre  sourde,  poudre  muette,  £il« 
les  guiper  ; poudre  de  plomb,  $Dogel* 
bunjt  î poudre  à giboyer,  f,  giboyer;  pou- 
dre à poudrer  , £aarpubet  î poudre  ï 
vers,  Sôurmpufpcr;  poudre  de  diamans, 

^iamantpulper , jum  ©ebraucf)  ber 
©teinfebneiber  ; *.  fleinc  diamanten  ; 

poudre  d'or  , ©otbftâllb  ; sentir  la  poudre, 
(pom  ©rob)  muffig  fimeefen  ; vuig.  ei- 
nen ©efebmaef  haben;  le  cuir  est  en  pre- 
mière poudre,  (@&rber)ba$  £cber  ifi  in  ber 
erßen  £ohe  ; mettre  en  poudre,  réduire 
en  poudre. p uloerifîren  ; ju  puloer  ma- 
djen  ; it.fig.  (eine  ©tabt  te.)  in  ©taub 
pcrwanbcln;  ju  ©runO  fehiefien , fchlei- 

fen.  Fig.  et  Prov • jeter  de  la  poudre  aux 
yeux  de  qn. , jemanbett  ©taub  in  bie 
SCugen  werfen,  vulg.  einen  blaueniDunff 
por  bie  2(ugcn  machen  î faire  mordre  la 
poudre  (ober  la  poussière)  i son  ennemi , 
feinen  $einb  erlegen  ; (f.  auch  mordre); 
tirer  sa  poudre  aux  moineaux,  f,  moineau  ; 
prendre  de  la  poudre  d'escampette , , f»  es- 
campette; sa  poudre  est  bien  fine,  et  fingt 

leicht  îeuer,b.t.  er  wirb  leicht  jornig, 
Ober  ÜUCh  Verliebt  î «1  n'a  ni  poudre  ni 
ptomb,  er  hat  webet  Äraut  noch  £otb» 
er  wct§  ftch  auf  feine  ülrt  §u  helfen. 
Poudrer,  v.  a.  pttbern;  mit  fpttber  (£aar- 
puber)  betreuen  ; it.  (3iget)  ben  3>un- 
ben  bie  ©pur  butdj  ben  erregten  ©taub 
perberben,  (wirb  »om  J^afen  gefagt). 
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Poud  Poul 


Poudrcife  ,*  »./.  (©artenbau)  fürs«/  su 
©taub  geworbener  «Dti(l. 

Poudreux,  eusc,  adj.  ftaubtg  i »OÏl  ©taub; 
un  pied  pcmdrcux,  mépr.  (einer  ber  im- 
mer  (laubige  ©ebube  an  bût);  «in  gc 
ringer  üHenfcb  ; ein  Q3ûuer. 

Poudrier,  s.  m.  ber  tyuloermûffer  ; (mar- 
chand poudrier,)  ber  tyuloerbanbler  ; it. 
bte  ©trcubûcbfe,  ©aubbucbfe* 

Pouf , inter /.  <puff  ; it.  adj . du  marbre 

pouf , Marmot/  bec  fidj  im  ^erarbeiten 
bröcfelt. 

Pouffer,  r.  n . pouffer  de  rir t,fam.  »ot  £a* 
eben  bcrjleu;  überlaut  lacben* 

Pouger,  v.  a.  T.  mit  »oflem  Sôinb  fegeln. 
Pouiile  , f.  pouiltes. 

Pouiiié,  s.m.  T.  ba«  «Hegiflcr  aller  tyfrùn 
ben  eiuc«î5t3i&um«;  ein  ^frunbenregi 
(1er*  (»gl.  poallier), 

Pouiiier , v.  a . au«fd)cltcn;  feb impfen  ; (f. 

ûUdj  pouilJes). 

Pouilierie,  s.f.  bie  Älciberfamnter  in  ci* 
nem  #of»ital,  worein  man  bie  »on  ben 
Sinnen  betfommenbe  Æleiber  noirft  ; bt,e 
£umpenfammcr;  it-ßg • fam . nidjtôwùr 
bige  Eilige. 

Pouilles , s.  f.  plur.  fam.  ©djeltWOtte  } 
©cbimpfworte  ; dire  des  pouilies  ober 
chanter  pouiiles  i qn. , eiîtCtt  ÛU0fd)elten/ 
fcbtmpfcn , autffcbimpfen. 

Pouilleux,  euse,  adj.  et  subst.  läufig  ; »oll 
£üufe  ; bois  pouilleux , T.  »erdodFte« , 
fleefige«  ( prvel . »erfportc«)  £olj* 
Pouiliier,  youillis,  s.  m.  mépr.  eine  ©Cttel* 
beiberge;  ein  fcblccbte«,  elenbe«  Söirtb« 
bau«. 

Poulailie,  s.f.p.us.  (latt  volaille.  ( J.Bapt . 
H ousftau.) 

Poulailler,  Poulaillier,  s.  m.  ber  JpùbnerdûU; 
ba$  ipubnerbnu«  ; it. ber  £ubnerbünbfcr; 

( pl-us.  marchand  poulaillier)  ; il  veut  être 
riche  marchand  ou  pauvre  poulailler, prov 

wirb  won  folcbcn  gefagt,  bte  ftcb  in  @c> 
fahr  begeben  »ici  ju  gewinnen  ober  »iel 
Su  »crlieren. 

Poulain , s.  m.  ba«  Julien  » ( prvel . ein  Job 
len);  ein  junge«  <JJferb  ; it.  T.  eine  VI  rt 
©cblittcn  ober  ©dileif  e ; it.  bic  ©ebrot- 
leitet;  ÄeUerletter  ; (aud>  poulin); 
(©dnifb.)  eine  2trt©tu$cn;  it.  eine  £ci* 
(lenbeule;  eine  »encrifcbe05eule;il  avale 
le  vin  sans  poulain, prov. pop.  bcrSÔein 

läuft  ibm  gan;  glatt  bureb  bie  ©urgel; 
er  faim  bra»  faufen. 

Poulaine,  s.  f T.  ba«©attion,  bcr©cbtff« 
fcbnabel  ; (fon(l  éperon). 

Poularde,  s.f  ein  junge«  gemädctc«  Jpubn. 
Poule , s.f.  bie  £enne  ; Dû«  Jpttbn  ; ( wel- 
die«  Icjjtcrc  aber  »ont  Jpabn  unb  »on  Der 
£cnne  gefagt  wirb)  ; im  ©ptel)  ber  gan- 
se ©al}  ober  ©tnfaç  ; alle«  wa«  auf  bem 
©piel  (lebt i it.  poules,  (eine  2lrt  2)a» 
menfpiel)  bie  jwolf  ©tciue  wclcbc  ben 


Jucb«  etnfcbltefen;  poule  d’eau,  b««3Daf* 
ferbubn  ; poule  d’Inde , bie  falefutifcbe 
Aeitltf;  (f*  Inde);  poule  de  bois,  ba« 
^)afclbubn  î poule  faisande  , bie  Jûfûn* 
benne;  cuir  de  poule,  eine  Slrtfebr  Dün- 
ne« unb  fcblecbte«  £eber.  Fig.  et  Prov. 

peau  de  poule  , ober  chair  de  poule,  bie 
((«genannte)  ©ânfebaut  ; cela  fait  venir 
la  chair  de  poule,  pafur  fibaubett  eîlieilU 
faire  le  cul  de  poule, f,  cul  ; il  est  frisé  comme 
une  poule  mouillée,  fejn  Jpaar  id  frau« 
Wie  SSinfen;  faire  la  poule  mouillée,  f, 
mouillée  ; poule  laitée.  ein  fdjWacbet  jütt* 

lieber  SDtenfdj  ; eine  feige  SBemmc  ; le  Bis 
do  la  boulo  blanche,  ein  fe&r  glucflicber 
fOiCnfib;  Ctn  ©lùcf«finb  ; un  bon  renard 
ne  mange  jamais  les  poules  de  son  voisin, 

ein  fcblauer  Jucb*  hält  ba«  fted  rein  ; 
an  jOrtcn  wo  man  befannt  ift,  muß  man 
fîd)  tn  Siebt  nehmen  ; il  est  empêché 
comme  une  poule  qui  n’a  qu’un  poussin, 

wirb  »on  £euten  gefügt/  bie  (leb  einer 
Äleinigfeit  wegen  gar  §u  gefebäftig  jl ei- 
len ; ce  n’est  pas  à la  poule  i chanter 
devant  le  coq,  in  ©egettwart  be«  garnie« 
fotl  ba«  33cib  nicht«  entfebetben , ober , 
foU  ba«  5Setb  fcbweigett  ; (f,  aud)  jo- 
crisse, plumer  etc.) 

Poulet , s.  m.  ein  junge«  £ubn  ; it.  fig. 

, fam.  ba«  £iebe«briefd)eit  ; (fängt  ait  in 
biefer  Q5ci>cuttmg  su  oeralten)  ; poulet 
de  sage,  ber  ©teilt  ber  Steifen* 
Poulette,  s.f.  eine  junge  jpenue  bic  noch 
nicht  gelegt/  ober  bie  $um  erflcmnabl 
gelegt  bftt.  Fig.  fam.  maîtresse  poulette, 
ein  bcrrfcbfudltigc«  Söeib  (maîtresse- 
femme)  ; c’est  une  étrange  ober  une  dan- 
gereuse poulette,  ftcifl  ein  gefährliche« 
2öeib. 

Poulevrin,  f,  pul  vérin. 

Pouliche,  s.  f.  eine  iunge  ©tute  bi«  in« 
Dritte  3<»br. 

Poulie,  s.f.  bie  «Rotte,  in  beten  au«ge* 
bobltem  «Xaitb  ein  ©eil  gebt  / uni  £a» 
den  Daran  auf  unb  nicber  su  latTen; 
Der  loben  , wie  s*  05.  an  einem  £ebc* 
Seug  ober  Jlafdienjug  (moufle);  (fcnat.) 
bie  Slugenwette  ober  2lugenwinbe  ; ein 
ringförmiger  Ättorpelswifcbcn  bemSlu* 
ge  unb  ber  9îafe. 

Poulier,  v.  a.  aufwtnben;  mit  einer  SXotte/ 
mit  einem  Äloben  in  Die  fjbbc  sieben. 
Poulieur , s.  m.  einer  Der  Älobcn/  «Hotten  / 
33inbcn  macht/  ober  Damit  banbeit* 
Poulin,  s.m.  flatt  poulain,  bic  ©cbrotleiter* 
Pouline,  s.f.  cor.  (latt  pouliche. 

Pouliner,  v.n.  füllen;  (prvci.  foblett)  ; ein 
Jütten  werfen* 

Poulinière,  adj.  f.  jument  poulinière,  bit 
3ucbt(lute. 

Pouliot , s.  m.  T.  ber  tyolep , (ein  Äraut)  ; 

pouliot  sauvage,  bie  05ergmti)t|e* 

Poulpe,  s.f.  T.  ba«  bicbtcjle , ba«  berbe 
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gleifch  gn  t&ie«fdj<m  Äorpertt  ; /r.  bad 
ÜÂar!  ober  $leifch  an  mand)cn  fruchten. 
Poulpe  ton,  s.  m.  (bad  i wirb  nid)t  audge* 
fprochen)  ein  geroûr$ted€jïenDon  gc^acf* 
tem  gletfd),  welcbed  noch  mit  ©chnitten 
pou  ÄalbfUifd)  umgeben  i(l. 

Pouls,  s.  m.  (fpricb  i unb  s nid)t  au«)  ber 
les  battemens  du  pouls , bif^uld; 
frjjlÂge  ; le  pouls  lui  bat , fein  ^)uld 

fcbtôgtî  **•  fl8'  bfttf  ôer$  fehlet  ibm  ï 
cd  ifï  ibm  bange  ; er  furchtet  fid)  ; tater 
le  pouls  à qn. , einem  ben  ÿuld  fühlen  ; 
it.  fig.  einen  fudjen  audjuforfeben  j futg. 
einem  auf  ben  £abn  fûblen. 

Poumon,  s.  m.  bie  £unge  i les  lobes  du 
poumon , bie  £ungenf!ùgel  ; poumon  ma- 
rin, bie  (Seezunge,  b.i.  ein  fcfcleimiger 
8udwurfber©ee/  welcher  ald  einfpbod» 
vphorud  leuchtet;  it.  eine  2lrt  $bici> 
pffaiiftcjm  gfceer,  welche  bie  ©cfialt  ei* 
«er  SDtenfchen«£unge  bat  ; il  a de  bons 
poumons , ßg.  er  hat  eine  gute  £ungc  t 
' b.  i.  eine  jiarfe  ©timme. 

Poumonique  etc.  f.  pulmonique  etc. 
Poundaçe,  s.  m.  ein  ^oll  ber  iîauffabrtcp» 
fd)iffe  in  €nglanb. 

Poupard,  s.m.  bad  SBicFelfiub  i cinÂinb 
in  Sßtnbcln  ; ein  Süppchen;  (iflnurin 
ber  ©pracbe  ber  Slmmen  unb  ber  iîinber 
gebräuchlich)».  (.  auch  poupée. 

Poupart,  s,  m.  eine  2lrt  wohlfchntecfenbcr 
©eefrabben. 

Poupe,  s.f.  bad£intertbeileined©chif?d; 
it.  poupes , plur.  (3âger)  bie  ^ipen  9f* 
wtffer  rei&enber&hicrc;  l’os  de  la  poupe, 
T.  bûd  ©tirnbein  ; avoir  le  vent  en  poupe, 

mit  gutem  $B3inb  fegeln;  it.  fig . ©lue! 
haben. 

Poupée,  s. fi  bte  flippe;  bie  JDocFc;  it. 
fig.  eine  lleine  febr  gepuçte  qjerfon  ; it. 
T.  eine  geroiffe  Sanier  ju  pfropfen  ; it. 
ber  SKeitftocf , £>ocf  enflocf  an  einer  £)reh* 
banf  ; il  en  feit  sa  poupée , et  fpiclt  ba* 
mit  wie  bad  $inb  mit  ber  tyuppe. 
PoupeUn , s.  m.  eine  art  »erfügted  ©utter* 
gebaefened. 

Poupeiinier , s.  m.  eine  art  ©acfpfanne; 
(f,  poupelin.) 

Poupetier , s.  m.  ber  9Juppcnmacbcr  ; it. 
ber  îpuppenfrimer. 

Poupie , r . fi.  p.us.  ftûtt  poularde. 

Poupin,  Ine , adj.  et  s.  fiam.  pUppenmSdig  ; 

• wie  eine  tyuppe  gepufct;  ber  fpuçnarr; 

bad  ^uhnarrehen.  . r]  > :?  . 

Poupon , ».  m.  (ein  £iebfofungdwort)  ein 
. f leined , bubfched  .ftinb , bad  ein  runbed, 
voUed©e{ïchtchcn  bat;  bad  Süppchen. 
Pouponne,  s. fi.  ein  fleined  runbbatfiged 
€9b&v)d)rn  ; (f.  poupon.) 

Pour,  prép.  fur  ; Por;  um;  wegen;  um 
willen; auf;  §u;  öafj;  Damit;  urnju, 
auf  ba§;  it.  in  anfebung;  wad  anlangt 
pDcr  betrifft*  (nun  febe  bie  ©rgmmatif;) 
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parler  pour  qn.,  für  einen  fprechen  ; pour 
un  an,  fur  ober  auf  eilt  3abr;  souffrir 
pour  la  religion,  ber  SXeligion  ober  bed  , 
(glaubend  wegen  leiben;  pour  moi,  fut 
micb;  it.  flatt  meiner;  it.  pour  moi, 
{fiam.  pour  ce  qui  est  de  moi,)  wad  mid) 

betrifft  ober  anlangt  ; ich  meined  £ heild; 
pour  cela,  wad  bad  betrifft;  in  anfe- 
bung beffen;  pour  finir,  um  ein  (£nbe 
§u  machen  ; pour  que , bamit  ; ba§  ; um  $ 
vous  êtes  trop  de  mes  amis,  pour  ne  point 
prendre  part  à mon  malheur,  ©te  bfnfftt 

$u  freunbfchaftlich  gegen  mich , ald  bad 
©ie  nicht  an  meinem  Unglucf  £hei( 
nehmen  follten;  pour  ainsi  dire,  fo  |lt 
fagen;  wenn  ich  bie  Söabrbeit  fagen 

foU  ; pour  peu  que  etc.,  f,  peu  ; pour  lorvf 
fr  lors;  il  y a du  pour  et  du  contre  dans 
cette  affaire,  fd  làgt  fîch  manched  fût 

unb  wiber  biefe  ©achc  fprcchcn  ; fie  hat 
ibr  ^a  unb  ibr  ftein,  ibt  pio  unb  contra. 

Pourceau , t.  m . bad  ©chwefn  ( f.  auch 
porc  ; cochon;)  it.  b.  i.  fin  3Renfcft/  bff- 
fen  cinjiged  Vergnügen  im  Œjfen  be- 
liebt ; pourceau  de  mer,  bad  3)teerfcbwein; 
(auch  marsouin;)  pain  de  pourceau,  bad 
©cbwcindbrjob  ; bie  ©rbwurj  ; (fine 

fpflanje;)  queue  de  pourceau,  (aud)  Peu’ 
cedane  Uttb  fenouil  de  pourceau  ; ) bet 
©aufcnchel;  (f.  auch  marguerite.) 

Pourcslet , s . m . f.  cloporte. 

Pourchas,  s.  m.  oi.  ber  9*eben»ortbeil;  bit 
©porteln  J (f.  auch  rente.) 

Pourchasser,  v.a. fiam.  ttÛCfc  ftWOd  flteben* 

Pourfendre,  9.  a . ol . butchbaucn;  butch* 
fpalten. , 

Pourfiler,  9.  a.  ol.  bUtd)Wirfcn. 

Pourparler zw.  bie  Untembung;  bit 
munbliche  Unterbaitblung. 

Pourpenser , v.  a.  ol.  erWÛgen. 

Pourpier,  s.  m . bet  f|)ortulafî  9ulg.  bad 
©uràelfraut. 

Pourpoint,  s.  m.  bad  Çffiammd;  (eine  fur;t 
©efleibung  bed  £etbcd;  welche  ben  £eib 
bid  auf  bie  duften  bebccft , aerracl 
unb  furje  ©chôge  hat;  ) tirer  un  coup 
à brûle-pourpoint , b.  i.  à bout  portant  » 
f.  portant.  Fig.  fiam.  argument  à brûle- 
pourpoint  , ein  unwibcrfprcchlicher  ©c- 
Weidî  bien  rembourrer  ober  bien  remplie 
son  pourpoint , fîch  bÛf  Unb  fûtt  effenj 
it.  commencer  à remplir  son  pourpoint  p 
bief  unb  fett  werben  ; mettre  qn.  en  pour- 
point, einen  bid  auf  bad  20ammd  aud- 
§icbcn;  ihm  nehmen  wad  er  (mt;  sau- 
ver le  moule  de  son  pourpoint , fein  fie- 
bert babon  bringen  ober  retten  ; donner 

à qn.  un  pourpoint  de  pierres  de  taille, 

b.  i.  einen  ind  ©efûngnig  feben,(w.’&. 
fteefen.) 

Pourpoînterie,  s.  fi.  ol.  bad  ©amdmacber^ 
^>anbwerf  ; ©chneiber*i>aubwerf. 
rottrpoimier4  qu  ber  ©ammdfchneibctr 
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Pourpre,  s.  m.  ber  tyurpur;  bic  Purpur- 
farbe; bad  Purpurroth»  it.s.f.  Pur- 
pur, b.  i.  purpurfarbener  Seug;  it.  eût 
purpurfarbene«  ©ewaub  ; it.  fig.  btc 
- fônigliche  SQürbe;  it . bie  Äatbtnalö- 
würbe  » it*  bie  Purpurfchnecfe. 
Pourpre,  s.m.  bad  $led?  jteber  ; Pie  Jlecfeu; 
(nid)t  mit  bem  ©djatlachficber,  fièvre 
scarlatine,  §u  »erwechfeln.) 

Pourpré,  éc,  adj.  purparfarbig  ; purpur* 
färben  ; fièvie  pourprée , bad  Jlccffîeber  ; 
(ûUd)  le  pourpre.) 

Pourpris,  s.m.  ol.  (tneifl  poct.)  b.  i.  une 
enceinte , un  enclôs.) 

Pourquoi,  adv.  «arum;  c’est  pourquoi, 

* barnm  ; befjwegen  ; biefer  Urfache  wegen. 
Pourquoi,  s.  m . fam.  bad  Sffiarum  > bÛ 

Urfache. 

Pourri . ie , part,  et  adj.  perfûUlt  J fûlll  i 
mobertg  ; f.  pourrir  ; it.  qqf  5.  m.  pourri, 

bad  Saute;  Verfaulte;  Ntobcrige;  it. 
bie  $&utnt£  ; ber  ©lober  ; pourri  de 

cuire,  (.cuire;  pot  pourri,  ($od)f.)  ein 

aud  allerlei)  Jleifch  ic.  beflehenbed  ©e- 
rieht  ; it.  ein  mtt  allerlei)  wohlrlechen- 
ben  flrüutern  te.  ungefüllter  £opf , wo« 
mit  man  SBohlgeruch  in  einem  Zimmer 
perbreitet;  it.fig . allerlep  (Bachen  un- 
ter einanber;  ein  ©tifehmafeh;  ein  ©a* 
limatiad;  un  pot  pourri  de  doettine,  (in 
fflîcnfd)  ber  Dicte  Æenntniffe,  aber  (ei- 
ne Orbnung  im  Äopf  fiat  ; faisons  un 
pot  pourri  de  tout  cela,  wir  wollen  ben 
ganjen  ram  unter  einanber  werfen  ; 
membre  pourri,  ein  unnûçed  ober  fauled 
©lieb , $. B.  einer  bürgerlichen  ©efell* 
fefiaft  :c. 

Pourrir,  v.n.  ( p.us . se  pourrir,  v.rifi.) fau- 
len; faul  werben;  it.  pcrfaulen  ; »er- 
mobern.  Fig.  faire  pourrir  de  enire , et- 

wad  »erfoeben  ober  ju  Bre»  foefien  laf* 

fen;  (»gl.  compote;)  faire  pourrir,  (ober 
ÛUd)  cuire)  le  rhume,  f,  cuire  ; pourrir  en 
prison , ün  ©cfingnij;  »erfaulen , b.  i. 
lange  gefangen  ftfjen  ; pourrir  dans  la  mi- 

• sère,  f,  croupir;  il  ne  pourrira  pas  dans 
cet  emploi,  er  wirb  Mefcn  :$tcn|t  nicht 
lange  behalten,  b.  i.  er  wirb  balb  ju 
einem  hühetn  amte  beforbert  werben. 

Pourrir,  v.  a.  faut  machen  ; faulen  machen. 
Pourriture,  s.  f.  bic  $ÜUlnifh  ^ÄulUTiq  ; 
la  pourriture  des  os,  bie  BeitlfAulnig; 
Beinfiule;  ber  Beinfraf. 

Poursuite, r./  bad Nacbfehcn ; ©erfolgen; 
Sachlagen;  Nachläufen;  it.  bad  mu  h* 
famé  Beftrcben;  it.fig.  badanhalten, 
bic  Bemühung  um  etwad  ; it.  bie  Be« 
treibung  cincd  ©efcbÜfftcd , einer  (Bad)«; 
(f.  aud)  diligence  ;)  it.  pl.  bie  gerichtliche 
Betreibung  ; it.  bie  proceburcit  ; aud) 
4 bie  febriftlicfien  ©erbanblungcn  fclbft  ; 

être  à la  poursuite  de  qn.,  einem  nacfifc- 

fien,  ihn  »erfolgen;  * U poursuite  et  à 
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la  diligence  de  etc. , (jur.)  unter  ber  Be- 
treibung bcd. . . (f.  auch  poursuivre.) 

Poursuivant,  s.  m.  einer  ber  fiefi  um  et- 
wad bewirbt  > ber  um  etwad  anfiàlt , 
ber  nach  etwad  tfrebt  ; it.  einer  ber  fin 
©efchâtft,  eine  Siechtdfache  te.,  betreibt; 

( f.  poursuite  unb  poursuivre  ; ) poursui- 
vant d’armes,  oi.  ber  £nappe  eincd  £c- 
rolbed. 

Poursuivi,  ie,  part,  et  adj . »erfolgt  .*C. 

Poursuivre , v.  a.  irr.  (qn.)  einen  »erfolgen; 
einem  nachfcçen,  nacheilen  , nachia* 
gen  te.;  it.  einen  gerichtlich  belangen 
ober  »erfolgen;  ie.  (aud)  ab  sol)  etwad 
betreiben , $.  55.  ein  ©efchüfft,  einen 
procefj  tc.  ; it.  etwad  angefangened  fort- 
fefjen,  fortfühten,  »erfolgen;  mit  ober 
in  etwad  fortfahren  ; ie.  um  etwad  an- 
halten;  uach  etwad  ffreben;  fut)  um 
etwad  bewerben  ober  ©lühe  geben  ; 

/ poursuivre  une  fille  en  mariage,  um  (in 
©lübdjett  anhûltcn  ; poursuivre  sa  pointe, 
f.  pointe  ; louer  une  maison  etc.  ainsi 
qu’elle  se  poursuit  et  comporte , f.  com- 
porter. 

Pourtant,  conj . hoch;  gleichwohl;  nid)td 
beffoweniget;  bem  ungead)tet  ; ( f.  bie 
©ramm.) 

Pourtour , s.  m.  (Bauf.)  ber  Umfang , Ura- 
freid  eined  Âorperd. 

Pourvoir , *».  n.  Irr.  à qch. , für  CtWûd  for- 
gen  ober  beforgt  fepn  ; ©orfehrung  tref- 
fen , bafj  etwad  gefdjefie  ; pourvoir  * un 
inconvénient , einer  Unnnnehmlid)feit 
»orbauen,  juror  fommen  ; pouvoir  à un 
bénéfice,  à une  charge,  eine  PfrÛnbe, 

ein  amt  »ergeben;  ein  amt  bcfcçcn  ober 
baju  ernennen. 

Poutvoir.  V.  a.  (qn.  de  qch.)  einen  mit  Ct- 
wad  »erfotgen  ober  »erfehen,  (im  mora- 
Iifchcn  (Sinti  auch  ) begaben , audrü- 
(len  tc.;  it.  — qn..  überhaupt  einen 
»etforgen,  (*.  B.  Äinber  sc.  5)  f.  auch 

établir,  se  Pourvoir,  v.rèfi . de  qch.,  ftrf) 

mit  etwad  »etforgen  ober  »erfehen  ; ftch 
etwad  anfehaffen;  — en  justice,  ftd»  an 
ben  SRiehter  wrnbett;  bie^ache  »or  ben 

dichter  bringen;  se  pourvoir  en  cassa- 
tion, an  bad  ÄafFationegcridjt  appellie- 
ren; se  pourvoir  contre  une  sentence, 

œ einen  richterlichen  @ptud)  ein- 
len  ; fuh  bagegen  »erwahren. 
Pourvoyeur,  s.  m.  berjcnige  welcher  bie 
£ebendmittcl  für  einen  i>of  »c.  liefert; 
ber  Lieferant. 

Pourvu,  ue,  part,  et  adj.  »crforget;  »cr- 
fehen  ; bcggbet  ic.  f.  pourvoir. 

Pourvu  que,  co/i/.weuit;  wenn  nur;  wenn 
anbevd. 

Pousse,  s.  f.  T.  t>ie  jungen  <?chô£ linge 
welche  ein  Baum  treibt;  *>.  bie  X?«î- 
fchlidttigfeit  ober  i>garfchlüchtigfeit; 
(eine  art  Çng&rüjligfcit  ber^fcrbc;)fe. 
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pop.  bie  ©djergengunft  ; bie  fAmmtli* 

(ben  fytidltt;  la  première  pousse,  bte 

jungen  ©cboglinge,  roeldje  ein  ©aum 
im  SÂArg  unî)  Hpril  treibt;  la  seconde 
pousse , — welche  er  im  Sluguff  treibt  ; 
man  nennt  auch  •*  pousse  (fonft  venue) 
des  dents,  baß  £ahnen  ber  Âinber; 
(T",  dentition) 

Poussé,  écjpart.  ttadj.  geflogen;  gcbrùrft  K.» 
vin  poussé,  umgefcblagener,  fdjal  geroor* 
benrr,  abgeftanbener  îôein  ; cheval  pous- 
sé de  nourriture,  einÇfetb  baß  fîd)  ubft» 
frejTen  bat* 

Pousse-balle,  s.  m.  T.  eine  2trt  £ûbgocf, 
womit  man  bie  Atugel  in  bie  ©tunbung 
einer  gegogenen  ©àd)fe  einfd)lAgt* 
Pousse-barre!  ein  ©cfchlßwort  auf  ben 
©ebitfen,  bie  S&inbe  beß  Slnferftilß 
flArfer  umgubrehen. 

Pousse- cui,  s.m.pop.  bet  Jpelfer  ober  ©e* 
hülfe  eine«  JpAfdicrß. 

Poussée,  s.  f.  T.  g*  ©*  poussée  de  voûte, 
ber  JOrucF  beß  ©ewölbcß;  (f.  auch  d’une 

terrasse;)  donner  la  poussée  à qn.,ßg. 

pop.  einen  febr  »erfolgen  ; ihm  Slngjl 
machen  ober  einjagen. 

Pousse-pied , s.  m.  T.  bie  groge  9)?ecrcidjel  ; 

eine  2lrt  oiclfcbaligcr  üRufdjeln* 
Pousser,  v.  a.  flogen  ; brücFen  ; treiben; 
fdiieben  ic.;  fort- ober  wegflogen  k.î 
binaußfiogen  te*;  bineinflogen  ; hinein* 
treiben  ; bineinfcblagen  te.  ; it.  mit  et» 
waß  fortfabren;  etwaß  fortfe^en  ; fort* 
führen;  »»citer  fortführen  ; auch  weiter 
außbehnen;  f/.(p.©Aumen,  ^/langen  je.) 
treiben , (g.  ©.  du  bois,  £olg,  ober  inß 
J)oIg  treiben;)  it.  fig.  jemanb  antrei- 
ben; bereben  ; )u  etwa«  bringen,  per» 
leiten  ober  bewegen;  it.  einen  beleibi» 
gen,  reiben;  ihm  gu  nahe  treten;  it. 
einen  befördern  ; einem  gu  feinem 
• @lûcF  te*  beförberlicb  fcpn  ; ihm  fort* 

Reffen  ; pousser  un  coup,  (Jedjtf*)  auß* 
flogen  ; guflogen  ; pousser  un  cheval , ein 
gjferb  antreiben;  ihm  bie  ©pornen  ge* 
ben;  pousser  l’ennemi,  ben  $einb  jum 
Söeidjen  bringen;  gurücFtreiben  ; pous- 
ser la  porte,  bie  £h«*  gufd)ïagen;  pous- 
ser sa  voix , feine  ©timme  erheben  ; 
pousser  des  plaintes , des  injures  etc. , 

.«lagen  , £Aficrungen  ic.  außftofen  ; 

pousser  loin  sa  foi  tune,  cß  Weit  in  bft 
$©elt  bringen;  (f.  autb  *e  pousser-,) 
pousser  la  raillerie  trop  loin,  ben  ©djerg 
}u  weit  treiben  ; eß  gu  grob  machen  ; 

(pgf,  porter;)  pousser  qn.  à bout,  f. 
bout;  pousser  l'effronterie  jusqu’au  bout, 

bie  UnperfcbAmtbeit  aufiß  Augerfie  trei- 
ben; pousser  les  beaux  sentimens,  plais. 

emrfinbfam  unb  galant  thun;  (f*  auch 

poiiiM,  épaule  etc.)  . 

Pousser,  v.n.  ( p . tyffangen,  ©ewAdjfen  te.) 
treiben;  außfchlagcn  te,;  (pou  gerben) 
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herjfcblAdjtig  cher  haarfchlAcbtig,  bAm- 

pflg  fepn  ; f e icben  ; (f*  pousse , s. })  (fah- 
ler) nacbfArben  ; eine  Jarbe  bureb  an* 
bre  Sachen  burcbfcbanen  latîen  ; un  mur 
qui  pousse  en  dehors,  eine  ûftauer  bic 
fleh  nach  äugen  gu  wirft;)  (f.  se  jeter;) 
pousser  aux  ennemis , (pon  bf  r Sfteiterep) 
auf  bie  geinbe  loôfprengen;)  f.  auch  v.  a.) 
pousser  au  noir,  (P.  ©emAhlbcn)  fcbwarj 
werben  i pousser  k la  touc,ßg.  f,  roue.) 

se  Pousser,  9 . riß.  dans  le  monde,  fig.  frtft 

©lücf  in  ber  SOÖclt  machen;  ficb  in  ber 
SËBelt  forthelfen  ; (auch  pousser  loin  » 
foi  tune,  f,  pousser,  v.  a.) 

Poussette,  s./,  ein  geroiffeß  Äinberfpicl 
mit  ©tecfnabeln* 

Pdusseur , s.  m.  T.  pousseur  d’argue , bet 
©rothJOra&tjfehcr. 

Poussier , t.  m . ber  «ohlenflaub  ; it.  bec 
tyulocrgaub  ; (pgl.  puivérin.) 

Poussière,  t.f.  ber  ©taub;  (©otan.)  bet 
©amenftftUb  (poussière  prolifique;)  Fig. 
tirer  qn.  de  la  poussière,  (inen  ÜUß  Dem 

©taub  erheben;  ihn  auß  ber  5)unfcl* 
heit  hetporgiehen  ; mordre  la  poussière  , 
f.  mordre  ; jeter  de  la  poussière  (ober  de 
la  poudie  ) aux  yeux  de  qn. , f,  poudrç  ; 
(f.  überh*  poudre.) 

Poussif,  ive,  adj . (p,  Ererben)  hergfdjlAd)* 
tigt;  haarfcblAcbtig;  bAmpfxg,  b* i*  eng- 
hrüfiig  ; feicbenb  ; it.  s.  plais,  un  gros 
poussif,  ein  biefer,  engbrüfliger  ober 
feiebenber  îftenfdj* 

Poussin , t.  m.  baß  Äücblein  ; ( f.  auch 

poule , prov.  ) 

Poussinière,  s.  f.  bie  ©lucFhennej  baß 
©ieben*©e<lirn;  (auch  1«  piäades.) 

Poussoir,  r. m.  T.  baß  ©ifen ober  ^Angleirt, 
einen  abgelAßten  3ahn  bamit  außgugie- 
ben  ; it.  ber  «nopf  am  ÿerpcnbicf el  ei- 
ner Uht* 

Poussoiane  ober  Pozzolane,  s.  f.  eine  2lrt 
©anb,  bie  man  beptyoiguolo  in  Stalieit 
finbet , unb  gu  einem  feflen  SDtôrtel  (ci- 
ment) gebraucht. 

Poutie,  s.  f.  p .us.  baß  ©tAubcben  auf  beit 
«leibern, 

Poutieux , adj.  ber  eine  gar  gu  groge  Svcin- 
licbfeit  affettirt. 

Poutre,  s.  J.  ber  ©alfen  ; les  petites  pou- 
tres ober  1«  poutrelles,  (©ucbbr.)  bie 
breiten  ©ebienen  auf  bem  Eaufbret; 
poutre  ober  pouitre  bieg  auch  chebefTcn 
eine  jnnge  brepjAhrigc  ©tute , bie  an- 
fAngt  gu  tragen;  (pgl.  pouliche.)  ■ 

Poutrelle , s.  f.  ein  fleincr  ©alfen;  (f* 
poutre.) 

Pouvoir,  9.  n.  irr.  fAnnen  ; vermögen;  it. 
fftnn en,  b.  t.  möglich  fepn;  gefcbehcit 
ober  fîcb  gutragen  f ônnen  ; n’en  pouvoir 
plus , nicht  mehr  fönnen  ; nicht  mehr 
fort  fönnen  ; n’en  pouvoir  plus  de  dor- 

mirt  ftd;  beß  ©chlafß  njeht  mehr  weh- 
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ten fônnen  ; je  n’en  puis  mais , f.  mais; 
cela  se  peut;  brt#  fûHtt  WObl  fct)îl»  ba# 

• ifk  n>0^(  möglich  i la  chose  ira  comme 
elle  pourra,  foie  ©adje  mag  gehen  wie 
fïc  roiU  ; il  peut  beaucoup  auprès  de 
vos  juges,  er  vermag  viel  bet)  3&teu 
Stidttern  ; si  jeunesse  savoit  et  vieillesse 
pouvoit,  pro».  f.  jeunes;  sauf  qui  peut, 

rette  ftd)  »er  fann. 

Pouvoir,  s.  m. hie  SHacht, ©ewalt,  Äraft, 
bßö  Vermögen  etwa#  ju  thun  ; U.  (aud) 

im  plur.)  bte  Vollmacht»  pouvoir  sans 
Lomes,  bte  unumfchrànf te  ©ewalt; 
plein  pouvoir  , f.  plein  ; ce  prêtre  a des 
pouvoirs,  (rôm.  Âirche)  biefer  ^riefter 
bat  ©rlaubnifi  23cid)t  ju  fiçcn. 

Pragmatique  - Sanction  , obet  audj  blo§ 
Pragmatique , s.  f,  bie  pragmatifehe 
©anftion , b.  i.  ein  allgemeine#  beftän- 
bige#  ©efcij  ober  eine  fold)e25crorbnung 
$ur  gemeinen  2öo&lfabtt  jn  geldlichen 
unb  weltlichen  ©adiett;  eine  betätigte 
2ünbc#vcrorbnung, 

Prairial,  ».  m.  nouv.  bft  SBicfCUmonath  j 

bet  neunte  SKortath  im  neuen  franjô- 
ftfehen  Äalcnbcr. 

Praitie,  s./.  eine  große  3$iefc,  %ut;plur. 
ber  Söiefenwach#;  (vgl.  pré.) 

Praline , r.  / • eine  in  £!ucf  er  gebadfene 
ftanbel* 

Pralincr,  ».  a.  p.us.  ÇOîanbcltt  in  ^UCter 
hülfen  ; (rissoler  des  amandes  dans  du 

sucre.) 

Prame,  ».  f.  T.  ein  tyrahm  ; (eine  3ltt  plat- 
ter ffahrjeuge.) 

Prasc,  s.  m.  p.us.  ber  prüfet;  ein  weicher 
gla#artigcr  ©belßeiit  pon  gclbgruner 
jjatbe. 

Praticable , adj.  c.  thltnlidj  î möglich  JU 
tbutt ; (pgl.  impraticable;)  chemin  pra- 
ticable, ein  brgud)barerSöeg;ein  guter 
, worauf  fortjufommen  iß. 

Praticien , ».  m.  (wf.  von  au#ubenben  unb 
erfahrenen  Geraten  unb3tcd)t#gelebrten) 
ein  tyraftifu#. 

Pratique,  adj.  c.  praftifch  ; in  ber  lÄu#« 
ubuttg  gegrunbet;  au#ubenb»  (im  ©e* 
gcnfûÇ  von  théorique,  spéculatif.) 

Pratique , s./,  bir  2lu#ûbung;  tyraftif  Vit. 
bie  üebung  ; ber  ©ebraud)  ; ba#  J?er« 
fommen;  bie  an  einem  ôrt  etnqefùhrtc 
©ewohnheit;  it.  bie  Äunbc;  bie  £uti* 
ben  ; bie  Äiinbfcftaft  eine#  Kaufmann#/ 
jtunßlcrö,  Jpanbwerfcr#  , tyrofnratorö, 
SlrjteSK.  » it-  (iur.)  bic  tyrari#  ; bie  9frt 
unb  SBeife  in  <Projcfifad)fii  ju  verfah- 
ren; bic  25erfahrung#art;  it.  bie  Slften 
unb  QSrieffchaften  eine#  Sftotar#  k.  ; it. 
pratiques, plur.  <)3ratifen;  Slänfe;  liflige 
©treiche;  it.  pratique,  ein  ftählernc# 
ober  meffingene#  9©etfjeng , vermittelt 
bejfett  bie  tOîarionettenfpiefcr  ben  Äon 
ihrer  Stimme  veränbcriti  »ptn»  «p  pra- 


tique, in  2lu#Äbung  bringen;  donner 

de  la  pratique  ä qn. , Jig.  einem  JU  fdjaf- 
fen  machen;  donner  pratique  à un  vais- 
seau , T.  einem  ©d)iff  erlauben  anju* 
lattbcn  ttnb  au#ju(aben. 

Pratiqué,  ée  , part,  et  adj.  au#geûbt  2C* 
Pratiquer , v . a.  auôuben  ; treiben  ; it, 
(auch  absoi.)  au#ûbett  ; in  9lu#ubnng 
bringen;  in#  SBerf  feben;  (23auf.)  an- 
bringen;  (vgl*  ménager,  épargner;)  it, 
— - qn.,  mit  jcmanben  umgehen  obet 
©emcinfdjaft  haben;  it,  etueit  gewin- 
nen; auf  feine  ©cite  bringen;  befte- 

ebett;  pratiquer  des  intelligences,  jïd)  23e* 

fanntfdwftcn  verfehaffen  / woburch  man 
mit  iemanben  in  einem  heimlichen  23er- 
flÂnbniiîe  (ieht;  ces  lieux  n’étoient  pra- 
tiqués , (b.  t.)  fréquentés)  que  par  des  bê- 
tes féroces , biefe  £)rte  würben  nur  von 
ben  wilbctt  Ähierett  befucht. 

Pré,  t.  m,  bie  STOiefe;  S(ue;  ber  Singer; 
se  trouver  sur  le  pré,  oi.  Jig.  b.  t.  ftd)  ûuf 

bem  jum  ^wcpfampf  beflintmten  Ort 

eitlftUben.  Prov,  verd  comme  pré,  fept 
grûft  ; il  vaut  mieux  en  terre  qu’en  pré, 

c#  iü  fein  grofjer  ©chabe  um  ihn,  wenn 

et  (f trbt  ; épargne  de  boucht  vaut  rente 

de  pré,  ©parfamfeit  i|t  ber  befte  ©e- 
wtnn. 

Pré,  ein  au#  bem  £atetnifchen  entlehnte# 
25orfe$wortchen/  in  ber  Bedeutung  von 
25or. 

Préachat,  ».  m,  bte  25orau#bejahlung  ei- 
ner ©adje. 

Préadamites,  s.  m . plur,  Sfteitfdjen  bit 

(nach  Einiger  Meinung)  vor  Slbam  fül- 
len gelebt  haben. 

Préalable  , adj.  c.  vorläufig  ; question  préa- 
lable, eine  vorläufige  Jrage,  b.i.  wel- 
che juvor  beantwortet  werben  muf , 
ehe  inan  jur  ^rauptfache  fchreitet;  it, 
».  m.  etwa#  ba#  vorher  gefchehen  ober 
vorher  au#gemaeht  werben  muß. 

au  Préalable,  ober  Préalablement,  ad»,  vor- 
läufig; vorher;  juvor;  vorgäugig;  ju- 
vorbevlt  ; vor  allen  Gingen, 

Préallégué,  ée  , adj,  p.us.  VOrangcfÜhït  Î 

vorerwähnt;  vorangejogen.  c 
Préambule,  ».  m.  ber  ©ingang,  bie  35or- 
rebe  §u  einer  SHebe,  ju  einem  ©efetj  ic.; 
sans  préarahule,  ohne  UmfihWOtf  » Ohne 

Söcitläuftgfeit 

Préau,  s.  m.  tint  ffcine  SGBicfeî  ein  mit 
«Hafen  bebeefter  <plûÇ  tn  bem  i>of  eine# 
©erängniffe#  ober  eine#  Älofier#. 
Prébende,  s.  f,  bic  ^Jräbeubc  ; ^frûnbeî 

bie  mit  einem  geiflltchen  2lmt,  inf.  mit 
fitrem  Äanonifat  verbunbene  ^inftinf* 
te;  it-  qqf-  ba#  Äaitonifat  fdbft. 

Prébendé,  ée,  adj.  bCt  (bje)  CiltC  <PfTU«bC 

hat  ober  geniefit. 

Prébendier, s.  m.Ux <präbenbfltiU#;  ©ttft#<? 

* Pr^çairc , 
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Précaire,  ad }.  c.  Wa*  «lOtt  ttur  bittWelfe 
ober  au*  söcrgtutßigung  bcfïijt  ober  ge* 

fliegt  ; it»  *•  m.  piT  précaire  oDtï  à titre 
de  précaire , (jur.)  b.  i.  précairement. 
Précairement,  adv.  OU*  SöetgÜnßtgung  î 
(f.  aud)  précaire.) 

Précaution , s.  /.  bie  ehutfamf eit  ï bit 

S5or(îd)t;  (f.aud)  prévoyance;)  prendre 
. des  précautions,  aile  33örßcbt*ma§regeln 
anwcnben  ober  gebrauchen. 
Précautionné,  ée , adj.  bebutfam  ; P0rßd>tig. 
PrécautionncJ , elle,  adj.  nouv . bcbutfûini 

oorßcbtig. 

Précautionner,  y. a.  qn.  contre  qch.,  einen 
gegen  etwa*  tum  oorau*  pcrwabren  ober 

»amen,  se  Précautionner , v.  ré/l.  contre 
, qn.,  contre  qch. , ßd)  OOtfefccn , ßdj  POC 
’ jemanben,  oor  etwa*  oeneabren. 
Précédé,  part,  porhergegangcn  k. 
Précédemment,  adv.  OOthet. 

Précédent, ente,  adj.  porig i oorhergehenb. 
Précéder;  v.  a.  oor  etwa*  ober  oor  jernan* 
.ben  Ergeben  i oorhergehen  ; ooraugc» 
ben  ; (fowohl  im  eigentlichen  ®inn  al* 
. auch  ber  £eir  nach;)#.  ben  SBorfiç  ober 
Vorgang  oor  jemanben  haben  ; einem 
oorgeben ; ceux  qui  nous  ont  précédé, 
bit  welche  oor  un*  gewefen  finbî  cet 

accès  de  fièvre  fut  précédé  d’une  grande 
lassitude,  e*  gieng  eine  große îftattigfeit 
oor  biefem  ffieberanfall  hft. 

Préceinte , r.  /.  (©tbiffb.)  f.  lisse. 
Préceller,  v.  a.  ol . b.  t*  surpasser. 
Précepte,  s.  m.  bic  Söorfdmft  ; Siegel; 
tîntcrweifung  ; it.  (commandement)  bet 
(göttliche)  Q&efeb l i ba*  ©eboth  î pré- 
cepte négatif,  ba*  SJerboth  î <*1*  est  de 
précepte,  ba*  iß  gebotben,  befohlen, 
oorgefcbriebeu. 

Précepteur,  s.  m.  ber  £ehrmeißer,  £ebrer 
eine*  Äinbc*,  eine*  jungen  Oftcnfchen; 
aud)  ber  £>ail*lebrer;  faire  le  précepteur, 
gern  befehlen  ; hofmeißem. 

Préceptorat , s.  m.  ba*  £ehrmeißcramt. 
Préceptorial , ale , adj.  prébende  précepto- 
riale,  ûud)  s.  f préceptoriale , eine  mit 
bem  2tmt  eine*  £ebrcr*  grammattfali* 
fd)er2Btffenfd>flfte  n ocrbunDene^Jfrunbc, 
Précession,  s.f.  des  équinoxes,  T.  bte  tûcf# 
gängige  Bewegung  ber  Sicguinorial* 
punfte. 

Préchanterie , s.f.  bte  Æantorwùrbe  in  et* 
net  @ttft*fird)e  j ba*  35orfanger*3(mt. 
Préchantre , s.m.  ber  Sßorfanger  ober  Äan« 
ter  in  einer  Kirche. 

prêche , s.  m.  bte  tyrebigt  bet)  ben  «Refor- 
mierten ; ( foitß  sermon  ; ) it.  ol.  ba* 
• 95etbbau*  beu  ben  «Reformierten  in 
ftranfretch î (f.  auch  messe,  prov.) 
Prêché,  ée,  part . geprebigt  ÎC. 

Prêcher,  v.  a.  prebtgenî  it.  fam.  (qn., 
obtvabsol.)  einem  orebiaen;  einen  er* 
mahnen ; oetmahnen,*  £e(iten  geben; 

2\  Iß 
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oft  oorfagm;  oorprebtgen;  ü.fam.  et« 
WO*  lobt«,*  rühmen;  (f.  vanter;  louer;) 
prêcher  le  carême , gaßenprebtgt  halten; 
prêcher  les  Gentils , ben  Jpf  iben  ba*  £oatt« 
geltunt  oerfünbigcn;  prêcher  d’exemple, 
mit  gutem  ©pcmpel  oorgehen.  Prov.  il 
nous  a prêché  sept  ans  pour  un  carême , 

er  hat  un*  hunbertmahl  ba*  «JtÄhmlicho 
gefagt  > prêcher  ober  crier  famine  sur  un 
tas  de  blé,  f.  blé  ; on  a beau  prêcher  i qui 
n’a  cure  de  bien  faire,  an  einem  Q5Ôff* 
wicht  ober  an  einem  «JRenfdjen  ber  xiitibt 
£u(i  hat  ftd)  ju  beßern,  ßnb  alle  gute 
Ermahnungen  perloren;  (f.  auch  v*a- 

qange.)  , 

Pràheresse,  s.f.  bieSprebigcr-tRonne;  h.i, 
\q  ^omintfanerinn. 

Prêuxur  , i m.  frère  prêcheur , ber  &0R1t« 
ttimetm^nch;  it*  prêcheur,  iron.mipf . 

(o.  efrym  fchlechten  tyrcbtget)  b.t.  pré- 
sdicateur^  it.  ein  «prebiger;  einer  ber  ei* 
nem  immer  mit  feinen  €rm«hnungcn 
befchmerUd)  fi  Ht. 

Précieuse,  s.  f.Jint  (In  ©orten  unb  ©c* 
berben)  ge}icrtUEeib*pcrfon;  vuig.  ein 
Sieraffe.  ^ . 

Précieusement,  adv.  forgfaltig  5 mit  ©Org* 
fait;  (fleht  tneiß  bep  garder  unb  con- 
server.) 

Précieux,  euse , adj.  foßbar  î faßlich»  iU 
fchifjbar;  it.  gejwungen;  gejiert;  affef« 
tirt;  (inf.  oon  ben  panieren  unb  2Tu*« 

brûcfen;)  Wohl  aud)  fprhbej  pierre  pré- 
cieuse , ein  faßbarer  iStein , ber  €be  I« 
ßein. 

Précipice,  s.  m.  bftSlbgrunb;  it.fig.  M. 
eine  augenfchcinlidje  ©efahr;  ein  au« 
genfchcinliche*  «ßerberben;  marcher  suc 
des  précipices,  f,  épine. 

Précipitamment,  adv.  in  ber  größten  (file; 
etligß  ; it.  mit  Uebereilung. 

Précipitant,  s.m.  (Shontie)  eine  nteber« 
fchlagcnbe  Oubßan;  ; f.  précipitation. 

Précipitation,  s.f.prop.  et fig.  bie  Urbet* 
eilungî  (dhomie)  bie  9îieberfd)lagungî 
ba*  9îieberfd)laaen;  <prôcipitiren. 

Précipité,  s.m.  (£bom.  ber  ?îicberf<hfaa^ 
b.  i.  ein  au*  bem  Slußöfungömittel , 
burd)  Sufepung  eine*  anbern  Körper*/ 
wieber  gefdnebencr  Körper. 

Précipité,  ée,  part,  et  adj . hinunter  gf« 

ßurit  ic.;  it.  übereilt;  it.  poreilig;  (£hom.) 
niebergefchlagen  ; prÖcipitirt. 

Précipiter , v.  a.  (pon  einer  S)bfo  in  efne 
l^iefe  ßfirten  ; hinunter  ober  herunter 
ßurjen  ; it.fig . (in  eint  ©efahr , in  ein 
Unglucf  k.)  ßürjen;  it.  etwa*  überei- 
len ; ;u  fehr  mit  etwa*  eilen  ; auch , et- 
wa* bcfchleuniaen  î (£hom.)  niebep* 
fchlagen  ; pröcipitiren.  » Précipiter , 
v.  riß.  ßd)  ßür*en  ; it.  ßd)  üJb  teile». 

Préciput,  s.  m.  (jur.)  bet  SOoiau*;  pae 
préciput  9 ;um  2?orau*. 
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Prias,  i se , adj . beflirtimt  î genau  • bfu 

fJtmmt;  it.  b*  L exprès,  formel,  gué« 
brucf lieft  j be Utlicft  ;c.  ; à deux  heures 
précises , auf  ben  ©eftlag  gwe»;  gerabe 
Utn  fWet)  Uftr  J des  ordres  précis,  actttef 
feue  95<feble. 

Précis,  ».  m.  ctti  fnrjer  25egrtfF,  ber  we* 
fentlicfte  3«balt  »on  etwa*. 
Précisément,  ado.  bcdiramt;  genau;  punft* 
lieft  î ricfttigic. 

Préciser,  p.  a.  nouv.  genau  ober  bfUtltCft 

beflimmen  ; befümmt  auébruefen  ober 
«ngebett* 

Précision,  »./.Me  «Beflimmtbeit;  ®c< 
nautgfett;  «punftïieftfeit  ; æieftttgfeit; 
Äeutlicftfeit;  it.  (Wl.)  bie  bureft  eine 
forgfalrtge  &bflraftton  bmwrgebracftte 
©efftmmung  ber  begriffe. 

Précoce,  adj.  c.  (»om  Ûbjf)  fr ubjettig; 
(ôfll*  hâtif;)  fruit  précoce,  ba*  «Jntbobd; 
it.  t.f.  précoces,  vlur.  grubfirfeften ; 
«/.  adj.  précoce , fig.  (»om  SBerfanb, 
non  Ätnbern  te.)  frftbieifig;  it.  »oret 
(tg;  (f.  prématuré.) 

f *'  {Uittgung  beé 

ôbfleé;  bie  frubfeitigeffieife.  (f.  précoce.) 
Précompté,  ée,  part,  et  adj . abgerechnet» 

ûbgejogen. 

Précompter , p.  a.  f um  poraué  «b|if ften  ; 

abreeftnen  ; (compter  par  avance.) 
Préconisation  , t.  f.  bie  Crfldrung  im 
pdpfHicften  Æonfîflorio,  bûj*  berjênige, 
»elefter  fum  $ifcftofernannt  worben  ifl, 
aile  erforberlicften  Çigenfcftaften  befi^c; 
it.  p.us.  lad.  bie  £obcéerl)ebung. 
Préconisé,  ée,  part,  et  adj . f.  préconiser. 
Préconiser,  p.  a.  einen  fcifcftof  fd&tg  CC* 
flàrftt;  ((.préconisation;)  it.  bad . einen 
feÇc  Jobe«  ^ fteranéflretcften , erbeben, 
mit  £obf»rucftcn  ûberbdufen. 

Précurseur,  s.  m.  brr  Sorlàufer;  wirb 
tnf.  »on  3oftûnncô  bem  £dufer  gefügt, 
unb  fobann  fam.  non  einem  ber  etnen 
jnbern  anfunbigt;  it.ßg.  (o.^aeften) 
ber  iOorbotfte  »on  etwaé;  ( pi.u» . avant 

coureur,) 

Prédécéder,  p.  n.  (jur.)  fuerd  derben. 
Prédécés,  ».  m.  (jur.)  bôé  âbderben  oor 
einer  anbern  ÿerfon. 

Prédécesseur  , t.m.  ber  Sîorfabr,  s&orgdn 
ger  in  einem  2(mt;  it.  piur.  (untre) 
55orfabren  ; (»gl.  ancêtres.) 

Prédestination  , »./bie  ÿrdbfdtnation  ; 
wotteö  ©orfterbefltmmung  ber  @eliqfrit 
unb  «öerbammntf  ber  SKenfeften;  (inf. 
Ttaeft  ber  £ehre  ber  ftrengen  Reformier* 
tenj)  bte  ©nabcnwabl;  it.  qqf.  datt 

fatalisme. 

Prédestiné;  ée , part,  et  adj.  ftUgerwdftlt; 
»orber  bcfttmmt  ; it.  ».  m.  ein  2luöer* 
«Miter.  (»gl.  élu.)  r 

Prédestiner,  p.  a.  fur  @eligfeit  ouéerwdb* 
len  Ober  «uUrfe&en  i it.  foerb*  fu  et 


mt  »orber  befUmmen.  (f,  prédestination.) 

Prédéterminât  ion , s • f.  T.  bie  »Ott  ®0tt 

bewirf  te  93orberbefltmmung  beé  menfeft- 
licften  ©tUetté. 

Prédéterminer,  v.a.  T.  »orfter  bedimmen; 
(f.  prédétermi nation.) 

Prédial,  ale,  adj.  T.  ju  einem  €rbgut  ge* 
ftorig  / ober  baffelbe  betreffenb. 

Prédicabte , adj.  c.  ( £0qif  ) niai  einem 
©ubjeft  altf  €igenf(ftaft  beçgelegt  wer* 
ben  fanti. 

Prédicament , ».  m.  T.  eine  »Ott  bm  »er* 
ffftiebenen  Älojfen,  worunter  bie^ftt. 
Iofopften  alle  SKUfen , in  «Xûcffîcftt  auf 
tftre  Slrt  unb  ©attung,  bringen;  ba$ 
^rdbilament;  être  en  bon  ober  en  mau- 
vais prédicament , fam.  in  eitlem  guten 
ober  ubeln  SXuf  (leben. 

Prédicant,  ».  m.  mtpr.  ber  ^rdbtfûtlt;  f» 
nennen  bictfatbolifen,  auo  35era<fttung, 
einen  reformierten  tyrebtger. 
Prédicateur,  ».m.  ber  IJJrcbtger. 

Prédication,  ». /.  ba#  ^rfbtgen  i it.  (pi.tr». 

seimon ,)  bie  ^rebigt. 

Prédiction,  »./.  bte  S©ei|fagung;  <J5ropfie- 
fe»ung;  3)orber»erfûnbigung  ; (wirb 
»on  ber  £anblung  be«  ©orfter»erfùnbi* 
gêné , unb  »on  ber  »orfteroerfûnbigtcn 
©ûffte  felb^  gefagt  ; aucft  prophète.) 
Prédilection,  ».  /.  bie  Vorliebe. 

Prédire,  p.  a.  irr.  met jfagen;  »ropftejefen; 
(f.  prophétiser;)  uberft*  »orfterfûgen; 
»orbereerfunbigen. 

Prédit , ite , part,  et  adj.  geWeiffitgt  î it. 
ôorftergefggt. 

Prédominant,  ante  , adj.  fterrftftenb  j f»  bte 
Obcrbanb  bat. 

Prédominer  ; v.  n.  (».  morgltfcftcn  (Eigen* 
feftaften/  »on  £eibenfd)gften  te.)  fterr* 
fehen  ; bie  Öberftanb  boben  ; ( f.  préva- 
loir, exceller;)  (wirb  oueft  in  ber  Ôte* 
bietn  gefügt;)  it.  »orfeftmecfen ; »or* 
fteeften  ; it.  ( in  bem  »orbergebrnbetr 
0inn)  v.  a.  einen  beberrfcften;  (in  ei* 
nem  fldrfern  ®rûb  glé  dominer.) 

Prééminence,  ».f.  ber  «Oorrûng;  Sîorjug; 
baé  «Borrecftt. 

Prééminent,  ente,  adj.  (ntetjl  îm  morûlt* 
feften  0inn,  ober  »on  Sôûrben)  »orjüg* 
(icftfl;  waé  ben  Sîorfug  bat. 
Préexistence,  ».  f.  baé  fOorberfepn. 

Préexistent,  ente,  adj.tQai  »or  einem  an* 
bem  2>tng  ober  SG8efen  ba  ifr;  »orber 
eridirenb. 

Préexister , y.  n.  »orber  fe»tt  ; »or  einem 
anbern  ^Ding  ober  SÖefen  ba  fcpn. 

Préface  , ».  f.  bie  S3orrebe  ; ( »gl.  avant- 
propos,  avis;)  it.  »er  Eingang  einet 
Sîcbf,  Reifete.»  it.  qqf.  fîatt  préam- 
bule; sans  préface,  ober  point  de  préface^ 
venons  au  fait  .fam.  obne  SBeitlÂufïg- 

feit  ober  Umfcbweife  î fur  @atbel 
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Préfecture  , s,  f.  (lût.)  bie  (Befehlshaber* 
@teüe  ; it.  bie  @tabt*  ober  £anb*Vogtep; 
it.  nouv.  ôte  VtAfeftur. 

Préférable , adj.  c.  oorgügltdj  î fo  bftt  Vor* 
gug  oerbient. 

Préférablement;  adv.  OOtguglid)  » préférable- 
ment il  tous  les  autres,  »oc  ûllett  anbtrn. 

Préférence,  s.f.  ber  Votgug  5 par  préfé- 
rence à . .. , ober  ( absol .)  de  préférence , 

> vor  anbernj  oorgûglich;  oorgugSweife. 

Préférer,  v.a.  oorgiebcn;  ben  Vorgug  go 
ben  ; (»ober  fdyAçen. 

Préfôt,  s.  nu  ber  '.Befehlshaber  ; @tatthal* 
ter;  ©tabt*  ober  £anboogti  it.  nouv. 
(in  Jtanfr.)  ber  oberfte  Verwalter  eine« 
departements  ; ber  fprAfeft  ; it-  ein 
jDbetfler  ( inf.  bep  ben  alten  Körnern  ; ) 
überhaupt  eût  Auffehcr;  Verwefer;  it. 
ber  Vater  Vrifrtt«*  inÄlögem,  @cf)u* 
(en  te. 

P/éfinir,  c».  a.  (jur.)  b.  i.  fixer,  einen  *£ag/ 
einen  Termin  zc.  feftfc&en/  beßimmen, 
anfeçen,  anberamen , (anberaumen). 

Préfix , ixe,  adj.  T.  befümmt,  oeßgcfciitj 
anberamt  J lettre  de  change  payable  il 
jour  piéfix  ober  i jour  nommé,  ober  un 
billet  à jour,  ein  ©cchfelbrtef  ohne  Vach* 
ftd)t;  douaire  préfix,  ein  feßgcfc$teS 
£etbgebing , welches  ber  «Kann  feiner 
Srau  benimmt* 

Préfixion , t.  j.  ( jur.  ) bie  Veßimmung 
einer  gewiffen  3<it;  bie  Anberaumung 
eineO  $agS  î (f.  préfix;)  préfixion  de  délai, 

ein  Auffchub  bi*  auf  eine  beßimmte 
Seit. 

Préformation,  s.f.  T.  ber  3ußgnb  organt* 
ftrter  Äörper  oor  ihrer  ©ntwicfelung. 

Prégaton,  s.  m.  T.  eine  Art  dröhtgiebetfen 


(filière.) 

Préhension,  s.f.  nouv.  ((atein.)  büS  ©eg* 
nehmen;  bie  ©egnehmung. 

Préjudice,  s.  m.  ber  Vachtheil  ; @chabe; 
«öerluft;  au  préjudice  de  sa  parole,  fei* 
item  gegebenen  ©ott  guwiber  ; sans  pré- 
judice de  mon  droit,  unbefchabet  met* 
tteS  KechteS. 

Préjudiciable,  adj . c.  nachteilig;  fd)AMtch. 
Préjudiciaux , adj.  m.  pl.  frais  préjudiciaux, 

T.  gewtffe  porlAußgc  ©erichtsfoßen. 

Préjudicié,  ée,  adj.  T.  lettre  de  change  pré- 

judicîée , ein  ©echfelbrief  ber  erß  nach 
Verfing  ber  Kefpit*£age  an  bem  Ort 
anfommt  wo  er  bejahlt  werben  foß. 

Préjudiciel,  elle,  adj.  T.  question  préju 

dicieiie , eine  KechtSftage , bie  oorher 
entfehieben  werben  muß , ehe  man  gur 
Jrjauptfachc  fchreitet;  (vgl.  préalable.) 
Préjudicier,  v.n.  nachtheilig  ober  fchAblich 
fepn;  Vachtbcil  ober@chaben  bringen; 
gum  Vachtheil  ic.  gereichen. 

Préjugé,  r.  m.  (jnr.)  ein  in  einem  Ahnli* 
d>en  «gongeneö  Urtbcil  ; it.  (g.  ® 
ta  faveur  de  qn.,  ) ein  mlAußgcS 


theif/  ein  Vepurthetl;  woraus  fidj  ein 
günßtgeS  Urteil  »ermutben  lAgt;  iu 
uberb.  baS  Reichen , baß  etwas  auf  eine 
gewtffe  Art  gegeben  ober  ©tatt  haben 
werbe;  it.  (b.  t.  prévention,  préoccupation,) 
bas  Vorurteil;  bte  oorgefagte  Mei- 
nung ; ber  falfche  ©ahn. 

Préjugé , ée , part,  et  adj.  f.  préjuger. 

Préjuger,  v.eu  (jur.)  eitt  OOtUUftgeS  Ur- 
teil/ ein  ©cpurtbcil  ergehen  (affen; 
etwas  oorlAußg  entfeheiben  ; (f.  préjugé;) 
it.  oorher  fehen,  fchliefên,  urteilen, 
muthmagen. 

Préiart,  s.  m.  T.  bas  geteerte  @ege(tu<h/ 
oor  eine  Oeffnuttg  im  ©djifF  ju  hingen, 

se  Prélasser,  v.  rtß.  farru  fleh  breit  machen  { 

ffoti  einher  treten. 

Préut,  s.  m.  (rhm.  Ätrche)  ber  VtMat; 
(ein  ®eiß(icher  welcher  eine  mit  einer 
geglichen  ®erichtSbarfeit  oerbunbene 
©ürbe  begieitet.) 

Préiation , s.f.  T.  baS  «BorjugSrecht,  nach 
welchem  bte  ^inber  ihren  ® Atem , oor* 
jugsweife  oor  anbern/  in  bm  Aemtern 
nachfolgen» 

Préuture,  s.  f.  bie  Vtifatenwürbe  ; bic 
®teße  eines  Vr  A laten. 

Prêle,  s.f.  bas  &annenfraut$  ber  @c hach» 
tc(ba(m  ; bas  ©djachtheu. 

Prélegs , s.  m.  T.  tin  ©ermAdjtnig , wel* 
djeS  einem  von  ben  äauoterben  oor 
ber  l^heilung  ber  SPerlaffenfchaft  aus* 
geliefert  werben  mug;eüt  äorausoer* 
mAchtnig. 

Préléguer,  v.a.  T.  juut  voraus  vermachen# 

Freier,  v.a.  T.  mit  ©chachtelhalm  reiben 
ober  polieren. 

Prélevé,  ée  , part,  et  adj.  gunt  OOMUS  ttb* 

gegogen  ober  weggenommen. 

Prélever,  v.a . gum  voraus  abgîehen  ober 
wegnehmen. 

Préliminaire , adj.c.  ootlAuftg;  oorgAngig; 
discours  préliminaire,  bte  (EtngangSrfbe; 
CinleitungSrebe;  ©orrebe;  (ogl.  préface, 
avant-propos,  préambule  etc.;)  les  articles 
préliminaires,  ober  blog  (s*  ”*•)  1«  préli- 
minaires de  la  paix,  bie  oorlAuggen  Sfie* 
benSartifel  ; (bie  VeAliminarten.) 

Préliminairement,  adv.  oorlAuftg. 

Prélire,  e.  a . irr.  vorher  bttrchlefm. 

Prélonge,  s.  f.  T.  ein  (anges  ßarfeS  @eif/ 
womit  man  bas  fehwere  ©efchûç  berg* 

, an  ;ieht. 

Prélude,  s.  m.  bas  ©orfpiel auf  einem  mu* 
ftfalifchen  3nfhument  ; bas  VtAlubium; 
auch  eine  Art  VrAlubium , che  man  an* 
fAngt  gu  fingen;  it.  préludes  nennt  man 
auch  qewiffe  im  ©efchmarf  ber  Vr  Alubien 
fomponierte  îonjiûcfe;  it.  prélu dt,ßg. 
bas  V? Alubtum , «Borfotel , b.  i.  ber 
Anfang , Eingang,  bie  Vorbereitung  $n 
etwas  ©rögerm  ober  ©ichtigerm. 

Préluder,  r.  n.  prAlwbieren;  (f.  prélude.) 

£*<1  * 
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Prématuré,  ée,  adj.  (vont  Obfl  Utl bßg.) 
fràhêcitig  ï (f.  bie  95ebeutungcn  von 

précoce.)  , 

Prématurément,  adv.  ju  frühe;  Vor  ber  3eit. 
Prématurité,  s.f  ßg.  fat  frûhâettigefKeife; 
Xf.  précocité.) 

Préméditation,  s.  f.  î>cr  «Borbebacht  ; bie 
uorhergehenbe  Ucbcrlegung. 

Prémédité , ée , part,  et  adj.  vorher  bcbûC&t 
K.  î de  dessein  prémédité,  UOrfef$lid)Cr* 
t roeife. 

Préméditer,  v.  a.  et  n.  vorher  bcbcttfett } 
vorher  überleben  ; fïd)  et»as  vorfeljen 
ober  vornehmen;  (ugl.  méditer.) 
Prémices,  s.  f.  pl.  prop.  et  ßg.  btC  €rfl* 
; linge,.  - 

Premier,  ière,  adj.  et  subst.  ber  (bk/  bûÔ) 
erfte  ; it.  ber  (bic , bas)  uornehmfle , au* 
feljnlicbfie,  obevfic , uortrcfflichflc/  vor* 
jùglichfie,  befte  2c. ; it.  vorig;  it.  pre- 
mier, s.m.  («Sûübûuô)  ber  JDrt  bc$  be- 
beeften  ©attgeg  ober  ber  ©allerie  nâchfl 
. dm  ©etU  le  premier  juge,  ber  erfle,  ber 
oberfte  0ltcf)ter  ; (ber  £)berrichter  ;)  pre- 
mier né,  ber  ertfgebornc;  matière  pre- 
mière, ber  Urüoffî  f,  matière;  nombre 
premier,  eine  3ahl  bie  buref)  feine  an* 

« berc  atë  buref)  ©tn$  getheilt  »erben  f ann; 

passer  le  premier,  jUerftgebett;  VOrûn* 

• ^ebenîle  premier  venu,  f.  venu;  (f.ûUCf) 
race , prov .) 

Premièrement,  adv.  CrfHicf)  ; crflcné  ; *Um 

- er  den  ; it.  auerfl  ; suuorberft  ; it.  ôtiftiig» 
lid)  ; anfangs. 

Prémisses,  s.f.pi.  (£ogtf)  bie  SSorberfAçc; 
bie  ^rÂmiifcn. 

Prémontré,  j.  nu  ber  tyràmonfiratcnfer* 
inôncb. 

Préuotion,  s.f.  T.  b»  i,  prédétermination. 
Prémuni , ie,  part,  et  adj.  vertvabrt  !C. 
Prémunir,  v.  a.  (contre  qcb.,  vor  et»ag) 
vermabren.  se  Prémunir  ( v . riß.)  contre 
qch.,  fîd)  vor  ettvaö  vermähren. 
Prenable,  adj.  c.  (u.  gedungen , ©tibten, 

befefliqtcn  <plÂijeit/  unb  meift  im  ver* 
iietiieiibcn  ©mit)  »aö  eingenommen 
ober  erobert  »erben  fann;  u.fig.  (von 
^Pcrfoneil)  cet  homme  n’est  prenable  ni 
par  or  ni  par  argent . bicfer  ÇOîûnn  ifi  »e* 

ber  burd)  ©olb  noch  burd)  ©Uber  §11 
getvutneii. 

Prenant,  ante,  adj.  partie  prenante,  (fÇj« 
ttan*fprache)  ber  (Empfinget  ; caréme- 
. prenant,  s.m.  f,  carême. 

Prendre , v.  a.  irr.  nehmen;  ergreifen; 
fallen  ; an  fallen  ; it.  (ettvafS  ober  jcnianb) 
paefen;  anpaefen;  ergretfen  ; it.  neh« 
men,  b.  t.  eiit»enben;  fehlen;  it.  b. t. 
rauben  ; it.  (eine  ©rabr,  etne  ftefhmg  tc.) 
»fgne&men  ; cinnehmen  ; erobern  ; it. 
jemaitb  gefangen  nehmen  ; it.  (auf  ber 
!>gb,  im  in  ber  $allc  ic.)  fan* 
gen;  it.  einen anfallcn;  it.  einen  über» 


faßen  ; ertappen  ; it.  (eine  sJKühfjeit, 
eine  arjenep  tc.)  nehmen  ober  einnch* 
men  ; «7.  (Älcibcr,  einÄletb/Äleibungg* 
(lucf)  anjiehen;  anlegen;  umhingen; 
auffegen  ; it.  (eine  Äranfheit  ober  Q5e- 
fdnucrlicfjfeit)  befommen  ; bapon  tragen; 
bau on  überfallen  »erben;)  (f,auch  pren- 
dre, v.  n.)  it.  ßg.  nehmen,  b.  t,  (gut 
Ober  Übcf  tC./  en  bonne,  en  mauvaise 
part,  en  bien,  en  mal,)  aufnehmen; 
auôlcgen;  auöbeutcn  ; verliehen;  anfe* 

hen;  it.  ( absol .)  prendre  que  etc.,  (alô 

»ahr  ober  richtig)  annehmen;  ben  §all 

fegen  ÎC,  (f.  poser,  mettre;)  it.  prendre,  einen 

Jpanbel , eine  ©adje  (gut  ober  fchlecht) 
angreifen;  (f,  auch  se  prendre;)  it.  (une 
chose  pour  une  autre,)  eine  ©ad)C  fut 
bie  anbere  nehmen  ; fie  mit  ber  anbern 
ver»ed)fdn;  (qn.  pour  un  autre,)  einen 
für  einen  anbertt  anfehen;  fich  in  je* 
manbeö  fperfon  irren  ; (»irb  auch  in 
SHûcfficht  auf  jentattbetf  moralifchc  €i* 
genfehaften  gefügt;)  prendre  les  armes, 
($um  Singriff  ober  jur  Söertheibigung) 
bie  2Baffen  ergreifen  ; it.  uutcr  baö  ©e* 
»Cht  treten;  (se  mettre  sous  les  armes,) 
§U  ben  Raffen  greifen;  prendre  le  deuil, 
bie  Trauer  anlegen  > prendre  la  perru- 
que , anföngen  etne  tycrùcfe  ju  tragen  ; 
(ich  eine  fjkrücfe  anfehaffen  ; prendre 
le  bonnet,  ben  JOoftorhut , bie  £oftor* 
»urbe  annehmen  ; prendre  l’habit , fich 
cinfleiben  laßen;  in  einen  geglichen 
£>rben  treten;  ftd)  tn  benfeiben  aufneb- 

ntctl  laffen  ; prendre  le  parti  des  armes  , 
Ober  prendre  l’épée,  ober  blo§  prendre 

parti,  Äriegöbienfle  ober  ftienfte  neh- 
men; ben  ©olbatenflattb  »ihlett;  (f, 

ÛUÇh  parti  ; ) prendre  à toutes  mains , f, 
main  ; prendre  une  fille  de  force , b»  t.  la 
violer,  einem  >Htàbchen  ©e»alt  anthun; 

prendre  qn.  sur  le  fait,  (f,  atld)  flagrant,) 

einen  auf  ber  £hat,  auf  frifeher  îhftt 
ertappen  ; prendre  l’ennemi  par  den  ière, 
ben  5dnb  von  hinten  her  anfaflen  ; 
prendre  d’assaut,  mit  ©türm  erobern; 
prendre  un  chemin,  une  rue,  eilten  SEQeg 
nehmen , einfd)lûgen  ; eine  ©affe  ein* 
fchlögen;  (f.  auch  prendre,  v.n.  ;)  pren- 
dre U droite,  prendre  la  main,  fldf)  je* 

mattbett  jur  SXechtcn  feçen  ; jemanbert 

jUr  SXed)tett  gehen;  (f.  main;)  prendre 
le  pas  sur  qn.,  f.  pas;  prendre  le  devant, 

voran  reifen  ober  gehen;  (f.  auch  de- 
vant,^.;) prendre  la  fuite,  bte  3ÜlCf)t 
ergreifen  ober  nehmen;  prendre*  à témoin, 
jum  Seugett  nehmen  ober  anrufempren- 
dre  baleine,  Slthctît  hole»  Ober  fcl)Ôpfett; 
it.fig.  f.  haleine  ; prendre  l’air,  frifchc 
£uft  fehôpfett  ; it.fig.  f.  air;  prendre  du 
café,  Äaffec  nehmen  ober  trinfen;  pren- 
dre du  tabac , £obaf  nehmen  ober 
fchnupfen;  prendre  goût  à qch. , ©c* 
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fdjfflacF  an  et»a$  ftltbftt  ? prendre  une 
habitude , eine  ©croohnheit  annehmen  ; 
fl(h  ft»aÖ  angctnè^lieil  ; prendre  avis 
(Ober  l’avis)  de  qn. , prendre  conseil  de 

qn. , jemanb  «m  5Uth  fragen  ; fl  cf)  beo 
jemanben  SKathö  erholen  k,  ; (f„  avis 

ttnb  conseil)  ; prendre  fait  et  cause  dans 
une  affaire , f.  fait  uttb  cause  ; prendre 
part  il  qch.  etc.  f»  part  ; prendre  un  parti  -, 
prendre  le  parti  de  qn.,  f.  parti;  prendre 
intérêt  à qn, , à qch.,  dans  qcb.f  f.  in- 
. térêt  ; prendre  qn.  en  partie , f.  partie  ; 
prendre  la  parole , UTlb  prendre  parole, 

- f.  parole;  prendre  garde,  2td)t  Ober 
tUîtq  geben  ; prendre  la  peine  de . . .,  fîcft 
bu  SOtÛlje  geben  $U  K.  5 prendre  plaisir 
à une  chose,  an  einer  ©gehe  3?crgnùgcn 
fin  Öen  ; prendre  qn*  en  amitié , en  haine 
etc.,  jemanb  lieb  gewinnen;  einen Jpafi 

* auf  jemand  werfen  5 jemanben  fetnb 
werben  ; (f.  and)  amitié , haine  unb  por- 
ter) ; prendre  pitié  de  qn. , ?Dlitfetben  mit 

. jemanben  haben  ober  tragen;  prendre 
; soin  de  qn. , ©orge  fur  jemanb  tragen  ; 

prendre  courage,  ïfôutb  fûffen  ; prendre 
. patience  etc.  , f.  patience;  prendre  l’épou- 
vante, in  ©chtccf en  gerathen  ; prendre  sa 
■ revanche , f.  revanche  ; prendre  à contre- 
sens etc.,  f„  contre-sens  ; prendre  les  cho- 
ses de  loin  ; etWü$  Weit  berfjoleu  ; pren- 
dre sur  soi,  (etwas)  auf  ober  über  ftef) 
nehmen  ; bte  ÄuOfuhtung  ober  gérant* 
wortung  einer  ©ache  übernehmen  ; it. 
> fid)  ©emalt  anthun  ; ftch  juruef  halten 

JC.  ; prendre  sur  son  nécessaire , sur  son 
; sommeil,  ftcf> «n  feinem Sftothrocnbtgen, 

fîd)  an  feinem  ©chlafabbrechen;(f„  auch 

, bouche)  ; prendre  du  temps  ; Jeit  jU  ge* 
Winnen  fuehen;  prendre  son  temps,  fet* 
ne  Jeit  wahrnehmen  ober  abfehen  ; **. 

» fld)  Jett  laffctl  ; prendre  obet  retenir 
date  chez  un  notaire,  f*  date;  prendre 
^ heure  etc.  , prendre  jout  et  heure,  f.  heure; 

prendre  la  discipline , fid)  (au$  2lnbac&t) 
■;  geißeln;  (f.  aud) discipline);  à tout  pren- 
dre, allen  wohl  überlegt  ober  erwogen  ; 
. alles  itifanimen  genommen  ; im  ©aitjen 
genommen;  prendre  sa  source,  (0,  einem 

* 0lU§  IC.)  entfpringen  J prendre  cours  , 
prendre  faveur , in  ©ang  , in  Umlauf 

* Fommen  ; CDFobf  werben  ; in  ©cbwana 
r fontmen  ; Wegfall  fitiben  ; (f.  auch  pren- 

- dré,V-  n.);  prendre  couleur,  prop.  et  ßg . 
f.  couleur  *,  prendre  feu,  Jeuer  fangen  } 
.it. ßg.  f.  feu  ; prendre  forme,  eine  ©eftalt/ 
tin  änfehen  gewinnen  ; prendre  chair, 
gleifd)  emfefirn  ; fett  werben  ; prendre 
racine,  (aild)  absoh  prendre.)  jöurjel 
fehlagen;  QBurjcf  faffen;  wut|cln;  an* 
Wurzeln  ; prendre  commencement,  einen 
Anfang  nehmen  ; anfangen;  entfte&en; 
prendre  fin , ein  €nbe  nehmen  ; §u  €nbe 
gehen  ; feine  (ihre)  €nbfdmft  erreichen  ; 
U pluie  nous  a pris,  belege»  hat  UltÖ 
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überfallen,  T.  prendre  leeomre*poi!,  (an 
• • Jeugen  ic.)  gegen  ben  ©trid)  beö  £aarc$ 
fahren  ; prendre  i«  droit  fil , bciw  getaben 
Jaben  nach  fchneiben  ; ce  cheval  prend 
quatre  ans,  biefe*  tyfetb  geht  in  fein  »ter- 
tcô  3ahc  ; prendre  droit,  fïcfi  bftÔ  9led)t 
fprechen  laffen;  prendre  terre,  an  ba$ 
fcanb  anfahren  unb  ausfteigen  ; prendre 
port,  anlanben  ; prendre  bosse,  bûô  ©chiff 
« antauen/  anbinben  ; prendre  la  haute  mer, 
in  bie  Mc,  in  bie  offenbare  ©ce  fahren; 
prendre  le  large  ober  le  largue,  prendre  le 
vent  ; prendre  vent  devant  ; prendre  chasse, 
prendre  voile  au  nord  ; prendre  de  l’avan- 
tage ; prendre  des  ris;  prendre  au  voile,  f, 

jebe*  an  feinem  gehörigen  ûrt  Fig*  et 
Prw . ( Mehrere  figürliche  SXebemfarten 
fïnb  fehon  weiter  oben  angeführt  roor- 
ben)  > prendre  qn.  sans  verd , b.  t»  au  dé- 
pourvu, f.  dépourvu  unb  verd  ; je  n’y 
prends  , ni  n’y  mets  , ich  nehme  nicf)W 
baüott/  unb  fefte  nichts  hinju , b.  i.  ich 
er$Äble  bie  ©ache  wie  fie  ift  ; **•  b.  i, 
ich  nehme  feinen  £hetl  barau  ; ich  neh- 
me mich  ber  ©acbe  gar  nicht  an.  — 
Mehrere  figürliche  unb  fprichwörtliche 
. SKebenäarten  findet  man  an  ihrem  gehö- 
rigen Ort/  wie  J.  55»  prendrait  change; 
prendre  qn.  en  grippe  ; prendre . langue  ; 
prendre  au  pied  levé  ; prendre  pied  sur 
. qch.;  prendra  son  pli;  f,  change,  grippe, 
. langue,  levé,  pied,  pli  etc*  ; le  prendre 
bien  haut,  f,  haut;  (f,  auch  balle,  bis- 
que , chèvre  , parole , mors , occasion , 
bond,  dent,  autel,  mouture,  martre, 
lièvre,  tison,  rendre,  vendre  etc.) 
Prendre , v . n.  (0.  <pfton$tn  , 55ôumett  le.) 
fortfommen  ; gebeihen  ; ( ftatt  prendre 
racine)  ; it.  (p.  JlÜffeit , POmSOÔaffCt  IC. 
'(latt -se  geler,  se  glacer)  ftufttftettî  ge? 
frieren  ; ( 0.  ber  SÔîilch , ftatt  se  cailler) 
gerinnen  ; it*  ßg*  Q5ct)fall  fïnbcu  ; ange- 
nommen werben  ; auch  / anffommen  ; 
ÇfRobe  werben  ; prendre  au  nez,  à la  gorge, 
in  bie  9tafc  fteigen  ; im  i>a U beifen  ; 

la  fièvre  lui  a pris  , er  tjt  OOItt  fÇicbet 

Überfällen  worben  ; er  hat  baä  $tebce 
befommen;  et  hat  einen  SnfaU  oom 

lieber  gehabt;  prendre  i droite, à gauche, 

ben  $©cg  rechter  ober  linfer  ipanh  neh- 
men ober  einfchlagen  ; ftch  tccht*  tu 
wenben  ober  fchlagen;  (f.  prendre,  <-.«.)  ; 
bien  lui  (en)  prend,  ci  ift  gut,  eö  i(l  ein 
©lücF  fur  ihn;  ci  ift  fétu  ® lue! ; iiiui 
en  a mai  pris,  eil  ift  ihm  ubel  befom- 
men ; cette  sagesse  vous  prend  un  peu 
tard , ( hier  ftebt  vous  int  datif  ) biefè 
©ittfomfeit , SDtüftigung , Klugheit  te* 
fommt  3hn«n  iiemlich  fpit(an);  le  goût 

- dominant  ne  prit  rien  sur  ses  moeurs  * 

ber  herrfehenbe  ©cfdmtôcf  hatte  feinen 
€infhi§  auf  feine  ©ittefr.  • 

se  Prendre,  v.  ré/7,  à qch.,  fîdj  an  etWa$ 

■ halten  obet  f eftha Win  ; etwa*  ergreifen  , 
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. um  fîd)  baran  gu  galten  ; «/.  motatt  ban* 
gen  bleiben , g.  V.  an  einem  Vagel;  it. 
»éprendre,  (»on  flùiTigen  ©acheit)  b.  i. 
se  figer,  geßchen  ; bief  werben  i it.  fig. 
(».  einem  SQort,  ».  einem  Sliitfbrucf)  im 
guten  ober  bôfeu  Verßaub  genommen 
»erben  » »erßanben  »erben  ; se  prendre 
bien  ou  mal  à une  chose,  s'y  prendre  bien 
ou  mal , eine  ©ache  roohf  ober  ûbel  an« 
greifen  ; fief)  wohl  ober  ube l baben  be< 
nehmen  ober  bagu  anfdjicfcn  ; il  se  prit 
(ober  se  mit)  à rire  , er  fïeng  an  gu  la* 
djeti  ; s’en  prendre  à qn. , einem  bie 
©d)ulb  »on  etwa«  betjmeiTen  ; fief)  me* 
gen  einer  ©adje  an  einen  halten  i einen 
»egen  berfrlben  jur  Verantwortung  gic* 

hen;  se  laisser  prendre  à qch.,  fîd)  burd) 
etwa«  gewinnen/  fîd)  baoon  entnehmen 
IaiJen  , (se  laisser  gagner)  ; ( f.  ûUCf)  pre- 
nable) ; se  prendre  de  vin , b.  i.  s'enivrer, 
fief)  betrinfen  ; se  prendre  de  paroles  avec 
no. , in  einen  ffîortwechfel  mit  jeman« 
ben  geratben;  mit  jentanbenganfen  ; se 

prendre  d’amitié,  de  goût  etc.  pour  qn. , 

- pour  qch.,  jemanb  ober  etwa«  lieb  gc. 
Winnen;  ©efdjmacf  au  etwa«  faßen;  se 
prendre  d’aversion  pour  qn.,  SôtberWtUen 

gegen  jemanb  faßen. 

Prendre , s.  m.  avoir  le  prendre  ou  le  laisser, 
fcim.  f,  laisser,  v.  a. 

Preneur , euse , s.  einer  ber  (eine  bie)  ba 
nimmt  ; it.  ein  <pad)ter  ; preneur  d’oi- 
seaux  à la  pipée , einer  welcher  Vogel 
mit  ber  £ocfpfcifc,  mit  ber  £eimrutbe  ;c. 
fingt  ; ber  Vogelfänger;  preneur  de  ca- 
fé , ber  Äaffeetrinfer  ; einer  ber  »ici 
Âaffee  trinft;  preneur  de  Ubac,  ber  £0» 
baf«fd)nupfer  » preneur  de  villes,  ol.  ein 
©tibtebejwinger  î it.  preneur,  adj.  T. 
vaisseau  preneur  , ein  ©djif,  welche« 
fïcf)  eine«  anbern  ©chiffe«  bemidjtiget 
hat. 

Prénom,  s.  m.ber  Vornahme/  £aufnahmc. 

Prénotion,  ».  f.  T.  ein  bunfler  / unooll* 
fommenet  Vegrtff , ben  man  »on  etwas 
hat. 

Préoccupation,  s.  f.  ba«  Vorurtheil  ; eine 
oorqefafjte  Meinung  (prévention). 

Préoccupé , éc , part,  et  adj.  — de  qch. , 

»on  etwa«  eingenommen. 

Préoccuper,  v.  a.  — qn. , ( mp.)  iemaîlb 
einnehmen;  ihm  eine  faïfdje  Meinung, 
ein  Vorurtheil  in  ben  Äopf  feßen  ober 
bfljbringen.  Se  préoccuper , v.  r'ß.  fjcf) 
etnnehmen  laffcn  ; ftd)  ein  Vorurtheil, 
eine  falfd)c  VCetming  in  ben  Äopf  feßen. 

Préopinant,  ».  m.  berientge  welcher  feine 
s&cinung  »or  einem  anbern  fagt  ; ber 
»orher  ©timmenbe. 

Préopiner,  v.  n.  feine  Meinung  »or  einem 
anbern  fagen;  »orher  ßimmen. 

Pieordonnex,  v.  a.  »orher  ober  guoor  »er* 
orbnen. 

Préparant,  adj.  m.  T.  jubcreitcnb  i vais- 
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seaux  préparans,  gubereitenbe  ©efäffe,  b.t. 
worin  ber©ame,  itad)  Einiger  Meinung, 
gubercitet  wub;  (im  ©egenfai}  »on  dé- 
férent). 

Préparatif,  t.  m.  bie  Zumßunq  ; 3ube* 
rettung;  »orlAufige  Sfnßalt;  préparatifs 
de  guerre,  £rieg«ntßungen. 

Préparation , ».  J.  bie  Vorbereitung  ; bie 
Zubereitung  ber  Slcjenenmittel  (compo- 
sition des  remèdes). 

Préparatoire,  adj.  c.  (meiß  jur.)  oorberet# 
tenb  ; uorlaußq;  »orgängig;  question 
préparatoire,  ber  erflc  ©rab  bereiter. 

Préparé,  ée , part,  et  adj.  bereitet  ; OOrbe# 
reitet  :c. 

Préparer,  v.  a.  bereiten  ; gubereiten  ; gu* 
richten  ; it.  bereit  halten  ; it.  (jernanb) 
»orbereiten.  Se  préparer,  v.  rè/l.  (à  qch. 
ober  à faire  qch.)  fïcfj  gu  etwa«  porberci# 
ten  ober  bereiten  ; fid)  gu  etwa«  rußen 
ober  anfdjicfcii  ; fîd)  wogu  ober  worauf 
gefaßt  machen  ; le  temps  se  prépare  à 
être  beau  obet  au  beau,  e«  Will  gut 
2Bcrter  werben  J voilà  un  orage  qui  se 
prépare , cS  gtebt  ober  ßeigt  ein  ©eroit# 
ter  auf;  e«jtcbt  fîd)  ein  ©cwitter  gu# 
fammen. 

Prépondérance , s.  f.  nouv.  bu«  UcbcrgeWidjt; 
bie  ûbcrhanb  ; ( wirb  heutige«  iage« 
fehr  oft  ßatt  ber  gewöhnlichem  ascen- 
dant , supériorité  gefagt^» 

Prépondérant,  ante,  ad/.  ubetWiegenb  ; fö 
ben  2lu«fd)lag  gibt;  entfdreibcnb;  (wirb 
inf.  oonetner  ©timmc,  Meinung,  voix 
gefagt. 

Préposé,  s.  m.  ber  Votgefchte  ; 9(uffeher; 
Vorßehcr. 

Préposé,  ée , part . et  adj.  worüber  beßellt  i 
uorqefeßt  te.  (f.  aud)  prépose,  s.) 

Préposer,  v.a.  jemanb  über  etwa«  (i  qch.t 
sur  qch. , pour  qch.)  fegen  ; ihm  bte  2luf# 
ficht  über  etwa«  geben  ober  anoertraucn; 
einen  worüber  beßeüen  ober  »erorbnen  ; 
einen  gum  Sluffeher , Vorßeher,  Vor# 
aefcßteit  ernennen;  jemanb  einer  2ln* 
ßalt  ic.  »orfeijcn. 

Préposition , s.f.  (©ramm.)  ba«  Vorwort  ; 
(bie  tyräpofition). 

Piépucc,  ».  m.  bie  Vorhaut  am  männlichen 
©lieb. 

Prérogative , ».f.  ba«  Vorrecht  ; ber  Vor# 
gug;  bie  ©crechtfame  (in  fXücf  ficht  auf 
bie  ^Jcrfon;  binqegen  privilège,  inSKûcf# 
fidjt  auf  ba«  DntereiTc). 

Prés,  prép.  (de  qch.  , qqf  prés  qch.  ; it. 

prés  de  qn.)  bei),  neben,  an  einer ©ache; 
bet)  tc.  jemanben;  nahe  an  jemanben/ 
an  einer  (ober  an  eine)  ©acht  ; gu  ei# 
nem  » gu  etwa«  ; it.  près  de  . . .,  adv. 
beonabe;  ungefähr;  faß;  (man  fchc  bie 
®rammatif  ) ; il  y a prés  d’une  heure 
que  je  suis  ici , ich  bin  faß  feit  einer 
©tunbe  hier;  de  prés,  adv.  inberVÄbe; 
nahe  ; it . genau  ; se  suivre  de  prés , nahe 
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auf  einanber  folgen } iufig.  b.  t.  bep* 
nabe  in  €inem  (ober  in  Dem  nämlichen) 
SÜter  feon  ; tenir  qn.  de  près,  beffänbig 
um  einen  (ober  hinter  einem  her)  fepn  ; 
einen  nicht  au*  ben  fcugcn  lauen  ; ceU 

me  touche  de  près,  Da*  gebt  mid>  nabe 
an  > regarder  une  chose  de  trop  prés , de 

bien  près,  fig.  eine  ©ache  |u  genau  neh- 
men ; auf  jebe  Älcinigfeit  (eben  ; it.  gei* 
fig  feon. 

à peu  près , ad».  ungefähr  » beinahe  ; bep* 
läuft. 

à cela  près,  ad».  bicfeS  ausgenommen ï it. 
b.  t.  sans  s’arrêter  4 cela , ôbue  fid)  batatt 

ju  febren  ; obne  SRucfftcht  bar  auf  gu 
nehmen  ; * sa  vanité  près , feine  (Eitel- 
feit  ausgenommen  ; à beaucoup  près, 
hep  mettent  nicht  ; es  fehlt  viel  batan  ; 

, »ett  gefehlt  bat!  tC*  ; à dix  écus  près,  bis 
auf  gehn  $baler  (welche  fehlen)  ; près  à 
près.  Dicht  neben  einanbet  ; gang  nahe 
benfammen  ober  gufammen ; ni  près,  ni 
loin,  ad»,  gar  nicht;  gar  nichts  ; b urch- 
aus  nicht  i Cf.  auch  fig»  et  pro ».  unter 

pièce,  bonnet,  loin). 

Présage , s.  m.  bie  Vorbebeutung;  bas  Sei- 
chen, 9lngeichen  ; bie  Ängeige  einer  fünf» 
tigen  ©ache  ; ber  Vorbotbe. 

Présagé , ée,  part.  et  adj.  f.  présager. 
Présager,  » . «.  (o.  ©acben)  anjcigen;  an* 
beuten;  anfünbigen;  oerfunbigen  ; be* 
beuten  ; iu  (p.  perfone  n)  mutbmafjen  ; 

(f.  conjecturer), 

Presbyte,  s.  c.  T.  ein  Söeitfucbtigcr;  eine 
Söeitf&chtige,  (im©egenfa$  oon  myope). 
Presbytérai , ale,  adj.  prie |f  erlich , ober  ei- 
nem Priefler  gehörig  ; benfclbeit  betref* 
fenb  ; maison  presbytérale , baS  QJfarr- 
baus. 

Presbytérat,  Presbytériat , s.  m.  bie  SÖurbe 

eines  Beltejlen  bet)  DenPreSbpterianern. 
Presbytère , s.  m.  baS  PfarrbauS. 
Presbytérianisme,  s.m.  bie £ebte  Ober ©ef te 

ber  preSbpterianer. 

Presbytérien,  ienne,  ôf/.preSbpteriûttifchî 
it.  s.  m.  ein  PreSbpterianer , einer  oon 
benienigen  Proteftanten  in  ©nglanb, 
»eiche  feinen  Vifchof  anerfennen. 
Prescience,  s.  f.  T . bas  Vorberwiffen  ober 
bie  Vorbcrfebung  ©ottes. 

Prescriptible,  adj.  c.  (jut.)  Oerjäfjrlid)  î 
»as  Durch  eine  gefeftmAfjig  beflimmte 
Steibc  oon  3abren  fowobi  redjtSfräftig, 
als  auch  ungültig  »erben  fann.  . 
Prescription,  s. /.  (jmr.)  Die  Verjährung, 
- b.  t.  bie  ©rlattgung  eines  (Eigentums- 
rechtes Durch  Den  ununterbrochenen  Ve* 
fih  / »äbrenb  einer  gcfe$inä§ig  beflimin- 
ten  Steihe  »on  fahren  ; bie  ©tftung 
einer  ©ache. 
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prescription)  ; on  ne  prescrit  pas  contre  les 
mineurs , gegen  Uiiuiùtibigc  pnbet  feine 
Verjährung  ©catt. 

Prescrit,  ite,  part . et  adj.  OOrgcfcbtiebCU  i 
it.  verjährt. 

Préséance,  s.  f.  ber  Vorft. 

Présence,  s.  f.  bie  ©egemoart  ; önwefen* 
beit  ; bas  îôepfepn  ; U toute-p.esence  de 
Dieu  , f.  in  aipbabetifcher  Orbiiung  » 
présence  d’esprit  , ôte  ©egenwart  De* 
©eifleS  î bie  ©ciftcggcgcnwart  ; être  ca 
présence , einanbet  im  ©efichte  ober  gc- 
gen  einanber  über  (leben;  (wirb  oon 
g»ep  Armeen  gefagt)  ; droit  de  présence, 
bas  prâfenjgclb  ; sc  mettre  en  présence 
de  Dieu,  fid)©ott  als  gegenwärtig  »oc* 
fletten. 

Présent,  ente,  adj.  (O.  Petfouen  Utlb  ©a* 
chen , auch  bon  ©ebanfen  k.)  gegcnwâr* 
tig  ; (o.  ÿerfonen)  gugegen;  anwefenb  ; 
(oon  SUjenepen,  ©iften)  fchnell  wir* 
fenb  ; fchnell  ; présent  par  tout , (wenn 
es  oon  ©ott  gefagt  wirb)  aUgegenwär* 

tig  î le  présent  porteur , ober  le  porteur 
de  la  présente,  Uebcrbrirtgct  biefeS  ; avoir 
l'esprit  présent , la  mémoire  présente,  fig. 

©egenwart  bes  ©eifleS  haben  ; ein  gu* 
tes  ©Cbäd)ttu§  haben  ; épouser  jur  pa- 
roles de  présent , ftcf>  / o&ne  oorbetgegan* 
getteS  SBerfobntê  , beiratben;  (im  ©e* 

gettfab  OOn  épouser  par  paroles  de  futur, 
b.  i,  fiancer). 

à Présent,  ad».  ( jur,  de  présent),  gegen* 
»ärtig  ; ieijt  î ( pi . ober  T.  anjehti  ießo  ; 
betmablen)  ; dés  * présent,  oon  nuit  an. 
Présent,  s.m.  bas  ©egenwärtige;  (©ramm.) 
bie  gegenwärtige  geit  ; pour  le  présent, 
fam.  eben  fo  Oiel  aïs  * présent. 

Présent,  s.  m.  DûS  ©efchenf  j présent  de  ville 
ober  de  u ville , ber  fogcnannte  €&ren* 
»ein  ; ein  ©efchenf  au  3Qein , Æonfeft 
ic.  welches  eine  ©tabt  Dein  Äänig  ober 
©tanbeSperfonen  be»  ge»i(fen  ©eiegen* 
beiten  macht. 

Présentateur,  atrice,  s . T.  Diejenige  per* 
fon  / welche  baS  Stecht  bat , etnen  in 
einer  erlebigteu  Vfrûnbc  ic,  oorjufchla* 

gen  ; (f.  présenter).  . 

Présentation,  s.  f.  (in  Parlamenten  ober 
©erichten)  bie  Uebcrreichung  ; it.  bie 
©rflärung  eines  ProfuratorS  in  Der 
©erichtS-^anjelleh , (greffe  des  présen- 
< tâtions)  bag  er  bie  unb  bie  partep  oor 
:•  ©ericht  Oertrete  ; (f.  se  présenter)  ; it. 
. baS  $Ked)t , ein  ©ubjeft  ju  einer  crle* 
bigten  Pfrûitbe  tc.  oorjufchlagen  ; pré- 
sentation d’une  lettre  pde  change  , bit 

Uebcrreichung  eines  SföedjfelbriefeS  jur 
Acceptation  ; présentation  de  la  vierçe, 
«Otar ift  Opferung,  ein  Jed  Der  4?atbo* 
lifen.  ■ v ^ 

les  présentes , plur.  gegeUc 


crire , ».  a.  irr.  oorfchrciben  ; befehlen  ; . 

. v.  n.  et  qqf.  a.  Durch  Verjährung  er*  Présente , s.  f. 
utgen;  erfreu;  (f,  prescriptible  unb!  »ärtigeS©c 


ichmben*. 
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j 
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Présenté , ée,  par/.  «/  adj.  barge«i<htî 

bargebothen  ; überreicht  te* 

Présentement,  adv , gegenwArtîg  J i«ßt  IC* 
f.  à présent. 

Présenter,  v.  a . barretchtn $ borbiethen; 
reichen  ,*  anbiethen  i it.  überreichen  ; it. 
einen  jemanben  »orßcßcn;  (bcp  Jr>anb* 
Werfern)  etwa«  feinem  JDrt  anpaffen, 
um  su  probiren  ob  eé  recht  gemacht  fe», 

tinb  fleh  Dabi«  fehiefe  î présenter  les  armes, 
b«$  ©eroebr  prAfentiren  ; présenter  u 
baïonnette,  ba$  ©ajonet  »orhalten;  pré 
senter  la  bataille  à l’ennemi  , bem  getnb 
bte  Schiacht  anbiethen  i présenter  ses 
civilités  à qn. , einem  fein  Compliment 
»ermelben  ; fid)  icmanben  empfehlen, 

T.  présenter  qn.  i un  bénéfice  etc.,  einen 

gu  einet  erlebigten  tyfrünbc  te,  vorjdtla- 

gCItt  présenter  un  criminel  à la  question, 

einem  UebeltbAtcr  bie  poltet  geigen; 

présenter  au  vent  , f.  vent  ; présenter  le 
chat  par  les  pattes , prav.  eine  ©ache  »on 
ber  (Seite  »orßeflen,  wo  fit  bi«  meinen 
©chwierigfeiten  leibet. 

5e  Présenter,  v.  riß.  (0,  <perfOtien)  (devant 
qn.)  erfcheinen  ; fleh  geigen  ; auch  fich 
einjüiben;  //.(»* ©achen)  (à  qn.) erfchei- 
nen; fleh  geigen;  it.  porf ommen;  fich  anbie- 
then;  fleh  gueignen,  ftch  ereignen,  wie  g. 
55.  bie  ©elegenbeit  ; fleh  (gut  ober  übel  ) 
auönebmen  ; fid)  Darßeßcit  ; ( gut  ober 
nicht  gut)  in  bie  Bugen  faßen  ; it.  se 
présenter , fleh  in  ber  ©erichtsfangeflei) 
melbetl  te.  ( f,  présentation)  ; se  présenter 
bien  ober  de  bonne  grâce  , mit  gutem 
Bnßanb , auf  eine  ungegwungene  Brt 
erfcheinen , auftreten  ; il  se  présente  des 
difficultés,  r* geigen  fid)  ©ehwierigfeiten; 
son  nom  ne  se  présente  pas  à ma  mémoire, 
fein  ftabme  fAßt  mtr  nid)tetn  ; la  vérité 
se  présente  d’elle- même,  bie  SBßfwbeit 

geigt  fîch  non  fleh  felbß. 

Préservatif,  ive,  adj.  T.  einem  Hebel  gu* 
»orfommen  ; it.  s.  m.  ein  VerwahrungO- 
mittel  gegen  ein  »hhfifche*  Hebel,  aüd) 
(fig)  gegen  ein  moralifche*  Hebel. 
Ptéservé,ée,  part,  et  adj,  bewahrt  ÎC.  •' 
Piéserver;  ç.  a.  einen  (»or  einem  Hebel/ 
d’un  mal)  bewahren  ; »ernähren  ; be- 
fänden > behüten«  Dieu  m’en  préserve! 

©ott  bewahre  mich  l 

Présidé,  ée,  part,  et  adj.  f,  présider. 
Présidence,  t.  f.  bie  tyrÄfibenteitßefle  ; it. 
bie^eit,  fo  (ange  manÿr&flbent  iß,  ober 
fo  lange  ein  <prAfîbent  ben  Vorfiç  bat. 
Président,  j.  m.  ber  IprAfibent,  (Voriger)  ; 
it.  ber  yrAfeO  be»  einer  ©trcitübnng 
auf  einer  HniocrfitAt. 

Présidente , s.f.  bie  ^rAftbentinn;  ©cma&- 
linn  eiucO  «Mfibenten.  • /' 

Présider  , v.  a.  et  n.  aud)  absol.  ( à une  as- 
semblée ober  une  assemblée)  üorfîljcnj 

einer  Vctfammlung  al*  «prAßbent  »or* 


# ehe«  ; tMfîbrnt  einer  Verfammlung 
fe»n  ; (auf  HnioerfïtAten)  bep  einer  öf- 
fentlichen ©treitübung  ben  53orfi$  ha- 
ben ; it.  einer  ©ache  »orßehen  ; fie  fuh- 
ren , leiten  ; it.  9.  a . présider  une  com- 
pagnie , m einer  ©efeßfehaft  ben  Vorß* 
haben* 

Présidial , m.  ( ehern.)  eine  Brt  £anbge- 
richte  in  $ranfreich  ; it.  présidial,  aie, 
adj.  baô  Eanbgrricht  betreffenb  ober  ba- 
gu  gehörig  ; Siège  présidial , ber  ©tç  ei- 
ne* £ûnbgerid)tcg  ; juges  présidiaux,  ober 
s.  présidiaux , £anbrid)ter. 

Présidia leroent , adv.  juge*  présidialement , 

T . würbe  ehemahiO  »on  ben  £anbge* 
richten  gefagt , wenn  fie  einen  ©chlufr 
fagten , von  welchem  feine  BppcUatioit 
Hart  hatte.  / 

Présomptif,  ive,  adj.  héritier  présomptif, 
ber  oermuthliche  ©rbe. 

Présomption,  s.  f.  bie  VcWlUthung;  m.p. 
berSBerbacht;  it  ber  eigenbünfel;  &ün- 
fei  ; bie  (folge  ©iiibtlbung  oon  fid)  felbß  ; 
bie  ©clbßgcfAßigfeit  ; (ber  ©tolg). 

Présomptueusement,  adv.  eingebilbCtcrWCi* 
ft  i »oßer  ©igenbünfel  :c. 

Présomptueux,  euse,  adj.  eingebtlbCt  ; fdbß- 
gcfAßig;  »oßer  €igenbünfel;  ßolg  ; it. 
s.  m.  ein  eingebilbeter  SKcnfch  ; einet 
ber  eine  grogc  ©inbilbung  »on  fleh  felbft 
hat  ; bet  fleh  »iel  einbtlbet. 

Presque,  adv.  beinahe  ; faß;  (fehler) ; U 
presque  totalité  des  revenus  de  l’éut,  bei- 
nahe (ober  faß)  aße  ©taatseinfünfte. 
(iDtefe,  nach  Linguet' 6 ©epfpiel,  feit 
einiger  geit  angenommene  Brt,  presque 
mit  iebem  Substantif  gu  »erbinben  , 
flmgt  einem  frangoßfdjen  Ohr  giemlich 
hart).  v.;*: 

Presqu’isic , s.f.  bie  Jpalbinfef. 

Preiqu’ombre , s.f.  f.  penotmbre. 

Pressamment , adv.  p.us . bringenb  $ ange- 
legentlich ; ( pl.us.  instamment).  . 

Pressant,  ante,  adj.{ ».  ©adieu)  bringenb  ; 
angelegentlich»  überh.  was  feinen  «öer- 
gug  leibet;  was  fchleunige  #ülfe  erfor* 
hert;  waö  €ife  hat;  (».  Skrfoneii)  ein 
«Oîenfch  ber  ßarf  auf  etwas  bringt,  unb 
einem  baher  befchwerlich , iAßig  iß  ; 
(»om  ©chmerg)  lebhaft;  befliß»  em- 
pßnblich.  ; < < 

Presse,  #.  f baö©fbeönge, (foule);  it.fig. 

bie  Verlegenheit;  Whî  it»  bie  greffe/ 
(ein  befannteS  SBerfgeug  gu  »erfchiebe- 
nem  ©ebrauch)  ; it.  eine  fid)  ungern 
»am  ©tein  ablèfenbe  <pßrßd)forte  ; fcn- 
dre  la  presse,  fl<h  öUtd)  ben  Raufet!/ 
burch  ba$  Sßolf  brAugen  ; ftch  burchar- 
heiten  ; la  presse  y est,  ober  ilya  grande 
presse , e$  tß  ein  großes  ©ebrAnge  ba- 
felbß  ober  barnad)  ; la  presse  est  au  bois, 
au  blé  etc.,  bie  fceute  reifen  ßch  um  M 
um  bie  Zeucht  ic.j  eöiß  ein©c- 


Pres 


.Près 
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.*  reife  barum  ; ronvrage  est  mus  presse 
baö  OQerf  ifl  unter  ber  greffe  ; U fait  rou 
1er  six  presses,  (<J5ud)br.)  C#  gcfccil  fecbÖ 
Treffen  bep  tfcm.  Fig.  et  Prov.  être  en 

presse , in  ber  9îotb,  in  Söerlegenbei 
fepn  ; in  ber  Oîotb  g ecfeii  ; se  tirer  de  la 
presse,  fïcb  au*  ber  ftotb  helfen  ; ftd) 
au*  ber  ôerlegenbeit  gieben;  ben  $op 
au*  ber  @d)linge  gieben  ; ses  meubles 
sont  en  presse,  pop . fein  JpÛUÔrOtb  if 
»erfefjt  > à la  presse  vont  les  fous , prov. 

Darren  begeben  ficO  in*  ©ebrànge  ober 
in  ©cfabr. 

Pressé,  ée  , part,  et  adj.  gepreßt;  jufûrtt 

mengebrùtftic.  f.  btc  03cbcutungcn  oon 

presser. 

Presséance,  f,  préséance. 

Pressement,  s.  m.  p.us . ftott  pression. 
Pressément,  adv,  ol.  f,  pressament. 
Pressenti , ie  , part,  et  adj.  gefl&nbet  IC. 

Pressentiment , s.  m.  bi«  SUjnbung  î S5or* 
empftnbung;  ba*  03orgefùblî  j’enavois 
quelque  pressentiment , e*  flbltbete  mit 
ich  batte  eine  Olbnbung  bug  e*  gefebeben 
toerbe  ; icb  abnbete  e*. 

Pressentir,  v.  a.  abnben  i it . v.  n.  ûUôfpr* 

(eben  ; jemanbeö  Meinung  ober  ©orba 
ben  gu  erforfeben  ober  berauö  gu  bringen 
fueben  ï //.  v.  a.  qn.,  jemanb  erfoifchen; 
fluöforfcben  ; auôbolen  ; vulg,  einem  au 
ben  £fcbn  fùblcn. 

Presser,  v.  a.  preffen  ; brucfeit  ; gufamenbrti* 
tfen;  gufammenbrÄngen  ; ausbruefen; 
(wirb  v.  OJerfonen  u.  ©adjen  gefagt/  (ap* 

procher  de  plus  prés,  rapprocher)  ; it.  (g. - j. 

ben  £cinb,  feinen  ©egner  k.)  in  bieënge 
treiben  ; ibm  auf  ben  £eib  geben  ; ibm 
hart  ober  farf  lufe^en;  ihn  perfolgen  ; 
(wirb  auch  figürlich  gefügt);  it.  mit 
^Bitten  te.  in  einen  bringen  ; it.  ( g,  05. 
einen  Olrbcitev)  treiben  ; gur  Arbeit  an* 
halten.  Se  presser,  v.ric.  einanber  bru- 
efen  ober  gufammen  bringen  ; it.  v.  rèjl. 
rûcf  en  ; it . eilen  ; fîd)  eilen  ; û.  presser, 
v.  n.  (p.  (Baeben)  €ile  baben;  bringenb 
fepn  ; feinen  Buffdmb  leiben  ; auch , 
fcbleunige  £ûlfe  erfotbern,  tpie  g.  05. 

* eine  Æraufbeit  ; (pon  ^cbmergen)  em* 
pfinblicb,  lebhaft,  heftig  fepn;  presser 
•les  coutures,  T.  bie  9ÎÂbte  autfbugeln  ; 
presser  son  départ,  feine  Stbreife  befibleu* 

; ; nigen  Î on  a tellement  pressé  les  chevaux 
1 qu’ils  en  sont  fourbus , man  bat  bie  OJfetbe 
> fo  übertrieben,  baf  fie  fcif  bapon  fînb; 

; :.il  ne  faut  pas  presser  un  bon  mot  etc., 

. fig . man  mug  einen  tptçigcn  ©infafl 
. nitbt  gu  genau  unterfueben  } être  pressé, 

- -(  ©ile  haben  ; bringenbe  ©efcbàftc  ha* 
ben  î fig-  g.  05.  par  le  besoin  etc. , pon 

* ber  Oîotb  te.  gebrÂngt , gebrucf t fetm  ; 

(f*  presse). 

Pitsseur,  4.  m.  bft  ÿrcffer. . 


Pressîer,  s.m . (05u<bbr.)  berJDrucfer;  tu 
ncr  ber  an  ber  greffe  arbeitet. 

Pression , *•/  ber  £)rucf  ber,£uft  te* 
Pressis,  g.  m.  ber  autfgebrucfte  ©oft  pon 
ettPûô,  g.  05.  Pongleifcb,  Ärautcrn  ic. 
Pressoir,  s.  m.  bie  Kelter  ; inf.  bieOBein- 
preffe»  ( prvel . frotte);  pressoir  d’héro- 
phiie,  bie  £irnfelter , berjenige  jOrt  im 
©ebirn , roo  bie  Pier  05lutbebàlter  gu- 
fammen laufen. 

Pressurage , s.  m.  bû*  Leitern  î it.  ober  vin 
de  pressuiage , ber  Oîacbrociii  ober  £re- 
feripein. 

Pressure,  s.f.  (gabier)  ba*  $Borfpi$en  ci» 
neO^rabteö,  bamit  er  bureb  bie  £oe bet 
beO  ^iebcifenil  gebe.  . 

Pressuré,  ée,  part,  et  adj.  geprcft  2C. 
Pressurer , v.  a.  ûuôpretTeu  ; a.  ( mit  bet 

#anb)  auObrûcfeiiî  it.  fig.  fam.  bureb 
barte  Oluflagen  te.  brtiefen,  etjcbôpfen. 
Pressurcur,  s.m.  bet  Zeltetet. 

Prestance,  s.f.  fam.  baô  emfbûfte  UUb  mit 
SÖut^e  begleitete  Sdtfebeit  einet  OJerfou; 

- il  n’a  point  de  prestance  pour  bien  repré- 
senter , tt  bat  fein  gute#  Olnfebcn  um 
eine  rechte  tyerfon  porgufellcn. 

Prestant,  s.m.  baö principal,  ein J^aupt* 

’ regijler  in  bet  £)rgel. 

Prestation,  s.f.  bie  £ctjhing  î prestation  de 
serment,  bie  £eiffung  ober  Ablegung  betf 

€ibC0  $ bie  SibeOleifung  > prestation  de 
foi  et  hommage,  bie  #Ulbigung;  presta- 
tion annuelle , bie  iÄbrlttbe  Lieferung 
ber  ©ùlte;  prestations  personnelles,  <Pfïi(b- 
ten , mogu  bie  OÄiteigentbümct  einet 
©rbfebaft  gegen  einanbet  perbunben 
fînb,  g.  03.  in  ©etpinn,  OJerlug,  Unfo- 
ften  tc. 

Preste,  adj.  c.  burtig;  gefcbipinb  ; fcbnell  ; 

it.  inter j.  burtig  l gefcbiPtnb  l 
Prestement , adv.  burtig  IC. 

Prestér , s.  m.  T.  ein  unaeflumer  $ßinb, 
bet  ficb  mit  einem  entgunbenben  ißli^e 
erbebt. 

Prestesse , s.f.  prop.  et  fig.  bte  ©Cfdtnun* 

bigfeit,  05ebenbigfeit,  ^)uttigfeit  (mit 
bet  Jpanb). 

Prestige,  s.  m.  ba$  05lcnb»etf  ; bie  ©au- 
felep  ; OSetblcnbung. 

?restigiateur,  s.m.  p.us.  bet  ©auf  Ict. 
Prestimonie,  s.  f.  T.  ein  gut  Unterhaltung 
eine«  OJrirfterä  gegiftete^  Kapital  ,f  nicht 
aber  unter  bem  Nahmen  einet  tyfrunbe. 
Prestissimo , adv.  (itûl.)  (Sfôujîf)  febt  ge- 
fcbtPinb. 

resto , adv , (itûl.)  (€0illftf)  gefcbtPtub. 
Prestoiet,  s.  m.  mèpr . ein  ©eiglicber  ob«^ 
2lmt  unb  pou  ntebriger  ©eburt;  ein 
atmfcliget  Ipfaff  ; baé  ^f&ffleut. 
Présumable , adj . c.  nouv.  mutbmüglid)  I 

permutblich. 

Présumé,  ée,  part . et  adj.  gcmUtbntûgt  > 

permutbet  tc.  . . •• 
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Présumer,  1 ha.  et n.  muthmageit  î Vetttttl* 
then;  U.  (meig  mit  trop  ober  mit  einem 
Ähnlichen  ©ort)  f ich  su  oiel  (von  fîd> 
felbg  / ober  von  einem  anbern)  einbil* 
ben  ; eine  gu  gute  Meinung  von  fiel) 

felbg  IC.  haben  ; Il  piésume  trop  de  aon 

pouvoir,  er  btlbet  fidj  gu  nie!  auf  feine 
sjKacbt  ein. 

Présupposé , ée , part,  et  adj.  VOtaU«gcfeÇt  ; 
angenommen  k. 

Présupposer , v.  a.  (ba«  erge  s wirb  boppelt 
auôgefprochen)  vorau«  feçen  ; al«  még* 
lieh  ; al«  mfyv,  al«  befannt  annehmen; 
(Vgl.  supposer,  poser,  prendre,  mettre.) 

Présupposition,  s.  f.  bie  03orau«fcl}ung. 

Présure,  t. f.  ba«  £ab/  b.  t.  ùberh.  babie- 
itige,  wa«  einen  anbern  guffigen  £or* 
per  gerinnen  macht  ; it.  b.  t.  inf.  bie  faucr 
geworbene  unb  geronnene  2Ktld)  in  bem 
vierten  SÄagen  junger  faugenber  wieber* 
fauenber  £htere. 

Prêt,  prête,  adj.  (V.  <pcrfonctt  Unb  ©a* 
eben)  fertig;  bereit;  (0.  ^erfonen  auch) 
gerûgct;  gefaxt  (inf.  etwa«  gu  leiben); 

une  maison  prête  à tomber,  ein  i)auS  bû6 
halb  gufammen  fallen  wirb  ; cela  n’est  pas 
viande  prête,  prov.  batau«  wirb  fo  balb 
nicht«  werben;  ba«  fanti  noch  lange  an* 
gehen. 

Prêt,  s.m.  bie JDatleihung ; it»  ba«5)ar* 
Iehen,  b,  i.  ba«  geliehene  ©elb  feibfl  ; 
(nicht  mit  emprunt  tu  oerwechfeln  ; f. 
emprunt  U,  emprunter)  ; it.  ber  3?0tfdjug 
bep  Olntretung  eine«  ÔJachtgute«;  it.  ber 
©olb  ben  man  ben  ©olbaten  alle  geh« 
fcagevorgrecft;  bie£bhnung;  it.  prêt  ,0/. 
(am  fèniglichen  J)ofe)  ba«  SBetfuchen 
ober  Ärebengen  ber  ©peifen  ; faire  u 
prêt,  bie  ©peifen  frebengen;  table  de 
prêt,  ber  tfrebengtifch* 

Prétantaine,  s.f.  courir  la  prétantaine, fam. 
(bon  SttannS*  unb  ©eib«leuten)  aUent* 
halben  herum  greithen , um  g.  05.  auf 
îiebfchaften  auögugehcn  ; ba*  ipfla^er 
treten. 

Prêté,  ée,  part,  et  adj.  geliehen  IC. 

Prétendant,  ante,  adj.  et  s.  bet  Oktett* 
bent  ; bieienige  tyerfon  welche  auf  eine 
©ache  ober  auf  ein  SKedjt,  fo  eine  anbere 
UJcrfon  begijt/  Otafpruche  macht. 

Prétendre , «>.  a.  etwa«  forbcrn  ; etwa«  be* 
gehren/  woju  man  ein  Stecht  gu  haben 
behauptet  ; it.  v.n.  — à qch.,  b.  i.  aspi- 
rer à qch.,  fleh  um  etwa«  bewerben  ; Sin« 
fpruchc  auf  etwa*  machen  ; it.  prétendre, 
p.  n.  borqebcn;  behaupten;  it»  (mitbem 
Infinitif  ohne  prip.)  ©fflen«  fepn  ; vor* 
haben  î wollen  ; afin  que  vous  ne  préten- 
diez cause  d’ignorance,  bamlt  ihr  euch 
nicht  mit  berUnwiflfenheitentfchulbiget; 
j'ai  prétendu  badiner,  ich  habe  nur  fdjer* 

gen  wollen. 

Prétendu  , ue , part,  et  adj.  f,  prétendre  *, 


\ 


it.adj.  vermeint;  vorgeblich  t aitgewagt; 
(anmaglich)  ; eingebilbet  ; fogenannr  s 

it.  s.  lui  et  sa  prétendue,  elle  et  son  pré- 
tendu, er  unb  feine  03raut,  fie  unb  ihr 
Bräutigam. 

Prête-nom,  s.m . einet  ber  feinen  Nahmen 
iu  etwa*  leihet. 

Prétentieux,  euse,  adj.  et  f.  ber  (bif)  VDtt 

eingebilbeter  3nmagungen  ig. 

Prétension , s.  f.  bit  Çorberung  ; ber  5ln- 
fpruch  auf  etwa«  ; it.  bit  (eingebilbete) 
ânmagung. 

Prêter,  v.  a.  leihen  ; iu  auch  obsol.  (©elb) 
ÛUélfthen  î prêter  i intérêt , ©elb  «uf 
Stnfen  leihen  ober  auéleihen;  (ogl.  em- 
prunter) ; prêter  son  nom , son  crédit  à 

qn. , iemanben  feinen  Rahmen , feinen 
Ärebit  ic.  leihen  ; feinen  «ftahmen  ic. 
hergeben  î prêter  sa  voix  , sa  plume  a 
qn.,  fut  jemanb  fprechen,  fehreiben  ic.  i 
prêter  l’oreille  à qn.,  einem  fetlt  ûbt  Ici* 
hen  , b.  t.  ihm  aufmerffam  guhôren; 
prêter  secours  etc. , #u(fe  leigen  » prêter 
' serment,  einen  €ib  ablegen/  fdjworen  ; 
prêter  la  main , bie  $anb  tCtChett  ; h® t* 
fen  ; prêter  des  vertus  à qn.  qu’il  n’a 
point,  einem  £ugenben  bcplegen  bie  er 
nicht  hat  J prêter  le  flanc  à l’ennemi,  T . 
bem  Çeinb  bie  Jlanfe  blog  geben.  Pig. 
prêter  le  flanc,  fid>  blog  geben  ; einen 
SJortheil  über  fïch  einriumen  ; prêter  le 
collet  à qn. , f.  collet  ; c’est  une  charité 
qa’on  lui  prête,  btt«  fagt  man  ihm  au« 
OSerliumbung  nach;  (f.  auch  »nu , prov.) 
Prêter , v.  n.  nachgeben  ; fïch  behnen  laffen; 
fïch  giehen,  wie  g.  05.  £eber  unb  bcrglei# 
chen  ; un  bas  qui  prête,  ein  ©trumpf  ber 
nachgibt/  ber  fïch  giehen  làgt. 
se  Prêter,  v.réfl.  — à qch.  (im  motafifd&ett 
föerganbe)  ftd)  einer  ©ache  eine  £e  itlang 
überlagern  fïch  etwa«  gefallen  (affen  ; 
it.  fïch  nach  etwa«  richten;  it.  absoi. 
nachgeben  ; nachgebenb  fepn  ; (meig  im 
verneinenben  ©inn)  ; se  prêter  trop  au 
monde , gu  viel  an  ben  weltlichen  Ser« 
anùgungen  hangen  ; se  prêter  aux  piaiùrs, 
ftch  ben  OÜetgnùgungen  ûberlaffen  ; se 
prêter  aux  circonstances  , i l’occasion, 

fïch  nadi  ben  UmgÄnben  richten  ; fïch 
in  bie  Umginbe  fehlen  ; geh  ber  ©cle- 
genheit  bebienen.  - • 

Prêter,  $.  m.  ba«  £eihcn;  M Sluöleihen; 
ln  folg.  Prov.  ami  au  prêter , ennemi  an 
rendre,  f.  ami  ; c’est  un  prêter  i jamais 
rendre,  ba«  ig  ein  verlorne«  Darleihen  5 
(wirb  gefagt  wenn  man  einem  UnbanN 
baren , ober  einem  ber  nicht  im  ©tanbe 
tg  / ba«  ©cliehene  wieber  guruef  gu  ge« 
ben,  leihet). 

Prétérit  ,1.  m . (©ramniacif)  bie  vergange- 

ne  # ^ 
Prétérit,  adj • m»  (jut.)  ubergangen  / wie 
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}.  ein  Jtin^  im  väterlichen  £efla 
mente. 

Prétention,  g.  J.  ( jur.)  ôte  Ucberaehung 
einestfinbes  im£eflamentc  ; it.  («Rheror.) 
bie  fcheinbare  Uebergehung  einer  ©ache 
mit  ©tiUfchweigen. 

Prétermission , s.  f.  (SRbetor.)  f.  prétérition 
Prêteur,  etuse,  s . ber  £etber  ; î )ie  £eiherinn; 
it.  adj.  ber  ober  bie  ©elb  auSleihct; 

il  n’est  pas  prêteur  de  son  naturel , er  ifl 

von  ©atur  nid)t  juin  £eiben  geneigt; 

il  n’est  pas  autrement  préteur,  et  leihet 

fonfl  nicht  gern.  «. 

Préteur,  s.  m.  ber  $rötor;  eine  obngfeit* 
lidic  tyerfon  bep  ben  ûlten  «Römern;  ber 
©tabtfchultßeiß  ; ©tabtrichter  ; aud)  ber 
£anbvoat,  £anbrtd)ter  in  einer  $rovin§; 
it.  (tyrötor)  ein  ©entrai  be»  ben  alten 
«Römern;  heutzutage  in  gewttïen  SRunt 
cipalflôbten;  ber  $rötor  ober  ©rAbt 
meiflcr. 


Prétexte,  t.  m.  ber©otwanb;  baS©orgc* 
ben  ; ber  ©cheingrunb  ; qqf.  bie  StuS- 

flUCht;  prendre  pour  prétexte,  VOtfchÜf}en; 

vorwenben;  vorgeben. 

Prétexte  , s.  f.  et  adj.  robe  prétexte  , fin 

langer  mit  «Purpur  verbrämter  €hten* 
tocf  bep  ben  alten  «Römern. 

Prétexté,  ée,  part,  et  adj.  btfcf)Ônjgt;  por* 


Prétexter,  v.  a.  befcbôntgcn  ; bemänteln  ; 
it.  v.  a.  et  n.  vorgeben  ; vorrvenben  ; 
vorfchûQen. 

Prétintaiiie , s.  f.  Jalbeln  ; ftranfen  wnb 
«nbere  fleine  auSgehacfte  Jieratben  an 
, ftrauenjimmerflcibern  ; it.  (im  ©ptel) 
. . baSjenige  waS  bem  geminnettben  ©pie* 
•..1er  nod)  ouf  er  bem  Hauptgewinn  be* 
jablt  wirb  ; it.  ßg.  alles  was  ju  einer 
©adje  gehört  ober  baran  hingt  ; bas 
r fugehôt.  * ' 

Prétintaiiier,  p.  a.  mit  foldjen  ^ierathen 
verfehen. 

Prétoire,  s.  m.  bas  ©erichtSbauS  / ber  0e* 
richtSfaal  beS  «prütorS  bcp  ben  alten 
SKômern  V it.  befifen  SBohnung  ; it.  bas 

Bett  bei  ©enerais,  ober  überhaupt  bai 
auptquarticr  ; it.  bie  £etbwacbe  ber 
rômifehen  Âaifer;  it.  bie  Æafcrnc  fur 
biefe  £eibwache  ; (f.  préteur). 

Prétorien,  enne,  adj.  prötorifdj  ; (f.  pré • 
' ;teur)  ; it.  ;ur  faiferlidjen  £etbwache  ge- 
hörig ober  biefelbc  betreffend  ; garde  ober 
-cohorte  prétorienne;  bie  faiferltChe  £eib» 

wache  bep  ben  alten  «Römern. 

Prêtre , s.  m.  bet  «prieflet  ; bonnet  h prêtre, 
r($Ottif.)  f.  bonnet.  Prov.  prêtre- Martin , 
(qui  chante  et  qui  répond),  einer  ber 
fragt  / unb  auch  fclbfl  antwortet  ,*  en 
“ cela  je  suis  un  pauvre  prêtre,  hierin  hin 

- ich  rin  armer  ©tümper. 

Prêtresse,  s.  /.  tjn«  Iprieflerinn  hep  ben 
Heibcn«,  * 
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Prêtrise,  »./.  (be»  ben  Çfjttflen)  bas  «Prie- 
flertbum;  «priefleramt  ; bie  «Pricfler- 
würbc. 

Préture , s.  f.  baS 2lmt  unb  bie  SB3ürbe  eines 
«DrötorO;  (f.  préteur). 

Prévaloir,  v.  n.  irr . (absol.  Ober  sur  qch. , 
sur  qn.)  überwiegen  ; jemanben  über  le* 
gen  fc»n;  bas  Uebcrgewicht  über  einen/ 
über  etwas  haben  ; bèffer,  flirter,  fchwe* 
rer  jc.  fepn  ; mehr  gelten  ; ben  ©or*ug 
haben  ; »ergeben ; ben  tyreiS  pavon  tra- 
gen. Se  prévaloir,  v.  réjl.  de  qcb.,  fleh 

etwas  zu  ©ulje  machen  ; etwa*  benu* 
hen  ; fid)  einer  ©adje  zu  feinem  ©or- 
theil bebienen  ; einen  ©ortheil  auO  et- 
waö  jieflen  ; etwas  ju  feinem  ©ortheil 
gebrauchen  ober  auch  mißbrauchen  }fse 

prévaloir  de  sa  fortune  , auf  fein  @ltl<f 

pochen  ; Och  feines  ©lücfeS  überheben; 
fich  auf  fein  ©lücf  »crlaffen. 

Prévaricateur,  t.  m.  ein  £reulofee  ; eilt 
«pflichtvergeffener  ; einer  ber  in  ber  ©er- 
waltung  feines 2lmteS  wiber  feine  «Pflicht 
hanbelt. 

Prévarication , t.  f.  bie  fpflicfjtvergeffenheit 
unb  jfcreuloflgfeit  in  ber  ©erwaltung 
eines  3lmteS , ober  in  ©eforgung  eines 
anpertrauten  ©efchöfteS. 

Prévariquer,  v.n.  wiber  $reue  unb  ^flicht 
hanbclti  ; bas  ©ertrauen  mißbrauchen  ; 
(f,  prévarication). 

Prévenance,  s.  f.  baS  ^uvorfommett  burch 
JreunbfchaftS-QSejeugungen , Höflichkei- 
ten K.  (vgl.  complaisance.) 

Prévenant , ante  , adj.  JUVOrfontmtnb  î **• 
einnehmenb;  gefôQig  ; bienflfertig.  (vgU 

complaisant.)  ' 

Prévenir,  *>,  a. . — qn. , vor  einem  onbern 
fommen  ober  anfommen  ; einem  juvor- 
fommen;  it.ßg.  einem  in  etwas  juvor- 
tommen;  it.  jcmanb  (ju  eines  Slnbern 
©ortheil  ober  ©adjthfü  einnehmen  î 
gewinnen;  (f.  préoccuper);  (iur.)  bem 
Unterrichter  juvorfommen  ; eine  ©adje 
vor  ein  höheres  ©ericht  Hieben  / eheb« 
Unterrichter  barüber  gefprochen  bat  > *t. 
(im  Äirchenrecht)  einem  ber  ein  geiflli- 
d)fS  gimt  ju  vergeben  bat , vorgreifen} 
bemfclben  in  ©ergebung  ober  ©efeljung 
einer  «Pfrunbe  juvorfommen  ; prévenir 

‘ une  maladie,  un  mal,  einet  Äranfhtit/ 
einem  Uebel  juvorfommen , Vorbeugen/ 
vorbauett;  »1  faut  le  prévenir  U-dessus, 
man  muß  es  ihm  vorher  fügen.  Se  pré- 
venir, p.  riß.  fich  einnehmen  laffen  ; (f* 
préoccuper). 

Prévention , s.  f.  (sur  qn.)  baS  ©Orgrcife«/ 

• b.  i.  bamaii  eigenmächtig  etwas  thut/ 
was  ;u  bem  Slmt  eines  Stabern  gehört  ; 
(Vgl.'prévenir);  it.  prévention,  bte  VOV» 

gefaßte  «Meinung  5 bas  ©orurtheil  ; ( f, 

préoccupation).  .<•  4 .1 

Prévenu,  ue,  part,  et  a<ÿ.  eingenommen  ; 
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flenwttten  te.;  provenu  d’une  passion , Prîapolîs,  um.  T.  ber  ©liebfteitt. 


Don  etnev  £etbenfcbaft  eingenommen; 
prévenu  de  crime,  megen  eineg  «Berbre« 
ebeng  angeflagt. 

Prévision,  s.f.  (Sbeol.)  bag  ©or&erfe&en. 

Prévoir,  ç.  a.  irr . W&et  ; DOMU# 

fe&en; 

Prévôt,  um.  ûberb.  ein  9&orgefehter  ; it. 
Ut  «Probft;  ber  (Befihet  einer  «Ptobftep; 
it.  ber  $rofofi  ober  ©tocfmeifter  bep  ei« 
item  «Kegiment  ; prévôt  de  u salie,  ber 
SBorfedtfer  auf  einem  $ed)tboben;  it. 
ber  «ôortanjer  auf  einem  £an|boben. 
?Öon  ber  «Oîenge  non  Aemtern  in  $ranf* 
reich , beten  «Befiijer  ebcmablg  Prévôts 
genannt  mürben , f übten  mir  nur  einige 
mentge  hier  an,  mie  *.  <5.  prévôt  des 
marchands,  ber  ©tabtrichter  ober  (Stabt« 
fchultbeift  ju  $arig  unb  £9011  ; it.  ber 
oberftc  /panblunggrichter;  prévôt  de  u 

Connétablie  et  Maréchaussée  de  France, 


Der  ^rüfibent  beg  SAarfchallôgericbtg  in 

ftratlfrcidlï  grand  prévôt  de  l’armée,  ber 
Dberfte  ftelbrichter,  ber  ®eneraU©emal* 
tige  bet)  ber  Armee,  ber  über  bie  «Polijep 
tm  £ager  gefegt  ift;  prévôt  général  des 
monnoies,  ber  oberfte  9Äünjrid)ter  ; pré- 
vôt  général  de  la  marine,  ber  ©eîtetaf* 
StubitOr  JUr®ec;  prévôt  marinier,  prévôt 
de  vaisseau,  ber  ©ChiffSprofog;  prévôt  de 
lief,  ber  £ebenptobft. 

Prévôtal,  ale,  adj.  pot  ben  prévôt  des  ma- 
réchaux , b,  I.  oor ben  ©entrai  unb  £>bcr* 
richtet  bet  ehemaligen  Maréchaussée  ge« 
porig. 

Prévôtaiewent,  adv.  burd)  einen  ©prud)  Ui 
©eneralg  ober  Dberrichterg  ber  Maré- 
chaussée ^ non  melcbem  feine  Appellation 

• ftattbat. 

Prévôté,  s.f.  bie  SEBürbe  ober  bag  Amt,  ober 
ber  ©crichtgbeiirf , ober  bie  ©ericbtgbar« 
feit  eineé  Prévôt;  auch  ber  £>rt,  mo  ein 
Prévôt  ©cridjt  bült;  it.  bie«probftep;  it, 

* Die  SBöütbc  eine*  «probfteg. 

Prévoyance,  s.f.  bie  SJorftcbtigfeit;  it.  bie 

(Borficbt. 

Prévu,  ue, part,  et  adj.  ÜOtDcrgeffbcn  IC, 

Preuve,  s.f.  bie  «probe,  b.  i.  ber  Verneig  ; 
it-  ein  biftorifeber  (Beleg  ober  (Bcmeig; 
it - bie  (probe  in  ber  Ötecbenfunft ; preuves 
de  fait , (Bcmeife  auö  gegebenen  Gingen; 
faire  preuves  de  noblesse,  ober  faire  ses 
preuves,  feinen  Abel  bemetfen. 

Preux,  adj.m.oi.  tapfer;  beberjt;  maefer. 

Priapc,  t.  m.  ( Sftgtbol.  ) ^riöpuö , b.  i. 

ber  ©ott  ber  ©irten;  it-  Dag  männliche 
©lieb. 

Priapée,  s.f.  ein  priapifdjeg , b*  «.  ein  nn« 
lücbtigeg  ©ebiebt. 

Priapisme,  *.  m.  T.  eine  anbaltenbe  febmer  j« 
«nb  frgmpfartige  Aufrichtung  befrmünn. 
lieben  ©liebeg  ; (ift  nicht  mit  Satyriasis  tu 

; . »etmccbfeln). 


Prié , ée,  part,  et  adj.  gebetben  ; eingefoeit 
i a it-  s.  ein  ©ingclûbcner;  cet  homme  est 
né  prié,  iron.  biefer  SAenfdj  fommt  unge- 
beten, ungelaben. 

Prié-Dieu,  Prie-Dieu,  t.  m.  indécl . eilte  |UtU 
Änteen  eingerichtete  Art  (Bctbpult. 

Prier , v.  a.  (qn.  de  qch.,  einen  Um  ftWflg) 

bitten;  (erfuefeen;  anfprecbcn;)  fïchetmag 
oon  jemanben  augbitten  ; it.  bitten,  b.  t. 
einen  moju  einlaben;  it.  prier  (Dieu, 
êu  ©Ott  ) betben  ; prier  des  IjOCcs,  sut 
ÛQéltit  bitten  ober  einlaben;  je  l’en  ai 

prié  plus  que  Dieu,  jam.  jd,  fcûfce  ibtt 

Kbr  wftanbig  Darum  gebetben;  prier  qn. 
de  son  dé«honncur , fig.  oon  einem  etwa* 
begebren , bag  miber  feine  €bre  lüuft;  *<. 
prov.  jemanben  mit  einer  (Bitte  befebmer- 
Itd)  fallen,  menn  man  einen  $.  ©.  um 
©elb  anfpricbt  K»  Prov.  on  ne  va  pas  aux 
noces  sans  prier,  unge betben  gebt  mon 
nicht  ;ur  A 0 cbjrit;  la  viande  n>:  prie  pas 
les  gens,  bic§  ift  eine  fcblecbte  îftabljcit; 
il  ne  prie  pas  comme  il  joint  les  mains , et 

ift  nicht  fo  fromm  aig  cr  bafür  angcfe&cn 
fepn  miß. 

Prière , s.f.  bie  «Bitte;  it.  bag  ©ebetbîErins 
une  pnère  à qn.,  eine  (Bitte  an  jemanb 
thtüî;  (f,  auch  prier  ;)  faire  la  prière,  fein 
©cbetb  oerrichtcn;  les  prières  de  l’église, 
bie  .ftrchengcbetbe;  heure  de  la  prière, 
bie  (Bethftunbe.  Prov.  courte  prière  pénètre 
les  cieux,  furie  ©ebetbe  bringen  |um 
Rummel;  (f.  auch  court),  .y. TL, 

Prieur,  s.  m.  Prieure,  s.f  bet  dJrtor,  bie 

Çviorimt , b.  i . ber  (ober  bie)  Sotgefefete 
eineg  ©îoncbg*  ober  ^tonnen-iiofttfg? 
it.  (tyriot)  ber  S&orgcfe&te  gemiff«  geift- 
lichen  Stifter  • Ûrben  ; it.  p us . prieure 
(pileuse)  d’enterrement,  ber£cicbcnbitter» 
bie  £«chenbittcrinn.  * * ;Â- 
Prieuré , i.  m.  bie  (priorep , b.  i.  efne  antet 
einem  «Prior  ober  unter  einer  «Priorina 
ftebenbe  ÄloftergefeUfcbaft  ; it - bic  ^Jrio* 
rep  ober  bag  «Priorat,  b.t.  bag@ebictb 
ober  bie  Oobnung  eineg  ^Jriorgtc.;  iu 
bag  «priorat,  b.i.  bie(£Bürbe,  bie  ©tei- 
le, bag  Amt  eineg  «prior*  obfr  einer 
«Pttotinn. 

Primaire,  ad;,  c.  nouv.  assemblée  primaire» 

bie  Uroerfammlung  (jur  Ernennung  ber 
(©ablmanner);  école  primaire,  Die  An- 
fanggfcbule. 

Primat,  s.  m.  ber  «primag  ; Der  bornebmfte 
ober  oberfte  €r$bifd)of  eineg  SKeichg. 

Primatiale,  adj.  f.  église  primatiale»  ciné 

itirche,  beten  £auptein  «primag  ift. 
Pnmatie,  s.f.  bog  (primat,  b.t.  bie  SEBôr* 
be,  ©telle,  ober  auch  bie  ©erichtgbar* 
feit  eineg  primag;  it.  ber  ©iç  etne< 
fjfimag.  ■ j » 

Primauté,  s.f.  Ut  ûberfteUe,  ûberberrfdlÂft/ 


■ '»hguQgl  by« 


Prim 


/ 


Ûbermocbt  (meid  in  geidltdjen  ©adjcn); 
it.  Die  ©otbonb  tm  ©pielen. 

Prime,  adj.  c.fam.  b.  t*  premier,  in  fbfg.  : 
de  prime  abord , de  prime  face , f,  abord 
Unb  face, 

Primr  , s.f.  bie^rime,  b,i.  (geebtf.)  bie 
erflc  Stellung  ober£age,  naebbem  man 
ben  ©egen  gezogen  bat;  *>•  ba*  erflc 
©ebetb , n>eld)e$  bie  Jöomberren  in  brr 
Äirebe  abfingen;  (in  ber  Lotterie)  bie 
*J)rÄmie , b.  i.  bie  erfle  geroinnenbe  5ium* 
mer , n>efd>e  vor  unb  naeb  einem  gro§en 
£ooö  bera«<  fommt;  it.  (in  ber  Staben* 
f unfl  > ber  lote  £beil  ber  (Einheit  ober 
betf  ©anjen  ; it.  (im  ©etoiebt)  ber  «4de 
£beil  eine«  ©ranö;  it.  bie  allerfeinfle 
©attung  fpanifeber  5ßoflei  it.  ©toef* 
fifcb  »om  erden  gang  » iL  ein  harten« 
fpiel , toobet)  man  nur  oier  harten  gibt; 
avoir  prime , pier  berglcicbcn  Porten  »on 
»erfebtebener  Sorbe  hoben;  prime  d’assu 
ranoe,  bie  2?erficberunq$»  obéra  ffef  uranj» 
«Prämie/  meldje  betaitefurantempfAngt^ 

prime  d’améthyste,  fin  2tmetbb|i/  ber  in$ 
Violette  füllt;  de  haute  prime,  (bet)  ben 
Jägern)  alöbalb;  foglcicbî  prime  d’émé- 
raude,  ein  ©morogb,  ber  inö  ©rune 
fAUt;  déprime  saut,  flrocf  6 ; flugO. 

Primer,  v.n.  (im  ©piel)  bie  «Borbonb  bo* 
ben;  it.  (im  ^allbauö)  bie  erde  ©teile 
haben;  (ich  ben  $all  jufpielcn  laffcn ; 
it.  v.  a.  qn.  einem  juporfommen;  eher 
alö  ein  onberer  anfontnten  ; ( ogl.  préve- 
nir;)  it.  v.n.fig.  ben  «Borjug^  haben  ; bie 
onbern  ubertreffen;  it.  fleh  über  anbere 
erbeben;  il  veut  primer  par  tout,  er  rotU 
aUentbolben  ber  SBornebmde  fepn , ober 

• ben  Söorjug  hoben. 

Prime -vére,  s.f.  bie  grûbltnaâblume ; 
©ebluffelblume  ; ber  ^immelofcblûffcl. 

Primeur , s f.  bie  erde  geit  gctptffer  grùcbtc, 
©eto&cbfe  ÎC.  ; Ce  vin  est  bon  dans  sa  pri- 
meur, biefer$©ein  id  gut/  wenn  er  noch 
gonj  iung  id. 

Primicériat, s.  m.  bie  SSurbe  eûtes  ©entor$  ; 
(f,  primicier). 

Primicier , s.  m.  ber  ©enior  ober  aeltcfle  in 
einem  ©tift. 

Primidi,  s.  m.  nouv.  ber  erde  £ag  einer 

• £)c  tobe  (noch  bem  neuen  republifonifeben 
Äolenber). 

Primipiiairc;  s.m.  (oïteSHômer)  ber  glugel* 
mann,  gûbrerbcr  3towuppcn. 

Primipile,  s.  m.  (ait.  bet  erde  ÜJaupt* 
matm  tinter  ben  ©olbaten. 

Primitif,  ive,  adj.  (ber/  bie,  batf)  erde 

• ober  Altede  in  feiner  art;  it.  urfprung* 
lieh  ; ben  ttrfptnng  ober  auch  ben  ©runb 

. eines  îOingeô  cntbaltenb;  l’Oise  primi- 
tive, bie  erde  (cbridlicbe)  Âircbe;  cou- 
leurs primitives,  JpOUPtfarbcn;  principes 
primit'fs,  (©boni,)  Uranfänge;  Urdoffe; 
curé  primitif,  tin  Obcrpfarvcr  / ber  einen 
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orlum  fepen  unb  fein  amt  burdj  ihn 
perfeben  laffen  fann.  , 

Primitif,  s.  m.  ober  adj.  mot  primitif,  (©ram* 
motif)  baô  ©tamnuoort. 

Primitivement , adv.  anfänglich;  urfprung- 

lïâ)  ; juerd* 

Primo,  adv.  (lat.)  b.  i,  premièrement. 
Primogéniture,  s.f.  T.  ba$  «Xecbt  ber  (Erff* 
geburt 

Primordial,  ale,  adj.  T.  b.  i„  primitif;  titre 
primordial,  bie  Altefte  Urfunbe  i droit  pri- 
mordial, baô  urfprunglicbe  9îccbt. 
Prince,  s.  m.  ein  gurd/  $rin$,  b.  i.  jebe 
fûrdlicbe  tyerfon , pon  roeldjern  «Kong  ftc 
fet>;  it.  ein  tyrtnj,  b.i.  ber©obn  ober 
«Bertoanbte  eine«  regierenben  gurden; 
it.  ßg.  ber  «ßomebmde;  2îortrcffltd>fle 
in  einer  iffiifïcnfcbaft/  Äund/  ober  über* 
baupt  in  feiner  3trt  ; prince  du  sang,  em 
ÿrinj  pom  ©eblut;  prince  royal,  ein 
Äronprinj;  prince  héréditaire,  ein  <Erb* 
prillj  ; prince  de«  ténèbres , ber  SÛtd  ber 
Sindernif;  prince  des  apôtres,  fo  torrben 
©t.  ipetruö  unb  ©t.  <pauluö  genannt; 

le  prince  des  poètes,  des  orateurs  etc.,  bet 

93ortreffltcbde  unttr  ben  Richtern,  9teb* 
nern  te.;  en  prince, prop.ctßg,  fûrdlteb; 
ce  sont  jeux  de  prince,  (qui  ne  plaisent 
qu’à  ceux  qui  les  font,  prov.  bO0  fîttb 

unandinbige  hoffen;  bao  id  grober 
©cbarj. 

Princerie,  s.f.  btC  5©Ûrbt  bCÔ  POmebmdm 
Domherrn  eineö  ©tifto. 

Princesse , s.f.  eine  gùrdinn;  tyrinjeffinn; 

(f.  prince). 

Princiére,  adj.f.  abbaye  princiére,  fine  ûf* 
furdete  2lbter>. 

Principal , ale,  adj . üomebttld  5 bûUptfAcb- 

liebdiootiûglicbd;  toefentlicbdî  betriebt* 

liebd;  bûUpt*;  notre  étude  principale  etc. , 

unfere  ^)auptbemûbung;  ipauptforge; 
unfere  oornebmde  ©orge  te.  ; action  prin- 
cipale, bie  £auptbanblung. 

Principal,  s.m.  (pon  ©aeben)  ba^  £aupt* 
fAcbltcbde;  bie  ^auptfacbe  ; bas  95or- 
nebinde,  SfBefentlicbdf  einer  ©acbe;  batf 
Jpauptmerf;  it.  ber  J^auptpunft  einer 
9ted)tëfacbe  ; it.  bte  rrdc  3ndanj;  it.  bie 
4>auptfumme  einer  ©ebulb;  ber  Jjpoupt* 
dubl»  baé  Capital;  it.  (pon  <Uerfonen) 
bie  ^auptperfon;  ber  Oornebmde;  an» 
gefebende;  it.  ber  SSordebcr  einer  ©dbule; 
(<)5rtnüipal;)  les  principaux  de  la  ville, 

bte  «Bornebmdcn  / bit  angefebenden  ber 
©tobt. 

Principalement , adv.  bOUPtfAd)licb  IC. 
Principauté,  s.f.  bo$  amt  eine*  ©ebur- 
pordeberô. 

Principauté,  s.f  b«  Jurdendonb ; bie 

®urbe  eines!  durften;  lt,  jîirden* 
tbum  /r  b.  i.  baö  £anb  ober  ©ebietô  ei» 
neö  durften;  it.  bte  fûrfUtdte  ©malt; 
bie  £>ber&wi4>afti  (»öibrl)  ein  gûrden* 
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Jtfeum,  b.  L einer  bon  ben  neun  Çbôren 
ber  Engel, 

Principe,  s.  m.  bû*  «Principium;  $rin§ip> 
(oon  ©ott)  b.  i.  bie  urfprôngltd»*wir* 
fenbe  Urfache;  ber  Urfprung;  ber  ©runb 
be*  iDafcpn*  aller  SBefen;  it . principe, 
ba$  9>rincipiiim,  b.  i.  ber  ©runb,  bie 
Urfadje  eines  £>mgeö,  einer  Jÿanblung  te. 
it.  bec  UcfJoflF / ©runbHoff,  bic  erften 
«Bejianbtbeilc  eines  Körper*;  it.  bas 
Urwefen , bic  erHcn  iöeftanbtbeile  eines 
Körpers;  it.  einer  pon  ben  Anfang*- 
grûnbcn  ober  erH«t  Regeln  (©runb* 
regeln)  einer  SSHffenfcbaft  ober  KunH; 
it.  ein  (pbtlofopbifcber,  moralifcber  ic.) 
©tunbfap. 

Principion.s.m.  mèpr.  ba*5ûrHlcin;  Jur  H* 

d)en;  ein  Heiner/  unbebeutenber  JörH* 

Printanier,  ière,  adj.  gum  Jrubling  gehörig; 
im  Jrùbling  berporfommcnb, g.  93.  fleui 
printanière,  eine  Jröbling*blume. 

printemps,  s.  m.  ber  Jrubling;  vulg.  böS 
Jrûbiabr;  (poet.)  ber  £rn|  ; printemps 
de  V*ge,jîg.  bie  3ugenb. 

Priorat,  s.  m.  T.  bas  tytiorat , b.  i.  bie  ^eit 
ber  ÄmtSPerwaltung  eines  ipriorSic. 

Priorité,  $.f.  T.  ber  Söorgug,  in  Rucf  fleht 
auf  bie  Seit;  bas  aeltcrfcpn;  (pergl. 

antériorité,  primauté;)  j,  95.  priorité  de 

date , baS  Altere  &atimu 

Pris,  ise,  part,  et  adj.  genommen  IC.  J ei«' 

genommen  ; erobert  ic.  ; gefangen  ic.  ; 
(f.  prendre,  v.a.etn . u,  se  prendre*,)  pri, 
devin,  betrunfcn;  bien  pris  dans  sa  taille, 
(pon  rçjcrfonen)  wohl  gewachfen  ; cheval 
bien  pris  dans  sa  taille,  citl  WOblgeioad)* 
fcneS  9)f**b  » ( pgl.  corsage  ; ) le  premier 
pris,  (£anSquenetfoiel)  berienige  ©pieler, 
betfen  Karte  am  etfleu  ocrloren  gebt,  mes» 
wegen  er  allen  anbern  beu  ©up  befahlen 
tUUfl.  Prov.  il  a l’air  d’un  premier  pris, 
jam.  er  mad>t  fine  niebergefd)lagene 
(Rime;  er  fiebt  gang  beflurgt  ober  ocr* 

• Wirrt  auS  » c’est  autant  de  pris  sur  l’enne- 
mi, eS  ift  boch  ûUcmabl  fo  viel  gewonnen  ; 

(f.ûud)  pend  u , prov.) 

Prise , s.f.  bte  93e  rbaftung  ; bie  gerichtliche 
ober  obrigfeitlicbe  ©efangennehmiing 
unb  Jcflfcpung;  (im  Krieg)  bie  ©efan* 
gennebmung  ; it.  bie  SDegnebmung; 
Eroberung;  Einnahme;  (Mir  ©ee)  eine 
flMrife;  ein  erbeutetes  ©ebiff;  it.  ber 
©riff,  bie  Jpanbbabe  eines  ©efÄ§eS;  st. 
eine  flJrifc,  b.  t.  fo  Ptel  als  man  auf 
einmabl  pon  etwas  nimmt;  it.  tnf.  eine 
tprifc  ©chnupftobatf  ; it  qqf  flott  dose, 
welches  febe;  iV.ber  ©treit;  3anf  ; 9£ort- 
wechfel  î «e.baS  Jpanbgeme  ng;  bie  ©d)lö« 
gcrep  » prise  de  possession,  bie  95eflpncb* 
mung;  prise  d’armes,  ber  9lufrubr;  bie 
unbefugte  Ergreifung  ber  Söoffen  ; T. 
prise  dbabit  ober  de  vèture,  bte  Einflft* 

bung  in  einen  geglichen  Crben  > pn s<* 
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de  corps,  ober  décret  de  prise  de  corps, 
ein  95erbaftbefebl;  prise  à partie,  bie 
Belangung  eines  Richters  ; (f.  prendre 
à partie,  unter  partie;)  prise  d’eau,  bit 
»bgrabung  bes  SBaffer*;  être  en  prise, 
in  ©efabr  Heben , weggenommen  gu  wer- 
ben; it.  (im  93illiarb)  ©efabr  laufen, 

gemacht  §U  Werben;  le  roi  est  en  prise, 

(im  ©chachfpiel)  ber  König  Hebt  im 

©chach;  être  de  bonne  prise,  rechtmäßig 
erbeutet  worben  fepn;  être  hors  de  prise, 
au§er  ©efabr  fepn,  weggenommen  su 
werben  ; ficher  fepn  ; lâcher  prise , prou, 
etfig.  f.  lâcher;  donner  prise  sur  soi,  fig. 
fïd)  blofl  geben  > ils  ont  eu  prise  ensemble, 
fie  ba ben  ©treit  ober  SBortmecbfel  mit 
einanber  gehabt;  en  venir  aux  prises, 
( mit  SOorten  ober  ©cblAgen)  hinter 
etnanber  geratben  ober  fommen;  in 
Sffiortflrett  geratben  ; banbgemein  wer- 
ben  ic. 

Prisé,  ée,  part,  et  adj.  gcfchAçt  IC. 

Prisée,  s.f.  bie  ©diApung;  vulg.  bie  Ta- 
rierung; it.  bet  beHimmte  $rei*  felbfl; 

bic  Tâte;  faire  faire  la  prisée,  fcfcûpfn  lûf- 
(en  î cette  fille  est  demeurée  pour  la  prisé? , 
prov . biefe*  «Ribchcn  ift  flpen  geblitben, 
weil  ibr  feiner  gut  genug  war. 

Priser,  v.a.  fehlen , tarieren;  ben  Sffiertb 
ober  tyret*  beHimmen;  it.jïg.  fcfcAçen; 
hoch  fchûçen;  boeft  achten;  it.fdm.  loben; 
&erau*fireichfn.  S<*  priser,  v.réfl.  fleh  viel 
(gu  viel  ic.)  cinbilben;  auf  fid)  felbft  »iel 
halten. 

Priseur,  s.  m.  ober  huissier- priseur,  ffa 
©chAçer;  ein  Taratori  ein  ©efchwor- 
ner,  welcher  bie  beweglichen  ©ôter  ta- 
riert, unb  jum  öffentlichen  ^erfauf 
au^bietbet. 

Prismatique,  adj.  c.  T.  prtSmatifch» 
leurs  prismatiques,  bie  burd)  bie&rechung 
ber  £ichtHr«blcn  entHebenbe  Çarben. 

Prisme,  s.  m.  T.  ba$  $ri$mû,  b.  t.  fin 

Äörper , welcher  jwep  gerablinige  Figu- 
ren gu  ©runbflöcben  hat,  unb  rihqö  her- 
um in  fo  biel  tOierecfe  eingefchloffen  iH/ 
alö  jebe  ©runbflAche  ©eiten  bat. 

Prison,  s.f.  prop.et  fig.  ba*  ©efAngniHî 
(bet  Âerfer;)  meme  en  prison,  iné  ©e- 
fAngntâ  fcpen  ; prison  des  vents,  rtn  un- 
teritbifdbeg  ©ewölb  mit  Röhren , wo* 
burch  man  bie  fühle  guft  in  bie  ©obn* 
gimmer  leitet;  être  en  prison,  tnt  ©efÄng* 
nifi  fepn  (ober  fîçen);  sortir  de  prison, 
au*  bem  ©efAngnifi  fommen.  Prov.  u 
est  dans  la  prison  de  St.  Crépin , (fini 
©ebube  ober  ©ticfeln  brucf  en  ihn  ; eda 

est  charmant  comme  la  porte  d’une  prison  , 

M iH  höchH  »erbrie§lich. 

Prisonnier,  ière,  s.  ein  ©efûngcnetî  «ine 
©efangenc;  prisonnier  de  guerre,  tin 

Kriegsgefangener, 
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Privabl« , adj.  bet,  bie  ctttctf  £>inge$  be- 
raubt werben  fann. 

Privatif,  ivc,  adj.  (©ramm.)  wirb  »on 
gewiffcn  SBortern  ober  (fcuchffaben  ge* 
fogt,  burd)  beten  35epfcçung  baö  SBort 
eine  uetneinenbe  ober  gegenteilige  ©e* 
beutung  erhalt.  _ , , 

Privation,  S.f  t)te  Betäubung;  ©ntjtehung; 
bet  Mangel;  ©erluff;  bie  (Entbehrung; 
(^büof.)  bie  Bbwcfenbcit  ober  ba$  Sticht* 
fcçn  einer  ©igenfehaft. 

Privativement,  adv.  — à tout  autre,  ttUÖ* 

fcblicßlid)  ; mit  «utffchlieffung  aller  an- 
bern;  oor  anbern, 

Privauté,  s.f.  eine  befonbere  «Bertraultch- 
feit,  inf.  mit  einer  tyerfon  »ont  onbern 
®efd)led)t;  prendre  des  privautés,  f,  fa* 
miliarité. 

Privé,  ée,  ad},  (im  ©egenfafc)  bon  public) 
privat  ; (in  Titeln  te.,  auch  oon  ©e- 
fingniffen)  geheim;  it.  (oon  £hieren) 
lahm;  it.fam.  oertraut;  oertraulich; 
gemein;  (in  ber  ©ebeutung  ». privauté; 
fonff  familier;)  homme  privé,  eine  tyriPttt* 
»erfon,  ein  <J)ri»atmann  ; eine  in  feinem 
Öffentlichen  2lmt  ffehenbe,  ober  nicht  in 
biefer  Rûcfflcht  betrachtete  ^Jerfon  ; con- 
seiller privé,  ber  ©eheimrath;  vie  privée, 
ba$  Privatleben  ; en  son  propre  et  privé 
nom,  in  feinem  eigenen  Rahmen;  für 
fleh  ; für  feine  eigene  perfon  ; de  son 
autorité  privée,  auö  eigener  SÄacht;  für 
fleh;  pigeon  privé,  bie  lahme  £aube ; bie 
Jf>auötaube. 

privé,  ée,  part . et  adj.  f.  priver. 

Privé,  s.  m.  baö  heimliche  ©emach;  ber 
Abtritt;  bad  Privet;  vu/g.  batf  ©efret. 

Piivément,  adv.  oertraut  ; vertraulich  ; (in 
ber  ©ebeutung  oon  privauté;  fouff  fami- 
lièrement). 

Priver,  v.  a.  — d'une  chose,  einer  @facf)C 

berauben;  etwas  nehmen;  entliehen  ; 
um  etwas  bringen.  Sc  priver,  v.nfl.  (de 
«jch.)  fleh  einer  ©aefle  berauben;  fleh 
etwas  entliehen;  fleh  um  etwas  bringen; 
st.  fleh  etwas  oerfagen  ; fleh  einer  <§acbe 

enthalten;  j’ai  été  longtemps  privé  du  plai- 
sir de  vous  voir,  ich  habe  fange  bat?  Ver- 
gnügen nicht  gehabt  ®ie  ju  fehen. 

Privilège,  s.  m.  bas  <Pri»ilegium,  b.  i.  baS 
«Borredht;  SlUeinrecht;  bie  ©crechtfame; 
ein  Recht  ober  eine  Srcpheit  por  anbern; 
it.  bet  $repbeitsbricf. 

Privilégié . ée,  adj. et subst.  pciüilegitt , mit 
einem  Privilegium  oerfehen;  eine  jrep 
heit  beflçenb;  (f.  privilège;)  créancier  pri 
viiégié,  ein  prioilegirter/  b.  i.  ein  oon 
ben  ©efepen  begunffigter,  ©liubiger, 
bet  oor  allen  anbern  beiahlt  werben  foU; 
cas  privilégié,  ber  Sali,  in  bem  ein  welt- 
licher Richter  oon  ben  ©erbrechen  eine« 
©eifflidjen  erfennen  fann. 

Vn* , h m. prop.  €tf&'  her  Söerth;  ä?  ber 
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prei«;  (ffatt  récompen se,)  it.  ber  preis, 
b.  i.  bie  hep  einem  SBcttffreit  auSgefefcte 

Belohnung  (prix  proposé)  ; prix  courant , 
coûtant,  f.  biefe  adj.i  prix  fait,  prix  fixe, 

ein  ausgemachter,  bebungener,  feffge- 
feçter  prci«  J faire  prix  d’une  chose , betl 
Prei«  einer  (Bache  fefffe&en;  avoir  fait 
prix,  über  ben  prêt«  einig  geworben  fepn; 
un  prix  fait,  eine  oerbungene  Arbeit»  it. 
ein  befannter/  feff  gefepter  Prêt«;  augmen- 
ter (v.m)  de  prix,  im  greife  (leigen;  sans 
prix,  hors  de  prix,  qui  n'a  point  de  prix, 

fehr  theuer;  foffbar;  it.fig.  unfehlbar* 
unoergleichlich  ; was  nicht  m bejahleti 
Ober  IU  Vergelten  iff  ; le  pain  est  hors  de 
prix,  ba*  ©tob  ifl  fehr  theuer;  vendre 
i non-prix , unter  bem  Prêt«  , mit  ©dja* 
ben  oerfaufen;  à quel  prix  que  ce  soit, 

( prop . et  f g.)  eS  mag  f offen,  was  es 
Will;  CS  foffe  WaS  ti  wolle;  à prix  d’ar- 
gent, für  (um)  ©elb;  à vil  prix,  à bas 
prix,  fehr  wohlfeil;  vuig.  fut  ein  èpott* 
gelb;  i juste  prix,  um  einen  biBigett 
preî«  ; mettre  la  tète  d’un  homme  à prix  , 

einen  prei«  auf  jemanbeS  Äopf  feçen  ; 

au  prix  de  sa  vie,  de  son  sang,  fig.  mit 
feinem  geben,  mit  feinem  ©lut;  au  prix 
de,  gegen;  (n  ©eraleidiung  mit  te.; 
prix  pour  prix , »erbaltniffmifji«  ; eine 6 
gegen  baS  anbere  gehalten  ; in  ©erglei* 
chung  gegen  einahber;  chacun  vaut  son 
prix,  prov.  geber  hat  feine  ©erbienffe; 
un  objet  de  prix , eine  foffbare  ©adje. 
Probabilioriste,  f.  probabiliste. 

Probabilisme,  s.  m.  ($heol.)  bit  gehte  OOtt 

ben  wahrfchetnlichen  Meinungen,  nach 
welcher  2ehre  man  in  moralifehen  $in* 
gen  mit  gutem  ©ewiffen  einer  wahr* 
fcheinlichcn  SReinung  beçtretcn  fattn, 
wenn  gleich  eine  noch  tvahrfchcinlichcrc 
oorhanben  iff. 

Probabiliste,  s.  m.  ein  Çrobobiltff;  eilt 
Slnhdnger  bei  ^robabiliiinuö;  (f.  proba- 
bilisme). 

Probabilité , s.f.  hie  Sßahrfchetnlichfeit* 
Probable,  adj.  c.  wahtfchetnltd). 
Probablement,  adv • wahrfchetnlich;  wahr* 
fcbeinlidjerwcife. 

Probante,  adj.f.  (jut.)  en  forme  probante 
et  authentique,  in  gejiemenbcr  5orm;  itt 
rechtlicher  $orm;  wai  alö  ein  gültiger 
©eweii  bienen  fann. 

Probation,  s.f.  ober  année  de  probation , (itt 
gewiffen  Äloffcrn  ober  Äongregationen) 
bai  Probejahr;  bie  ^räfungiiett  ; (fonff 

noviciat , temps  d’épreuve). 

Probatique,  adj.  piscine  probatique,  (in  btt 

95ibel/  3oh.  V.  s.)  ber  $etd)  ©etheöba. 
Probatoire,  adj.  c.  (meiftauf  (Schulen,  Uni* 
perfft&ten  k.)  jur  Probe  bienenb , s. 
acte  probatoire,  ober  thèses  probatoires, 
eine  Vtobebifoutation. 

Prob«,  adj.  ç.  nour.  reblich  i rechtfehaffen. 
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T.  procession  du  St.  Esprit,  ba$  Qfuëac* 
^Clt  be$  £.  ©eifleO;  (f,  procéder;)  pro- 
cession des  équinoxes,  ba<  jpin,  unb  Jocr* 
ruefen  be$  äequinoftialpunfteö;  on  ne 

peut  p*s  sonner  et  aller  à U procession , 
prov.  malt  faim  nicht  jtoep  £>inge  iu- 
gïetcft  tbutu 


Probité,  s.f.  bic  SRcblidjfett;  SXec&tfcbaf* 
fen^ett;  homme  de  probité,  ein  rcblid)er, 
rccbtfcbaffener  Sftann. 

Problématique,  adj.  c.  T.  proMematifd)  i 
ungcipifj;  jtoeifcl&aft;  (f.  problème). 

Problématiquement , adv . probïcmattfd)  !C, 

Problème,  r.m.  r.  baö  Problem/ D.  i.  eine 
(aufjulôfenbe)  aufgabe;  it.  eine  |t»eifel«|  Processionnaires,  t.f.pi.  eine  art  Staupen, 
bafte  frrage,  t»c lebe  fï<b  bejahen  uub  »er*  bte  in  ihren  3ûgen  «ne  Orbnung  bcob- 
neitten  läßt»  achten» 

Proboscide,  s.f.  (SBapenf)citt  (Elepbanttn*  Processionnel,  (bep  ©intgett  processionnal ,) 
rûffel.  \ s,  m.  ba$  fJJroieiTionôbucb. 

Procathartique,  adj . c.  (ÇDtcbtC.)  (POtt  ben  Processionnellement,  adv,  jn  fBmefTlOtt. 
Urfûdjen  einet  ÂrûnfbciOurfprMnglid);  Prochain,  aine,  o4ÿ.  nahe;  nacbfl;  nicbft 

«k  k.  m „ I gelegen;  *.n 4*1»,  nteS&nfS; 
Procédé,  s.  m.  bte  «Derfa&rungaart ; ba$  a.  prochain,  s.  m.  ber  îrçâcbfle. 
^erfahren;  ^nehmen;  ^Betragen;  it.  Prochainement,  adv.  (jur.)  nöcbfienö  (bet 
absol.  m.p.  b.  i,  démêlé , querelle , tpel*  3«*  nadj  ) ; au  tenue  prochainement  ve- 
d)es  febe;  (Çbpm.)  bet  <J>ro|e§.  nant,  ouf  ben  nôcbftfûnfttgen  £ermm. 

Procédé,  part.  T.  bien  jugé  et  mal  procédé.  Proche,  adj.  c.  nahe  (bem  Ôrt  Pbet  bet 
rcobl  gefprocben , abctnûbt  in  gehöriger  £eit  nad),  aud)  in  «Kurfftcbt  auf  bic 

$orm.  . „ *öert»anbtfd)aft)  ; U.  s.  c.  ein  naher  ?5et* 

Procéder,  v.  n,  (mtt  avoir)  berfommen;  joanbter ; eine  nabe «öcrroanbte. 
bcrtûbrcn;  feinen  Urfpruug  haben;  //.  Proche , prèp.  et  adv.  nahe  bep;  nahe  an; 
auögeben;  ( wirb  nur  vont  beil.  ©eifi  nabe; in  ber  ft&bc;  (f.  près  unb  auprès;) 
gefagt,  bet  nom  23atcr  unb  ©obn  aus*  de  proche  en  proche,  nahe  an  einanber. 
gebt;)  it.  in  einet  ©nebe  auf  eine  ge*  Prochionisme,  s,  m.  ein  Reblet  in  ber  Seit* 
wiffe  art  perfabren;  ju  SÖerfe  geben;  reebnung,  ba  man  eine  ©cfdncbte  in 
ftcb  betragen;  jid)  uerbalten;  it.  ju  et*  einen  àltcrn  gettpunlt  feilet,  al$  ftcftch 
»a«  febreiten;  (§ur  «BoUjicfmng  einer  jugetrageu;  (im  ©egcnfaR  beö  parachro- 
©acbe)  fortfebreiten;  it,  (p.  bet  Jpanb«  nisme). 

lung  eines  ©ebicbteS,  vom  «platt  eines  Proclamation,  s.f.  ein  öffentlicher  auSruf; 
gelehrten  SÖerfeS)  einen  guten  ober  eine  auSrufung;  «proflamatton. 
fcblecbten  ©ang  geben;  fortfebreiten  ; Proclame,  s.f.  (in  tflöftern)  eines  îftottcbf 
tant  a été  ober  fut  procédé,  fam,  mai:  öffentliches  Q5efemnntB  feiner  «Berge* 

bat  fo  lange  gearbeitet , bis  te.  bnngen  ; it.  ber  «Berrocitf , ben  ber  SSor« 

Procédure,  s.f.  bas  rccbtlidje  ^erfahren;  gefegte  ibm  beswegen  gibt, 
bic  <pro§ebur;  ber  'protcg;  ber  9ted)tS*  Proclamé,  ée,  part,  et  a'ctj.  auJgcrufen, 
gang;  it,  sing,  et plur.  bie  aiten;  <Pro»  Proclamer,  v.  a.  öffentlich  ausrufcn ; pro* 
JC^afteit.  I clamer  à son  de  trompe , unter  trompe« 

Piocéleumatique,  s.  m.  bcr^ttfi  «ôetH  teitfcbaü  ttUOtllfen;  il  fut  proclamé  roi, 
feö,  ber  an«  Pier  furjen  beliebt.  er  tourbe  jum  Äönig  auögerurcn. 

Procès,  s.  m.  ber  ^Pro je§  ; SXeditôbanbel  ; Procommissaire , s,  m.  ein  Unterfontmiffa* 
öiecbtöflreitj  it.  qqf.  bic  fimmtlicben  riu$. 

Öften  etneö  <ProjctTeO  i bie  ^Jre.tcgaftcn ; Proconsul,  s.  m,  (bep  ben  alten  Römern) 
(»gl.  procédure;)  it.fig.  ^anf ; 0tret*  einer  ber  bte  ©telle  eine«  .fonful^  in 
tigfeit;  Srotft;  procès  verbal , ein  2}er*  einer  <pro»in$  begleitete;  ein  <j)rofonful, 
balprojep,  (f*  verbal);  procès  civil,  eine  Proconsulat,  s.  m.  bie  ffîût bc  Ctnetf  ')>rp* 
gemeine  Älage;  procès  criminel,  bie  peut*  fonfulô  ; baO  tyrofonfulat. 
liebe  Âlage;  ber  (£rimtnalpro^e§;  sans  Procréation,  s.f.  T.  b.  i,  génération,  bic 
autre  forme  de  procès,  obne  tPCtterc  llm*  ^Cligung* 

döttbe;  mettre  hors  de  cour  et  de  procès.  Procréer,  v,  a,  T ',  jeugen  J CTjeugcn;  (en- 
f,  cour;  distribuer  un  procès,  f,  distri-  gendrer). 

buer;  faire  le  procès  à qn. , einem  bctl  Procurateur,  i.  m.  ein  tyrofurator,  b.  t.  bet 
tyroiefi  madjen ; it.  fg.  (aud)  à qch.)  s^orfleber,  ©cbaffner  , pfleget  etnei 
jemanb  ober  ettoaö  »erurtbettett , »er*|  ©tittôi  it.  (cbem.)  ber  îttel  getpiffer 

boben  Dbrigfcitlûben  ^perfonen  in  9}enc* 
big  uub  ©enua. 

Procurâte  s./,  cbem.  bic  ©ertcbwfammet 
ober  ©ertcbtébarfeit  etneé  »enetiantfeben 
rere  in  feperlicbcr  t ûrbnung  gebenbe  ober  genuefifdten  ^rofurator^. 
iperfonen;  (in  ber  ^roiuifcben  jfirdje  :c.)j  Procuration,  s.f.  eine  Ç&olimadjt;  passer 
ciné  ^etbfabvt;  ubetb*  ein  Umgang;  uue  proeuwiou,  eine  Vollmacht  auö« 

* jiclleni 


bammeit;  flrenge  bcuttbeilcn;  periver 

fen  î (f.  aud)  aiguille). 

Processif,  ive,  adj.  prOje§ftidjtig, 
Procession,  s.f.  eine  <pro;ei)ton,  b.  t.  nieb 
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(hilft!  » boire  par  procuration  ,/am.  bad. 

feinen  SÖein  effen , b.  t.  ihn  mit  ®rob 
auStunfen  ; it.  anbere  an  unferer  ©tatt 
. hinten  (affen. 

Procure,  s.f.  bas  2(mt  eines  ©cbaffnerS, 
fonberlid)  in  Âloflern;  bie  ©cbaffnerep. 

Procurer,  v.  a4perfd)afFen } einem  ju  etwas 
perbelfen. 

Procureur,  s . m.  ber  Iprof utatot/  b.  i.  über* 
batipt  einer  welchem  bie  'Seforgung  ci* 
«et  ©aefje  oon  einem  anbern  aufgctra* 
gen  ift  ; inf.  ein  3)eooUmâd)tigter;  (auch 
procurât  iice,  s.f.  eine  iBföoÜmÄcbtigte;) 
it.  ber  ©acbwalter;  Slnwalb;  it.  (in  ben 
Ælôftern)  ber  ©ebaffner;  tflofterfchaffner; 
procureur  général,  ber  ®cneralprofurûtor; 
procureur  de  la  foi,  ber  ^iSffll  bep  ber 
Snquifttton  ; celui  qui  agit  par  procureur , 
est  souvent  trompé  en  personne,  prov.  tper 

feine  ©efdjÄfte  burch  önbere  perrtcbten 
, bat  oft  babcp  ©chaben. 

Trocureuse,  s.f.  bie  ®attutn  eines  tyrofu* 
ratorS* 

Piocyon,  s.  m.  T . ein  ©tern  pon  erfler 
©röße  am  ®aud)  beS  tleinen  £unbcS. 

Prodictateur,  s.  m.  (alte  SXömer)  ein  außer* 
orbentlicber  Æ>iftator.' 

Prodigalement,  adv . perfcbwenbertfcb  i (f. 
prodigue  ). 

Prodigalité,  s.f.  bte  9&erfcfvwenbung. 

Prodige,  s.  m.  bas  38unber;  SÔuiiberwerf; 
it.  ®unber  wirb  and)  »on  tyerfoneji  ober 
©acben  gefugt/  welche  feiten  unb  außer* 
orbentlid)  in  ihrer  2lrt  finb;  (m-p.)  ber 
&uSbunb. 

Prodigieusement,  adv.  ungeheuer  / b.t.  au* 
ßerorbentlicb  ober  übermäßig;  über  btc 
©taßen  :c. 

Prodigieux,  euse,  adj.  ungeheuer  / auf  er» 

orbentlicb» 

Prodigue,  adj.  c.  »erfchwenberifch;  //.  s.  c. 
ber  S5erfchwenber  ; bie  «öerfchwenbc* 
rinn;  être  prodigu  de  q<h  , »erfdwen 
berifd)  mit  etwas  umgeben;  and)  per* 
fchwenberifd)  in  etwas  fepn  ; etwas  nicht 
febonen ; l’enfant  prodigue,  (»Bibel)  bev 
perlorne  ©obn. 

Prodigué,  éc,  part,  et  adj.  perfd)Wcnbet  IC. 

Prodiguer,  v.  a.  oerfchwenben;  (f. and)  uu* 
ter  prodigue  unb  disstpei). 

Proditoirement , adv.  ( jur.)  »errdtherifcber* 
weife. 

Producteur,  s.  m.  nouv.  ( ber  J)er»orbrin* 
ger;)  ber  ©rwerber;  (im  ®cgcnfal$  beS 
' consommateur). 

Productif,  îve,  a<ÿ.(berporbringenb;)  frueftt* 

* bar»  valeur  productive  d’une  terre,  ber  ©r* 

trag  eines  ®utS. 

Production,  s /^ie  £et»orbrinqung;  ©r* 
jeugung;  (irnttioen  u.  »aiTioen  ©inné; 
1 im  leptern  aüth  : ) bns  ©rjeugniß  ; tyro* 
^ buft;  aud)  bas  Söerf;  it  (jur.)  bie  3?or* 
(egnng  ober  SBepbringuna  eines  $cmei* 
T.  I. 
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feS  ; it.  bie  JDarffc  flung  ber  3cugen  ; pro- 
duction d’esprit,  ein  ©eißeswerf;  ®eiße$* 
probuft. 

Productrice,  adj.f.  p.us.  fo  berporbringt; 

wirb  nur  oon  ber  9ïatur  gefügt. 
Produire,  v.  a . betoorbringen  ; (fruchte) 
tragen;  it.  (®eißeSwerfe  ober  Äunß* 
werfe)  perfertigen,  liefern;  it.  beroor* 
bringen,  b.  ûoeturfacbeit;  it. cintragen ; 
trogen  ; abwerfen  ; it.  (fur.)  bepbringen; 
»orlegcn;  batßellen;  it.  v.  n.  «Beweife 
bepbringen  te.  (f.  production);  it.  v.a. 
jemanb  (in  bie  2öelt,  in  eine  ®efeü* 
febaft,  bcp  £of  te.)  einfubren;  (probu* 
ciren  ; ) it.  ( im  SXedjnen  ) auSmacben  ; 
madjcti;  produire  qn.  à la  cour,  einen  bep 
#of  oorjtellen  ober  befannt  machen  ; huit 
et  huit  produisent  seize , acf)t  unb  acht  ma- 
chen fechSjebtt.  Se  produire,  v.rèfl.  ftcb 
jeigett;  fîd)  feben  laffen. 

Produit,  ite  y par!,  et  adj.  berPOtgebrûCbt  !C. 
Produit,  s»  m.  ber  (Ertrag,  \.  ©.  eines  ®runb* 
flûcfcS,  eines  2lmteS  te.;  (SRecbenfunjt 
unb  (Ebpmie)  bas  probuft. 

Proëmptose,  s.  f.  T.  biejenige  (Etfdteinung  r 
ba  bet  ÇReumonb  einen  $ag  früher  ein* 
tritt,  als  er  nach  ben  9}fonb*®paftfn 
. eintreten  follte. 

Profanateur,  s . m.  einer  ber  geheiligte  ©a* 
éen  entweihet;  ber  €ntweiber. 
Profanation,  s.f.  bie  €ntbetligung;  €nt* 
weibung  j it.fig.  berîOtiibraucbfoftbaret 
©inge. 

Profane,  adj.  c.  profan , b.  t.  unbeilig; 
. ungeweiht;  it . gottlos;  rudjloS;  it.  weit* 
lieh;  ir.s.  ber  SXeligionSoerÄchter;  9te* 
ItgionSfpOtter;  it.  prop.  (et  fig.  plats.) 
ein  Ungeweibter;  plais,  ein  £ate  ; histoire 
profane,  bte  weltliche  ©cfd)td)te ; bie 
<Profangefd)ichte  ; ( im  ©egenfaç  ber 
Äirchengefd)id)te  ; ) auteur  profane , ein 
Weltlicher,  ein  profaner  ©chriftfleUcr; 
•lieu  profane,  ein  unbetliger  £)rt. 

Profané  , ée,  part,  et  adj.  entheiligt  ; Wt* 
weiht;  gemifjbrûucht;  entehrt. 
Profiner,  v.  a.  entheiligen;  entweihen; 

oerunebren  ; it-  fig-  etwas  mißbrauchen. 
Profeciif , ive  , adj.  T.  biens  profectifs, 

oon  «Oater  unb  lutter  ererbtes  35er* 
mögen. 

Proféré,  ée,  part,  et  adj.  bcroorgebradjt; 
geiprochcn* 

Proférer  (ein  SôortK.)  betoorbringen, 
i fprechen. 

Piofés,  esse,  adj.  et  s.  wirb  non  einem 
« 0rbcnSgetfllichen  ober  von  einer  lionne 
gefagt  / welche  <profeß  getbatt  ^>at ; (f. 

profession , voeu  ).  ’* 

Professé , ée , part,  et  adj.  ( jU  CtWûS  ) bf* 

‘ fannt  te. 

Professer , v.  a.  (îch  ju  einer  Sîeliaion , aud) 
ju  einer  Äuitft , SÇiffeitfchûft  ic.  befeit* 
neu;  »L  etwas  éffentlid)  lehren  ober 

«n 
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treiben;  fleh  ûuf  cttra^  legen;  etwa*  uben. 

Professeur,  s.  m.  bec  <pn>fe(for ; eilt  ôffcnU 
licfcfr  £ebret  ; professeur  de  médecine  etc. 

tin  fJJrofejfor  ber  Slrienepipiffcnfchaft  ic. 

Profession,  *./.  ba$  ©efenntnifj , »elchcd 
man  öffentlich  ablegt;  it.  bte  5Jrofe§, 
b.  i.  Die  feierliche  2lblcgung  be$  j?lo< 
fletgelubbe*  ; it.  bit  fprofcffion , b.  t,  ba* 
porncbmfle  ©efchöft,  ipoju  mon  fief) 
befennet;  baô  ©eroerbe;  überhaupt  bas! 
Slmt;  ber  ©tanb;  it.  ( in  engerer  55c* 
beutung)  ba$  j>ûitbtpcrf,  tpclchcö  man 
treibt;  bte  JpanDtbierung  ; faire  une  pro- 
fession de  foi , fein  ©fûubenôbcfenntnié 
ablegen;  faire  profession,  flJrofcfi  tbun; 
ba$  Æleflcrgelubbe  ablegen;  lettres  de 
profession,  fchriftliche  Âloflergclubbc ; 
il  a vingt  années  de  profession , cr  bat 

fdjon  feit  20  3ûbren  <profe§  getban, 
b.  i.  er  ifl  feit  20  3<*bren  im  Ælofier; 
faire  profession  d’ignorance,  feifIC  Untrif* 
fenbeit  befeitnen;  fleh  fur  umoiifenb 

ÛUÔgcben;  faire  profession  d’être  honnête 
homme,  feine  €bre  barein  fepen,  fin 

• fbrficber  SOîatm  JU  fepit;  exercer  une 
profession,  fine  ^tofeffion  treiben  ober 
ttbett ; il  est  joueur  de  profession,  er  tft 
fciiicö  £anbroerf$  ein  ©pielcr. 

Professoire,  s.  m.  T.  l'année  de  professoire, 
(bei)  ben  Q5ernbarbtnern)  bas  erfle  3«br 
nad)  2tblegung  be$  Âloftergclûbbcé. 

Professoral , adj.  $um  tyrofefïor  gehörig. 

Professorat,  s.  m.p.us.  bte  ^rofeffor  (telle. 

Profil , s.  m.  T.  ba$  profil  / b.  u bie  9U>» 
bübung  pon  ber  @eite  ; bie  ©eiten»2ln» 
fid)t;  bic  ©cite;  it.  ber  JDurchfchnitt , 
b.  i.  bie  îibbilbung , 5. 55.  eine«  ©eböu» 
beé,  fo  »Die  es  fich  bem  5tugc  barflellen 
tvûrbc  / menu  eu  fenf  recht  burchfdjmtten 
voire  ; (im  ©egcnfafj  be*  ©runbriffe*;) 
en  profil,  de  profil,  pon  ber  ©ettC. 

Profiler,  v.  a.  T.  im  profil  jeichnen  ober 
mahlen  ; aufreifien  ober  abjeidjnen  ; 

( pl.us . représenter  en  profil;  dessiner, 
peindre  de  profil). 

Profit,  s.  m.  ber  ©ciptitit;  Vortbctl;  Vu* 
Ken  ; vulg.  ber  profit;  profit  de  fief,  T. 
Çintûnfte  pon  £ebcngutern  ; Sehens* 

gCtiUc  î faire  profit  de  qch. , ober  mettre 
qch.  à profit,  ficb  eine  ©achc  JU  Vußc 
ntaefien  ; faire  beaucoup  de  profit , ( in 
ben  SBitTcnfchûfteit  ober  Jfunflen)  gute 
ober  gt’Otje  ftortfchrittc  machen  ? être  fait 
à profit,  auf  ben  Vu&cn,  aufbie£)auev 
gemacht  fepn. 

profitable,  adj.c.  portbcilbaft;  cttittigltd;  ; 

nùplich. 

Profité,  ée , part.  gCtt)Otmen  IC» 

Profiter,  v.  n.  aud)  aùsol . gcipillttCll  î Vor* 
theil  ober  Vußcn  jifben  ober  haben  ; */. 
— àqn.,  jenftmbeit  Vortbciiober  Vupen 
bringen;  nûfjlich  fepu;  eintragen;  it. 
— Uc  qch.,  ctivai  bauten;  etiraä  nuçen 
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ober  nüpen;  ficb  etwa*  juVufce  machen; 
ficb  einer  ©acht  ju  feinein  Vortbeil  be- 
dienen ; it.  profiter,  (< absoi .)  $ortfchritte 
(in  einer  SBiffenfchaft,  Äunfl  tc.)  machen  ; 
(an  Äcnntniifen,  an  £eibf$gröäc  :c.)  $u# 
nehmen;  (p.  55öumen,  ©cioÄchfcn  tc., 
auch  oon  £bicren)  tpac&fen , juuebmen  ; 
fortfommen  î faire  profiter  son  argent , 
(guten)  Vupen  »on  feinem  ©elb  §iebe«; 

sonargent  ne  lui  profite  point,  er  gewinnt 
nichts  mit  feinem  ©elb;  profiter  en  vertu, 
an  fcugenben  junehmm;  bien  nul  ac- 
quis ne  profite  point , prov.  unrecht  ©Ut 

gebeibet  nicht. 

Profiterole,  s.f,  potage  de  profiterole,  T.  fine 

mit  gefùKtem  SBeifibrob  jugeridjtete 
©uppe. 

Profluer , v.  n . nouv.  cntfpringen;  entheben; 

(f.  provenir,  procéder). 

Profond,  onde,  adj . tief;  it.  weit  hinein 
fiel)  erßrecfenb;  it.  ßg.  tief,  (mirb  pon 
einem  hoben  ©rab  bei  @cbmer|eni , 
ber  €brfurd)t , ber  Stille  ic. , pon  einer 
grunblichen  ©elcbrfamfcit , Pon  einer 
großen  Unroiffcnbeit,  Verborgenheit  k. 
gefagt);  (f.  audb  profondeur;)  profond 
sommeil,  ein  tiefer  ©chlaf  î it.  le  muscle 
profond , ober  s.  ic  profond , T.  f.  perforant. 
Profondément , adv.  tief  IC, 

Profondeur,  s.  f.  bie  5£iefe,  (f,  profond); 
it <ßg.  bie  üncrgrurtblid)feit  ( inf.  von 
©ott);  it.  bie  ©rünblicbfeit,  5. 55.  bcö 
Verftanbctf,  bèr©elebrfamfett  einer  5Jer*- 

fOli;  les  profondeurs  du  coeur,  bûé  Snner- 

üc , bie  beimlichflf n ©ebanf en , bie  iîiefe 
beö  Jperjenfl, 

Profontié,  cujj.  m.  T.  vaisseau  obce  navire 
profontié,  ein  ©cbiff , öaö  tief  im  iBaffer 
gebt. 

Profusem  ent,  adv.  perfchmenberifcbi  reich- 
lich; ùberffùffig. 

Profusion,  s.f.  die  $u  gro§e  ^repgebigfeit; 

bie  Vcrfcbipenbung;  it.  ber  Ueberfluf. 
Progéniture , s . /.  bic  äbfömntlinge. 
Prognostic,  f,  pronostic. 

Programme,  s.  m.  eine  afabcmtfchc  Sinla* 
bungöfebrift;  ba«  programma  ; ûberb. 
eine  öffentliche  ©inlaîmngéfchrift  cber 
Slnieige,  j.  ©.  bep  Veranlagung  einci 
öffentlichen  ^efîe«. 

Progrès,  s.  m.  ber  Fortgang;  baô  3uncjj- 
men  ; ber  5Bach6tbum  ; it.  baô  S*ortru* 
rfen,  $.  55.  eineö  Planeten;  (SKunO 
bie  èonfolge  ; bic  ^o^tfehreitung  ; it. 
ßg.  ber  $ortfrf)vitt  ; bie  Jortfchritte; 
(fprogreffen);  faire  des  progrès  dans  les 
sciences,  in  einer  SBiffenfdjaft  Jortfchritte 
mad)en,  tocitfonimen,  ;unebmen. 
Progressif,  ive,  adj.  fortgchtllb,  fortlÛcFenb, 
POriPiUtvrÛcFeub;  moiivâtrent  progressif, 

bie  Vfioegung  Pon  einew  £)rt  jum  an» 

bem  ; développement  progressif,  Jiacb  Utlb 

nach  gefd)ebene  (rimpidelungt 
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Progression,  t.f.  T.  b<t$  Jortgfhftt;  $0tt* 

■ rùcfen;  VorwArtOmcfcn;  t>ic  Jortfdjrei* 
tung;  blC  «PtOgrefiïon  î progression  arith- 
métique, eine  arithmetifebe  «progreffion, 
b.  i.  fine  «Kcibe  3ablen , welche  in  «i* 
nem  immer  gleichen  iOer^âituig  $u*  ober 
flbne&men  } progression  mathématique , 
eine  mathematische  «Progreffion/  b.  i. 
beren  3ûhlen  immer  noch  ein  ÜKahl  fo 
gro&  alo  bie  unmittelbar  uorhergebenbe 
§ahl  finb. 

Prohibé , éc , part . et  au/j,  Oer&Ot&f n !C.  î 

degré  prohibé , ein  »erhobener  ®rab  ber 
«Berman  btfdjaft. 

Prohiber,  v.  a.  T.  perbiethen;  utttetfagen. 

Prohibitif . ive , adj,  pcrbiethfUb. 

Prohibition,  s.f.  ein  (gerichtliche*  ober obrig* 
feitlidjcs)  Verbotb. 

Proie,  t.f,  prop,  etßg,  ber  SXûUb  î it.  (b.  t. 
butin,)  bie  teilte  ; Oiseau  de  proie,  bCC 
«XttUbOOgel;  être  en  proie  à la  calomnie, 

ßg.  ber  Verliumbung  autlgefept  (epn. 

Projectile,  r./n.mirb  (in  ber  «OîedjaniOoon 
jcbem  (dimeren  Äörper  gefagt,  ben  man 
in  bie  Jpobe  wirft,  unb  afObamt  ber  Sôir* 
fung  (einer  ©chwere  ûberli&t. 

Projection,  s.  f,  T.  bie  «PtOjfftiOll,  b.  t. 

. (in  ber  Vîcc&antf)  ber  ffBurf,  ba*  $03er* 
fen  eincö  tforper*;  («pboftO  bie  «Bor* 
flellnng  eine*  ©egeutfanbe*,  mie  er  ftd) 
bem  Slugc,  menn  e*  fich  in  einem  ge» 
roiffen  befttmmten  $unft  befÄnbe,  er» 
(ehernen  mürbe  ; (©born.)  ba*  nach  unb 
nach  gcfche&enbe  Einträgen  ober  £>i n» 
§umerfen  in  ben  ©c&mcljttcgel  ; (®ic* 
tier)  b.  i,  jet,  ber  ©ufii  ba*  ©iehen; 
poudre  de  projection,  (SUdjpnu)  ba*  ?)r0» 

jeftion*pul»er  beçrn  fogenanntcn  ®olb» 
machen.  . 

Projecture,  s.f.  T.  bie  2lu*(aufting , SÜIÖ* 
labiing , «Borfiecbung,  ber  Vorfprung 
eine*  ©efimfe*. 

Projet,  s.  m . ber  (Entwurf,  Vorfchlag; 
ÿlan;  m.p.  ber  2lnfd)lûg;  (ba*  «pro* 
jeftî)  former  un  projet,  einen  (Entwurf 
machen. 

Projeté*  ée,  part,  et  adj.  entmorfCIt  K. 

Projeter,  v.a.  entwerfen;  einen  (Entwurf/ 
’2lnfchlag  te.  machen;  (projeftiren;)  f. 
projet  ; ih'T.  naeh  aewiffen  Siegeln  auf* 
teijjeu , auf  eine  Jfadje  entwerfen  , auf* 

■ jeicbnen  î (»gl.  projection). 

Prolabia , s.f.  (Vtcbicin)  ber  oorbere  £heil 
ber  £ippm. 

Proiation,  s.f  (»föufif)  ein  £iufet  auf  einer 

• ©plbe  tnt  ©ingett. 

Prolégomènes , s.  m.pi.  T.  ein  au*fûfjrfidjev 
Vorberid)t  eine*  Bud)*;  (bie  «proie* 
gotnena). 

Proiepse,  s.f.  («Xebelunfl)  bte  »orlÂuftge 
Beantwortung  eine*  möglichen  (Ein* 

• würfe*. 

Proleptique,  odj,  ç»  (©{(biçin)  Wirb  »OU 
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»eriobifehen  3ufclllen  gefagt,  welche  > 
immer  um  einen  £ag  früher  cintreten; 
prolcptifd). 

Proie ptiquement , adv.  T.  ütif  eilte  ben  (Ein* 

würfen  guoarfommenbc  3trt. 

Prolétaire , adj.  c.  néol • (latcin)  arm  î au* 
ber  àrmfl en  Volföflaffe  beflebenb. 
Prolifique , adj.  c.  (SKebic.)  fruchtbar;  jum 
Äinberjeugen  tüchtig;  vertu  prolifique, 
bie  Beugungéfraft. 

Prolixe,  adj.  c.  WCitfchWeiftg ; (long  et 
diffus  ). 

ProUxeincnt , adv.  WeitfdjWeiflg. 

Prolixité,  s.f.  bie  ©eitfchweifigfett. 
Prologue,  s.  m.  (».  ben  SBerfen,  u.  inf.  ». 
btn£beaterftùcfen  ber  2ilten)  ber  «Prolog; 
bic  Vorrcbe,  (EmganaOrebe. 

Prolongation,  s.f.  bie  Verlängerung  (ber 
3eit  nach)  ; it.  ber  Sluffcbub. 

Prolonge,  s.f.  T.  ein  jum  #ortjieben  bc* 
fehmeren  ©cfcbùçc*  btcnlidje*  ©eil;  ein 
©chleppfetl. 

Prolongé , ée , part,  et  adj.  Pfrtàrtgert  tC. 
Prolonger,  v.  a.  ( ber  Seit  unb  bem  «Kaum 
nach)  »erlSngern;  u.  auffehieben;  pro- 
longer les  vaisseaux,  T.  bie  ©djiife  in 
eine  £inie  neben  etnauber  gellen. 
Piolusion,  s.f.  T.  (eigentlich  baö  «Bor* 
fpicl;)  eine  ^Ibbanblung/  bie  man  ei* 
nem  grôfern  îQtxî  porfe^t  ober  »orauO* 
fehieft. 

Promenade,  s.  f.  ber  ©pa|}iergang  ; wirb 
fowobl  pou  bem  £)rt  ( ©paijierplah  / ) 
wo  matt  (parieren  geht/  alé  »on  bem 
©paçierengeben  felb$  gefagt;  promenade 
en  carrosse,  à cheval  etc.,  eine  ©papier* 
fahrt  in  ber  tfutfche  te.,  ein  ©papier* 
ritt  IC«;  (Pgl.  promenoir  -,)  la  promenade 
est  belle  aujourd’hui,  e$  ift  l)CUtC  fdjOUCO 

«löettcr  jum  (papieren  gehen. 

Promcué,  ée,  part,  (papieren  geführt  te. 
Promener,  v.a.  fpaptetCtt  gehen.  Se  pro- 
mener, v.  riß.  fpapictwgchcn,  fahren/ 

reiten  te.;  (in  ber  hohem  ©chrcibart) 

luflmanbelttî  promener  un  cheval,  CIU 
«j)ferb  an  ber  J^anb  herumführen;  it. 
ein  «pferb  mit  langfamen  ©chritten  ret- 
ten î faire  promener  qn.,/a/7î.  einem  Piel 

®énge  unb  «Dluhe  machen  ober  »erur* 

fachen;  envoyer  promener  qn.,fam.  einen 

fortfehiefen,  einen  (ich  wegpaefen  heißen  ; 
va  te  promener  î geh  1 »ad  Didj  fort  t *ïg, 
promener  sa  vue,  fief)  umfehen;  fid)  lim* 
((hauen;  promener  son  esprit,  sa  pensée 
sur  divers  objets,  über  perfchiebciw  ®e* 
genfUnbe  nachbenfett. 

Promenoir , f.  m.  ber  ©papiergattg  / b.  f. 
ber  ©pafiierplûpi  (wirb  ôfteré/  int  ©c- 
gettfap  »ott  promenade,  »on  einem  ange* 
legten  ©papietgang  gefagt). 

Promesse,  s.f.  baO  Berfprechen  ; bie  ^îtfage; 
(»on  etwaö  ©utem:)  bie  Verheißung; 
it.  eine  ^gnbfchnft;  tinr  fchviftlidje  Ver* 

Rrr  % 
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. ftdjeruitg  / baft  man  eine  gewiffe  ^»mmf 

Jtl  bfjûl)icn  fd)Ulbiç|  ift;  promesse  de  ma- 
riage , bad  €be»erfprcchen. 

Prometteur , s.  m.  prometteuse , s.  f fam. 

ber  Vcrfprecher;  Me  Verfpredjerinn  ; 
bet  ober  bie  Mel  perfpriebt  unb  wenig 
hait. 

Promettre,  v.a.irr.  »erfprechcn  ï jufflqcn» 
v (etroad  gnted)  oerheiGcn } (lehtered  wirb 
weift  in  ber  bibl.  ©proche  gebraucht;)  it. 
geloben , angeloben , b*  t.  feierlich  per* 
fprechen  ; it.  verfpredjen , b.  t.  Hoffnung 
geben  ober  machen,  wenn  cd  gleich  nicht 
burchSöortegefchie&t;  (wirb  auch  p.Ieb* 

• iofen  Gingen  gefagt;)  un  jeune  homme  qui 
promet  beaucoup,  ein  iunger  CDtenfch,  »on 
bem  ftd)  »iel  ju  »erfprechcn  ift  ; promettre 
sa  fille  en  mariage  à qn.  einem  feine  îochter 
jur  €hc  »erfprechcn.  Se  promettre,  v.ré/l. 
ftch  oerfprechen,  b.  i.  hoften;  erwarten; 
ft4>  Hoffnung  machen.  Prov.  il  se  ruine 
à promettre , et  s'acquitte  à ne  rien  tenir , 

«r  »erfpricht  oiel  unb  hält  wenig;  qui 

promet , s’oblige,  ober  ce  n’est  pas  tout  de 
promettre,  il  faut  tenir,  wer  jufagt,  lUUfi 
auch  halten  ; promettre  et  tenir  sont  deux. 
Ober  il  y a grande  différence  entre  pro 
mettre  et  tenir,  verfprcchen  ift  ebelmAn* 
nifch,  halten  bAurifch;  (f.  auch  promis, 

merveille,  beurre  etc.) 

Prominence,  s.f.  T.  bie  J^ervorragung. 
Prominent,  ar/j.  heroocragenb. 

Piomis , ise,  part,  et  adj.  perfprochcn  IC. 
fille  promise,  eine  verlobte  Jungfrau; 
terre  promise,  bûd  gelobte  £anb;  (f.  aud) 
promission  ; ) chose  promise , chose  due , 

proi’.  Verfprechcn  macht  ;um©d)iilbncr. 
P/omission,  s.f.  (Vibel)  Mc  Verhetzung; 
la  terre  de  piomission,  bad  £atlb  ber  Ver» 

heiftuitg;  bad  gelobte  £anb;  it.fig.  ein 
fruchtbûfed  £aitb. 

Promontoire,  r.  m.  bad  Vorgebirge;  bie 
£anbfpi$e;  (wkb  mcift  nur  in  ber  alten 
©eograpbie  gefagt;  pi.ns.  cap), 
promoteur,  s. m.  ber  Vcforberer  etned  ©e* 
fdjAfted;  it-  ber  gidfal  ober  ©pnbifud 
be»  geiftlichen  ©erichten  ober  Verfamm* 
Ittngen. 

Promotion,  s.f.  bie  Vcförberting,  Erhebung 
Su  einer  ©telle  ober  SBurbe;  (imaftioen 
unb  paffiuen  ©inn  ). 

Promouvoir,  v.a.irr.  ju  einer  ©telle  ober 
93ûrbe  befôrbern  ober  erheben;  (ift  nur 

tm  Infinitif  Ullbttl  bCU  Temps  composés 

’ gebräuchlich). 

Prompt,  ompte,  (fprfch  pront,  profite,)  adj. 

gefdiwittb;  fchnell;  hurtig;  auch  balbtg; 
it.  bereit;  willig;  aud)  bereitwillig; 
it-fig-  jAhîormg;  hihtgï  tndg.  haftig; 
furj  anqebunben;  prompt  comme  un 
éclair,  gefchwinb  wie  ber  Vliç;  esprit 

• prompt , ein  hurtiger  tfopf,  b.  i.  welcher 
etwad  leicht  fait;  & rin  baftiger Äapf; 


il  k lamain  prompte,  er  fchlAgt  gîetd)  ju; 
vin  prompt  k boire,  Söein , bet  ftd)  gleich 
trinfen  lAfjt. 

Promptement , adv.  gcfd)»inb  ; fdmcö  ; un- 
vcrjuglid)  tc. 

Promptitude,  s.f.  bie  ©efchwinbigfeit;  £ur* 
tigfeit;  it*  bie  Vercitwilligfeit;  SBiUfÄh- 
rigfeit;  it.  bcr^Ahjorn;  bicJrjiije;  vulg. 
bie  J^aftigfeit  ; it*  (nietft  im  piur.)  bad 
iAhiornigc  getragen. 

Promptuahe,  s.  m.  T.  ein  furjer  ©egriff 
ober  Sfudjug  aud  einer  28iffenfd)aft; 

( pl.us . abrégé). 

Promu,  ue,  part,  et  adj.  befirbert;  crho* 
ben  tc. 

Promulgation , t. f.  bie  öffentliche  unbfcocr* 
liehe  Vcrfûnbigung  ober  ©efanntma- 
chung , inf.  einèd  ©efeçed. 

Promulgué,  ce,  part * et  adj . befannt  ge- 
macht tc. 

Promulguer,  v.  a.  öffentlich  unb  feperlidj 
befannt  ober  funb  machen;  oerfttnbigen; 

(f.  promulgation). 

Pronateur,  s.  m.  T.  ber  Vchmc  gewiffet 
SftUdfclnj  (»gl.  pronation). 

Pronation , sf.  T.  mouvement  de  pronation, 

bieicnige  Bewegung  ber  £anb , burch 
welche  ber  ftache  £h*tf  berfelben  unter 
ftch  gebreht  wirb. 

Prône , s.  m.  ( röm.  jhrdje  ) bie  ©rebigt 
ober  Ermahnung,  nach  beren  Haltung 
bem  Volf  »erfchiebeneiOinge  »erftmbigt 
werben;  it.  fig.  fam.  eine  lange  per- 
briefliche  Ermahnung;  ein  folcher  Vcr- 
weid. 

Plôné,  ée,  part,  et  adj.  gelobt/  h'raud* 
geftridjcn  te.  • 

Prôner,  v.  a.  et  n.  mit  vielem  ©cprAnge 
rühmen;  loben;  erheben;  audbreiten; 
viel  «Rühmend,  »ielc  Sffiorte  von  etwad 
machen;  it.  qqf  prebtgen  ; oorprebtgen/ 
b.  i.  auf  eine  befchwcrliche,  perbriefllichc 
$rt  plaubern ; ein  laitgcd  ©efchwAße  ma- 
chen tc. 

Piöneur,  euse,  s.  ber  (bie)  viel  «Rühmend 
von  etwad  macht;  ber  £obrebner;  bie  £ob* 
rebnerinn;  it.  ein  ubcrlAftiger  ©chwAßet 
ober  ©trafprebiger;  (f.  ptôner  u.  prône-,) 

il  est  grand  prôneur  et  petit  faiseur,  fj 

macht  viel  ©efchwöhe,  unb  ift  wenig 
babinter. 

Pronom,  s.  m.  (©ramm.)  bad  Surwort; 
(Pronomen). 

Pronominal,  ale,  adj . T.  fin  $urW0tt  ait- 
gehenb;  verbe  pronominal,  b.  t.  verbe 
réfléchi  ober  verbe  réciproque;  (f,  btcft 
5Bôrter  unb  bie  ©rammatif). 

Prononcé,  s.  m.  ber  Âudfprud)  rined  Ur- 
theild. 

Prononcé,  ée,  part,  et  adj.  audgefprochen  ; 
gefprochen;  audgebrûcft;  erflArt  te. 

Prononcer,  v.  a.  audfpredjen  ; it.  bad  Urthctl 

fprechen  ober  fallen;  it.  (eine  IRcbc  tc.) 
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haften;  etwa*  bcrfagen;  v-n.  alsol. 
ober  sur  qcb.,  ein  llrtbcil  in  f tuer  ©ache 
fprechen,  ober  blog  in  einer  ©ad)f 
fprechen;  feine  Meinung  (über  etwa*) 
fageni  etwa*  entfdmben  ; überb.  fpre* 
eben;  it. v.  a.  (Beicbenfunf!,  SKahlcrcp) 
bcftimmt  (gut)  au*brûcf  en  ; T.  au*fptfn* 

gen.  $e  prononcer,  (v.  ré/l.)  pour  ou  contre 
qn.  ober  qcb. , nouv.  fîd)  für  ober  wiber 
jeinanb/  fîch  für  ober  wiber  etwa*  er* 
fliren. 

Prononciation , s.f.  bie  2lu*fptüd)e;  it.  ber 
Vortrag;  (f.  élocution-,)  it.  ein  gerichtli* 
cber  «uöfprucb. 

Pronostic,  s.  m . bie  Vorhcrfagung , inf. 
eine*  Arjte*,  and)  eine*  fogcnanntcn 
©ternbeuter*  :e.  ; it.  bie  Votberbcbcu* 
tuug;  Anjeige. 

Pronostication , s.  f.  ol . btt*  Vorberfagen. 

Pronostiqué,  ce,  part,  et  adj . POtbetgC* 

fagt  te. 

Pronostiquer,  9.  a.  porberfagen  ; propbc* 
jepen. 

Pronostiqueur , s.  m. plais,  et  moq.  ber  58fl ht* 
fager;  Prophet. 

Propagande,  s.f.  ebent.  btt*  00'ltfftOtttfFoôe- 
flium  ( de  propagande  fidc  ) *U  «Romï  it 
uberb.  eine  gewiffe  ©efeüfdwft,  welche 
bie  Verbreitung  qetpiifer  £ebren  ober 
©runbfâçc  |um  £wecf  b<*t. 

Propagandisme,  s.  m.  nouv.  m.p.  bie  AU*» 

breituitg*  * ©ucbt  gewiffer  politifcbcn 
©runbfôije. 

Propagandiste,  s.  m.  ber  <)5ropaganbiit;  (f. 

propagandisme  ). 

Propagateur,  s.  m.  ber  Verbreiter;  it.  ber 
Sprtpftonjer. 

Propagation,  s.f.  bie  ftortpflananng  (burd) 
Beugung);  it.fig.  bie  Verbreitung;  Au*» 
breitu  ng. 

se  Propager,  v.réfi.  T.  (uom  £i(btltnb  Pont 
©cbûli)  fïd)  perbreiten;  ficb  auSbreiten; 
• fid)  fortpflanjen;  (toirb  aucb  heutige* 
£age*  flgurlid)  gebraucht). 

Propathie,  s.f.  T.  bit  Vorcmpftnbung, 
Abnbung  einer  Æranfbeit. 

Propension,  s.  f.  T.  bit  natürliche  Vei* 
gung  ober  ber  £ang  febwerer  tforper, 
jîd)  nad)  bem  Sftittelpunft  ber  (Erbe  bin 
}u  bewegen;  it.fig.  {plus,  penchant, 
pente ,)  ber  £ang,  bie  Steigung  $u  etwa*. 

Prophète,  s.  m.  ber  «Prophet;  SÖübrfager; 
nul  n’est  prophète  en  son  pays,  prov.  eilt 

Prophet  gilt  nirgenb  weniger  al*  in  fei* 
nem  Vaterlanb. 

Prophétesse,  s.f.  bte  tyropbetinn. 

Prophétie,  s.f.  bie  «propbejepung ; Sßeif» 
fagung. 

Prophétique,  atfj.c.  propbetifd»;  esprit  pro- 
phétique, ber  ©eift  ber  35te  iifagung. 

Prophétiquement,  adv.  propbetifd). 

Prophétisé,  ée,  part,  et  adj.  propbC|ept5 

acwciifôôt* 


Prophétiser,  v.  a.  et  n.  ptÔpbe$et)en;  fig» 
juoor  perfünbtgen  ; (int  bibltfdjcn  uub 
im  bobern  @tt)l , auch  ;)  weiffagen. 

Prophylactique,  s.f.  T.  biC  £ebte  POU  beç 
(Erhaltung  ber  ©efunbbett,  burd)  An* 
wenbung  ber  gehörigen  Verwahrung** 
mittel  î it.  adj,  remède  prophylactique,  b a* 
<PrâferPûtiPî  (f.  préservatif). 

Propice , adj.  c.  gnàbig  ; gewogen  ; gunftig  ; 
it.  günftig,  portbeiibaft,  erwünfcht,  wfe 
§.  V.  eine  (Gelegenheit;  se  rendre  le  ciel 
propice , fid)  be*  .'pimme  l*  ©un{t  erwcv* 
ben. 

Propine,  s.f.  T.  bte  (Gebühr/ welche  an  bte 
pApfllidje  Äan$eÜcn  für  bie  Ausfertigung 
gewiffer  Vriefe  te.  befahlt  wirb. 

Propitiation  » s.f.  sacrifice  de  propitiation, 
bûtf  Verfôbnopfer;  ©bbnopfer;  pro- 
pitiation, ber  Vcrfôhnmtgttag  î ba* 
Verfibîtung«fe(l  ber  3uben. 

Propitiatoire,  s.  m.  bet  ©nabenfiubl  (b.  t. 
ber  ©eefel)  über  ber  Vunbeölabe  ber  al* 
ten  3«bfn* 

Propitiatoire,  adj.  c.  pcrfôbltcnbî  sacrifice 
propitiatoire,  b.i.  sacrifice  de  propitiation. 

Propolis,  s.f.  T.  ba*  ©topfwad)*  ober  ber 
Verflog , womit  bie  Vielten  bie  SXtçcn 
im  ©tocF  perfleiben  ober  perflopfeit. 

Proportion,  s. f.  bfl$  Verbüitnig  ($Wtfd)Ctt 
jwet)  ober  mehreren  gingen , d’une  chose 
avec  une  autie);  it.  öß*  ©benmag  Ober 

©leichmagibie  Uebcteinftimntung;  (bjc 
proportion;)  règle  de  proportion  ober  de 
proportion  directe,  bie  SXegel  &etri» 
compas  de  proportion,  ber  Proportional* 
Birfel.  à Proportion,  adv . (obn t régime % 
ober  mit  einem  régime  : à proportion  d’une 
chose , à proportion  de  ce  que  «te»)  perbölt* 
nigmügig  ; im  Verbiltnig  ober  nad)  Ver# 
bültnig  einer  ©ache;  nach  Vîaggabe  ber 
ober  be*  ic.  ; nach  bem  Vtag  / al*  :c. 

Proportionné,  ée,  part,  et  adj.  à une  chose, 

einer  ©acbe  angemc  jfen  ober  geniÄfi;  nad) 
etwa*  eingerichtet;  im  Verhältnis  ober 
©benmag  mit  etwa*  gehenb;  it.  absol. 
proportionnirt;  (wohl  ober  übel)  georb* 
net,  eingerichtet,  geftaltet. 

Proportionnel , elle,  adj.  pcrhaltltigmagig; 
im  Verhültnig  mit  ober  gegen  einanber 
^ebenb;  (proportionirt). 

ProjKirtionuelleinent , adv.  perbnltnignta« 

gig  k. 

Proportionnément , ade.  i une  chose  etc., 
oerbültnigmüüg  te.  (f.  à proportion  unter 
proportion  ). 

Proportionner,  v.a.  {nach  einem  gewijfen 
Vcrbültntg)  entrichten;  eine  ©öd)e  einer 
anberit  @ad)C  (une  chose  k une  autre)  an* 
meffen;  (proportionniren). 

Propos,  s.  m.  bie  SKebe;  Unterrebung;  ba* 
©efprid);  überh.  (fehieflid)«  ober  un* 
fchicfliäc  tc,)  Sorte  ober  SXeben,  bie 
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matt  führt  (qu’on  tient)  ; it.  propo- 
sition, ber «3orfrf)lag ; ft. b. i.  résolution, 
Der  Gntfchlufj  ober  «3orfa$,  ben  mon  faßt 
(qu’on  fait);  (ftcht  in  biefem  ©inn  meift 
mit  bem  adj . ferme,  ffj};)  des  propos 
injurieux.  ©d)mâ&teben;  des  propos  de 
table,  Jfcifditfbcn;  £ifchgefprÂd)C ; chan- 
geons de  propos,  laifcn  ©te  uné  (ober, 
mir  motten)  bon  etmaé  anberé  reben;  il  a 

jeté.quelques  propos  de  mariage , et  bût  fîd) 

etmaé  oom  Jjmrathcn  per  lauten  laffcrt  ; 

de  propos  deiibéié , allé  «OorfaÇ  ; à quel 
propos?  gu  maé  €nbe?  roarum?  aué 
Welcher  Slbfîcht  ? tDOgU  ? jouer  aux  propos 
interrompus,  bie  heimliche  Jrage  fpiclen, 
(ein  «Pfönberfptcl);  apropos,  tout  à pro- 
pos,) ad*,  fducflid);  gut  ©ache  gehö- 
rig iç.  ; gut  rechten , gur  bequemen  / gnr 
gelegenen,  gnr  fd)tcflid)en  ^ott ; mal  à 
propos,  hors  de  propos , gnr  Üngeit;  gur 
Unrechten  3*it  te .;  ungeitig;  ohne  Ur* 
fache;  juger  à propos,  gut  ftnben;  rath* 
famftnben;  fur  gut  halten  obererachten; 
à tout  propos,  bei)  jcber  Gelegenheit;  bep 
jcber  «Ôcranlaflung  ; bep  jcbem  anlaiTe  ; 

à propos  de  etc.,  beo  Gelegenheit  K.  ; 
aué  Slnlafj  te.  ; à propos  de  cela , bei)  bie* 
fer  Gelegenheit  tC,i  je  me  souviens  à 
propos  de  cela,  bierbet)  erinnere  ich  mid>; 
i propos  de  rien,  ohne  Urfachc,  ohne 
einigen  2lnlafj;  à propos  de  bottes,  f. 
bott»*;  à propos!  mais  à propos!  irtlerj. 

weil  mir  eben  baoon  rebett;  meil  cé  mir 
eben  einföttt. 

Proposabie,  adj.  e.  maé  oorgefchlagen , bor* 
getragen  ober  gerathen  merben  fantt, 
Proposant,  s.  m.  ante,  s.f.  ber  ober  bic etmaé 
»orfchUgt,  einen  Vortrag  thut. 
Proposant,  s.  m.  ein  Äanbibatgum  flJrebigt* 
amt  bei)  ben  «Reformirten. 

Proposé,  ée , part,  et  adj.  uorgetragen  ; oor* 
gebracht;  oorgefchlagen ; auégefcçt  te. 
Proposer,  v.  a.  portragen  ; bor bringen  ; bor* 
legen  ; bovfchlagen  ; it.  (einen  $reié , eine 
Belohnung)  auéfcrçcn , auf  etmaé  fcfcen; 
proposer  un  parti  à qn.,  einem  eine  Jpeirath 
borfchlagen;  proposer  pour  modèle , gutn 
«JKufler  üortteflen;  proposer  une  question, 
eine  grage  borlegen,  aufmerfcn,  auf  bie 
2ôahn  bringen;  (f.  auch  disposer,  prov.) 
it.  proposer,  v.  n.  T.  über  einen  £ert 
einen  öffentlkhen  «Bortragthun;  se  pro 
• poser,  v.  riß.  fid)  oorfehett;  fîd)  borneh* 
men;  etmaé  im  ©inn  haben  ober  $öil* 
lené  fepn;  fïch  gu  etmaé  entfdjlieflen; 
st  proposer  pour  qrb.,  fîd)  felbfl  JU  etmaé 
vorfchlagen  ober  anbiethen,  mteg.03.  gu 
* einem  2tmt  beu  einer  ttöahl  ic. 
Proposition,  s.f.  ber  «3orfchlag;  SSortrag; 
Antrag;  */.  (£ogif  unb  Çïathem.)  ber 
©aft  ; it.  bie  Aufgabe  ; ( f.  problème  -,  ) 
proposition  d’erreur,  T.  eine  gerichtliche 
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Grgfbtion  ober  SSefdjmerbe,  wotwrd) 
man  gu  bemetfen  fudjt,  bafi  ber  «Richter 
unrecht  berichtet  morben  feç,  ober  ba6 
er  fîd)  im  facto  ober  statu  causac  geirrt 
habe  ; painsdeproposition,  (bep  ben  alten 
3ubcn)  ©djaubrobe. 

Propre,  adj.  c.  eigen;  eiaenthümltch;  alé 
eigen  gehörig  ober  gutfönbig  ; it.  eigent- 
lich; (inf.  im  Gegenfah  bon  figuré;) 
it.  eigen , b.  i.  maö  einer  ©ache  natürlich 
ift,  maé  trrrfelbcn  mefentlid)  gufommt; 
it.  tüchtig,  tauglich,  gut,  gefchieft  gu 
etmaé;  it.  reinlich;  rein;  fauber;  en 
main  propre,  eigcn&Ällbtg  ; en  propre 
personne,  tn  hochctgener  tyerfon;  amour 
propre,  (mtiftm.p.)  bie  (Eigenliebe;  lut 
en  son  propre  et  privé  nom , <gt  fur  fîd) 
etngtg  unb  allein;  le  sens  propre,  ber 
eigentliche  ©inn  ober  «öerflanb  eineé 
Sôorteé,  21uébru<feé  te.;  se  servir  de 
mots  propres , fid)  eigentlicher,  auébrûcf- 
lieber  Sporte  bebienen,  bie  fîd)  gnr  ©ta- 
che fthûfen;  nom  propre,  ber  eigene 
«ftabme,  ber  ^amilicnnafuue  einer  $er- 
fon  ; (f.  bie  Grammatif).  Propre  bebeutet 
auch  biémeilcn  fo  biel  alé  le  même:  il 
étoit  logé  dans  la  propre  maison  où  je  lo- 
geons, er  mohnte  in  eben  bem  Jpaué , tn 
bemfelbeti,  in  bem  uchmlichcn  f)aué, 
mo  id)  mohntc. 

Propre,  s.  m.  bie  Gigenftfiaft;  it.  baélEi* 
genthum;  baé  eigene  Gut;  eigene  «3er* 
mögen;  (mirb  tu  biefem  leçtcrn  ©inn 
aud)  im  piur.  gebraucht;)  it.  propre  du 

temps,  des  Saints  etc.,  (rönt.  Kirche) 

gemiiTe  Öfftcia  ober  Gcbethe  unb  Zere- 
monien auf  gemiffe  3ahrégeiten , $cffc  :c. 
avoir  en  propre,  eigent&ûmlid)  befiçcn; 
c’est  le  propre  de  l’homme,  baé  tjî  bfé 

«Oicnfchen  angeborne  Gigenfdjaft. 

Proprement,  adv.  eigentlich;  it»  fauber; 
föuberlich;  reinlich;  it-  wf  gefchtcft 
unb  mit  Slntfanbî  (g.  25*  chanter,  dan- 
ser proprement  ; ) à proprement  parler  , 
Ober  proprement  parlant,  eigentlich  gn 
reben  ; l'Asie  proprement  dite , baé  eigent- 
liche 2lfîen. 

Propret,  ette,  adj.  f am.  gepllÇt  tbte  eine 
tynope;  it.  s.  baé  ^ußtiörrcljcn  ; ber 
ÿuhnarr* 

Propreté,  s.f.  bie  «Reinlichkeit  ; ©auber* 
feit;  d’une  grande  propreté,  febt  rcin- 

lid)  feijn. 

Propréteur,  s.  m.  (alte  SRömer)  einer  ber 
«prötor  mar. 

Propriétaire,  s.  c.  ber  Giqentbumer ; bie 
Gigenthûmerinn;  ber  Zigenthuméberr. 

Propriété,  s.f.  baé  Gigcnthumörecht;  «V. 
baé  Gtgcnthum;  it.  bie  (Eigen fdmft;  it. 
bte  eigentltchc'Bebcutung,  ber  eigcntlidre 
©tim  ober  «öerjlanb  eincö  Sttîortcé/  2tué* 
bruefeé  k. 
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Proptosfe,  s.  m.  T . bad  Äudtrete«  tint* 
Eeibedth  eilcd. 

Prorata,  s.  m.  (lût,)  au  prorata,  adv.  ttac^ 
53erbiïtm§;  (f.  proportion). 

Prorogation,  s.  f.  ber  Sluffduib;  Me  93ct* 
fdjicbung  aut  eine  onbere^eit;  bicIBer* 

löngetung;  grifl  î (f.  proroger). 

Prorogé,  ée,  part,  et  adj.  oerlöngert»  Oer* 
fdjoben  te. 

Proroger,  v.  a.  oerl&ngem  ; oerfdneben; 
weiter  bûtaud  fcßcii  ; aud) , auf  eine 
anbete  Beit  oerlegen.  , 

Prosaïque,  adj.  c.  profaifd)  ; ungebunden; 
( f.  prose). 

Prosateur  , «.  m . ber  tyrofaiff  i ein  ©ebrift* 
Relier  ber  in  ungebunbener  SXebe  fdjreibt. 

Prescripteur,  *.  m . nouv.  ber  Siebter  J Ser« 

bann  er. 

Proscription,  s.f.  bic2ld)tdetflötung; Ser* 
bannung  ; © ogelfrcomacbung  ; bar  © elb* 
fe^en  auf  jemanbed  ftopf. 

Proscrire,  v.  a.  irr.  ©elb  auf  jemanbed 
£opf  feçen  ; àcbten  ; in  bie  2ld)t  erflà* 
ten  ; oogelfrep  machen  ; it.  oerbannen , 
b.  i.  fortjagen  , entfernen , j.  53.  einen 
aud  ber  ©efellfcbaft  ; it.  audmuftern  , 
verwerfen , für  ungültig  erflören , wie 
$.  ©.  ein  $öort  :e. 

Proscrit , ite , part. , adj.  et  s.  aeadjtet  Î 

pogelfreç  ober  inbieSUbt  erflart;  oer* 
bannt  ic.  î ein@cöd)tcter  te.  f.  proscrire. 

Prose , s.f.  bie  tyrofe  ober  tyrofa;  bie  unge* 
bnnbene9tcbeobcr©cbtcibart;  Cim@e* 
genfaç  oon  poésie). 

Prosélyte , s.  c.  ber  tyrofclptc  ; bie  <ßro* 
felptinn  ; ein  neubefebrter  ©laubend* 
genoß  * ber  Seubefebrte  ; ^eugliubi« 
gc  i bie  tfteubefebrte  te.  ; ( ein  ©lau* 
bendùberlaufer)  ; faire  des  prosélytes,  ftd) 
Sfnbangcr  machen. 

Proserpine,  s.f.  ( SRptboI.)  tyroferplna , 

bie  ©emablinu  bed  ^Jluto  » U . fig.  ein 
böfed  SCBeib. 

Proseuche,  s. J.  T.  ein  $tim  ©ebetb  be* 
jümmter  ûrt  bet)  ben  alten  3uben. 

Prosodie,«./.  T.  bie  <profobie/  b.  i.  Me 
£cbre  oon  bem  ©olbenmaf?. 

Prosodique,  adj.  c.  T.  jnr  tyrofoMc  gefcö» 
rig;  profobifd). 

Prosopopée,  s.f.  T1,  bie  gjrofopopöic/ eine 
. ftigur  in  ber  9t&ctorif , nach  weldjcr 
ÆHitge  ald  tycrfonen  oorgcjlcllt  werben  ; 
bie  $crfonenMrf)tnng. 

Prospectus , «.  m.  (lat.)  Me  oorlôuftge  2ln* 
jeige  cincd  ©udjed. 

Prospère . adj.  c.  (in  ber  böhetn  ©ebreib* 
art)  gûnjUgi  geneigt;  gnibig. 

Prospérer,  v.  n.  glucflid)  fCOll  î it.  (OOtt 
©aeften)  gelingen } geratben  ; gebeiben  i 
fortfomracn  ; einen  guten  Fortgang  ba* 
ben  ; toutes  ses  affaires  prospèrent  » aUc 
feine  Sachen  gelinget»  i&uu 
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Prospérité,  i.f.  bad  ©lût!  ; ber î&oblftanb; 

bie  SPBoblfabrt;  bad  SBoblergcben. 
Prostaphérèse , s.  f.  (alte  Slffroit.)  ber  Ull* 
terfebieb  jwifeben  bem  wahren  uub  $wi* 
fdien  bera  febeinbaren  ©tanbort  cincd 
Planeten. 

Prostates,  s.m.  pi,  (2(nat.)  btc  Sorftebet/ 
jwep  brùftge  Äörper  an  ber  SSôurjel  bed 
mönnlicben  ©liebed. 

Prosternation , «.  /.  bie  fufjfiHige  £agc  ci* 
ner  ^Jerfon  ; it-  b.  i.  prosternem&nt. 
Prosterné,  ée,  part,  et  adj.  niebcrgcfttttcn  î 

fnßfiüig;  tief  oerbeugt  ic. 

Proseerneroent , s.  m . bad  9îieberfaUcn  ÛUd 

©brerbietbnng  ; ber  ^ußfall. 

se  Prosterner , v.  ré/7,  devant  qn. , OOr  je* 

manben  nieberfallen  ; einem  $» 
fallen  ; fïcb  cor  jemanben  jur  €rbe  nie* 
berwerfen;  ober  auch  nur  / ftd)  bid  jur 
€rbe  buefen  ; ftd)  tief  oerbeugen. 
Prosthése,  s.f.  ( (Ebintrg.)  bie  fûnfllicbe 
Knfeçung  eined  ©liebed,  5.©.  eincd 
bôliernen  Sirmcd,  ©eined  te.  (f.  aud) 

prothèse.) 

Prostitué,  ée,  part,  et  adj.  jut  UnjUfbt 

oerfùbrti  gefebinbet  ; entehrt  te.  (f.  pios# 
tituer);  it,  s.f,  bie  (öffentliche)  Jpurc. 
Prostituer,  v.  a.  $ur  Unjucbt  oetleiten , 
oerfubrett  ober  anfûbren  ; it.  (feine  (Ehre, 
feine  Familie  tc.)  febönben , entehren. 
Se  prostituer , v.  riß.  ftd)  ber  Unjndjt  er* 
geben  ; fld)  (öffcittlid))  orcid  geben  ; feine 
€bre  oreid  geben  ; it.  (and)  oonSKannd* 
oetfonen)  fidj  entehren;  se  prostituer  k 

la  faveur,  aux  passons  de  qn. , ftd)  je* 

ntanbcd  ©unfl  auf  eine  nicbcrtvàd)tige 
2lrt  ju  erwerben  fudjen.  t 

Prostitution,  s.f.  (oon  Sffieibdleuten)  bie 
©djônbnng  , ©ntehrttng  feiner  felbfl , 
burch  Unjucht  unb  purere») , bitrch  ein 
lieberlicbed  £eben  ; (©ibel)  bie  Slbgôt* 

teret)  (idolâtrie)  ; lieu  de  prostitution,  bad 
^urenhaud  î la  prosti  tution  de  la  justice, 
bie  ©ntehrnng  ber  ©eredjtigfeit* 
Prostration,  s.f.  f,  prosternation. 

Prostyle,  adj.  m.  temple  prostyle,  (ülte 

©auf.)  ein  Tempel  ber  nur  oovn  ©àu* 
ten  bat. 

Protase,  s.f.  T.  b.  t.  exposition  , bcrjettf* 
ge^beil  eined  bramatifehen  Ocbid)tctf , 
eined  ©d)aufoield , weïdKt  bie  €rjôh* 
lung  bed  3»&alted  enthalt  î ber  €itt* 
gang. 

Protatîque,  adj.c.  T.  jnm  (Eingang  gehörig; 
it.s.m.  berSOorrebner.  (f.  prouse.) 

Prote,  «.  m.  (in  einer  ©ucbbrucfctco)  ber 
Çaftor. 

Protecteur,  tectrice,  s.  ber  ©efdiüftcr  î bie 
55efd)ûl$erinn  ; (im  hohem  ©toi  / nnb 
inf.  oon  ©ott)  ber  ©efehicmer  ; it.  ber 
©djuftberi;  it.  (cbemahld  in  .^om)  ber 
tyroteftor,  Mi*  ein  Äarbinal,  beo  bie 
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SKngelegenbcitcn  ctncc  Arone  ober  eine» 
örDen«  beforgt. 

Protection,  s.f  Der  ©cbuij;  Die  95cfd)ü» 
$nng  ; Der  ©ebirm  ; Der  <5e»danD  ; it. 

çqf  ^Ûtt  protecteur;  (f.  ÜbCtb.  protec- 
teur) ; piendre  la  protection  de  qn.,  ober 
prendre  qn.  en  ober  sous  sa  protection , 
einen  in  feinen  ©djuij  nehmen  ; ficb  je* 
maube«  annebmen;  jenianDe«  23efcbü‘ 
biing  übernehmen. 

Protée , s.  m.  (Oftptbol.)  tyroteu«  ; fig.  ein 
unbedünbiger  üOîenfd). 

Protégé,  ée , part,  et  adj . bcfcf)ÜÇt  ; ge* 
fcbüçt  ic.  ; it.  s.  einer  Deffcn  ftcb  ieraanD 
alb  löcfdjtibcr  annimmt. 

Protéger,  v.  a.  bcfcbùçett  } fcbùçen  ; be* 
fdnrmcn;  (f.  protecteur). 

Protestant , ante , s.  Der  ^rotetfant;  einer, 
Der  Der  (ut&crifcben,  reformtrten , ober 
öueb  ber  engltfeben  SXcligton  jugetban 

■ iftj  it.  adj.  protedantifeb. 

Protestantisme,  s.  m.  Die  £ebPC  bet  ^JJrOtC* 
(lanten  ; bic  protedanttfcbeSieligton. 

Protestation , /.  /.  Die  ÇBerftcberung , iße* 

‘ tbeurung , Da«  SBcrfprechen  , $.  ©.  Oer 
JDtcnde  ober  bec  $reunbfd)ûft  ic*  î it 
Die  <protc  dation , D.i.  Die  Verwahrung 
• feiner  ©erccbtfamc  Durch  einen  formli* 
eben  SBÖiDerfprudi  ; it.  Die  ©ebrift  »et* 
ehe  DiefenaöiDcrfprud)  enthalt;  fm* de* 

protestations  d’amitié , hohe  VcrflCbcrUlig 

Der  ftreunbfchaft  geben. 

Protesté  , éc,  part,  et  adj.  f,.  protester. 

Protester,  v.  a.  et n.  öffentlich  unb  fe»er* 
lieb  oerfpredjen  ober  »erficbern  ; betbeu* 
ern  ï if*  ( einen  Söedml  ) protejiircn, 
b.  i.  bie  Weigerung  Der  3«bl«ng  »on 
©eiten  beffen,  Der  ibn  jablen  follte, 
tiicDerfcbreiben  i it . 9.  n.  protejiircn  , 
b.  i.  feine  ©erechtfame  Durch  einen  SBi» 
Derfprucb  »erwabren  ; (f.  protestation)*, 
protester  de  violence,  erflören  Daß  einem 
©ewalt  gefdjebe;  gegen  ©ewalt  prote* 
(liren. 

Protêt,  3»  m.  ber  ^Jrotejl  eine«  SBedjfel» 
briefe«,  b.t.  Die  Qleufjerung,  nach  wel* 
cher  man  einen  Stöccbfclbrief  nicht  be* 
îablen  fann  ober  will. 

Prothèse , s.  f.  T.  Die  Vorfehung  eine« 
«Burfiffaben«  ober  einer  6»lbe  oorn  an 
ein  SDort  ; it.  f.  prosthésc. 

Protocanonique , adj.  c.  T.  fanonifd)  Ober 
Dafür  erfannt,  ebe  Die  (Eanone«  gefam* 
melt  würben  ; (wirb  port  gewiffen  35Ü« 
d)crn  Der  95tbcl  gefagt). 

Protocole , 3.  m.  Da«  ^rotofoH , b.  i.  ein 

* 93ud),  in  welche«  bie  öffentlichen , be* 
fonberS  gcrtd)tlicben  Verbanblungen 
eingetragen  werben  ; it.  (an  großen  Jf)ô* 
fen)  Da«  Formular*  ober  £ttûlar*  $5ucb. 

Protonouire . s.m . Der  tyrotonotariu«,  b.i. 
Der  Ober*  ©ebeimfcbreiber  De«  tyapde«, 
aud)  cbemabl«  Der  tfaifer , fparlamen* 
te  «. 


Protosyncelle,  *.  m.  T.  ber  VÜarttt«  fitte* 
Patriarchen  ju  tfonftantmopel. 

Prototype,  s • m.  T.  aiICt)  fig.  plais.  bft« 

Vorbtlb;  tOUflcr;  VtoDctt;  Original. 
Protubérance /.  ( &iiût.)  bie  Jê>er»orra* 
gung;  ©rbobung#  (avance,  éminence); 
protubéiance  annulaire  du  cerveau,  f, 
pont  de  varole , unter  pont. 

Protuteur,  s.m.  T.  ber  Vcbenpormunb ; 
Viceüormunb. 

Prou,  adv.  ol.  »iel;  *ur  ©enüge;  genug; 
ni  peu,  ni  prou,  weber  »tel  nod)  reenig. 

Proue,  s.f.  DaO  ©orbertbetl  etned  ©chiffe«; 
T.  voir  de  proue,  pot  (leb  binauô  feben; 
donner  U proue.  Den  uachfolgenDen  ©a- 
leeren  Den  £auf  oorfchrciben  ; le  vent 
donne  par  proue,  ber  SBtnD  ift  jumiber; 
l’oî  de  la  proue,  (Slnat.)  Da«  tinter* 
bauptbein. 

Provéditeur , s.  m.  (in  ber  ebf mabligen  oe* 
netianifehen  SRepublif^eine  &rt  dbrtg* 
fcitlicber  <Jierfonen  unD  ôffenrlccbcr  Stuf** 
feber»  (ital.  ein  proveditote). 

Provenant,  ante,  adj.  fommenb  î bctfom* 
metiD  ; berrübrcnb. 

Provençal , ale , adj.  proDentjalifrf)  ; btf 
(ebem.  framôfifcbe)  tyrooencc  betreffend 
ober  baiu  gebôvig;  it.  s.  cine$erfon  au« 
biefer  'JJrooinj. 

Provende,  s.f.  ol.  D.  i.  provision  de  vivres, 

ein  Söorratb  »on  £eben«mitteln. 
Provenir,  v.n.irr.  bcrfommen;  bftrûbren  ; 
entfleben  ; entfprinqen  ; it.  {pl.us.  reve- 
nir) meid  impers.  9}ui}en  bringen  ; ein* 
tragen;  abreerfen  ; jumaebfen. 

Provenu , ue,  part,  entdanben  ; cntfprun* 
gen  ic.  î it  s.  m.  ber  9îuçen  ; SJortheil, 
Der  ©eroinn  oon  etwa«. 

proverbe,  s.  m.  Da«  ©pridpOOrt  » proverbes 
de  Salomon  , Die  ©prücbe  ©alomoni«; 
jouer  aux  ober  des  proverbes  , ©prid)* 

roôrtcr  fpielcn,  D.  i.  eine  2lrt  »on  Âomô* 
Die  au«  Dem  ©tegrcif  fptclen,  »eiche 
Den  ©inn  eine«  aufgegebenen  ©prtch» 

Worte«  enthalt  i faire  mentir  le  proverbe. 

Da«  ©pridiwort  jum  £ügner  machen, 
D.  i.  etwa«  tbun  wa«  Der  allgemein  berr* 
febenben  ©cnfungöart  juwiDer  id. 
Proverbial , ale , adj.  fprtCb wörtlich» 

Proverbialement  , adv.  fpricbWÖrtlicher- 
wetfe. 

Prouesse,  s.f.  ol.  et  plais.  Die  Jpelbcntbat; 
îapferfeit. 

Providence,  s.f.  Die  göttliche  öorfc&ungs 
un  coup  de  la  providence  , tint  ©Cbû 

cfung  Der  Slorfebung» 

Provignément , s.  m.  T.  Da«  SCbfenfett  bet 
Sieben.  4 

Provigner , v.a.  T.  (eine  Siebe)  fenfen  ; ab* 
fenfen,  einfchlagen  ; it.  v.  n.  prop.  et  fig. 
fam.  junebmen  ; wachfen  ; flcb  au«brei» 
ten  ; (»gi.  pulluler). 
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Provin,  s.  m.  T.  ber  ®t\\Uï,  Abftnfet , 
§id)fcr  einetf  Sßeinflocfg  ; (f.  plant). 
Province,  s.  /.  bie  $rooin$  i £anbfcbaft  î 
province  nennt  aud)  ber  tarifer/  au$@c* 
tingfdrâijung , ieben  außer  bem  tarifer 
©ciirf  liegenben  Ort  ober  jebe  anbere 
©egenb  in  5n*nfrcid)  ; baber  g?ns  de 

province  , mèpr.  £cutC  ÛU0  bfr  ^JrOütnj  ; 
air  de  province , ober  air  provincial  , f. 
provincial;  bic  alten  SKômer  nannten 
province , eine  eroberte  un  b nad)  römi* 
fd)en  ©cfcÇen  regierte  £anbfcfjaft;  it. 
province,  fàmmtlicbe  unter  bcmfelben 
©upertor  ftebenbe  Âlôfter  uub  Ûrbeng* 

Jjiüfer  i province  ecclésiastique , (cbem. 

in  ffranfr.)  ein  erjbifcbodicbeg  ©ebietb; 
Provinces-Unies,  e&ema&ig  6te  oereinig* 
ten  ^tieberlanbe. 

Provincial,  ale,  çdj.  et  s.  proüinjiûfî  eine 
flJrooinj  betreffend  ober  bajn  gehörig  » 

(f,  province)  ; un  air  provincial  ober  un  air 
de  province,  mèpr . bûÂ  Anfe&eil,  ber  Alt* 
ftanb  cinctf  'prooinjberoobnerS  ; un  pro 

vincial,  une  provinciale  , s.  citlC  $erfon 
aui  ber  tyrooinj  i ( f.  province)  u . pro 
vinciai , ber  tyrooinjial*  ober  ©encrai» 
©uperior  einer  Drbengprooinji  (f,  pro- 
vince). 

Provinciaîat,  a.  m.  baô  Amt  Utlb  bie  äÖurbc 
eineg  ÿrooinjiaig. 

Proviseur,  s.  m.  ber  Cberauffe&er  einer 
©cbnle,  eineé  ÄoUegiumg  te» 
Provision,  s.  f.  ber  ©orratb;  ( iur.)  ein 
torlSuflger^prud)/  eine  uorlöud'ge€r* 
fenntnig  in  einer  @ad)c,  bi*  sum  Aug* 
trag  betf  SXccbttfbanbcltf , |.  ©.  bie  guer 
fennung  eines  geroifien  ©elbeS  ober  an* 
berer  (Sachen  , ju  jemanbes  Unterhalt 
unb  îtotbburft;  it-  bas  9ted)t,  einen  in 
eine  geidliche  tyfrünbe  einjufcçen  ; it. 

plur.  unb  lettres  de  provision , bet  bat* 

über  auSgefleflte  95otfaHungSbriff  i it- 
provision  . b,  t.  bie  ©pebitiong*  ober 
ÄOmmi(TionS*@ebtibr  ; faire  ses  provi- 
sions , fîd>  einen  SSorrath  anfefjaffen  ; 
faire  provision  de  qch  , fîdj  einen  ©or» 
tath  in  etroag  anfehaffen  i par  provision, 
eufv.  oorlöufig  i avoir  provision  de  sa 

personne,  T.  êtnetf  Strrf ftftf  gegen  ©ûrg* 
fc&aft  entlaßen  werben. 

Provisionnel,  elle,  adj.  ( jur.)  fo  Pie(  ttÏ6 
par  provision,  poriôufïij. 

Provisoire,  eufj.  e.  (fur.)  POrlÂUfîg  î PtO» 

oiforifeh. 

Provisoirement , adv.  T . OOrlÂuftq;  PrOOi* 
forifebî  (f.  par  provision,  unter  piovi- 
sion). 

Provocateur,  s.  m.  ber  Aufwiegler ; An* 
heçer. 

Provocation,«./,  die  Augforbernng , ober 
auch  bie  Anregung  ju  etroag. 

Provoire,  s.  m . bfl$  ©ebct&  i it-  bflî  ©eth* 

limmcr* 
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Provoqué,  ée , part,  et  adj.  herauggefor* 
bert  ; gerciçt  ; befôrbert  zc. 

Provoquer , v.  a.  ju  etwag  augforbern  ober 
hetaugforbcrn  ; it.  woju  reijcn  i ?.  a . 
et  n.  — qcb. , ober  à qch. , ober  à mit 
bem  infinitif  bc<  verbe , |.  ©.  — le  vo- 
missement, ober  au  vomissement,  ober  à 
vomir,  brechen  machen);  überhaupt  et» 
wag  beförbern , juroege  bringen , i.  ©, 
ben  ©chlaf. 

Prouvé,  ée,  part,  et  adj.  bewiefeit  ZC. 

Prouver,  v.  a, . bewerten  ; bart&un  ï qui 
prouve  trop,  ne  prouve  rien,  prov.  ail* 

jn  ftarfer  iScweiô  i(t  gemeiniglid)  uer*  , 
bidittg. 

Proxénète , s.  m.  (grjecb.)  ein  Untctbönblcr; 
©töcfler,  (mei(t  im  ubeln  ^erftanbe); 
(pergl.  courtier,  am  €nbei  unb  entre- 
metteur). 

Proximité , «.  f.  bie  ÿtafceî  (9Ucfcbatfd)aft)5 
bie  na^e  gjerwanbfcbaft  i — du  sang, 
bie  3>lut3freunbfd)afr. 

Prude,  adj.  c.  (tpirb  iuf.  oon  Jrauenjtm- 
mern  gefagt)  übertrieben  flttfam  / ebr* 
bar  unb  eingejogen  ; it.  s.  f.  eilt  über* 
trieben  ßttfamc5  Jrauenjtmmer. 

Prudemment , adv.  flug  ; fluglicf)  ZC* 

Prudence,  s,  f.  bie  Ältig&eit } prudence 
mondaine,  btt  SSeltflugbeit. 

Prudent,  ente,  adj.*  flug. 

Pruderie,  s.  f.  bie  übertriebene  ©ittfam* 
feit  ober  £&rbarîeit  etnetf  Jrauenjim- 
merg. 

Prud’homme,  s.  m.  ol.  ein  QSiebermann; 
it.  cwj.  ein  Âunltpcrjiinbiger  i Sßertper- 
dinbiger;  it-  nouv.  (in  Jranfreid))  ixt 
SBcpfiijfr  eineg  5riebentfrid)tertf. 

Prud’hommie,  s.f.  ol.  bie  ©iebcrleitj  9Ub» 
lichfeit  ; Aufrichtigfeit. 

Prudoterie,  t.f.  ber  Anhang  ber  ©chcin* 
frommen  i bie  Jrxudjelci). 

Prune,«./.  bie^Jdaumci  /r. bic Swetfcbfe/ 
Üuetfdje.  Prov.  pop.  ce  n’est  pas  pour 
des  prunes  que  etc. , el  id  nidbt  Obnt 

Urfacbe , nid)t  umfond  baß  zc.  ; suis-je 
donc  ici  pour  des  prunes , bin  id)  benn 

umfond  i'ulg-  fur  nicbttf  unb  toiebet 
nid)tg)  ba  ? 

Pruneau , s.  m.  bie  gebörrte  Pflaume  obec 
2wctfd)fc  ; elle  est  blanche  comme  un 
pruneau  relavé , prov.  ßc  id  g<Wj  fd)War|* 

braun  (im  ©eßd)t)» 

Pruneiaie , s.  /.  ber  tyftoumcngûttett  5 

^wetfdjfengartcn. 

Prunelle  (de  l’oeil),  s.f.  ber  Augapfel  $ 

eigentlich  ber  Äugendem  i (f.  pupille, 
s.  fi)  Fig.  jouer  de  la  prunelle,  (iebÂU* 
gcln  ; oerliebte  ©liefe  werfen  î cbnserver 
qch.  comme  la  prunelle  de  l’ocil , etwa? 
forgfÄltig  oermabren. 

Prunelle,  s.f.  btC  @Cf)lebe. 

Prunellier,  s.  m-  bCt  ©ChICbtOrn  î 04jlt* 
bcnbufcfj. 
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Prunier,  s.m.  ber  tyffûUmenbüUItt  î it.  5f 
gwctfchfenbaum. 

Prurit,  j.  m.  T.  ba«  ber  Sjd Ut. 

Prusse,  s.f.  (tyreufjcn)  i bleu  de  puisse, 
berliner  93lau. 

Prussiate,  s.f.  T.  — de  fer,  de  potasse, 

blaugeföuerte«  (Eifert  ; blaugeföuerte 
tyotafche. 

Prytanée , s.  m.  (im  alten  ©riedjenlanb) 
ein  öffentliche«  ©eböube  worin  bie 
tanen  (prytanes)  ©ericbt  hielten,  unb 
worin  biejenigen  frei)  unterhalten  wür- 
ben , welche  ficb  um  ben  ©taat  woh 
»croient  gemacht  hatten;  it.  nom.  (jt 
Sranfretcl))  eine  militirifche  ©d)ule. 
Prytanes,  s.  m.  pi.  bie  tyrçtanen;  gewiffe 
obrigfeitliche  ÿerfonen  im  alten  ©rie* 
chenfanb. 

Psaiiette , s.f.  eine  ©ingfdjule , wo  bie 
Shorfnaben  im  ©ingen  unterrichtet 
werben, 

Piaiinis'e , s.m.  ber  ^falmiff,  b.  f.  ber  Kö- 
nig £>aoib. 

Psalmodie,  s.f.  ber  «pfalmengefang. 
Psalmodier,  v.  n.  pfallirèn  ; <j)falmen  fin* 
gen  ; ùberb.  immer  in€iticm  $one  fort* 
fingen;  leiern, 

PsaiMrion,  s.m.  ber  tyfalter ; einmufîfa* 
lifd)e«@aitCH*3nffrumcnt  ber  Sllten, 

Psaume,  (Pseaurne),  s.m.  ber  ^fftlm  î les 
pseaumes  pénitentiaux,  bie  ftebCIt  ©ufj* 
pfalmeit. 

Psautier , s.  m.  ber  fpfalter  ; ba«  tpfûlm* 
buch  ; it.  (ÄIMt.)  f.  feuillet. 
Pseudodiptère,  s.m.  eincÂrt  oonfcempcln, 
um  welche  ruub  herum  fallen  waren. 
Pseudonyme,  adj.  c.  fo  einen  falfchen  ober 
erbichteten  Nahmen  hat;  (wirb  oon 
©dwiftflellern  unb  ihten  ©erfen  ge* 
fügt),  , 

Psoas,  s.  m.  T.  b.t.  lombaire. 

Psora,  s.m.  T.  b.  i.  gale. 

Psorique,  adj,  c.  T.  röubcartig;  töubidjt. 
Psorophtbaimie , s.f.  T.  eine  Ätt  Äugen* 
jutfen. 

Psychologie , s.f.  T.  bie  ©eelenlehre. 
Psychomancie,  s.f.  T.  bte  OOrgeblicheKunfl, 

bie  ©eclen  ber  ©erworbenen  berbep  $u 
rufen. 

Psychromètre , f.  hygromètre. 

Ptarmique,  T.  f.  sternutatoire. 

Ptérygion , s.  m.  T.  baö  ÄugenfeU,  (eine 
Äugenfranfbcü.) 

Ptérygoide,  adj.  et  s.f.  t.  ber  flugelförmi» 
ge  ffortfalj  be«  Keilbeines. 

Ptérygoidien,  «.  m.  T.  ber  SlÛgclmuSfcl 
r be«  llnterftefer«. 

Ptèrygopharyngien,  s . m.  T.  ber  SiUtifcl  beS 
SMein«. 

Ptiiose,  s.  f.  T.  ba«  Ausfallen  ber  Jj>aare 
an  ben  Äugenwimpern* 

P tisane,  f,  tisane. 


Ptja  Puce 

Ptyiiagogue,  adj.  et  s . r.  ©peichel  jiehcnb 
ober  erwecfcitb. 

Ptyalisme,  s.m.  T.  f„  salivation. 
Pu./wc.  pass,  pon  paître,  (nur  in  ber 
^offnere#  gebräuchlich)  geöijt,  gefut- 
tert. 

Puamment,  adv.  fHnfenbi  mentir  puamment, 

fp.fam.  unoerfchimt,  grob,  fchinblich 
lugen. 

Puant,  ante,  adj.  ffinfcttbi  it.  s.  bfr  ©Zif- 
fer î bois  puant , f*  anagyris. 

Puanteur,  s.f.  ber  ©effanf. 

Pubère,  adj.  c.  (jur.)  bem  Älter  nach 
fähig  êum  bwat&en;  (oon  ©töbcheii) 
mannbar. 

Puberté,«./,  (jur.)  bie  SKannbarfeit  ; l’âge 
de  puberté,  ba«  mannbare  Älter. 

Pubis  (ros) , s.  m.  T.  ba«  ©djambein. 
Public,  ique,  arf/.  öffentlich  ; it.  allgemein; 
it.  befannt;  allgemein  befannt;  lebien 
public,  ba«  gemeine  ©efîe  ; iVsprit  public, 
ber  ©emeingeifr  ; 9emeinfwn  ; homme 
public , ein  ©iann  ber  in  einem  öffentli* 
chenÄmtc  flehet;  femme  publique,  eine 
öffentluhe  Jpure . 

Public,  s.  m.  ba«  ^ublifum , b.  t.  eine  an 
einem  öffentlichen  Orte  oerfammelte 
COtenge  QÄenfdjcn  ; it.  bie  £efer  eine« 
©uche«;  it.  afle  mit  un«  jjugletch  leben* 
be  ^erfonen;  bie  ©Seit;  bie  £eutc;  auch 
baé  gemeine  Söefcn , befonberö  in  SXürf* 
ficht  auf  ben  ©taat,  in  welchem  wir  le- 
ben ; donner  un  livre , un  ouvrage  au 
public,  cin©uch  hcrauö  geben;  en  pu- 
blic, adv.  öffentlich  » paroître  en  public, 
an  öffentlichen  Orten  erfeheine». 
Publicain  , s.m.  (©ibel)  ein  » «>• 

fam.  m.p.  b.  i.  un  traitant , un  homme 
d’affaires.  , 

Publication,  s.f.  bie ©erfunbigung ; bit 
öffentliche  ©efanntmadjung  ; — des  bans 
de  mariage , bie  ©erfiinbigung  oon  ber 
Kanjel  herunter  ; baö  Äufgeboth  ; bie 
Äuärufung;  — d’un  livre,  bie  93e* 
fanntmachung  ober  bie  #crau$gabe  ci* 
ne«  93ud)eé. 

Publiciste,  s.m.  ber  tyubltcifl,  ein  £chrer 
ober  Kenner  be«  ©taat«red>te«. 
Publicité,  s.f.  bie  Kunbbarfeit;  (f.  noto- 
riété) ; it.  bie  ©igenfd)aft|  nach  weichet 
etwa«  öffentlich  gefchieht. 

Publié,  ée  , part,  et  adj.  oerfuubtgt  î ôf* 
fentlid)  befannt  gemacht  ; auôgerufen  ; 
herau«gegcbcn  rc. 

Publier,  v.  a.  oerfànbigen  ; öffentlich  be- 
fannt machen;  unter  bie £eutc  bringen; 
(oublidren);  it.  abfütibigcu  ; auérufen  ; 
(f.  publication)  ; it.  (ein  35ud))  burd)  ben 
5)rticF  öffentlich  befannt  machen  ; im 
îDrucf  au«gehen  laffen;  hctauôgcben. 
Publiquement,  adv.  öffentlich  rc. 

Puce,«/,  hcr  Jloh  î mettre  la  puce  à l’oreille 
de  qn.,  prov.pop,  einem  einen  ftloh  in« 


* 
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£br  fefceit  ; ibtt  burß  eine  MmTidj  bfit- 
tcrbraßte  ©aße  unruhig  machen* 

Puceau,  s.  m.  plais . ein  reiner  3unqgcfctt , 
ber  noß  feine  Sßeiböpcrfon  ffeifßliß 
gefannt  bar. 

Pucelage,  s.  m.  fam.  bie  Sungfraufßaft; 
it.  bie  3unggefcUenfßaft  ; it . bic  33enuö* 
fßneefe. 

Puceiie,  s.f : ötc 3«ngfratt , (vulg.  3ung» 

fer);  bte  ihre  ^ungfrr.ufßaft  noß  bat; 
it.  eine  2frt  2f  Ifen  ober  ?Xat)ftfße  (aiose)  ; 
les  doctes  pucelles,  bie  neun  9Äufen. 

Puceron,  s.  m.  bie  Oölattlaud  ; SBaumlauö? 
ber  Erbflob» 

Puchot,  s.m.  (©ßifff.)  b*  t,  trombe. 

Pud , s.  m.  f.  poude. 

Pudeur,  s.f.  bie  ©ßambaftiqfeit ; (in ber 
hohem  ©ßreibart)  bie  ©ßam;  it.  qqf. 
bte  ©ßußtembeit  (timidité;  ; sans  pu- 
deur, unperfßAmt. 

Pudibond,  onde,  adj.fam.  plais,  fßütn* 

baft;  blôbe. 

. Pudicité,  S.f.  bie  Ät’Ufßbcit  (chasteté); 
3ußt  ; Ebrbarfeit. 

Pudique,  adj.c.  feufß  ; (gtißtig)  î (chaste), 

phntes  pudiques,  y lïonjen  bte  fiß  gurücf 
gtcbm  trenn  man  fie  aitrübrt. 

Pudiquement,  adv.  feufß  î gAßttg. 

Pue , s.  f.  T.  bie  Slntißrimg  beö  Çfficber* 
jettelè  in  rcrfßtebencn  stfMnufafturen. 

Puer , v.  n.  irr.  flittfett  > cela  me  pue  au  n<-z, 
ba$  ecPelt  miß  an  ; it . v.  a.  naß  ctroa^ 
fltnfen  ober  rießen  ; ( f.  sentir)  ; puer  ic 
vin,  le  musc,  naß  SJQcirt  / naß  tSifam 
ricßeit  ; le  vin  lui  pue,  ber  50cm  fiinft 
tbn  an  ; ibm  efcït  baror  ; paroles  ne  puent 

- point , prov.  Sporte  fltnfen  ntßt;  (wirb 
<tl#  eine  3trt  Entfßulbigunq  gefagt , 
menu  man  genitbigt  iU,  etwa#  efelbaf» 
te$  ober  garfltgcß  gn  nennen;  (f.  auß 

remuer). 

Puéril , iie , adj.  finbifß  ; abgefßmacft  ; 
l’âge  puéril , bas  finbifße  2llter» 

Puérilement,  adv.  finbifße  rweife  ; auf  eine 
finbifße  2frt. 

Puérilité,  s.f.  bie  Ätnberett;  bas  finbifße 
betragen  ; finbifße  5Qcfen. 

Pugilat,  s.  m.  ber  ftauflfampf. 

Puîné,  ée,  adj.  naßgeboren  ; junger;  it- 
s.  ber  jüngere  îBruber  ; bie  jüngere 
©ßwefler  ; ( f.  cadet). 

Tuis , adv.  bernaß  ; et  puis  ? unb  bernaß  ? 
unb bann?  unb  wie  weiter?  waSgefßab 
bernaß  ober  hierauf  ? 

Puisage,  s.  m.  batf  ©ßöpffrt* 

Puisard,  s.  m.  bte  ©ßwtnbqrube ; bas 
©enfloß  ; bie  ,©enfgmbc;  it - T.  ber 

: SSaffcrbcbAlter  ober  ©ßopfbebAlter  in 

einer  tyrnnpe  ; puisards  de  sources,  ^run* 
nett  gruben  ober  £oßer  / bie  man  in  ge» 
tpilfer  Söctte  rott  einattber  grAbt,  £).ucl» 
len  gu  einer  ^Öafierletruna  ju  jtnbctt. 

Puisé,  ée  , part . et  adj.  gcfßbpft  tC* 


Puiseîte,  s.f.  T.  (£ißterrteber)  brr  ©ßApf* 
lAffcl  ; bie  ©ßöpffeble. 

Puiser , v.  a.  guß  absol.  — à la  (obet  dans 
la)  source , à la  rivière , dans  la  fontaine, 

(9Baffcr)  aus  ber  ÛucUe,  au#  bemSltuTe, 
gu$  bem  ’Srunnett  fßbpt'en  ; it.  puiser, 
(bet)  ben  ‘^Bergleuten)  pfùften  ; it.  fig . 
heraus  nehmen , als  eine  Sföijfenfßaft 
aus  einem  ©ßriftfleHer  ; (f.  auß  puits, 

prov.) 

Puisoir,  t.  m.  (©afpeterfîeber)  bcr©ßApf* 
loifel;  bie  ©ßöpffelle. 

Puisque,  puis...,  que,  conj.  tTeil  ; (bie* 
tretf.) 

Puissamment,  ad mAßtig;  gewaltig;  naß* 
brucfliß  îC.  ; il  est  puisamment  riche, 
er  ifl  febr  (er  ifl  aufjerorbctttfiß)reiß* 

Puissance,  s.  f.  bie  ?)lüßt;  ©ewalt  ; fe-bie 
Jpcrrfßaft  ; ( f.  domination  , empire)  ; it. 
eine  SDlaßt,  (plur.  bie  Mßte);  b.  i. 
ein  fouperAner  ober  unumfßrAnftcr  / 
ein  fefbflUAnbtger  ®taat  ; it.  puissances, 
plur.  fam.  bte  ^Aßtigett , bie  ©ropen , 
(bie  ©etralttgen)  in  etnem  ©taatc  ; it. 
(£beol.)  bie  perfßiebcnen  5)lAßte  ober 
ÎDvbnungen  (hiérarchies)  ber €ngel ; it. 
puissance,  (p.  lebenbigett  unbuoit  kblo* 
fen  STOefcn)  bleÄraft,  baé  5?ermAgen  et- 
roaô  gu  tpirfen  , eine  gctPtiTc  5©trfung 
beroor  gu  bringen;  (?Katbem.)eine  <J)o- 
teng,  b.i.  baé  <Probuft  einer  mebrmab» 
len  buvß  ftß  fclbjl  oermebrten  gabl  ; 
(ûptif)  Die  Entfernung  bcö^Brennpunf* 
te3  eincö  ©lafes  ; (SÖleßanif)  bie  <5cn>ea 
guttgöfraft  î Cela  n’est  pas  en  ma  puis- 
sance, ba$  ftebt  nißt  in  meiner  0J?aßt 
ober  ©etpalt/  in  meinem  Vermögen; 
baö  (lebt ntßt  ben  mir;  UToute-puis- 
sance,  bie  2lUmaßt  (®0ttf<)  ; puissance 
maritime,  eine  ©ccmaßt;  ober  bie  @ee* 
maßt  etneö (Staate#;  Hautes-Puissances, 
Äoßmogenbe  Herren;  ( mar  ehern,  ber 
4itel  ber  ©encralflaatcn  ber  pereinigten 
9lieberlanbe)  ; les  puissances  de  l’ame, 
bie  ©eelenfrAfte  ; bie  ÄrAftc  ber  ©eele  ; 
T.  puissance  de  tief,  ba#  SReßt  be#  £f<» 
beu#b*rrn,  ein  perAuberte#  £ebcit  miebet 
an  fiß  gtt  bringen;  puissance  de  glaive , 

M Ofeßt  fine#  £anbe$berrn  übet  J^ob 

unb  £eben  ; puissance  des  clefs,  bie  ®e<» 
trait  ber  ©ßfuffel  ; bte  SDtaßt  bte  ©un- 
ben  gu  pergeben  ober  gu  behalten  ; réso- 
lution des  puissances,  ba#  ^>erau#gieben 
ber  Üuabrat» , her  Äubifmurgel  :c.  ; 
prendre  son  coin  par  pui«sance,  (i^riftraf) 

bte  j)ucf c ober  ben  leftten  Q5anb  nehmen/ 

■ ehe  ber  ©egtter  ben  feinen  bat* 

Puissant,  ante,  adj.  mAßtig;  Ptcl  PCrmÔ^ 
gettb  ; (gewaltig)  ; it.  febr  reiß  ; it.  ffarf; 
febr  biß  ; it.  fehr  wirf  fam  ; febr  frAftig/ 
wie  g. 05.  eine Slrgencn  te.;  tout-pu»ssanr, 
oUmAßtig;  (o.  SOlcnfßett)  aUe#  ocrmô* 
genb  i allgewaltig  > it.  S.  U Tout-Puis- 
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. saint , ber  8ttmöd)tige  ; les  puissans  da 
siècle , bte  0rojien  ber  2öelt;  bte  3Äöch* 
tigen , ©cwaltigen  ber  €röe  ; baut  et 

puissant  seigneur  ; haute  et  puissante  dame, 

finb  Cbrentitel  in  gerichtlidjcn  Stften, 

Puits,  s.  m.  ber  Brunnen  ; ein  3t«b-  ober 
©d)öpf*  Brunnen  ; (in  ‘Sergmerfen, 
(Erzgruben  uub  îOîinen)  ber  @d)ad)t; 
(auf  ©djtffen)  f.  archipompe)  ; puits  per- 
du , ein  Brunnen  ber  einen  fanbigen 
ober  f iefigen  SBoben  bat,  in  meinem  (leb 
bag  SGBaffcr  in  bie  €rbe  »erliert  ; puits 

. salant,  ber  ©ûlibrunneiu  Fig.  et  Pro*. 
un  puits  de  science,  ein  grunbgclebrter 
üKûnn;  (Ogl.  abyrae);  la  vérité  est  (ca- 
chée) au  fond  du  puits,  btC  SDfl&r&nt 

1 febwer  §u  etgrunben;  man  fann  nicht 
leicht  hinter  bie  Sôabrbeit  f ommen  ; c’est 
un  puits  ; tout  ce  qa  on  lui  dit  tombe  dans 
un  puits,  etf  id  etn  fc&t  oerfehwiegener 
îOîann  ; il  faut  puiser  tandis  que  la  corde 
est  au  puits,  man  mu§  fîd)  ber  ©elcgeit* 
beit  bebienen  ; (oergl.  fer). 

Pulluler,  v.  n.  ( o.  tyffanjen  unb  juweilen 
»on  3nfeften)  fîd)  ocrmebren  ; it.  fig. 
(o.  Ombumern  te.)  fîd)  oermebren  ; fîd) 
«ugbreiten  ; uberj&anb  nehmen  ; mim* 

mein  } (»gl.  provigner). 

Pulmonaire,  adj.  c.  $ut  £linge  gehörig  Î 
artère  , veine  pulmonaire , bie  Çlingcn» 

*|)ulgûber;  £ungcn*0lutûber. 

Pulmonaire  , s.  f T.  bag  £ungenfraut. 

Puimonie,  s.f.  bie  £ungenfud)t. 

Pulmonique , adj.  c . lungenfttcbtig  » it.  s. 

ber  £ungenfud)tigei  bie  £ungenfûcbttge. 

Pulpe,  s.f.  (Sotan.)  bie  marfichte  ober 
fleifd)id)te  ©ubdanj  ber  ftrûchte. 

Pulsatif , ive , adj.  T.  (»Ottl  ©d)UtCrj)  Ho* 
pfenb;  fcblûgcnb. 

Pulsatille,  t.f.  f,  coquelourde. 

Pulsation , t.f.  T.  bûô  ©chlagen  beg  tyul* 
feg  te* ; ber «Pulgfcblag;  bereut«. 

Puisiioçe , s.  m.  T.  bet^ulgmcjfcr,  ein  3n* 
drument  |ut  Stbmeffnng  ber  0efd)Wtn* 
bigfeit  beg  ^ulfeg.  ✓ 

Pulverage,  s.  m.  cbfttj*  prvel.  bûg  $tift* 

gelb  »on  ©cbafen. 

Puiverin,  s.m.  bûg  $0îebl»ul»er  î bag  feitiflf 
gunbpuloer  î it.  eine  2lrt  ÿuïoerborn 
ober  fpulpcrflûfchc , ( poire)  ; it.  Heine 
fcröpffein  Sffiûjfer  weldje  alg  ©taub  »er* 
fliegen» 

Pulvérisation,  s.  J.  T.  bûg  EJJÛlbettt*  bie 
Sertcibung  einer  ©ûchc  in  <Çuloer„ 

Pulvérisé,  éc,  part,  et  adj.  gcpuloert  tC. 

Pulvériser , v.  a.  pulpetn  ; *u  tyuloer  §er* 
reiben  ; in  guiper  oerwanbeln  ; a.  fig. 
gAnjlid)  jemicbten. 

Pumicin  , s.  m.  bûg  ^almoM. 

Punaîs,  aise,  adj.  aug  ber  9îafe  fîinfenb  î 
it.  s.  eine  tycrfon  bie  aug  ber  Sïafe  dinft; 
U.  s.  m.  ein  jhnfenbcé  gufengefcbmùr. 

Punaise , s.  f.  bic  SBanjc  ; S&anblaug  ; 


herbe  aux  punaises,  bûg  SBûnjettFrûUt  î 
il  a le  ventre  plat  comme  une  punaise , 
prov.  pop.  et  bût  einen  leeren  SERagcn , 
b.  i,  er  bat  lange  nicht  gegeffen. 

Punaîsie,  s.f.  bût!  ©ttnfen  aut!  ber 
ber  dinfenbe  atbem  ; (f.  punaîs , adj.) 

Puni;  ie,  part,  et  adj.  gedtûft;  bedtûft  ÎC. 

Punique,  adj.  c.  pnnifch;  fartbûginenfîfcb ; 
foi  punique , fig.  ber  Mangel  an  £r eue 
unb  01auben  ; bie  Unreblicbfeit, 

Punir , v.  a.  drûfen  ; bedrafen  ; punir  de 
mort,  am  £eben  drafen. 

Punissable,  adj.  c.  drafbar;  fltâflidy  ; dtaf- 
fillig. 

Punition,  s.f.  bie  ®cdtûfung;  ©trafe* 

Pupillaire,  adj.  c.  einem  SDiûnbel  gehörig; 
deniers  pupillaires,  SDîùnbflgelber  » 
pillengelber. 

Pupillarité,  s.f.  T.  bie  3«t;  wibrcnb  mU 
cher  eine  junge  ^erfon  ein  3)iunbf(  td. 

Pupille,  s.  m.  etf.  ein  gRünDel,  b.  t.  eine 
junge  mönnlitbe  ober  weibliche  ^Jerfon, 
weld)e  ber  aufficbt  eineö  ©ormunbe« 
anoertraut  id  » wfi  «in  3»aling  (in 
$Xiicfftd)t  auf  feinen  ^ofmeid«  ober 
i>üuölebrcr). 

Pupille , s.f.  T.  ber  Augapfel  ; (f.  prunelle). 

Pupitre , s.  m.  baS  ^ult. 

Pur,  pure,  adj.  rein  ; unoewiifcbt  ; lauter  ; 
unperfilfd)t;  (pur);  it.  (im  moralifchen 
©imu)  rein  ; lauter;  unbefledt  ; un# 
fdjuïbig  ; unftröflid)  te.  ; it.  offenbar  ; 
(f.  auch  bie  ^öfbfpiele);  it.  T.  (o.  ©lu* 
men  unb  in  SSBapen)  einförbig  ; du  via 
pur,  «©ein  ohne  SßaiTet  ; unpermeng- 
tet 303 fin  ; c’est  une,  pure  affectation, 
eg  id  eine  offenbare  Sîerdellung  ; ti 
id  nicht*  al*  gwang , «Berflcttung  ; 

c’est  par  pure  complaisance , eg  gcfd)ttbt 
au*  bloßer  0efÄÜigfcit  ; l’état  de  pure 
nature  , ber  ©tanb  ber  Unfdjulb  î 
en  pure  perte,  f,  perte  ; T.  en  pur  don, 
al*  ein  unbebingte*  0efchenf  ; pur  et 
simple,  unbebingt;  ohne  Vorbehalt  ; 
être  absous  il  pur  et  à plein,  oottig  lo*« 

gefprochcn  fnjn. 

Puraque , s.  m.  T.  bet  Ätompfftfcb* 

Pureau,  s.  m.  T.  bie  unbebeefte  Jlöche  ci# 
neg  an  £>rt  unb  ©telle  liegenben  S5ach- 
§iegelg  ober  ©chicfer*. 

Purée , s.  f.  bûg  «Dtarf  pon  burchgetricbc* 
nen  Çrbfen , lohnen , £infen  te. 

Purement,  adv.  rein;  ohne  Reblet  ; (auch 
im  moralifchen  ©inné)  rein;  (f.  pur); 
*7. bloß;  allein;  lebiglich;  pureinent  et 
simplement,  einzig  unb  allein;  lebiglich» 
fchlechtbin  î fchlechtmeg ; (f.  pur). 

Purété,  s.f.  bie  SXcinbeit  ; SKcinigfett; 
£auterfeit;  (f.  bie iôcbeutungen o. pur, 
im  pbpfîfchett  unb  moralifchen  ©inné); 
auch  bi«  &eufd)b«it. 

Purette,  s.  f.  eine  artrotben©anbeg  wel- 
ch« ber  SKagitet  anjicbU 


Purg  Puri 

Purgatif»  Ive,  adj . reinigenb  î ûbfubtenb; 
putgttenb  ; */.  »•  m.  ein  reinigenbe*  ic. 
^Kittel  ; eine  abfûbrenbe  sitjeneç  î ein 
ÿurgiermittcl;  vie  purgative, (2lnbûdjt6* 
(proche)  biejenige  £eben*art,  bo  man  Die 
©ecle  non  ber  ©ewobn&eit  jur  ©unbe 
$u  reinigen  fucht. 

Purgation , 5.  /.  Die  «Reinigung  ; Sïbfuh* 
rung  ; it.  nteifl  eine  abfùbrenbeStrjenepj 
vulg.  Die  ^urganjî  (f.  purgatif,  ».  m.)  ; 
it.  Ciur.)  oi.  Die  «Reinigung  burch  Den 
€iD  ; Der  $Reinigung*eib  ; it»  purgations, 
tm  plur.  ober  purgation  menstruale.  Die 
monatliche  «Reinigung  Der  28eiber. 
Purgatoire , ».  m.  (tÔUU  £ird)e)  ba*  <yege* 
feu  et. 

Purge , r.  /.  T.  Die  «Reinigung  ber  Don  ber 
$efi  angcflecften  jtaufmanndwaaren. 
Purgé,  ée,  part,  a adj.  gereinigt  ic. 

Purgrroirs,  s.  m.  pi.  T.  (in  ben  SSJafierlei* 
tungen)  mit  ©anb  angefullte  Steren  ; 
ba*  burchlaufciibc$©afier  Darin  ju  teini* 
gen,  ebc  cd  weiter  pertbeilt  wirb. 

Purger,  v.  a.  aucf)  absoi.  (Den  Körper) 
reinigen;  fàuberti;  purgiren  ; Die  Un* 
reinigfeitcn  abfù&rcn;  it.ßg.  reinigen; 
fiubern;  befreien  ; g.  33.  eine  ®tabt 
nom  ©efinbel,  ba*  «Kecr  von  ©eeriu* 

bem  K.î  purger  son  esprit  de  préjugés, 

. fief)  non  «Borurtbeilen  lodmachen  ober 

IO0reigCtt;  T.  purger  une  hypothèque, 

eine  33fanbDctfcbreibung  aufbeben  ober 
unwivffam  mad)en;  purger  la  contumace, 
fui)  al*  (gefangener  jUUen,  um  fïd)  be* 
ungeborfamen  £u*bteibeu<  wegen  Dor 
©eriebt  ju  rechtfertigen  ; purger  la  mé- 
moire d’un  mort,  einen  Hingerichteten 
gerichtlich  fur  unfchulbig  ertlAren.  se 
Purger,  v.  riß.  ein  abfûbrcnbc*  Mittel 
einnebmen  ; purgieren  ; it.  (juc.)  fich 
. pon  einer  35efchulbigung  lodmochen  ober 
reinigen. 

Purgerie,  s.f.  T.  ber  £>rt,  wo  Die  guefer* 
formen  vereiniget  werben. 

Purification,  ».  f.  Die  «Reinigung  (tm  pbo* 
fifchen  unD  morolifchen  sjcrftanD;)  it. 
(rom.  Äirche)  Diejenige  Hanblung  bep 
, Der  0Oteffe  / Da  Der  «Priefter , nachbem  er 
Den  gefegneteu  £eld)  auöactrunfen, 
. noch  etwa«  Söein  in  benfriben  giegt  , 
welchen  er  fobaitn  auch  trinft  ; it.  (de 
la  vierge,)  Da*  geft  Der  «Reinigung  «Ka* 
rii  ; «Kar \h  «Reinigung  ; u ch*n- 

: deleur.) 

Purificatoire,  ».  m.  (rbm.  irirche)  bü*  @tücf 
• £einwahb,  womit  Der  tyriefter,  nach 
Der  ^ommunion^  bcnÄelch  auämifcbt. 
Purifié,  ée,  part,  et  adj.  gereinigt  :c. 

Purifier,  V.  a.  reinigen»  it.  (clarifier,  épu. 
rer,  éclaircir,)  läutern;  it.ßg.  (\m  moral. 
@inn)  reinigen,  se  Purifier,  v.  rß.prop. 

' *tfs-  tfcfc  reinigen;'/*.  reiner  werben. 


Puri  Pyra  ioo5 

Purisme,  ». m . eine  übertriebene  ®eflf{ffen^ 
beit  rein  $u  reben  uitb  ju  fehreiben» 

Puriste,  s.  m.  ber  $Uriftî  (f.  purisme.)  . 
Puritain , s.  m.  (in  €nglanb)  ein  «Puritaner; 
ein  jirenger  ^redbpterianer;  (f.  presby- 
térien.) 

Purpurin,  ine,  adj.  purpurfarbig  ; purpur* 
färben. 

Purpurine,»./,  gemahlene*  «Ketaß,  welche* 
man  mit  Dcbl  ober  ftirnifi  auftr&gt.  k 
Purpurite , ».  /.  T.  eine  pcrjleinerte  «pur* 
purfehneefe. 

Purulent,  ente,  adj.  T.  eiterig. 

Pus,  ».  m.  T.  Der  (Eiter;  (f.  matière.) 
Pusillanime,  adj.  c.  Heinmûtbig;  Derjagt; 

it.  ».  m.  ein  Äleinmutbiger  k. 
Pusillanimité,  s.f.  b er  Âleinmutb;  Die 
SBerjagtbeit. 

Pustule,»./.  Die  ©itcrblatter;  visage  plein 
de  pustules,  ein  finnige*  ©efïcht* 

Putage  , ».  m.  ol.  D.  i»  putanisme. 

Putai  n , s.f  pop.  injur.  Die  Hure;  ein  un# 
jûdjtige*  2öeib*bilb;  (f.  auch  père, prov.) 
Putanisme,  ».  m.  pop . Die  £urcrcp;  baï 
^urenleben. 

Putassier , ».  m.pop . btt  ^Utenjäger  ; 9ulg. 

Der  JC)urenbeng(t. 

Putatif,  Ive,  adj.  b.  t.  réputé,  petmeint* 
(wirb  meifl  nur  dou  3ofcp& , al*  Dem 
permeinten  «Bâter  3.  (Ebr*  9tfû9t;  auch 
pon  gewijfen  €ben.) 

Putine , ».  /.  pop.  b.  i.  petite  putain , ein* 
Heine  i)ure;  Dû*  Âurchen. 

Putois,  ».  m.  Der  3ltiB»  (eine  2(rt  «Karber.) 
Putréfaction,  s.f.  T.  biC  Jiulnif;  (SÔU* 
ïuitg.) 

Putréfait , aite,  adj.  T.  itt  5&ulni§  Ûbft# 

gegangen. 

Putréfié,  ée.part.  et  adj.  T.  f.  putréfier 
tmb  putréfait,  ' 

Putréfier,  v.  a.  T.  faulen  machen;  injiur» 
ntfi  bringen,  se  Putréfier,  V.  riß.  in 
$&ulnif  geratben  ; faul  werben  ; per- 
fauleit.  , , 

PutresciMe,  adj.  c.  T.  nouv.  ber  Jaulmi 

unterworfen. 

Putride,  adj.  c.  fatll;  fièvre  putride,  Dal 

gauljtcber.  , 

Pycnostyle,  ».  m.  T.  etn  ©ebaubf/  Alt 

welchem  Die  ©Âulenweite  anbertbalb 
©Äulenbicfen  betragt.  • 

Pycnotlque , adj.  c.  (5ReD.)  bte  ®5ftC  Per* 
DicfenD , unD  üugleicb  erftifchenb. 
Pygmée  ».  m.  («Kptbol.)  eine  «rt  Bwerge; 
iiberb.  ein  Jrnergj  (fonft  nain;)  it.Jïg. 
ein  Heine*  «Kinnchen. 

Pylore  , ».  m.  (2t Bût.)  Dû*  UUterf  «KUttD* 
loch  be*  «Kagen*  ; ber  «Pförtner. 

Pyracanthe,  s.f.  (fonji  buisson  ardent,) 

ber  feurige  35ufchî  ber  flachelige  «Ki/* 
pclbaum;  ber  otrginifche  immer  gru* 
neitbe  £ageborn.  ' * 

Pyramidal , ale,  adj.  pçtamibcilfovmiâ» 


jooö  Pyra  Pytli 

Pyramidal«,  s.  /.  hff  pt)l*anittxnföritltge 
©locfenblumc,  tvelcbe  biaue  Blumen 
von  oben  big  unten  trögt. 

Pyramide,  s.f, ; pie  <Ppramii>ei  ©piijföule; 
pyramide  rotcb  überhaupt  OOU  allerlei)  pp» 
ramiPenfötmiagedülteten2)ingcngefagt. 

Pyréthre,  s.  m.  T.  per  'Bertram  ; Pie  Zahn* 
tourj;  ©petcbelivurj;  (eine  <Pflauje.) 

Pyrétoiogie , s.f.  T.  Pie  Jicberlebve. 

Pyrite,  s.f.  T.  per  ^euerfteill  ; pyrite  cui- 
vreuse, ßupfeefie*;  pyrite  martiale,  S£i* 
fentieg  tc. 

Pyriteux,  euse,  adj.  T.  ficfl«)  ; it.  ftcftd)t; 
fiegartig. 

Pyrithoiogie , s.f.  T.  Pie  Beitreibung  Per 
tfiefc. 

Pyroboüste,  s.  m.  T.  per  JeUfttVerlcr. 

Pyrole , s.f.  T.  Pag  SEötntergrün. 

Pyro-lignite,  s.  T.  ein  branDtg»  holsfauretf 
©'alj  / P.  i.  eine  «DerbittPuug  Per  bran* 
Pigen  jpoljföure  mit  (ErPen  uuP£augcn* 

' - Taljen. 

Pyromane«,  Pyromancie,  s.f.  T.  Pie  POt* 
gcblicbc  SSahrfaguitg  aug  Petn  Jcucr. 

Pyrométre , s.  m.  T.  Per  Jeucrmeffer. 

Pyro-mucite  , s.  T.  ein  branDig*  febteim* 
faureg  ©als , P.  i.  eine  ©erbinPung  Per 
branPigcn  ©cplcimfaure  mit  (ErPen  unP 
£att(jenfalj.  # 

Pyro-muqueux , euse , adj.  T.  bCAllPig» 
tvetnfauer.  (f.  py>o  mucide.)  . 

Pyronomie,  s.f.  ((Ehpm.)  PieÄUUjI,  Pag 
Jeucr  gehörig  $u  regieren  i (auch  pyro- 
technie chimique.) 

Pyrophore , s.  m.  T.  fcuerfattgenPeg  <pu(» 
ver  ; ein  tyulvcr  Pag  fich  cm  Per  £uft 
entsmiPet.  ^ . 

Pyro-taitareux,  euse,  adj.  c.  T.  bröttPig» 
»ciudcinfauer. 

Pyrotechnie  , s.f.  T.  Pie  ^CUCttbCrfVtf lîllflî 
(f.  aud)  Pyronomie.) 

Pyrotechnique,  adj.  c.  T.  sur  Jeuenvcrfer* 
f und  gehörig. 

Pyrotique , adj.  c.  T.  f,  Caustique. 

Pyrrhique,  s.m.  T.  ein  Jü§  VOU  JIVCI)  fut* 

*en  ©vlbeit,  in  Per  griecbifcbcji  Æicbt* 
tunft. 

pyrrhique,  s.f.  ein  friegerifeber  £an$  Per 
2Utcii/  tuobet)  mau  einanPer  an  Pic  ©cbil 
Pe  fchlug. 

Pyrrhonien,  s.  m.  ein  tyorrfjontancr  ; ein 
Änhönger  Pcg  IJJprrhoni  ein  Zweifler > 
©feptifer  i (f.  Sceptique.) 

Pyrrhonisme,  s.  m.  Pic  £chte  Peg  typrrboHÎ 
Per  ^nrrhoniömuö  J (f.  Scepticisme.) 

Pythagorc,  s.  m.  (Per  berühmte  grieebifte 
ÿhdofopfi  ippthagoras;)  la  table  de  Py- 
thagore,  Pag  (Einmaplcing. 

Pythagoricien , enne,  adj.  et  subit,  pptfca» 

gortfeb;  ein  yptbagoröer;  ein  StubÄit* 
ger  Pcg  ipptpagorag. 

Pythagorique,  adj.  c.  ppthagorifd)  » table 
pythagoxique,  f.  Pythagorc» 


Pyth.  Quad 

Pythie , Pythienne , s.f.  typtbi«  ; Pie  pt)t&i- 
fdje  tyrieftetinu  ; eine  tyrteflettnn  heg 
Qtpollo  su  2)elphotf  / Pie  auf  ihrem^Drcç* 
fuß  Die  Orafcl  befanut  matte. 

Pytbique , adj.  c.  ppthift  ; jeux  pythiques, 
Pie  ppthifchen  ©piele , tvclte  Pem 
2(poUo  typthiug  su  (Ehren  alle  vier 
Sabre  sn  £>elphog  gefepert  nmvPcn; 

(f.  Python.) 

Python,  s.  m.  (Sfipthof.)  Per  bahnte  einer 
©tlangc  , weite  pon  3tpoüo  gctöPtet 
rourPe,  Per  Paper  Pen  Bcpnahmen 
tbiug  erhielt. 

Pythonisse , s.  f.  (&ep  heit  Seiten)  eine 

SôahrfagerinniSanbcrinnjC^çthoniffa.) 


Q. 


y s.m.  bas  ü, 

^uaderne,  s.  m.  (Pag  u td  faut)  Pte  ÖU«# 
terne;  ein  £oo$öon  oiec  Hummern  im 
£0tt0  ; it.pl.  (£riftraf)  f.  carmes,  s.  m. 
plur. 

Quadragénaire , adj.  c.  (u  td  laut)  Vtct§tg« 
jährig;  it.  s.  ein  niersigjàhriger  5Xann; 
eine  oiersigiahrtge  Jcau. 

Quadrageshnal , ale,  (u  td  laut)  adj.  |.  B. 
le  jeûne  quadragésimal , (brn  Pftt  ÄöthO* 
Uten;)  Pag  Jaden  roöhrenb  Per  »iersig* 
tägigen  Jadcn|cit  vor  Odern  (f.  aueb 

quarantaine.) 

Quadragésime , s.f.  (u  id  laut)  le  dimanche 
de  la  quadragésirae,  per  erde  ©ontttAg 
in  Per  jaden  J (f.  quadrage^rual.) 

Quadrain,  f.  quatrain. 

Quadran,  f,  cadran. 

Quadi angle,  s.m.  ( u td  laut)  Pag 55ierecf. 

Quadrangulaire,  adj.  c.  (u  ift  laut)  viCCCCftg. 

Quadrat , s.  m.  (BucpPr.)  f.  cadiat;  it.  adj . 
m.  (^dron.)  i’aspcct  quadrat.  Per  üua« 
Pratieheiiti.Per  gevierte  ©d)ftn  Per  ©e* 
dirne.  ..  . 

Quadralin,  s.  m.  f.  cadratin. 

Quadratrice,  s.f  T.  (u  id  löUt)  eilte  VOH 
Pen  3Uten  erfnubene  fruutme  £iiüe , 
Purcb  Perett  fie  sur  mögliu>d»ge* 
ttaucn  Gierung  Pcg  Jitfelg  ju  gelangen 
fuebten.  - 

Quadrature,  s.  f.  T.  (u  td  laut)  Pie  Ö«a» 
Pvatur  i Pie  «öteruna , P.  t.  Pte  (ErftnPuug 
ettieg  üuaPrateg,  forvohl  in  £inteit  al« 
in  3ö6U«/  welcbeg  einer  gegebenen  au« 
Peru  Jtgur  gleich  id;1  quadrature  du 
cercle,  hie  öuüPratut  Peö  Bitfeld  ; iu 
quadrature,  (îîldtOU.)  p.  i.  aspect  quadrat, 

f.  quadrat;  it.  (Ubviit.)  Pag  Sjtotlegetvetf 
(jivifdien  Pcm  Zifferblatt  unP  Pem  Uhr* 
vcrPccP.) 

Quadre,  QuadUgr^  çl.  P,  pdre,  çaJriy. 
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Quad  Qual 

Quadriennal , f.  quatriennal. 

Quadrifolium , s.  m.  T.  Dû*  SBicrblûtt  ; 
ber  oierblitterige  tflee. 

Quadrige,  s. nu  ein  mit  Pier  <Pferben  neben 
eittanber  befpannter  jwepràberiger  Wa- 
gen, bergleicben  fi tb  Die  alten  ©riccben 
unD  Kômer  bepm  Wettrennen  beDienten. 

Quadrilatéral , ale,  adj . T.  Pierfeitig  » (Pier* 
ecfig.) 

Quadrilatère,  s. m.  T.  (u  tff  laut)  einepicr* 
fettige  Jigur;  ban  SBicrccf. 

Quadrille,  s.f.  oi.  eine  Kotte  Kitter  bep 
ben  ehemaligen  furnieren. 

Quadrille,  s.  m . Die  QuabriHc,  b»  i.  ba$ 
gomberfpieï  unter  Pier  $erfonen;  if. 
bie  tu  einem  ©outre  *£anj  gehörigen 
acbt  spcrfonen. 

Quadrinome,  s.  m.  (u  tfl  ÎÔllt)  (Blgebtû) 

etne©ro§e,  bie  aus  Pier  ©liebèrnbe* 
ffebt. 

Quadripartit , ite,  adj . T.  jn  Piet  îbrile 
getbeilt. 

Quadripartition , s.f.  T.  bie  £&etfung  (Il 
Pter  £beile. 

Quadrisyllabe , adj . c.  Ptfrfplbig. 

Quadrupède,  adj.  c.  (u  i(i  lûllt)  PierfÙjîigi 
it.  s.  m.  ein  pierfùfiiges  £bût* 

Quadruple , adj.  c.  pierfacf)  > */.  piermûbl 
fo  groß;  piermabl»  if«  meiff  *.  m.  ein 
Ûuabrnpel,  b.i.  eine  3«bl  ober  ©rôpe, 
wclcbe  piermabl  fo  grog  ift,  alö  eine 
anbere  ; it.  eine  geipiffe  ©olbmünje , 
welche  Pier  fpißotett  (Pierjig  £iprc$) 
betragt;  vingt  est  le  quadruple  ober  (al* 
adj.)  est  quadruple  de  cinq , iWaitjig  ifl 

Piermûbl  fünf. 

Quadruplé,  éc , part . et  adj.  mit  PtCt  ttUll» 

tipficirt. 

Quadrupler,  v.  a.  Pterfûd)  machen  ; mit 
Pier  multipliciren. 

s.  m.  ber  Âai,  bie  Äüfle  (in  ®ce- 
ffÂbten;)  it.  ein  befleibetes  mitSKauer* 
tperf  eingefaßte*  Ufer  ; it.  ein  gemaner» 
ter  tmb  oben  gepufferter  tylai}  ûn  bem 
Ufer;  it.  bie  ©übne,  b.  i.  ber  Kaum 
ober  tylafc,  wo  bie  auö  ben  ©ebiffen  gc. 
labenen  ©fiter  bingclegt  werben. 

Quaiage,  f.  Quayage. 

Quaicbe,  s.f.  T.  ein  £tt$,  b.  i.  ein  flei* 
neS  ©djiff  mit  einem  23erbctf  unb  einem 
©abelntûfh 

Quaker,  ober  Quacre,  s.  m.  (u  tfl  lûUt)  ein 
jQuûfer  ober  ÖuÄfer,  b.  i.  ein  $nbfln» 
ger  einer  im  3abr  i6ço  in  ©nglanb  ge- 
gifteten ®efte;  (f.  ûUd)  trcmbleur.) 

Qualificateur,  s.  m.  ber  ©raminator  bcp 
bem  SnquijïtionSgericht  in  ©panicn. 

Qualification,  s.f.  bie  iBcplegimg  einer, 
©igenfdjaft;  bic  Benennung. 

Qualifié , ée  , part,  et  adj.  bcnûlint  IC.  > 
personnes  qualifiées,  b.  i.  personnes  de 
qualité,  ©tûnbeSpftfonett  ; un  aime  qua- 
lifié, T.  ein  na&mbafteS,  fcbwercS  SÖer* 
bjeeeben. 


Quai  Quan  1007 

Qualifier,  v. a.  nennen;  benennen;  beti- 
teln; eine  gewlffe  ©igenfebaft  bcplcgen; 
fur  etwas  ûuôgeben;  qualifier  qu.  de 
fou , jemûnb  einen  Darren  nennen  ; on 
le  qualifie  baron , (juwctlcn  ûlicb  de  ba- 
ron,) man  nennt  ibn,  ober  man  giebt 
ibm  beu  Rahmen  ©aroit.  se  Qualifier , 
9.  riß.  §.  ©.  duc  (juweilen  auch  de 
duc,)  ficb  £er|pg  nennen  ; ftcb  fur  einen 

^ Jperjog  auSgeben. 

Qualité,  s.f.  bie  93efcbûffenbeit , (Eigen- 
fcbûft , àrt  einer  ^erfon  ober  ctnc$ 
©ingeS;  it.  bie  guten  ober  fcbltmmen 
€igenfd)ûften , ©eroobubeiten  , 9îei# 
gungen,  Talente  ic.,  (Qualititen  , ) 
bie  jemûnb  bcfîçt;  ber  Pornebme@tûnb 
einer  <}Jerfon;  ber  ®tûnb;  it.  ber  £itef, 
ben  man  fid)  giebt  (qu’on  prend;)  (f, 
ÛUd)  qualifier;)  vin  de  la  meilleure  qua- 
lité, Wein  pon  ber  befielt  2irt(Quûlttût;) 

des  personnes  ober  des  gens  de  qualité,' 
©tûltbetfperfonen  ; de  grande , de  la  pre- 
mière qualité,  pon  pornebmem  (ober 
bobem)  @tûnbc;  je  suis  de  qualité  bour- 
geoise, icb  bin  burgerlidien  ^tanDcë  ; 
en  qualité  de . . . ûl$  . ♦ . ; il  y est  auto- 
risé en  qualité  de  père,  û($  93ûter  (in 

ber  (Eigenfcbûft  ûl$  ©ater)  er  baju 
berechtiget. 

Quam  quam,  s.  m.  (bet)be  u fïnb  faut)  ( tn 
®d>ulcn)  eine  fieinc  lûteinifcbe  Kebe , 
bie  ein  ©cbûler  ôtfentiieb  b^t. 

Quand,  adv.  et  conj.  de  temps , Wann; 
il.  conjonct.  ( b.  t.  lorsque , ) alO  ; it • 

conj.  (b.i.si,)  wenn; (unb  nidjt:  wann;) 
it.  WCntt  aucb;  quand  même  it  l’auroit 
fait  etc. , (unb)  wenn  er  ci  aucb  g ctf)an 
bitte,  foie.;  pour  quand,  bid  tpann; 
(f.  aud)  quant.) 

Quanquan , ( f.  cancan , ) s.m.  plais,  faire 
un  quanquan , un  gTand  quanquan  de  qch., 

einen  großen  £irm  pon  etwgÿ  mucbciu 
(f.  Diction,  de  Firaud.) 

Quant, préposition  , quant  à moi,  Wû$  midj 

betrifft,  ober  anlangt,  ober  angebt  » 
(midi  anlangenb  ; ) quant  au  reste , übri- 
gens ; im  übrigen;  Das  übrige  aitlan« 
genb  ; se  mettre  sur  son  quant  à moi, 
fam.  ficb  etwas  einbilben  ; quant  et 
quand  moi*,  quant  et  quand  nous,  ol.  et 
pop.  b.  î.  avec  moi  ; avec  nous  ; en 
même  temps  que  nous  ; quant  et  quand , 
ol.  b.  t.  en  même  temps,  (f,  übrigen* 

bie  ©rammatif.) 

Quantes , adj.  f.  pl.  toutes  fois  et  quantes , 
Ober  toutes  et  quantes  fois  que  etc. , fam. 
fo  Oft  ûlé;  quantes  fols,  ade«  ol.  wie  oft* 

Quantième , adj.  et  s.  c.  ber  , bie , bû$ 
Wieoiclfie;  it.  s.  m.fam.  b.  i.  le  quan- 
tième (jour)  du  mois,  ber  wieoiflflc  (£ ag) 
im  ÜJîonatbi  ba*  Saturn;  montre  à 
quantième,  ettic  ijafcbeiuibr,  wclcb*  ba* 
Saturn  anfeigt» 
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Quantité,  *./.  uber&.  bte  ©îenge  ; ?BicI- 
beit;  (Quantität;)  **.  (©îatbcm.)  eine 
©rbße;  it.  (©ramm.)  ba#  eBplbenmaß; 
öte  ginge  ober  Äurje  ber  ©plbeu. 

Quarantaine,  s.f.  Oifrjig;  Cîtie  3ûl)l  OOtt 
oierjig  ï it.  ein  Älter  non  40  fahren;  40 
5abre;  it.  bie  40tâgige  ftnfîen  oor  ößerti; 
(f.  and)  quadragésimal  ;)  it.  bie  Ûuatûn* 

. tûtne,  b.  i.  eine  3eit  non  oierjig  (511* 
weilen  auch  oon  weniger)  £aqen, welche 
(Rebiffe  unb  SXeifenbe,  bie  au#  Dcrtern 
fommen,  welche  wegen  ber  $cfl  ober 
ûitbcrer  anfteefenber  Âranffjeiteu  ocr* 
bid)tig  ftnb,  an  einem  fiebern  Ort, 
$ur  ©erbinberung  aller  weitern  Än* 
jtecFunq , jubringen  muffen  ; faire  la 
quarantaine,  bie  Ouarantaine halten. 

Quarante,  adj.  num.  oicrjig  ; les  prières 
de  quarante  heures,  bû#  Dicrjigftunbtge 
©cbetb. 

Quarantie , s.  f.  cbem.  ba#  ©eridjt  ber 
©icrjtgcr  ju  beliebig  ; ein  and  oietjig 
©liebem  beflebenbeö  peinliche#  Unter« 
geriebt. 

Quarantième,  adj . et  s.  c.  bet  / btf , ba# 
oierjigfte?  it.  s.m.  ba#  ©ierjigftcl. 

Quarderonner , v.  a.  T.  bte  ÄfllttCH  fine# 

©rete#  ober  halfen#  abflo^eit , unb  eine 
runbe  £eiße  baran  jieben. 

Ouarnet,  f.  carnet.  • 

Quarre,  Quarré  etc.  f.  carre  etc. 

Quart,  s.m.  ba#  Viertel;  ber  oierte  £heil 
eine#  ©anjen ; un  quart  d’heure,  ober 
bloß  un  quart,  eine  ©iertelthtnbe;  quart 
«l’écu , (in  îôeutfcblflub)  ein  £>tt#tbûlrr; 
ein  Drt;  demi-quart  d'écu , ein  halber 
£)rt#tbûler;  quart  de  papier,  ein  Ouart» 
blatt  papier  ; T.  un  quart , eine  unge- 
fähr oierjig  tyfunb  bûltenbe  ©offnen* 

îtfle;  un  levraut  de  trois  quarts,  eût  fa  fl 
auôgewadifrner  iunger  &a fe;  quaît  de 
cercle,  ein  Ûuûbraiit;  ber  oierte  £beil 
eine#  $trfe  l#  ; inf.  ein  Sffierfjeuq  wel* 

• die#  au#  einem  ©oqeit  oon  90  ©raben 
(bem  oierten  £beil  eine#  ^irfcl#)  be* 
(relit;  quart  de  rond.  (©auf»)  ein  ©}tllfi, 
©ierteltffînb  an  ©efimfen  ; quart  de  rang. 
(Ârieg#Wcfen)  ba#  ©iertcl#qlieb  ; défiler 
parquait  de  rang,  mit  ©iertel#gfiebcrn 
abtfehen  ; quart  de  conversion , eine 
©tcrtcl#wenbtinq  ; le  quart,  (©ebifff.) 
bie  datier  einer  (?diiff#wad)C  ; ba# 

ûuart;  quart  de  vent  ober  de  rumb,  citt 
©iertel#flrid)  ; einer  oon  ben  16  $om* 

• paßßrichcn-jwifdien  ben  £auot*  unb 

J^albflricben  travailler  un  cheval  de 
quart  en  quart,  bet)  ben  poltet!  ftlt 

ÿferb  bremnabf  auf  lebe  £tnic  nadi  fin* 
anber  in#  gieret#  reiten.  Prov.  il  donne 
au  tiers  et  au  quart , er  giebt  jebernutntt; 
médire  du  tiers  et  du  quart,  001t  allen 

£cuten  Ucbel#  rebeu  ober  ûbel  fpredien. 

Qu  Ait,  arte,  adj.  (u  folg.;  quart  denier. 
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ber  oierte  pfennig  ; ce  sanglier  est  1 son 
quart-an,  biefe#  Sôilbfcbtoein  iff  oier- 
übrig;  fièvre  quarte,  bô#  oicrtÂgige 
Çieber. 

Quartaine,  adj.f.  vos  fièvres  quartaines! 

(ein  pöbelhafter  Jlucb)  bu  follft  ba# 
oicrtàgige  lieber  befommen  î 

Quartal,  s.  m.prvd.  ein  gewiffe#  ©ctreibe* 
maß. 

Quart-an,  Quartanier,  s.  m.  Oàgerep)  f. 
quart , adj. 

Quartation, s.f  ober  Inquart, s.m.  ((Ebbttt.) 
bie  ©ermifebung  eine#  Viertel  ©olbe# 
mit  breo  Viertel  @ilber. 

Quartaut,  s.  m.  ein  ©laß  (tnf.  be#  ©Jet* 
itc#,)  welche#  ben  oierten  £(wil  fine# 
queue  beträgt;  ba#  ©iertel. 

Quarte,  s.f.  ba#  ©tertcl;  ein  $©aß  flûmger 
Æ)inge,  welche#  jwep  hinten  entait; 
auch  ein  ©etreibemaß;  (SOfuf,  Çeditf. 
unb  tyifetfoiel)  eine  Quarte;  it.  ba# 
Ûuart , b.  i.  ber  oierte  £beif  oon  ©rb* 
febaften  unb  ©ernücbtnijfen  ; (f.  auch 
falcidc;)  quarte-feuille ,(5ÖOP.)  eine  Pier* 
bl&ttcdge  ©lume. 

Quarteiagc , s.  m.  T.  bie  Abgabe  00m  tforn» 

Quartciette,  s.f.  T.  eine  fleinc  Ârt  SDacb* 
febiefer. 

Quartenier , s.m.  ein  95iertel#*J^err  ; 35ier* 
tcl#«?ntetflcr  in  einer  (Btabt  ober  auf 
bem  ®d)iffe. 

Quarter,  v. a.  jwifcf)ctt  jwep  ©elctfen  fah- 
ren, um  ihnen  auöjumeicbcn. 

Quarteron , s.m.  ba#  Viertel  ; it.  ein  !Bier- 
teloftmb,  eiuSSiertelbunbertoon  etwö#; 
ein  Viertel  ; quarteron  d’or , ein  IBtidj* 
lein  gefdjlagene#  ©olb  oon  25  iölittern; 

il  n’y  en  a pas  trois  douzaines  au  quar- 
teron , prov.  pop.  man  muf  fpûrfam  ba* 
mit  umgeben. 

Quarteron,  onne,  s.  ber  (bif)  OOtt  einem 

ÎÇtetgcn  unb  einer  SÄulate  geboren  ift. 

Ouattidi , s.  m.  nouv.  jQuartibt,  b.  t*  bft 
oierte  £ag  einer  ^)cfabe. 

Quartier , s.  m.  ber  oierte  »îbcil  eine#  ©an* 
jeu  ; ba#  Viertel  ; it.  eine  SöierteMEUc  ; 
it.  ba#  Ûuavticr , b.  i.  ein  SDiatel  ober 
ber  oierte  £&eil  einer  0itabt,  eilte# 35e* 
’jtrfc#,  einer  ©egenb;  überh.  eine  ©e* 
genb  ; audi  bie  benadibarte  ©egenb  ; bie 
sjîacbbarfcbaft  ; it.  ba#  50îonb#oiertel  ; 
it.  ba#  Quartal , b.  i,  ba#  3abre#oiertel; 
ba#  Vierteljahr;  it.  ber  3tn#  ober  bie 
îlbgabe,  fo  nach  ©erlauf  eine#  Quar* 
tal#  entrichtet  werben  muß  ; it.  (Äricg#* 
wilTenfd).)  ba#  Quartier  , e#  feo  ba# 
(Btanbguartier  ober  ba#  £agct;  it.  b.  i. 
ba#  bafelbß  beftnblicbe  Ärieg#oolf  felbß; 
it.  ßg.  ba#  Ouarticr,  b.  t.  bie  ©erfebo* 
tiuitg,  ba  man  feinem  Çeinb  (im  Ärieg) 
ba#  £cbcn  laßt;  auebuberh.  bie  ©ach* 
ficht;  it.  quartier,  T.  ba#  ©orber  * ober 
J?inter*Üugrtiec  an  (Behüben  ; it.  quar- 

. tiers. 
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tiers,  pi.  bie  Quartiere,  b. f.  bte  J&orn» 
w&nbe  $u  bepben  ©fiten  beS  <pferbe* 
bufeS;  «7*  bie  Quartiere  eines  ©attelé 
b.  i.  worauf  bie  ©chenfel  beS  SRciterS 
tuhen;  //.quartier,  eines  pon  ben  ber» 
fchiebenen  Reibern  bes  SBapenfchilbeS  ; 
//.quartiers,  (©enealogie)  bie  Slbnen, 
b.  i.  bie  abeltgcn  SBoriltern  von  bfiter* 
lieber  ober  mütterlicher  ©cite;  quaraer 
d'agneau , ein  tammSOiertCl  ; le  quartier 
de  devant,  de  derrière,  bûÔ  SJorberoifr* 
tel  ; Xpinterbf ertcï  ; un  quartier  de  terre , 
ein  Viertel  2lcTcr;  un  quartier  de  lard, 
fine  ©peef feitfï  (f.OUCh  flèche;)  quar- 
tiers de  pierre,  95rUd)(ÈCinC  ; pierre  de 

quartiers,  ûuaberüeine  ; bebaucncSöerf« 

^eine;  bois  de  quartier,  ©chfitboljîpayer 
par  quartier,  pierteliabrwetfe , piertel» 
jibttg  bejûblen;  le  quartier  général,  baS 
Hauptquartier;  quartier  d'hiver,  bas 
S©interquartier  ; quartier  d’assemblée  , 
ber  ©ammelplafc  ber  fcruppen;  quartier 
de  vénerie,  bft  3û9erbof}  quartier-mestre 
ober  maréchal  des  logis,  Der  ^Regiments* 
Quartiermeificr  (erftereS  cbem.  nur  bon 
fremben  Äaüalieric  » ^Regimentern  in 
franjôf.  ©ienften  ; ) quartier  - maître , 
(auf  ben  ©ebiffen)  ber  ©chiemann,  b.  i. 
ber  ©ebûlfe  Des  9Raftmei(lerS  unb  Hoch* 
totb^manneö  ; quartier  de  réduction,  fin 
SKeönftionSquabrat;  ein  gewiffeS  Bnftru« 
ment  ber  ©eefabrer;  vent  de  quartier, 
fin  ©eitenminb;  nouvelles  de  quartier, 
«fteuigfetten  bie  nicht  weit  ptv  finb. 

Fig.  et  Prov.  demander  quartier,  ( im 

Ärieg)  um  Quartier/  b.  i.  um  ©er* 
fçbonung  bitten  J n«  point  faire  de  quar- 
tier , fein  Quartier  geben  ; alles  nteber* 
machen  ; //•  (}.  93.  bon  einer  boshaften 
ober  oerlünmberifchen  ^Jerfon)  nieman* 
bfS  febonen;  SC  mettre  en  quartier  pour 
qn.,  fein  mögliches  für  einen  tbun; 

à quartier,  adv.  bCQfett;  (f.  i part,  i 
l’écart;)  il  a mis  du  bien  à quartier,  fr 

bat  ©elb  auf  bie  ©eite  gemacht. 

Quartile,  ad/,  quartile  aspect,  (Slflron.) 
ber  gebierte  ©chcin  eines  Planeten  ; 

(f.  quadraf.) 

in-Quarto,  f.  In-quarto. 

Quarz,  ».  m.  (bfUtfch)  bet  Quat{  , b.  t 
eine  glasartige  barte  ©teinart,  welche 
auf  ihren  überleben  meiji  frpftallimfch 
angefchoffcn  ifl. 

Quaserette  ober  Gaserette,  s.f.  bft  2Öfi* 
benforb. 

Quasi,  adv . fam.  bepnabc;  faff  ; quasi- 

délit  , ( jnr.)  eine  unoorfeçlich  begangene 
gefeijwtbrige  Hanblung. 

Quasimodo,  s.  m.  (u  ifi  laut)  ber  erfte 
©onntag  nach  Odem;  renvoyer  à la 
quasimodo,  prov.  bte  Gablung  auf  Die 
lange  95anf  fchiebeu* 
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Quaternaire,  ad/,  c.  T.  nombre  quaternaire, 
bie  3abl  hier;  eine  gebierte  3abl* 

Quaterne , f.  quademe. 

Quaternité,  s.f.  bie  bon  Einigen  permcinte 
SBierfültigfeft  ©ottcS. 

Quatorzaine,  s.f.  (jur.)  einest  UOtl  *4 
l^agen  J (fonjt  quinzaine.) 

Quatorze,  adj.c.  num.  bifrjcbm  J ft.  ççf. 
b.  t.  quatorzième  , rente  au  denier  qua- 
torze , eine  SRente  jum  Pierjebenteir 
pfennig  gerechnet  / ba  man  jährlich  ben 
btertchenten  £beil  beö  Kapitals  als  3in$ 
Wiebtr  befommt;  it,  s.  m.  un  quatorze  de 
rois,  de  dames  etc.,  ('JHfetfp.)  Picrjiebetl 
Könige,  bieriebcn  ©amen,  D.  u Pier 

Könige  IC.  (f.  auch  midi  UUb  quinze, 
prov.  ) 

Quatorzième,  ad/,  et  s.  ber,  bie,  baS  Ptcr» 
jebente  ; it.  ».  m.  ber  pierjebe  nte  £ag 
beS  «JîonatbeS  2C.;  <7.  bas  SBierjebnteL 

Quatrain , ».  m.  eine  ©tropbe  Don  Pier 
Werfen. 

Quatre,  adj.  num.  c.  bifr»  //*  qqf.  b.  U 

w quatrième  ; it.».  m.  eine  2)tcr  ober  93iere; 
it.  ».f.  ebem.  bie  vierte  UntcrfncbungS* 
fammer  im  Parlament  ; tirer  un  crimi- 
nel  i quatre  chevaux,  f,  écarteler;  les 
quatre  temps,  bie  Qnatfmbcr,  b.  t.  (ttl 
ber  rom.  Æircbe)  Pier  ffrenge  Jaften/ 
welche  am  erften  Jreptag  eines  irbeti 
©icrteljabrcs  beobachtet  werben  mu  ffen» 

Fig.  et  Prov.  se  mettre  en  quatre  pouf 
qch.  j pour  qn. , um  etwas  fich  äuferfr 
bemühen;  alles  mbglidie  für  jemanb 
tbun;  (f,  auch  quartier;)  il  sc  fait  tenir 
i quatre,  er  macht  grobe  ©ehwiengfet* 
ten;  il  faut  le  teair  i quatre,  cr  ift  f#  \ 

unbftnbtg , baf  man  ihn  faum  besoin» 
genfann;  (f,  auch  diable,  épingle  unb  coin  ) 

Quatre-vingt,  adj.  num.  ttChtjig  î quatre* 
vingt-dix,  neunjtg. 

Quatre-vingtième,  adj.  num.  ber,  bit,  baS 
achtiigde. 

Quatrième , adj.  num.  et  s.  c.  ber,  bie,  baS 
vierte  ; it.  ».  m.  bas  Viertel;  it.  bec 
Pierte  £ag  im  «Btonath  :c.  ; U . ».f.  bie 
Piertc  Äiajfe  ober  ©chule  ; it.  (in  $ar* 
Iamentern)  f,  quatre,  ». f.\  it.  (im  <pi*  * 
fetfptel)  eine  jQuarte. 

Quatrièmement,  adv.  ptertenS , $um  pierteiu 

Quatriennal , ale,  adj.  Pierjüptig  î (Wirb 
nur  pon  95ebienungen , unb  in  biefem 
©inn  auch  als  s.m.  gefagt.) 

Quatrinome , f,  auadrinome. 

Quatuor  , *.  m.  (u  tft  laut)  baS  ÛUOtUOtJ 
ein  pierftimmigeS  3njlrumentalftûcf; 
it.  bas  Quartett , b.t.  eine  «rie  pou 
Pier  fonjertierenben  ©ingfitmmen. 

Quatuorvir,  ». m . (olte  SRômer)  einer  uon 
bem  SRatb  ber  vier  SRünncr* 
usy.  f.  Qual« 

uayage,  ».  m.  bas  Âaigelb;  baS  ©übnen* 
gelb;  (f,  quai.) 
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Que , pronom , Welche,  WeldjeSï 

î>cr , Die,  bas;  it.  conj.  was,  als,  war* 
um  ? Damit,  Dag  ; wie!  o Daß  1 ic.  Cf.  Die 
©rammatif.) 

Quel,  elle,  adj.  welcher,  welche,  welches; 
was  fur  einer  K.  ; it.  (bei)  einem  Ausruf) 
welch  ein  : welch  eine  l quel  qu’ihsoît , 
er  mag  fepn  wer  er  will  ; wer  es  auch 
fepn  mag;  td  quel,  teile  quelle,  fo  hm; 
mittelmäßig;  mehr  fchlccht  als  gut; 
fo  , fo. 

Quelconque,  adj.c.fam.  («llö  jtir.)  (mit 
Der  Söertieinung)  feiner;  feine;  fein; 
feines;  nicht*  ; gar  nichts;  it.  (mit  oDer 
ohne  Die.35encinung,  unD  auch  impiur .) 
wer  ober  was  es  aud)  fepn  mag;  (f.  Die 
©ramm.) 

Quell«  ment  , adv. Jam.  tellement  quellement, 

fo,  fo;  mehr  - fchlccht  als  gut  tc.j  (f. 

qu«!.  ) 

Qu-  ique,  adj.  c.  et  pron.  ein  ; irgenb  ein; 

it,  plur,  einige  ; quelque  personne  , je 
. tlianD  » quelque  chose,  etWttS  ; it.  quelque, 
adv.  /am.  D.  t.  environ  , ungefähr  » dt 
quelque  maniéie  que  ce  soit,  wie  eS  OUCl) 

- fei)n  mag î en  quelque  maniéré,  einiger* 
malien  ; quelque  riche  quM  soit,  (hier 
fleht  que'que  a(S  adv .)  fo  reid)  er  auch 
feçn  mag  ; er  fep  noch  fo  reich  ; ( f.  Die 
©rammatif.) 

Quelquefois,  adv.  bisweilen  ; juweilen* 
Quelqu’un,*,  einer;  quelqu’une,  eine;  quel- 
ques uns  , quelques  unes , plur.  Ctlltac  î 

etliche* 

Quémander  etc.  f,  Caimander  etc. 

Quenottes , s.f.  pl.  fam.  bad.  Die  SäbnC 
fleiner  ÜinDer. 

Quenouille,  s.f.  Der  ©pinnroefen  ; SKocfen, 
(ol.  et  prvcl.  Die  Ännfel,)  D.  t.  ein  $öcrf« 
*eug,  wopou  man  JlachS,  J)anf  jc.  ab* 
fpitint  ; it.  Die  jum  ©pinnen  fur  einen 
SRocfen  boflimmte  pîcnge  $(adi(S  te.  ; it. 
quenouilles,  bic  ©âulcn  ait  einem  iSett, 
ober  an  einem  &ragbimmel.  Fig.  tom- 
ber en  quenouilles,  wirb  pon  Familien, 
£ebcn,  Äontgreichen  gefagt/  weld)e  auf 
Das  weibliche  ©efd)led)t  fomnten  ; lW 

prit  est,  tombé  en  quenouille  dans  cette 
famille , /am.  in  Diefcr  <yamilic  haben 
Die  Söfibet  mehr  3}crflanD  als  Die  9)län* 

Jierj  allez  filer  votre  quenouille,  prov . 

wirD  ju  SBeibSperfonen  gefagt/  welche 
fich  in  ©acben  mengen,  Die  ihnen  nicht 
jufommen. 

Qutnouiiiée,  s.  f.  ein  ©pinnroefen  PoU 
Jpanf,  JladjS,  SSolle  jc.;(f.qu*nou»iie.) 
Quenouiliette,  s.J.  ein  fleiner  ©ptnnro» 
efen;  eine  f leine  tfunfcl;  it.  (in  ©ie§* 
bäußern)  eine  ©fange  mit  einem  Änopf, 
Das  £och  unten  im  ©chmcljofen  Damit 
gu.iuhalten,  Durch  Weld)cS  DaS  Metall 
in  Die  §Qrm  fließt. 

Qucut,  s.  m . T,  Derjenige  £b*il  ter  äu 
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fern  ©dnfFSperflei&ung  , welcher  pp» 
Dem  Äiel  an  bis  an  Die  erfien  ©arfhoiAer 
geht* 

Querceiolle , f.  Crécerelle. 

Querelle  , *.  /.  Der  3anf  ; ©freit  ; £aDer  ; 
ttulg.  (Die)  J^anDel;  chercher  querelle  avec 

qi. , ©treit  oDer  Jpänbel  mit  einem  an* 

fangen;  prendre  querelle  pour  qn.,  je« 

manDeS  ©acbe  über  fidj  nehmen;  em- 
biasscr  , épouser,  prendre  la  querelle  de 

qn.,  bep  einem  ©treit  jemanDcS garten 

nehmen;  querelle  d’inofhciosité,  J.  fine 

gerichtliche  .filage  wegen  unrechtmäßi* 
ger  ©nterbung;  faire  une  querelle  d’alle- 
mand à qn. , pwv.  über  eine  fileinigfeit 
mit  jcmanben  janfcit;  einen  3onf  nom 
3aun  brechen. 

Quereller,  v.a.  qn. , mit  jemanben  janfen; 
mit  jemanDen  3anf  oDer  ©treit  anfan- 
gs ; haDcrn  ; it.  auf  jemanD  fchmäblen; 
einen  janfen  ; ( f.  gronder  etc  ; ) it.  absol , 
janfen;  mit  einanDer  janfen.  se  Que- 
reller, v.  rèc.  mit  einanDer  janfen;  fich 
janfen. 

Qurrelleur  , euse  , ad/,  jänfifch  î Jftnffüd)- 
ttg;  it.  s.  Der  3änfer;  Die  3ânferinn. 
Quérimonic,  s.f.  T.  eine  SSittfchrift  / wor- 
in man  ben  einem  geglichen  dichter 
(Officiai)  um  Die  ©rlaubniß  anbält,  ein 
SKonitortum  (monitoire)  abjufünDigen. 

Quérir,  v.  a.  (ifl  nur  im  infinitif  mit  Den 
peitwörtern  aller , venir  unb  envoyer 
gebräuchlich)  holen;  je  l’ai  envoyé  qué- 
rir qch. , tch  habe  ihn  gcfchicft  etwa« 
JU  holen  ; il  faut  envoyer  quérir  le  mé- 
decin, man  muß  Den  Brjt  holen  lafiTen; 
allez  quérir  mon  livre,  holt  mir  mein 
9$tld>;  qu’cst  ec  que  vous  venez  quérir? 
WaS  fliehet  ihr  ? Prçv.  pop.  il  scroit  bon 
à aller  quérir  U mort , et  wäre  gut  nadj 

Dem  £ob  jufebiefen,  D.  i.  er  bleibt  lang 

QU*  ; il  vaut  mieux  Unir  que  quérir , CS 

ifl  beffer  haben  als  erfi  fuchen. 

Questeur,  s.  m.  (u  ifl  fout)  (ben  Den  alten 
SXomern)  ein  Ûuâflor,  D.  i.  et'n  SXent- 
mciflcr/  ©diahmeifler;  it.  (ehern,  auf 
Der  parifer  llntperfiät)  ein  föentmeijier* 
Question,  s.f.  Die  ftrage;  it.  Die  gelehrte 
$rage;  Die  (Streitfrage  ; Die  Stufgabe; 
it.  Die  Folter;  Tortur»  voilà  ce  dont  il 
est  question . eben  hteoon  iff  Die  5o«ge 
ODer  Die  SHebe;  la  chose  en  question,  Die 
©ache  pou  welcher  Die  SXebe  ifl  ; Die  be- 
wußte ©ad»e;  question  défait,  Dte^ra- 
ge,  ob  etwas  wirflid)  gefehehen  unD 

Wahr  fen  ? mettre  ober  appliquer  un  cri- 
minel a la  question , lui  donner  la  ques- 
tion, einen  UebelthAtet  ouf  Die  ftolter 
bringen  ober  fpannen;  ihn  foltern;  à 
sotte  question  point  de  réponse  , prov, 

auf  eine  abgefchmacfte  ffrage  gebürt 
leine  Antwort*  . 
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Ques  Queu 

Questionnaire,  s.  m . î)Ct  Weiterer,  ^OÏtet* 

fitecbt. 

Questionné,  ée,  part . et  adj.  gefragt;  OUß* 
gefragt  te. 

Questionner,  v.  a.  ( meifi  m. p. ) fragen; 
außfrageit;  befragen. 

Questionneur  , s.  m.  citt  bf fcî) tT>Clflicf)Cr 

ftrager;  ein  3dtßfrager. 

Questionneuse , r.  f.  eine  tyragerinn  IC. 

Questure,  s.  f.  (u  tfl  laut)  baß  Qttätfor* 
amt;  SXenrmcifîcramt. 

Quête,  s.f.  baß  ©ueben;  Sluffucben;  it. 
baß  ©imamntcln  einer  (Steuer  fur  bic 
Sinnen  ; baß  StUmofenfammein  ; (f.  aud) 
cueillette;)  and)  baß  Zetteln  ber  Zettel» 
monebe;  it.  T.  baß  (Spuren  ber  3agb* 
buitbc;  (©ebifff.)  Der  SJorfprung  ober 
Uebcrfdmg  / b.  i.  ber  beroorragenbe 
£beil  beß  Korber*  unb  £intcrfleocnß; 

il  y a long-temps  que  je  suis  en  quête  de 

lui,  id)  laufe  fdion  fange  fcerum  ihn 
aufiufudien;  aller  à la  quête,  (p,  Bet* 
telmôitcben)  SIUuiofen  famnteln  ; bet* 
tcln;  aller  en  quête,  bcm  ©ilbe  nach* 
fpûren;  vivre  dequête,/am.  bettelarm 
ferai  ; ooit  SlUmofcn  leben  ; chien  de 
quête,  ber  (Bpürfmnb  ; cens  à quête, 
b.  i.  cens  requérablc  , f.  requérablc. 

Quêté,  ée,  paru  et  adj.  aitfqcfpürt  K. 

Quêter,  v.  a.  aud>  absoi.  (3âg<ret>)  fpuren; 
einem  ©ilb  nadifpuren  ; ein  ©ilb  auf* 
fpuren,  b.  i.  fudjen  ; it.  absol.  5lttmofen 
fammcln;  (v.  Bettelmoncben)  bettein; 

(f.  quête;)  quêter  des  louanges,^#.  £ob 

erbetteln. 

Quêteur,  euse,  s.  ber  2lllmofenfammler ; 
bie  SlUmofcnfammferimt  ; it.  adj.  frer- 
quêteur , etn  Bettclmoncb  / welcher  2lU> 
mofen  fammclt. 

Queue , s.f.  ber  ©cfiwang , @cf>n>cif  eineß 
£btercß;#  (ba  baß  ©ort  ©cbwang  in 
vielen  ftällcn  itnebcl  geworben  tft , fo 
brbient  man  fjcb  oftcrß  an  bciTcti  ©tatt 
. beß  ©orteß  ©cbweif,  welches  aber  ci« 
gentlid)  pon  bcm  langen  unb  haarigen 
©chwant  mancher  £biete  gefagt  wirb, 
j.  B.  ber  fJJfetbe,  auch  ber  '^fauc  ?c.  ;) 
(Einer  mebrern  ober  tmnbern  Slcbnlid)* 
feit  wegen  werben  PcrfdiicDcnc  2)inge , 
tbeilß  im  gemeinen  £cbett,  tbeilß  tn  ber 
ÄuitfUttnb  J9anbwerfß*©praebc  queue 
genannt  ; Dergleichen  finb  : ber  3opf 
ober  £aarjopfber  sföaunßperfonctt;  it. 
ber  ©tiel  an  ‘Blumen,  Blättern  unb 
fruchten;  auch  an  einer  Pfanne;  it.  ber 
©chwang  an  gewiffen  Buchftabcn  unb 
SJîuftf  noten  ; */.  ber  BiütarbftocF;  (Buch* 
binb.)  ber  untere  &bctl  t>cr  Blitter  ei* 
itcß  Bucbeß  ; it.  bas  ©aitenbret  an  £ati* 
teu  unb  ©eigen;  it.  ein  ©cjtfein  gu 
©cbermefTern  k.  ; it.  eine  $rt  ©ein* 
mag,  welche  420  hinten  hält;  it.  ber 
©diluä  etneß  SHcgimenteß , eineß  £«geß; 


Queu 

ber  <ïïacb$ugi  <ïïatbtrabî  ber  SHûcfen; 
it.ßg.  (meifl  m.p.)  baß  €nbe  einer  ©a- , 
die;  la  queue  d’un  cheval,  eilt  <Pferbc- 
fdiweif;  Soßfcbmcif;  it.  queue  de  < heval, 
ein  SXofjfchwctf , b.  i.  (bet)  ben  £urfen) 
eine  SMrt  ©tanbarte , wie  audi,  baß 
Reichen  ber  ©iirbe  eineß  «öegierß  ober 

Bafcba’ß;  courte  queue,  b.  I.  cheval  à 
courte  queue,  ein  ©tUHtpffcbwangîqueue 
de  mouton  , ein  Jöammclßfchwang  ; it. 
T.  baß  ©(bwanjjlucf  oon  einem  £am- 
mel;  queue  d’une  comète,  ber  ©diweif 
eineß  Äometen;  — d’une  poêle,  ber 
tyfanncnfhel ; queue  de  robe,  de  mau- 
teauetc.,  bie  ©dileppe,  ber  ©djwcif 
ait  einem  Älcib , Hantel  te.;  queue  de 
moulin  à vent,  ber  ©terj  ober  bie  ©terje 
ûtt  ber  ©inbltlùble;  queue  d’aronde,  f, 
aronde;  queue  de  la  tranchée,  ber  JÖrt, 

wo  man  angefangen  bat,  an  einem  Lauf- 
graben Jlt  arbeiten;  queue  de  l’étang, 
ber  ûrt,  wo  baß  ©gffer  in  bett  2:eicb 
hinein  läuft;  queue  de  rat,  eine  lange 
runbe  ^eile;  it.  ein  «Kaljcnfcbwang,  b.u 
ein  tabler  ^fcrbcfcbwan j ; la  queue  d’une 
pièce  de  toile  etc. , baß  am  IcÇtcn  gewebte  , 
€nbe  eineß  ©tuefeß  £einwanb  ic.;  (f. 

audljcap;)  sceller  sur  simple,  sur  double 
queue,  mit  einem  ©iegel  perfeben , baß 
an  einem  einfachen,  an  einem  hoppel- 
ten Banb  bängt;  attacher  les  chevaux 
queue  à queue , bie  tyferbe  in  ©tner 
9leibe  hinter  einanber  jufammen  fup- 

peln  ; se  suivre  queue  à queue,  ßg.  (poit 

îbieren)  in  ©ttter  SHeibc  bid)t  hinter 
einanber  hcr  laufen  ; le  rouge-queue,  ber 
Kotbfvbwang  (ein  25ogel);  it.  eine  5lrt 
©cefxfchc  ; queue  verte,  ber  ©rûnfcbwanj; 
(ein  Bogel;)  it.  eine  2lrt  ©eeftfdie;  queue 
de  cheval,  f,  prêle;  queue  de  pourceau, 
f,  pourceau  ; queue  de  < hat,  .f  aÇenWrtbclî 
queue  de  souris,  sfôâufelfdiwanj;  lauter 
Nahmen  pon  $|iattgcn.  Fig.  et  Prov. 
le  bagage  sutvoit  eo  queue , büß  ©cpäcf 
folgte  hinten  nach  ; cette  femme  'S  tou- 
jours b à 6 enfhiis  à sa  queue , bieft 

ftrati  bat  immer  ç biß  6 Äinber  hinter 
ft  Cb  her  laufen;  les  grands  seigneurs  ont 
toujour«!  une  longue  queue,  gtO§e  JpCtrCtt 

haben  immer  ein  grogeß  ©cfolge;  un 

bon  chasseur  est  toujours  à la  queue  des 
chiens,  ein  rechter  3äget  gebt  immer 
biebt  hinter  feinen  §unben  her;  c’est 

un  mauvais  payeur,  il  fait  toujours  quel- 
que queue,  er  ifl  ein  bäfer  gabier,  et 
bleibt  immer  im  3U(i,  er  bleibt  immer 
etwaß  fcbulbig,  la  queue  de  l’hiver,  baß 
€nbe  beß  ©itlterß  ; la  queue  du  boisetc., 
baß  €nbe  beß  ©ebölgcß  ic.;  il  viendra 
un  temps  où  les  renards  auront  besoin 
de  leur  queue,  c<  wirb.etne  ^eit  fommen, 
wo  man  baß  waß  man  jeçt  verachtet, 
nätbiß  Oflbett  Wirb  » le  renard  caciie  » 
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queue,  fin  ecfcûlf  oerbirgt  feine  ©chaïf* 

heit;  il  n’y  a rien  de  plus  difficile  à écor- 
cher que  la  queue , ber  ©chlufj  einer 
©adjc  ifl  immer  baö  fdjroetfie ; écor- 
cher l’anguille  par  la  queue;  brider  son 
cheval  par  la  queue , feine  ©ad)Cn  per* 
îe^rt  Anfängen  ; le  mal  porte  le  repenti! 
en  queue,  Uebeltiiûten  haben  immer  böfe 
folgen  ; il  n’cn  est  pas  resté  la  queue  etc. , 

c$  td  gar  nichts  (eô  ifl  fein  ©tiel,  pop . 
fein  ©chwanj)  bapon  übrig  geblieben; 

y aller  de  tête  et  de  queue,  mit  allen 
Ärüften  baran  fcçn  ; se  mettre  à la  queue, 
fict)  hinten  an  bit  SXetbe  (feilen;  ((.auch 

diable,  loup,  mi-mai,  poêle,  s.f.  venin  etc.) 
Queux,  s.  m.  ol . b*  t.  cuisinier,  ber  £od). 
Qui , pronom  rèlai . Wcldjfr  , Welche  / fDct* 

dieô;  mer;  (f.  bie  ©ramm.;)  qui  ça, 

qui  là,  f.  çà. 

Quia,  (lat .Yfam.  (u  ifl  IûUt)  il  esta  quia, 
er  weiß  nichtö  mehr  ju  antworten;  met- 
tre qn.  à quia,  einen  jum  ©tillfchweigen 
bringen. 

Quibus,  t.  m.  avoir  du  quibus,  pop.  plais . 

(brao)  ©clb  haben. 

Quiconque,  Pron.  (nur  ton  tyerfonen)  ie« 
bet»  jebe;  iebermann*  it,  pron,  reiat. 
wer.  (Sßenn  pon  ftrauenaimmern  bie 

SXebe  ift , ifl  quiconque/é/n.) 

Quidam  , s.  nt.  Quidane,  s.f.  (lefitcretf  ifl 
nur  im  gerichtlichen  ©tpl  gebräuchlich) 
(latein.)  eine  gewiffe  iperfon;  ein  ©e^ 
wiffer;  eine  ©ewiffe;  jemanb;  (fo  auch 

un  certain  qu-darn , Jam.) 

Quit,  été,  adj.  ol.  ruhig;  (litt. 
Quiétisme,  »,  m.  (u  i(l  laut)  ber  jQuietiö« 
mn0,  b.  i.  baö  ©pflem  ober  bie  £ebrc 
berientgen  , welche  bie  chriftlidje  «Soll* 
fommenhett  in  einer  gimlichen  «Hube 
unb  Unthütigfeit  ber  ©ecle  feçen. 
Quiétiste,  s.  m.  ber  ûutetifl  ; (f.  quiétisme.) 
Quiétude,  s.  f.  pl.us.  tranquillité. 
Quignon,  s m.  pop.  ein  gro§eö©tücf  ©rob. 
Qui! hoquet  ; s.  m.  0£ifchler)  fine  2lrt  SGBin» 
fclmafj , ein  pierccfigeô  Zapfenloch  ba. 
mit  ju  meffcn  ober  ju  unterfuchen. 

Qui  liage,  s.m.  droit  de  quiilage,  (in  Jranf« 

reich  ) bieienioe  äbgabc , welche  bie 
Jpanblungofcbiffe  bejahlen  muffen,  wenn 
ficjumerftenmahl  in  einen  franjôflfchen 
#afcn  etnlaufen. 

Quihe,  s.f.  ein  £eael,  bergleichfn  ttfun 
gewöhnlich  *um  Spielen  gebraucht  wer- 
ben ; u.  T.  ber  £ tel , b.  i.  ber  unterflc 
lanac  ©runbbalfcn  eines  ©chiffe$  / in 
welchem  bie  untern  £hcile  bcô  ©chtff. 
gebüube«  einae^apft  werben;  (^)anbfchuh‘ 

mâcher)  ber  Çingerftocf  ; le  jeu  de  quilles, 
ba$  £eaelfptel  ; un  jeu  de  quilles , ein 
£eaelfpiel  ; jouer  aux  quilles , £egel 
fchiebcn  ober  fpielen  ; abattre  les  quilles 
bie  £cgel  nieberwrrfen  ; dresser  les  quil- 
les» bie  £cgcl  wieber  auffefjen;  U quille 


Quil  Quin 

du  pont,  ein  langer  auf  ben  Socftew 
einer  ©ruefe  liegenber  halfen , weither 
bie  ©tûcfe  tragen  hilft»  prêter  de  l’ar- 
gent sur  la  quille  d’un  vaisseau  , ©clb 
auf  ein  ©djiff  (ci&en.  Fig.  %t  Prov.  en 
quille , adv . gerabe  ; vuig.  ferjengerabe  ; 
il  est  plantè-là  comme  une  quille,  et  fle&t 

ba  (fo  fleif)  wie  ein  Älolj,  wie  eine  ©alj* 

fàule  ; donner  à qn.  son  sac  et  ses  quilles, 

pop.  einem  feinen  Wchteb  geben,  unb 
ihn  fortjagen  ; trousser  son  sac  et  ses 
quilles,  ffch  eilenbö  fortmache*;  »1  «t 

bien-venu  comme  un  chien  dans  un  jeu 

de  quilles,  er  ifl  |ur  ungelegenen  Zeit 
gefommen. 

Qui  lier , »>.  n . mit  einem  Äegel  nach  bet 
Äugel  werfen,  um  ju  feben,  in  welcher 
Orbnung  man  nach  cinanber  fpielt;  an* 
werfen. 

Quiiette,  s.f.  T.  bie  ©açweibe;  (f.  auch 
plantard  ;)  planter  des  osiers  en  quiilette  , 

fingerbiefe  ©açweiben  feçcn. 

Quillier , *.  m.  ber  £egelplaç»  faire  tout 
le  quillier  en  un  coup , alle  neun  auf  ei* 
nen  SSurf  umwerfen. 

Quiiion  ,5.  m.  T.  badÄrcujan  einem  £>e* 
gcngefüd. 

Quin,  s.  m.  border  (un  vaisseau)  à quin, 

T.  (bepm  ©erfleiben  eine*  ©chtffeô)  im* 
mer  ein  ©ret  mit  einem  ©nbc  über  ba$ 
anbere  nageln. 

Quinaire,  s.  m.  T.  eine  2(rt  golbener  ober 
ftlberner  römifcher  SÄunjcn  oon  ber  brit* 
ten  ©rôfje. 

Quinaud,  aude,  adj.  burî.  bcfcf>Âmt  ; (ba* 

burch  baf  man  in  einem  SDortflreit  jum 
©tillfchweigen  gebracht  worben  ifl. 
Quincaille,  s.  f.  ûUcrlep  ©ifengerith  ober 
©ifcnwaare  ; £upfermare  te.  ; it.  ftg. 
mépr.  flcinc  Äupfermünjc. 

Quincaiiieâc,  s.  f.  aUcrlep  f leine  Cifcn* 
waare  te.  ; ber  (Eifenfram. 

Quincaillier,  s.  m.  ber  ©ifenf rimer;  (f. 
quincaiiie  ;)  einer  ber  mtt  allerlei?  f leinet 
(gifenmaare,  £upferwaare  te.  hanbelt. 
Quinconce,  s.  m ein  gefchobeneö  ©iereef; 
eine  Staute;  wirb  befouber*  pou  einet 
gewiffen  2lrt  btc  ©iume  K.  ju  p/Ian^en 
gefagt;  it.  (bep  ©chlachtorbnungen)  ein« 
©tellung,  an  welcher  immer  brep  $Ke* 
gtmenter  ober  ©rigaben  ein  latein.  V. 
formiren. 

Quindécagone , s.  m.  (u  ifl  laut)  baé  ÇÙnf* 
jehneef. 

Qui  ne,  *.  m.  (£otto)  bie  ûuine. 

Quines,  s.f  pi.  alle  ^infcn  / b.  f*  bit  2 
5‘ûnfcn  tm  ©ûtfelfpiel. 

Quînoia , s.  m.  Der  ^)eribube  tm  SKeoertt* 
fptcl  ; it.  mépr.  fam.  eiiier  ber  einem 
ftrauenjummer  aufwartet. 
Quinquagénaire,  adj.  c.  (beçbeufînb  laut) 
tunjig jihrig  î it  s.  m.  ein  Sunfjiger  / 
b.  i.  ein  fûnfjifljü&riatt  SJtann, 
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Quînquagésîme , s.  f (bepbe  u flnb  lallt) 
bet  ©onntag  oot  Uv  Süßnacht. 
Quinqucneik  , ».  f.  T.  eine  fünfjährige 
gtiß,  Die  man  chemahlS  ben  ©chulö- 
nern  gab.  1 

Quinquennal , aie,  (bepbe  u flnb  laut)  Witb 

nut  Den  gewiffen  fünfjährigen  ©cbie* 
nungcn  bep  ben  alten  Siomern  gefagt. 

Quinquennales  t s.  f.  plur.  (bepbe  u flttb 

laut)  (alt.  9töm.)  (Spiele,  welche  alle 
fünf  jahre  ben  perßorbcnen  Äaifern  |u 
(Ehren  gehalten  mürben. 

Quinquenn  um  , ».  m.  (bepbe  u flnb  lallt) 
(auf  UniperfUÄtcn ) bie  ©tubterjeit; 
ein  ÄutfuS  Don  fünf  fahren. 
Quinquenove,  ».  /.  (bepbe  U flnb  laut) 
(latein.)  (roortlid)  : fünf  uni  neun)  (ine 
«et  SBütfelfpiei.  , 

Quinqueice,  ».  m.  (alte  $Row.)  ein  in  fünf 
Derfchiebenen  Äömpfen  Don  einem  Slth 
leten  in  einem  £ag  erlangter  tyreiß. 
Quinqurfréme , ».  f.  (bep  ben  SSltcu)  eine 
fünfruberige  ©aleere. 

Quinquevir,  ».  m.  (bepbe  u flnb  laut)  ei 
ner  aus  bem  röm.  (Staat  ber  fünften 
ner. 

Quinquille,  cor.  ftatt  quintille. 

Quinquina , » . m.  bie  Jiebetrinbe  ; peru» 
Diantfche  SXinbe;  bie£hina;  bie  China 
Chinü. 

Quint,  ».  m.  T.  ber  fünfte  £he il  (befon 
betS  im  £anbel , in  Crbfchaften  k.  ; 

fond  cinquième);  (f.  aurf)  requint);  it. 
quint,  adj.  m . g.  55.  Charles-Quint,  jtatl 

ber  fünfte.  ^ r „ , 

Quintadiner,  v.  n.  T.  Wirb  DOn  örgelpfet 
fen  gefagt,  bie  ihren  £on  nicht  rein 
geben. 

Quintaine,  ».  f.  oi . (auf  ftettfchulen)  ein 
«Pfahl,  nach  welchem  man  mit  ber  £an$e 
rennte  ic. 

Quintal , ».  m . ber  Rentner , b.  i.  ein  ©e« 
wicht  Don  ioo  «pfunben  ; u . baS  3*nt 
nergewichti  (in  ber  ehemahligen  «ftor 
manbie)  ein  großer  irbener  $rug  ; ( f. 

grès)  ; droit  de  quintal , bûS  Tagegelb. 
Quinteau,  ».  m.  prvci.  ein  ©arhenhaufen  ; 

it.  ein  #oljbünbclhaufcn. 

Quinte,  ».  f.  (SKuftf,  gechtf.  unb  «pifet 
fpiel  ) eine  Üuintc  ; it-  eine  2lrt  ©eigen, 
welche  größer  flnb  als  bie  gewöhnlichen  ; 
it.  ber  Äeichhußen  ; it.  eine  Üuinte,  b.  i. 
eine  nürrifdje  2aune  ober  ©rille  ; vulg. 

ein  ©d)Uß  î il  lui  prend  quelquefois  des 

quintes , er  hat  $u  weilen  nirrifche  ©ril 
len,  vuig.  einen  ©chuß. 

Quinte- feuille,  ».  f.  T.  M (Çunfbîatt  Î 
Jünfßngerfraut;  quinte-feuille  rouge.baS 
©önfefraut  ; f/.(®ap.)  ©inngrünblit* 
ter  als  £ergen  auSgehöhlt. 

Quintelage  ober  Quintillage,  » .m . TV  f,  lest  ; 
it.  f,  portage  unb  p^cotiU«, 


Quinter,  v.  a.  l’or  et  l’argent , baS  PTObittC 
©olb  ober  ©ilber  mit  bem  ©tàmpel 
jctchnen  » barre  d’argent  quintée,  eine  ge* 
ßümpeltc  ©Überlange. 

Quintessence,  s.f.  bie  üuinte  jTenj  ; (©hont, 
unb  fig)  bie  beße  auSgejogenc  Äraft  ci* 
ncS  £>ingeS  ; baS  95cße.; 

Qumtessencié , ée , part,  et  adj.  pensées  quin- 
tessences, auSgefuchte  ©ebanfen. 
Quintessencier,  v.  a.  p.us.  bie  &Uintcffen| 
aus  etwas  liehen  î (f.  quintessence)  i it. 
meiß  fg.  b.  U rafiner  , subtiliser. 
Quinteux,  eute,  adj.  eigenfinnig;  wunbct* 

lieh  » rappelföpßfch  > (f*  raui«> 

Quintidi,  s.  m.  nouv.  jQuintibt,  b»  i*  bCC 

fünfte  £ ag  einer  £efabe. 

Quintil,  s.  m.  T.  ber  gcfünfte©cheitt,  b.i» 
berjenige  ©tanb  pepet  Planeten  Don 
einanber , ba  einer  Dom  anbern  um  ben 
fünften  £hcil  bes  £hiertreifeS  (b.  t,  um 
72  ©rabe)  entfernt  iß. 

Quintille,  s.  m.  ba5  £ombcrfpiel  |u  fünf 
<perfonen. 

Quintuple,  adj.  c.  f&nfmahlî  it.  s.  m.  bûS 
fünffache.  (Dgl.  quadruple.) 

Quintupler,  v.  a.  verfünffachen. 

Qmnzain,  ».  m.  (im  ©ôllfptcl)  fttnftchn 
gegen  fûnftehn. 

Quinzaine,  s.f.  tint  3ûbl  Don  funfiehni 
fùnfjehn  ï it.  eine  3eit  Don  Dieriehn 
£agen;  une  quinzaine  d’oeufs,  eineSDtatt* 
bel  €per,  b.  i.  iç  €per;  U quinzaine 
de  pâques,  bie  14  £ûge  Don  bem  fJJûlm* 
fonntag  an  bis  ju  bem  erßen  ©onntag 
nach  Dßern  (ûuafimobo). 

Quinze,  adj.  num.  c.  funfjebn  î it.  qqf 
ßatt  quinzième  ; it.  ».  m.  ber  Jùnfjehner, 
ein  ©anjcS  Don  fûnftehn  Einheiten  ; iu 
(ehcmahls  bep  ber  ôbrtgfeit  in  ©traß* 
bura)  ein  Sùnftehner  ; it.  eine  2(rt  Âar* 
tenfpiel  \ en  quinze  jours , in  Dierjehn 
£agen  ; les  quinze- vingts,  ober  l'hôpital 
U4  quinze- vingts,  ein  fur  brephunbert 
®linbe  geßifteteS  ftoivital  in  «Paris; 

un  quinze-vingt , ein  $5linbcr  auS  bic* 
fern  jpofpital.  Fig.  et  Prov.  faire  en  quinze 
jours  quatorze  lieues,  b.  i.  fcht  langfartt 
gehen  ober  reifen  ; il  fait  passer  douze 
pour  quinze,  ein  x fur  ein  u machen, 
b.  i*  er  betrügt  ; avoir  quinze  sur  la  par- 
tie, fepon  einigen  93orthetl  jum  oorau* 

haben»  celui  l * en  vaut  quinze,  plais . 

bas  iß  merfwùrbig;  bas  iß  lußig  ; (f* 

auch  bisque). 

Quinzième,  adj.  et  s.  c.  bet,  bie,  baS  fünf* 
jehnte  v it.  s.m.  ber  Jùnfjehnte  (im  fàu 
nath)  î & bas  Jünfjehntel. 

Quiossage,  ».  m.  (©ürber)  bas  ^c^ciöfn  ober 
©chlichten  ber  5cUe. 

Quiosse,  s.f  T.  bcr©chlichtßein,©chlicl)t- 
monb  ber  ©irfaer. 

Quiosser,  v.  a.  T.  blC  JelU  fchlichtcn  Obct 
fehaben. 


\ 
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Qui  pro  quo,  s.m.fam.  ba$  £>utpvoaito  ; Quitus,  t.m.  (ini  Çittanjwefen)  tint Quit« 
ein  îBcrfe&cn  , b'a  mon  fin  £>ittg  für  tung  über  eine  rid)tig  befunbene  &edj* 
baô  a nberc  nimmt.  iiuttg. 


Quiqueron,  s.  m ol.  f.  Gadouard. 

QuirinaU-s,  ( bO0  u i(l  lallt)  s.  f.  plur.\)ie 
Quirinalien,  b.  i.  bie  jcfle  ber  alten 
SRomer,  ju  (Ehren  be5  SXomuluë. 

Quis , s. m.  '/'.ber  Äupferfte0,  ciitfupfer* 
haltiger  Äic0. 

Quittance,  s.  J.  pic  Quittung  ^ bCÏ  pûp* 
lungSfetjein. 

Quittancé,  ée  , part,  et  adj.  quittirt  tC. 

Quittancer,  v.  a.  quittiren  ; bie  Zahlung 
burch  fine  Quittung  befdteinigeit. 

Quitte,  adj.  c.  f rei)  î lo0  ; lebig  ; (îllf-  p. 
einet  ©dmlbigfcit,  ober  foit|ï  oott  einer 
befchwerlichen  ober  unangenehmen  ©a* 
(fte);  vu/g.  quitt  î je  vous  en  tiens  quitte, 
ich  fpredie  ©ie  bapon  frei)  ; il  en  a été 
quitte  pour  la  peur,  er  i|î  mit  ber  §urd)t 
bapon  gefommen  i quitte  et  franc , f. 
quittement;  jouer  à quitte  ou  (à) double, 
f,  double , s.  m.  ; nous  voilà  quitte  à quitte, 
mut  fînbtoir  einanbernichtô  mchrfchul* 
big;  nun  ftnb  wtr  quitt  miteinanber; 

quitte  à quitte  et  bons  amis,  Ipir  WOUctt 

ci  gegen  einanber  ûufqcben  laifcn  unb 
gute  gteunbe  feptt  ; quitte  pour  (ober  à) 
être  grondé  ! C0  fOttltttt  ÛUf  fillClt  fjjcr* 
rocië  itidjt  an  t 

Quitté,  ée,  part,  et  adj.  perlûffett  î ûbgc* 
legt  i loégelûjjen  te. 

Quittement,  adv.  T.  il  a acheté  cette  maison 
quittement  et  franchement , er  Dût  biefc0 
£au0  franf  unb  fret)  (b.  i.  non  allen 
©d)ulbett  , £t)pothefcit  ic.  fret))  getauft. 

Quitter , v.  a.  jcmaitb  ober  ettoaö  oerlaf« 
feit  ; lïcfc  baoon  entfernen  ; (oft  auch  im 

©ittn  POtt  abandonner)  ; it.  prop . et ßg. 

( ein  Äleibungötfucf  tc.)  oblegen  ; au$. 
Riehen  ; abnehmen  ; tpeglegcit  ; ( eine 
©ctoo&n&f it)  ablcgen;  it.  etwas,  woran 
ntan  fich  hölt,  loölaiTen,  gehen  ober 
fahren  lüften;  (f.  lâcher);  ttberh.  poh 
etwaö  ablaffett;  abftebeit  ; ctuaö  aufge» 
ben;  ^ersieht  worauf  thutt  ; etwas  ab* 
treten , ttbcrlaffcn;  vulg.  quittiren  ; (f.  se 
désister;  renoncer;  céder  ; délaisser  etc.)  ; 

it.  einett  pou  etwaë  lo0fprcd)cn,  frcpfpre* 
eben,  loëjâMctt  ; it.  etnett  quittiren,  b,  i. 
einem  iitte  Quittung  geben  ; it.  quitter, 
qqf.  v . n.  b.  t.  quitter  sa  charge,  son  em- 
ploi ♦ fein  3mt  aufgcbcn  ober  nieberle* 
gett,  vulg.  quittiren;  it.  (pont  ©piel) 
abtreten  ; (f.  aud)  partie);  un  criminel 
est  obligé  de  quitter  le  pays , eilt  Ucbcl* 
tbôtcr  mu  g bas  £anb  rôumcn  ; quitter 
un  métier,  ein  ©cwcrb  aufgeben  ; ce  fruit 
lie  quitte  pas  le  noyau,  btcfe  $rud)t  lögt 
ben  tfern  nicht  gehen  ; fie  geht  nicht  pom 
Âerit  lo»  ; les  arbres  quittent  les  feuilles, 

bie  “Söume  lüften  baö  £aub  fallen  ; fie 
berUcren  bie  Flitter* 


Qui-va-ià?  (bet)  ben  ©olbaten)  wer  bat 
avoir  réponse  à tout,  hormis  à qui-va-là, 

prov.  außer  ©tanb  fcpn,  auf  einen  un* 
gemachten  (Einwilrf  $u  antworten* 

Qu -vive?  f.  vive,  inlerj. 

Quoadler,  v.  n.  wirb  Pon  tyfcrbcn  gcfagt, 
welche,  wenn  man  auffïijt,  beftönbig  mit 
bem  ©chwanjc  webelu. 

Quocoios,  s.  m.  ber  @la0ftein* 

Quoi . pronom , (Wttb  nur  POn  ©adjett  Unb 
nid)t  oontycrfonen  gcfagt)  wcldw;  wel* 
d)c0  ; wag  ; it.  (al0  ettt  Ausruf)  wie  1 
waö  1 it.  al0  s.  §.  <5.  à quoi,  an  wa0; 
worin  ; womit;  de  quoi,  ponwa0;  wo* 
pon  ; en  quoi , worin  ; sur  quoi , worauf 
tc.  ; un  je  ne  sais  quoi,  etWû©  ©CWifte0  î 

ein  gctptfteß  £troa0;  ein  ich  weiß  nicht 

wa0  ; avoir  de  quoi , Jam.  Vermögen, 
Mittel  haben  J il  n y a pas  de  quoi,  ©if 
haben  ei  nicht  Urfadje  ; avoir  de  quoi 
eue  content,  jufricbcn  fcptt  fönnen; 
avoir  de  quoi  vivre,  $U  leben  haben; 
quoi  qu’il  en  soit,  bem  fct)  wie  ihm  wolle  ; 
quoi  qu’il  en  arrive,  wa0  auch  baraué 
entliehen  mag;  quoi  (ober  en  quoi)  fai- 
sant , ( jur.)  wenn  man  (wenn  er)  ba* 
thut. 

Quoique,  conj.  obgleich  ; obfdjpn  ; obwohl» 
wiewohl. 

Quolibet,  s.m.  gemeiner,  pöbelhafter/  ab« 
gefd)macfter  2Bif)  ober  ©dierj  ; pobel- 
haftee,  p(atte0  3cug  ; baö  Quoblibct» 
ber  9)îtfchmafch. 

Quote-part,  f.  côte-part. 

Quotidien , enne , adj.  tAgltch  > P*tn  quo- 
tidien, baë  tägliche  55rob  » C’est  son  pain 
quotidien,/^,  baë  tfl  fein  tàglicheë  'Brob/ 
b.  t.  ba0  wibcrfiUwt  ihm  gewöhnlich  ; 
baë  pflegt  er  gewöhnlich  îtt  thun  tc.  ; 
fièvre  quotidienne,  ba0  (alltögigc  (ober 
al(töglid)e)  lieber. 

Quotient,  s.  m.  T.  bet  Quotient,  b.t.  bic 
burcf)  bie  ^tPifion  herau0gebrad)tct3ahl. 

Quotité,  s.  f.  bcr£hcil,  Slntheil;  überh» 
ber  belauf;  betrag* 


R. 

R ^ s.  m.  (unb  nach  bet  neuern  2lu0« 
fprad)e  s.f.)  ba0  K* 

Rabâchage,  s.  m.  plais,  et  crit.  bif  öftCtf 
SBteberholuttg  im  Sieben  ; (f.  rabâcher). 
Rabâcher , v.  n.  plais,  et  crit . immer  Wie« 

ber  auf  feine  alte  <Xebc  juruc!  fommett. 

Rabâcheur,  euse,  s. plais,  et  crit.  bCt©d)WÖ« 

herj  bic©d)wôçerinni  eine  ÿerfon  tpcl* 
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Raba 

die  immer  wieber  auf  i^re  alte  SKcbe  gu* 
ràcf  fommt. 

Rabais,  s.  m.  ber  SHûbûtt,  Abgug/  b,  i.  ber 
sftacblaff  on  bem  bcflimmtrnÿrcitf  einer 

» SBflûte  ; iabais  des  monnoies,  baô  HcruH* 
tcrfeçcn  ber  SHûngforten  ; vendre  qch.  à 
Cinq  pour  cent  de  rabais,  etwa#  mit  einem 

*ftadjlaü  von  fünf  ^roccnt  oerfaufen  ; 

donner  ober  rnettte  un  ouvrage  au  rabais, 

eine  Arbeit  bemjentgen  geben , welcher 
am  wenigflen  bafür  forbert , weldier  Oe 
am  wohlfeil  (teil  machen  n>tU  ; <i  1«  met 
trop  au  rabais,  fig.  er  fcçt  btcfeU  SEBerf  / 
biefen  çOîann  :e.  gu  febr  herunter»  er 
fpricht  gu  oerüditlich  baron. 

Rabaissé,  impart.  et  adj.  bcrtmtergefffjt  IC. 
Rabaissement , s.m.  bic  Sevminbcrtmg  (tllf. 
ber  ©teitcrn)  ; ober  baö  Henniterfeijcn 
ber  ©clbfortcn  ; it.fig.  bie  25eradjtung  ; 
SBerfleinerung. 

Rabaisser,  v.  a.  niebriger  feçen/  ficUcti/  le» 
gen,  rüefen,  büngen  ic.;  niebriger  ma* 
eben  ; it.  ( beu  tyreisl  ber  2ßaaven , bic 
©teuern  k.)  pcrminbern;  — les  mon- 
noies, bic  ©elbfortcn  beruntevfcljcn;  ra- 
baisser la  voix,  leifer rebeu;  rabaisseras 
tanches  du  cheval , ober  mettre  un  cheval 
sur  ses  hanches,  f.  hanche.  Fig.  on  lui  a 
bien  rabaissé  ober  rabattu  son  caquet,  malt 

bat  ihn  gum  ©tillfdjwetgen  gebracht; 
bat  ibm  baÔ  COiaut  geflppftj  rabaisser 
son  vol,  nidjt  mehr  fo  hoch  hinaus  wol» 
len  ; nidjt  mehr  fo  hoch  fliegen  ; fïri)  in 
feinen  Ausgaben  einfcbrüitfcn.  Se  rabais 

ser  , v.  nfil.  pl  us,  s’abaisser,  fig.  ; it.  ra- 
baisser, v.  n.  abfdjfagen  ; wohlfeiler  wer* 
ben;  int  $rci$/  im  STOertb  fallen, 

Rabaner,  v.  a.  (©dltfff.)  mit  SKab&ÄnbCW 
(rabans)  gnbinbcn  ober  feff  biubcn. 
Rabans,  s-m.plur.  T.  SKaljbÂnber/  b.  i. 
(Beile  / mit  welchen  bie  SXabeit  (.vergues) 
ait  bie  ©egel  beteiligt  werben. 

Rabat,  s.  m.  ber  Uebevfcblag  ber  ©ci(Ui» 
cbem  Aboofaten,  9Kagt(lrat$perfonen  :c.  ; 
ber  fragen  j bie  Rabatte;  (and)  le  col- 
let); it.  T.  bie  iimgebogenen ‘Blütter  an 
gewiffen  QMumen  ; it.  pas  3urürfwer» 
fen  ; ber  SRûcfnwtf  begnttfegclfdiieben  ; 
(int  ©egcitfarç  uon  venue)  ; it.  bas  Ûuer* 
bad)  im  îBaUbauS;  te.  0ügcr)  baSJDccf* 

IICJj/  baô^adjtgam  i chasse  au  rabat, 

eine  Art  Doit  nAd)tlidjcr  Älopf*  ober 
©treifiagb. 

Rabat-joie,  s.  m.  fam.  eilt  Sllfall  bct  je» 
manb  in  feinem  Vergnügen  ftôrtî  (oott 
fperfonen)  ein  Sreubenfforcr. 

Rabattre , v.  a.  irr.  ûlldl  abs.  niebf  rfdjlage  tt  ; 

nicberbrûden  ; it • etwas  oon  neuem  nie* 
beneiden  ober  abbredjen  ; 'it.  an  bem 
«Preis  einer  S©aatre  etwa«  nachlaffen  ober 
abgeben  laffen  ; überb.  (einemÄaufmann 
»oh  bem  ÿreis  feiner  Sffiaare  tc.)  abgic* 


ben  ; abbrecfictt } it.  T.  (bep  $9?etall*Ar* 
bettern)  bte  gurücPgebliebenen  febarfen 
€cfen  ober  Ungleichheiten  eben  unb 
glatt  mad)CU  ; rabattre  les  coutures,  les 
plis  d’un  habit , bie  «Jiühte , bie  $aï* 
ten  eines  Älcibeö  nieberbirücFen , platt 
machen  / Plüttcn  i rabattre  les  coutures 
à qn  , fig.  prov.  f.  couture  ; rabattre 
un  coup,  (ftedjtfuntf  ) einen  ©toff , 
burcli  «fticberfd)laguitg  ber  Âlingc  be$ 
©egnerô/  auSpatiten;  (f.  weiter  unten 

fig.)  ; rabattre  les  avoines,  les  oigr.ons, 

ben  aufgegangenen  Hafer  niebcrwalgeit, 

Um  ben  Acfer  JU  ebnen;  rabattre  le  gi- 
bier, ba$5ôilb  gufammentreiben;  (f.  ra- 
bat) ; rabattre  un  cuir,  (©ürbcr)  Ctltjett 
in  bic£obe  einwcidieil  ï rabattre  une  cou- 
leur, eine  gu  hohe  $atbe  fchwidier  ma* 
dieu;  rabattre  un  défaut*  einen  wegen 
ungeöorfamen  Ausbleibens  gefaxten 

©prUCb  JlltÜcf  nehmen;  ce  cheval  rabat 
ses  courbettes  de  bonne  grâce,  bieffô  ^îfetb 

fept  bcpm  Äurbettiren  bie  Hinterfüße 
mit  vicier  ©leicbhcit  nad)/  unb  thut 
geiûbe  ©âçc.  Fig.  rabattre  l’orgueil , la 
fierté  de  qn. , jemailbC$  °^CÏ 

©tolâ  bümpfen  ; ihn  bcinüthigen  ; ra- 
battre ober  rabaisser  le  caquet  de  qn. , f, 
rabaisser  ; rabattre  les  coups,  ^JfvfOHCH/ 

weldje  gegen  einanber  aufgebracht  fttib/ 
befünfttgeu;  jemanbeô  5orn  °‘>cr  ^n* 
willen  fitUcu  ober  bümpfen;  bte  ©ttei- 
cbc/  baô  Ungewittcr  abwenben;  on  en 
rabat  beaucoup,  ober  j’en  rabats  quinze, 
wirb  (fam.)  gefagt/  wenn  jcmanb  burd) 
fein  betragen  oon  ber  guten  Meinung , 
bie  wir  Doit  ihm  hatten , ober  von  unfc» 
rer  Hixbacbtung  verliert. 

Rabattre,  v.  n.  pon  einem  5® <g  abgeheit, 
unb  einen  anbent  SBeg  eiitfdilagen  ; ficb 
($♦  55.  à main  droite,  rcd)ttf/  Ober  par 
un  tel  endroit,  fïd)  nach  bellt  Utlb  bem 
£>rt  JU)  wenben  ; it-  rabattre,  (im  Âe-, 
gelfpicl)  jnrùcE  werfen;  rabattre  de,u 
hauteur  d’un  mur,  eine  datier  niebriger 
madien  ; rabattre  du  trait,  (©olbfpiuncr) 
ben  £ahn  abwinbeit/  ober  ben  Jabctt  über 
bie  ©d)cibe  gehen  taffen. 

se  Rabattre,  v.  rfjl.  (p,  einer  Armee , oon 
&riippcn)  (tel)  rlof*licl)  gegen  einen  Hrt 
(sur  un  endroit)  wenben  ; auf  einen £5rt 
gu  marfditreit/  inf.  um  ihn  gu  belagern; 
(p.  Otcppbühnern)  ftcb  irgenbwo  fe^eu; 

auf  ein  ©tûcf  (g.  Q5.  dans  une  pièce  de 
blé)  nieberfallen ; it*ßg-  — sur  qch., 
tnt  Sieben  plôbtid)  pon  etwas  attbcrS  gu 
reben  anfangen. 

Rabattu , ue , nart.  etadj.  uicbetgefcblagett; 
ntebergebrueft;  tout  rabattu,  tout  compté, 
fig-  alles  wohl  überlegt;  épée  rabattue, 
T . ein  £egen  ber  webet  ©pi&e  noch 
©diürfe  hat»  dames  rabattues,  eine  Art 
ériftraf. 
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Rabbin,  s.  nu  (\m  VofûtiPUÔ  Rabbi)  ter 
IRabbi,  «Rabbiner  / ein  jûbifchet  £ebrcr. 

Rabbinage  , s.  m.  mèpr.  fcû0  ©tubireit  ber 

rabbinifchen  ©diriften. 

Rabbinique,  adj.  c.  tûbbittifd). 

Rabbinixrae , ».  m.  bie  £ebre  ber  SRabbinen. 

Rabbiniste,  ».  m.  ber  SRabbiniß  ober  $Rab» 
banit/  b.  i.  ein  Slnbönger  ber  rabbini* 
fdjen  £ebre. 

Rabdoïdc,  adj.f.  T.  suture  rabdoïde,  bi( 
^feilnabt  ber  Jpitnfchûle. 

Rabdologie , ».  f.  T.  bie  Äunß  burd)  «Re- 
chenßibcben  ju  multipliciren  unb  $u 
bivibiren. 

Rabdomance  ober  Rabdomancie , s.  J.  T. 

bie  oermeinte  ©a&rfagcret)  mitreiß  ber 
©unfdielrutbf. 

Rabêtir,  v.a.  pop.  (butd)  ÇRtfbûnblUttg) 

bumm  machen  ; betäuben. 

Râble,  j.  m.  ber  «Rûcfen  ober  ba$  SRucFen* 
ßuef  inf.  an  Jf>afe n unb  Kaninchen  ; it. 
plais.  (».  tyerfonen)  f.  am  €nbe  ; it • T. 
bie  ûfenfrûcfe  ber  tiefer;  it.  bieÆalf* 
frttcfe  ber  «JRAurer  i {plus,  rabot)  ; it. 
berSRttbrbûfen  ber  ©chmeljer  u.  ©ießer, 
(auch  rabot)  ; it.  (bcpm  ûrgelmacher)  ei- 
ne bôljerne  ©ießfornt  ; bie  glatten  ju 
ben  Orgelpfeifen  barin  ju  gießen  ; it. 
râbles,  bie  Vöuchßucfe  eine«  Jlußfabr- 
|euge«  ; avoir  les  épaules  larges  et  le  râble 

épais,  plais,  breite  ©chultern  unb  einen 
ftarfen  «Rücfen  haben, 

Rabiu,  ue,  adj.  (inf.  p»  £afen  unbÆanin» 
dien  , unb  plais,  p.  tyerfonen)  fo  einen 
breiten  / ßarfen  «Rùcfen  bat;  breitfchul* 
teria  ; vuig.  vierfehrôtig. 

Rabiure,  ».  f.  T.  bie  Juge  am  Äiel  eine« 
©chiffe«,  worin  bie  Voblcn  ber  Verlei- 
hung eingefugt  ffnb. 

Rabobeliner,  9.  a.  ol.  Ungefd)icft  jUfütn- 

menßiefen. 

Raboni,  ie  , part,  et  adj.  f.  rabonir. 

Rabonir,  v.  a.  (gewiffe  Perborbene  ober  an 
fich  fdjledite  £>inge)  »ieber  gut  machen, 
Perbeffern  } les  bonnes  caves  râbonisseat 
levin,  gute  Heller  perbeffern  ben  ©ein. 

Rabot , s.  m.  ber  Jpobel  ; it.  bie  Äalffrütfe 
ber  SKiurer;  bie  «Rübrbafen , (piMs. 
râble)  ; it.  (©ießer)  bie  ©chaumfelle  ; it. 
eine  Jorrn  Vlcpplatten  $u  gießen  ; it. 
eine  2(rt  ßiageifcn  mit  einem  langen 
hölzernen  ©tief , lpomit  man  bie  ©ar» 
tenginge  vom  Unfraut  reinigt  unb  eb- 
net ; donner  un  coup  de  rabot  à un  ou- 
vrage . ober  passer  le  rabot  sur  un  ouvrage, 
ßg.  Jam . ein  ©erf  nochmabl  uberfe&en 
unb  perbeffern. 

Raboté,  ée,  part,  et  adj.  gehobelt  JC. 

Raboter,  9.  a.  ISobelrt  ; ii.ßg.fam.  (ein 
©erf  be< ©ige«)  ottlfeilen;  perbeffern; 
it.  (einem  jungen  SRenfeben)  Sanieren 
bepbringen  ; (f.  façoner  etc.) 

Raboteux,  euse,  adj.  (pplfl  J£»{|)  f Hörrig  > 


fnotig;  (f.  noueux^;  it.  (p.  ©egen  ic.) 
uneben , raub , boeferig  , holperig  ; it. 
fig.  (Pom  ©tpl  / poh  Verfen  tc.)  bolpc- 
rig , ungleich. 

Rabotier,  s.m.  (inSRunjßötten)  ein  £ifd> 
ober  eilt  Vrett  mit  rinnenförmigen  Ver- 
tiefungen. 

Rabougri,  i e,part.  f,  rabougrir;  (wirb  auch 

fig.  von  einer' flcinen  unanfehnlichen , 
übel  gefalteten  tycrfon  gefagt). 

Rabougrir,  9.  n.  (p,  Vaumen  unb©e»ich- 
fen)  fletn  unb  unanfehnlich  bleiben; 

perbutten  ; it.  se  rabougrir , 9.  reß.  tlcill 
unb  früppelig , frumm  »erben. 

Rabouillére,  ».  f.  t.  baö  £och  »oritt  bie 
Kaninchen  ihre  3unge  beef en. 

Raboutir,  9.a.  pop.  (einige  ©tucFe  3cug) 
an  einanber  fegen  ober  ßücfcn. 

Rabroué , ée  , part,  et  adj.  angefahren  ÎC. 

Rabrouer , v.  a.  fam.  mit  rauben  ©Ortett 
anfahreit  ; viUg.  anfdinaubeu,  anfchnar- 
dien  ; (»trb  befonbertf  gefagt,  »enn  man 
einen  Vorfchlag  mißbilligt  unb  ver- 
wirft). 

Racages,  s.f.  pl.  (®d)ifff.)  bCï  ÏRûf  Î ba? 
SRafwerf , b.  i.  ein  Äranj,  »cldicr  au« 
fugeiförmigen , auf  ein  &au  gereihten 
©tutfen  £olj  beßeht,  unb  »oburdi  bie 
Bewegung  ber  ©egelßangcn  erleichtert 
»irb } bâtard  de  racages,  bie SRüffthnur» 
ba«  SRaFtau. 

Racaille,  s.  j.  fam.  ba«  £umpengefinbe / 
£umpcitgetlnbel  ; vulg.  £umpenpncf  ; 
£umpenoolf  ; it.  ßg.  geringe , nid)tö* 
»urbtge  ©adien  ; (bie)  £umperep. 

Racombeau,  s.  m.  T.  ein  eiferner  SRing, 
ber  bie ©egclßange («Rah)  einer  ©chuppe 
an  bem  «Raß  feß  hölt. 

Raccommodage,  s.m.  bü«  SluÖbcffcm  ; Slu«- 
fliefen;  it.  ber  £ohn  bafür;  ber  Jlicfer- 
lohn. 

Raccommodé,  ée,  part,  et  adj.  au«gcbcf- 
fert;  perbcffcrtîPerfôhnt;  außgefötmt  te. 

Raccommodement,  s.  m.  bie  Vcrfôhniingî 
2(u«föhnung  ; ber  Vergleich  ; bie  ©ie- 
bervcreinigùng. 

Raccommoder,  9.  a.  auöbeficrtt  ; auößicfen; 
fliefen  ; it.  etwa«  »ieber  in  Orbnung 
bringen , fegen , rücfen  ; »ieber  juredit 
machen  ober  fegen  te.;  it.  (ein  gelehrte« 
©erf  be$  ©ige«  tc.)  perbeffern  ; it.  (ei- 
tien  begangenen  Jebier  tc.)  »ieber  gut 
madien;  it.  («perfenen)  »ieber  mit  ein- 
anber Perfol)!»«/  au«fohtten.  Seraccora. 
moder , 9.  réc.  Och  »ieber  mit  einanbee 
perföhnen  tc. 

Raccordé,  ée,  part,  et  adj.  f.  raccorder. 

Raccordement , s.  m.  (Vaufunß)  bie  Verei- 
nigung, gufammenfûgung  *»egcr  Kör- 
per te. , fo  baß  feiner  vorßieht. 

Raccorder,  9.  a.  (ein  muffföüfchc«  3nßru- 
ment)  »ieber  ßimmen,  von  neuem  ßim* 
men;  iufig . («perfonen)  »ieber  ocreini- 
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gen,  oerfbbnen;  //.  (©auf.)  jw  ft)  S&eite 
eine«  ©ebAubeö  fo  mit  eiuanbcr  oerbin* 
beit,  baß  feiner  oorßtdjt. 

Raccoupier,  v.  a.  wteöer  jufammen  fup* 
pefn  ; wiebet  jufammen  jochen. 

Raccourci , ie  , part . et  adj . Ofrf urjt  ÎC*  i 
(3öap.)  b,  t.  alaisé;  (f.  OU#  raccourci, 
s.  m.  ) 

Raccourci,  *.  m.  ein  futjer  Slutfjug  au« 
einem  grbgern  SGßerf  ; (Gabler)  bie 
©erfutjung. 

Raccourcir , v.  a . abfürjen  î oerfurjen  ; 
furjer  machen  ; it.  oerfttrjen,  b.i.  nach 
bem  fperfpeftio  oerfurjen. 

Raccourcissement,  s.  m.  bie  ©erfurjUttg  ; 
Slbfurjuitg  ; (in  aftiocr  unb  pafftocr  35e» 
beutung). 

Raccours,  s.m.  T.  ba«  €inlaufen  ber  £u» 
cher  unb  Seuge  in  ber  Sarbe. 

Raccoûtié,  ee,  part,  et  adj.  f.  raccoutrer. 

Raccoutrement,  s.  m.ol.  et  plais,  mêpr.  Da« 

21u«beffern  jerriffener  Äleibung«ßit<fe. 

Raccoûtrer , v.  a.  ol.  et  plais,  mèpr . (alte 
£letbung«ßticff)  auöbfffern , auößicfen. 

Raccoûtreur , cuse , s.  f,  ravaudeur,  euse. 

Raccroc , s.  m.  ( coup  de)  ( ©ißiarb  ) ber 
@lucF«ßo§. 

Raccroché,  ée,  part,  et  adj.  f.  raccrocher. 

Raccrocher,  v.  a.  wiebrr  anhcften  ; wicber 
aufbängen  ; it.  ertoppen  ; (0.  $rc üben« 
mâbchen)  bie  ©orbepgebenben  an&altcn 
unb  JU  iid)  einlaben.  Sc  raccrocher , v. 
réc.  unb  rè/l.  (avec  q n.)fi*.  fam.  firf) 
wicber  mit  jemanben  oerfôbntn  ; uberh. 
bie  oerlorcnen  ©ortbeile  wieber  erlan 

en  , J.  35.  se  raccrocher  à la  faveur,  fld) 

j.  ©.  bep  #ofe)  wicber  in  ©unß  brin« 
gen  ; jemanbe«  ©unß  wicber  gewinnen 
ober  erwerben. 

Raccrocheuse , »./  bie  ©affenhure. 

Race,  s.f.  ba« ©efcblccht  j ber  ©tamm; 
(0.  Jpan«tbicrcn)  bie  21rt;  race  maudite. 
Ober  méchante  race,  injur.fam.  ein  OCt* 
bammteé/  bôfeô  ©olf;  méchante  petite 
«ce , (».  tfinbern)  ein  bofe« , unartige« 

©5lfd)Cn;  race  de  vipères,  (’Btbcl)  Dû« 
Ottcrngejûchte  ; c’est  un  cheval  de  race 

' biefe«  fpfcrb  iß  oon  guter  3frt.  Prov.  il 
vaut  mieux  être  le  premier  dé  sa  race  que 
le  dernier,  e«  iß  beffer  fïch  burch  eigene 
©erbienße  ju  erheben , al«  ben  SKubm 

* feiner  ©erfahren , au«  Mangel  eigener 
©erbienße,  ln  feiner  Werfen  auSßerben 
JU  (affen  ; bon  chien  chasse  de  race , f. 
chien.’ 

Racer,  v.  n.  (p4  ©ogeln)  T.  ein  ^ungeé 
auébruten  ba«  ben  3((ten  gleich  iß  ; ks 

mâles  racent  plus  que  les  femelles  , bif 

jungen  fchlagen  mehr  ben  ©îànnchen 
al«  ben  Sßeibmen  nach. 

Rachalander,  v.  a.  — une  boutique,  fjnfm 

gaben  wieber  tfunben  oerfehaffen. 

Rachat,  #,  m.  ber  SSieberföuf,  b.  i,  ba« 


Stecht  / wie  auch  bie  £anMung , eine 
©adje,  bic  man  oerfauft  bat,  wieber 
jurûcf  ju  faufeit  ; it.  bie  2lu«lôfung  , 
£o«faufung  j.  33.  ber  ©efangenen  ; it. 
($bcol.)  b.  I.  rédemption;  it.  bie  geben* 
waare;  bie  gebengebûbt,  fo  bem  geben- 
herrn  bep  ©etàuberung  ber  £eb?n«leu* 
te  K.  JUfcntmt  ; vendre  à faculté  de  ra- 
chat , auf  ©Jieberoerfauf  oerfaufen  ; ra- 
chat d’une  rente  etc.,  bie  Rügung  ei- 
ner SKente  te.  burch  33ejahiuiig  einer 
gewijfen  ©umme. 

Rache  , S.f  — - de  goudron,  ber  ©ObertfrtlJ 
be«  fd)led)tcu  £ beer«. 

Rachctabie , adj.  c.  wifberFiuflid)  , (o.  ei- 
ner SXente  te.)  fo  getilgt  werben  fann 
ober  barf  te.  (f.  rachat.) 

Racheté , part,  et  adj.  Wicber  an  fîdj  gc- 

fauft  te. 

Racheter  , v.  a.  Wicber  faufctt  ; Wicbct  art 
(td)  faufen  ; it.  (einen  ©efangenen)  autf- 
lôfcn  } loôfaufen  ; it.  (0.  3efu  Shtifto) 
erlôfen  ; it.  eine  SKente  te.  tilgen  ; (f.  ra- 
chat) ; it.  bfp  ber  ©eftçoerinbcruug  ei- 
neö  geben* , bie  gebenöwaarc , bie  ge- 
henögebühr  bejahten.  Se  racheter,  v . rjjl. 
de  qch. , fïcb  wooon  befrepeu  ; fïch  loi» 

faufen  j je  voudrois  l’avoir  racheté  de 
beaucoup , ich  wollte  Diel  öarum  geben 
wenn  ich  fte  noch  hätte  ober  wicber  be- 
fommen  fônntc  J racheter  ses  défauts  par 
ses  agrémens , jGg.  feine  hurd)  fei- 
ne 2lnncbmlid)feitcn  wiebet  gut  machen. 

Rachitique,  (fprtch  ch  Wie  k)  adj.  c.  T. 
mit  ber  englifehen  tëranfbcit  behaftet; 
(f.  rachitis  unb  noué)  ; it.  (;tom  ©Ctrei- 
bc)  f,  rachitisme. 

Rachitis,  (fprtd)  ch  Wie  k)  s.m.  T.  bie 
bic  fogenannte  engïifdbc  tfranfljcit,  wo- 
mit inf.  bie  .ftinber  behaftet  fînb. 

Rachitisme,  s.  m.  T.  eine  Äranfheit  bC^ 
©etreibeî,  ba  eô  jufammeufdjrumpft. 

Racinage , s.  m.  bit  ©ufifarbe , eine  au^ 
55îuffchalcn,  îôurjeln  oom  ©ugbaum/ 
©uglaub  te.  gcfochte  Jarbe. 

Rrcînai , s.  m.  (Q5auf,)  ber  ©runbbalfen/ 
bie  ©ruubfchweHe. 

Racine,  s.f.  bie  SBurjel  ; (wirb  fowohf 
oon  bem  unterßen  $b<i(  tittetf  ©ewAch- 
f ti , al«  aud)  gewtffer  anbern  îDinge  / 
j.  ©.  ber  3âhne,  ©Agel  te.  gefagt);//* 
ßg-  bie  SDurjef , b.  t.  ber  Ûrfpuing  ; 
(31rithmct.)  bie  Sßurjel/b.  t.  eine  ©rôgf, 
weldie , wenn  fie  einige  ©table  mit  fïch 
felbß  multipïijirt  wirb,  eine  höhere 
fpotenj  (puissance)  hervor  bringt;  fo  iß 
4 bie  Ûuabratwurjcl  oon  16,  unb  bie 
Äutifwurjel  oon  64;  //.  (©ramm.)  bie 
©Jurjel  eine«  ©Sorte«,  b.  i.  berientge 
îheil  bcffelben,  welcher  beffen  Urfprung 
unb  Jpauptbebeutung  enthält  ; (f.  carré 
unb  cob'e  Ober  cubique)  ; prendre  racine, 

Sßurjcl  fchlô^frt  ; racine  sentant  les  tous, 
1 


*oi8  Raci  Raco 


Raco  Radi 


fcîc  SRofett»Utj  » racine  de  la  peste , btf  Racorni , ie , part . et  adj,  Bflft  Ultb  tibe 


«PetfücUjlvurjel  > racine  de  contrayerva  , 
bte  ©tftrourjel  » racine  salivaire  , bie 
©pcichehvurj  i racine  sucrée , t>tC  g$U 
Cf  ernjurxcl  , 3ïlittgelrube  ; racine  vierge, 
i)0Ô  ©tucf»urj  » fruits  pendans  par  les 
racines,  fruchte  î)ic  liorf)  ûltl  ©totf, 
om  95auin  bangen,  bie  uod»  ouf  béni 

4?ûlm  fteOcn  ; couleur  de  racine,  f.  raci- 
ne6 * je  crois  qu’il  y veut  prendre  racine, 

(fügt  man  prov.  von  einer  $erfon  »eiche 
einen  febr  langen , übcrlAftigcn  95efuch 
in  einem  Jpaufe  macht)  ich  glaubeer.wtll 

tort  ûlirourjeltl  ; il  ne  prendra  pas  racine 
dans  cette  maison,  prov.  cr  tüirî)  lit  btC* 

fern  ^aufe  feinen  feilen  5u§  faffen, 
Radncr,  v.  ru  ein»nrjeln  ; 2Gur$eI  fdjla 
gen  ; it.  v.  a.  T.  mit  ftugfarbe,  SBur 
îclfarbe  färben;  (f.  racinage). 

Rade , s.  m.  ( ©djifff.)  bie  ©chrape  ober 
©djrappe , b.  i.  eine  2lrt  Ärafjeifen  ober 
eifemer  ©d)0Ufcl  ; racle- boyau,  fam 
plais.  Âraçet/  b.  i,  fourcr  5S3ein  ; it. 
b.  t.  racleur. 

Raclé , ée , part,  et  adj.  gefehabeu  ; ge 
froçt  ic,* 

Racler,  v.  a.  fcRûben  ; abfchaben;  befeha 
ben  ; it.  obfraçen  ; it.  ein  «Olaß  abftrei* 
d)en;  (f  racioire,  s.  f.  ) } it.  febrapen , 
b.  i.  mit  einem  rauben  £autc  (baber  bie 
©(brape  ober  ©ebtappe,  racle)  fdjaben  ; 
ii.  rafpefn  ; abrafpcln  ; (f.  râpe)  ; racler 
les  boyaux , (vom  fûuern  SGein,  von  2lr 
âcnepen)  fragen  ; im  £etb  grimmen  ; 

racler  le  boyau  , ßg.  fam.  ( POU  einem 

fcbleebten  ©eiger)  fragen,  ftcbclit. 
Racleur  , s.  m.  mêpr.  b et  Ârafjcr , b,  i.  ein 
fcblecbter  ©ciger  ; ber  S&ierftcblcr  ; ( f. 

racle  unb  racler). 

Racioir,  s.m.  (bcr>  vepfebiebenen  Aanbmcr 
fern)  ba$  ©chabe*©ifen  ; ber  ©erber 
#abl  / bûôSKabiermejîer  ber  33ud)binber> 
baü  jÇrafceifctt;  ber  ©chaber. 

Racioire,  s.f.  ba$  ©treichbolj/  womit  man 
$*  33.  ben  Reifung  beö  ©etreibcö  einen 
©djeffel  abftretcht. 

Raclure,  s.f.  bas  ©crûfpelte,  Sfbgcfdjabte, 
Slbgefeilte;  it.  bie  SK  afp  elfpîne;  raclure 
de  corne  de  cerf,  gcrûfpeft  Jpirffbbotn  î 
raclure  d’ongles,  ba$  2lbgefcbnittenc  von 
ben  sjUgcln, 

Racolage, s.  m.  bûd  3Gerbct&atib»erf  ; (f. 

racoler  unb  racoleur). 

Racoler,  v.  a.  auf  eine  lifttgc  $rt  $unt  ©ol» 
baten  anwerben. 

Racoleur,  r.  m.  ber  SGerber  ; (mcijl  m.p. 
f.  racoler). 

Raconté,  ée,  part,  et  adj.  erjâblt* 
Raconter,  v.  a.  erjÂljlen. 

Raconteur,  euse,  s.  fam.  eine  ^Jerfött  bie 

gerneriibU;  ber  ©rjàbler;  bie€rtfb* 
Icriitn. 


geworben. 

Racornir,  v.  a.  bûtt  unb  $&be  madien.  Se 
racornir,  v.  ri/l.  Bart  unb  jàbc  »erben, 

Racoupler,  Racourcir  etc.  f.  Race. 

Racquit,  s.m.  bû$ SEGiebergewonnene, ber 
SKücFge»inn|t  im  ©piel. 

Racquitter,  v.  a.  (son  jeu) , it.  pl.us.  se  rac- 
quitter,  v.  riß.  de  etc.  , feilt  PerfOMe* 

©piel  wieber  einbringen  ; fid)  roieber 
erholen  ; baö  «Serlorne  »ieber  gewin- 
nen ; ( bcpbe  verbes  »erben  auch  fig-  ge- 
braucht / (ifttt  *e  dédommager  de  quelque 
perte). 

Racrocheuse,  f,  raccrocheuse. 

Rade,  s.f.  T.  bie  SXbebe  ober  SKeebe,  b.  i. 
eine  nicht  gar  tiefe  ©egenb  im  ©teer, 
in  einiger  (Entfernung  von  ber  Ätiftc , 
»o  bie  ©chiffe  ficher  oot  Slnfer  liegen 
fbnncn  ; être  à la  rade,  auf  ber  SXhcbe 
liegen. 

Radeau,  s.m.  bUJIÔfCÎ  ber  $h>§* 

Rader,  v.  a.  T.  auf  bie  SRhebe  legen  ; it. 
v.  n.  auf  ber  SXhfbe  liegen. 

Radeur,  s.  m.  einer  ber  ©al$  mi§t  ober 
ûbflreichti  ber  ©alimeffer/  ©aljflrei* 
clier. 

Radiai,  ale,  adj.  »a«  ©tragen  bat  ; firab- 
(tg  ; couronne  radiale , bie  ©trablcn- 
frone;  it.  radiai,  s.m.  T.  ber  Slrmfpin* 
bel-SRutfel. 

Radiation , s.f.  bie  JDurchflreichung  ; 2luÿ- 
ßretdmng  ; (»irb  inf.  in  Sinanjfachcn 
unb  in  beri'rariô  gefagt);  it.  bas  ©trab* 
len;  ©trabiemoerfen. 

Radical,  ale,  adj.  ( £c()rflnl)  »aÖ  bfll  Ut- 

fprutig,  ben©runb,  bie  5Öur$tl  einer 
Äraft  ober  ©igenfehaft  auömacht  ; ur- 
fprûnglichî  humide  radical , bcr£cben$* 
faft  ; guérison  radicale,  bie  grûnbliche 
jpcilung;  vice  radical,  ba$  einge»ur jet- 
te £a|tcr  ; mot  radical,  ba6  ©tamm»ott; 
signe  radical,  (Sllaebra)  baô  Sôurîeljci* 
dien  ; SHabifaljetdicn  ; principe  radical, 
(©bpm.)  bie  ©runblage  ; ber  Sôurjcl* 
M ; ©runbflojf. 

Radicalement , adv.  Utfprttttgltd)  î feinet 
Oîatur  unb  feinem  Urfpninge  nach  J A- 
grûnblich  i von  ©runb  auü. 

Radication,  s.f.  l\  bad3BurjeInbft$ffatt» 

*cn'  . ~ , 

Radicule  , s.  f.  T’  baö  SGurjelchen  ; inf, 

ba$  tfetmeften  im  ©amenforn. 

Radié,  ée,  adj.  T.  (v.  »ôlumcn  te.)  in  bie 
9îunbe  herum  (Irahlidlt  ; couronne  ra- 
diée, (2Öap.)  etneÄrone  mit  ringô  b«* 
um  in  bie  J)ôbe  ftebenben  ©piçen. 

Radier,  s.  m.  ber  ©ChleufenbobCll  ; (f,  faux- 
radier  in  alpbabetifcbcr  ûrbnung. 

Radieux,  euse,  adj.  (meifl  poet.)  jlrablcnb; 
(f.  rayonnant). 

Radiomètre,  s.m.  (©chifff.)  bet  3ûfobtf- 
ftab  j ber  J&ôbenntelfer  ; (f,  arbaiesuuic> 
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Radis,  ».  m.  ba$  $Xabie$chen,  (eine  2lrt 
Heiner  Kettle. 

Radius,  s.m.  (2lnat.)  f.  rayon. 

Radoire,  s.f.  bas  ©treid)bo(|  bet  ©alj» 
melier  (radeurs)  ; (vgl,  racloire). 

Radotage,  ».  m.  fam.  ein  ßlbertteS  ®e* 

f<b»Ät?. 

Radoter,  v.  n.  fam.  ûtberil  fd)»aÇClt  ; it. 
ûbcnviçig  fco«  ; nicht  roiffen  »aS  man 
rebet  ; bie  ©efinnungSfraft  verlieren 
ober  verloren  haben. 

Radoterie,  s.f. fam.  eittfllbCWeS,  UltVer« 

nunftige$©efch»Äij. 

Radoteur,  euse  , ». fam.  eilte  tycrfon,  Web 
ehe  auö  Mangel  bet  55cftnnung$fraft 
allerleg  ungereimte  SKebcu  fuhrt;  über» 
fcaupt  ein  alberner  ©d)»ßfjet  ; eine  al» 
berne  ©d)»4&crinn. 

Radoub,  ».  m.  t.  bie  2lu$be(Fetting  eiltet 
befcbÄbtgten  ©ebiffeß  ; baö  Äalfatcrn. 

Radoubé,  ée,  part,  et  adj.  außgcbeffcrt  K. 

Radouber,  v.  a.  T.  ein  ©chitf  auSbctTcrn. 

Radouci,  i c,part.  etadj.  geliltöCt  gemacht  j 
befinftiget  ic. 

Radoucir,  v.  a.  gelinber  machen  / »ic  j.  55. 
ba$  SBctter  ; it.  fig.  b.  t.  apaiser  , ( je» 
manb)  befônftigen.  Se  radoucir,  v . rèj 7. 
gelinber  »erben  ; it.fig-  sz  radoucir  pour 
une  femme  Ober  auprès  d’une  femme,  fam. 

fi ich  beg  einem  ftrauenjimmer  verliebt 
ftcllcn;  verliebt  tbun. 

Radoucissement,  s.m.  baS  ©clitlbctfivetbcit 
bcö  Sßetterß , inf.  ber  Âàlte  ; it.fig.  bie 
Ôiilbmtng;  îffiASigung;  55cfÂnftigung  ; 
it.  bie  £iebfofmtgen , bie  verliebten  ©e« 
berben  einer  fîd>  verliebt  |Menbctt'})er» 

fon  ; (f.  radoucir). 

Radrosse,  s.f. p.us.  ein  flciitcr Nebenweg. 

Rafale,  s.f  T.  ber  S©ittbflo§  / ber  auS 
bem  ©ebirg  gegen  bie  ©chiffe  ju  fährt, 
unb  benfelben  oft  febr  gefährlich  »irb. 

Raffermi,  ie,  part,  et  adj.  f.  raffermir. 

Raffermir,  v.  a . »ieber  befcfligen ; »icber 
feit  machen;  »ieber  ffeif  machen;  it .fig. 
»ieber  befeftigen;  ftäulen.  Se  raffermir, 
v.  ré/l.  »ieber  fefter  »erben  ; (tarier 
»erben. 

Raffermissement , ».  m.  prop.  et  fig.  bie  5Öie* 
berbefejligung  ; bie  ©tärfung. 

Raffes,  s.f.  pl.  T.  abfdmiçeï  vom  £eber. 

Raffinage,  s.m.  bie £äuterung  obcrSKeim« 
guug  befj  gueferß. 

Raffiné , ée,  part,  et  adj.  f.  raffiner. 

Raffinement , ».  m.  bie  ® rubclct)  » baß  9ïad)» 
grübeln  ; bie  Ælûgclcg;  ©pigfînbigfeit; 
baß  Genien  auf  et»aß  ; (f.  raffiner). 

Raffiner,  v.  a.  raffintren,  b.  t.  feiner  ma» 
eben;  reinigen;  läutern,  *.55.  ben  3«» 
cfer;  it.  v.  n.fig.  über  et»aß  grübeln, 
Jtacfcgrûbeln  , raffiniren  ; et»aß  außju* 
forfehen  fud)en  ; über  ct»aß  Hügeln, 
ternûttfteln  ; (f.  subtiliser)  ; raffiner  sur  ! 
la  langue,  an  ber  ©prae&e  fûnffcln*  Se 
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raffiner,  c.  ré/7. fig . feiner  »erben  ; (ich 
verfeinern  ; (meiff  m.p.) 

Raffinerie , ».  J.  ber  Ort  »0  man  3ucFeç 
raffinirt;  bie  ^ucfcrfiebcrcg. 

Raffineur,  ».  m ber  ^ucfcrlâutercr  ; ©al* 
peterliuterer  /C.  ; it.  p.us.  ffûtt  affineur, 
(in  ©dfmeljhûtten)  ein  ftrifdfct  ; ©ar* 
machet  ; it.  ot.  fig.  ein  Ärugler. 

Raffoler,  v . n.  fam.  de  qn.,  de  qch. , ffd) 

tn  jcmanb,  tn  etroaß  verlieben,  vulg.  ver* 
narren. 

Raffoiir , v.  n.  p.us.  närrifcb  »erben. 

Rafle,  (beg  Einigen:  Raffe,  Raps),  ».  f. 
ber  Äamm  (gupe)  einer  abgebeerten 
SSeintraube  ; it.  T.  bie  iHaffel , ( eine 
2lrt  runber  Jifdier»  unb  Säger*® ante); 
(im  5Bürfelfpiel)  ein  töafd),  b.  i.  einer* 
leg  3al,»l  auf  breg  Sffiur feilt;  fa«re  rafle, 

fig.  fam.  b.  t*  raller. 

Raflcr,  v.  a. Jam.  flUeÖ  bchcttb  unb  mit©?« 

»alt  »egnehmen  ; vulg.  alles  aufpaefen  ; 
(im  2>aittcnfptel)  viele  ©teme  üuntahl 
fchlagen;  it.fig.  (vom  $öinb,  ©e»itter) 
alles  mit  ffcl)  fortrei§cn. 

Rafraîchi , ie , part,  et  adj.  f,  rafraîchir. 

Rafraîchir , v.  a.  erfrifcheti , obf Titien  ; it. 
crqnicfcn;  it.  attffrifdicit  ; auSbefferit  ; 
»ieber  eilt  frifehetf , ncued  Slnfehett  ge* 
ben  ; it.  qqf  abfdjttcibcn  ; befehneiben  ; 
it.  (Shgm.)  frifehen , b.  t.  »ieber  her* 
ffellcit  i it.  v.  n.  frifeh  ober  fühl  »erben. 
Se  rafraîchir,  v.  rèfi.  fctfc^cr,  fuhler»er* 
bett  ; (von  ^erfonen)  ftd)  erfrifehen;  uct) 
abitibien»  ftd)  erquiefett  ; fîcb  mit  einem 
frifehem  ^runf  ;abett;  it.  (©djifff.  vom 
Sffiinb)  jlïrlcr,  frifeher  »erben  ; T.  ra- 
fraîchir les  balles,  (îôucbbr.)  bie  55aUeti 
anfeuchtett  ; rafraîchir  uue  place  d’hommes 
et  de  munitions , eine  Jcffung  mit  fri* 
fchemSJoll,  Çfftunb*  unb  Äriegö*53or* 
rath  verleben;  rafraîchir  les  troupes,  bie 
iruppetr  ruhen  laffen  ; rafraîchir  les 
cheveux , bie  ©piçcn  ber  i?aare  abfdjttei* 
ben  ; rafraîchir  la  racine , bie  SOBurjel  Ct* 
ne«  55a um«  befehneiben  ; rafraîchir  le 
bord  d'un  chareau,  bCH  9tanb  eittCÖ  ^)U* 
teä  auf$  neue  hefchncibcit  ; rafraîchir 
(b.  i»  rcnouveller)  à qn.  la  mémoire  d’une 

chose,  jcntanbeit  eittc©ad)e  von  neuem 
iné  ©ebächtniß  bringen  ober  rufen. 

Rafraîchissant,  ante,  adj . erftifcbenb  » lub* 

lettb. 

Rafraîchissement , ».  m.  bie  ©rftifdjung  5 216* 
Hihluttg  ; (»irb  von  ber  J£>anb(utig  unb 
von  ber  STOirfung  be$  ©rfrifdjenô,  »te 
auch  von  ben  erfrifdjenben  ©achett  felbft 
gefagt)  ; it.  uberb.  bie  (Erguicf  uitg  ; £a* 
huug  ; it.  ( auf  ©ebiffen  ) frifehe  9îab* 
rungömittel,  im©egenfaç  ber  trocfeneit 
unb  gefallenen  ; it.  (von  Gruppen)  bie 

SHube  ; (f.  rafraîchir). 

Rafraîchissoir , s.m.  ( in  3lldHïft*bereçCll) 

ber  Âûblfeffcl, 
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Ragaillardir,  p.  a . et  n.  fam.  IPtebtt  frift* 
lief)  ober  luftig  machen. 

Rage,«./  bteSEButhî  it.  bie  ©afferfeheu, 
b.i.  bie  SOButh,  tvrfc^e  tin  £&ter  bureb 
ben  95iß  einem  SRenfehen  mittbeiltî 

(f.  hydrophobie);  it-fig.  bie  SÔUtb,9U* 

ferep , b.  t.  ein  hoher  ©rab  be*  3orn* 
»bec  auch  einer  anbern  Eeibenfdjaft  i raRe 
blanche,  bie  weiße  ober  bie  laufenbe 
©uth  / bo  ein  toller  £tinb  fchüumet 
nnb  beißt;  rage  inue,  bie  ftitteSButh, 
ba  er  fdjöumet  unb  nicht  beißt;  c’est 
une  rage,  ba*  ift  ein  rafenber  ©cbmerj ; 
la  rage  du  jeu,  bie  ©pielfucht;  bie  SRa» 
fere o / bie  ©utb  S«  fpielen  ; il  y a de 
la  rage  à cela , e*  ift  eine  &rt  SRafercp. 
Fig . fam.  Faire  rage  contre  qn. , erfcbrecf* 
lid)  »iber  einen  lörmen,  auf  einen  fehim* 
pfen,  gegen  einen  fprcchcn;  dir«  rage 
ober  la  rage  deqn.,  jemanben  alïe©djan» 
be  uub  £after  nacbfagen  ; einen  auf* 
argfte  lÄftern  ; les  soldats  y ont  fait  rage, 
bie  ©olbûten  haben  bort  großen  9Xutb* 
willen  perübt,  oielen  ©chaben  angerich* 

te t ; cesser  de  faire  rage , fluftûfen  i au*» 

toben;  aufhören  ju  lürmcn,  ju  fetjef- 
ten  je.  ; faire  rage , alle  feine  Æràfte  an» 
ftrengen  ; äße*  mögliche  tbun;  qui  veut 
noyer  son  chien , l'accuse  de  la  rage , prov. 
f.  noyer. 

Ragot,  ote,  adj.  fam.  (p*  tyetfottett,  audj 
».  Ererben)  flein  ; fürs  » f«r|  unb  bief  ; 
untcrfefjt;  it . s.  eint  Meine  unterfepte 
tperfon  ; wlg.  ein  f feiner  Änirp*  ; U. 
».  m.  T.  ber  55ad>er  , (ein  swcpiührige* 
Wilbe*©chwetn);  iu  ber  SBorftecfnagel 
an  ber  £>eicbfel. 

Ragoter,  v.  ru  pop.  brummen;  murmeln. 

Rrgoût,  s.  m.  ba*  «Ragout,  b.  i.  jebe*  au* 
Mein-  gefdmittenem  $Uifd)  «lit  einer 
fdjmacf  haften  55rühe  jubereitete©eri(bt; 
it.  ßg.  ber  «Reis  » hi«  Slnreisunp. 

Ragoûtant,  ante,  arÿ.  ben  Slppettt  etwe* 
cfenb  ; wa*  bie  Bunge  reist  ober  fiçeftj 
it.ßg.  reisenb;  eimte&menb;  angenehm. 

Ragouter,  v . a.  wieber  Appetit  machen 
ober  èrmeefen  ; <v feinem  wieber  £uft 
(Su  etwa*)  machen  ; il  feit  tout  ce  qu’il 
peut  pour  sc  ragoûter,  er  tb«t  »Ü*  er 

fann , um  fief)  wieber  £uft  jum  €ffen 
Su  machen. 

Rasraffer,  v.  a.  tPieber  anhflfcn  JC.  (f.  agraf- 
fer  ). 

Ragrandir,  et  n . wieber  pergtößccn,  erraei* 
tern. 

Ragréé , ééc , JP  art.  et  adj.  f.  ra gréer. 

Raçréc^r,  v.  a.  uberh.  bie  leçte  J>anb  an  eine 
Slrbeit  legen  ; (Maurer  unb  £ifrf)ler) 
etwa*  nod>  einmabl  überarbeiten,  über« 
fahren , unb  jur  ©nbigung  ober  föoü* 
fommenheit  bringen;  poüenb*  au*ar* 
betten  ; (f.  polir  ; unir)  ; (©örtner)  glatt 
Unb  «ben  fchneibW*  Se  «gréer,  v,  rijl. 
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(©chffff.)  fich  bon  neuem  wieber  mit  et- 
wa* oerfehetu 

Ragrément , ».  m.  T.  bie  legte  QEVeOtfeCf* 
tung  ; (f.  «gréer). 

Kagué,  t.  m,  T.  cable  ragué,  ein  ftltef/ 
abgenupte*,  jerriebene*  ©dbifffetl. 

Raguet,  ».  m.  T.  eine  ©attung  »on  Meinem 
grünem  ober  frifehem  Kabeljau. 

Raicher,  p.  a.  nachftoppeln , tiachlefen. 

Raie,  s.f.  ber  ©trid)  > bie  £inie,  fo  matt 
S* 55.  mit  bem  ©lepftift  sieht;  (f.  trait); 
it.  ber  ©treif  ; ©treifen , s.  55.  auf  ber 
S)au t gewiffer  Shiere,  tmSRarmor,  auf 
Beugen  ie.  ; it.  ber  ©treifen , bie  fuht* 
bare  Slbtheilung  ber  £aare  auf  bemÄopf, 
in  ©eflalt  einer  Jurd)e  ; (Rcferbau)  ber 
SRaum  jtDtfcfeeit  smcp  furchen  (allons)  ; 
ber  $Urcbenrain  i à la  raie  , adv.  fam . 
cin$  in*  anbere  gerechnet;  burch  bie 
Q5anf , (i’un  portant  l’autre.) 

Raie,  s.  f.  ber  $Rocbe,t  (ein  ©ecfïfd))* 

Raj-uni,  ie,  part,  oeriûngt  te. 

Rajeunir,  p.  n.  wieber  jung  »erben  ; prop. 
etfig . fich  »erjüngen;  it.  qqf.  v.a.  »ie * 
ber  jung  machen  ; bedungen  ; rajeunir 
les  cheveux , bie  Jj)aare  f&rben  ; rajeunir 
le  vin,  alten  SRetn  mit  jungen  auffül- 
len; rajeunir  un  arbre,  eilten  Q5aunt 
fehneiben , bamit  er  junge*  £ols  treibe» 

Rejeunissement , ».  m . ba*  Verjünget!  , b.  i» 
ba*  3üngermachen/  ober  ba*  SBiebet- 
jungwerben. 

Raifort,  s.  m.  ber  «Rettig  î raifort  cultivé^ 
b.  i.  «ve,  «dis,  (»eld)*  fehe)  » raifort 
sauvage,  ber  3Reerrettig  ; (beç  ben©irt- 
nern  le  cran,  ber©rün). 

Raillé,  ée,  part,  et  adj.  bUtchgeSOgen  K. 

Rail’er , p.  a.  qn.  ober  ( v.  n.)  de  qn. , do 

qcb.,  jemanb  ober  etwa*  làdietlid)  ma- 
d)en  ; etnen  burchsiehen , burchbecbeln, 
aufsiehen,  fehrauben;  sum  55eften  ha- 
ben ; fich  über  einen,  über  etwa*  luftig 
machen  ; fein  ©efpött  womit  haben  ober 
treiben;  worüber  fpotten;  it.v.n.qqf. 
b.  i.  badiner , fdierjen  ic.  ; man  fagt  auch 
in  allen  angeführten  55ebeutungen  : so 

railler,  (v.  riß.)  de  qn. , de  qcb. 

Raillerie,  ».  f.  ba*  ©efpött  ; bit  ©pött«* 
rep  ; it.  ber  ©cherj  ; ©paß  ; entendre  u 
raillerie , fld,  auf  ben  ©djers  »erfteheni 
su  fchersen  Wiften  ; entendre  raillerie, 
©cherj  perfteben;  brn  ©diers  »ertragen 
fönnen  ; cette  «illetie  passe  jeu , ober 
cela  passe  U «illerie,  biefet  ©paß  obft 
@d)frs  i ft  SU  grob  ; il  n’y  a point  de  rail- 
lerie k cela , e*  ift  nicht  bamit  §u  fcher- 
gen  ; I»  raillerie  en  est-elle  ? barf  mall 

fchersen  ? 

Railleur,  euse,  adj . fpôttifch  * ft»  fdjttS- 
haft;  it.  t.  ber  ©potter;  bie  ©pötterintt» 
paig.  ber  ©pottpogcl  ; ©paßoogeU 

Rain,  s.  m.  ( jorftw.)  f.  lisière. 

Rainccau , f.  rinceau. 
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Raine , s.f.  ol.  et  prvcl.  b.  i.  grenouille. 

Raineau,  *.  m.  Oimmmnann)  baä  Vanb, 
roclcheö  Me  ©runbpfAMc  (pilotis)  ju* 
fümmcn  hÄlr. 

Rainure,  s.f.  (Sifcbl.)  Me  ffugfj  ber  Jölj  J 
(pgl.  entaiilure). 

Raiponce,  s.f.  ber  SXapunjcl,  (eintfraut). 

Raire  , v.  a.  ol.  b,  i.  raser;  (f.  rais). 

Raire  ober  réer , v.  n . T.  (p,  ipirfd^CIt)  b.  i. 
crier,  fcftrepcit* 

Rais  , part,  pon  raire,  (gefdjoren;)  il  ne  se 
soucie  ni  des  rais,  ni  des  tondus,  prov. 

er  bcfummert  fid)  um  feinen  SÖtenfchcn; 
er  fragt  nad)  niemanben. 

Rais,  s.m.pi.  (poet.)  bit  ©trahlen,  ber 
@fanj  beö  ÇDîonbc*  ; (in  folg,  bat  eö  einen 
Singul :)  ©piçen  ober  ©trahlen  in  Sßa* 
pen;  fr.  Me  ©tibe,  welche  bepin  £opfcr 
bic  ©chrtbe  halten  ; it.  bie  9tabfpeid)en  i 
©peichen;  it.  bic  ©tachcln  an  ben 
©pornribern;  »ais  de  coeur,  (Vanf.) 
baö  £er$laub;  h«$f$nnigcö  £aubtpcrf 
an  ben  ©efimfen. 

Raisin,  s.  m.  bie  VJcintraubc  ; Traube; 
(attd)  une  grappe  de  raisin;)  un  grain  de 
raisin,  eine  SBeitibeere;  raisins  secs,  JHo* 
filtert  ; raisins  de  Dtmas  et  de  Corinthe, 

große  unb  Meine  SKoftnen;  (Me  erßern 
beißen  aud)  Änbeben  ober  Bibeben,  unb 
bie  leijtcrn  Æorinthen;)  raisin  de  mer, 
bie  Sfôeertraube  (eilte  ÿflan^e);  (man 
nennt  aud)  im  £)eutf<ben  ^eertrauben 
bte  raisins  de  caisse  ober  raisins  aux  ju- 
bis,  tfißentrauben;  getrorfnete  $rau* 
ben  ; ) raisin  de  renard , bie  (Einbeere  i 
raisin  d’ours,  bie  Virentraubc;  ©anb* 
beere  (ein  ©taubcngctoâcb*);  raisin  de 

bois , f.  airelle  ; moitié  figue  et  moitié  rai- 
sin , prov.  f.  figue. 

Raisiné,  s.  m.  ba$  ®einbccrmu$. 

Raison,  s.f.  bie  Vernunft i ber  Verßanb; 
it.  baô  SXedjt;  bie  ViUigfeit;  « bic  @c* 
nugtbuungi  ir.bieSvedienfchaft;  (f.aud) 
compte;)  it.  bie  Urfacbc;  ber  Vcrocgungô* 
grunh;  ber  ©runb  i (f.  aud)  motif;)  it.  ber 
«Beroeiôgrunb  ; ber  VeroeiS;  (Vtatbcin.) 
baô  Verbtaiß  jipeper  ober  mehrerer 
©rößen  gegen  einanber;  (Jpanbl.  ) ber 
JjanMungönabme  ; bte ^anblungOunter* 
fchrift;  bie  $irma;  ( italienifch  : ) bic 
SXagiOll  ; ( ©Chißf.  ) f.  pl^s.  ration;  it. 
raisons,  (jur.)  bie  Slnfprudje  auf  etwas  ; 
mettre  ober  réduire  ober  ranger  ober 
amener  à la  raison , JUt  Vernunft  brin« 
gen,  au  Shore  ober  au  paaren  treiben; 

se  rendre , se  mettre  à la  raison , öct  Ver- 
nunft ©ebèr  geben;  (f.  auch  entendre 
llttb  parler,)  avoir  raison,  $Xcd)t  haben; 
j’en  aurai  raison,  ich  werbe  mir  ©enug* 
thuuna  beöhalb  perfchaffcn  ; se  faire  rai- 
son, fid)  ©enugthuung  ober  Stecht  per* 
fehaffen;  faire  raison  à qn.  de  qcb.,  b.  Û 
rendre  compte,  f,  compte;  (f,  auch  tirer. 


v.  a.;)  faire  raison  à qn.  d'un  autre ,fam. 
jcmanbcn  bie  Urfacbe  pon  eine*  tSnbern 
Verfahren  fagen;  it.  faire  raison  à qn., 
einem  im  £rinfen  (auf  eine  ©cfnnbbeit) 
Vefcheib  thun  ; pas  um  de  raisons , nicht 
foPieleQEintpenbuugen;  e<  braucht  nicht 

halb  fo  Piele  SßOtte  ! conter  ses  raisons  ä 
qn., /am.  jemanbeu  bie  ©rûnbe  feinet 
Verfahrene,  feincö  Vertagen*  anführen; 
it.  einem  $rauenjimmer  perliehte  £)inge 
porfagen,  feine  £icbe  erflàren  te.;  un 
être  de  raison , ba0  £irugefpinnß;  raison 
d’état,  bie  ©taatOurfachc ; ber  ©taatfr* 
runb;  raison  de  guerre,  ber  Âriegége» 
rauch»  livre  de  raison,  (Jfranbl.)  ba* 
Hauptbuch;  cette  marchandise  est  hors  de 
raison,  biefe  2Baarc  iß  unerhört  theuer; 
à bonne  raison,  mit  gutem  $Ug  Obep 
Sîccht;  à plus  forte  raison,  mit  beßö 
größerm  SKcdjt;  beßo  cher;  um  beßo 
mehr;  plus  que  de  raison,  fam . meht 
al*  SXecht  iß;  selon  Dieu  et  raison, fam. 
pou  ©ott  unb  SKcdjt*  wegen;  comme  de 
raison,  tPif  billig;  (f.  juste;)  à telle  fin 
que  de  raison,  T.  in  »vie  fern  e*  nôthig 
unb  nuQlich  fepn  fann  ; auf  allen  Jall; 

je  l’ai  fait  à telle  fin  que  de  raisons,  fam. 
f.  fin,  s.  f;  pour  raison  de  quoi,  (jur.) 
biefer  Urfacbe  wegen  ; bcrobalben  ; à 
raison  de....,  adv.  nach  Vcrhiltnif; 
nad)  Maßgabe;  auf  bem  Juß;  (f.  pro- 
portion;) intérêt  à raison  de  cinq  pour 
cent,  Sinfcn  $u  fünf  pom  ^)unbert. 
Prov.  où  force  domine,  raison  n’a  point 
lieu,  ©eroalt  gehet  por  9tcchti  il  n’y  a 
ni  rime  ni  raison , f.  rime. 

Raisonnable , adj.  (p.  $erfpncn  U.  ©ad)Cn) 
pemunftig;  it.  billig;  it.  außänbig; 
jicmlich;  leiblich;  artig  îc.  (f.  conve- 
nable, médiocre). 

Raisonnablement,  adv.  pcrtlÛtîftigK.;  §iem* 
lief)  ic.  ; (f.  bie  Vcbcutungcn  pon  raison- 
nable; f,  aUd)  passablemcut). 

Raisonné,  éc,  adj . mît  ©rünbett/  mit  Ve» 
memn  begleitet. 

Raisonnement,  s.  m.  bie  Urtheiléfraft;  it. 
baô  Urthcilen  ober  UrtheilfiUen;  //.  bag 
gefAUtc  Urthcil  felbft;  (^hilofophie)  Me 
©chlußrcbc;  ber  Vernunftfchluß  ; Vc* 
»eiögrunb;  ©runb;  ©ah;  ((.argument 
unb  sy'logisme;)  it.fam . (aud)  im plur.) 
unnu^e  Sieben  ; baö  ©efchivÄij;  bie  fahle 
©impenbung  ober  ©ntfdjulbigung;  (f. 

and)  raison;)  point  de  raisonnemens ! 
(befebltftofife)  nicht  oiel  Sôorteî  faire 
des  raisonnemens  à perte  de  vue,  f,  perte. 

Raisonner,  v.  n.  pemunftig  tebcn;  ûberh. 
urtheilen;  fchltcßen;  (pon  ettvaö)  fpre* 
chcn  ; etroaé  nnterfuchen  ; it.  m.p.  per» 
nunfteln  i it.  tpiberfprcchen  ; (£inrpen* 
bungen  machen  ; vuig.  râfoimiren  ; baé 
SJtaul  fctauchcn;  (f.  auch  unb 
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sonnement  ; ) raisonner  pantoufle , prov , 
f.  pantoufle. 

Raisonneur,  cuse,  s.  bet  ©cbWÂÇcr;  bie 
©cbwäßcvinn;  it.  eine  ^crfoit/  bte  viele 
©tnwenbungen  macht,  wenn  ihr  etwab 
befohlen  wirb;  Raisonneur  tft  aud)  bt$ 
weilen  ein  a<ij.) 

Rajusté,  ée,  part,  et  adj.  f.  rajuster. 

Rajustement , s.  rn.pl.us . raccommodement 

Rajuster,  v.  a.  wteber  jurccbt  machen  ; wie 
ber  bcrffellen  ober  einrichten  ; wieoer  in 
jDrbuung  bringen  ; u.  fig.  attsfobuen; 
wieber  verfohnen  ; (f,  raccommode»). 

Râ!e,  s.m.  btc  Stalle  ; ber  ©raëlÂufer  feine 
35ogc!gattuug);  râle  de  gcnct,  ber  SBadv 
teltôntq  ; d court  tomme  un  râle,  prov.  er 

lAnft  febr  fdmeH. 

Râle  ober  râlement , s.  m.  ba$  SXÔcf)Cllî* 

Ralenti,  ie , part,  et  adj . f,  ralentir. 

Ralentir,  v.a.  langfamer  machen  ; vermin 
bcrti  ; it.  fig . fchwàchen  ; ntAgigen.  Sc 
ralentir , v.  r.Jl.  langtamer  werben  ; it. 
fg • nachlaffen;  fdnvâdjcr  werben;  cet 
accident  a ralenti  son  zèle,  bîefet  350tfûll 

bat  feinen  (£ifer  gcfcbroàcbt. 

Ralentissement,  s.  m.  bic  SBcrminberung 
ber  35cwequnai  ProP • ^fig-  ba$  Oïad). 
ïaiTen;  ©djwAcbcrroevbcn;  bie  QSermin* 
berung  ic. 

Râler,  v.  n.  rbdjelit  (wie  ein  ©terbenber). 

Ralinguer,  v.  n.  (©dfifff.)  faRe  ralinguer, 

bie  ©eqcl  fo  wenben,  bûfj  fie  ben  28i»b 
fdtncibeiu 

Ralingues,  s./,  pi.  (©djifff.)  bic  ©aunitaue, 
b;  i.  biejcniqe  £auc  , womit  bie  ©cgel 
tûchcr  unb  Jpangmatten  am  Sianb  eiugc 
faßt  werben. 

se  Rainer,  v.rtf.p.us.  von  neuem  bctMgc» 
rig  werben  ; wteber  frnnf  werben. 

Raiier,  v.n.  T.  fehrepen  wtc  eut  £irfcb  in 
ber  Brunft;  r obren. 

Rallié,  ée,  part,  et  adj.  wieber  verfammelt; 
wieber  jufammengcbrad)t  :c. 

Ralliement,  s. m.  bûé  38icber.tufammcnjic* 
ben  ber  vom  Jeinbe  jerfiveuten  $ruvpen  ; 
le  mot  de  ralliement,  baô  £ofungSWOrt, 
33ereinigungfJwort  ber  ©olbaten. 

Rallier , y.  a.  (£rieg$w.)  bie  jerftreuten, 
ûuô  eirtanber  qcfprengtcv  gruppen  wie* 
ber  oerfammeln/WieberRifammcn  sieben. 

Se  rainer,  v.  ràjl.  fid)  wieber  § u famine  n 
Hieben;  fid)  wieber  oerfammcln;  (©djiff» 
fahrt)  rallier  le  navire  au  vent , bûtf  ©djiff 
ttûd)  bem  tSillb  richten  ; se  rallier  à terre , 
fi  ch  bem  £anb  nähern  ; gegen  baö  Ufer 

. fegeln. 

Rallonge,  s.f.  ber  Slnflofi  ait  einem £if<b. 

Rallongement , s.m.  (gimmerm.)  — d’arrê 
tiére,  bie  £)iaqonûUinie  von  ber  ©iebel* 
fpiße  eines  5)acbeô  an , bis  $11  bem  €nbe 
beö  ©cf.  ober  ©erab»©parrenS  (arréticr,) 
ber  auf  bem  ©efîmfc  ruht*  i 


Rallonger , v.a.  verlängern,  länger  machen; 

(Vgl.  allonger). 

Rallumé,  ée  , part,  et  adj.  Wieber  aiigcjun- 
bCt  IC. 

Rallumer,  v.  a.  wieber  anjûnben  ; it.  fig. 
wieber  entjunben;  wteber  rege  machen; 
sa  cobcre  <e  rallume,  fein  2orn  entbrennt 
aufs  neue. 

Ralonger , v.  a.  f.  rallonger. 

Ramadan,  f,  ramagan. 

Ramadouer , v.  a.  p.us.  bUrd)  Eiebfofungetî 
wieber  befanftigen. 

Ramage,  s.m. ber ©efanq,  bas  ©cjwitfchct 
ber  fleincn  Sôôqel;  it.  bas  Slftwetf  (meijî 
nur  wenn  von  geblümten  Mengen  ober 
©löffelt,  étoffes  à ramage . bte  StcbC  ift). 
Ramager,  v.  n. p.us.  (von  Segeln)  fingen; 
jwitfebern. 

Ramaigii , ie,  part,  wicbcr  mager  gewor- 

ben  2C. 

Ramaignr , v.  a.  wieber  mager  machen  ; it. 

v.  n.  wieber  mager  werben. 

Ramaillaee,  s.  in.  T.  büS  ©imifcbmachcn 
ber  5cUe. 

Ramaiilcr,  v.  a.  T.  (bie  $cllc)  fimtfcb  tttft* 
dien. 

Ramas , s.  m.  bie  (Sammlung , ber  ^Borratb/ 
/panfeii,  bte  Stenge  (meiflenö  fd)led)tec 
(Bachen). 

Ramasse , s.f.  eine  2lrt  @d)  litten , beten 
man  fid)  in  gebirgigen , mit  ©ebnce  be* 
beeften  ©egeuben  bebient. 

ta  massé,  ée , part,  et  adj.  f.  ramasser  ; des 
grns  ramassés,  mepr.  jufammengcrafttetf 
4J3olf  ; un  homme  ramasse,  ein  linterfCQ* 

ter,  furjer/  biefer  unb  ftatfer  0Renfc(). 
Ramasser,  v.a.  fantmcln;  jufamtnen  brin- 
gen; it.  etwa*  (von  berérbc)aufb*ben; 
it.  aufratfen,  jufainmen  raffen;  eilfer- 
tig aufbeben , auffammelit  ; it  pop.  einen 
abprûgeltt  ; it.  jemanb  in  einem  ©cblit- 
ten  einen  S5erg  hinab  fahren  ; (f.  ramasse;) 
ramasser  ses  cartes , (igpicl)  feine  tfûrtcn 
jufammen  nehmen , aufnehmcn  ; it.  ra- 
masser, s.  m.  pop.  cela  ne  vaut  pas  le  ra- 
masser, prov.  cg  tff  î)ceî  Aufhebens,  b.  u 

ber  CWuhc  nicht  werth. 

Ramassis,  s.  m.  f am.  eine  ohne  Söabf  JU- 

fammengebraebte  Stenge  von  guten  unb 
febfeebten  @acben;  (f.  ramas), 
tamazan  ober  ramad.in,s.w.  bie  große  Raffen 

bei)  ben  Surfen;  it.  ber  Donath/  wàhtenb 
welchem  biefe  Raffen  bauert. 

Rambade , s f.  T.  bic  SHombübe  ; einer  von 
ben  bepben  erhabenen  <piSçen  auf  bem 
«öorbertheil  einer  ©aleere,  $u  bepben 
©eiten  beö  COtittelgangeö  (coursier),  auf 
beren  jebem  14  bis  1$  ©olbaten  jur  35er- 
theibiguiig  <plaç  haben. 

Ramberge , s.f.  eine  2lrt  langer  unb  leichter 
ettglifdier  'Slußfabrieuge. 

Rambour,  s.m.  eine  flvofje 2lrt fiuerlicbrr 
©oinmeräpfelt 
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Rambourrage , s.m.  T.  bie  ©ereitUltg  ttteh* 
rer  er  Slrten  SEBotte  oon  perfdjiebener  gar* 
be,  »orau*  Die  gemachten  £ucher  ge* 
tn«d)t  »erben. 

Rame,  s. /.  ba*  «Ruber;  it.  ber  ©tecfen, 
ben  man  neben  grbfen,  ©obtienne, 
fiecft , Dag  fie  Daran  auf»ad)fen  ; it.  ba* 
Slicg  Rapier,  D.  i.  20  ©nch;  (©anb* 
SfDeber  ic.)  Der  «Rahmen,  b.  i.  eine  au* 
©tnbfaben  bcftehenbe  2(rt  Kette  (trame); 
marinier  de  rame , b.  i*  bonne- voglie  ; fa- 
rine de  rame,  f.  farine;  mettre  un  livre  à 
la  rame , T.  ein  ©ucb  ju  SRafulatur  ma* 
d)en  ; tirera  la  rame,  ober  être  à la  rame, 
rubetnî  am  «Ruber  sieben;  it.fg.  b-  i. 
fine  mubfelige  Arbeit  oerrid)ten;  e*  ftd> 
faner  »erben  laffen;  aller  i voiles  et  à 
rames  dans  une  affaire,  fig.  ûDe  fetne 

KrAfte  anmenben , um  et  »a*  an*juricb* 
ten  :c.  ; fein  2Rôglid)fle*  thun. 

Ramé,  ée,  part,  et  adj.  f,  ramer;  balle  ra- 
bie  £raht*  ober  Kettenfugel,  bou- 
let ramée,  j»ep  cifcme  £albfugeln, 
weldje  mit  einer  ©tauge  oerbnnben  finb  ; 
pois  ramés,  ©tabelerbfen. 

Rameau,  s.m.  ber  3»rig»  (9lnat.)  ber 
3»eig  einer  2lbcr  ober  fteröe;  it.  bie 
Stber/  ber  ©ang  in  einem  ©crg»erf» 
it.  ein  ©ang,  ber  oon  einer  «Oline  $u  ei* 
iter  anbern  «Oîine  fuhrt;  it.  ein  ^ipeig; 
eine  ©eitenlinie  eine*  ©tammbaume*; 
le  dimanche  des  rameaux,  ber  $alni* 

fonntag. 

Rame-bouc,  s.  m.  ber  ©ocf*bart,  (eine 
$ flanke);  (f.  aud)  barbe  renard  etc.  unter 
barbe). 

Ramée , s.f.  bie £ûtte  pon  £aub  ; bie  £aub« 
büttec;  (bep  ben  3uben)  bie  £auberbutte; 
it.  grüne  3»eige  mit  bem  Daran  hängen* 
ben  £aub  ; gftapen , »omit  man  bep  fetf* 
lieben  ©elegenheiten  bie  Käufer/  ÄhorC/ 
Zimmer  k.  fchmûcft. 

Ramendage,  s.  m.  («ßcrgolber)  ba*  ©Olb* 

bl&ttcben,  »omit  pergolbete*  J?olj»erf 
au*gcbe(fcrt  »irb. 

Ramender , v.  n.  pop.  im  tyrei*  abfcblagen 
ober  fallen  ; »oblfcilcr  »erben  ; it.  v.  a. 
ber  $rei*  einer  ©acbe  bcrabfeijen  i ( pi.us . 

baisser;  diminuer  de  prix;)  ramender  une 
terre,  ein  gelb  bùtlgeil. 

Ramené , ée , part,  et  adj.  »ieber  jurucf* 

gebracht  te. 

Ramener,  v.a.  nod)  einmabl  an  einen  Ort 
bringen,  fuhren  tc.;  »ieber  bringen; 
»Über  mitbringen;  */•  »ieber  jurud! 
bringen;  «fuhren  :c.;  it.fig.fam.  einen 
betônftiqen;  it.  T.  machen,  bafj  ein 
<Pferb , »eiche*  ben  Kopf  $u  hoch  trägt, 
benfelbenfinfcn  läßt;  it.  einen  ©all  im 
glug  jurücffcblageit  ; ramener  un  coup  de 
dés,  einerlep  2lugen  sum  |»eptenmahl 
»erfen  ; ramener  une  vieille  mode,  eine 

ftttç  wÄobe  »ieber  aufbringen  ; ramener 
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des  affaires  de  bien  loin,  £tnge,  Ultt 

»eiche  e*  fehr  mißlich  tfunb,  »ieber  tti 
jOrbming  bringen. 

Ramencret , s.  m.  T.  ber  ©tridj  mit  bCC 
©dmur,  »omit  ber  3tntmermann  bie 
£Ange  bc*  ©cf*  ober  ©erab * ©parren* 
(açêticr)  angibt;  (f.  rallongement) 

Ramcntevoir,  v.  a.et  n.  ol.  einen  »ieber  Ott 
et»a<  erinnern  ; se  — v.  riß.  fi^b  »iebet 
erinnern. 


Ramequin , s.  m.  eine  2(rt  ©aefmerf , »or* 
unter  man  KAfe  thut. 

Ramer,  a.  T . ©rbfen,  ©obnen  k.  mit 
©teefen  (rames)  perfehen;  ffAngeln  ; ftd* 
bel»  ; it.  (£ucbm.)  bie  naffeu  £nchet  iit 
bie  «Rahmen  fpannen;  il  s’y  entend  comme 
à ramer  des  choux , prov.  et  Vergeht  fïd) 

nicht  im  minbeflen  Darauf. 

Ramer , v.  n.  tubent  ; ba*  «Ruber  jiehen  ; 
it.fg.  fïd)  fehr  bemühen;  e*  (td)  fauer 
»erben  laffen;  (f.  and)  tirer  ober  être* 
la  rame,  unter  rame). 

Ramereau,  s.  m.  bie  junge  .ÇloljtûUbe. 

Ramette,  s.f.  (©nd)br.  ) ber  SKa&meit 
(cha<sis)  ohne  îSRittelflcg. 

Rameur,  s.  m . ber  Kuberer;  ber  Sîuber- 
fnecht. 

Rameux,  euse,  adj . (©otan.)  |0(#ig  ; fo 
viele  3»eige  bat;  (poet.)  jaefig,  voit 
i.  ©♦  ba*  ©e»eih  eine*  i>trfdbetf. 

Ramier,  s.m.  bie  J£>olj|taube. 

Ramification,  s.f.  (Slnat.)  bie  Teilung 
einer  SCDec  in  mehrere  Heine  2lDern  (ra- 
meaux); it.fg,  nouv.  bie  3tu*breitung, 
î.  ©.  ber  i>anbel*j»eige,  ber  3»eige  ei- 
etner  ©erfd)»ormig  te. 

se  Ramifier,  v.  ref.  (ppn  ©aumeit  Ufib  bOtt 
9lbern)  fîch  in  mehrere  2lc(leobcr  3»eigc 
pcrtbeilen  ober  au*breiten  ; (f.  ramifica- 
tion uilb  rameau). 

Ramilles,  s.  f.  plur.  T.  ba*  9tei*hof|  5 
fteifïg. 

Kainingue,  adj.  c.  cheval  ramingue,  fin 

tige* , »iberfpenfltge*  «JJferb  ; ein  ÿferb 
ba*  bie  ©pornen  nicht  leiben  fann. 

Ramiste,  adj.f.  fo  »erben  bie  ©uchfiabe« 
J unb  V,  nach  ihrem  ©rfinber  SXamu*, 
genannt* 

Raraoitir,  9.  a.  p.us.  pon  neuem  fCUC^t 
machen* 


Ramotadc , s.f.  T.  eine  2(rt  gewôrjhûftet 
©ruhen  ju  gleifeh  ober  ju  gifdjen. 
Ramollir,  v.  a.  »ieber  erweichen;  it.fg • 
p.us.  ftatt  amollir;  ramollir  l’oiseau,  T. 
bie  geberit  be*  galfett  mit  einem  najfett 
©chroamm  »ieber  in  Drbnung  bringen* 
Ramollissant,  adj.  et  s.  m.  T.  er»Cid)enbS 
ein  ermeichenbe*  Vittel* 
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Ramon,  s.  m.  T.  ein  jhimpfcr  ©cfen* 
Ramoné,  ée,  part,  et  adj.  f.  ramoner. 
Ramoner,  v . a.  ben  ©djomflein  fegen* 
Ramoneur,  s.  m.  ber  ©chornflcinfegft ; 
(oberbeutfeh  :)  bet  Kaminfeger.  r 
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Rampant , ante , adj.  frte(f)Cllb  ; it. ßg.  ütf*j 

ju  öemüthig;  nicbcrtrÄcljtt«;  ; uiebrig; 
fncd)tifdj;  (f.ÛUd) ramper;)  (©ûufunjl) 
abfehuifig;  ii-  (o.  £&icren  in  SDapen) 
fletgenb;  (im  ©egenfaç  oon  passant;) 
bandage  rampant,  fine  frtechcilbe 

ober  fchlangcnförmige  ©iubc. 

Rarnpart,  cor.  ftatt  rempart. 

Rampe,  s.f.  ber  £heil  einer  Steppe  poti 
einem  SRuhcplaij  (palier)  jum  andern  ; 
**•  baö  ©clönber  (balustrade)  ober  bie 
©eitcnlchne  ober  £ehne  einer  Steppe; 
it-  bie  fünfte  (Erhöhung  ber  (Erbe  in 
einem  ©arten,  bie  jlatt  einer  Sreppe 
bient i (ftortiftf.)  bie  appaveUe;  bie  Stuf* 
fahrt,  Wahrt;  (bep  benSeidigrÄbern) 
btc  Stift;  les  rampes  du  limaçon,  T. 

. bie  Sreppen  ober  ©falcn  ber  ©ebneefe 
im  Ohr. 

Rampement , s-  m.  bftÖ  Ärtccfeett* 

Ramper,  v.n.  (pon  gcwtffen  Shieren  unb 
<P  flanjen)  f riechen;  ficfc  umfdiltngen; 
it-fig.  fid)  por  anbern  ju  fehr  erniebrigen 
ober  bemutbiejen;  (f.  rampant:)  it.  im 
€leub  fepn;  in  fd)led)ten,  bemuthigen» 
ben  Umftànbeil  ferm;  ramper  dans  la 
misère , im  (ElCUb  leben } son  style  rampe, 
ober  il  rampe,  er  hat  eine  friecbenbe, 
ntebrige  ©diretbart. 

Rampin,  adj.  m.  T.  cheval  rampin  ober 
juché,  ein  tyferb,  beffen  üôthe  (boulet) 
fo  weit  üortritt,  bûfj  eô  nur  mit  ber 
©piije  ber  ÿintereifen  anftritt. 

Ramponner,  r.a.  ramponnes,  s.  J.  pl.  ol.  f. 
railler,  raillerie. 

Rarnponneur,  euse,  adj.  et  s.  3Ânfifdjî  ber 

Sanfer;  bie  ganferimt. 

Ramure,  b. f.  &û$  ©eroeib  (bois)  eincô 

ipirfcheê  ober  £)ammbirfcbe$;  it.  bie 
frtinmtlkben  Slejie  unb  ^tpcige  cinrë 
«Saumeé, 

Rance,  adj.  c.  (inf.  pom  gcfaljetten  Jleifch 
unb  pom©petf)  vanjig;  (pon  in  §ncfer 
eingemachten  ©adien)  angegangen  ; it. 
3.  m.  sentir  le  rance,  ranjig  ober  ange* 
gangen  riechen  ober  fehmeefen. 

Ranche,  s./,  bie  ©proffe  einer  £eitcrflange; 

(f.  rancher). 

Rancher,  s.  m.  T,  bic  £cttctftange;  (©tan* 
genlciter). 

Ranchicr,  s.  m.  (2©apcnf.)  eine  ©enfen« 
flinge. 

Rancidité  ober  rancissure,  s.  f.  p.r/s.  ber 

ranjigc  ©crucb  ober  ©efdSmacF;  (f. 

rance  ). 

Rancir,  v.  n.  ranjtg  werben;  angehen;  an* 
laufen;  (f.  rance). 

Rancissure,  f.  rancidité. 

Rançon,  s.f.  ba3£ôfcgclb;  (p. ©cfcngcncn) 
btc  SKanÂion;  C’est  la  rançon  du  roi,  prov. 

M tft  unerhört  theuer. 

Rançon,  s.  m.  ol.  CiltC  $vt  ©piefle  Ober 

j£>cUcbatbciu 


Rançonné,  ée,  part,  et  adj.  f.  rançonner* 

Rançonneraient , f.  m.  ßg.  fam.  bie  lieber* 

fefjung  iin  ÿreiS;  bas  lieber  nehmen;  U. 
bie  £o3faufung  au$  ber  ©efangenfehaft; 

(f.  rançonner). 

Rançonner,  v.  a.  T.  (einem  ©cbiff)  eilt 
£6fegclb  abforbern,  nach  beffen  ïôejah* 
hing  man  e$  wteber  freç  litt;  */•  fig . 
fam.  einen  im  $rei$  überfein;  einen 
übernehmen. 

Rançonneur,  euse,  s.ßg.fam.  einet/  ObCC 

eine/  fo  bie  £eute  übernimmt. 

Rancune,  s.f.  ber  ©roll;  eine  etngewur* 
jelte  (heimliche)  Çeinbfcbaft  toiber  je- 
manb  ; rancune  tenant , adv.  ben  ©rott 
im  jperjen  ; il  traita  avec  moi  par  néces- 
sité, rancune  tenant,  AUe  9îotb  (hüte  et 
fï ch  freunbfchaftlid)  an,  behielt  aber  ben* 
noch  beit  ©toll  im  Jurgen  ; sans  rancune, 
mir  »ollen  bai  ©cfdjebene  oergeffen. 

Rancunier,  ière,  adj.  et  s.  unpcrfébnlich» 

heimtücf ifch î ber  (bie)  einem  etwa* 
nach  trögt. 

Randon,  s.  m.  ol.  à grand  randon,  adv.  ol. 
b.  t.  abondamment,  en  foule. 

Randonné,  s.f.  T.  ber  £rei$ , welchen  ein 
aufgetriebeneö  3Bilb  um  feinen  £agerort 
macht,  ete  ei  ihn  perlitt i baö  >>afen- 
fchlagen  ber  Jpafen. 

Randonner,  v.  n.  ol.  b.  i.  galoper. 

Rang,  s.m.  bie  SReibe;  it.  uberh.  bie  Drh* 
nung  ; it.  ber  ftana , b.  i.  bie  Stürbe  ; 
ber  ©tanb  ; «/•  uberh.  hie  ©teile , welch« 
jemanb  (in  SXucf ficht  auf  ba*  2lnfchen/ 
worin  er  flehet)  etnnimmt;  (wirb  auch 
pon  £tng m,  in  Stûcffîcht  auf  ihren 
Söerth  :c.  gefagt  ; ) it.  ( Ärtegöw.  ) ba5 
©lieb;  (©chifrf.)  ber  9tana,  b.  i.  ber 
©rab  ber  ©röfie  cineö  Ädf'lfchiffeö  ; 
(auf@alecren)  bie  Stubcrbant;  auchbU 
SXubcrcr  ober  SXuberfnechtc  felbft  ; à son 
rang,  wenn  bie  SXeihe  an  ihm  iß;  tenir 
le  premier  rang , bie  er  fie  ©telle  einnch* 
men;  mettre  au  rang  des  Saints,  unter 
bie  ^ahl  ber  ^eiligen  fcçen  ; être  (auch 

se  mettre  ober  paraître)  sur  les  rangs,  (bcp 

Surniercn  ic.)  fîdi  §um  Æampf  barfteUcn; 
auf  bem  Âampfplaç  crfchcincn;  it  ßg. 
mit  anbern  fief»  um  etwatf  bewerben; 
aller  à la  voile  et  aux  rangs,  fegeln  unb 
rubern;  finir  ober  lever  les  rangs,  auf* 
hören  JU  rnbern.  Prov.  il  se  met  en  rang 
d'oignons,  f,  oignon;  mettre  qch.  au  rang 
des  péchés  oubliés,  f.  oublié. 

Rangé , ée . part,  et  adj.  f.  ranger  : it.  adj. 

(p.  tycrfonen)  orbentïich  ; beffen  ©efd)ifW 
in  guter  £)rbnunq  fïnb;  bataille  rangée, 
eine  ©dilacht  «wifehen  jwcp  in  ©chladjt* 
orbnung  gesellten  armeen. 

Rangée , s.  f.  (o,  Gingen)  eine  SXeihe. 

Ranger,  v.  a.  \n  örbnung  Rcllen , bringen/ 
feijen,  legen  :c.;  auch  blot  / (teilen,  auf* 
(Wien,  inf,  ©olbaten;  i/.me«r«au  rang 

de 
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de  etc.,  unter  ôte  3a&l....  fefjen;  (f. 
rang;)  it.  aufriumcn;  in  Orbnung  brin* 

. gcn,  rote  j.95.  ein  p immer,  einen  £ifch 
mit  ©cbriften  ic.î  it.  wcgrAumcn;  auô 
bem  SBcg  r&uracit  ober  fuhren  te.  Fig. 

ranger  qn. , Ober  ranger  qn.  à la  raison, 

einen  juin  (Sehorfain  ober  jur  Vernunft 

bringen  ; ranger  sous  sa  domination , ei» 
nett  unter  feine  Jperrfdjaft  bringen  ; ihn 
unterwürfig  machen;  T.  ranger  (ober 
longer)  la  côte , am  Ufer  binfabrettî  ran- 
ger le  poil  d?une  ctode,  einem  3eug  ben 
©trieb  geben.  Se  ranger,  v.rß.  fld)  in 
eilte  Diètbe,  fid)  tn  eine  gcwijje  Orb* 
nung,  ftcb  an  einen  Ort  binfiellen; 
SJlaÇ  niad)Cn  2C.  (f.  ranger);  se  ranger  du 
parti  de  qn.,  fid)  auf  jcmaiibc*  ©eite 
fdjlagcit;  auf  jemanbeö  ©eite  treten; 
sc  ranger  à l'avis  de  qn. , jematlbCÔ  3Xei* 
nung  beotreten  ; le  vent  se  range  au  nord, 

T.  ber  Söinb  brcht  fiel)  nach  (ober  gegen) 
korben. 

Ranger  ober  rangier,  s.  m.  (Sfßap.)  bflÖ 
föenntbier;  (fond  renne). 

Ranguilion,  s.m.  T.  bcrOorn  einer  ©cbnalle; 
it-  (>5ud)br.)  b.  i.  pointure. 

Ranimer,  v.a.  lieber  beleben  ; wteber  be* 
feeleu  ; neue#  £eben  geben  ober  mittbei* 
len  ; it.fig.  wieber  beleben , b.  i.  wieber 
ermuntern/  aufmuittern,  erwerfeit,  an* 
frifeben;  neue  .ftröfte,  neuen  3Rufpc. 
geben;  loicber  lebhaft  machen;  ranimer 
le  feu  de  la  discorde , ranimer  la  colère  etc. , 

baöjeuer  ber^ioictracbt  roieber  anfacben, 
anblafen;  ben  gortt  wieber  anfacben/ 
rege  machen  ; ranimer  le  teint , bie  (®e* 
ftcbttf*)  S^rbe  mieber  geben  ; bie  ftarbe 

erhöben.  Se  ranimer,  v.  riß . tüicbcr  bC* 

lebt  werben  :c. 

Ranulaire , adj.  c.  T.  veines  et  artères  ranu- 
lalres,  bie  $rofcb*2lbern. 

Ranule,  s.f.T.  ber«Çrofcb;  eine  wôtîcrige 
©efcbwulft  am  ^ungenbanb. 

Raparr,  adj.  c.  ( üon  gereiften  £btcrctt) 
reißenb;  raubgierig;  röubertfch;  mines 
rapaces,  T.  oerjehrenbe,  freffenbe SRerg* 
arten,  n>eld)e  int  ©chmeljcn  bie  anberit 
(Er je  jugleicft  mtt  ftd)  felbft  oerjehren. 
Rapacité,  s.f  (o.  £biercn  unb  9Jtcnfd)en) 
bic&aubbegieröe;  Raubgier;  Die  Oiaub» 
fuebt. 

Ra  patelle,  s.f.  ein  tpfjhörencr  Jeug  ju 
J)aarfiebcn  zc. 

Rapatiiage,  rapatriement,  ».  m.  fam.  b.  i. 
réconciliation. 

Rapatrier,  v.  a. fam.  b.  t*  réconcilier,  rac- 
commoder. 

Râpe,  s.f.  bas  Otetbeifen;  it.  (à  tabac,) 
bie  Sîappe;  it.  bie  SKafpel,  (eine  Slrt 
ftcile);  it-  (and)  rafle,)  eine  abgebeerte 
SSeintranbe;  ber  Äamm  einer  $8cin* 
iraube;  it.plur-  bieSiappe,  eine  Äranf* 
2 \ l,  ! 
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beitber  fpferbe,  bic  befonber*  tn  Otter* 
fpaltcn  am  ’Sttg  ber  Hinterfüße  beliebt. 
Râpé,  s.  m.  S^cinrraubett , womit  man 
$©ein,  ber  abdeftett  will,  wieber  gut 
mad)t;  man  nennt  biefe$  ^erfahren  : 
passer  du  vin  pai  ober  sur  le  iâpé;  it. 
râpé,  ber  auf  biefe  ülrt  bereitete  3Öcin 
felbjl  » fâpé  de  copeaux,  2ßctn,  ber 
burd)  Hobclfpötte  tpieber  hell  gemacht 
worben  i|l. 

Râpé,  ée , part,  et  adj.  f,  râper;  tabac  râpé, 

ber  SHappeh;  geriebener  ©chnupftobaf; 
un  lubit  râpé,  ein  Abgetragene#  abge* 
fdjabtcô  Jfleib. 

Râper,  v.  a.  auf  bem  SKeibeifen  reiben; 
(£ obaf)  rappirett  ; auf  Der  ïHappe  reiben; 
it.  p.us.  rafpelU  , ( pl.us . lacler  ). 

Rapetassé,  ée,  part,  et  adj.  gefltcft  ZC. 
Rapetasser,  v.  a.  ( alte  .Äleibung«fi«Cfr  ) 
flirfen  i (pgl.  ravauder). 

Rapetissé,  ée,  part,  et  adj.  f.  rapetisser. 
Rapetisser , v.  a.  fïeiner,  fùrjer  madien; 
it  v.  n.  Heiner  werben;  fùrjer  werben;  * 
abnebmen  ; ( wirb  auch  pon  ben  £agen 
gefagt  ).  Se  rapetisser , v.  riß.  ( p. 
gentc.)  einlaufen,  eingehett. 

Rapctte,  s.f  baé  ©djarffraut. 

Rapide , adj.  c.  fcfmell  ; (von  ©tromen  te) 
reiçcnb  ; it-ßg-  (auch  vom  ©ttjl)  fd)nell  ; 
hinrciêenb;  (pou  einem  tôcrg  zc.)  jù h</ 
deil. 

Rapidement,  adv.  fdjnelï  IC. 

Rapidité,  s.  f prop.  et  fig.  biC  ©djneUig- 

feit;  bie  große  ©efcbminbigfeit. 

Rapiécer  ober  rapiéceter,  v.a.  fltcfctt  » att* 
dürfen  î (f.  raccommoder). 

Rapiécetage,  s.m.  baSSUrfCtti  bit  Slirfe* 

rep;  it.  ba$  tuerf. 

Rapiéceter , f,  rapiécer. 

Rapière , s.f.  ein  alter  (langer)  SRaufbegen; 

il.  plais,  mépr.  b,  Ü épée  ; traîneur  de  ra- 
pière, porte  - rapière  , mépr.  einer,  bft 

einen  £>egen  ober  SXaufbegen  trögt;  it. 
ein  £anbdrcid)cr. 

Rapine,  s.f.  (o.  gewiffcn  îhicren  unbp. 
ÇOîcnfcben)  ber  9taub , b.  i.  ba$  9îauben; 
bie  SHauberct)  ; Sbtebercp  ; it.  bie  geraubte 
©ad)e  felbd  î oiseau  de  rapine , ber  îHaub* 
pogcl. 

Rapine,  ée,  part,  et  adj-  gedoljlcn  ZC. 

Rapiner  , v.  a.  fam.  ( 001t  untreuen  SJet* 

waltetn,  €ttinehmeni  zc.)  ftchlcn;  un* 
ter  feh  lagen. 

Rapontic.  s.  m.  eine  Slrt  Khûbatbcr  ; 
?Âônch^SXhabavbcr. 

Rappel,  s.m.  bie  3urûrfbcrufung ; (jur.) 
bie  Berufung  folcher  'Çcrfonen  jur  €rb* 
fdiafr,  welche  eigentlich  von  berfelbcn 

ÛUSgefd)lOlTen  fmb;  rappel  de  ban,  bet 
95egnabigungö**öriefi  (Äricgtfw.)  bie 
Stappell,  (ein  gewi|Tcé  Reichen  mit  bee 
Trommel). 

Rappelé,  éc,  part . f t adj.  f.  rappeler* 
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Rappeler,  v.  a.  nodj  einmabl  rufen;  ù. 
inf.  jurücfrufcn  ; §urùcf berufen  ; (iut.) 
einen  ber  Orbnung  nadi  auSgefcbloffe* 
nen  €tben  jum  CDttterben  cinjeçen  ; it. 

absol.  (Ärieg*».)  b*  U battre  le  rappel, 
SRûppell  fd)lagen  ; rappeUiten.  Fig.  rap-j 
peler  à la  vie,  »iebcr  in*  £ebcn  |urucf 
rufen  Ober  bringen  ; rappeler  ober  se  rap- 
peler dans  sa  mémoire,  tDtCbCt  in  fein 
©ebid)tni§  jurûtf rufen  î rappeler  sa  mé- 
moire, ftd)  wiebet  ju  erinnern  fudjcn; 

rappeler  ses  esprits,  ses  sens,  fief)  »icbft 

erholen  ; »ieber  §u  fid)  felbfi  fommen; 

ce  vin  rappelle  son  buveur , Jig.  fam,  f. 
buveur. 

Rapport,  s.  m.  ber  (Ertrag  eine*  ©runb* 
ftucfeS;  bie  (Einfünfte  èine*21tnteô  te.; 
(revenu,  produit;)  it.  berSScricbt,  ben 
man  oon  eiuer  ©acbe  abftattet;  (vgl. 
relation  ; ) ( T . ber  support;)  it.  bie 
Sluöfagc;  ba*  Sentit;  il-  fine  unbe* 
baebtfame  ober  bo*baftc  (SôieberO  (Er* 
$&blung,2lu*fage;  ba*  Htnterbringen  ; 
Sluöplaubetn;  bieObrenblafercp;  tflat* 

fdjerfOÎ  (b.  U liaison,  relation,)  bic 
SDerbinbung;  93et»anbfdjaft  ; ber  3«* 
fummen&ûng  gewiffet  £inge  mit  einan» 
ber;  bie  ©ejiebung  auf  einanber;  ba* 
5BcrbÂltni§  gegen  einanber  ; (note  $. 
Stveper  matbentatifeben  @rô§en  ;)  it.  bic 
UebereinÜimmung/  SiebnUcbfeit/  ©leid)* 
fèrmigîeit  j»ifcben  tyerfonen  unb  ©a* 

d)en  (convenance,  conformité)  ; it.  ba* 

2turfto§en  au*  bem  Etagen;  (jur.)  bie 
Söicberbepbringung  be*  (oot  fcbeilung 
ber  ©rbfcbaft)  ©mpfangenen;  de  grand 
Ober  de  bon  rapport,  einträglich;  cette 
terre,  cette  vigne  n'est  pas  encore  en 
rapport,  biefet  Scfct,  biefer  SBeinbcrg 
trigt  nod)  nid)tî  au  rapport  de  qn., 
nad)  iemanbe*  Bericht  ober  Sluöfagc  ; 

par  rapport  à qn. , à qch.,  tn  Slnfebung/ 

in  (ôctradjtung,  in  betreff  einer  ÿerfon 
ober  ©adie;  in  «XäcFßdit,  in  SSejiebung 
auf  tc.;  it.  in  «Betgleicbung  mtt;f  pièces 

de  rapport,  pièces  rapportées , ©tÛcFe  |U 
eingelegter  Arbeit;  ouvrage  de  pièces  de 
rapport , eingelegte  Arbeit  ; terres  de  rap- 
port, (terres  rapportées,)  jufammcnge* 
biufte  €rbe  ; broderie  de  rapport,  f.  tail- 
lure  ; belle  montre  et  peu  de  rapport  ,prov. 
f,  montre. 

Rap portable,  adj.  c.  (jur.)  »a*  VOttî  em* 
pfangetten  ©ut  in  eine  ©rbfcbaft  »ieber 
cingêfcboffen  »erben  muß.t 
Rapporté,  ce  y part,  et  adj.  JUrÛcfgebradjtîC. 
terres  rapportées,  pièces  rapportées,  f,  un* 
ter  rapport. 

Rapporter,  r.  a.  »ieber  bringen  ; *urûcf 
bringen/  fuhren,  tragen  tc.;  audi  bloß 
an  einen  Ort  bin  bringen  tc.;  it.  (von 
zäunten,  tyflan$en , ©runbftucf cn)  tra* 
gen;  bringen;  (f.  produire;)  it.  (von 
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einem  SCmtic.)  eintragen;  erbringen  ; 
abtverfen;  (3ntereffen)  tragen;  it.  be- 
richten ; ©eriebt  (ober  «Rapport)  erftat- 
ten  , abßatten  ; etjablen  ; auöfagen  ; 
vortragen;  (n>irb  aud)  absol.  gefagt;) 
it.  ettva*  auöftbwahen , au*plaubertt , 
binterbringen , ju  Obren  bringen;  (f- 
rapport  ;)  it.  (eine  ©cbriftflclle  te.)  an* 
fubren  ; it.  (feine  $anb!ung  tc.)  auf  et> 
»a*  (i  qch.)  belieben;  in  Ùtûcffîcbt  auf 
ctrea*  ober  auf  iemanb  einriebten;  » or- 
na d)  einriebten;  it.  (*  qch.,  & qn. ,) 
pon  ettva*,  von  iemanben  berleiten; 
einer  ©acbe  ober  tycrfon  jufebreiben  j . 
it.  rapporter,  fig.  bavon  tragen,  $. 

©bre,  ©djanbe  *<,;«/.  (SRatbem.)  auf 
eine  anbere  §*lücbc  übertragen  ; (f.  rap- 
porteur;) it.  rapporter,  absol.  T.  ( VOR 

Hunben)  rapvortiren , apportiren;  brin- 
gen; tvieber  bringen;  (iur.  unb  #anbl.) 
ba*  §um  voraus  (Empfangene  tvieber  beo- 
bringen; rapporter  des  terres  ober  de  U 
terre  en  un  endroit,  (£rbc  an  einen  att- 
bern  Ùxt  fûbren;  rapporte  tout  à son 
profit,  er  richtet aHe*  ju  feinem  SBortbcil 
ein;  il  rapporte  son  origine  i la  maison 
royale , et  leitet  feine  Slbfunft  pom  f&- 
uiglicben  Jj)au*  ber* 

Rapporter,  v.  n.  (voit  genoffencn  ©peifeit 
unb  ©etpânfen  ) aufßoßen. 

se  Rapporter,  v.  ré  fl.  absol.  ober  à qch., 
avec  qch.,  fld>  |ufammen  fdiicfen;  fïcb 
lu  ettva*  febiefen;  mit  ettva*  ûberein- 
fommen;  eiuer  ©acbe  Âbnlicb  fepn;  it. 
(à  qch.)  jtd)  worauf  bejicben } s’en  rap- 
porter à qn.  de  qch.,  fïd)  in  einer  ©acbe 
auf  iemanb  berufen,  ober  aueb , vetlaf* 
fen;  e*  iemanben  ûberlaffen  ; it.  se  rap- 
poiter,  (jur.)  vorgctragen  »erben,  ober 
auch,  entfebieben  »erben;  jum  ©prueb 
gebeiben;  si  cela  est,  je  Itt’en  rapporte, 
icb  Iaffe  c*  babin  geteilt  feçn , ob  e*  bem 
alfo  ifl. 

Rapporteur,  s.  m.  T.  ber  Referent;  55c- 
ricbterflatter  ; SScricbtabfiattcr  ; it.  rap- 
porteur, rapporteuse,  ber  Ûbrcnbïifet ; 
ängeber;  Hinterbringer;  Slnbringerî 
bie  ôbïenblàferinn  jc»;  (©eom.  ) rap- 
porteur, ber  SSinfelmeffer;  ber  IJran*- 
porteur. 

Rapprendre , v.  n.  irr . tvieber  lernen  ; von 
neuem  lernen  ; it.  v.a . tvieber  lebten. 

Rapprivoiser,  v.  a.  tvieber  s&btnctt;  »icbct 
jabm  macbcn  ; (f.  bie  QScbeutungen  »oit 

apprivoiser  )• 

Rapproché , ée , part,  et  adj.  »if ber  getti- 
bert;  niber  gebracht  :c. 

Rapprochement,  s.  m.  bif  3ufûmtttenflcl- 

lung  (im  aftiven  unb  papiven  ©ittn); 
(»irb  nur  im  »Koralifcben  unb  in  ber 
»iffenfcbaftlicfien  ©praebe  gebraucht;) 

! it-  fig.  bic  SSieberpercinigung  ; SluSfôb- 
mtng. 
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Rapprocher , v.  a.  Wifber  nâhfW  ; fiberft. 
nähern;  näher  bringen;  näher  rucfen  ic.; 
C»on  Çernglâfern  ic.)  bem  £uge  nähet 
harfieUcn;  it.  fig.  (gegen  einanberauf* 
gebrachte  Çerfonen)  einanber  nähern; 
naher  bringen;  w iebet  mit  einanberauf 

fohnen  i rapprocher  les  branches , T.  bif 
S tefïc,  welche  ju  long  fïnb/  bcfdjneiben; 
rapprocher  un  ceif,  (^agb)  bûd  3ßilb  an 
hen  alten  jOrt  wieber  bringen*  Se  rap- 
procher, v.réjl . fïd)  wieber  nähern;  ni* 
her  fommen,  treten;  it.  v.  rèfl.  et  v.  rtc. 
J* g-  fich  nähern;  fïcf)  einanber  nähern; 
nadjgeben;  vu/g.  ti  näher  geben. 
Rapsode , s.  m.  (beg  ben  alten)  ein  (Sänger; 
inf.  einer  welcher  Serfc  audbcm  borner 
abfang. 

Rapsodie , S.f.  (beo  ben  Silten)  eine  einzelne 
©telle  aud  bem  feiner,  welche  abge* 
fungen  würbe;  (f.  rapsode;)  it.  auj.  meift 
Tuèpr.  bic  SXbapfobie;  eine  aud  anbern 
©djriften  jufammengetragene  (jufam* 
mengcfchmiertc)  Arbeit. 

Rapsodîste,  s.  m . mépr.  ber  3ufammen* 
ftoppler;  ^nfammenfchmicrcr. 
Rapsodomancic,  s.f.  p.us . bie  Sßabrfagung 
fcurch  ftufgefchlagene  ©teilen  eined  ÿoe* 
ten. 

Rapt,  (böOwirb  audgefprocftcn)  r.  m. 
fcie  ©ntfuhrung  einer  Söeibßperfon , 
ober  auch  einer  fOtanndperfon  ; rapt  d< 
vioimce,  bie  gewaltfame  ©ntführung; 
ber  SRefberraub;  rapt  de  séduction,  bie 
(Entführung  burd)  Ùeberrebung;  mou- 
vement de  rapt,  T.  bie  gemeine  Q5ewe* 
gung  bed  £immcld , ba  er  mit  allen  ©e- 
Hirnen  um  unfere  €rbe  fïd)  ju  bewegen 
fefteint. 

Râpuie,  s.f.  bad  Slbgericbcne;  bad  ©rfmb* 
fei  (inf.  mit  bem  SSctbeifen);  it.  DCapfe!» 
fpäne  ; (f,  raelure). 

Rapuroir  r.m.  t.  bie  tfufc  ober  bcrÄcjfcl 
her  ©alpeterfteber. 

Raque,  s.f.  f»  racages. 

Raqudtler,  s.  m.  ein  SXacFctenmacber. 
Raqueton,  s.  m.  eine  2lrt  breiter  «Kacfcten. 
Raquette , s.f  badftatfet  ober  bieSKacTete, 
ben  gcberbaH  bannt  *u  fchlaaen;  bad 
©cftlagneÇ;  it.  eine  2irt  ©chiittfcftube 
ber  Söilben  inÄanaba;  ($otan.)  b.  i. 

cardasse;  casseur  de  raquettes,  prov.  f, 
casseur. 

Rare,  adj.c.  feiten,  rar;  it.  feiten,  b.  t. 
feltfam;  fonberbar;  ungemein;  porjug- 
tid);  wunberlicb;  (flJbgf.)  bunn;  (im 
©egenfûÇ  Pon  compacte  ober  dense ;)  un 
pouls  rare,  t.  ein  lûngfûmer,  fdbwad)cr 
'P  nid. 

Raréfactif,  ive,  adj.  T.  pctbfinncnb. 
Raréfaction,  s.  f.  T.  pic  «Rerbunnung; 
(tm  ©egenfafc  bon  condensation;)  f. 
raréfier. 

Raréfiant,  ante,  adj.  T.  perbûnnenb,. 


Raréfié,  ée,  part,  et  adj.  perbünnt. 

Raréfier,  v a.  T.  (burth  StUdbcfcttUng) 
perbunnen. 

Rarement,  adv.  feiten. 

Rareté,  s.f.  bie  (Seltenheit;  SRentgfrit; 
ber  üRangel;  (f.  disette;)  it.  bie  ©dten» 
heit;  biefeltene©acfte;  etwad©eltenedï 
it.p.us.  (q>hçf-)  bie  zürnte;  Dünnheit; 
(f.  raréfier;)  pour  la  rareté  du  fait,  btC 

(Seltenheit  wegen;  vuig.  JÖunberd  hûl* 

benj  C’est  une  rareté  que  de  vous  voir, 
man  fïeht  ©ir  gar  feiten. 

Rarissime,  ajj.  c.  fam.  äußCrft  Obet  febt 
feiten. 

Ras , rase , adj.  gefeftoren  î velours  ras , gc* 
feftorener  ©ammet;  it.  furjbaarig;  (pou 
QXafcn)  geffridien;  abgejiticften;  rase 
campagne,  bad  flacftf,  ebene  gelb;  table 
rase , bic  glatte  jtupferplatte  ober  anbere 
glatte , worauf  noch  niefttd  geftoeben  iH; 
T.  bâtiment  ras,  ein  platted  gaftrjeug 
ober  ©tftiff  ohne  «Berbecf  ; un  bâtiment 
ras  à l’eau,  ein  platted  ©eftifr  ober  gabr» 
jeug , bad  fehr  niebrig  über  bem  SBaffer 
geht»  c’est  une  table  rase,  prov . aud  bie» 

fern  Äinb  fann  man  noch  machen  wad 
man  wiQ. 

Ras,  r.  m.  bet  SKafch»  eine  Strt  feibenen 
ober  wollenen  geuged,  auf  beten  über» 
fläche  man  feine  SöoUe  ober  Äaare  ficht; 
it.  ein  gewijfed  piemontefifched  2ängcn» 
ma§. 

Rasade,  s.f  fam.  ein  eben  ( vuig . gejlricften) 
POlIed  ©lad  SBcilllC.;  boire  de  grandes 
rasades,  aud  Pollen  ©läfern  trinfen;  (f, 
auch  rassade  ). 

Rasant,  ante,  adj.  (gottifïf.)  Htcichcnb; 

H«ifenb. 

Rase , s.f.  T.  bad  ©chiffped)  $um  kalfatern. 

Rasé,  ée,  part,  et  adj.  gefd)oren;  ge» 
fdjleift  ic. 

Rarement,  s.  m.  (tm  üfttPCtt  UUb  pajfipm 
©inn)  bie  ©chleifung  eincd  befcHigtcit 
Ûrted. 

Raser,  v.a.  feheren;  it.  (ben  «Bart) feheren, 
abnehmen,  puçen;  rafïeren;  barbieren; 
it.  (ein  ^)aud , eine  geflung  ic.)  fdilcifen; 
bem  ^rbboben  ober  ber  (Erbe  gleich  ma» 
cften;  it.fig . im  ^orbepfahren  flretfen, 
wie  g.  (B.  eine  Äugel;  ûberh.  blofi  att 
etwad  (j.  !B.  an  einer  Äifle)  hinfabren. 
T.  raser  un  vaisseau,  eilt  ©cftiff  POn  obéit 
her  ûbtragen  ; ce  cheval  rase  le  tapis,  bie» 
fed  ^Jferb  hebt  im  ©ehen  bie  gùfjc  nid)t 

auf;  ce  cheval  rase , (v.  n.)  b.  t.  il  ne  mar- 
que presque  plus,  f.  marquer.  Se  raser, 
v.rtfl.  fïd)  rafïeren  î (f.  raser;)  it.  se  faire 
raser,  ftdj  rafïeren  laffen;  T.  (p.  «Kepp» 
huhnern  u.  £a fen)  fïd)  buefen. 

Rasette,  s.f  T.  dne  (terme  Slrt  SXafdi  (ras)  ; 
it.  ber  ©timmbrabt  ber  jOrgelmacher  ; 
(in  ber  Shiepmancie)  bie  finien  unter 
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ber  Hattb  am  Slrmgelenf , tf>fttu  man  bi e 
Hanb  ein  wenig  cinwÄrtiJ  biegt. 

Ra  i bus  adv./wp.  bid)t  ober  genau  baran 
bin;  boire  rasibus,  rein  auötritifen. 

Rasiere,  s.f.  ein  gcroifleö  ©etreibemaß  im 
ehern,  Jlanbevn. 

Rasoir,  s.  m.  ta5  ©dwrmetTer  ; it.  T.  ber 
©diermeifcrftfch  ; bte  £)erabc , (ein  ©ee* 
ftfcb  mit  getbglÄnjcttben  flößen , beffen 
SKücfcitßoßc  bie  ganje  Sange  beö  SHucf  enö 
einnimmt). 

Raspatoir , s.  m.  f,  rugine. 

Rasjade,  s.f.  eine  2lrt  ©laéforallen , wel- 
che ben  afrifanifeben  unb  amcrifamfd)cn 
SOilbcn  jum  ©chmucf  bienet  ; (nid)tmit 
rasade  ju  »erwedjfcln). 

Rassasiant,  ante,  adj.  fittigcnb. 

Rassas:é,  ée,  part,  et  adj.  gefertigt/  fûtt  ÎC. 

Rassasiement , s.  m.  prop.  et  fig.  bie  ©àtti» 
gung;  baô  ©ûttfepn. 

Rassasier,  v.  a.  prop.  et  fig.  fûtt  machen  î 
fig . wberbrûifig  m«d)en.  Se  rassasier,  V. 
rà/I.  fief)  fettigen  i fîd)  (de  qch.  on  etwas) 
fatt  effen  i fig-  (einer  ©adje)  ûberbrufiïg 
feijn. 

Risse,  s.f.  T.  ba$  ©rfjienfaß,  ber  tfohlcn* 
forb  auf  ben  ©chmeljbtitten» 

Ra?séc,  s.f.  T.  ein  Äocb  voll  Noblen; 
(f.  rassc). 

Rassemblé,  ée,  part,  et  adj . gcfûmmclt; 

» wieber  ucrfammelt  2c. 

Rassemblement,  s.  m.  nouv.  bûtf  SJcrfûm* 

mein  ; (»on  ^crfoncit  unb  ©achen)  baô 
©ammelit. 

Rassembler,  v.  a.  fammcln;  jufammen  brin* 

. gen  ; jtifammen  sieben  ; wieber  fammeln, 
lufammcn  bringen  ic.i  it.  »ereinigen; 
(etwas)  wieber  jufantmen  legen,  jufam- 
men  fchlagen  ; wieber  auffcblagctt;  (f. 

remonter , t».  a.)  rass<  mbler  un  cheval , T. 

ein  ^Jferb  jufammen  nehmen,  fo  baß  eS 
bie  SÔorbcr-  unb  Hinterfüße  nahe  jiifam- 
men  fcljt.  Se  rassembler,  v.  râjl.  fui)  WtC- 
ber  »erfammeln. 

se  Rasseoir,  v.  rtjl.  unb  (mit  bisser  Utlb 
faire,)  rasseoir,  v.  n.  fïd)  Wieber  feljClt  J 
fîd)  wieber  nteî>crfeijcH  ; it.  (».  fïûlîtgen 
©achen  unb  A^-)  fid)  fe^eit.  Fig.  il  but 
laisser  rass.o;r  le  temps,  malt  muß  beit 
©turnt  »orbcngcfieit  ober  auStoben  (of- 
fen; man  muß  ben  ©türm  auSwavten; 
laisser  rasseoir  sa  bile , Warten , biS  fîd) 

jetnanbcS  ©aile  gefent,  b.  i.  bis  fid>  je* 
tnanbfS  ^Orn  gelegt  bût;  se  rasseoir  après 
le  trouble , fîd)  nad)  einer  heftigen  ©e- 
mttthôbcwegung  wieber  erholen;  wteber 
ruhig  werben  ; it.  rasseoir , v.  a.  b.  i. 
rattacher  qch.,  (f.  biefeô  203ort)î  rasseoir 

. ses  esprits , ßg.  fjdt  wieber  fammcln , er- 
holen; wieber  ruhig  werben. 

Rasséréner,  v.  a.  prop.  et  fig.  (fÄngt  On  JU 

»eralten)  wteber  heiter  machen;  wieber 
erheitern;  wieber  aufhntern,  wieber 
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ausheitern.  Se  rasséréner,  v.rÿl.  wieber 
heiter  werben. 

Rassis,  ise,  part,  et  adj.  Wû$  fïdj  Wteber 
gcfeçt  hat  JC.  (f.  se  rasseoir  etc.);  pain 
rassis,  altbacfcneS,  aïtgebûtfeneS  $>rob; 
de  sang  rassis,  fig.  .mit  fûltem  5Muti 
(mehrere  ©djriftßellcr  fügen  auch  do 
sens  rassis,  mit  gutem  SBcbacbtj)  esprit 
rassis,  ein  ruhiges  ©emuth. 

Rassis,  s.  m.  T.  ein  altes  wieber  aufge- 
legtes Hufafen. 

Rassoté , ée , adj.  pop.  de  qn- , de  qch , »OU 

jcmaiibctt,  oott  etwas  eingenommen; 

* '»lg.  fo  ben  Darren  an  etwa#  gefrefîm 
hat. 

Rassurant,  ante,  adj.  nouv.  bfTUhtgcnb. 
Rassuré,  ée,  part,  et  adj.  f,  rassurer. 
Rassurer,  v.  a.  etwas,  bas  rinjufaUcn 
broht,  linterßuhen;  it.  jemanb  wieber 
beruhigen  ; jentanben  wteber  Cf^uth  nia* 
dien,  einßößeit,  einfpredten;  it.  fig. 
einen  worin  befeßigen  ; rassurer  le  bec 
de  l’orseau,  T.  bctt  befd)Äbigtcn  ©cftna» 
bel  beö  Ralfen  »erbinben.  Se  rassurer, 
v.  rijl.  ffd)  wieber  beruhigen;  neuen 
COîuth  fûffctt;  ftch  wieber  ermannen,  er- 
holen; le  temps  se  rassure,  bûÔ  SEQetter 
fliUt  f ich  OUf. 

Rasure , s.f.  baö  ©cheren  ber  Haare. 

Rat,  s.  m.  bic  SXatje;  it-  T.  eine  2lrt  Jloße 
(ponton)  bie  man  be»m  ©chifffalfatem 
brauiht;  (©chtfff.)  ber  ïffiirbel;  ©tru- 
bel;  ßarfer  unb  gefährlicher  ©trom;  it. 

fg-  bte ©tille;  ratdeau,  bieîBatTerrahe; 
rat  pcr.na  Je , eine  3(rt  großer  ^leberm&ufe 
in  Oßinbicn;  la  mort  aux  rats,  baO  9tûÇen- 
gifti  SKaijen-  ober  ?0î5ufepulücr;  queue 
de  rat,  ein  '}>ferbcfchwetf,  ber  faß  feine 
Jpaare  hat;  it.  ber  ©efchwulß  unter bera 
hintern  Änicbitg  ber  ^>ferbe;  it.  ritt 
©chiffietl , baö  »ornen  biefer  alö  hinten 
iß;  rat  de  cave,  eine  2lrt  5Qach6ßöde 
»on  gebrehtem  5Bachö  ; /c.(^eUer»SXaçe,) 
(foottweifc)  ein  SBeittbefdmuer.  Fig.  et 

Prov.  donner  des  rats,  pop  au3  fDîUth* 

willen  ben  iRorbcogehenben  ein  mit  trei- 
be beßrichene»  Jlcdchen  £ud)  tc.  an  bie 
Äleiber  werfen;  cette  arm?  a pris  un  rat, 
biefe  Flinte  hat  »erfagt;  (f.aud)  »atei;) 
il  a pris  un  rat,  fam.  iron.  fein  Slnfchlûg  IC. 
iß  ihm  mißlungen;  il  lui  passe  tous  les 
jours  des  rats  dans  la  tête,  et  hût  ûl le 
îage  heue  ©rillen ; être  gueux  comme 
un  rat  d'église . f.  gueux;  être  comme  rats 
en  paille,  f,  paille;  i bon  chat,  bon  rat  etc, 
f.  chat. 

Ratafu,  s.  m.  ber  SXütüßa  (eine  2(rt  «bge- 
jogenen  95runntwcin0. 

Ratatiné,  ée,  part,  et  adj.  eingegangen; 
eittgelattfcn  :c.  ; (»om  £>bß)  jufammen- 
gefchrumpft;  runjelig;  (oon  fperfonen) 
fam.  (3Uterö  wegen  ober  burch  eine  Äranf* 
heit)  jufammcngcfdjrumpft. 
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8fe  Ratatiner , v ré/l.  etngehettj  eitllaufettî 
jiifammett  fchrumpfcn;  Stutijeltt  bef om* 


men. 

Rate,  s.f  bie  ©îiïjî  mal  de  rate,  î>rtô  5JÎU5* 
Wehî  bie  3Rt(}fud)t»  épanouir  ober  déso- 
piler  ia  rate  , f,  bicfc  verbes. 

Râteau,  s.  m.  berSfiechen;  bie  £ûrfe  ; T. 
(©cil.)  bie  ©ttiÇf  ober  £ehnc;  (Schloff.) 
bas  ©ewirre  in  einem  ©cblofi  ; (Uhrm.) 
ber  Siechen , b.  i-  womit  bie  ©piralfeber 
einer  £afd)cnubr  gcfleüt  wirb;  lateaux 
de  vergue,  butine  JûCf iqe  £6l$Cr  , Welche 
ntt  bie  ©litte  ber  großen  ©egelftattgcn 
angcnagclt  ftnb. 

* Râtelé,  ée, part,  et adj.  gered)t  IC. 

Râtelée,  s.f.  ein  SKechen , eine  Jparfc  poil. 

' Fig.  pop.  dire  sa  râtelée , feilte  ÇDîciltlllig 
gerate  herattSfagen  ; une  râtelée  a'injures, 
ein  ©trom  ©dumpfworte. 

Rat'icr , v.  a.  ccc^cn  ; harten;  $ufatmmn 
harten. 

Rateiet,  s.  m.  p.us.  ein  Heiner  SKcchcn; 
eine  Heine  £arfe. 

Rateieur , s.  m.  ber  9icd)er  ; Jpatfer;  etner 
ber  etwa#  gufammen  recbt.t 
Rat-deux,  euse,  adj.  ol . miljfûd)ttg. 
Râtelier,  s.  m.  (in  ©tAlleu  ) bie  Sftaufc; 
(in  ^eughAufcru,  in$ôad)t(hibcn  te.)  bie 
glintcnbanf , Sôaffcnbanf , ©croehvbattf; 
it.  ûberh.  bas  3wnbrct/  3flPfcn* 
Ieiflc , #afenleiftc , etwas  baron  auftu* 
h Angen;  (©chifff.)  fünf  bis  fechs  über 
einanber  angebracbtcSXoUcn  ober  Äloben, 
&aue  baburch  ju  sieben  ; it.fig.fam.  bie 
jwet)  SKciben3&bne  imSXunb;  baS©?biß. 

Fig.  et  Prov . mettre  le  râtelier  trop  haut  à 

qn. , einem  ben  ©robforb  au  hod)  hAn* 
gen;  einem  etwa*  gu  fdjwcr  ober  fauer 

machen  ; manger  à plus  d’un  râtelier , tuef)* 

rcre  einträgliche  ©ebienungen  haben  ; 

remettre  les  armes  au  râtelier,  bie  ÂricgS* 

bienffe  pcrlaffcn;  it • nicht  mehr  Ätieg 

fuhren  ; ronger  son  râtelier  ober  sa  litière , 
f.  litière. 

Rater,  v.n.  (potn  ©ducßgcwehr)  perfagen; 
it.fig.  mißlingen;  fchlfchlagen ; //.rater, 
v.a.  (feinen  ©egner,  baS  30t(b  :c.)  perfeb* 
(ei! ; nidlt  treffen;  il  a raté  cette  charge, 
cet  emploi  ,figfam.  er^hat  ftd)  pcrgcbenS 
um  biefen  éientf  bemüht» 

Katier,  iére.  s. pop.  ber  ©riHcnfAnger ; bie 
©riÜeitfAngerintt. 

Ratière , s.f.  bie  SKaçenfaUc  ; (©orten wirf.) 

ber  ©tuhl  au  ben  fttmbfchnûrcn. 
Ratification,»./,  bit  ©ejlAtignttg/  ©efraf* 
tigung,  ©enehmhaltung/  5»  ©.  eines 
gefchloffeitcn  fttiebens,  eines  Äontraf* 
tes  je» 

Ratifié,  ée,  part,  et  adj.  beflAtigt  IC. 
Ratifier,  v.a.  beftAtigen;  befrAftigen;  ge- 
nehmigen j genehm  halten;  (f.  ratifica- 
tion ); 

Ratiiion,  ».  m . bie  f (eine  SXatte. 
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Ratine,  s.f.  ber  ftatin  (eine  2ltt  wollener 
geîrcugtcr  ^cuac).  . M 

Ratiocination , s.f.  T.  bas  pernunrttge  llr* 
thetlen  unb  Schließen. 

Ratiociner,  v.  a.  T.  petnunftig  urtbeuen 
ober  fd)liefien. 

Ration,  s.f.  eine  dation , b.  i.  bteiemge 
portion  an  ©peife , welche  bem  ©chtffS- 
polf  tAglid)  anégetheilt  wirb;  (bep  ber 
SKeitercp)  baS  ©faß  au  putter,  welches 
tAglid)  fur  bie  Ererbe  auSgetheilt  wirb. 

Rational , ».  m.  (bcp  ben  alten  Jubcn)  haS 
©rufîfchilbchcn  beS  Jpo&cnpriejlerS. 

Rationnel , elle,  adj . (©tathCW.)  WÎrb  POlt 

gewtffen  ©erhAltnifîcu  gefegt  / welche 
perfehiebene  ©roßen  te.  gegen  einanber 
haben;  rational;  horizon  rationnel,  ber 

wahre  £orftont.  . , 

Ratis , ».  m.  T.  bas  Âalbauncnfett,  tnf.  pou 

SKinbcrit»  . . , 

Ratisser,  v.a.  fchobcn;  abfd)abcn;  fragen; 
abfraçen;  (pgl.  racler;)  ratisser  l’escalier; 
bie  Steppe  feheuertt. 

Ratissoire,  s.  f.  bie  @chabe  ober  ber  ©cha* 
ber;  bas  ©dwbeifen;  Ävatteifen,  (pgl* 
racioir)  inf.  jum  peinigen  ober  ©cheuern 
ber  ©Ange  eines  ©artenS,  eines  £ofe$/ 
einer  kreppe  te.  ; ©chornfleinfegçr)  bie 
©dmrre;  (©Acfer)  bie  £rogid)arre; 
(©hirurg.)  f.  rugjne;  ratissoire  à souliers, 
baS  ©ifen  an  einer  £burfcbweUe  ober 
kreppe/  woran  mau  ben  ÄothPon  ben 
©chuhen  abfraçt. 

Ratissure , »./.  baö  ©d)abfeli  Slbfdjftbicl; 
baS  3lbgcfd>abte. 

Ratoire , s.f.  ol.  b.  i.  ratière , souricière. 

Raton , ».  m.  eine  Heine  9ta$e  ; it.  eine  Sfrt 
Heiner  ÄAfetortcn;  it.  ber  ©d)up  (ein 
bem  ©acbfe  ahnlidheS  unb  in  Slmerifa 
einheimifehes  èhicr). 

Ratopoiis,  ».  f.  com.  btc  ^)auptflabt  bet 
SHaÇen.  ( Lafontaine .) 

Rattaché,  éc,  part,  et  adj . Wiebet  attgC- 
macht  te. 

Rattacher , v.  a.  wieber  anntachctî  ; wteber 
fcjlmadien;  wieber  befefligett;  wieber  au* 
binben , wteber  anheften  te. 

Ratteindre,  v.  a.  irr. p.us.  wieber  erteidjen; 

wieber  cinfjolcn;  it.  wieber  erwifehen  te, 

(f.  atteindre). 

Raitcint,  eicte,  part,  et  adj.  f.  ratteindre. 

Rattclon,  s.m . Cilerluccp  (cinÄraut). 

Rattendrir,  v.  a.  Wieber  erWCÎd)Cn  i (f.  at- 
tendrir). 

Rattiser,  v.a.  (baS  fettet)  POU  tKitCitt 
fchûren;  it.fig.  b i.  ranimer;  (f.  attiser, 
ranimer). 

Rattrapé,  ce, part,  et  adj.  f,  rattraper. 

Rattraper,  v.  a.  wieber  erwtfcficn;  POU 
neuem  erwifehen;  (f,  attraper ;)  it.  b.  i. 
ratteindre;  it.  wieber  befontmenî  wieber 
erlangen»  bien  fin  qui  tn'jr  rattrapera* 
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man  fol!  mid)  fo  halb  nicht  roieber  an« 
fuhren , (ober  auch)  Darauf  ertappen)* 

Rature , s.f  Da*  JDttrchflrichene,  2lu*ge 
tfrichene  in  einet  ©(Drift;  Oinngiegct) 
Der  SlbDraht  vom  3inu,  Der  wieDer  ein* 
gefchmoljcn  wirb  ; ba*  ©efrift  ; Die 
©pine. 

Raturé,  ée,  part . et  adj,  au*gegrKhen ; 
burrfiftrieften. 

Raturer,  v.a.  (etwa*  ©efehriebene*  mit  Der 
$cbcr)  auôgreidien,  Durchreichen. 
Ratureur,  s.m.  (©ârber)  Der  ©chabcr. 

Ravage,  #.  m*  bie  «Berwûgung ; «Berber» 
tung;  uberh.  ein  Daburcb  angcrichteter 

großer  ©d)ûbe;  faire  ravage  ober  du 
ravage  dans  une  maison,  fam.  großen 

£àrm , groge  UnorDnung  in  einem  #üu* 
entrichten. 

Ravagé,  éc,part.  et  adj . per^eert  îC. 
Ravager,  v.  a.  werbecren;  perwiflen. 

Ravalé , ée , part,  et  adj.  f,  ravaler. 
Ravalement , s.  m.  T.  Dû*  bewerten  einer 
Stauer;  (auf  ©duffen)  Der  mit  einer 
SÖrugwebr  oDcr  ©cbanftleibung  werfe, 
bene  «piafj  über  Der  ^interfdjanje  ; it. 
ßg*  ol.  b.  t.  abaissement  ; clavecin  a rava- 
lement, ein  Ælawier,  ba*  mehr  ©lûpe* 
al*  Die  gewöhnlichen  Älauicre  bat. 
Ravaler,  v.  a.  wieDer  hinab  ober  hinunter 
fchlucfen  ;ßg.  feine  Siebe  jurfief  pichen, 
™<g-  wcvfcblucfen,  werbeigen;  it.  D.  i. 
rabattre,  rabaisser,  micber  herunter  faffen 
ober  jieheti  ic.  ; (ODiautcr)  bewerfen; 
Dutd)  Da*  ©ewcrfeit  woUenb*  au*mad)en; 
(f.  crépir;)  (im  ©artenbau)  einen  ©aum 
fluijen;  itfig.  weröchtlicb  machen;  wer 
fleinern  ; herunter  feçen  ; (f,  avilir,  abais 
ser,  dépriimr  ; ) it.  v.  n . ol.  (an  Sfterth) 
abnehmen;  ( f^  diminuer).  Se  ravaler, 

*•  nß.  ficb  bemütbigen;  ficb  erniebrigen. 
Ravaudage,  s.m.  ba*  ^liefen,  Slutf  belfern 
alter  ÄleiDungöflücFe;  it.  fig.fam.mipr. 
Da*  Jlicfwerf;  Die  $(icfarbeit. 

Ravaudé,  ie,parf.  et  adj.  f,  ravauder. 

Ravauder,  v.  n.  alte  .ftleibcr  fïicfen,  au* 
fliefen,  audbejfcrn;  it.ßg.fam.  im  Jpau* 
herum  framen , iyuig.  niffcln)  ; (f.  tra- 
casser;) it.  einem  Dumme*  3eug  wor« 
plaubmt;  it.  v.  a fig.  Jam.  einen  au*, 
fdjettert/  au*mad)en. 

Ravauderies,  s.f.plur.ßg.  fam.  Dumme*/ 

alberne*  ©efcbwdç. 

Ravaudeur,  s.  m.  euse ,/.  fcfj  filictcr  ; Die 

Jlief erinn  ; ©trumpfflief crinn  ic.  ; it. 
q.  fcvn.  ein  alberner , werbrieglicher 
©chromer. 

Ravaux , s.  m.  pi.  (35get)  groge  ©taugen 
mit  Zweigen,  Womit  Die  aufgetriebenen 
SBöael  gefchlagen  werben. 

Raucité.  s.  f.  hie  «Raubigfeit  (Jpeiferteit) 
Der  ©timrne, 

Raucoust , s.  m.  f,  roucou. 
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Rave,  S.f.  bie  «Ruhe;  »eige  «Hube;  änoff- 
rube. 

Raveün,  s.m.  (fiottifif.)  ba*  «Rgwclin,  eine 
9Crt  Biigenwert;  ba*  SÖallfchilb. 
Ravenelle,  s.f.  T.  bie  gelbe  «Biole. 
Ravenon,  s.m.  T.  ber  «ffiegefenf. 

Ravestan,  s.m. (©laöhutte)  eine  2!rt£or&. 
Ravcstis'ement,  s.  m.  T.  eine  gerichtliche 
©chenfung  ober  ©egenfehenfung. 

Ravet , s.  m.  T.  berftabme  einer  SlrtÄifer 
auf  ben  SlntiUifchen  Unfein. 

Ravi , ie,  part,  et  adj.  geraubt  !C.  Î ent* 
jueft;  hingeriffen;  (f.  charmé,  transporté;) 
être  ravi  en  extase , entjUCft  fepn,  ttt  €nt- 

juefung  gerathen. 

Raviére,  s.f.  ber  SKubenacFet;  bie  «Rùb* 
faat, 

Rav,g0te,  s.f.  t.  eine  «Brühe  bon  f feinen 
gwtcbeln  «c. 

Ravigoté,  ée,  part,  et  adj.  f.  ravigoter. 
Ravigoter,  v.a. pop.  wieDer  erguiefen  obet 
flirten;  neue  Äröfte  geben, 

Ravilir,  v.  a.  ocrÂCbtfidj  machen.  Sc  ravi- 

lir,  v.rèj 7.  ftdi  werJchtlicb  machen. 

Ravin,  s.m.  ein  Durch  einen  «Regenbach  au** 
gehöhlter  ober  uberfdnwemmter  ÿlaç  ; 
ber£oblweg;  bieJpôblc»  (f.  auch  ravine). 
Ravine , s.f.  Der  SXegenbttd)  J it»  D,  t*  ravin. 
Der  Jpohlroeg  ; (f.  ravin). 

Ravir,  v.a.  rauben  ; entreißen  ; (eine  tycr* 
fon)  entfuhren;  it.ßg.mit  jreube/mit 
«ReriwunDerung  erfüllen  ; entjucfen  ; fehr 
erfreuen;  hinreißen;  ((.charmer;)  à ra- 
vir, adv.  jum  ©ntjütfen;  besaubernb; 
elle  est  belle  à ravir,  fie  ig  jum  ©nt* 
HucFen  fchoit. 
se  Raviser,  v.  riß.  gubcretf  ©inné*  werben  ; 

fich  eine*  *BefFeru  befinnen. 

Ravissant,  ante,  adj.  (t>.£hifrfn)  reigenbî 
it  ßg-fam.  (ineift  won  ©ad)en)  entjû* 
cfenD;  bejaubernb;  hinreigenD;  wortref- 
lieh;  höchg angenehm;  (f. ravir). 
Ravissement,  s.m.  ber  SRûUb,  Die  ©lltfûh# 
rung,  (inf.  wenn  won  Der  Jpclena  unb 
tyrofrrpina  bie  «Rebe  if!;  fonf!  en- 
lèvement ;)  it.ßg.  hie  ©ntiûcfung;  (f. 
ravir). 

Ravisseur,  s.m.  DerfRâuber,  inf.  Der€nt* 
führet  eine*  Çrguenjimmer*;  ravisseur 
du  bien  d au’rui,  einer  welcher  frembe* 
©ut  gewaltthitig  an  fïcb  reigt. 

Ravitaillé,  ée,  part,  et  adj.  f,  ravitailler. 
Ravitaillement,  s.m.  ( Ârifg*wefen  ) bte 
nochmahliae  Rlrowiantierung  ober  $Ber* 
forgung  mit  £cbcn*mitteln ; (f.  avitaii- 
lement). 

Ravitailler,  v.a.  T.  auf*  neue  wrowiantieten 
ober  mit  £eben*mitteln  werfehen. 

Raviver,  v.  a.  wieber  lebhaft  machen; 
lebhafter,  Harter  machen;  auffrifchen, 
(wirb  inf.  wom  îÇeuer,  won  Den  £ebeiiS* 
geiflern,  won  färben, '©emihlben  ic. 
gefagt);  it»ßg»  wieDer  aujlcbtn  machen 
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(faire  revivre);  raviver  une  plaie,  eCttC 

SSBunbe  wieber  «ufmacbcn. 

Ha  voir , v.  a . (ftUt  tltl  Infinit •)  Wieber  bû* 
ben;  mieber  beîommen.  Se  ravoir,  v.rèji. 
fam.  ficb  roiciKt  erholen  ; il  commence  à 
se  ravoir,  et  fflngt  OU  fidj  roicbCC  }U  Ct* 

• holen. 

Ravoir,  s.  m.  T.  ein  jum  5ifcf>fona  mit 
sjleljcn  jugcbÄngtcr  Drt  an  einem  tDtec* 
re*ufer,  ba*  wegen  ber  €bbc  unb  $lutb 
halb  pom  SOBaffer  hebecft,  balb  cntbloft 
wirb. 

Ravoirer,  v.a.  T.  ba*  £cbeneinc*  SJafallen 
■ wtebet  in  55efib  nehmen* 

Rauque,  adj.  c.  (»Ott  bet  ©timmt)  tÛtlO  J 

hcifer.  . . Ä 

Rayaux,  s.  m.pi,  (in  bet  SOîunje)  bie  §ot 
men , worin  bie  filbetnen  unb  golbcnen 
3ûine  (lingots)  gegoffen  »erben  ; bie  (Ein 
gùffe.  _ 

Rayé,  ie,  part,  et  adj.  Wû*  ©ttcifett,  ©tttC* 
men , 9tibcn k.  bût*  it.  geflreift;  a.  au* 
gejlricben  ; au*gctban  ï (p.  Feuerrohren 

Jlinten  IC.)  gezogen  J » vous  traite  d’ani- 
mal rzyétprov.pop.  et  ^>&it  euch  fur  einen 
(Efcl. 

Rayer , v.  a . ©ttetfen , ©triebe  , ©trtemen , 
auch  9ti&en , SRifîe  in  etwa*  / auf  etwa* 
machen;  etwa*  greifen/  55.  einen 
2cug  te.;  it.  etwa*  ©efebriebene*  bureb 
fl reichen , auöflreicben , auôthun , auf 
ïôfcben;  (f.  effacer,  raturer;)  it.  T.  (ein 
Feuerrohr)  jichen;  it»  (bie  ©put  einei 
Sôitbc*)  jeicbnen;  it.  rayer,  pop.  (bie 
55ruflc)  au*melfen. 

Rayére,  s.f.  ba*  £id)tIoc^  an  einem  £hurm; 
it.  eine  lange  ©palte  ober  ein  Svifi  in  ei 
nerSXauer*  „ _ _ „ 

Rayon,  s.  m.  bet  ©trahi;  ©onnenfltabl/ 
£icbtftrabl  (rayon  de  soleil,  de  lumière); 

it.fig . bet  ©trahi/  ©ebein,  j.  55.  «on 
Hoffnung  te.  it-  (©eom.)  bet  Äalbmeffet  ; 
ber  halbe  ^urebmeifet  eine*  Birfd*  ï bet 
Slabiuö;  (»dron.)  f.  radiométre,  arba- 
lestriiie  ; (&nat,)  ba*  lange  bunne  55ein 
unten  an  ber  Slrmfcbiene,  »om  (Elbogen 
bi*  an  bie  £anb;  bie  Slrmfpinbel;  bie 
©Ibogcntbh«;  «e.  b.  i.  rais,  bie  Stab* 
fpeiebe;  it.  b.  i.  sillon,  bie  Furche;  it. 
ba*  $ad) , bie  2lbtbeilung  eine«  ©djran 
f <*,  einet  55ibliothef/  eine*  Âaufmann* 

labcnôî  (f.  aucb  tablette;)  rayon  de  lait, 

bet  »Oîilebftrabl  î ber  ©trieb  SDîilcb  au* 
ben  55rùflen  einer  ©augertnn  ; rayon  de 
. mW,  bû«  ©tùtf  oon  einet  £onigfcbcibe 

(gâteau  de  miel). 

Rayonnant,  ante,  adj.  prop.  et  fig.  fltûb 
lenbi  glÂnsenb;  (f.  aucb  rayonner;* 
rayonnant  de  g1  Dire,  de  joie,  fig.  t?0lt 

SHubnt,  pon  greube  glinjenb  ober 
lenb. 

Rayonnement,  t.  m.  ba*  ©trablcttî  ©ttab 
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bet  21u*flufl  ber  £eben*aeiflet  au*  bem 
©ebttn  in  bie  übrigen  £hcile  bc*  £ot> 
per«. 

Uyonner,  v.  n.  Arabien;  ©trahie»  mer* 
feu;  (sur...)  beftrablen»  it.  T.  (pan ben 
£eben*geidcrn)  aufijïteftn ; tld)  ergießen; 

(f.  rayonnement). 

Rayure,  s.f.  (auf  geugcn)  baô  ©ejlretfte; 
it.  ber  gug  eineiî  gezogenen  SHobrö  ; 
Oimmermann)  ba6  ©parrmerf  eine* 
2)ad)*. 

Re,  eine^artifel,  welche  mitatibern  2S6t- 
tern  jufammengefeijt  wirb/  unb  ben  ©irça 
berfelben  ent weber  perboppelt,  (f.  »*du- 
plicdtif ,)  ober  eine  SXuef  febr  ic,  anbeutet; 
fie  wirb  meiden*  auégebrüdt  mit:  wie- 
ber;  auf* neue;  noeb  cimnahl;  iurücf; 
aucb  juweileit  mit:  gegen  te. 

Ré,  s-  m.  (ÇOtufif)  bie  jweptc  ^ondufe; 
(§u  beutfeb)  ba*  2). 

Réaction , s.  f.  ( ) et  fig.  nom.  bit 

©egenwirfung. 

Réadmission,  s.  f.  bie  5Bicbcrannc&mung. 
Réaggrave,  s.  m.  (invgeidlicbcn  Sîecbt)  bic 
britte  unb  lebte  €rmabnung. 

Réaggraver,  v.  a.  (im  geidücben  SXecbt) 
erfliren/  bai  iemanb  in  bie,  buvd)  bic 
britte  unb  lebte  (Ermahnung  (réaggrave) 
angebrohte  Sûcbtigung  perfaUen  fep. 

Réajournement,  s.m.  T.  Pie  WieberholtC  ge* 
ricbtlicbe  !Dorlûbung. 

Réajoumer,  v.  a.  T.  WiebcrUUt  POt  ©Cticfit 
laben. 

Réal,  ale , adj.  fôntgücb;  gal^e  réale,  obet 
S.f.  la  réale,  bie  foniglicbc  ©ûleere  (wutbc 
ebem.  pon  ber  franjof.  J^auptgalcere , 
fo  wie  pon  ber  fid»  barauf  beftnbcnben 
Slagge,  aucb  Pom  Strate  berfelben  te.  ge» 
faqt);  */.  réal,  s.m.  unb  réale,  s.f.  bet 
SRcal  (bet  9îahme  perfebiebenet  Sitten 
fpanifeber  ?Dtûn|cn. 

Réaigai , s.m.  T.  gelber  ober  tother  Sltfenif* 

Réalisation,  s.f.  bie  55cwctfdfUtgung;  (fk 

réaliser). 

Réaliser,  v. a.  jur 9Bitfïtcbfeit  ober  in  €r* 
füllung  bringe«;  in*  5Eöcrf  richten  ober 
fepen;  bcwcrfdclliacn  ; wirf  lieb  machen; 
bewirten;  *v.(iur.)  gleid)  baat  bejablen,. 
wa*  man  anbifthet  ( faire  des  offres  â de- 
niers découverts). 

Réalité,  s.f.  bic  SBttflicbfcit;  it.  etwa* 
Sßirflidie*;  it.  T.  (pom  £cib  Shtid»)  bic 
wirflicbe  ©egenwart. 

Réapposer,  v.a.  — le  scellé,  ttUf*neUCPCt* 

Tiegeln.  . 

Réappréciation,  s.f.  bic  nochmalige  ©cba* 
• bung  einer  SBaareic. 

Réarmement,  s- m. noue,  bit  SBiebetbCWûfc 
i nung.  ' 

Réarpenuge,  s.  m.  bie  nocbmahligc  21»** 
mepuna  ber  Sfecfer  :c. 
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Iabuitg;  it.  btc  wieberholte  Slnwcifung  ; 

(f.  ÛUd)  réajournenu-nt). 

Hëass.gncr , v a.  T . ûtifô  neue  por  ©ericht 
laben;  it.  eine  neue  2lnweifung  geben. 

Rëaiteicr , v.  a.  wieber  anfpannen. 

Rdatu,  T.  (tûtein.)  étie  in  réatu,  etneé 
«Berbrecheiiö  augcflagt  unb  fdjulbig  er» 
fannt  fetjn. 

Rcbaiser , v.  a.  (in  ber  ÇDîun^c)  bie  SDîùnj» 
fiùcfc  juin  lentcti  SDîahl  hefdmeiben , um 
fie  in  ihr  gehörige^  ©ewid)t  $u  bringen. 

Rebamier.  v.  a.  nod)  einmabl  fpannen; 
it  wicber  petbinben,  j.  $>.  eine  «ffîunbe 
(©dnfft.)  baé  ©d)itf  nach  einem  anöern 
«Btnbftridjc  richten. 

Rebaptisant , s.  m.  f.  anabaptiste. 

Rebaptisation,  s.f.  bie  Söicbertütlfe. 

Rebaptiser,  v.a.  noch cinmahl  taufen. 

Rébarbatif , ive,  adj.  fam.  WibcrWÄrttg  ; 
uufreunblid)i  (f.  rebutant). 

Reharder,  v.  a.  oi.  ben  ©chlugreint  eines 
£iebe$  (nach  3trt  ber  Farben)  wicber* 
holen;  (©artn.  ) ein  wenig  ©rbe  aus 
einem  Q3cct  wegtbun. 

Rebâter,  v.  a.  bcii  ©aumfattcl  wicber  auf* 
legen.  ' 

Rebâtir,  v.a.  Wieber  OUfbauen. 

Rebattemens,  s.m  pl.  (58a  p.)  allerlei)  erfüll* 
neue  Figuren,  bie  in  einanber  hinein  ju 
geben  fdmnen;  («Dîufif)  f.  repercussion. 

R^butoir,  s.  m.  baö  2lbfchlageifen  ber  ©chic* 
ferbeefer. 

Rebattre,  v.  a.  irr.  etWa$  ttOfl)  einmabl 
fd)lagen,auöflopfcnK.  (f.  battre);  /V.(bie 
harten  nod)  einmabl  mifdjen;  it.ßg.  unb 
auch  absoi.  einerlei)  «Hebe  ober  ©ad)e  inu 
mer  wieberholen. 

Rebattu,  ue,  part,  et  adj.  f,  rebattre;  nous 
avons  les  oreilles  battues  et  rebattues  de  ces 
sottises,  wir  boben  biefc  abgefdimacften 
JDinge  ober  «Heben  brô  jum  Ucbcrbrufj 
angcbôrt;  (f.  battu). 

Rebaudir,  v.a.  e/n.(^agb)  bie  #UnbC  auf* 
muntern;  fie  liebfofen,  wenn  fie  etwa* 
gut  auögcricbtet  haben  ; (f.  baudir). 

Rebec , t.m.  ol . et  burl.  bie  ©cige* 

Rebelle,  adj.  c.  rebellifcb/  aufrûfjrtfch; 
it.  wiberfpenflig  (à  qn.,  gegen  jctttanb); 
it.ßg.  (oon  tfranfheitcn  ic.)  bartndcfig  ; 
it.  T.  (u.  Metallen)  febwer  in  ben  $luft 
JU  bringen  ; beauté  rebelle,  b.  i,  insensible, 
bie  unempfitibliche  ©djônbeit;  it.  rebelle, 
s.  eingtcbeO;  Aufruhrer  ; (Empörer. 

se  Rebeller,  v.  riß.  fid)  empören;  aufrûbrifd) 
werben  ; rebcllireji  ; fid)  ber  recbtmôifiaen 
£)brigfeit  mit  ©ewaft  wiberfeçen  ; ficb 
gegen  biefelbe  aufiebueti. 

Rebi  li  on,  s.f.  bie  (Empörung;  ber  Slufruhr ; 
Slufltanb;  (f.  bic  bepben  Porbergcbenben 
Wörter). 

Rebénir,  v.  a.  ftUfà  neuf  WeibCtt. 

ScRebéqucr,  v riß.  fam.  (contre...)  einet 

$crfoiî/  welcher  man  ©eborfam  fdjulbig 


iff,  auf  eine  tro$ige  2lrt  antworten; 
vuig.  wiberbeOcn;  wiberfprechen.  (©i- 
nige  fageil  auch  reb&juer,  [v.  n ] a qn.) 

Rebitfer,  v.n.  com.  b.  i.  regimber. 

Reblanchir,  v . a.  wicbcr  mei6  machen. 

Rebtandir, v.a.  T.  höflich  bei)  einem  £eben$* 
herrn  anfragen , warum  etwa*  wegge* 
nommen  worben  (et). 

Rcble,  s.  m.  f.  grateron. 

Reboire,  v.  a. irr.  noch  eimuabl  trinfen. 

Rebondi , ie,  adj.  (p.-tycrfonen  unb  inf.  P. 
gcwriTen  ^^eilcn  bes  tférpcrô)  poU;  tunb; 
gewölbt. 

Rebondir,  v.n . jtirucF  praücn;  wieber  auf* 
prallen , auffpringen , al$  ein  iôall  ; (f* 
aud)  rebondi,  adj.) 

Rebondissement,  s.  m.  baÔ  SntÛcFprallen  î 
QlufpraUcn  ; 31uffpringen  ; (j.  rebondir). 

-Rebondonncr,  v.a.  wieber âufpûnben. 

Rebord,  s.  m.  ber  SHanb  ait  ctwaô;  (an 
Älcibuitgöfiutfcn auch:)  ber  Umichlag; 
— - d’un  chapeau,  ber  iXuffchlag  einci 
Jputô ; — d’un  pont,  bte  £eb«e  einer 
éructe  ; (f.  auch  repli,  revers). 

Reborder,  v.a.  wicber  neu  cinfaffen;  einen 
neuen  «Hanb  an  etwdfl  feijcn  i (ein  ©chiff) 
aufs  neue  an  fid)  jieben  unb  ju  crfieigen 
fud)tn  ; (f.  aborder). 

se  Rebotter , v.  rrß.  feine  ©tiefelu  Wicbei 
auReftcn. 

Rebouchcment,  s.  m.  baé  SBieb er§ U fl o p feu  ; 
it.  baö  Umbiegen  einer  .f  linge. 

Reboucher,  v.  a.  wicbcr  juftopfftl  î (f.  bou- 
cher). Se  reboucher,  v.  rß.  (POU  bet 

©chirfe  ober  ©piße  einer  Älinge)  fiefi 
umlegen  ; (fonft  se  lepücr). 

Kebouilltr , v.  n.  irr.  pon  neuem  fiebert  IC* 
(f,  bouillir). 

R-’bouisage,  s.  m.  T.  ba0  2(USpUßeU  einci 
^uteô. 

Rebouiser,  v.  a.  T.  einem  ^ut  ben  ©lanj 
wicber  geben  ; ihn  wieber  audpuçen  ober 

aufpuRcn;  (f.  filouter). 

Rebourgeonner,  v.  n.  licite  ÄllOfpen  ttCiben» 

wieber  auâfchlagen. 

Rebours , s.  m . ber  ©egenfivich  an 
jpüten  2C.  (f.  contre- poil);  it.ßg.  bail 
©egentheil  ; vuig.  baé  ÎBiberfpiel  ; à re- 
bours, au  rebours,  adv.  Wtbet  Ober  gegen 
ben  ©trief)  ; it.ßg . perfehrt  ; unrecht  ; ba^ 
/piuberfie  juoörberfi;  gegenthctlig. 

Rebours,  ourse,  adj . fam.  eigenfiunig  ; wun- 
berlid). 

Reboutonner,  v.  a . wieber  jufnopfen. 

Rebras,  s,  m.  ol.  ber  ©atmt/  Umfcfilag  beij 
2lermefd  ; à double  rebras , mit  allen  Prüf- 
ten beö  Slrmeÿ. 

Rebrassé,  adj.  (®3ûp.)  b.  t.  bordé. 

Rebrasser,  v.  a. ol.  b.  i.  retrousser;  it. (Jifdj.) 

bflô  SSajfcr  wieber  trübe  machen;  it • 

( OHunje)  jum  mnfdjmelseti  wieber  ein* 
feÇen. 

Rebricher,p.a.(îur.)  erneuern;  wiebcrholeit* 
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Rebrider,  v.  a.  Wtebet  ÜUfjäumM. 
Rebroder,  v.  a.  nod)  htnjU  flicfen. 

Rebr  oui  Her,  v.  a.  wieber  pevwttrcn. 
Rebrousse  , s.  f.  f.  rebroussoir. 
Rebroussement,  s.  m.  (frohere  ©eont.)  point 
de  rebroussement , per  Süicbetfchtung«» 

punft  einer  frummen  £inie. 

Rebrousser,  v.  a.  (Pieipaare,  bie  Stelle  , 

bie@eibe  k.)  gegen  ben  (Strich  f&mmtn, 
flrcichen  ic. ; gegen  ben  Gtrich  führen; 

it.  v.  n . rebrousser  chemin  , ober  absml. 
rebrousser , auf  hem  2Beg  umfehren  > 
(wirb  auchyfe-  pon  JluiTen  gffagt,  j. 

55.  rebrousser  contre  ober  vers  sa  source)  ; 
à rebrousse-poil,  adv.  prop • et  fig.  b.  t. 
à contre-poil,  à rebours. 

Rebrou* oir , s.  m.  ober  Rebrousse,  s.f.  eine 

durfte  ober  fonfl  ein  2öerf$ettg,  womit 
man  gegen  ben  Gtrid)  bürget, 
Rebioyer,  v.  a.  wieber  reiben. 

Rebrunir,  v . a.  fluf«  neue  polirCtt  K.  f. 
brunir. 

Rebuffade,  s.f.  fam.  eilte  tlble , Peräd)t* 
liebe  »Begegnung  mit  barten  Söorten  ; 
eine  febiinpfliche  Slbwetfung  ; vuig.  ba« 
Anfahren. 

Rébus , s.  m . Pa«  Gimtbilb , bciTcn  Ver* 
ftanb  au«  ber  hietoglt)pfrifd)en  Sigur 
felbfl  ju  lefen  ift  ; it.  eine  5Hrt  boppel* 
finniger  ober  jwepbeutiger  SCortfpiclc  ; 
it.fig.  alberne  (Scher je , Sortfpicle. 
Rebut,  s.  m.  btC  2lbroeifuug  î (f.  rebuter); 
it-  ber  2lu«fchufj,  b.  t.  bai  (Schlechtere; 
(Schlechtere;  vuig.  ber  53racf  ; (v.  <pcr* 
fonen)  ber  2tu$rourf,  vuig.  Slbfchaum, 
j.  55.  du  genre  humain , Pe«  ?)ienfd)en» 
gefchlechted). 

Rebutant,  ante,  adj  perbvieflid)  î (ü.  ^Cr« 

fonen  unb  wa«  ftef)  auf  fie  bejicfrt,  wi* 
berlidj  ; wiberwärtig  ; mißfällig. 
Rebuté,  ée,  part,  et  adj.  abgewtefttt  IC.  î 
un  oiseau  rebuté,  T.  fin  Jalf  ber  llid)t 
mehr  auf  ben  ftaub  fliegen  will. 
Rebuter,  v.  a.  (jemanb)  pcrâdjtlid)  abwci* 
fen  ; it.  (etwa«)  mit  Vcradjtuug  üerwer* 
fen  ; it.  (etwa«)  auöfcMie §en  ; aiiômu* 
fient  ; it.  abfchrecFen  ; ben  sflîutb  beitefw 

men  î (f.  décourager,  dégoutei)  ; it.  t).  i. 
être  rebutant  ; choquer  ; déplaire);  (f.  pieff 
Sfôôrtcr).  Se  rebuter,  v.  ré/l.  fief)  ab* 
febreefen  laffen  ; ben  5)tuth  pcrliercn  ; 
eineö£>inged  überbrttfîig  werben  ; rebu- 
ter un  cheval , ein  tyferb  wiberfpânfHg, 
unluflig  machen;  le  cheval  se  rebute, 
baö  <pfetb  will  nicht  weiter. 

Recacher,  v.  a.  wieber  oerbergen. 
Recacheter,  ç.  a.  Wifbcr  PCrftegellî. 
Récalcitrant,  ante,  adj.  bad.  crit.  wibft' 
fpänflig;  hal«fhrrig;  hartnäckig. 

Recalcitrer , v.  n.  b.  i.  regimber;  ( ijt  nut 
im  partie,  gebräuchlich). 

Recaler,  v.  a.  T.  glatt  bobcltt  ,*  fchlichtfrt. 
Recamer , v.  a.  T.  ( in  ©olb*  Ober  Gilbet* 
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Gtoff)  erhabene«  55lumenwctf  «♦  mit 
etnwtrfen. 

Récapitulation , s.  f Pic  furje  5Qieberho* 
lung  be«  Inhalt«  einer  Gâche. 
Récapituler,  v.  a.  ftirjltch  wieberholen. 
Recarder,  v.  a.  wieber  ûiiffroBcn. 
Recarrelcr , v.  a.  auf«  tU’Ue  platten  IC.  (f. 
carreler). 

Recasser,  v.  a.  T.  (ein  Jclb  ba«  getragen 
hat)  wieber  umbrechen , umpflugen. 
Recassis,  s.  m.  ein  gebrachte«,  mngeaefer* 
te«  î (f.  recasser). 

Recéder , v.  a.  ( jemanbcit  etwa«)  wiebet 
ûbtreten.  pgl.  rétrocéder. 

Recèle,  s.  m.  T.  (poit  @arf)Cn)  b.  i.  recé- 
lement. 

Recélé,  ée,  part,  et  atÿ. permit»  (pethoh* 

len)  ; perborgen  ic. 

Recéiemcnt , s.  m.  pie  ^erhehlting  ; ba« 
55erhehfen;  bic  Verheimlichung  ; (f.re- 

céler). 

Recéier , v.  a.  (geflohfcnc«®nt)  perhehlctt/ 
b.  t.  Perbergen  ; it.  b.  t.  (iemanb  unrecht* 
tnäpigerweife)  perbergen  ; it.  etwa«  per* 
heimlichen  ; etwa«  geheim  halten,  per* 
bergen,  j.  53.  um  c«  fur  fîd>  ju  behalten; 
it.  receler,  v.  n.  T.  (potl  eiltCin  £irfcf)) 
nicht  au«  bem  £ager  fommeit. 

Receleur,  cusc,  s.  ber  fehler  J bie  ipfh* 

lertmt. 

Récemment , adv.  neulich  ; neuerlich;  POt 
furjem  ; mtlängfl. 

Recensement , s.  m.  T.  Pa«  Verhör  » bie 
Slbhorung  ber  bitreh  ein  «Dtonitortum 
(monitoire)  porgeforberten  neuen 
gen  ; it.  eine  nochmahltge  55efîd)tigung 
ber  .f  aufmann«*  5Baareit  ; it.  nouv.  bie 
Slbjählung,  ^hfung,  j.  55.  ber  (Ein- 
wohner. 

Recenser,  v.  a.  T.  Pie  neu  hinjugefomntf* 
nen  abboven  ; it.  bie  paaren 

noch  eilimahl  bcfïchtigen";  (f.  Recense- 
ment) ; it.  ol.  b.  t.  raconter. 

Récent,  ente,  adj.  neu  ; nculid)  Î ftifd)  » 
wa«  por  furjeni  erjl  gefdjehen  ober  eut^ 

fianben  ijli  j’en  ai  la  mémoire  récente, 
id)  habe  e«  noch  in  frifdiem  Slnbenfen. 
Récep.ige , s.  m.  T.  ba«  53cfd)neibeii  ber 
SHeben  bi«  auf  ben  55obcn  ; (f.  auch 

bois). 

Rccéper,  v.  a.  T.  (eine  SHcbc)  bi«  auf  beit 
55obeit  bcfdjneiben. 

Récépissé , s.  m.  per  ®mpfangfchein. 
Réceptacle,  s.  m.  ( p,  fperfouen  mcifl  m.p. 
unp  p.  ®ad)en)  Per  Gammelplafj  ; ba« 
Vehältniß;  (nur  pou  <J)erfonen,  mp.) 
bie  Oîieberlage,  ber  Gchlupfwinf  cl. 

Récsptice,  adj.  ( jur.)  biens  réccptices , 

©ûter,  bereit  fïch  bie  SSeiber  al«  eigen 
bcbicnen  fôunen. 

Réception,  s.f.  Per  (Empfang  einet  Gachc 
ober  auch  einer  ^erfon  ; (f.  and)  accueil); 
it*  bie  Slufnahme  einer  Iperfon  al« 
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glich  einer  ©cfettfdjaft  tc.  ; réception  par 
main  souveraine,  (im  £efccnÖred)t)  bie 
vorläufige  Einfefcung  öurd)  obrigfeitlt« 
che  @e»alt. 

Recercclé,  ée,  adj.  (<©ap.)  jirfelfAtmig 
gefrummt. 

Recis,  ».  m.  T.  betSXeccf,  b.i.  ein  fcfcrift* 
lieber  SRergteich  jireitenber  tyetfonen; 
rccés  de  l'empire , ber  9teid)dabfd)ieb  , 
b.  i.  ein  (Schluß  bed  beutfdjen  SXcicf>ö» 
tag cd. 

Recette,  s.  /.  bie  Einnahme,  b.  i.  bie  £anb* 
lang  bed  Einnehmend , ober  bad  Einge* 
ttommenc  felbji;  ober  bet  Ort  bet  Ein* 
nähme;  ft.  bad  SXecept  eined  Slrjted; 

(vgl.  ordonnance  ) ; livre  de  recette , bad 

Einnahmebuch  ; ft.  (@alpcterf.)  bte 
35utte  $um  Sluffangen  ber  £augc  ; on 

n’en  fait  ni  recette  ni  mise,  prov.  man 

achtet  ed  nicht  ; man  macht  fïcb  nicfctd 
bataud. 

Recevable , adj.c.  annehmlich  y ft.  |UlAffig  î 
(f.  auch  admissible). 

Receveur,  eu*«*,  ».  ber  Einnehmer  ; ft.  ber 
(Schaffner  übet  berrfcbaftliche  ©uter  ; ft* 
bie  Älotferfchaffnerinn. 

Recevoir,  v.  a.  irr.  empfangen,  b.  t.  anneh* 
men;  nehmen;  befommen  ; (©elb)  ein* 
nehmen;  ft.(temanb)  aufitchmen;  (et* 
toad)  »ohl  ober  übet  tc.  aufnehmen  ; ft. 
(v.  tyerfonen  unb  (Sachen)  annehmen  ; 
ft ch  etmad  gefallen  taffen  ; et»ad  |ulaf* 
fen;  (f.  auch  admettre);  cela  ne  reçoit 
point  de  difficulté  , bad  leibet  feine 
€>chWierigfeit  ; recevoir  divers  sens , di- 
verses significations , in  oerfchiebenem, 
in  mancherlei)  (Sinn  ober  s&ebeutung 
tonnen  genommen  »erben  ; oerfchiebe* 
ner  35cbcutungch  fAbig  fepn  ; la  fin  de 
non  recevoir,  T.  f.  fin.  Prov.  il  est  plu* 
beau  de  donner,  que  de  recevoir,  geben  iji 
feliger  bann  nehmen;  ü sera  le  bienvenu, 
et  le  mal  reçu , (fpotttPetfe)  er  »itb  fd)fa 
anfommen» 

Recevoir,  ».  m.  T.  ein  langer  £rog  worein 
bie  (Salpeterlauge  gegoffen  toirb. 

Reetz , f,  recés. 

Réchafauder,  v.  n.  »ieber  ein  ©eruji  auf* 
fdilagett. 

Réchampir,  v.  a.  (fahler)  »icbetaud  bem 
©runb  hervor  heben  ; (f.  échampir). 

Rechange,  ».  m.  ( £anbl.)  ber  von  einem 
proteflirten  SPBechfelbrief  bezahlte  3luf* 
»echfcïi  ft*  rechange,  (in  &crbinbung 
mit  einem  anbernSöort,  burd)  bitprép. 

de)  des  habits  , dps  outils  etc.  de  rechange, 

vorrAt&igc  Äletbcr , SBerfjeuge  te.  ; mât 

. de  rechange,  ein  vorrAthigcr  ein 
Stotbmaff. 

Rechanger,  v.  a.  tviebcr  Anbern;  nochmahld 
pertaufdjcn  ; (f.  changer)  *,  ft.  auch  v . n. 
(ÂleibungdftücFc)  rocchfeltt  ; il  est  si  pau- 
vre qu’il  n'a  pas  une  chemise  à rechanger. 


et  i|l  fo  arm , baf  er  nicht  einmal  et« 
anber  Jpemb  anjulegcn  hat. 

Rechanter,  v.  a.  noch  einmahl  fingen  ; ei- 
nen ©efang  »überholen  ; (f.  chanter). 

Réchappé,  ».  m.  un  réchappé  de  la  potence, 

fam.  ein  ungehangener , ungehenfter 
©ieb. 

Réchapper,  v.  n.  »ieber  entgehen  ; inf.  pon 
einer  Äranfheit  »icber  auffommen. 

Recharge,  s.  f b.  t.  surcharge,  ( »eldjed 

fehc)  î ft.  bie  nodjmahlige  £abung  eined 
©e»ehrd  ober  ©efdjuçed;  (f.  charge); 
venir  i la  recharge,  p.us,  jlfttt  revenir  à 

. la  charge  ; ( f,  charge). 

Recharger,  v.  a . »ieber,  ober  von  neuem 
helaben  ; »über  laben  ; ft.  ben  geinb 
von  neuem  angreifen  ; ft.  einem  etraad 
von  neuem  auftragen;  (f.  überb.  bie 
$cbeutungen  von  charger);  recharger  un 
essieu,  T.  eine Btbfe  oerffArfen. 

Rechasser,  v.  a.  »ieber  verjagen  ; juruef* 
treiben  ; »ieber  jurûcFtreiben  ; »ieber 
lurucf  jagen  tc.  (f.  chasser);  ft.  v.  n.  »ie- 
ber an  einem  Ort  jagen , ober  auf  bie 
3agb  gehen. 

Réchaud,  ».  m.  bie  Äohlenpfanne  ; bad 
Äohlbecfen  ; ft.  ber  in  ben  £etb  et* 
nerÄuche  eingelaffene  Stoff  ; (Äriegd».) 
bit  $ed)Pfanne;  donner  le  premier,  le 
second  réchaud,  (jAtber)  eitlen  RfUg 
jumerften,  jweçten  93tahl  eintunfen. 

Réchauffement , ».  m.  T.  neuer  unb  »ar- 
mer ?0tiü , ber  in  eilt  35eet  gelegt  »irb , 
folched  ju  cr»Armen. 

Réchauffer , v.  a.  »teber,  ob  er  P on  neuem 
»Armen;  auf»Armen  te. ; (f.  chauffer 
Uttb  échauffer)  ; (f.  attd)  serpent , prov.) 
Se  réchauffer,  v.  riß.  fid)  »ieber  er»At* 
men  ; »icber  »arm  »erben  ; ßg.  »ieber 
beiger,  heftiger,  lebhafter  tc.  »erben. 

Réchauffoir,  ».  m.  ein  Heiner  (jum  Stuf- 
»Armen  ber  (Spcifcn  btenenber)  2ßArm* 
Ofen. 

Rechaussé,  ée , part,  et  adj.  f,  rechausser. 

Rechausser,  v.  a.  @chuhc  unb  ©trûmpfe 
»ieber  anjiehen  ; T.  — un  arbre,  nette 
Erbe  tc.  um  ben  etned  ©aurned 
»erfen  ; — les  carreaux , bie  nod)  unge* 
prAgten  3Xûnjffucfe  runb  fddagen. 

Rechausfoir , s,  m.  T.  ber  jjûmntet  , bit 
sfôûttjftûcfe  bamit  runb  ju  fdjlagcn. 

Recherche,  s.f.  bûd  9»ad)fud)en  î ft.  (d’une 
chose , d’une  fille  etc.)  bie  ^Bewerbung, 
Bemühung  umetivad;  bie  Bewerbung, 
bad  Slnhalten  um  ein  Slmt , um  ein 
S0tAbd)en  tc.;  (f.  aud)  rechercher)  ; ft.bte 
Nachfrage;  sftarftforfdiung ; Erfunbi- 
qung  ; ft.  bie  Unterfucbung  ; Erfor* 
fdiung  ; ft.  bie  Unterfucftung  ; Erfor* 
fd)ung  ; bad  9?ad)benfen  über  et»ad  ; 
ft.  bie  Unterfudjung , b.  i.  bie  erforfcbte 
Söahrheit  ; bie  gemachte  Entbecfung  f 
bit  i.  35»  in  einem  35u$  bem  fpu&Iifp 
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mitgetheilt  wirb  ; (in  ^fünffachen)  bie 
Sorgfalt , womit  etro a«  au«gearbeitet 
td  i (f.  auch  rechercher)  ; A.  hie  genaue 
Sorgfalt , ba«  2lu«gefucf)te  ; auch  baß 
©efuchte  im  2ln$ug , im  9*ufc , in  ben 
SDîôbeln  «.;  A.  T.  hie  95efld)tigung  ober 
auch  öie  SluöbeflFerung  eine«  rOacb*.’«, 
eine«  tpflfa jierö  ; faire  la  recherche  d'une 
chose , b.  i.  rechercher  ; it.  h.  i»  exami- 
ner ; faire  la  recherche  d’une  fille , h.  i. 
rechercher  une  fille  en  mariage  ; être  à la 
recherche  de  qn. , jemanb  aufflldjen  î A . 
iematiben  »ach  fragen,  nachforfchen  i être 

à la  recherche  d’une  vérité , einer  SCBa^r* 

heit  nachforfchen,  nachbentcn  te.  (f.  auch 

chercher  unb  recherché). 

Recherché,  ée,  part,  et adj.  f,  rechercher; 
(in  Äunßfachen)  (ïeigig,  forgfâltig, 
fein  au«gearbeitetî  (auch  »on  95eobach* 
tungen  / ©ebanfen  ic.)  b.  i»  curieux, 
fein  au«gebacht  ; fein  ; fchôn  ; feiten  te.  ; 
A.  gezwungen;  gefucht;  gefunfelt;  utt* 
natürlich  > (f.  recherche);  pensée  trop 
recherchée , rin  aßjuroeit  gebuchter  ©e* 
banfe  ; être  recherché  dans  son  ajuste- 
ment, in  feinem  $ui}  gefunfelt,  ge 
jwungen  fcpn. 

Rechercher,  v.  a.  nochmahl«  fuchen;  wie 
her  ober  »on  neuem  fuchen  » A.  fich  um 
etwa«  bewerben;  um  etwa«  anhaltcn; 
f?ch  um  ein  grauenjimmer  bewerben, 

(rechercher  une  fille  en  mariage)  ; um 

fie  anhalten  ober  werben  ; A.  ûberh.  fîd> 
um  etwa«  bemühen  ; ftch  «Dîûbe  geben  ; 
A.  einer  $erfon  ober  ©acht  naepforfchen, 
nachfragen  ; ©rfunbigungen  (wegen  ber* 
felben)  einjiehen  ; ftch  nach  jemanben, 
nach  etwa«  erfunbigen  ; A.  etwa*  |u 
erforfehen  fuchen  î unterfuchtn  ; ( f.  re- 
cherche); A.  (ein  Æunfroerf)  nochmahlö 
mit  ©orgfalt  burchgehen  unb  auOarbet 
tett  ; (f.  recherche  unb  recherché)  ; re 
chercher  le  Seigneur,  (biblifch)  nach  hem 
#ernt  fragen. 

Rechercheur , s.  m.  p.us.  iron.  ein  tinter* 
fucher;  Sluffucher. 

Rechigné , ée  , part.  ; it.  adj.  fam . »er* 

brieflich  ; unfreunblich  ; vuig.  fauer 
tôpffch. 

Rechigner,  v.  n.  fam.  ein  mttrrifche«,  »et* 
briefliche«  ©ejïcht  machen  ; vuig.  fauer 
- fehen. 

Rechin , ine , adj.  f.  rechigner. 

Rechinser , v.  a . la  laine,  T.  bit  SOBoßc  int 

llaren  ©afîer  wohl  au«fpûhlen. 

Rechoir , v.n • irr.  ol.  b*  1.  retomber. 
Rechûte  , #./.  ber  SXucffaß,  b.  i.  ba«$83ie 
berfebren  einer  tfranfheit,  »on  welcher 
man  erß  ge nefeit  war  ; A.  fig.  ba«  93er 
faüen  in  einen  alten  gehAt , in  ein  a( 
te«  £afer,  ©ergehen,  ©erbrechen  tc. 
Récidive , sf.  fig.  ber  Stftcffall  in  einen 
alten  gehler  ;c,  (f,  rcchütc.) 
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Récidiver,  v.  n.  (jur.)  wieber  in  ben  alten 
gehler  »erfaßen. 

Récif  ober  Ressif,  s.m.  bic  gelfentettc  un* 
term  ©affer. 

Récipé,  s.  m.  ( lat.)  ba«  SKecept  ; ( fonff  or- 
I donnance , recette). 

Récipiangie,  s.  m . T.  ber  5Dinlelmcffet. 
Récipiendaire,  s.m.  einer  ber  um  ein  obrig* 
îcttlid)e«2(mt,  um  cineginanjßcflean* 
hilt,  ober  in  eine  ©efcflfchaft  aufge* 
nommen  $u  werben  wunfcht. 

Récipient,  s.  m.  (£&bm.)  ber  SXecipient  ; 
bie  ©orlage;  berienige  £&eil  eine«  X>e* 
ßiflieraefige«,  welcher  bie  Übergetriebe* 
nen  Â&rpet  aufitimmt;  Ophpf»)  ber  <Xe* 
cipient  ; bie  glAferne  ©locf  e auf  ber  £uft* 
pumpe. 

Réciprocation,  s f.  T.  wirb  inf.  »on  einer 
»ermeinten  Bewegung  be«  tyenbulö , bie 
bemfelben  »on  ber  Bewegung  ber  €rbc 
mitgctheilt  werben  foß,  gefagt  ; (®ram* 
matif)  bie  gegenfeitige  95e$ie&ung  auf 
einanber,  wie  $.  95.  ber  verbes  relatifs. 
Réciprocité,  s./.'ba«  gegenfeitige©crhâlt* 
nif. 

Réciproque,  adj . c.  gegenfeitig  ; wechfel* 
fettig  ; bepberfeitig  ; amour  réciproque, 
bie  ©egenliebe;  verbe  réciproque, (©ram* 
mat.)  ein  Zeitwort , welche«  einen  nö- 
tigen 95cgriff  atitfbrucft,  welcher  jroepen 
ober  mehreren  ©ubieftett  (wechfelfettig) 
gemein  iß,  wie  j.  95.  s’entr’aimer,  ein* 
anber  lieben  j termes  réciproques,  (£og.) 
auöbrucf e , ba  einer  fo  »iel  bebeutet 
ald  ber  anbece;  grandeurs  réciproques, 
(@eom.)  gleichhûltige  ©rôf  en  ; A.  réci- 
proque , s.  m.  rendre  le  réciproque,  ctWû« 

erwiebern  ; wieber  »ergelten. 
Réciproquement , adv.  gegenfeitig  ; wech* 
felöweife;  bepberfeit«. 

Réciproquer  , v.  a.  prvcl.  f att  rendre  le 
réciproque , rcndie  la  pareille;  (f.  biefc 

SBbrter.) 

Recircr , v.  a.  noch  einmahl  wichfen, 
Recise,  t.f.  (95otan.)  f.  bénoîte. 

Redsion  etc.  f.  rescision  etc. 

Rédt , s.  m.  bie  ©rjAhlung  ; A.  bie  ermite 
©ache  felbft  ; (SDtuflf)  baö,  wa«  eine 
einjelne  @tirame  criählungöweifc  fingt. 

Récitant , ante , adj.  T.  partie  récitante,  bte 
@olofltmme  ; (f.  rédt). 

Récitateur,  s.  m.  einer  ber  etwa«  (gut  ober 
fchlecht)  herfagt. 

[Récitatif,  s.m.  (îOtufîf)  ba«  SRecitati»,(eine 
9lrt  beflamirenben  ©efange«,  wobep  ber 
Uralt  nicht  ßrenge  beobachtet  wirb. 
Rédtation,  s.f.  ba«  (au«wenbige)  ^erfagen 
einer  9tcbe. 

Rédté,  ée,  part,  et  adj . fergefagt  iC. 

Réciter . v.  a.  (au«wenbig)  herfagen  ; (reef* 
tirenj  A.  enthielt  (raconter). 

Réciteur,  s.m.  com.  crit.  ber  ©rjéhler. 

Rcciain , s.  m.  T.  bie  gerichtlich«  tflflgr. 
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Réclamant,  s . m.  nom.  etnetyetfOtt  Welche 
ctroaß  begehrt  ober  jurûcf  forbert,  welche 
(Eiw'prUd)  tbut  ; (f.  réclamer). 

Réclamation,  s.  /.  bte  jurûcf  forberung ; 
ber  (Einfprud)  ; ûberfc.  bte  Jorberung  ; 
ber  Slttfprud)  auf  etwa«  ; (f.  réclama). 

Réclame,  s.f  (Jolfett*)  btt«  ba« 

man  bem  Slauboogel  gibt  ; ber  Stuf  î 
ii.  s.f.  ('Sud)br.)  Dcrtfuflo«,  b.  i.  ba« 
SBort  ober  ber  £beil  eine«  Söorteö , fo 
am  €»bc  einer  6cite  ftebt,  unb  ben  2(n* 
fang  ber  folgcnbeit  (Seite  au«mad)t. 

Réclamé,  ée,  peut,  et  adj.  f,  réclamer. 

Réclamer,  v.a.  ûttrufen;  ûnflcbcn  ; (f.  im- 
plorer) ; it.  b.i,  revendiquer,  jurûcf  for* 
bertt  ; §urûc!  begehren  ober  perlangen  ; 
(Jalfenierj  ben  SXaubPogel  juruef  rufen; 
it.  9.  n . ( contre  • . ) ftcf)  einer  ©acbe  mi* 
berfeçen;  ficb  gegen  etwa«  feçcit  ; (Ein* 
fpruchtbun;  protefhren;  ((.protester). 
Se  réclamer  ( 9.  riß.)  de  qn.,  ftc&  ûUf  ti> 

nen,  bem  man  angefcôrt/  ober  bem  man 
befannt  ifl,  berufen. 

Réel  am  per , v.  a.  T.  (einen  jerbrodjenen 
$Dîaft,  eine  §erbrod)ene  ©egelftange)  mie- 
ber  auôbcfiern,  mieber  fefl  machen. 

Réciinaison , s.  f.  (pon  (Sonnenuhren)  ba« 
Surucfbangen  ; bie  Abweichung  ; (f.  ré- 
cliner). 

Réclinant , ante , adj.  (pon  Sonnenuhren) 
juruef bangenb  ; ( f.  récliner  ). 

Récliner , 9.  n.  (p.  Sonnenuhren)  juruef* 
bangen;  oon  berghohe  gegen  korben 
ju  abweteben.  ' 

Reclouer , 9.  a.  mieber  annageln  k. 

Reclure,  v.a.  (ifi  nur  tm  infinit,  unb  tn 
ben  temps  composés  gebräuchlich)  einen 
ciufdjltefjcn,  einfperrett. 

Reclus,  use,  part,  et  adj.  eittgcfrf)lofîen  î 
eingcfpcrrt;  it.  ber  fiel)  frepwiflig  in  fein 
gimniet  einfchlietit  ; ber  feiten  au«gebt 
it. } it.  s.  ein  jur  Strafe  eingefchloffe* 
«er  jOrbcnsgcifHidjcr;  eine  cingefchlof* 
fenc9?omte  ; it.  ber  €tnjtcbler  ; $lau«» 
«er;  Die  Älau«nerimn 

Reclusage , s.  m.  ol.  b.  i.  réclusion. 

Réclusion,  s.  f.  bie  3dH/  bieÄlaufe  einer 
eingefchlo(tenen£)rbcn«perfon,  ober  auch 
eine«  (Einflebler«  ic.  (f.  reclus). 

Recocher,  9.  a.  la  pâte,  T.  ben  £cig  mit 

ber  flauen  Jpanb  noch  einmal)!  Hopfen. 

RecoëlFer , f,  recoiffer. 

Rccogner,  v.a.  pop.  b.  t.  repousser. 

Récognition , s.  f.  (£cbrftpl)  bie  (Erforfdjung 
einer  Sadje. 

Recoi,  s.m.  ol.  b.i*  tranquillité,  repos. 

Recoiffer,  v.  a.  ba«  tfopfjeug  mieber  auf* 
fcfce n ober  jurecht  feßen  ; it.  eine  bou- 
teille mieber  jujïopfett  te.  (f.  coiffer. 

Recoin,  s.  m.  ber  perborgenc  Sßinlel  ; ber 
abgelegene  £)rt;  les  recoins  du  coeur, 
pop.  flatt  les  replis  du  coeur,  ba«  ^NUer» 

. (le  be«  £erjeii** 


Récolement,  r.  m.  T.  ba«  SSieberoorWen 
ber  gct&anen  3eugen»Au«fage  ; (f.  téco- 
ler)  -,  it.  bie  ©egeneinanberbaltun*  ber 
inoentirten  Stûcfe  mit  bem^noentario  i 
($orflro.)  bie  Unterfudjung , ba«  9îadj* 
(eben,  ob  bie  b&ume  in  einem  S©alb 
nacb  ber  borfdjrift  gef&Ht  morben  fûtb. 
Récoler,  v.  a.  les  témoins,  T.  (in  peinli- 
chen ^rojcffcnO  ben  beugen  ihre  3u«- 
fage  noch  einmabl  Porlefen  ; — un  in- 
ventaire , p.us.  f.  récolement. 
Récollection, s.f.  (AnbachtOflpl)  bie  Sam- 
lung  ober  Raffung  ber  ©ebanfen  jur  An- 
badjt. 

Recoller,  v . a.  tbteber  leimen  ; (f.  coller). 

Recollet,  x.  m . ein  5ranjt«fanermôncb  pon 
ber  pcrbcjfcrtcn  unb  jtrengen  Siegel. 

se  Récolligei , v.  rèfl.  ol.  b.  t.  se  recueillir. 

Récolte , s.  f.  bie  Amtte  ; it.  ûberb.  bie 
€infammlung;  faire  laiécoite,  ûrnten. 
Récolter,  v. a.  àrnten;  einirnten  ; it.p.m. 

ftatt  recueillir , einfammeln. 
Recommandable,  adj.  c.  empfeblung«Wettb> 
fd)i\ßbar;  lobenöwertb»  löblich. 

Recomraandarcsse , s.  f.  bie  SDvûgbeperbtn- 

gerinn. 

Recommandation.  ».  f.  bte  (Empfehlung? 
it.  b.  i.  estime , ( f.  bie  25ct)fpiele)  ; it. 
plur.  bie  (Empfehlung  ; ba« Compliment; 

(f.  se  recommander)  ; it.  recommandation, 

( jur.)  baß  >2lufud)cn  ober.ißegehren/  ei- 
nen Gefangenen  feiner  ipaft  nod)  nicht 
J U entlaiTen  ; à la  recommandation  de 
qn. , auf  jemanbeö  (Empfehlung  ; lettres 
de  recommandation,  <Empfehlung$fd)rci- 
ben  j il  a l’honneur  en  recommandation 
.préférablement  à toutes  choses , erfd)ÛQt 

bie  £ugenb  über  alle*  hoch* 

Recommandé  , ée  , part,  et  adj.  empfoh* 

len  K. 

Recommander,  v.  a.  (jcmanben  Ctt»a$)  auf- 
tragen  ; anbefehlen  ; empfehlen  ; it. 
(iemanb) empfehlen;  it.  eine  geflohene 
ober  verlorne  ©adie  bet)  ben  Äauileu* 
ten  anjctgeit , bamit  fic  biefclbe  in  Q5e* 
fchlag  nehmen,  trenn  fie  ihnen  jum  23er* 
lauf  angebothen  roirb  ; (tur.)  einen  ©e* 
fattgetten  mit  einem  neuen  Slrrcft  bele* 
geil  ; (f*  recommandation).  Se  recomman- 
der, v.  rtß.  fïd)  femüttbet!  empfehlen. 
Recommencé , ée  , part,  et  adj.  f,  recom- 
mencer. 

Recommencement , s.  m.  eilt  neuer  Slnfang. 
Recommencer,  v.  a.  et  n.  toieber  anfangen; 
mieber  anheben;  oon  neuem  anfangen; 

(f,  commencer)  ; recommencer  sur  nou- 
veaux frais  obet  de  plus  belle  ,fam.  mit 

neuem  ©ifer , mit  neuer  ©tûrfe  ober 
Jr)eftigfeit  anfangen  ; c’est  toujours  à re- 
commencer, fam.  barait  ift  man  niemabl* 
fertig  î recommencer  un  cheval,  tin  ^fetb 

auf«  neue  abrtchtcn. 
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Récompense,  s.  f.  bit  ©elohuuttg  î */•  b.  t. 
î>ie  jur  ©elohuung  gegebene  (Sache  ; it. 

qqf  b.  t*  compensation,  dédommagement, 

(welches  fehO»  fis*  £ohn,  btc 

Vergeltung , b.  t.  bic  ©tlûfe  ; en  récom- 
pense, adv.  (b,  i.  en  revanche),  bagc* 
gen;  bafur  ; fkatt  beffen. 

Récompensé,  ée,  part , et  adj.  f,  récom- 
penser. 

Récompenser,  v.  a.  belohnen ; //•  qqf  fffltt 
dédommager,  (WCld)CS  fe he)î  it.fig.  bC* 
lohnen,  oergelten  / b.  i.  bejTrafcn  ; ré- 
compenser le  temps  perdu , bie  oerlome 
geit  wieber  einbringen.  Se  récompenser, 
V.  riß . fld)  f(l)ablOd  halten  2C,  J (f.  SC  dé- 
dommager) ; j’ai  mal  dîné  , mais  je  m’en 
récompenserai  à souper  , icf)  hübe  eine 

fchlechtc  sfôittagSma&lieit  gehabt,  am 
Slbenbcffen  aber  will  ich  mich  wieber 
erholen. 

Recompiéter,  v.  a.  wieber  pottjahliö/  wie« 
ber  gan&  machen.  ; 

Recomposer,  v.  a.  toieber  ober  noch  ein* 
mahl  jufammenfeçett  ; (©uchbr.)  aufS 
neue  ftijen  ; (f.  composer). 

Recomposition,  s.  f.  ((Êhnm.)  bie  SQieber* 
herjlellung  eines  jerffljten  tfôrpers. 

Recompter , v.  a.  noch  einmahl  jihlcn  ; 
wieber  überrechnen  te. 

Réconciliable,  adj.  c.  (meifl  mit  ber  Ver» 
neinung)  fo  auSgefôhnt  ober  perglidjen 
werben  faiu». 

Récouciliateur , trice , s.  ber  VcrfÔhnet  ; bic 
Vctfôhnerinn. 

Récor  ci  dation,  s.f.  bic  Verfôhnung  ; 2(uS* 
fôhnunq  ; SQieberausfôhnung  ; ( rôtit. 
Âirchc)  bie  fctjerltche  Bbfoloirung  eines 
fbçtenannten  Âcijers  ; it.  bie  iffiieberein» 
weihung  einer  entweihten  Äirche. 

Réconcilier,  v.  a.  wieber  auSfôhnen  î mie» 
ber  oerfôhneu , oergleidten  ; réconcilier 
ura  hérétique  à l’église , CttlCIt  .fôeÇer  ab^ 
foCoiretî  ; (f.  réconciliation);  réconcilie 
ur»e  église,  eine  entweihte  Âirchc  wieber 
eiftweihen.  Se  réconcilier  , v.  riß.  ftd) 
Wieber  auSfôhnen,  ocrfôhnen  te.  î *'• 
(rômifche  Âirche)  oor  ber  Communion 
noch  einmahl  (juin  jwetjten  2Rahl  ) 
beichten. 

Reconduction  , t.  f.  tacite  réconduction,  T. 

- bie  (lillfchweigetibe  (Erneuerung  ober 
gortfeijung  beS  <Pûd)t*  ober  Diethe* 
Kontraktes. 

Reconduire , v.  a.  irr.  wieber  jurûcf  fuh* 
reu  ; juruef  begleiten;  (f.  conduire)  ; 
reconduire  qn.  i coups  de  bâtons , fam. 

einen  mit  ©tocffchlôgcn  $um  Jpaufc 
hinaus  jagen;  einen  jumJpaufe  hinaus 

Prügeln  ; (Ogl.  éconduire). 

Recorifott,  s.m.  pl.us.  consolation. 

Reconforter,  v.  a.  (ben  Klagen)  wieber  ftôr* 
ken;  it.fig.  trôfien;  (pl.us.  consoler). 

R«co«i£roniaüoD,  s.f.  t.  bic  nochmalige 
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6egcneinanberf!eKung  ber  Beugen  unb 

beS  ©cflagten  ; (f.  confrontation). 
Reconfronter,  v.  a.  T.  noch  einmahl  gegen 
eittanber  »erhören;  (f.  confronter). 
Reconnoissable , adj.  c.  fo  leicht  JU  erkctt- 
neu  ifi  ; fennbar  ; kenntlich. 
Reconnoissance , s.  J.  baS  2Btebemfemtcn5 
bie  SSiebererkennung  ; (Erkennung  ; it • ' 
bie  ©rfenntlichfeit;  ©elobnung;  it.  (b.  I* 

aveu , confession  d’une  faute) , DûS  @e- 

ftônbnifj,  ©cfenntntfj,  bie  ©efennung 
etneSgehlerS;  U.  ber  ©djetn,  §.  ©♦  bat 
fchriftliclje  ©ekenntnifj  etwa«  empfan- 
gen ju  hoben  ; it-  T.  bie  Anerkennung, 

J.  ©.  einer  oon  ftch  gegebenen  jpanb- 

fchrtft  ÎC.  ; avoir  de  la  reconnoissance, 

erkenntlich , battfbar  fetju. 

Reconnoissant,  ante,  acÿ.erfcnntlichî  banf- 
bar.  4 

Reconnoître , v.  a.  erfettttett  / b.  t.  wieber 
kennen  ; it-  ( jemanb  ober  etwas)  aner- 
kennen ; it.  etwa«  eingeffehen,  bekennen; 
it.  einfehen;  if.  auSfunbfchaften;  beob- 
achten ; (KriegSw.  ©chifff.)  refognofei- 
ren  ; it.  erkenntlich , bankbar  fepn  ; mit 
£anf  erkennen;  it.  ($.©.  einen  2)ienfl) 
belohnen.  6e  reconnoître,  v.  riß.  in  fid) 
gehen,  b.  i.  feine  ©ttnbe,  feinen  geh- 
ler bekennen  unb  bereuen  ; it.  fich  be- 
ftnnen  ; wieber  ju  ftch  felbfk  kommen  5 

se  reconnoître  en  quelque  endroit , etilen 

Ort,  wo  man  fchon  lange  nid)t  mehr 
htngefomnten  ifk,  wieber  erkennen  ; ftch 
wieber  ftuben. 

Reconnu , ue  , part,  et  adj.  erfüHttt  > it • 

belohnt  tc. 

Reconquérir  , v.  a.  irr . Wieber  Crobertt  tC. 
Reconquis,  ise,  part,  et  adj.  Wieber  er- 
obert K. 

Réconstitution,  s.f.  (jut.)  ber  €iit(ianb 
in  eines  anbern  Oîecht. 

Reconstruction,  s.  /.  bie  3öicberaufbauung, 
Reconstiuirc , v.  a.  wieber  aufbauen. 

Recon  ulter,  r.  a.  uoit  neuem  um  Stath  fra- 
gen; nochmahlS  berathfeh lagen. 

Reconter,  t».  a.  wieber  erjahlm» 
Recontracter,  v.  a.  einen  neuen  Vergleich 
treffen. 

Reconvenir,  v.  a.  T.  eine  ©egettklüge  an- 
ft  eilen. 

Reconvention,  s.f.  T.  bie  ©egenflage  Î re- 
convention  tacite,  permeinte  (Erneuerung 
eines  ^achtes  ober  einer  Diethe. 

Reconvoquer,  v.  a.  Wieber  Ober  ÜUfS  ttCUt 
jufammen  berufen. 

Recopier,  v.a.  noch  einmahl  abfehreiben. 

Recoquillé,  éc , part,  et  adj.  umgebogen  tC. 
Recoquillement,  s.m.  bas  3ufammenro(- 
lett;  bieSVinbung,  ftntmmung,  i.V* 
eines  ©lattes  m einem  ©uche  / einel . 
SöurmeS  te. 

Rccoquîiier , v.  a.  (bie  ©litter  in  einem 

©ud)0  umbiegen;  vuiÿ.  ^felSohvin  ma* 
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Cbftt.  Se  recoquiller , v.  riß.  fldj  untHf* 

ßcn  ; firf>  jufammen  rotten  ; (oon  einem 
SDurrn)  fid)  frmwmn;  il  n’y  a de  si 
petit  ver  qui  ne  se  recoquille,  si  l’on 
marche  dessus , prov.  f?  ift  fein  SBurm 

fo  Hein , her  fid>  nicht  frünfmt , wenn 
er  getreten  wirb,  b.  i.  auch  ber  fleinfte 
Seinb  »ertbcibigt  H ci) , unb  fann  feba* 
ben  , wenn  raan  ihn  reijt. 

Record,  s.  m.  ol . b.i.  souvenir , mémoire. 

Recordé,  ée,  part,  et  adj . f,  recorder  ; ex- 
ploits recordés , ( jur.)  2tmt?»erricbtnn- 
gen  eine?  ®ericbt?bicncr?,  «oben  er  jweç 
Jeugen  bep  ficb  bût  ; (f.  recors). 

Recorder,  v.  a.  — sa  leçon,  feine  £eftion 
nûeberbolen  i fïcb  feine  Aufgabe  ( fig . 
fam.  b.i,  fîcb  feinen  Auftrag)  überbo* 
ren.  Se  recorder,  v.  riß.  b.  i.  serapclcr; 
se  recorder  avec  qn. , b.  i.  se  concerter 
avec  qn. 

Recorriger , v.  a.  nodj  einmabl  burcbgeben 
unb  oerbeffern  i (f.  retoucher). 

Recors,  adj.  ol.  j’en  suis  recors,  i(b  Ctin* 

ncre  mid)  beffen. 

Recors , s.  m . T.  einer  ber  einem  ©eridjt?* 
biener  in  feinen  2lmt?»crricfctungen  al? 
Jeuqe  bient  / unb  ibm  im  nôtbigen  Jall 

' mit  bewaffneter  Jpanb  beçftebt. 

Recorvelé , ée , adj.  ol.  b.  i.  recourbé. 

Recoucher,  v.  a.  wieber  in?  55ett  legen  ; 
wieber  ju  55oben  legen  k.  (f.  coucher). 

Recoudre  , v.  a.  îrr.  wieber  jufammen  nà« 
beit  K.  (f.  coudre).  , 

Recouler , v.  a.  T.  — le  parchemin  , bû? 

SSaffer  au?  bem  Pergament  btûcfen. 

Recoupe,  s.f.  ber  ©teingrau?,  ©tetngrie?; 
bie  ©teingrù^c , b.  i.  ber  abfaU  »on 
©teinen  welche  man  bebauet,  beralei* 
eben  man  juwetlen  in  ©artengange 
führt,  um  ben®obcn  fefler  ju  machen; 
il . bû?  Âlepenmehl»  pain  de  recoupe, 
bo?  tflepeubrob  ; recoupes,  pi.  bie  abge* 
fallenen  Jweigc  »on  53efcbneibuhg  ber 
5&Aumc. 

Recoupé , ée , part,  et  adj.  f.  couper  ; T. 
mur  recoupé,  bie  an  bem  Slbbang  eine? 
Jjûgcl?  îc.  »ermittelfl  gemachter  SlbfAije 
gebaute  Stauer,  um  bcm£)rucf  ber  €rbc 
bcftO  bCffer  JU  Wiberffebcn  ; entablement 
recoupé , ba?  jerbroebene  ober  getropfte 
©cfmi?,  welche?  jwifeben  jrce»  betmeb» 
barten  ©aulen  juruc?  tritt  ; écu  recou- 
pé. (ttöapenf.)  ein  jwep*  ober  mebrmabl 
getbeilter  ©ebilb. 

Recoupement,  s.m.  T.  ba?  ©injtebcn  einer 
datier,  baöipereinrucfen  ben  jeber  neuen 
£age  ©teine , fo  bafj  bie  grauer  oben 
fcbmablcr  werbe. 

Recouper,  v.  a.  wiebcr  befdmetben  ; noch 
einmabl  febneiben  ; re.  bie  harten  noch 
einmabl  abbeben  ; (f.  couper). 

Recoupette,  s.f.  ba?  fdjwarjcffe  tfte&l  »on 
»ieber  aufgefebutteten  Älepen, 


Recourbé , ée , part,  et  adj . UlUgCbOgen  IC. 

Recourber,  v.  a.  am  €nbe  umbiegen.  Se 
recourber,  v.  riß.  fïd)  frummen. 

Recourir,  v.  n.  irr.  Wieber  Ober  noch  litt* 
mahl  laufen  ; it.  inf,  feine  Zuflucht  ju 
jemanben,  ju  etwa?  (à  qn. , a qch.)  neb- 
mtn  ; ftd>  an  jemanb  wenben;  recourir 
aux  armes , wieber  ju  ben  Söaffcn  grei- 
fen. (»gl.  avoir  recours.) 

Recourre,  v.  a.  ol.  wieber  befommen;  wie- 
ber abjogen  ; wieber  befrepen. 

Recours,  s.  m.  bie  Juflud)ti  il.  T.  (contre 
ober  sur  qn.)  ber  9tegre§  ; bie  ©rbolnng 
feine?  Schaben?  an  einem  anbern;  avoir 
recours  i qn. , à qch.  f,  recourir. 

Recours,  ourse,  (nûd)  (Einigen  Recouru,  ue, 
part,  et  adj.  f.  recourre. 

Recouru,  f*  recours. 

Recousse,  s.f.  aller  ober  courir  i la  recoussc, 

jemanben(aud)  einem  reigenben  £biere) 
nacbfcçen , nacblaufen,  um  bemfclbcn 
eine  »on  ibm  gewaltfam  entriffcnc  iper- 
fon  ober  ©acbe  wieber  abjuiagen/  abju- 
ttebmen. 

Recoussu  , ue,  part,  et  adj.  f,  recoudre. 

Recouvert,  erte , part,  et  adj.  f,  recouvrir  ; 
if.  recouvert,  ol . b.  t.  recouvré  ; unb  noch 
in  folg.  9teben?art:  pour  un  perdu  deux 
recouverts,  prov.  ber  fßcrlujf  ifr  Doppelt 
erfeçt. 

Recouvrable,  adj.c . Wû?  Wj$er  JU  bcfom- 

men  ober  ju  erlangen  ifi  ne.  (Sinon jw.) 
wa?  eingetrieben  werben  fann;  (f.  re- 
couvrer). 

Recouvré,  ée , part,  et  adj.  Wieber  erlangt  i 
wieber  befommen  te.  ; it.  recouvert,  ol. 
ftatt  recouvré;  f,  aud)  recouvert, prov. 

Recouvrement,  s.  m.  bie  SCBicbewlangung; 
auch  bicttBicberberficUung  ^er  ©efunb- 

beit)  ; it.  ba?  €iittreibcn , J.  55.  bec 
©teuer» , 3infen  ic.  ; (îifdblcrj  bie 
£eiftc , ber  Ueberfcblag  am  £ccfel  eincc 
Âi^e  ic. 

Recouvrer,  v.  a.  wieber  erlangen  ; wieber 
befommen  ; it.  Oinfen,  ©teiiern  ic.)  ein- 
treiben,  erbeben;  il  a recouvré  sa  vue, 
er  ift  wieber  febenb  geworben.  Se  recou- 
vrer , v.  riß.  le  temps  perdu  ne  se  recouvra 

jamais , bie  »etlorne  Seit  fommt  nicht  * 
wieber. 

Recouvrir,  v.  a.  irr.  Wieber  bcbccfcn  J WtC* 
ber  jubetfen  ic.  (f.  couvrir). 

Recracher,  v.  a.  tiod)  Cinmûbl  aU?f»CÇett. 

Récréance,  s.  f.  T.  ber  »otlSufïge  ©enu§ 
einer  ßreitigen  fpfrunbe  ; lettres  de  ré- 
créancc, gcccvebiti» * ©dn*ciben ; U . Ju* 
rucf  berufung?  - ©ebreiben. 

Récréancer , v.  a.  ( jur.)  von  gcbôrigcr  Cau- 
tion, »om  Slrtcft  ober  55cfd)lagc  loôge- 
ben. 

Récréatif,  i ve,  adj. fam.  luftig;  crgôbltd)  ; 
un  conte  plaisant  et  récréatif,  fam . iron • 
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tftte  Iufltge  (ober  furswetfÈge)  uttb  on* 
genehme  ©rjÄhlung. 

Récréation , ».  f.  bie  Belüftigung  ; ©rgo* 
fcung  ; it.  bieCrgöpIichfett  ; it.  (intflô* 
ftertt/  ©chulen)  bie  ©rbolungfftunbe  ; 
©pielftuilbe,  l’heure  de  la  récréation  ober 
de  récréation. 

Récrédentiaire , ».  m.  T . eittCt  Welchem  ber 

porlÄufige  ©enuft  einer  $frunbe  juge* 
fprodben  ift  ; (f,  récréance). 

Récréer,  v.a . belufligen ; ergofcen  ; (f* ré- 
jouir, divertir);  inf*  in  folg**  le  vin 
récrée  Pâme,  ber  Sßein  ermuntert  bie 
£eben$gei(tcr;  le  verd  récrée  la  vue,  bflé 
©tune  ergôpt  unfere  Slugen;  récréer  une 
charge,  eine  aufgehobene  Bebicnung  mie* 
ber  errichten. 

Récréraent,  (.  m.  ($tcb.)  man  nennt  récré- 
mens  gewiffe  $cuchtigfeiten  ( wie  §.  B. 
ber  ©peichel,  bie  ©aile  te.)  »eiche  oom 
Blute  abgefonbert,  unb  fobann  bemfel* 
ben  roteber  jugefùbrt  »erben.  ©ie  »er* 

ben  auch  humeurs  récrémentielles  ober  r£ 
crémenteuscs  genannt. 

Récrémentiel , elle , ober  Récrémcnteux,  euse, 
adj.  f,  récrément. 

Recrépir,  v.  a.  pon  neuem  ober  noch  ein* 
mafjl  ubertûnchen;  auffrifehen;  ci* 
nen  SUfttich  pon9îcu&cit  geben  ; (f,  cré- 

pîr). 

Recreuser,  v.  a.  pon  neuem  graben  > noch 
tiefer  graben  ; (f,  creuser). 

Recribler,  v.  a.  pon  neuem  flcbcn  5 (f*  cri- 
bler). 

se  Récrier , v.  rèfl.  ( absol . ober  contre  qch.) 
au«  «Bcrwunberuna  ober  Beftursung , 
ober  Un»illen  te.  laut  fehrepen  ; über  et* 
wa«  fehrepen;  fïch  über  etwa«  bcfchwc* 
ren  ober  beîlagen* 

Récrimination,  ».  /.  bic©egrnbefcbulbigung; 
©egenflage  ; it.  baé  «HMeberfchimpfcn  auf 
auOgeftoftene  ©chm&&»orte. 

Récriminer,  v.n.  eiue  Bcfchulbigung , ei* 
nen  «öorwurf  ober  ©chmöbworteburch 
gleiche  Befchulbigungen  te.  erwiebern  ; 
triebet  fchelten  ; en  récriminant , um  fei* 
ne  @d)mÄh»orte  te.  su  erwiebern. 

Récrire,  v.  a.i>r.<t»o$  noch  einmabl  fehrei* 
ben;  if.  jemanberf  noch  einma&l  ober 
auf«  neue  fehreibett;  it.  b.  i.  répondre, 
jcmanbfé  Brief  beantworten. 

Recroissetté , ée,  adj.  ($©ûp.)  Wtrb  POtt  Ct* 
nem  Äreuj  gefügt,  ba«  an  jebem  (£nbc 
wieber  einen  Äreujfirich  hat. 

Recroître,  v.  n.  irr.  tpieber  ober  auf«  neue 
wadjfen  ; (f.  croître). 

Recroquevillé,  part . et  adj.  jUfammenge* 

fchrumpft  «. 

Se  Recroqueviller , v.  riß.  (tnf.  POm  «pcrga* 

ment,  unb  pon  «pffansen,  Binmen  te. 
»eiche  ju  febr  bem  ffeuer,  ber©onnen* 
hiÇe  te,  au«gcfeptfïnb)sufammenfchrum‘ 
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pfen  î f.  ratatiner.  ( nicht  mit  réco- 
queviiier  ju  pcrwechfeln.) 

Recrotter,  v . a.  auf«  neue  befubcln  te,  (fr 

crotter). 

Recrû , ».  m.  f.  revenue , s.f. 

Recru,  ue,  adj . abgemattet;  matt;  mube. 

Recrue,  »./.  «Refruten,  b.  i.  neu  angewor* 
beneober  ncuc©olDatcn;  it.  bie  SRefru* 
tirung;  ba«  «Refrutircn;  ba«  SCcrben, 
bie  Werbung,  2tit»crbung  neuer  (Bol* 
baten;  it.ßg.fam.  (meid  im  guten 
©inn)  flJerfonen  »eiche  unerwartet  in 
eine  ©efettfehaft  fommen. 

Recruté , ée , part,  et  adj.  refrutirt  K» 

Recrutement , ».  m . non»,  b.  i.  recrue  , bit 

SRefrutirung  ; Anwerbung. 

Recruter,  v.  a.  — un  régiment  etc. , fur  eilt 

«Regiment  refrutiren,  b.  i ♦ neue  ©ol- 
baten  an»erben  ; (f.  recrue).  Se  recruter, 
v.  riß  ( p,  einem  SXegiment)  b.  i.  fair« 

des  recrues,  ftcf>  ttftUtiren. 

Recruteur  , ».  m.  nouv.  ber  SBetbCt» 

Recta,  adv.fam.  (löt.)  gcrobe  su  ; gerabc« 
SBeg  c«. 

Rectangle  ober  Rectangulaire , adj.  c.  recht? 
winfelifl  ; it.  rectangle  , ».  m.  b.  i.  un 
parallélogramme  rectangle , ettt  tcdjtwin* 
felige«  lange«  ©tereef. 

Recteur,  ».  m . ber  SReftor , b.  i.  ber  95or* 
gefepte  einer  hohen  ©chule , eineö  @e* 
minarii , ÆoUegii  k.  ; prvef.  çqf  flatt 
curé  d’une  paroisse  ; it.  adj . m.  l’esprit 

recteur,  (^hpmie)  ber  aromatifdjefcbril 
einer  tyflanse. 

Rectification , ».  /.  (©bO»*)  bit  SReftiftfû* 

tion , b.  i.  bie  «Reinigung  eine«  befiii* 
litten  Äbrper«  burch  eine  neue  ^DefliUa- 
tion  ; — d’une  courbe,  (@eom.)  bie  S3er* 
»anblung  einer  frummen  2inie  in  tint 
gerabe , Pon  gleichem  SBerth* 

Rectifié,  ec,  part,  et  adj . f,  rectifier. 

Rectifier,  v.a.  berichtigen;  it.  (im  mora* 
lifchen  @>tnn)perbeffern  ; (Ç&prn.)  refti- 
fteiren ; reinigen;  (f.  rectification);  it. 
rectifier  une  courbe  , f.  rectification. 

Rectiligne,  adj.c.  T.  gerablintg»  au«  lau* 
ter  geraben  £inten  befiehenb. 

Rectitude , s.f.  (im  moralifchen  ©inn)  bte 
©erabheit;  «Rebltchfeit  ; auch  bie  «Xich* 
ttgfeit,  j.  ©.  ber  UrtbeilSfraft. 

Recto,  ».  m.  (Buchhaltung)  auch  folio  recto, 
bie  erfle  ©eite  eine«  Blatte«  ; ( im  @e* 
genfap  pon  verso). 

Rectoral,  ale,  adj.  bem  SRcftor  gehörig 
ober  ih«  betreffend 

Rectorat,  s.m.  bû««Reîtorat;  b.  i.  baöSlmt 
unb  bie  SÛ3ûrbe  eine«  «Reftor«  ; it.  bif 
Jett  feiner  Stmtéoerwaltung, 

Rectorene,  s.f.  (in  einigen  ehemaligen 
franjôllfchen  fProPtnjcn)  bie  Berwal* 
tung  eine«  Ipfarrbienlie«  ober  Äirch* 
fpiel«, 

Rectorier,  v.n.  tfynu  b<m  IReftOf  bft 
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rifcr  Unipcrftt&t  eine  uralte  ©cbü&r  vont 
Pergament  entrichten* 

Rectum,  s.  m.  (Anat.)  î)ct  Vîa(ibatm. 
Reçu,  ue,  part,  et  adj.  f,  recevoir  ; it.  reçu, 

s.  m . t)er  (Empfaitgfchein  ; ©djcin ; bie 
ûuittung. 

Recueil,  s.m.  bie  ©ammlung. 
Recueillement , s.  m.  bie  ©ammlunq,  3ü* 
. fammenfajfung  ber  ©cbanfcn  , beé  (ôci- 
ftcô ; it.  b.  t.  dévotion,  bie  Anbacht. 
Recueilli,  ie  , part,  et  adj.  cingefammclt  ÎC. 

(f,  recueillir).  ' 

Recueillir,  v.  a.  irr.  einfammeln  ; einàttt* 
ten  ; (wirb  auch  in  bicfcm  ®inn  figut* 
lid>  gebraucht);  it,  fammeln  ; jufammcn 
bringen  ober  tragen  ; it.  qqft  b.  u in- 
ferer  de  . . . (worauö)  fd)lteßcit  ; ab* 
nehmen  tc.  ; it.  recueillir . (bic£)urd)rei‘ 
fenben,  bie  «Pilger  tc.)  wohl  aiimehmen 
uttb  beberbergcit.  Sc  recueillir  ( v.  rift.) 
Ober  se  recueillir  en  soi-même,  en  dedans 
de  soi,  ober  recueillir  ses  esprits,  feine 
©cbanfett  fammeln  ober  jufammenfaf» 

fen  ; recueillir  une  succession , ftg.  eilte 
(Ètbfchafttbuit;  (f.  aud)  semer,  prov.) 
Recueilloir,  s.m.  T.  btC  0ptlle,  attf  WCl* 

d)er  baô  ©cilcrgarn  gcfponneit  wirb. 
Recuire,  v.  a.  irr.  nocf)  cinmabl  foehen  ; 
wieber  ober  beffer  foehen  ; wieber  baefett 
K.  (f.  cuire)  ; it.  (bei)  oenchiebcnen 
fcfîionen)  eine  Arbeit  tiod)  cinmabl  in 
baô  §eucr  legen;  fie  auôgluhcn;  bem 
detail  bie  ©prôbigfeit  burd)  ba$  jjeucr 
benebmen  ; auélobett  te. 

Recuit,  ite,  part,  et  adj.  f.  recuire  ; it.  $U 

oicl  gcfoditîocrfodjt;  su  oiel  gebacfcitic. 
(wirb  aud)  oon  gewiiîen  fteuditiglcitcii 
• unb  Abfonbcrungen  itn  menfehlichen 
Körper  gefügt)  aûôgetvocfnet  ; perhar* 

tet  K. 

Recuit,  ite,  s.  T.  baô  Auôglûhen  ber  ?0le» 
tallC  î (f.  recuire). 

Recuiteur , s.  m.  T . ber  £ebriung  eitteô 
sfôûnscrô  ober  ©chmeljevô. 

Recul , (fpr.  baô  i auô)  s.  m.  ber  ^uriicf. 
lauf;  tnf.  baô  BurucFfafien  einer  Äa» 
noue/  weint  fie  abgefdioßen  îoirb;  écbap- 
, peinent  à recul  de  la  rue  de  rencontre  , 

(U&rnt.)  baô  ©reifen  bcr@pinbeUappen 
ber  palans  in  baô  ©teigerab,  ipoburd) 
biefeô  jurùcFgctriebtn  wub» 

Reculade,  s. J.  baô  3urucffabren  ober  SKucf« 
wÂrtéfahrcn  etncôSagenô;  it.ftg.  fam. 
plais,  ber  Buritcftprimg  ; ber  ©dmtt 
nitfwÂrtô,  b.  i . bie  Aufhaltung  in  et* 
nem  ©cfchàft» 

Reculé,  ée,  part,  et  adj.  SUrÙcFgefd)Obcn  2C. 
SUrucF  gemidien  K.  ; it.  b.  t.  éloigné,  loin- 
tain; (llicift  mit  bem  superlatif)  ; la  pos- 
térité la  plus  reculée,  bit  fpatefa  Vach* 
fonimenfcftûft. 

Reculée,  s.f.  foire  un  feu  de  reculée, fam. 


ein  (grogeé)  $eucr  machen , baw  matt 
Surûrf  weichen  muß. 

Reculement,  s.  m.  baß  ^UtUCFfC^te&en  ; bet 
SCieberhalt;  btc  £emmfettc  am  Ererbe- 
gefehirr,  welche  tnf,  $um  Burûcfbufen 
ber  angeipamiten^ferbe,  unb  betjm  Ab» 
wârtôfahrcn  bient;  it . (<5auf.)  fkattn- 

longement. 

Reculer,  v.  a.  §urûcF  fd)ieben  ; jurucf  sie- 
ben; surucf  feçcti  :c.  ; it  ftg.  ( j.$.  bie 
©ranjen)  weiter  hinauf  feçen  ; erwei- 
tern ; it.  etwas  pcrichtebcti  / weiter  hm- 
au$fe$en;aufhaltcn;  pcrjôgcrn  ; jurucf 

ft’ljen;  it.  v.n.  (77/.  se  reculer  [v.  rèft7[ 
d’un  endroit)  jurucf  weichen , -gehen  , 
• treten,  - fahren  je. ; rûefwàrté gehen/ 
- fahren  je.  ; (0.  «pferben)  jurutf  hufeit  ; 
(Äriegsw.)  weichen  ; it.  ftg.  fkh  juruef 
jichen;  ûuôjuweidjeit  fuchen  ; poii  fei- 
nem Vorhaben  je.  abjîehcit;  it.  jogern; 
etwas  auffchiebcn  ; /V.(o.  ©efehiften  :c.) 
ruefwirtö  ober  $tirücf  gehen  ; ( f.  recu- 
lons) ; nous  sommes  trop  avant  pour  re- 
culer , prep.  et  ftg.  wir  finb  ju  weit  ge- 
gangen, wir  fôniten  nicht  mehr  surucf; 
faire  un  pas  en  reculant,  finett  ©d)ritt 
vûclwavtô  ober  hinter  fïd)  thun.  Fig . 

et  Prov.  il  est  homme  à ne  pas  reculer,  f f 

ift  fein  COtann  ber  fein  SBort  nicht  b&lt; 

il  faut  reculer,  pour  mieux  sauter,  um 

eilten  rechten  (Sprung  su  thun , muf 
man  einen  befto  lÄitgcrn  Anlauf  neh- 
men, b.  t*  man  muf  fein  Vorhaben  auf* 
fchieben,  matt  muß  nachgeben  :c./  um 
feine  Abftd)ten  beflo  bejfer  su  erreichen* 
à Reculons,  adv.  rucfwArtô;  hinter  fidj  ; 
ses  affaires  vont  à reculons  y ftg.  fam.  fet** 

ne  Aachen  gehen  suruef  ober  ruefwirtö; 
™ig>  fte  gehen  ben  Ärebögang* 
Récupération,  s.  f.  ol.  (Ajfron.)  ’ — de  la 
lumière,  b.  X,  érners’on. 
sc  Récupérer,  v.  rèjl.fam . (etttWCber  absol. 
Ober  mit  de)  — de  ses  pertes,  ftd)  fcineS 
(Bd.mbenö  erholen* 

Recurer,  v.  a.  T.  bie  Weinberge  (îXcbett) 

jum  britteiimahl  haefen  ober  rühren. 
Recurrent,  adj.  m.  T.  wirb  »on  einem  9îeroc 
gefagt,  welcher  ftd)  in  mehreren  fleittent 
Aejfcn  tn  ben  sjjîtfôfeln  ber  £uftrôhre 

auôbreitct  ; vers  recurrens , SSctfe  bie 

man  rucfwirW  lefert  faim. 

Récusabie,  adj.  c.  ( jur.)  oerwerflidi  ; (wirb 
inf.  pon  einem  pou  einem  dich- 

ter te.  gefagt). 

Récusation,  s.  /•  (iur.)  bie  Verwerfung; 
(f.  récuser). 

Récusé,  ée,  part,  et  adj.  petWOtfen  IC. 
Récuser,  v.  a (einen  beugen,  einen  9iich* 
ter  te.)  perwerfen,  nicht  annehmen. 
Rédacteur,  s.  m.  ber  (Sammler,  ober  überh» 
ber  Vcrfajîcr  ; (f.  rédiger). 

Rédaction , s.f.  bas  Hammeln  ; bie  ©arntn« 

lung  ; 
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ïung;  uberfc.  ba«  Bufften»  btcABfaf- 
fuitg  §.  $.  eine*  ©efeçe«. 

Hedan,  s.  m.  ( Da*  ©igeroerf/ 

b.  i.  ein  Sffierf  mit  au$«  unb  entheben« 
ben  Sötnfeln,  Deren  ©eiten  einander 
be(lreu1)en  fonnen. 

Redanser,  v.  a-  et  n p us.  Wiebcr  tünjcn  ; 
(f.  danser). 

Redarguer,  (fprid)  bû$  u au$)  v.  a.  plais. 
(ober  auch  int  pebamifehen  ©tpi)  b.  i. 

reprendre,  réprimander,  blâmer,  (lPCld)f 
fe&e). 

Reddition,  r. /.  (jîrie^nj.)  bic  Ucbetgabe 
(eines  brfejli^tcn  Orteô)  ; it.  reddition 
de  compte , bie  Ablegung  einer  SHccb» 
nung. 

Redébattre,  v.  a.  irr.  p. us.  pon  neuem  (Über 
etwas)  freiten  ; pon  neuem  unterfu« 

eben  IC.  (f*  débattre). 

Redéciaiei , v.  a.  nocl)  einmûbl  ober  bon 
neuem  crfliren  îc.  (f.  déclarer). 

Redédier,  v.  a.  pon  neuem  cimoeiben  ; it 
p.us.  ein  95ucb  wieber  jufehretben. 

Redéfaire,  v.  a.  pon  neuem  ober  noch  ein* 
mahl  jetlegcn , aus  einanber  nebmeu , 

ûuflôfcil  IC.  (f.  défaire) 

Redéjeuner , v.  a.  nod)  cinmabl  frùbflucfen. 

Redélibérer , v.  a.  et  n.  pon  neuem  beratb* 
fchlagen,  überlegen  te.  (f.  délibérer.) 

Redélivier,  v.  a.  wiebcr  befreien  îC.  (f.  dé- 
livrer. 

Redemander , v.  a.  wieber  ober  jutucf  for» 
bern  ; jutücf  begebren  ; it.  nod)  emma&l 
begehren , fragen  k.  (f.  demander.) 

Redcraeurer,  v.  n.  p.us . il  redemeure  dans 
son  ancien  logis,  er  rao&nt  wiebcr  in  fei« 
ner  alten  5öo&nung. 

Redémoiir,  v.  a.  p.us.  tpieber  niebcrretBen 
ÎC.  (f*  démolir.) 

Rédempteur^  s.m.  (p.  Gljrifto)  ber  ©rlôfer  ; 
it.  pères  rédempteurs  , getPiife  OrbCtlS 
geiftïidte  / welche  bie  gefangenen  £bri 
ften  auS  ber  ©flaperejp  losfanfen. 

Rédemption,  *. f.  bie  €rlofung  DcS  menfeb* 
liefen  ©efchlechtcS  Durch  (jbtiftum  ; it. 
— des  captifs,  bie  Auslösung  ber  Çhri* 

■ flenfflapen  auS  ber  ©efangenfehaft. 

Redens,  s.  m.  plur.  T.  (Einfcbnitte  unb  3*ib' 
ne  (entailles  et  dents)  an  geroifien  per* 
jabnten  ober  in  einanber  gefügten  £bei« 
len  eines  ©chiffes  î (f.  auch  reda?  ). 

Redépêi  her , v.a.  tpieber  abfd)icf  en  ober  ab« 
fertigen  ; (f.  dépêcher). 

Redescendre  , v.  a.  et  n.  tpieber  flftab  laf* 
fen;  tpieber  hinab-,  tpieber  ausfleigcn  te. 

(f.  descendre.) 

Redevable,  adj.  c.  ( nad)  abgefdjloffencr 
SKcdmung,  ober  aud)  überhaupt)  fdtul* 
big  ; it.  fig.  oerpfïichtct  ; it.s.m.prop. 
cr  fig.  ber  ©Chulbnet»  vous  m’êtes  rede- 
vable de  cent  écus.  ©ie  fînb  mir  hun* 
bert  £haler  fclwïbtg  ; il  vous  est  red-- 
vable  de  toute  sa  fortune,  fig , er  bat  3b' 
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nen  fein  ganjes  ©lucf  ju  perbanfen  ; 

je  vous  en  suis  très- redevable,  td)  bin 

3bnen  Dafür  fe&r  verpflichtet  ober  per* 
bunben. 

Redevance,  s- f ber  (ji&rliche)  ©runb* 
jinS  ; 3in$  ; bie  ©ulte  ; ( f.  aud)  somme, 
prov.) 

Redevancier,  ière,  s.  ber  3tnSmûnn  i Die 
3inSfrau  ; ber  ©ultbaner. 

Redevenir , v.  n.  irr.  tptebfr  tpetbcn  tPûl 
man  jupor  war  ; (f.  devenir). 

Redévider,  v.a.  tpieber  ab&afpcln;  tpieber 
abroinbett  IC.  (f.  dévider). 

Redevoir,  v.a.  irr.  tPicbfr  fcfjulbîg  bl<i* 
ben  i (pgl.  redevable)  ; il  doit  et  redoit, 
prov.jam.  er  flecPt  in  ©cbulben  bis  über 
bie  Obren. 

Rédhibition,  s.f.  (jur.)  bas  3ueû<f  geben, 
bie  ftûcfgabe  einer  gefauften  unb  man* 
gelbaft  befunbeiten  beweglichen  ©ad)c; 
bie  Jpeimfcblûgung  einer  Söaate. 

Rédhibitoire  , adj.  c.  ( jur.)  cas  rédhibi- 
toire, ber  SûU  Da  bieSKùtfgabe  flattbat; 
(pgl.  rédhibition). 

Rédigé , ée , part,  et  adj.  f.  rédiger. 

Rédiger,  v.a.  perfaffcn ; fchriftlidj  auffe* 
çen;  ju  papier  bringen  ; jufammen  tra* 
gen;  in  OrDnung  bringen  ; it.  furj  ju- 
fammen jieben  ober  fajfeit } rédiger  en 
peu  de  mots,  in  wenig  2Bortcn  ober 
furj  jufamihen  faffen. 

se  Réduner,  v.  rèfi  — des  poursuites  judi- 
ciaires, des  vexations  qu’on  nous  fait, 

pon  einem  tyrojeffe,  Pon  Qjebrùcf ungen 
losfaufcit/  ober  Durdj  eine  Aufopferung 
befrepen  ; it.  rédimer , v.  a.  nouv.  frcp 
ober  loö  machen  :c. 

Redingote,  s.f.  (englifc^)  ber  SKeifcrocf/ 
eine  Art  Ucbcrrocf. 

Redire , v.  a.  irr.  WtCber  fagen  î WifbcrbO* 
len  te.;  (f.  dire);  it.  wieber  fagen,  b.  t. 
auôplaubern  ; it-  rediie  à...,  einwen* 
ben  ; tabeln  ; auôfeÇeti  ; il  trouve  â re- 
dire â tout,  erftnbetan  allem  ctwaöjtt 
tabeln  ; je  n’y  ai  rien  à redire,  ich  bûbC 

mchtô  bawiber  cinjuwcnben. 

Redit , ite  , part,  et  adj.  f,  redire. 

Rediseur,  s.  m.  ber  ©chwaßcr  ; einer  ber 
Dtefclbe  Dtcbc  oft  wieberhôlt  ; vu/g.  ber 
©albaber  ; Auiplaubcrcr. 

Redistribuer  , v.  a.  WiebCt  ÛUétheilen  IC, 
(f.  distribuer.) 

Redistribution, s.f.  bie SÖiebcrauöthcilung 
IC.  (f.  distribution.) 

Redite . s.f  bie  öftere  SEôieber&olung  ber 
nàbmlicpen  iKebe. 

Redompter,  v.  a.  pon  neuem  bejwingen  îc. 
(f.  dompter.) 

Rédondancc,  s.  f T.  ber  Uc6erjïu6  tn  S3or* 
ten  ; ber  unnûçe  îôortaufwanb. 

Rédondant,  ante,  adj.  ûbetfïliBig  in  îfter* 
ten  ; style  rédondant  , WCitfc&WClfïge 
©chreibart. 

U H K 
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Rddonder  , v.  n.  T . tt^Crflttf  tg , tMUÔthig 

fepn  (in  Porten). 

Redonné,  ée,  part,  et  adj.  f,  redonner. 
Redonner,  v.  a.  wieber  geben,  b.  t.  JUm 
iwegtenmahl  geben  ober  aufg  neue  ge* 
ben  ; iu  D.  i.  jutuef  geben;  (f.  donner 
unb  pgl.  rendre)  ; it.  v.  n.  ( jtrieggw.)  b.  i. 
revenir  i la  charge,  POU  neuem  ÜUf  ben 
geinb  Machen  ; «/.  (oon  SHaubPÖgeln) 
reicher  auf  ben  SHaub  Mgchen  ; it.fam. 
, b»  i.  redoubler , pon  neuem  an  fangen  ; 
redonner  du  courage,  frifchen  3)iUtb  mû» 
Cfoen,  la  pluie  redonne  de  plus  bell c.fam. 

‘ eö  fingt  aufg  neue  heftiger  an  ju  regnen. 
Se  redonner,  v.  rèjl . p.us.  fiel)  aufg  neue 
(einer  ©acht)  ergeben  ober  wibnten. 

Redorer,  v.  a.  reichet  PCrgolbCît  IC.  (f.  dorer). 
Redorte,  s.f.  (2öap.)  ein  in  einen  9iing 
Sufammett  geflochtener  Srecig. 

Redoublé,  ée,  part,  et  adj.  ocrboppclt  IC. 
Redoublement,  t . m.  bit  Vcfboppclung  : 

Vermehrung  5 it.  ein  flàrfercr  Unfall 
heg  Sieber«. 

Redoubler,  v.  a.  perboppein,  b.  t.  mitlUCDr 
Vachbrucf,  ©törfc  ic.  wieberholcn  ; it. 
tiberh.  permehren  î perfUrfcit  ; it.  pon 
neuem  futtern  ; ein  'neueg  putter  worein 
feijcn  ; (f.  doubler)  -,  it.  v.  n.  fïch  perbop* 
peln  ; flÄrfer , heftiger  werben  ; junch* 

men  i (f*  aud)  redoublement);  redoubler 
les  soins,  ober  (v*  n.)  redoubler  de  soins, 

feinen  $lci§  perboppein  ; hoppelten  $tei§ 

onreenben  ; redoubler  de  jambes,  prov. 

. fam.  gefdireinber  gehen  i feine  ©chritte 
perboppein. 

Redoutable,  adj.  c.  furd)tbûr  ; fdjrccflidj. 
Redoute,  s.f.  T.  bic  ©chrccffchanjc  ; $Xc* 
• boute  ; eine  abgcfonbcrte  ©dmnje  i it. 
(nad)  bem  3tûlicnifchcn)  eilte  débouté/ 
b.  i.  ein  öffentlicher  ©all. 

Redouté , ée , part,  et  adj.  f.  redouter. 
Redouter,  v.  a.  furchten;  feheuen;  se  faire 
redouter,  fîd)  furchtbar  machen. 

Rèdre,  t.m.  T.  eine  2lrt  grofieg  Vc$  jum 
JF)ôringgfang. 

Redressé,  ée,  part,  et  adj.  f.  redresser. 
Redressement,  s. m.  bag  ©eraberiditen  obev 
80ieber»0crabemûchcu  einer  ©adic  ; it. 
bag  ÎQiebcr»@crabcreerben  ; U.ßg.  bic 
Slbhcifung  ber  ©cfchrecrbcn. 

Redresser,  v. a.  reicher  gcrabe  richten , fe* 
çen  , ftcllcu,  biegcii/inachcn  :c.  ; reicher 
aufrichten;  it.  einer  ©achc  reicher  bie 
gehörige  $orm  geben  ; fie  reicher  in  bie 
gehörige  $orm  bringen;  (f.  bie  ©ebeu* 
tungeii  uon  dresser);  (Sföciügörbcr)  bie 
JcUe  richten;  redresser  qn ,%prop.  etfig. 
einen  reicher  auf  ben  rechten  ©cg  brin» 
geil  ; redresser  les  torts  , ol.  (p.  trrenbcn 
Svittern)  Il nb  auj.  fam.  iron.  bag  bc» 
©ebrÄngtcn  jugefugte  Unrecht  ober  £cib 

rÄdjen»  redresser  qn.  au  jeu  , prov.  fam. 

b,  i,  l’attraper,  einen  im©Ptel  betrugen. 
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Se  redresser,  v.  riß.  ftdj  gerabe  hatten  î 
it. ßg.  fam. plais,  et  criu  (pom  jrauen* 

jtmmcr)  ftch  forgf&ltiger  aig  gewöhnlich 
hcraugpu^en;  it.  hoffârtig  werben. 

Redresseur , s.  m.  pop.  fin  Itfliger  ©Ctru* 
ger  im  ©ptel  ; vu/g.  etn  ©aunct  ; a.  re- 
dresseur des  torts  ober  de  tous  les  torts, 
ol.  et  plais,  moq.  ein  SXidjer  ber  ©c* 
brûcften;  (f,  redresser  «nb  û U d)  répara- 
teur). 

Redressoir,  s.  m.  (j&inngiffler)  ber  Äolbcn, 
bie©eulenaug  bemècfchirr  ju  Hopfen. 

Réductible,  adj.  c.  T.  wag  in  eine  fleinere 
©rôfie  ober  $orm  gebracht  ober  in  Hei* 
nere  Sbeile  perreanbelt  ober  aufgelegt 
werben  fann;  (iur.)  wag  perminbert 
ober  cingcfchrönft  werben  foH  ober  mufl; 
(£hir.)  (p.  ©ürmbrüchen  k.)  fo  reicher 
ciugebracht  ic.  werben  fann  ; (f.  réduc- 
tion). 

Réductif,  ive , adj.  ((Jhpm.)  sel  réductlf , 

ein  auflöfenbeg, reicher  herflellcnbeg©af  j; 

(f.  réduction). 

Réduction , s.  f.  bie  (neue)  Unterwerfung , 
Eroberung  eineg  £anbeg,  einer  ©tabt  k.  ; 
it.  bie  Verminbcrung  ber  SRcnge , ber 
3aM , ober  auch  ber  CDîafïc , i.  ©.  burch 
bie  ©infochung  ic.  ; it.  bie  Verfddim* 
merung  ber  UmflAnbe,  ober  Pielmehr  bic 
fchlimmen,  fchlcchten  UmffAnbe  felbfl, 
bie  traurige  £agc  einer  fJJcrfon  / bie  in 
Slrmuth  ober  fonfl  in  Unglùtf  gerathett 
iff  * T,  (^eichenfunfl  te.)  bie  Verfleinc* 
runq  einer  gigur/  mit  ©epbehaltung 
heg  Verhöltniffeg  ihrer  £heilf  î bie  Ver* 
jûngung;  bie  ^i^hnnng  te.  nûd)  bem 
pcrjüngten  ^afiffab  ; Otcchenf.  ic.)  bic 
Verglcidmng  ber  ?)ta^e , 0eretd)te/ 
ÜJîunjfortcn  gegen  einanber;  bagJKebn* 
ciren  ober  Vcrreanbclu  ber  Sohlen  ober 
©röfien  in  anbere  Heinere  ober  größere/ 
ber  ©rûd)e  in  gan^e  fahlen , unb  um* 
gefehrt  ic.  ; (Shnm.)  bie  SQicberherflcl* 
lung  einer  ©ubftan*  in  ihren  porigen 
3uftanb;  (Shtr.)  bic  5ßiebereinri(htung 
ftncg  gebrochenen  ©etneg  zc.  ; bie  Sföie* 
beveinbringung  eineg  ©rucheg  zc.  ; ré- 
duction à l'impossible , à l’absurde,  f£o» 

gît)  ber  ©etpctg  ba§  ein  ©aÇtunmôg* 
ltd)  ober  ungereimt  fep;  (f.  übrigens 

réduite). 

Réduire,  v • a.  irr.  (i  qch.)  einen  §U  ft* 

wag  bringen  ; cg  (mit  ientanben)  bahin 
bringen  ; einen  reo$u  ireingeit,  nôthtgen  ; 
it.  einen  (aud)  ein  fJJfcrb)  bônbtgcn  ; />• 
abs.  bfjwingeii  ; unter  feine  ©crealt  ober 
©othmößigfeit  bringen;  (ein  £anb,  eine 
©tabt  ze.)  (ich  unterwerfen  ; it.  (eine 
3ab  1/  ober  aud>  bte'DCaiTe,  j.  ©.  eine# 
pfftgen  ^örperg/  burd)  ©tnfochen  k.) 
perminbern  ; perringmt  ; auf  weniger 
bringen;  uberfj.  einfehrönfen;  herunter 
fcQcn;  rcbucircn;  /c.bie(öu§cre©c(laU> 
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perAnbcrn;  etwa*  umAnbern;  »erwan*  Réélection , $.  f.  nouv.  eine  wieberholte. 
Dein  ; umfchaffen  ; it.  einen  örper  auf*!  eine  neue  28ahl, 
lifen;  T.  (geidjenfunß,  ©com.  :c.)  ci*  Réëligibilitrf,  s.  f.  nouv.  bieftAhigfcit  auf* 
ne  gigur  perfleinern , verjüngen,  in*]  neue  gcwAblt  su  werben. 

Äletne  bringen  i (f.  induction  ) ; ( $Ke-  Rééligible , adj.  c.  nouv.  von  neuem  wAhl* 


cbenf.)  Die  SKaßc,  ©ewidjte,  0)îünjfor« 


bar  ober  wahlfähig* 


ten  mit  ober  unter/  ober  gegen  einanber 
pergleichen  ; perwanbeln  ; rebuciren;  (f. 
réduction);  (©hhnt.)  wiebet  in  Den  pori- 
gen guftanb  hcrßellen;  (©hi*»>  wieber 
einrichten;  wieber  einbringen;  (f.  réduc- 
tion); réduire  en  peu  de  mots , in  tPenig 
Sôorte  jufammen  faßen  ; (f.  rédiger)  ; les 
beaux  arts  réduits  k un  même  principe. 

Die  fchônen  SÖiffenfdjaften  in  (ober  un- 
ter) einen  emsigen  ©ruttbfaç  gebracht; 

réduire  le  temps  de  la  minorité,  Die  3cit 
ber  S&iHberjÂ&rigfeit  abfttrjen  ; réduire 
en  cendre , in  bie  fcfche  legen  ; einAfchern; 
réduire  une  proposition  k l’absurde,  k l’im- 
possible, (£ogif)  betpeifen/  Daß  ein  ©aç 
ungereimt  ober  unmöglich  fep.  Se  réduire 
( v.  riß.)  k qch. , fich  worauf  einfdjtAn* 
fen;  worauf  hinauôlauten  ; worauf  ab* 
Sielen  ; it.  se  réduire , fïch  perminbern  ; 
fid)  perfûrseit  ; fîch  außöfen  je.  ; (f.  ré- 
duire) ; la  jeunesse  ne  se  réduit  pas  aisé- 
ment, bie  3ugenD  lift  fîch  nicht  leicht 
bÄnbigen. 

Réduit,  ite  , part,  et  adj.  f.  réduire  : it.  ab- 
sol.  (in  feinen  «BermAgcn*umßAnben ) 
eingefchrAnft;  surûdgefommen;  hcrun- 
tergebracht. 

Réduit,  s.  m.  ein  abgefonbertft  ober  »er* 
borgener  Ort,  wo  man  fich  allein  auf- 
halten fann  ; (f.  retraite)  ; ober  ein  fol* 
eher  Ort,  wohin  fich  einige  fperfonen, 
um  fich  mit  einanber  su  unterreben/  su 
belußigcn  re.  §u  begeben  pflegen  ; ($or- 
tiflf.)  ein  fleiner  halber  «JÄonD  in  einem 
großem  halben  SOtonb  > Ce  château  aban- 
donné est  un  réduit  de  voleurs,  btcfffi 

perlaffcne  ©chloß  iß  ein  ©chlupfwinfel 
ber  £icbc. 

Rédupücatif , ive , adj.  (©ramm.)  ben  ©inn 
perboppelnb  ober  wicbcrbolrnb  î (f,  Da* 
Sßörtdien  Re). 

Ré  jupiication , s . /.  (griecb.  ©ramm.)  bie 
©crboppelung  ober  ©Überholung  einer 
®ulbc  ober  eine*35uchßabcn*. 

Réédiftcation , ».f.  bie  ©teDeraufbauung  ; 
(wirb  nur  von  großen  ®ebAubcn,pon 
Äirchm , Rempeln  ic.  gefagt). 

Réédificr,  v.  a.  wieDer  ailfbflUCn  ; (f.  réédi- 
fication). 

Réei , elle,  adj.  Wirflid)  » monnoie  réelle, 
baarr*  ©elb  ; gangbare  9Rûn$e  ; it.  (jur.) 
wa*  fidi  auf  Die  ©ûter,  auf  bie©ad)en, 
unb  nicht  auf  bie  IJJerfonen  besieht; 
taille  réelle,  Die  ©rttnbßeucr  ; un  homme 
réei  et  effectif , fg.  ein  wahrhafter , 
fîchercr  OKann,  b,  u welcher  fein  ©ort 
$Ait* 


Réellement , adv.  Wirflid)  î ttt  ber  $hût  J 
(pom  ©elb)  baar;  saisir  réellement,  un* 
bewegliche  ©uter  einjiehen  / um  fîe  ge* 
richtlich  s«  perfûufen. 

Réer,  f.  raire. 

Refaçonner,  v.  a.  eine  neue  Jprm  geben; 

(f.  façonner). 

Réfaction,  s.  f (bep  Âaufleuten  unb^oll* 
bebienten)  eine  2lrt  Vergütung  ober 
Nachlaß. 

Refaire,  v.  a.  irr.  tomber  ober  von  neuem 
machen  ic.  (f,  faire) } it.  (ein  gelehrte* 
©crf  ic.  ) umarbeiten  k.  ; it.  uberh* 
etwa«  auôbeffern  ; (liefen  i ( f,  réparer , 
raccommoder  etc.);  it. (eine  <perfon,  aud) 
ein  $hier)  wieber  herßellen  ; fich  wicbfc 
erholen  laßen  ; (im  ©picl)  bie  Âarteit 
auf*  neue  ober  noch  cinmahl  geben); 
(©Arber)  Da*  £ebet  wieber  in  bie  £ohe 
legen  ; ( tfochf.)  Da*  Jlcifch  §mn  ©pi* 
den  aufguellen  laffen.  Se  refaire,  *.rtß. 
fid)  wieber  erholen,  wieber  su  ÄrAftett 
fommen. 

Refaisage,  s . m.  (£ohgArber)  bie  2îerfeij* 
grübe. 

Refait,  ite,  part,  et  adj.  wieber  gemacht, 
au*gebeßert,  geßidt;  wieber  surccht  ge* 
macht  ic.  ; it.  wieber  erholt;  wieber  bep 
ÄrAfren;  gras  et  refait,  fett  unb  ßarf  ; 
cheval  refait,  m.p.  ein  (bctrugltd)erwei* 
fc  ) aufgefrifchte*  tyferb  î bois  refait , 
( Bimmcrm.)  £ols  Da*  nach  Dem  ©in* 
felmaß  befchlagen  iß  ; il  n’en  est  pas 
mieux  refait,  prov . er  ißbaPon  nicht fet* 
ter  geworben. 

Refait,  s.  m.  ein  ©piel  DaS  wieber  ange* 
fangen  werben  muß,  wenn  s*  35»  bepbe 

i £beile  gleiche  ©ortheile  haben  ; it, 
( 3ogD)  baö  neue  ©erneih  bed  ^irfcheö* 

Refauchcr,  v.a.  sum  swepten  SOïahle  mA* 
hm. 

Réfection,  s.  f.  (iur.)  Die  SluébciTerung 
ober  «SieberhcrßcÜung  eineö  ©cbAubcä  ; 
it.  (in  Älößcrn)  bie  9Xahlseit;  (fonß 

repas). 

Réfectoire , s.m.  ber  ©peifcfûûl  in  Älößcrn; 
vulg.  ber  gefeilter. 

Rcfectoncr , iére,  s.  ber-  ober  bieicnigc,  f# 
bie  2tufftcht  über  ba$  SXefeftorium  hat; 
ber  Äafelberfer;  bic  £afelbederimt. 

Refend , s.  m.  T.  mur  de  refend,  bie  ©djci* 
bemauer  in  einem  ©ebAubc  ; bois  de  re- 
fend, ber  £Angc  ober  Dem  JaDcn  nach 
gefchnitteneö  i>olj  ; (im  ©egenfap  pott 

bois  de  brin)  ; pierres  de  refond , ^SiltbC* 

ßeine  (an  Den  ©den  ßarfer  Jauern), 

liu  .u  i 
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Refendoir,  s.  m.  ( ßrrtmpcfmödjet)  büÖ 
93icgeifen , um  bic  £übne  in  ben  ÄrÄm* 
pcln  gleich  weit  wo»  einander  ju  fcçeti* 
Refendre,  v.  a.  irr . tviebet  Ober  liod)  ein* 
ntabl  fpaltcn  tc.  (f.  fendre)  ; it.  T.  ($re* 
ter  / halfen  tc.)  nad)  ber  £ünqe  cntjipcp 
fügen  ; it.  (Çtfcntc.)  nad)  bet  £ingc  tbei* 
Ieti;  scie  à refendre , bte 'Sretfigc. 
Référé , ée , part,  et  adj.  f.  référer  ; it.  s.  m. 

( iur*)  ber  cvflattete  $8crid)t. 
Référendaire,  t.  m.  T.  ber  9lCferenbûrîUÔ  > 
«Referent, 

Référer , v.  a.  (à  qch.)  p.us.  flfltt  rapporter, 
attribuer , worauf  bejic&cn;  einer  ®ûd)c 
ober  jemanben  jufebreiben  te.  ; it-  v.  n. 
(jur.)  vortragen  ; iôcricbt  ertfatten;  ré- 
férer le  serment  à qn. , ben  (Ëib  ÛUf  je* 
manb  jurucf  fd)teben  ï référer  le  choix 
à qn.,  (jur.)  einem  bie  28abl  (affen  ; 

it.  v.  réc.  je  me  réfère  à ma  dernière  lettre, 

idj  bcjic&e  mid)  auf  mein  lentes  ©ebrei* 
bett. 

Refermer,  v.  a.  wieber  jumadicn,  jufdjlte* 
§en;  jubeilen  te.  (f.  fermer.) 

Referrer,  v.  a.  triebet  ober  von  neuem  bc* 
fd) lagen  !C.  f.  ferrer. 

Reféter,  v.  a.  p.ut.  tviebet  ober  von  neuem 
fepern  te.  (f.  fêter.) 

Refcuiiier,  v.  a.  (Êifdjlcr)  einen  hoppelten 
Slnfchlag  ober  $alj  machen , tvovon  ei* 
neran  ben  aubern  fdjlÜgt,  mie  $.  $S.  an 
Renflent  JC.  (faire  deux  feuilles  en  re- 
couvrement). 

Rcfeuiiiure,  s.f.  T.  ein  boppelter  Slnfcblag; 

(f,  refeuiller). 

Reficher,  v.  a.  tviebet  einjtecfen  ; tpieber 
von  neuem  etnfchlagen  te.  (f.  ficher.) 
Refiger , v.  n.  tvicbcr  ober  von  neuem  gc* 
fteïjen;  bief  werben  te.  (f.  figer.) 

Refin, t.  m.  T.  eine  2frt  febr  feiner SRoIIe. 
Refixer,  v.  a.  aufö  neue  gejîebcn  maefien, 
fîgircn  te.  ; von  neuem  befiimmen  te.  (f, 

fixer.) 

Reflatter , 9.  a.  tviebet  ftf)meid)eln  te»  (f. 
flatter.) 

Réfléchi . ie , part,  et  ad}.  jnrÛcFqeiPOrfcn  J 

jturûcf  gctf  ofien ; *urûcf  fallen  b te.  ; it.  adj. 
überlegt;  ubcrbadit;  homme  réfléchi , 
ein  ticfbenfenber  ÇOtann  ; crime  réfléchi , 
ein  porfcijlicheé  «Verbrechen  ; verbes  ré- 
fléchis, geitivôrter,  trcldie  ein  tvcchfel* 

feitiaeS  SBtrfen  jtveper  tyerfonen  ober 
©acben  auf  einanber  atiébrucfcn. 
Réfléchir,  v.  a.  (<Pbpf.)  jurucf  werfen  ; ju* 

* rûcf  flofjcn  te.  ; it.  v.  n.  jurucf  prallen  ; 

. jurucf  fpringen;  jurucf  fallen;  jurucf 
ftvablcn  te.  (<7Çf  fig-  f.  rejaii(ir);  it.  ré- 
fléchir , v.  n.  ( absol . ober  sur  qch.)  tVOtU* 

ber  nacbbeitfen  ; etwa*  überlegen/  über* 
benfen. 

Réfléchissant,  ante,  adj.  T.  tpû$  baô  $U* 

, rücffîrablcn  verurfacbt;  (f.  réfléchir  ùnb 
réfléchissement). 


Réfléchissement . 1.  m.  T.  ba$  ^arùcfpral* 
len;  purûcf  fallen  ; 3urûcf  fdjlaacn  ; (vom 
£id)t  fagt  man  and»  baé  3urucf  (irahlen; 
ber  îffiièbcrfdKin. 

Reflet,  s.  m.  (papier)  ber  ÇQtcberfchetn  ; 
SîCjlcr  î (fo  ÛUd»  jour  de  reflet).  ' 

Refléter,  v.  a.  (Gabler)  (baô  £icf)t)  jurucf 
werfen  ; jurucf  fallen  (affen  ; reflefttren. 

Refleuret,  s. m.  T.  bie  jwepte ©attung  ber 
feinjlen  fpanifdjen  SBolle. 

Refleurir , v.  n.  auf*  neue  blùben  te.  ; it. 
fg . tpieber  auffommen  ; (f.  fleurir). 

Reflexe,  adj.  c.  T.  jurûcfftrabtenb ; Vision 
refiexe , (fSptif)  baô  ©eben  burch  jurucf* 
pralletibe  (Strahlen. 

Rcfl. xibiiité,  s.f.  bie  (Etgcnfchaft  eines 
£orper$ , nad)  welcher  er  jurucf  flrablt  ; 
(wirb  inf.  von  ben  £id)t(irablcn  gefagt). 

Reflexible , adj.  c.  ber  jurucf ftrablutig  fi* 
big. 

Réflexion  , s.  f.  ba$  jurucf DtaOrn  ; 3«* 
rucffûflen  ; gurûcffchfagen , ( int  pajTi* 
ven  ©inn)  ; it.  baô  ^aebbenfen  ; bie 
ilcbcrleguna;  bie  3ôetr a (btung;  (fo- 

mobl  bte  jÿanblung  beö  iBetrad)tenô , 
alô  a u (b  ba3  maé  biefelbe  bervot  bringt)  ; 
homme  de  réflexion  , fin  bfbadUfattlCt 
«Oîatin  ; faire  réflexion  sur  qch.,  bbet  et* 
maä  îiadjbenfen;  ettvaö  überlegen;  vivre 
sans  rdiexion  , in  ben  £ag  hinein  leben. 

Refluer,  v.  n.  turucf  fliegen  ; jurucf  jirô* 
mrn  ; îinûcF  treten. 

Reflux,  s.  m.  bie  (Ebbe  (im  ©egenfalj  pon 
flux,Sintb;  mclcbeô  febe)  >it.fig.  le  flux 
et  reflux  continuel  des  choses  du  monde, 

ber  bcflünbtgc  SBecbfcl  ber  £)inge. 

Refoiiir,  v.  n.  ol.  ivicber  flatter  befom* 
men. 

Refonder,  v.  a.  T.  b.  i.  rembourser  (les  frais). 

Refondre,  v.  a.  irr.  umfdjmeljen;  umgie* 
Êcn  it.  ; (f.  fondre)  ; it.ßg.  (eine  qelebr* 
te  Arbeit)  umfd;mclnen , b.  i.  ginjltd) 
umavbettcn;  il  faut  qu’il  se  refonde,  et 
mu§  gaiij  anbertf  iverbcn  ; il  fiudroit  le 
refondre,  man  miipte  ibn  in  eine  anbere 
Çorm  gié^cn. 

Refondu , uc,part.  et  adj.  umgcfdjmoljen  ; 
umgegotjcn;  umgearbeitet  ic. 

R» font« , s.m.  (>0îunje)  bie  Umfdjmeljung; 
ber  tlHiguf. 

Reforg.-r,  v.a.  umfcbmicben  ; anberfl  febmie» 
ben  IC.  (f.  forger  ) ' 

Refoi  mable,  adj.  c.  verbcfferltd). 

Réformateur , trice , s.  ein  SXeformûtor  ; bet 
(bie)  cttPûô  perbeffert ; (f.  réformation, 
réformer);  it.  réformateurs , «XefovmatO* 
ren , (btc  ©lanbenéreiniger)  bie  «Berbef» 
fercr  beô  dirifllicben  £ebrbegriffeS. 

Réfonnation , s.  f.  bie  SDerbffferung  einet 
@ad»e  burd)  2lbflellung  (9lbf(baffung) 
ber  SKiftbrÄucbe  ; bie  Umformung  ; bie 
«Reformation  ; (f.  audi  réfo.me)  ; it.  bit 
Umpcügung  (ber  «Dtuniforten). 
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Réforme,  s.f  bic  burd)  SlbfteïïungbcrîSttë*!  Borfam  gegen  t>ic  Öbrigfeit;  (v.  s&îctal* 
brAudc  bcroirfte  îîcrbeffmmg  ; (bit  Sî c»  leu  jc.)  fdwetflûffig  ; fftengflûffig  ; (f* 
form);  it.  bie  Steformation , b.  i.  bie1  rebelle). 

burd)£utbern  unb  feine  ©cblllfengffd)e'’R^fracté,  ée,  part . et  adj.  rayon  réfracté, 
bene  '2tbflellung  ber  tu  bie  bama&ligej  (Optif)  ein  gebrodener  £idt{fraftl. 
.Âirde  etngeriffenen  S)tißbräude  unb  Réfraction,  s.f.  (Optif)  bie  >25redung  ber 
3rrtftumer  ; it.  (tfrieqîtr.)  bie  Stcform,j  £id)tftrablen  ; bie  ©traftlenbredung,. 
b.i.  bie  «Serminberutig,  burd)  2tbban*,Réfractoire,s./.  r.  eine  2trt  frummer £iuie, 
fung  ober  burd  3luômu#cruitq  ; aud)  Refrain,  s.m.  ber ©dlutireim, ber  ©dluli» 
bie  $(bbanfung  felbfl  ; bic  Wdiatfung,' 

8lu$mufternnq , 95.  ber  ÿfevbe  jc. i 

it  (Reform)  ûberft.  eine  (Êim'drûnfung, 

SJerminberwug , *♦  95.  ber  /pausfbebien* 
ten  jc.  ; it.  eine  ?8crbeffming,  2lenbc* 
ruugt  ber  moraltfdcn  2cbenSart  ober 
Sluffûftrung  einer  ^ßerfon  ; iu  (Jpanbel) 
baö  beiden,  roorait  man  fteftt  wieviel 
von  einem  ©tuef  ûbgemeffett  ift  ; faire 

une  réforme  dans  les  troupes  , ciUftt&ftcil 
ber  gruppen  abbanfen  ; il  est  tombé  dans 
la  réforme,  er  ift  abgebanft  worben. 

Réformé,  ée,  part,  tt  adj.  umgfbilbet  J rf» 
formirt  2C.  (f.  réformer)  ; it.  s.  m.  un  ré* 
formé,  ein  Stcformirtcr , ftei§t  inf.  ein 
Sluftinger  ber  £eftre  (lalviiiô  ; un  réii- 
gieux  réformé,  ein  SOîond  meldet  nad 
ber  oerbejTerten  Siegel  lebt. 

Réformer , v.  a.  umformen  ; utnbilben  ; 
uitiÄnbern  ; verbeffern  ; inf.  reformiren , 
b.  t.  burd  2lb(lellung  ber  SJîiêbrâude 
mtb  nrrtftûmcr  verbeffern  ; ( bie  €Dîi6- 
bràude  ic.)ab(leüen;  a b fd  affen  ; it.  ver* 
minbern  ; einfdrÄnfen;  beruutcr  feJjett; 

(Ârtcgéw.)  reformiren  ; abbanfen  ; auö« 
ntuftern;  abfdaffen  ; (f.  réfonnation);  it. 

(bie  ÇOîunjfortcii)  umprSgett;  f.  réforme. 

(N H*  SJïatt  fall  re former  uitb  nidt  ^for- 
mer fdtrciben  unb  aiiöfpredeit  / wenn 
man  ben  95cgttff  von  : auf$  neue  bil* 
ben,  von  neuem  formiren,  audbrûdcn 
will.) 

Refouetter,  v.  a.  wieber  pcitfden  K. 

Refouiller,  v.a.  nod  einntaftl  burdfudcn, 
burdigraben  ic.  (f.  fouiller.) 

Refoulant , ante  , adj.  T.  pompe  refoulante, 
f.  pompe. 

Refoulement,  s.  m.  T.  baé  ©infloffctt  ober 
©tonen  ber  ©tûcFlabuug  ; (f.  refouler). 

Refouler,  v.a.  nod)  cinmaftl  walfctt,  fto» 
fen  JC.  (f.  fouler) j refouler  la  marée,  gc* 
gen  bic  jlutft  fahren  ; la  mer  refoule , 

{v.  n.)  a finat  an  jn  ebben;  ba$  IDïeer 
fÂflt  tvieber,  l&uft  tvieber  ab. 

Refouloir,  s.  m.  (ftrtiü.)  ber  ©tampfer  i 
©eljer;  ©e^folben;  refouloir  de  corde, 

• ( ©difff.)  ber  ©eçfolbcn  mit  einem 
©dafte  von  £auen. 

Refourbir,  v.  a.  tvieber  gtinjenb  maden, 
poliren  JC.  (f.  fourbir.) 

Refournir,  v.  a.  von  neuem  anfdaffen  te. 

(f.  fournir)  ; it.  — le  bois , maden  bftjî 

bu*  Jcwfj  bicfajlig  werbe. 

Réfractaire  , adj.  c.  »ibcrfpÄnffig  î Uttge* 


vers  te.  einer  ©tropfte , wcldjer  jcbcô- 
mabl  wicbcrftolt  tvtrb  ; it-  fg-  biejenige 
9Biebcrftolung  , worauf  jemattb  immer 
juvuef  fomrnt  ; vuig.  baô  etvige  £ieb  ; it. 
T.  baö  3urud?feftren,  ba$  ^urucf prallen 
groiier  3Kecre$wogen  vom  Ufer,  woran 
fie  ftd  breden  ; c est-là  le  refrain  de  U 
ballade , ouf  ba$  fommt  er  immer  jiirucf; 
ba$  iff  fein  ewiges  £ieb  ; bas  ift  bas  €nbe 
beS  £iebes  ; bas  ift  waS  cr  fudt. 

se  Refranchir,  v.ré/l.  T.  (v.  ©dtffen)  Wie* 

ber  vom  Siegen»  ober  ©ec»5öajfer  befreit 

Werben  ; le  vaisseau  se  refranchit , bai 

2®a|Ter  lÄuft  wieber  ab. 

Réfrangibilité,  s.f.  T.  bie  93red&Ütf  eit  (btt 
£id)t(iraftlen).  .r 

Refrangible,  adj.  c.  T.  (v.  ben  £idt|lrüftlen) 
bredbar. 

Refrapper , v.  a.  wieber  ober  nod  cinmüftl 
fdlagen  :c.;  it.  ((Otünien)  umprÄgert; 

(f.  fiappei). 

Refrayer,  v.a.  T.  baÖ  tvbcilf  (5cfd)trr  OUf 

ber  ©djeibe  mit  «offen  Singent  glatt 
maden. 

Refréner , v.  a.  (?föorat)  jiftmen;  im  3a«m 
Balten;  refréner  le  luxe,  bcm £upu$ <£in* 
ftalt  tftnn,  fleuern  ; refiéner  sa  colère, 
feinen  Sont  untetbrttcFcn , bjlnbigen. 
Réfrigérant,  ante,  adj.  (S)ieb.) ful)leitb î it. 
s.m.  ein  füblenbeö  tOtittel ; it.  baëtfûft!* 
faß,  berÂûftlfcffel  betjm ^cftiUireit. 
Réfrgératif , ive,  adj.  (COJcb.)  fûftlenb  i ei« 
fublenbeé  SÂittcl. 

Réfrigération  , s.f.  T . bic  Slbfüftlung  betritt 
iDeflilliren. 

Réfringent,  ente,  adj.  ODptif)  bie  ©tedUttg 

ber  £idtfhra&len  verurfadenb.  (vgl.  ré- 
fléchissant.) 

Refrire,  v.  a.  irr.  Wifbft  Ober  nod  etnmoBl 
baefen,  braten  :c.  ; beffer  auôbacFeit  jc. 
Refriser,  v.a.  Wieber  OUffrÄUfcllt  JC.  (.friser. 
Refrogné  Utlb  Renfiogné,  éè,  part,  et  adj. 

faner  feftenb  ; fauer  ; vcrbrie^lid)  ; mûr* 

rifdi  (f.  refiogner). 

Refrognement  ober  Renfrognement,  s.  m.  batf 
©auerfeften. 

seRefrogner  unb  se  Renfrogner , v.  r?ß.  btC 
©tirn  runseln;  fauer  feften;  ein  fauretf 
©ejîdt  maden.  (SSan  fagt  aud)ûftivc: 

se  renfrogner  le  visage). 

Refroidi,  le,  part,  et  adj.  CrfoTtet ; fait 
geworben;  abgefûftlt  jc.  f.  refroidir. 
Refroidir,  v.  a.  abfuftlcn;  fûftl  maden; 
it‘fg*  abfûftlcn/  b»  i,  fdwûdcn;ir.  rc- 
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froidir , (mit  laisser  , faire,)  v.  n.  tint)  se 
refroidir,  v.  riß.  faltWCrbfrt;  crfûltcn; 
fühl  werben;  fïcf>  abfûhlcn;  it.ßg.  er» 
falten;  b.  i.  faltfinnig  ober  ûberh. 
fchwichet  werben;  abnehmen;  nadjlajfcn. 

Refroidissement,  s.  m.  bie  (Erfüllung  ; it. 

bie  ©erfÄltung,  ©rfâltung  ben  Vtcn* 
fehen  / auch  j.  ©.  ben  Ererben  ; it.  ßg. 
bie  (Erfüllung;  it.  bie  Âaltfïnniqfcit. 

Refrotter,  v.  a.  Wtebtt  reiben  K.  (.frotter. 

Refuge,  s.m.  bie  3uflud)t  ; ber  3ufUtch«* 
ort;  (f.  aud)  asile;)  it.ßg. (non  $erfo» 
lien  tinb  (Soeben)  bie  3ufl»d)t>  {it.ßg. 
berSRorwanb;  bie  Sluéfludrt;)  refu- 
ges, Käufer  in  welche  mon  liebetlicbe 
©eiböleute  »crfchliefit. 

Réfugié,  é«,  part,  et  adj.  gefluchtet  JC.  J 
it.  s.  un  réfugié,  ein  jlûdbtling;  (n>irb 
inöbefonbere  non  ben  au«  Jranfreicf) 
gefluchteten  Reformierten  gefügt. 

u Réfugier,  v.  r(/l.  fïch  (an  ober  in  einen 
£>rt,  ober  su  temanben)  flud)tcn;  su  je* 
manbett  feine  3ufludit  nehmen;  ben  te» 
manben  ober  irgenbwo  ©chuç  fuehen, 
©idjerheit  fuchctt. 

Refuir,  v.  n.  (3ûgb)  le  cerf  ruse,  et  refuit 
sur  soi,  ber  j£>irfcfo  weehfelt,  unb  fliehet 
babin;  woher  er  gefommen  ift. 

Refuit,  s.  f.  (3ogb)  bie  Rûcffludjt,  ber 
SÖcchfel  eine«  üntfche«;  (f.  refuir;) 
(©auf.)  bie  aßsugroge  $iefe  eine«  3a* 
»fcnlodw«;  it*fig.  bie  fcuöflucht/  um 
|.  59.  einen  <J>rojeg  su  oersôgern. 

Refus,  s.m.  bie  f>erfagung;  Verweigerung; 
bie  abfd)Iigtge  Antwort;  it.  qqf.  ba«: 
wa«  ein  anberer  au«gcfd)lagen  bat;  (fo 

fügt  man  : je  ne  veux  point  du  refus  d’un 
autre;)  cela  n’est  pas  de  refus,  fam.  ba«( 
tfl  nicht  ou^sufchlagcn;  avoir  une  chose 
au  refus  de  qn.,  etwa«  omtehinen,  wa« 
ein  anberer  au«gcfchlagen  hat;  (Sauf.) 
enfoncer  jusqu’à  refus  de  mouton,  (eilten 

«Pfahl  ) fo  tief  cinfchlagen , ba§  ihn 
bie  Ramme  nicht  tiefer  treiben  fann  ; 
ffo  fagt  man  auch  le  mouton  est  au  re- 
fus;) un  cerf  de  refus,  ein  breptfhtigtt 
Jrjirfrf) ; it.  refus,  (Jifch.)  bie  jungen> 
jifche  welche  bie  fifeher  wieber  tnô 
ffîajfer  werfen  ; p?tit  r^fus , ein  Keiner 
©a» , ber  erfl  9 SDionathe  im  ^ eich  ae* 
ftanben hat;  gios refus , begleichen  ji  h* 
fcger  ©a$. 

Refusé,  ée,  part,  et  adj.  «U$gffcblûgenî 

abgefchlogen  te. 

Refuser,  v.  a.  (etwa«  3lngebothene«)  au«* 
fd)lagen  ; nicht  anneljinen  ; it,  abfchla* 
gen  ; »crfagen  ; oerwe igern  ; eine  ab* 
fehligiae  Slntwort  geben  ; refuser  qn. , 
einem  feine  ©itte  abfthlagen  ; refuser  k 
«}n.  une  fille  en  mariage  , einem  feine 
éochtcr  abfchlogen  ; refuser  la  porte,  ben 
€tngang  »erwehren;  an  bcr£htttc  ab* 
Weifen;  (©chifff.)  le  vent  refuse,  ber 


fffîinb  ift  nicht  g&nfttg;  le  vaisseau  a 
refusé,  ba«  ©chiff  bot  ben  Böinb  nicht 
recht  gffait;  l’estomac  refuse  le  service, 
ber  «Ragen  »erfagt  ben  2)ienft  ; b.  t.  er 
»erbaut  nicht  orbentlid)  ; mes  jambes  re- 
fusent le  service,  meine  ©eine  wollen 
nicht  fort,  se  Refuser,  v.  riß.  f|d)  (etWû«) 
»crfagen  ; it.  (à  qch  ) fîd>  (einer  ©adjej 

enthalten;  il  est  difficile  de  se  refuser  i 
U solidité  de  ses  Taisons,  man  hot$ùbC 

feinen  wichtigen  ©runben  gu  wibcrfU* 

hen  J (f.  flUCh  muser,  prov.) 

Refuscur , s.  m.  i bon  demandeur  bon  refu* 
seur , prov.  f.  demandeur. 

Refusion , s.f.  de  dépens , ( jur.)  bif  ©rftat* 
tung  ber  Unfoften , ber  ©cricht«foftcu. 

Réfutation , s.f.  bie  SBtberlcaung. 

Réfuté,  ée,  part,  et  adj.  WÎbcrlegt  IC. 

Réfuter,  v.a.  Wtbfr legen;  (f.  réfutation.) 

Regagner,  v.a.  wieber  gewinnen;  roiebe* 
erreichen  te.  (f.  gagner.) 

se  Rtgaillardir,  v.  riß.  (0'chtffF.)  I«  vent  se 
ragaillardit,  ber  3Rinb  wirb  ftflrfer;  c» 
fingt  wieber  an  ftÄrfer  ju  wehen. 

Regain,  s.  m.  ba«  9lochgra«i  ©rummet 
ober  ©rummti  ( prvci . ûhmt;)  it.  T. 
batf  wa«  man  al«  ûberfluifig  »on  einem 
©allen,  ©teinte,  abnehmen  mufj. 

Régaires,  s.  m.  (ehern,  in  ©retaqne)  bie 
weltliche  ©erichtöbarfeit  ber  ©tfehoffe. 

Régai,  s m ba$  ©aftmahl;  eine  fcfUiche 
«Rahljeit;  ein  ©chmau£ï  it.fig.  ein 
große«  «öerqnugen;  ein  fiire  un 
régal  ii  qn.,  einem  ein  ©aftmahl  geben. 

'Régalade,  s.f  boire  à la  régalade , fam.  fit! 

©lad  5öc in  te.  auölKirjen , fchnell  auô* 
trinfen. 

Régalant,  ante,  adj.iron.com.  (ußig. 

Régale,  t.  m.  T.  eine  2lrt  ©chnarrwerf  ober 
3ungenregiflcr  ttt  ber£)rgcl  (jeu  d’anche.) 

Régale,  s.f.  ba$  Rcaale  ; (p/nr.  bie  Rega* 
lien;)  bas  Jpobetttfrecht;  b.  i.  grwiffe 
«Rorrcchte  ber  fôntgliehcn  ober  jebrr 
hôchflcn  lanbetfherrlichen  ©ewalt. 

Régale , adj.  f.  eau  régale,  T.  bai  .ftônigtf- 

waffer;  (welche«  ba«  ©olb  auflöst.) 

Réga.é , ée  , part,  et  adj.  f,  régaler. 

Régakmcnt . s.  m.  bie  gleiche  ^tnt6ctlunet 
ober  «ßertheilung  (f.  répartitior.)  einer 
Auflage;  ©teuer te.;  (©auf.) bit  €ben« 
machung;  ©benung. 

Régaler,  v.a . bewirthen ; einen  ©chmau^ 
geben;  vulg.  traftieren;  it.  bewirthen/ 
b.  t.  einem  ein  Seranûgen  womit  ma- 
chen; jemanben  §u  ©cfallen  eine  £uft- 
barfeit  anfte Den;  it.ol.  b.  i.  einen  wo- 
mit befdjenfen  ; it.  b.  i.  iron.  einem  wo- 
mit (j.  09.  mit  ©chlÄqen)  aufwarten; 
it. régaler,  (Auflagen  tc.)  »ertheilen  ober 
eintheilen;  (f.  régalement;)  (©auf.)  ebe- 
nen ; gleich  machen. 

Régaieur,  s.m.  T. einet  bet  bie  ©tbe  ehett 

unb  gleich  macht* 
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Realien , adj.  m.  droits  régaliens , Jpofteit« 
rechte  ; ©ou»erainet&t«*  ober  «ÔtaicftÂt«* 
$Xed)te;  SXcgalicn;  (f.  régale,  *./.) 

Régal iste , s.  m.  ber  SRegalifl  » î>cricïu^e 
welchem,  wâbrenb  ber  €rlebigung  *i* 
ne«  23i«tbum«  / eine  baju  gehörte 
tyfrünbe  »ont  Æènia  ertbetlt  wirb. 

Regard , *.  m.  Der  «Slicf  ; Stnbltcf  ; ba«  2ln 
fehauen;  (SXablet  te.)  D.  i.  êwe»  $ii& 
itiffe  ober  Figuren  / *®eïd)C  gegen  ein 
ûnber  gefebrt  fmb/  unb  baber  ©egen 
flütfe  (pendans)  au«mad>cn;  «V.  ?’•  bie 
Vrunnenflube,  b.  i.  ba«  2$cbültmti, 
woran«  ba«  Söaffer  in  bic  SÂo&rcn  »er* 
tbeilt  wirb  ; it-  ein  2$linbborn;  eine 
Dcffnung,  burch  welche  man  $u  ben 
Sôafferrôbrcn  (eben  faim  ; jeter  scs  re- 
gards par  - tout  , allenthalben  herum 
fd)ûuen  i mettre  en  regard  un  mot  avec 
un  autre , ein  Sßort  gegen  ein  anbert« 
halten  ; eine«  bem  attbern  entgegenflel* 
len;  fie  mit  einanber  »ergleid)en;  au 
regard  de,  aber  pour  le  regard  de..., 
adv.  ol.  b.  i.  par  rapport  i . . . , en  com- 

, paraison , au  prix  de  . . . 

Regardant,  s.  »*.(meifr  im/>7«'’*)  bie  tyerfott/ 
welche  (chaut,  jufchûut  î ber  ^ufehauer; 

it.  regardant , ante , adj.  fam.  b . i»  qui 
regarde  de  trop  près  qch.,  J U genau  î jU 
fparfam  ;(f.  exact,  ménager;)  A.(îQap.) 
jurueffebenb. 

Regardé,  ée,  part,  et  adj.  ûngefcljen  ; an» 

gefehaut  K. 

Regarder,  v.  a.  frbettî  fd)<Uieitj  A*  ftnfe* 
ben  ; anfdjûuen  ; it . befeben  ; befebauen  ; 
betrachten  ; it.  fig.  (auch  *>•  n.  à qch.) 
ouf  etwa«,  auf  iemanb  (eben  ; etwa« 
ober  femanb  erwogen,  anfeben;  in  25e« 
trachtung  lieben;  betrachten;  A.  (aud) 
v.  n.)  (».  lebiofen  gingen)  gegen  etwa« 
flehen , liegen,  (eben  ; eine<Äu«ftcht  nach 
einem  £>vt  bi«  haben , wie  j.  ©.  ein 
Renfler,  ba«  gegen  Stbenb  ficht  tc.;  it- 
b. i.  concerner,  betreffen  ; angeben;  it- 
(*.  25.  ».  einer  ©rbfehaft,  »on  einem 
JDienfl  ic.)  auf  einen  warten;  regardez 
à votre  montre , feben  ©ie  auf  3brer 
Rbr;  cette  ville  regarde  1a  mer  ober  sur 
la  mer,  biefe  ©tobt  ifl  gegen  bem  ÇOîeer 
gelegen;  il  n’y  regarde  pas  de  si  prés, 
èr  nimmt  c«  nicht  fo  genau,  se  Regarder, 
v.  ré/7,  (ich  betrachten,  befehauen  (j.25. 
au  miroir,  tm  ©»iegel;)  it.  se  regarder, 
v.  réc.  einanber  anfeben  te.  Fig.etProv. 
les  astres  l’ont  regardé  favorablement  à sa 
naissance , er  ifl  in  einem  glucFlidjcn 
Seichen  geboren  ; un  chien  regarde  bien 
un  évêque,  f,  évêque;  il  faut  plutôt  re- 
garder à ses  mains  qu’à  ses  pieds,  man 

mu§  ibnj  ntebr  auf  bie  £ânbe  al«  auf 
bie  Sufle  (eben,  b. t.  er  flieblt  gern. 
Regarnir,  v.a.  wieber  mit  etwa«  »ctfeben, 
befeben  ic.  Cf,  garnir.) 
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Regayer,  v.  a.  le  chanvre,  T.  bfl!  #anf  . 
bcdjclit* 

Regayoir , s.  m.  T.  bie  £ûnfbet&elî  (f.  auch 
séran.) 

Regayure,  s.f.  T.  ba«  2(U«gcbcdjelte  »Ottt 
£anf. 

Regeler,  v.  n.  auf«  neue  ober  wieber  ge* 
frieren  ober  frieren  te.  (f.  geler.) 

Régence,  s.  f.  bic  SKcgcntfchaft , b.  i.  bie 
Verwaltung  ber  SKegicrung  wâbrenb 
ber  SDîinbcrjâbrigfcit  bc«  £anbe«berrn, 
ober  bi«  jur  £bronbcffetgung  eine« 
Vadjfolgcr« , nad)  bem  Sibffetben  eine« 
£anbe«berrn  ; it . bie  Regierung  eine« 
£anbe«;  it.  bie  Bett/  wibrenb  weldicr 
ein  £ebrer  in  einem  ÄoUegio  feine  Vor* 
lefungen  hält»  conseiller  de  la  régence, 

ber  9tegierung«ratb. 

R^énérateur,  trice,  s.  nouv.  ber  VJicbCt* 

berflcUer  ; bie  5öieberberfteller«m  ; it» 
adj.  nouv.  wieberberflellenb  ; wieberge* 
birenb. 

Régénération,  s.f.  T.  et ßg.  bie  SfötebCt* 
berfleüung;  (f.  auch  réproduction;)  it. 
(&beol.)  (b.  i.  renaissance,)  bie  SBiebet* 
gebürt. 

Régénéré , ée,  part,  et  adj . WtebCtbergC* 
fleUt;  wiebcrgeboreit  te. 

Régénérer , v.  a.  T.  a fig.  wieber  bet  flellcn; 
(îbeol.)  wieber  gebären,  se  Régénérer, 
v.  ré/7.  T.  ($.  25.  nom  Sleifch  unb  ben 
VJunbcn)  wieber  wachfen;  nachwachfen. 

Régent,  s.  m.  ber  SXegent  (f.  régence;)  it. 

ber  £ebrer  in  einer  ©chule;  (man  fagt 

aud)  Docteur  Régent  en  droit , en  méde- 
cine etc.  ;)  it.  ber  Vahme  eine«  ber  grôfl* 
ten  diamanten  in  €uro»a. 

Régent,  ente,  adj.  bic  Slegentfchaft  fùb- 
renb  ; (f.  légence.) 

Régenté,  ée,  part,  et  adj.  f,  régenter. 

Régenter,  v.  n.  (öffentlich)  lehren  î (f.  fi- 
gent ;)  it.  qqf.  v.  a.  J.  25*  la  philosophie, 
bie  tybilofopbie  lehren;  it.  v.  n.  et  a. fig. 
ben  9Kcifl«r  fpielen;  berrfehen;  beberr* 
feheu* 

Rcgcrmer,  v.  a.  wieber  feinten;  »on  neuem 
betuorfproffcn  te.  (f.  genner.) 

Régi , ie , part,  et  adj.  regiert  tC* 

Régicide,  s.  m.  ber  Äöttigömorb ; it»  ber 
Âônig«môrber. 

Régie , s.f.  bie  Verwaltung  gewiffer  €in* 
fünfte,  ©üter  te.  auf  Rechnung  ; mettre 
en  régie,  eine  Verwaltung  übergeben 
ober  u b erlaffen. 

Regimbé , ée , part,  et  adj.  f.  regimber. 

Regimbemcnt,  s.  m.  bû6  2(U«fd)lagen  ber 
ÿferbe,  ÇOtault^icre  te.  (f.  regimber.) 
Regimber , v.  n.  (».  tyferbett , €0îault5ic** 
ren  te.)  hinten  auöfchlagen  ; (aud)  ruer;) 
it.fig.  unb  regimber  contre  l'éperon , Wt* 
berfpinflig,  ungeborfam  fe»tt;  fid)fei* 
nen  Vorgefe^ten  wibcrfcçen. 
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Régime  « s.  m.  bie  £ebcn*orbnung;  îtUr\i> 

ïfçjd;  £)iât>  (f.  Ôllft)  «Jiéte  ; ) it.  nouv 

bie  «Regierung;  ©raatgoerwûlrunq;  (jur. 
unb  iu  gcwiffen  Äloßerit  ) bie  «germai» 
tunq  ber  ©ûter,  €infùnfte;  (f.  admi 
nistration  ;)  (©ramm.)  bie  «Regierung  ci 
Iteö  SRottCtfî  vivre  ober  U5«r  de  régime 

&tät  balte« i orbentlid)  nnb  enthalt 
fom  leben;  le  légime  du  feu,  (©hpm.) 
bie  gehörige  ©ebanblung  ober  <Etnrid> 
tunq  beô  $cuer$. 

Régiment , s.  m.  bflÔ  «Regiment  î U.  fiq 
fam.  eine  Stenge,  ein  Raufen  2eute, 
j.  ©.  gebienten  te, 

Régjnglette,  s.fp.us.  ber  ©prenfel  jum 
Vogelfang. 

Région,  *./.  eine  ©eqenb  ber  ©rbe,  ber 
£«ft  / beô  #immelS  î (im  bobern  ©tpi) 
bie  «Région  ; (2lnat.)  ein  qewiffer&bri 
beô  mcnfchltcben  Äorperö. 

e R^gione,  (lat.)  (Q3ucbbr.)  gerabe  gegen 
über, 

Régionnaire,  ad).  m.  (£trd>enqffcb.)  ber 
über  eine  gerotlK  ©egmb  gefeçt  ifl. 

Régir,  v.  a.  (tnt  hoher»  ©tpi  unb  tn  ber 
©ramm.)  b,  i.  gouverner,  regieren;  #/ 
(jur.  $tnûn$tP.)  b,  i.  administrer , per 

walten» 

Régisseur,  s.m.  ber  Verwalter;  ^orfleber. 

Régistraire,  s.  m . einer  ber  bie  «Regißer 
unb  «JJrotofoflc  in  «Berwabrung  bût  ; (ein 
Slftuariuö.) 

Regi‘trafa , *.  m.  T.  ber  9£u$*ug  einer  in 
ba$  tyrotofoll  einjutragenben  «Berorb 
nung  te, 

Régisirateur , $.  m.  ber  «Rcgißrötor;  ein 
Beamter  in  ber  päpßltd>en  ÄanjeHen  , 
Welcher  bie  $uSen  tc.  in  böö  «Protofoll 
einträgt. 

Registre,  s.m.  baä  «protoföllj  (p.us.  «Re* 
gifler  ;)  ein  ©ueb  in  melcbeê  bie  6f. 
fcntltcben,  inf.  gerichtlichen  93erhünb< 
Jungen  eingetragen  werben  ; ba$  ©e 
ricbtSprotofoU;  ©ertcbWbucbi  it-  T,  (tn 
einer  Orgel)  ein  «Regtßertug;  (ba$  «Re 
gifler  felbß  bript  jeu  <1  orgues  :)  it.  ba$ 
Suglod)  nn  einem  £eßiöicr  * Ofen  , 
©cbmeljofen  :c.  ; (55ucbbr.)  ba$  «Regi 
ßer,  b.  I.  bqg  Otufeinönbcrtreifen  beO 
©cbön  » unb  Sötcberbrucffl  ober  ber  Sri 
len  auf  ben  bepbeit  ©ciren  eineg  jeben 
SSlûtteg  ; registre  des  baptêmes , des  maria- 
ges, registre  mortuaire,  bûg  $ÖUfbttd), 
£ rûuttnggbucb/  £e  icbenbucb;  faire  le  regis- 
tr«  ($uèbr.)  §urifbîenî  vaisseau  de  regis- 
tre. (jn  ©pantett)  ein  ©ebiff,  welchem  ber 
Æônig  ober  ber  «Rath  »ou  3«bien  bie 
€rlatibmß  gicbt,  nacb  ben  amertfani 
(eben  J)qfen  gu  geben  , unb  bafelbfl 
Un  bûMbeln  ; (biefe  (Erlaubntß  wirb  ju 

Cûbiï  regiflrirt»)  il  est  écrit  sur  mes 
registres , fg.  \d)  Will  tî  t&m  gtWtf  gf* 
benfen. 
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’Regîstrer , v .a.  T.  b»  i.  enregistrer. 

Régître , régtirer  , fo  fchrfiben  U«b  ffcrf» 
eben  ©iniqe  ßütt  registre,  r**g?5trer;  (Dcj 

©ebrand)  bat  über  biefe  33crfct)ieben» 
beit  noeb  niebt  entfebieben.) 

Régie,  s.f.  bag  Çinertl  ; (p.us.  btcSXeqrf;) 
(bep  ben  Jrjqnbmerfcrn)  bag  SRtebtfcbeit; 
(Q5ftuf.)  fine  ÏÏrt  £rifte  an  ben  ^ier«* 

tben  i if.  fig.  bie  «Regel  • ^orfärift; 

ber  ©aç,  wie  man  ftcb  oerbalten,  wie 
man  wobet)  oerfabren,  wie  man  etwa* 
bebanbeln  foü  tc.  ; eine  ( moralifebe) 
£ebre;  it  bie  ( porqcfebriebene  ) Orb- 
nung;  it.  bie  «Regel,  b. t.  eine  £lo|ta> 
regel;  Orbenöregel ; bie  ©ratuten  ; it, 
b.  i,  exemple,  modèle,  (pon  ^erfonen) 
bag  0Rufler;  «Borbilb;  U.  régies, piur. 
(«Olebic.)  bie  monatblitbe  «Reinigung  bet 
SBctber  ; (f,  auch  menstrues,  flueurs, 
fi  urs  etc.;)  dans  ober  selon  les  régies, 
in  ber  Orbnung;  ber  «Orbnmtg  gem^g; 

se  mettre  en  régie  avec  qn-,  fîd)/  Itt  SlR* 

febung  einer  ^Jcrfon,  tn  bie  ûrbnuttg 
febiefen  ober  fugen;  ce  bénéfice  est  en 
legie,  biefe  gciftüche  «pfrùnbe  genießt 
ein  Drbenggeiftiicber  ; il  n’y  a point  de 
règle  sans  exception  , prov.  fÿ  (ß  feint 

«Regel  ohne  Slugnobme. 

Réglé , ée , part,  et  ad f mit  £inien  bfjogen; 
it.  orbentlié  eingeriebtet;  regelmigig; 
richtig;  rid'tig  gebenb;  feßgefebt;  be* 
flimmt;  (*.  ©.  oon  ber  Seit;)  it.  (p.  «ber* 
fonen  unb  ibrer  £e#engart)  ftttfam  ;eitt* 
gejogen;  it.  (p.  Sôeibgperfonen)  bte  ibrt 
monatblicbe  «Reinigung  regelmäßig  be* 
fommen;  des  troupes  réglées,  ftebenbe(re« 
aulierte)  Gruppen  ; fièvre  réglée , ctu 
lieber,  welcbeg  feine  gewiffe  Seit  b&lt; 

(f.  ûUd)  musique, />roe.) 

Réglement,  s.  m.  bie  «Rerorbnuttg ; ber 
©efefcli  ûberb.  eineporgefebriebeneörb* 
nung  ; règlement  déjugés,  f jur.)  biericb* 
terlicbe  ©ntfebeibung  wegen  bem  ©e* 
ricbtgbof,  por  welchen  eine  ftreitige 
©gebe  gebracht  werben  foll;  réglement 

des  limites,  bie©rdnjbcfHmmung;©rÄn|* 
beridjtigung  ; ( hier  bût  règlement  eine 
aftipe  ©ebeutung.) 

Râlement , adv.  orbentltcb*  regelmÄftg* 
it.  richtig  ; (bgl.  auch  régulièrement.) 
Régler,  v.  a.  (gerabe)  £tnien  jieben;  it, 
ßg.  regelmiitg  einrichten  ; ober  bloß 
einriebten;  in  Orbnung  bringen  ; it.  (j. 
55.  eine  «Ölafchtne , eine  Uhr)  richten  ; 
it.  bcßimmeit  ; feßfeben  ; it.  (nach  etwa*/ 
sur  qch)  einrichten;  uberb.  einfdirin* 
fen  ; mäßigen  ; régler  un  différend,  einen 
©treit  fth lichten;  régler  ses  désirs,  feine 
«ôegierben  mäßigen;  régler  un  compte, 
eine  «Rechnung  unterfuhr«  unb  berief), 
tige«,  se  Régler,  v . rèfl.  sur  qch.,  ftef) 
nach  etwa#  richten,  einriebten,  ein* 
fcbrätlfen  IC.;  U fièvre  sest  réglée,  ba^ 
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Riebet  fomrnt  nun  su  gewtffen  £ogen 
uni)  ©tunbcn. 

Reglet , *.  m.  (Budjbr.)  eint  gtttte , b.  i. 
(tue  bùnnc,  fcbniable  £ei(?e  bon  t)erfd>te- 
bener  SDicfe  unb  £inge;  (îifd)icr)  eine 
Strt  3ufûmmetiîcg*£tncû(;  ober  ein  ©in* 
îelbofcn,  ben  man  jufammen  legen  fann; 
(Bau!.)  eine  fdmtablc  £etfïe. 

Réglette,  S.f  (Bucbbr.)  bie  ©eçtinie. 

Régleur,  s.  m.  ber  £inienîie&cr , b.t.  einer 
ber  wcifjeë  papier;  «ftotenpapier  te.  It* 
Hiert.  „ . 

Réglisse,  S.f.  baë  ©u§bol$;  (£afri$en&oIj;) 

jus  de  réglisse,  ber  ©Ûfjbofjfûft. 

Régioir , s.  m.  baë  £inier$eug  ; ein  ©er!» 
jeug,  weißes  Rapier  bamit  ju  linieren; 
(©ebußet)  baö  ©UUifcolâî  (©acbësieher) 
baö  eDlerfleiftdiett,  womit  bie  ©ad)ö* 
lichter  gejeiebnet  werben. 

Régiure,  s.f  bie  gezogenen  £inien  auf 
, weitem  papier  / auf  Wotenpapiet  :c. 
Régnant,  ante,  adj.  regierenb;  it.fig.  (p. 
Gingen)  berrfebenb . ^ie  übeibanb 
bat;  waë  im  ©ebroang  tfl  ober  gebet; 
l’opinion  régnante,  bte  jjetffd)CnbC  DDîCt* 

ming. 

Règne , s.  m . bte  «Regierung  ; ( ol . baë  9te* 
Aiment;)  it.ßg.  baë  «Reich;  it.  ober  Tri- 
règne,  bie  brepfûdje  pÄpfHiche  Ärone; 
Je  régne  du  péché,  bie  Jperrfdiaft,  (bie 
ÇOîûCbt)  ber  ©Ûnbe;  les  trois  régnes  de 
la  nature,  bie  bret)  «Reiche  ber  Statut; 
4tre  en  règne , ßg.  (p.  Gingen)  b.  t.  être 
. en  vogue , tnt  (Sang,  tm  ©cbwang  fepn; 

gfftobe  ober  ûblid)  fegn  ; berrfdjen  te. 
Régner , v.  n.  regieren  ; it.ßg.  herrfehen  ; 
bte  ôbcr&anb  haben;  (p.  ©adieu)  im 
(©chwang  fepn;  im  ©diwong  geben; 
çOîobf/  üblich  te.  fepn;  it.  ftd)  (um  et» 
ira*,  ober  lingft  einer  ©ache  bin  te.) 

crfirccfen;  une  corniche  qui  légne  autour 
d’une  chambre,  ein  Äatnieß  bû$  fîd) 
rtttgë  im  Zimmer  berum  erftrecft. 
Règmcoie , s.  m.  T.  ein  «Reich$»€inwo&uet. 

Regonflcment,  s.  m.  bûë  StuffdjWellftt  ber 

ftlufle  nnb  ©croAffet. 

Regonfler,  9.  n.  (pon  glûffcn  ÎC.  ) ÛUf» 
fchweôett.  # „ , 

Regorgement , s.  m.  bûë  Ueberlaufen,  2(u$» 
treten  eine*  (luftigen  Âorperë;  — de  la 
bile,  bas  Stuëtreten  ber  ©allé;  — de 
l’estomac,  bûë  (Erbrechen. 

Regorger , 9.  a.  überlaufen  ; auëtreten  ; fîd) 

ergiefen;  (f.  regorgement;)  it.ßg.  (de 
qch.  » an  ctwaë)  einen  tteberfluß  haben  ; 
(non  etwa*)  fîroQcn  ; il  regorge  de  santé , 
ßg . er  fîroçt  pon  ©efunbbeit. 

Regouler , 9.  n.  pop.  b.  i.  rabrouer , (Wfl* 

2b*$  M*  >)  i’en  suis  "souié,  id>  bin  bef» 
fen  bit  I um  (Scfcl  fatt. 

Regourrrter , v.  gt.  un  cheval,  einem  $fetb 

bit  tfinttfette  wieber  anlegcn. 
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RegoAter,  v.  a.  tpieber  ober  noeb  cinntûbî 

! foften,  pcrfud)en  te.  f.  goûter. 

Regrat,  s.  m.  ( befonberë  pom  ©al$)  bûg 
3$crfüufen  im  kleinen  ; waë  man  im 
©roßen  getauft  bat;  baë  J?)ôfen  ober 
£ôfern;  bai  3luëb6fetn;  it.  bie  .^of er- 
hübe. 

Regratté,  ée,  part,  et  adj.  ûltfgefrûljt  ÎC. 

Regratter,  v.  a.  aufîrûljen  ; wieber  auffra* 
^ett  ; tpieber  abfdjleifen , (wie  j.  ^5.  eine 
gefiodiene  Æupferplatte  ;)  it.  (©alj)  im 
kleinen  perfauferu  auëbôfern  ober  auë* 
bôfen  ; it.  v.  n. ßg  fam.  pon  ben  fïcin» 
fttn  Soften  einer  SKedinung  etwaë  ab- 
jieben  ; vuig.  abîwacfen. 

Regrat  te  rie , s.  f bit  J^ôfcrWftûre  ; £t0* 

bciwaare;  Ârâmcrwaare. 

Regratticr,  s.  m.  \ixe%f.  bet  ^Ôfer»  btC 

^ôferinn  ; inf.  ber  ©aljbôfer  ; bie  ©alj* 
bôfcrinn;  bet  (ober  bie)  ©alj  im  klei- 
nen perfauft;  it.  ßg.  fam.  ein  farger 
9)tenfcbî  vuig.  tin  Änicfer;  Änaufer; 

(f,  regratter , v.  n.) 

Regreffer,  r.  a.  auf$  neue  pftopfen  tC.  f. 
greffer.  , 

Regrêler,  9. a.  nodj  einmal  fôrnen  te,  f, 

grêler. 

Regrès,  s.m.  T.  bûé  SHfdjt,  tu  einetyfwn* 
be , bie  man  abgetreten  bût,  wieber  ein* 
îutreten  ; ber  Stegrejj. 

Regret,  s.  m.  baô  £eib wefen  / £etb,  ^i§- 
pcrgnûgen  ,(bie  Untull,  Q5etrübnifj,bet 
©djmerj,)  baë  Bebauern;  bte  SRcue; 

avoir  du  regret  d’une  chose,  pgl.  regretter; 
it.  regrets,  plur.  |ÎC^t  Oft  ftûtt  bcë  sing.; 
it.  Âiagen  ÎC.  (lamentations  , plaintes  * 
doléances;)  il  regret,  adv.  ungern;  mit 

©iberwillen  ; (wiber  ©iüen. 

Regrettable,  adj.  c.  p.us.  bcbûUemëWfrtb, 

Regretté,  ée,  part,  et  adj . btbûUert  IC. 

Regretter,  9.  a.  bebauem  ; bcflûgen»  be* 
reuen;  £eib,  «ÜÄißpergnugtn  te.  woru* 
bet  empftnbcn  ; aud)  fîd)  naeb  etwaë , 
nacb  iemanben  jurûdffebnen  ; (f.  regret.) 

Reguinder,  v.a.  wifbet  tn  bÛ  Sjbbt  Win* 
bett;  aufjifben  K.  (f.  guinder.)  se  Re- 
guinder, v reß.  (pom  ^ûlfen)  wieber  in 
bte  £ôbc  fliegen  ; wieber  auffteigen. 

Régulariser,  9.  a.  nouv.  (regelmäßig)  ÛU* 

orbnen,  einfiebten,  orbneit. 

Régularité,  s.f.  bie  9tegctmafigfeit  » it» 
(in  .^lôflern)  bit  genaue  Beobachtung 
ber  Ûrbcnëregeln;  it.  ttberb.  bie  Beob- 
achtung ber  Siegeln  ber  ©ittlicbfeit , ber 
gteliaion  te.;  it.  ber  sfôônchë»  ober  Ùx» 
bcnë«©tanb,  tm  ©eaenfaç  bcë  jeiff* 
lidjcn  ©tanbeë  überhaupt. 

Régulateur,  trice,  s.  et  adj.  ber  bû  Orbnct, 
leitet,  lenfti  it.s.m.  T.  (in  £ûfcbcn- 
ubren)  bte  Unruhe , nebft  bem  ©chne* 
cfenrab  ; (in  Çcnbelubren)  ber  tycrpen* 
btfeï.  ' ‘ # • • 

Régule,  s.  m.  (ober  la  partie  réguline  ,)  bal 
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ffeinfle  unb  SXeinfle  oom*  détail  ; bet 
JCÔnigî  régule  d’antimoine , baS  ©pie  ß» 

glas. 

Régules,  t.f.piur.  T.  bie  iwep  fleinen 
©ewicbte  an  einer  Uhr. 

Régulier,  iére,  adj.  regelmäßig?  «V.  Ot» 

Deutlich;  genau;  richtig;  punftlidi; 
(©com.)  regelmäßig»  b.  i.  gleidjfeitig; 
glcicbwinfelig;  it.  was  bie  ÛrbenSgetfl* 
lid)feit  (clergé  régulier)  betrifft , ober  ber» 
fclben  gehört;  it.  ».  m.  ein  ;DrbenSgcifl» 
lieber. 

Régulièrement,  adv.  regelmäßig;  orbent* 
lief),  richtig;  pûnftïicb  ic.  (f.  régulier; 
Pgl.  «U<b  réglément). 

Réhabilitation , s.f  bie  SVicbereinfeftung  in 
ben  porigen  ©tanD. 

Réhabilité,  ée , part,  et  adj.  f,  réhabiliter. 

Réhabiliter,  v.  a.  (jematîb)  wieber  in  ben 
»origen  ©tanb  fcçen;  wieber  ehrlich 
macben. 

Rehacher,  v.a.p.u».  noch  einmal  haefen  K. 

Rehanter,  v.  a.  einen  Ort,  eine  «perfon 
onfS  neue  befueben  ic.  f.  hanter. 

Rehasarder,  v.  a.  wieber  magen  IC. 

Rehaussement , s.  m . bie  ©l'bôbung,  tnf. 

einer  Vîaucr,  ober  ber  ©elbforten,  Auf- 
lagen K. 

Rehaussé,  éctp*r/.  et  adj.  erhöht;  erhoben  K. 

Rehausser,  v.  a.  erbten;  höher  madicn; 
it.  (DentyrciS,  benffîerth,  eine  Aufla- 
ge te.  ) erhöh«  ; höher  anfeben;  it.  (3Kah' 
1er)  erhöhen;  erheben;  blicfen;  mehr 
beroorfleeben  maebeii  ; it.  fig.  erheben  ; 
erhöhen,  b.  i.  bie  innere  ©tätfe,  ben 
innern  Söcrth  it.  permehren. 

Rehauts,  s.m.pi.  T.  bas  ©rhöhetc  an  einem 
©emÄhlbc;  bie  «liefe. 

Reheurter,  r.a./>.ur,.tpiebet  anflopfeit  tC. 

Rejaillir,  v.  n,  b.  i.  jaillir;  it.  (poil  feflen 
Körpern , auch  pon  £icbtflrahlen)  jurûcf 
fpringen ; jurucf  prallen;  abflrahlen; 
auôflrahlen  ; (f.  autb  réfléchir  ;)  it.  fig. 
(aufjemanb)  §uruef  fallen. 

Rejaillissement,  s.  m.  b.  t.  jaillissement;  it. 

bas  gurücfprallen,  Burucf  fpringen  (pom 

£id)t;  f.  réfléchissement,  réverbération). 

Rejanner,  v.  a.  einen  itadjmacbeit  ; einem 
nacbfpotteu. 

Rejaunir,  v. a.  Wieber  gelb  »gd)«;  it.v.n. 
wieber  gelb  werben  te.  (f.  jaunir). 

Rejet,  ».  m.  ber  ©d>oß,  ©cfjößling,  (ein 
3weig  pon  einem  3abr);  it.  T.  bie 
Ucbertrngung  eines  tyoflcnS  in  einer 
«Rechnung  auf  eine  neue  «Rechnung  ; it. 
bie  Verkeilung  Desjenigen  £heilcs  einer 
Auflage  K.,  welchen  ein  ober  mehrere 
Bürger  nicht  $u  zahlen  im  ©taube  finb , 
unter  Die  übrige  ©urgerfebaft,  ©emeinbe 
je.  it.  bie  Verwerfung  eines  Alten flücFeä, 
auch  (< auj .)  eine«  VorfcblageS,  §.  ©.  in 
einer  gcfcfjgebenben  Verfammlung;  it. 
M Änöpfcbcn , welches  an  gegoltenen 


©fachen  Pen  ©le» , 3inn  te.  außen  an- 
hangt, unb  weggefebnitten  wirb;  it.  qqf. 
ein  junger , ein  swepter  ©tenenfebwarm; 
terres  demeurées  à rejet , T.  £ànbcrcpcn  , 
Welche  ungebaut  geblieben  finb. 

Rejetable , adj.  c.  perwerflicb. 

Rejeté,  ie,part.  et  adj.  jurucf  geworfen  te. 

Rejeter,  v.  a.  wieber  jutuef  werfen;  jurücf 
werfen;  it.  auswerfen,  ausfpepett,  (wie 
$•  ©.  baS  Vteer,  ein  Jlufj  tc. , ober  audj 
eine  tyerfon  bie  ©petfen  tc.);  fr.  (etwas 
als  untauglich)  auSfcbließen;  it.  oetwtt* 
fen;  wegwerfen;  (f.  rejet;)  it.  autbabsoi. 
(p.  ©fwö(bfen,©4umen)  wieber  treiben  ; 
(absoi.)  wiebet  auöfcblagenj  it.  T.  (in 
StecbnungSfacben  ) übertragen;  (in  $i* 
nanjfacbcn) pertheilen;  (f.  rejet;)  du 
nouveau  vin  qui  rejette,  neuer  SBcin  btt 
in  ber  ©ahrung  fleht;  rejeter  u faute  sut 
bie  ©cbnlb  auf  einen  werfen 
ober  febtebert. 

Rejeton,  s.  m.  bie  ©proffe } ber  ©cbößlmg  ; 
Ableger;  ein  junger  hetporfproffenöer 
3weig  ; ein  neuer  ©dioß  ; it.  fig.  ber 
©prößling,  b.  i.  Der  Vacbfömmling; 
rejeton  de  mouches  à miel , ein  junget 
©ienenfebwarm. 

Rrjetonn-r,  v.  a.  T.  — les  plantes  de  tabac, 

ben  îobaf  au$qci$ctt,  b.  i.  bie  fleinen 
©latter  bcffelben,  welche  nach  ben  ab- 
gebrochenen großen  wieber  waebfen,  ab- 
brechen. 

Réimposer , v.  a.  wieber  auflegett  ; wieber 
ausfdweiben;  (wirb  tnf.  oon  Auflagen , 
©teuern  te.  gefagt;  f.  imposer,  f,  auch 
rejeter  unb  rejet). 

Réimposition,  ». /, ; eine  neue  Auflage;  (f, 
auch  rejet). 

Réimpression , s.f.  ber  nette  JDtucf,  bie 
neue  ober  wicberholte  Auflage  eined 
©udbeß. 

Réimprimer,  v.  a.  (ein  ©udj)  Wteber  ttuf- 
Icgen;  eine  neue  Auflage  oon  berafelben 
machen. 

Kein  , s.  m.  bie  Viere  ; (Pgl.  rognon;)  (m 
ber  ©cbeutung  pon  Vieren,  piur.  gr# 
brauchen  bie  granjofen  auch  ben  sing. 

le  rein;)  it.  reins,  plur.  b.  i.  les  lombes, 

bie  £enbeit  ; (am  ^ferb  rc.)  batf  £reu|  ; 
it.  bie  Äraft  unb  ©tirfe  eineö  Spanne*; 
it.  reins  de  voûte,  ( ©auf.)  bie  SßÜtfef 
(Slippen)  eines  ©cwôlbctf  ; dans  les  reins, 
tn  ber  ©eite;  la  pierre  des  reins , mal  aux 
reins,  ber  £enbenflein;  Die  £enben* 
febmerjen  ; baö  £enbenweh;  avoir  les  reins 
forts,  avoir  du  rein,  (pon  ÜRenfd)Cn  Unb 
Vferben)  Pielc©t4rfe  haben.  Fig.  n'avoir 
pas  les  reins  assez  forts,  nicht  Vermögen 
genug  haben,  etwas  auôjufùhren;  pour- 
suivre l’ennemi  l’épéc  dans  les  reins,  ben 
§einb  heftig  perfolgen;  donner  un  tour 
de  reins  à qn.,  pop.  einem  einen  fcblech» 
tcn£ienfl  erwctfen;  ihm  einen  fcblec^tett 
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©treidj  fpielen;  *ulg.  ihm  eins  betfeften; 

(f.  auch  tour). 

Réincarcération,  nouv.  bie£inf«lerung 
»on  neuem. 

Réincarcérer,  v.a.  nouv . »Ott  tlCUettt  ein* 
ferfern. 

Réincruder,  v.  a.  T.  etl»aS  Wieber  ûttfmû» 
(heu,  bi \i  hcrmetifch  »«flegelt  war. 
Reine,  «./.  t>i«  ä&niginn;  a. Me »orjug* 
lichfle  tyerfon  ober  ©ache  ihrer  2lrt; 
U reine  mère,  bie  Äoniginn  SDluttcr; 
Ja  reine  du  bal , f.  bal  ; reine  Gillette  ober 
reine  d’Antioche,  iron.pop.  ein  bocfttnü 

thiges  SöeibSbilb , baS  »or  anbern  ihres 
gleichen  ben  SSorjng  hoben  will  ; reine- 
ciaude , eine  2lrt  fehr  faftiger  pflaumen  ; 
reine  des  près , ©eiSbûtt  i (foitfl  barbe  de 
chèvre). 

Reinette,  s.f.  ober  pomme  de  reinette,  btt 

SKenctt*2lpfcl. 

Réinfecter , v.  a.  auf$  nette  o nflccfentc. 
Réinstaller,  v,a.  »on  neuem  einfeçcn  n. 
Reintè,  ée,  adj.  T . (».  ^ogbbunbCtt)  ber 
breite  unb  erhobene  £cnbcu  bot. 
Réintégrande,  aud)  réintégration,  s.f.  T.V\t 
ffîtebereinfcçung  in  ben  »origen  iöeflfj 
. eines  ©ntcS,  einer  $frûnbc. 

Réintégré,  ée , part,  et  adj.  f,  réintégrer. 
Réintégrer,  v.  a.  T.  wieber  in  ben  »origen 
35efl$  einfeÇen;  (f.  réintégrande  ;)  réinté- 
grer dans  les  prisons,  |»ifb«  in  bûS  @e» 

f&ngnig  feçen. 

Réinterroger,  v.a.p.ut . t»iebet  befrogflt  K. 
Réinviter,  v.a.  nod)  eimttahl  eiHlaben. 
Rejoindre , v.  a.  irr.  Wieber  JUfammfll  fu< 
gen,  jufammen  bringen,  vereinigen  te. 
(f.  joindre;)  ir.(jemanb)  wieber  antreffen; 
jcmanb  (bem  mon  noefereifet  ic.)  wieber 
etitholcn;  — l’armée,  jur  2lrmee  gehen. 
Se  rejoindre,  v.réc . einonber  »»ieber  ein* 
holen;  wieber  jufammen  fommen;  rvieber 
lufammen  treffen. 

Rcjointoyf-r , v.  a.  T.  (bteftugen,  bie&iffc 
einer  dauerte.)  wieber  auSfûttcn,  ju* 
flreichen  te.  (f.  jointoyer). 

Rejouer,  v.a.  »on  neuem  fpieten. 

Réjoui , ie,  part,  et  adj.  erfreuet  ÎC.i  rV.  s. 
Jfam.  un  gros  réjoni,  une  grosse  réjouie, 
eine  bide  luftige  <Çcrfon;  c’est  une  bonne 
grosse  réjouie,  fl«  jff  eine  luflige  ©chwc» 
fler  ; vuig.  eine  luflige  £out. 

Réjouir,  v.a.  erfreuen;  ergôijcu;  $reubc 
machen;  it.  belufligen;  Vergnügen  (di 

ve  tissement)  evtvecfcn.  Sc  réjouir  tv. riß 
fld)  freuen,  erfreuen  ; 4idj  ergôhcn;  it. 
fieft  belufligen  te.  ; se  réjouir  aux  dépens 
de  qn  , fld)  über  einen  luflig  madjen; 
vulg.  einen  jum  beflen  hoben. 
Réjouissance, $.  f.  bi«  £uflbarfctt;  JreubenS* 
bejeugung;  Jreube;  (im  £anSqucnetfPtel) 
eine  qewiffe  tfarte,  auf  welche  äße  ubri* 
gen  COtttfpieler  ©elb  feijen. 

Réjouissant,  aote,  a$.  luflig;  ergöfcenb; 
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'f.($le  ifcher)  bte  Jugobe,  b.  f.  etn  fchledj* 
tcS  ©tuef  glcifct),  baS  ju  bem  belfern 
gelegt  wirb,  um  Das  ©ewicht  »oll  ju 
machen. 

Rrjoüter,  v.  a.  attfd  neue  mit  £onjeit  fim- 
pfen,  obcr£anjen  bredjen;  (f.  jouter). 
Réitération,  s.  f.  bic  23ieöcrholung  einer 
Jpaitblung. 

Réitéré,  ée,  part,  et  adj.  Wieberfjoït  K. 
Réitérer,  v.  a.  (eine  ipanblung)  wieberholcit; 

noch  eiimtahl  thun,  »errichten  te. 

Reitrc,  s.  ni.  ol. (beutfeh)  ber  jKeiter  ; c’est  un 
vieux  retire,  iron.  cr  bût  fd)0tt  »tel  erfafj* 
ren;  er  tfl  ein  alter  erfahrner  Ärtcgcr; 

(»gl.  routier). 

Relâche , s.  m.  b.  t.  interruption , disconti- 
nuation , baé  3lufhôren  ; ( 9îadjlaffen  ; 
Slblaffcn  i)  bic  Unterbrechung  ; ber  Un- 
terlag; auch  bie SXubej  (Erholung;  (»qf. 

relâchement;)  sans  relâche,  ohne  Unter- 
laß; ohne  3lufhôren;unûblÂffig;  unauf- 
hörlich; prendre  du  relâche,  ûltSruljcn; 
ne  donner  point  de  relâche,  feittC  9tu()t 

lûffcn  ober  geflûtteu. 

Relâche , s.f.  (©chifff.)  ein  SXuhcptafc  i faire 
relâche , être  de  relâche , b.  i»  relâcher  , 
v.  n . (welches  fehe.) 

Relâché,  ée , part,  et  adj.  nûdjgclûffett  ; er- 
fchlafftK.  it.fig . itarfdÂfiiger  geworben); 
»ernachUfliget;  crfchlafft;  fd)laff;  lau- 

lid)t;  (»gl.  relâchement;)  morale  relâchée, 

eine  laue,  ju  geliube  ©ittcnlehre  ober 
SÄoral. 

Relâchement,  *•  m.  bic  ©rfdjtaffuttgî  îîaeh^ 
laffung;  bas ftacblaffcn  gefpanntcr  î)in- 
ge;  it.  bic  Schlaffheit;  it.  (dans  le  temps, 
».  ber  ^Bitterung)  baS  ©elittberwerben; 
bas  Çîachlaffen;  it-fg  bie  ^achligig- 
ftit;  €rfaltung;  £aulidjfeit;  bie  2}er- 
mittberung;  it.  bie  35ernad)lâ§tgung  ; 
baS  Çlachlaffen;  it.  q<jf.  b.  i.  relâche, 
délassement,  bic  Erholung;  SXubcî  le 
relâchement  des  dents,  baS  îffîacfeln  bet 
3ahne. 

Relâcher , v.  a.  (etWOS  ©cfpanntCS)  ttûch- 
laffen  ; fddaff  machen  ; nicht  mehr  fo 
flarf  attjiehctt;  it.  (einen  ©efangenen) 
loslaffen;  losgcben;  in  ^repheit  fehen; 
it.fg.  (etwas)  »on  feinen  Jorberungen, 
( etwas  ) im  <)5retS,  »on  feinem  SXecht 
Itachlaffcn  ; il.  v.  n.  ( auch  se  relâcher  , 
v.  riß.  ) im  (Eifer , in  ber  ©trenge  te. 
nadilöffcn;  nachlAfliger  werben;  (f.  re- 
lâchement;) crfchïûffen;  it.  (©chifff.)  ait 
einem  £)rt  einlaufen,  um  fleh  ju  erfri- 
fehen,  um  einer  ©efabr  ju  entgehen. 
Se  relâcher , v.  riß.  nachgebftt  ; itachlaffcn  ; 
fchlaff  werben;  it.ßg . f.  relâcher,  v.  n. 
it.  se  relâcher  l’esprit,  b.  t.  délasser  l’es- 
prit, f.  dé'asser;  le  temps  se  relâche,  baS 

îôetter  wirb  gelinber. 

Relais,  t.  m.  unterlegte  tyferbe;  ©edjfcl- 
Pferbe  ; frifdhe  Werbe;  ein  frifcheS  q5fetb  ; 
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etuch  SSorfpannpferbe  ; ber  S&orfpann  ; 

(ûud)  Chevaux  de  relais  ;)  it.  ber  Ort/  WO 
man  frtfdjc  Ererbe  nimmt , wo  man  bie 
tyferbe  wechfelt  unb  wo  folche  in  'Bereit* 
fd>aft  flcbrn;  (Jagb)  frifehe , in  Bereit* 
fehaft  ffebenbe  Jrjunbe,  bas  3Btlb  $u  per* 
folgen;  (ftortif.)  b.  i.  benne;  (£apeten* 
wirfer)  bie  ^wifehenriume  in  ben  £a» 
yeten , wo  etne  neue  garbe  ober  ftigut 
anfingtî  voitures  de  relais,  mit  $ôcd)fel» 
pferben  befpannte  Sßagett;  $©agen  mit 
©orfpann;  donner  le  relais,  T.  bie  fri» 
fcfjen  Jpunbe  auf  bas  flßilbloSlaffen  ; être 
de  relais , fig. fam.  feine  Befestigung, 
feine  Arbeit  mehr  hoben  ; feperu;  muffig 
fcpn. 

Relaissé,  éc , adj.  (3ûgb)  lièvre  relaissé,  ein 

#afe , ber  aus  SRubigfeit  nicht  mehr  fort 
fann;  ein  abgejagter  £afe. 

Relancé,  ietpart.  et  adj.  f.  relancer. 

Relancer,  v.  a.  ein  3öilb  wieber  ouftreiben  ; 
it.ßg.  einen  auffuchcn,  um  ihn  su  etwas 
ju  bereben,  woran  er  nicht  benft,  ober 
was  er  ungern  tbut;  it.ßg.  fam.  einem 
mit  barten  Söortcn  antworten  ; ihn  an* 
fahren. 

Relaps,  apse , (fpr.  ps  OUS)  adj.  ets.  (£h*ol.) 

' ber  StùcFfàUige  ; bic  JKucf  fÄUige  ; ber  (bie) 
Pott  neuem  in  eine  Æeçeret),  in  einen 
Rebler  perfÄHt. 

Reiargir , v.  a.  wieber  weiter  machen  ; noch 
mehr  auSlaffcn  ic.  (.  élargir).  * 

Relater,  v.  a.  T.  erschien } (pott  etwas) 
Bericht  erflatten. 

RelaUur,  s.  m ol.  b.  i.  rapporteur. 

Relatif,  ive,  adj.  (ffch  auf  etwaS/  auf  jemanb) 
bestehenb;  reïatw* 

Relation,  s.f.  bie  Bejiebnng , bcrBejug, 
fo  eine  ©ad)c  auf  eine  anbere  bot;  (f. 
rapport;)  i/.baS  SBerbiltnin,  worin  eine 
tycrfon  gegen  einer  anbern  (lebt;  bie 
©erbinbung;  ber  ^erfebr;  bie  ©emein* 

fchaftj  (f.  auch  liaison,  commerce,  rap- 
port;) it.  bie  £r§&blung;  per  Bcridit; 
bie  Nachricht;  bie  Slnjeige;  (f.  rapport, 
récit , narration;  ) relation  de  commerce , 

bie  £«nbrlSperbinbung;  ber  £anbels* 
perfebr;  relation  de  voyage,  ber  Steife* 
bericht;  bie  Steifebefcbteibimg;  avoir  re- 
lation, être  en  relation  avecqn.,  in  ©C» 

metnfcbûft,  in  perfebr  mit  einem  ff  eben. 

Relationnaire , s.  m.  bet  Berichtftffatter  » 
(pf.us.  rapporteur;)  it.  ber  SXcifcbcfcbrei» 
ber. 

Relativement , adv.  à qch.  etc.,  bc$ifbung$* 
weife  ; in  Bejug  auf  îc. 

Relatter,  v.  a.  mit  neuen  £atten  perfehen; 
aufS  neue  belatten  :c.  (f.  latter). 

Relaver,  v.  a.  Wieber  Wflfchfn  IC.  f.  laver; 
(f.  auch  pruneau  , prov  ) 

Relaxation , s.f.  (3ftebtc.)  bie  ©rfchlaffung, 
înf.  ber  Heroen  ; (fanon.  Stecht)  bie  €Dîi(- 
berung  ber  ©trafe. 
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Kehxé,  te,adj.T.  fchlûff  geworben  ; fchfflff; 
(f.  relaxation;)  it.  part,  et  adj.  loSge* 
lûjTen  te. 

Relaxer,  v.  a.  T.  b.  i.  relâcher,  (einen  ©e* 
fangenen)  ïoSlaffen,  loSgcbcn,  in  jreç* 
beit  fcijen. 

Relayé , ée , part,  et  adj.  f,  relayer. 

Relayer,  v.a.  (wirb  pon  Slrbeitcrn  gefagf) 
ablôfen.  Se  relaver,  v.  réc.  financer  (in 
ber  Arbeit)  ablofen;  it.  relayer,  v.n.  Pic 
tyferbe  wccbfeln;  frifchcfpfetbc  nehmen  ic. 

(f,  relais). 

Relégation , s.f.  T.  bie  SBcrweffung  an  einen 
Ort  ; (f.  exil). 

Relégué,  é-,  part,  et  adj.  PerWiefeniC.  (wirb 
auch  figürlich  gebraucht). 

Reléguer,  v.  a.  T.  an  einen  Ort  perweifen; 
(f.  exiler).  Se  reléguer,  v.  reß.  fîcf)  frtll* 

willig  (an  einen  Ort  begeben  ; fîd)  jurûd* 
Sieben  (se  retirer). 

Relent,  s.  m.  ber  bumpffgf/  fchimmelichte 
©eruch  ober  ©efebmaef  einer  ©achc, 
welche  an  einem  feuchten  Ort  perfehlof* 

•fen  gewefen;  (auch  goût,  odeur  de  relent). 

Relevai  îles,  s.f.  pi.  ber  Ätrchgang  einer 
Äinbbetteriun  ; ber  erfte  BuSgana  einer 
Æinbbctterinn  in  bietfirdie,  um  fich  ein* 
fegnen  ju  laffen;  it.abus.  bas  bep  biefer 
©elegenbeit  angeffeüte  ©affmabl. 

Relevé,  ée , part,  et  adj.  wieber  aufgerichtet  / 
aufpeffanbrn,  aufgehoben  tc.;  it,  adj. 
ßgü.  i.  sublime,  erhaben  / ebel,  (wirb 
auch  pon  ber  ©efîchtSbilbung , SDticne  ic. 
einer  tyerfon  gefagt);  it.  (pom  ©tanb 
einer  $erfon)  hoch;  pornehm;  erhaben; 
ebel  ; it.  (u.  ©peifen  ic.)  wohl  gewußt; 
beit  ©aumen  retijcnb;  triftig  tc.  T. 

relevé  en  bosse , f.  bosse  unb  relever , v.  a. 
airs  r «levés,  werben  gewiffe  erhabene 
Bewegungen  beô  tyfetbc*  genannt  ; (f. 
auch  relevé , s.  m.) 

Relevé,  s.m.  T.  bas  Sfbnchmett  unb  2Die* 
berauffegeit  eines  èufeifenS;  «v.  — de 
compte,  ein  SluSjug  aller  berfentgen 
fünfte  aus  einer  Stechnung,  welche  ei* 
ncrleg  ©acfie  betreffen;  — d’une  bête 
fauve,  bie  3eit/  ba  baS  2öilb  ben  Ort, 
wo  es  fleh  ben  îrag  über  aufBtrlt,  »er* 
lagt,  um  fit  wetben. 

Relevée,  s.f.  T.  ber  Nachmittag  ; bie^ach* 
mittagS.ieit;  it.pop.  bie  Äinbbetterinn  / 
welche  ihrcnäirchgang  bilt(f.reievaiiies;) 
à deux  heures  de  relevée , um  JWCl)  UhO 

ÜlüchmittagS. 

Relèvement,  s.  nt.  baS  SS>ieberaufrtchten  ; 
//.r.baSSRteberffottmachen  eines  ©chif* 
feS;  it.  bie  $Ü)t  gewtffet  porjüaltcf)  er- 
hbbtett  lîbeile  eines  ©djiffeS.  (Oie  $He* 
benSartcn  relèvement  de  couches,  d’une 
maladie,  fïnb  nid)t  gebrÄUChfich  » f.  re- 
lever). 

Relever,  v.  a.  ctWûS  ober  fCrttûnb  , fo  JUt 

€rbe  (auf  bie  (Erbe)  gefallen  iff/  wiebet 
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«ufrichten , aufhebcn  î etwad  wieber  in 
bie  Jr)ôhe  richten  ober  Hellen  / wieber 
aufrecht  ftetten  ober  fepen  i it.  (wad  oer- 
fallen,  verfallen  war)  toieber  aufrich- 
ten,  aufbauen,  noieDer  herücUen  jc.j  it. 
erhöhen  ; höh«  macljen  ; it.fig.  (iemanb 
toieber  in  bie  ipèhe,  wieber  empor  brin- 
gen; (ihm)  aufhelfen , empor  helfen; 
(iemanbeö  Suftanb  :c.)  »erbeffern  ; (je- 
manb  ober  etwad)  wieber  in  Anfehen 
bringen  ; (etwad)  wieber  in  Aufnahme 
bringen;  (einer  ©ache)  wieber  ein  An- 
fchen  geben;  (etwad)  erheben;  erhoben; 
heroortreiben  / herporftechen  machen  ; 

< wirb  auch  pon  SÖrthlerepen  «.  gefagt, 
f,  r-haus5er;)  uberh.  einer  ©ache  (ed  fcp 
in  SXucfftcht  ber  Äußern  ober  ber  innern 
(Empfünbimgcn)  mehr  Steip , mehr  ©c- 
fehmaef,  mehr  3ntercffc  ic.  geben;  it. 

( feinanb ) wieber  aufrichten/  troffen, 
ermuntern  î (les  espérances,  le  courage  de 
qn.,)  jemanben  neue  Hoffnung,  neuen 
sj^uth  cinflögen;  it.  (etwad)  erheben/ 
loben,  rühmen,  heraudffretchen ; Diel 
Aufheben*  ober  Söefend  wopon  machen  ; 

(f.  exalter,  louer,  faire  valoir  etc. ) it- 

(im  ©egentheil) etwad  rügen;  übel  aud- 
legen;  aufmui}cn;.auffüngen  ; tabeln; 
(etwad  jemanben)  petweifen  ; it.  relever, 
(Ärtegdw.)  ablöfen;  in  — qn.,'(jur») 
jemaitö  einer  eingegangenen  Verbinb« 
lidifett  (ober  jemanben  eine  Vcrbinb» 
lichfeit)  erlagen  ; ihn  berfelben  entlaffcn  ; 
ihn  baoon  frepfprechen;  relever  la  mous- 
tache, ben  Änebelbart  aufffreichen , in 
bie  £0h<  ftreichen  ; relever  un  service 
(par  un  autre),  eine  £rocht  ober  einen 
©ang  (©peifen)  abtragen,  unb  burch 

anbere  erfehen.  T.  relever  les  cartes,  les 
mains,  bie  tfarten,  bie  gemachten  ©ti* 
che  ober  £efen  jufammen  nehmen,  -le- 
' gCU  Ober  machen  ; relever  un  vaisseau , 
ein  ©djiff  wieber  flott  machen;  relever 
l'ancre,  ben  Anfer  lichten  unb  anberé 
werfen;  relever  un  cap , ein  Vorgebirge 
umfegefn  ; umfchiffen  ; relever  un  cheval , 
einem  $>ferb  ben  Äopf  richten  ; ed  ge- 
wöhnen, ben  Äopf  jierltch  ju  tragen; 

relever  le  défaut,  ober  absol.  relever,  f, 
défaut;  relever  en  bosse,  erhabene  (Ober 
getriebene)  Arbeit  machen;  relever  en 
broderie,  ben  ©rutib  eine*  geugedburch 
erhabene  ©tieferep  erheben;  relever  la 
tranché«,  bie  in  Den  £aufgrib<n  beftnb* 
lieh«  Vîannfchaft  ablÄfen;  relever  sur  u 
traite,  ober  relever  les  cuirs,  bie  #AutC 
ÖUd  ber  VetBe  liehen;  relever  un  contrat, 
gerichtliche  Abfchtift  pon  einem  Vertrag 
nehmen;  reiev«  un  appel,  eine  Appellation 
ein  legen  (introbucirert);  (f.  auch  clever, 

9.  n.)  relever  mangerie,  mangerie; 
on  le  relevera  de  Sentinelle,  man  Wirb 

fchatf  auf  ihn  Acht  arten;  man  wirb  ihm 
Spionen  ffellcn. 


Relever,  v.  n.  de  maladie,  d’une  maladie t 

pon  einer  Äranfheit  auffommen,  gene- 
fen;  bapou  fommen;  — découché  (ober 
de  couches,)  ober  absol,  relever,  aud  beit 
Jochen,  aud  bem  Äinbbett  fommen; 
bad  SfBochcnbett  pcrlaffen;  aud  bem 
VJodjenbett  :c*  aufffchcn;  it.  relever,  (im 
2eheurccht)  de  qn.,  bep  einem  (Jrjerrn) 
ju  £cben  gehen  ober  rühren,  pon  ihm 
abhungen  ober  belehnt  fcpn;  pon  jeman- 
ben  abhängig  fenn;  fief  qui  relève  de  u 
couronne,  etn£chen,  bad  oon  ber  Ätonc 
herrühtt;  it.  relever  à...,  les  appellations 
d’ici  relèvent  au  conseil  souverain,  btC 

hiefîgen  Appellationen  gehen  an  bad 
£>berbofgericht. 

se  Relever , v.  riß.  wieber  aufffehen;  fïd) 
wieber  aufrichten;  it.  b.  û se  lever  du  lit, 
(aud  bem  ©ett)  aufffehen,  (wenn  ed 
nehmlich  burd)  einen  SjufaU,  aud  Voth- 
burftic.  gefehieht,  wornach  man  ftch  wie* 
ber  gu  ©ctt  legt);  it.ßg.  ftch  (pon  einem 
Verlud  K.  wieber)  erholen;  it.  T.  ffd) 
toieber  pom  £anb,  pom  Ufer  entfernen; 

it.  (pont  SSilb)  f,  relevé,  s.  ; aider  qn. 
à se  relever,  einem  wieber  aufhelfen; 
(f.  relever,  v.  a.) 

Releveur,  s.  m.  ober  <rdj.  muscle  releveur, 
ein  Aufhebmudfef. 

Reliage,  s.  m.  bie  Sagbinberarbcit  ; bad  Jag* 
binben. 

Relief,  s.  m.  erhabene  Arbeit;  (wenn  fie 
p.  £olj  i|i:)  bad  ©chniçwerf;  (p.  CKe- 
tall  : ) getriebene  Arbeit,  ober  erhabene 
©tieferep  in  ©ilber,  ©olb,  ©eibe  k.; 
(f.  aud)  bosse  ;)  it.  (in  ©emÄhlben)  bie 
(fdjfinbare)  (Erhabenheit;  it.  feg . (poit 
tycrfonen  unb  ©achen)  ber  ©lanj;  ber 

, SÄubm;  btc€hre>  bad  Anfehcn;(f.  éclat; 
f.  auch  relever;)  it.  T.  (im  £ehcnrecht) 
bie  bep  gewiffen  VerÄnberungen  |u  ent- 
ridjtenbe  £ehendgebùhr;  (f.  auch  rachat;) 
it.  ber  Vcfchl , ben  ein  Oifijter  pom 
nifter  erhölt,  ba§  ihm  ber  ©olb  auch 
wÄhrenb  feiner  Abwefenheit  audgejahlt 
werben  foll;  »ravaiiier  en  relief,  erhabene 
Arbeit  perfertige«  ; boffiren  ; haat-relief, 
plein-relief,  relief  entier,  gonj  erhabene 
Arbeit;  bas -relief,  flad)  (ober  nur  ein 
wenig)  erhabene  Arbeit;  relief  d’appel, 
eine  fdjriftlid)«  ©rlaubnif , eine  Appel- 
lation einjUlegen;  (f.  relever;)  v.  a.i) 
relief  de  table,  ol.  unb  no  à)  plais,  übrig 

gebliebene  ©peifen;  ©roden  pon  cinec 
Vtahlieit. 

Relien,  s.m.  T.  qrobcd,  im  Äömfleb  jttruef- 
bleibenbcd,  ©chiegpulper. 

Relié,  de , part,  et  culj.  gebunben  IC. 

Relier,  v.  a.  wieber  ober  noch  einmahl  bin- 
ben; wiebcr$ufammcn  binbenic,  (f,  her;) 
it.  (ein  5a§  ic.) binben,  ober  wieber  bin- 
ben» it.  — un  livre,  ober  absol.  relier, 

(ein  ©weh)  cinbiuben,  binben. 
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Relieur,  r.m.  ber  ©UChOinber. 

Jtelieure,  f.  reliure. 

Religieuse , s.f.  f.  religieux. 

Religieusement,  adv.  flcroifTett^aft 5 reblichî 
treulich;  feiltet;  pùnftlich;  (f.  exactement, 
iidélement,  scrupuleusement  etc.) 

Religieux,  euse,  adj.  gotteôbtcnffltcfj  î rcti* 
giôn  i it.  ( nur  in  SRücf  ftcbt  ouf  bie 
liehe  fteliaton)  gotte$rurd)tig  ; fromm; 
religiös;  (f.  pieux;)  it . treu;  tren(icf> ; 
pünftlich;  (pgl.  bö$  ad.)  it.  einen  griff* 

. lichen  Orbe» , ober  bai  &loff  et  / bon  £lo» 
ffcrleben  betreffenb,  baju  gehörig;  ius, 
ber  Orbenômann  ; ber  Drbenögetff  liehe  ; 
bcrSOtôndi;  «Religiofe;  bic  Âlofferfrau  ; 
Sîonne;  örbenäfchrocffer;  ûberb.  eine 
Orbenépcrfon;  cuite  religieux,  ber  ©ot* 
tcSDicnff;  habit  religieux,  ba$  Crbené» 
tleib;  U vie  religieuse,  bûg  Âloftcrlcbctî. 

Religion , s.f  bie  Religion  ; it.  (in  9tücf  ficht 
ouf  bie  djrtffliche  «Religion)  b.  i.  foi, 
croyance,  ber  ©laube;  it.  «Religion,  b.i. 
eine  ben  £<bren  ber  dirifflichen  «Religion 
gemütif  ©cfmnung>  £ebcn$art,  auffüb- 
rung;  it.  bie  ©cwiffenbaftigfeit , bas 
©ewiffen,  5.  05.  einen  «Richtern,  ©efcft- 
gebern,  ftûrffen  :c.  ; it.  bie  ipeiligfeit , 
§.  ©.  ben  (Eibcg;  it.  (rom.  ßirche)  ein 
gci(Uirt)cr  Drben;  it.  (aunfdilirfjlich)  ber 
SKaltbefcrorbcn  J entrer  en  religion,  in 
ein  Älofter  geben;  mettre  en  religion , in 
ein  Äl  Öfter  tbun;  habit  de  religion , b.i. 
habit  religieux  ; surprendre  la  religion  d’un 
juge,  einen  «Richter  burrt)  fûlfcbe  Berichte 
bintrrgeben  ; ce  faire  une  religion  de  qch., 
fid)  ein  ©eioiffen  aun  ctroaô  martien. 

Religionnaire,  s.  m.  ol.  ein  ©pottlia&me , 
ben  man  ebemabin  ben  ^Reformierten  tu 
Jranfreid)  gab. 

Relimer,  v.a.  triebet  feilen  ; noch  einmabl 
feilen  te.;  it  ßg.  toieber  überleben  unb 
oerbeffern,  (aln  eine  Schrift);  f.  ümer. 

Reliquaire,  s.  m.  ban  $Religuicnfüffd)en; 
(f.  Ûlld)  châsse). 

Reliquat,  s.  m.  (in  «Recbnungnfacbcn)  ber 
Svntfffanb;  SRcff;  it.pl.com.fam.  b.  i. 
bribes,  rogatons,  03rotfcn;  übrig  gcblic* 
bene  ©peifen  uon  einer  3Rabljftt. 

Reliquataire , î m.  beteilige,  ireldier nach 

• abgelegter  «Rechnung  noch  ettras  fdiulbig 
bletbt  ; ber  «Re  ffant ; it.  adj.  c.  une  summe 
»eliquataire,  Die  rücfffflnbige  ©umrne. 

Relique, s.y.  bie  Reliante;  it.  (fpricbwortn* 
weife)  ban  fpciligtbum;  it.pl.  (metft  im 
erhabenen  ©toi)  bic  Ucbcrbleibfel;  «Reffe; 

( pl.us.  auf.  restes). 

Relire,  v.  a.  irr.  Wtfbft  lefciti  ItOrfi  CtU« 
ntabl  lefeittc. ; je  i*ai  lu  et  relu,  ich  bab 

* eö  mehrere  «Jftabl  burcblcfen;  (f.  lire). 

Reliure,  s.f.  ber  $3anb,  ©inbanb  einen 

furtif«;  it.  bie  »rt  ben  «Banbc*  ober 
©tnbauben;  it.  ber  ©udibtnberlobn. 

Rdocation , s.f.  ber  Vertrag,  mobutd)  man 
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etwaô  pfanbweife  bin  ouf  SÖieberfauf 
reraufert. 

Reloger,  v.n . Wiebet  bewobuentc.  (f.  loger; 
redemeurer);  it.  »Uber  beherbergen. 

Relouage,  s.  m.  T.  bie  £eid)jeit  ber 
ringe* 

Relouer,  v.a.  wiebet  mietheu,  wieber  parti* 
ten;  //.»Uber  rermiethen,  wieber  per* 
pachten;  (f,  louer). 

Reiuiie,  9.  n.  irr.  glünjen  ; fdwnmcm; 
blinfen;  bitten  ; einen  ©lanj;  tmtn 
SOiberfchein  / ©trahlen  pon  ffdb  werfen 
ober  gehen;  it.fg. gl üitjcn;  berpor  leuch« 
ten  ; tout  ce  qui  reluit  n’est  pas  or,  prov. 
eö  iff  nicht  allen  ©olb,  roan  glânjt. 

Reluisant, ante,  adj.  glünjfUb  î fcbimmernbi 
blinfenb;  bliçcnb;  ((.reluire;)  elle  a le 
visage  tout  reluisant  de  fard,  ihr  ©efîcbt 

glünjt  pon  ©rfiminfe. 

Reluquer,  v.  a.fam.  (jemanb)  pou  ber  ©cite 
attfehen,  anfchtelen;  (regarder  d’une  ma- 
nière affectée,  du  coin  de  l’oeil). 

Relustrer,  v.  a.  finet  ©ûdje  «UCIt  ttCUflt 
©lattj  geben  ic.  (f.  lustTei). 

Relute , s.f.  non»,  ban  Slöicbedcfen;  it.  bic 
nodimahlige  ober  jwegte  Olblefung,  «Ror* 
lefuttg. 

Remâcher , 9.  a.  nod)  einmabl  füuen; 
wieber  füucn;  it.fg.fam.  (etwan)  mit 
©orgfalt,  ober  mchrmahlen  überlegen, 
uberbenfen. 

Remaçonner,  v.a.  noch  einmal  ober  wieber 
mauern;  ju mauern  te.  ((.maçonner). 

Remail , cor.  ff att  remcil. 

Remander,  9.  a.  wieber  berichten;  //.jurucf* 
berufen  te.  (f.  mander). 

Remanger,  r.  a.  WÎCbcr  ObCt  POtt  UCUem 
effen  tC»  (f.  manger). 

Remanié,  ée,  part. et  adj.  f.  remanier. 

Remaniement,  s.  m.  bat  nodimahlige  Ober 
Wtcberholtc  «Xutfbcffcin,  n.  05.  etneôîOa* 
dieô,  ^pffrtff  er0  te.  (® tcfcîl  «Sort  hat  feiten 
ober  gar  nicht  bic  cigcmlidiC’Sebeutung 
beö  ^eitworteö  remanier;)  <7.  (05U(hbr.) 
baö  Umbrechen. 

Remitier,  v.a.  wicbcrobcr  pon  neuem  an* 
greifen,  anfühlen,  befühlen, in  bie  Jpünbe 
nehmen , burch  bic  ipünbe  gehen  laffen  k. 
(f.  manier);  it.  pon  neuem  bearbeiten, 
( eö  fet)  mit  ben  Jriänbcn  ober  mit  t)em 
©eift)  ; ein  gelehrten  SBerf  pon  neuem 
umarbeiten;  it.  überh*  eine  Arbeit  ober 
etwan  pon  neuem  überfehen,  aunbeffern, 
burdifehen,  burchgehen  te.  (f.  manier), 
it.  (03udlbr.)  umbredicn  ; remanier  le  pa- 
pier, (ebenbaf.)  bat  Rapier  umfddaaeu  ; 

remanier  â bout,  (îlachbcder)  ba6  Æ>û(b 

ganj  umbeefen. 

Remarchander,  v.a.  POU  UCUCm  Um  CtWal 
hattbein  ÎC.  (f.  marchander). 

Remarcher,  9.  n.  wieber  geben  î OUfÔ  tlCUe 
wohin  marfdjircn  te.  (f.  marcher). 

Remarier,  v.a.  wieber  »erhciröthm  IC.  (f. 
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marier);  se  remarier,  v.  ric . ftcf)  Wiener 
perbeiratben,  vcre belieben.  t , 

Remarquable,  adj.  c.  merfwürbtg î Î>€tîf* 
wurbig;  //.wichtig;  beträchtlich»  it.p.us. 

Î).  i.  reconnoissable. 

Remarque,  »./.  bie  > (QÖePbadj* 

tung;)  Anmerfung. 

Remarqué,  ée,  part,  et  adj.  f.  remarquer.  ’ 

Remarquer,  ».  a.  noch  einmabl  §ctchnen  K. 
(f.  marquer);  it.  bdUCCteri ; WührHCb- 

men  ; gewahr  werben;  in  Acht  nehmen; 
merfen  i beobachten  » //•  beobachten , 
b.  t.  Acht  auf  etwa*  «eben  ; auf  etwa* 
merfen  ober  Sicht  haben  i it.  b.  i.  distin- 
guer, unterfchcibcn ; bemerfen;  sc  faire 
remarquer,  bit  Aufmerffamfeit  auf  (Id) 
Sichen  i (ich  (ê.  ’S.  rühmlich  tc.  ) au*« 
jeicbneit  ober  befannt  machen , (se  distin- 
guer). 

Remarqueur,  s.  m . p.us.  plais,  ein  Anmer* 
funaenntachcr;  it.  remarqueurs,  pt.  T- 
bic  Ralfen , welche  man  auf  bit  3agb 
fuhrt/  batf  Säger  ber  Keppbubner  §u 
entbeef  en;  it.  bit  baju  angegeUten  3ägcr* 
burfcbc. 

Remasquer,  v.  a.  (Ich  wieber  perlarpen/  per» 

mummen  IC.  (f.  masquer). 

Remâter,  v.  a.  wieber  bemaffen  K.  (f.  miter). 

Remballer,  v.a.  Wieber  eittbaüen  K.  Cf.  em- 
baller ). 

Rembarquement,  s.  m.  bit  SSBitbtrtittfchif* 
fung. 

Rembarquer,  v.  a.  wieber  ttnfçhiffen  IC. 
Se  rembarquer,  v . riß.  (ich  Wieber  ein* 
fehiffen  îc.  ; iufig . ftch  auf*  neue  in 
etwa*  einlaffen , mit  etwa*  abgeben  te. 

(f.  embarquer). 

Rembarrer,  v.  a. p.us.  b.  i.  repousser  vigou- 
reusement; it.  meig  fig.fam.  einen  berb, 
ganbbaft,  mit  Verachtung  abfûhren , 
abroeifen. 

Remblai,  t.  m.  btt  Au*fuïlung  eine*  un* 
gleichen  tylane*  mit  (Erbe,  (Schutt  te. ; 
it.  bie  Aufwerfung  eineff  £amme*  mit 
herbepgefûhrter  €rbe  K.  (terres  de  rap- 
port); it.  ein  folcher  au*gcfùnter  Ort, 
ober  aufgeworfener  25amm  felbg. 

Remblaver,  v.  a.  T.  Wieber  Ober  Jlim  JWCp» 
ten  CKabl  befien  :c.  (f.  emblaver). 

Remboîtemeot,  ».  m.  ba*  $8icbcreinricbten 
eine*  oerrenften  ©liebe«  ; (f.  remboîter). 

Remboîter,  v.  a.  (ein  oerrenfte*  ©lieb)  wie* 
ber  einrichten;  it.  (©chretner)  wieber  in 
bie  5ugen  paffen,  jufammen  fugen  ic. 

(f.  emboîter). 

Rcmbouger.  v.a.  (flüffige  ©achen)  wieber 
in  ein  ©efi&  gießen. 

Rembourrement,  ».  m.  ba*  AU*gopfen  mit 
güUbaarcn  tc. 

Rembourrer,  v.a.  mit  ftûffbûarcn  ÎÇ.  ftU*« 
flopfeil  ; rembourrer  son  pourpoint , ßg. 
pop.  f,  pourpoint;  (f.  auch  b prov.j 

Remboursable,  adj. c.  rucFjahlbart 


Remboursement,  ».  m.  bit  ©iebetbf  jahlung  5 
Abtragung  ; it.  bie  ©ieberergattung  ; 

Vergütung  î (f,  rembourser). 

Rembourser,  v.a . (bie  Au*lage,  ben  «&0Ï- 
fehuf , ba*  ©eliehene  te.)  wieber  bejab- 
len , wieber  ergatten  ; (eine  ©chulb  :c.) 
abtragen,  abbcjablen;  it.  wieber  ermat- 
ten; Perguten;  rembourser  une  rente, 
eine  Kentc  lo*faufcn,  tilgen  (burch 
Abtragung  be*  Capital«);  rembourser 
wn  soufflet ,ßg.fam.  eine  Oblige  ein- 
gecfeti» 

Rembraser,  v.  a.  wieber  in  55ranb  fitcfen  tc» 
(f,  embraser). 

Rembrasser,  v.a.  Wieber  Ober  noch  einmabl 
umarmen  te.  (f.  embrasser). 

Rembrocher,  v.a.  û«f*  neue,  Ober  CUCfi, 
anber*  an  ben  93ratfpieg  geefen  tc.  (f» 

embrocher). 

Rembruni , ie , part,  et  adj.  f.  rembrunir  $ 
it.  un  air  rembruni, ßg.fam.  eine  fingere 
unb  traurige  «Kiene. 

Rembrunir,  v.  a.  («Kahler,  3et<hnet  K.) 
bunfel halten;  bunfler machen;  //.rem- 
brunir l’or,  ba*  ©olb  au*poltren. 

Rembrunissement,  s.m.  T.  bie  bunfle  j£)al* 
tung,  (al*  (Eigenfchaft  betrachtet);  it. 
ba*  ^Poltren  be*  ©Olbe*;  (f.  rembrunir). 

Rembûchement,  s.m.  T.  ber  Kudgang  be* 
£itfche*  in  fein  Eaget;  (im  ©egenfaç  pon 

relevé , ».  m.) 

se  Rcmbûcher , v.riß.  T.  Wieber  JU  #0l|C 
gehen}  (f.  rembûchement). 

Remède , ».  m.  ba*  Arjenepmittel  ; «Kittel; 
it.  ba*  Ælpgter;  it.  — d’aloy,  T.  ba* 
Kemebium,  b.  i.  ba*  wa*  ber  «Kunj* 
metger  an  geringerem  «Ketall  jufeijen 
barf;  uberh.  bie  ihm  (an  £orn  unh 
©chrot)  bewilligte  Ktngeruna;  it.ßg. 
ba*  «Kittel  ; f £ulf*mittel;  Kettung*- 
mittel;  bie  ipttlfe;  être  dans  les  remèdes, 
bie  Äur  gebrauchen;  le  grand  remède, 
bie  ©peichelfur  î ce  mal  est  sans  remède, 
ba  ift  nicht  mehr  ju  helfen;  biefe*Uebel 

ig  ohne  Kettung  î apporter  (du)  remède 
à qch.,  einer  ©aebe  abhelfen.  Prov . re- 
mède d’amour, pop.  ein  hAgliche*®eib*- 
bilb;  on  trouve  remède  à tout,  hors  i la 

mort,  fur  ben  îob  ig  fein  Äraut  ge- 
wachfen;  le  remède  est  pire  que  le  mal, 
ba«  drittel  ig  &rgcr  al*  ba*  Ùebel  frlbg. 

Remédier , v.n.  (à  qch.)  jpùlfe,  Kath  Ober 
«Kittelfehaffen;  helfen;  abhelfen;  remé- 
dier aux  abus,  ben  SDlighrÄuchen  abhel- 
fen  (geuern). 

Rcmeit,  s.m.  T.  ûuellwaffer  tc.,  ba*  tm 
SQintcr  nicht  jufrtert,  unb  wo  fich  bie 
SBaffcrfchnepfcn  gern  aufhalten. 

Remêler , v.a.  wieber  ober  pon  neuem  rai- 
feben , petwirren  te.  (f.  mêler). 

Remembrancc,  ».  f.  ol.  b.  i,  le  souvenir, 

bie  (Erinnerung. 

Remembrer,  y.  a.  ol.  f,  remémorer, 


io5ö 


Reme 


Reme  Remî 


Remémora  tif,  ive,  adj.  tva*  ta»'  Bnbenfcn 

an  cttvaö  «neuert 

Remémorer , v . a.  ol.  tvieber  (ûH  fttVûé)  er» 
inner«.  Se  rcmémoier , v.  rèjl  fjcb  (einer 
©acbe)  roicbcr  erinnern. 

Remenée,  s.  f.  T.  ein  Heiner  geivôlbtcr 
05ogcn  in  b«  SDlatt«  über  einem  Jen« 
fier  ober  über  einer  £fwr;  (vgl.  ainere- 

voussurc). 

Remencr,  v.  a.  (eine  <J)erfon  ober- ©acbe) 
tvieber  guruef  fuhren  ; (ettvatf)  tvieber 

JUrÜef  führen  2C.  (f.  mener). 

Remercier,  v.  a.  (qn.  de  qch.,  jcmanbcn 

fur  ettvaS)  banfen;  £>anf  fügen;  ( fei*» 
tien  Æ)anf  ûbjlatten;  ftd)  (bet)  jeman» 
ben)  bebanfen;  it.  banfen , b.  i.  höflich 
abfcblagen;  ettva*  nid)t  annebmen  ; it 
einen  abbanfen;  feiner  £>ien|le  enrlaf» 

(en,  (licencier,  destituer  honnétimcnt) ; 
en  vous  remerciant , fam.  b.  t.  je  vous 
remercie. 

Remercîmcnt,  s.  m.  bie  £)anffagung;  ber 
faire  un  remercîmcnt,  faire  ses 
remercimens,  b.  t remercier. 

Réméré,  s.  m.  T.  ber  QBicbcranfauf  ; (f. 
rachat). 

Rémérer , v.  a . T.  ol . roiebcr  Ûtt  fiel)  faufett  î 
tvieber  einlôfen;  (f.  racheter). 
Remesurer,  v.  a . tvieber  ineffeu ; noch  ein» 
mahl  mefîen  IC.  (f.  mesurer. 

Remetteur,  s.  m.  T.  einer,  ber  ®elb  über« 
mad)t  ; (in  SBechfelgefcbSfîen;  ber  SXe» 
mittent. 

Remettre,  v.  a.  irr.  tvieber  Ûll  ben  Vorigen 
Ovt  legen,  flellen,  feçen  :c.  (f.  mettre); 
tvieber  in  feine  vorige  (Stellung,  auf 
ben  vorigen  5öeg  ic.  bringen;  it.  (ein 
»errenfteöölicb)  tvteber  entrichten,  ein» 
renfen  ; it.  fig.  (eine  Okrfott  ober  (Sache) 
»über  herflcllcn,  (tvic  j.  iß.  einen  Äran« 

fen  K.  f.  rétablir  ) ; it.  fig.  f.  bic  2$et> 
fpiele  ; it.  remettre,  tvieber  geben  ober 
übergeben;  tvieber  überliefern;  juflcl» 
len,  einhSnbigen  , außliefertt  tc.  ; it. 
(jemanben  etwa»)  anvertrauen;  in  fRer» 
Wahrung  geben;  überfeine  (Sache  je« 
manben  itir05eforgung)  überladen, über* 
geben,  übertragen;  it-  (auf  eiKc  aitbcre 
£eit)  oerfehieben  ober  au*feçen;  auf» 
febieben;  it»  crlafTcn,  fchenfen  (j.  05. 
eine  ©träfe);  it.  b.  t.  pardonner,  (eine 
©ttnbe)  crlrtiJen , verreiben,  vergeben, 
(wirb  inf.  in  theol.  Oöebeutiing  gèfagt); 
it.jtxoai  an  einer  Jorberung  tc.)  n ach» 
lauen;  remettre  qn.  entre  les  mains  de 
la  justice,  einen  ber  Obrigfeit  außlie* 
fein;  remettre  devant  les  yeux,  tvieber 

vor  Bugen  flcQcti  ; mieber  Vorhalten  ; 

remettre  une  charge,  eilt  Bttlt  ailfecbctt, 

(freptviDia)  nicbcrlegen  ; T.  remettre  à 
la  voile,  mieber  unter  ©egel  gehen  ; la 

partie  est  à remettre,  (©chûchfp.)  mûn 

mu?  biefetf  ©pic!  aufgcbcn,  unb  ein 


«eue*  anfattgen , (tvenn  ttimlidj  feinet 
von  ben  ©pielern  bem  anbern  ©chad) 
llltb  SDîatt  geben  fûnn  );  remettre  de  l'ar- 
gent, (Selb  bureb  Söcebfel  ubermacbett. 

Fig.  remettre  bien  ensemble  des  personnes 
qui s’étoient brouillées,  fJJerfonrn,  bte  ffrb 
mit  einanber  entgtvcpt  hatten,  mieber 

Verlohnen*  remettre  l’esprit  de  qn. , ober 
remettre  qn.  de  la  frayeuV  etc. , CÎtlCtl  mit» 
ber  beruhigen  ; (f.  rassurer). 

SC  Remettre,  v.  rdjl.  fjcb  nûcb«  ûn  bttt 

vorigen  Ort  (bin)  flellen,  fHjcn,  legen, 
begeben,  machen  tc.  (f.  se  mettre,  unb 
vorher  remettre);  ftd)  tvieber  mit  ctroa* 
(à  qch.)  abgeben,  befebaftigen  ; ftd) 
tvieber  auf  ettvaß  legen , an  etwa*  ma- 
rtien ; it.  fig.  ftcb  tvieber  ( von  einer 
Äranf&eit,  von  einem  ©ebreefen,  von 
einem  OScrlufl  je.)  erholen;  mieber  |u 
Kräften  fommen  ; it.  tvieber  $u  ftcb  felbd 
fommen;  ftd)  tvieber  faden;  it.  (entre  tes 
mains  de  qn.)  fïd)  jemaiibcn  überladen, 
übergeben;  tfid)  auf  lernanb,  fleh  auf 
jetnanbe*  Jpülfe  :c.  verladen;  se  remettre 
qch.,  ftcb  einer  ©acbe  tvieber  erinnern; 
sc  remettre  de  sa  confusion,  auß  feiner 
OScnvirrung  tvieber  gu  ficb  felbfl  fom» 

men  J j’ai  de  la  peine  à me  remettre  c«  vi- 
sage, ich  fattn  mich  nidjt  befttinen , mer 
bû*  ifl  ; s’en  remettre  de  qch.  à qn. , b.  i. 
s’en  rapporter  etc.  f.  rapporter  ; * se  re- 
mettre dans  le  bon  chemin,  fid)  bcdcrn; 
re  remettre  en  selle,  tfcft  tvieber  in  ben 

©attcl  fdjtvingen , b.  i.  ficb  tvieber  auf* 
helfen. 

Remeubler,  v.a.  fîdj  mieber  ober  von  neuem 
mit  £außratb  verfeben  te.  (f.  meubler). 

Réminiscence,  s.f.  bie  SBieberetirtttfrung 
(ressouvenir)  einer  bcçtiahe  vergedentn 
©aefte. 

Rén  iniscéré,  s.  m.  ber  JWCÇtC  ©OttUtag  lit 
ber  Jaden. 

Remis,  ise,  part,  et  adj.  f.  remettre  unb 
se  remettre;  la  partie  est  remise,  (©fbacb* 
(Diel)  f.  remettre;  (fjpombrcfpicl ) ba$ 
©viel  fleht  inné,  b.  i.  e$  hat  feiner 
getvonnen. 

Remise,  s.f.  ö«  Buffcbttbî  bic  SRerfcbie* 
bung;  ber  OScrgUg  (délai,  retardement); 
if.  (ôanblung)  hic  Uebermachttng  einet 
©clbfumme  ober  ciiteß  3Bed)fclö;  bie 
SKftncde  (and)  remise  d’argent);  it.  re- 
mise, ber  flîacblûd,  bic  €rladung,  ber 
€rlad  ait  einer  fcbulbigcn  ©umme;  (f. 

remettre;)  it.  qqf.  b.  i.  rabais;  it.  bet 

Bbjug , tvcldjcr  g.  05.  einem  ©innebmet 
von  ber  3U  erhebenben  ©umme,  ffatt 
OÔefolbung,  verflattet  tvirb;  /r.  remise, 
bte  9icmife;  ber  SBagenfcboppett;  it . T. 
ber  Ort,  n?o  bie  SKeppfjû&m*  fîcb  feigen  ; 
it.  eiitfleitieé,  in  einer  (Ebene  angelegte* 
©ebüfd),  tvorinn  fîd)  bie  ipafen,  SKcpp- 
huhner.  k.  aufhaltcn;  it.  ein  bcbccfter 
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£rt  an  einem  Jj)ûfen,  worunter  Me 

©ûleeren  flehen  i foire  une  remise  par 

, change,  ©elb  burefj  lôechfel  ùbermachen; 

carrosse  de  remise , öte  SDiietbfUtfcbe. 

Remiser,  v.  a.  einen  SBagen  in  ben  ©chop* 
pen  thun. 

Rémissibie,  adj.c.  crlafjlicb;  »erjeihlicb. 
Rémission,  s.f.  bie  (Erlafiïing,  Vergebung/ 
SSerjeihung,  inf.  einer  ©ûnbe;  (bon 
durften , Ûbrigf  eiten)  Die  Q5egnabiguna, 
©nabc,  (f.  pardon);  it.  (meift  »etnei* 
nenb,  »on  <JJn»atperfonen  ) bie  sftach* 
ftd)t;  35avmber$tqfeit,  (f.  indulgence, 
miséricorde  ) , it.  (»ont  ^tcbcr>  b.  i.  di- 
minution , relâchement  ( nj.  f,  ) ; lettres 
• de  rémission,  ober  b(0§  rémission,  ber 
Q5egnabtaung*brief. 

Rémissionnaire,  s.  m.  bfï  95fqnflbigtC  î î)Cr 
Inhaber,  ©efïljer  eine*  55cgnabigung*‘ 
Briefe*. 

Remmaiiioter , v.  a.  ( ein  £inb  ) wiebe  r in 
SBinbeln  tvicfeln  K.  f.  emmailloter. 
Remmancbcr,  v.  a.  ein  neue*  Jjpeft,  einen 
neuen  ©fiel  «,  au  etwa*  machen;  f. 

emmancher. 

Remmener , v.  a.  (jcmûltb)  WiebCt  mit  fîd) 
jurucf  führen  IC.  f.  emmener. 

Rémoiade,  s.f.  eine  2lrt  geroürübûfter  53rû* 
fce,  ©enffaucetc.  (sauce  piquante);  it.  T. 
eine  2lrt  <j)fetbefûlbe. 

Remolar,  s.  m . T.  bet  Stuffc^cr  Über  bie 

SKuber  einer  ©aleere. 

Reinoie  , s.f.  T.  eilt  »Dîcerftrubel  (tournant 
d'eau). 

Rémollient,  ente,  ober  rémollitif,  ive,adj. 

T.  crwcichcnb  (al*  ein  Rafler  te.) 

Remontage,  s.  m.  bois  de  remontage,  T. 

ûUcdep  »oträtbiflc*  £olj  jur  Sluöbcffe* 
ïuuq  ber  SSdgen  te. 

Remontant,  s.  m.  ba*  hoppelte  Ober  gefpal» 
tetie  ©nbe  eine*  ©chultcrgehenfc*  (bau- 
drier,) welche*  auf  bû*  ibegengebenfe 
(pendant)  herab  fallt* 

Remonte , s.f.  T.  baö  SRerfeben  ober  55er* 
forain  ber  Weitere»  mit  frifehen  Ererben  ; 
ba*  SSerittcnmachen  bereitere»;  cheval 
de  remonte,  ba*  SXcntOIttepfcrb. 
Remonté,  ée,  part,  et  adj.  f.  remonter. 
Remonter,  v,n.  wieber  ober  noch  einmahl/ 
non  neuem  hinauf  fieigen,  fommen, 
flehen,  reiten,  fahren,  te.;  fich  wieber 
}u  tyferb  fefiett  te.  (f.  alle  cigentli* 
<l)cn  ttnb  figürlichen  55ebeutungeit  »on 
monter);  it.  (ftaîf.)  tu  bie  Jpohe  fïtegen; 
//.  wieber  *urûcE  geben,  treten,  flie&en  te.; 
<»on  ber  (Bonne , wenn  bie  îage  wieber 
länger  werben)  wieber  (leigen;  wieber 
♦feôher  fieigen  ober  flehen;  remonter  sur 
Ra  béte , jig. prov.  pop.  wieber  gewinnen 
m*  man  »erloren  ober  »erfäumt  batte , 
$.  55.  ein  ïïmt,  ba*  manoerlotcu  hotte, 
wieber  antreten. 

Remonter,  v.a.  {qqf  (latt  remonter  sur  etc.) 
T.  I, 
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it.  wieber  hinauf  bringen,  tragcn,thun, 

jichen  IC.  (f.  monter,  v.  ru)\  it.  etwa* 
wiebet  jufammen  richten;  jufammett 
fcljeit  ; jurichtenic.;  ba*  ©ewehr  wiebet 
fchiften;  ba*  ©aiteninflrument  wieber 
bejiehen;  bie  ©aite  höher  fltnimcn;  ba* 
Uhrwerf  wieber  aufjiehen;  ©tiefeln  mit 
neuem Überlebet »erfehen;  remonter  loi- 
seau,  T.  ben  Ralfen  »on  ber  £öbe  eine* 
Jpügel*  aufliegen  laffen;  sa  goutte  re- 
monte, bû*  tyobagra  tritt  bep  ihm  ju* 
rue!;  it.  wieber  beritten  machen  te.  (f. 
aile  5ôebeutungcn  »on  monter,  v.  n. ); 
remonter  un  laboureur,  une  métairie,  ci» 

nen  2Icfec*mann,  ein  <£achtgut  wieber 
einrichtert,  wieber  mit  allen  gehörigen 
©erüthfehaften  »erfehen,  wieber  in  guten 
©tanb  fc$en. 

Remontrance,  s.f.  eine  SBorflellung , wo» 
burch  man  jcmanbcn  auf  bie  UmfMnbe 
unb  folgen  einer  £anblung  aufmerffam 
ju  machen  fucht;  it.  bie  (Ermahnung; 
£ehre;  ibeflrafung;  la  remontrance  pa- 
ternelle,- bic  »äterlidje  SSarnung. 
Remontrer,  v.  a.  et  n.  »orflcUcit;  JU  ®C» 
muth  fuhren;  »orhalten  ; (f,  remon- 
trance;) it.  (3agb)  bie  0pur  anjeigen; 
c’est  gros  Jean  qui  veut  remontrer  à son 
curé,  prov . ba*  €t>  will  fluaer  fepn  al* 
bie  ^)ennc;  ba*  Ätnb  will  ben  SSatec 
lehren. 

Rémora,  s.  m.  (hf»  €tnigflt  rémore,  s.f.) 
fam.  ba*^)inbernt^;  bie  55erhinberung; 
SJerîôgerung;  (<u/^.  ber  Ölufenthalt;) 
it.  T.  ber  ©chilbftfch,  (aud)  amête-nef, 
sucet,  ein  ©eeftfch). 

Remordre,  v.  a irr . WicbCt  beiden;  WiebCt 

anbeifien;  it.  v.n . (».  Jrjunben)  wieber 
.anpaefett;  it.fg.  (».  ^olbaten,  »otn 
geinb)  wieber,  noch  einmahl  angreifen; 

sa  conscience  lui  remord,  ol.  ßg.  feitt 

®cwiiTen  beifit  ihn. 

Remords,  s.m . ber  ®ewiffen*bif?î  ba*  9^a* 
gen  be*  ©ewiffenö;  it.  bie  ©cwtffett** 

an  a fl»  (f*  reproche:)  de  cuisants  remords, 

quSlenbe,  nagenbe  ©ewifîcnôbifTf. 
Remorque,  s.f  T.  ba*  'Sugftren  ; freiten  ; 
(f.  remorquer). 

Remorquer,  v.a.  T.  bugftren,  b.  i.  fin  0dtitf 

»evmittelfl  anbercr  Schiffe  ober  ^ahr* 
jeuge  te.  fortjiehcn;  (jum  Unterfchieb 
»on  touer). 

Remors , s m.  f.  mors  du  diable, 
i Rémot is;  adv.  fam.  (lateitt.)  b.  I.  à l’écart, 

bepfeite;  auf  bie  @eite;  auf  ber  (Beite. 
Remoucher,  v.  a.  wieber  fd)wâujenj  wieber 
pu$en  je.  f.  moucher. 

Rcmoudre,  v.  a.  irr.  (ba*  ©ctreibe)  QOCb 
einmahl  mahlen  te.  f.  moudre). 
Remoudre,  v.a.  irr.  fchlcifentc»  f.  émoudrr. 
Remouiller,  v.a.  WifbCt  Ober  UOCh  Cinniûhl 

benchen,  anfeudhten  te.  î *>.  *'•  «•  ben 

Slitfer  wiebc»  werfen;  f.  mouiller. 

x x x 
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Remoulade,  cor . fîatt  rémolade. 

Rémouleur,  t.  m.  ber  ©dicrenfdjleifcr  ; (pgl, 

gagne-petit). 

Remous,  s. m . T.  ein  bureb  bie  Bewegung, 
bureb  î>cn  £auf  eiiteg  ©ebiffeg  perurfaeb* 
ter  SBafferwirbel. 

Rempaquement,  s.  m.  T.  bûS  Umfaßen; 
baé  npcbma&lige  €infaljen  bec  £üringe; 

(Ogl.  encaquer). 

Rempaqueter,  v.  a.  »on  neuem  cinpacfcn; 
f.  empaqueter. 

Rempiré,  ée,  part,  etadj.  t)frfïf)ûn§t, 

te  Remparer,  v.rèj 7.  fut  verfdianjeu. 

Rempart,  t.m  berSööUj  it.ßg.  btC  «Bor* 
inauer;  bec  ©djuç;  (pgl.  bouïcvaitu 
coureuse  de  r mpart,  bag©olbatenmcnfd) 
bie  ©olbûtenbure;  contre  la  médisance  i 
n’est  point  de  rempart,  prov.  gegen  bie 

«Berlâumbung  faim  mon  ficb  niebt 
fcbuçen. 

Rempiétement,  s.  m.  T.  bie  StUgbCfferUUg 
beg  Sufjeg  an  einer  sj^ucr. 

Rempiéter,  v.  a.  un  mur,  T.  ben  $Ufjciner 

ÇOîauer  augbeffern. 

Remplaçant , s.  m.  nuuv . bec  bie  ©telle  ei* 
neg  anbetn  vertritt  (tuf.  b et)  ©olbatcn). 

Remplacé,  ée,  part . et  adj . f.  remplacer. 

Remplacement,  s.  m.  bie  SôiebcranlegUUg , 
bû£>  SSieberautilcibeu  einec  eingegange* 
nen  @umme;/e.^ow.  bie  €rfeçung  einec 
(in  einem  5tmt  te.  gefianbenen)  tyerfon 
burd)  eine  anbece;  (wirb  auch  i»  biefem 
©inn  uon  ©acben  gefügt,  j.  55.  von 
©elberu  te.) 

Remplacer,  v.  a.  tbiebec  anlegen;  wieber 
auglciben  ; it.  eine  tyerfon  ic.)  erfcçen, 
tbiebCC  erfeçen  ; f.  remplacement. 

Remplage  ober  iempii»sage,  t.m.  bag  «uf- 
füllen,  bie  Auffüllung  begSBeineg;  vin 

de  remplage  obfC  de  remplissage,  <ÇûU* 
Ibein  ; remplage  obet  remplissage  (ûlld) 
blocage)  de  murailles,  T.  fletne  55CUd)*> 

fteine,  womit  bie  leeren  SXÀume  $wû 
feben  ben  großen  55tucbflcinen  auggcfüUt 
werben. 

Rempli , s.  m.  T.  bec  ©infdilag  ; b.  t.  bO0 
(Eingefddagcne,  §.  ©♦  an  einem  oerfurj- 
ten  .ftleib  te. 

Rempli,  ie,  part . et  adj . angefuUt;  aufgC» 
füllt  ic.;  ooü;  (58ap.)  wirb  bon  einem 
.yfluptftucf  gefügt,  welcbeg  burebaug  bon 
onbercr  Sorbe  iff. 

Rempiler,  v a.  T.  einfd)l«gen;  f.  remplir; 
(bgl.  aud)  rendoubler). 

Remplir , v.  a.  wieber  ober  bon  neuem 
füllen  ; wieber  boü  madien  te.  ; (f.  em- 
plir;) it. nadifûflen  ; auffûüen  ; it.  (meiff 
int  einfachen  53crftanb)  fuUen  ; anf&l» 
len;  augfullen;  boll  machen;  jurner* 
fen  te.  (de  qch. , mit  etwag);  it.  b.  i. 
rendre  complet.  bOÜftànbig,  boUjAblig 

lîtacbeni  it.  F/g.  erfüllen  (j.  Q5.  mit 
greubc,  mit  £raurigfeit  «,);  it . crfül* 
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len,  b.  i.  ein  ©enuge  thim,  §.  55.  f ei* 
ner  Pflicht,  feinem  Amt,  feinen  9&er* 
fpreebungen  :c.;  it.  befeçen;  befleiben, 
berfeben  ($.  53.  eine  ©telle,  ein  Amt«.); 

remplir  sa  promesse,  ses  promesses,  son 
devoir , feine  «Besprechungen , feine 
tyflidjt  erfüllen;  ihnen  naebfommrn; 
remplir  lattente  de  qn.,  jemanbeg  <£r* 
wortung  erfüllen;  berfelben  entsprechen; 

,cela  ne  remplit  pas  mon  objet,  bitg  ent* 
fpridit  meinem  gweef  nicht;  ces  vers 
remplissent  bien  l’oreille,  bicfe  SBtrfc  fttlb 
febr  woblfliitgenb  ; remplir  des  bouts- 
rimés,  €nbreime  augfullen  ; remplir  bien 
son  temps,  feine  Beit  wohl  anwenben; 
remplir  de  la  dentelle  etc.,  T.  ©piçen 

ûuôbcffern,  wieber  atiéfuUen. 

se  Remplir,  v.  rèfi.  fïcb  wieber  füllen  k.  ; 
ober  bloß  : ftcb  füllen;  ficb  anfûllen  te.; 
se  remplir  de  vin,  übermÜBtö  trinfen» 
ftcb  JwU  trinfen. 

Remplissage,  s.  m.  T.  f,  remplage;  it.  baé 

Slutfbejfern  jcrrifTener  ©piçen , einer  net- 
riifenen  ©tic! ereç  ; (3Äufif)  bie  «ÔUttcl* 
fttmnien. 

Rcmpiisscuse,  s.f.  bie  ©piçenfîtcfertntt. 

Remploi,  r.  m.  bie  ffîiebcranlegung  bc0 
©Clbetf  ; (f.  remplacement). 

Remployer,  v.  a.  wieber  gcbroucbm»  wiebep 
anwenben;  wieber  tn£)ienfte  nehmen  te. 

f,  employer. 

Remplumer,  v.  a.  (ba0  (Elflbter)  OUf<  ttCUC 
befielen;  (f.  emplumer).  Se  remplumer, 
v.réjft.  (o,  SSpgeln)  wieber  Gebern  befom* 
men;  it.fig.  fam.  wieber  auffommen; 
wieber  in  befiere  ©lùcf ôumflüube  ocrfcçt 
werben;  ficb  wieber  erholen;  it.  ba$ 
SSerlornc  wieber  gewinnen. 

Rempocher,  v.  a.  wieber  cillftccfeni  f.  em- 
pocher. 

Rerapois$onnement,s.m.  bie  ffiicbf  rbefeÇting 
eincö  SBafferö  mit  jungen  Silben. 

Rempoissonner , v.  a.  eilten  &CiCb  WicbCC 
mit  jungen  befeçen  ; f.  empois- 

sonne!. 

Remporté,  ée,  part,  et  adj.  f.  remporter. 

Remporter,  v.  a.  Wtcbcr  Wfgtragflt , WCg- 
bringen,  wegführen,  gurûcf  tragen  te. 
(f.  empoiter; ) it.  erlangen;  erholten; 
baoon  tragen;  gewinnen;  remporter  u 
victoire,  le  prix.  Oeil  ©ieg,  beit  <J.'rCitf 
baoon  tragen  ober  erhalten. 

Rempnsonnrr,  v.a.  wieber  gefangen  ober  in 

. ba0  ©efüngnih  feßen  K.  f.  emprisonner. 

Remprunter , v.  a.  wieber  entlehnen;  oon 
neuem  entlehnen  te.  f.  emprunter. 

Remu  , s.  m.ol.  ber  Oiuffdiub. 

Rcmua«:e,  s.  m.  bag  llmrùbren;  it.  baé 
SKûttcfn , 3(ufrütteln  (einer  flüiïtaen 
©acbe  ) ; it.  bûd  Umfledien,  Umfcbau- 
fein  beg  élornô  IC.  ; congé  de  reinuage , 
(ooni  5öem,  55iec  te.)  b»  i.  passe-debout, 
passavant. 
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Remuant , ante,  adj.  (p.  Verfoneit,  tltf.  D. 

tfinberit)  prop . et fig.  unruhig. 

Remué,  ée , part,  et  adj.  f,  remuer  ; cousin 
remué  de  germain,  prycl%  ftatt  coussin  issu 
de  germain,  f,  issu. 

Remue-ménage,  s.  m.  fam.  bie  UnOtbttUng 
{vulg.  bas  2)runter  uub  JDruber,)  fo 
burdj  bû*  2tu»jtcbeu  bec  £auSgeràtbe 
entdebt. 

Remuement,  ».  m.  bie  ^Bewegung  (f.  55. 
ber  fteucbtigfeitcit  tm  Æôrper,  ber  £tp- 
pen);  a.  bie  ©egfûbtung  unb  Jperbep» 
fûbtung  ber  Erbe;  £e.  meid  fis*  bie 
Unruhe,  berSlufdûub  in  einem  ©taat. 

Remuer,  v.  a.  bewegen } etwaé  au$  ber 
©telle  bewegen , bringen,  tucfcn;  (einen 
flûfîtgen  ober  au$  ûbgefoiibertcn£betlcn 
bedcbenbcn Körper)  rühren,  aufrubrcn, 
umtô&ren;  it.  rütteln,  b.i.  fcbnell  bin 
tinb  b«t  bewegen , aufr.ùttcïn  ; it.  (0e* 
treibe)  umrûbrcn,  umdedicn;  (Erbe) 
aufgraben,  umgraben,  aufwerfen,  um* 
wühlen,  unb  wegfùbreii;  (f.  remuage 
Ullb  remuement  it.  (eilt  $inb)  auf* 
tpicfefu  unb  pou  neuem  einroinbcln;  (f. 
rrmmailiolter  ;)  it.fg.  (eine  ©ad)e)  flllf* 
rütteln,  b.  i.  wieber  in  Erinnerung 
bringen;  ihrer  wieber  erwähnen;  it. 
(bûtf  S) erj  :e.)  bewegen;  rubren;  (f. 
émouvoir;  ) it.  remuer,  v.  n.  fîd>  bewegen } 
fi  Cb  regen;  vulg.  fîcf)  rubren;  (in  eben 
biefer  Q5ebeiituiig  fügt  mon  au<b  se  re- 
muer, v.  ré//.)  it.  ic muer,  v.n.fig.  $tüf* 
rubr,  Unrube  andiften;  it.se  remuer, 
v.  r*fl.  fig . tbötig  fepn  ; ficb  (wegen  einer 
©ad>e)  ?0iube  geben;  vulg.  ficb  regen; 
fief)  rubren;  ne  «muez  pas  de  U,  rûbtt 
CUCb  niebt;  (f.  bouger).  Fig.  et  Prov.  U 
ne  faut  point  remuer  les  cendres  des  morts, 
f,  cendres;  remuer  ciel  et  terre,  Jjjtmmel 
unb  Erbe  bewegen,  b.  t.  alle  mögliche 
Ärdfte,  alle  mir  erîlnnlifbe  Mittel  an« 

wenben  ; plus  on  remue  l’ordure  plus  elle 
pue,  je  mehr  man  ben  $otb  nufrùttelt, 
bedo  mehr  dinft  et,  b.  t.  pou  perbriefj* 
Itdbcn  ©acben  foll  man  nicht  viele  ©orte 
machen;  (f.  auch  pcllée,  pelletée,  souf- 
fler etc.) 

Remucur,  um.  ber  Æornfcbauder. 

Remueuse,  s.  f.  (bcp  furfUtcbett  Âinbern) 
bie  SBicfelfrau  ; (pgl.  remuer). 

Remugle,  t. m.  b.  t.  relent , blimpda;  (wirb 

aber  nur  in  SXùcfficbt  auf  ben  ©erueb, 
unb  §war  nicht  pon  ©pcifcn  gefagt). 

Rémunérateur,  s.  m.  (meid  im  erhabenen 
©tpi,  oon  ®ott,  pou  Sdrden  îc.)  ber 
Vergelter;  55elobncr. 

Rémunération,  t.f.ol.  bie  ©elohnUHg  (POn 
©Ott);  (pgl.  rémunérateur). 

Rémunéra  foire,  adj.  c.  (jur.)  Wa$  anflatt 

einer  Vergeltung  pber  Q^ohnung  gc» 
jgeben  wirb, 
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Rémunérer,  9.  a.  ol.  (P.  ©Ott  U.  Königen) 

belohnen,  pergelten. 

Renâcler  ober  renasquer,  v.  n.  pop.  (ppt 

Sont  ) fcbnaubcn. 

Renaissance,  t.f.fig.  (bie  ©ieberentdf* 
bmig;)  bie  ©tcberaufblubutig;  ©teber- 
audebung,  j,  55.  ber  febonen  ©iilen- 
febaften. 

Renaissant,  ante,  adj.  Wieber  ailflfbfttb, 
auffetmenb,  aufblûbenb , anwacbfcnb  ic, 

f»  renaître. 

Renaître,  v.  n.  irr.  Wieber  Ober  auf*  tteuC 
entdeben , beroor  fommen , bnun  ober 
berpor  wad)fen,  auffeimen,  audeben, 
aufblûbeuic.  ; aufé  neue  leben;  wieber 
lebenbig  werben  ; (wirb  fowobl  im  pbp- 
Ofdjcn,  alö  im  niotalifcben  unb  fïgûr- 
lid)en  Verdanb  genommen  ;)  it.  (£b*  ol.) 
wieber  geboren  werben. 

Rénal,  aie,  adj.  T.  juben  Vieren  gehörig, 
ober  nabe  babep  liegenb. 

Renard,  ».  m.  bet  $Ud)#i  ( ©d)ifff.  ) öd* 
©tunbenbret,  b.  i.  eine  hölzerne  ©cb«* 
be,  worauf  bie  jwcp  unb  brcpfjig  ©inb* 
drtebe  bezeichnet  finb , unb  an  welcher 
ber  (Steuermann  bie  £abl  ber  ©tunben , 
wie  lange  ber  ©inb  eine  unb  eben  bic- 
felbe  SKicbtung  behalten  bat,  aitmcrft; 
it.  (lauter)  baö  ©enf  blep  ; it.  ber  eiferite 
S) afen , womit  man  bep  Erbauung  ber 
©ebiffe  bie  55auböljetanffl§t,  unb  oon  ei- 
nem Ort  jtim  anbern  bringt;  (in©aiTer- 
röhren  unbÄanölen)  febierbafte  OCifjeit 
unb  ©palten,  burd)  welche  fid)  baö 
©aifer  verlaufen  fann;  renard  marin, 
ber  Sfteerfucb* , ©eefud)*,  (eine  2lrt 

©eebunbe);  queue  de  renard,  f.  queue. 
Fig.  et  Prov.  un  fin,  un  vieux  renard, 

ein  fcblauer,  lidiger,  alter  5«*«  ; 
agir  ch  renard  , mit  £»d  Umgeben  > tous 
les  renards  sont  chez  le  pelletier,  aud) 
bie  lidigdw  £eutc  muffen  derben;  une 
toux  de  renard , (qui  conduit  au  ferner ,) 

ein  eingewurzelter  bilden , ber  bi3  in$ 

©rab  bauert;  un  renard  n’est  pas  pri* 
deux  fois  à un  même  piège,  citt  flugfC 

©tenfd)  lögt  fiel)  mit  einer  ©aefce  nicht 
iwepmahl  betrugen  î SC  coDfesscr  au  re- 
nard , f.  confesser  ; écorcher  le  renard , f. 
écorcher  ; prendre  martre  pour  renard , f, 
martre;  il  a cousu  la  peau  du  renard  i 
celle  du  lion , f,  lion  ; il  se  donne  la  dis- 
cipline avec  une  queue  de  renard,  et  gei- 
felt  ficb  mit  bem  ffticbôfcbroanj,  (wirb 
Pon  einem  fid)  nicht  febr  drengen  9ln- 
bôcbtlcr  gefagt);  au  renard!  fo  fcbreit 
man  j,  ©.  einem  nach,  bem  man  einen 
Vollen  gcfpielt  bat,  ba  er  un«  einen  §u 
fptclcn  glaubte;  (f.  auch  m<lre,  poule, 
queue  etc.) 

Renarde,  t.f.  bûé  ©fibdjen  bf$  îfUChfeS. 
Renardé,  éc,  adj.  b.  i.  éventé,  (POU  bft 

Srmbva)  petroeben. 
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Renardeau  , s.  m.  ber  junge  $ud)** 

Rcnarder , v.  n.pop.  b.  j.  vomir* 

Renardier , s.  m.  T.  ci«  $figer  / btr  U&et  bie 

$uch*jagb  gdetjt  ift. 

Renardière , s.f.  ba*  ftud)*Ï0(h  , bÛ  Jucf)** 
ho&Uî  it.pMs.  bte  5ud)ôfûHe. 

Rcnardin  * inc , adj.nèol . fchlau,  lifltg. 
Renasquer,  v.  n.  pl.us.  renâcler. 
Rencaisser,  v.  a.  (©ftrtner)  wiebet  tn  einen 
Äoflen  ff Ijcn  ; f.  encaisser. 

Renchainer , v.  a.  wieber  on  î>te  itette  legen 
Obfï  ûnfd)iif gen  î f.  enchaîner. 

Renchéri  , ie , part,  et  adj . f.  renchérir;  faire 
le  renchéri,  la  renchérie,  î).  t»  faire  le  (la) 

difficile,  gebethen  fcpn  wollen;  ©djwic* 
tigfeiten  machen. 

Renchérir , v.  a.  et  n . hat  cinCtlft)  55cbeU* 
l tungcn  mit  enchérir , welche*  fehe. 
Renchérissement , s.  m.  f,  encherissc-raenf. 
Rcnchicr,  s.m.cor.  (ïffiapeilf.)  flatt  ranger, 
rangier,  (renne). 

Rencontre,  s.f.  ( ol . s.  m.)  ba*  UtWewiUthetC, 
.ungefähr*/  jufilligc  gufammentreffen , 
Slntreffcu,  gufammenflogcn,  bie  $egeg* 
nung , ^ufammcnfunft  jweper  ober  meh* 
mer  'Jjcrfonen  ober  £inge  ; aud)  ein  gu* 
fall;  (f.  ûucf) concours ;)  it.  ba*  ©cfcd)t, 
ein  ^reffen  jwifehen  jwep  ober  mehreren 
ungefähr  auf  einanber  flogenben  Raufen 
im  Ärieg  ; it.  ber  jjwepfampf  jwtfdhen 
tyerionen,  bic  einanber  oon  ungefähr 
aufflogen j (jum  Unterfchieb  »on  duel;) 
it.  b.  i.  occasion,  bie  ©elegenheit;  ber 
$ûU  (cas);  it.  b.  t.  conjoncture,  ber  Um* 
ftünb  IC»  j it-  fig.  b.  t.  trait  d’esprit,  bon 
mot,  saillie,  ein  wiljiger,  finnreidjer 
©infaU  :c.  (f.  biefe  Porter);  it.  s.  m. 
(SSao.)  wirb  oon  einem  fleh  pon  porn 
(de  front)  jcigenben  £hier  gefagt,  fo  bafj 
man  bcffen  beçbe  Siugcn  flehtî  faire  ren- 
contre de  qn.,  ( p.us .)  h.  j.  rencontrer  qn.; 
aller  à la  rencontre  de  son  ami,  feinem 
greub  entgegen  gehen  ; avoir  ober  faire 
une  mauvaise  rencontre,  hagltd)  atllait- 
fett  ; de  rencontre,  (beffet  al*  par  ren- 
contre,) avoir  (acheter)  qch.de  rencontre, 

etwa*  jufàfltger  5î>eifc  befommen,  fau* 
fen7  JU  faufen  befommen;  marchandise 
de  rencontre,  Saarc , hic  man  jufalliger* 
meife  unb  unter  ihrem  gewöhnlichen 
greife  ju  faufen  ©elegenheit  hat  ; vais- 
seaux de  rencontre,  T. ibcfliHirgefifle  K. 
beren  -Ç>alK  nifammen flogen,  (eine  2lrt 
(èirftlltrgefâpe) ; (f.  circulatoire:)  roue  de 
rencontre,  (Uhrmacher)  ba* ©teigerab ; 
it.  rencontre,  (©chtfff.)  etu  .fommanbo* 

, Wort  betf  Qöootömannö , woburch  rr  be* 
fiehlt  auf  bie  cntgegeuflehenbc  ©eite  ju 
fleuern. 

Rencontré , ée  , part,  et  adj.  angctroffïn  K. 
f.  rencontrer. 

Rencontrer , v.  a.  (p.  ^crfonen  u.  ©achen) 
poî;  ungefähr  ober  nidjt  pou  ungefähr 
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antreffen,  treffen;  jenwnben  te.  begeg* 
nen  ; (etwa*  ober  icmanb)  flnben  ; worauf 
flogen  Ober  treffen;  it.  absol.  rencontrer 
bien,  rencontrer  mal,  f*  treffen  , f*  nicht 
treffen,  b.i.  glücflich  ober  nicht  glücflich 
Worin  fepn;  it. rencontrer  bien,  rencontrer 
heureusement,  (absol.  ober  sur  qch.  v.  n ) 

finnceichc,  wi&ige,  glücf liehe  €inföHe 

(rencontres)  hüben;  it.  lencontrer, absol. 

T.  (pott  3agbhunben)  bie  ©pur  flnben. 
Se  rencontrer , v.  réc.  cinonber  antrefrui , 
begegnen;  jufammen  treffen;  auf  einan* 
ber  flogen  ic.  ; ir.ßg.  einanber  begegnen  ; 
einerlei)  ©infall,  ©ebanfen  ic.  mit  je* 
manben (avec  qn.J  haben;  (im  ©ergbau) 
(pon  ©Ängett)  fiel)  rammeln,  b.  i.  pöllig 
in  einanber  übergehen  ; f.  auch  montagne, 

prov . 

Rencorscr,  v.a.  (ein  2öcibcrfleib)miteincm 
neuen  2eib  perfehen. 

Rcncourager,  r.  a.  Wicber  frifcflen  ^tuth 
madjen  K.  f.  encourager. 

Rcndable,  adj.  c.  T.  fief  rendable,  bflg 

wiebergcbltche  £chen  ; (ein  £eben , baö  ein 
SSafaU  in  Äriegöjciten  bem  2cben$bcrw 
jum  ©ebrauch  uberlaffen  mug). 

Rendage,  $.  m.  (im  5Dtunjwcfen)  ber  ©djlag* 
fd)aç. 

Rendant,  ante,  adj.  ber  (bie)  SXedmung  ab* 
ablegt;  (im  ©egenfahponoyam). 
se  Rendetter , v.rêjl.  fleh  auf*  neue  in  ©chut* 
ben  fleefen  ; f.  endetter. 

Rendcur,  cuse,  s.  m.  et  f.  com.  satyr.  b.i. 
celui  qui  rend , j.  rendeur  de  bons 
offices,  ein  bienflfertiger  SOtann  ober 
Jrflinb;  rendeur  de  petits  soins,  fin  ©a* 

lan  ; $jungf«nfned)t. 

Rendez-vous,  s.  m.  bie  Serabrebung  einer 
gufammenfunft,  unb  bie  ©eflimmung 
be*  ûrtc*  ber  ^wfammenfnnft , bie  ©c* 
febeibung  an  einen  ört  bin;  bie©eftel* 
lung;  (welche*  letztere  metfl  im  Übeln 
QScvflanb , unb  inf.  pon  ^Jerfonen  nwcpcr* 
lep  ®cfd)lecbte*  gefügt  wirb  ;)  it.  ber  Ort 
ber  ^ufammenfunft;  (p.  mehreren  'Rer* 
fonen)  ber  ©amntelplah;  it.  bie  perabre* 

, bete  Sufammcnfimft  ff Ibflî  assigner,  mar- 
quer, donner  un  rendez-vous  à qn.,  jemanb 
irgenb  wohin  beflellen  ; ils  ont  pris  rendez- 
vous  en  cet  endroit,  fle  f;a6eit  fld)  bahiii 
(borthin)  heflcllct. 

Rendonnée,  s.  f.  T.  Do*  mehrmahlige  Um* 
brehen  einc*aiifgeiagtei;^)trfd)c*  mn  bic 
nchmlid)e  ©telle herum,  che  er  flicht. 
Rendormir,  v.  a.  irr.  Wieber  etnfcblàfcW* 
se  Rendormir,  v.r(fl.  Wieber  einfdllûfen. 
Rendormissement,  s.  m.  p.us.  ha*  ffîtebet* 

cinfchlÖfern;  it.  ba*  'üfBtebereinfdirnfen. 
Rendoubier,  v.a.  ein  Äleib  k.)  cinfchlagm, 
um  e*  fürjer  ju  machen;  f. rempiier. 
Rendre,  v.  a.  irr.  wieber  geben;  jurûcf  geben; 
wieber  jurücf  geben;  wieber  herau* ge* 

bCR  2C,  (f.  aud)  redonner,  restituer,  re- 
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néttrè , synon.  ; f.  audj  rétablir);  it.  (attfl  mûdwitî  rendre  inutile,  ju  tlicfttC macficit; 
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ctn  @tü<f  ©clb)  heraus  geben;  it.  (non 
ÿerfonen  unb  ©achctt  ) non  fîd)  geben  ; 
auch  blog  geben,  it.  ($.55.  Unreinigfei* 
ten  te. ) auSroerfett;  it.  b.  i.  rapporter, 
eintrogen  ic.  ; it.  ($.  53.  nom  ©etreibe , 
non  Jrüchten)  au^geben;  it.  b.  i.  rrmettre, 
(etwaë)  ûbgebett  ; it-  (qn.  ober  qch.  en  un 
endroit,)  b.  i.  porter,  faire  voiturer,  con- 
duire, on  einen  £5rt  bin  bringen  ober 
liefern  ; it.  (eine  Jeftung  tc.)  übergeben  ; 
it.  ntûcbcn , b.  t.  wirfenbe  Urfacbe  einer 
©crÄnbcrang  femt,  ($.  55.  unglucf lid) , 
niAd)ttg/  berühmt  tc»  machen);  it.  b.  i. 
traduire,  (auö  einer  ©pradte  in  bie  anbere) 
überfein;  ober  auch  bloß  ftatt  expri 
mer,  auäbrüeFen,  (n>ie  5.  5).  einen  @e 
banfen);  it.  b.  i.  représenter,  bartfcHcn; 
nordetlen;  auSbrücfen;  (wirb  inf.  non 
ÄunjHern,  (gdjriftfieUern,  ©djaufpie* 
lern  tc.  gefügt;  it.  b.  i.  répéter,  wieber* 
holen , Croie  j.  55.  ein  £cbo  einen  ©cball 
wiebcrbolt);  ober  (lûtt  rapporter,  wieber 
holen;  wieber  erjÜbleit;  (einen  münb 
liehen  Auftrag)  au$rid)ten;  it.  rendre, 
v.  n.  b.  i.  aboutir,  (inf.  non  Söegen)  $.  55. 
à un  village,  à une  rue,  ûn  ein  £)orf/  Oît 
«ine  ©affe  jîofien  ober  geben , (fot&in  fùb< 
ren);  (in  biefet  neutralen  55ebeutnng 
fagt  man  auch  se  rendre,  welches  febe») 

rendre  la  vue  aux  aveugles,  la  parole  aux 
rouets,  la  santé  aux  malades,  bie  55linbcii 
febeitb,  bie  ©tumraen  rebenb,  bicÆron* 
fen  gefunb  macbcn;  rendre  scs  devoirs, 
ses  hommages  à qn. , ctttcm  fcillf  ©d)Ul* 

higfeit,  feine  £brfurd)tbe$cigcn;  rendre 

les  derniers  devoirs  à qn.,  einem  bte  lefcte 

€bte  ermeifen,  b.  i.  ibn  $u  ©rabe  be» 

gleiten  ; rendre  honneur  à qui  appartient, 
<£brc  erweifen , bem  ©bre  gebühret , ren- 
dre le  devoir  conjugal,  bte  eheliche  tyflidjt 
Triften;  rendre  la  pareille,  glctdjeß  mit 
gleichem  vergelten  ; l«s  ingrats  rendent  le 
mal  pour  le  bien , Ûitbanfbare  vergelten 
@uteö  mit  55ofem;  rendre  compte,  9te» 
d>enfd)ûft  ûblegcn;  rendre  justice  à qn., 
einem  ©erecbtigfcit  mieberfebren  ïafîen; 

rendre  l’esprit,  rendre  Tarne,  ben  ©Ctft 
gufgeben;  rendre  une  loi,  ein  ©cfeç  cr* 
geben  Igffcn  Ober  geben;  rendre  un  juge- 
ment etc.,  ein Urtpeil  tc.  fprcdjen;  rendre 
service  à qn.,  einem  JDienfte  leiftctt,  ihm 
bienen;  rentfre  grâce,  Qa nf  ûbftûttcn ; 
rendre  visite,  bcfud)Cn;  CtttCn  55cfud) 
ûbjlûttcn;  rendre  la  visite , cinett  ©Cgett* 
befud)abftatten;  triebet  befneben;  rendre 
le  salut , ftjtcbcr  grüßen  ; banfen;  rendre 
réponse,  Antwort  ertbcilcnî  rendre  té- 
moignage, geugnift  geben;  rendre  raison, 
SKechenfcbûft  geben;  rendre  la  parole  à qn. 
f.  parole;  Tendre  gorge,  f,  gorge;  rendre 
de  la  lumière,  leuchten;  einen  ©djeit 
von  ftch  geben;  rendre  fou,  jum  5Rarrc 


rernicbtcn  ; rendre  digne,  odieux,  sage, 
heureux , tvutbtg , oerbafit / flug,  glücf* 
lieh  machen.  T.  rendre  la  main  au  cheval, 

bem  ÿfcrb  ben  Bügel  triebet  nachlaffen; 

rendre  le  boid,  ftd)  POt  Sinter  legett, 
Prov.  ce  qui  est  bon  à prendre  est  bon  à 
rendre,  wa$  gutift  ju  nehmen , ift  auch 
gut  trieber  JU  geben  ; rendre  à César  ce  qui 
appartient  à César,  bem  Âûifet  gebet!/ 
mai  bcô  iîaifcrô  ift;  ami  au  prêter,  enne- 
mi au  rendre,  lci6e  bctltcnt  ^tTCUnî),  llttb 

mahne  beinen  Jeillb;  (f.  auch  auii,  par- 
lementer etc.)  * 

se  Rendre,  v.  ré/7,  fîd)  ( an  bCtt  $eittb) 
ergeben;  ftch .übergeben;  iu  (à  qch.) 
nachgebett  te.;  it.  fîd)  worein  ergeben 
ober  fd)icFen;  (f.  bie  ©eofpiele;)  it.  se 
rendre,  (por  SKübigfeit)  nicht  mehr  fort 
fônnen;  it.  (mit  bem  accusatif)  ftch  $u 
ettrnö  machen;  etn?a$  trerben;  it.  (en 

quelque  endroit,  à un  endroit,  à un  régi- 
ment etc.  )ftch  roobitt/  worunter  begeben; 
sc  rendre  prisonnier,  ftd>  gefangen  geben; 
se  rendre  à condition  , ettVûé  auf  55ebin* 
gung  eingeben  ; se  rendre  à la  raison , ber 
Vernunft  ©ebôr  geben;  (f.  auch  raison  •,) 

sc  rendre  aux  raisons  de  qn. , jfttta^bCd 

©rûnbett  nachgeben;  ftchburchtc.  über* 

teben  laffeu  ; SC  rendre  aux  civilités  de  qn. , 
fichburdiiemgnbeé^ofltchfettetnnebmcn 
iaffen  î sc  rendre  aux  larmes,  ftch  butdj 
^brünett  erweichen  Iaffen;  se  rendre  maître 
f.  maître  ; se  rendre  partie  contre  qh. , ( jUt.) 

ftch  $u  jemattbeö  ©egner  gufwcrfcn;  «e 

rendre  catholique , fgtbolifdt  WCrbettî  se 
rendre  religieux,  ftd)  tn$  Âlojlct  bcgcbett/ 
ein  5JtÔnd)  werben;  se  rendre  familier, 
fîd)  gemein  mûdtcn;  sc  rendre  nécessaire, 
ftch  unentbehrlich  madten;  sc  rendre  au 
logis,  ftd)  nach  faut  begeben. 

Rendu,  ue,  part.etadj.  wieber  gegeben  ÎC. 

(f,  rendre,  se  rendre);  rendu  dans  la  cave, 

in  beit  ÄeDer  geliefert;  cheval  rendu,  eilt 
mübetf,  abgemattetcS  <hferb  ; un  sujet  bien 
rendu,  ein  wohl  bargefteUter,üorgeflett- 
ter,  anégebruefter  te.  ©egendanb;  nous 
voilà  bientôt  rendu,  nun  ftnb  Wir  balb  OH 
jOrt  unb  ©telle  angclangec. 

Rendu,  r.  m.  ber  Ucberlaufer  ; cVst  un  rendu, 
fam.  bas  war  nur  wette  gemacht. 

Rcnduire,  v.a.irr.  ttOdt  Ctnmahl  Ober  AU  ff 
neue  überreichen  / übcrtüitchert/  bewer* 
fen  !C.  (f.  enduire;)  it.  ççf.  b.  t.  enduire. 

Rendurcir , v.  a.  wicbcr  hart  machen; 
wicbcr  hattet  machen;  wteber  harten  te.; 
it.ßg.  wieber  oerhÄrtett/  vcrflocfett  tc, 

f.  endurcir. 

Rune , s.  f.  bet  3^0^  » me«er  un  cheval 
les  rênes  séparées,  T.  f,  séparé;  tenir  lef 
rênes  de  l'empire,  de  l’état,  du  gouver- 
nement , ßg.  bie  / W 
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Staate*,  bet  «Regierung  in  #Anbeu  6a 
ben  ; baö  «Regiment  fuhren  i regieren* 
Renégat , ate , s.  her  «Xenegat , b.  i.  eine 
chriftlidie  «perfon  weiche  ju  einer  anbern 
SXeligioit,  inf*  jut  mahomebanifeben , 
übergehet* 

Reneiger , p.  a.  et  impers,  Wieber  fcfilteien  i 
f.  neiger. 

Renette,  s.f.  T.  ein  ftAblcrtteö  5öerf5cug/ 
womit  man  im  £uf  eines  «ßferbetf  nach» 
fud)t,  wenn  e $ oernagclt  ift;  and)  bas' 
SBirfeifen  J f.  boutoir,  paroir. 

Renctter , p.  a.  bett  #Uf  bCÖ  <Pfcröe0  ÜU$ 
wirfen  ; auch  pa^r). 

Renettoyer,  v.  a.  bon  neuem  reinigen; 

fAubern;  auSfehren  te.  f.  nettoyer. 
Renfaîter,  v.  a.  bie  $tr(lc,  beit  Jorjt  (faîte) 
eines  iDacbctf  auebeffern* 

Renfermé,  s.  m.  sentir  le  renfermé,  bltm* 
PÜg  / nach  bem  Äaften  riechen. 
Renfermé,  ée,  part,  et  ad}.  niiebCt  CtltgC* 
fchloffetl  ÎC*  f.  auch  renfermé  , s.  m. 
Renfermer  , v.  a.  Wieber  eittfcblicßctt,  bCt 
fdjlieflcn,  einfperren  te»  (f.  enfermer); 
it»  enthalten  ; begreifen  ; in  fid)  fehlie 
tfen  ; in  ftch  halten  ; in  fich  fallen  ; it 
fit*  jufammenfûfien.  Se  renfermer  ( V 
rtfi  ) dans  «on  sujet,  fleh  (b.  i»  einen  ©e< 
genflanb)  jufammenfatîen  i se  renfermer 
en  soi-même,^,  b.  i*  se  recueillir,  feine 
©ebanfen  jufammenfaffen  , fîch  in  fich 
felb|t  ocrfdilicfien. 

Renfiler,  t».  a.  «Hebet  an  einen  ftaben , an 
eine  ©chnur  faffen  ober  reihen  te.  ; it 
wieber  einf^beln  te.  f.  enfiler. 
Renflammer,  v.  a.  p.us.  wieber  ônjûnbCtt  5 
wieber  entjunben  te.  f.  enflammer. 
Renflé , ée.  part,  et  adj.  aufgcqUOÜett  ; auf 
gefcbwoUen  te..;  colonne  renflée,  T.  eine 
©Aule  bie  an  einem  £>rt  bidet  iû  alô 
am  anbern  I (f.  renflement). 

Renflement,  s.  m.  T.  bie  Vaudjung  einer 
©Aule  gegen  bie  Vcrbunnung. 

Renfler,*',  a.  auffdiwcUen  ; aufqucflett/  wie 
bie  Hûffcnfrûcbte  im  Wochen  te» 

Renfoncement , s.  m.  Opctfpeftib , Stable 

rep,  $auf  unfl  te.)  bie  Vertiefung  ; îicfej 
€ntfcrnung. 

Renfoncer,  p.  a.  bett  Voben  (etneS  ^ûfiTcé) 
«lieber  einfeçen  ; einen  neuen  Vobeit 
einfefjen  ; it.  wieber  ju  Voben  fenfen, 
«lieber  untertauchen  te.  f.  enfoncer. 
Renforcé,  ée,  part,  et  adj.  betfHrf t 2C.  (f. 
renforcer)  ; bidet  renforcé  , Cin  Âlcpptr/ 

ber  (ïArfer  ifl  al*  gewohnlid)  ; du  taffe- 
tas renforcé,  ber  ^oppeltaffet;  un  canon 
renforcé  par  la  culasse  , ein  ©Cfdjûlj  mit 
perflArftent  Vobenfrûcf  ; (f.  auch  fig-  cu- 
lasse); mât  renforcé,  (.jumelé;  ce  n’esf 
qu’un  bourgeois  renforcé,  fagt  man  (J/g-) 
bon  einem  gemeinen  reichen  Vurger, 
ber  fût  eine  ©tanbeSperfon  angefehen 
fcpn  will* 
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Renforcement , s.  m.  bie  Verfl Arf  ung  ; (im 
aftioen  unb  paffiben  Verflanb). 
Renforcer, p.  a. berffArfen ; fiArfer  machen; 
it.  bermehren  i renforcer  l’armée,  fte  2lr- 
mee  bCt  jlAtfen  ; renforcer  la  dépense  d’une 
maison,  bie  Slu^gaben  einer  Haushal- 
tung bermehren.  Se  renforcer,  v.  Tèjl.  fidfr 
berflArfen  ; ff Arfct  werben  ; fich  bermeh- 
ren; an  ©tarfe,  an  ÄrAften  te.  junch- 
men  ; (f.  auch  renforcé). 

Renfermer,  p.  a.  T.  (bie  Hanbfchuhc)  er- 
weitern ; mit  bem  Sfôenbctfocf  weitet 
machen. 

Renfennir,  p.a.  T.  (eine  alte  ©Jaucr)  au«* 
heffern  ober  aufs  neue  bewerfen. 
Renfermis , s.  m.  T.  bie  ÄuSbcfferung  ober 
auch  ber  Vewttrf  einer  alten  Stauer* 
Renformoir,  s.  m.  T.  ber  «Venbcftccfen  , 
2ôenbc|iocf  ber  Hanbfduihmacher. 
Renfort,  s.  m.  bie  VertfAtfung ; (wirb  in£ 
bon  £tUbpen  gefagt)  J le  premier  ren- 
fort, ba$  Vobcttlîûcf , le  second  renfort B 
ba5  3apfenflûcf , ©chilbjapfenftucf  , le 
troisième  renfort,  ba$  OJîunbflÛcf  einer 
danone* 

Renfrogner  etc.  f,  refrogner. 

Rengagement,  s.tn.  p.us.  bie  Slötebeteinfaf- 
fung  in  eine  ©ache , in  ein  ©efdjAft  ; 

(f*  engager,  s’engager). 

Rengager,  p.  a.  wieber  berpfAnben  k.î  it. 
wieber  in  etwas  ucrwicfeln  ; auf«  neue 
anwerben  te.  ( f.  alle  Vebeutungen  bon 

engager,  s’engager). 

Rengaine , s.  f.  pop.  ber  £orb , bie  ab- 
fchlAgige  Antwort. 

Rengainer,  p.a.  wieber  einflecfen ; wieber 
in  bie  ©djcibe^  flecfcn  ÎC.  (f.  engaîner). 
■Fig"  fam‘  rengainez  votre  compliment,  flc- 

cfen  ©te  3hr  Äombliment  nur  wieber 
cinî  jpareu  ©ie  3hre  .f  omplimente  ; 

rengainez  votre  colère  , fepen  @(e  bOCh 

nicht  fo  joruig* 

se  Rengcndrer , p.  ré/l.  p.us.  ftch  Wiebet  <f- 

jeugen  ; wieber  entliehen  te,  f*  engen- 
drer. 

Rcngorgeraent , s.  m.  fg.  batf  Vruffen* 
se  Rengorger , v.  riß.  (bon  Jrûuenjimmern) 
fîdi  bruflen , b.  i.  bie  Vruft  empor  he- 
ben ; (wirb  juwcilen  aud)  bon  $tann$# 
perfoncu  gefagt)  ; it.  ßg.  ftch  brûjtcn, 
b.  i.  (lolj  unb  aufgchlûfen  fepn* 
Rengorgeurs,  s.  m.  plur . T.  ber  Vûhlltt 
jwepcr  HûnPtmuôfeln. 

Rengraisscr,  p.  a.  wieber  fettmûchen  ; wte- 
ber  mAflcn  te.  ; it.  p.n.  wieber  fett  wer- 
ben ; Wieber  bief  Werben  JC*  f.  engraisser. 

Rengagement,  s.m.  ol.  b.  i*  accroistement, 

bic  Vermehrung  ; (wenn  bon  einem 
Uebeï,  bon  einer  Æranf heit  :c*  bieSXebe 

iÜ). 

Rerrgréger,  v.  a.  se  Reflgréger,  p.  riß.  ol. 
b.i,  accroître,  augmenter  etc.  (b*  Hebeln) 
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terfthlimmem  ; fïch  oerfdjltmmfttt  \ 
fchlimmer  roctôen  te. 

Rcngrénement,  s.m.  (SßtÜnjjUttc)  baO  HO d)* 
mehlige  trügen  ; f.rengréner. 

Rengréner , p.  a.  T . (eilt  fd)led)t  auôqcfot» 

lene«  sfôünjftücf ) nod)  etnmahl  pr&gen  ; 
überh»  einen  ©tümpel  nod)  einmal  in' 
Die  «ftatriçe  legen,  um  ihu  $.  53.  au  un* 
terfuchen;  (Muller)  nod)  einma&l  ober 
wiebet  ouffcbûtten  ; f.  engréner. 

Renhardir,  p.  a.  wieber  fühlt,  beherjt  ma* 
d)en.  Se  renhardir , v,  ré/l.  wiebet  f Uljn 
werben. 

Rentable,  adj . c.  p us.  làugbûr  ; tous  vi- 
lains cas  sont  reniables  , prov.  nieilUMb 

gefleht  gern  feine  eigene  gebiet. 

Renié,  ée,  part,  et  adj.  PerlÜUgnet  tC.  » 
moine  renié , ein  dJîônd) , bet  ÄUö  feinem 
Älofler  entfprungen  unb  bon  feinem  £>* 
ben  ûbgefaUen  ifl;  chrétien  renié,  ein 
abtrünnig  geworbener  (Ebrift. 

Reniement,  s.m.  bie  «Rerlaugnung  tnf.  fei* 
©laubeng  î ( f.  renier)  ; reniement  de 
St.  Pierre,  bie  Verleugnung  tyetri. 

Renier,  p.a.  petlüugnen;  nicht  erfennen  ; 
(f.  désavouer);  it.  (feine  «Religion  ober 
©ott)  verleugnen  ; (feinem  ©lauben) 
entfagen  ; it.  v.  n.  (meifl  in  «Rcrbinbung 
mit  blasphémer)  ©ott  leflern  i fluchen 
unb  febwören  ; (f.  aud)  Tcnié). 

Rcnieur,  s.  m . ber  ©ottegieflerer  ; bet  got* 
tcgieflcrlidje  gluchet  ; f.  renier. 

Renifle»  > r.  n.  ben  «Roh  hinter  ftd)  jiehen; 
fc&ttuffeln  ; fdwüffcln  ; fehnupfen  ; re- 
nifler sur  l'avoine,  wirb  ton  ben  «pferben 
gefagt , wenn  fie  ben  £afcr  beriechen 
tinb  nicht  freffen  wollen  î (ßg.  Jam. 
wirb  eg  auch  »on  tyerfonen  gefagt);  it. 

f.  renâcler. 

Reniflerie,  s.f.  bag  (Bdjmip fett  i ©djnuf« 
feln;  ©dimiffellt  ; f.  renifler. 

Renifleur,  euse , s.  Jam.  eilt  0djliuffler/ 
0djitüffler  ; eine  ©djnutrleritm  zc.  f. 
aud)  petun. 

Réniforme,  adj.  in  ©eflalt  ber  Stieren. 

Rénitence,  s.f.  (tybpftf)  b.i.  résistance. 

Reniveler,  r.  a.  nochmalig  mit  bet  SBaffCt* 
wage  abmeffen  te.  f.  niveler. 

Renne,  s.m.  bag  «Renntbtcr;  f.  aud)  tanger. 

Renoircir , v.  a.  wieber  fd)WÄtjett  IC*  > ßg. 
wiebet  anfehwarjen  K.  f.  noircir. 

Renom , s.  m.  ber  «Ruf;  «Rahme;  it.  (wenn 
renom  allein  Hebt)  bet  gute  «Ruf  ; ber 
gute  bahnte;  bag  Slitfe&cn  j f,  renommée, 
(f.  auch  matinée,  prov .) 

Renommé,  èe , part,  et  adj . berühmt  (par 
ober  pour , . . wegen  k.) 

Renommée,  r.  f.  ber  (gute  ober  üble)  Stuf, 
bahnte  ; it.  bag  ©erûdjt;  it.  (poet.)  bie 
©üttmngama  ; bie  ©ottinn  beg«Rubmg, 
M ©crüchteg  ; (f.  aud)  renom,  fâme; 
renommée  ifl  ebler  âlg  renom)  ; la  renom- 
mée de  cette  bataille  courut  bien  vite,  ba5 


©erficht  boit  biefer  ©djladjt  breitete  fidj 

gefehwinb  aug  i ternir  I»  renommée  da 
qm,  u flétrir , jemanbeg  «Ruhm  beflecFen» 

(f.  aild)  ceinture,  prov.) 

Renommer,  p.  a.  (mit  faire)  faire  renom- 
mer, se  faire  renommer  , berühmt  ma* 
djen  ; fîd)  berühmt  machen  ; berühmt 
werben;  se  renommer  de  qn.,  ftd)  eine$ 
anbern  Rahmen  bebienen  ; fïdb  fur  je* 
manb  auggeben. 

Renonce,  s.  J.  (0piel)  bie  mangelnbe  garbe; 
ber  Mangel  einer  gewijfen  garbe  ; jouer 
de  renonce , eine  anbere  garbe  jugebett  ; 
jouer  en  renonce  , ffarbe  petlüugnen  i 
nicht  befennen. 

Renoncé  , ée , part • et  adj.  f,  renoncer. 
Renoncement,  s.  m.  (im  moralifehen,  unb 
inf.  tnt  chriftlich’moratifchen  «Rcrflanb) 
bie  25erlaugnung  ; — aux  pia.sirs,  Die 
©ntfagung  ber  Vergnügungen  } — i 
ober  de  soi-même,  bie  0elbflpetieug* 
nung. 

Renoncer,  v.  n.  (à  une  chos*)  «Rer$id)t  auf 
. etrnag  tbun  ; einer  (Bache  entfagen  ; et* 
wag  (ober  feine  «Rechte , 2lnfprüd)e  anf 
etroag)  aufgeben; fahren  laffen  ; ftd)  Der- 
felben  begeben  ; it.  V.  n.  et  a.  b.  t.  mo- 
nier, désavouer  , verleugnen;  (f.  renier); 
it.  p.  n.  (à  qch.)  unb  absoi.  (Äartenfp.) 
bie  garbe  verleugnen  ; nicht  befennen  ; 

(f.  renonce);  renoncer  au  monde  , btt 

Sßelt  entfagen  ober  ebfagen. 
Renonciation , s.  f.  bie  ©ntfagung  ; 55f* 
gebuttg  eineg  «Rechtcg;  Der  «Serjicht;  f. 

renoncer. 

Renoncule,  §.  f.  bie  «Ranunfel  ; ber  £ab* 
nenfufl  ; renoncule  des  prés , ber  SRiefen* 
habnenfuji  ; (auch  grenouiiiette). 
Renoper,  p.  a.  T.  (ein  0tÜcF  £ud))  ttOCfj 
einmahl  noppen , belefeit  ; f.  noper. 
Renovation,  s.f.  Die  ©rneuerung , inf.  be$ 
voeux,  ber  ©elûbbej  (fonfi  renouvelle- 
ment). 

Renoué,  ée,  part,  et  adj.  f,  renouer. 
Renouée , s . f.  bag  Sßeggrag , ber  SPBegtritt  t 
f.  centinode , tramasse  ; ( aud)  sangui- 
naire). 

Renouement,  s.  m.fg.  Die  (Erneuerung; 
5Öteberbfrftfllung  ; ( SfOieberanfnû- 

pfting)  J renouement  d’amitié  , bie  (Er- 

neuerung,2öieberbcr|ieHungbcrgrfunb- 

fehaft. 

Renouer,  p.a.  wieber  binben  ; wieber  fnu* 
pfen  :e.  f.  nouer  ; it.  qqf.  b.  i.  nouer , 
(welchcg  fehe)  ; it.  T.  ein  perrenfte* 
©lieb  wieber  cinrichten,  cinrenfett;  it. 
renouer  j(fig.  wieber  attfnüpfcn  ; wieber 
erneuern;  wieber  b*t jletlcn  ; (f.  nouer); 

it.  renouer,  absoi . b.  t.  se  réconcilier, 
se  remettre  bien  ensemble , fîdj  Wieber 
»erfhbunt  / augfohnen  ; renouer  amitié 
avec  qn.,  bte  unterbrochene  greunbfchoffc 
wieber  erneuern/  Anfnüpfctt« 
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Renoueur,  s,  m.  T.  einer  ber  »errenft 
©lieber  »ieber  einrichtet. 

Renouveau,  s.m.Jam.  t i pMS,  b*  t»  le  prin 
temps,  ber  Jrubling. 

Renouvelé,  ée,  part.etadj . f.  renouveler. 

Renouveler,  v.a.  erneuern  ; in  ben  »ori- 
gen ©tanb  fcçcn;  it.  erneuern/  erneuen/ 
(vulg.  »erneuen)  b.  i.  a lu  Otnge  ab* 
fdjaifen , unb  neue  bafur  einfûbrcn;  *7 
»on  neuem  anfangen  ; it.  »iebcrbolen  ; 
it.  einer  ©acbe  eine  neue  Jtraft  ober 
£ebbafttgfeit  ertbeilen;  aufg  neue  bele- 
ben ; »ieber  in  ©ang  bringen  ; renou- 
veler du  viu,  alten  5ßein  mit  neuem  auf- 
füllen;  (f,  aud)  remplir);  renouveler  un 
délai , T.  neue  Jrifl  ertbeilen  ; it.  renou- 
' veler,  v.  n.  fam.  ( prov .)  renouveler  de 
jambes , d’appétit , trteber  anfangen  ju 
geben , $u  e»en , trie  »enn  man  nod) 
nicht  gegangen  mire,  noeb  nicht  gcgcf 
fen  batte  ; (t.  aud)  redoubler)  ; it,  IC 
nouveler  de  jambes,  ßg.  prov.  fid)  lieue 
5KÜbc  geben.  Se  renouveler,  v.réfl.  jïcb 
erneuern  ; fîd)  erneuen  îc.  f,  renouveler. 
Renouvellement , s.  m . btC  ©WeUCtUttg* 
Renoyer,  v.  a.  ol . b.  i»  nier. 

Renseignement,  t.  m.  bie  SlttWeifung;  2ln 
jeige;  it.plur.  bie  Nachricht  »on  et»a$, 
»on  jemanben. 

Renseigner , v.  a.  p.us.  »on  neuem  unter- 
richten, untermeifen. 

Rt-nsemencer , v.a.  «Hebet  BefAcn  î guf$ 
neue  befAftt  te.  f*  ensemencer, 

Rentamer,  v.  a.  »ieber  ober  »on  neuem 
anfebneiben  ic.  ; it.  ßg.  (eine  Unter« 
bung)  roieber  anfangrn  :c.  f.  entamer. 
Rentassé,  ée,  adj.  auf  ctnanber  gebrüeft; 
un  homme  rentassé  , ein  fütjcr  , biefer 

SDtenfdj. 

Ren ta«er , v . a.  roicbcr  auf  einen  Raufen 
fci)id)ten  ober  fcljen  ; triebet  auffcçen, 
aufbAufen  ic. 

Rente,  s.J.  bie  Diente,  b.t.  ba$  jährliche 
©infommen  , bie  jAbrlicben  (Einfunfte, 
(Jinfeii)  iuf.  »on  ©runbilucFen  unboon 
.^Capital teil  ; rente  foncière . eilte  auf  ein 
©cunbjlùcf  ange»tefene  Diente;  rente 
viagère,  bie  £eibretlte  î rentes  en  grains, 
©etreibejinfen  ; placer  de  l'argent  en 
rente , ®elb  auf  3infe«  legen.  Prov. 
deux  chapons  de  rente,  pop.  f.  chapon; 
ses  pourchas  lui  valent  mieux  que  ses 
rentes,  baO  ©cbmaroçcn trAgt  ibm mebr 
ein  al$  feine  ©utet  ; il  s’est  constitué 
une  rente,  rotrb  »on  einem  gefagt/  ber 
|u  gctoiifen  Seiten  besaht«  be»  einem 
etroaö  bettelt , j.  35.  tin  ÎReujgbrôgc 
febenf  tc. 

Renté,  ée,  part,  et  adj.  f,  renter;  it.  (»on 
einzelnen  tycrfonen)  être  bien  renté,  b.  t. 
être  riche,  »iele  ©infùnftc,  ein  groée* 
Ctnfommen  hoben  i reicb  fe»n  ; moine 
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renté,  ein  ©toncb  bet  ttt  feinem  SSettcl* 
orben  tfr. 

Renter,  v.  a.  (eine  ©enu’tnbe, emJpofpttal, 
Âlofler  ic.)  mit  einem  jAbrlicben  ©m- 
fontmen,  mit  ©infûnften  oerfeben. 
Renterrer , v.  a.  »ieber  begraben  ; t»tebrr 
tn  bie  €tbe  feçen  ÎC.  f.  enterrer. 
Renteux,  euse  , adj.  T.  (»on  lifgen&r/r 
©utern)  jtntfbar  ; it.  s.  einet  ber  einen 
jährlichen  3tn*  $u  bejablen  bat. 

Rentier,  1ère,  s.  bet  Dlenticrer,  stentna; 
bie  Dlentncriitn  ; eine  $erfon  bie  »on 
ib«n  Renten  lebt,  ober  ûberb.  »eiche 
Dienten  gu  beben  bût;  U . einet  »eichet 
(»on  berrfcbaftlidjen  ©utcrn)3mfen  bc- 
jablt;  ein  (®runb*)3inggcbcr;  ein  ^ach- 
ter, bet  bie  Dîuçung  eine«  ©utc$  um 
ge»iffe  Stufen  gentefjt. 
gentoiiage,  s.  m.  bûô  iôefcçcn  mit  neuer 
£ein»anb. 

Rentoiler , v.  a.  »ieber  mit  neuer  £em»ûnb 
bcfeçen  ; ( roirb  nur  »on  ge»iifen  mit 
©piçen  btfeçten gingen  gefügt;  (f.  en- 
toiler) ; it.  (Gabler)  ein  ©emAblbe  auf 
«eue  £ein»anb  jieben. 

Renton,  f.  rentou. 

Rentonner,  v.  a.  »ieber  in  ein  Ja§  tbun; 
(f.  entonner)  ; rentonner  du  vin,  23eiîl 
abjicben  ober  ablaffen. 

Rentortiiicr,  v.  a.  »ieber  einretcfeln  ; nric* 
ber  einbreben  ; »ieber  »er»icfcln  tc.  f. 

entortiller. 

Rentou  ober  Renton , g.  m.  T.  bte  Juge 
(jointure),  bft  Oït , »0  $»et)  'Saubôl- 
jer  in  cinanbet  ober  auf  einanbec  $u- 
fammengefûgt  »erben  ; it.  ber  ûrt  »0 
biej»r»  jÇjAlftcn  einet  ©anbubr  »er* 
bunbcit  »erben. 

Rentraîntr,  v.a.  «Jtcber  mit  fîdj  fottfcble»- 
»eil/  fortrei§cn  :c.  f.  entraîner. 

Rcntraîre,  v.  a.  in.  (;»eo  ©nbcit  an  ei- 
nem jerrtffenen  ©tuef  îud)  f 3tug  rf* 
ober  j»c»  ©tuefe  2:ucb  te.  üufammen- 
flogen,  b.  i.  fo  >ufammen  nAben,  ba$ 
man  bte  Dîabt  nicht  fïebt;  (im  erjlem 
Jaüe  fügt  man  aud)  :)  flopfen. 

Rentrait,  aite,  part,  et  adj.  jufûmmen  ge- 
flogen ; gefîopft  te. 

Rentraiture,  s.f.  &ÎC  ©tofnûbt;  ©topfnabt; 

baô  ©cfleppc  ; f.  rentraire. 

Rentrant,  adj.  ( tm  Jeflungtlbûlt)  angles  ren- 
trans,  etngebenbe , mit  ber  ©piBe  ein- 
»Artö  gelehrte  S©infel. 

Rentrayage,  s.  m.  T.  bûS  ©tOpfen } Jlicfcn; 
f.  rentraire. 

Rentrayeur,  eu»,  s.  einer  (eine)  fo  alte 
Kleiber  »ieber  auSbefiert  unb  »«flopft; 
bet  Jltcter  ; bie  Jlicfertim. 

Rentré,  éc,part.  »teber  bcimgegangen  te. 
Rentrée,  s.  f.  T.  bic  Sötcbereroffnüng  ft* 
neö  ©ertebttf  nach  gcenbtgten  Jerxen  ; 
(3Ager)  bie  SÖtcbcrfebr  bcö  SSilbeö  bet) 
Slnbrircb  bc^  £agc$  nach  feinem  ^ageç  ; 
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(im  ©egenfag  von  relevé,  s,  m.)  i (gtat* 
tenfp.)  Die  Âauffarten  i Oie  harten  ôte 
matt  fur  bie  weggeworfencn  befommt; 
voilà  une  belle  rentrée  , prov . wirb  fpott* 
Weife  von  einem  gefaat  ber  sur  unge« 
fcgicften  gett  in  eine  ®efeUfd)afttritt. 

Rentrer,  v.  n.  wieber  ober  noch  einmal 
hinein  gegen  :c.  ; itacg  -Oaufe  gegen  ; 
(f.  entrer)  ; it.  jig.  ( f.  bie  35cgfptele) } 
it.  v.  impers,  (v.  harten)  J.  35,  il  m’est 
rentré  beau  jeu,  tcg  gûbe  ein  fcgÔneS 
©ptel  gefauft;  (35tfliarb)  wieber  ins 
©viel  foinmen.  Fig-  rentrer  en  soi-même, 
miebet  in  fid)  gegen  ; rentrer  dans  son 
devoir,  wieber  ju  feiner  ^fliegt  jurùcf 
fegten  ; rentrer  (b.  t.  revenir)  en  son  bon 
sens,  wieber  jur  58crnunft  fomrnen;  it . 
wieber  vernünftig  werben;  ber  Vernunft 
tViebet  SXaunt  geben  î rentrer  dans  les 
bonnes  grâces  de  qn.,  bej)  jemanbCU  Wie* 
ber  in  0naben  fommen  ; (f,  übrigens 
entrer).  Prov.  entrer  en  danse,  f|d>  note» 
ber  in  einen  Jpanbel  eittlaifen  , tvorauS 
man  fîcg  fegon  gejogen  gatte  ; ( f.  aucg 
coquille);  c’est  le  ventre  de  ma  mère,  je 
n’y  rentre  (obft  je  n’y  retourne)  ptes,  f, 
mère  ; (f.  aucg  parole  etc.) 

Rentrer,  v.  a.  ( Âupfcrffecger)  aufftecgen  / 
b,  i*  bem  ©egeibewaffer  nacggelfcn. 

Renvahir,  v.  a.  miebcr  überfallen  ; wieber 
mit  Âricg  uberjiegen  :c.  f,  envahir. 

Renvelopper , v.  a.  Wieber  cinWicfcln  !C.  f. 
envelopper. 

Renvenimer,  v.  a.  tvifbet  Vergiften  K.  ; it* 

miebcr  ärger  ober  fcglimmer  maegen ; 
wieber  vetfcgltmmern  ; f*  envenimer. 

Renverdie,  s.  f oi.  ba$  $tüglingsigebi<gt  î 
it . ber  feinbliege  Angriff. 

Ren verger,  v.a.  (jÇotbm.)  mit  Ctnem  Stanb 
verfegen. 

Renvers,  s.  m.  ( ©cgieferbccfcr)  bie  2trt 
ben  5)acgftugl  jtt  beefen. 

à la  Renverse , adv.  rütf  WÄrtS  î gtnter  fUgî 
tomber  à la  renverse  , gtnter  fïcg  füllen  J 
être  couché  à la  renverse,  ouf  bem  9tu* 

efett  liegen. 

Renversé,  ée,  part,  et  adj.  itntgetVOtfcn  J 
umgcfegrt;  verfegrt  K.  (f.  renverser); 
it.  (von  einem  Slnfcglage  ic.)jiernicgtct; 
vernlcgtct  ; su  niegte  gemadjt  ; it.  ju 

©tunbe  gertCgtet  i (f.  ruiné).  Prov . le 
monde  renvmé,  bie  verfegrte  Sßelt;  (f. 
ftUCg  marmite). 

Renversement , s.  m.  bie  Umwerfung  ; Um» 
fiofiung  ; bû$  Umwerfen  ; Umffoficn  ; Um» 
reißen  ic.  (f.  renverser)  j meiftenS  aber 
hat  renversement  eine  pa([ipe  QSebeu» 
timg , unb  bebrütet  im  eigentlichen  tinb 
figurlidien  55erftanb  : ber  Umflnrj  » ber 
Untergang  ; ber  SSerfaU  ; it.  b.t.  déran- 
gement. bie  Uuorbnung  ; it.  (ÜÜufïf)  btc 
Umfegrung  eine«  Intervalls  ; renverse- 

- ment  d’esprit,  bie  îttetcücftgcit,  T. ren- 


versement de  la  vessie,  ber  $5fafcnvorfalï; 
renversement  des  paupières  , bk  Umffg* 
rung  ber  Slugenlicber;  charger  par  ren- 
versement, bie  £ûbung  eine$  ©ddifc$  in 
ein  anberetf  bringen  ; ein  ©cgiff  umla* 
ben  i (f.  aucg  renverser). 

Renverser,  v.a.  umwerfen  ; (u  35obett  wer* 
fen;  über  ben  Jpatifen  werfen  ; iirnfïo* 
fjcn  ; herunter  werfen  i untreifien  ; nie» 
bcrreifjen  ; nicberfcglagen  ; umfd)ûtten 
K.  i aucg  blofj , ttmîegreit  ; umwcn&en  ; 
it.  unter  einanber  werfen  ; in  Utiorb» 
nung” bringen  ; (im  Æricg)  über  ben 
Raufen  werfen  i auö  einanber  treiben, 
fprengen  ic.;  in  Unorbnung  bringen; 
jer(lreueiti  fcglagen;  it.  (bie  feinbliege 
SBerfe)  nteberreipen,  fcglctfcn  :c.  (f. 

abattre,  raser,  combler  ) ; it.  Jig.  UUt* 

flogen;  jcrftôrcn;  jerniegten;  it.  umîcg* 
ren;  verwtrren  ; renverser  en  courant  à 
cheval , ûberreiten  ; nicbcrrcitcn  ; über 
ben  Raufen  reiten  ; renverser  la  charge 
d’un  vaisseau  dans  un  autre  , T.  f,  ren- 
versement ; renverser  l’esprit  , ben  3Scr* 

jlanb , ben  ®ci(t  verfegren , ober  aucg 

VercucFcn»  Se  renverser,  v.  rêjl.  über  bett 

Raufen  geworfen  werben;  in  Unorbnung 
geratgen;  (wirb  inf.  aud)  von  Gruppen 
flCfagt,)  f.  renverser  ; (f.  aucg  renverse- 
ment uttb  renversé). 

Renverseur , s.  m.  p.tts . renverseur  des  noms, 

einer  ber  ftch  mit  her  Q5ucgflabcnvcrfe* 
gung  beregnten  abgibt  ; ber  Slnagram» 

mattjl  ; f.  anagramme). 

Renvi,  s.  m.  (in  gcwiffeit  Æartenfptclcn) 
baöienigc  waö  inan  über  baö  ©efeijte 
( vade  ) tn$@ptel  fcçt,  um  bie  anberit 
ju  überbietgen. 

Renvier , v.  a.  (im  ©piel)  göger  btetgen; 
Überbietgen  ; (f.  renvi)  ; it.ßg.Jam.  b.  i. 
renchérir,  enchérir,  welche  fege. 

Renvoi,  s.  m.  bic  ^urücffcnbung  einer 
©aege  ; it.  bas  3urücfmerfen , äutnrf- 
prallen,  j.  35.  eitteö  ’Sattd,aucg  ber  £icgt* 
jlrahlcn  te.  (f.  aucg  réflexion)  ; it.  ( in 
einem  35ucg , in  OJtuftfalicn,  auf  einem 
gejetegneten  <Plan)  bie  Surücfweifung  ; 
«Racgwetfuttg  ; it.  baS  baju  bienenbe 
3cicgeit;  it.  T.  bie  2Jerwetfunganbeu 
recgtmi§igcn  3tid)ter  ; it.  renvoi,  bai 
iXbbanfen  ; bte  2)erabfcgtcbung  einer  in 
unfern  ^)ien(len  (legenbcn  'JJerfon  ; car- 
rosse de  renvoi,  eine  jurücf  reifenbe 
Äutfdie  ; renvoi  des  domestiques  , btC 

2lbfd)affung  beö  ©efinbeö. 

Renvoyé,  ée,  part,  et  adj.  f.  renvoyer. 
Renvoyer , v.  a.  nocf>  einmagl  fd)icfen,  fen» 
ben  ; it.  wieber  fegiefen  ic.  ; it.  (wieber) 

jurùcf  fegiefett  îC.  (f.  envoyer)  ; it.  b.  t. 
refuser,  jurùcf  fegiefen  îc. ; it.  perab* 
^fcgieben;  it.  b.  t.  rebuter,  ab  weifen;  (in 
einem  35ucg  ic.j  auf  ba3  SSorgergcgcnbe 
jurücf  weifen  ; it • jurücf  werfen  ; jurücf 
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treiben  ; U.  an  jcmanb,  ober  an  th'fn 
Ùrt  bût  weifen,  oerweifen  i it.  »crfcbte» 

ben  i (f.  über  b*  renvoi)  ; renvoyer  à une 
autrefois,  auf  ein  anbctmabl »crweifen; 
renvoyer  une  affaire  bien  loin,  eilte  @>ûd)e 
»eit  (jûtau«  fdjteben.  T.  il  a été  renvoyé 
quitte  et  absous , er  ifl  freoqcfptocbfn 
tuorbcn»  renvoyer  un  criminel  A son  p»e- 
rnter  jugement , Da«  »Ott  beitt  erftcn  SHtctV 
ter  über  einen  Verbrecher  gcfprocbcnc 

Urteil  bcfMtigen;  renvoyer  qn.  cher  son 
grand  pér c,prov.  pop.  einen  grob  abwei« 
(en  ; eilten  ûbfùbren  ; (f.  auch  calendes). 

Jléopiner , v.  a.  p us.  »OU  nCUCItt  feiHC  üXeû 

nuug  fagen. 

Kéordination,  s f.  bie  wicberbolte  SEBeibe. 

Réordonner,  v.  a.  jum  JWfl)tCU  »Pfahl  jUIU 
^rieflet  »eiben , cinfegncn. 

Réorganisation,  s.  f.  nouv.  bîe  SBiebeteilt* 
rtdttung  î f.  organisation. 

Réorganiser , v.  a.  nouv.  Wifbft  fitttichtcn  » 
f.  organiser. 

Repab.  s.  m.  ein  arabifdjc«  Snflrument 
mit  jwc»  (gfûitcn. 

Repaire,  m (»on  wilben  £btc«n , ÔUCh 
»on  9faub»ôgelit , un ïjîg.  »on£)icbeit, 
SOtôrbcrn  :c.)  bet  Aufenthalt  J bie  5©oh- 
nungî  £ôble  J (f.  retraite);  it.  T . ber 
?Dvi|i  ober  bie  £ofung  (fiente)  gewiffer 
ithicre,  trie  j.  ber  IBolfc,  i>afctt  te.  ; 

repaire  de  voleurs,  de  brigands,  de  scé- 
lérats etc.  ,fig.  bû$  JOiebönefl  ; SKaubnefû 
bieSX^uberhôhle  i (f.  auch  repère). 

Repairer , v.  n.  T.  (».  Wilbcn  ^bierClt)  ill 
ber  £6&lc  (repaire)  liegen  » ficb  bafclbji 
ûufhnltcn. 

Repaissir , v.  a.  bief  et  machen  î »erbief  en  ; 
it.  v.  n . biefer  werben  ; f.  épaissir. 

Repaître , v.  n.  irr.  füttern  ; (».  ÇOîcnfcbcn) 
Nahrung  / @petfe  $u  ftcb  nehmen  î effenj 
(wirb  tnf,  »on  ^ferben  unb  PKcnfcbcn 
gefügt , welche  auf  ber  Steife , auf  bem 
çpfarfcb  begriffen  fmb)  ; in  v.  a.  fg. 

— qn.  de  fumée,  de  vent,  de  chimères, 
de  vaines  espérances  etc. , jemonb  mit 
Hoffnungen , mit  teeren  Sßorten  aufbal» 
tett  ober  ûbfpeifcn  ; (»ergl.  amuser).  S» 
repaître  de  etc.,  v.  rcjl.  ßg.  fjch  Womit 
übfpeifen  {affen ; (f.  repaître);  sc  repaître 
de  sang  et  de  carnage , (ich  am  Sorbett 
nnb  Vlut»crgicßcn  tpeiben  i se  repaître 
de  songes,  Schlöffet  Üt  bie  £uft  bauen. 

Repaîtrir,  f,  repétrir. 

Repallement,  s.  m.  7*.  bie  Vergeltung  ei» 
ne«  ©ewiebte«  mit  bettt  <Probcgc  wicht. 

Ri  palier , v.  a.  oi.  biefe  Vergleichung  an» 
(teilen  ; f.  repallenient. 

Répandre,  v.  a.  irr.,  »erfchüttei! , b.  f.  Ult* 
»orfrhltd)  auéfchütteit  (verser);  it.  ( J. 
V.  Vlut,  £brauen  tc.)  »ergießen  ; (in 
biefer  Vebciitunq  auch  verser)  ; it.  au«* 
teilen;  auöftreuen;  an«fcbütten;  »er« 
breiten;  it. prop.etßg.  anöbreiten;  »er* 
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breiten.  Se  répandre , v.  rèfl.  fïcfj  ergie» 
ßcu  ; ftd)  auöbreiten  ; f»ch  »erbreiten  ; 
ftch  »ertheilen  ic. 

Répandu,  ue,  part,  et  adj.  üUögegoffen  tt . 
(f.  répandre);  être  fort  répandu  dans  le 
monde,  ober  bloß  être  fort  répandu,  fine 
weitläufige  Vefanntfchaft  haben  ; in  al» 
leu  ©efettfebaften  an§utreffen  fe»n. 

Repanser , v.  a.  (fine  SËBunbe)  wttberober 
oon  neuem  »erbinben  tc.  f.  panser. 

Réparable,  adj.  c.  »erbejfetUd)  î it.  ftfetj- 
itd)  i wa«  »crbcfïert  ober  erfeht  werben 
fann  i wa«  $ü  »erbeffern  k,  ift  f.  bie 
Vebentungen  »on  réparer. 

Réparage,  s.  m.  T.  tondre  en  réparage , b Aß 

£nd)  jum  |we»ten  $fabl  feheren. 

Réparateur , s . m.  (».  Sbttfto)  -*-*  du  genre 
humain , ber  Verfbhner,  ber  Mittler  be$ 
mcnfchüchen  ©cfchlcchted  ; réparateur  des 
torts,  fam.  moq.  einer  ber  ©chiebôrich* 
ter  in  fremben  Hünbeln  feçn  will , bie 
ihn  nicht«  angehen  ï ein  ungebetener 
Mittelmann  i SOîittler  i (f.  auch  redres- 
seur). 

Réparation , s.  f.  bte  autfbeffetung  ; it.ßg. 
bie  ©enugthuung  ; réparation  d honneur, 
bie  €hvenerflirnitgi  réparation  civile, 
T.  bie  ©rfeljung  bc*  »erurfachtcn  ©cha* 
ben«. 

Répare,  s.  f.  ba«  Seichen  um  einen  ûrt 
wieber  jn  crfemten. 

Réparé,  ée , part,  et  adj.  ûU«gebfffertî  »CÏ* 
beffert  tc,  f.  réparer. 

Réparer,  v.  a.  ûuôbfffew  ; it.  (im  moröli« 
fehen  Verjianb)  »erbeffern  i wieber  gut 
machen  ; wieber  hcrflellen  ; it.  (ben  »er» 
urfachten  ober  auch  ben  erltttenen  Scho- 
ben tc.  wiebet  erfehen  ; fich  be«  erlitte* 
lien  ©chabcn«  wieber  erholen  ; réparer 
l’injure , wegen  ber  angetanen  ©efdtirn* 
»fung  ©enugthuung  geben  ; réparer 

1 honneur  d’une  ü.le , fin  Habchen  WiC- 

ber  su  €brfn  bringen;  (baburch/  baß  matt 
fie  heiratet)  ï réparer  ses  forces,  Wtfbet 
ju  ÄrÄftcn  fommen  ; ftch  wieber  er&o* 

len  ; réparer  le  temps  perdu,  bie  »crlome 
£eit  wieber  einbriitgen  ; réparer  ( »ber 
redresser)  les  torts  , ol.  f.  redresser.  T . 
réparer  une  figure  qui  a été  jetée  en  moule, 

baô  SXaufje  unb  Ungleiche  »on  einer  ge» 
goffenen  Stgur  wegnehmen  ï fie  au«»o* 
lire«  ; »oUcttb«  au«arbeiten  ; réparer  une 
étoffe  de  laine , einen  wollenen  3eug 
(wieber)  aufTraBen. 

Répareur,  s.  m.  T.  ber  einer  gegoffmett 
Sigur  bie  ^orm  wieber  gibt. 

Rcparition , s.  f.  (Sljlton.)  bie  SSiebcret» 
fcheiuung  ; ( im  ©egenfa^  »on  occulta- 
tion). 

Reparler,  v.  n.  wieber  ober  noch  einmûhl 
rebett,  fprechen  tc.  f.  parler. 

Repaioître,  v.  n . irr.  wieber  crfdjeinen  ; fît 
wieber  fchttt  l affen  tc,  f.  paroîtie. 
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Reparon;  s.  w.  («©eher)  bie  Jiwepte  ©gt* 
tun«!  be$  gehechelten  Jlacbfeö. 

Reparti,  ie,  part . et  adj . f.  repartir. 
Réparti,  ie,  part,  et  adj • f.  répartir. 

Repartie,  t.  f.  bte  ©cgcitâittwort  î ü est 
prompt  à U repartie,  er  WCijj  gleid)  eilte 
Antwort. 

Repartir , v.  a.  irr.  b,  {,  répliquer,  (fogleid)) 
erroiebern  ; wieber  antworten  i uerfef$cttj 
it.  repartir,  v.  n . Wieber  abreifeil  Ober 
perreifen  i f.  partir. 

Répartir,  v.  a.  rertbcilcn  ; cintbellcn  i f. 
partager,  distribuer. 

Répartition , s.f.  bie  SSert&eilung  ; Êift- 
tbeilung  ; 2lu0tbeilung% 

Repartons,  s.  m.  pi.  T.  (BtÛdFf  POtt  ©d)tf* 

ferblôcfeit,  welche  nach  ihrer  ^ÔicFc  unb 
93reite  getbeilt,  unb  jur  gehörigen  Jj)ôbe 
gebracht  worben  fiitb. 

Repas,  s.  m.  bte  «Oîûéïjett  ; bû$  (EiTcn  ; grand 
. repas , bas  ©afimabl  i bie  ©ajlcreg  \fam. 
ber  ®d)»Iûll$  Î repas  de  noces,  bû0  JpOCb* 
jcitmahl  i ber  ^ochjeitfchmautf  ; un  re 
pas  prié,  eine  angeftelhe  Sftabljeit  ; un 
repas  à la  cigogne , prov.  eilte  SRabljCtt 

wo  nur  ber  £crr  allein  ba$  35efic  beforn* 
tnen  faim. 

Repassage  , s.  m.  T.  b«$  ©Cf)tO&eltt  ber 
Bolle. 

Repassé , ée , part,  et  adj.  f.  repasser. 
Repasser,  v.  n.  ( qqj \ v.  a.  f.  passer)  ; wie* 
ber  oorbep  geben  ; ben  nömlicfcen  Beg 
$UtÛrf  geben  K.  f.  passer  , r.  n.  ; it.  re- 
passer, v.  a.  (etwa#)  wteber  überfahren  7 
. hinüber  fahren , hinüber  feçen  , j.  35. 
über  einen  ftlufj  > **•  (ein  Berf  ic.)  norl>* 
mahl0  überfehen/  burchgeben,  uberle« 
fett  / überfahren  2c.  ; überb.  eine  größere 
SJoflfommenheit  geben  tc.  (f.  alle  93e. 
beutungen  beä  Borteg  Passer,  v.a.  mit 
35epfügung  be$  35egriffe0  einer  Bieber* 
fcolung)  ; it.  (Bifdte  :c.)  bügeln;  plAt* 

ten  » (Zahler  ÎC.)  b.  t.  retoucher,  recher- 
cher; T.  repasser  un  vieux  chapeau , ri* 

nen  alten  £ut  über  ben©tocf  fcfclagen; 
repasser  les  crasses , ölte  @d)tifteit  unt* 
gieren  ; repasser  du  pain  rassis,  ûltbatfett 
&rob  wieber  aufwirmen  ; repasser  le 
buffle  il  qn. , ober  blo§  repasser  qn.,  fig. 
pop.  einen  berb  apprügeltt  ; vuig.  ihm 
baö  Bamtti*  auôflopfen  ; it.  pop.  ihn 
berb  auômadjcn* 

Repasscresse , s.  f.  T.  bi<  ©djrobfl,  eilte 
art  grimer  Äarbetfc&en  ber  Bollarbei* 
ter. 

Repasseur,  9 . m.  (gabier)  ber  Polierer/ 
(aud;  finisseur). 

Repasseuse , s.  f.  bie  35ûglerinn  ; $Ut* 
terinn. 

Repaver,  v.  a.  Wieber  pflafimt  :c.  f.  paver. 

Repayer,  v.  a.  noch  einmahl  bejahten } f. 
payer. 
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Repêcher,  p.  a.  wieber  beraué  flfdjen;  wie* 
ber  aué  bem  Baffer  jieheit  ; f.  pécher. 

Repeigner , v.  a.  Wieber  fàmmen  ; f.  peigner. 

Repeindre,  v.  a.  irr . Wieber  mablClt;  ÛUf$ 
neue  ùbcrntahlen  ; f.  peindre. 

Repeint,  s.  m.  (tabler)  bai  Uebermablte 
pcriofd)cner  $betle. 

Repelage,  s.m.  T.  baé  SReinbaarCtt  î f.  re- 
peler. 

Repeler,  v.  a.  (Beifigörbet)  rein  haaren  ; 
bie  furjen  £aare  poUenbg  wegnehmen. 

Rependre,  v.  a.  irr.  Wieber  ÛUfbüngCtt  îC* 
f.  pendre. 

Repenser , r.  a.  ûufa  neue  Ûtt  etwa*  ben* 
fett  tC.  (f.  penser)  ; penser  et  repenser  une 

chose , eine  (sache  hin  unb  b't  überle- 
gen. 

Repentailles,  s.  f.  pl.  ol.  bte  fteue;  it.  bte 
SXeue  ; it.  bie  ©träfe  weiche  ber  erlegen 
mufi  / ber  eine  perfprochcne  €bc  nicht 
poüjiehen  will. 

Repentance,  s.f.  bte&eue  über  bie  ©unbe. 

Repentant,  ante,arf/.  (de  ses  péchés) , ber  fei*  ' 
ne  (bte  ihre)  ©ünben  bereuet;  reuig. 

Repenti,  it,part.  etadj.p.us.  inf.  itl  folg.: 
filles  repenties,  ober  *.  /•  les  repenties, 

eine  SlrtÄlofler/  worein  SQeiböleute/ 
welche  ein  unjucfitigeö  £cben  geführt 
haben  / aufgenommen  werben.  ' 

Repentin , ine , adj.  (flU0  bem  £atcin.)  b.  I, 
soudain,  imprévu. 

se  Repentir,  v.ré/l.  (d’une  chose  ober  d’avoir 
fait  qch.)  etwaö  bereuen  ; SXeue  worüber 
empfittbett  ; ftch  etwa«  reuen  ober  ge- 
reuen lajfen  ; il  s’en  repentira , (brobeitb) 
e0  foll  (c5  wirb)  ihn  gereuen;  er  wirb  e$ 
bereuen*. 

Repentir,  g.  m.  bit  SXeue  î ba$  £eib  Über 

. begangene  fehler  ober  ©üttben  ; bie 
Breitling  eine«  fehler«  tc.  ; it.  (Zah- 
ler) ba0@emahlte,  baö  unter  berjarbe 
heruor  flidyt , bie  e0  beberft. 

Repépion,  g.  m.  ein  3nfttument  bergab* 
1er. 

Repercer,  v.  a.  wieber burcfibohtctt/  burdj* 
brechen  tc.  ; iu  (ein  3^1)  wieber  anjlc* 
d)en  îC.  f.  percer. 

RépercuMif,  ive , adj.  (SOtCbic.)  jurucftret* 
bettb. 

Répercussion  * s.f.  { ?0îebic.)  bg$  3urücf* 
treiben  ; it.  baä  ^«fücFpratten/  5. 35.  her 
£idjtffrablcn  , beö  ©challe0  tc.  (f.  réfle- 
xion); (TOuflf ) bie  oftmahltge  SQicöcr* 
holung  beö  nömlichen^oneö. 

Répercuté»  ée,  part,  et  adj.  |UrÜcFgetrte* 
ben  tc. 

Répercuter,  r.  a.  (COîCbtC.)  jUtUCf  treiben; 

iuT.  (00m  ©diaU,  £id)t  tc.)  jurücf 
prallen  ; $urûd  fchlagen  ; |urücf  werfen  ; 
§urûd  prahlen  tc.  f.  réfléchir. 

lepére,  s.  m.  T.  ba$  ân 

fo  matt  jcrlegt,  woran  man  ficht  wie 
c$  wieber  iufAmmcngelegt  ober  gefügt 
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mtbtn  fofl  ; it.  ut  Seiten  an  Wnew 
geuerrohr  / morati  man  crfcnnt  mie 
weit  man  baffelbe  aus  einander  lieben 
famt. 

Répertoire,  s.  m.  ba#  «Repertorium , b.  j. 
baö  ©achregifter  ; Da#  üfcaterienregtffer 
übet  ein  Bud),  über  eine  Söiffenfchaft, 
tie  ©ammlung  ; it  (tfomobie)  Ut  35er- 
|fid)ni§  ber  ©tücFc  Die  »dbrcnb  etner 
«üwtffen  geit  aufgefuhrt  »erben  ; it.fig 
fam.  eine  tyerfon  »eld)C  alle#  »a#  yor 
gebt,  su  erzählen  weiß  , »eiche  yon  31. 
lern  Äenntniffe  befi$t , ober  ju  befifjen 

ba#  3illfeben  gibt  IC.  ; répertoire  anato- 

nuque,  79f.  ut  anatomifche  Cabinet* 
Repeser,  v.  a.  noch  einmahl  wägen;  nach 
wägen  :c.  ; it.ßg.  auf*  neue  erwägen, 
überlegen  te.  f.  peser. 

Répétailler,  v.  a.  fam.  fu  oft  »Überholen. 
Répété,  ée , part,  et  adj.  »ÜbCtl)Olt  IC. 

Répéter , v.  a.  »überholen  ; it.  (eine  ipre« 
bigt,  eine  SXoUe)  jur  <probe  hetfagen  î 
Probircit  ; it.  b.  i.  redemander , jurucf* 
forbmt  ; it.  répéter  des  écoliers.  Ober  ab- 
soi.  répéter,  eine  £eftion  mit  ben  ©chu* 
lern  »überholen , unb  ihnen  büfelbe 
umftanblid)er  erfldren  ; repetiren  ; ü 

répète  plusieurs  choses  sur  son  tuteur,  er 

nimmt  feinen  «Rormunb  yieler  iöinge 
wegen  in  Slnfpritd)  ; répéter  les  témoins, 
T.  bie3cugen  nodj  etnmabl  yerhéren. 
S«*  répéter,  v.  ré/7,  (yon  iperfonen)  fid) 
»überholen;  (von  ©achcn)  »iebcrbolt 
»erben  j »überholt  »erben  muffen* 
Répétiteur,  s.  m.  (auf  ©dmlcn,  ObCt  ÛUd) 

pou  tyrioatlchrern)  ber  «Repetitor;  f.  ré 

péter. 

Répétition,  s.  f.  Die  ©Überholung  ; iV.bie 
^Jrobe  eine#  ©chaufpiel# , einer  Oper, 
eine#  Êonflucfe#  te,  ; it.  (auf  ©djulcn) 
bie  «Repetition;  ©Überholung  ; (jur.) 
bie  ^uruef forberung  ; (f.  répéter)  ; répé- 
tition des  témoins,  T.  Da#  nochmalige 
ober  »überholte  ^eugenyerbôr  i montre 
à répétition , bü  «RepetÜU&t. 

Repêtrir,  v.  a.  »über  fneten  ; f.  pétrir. 
Repeuplé , ée  , part,  et  adj.  f.  repeupler. 
Repeuplement,  s.  m.  bie  ©übcrbcvôlfc* 
rung  ; ©übcrbefcl}ung  ; it.  bü  ©über» 
pffanjttng  ; f.  repeupler. 

Repeupler , v.  a.  »über  bevôïfern  ; »über 
(mit  neuen  Einwohnern,  ober  aud>  mit 
neuen  gifehen , mit  neuem  ©ilb  te.) 
hcfeçcn  ; it.  »über  anpflanjen  ; »icber 
(mit  'Bäumen)  bepflanzen. 

Rcpic,  s.  m.  (im  «ptcfetfpül)  ber  fteunjt 
ger  ; (vgl.  pic);  faire  qn.  repic  et  capot, 
ober  blo§  fiire  qn.  repic , fig.fam.  einen 
?um  ©tiUfchweigcn  bringen;  ihn  zu 
©ebanbett  machen. 

R'rpiler,  v.  a.  »über  flöflett  J f.  piler. 
Repiquer,  o.  a.  noch  einmohl  fleeben  ober 
burebnähen,  fleppett  te,  f.  piquer. 
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Répît,  s.  m.  ( fut.)  unb/<zw.ber  Sfuffcbub  ; 

bü  griff;  lettres  de  répit , ein  ttfeWfr 

Brien  ein  lanbetfherrlicher  ©chuPbrüf 

Sicrr«.*ie  ©Obiger,  (bafl  fie  bem 
©chulbner  gett  laffen  muffen)  ; ü n’en 

mourra  pas  , il  a encore  du  répit , prov. 

er  »irb  nicht  baran  flerben , er  bat  noch 
Stuffchub  erhalten;  (fo  fagt  man  auch  : 

il  a obtenu  des  lettres  de  répit). 

Replacer,  a.  »über  an  feinen  Ort  ftfetn , 
»über  hinfleflen  te.  f.  placer. 

Repiiider,  v.  a.  einen 'Prozeß  auf#  neue  füfc* 
ren  ober  vert&cibigen  te.  f.  plaider. 

Replanchéier , v.  a.  »ieber  neu  täfeln  ; it. 

einen  neuen  S)ülenboDcn  legen  te,  f. 
planchéier.  / 

Replanir , v.  a.  flU#POltren. 

Replanter,  v.  a.  auf#  neue  pflanjen  ; »ie* 
ber  in  bie  Erbe  feçen , fleefen  te.  f* 

planter. 

Replâtrage  , s.  m.  ({ne  fd)(ed)t  çcntadfU 
2(u#befferung  ober  Bewerfung  mitOppS 
te.  ; it.  fig.  fam.  Da#  Mittel , »oburch 
man  einen  fehler, einen  bummcn©trctd) 
tc.  »übet  gut  ju  machen  fudjt;  Da# 
^>ulf#mitte(. 

Replâtrer,  v.  a.  yon  neuem  ubergypfe n tc. 
f.  plâtrer  ; it.  ßg.  fam.  einen  Jchler , 
eine  Dummheit  »icber  gut  machen, ober 
auch  entfchulbigcn,  bemänteln. 

Repiécité , s.  m.  (yom  menfchlühcn  £eibe) 
bü  Äicfe. 

Replet,  été,  adj.  (o.  IJîerfonen)  bief  ; fett. 

Répiétion , s.f.  bie  SBoUblutiafeit;  bie  ju 
grofle  £eibc#bicfc  ober  gjottigfeit  ; it. 
Die  Ucbcrlabung  De#  0ftagcn#;  it.  T. 
Die  Erfüllung  bc#  SXechtc#  eine#  ©ra- 
buirten  (gradué,)  burd)  Erhaltung  ei- 
net hinlänglichen  tyfrunbe , fo  baff  er 
um  feine  anbere  <pfrunbc  mehr  anhalten 
barf. 

Repleuvoir,  v.  n.  imp.  »iebet  regnen  tC. 
f.  pleuvoir. 

Rep» , s.  m.  bie  Jalte  ; it.  ber  Umfchlag 
unten  an  einem  offenen  Brief  ; it.  mdjl 
plur.  ba#  Ärummen  ober  büÆrümmun* 
gen  eine#  friechenben  ^hiere#,  j.  B.  ei- 
ner  ©chlangc,  aud)  »ohl  eine#  Jluffe#, 
£aufgraben#  tc.  (f.  tortuosité);  it.  bte 
©chrunben  in  bem  ?Üiaul  eine#  ^ferbe#; 
it.ßf>.  mtifrplur.  ba#  3nnerflc  ber  t©ec* 
le  ; bie  yerborgenflen  galten  beömenfch* 
liehen  Hetzen#. 

:eplié,  ée,  part,  et  adj.  f,  replier. 

Replier,  v.a.  »über  in  galten  legen;  trü- 
ber zufammenlegen  te.  f.  plier.  Se  re- 
plier, o.  rèj 7.  ffch  »iebet  falten  te.  ; it. 
ftdj  frömmelt;  fîch  »cnben;  (f.  repli)  ; 
it-fß-  öd)  brehcit  unb  »enben;  auf  al- 
Ierlcy  5lrt , burch  afferley  Vittel  ju  fei- 
ucm  3»ecf  ju  gelangen  , feine  Slhftcht 
§u  erreichen  fuchen  ; it.  (tfrieg#».)  ftcb 
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gegen  (sur)  einen  glügc f , gegen  einen 
anPern  $rupp,  gegen  einen  £>rt  ic.  hm* 
■ jteben , jurucf  jicbcn , fich  Daran  fchlie- 
gen  K.;  SC  replier  sur  soi-méme,  in  fîdj 
feeren. 

Réplique , s.f.  ( jur.)  bie  ©egenantroort  ; 
Stcplif ; ft.  (in  bec  gew&bniichen  @pra 
che)  bie  Antwort  ; aud)  bie  ©mwen 
bung  ; SBibetrebe  ; SBiberlcgung  , Be^ 
antwortung  ber  gemalten  (£inröürfe  ; 
(9Âufîf)  b.  (.  répétition , bie  SRicbcrho* 
Iung  ber  Ôftapen  ; (nidjt  mit  répercus 
Sion  )U  PCtWcdjfeln)  ; il  y a peu  de  rai- 
sons qui  soient  sans  réplique,  cd  gibt  We- 
nig ©rünbe,  bawiber  mgn  nicht  etwad 
einwenben  fann. 

Répliquer,  v.  a.  »über  bagegen antworten; 
ft.  auch  v.  n.  erwiebern  ; antworten  * 
»erfeçen  î ( f.  ttUd)  répondre  , répartir) 
ft.  einen  (Entwurf  beantworten  ; ft.  v.  n 
€inwürfe,€inwenbungcn  machen;  ein 
wenben. 

Repasser,  v.  a.  wicbcr  ober  oon  neuem  in 
Salten  legen  ic.  f.  plisser. 

Replonger,  v.  a.  wieber  eintaudjen  ; wie* 
- ber  untersuchen  ic.  ï it.flg . wicbcr(in 
ein  Unglücf,  in  ©efabric.)  gurjen;  f. 

plonger. 

Repolir , v.  a.  wieber  ober  von  neuem  glün 
jenb  machen , polircmc.;  ft.  ßg*  aufd 
neue  audarbeiten,  feilen  ic.  f.  polir. 
Repoion  , s.  m.  (Keitfch.)  bie  halbe  Boite 
in  fünf  Bewegungen. 

Répondant,  s.  m.  ber  Bürge,  inf.  ber  fur 
einen  5)icngbothcn  gut  fpricht  ; ft.  (auf 
Unioerfititen)  ber  Kcfponbcnt  bep  einer 

iDifpUtatiOU  ; f.  auch  soutenant). 
Ripondant,  ante,  au)’,  (einer  anbern  @adje) 
entfprcchenb  ; ft.  fîch  wo$u  fehiefenb;  ft 

b.  t.  aboutissant  etc.  f.  répondre. 
Répondre,  v.  a.  aud)  absoL  it.  v.  n.  irr. 
etwad  beantworten  ; (auf  etwad,  à qcb.) 
antworten;  erwiebcrn;ft.  wibcrfprcchcm 
Jjpinwenbuttg  , j.  B.  auf  einen  Befehl 
hen  man  crpült,  machen;  vufg,mèpr . 
tPtbcrbellcn  ; ft.  (à  qdi.,  sur  qch,)  ©in» 
tPurfc  beantworten,  wiberlegen  ; barauf 
. antworten  ; ft.  (auf  Un(perfïtdten)  b.  i. 
soutenir  des  thèses,  disputer,  eitle  ôffent* 
liehe  ©treitübung  halten  ; Difputiren  , 
b B.  en  philosophie  , en  médecine  etc.  ; 

ft.  (à  qch.)  mit  etwad  überein  fommen  ; 
’,cn  îu  etwad  fehiefen  ; gu  etwad  paffen  ; 
etnet < @gchf  gcmüg  ober  angemegen, 
üf»  ~n  ähnlich  ober  gleich  fcpn  ; fîch 
;l"cJ.®ad)e  gemüfi  perhalten  ; (ieman* 
Mtoartutig,  Hoffnung  ic.  ober  ben 
^iaenfchûftcn  einer  ^erfon  ober 
rntfprccben;  ft.  (à  qch.)  etwa« 
rwiebern  ; ft.  ( à qch.  ) p.  i.  aboutir, 
endre,  (c.  s’étendre  etc.,  fiA  bid  an 

V!ltnprtc  5itt  frÜrcc*™  , bid  bahin  ge- 
laufen  / reiche«  > auch,  fich  aud' 
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breiten , fîch  irgenbmo  (en  un  endroit) 
perbreiten,  wie  §.  B.  ein  ©erüd)t);  ft, 
fich  mittheilen , wie  j.  B.  ber  ©chmeri 
fich  eiueni  nahe  beftnblichen  ©lieb  mit- 
theilt ; ft.  répondre,  blog  ald  v.n.  (pour 
qri.,  de  qn. , de  qch.)  Bürge  für  jemanb, 
fur  etwad  fepn  ; für  emen,  für  eiwad 
gut  fepn  ; Burgt'chaft  lettfcn  ; für  einen, 
fur  etwad  gehen;  gut  fagen  ; haften  ; 

(f.  auch  caution,  cautionner,  garant,  ga- 
rantir etc.)  ; je  vous  en  réponds , (auch 

ftorn)  ich  bin  3hnen  gut  bafûr  ; ich 
gehe  3hncn  Dafür  ; id)  oerfichere  cd  äh- 
nelt; ich  fann  &u  Degen  pcrgchcrn  ; 

les  veines  et  les  artères  répondent  les  unes 
aux  autres , pic  2ibcrn  unp  'ÿuldabern 
laufen  in  einanber  hinein  ; toutes  les 
portes  de  ces  cinq  chambres  iépondent  les 
unes  aux  autres , aile  £hurcn  Piefer  fünf 
3immcr  gehen  einanber  gerabe  über; 

scs  forces  répondoient  à son  courage , fei- 
ne Prüfte  entfprachen  feinem  sfôuth  î 1« 

voix , les  choeurs  se  répondent , (v.  réc .) 

bie  ©cimmen,  bie  ©bore  antworten  ein- 
anber, wcdjfeln  mit  einanber  ab.  Prov. 
qui  répond  paye,  ben  Bürgen mug man 
wurgen  ; répondre  en  Normand  , eine 
jwepbeutige,  auf  edwauben  gegellte 
Antwort  geben  ; webet  ja  nod)  nein  fa- 
gen ; f.  auch  prêtre  etc. 

Répondu,  unzart,  geantwortet  IC.  J it.adj . 
beantwortet. 

Répons,  s.  m.  T.  Pie  QlntwortPed  ©hored 
auf  bad  wad  ber  Krieger  gefungen  hat. 
Réponse , s.f.  Die  Antwort;  DerBcfcheib; 
(lehtered  inf.  oon  Richtern);  ft.  bie 
SBiberlcgung  ; Beantwortung  ; ((Otufif) 
bie  üöieberholung  Ded  ^henia  ; faire  ré- 
ponse à une  lettre,  einen  Brief  beant- 
worten; réponse  d*un  oracle,  ber  2lud- 
fprud)  eined  Orafcld;  réponse  de  droit,  v 
bad  Belchrungdurtheil  eined  «Kedjtdge- 
lehrten  , einer  Jaf ultüt;  ein  rechtliches 
©utachtcn  ;(bad  föefponfum).  Prov.  teile 

demande , telle  réponse.  Wie  bic  Jtage  fo 
bie  Antwort  ; à sotte  demande  point  de 
réponse,  auf  eine  alberne  Stage  gehört 
feine  Antwort. 

Reportage,  s.  m.  T.  ber  ©ruubjind,  ©rb- 
jind , ber  in  Dem  halben  Sehcnten  be- 
geht. 

Reporter , v. a.  wieber  bringen;  wieber  hitt 
tragen  ; wicbcr  jurücf  tragen  ic.  f.  porter. 
Se  reporter  , v.  rèjl.  j.  B.  au  temps  des 
croisades,  fïdj  (in  ©ebanfen)  in  Die  Sei- 
ten Der  Äreuajugc  perfehen;  ft.y?/.  D.i,  » 

redire,  faire  des  rapports. 

Repos,  s.m.  pft  SXu^c  ; ft.  P.  t.  ber  @d)f«f; 
ft.  bie  SHuhe , P.  t.  Der  9tuheganb  eined 
ftcucrgewchrcd  ; ft.  T.  b.  i.  palier , per 
SSubeulafj,  berÄbfaf?  einer  gebrochenen 
Xvepoe  ; ft.  Per  Kühe*  ober  ©infall- 
SHiegel  einer  îaffete;  (piMs.  euue-toise) 
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it.  bcr  SKuhepunft , her  fcbfdjnitt , bte 
(Eàfur  in  aewiffen  93er$arten  î (f.  césure); 
, i*.bcr  Slbfcbnitt  nach  einer  gewiffcit&n* 
gabt  ?Öerfc;  (Sftabl.)  gen>tifc  ©teilen  auf 
welchen  ba$2luge  nid>t  pcrweilt,  fon* 
bern  fogleidj  auf  bie  ipauptbanbiung 
aufmerffam  wirb  î Rt  de  repos,  baäiXu* 
bebett.  Fig.  être  en  repos,  ruhig  fepn; 
it.  au^er  Borgen  feon;  mettre l’èsprit  en 
repos  i qn.,  einem  fein  ©emuth  beruht» 
gen  ; einen  beruhigen. 

Reposé,  ée,  part,  et  adj . auSgerU&ft  2C.'j 

(bon  gewiffen  flûffigcn  Âôrpern)  1 ra$ 
man  bot  rnben  laffen  ; wa$  fïcb  gefcçt 
bat  i du  vin  reposé,  abgelegener  Söcitt; 
un  teint  reposé,  eine  frifehe  ©cftcbtS* 
färbe  junger  tente,  (inf.  junger  grauen» 
jimmer)  wenn  fie  Borgens  au*  bem 
$5ett  auffleben,  uub  rubig  gefehlten 

baben  ) faire  une  chose  4 tète  reposée  ,fig. 

etwa*  mit  93ebad)t,  ober  aud)  mitée* 
laffenbeit  thun. 

Reposée,  s.  f.  T.  ba$  2ager  bc*  rot&cn 
28ilbbret*. 

Reposer,  v.  a . ntcbcrlegen;  legen,  5.®. 
ben  Äojjf , um  ibn  auôruhen  gu  laffen; 

n’avoir  pas  où  reposer  sa  tète,  liid)t  ha* 

beit  wo  matt  fein  ipaupt  binlegcn  tonne; 
cela  repose  les  humeurs,  ba*  PCrfcbafft 
ben  ©Âften , ben  $etidjtigfeiten  SKufcc  ; 
baSflillçt  bie  te.  ; cela  repose  le  teint,  baO 
macht  eine  frifrbe  Jarbe  ; f.  reposé. 
Reposer,  v.n.  ruhen  ; aitOrubcu;  (aud)  p. 
Ieblofeit  îOtngen)  tuben  ; rubig  liegen; 
aud)  blog , liegen  ; it.  rttben , b.  i.  fcbla» 
fen  ; it.  (von  gewiffen  fluffigett  ©ubftan* 
jeu)  ruhen;  rubig  Heben;  ftdj  feijett  ; 
it.  ftd)  auf  etwa*  grünben  ; (f.  aud)  re- 
poser , v.  a.)  ; laisser  reposer  les  esprits 

de  qn. , fig.  einen  (gornigen,  Unruhi- 
gen 2c.)  wieber  §u  fid)  fclbfl  fomnten 
Iaffen  î märten , bi*  jemaitb  triebet  ge* 
taffen,  rubigtft.  Se  reposer,  v.  riß.  ru* 
ben;  auSruben  ; (memabl*  aber  in  ber 
Sßebeutung  pon  t fcblafen  ) ; it.fig.  sur 
qn.,  sur  qch.,  fid)  auf  jemaitb,  ftd)  auf 
etwa*  perlaffen. 

'Reposoir,  s.  m.  ber  SHubaltar , b.  i.  etn 
Slltar  auf  ber  ©trage  am  $robnleicb« 
namsfcfl  ; it.  ççf.  etn  SXubeplaç , wie 
|.  05.  fine  baju  beflimmte  SBanf  auf  ei- 
ner ©trage  2c.  ; it.  T.  ba*@efàg  worin 
man  etwa*  ftluffigeö  fid)  fcBcit  lÄgt. 
iRepous , s.  m.  T.  eine  mit  gerr’cebencit 
geln , mit  verflogenem  ©teinfebutt  per* 
mifdjtc  3lrt  Nortel,  pgl.  ciment. 

Répouser,  v.  a.  p.us . HOCÎ)  Ctltmabl  betrfl- 
tbeit  ; f.  épouser. 

Repoussable,  adj.  c.  burl.  ( bfpm  Molière 
pon  $crfoiten)  ben  (bie)  man  abtpeifen 
foU $ ber  fîcb  abtpeifen,  jurûcf  flogen 

iAgt. 

ÇjrpouMact,  ante,  adj,  rfàçl,  b,  f,  choquant. 
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répugnant , déplaisant  ; ( f.  Diction,  de 
Fèraud.) 

Repoussé,  ée,  part,  et  adj.  Jlirucf  getrie* 
ben , ge^ofen  ïc. 

Repoussement,  s-m.  (meifl  nur  oon  getpif* 
fen  geuergewebren)  ba*  ^urûtf flogen. 
Repousser , v.a.  jurûcf  flopen;  jurüd  trei- 
ben } gurûcf  fd)(agen  te.  f.  pousser;  U. fig. 
(eilten  ©ebimpf,  ein  Unrecht,  eine  ©rôt- 
terep  2c.)  mit  Oîacbbrucf  eripicbccn;  tâ* 
d)ftt  ; won  ftd)  ablebnen  \ it,  wiberftebcn; 
ftd)  tpiberfepett,  j.  «8.  einer  Rerfucbuna; 

repousser  la  force  par  la  force,  ©etTûlt 
mit  ©etpalt  pertreiben  ; il  a été  repoussé 
à la  barricade,  fig.  fam.  e$  ifl  ibm  fur| 
unb  gut  (♦'«(g.runb)  abgefddagen  wor- 
ben; f.  aud)  repousser,  v . n. 

Repousser,  v.  n.  (p,  JfUfrgfWebren,  wenn 
man  fie  abfcbiff  t,  aud)  pon  ©tablfebern) 
gurucf  flogen;  flogen;  it.  (».  ^ftanjen, 
lôaumcn  te,)  wieber  treiben;  miebec 
au0fd)lagcu  te.  f.  pousser.  (3n  biffer  left* 
tern  lôcbcutung  wirb  repousser  aud)  af$ 
ein  v.  a.  gebraucht). 

Repoussoir,  s.m.  T.  ber ©urdîfcblaa,  um 
©tifte,  OvÂgfl  te.  aus  etwas  beraub  vu 
treiben  ; (éilbbatter)  ber  ©temmeiffel  ; 
(Sabnarjt)  bie  Jabnjange,  womit  titan 
ftnen  ^a&itffift  heraus  jiebt  ; (tabler) 
bunfel  febattirter  «Serbergrunb , um  bie 
anbern  ©egcitjlinbe  befto  ^entfernter 

ftbcincit  )U  machen  ; repoussoir  d’arrétes, 

fin  3itflrumcnt  ber  îBunbirvtc , womit 
fie  ente  ©rate  te.  fo  in  bei«  £al$  fteefen 
geblieben  tft,  hinunter  ftoûcu. 
Répréhensible , adj . c . tabClbaft  > it.  ççf. 

Mflid),  ftrafbar. 

Répréhension,  s.  J.  bfï  SîcrWd^î  bte  ^f- 
flrafung  mit  aßorten  î digne  de  répré- 
hension , b.  t,  répréhensible. 

Reprendre , v.  a.  irr.  Wiebet  nehmen  î WÎf- 
ber  wegnehmen  ; wieber  gtirucT  nehmen  ; 
wieber  bef oittinen  ; wieber  fangen  ; wie* 
ber  erwifdictt;  wieber  faffeit  te.  (f.  pren- 
dre); (eine  ©telle)  wieber  eiunehmen; 
ftd)  wieber  fleUctt  2c,  wie  mau  vnoor  ge- 
flanben  jc,  war;  it.  (eine  unterbroche- 
ne Arbeit)  wieber  pornebmenj  uberb. 
wieber  anfangen  ; fortfcçcn  ; it.  einen 
petwf ifen  ; mit  SDorten  beftrafen  ; (qn. 
de  qch.)  einem  etwaö  peewetfett  , Vor- 
halten , porwerfen ; it.  (à  qn. , cn  ober 
dans  qch. , an  einer  tyerfon  ober  ©acht) 
etwa#  tabeln,  etwa«  au$feftcn;  (in  bie- 
fer  Q5cbeut.  fleht  reprendre  ofterd  absol.) 
it.  reprendre,  aln.  b.  t«  répliquer,  Âtlt* 

worten  ; erwicbern  ; perfepen  ; la  fièvre 
l’a  repris,  er  hat  batf  lieber  wieber  bc- 
fommen;  baö  Stebcr  hat  ihn  von  nettem 
befallen;  boeb  fagt  man  beffer  (*». n.)  la 

fièvre  lui  a repris  ; reprendre  le  dessus, 
bie  Ôberhattb  wieber  befommen;  repren- 
dre scü  pspûu,  wieber  ju  ftcb  fommrn  » 
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<f.  mehrere  begleichen  SUbenfarten  hep 
prendre,  mit  ißcpfugung  be$  Begriffes 
. einer  ©Überholung;)  reprendre  le  bu- 
tin aux  ennemis  , bèm  Jeinb  î)te  55fUtC 
mieber  abiagen , abnehmen  ; ce  scélérat 
a été  deux  fois  repris  de  la  justice , î>iefer 

©öfemidjt  ift  »on  ber  Obrigfeit  (choit 
imepmahl  beflraft  morben;  il  y a une 
maille  rompue  4 ce  bas , il  la  faut  repren- 
dre délicatement , in  bicfcm  ©trumpf  ift 
eine  sfôafdje  gefallen , man  mu§  fie  mie- 
ber  fauber  auf&ebcnj  reprendre  une  toile, 
une  étoffe  etc.,  b»  t.  les  rejoindre,  fin 

lerriffeiieö/  loägetrenitteö  ©tûcf  £uch, 
£cug  te*  roieber  jufammen  nÖhen  ; bie 
£ôd)er  baran  junàhcn , juftopfen  ; re- 
prendre un  mur  sur  oeuvre,  1\  b.  i.  en 
rebâtir,*  en  réparer  les  fondemens,  ben 
ftufj,  ba$  ^unbament  einer  SDîaucr  (eine 
SÛtauer  unterhalb)  atiflbeffern. 

Reprendre , v.n.  mieber  (ober  neue)  ©ur$el 
faffen  ober  fchlagcn;  mieber  anmurjeln; 
(ü.  Ererben)  b.  i.  changer  de  pied,  (im 
©aloppiren  mit  ben  Sûffen)  mechfeln; 

(f.  ÛUtf)  reprendre,  v.  a.  ) se  Reprendre, 

v.  rèjl.  (p.  ©unben)  mieber  juheilen, 
mieber  jufammen  heilen  i fief)  mieber 
fd)üe§cn  ; it.  (p.  ^erfonen)  b.  i.  se  ré- 
tracter, se  corriger , maö  man  unbebacbt* 
famerroeife  gefagt  Ifatte,  mieber  jurucf 
nehmen. 

Repreneur,  t.  m.fam.  ber  £abler. 

Représailler , v.  a.  nouv.  b.  i,  user  de  repré- 
sailles envers  qo. 

Représailles,  s.f.pl.  bie  ©cgcngemalt;  bie 
SteprciTalien,  b.  i.  bie  gegenfeitige  @c* 
malt/  momit  ma»  fich  an  einem  anbern 
für  eine  jugefûgte  35eleibi.iung  riebet, 
pb«  ihn  jum  €rfaH  jmingt;  user  de  re- 
pressaiiies,  jXcpreffàlicn  brauchen  ; (pou 
IprtPatperfonen  ) ficb  bc$  ©ieberpergel* 
tungSrechteS  bebicucn;  fich  fclbft  SXecht 
verfehaffen  ; lettres  de  représailles , eine 
obrigfeitlichc  Srlaiibnifj  ficb  SKechtober 
©euugthuung  su  oerfebaifen  ; faire  à qn. 
un  tour  par  droit  de  représailles,  fig.  ei» 

jiem  einen  ©egetipoffen,  einen  ©egen* 
ftreich  fpielcn. 

Représentant , s.  m.  ber  ©tettpertreter  ; 9le* 

- prifentant;  (représentant  mirb  aucb  al# 
partie,  pon  représenter  gebraucht,  unb 
regiert  alöbann  ben  accusât.) 

Représentatif,  ive,  adj.  (nur  POU  ©achfU) 
vorftellenb;  Porbilbenb;  les  ambassadeurs 
ont  un  caractère  représentatif,  bic  ©ffallb» 
ten  (teilen  ihren  Jperrn  por  ; gouverne-J 
ment  représentatif,  eine  9ifqierunq#forni, 
t>a  ba#  33olf  ©telluertretcr  (SRepcâfen* 
tauten)  ernennt. 

Représentation,  s f.  bie  «ôorseiqunqi  SSor- 
roeifuna  i Vorlegung  ; (f.  exhibition  ; ) 
it.  bie  Sortie Iluna  ; (f.  bie  oerfebiebenen 
^ebeutungen  biffe#  ©OttC#  unter  re- 


présenter, porfteDcn  ic.  ;)  it.  bie  ©cfdjrei* 
bung,  £>arftcllung,  ©cbilbenmg,  bail 
©cmihlhe , bie  fmnliche  2lbbilbutig  ei* 
ne#  ©egCllftanbCS;  it,  représentation,  fin 

mit  einem  £eicbentucb  bebccFter  leerer 
haften,  melcber  bep  einem  £obtenamt 
ben  ©arg  be#  93erftorbenen  potftcllt; 
droit  de  représentation , baé  Vertretung#* 

recht;  9tepr&fentation#recbt ; ((.repré- 
sentant;) c’est  un  homme  d’une  belle  re- 
présentation, ba$  ift  ein  mohlaemacbfe* 
ner,  mphlgebilbcter  Stout,  ein  3)îaim 
pon  febonem  îlnfchen. 

Représenté,  ée , part,  et  adj.  pprgejeigtj 
porgemiefen  ; porgcftcllt  ic. 

Représenter,  v.  a.  (UlfUtlbcn  2C.)  POrjei* 

gen;  pormeifen;  aufmeifen;  porlegcn; 
((.exhiber,  exposer;)  it.  batftcÜen;  OOP 
Slugen  ffellen  ober  legen;  ju  crfenneit 
geben  ; bilblid) , gegenwärtig  porftcllcn; 
porftellen;  abbilben;  (cbilbcrn;  abntah* 
Icn;  be(d)reiben;  ba#  ©ilb  einer  ©acht 
ober  <pcrfon  entmerfen  ; it.  (ein  ©djau* 
(pief)  aufführen,  porftellen;  ( auf  bcc 
©diattbuhnc  eine  tyctfon)  porftellen  ; ei* 
ne  SHolle  (piefen  ; it.  jentanbe#  tyerfon 
ober  ©teile  pertreten;  jemanb  pertre* 
ten,  porftellen;  it.  b.  i.  remontrer,  por* 
(teilen  ; Vorftcllungen  matten  ; $u  @e* 
muth  fuhren  ; porhalten  ; por  Stugen 
(teilen  ; it.  (jiir.)  jentanb  (por  ©cricbt) 
(teilen;  it.  etroa#  herben  (ebaffen;  it.  absoi. 
représenter  bien , einen  guten,  gefälligen 
eblen  fcnftanb  höhen;  eine  fchöne  <JJcr* 
(on  porftellen  ; it.  (einen  öffentlichen 
(Eharafter  mohl  $11  behaupten  miffen; 
(einer  ©urbe , bureb  beit  gehörigen  Stuf* 
manb  tc. , (Ehre  machen  ; (aud)  pon  '^ri- 
patperioncn)  piel  2lufmanb  machen,  s« 

Représenter,  v.  riß.  (ich  (por  ^îeric^t  !C.) 

(teilen;  it.  (ich  porftellen;  ftebbenfen; 
fid)  barftellen. 

Répressif,  ive,  adj . nouv.  toa$  einem  Uf« 
bei  tc.)  fteuert,  mehrt,  Einhalt  tbut; 

((.  réprimer;)  mesures  répressives,  (£in* 

halténtaffregcln. 

Répression,  s.  f.  nouv.  ba$  ©inhaltthun; 
it.  ber  3}crmci0. 

Reprêter,  v.  a.  mieber , . noch  cinmahl  lei» 

ben  ÎC.  f.  prêter. 

Rcprier,  v.  a.  einen  nochntahl  um  etma$ 
bitten;  it.  einen,  bcpbem  manjuôaffc 
gemefen , mieber  cinfaben  jc.  f.  prier. 
Réprimande,  s. J ber  «öermeiö  î bic  ®f* 
ffrafung  mit  ©orten;  faire  des  répri- 
mandes, 2)ermei(e  geben. 

Réprimandé,  éc,  part,  et  adj.  permtcfftl  tC. 
Réprimander,  v.  a.  (qn,  de  qch.,  einem 
etmaö)  perroeifen  ; einen  93crmci$  geben; 
mit  ©orten  beftrafen. 

Réprimé , ée , part,  et  adj.  (.  réprimer. 
Réprimer,  v.  a.  ßg.  JUrftcfbaltfU  ï Unter* 

brutfen;  im  3öum  hölteu;  hemmen; 
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Kämpfen;  (öen  SluSbrudj  eine«  UebelS) 
verbinbern  ; (einem  Uebcl)  fteticrn;  web* 
ten;  Einhalt  thuti. 

Repris  , ise , part,  tt  adj . f.  reprendre. 
Reprise,  s.  f.  bie  SCßieberwcgnehmung ; 
Sföicbcreituichnumq  ; SfÖicöererobcrung  ; 
(f.  prise;)  it.  öic  SSicbcrvornehmung-, 
Erneuerung  einer  unterbrod)encn  ©g. 
ci) e;  (0.  ©chaufpielen  tc.  ) bic  Sßieber« 
mifruhrung  ; it.  1\  (2fluftf)  Per  jroepte 
&beil  einer  2lric  :c.;  it.  baS  SRSicberho* 
lungéjetchcn  ; (SXcitfch.)  eine  wicber* 
holte  tfeftton;  (©chififf.  ein  bem  Scinb 
wicbcr  abqcnommcneS  ©d)iif;  it.  ber 
Älerten  ber  nach  bemerken  Wahlen  beö 
Ç0M)l$  übrig  geblieben  ifl;  it.  ba5  SSunD» 
traut;  bie  ©chmeerwurj;  it.  pl.  (jur.) 
basjenige  was  îRittmcn  unb  Äinber , 
vor  ber  £hcilung  einer  Evbfchaft , $ie* 
hen;  it.  reprise,  («XcchnungSrocfen)  ber 
Stbjug  ber  gemachten  Auslagen,  bic  matt 
mit  in  btc  SKedjnung  unter  bie  Einnab* 
men  gebracht  hatte;  //.reprise,  bas  2(uS* 
belfern,  bie  QluSbeficrung  einer  gftaucr, 
eineö  ©tÛcfcS  £ncb  tC.  (f.  reprendre;) 
à plusieurs  ober  à différentes  reprises,  $u 
t)crfd)iebenen  Fabien;  T.  jouer  une  re- 
prise d’hombre,  eine  partie  tnt  l\£>om* 
bcrfpicl  noch  einniûbl  herum  fpielen; 
carte  de  reprise,  btc  gefûufte  Âorte  im 
îanSquenct;  reprise  d'essai,  bie  noch* 
mûbligeiprobc  eines  gemùnjtcit  ©tùcFeS. 
Repriser,  v.  a.  etwas  ©cfdmfctcS  nod)  ein* 
mahl  fehlen  ; aufs  neue  onfchlagen  :c. 

f,  priser. 

Réprobation,  s.f.  (£bcoMbtc  Verwerfung. 
Keprochablc,  adj.c.  verwerflich  > (itlf.  POlt 
Beugen,  v.  einem  Beugniß;  vgl.  récu 
sable;)  it.  p.us.  tabelhnft;  ftrÄflich. 
Reproche,  s.  m.  bet  Vorwurf;  bie  Vovru» 
cfuna;  ein  harter  Verweis  ; it.pl.  (jur.) 
bie  ©runbe  womit  man  Beugen  per* 
wirft  ; Ein  wenbungen  bie  inan  »erbringt 

Ober  mßdlt  ; un  homme  sans  rep»oche, 

ein  uutûbcîhgfter,  untadeliger  Çfôann; 
ein  VJanu von  untabclhaften  (Bitten  rc.  ; 

soit  dit  sans  reproche  , prov.  ohllC  3hncn 

beßwegen  Verwürfe  mûdjcn  ju  wollen; 

à bien  faire  il  n’y  a point  de  reproche, 

wer  red)t  thut,  barf  fetnen  £qbc(  fdjeuen. 

Reproché,  ée,  part,  et  adj.  üOrgCWOrfen  ÎC. 
Reprocher,  v.  a.  verwerfen;  Vorhalten;  it. 
(j.  55.  un  bienfait,  eine  genoifenc  SRobI* 
tbût)  POrrucfcn  ; it.  reprocher  , (jur.) 
b.  i.  récuser,  ( Beugen  k.)  verwerfen  ; 
reprocher  les  morceaux  à qn. . fam.  ei* 
nem  böS  53rob , bie  5$t(Tcn  vorwerfen. 
Reproductibilité,  s.f.  ( Vcturacfd).  ) bic 
Etgenfchaft  wteber  hcrvorgebrgdjt  wer* 
beu  §u  tonnen. 

Reproductible^,  adj.  c.  bCt  SÔtebCtberVOr» 
brtngung  fähig* 

Repiüduction,  s.  f.  bie  2ßieberbcrmbrin* 
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gung;  bie  ffortpflûnjung  ; bas  «flach* 
wachfcn. 

Reproduire,  v.  a.  irr.  Wiebec  Ober  ûUfS 

neue  heroorbringen;  fortpffgnaen  te.  f. 

produire. 

Repromettre,  v.a.irr.  fetne  Bufagc  Wteber* 
holen;  wieber  verfprechcn  te.  f.  promettre. 
Réprouvé,  j.  m . ein  Verworfener  ; tin 
verbammter  Vtenfch;  il  vit  en  réprouvé, 
er  fuhrt  eine  gottlofc,  ruchlofe  gebend 

Ott;  il  a un  visage  de  réprouvé,  er  hat 

eine  hôd>fl  wibrige  ©efîdjtSbilbung, 
Réprouvé , éc , part,  et  adj.  verworfen  te.  » 
abandonner  qn.  à son  sens  réprouvé,  ei* 
nen  bei)  feiner  Vf rfchrten  Meinung , bnj 
feinem  verfchrten  ©inn  laUeu;  (f.  auch 

réprouvé,  s.  m.) 

Réprouver,  v.  a.  verwerfen;  fût  ffrafbar 
erflaren  ober  halten;  »erbammen  ; it. 
mißbilligen;  fur  unjulätfig  halten;  it. 
von  neuem  bemeifen. 

Reptile,  adj.  c.  frifd)fllb;  fr.  mei|t  s.  m. 

ein  friedjetibeé  l^hier. 

Républicain , aine,  adj.  et  subst.  rcpublifa* 
ntfeh;  ber  SKcpublifaner;  bie  SXcpubli* 
fancrinn. 

Républicaniser,  v.  a.  nouv.  rcpubltfantfch 
gefînnt  machen  ; it.  §u  einer  SXcpublif 
machen  ober  umfehaffen. 

Républicanisme,  s.  m.  nouv.  ber  dlCpttblt* 

fani^mué  ; bie  republifanifche  Ücn* 
fungtlart  ober  ©efinnnng;  bic  Sliihing* 
lichfcit  ober  «öorliebe  fur  eine  rcpubli* 
fanifche  jRerfaffuttg. 

Républicoic,  adj.  er  s.  nouv.  bft  (bic)  eine 

Stepublif  bewohnt. 

République , s.f.  Die  «Kepubfif  ; ber  Jrep* 
(laat;  it.  qqf.  überh.  ber  ©taat;  baé 

Jlteid).  Fiff.  la  fépublique  d s lettres,  bic 

©elehrtenrepublif;  baö  SKcich  ber  @e* 
lehrten;  bic  gelehrte  39elt;  chaque  père 
de  famille  « st  le  chef  de  sa  petite  républi- 
que, ein  jeber  £auévatcr  i|t  ber  3vc* 
gent  feineô  flcinen  J^atwflaateé. 

Repnce,  s.  m.  eine  Ötrt  ©d)linge  bic  23h* 
gel  §u  fangen. 

Répudiation,  s.f.  î>te  «Rerfloßung  cineé 
Ehfweibeé  ; (and)  ber  Ä inber.) 
Répudier,  v.  a.  (ein  Eheweib)  verfroren; 
répudier  une  succession , T.  b.  t.  y renon- 
cer , auf  eine  Erbfdtaft  «Rerfieht  t6mt. 
Répugnance , s.  f.  ber  5DiberwiUc;  ein  Ro* 
hcr  ©rab  ber  Abneigung  (à  qcb. , à qn. , 
à faire  qch.,  gegen  etwa* , gegen  ic* 
ntflnb  te.) 

Répugnant,  ante,  adj.  Wrt$  (einer  ©adie, 
à une  chose)  jitwiber  ober  entgegen  t|i; 
wû$  wiber  ctwaé  flreitet;  ecFel. 
Répugner,  v.  n.  (p.  ©gehen)  (à  qch..  à qn.) 
wiber  etwa#  flrciten  ; (einer  ©ad>e)  ent* 
gegen  fetin  ; (einer  Iperfon)  üuwibcr  fcnn; 
il.  répugner  à qch. , (v.  <PcrfOttCtî)  fîd) 

einer  ©ache  wiberfcçenj  wiber  ctrvas 

frçn; 
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fetjrt  î cela  répugne  au  bon  sens , baß  flrct* 
tet  ober  läuft  wiber  ben  ç®enfdjcnger* 
flanb,  wiber  bie  gefunbefôcrnunft  ; cela 
me  répugne  fort,  baß  ifl  mirffhr  JUWibftî 

baß  wiberfleht  mtr  ; id)  oerabfeheue  eß. 

Répulluler,  v.n.  wieber  tu  SSJîenge  heroor* 
fofnmen,  außfcblagen,  entfielen  / jïd) 
germebren  K.  f.  pulluler. 

Répulsif,  ive,  adj.  jurucftrcibenb; 

iurücfßoßenb. 

Répulsion,  s.  f.  btC  gurücftreibungî  baß 
£urûcfflogcn  ï it.  Der  SXùcfflofl. 

Repurger,  v.  a . noC&mahiß  reinigen;  Wie* 

brr  (Durch  Ottjcnepen)  abfûhrcn  K. 

Réputation,  #./.  Der  (gute  ober  üble)  SXtif; 
9îabme;  (m.p.  and)  Daß  ©efchrtp;)  it. 
absoi.  ber  gute  IXuf;  ber  gute,  ehrliche 
9bahme;  com.  ber  gute  ©etud);  être  en 
réputation  de  bel  esprit,  für  Wifcig  flnge- 
fehen  feg«,  ober  ge&altcn  werben;  être 
en  réputation»  en  grande  réputation , avoir 
de  la  réputation,  in  gutem  9iuf  (leben; 
einen  guten  Rohmen  haben;  berühmt 
fegn  ; (wirb  aud)  gon  ©adjen  gefagt.) 

Réputé,  ée , part,  et  adj . f,  réputer  ; un 
homme  absent  pour  les  affaires  de  sa  com- 
pagnie est  réputé  présent,  cmer  ber  im 
sftû&men  feiner  ©efcllfchaft  abwefenb  iß, 
wirb  angefehen  al0  ob  er  gegenwärtig 
wäre, 

Réputer,  p.  a.  achten  ï Dafür  halten;  it. 
für  etwa«  erfennen,  anfehen,  halten; 

réputer  pour  un  malheur  une  chose  de 
rien  etwa*  ©eringeß  fur  ein  grofeß 
Unglùcf  halten;  je  le  réputois  homme 
d'honneur,  id)  glaubte / et  feg  ein  ehr* 
ïid>er  SOiann. 

Rcquart , s.m.  T.  ber  gierte  pfennig  rom 
Vierten  pfennig  (quart  denier  du  qua- 
trième denier). 

Requérable,  adj . c.  T.  Wirb  OOtt  bfmjent« 
gen  ©runbjinß  (cens)  gefügt,  welcher 
geforbert  unb  erhoben  werben  muß»  (im 
©egenfaß  von  cem  portable.) 

Requérant,  ante,  adj.  et  s.  T.  ber*  Ober 
biejenige  fo  um  etwaß  anbäft;  chien 
requérant,  b.  i.  chien  de  quête,  ber  ©PUV* 

hunb. 

Requérir,  v.  a.  wieber  holen;  wieber  f u» 
<hen  K.  (f.  bie  2tnmerfung  beg  quérir.) 

Requérir , v.  a.  irr.  bitten  ; crfùchen  ; it.  (qe* 
richtlich  ober  obrigfeitß&alben)  etwaß  be* 
gehren  ; einen  woju  guffotbcrn  ; auch  um 
etwas  anhalten,  anfudien,  5. 05.  um  eine 
SJfrunbe;  it.  (g.©achen)  nur  in  ber  dritten 
ÿcrfoU/  b.  t.  exiger,  demander,  ctfotbem, 
erheifehen;  cela  requiert  votre  présence, 
Dteß  erforbert  3bre  ©eqenwart;  je  veux 

• vous  requérir  d’une  grâce,  id)  WÎH  mît 
eine  ©nabe  gon  3&ncn  anßbittcn;  cetre 
science  requiert  un  homme  tout  entier, 

biefe  ŒBilfcnfchaft  erforbert  ihren  SKann 
can*  allein» 

T.  /• 
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Requête,  t.  f.  bie  ©ittfehrift  J it.fam.  bie 
(mimblichO  ©i tte  ; u.  (iögeO  baß  noch* 
mahltge  fftachfpûren  fineß  gelaufenen 
Söilbeß;  requête  civile,  (jur.)  eine  05itt* 
fehrift  um  OlnnuUirung  eine«  Q3cfcbeibß, 
weil  etwaß  babeg  uerfehen  worben  ; 

maître  des  requêtes,  ber  ©Upplifenmeî* 

Her;  biejenige  obrigfeitUdje  OJerfon, 
welche  bie  ©ittfchriften  annimmt;  cette 
chose  est  de  requête,  faut,  biffe  ©ûdje 
iß  nicht  fo  leicht  $u  haben;  le  blé  sera 
de  requête  cette  année , büß  ©etrf  ibe  Wirb 
in  biefem  3abr  fcfcwcr  jn  haben  fegn; 

(f.  aud)  requise;)  pâtés  de  reouête,  fine 

2Crt  fleiner  hafteten  pon  Jpûhnerma* 
gen  ic.  welche  fait  gegejTen  werben  ; cor- 
ner à requête,  T,  bie  #Ullbf  (Ulf  bie 

neue  ©pur  tufen. 

Requété,  s . m.  bie  neue  3agb  auf  eilt 
gerlorncß  SBilbPret, 

Requêter,  v.  a.  (Säger)  bie  ücrlomc  ©pur 
eineé  2Bilbeß  wieber  «uffuchen. 

Requiem , (lût.)  t.  m.  messe  de  requiem , 
ober  auch  bloß  un  requiem,  bie  ©eeirnefif. 

Requin , #,  m.  ber  £ag  ober  j>agfîfch  ï (ein 
großer  ©ccfifch , ber  lebeubige  3«ngc 
gebiert.) 

se  Requinquer,  9.  riß . iron.fam.  (g,  gften 
£eutcn,  tnf.  gon  alten  SSîeiboleuteii) 
fief)  auf  eine  lüchcrlid)e,  jugenbliche 
Ofrt  heraußpuBrn, 

Requint , s.  m . T.  ber  fünfte  *£beil  be0 
fünften  f^fennigO  (quint;)  droit  de  quint 
et  requint,  ober  bloß  quint  et  requint, 
baß  fünftel  oora  ÂauffchiUing,  unb 
baß  fünftel  von  biefem  fünftel,  wefebe* 
jufammen  24  gom  ^»unbrrt  betrügt. 

Réquiper , v.  a.  wieber  ober  von  neuem  auß* 
rußen  IC.  f.  équiper. 

Requis,  ise,  part . et  adj.  begehrt;  erfudit; 
erforbert  ic.  f.  requérir;  it.  erforberlid). 

Requise,  s.  /.  cette  chose  sera  de  requise» 

biefe  ©ûd>e  wirb  fehr  gcfucht  werben  j 
fie  wirb  fetten  werben;  (f.  auch  requête.) 

Réquisition,#./.  T.  baß  Inhalten  ; Slnfu* 
Chm  ; ©egehren  î ( f.  requérir  unb  re- 
quête;) it.  nouv.  ber  Olnfpruch  welchen 
ber  ©taat  auf  baß  Sigenthum  unb  felbft 
auf  Die  tycrfon  ber05ùrger,  §u  feinem 
^)tenß  macht;  bie  Slujforberung  ber 
(jungen)  bürget  |ur  ^»rtheibigung  beß 
sBaterlanbeß  ; bie  SXeguifîtion. 

Réquisltionnaire,  s.  m.  nouv>  einer  bet  lit 
SXeQuifîtton  fleht;  it.  ein  SXequiffitionß* 
jûngling;  f.  réquisition. 

Réquisitoire,  #.  m.  T.  baß  ( gerichtliche ) 
Stnfuchen,  Slnbaltfn,  OÖegehren,  tnf. 
etneß  'JJrofuratorß,  ^ißfalß,  öffentlichen 
Olnflügerß  ic. 

Rérefief,  #.  m.  Daß  Slftetlefin. 

Rérevassal,  s.m.  Der Olfteriehnmann. 

Resacrer,  v . a.  Wieber  Ober  aufß  neue  Wfi* 
h«i , etnweihen  ;c,  f,  sacrer. 
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Resaigner,  *.  a.  Wiebfr  Ob«  POtt  îteufîtt 
aberlaffen;  it.  9 . n.  auf*  neue  bluten  ic. 

f.  saigner. 

Resaisir,  v. a.  fief»  wiebet bemächtigen;  wie* 
ber  in  Verhaft  bringen  :c,  f.  saisir. 

Resaler , v.  a.  auf»  neue  einfal^en  :c. 

Kesaiuer , v.  a.  nodunabl*  qrufien;  it.  ben 
empfangenen  ©ruft  erwiebern  ; f.  saluer. 

Rcsaiceié,  ée.  adj.  (28ap.)  wirb  oon  einem 
Äreus  gefügt/  welche*  ein  anbere*  Ärcuj 
pon  anberer  ftarbc  in  ficb  bilt,  ba*  pon 
bem  crftcru  wie  mit  einem  ®aum  ein* 
gefaxt  ift. 

Rtsasser,  f.  rsssasscr. 

Resauter,  v.  a.  nneber  fpringen;  jurùcf 
fpringen;  wieber  surùcf  fpringen  ?c. 

Rescarnpir,  v.  a . (SRergolbcr)  bie  auf  bem 
©ruitb  entflanbcnen  gierten  mit  55leo* 
roeifj  wegnebmen. 

Rescindant , s.  m.  T.  bie  Bitte  um  2(ufbe* 
bung  ober  Umftofjung  einer  Jjpanblung, 
eine*  @d)luffe* , Urtbetl*  ic. 

Rescinder,  9.  a.  (iur.)  aufbfbcn;  fut  Utt* 
gültig  erfliren;  (pgl.  résilier). 

Rrscise,  s.  f.  f.  bénoîte. 

Rescision,  s.  f.  T.  bie  gerichtliche  2luf* 
bebung,  Umfto§Ung;  (f.  rescindant;) 
lettres  de  rescision , tilt  Âflfîationébricf  J 

ba*  Äaffationörefcript. 

Rescisotre,  s.  m.  T.  ber  Jpanptgegenflanb 
einer  »Bitte  um  gerichtliche  Aufhebung 
ober  Umftopung  ; f.  rescindant. 

Rcscontrer,  v.  n.  (in  StecbHungUfachen)  tu 
ne*  gegen  ba*  aitbere  aufbeben  ober  auf* 
geben  laffen;  anögleicben. 

Rescription , s.f.  eine  fcbriftlicbé,  miteittem 
Zahlungsbefehl  begleitete  Slnweifung  ju 
(Erhebung  einer  ©elbfiimme. 

Rescrit,  s.  tn.  ba*  9ie*lript,  (ein  lanbe*« 
herrliche*  SRurt  febreiben  auf  bie  Anfrage 
ober  Bitte  / inf.  eine*  ÄoUegii). 

Réseau , s.  m.  ein  Heine*  ^ögergarn ; ri.baö 
gilet, (ein  neçartige*©ewebcau*  3wirn, 
Reiben*  unb  ©olb*  gaben,  inf.  jum 
grauenjimmerpub)  ; (Slnat.)  ba*  ©e- 

fied)t;  réseau  merveilleux,  T.  bail  nelj* 
förmige  Jr>itnbAiitcben  ; à réseau,  adv. 

. ncçfèrmig. 

Rcsécher , v.  a.  Wteber  trOCflteniC.  f.  sécher. 

Réséda,  s.  m.  bûë  @trcicbfrauti  Jparnfraut  î 
bte  Sicfebû. 

Resellcr,  v.a,  Wteber  fûttCln  K.  f.  seller. 

Resemelcr,  f,  ressemeler. 

Resemer,  c.  a.  wteber  ober  auf*  neue  bc* 
fiien  :f.  f.  s.-mer, 

Resépage , s.  m . f.  recépage, 

Reséper,  v.  a.  f.  recéper. 

Réservation,  s./.  T.  ber  SSorbebalt;  (fonft 
réserve:)  réservation  mentale,  7'.  ber  Bot* 
bebaltiu  ©ebanfen;  (pgl,  restriction). 

Réserve,  s.f  ber  Vorbehalt;  bie  Borbe* 

baltung;  bie  SUwnabme  ï Bebingung; 
it,  me iftpiur.  b;e  vovbc&altene  ©gebe 


felöfl;  it.  réserve,  bie  Zürtitfbalttmg  • 
iu  bie  Bebutfamfeit  ; 93orftcbttgfeit  ; 
(pgl,  retenue , discrétion , circonspection  ;) 
coips  de  réserve,  ob«  blofj  la  réserve, 

(£rieg*w.)  bas  SKefcm  f orpd;  ber  Slurfe  n* 

balt;  bie  StcfctPe;  en  réserve,  adv.  tft 
fOorratb  î (f*  à part,  à quartier  ;)  mettre  de 
l'ai gent  en  réserve,  ©elb  bcp@dte/  Ober 
in  Borratb  |urùcf  legen;  à la  réserve 
de...,  a</v.  ausgenommen  ; bis  auf.,.; 
sans  réserve,  ad9.  oljnc  2(U$nûf)me. 

Réservé,  ée , adj.  |urùcffjûltcnb/  b.i,  feint 

wahre  SJttinung  niebt  iu^ernb;  ^*bc* 
butfam/  Porfldjtig  te.  f.  retenu,  discret, 
circonspect;  (f.  ftud)  réservé,  part,  et  adj.) 
it.  réservé,  ée,  s.  fane  le  réservé,  jUtUtï* 
baltenbic.  feçn;  ftd)  Hiebt*  merfen  laf* 
fen;  faire  la  réservée,  bie  BcfcbcibenC/ 
©ittfame,  £ugenbbaftcfpielen. 

Réservé,  ée,  part . et  adj.  porbefjalttn  lf. 
(f.  aucb  réservé , adj.)  ; cas  réservé,  eine 
®ûnbe,beren  Vergebung  bem  $apfl  ober 
Bifdiof  potbebaïten  i(t. 

Réserver,  9. a.  potbebaïten;  auôbebingen; 
it.  potbe batten,  b.  i.  etwa*  auf  eine  an* 
bere  3eit  aufbcbalten,  petfpatcn,  fparen, 
cuffebicb*.n , aufbewabrcn,  auf&tbm, 
jurucf  legen. 

Réservoir,  s.  m.  ba*  Bcbiltni§»  bet  Be* 
bitter;  /V.  bet SRôbrïaftcn ; SBafîetbebil* 
ter;  it.  ber  5ifd)bebilter ; — delà  bile, 
T.  ba*  ©ûllcnbebiltnif. 

Réseuil , s.  m.  p.us.  flatt  réseau. 

Résidant,  aAte,  adj.  fîtb  Ûtl  einem  Ott  äUf* 

baltenb,  bafelbfl  wobnenb. 

Résidence,  s.f.  ber  SBobnfib»  ÎBobnort; 
Slufentbalt;  (pon  pornebwtn  ^erfonen) 
ber  ©iç  ; bie  Slefiben}  ; it.  ba*  £oflaqcri 
bie  ipoffîatt  ober  J^offtitte;  it.  bie  SXefi» 
bcntenftcUc  (f.  résident);  il.  ((Ebpm.)  ber 
Bobtnfa^,  (niebt  mit  résidu  ju  perroed)* 
fein)  ; bénéfice  de  résidence,  eine  tyftûnbe, 
beren  ©infùnfte  berienige,  welcher  fte 
geniest,  an  bem  £>rt  perjebren  muf; 
wo  er  fie  empfingt. 

Résident,  s. m.  bet  9le(îbent>  ©acbwglttr 
eine*  Surffcn. 

Résider,  v.  n.  wobneit;  ficb  aufbûltcn;  it. 
absoi.  (opn  einem  Bifdwf  ober  <pfumbe* 
bcfïljcr)  reflbtrcn;  (f.  bénéfice  de  rési- 
dence;) fifien;  feinen  (ihren)  @üj  ha- 
ben flcft  be|ïnben;  fid)  aufbalten; 
(an  einem  Ort,  in  einer  $erfon)  peret* 
Jligt  fepn  IC.;  1*  souveraine  puissance  ré- 
side en  la  personne  du  roi,  bie  f)6d)(ie 

©crnalt  Hebt  bep  bem  Äöuig,  rubt  auf 
ber  ÿerfon  beS  Âônig*. 

Résidu,  s. m.  (tn  Otecbmiugôfûcbcn , aucb 
im  ©iüt&iren)  b.  i.  le  restant,  ber  SRefl; 
wa*  noch  su  bcjablen  übrig  bleibt;  ober 
ber  -Kûeffianb;  ((Ebom.  ) ba*  Uebvige; 
ba*  ^urucfaebliebene;  ber  JKeft  tn  tu 
nein  ©efip  (muljbem  mau  einen 
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her  bartn  enthaltenen  (gtabflönj  weg. 
genommen}  nicht  mit  résidence  ju  »er* 
wechfeln). 

Résignabie,  adj.c.p-us.  ma*  man  aufgeben 
fann. 

Résignant , a.  m.  T.  berjenige,  welcher  ein 
Amt  ober  eine  pfünbe  einem  anbern 
Abtritt, 

Réâignataire , s.  m.  T.  berientge,  »eifern 
eine  Pfrunbe  ober  ein  Amt  abgetreten 
wirb. 

Résignation,  s.f.  T.  bie  Abtretung;  Stuf* 
gebung , Begebung  einer  pfrimbe  ; it.  oi. 
(o,  Aemtern)  b.  i.  démission , weldjeö  febe  ; 
(f.  aud)  résigner  ;)  it.  bie  Ergebung  in  ben 
göttlichen  Billen. 

Résigné , 6z , part,  et  adj.  f.  résigner. 
Résigner , v.  a,  ein  Amt  ober  eine  pfrunbe 
abtreten;  fich  Dcffelben  ju  ©unden  ei- 
ne*  anbern  (à  un  autre)  begeben;  ( absoi . 
wirb  eö  nur  oon  Pfrunben  getagt;)  it. 

résigner  son  ame  à Dieu,  ober  se  résigner 
(*.  rèJL)  à la  volonté  de  Dieu  , ftd)  in  ben 

göttlichen  Villen  ergeben;  f.  auch  »ban- 

donaer. 

Résiliation,  s, f T-  bie  gerichtliche  Auf- 
hebung, Vermehrung  eine*  Vertrag*, 
eine*  'Pacht*  ÎC.  f.  résilier. 

Résilié,  ée,  part,  et  adj.  aufaeboben  K. 
Résilier,  v.  a.  T.  (eine  £anbiung,  einen 
Montrait)  gerichtlich  aufbeben , fur  un- 
gültig erflören;  (ogl.  rescinder,  unb  an- 
nulier, casser). 

Résine,  s.  f.  ba*  £ûrj  ; poix  résine,  ba* 
£arjped). 

Ré.sineux , euse,  ad;,  barjtg  ; il.  ^at§id)t  / 

b.  i.  barjartig,  barjôhnlid). 

Ré*ingie,  s.  m.  t.  ein  Ubrmaehgsoerfjcug, 
bie  ©ebiufe  einjurichten* . 
Résipiscence,r./.bic©etTerung,Vefebrung, 
ïJ3u§e;  venir  à résipiscence,  fich  bcfebren, 
ftch  beffern , Vutje  thun. 

Rés. stance , s.f.  ber  Biberdanb  ; *V.  bie  ©c* 
genroebr. 

Résister , v.  a.  wiberdeben  ; wibctdrebcn  ; 
(i).  perfonen  fagt  man  aud))  Blberdanb 
tbun  ober  leiden;  fid)  wiberfeçcn;  it- 
aushatten;  au*debcn;  ertragen;  erbul* 
ben  ; Tésister  à la  douleur,  bCll  ©CbmetJ 
auôbaltcn. 

Résixiémc,  s.m.p.us.  T . bet  fcrfj*te  £beil 
vom  fechôten  pfennig;  (oergl.  requart, 
requint  etc.) 

Rcsié  ober  rêlé,  adj.  (von  einem  gucFcrbut) 
jerbrodjen  ober  befleeft. 

Résolu,  ue,  part,  et  adj.  OUfgelÖ*t;  AUf* 
gehoben;  befdffoffm  te.  f.  résoudre;  it. 
adj.  (o.  perfonen)  entfdjloffen  ; berj* 
hrtft  ÎC.  f#  déterminé,  hardi  ; it.  s.m-fam. 
c’est  un  g ros  résolu , uitb  prov.  plais . il 
est  résolu  comme  Uartole,  cr  id  fc^C  ent* 
fdUoffcn  2C. 

Résolvant,  ante,  adj.  (»on  Perfonen  unb 
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©ûdjcn)  aujïôfenb;  it-  *•»*• T*  fin  auf* 
löfenbe*  Vtittcl. 

Résoluble,  adj.  c T.dnj.  p.  matbematifd)en 
Aufgaben  ober  Problemen  :c.,>aufl6*licb; 
wa*aufgelößt  werben  fann. 

Résolument, adv.  bUrd)AU*;(f.  absolument;) 
it.  eutfcblotTen;  beberjt;  fubn;  unge* 
febeut  te. 

Résolutif,  ive,  adj ; (flftebtC.)  audöfenbj 
it.  s.m.  ein  auflöfenbe*  SAittcl;  (pergl. 
résolvant;)  it.  cor.  (»011  PctfOlten)  jlott 
résolu. 

Résolution,  s.f.  prop.etßg.  bie  Auflöfung; 
*/.  bet  ©ntfcblug;  (bie  ©ntfchlicßung;) 
ber  gefaxte  Vorfcblag;  */-  bie  (gntfcblof* 
fenbeit;  it.  nouv.  (in  ^ranfreich)  ein poit 
bem  9tatb  ber  fttuifbunbcrte  befcbloffcne*, 
aber  oon  ben  Alten  noeb  mebtbedötigte* 
©efe#  ; ein  ©chlufj;  un  homme  de  réso- 
lution, ein  entfcbloffenerVtann;  faire  une 
ferme  îêsolution,  einen  feden  £ntfcblud 
fapen;  résolution  d’un  bail,  T.  bie  Auf* 
bebung  eine*  pachte*. 

Résolutoire,  adj.  c.  (jur.)  aufbebenb;  un* 
gültig  machenb. 

Résompte,  f.  résumpte. 

Résonnance,  s.f.  ber  lange  unb  oerdörfte 
SBieberball  be*  £on*. 

Résonnant,  ant c.adj.  WiebttbaUeitb  IC.  (f, 
résonner);  i/.fcbaUenb,  b.  i.  bcUflingcnb; 
(pgl.  sonore). 

Résonnement,  s.m.  ber  Bicbcrfcbûflî  2Qif* 
berflattg;  (poet.)  ber  Biebecball;  (in 
ber  3)îuiîf  ) bie  SXcfonanj. 

Résonner,  v.  a.  tptcberfçballen;  wiebertô* 
nen  ; toieber f litige« ; einen  ©cbatl , $ou , 
£ (ang  jurucf  fehief  en  ober  werfen;  (poet.) 
toicberbaUen;  it.  bloti  fchalleit,  b.  i.  bell 
fliuge»;  it.  (in  ber  böberit  ©chrcibart, 
nnb^.)  ertönen;  erfcballen;  (oergl, 
retentir). 

Resortir,  f,  ressortir. 

Resouder,  v.  a.  IPiebft  Ober  ÛUÔ*  neue  IÖ* 
tben  JC.  f.  souder. 

Résoudre,  v.  a.  irr.  prop.  et  f g.  auffôfen, 

b.  I bie  Vedanbtbeile  emc*  ©anjm 
trennen,  feheiben , jertbeilen,  auch  er* 
wrichen  îc.î  it.  erörtern;  unterfud)en 
unb  entfebeiben;  erflàren;  beutlid)  ma- 
chen; (eine  ©chwierigfeit  k.)  beben; 
it  (gerichtlich)  aufheben  ; ungültig  ma* 
chen  ober  erflören;  it.  résoudre,  v.  n. 
(mit  avoir)  befddifgen;  fichentfchliegen; 
einen  €ntfd)lug  ober  Vorfall  raffen  ;*it 
biefem  ©inn  id  résoudre  immer  n.,  habet 
fagt  man  faire  résoudre  qn-  («nb  nid)t  ré- 
soudre qn.,)  jemanb  ju  einem  ©ntfchluff 
bringen. 

sc  Résoudre , 9.  riß.  ft(h  ÜUflÖfen  IC.  (f.  ré- 
soudre) ; it.  (p,  Perfonen)  à qch. , à faire 
qch. , fich  ju  ettoa*  entfdilieden. 

Résous , id  nad)  résolu  ba*  J mqte participe 
oon  résoudre , unb  Wirb  nur  irn  masculin , 

Y y y « 
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unb  jwar  mtr  001t  ©achcn  gebraucht 
welche  fïct)  in  eine  anbcrc  pcrwanbcln 
Ober  Üllßöfeu;  brouillard  résous  en  pluie 
ein  Vcbel,  bet  04)  in  Stegen  «ufgelö* 
tat. 

Respect,  s.  m.  bie  (Sbrfurebt;  bet  Stefpeft; 
eilt  toter  ©rab  Oer  Hochachtung  ober 
Üsbrerbiettung  ; bie  tbütige  ©rweifung 
ebeeißejeigungbiefer  Hochachtung;  bie 
€brerbiethigfeit;  it.  (aud)/>/.t  alt  Höf* 
lichfeitôformel)  bie  i>octacj)tnna  sc.  i *'*• 

respect , ol.  b.  i.  rapport , bie  StÜdfflCht  :C. 
perdre  le  respect  à qn.,  ol.  b.  i»  manquer 
de  respect  à qn.,  bie  fchulbtge  £brerbic 
tbuug  gegen  jenianb  bcp  ©eite  fetjen  ; 

présentez -lui  mes  très-humbles  respects, 

empfehlen  ©ie  mich  itnt  (itr)  gehör 
famß;  ocrfïchern  ©ie  ihn  meiner  Hod) 
achtung  :c. ï lieu  de  respect,  ein  £)rt, 
wo  man  ftch  ebrerbiethig  betragen  muß, 
welchem  man  €hrerbiethung  fchulbig 

iß  ; sauf  le  respect  que  je  vous  dois , obft 
avec  le  respect  que  je  vous  dois,  (eine 

Hoßichfeitö*  nnb  SOîtlberungô-  formel) 
eô  fep  mit  3hrer  €rlaubni§  gefagt; 
vaig.  mit  Œhreti  ju  melben;  au  respect 
de...,  ol.  et  pncl . b»  i»  au  prix  de..., 
f.  prix. 

Respectable,  adj.c.  ehttPÜtbig, 

Respecté,  te,  part.  et  adj.  perebrt,  gcetrtK. 
Respecter,  v.  a.  mit  (Ebrcrbietbmig  begeg 
nen;  ehren;  wehren;  in  (Shren  halten; 
refpeftiren;  (f.  respect;)  it.fig.  perfcho 
nen  ; perfchont  , unperfettt  lajfcn,  Se  res- 
pecter, v.  rèjl.  fïd)  felbß  ehren , b.  i.  fleh 

feinem  2Uter,  ©efchlecht,  ©tanbîc.  ge 
müß  betragen  ober  auffübren. 

Respectif,  ive,  adj.  bepberfettig , tvechfel 
feitig/  gegenfeitig;  pgl,  aud)  réciproque, 
relatif. 

Respectivement,  ad> . bcpbCtfcitS;  it.  vos 
propositions  sont  respectivement  fausses , 
scandaleuses  etc.,  3trC  ©ipe  fînb  balb 

faffd),  balb  ürgeritcb  2c.  b,  t.  einer  iß 
falfd) , ein  anbercr  ärgerlich  ’.c. 
Respectueusement,  adv.  ehrerbietig  JC. 
Respectueux,  euse,  adj.  (uon  ^Crfotieil  Ultb 

ihrem  betragen)  ebrerbiethig î (nom 
betragen  ic.,  uon  ©adjen)  ehrfurdjté» 
poU. 

Res-nrable,  adj.  c.  Wa$  niüU  bUtCh  OCH 
fettem  an  fid)  liehen  rann. 

Respiration , s.f.  ba$  fttbcmholen , fethmen  ; 

(bet  Sithem;  ) il  n'a  pas  la  respiration 
libre,  er  athmet  fehwet;  er  hat  feinen 
frepen  Sltbem;  er  tß  engbrüßig. 
Respiré,  ce,  part,  et  adj.  gfûthmet  îf. 
Respirer  ,v.n.  prop.  et.fig.  ûthmcn  î Sltheni 

holen;  it.  leben;  it.  v . a.  fig.  athmen; 
b.  i.  (etwas)  genießen;  ir.  an  ben  £ag 
legen;  bltcfcn  laßen;  //.  v.  n.fig.  (apiés 
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heftig  begehren;  ( pl.us . soupirer  apTés 
qcb.  ) un  usurier  ne  respire  que  le  gain, 

ein  SÉBucherct  trachtet  nur  nach  ©erotnn  ; 

il  ne  respire  que  la  vengeance,  ft  athmet 

nid)t$  aUStachc;  er  iß  nur  auf  Stäche 
bebacht. 

Resplendir,  v.  n.  (im  hohem  ©tüf)  ftflim* 
mernj  funfein  ; heU  glünjen;  leuchten; 
— de  lumière,  nid)t$  ölK  £id>t  unb  ©Un| 
pon  fich  werfen. 

Resplendissant,  ante,  adj.  (im  hohem ©tpl) 
fchimmernb  ; funfeint)  :c.  f.  resplendir. 
Resplendissement , s.m.  (im  höhern  ©tpl) 

bet  30icbcrfchein  ; ©lanj;  ©chimmex; 
f.  resplendir. 

Responsabilité,  s.f.  nouv.  bie  Verantwort» 
Iidtfeit. 

Responsable,  adj.c.  (de  qch.,  für  etWOC) 

pcrantiportlich;  fo  etwa*  ju  perantwor- 
ten  hat;  fo  bie  Verantwortung  einer 
©achc  ober  jr>anblung  auf  ßch  tat. 
Rcsponsif,  ive,  adj.  (jur.)  beantwortenb  ; 
waö  eine  Antwort  enthält»  lettre  respon- 
sive,  baä  Slntroortfchreibcn. 

Rcsponsion , s.f.  geroiffe  Abgaben , welche 
pevfd)icbene  Stitter  ober  ßommentbu* 
regelt  au  ihrcürbcnömtißctiahlen  straf» 
fen;  SXefponögelbcr. 

Ressac,  s.m.  TI  baö  Slnfdjlaqen  unb  jSurücf* 
prallen  ber  SJîcercô  wellen  am  ©cßabe. 

Ressassé , ée , part,  et  adj.  f.  ressasser. 
Ressasser,  v.  a.  noch  eimnahl  burchbeuteln  ; 
burd)ficben  K,  (f.sasser);  it.fig.  fam.  POU 

neuem  genau  unterstehen , burchgeten  ; 
(iemanb  ober  jemanbe#  getragen)  port 
neuem  forgfâltig  prüfen. 

Ressaut, s. m. (©auf.)  ber  Vorfprung ; ba^ 
J>erPorragen. 

Rebuter,  v.  n.  uod)  einmûtl  fpringen; 
wieber  jurücf  fpringen 2c.  f.  sauter;  it. 
(Vauf.)  üorfpringen,  herpor  ragen. 
Resséant,  ante,  adj.  (jur.)  feßtflft/  b.  i.  ei* 
nen  beßimmten  SÖotnßuu.  inf.  liegenbo 
®rünbc  an  einem  £>rt  tabenb. 
Resséantisc,  s.f.  p.us.  T.  b.  i.  résidence. 
Kessel . s.  m.  T.  ber  ©ûB  pom  ©fllj  in  ber 
$i»d)lûtfC. 

Ressemblance,  s.f.  blC  Slctnlichfciti  it.  bit 

©leichfôrmigfcit;  ©Ictchheit;  il  «t  la 

vraie  ressemblance  de  son  père,  fr  iß  fei» 

ncö  Vatcrö  (Ebcnbilb. 

Ressemblant,  ante,  adj.  ütnli(hî  **'  gtri* 

djenb. 

Ressembler,  «».  n.  rthnïtdt#  fepn;  it-  gleich 

fepn;  gleichen;  gleichförmig  fcpn;  too* 
mit  Übcreitl  ßimmm.  Seressembler.r.réc. 
einanber  ühnlidtfcpu;  gleichen;  it.v.  ré/l. 
fîch  ähnlich/  (îd)  gleich  fepn;  immer  ber 
nehmliche  (|.  ©.  in  feiner  Slrt  |u  arbei- 
ten) feijn. 

Ressemeler,  c.  a.  tPfCbfr  befohlen/  ültf 


qch.)  nach  etma$  trachten  ; fich  nach  ct*|  ©d;uhe,  ©trumpfe, 
ipaé  fehneu;  etwa?  fehulivh  wüufchen ijRcssenu,  i«,  «/(/'. (»Zahler unb 25ilbhÄUcr) 
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‘ fc^aïf;  flatf  ; deutlich  au#gcbrüc!t  ober 

angfdCUtet.  f.  Ûlld)  ressenti , part . etc. 
Ressenti,  ie , part,  et  ad} . (lebhaft)  empfun- 
den tC.  f.  ressentir  unb  ressenti,  adj . 
Ressent  îment,  s.  m.  die  Bîachcmpftndung  pon 
einem  59eh,  pott  einer  Ärauf&ctt;  da# 
sftad)  weh  ; der  gîachfcbmetj ; it.  die  Erin- 
nerung, da#  Studenten  an  einrempfatt» 
«ent  Beleidigung;  die  Empftndlichfeit 
. über  einen  angetpaiten  ©cbitnpf;  it,  ol. 
d.  i.  reconnaissance , die  Erfenntlid)feit 
für  eine  empfangene  SSohlthüt  tc. 
Ressentir,  v.aArr.  lebhaft  empfinden;  füh- 
len; lebhaft  oder  mitleidig  pon  etwa# 
gerühret  werden;  Slntheil  toorunnehmen; 
mttempfïnden.  Se  ressentir  de...,  (*>.  riß.) 
eine  Blachempfïnduitg  tc.  Pott  einer  Äraitf- 
heit  tc.  haben  ; Btachwehen  empfinden  tc,  ; 
it.  (ein  Uebel)  mitcmpßnden  ; it.  — d une 
iujnstice,  d’une  injure,  d'un  affront  etc., 

(jemanden)  eine  Ungerechtigfeit/  eine 
Beleidigung , Befchimpfung  te.  geden- 
Fett;  diefelbe  riehen;  fie  su  rächen  raif- 
fett;  überh.  diefelbe  fühlen  / empfinden; 

il  se  ressentira  longtemps  de  cette  maladie, 

tiefe  Äranfheit  tpird  th«t  lange  nach- 
gehen; il  s’en  ressentira,  erfoll  e#  fühlen; 
er  foll  eö  büjjen;  (se  ressentir  wird  nie- 
mahlen  wie  se  sentir  im  guten  Serßand, 
tPie  j.  B.  pon  einem  Jreunb,  gefggttc.) 
Resserré,  éc , part,  et  adj.  j ufammengejogctt  ; 

Wieder  etngefchloffcn  IC,  f.  resserrer. 
Resserrement , s.  m.  wird  tnt  eigentlichen 
©init  meiß  mtr  pon  der  Serfchlteßung 
der  ©chwcifjlôcher  (des  porcs)  gefagt/ 
Jtttd  in  folg,  figûrlichett  : le  resserrement 
du  coeur,  die  Bcflcmmung  de#  £cr$m#; 
die  £crjen#gngß. 

Resserrer,  v.  a.  feßer  jufantmen  jichett; 
verengen;  enger  oder  enge  machen  oder 

£ltjiehen  tC.  (f.  serrer);  resserrer  les  noeuds 
de  l’amitié,  dû#  Jreunbfchaftôbûnd  feßer 
jujiehf n;  it.  (etwa#)  wieder  perfdjlichcn; 
cinfdjltegen , perwahren,  aufhcben  te. 
f.  serrer;  it.  (einen  (Befangenen)  enger 
cinfchltefjen,rßrengcr  oder’ genauer  be- 
wachen;  überhaupt  enger  oder  enge 
einfchltrfrn;  cinfcfcranfen;  it.ßg.  (ein 
©eißeöwerf  te.)  abfürjen;  ((.abréger;) 
it.  resserrer,  auch  obsol.  (wird  P.  gfWtßen 

sRahrtmaömitteln  tc.  gefagt)  ßopfen, 
verßopfät/  wlg.  hartleibig  machen,  s« 
resserrer,  v.  riß.  enger  werden;  fid)  $u« 
famnten  jichen  tc.  f.  auch  se  rétrécir-,  it. 
(pom  Unterleib)  perßopft  werden;  ftdj 

perflopfen  ; it.  fig.  Jam.  d.  i.  retrancher 
sa  dépense,  (ich  (in  feinen  3lu#ggbctt) 
etnfdtranfen. 

Rcssif , s.  m.  T.  eine  unter  dem  Söaffer  per- 
borgone  Äctte  Jclfen  oder  Ältppen. 
Rcssiner , v.  a.  ol.  93cfpe rbrod  effert. 
Ressort , s.  m.  ( $hof.  ) die  ©chneHfraft  ; 
$edcrfr«fti  Jeder,  Stahlfeder  tc.,  |.B. 
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In  einem  ©ddofi  te.;  die  Triebfeder; 
welches  lehterc  nteiß  im  figürlichen  (ginn 
gefagt  wird;  it.  der  ©criditöbejirf  ; die 
@erid)t$barfcit;  faire  ressott,  wird  oon 
einem  Körper  gefagt,  mcldicr,  permöge 
feiner  Jederfraft,  wieder  feine  porige 
£age  eiunimmt,  fo  bald  matt  aufhört  ihn 
511  fpamteit;  faire  jouer  un  ressort,  ettte 
(Stahlfeder  drüefeu,  loOfchnellen  ; ce  res- 
sort joue  mieux  que  l’autre,  dîefe  ©tûbl- 
feder  fpiclt  beffer  al#  die  andere;  faire 
jouer  toutes  sortes  de  ressorts,  fig . aile 

Triebfedern  tu  Bewegung  feçen;  aüc 
mögliche  Mittel  an  wenden;  jug«  en  der- 
nier ressort,  da#  Enduttheil  fprcdiett; 
in  der  leçten  3nßan§  fprechtn,  ohne 
Slppeüation  ; ( man  fagt  hingegen  : juger 
en  première  instance , und  nicht  en  pre- 
mier ressort  ;)  cela  n’est  pas  de  mon  ressoif, 

ßg • dû#  fchlîgt  nicht  in  mein  Jach  ein; 
dapon  oder  darüber  fann  ich  nicht  ur- 
theilen. 

Ressortir,  v.  n.  irr.  WtCdft  hûtau#  gehflt; 
wieder  auégehen  tev  f.  sortir;  it.  v.  n. 
( welche#  ander#  al#  da#  porhergehetide 
Zeitwort  foniuglrt  wird;  man  fehe  die 
Qrammattf;)  (mit  dem  datif)  unter 
eine  gewijfe  (Bericht#  bar  feit  gehören; 
darunter  flehen;  derfelben  unterworfen 
fetm. 

Ressortissant , ante,  ad).  (mitbemr&rC//)  rt- 
tter  gcwtffen  @ericht#barfeit  unterwor- 
fen; oor  diefelbe  gehörend. 

Ressource,*./,  da#  £ülf#mittel;  Mittel; 
die  £ülf#qucße;  die  £ülfe;  ^uflucf)t  ; 
Jpoffnung;  da#$Kcttung#mittel;  dieSXct- 

tuitg;  il  est  perdu  sans  ressource,  er  iß 
ohne  Rettung  perloren;  faire  ressource, 
fam.  feine  ©aCbe  wieder  auf  einen  gu- 
ten Ju§  (teilen ; être  homme  de  ressonree, 

ßg-  (ftch)  immer  wieder  su  helfen  wißen  ; 
ce  cheval  a de  la  ressource . dtefe#  tyjferd 
iß  nach  einer  langen  ©trapatje  nod) 
muthig. 

se  Ressouvenir,  v.  riß.  aud)  v.  impers,  irr. 

fich  wieder  erinnern;  fid)  erinnern;  vous 
en  ressouvient-il?  erinnern  ©te  dcf* 
fett  ? iim’cn  ressouvient,  ich  erinnere  mid) 
deijen;  faire  ressouvenir  qn.  de  qch.,  je- 
mand (wieder)  an  etwa#  erinnern. 

Ressouvenir,  s.  m.  Me  Erinnerung;  dû# 
Slitdcnfen;  (die  SBiedcrcrimterung  ;)  it. 
qqf  d.  i.  ressentiment.  Welch?#  fehe. 

Rpssuage,  s.  m.  da#  nodimahlige  <gd)Wiljcit 
eine#  Äötperö;  it.  T.  f,  liquation;  auch 
ressuer. 

Ressuer,  v.a.  (p.  IebrofenÄötpern)  fehwiheu; 
it.  T.  (Äupfer)  darren , d.  i.  aefeigerte 
Erîfudtcn  durch  ritt  noch  ßörfere#  Jener 
jwingen/  alle#  noch  übrige  mit©ilber 
pcrmifdjte  Blep  herjugebèn;  f.  aud)  li- 

‘ quation. 

Ressui , s.  m.  T.  da#£ager/  itt  wcldjcm  Çch 
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ba$  SBiïbbret  an  ber  (Bonne  trodfaet; 
it.  ôû0  2lu0trocfnen  be0  ©aljc0  auf  bem 
©al*boben. 

Ressuscité,  ée , part.  et  adj,  »icbet  aufer» 

tt>ecPt  / auferSanben  k. 

Ressusciter,  c.  a.  meinen  lobten / ober  einen 
00m  £ob)  »ieber  aufmoetfen;  »teber 
lebenöta  machen  i (prop.  erßft.)  bas  £e* 
bett  »teber  geben;  it.Jiç.mtU r beleben; 
»ieber  erneuern;  »teber  rege  machen; 
it.v.n.  auferftehen;  »ieber  lebenbtg  wer» 
beit  \it-fig.  »ieber  §u  fid)  felbft  fommen; 
»teber  gefunb  »erben. 

Ressuyer,  v.n.  »ieber trocFen  »erben;  »ie* 
ber  troefuen.  Sercssuyer,p.ré/7.  fid)  »ieber 
trocfucn  :c.  f.  essuyer. 

Restai . ante , adj.  ûbtiq  ; »a0  übrig  bleibt; 
iV.tucFflÄnbta,  »a0ju  befahlen,  §u  ent 
richten  iibrtq  bieibt;  it.  $.  m.  (in  «Hedv 
nungcit)  ber  «Hctf,  Ucberrefl  ; it.  bet  SHucf* 
ftanb  î plus,  le  reste,  le  résidu. 

Restaur,  s.  m.  T.  bte  <^Cf)ûî)Io0^aïtUIig  bc0 
affefuranten  eine«  ©dnffe0,  »cnn  bev 
^erlufUu0«ïïachlÂfitafeitentftanbcni(h 

Restaurant,  t.  m.  ein  fraftigeö  «ftahrungo* 
ÇDîittel  ; inf.  eine  Äraftbruhe  ; f.  con- 
sommé. 

Redorât,  s.m.  (inf.  intyari*)  bie  S&irthet) 
etneô  ©û(î»irtbe0  ; f.  restaurateur. 

Respirateur , s.  m ber  SfÔicberberftctlcr  î 
©ieberaufrichter  ; 50tcbererbûuer;  5Sie* 
bcrûufbûuer;  5©teberaufbelfer  » (meift 
im  mornlifchen  «8er(lanbï)  *>.  gewtffc 
©ûd»irtbein  $art0,  beç  »eichen  man 
nach  einem  Äüdicnjettcl  (à  la  carte)  tfit; 
restaurateur  de  tableaux,  ber  ûltC  ©CltlÄ 01* 

be  reinigt  «nb  auffrifcht. 

Restauration,  s.  f.  bie  ßötcberhcrflellung ; 
SBteberaufrichtung  ; (»irb  tneijj  im  mo* 
ralifchen  «RcrSanb  gebraucht). 

Restaure,  é; , part . et  adj,  f.  restaurer;  me 
voili  bi“n  restauré,  pop. plais,  ba  ift  mit 

fchôn  geholfen  i vuig,  bamit  bin  ich  nicht 
gebiffert. 

Restaurer,  e.  a.  (im  obhÜfchett  UHb  rtîOta* 
lifchen  «Rcrßanb)  »ieber  hcrfleflen;  »ie« 
ber  in  ben  »origen  ©tanbfcçcn;  »ieber 
in  guten  ©tanb  fc^cn. 

Reste,  s.  m.  baé  Ucbrige;  baSienige,  »a0 
übrig  bleibt  ; ber  ubriac  $beil  »on  et« 
»a«  ober  auch  »on  tycrfonen  ; ber  SKctf  ; 
Ucbcrrcft  ; ba$  Ueberbleibfel  » it  ber 
(Hütffîanb;  ba0  «Hüdftànbtge;  (oergl. 
restant;)  il  n’y  a rmi  de  reste,  C0  ifl 
nichtö  übrig  geblieben;  Atre  en  reste  de 
tant  avec  qn. , einem  noch  fo  unb  fo  »tel 
feftulbig  fetm;  lieu  de  reste,  (@d)ifff.) 

berjettige  Drt,  »0  bte  «Xeife  eigentlich 
htngeht,  unb  »0  fief)  bte  Sabrt  enbiat. 
Fig.  et  P ■ ov.  fam.  jouer  d<  son  reste , bif 
lebten  Mittel  ergreifen,  ba$  Äußerflc 
»erfuchen  ober  baratt  »agen;  donner  le 
reste  a qn.,  (einem  ben  &aU  fo  jufchlo* 


Rest 

gen,  baß  er  ihn  »erfchlen  ntuSO  eine» 
Kinn  ©ttUfchweigcn  bringen;  einem  fo 
antworten,  baß  er  nicht0  batauffagen 
fann;  vulg.  einem  ben  «Heft  geben;  il 
s’en  va  sans  demander  son  reste , et  macht 
fi ch  gant  ftitte  fort  ; er  hat  an  bem  ae t?ug  / 
»a0  man  ihm  aefagt  hat  ; un  restede  gibet, 
ein  ©algenoogel , ©algenbieb  ; vulg.  ein 
©algenfdmàngel;  f.  auch^u* 

au  Reste , adv.  im  übrigen  ; ührigen0;  fonft. 
Du  rrtte,  adv,  »>,  f.  outre  cela,  au  sur- 
plus , übcrba0  ; außerbem.  De  reste , adv. 
mehr  al0  nothtg  ifl;  mehr  a(0  &u  viel; 
(noch)  ubrtg. 

Resté,  ée,  part,  et  adj.  geblieben  tC, 

Rester,  v.  n.  et  impers,  übrig  fct>n  ; Übrig 
bleiben;  it,  (an  einem  £>rt,  ober  auch 
in  einem  gewiffen  Rutfanb)  bleiben;  m* 
rücf  bleiben;  it.fam.  (ich  att  einem  £>rt 
aufhalteit;  bafelbil  »ohnen;  i'e.(©chtiff.) 
liegen;  gelegen  fron  (être  situé)  ; il  est  resté 
sur  la  place , ober  ( absol .)  il  y est  resté,  et 

ift  auf  bem  tylaij  geblieben,  b.  i.  umge* 
fommen  ; f.  auchnage,  prov. 

Restipulation,  s.f.  T.  bte  ©egenoerheifuttg* 

Restipuler , v.  a,  T.  bagegen  »crfprechen , 
bebingen  te.  f.  stipuler. 

Restituable,  adj.  c.  (jut.)  Ctfehlichî  »irb 
nur  »on  OJJtnberiÄhrigett  gefagt,  »eiche 
»ieber  in  ihre  »orige  «Hechte  cingcfcçt 
»erben  fonnen. 

Restitué,  ée,  part,  et  adj,  f,  restituer  unb 
restitution. 

Restituer,  v.a.  (ba0  unrechtmäßig  ©citom* 
mene)  »ieber  geben;  »ieber  jurücf  geben; 
erfeÇctt;  erHatten;  (in  biefem  «Oerflanb 
and)  <»*«>/.)  it.  »teber  bcrfteUcit;  »ieber 
in  beit  »origen,  »ieber  in  guten  (»tartb 
fc^en  ober  Sellen  ; (eine  ©chrtftßetlf  k.) 
»ieber  hrrflcllcn,  »teber  ergânjen  ; eine 
gute  ober  bie  »orige  £e0art  »ieber  an  bie 
©teile  ber  »erborbencu  feften  ; ( f.  auch 

rétablir;)  restituer  (auch  rétablir)  qn.  en 
tousses  droits,  T.  jemonb  »ieber  in  àUe 
feine  »orige  SXcdite  etnfcçen. 

Restituteur,  s.  m.  ber  5ß>tebcrherfleller  ober 
©rgànjcr  einer  £c0art,  einer  ©chcift- 
ffeUc. 

Restitution,  s.J.  bie  Sôicbcrcrflattuug  ; ber 
€rfaç;  it.  bie  Sôtcbemnfeçung  lit  bm 
»origen  ©tanb,  in  beu  »origen  ^5efî(?; 
it.  bte^BtcberherUdlung,  ^rginjunq  et* 
ner  ©dmftftelieic.ff. restituer;)  médaille 
de  restitution,  ober  médaille  restituée  , T. 

eine  Æ>enfmün*e  ober  ©chaumünje , 
»eiche  ein  »icberhcrgcScUtc0^enfmaH 
»orliellt. 

Restor , f,  restaur. 

Restorne,  ober  resfoume,  s.f.  T.bie  ^Utocf' 
gäbe  beö  ^Qerftcheruttaégclbeÿ  / »clchcé 
man  bem  2l|Tefuraitten  etneö  ©‘djitfeÿ 
befahlt»  (»öl*  restaur). 
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Restome , j.  m.  (®ud)hfllt.)  bte  ©dïffÇUttg 
eine«  Slrtifel«. 

Rest  orner,  v.  a.  (55ud)halt*)  einen  Slrttfel 
an  einen  Unrechten  Ort  eintragen. 
Restreindre,  v.a.  irr.  (meid  »Ut  POn  SltJC* 
ncpmitteln)  jufammen  jicben  ; pi.us.  res- 
serrer-, it.fig.  cinfchr&ttfen  (à . . . auf. . .) 

• Se  restreindre,  v.  ré/l.  (ü,  ^etfonen)  fïd) 

einfehrinfen. 

Restreint , einte , part,  et  adj.  f.  restreindre.  | 
Restreintif,  ive,  adj.  (©leb.)  dopfeub. 
Restrictif,  ive,  adj.  T.  bcfchtiltfenb. 
Restriction,  s.  f.  bie  ©infchrÄnfung;  bie 
55cfchr5nfung  einer  (Sache;  restriction 
Caud>  réservation)  mentale,  ein  (betrüg* 
Iüher)  ©orbeholt  in  ©ebanfett  ; sans  res- 
triction, ohne  2lu«nabmc.  . 

Restringent,  ente,  at/j.  (p.  WrjettfpnnttCln 

. unb  anbern  ©littcln)  jufammenjtebenb; 
it.  dopfenb;  it.  s.  m.  ein  jufammenjie* 
henbe«  ©litte!. 

Résultant,  ante,  adj.  (jur.)  Wü«  POröU«  ent' 
fleht,  erfolgt  K.  f.  résulter. 

Résultat,  s.  m.  bû«  SHefultûtî  ( nouv . ba« 
<£rgebni6i)  berSrfolg;  2lu«fd)ïag;  auch 
ber  gefaxte  <§>d)lu§. 

Résulter,  v.  n.  ( nur  tn  ber  gten  tyerfon 
unb  mit  avoir,)  (de  qch.,  ûll«  etwa«) 

: folgen;  erfolgen;  it.  ( öl«  eine  Jolge 
morau«)  entheben»  . 

Résumé , ée , part,  et  adj.  furj  jufammcit' 
gefaxt;  fummarifeh  ; it.  s.m.  ber  ftirg* 
jufaramengefafite , bcp  fummarifehe  3n* 
boit  einer  Siebe  ic. 

Résumer,  v.  a.  (meid  tm  £ehrdol  unb  in 
• ber  juriflifcben  Sprache)  furj  jufammen 
faffen;  bem  Hauptinhalt  nach  furjHcb 
Wieber&olen*  Se  résumer,  v.  rèfi.  batf, 
wa«  man  gefagt  bat/  furj  jufammen 
faffen  ic,  » . \ 

Résumpte,  t.f.  T.  eine  £>ifputation  ober 
@trcitûbung  eine«  Softor«,  um  bie 
hochde  SCurbe  in  ber  ©otteögclabrtheit 
ju  erhaltet*. 

Résuropté,  adj.m.  T.  docteur  résumpté,  ein 
Äoftor  ber  fchcologte,  ber  bie  obige 
îDtfputation  (f.  résumpte)  gehalten  bat. 
Résumptif,  ive  j adj.  T.  d»\rfetlbî  it.  s.m. 

bo«  (Störfungämittel  ; f,  analeptique. 
Résumption,  s.  f.  T.  eine  furje  lieber' 
holuug  be«  Hauptinhalte« , inf.  eine« 

• ■ fifrg umente«  ; f.  résumer. 

Résure,  s. J.  T.  ein  Äöber/  womit  bte  ©ar* 
beüen  angeloef t ober  geiltet  werben. 
Résurrection , s.  f.  bie  Slufcrdebung  ( Pont 
£ob);  it.  eine  unoerboffte  ©cncftiug. 

Rot , f,  rets. 

Retable,  s.m.  T.  bû«  mit  55i(bbaueratbctt 

• imb  meid  mit  einem  ©emiblbe  üerfebene 
Slltarblatt  (woran  ber  aitar  gelehnt  id). 

Rétabli , ie , part,  et  adj.  Wiebcr  hCïgcdeBt; 
gcitefen  ic. 

Réubiir , v.  a.  (eine  ©achc,  eine«  £t?Ûtî* 


fett  ie.)  wieber  herdcÏÏcn;  (f.  restituer,  m 
welcher  55cbeutung  e«  auch  von  £e«artcn 
gefagt  wirb);  it.  einen  wieber  in  feine 
porigen  SXcdJte te.  einfeijen;  (f.  restituer;) 
rétablir  le  combat,  ba«  @cfed)t  erneuern. 
Se  rétablir,  v.réfi.  (pon  einem  Äranfcn) 
genefen;  wieber  gefunb  werben;  ftd) 
wieber  erholen;  (weldje«  auch  in  SXücF- 
ftd>t  auf  bte  ©ermogenöumdinbc  einer 
Iperfon  gefügt  wirb;)  it.  iemanbe«  ©und 
wieber  erlangen. 

Rétablissement , s.  m.  bte  5H>iebcthcrdcUuttg; 
it»  bic5öiebereinfehung;  f.  rétablir;  réta- 
blissement dans  les  bonnes  grâces  de  qn. , 

bte  Söicbererlangung  ber  ©und/  ber 
©nabe  eine«  anbern. 

Retaille,*./,  ba«  Wchnittchen,  fcbfdjtttÇef/ 
j.  55.  oonjeûtcm  $cll  / »an  einem  £cug  te. 

Retaillé,  s.  m.  eût  55efdmittencr , ber  fïd) 
eine  fûndliche  Vorhaut  hat  anfcijm 
laffen. 

Retaillement,  t.  m.  ba«  nochmalige  55e* 
fehneiben  ic.  eine«  JHingeô;  f.  retailler. 

Retailler,  v.a.  nochmahl«  fehneibett;  wieber 
fchneibeit/  befehnetben  te,  f.  tailler. 

Retapé , ée , part,  et  adj.  f.  retaper. 

Retaper,  v.  a.  (einen  Hut)  ûuffvempett , 
attfdûlpen;  it.  (<peruefettm.)  fritifeln. 

Retard,  *.  m.  b.  {,  retardement,  (welche« 
allgemeiner  al«  retard  gebraucht  wirb,) 
bie  SSerjègerung  ; ber  ©erjug  ; *tre  en 
retard  de  payer,  im  55cjahlen  faumfelig 
fepn  î le  retard  d’une  pendule , ba«  3«rÛcP* 
bleiben  (baö  ju  £angfamgchen)  einer 
fpenbeluht*  * 

Retardation,  s.f.  T.  b,  i.  délai,  retardement. 

Retardé  , ée,  part,  et  adj.  perjôgert  / ûUf* 

gefehoben  ic.  * - - * : 

Retardement,  s.m.  bie  53erjogerung ; ber 
SJerjug;  bcr  Sluffchub;  causer  ober  ap- 

. porter  du  retardement  à qch. , eine  <2>ûd)0 
aufhalten  ; f.  retarder,  * 

Retarder, v.  a.  aufhûltett;  verzögern;  heitt* 
men;  it»  auffchteben;  verfehieben;  ju* 
ruef  feften;  (eine  llhr)  jurucf  deßen/ 
jurùcf  richten;  it.  retarder , v.  n.  JU  fpât/ 
ju  (angfam  gehen , (wirb  inf.  v.  Uhren 
gefagt);  //.(vom  Siebe»/  von  ber  ftluth/ 
vom  ©lonb  zc.)  fpater  fommen;  fief)  fpi- 
ter  ein  de  U en  zc. 

Retâter,  v.a.  wieber  befühlen;  betoden  ze.; 
it.  nochmahl«  foden , oerfucheu  ; it.fig. 
öfter«  betrachten,  überlegen  zc.  f.  tâter. 

Rctaxer , v.a.  auf«  ttCUe  Obér  HOd)  CittltKlht 
fdjißen  IC.  f.  taxer. 

Rctcindre,  v.a.  irr . Wtfbfr  färben  î VOtt 
neuem  förben;  autfirben  ie.  f.  oindre. 

Réfeindre,  v.  a.  irr.  Wieber  aU«lÖ|*chett  K. 
f.  éteindre.  . 

Retendeur,  s.  m.  T.  bertCUtgc  flrbcitét, 
welcher  bic  jucher , wenn  fie  au«  ber 
Sarbe  ober  au« ber  Çôalfe fommen,  tvtc* 
ber  in  bie  Rahmen  fpanuet. 
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Retcndoir,  s.  vu  ein  SBerfjeUg  ber  JÖrgel* 
machet. 

Retendre , v.  a.  nod)  eintttûbl  fpannen  i 
roieber  anffpamtcn;  rotcbcr  aufhÄngcn; 
roieber  aufibtciten  ; roieber  auojtreef en  zc. 

f,  tendre. 

Rétendre,  v.a.  »Über  Ober  001t  neuem  OU$» 
breiten  ZC.  f.  étendre. 

Retenir,  9.  a.  in.  roieber  befommen;  rote* 
fcer  haben;  (etwa*)  §urücf  behalten;  be* 
halten;  für  fidt  behalten;  (eine  @e. 
rootmbeit)  bepbcbaltcn;  (eine  €tgcn* 
fchaft)  behalten;  (ein  9îabrung*imttel, 
SUjcnepmittel  te.)  bet)  ftd)  behalten/  fo 
bajj  tt  nicht  von  einem  abgebet;  (bas 
©affet)  halten,  (roelcheö  foroobl  oon 
ffiBaifvrröhren,  als  pon  «JRenfcben  gef«gt 
wirb,  welche  ihren  Urin  gar  nicht  bet) 
ftd)  behalten  fönnen);  (ein  ©ebetmnitf) 
bet)  fich  behalten,  pcrfchrocigen;  ctroaö 
(tm  ginn,  im  ©cbichtnifj,  auSroenbia) 
behalten;  ft.  ftd)  etroatf  Vorbehalten;  f. 
réserver;  ft.  einem  etwa*  uorenthalten, 
b.  i.  jurttcP  behalten , roa*  man  ihm  $it 
geben  fehulbig  tfh  ft-  (etroaS  im  ®ang, 
£auf,  SÇall tc.)  jurüc!  halten,  anhalten, 
aufhalten , halten  ; ft.  jentanb  (4m  phh* 
ftfehen  unb  moraltfchen  Verflanb)  ju* 
ruef  halten  î (ben  SluSbrud)  einer  £cibeti* 
fchaft)  juruef  halten;  jemanb  pon  etroaS 
abhalten  ; ft.  jemanb  aufhalten,  f.  arrê- 
ter; ft.  jemanb  (j.  93.  i dîner,  juin  9Dîit* 
tagöcjfeu  zc.)  bet)  fid)  behalten;  (benm 
Viittagaeffcn  ) behalten;  ft.  beftellcn, 
f.  '-8.  einen  ÿlaij  auf  ber  Äutfdje;  (in 
. hiefem  (Sinn  fügt  man  auch  arrêter;)  ft. 
^ (tuten  ^ötenftbotfjen)  bingen,  miethen; 

ft.  retenir,  absol.  (p.  îbtften)  b*  i.  con- 
• ««voir,  trichtig  »erben;  ft.  (pon  ange* 
fpaitnten  Ererben)  anhalten;  j«  voudrais 
bien  retenir  mon  argent,  ma  parole,  fam. 

id)  möchte  mein  Selb,  mein  ©ort  gern 
tPtebet  jurttef  hüben;  je  retiens  part, 

' halb  tyart  î je  retiens  pair,  je  retiens  non , 
(©ptel,  f.  pair)  id)  halte  (ober  ich  roette 
auf)  gcrabc  ; id)  halte  ungerabe;  retenir 
une  poutre,  et  neu  95a(fen  mit  einem  eifer» 
tten  9oanb  befefligen.  T . retenir  unecause, 
(p.  9tid)tern)  ftd)  bie  tEntfcheiôungeiner 

<Xed)tSfache  poebehaltcn  ; retenir  une  date, 
f.  date;  fouler  les  cuirs  pour  retenir,  (®Ar* 

ber)  bie  J)«ute  abtreten  ; (f.  auch  donner, 

v.  a prov.  ) 

Se  Retenir,  v.rèj 7 fîdj  ûtt  tt»aS  halten,  ftft* 
halten,  an  flammten;  ft.  (im  moralifehen 
Verjîanb)  ftchîurûrf  halten;  ftd)  rnifit* 
gen  ; ftd)  ©eipalt  antpun  ; ft.  ftch  etroas 
Vorbehalten (3«  réserver);  ft.  (d’une chose) 
b.  i.  s'abstenir,  fitf)  (bc$  ®cnuffc$)  einet 
(îache enthalten;  f.  abstenir. 

Retenter,  ?.  a.  »icbfr  perfuchen  ; pon  neuem 
Perfuchcn  ZC.  f.  tenter. 

Retentif,  ive,  adj.  T.  Ob«?  jurucf  &Jlti) 


faculté  retentive,  bte  jufumimnstebenbe 
Äraft;  muscles  retentifs,  bie  jufammtn* 
jtehenben  9Xu$feln  be$  Printern  unb  ber 
Jparnblafe. 

Rétention , s.  J.  bit  Vorbehaltung  ; ber 
Vorbehalt;  (f.  sous-entente;  réservation;) 
ft.  bie  25orenthaltung  i (f.  retenir;)  ré- 
tention d’une  cause,  (jur.)  bte  Vorbe« 
haltung  einer  jit  entfebeibenben  Rechts* 

fâche;  (f.  retenir;)  rétention  d’un  gage, 
bie  ^Unterhaltung  etnea  $fanbel;  réten- 
tion d’urine  , ober  bloß  rétention,  T.  bie 
£arnoerfropfung. 

Rétentionnaire,  s.m.etf.  T eine  Ukrfon, 

-,  fbelche  etroa«  PorentbAlt , ober  unrecht* 
mifjigerrotife  jurucf  behÖlt;  rétention- 
naire  d’or , d argent , de  soie , ein  biebi» 
feher  Arbeiter/  roelcher  oon  béni  ©ofb, 
Silber  ober  pon  ber  @»eite,  fo  ihm  su 
verarbeiten  gegeben  roorben  ijl , jurud 
bchölt. 

Retentir,  v.n.roieberfchallen;  roiebertôncn ; 
roicbcrflingen;  einen  @d)all,  Âlang  , 
îon  jurudP  roerfen;  (im  höhern  ®tpl) 
roieberhaUen  ; (in  ber  bôbern  (Schreibart 
unb  and)  ßg-)  ertönen,  etfchaUeu;  ft. 
blog  r fchallen,  b.  i.  hr&  Hingen  ober 
tönen;  (f.  auch  résonner;)  ce  bruit  in  a 
retenti  dans  l’oreille , biefer  £ÖW1 , biefed 
©etôfe  zc.  flaitg  mir  heftig  in  bie  Öhren, 
hat  mein  £)br  heftig  erfdjuttert. 

Retentissant,  ante,  ad;.  rotebrrfchüHenb  ; 
(f. retentir;)  ft.  fchallcnb,  b.  i.  hcllfltn* 
genb»  f.  ä ud)  résonnant. 

Retentissement , s.m.  ber  (Schall,  SRiebcr- 
fdjafl;  (im  höhern  (Stpl)  ber  SEBicberbaU  ; 
f.  auch  résonnement. 

Retentum,  s.  rn . (autf  bem  £atein.)  T.  btC 
ftcUfcbrociaenbe  ^ilberuttg  eine«!  pcinlt« 
eben  Urtheil«;  it.fum.  ein  (betrùglichcr) 
?3orhehaltin©ebanfetthco21bfchlie6un4 
eine*  Jpaiibelö,  33ertrage3  zc.  f.  auchrd- 

servation  etc. 

Retenu , part,  pott  retenir,  jjurüefgchaltcn  ; 
Jlirucf behalten  ZC.  f.  retenir;  ft.  (p.  <bcr- 
fonen , tnf.  (Schulben  wegen)  angehalten  ; 
ft.  adj.  jurucfhaltenb  ; bchutfam;  ft.  bo 
feheiben;  fittfam  zc.  ft.  7'.  (p.  (pfcrbeii) 
flötig;  (oergl.  réservé;  f.  auch  retenue, 

3 . /•) 

Retenue , s.f.  bte  ^UrÜdJÖültUttg  # 5.  j.  Vü'J* 
jenige  betragen , ba  man  feine  wahre 
Meinung  nteht  önfert;  ft*  bte  55rhut» 
famteit  ; «Rorficht  ; ft.  bie  QSefcbeibeu# 
heit;  ©ittfamfeit;  (f.  and)  réserve;)  iu 
T.  ber  2b;uq  von  ber  £öhnung,  vom 
©olb  ber  0olbaten  ; (sWebic.)  baö  3uö- 
bleiben  ber  monathlichm  Reinigung.; 
(im  fehcnrecht,  droit  de  retenue)  bet 
SRorfauf,  9îàhcrfôuf  beö  £eben0berrn  ; 
ûberh.  bai  îîôhcrrecht,  b.  i.  baö  Vor- 
recht begm  Vcrfauf  eincÿ  beroeglid)eii 
ober  unbeweglichen  ®utcö  ; (bep  ^>anb* 
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Werfern)  bte  Befragung  eines  ÆingeS 
on  ein  anbcrcs,  wo«  on  fich  fclbff  fcff 
flehet;  ber  Jjpalt;  (©chifff.)  bas  ©eil  ober 
£au,  womit  man  ein  ©chiff,  bas  wegen 
nôthiger  Sluébeffcruiig  umgelcgt  worben, 
wieber  aufrichtet;  *7.  (^auf.)  bte  €in» 
Jûpfung,  Jpaltung;  brevet  de  retenue, 
ein  fôntgltdjer  ©nabcitbrtcf,  vermöge 
beffen  bit  €rbett  bcS  BeftçerS  eines  nicht 
erblichen  SlmteS  berechtigt  ftnb , fich  »on 
beffen  Nachfolger  eine  gewiffc  ©untnte 
bejablen  ju  (affen. 

iWtiaire , s.m.  (alt.  SKomer)  ein  Neljfechter. 

Réticence,  s.f.  (meifl  jur.  uttb  auct)  »on 
einer  gewtffcn  rhetorifchen  ftigur)  eine 
»orfeçîiche  Nerfchweigung. 

Réticulaire,  adj.  c.  (Slnot.)  neljformiq. 

Réticule,  t.  m.  T.  ein  feines  Nch/  beffen 
man  fleh  be»  Beobachtung  eines  »erffn> 
flertui  Planeten  bebient. 

Réticulé,  ée,  adj.  T.  eine  2lrt  Bobenbele* 
ftutg  mit  (anglicht  oiereefigen  ©tetnen. 

Retters  ober  retiercement , s.  m.  ber  brittC 
£heil  »om  britten  Pfennig;  (»gl.  requart, 

requint  etc.  ) 

Rétif,  ive,  adj . (».  Werben,  (Efeln,  unb 
fg.fam.  »,  «Djenfchen,  ba  eS  beim  aud) 
aïs  s.  m . gebraucht  wirb)  flÄtig;  wiber* 
fpänffig;  unbinbig. 

Rétiforme,  adj.  c.  T.  neçformig;  f.  and* 
réticulaire. 

Rétine,  s.f.  T.  baSNchhJutchen,  bie  Nefs- 
haut  im  Äuge. 

Rétirade,  s.f.  T.  ber  Slbfdjnitt,  (eine  9lrt 
«Öerfcbanjung  ber  Belagerten  hinter  et* 
nem  Söerf,  beffen  fleh  bie  Belagerer  be- 
meiflert  haben). 

Retiration,  s.f  (Buchbr.) ber  38ibetbrucf  ; 
(auch  le  verso;)  im  ©egenfafc  bes  ©ch&n- 
brucfeS  (U  prime). 

Retiré,  ée,  part,  et  ad}.  JUrÛcfgf JOgCtt  JC. 
(f.  aile  Bebcutungeu  »on  retirer  unb  se 
retirer)  j it.  ( »,  ber  £cbensart  einer  $cr* 
fan , auch  »on  biefer  tyerfon  felbff)  ein* 
gejogen  ; il  est  retiré,  fagt  mau  »on  einer 
Wrfon,  bie  2(benb0  ^u  Sja nS  ift,  unb 
lliemanb  VOr  ftd)  l&fft;  un  lieu  retiré, 
ein  einfamer,  abgelegener  Ort. 

Retirement , s.  m.  T.  (»,  Nct»en)  baS  3«» 
fammenfchrumpfcit , £ûr*eri»erbcn. 

Retirer,  v.  a.  noch  eimtiabl  jiehen  ic.  f. 
tirer;  it.  wieber  jurücf  liehen,  ober 

• bloß:  îitrûcf  liehen;  wieber  heraus, 
herauf/  herein,  herunter  : c.  liehen; 
wieber  an  (ich  liehen;  wieber  jurûcf 
itrhmen;  wegnebmen;  abnebmen;  her- 
unter nehmen;  abführen  jc.;  (ein  <ptanb) 
wieber  einlofm;  it.  (iur.)  b.  i.  retraire, 

- (ein  ©ut)  wieber  an  fich  liehen  ober  brin» 
gen;  it. «gtnfunfte , Northeileic.)  lie- 
hen; (€bre,  ©chanbe  K,  »ott  etwas) 
haben,  etnirnten;  U.  (chez soi)  (einen 
îingiucf lichen , einen  ^erfolgten,  einen 
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Süchtigen)  aufnehmen,  beherbergen, 
|u  fich  nehmen;  it.  fig.  einen  |.  B.  aus 
einer  ©efahr  tc.  liehen;  it.  einem  etwas 
wieber  entliehen  ober  nehmen  ; retirer 
son  haleine,  fam.  ben  Äthem  an  fleh  lie- 
hen; SUhem  holen  ober  fchbvfen  ; retirer 
sa  parole  engagée,  fein  gegebenes  2Öort 
lltrûcf  lichen;  faire  retirer  le  monde, 
bi«  £eute  Weggehen , auf  bie  ©eite  ober 
aus  bem  Sßeg  achat  heilen;  (hier  fleht 

retirer,  a(S  se  retirer  ;)  retirer  ober 

tirer  son  épingle  du  jeu,  fig . prov.  f, 
épingle. 

se  Retirer,  v.rêfl.  fld)  |tttUCF  bfgebfOÎ  fld) 
wieber  jurûcf  begebat;  ftd)  weg  bege- 
ben; fortgehen;  fld)  entfernen;  ûber&. 
. fich  lurûcf  lieben  ; einen  Ort  »erlaffen; 
aud)/  fleh  an  einen  Ort  jurûcf  liehen; 
fld)  fan  einen  Ort,  ober  auch  ahoi.)  in 
SXuhe  begeben  ; it.  absoi.  fld)  nach  £aufe 
begeben  ; nach £aufe  gehen;  (*«4r*  heim 

gehen;)  it.  se  retirer  dans,  en,  sur..«, 

fich  an  einen  Ott  hin  fluchten  ; it.  ( »on 
ftlûffen  k.)  wieber  ablaufat,  abneh* 
men,  fallen;  wieber  lurûcf  treten;  (in 
biefer  Bebeutuug  fagt  matt  auch  »om 

SDteer  : retirer,  alS  *.  n.)  it.  sc  retirer, 

(».  ©achen)  ftd)  |ufammen  jicbctt;  fich 
einiiehen,  cinfchrumpfen  , einlaufett  ; 
vulg.  eint  riechen;  se  retirer  sur  son  gain, 
sur  sa  perte,  f.  gain  Ullb  perte;  retirez- 
vous  ! weid)t  1 jurûcf  mit  eucht  se  retirer 
par  deverf  un  juge,  ffd)  an  Ciltett  9tid)tCt 

wenben. 

Retoiser,  v.  a.  »on  nettem  mit  ber  Ntcff* 
ruthe  abmeffen  te.  f.  toiser. 

Retombé,  éc,part.  et  adj.  JUtucf gefallen  JC. 
Retombée,  s.f.  T.  bie  Biegung,  ober  bet 
Anfang  etneS©ewolbeS,  wo  baffdbe  noch 
ohne  £chrgcttiff  (cintre)  fattit  gebaut 
werben.  *f 

Retomber,  v.  tu  wieber  fallen;  noch  ein- 
mahl fallen;  it.  wieber  herab  fallen;  ju* 
ruef  fallen  ; ober  bloß  : jurûcf  fallen  ; it. 
bloß  : fallen,  f.  tomber;  it.ßg.  (aud) 
absoi.)  wieber  jurûcf  fallen;  wieber  in 
ben  ttehmlichctt  gehler,  wieber  auf  ben 
nehmlichcn  ©egettff  anb  fallen , verfallen , 
qcratbcn  ; it.  wieber  einen  SXûcf fall  be- 
fontmen;  wieber  in  eben  bie  Äranfheit, 
»on  welcher  man  geuefen  war,  jurücf- 

faQen  ; faire  retomber  la  faute  sur  un  autre  , 

bie  ©d)ulb  auf  einen  anbern  wûljen;  qui 

crache  contre  le  ciel;  il  lui  retombe  sur  le 

visage,  prov.  mat  t mug  in  feinem  Unglûcf 
nicht  mit  bem  Rimmel  |ûrnen. 
Retondeur,  s.m.p.us.  ein  ^uchfdierer. 
Retondre,  v.  a.  irr . wieber  Ober  »on  neuem 
feherett  K.  f.  tondre;  (Bauf.)  bas  ©tn- 
gefaüene  einer  ^eufrmaufr  obeithertab* 
tragen , unb  wieber  auSbeffern;  *'/-  ûbcl 
angebradjte  ^ierathen  eincS  ©ebiubeS 
aOnehmeit;  (Bilbhauer)  eine  Arbeit  jum 
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Tefitenmahl  vornehmen  unb  gû«j  frrtfil 
machen;  fer  à retoxxire,  baSS&reitetfeit, 
tyolieretfen  ber  35ilbhauer  K. 

Retordemcnt,  5.  m . T . baS  $»irtien  ber 
©eibe, 

Rctordeur  , s.  m.  T.  bet  ©cibet!j»irncr. 

JRetordrc,  a.  irr,  HOCf)  etnmafel  jufant* 
men  brehen , auS»inbctt  :c.  (f.  tordre)  ; 
*'/•  b»  i,  tordre,  t»irncn,  b.  i.  j»et)  ober 
mehr  gdben  in  (Einen  gufammen  brehen  ; 

on  lui  donnera  du  fil  à retordre  , prov. 

f.  fil. 

Retordu , ue , part,  f,  retordre. 

Rétorqué,  ce,  part,  et  adj.  f,  rétorquer. 

Rétorquer , v.  a.  jcmanbes  SRebcn  unb 
©runbe  »iber  ihn  fclbfl  fehrett;  jemanb 
mit  feinen  eigenen  ©rûnbcn  »iberlcgen 
Ober  fd)lûgen  ; ( il  a rétorqué  ses  argu- 
rnens  , il  lui  a rétorqué  ses  etc.,  il  a ré- 
torqué contre  lui  ses  etc.) 

Retors,  orse,  adj.  gej»irnt>  gebreftt  î fil 
retors,  /3»trtt  > homme  retors,  fig.fam. 

ein  fcblauer,  lifltger  SRenfd);  ( »irb  in 
biefer  Qöcbeut.  nur  im  masc.  gebraucht). 

Rétorsion , s.  f.  T.  bie  31n»etibung  , ber 
©ebraud)  eines  33e»ciSgrunbcS  unfers 
©cgnerS  gegen  ihn  felbfl  ; bic  ^urücf« 
fehiebung  eines  ©tnnbeS  ; (f.  rétorquer). 

Retorsoir,  s.  m • ( ©eilcr)  baS  3»tritrab, 
$rc&rab  nur33erfcrtigung  fletncr©tticf  » 

dKtt  (bitord). 

Retorte , *.  /.  «Ebpmie)  bie  Retorte  î baS 
ÄelbenglaS  ; iöcfft&tergefdf. 

Retouché,  ée,  part,  et  adj.  f»  retoucher. 

Retoucher,  v;:a.  (ççf,  v.  n.  à , . .)  fig. 

(eine  Arbeit)  nod)  etnmahl  vornehmen , 
•annebmen,  btird)gehen,  burchfehen,  ver» 
beifern , àberfehen , unb  vollenbS  auSar» 
beiten  ober  nur  53oUforamenheit  brin» 
..  gen  ; bie  Icßte  Xpanb  an  etwas  legen  uub 
voUenbS  fertig  machen  ; retoucher  une 
planche,  (ßuvfcrft.) eine  abgcmi$teÄu» 
Vferplatte  roieberaufftedjett. 

Retoupcr,  .v.  a.  (Töpfer)  ein  mifjratbencs 
©tiief  »teber  umarbeiten. 

Retour  i 5.  rrr.  bie  ©ieberfuttft  î Blltficf* 
funft  ; SRutffunft  ; SRucffcbr  ; Söieber* 
fehr;  Slurf reife;  SRucffahrtic.  ; it.  (nur 
im plur.  unb  meih  mit  tours)  bie  (©ditgc 
unb)  ftütfgdnge,  bie  .frummungen  ei» 
. neS  Vergärten« , eines  gluffeS  tc.  ; it, 
retour , bie  £ugabe  gur  ©letdjmadmng 
eines  $aufcheS  ; baS  »aS  man  auf  einen 
£aufch  heraus  (de  retour)  gibt  ; it • fig- 
ber  ©cgenbtcnfl  ; bic  €r»ieberung,  bic 
23crgcltung  eine S ertoiefenen  £>ien(leS  / 
einer  ©efdüigfeit  ; bas  ©egengefebenf  ; 
baber  audt/  bie  ©cgenlicbc;  auch  / bie 
©cacnaut»ort,  ba  man  jemanbcit  auf 
feinen  ©eher*  / auf  feine  ©tichclrcbc  tc. 
nichts  fdjulbig  bleiben  will  ; it.  baS  31b* 
nehmen,  bic  Steige,  *.35.  ber©chöu» 
heit,  ber  Ärifte  jc.  i T,  bic  iRncffracht 


eines  ©chiffes  ; it.  retours, piur.  ber  ©e* 
tvinn  barait;  //.retour,  (Äartenfp.)  bie 
nähmliche  garbc,  »eiche  fo  eben  gefpiclt 
»orbcit  ifl  ; être  de  retour,  »ieber  juriuf 
gefommen  fepn  ; être  sur  son  retour , 
auf  feiner  SRücfreife  begriffen  fepn;  une 
occasion  de  retour , eine  juruefgebenbe 
©elegenheit;  chevaux  de  retour,  jurü(f<* 
gehenbe  fPferbe  ; T.  retour  de  chasse, 

eine  3ûgbfoHation  nach  ber  3agb  ; gale- 
rie en  retour,  eine  ©allerie , »eiche  in 
einem  redjtcn  SÖinfel  ü»et)  .frauptge* 
baube  mit  etitanber  verbinbet  ; retour 
dequerrc,  ein  gerabefeitigcr  SDinfel;  re- 
tour de  traqchée  , eine  ©enbung  ober 
ber  SBinfef  eines  Laufgrabens  ; retour  de 
mine , bie  2Senbung  , ber  Umfchlag  ei* 
net  3}îine;  taire  un  retour,  nochmahlS 
biefelbe  garbe  fpieleit  ; droit  de  retour, 
baS9Cû<ffûllred)t;  ^eimfaUrec^t  ; retour 
de  partage,  bte  ©lcid)mad)ung  eineS(Etb* 
thcilS.  Fig.  et  Prov.  le  retour  d’une  ame 

à ï)ieu,  bie  35cfehruug  eines  ©unberS 

JU  ©ott  ; faire  un  retour  sur  soi-même, 

mit  grnft  über  feine  #anblungcn  nach* 

benfen  » ttt  .fld)  gehen  î être  sur  le  retour 
de  l’âge , btc  bcflcn  3ahtc  êurucf  gelegt 
haben;  elle  est  sur  son  retour,  ihre  ©d)on* 
heit  iji  auf  ber  Dîeige,  nimmt  ab  ; la 

jeunesse  se  passe  , elle  est  sans  retour,  bit 

Sugettb  vergeht,  unb  fommt  nimmer* 
mehr  »teoer  ; bie  3«acnb  geht  umviöct* 
bringlich  vorüber  ; la  fortune  a ses  re- 
tours , bas  ©lùcf  ift  vcr^nberlid)  ober 
»anbclbar  ; (vergl.  journalier,  adj,); 
rompre  avec  qn.  sans  espoir  de  retour,  fid) 

mit  einem  entj»epen,  ohne  Hoffnung 
einiger  SluSfôhuung  ; cet  homme  a de 
fâcheux  retours,  es  ifl  fch»er  mitbiefem 
ÇOîcnfdjcn  auSjufommen  ; il  semble  qu’on 
lui  en  doive  de  retour,  fam.  et  fîcht  CS 

nod)  fnr  eine  ©chulbigfeit  an , (»enn 
i.  35.  von  einem  Æ)icnft  bie  JKebe  ifl,  ben 
man  einem  ©toljen  unb  Unbanfbarcn 
er»ei§t,  ober  aud)  von  einem  35efuch , 
»ofur  ein  folcher  einem  nicht  einmahl 

Æ)ailf  »eifj)  ; il  croit  que  tout  le  monde 
lui  doit  en  retour,  er  meint,  anbere  Leute 
finb  nicht  fo  gut  »te  er  ; à beau  jeu , 

beau  retour,  f.  beau  ; on  est  sage  au  re- 
tour des  plaids,  f,  plaid  ; le  retour  vaudra 
pis  que  matines  , baS  €nbe  (bicfeS  ver* 
brieflichen  JrjanbclS)  »irb  noch  fchlim* 
mer  fepn  als  ber  3lnfattg  ; COîan  fagt  aber 
im  entgcgetîgefeçten  ©inn:  le  retour 
vaut  bien  matines.  Ober  le  retour  vaut 
mieux  que  matines , je)Jt  geht  blC  ©aC()C 

bctîer  als  tut  3ttifang„ 

Retourne , *./.  (Äartenfp.)  ber  llmfdilag  ; 
baSienige  35latt,  beffen  garbe  Trumpf 
»irb. 

Retourné,  ée,  part,  et  adj . umgefchrt  9 

umgc»anbt  tc. 
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Retourner,  v.n.  mietet  babttt  |tir&cf  fefr 
ren  mo  mau  $u»or  mar  ; mieber  umfeb* 
ren  i mieber  jururf  reifen , geben,  fab* 
reu,  reiten  te.  ï & mietet  |u  (à)  ber 
»origen  Arbeit  ober  i)anbliing  jurücf 
lebten  ; biefelbe  mieber  tortfc çcn , vor- 
nehmen ic.  ; mieber  baron  geheute.  ; /'• 
retourner,  v.  a.  umf  ehren;  ummenben  ; 
breben;  (ein  ÄleiD  tc.)  menten;  it.  v.  n 
(eine  Äfrte  jum  Trumpf)  umfcblageti; 
retourner  en  arriére, »on  einem  Jßor- 
haben  mieber  abßcben,  ober  beffen  über* 
briißig  fepn  ; retourner  une  planche,  brt* 
©artenbeet  umgrabeit , umßccben  i ( f. 
auch  mère,  prov.)  Se  retourner,  v.  rèfi . 
(o.  tyerfonen  unb  ©acben)  ficb  ummen. 
ben;  ficb  umfebreni  fid)  umbrebcu;  ficb 
menben  î ficb  breben;  (melcbe  bepbc  teij- 
tere  auch  im  figürlichen  ®irtn , inf.  mit 
savoir  gebraust  merben);  s’eu  retourner, 
v.  ré/l.  b.  i.  S’en  aller  , mit  ber  JUNiCF 
geben  ; mieber  fortgeben  te.  f.  retourner, 

v.  n . 

Retournoir,  s.  m*  T.  b.  i*  renforraolr. 
Retournure , ï. /.  ( 2t4)terj.)  bet  é^eçtf 
3ug  ber  Eicbter.  ‘ 

Retracé,  ée , part,  et  adj.  ft  retracer. 
Retracer,  v.  a.  »on  neuem  aeidjnen , rei- 
ßen 2C.  ; it.fa.  pon  neuem  befebreiben, 
fcbilbern,  erjiblen  te.  ; mteber  in*  ©e- 
bäcbtnifi  bringen  îc.  f.  tracer. 
Rétractation , s.  f.  ber  ©iberruf  befien  ma* 
man  gerebet  ober  gefebrieben  bot. 
Rétracter,  v.  a.  et  n.  Wibetnifen  i etltCîl 
3QiDctruf  tbuit.  Se  rétracter,  v.  rèfl 
< fein  SSort,  feine  «Meinung  te.  jururf 
nehmen. 

Rétraction,  s.f,  T.  bnö  ^ufammenfebrum* 
pfen  ; Äurjerwerben  i f.  retirement. 
Retraindre,  v.  a.  (©olbfdjmibt)  ein  @tUCf 

,v®ilber  bohl  fcblagen» 

Retraire,  v.  a.  irr . (jar.)  tofebf?  an  fid) 

.•  sieben,  an  ficb  bringen,  an  ficb  taufen; 
(aUCb  retirer). 

Retrait , alte  , part . et  adj . f.  retraire  ; it* 
u adj.  mirb  Dom  ©etretbe  gefagt,  melcbe* 
, jufammenfebrumpft  unb  tn  biefem  3n» 
fianbe  zeitiget;  (Söapenf.)  oerfürst  ; ma* 
nur  an  ©inen  Staub  bc*  ©dnlbe*  reicht* 
Retrait,  s.  m * ( für.)  ber  SEBieberfauf  ; it.  ba* 
beimlicbe  ®emad)  ; ber  Abtritt  ; retrait 
lignager  , f.  lignager  ; ( f,  auch  retenue)  ; 
retrait  féodal , ba*  einem  J£fbcn*berrn 

- fluftünbige  ©inlôfungftjMbfcjtfne*  »ont 
SBafaUen  oetAufierten -gebettgute*. 

Retraite,  s.f.  bie  Jpanblung,  ba  man  fid) 

- jurticf  Mrbet,  ba  man  nad)  fpaufe  gebet/ 

(lorsqu’on  fait  retrait«? , ou  qu’on  se  retire)  ; 
ttnb  ba*  Reichen  mit  ber  £rommel  f b.  i. 
her  ^apfenftreicb)/  ober  mit  bev  ©Iode,  fo 
jene  jpaitblung  anieiat  ; baber  / battre , 
sonner  la  retiaite;  (inf.  im  .fîrieg*mtfen) 
; ber  8îü<#$ug  ; ftüdmavfcb  ; bic  SKctirabe  ; 


it*  bie  3urüd?étebung , ba  man  ben  ®e- 
fd)Aften,  bem  i>ofïcben , ber  SSMt  te» 
entfagt;  bie  Abfonberung  »on  berîôelt; 
bie  Slube  morein  man  ficb  begibt  ; bie 
Begebung  in  bie  ©infamfett;  it*  bie 
©im'amfeit , <3tiflc , ©ingejogenbeit/ 
morin  man  lebt;  it.  ber SXùbcfujfelbjt; 
bie  ©ùifamfeiti  ber  Aufenthalt;  it*  ber 
3ufiud)t*ort;  bie  3uflud)t;  it.m.p.  bet 
Aufenthalt,  @d)luprminfd,  $.  *8.  mx 
Sieben  , fltfuberit  tc.  (pgl.  réduit,  re- 
paire ; f.  aUCb  ïetirer,  se  retirer)  ; it.  bû£ 
^abrgclb , bie  ^enfion,  ber  ©nabenge- 
halt,  ober  auch  bie  Stelle , fo  ein  öifi- 
cier  melcber  ben  Jöienß  »erläßt,  für  fei- 
ne übrige  gebcnsjeit  erhält;  T’.C’öauf.) 
ba*  ©injieben  einer  Stauer , @üulc  :c. 
menn  fie  oben  fcbmübler  al*  unten  itf  ; 
(Äriegßbauf.)  ber  Abfaij  am  Juß  eine* 
5ßalle?,(aud)  betro*-);  (bei)  Fuhrleuten) 
ba*  £ettfeil  ; ber  £eiti1cmcn  ; it.  ein 
fiarfe*  3:au,  ben  »JÄafiforb  bamit  ;u  be- 
fefitgen  ; />*  bie  im  JÇ>uf  eine*  Ererbe* 
fieefèn  gebliebene  ®ptÇe  eine*  Gagels  ; 
faire  retraite , fid)  |Urüd?  ; if.  beit 

©efebiften,  ber  3Belt  :c.  entfagen;  ficb 
in  bie  Stube  begeben;  is.  (»on  einer 
Stauer)  einge^ogen  fcon  ; ( f.  oben  re- 
traite) ; se  battre  en  retraite,  ficb  fed)* 
tenb  jurücf  sieben  ; sonner  la  retraite, 
jum  Stucfjug  blafett  ; it*  ba*  3cid)fit 
mit  ber  ©lode  geben,  baß  man  ficb  nach 
Jcjaufe  begeben  foll;  battre  la  retraite, 
bie  Trommel  |um  $Rücf$ug  fcblagen  ; 
it*  ben  3apfenßrcicb  fcblagen;  battre  en 

reUâite,fg.  prov.  bcimlid)  bOPOIl  fd)lci* 

eben. 

Retranché , ée , part»  et  adj*  eiligcfcbrailft  ; 
»eifcbanjt  te. 

Retranchement,  s . m.  bie  ©infcbronfung  i 
©in$tebting  ; 93erminberung  ; and)  bic 
SJerfürfung,  j,  ber  ©tnlünfte,  be* 
£obnö  ; ober  gar  bie  Unterbrüdmig , 
Abfcbafung,  Abteilung  (suppression); 
it*  ber  93erfd)(ag  ; bie  Âbtbeilung  (port 
©retern,  i. Q>.  in  einem  Zimmer);  U. 
T.  bte  ^cl&fdianje  ; Afterfcbanie  ; bie 
Q5cfefligung  ober  3)erfcbaiijung  eine* 
£ager*  » faire  un  retranchement  à sa  dé- 
ircnse,.feine  Au*gabrn  einfcbrünfen;  for- 
cer qn.  dans  ses  derniers  retranchemens, 

fig.  jemattbe*  leçte  unb  fiürlfie  ©tunbe 
über  ben  Raufen  merfen  ; einen  auf* 
äußerfle  treiben. 

Retrancher,  v.a.  (einen  £beil  »on  einem 
©anjen)  abnebmen,  megnebmen , abfon^ 
bcriM&fcbneibcn,  abbauen  tc.  ; it.  (meifi 
im  moral.  Serfianb)  benehmen  ; it * b.  i. 
diminuer  , einfcbränfen , »erminbern  , 
eiiisieben,  »erfürjen  ; vu/g.  befebneiben) 
H.  jemanbes  £obn , ©infünftc  tc.  ? 
ibm  baooa.abbrccben  ; it » b.  i.  suppri- 
mer, abfd)afen;  gbßeden  ; einficüen; 
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(f.  supprimer)  ; it.  (ÆrtegÔW.)  ttfrfdjatt* 
gcn.  Se  retrancher,  v.  riß.  fiel)  einfchrä«* 

f en  ; (f»  bit  35epfpiele)  ; it.  fich  verfehan* 
Seit  ; it.ßg.  sur  qch. , ftd)  (gur  €ntfdjul* 
biqung)  auf  etwaö  berufen  ; fiel}  womit 
eiitfcfiulbigcn  ; ( fid)  gletchfam  hinter 
ClWüÖ  »erfchanjeit)  on  retranche  le  vin  à 
un  fiévreux , einem  Sicberfronfcn  verbic* 
thfl  Hlûn  bcnSffiein  j retrancher  les  vivre« 
à une  puce , einer  Jcflung  Die  £ebenô* 
mittel  abfdjnctbcn  î retrancher  qn.  de 
l'église , etnen  von  ber  ©emeinfehaft  ber 
Âircbe  aucfdjlicfceil  ; retrancher  les  Civi- 
lités supcifiues,  bie  überfälligen  £ô  flieh* 

feiten  cinllcUen;  retrancher  les  abus , bie 
çftîifibrüuche  abfdjaffen  ober  cinflcllfn 

je  me  reti anche  à vous  dire,  ich  will  3l> 

tien  inbeiTen  nur  fo  viel  fageit  , bag  * . . ; 
ich  begnüge  mich  3h«*n  gu  fagen,  bafj  te. 

Retransmutation , s.f.  T.  bnô  glùfftgma* 

cheit  eineô  fcflctt  Æôrperô. 

Retravailler,  v.  a.  von  neuem  bearbeiten. 
Retrayant,  ante,  adj.  et  s.  T.  ber  Ocähcrfäu» 
fer  ; bic  *îühcrfüuferinn  ; (f.  retrait). 
Rétréci , ie  , part . a adj.  Verengt  IC.  f.  ré- 
trécir. 

Rétrécir,  v.  a.  enger  ober  fthmÜbler  ma» 
d)en  ; verengen  ; eingiehen  ; it.ßg.  ver* 
engen  ; fd)tvachen  ; einfehrinfen  ; nie* 
berfchlageu  ; it.  T.  (einem  opfert)  bep  ber 
Söolte  te.)  immer  weniger  Stauin  geben 
ober  lajfcn.  Se  rétrécir,  v . ré/7,  enger 
ober  fchmâhler  werben  ; prop.  et ßg.  fich 
verengen  kJ;  it.  T.  (v.  <pferben)in  flei* 
nern  Äreifen  laufen. 

Rétrécissement,  5.  m.  Die  Verengung  (nur 
tnt  altivcn  ©inn);  bas  ©ngermadjen  ; 
©d)mâblmnad)en  ; it- ßg.  bie  93eren* 
gung , b.  i.  bie  Schwächung  , lieber* 
fchlagutig  IC.  f.  rétrécir. 

Retreiodre,  f,  emboutir  unb  retraindre. 
Retremper,  v.  a.  wieber  ober  nod)  finmahl 
eintauchen  ic.  ; wieber  ober  noch  ein» 

mahl  härten  IC.  f.  tremper. 

Rctresser,  v.  a.  WtCbcr  flechten  IC.  f.  trrssc. 
Rétribuer,  v.  a.  p.us.  (£bcol.)  belohnen; 
vergelten. 

Rétribution,  s.f  (meid  poet)  bie  QSelofj* 
nung;  «öergcltunq;  it.  eine  gewtjTe,  ben 
©eidlichen  gufontmenbe  ©ebühr/  für  g e* 
wifie  firchltche  Söerridttuugen. 

Rétriiier,  v.  a.  wieber  ober  noch  einmahl 
dricgellt  JC.  f.  étriller. 

Rétroact  f,  ive,  adj.  gurücfwirfcnb  ; (nur 
mit  effet);  effet  rétroactif,  eine  gurûcf* 
wirfenbe  Äraft  ï eine  ^utücfwirfung  ; 
SXücfwirfung. 

Rétroaction,  s.  f.  p.us.  bie  pUrÜcfwirfUltq. 
Rétrocéder , v.  a.  T.  wieber  abtreten  ober 
überladen;  f.  céder. 

Rétrocession,  s.f.  T.  bie  SSie&erabtretunq. 
Rétrogradation,  s f.  T.  DerSîUCPlftUf/  OvUCf* 

gang  ber  tplaueteu. 
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Rétrograde,  adj.  c.  (*ffron.)  rücfgüngig; 
fief)  ruefwärtö  bewegcnb  ; it.  nouv . (auch 
in  ber  gemeinen  ©pradw)  rûtfgângiq  ; 

des  vers  rétrogrades,  SRcrfe  bie  man  rûcf* 

wärtö  unb  vorwärts  lefen  fann. 

Rétrograder,  V.n.  (Sidron.)  htntfT  fï(f)  cbtt 
turf  wärtö  gehen  ; gurûcf  gehen  ; fid)  rürf- 
wärtö  bewegen  ; it.  (auch  in  bet  gemei- 
nen  ©prache)  b.  t.  revenir  «ur  scs  pas, 

wieber  (ben  nähmlidjen  2Stg)  gutücf 
gehen. 

Retroussé, ée,  part,  et  adj.  üUfgefd)Ürjt  K. ; 
nez  retroussé,  eine  aufgeworfene  9)afe  ; 
flancs  retroussés  , ( ait  tyfcrbW  ) 6ol)te 
^laufen. 

Retroussement , s.  m.  baÔ  ÎBicbcrauffdiÛr* 
gen  ; Die  ©icberauffchûrjiing;  DaöSSie* 
beraufflreifen,  Stëiebcraufdupcn  te.  f.  bie 
55ebeutinigen  Von  retrousser. 

Retrousser,  v.  a.  Wtfbfr  ÛUffcRurjf ft  ; ( f. 
trousstr);  it.  auch  fo  viel  alö  Daö  ein* 
fadie  trousser  (welches  fehe);  it.  aufbin* 
ben  ; auf  bie  jpôb*  binben  , gichcn , 
dreifeu;  dreichcn  te.  ; it.  (einen  £ut) 
aufdûlpen , aufduHM/  auffchlagen  ; re- 
trousser les  bras  ober  les  manches , bie 

2lermel  hinauf  gichen  / fo  Daf  ber  3lrm 
blop  id. 

Retroussis,  s.  m.  bie^rämpej  iputdüfpc  ; 
©tûlpe  ; it.  ber  Umfchlag/  §.  55.  unten 
an  einer  Uniform. 

Retrouver,  v.  a.  wieber  ftllbctt.  Se  retrou- 
ver, v.  réj 7.  ßg.  fîd)  wieber  befînuen  ; 
wieber  gu  fich  fell'd  fonmten  ; fich  wie» 
ber  erholen. 

Rets,  s.  m.  plur.  (meid  POet.)  b.  t*  filet, 

baô  ©arn , 5teç. 

Rétudier,  v.  a.  von  neuem  dubireii  tc/T. 
étudier. 

Rétus,  use^  adj.  (©otan.)  feht  dumpf. 

Rétuver , c.  a.  wifbft  Obft  Û«f0  UCUf  bit- 
hett  tf.  f.  étouver. 

Revalider,  v.  a.  .wieber  gültig  machen  K. 

f.  valider. 

Revaloir,  v.n.  irr.  (meid  Unb  absoi. 
mit  le)  wieber  vergelten;  glcicheö  mit 
gleichem  vergelten;  je  le  lui  revaudrai, 
ich  will  eö  ihm  fehon  wieber  vergelten. 

Revanche , s.  f.  btc  Sluöübung  ber  9tad)c  ; 
bie  9Biebcrvcrgeitunq  ; ©cnugthmiug  ; 
it.  fam.  (im  guten  ©crdanb)  bie  $Rtc- 
bcrvergeltung  ; it.  (im  ©picl)  bie  ©e- 
genpartie,  welche  man  begehrt,  um  fleh 
feitieö  SRcrfudrö  wieber  gu  erhoieu  ; don- 
ner revanche , noch  ein  ©piel  mit  Dem 
welcher  baö  vorige  verloren  hot,  annch- 
tnen  ; ihm  ©enugthuung  geben  ; en  re- 
vanche , adv.\i.  i,  en  récompense , (met# 

ab<.)  gur  ©ergeltuitg  (eiiteö  guten  ober 
fdjlimmeit  ©ieitdeö)  ; gur  ©enugthuung; 
gum  €rfaH  ; Dagegen. 

tevanebé , ée , part,  et  adj . f.  revancher. 

Revancher , v . a.  (jemanb)  vertheibigen  ; 
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*f.  (de  ... ) b.  t.  rendre  la  pareille  , 
(meift  m-p.)  «ine  erlittene  ïBeletbigung 
rächen  ; gleicheß  mit  gleichem  oergeltcn; 
ftd)  ©enugthuung  bafûr  perfehaffen ; n 
qqf.  fam.  (im  guten  33erftanb)  »lieber 
vergelten  i erwiebern.  Se  rcvancher,  y. 
rèjl.  ftd)  wehren,  rieben* 

Revancheur,  ».  m.  p.u».  ber  5Rerthcibigcr  ; 
Q5efd)ûçer  ; SKicher. 

Rêvasser , v.  n . fam . (wenn  man  unruhig 
f(blift)ûüerlep  oerworrene  unb  wunber* 
liehe  iriume  haben  ; vuig.  fantafïren. 
Rêve , s.  m . prop,  et  ßg.  ber  $raum. 
Rêve,  s. 777.  (rêve  et  haut  passage,  ber  ^OÜ 

von  ein*  unb  audgeheuben  SBaarVn  > 

( pl.us.  traite  foraine).  , 

Revêche,  adj.  c.(o.$rûdjtfn,  pom  SfRein  îc.) 
herb;  lauer  i it. ßg.  (p.  <pcrfonen)  un. 
freunblicb  ; wiberwärtig  i flôrrig  i (f. 

rébarbatif*) 

Revêche,  ».  f.  ein  gcwtffet  wollener  auf» 
gefragter  §eug  ju  guttern  :c. 

Réveil , s.  m.  baß  (Erwachen  ; baß  2lufwa» 
eben  POm  ©eblaf  j it.  b.  t.  réveille -ma- 
tin (wdcheß  fe  he  i lefjtcreß  wirb  am  met' 
ften  figürlich  gebraucht);  montre  à ré- 
veil , eine  Uhr  mit  einem  Sßetf  er  ; bie 
©erfuhr* 

Réveille  matin,  s.  m.  (f.  re'veil)  , bie  Sßerf» 

ubr  ; eine  Ubr  mit  einem  5\>erfer  ; *'• 
tneifrßg.  fam.  ber  SBecFer,  b.  i.  ber 
£Ärm , baß  JpAmmern , .Klopfen  îc.  ber 
©chloffer,  ©chmtcbe  :c.  am  frühen  $îor* 
gen  ; it.  eine  angenehme  ober  unange* 
nehme  Sïcutgfeit  / bie  man  îOtorgenc 
gleich  bepm  ©rwadjen  erfährt;  *M$o< 
tenif)  ber  ©onnenwirhd,  eine  2lrt 
Söolfßmtldj  î réveille-matin  des  vignes  , 
£eufclflmilch* 

Réveillé,  éc,  part,  et  aclj.  f,  réveiller. 

Réveiller,  v.  a.  aufwerfen  ; tvieber  aufwc* 
cfen  ÎC.  ( prop.  etfig.  fo  Picl  ald  éveiller, 

welchcß  febe)  ; wiewohl  réveiller,^, 
inf.  bebeutet  : fine  unterbrurfte 
îei^enfehaft  ic.  mie  b er  erwerfen,  er* 
neuern,  aufß  neue  rege  machen  ober 

erregen.  Se  réveiller,  v . rej 7.  prop.  et  ßg. 

wieber  erwachen  ; wieber  aufwachen  ic. 

f.  révefller  Ullb  éveiller;  (f,  auch  chat, 
prov.) 

Reveilleur,  s . m.  ber  SOÖCCfet,  b.  i.  berje» 
nige  ÄloßcrgeifUicljc  welcher  bic  anbern 
aufwerfen  muß. 

Réveillon , ».  m.  &aß  sftachmittngßbrob  ; 
eine  Heine  »Otafjljett  jwifcheu  bem  $Ht* 
tagß*  unb  Slbcnbeifen  ; (Gabler)  b'.r 
JörudFer , womit  mau  ge wi (feit  ©egen* 
tfänbcit  mebr  £icht  unb  ©rärfe  gibt  ; 

faire  réveillon,  büö  9DHttafl$br0b  effet! . 
Révélation,  s . f.  btc  (EntbecFung ; Olfen" 
barung  einer  geheimen  ©ache;  (fam. 
laß  3(ußfchwa$en)j  it.  (Shcol.)  bie  gätt« 


liehe  Offenbarung  (in  aftiwer  unb  pafft- 
per  93ebeutung);  baß  geoffenbarteSRort 
©otteß;  révélation  de  St.  Jean,  bie  Of- 
fenbarung Sobamtiß. 

Révélé  , ée , part,  et  adj.  f.  révéler. 

Révéler,  v.  a.  ein  ©cheimnifi/  eine  btdhcr 
unbefannte  ©ache  befannt  machen , eut* 
berfeit  ; it.  (feine  iJftitfchulbigen)  ange- 
ben,  entberfen,  perratben. 

Revenant,  ante,  adj.  (inf.  POtt  tyetfonen, 

pon  ihrer  ©efïdjtdbilbung , pon  ihren 
SOtanicren  :c.)  angenehm,  gefällig;  (f. 
auch  avenant);  it.  s.  m.  baß  ©efpenft. 

Revenant-bon , s.  m.  btfif  lîtge  ©UlUrtlf  ©el- 
beß,  welche  nach  2lbjug  ber  ©eftrettung 
aller  Slußgahen , in  ber  Âaffe  bed  ftech- 
nungßfuhrcrß  übrig  bleibt  ; it.  prop . et 
ßg.  ber  reine  ©ewtnn  ; ber  9îuçen  ; 
SBortheil;  auch  bit*  Slccibcnjten ; (tnt 
plitr.  nimmt  nur  bon  ein  s an  : les  re- 
venant-bons). 

Revendeur,  euse,  s.  bcrijôfcr  Ober  Jpéfej 
bie  J>ofertnn  ober  Jr)ôftnn  ; ber  probier; 
bte  èrôblertnn. 

Revendication , s.f.  T.  bie  gerichtliche  gtl* 

rücfforberung  einer  ©ad)e  bie  und  ent- 
jogen  worben  ifl. 

Revendiqué,  ée,  part,  et  adj.  turucf  ûC» 

forbett  te. 

Revendiquer,  v.  a.  T.  eine  UUß  eiltjOgetlC 
©achc  gerichtlich  juruef  forbent. 

Revendre,  v.  a.  (etwaß  baß  man  gefauft 
hat  ) wicber  perfaufen.  Prov.  ii  en  a 
à revendre,  er  hat Ueberflufj  baran;  ec 
hat  mehr  alß  er  braucht;  ü a de  Tesprit 
à revendre , moq.  er  SJcrflanb  im 
Ueberfliup. 

Revenir,  v . n . irr.  Wtcbfr  foiltmen  J WtebfC 
gutuef  fommen;  fich  wieber  einjlellen  ; 
fich  wieber  fchen  laffen  ; wieber  jum^or- 
fdjein  fommen;  wieber  außfditagen;  wie- 
ber wachfcn  ic.  ; (p.  fJJerfonen  fagt  mau 
auch  farn.  s’en  revenir , Wieber  Jltrücf 
fommen;  wieber  juruef  fehren  :c.);  it* 
(p.  genotTenen  ©petfen)  aufjlofcn  ; auß 
bem  hagelt  attffleigen  ; (f.  auch  rapport)  ; 
it.  (sur  une  chose , sur  une  matière  etc.) 

wieber  auf  eine  ©ache,  auf  eine  Mate- 
rie îc.  §urucf  fommen  ; (f.  auch  revenir 

à la  charge,  unter  charge)  ; Tevenir,  (ober 
revenir  dans  l’esprit,  ) wicbft  etnfallett 
ober  bcpfallcn  ; it.  revenir , absol.  ( ober 
revenir  en  santé,  revenir  d’une  maladie,) 
b.  i,  sc  rétablir,  (oon  einer  Æranfhcit) 
wieber  genefen,  wieber  auffommen;wic- 
ber  auß  einer  Äraitfhcit  aufflchen  ; fich 
wieber  erholen  ; wieber  gefunb  werben  ; 

it.  revenir,  (ober  revenir  à soi,)  WiebCC 
su  ftd)  felbfl  fommen  ; it.  revenir  d’une 
erreur,  d'une  opinion,  d'un  égarement, 
ober  i un  avis  etc.)  wieber  pou  einem 
3rrthum  îc.  $ur&cf  fommen  ; wieber  auf 
feine  porige  Meinung  jurücF  fommen  » 
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revenir  à la  raison , Wieder  vernünftige 
SSortfcUmigcn  annebmen  ; oder  auch 
aösoi.  nacbgebcn  ; ( tn  welcher  .Scbcn« 
tung  cs  im  verneinenden  Sßerffand  gefaxt 
Wild;;  it.  reveuir  a soi,  Wieder  tn  fid) 
gcljcn  ; fid)  beffern  i «7.  revenir , fig.  fld> 
wtcöcr  befAnfrigen  lauen  ; wieder  gut 
werden  ; <7.  revenir,  (pon@ad)eu)  ein. 
fommcit  ; cintragen  ; abwerfen  ; it.  re- 
venir à . . . d.  i.  coûter,  (fo  und  fO  hoch) 
*|u  fielen  fommen;  foflen;  fid)  auf... 
belaufen  ; it'.  revenir,  d.  t.  plaire,  ge», 
fallen  ; it.  revenir  à qn.,  (pott  @üCbcn  j 
jemanden  ju  Obren  foramen  i revenir  sur 
qn. , ( jur.)  fid)  (feine*  »öerluffed  tc.  we* 
gen)  an  jemand  galten;  it.  revenir coo 
tre . . . . ( jur.)  gegen  etwa*  gerichtlich 
mit  einer  Älage  oder  (Einrede  ( par  op- 
position) einfommen  i fid)  gegen  einen 
whtcrlicben  0pcud)  perwabren  ; les  e;- 
prits  reviennent  dans  ce  château , oder  il 
revient  des  esprits  etc.  in  diefem  @d)ïofj 
laffen  fid)  ©efpenftcr  feben  , gibt  ed  @e* 

fpenficr  ; cela  revient  au  même,  dûd  l&uft 

(oder  fommt)  auf  dad  nAbmlicbe  (ouf 
cind)  deraud;  cela  revient  a ce  qu’on 
vous  a dit  cent  fois , dad  fommt  ÔUf  dad 
nAbmlicbe  deraud , wad  man  3bnen 
fdjou  foundertniadi  gefügt  dat  ; son  hu 

xneur  revient  à la  mienne , feine  ©e» 

mutddart  ift  der  meinigen  Abnlûb  ; ü 

est  revenu  de  cette  opinion,  er  dat  POU 

biefer  Meinung  abgelaffeu;  er  iildaoon 
ftUrÙcf  gefommeu  ; je  n’en  reviens  pas  ! 
(wenn  man  fid)  pernmnbert)  ed  ifr  mit 
noch  unbegrdjlid)  1 nod)  fanit  id)  ed 

Hid)t  begreifen  1 faites  bouillir  ces  deux 
pintes  jusq-i'à  ce  qu’elles  reviennent  a 

«ne , laßt  diefc  jwep  Öl afj  did  auf  eine 

einfod)Cn  î faire  revenir  de  la  viande  . 

«ylcifdi  (über  den  JDodlen  oder  im  mar* 
men  Söaffer  tc.)  au/laufen  laffen , um 
cd  ft.  93.  |u  fpief  eu , tn  @pecf  einftumt- 

Cfclll.  Fig-  et  Pro*.  la  jeunesse  revient 
de  loin , f.  loin  ; revenir  sur  l’eau,  f.  eau; 
Il  revient  toujours  à ses  moutons , et 

fommt  immer  wieder  auf  feine  porige 
SKedc  fturäcf  ; it.  er  fommt  immer  wie* 
der  auf  feine  alten  (Sprünge,  (i$trcid)e)  ; 
revenir  à la  charge,  f.  charge;  à tout 
bon  compte  revenir , f.  compte. 

■Revente,  s.  /.  der  SBtederfûltf  ; chose  d? 
revente , d.  t.  de  rencontre , £rÔdelWÛÛ« 
ren  J Olte  0OCdcn  te.  f.  rencontre. 

Rcvcntier , s.  m.  ein  Beamter  der  da  i ©olj 
iud  kleine  oerfaufr. 

Revenu,  ue,  part,  et  adj.  f.  revenir. 

Revenu,  s.  m.  die  ©infunfte;  dad€infom* 
inen  i de  bon  revenu , einträglich  ; it. 
(3agd)  ein  (stûcffictfch  ooU  Sffiurmer,  fo 
• du*  Surfin  der  .yinchgeweibe  abfref. 
ûdife.  (Sicpp&ubncr)  öerneugewaebfeue 
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9M&nadcln  in  einer  Pfanne, 

Revenue,  s.  f.  der  9lad)wad>d. 

Rever,  v.  n.  et  qqf  a.  tràllinett  ; <7.  (ppn 

einem  Äranfeti , xx.fig-  pon  einem,  wel* 
d)er  aberwiijige5)inge  porbritigt)  fanta- 
firen  ; fafcln  i fabeln  ; irre  reden  ; it. 
fig.  träumen,  d.  t.  jetèrent  feon ; u. 
rêver  sur  oder  i une  chose , ûbet  ttwad 
naebbenfen;  nachfmnen  ; woran  deuten  i 
einer  @acbe  tieffinnig  naebbängen  ; fei- 
nen ©edanfen  naebbängen.  pgl.  rumi- 
ner, fig. 

Réverbération,  s.f.  dûd  SBieberpraHen,  dad 
3urucffd)lageu , inf.  der  £icbtffrablen 
oder  der  £i$e  ; der  Söicberfcbetn  ; f. 
aucb  léllécbisseinent , réflexion. 

Réverbère , s.  m.  ein  polirted  ÖletaUblecb, 
ber  metallene  Jpo&lfpiegel  an  einer  Eam* 
pe,  Eatcrne  :c. , fo  ben  @cbein  bed  Eicbtd 
fturuef  wirft  unb  permcbrt;  (ein  £icbt- 
febeinmerfer)  i feu  de  réverbère,  ((Ebum.) 
bas  SXeperberierfener.  ein  ftener  welche* 
pon  oben  berab  te.  auf  bie  Ôîaterie 
fd)iagt  ; fourneau  i réverbère , der  $Rc* 

oerbeticr*Ofcn. 

Réverbéré,  ée,  part. et  adj.  ftUtUCf  ûewot- 
fen  te. 

Réverbérer,  r.  a.  ( £icbtfttablen  ) ftUtÜcf 
werfen  ; jurûcf  fcblagen  ï ((Èbprnie)  mit 
einem  SKcoerbetierfeuer  perf  affen  ; £ f. 

réverbère)  ; it.  réverbérer , v.  a.  &UtÙ(f 

prallen  ; fturuef  fcblagen. 

Reverdi , ie,  part,  et  adj.  f,  reverdir. 

Reverdie,  s.  f.  (fut  ebcmaljl.  Bretagne) 
bie  @pniigfintb  , eine  größere  5Urt&, 
welche  ofterd  im  Neumond  und  auch 
im  «Bollmonb  fiatt  bat. 

Reverdir , v.  a.  wieder  grün  anftveiefren  i 
it.  v.  n.  wieder  grünen  ; wieder  and* 
fcblagen;  it  fig.  (p.  den  Jlecbten , oom 
©rind  tc.)  fid)  Pon  neuem,  und  jwar 
fiarfer  ald  uorber  äußern  ; planter  là 
qn.  pour  reverdir,  prov.  einen  an  einem 
Ort  warten  laffen , ohne  ibn  (wie  man 
ibm  perfprocbeit  batte)  wieder  nbtu- 
bolen. 

Reverdisseraent , s.  m.  a.ua.  dûd  SEBieder- 
audfcblagen  der  ©ewiebfe  tc.  L,bao  iöu- 
dergrünen. 

Rtverdoir,  s.  tn.  ein  lÄngficber  3ubcr  bet 
QSietfieber. 

Révéré , ée , part,  et  adj.  PCrf brt  tC. 

Révéremment , a&>.  oi.  ebrerbictbtg  y mit 
€6rcrbietbung. 

Révérence , s.  f.  ol.  b.  i.  respect , vénéra- 
tion, die  €&rerbtetbung  k.  ; (in  SKcIi* 
giondfacben  wird  ed  noeb  juweilen  in 
diefem  @tnnc  gebraucht)  ; it.  (votre  Ré- 
vérence ) (£ucr  ^bewürben  ; ein  ©6ren- 

Äirel,  weld)ejt  man  gewiffen  geiftltcbett 
tycrfoncu  gibt;  it.  révérence,  die  g$er* 
beugung ; die Simrcnj ; vuig.  der  ?ôucf- 
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fing;  faire  la  révérence  à qn. , CtYtfn  tï)t* 
erbietbig  grüßen  ; ftch  vor  iemonbcn 
verbeugen*  netten,  bucfen. 

Révérencielle,  adj.  f.  (jnr.)  cbrerbietbig  > 
crainte  révérencielle,  bie  Rnblicßc  §Uttht 

unb 

Révérencieux,  eu*e,  adj.  fam.  moq.  WÎrb 

von  einer  $erfon  gefügt , welche  eine 
(Menge,  ober  welche  ßet$  i25wcf  linge  ober 
Sieoerenje  macht. 

Révérend,  c*de, adj.(tft  gewiffen  geglichen 
tyerfonen)  ehrwurbig. 

Révérendissime , adj.  c.  ehrWurbigß  Î hodj» 
wûrbigfl  î (ein  ©htentitel  ber  (Er zbi* 
feböffe,  93ifc&öffe  unb  vornehmen '}Jrä« 
laten). 

Révérer,  t>.  a.  verehren;  ehren  ; in  ehren 
holten.  - 

Rêverie,  ».  f $antafîeen  ; tiefe  ©ebanf  en; 
(Einbilbnngen  ; Onnreiche  träume, 
£räumereoen , (Einfälle,  ©inbilbuttgcn, 
^Betrachtungen  tc.  ; it.  feltfame,  närri« 
fche,  au$fchweifenbe  ©ebanfen , Einbil- 
dungen , £räumerct?en  ic.  ; i'.bcr  3lbcr* 
wih  / Sßabnwih , b«*  S^ntO' 

fieren , Sofeln  ober  Sabeln  eiuc$  Äran« 
fen  ic. 

Revernir,  v.  a.  Wiebcr  ftwiffen  IC.  f.  vernir. 

Reverqui er,  ».  m.  eine  2lrt  £riftraffpiel. 

Revers,  s.  m.  ber  ©treid)/  ©cblag  mit  ver- 
femter £anb;  it,  bie  Stucf  feite,  b.  i.  bie 
bem  iBrujibilb  cntgcgengefcçte  ©eite  ei« 
ner  (Münze,  eine*  geugeß,  ©toifeö  tc. , 
eine«  gefebriebenen  ober  gebrueften 
Blatte#,  auch  eineö  £aufgraben$  :c.  ; it. 
(inf.  an  einer  Uniform)  ber  ilmfcblag, 
$luffcb(ag  oorn  auf  ber  ©ruß;  (nicht 

mit  parement  ju  OetWechfein);  it-  revers 
de  pavé,  berjetiige  fchmahle  abhängige 
&&eil  bcö  ©traßenpflaßerö  an  beiopäu« 
fern  ; it-fig.  reveis  de  fortune,  ober  bloß 
revers,  ber  Unfall;  Unglucföfall;  battre 
un  ouvrage  à revers,  ein Söetf  VOrtlMÛ« 

efen  ober  von  hinten  zu  befebießen  ; ii 

n’y  a point  de  médaille  qui  n’ait  son  re- 
vers , prov . f,  médaille. 

Révcrsai , ale,  adj.  toirb  von  einer  2lfte, 
von  einer  Antwort  te.  gefogt,  bie  jîcb 
auf  eine  onbere  SIRe  ic.  begehet. 

Rcversaux,  s.  m.  pl.  (ill  ^eutfcblflllb)  SKC* 
vcrfolieit;  îDcfrete  ober  llrfunbcn,  wo« 
burcherHÄrt  wirb,  baß  biffe  ober  jene 
gefche&ene  ©oche  ber  allgemeinen  £>tb* 
nung  nid>t  nachtheilig  fepii  foll. 

Reverseau , s.  m.  T.  ber  £ôû|Tcrfd)enfel  ; 
5Qctterfchcnfel,  b.  i.  ber  untere  hervor« 
ragenbe  £hcil  eine*  $enfierrûbmeti6 , 
welcher  baö  ait  ba$  fdjlagenbc 

' SlÖaiTcr  ablcitct. 

Reverser,  v . a.  wiebet  einfchcnfcn;  wieber 
hinein  gießen  tc.  f.  verser. 

Reversi,  ».  m.  T.  bfl$  MeVCtfî  , (tint  5trt 

tfartenfpiel). 
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Réversibilité , s.f.  (jur.)  bie  Mûcffâfligfeit 
eineô  @ute$. 

Réversible,  adj.  c.  T.  tÛcFfâllig. 

Réversion , ».  f*  T.  ber  Miicf  fall,  ba$30ie- 
berheimfallcn  eineg  ©utcô  an  feinen  vo» 
rigen  Jperrn. 

Revertir , v.  n..ol.  umfeßren. 

Revestiaire, s.  m.  bû$  2lnReibeztmmer,  bie 
©afrijlco  in  ben  fatholifehen  Âirchcn; 
f.  aud)  sacristie. 

Revêtement,  ».  m.  T.  bie  ^nttermauer  ; ber 
SOlaucrmantel  ; bie  Söcrfleibung  ober  töc- 
Reibung  cineôSRalleé,  ©rabenö  tc. 

Revêtir,  v.  a . irr.  Reiben  ; mît  Âleibcm 
verfehen,  inf.  eine  <Ucrfon,  Die  bcrfelben 
bebûrftig  i|l;  it-  mit  einem  Çeremojtien* 
Reib  Reiben , beflcibeu , vcrfeheit , nm* 
geben , jieren  tc.  ; it.  mit  einem  2lmt  tc. , 
beReiben  ; in  einSlmt,  in  eine  'JJfrùnbe, 
in  ein  gehen  cinfehen;  bamit  belehnen; 
it*  ûberh.  einen  womit  (de  qcb.)  verfe- 
hen , belegen,  beReiben;  it.  T.  (bep  ver- 
fchicbcnertÂûnfRern  unb  /panbwerfern) 
verfleiben  ; bcfleiben  ; uberjichen  ; bc* 
becfeit  ; umgeben  ; behängen  ; verwah- 
ren; (mit  putter)  an$fd)lagen  ; (f.auch 
revêtement)  ; il  est  revêtu  tout  de  neuf, 
et  ifl  gaitj  neu  gcReibct;  être  revêtu  du 
pouvoir  d’un  autre,  ooit  femanben  be- 
vollmächtiget fetm  ; revêtir  une  chambre, 
ein  Zimmer  mit  Tapeten  auöfcltlageit 
ober  behängen  ; tapejiren  ; revêtir  un 
contrat , einen  Vertrag  in  feine  gehörige 
SKecbtöform  bringen. 

Revêtisscincnt , s.  m.  (’Bauf.)  b.  t.  revête- 
ment ; it.  (gehenöreefjt)  b.  i.  investiture, 
bie^5clehnung;  it.  (jur.)  baS  ©egenoer» 
mächtnih  jweoer  ©hclentc. 

Revêtu,  ue , pan.  et  adj.  gcReibct  ; hef  lei- 
bet tC.  ; (f,  revêtir)  ; des  coteaux  revêtus 
de  vignes,  mit  Sieben  bepflanzte  £ugcl  ; 
revêtu  de  bonnes  qualités,  fig.  mit  guten 
Sigeitfcljaftenperfchen,  gejiert;  un  gueux 
revêtu,  prov.  cin®cttUr  berfchnell  reich 
geworben  ifl;  f.  gueux. 

Rêveur,  euse,  adj.  (v.  tycrfOlten)  ttt  ©e- 

banfen  vertieft  ; tieffinnig  ; auch  $ct> 
^reut  ; it.  ».  eine  in  ©ebanten  vertiefte 
^erfon  ; it.  m*p . ber  Träumer  ; bie^räu- 
merinn  ; ber  ftantafl  ; f.  rêverie  unb 
rêve. 

Revider,  v.  a.  (©teinfchneibcr)  ein  2och 
vergrößern. 

Reviqucr,  v.  a-  T.  wollene  Jeuge  bureb* 
ÎBatTer  ziehen,  um  bie  übcrflüiftge  Jarbe 
bavoti  abzufpuhieu. 

Revîqueur,  ».m.  T.  ber  ^uchwafchcr  î f. 

reviqucr. 

Revirade,  s.f.  (^riftCilf)  ba^  Slufbrfdjeît 
eines  35anbeß,  um  ein  anbereef  fortge- 
ruef  tcö  ®anb  zu  machen. 

Revirement,  s . nu  T.  ba$  ïSCllbC»  eilKÎ 
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©cbiffeS  ; f,  «virer  ; (jpanbl.)  b.  t.  vi- 
rement. 

Revirer,  v.  n . revirer  de  bord,  T.  bû£l 

nûd)  einem  anbetn  Sßinbftrtd)  wenben; 
it.Jig.fam.  feine  Entfcblietjung  inbern; 
vulg . umfûttcln  ; it.  revacr,  9.  n.  (£rtf* 
traf)  f.  rcviiade. 

Reviser,  v.  a.  b.  t.  revoir. 

Reviseur,  s.  m.  ber  SXcpifor  ï einet  ber  bic 
pon  einem  anbern  pcrferttgtearbeitttod)* 
mahl*  burcbfieht,  nacf)fie^t. 

Révision , s.  f.  btc  nochma&lige  Unterfu* 
d)ung,  î)urd)iid>t,  Ueberflcht;  Hebet* 
febung  ; £)urcbgehung  ; bic  fteoifion. 

Revisiter,  9.  a.  Wieber  Ober  nodjmûhfê 
burcbfucben,  nadjfcben,  bcfîcbtigen  ic. 

f,  visiter. 

Revivification  , s.f.  T.  î>{c  SBifbCr&erflcl# 
lung  eines  pcrwanbelten  Recolle*  in 
feine  natürliche  ©cßalt  ; bie  ©Jieberlc» 
benbigmaebung  ; (eine  '2lrt  réduction). 

Revivifié,  ée,  part,  et  adj.  f,  revivifier. 

Revivifier , 9.  a.  wieber  lebenbig  madjen  5 
wieber  beleben  ; erquiefen  ; it.  T.  ein 
rftetûtt  wieber  in  feinen  natürlichen  $u* 
flanb  pcrfeçcn  i f.  revivification. 

Revivre,  9.  n.  irr.  wieber  lebenbig werben; 
wieber  heroorf ommen ; wieber  aufleben  ; 
ft.  ßg • wieber  aufleben,  b.  n wieber 
ju  Äroften  fommen;  neue  ©tunterfeit, 
neuen  3Rutb  bekommen  ; wieber  munter 
werben  ; wieber  non  neuem  wirfen  k.  ; 
faire  revivre , wicber  lebenbig , wieber 
aufleben  machen  ; itßg.  wieber  aufleben 
macljcn,  b.  t.  bon  neuem  beleben;  neue 
9)iunterfcit , neue  £cbhafttgfeit,  einen 
neuen  Olan$  k.  geben;  (etwas)  wieber 
erneuern  ; oon  neuem  rege  machen  ; pon 
neuem  geltenb  machen  *,  wieber  aufbtin* 
gen , eiufubren  ; wieber  herpor  fudjen 
ic.  5.  ©.  SKedjte,  anfprùcbe,  ®ebrau* 
d>e  t c. 

Réuni , ie  , part,  et  adj.  f„  réunir  ; toutes 
les  vertus  sont  réunies  en  sa  personne, 

ßg.  alle  £ugcnben  flnb  in  feiner  (ihrer; 
<Jkrfon  bereinigt. 

Réunion,  s.  f.  bie  SfOicbcrpereinigung  ; 
ober  ble§  bie  Bereinigung  ; it.  bteSÉüic« 
berauôfôbnuug;  Taire  la  réunion  des  biens 
aliénés,  bic  perôuherten  (^uter  §ufam» 
mnt  bringen  ; téunion  des  lèvres  d'une 

plaie , bie  ^ufammenbetlutig  einer 
59unbe. 

Réunir , 9.  a.  wieber  bereinigen  ? wieber 
Sufammcu  bringen  ; it.  wieber  sufamnten 
fugen  ; it.  bereinigen  ; jufammen  brin* 
gen  ; it*  wieber  jufammen  heilen  ; ( f. 
réunion)  ; it.  fig.  wieber  bereinigen; 
wieber  auSföhnen  ober  petföbnen  ; (f. 

réconcilier)  ; réunir  ime  province  à la 
couronne,  eine  <J5ropins  mit  ber  .f  ro* 
ne  bereinigen  ober  beretnbaren.  Se  réu-| 
nir,  9.  refl.  fid)  wieber  bereinigen;  wie* 


ber  iufammen  flogen  ; it.ßg.  fîdî  wieber 
bereinigen  ; fid)  wieber  au0föhncn  k.  ; 
wieber  eins  werben  ?c. 

Révocable,  adj . c.  Wtbftruflid)  î f,  révo- 
quer. 

Révocation , s.f.  bet  3Biberrnf  ; bie  38i* 
berrufung;  it.  bi«  3urûcfberufung.  . 

Révocatoire,  adj.  c.  WtbertUfenb. 

Revoici  ober  Revoilà , adv.  fam.  me  revoilà, 

ba  bin  id)  wieber. 

Revoir,  v . a.  irr . WÜbft  Ober  bött  nCUCUt 

fc&en;  ctwufi  nod)  einmabl  ober  bou 
neuem  untetfudjen,  uni  cé  *u  octbefîctn; 

revoir  du  cerf  par  pied , T.  bit 

(©pur)  bc*  £irfd)cô  wieber  flnbcn  ober 
ûntreffen  ; taire  revoir  une  jument  à l’éta- 
lon , einer  ©tute  ben  £engft  wieber  ju* 
fuhren,  um  su  unterfudjen,  ob  fie  ttàch* 
tig  il!  ; à revoir,  adv.  bie fe  Rechnung  ic. 
tnuf  au f$  neue  unterfucbt  / burdjgefe- 
ben  werben  ; f.  au<b  revoir,  #.  m. 

Revoir,  s.  m.  adieu  jusqu’au  revoir,  fam. 
(eben  ©ie  wobt  bi*  auf  Sßieberfeben. 

Revolcr , 9.  a.  Wieber  fleblcil  2C.  f.  voler. 

Revoter,  v.  n.  »tebct  jutürf  fliegen;  it. 
ßg . wieber  jurûcf  eilen  ; f.  voler. 

Revoiin,  s.m.T.  ber  SHûcfwinb/  ein  feftief 
Sur  tic?  geworfener  28mb/  ber  ben  oor 
Slnfer  liegenben  ©ebiffen  oft  febr  bc* 
fÂwerliûb  fi  Ht. 

Révolte,  s.f.  bic  (£mpirung;  ber  ^(ufflanh; 
ber  Olufrubr. 

Révolté,  étî , part,  et  adj.  cmpOtt  î aufrub* 
tifd)  ; aufgebrad)t  :c.  f.  révolter  ; it.  s . 
ein  Empirer  ; Slufriibrer  ; StebeU. 

Révolter,  v.  a.  empören;  jumQlufrubr  fie* 
wegen  ; aufwiegetn  ; aufrûfirifd)  ma« 
d)en;  U.fig.  (im  moralifd)cn  iöerßanb) 
empören;  (gegen  einen)  aufbringen  ; 
fai«  révolter,  ( v.  n ) empören  ; sur  Em- 
pörung, sum  Slufflanb  bewegen.  Se  ré- 
volter , 9.  riß.  fict)  empören  ; {pro? . er 
ßg 0 fid)  empören. 

Révolu,  ue,  adj . (ber  3«it  naefi)  oerf au» 
feit  ; perflrirben  ; it.  (oom  £auf  ber  ©c- 
flinte)  POUenbet;  après  ccnt  ans  révolus, 
nad)  ©erlauf  pon  bunbert  3abr*m 

Révolution,  *.  f.  (poni  2auf  ber  ©cflirn«, 
aud)  ber  £ett)  bie  Umwilsung  ; ber 
Umlauf;  ber  ©erlauf  ; bic  SBiebcrfcbr  ; 
ber  SDecbfel  ; «v.  ßg.  bie  SHepolution, 
b.  i.  eine  jebe  au§erorbentltd)e  ©erin* 
berung;  inf.  (in  politifeber  ^inficbt) 
eine  ©taatöperinberung  ; ober  aud)  ei- 
ne Umwilsung  ; ©taatSumwiijung  ; 
©taatbrepolutiou  ; révolution  d’humeurs, 
eine  ungewöhnliche  ober  auflerorbentli- 
cf>«  ©ewegung  ber  £cben$fifte. 

lévolutionnaire,  adj.  c.  nouv.  Wüö  bif  9ÎC- 

polutton  (f.  révolution)  angebt  ober  baju 
gehört,  ober  überhaupt  barin  gegrunbet 
tfl  î principes  révolutionnaires  , Repolit- 
tlon5-©ruubfi^e  y it.  s.  un  révolution- 
naire. 
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najre,  einer  ber  eine  ©taatSvcrÄnberung 
nwnfcbt  ober  befôrbert. 
RévOlutionnairement , adv . nom.  rfPOlü- 
tionSmâêig  ; ret>o(nttonnt(ltfc^  ; als  ein 
Anhänger  ober  föcfbröerer  einer  Kepo- 
lution. 

Révolutionner,  v.  a . nom.  tePOfuttOttiren  ; 
eine  ©taatSoerànbcrnng  te.  (f.  révolu- 
tion) in  einem  £anbe  bervorbringen  ; it. 
.(in  einem  £anbe)  rcpolutionidifcbe 
©runbfûçe  verbreiten  ; (reirb  auch  ju* 
weilen  als  v.  n.  gebraucht). 

Re vomir,  v.  a.  reieber  auSfpcpcn  ; reieber 
auSreerfen  te,  f.  vomir. 

Révoqué , ée , part,  et  adj.  JUtÛcf  berufen  J 

abgcrufen  ; reiberrufen  te* 

Révoquer,  v.  a.  b.  t.  rappeller,  jentûnb  (inf. 

ans  Unjufriebenbeit)  jtirûcFberufen,  Ab- 
rufen; it.  (etwas)  retberrufen;  reieber 
Aufheben , umflogen  ; fein  Söort  jurûcf 

Sieben  J révoquer  une  chose  en  doute , 

eine  ©ache  in  greeifet  sieben  ; etroaS 
bejreeifeln.  v 

Revouloir,  v.  a.  reieber  reoUen  K*  f.  vou- 
loir. • 

Revoyager,  p.  n.  reieber  reifen  JC,  f,  voyager. 
Réussi , ie , part.  f.  réussir. 

Réussir,  v.  n.  irr.  (mit  avoir)  gelingen; 

geratben  ; gut  Ausfallen  ober  auSfchla- 
gen  ; gut  oon  Hatten  geben  ; einen  glûcf. 
lieben  Fortgang  haben;  (p.  $erfoncn) 
glücflitb  roorin  fepn  ; réussir  mai,  fchlecht 
Ausfallen,  ablaufen;  einen  Übeln  2luS- 
gang  nehmen  IC,  ; ces  arbres  ont  très-bien 
réussi,  biefe  '»Hume  fînb  febr  gut  fort- 
gefommen  ; il  réussit  en  tout,  es  gelingt 
ibm  ailes. 

Réussite,  s.f.  ber  gute,  glûcf  liebe  2fos- 
gang  einer  ©achc;  ber  erreunfcbte  Fort- 
gang ; it.  b(o£  Hatt  succès,  ber  (gute 
ober  fcbümme)  SlnSgang.  v 

Reva,  ue,  part,  et  adj.  f,  revoir. 

Revue,  s.  f.  (tfricgSre.)  bie  «Kuderung; 
(ogl.  inspection);  it.  ûberb.  bie  (genaue) 
Sftacbfuchung  ; bie  Unterfucbung  ( aucb 
ßg-  b 95.  feiner  eigenen  £anblungen  te.); 

faire  la  revue  de  l'armée,  bie  SIrmeemU' 

flerung  halten  ; bie  Sirmee  (burch)  bie 
ÇKuderung  paffiren  laffen  ; passer  en  re- 
vue, tnndern  ; f,  bie  porbergebenbe  Ke- 
bensart. 

Révulsif,  ive,  adj.  (Sftebic.)  ableitenb. 
Révulsion,  s.f.  (gjtebic.)  bas  Hbleitcn,  bie 
Ableitung  inf.  eines  FlujfeS , ber  (jtb 
auf  gereifte  îbetle  geworfen  bat,  ober 
ber  barauf  gefallen  ift* 

Rez , prèp.  ol.  b.  i»  tout  contre  ; joignant  ; 
nur  noch  in  folg.  : rez  mur,  T.  ber  in- 
wenbige  Kaum  non  einer  Stauer  jur 

anbern;  abattre  rez  pied,  rez  terre,  ber 

grbe  ober  bem<£rbboben  gleich  machen; 
fehl  Elfen  ; r«2  de  chaussée , s.  m.  fT  chaus- 
2 • I, 
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sée;  à rez  de  chaussée,  im  Unteren  0e* 

febof  ober  ©toefroetf. 

Rezal,  s.  m.  pn<ci.  eine  9ttt  ©etmbemaft» 

Rhabillage , s.  m.  p.us.  baS  SöieberauSbef- 
fern  einer  ©ache  ; bas  SSieberjuricbten» 

Rhabillé,  ée , part,  et  adj.  f.  rhabiller. 

Rhabiller,  v.  a.  reieber  auf  leiben  ; it.  mit 
neuen  Kleibern  oerfeben  ; reieber  flei* 
ben  ; neue  Äleiber  anfebaffen  ic»  f,  ha- 
biller ; it.  ßg.  fam.  einen  verborbenett 
£aitbel  reieber  gut  machen , reieber  per- 
beffeen;  it.  (Chirurg.)  ein  verrenfteS 
©lieb  reieber  entrichten. 

Rbadamamhe,  s.  m.  (Üfcptbol.)  Kbabatnatt* 
tbuS,  einer  oon  ben  brep  bôtttfcben  Kicf)* 
lern  ; u.  fig . ein  harter , drenger , 
bartberjiger  »Kann , ber  feine  sftacbficbt 
braucht» 

Rhagades  , s.  m.  et  f.  plur.  ( Chirurgie  ) 

©ebrunben  an  gereiften  £beilen  bes  £ei* 

beS.  pgl.  gerçure. 

Rhagoide,  adj.  f.  T • tunique  rhagoide,  f. 
Uvée. 

Rhapontic,  f.  rapondic. 

Rhéteur,  s.  m.  (bcp  ben  alten  ©riechen)  eilt 
(öffentlicher)  Kcbner,  ober  ein  £cbrer  iit 
ber  Kcbefnnd  ; beutjutag  reirb  es  meid 
pon  einem  frodigen  Kebner  gefagt,  bef* 
fen  ganjcS  fBerbienß  in  einer  empdn* 
bu ngslofen  Befolgung  ber  Kegeln  feinet 
Ännff  befiebt» 

Rhétoricien , s.  m.  wirb  metfl  Pon  einem 
©cbuler  gefagt,  welcher  DieKcbefunff 
tont  [ **•  wf-  einer  ber  bie  Kcbcfunft 

Ôîï|t(yt# 

Rhetonquc , s.f.  bie  Kbetorif , b»  i.  bie  Ke* 
bef  und,  ober  auch  bic£cb*e  pon  ber  ©c* 
ttbfamfeit  ; U . ein  ißucb  baS  pon  bec 
Kcbcfund  banbeit  ; it.  ol.  et  fam.  b.  u 
éloquence;  it.  bte  ©CbuU  OberÄlajfe, 
worin  bie  Kbetorif  gelehrt  reirb  ; vous 

y perdrez  votre  rhétorique,  fam.  reben 

©ie  fo  lang  ©ie  reoUen , ©ie  berebett 
(©ie  ûberjeugen)  ihn  boeb  nicht» 

Rb  ingrave , ».  m.  ber  Kbejngraf. 
Rhinocéros,  s.  m.  bas  Nashorn,  Kbitto* 
CeroSi  nez  de  rhinocéros,  prov.  pop,  cjue 

gro^e,  erhabene  Slîafc. 

Rhisagre,  ».  m.  ein  3ndr«ment  ber  3abn* 
ûrjte. 

Rhizophage , ».  c.  ber  (bie)  oon  SSuwefit 
(ebt, 

Rhizotome , ».  m.  (ait.  Kom.)  ber  SSurjefit 
grabt  unb  fie  ju  Strjenepen  verbraucht» 

Rhodoinel , s.  m.  b»  t»  ntiel  rosat,  ber  KO* 
fenbonig» 

Rhombe,  s.  m.  T.  bie  Kaute,  ein  gefebobe* 
neS  «ôiereef» 

Rhomboidal , s.  m.  eint  Slrt  Orceftfcf)  5 it. 
etne  ©cblange  oon  ber  Dritten  Jtlafie  ; 
it.  adj.  (3tnat»  unb  35oîan.)  rauteufir* 
mig» 

Zi  z 


Rhom  Ribl 


I0C)0 

Rhomboïde , s.  m.  T.  ein  lÄnglidj  gefch o* 
bene*  itérée!  ; eine  lÄngliche  Miaute  ; 
(21natom.)  Der  rautenförmige  ©chulter* 
blatt>0Dvu»fel. 

Rhopalique,  adj.  c.  vers  rhopaliques,  (ölte 

;Oicf)tf.)  SScrfe,  beren  crßeö  2öort  ein* 
fplbig  iß  / Die  anbetit  aber  nach  unb  nach 
in  bet  &*r  (Selben  junehmeit. 

Rhopographe,  s,  m.  T.  ein  ^Kühler  J.  ber 

nur  aöcrlep  Äleinigfeiten,  al*£hiere, 
Pflanzen  ic.  mahlt. 

Rhubarbe,  s.f.  ber  «Kfjabarber , eine <Pßan« 
je,  bereit  Söurjel  öl*  ein  <purgicrmittcl 

gebraust  Wttb  i rhubarbe  dc3  moines, 
f.  rapontic. 

Rhumatismal,  ale,  adj.  douleur  rhumatis- 
male, ein  (Sehnten  ber  pon  einem  $luffc 
herrubrt. 

Rhumatisme,  s.m.  ber  ©lieber ßuß. 

Rhume,  s.m.  ber  (Schnupfen* 

Rhus  , t.  m.  f.  sumac. 

Rhyas,  s.  m.  T . ba*  9lbnehnten  ober 
©chwinben  ber  fchtÄneitbrüfcn  im  2lu* 
genwinfcl. 

Rhytme,  s.m.  T.  (COîttfîf/  £anzf./  SHcbcf. 
£id)tf.  tc.)  ber  SXhPthmn*  ; bic  ©leid)* 
förmigfeit  unb  ba*  SerhÄltniß  ber  per« 
fdjtebcncn  fcheile  unter  einanber  , inf. 
in  SXucfficht  auf  bie  Bewegung,  pergl. 

mesure,  nombre,  cadence. 

Rhythmique , adj.  c . T.  rhpthmifd)  ; f. 
rhytme. 

Riant,  ante,  adj.  lachenb/  b. i.  fteunblich ; 
fröhlich  » lieblich  i ä.  b.  i.  angenehm  fur 
bad  3(uge* 

Riauie,  s.f.  ein  3nßrumettt  ber  Hinterer. 

Ribadoquin,  s.  m.  ol.  eine  2lrt  alten  gro* 
ben  ©cfchüçefl/  fo  fech*  bi*  ad)t  $uß  lang 
mar. 

Ribiud , aude , adj.  pop.  Urtjud)tig  » lieber* 
lieh;  vulg.  oerhurt  ; it.  s.  ein  Unzüchti- 
ger; ein  lieberlicher  Äerl;  vuig.  ein  £u* 
remöger  ; Jpurenhengß  ; it.  ol.  ein  flat* 
fer  tapferer  ?0îann  ; it-  ol.  (in 
reich)  einer  uon  ber  föniglicbcn  £eibtpa« 
die  zu  Sufi , bereu  Slnfùhrer  toi  des  «- 

bauds  hief* 

Rihaude,  s.  f.  pop.  eine  #ure  pon  ber  al« 
levniebrigßen  ©attung. 

Ribaudcquin,  s.m.  eine  2(tt  alter  großer 
iç  bi*  t6  Schuhe  langer  Brmbrtiße, 
welche  fünf  bi*  fech*  ©cbnh  lange  Pfeile 
feboßen. 

Ribaudie  , s.f.  pop.  ol.  b.  t.  libertinage. 

Ribaudure,  s.  f.  T.  eine  Unrechte  ftalte, 
welche  im  Ralfen  in  citi$ucb  fommt. 

Ribes , s.  f.  T.  rob  de  ribcs,  eingemachter 
3ohaniti*bcerfaft. 

Ribler,  v.  n.  pop.  ol.  im  £rUttf  bC*  9vadjt* 
herum  fcbwÄrmen. 

Riblcric , s.  f.  pop . ol.  btC  9vöd)tfd)tPÄr* 
merep. 

Ribictt« , s.f,  eine  mit  ©cwün  heßreute 
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unb  auf  bem  Stoß  gebratene  Schnitte 
Sletfch  ober  Jlcifcbfcbmtte. 

Ribleur,  s.  m.  pop.  ol.  bCt  ^tachtfchwar* 
mer } f.  ribler. 

libon-ribaine,  adv.  pop.  burl.  ol.  (ff  fpflc 

wa*  e*  wolle;  troQ  allem  SDibcrßanö; 
er  mag  wohl  ober  tibef  baju  (eben. 

Ribordage,  s.  m.  T.  ber  burd)  ba*  2lnßoßen 
eines  (Schiffe*  an  ba*  anbere  (tm  3)afen 
ober  auf  ber  Stbebe)  perurfachte  ©dwbc. 

Ribords,  s.m.plur.  T.  berjentge£hcil  Oer 
Äußern  @cbiff*perf leibung , welcher  an 
ber  ©ogcnfrùmme  (retraite)  anfÄngt,unb 
weiter  hinauf  gegen  bie  SöafTcrltnte 
reicht,  pgl.  gabords. 

Ribot,  s.  m.  ber  ©tößel  in  einem  Butter* 
faß. 

Rîbotage,  s.  m.  T.  ba*  SKunjeln  bc*£ucbc* 
bep  ber  Zubereitung. 

Ribotures,  s.  f.  pi.  T.  SXtmjeln  ober  Sol* 
ten  an  ber  Breite  be*  Suche*;  f.  ribo- 

tage. 

Ricanement , s.  m.  ba*  fpöttifche  £achcn  » 
ba*  ^ohnlöchcln. 

Ricaner,  v.n . höhnifd)  lachen  î hohnlÄchcln; 
ober  aud)  au* Dummheit  lächeln. 

Ricaneur , eusc,  s.  eine  fJJerfon  bie  immer 
höhitifch  lÄchelt;  ber  ^ohnlöchler  > bic 

JpOhnlÄchlertnn  J f.  ricaner. 

Ric-à-ric,  adv.  f am.  fehr  genau  ; payer  ric- 
à-ric,  bi*  auf  ben  leçten  geller,  ober 
bep  geller  unb  Pfennig  bejahlett.  pgl. 

rubis , saunier. 

Rieh , (fprid)  riche)  s.  m . eine  in  ©chweben 
unb  $oleu  gemeine  IXrt  £uchfe  ; auch 
eilte  2lrt  blÄulicher  Kaninchen. 

Richard,  s.  m.fam.(m  rb  nur  pon  gemeinen 
£cuten , ober  überhaupt  au*  £abet,  au* 
©pott  gefagt)  ein  wohlhabenber  *9tann; 
vulg.  ein  reidiertfauj. 

Riehe , adj.  c.  re id>  ; begütert  ; it.  fig. 
(p.  ©achen)  reich/  b.  i.  Üebcrßuß  woran 
habettb  : reichhaltig  ; fruchtbar  ; ergie* 
big  ; it • foßbar;  (übrigen*  wirb  reich 
aud)  noch  oon  <Pcrfonen  gefagt,  in  SKiicf * 
ficht  auf  noch  anbere  2)inge  a(*  auf  ben 
9teid)thum  au  ©clb  unb  ©ûtern)  j riche 
en  amis,  reich  an  ftreunbcn  i ber  picle 
greunbe  hat  î une  langue  riche , eine 
wortrcidie  ©prache  ; rimes  riches,  nach 
ber  ßrengßen  Siegel  perfertigte  9t einte; 
riche  taille , ein  mehr  al*  tnittelrnÄfigev 
unb  wohl  proportionirter  9©uch0. 

Riehe,#,  m.  ber  Gleiche  » un  riche  mal-aisé, 
f.  m al -aisé  ; le  mauvais  riche,  bctrefche 

SOïaitn  im  ©pangelium  î it.ßg . ein  ge* 
gen  bie  Sinnen  unbarmherziger  reicher 
gftann. 

Richcdale,  f.  risdale. 

Richement , adv.  tfid)  Î foßbat  i PtÄChtig  Î 
tcidihaltig  ; fruchtbar  ic.  (f.  riche);  it. 
reichlich,  b.  i.  auf  eine  poUfommen  hin* 
lÄngliche  ftrt/ber  Zahl  unb  2Xengc  itad); 
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it.  qqf  plais . überall*  ; elle  est  riche- 
ment laide,  fïe  ift  ûberau*  bäglich  ; ce 
poète  rime  richement,  biefer  £)idjter  bût* 
ï>et  fiel)  in  feinen  Reimen  auf  Da*  fïreng* 
fie  an  bie  Regeln  ; et  macht  äußert  re- 
gelmäßige fteime. 

Richesse , *.  /.  Der  SRcichtbum,  foroo^f  an 
Seitlichen  ©ütern,  al*  auch  an  anbrrn 
(körperlichen  ober  geizigen  unb  niorali* 
fchen)  Gingen  ; it.  ber  UeberfluB;  btc 
«Jruchtbarfeit;  (Ergiebigfeit  i Die  Äotf» 
barfeit  ; Fracht  ; (f.  riche)  -,  it.  piur. 
SXeichthümer,  b.  i.  überb.  übcrffüifig 
üorbanöene  2)tnge,  ©uter,  Äoflbarfei* 
ten  IC.  } ©djäjjc;  contentement  passe  ri- 
chesse, prov.  f.  contentement.  I 

Ricin,  s.  m.  ber  SSunberbanm  ; Ârcuj* 
bamn  } (aud)  Palme  de  Christ). 

Ricineiie , s.f.  ba*  QSrcnnfraut  > ba*  au** 
länbifebe  Singelfraut. 

Ricochet,  s.  m.  ba*  wieberbolte  Sltiffprin* 
gen  (ricochets,  pi .)  etneô  platten  ©teinc*, 
ben  man  auf  ber  fläche  be*2Baffcr*  bim 
mirft  ; faire  des  ricochets  wirb  nad)  Fè- 
raud'i  25emerfnng)  nicht  üom  ©teine, 
fonbern  oon  bemjenfgen  gefagt,  welcher 
ben  ©tein  wirft  ; it.  ricochet , ol.  ein 
Sßogcl,  welcher  immer  ben  nämlichen 
©efang  Wicberbolt  i battre  à ricochets, 
T.  <prcttfct)ùiTe  auf  eine  fteffung  ic.  tbun, 
b.t.  mit  ©tücfen  auf  eine  folche  SBeife 
fließen,  baß  bie  Äugeln  etliche  Oftablc 
aufprellen  unb  großen  ©chabcn  thun, 

Prov.  il  a tant  pour  faire  des  ricochets, 

er  bat  mehr  ©infunfte  al*  er  braucht} 

cette  nouvelle  m’est  venue  par  ricochet , 

ich  habe  biefe  ^euigfeit  oom  i)ôrcnfa* 
gen;  c’es  la  chanson  du  ricochet , e*  ijf 

immer  einerlei  £eger. 

Ricocheter , v.  n.  T.  fprcllfd)Û(fe  tbutt  } f, 
battre  à ricochets . 

Rioochon,  s.  m.  T.,  ein£ebriunge  in  einer 
nje;  (oermuthlich  ein  ©pottnabme). 

Ride , s.  f.  eine  SKunjel  auf  ber  £aut , 
inf.  tm  ©efïcht  unb  auf  ben  ijanben; 
it.ßg.  fleine  burd)  einen  fanften  îQinb 
hcrüorgebrachtc  fraufe  2BcUcn  auf  bem 
sjKeer,  auf  Slüffen  ic. 

Rideau,  s.m.  ber  SBorbang  ; it.  (Äriegöw.) 
eine  fleine  fich  in  bie  £ânge  erffrecfenbe 
Slnbô&c,  woburch  man  bem  3lngcfïd)t  be* 
jeinbeö  entjogen  wirb  ; tirer  le  rideau , 
ben  Vorhang  iUJtehcn  ; ouvrir  le  rideau, 
ben  Söorhöng  aufjiehen;  tirons  le  rideau 
sur  cela,  ßg.  wir  wollen  einen  Vorhang 

. baruber  sieben  ; wir  wollen  nicht  mehr 

. bapon  reben  , nicht  mehr  Daran  beiden  ; 

(f  ÜUCh  &rc«  * prov.) 

Ridé,  ce , part,  et  adj.  gerUlljelt  2C»  î rutt- 
jclig. 

Ridées,  s.f.  T.  bie  £ofung  be*  alten  SKotb* 
wilb&ret*. 
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Ridelle , s.  f.  bie  SEBagcnleitcr  ; £ei ter  ; 
charrette  à ridelles,  ber  £citerWagcit. 

Rider,  v.  a.  tunjcln  i jufammen  jieben; 
it.ßg.  runjeln,  b.  i.  frau*  machen; 

( f,  ride , ßg.)  ; it.  rider,  v.  n.  T.  (poit 
Jpunben)  ber  $àbrte  be*  2Öilbc*  folgen, 
ohne  anjufchlagen  (ohne  ju  bellen)  ; it. 
rider  la  voile,  T.  ein  ©egel  obenber  lu* 
fammen  jiebeu,  baffclbe  befchlageit,  ba* 
mit  eö  weniger  2öinb  faffe.  Se  nder, 
v.  riß.  fich  runjfln  ; SRunjcln  bekom- 
men j Stunjeln  jieben  , werfen  ; runje- 
lig  werben  } rider  son  front,  bie  ©tint 
runjeln  ; it.ßg.  faner  (eben. 

Ridicule,  adj.  c.  lâd)erlicb,  b.  i,  wertb  be- 
lacht ju  werben  ; belacben*wertb  ; it-  <wf 
b.i.  wertb  au*gclacbt  ju  werben;  it.  s. 
eine  lächerliche  ^erfon,  b.  t.  inf.  welche 
fich  lächerlich  macht  ; it.  s.  m.  ba*  £â- 
chcrlidje  » tomber  dans  le  ridicule  , in* 
Lächerliche  fallen  ; lädjerlicb  werben  î 

tourner  en  ridicule  , rendre  ridicule  , lä- 
cherlich machen»  /'/-ridicule,  nouv.  ein 
2lrbeit*beutel  ber  Jrauenjimmer  ; (auch 

indispensable). 

Ridiculement , adv.  lächerlich  IC. 

Ridiculisé,  ce , part,  et  adj.  f,  ridiculiser. 

Ridiculiser,  v.  a.  fam.  b.i.  rendre  ridicule, 
tourner  en  ridicule , juin  ©eläcbter  ma- 
chen; lächerlich  machen;  in*  £äd)erliche 
jieben. 

Ridiculissime,  adj.  c.  nouv.  com.  iron.  bâd)ft 

lächerlich. 

Rid’cuiité  , s.  f.  fam.  eine  <poffe  ; eine 
lächerliche,  närrifche  SRebe  obcrJpanb* 
lung. 

Ridoux,  s.m.  injur.pop.  Jean  ridoux, 
Æ)ampf,  i>anö  ^arr  :c. 

Rièclc  , s.  f.  f.  gratcron. 

Rien,  s.  m.  baS  5Jîid)t0  } UÎd)t0  } it . qqf. 

b.  i.  wenig } febr  wenig  ; eine  Äleinig- 
feit  ; eine  unerhebliche  , unwichtige, 
nichtßwürbige  ©ad) c;  (ba  cö  benn  auch 
im  piur.  gefagt  wirb)  ; it.  qqß  etwa*  ; 

rien  ne  se  fart  de  rien,  auö  9?id)t0  Wirb 
Sfticht* } on  ne  &it  rien  de  rien , mit 

nicht*  lägt  fîd)  nicht*  machen  ; il  ne  fe- 
roit  cela  pour  rien  du  monde , et  tbätO 

ba*  um  alle*  in  ber  SCBelt  nicht;  je  ne 
sais  rien  de  rien,  id)  WCtg  nidjt  ba*  ge- 
ringfle,  nicht  ba*  minbefte  baoon  ; on 
ne  donne  rien  pour  rien , man  gibt  nicht* 
limfonfl  » son  savoir  est  immédiatement 
au  dessous  de  rien , er  weiß  nod)  weni- 
ger al*  nicht*  î il  ne  tient  à rien  que  je 
ne  l’assomme,  c*  fehlt  wenig, ich  (ciblage 
ihn  tobt  ; ü n’est  rien  tel  que  cela, 
(richtiger:  il  n’y  a rien  de  tel,)  ba*  bat 
feine*  ©Ictdjen  nicht  ; c’est  un  homme 
de  rien  , un  homme  venu  de  rien , er  ijt 

»on  fdjlechtem  Jpcrfommeit , ein  herge- 
laufener SOtenfd)  ; il  ne  m’est  de  rien, 
fam.  er  gebt  mid)  nidjt*  an  ; c«ia  ne 
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m’est  de  nen , barum  bcfûmmere  idj 
tntcf)  Utdjt  ; cela  ne  sert  de  rien , bû* 
tient  }U  nid)t*  J n’être  bon  à rien , gu 
mdjtô  tûUgen  ; les  amans  s’occupent  de 
mille  riens  amoureux,  Verliebte  befdjöf* 
tigen  fldj  mit  allerlei)  £icbeô*£leinià* 
feiten;  un  diseur  de  riens,  ein  ©djwa* 
ççr  ; si  peu  que  rien , febr  wenig  ; ( fo 
Viel  al*  nicf>tÖ)  ; on  vit  en  ce  pays-là 
pour  rien , man  lebt  in  tiefem  £anbe 
fe&r  wohlfeil  » je  l’ai  acheté  pour  rien  , 
icfc  &abe  e*  beinahe  um  nicht*  gefauft; 

qui  vous  en  dit  rien  ? mer  fagt  O&tten 
CtWa*  bûVOn  ? en  un  rien  , ober  adv.  en 
moins  de  rien,  in  einem  Slugenblicf  ; mie 
fin  Blif}  » il  n’y  a rien  que  nous  l’avons 
vu,  e*  ifi  nodj  nicht  lange  tag  mtr  ihn 
gefehen  Gaben;  mir  Gaben  ibn  vor  fur* 
lent  erff  gefehen;  (f.  übrigen*  tic  Qram* 
matif)  ; Cf*  aucj)  vis-à-vis). 

Rieur,  euse,  s.  ein  £ad)er  ; eine  tyevfon 
welche  ladjt  ; (in  tiefer  Q5eteutung  ifl 
mtr  “ter  plur,  gebräuchlich)  ; it.  ein 
Çrcunt , eine  greuntinn  vont  £acheit  ; 
eine tyerfon  welche  gern  lacht;  it,  ter 
Spötter;  tie  ©pötterinn  ; il  a les  rieurs 
de  son  côté , prov.  et  ha t ben  größten 
tint)  angefehenflen  £h«l  ter  £eute  te. 
auf  feiner  ©eite. 

Riflard,  t.  m,  T,  ber  ©piçineiffcl  ; it,  (£ifd>‘ 
1er)  ter  ©djarfhobcl,  ©chrothobel. 

Rifler  , v.  a,  pop,  gatt  rafler. 

Rifloir , t,  m,  T,  bie  Bogenfeilc , eine  an 
einem  ©nbe  ein  wenig  gefrûmmte  SRaf* 
pelfeile. 

Rigide , adj.  c,  flreng  ; genau  ; pùnftlich  ; 
(von  ©cfeçen , S&orfchriftcn,  «Sorgefcç* 
ten  te.  fagt  man  auch  : ) fdjarf;  it.  flreng, 
t.  u fefl  an  gewiffen  Meinungen  ober 
£ehrfaçen  hangenb. 

Rigidement , adv.  flreng  ; feharf  te* 

Rigidité,  s.f.  bic  ©trenge;  ©chörfe;  (f.  ri 
gide)  ; agir  avec  rigidité,  nach  ter  ©d)ôr* 
fe  verfahren. 

Rigodon , s.  m.  eine  2lrt  «DtufifflucFc  ; it. 
ein  gewtffer  barnad)  gehenter  £anj. 

Rigole,  r.  f.  bie  «Rinne  ; ein  in  ©tein  gc* 
haueiter  Heiner  ©rabcit  gum  2fblauf  be* 
SBaffcr*;  ein  Slbjug;  it.  ein  länglicher 
©raben,  eine  furche,  um  g.  B.  Budj*, 
womit  ein  Blumenbeet  eingefaßt  wirb , 
hinein  gu  pflanjen  ; (tfricg*banf.)  ein 
Heiner  2)urd)fd)ntttburch  ten  bebeeften 
SQeg. 

*e Rigoler,  v.  riß.  luflig  fpringen,  tarnen, 
fcherjen  tC.  {Rabelais.) 

Rigorisme,  s.m.  T.  eine  gu  flrettge «Bioral. 

Rigoriste,  s.  m.  ein  gu  flrenger  Moralin  ; 
einer  ter  iu  flrenge  moralifche  ©runb* 
fite  hat. 

Rigoureusement, adv.  flreng;  fcharf;  hart  IC. 

Rigoureux,  eu«e,  adj.  (von  ^erfonen  unt 
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©achen)  flreng;  hart;  fcharf;  hiver  ri- 
goureux , eitt  harter  «Sinter. 

Rigueur,  s.f  bic  ©trenge;  £örtr;  ©chörfc; 
juge  de  rigueur,  ein  ortentlicher  «Richter, 
im  ©egenfaç  eine*  ©driebörichter*  (ar- 
bitre); auch  ein  Obcrrtdjtcr,  im  ©egen* 
fat  eine«  Unterrichtet* , ber  öfter*  nicht 
fo  flreng  an  ba*  ©efei}  gebunben  tfl; 
loi  de  rigueur , ba*  flrenge,  b.  i.  ba*  mo* 
faifdje  ©efelj,  im  ©egenfaç  be*  neuen 
©efeçcô,be*  ©nûbengefe$e*(ioi  de  grâce); 

à la  rigueur,  à la  dernière  rigueur,  à toute 
rigueur , en  rigueur  , mit  ber  Ôufjerften 
©charfe  ober  ©trenge  ; à la  rigueur , 
adv.  b.t,  trop  à la  lettre,  gu  budjflôb* 
lieh  ; tenir  rigueur  à qn.  , einen  fdjütf 

otev  flreng  halten  ; it.  ihn  nach  ter 
©trenge  bchanteln. 

Rimaille , s-f,  elente  Berfe;  (tie)  «Rci* 
merci). 

Rimailler,  v.  n.  fdjledjte  9?erfe  machen. 

Rimailleur,  s.  m.  einer  ter  fchlechtc  Berfc 
macht  ; ein  «Reimfchmibt. 

Rimasser,  v.  n.  burl.  «Rerfe  machen.  (Sca- 
ron .) 

Rime,  s.f.  ber  «Reim  ; it.  ein  «Reim;  rime 
riche,  f,  riche.  Prov.  il  n’y  a ni  rime  ni 
raison,  e*  ijl  mcber  ©tun  noch  Bcrflanb 
tarin  ; eö  hat  weber  «Rerflanb  noch  ©c* 
fehief  ; vuig.  e*  ifl  meber  gehauen  noch 
geflochen  ; il  n’entend  ni  rime  ni  raison, 
er  gibt  gar  feiner  vernünftigen  Borftcl* 

lUlig  ©ehör  ; s’il  n’y  a de  la  raison  , il 
y a de  la  rime  , fdjicft  fîch*  nicht  , fo 

reimt  fïch$  boch. 

Rimé,  ce,  part,  et  adj . gereimt  K.  î bouts* 
riraés,  f,  in  alphabetïfdjer  JOrbnung. 

Rimer , v.  n.  fief)  reimen  ; it.  ( gute  ober 
fchlcchte)  «Reime  machen  ; reimen  ; it. 
mipr.  «Qerfc  madjen  ; reimen  ; it.  *.  a. 
reimen;  in  geveimte «öerfe  bringen;  ri- 
mer richement , f.  richement  ; rimer  en 
Dieu,  prov.  pop.  b.  i.  fluchen. 

Rimeur,  s.  m.  meifl  mèpr.  ein  (fchled)tet) 
«Reimer;  ein  «Reimfchmibt. 

Rinaire  , adj.  T.  ver  rinairc  , bet  «ft  afen* 

wurm. 

Rincé,  ée,  part,  et  adj.  gcfchwenftlC. 

Rinceau , r.  m.  T. (an  ©öulcn  unb  in  «ffia* 
pen)  ba* £aubmerf. 

Rincer,  v.  a.  fdjwenfen  (fehwinfen)  ; au** 
wafçfjen , au*fpuhlen  , g.  B.  ©lifer  , 
©cfaße  «.;  it.  (and)  Uver,  ben  SKunb) 
auöfpuhlen. 

Rinçure,  s.f  ba* ©djwenfwaffer ; ©puhl* 
waflfer. 

Ringard , s.  m.  T.  fine  große  etfernc  ©tan* 
ge , beren  fich  bie  ©chmiebe  gum  Jaffen 
unb  llmwcnbcn  bebienen,  wenn  fie  etwa^ 
große*  unb  fdjwcrc*,  wie  g.  B.  einen 
Slmboß  gu  fdjmteben  haben. 

Ringrav« , s.  f.  oi.  eine  Rrt  mit  Böntecn 

gcjierte  ^umpbofcn. 
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Âinstniire,  p.  a.  p.us.  »Ott  neuem  Unter- 
richten IC.  f.  instruire. 

Riole , s.  f faire  la  riole  , einen  ©d)tnaU« 
balte»  j fief)  luftig  machen. 

Riolé,  ée,  adj.  burU  nur  in  folg.  SKeben«» 
Ott  : riolé  et  piolé  comme  la  chandelle 

des  rois,  prw.  bunt  unb  fdjeefig  n>ie  eine 

£)re»fönig«fetje* 

Riote,  s.f.  p.us . bg«£icheln;  it.  ein  rui- 
ner ©treit. 

Rioter  , v.  n.  fam . f^cf)etfT» 

Rioteur,  euse,  adj . jÄnfifd). 

Ripaille,  s . f.  pop.  faire  ripaillé,  (jöCf) 

fehmaufen  ; gut  effen , trinfen. 

Ripaiiieur , s.  m.  pop . ber  greffer. 

Ripe,  s.f.  (fauter  unb  35tlbbauer)  ber 
Âraçer  î ©d)aber  ; ba«  ÂrûÇeifc». 

Riper,  v.  a.  T.  abfraçen  ; abfd)ûben  îc, 
f.  ripe. 

Ripopé , s.  m.  pop.  ba«  ©emifehe  bon  §ufam» 
men  gefchûtteten  Ueberbleibfefn  »on  al* 
lerlep  ©einen,  £iqueuv«,  Kaffee, 35r&« 
ben  te.;  it.fig.  eine  elenbe,  jufammen* 
gefioppelte  Stebe  te,  ohne  Sufaramcn* 
bang  ; ber  »Oîifcbmafch. 

Riposte,  s.f.  fam.  tint  unvorbereitete, 
fcbneUe  unb  treffenbe  Antwort  auf  ei* 
nen  ©cher*  ober  ©pott;  it.fig.  fam. 
eine  jebc  tbàtige  Beantwortung  eineô 
erlittenen  ©chimpfe«  ober  Unrechte«; 
T.  (ftechtf.)  ber  ©egenftofi , wàbrenb 
baß  man  bem  ©toß  feine«  ©egner«  au«* 
weicht  i it.  ba«  âtrtfchlagen  ber  $fer» 
be , wenn  fte  ben  ©porn  fühlen  ; être 
prompt  à la  riposte , mit  ber  Antwort 
gleich  ba  fepn  ; il  lui  donna  un  démenti , 
la  riposte  fut  un  soufflet,  er  firafte  ib» 
£ugen , bie  Antwort  war  eine  SDîaul* 

. fchètte. 

Riposter,  p.  n.  (ççf  a.)  fam.  auf  einen 
©cherj  ober  ©pott  fehnett  unb  treffenb 
antworten  ; it.  fig.  fam.  einen  erlitte» 
nen  ©chimpf  auf  ber  ©telle  erwtebern, 
wieber  beraub  geben  ; ib»  tbAtig  béant» 
Worten;  (#cd)tfunjt)  nad)  bem  <JJari» 
ren  einen  ©egenftoß  anbringen  ; ( f.  ri- 
poste). 

Ripuaire,  adj.  c.  lobe  ripuaires,  bie  âften 

©efeçc  ber  Uferbewobner  be«  SKbeinô 
unb  ber  SÄofel. 

Rire , p.  Ti.  ITT • lachen  ; it.  luftig,  fröhlich 
fepn  ; ffcf)  luftig  machen  ; it.  feherjen  ; 
it.fig.  (v.  leblofen  ©egenjtinben)  einem 
(entgegen)  lachen;  einen  anladjen;  auch 
(§.  35.  »om  ©lutf  ic.)  einem  gtinfiig 
fe»n  ; it.  lachen , b.  i.  gefallen  ; ange- 
nehm fepn  ; fchmeicheln  ; it.  (de  qn.,  de 
qcb.,)  über  jemanb , über  etwa«  lachen; 
jemanbe«  ober  einer  ©ache  lachen  ; ibn 
verlachen  ; jemanb  au«lachen  / »erfpot* 
ten  ; einer  ÿerfon  ober  ©ache  fpotten  ; 
(ich  nicht  ober  wenig  barum  befummern; 
rire  de  bon  coeui , hcr|lid)  lache»  ; écla- 
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ter  de  rire  , rire  à gorge  déployée  ; crêver 
(étouffer,  pouffer,  se  pâmer)  de  rire;  rire 
aux  larmes  ober  jusqu’aux  larmes  ; il  n’y 
a pas  le  mot  pour  rire  ; il  a toujours  le 
mot  pour  rire;  f,  biefe  unb  Ähnliche $Xe* 
ben«arten,jebc  an  ihrem  gehörigen  Ort; 
rire  aux  dépens  d’autrui , fid)  auf  anbcter 
£cute  Âoften  luftig  machen  ; it.  einen 
jum  35ejien  (jum  ©cfpôtt)  haben  ; tout 
lui  dt , fig.  e«  gebt  ihm  alle«  wohl  von 
Hatten.  Se  rire,  p.  tèfl.  (de  qn.)  b. t.  so 
moquer,  jemanb  verlachen  ; (f.  ba«  vor« 
betgebenbe  Ultb  moquer).  Fig.  etProv.  so 
chatouiller  pour  se  faire  rire , fïd)  JWtttgett 

Iuffig&u  fe»n;ftch  jum£achen  jwingen; 

pincer  sam  rire , f,  pincer  ; rira  bien  qui 
rira  le  dernier,  wobl  bem  bet  jUleÇt 
lacht  ; (f,  auch  vendredi)  ; rire  sous  cape  ; 
rire  dans  sa  barbe,  rire  du  bout  des  dents 
etc.;  f.  cape,  barbe /dent  etc.;  (f,  ûud) 
marchand  etc-) 

Rire,  s.  m.  (wirb  auch  im  plur.  gebrûutfit) 
ba«  £âdjen  î de  grands  éclats  de  rire,  fin 
große«  ©dichter  ; ein  lautfdjaHcnbc« 
£achen  ; (f.  auch  ris). 

Ris,  r.  m.  ba«£achen  ; (f.  auch  rire,  s.  m.) 
ris  wirb  aud)  von  ben  Sichtern  impfar. 

flebraud)t;  risSardonien  ober  Sardonique, 
f.  biefe  adj.  ; ris  canin , f,  canin;  o’est  un 
ris  qni  ne  passe  pas  le  noeud  de  la  gorge,  '* 
prop.  f,  noeud. 

Ris,  s.  m.  ober  un  ris  de  veau,  des  ris  de 
veau,  bteÄalbömtlch;  Âalb«brùfe;  ba« 
Æûlb«frô«d)en  , b.  t.  bie  weiche  33ruft- 
brûfe  von  einem  Äalb. 

Ris,  s.m . berSHrt«;  f.  riz. 

Ris,  s.  m.  piur.  t.  £ôchet,  ©deutlicher 
an  einem  ©eget,  bnrd)  welche  man  bie 
SXabbànber  (garcettes)  §iebt,  wenn  man 
bie  ©eget  bet)  §u  ffarfem  aufbin- 
bet , welche«  prendre  des  ris  genannt 
wirb. 

Risagal , s.  m.  f.  réalgal. 

Risalit,  s.  m.  ( Sfôublenbûu)  ba«  ?5orge- 
lege. 

Risban,  s.  m.  T.  bie  SRißbanf,  eine  ntitÄa- 
nonen  befc^te  2trt  ©aU , jttr  5îertbeibi- 
gung  eine«  ©ccbafcnö. 

Risbeme,  s.  m.  ( Jeßungöböu)  eine  3lrt 
Jafdjinenwerf. 

Risdaie , s.  f.  (beutfeh)  ber  SXeich«tbület/ 
b.  i.  vier  ftnmfcn  ober  £tvreö. 

Risée , s.f.  ba«  (Beliebter  ; it.  ber  ©pott  ; 
ba«  ©efpötte  ; it.  ( von  ^erfonen  ) bet 
©pott,  ba«  ©dichter,  b.  i.  ber  ©egen- 
Hanb  be«  ©votte«  tc. 

Risibilité,  s.f.  T.  ba«  Vermögen  ju  lachen. 

Risible , adj.  c.  (wirb  tm  eigentltdien  ©inn 
nur  in  ber  gelehrten  ©prache  vom  3Dien- 
fchen  gefagt  ) ber  ba«  SSetmögen  ju  la- 
chen hati  it.  (in  ber  gemeinen  ©prache) 
b.  i.  ridicule,  Üchcrlich»  belöchcn«wertb» 
f,  ridicule. 
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Risquable,  adj.  c.  gewagt;  gefährlich. 
Risque , s.  m.  Die  ©efabr  ; bas  953agen  ; 
a($  ftm.  tt)irï>  risque  nur  in  folg.  SXc» 
benSart  gcbraudit  : à toute  risque,  b.  t. 
à tout  hazard,  ûUf  flUe  ©efabr;  auf  ©C* 
ïrttfKroo&l  ; courir  risque,  ©efabr  lûU» 
fcn  î (f.  risquer)  ; il  a pris  cela  il  ses  ris- 
ques, périls  et  fortunes , er  bût  biefeS  ÛUf 

feine  ©efabr  genommen* 

Risqué,  ée,  paru  et  ad] . gewagt  IC. 
Risquer,  v. a.  wagen  ; baron  wagen  ; in  ©e» 
fahr  feijen  i vuig.  auf  ba$  ©pid  feçett. 

Risqueux,  euse,  adj.  nèol.  b.  i.  risquable. 
Rissole,  s . f.  ein  deines  ftleifd)pa|letd)en  ; 

it.  ein  ^cb  mit  engen  9)îafd)en. 

Rissolé , ée  ypart.  et  adj.  brûUrt  gcbûCFftt  ÎC.J 
visage  rissolé  , fig.  fam.  ein  POtl  ber 
©omte  perbranntcS  ©e|îd)t. 

Rissoler,  v.  a.  etwas  braten  ober  bûcfcn , 
biö  CS  braun  wirb.  Se  rissoler  , v.  réfi. 
braun  werben  ; rissoler  des  amandes  , 
fPtanbdn  in  3»^  baefen  i ce  pain  n’est 
as  assez  rissolé  , biefeS  35rob  ifi  niebt 
raun  genug  gebaefen. 

Risson , s.  m.  T.  f.  Erisson  unb  Hérisson. 
Rit  ober  Rite,  (im  pK  aüejcit  rites)  s.  m. 

T.  ber  Âircbengcbraud). 

Ritournelle,  s.f.  T.  baS  StitOrnclI  , b.  i. 
eine  Stnja&l  poUjlintmiger  £afte  *u  2ln» 
fang  einer  Strie  K*  unb  auch  juweilen 
am  €nbe  berfelbcn. 

Rituaiiste,  s . m.  T.  einer  ber  bon  Âirdjen» 
gebrauchen  gefdjricben  bût. 

Rituel,  s.  m.  T.  bie  Æirchenorbnuttg  ; ein 
53ud)  / worin  bie  irebengebriuebe  be* 
fdmcben  werben  ; DaS  SKitual. 

Rivage,  s.  m.  baSUfcr  am$îecr;  baS  tfôee* 
redufer  ; bie  Äufle  ; ber  ©tranb  ; (in 
ber  böbwt  Schreibart)  bas  ©eflabe  ï it. 
(poet.),baS  Ufer  eine*  $luftcS  ; (f.  aud) 

rive,  bord);  droit  de  rivage,  fin  ^artS) 

ber  3olI , wcld>rr  bon  ben  auf  ber  Seine 
anfommenben  bdabenen  Sabrjeugen 
entrichtet  wirb. 

Rival,  ale,  s.  ber  €Dcitbu^fer  ; ^cbenbub» 
1er»  bieîOdtbubleriitu;  ^ebcnbubierinn; 
it.  fig.  ber  ÜRitwerber  um  ein  2tmt  ; 

César  et  Pompée  étoient  rivaux  de  gloire, 

€ifar  unb  ^ompciuö  haben  mit  cinan* 
ber  um  ben  SXubm  gcflrittcn. 

Rivaliser,  v.  a.  et  h.  nouv.  Wetteifern  ,*  UIU 
bie  îôctte  flreiten. 

Rivalité,  s.  f.  ber  gleiche  ftnfpruch  (bie 
SKioalitflt,  bie  Çiferfucbt)  §weper  £ieb* 
baber  ; it.  fig.  ber  SÊôettflreit  i SSBettei- 

fer;  f.  rival. 

Rive,  s.  f bas  Ufer  eine«  ftluffeS,  ©eeS/ 
çDteere$;c.j  (höhere  Schreibart)  ba$ 
©eflabe  ; (auch  Pom  Sfteer)  bie  Æû* 

fie  2C*  (f.  rivage)  ; la  rive  infernale , ba$ 

U fit  beS  ©tpn  (pom  Staub  eines  ©e* 
hÔIjeS  lagt  man  lisière,  bord,  ol.  orée); 
cette  affaire  n’a  ni  fond  ni  rive  , ober 
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on  n’y  voit  ni  fond  ni  rive,  fig.  prop. 
f,  fond. 

Rivé,  ée,  part,  et  adj.  f,  river. 

River,  v.  a.  (einen  9ïagel)  nieten  ; pernie» 
ten  ; umuicten  ; einen  eiitgefchlagenen 
9ïagcl  an  ber  ©piçc  urnfehtagen  ; clou 
à river,  ber ^îietltagcl » *1  lui  a bien  rivé 
son  dou,  fig.  prov.  er  bût  ibm  berb  unb 
beiBenb  geantwortet  ; er  bût  ihn  berb 
ûbgcfûbrt. 

Riverage  , s.  m.  f.  Haîage. 

Riverain , s.  m . ber  Ufetbewobner  ; Æûflen» 
bewobner  ; ©trattbfafle  ; it.  einer  wel» 
cher  ©ruubcigenthum , bas  an  einen 
Söalb  grinjt,  befïçt. 

Rivesaltes , s m.  plur . eilte  2ltt  SQjuSfat* 
wein  auö  SKoinîtUon. 

Rivet,  s.  m.  T.  bie  ©piçc  eine«  oetntete* 
ten  ^ufnagdö  ; it.  (©chujler)  bie  innere 
9labt  eitteö  ©chubeô. 

Rivière,  s.m.  ber  51u§  > 1*  rivière  de  Gênes, 
bie  Âûfle  bcô  ©enuefifehen  5regftaate<î 

or  de  rivière  , f,  or  ; vins  de  rivière , 

©bampagnerweitte  voit  ben  Ufem  bet 

îOtarite.  Fig.  et  Prov . porter  de  l’eau  à 
la  rivière,  SOaffer  in  ben  Brunnen  tra- 
gen ; il  ne  trouveroit  pas  de  l’eau  à la 
rivière , f.  eau  ; les  petits  ruisseaux  font 
les  grandes  rivières,  pide  £dler  machen 
einen  £bûler. 

Riviéreux  , adj.  m.  T.  faucons  riviéreux, 
SlNfjfalfeit;  Ralfen  bie  auf  ben  $lutfen 
fliegen  unb  jagen. 

Rivure,  s.f.  T.  ber  in  einem  ©cwinbe  be* 
ftnbüd)e  ©tift  (broche). 

Rixdale,  f.  risdale. 

Rixe,  s.f.  ber  Jattf  ; ©treit;  bie  Uneinig» 
feit  ; bie  i)attbel. 

Riz,  s. m.  ber  SKeitf , b.  i.  fowobï bie $rud)t/ 
al^  bie  JHei^pflanje  felbfl;  faire  du  riz, 
2Rild>rei3  fochen  ; du  riz  au  lait , fteif 
mit  îDîild)  gefocht. 

Rize,  s.  m.  ( in  ber  £ûrfep)  ein  Beutel 
mit  fùnfjehn  taufenb  ^ufaten/  (eine 
SKeehnuitgémûnse  ). 

fiziére,  s.f.  baö  Sfeiôftlb;  ber  Stcifiacfer. 
loable,  f. râble,  tire-braise, 

Rob,  s.  m.  (Epotb.)  ein  bis  auf  etnett 
gewiffen  ©rab  ber  Âicfe  eingefochtet 
©aft  uon  fruchten. 

Robe,  s.f.  ein  langes  Æleib  mit  Slcrmdn 
von  pctfchiebcrter  ^ orm;  ein  langes  Ælcib, 
ber  ©dilepprocf  ber  ^rauen^immeri  bas 
ÄinberrocFchen;  H.  ein  langes  ©eremo* 
niettfleib;  ein  SlnttS*  ober  ©brenfleib/ 
j.  ©.  ber  3)lagi(lratS-  ober  ©erid)tS*<per* 
foitcn  / ber  9îotûrien , ber  Softoren  ic. , 
auch  ber  alten  SXômer  ; itßg.  robe,  obcc 
gens  dérobé,  ber  Sioilflanb;  it.  biedioil* 
bebienten;  it.  bie  SîechtSgdebrteni  (im 
©egenfaç  ber  gens  d'épée;)  it.  robe , fig. 
(pon  Vfcrben)  b.  i.  poil,  bas  JÇ>aar/  (in 
Slûcf ficht  auf  bi<  garbe,  auf  bie  ©chôn* 
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(fit);  fo  auch  ftatt peau,  (pon £unbcn, 
&atyen  K.)  ba*  fteU;  ber  SBalg;  (nach 
einigen  Sffiürterbuchcrn  auch  bit  Aufjcrc 
©chale,  §»  ®.  ber  gipiebeln;)  tobe  de 
chambre,  ber  ©chlafrocf;  U.  eine  2ltt 
3ucf  ergebaefe tted;  robe  civile,  ba*  männ- 
liche Äleib,  (Dasjenige  Äleib,  welche* 
bie  jungen  SKümct  tragen  burften,  mann 
fie  jwanjia  3ahr  alt  waren);  homme  de 
robe,  ein  «Recht*gelebrter;  it> ein Çivil* 
bebienter;  ©ericht*bebienter  ; quitter  la 
robe,  ben  bürgerlichen  ©ebicnungeit  ent- 
fagen,  (um  §.  ©.  in  tfrieg*bicnfte  ju 
treten,  pour  prendre  l’épée);  un  homme 
de  sa  robe,  (wirb  fam.  v&n  Orben*geift- 
lichen  gefagt,)  eut  Sftann  bon  feinem 
©tanb;  robe  d’andouilie,  ein  iDatin , 

womit  bie  gleifchwûrfte  uberjogen  finb; 

deux  chevaux  de  même  robe,  JlbfD  ^JfcrDf 
»on  einerlei)  $arbe.  Fig.  et  P™-  rendre 
visite  en  robe  détroussée,  fam.  railL  einen 

©taat*befurf>,  eine  ©taat*Pifitemachen; 

ventre  de  son  et  robe  de  velours , f,  son  ; 
selon  le  drap  la  robe,  wer  lang  hat , fann 
lang  hingen  laffen  ; cela  lui  arrivera  plu- 
tôt que  robe  neuve,  pop . ba*  fann  ihm 

leicht  begegnen , (Tagt  man  nehmlid)  von 
etwa*  bat!  man  befürchtet). 

Robé , ée , part,  ttadj.  f.  roher;  it.  garance 
robée,  gefehlte  Æârberrôtbe  ; garance  non 
robée,  ungefdiaite  Jirberrôthe. 

Rober,  v.  a.  T.  bie  langenJjpaare  bon  einem 
put  mit  einem  StobbenfeUe  abretben; 

it.  ol.  b,  i.  dérober,  (lebten  ZC. 

Roberie,  s.f.  ol.  ber  Æ)icbftabl. 

Robert , in  folg.  Sauce-Robert , f.  sauce. 
Robespienriste , /.  m.  nouv . ein  Slllhänget  bC* 

berüchtigten  $Kobe*picrre. 

Robette,  s.f.  ba*  Jpfmb  ber  Âarthiufer 
ben  bütmem  wollenen  3euge. 

Robiére , s.f.  T.  bie  bet)  bett  Wonnen  bie 
Bufficbt  über  bie  Äleiber  bat. 

Robin,  s.  m.  fam.  mèpr.  eine  fchtmpftiche 
Benennung  einer  s0iagiftrat*perfon , ei- 
ner ©erichtépcrfon , eines  $Xecht*gelebr- 
tenze.  f.  robe;  it.  Robin,  (einSÈann*- 
nähme  î)  in  fola.  Proc,  c’est  un  plaisant 
Robin , mèpr.  e*  ift  nicht  btcl  mit  ihm  ; 
an  feinem  Beugniß  ift  wenig  gelegen; 

il  souvient  toujours  i Robin  de  ses  flûtes, 
f,  flûte;  il  fait  comme  Robin  à la  danse,  er 

macht*  fo  gut  et  fann. 

Robinerie,  s.  f.  ein  luftiger  ©treich. 
Robinet , s.  m.  ber  Jpafjn  mit  einem  Sapfen 
(broche)  ; it.  aud)  ber  ©chlüffel  an  einem 
Jpabn,  (fottft  clef  d’un  robinet);  ouvrir 
Ober  lâcher  le  robinet , ben  £ûbn  ûtlf- 
brehen;  fermer  le  robinet,  ben  #ahn 
JUbrehen;  quand  une  fois  le  robinet  est 
lâché,  il  a de  la  peine  i finir,  fig.  pop. 

(pon  einem  groften  ©chwâfjer)  wann  er 
einmahl  §u  plaubern  anfingt,  fo  fann 
er  nicht  wieber  aufhiren. 

Roboratif,  ivc,  adj.  (SKebiC.)  ftAtfenb* 
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Robre , s.  m.  T.  bie  ©tein-Ctche. 

Robust? , adj.  c.  (mcift  nur  von  ?Olenf<hett, 
in  SXücf  ftd)t  auf  ihre  ©lieber  unb  auf  ihre 
EeibeObefchaffenheit)  frarf. 

Robustement,  adv.  ftarf  Î f.  robuste. 

Roc,  s.  m.  ber  Reifen;  (in  ber  Sibel,  tinb 
auch  noch  beh  ^Dichtern  :)  ber  $el*  ; (fo 

'«ud)  roche  u.  rocher  ;)  it.  (im  ©(fjachfP.) 
p.us.  ftatt tour,  berfcbtirm;  berSXodie. 
Roc-fort,  t.m . eine  2trt  £Äfe  biefc*  Wäh- 
nten*. 

Rocaille,  s.  f baö  ©rottenwerf  pon  Wîu* 
fcheln,  £oraüen,©teinenzc.  it.  T.  eine 
3lrt  @la*foralleti  ; it.  fleine  rutibe  ftarbe- 
. f Jrnchen,  ba*  ©la*  bamit  ju  firben. 
RocaiUeur,  s.  m.  T.  einer  ber  ©rottenwerf 
macht. 

Rocailleux,  «use,  adj.nèol.  b.  t.  raboteux, 
fig»  welche*  fehe. 

Rocamboie,  s.f.  bie  St  ofambole,  eine  Brt  be* 
©taölauche*  (auch  Schalotte  d’Espagne)  ; 
it'fig'fam.  ba*  93e  fte  pon  ober  bep  einer 
©adje. 

Rocantin,  s.  m.pop.  injur.  vieux  rocantin  , 
ein  alter  ©rummbart. 

Roch,  s.  m.  (Stochu*,  ein  W?ann*nahmc  ;) 
in  folg.  Prov.  pop • donner  des  bénédic- 
tions de  St.  Roch,  über  einen  fluchen; 
einen  perliumben;  einem  büfeö  nad>- 
rebelt;  maladie  de  St.  Roch,  bie  tyfft; 
c’est  St.  Roch  et  son  chien,  plais,  wirb  POtt 
jwep  ‘JJerfoncn  gefagt , bie  man  beftünbig 
mit  einaitber  gehen  fteht. 

Roche,  s.f.  ber  Reifen;  (f.  auch  roc  unb 
rocher;)  roche  vive,  ein  Ifbenbigcr  Rei- 
fen ; bâtir  sur  la  roche  vive  ober  sur  un 
vif  fonds,  auf  einen  pon  Watur  feftcit 
©runb  bauen  ; cristal  de  roche,  «ôergfrp* 
ftalî  roche  d’éméraud es,  — de  turquoises, 

fleinc  Ælumpen  ©maragbe  unb  &ürfi(Te, 
bie  mit  f leinen  ©teinen  ocrbuitben , unb 
barin  cingefchloffen  gefunben  werben; 
cresson  de  roche,  bie  ©teinfreflf.  Fig.  et 
Prov.  un  coeur  de  roche,  eilt  ^elfenherj  i 

ein  harte*,  nnempftitbliche*  Sjcry  un 
homme,  un  ami  de  la  vieille  roche,  f ttt 

sJKann , ein  Sr«mb  pon  altem  ©chrot 
unb  Äortt,  b.  i.  ein  alter  «blichet 

Sreutlb  IC.;  il  y a anguille  sous  roche, 
f.  anguille. 

Rocher,  s.  m.  ber  Reifen;  (f.  auch  roc  «nb 
roche;)  ((m  ÇDteer)  bie  Älippe;  it.  (in 
©Arten)  ba*  ©«ttenwerf  pon  ;ufammen* 
gefeljten  Jelfenfteinen. 

Röchet , s.  m.  eine  <Xtt  ©horhemb  mit  engen 
Vermein;  T . (©rahtjicher) ba* SKaî>  ober 
bie  ©<h«be;  it.  eine  2lrt  ©eibenfpule; 
roue  a röchet,  (tlhrw.  K.)  ba*  ©perr* 
Stab,  (ein  Stab  mit  jurûcfgebogenen 
3&hnen). 

Rochier,  s.  m.  ein  $atf  ber  fein  9ieft  in  bie 
Reifen  macht. 

Rochoir,  $.  m.  T bie  ©orapbuchff  ober 
Eôthbüchfc  ber  ©olbfchniiebe  w. 


1096  Roco  Rogn 

Rocou  f.  roucou. 

Rode,  s f.  (in  ber  £e»ahte)  rode  de  proue, 
ber  SSorbcrfleoenj  rode  de  pouppe,  ber 
Hinterfteuen. 

Rôder,  v. n.  (metft mp.)  herum  ftrcichen  ; 
fccrum  flreifcn  ; rôder  le  pays,  bûô  £ûllb 
burchftreifen , burchftreicbcit. 

. Rôdeur,  s.m.  ber  Jj>erumtfr«icftcifi  iperum» 
ftreifer;  £anbfttcid)er;  f.  rôder-,  rôdeur 
de  nuit , fam.  ber  9tûd)tfd)wirmcr  i 
Sftachtliufer. 

Rodomont,  s.  m.  ber  probier,  ©roftfprechcr  ; 

vulg.  ber  ^rablbûnô;  f.  fanfaron. 
Rodomontade,  s./,  bit  tyrû&lete&î  ©tPfj' 
(precherep  ; vulg,  auffcbneibercp  i f,  fan- 
faronnade. 

Rodrigue,  s.  m.  bad.  ein  noch  mut&igcr  / ein 
nod)  Infliger  2lltet. 

Rogat,  s.  m.  T.  ein  fchriftliche#  ©rfudjen 
eine#  geglichen  $Kid)ter#  an  einen  an» 
bern,  ban  er  jemanb  motte  uorlaben, 
unb  über  etwa#  SKcîjc  unb  Antwort  gc* 
ben  laffcit. 

Rogation, s.f.  (ait.  $Xim.)  ein  Antrag  an  ba# 
SRolf  / wegen  ©tnfùbrung  eine#  ©cfeije#  ; 
it . ba#  ©efelj  felbft,  ba#  auf  folcbe  2trt 
eiugefnbret  worben  iß. 

Rogations , s.f  plur.  bie  in  ber  romifdjen 
Âirche,  bret)  £age  »or  Himmelfahrt/ 
angeftellte  unb  mit  Umgängen  begleitete 
öffentliche  ©ebetbe  ; semaine  des  rogations, 
bie  $etbrood)e;  jour  dérogations,  ber 
iÔetI;tag.  # * 

Rogatoire,  adj. commission  rogatoire,  T.  büt 
©rfudjcn  eine#  9tid)ter#an  einen  anbern 
Such  ter,  jemanb  ju  »erhöre»,  ober  etwa# 
ju  unterfuche». 

Rogaton , s.  m,  fam.  (meift  plur.)  aUerle» 
«nbebeutenbe  Rapiere  ober  ©chtiften; 
it,  geringe  ober  aufgewörmte  ©peifeu; 
it.  allerlet)  übrige  SÖrocfett  »on  einer 

SDtabljeitî  porteur  de  rognons, fig. plais. 

ber  'Écttelpoet,  (ein  9>oet  ber  ©etteloerfc 
' herum  trögt);  ber  ©ratulant. 

Roger,  s.m.  ( ein sOtannônabme ; ) Roger- 
bontemps,  prov.  ein  luftiger  trüber. 
Rogne,  s.f.  eine  alte, etngfwur$ette&râft<; 

it.  bad  CDîootf  auf  bem  Hol}. 

Rogné,  ée,  part,  et  adj.  befchnitten  IC. 
Rogne-pied,  s.m.  T.  ba#  SÎÔirfnwffer  ober 
SBirfeifcn  ber  Huffchmiebe. 

Rogner,  v.  a.  befehneiben;  abfchneiben;  it- 
ßg.  fam.  einem  batf,  wa#  ihm  gehört; 
»erminbetti , »erftirjen  ; vulg.  einen  be* 

feh ne iD en.  Fig.  et  Prov.  rogner  les  gages 

i qn.,  einem  feine  ©efolbung  fdjmöb* 
lern  ober  befchneiben;  vulg.  einem  »on 
feiner  ©efolbung  abjmaef en  ; rogner  les 
ailes  i qn.,  f,  aile  ; (f.  auch  ongle;)  taillez 
et  rognez  comme  il  vous  plaira , pop.  fd)al* 

ten  @ie  bamit  nach  3brem  belieben. 
Rogneur,  euse,  s.m.  et  f.  ber  SBcfchneiber  ; 

îDwbtjicben  bie  $cfcbnciberinn  k.î 
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wirb  inf.auch  »on  folchen  £euten  gefagt, 
welche  bte  ©olb*  unb  ©ilbermttnjcn  »er* 
bothenerweife  befchneiben. 

Rogneux,  euse,  adj.  frôçig;  ïiubigî  f, 
rogne. 

Rognoir,  s.m.  baö 38erfjeug  jum  ^Srfcfinei» 
ben;  it.  ober  rogne-cul,  T.  (£ichterueber) 
ba#  SBerfteug,  womit  man  ben  ber»or* 
ragenben  £acbt  ber  £ichter  abnimmt. 

Rognon,  s.  m.  bie  e§bare  îftierc  gewiffet 
fcbiere;  it.  (»on  gewiffen  Êbieren)  b.  t, 
testicule,  bie  ©eile;  Hobe;  (bie  ©eilen, 
Hoben  , 8.  95.  rognon  de  musc,  de  coq;) 
mine  en  rognons  ober  en  marrons,  T . ©rte, 

welche  in  einaelnen  Âlumpen  gcfuitben 

Werben;  mettre  la  main  sur  les  rognons, 

bie  Hiu&c  in  bie  ©cite  ftcllen;  (ocrgl, 

anse). 

Rognonner , v.  n.  pop.  brummen  ; janfen. 

Rognure,  s.f.  ba#  WcbniÇcl;  rognure  de 
papier,  tyapierfpône. 

Rogomme,  s.m. pop.  ber  95ranntwetn. 

Rogue,  adj.  c. fam.  bodimutbig;  flot§  ; bof» 
fôrtig  ; aufgeblafen. 

Roi,  s.  m.  ber  fîônig;  it.  Æôntg,  wirb 
auch  ber  SOorgefefitc  mehrerer  ©cfett» 
fehaften  genannt  ; it.  Äonig , wirb  auch 
»on  »erfchiebenen  Stbieren  (wie  t.  95. 
»om  £owen  ) gefagt  / welche  man  für  btc 
cbclften  ihrer  s2lrt  bi  It;  «V*  (».  ^erfonen 
ober  ©tngeit  ) ber , bie  ober  bafl  »ortug* 
lichfte,  »ornebmfte,  »ortrefflichfte  unter 
feine#  gleichen;  (im  .f artenfpiel , im 
©chachfoiel)  ber  .tönig  ; le  roi  d’armes, 
ber  5öapenfonig;  ber  oberfte  55>apcn* 
berolb;  le  roi  du  bal,  f.  bal;  le  roi  de  la 
fève,  f.  fève;  le  jour  des  rois,  ber  £rei)* 
fônig#tag;  faire  les  rois,  (an  btefem  i^ag 
ober  ben  $ag  »orber)  ben  î)re»fônig#tag 
halten;  pied  de  roi,  f.  pied;  un  manger 
de  roi, ein  fônigïicbe#/  b.i.  fin  föft* 
liehe#,  ein  febr  gnte#  €ffen;  maison  du 
roi , plais,  b.  Ü la  prison  ; (f,  audj  manger 
le  pain  du  roi,  untft  pa:n;)  en  roi,  adv. 
fôniglichîfôftltchî  herrlich.  Fig.  et  Prov. 
les  rois  ont  les  mains  longues,  f.  main;  au 
royaume  des  aveugles  les  borgnes  sont  rois, 
f,  aveugle;  ( f,  aud)  pétaud,  guillemot, 
noble,  cousin,  dépouillé,  peinture,  souf- 
flet, vache  etc.) 

Roide,  (fpr.  oi  wif  ai)  adj.  c.  fteifî  Unbtfg* 
fam;  ftarr;  it.  ftraff;  vulg.  ftramm;  it, 
fteil  ; jihe;  it.  (SDtahler , 3<tchenf.)  Reif  $ 
it.  (»om  £auf  eine^5Iuff^,.»om  ^lud 
fine#  ©ogel#)  b.  i.  rapide,  fdmett;  it, 
fig.  hart;  unbeweglich;  hartniefig ; ci- 

genfinnig;  it.  roide,  qqf.  adv . b.i,  vite, 
fchncll;  it.fam.  b.  t.  vivement , lebhaft  5 

il  tomba  Toide  mort,  er  hltCb  ÜUgfR* 

hlicflich  {vulg.  maufetobt)  auf  bf m 
liegen;  se  tenir  roide, ßg.  nicht  nach* 
gehen. 

Roidemcnt,  adv.  Reif  IC,  f,  roide. 
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Roideur,  (fpr.  oi  Wie  ai)  s.f.  bte  ©teife; 
Ut  ©tarrfepn;  ôte  ©terre;  it.  ôte  ©traff* 
ôeit;  it.  tneifl  ôte  ©chneHigfeit;  it.  ôte 
$äbe»  it.fig.  bie£artnâc?ig?eit;  Un«* 
bittltcf)feit;  ôie  unerbittliche  ©ttenge; 
Me  Jpärte;  Uitben>eglid>fett» 

Roidi,  ie,  part,  et  adj.  fteif  IC.  gemacht  î 

crdarrt  te. 

Roidiiion,  *.  m.  eine  Heine  ©rböbung  auf 
einem  Sfßeg. 

Roidir,  (fpr.  oi  wieai)  r.  a.  fleif  madten  ; 
flarr  machen;  tfeif  attfpannen,  auößre« 
cfen  î it.  v.  n.  Ullb  se  roidfr,  v.  riß.  fleif, 
flarr  werben;  erdarren,  inf.  por  Äälte; 

se  roidir, ßg.  (contre.,  .j  fïrf)  tDiôerfeHen 5 

wibevfleben  i nicht  nachgeben  wollen;  se 
roidir  contre  la  raison , fig.  fîd)  ber  fQct* 

nunft  eigenfinnig  wiberfeljen. 

Roinette,  s.f.  T.  ber  Steißer,  ein  f letttetf 
fpiijige$  (Éifen  ber  ©chretner,  einen  @äg« 
fehnitt  Damit  oorjuretßett. 

Roitelet, s.m.  ber  gaunfönig,  (ein  gewifîer 
Heiner  ©ogel);  it.mèpr . ein  Heiner;  obn* 
mächtiger  Äönig. 

Rôle,  s.m.  eine  Stolle,  b.  i.  eigentlid)  ein 
©tue?  jufammengerollteö  papier  ober 
«Pergament;  it.  bieienigen  ©lätter  <Pa» 
Pier,  worauf  eineö  ©cbäufpieler*  geftion 
fleht;  it.  bie  <p?rfon,  welche  ein  ©ebau* 
fpicler  auf  Der  ©fette  por  (feilt;  itßg.  ba$ 
«Betragen  eine*  îOîenfdjen  in  einzelnen 
gäUen;  it.Jbit  Stolle,  b.  i.  bie  gifle,  ba* 
8tegißer,S3er4eidmiß,^abmen*ocr4eich* 
niß  mehrerer  «Pcrioiten  ober  Singe  ©Itter 
Slrt;  it.  (jur.)b,  i.  un  feuillet,  ein(baé) 
©latt,  b.  L jwet)  bcfdjriebene  ©eiten; 

il  a très- bien  joué  son  rôl e,  prop.etßg. 

er  hat  feine  Stolle  febr  gut  gefpielet;  ßg- 
er  bat  fïd)  febr  Uug  betragen;  se  souvenir 
de  son  rôl e,ßg.  bebenfett  wa*  man  ju 
tbutt  bat;  nicht  oergeffen , toic  man  ficb 
ju  perbalten  bat;  rôle  des  tailles,  ba$ 
©teiierregiüer  î mettre  une  cause  au  rôle, 
«ne  Stechtsfache  in*  Stegifler  eintragen 
regiflrtreti. 

Rôler,  v.n.fam.  m.p.  (pon  SfbPOfatCtt  K.) 
©lätter  potlfchreiben;  f.iô:c. 

Rôlet , s.  m.  ( eigentlidi  : eine  Heine  Stoffe;  ) 
tlUr  noch  in  folg»  Prov.  il  joue  bien  son 
iôiet , er  weiß  feine  Stolle  gut  $u  fpiefen  ; 
il  est  au  bout  de  son  rôlet,  er  Weiß  nid)t* 
mehr  ju  fagen;  er  weiß  nid)t  mehr  wa* 
erfagen,  wa*  er  tbunfoU. 

Rolle,  s.m.  (in  Den  ^ncfermüblot)  le  grand 
rolle,  ba*  große  Äronrab,  welche*  bie 
anbern  Stäber  treibt. 

Roifier,  s.  m.  ein  bem  -froliböb«  ähnlicher 
SBogef. 

Romain,  ajne,  adj.  römifd)»  chiffres  ro- 
mains, rÔmifcheSabfcn;  l'église  romaine, 
hie  r4mifche  ober  fatholifche  Äirche;  bie 
tömifch  * fatbgftfche  Ätrche;  beauté  ro- 
maine, dne  rômifche  ©chönbeft,  b.i.  ein 
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• ftrauendmmer  mit  darf  auSgebrucFteit 
unb  majcflätifchcn  £ugen  unb  mit  ebefm 
Söucb*;  vertu  romaine,  eine  Jpelbcn* 
tugenb  ; Charité  romaine , T.  ein  getPiffe* 
©etttäblbe,  welche*  einen  Ärd*  (im 
©efängntß)  pcvflellet,  welchem  feine 
Mochtet  ihre  ©ruß  reicht,  unb  ihn  fo 
pon  ihrer  SSîilch  ernôbrt;  laitue  romaine , 
eine  2lrt  (breitblätteriger)  2attid)  ; roi 
des  romains,  (in  JDeutfchlanb)  ber  romi* 
fche  Äonig. 

Romain,  s.  m.  (©uchbr.)  bie  Sfntiqua, 
b.  i.  bie  aufred)t(iehenbc  ©chrift;  (im 
©egenfûÇ  ber  italique;)  gros -romain, 
eine  größere  ©djriftgattung,  (im  2)eut- 
fehen  : $ertia);  petit-romain,  eine  Hei# 
nete  ©chriftgattung;  (im  &eutfd)en: 
©avmottb). 

Romaine,  s.  f bie  ©chnelltpage  ; ©alfetr» 
wage  ; f.  auch  peson. 

Roman,  s.  m.  ôct  Stoman;  bie  £tcbc*ge# 
fchi^te. 

Romance , s.  f.  bie  Siomanje  ; eine  2lrt 
Heiner  erjählcnber  £ieber. 

Romancier , s.  m.  ber  Siomanjenbichter.  ' 

Romanesque,  adj . c.  romanhaft  ober  ro* 
titanenhaft,  b.i.  einem  Stoman  ähnlich. 
(3d  nicht  mit  pittoresque,  mablettfcb, 
romantifch  ju  perwechfeltt). 

Romanesquement,  adv.  romanhaft  !C. 

Romaniser,  v.  n.  com.  Xomaue  fchreibett; 
it.  v.  a.  eine  wahre  ©efcbidjte  romanen* 
mäßig  einileiben. 

Romaniste , s.  p us • jiatt  romancier. 

Romantique,  adj.  (pon  ©egenben)  roman* 
tifch  ; mablerifch. 

Romarin  m.  ber  Stoémarin. 

Rombaii ère,  s.f.  T.  bieäujjete  «öerfleibuttg 
an  einer  ©aleere. 

Rome,  s.f.  (bie  ©tabt  Stom;)  qui  langue 
a,  i Rome  va,  prov.  wer  ben  5Qeg  nicht 
weiß,  unb  nur  fragen  fann,  berfïnbct 

ihn  ; i Rome  comme  à Rome,  prov.  lättb* 
lidb,  fittlich;  f.  auch  vivre. 

Romes,  s.  m.plur.  T.  bie  bepbeit  JT)ûUPt* 
dûcfe  an  einem  fcapeten -SBcberßuhl; 

(métier  de  basse-lisse). 

Romescot , i.  m.  (ettglifch)  b.  i.  le  decièr  de 
St-Pierre,  ber  ©t.  «petertfpfennig,  b.  i. 
eine  ehern,  in  ©nglanb,  ÿohlcn,  ©ôb* 
men , ©cbwtbcn  ic.  an  ben  ^apß  ju  ent* 
richtenbe  Slbgabe. 

Rominogrobîs,  s.m.  eine  große  bicfe  Âaçe* 
( Lafontaine .) 

Rompement , s.  m.  itt  folg.  î c’est  un  rompe- 
ment  de  tête,  auquel  je  ne  puis  résister, 

bas  iß  ein  2ärm , ober  ein  ©efchwäft , 
wopon  einem  ber  Äopf  lerfpringen  iitöch* 
te;  it.  baö  fodet  Piel  Slachbcttfcit. 

Rompre,  v.  a.  irr.  bredten  ; (pon  etwaé) 
abbrechen;  loöbrechen;  ^erbrechen;  4er- 
fchlagett;  in  ©tuefen  brechen;  entiweo 
brechen;  it.  aufbrechen;  erbrechen;  burch 
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«Bremen  öffnen  ; (unb  wenn  e*  mit  gro- 
ßer ©ewalt  gefchieht:)  auffprengot; 
it.  (j.  B.  einen  £)amm)  butchbredjen; 
it.  (einen  sföiiTethäter)  ribern;  raubte* 
chm;  it.  fig.  brechen;  (wie  $.  B.  ben 
grieben  / fein  ©elubbe,  baö  ©tiUfchwei* 
geit  ie.;  mit  iemanben  brechen;  jeman* 
bc*  Sfßitlcn  brechen  ic.);  iL  abbrechen; 
it.  unterbrechen;  it.  trennen;  it.  (eine 
Sfrmee)  abbanfen  $ (eine  Rerfammlung) 
Aufheben  / au*  einanber  gehen  lajfcn; 
rompre  le  camp,  ba*  £ager  abbrechen, 
Aber  fluch  Aufheben  ; rompre  les  batail- 
lons, les  escadrons  ennemis,  burcf)  bie 

feinblichen  Bataillone  ober  ©chwabro* 
nen  brechen;  fie  auöeinanber  fprengen ; 

rompre  les  chemins,  bie  2Qege  perberbett, 
unbrauchbar  machen;  rompre  sa  prison, 
auôbrechen;  fïch  burcbbredien.  T.  rompre 
une  forme,  (Buchbr.)  eine  gorm  ablegen  ; 
rompre  le  jet , (©chriftgießer)  bie  ©ieß* 
japfen  pon  ben  gegoffenen  Buchftaben 
ûbbrechen  î rompre  l’eau  à un  cheval , ein 
fJJferb  abhalten,  baß  e*  nicht  ju  oiel 
auf  etnmahl  trinfe;  rompre  un  cheval, 
ein  fljferb  JUteiten  i rompre  un  cheval  au 
trot,  au  galop,  ein  fjjferb  |um  £rab,  jum 
©alopp  Abrichten;  rompre  la  mesure,  ben 
$aft  nicht  halten;  aus  bem  £aft  font* 
men;  it.  — à qn.,  (im  gechten , feinen 
@cgner)  au*  ber  £age  bringen;  rompre 
les  chiens,  bie  pont  rechten  $öeg  abge* 
fommenen  JÇ)unbe  plôijlidj  jurûcf  rufen  ; 
it.  fig.  ein  ©efprich  ic.  au*  Klugheit 
unterbrechen , unb  oon  etwa*  anber*  *u 
reben  anfangen;  rompre  u laine,  SQoUe 
Don  oerfebiebenen  garben  ju  permifchten 
Suchern  burch  einanber  mengen;  rompre 
les  couleurs,  bie  garben  brechen,  b.  i.  fie 
mtfehen,  um  hinten  unb  £albtinten  bar* 
au 3 ju  machen. 

Rompre,  v.n.  unb  se  rompre,  v.  riß.  bre- 
chen; ent, irnep  brechen;  jerbtechen;  ab* 
brechen;  fich  brechen;  //.rompre  {v.n.) 
avec  qn.,  fig.  mit  jemanben  brechen , 
t>.  i.  alle  Berbiitbutig  mit  jemanben  auf* 
heben  ; (f.  auch  paille;)  se  rompre  le  cou, 
ben  £al*  brechen  ; rompre,  v.  n . T.  wirb 
auch  bet)  ben  SKteinprobierern  pom  Sffîein 
gefügt,  wenn  fie  ihn  in  einem  ©la*  un* 
jugebeeft  flehen  laffen,  unb  er  feine  gar* 
ht  nid)t  perinbert;  ce  vin  garde  bien 
son  essai , car  il  ne  rompt  point , biefer 
QBein  hält  bie  fUrobe  wohl/  benn  er  per* 

, Änbert  feine  gerbe  unb  feine  ©tirfe 
nicht. 

Rompre,  v.a.ttn.  unb  se  rompre,  v.rifi. 
Fig.  et  Prnv.  rompre  les  desseins  de  qn. , 
jentanbe*  Vorhaben  pereiteln;  rompre  la 
paille  avec  qn.,  f.  paille;  rompre  la  tête 

* qn. , einem  mit  ©djrepcn , £àrmen  ben 
ÂopfoôHtg  einnehmen;  se  rompre  la  tête 
à ^ch.,  fidj  ben  tfopf  über  etwa*  ierbre* 
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(heit;  (f.  auch  rompement;)  rompre  les 
oreilles  à qn. . einem  bie  Ohren  pcC 
fehrepm,  pottplaubern;  rompre  sa  table, 
son  ménage,  sa  maison,  son  train,  feinen 
Z ifch  t feilte  #au*fjûltung  Aufheben  ober 
ûufgcben;  feine  £eute,  fein  fjauggefinte 
abfehaffen  ; rompre  son  voyage,  feine  Sieife 
unterlaßen,  vulg.  einflcllenj:  rompre  qn. 
aux  affaires,  einen  ju  ©efehaften  Abrich- 
ten; (f.  auch  rompu  -,)  rompre  la  glace,  f. 
glace  ; rompre  le  dé  à qn. , f.  dé  ; rompre 
l’anguille  aux  genoux,  f.  genou;  rompre 
en  visière,  f,  visière;  il  vaut  mieux  pUer 
que  rompre , f,  plier. 

ï tout  Rompre,  adv.  auf*  Äußcrfte,  hÔ<hfÜï 
vulg.  »en«  alle  ©triefe  reißen. 

Rompu,  ue,  pan. et adj.  gebrochen;  abge- 
brochen ; jerbrochen  ic.  ; f.  aile  Bebeu* 
tungen  pon  rompre;  (o.  gablen)  gebro* 
chen;  it.pop.  ber  einen  Bruch  hat;  vulg. 
gebrochen  ; <r.  fig.  (oon  ber  ©chreibatt) 
abgebrochen;  au*  furjen  ©ïçcn  befte* 
henb  ; jeu  bien  rompu,  ein  gut  gern  ifch* 
te*  ©Piel  Jtûrten;  rompu  de  tiavail  et 
de  fatigue , oon  Arbeit  unb  «Ruhe  ganj 
entfràftet,  vulg.  mie  ger&bert  ; être  rom- 
pu à un  art,  in  einer  Äunft  wohl  ac&bt 
fepn  ; febr  gefchtcft,  fehr  erfahren  barin 
fepn  ; (f.  aud)  avoir  la  main  rompue  à qch. 
Unter  tnain;)  avoir  les  bras  rompus,  f. 
bras;  faire  qch.  ober  travailler  à bâton 
rompu;  dormir  à bâton  rompu,  f.  bâton. 

Rompure,  s. /.(©djriftgießer)  ber  Abbruch 
be*  ©iefaapfeng  (du  jet)  ; f.  rompre. 

Ronce,  s.f.  bie  BrombeerftflUôe  ; le  chemin 
de  la  vertu  est  plein  de  tonces  et  d'épines, 

fig.  ber  $©eg  ber  £ugenb  ift  mit  Bor- 
nen befdef. 

Roncerai , t.  m.  bie  Btombeerhcif t. 

Rond , ronde , adj.  tunb  ; & (p.  <l)erfonen) 
runb , b.  t.  f urj  unb  bief  ; it.  fig.  fam. 
offenherjig  ; aufrichtig  ; gerabe  ; ohne 
Umfditoeife;  it.fig.  (o.  einer  3ahl,  Rech- 
nung) runb,  b. i.  au*  lauter  3*hnetn 
beßehenb.  Fig . période  ronde,  eine  run* 
be,  rooblflingenbe , fUeßenbe  <periobe; 
voix  ronde,  eine  polie  unb  gleich  fiarfe 
©timme  ; toile  ronde , bichte  unb  gleich* 
gewebte  £etnwanb  ; chevalier  de  la  table 
ronde,  (in  einem  alten  SKoman)  einer 
oon  ben  12  Rittern,  welche  be*  5tônig* 
2lrtbur*  0ef&hrt*n  waren  ; it.fig.  pro*. 
einer  bet  gern  lange  bet)  Milche  flfct. 

Rond , t . m.  bie  Rünbe , Runbung  ober 
Rùnbung , b.  f.  bie  runbe  ©eflai  t ober 
Befchaffenhcit  eine*  JOtnge*;  it.  (Run* 
bung)  einÄreiö;  (im  engflen  ©erftanb) 
ein  Sttfcl  ; tiberh.  eine  runbe  gtgur  ; 
ein  tunber $!aç  tc.  ; (poet.)ba*  Runb; 
it.  bie  Runbe,  b.  ü eine  frei*fbrmtge 
Bewegung  ober©teUung;  <>.ba*©d)n?ar* 
|e  in  ber  ©chicßfchribe  ; (Reitfeh.)  h.  i. 
U voltc ; it.  rond,  T.  Der  Rahme  itvcçet 
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Sfrm*$îuôfelit;  rond  d’eau,  ein  ntttbcö 
SBafferbecf en  in  einem  ©orten  ; rond  de 
plomb,  T.  eine  bleperne  £utform  ; être 
assis  en  rond,  in  bie  Stunbc,  in  einem 
Äreiö  fîÇcn  ; danser  en  rond,  in  bie  Stunbe 
ta  ni  en. 

Rondache , s.f  oL  ein  Stunbfdjilb. 

Ronde,  s.f.  T.  bte  Stunbe;  ber  Äreiögang 
eines  Officiers  te.  um  bie  Soften,  inf.  zur 
Sîachtzett  ju  Difîtiren;  it.  (SDtufîf)  eine 
ganze  Sîote;  eine  weige  ungefchwanjtc 
îjîote  î faire  la  ronde , fi  g.  um  eill  #ÛUS , 
um  einen  ©arten  herum  gehen , um  et- 
was auösufpioniren ; à la  ronde,  runb 
herum;  im  Äreiö  herum;  it»  inf.  in  bie 
Stunbe;  im  UmfreiS;  umher;  it * eine 
2trt  franj.  ÄanzcUcpfchrift. 

Rondeau,  s.  m.  bas  Stonbeau  ober  Stingel* 
gebicht;  eine  ber  franzöfffcbeii  Sicht* 
funff  eigene  2lrt  Heiner  ©cbichte;  (Ç0tu* 
fff)  eine  2trt  SDtufifffucf,  beffen  erfter 
Zf) til  jebeSmahl  nad)  (snbigung  eineö 
jeben  ber  folgenben  £hcile  wiebcrholt 
wirb;  it.  T.  eine  Heine  glatte,  worauf 
bie  SSriUengl&fcr  gefehliffen  werben  ; it. 
baSSormbret  ium  33oben  einer  Pallete/ 
auch  zu  Oblaten;  (©aufunff)  qqf-  ffatt 

astragale. 

Rondelet,  ette,  adj.fam.  (von  îpcrfoiten) 
runblidj;  etwas  bief. 

Ronddier,  *.  m.  ol.  ein  Stonbeßtröger  ; f. 

rondelle. 

Rondelle,  *./.  oi.  eine  Slrt  freiner  Stunb* 
fd)ilbe;  baö  StonbeH;  (vgl.  rondache; ) 
it.  T.  OBÜbbüuer)  ber  J&oblmeiffel , ein 
runber  SKeiffel  ; it.  eine  unten  zugerun* 
bete3KauerfeUe;05lct)gieg.)baS©chlieg* 
blech/  womit  bie  ftotm,  worin  ungelö- 
thete$Xöhrcn  gegoffen  werben,  jugemaegt 
Wirb;  (©otanif)  bie  Jpafelwurs;  (auch 

cabaret  unb  oreille  d’homme). 

Rondement,  adv . b.  i.  uniment , également, 

gleich;  eben;  auf  eine  gleiche,  ebene 
2(rt;  burdjauS  auf  einerlei)  2lrt;  it-fig- 
fam.  aufrichtig;  offenherzig;  travailler 
rondement,  nach  etnanber  fortarbeiten; 
ce  cocher  mène  rondement , fam.  bicfet 

Äutfcher  f&hrt  rafeh  weg. 

Rondeur,  s- f.  bie  Stuubuttg;  stunbung; 
Stunbe  i f.  rond , s.  m . 

Rondin , s.  m.  ein  runbeS  ©djeit  Brenn- 
holz, bas  nod)  nicht  gefpalten  iff;(meh* 
rere  foldje  ©cheite  jufammen  genommen 
beigen:)  Änittelholj;  it.  ein  Ænittcl, 
bief  er  Prügel. 

Rondir,  v.a.  T.  — l’ardoise,  ben  ©djicfer 
runbeit , ihm  bie  gehörige  ftorm  geben. 

Rondon,  s.  m . T.  fondre  en  rondon,  witb 

vom  Raubvogel  gefügt,  wenn  er  mit  £ef* 
tigfeit  auf  feinen  Staub  flögt. 

Ronflement,  s.  m.  baS  ©djllütchcn. 

Ronfler,  v.  n.  fchnarchcn;  it.  (v.  tyferben) 
fehnauben;  (unb  in  einem  höhent  ©rab  ;) 


fdinaufen;  braufen;  (von  ©eigen  unb 
von  anbern  muftfaltfchen  3nffrumcnten/ 
auch  von©tticfcn  unb  Äanonen)  bruni* 
men;  fummen;  einen  gewaltigen  £örm 
machen;  faire  ronfler  des  vers,  SRerfe  mit 
SlachbrucF  auöfpredjett. 

Ronfleur,  s.  m.  i-im,  /•  ber  ©ehnardjer; 
bie  ©chnarcherinn. 

Ronge,  s.  m.  T.  baS  SÖieberfduen  bet 
#irfche. 

Rongé,  ée,  part . etadj.  genagt  tC. 

Rongement , s.  m.p.us.  baö  Stagen  ; f.  ronger. 

Ronger,  v.a.  (an  etwas)  nagen;  (etwas) 
benagen,  abnageit;  it.  jeniagen;  fe  (vott 
ôçenben  Körpern,  inf.  vom  ©cheibe* 
waffer  unb  vom  Stoff)  anfteffen,  nach 
unb  nach  wegfreffen  ; it.ßg.  (vom  Äum* 
mer  :c.)  nagen , zernagen;  it.ßg.  — qn. , 
einen  auöfaugen;  einen  nach  unb  nach 
um  baS  ©einige  bringen;  l’eau  ronge 
les  pierres,  bas  SBaffcr  höhlt  bie  ©teine 
ÛltSi  la  rivière  ronge  ses  bords,  bet  $luf 

reigt  nach  unb  nach  in  feine  Ufet  ein  ; 
er  nagt  an  feinen  Ufern.  Fig.  et  Prov . 
ronger  ses  ongles,  f.  ongle;  ronger  son 
râtelier  ober  sa  litière,  f,  litière;  ronger 
son  frein,  f.  frein;  ronger  (obft  manger) 
qn.  jusqu’aux  os,  f.  os. 

Rongeur,  adj.  m • ver  rongeur , ßg.  fin  M* 

genber3öurm;  unaufhörliche  ©ewiffenö* 
biffe. 

Ronsard,  s.  m.  (Stonfarb,  ein  alter  franj. 
©chriftffeüer;)  donner  un  soufflet  à Ron- 
sard , prov.  im  ^ranjöftfchen  einen 
©prachfehlcr  machen  ; ( vuig . einen  gram* 
matifalifChcn  ©dmiçer  madjen;  bem 
«priöcian  eine  sjjtaulfchellc  geben). 

Roquefort,  s.  m.  eine  Slrt  franzôfîfchct 
©chafföfe. 

Roqueiaure , s.f  eine  2frt  Stciferocf,  Ucber* 
roef , Stegenrocf. 

Roquentin , s.  m . f.  rocantin. 

Roquer,  v.a.  (im  ©chachfptel)  ben  jföntg 
mit  bem  îhurm  (roc)  verwechsln;  ro* 
d)en;  roeftren. 

Roquet,  s.  m.  eine  2lrt  Heiner  £unbe  mit 
fpiçigen  Öhren  unb  furzen  paaren. 

Roquette,  s.f.  weiger©enf;  IXaufe;  ©ar*  • 
tenraufe  i faire  la  roquette , (©chtfff.)  ein 
Reichen  mit  StacFeten  geben. 

Roquilie,  s.f.  baö  flfütffe  Söcinmag  (un* 
geföbr  eilt  halber  ©choppeu), 

Rorcl,  f,  rosée  du  soleil. 

Rorifére,  adj.Zfavi  btfttgenb , ftcuthtigfett 
treibenb,  (alö  bie  SOtilchabern). 

Rosage,  s.  m.  rosagine,  s . f.  btC  ÎOtBeet* 

rofe,  (eine  febr  giftige  Pflanze;  auch 

laurier-rose  unb  oléandre). 

Rosaire,  s.  m.  (fathol.  Ätrdje)  ber  groge 
Stofenfranj;  it.  ol.  baô  ©cf&g  zum£c* 
ffifliren  beö  Stofenwafferö. 

Rosasse,  s.f*  roson,  s.  m.  (©ûufunff)  bit 


ii  oo  Rosa  Rose 


Rose  Rost 


€tnfc$rofe,  (ein  rofenförntiger  3ierath 
an  ©ewölbcbecfet». 

Rosat,  adj.  m.  POlt  SKofett  gemadjtî  miel 
rosat,  «Xofenhonigi  sucre  rosat,  «Xofen* 
juefer;  du  vinaigre  rosat,  Kofeneffig  sc« 

Rose,  s.f.  bie  Svofc ; *V-«Kofe,  »erben  eine 
SKengc  £)inge  genannt,  welche  eine  rofen* 
förmige  ober  rofcnöhnltdK  ©efialt  haben. 
ù.  bie  SXofc  über  Dem  «Kcfonanifoch  ber 
bauten,  Zithern,  Älauicre  sc«;  it.  bie 
Stoibftbcr  (ein  gewiffer  Heiner  ftlufi* 
fifd));  rose  muscade,  bie  CKuöfatrofe  ; 
©ifamrbfe;  rose  églant  ine,  rose  de  chien, 
bie  wilbe  Kofe,  £agerofe,  £unb«rofc; 
rose  veloutée,  bie  ©ûmntCtrofc  j rose  de 
pivoine,  bietyöontenrofe}  rose  cannelle , 
bie  Zimmetrofe  i »ose  de  Damas,  bie  So* 
tna«cenerrofe;  €ffigrofe  ; rose  de  Gueidrcs, 
bie  ©chnecballenblume  ; eau  de  rose  ober 
pl.us.  eau -rose,  «XofCtlWaffer  ; rose  des 
vents  ober  du  compas,  (@d)iff.)  bie 
SÖinbrofe  ober  Äompafirofc  ; u fête  des 
roses,  baö  SKofenfefi  (f.  rosière);  couleur 
de  rose,  tofenfarbig;  rofenfarben;  rofen* 
ÏOtb.  Fig.  et  Prov . cette  fille  a un  teint 
de  lis  et  de  rose,  f,  lis;  c’est  la  plus  belle 
rose  de  son  chapeau ^fam.  f.  chapeau; 
il  n’est  point  de  rose  sans  épines,  e«  gibt 

feine  SXofe  ohne  JOornen,  fein  ©enufj 
ohne  ©erbrujj;  it.  e«  ift  nicht«  ohne 

ÇJîube;  il  n’est  point  de  si  belle  rose  qui 
ne  devienne  gratte-cu,  f.  gratte  -eu;  dé- 
couvrir le  pot  aux  roses,  f.  pot. 

Rosé , adj. m.  vin  rosé,  rofenrother  «ftetn. 

Roseau,  s.  m.  bö«  «floht,  ©d)tlfi  vulg.  «Xict. 
Fig.  et  Prov . c’est  un  roseau  qui  plie  à 
tous  vents,  et  ift  ein  «Xohr,  ba«  ber 
Söinb  hin  unb  her  bewegt;  er  ifi  ein 
ttnbejUnbiger , fcbwacher  «Kenfch  ; il 
* aPpuie  sur  un  roseau , er  Perlôfjt  ftd)  auf 
eine  fehwaehe  Jr>ûlfe* 

Rose-croix,  s.  m.  ber  «Kefcnfreujcr  i (ba« 
SKttglleb  einer  gcwifîen  geheimeu  @e* 
fellfcbûft. 

Rosée , s.f.  ber  £bau  ; it.  T.  eine  gewiffe 
Çeuchttgf  eit , bie  am  tyferbebuf  jïtm 
©orfdjein  fommt , wenn  berfelbc  bi«  auf 
eine  gewifîe  £iefe  au«aewirft  worben  ijf  ; 
rosée  du  soleil , ber  ©onnenthau  , eine 
tyffanjc  ; (auch  rorel). 

Roseiie,  s.f.p.us.  bie  rothe  £>rojfcl. 

Roseraie,  s.f.  ber  Kofcttgarten. 

Rosereaux,  s.  m.piur.  «ne  2lrt  tyeljwerf, 
fo  au«  Kufilanb  gebracht  wirb. 

Rosette,  s.f.  nur  ßg.  (o.  gewiffen  Zterathen) 
bie  Heine  «Rofe  î ba«  «Xo«cbcn  ; it.  T.  ba« 
heroortreibenbe  Sluge  am  SPBeinjfocf; 
(Uhrmach.)  bie  ©tellfcheibe  in  fcafehen* 
uhren  ; (beprn  ©attler)  Oîôgeï  mit  rofen* 
förmigen  Äöpfen;  it.  ba«  runbe  ©lech* 
lein , womit  bie  Wete  an  «Keffern,  £an* 
cetten  unb  bergleidjen  oerwahret  wirb  ; 
(©uchbr.)  bie  rothe  gatbe;  iu  eine  8lrt 


rothgeförbter  Äreibe  ; it.  ober  cuivre  de 
rosette,  ooii  aller  fremben  ©ubftan;  ge* 
fdiiebene«  reine«  Tupfer;  ©arfupfer, 

(ogl  potin);  it.  rosette,  eine  &rt  gfmo* 
beiter  £einwanb;  diamant  k rosette.  Der 
Kofenftein,  Stautenftein;  bie  Kofette; 
(auch  diamant  en  rose,  diamant  rose,  f. 
diamant  ). 

Rosetticr , s.  m.  T.  ba«  2lu«hacFeifen,  womit 
bie  rofenförmigen  ©lechlein  ober  gib«* 
chen  (f.  rosette)  au«gehacft  werben. 

Rosier,  s.  m.  ber  Kofettflocf  ; rosier  sauvage, 
bet  Wilbe  SXofenjtocf , (f.  églantier)  ; rosier 
de  Gueidrcs,  bie  ©chnceballenfiaube. 

Rosière , s.f.  ba«  «Kofenmöbdicn;  baöientac 
SKöbchen,  welche«  an  betn  befannten  9lo* 
fenfefi  in  Jranfreich  (fête  des  ro*es)  ai« 
ba«  tugenbhaftc|h  «Köbchen  im  JOorf  mit 
einem  «Kofenfranj  gefrönt  wirb. 

Roson,  s.m.  f,  rosasse. 

Rossane,  s.f.  eine  Brt  gelbe  «pfïrfîcfte. 

Rosse,  s.f.  eilt  alte«  abgenuljtr«  $Jfert» 
vulg.  eine  ©chinbmöbre,  (ogi.haricieiie); 
it.  bie  Kothauge,  (ein  $if<h)«  Fig.  et 

Prov.  pop . il  n’est  si  bon  cheval  qui  ne 
devienne  rosse,  f«  ift  fein  tyferb  fo  gut, 
e«  wirb  enblich  eine  ?)tiihre,  b.  t.  im 
2lltcr  werben  wir  alle  fehwad)  u.  umpti 
unb  im,  ©Cgentheil  î jamais  bon  cheval 
devient  rosse , ein  gute«  tyferö  wirb  nie 
eine  «Kahre  tc. 

Rossé,  ée,  part . et  adj • geprügelt  K. 

Rosser,  v.a.pop . berb  ober  waefer  prügeln; 
abprûgeln.  Se  rosser,  v.  rèc.  ftch  eiuànbcr 
herum  prügeln. 

Rossicler  ober  rosicler,  s.  m.  T.  (ûudj  mine 
d’argent  rouge , ) ba«  Kothftlbcrerj , (ein 
reichhaltige«  ©ilbcrer*). 

Rossignol,  s.  m.  bic  gtadlttgûll;  rossignol 
de  muraille,  ba«  KothfdtWÔnjcftett ; it 
rossignol,  (©chloffer)  ber  ^)afcn  obet 
^Diettidi;  Oimmcrm.)  ein  hôl§ftntt 
Äeil , womit  bie  Zapfenlöcher  auôaefâOt 
werben,  wenn  fie  tu  lang  fmb  i (in  <©tein* 
gruben)  bie  ©tune,  ber  ^feiler,  fo  ben 
©aum  be«  gro§cn  Kabe«  hilt;  rossignol 
de  l’orgue,  ober  1«  rossignols,  ber  ^Qogcl* 
gefang,  (ein  Ôrgclregifler);  rossignol. 
d’Arcadie,  ßg.  burh  eilt  (Efel. 

Rossignoier  ,.v.  n.p.us,  wie  eine  gîac^ttgûE 

fingen. 

Rossignols,  s.m.pl.  (©teinbr.)  btc  SBogett* 
Pfeiler. 

Rossinante,  s.f.fam.  ein  fdjtechte«  «pferb; 
vulg.  eine  «Kahre  ; ©chinbmihtc  ; eine 
Koffinante. 

Rossolis , s.  m.  ein  (tnf.  pon  bem  ©onnen* 
thau , rosée  de  soleil , abgejogener)  per* 
fügtet  ©ranntwein. 

Röster,  v.a.  (©chifff.)  mitfleinem  ©rtrief* 
werf  umwinben  ober  anbinbcn. 

Rostie,  s.f.  T.  bie  Erhöhung  einet  ©chtihc* 

tnauet« 
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Rost  Rôti 


Rôti  Roua  noi 


Rostrale,  adj.f  (bep  bett  ûltett  StAltlCW) 
mit  ©cbiffdfcbnAbeln  gejicret;  colonne 
ro; traie,  fine  mit  ©chiffdfchnAbeln  ge* 
gierte,  unt>  juin  Reichen  eined  sur  ©ee 
erfochtenen  ©ieged  aufgcrichtete  ©Aule; 
couronne  rostraie , eine  ©chiffdfrone,  wel» 
cbe  bem  jenigen , ber  ein  fciitblichcd  ©chirF 
’Suerff  erffiegen  batte , gegeben  mürbe* 

Rosture,  s.f.  T.  ein  mitfleinem  ©trief werf 
Pielmahl  umwunbener  Ort;  f.  roster. 

Rot,  s.  m.  ein  aud  bem  Sftagcn  aufffeigen* 
ber  2öinb;  ein  SOtagenwinb;  ™ig.  ein 
SHulpd;  iv.  T.  ber  Äarnrn  eined  Söcber* 
ffuhl** 

Rôt,  x.  m.  ber  traten;  bad  Gebratene; 
ober  abs.  ©ebratened;  it.  bad  Gebratene, 
b.  i.  bie  swepte  £racbt;  le  gros  rôt,  ®e* 
bratened  pon  pierfußigen  $hi«en  ; ein 
großer  traten;  menu  rôt,  gebratene* 
©effûgel;  röt-de-bif,  Graten  pom  £in» 
tertbeil  eined  pierfußigen  £bi«ed.  Fig. 

et  Prov.  cet  homme  est  à pot  et  à rôt  dans 
cette  maison,  biefet  SRenfcb  ißt  faff  tAg» 
lieh  su  ©aff  in  biefem  #aud;  er  iff  febr 
genau  befannt  in  biefem  Jpaud;  manger 
son  pain  à la  fumée  du  rôt , pop.  f,  fumée. 

Rotateur , adj.m.  T.  muscle  rotateur,  f, pl.us. 
amoureux. 

Rotation,  s.f,  T.  bie  freidfirmige  Gerne» 
gung  eined  tfôrpetd  um  feine  Stcbfc  ; 
it.  bie  freidfôrmige  Gewegnng,  welche 
gewifîe  £&eile  bed  Arperd  perrichten 
fônnen. 

Ilote,  s.f.  ebemabld,  ein  aud  jmolfgeiff» 
lichen  Ooftoren  perfehiebener  Nationen 
befiebeubed  Oberappenationdgericbt  su 
SXom. 

Roter , v.  n.pop.  einen  Sfôagenwinb  bon  fich 
gehen  laffen;  w^.ruïpfcn;  einen  SKulpd 
Iaffen;  it.  (©ebifff.)  mit  f leinen  ©triefen 
gans  umwinben. 

Roteur,  s.m.  eine  Oanf-  ober  5fo<hd* Stoffe 
in  einem  $luß  te.  f.  pi.us.  routoir. 

Rôti,  s.  m . ber  Graten;  ©ebratened  (f.  rot); 

accommoder  qn.  tout  de  rôti,  prov. pop. 

einen  berb  abprugeln. 

Rôti,  ïctpart. et  adj.  gebraten;  gerdffetic. 

vin  de  la  côte  rôti»*,  f.  côte. 

Rôtie,  s.f.  einegeroffcteGrobfchnitte;  ge* 
rèffeted  Grob  ; it.  (Gauf.)  bie  ©rbA&ung 
einer  ©djeibewanb. 

Rotier , s.  m.  ber  2Se  ber»  Äammmacber. 

Rotiere,  s.f.  f.  roteur. 

Rotin , ober  ratan , x.  m.  bad  inbianifche 
Stohr* 

Rôtir,  v.  a.  auch  absoi.  braten  ; if.r offen,  b.  i. 
auf  bem  Stoff  braten  ; it.fig.  (por  su  großer 
J£>iße)  braten  ; it.  (tpirb  p.  ber  ©onnenhtße 
gefagt)  perbrennen,  perfengen,  s*  G.  bie 

ô^nodpen;  it.  rôtir,  v.  n.  unb  se  rôtir, 

v. rtfl.  braten;  gebraten  werben;  it.  aud» 
htaten,  b.  i,  genug  braten.  Fig.  et  Prov. 
il  n'est  bon  ni  à bouillir  ni  à rôtir,  er 


bient  Weber  su  fîeben  noch  ju  hraten  i 
er  taugt  gar  nichtd;  rôtir  le  balai,  f* 

balai. 

Rôtis,  s.m.  (BcFcrbau)  ber  Sîeubrucfi. 

Rotissage,  s.m.  T.  bad  Stoffen  ber  (Ergt«. 

Rotisser,  r.  a.  b.  i.  défricher. 

Rôtisserie,  s.f.  ber  Ort,  wo  man  ©ebrate* 
ucd  ober  sum  Graten  subereiteted  $leifd) 
perfanft;  bie  ©arfuche. 

Rôtisseur,  x.  m.  ein  Âocb , ber  ©ebratened 
perfauft  ; ber  ©arfoch  î rôtisseur  en 
blanc,  ber  ©arfoch,  ber  bie  Graten  mit 
fpieft,  surecht  macht , unb  aldbann  ro& 
perfauft. 

Rôtissoir,  s.m.  bie Gratmafchine,  woran 
man  mehrere  ©tûcfe  gleifef)  sugleich  bra* 
ten  fann* 

Rotonde,  s.f.  bie  Stotunbcî  ein  runbed 
©ebAube;  StunbgebAube,  wie  t.G.  bad 
ebem.  panthéon  su  Stom,  welche*  ie$t 
Notre  Dame  de  la  Rotonde , genannt  Wirb  ; 
it.  rotonde , plais,  ein  in  Salten  gelegter 
tunber  tfraaen , (ein  ©efrôfc). 

Rotondité,  s.f  m tift  plais.  b.  t.  rondeur. 

Rotule,  s.f.  T.  bie  tfniefebeibe. 

Roture,  s.f.  ber  utiabeliche  ©tanb  einet 
tyerfon  ober  auch  eined  ©uted;  bec 
Gùrger*  ober  Gauern*©tanb;  terre  en 
roture,  ober  bloß  une  roture,  ein  unabe* 
lichcd  ©ut  ; bad  Gauerngut. 

Roturier,  ière,  adj.  unabclicb;  bürgerlich* 
it.  (in  Stucf ficht  auf  bie  panieren  te.) 
gemein;  mépr.  bürgerlich;  bAurifcb;  *• 
T.  ber  Unabelige;  bie  Unabelige;  bee 
Gûrgerdmann;  bie  Gûrgcrdfrau;  bien 

roturier,  f,  roture. 

Roturièrement , adv.  unabelicb  ; bürgerlich  » 
it.  gemein;  mépr.  bürgerlich;  bAurifchî 

(f,  roturier). 

Rouable,  f.  râble,  râfle,  râpe. 

Rouage , x.  m.  bad  SKÄberwerf  an  einet  SKa* 
fehine;  droit  de  rouage,  eine,  an  eint* 
gen  Orten,  su  entrichtenbe  Abgabe  pont 
Söein  unb  ©etreibe,  fo  pcrfuhtt  wer* 
ben  fofl. 

Rouan , adj.  m.  cheval  rouan , ber  StOtç* 
fuchd;  Stothfchimmelî  rouan  vineux,  eitt 
Graunfdbinimel  ; rouan  cavesse  de  more, 
b.  t,  cap  de  more,  (welched  febe)  Citî 

gjtohrenfopf. 

Rouanne,  s.  f.  T.  bet  Steißer,  (cfnSötrf* 
Seng,  womit  bie  Äufer  ben  ©ehalt  auf 
bie  5i|fer  s«cbnen)  i it.  ber  jumpen* 
bohrer. 

Rouanner,  v.  a.  T.  ein  $aß  mit  bem  9tei* 
ßersrichnen;  rouanner  un»*  pdmpc,  eine 
^Jurnpe  weiter  bohten , bejfer  audboh* 
ren. 

Rouannette,  s.f.  T.  ber  Sleißer;  (iff  beptn 
Simmermann  eben  bad  wad  Rouanne 
bepm  Ättfer  iff). 

Rouant,  adj.  m.  (®ap.)  paon  rouant,  ein 

$fau  mit  audgebreitetem  ©chmeif. 


iio2  Roub  Roue 


Roue  Roug 


Rouble,  s.  m.  ter  SXubel  / eine  rulfifcbc 
. .©ilbermünje , (auch  eine  SXedmungS* 
mttnje) , gilt  ungefibr  fünf  ftranfen 
ober  £it>res  ; it.  (^iegelbrcnner)  3nftru 
meut  juin  ebenen* 

Rouche,f./.  T.  ber  SKurnpf  eines  ©ebiffa; 

(ûUCb  carcasse), 

Roucou,  s.  m.  ein  aus  ben  ©amenforneu 
eines  (auch  Roucou  genannten)  amerifa 
nifehett  ©aumcS  bereiteter  £cig , met 
cher  eine  gelbrotbe  $arbe  gibt}  bct£)t 
Uan, 

Roucouler,  v.  n.  (pon  beu  £aubcn)  girren  ; 
rueffen;  rudifen. 

Roue,  s.f  bas  SKab  } it.  b.  i.  cCttc  gcwifîc 
£obcS|ïrûfe  ; it . bie  ©dieibc  ; faire  la 
roue , (pont  <Pfau)  einSKab  fchlagcn,  b.  i. 

’ feinen  ©ebweif  auSbreiten;  (o.  Âna» 
ben)  ein  Stab  fdilagen  ; (ogï.  moulinet)  ; 
bande  de  roue , bÜ  9Ubfd)icne.  Fig-  « t 
Prov . la  roue  de  la  fortune,  baS  ©lucfS* 
rab  i être  au  plus  haut  , au  haut  de  la 
roue,  bem  ©lucf  im  ©chooge  flhen; 
être  au  bas,  au  plus  bas  de  la  roue,  in 

elenben,  btitftigen  UmftSnben  fepn  ; at- 
tacher un  clou  à la  roue  de  la  fortune, 
fein  ©lucf  befetfigen;  pousser  à la  roue 
in  etwas  bebûlflicb  fctjn  ; ju  etwas  bel 
fen  ; etwas  berorbern  helfen  î cela  sert 

comme  une  cinquième  roue  à un  chariot, 

bas  nufjt  fo  viel  als  bas  fünfte  9îûb  am 

Stagen  ; sentir  la  roue,  les  coups  de  bâ- 
ton, (fo  and)  le  gibet,  fagot  etc.)  nûd) 
bem  SRûb,  nad)  ©toef  fchlägen  fcbmccfcn. 
(pgl.  bie  Ähnlichen  SXebenSarten.) 

Roué,  ée,  part,  et  adj.  gfrâbftt  IC.  î tête 

rouée , T.  ein  Jpirfehlopf , auf  welchem 
bas  ©eweib  ju  eng  bepfammen  liebt 
Rouelle,  s.f.  (ein  FletneS  SXab)  in  folg,  : 
une  rouelle  de  pomme,  de  citron  etc., 

eine  2lpfeïfd)cibc , ©itronenfeheibe  ic.  ; 

— de  veau , eine  Âûlbéfd)Ctbe  i couper 
par  rouelles,  fchcibenweife  fchncibcit. 
Rouennerie,  »./.  (in  tyartS  k.)  auSSKoucn 

fommenbe  unb  bafclbft  verfertigte  £ein» 
roanb. 

Rouer,  v.  a.  tabetlt  i rflbbrcdjcn  î ((.rom- 
pre) ; it.  il  a pensé  être  roué,  il  se  fera 

rouer,  er  wäre  beinahe  unter  ober  jrot» 
fehen  bas  9vab  (eines  SfßagenS  ic.)  gefönt» 
men  ; er  wirb  unter  bas  $Kab  fommen  ; 
er  wirb  überfahren  werben.  Fig.  roucr 
. qn.de  coups,  einen  bid)t  unb  berb  ab» 
prügeln  î je  suis  roué  de  fatigues,  ober 
blo§  je  suis  ro uè.fam.  id)  bitl  POr  0)ÎU» 
bigfeit  wie  gerÄbert,  vulg.  in  allen  ©lie* 
bern  entjwèp  ; ( f.  auch  Geinter  etc-)  -, 

rouer  une  manoeuvre,  T.  £ailWCrf  ilt  btf 

ftnnbe  jufammen  legen. 

Rouet , s.  m.  &a$  ©pinnrab  ; 9tab  i it.  bas 
i fteucrrab  ân  cjllcm  ôeutfdKn  Çtàdjfen* 
fdtlofi  ï it.  T.  ber  JXeif  in  ber  (Etnridj* 
tung  eine*  ©cbloiles  ; ä.  (©chüFfô&tt) 


btc  ©d>eibe  an  einem  Älobett  (poulie); 
it.  ber  boljerne  SXoft  ober  Äranj,  worauf 
bieSJîauer  eines  Q3runnenS  anfgcfubrt 
wirb  * it.  — de  moulin,  baS  FletneSlöell* 
rab  am  SQellbaum. 

Rouette,  s.f.  (£anbwtrtbfcb.)  bie  35anb» 
weibe,  SÖinbegerte. 

Rouge,  adj.  c.  rotb  » it . glubenb  ; it.  baS 
SHotb  / b.  i.  bie  rotbe  $arbe  ; rotbe 
©chminFe  ; it-  b.  t.  ein  rotber  gatben» 
Forper;  it.  bic  SHotbe,  bie  j.  55*  jeman- 
ben  ins  ©efidit  fteigt;  rouge-gorge,  s.nu 
bûS  9l0tblebld)cni  rouge-queue,  s.  m. 
baS  SHotbicbWÄnjcben  J la  perdrix  rouge, 
baS  SXotbbubn  } baS  rotbe  SXeppbubn  ; 
rouge-troque,  s.f.  ein  fïmugeS  ©eftit; 
eine  Änpfernafe } rouge  herbe  , äefer* 
ober  Äub'Sßcijcii , (auch  b:é  de  boeuf, 
blé  de  vache)  ; rouge  d’écarlate , fd)ûr* 

ladjrotb  ; rouge  cramoisi,  farmefînrotbî 
rouge  de  garance,  bûS  ©rflpproth  i rouge 
de  corroyeur , Sîiemcrrôthe  ; rouge  demi- 
graine  , halb  fcharlad)*  nnb  halb  grapp* 
roth  ; rouge  de  rubis,  rubtnrotb  ; rouge 
clair,  bodjrotbî  rouge  sanguin,  blutrotb» 
rouge  brun,  brntmroth  J rouge  violet, 

Piolctrotb;  rouge  foncé,  bunfelroth  ï un 
fer  rouge,  fin  glÛbmbeS  ©ifen  i boulet 
rouge,  fine  glubenbe  Äugel,*  chapeau 
rouge , ber  tfarbinalsbut  ; it.  ßg.  bif 
ÆarbinalSwùrDe  ; teinturier  en  rouge , 
fin  SXotbfÂrber;  mettre  du  rouge,  ftotb 
au/legenî  fîd)  (rotb)fchminffn;  le  rouge 
lui  monte  au  visage,  bif  SXôtbf/ baS Q5lut 

fieigt  ibm  ins  ©flicht;  er  errôtbet;  le 

livre  rouge , unb  être  écrit  sur  le  livre 
rouge,  fig.  f.  livre  ; boire  à rouges  bords, 
ßg.  f.  bord  ; (f.  oud)  pèlerin,  prov.) 
Rougeâtre  , adj.c.  rôtblich  î ttltf  StOt&f  fal* 

Unb  ; ein  wenig  rotb. 

Rougeaud,  aude,  adj  f am.  rOtbbÄcFig  Ober 
rotbbacFig  ; ber  (bic)  fin  rotbeS  ©elicbt 

bat  î it.  s.  fam.  un  gros  rougeaud , une 
grosse  lougeaude  , fine  btcff  ^frfon  mît 
einem  rotben  ©elicbt. 

Rougeole,  s.f.  btc  «Xôt&eln  î (Wafern,  Çle- 
efeit)i  inf.  eine  Jtinberfranfbeit  ; baber 
aucb  i bie  rotben  âtinberflecFen. 
louget , s.m.  bie  SXotbfeber/  ein  ©eefîfcb, 
dougette,  s.f.  ber  (liegenbc  J^nnö,  eine 
2trt  großer  JleberniÄufe. 

Rougeur,  s.f.  bie  Dlôtbc } it.  eine  (rotbe) 
ipiRblatter. 

Rougi , ie , part,  et  adj . roth  gefärbt  K.  S 
de  l’eau  rougie,  SRaftcr  mit  febr  wenig  ro- 
tbemSÔein  ocrmifcbt;  (f.  rougir,  v.  a .) 
Rougir  ,v.  a.  rotb  färben  ; rotb  an(lmd>cn; 
it.  glubenb  machen;  abglùben  ; auSglu- 

heu  i il  ne  fait  quç  rougir  son  eau  , tx 

f5rbt  ja  fein  Qöaffer  faum,  b,  i,  er  trinfi 
fad  lauter  3öa|fer  ; rougir  les  cuirs , T. 
bie  ipäute  in  bie  £obfufc  fegen;  a.  bem 
£eber  eine  rotbe  Jacbe  geben. 


/ 
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Rougir , v.  n . roth  Werben  î it.  gluhettb 
werben  ; it.  (p.  <JJcrfonen)  roth  (im  ®e- 
ficht)  werben  ; errôthen  ; — de  honte, 
fchamroth  werben  i fich  fchàmen  ; il  ne 
rougit  de  rien,  er  fcftàmt  fid)  P0l*nid)t*; 
er  fdjàmt  fïcf)  feiner  fchlechtenHanblung; 

rougir  jusqu’au  bout  des  ongles,  prov.  f. 
ongle. 

Rougissure , s.f.  (tfupferfchm.)  bie  Âupfcr» 
färbe  ; bic  SKôrhe  ber  Äupferorbeit 
Roui,  ie,  part . et  adj.  gcrbfietî  (f.  rouir); 
cette  viande  sent  le  roui  , biefc*  Jlcifd) 
fd)tnecf t nad)  bem  £opfr. 

Rouille,  S.  f.  ber  9to|f  (inf.  am€ifen)  ; it. 
(am  ©etreibe)  ber  35ranb);  (f.  aud) 

nielle  etc.) 

Rouiller , v.  a.  roffen  machen  î roffig  ma* 
. chen.  Se  rouiller,  v.  réj 7.  roffen;  perro* 
ffen  ; burch  SKoff  perjehrt  ober  oerberbt 
werben  ; roffig  werben;  SKoff  anfe^en  ; 
it.fig . (im  moraltfchen  Sôcrffanb)  fîumpf 
werben;  jijfammenfchrumpfen;  ftd>  »et* 
engen;  abnehmen;  roffen;  einroßen* 
Roui  lieux,  euse,  adj.  (35otaiI.)  rofifûrbig. 
Rouiiiure,  x./.  baé  Stoffen;  ber  Stoff;  bie 
SBirfung  be*  Stoffel 

Rouir,  v . a.  (Jr)anf/  Slaefj*  ) rôffen  ; it. 
v.  ru  (oom  £anf  unb  $lach*  felbff)  tô* 
(fen  î (f*  roteur). 

Rouissage,  s.  m.  ba*  Stôffen  be*  Hanfe* 
ober  8lad)fc*, 

Roulade,  s.f.  fam.  (inf.  P.  tyctfonett)  bû* 

4>erabfatten  ; Xperabrollcn  ; hinunter» 
fallen  te.  ; vuig.  ^inunterburjeln  ; it. 
(TOuftf)  ber  £auf  im  ©ingen. 

Roulage,  s.  m . ba*  leichte  Jortrollett/  Sort» 
fahren;  it.  bie  Hônbtbiening , aud)  bas 
ftrachtgelb  ber  Fuhrleute« 

Roulant,  ante,  adj . Icidjt  fortroCfenb  ; une 
, chaise  roulante,  ein  leichte*  ©cfd&rtjntt 
j'.Peo  SRÄbern  ; il  a un  carrosse  bien  rou- 
lant, er  hat  eine  Äutfdje  bie  in  febr 
gutem  ©tanb  iff  ; un  chemin  roulant, 
ein  guter  unb  bequemer  Jubrweg;  veine 
roulante,  T.  eine  Stber  bie  fid)  bin  unb 
ber  bewegt 

Roulé , adj.m.  bois  routé,  T.  2Btnbbrudjï 
pl.tts.  chablis. 

Roulé,  ée,  part,  et  adj.  gerollt  tC.  f.  rou- 
ler; (f.  flUCb  roulé,  adj.  m.  T.) 

Rouleau,  s.  m.  bie  SfoQe/  b.  I.  CtWO*  $U» 
fammengerottte*  ; it.  bie  Stolle  ; ba* 
StoUboli  ; ber  Svoßffocf  ; it.  überhaupt 
eine  SRalje  ju  perfebiebenem  ©ebrauch  ; 
• it.  bieSfolIe,  b.  t.  eine  SBaljmafdune , 
©littmafchinc  fur  SQÄfche  ; bie  SSalfe; 
ba*  3Bûlfbolj;  «ftangelholj;  «.(ûnîôi* 
rfelffrûmpfen)  berSßicfel  ; (©auf.)  bie 
Stolle , eine  2lrt  ©chlußfteine  ober  ührag* 
ficine,  welche  an  ber  ©eite  eine  $igur 
haben , bie  einem  jufammengeroDten 
papier  ähnlich  fie&ti  it.  («ftaturgcfchO 
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bie  Æegelfdjnede  î rouleau  de  tabac,  eine 
Stolle  iobaf  ; eine  $obafroQe. 
Roulement,  s. m.  ba*  pollen,  |.  35.  eine$ 
$©agen*  ; it.  ba*  Riefeln  ber  SQicfel* 
ffrùmpfe ; bie  2trt  wie  biefelbcn  gemtcf  elt 

fillb  ; (SXllfif)  f.  roulade  ; it.  (d’yeux,) 

ba*  Hin*  unb  Verrotten , ba*  îDerbrebeu 
ber  5tugen  ; it.  roulement , ber  SGBirbef 
auf  ber  £rommel  ober  auf  ben  Raufen* 
Rouler,  v.  a.  rollen  ; fortroUcn  ; fortwäl* 
jen  ; (hinunter)  wäljen  ; it.  jnfammeit 
rollen  ; aufrotten  ; lufammen  wicfeln  ; 
wtdelit;  it.  (etwa*  mit  einem  9toU- 
holj  zc.  f.  rouleau)  rollen , um  e*  runt) 
ju  machen  ; it.  waljen  ; uberwaîsen  5 
mit  einer  SBalje  ebenen , j.  einen 
2öeg/  einen  s2(crer  zc.  ; rouler  les  yeux, 
bie  3(ugen  oerbreben  ; (man  fagt  aud) 

v.  n.  les  yeux  lui  roulent  dans  la  tête). 
Se  rouler,  v.  ré/l . sur...,  fidj  (ûüf  et* 

was  ) wàljen , herum  wdljen  ; (f.  aucf^ 
fig.  weitet  unten)*  Fig.  tl  roule  carrosse, 
er  hiltÂutfchc  unb  ipferbe  ; il  roule  de 
grands  desseins  dans  sa  tète,  er  bat  grofje 

Entwürfe  im  Äopf;  ergeht  mit  großen 
2lnfd)ligen  um  (ober  fehwanger);  il 
rouie  sa  vie  comme  il  peut , er  bringt 
fein  geben  fummerlich  hin  ; il  rouie  dou- 
cement sa  vie , er  genießt  ein  jiemlid) 
artige*  Vermögen  ; (f.  aud)  rouler,  v.  n.); 
il  se  roule  sur  l’or  et  sur  l’argent , et  wilit 

fid)  im  ©olb  unb  ©ilber  ; et  bat  @elD 
im  Ueberßuß , vulg.  wie  £eu. 

Rouler,  v.  n . rollen;  fortrollen;  fich  wôf- 
jen;  fich  fortwflljen;  fîch  (herum)  bre* 
ben;  it.  (p.  3)erfonen)  hinunter  rollen 5 
hinunter  föUen;  it.  fig.  (pom®elb)  im 
Umlauf  fepn  ; uberh.  im  Ueberßuß  ba 
fepn  ; gemein  feçn  ; ( f*  übrigen*  bie 

35epfpielc);  il  fait  beau  rouler,  les  che- 
mins sont  bons,  e*  iff  gut  fahren  / bie 
SSege  fînb  gut;  (pgl.  roulant)  ; faire  rou- 
ler le  canon,  bie  Äanonen  in*  jelb  fub« 
ren;  faire  rouler  la  presse,  bie  greffe  be* 
fd)Âftigen  ; le  vaisseau  roule  , T.  ba* 

©d)tff  wirft  ftcf)  oon  einer  ©eite  auf 
bie  anbere  ; (f.  roulis)  ; (man  fagt  aud) 
in  biefem  îîerftanbe  absoi.  nous  roulons); 
ils  roulent  ensemble,  fie  WCChfeftt  (im 
£ienff)  mit  einanber  ab  ; fie  I6fen  ein* 

anbet  ab»  Fig.  le  discours  rouloit  sur . . t 

man  rebete  oon  zc.;  e*  war  bie SXebe, 
bie  ^raae  pon  zc.  ; tout  roule  sur  lui , 
e*  beruhet  alle*  auf  ihm  ; cette  affaire 
lui  roule  dans  la  tête  jour  et  nuit,  bicft 

©ache  gehet  ibm$«g  unb  9îad)t  in  bem 
Äopf  herum;  il  fait  rouler  tout  le  ménage 
de  sa  maîtresse , et  Unterhalt  btC  ganjC 

Haushaltung  feiner  ©eliehten/  feiner 

ÇDtaitreffe  ; cet  homme  n’a  pas  grand  bien, 
mais  ii  roule  tout  doucement , Ober  il  ne 
. laisse  pas  de  rouler , biefet  SÜîenfd)  hat 

fein  große*  Vermögen  / aber  er  bringt 


Rous  Rout 


1104  Roui  R.OU* 
ftch  Doch  itemtic^  Durch  ; (f.  audj  rouler, 

y.  a.)  -,  il  y a long-temps  qu’il  roule  par 
le  monde , er  Wailbcrt , ( mèpr . et  jjiebt , 
er  dreicht,)  er  irrt  fcbott  lange  in  Der 
ÖQelt  herum;  er  DurdjwanDert,  Durch* 
reifet  Die  ganje  2öelt  :c.  (f.  auch  mousse, 

s.f.  prov .) 

Rouiet,  s.m.  (iputm,)  Der  SHotldocP. 

Roulette,  s.f.  eine  f leine  SXolle,  $.35.  an 
«BettdoUen  ic.  ; iu  Das  SXoQbettchen, 
(Daö  man  unter  ein  größeres  -Settgedefl 
fdjieben  f ann  ) ; u.  (roulette  d'cn&nt , ) 
Die  £aufbanf,  Der  ©ingclwagen  Der  £in* 
Der  ; a.  eine  2trt  FabrfeiTcl  mit  jwcp 
SHÄDctn  , worin  man  fid)  oon  einem 
9Äenfd)en  in  Der  ©tabt  herum  fahren 
lA§t  ; it.  OBuchbinDcr)  baö  SJUbcben  $u 
gcwiffen  BieratDcn  ; it.  (flupferfl.)  Das 
tyunftirrabdjen  ; lit,  fauteuil  à roulettes, 
bfl$  SKoUbett  ; Der  SXoUjlublî  Da$$ett* 
gcfteU , ein  £e&udubl  mit  9toUcn  ; it. 
Der  Sabine  eineö  gemiffeii  Jpafarbfpiel*. 

Roulcuse,  s.f.  eine  SKaupe  welche  Die  Flit- 
ter walzenförmig  jufammcn  liebt. 

Routier , s.m.  Der  Fuhrmann;  fini  SBerg* 
bau)  Der  ÄarrenlÄufer. 

Roulis,  s.m.  T.  Daâ  fehlerhafte  Saufen 
Des  ©chiffes  oon  einer  ©eite  jur  anbern; 

(f,  rouler,  v.  n.) 

Rouioir , s.  m.  T.  ba$  COtangelbret , 5)tan» 
gclbolj,  worauf  Die  SBachöferje»  gerollt 
werben, 

Roulon  , s.m.  T.  b.  t.  échelon.  Die  ©profie 
an  einer  £eiter,  Sagenleiter,  putter* 
raufe  :c. 

Roupeau , s.  m.  ber  Jelft nreiber. 

Roupie,  s.f.  ein  an  Derîîafe  bingenbetf 
£rôpfchen. 

Roupie,  s.  f eine  2lrt  oftinbianifc&er  ©olb* 
unD  ©ilber«9)tnnjc. 

Roupiére,  s.f.  ot.  eine  3trt  Segen. 

Roupicux,  euse,  adj.  p.us.  tricfnaflg  ; ber 

(Die)  immer  tropfen  an  Der  ftafe  bôu* 
aen  bat* 

Roupiller , v.  n.  fam.  halb  fcblafeit. 

Roupiiieur,  euse,  s.  fam.  eine  fljerfon  Die 
immer  fdjlummert  ; eine  ©chlafmuije. 

Rouquet,  s.  m.  T.  Der  Stammler  ; Daö  »Dtdnn«- 
djen  vom  Jpafeit;  (fond  bouquin). 

Roure , s.  m.  T.  Dû  ©teineiche  ; it.  Der 
©ummach,  eine  grüne  Farbwaare. 

Roussabies,  s.  m.  piur.  Äaminc  worin  Die 
JpÄringe  geräuchert  werben. 

Roussâtre,  adj.  c.  rôtblid). 

Rousseau,  s.  m.jam.  Der  SXot&fopf;  einer 
Der  rotbc  £aarc  bat;  vulg.  ein Fuchö* 

Rousselet , s.  m.  Die  SucFerbint. 

Rousscrolie,  s.  f.  eine  $rt  (Eiöoogel. 

Roussette,  s.f.  eine  2trt  flciner  ©eebunbe, 

■ Deren  rötbliche  Jpaut  wie  ©hagriii  jubc* 
reitet,  unD  ju  Futteralen«.  gebraucht 
wirb  ; iu  ein  fleincr  SalDuogel  mit  ei« 


«em  bepnabc  ganj  rotben  ©efüber;  (auefc 

fauvette  des  bois). 

Rousseur,  s.f.  Die  rotbgclbc  Farbe,  j. 

Dcö  ipaareô  ; (f.  roux)  ; it.  rousseurs,  pl. 
ober  taches  de  rousseur,  ©ommcrmöble, 
©ommerfproffen,  £ebcrjïecfen. 

Roussi,  s.m.  Der  buchten ; eine  (oorjug- 
lid)  in  SXufjlanD  jubereitete)  2lrt  $Xinb$* 
leber,  welche  auf  Der  einen  ©citcrnb 
unD  glÄnjenD  id,  unD  einen  febr  dürfen 
®erud)  bat;  (aud)  cuir  ober  vache  de 
roussi);  Daher  it.  ein  Ähnlicher  ©erueff 
ober  ©edanf  ; ein  branDiger  ©crud)  ; 

cela  sent  le  cuir  de  roussi  , ober  bloß  1« 
roussi,  Datî  ried)t  wie  (ober  nadj)  3nch« 
ten  ; it.  Da«  riecht  branbig  ; (IcBte  Q5e« 
Deut*  fommt  eigentlich  Don  roussir  ber)* 

Roussi , ie , part,  et  adj.  f,  roussir  ; it.  f, 
roussi,  s.  m. 

Roussier,  s.  m.  eine  2lrt  €ifenerj. 

Roussin, s.,77.  ein Dicf et/  unterfeçtcripengd 
pou  mittelmäßiger  ©rôde. 

Roussir,  y. a.  rotbgclb,  bräunlich,  rôtblich 
machen;  rotbgclb  färben;  (f.  roux);  it, 
oerfengen  ; fengen  ; anbrennen;  it.  y.  n. 
rotbgclb,  bräunlich,  rôtblich  werben; 
it.  per  fengen  ; anbrennen. 

Routaiiier,  y.  a.  T.  einem  ein  2DiIb  Durch 
Den  £eit^unî>  in  Den  ©d)u$  treiben. 

Route,  s.f.  Der  2Beg  ; Die  ©trade;  (auf 
Dem  söteer)  Der5ffieg  ; Die  Fahrt  ; it.ftg. 
Der  2öeg,  D.  i.  Daö  »Otittel  ju  etwas  ju 
gelangen;  DieOSabn;  it.  (Äriegtfw.) Der 
«Ötarfch  ; Der  ; u.  Die  2)îarfchroute 
einzelner  ©olbaten,  D.  i.  Der  ihnen  an* 
gewiefene  3Qeg;  it.  b*  i.  Die  fchriftliche 
«ejeichnung  DeiTelben , (auch  feuille  de 

route);  la  grande  route.  Die  £anbdrüdc; 
ipeerdraße  ; être  en  route , unterwcgeS 
fcpn  ; auf  Dem  28cgc  fepn.  T.  faire  route, 
fortfehtffen  ; foctfegcln  ; faire  fausse  route, 
pon  Der  rechten  Fahrt  abweicben  ; 1» 

route  de  la  vertu  , Jig.  Der  3öeg  jur 
gcnD  ; s’enfuir  à vau  de  roule,  (^rtegöW.) 

oi.  in  Der  größten  ®cfd)Winbigfeit  unD 
UnorDnung  fitclpcn , oî>cr  DieFlucbt  neh- 
men. 

Rouuer , s.  m.  Der  ©cefpiegcl  ; Der  SBeg« 
weifer  jur  ©ce,  D.  i.  ein  »Such , worin 
alle  Fahrten,  Slnfergrunbe,  Äuden,  «Dor- 
gebirge,  ^)Äfcn  :c,  inf.  weiter  ©eereifm 
oerjetchnet  duD  ; it.  fam.  ( auch  iron.) 
un  vieux  routier , ein  erfahrner,  geübter 
SOtann;  iron.  ein  3luégelernter;  ein  al* 
ter  ^raftitliö  ; it,  routier,  ac(j.  m.  vent 
routier,  T.t\\\  SGBtuD,  mit  welchem  malt 
an  einen  Ort  bin , unD  auch  wieber  ju- 
ruef  fahren  fann. 

Routine,  s.  f.  eine  mehr  au$  ©ewobnbeit 
unb  Hebung,  alö  Durch  ©rfabrung  unD 
Find  erlangte  Fntigfeit;  Die  ©ewobit» 
heit;  vulg.  Der  ©chleubrtan. 

Rouûué,  éc,  adj. fam.  Der  (Die)  auö  bfoßer 

©ewobnbeit, 


Rout  Roya 


Roye  Rubi  no5 


©ewobnbeit,  aus  blofem  ©tfifenbrian 
banbclt  i ber  (bie)  bloß  med)anifcb  etwa« 
tbut, 

Routiocr,  v.  a.  p.us.  einen  ohne Kegeln  ju 
etwas  abriebten. 

Routoir,  s.m.  bie  SXofte  ; eine  Eanf«  ober 
glarf)S*9iöfle  in  einem  gluß,  ^eief) , 
©raben  k.  f.  rouir. 

Rouvcrain,  adj . m.  T.  du  fer  rouverain,  fptO6 

beS,  bvûc^iged  ©ifetn 

Rouvieux,  f,  roux-vicux. 

Rouvre,  s.m.  bie  $Hotb»€id>e. 

Rouvrir,  v.  a.  irr.  wiebet  ailftbuttj  Wiebet 
ober  oufS  neue  offucn  ic.  f.  ouvrir. 

Roux,  rousse,  adj.  rotb / b.  i.  rotbgelb; 
•tötblid);  (wirb  meiftens  nur  oom  Eaar 
gefogt;)  it.  s . m.  le  roux,  baS  ÎHotb, 
b.  t.  bie  rotbgelbe,  ritblicbe  garbe; 
beurre  roux,  braune  ©utter;  b uni)  bae 
(Sieben  ober  3eria|Ten  braun  geworbene 
lutter;  papier  roux,  braun  angelau* 
feneS  papier;  (f.  aud)  roussir;)  lune 
rousse,  ber  21priUfd)ein  ; 2iprtUmonb; 
ber  9îcumonb  im  Stpritl  ; (f.  aud)  lui* 
de  Mars,  d’ Avili  , unter  tune)  ; roux- 
vents,  bie  Slprillroinbe  ; bic  rauben  grub* 
(tftgSWinbe  ; bulbe  rousse  et  noirs  cheveux, 
ne  t’y  fie  si  tu  ne  veux , prov.  trau  fei- 
nem mit  rotbem  ©art  unb  fcbwarjen 
paaren.  < 

Roux-  vieux,  s.  m.  eine  8(tt  SXdube  ber 
tyfcrbe. 

Roy , f.  roi. 

Royal , ale , adj.  (im  plur.  royaux)  fônig* 
lid)î  it.  pridltig;  lettres  royaux,  (nid) t 
royales)  f bniglidje  Briefe , patente  ; ar 
mée  royale,  (ebem.  ingranfr.)  eine  jabl* 
tctdic  ârmec , bie  mit  einer  fiarfen  2tr» 
tillcrie  marfd)irt  ; bie  große  &rmce  ; sucre 
royal  ober  perlé  , f.  perlé  ; c’est  un  ioyai 
homme , une  royale  femme , fam.  baS  i|l 

ein  ©brenmonn,  eine  recbtfdmtfene  grau. 

Royale,  s.  f.  eine  alte  franjofïfcbe  ©olb* 
mùnje,' 

Royalement,  adv.  fônigltdjî  */•  prAd)tig  \ 
fojïbar  ; oortrefflid). 

Royaiiser,  v.  a.  nouv.  fôniglicbe  ©runbfAlje 

bepbrttigen  ; fôniglid)  gefinnt  mad)cn  ; 
itöd)  fôniglidien  (ober  monardjifeben ) 
©runbfipen  einridjten. 


Royalisme,  s.m.  nouv . (ber 9Î0t)rtliSmuS); 

bie  mit  ber  foniglicften  SRegierungSform 
pcrbunbetie  ©ruiibfàtje. 

Royaliste , adj.  et  s.  c.  ber  ober  bie  eî  mit 
bem  Âônig  bAft  ; ber  (bie)  oon  ber  #of< 
Partei)  iß;  ein  fotiiglid)  ©cfmnter;  ber 
SXopûlift, 

Royaume,  s.  m.  baS  .(îüttigteid)  î le  royaume 
des  Cieux , baS  Eimiîielreid}  ; le  royaume 
des  ombres , des  morts,  (poet.)  bûS  @diat 

tetireid)  ; bas  9teid)  ber  lobten;  (f.  aud) 

taupe). 

Royauté,*./.  fcic  f Anigli<b<S(BÛtbe  J royauté 
ï'.  I % 


de  la  fève  ,f  bie  €bte  beS  ©obnenfonigS 
OIU  ^repfônigôtag  ; payer  sa  royauté, 
(am  /örepfonigStag ) feinen  ÄonigS* 
fdunauS  geben. 

Royeiie,  s.  f.  ol.  ber  ©euießbraueb. 

Ru , s.  m.  bas  ©ett  eines  Hetnen  ©acbeS  î 
(ober  ein  pou  einem  ©ad)  abgeleiteter 
©raben). 

Ruade,  s.f.  bûS  21uSfd)lûgen  eines  <pfcr* 
beS,  €|elS  ober  gftaultbtereS  ; it.  ßg. 
eine  unerwartete  ©rob&eit. 

Ruage,  s.  m.  ol.  ber  ©ebtaucb  auf  bem 
£anbe. 

Ruard,  s.m.  (Bergbau)  bie Sööfdtfüße, 
b.  i*  eine  bôljcnie  Ârûcfe. 

Rubacclle,  aud)  Rubace,  s.m.  eineSlrt  bel* 
1er  unb  geringer  Rubine. 

Ruban,  s.  m . baS©aitb;  it.  (©auf.)  eine  - 
2lrt  3i*ratb  » */.  wf  (iatt  solitaire , ber 
©anbwurm;  cire  en  ruban,  T.  «ebAn* 
bcrteS  îffiad)S  i ruban  d’eau , ber  3gel$* 
folben,  (eine  2öafferpflanje  weldje  eilte 
fiûdKlige  gruefit  trAgt). 

Rubaner,  v.  a.  ( 28ad)Site&er)  bem  3\)ad»S 
bie  gönn  eine»  ©anbeö  geben;  it.  etnétt 
ifotfer  inwenbig  am  ^Decfel  mit  ©anb 
auSfcblagen. 

Rubanerie,  s.f.  bie  ©flitbweberep  ; it.  bet 
©anbbanbel  ; it.  bie  ©anbmaare. 

Rubanier , s.  m.  ber  ©aitbwirfcr  ; ©anb* 
webet;  ©anbmad)er. 

Rubanté,  ée,  adj . mit  ©iubcw  pcrfeben, 

Rubaibe,  f,  rhubarbe. 

Rubasse,  s.f.  funfUtd)  gefArbter  ÄrpftaK* 

Rubeiie,  s f T.  eine  ©jfenj  weld)e  bie  gar- 
beit  auS  ben  Körper»  $tebt. 

Rubéole,  s.f.  T.  hie  f (eine  SHot^e , eine 
21rt  pon  ©rapp. 

Rubéte,  s.  f.  bas  jÇiôtengift 

Rubiacée,  adj.f.  T.  plantes  rubiacées,  <p(Ian* 
jeu  an  weiten  einige  £enn$eicben  ber 
gArbcrrotbe  wabrgenommeit  werben;*/. 

(©oratt.)  plantes  rubiacées  , b.  i.  étotlées. 

Rubican,  adj.  (p.  <pfcrben)  (iid)elbiiigî  it. 
s.m.  ber  @tid)elfd)immel/  ein  $ferb 
mit  bunfeln  unb  hier  unb  ba  untermifd)» 
ten  weißen  Jpaareti. 

Rubiceiic,  s.  J.  ein  Heiner  Urobgelber 
bin. 

Rubicond , onde , adj.  (pom  ©efid)t)  meifl 
plais,  rotb  ; fupferid)t  ; nez  rubicond, 
bie  Äupfentafe. 

Rubification , s.f.  (21(d)pnt,)  bas  SXotbma- 
dien  ; Slurôtben. 

Rubis,  s.  m..  ber  SXubiii/  ein  burdifïdjtigcr 
rotber  ©belftciti , ber  am  Söertb  bent 
diamant  am  nAcbften  fommt  ; u.  bas 
Stotbfcbldien , eine  31rt  .fioltbri  ; it. 
((£bpm.)  SKubin/  b.i.  ber  gîabmc  per* 
fdiicbencr  rotben  ©ereitungen  ; it.  fig. 
pop.  ginnen,  Einblättern  im  ©efîdit, 
auf  ber  9Ufe  ; rubis  baais,  ber  ©allaß, 
tin  (ïcifcbfflrbiger  SKubin;  rubis  spmciief 
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f.  spînelle;  rubis  précieux,  T.  ber  ©teinl  £Jrte } ©trenge;  @d)tWff  1 c.  (f.  aile 
berÇBeifcn,  wenn  er  $u  feiner  bochfen  ©ebcutungen  oon  rude.) 
rothen  $arbe  gelanget  if;  le  rubis  de  Kudûire,  *. m.  (aus  bem  £at.)  (im  alten 
Bacchus,  (poet.)  ber  rothc  SBein.  ProvA  $Xom)  ein  alter  auSgebicnter  unb  feiner 
Jam,  faire  ober  boire  rubis  sur  l'ongle,  auf  £>ienfe  eutlajfener  ÄÄmpfer  ober  ftech* 
bem  ©agel  auStrinfen,  b.  i.  auf  ben  leij*  ter. 

ten  Stopfen  auStrinfen  ; payer  rubis  sur  Rudiment , s.  m.  (auS  bem  £at.)  bas  Sîubi* 
l’ongle,  bis  auf  ben  leçten  Relier  bejah*  ment,  (ein  93ud)  DaS  bie  Stafangggrûnbe 
len.  (pgl.  ric-à-ric  ) ber  latemifcben  ©proche  enthält)  ; u.pi . 

Rubord , $.  m.  T.  bie  crfle  «Reihe  ©retcr  bie  SlnfangSgrtinbc  einer  jeben  SBiffen- 
ber  ©erfleibung  eines  ^(u^fa^rieugc^  ,1  fcfjaft  » it.  rudiment , fig.  il  faut  îeren- 
pon  unten  herauf.  I voyer  au  rudiment , er  muf  roieber  in 

Rubrkaire,  s . m.  T.  einer  ber  bie  Uebcr*f  bie  ©chule  geben  ; (pgl.  Abc), 
fcbriften  ober  «Rubrifen  eines  gelehrten  Rudis,  s.  m . eine  2lrt  SKapicre  ber  aftcn 
SBerfeS  rnohl  inné  bût.  Sechter. 

Rubrique,  s . /.  ber  SRithel  î «Rothfeitt  ; Rudoyer,  v.  a,  (jematib)  hûrt  unb  grob  an* 
it.  rubriques,  gewifîe  roth  gebruefte  «Re*|  fahren  ; einem  hart  unb  grob  (mit  Sffior* 
geln  im  krepier;  uberh.  (©uebbr.)  oi.\  ten)  begegnen?  (pgl.  rabrouer);  //.(ein 
rothe  Anfangs  *©uchf  oben  k.  ; it . bie  ftferb)  mit  ben  Spornen  unb  mit  ber 
SKubrife,  Ueberfchrift  eines  ÄapitelStc.  ©piefgerte  ju  hart  angreifen, 
inf.  ein  îitel  im  rèmifcheu  ©cfeçbud);  Rue,  s.f.  bie  Staute,  (eine  tyfanje);  rue 
''•^•^«"»•bieîiliiSlrgli^;  ein  lifigerj  cultivée,  ©artenraute;  rue  de  chèvre, 
©treich;  ber  Äunf  griff.  I ©ciSraute;  rue  de  muraille,  bas grauen* 

Ruche , s.f.  ber  ©ienenforb  ; Q^feneuflocF  ;|  haar,  bie  ©tauerraute. 

(Slnat.)  ber  «Borhof  beS  ©cbôrgangeS  ; Rue,  s.f.  bie  ©affe  ; ©träfe  ? une  grande 
châtrer  une  ruche,  ben  £onig  unb  bas  rue,  eine  lange,  breite  (grofe)  ©traf  e ; 
5öad)S  aus  einem ©ienenforb  fdmeiben.  U grand’  rue,  bie  lange  ©träfe,  (als  vBe* 
Ruchée,  s.f.  ein  ©ienenfoef  poli.  t nennung  einer  gewiffen  ©affe  in  einer 

Rudanier,  ère , adj.  pop . grob  î Unhöflich  il  ©tabt)  i rue  de  traverse,  eine  ßuergaffe, 
it.  s.  m.  ein  ©robian.  I ßuerf raffe;  en  pleine  rue,  auf  ôffentlt- 

Rude,  adj.  c.  raub/  hart,  grob  anjufuM  cher  ©trafe.  Fig.  et  Prov.  fou  a courir 
len  ; it.  (pou  $8?egcn , pom  ©atig  eines  les  rues,  ein  grofer  Oîarr  ; ein  ©rjnarr; 
^JfcrbeS  k.)  rauh;  holperich;  unfanft  ;|  cela  court  les  rues,  fam.  bas  if  jeber* 

(in  Stûcf  licht  auf  ben  ©cfdmiacf)  rauh  î|  mann  befannt  ; les  rues  en  sont  pavées , 
hcrb  ; (in  SHucfficht  auf  bas  ßbr)  rauh;|  bie  ©ache  if  fehr  gemein  ; man  fnbet 
hartîtaub  ober  hart flingenb;woblaud)|  fie  aller  Orten  ; vieux,  (vieille)  comme 
( 5.  ©.  0011  Werfen)  holperich  î fehrner  ; les  rues , (pon  ©achcn  unb  P.  <Perfonen) 
fdjleppenb  ; (im  moralifehen  ©etfanb)!  aar  ju  ait;  fehr  ait;  il  a pignon  sur  rue, 
taub  ; hart  ; freng  ; feharf  ; (P.  einer  f.  pignon. 

Slrbeit , pon  ben  feiten  te.)  fouet  ; mûb'  Ru* , ée,  part,  et  adj.  gefchUubert  te,  ; ses 
fam  i fchtper  ; hiver  rude  , ein  rauher  ,1  plus  grands  coups  sont  rués,  prov.  fam. 
fteuger  , harter  SBinter  ; réprimande  feine  befen  tyfcile  fïnb  perfehoffen. 

• rude,  ein  harter,  berber  ©erweis.  (Ruée,  s.f.  T.  ein  Raufen  pon  allerlei 
Rudement , adv.  rauh ; hart;  freng  ic.  (f.  ©treufrob  :c.  womit  inan  bie  ftelbc* 

rude).  Prov.  fam.  il  va  rudement  en  be  1 bUttget. 

sogne , er  gehet  mit  €rnf,  mit  (Eifer,  Ruelle,  s.f.  bas  ©Afdien  ober  ©Äfletn; 
mit  Sj içc  au  bie  Slrbeit  ; tx  arbeitet  eine  Heine , enge , fcbmable  ©aiTe  ; it. 
freng;  boire,  manger  rudement,  recht*!  ber  SXaum  jwifehen  bem  ©ett  uub  ber 
fehaffen , wacFer  efîcn , trinfen»  | ©anb  ober  datier  ; ber  SJlûh  ober  ©ang 
Rudenté,  éc,  adj.  (©auf.)  mit  erhobenen  hinter  bem  S5ett;  passer  sa  vie  dans  les 
©tâbeu  befeHt;  perf&bt.  J ruelles,  ober  aller  de  ruelles  en  ruelles, 

Rudenture,  s.  f.  T.  bie  ©erföbung  ; (f.j  fig . befàubig  bem  {yrauenjtmmcr  ÛUf. 
rudenté! ; rudenture  à bâton,  bie  farfe  warten  ober  bep  ^rauenjimtncm  fepn. 

©erf  abung  ; rudenture  à la  baguette,  bie  Rueller,  p.  a.  la  vigne,  T.  bie  (Erbe  POtt 
fchmahlc  ©crfÄbung.  hepben  ©eiten  um  bie  Söeinfocfe  er- 

Ru  der  ai , a<ÿ.c.(©otan.)  bas  auf  ober  um  höben. 

alten  dauern  wAchf ♦ (Ruer,  v.  a.  fam.  fd)liubcrn  ober  fchleubertt/ 

Rudération,  s.f.  T.  bas  grobf  e 3)Jauerwcrl  b*  i.  mit©ewalt  unb  mit  einem©d>wun0 
an  einem  ©ebiube  ; (f.  hourdage).  I werfen  ; it.  absol.  (einen  ©teilt  ober  mit 
Rudesse , s.f.  bie  ©robhcitï  Ölaubigfelt;  einem  ©tein)  werfen  ; it.  v.  n.  (0.  ^\fcr- 
Oforte;  ©trente;  Unfanftheit;  (immo*  ben  te.)  hinten  auSfchlagen  ; fdilagen  5 
talifehen  ©erf  aube)  bie  Slauhigfeit  ; ruer  de  grands  coups,/am.  berbe  ©chldge 

• ÿiohhnt;  ©robhcit;  Uitgefchliifcnheit;J  auStheiUn.  Sc  m«  (p.  réji.)  sur  qch., 
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fîch  mit  Unge&ura  auf  cttvaS,  auf  je* 
monb  roerfen  i über  ettvaô,  über  jemanb 
Verfallen  î ceu  ober  (v.  ^erfonen)  il  ne 
mord,  ni  ne  rue, prov.  pop . ba$  (Ober  er) 
thut  tvcber  roobl  noch  tvehe;  er  (obere*) 
beißt  nicht  unb  febligt  nicht. 

Rueur,  eusc,  s.  et  adj . p.us.  ber  ©djliube* 
rcr  ; SLUrfer  ; it.  (adj.)  «irb  von  $bie- 
ren  oefaqt  welche  hinten  ausfdjlagen  ; 

(f.  ruer.) 

Rufien , s.  m.  pop.  b.  i.  paillard. 

Rufienisme  , t.  m.  ol.  b*  i.  paillardise. 

Rulcnner,  v.  n.  b.  t,  faire  le  rufien  , ben 
Kuppler  machen. 

Rugme , s.f.  Oabnarjt)  ber  B^bumeiffel  ; 
©chrotnieiffel  i bie  ©etnfeile  i (auch 
ratpatoir.) 

Rugmcr,  v.a.  les  os,  T.  bie iBcttie/  B^hnc 
(pom&eiiiftein  ic.)  reinigen  ; (f,  rugme.) 

Rugir,  c,  n.  (vom  2éracn)  brùUcn. 

Rugissant,  ante,  adj.  (do  m £ôr»cii)  brûllenb. 

Rugissement,  s.  m.  bû$  ©rullcn  CtneO  £6» 
n>en. 

Rugosité,  s.f.  flpbçtfl)  ba3  $Kun;clige. 

Ruillée , s.f  T.  ber  2)ïôrtcf  obcrfSopS  jur 
93er|iretd}ung  eine*  IDac&e*. 

Ruiller,  v.n.  T.  3ctd}Cn  (repaires)  jU®  runb' 

riifen  unb  berglcidjen  machen , mu  fîch 
tm  BuOarbctten  bamach  su  richten. 

Ruine , s.f  ber  gânsliche  ©erfüll,  Unter» 
gang,  (EinfaU/  €inftut$/  bie  Berftôrung/ 
sOenrûjtnna  eine*  ©ebaubeO , einer 
©tabtic.;  ber  SXuin;  U ber  ©crfatl , 
baô  ©erberben  , ber  Untergang  / 2)er* 
iufl / Siutn  bcS  ©ermogen*,  ber ©lucfô 
iimiUnbe  jc.  ï it.  plur.  pop.  et  f g.  bie 
krümmer;  SKuinen;  (f.  bie  2lnmerfung 
beç  débris;)  tomber  en  ruine,  einßurscn» 
f infailen  ; jufammen  fallen  if  g-  in  93er» 
fall  gerathen  i menacer  ruine  , ben  (Ein* 
jlur$  Drohen  i broben  einjuflurjen  ; s'éle- 
ver sur  les  ruines  d'un  autre , fîch  burd) 
jemanb*  Untergang  erheben;  s’ensevelir 
sous  les  ruines  de  sa  patrie,  fîch  UUter 
ben  SXutnen  / Drummern  feine*  ©ater« 
lûnbeO  begraben;  battre  en  ruine,  T. 
(eine  Jeflung)  gônjlid)  jufammen  fcfjte* 
fieu;  jerfîôren;  it.fg.  einen  auf*  2lem 
ferjle/  feinen  ©egner  gan$  in  bie  ®nge 
treiben;  pierres  de  ruines,  gcwlffe  ©tei« 
ne , auf  tveldjcn  bie  ©atur  SKuinen  ab» 
gebilbet  bat»  C'est  une  ruine  que  le  jeu, 
que  le  changement  des  modes , burd)  bafl 
©picl , burd)  bie  stoben  ridjtct  man 
fïd>  iu  ©runb* 

Ruiné,  ée,  part,  et  adj.  $frflÔrt  ; VfrbOC* 
ben;  §u  ©runbe  aevichtct te.  f. ruiner. 

Ruiner,  v.  a.  (ein  ©cbÂube te.)  jerftôrcn; 
nmreißen;  tiieberreißen;  it.  überb.  ver- 
ttmlîen;  verheeren;  gànslid)  verberben; 
(jemanb)  su  ©runbe  richten  ; verberben  ; 
(ruinirrn;)  it.  (dans  l’esprit  de  qn.)  ci* 

«en  bcp  jerngnb  anfchtviricn;  ruiner  les 
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desseins  deqn.,  jemanb  c*©orhaben  ober 
Slnfcblàge  |u  nichte  machen  ; ruiner  u 
réputation  de  qn. , einen  um  feinen  gu- 
ten Nahmen  bringen.  Se  ruiner , v.  reß . 
(v.  ©eb&uben)  jufammen  fallen;  ein* 
fallen;  einßurjen;  verfallen;  it.  (voit 
anbern  Gingen)  verfallen;  verberben; 
(v.  ©achen  unb  <perfonen)  $u  ©runb 
gehen;  (von  ^erfonen)  fîch  ju  ©runb 
richten;  fîch  um  feine  ©efunbbeit/  um 
feine  ®hre,  um  fein  Vermögen  ic.  brin- 
gen; se  ruiner  en  folles  dépenses,  fîch 

butch  tbirichte  &u*gûben  $u  ©runb 
richten  ; ruiner  une  solive,  T.  einen  ©al- 

,u  fen  einferben. 

Ruineux,  euse,  adj.  tt)û5  bftt  ©lUfall  Ober 

©inßurj  brobet;  baufAllig  ; (fehabhoft;) 
it.  verberblich;  fchÂblid)  ; roaO  mehc 
©chaben  ali  Otuçen  bringt. 

Ruinure,  s.f.  T.  bic  ©infabung  an  einem 
©alfen  te. 

Ruisseau,  s.  m.tfct  ©ach  ; ein  flcincr^Uif; 
it.  ba$  ©ett  cinco  ÆluffeO;  it.  bie  ©af- 
fenrlnne;  9iinne;  ©offe;  ber  SXiunßeln; 
des  ruisseaux  de  larmes,  de  sang  , fg. 
©trôme  ober  eine  glutb  von  îhrÂnen; 
©trôme  ©luteO  ï bie  £hrânenflutb  î 
(ber  $hr&nenbad);)  ber  ©lurbach;  les 

petits  ruisseaux  font  les  grandes  tiviércs, 
prov.  viel  flein  ©elb  macht  enblid)  eine 
große  ©umme.  . # 

Ruisselant,  ante,  adj.  riefelnb. 

Ruisseler,  v.n.  riefeln;  rinnen. 

Rum , s.  m . (fprid)  rom)  ber  SHum  î bec 
Butferbranntroeitt. 

Rumb,  s.  m.  (fpr.  romb)  rurab  de  vent,  T. 
ber  Sffiinößwch;  einer  von  ben  $tvev  unh 
brepftg  ÄJinbßrichen  ober  Äompaßfirt- 
dien  auf  bem  ©cefompaß. 

Rumeur , s.f.  ein  ûufruhrtfcheô  ©etummel, 
eine  große  ©emegung  unter  bem  iSolf  ; 
ber  Eûrm,  bie  Unruhe;  it.  ein  plèçlich 
eutflehenbeO  ©crüçht/  ©efdirep. 

Ruminant,  ante,  adj.  tvieberfäuenb. 

Rumination , s.  f.  baö  SßöiebcrfÄuen. 

Ruminé,  ée,  part,  et  adj.  JVtebergcf&ttt î 
fg.  reiflich  überbaut  ;c. 

Ruminer,  v.  a.  tvieberfiueil  î it.fg.  (ft»Û0) 
reiflich  überlegen  / ûberbenfett/ertv&gen; 

(f.  a«d)  remâcher.) 

Runes , s.f.  bie  SHunen  / b.  r.  bie  ©uchfîa* 
ben  gemiffer  alten  norbifehen  ©olfer. 

Runique . adj.  c.  runifd)  ; tvirb  von  ber 
©dmft,  ©pradje,  ©id)tfunft  / von  ben 
ScnfmAblern  ber  alten  germanifehm 
unb  norbifehen  ©èlfer  aefagt. 

Runographie , s.f.  T.  tint  Slbbanbfung  POU 
ben  runtfehen  ©uchftaben;  (f.  runes  unb 

runique.) 

Ruperstral , adj.  (©ot«n.)  bû0  Ûtlf  ben  Rei- 
fen n 

Ruptiie,  adj.  (©otan.)  ÎVû3  t?c*îi  felbft 
au$  ob«  pon  einanber  fpringt.  , . . , 
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Ruptoire , adj.  et  s.  m.  (<£&irutg.)  Cttt  S$cn* 
be$  Mittel. 

Rupture,  s.f.  uae  ©inbredjen  / ©rbrecben, 
ber  9îufbïu(b/<5tnbni£b  *.B.  einer  £bu* 
re,  einet  ©clbfùtfe  te.;  (pgl.  effraction;) 
it.  (d’un  os , d’une  artère  etc.)  ber  Beitt* 

brucf),  tyultfaberbrucb  :c.;  it.  b.  t.  her- 
nie, ber  Brud)  ; (f,  hernie  ;)  (tabler)  bie 
Jarbenbrecbutig  • (f»  rompre;)  it.fig»  ber 
Brud),  b.i.  bie  Aufhebung  bcô  Jrie* 
beno,  ber  Jreunbfcbaft  ic.  ; aucb  bie 
Trennung  j.  B.  ber  (Ebe , ©cmetn* 
fd)ûft  tC.  ; la  rupture  de  la  paix,  ber 

Jricbenstbrud). 

Rural,  aie,  adj.  jum  Jeïb  ober  $um  £an.b 
gehörig  ; économie  rurale , bû  £anbtPirtb* 
fdiaft;  biens  ruraux,  Jelbgüter;  £attb* 
guter;  doyen  rural,  ein  £ûnbbecbant, 
ber  bie  Sluffidit  über  bie  £gnbpfarrer  ei* 
ne3  geroûfen  BejirfeS  bat* 

Ruse,  s./,  bie  £iit;  litfige  ©treiebe  ; it. 
mp.  bie  Slrglift;  ôinterlift  \piur.  SlAn* 
îe;  contre-ruse,  bie  ©cgenlift. 

Rusé,  ée,  adj . liftig  ; pcrfcbmiijt;  bureb* 
trieben  ; fcbalfbaft  ; vuig.  oerfcblagen  ; 
it.m.p.  ûrgiidig;  bintcrliftiq  ; it.  s.  m. 
etf.  ein  fcblûMer,  burcbtricfccner  ©ûtf; 
ein  ©cblaufopf;  (f.  aucb  fin,  adj.) 

Ruser,  n.  £ift  gebrauchen  ; roirb  inf,  oon 
einem  aufgeiagten  SBilb  gefügt* 

Russe,  adj.  c.  niffifd) ; it»s,  ber  9inffc; 
bie  Stujfinn. 

Rustaud  , aude , adj.  biurîfd)  î it»  b.  t.  Utt» 

boflid)j  grob;  ungefcbliffen  ; ungefîttet; 
tôïpifd)  JC.  ; it.  s.  m . un  gros  rustaud , ein 
grober  £ummcl  ; ein  ©robian* 

Rustaudcment , adv.p.us.  UttgefUtCt  tC. 

Rusticité,  s.f.  bie  ©robbeit;  Plumpheit; 
Ungefcbliitenbcit;  eine  bAurifcbe , grobe 

58 rt;  (f.  rustaud  , rustique,  rustre.) 

Rustique,  adj.  c.  bAurifcl),  it.  b.  t.  cham- 
pêtre, lAnblid)  î it.  (o.  ©adieu  unb  $er» 
fonen)  D.  i*  einfach  ; ungefùnlîelt;  ohne 
alle  Æuntf;  it.fig.  b&urifd),  b*  i*  grob; 

Mlifrcn  ; ungefîttet;  it.  qqf.  s . m. 

nblicbc,  (Einfache,  *,  B.  einer 
£anbfcbaft;  U vie  rustique,  ba$£anMe* 
ben  ; dieux  rustiques , bie  jelbgôtter  ber 
alten  9tôiner;  T.  colonne  rustique,  eine 
toöfanifdje  ©Aule  ; fenêtre  rustique,  ein 
mit  Boffage  (f.  bossage)  eingefaßtes  Jen» 
(ter  ; ouvrage  rustique,  ein  autfqrob  be* 
bûucnen  ©teinen  aufaefûbrteO,  ober 
grob  beroorfeneö  SÄaueriverf  te. 
Rustiquement,  adv  grob;  bAtirifdlîC. 
Rustiquer,  9.  a.  (?f}?aurer)  berappcnjmir 
grob  mit  bent  Ranimer  bebauen  ober 
bearbeiten  ; (f*  ouvrage  rustique,  bep 
rustique.) 

Rustre,  adj.  c.  febr  bAurifcb , grob,  unge» 
fehlten  , ungefîttet  ic.  ; it.  s.  m.  un  vrai, 
un  gros  rustre,  ein  grober  $CCl,  £um» 
mel  ; (f,  rustique  uitb  rustaud.) 


Rustre,  s.  m.  (2£gp.)  bie  SXaute  mit  et- 
nem  runben  £ocb  ; it»  oi.  bie  £ urnier- 
lanje. 

Rut,  s.m.  bie  Brunft  (Brunft,)  b.  t.  ba$ 
Bedangen  ber  'Begattung  bei)  bem  ro- 
tben  unb  febroarjen  SBilbbret;  entrer  en 
rut,  in  bie  Br  unît  treten;  le  temps  du 
brut,  bie  Brunft$eit,  Brunffjcit. 

Rutoir,  s.  m.  f*  routoir. 

Ruyer,  s.m.  ber  ©traßen  bereiter. 

Rye,  (@eogr.)  b*  t.  le  rivage  de  la  mer. 

Rye-grass , s.f.  (Botan.)  bûO ©tranbgrû*. 

Ryptique , s.  m.  T.  p.  us.  ein  gbfûbtenbctf 
Strjencpmittel. 

Rythme , Rythmique  , f,  Rhythme  etc. 


s. 

S,  s.f.  oberm.  bas  ©;  ber  ncunjc&nte 
Bucbflab  beo  SUpbabetO. 

Sa tpron.f.  pon  son,  fcjr*r  • ihre;  (f.  bit 
©rammûtif.) 

Sabah , s.  m.  (bei)  ben  Surfen)  ber  nnbre* 
ebenbe  £gg. 

Sabaiiion , s.  m.  tin  ©ctrAnfePon  meiiTcm 
50ein  unb  Surfit* 

Sabaïsme  ober  Sabiismc,  s.  m.  f*  Sabéisme. 

Sabazies,  s.  f.piur.  Opferfefle,  tpelcbebcm 
Jupiter  unb  Bad)u$  ju  ©bren  gefepert 
mürben. 

Sabbat , s.  m.  ber  ©ûbbatb  ; it.  bie  per* 
meinte  nAditlicbe  ^ufammcnfunft  ber 
Sauberer;  ber  Jpereutan} ; bie  ®alpur* 
gtënadit;  it.fig. fam.  ein  großer  ocr* 
toirrter  £Arm/  ^anf/  ©treit;  ein  fol* 
cbeô@etbfe,  ©efebrep. 

Sabbatine,  s.f.  (in  Jranfreicb/  bcp  ©diu- 
lern  in  ber  5p&ilofop&iO  eine  fleitie  fti* 
fputation* 

Sabbatique,  adj.  c.  année  sabbatique,  bat» 

©abbatbjabr  ober  Jeoetiabr  ber  alten 
3uben/  an  jebent  fïcbciitcn  Jabr. 

Sabech , s. m.  T.  eine  pon  ben  funfJpgupt- 
gattungen  ber  /^abiebte. 

Sabéisme , s.  m.  bie  2liibctïjunq  ber  ©e* 
(tirne  unb  bcô  Jcuerâ;  eine  ber  Alteffen 
Slbaôttercpen;  it.  (in  neuern  feiten) 
eine  aus  ber  iubifeben  , cbriftlicben  unb 
mabomebanifd)en  jufammen  gedoppelte 
£ebre. 

Sabécn , s.  m.  eilt  ©afcAer  ; f*  sabéisme. 

Sabine,  s.  f.  ber  ©Abenbûiim ; ©cucn- 
baum  ; ©abebanm  te. 

Sable,  s.m.  ber  ©anb ; it.  (im  menfd)U- 
dien  ^Arper)  b.  t.  graveile,  ber  ©anb; 
©rtfô;  it.  bie  ©attbubï  > it»  ber  ©tef- 
faitb  ; Jormfanb;  it.  (2QûP.)btc  fcbtpargc 
Jatbf;  sable  mouvant,  Jlugfanb;  sable 
de  ravine,  £ricbfanb;  sable  d’or  , ©olî># 
fanb;  sable  de  fer,  ^ifenfailidjt  i baxte 
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Je table,  bie  ©anbbanf;  il  porte  Jetable 
à la  croix  d’or , er  fitbret  ein  golbene# 
Äreuj  im  fcbraarjen  ©cbüb  î bain  de 
sable,  ((Ebbm.)  bû$  ©anbbab  , f.  bain. 
Fig.  bâtir  sur  le  sable , (Ulf  bCît  ©anb 
bauen  ; fïcf)  auf  unbeftAtibigc  £);nge  per- 
IattCll  î le  petit  homme  lui  a jeté  du  sable 
dans  les  yeux,  ba#  ©anbmAundjen  fcût 
ibm  ©anb  in  bte  Stage»  geworfen,  b,  i. 
er  will  einfcblafen  ; (pgl.  homme.) 

Sablé,  ée,  part,  et  adj.  f.  sabler;  il.  p. us. 
b.f*  jeté  en  sable;  (f.jeter;)  fontaine  sa- 
blée, ein  mit  ©anb  aitgefullte#  ©efAfj, 
bureb  welche#  man  baô  Srinfwaffer  lau- 
fen lAßt  unb  reiniget. 

Sabler,  v.  a.  mit  ©anb  betreuen;  sabler 
un  verre  de  vin,  prov.  f am.  b.  t.  avaler 

etc.,  ein  ©la#  9Bein  ouf  ©inen  gug 
ûuétrinfen. 

Sabicur,  s.m.  ber  @te§fanbformmmacber. 

Sableux,  euse,  adj.  b.  i.  sablonneux,  fan* 

big;  (wirb  nur  nom  SDïebl  gefagt.) 

Sablier,  s.  m.  bte  ©anbubtî  (pl.us.  sable;) 
iup.ns . fiatt  poudrier,  bte  ©aitbbûcbfe; 
©treubûcbfc. 

Sablière,  s.f.  bte  ©anbgrube  ; (35auf.) 
Die  ©rttnb * ober  Jpauptfcbroe Ile;  bie 
©oblc  ; ein  ©alfen,  worauf  bie  ©tAn» 
ber  eine#  ©ebAube#,  bie  ©reter  eine# 
Sßerfcblage#  te,  ruben,  unb  eingefugt 
werben, 

Sabion,  s.  m . feinet  ©attb;  ©taubfanb; 
©ebeuerfanb. 

Sablonné , ée , part • et  adj.  f,  sablonner. 

Sablonner , v.  a.  (ba#  ©efcbirr)  mit  ©anb 
febeuern  pber  reiben. 

Sablonneux,  ense,  adj.  fanbta. 

Sabîonnier,  s.  m.  ber  ©anboerfaufer;  ©anb- 
IjAnbler;  ©anbmann. 

•Sabionniére,  s.f.  bie  ©anbgrube,  wo  man 
ben  ©ebeuerfanb  (sabion)  grAbt;  «/•  bie 
©anbbAnblerinn  ; it.  ber  ©anbfaflen. 

Sabord,  *.  m.  (©cbtfff.)  bie  ©tudpfbrte, 
b.  t.  eine  von  ben  Oeffnungen  an  ben 
feiten  eine#  ©chiite#,  fur  bie  Cftûn* 
buttgen  ber  Nationen. 

Sabot , s.  m.  ber  j>oljfcfju&  î it.  eilte  9lrt 
neumobifeber  fpifctgèr  SEBeiber  * unb  auch 
€Dbannd«©rrf>u^e ; it.  betrug;  b.i,  baô 
îupferne  ober  mejfingene  «BefdjlAg  un* 
tenant  $u§  eine#  OJîobeï#;  it-  ber 
©imôbobel  ; it.  (bet)  mehreren  Jpanbw.) 
ber  ©ebub  » u-  ba#  Jr>ecfnefl  im  SJogel* 
fAftch;  it.  ber  ipufi  ^ferbebufï  it.  ber 
Ärcifel , ben  bie  Knaben  mit  ber  tyeitfcbe 
treiben;  (auch  toupie,)  ( ©eilet)  bie 
£eper;  i/.  bie  Âreifelfcbned e ; auch  bte 
Sïïonbftfmecfc  ; sabot  ober  soulier  de 
Notre-Dame,  Uitferer  lieben  grauen 
®cbub;(eine  ^tflanje;)  fouetter  le  sabot, 
ben  Äreifel  treiben  ; le  sabot  ober  la 
toupie  dort,  f,  dormir.  Prov.  pop . fouet- 
ter qn.  comme  un  sab#t,  einen  berum 


pettfàeit,  wie  einen  &an$bAr;  il  dort 
comme  un  sabot , et  fcblAft  wie  eine 
SXaçe. 

Saboter,  v.  n.  ben  .freifei  treiben;  it.jam. 
grob  einber  tappen,  al#  ob  man  Jpolj* 
febub«  anbAtte. 

Sabotier,  s.  m.  bet  «ftoljfchubmachcr  î it» 

qqf  einer  bet  Jpoljfcbubc  tragt. 
Sabouler , v.  a.  pop.  qn.,  jemaub  bctunt 

jerren, 

Sabrade,  s.f  nouv . ba#  9?ieberfAbcltt. 
Sabre,  s.  m.  ber  ©Abel;  it.  ber  <paflafdj; 
eine  2lrt  furjer  ©Abel  ; Cf  ürfebner)  bet 

Caféier;  coup  de  sabre,  ein  ©Abclbteb. 
Sabrenas,  s.  m.  pop.  ein  .ftanbwerfer,  welcher 
fcblecbte  Arbeit  macht;  fin  tyfufcber. 

Sabrenauder,  v.  a.  pop.  fd)(ed)te  , lifberlt# 

die  Arbeit  machen  ; pfufeben;  fubelit. 
Sabrer,  v.a.  ©Abelbicbe  ober  ©Abelflrcidje 
geben  ; it  nieberfAbeln  ; sabrer  une  affaire, 
fig.  fam.  eine  ©aebe  nur  au#  bem  ©teg* 
reif  entfdjeiben;  ohne  Oe  gebArtg  ju  tut- 
terfueben;  vuig.  obtte  Ocb  ben  Äopf  bar#' 
über  ju  jerbreeben  ; nur  fo  baruberber* 
fahren. 

Saburre  , s.f.  (©cbifff.)  p.us.  flött  lest;  it. 

, (^lebt|.)  ber  Unratij  in  ben  er|?en  ©egen. 
Sac,  s.  m.  ber  ©aef  ; it.  be*  Beutel;  it. 
qqf  fiatt  poche , bie  fcafebe  ; vulg.  ber 
©ad  ; it.  (Staat.)  ber  ©ebAltcr  ; ber 
©ad;  ((Ebiturg.)  b,  i.  poche,  welche# 
febe;  it.  ober  sac  de  procès,  (jur,)  ber 
Slftenfad;  5Jrojegfad  ; it.  bte3lften(lude 
felbft;  ber  ÿrojei  ; (ngl.  dossier,  liasse;) 
sac  i blé,  ber  ÂOtnfadi  Sac  de  blé,  eût 
©ad  (poU)  Âorn  ; sac  de  nuit,  ber  SKeife- 
fad;  sac  à ouvrage,  ber  Slrbeitébeutel 
ber  îrauenjtmmer;  sac  à poudre,  bec 
tyUberfad  i ^Ubcrbeuteli  sac  à terre, 
(tfrtegôw.)  ber  ©anbfad;sac  à feu, ber 
©turmfad  ; sac  lacrymal , (Staat.)  ber 
^bïAnenfad;  sac  chylifère , ber  ?0tilcb* 
bebAlter  ; cul  de  sac,  bas  ©adgAficben  ; (f, 
cul  ;)  faire  pénitence  avec  le  sac  et  la  cen- 
dre, ober  se  couvir  de  sac  et  de  cendre, 

im  ©ad  unb  in  bet  2tfd>e  5Sufie  tbun. 

Fig.  et  Prov.  juger,  condamner  qn.  sur 
l’étiquette  du  sac,  f,  étiquette;  prendre 
d’un  sac  deux  moutures  , f,  mouture  ; 
donner  â qn.  son  sac  et  ses  quilles,  f* 
quille;  se  couvrir  d’un  sac  (d’un  drap) 
mouillé,  (f,  mouillé  ;)  autant  pêche  celui 
qui  tient  le  sac , que  celui  qui  met  dedans, 

ber  i)ebler  iO  fo  gut  wie  ber  ©tcbler  î 

c’est  la  meilleure  pièce  de  son  sac,  bO-S 
ijl  fein  bcfleS  JpûlfSmittcl,  il  a perdu 
la  meilleure  pièce  de  son  sac , er  bat  feine 
befte©titf}c  verloren;  il  faut  voir  le  fond 
du  sac,  man  mu§  bte  ©acbe  grtinblicb 
unterfudjen;  mettreqn.au  sac,  j<manb 
in  bie €nge  treiben;  son  sac  est  plein, 
fein(©unben.)3)ia§  tfl  poil;  gens(homme) 
de  sac  et  de  carde , (f,  corde;)  c’est  un  sac 
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i vi noroît,  rr Ift fin  ©iufet/efn  £rtin* 
îenbolb , ein  «çtrinfchlauch. 

Sac,  ».  m*  Mc  $!ûttDerun<j/  Auéplânbc* 
rung  einer  ©tobt;  bag  'JJlûnbern  unb 
Üfcorben  in  einer  mit  ©turnt  eroberten 

©fabt  j mettre  à sac , oL  b.  i.  mettre  ober 
abandonner  au  pillage,  far  tylunbcrung 

tibergeben  / ûberlaffen. 

Saccade,  s- f T.  ein  flarfer  unb  fchncïler 
gug,  ein  SXucf  mit  bem  3aum  in  bic 
î)ôfa/  wenn  bag  tyferb  au  ftarf  auf  bem 
Sium  liegt  i (©chreibm.)  unorbentltchc 

SÙge*  Ftg.fam.  il  le  prit  au  collet,  et 
lui  doona  deux  ou  trois  saccades , er  ttûhm 

ihn  beo  brm  fragen,  unb  fdjûttelte  ihn 
jwep  fag  brepmabl  herum  ; il  eut  alors 
une  furiru«e  saccade,  et  befant  bfllUûblô 

einen  berben  Verwert. 

Saccage , ».  m.  bic  ©aef jlener  ; eine  Accife 
»on  febem  ju  SKarft  gebrachten  ©oef 
©etretbe. 

Saccage,  s m.  fac  tylunberung  ; Serflb* 
rung ; it  pop . bag  verwirrte  ©ewûbl  î 
ein  unoibcntlidjer  Raufen. 

Sacr  âgé  , ée,  part,  et  adj.  auggcplûnbcrt  î 
ucr&ecrt  ; f.  «accag-r. 

Saccagement , m.  fae  gÂnjlicbe  tylùnbf* 
rung;  bag  tytônbewi  auch  sac,  pillage) 

Saccager , v.  a.  (eine  ©tobt  îc.)  pluttbcrn  ; 
curtplônbcrn;  it.fam.  afleg  unter  ein* 
nnber  werfen. 

Saccaticr  ober  Sacquatier,  ».  m.  (ûUf  ©ifeit* 
hätten  îc.)  ein  ibeblenfttbrer. 

Saccharoïde,  adj.c.  T.  jueferfonnig» 

Saccotoctique,  adj.  T.  acide  — fae  DJîild)* 
jueferfiure* 

Saccholate,  ».  m.  T.  baÔ  3JtildjlUcFctfalj. 

Sacerdoce,  ».  m.  bag  tyriefterthum;  tyric* 
fferamt;  bie  prie  fferliche  SBûrbe;  (f.  auch 
prêtrise;)  it.  bie  tyriefterfehaft. 

Sacerdotal , ale , adj.  pricftcrlid). 

Sachée , s.f  fitt  ©atf  POfl. 

Sacber  , v.a.p  ut.  ftatt  ensacher. 

Sachet,  s.  m.  ba$  ©taf  d)tn  ; ©icFletn ; 
ein  Heiner  ©atf  î ein  Heiner  Beutel; 
it.  ein  tfrÄuterfÄtfchen;  it.  ober  sachet 
de  senteurs , ein  5$oblgeruchfÄtfchcn  ; 
sachet  à dragée,  ein  ©chrotbeutel. 

Sacoche,  s.  f.  leberne  Beutel , bie 

mit  einem  breiten  JXiemen  mfammen 
aebunben  ftnb;  fae  SXeifetafchc  ; ©elb< 
taße. 

Sacome,  s.  m.  (VauF.)  ein  berporflebenbcg 
©imgwcrf. 

Sacquatier,  f,  Saccatier. 

Sacqurer.  s.  m.  (in  ©eebJfcn)  ber  Auffe* 
her  / welcher  ßorn  unb  ©alj  in  ©itfen 
aué*  ober  einlaben  litft. 

Sacraire , ».  m.  T . ein  Heiner  (bctbmfdjct) 
$cmpel. 

Sammcntaire,  ».  m.  ein  ©acramenticrer  i 
©aFramentfdjwflrmer. 

Sacramental,  ale,  aud)  Sacramentel,  elle, 


adj.  jum  ©aFramcnt  gehörig;  faframent* 

Iidb  î paroles  sacramentalrt  , hic  Çtnfc* 

çungttoorte  ; bie  20orte  ber  ©infcfcung 
ober  beg  ©aFramenteg  ; mots  sacramm- 
taux,  bie  jur  Abfcblicfjung  eine«  £an* 
beig , eines  Vertrages , wefcntliche  unb 
beftimmtc  QBorte. 

Sacramentalement  ober  Sa  crânien  tellement, 
ad».  faFramentlich  ; faframcnWwcife. 

Sacre,  ».  m.  otf  ©albuna  eineô  £bnia$; 
it.  bie  ®eihung  ober  ®ethe  eines  ^5i* 
fehof«  ; it  prvci.  bie  tyrojejfion  am  gron* 
leidjnam^feff. 

Sacre,  ».  m.  ber  ©aferfaff. 

Sacré,  ée,  part . gehciltget;  gefafbetî  ge* 
weihet;  (f.  sacrer;)  it.adj.  heilig  (im 
©egenfa^  pon  profane;)  it.  pop.  per- 
flucht;  l«s  livres  sacrés,  aucf>  les  lettres 
sacrées,  qqf.  bie  heiligen  ©uchcr,  b.i. 
baö  alte  ùnb  neue  £cjhiuent  ; ordres 
sacrés , geweihte  ôrben  ; le  sacré  Collège, 
baé  heilige  Kollegium , b.  i.  bag  £ arbi* 
nalgfoDLegium;  feu  sacré,  (bep  ben  alten 
Juben,  SXômerntc.)  batf  heilige  ^cuer; 
it>  Ober  feu  St.  Antoine,  ober  érysipèle, 
f.  biefe#  lefaere  25ortî  artère  sacrée,  T. 
fae  heilige  <pul$aber  (in  ber©egcnb  be5 
heiligen  OJetueÖ/  beö  OS  sacrum;)  veine 
sacrée , bie  heilige  Q51utaber  î sacré  vi- 
lain , far  verfluchte  Jit*. 

Sacrement,  ».  m . bOÂ  ©aframCUtî  it.  qqf. 
(in  ber  rémifdjen  Kirche)  baö  ©afra* 
ment  ber  (Ehe;  ber  (Eheftanb;  le  saint 
sacrement,  faö  heilige  3lbenbmahl î 
(in  ber  romifehen  Âirche)  bag  ^oèwûr* 

fage;  fréquenter  les  sacremens,  (rômifchc 

Äirche)  oft  beichten  uub  jum  31benbmahl 
gehen. 

Sacrer,  v.  a.  (einen  Äoiiig/  Äaifer) falben; 
(einen  ©tfchof)  weihen/  cinweihen;  it, 
v.n.  pop • flött  jurer,  pester,  fatraMCn» 
ticren/  fluchen. 

Sacret,  ».  m.  T.  baé  ©eibdjett  »om  ©a* 
ferfalf. 

Sacrificateur,  ».  m.  (bet)  ben  alten  3«bcn 
unb  Reiben)  ber  Ûpfcrpricftfr;  le  grand 
sacrificateur,  far  îjobepricjler. 

Sacrificature,  »./.  bic  9®ûrbe/  bûé  5(mt, 
bie  Verrichtungen  eiueg  Opfcrprieflcrg; 

(f.  sacrificateur.) 

Sacrifice,  ».  m.  bû$  Opfer;  b.  i.  btf  J^ûttb« 
luttg  beg  ûpferttg  ; bie  Opferung  ; ie. 
ßg • bag  Opfer  ; bie  Aufopferung  ; faire 

un  sacrifice , (ofîrir  un  sacrifice  , offrir 
une  chose  en  sacrifice,)  b.  i»  sacrifier  , 
ÛUfopfern  ; faire  un  sacrifice  à Vulcain 
de  qch.,yfc.  eom.  bem  Vulfon  ein  Opfer 
bringen/  b.  t.  etwag  in  baé  Jcuer  tver* 
fen/  perbrennen;  (f.  auch  obéissance,/?™?.) 

Sacrifié,  ée,  part,  et  a<jj.  geopfert  K. 

Sacrifier,  r».  a # (auch  absot.)  opfern;  $UUt 
Opfer  bringen  ober  bûtbrtngen  ; ein 
Opfer  btingen  ; it.ßg.  ctmai  ober 
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jfntûttb  auföpfem  ; sacrifier  une  préten- 
tion, finen  Slnfpruch  aufopfern , fahren 
Iûjfrn,  ÛUfgrbcn;  sacrifier  un  ami,  ei- 
lt en  Jrcunî)  aufopfern  ; (ihn  feinen  Sein* 

ben) pm$  geben;  sacrifier  tout  son  temps 
i qcb.,  einer  ©aefje  nUe  feine  3cit  wtb- 

nten.  se  Sacrifier  (t>.  ré/7.)  pour  sa  patrie, 

fief)  für  fein  Batcrlaiib  aufopfern  ober 
Eingehen;  elle  n'a  pas  sacrifié  aux  grâces, 
prov.  fîe  bût  nicfjtt  2lnmuthigeö,nirf)tö 
Öteijenbctf,  nicht*  Etnnehntenbe*. 
Sacrilège , s.  m.  eine  gottlofe , ruchlofe,  ent* 
hetligenbe  Jöanblimg,  ba  man  fief)  an 
einer  geheiligten,  geweihten,  gefaxten 
©ad)e  ober  tyerfon  »ergreift  ; Die  Ent» 
heiliaung,  Entweihung  eines  £empcl$; 
ii . bcrÄirchcnraub;  it.  bcr£eiltgtbum$* 
fd)4uber  $ ber  Äircftenriubcr  ; uberh. 
ein  ruehlofer  >9tcnfd) , ber  ficf)  on  einer 
geheiligten  ic.  ©aefje  ober  <Perfon  per* 
greift  ; it.  adj.  c.  ruchlo*  ; gottlo*;  got* 
teölöfterlid)  i gotteöocrgcjTen. 

• Sacr  fixement,  adv.  gotteSlöfterlicf)  Î g»t* 
teÄPcrgeifenerwcife  :c. 

Sacristain , s . m.  ber  ©afrtftan  ; Äirdmer  ; 

«Oîegner  ; prvci.  ber  Äuficr. 

Sacriste,  s.m . bcrBcftijer  einer  ©afrijlct)» 
<Pfrünbe. 

Sacristie,  s.f.  Die  ©afriffep  ; it-  b.  i.  fömmt* 
fiche*  in  einer  ©afriftep  aufbewahrte 
Äirchen*  unb  Äletber*  ©erithe  ; it.  ( in 
Äloftctftrchc«)  ber  Ertrag  »on  SKeffcn  tc. 
it.  eine  jur  ©alriftet)  gehörige  tyftünbc. 
Sacristine,  s.f.  (in  tftonnenflöflcrn ) Die 
Ätrdjnerinn  ; SWegnerinn. 

Sacro-lombaire,  s.m.  T.  ber  breite ÄtCU}» 

mu*fel  bc*  Student 

Sacrum , s.  m.  ober  os  sacrum , T.  (tflteilt») 
ba*  heilige  Sein  ; ber  Äreujfnochen. 
Sadder,  s.  m.  T.  ba*  heilige  Buch/  (bie 
Bibel  ber  ©ebern  ober  Warfen. 

Sade,  adj.  c.  oi..  toohlfchmetf enb  ; ange- 
nehm ; (baber  maussade). 

Sadinct,  ette.  adj.  ol.  hubfdj  J (meifl  «Ur 

imfèm.)  artig;  reinlich. 

Saducécn,  s.m . ber  ©übucicr. 

Saducéisme,  ».  m.  Die  gehre  ber  ©abueöer. 
Safran , s.  m.  ber  ©ûfrûn  ; (ûllCf)  crocus  ;) 

it.  (Ehprn.)  ber  9lahme  perfchtebener 
fafranfarbigen  Bereitungen,  inf.  au* 
Eifen^Erbe  tc.;  safran  bâtard,  ©afffot; 

(ûUd)  carthame). 

Safrané , ée , adj.  fûftanfarblg  ; fafrangefb. 
Safraner,  v.  n.  mit  ©öfran  förben,  ober 
( äuberetten. 

Safranier,  iére,  s.pop.  injur.  fine  PetbOt» 
bene  ^Jcrfon , $.  B.  ein  Banferotirer  tc. 
Safre %s.m.T.  bic ^apherfar  be ; ber  ©afflor ; 
eine  au*  bem  Äobalt  bereitete  blatte  Jar- 
be,  worauf  man  ben  ©malt  rnadjt. 

Safre , adj.  c.  (pon  £au*tbieren,  unb  pop. 
pon  9)ieuf£fjcn)  hci*hungcrig;  gefröfig; 
gierig» 


Saga  Saie 

Sagace,  adj.c . nom.  fd)flrfftnn(g. 

Sagacité,  s.f  bet©charfflnn  ; it.  ein  burch- 
bringenber  Berjhmb  ; bic  ©charfftnnig- 
fett;  ©charffidjtigfcit,  b.  i.  ber  ©djarf- 
finn  tc.  alö  Jcrtigfeit  betrachtet. 

Sagaie,  s.f.  ber  îffiurffpteg. 

Sagancité,  s.  m.  ba*  gewöhnliche  ®erid)i? 
(€fîen)  ber  fanabifehen  28tlben. 

Sage,  adj.c.  weife;  it.  ffug ; vernünftig  f 
pcrfUnbig;  it.  porfïchtig;  (»gl.  prudent, 
circonspect,  judicieux,  avisé  etc.)  it.  (p»U 
Äinbcrn  unb  jungen  2euten)  artig  ; folg* 
fam;  gefept;  it.  (p.  äxöbchcn  unb  über- 
haupt pom  Jrauenjtnimer)  befeheiben  ; 
ehrbar  ; ftttfam  ; judjtig  ; it.  b.  i.  mo- 
déré, retenu,  möpig;  gelaffcn;  //*(pott 
tyferben,  £unben  te.)  fromm;  folgfam  ; 
Icnffam;  wohlabgeriehtet;  (p.  ©entöhl* 
ben)  voll  ebler  Einfachheit  ober  Einfalt; 
rendre  sage,  flüger  ober  weifer  machen; 
tPiÇtgen*  Prov.  être  plus  heureux  que  sage , 

mehr  ®lücf  al*  Berfianb  haben. 

Sage,  s m.  ein  SfDcifer  ; überh.einfluger, 
weifer,  pernünftiger,  perftânbtger  $îan»; 
(3ilchpm.)  ber  Sfbept;  les  sept  sages  de  la 
Grèce,  bie  fteben  aSetfen  au*  ®ricd)en- 
lanb  ; 1«  sages  du  siècle,  bie  Âlugcn  hic- 
fer  Sßrlt. 

Sage-femme,  s.f.  (im  p7ur.  sage-femmes,) 

bie  BJehmutter , J^ebanune. 

Sagement,  adv.  IPetfe  ; IPeiSltcfj;  flug  t C. 
f.  Sage. 

Sagesse,  s.f.  hte  SBcWheit;  it.  hie  Klug- 
heit ; Borfîchtigfeit tc.  (f.  sage);  it.  bie 
jolgfamfeit;  Öirtigfeit;  it.  bie  «Dtigi- 
aung;  it.  bie  ©ittfàmfeit;  Ehrbarfeit  tc. 
(f.  sagesse  ;)  it.  la  sagesse  ober  le  livre  de  la 

sagesse , bas  Buch  ber  SöciSheit  im  alten 
fccfîament,  * 

Sagette,  s.f.  ba$  ijjfeilfrautï  (auch  fléch« 
d’eau  ). 

Sagittaire,  s.  m . T.  ber  ©d)üij , ba«  neunte 
Reichen  im  îhierfreitf. 

Sagittale,  adj.f.  suture  sagittale,  bl*C  5)fetf- 

nafjt  (an  ber  i>irnfchûle) 

Sagitté , ée , ad}.  T.  pfctlfôrmtg. 

Sagou,  s.  m.  Der  ©ago , eine  Ärt  ?Rehf 
au$  bem  Glatît  bcô  ©agobaum^. 

Sagouin,  s.  m.  btc  «OtferfaÇc , ein  2lrt  flei- 
ner  langgefdjwâtiiter  Slfcn  ; it.fig.fam. 
(auch  fêm.  sagouine,)  eine  unreinliche 
ÿerfott  ; vuig.  fin  ©djweinigcl. 

Saie,  s.f.  T.  ba^  Ära  IJ  b ur  fl  cheu  ber®olb- 
fehmiebe  ; it.  (fat*  sagum)  ba$  Äricgöfleib 
ber  alten  Werfer,  JXömerunbg'ranfen. 

Saïeter,  p.  a.  T.  mit  ber  Âraçburjlc  puçrn 
ober  reinigen  ; f.  saie. 

Saïette,  s.f.  fine  Slrt  ©arfdje  ober  SXatin 
von  SÈBolle  ober  ©reibe. 

Saïetterie , «•/.  eine  ©apett*39iûniifaftur  ; 
f.  saïette. 

Saïetteur,  euse , s.  ber  ©apcttwcbcr  ; bie 
©açcttwebcriim;  f,  saieue. 
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Saignant,  ante,  adj . blutertb  5 it.  ( pflm 

• Çletfdj)  nodj  faff  roh  » nicht  gar  gefodjt; 

(f.  ûUd)  saigneux). 

Saigné,  ce,  part,  et  adj.  ûbergelûfîcn  JC. } 
it-  ûbgegtflben  JC.  f.  saigner. 

Saignée , s f ber  Aberlafi  ; {yuig.  Me  Aber 
m / Aberl&ffe)  ; ba«  Aberlaffen  ; it.ßg. 
ein  Aberlafi  / b.  i.  ein  «Berluff , j.  93.  an 
gejwungcnerrocife  hergegcbencm  ©elb 
an  SKannfchaft  te.  ; it.  ber  Ableitung« 
graben  ; ein  ©raben  jur  Ableitung  be« 

Raffet«  » (f.  rigole)  ; selon  le  bras  la  sai- 
gnée, prov.  mon  tnufj  fîd)  nad)  ben  Um* 
ffinben  richten;  ntanmug  fïd)  nad)  ber 
îDccfe  ffrerfen. 

Saignement,  s.  m.  ba«  93llltcn  î il  lui  prit 
un  saignement  de  nez,  e«  fûm  ihm  ba« 
Sftafcbluten  an  ; et  ftcitg  an  au«  ber^îafe 
gn  bluten  ; (f.  and)  saigner,  v.  n. ßg.) 

Saigner,  v.  a.  and)  abs.  (einem  Sftenfcben 
einem  Çferbe  te.)  aberlaffen  , gu  Aber 
laffen  ; Me  (ober  ritte)  9lî>er  offnen;  eine 
Aber  fchlaaen;  93lut  Iaffcn  ober  abja 
pfen  ; it  ßg.  jemanben  nberlaffen  ; je 
manb  fd>rôofcn  ; ©elb  te,  ton  ihm  er* 
treffen  J (f.  and)  saignée , s.)  ; saigner 
un  malade  du  bras,  du  pied,  à la  tempe 

etc.,  einem  tfranfen  am  Arm,  amftuft 
am  ©djlaf  ic.  aberlaffen  ; saigner  ta 
viande,  ba«93lut  oom^lcifch  abtpafchen; 

. se  faire  saigner,  aberlaffen  J 93lUt  (affen; 
fïd)  eine  Aber  offnen  laffen  ; saigner  un 
fossé,  einen  ©raben  abgapfen,  abffcchen; 
saigner  une  rivière , einen  Jlufl  ableiten 
ûb$rabeit.  Se  saigner,  v.  riß.  fïd)  fclbfl 
aberlaffen  ; it.  ßg.  fîch  (burch  ©elbber 
geben  :c.)  loche  gefehehen  laffen  ; ftd) 
wehe  tbun  ; fîd)  attgrcifcn. 

Saigner,  v n.  bluten  î le  coeur  me  saigne, 
ßg . ba«  S)t rj  blutet  mtr  ; saigner  du  nez, 
(au*  bei  9tafe  bluten)  ißg.  baö^afe 
bluten  befommen , b.  f.  wenn  e«  gum 
^reffen  fommt , »erjagt  fepn  ; feilt  Söort 
nid)t  halten. 

Saigneur , s m.  fam.  fin  Argt  ber  JU  gern 
einen  Aberlafi  perorbtict,  ber  gu  »tel 
auf«  Aberlaffen  hàlt. 

Saign-  ux , euse  , adj . blllttg?  mit  95ÎUt  be» 
ffecft;  (»gl.  saignant);  le  bout  saigneux , 
bas  $>al6flûcF  eine«  #ammelé  ; — d’un 
veau,  eine«  Æalbc«. 

Siiliar.t,  ante,  adj.  (©auf.)  Porflehenb  ; 
hcvuorraqcnb  ; oorfprtngenbi  überbau* 
gciib  ; (ftortif.)  (inf.  bet)  angle,  im  ©e* 
genfap  »oit  rentrant)  porfpringcnb;  au«* 
gebenb;  (©a».)  aufgerûhtet  ; aufred)t 
ffebenb  («1  pied)  ; it  ßg.  (in  ©etfieö* 

. roerfett/  in  ®crfen  be«  5ßi$e«)  etwa« 
bcfoitber«  £froorffechcnbe«,  etwa«  ficb 
»orjüglich  Au«gftd>ncnbe«. 

Saillie,  s.f.  (©auf.)  ber  Söorfprung  ; Me 
SBorffecbung  ; it.ßg.  ba«  Aufbraufen, 
Auffahren./  her  Abbruch,  bie  £t$c  be« 


Borne«  / ber  3ugenb  je,  (pgl.  empört*, 
ment,  boutade) ; it.ßg.  ein  wiçiâcr,  ftnn* 
reicher  / geiffreichcr  ©infall  ; en  saillie, 
(©auf.)  b.i.  saillant,  (welche«  fche); 
par  saillies,  (p.  flüffigen  ßörpcrtt)fptung* 
weife  î rutfweifc. 

Saillir,  v.  n . irr.  (».  jîüffigen körpern)  ber- 
eu« fpriçeit  ; hcrau«  fpringett  ; beroor 
fprtngen  ; heroor  fprubeln  ; herau«  fchU- 
ficn;  (pgl,  jaillir)  ; it.  v.  n.  irr.  (t»irb  ait* 
ber«  alö  ba«  »orhergehenbe  fonjugirt)  * 
( ‘8auf.)  porffechen  ; fjeruorragen  ; por* 
fpringen  ; Überhängen. 

Saillir,  v.  a.  irr.  (p,  ©tiercit,  $Üben  JC.) 
befprittgen  ; belegen  , b.  t.  befruchten  ; 
baher  part,  et  adj.  sailli , ie , bcfprungen  ; 
belegt. 

Sain,  saine,  adj.  gcfuttbî  it.  (ppn  lebloffU 
Gingen)  bie  ©cfunbbett  erhaltcnb  ober 
betorbernb  ; (f.  saiubrr)  ; it.  pou  natùr* 
lieber,  guter  iSefchaffenheit;  unperbor* 
ben  ; unbefehabigt;  frifeh  » fafig*  (»on 
ber  Vernunft  te.)  gefuttb  ; (f.  aud)  droit, 
judicieux);  (in  ber  Seefahrt)  ficher; 
nid)t  gcfihtltd)  ; rein  ; sain  et  sauf, 
frifeh  un  b gefunb;/«'*.  wohlbehalten; 
it.  (p.  leblofen  ^Dingen)  gut  unb  frifeh; 
wohlbehalten;  unbèfcfmMgt;  unperbor* 

beit  ; quoique  malade  de  corps , il  est  sain 
d’entendement,  wenn  er  fehon  franf  bar* 
itieber  liegt,  fo  i(l  er  bod)  bep  gutem 
35erftanbe  ; idét-s  saines,  gcfiutbe,  wahre/ 
richtige  begriffe. 

Sain-bois , s.m.  ber  @cibelbaff* 

Sain-doux,  s.  m.  bû«  ©ChWetllfchmalj. 

Sainement,  adv.  gcfunbî  (f.  sam);  it.ßg, 
richtig;  oernüttftig;  wahr;  (f. sain). 

Sainfoin,  s.  m.  aud)  Foin  de  Bourgogne, 
J)abnenfammi  ber  fpanifchcÂlcf/ôéne* 
cfcitflee. 

Saint , Sainte , aßj.  heilig  ; (por  ben 
men  ber  ^eiligen  fagt  matt  auch  tm 
©eutfdjen  : ^anft , >♦  0anft  ')>e* 
ter  ; @anft  Âatharina)  ; it.  $.  ein  )>ei* 
ltger  ; eine  ipeiltgc  ; le  saint  Office,  bie 
^nquifîtion;  le  saint  siège,  ber  pipffli* 
ehe  ©tuhl  ; le  saint  père,  ber  heilige  3?a* 
ter  ; ber  ÎJapff  ; la  semaine  sainte , bie 
(Ehorwoche  ; le  jeudi  saint , ber  grüne 
3)onncrfîag  ; le  vendredi  saint,  ber  (£har* 
freptag  ; terre  sainte,  baö  gelobte  fcanb  ; 
it.  ein  geweihter  ©otte«acfcr  ; U sainte 
famille,  f.  famille;  la  Saint-Jean,  bû« 
3obanni«feff;  la  Saint-Martin,  ba«3Qîar* 
tinéfefl  ; Saint  Germain,  obft  l’église  St. 
Germain,  bie  ©auft* ©ermanu«firche ; 
l’année  sainte , ba«  grofe  3ubcljahr  i bû« 
leçte  eine«  jeben  3ûhrh«nbcrt«  ; auch 
baöjeuige  3^hcliahr/  welche«  alle  2Ç 
3ahre  wieber  eintritt;  (f.  jubilé);  le 
mal  saint  - main  , pop.  bie  JbÂÇe  î ber 
AttÔfûÇ  ; mal  de  St.  Jejn,  ober  bl»H  niaI 
de  Saint,  bje  ©djWerfUOth  ; (f,  Jean); 
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la  Sainte  Barbe,  (©dltfff.)  f.  Barbe;  le 
Saint  des  Saints,  (in  ber  ©tiftShutte  bet 
alten  3ubcn)  bas  AUcrbciligfle.  Prov 

à chaque  Saint  sa  chandelle , f.  chandelle  ; 
il  ne  sait  à quel  Saint  sc  vouer , er  Weifj 
nicht  ju  welchem  .^eiligen  er  feine  3u* 
fTud)t  nehmen  foil , b.  t.  wo  cr  Jpulfc 

fuel) en  foll  ; c’est  un  Saint  qui  ne  guérit 
de  rien , er  fonn  nicht  oiel  helfen  ; c’est 
un  Saint  qu’on  ne  chôme  pas,  f.  chômer; 
c’est  le  Samt  du  jour,  er  ifl  es , ber  jur 
3eit  in  Anfehen  Mt,  vuig . am  55ret 
td;  (f.  aud)  herbe). 

Saint  Aubinet , f.  Aubinet. 

Saint- Augustin , s.  m.  T.  bieCDîittef;  (bft 

«ftahme  einer  55uchbrucferfd)rift). 

Sainte-Barbe,  f.  B*rbc. 

Saintement,  adv.  heilig;  auf  eine  heilige 
Art. 

Sainteté',  ».  f.  bie  î Sa  Sainteté , 

(t)om  ©eine  Jpeiligfeit. 

Saïque,  $.  f.  T.  bic  ©aife , îfdwifc,  eine 
aufbcmmitteUinbifd)cn3S)îecr  gebrauch* 
liehe  art  £ajlfd)itfe. 

Saisi , ie,  part,  et  adj.  ergriffen  ; »egge* 
tiommen;  begriffen;  gcpacft;  crfchrccft; 
mit  Arrejl  belegt;  (f.  saisir)  ; il  a été 
trouvé  saisi  du  vol  , ntûtt  hût  bûÔ  ©C* 
flohlene  beo  ihm  gefunben  ; */.  saisi -, 
s.  m.  ber  ©chulbner  beffen  ©fiter  mit 
Arrefl  belegt  finb  ; (»gl.  saisissant,  ».  m.) 

Saisie,  ».  f.  T.  ber  SCrrefl  ; Kummer  ; bie 
gerichtlich«  Arreflirung  ; ber  55cfd)lag; 
faire  une  saisie , einen  Arrefl  ûiilegen. 

Saisine , s.  f.  T.  bie  55efîi?itebnHtng  eûtes 
gcfûiiften  unbeweglichen  ©Ute«  ; (wirb 
mit  possession  gebraucht)  ; it.  ber  &efuj 
fclbfl;  it.  (©chifff.)  eût  bûnncS  ©cil, 
um  einen  £au  ju  wief  ein,  einen  £au  ba« 
mit  ju  befefltaen  :c. 

Saisir,  v.  a.  ( ploçlid»  unb  mit  ©CWûlt) 
ergreifen;  it.  (etwas)  wegnehmen  ; (je. 
manb)  ergreifen,  vulg.  padfen  ; it.fig. 
(eine  ©clegcnheit  zc.)  ergreifen;  benu* 
hen  ; it.  (mit  bem  SBertab)  begreifen  ; 
faffen  ; »erflehen  ; i7.  (pon  einer  .tfranf* 
heit,  »on  einer  £cibcnfchaft  ic.)  jcmanb 
überfallen  ; befallen  ; angreifen  ; anfom* 
men;  it.  erfdtuttcrn;  erfehreef eu  ; rüh* 
ren  ; angreifeii  ; (jcmanben)  auffaUen  ; 
it.  saisir,  (jur.)  mit  Arrefl  (Kummer) 
belegen;  einen  55efchlög  ober  ^rrcfl  auf 
etwas  legen;  befchlagen;  »ctfummern  ; 

T . le  mort  saisit  le  vif,  fobûlb  CttXCt  tobt 

ifl , tritt  fein  ©rbe  in  ben  55 efiç  feines 
Vermögens  ein;  le  pied  saisit  le  chef,  auf 
feinem  eigenen  ©runb  unb  55oben  faitn 
man  fo  hod)  in  bie  Jpôhe  bauen  als  man 

■ Will»  saisir  un  tribunal,  une  Jurisdiction 
d une  affaire,  einc©ttd)C  fut  CtH  ©erûht 

bringen. 

sc  Saisir,  v.  ré  fl.  — d’une  chose,  fid)  ciller 

©achc  bemichtigcn , bemciù.’ru;  (ein 


©djïofi , eine  Çcflung  te.)  einnehmen  ; 
it — de  qn.,  fjd)  einer  5Jerfott  (ober  je* 
manbeS  tyerfon)  bemi\d)tigen  unb  fie  in 
Verhaft  nehmen  ; it.  se  saisir , b.  i.  être 
saisi,  »on  ©chrccfcti  ergritfm  werben  5 
heftig  erfdtrctfeit. 

Saisissabie,  adj.  (jur.)  worauf  Arrefl  ge* 
legt  werben  fanti. 

Saisissant.'ante,  adj.  (llUr»om  îyrofl)  plölj* 
lief)  ûberfaUenb  ober  anareifcitb. 

Saisissant,  s.  m.  T.  ein  ©laubiger  ber  fei- 
nes ©chulbnerS  ©fiter  mit  Arrefl  belegt; 

(»gl.  saisi , s.  m.) 

Saisissement , s.  m.  ber  ©cbrecFcu  ; bte  55e* 
flurjung;  bie  heftige  unb  unangenehme 
©emflthöcrfdmttcrung  ; saisissement  de 
coeur,  bie  £)cr$bcflemmung  ; Qkflent* 
ntung  beS  JpcrjeirS. 

Siison,  s.  f bie  3<ihrSjcit  ; it.  bte  3eit, 
bie  rechte  ju  etwas,  (in  we(d)cr  55c- 
beutung  es  auch  im  moralifchcti’Berilanî) 
gebraucht  wirb);  la  saison  nouvelle,  b.  i* 
te  printemps , ber  fttüblittg  ; l’arriére- 
saison , bas  ©pAtjahr  ; ber  J)crbfl  ; ©pàt* 
herbfl  ; dansla  saison  des  cerises,  wentl 

bie  Äirfchcit  reif  ftnb;  in  ber  $irfch*eit5 
bonne  saison , bie  nicbrigc  ober  trodfene 
3ahröjeit  in  ©cttegal  haute  saison, 

bte  hohe/  bie  naffe  3aMjcit  bafelbfl; 

ces  légumes  ne  sont  plus  de  saison , ju  bte* 

fen  ©emüfen  ( Jrtfilfenfcûchten)  ift  bic 
geit  nicht  mehr  ; fie  ftnb  aufjer  ber  3«it; 
cela  n’est  plus  (ober  n’est  pas)  de  saison. 
Ober  cela  est  hors  de  saison,  hietJU  ifl  bit 
3ftt  nicht  mehr  ; ba$  fdjicf  t fîd)  nicht 
mehr  ; baé  ifl  nicht  mehr  üblich  ; ba» 
braucht  man  nid)t  mehr  ; bad  fommt 
Sur  Unzeit;  baö  fommt  $u  fpÄt. 

Salade,  ».  /.  oi.  eine  3lrt  ^Jicfelhüube. 

Salade,  s.  f.  ber  ©ülat  ; u.  ein  in  Sßeitt 
ober  55ier  ctngetunfteö  ©tucF  55rob  / 
welches  man  bcnÄutfd)pfcrbcn,$oftpfer» 
ben  auf  ber  SKcifc  gibt;  fig.  ein  heftiger 
Söcrwciß  ; eine  gute  ^ruaelfuppe. 

Saladier,  s.  m.  bic  ©ülatfd)üffel  ; it*  bet 
©ehwenfforb  jum  ©alatwafdien. 

Salage,  s.  m.  bas  €infaljcn  ; bie  ©infal* 
jung  ; (f.  ÛUd)  salaison,  salin);  droit 
de  salage , bic  ©öljflcuer  ; ( €infülj* 
Heuer). 

Salaire , s.  m.  (auch  tm  piur.)  ber  Arbeits- 
lohn; £ohn  ; baS  ©ehalt  ; it.  fig-  bet 
£ohn  für  eine  fchlcdjte  £anblung  ; (»gl. 
aud)  appointement  , traitement,  gages, 
solde). 

Salaison,  s.  f.  bas  ©infûljen  ; bie  ©tnfal- 
JUttg;  (f.  aud)  salage,  saline)  ; it.  biC 
etttgcfaiijcnc  ©Hwaaren  felbfl  ; it.  bic 
3«tt  beS  (£infaljenS. 

Saiam , s.  m.  (turfifch)  ber  ©ruS. 

Salamalcc.  s./n.  (eigentlich  arabifeh)  b.  I. 
ftriebe  frp  mit  euch  ; it.fam.  bas  Com- 
pliment ; vuig.  ber  55ücfling. 
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in4  Sala  Sale 

Salamandre , s.f  ber  ©alümanbft  ; ?Woltb  î 
eine  3lrt  ©iberen  ; it.  (bep  ben  Äaböli* 
ftett)  eine  2lrt  Jeuergeijlcrcben. 

Salamanie  ; s.  J.  bte  türfifd)e  Wo&tflôtC. 

Salant,  ante,  adj.  marais  salant,  eût  ©ûlj* 
tfîd)  ; (f.  marais)  ; puits  salant , fin  ©ôl$* 
brunnen. 

Salarier , v.  a.  bcfolbfnî  it.  bcTo^tten;  (Pgl. 
salaire). 

Salariés,  s.  m.  plur.  bic  in  £o&lt  ffcbenbctt 
£eute  ; bie  \5efolbeten. 

Saiaui,  aude , adj.  fcbmugtg  ; t.  f.  fin 
©cbmttijnicfcl. 

Sale,  adj.  c.  ; unrein  ; unfûubtr  ; 

aarflig  ; (f.  auch  mai-propre)  ; it. ßg.  (tm 
moralifcben  Söcrftanbe)  fcbmuçtg;  qar* 
fftg;  (f.  auch  gras);  untüchtig;  unfÜ* 
tbig  (mie  $.  95.  «Xeben,  £anblunqcn  te.)  ; 
i'.  (©ebifff.)  unfifbcti  gefübrlicb;  un* 

teilt;  (im  ©egenfatjpon  sain);  couleurs 
saies,  T.  fcbmuçige,  b.i.  matte,  abge* 
feboflfene Würben  ; gris  sale,  afdjgrau;  bun» 
f elgrau  ; du  linge  saie , febroorje  ©üfebe  ; 
des  paroles  sales,  ßg.  UttflÄtbige  «©orte  î 
son  cas  est  sale,  prov.fam.  feine  ©OCbC 

tft  nidit  rein  ; et  ift  niebt  gan.$  unfcbul* 
big;  (t>gl.  net , véreux)  ; it.  sale,  al$  s. 
in  folg.  : Il  lait  fort  sale  dans  les  rues, 
c<  ift  febr  fcbmuçig  auf  ben  ©affen. 

Salé,  ée,  part . et  adj.  gcfûljett  ; it.  fin* 
gefallen  ; it.  faltig , b.  i.  Diele  î ©ali 
«ntbaltenb  ; it.  ßg.  gefallen , b.  i.  bei* 
fenb'toiçig  ; beifienb  ; U.  pop.  p.us.  b.  i. 
ÜU  tbeuer  ; il  aime  à manger  salé,  et  <§t 
gern  gefallen  ; des  eaux  salées , ©al|* 
maffer  ; sources  salées,  ©aljquellen  ; ( f. 
nu<b  salant)  ; it.  salé,  *.  m.  f,  in  ûlpba* 
betifeber  Orbnung. 

Salé,  r.  m.  eingefaljeneô  ; PocFel* 
ffeifcb,  b.i.  gefallenes  ©cbroeittfïcifcb  î 

petit-salé,  junqeö  ©cbmei njlei feb , baô 

K fit  im  ©al$  gelegen  bat;  le  franc- 
:bcm.  tn  Sranfr»)  ba$  grepfûli  ; 
it.  bte  ©aljfteucrfrenbett;  »ober  benn 
bie£ânber  »elcbf  biefe^repbeit  qeno§cn, 
pays  de  franc-salé  genannt  »urben  ; au- 
tant de  frais  que  de  salé , prov.  pop.  me* 

ber  ba$  eine  ttoeb  M onbere , b.  i.  fei» 
ne$  von  betjben. 

Salement , adv.  fcbmubig  ; unreinlich  te.  ; 

vu/g.  fiuifd)  î f.  sale. 

Saler,  v.  a.  fallen  ; */.  ftnfaljen;  saler  bien 
tout  ce  qu’on  vend , ßg.  pop.  feine  SB  a a* 
ten  faljen,  b.i.  §u  tbeuer  verfaufen. 
Saleran , s.  m.  (in  Papiermühlen)  ber  \0îei* 
fferfnecbt  ; it.  ber  ©aUgefeU , b.  t.  ber 
£eimer;  Derjenige  welcher  ba$  papier 
leimt. 

Saleron,  s.m.  (©olbfchm.)  ber  9îûpf,  bif 
©dmlc  an  einem  ©aljfafi. 

Saleté,  s.f.  bie  Unrcinlicbfett;  ilnflithig* 
feit;  UnfïÂtberep;  it.  ber  ©dmtuç , Un* 
ratb/  Unftotb  / bif  ttnrfinigfcit  felbft; 


it.ßg.  bie  Unff^tberep;  Me  3ote;  it.  Me 
Unjucbtigfeit  im  Weben  ; (pgl.  ordure, 
obscénité.) 

Saieur,  t.  m.  ber  ©infaljer. 

Sali , ie,  part,  et  adj.  f.  salir. 

Saiicaire,  s.f.  ber  SBeiberid) , etntfraut. 

Salicite , s.f.  T„  fin  fîgurirter  ©rein, 
auf  tveldtem  SfBeibcnblütter  vorgefleUt 
ffnb  î (Pgl.  dendrite). 

Salicoque,  s.f.  fine  2lrt  ©cefrcbfe. 

Salicot,  s.m.  ber  Sfteerfenchel  ; (aucb  fa- 
cile, ober  fenouil  mann,  ober  ebriste 
marine). 

Saliens,  adj.  m.  prêtres  saliens.  Uttb  s.m. 

! les  Saliens,  (bep  ben  alten  Wômmt)  bie 
fûlifcfcen  Prieftcr , b.  i.  bie  prie  (1er  bei 
©otte$  3Kar$. 

Salière,  s.f.  bûô  ©al^fag  ; (tnÂüd)en)Me 
©aljmAfle  ; it.  ein  SBerfjeug  ber  ©bel* 

* fleinfcbtteiber  ; it.  salières  ,ßg.  bie  Jpôb* 
len  über  ben  51iigenliebern  ber  pferbe  î 
it.ßg. fam.  bie^^ble«  obcr©rubett  über 
ber  35ru(l  magerer  Jrauenjimntcr. 

Saligaud,  aude,  subst.  pop.  eine  unretnli* 
dje,  fdimuçige  (vu/g.  füuifcbe)  perfon; 
vuig . ein  ©(bmcinigel;  ©(bmu^nief el  ; 
©cbroeiitpel*. 

Saiignon , s.  m.  bte  ©aljfdifibf  ; ber  ©als* 
f neben , ein  ©tücf  jufammen  gebaef  aizi 
©alj. 

Saligot,  s.m.  bie SOBüffetnufi  ©taebchtug; 
(f,  aueb  tribule). 

Salin,  ine,  adj.  faljig  ; esprit  salin,  bcr©alj* 
geiff. 

Saline , s.  f.  ba$  ©üljflcifcb  ; eingcfüljienfi 
über  gefabene#  ^ieiffb  ; inf.  aber  finge* 
faljene  ober  gefaliene  Jifcbe  ; (o^l.  sau »- 
son,  salage);  it.  baÖ©fllsmerf  î bte  ©ülj* 

fotbe;  it.  bie  ©aliqrube;  batf©al§berg* 
nterf;  «e.  bie  ©aljgucüe;  ©aljfoble. 

Salique,  adj.  f.  loi  saiique,  bA0  falifi^e  ©f* 

fcç  ber  alten  ^ranfen* 

Salir,  v.  a.  befcbmuljen;  befubeln;  feftmu- 
hig  machen  ; bcflecfcn  ; »erunreinigen. 
Se  salir,  v.  riß.  ffd)  befcbmuçen  ; freb 
befubeln  tc.  ; it.  (0.  Döingen)  fcbmuçig 
werben  ; (0.  Farben)  fcbmuçig  »erben  ; 
pcrfcbie§en  ; (f.  sale  unb  salissant) , salir 
l’imagination,  bie  ©inbilbungéfraft  be* 
flccfen , verunreinigen  ; salir  la  réputa- 
tion de  qn. , jemanbe*  guten  Nahmen 
bcfcbmuçen. 

Salissant,  ante,  adj.  »aä  leicbt  fduttU^iq 

»irb  ; roaé  ben  ©cbmulj  leicbt  anttimmt; 
(pon  Jarbett)  f.  salir. 

Salûson,  t.  f.  pop.  ein  fleinctf  un(latbige0 
fabelten;  vn/g.  ein  flciner  ©cbwein* 
pelj  ; ©cl)»einigel. 

Salissure, s.f.  bie  Uttreintgfcit,ber©cbmu*, 
fo  fifb  ouf  etmaô  feçt  ; (im  ©egenfaij 
eine«  tache). 

Salivaire , adj.  c.  $um  ©peicbel  gehörig  ; 
conduit  salivaire,  T.  ber  ©pcicbelgattg. 
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Salivation , ».  f.  bec  ©pctchelfluß  » it.  bie 
©peicbelfur. 

Salive,  s.f.  ber  ©peidjel. 

Saliver  , v.  n.  Ptel  ©petchel  aU*WCVfcn  i 
il  faut  le  faire  saliver  , tîîûU  IMlß  bit 

©peichelfur  mit  ihm  pornebmen. 

Salle,  ».  /.  ber  ©aal  ; ein  große*  ho&c* 
^immer  ; Salle  à manger , ber  ©peifcfaal; 
€«fûûti‘  salle  d’audience,  ber  2UlbtenM 
fûût  ; salle  d’armes , ber  Çechtboben  ; salle 
à dan.  if,  ber  £ait$bObcn;  salle  de  l'opéra 
etc.,  bû*  ÛpernbûU*  IC.  ; salle  d’ormes, 

(in  einem  ©arten)  ein  Ulmen* <plûi$. 

( pg(.  sallon.) 

Sa! Ion , f.  salon. 

Saimerin,  ».  m.  eine  2frt  junger  £acbfe; 
prvcl.  ber  ©dlmltng. 

Saimi,  ».  m.  ba*  Ötagout  von  gebratenem 
JebertPilbbrct. 

Salmiac,  f.  amoniac. 

Salmigondis,  ».  m.  ba*  StaAOUt  POtt  aller* 
let)  übrig  gebliebenem  ffleifch;  (Pergl. 
hoche-pot)  ; ßg.  bet  SJftifamtafdj. 

Saloir,  ».  m.  ein  große* ©aljfaß  ; bte©al$* 
«lüfte  ; it-  ber  ©tünber  ; ba*  ©efüß  §um 
©infalgen. 

Salon , ».  m.  ein  großer  hoher  ©aal  ; it* 
ba*  ©efcttfd)aft*Simmer  ï salon  de  treil- 
lage, eine  große  ©ommcrlaube  ; salon 
de  peintures,  bet  Ißilberfaal. 

Salope , adj.  c.fam . fdjntubig  unb  unrein» 
lief)  IC*  (f.  sale,  mal-propre)  ; it.  ».  c. fam. 
ein  ©cf)mu$nlc!cl  tc. 

Saiopement,  adv.  fchtnuhig  î unreinlieb  ic. 

Saloperie,  #./.  Ute  Unreinltdjfcit  ; vulg. 
©ebtttdnerep  J ©aUCÏCPi  f.  saleté,  mal- 
propreté. 

Saiorge , ».  m.  T.  ber  ©aljporrath  i bie 
©aljniebctlage  ; ber  ©aljhßufcn. 

Salpêtre , ».  m.  ber  ©alpeter  ; (f.aueb  nitre)  ; 
salpêtre  de  deux  eaux,  ©alpeter  POm  UWep» 
ten  ©tlbe;  salpêtre  de  houssage,  £ej)rfûl‘ 
peter;  SÄauerfalpeter  ; sflMuerfalj;  sal- 
pêtre en  glace,  gebrochener  f latet  ©aï» 
petev;  terre  i salpêtre,  ©aloeter«©rbc; 
faire  du  salpêtre,  ©aïpctct  fteUeit  l raffi- 
ner le  salpêtre,  ©alpeter  reinigen  ; il  «t 
tout  pétri  de  salpêtre,  prov.  et  ift  febt 

jShîornig  ; er  führt  gteieb  auf. 

Salpètreux  , euse , adj.  falpeterbalttg. 

Salpêtrier,  ».  m.  bet  ©alpeterfteber. 

Salpêtrière,  »./.  bie  ©alpeterhütte  ; ©al* 
peter  fieberet)  ; it*  (in  tyari*)  ein  geroif* 
fe*  Jpofpital/  ba*  auch  jugleich  ein  §udjt* 
bau*  ift. 

Salsepareille,  ».  f.  bie  ©arfaparilla  / vulg- 
bte  ©aiTepariUe,  eine  au*  $eru  font* 
menbe  SDurjel,  bie  in  bet  SPtebicin  ge- 
braucht wirb. 

Salsifis.  ».  m.  ber  9$otf*bart,  einelpftanje; 
— d’Espagne , bie  ©forjonete  ; (auch  ser- 
sifis,  scorsonère), 

Salsugineux  » cuse,  adj . (Çhpm.)  faljig*. 


wirb  Ptm  ben  flüchtigen  ©aljtheilcben 
gefügt  bie  perrauchcn. 

Saltimbanque , ».  m.  ber  ÇOiûtf tfchrcpcr  î *7. 
ßs-.  fam.  (p.  einem  débiter , ber  über* 
triebcnc  ©eberben  macht,  pon  etnem 
ipoffenreiffer  ic.)  ein  ©auf  1er;  (f.  auch 

bateleur  , charlatan). 

Saluade,  s.f.  ol • Uttb  plais.  bte  95ctbcu* 
gung  ; vulg.  ber  fBücfling  ; ( f.  réve- 
rence). 

Salubre  , adj.  C.  gefuitb  î $Ut  ©cfutlbbctt 

bicnïich. 

Salubrité,  s.f.  bie  ©cfunbbeit,  b.  i.  bte  gc* 
funbe  ©igeufehaft , *.  ber  £uft  K. 

Salué,  ée, part,  et  adj.  gegrüßt  K.  f.  saluer. 

Saluer,  v . a.  grüßen;  it - begrüßen;  U . 
feperlidj  auôrufcn  ; it.  fich  iemanben 
(fchriftlidi)  empfehlen  ; (pgl.  respect  ; 
it.  (al*  eine  £ôflicbfeit*formel)  fiel)  ic* 
manben  (mùnbltcb)  empfehlen  ; it.  (ein 
jrauenjimmer)  grüßen  unb  umarmen 
ober  füffen  ; it.  (itriegsw.,  ©cbtfff.)  fa* 
lutiren  ; (du  canon,  du  pavillon,  mit 
©tücfen , mit  ber  glaage)  grüßen  ; eine 
©alpe  geben  ; bie  ©tuef e lôfen  ; d fut 

salué  empeieur  par  toute  l’armée,  et  Wttr* 

be  Pon  bet  ganzen  Slrmce  al*  .ftaifep 
begrüßt , (jum  Âaifer  auégerufen)  ; u 
mer  salue  la  terre,  T • b.  i.  tPCtttt  ©chiffe 

por  einer  $eftung  porbep  fcgcln,  fo  lôfcn 
fte  ihre  ©tùcfe  î à peine  avoit-il  salué  la 
lumière , qu’il  mourut,  (poet.)  faum  hatte 
er  ba*  2lcl)t  biefer  2öclt  erblicft , fp 
#arb  er. 

Salure,  s.f.  bie  ©aljigfeit. 

Salut,  ».  m.  bie  SBoblfabrt  î ba*  Sßohl  ï 
jpeil  ; it.  bte  Rettung;  (îrheol.)  bie 
©eligfeit ; ba*  £ei l;  »V.  ber  ©ruß; 
(Ärieg*n>.  ic.)  bie  Begrüßung  ; ©alu* 
tirung;  (f.  saluer)  ; it.  (rom.  Kirche) 
getoiffe  Äircliettgebethe  bie  man  Slbcnb* 
âbftnat  ; ba*  ©djlußgebeth  î eine  alte 
rômifche  sDîünêcmit  berSluffchrtfti  »«- 
lus  populi  suprema  lejc  esto  ; it.  eine  gol* 
bene  évüttje,  worauf  ber  englifche  ©ruß 
geprügt  ijl  ; saluts  de  mer , ber  ©eegtuß; 
rendre  le  «aiut,  triebet  grüßen  \ einem 
banfen  ; travailler  à son  salut , für  feine 
©eligfeit  forgen;  faire  son  salut,  felig 
iperben  ; i bon  entendeur  , salut , prov . 
f,  entendeur  ; salut  et  amitié,  ©ruß  Uttb 
Çreunbfchaft  ; salut  et  respect,  mit  ehr* 
erbiethigem  ©ruße.  , , 

Salutaire,  adj.  c.  heilfam;  nu^ïtdj. 

Salutairement,  adv.  heilfftm;  hcilfûmïidj; 


nûftlid).  _ ..  Ä 

Salutation  , ».  f.  fam . ber  ©ruß  î bte  $e* 
grüßung;  vuig.  ber  ©ücfliitg  ; (f.  révé- 
rence) ; la  salutation  angélique , ber  eng* 

lifche  ©ruß  ; (rômifche  Âirche)  ba*  Slot 

Salvagc  , ».  m.  droit  de  salvage,  (©d)ifTf.) 

bfl*  Q3ergegelb  î bie  Stettgebübt  / ba** 
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ieni^e  ©clb , wetdictf  brin  ©runbbttïfl 
einer  $ûfte>  woran  man  geftratibet  bat, 
non  ben  geretteten  ©ûtern  bcjablt  wirb  j 

(f.  Ûltd)  sauvage,  s.) 

Saivateiie , s.  f.  T.  bie  @aloatcl-2lbcr  an 
ber  Jpanb  ober  am  Çufte. 

Salvations , s.  f pl.  (jur.)  btf  «Ctthetbi* 

gungtffdjrift,  SXettnngtffchrift , welche 
man  wiber  bie  fcinwûrfe  bec  ©egenpar* 
tep  eingibt. 

Salve , s.  f.  bie  ©aïpe , b.  t.  eine  2frt 
«egruftung  burch  Weuerung  mehrerer 
geucrgewebre  ober  Kanonen  ; it.  b,  i. 
eine  folc&c  Weiterung  bepm  gftanôoti* 
reit  Ober  in  ber  ©Cblaebtî  faire  une  salve, 
eine  ©alpe  geben;  le  canon  tire  en  salve, 
man  gibt  eine  ©alve  mit  Kanonen. 

SaM,  s.  m.  (rôrn.  flirchc)  batf  ©aloc  9te* 
giita;  ein  £ieb  *u  (Ehren  ber  Sungfrat 
€0îaria , welche*  inf.  bep  Jr>inrid)tung 
eine*  $Ôtijfctbûtertf  gelungen  wirb  ; le 
salvé  rrgina  , f,  salutation  angélique  ; il 

* faut  chanter  le  salvé , prov.  etf  ift  feine 

• Hoffnung  mehr  bû. 

Samaritaine,  ^ /.  ber  «runnen  ouf  ber 
neuen  »«rucfc(pont  neuf)  $ti  paritf. 

Sambouc , s,  m.  eine  2lrt  woblriecbenben 
£olJctf. 

Samedi,  s.m.  ber  ©ottnabenb;  (in  Ober» 
beutfdilanb)  ber  ©amftag  ; samedi  saint, 
ber  heilige  2lbenb  uor  ôftern. 

Samequin,  s.m.  ci  ne  2lrt  tûrfifdjer  Âûften* 
fchijfc. 

Samiei , s.  m.  ber  tfamfîn , ein  tôbtlicher 
SSinb  in  Slfrifa. 

Samis,  s m.  eine  2lrt  mit  ©olb  ober  ©il* 
berlabn  burcbwcbter  ©toff. 

Samoreur,  s.  m.  eine  2lrt  febr  (anger  unb 
platter  ftabrjeugc. 

Samorin,  s.m,  bcrSamoriit,  ein  afîatifdjer 
fturft. 

Samskret  ober  Shanscrit,  s.  m.  bie  beiligc 
©pradje  ber  Grammen  in  Jptnboftan. 

San-benito,  s.  m.  batf  £obtenfletb  ber  non 
ber  3nguifition  perbammten  $e$er. 

Sandr , v.  n.  ( ©ebifff.)  lecF  werben , unb 
untergeben,  oerfinfen. 

Sanctifiant,  ante,  adj.  (£beof.)  fteiltgettb. 

Sanctificateur,  s.m.  T.  ber  £ciligmad)er. 

Sanctification,  s.f.  T.  bie  Heiligung. 

Sanctificr,v.  a.  T.  heiligen;  heilig machen; 
*•  heiligen,  b.  t.  heilig  halten;  heilig 
fenern  unb  begehen. 

Sanction,  s.f.  bie  «eftûtigung  ein cö  ©e* 
feçc$ , einer  «erotbnung  ; it.  ein  ©efcp 
in  .firchcnfaehen  ; Pragmatique  Sanction, 
f.  Pragmatique. 

Sanctionner,  v.  a.  nouv.  (citt  ©efefj  te.)  bc» 
ftatigen. 

San^uaire,  s.m.  ( im  £cmpeï  ber  alten 
3uben)  batf  Jpciltgtbum  ; batf  2lflerbei« 
ïigfte  ; (and)  le  Saint  des  Saints)  ; it.  fig. 
batf  «Ociligtbum  ; il  ne  faut  pai  entrer  dans 
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le  sanctuaire , mon  muft  bie  SKathfehlôffe 
©ottetf  nicht  autfflûgcïit  wollen  ; man 
muß  bie  ©eheimniiTe  ber  Surften  te* 
nicht  erforfchen  wollen;  peser  au  poids 
du  sanctuaire,  genau  unterfueben  ; reif- 
lich erwigen. 

Sandal , s.m.  auch  bois  de  sandal,  ber  ©an» 
bel  ; batf  ©anbelhol$. 

Sandale,  s.f.  eine  2lrt  ©ohlen  ober  Pan- 
toffeln, begleichen  bie  barfuß  gehenbett 
Jonche  tragen  ; it.  eine  2Irt  Pantoffeln 
ber  alten  » it.  plur.  (©ebifff.)  b.  i.  al- 
lèges. 

Sandaiier,  s.  m.  einer  ber  3Kôncb$fcbube 
macht;  f.  sandale. 

Sandaiine,  s.  f.  eine  art  penctianifcber 
3«ug. 

Sandaraque,  s.f.  ber  ©anbaracb , b.i.  bas 
blaftgclbe  jjarj  gewiifer  autflûnbifdjer 

S©achholberbÂume  ; it.  qqfi  b.i.  l’orpi- 
ment rouge,  batf  rothe  Operment. 

Sang,  s.  m.  batf «lut  ; it.  batf  ©eblût,  b.  t* 
bie  gattje  ^5(utmaffc  eines  ÂôrperS  ; it. 
fg . bas  «lut,  ©eblût,  b.  i.  bie  «luts* 
perwanbtfdiaft  ; bie  abfunft  ; bnô  ©e- 
fchlcdit;  (©eblût  wirb  inf.  pon  fûrffli- 
chenperfonen  gefagt)  Princes  du  sang, 
Prinjen  pon  ©eblût;  sang  menstruel, 
f.  menstruel  ; sang  de  dragon , brachen» 

blut,  b.  i . eine  pftanje  ; it.  ein  rothrS 
j^ars;  tirer  du  sang,  »«lut  ûbjapffn; 
«lut  laffen  ; aberlaffcn  ; mettre  en  sang, 
blutig  fd)lagen  ; des  pigeons  au  sang, 
in  ihrem  «lut  gcb&mptte  Itauben.  Fig. 

et  Prov.  épargner  le  sang,  baS  £eben  ber 
9)îeitfchen  fdioncn  î mettre  i feu  et  k 
sang,  f.  feu  ; un  homme  de  sang,  (qui  se 
plaît  dans  le  sang  etc.)  f.  sanguinaire; 
c’est  la  force  du  sang  , f,  force  ; de  sang 
froid,  mit  faltem  «lute;  faltblùtig  ; 
gan§  gelajfen;  (f.  auch  sens);  cela  lui  a 
coûté  le  plus  pur  de  son  sang,  bû£  bût 

ihn  ben  beften  £beil  feines  «erm&gen* 
gefoftet  ; avoir  le  sang  chaud , (eicht  in 
«fcifie  gerathen;  leid)t  jorntg  werben  ; 

cela  rafraîchit  le  sang , bOÖ  macht  ftifcfceS, 
fröhliche*  «lut  ; cela  fait  faire  de  mau- 
vais sang,  batf  macht  bôfetf  «lut;  cela 
est  dans  le  sang  ; batf  liegt  ira  «lute  ; 
(f.  auch  baigner,  mentir,  ongle,  pinte, 
suer,  tremper  etc.) 

Sang-froid , s.  m.  bie  Âaltblûtigfcit  ; bû$ 
faite  «lut;  de  sang-froid,  mit  fûltcnt 
«lute. 

Sangiac,  s.  m.  cttt  tûrfifcbcr  Unterftûtfc- 
halter. 

Sangiade,  s.f.  ol.  ber  Pcitfd>eithieb. 

Sanglant,  ante,  adj.  blutig;  mit  «lut  bf- 
ftecftï  it.  fig.  blutig,  b.  i.  wobep  «lut 
oergoffen  wirb  ; ober  ( im  moralifdjen 
«crftanbc)  uberh.  / hûdift  fchmerjlich  / 
empftnblich  ; le  sacrifice  non  sanglant  , 
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(rêmifdjc  Âircbe)  baß  unblutige  sfôffj* 
opfcr. 

Sangle , s.  f.  ber  ©urt;  ©urteï  ; ©auch’ 
gurt  ; deitgurt  ; it.  ( de  la  seile)  ein 
©attclgurt;  it.  baß  £ragbanb  ; ber 
£raggurt;  ©urtricmen  ; it.  (©chitff.) 
pi-  baß  glcchtmerf  non  bûnneu  ©triefen; 
lit  de  sangle,  büß  ©urtbctt. 

Sanglé , ée , part,  et  adj.  gegurtet  K*  ( f. 
sangler)  ; it.  (3Bap.)  rcirb  von  £birc*n 
gefügt/  melche  einen  ©urtel  non  anbe* 
rer  §ûrbe  um  ben  £eib  haben. 

Sangler,  v.a.  gürten;  it.  Fig.  fam.  einen 
(©d)ûler)mitdutbcn  (tretdjen  ; sangiei 
un  coup  de  poing , de  fouet  etc. , eiUCtt 

berben  Jaujifchlag  , Vcitfcbenbieb  te. 
geben;  sangler  un  soufflet  à qn.,  einem 
eine  berbe  ûbrfeige  ( ober  SOcaulfcbelle) 
geben  (vu/g.  gieren) ; il  a été  sanglé,  er 
bût  ben  ÿrojeg  mit  allen  Æoficn  ver* 
Iorcn  ; it*  cr  ift  gAnjltch  ûbgemiefen 
morben. 

Sanglier,  s.m.  ein milbeß ©chmetn ; T.  ein 
©djmein;  sanglier  mâle,  ein  milbrr€bcr; 
la  chasse  du  sanglier,  bie  ©djmeinßjagb; 
au  cerf  la  bière,  au  sanglier  le  barbier, 
prov.  b.  i.  bie  2Qunbe  von  einem  Jpirfch 
i(t  tôbtlid)  / aber  bie  non  einem  milben 
©dnvein  nidjt. 

Sanglons,  s.  m.  plur.  T.  f,  Fourcats. 

Sanglot,  s.  m.  ( mci|T  tm  pl •)  baß  ©djfafb' 
jen,  wenn  man  heftig  meint. 

Sanglotter,  v.  n.  (vor  heftigem  deinen) 
fd)lud)sen. 

Sang-suc , s.f  ber  ©lutigcl  ; it.  fig.  (von 
^erfonen)  ein  ©lutigcl , ©lutfaugcr, 
fccutefchinbev;  ein  SDudicrcr  :c. 

Sanguification,  s.f.  T.  bic  ©rjeugung,  ©C* 
rettung  beß  ©luteß. 

Sanguin,  ine,  adj.  blutreich;  fanguintfd)  ; 
mirb  von  £euten  gefügt  bie  Iciditcß  ©lut 
hüben,  unb  baber  febr  lebhaft,  aufge* 
reimt,  luftig  finb;  it.  blutfarbig;  blut* 
rotb  ; vers  sanguins,  ©lutmûrmcr. 

Sanguinaire,  adj.  c.  blutgierig;  blutbur» 
fttg;  graufam  ; unbarmberjig;  it.  s.f. 

(©Ctûtt.)  f.  renouée. 

^Sanguine,  s.f  t>cr Q3lutflctn  ; it.p.us . b.t. 
jaspe  sanguin,  ber  ©lutiftfpiß. 

Sanguinolent,  ente,  adj.  T.  mit  ©lut  Ver* 

mifdjt. 

Sanhédrin , s.  m.  (ben  ben  alten  3ubcn)  ber 
große  datb  $u  3crufalem. 

Sanicie , s.  f.  ber  ©anifel , eine  ^flanje  ; 
f.  ÛUd)  mitelle  etc. 

Sanie,  s.f.  T.  ein  mAfîerigcr  ©iter. 

Sanieux , euse , adj.  T.  eiterig  » CitCWb  J 
f,  sanie. 

Sannes , f.  sonnez:. 

Sans . prrp.  ohne;  sans  quoi,  menn  büß 
nicht  ift  ober  gefchicbt;  sans  faute,  un* 
fehl  bût  ; cela  va  sans  ûwe.fam.  büß  Ver* 

ftebtftd)  »0»  felbfl  ; (f.  bie  ©ramm.) 
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Sans-culotte,  s.  m.  nom.  (jur  3eit  ber  IcÇ* 
ten  franjôftfdjen  dévolution)  ein  U», 
beboßter  ; cin£ofenlofer;  ein  Dbnebofc; 
©anßculotte  ; ein  ©vottnabme,  unb 
nachher  ein  Jaftionßnabme  ber  Armem 
unb  vatrtottfehen  ©olfßflaffe,  fo  mie  Der 
©aterlaiibßvcrtbeibiger. 

Sans-culottcrie,  s.  f nom.  ber  ©tünb  bet 
Dbnebofen;  bie  fAmmtltcben  Dbnebofen; 

f.  sans-culotte. 

Sans-culottide,  s.f.  nom . (int  neuen  fran* 
jAfifcbcn  Äaleitber)  einer  von  Den  fünf 
©rginjungß*  Sagen,  mclche  ie$t  jours 
complémentaires  beißen  ; it.  büß  iwiebec 
abgefdjafrtc)  ©anßculottenfcft  ; f.  Sans- 
culotte. 

Sans-culottisme,  s m.  nom.  ber  ©ütlßcillot* 
tißmuß , b.  i.  bie  Slnbanglicbfcit  011  bic 
^artep  ber  Dbnebofen,  fo  mie  auch  Der* 
felbcn  ©runbfAçe  ; f.  sans-culotte. 

Sans-peau,  s.f.  eine  2lrt  ©ommerbirne. 

Sans  prendre,  s.m.  (Äürtenfp.) ©olo  ohne 
ju  laufen. 

Sansonnet,  ber  ©taar,  ein  ©angvogel; 
it.  eine  2(rt  Heiner  ©eemafrele;  (.  ma- 
quereau. 

Sans-souci , s.  m.  f.  souci. 

Santé , s.f.  bie  ©efunbbeit  ; baß  SQoblfeçn; 
officier  de  santé,  cigentltdi  bie  Benen- 
nung ber  2Cer§te , Süunbirjte  unb  2lpo* 
tbefer  beß  Äonigß  ; it.  auj.  (tu  Jranfr.) 
bcr2lr$t,  SffiunDarjt;  auch  einîlpotbe* 
1er  î lieu  ober  maison  de  santé,  ober  bloft 
la  santé  , baß  tycftbofpitûl  ; billet  (obet 
lettre)  de  santé,  ber  ©efunbbcitß*<JJü&  î 
avoir  l’air,  (avoir  un  visage)  de  santé, 

ein  gefunbfß  Änfeben  haben  ; recht  ge* 
funb  außfehen  j il  n’a  pas  porté  santé 
depuis  sa  chiite,  fam.  feit  öcm  $ûtt  beit 

er  getban  hat,  ift  er  nicht  mehr  gefunb 

gemefen  ; porter  une  santé  à qn. , boire 
la  santé  ober  à la  santé  de  qn.,  jeman* 
ben  eine  ©efunbbeit  jubringen  ; auf  ie* 
manbeß  ©efunbbeit  trinfert;  (f.  auch 

mal , s.  prov.) 

Santoiinc,  s.f.  baß  ©ppreffenfraut ; (auch 
petit  cyprès,  garclerobe)  ; it.  f,  barbotine, 
semencine. 

Santon,  s.m.  ein  tûrfifdjcr  tdônch. 

Sanve , s.f.  eine  milb  machfenbc  2lrt  ©enf. 

Saoul  etc.  f.  soûl  etc. 

Sapa  , s.  m.  f,  raisiné. 

Sapajou,  s.  m.  eine  2lrt  Heiner  Sllfen. 

Sapan,  s.  m.  baß  ©apûubolj  \ ein  japftnî* 
fdjeß  Jûrbcbolj. 

Sape,  s.f.  T.  baß  Untergraben  ï it-  bic 
©appe  felbfl,  b.  i.  ein  in  bic  €rbc  ge* 
grabener  $öeg  (um  ju  einer  ^cfiung  $u 
fommeti). 

Sapé,  ée,  part,  et  adj.  untergraben  te. 

Saper,  v.  a.  untergraben;  (fappiren);  it. 
fig.  untergraben,  b.  t.  etmaß  îu  ffrnicft* 
ten,  umi'ujloêctt  fuchcn. 
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Sapeur , s.  m.  T . ber  ©apirer , (llntergra* 
bct)  ; f.  saper  ; (iff  nidU  mit  Pionnier  JU 

perwechfeln). 

Saphène,  s.  f.  (&nat.)  bic  grauen*  ober 
SRofen«  2lber  am  guße. 

Saphique,  adj.  c.  fappbifch  ; wirb  voit  ei- 
ncr  Don  ber  JOichterinn  ©appbo  erfun» 
bcnen  «Qerßart  gefagt. 

Saphir,  s.  m.  ber  ©app&ir  ober  ©aphir, 
eût  blauer  ©Deljiein. 

Sapience  , s.  /.  ol . bie  2Ö:iß&cit  î le  pays 
de  sapience , prov.  baß  £anb  bct  2Qeiß» 
^cit  / b.  i.  bie  e&cm.Wormanbie  î (weil 
man  in  berfclben  febon  im  jwanjigften 
3af>r  munbig  mürbe). 

Sapientiaux , adj.  m.  plur.  les  livres  sapien- 
tiaux, bie  Sucher  ber  9£teiöbeit,  b.  i. 
ufannnen  bie  ^Halmen,  ©pridjmörter/ 
ai  hohe  £ieb  , Der  <JJrcbiger  ©alomonß, 
baß  $uch  ber  SÖeißpeit , unb  ber  3cfuß» 
©irach. 

Sapin,  s.  m,  bie  £anne;  ber  £annenbaum } 
du  bois  de  sapin  , tanneneß  Jpoljj  £an» 
neu&olj  ; ( in  $ariß  ) ftatt  hacte  -, sentii  j 
le  sapin,  prov.  febon  nach  bem  ©arg  rie* 
chcn  ; in  feiner  gefunben  Xpant  jtedfen. 
Sapine,  s.f.  T.  ein  tannener  halfen, 
Sapinette,  s.f.  T.  bie  2Untenmufchel/  (wcl* 
che  fid)  unten  an  bie  ©duffe  bÄngt.) 
Sapinière , s.  f.  ber  £anitenwalb  » it*  eine 
Slrt  tannener  ga&rjeuge. 

Saponacé,  ée,  adj.  T.  feifenartig. 
Saponaire , s.  j.  baß  ©eifentraut  » SÖafcb* 
fraut;  bic  ©pcichelmurjel. 

Saporifique,  adj.  c.  T.  citlCtt  ©efchmacf 

babenb  ; nach  etwaß  fehmeefenb. 
Saquebute , s.f.  bic  <pofaime;  <Saßpofaune; 
it.  ol.  eine  uorn  mit  einem  Xpafen  perfe* 
bene  2irt  ©pieße,  einen  bamit  auß  bem 
©attel  ju  beben. 

Saquier,  f.  sacquier. 

Sarabande,  s.  f.  baß  £onffucF  unb  efn$anj 
biefeß  Ota&menß. 

Sarbacane,  s.f.  baß  ‘©laßro&tj  parler  par 
sarbacane,  fig.  fam . (butd)  eilt  95laß» 

robr,  ©prachropr,  $.  i.)  burd)  cincß  an. 
bern  >9îunb  reben  ; burch  »JKittelßperfo* 
neu  reben. 

Sarcasme,  s.m.  eine  beleibigenbe , bittere 
©p&tterep  ober  ©pottrebe;  ©tachcl* 
morte. 

Sarcelle,  s.f.  f,  cercelle. 

' Sarclé,  ée,  part,  et  ad '/.  geg&tCt* 

Sarcler,  v.a.  gâte»  ; taten  ; außgÄten;  baß 
lînfraut  außreißen,  außropfen,  außretn 
ten  ; pom  Unfraut  reinigen. 

SarcJeur,  cuse,  s.  ber  ©ÂtCI/  3itCr  î bie 

©Aterinn  i f.  sarcler. 

Sarcloir , $.  m.  bic  ©âthacfe  ; ©lUbaue; 

SXcutbaue;  baß  ©Steifen. 

Sirciure , s.f.  baß  außgcgAtete  Unfraut. 
Sarcocéle,  s.  m . T.  ber  glcifd)bVUCh  (ûtt 

b eu  Xppbcn), 


Sarcocoiie , #.  f.  T.  ber  gleifchleint,  ein  ge* 
wiffeß  außlanbifd)eß  ©umrnt. 

Sar  co-épi  plocéle , s.  m.  T . ber  9tel$cifcb* 
brucb  tm  Xpobenfacf. 

Sarco  - épiplomphale  , s.  mi  T.  ber 

gletfchbruch  am  Sîabcl. 

Sarco-hydrocéie , s.  m.  T.  ein  mit  einem 
SSafferbwcb  perbunbetter  gleifchbrud). 

Sarco.ogie,  s.f.  (Stnat.)  bie  £ebre  pon  ben 
fleifebigctt  i beilen. 

Sarcomateux,  tuse,  adj.  ffeifcbaftpicbßartig. 

Sarcome,  s.m.  T.  baß  5ieifa>geroÄd)ß. 

Sarcompbale , s.  m.  T.  baß  Sleifd)£C!DÄd)ß 

am  $?abe(  ; ein  ftabelgetp&cbß. 

Sarcophage,  s.  m.  eine  2irt  ffeitterner  ©5rge 
ober  ©rabmabie/  worein  bie  Stlten  bit- 
jentgeu  tobten  Körper  fegten , tpelrfje  fie 
nid)t  perbrennen  wollten  ; it.  auj.  b« 
©arg  ober  bic  ©orfteüung  beffelben  ire- 
présenution)  beo  großen  grauer*  Zere- 
monien ; it.  ajj.  c.  et  s.  (baß  oerborbe* 
ne  Sfdfcb  weg«)  Aftenb;  ein  a^enbeß/ 
wegbei^citbcß  Mittel. 

Sarcotique , adj.  c.  T.  maß  Wiebcr  f Iftfcb 
waebfen  macht  ; ffetfchmachcnb. 

Sarde  , adj.  et  s.  c.  nouv.  fatbinifcf)  Î ein 
©arbinier/  ©arbe  ; eine  ©arbinierinn. 

Sardienne  , s.  f.  ber  ©arbet/  ein  £alb- 
ebelficiit. 

Sardine,  s.f  bie©arbellcj  eine 9(rt  Hei- 
ner Xpirinae  ; (pgf.  anchois). 

Sardoine , s.f.  ber  ©arbonir,  cinZbcfffein. 

Sardonien  ober  Sardoniqué,  adj.  m.  ris  sar- 
donien  ober  sardonique,  büß  farbonifcfjC 
£adjen  ; eine  frampfigt/  bem  £ad)cn  ibn- 
liehe  sßcrjiehung  ber  ©cftchtßmußfefn  ; 
it.  fg.  ciiipcr(icKtcß/  ein  gcjwungcncß 
£acheit. 

Sardrée,  s.f.  f.  sarriette. 

Sarfouer,  v.a.  T.  la  terre,  bie  ©tbe  JWtfchen 
ben  tyflanjen  leicht  umgraben/iimjicchcn/ 
haefen/  ruhten. 

Sariette,  s.f.  f.  Sarriette. 

Sarisse,  s.f.  rin  'IQurffpieß  ber  alten  ©attir r. 

Sarmatique  , adj.  c.  fflrmatîfd)  i btC  altClt 
Bewohner  ^olenß  k.  betreffenb. 

Sarment,  s.  m.  böß  ÎXebenholj/  SRebholj  i 
bie  «Rebe. 

Sarmenteux,  eute,  adj.  rcbcnûrtiû»  *é*  H>aß 
Diel  Siebholj  hßt. 

Saipe,  Sarpette,  f.  serpe  , serpette. 

Sarrasin  , adj.  et  s.m.  (ein  ©nraceite);  bl« 
sarrasin,  ober  bloß  s.  du  sarrasin,  (auch 
blé  noir,)  ber  ‘5ud)Weijen;  baß  £>e tt>cf  om. 

Sarrasine,  s.  f.  (Jorttfif.)  büß  gallgattfr  Î 
f.  herse. 

Sarrau , s.  m.  ber  Saucrftttel  ; ftufumanuß- 
fittel  i ©olbatcnfittcl  ; ein  Mittel. 

Sarrete,#.  /.  T.  ber  Âtnbcrframpf. 

Sarrette  ober  Serrettc  , s.  f.  bÛ  S&rbCt- 
fdiartej  baß  ©chartenfraut. 

Sarriette,  s.f.  bt<  ©ûtlircp  ; bflß 

fraut  i bei  ©avtcnguenbel. 


Sas  Sati 

Satt,  s.  m f.  goémon,  varech. 

Sas , t.  m.  bû*  ^ôûrfîcb  ; (f.  ûudj  tamis)  ; 
(im  Söaffetbuu)  ber  ©cfcleufen-Binfap  ; 

@CbI(Ufenfûll  ; passer  par  un  sas,  butd) 

ba*  £aarfleb  laufen  laffen  ; burchfleben  ; 
fïeben  ; du  plâtre  au  sas,  geflehter  @p*; 
faire  tourner  le  sas,  ba*  ©ieb  umlflUfctl 
laffeti , (tfl  eine  artöaufelep,  um  eilten 
âicbflahl  ju  erfahren)  ; passé  au  gros  sas, 
prov.  wa*  nur  obenhin  unterfuhr  wo? 
ben  ifl. 

Sassafras,  s.  m . ber  ©affafraibaum;  ie.  b.  i. 
bois  de  sassafras,  ba*©affafrafholj;  $cn 
fbel&oli. 

Sasse,  s.f.  (@d)ifff.)  bif  SEBaffcrfchanfcf. 
Sassé , ée  , part,  et  adj.  geflebt  IC.  f.  sasser. 
Sassenage,  s.  m.  eine  art  franjôflfchcr  £âfe; 
pierre  de  Sassenage,  fin  gewiffer  ©teilt , 

befîeit  man  fld)  bep  augenfranfbetten 
bebient.  (Bepbe  Benennungen  fommen 
»on  bem  ©ahmen  eine*  im  ehern.  £au 
Phinc  fiegenben  Orte*  her.) 

Sasser,  *. a.  fleben;  burchfleben ; (f.  cas); 
i‘-ßg-  etwa*  genau  unterfueben  ; ( pl.us . 

ressasser.) 

Sasset,  s.  m.  ba*  ©iebehen  ; ein  Heine* 
£aarfleb. 

Sassoire,  s.f.  T.  ber  £fnffchÄmef,  ba* £enf 
febeit  am  ©orbergeflcU  eine*  tagend. 
Satan,  s. m.  (Bibel)  ber  ©atan;  £eufel. 
Satanique  , adj.  c.  fatantfd)  > tCUflt'fch. 
Satellite , s . m.  ber  Brabant/  b.  i.  ( m.p .) 
ein  bewaffneter  Wiener  i ein  SDtitgehülfe 
ber  bie  ©etvalttbütigfeiten  einc*anbcrn 
unterflupen  unb  in  auöübung  bringen 
tmifj;  it.  (aflron.)  ber  Trabant  / ober  ci» 
ner  non  ben  Trabanten  eine*  Planeten. 

Satiété,  S.fprop.  et  f g.  bif  ©ûttheit  (de 

qch.»  an  etwa*);  (bie  Sättigung);  bie 
* €rfattigung  ; ©cnûge  ; ßg.  auch  ber 
BcFelj  Ueberbrtifl;  bie  UeberfcUtigung  ; 
l’abondance  cause  la  satiété,  prov.  Ueber* 

flufl  ertpedt  Ueberbruff. 

Satin , s . m.  ber  atla*  ; satin  à fleurs  , ge 
blumter  atla*. 

Satirwde , s.  f.  eine  art  fehr  bünnen,  nach 
Strt  bc*  atlafîc*  gemachten  ^enge*. 
Satinaire,  s,  m.  p.us.  bet  atïoéwebfr. 
Satiné , ée  , part,  et  adj.  nach  art  be*  $(t 
IaflfeS  gcmirft  ; atlaôartig  ; papier  satiné 
geglättete*  Papier  ; ruban  satiné,  atla*« 
banb  ; une  peau  satinée,  ßg.  eine  £aut 
bie  fo  fanft  wie  atla*  ifl. 

Satiner,  v.  a.  auf  atla*art  weben  ober 
totrfen  ; it.  v.  n.  T.  (pon  Ênlpen)  wie 

: au*fehen , glinjen  ober  anjnfüh 

len  fcpn. 

Satire , s.f.  bie  ©ûttrr  ; ©pottfdjrift  ; ba* 
©pottqebicbt.  ( 3fl  nicht  mit  satyre  §u 

pcrmechfcln). 

Satirique , adj.  c.  fûtirifeh  î fpôtttfch  » f. 
satire. 

S^jixiqucnacnt,  ßdy*  ffttirifdj* 


Sati  Saty  m<j 

Satirisé , ée , part,  et  adj.  fatirifîrt/  bffpôt* 
telt  ic. 

Satiriser,  v.  a . auc %absoi.  fatiriflrcn;  burefl 
@pott  lächerlich  machen;  fpotten ; vuig. 
burchjiehen;  bnrchhecheln  ; befpbtttln. 
Satisfaction,  s.  f.  bie  ^ufriebcnheit  unfr 
5reube;#ba*  Vergnügen  über  etwa*;  z7. 
bie  ©enuge;  ba*  ©enügen  s it . bie  ©c- 
uugthnung. 

jSatisfactoire  , adj.  c.  (£ hfOl.)  ©enugthu* 

unglciflenb;  genngthuenb. 

[Satisfaire , v.  a.  (jemanb  ober  etwa*)  befrie* 
bigen  ; ( jemanben  ober  einer  ©acbe  ) 
©enuge  leiflen  ober  thun  ; ©enuge  lei* 
pen  ; jemanb  jufrieben  flcDen  ; pergnù- 
gen  ; iu  ©enugthuung  leiflen  ober  ge* 
ben  J genugthun  ; satisfaire  son  ambition, 
feinem  ©hrgeij  ein  ©enuge  leiflen  ; sa« 
lisfaire  ses  créanciers,  feine  ©liîubiger  bf* 
jahlen;  satisfaire  qn.  de  qch.,  jemanb 
mit  etwa*  beliebigen  ; cela  ne  satisfait 
pas,  biefc*  tbut  fein  ©enuge;  it.  satis- 
faire, I './*.  (*  qch.)  einer  '©ache  (inf, 
ferner  Pflicht)  ©enuge  leiflen  ober  thun; 

ihr  genug  thun  ; satisfaire  a sa  parole  , 
halten  ober  thun  toa*  man  perfprochen 
hat  ; feine  SSort  halten  ; satisfaire  â une 
question,  eine  $roge  beantworten.  Se  sa- 
tisfaire, riß.  fein  ©erlangen  beliebi- 
gen ; feine  SEBunfchc  erfüllen  ; feine  gufl 
buflen;  se  satisfaire  soi-méme,  fleh  felbft 

©enugthuung  perfchaffcn. 

Satisfait,  ite,  part,  et  adj . bffrifbigt  IC. 
(f.  satisfaire)  ; it.  adj.  de  qch. , mit  etwa* 
lufrieben  ; pergnügt  ; il  s’en  va  peu  sa- 
tisfait , er  geht  mi§pergnügt  hinweg. 
Satisfaisant, ante,  ad),  befricbigcnb;  geilUga 

thuenb  ; hinlänglich. 

Satrape , s.  m.  ( bei)  ben  arten  Werfern)  ein 
©atrap;  ein  £anboogt;  ©tatthalter. 
Satrapie,  s.f.  (alte  tyerfer)  eine  £onbpog- 
tep  ; ©tatthalterfchaft  ; f.  satrape. 

Satron , s.  /tu  ein  Heiner  £ocf flfeh. 
Saturation , s.  f.  (©hpm.)  bie  ©ittigung. 

Saturer,  v.a.  (€hpm.)  fettigen. 

Saturnales,  s.f.  pi.  bie  ©atuwölien;  ein 
Seß  welche*  bie  alten  SXomer  bem  ©a*  ’ 
turn  §u  ©hren  feperten. 

Saturne,  s.  m.  öer  ©aturn,  eine  heibnifche 
©ottheit  ; it..  ein  planet  biefc*  ©ah* 
men*  ; it-  (£hpm.)  baö  Blep  ; sucre  de 
Satume,  ber  Bietender;  (auch  sei  de 
Saturne)  ; extrait  de  Saturne , ber  Bleo- 
©rtraft. 

Saturnien,  enne,  adj.  p.us.  (p.  fpetfonen  ) 

mclcmcholifch;  flnfter;  fauertbp flieh  ; 
(un ©egenfaç  pon  jovial). 

Satyre  s.  m.  (©tpthof.)  ber  ©atpt  Î bet 
SBalbgott  ; un  vieux  satyre,  fie.  ein  per* 
buhltet  alter  ; ein  alter  Bocf. 

Satyre,  s.f.  (bep  beit  alten)  bie  ©atpre  ; 
eine  art  fatprtfdjer  Dramen  ober  $aro- 
bien,  worin  ^albgètter  (©atpren)cr* 
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ii2o  Saty  Sauf 

fcbienett.  (3fï  nidjt  mit  satire  ju  »er* 
ftccfcfeln.) 

Satyieau,  s.  m.  plais . Cttt  ticitîCC  ©Atpr 

ober  SBalDgotr. 

Satyriasis,  s.  m.  T.  etttC  aithaltenbc  tttol* 
luftige  2lufrid)tmig  ttnb  (Starrheit  Deô 
männlichen  ©licDeé.  (3(1  nicht  mit  Pria* 
pisme  $u  venvedjfeltt  J 

Satyrion , s.  m.  f.  orchis. 

Sauce,  (Sausse)  s.  f.  Die  55ruljc  ; £uttfe  ; 
sauce  au  poivre,  au  vinaigre  , eine 
ferbrûhe  ; eine  faure  25?ithe  ; sauce  noire, 
eine  braune  ©ruhe  ; sauce  blanche  (ober 
au  beme)  ciné  tvcijjc  93rube  ; (eine  93ut< 
terbrù&e) i sauce  à Robert,  ober  sauce 
Robert,  eine  ©enfbruhe  mit  €ffig  unb 
^Wiebeln;  sauce  à pauvre  homme,  eine 
faite,  mit  ©alj  unb  tf  leinen  Sroicbcln 
eingemachte  SOafferbrûhe  i la  sauce  du 
tabac.  Die  93ei$e.  Fig.  et  Prov.  donner 
ordre  aux  sauces , gute  ^fnjïûïtcn  in  Der 
Ätichc  treffen  ; oie  Äuclje  forgtôltig  be» 

(teilen  i il  n’est  sauce  que  d’appétit,  f. 
appétit  ; à quelle  sauce  faut-il  mettre  cela  ? 
nxrô  foll  man  hierauf  machen  ? donner, 
faire  la  sauce  à qn.,  einem  einen  barten 
SJerroeiS  geben  ; einem  Derb  Die  Mei- 
nung fagen  J on  peut  le  mettre  à toute 
Sauce,  ober  «1  est  bon  à toutes  sauces , 
man  fann  ihn  ju  allem  brauchen  i man 
f ann  ailes  au$  ihm  madjen  ; on  n’y  sau- 
roit  faire  (ober  mettie)  une  bonne  sauce, 
c*  l&ßt  ftd)  gar  nid)t  befcbônigcn , bc* 
minteln  î matt  fann  Der  <5ad)c  gar  fei* 
nen  îtnffrid)  geben  ; si  vous  ne  le  trou 
vez  pas  bon,  faites- y une  sauce,  pop. 

tvollt  ihr  nicht,  fo  laßt  e$  bleiben;  (f. 

aud)  poisson). 

Saucé , éc , part,  et  adj.  f.  saucer  ; médailles 
saucées,  ubcrfjlbertc  SDtünjen. 

Saucer,  v.  a.  in  Die  $rùbc  tunfen;  ein* 
tunfen  ; it.  fg.  pop.  einem  Derb  Die 
Meinung  fagen  ; vuig.  einen  auehun* 
Jen  ; (f.  and)  sauce)  ; il  a été  saucé  dans 
la  boue  etc.  , fig.  pop.  plais,  er  ift  ilt 
Den  £otb  te.  gefallen  , unb  bat  fid)  ma* 
cfer  befuDelt. 

Saucière,  s.  f.  bec  ©rû&cnapf  ; DaéîBrûbe* 
fcbuffelcben. 

Saucisse,  s.f.  Die  93rativtir(t  ; $©urft;  it. 
T.  eine  %Utlocrn?urff  Die  ÿtrne  DaDttrch 
Aitjujfinttcn;  saucissefûmée,  ciné  gerflu* 
cherté  $3ur(t  ; Änntfrourff. 

Saucissier,  iére,  s.  Der  28mjlmad)et  ; Die 
«©urflmadierinn. 

Saucisson, s.m.  Die  große  tmD  (larf  genjurj* 
te  ^Icifcbnmrft  ; it . T.  D,  i,  saucisse,  me  U 
c heô  fehe  ; (Aeuerm.)  eine  Slrt  ftirjer, 
Djder  ©djnrôrmer. 

Sauf,  adj.  m.  sauve,/.  UHVCtleftt  J tinbc- 
fdjâbigt  i wohlbehalten  ; sain  et  sauf, 
frifefi  unD  gefunD  ; gcfutiD  unD  tro&lbe» 
halten  ; sortir  vie  et  bagues  sau scs, prov. 
f,  bague. 


Sauf  Saup 

Sauf,  prtp.  sauf  votre  respect,  ober  sauf  le 
respect  que  je  vous  dois  , ( eitle  Jpôflid)* 

feittf*  ober  9)ïilDeruiig0*  formel)  c$  feo 
mit  3brer  Srfaubnifj  gefügt;  (f.  aud) 

respect , honneur , correction  etc.)  ; sauf 
erreur  de  calcul,  mit  Vorbehalt  eine$ 
3nthumô,  einetf  95erffofie0  im  Stcchnen; 
voraus  gefcçt,  ba§  fein  3nthmn  ffatt 

habe  ; sauf  votre  meilJeur  avis,  ^htCC 

beffern  Meinung  unbefchöbet  ober  un* 
vorgreiffld)  ; sauf  à changer  d'avis,  un* 
ter  Der  ©eDingung,  mit  Dem  ©ebing, 
feine  Meinung  ÄnDern  ju  fônnen  ; sauf 

au  demandeur  à se  pourvoir,  oorbfbalt- 

lieh  Dem  Ätögcr  feiner  rechtlichen  9îotb- 
Dürft  ; il  cède  tout  sauf  ses .... , et 
tritt  alle*  ab,  außer  feine  ic.  (ausge- 
nommen ic.) 

Sauf-conduit , s.  m.  ein  ftchereö  ©clcitj  bet 
©eleitöbrief. 

Sauge , s.f.  Die  ©albet) , eine  $ffan$e. 
Saugrcnée,  s.f.  mitiButtcr  urD  feinenÄrdu» 
teru  im  Söaffer  abgcfochte  (trbfen. 
Saugrenu,  ue,  adj. Jam.  ungereimt i AbgC* 
fehmaeft;  albern;  ungefebieft. 

Saulayc,  f,  saussaye. 

Saule , 5.  m.  Die  ïffîeibc  ; Der  SSeibcnbaum. 

Saumache,  f.  saumâtre. 

Saumâtre,  adj.  f.  faljig  ; eau  saumâtre, 

fûftcs  SBûffcr , welches  nad)  ©eetvaffcr 
fehmetft;  ©raefmaffer. 

Saumée,  s.  f.  p.us . f,  arpent. 

Saumon , s.  m ber  £ad)tf  ; ©alm  ; it . T. 
eine  9)îulDc  ober  $3locE  ‘Sien  ober^ûm, 
fo  tvie  er  auö  Dem  ©ufjc  fommt. 
Saumoneau,  r.  m.  ein  fleincr  £achö  ober 
©alnt.  (vcrgl.  salmerin. 

Saumonné , éc,  dj.  lad)0artig  ; truite  sau- 
monnée.  Die  £ad)0foreUe.  * 

Saumure , s.  f.  Die  £afe  ; Die  ©alj&rù&e 
vont  cingcfaljenen  Jleifch,  vougefaljc* 
tien  5ifd)vMt. 

Saunage  , s.  m.  Der  ©alft&Cmbel  ; faux-son- 
nage, ber  verbothene  ©aljhanDcl;  ber 
©chlcichhattDel  mit  ©alj. 

Sauner,  v.  a.  @alj  jteben;  @alj  machen. 
Saunerie , s.  f.  Dasf  ©aljtverf  ; Die  èalj*  > 
fieberet). 

Saunier,  s.  m.  Der ©aljftfDcr  ; it.  Der  ©alj- 
hAnblcr  ; faux- saunier,  einer  Der  einen 
@d)leidihanDcl  mit  ©alj  treibt  ; se  foire 
payer  comme  un  saunier , fiel)  auf  £fUcr 

unD  pfennig  bejûblenlaffen;  fich  nicht® 
abDtitgen  laffcn;  (f.  and)  changeur,  ric- 
à-ric,  rubis  etc.) 

Sauniere,  s.f.  ein  großem  ©afjfaß  ; bet 
©aljfaßen. 

Saupiquet , s.  m.  eine  Die  €jjluft  rcijcnDc 
2Crt  ©ruhe  ober  Sîagout. 

Saupoudré,  ée,  part,  et  adj.  (mit  ©Ctlj) 

beffreut  ic. 

Saupoudrer,  c.  a.  ©alj  auf  ctmaé  ffrcuert; 
mit ©alj  beffreuen > —à* d« farine,  de 

j>oivrc 
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poivre  etc,,  mit  $ReW,  mit  «Pfeffer  te. 
beflrcucn  te. 

Saurage,  s.  m.  T . ba«  erfle  3abt  be«  Ja!« 
feil,  ehe  er  gemaufet  bat. 


Saure,  adj.  c.  (p.  QJferben)  gelbbraun;  it. 
(p.  einem  galfeu)  ber  fïcb  nod)  niebt  ge* 

maufet  bat,  hareng  saur,  ( ffatt  sauie), 

ein  gefabener  unb  geriudjerter  (b.  i.  im 
SXaudî  balbqetcocFneter)  Jçrôring,  ’Biicf* 
Ung  ober  'Surfing;  (weniger  gebräuch- 
lich i(l  hareng  sauret.) 

Sauré,  ée,  part,  et  adj.  gcrÄud)Ctt  IC. 

Saurer,  v.a.  (gefabene  £äringe)  räuchern; 
©ucflinge  madjen  ; f.  saure. 

Sauret,  adj.  m.  hareng  sauret , f.  saure. 

Saussaie,  s.  f.  ber  ©eibenplal}  ; Da«  ©ci* 
bengebûfd)  ; ein  mit  ©eiben  bepflatijtcr 
ober  bcwadjfcner  jDrt. 

Saut , j.  m.  ber  (Sprung  ; ($îufîf)  ein 
©prung  ; ççf.  (htt  chute,  ber 

gall  ; it.  qqf.  ftatt  chiite  d’eau , ber 
SBfllTerfaU;  iu  — de  l’étalon,  ber  ©prung, 
Da«  ’-Sefpringcn,  gelegen  De«  £eng|te«; 
saut  en  l’air,  eiîl  £ttftfprung;  saut  du 
Rhin,  ber  SKb^infaU  ; saut  de  moulin, 

ber  gall  (De«  ©affer«) , woburef)  eine 
tOîùble  getrieben  wirb  ; saut  de  loup , ein 
©raben  (ber  fo  wett  i(t  baß  fein  S&olf 
baruber  fpringen  raun,)  am  <£ubc  einer 
SlUee,  um  baburd)  ben  Eingang  in  Die* 
fclbe  $u  oerwebren  j saut  périlleux , ber 
J^auptfpruug  (salto  mortale)  bfr  ©Cil- 
tânjer  ; saut  de  carpe , ber  Äarpfen* 
fprung  jsaut  deTriveiin,  ein  £uftfprung; 
saut  de  mouton,  (pon  «pferbett)  ber  ©at= 
teifprung;  au  saut  du  lit,  /am.  b.  i.  au 
sortir  du  lit,  (gleid))  bepm  Stufftebcii; 
tout  d’un  saut,  de  plein  saut , d’un  plein 
saut,  in  einem  ©prnttge  ; mit  gleichen 
gllpen.  Fig.  et  Prov.  aller  par  sauts  et 
par  bonds,  fprungwetfc  geben;  fig.  pou 
einer  (Sadjc  $ur  anbern  fpringen  ; il  est 
arrivé  tout  d’un  saut  ( obfï  d’un  plein 
saut)  k cette  charge,  er  iß  in  einem 
(Sprung,  b.  i.  auf  einmabl  ju  bicfeiti 
Stint  gelaugt  ; enfin  il  a fait  le  saut , Cllb 
lieb  bat  er  beu  Sprung  gewagt  ; faire 

faire  le  saut  , (ober  un  tour)  de  Breton 
à qn.,  (einem  etuQSein  uuterfcblageu, 
fig-)  jemanbe«  2tnfd)läge  vereiteln  ; vulg. 
fie  $U  ©ûffer  madjen;  on  lui  a fait  faire 
un  saut  en  l’air,  pop.  er  ifl  aufgcbCllft 
worben. 

Sautant,  ante,  adj.  (©ap.)  fîcigettb  ; auf« 
redit  ftebenb  ; (wirb  nur  pou  Porten 
unb  Siegen  gefagt  ; (im  ©egenfaç  pou 
rampant). 

Sauté  , ée,  part,  et  adj.  gefpruttgen  ; it. 
ûberbupft  ; ûberfprungen  ; f.  sauter. 

Sauteier,  v.  n.  oi.  fieine  ©ptùtigc  tbnn  ; 
bûpfeti  ; fpringen. 

Sautelle,  s.f.  T • bie  ©atjrebc  ; ein  ©ein» 
fdjoß  mit  ber  ©nrjcl;  f,  and)  saunent. 

r.  /. 


Sauter,  v.  n.  fpringen;  it.  v.a.  über  et* 
wa«  fpringen , ober  (wenn  ber  Sprung 
groß  if!)  über  etwa*  feijen  ; it.  fig.  (im 
£efcn  ober  Slbfchreiben,  abfidjtlid)  ober 
unabficbtlid))  etwa«  uberhttpfen,  über* 
fpvingcn;f  an«laffeu  ; (abfid)tlicb)  über* 
fcblagen,  übergeben  ; it.  sauter , al«  v.  n . 
in  bie  £uft  jïiegen,  wie  5. 93.  eine  0Jîine, 

eilt  ©d.Uff  K.  ; faire  sauter,  in  î>ie  £uft 
fprengcil  ; faire  sauter  la  cervelle  i qn. , 

einem  eine  Äugcl  burd)  beu  Äopf  febie* 
ßeu,  vulg.  jagen  ; einen  erfebießen  ; it. 
einem  Da«  Jptrn  ein  fcblagen  ; faire  sautet 
la  tête  k qn.,  einem  ben  Äopf  abfcbla- 
gen  ; faire  sauter  à qn.  un  oeil  hors  de 
la  tête,  einem  ein  2luge  auöftoßen  obet 
au«  bem  .f  opfe  fcblagen  ; (f.  auch  wei- 
ter unten  fig.)  ; le  vent  saute,  T.  ber 
©iltb  ift  unbc|ti\nbig  ; sauter  (se  jeter) 
au  cou  de  qn. , jcmanben  um  ben  jpalö 
fallen  ; jcmanben  umarmen,  sauter 
par  dessus  qch.  , etwa«  ûberfpringen , 
ùbcrbûpfen  ; (f.  porb«  sauter,  v.a.)  ; 
sauter  d’un  sujet  à un  autre , pon  einet 
SPîaterie  auf  bic  anbere  fpringen  ober 

füllen;  (f.  ancb  sautiller)  ; sauter  à une 
place  plus  élevée,  ju  einer  böbcrn  ©telle 
(gefd)Winb)  hinauf  (teigen  ober  fpringen; 

(f.  aud)  saut)  ; sauter  au  collet , à la  gorge 
de  qn.,  einen  aut  Äragen,  an  ber  (Bür- 
ge! fallen  { sauter  aux  yeux  de  qn. , ei- 
nem in  bn«  0efid)t  fpringen;  ibm  bie 
Singen  an«reißcn  wollen  ; sauter  aux 
yeux,  (p.  XDiiiaen)  gleid)  ober  pon  felbft 
in«  @efid)t  ober  in  Die  2!ugcn  fallen  ; 

cela  le  fera  sauter  aux  nues , Da  Wirb  er 
(vor  Uugebulb)  in  bie  £nfte  (vulg.  an« 
ber  Jjpaut)  fahren  wollen  ; sa  maison,  sa 
terre  sautera,  fein  £au«,  fein  ©titdjett 
wirb  fpringen  muffen  ; er  wirb  e«  per- 
fanfen  ntttffen  ; faire  sauter  les  degrés  k 
qn. , (v.  a.)  einen  bie  kreppe  hinunter 
werfen;  (f.  aud)  bâton,  biaucbe,  recu- 
ler etc.). 

Sauteieau,  s.  m.  ein.ftitrtbe,  we!cber(ffcb 
von  einer  SOtbobe  betutiter  rollen  laßt; 
ber  ©urjler  ; H.  T.  eine  iDocfe , ein 
Rangent  att  glügelit  uttb  ©piuetten; 
it.  eine  Äattone  ober  ein  ©tue!  fo  fein 
oerffärfte«  'Bobenftucf  bat , unb  Daher 
nicht  ficher  fehießt;  sautereaux  de  Brie, 
prov.  hohe  unb  enge  gnrdjen , welche 
einen  gabrweg  anßcrorbentlid)  boeferig 
machen. 

Sauterelle  , s.  f.  bic  ipcufcbrecf C ; it.  T.  bft« 
©d)rÄgcmaß;  Die  ©cbmiege;  ber©iti* 
felfaffer  ; sauterelle  graduée,  ber  ©infel- 
meffer. 

Sauteur , s.  m.  ein  ©pringet  ; £uftfpringcr  i 
it.  (Svcitfd).)  ber  ©pringcr,  ein  $u  aller* 
let)©prttngen  abgcrichtete«  Vferb;  vom 
êtes  un  habile  sauteur  3 fani.  iron.  (iU  t> 
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item  ©roßfpreeper)  ja , ipr  frpb  ein  go 
' tvaltiger  ©prtnger. 

Sautillement,  s.  m VûS  Jpüpfen, 

Sautiller , v.  //r  Rupfen  ; flcine  ©pr  finge 
niadten;  ir.fg.  von  einer  Materie  auf 
Pie  anbcrc  fpriugcn  ober  fallen;  (f.  and) 

• sauter). 

Sautoir,  s . m . (SEBap.)  ein  gefcpobcneS  Äreuj; 
ein SUtbreaoffcuj  ; nvs  en  sautoir,  in ©o 
fiait  cincö  2lnbreasfrcujc$ , frcujtveifc 
über  cinanber  gelegt. 

Sautriaux,  s.m.  pi.  T.  bie  ©pringpoljdjett 
ber  tieffcpfiftigcn  £apctemvirFer. 

Sauvage,  adj.  c.  (pon  ^^icrcn , ^flan^en, 

£anbfd)aftm)  n>UD  ; nid)t  japm;  tvilb 
tvacpfettb;  unbebaut;  unangebaut;  un» 

• beivoprtt;  (von  SJôlfcrn  uttb  etnjelnen 
sOîenfdjen)  n>ilt>  ; rop  ; it.  ( tnt  etigern 
moralifdten  Berftanb)  leutefcpeu;  men* 
fcpenfdjeu  } uitgcfellig , inf.  auô  ttneo 
faprenpeit,  trie  $.  B.  tfinber  ; (vgl.  fa- 
rouche); it.  s.  ein  îôtlbcr;  cincSStlbc; 
goût  sauvage,  (an  gctvtfîen  fiepten)  ein 
perber  unb  unaitgenepmer  ©cfcbntacF  ; 

une  phrase  sauvage  , fig.  eitte  parte  , 
raupe  SKcbenSart  ; feu  sauvage  , eine 
art  auéfdjlag  auf  bem  ©cfîdjt  Heiner 
Âittbcr* 

Sauvage,  s . m.  T.  baé  Bergen  ober  fetten 
ber  ©üter  bep  einem  ©cptffbrucp..  (»gl. 

salvage.) 

Sauvageon,  s.  m.  T.  ber  3SilMina,  ein  tvil» 
ber  ûbffbaunt  auf  tveldiem  man  pfropft. 

Sauvagin, ine,  adj.  er  5.  avoir  un  goût  sauva- 
gin, ober  phus.  (al#  £•)  sentir  Je  sauvagin 
ober  la  sauvagine,  trie  SOafierwtlbbret 
fdjmeden  ; einen  SBilbgefepmacf  paben; 
vulg.  tvilbenjen. 

S .m vagine,  s.f.  aUerfco  SSafTervogcl;  fbaO 
2ôajTerge(ïtigeL 

Sauvé,  ée,  part,  ci  adj . gcrettCtï  Crlôfet  î 
cntfdtulbigt  IC.  f.  sauver. 

• Sauvegarde,  s.f.  ber  obrigfeitliepc  ober 
laitbcSPertlkpe  ©epup  unb  ©d)irm  ; fig. 
r ber  ©epuç  ; ©epitrn  ; it.  ber  ©epup* 
brief,  tvobutd)  man  von  Beherbergung 
berÄriegötruppcn  frep  i(t  ; it.  ber  ©cptip« 
ober  ©d)trm»Brief  ober  aud)  eine©cpup» 
tvarhe  $ur  2}erpûtung  ber  flîlûitberung 

• in  .ftricgSjciten  ; it.  (©dufffaprt)  bais 
£cit»  £au , tvoratt  man  fid)  palten  tarnt; 
it.  ol . b,  t.  garde  gardienne,  f.  gardien, 
adj . 

Sauvcrnent,  s.  m.  T.  f.  sauvage,  s.  m.  . 
Sauver,  v.  a.  (etiva$  ober  ieiHûnb)  retten  ; 
erpaltcn  ; ( jemattb)  erretten  ; qqf.  be* 
frepeit  ; (&beol.)  erlôfert  ; felig  madjeit; 
(©epifff.)  (©epirfdivaaren)  bergen,  b.  t. 
an*  bent  @d)iîfbrud)  retten  unb  an  baô 
tlfer  bringen  ; it.  qqf  épargner,  erfpa* 
' ‘ rcn  ; it.  qqf.  eittfdmlbtgen , ober  aud) 
Tedjtferttgen,  tvte  j.  B.  lyepler,  jemait* 
be$  Slujfüprnnô  te,  ; it.  (jjeplcr/  ©ebre* 
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tpett  an  ettva$,  an  jemanben)  verPergett, 
verbedeu;  sauver  la  corde  à qn.,  einen 
vom  ©trie!  befvepcn  ; cela  me  sauve  des 

• peines  et  des  dépenses,  pa$  CrfVOtt  mit 
OXilpe  Ullb  .lîojtcn  î sauvrr  sa  conJui te, 
fein  üöerpalten  entfchulbigen,  oberaucp 
red)tferttgen  ; sauver  les  dehors  ober  les 
apparences , bctt  Äußern  ©cpcin  vcrmct* 
bcit  ; verpûten , bafi  man  ntd)t  anftbçig 
tVCXbe  ; sauver  un  grand  scandale,  ein 
grojjetf  Slcrgernif  verpûten  ; sauver  une 
dissonance , (»Jftufif)  eine  £)ifitonani  gut 
(glûcf  licp)  auflôfen  ; sauver  la  grille  ober 
le  dedans,  (BaÜfp.)  tvfpren,  ba§  ber 
Ball  nid)t  auf  bie  ©allerie  falle  ; it.  — 
(à  qn.}  feinem  SOvitfpieler  bie  Replet 
niept  japlen,  (trenn  nÄptulid)  fein  Ball 
auf  bie  ©alleric  füllt);  sauver  à qn.  une 
beio use,  (Btlliarb)  einem  ein  £od)  (ober 
aud)  tneprere)  frep  geben  ; sauver  la  chè- 
vre et  le  chou  , prov.  f,  chèvre.  Se  sau- 
ver , v.  riß.  fiep  retten  ; it.  entfliehen  / 
(j.  B.  d«  prison , au5  bem  ©cfingnifi  te.) 
it.  fid)  flùcpten  ; fîucptcn  ; it.  {Z Peol.) 
felig  tverben  } it.  b.  i.  se  dédommager  , 
fid)  (sur  qch. , buvd)  ober  au  ettva$)  ent- 

fd) Abtgen;  it.  fam.  b.  i.  se  retirer,  fïd) 
nad)3>aufe  begeben  ; sauve  (ftatt  se  sauve) 
qui  peut,  rcttcfich  tver  fantt;  se  sauver 
à uavers  les  broussailles  ober  par  les  vignes, 
par  les  marais,  ßg.  fam.  f.  marais. 

Sauve-rabans , s.m.  plur.  T.  £auringe  JUT 
©cpoitung  ber  JXapbÂnber  (rabans). 

Sauvetage,  s.m . nêol.  T.  fiatt  sauvage,  sal- 
vage , s.  m. 

Sauveté,  s.f.  oh  bfC  ©idjfrpfit. 

Sauve-vie  , s.f.  bie  3)ïauerraute  î (f*  rue 
de  muraille.) 

Sauveur , s.  m.  ber  Setter  ; ©rretter  ; it» 
3efuô  Spriflusi,  ber  ©rlofer,  Jpeilanb, 
©cligmadjer. 

Savamment , adv.  gcleprtï  aufeine  gcleprtc 
2lrt  ; aï$  ein  ©eleprter. 

Savanne,  s.  f.  eine  große  amerifanifepe 
©raö»©bene  ober  5öalDtvtefe. 

Savant , ante,  adj.  (v.  ^erfonett  u.  ©adjen) 
gcleprt;  it.  gefdtieft;  erfapren  (in  tt- 
maö)  ; it.  s.  ein  ©clebrter;  eine  ©clepr* 
te  ; cette  fille  est  trop  (ober  bien)  savante, 
biefes  SPiàbcPen  pat  fepr  Pielc  ( b.  f.  ju 
viele)  Êrfaprung. 

Savanta  s ober  Sa  vantasse,  s.  m.  injur , fin 

gcleprtcr drapier;  vulg.  ein  93raplpan*  ; 
SHSinbbeutel. 

Savantissime,  adj.  c.  burl.  übcrauô  gefepirt. 

Savate,  s.f.  ein  alter  abgenupter  ©cfcup; 
vulg.  eitte  ©chlappe/  ©cplarfc,  (©rt)lur- 

fe)  ; it.  T.  ein  (gepenber)  Briefbotpe. 

Savaterie,  s.f.  ber  ©cpup*£rôbelmarft  » 

(©d)upflicfcr^arft). 

Saveter,  v.a.  pop . ungefcpicft  macpen;  ner* 
berbett;  vulg.  verpfufcpen  i pop.  verpun.« 
|«î*  (Ogl,  sabrenauder.) 
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Savetier,«.»!.  ber ©dmhflfcFcr  ; 2Htflicfer; 
it.  pop.  «in  fd)led)ter  Arbeiter  j ©tum* 
per.  (»3!.  sabrenas.) 

Saveur,  s.f.  Ux  ©efdjmacf  eine«  2)inge$; 
bonne  ob?t  agréable  saveur,  ber  gut«,  an- 

genehme  ©efehmaef  ; bte©cbmarfhafttg* 

frit;  plein  de  saveur,  polier  ©efchmatf  ; 
f(t)rhrtcff)aft  ; qui  n’a  ni  goût  ni  saveur, 
prov.  (auch ßg-)  ohne  Äratt  unb  ©oft} 
worin  webet  Äraft  noch  ©aft  iß.  (ogl. 
sauge.) 

Savinier,  s.  rrt.  f.  Sabine. 

Savoir,  v.  a.  irr.  etwa$  toiffen;  SBiffcn* 
fchaft  ober  Äenntniß  ton  etwa*  haben  ; 
pon  ober  ttm  etwasi  wiffen  ; it.  wtffen , 
b.  i.  etwa?'  oerß eben  i etwa*  fonnen  ; 
ßcnptniffe  tn  etroa*  haben  ; fid)  auf 
etwa*  perßeheti  ; «imt  ©ad)«  funbig 

• fepn  Î savoir  lire , écrire  , («fett/  fd)tei» 
ben  wnn«n  ; je  ne  s.iurois  le  faire,  id) 
fann  (atid)  : td)  barf  ) e$  nid)t  tbun  ; 
«0  iß  mir  unmöglich  j quand  je  vous 
saurai  guéri , wenn  id)  ‘»erbe  erfahren 
tobet  o?rnommen)  haben,  baß  ©te  wie* 

• ber  gefunb  fïnb  î cet  homme-là  sait , ober 
c’est  un  homme  qui  sait,  (absol.) fam. 

• «r  iß  «in  «JRann  wort  oi«l«n  Âcnntniffen  ; 

savoir  gré,  savoir  bon  gré,  savoir  mauvais 
gré  i qn.,  f.  gré-;  savoir  vivre,  gu  lfb«n 
rtiffen  J (f.  vivre’)  ; savoir  bien  le  monde, 
f.  monde  ; qué'sais-je,  waS  weiß  id)  ; 
4 que  sait-on,  wer  weiß  ; man  fann  ntd)t 
»itîen  Ob  nicht  ttV’î  un  je  ne  sais  quoi , 
f.  quoi  ; je  ne  sache  personne  qu’on  puisse 
" Hii  comparer,  id)  feitnc  ftfftttûnb , »fl* 

' ch«n  man  mit  ihm  Pergleichen  fônnte; 

“je  ne  sache  rien  de  si  bien  écrit,  id)  fcttltC 

• tttcf)Mfofd)ôngcfd)riebetle0ï  il  n’a  point 

• été  au  jardin,  que  je  sache  <'  rttfin«0  $Qif 

fen*  (ober  fo  otel  ich  weiß , fo  viel  mtr 
f’bewußt  iß,  baß  ich*  wußte,)  iß  er  nidtt 
im  ©arten  gewefen  ; faire  savoir,  ( T. 
faire  à savoir,  ) gu  Wißen  tb«tt  Î Wiffett 

' laffen’  ; Vad)tid)t  aeben  ? (jemanb  P'oit 
etma*)  b.cnad)rid)tigctt  ; fagen  laffen  ; 

: ^erid)ten  lafjcn  k.  ; savoir  faisons,  ( j?gn- 
gellcpßpl)  gu  wiffett  fet)  hiemit  baß  tc.  ; 
'if$”!Pirb  hiemit  ftthb  unb  jtt  wiffen  ge- 
*pthan,  baß 'ZC.y'e’est  à savoir*  ober  c’est 
‘•  Än  à savefir,  obeb  -Moß’  * Savoir  si 
ytS  ftûat  fleh  ; eä  iß  btc  $rage;  e*iß 
v ttbd)itngemi§7'obcr/jwcr7weiß  ob  tc.; 

it.  c’est  à savoir, -bber  bloß  à savoir, 
'•‘Wtb  'pl.'u*  bloß  savoir  , nömlidj.  Fig. 

et-  Prov.  -il  en  sait  long  ’,  ober  il  en  saii 
I'  bien  long,  f,  long  ; savoir  le  fort  et  le  fin 
de  qch.  etc. , f,  fin , s.  m * y savoir  la  carte 
'»du  pays,»  ober  bloß  savoir  la  carte  , f. 
*'  Carte ^ (f.  ûltdj  pain,  mieux,  foiré Vtc.) 
Savoir , si  m.  <rfuf  im  fing.)  t>ie  SÔiffett* 
•'fdjaft;  ©elehrfamfeit  ; c’est  un  homme 
.■•d’un  profond  savoir,*  «r  ift  ein  grônblich 
Oe  lehrtet  Sfôann  ; (f.  auch  Audition). 
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Savoir-faire,  f.  m.  fam.  Vit  ©ffchtcflich- 
. feit  ; ©ewanbheit. 

Savoir-vivre,  s.  m.  fam.  bt«  £cb«n*art , 
b.  i.  bie  ftertigfeit,  fid)  qçq*n  anbere  tm 
gefcUfchaftlichett  £eben  höflich  utib  artig 
gu  betragen. 

Savoisjen,  c nne,  adj.nouv.  faPOOifd)  î it  s. 
fin  ©apotjeri  eine  ©aoopertnn  ; (ßatt 
savoyard,  welche*  oftcrö  in  einem  per* 
Achtlichen  ©inn  gebraucht  wirb). 

Savon , j.  f.  bie  ©eife  J essence  de  savon, 
©eifenipintuô. 

Savonnage , s.  m.  bû$  SBafdjen  mit  ©CtfC  î 
mettre  au  savonnage  , eitlfeifcn  } eau  de 
savonnage  , (bcö)  ©eifcnwafter.' 

Savonné,  ée,  part,  et  adj.  eingtfftft  ÎC* 

Savonner,  v.  a.  feifen  ; etnfctfcii  i mit  ©etfe 
wafdten  ober  auömafcben  ; it.ßg.  pop. 
jemanben  einen  berben ^ßerweiö  geben; 

(f,  saucer).  Se  savonner,  v.  riß.  fjd)  mit 

©eifc  wafchen  löffen  ; ohne  bie  Sarbe 
gu  pcrliercn. 

Savonnerie  , s.  f.  btc  ©cifenfîebéreh. 

Savonnette,:  s.f  bie  ©etfenfugel  ;>/<•  eine 
glecffugel/Jlecfenfugcli  it.  bie©cifeu» 

hccre  (bC0  ©effenbaumeö  / savonnier). 

Savonneux,  euse,  adj.  fcißcht  j feifettürtig. 

Savonnier,  s.  m.  bet  ©ctfcnflcbet ; it.  bet 
©cifcnbüum.  * • ■ !.  ' 

Savonniére,  s f.  bû»  ©eifenftûUt  » (f.  sa- 
' ponaire). 

Savour,  ol.  b.  t.  saveur. 

Savouré,  ée,  part,  et  adj.  gefcljmccf t ; g«* 

noifen  tc. 

Savoureraent,  s . m.  p.us.  bûd  ©chmecfctt  > 
•Âoftcn.  • 

Savourer,  v.  a.  (mit  95ebadjt  unb  Vergnü- 
gen) fehmeefen;  foßen  ; genießen;  sa- 
vourer 1«  plaisirs,  bie  greuben  (auf 
eine  bebacbtlkbe  unb  angenehme  2trt > 
genießen,  foßen. 

Savouret , s.  m • pop.  citt  fröfttgCÖ  ©ettt  » 
ba<«Oiarfbcin  ; ber  »Dtarffnochen^  f.  tru- 
meau )j  ■ 

Savoureusement,  ade.  boire  et  manger  sa- 
voureusement, mit  ©efchmacP  unb  Vcr» 

. gnügen  (»on  etwaö)  effen  unb  trtnfen. 

Savoureux  , euse , adj.  fdjmacFhaft;  Wohl- 

fd)tnecfchb  ; nfohl.  auch  : fräftig. 

Savoyard,  arde,  ad j.  et  s.  faPOptfcf)  J eilt 
©apoper;  eine  ©aooperinn  it.  s.  m . 
ein  Änabe  auö  ©aoopen,  bcrgleidjen 
ftch  in  großen  ©töbten  aufhaltcn , unb 
alö  ©chornßeiitfcgcr0*3ungen  , ©d)uf)- 
puçer  tc.  ihrVrob  gu  perbienen  fuchett  ; 
(f.  aud)  Savoisien). 

Saxatiie,  adj  c.  T.  an  ober  jtt?ifcf)ctt  bett 
©feinen  wadjfenb. 

Saxifrage,  s.f.  T.  ber  ©tcinbrech,  (eine 
»Pßanje);  it.  adj.c.  (Vlebtjin)  ßeinbre- 
djenb.  J ; 

S'aye , f.  Saie. 

B !>  b b % 


Scar  Seel 


xi  24  Sbir  Scar 

Sbirre,  s.m . (jn  Italien)  etn  febim,  b.  I. 
ein  £Äfcf)cr. 

. Scabellon , s.  m.  Cttt  ho()C*  Jtlßgcflell  Ober 
<Pofîament.  (ogl.  piédestal.) 

S câbleuse,  s.  f.  bte  ©fabiofe , ba*  0rinb* 

fraut. 

Scabieux,  eusc,  adj.  frAÇartig. 

Scabreux,  cuse  , adj.  holperig  | horferig  î 
rou^  ; ( Wofür  pl  us,  raboteux  , rude)  ; 

ii.  meift  fig.  gefährlich  » mißlich  » fd>n»cri 
ii.  fdjlüpferig. 

Scalène , adj.  c.  T.  triangle  scaléne,  fin  un* 
gletd)feitige*  £rcperf  ; muscles  scalénes, 
T.  bie  jwep  ungleichen  brrpfeitigen 
fl)tu*feln,  welche  jur  »«Bewegung  be* 
Jpalfe*  bienen. 

Sca.me,  s.  f.  T.  bet  Drt,  bet  ©tattb,  WO 
bit  SKuber  eine*  SXuberfchtffe*  aujliege n. 

Scalpel,  s.m.  T.  ba*  gerglieberungamcffcr 
ber  Sluûtomifcr  unb  28unbAr$te. 

Scalvine,  s.  f.  f,  gourde,  calebasse. 

Scamitte,  s.  f.  tint  2Trt  Icoantifchcr  Vaum* 
woUcnjeugc, 

Scammonée,  s.  f.  T.  bic  tyurgterwinbe; 
ba*$uraierfraut;  it.  berbarau*  gepreß- 
te ©aft;  ba*  ©fammonienhati. 

Scandale,  s.  m.  ba*  ^ergemifi  ; it.  ba*$uf» 
fe&en,  bet  2Arm,  fo  eine  (jemanben  jur 
©chanbe  gercidjenbe)  ©acbe  macht  ©ber 
pcrurfacbt;  maison  de  scandale,  ba*  #U* 

- reiîbautf;  pierre  de  scandale,  bet  ©teilt 
be*  änfloßetf  J (f.  aud)  achoppement); 
eine  anftößtge,  Ärgerliche  ©adje;  don 
ner  du  scandale,  3lcrgerniß  geben;  pren- 
dre du  scandale,  stergernifj  nehmen  ; un 
amené  sans  scandale , f.  am«  né  , s.  m. 

Scandaleusement,  adv.  Ärgerlich;  ÄUf  eine 

anflôffige  2lrt. 

Scandaleux,  euse,  adj.  Ärgerlich;  anffoßig; 
la  chronique  scandaleuse , f,  chronique. 

Scandalisé,  ée,  part,  et  adj.  geArgert  K. 

Scandaliser , v.  a.  Argem  ; äergerniff  geben. 

•’Se  scandaliser,  v.  riß.  fîcf)  Argem  ; (dt 
qch. , über  etwa*)  î f.  auch  scandale. 

Scandé,  ée,  part,  et  adj.  f.  scander. 

Scander,  v.  a.  T.  (einen  Ver*)  ffanbiren, 
b.  t.  ihn  nach  feinen  ©olbenfüßen  ober 
nach  ben  ©plben  felbff  abmeffen  unb 
’herfagen. 

Scaphindre,  s.  m.  baö  ©diwimmfleib;  ber 
©diwimmgürtel. 

Scaphoi  le , s.  et  adj ■ (ftnat.)  f.  naviculaire. 

Scapulaire,  r.  m.  (rom.  Ätrche)  ba*  ©fitPU* 

. lier  ; ber  ©chulterrorf  ; eine  2lrt  £>bcr« 
flctb  ber  Drben*geiftlid»en,  welche*  porn 
unb  hinten  über  Die  ©chultem  herab 
hAngt;  it.  ein  Ähnliche*  ©tücf  geweih- 
ten geug*  ba*  au*  Slnbacht  getragen 
tPirb  ; it.  (Chirurg.)  eine  Ähnliche  2lrt 
©Chulterbinben  î it.  adj.  T.  artères  sea. 
pulaires,  bie  ©dmlterblûtt»©d)lûgabern. 

Scarabée , s.  m.  T.  ber  £AfCt. 

Scaramouche,  s.rp.  ber  ©faramuh/  ÿirfel* 


Wring  in  ben  itaiienifehen  £omô  bien. 

Scarc , s.  m.  T.  etn  gewtffer  ©ecfffd)  / ber 
Od)  jwifdjen  ben  Selten  aufhAlt. 

Scaneux,  euse,  adj.  (Votait.)  heutig  UH> 
troefen. 

Scarificateur,  s.m.  (Çhirurg.)  bet©<ht$pf* 
fdjnAppcr.  (pgl.  ventouse.} 

Scarification,  s.  J.  bd*  ©djtopfen  ; f,  sca- 
iifier. 

Scarifier,  9.  a.  (oermittelff  einer  Eanjette 
ober  be*  ©chrôpffchnAppet*)  fchrôpfctu 
(Vtcht  mit  yentouser  ju  ocrwcchfeln. 

Scarlatine , adj.  f.  fièvre  scarlatine , f,  écar- 
latin. 

Scason  ou  Scazon,  s.  m.  T.  ber  J£)ittf per*, 
helfen  fünfter  $u§  ein  ©ambu*  , ber 
fech*te  ein  ©ponbAu*  ift. 

Sceau,  s.  m.  ba*  ©iegel/  3nfîegel  eine* 
£aube*herrn  , einer  £)brigtcit  / einer 
èerrfchaft,  einer  ©efeUfchaft/  Innung 
ic.  ; it.  ba*  ©iegel , 3nfîegel , b.  i.  ber 
©iegel*2lbbrurf;  //. bie ©iegelung ; (f. 
aud)  scel);  garde  des  sceaux,  bet  ©iegel* 
bewahret  ; mettre  le  sceau  , befiegeln  ; 
bû*  ©iegel  ûufbrùcfcn  ; (f.  auch  sceller); 
donner  les  sceaux  à qn. , jemûnbcn  bie 
©iegel  übergeben , b.  i.  ibn  jum  ©te* 
gelbe  wahrer  ober  gum£an$ler  machen; 
ôter  les  sceaux  à qn.,  einem  bie  ©iegel 
abnehmen , b.  n ihn  ber  ©telle  eine* 
©iegclbewahrerö  ic.  entfeçen;  il  y aura 
sceaux  aujourd'hui , heute  Wirb  ôffentlt* 
d)t  ©iegelung  fepn  ; sceau  tenant,  beç 
orfentlidier  (ober  wAhrenb  ber  Affemli* 
d)en  ©iegelung.  Fig.  mettre  le  «;eau  i 
qch.,  ba*  ©iegel  auf  etwtU  brücfcn  ; 
etwa*  POUenben  ; confier  qch.  à qn.  sous 
le  sceau  (sous  le  secret)  de  la  confession, 
jemanben  etwa*  (sub  sigillo  confessionis, 
b.i.)  unter  bem  $ebing  offenbaren,  bas 
cr  c*  fo  geheim  halte , wie  ein  Reicht* 
pater,  bem  bie  ©ache  im  ^eichtffuhl 
WÄtC  anperttüUt  WOrbcn;  T.  sceau  her- 
métique, f.  hermétique  ; sceau  de  Salo- 
mon , f,  grenouiliette  ober  grenouillet  ; 
sceau  Nôtre  - Dame  , bie  ©ChmetlPUrj  ; 
(auch  racine  vierge). 

Scci , s.  m.  (im  Äanjeßepffpl)  ba*  ©iegel. 

Scélérat,  ate,  adj.  pmud)t  î rud)lO*j  bo** 
haft;  it.  s.  m.  ein  ©ôfewichti  cm 
©churfe.  . * , 

Scélératesse , s.  / bie  Verruchtheit;  SRud)* 
loffgfeit;  Vo*heit. 

Scéüte,  s.f.  T.  ein  fiaurirter  ©tein , wel* 
cher  ben  5uß  eine*  ÛRenfchen  porffellt 

Scellage,  s.m.  T.  ba*  £ufammenfd)mel$fn 
flcinerer  ©p  iegel  dürfe. 

Scellé,  s.  m.  ba*  gerichtliche  ©iegel  ; «V.bic 
gerichtliche  Vf  rfîegeluiig  ; mettre,  appo- 
ser le  scellé,  gerichtlich  perlîegeln;  bie 
©iegel  anlegen  ; lever  le  scellé,  ba*  ®ic* 
gel  wieber  abnehmen  1 être  sous  le  scellé 
verficgcU  feptu 
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Scellé,  ée , part,  et  adj . geflegelt  ; befiehlt;  Schelling , #.  m.  brr  ©dnlling. 


verfiegeit  tc,  f*  sceller. 


jSchérif,  ».  m.  f.  Chérif. 


Scellement,  ».  m.  T.  bie  ©efefligting  etner'scbiri , »,  m.  T.  ber  ©chörl,  ein  SOftncral  ; 


Älammer , eine*  Jpafen*  k.  tu  eine 
SDttuer;  ber€ingufj  ; t*.  bie  ©crpichung 
eine*  ©efàfje*  ; (f.  sceiiei). 

Sceller,  v.  a.  fïegeln  ; beflegeln;  ba*©ie* 

Sel  üufbruefen  ober  atibAngen  ; it.  oct* 
egeln  ; mit  einem  Riegel  ober  üjnffegcf 
(sceau)  oetfchliegen;  it.  <cin©cfâ§/  eine 
Çlafche)  verpichen,  vermachen;  verftrei* 
eben  ; it.  ßg.  oerftegeln , b.  i.  befrAfti* 
gen  ; betätigen  ; befeftigen  ; it,  (‘Saut.) 
(eineÄlammer/  einen  J&afen  tc.)  in  eine 
tOtauer  bt  fr  fügen  ; eingiefen  ; sceller  en 
plomb,  ein  etfeme*  Siegel  anbAngen  i 
it.  (©auf.)  in  ©leo  etngief  cn  ober  ein* 
lûfîe«  i sceller  hermétiquement , betnie« 
tifd),  b.  i.  Aufferft  fefr  verftegeln, 
Sceiieur , #.  m.  ber  ©iegler  î einer  bet 
»erflegelt  / ber  ba*  ©iegel  (sceau)  auf* 
brueft. 

Scène,#./,  bet  ©chauptaft;  bie  ©übne; 
©ebaubühne  ; bü*$heater;  bie  ©eene; 
it,  ein  (einjelner)  auftritt  ; eine  ©eene 
eine*  ©cbaufpiel*  ; ßg.  ein  auftritt  ; 
eine  ©eene;  avant-scène,  bicSBorbühne 
he*  fcbfftter#  j it,  ba*  «Borfpiel  ; mettre 
sur  u scène , auf  bit  ©übne  bringen. 
Fig,  paroître  sur  la  scène,  in  einem  ämt 
«ngeftellt  feptt/  wo  jebermann*  äugen 
auf  einen  gerichtet  ftnb  ; donner  une  scène 
au  public,  ftd>  ben  £eutcn  bloff  geben  ; 
fleh  bem  öffentlichen  ©pott  ober©elAcb* 
ter  auôfeben  ; faire  une  scène  à qn.»  ei» 
nett  mit  Porten  heftig  angreifen. 
Scénique , adj,  c.  |tmt  ©cbaufpiel  gehörig  i 
jeux  scéniques , ©chüufpiflf. 

Scénite , ».  m.  etf.  ein  Seltberoobner  ; eine 
Seltberoohnerinn. 

Scénographie , #./.  T.  ber  abrtg  ; eine  per* 
fpeftivifchf  ©orüellung  auf  einem  $ian/ 
auf  einer  £afel  ; it.  bie  Äunft  , etroa* 
auf  biefe  9trt  perfpeftivifd)  vorjufteflen. 
Scènographlque,  adj.  c . T.  perfpeftioifch. 
Scènopégies  , #./.  plur.  (griechifch)  b.  i.  la 
fête  des  tabernacles,  ba*  £auberbûttenfefl 
ber  3uben. 

Scepticisme,  ».  m . T.  ber  ©feptici*mu* î 
«ine  £ehre,  nach  welcher  man  felbft  an 
erroiefenen  Wahrheiten  sroeifelt  ; it.  bie 
3roeifelfucbt, 

Sceptique,  adj.  C . T.  ffeptifch  î U*  #.  btV 
©feptifetî  3N>eifferî  f*  scepticisme. 
Sceptre,  ».  m.  ber  ober  ba*  3epter  ; «v.b.  i. 
fin  «erbliche*  ©tcrnbilb  ; it.  ßg.  bit 
«Regierung  ; bte  fönigliche  Würbe  ; bte 
föntglidje  ©etVfllt  ; depuis  le  sceptre  jus- 
qu’i  la  houlette,  prov . f.  houlette. 

Schale  ober  Châle , ».  m.  (pom  Cttgl»  Shwal) 
fin  grofje*  ofttnbtfcbe*  £al*tucb. 

Schrik , ».  m.  ein  arabifeher  ftûrft  i ba* 
überhaupt  einer  £ortc. 


f,  Schorl. 

Schismatique,  adj.  c.  fchiflmûttfd)  î ftbtrùn* 
nig;  (feçerifcb);  it.  ».  ber©cbi*mattfrr; 
ein  abtrünniger;  einer  ber  eine  £ren* 
nung  in  ber  Religion  ocnirfacbt. 
Schisme , s.  m.  btc  ©pûltung , Trennung 
in  Keligionßfacben  ; ba*  ©chiéma. 
Schiste,  ».  f.  ber  ©d)iefer  ober  ©chicfer* 
ftetn^  b.  t.  jebe  ©teinart,  melche  ftd»  rote 
ber  ©diiefer  in  ©lârtcr  (palten  lögt; 

schiste  bleue , f,  ardoise. 

Schisteux,  euse,  ctdj.  fchieferûrttg. 

Schlich , ».  m.  T.  ( beutfd))  ber  ©chltch  / 
b.  i.  batf  gepochte  unb  geroafehene  €rj. 
Schlot , ».  m.  ( ©atjfïcber)  ber  ©chlotter  ; 
ba*  ©efchlotter,  b.  i.  ber  ©chlamm/bcr 
fld)  bepm  ©aljfieben  auf  ben  ©oben  fehU 
Scholaire , Scholastique  etc.  f.  Scolaire,  Sco- 
lastique. 

Schori,  ».m.  T.  bet  ©chörl/  eine  art  ®e* 
ftein, 

Schorlacé,  ée,  ober  Schorliforme,  adj.  T. 
fchörlartig  ; fchôrlformtg. 

Sciage  , s.  m . bû$  ©Agen  ; bois  de  sciage, 

£olj,  bu*  ber  £Ange  noch  gefehnitten 
roerben  fann. 

Sciagraphie,  t.  f.  T.  ber  ©rUllbrtfj. 
Sciamachie , ».  f.  T.  bû*  ©ptegelgefccht* 
Sciatère , ».  m.  T.  ber  ©cbattcnjeigct  î f* 
sciatérique. 

Scia téri que,  adj.  c.  T.  cadran  sciatérique, 
eine  ©onnenubr/  bereit  Seiger  bie  ©tun# 
ben  oermittelfl  feine*  ©chatten*  roeifet» 
Sciatique  , adj.  c . T.  goutte  sciatique  , it. 
s.  f.  la  sciatique , btt*  J£>ÜftlPfb  i £f«bfn* 
roeh j bte  £e nbengieht  î veines  sciatique*, 
bie  OÜftblutabern. 

Scie,  ».  f.  bie  ©Age;  it.  (£épfer)  ber 
JOraht  jum  abfchneiben  î U.  ber  ©Age* 
ober  ©chroert*  3ifd)  ; scie  à main , eine 
J^atlbfAge  ; scie  à scier  du  bois , eine 
i^oljfAge  ; 1«  trait  de  la  scie,  bet©Age* 
fti’id)  ; bû*  Seichen  welche*  ben  ©âge* 
fehrntt  anbeutet  ; it.  ber  ©Agefchnitt  , 


»eichen  hie  ©Age  jurücflAgt  ; it.  bie 
©èrote;  bii 
©chrotfAge. 


ge  lurticr 
îûgfpAnc  ; 


les  scies,  bt< 


Scié, ée,  part,  et  adj.  gcfâgt  ÎC.  f.  scier. 
Sciemment , adv.  mit  Wtffcn  unb  Willen  ; 
mit  ©orfah  unb  Ucberlegung;  roiftent* 
lieh. 

Science , ».f.  btc  Wifîenfchgft;  Äenntnif; 
©elehrfûinfeit  ; it.  eine  Wiffenfchaft  ; 
it.  bie  Wiffenfchaft/  bie  Schriebt  roel* 
che  man  oon  etroa*  hat  ï bie  Äatmniff  ï 
ba*  Wiffen  ; la  science  du  monde,  bt£ 
Weltfenntnig  ; science  infuse  , (£freol.) 
bie  von  ©ott  eingegebenc  Wiffenfchaft; 
sciences  exactes , bte  ffrengern  Wtffeti* 
• fchûften  ( l'nhfe  ée  U science  du  bien  et 


ii3Ö  Scie  Scie 

\ 

du  ma! , ber  35aum  ber  Çrfenntnig  beé 

©uten  unb  ’Sèfcn  ; savoir  une  chose  d’une 
science  certaine,  etWQ0  fut  gewifi  WÎlTcn, 
gan$  gewifi  wtffen»  de  ma  science,  mit; 
meinem  ©iffen  ober  23orwiffcn  ; il  a plus 

d’heur  que  de  science,  prov.  et  bût  ÎUCbt 

©lue!  ûl0  SOcrtfanb. 

Scientifique,  adj.  c.  T. elf  am.  Wiffcnfdjßft* 
lieb»  ßetc^rt  ; fcientibtfd). 
Scientifiquement,  adv.  TOiffenfd)ûftlid)  ÎC. 
Scier , v.  a.  feigen;  (mit  ber  ©Äge)fdmeiben; 

scierie  bié,  bas  ©etreibe  fdmctbeuj  üb« 

. fd)neibcn;  <7.  scier,  v.n.  (©d>ifff.)  rütf» 
wÄrt0  rubern  î scier  sur  fer,  (beu  jtarfem 
Sötnb)  mit  einem  vor  Sinter  liegenbcn 
SXubcrfcbift  ruefmirtö  rubern. 

Scierie,  s.f  bif  ©àqmûble. 

Scieur,  s.  m.  bet  ©Äqcr  J scieur  de  bois, 
ber  JpOljfSgcrî  scieur  (de  blé),  ber 
b ©dritter.  ' 

Scieure,  f.  sciure. 

Sciiic,  s.f.  bie  Sftccrtwiebel. 

Scillitique,  adj.  c.  T.  vinaigre  scillitiquc, 
SOicerjmiebel*£|Ttg  ; vin  scillitique,  sftecr* 
|wiebel*5öcin. 

Scinque,  s.  m.  bie  ©tinf  * €ibcdjfc;  ber 
©tint;  CKecrftinj. 

Scintillation,  (U rcirb  nicht  mouiUirt)  s.f. 

baö  ^unfein , ©djtmmern  ber  ©te rne. 
Scintiller,  (ii  wirb  nicht  mouiUirt)  v.n.  fun* 
teln  ; febimmern. 

Sciographic , s.  f.  T.  ber  ©runbriji  eines 
©ebÄubcö  bon  innen;  ber  £urcbfdmitt; 
it.  bie  Ännft , ©ebüttenjeiger  ober  ©on* 
nenubreiuu  machen. 

Sciomancie , s.f.  T bie  $5cfd)woruttg  ber  ob» 
gefd)tcbenen©eclen,  um  fuufttge&ingc 
bon  ihnen  ju  erfahren. 

Scion,  s.m.  bad  Steiß;  ein  Heiner,  jartcr , 
biegfamer  3weig  bon  einem  S5aunt  ober 
©traueb. 

Scioptériquc.r.  m.  eine  Jpori3ontül‘©onncn* 
uhr. 

Scioptique,  adj.  sphère  — eine  Äugel  mit 
einer  ©Uölinfe. 

Sciotérique,  adj.  T.  télescope  — fine  flOFt* 

jontale  ©onnenuhr  mit  einem  £elcöcop. 
Sciotte , s.f.  bie  Jpanbtfge  ber  ©teinbauer. 
Scirre,  f.  squirre. 

Scissile,  adj.c.  T . fpaltbar;  Wû0fîd)  fpûltCU 
lÄftt  ; wad  man  (palten  fanti. 

Scission,  s.  f (im  moralifebcn  5$cr(lünb) 
bie  ©paltung;  £rcnnu»q;  it.  bie  S3er» 
fcbicbenheit  (baö  ©ctheiltfepn)  ber  ©tim* 
men. 

Scissure,  s.f.  (Sfnat.)  bie  Jpoblung  in  ben 
©ebfinen , worin  bie  Slutgcf&ßc  liegen; 
it.  bic  ©palte  , ber  Sprung  in  ftclfcn. 
Sciure,  s.  f.  bic  ©igefpÄne. 

Sciérome,  s.m  T.  eine  BtrbArtung  inbem 
£alfe  ber  iBàrmntter  ; f.  squirre. 
Sciéiopbthaimie,  s.f.-T.  eine  febmerjhaftc 


Scie  Scor 

Slugen-lEntjûnbnng,  bcp  wcldjcrflcbb« 
Augapfel  mubfam  beweget. 

Sclerosarcome , s>  m.  7’.  ein  flcifdjigCÖ  hflrtC0 
©cfdiwür  am  3ühnfleifd). 

Sclérotide  ober  Sclérotique,  s f.T.  bic  ftnfurC 
Hornhaut  (im  2luge). 

Sclérotique,  adj.  c.  unb  s.m.  T • ein  (&Û0 
ftlcifcb)  perftarfenbeö,  feß  oberiattnia- 
d>enbe0  Mittel  i f.  aud>  sclérotide. 

Scolaire,  adj.c . wa0  *ur  ©cbule  gehört; 
année  scolaire,  ba0  ©cbuljûbr. 

Scolarité,  s.f.  ber  ©tubcntcnßcnb;  inf.  in 
folg.  : le  droit  de  scolarité,  bûÔ  SHccbt  her 
©tubenten,  ficb  auf  ihre  tytibilfgien  ju 
berufen. 

Scolastique , adj.  c.  fcbolaßifd)  ; fcbulmafiö» 
question  scolastique,  bic  ©djulfrage  > théo- 
logie scolastique,  ober  s.f.  la  scolastique, 

bic  fchola(lifd)c  Rheologie,  b.  i.  bie  bog* 
matifdjc  Rheologie  bcö  mittlern  3 dt* 
altéré,  welche  in  einer  SJerbinbung  bet 
ovtdotclifctjcn  ^btlofopbie  mit  ben  £ebr<ft 
bed  Shttflentbumd  beßanb;  it.  s.  m.  un 
scolastique,  bet  ©cbolaßifer/  b.  t.  ein 
£rbrer  biefer  2lrt  £beologtc,  wie  auch  ber 
fdwlaflifcben  ÿbtlofopbie. 

Scolastiquement,  adv.  fcbolûflifcb.tC. 

Scoliaste,  s.  m.  ber  ©choltaft , b.  i.  ber  9lUt* 
leger  ober  (Erfltacretne0  alten  grieebifeben 
©cbriftfleUcré. 

Scolie,  s.f.  T.  bte  ©d>olie,  b.  i.  bie  gram» 
matifebe  ober  anbere  fritifdjc  Slitmerfung 
jur  €rlÄuterung  ober  (Erflàrung  cincé 
alten  ©dmftflellcrd  ; it.s.m.  (îKathem.) 
baé  ©èelion , (bie  auf  einen  »orberge* 
benbett  ©aß  (ïd)  bejiehenbe  Slnmerlung 
ober  ©emerfrma). 

Scolopendre,  s.f.  T.  bic  ^>irfd)junge , eine 
^flanje  (aud)  langue  de  cerf)  ; it.  bet  ©fO» 
lopenber;  f.  mille-pieds. 

Scorbut,  s.  m.  ber  ©cbnrbocf  ; ©forbut 

Scorbutique,  adj.  c.  fforbUtifd)  > it.  s.  etn£ 
bom©d)arbocf  ober  ©forbut  angegriffene 
fJJcrfon. 

Scordium,  s.  m.  T.  ©forbien;  (fonffgft* 
mandrée  d’eau,  ober  aquatique,  Wcl(b^ 

febe  ). 

Scorie , sf.  T.  bie  ©cblacFe,  b.  t.  bie  Unrei* 
nigfeit,  welche  ftcb  bep  ber  'Bearbeitung 
ber  ?Otincralien  iin  (Çeucr  bon  bettfelben 


abfonbcrt  ; scorie  de  fer , bie  (ÊifenfcblacFc i 
it.  ber  ^ammcrfchlag. 

Scorification,  s.f.  T.  bte  SJerfcblûcfung. 
Scorificatoirc.  s.  m . 7’.  bie  $ur  25erfd)lûcf  ung 
bienenbe  Kapelle  ; ber  iîeft  ; f.  têt. 
Scorifier,o. a.  7*.  bcrfcblacfcn;  in  ©cblacfcn 
berwanbeln. 

Scorpioiies,  s.f.pl.T.  bûé  ©forptOîtfrûUtî 
(auch chenille,  n?eld)eé  febe). 

Scorpiojelle,  s. f.  T.  baÔ  ©fOrpiOOÔÏjl  ; (fOIt^ 
huile  de  scorpion;. 

Scorpion,  s.m.  ber  ©forpion;  it.  T.  eineé 

bon  ben  jwplf  himmlifeben  Seichen  im  • 
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£5ierfrci$;  — marin,  ber  2Âecrf?orpion 
(Ctu  SJjccrfîfct) ) ; huile  de  scorpion,  f, 
huile. 

Scorsonnère , s.  f.  bie  0forjonere,  ber 
0>d)langenmorb,  ( eine  in  ber  SXebicin 
biencnbe^flanje);  it.  bie  cgbûtc  ©forjo* 

. nere  ; f.  salsifis,  sersifis. 

Scote,  s.f.  pop.  (bet)  ben  35ettelmônchen) 
bie  Reinigung  ber  Âleiber  bureb  $Kau< 
djern  ober  Stuöflopfen. 

Scotie , s.f.  (35auf.)  eine  S^erticfiinij. 

Scotomie , s. f.  T.  eine  Sirt  Slugcufranfheit, 
»reiche  ©chroinbel  perurfacht. 

Scoue , s.f,  T ber  untere  Sbeil  am  35aucb» 
ffücf  eineö  ©dnffeô. 

Scourgeon,  f,  escourgeon. 

Scribe , s. m. Jeun,  mcif \mèpr.  ber  (SdwClber; 
Âopiff;  ( lût.  scriba  ; ) ( bet)  ben  ûltCll 
3ubcn  ) ein  0d)riftgclebrter. 

Scripteur,  s.  m.  T.  berjenige  0d)reiber  in 
ber  rôntifcben  .fiait  jetler?,  tvcldjcr  bic 
35uHeii  fdjreibt. 

Scripturaire,  adj.c.  (illf,  £beol.  ) i»t  ber 
Schrift  bcipanbcrt  te.;  berglcidien  ©e» 
lehrte  beigen  bep  ben  3ubcn  Caraites, 
tveld)e$  fehe. 

Scrofulaire,  s.  f.  T.  bte  Q5rûUmPUt$. 

Scrofules,  s.f.plur.  f.  écrouelles. 

Scrofuleux,  fuse,  adj.  T.  fvopfartig  î nûrb 
eigentlich  pou  bcnjcitigcn  ^eudjtigfeitcn 
urib  ©àfieit  gefügt,  tpeldie  einen  Ä ropf 
vcrurfûfhetti  f,  écrouelles. 

Scrotum , ober  scroton,  s m.  T.  ber  ipobeil* 
faef  ; (yulg.  les  bourses). 

Scrupule,  s.  m.  ein  ©frUPCl,  b.  t.  (aÏG 
©etpichtmag)  ber  britte  £hcd  cincd 
£uentchen$,  (ber  jipôlfïc  £bcil  eines 
£otbeô);  it-  (al$  Beit*  ober  £ingcnmatî) 
ein  febr  Meiner  &hcil  einer  Minute. 

Scrupule,  s.m.  ber  (Sfrupel,  b.  i.  ber  ^rpci* 
fcl;  bie  ©ebenflichfetr;  bai  »Bcbcnîcn  ; 
bcrôeipiffenëjrpeifel;  ©etpiffcnéffrupcl; 
bad  ©etpiffen;  MeSUngfUichfeit;  it.  ber 

SBibermtüe;  jeter  du  scrupule  dans  les 
consciences , bic  ©cipiffen  irre  machen: 
sans  scmpuic , mit  gutem  ©ctoiffcn. 

Scrupuleusement,  adv.  fc^r  gciPiffcnhûft; 

fehr  genau  te. 

Scrupuleux,  euse,  ad}.  @ftUPCl  habCIlb  ; 

geroiffenbaft;  &nafUtd>  ; fdjuebtcrn;  fehr 
genau  i ffrupulbd. 

Scrutateur,  s . m.  (in  bfr  35ibcl)  scrutateur 
des  coeurs,  (p.  ©ott)  ber  .^ctjcndfünbi* 

fer;  it.  scrutateur,  einer  von  ben  ©r» 
ffnern  ber  ©timmjettel  (f.  scrutin)  bep 
einer  fiBabïPftfammlutig  ; (ein  $?ahls 
3euge). 

Scruter,  v. a.  now.  erfovfchcn  ; ûttôfovfcben; 

naehfpûreni  unterfuehetu 
Scrutin . s.  m.  bad  0fruttnium  ; eine  2&ûf)l 
burch  pcrfchloffene  ©tinimjcttel  ober 

bUtCh  Äugeln  ballottes). 

Sculpté,  ée , part,  et  adj . audgebûtieiî  ÎC, 
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Sculpter , v.a.  ûUdhûUett,  j.  35.  en  marbr,e, 
en  bois  etc.,  in  «flîarmor,  in  te,  aus- 
bauen  ; überh.  33ilbbauerarbcit  machen. 
Sculpteur,  s.m.  ber  33ilbbauer. 

Sculpture,  s. J.  bie 03ilbbauctfunff  ; 35ilb* 
hauerarbeit. 

Scurrile,  adj.  e.p.us.  {bu ri.)  (aud  bcm  £at.) 

tpirb  pon  unanflflnbigem,  niebrigem,  gro* 
bem  0(herj  gefagt.  . 

Scurrilement,  adv.  p us.  Unûîlffanbig;  nie* 
brig  IC.  f.  scurrile. 

Scurriiité,  s f.  unanflaubiger,  grober®chers; 

buinmer  0pafj;  ypffw»  30ten* 
Scutiforme,  adj.c , (2lnat.)  fchilbfirmig. 
Scylla,  s.f.  eine  gefährliche  filippe  bcp 
s&eiîtnû  im  mittcOÂnbifehen  fffleer,  bem  1 
Gefährlichen  ©chlunb/  charybde,  gegen* 
Über;  f .prov.  hep  Charybde. 

Scytaie  , s.f.  T.  bie  fpartûnifche  ©eheim* 
fefjrift  / b.  i.  ein  fchmahler  Pergament* 
jlreif  auf  einen  ©plinber  gerollt  ; wa$ 
bûrauf  gefehf ieben  mar,  fonntc  nur  ber* 
jeniqc  lefen , ber  bert  ©treif  einem  gleich 
grofcen  ©nlinber  anpaßte. 

Se  , pron.  fid>  ; (f.  bie  ©ramm.) 

Séance, s./. ber 0iß/  solchen  «tanin  einer 
!Oerfamni(ung  hat/  b.  i.  bas  Dtceht , einer 
«öerfammlung  bepjunjohnen  (ei  fco  nun 
alé  orbentlicheö  SÄitglicb , ober  auf  eine 
anbete  Steife);  it.  bie  0iÇung  einet 
ggerfamirJnng,  einer  ©efellfchatt;  nous 

avons  fait  une  longue  séance  à table  oî)Ct 
de  l’hombre  etc. , mtr  finb  lange  bcp  £ifcb/ 
am  Bpieltifch  gefeffen;  mir  haben  lange 
geacjTen  ober  àcfptclt;  ouvrir,  lever  u 
séance,  bie  ©içiutg  eröffnen,  Aufheben. 
Séant , part,  pon  seoir , (ÄanjcUep)  fiçctib  ; 
©Muitg  haltcnb  (f.  séance);  it.  s.  m.  ba$ 
©iijcn,  Slufrechtfihen  im  33ett;  être  ober 

•e  mettre  en  son  séant  ober  sur  son  séant , 

aufrecht  tm  35ett  fiBen;  fîch  aufrecht 

fefien;  mettre  un  ma'ude  sur  son  séant, 
einen  Ävanfcn  im  35ftt  aufrichten , ih»t 
aufrecht  feßeu. 

Séant , ante,  adj . ati(tAnbta  ; mohlauffanbiaî 
fchic!lid)i  ntaöienianbcn  (àqn.)  rpohlan* 
(lebt;  ipaöfid)  für  jemanbfehieft;  ((.auch 

bien-séant;)  cette  femme  est  fort  séante, 

biefes!  îÇraucnjimmer  ijî  fehr  ftttfam,  fehr 
befeheiben. 

Seau,  s.m.  ber  ©inter,  b.  i.  ettt©efâff,tvo* 
mit  man  inf.  gaffer  fdiôpft,  ober  »poriu 
man  folchcS  triât;  it.  ein  aewtffetf  grof ici 
?9iaê  flüfftger  ©inge  ; it.  ein  ©imer  poil  ; 

il  pleut  à seaux,  (ûltd)  à verse,)  fam.  cë 

regnet,  alö  tpcnn  mau  c$  mit  ©imern 
goge. 

Seau , s.  m.  ba5  Siegel  !C.  f.  sceau. 

Sébacée,  adj.  f.  (9inat.)  »pirb  non  ben  iDrü* 
feu  gefagt,  melcbe  eine  talaartigcjeudi- 
tigfeitabfonbevn;  glandes  sébacées,  £alg* 
brufeu, 

Sébelinc,  f,  zibeline. 
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Sébeste,  s.  m.  bit  ©ebeffe;  bie  Vruflberre 

f,  sebestier. 

Sébejtier,  s.m.  ber  îtl  %t  gpptftt  unb  Dftiitbie 
cinheimifchc  Vruftbeerbaum. 

Sébile , s.f.  bit  Vacfmulbe,  eine  Slrtguber. 
worein  bie  Vider  ben  geflirteten  $eig 
thun  / unb  noch  ju  bcrfchicbcncm  anbe 
tem  ©ebrauch. 

Sec,  sèche,  adj.  troden;  it.  geborrt;  ge 
ttoefneti  iV.bürr;  oerborrt;  *M3Wahler) 
troden,  b.  i.  wa*  eine  gewiffe  JjpArte  i 
bem  Ucbergang  oon  bem  £icht  jum  ©chat 
ten  bat  ; ( Vilbhauerf.)  troden,  b.  i 
welchem  ba*  ©eiche,  ^Ärtlidjc,  Viardige 
fehlt;  it-fig.  (oon  tycrfonen,  von  ihre 
ÜÄanieren  :c.,  oom  ©tpl  tc.)  ttoefen , b.  i 
unfrcunblicb  ; ju  ernfthaft;  nicht  mun- 
ter;  nicht  aufgewedt;  nicht  angenehm 
nicht  jiartichi  frotfig;  wohl  auch  : un 
ôefAflig;  à pied  sec,  trotfene*  $ufle* 
sang  sec,  fin  trodene*,  bide*  ©eblût 
vin  sec,  ein  trocFcner  ©ein,  b.  i.  bc 
feine  geiftige  ©ûtëtgfeit  bat;  argent  sec 
haare*  ©elb;  un  froid  sec,  eine  troefen 
ÂAlte;  un  habit  sec,  ein  abgetragene* 
jfleib;  un  esprit  sec,  ein  unangenehmer 
troefener  ©eift  ; une  ame  sèche,  eine  falte 
©eele;  manger  son  pain  sec,  feil!  VtOi> 
troefen  (b.  i,  nicht  bosu)  effen  ; T.  mu- 
railles de  pierres  sèches  , eine  ttOCfettf 

SDtauer,  bie  bloß  oon  Steinen,  ohne 
Æalf  unb  Vtôrtcl  aufgefeçt  ift  ; rendre 
l’acier  trop  sec  par  la  trempe,  ben  ©tah 

butch  bie  Härtung  su  fprobe  madben  ; ce 
cheval  a les  jambes  sèches,  biffe*  ^pfet  » 

hat  neroige,  unb  feine  flfeifehige  ©chen 

fcl  ; cheval  qui  a la  tête  sèche,  fin  ^Jferb 

ba*  feinen  ju  ffeifehigen  Äopf  ober  Jpalf 

hût*  Ftg>  et  Prov.  il  me  l’a  donné  (bien^ 

sèche,  er  hût  mir  e*  (gans)  troefen  (ohne 
Umfeh  weife)  hftau*  gefagt;  consultation 
sèche , eine  Vttatbfdjlagung  (o.  21er  jten 
Slboofaten)  bie  nicht*  eintragt. 

Sec,  s.m.  ba*  îrodene;  (im  ©egenfaç  bon 
l'humide:)  ( f . fonft  sécheresse;)  it.  ba* 
trodene  putter;  (im  ©egcnfaij  oon  verd  ;) 
it . trodflK*  Äonfeft  (confitures  sèches); 
mettre  un  cheval  au  sec,  eitlem  2)tttbf 
wieber  trodene*  ftutter  geben  ; employer 
le  vert  et  le  sec,  prov.  aile*  mögliche  an* 
wenben. 

Sec,  adv.  troefen  ; in  folÿ.fam. et fig.  boire 
sec,  rein  au*trinfen;  auch/  waefer  trin 
fen;  auch/  feinen  ©ein  ohne  ©aper 
trinfen  ; répondre  sec,  troefen  atttwor 
tenj  (f.  sec,  adj.)  peindre  sec  ober  faire 
sec,  T . troefen  mahlen;  (f.  ?ec,  adj.) 
tout  sec,  toute  sèche,  einjig  unb  allein  ; 
isec,  (p.  ©ribcit , £<id)fii  ic.)  troefen; 
ohne  ©affer;  it.figfam.  (o.  ÿetfonen) 
troefen;  ohne  ©elb;  gant  au*gehcutelt; 
mettre  à sre,  (einen  ©rahm  tc.)  au*» 
trotfnen  laffen;  ihn  ahlafîen;  (ein  ©ebiff) 


auf  ba*  £anb  bringen,  um  e*  öti^guhef* 

fern;  le  vaisseau  met  ä sec,  bû*  ©dliff 
nimmt  aOe  ©e gel  ein , unb  liât  fief)  oom 
©tnb  treiben. 

Sécable , adj.  c.  T.  thtilbûr } Wû*  fich  Jft- 
fehneiben  lA6t. 

Sécance , s.f.  (£ocfpiel)  eine  ftolae  bon  far- 
tnt  bon  einerlei)  Jarbe;  ber  ftlufl.  • 
Sécante,  y. y*.  (fcrigon.)  bie  ©ef  ante,©cbnfib- 
linie;  bieicnigê  gerabe  £inie,  welchem 
bem  SXittelpunft  burd)  ben  Itmfrei*  fie 
neôgirfel*,  bi*  j«nt  Tangenten  gelogen 
wirb;  überhaupt  (©eometrie)  eine  lebe 
gerabe  £inie , welche  eine  frumme  burd)* 
fehneibet;  cosécante,  f.  in  alphabetifcbcr 
jDrbnung. 

Séchage,  s.m.pMt.  bû*  £rodncn;  X)5rren, 
Seche,  s.  f ber  Vlad fffch  ober  îintenfifdj. 
Séché,  ée,  part,  et  adj,  getTOCfnCt  IC.  f» 
sécher. 

Sèchement , adv,  trodf  n { it. fig.  unfrCUtlb* 
lief)  2C.  f.  sec , adj.  et  adv. 

Sécher , v.  a . troef nen  ; it.  pertroef nen,  ûu<* 
troefnen;  it.  bôrren;  it.  au*b5rren;  sé- 
cher ses  pleurs,  fig.  feine  îhtinen  ab* 
troefnen  ; feiner  £raurigfeit  pergeffen  ; 
fich  tröffen. 

Sécher,  v.n.  troefnen  ; troef  en  werben  ; tt. 
bertroefnen;  auôtrocfnen;  iV.perborren; 
bûrr  werben  ; itfig.  berfchmachten;  (oor 
©rattt , Äuntmer , bot  langer  SBeiletc.) 
fief)  abjehren  ; in  eben  biefer  ©ebeutuna 
fagt  man  auch  sécher  sur  pied,  welche* 
aiid)  noch  helft  : mit  Aufjcrjler  Ungebulb 
auf  etwa*  warten  te. 

Sécheresse,  s.  f.  bit  $rocFcn6eit;  txbs.  (bom 
SDetter)  bie  l^rocfene;  Gurret  it-fig' 
bie  îcocfenheit , b,  i.  bie  Æûltfïnnigfeit/ 
Unfrcunblid)feit,  mit  ber  inf.  jernanb 
antwortet;  (bom  ©tpi  ic.)  ber  Mangel 
an  £ebhaftigfcit/  an  Unterhaltung  ic.t 
an  Steichhaltigfeit;  bie  ärmfeligfeit  ; 
Äraftlofigfeit  te.  (f.  sec , adj.)  it.  (in  ber 
2fnbad)t*fprad)e  ) bie  £aulichfcit,  b.  i. 
bie  ÆAlte , ber  Mangel  ber  2ßArme  unb 
3nbrun<t  hep  Verrichtung  feiner  SI«* 
hacht.  . . 

Sécheron , s.  m.  T.  eine  5©iefC/  bie  titan  nicht 
wAffern  faim. 

Séchoir,  s m.  T.  bie  *£rcuge  ; ber  troefen- 
plaç;  it.  ba*  3:rocfenbret  ber  <parfûmi- 
ter,  worauffîe©cifenfugelntc.  troef  neu- 
Second,  onde,  adj.  ber,  blC/  ba*  jWttte 
ober  ailbcre;  la  seconde  herbe,  b.  i*  14 
regain;  causes  secondes,  ÜT.  SDttttelurfadK11’ 
eau  seconde,  T.  (mitrciuem  îôûffer)  ber» 
buiinte*  ©chetbewajîcr  ; pain  de  sucre- 
second,  ein  mit  ©prup  bc fïecfter  guefff* 
hut;  seconds  rôles,  VcbeiiroUc;  se  ma- 
rier en  secondes  noces,  fïd)  junt  jWCptftt 

«Kahl  perheiratheu;  sut  Siebten  €he 
fdneiten;  en  second  lieu , junt  SWf ptfll  J 
jwepten*;  du  second  ordre,  mittflmA§i9» 
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tW!|ttWtem  SUmge  î beauté  «ans  ieeonde, 
Ober  a ud)  beauté  à nulle  autre  seconde,  ol. 
b*  i.  beauté  sans  pareille,  eine  UllPer* 
gletd)lid)e  ©chhnheitjfaire  qch.  du  second 
bond , prov.  f.  bond. 

Second , s.  nu  ber  03 cpflanb  ober  §ef  unbont, 
inf.  bcp  einem  3wcpfampf;  iufig . ber 

• ©cbûlfe,  b.  i.  eine  tyerfon,  (aud)  eine 
ÿerfon  weiblichen  0efchlcd)teS)  welche 
einem  in  etwas  bebùlfltch  id  ; it.  (Q5aU* 
fpiel)  ber  z wepte  ©pieler  auf  ieber  ©eite  ; 
it.  bie  zwepte  Slbtheilung  ber  ©allerie; 
it.  bas  jwepte  ©toefwcrf  ober  ber  Itoepte 
etoef  eines  £«ufeS;  it. pl.  bie  zwepten 
£ogen  im  ©chaufpielhaufe;  capitaine  en 
second,  ein  bepddnbiger  j)auptmann, 
ober  }ugeorbneter  £auptmann;  (ber 
Itoepte  éûtiptmann;)  Signer  en  second, 
(p.  einem  SïotariuS)  zugleich  als  03 ep« 
ftanö  unterzeichnen. 

Secondaire,  atÿ.  c.  mi  ju  einer  ©ache 
(hinzu)  fommt , ober  berfelben  bepgefàgt 
id;  mi  neben  einer  €»ache  ftchbefinbet; 
raisons  secondaires,  $ftf  bengrûnbe,  Sieben» 
urfacbenj  planètes  secondaires,  T.  ÎReben* 
Planeten. 

Seconde,  s.f.  bie ©efunbe , b. i.  (al*  3cit* 
unb  2Ângen-3Rûg)  ber  fechitgde  £heil 
einer  gSRinute,  eine«  ©rabeS;  ev.  (igjeufîO 
ein  au$  z^ep  falben  $ônen  ober  aus  ei» 
nem  ganzen  £on  be dehenbeS  Snterpall  ; 
it.  (auf  ©chulen)  bie  zwepte  Âlajfe;  lat. 
bie  ©ecunba. 

Secondé,  èc,p.etadj.  begûndigt;  fefunbirt. 

Secondement , adv.  JWCptenS  i jum  ZWföten. 

Seconder,  v.a.  bepdehen;  ©epdanb  leiden; 
helfen;  bebùldid)  fepn;  unterdupen; 
befôrbem;  begânftigen;  ûberb.  zu  etwa« 
beptragen;  it.  unb  auch  absoi.  (93allfp.) 
jemanbes  ©efunbant  fepn;  fefunbiren; 

seconder  une  entreprise  de  toutes  ses  forces , 

ein  Vorhaben  aus  allen  Triften  unter« 
dûpen. 

Secondicier,  t.m.ol . (in  einem  (Stift)  ber 
Zwepte  ©eidliche  bev  {Rattgorbnung  nach. 

Secondines,  s.f.pl.  Die  Slfterburbe  ; «flach* 
gebürt*  ( pl.us . arrière-faix). 

Secoué,  ée , part,  et  adj.  gefdjûttclt  tC.  ; 
abgeworfen  te.  f.  secouer. 

Secouement , s.  m . f.  secoûment. 

Secouer,  r.  a.  fchutteln ; it.  abfchutteln; 
it.  rütteln  (f.  remuer).  Se  secouer,  v.ré/l. 
ü<b  fchutteln.  Fig . et  Prov.  secouer  le 
joug,  bas  3o<h  «bfchûtteln  ober  abtper* 
fen;  ftch  oom  3ofh  ber  UttterbrûcFung  ; 
her  Änechtfchaft,  ber  £pramtep  befrepen; 
la  fièvre  l’a  bien  secoué,  baS  jiebcr  bat 
ihn  recht  gefchuttclt/  recht  mitgenom« 
tnett;  il  fcut  se  secoucV,  man  mu§  fïch 
Bewegung  machen;  il  en  secoue  les 
oreilles,  ober  il  ne  fait  qu’en  secouer  les 
oreilles,  bas  fchuttelt  er  ab  ; barnach 
(Z.  03.  nach  einem  Verweis,  Schimpf  ic.) 
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fragt  et  nicht*  ; bas  achtet  er  nicht;  bar- 
bus macht  er  fïch  nichts  / (wenig  ober  gac 
nichts). 

Secoûment,  M.m.  baS@chütteln  ; SHutteln; 
wirb  meijl  nur  in  folg,  SRebensart  ge* 
braucht:  secoûment  de  tète,  bdS  ÄOpf* 
fchütteln. 

Secourable,  adj.c.  (p.  $etfonen)  hulfteichî 

willfährig  (zu  helfen)  ; it.  (meid  im  per* 
neinenben  @inn,  pon  einem  feften  $lap, 
pon  einer  Jedung)  welchem  (welcher) 
man  zu  £ulfe  fommen  fann. 

Secourir,  v.  a.  irr.  (jemanben)  helfen  ; ZU 
JÔûlfe  fommen  ober  eilen;  bepdehen; 
Jpulfe  (auch  55epdanb)  leiden;  bcpfprtn- 
gen;  (f.  auch  secours,  aider  unb  aide,  s.f.) 
secourir  une  place  assiégée , einer  belager« 
ten  (Stabt  zu  £ülfe  fommen;  fie  ent« 

fepen;  secourir  un  cheval,  ( pljjs . aider 
un  cheval,)  T.  einem  ^>ferb  bie  £ulfe 
neben.  Se  secourir , v.  riß . fïch  helfen  ; 
fich  bepflehen  ; it.  (v.  réc.)se  secourir  mu- 
tuellement , einanbet  helfen. 

Secours,  s.  m.  bie  £ulfe;  £ûlfSWidung* 
auch  ber  03epdanbî  it.  JpulfStruppen  ; 
Jptilfspolfer  ; (unb  wenn  biefe  £ûlfS* 
pôlfer  einen  feflen  <plap  pon  einer  03e* 
Iagcrung  befrepen  helfen:)  ber  €ntfap; 
it. p.us.  bie  OSepfirchc  (datt  succursale» 
WelcheS  febe);  aller  au  secours  de  qn. , 
prêter  ober  donner  secours  à qn. , b.  i.  se- 
courir qn.  (welches  febe);  au  secours! 
(fommt  mir)  zu  £ulfe! 

Secouru , ue,  part.  pass,  pon  secourir , ge« 

holfen  ; bepgedanben  ; welchem  (welcher) 
man  )u  Jpulfe  gefonunen  id»  welcher 
^>ulfe  hefommen  hat. . 

Secousse,s./bie€rfdbùtterung;  ber  ©tod; 
bas  (Schütteln;  {Rütteln  ; it.ßg.  Die  €r« 
fchuttcrung , welche  Z»  05.  unfere  ©efunb* 
heit  / unfere  33crmögenSumdinbe  leibe» 
obererleiben;  f. secouer. 

Secret  ,ète,  adj.  geheim  ; ober  (meid  «*&•) 
heimlich  î geheim , b.  i.  perborgen  ; 
it.  oerfchwiegcn ; conseil  secret,  ber  ge- 
heime {Rath  ; u*1  escalier  secret , eine  gehei- 
me, perborgene  £reppe;  (eine®eheim* 
treppe;)  1«  lieu  secret,  ber  Abtritt;  bas 
heimliche  ©ernach;  bas  @*fret;  Wpet; 

un  chien  secret,  T.  fin  ©purhunb  , bft 

ohnf  anjufchlagen  bfr  ^ahrt  nachgfht. 

Secret,  s.m.  ( prop . etßg.)  baS  ©fheimnifi; 
it.  bas  ©ehetmnid , b.  i.  bif  geheime  Sa- 
che fclbdî  bie  Jpcimlûhfeitj  it.  (baS©c* 
heimnif ) b.  i.  ein  geheimes  Äundducf , 
»rzenepmittel  ic.  ; ( an  gewinn  mecha* 
ntfehen  Gingen , z.  53»  an  Schlöffern  tc.) 
©cheimntffc;  geheime  ©etriebe  ; eine  ge- 
heime , perborgene  Jeher  ein  perbor- 
gener  Ort,  ein  perborgeneS  Jach  ober 
IBehiltnid  in  einem  Äoffer,  in  einem 

Cabinet  IC.  ; avoirle  secret  de  qn. , de  qch, , 
être  du  secret , um  bas  ©eheimnii  einer 
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<Petfon , einer  ©ate  wißen;  ( absoî .)  um 
ba$  ©ebeimntg  wißen;  je  vous  dis  cela  en 
sectet  ober  dans  le  dernier  secret  obCt  en 


. grand  secret,  it  fage  3&lteit  biefctf  lit] 
(grôgtcn)  Vertrauen , al$  ein  ©cbeim» 
Jtigî  sous  le  secret  de  la  confession,  f. 
sceau;  au  secret,  abgcfonbcrt»  DOtt  flUCH 
: anbcrtt  getrennt  ; en  secret , adv.  in  ge» 
ÿeimrie.  int  Vertrauen;  le  secret  ( pi.u s. 
la  lumière)  d'un  canon,  baô  ^ÙttMod)  et» 
tteö  ©tÜCÎC$;  le  secret  du  brûlot,  T.  ber 
£>rt/  wo  ein  $ranber  angegûubct  wirb  ; 

. le  secret  de  la  nuit , (poet)  bte  ©ttUC/  bie 
5)unfclbeit  ber  ftatt;  fo  aud)  le  secret 
des  bois,  bie  ©tille,  bie  ^Dunfclbeit/ 
bie  bunfeln  ©tatten  ber  Selber;  c’est 

le  secret  de  la  comédie,  prov.  bûtJ  Wfig  jû 

jebermanit/  ©te  braudjen  fein  ©ebeint» 
nig  barautf  gu  matcit. 

Secrétaire,  s.m.  ein  ©cfretîlr  ; ein  ©cbetm* 

. ftreibet  î it.  blog  : ein  ©treibet  î 
(©efretariu*  ;)  it,  b.  i.  un  bureau , ein 
©d)tetbtifd)  ; it.ol.  (poet.)  ein  SSertrau* 
ter;  ein  vertrauter  ftreunb;  secrétaire 
d’ambassade,  ein  ©efanbftaftffefretir. 
Secrétairerie,  s.f.  bie  Æattgellci);  bte  ©e* 
' beimftreiberep  eine*  9Äinißer$,  ©e* 
fanbten  te. 

Secrétariat,  s.  m . bie  Æangellct)  obf  r ©ebeim» 
ftreiberepetned  ©rgbiftof*,  «Biftofttc. 
it.  bie  ©telle  eine#  ©cbeimftteiberO  î 
bie  ©efretirßelle;  baS  ©efretariat. 
Secrète,  s.f.  (ober  oraison  secréte,)  (tônt. 
Äitdjc)  ba$  fülle  ©ebetb,  weites  ber 
tyrießer  vor  ber  $£RctTe  fpritt. 

Secrètement,  adv.  bcimltd);  betmïtterroetfc; 
f,  secret. 

Secrétion,  s.f  (îflîcbtc.)  bie  Abfonberuna 
ber  sftû&ruitgôfÂftc  unb  auberer  «Jcut* 
tigfeitcn. 

Secrétoire , adj.  c.  T.  g u obtger  Abfonberung 
btenlid);  vaisseaux  secrétoires,  AbfonbC* 
rungSgcfàge. 

Sectaire,  s.  m.m.p.  ber  ©cftttcr. 

Sectateur,  s.m.  ber  Anhänger  eûtes  berûbœ» 

teu  <JJf)ilofovben/  £bcologeu;  («tnt  guten 
unb  bôfen  ?8erßanb). 

Secte,  s.  f bie  ©efte,  £ebrjunft,  b.  i. 
eine  ©efellftaft,  tvelcftc  fit  burt  ibre 
£ebrcu  ober  tOtcinungeu  von  onbern 
Abtritten  ©cfcUftaftc»  unterfdjeibet  ; 
it.  (in  engerer  ©ebeutung  unb  meift) 
eine  ©efeUfd)ûft , tveldic  fit  burd)  ibre 
£cbreit  ober  Sttetmtngen  von  ber  fur 
tvabr  unb  cd)t  gehaltenen  ©cfeflfdmft 
Abnlidicr  Art  unterfteibet  (tnf.  in  Ütcïi* 
gionSfadjeu). 

Secteur,  s.  m.  — de  cercle,  T.  ber  Au$» 
ftnitt  eines  3tvfclS  ; it.  secteur,  T.  ber 
©eftor,  (ein  aßronomifteS 
weites  weniger  ©rabc  als  ein  ßuabrant 
umfagU 


Sectile , adj.c.  wa$  ftdj  fpatten  ober  fAgen 

lügt  ; (Vgl,  sécable). 

Section , s.f.  ber  Abftnitt,  bte  Abteilung  / 
Unterabteilung  eines  ©uted,  einer 
©ebrift  ic.  ; it,  eine  von  bett  vetfd)tfbe- 
nen  Abteilungen  einer  ©tobt;  baS 
Viertel  ; bic  ©eftion  ; it  T.  (Ratern.) 
ber  ©tnitt;  Surtfdmitt;  (Auat.)  bir 
©djmtti  bie  Oetfnuttg  Î sectioncorüque, 
ber  Äcgelfcbnitti  section  d’un  bâtiment, 
ber  £)nrtft«ttt,  batf  profil  etneô  ©e* 
bàllbeô;  section  (Je  lamatiics,  (fonjt  o{>é- 
ration  césarienne,)  bet  lutter fdmitt ; 
Âûiferfcbnitt  î section  d’artère , bie  Detf* 
nung  ber  ^ulOaber  te. 

Séculaire,  adj.  bttnbcrtjÂbttA  î année  sécu- 
laire , bûô  3ube(;abr , b.  i.  baé  le^te  3«bt 
eineô  3ûbrbunbertô. 

Sécularisation,  s.f.  bte  58eltïtd)mad)ung ; 
©cf  ularifirung  ; bte  Verlegung  auö  bem 
geigltdiett  in  ben  tveltlicben  ©tanb. 

Sécularisé,  ée,  part • et  adj.  tveltlid)  ge* 

matt  te.;  eittgegogen  unb  gu  weltlichem 
®raud)e  vertvenbet. 

Séculariser,  v.  a.  tveltltt  maten;  fcfula* 
tifiren  ; aué  bem  geiftliten  in  ben  trelt* 
litcn©tanbverfcçeni  (gcigltte©iiter) 
gunt  roeltliten  ©ebraut  verwenben. 

Sécularité , s.f.  bie  tveltiit?  @erid)tObarfeit 
einer  .flirte. 

Séculier,  ière,  adj.  ivdtlttî  ûtt  fein  .fllo* 
gcvgclûbbe  gebunben  (tm  ©egenfaç  von 
régulier);  it.  s.  m.  ein  ®3cltgeiglid)er; 
SBeltprieger  (prêtre  s<;culier);  le  clergé 
séculier,  bte  20eltge4ßlttfcitj  le  bras 
séculier,  ber  wcltlite  2ltm  i bie  tveltlidK 
Dbrigfett, 

Séculiéumcnt , adv.  tVCÏtïit  » f*  séculier. 

Sécurité,  s.f.  bte  ©iterbcit  (in$XücF(ttt 
auf  ben  Jußoit  beô  ©emâtel);  it.  bie 
©Orgloftgfeit  i U sécurité  est  U mère  du 
danger,  prov.  ôif  ©itetbctt  Ober  ©Otg* 

lofîgfeit  iß  bte  lutter  ber  ©efabr;  roeun 
man  am  fidierßen  iß  / iß  man  ber  ©efabr 
am  nAtßcn, 

Sedan,  s.  m.  franjbßfdjcö gu  ©eban  gemat* 
te$  >Jtid). 

Sédanoise,  s.f.  T.  bte  ^Jerlfttift»  f.  Pa«- 
sienne. 

Sédatif,  ive,  adj.  T.  fdjmergßilleitb / (fonß 
caînunt);  sel  sédatif,  (©bpttl.)  bAÖ  ©C* 

bativfalg  ober  ©tillfalg. 

Sédantaire,  adj.c.  (v.  <perfonen)  (mctßmit 
trop,  fort  etc.)  viel  ftÇenb;  ber  immer 
fl^t;  it.  ber  wenig  auägebtj  ber  immer 

gu  éûUÔ  bleibt  / (vgl.  casanier)  ; it.  (von 
bet  ©eftÄfttgung,  £cbenöart  ic.)  tvobep 
man  viel  ober  immer  fttjeit  nmg  ; «>•  (von 
«öerfamntlungen,  ©efeUftaften,  ©ertt« 
ten  te.)  f^gbaft;  beßinbig  an  Einern  £)rt 
bleibenb  ober  fit  aufbaltenb  î g^de  na- 
tionale sédentaire,  bie  fftgbafte  Bürger« 

wate  / b,  U bie  bewafiuten  Q5üvgec  eine« 
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. £>rtd , cittct  ©tûbtî  n'ôtre  point  séden- 
taire, Jam.  nicht  gern  fiçeu;  pro?.  fein 
. ©Ujfleifd)  ^aben. 

Seder- bandes,  s.f.  pl.  ((Ebcnifl)  eingelegte 
(Streifen. 

Sédiment  * s.  m.  T.  bct©ai$;  Q3ot)cnfaQ* 
Séditieusement , adv.  ûuftuhtifd)  K. 

Sédit ieux.euse, a<ÿ,  ûufrù brifeto » (unruhig î) 
it.  s.  les  séditieux,  ôte  SÎufrûhtcr. 
Sédition , s.f  ber  2lufruhr  ; 2luf<lanb. 
Séducteur , ctrice,  s.  bet  ©erruhrerî  bie 
SBcrfti&rerinn  ; it.  ad},  ocrfû^rcrifcf)  ; 
l'esprit  séducteur,  ber  ©erfuhtungßgeift. 
Séduction , s.f.  bie  ©erfùhtung } itfig.  ber 

SXeiç. 

Séduire,  v.  a.  irr.  ûUrf)  absol.  »erfuhren  ; 

»erleiten  ; it.  absol.  (aud>  im  guten  93er« 
ßanb , §.  ©.  nom  angenehmen  £on , non 
ber  angenehmen  ©timme,  »on  angeneh* 
men  / gefälligen  Manieren  :c.)  hinreitîen  ; 
»erfuhren;  i’art  de  séduire , bie  93erfuh' 
tuitgßfunß. 

Séduisant , ante,  adj.  (mcifl  int  guten  93ft* 
flanb)  »erfttbrerifch. 

Séduit,  ite,  part,  et  adj.  »erfuhrt  K*  f»  s^* 
duire, 

Ségétal  i ale,  adj.  (©otan.)  Wflß  ûllf  bCll 

Äornfelbern  wfohfi. 

Segment,  s.m.  T.  —de cercle,  bft Stbfcfmitt 

(baß  ©egment)  eineß  girfclß,  welcher 
jwtfehen  einem  ©ogen  unb  beiTcn  ©cl;ne 
(corde)  enthalten  ift. 

Scgmoidal.ale,  adj.  7\  valvules  srgmoïdales , 

bie  halbmonb*âhnlicheu  tflappen  in  ben 
£ungenpulßabcrn. 

Sà^osie  ober  ségoviane,  s.f.  bie  fegooifdje  / 
b.  i.  bie  bejfc  fpanifcfoe  S©oUc. 

Ségrairie,  s.f.  T.  ein  ©emeinwalb,  ober  ge* 
mcinfcbaftlieher  S©alb» 

Ségrais,  s.  m.  T . baß  Oîebenyols»  berSîe* 
ben  for  fl. 

Ségrayer  , s.  m.  T.  ber  *£httlhaber  ober  ge* 

• mcinfcbûftlicbe  ©efîljer  eineß  28alöcß. 
Ségrégation , s.  f.  T.  bie  Slbfonbcrung  ; (»gl. 
« secrétion). 

Ségréger,  v.a.  T.  ûbfonbcm. 

Ségreyage  ober  ségréage , s.  m.  T.  ber  5ln* 
, theil  beß  £ehenßherrn  an  bem  »on  einem 
. fôafûUen  (in  feinem  ïôalb)  gehauenen 
ipolj. 

Scigie,  s.  m.  ber  SRocFcn  Oîoggcn),  eine 
©etreibeart;  pain  de  seigle , 9tocfcnbrob. 
Seigneur , s.  m.  ber  £err  ; eilt  gebiethenbct 
Xpert  ; ber  £anbeßherr;  Güigerithumßhcrv  ; 
£ehenßhett  :c.  ; it.  absol.  ber  #err , b.  i. 
©ott  ber  Xpert;  ©ott;  <e.  (alß  ein  (Ehren* 
titel  hoher  tyerfonett)  J^ert;  le  Grand- 
Seigneur,  ber  ©roßherr,  b.  i.  ber  turfi» 
fche  Âûifer  ; seigneur  suzerain,  ber£ehenß* 

• herr;  — foncier,  ber ©runbherr;  — jus- 
ticier, ber  ©erithtßherr;  — - dominant, 
ber  Oberlehenßhcrr  ; übereigenthumß* 

(CK  i faire  le  seigneur , vivre, en  seigneur, 


Seig  Seiz 

en  grand  seigneur , ben  großen  JpetW  fptC* 
len  ; roic  ein  großer  £ert  leben  ic.  Prov. 
nulle  terre  sans  seigneur , eilt  jfbcß  £ûnb/ 
ein  jebeß  Æ)ing  hat  feinen  £errn;  tant 

vaut  le  seigneur,  tant  vat^t  la  terre,  tt>iC 
ber  JjpCtr,  fo  büß  ©Ut;  à tou*  seigneurs 
tous  honneurs,  f,  honneur;  le  seigneur 
veide  pendant  que  le  vassal  doit,  »crqißt 

ber  £ehenßmann  baß  £ehen , fo  benft  bod) 
ber  Xpert  barait, 

Seigneuriage , s.  m.  bct  ©Chlûgfthûl? , b.  t. 

ber  ©ewinn , ben  ein  Mtuuhetr  ait  2luß- 
prigung  ber  Mtf«$fortcn  bat. 

Seigneurial, ale,  adj.  hcrrfd)aftlid)î  terre  fort 
seigneuriale  ober  plus  seigneuriale  qu’une 
autre,  ein  ©ut  weleheß  »icle  Abgaben, 
weleheß  mehr  Abgaben  alß  ein  anbereß 
gtbt  ober  befahlt. 

Seigneurulement,  ach’.  p.us.  alß  ein  großer 
Xpcrr. 

Seigneurie,  s.f.  btC  Jpetïfthûft  eineß  £ültbeß- 
herrn  K.(f. seigneur);  bie  öberherrfdiaft; 
£ehenßh«rrlid)fctt;  fr.  ein  hercfchaftlidjcß 
®ut;  eine  fterrfcf>aft(icf)c  £Änbere»;  fr. 
ot.  (alß  etn  (£hrfntitcl)  auj.  plais.  (Eure 
iperrhebfeit;  u ehern,  baß  SXegierungß* 
foücgtum  »on  SScncbig. 

Seilleau , s.m.  T.  bcr  ©d)tffßcimcr. 

Seillure,  s.f.  T.  f,  sillage. 

Seime, a. y!  T.  bie  ^ornfluft/  b.  i.  ein  fchlrt* 
haftet  ©palt  im  jporn  ober  tyuf  eineß 
tyfer&cß/  audibcß  Stinboieheß;  (einege- 
tvijTe  2lrt  biefeß  Jchlerß  mirb  aud)  soie 
ober  pied  de- boeuf  genannt). 

Sein.  s.m.  bcr  25ufen;  fr.  inf.  bte  25rufl 
bcr  Jraueujimmer  (f.  aud)  gorge);  fr.  bcr 
©chooß;  bcr  Mutterleib;  fr.  qgf.  (latt 
golfe,  ber  Mcerbufett;  it.ßz.  baß  Jperj; 
auch  ber  'Süßen;  fr.  ber  ©diooß,  b.  i. 
baß  hie  Mitte,  5.  S.  ber  (Erbe, 

eineß  £anbeß  IC.;  le  sein  d’Abraham, 
Slbrahöinß  ©chooß  ; le  Sein  (ober  le  giron) 
de  l'église,  f.  giron  ; (f,  auch  serpent, 
prov.  ) 

Seine,  s.  f.  T.  baß  ©djleppncfj* 

Seing,  s.  m.  bie  (eigenhänbigc)  Unterfehrift; 
bie  Unter jcidjnung  beß  ^lahmenß;  seing 
manuel,  bie  ctgenhinbigc  Unterfehrift; 
seing  privé,  bie  <pri»ûturiterfd)rift;  blanc 
seing,  ober  blanc  signé,  büß  25lanfcttî 
f.  aud)  signature. 

Seizaine,  s.f.  eine  2lrt  ©tricfchcn  ber 
25aflenbittber  ; it.  ein  ©unb  StcifflôcFe 
ber  ©bttc&cr/  worin  16  ©tûcfe  enthalten 
finb. 

Seîzains,  s.m.pl.  T.  eine  2lrt  wollener  ju- 
cher, beten  3<ttel  auß  fedbßiehn  hunbert 
ffaben  beßeht. 

Seize , adj.  num.c.  fcchjeljn;  fed)ßjehn  ; it. 
s.  m.bet  ©edjjehnte;  fr.  baß©ed)5ehnt<{; 
un  livre  in-seize,  eill  ©ud)  in  ©Cbej* 

format* 
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Seizième,  adj.c.  bft,  bte / ba*  fe<b|ebnte ; 
it.  s.  m.  ba*  ©ecbjebntel. 

Seizièmement , adv.  juitl  fedjjebnten. 

Séjour,  s.  m.  ber  Qlufentbalt  an  einem 
£rt,  in  einem  £anb  tc.,  wo  man  feine 
bcfiinbtge  SBobnuttg  nicht  bat;  tu  ggf. 
b.  i*  demeure,  ber  Aufenthalt  > bie  ®0b* 
ituna  ; it.  (ö.  bem  Ort  felbfl  in  SHticf ficht 
auf  feine  angenehme  ober  unangenehme 
©efebaffenbeit , £age  ic.  ) ein  Slufent* 
Çalt;  Cbep  Gruppen)  berSXafltag  (auch 

jour  de  séjour);  pendant  mon  séjour  à 
Paris,  en  (ober  dans)  ce  pays,  wibrenb 
meine*  Aufenthalte*  in  (|u)  <part*,  in 
tiefem  £anb  ; faire  séjour  en  quelque 
lieu',  ftd)  an  irgenb  einem  Ort  aufbal* 
ten;  acte  de  séjour,  ein  gerichtliche* 
geugnib,  bai  man  fleh  an  einem  Ort 
aufaebalten  habe;  camp  de  séjour,  ta* 
ftajtlagrr» 

Séjourné,  ée,  adj.  fam.  aufgebaltettî  ber 
(bie)  auégerubet  bat  (fouit  reposé);  il  est 
graé  et  séjourné,  er  bat  ooUfommen  au** 
geruhet;  er  bat  ftch  wieber  ginjlicb  (bon 
feiner  ©rmûbum)  erholt. 

Séjourner,  v.  n.  fîd)  eine  ^eitlang  an  einem 
Ort  aufbalten;  (vom  SBafîer  ) flehen  ; 

f»  séjour. 

Sel,  s.m.  ba*  ©af§;  it.fig . ber  SÔihî  bei» 
ienber  SBtp  » du  faux  »1  » ©al;  , »eiche* 
heimlich  eingefûbrt  ober  oerfauft  wirb  ; 

(Ogi,  saunage,  saunier;)  ce  jambon  est  de 
(ober  d’un)  bon  sel,  biefer  ©ebinfen  ifl 
gut  gefallen  ; sel  marin  Ober  de  mer , 
©ïeetfûlj.  Fig . et  Prov.  du  sel  attique , 

ûttifche*  ©alj;  attifeher,  b.  i.  feiner  SBi#; 

manger  qch.  (uni) 7?#.  qn.)  i la  croque 
au  sel,  f,  croque;  je  le  mangerois  avec 
un  grain  de  sel , f.  grain  ; ils  ne  mange- 
ront pas  un  minot  de  sel  ensemble,  f. 
minot. 

Sélénite , s.f  T.  ber  ©elenit,  (ein  au*  einer 
Äalferbe  unb  au*  SBitriolfiure  gcbübetc* 
©al;;  it.  ber  ©elenit;  ©piegelftein , 
pierre  spéculaire)  ; bet  ©tonbfleitt,  (pierre 
de  la  lune). 

Sélénite ux , euse,  adj.  T.  felenitifchÄ  sélé- 
nite. 

Sélénographie,  s.f.  T.  bif  55efchreibUltg  be* 
©totibe*. 

Sélénographique,  adj.  c.  T.  JUrSefchteibUttg 

bc*  ©tonbe*  gehörig. 

Sélénostate , s.  m.  T.  et«  3n|ttUment  JUt 

«Beobachtung  be*  ©tonbe*. 

Séleran,  f.  salcran. 

Selle , s.f.  ber  ©attel  ; it.  oi.  ein  Heiner  höl- 
zerner©^; ber©cbimel;  (f.  unten 
prov.)  it.  ber  «ftacbtftubl;  it • ber  ©tubl* 
' gang;  it.  (5>tlbbauer)  b.  i.  chevalet; 
it.  ber  Arbcitôfcbimel  ; ber  «Bocf;  it. 
(©cfitffbaufunft)  ber  Sôetfjeugfaften  ber 
Äalfaterer/  ber  benfelben  auch  ju  ci* 
»cm  ©4imcl  bient;  seUe  rase,  ein  fia» 


(bflf  ©attel;  «elle  k piquer,  b«  £Uttt* 
melfattel;  selle  pour  femme,  berfffîcibcr* 
fattel;  cheval  de  sel,  ba*  ©attelpferb; 
selle  de  Turquie,  aUCh  selle  sphénoïdale, 
f.  sphénoi  lal;  être  bien  en  selle,  gut  im 
©attel  (ober  &u  flJferb)  ftpen  ; u première 
selle,  (auf  tyoftimtern)  ba*  befle  $Jod* 
fpferb  ; ba*  bcjte  tyferb  im  ©taU  ; avoir 

le  cul  sur  la  selle,  pop.  ju  tyferb  fihen; 
courir  la  poste  à toutes  selles , $oft  rei* 

ten  , ohne  einen  eigenen  ©attel  gu  ba* 
ben  i aller  à la  . elle,  auf  ben  5Rûd)tflubl 
Ober  gU  ©tubl  grbm;  jeter  les  selles, 
ben  ©tublgang  àu*leeren,  wegmerfen; 
un  bateau  de  selles,  ein'Sffiafchfchiff/  bû* 
gur  55fguemltd)fcit  ber  SSifcbertnnen 
auf  einem  Jluf  gehalten  »irb.  Fig.  et 

Prov.  demeurer  entre  deux  selles  le  cul  k 

terre , gwifeben  gwep  ©tùblen  nieber* 
fîçen;  uneseile  à tous  chevaux,  (ftn©at* 
tel,  ber  auf  alle  Vfcrbe  vaftifg  fam.) 
ein  ©emeinfah  ; eine  ©ache,  ein  ©ebanfe , 
eine  ©tarime,  ©cbnftffeUc,  ein  £ob  ic., 
auch  ein  Argenepmittcl , beffen  (bereit) 
man  fich  in  allen  $&Uen , bep  jeber  ©c* 
legenbeit  bebtent. 

Sellé,  ée,  part,  et  adj.  gefattett;  une  affaire 
sellée  et  bridée, ßg.fcuru  eine  ©ache,  bie 
richtig  unb  befcblojfen  ifl;  ein  aufge* 
machter  £anöcl. 

Sellée,  s.f.  eine  SXeibe  Raufen  pon  giegel* 
deinen  ober  ^liefen. 

Seller,  v.  a.  fattcln.  Se  seller,  v. riß.  (pont 
(Erbreich)  hart  »erben  ; au*borren» 

Selleii,  f,  céleri. 

Sellerie,  s.f.  bie  ©attelfammer;  it » ©attel* 
arbeit;  ©attel»aare  ; it.  ber  £anbcl 
bamit, 

Seil  tte.  s.f.  ein  niebriget  ©tubl/  ber 
©chömel,  worauf  ein  ÿeinlicbbeflagter 
fein  Urtbcil  empfingt,  nachbem  ctgum 
lepten  ©tabl  perbört  »orben , (f .prov.); 
it.  ein  Heiner  Jfcifch , »oran  ein  ©tönch 
mitten  im  SXefeftorio , jur  ©träfe , afa 
lein  effen  muß  ; it.  bte  ©anf  eine*  ©tanb* 
frimer*;  it.  ba*  ^dugdöcf eben  ; it.  ba* 
tfifleben  eine*  ©chuhpuher*;  it.  ber 
©tubl  eine*  Q5lep*  ober  ©ebteferbeefer*; 

onl’a  tenu  long-temps  sur  la  sellette,  prov. 

man  bat  ibn  lange  warm  gehalten  ; man 
bat  ihm  hart  ftugefept. 

Sellier,  s.m.  ein  ©attler. 

Selon,  prip.  nad) ; ju folge;  permbge;  (f. 
suivant , conformément  etc.  ) selon  votre 
sentiment,  3brer  ©{einung  nachi  selon 
les  régies  de  l’art,  tiacf)  ben  Siegeln  ber 
$und  ; selon  la  rencontre , nachbem  e* 
fiat;  nachbem  ftcb*  trifft;  »eion  qu*U 
travaillera,  nachbem  er  arbeiten  wirb; 
it.  selon , absol.  unb  c’est  selon,  (al* eilte 
antwort)  nachbem  e*  trifft;  nachbem 
e*  fommt;  e*  fommt  barauf  an;  it 
nachbem» 
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Semailles,  ».  f.  plur.  Me  ©ûût/  b.  I.  b#« 
©üen;  Die  2lu«fûût;  Dû«  smsften;  it. 
(DieBaat,  äuafftat/)  Dû«  3tu«gcftcte; 
it.  Die  ©aatacit. 

Srmaine,  s.f.  Die  Sôorfje;  it.  bie  SBodjen* 
«rbeit;  it.  Der  SBochenlobn;  Da«  SÖocben* 

. gelb  > faire  Ja  semaine,  ober  être  de  semaine, 
•;  «tre  en  semaine.  Dt«  Äöod)«  DûDen  J être 
' en  semaine,  Die  3Bod)e  Düben,  b.  i.  Den 
&ienff  Oie  Söocbe  über  oerriebten;  U 
semaine  sainte,  Die  ÇhûtWOCbeî  prêter* 
la  petite  semaine,  firme  ©ummen  «uf 
futje  3«it  gegen  grofje  ^infen  leiben; 
par  semaine,  wöchentlich»  (f.  .fUCh  jeudi, 
prov.  ) 

Semainier,  îère,  s.  Der*  ober  Diejenige,  fo 
Die  Sôoche  Dati  (von  sDtann«perfonen:) 
Der  2ßöchner?  it.  eine  tyadete,  wooon 
man  Die  ganje  SEQocf)c  binburd)  effen  fann  ; 

(f.  ÛUCD  semaine). 

Semale , s.m.  T.  Dû«  ©djniûblfcbifFi  £tt(D* 

terfehiff. 

Semaque,  s.f.  T.  Die  ©chmacFe;  ein  etwa« 
breitere«  Jabracug  al«  Da«  oorbergeben* 

De  ; mâ té  en  semaque , f.  maté. 

Semblable,  adj.c.  gleich;  Ähnlich;  gleich* 
ûrttg  ï gleichförmig;  it.s.m.  notre  sem- 
blable, son  semblable,  unfer«  gleichen, 
t feine«  (ibretf)  gleichen. 

Semblablement,  adv. ol.  D.  i.  pareillement; 
aussi. 

Semblante,  s.f.  T.  D.  t,  ressemblance. 
Semblant,  s.m.  (im  moralifchen  îDerdanb) 
Der  @d>ein;  Sïnfchein;  (f.  apparence;) 
-i»n  faux  semblant,  ein  falfcher  ©chein; 
J ; faire  semblant  de  ober  que...,  fld)  flellen, 
- al«  Ob  JC.;  ne  faire  semblant  de  rien,  ftdj 
nicht«  mtrfen  lûffen;  il  fait  semblant  de 
savoir,  er  ftellet  ffcfj/  er  tbut,  «I«  wûjjte 
rr;  — de  ne  pas  savoir,  — al«  wenn  er 
« nicht  tPÜgte;  sans  faire  semblant  de  savoir, 

* ebne  fid>«  merfen  au  lûffen  , baf  er  (Dag 
i manie.)  wiffe. 

Ännbier , v.  n.  fehetnen;  Den  Schein,  Den 
» Slnfchein,  Da«  ainfehen  haben;  (einem) 
s »orfotmuen;  (einen)  Dûnfen;  que  vous 
«n  sembk  ? roa«  Dunft  3hnen?  wa«bal* 
ten  (mi  meinen)  ©iepon  Diefer  ©ache? 
si  bon  lui  semble,  trenn  er  für  gut  beffn* 
bet;  wenn  ei  ihm  gut  bunft;  wenn  e« 
ihm  gefönt,  beliebt/  recht  iffic.;  faites, 
comme  bon  vous  semblera , tbun  ©te  ttûd) 

• SDrem  ©utbeduben,  ©utbunfcn,  ©efal* 
len,  belieben;  if.  it  semble  que  . . . , 

••  (v.  impers.)  eg  feheint,  e«  bat  Da«  9ln* 
ffhen,  al«  ob  IC*;  à ce  qui  me  semble, 
oDer  ce  me  semble,  (ççf.  blO§  ce  semble,) 
wie  mich  Deucht;  wie  mich  Dunft;  fo 
Döncht  mich«;  fo  böncht  mir*«;  fo 
f ommt  e«  mir  por  tc. 

$emé,  part-  et  adj.  geftet;  bfftet  JC.Î 
(f.  semer;)  it.fig.  (de  qch.,  mit  ftWû«) 

heftet;  bedeut;  angefuBtj  über  unD 


Über  befeht  ; l'argent  est  clair  semé  ch tz 
lui,  jÇ^.  Da«  ©elb  id  Dünn  bep  ihm  ge» 

ftet;  un  cerf  qqi  a la  tète  mal  semée,  J*« 

ein  £irfch  mit  ungleichen  (Enben. 

Semée , s.f.  T.  Diejenige  ©erechtfame  eine# 
©runDçerrn,  Da  man  ihm  non  einem  ge» 
fdjoffenen  SötlD  Da«  Jpinter*  oDer  SBorber» 
Viertel  liefern  muß. 

Séméiologie  öDet  séméiotique,  s.f  T.  Die 
©emtotif;  Die  £ebre  pon  Den  ÜRerfmab» 
len  oDer  Reichen  DerÄranfbeiten,  fo  wie 
Der  ©cfunbbeit;  (Die  ^eichenlebte). 

Semelle,  s.f.  Die  ©oDle;  ©chubfoblej 
©trumpffoble  it.  (al«  ein  £angen» 
mag)  Die  £önge  einer  5Äann«fohle;  Der 
©d)ub/  $uf;  iu  T.  (gimmetm.)  Die 
©chwefie  ; ein  botiaontal  • liegenDee 
©runDbalfen  ; OBergw.)  Der  ®oben  ei» 
ne«  ©tetnfoblen*iöergwerf«;  (Brttfl.) 
Da«  ©oblffucf;  ein  ©tuef  £ol$  ober 
55oble,  jwifchen  Den  SÖönben  einer  £af» 
fett  / auf  welchem  Die  Äanone  ruht;  iu 
pi • (©djtfff.)  ©chwerter,  D.  i.  in  ©effalt 
einer  ©chubfoble  au«gefcbweifte  Kreter/ 
welchem  gewiffen  Zöllen  an  Die  ©eitet» 
Der  Sachten , ©chmacfett  je.  angemach« 
Werben  ; it.  semelle  ober  poids  de  semelle  , 
ein  Dünne«  ©elb*  ober  ©ilber^lAttchet» 
|um  «probieren;  Der  «Xichtpfenntg ; un 
soulier  * simple  semelle , ein  ©djup  mit 
einfacher  ©ebi«>  la  seconde  semelle.  Die 
’Sranbfoble  ; mettre  des  semelles , fohlen  » 
befohlen  ; — * une  poutre , einen  ©al» 
fen  mit Jpolj  ober  ©ifen  beklagen;  sau- 
ter dix  semelles,  einen  ©prungoon  $ebit 
©chuben  tbutl.  Fig.  et  Prov.  battre  la 
semelle,  auf  Die  SBanberfchöft  geben; 
it.  auf  ©djuffer«  Wappen  reiten , D.  C 
j«  geben  ; un  gentilhomme  * doubla 
semelle,  ein  fchlechter  ©öclmann,  Dec 
pon  geringem  2!bel  iff. 

Semence,  s.f.  Der  ©«me  Der  (Erbgewichfo 
auch  Der  îbiere  unD  De«  SÄenfchen  ; it. 
eine  31rt  febr  fleiner  9îügel;  a.  febc 
flctne  diamanten;  it.piur.  Die  ©aat; 
(f.  semailles;)  it.  semence  , (auch  im  /»/.) 

fig . Der  ©ame,  D.  I.  Die  (erde.  Die  ent» 

ferntc)  petaulaffenDe  Urfache  ;u  etwa# 

(de  qch.);  les  quatre  semences  froides.  Dît 

Pier  füblenben  ©amen , D.  i.  Die  >0îelo» 
nenferne,  Âûrbi«fcrne,  {Jfafdjenfàrbi«» 
ferne  unö  ©urfenferne;  semence  de  perles, 
f.  perle  ; jeter  les  semences  d’une  division, 

fg.  Den  ©amen  einer  Uneiniafeit  ober 
©paltung  au«ffreuen;  eine  ©paltung 
diften. 

Semencine,  s.  f ber  ©urmfame/  ( ein 
©ame,  worau«  Da«  Söurmpuloer  ge* 
macht  wirb. 

Sémentérion,  s.  m.  Die  Äirchcnflapper  ; 
<Podflapper. 

Sementines , S.f.pl.  Da«  ©««tfcfl  Dep  I ttt 

alten  Wörnern* 
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Semer,  p.  a.  ûUdj  absol . fAen;  dUdfAett, 
i*.  (ein  $elb  ic.)bef&en;  einfAen;  anfAeit; 
semer  le  canon  d’un  fusil,  einen  Flinten» 
lauf  meffen  if  g.  nuôbreiten  ; auefreuen  ; 
freuen.  Fig • et  Prov„  semer  l’argent,  bat 

@elb  rccgroerfcit , b.  i.  außerorbentltd 
freigebig  fenn  5 srmer  de  l’argent,  @fli 
tinter  bie  £éute  audthcilcn , uni  fie  ju 

’<gen)tnncni  semer  un  bruit,  etn  ©eràd)1 
ausfircuen  ; ein  ©efebrep  unter  bte  2eute 
bringen;  semer  u division,  Uncintgfei 
fliften*;  semer  en  terre  ingrate,  einem 
ilnbanfbaren  ©uted  thutt;  //.  feinen 
tlnterridit  an  einen  unfAbigen  £opf  oer 
fd)lt>enbenî  il  faut  semer  avant  que  de 

* iccuciilir,  net  ârnten  will , muß  jurov 
fAen;  t»er  ju  etroad  fommennnU,  Der 

muß  arbeitet!  ; «unter  ober  jeter  les  perles 
(ober  les  mai  guérites)  devant  les  pourceaux, 
f.margüerite* 

Scmcstre,a*//.c.  (vom  abtrcchfelnbcn&tcnjî 
getvtfrr  ÔfTijierc,  von  ber  ^iljung  ae 

r • rciifer  Raniment  / ©criditdhöfe  K*)  fccfcd 
monatblidu  halbjAbtig;  «*.  (in  eben 

• btefer  9lûcîfid)t)s.  m.  eine  3eit  non  fecbd 
Sfltmatben;  etn  hûlbedjabr;  ber  halb* 
Übrige  Urlaub  ber  Offiziere  î iu  bie jenfge 

. v AAlfte  einer  Kammer,  welche  einen  halb 

' jährigen  Oienß  tbut  î iu  ein  beurlaub 
ter. 

Semestrier,  s.  m.  ein  (auf  feebd  SDîonathe) 
beurlaubter  Dfftjter  ober  ©olbat. 

Semeur,  s.  m.  ber  @Aemann;  iu  T.  ein 
Sichertet,  ber  bte  JlintenlAufe  unter» 

fudît  unb  mißt.  Fig . un  semeur  de  que- 
relles, ein  ganfftiftetî  semeur  de  faux 
bruits,  einet/  ber  falfdjc  ©crudité  aud» 
freut*"  • 

Semi,  (lat.)  b.  i.  demi,  halb,  g.  55.  in  folg. 
Semi-cylindrique,  halt  fcgclfôrmtgî  ««ni* 
doubie,  (von  Blumen)  bûlb  gefüllt} 
semi-ton,  ($?uftf)  ein  halber  $ott;  une 
semi-brève,  eilte  gatîJC^tOtC  (fonft  ronde); 
semi  preuve,  ein  halber  55eweid ; serai- 
lunaire,  (Slnftt.)  bûlblHOllbfÔrmig } gra- 

* vurc  en  son»  » topographie , ein  Äupfer* 

fftcfr&ber  eine  Äarte,  tvcfdie  bie  £age 
einer  ©cgcitb  ÿtemlid)  umjlAnMicb  vor» 
früf.  ‘ ' * * ’ • , 

Sémillant,  ante,  ,à(V:  fam.  (pon  tfinbCM) 

febr  lebhaft;  Unruhig}  mtrtbwifltg ; f. 

remuant. 

Séminaire,  y.  m.  bad  <s*enrittarium reine 
(Schule  ÇPffattjftftufeVf&r  imtge  ©eifr 

• liebe;  /V-bie-fAmmtlidmi  (Schüler  unb 
£ehrcr  eincd  ^cminariumd. 

Séminal,  ale,  adj.  T.  }Ùm  thîcrtffbcn  ©a* 
men  gehörig;  vésicules  séminales,  ©amen» 
blAddjen. 

Scminaiisté,  s.  m.  ber  ©entfnartß;  f*  sémi- 
naire. . 

Sémination , s.f  T.  bie  üludfreuung  ober 
föetfreuung  bed  ©gmend. 


Sémiotique,  f.  séméiologie,  séméiotique.  •* 
Serais,  s.m.  T.  ber  ©amenfïor;  bie  55aum» 
faat;  iu  bie  Äunft,  ©amen  anfgeben  3« 
machen;  U.  etn  mit  Obflfcrnen  ober 
Saumfarnen  befAeted  £anb.  • 

Semoir,  s.  m.  bad  ©Aetucb  eincd  ©Ae* 
mannd;  //.  bie  ©Aemafcbine  am^ßuiT. 
Semonce,  s.f  bte  förmliche  ober  feperltdie 
©tnlabung  311  einer  (Eeremonte;  it.  bie 
©rmahnnng , SÖarnung  eined  Obern* 

Semonceur,  y.  m.  ol.  f.  semonneur. 
Semnndre,  v.  a.  ol.  b.  t*  inviter;  (»CCgl, 
semonce).  « 

Semonneur,  s.  m.  oL  einer;  ber  ju  einet 
Geremonte  einlabet;  semonneur  d’enter- 
rcment  etc. , &*r  geichenbitter  :c. 
Semotte,  s.f  bie  junge  eßbare  ^ohlfprofr 
»ont  italienifdjen  Âohl;  f.  bioccoii, 

brocoli. 

Semoule,  s.f.  eine  aud  feinem  sjftehlteia 
gemachte  9itt  fleiner  eßbarer  Körner. 
Semper  virens,  y.  m.  bad  immergrüne  ©eiß- 
blatt. 

Sempiterne,  s.f  f.  perpétuant. 

Sempiternel,  elle,  adj • une  vieille  sempi» 
femelle,  fam.  rin  uralted  SBeib;  vuig* 
eine  5lïte,  bte  et»ig  lebt. 

Sénat  % s.m.  bet  @enat  î &atb  ; ^nat  con- 
servateur, ber  (fratij.)  ©rhaltungdrath. 
Sénateur,  s.  m.  ein  (Senator;  9lûthdherr. 
Sénatoreri  e,  s.f  nour,  (in  ^röllfretch)  bie 
©cnotoreric/  b.  i*  ber  @iç  eined  @e* 
natord  in  jebem  Sfppellationdgetidjtd* 
fprengel. 

Sénatorial,  ale,  adj.  fenatoHfd)»  rathdhW- 
lieh;  einen  SXathdherrn  betrefffnb;  fur 
SRathdherrn«sffîurbe  gehörig;  dignîtéisé- 
ratorîaie,  bie  $Kôrhdherm*59ûrbe>  . : 
Sénatorien ,»  enne , adj.  von  eillCm  9iût^d* 
herrit,  von  einer  $Kntb0bcrrn*$ami{te 
abßammcnb  ; race  sénatoricnne,fin  raîfcd* 
fAhi^ed  ©efddecht. 

Sératrice,  s.  f.  bie  ©attinn  eined  fd}t»ebi* 
fcbeit  JKathdherrn;  bte  (Senatorinn.  **• 
Sénat us-corisulte,  s.  m.  (bei)  b.H  'aitirn  |ftô» 

mern)  ber  «nothdfdiluß  ; iu  bdr  ©efc^Uiß 
bed  (franj.)  €th<tltnngdrathcdk 
Senau,  s.  m.  bie  6cf)naue,  (din  fleuter 
; ®cefïfdj). 

Séné,  s.m.  btrÇîettrdflrauch;  «v.  bie  QM  Atter 
:• 5 baron;  (SenedblAttrr ; * — bâtard,  ber 
, ^Slafenlaum.  1 r’  s • ••  ■"<'  < - 
Sénéchal1,  s.  m.  (ehern,  in  ftranfreitft)  éin 
^nuptmann  berfKitterfcftaft;  ber  Eattbcd* 

, hanptmann  ; £anbnchter;  £anb»ogt ; •//. 

bfr©ertd)td»ertvalreretrted©riinbherrn* 
Sénéchal tf,  i;f.  bft^ttimt  eined  SXitter* 
hàuptmannd,  £ôtfbrid)terd  te. 
Sénéchaussée,  s.f  bet  ©erichtdbejirf  einetf 
£anbncfctf  rd  :c.  ; bie  £anb»ogtep  i £anb*d- 
hanptiiiartnfchûfe;  bad  £anbarricht;  it.  bet 
SKtttcrfreid  ; iu  ber  ©etkhtdfïij ; ©erichfd» 
ftuhl  eincd  £anbtWerdiî,  f.sénébiâi.  - 
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Seneçon,  s.  m.  bû*  Æreujfrautî  bie  Æreùj* 
wurj  ; ba*  ©riitbfraut. 

Sénéc,s.f.  fine  &rt  alter  frûnjôftfdjer 
SJerfe , Mc  alle  mit  einerlei)  iSuchftflbcit 
Anfängen. 

Sener , v.  a.  T.  (p.  $bicren)  f.  châtrer. 

Sénestre  , adj.  c.  (2Qap.)  b.  t.  gauche. 

Sénéstté , ée,  adj.($RaV,)  (d’une  telle  pièce, 

ein  anbercsBtùcf)  auf  ber  finfenBeitc 
neben  fiel)  habenb. 

Sénestrochère,  s.  m.(5$üp.)  ber  ïtnfeSirnt. 

Sénevé,  s.  m.  berBenf;  ©enffamen  ; it. 
Me  Benfpffanje» 

Sénieur,  s.  m . De&2lelte(îc  (ôett^afiren  naef»,)] 
ber  Bcnior  in  geroiflfen  gcijllid)cn  @c* 
fellfdmften. 

Sens,  s.  m.  ber  Btnn/  b.  i.  Me  ftahigfeit, 
bie  Æ)iitge  nulter  un*  ju  empfîiiben  i (ei- 
ner voit  ben  fünf  ©innen)  ; it.  ber  ©et* 
#anb  ; bie  ©inné  ; it.  bie  Meinung , 
ber  ©in»  einer  tyerfon  ; it.  ber  Btnn , 
SJerftanb,  bie  <5cbeutung  etneöSöorte* 
ober  Sluöbrticfcö  it.  prop.  et  fig.  bic 
Beite  pon  welcher  man  eine  Badie  an* 
liebt  ober  betrachtet , auf  welche  man 
eine  Bache  legt  ic.  ; biefcage,  Stich  tung, 
BteUung  ic.  fo  man  berfelbengibt  ; cela 
ne  tombe  pas  sous  les  sens,  ba*  fÂUt  nicht 

in  bie  Binne;  ba*  tfl  nicht  empftnbbar; 
a'-ba*  tfl  gegen  bie  gefunbe  Vernunft; 

re  refuser  rien  à ses  sens , donner  tout  a 
ses  sens,  feinen  Binnen  nicht*  perfagen; 
ben  finnlichen  fwficn  tmb  Q3cgterbcn 
nachh^ngen  î le  bon  sens,  le  sens  com- 
mun, ber  gifunbe,  ber  gemeine  9?t<n* 
fchenoerffanb  ; être  hors  de  son  bon  sens, 

nicht  rcd't  bet)  Binnen  fépn  ; nicht  bep 
Pottcm  SSerjianbe  fet)n;  de  sens  rassis, 
f.  rassis;  (f.  aild)  sang);  homme  de ’peu 
ober  de  petit  sens,  ein  éiïenfeh  pou  ge- 
ringem 5Jerflanbe  ï donner  ober  entrer 
dans  le  s^ns  de  qn. , f.  Mcfc  verbes  ; abon- 
der en  son  sens,  f,  abonder;  (f.  otld)  ré- 
prouvé) ; à ober  selon  mon  sens , meiner 
Meinung  nach  > mettre  ober  appliquer 

tous  ses  sens,  ( fam . tous  ces  cinq  sens 
de  nature)  à qcb. , fig.  äße  fünf  BfttltC 
jufammen  nehmen  ; alle  Borgfalt  unb 
allen  $leiß  worauf  perwenben;  la  peine 
• duscns,.(£heol.)  bte  JpöUeiiqnaf,  ipol* 

lenpeilt  ; un  mot  équivoque , uh  mot  a 
double  sens,  ein  jwepbeuttgc* , fin  bop- 
pelfînnige*  5Bort  ; cela  n’est  pas  bien  de 
ccscns-là  , il  faut  le  mettre  (le  tourner  etc.) 
;.d'un  autre,  ba*  liegt  auf  feiner  guten 
Beite,  ba*  hat  feine  gute  £age,  (Stel- 
lung/ Slidjtung,  man  muß  c*  anber* 
legen,  (man  mue  es  pou  einer  anbern 
Beite  nehmen,)  man  muß  ihm  eine  an» 
bere  £agc  ic.  geben  ; en  tout  sens , guf 
aile  2lrt  unb  Sffîcife  ; tourner  qn.  de  tous 
les  sens , fjp,.  einen  auf  aüe Beiten  bre* 
hen , b,  t.  ihn  awf  «U*  mögliche  $rt  au*- 
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forfdjen , auSfragett  ; contre  - sons  ; k 
, contre  - sens , f.  in  alphabet.  jOrbnung; 
sens  dessus  dessous,  unb  sens  devant  der- 
rière, adv.  brunter  unb  bruber;  bnSpor- 
berfie  $u  htnterft  ; Prov.  grosse  tête,  peu 
de  sens,  Sicffopf;  Æ>ummfOpfî  autant 
de  têtes,  autant  de  sens,  Picl^Ôpff/  Ottl 

Binne. 

Sensation,  t.f.  bic  (Empftnbung  ; ber  (Eln- 
bntcf,  welchen  bic  Bcdc  burd)  Mc  Binne 
empfingt»  faire  sensation,  2luffcbert  nta- 
dien. 

Sensé,  ée,  adj.  perftànbtgî  pernûnftig;  g e- 
fehetb. 

Sensément , adv.  perftinbtg  i vernünftig  » 
gefeheib  ; mit  SDerflanb. 

Sensibilité,  s.f.  (im  vhgftfchett  unb  mora- 
Iifdicn  SSertfanbe)  bie  Çmpfinblicbfeit  ; 
€mpfînbbarfeitï  la  sensibilité  du  coeur, 
bte  €mpfinbfûmfeit  ; la  sensibilité  d’une 
balance,  d’un  thermomètre,  btf  Zartheit 

einer  SÖage , eine*  Söcttcrglafcö  ; (ft 

sensible). 

Sensible, adj.  empflnbbar;  wa*  |îch  empfln* 
ben  lihti  it.  cmpftnbltch/  b.  t.  eine  leb- 
hafte (Empfinbung  perurfachenb  ; (unl> 
mit  einem  «Bcrflirfungäwirtdien,  §. 
très-sensible , fort  sensible  etc.)  fehr  em- 
pnnblid),  unb  tnf.  eine  unangenehme 
(fchmerjltche)  Smpftnbung  perurfachenb; 
(in  biefer  Q5ebeutung  wirb  e*  auch  int 

• ftgiirltchen  unb  morafifchen  55erftgnbe/ 
fowobl  pon  angenehmen  al*  pon  unan- 
genehmen Singen  gefagt)  ; it.  empfînb- 
lieh  , b.  t.  fihig  letdit  ju  emp^nben  ; 
(midi  im  moraltfchen  3?erflanbe , à qch., 
für  etwa*)  ; it.  empftnbfam,  gefühlPöll/ 

* b.  t.  (P.  ^erfonen)  jArtlicher,  feiner  €m- 
pftnbungen  fÄhtg»  <e.  empfinblich/  b.  t, 
fi^hig  fîch  leicht  beleibigt  ju  finben  ; iti 
erfenntlich/  battfbar  fur  (à)  empfangene 
5BohIthatcn  ic.  t it.  (allein  PonSingen) 
tnerfbar;  merflich;  it.  augenfcheinltchj 
bcutlich;  begreiflid);  in  Me  5lugen  fal- 
lend J être  foit  sensible  sur  le  point  d’hon- 
neur, in  Singen  woben  e*  auf  Membre 
anfommt , fehr  cmpjiiiblid)  fepn  ; c’est 
son  endroit  sensible,  bfl*  tfl  feine  fm- 
pjîltblidje  BcitC  ; il  n’est  point  sensible 
à nos  plaintes,  er  ad)tet  unfcrc  Älagett 
nicht  > vous  m’avez  fait  un  sensible  plaisir, 

Bie  hüben  mir  eine  überaus  große  ftreu- 
be  gemacht;  un  coeur  sensible,  ein  em* 
pfinbfame*  jr>er J î cheval  qui  a la  bouche 
sensible , eût  <pferb  ba$  ein  weiche*  iDtaul 
hat  ; cheval  sensible  i l’éperon,  ein  ^JfCtb 
ba*  benBporn  nicht  leiben  fann;  balance 
sensible,  eine  tarte,  feine  5Bage  ; note 
sensible , (üftuftf)  ber  unmittelbar  untet 
bem  ©runbton  liegenbe  halbe  £on. 

Sensiblement,  adv.  merflich  ; merfbar  ; it. 
empfinblicherweife;  empftnMichî  lebhaft. 

Sensitif,  ive,  adj.  (£ehrffçl)  ftnnreid)  > rtn* 
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vOnbenbî  fAbig,  vermöge  Per  Ginnt  ober 
fmnlicbec  SÖerficnge,  *u  tmpßnben* 
Sensitive,  s.f  Pie  ©innpflanjt;  P«S@inn* 
haut;  Pas  ftuhlfraut;  eine  Außer#  ein» 
pßnPlicbe  'ÿjïanje , bereu  © (Atter  bet) 
ber  geringen  $er&fyrutig  0<h  jufammen 
îitbtn. 

Sensorium , s.  m.  (lût.)  CJJ&ifof.)  Pet  (mutb- 

maßlidje)  €mp0npmig$0&  im  ©tbtrn. 

Sensualité,  ».  /.  pie  ©innltchfeit. 

Sensuel,  elle,  adj.  Oltnlitb  i (W0ÜÛ#ig)  ; it. 
s.  les  sensuels  et  les  voluptueux.  Pie  finu* 

lichen  unp  woüufligtn  ^emcben. 

Sensuellement,  adv.  Onnltd)  ; (Wolltißig). 
Semence,  s.f.  Per  ©ittenfpruch  ; Pieêit* 
tcnlebrt  \ Per  £ebrfprud) ; JDenffprud)  ; 
. ©pruch  ; it.  Per  ©prucb  ; PaS  Urtbeil; 
ber  9lcct)Wfprud)  ; Per  ridjitrlicbt  äus* 

fpr  Ud)  ; de  fou  juge  briéve  sentence,/>ro»'. 
cin^tarr  urtbcilt,  ohne  fief)  lang  |u  be- 
tonten ; cm  Oîarr  iß  halb  mit  feinem 
Unheil  fertig. 

Sentencier,  v.  a.  (i#  mcifl  nur  im  part,  ge- 

brAuchltch)  (einen  ÿeinlid)bef(agten) 
pcrurtpeilcit/  ihm  PaöUrtbetl  fpreepen. 
Sentencieusement , adv.  fprUCprcid)  i mit 

eingemifditen  ©ittenfpruepen  ober  ©it- 
tcntprüchcn  ober  ©ittenlepren  (j,  iß. 
fpredjen). 

Sentencieux,  euse,  adj.  fprudtrcid)  » ttich 
an  ©ittenfprùchen  le.  ( mirp  and)  bon 
tytrfoncn  gefagt  ) ; f.  sentencieusement 
Uîlp  sentence. 

Senténe,  s.f.  ($abrifen)  bai  îiçbûnb. 
Senteur,  s.f.  Per  ©crud)  (einer  ©adjf)  ; 
(f.  ûUCf)  odeur) *,  it.  absol.  P,  i.  parfum, 

(Audi  un  piur.)  Sôobfgcrucp  ; woblrie- 
dienPe  ©ûd)Cn;  eaux  de  senteur,  tPOpk 
tieepenbe  SBaffer  ; SXiecbwaOer. 

Senti,  ie,  part,  et  adj.  empfunpcn  } gt- 
fufjtt;  ( f.  Sentir)  ; s.  m.  <jqf  PaS  ©C- 

fùbl  ; Pie  ©mpßnbfamfeit. 

Sentier,  s.  m.  PcrSußOctg; 

SußpfaP;  it.fig.  Per  ÿfab/  (Pie  $a&n) 
$.  ber  £ugenb  ic. 

Sentiment,  ».  m.  pie  (tllipfïnPung,  P.  i.  PûS 
«ßewußtfevtt  PcS  ©inPrucf i eines  ©egen« 
flanPcS  ; it.  ( im  pbvOfchcn  unb  morali- 
schen 53er flanPe)  t Pas  ©mpfïnPungsptr» 
mögen  ; PaS  ©efùbl  ; it • (aud)  im  plur. 
PicöeOnnung;  iOenfungSart;  unpsen- 
tiimns,  piur.  absol.  P.  i.  eine  cPle  ©c* 
fmnung  ober  £enfungSart  ; it.  senti- 
ment,  P.  i.  opinion, ^Pte  Meinung,  Pie 

©eftnnung  bon  ober  über  etwas  ; jeman» 
Peu  ©machten,  ©epanfen  ; it.  T.  ( von 
^agPhunPen)  Per  ©erud)  î Pie  SBitte» 
tung  ; le  sentiment  d’honneur , PaS  ©C* 
fûbl  Per  £bre  i avoir  de  tendres  senti- 
mens  pour  une  fille , eine  jArtlicbe  9îei* 
gung  ober  £iebc,  überhaupt  BArtlicpfeit 
fur  ein  SKAbcpeu  boben  ; pousser  les 
beaux  sentimens,  plais . f,  pousser  j chan- 
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ger  de  sentiment,  (d'avis  etc.)  atlbtrtf 
©inneS,  anPerer  Meinung  werben. 

Sentimental,  ale,  adj.  nouv . empßnPfant. 

Sentine,  s.f.  T.  per  unterfle  SXûum  im 
@d)if/  tvo  Pie©runPfuppe  0d>  fammclti 
Per  ©d)iff$gtunP  ; (niebt  mit  Cale  ju 

PertPeepfeln)  ; une  sentine  de  tous  vices, 
fig • ein  Ort  mo  man  atte^  £umpenge- 
fïnbel  aufnimmt;  ein  @ammciplaç  aller 
£û#er* 

Sentinelle,  ».  f.  Pie  ©(pilpwgtbe  i it.  bai 
©d)ilPn>ad)C»@teben  ; être  én  sentinelle, 
faire  sentinelle  (dans  un  endroit,  irgenP« 

■ m)  prop.  et  jig.  @d)ilbn>ûd)e  #epen; 

. ( p.us . fd)ilpern)î  it.  aufcaffen  ; relever 
qn.  de  sentinelle,  fig.  fam.  jemanp  ÛUtf* 

bunjen  ; ibm  einen  barten  2?cnpci*  ge« 
ben* 

Sentir,  v.  a.  irr.  (im  pbbfîftbtn  unp  mora* 
lifdien  ©erflûnPe)  emp#nPen  ; fubUn; 

( pg(,  sentiment , sensible)  ; it.  P.  i,  tlai- 
rcr , etmaô  riedien  ; (oon  ijunPen)  fpu- 
te»;  mûtern;  (f.  mehrere  ©ebeutungen 
unter  v.  n.  »eitet  unten);  it.  etwas  bc- 
merfen  ; merfen;  »abrnebmen;  fpürcti; 
oerfpûren;  (en  qch.,  an  iemanPen);  it. 
sentir,  v.  n.  (im  $ranjbflfd)en  mei#  als 
ein  v.  a.)  (gut  ober  nicht  gut)  riechen  ; 
einen  gewiffen  ©eruch  »*n  Och  geben  ; 
sentir  une  chose,  nach  etwas  riechen)  ; 
it.  fehmeefen;  einen  (angenehmen  ober 
unangenehmen)  ©efehmaef  haben  ; (sen- 
tir une  chose  , nach*  etwas  fehmeefen)  ; 
it-  fig • (auch  in  aftiwer  Çorm  mit  Pem 
accusatif)  pas  ftnfeben  einer  gemiffen 
^erfon  ober  @acpe  haben  ; auSfehen 
»ie , ♦ , ; einer  <perfon  ober  @ache  glei- 
chen ; auf  etwas  heraus  fommen  ; oon 
et»aS  jeugen  ; vuig.  mtpr.  nach  etwas 
riechen  ober  fchmedeu  ; sentir  mauvais, 
übet  riechen  ; flinfen  ; (wofür  man  auch 
oft  absol.  sentir , unb  im  55eutfchen  rie- 
chen fagt),  Fig.  et  Prov.  sentir  de  loin  , 
f.  loin;  sentir  le  fagot,  le  gibet,  la  roue, 
les  coups  de  bâtons  etc.,  f.  Piefe  Verfehlt» 
Penen  SOArter  ; sentir  le  terroir , f.  ter- 
roir ; sentir  le  sapin , f.  sapin  ; son  baleine 
sent,  et  flinft  aus  bem  Jpûls  ; cela  sent 
l’usurier,  Pas  fommt  wncherifch  htrauS; 
cela  sent  l’homme  de  bien,  PaS  Oc  ht  ei- 
nem rechtfchûffcnen  SOîann  gleich  ; PaS 
jeugt  von  einem  :c.  ; hitrauS  fleht  man 
Paß  er  ein  K*  ; ü sent  son  homme  de 
qualité  ober  l’homme  de  qualité  , er  hat 

Pas  Qlnfehen  eines  ÜKanneS  oon@tanP  ; 
il  sent  son  bien , er  fteßt  einem  5ttann 
»on  2ebenSart,  von  feinen  ©itten  gleich; 
er  hat  viele  £cbenSart  ; et  hat  etwas 
SlrtigcS  an  Och  ; »l  sent  le  vieux  (ober 

. son  vieux)  battu,  mau  Oeht  cS  an  feinem 
unverfdjAmten  ic.  betragen, Pag  cr  fehon 
(ange  feine  ©djlAge  befommeit  bat  ; u 
caque  sent  toujours  lo  hareng , f,  caque. 
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se  Sentir*  v.  riß.  fîcft  f&bïen;  feinett  3u* 
fhmi)  füllen  ober  empjïnben;  iV.se  sen- 
tir, absoL  ftcb  fubleit/  î).  i.  fidj  geroiffer 
«Borjuge  bcwugt  fepn  ; it.  se  sentir  de 
qch. , b.  t.  sentir  qch. , etwa*  füllen  , 
empfinden / (§.55.  d’une  incommodité, 
eine  Unpàglicbfcit  ic.);  it . — de  qch., 
(pon  etwa*  gutem  ober  ubclm)  noch  eine 
sftacbempfmbung  haben  » etwa*  nach» 
fpûrcn;  uacbempftnben;  öie  guten  (ober 
fct)I  imrncn)  folgen  pon  etwa*  empftnben; 
(an  etioa*  gutem  obetfd)limmem)£beil 
baben  ; etroa*  (mit)  genief  eu  ; (f.  bic 

^emerfung  bep  se  ressentir);  ne  se  pas 
sentir,  fein  ©efubl/  feine  ©mpfïnbung 
mebr  bûbcn  ; il  se  sent  mourir,  ev  fûbit/ 
er  empfinbet , bog  er  bem  £obe  nabe 

fer)  ; il  se  sent  coupable  , er  fublt,  er 
Weiß  ftd)  fdwlbig  î il  ne  se  sent  pas  de 
joie , er  f ennt  ftd)  niebt  por  grcube  ; cette 
jeune  fille  commence  à se  sentir,  biefed 

junge  ÜKabcben  fingt  an  fîch  §u  fublen, 
ba*  beißt  / i(l  mannbar  ; je  m'en  sentirai 
long-temps,  e*  tpirb  mit  nod)  iange  nadj* 
geben  ; icb  werbe  e*  noch  lange  [puren; 
man  wirb  e*  mir  noeb  lauge  anmerfen  ; 

(f.  aud)  boire , prov.) 

Seoir,  v.  n.  et  impers,  irr.  fiQen  J (in  biefet 

. 55ebeutung  itf  nur  noeb  séant  unb  si s ge» 
braudjlicb);  it.  (nur  in  ber  britten  $er* 
fon)  (oonÄleibungöflucfen)  jemanben 
(gut  ober  übel)  geben , fißen,  ( vu  lg.  ge* 
ber.)  i jemanb  auf  eine  gcrotife  2lrt  flei* 
beit  ; it.,  (im  moralifebeit  ©erftanbe)  je* 
manben(n>obl  ober  übel)  anfkben  ober 
Jaffen;  fid)  für  einen  febiefen;  anffim 
big  ober  unanjUnbig  für  einen  fcpn;  ü 

vous  sied  bien,  de  me  dire  cela,  iron.  e* 

gebt  3bnen  gut  (wobt)  an , ( b.  t.  e* 
gebt  3bncn  gar  nicht  an)  mir  ba*  ju  fa* 
gen.  Se  seoir,  v . riß.  ol.  jtd)  feßen  > pl  us. 
s'asseoir. 

Sep , s.  m.  f.  Cep  ; le  sep  de  la  charrue, p.us. 

b.i.  la  tête,  bas  tygugbaupt. 

Séparable,  arij.  c.  trennbar  ; §ertrennbar  $ 
wa*  abgcfonbcrt  ober  getrennt  werben 

fan«  ; f.  séparer. 

Séparation , s.  f.  bic  Trennung  (im  pbbfi* 
feften  unb  tnoralifdKit  53erftanbe)  ; it.  bic 
Stbfonbcrung  ; it.  bie  Reibung/  (mcl* 
cbe*  leçtcrf  aud)  t>on  guffigen  Gingen 
getagt  wirb)  î it.  b.  i.  cloison  etc.,  cm 
23crfd)lûg  ; eine  Slbfonbcrung  ; ûberb. 
eine  jur  Slbfonbcrung  bienenbe  ©ad)e  ; 
aud)  eine  Bcbcibetoanb  (mur  de  sépara- 
tion) ; séparation  de  corps  entre  mari  et 
f.-mme,  bie  ©cbeibung  pon  £ifd)  unb 
25ett;  séparation  de  biens,  bic  Slufbfbung 
ber  ©cmeinfcbûft  ber  ©Ûter»  faire  sépa- 
ration, ftd)  trennen. 

Séparatisme,  s.  m.  (&beof.)  bie  SlbfpnbC* 
puttg  von  einer  allgemeinen  £ebre, 
î.  I. 
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Séparatiste,  s.  m.  T.  ber  ©epatfttig ; (.sé- 
paratisme. 

Séparatoire,  s.  m.  (@bt)tn.)  ba*  ©d)cibcge» 
fig  i ©djeibegla*  i ber  ©dmbetrtd)ter. 
Séparé,  ée,  part . et  adj.  getrennt;  gefebie* 
ben  ; abgefonbert  ic.  (f.  séparer)  ; mener 
un  cheval  les  rênes  séparées,  T.  (bet)llt 

gureiten  eine*  jungen  ^ferbe*)  in  jebec 
jjanb  einen  SXicmen  bee  3ùgel*  halten. 
Séparément,  adv.  befoilberôi  jebe*  fût  fî(b 
allein;  cinjeln* 

Séparer,  r.  a.  trennen  ; tbctlen  ; — une 
chose  d’avec  une  autre  ober  d une  autre, 

ein  £)ing  pon  bem  anbern  trennen  ; auch 

ft  bl  Öfen;  (§.  55.  les  chairs  d’avec  les  os, 
ba*  gleifcb  Pom  55cin)  ; it.  abfonbern  ; 
fcbeibeil  ; (f.  aud)  séparation)  ; it.  b.  w 
partager,  ftbtbeilen  ; ( J.  55.  les  cheveux, 

bie  £aare  fdjciteln,  tbeilen;)  it  au* 
etnanber  bringen , ( j.  55.  jwep  ^Dîen* 
(eben  ober3:bierC/  bte  ftd)  raufen  ober 
fcblagen)  ; it.  iis  sont  séparés  de  corps, 
(pon  ©bçleuten)  fie  fînb  pon  £ifcb  unb 

55ctt  gefebieben  ; séparer  de  biens  un 
mari  et  une  femme,  bie  ©cmcinfcbftft 
ber  ©ùter  jwifeben  ©bclcutcn  aufbcben  ; 
séparer  ses  enfans , feine  ÄinDer  ûbtbei* 
len,  abfinben;  jebem  berfelbeu  fein  ©rb* 
tbeil  noch  bep  unfern  £ebjcitcn  geben; 

le  cerf  cherche  par  ses  bonds  à se  séparet 
de  la  voie  , ober  blog  à se  séparer , bct 
Jpirfcb  f«d)t  oon  ber  gibrte  abjufprin- 
gtn  ; Séparer  les  chiens,  bie  JpunDe  Per* 
tècilen. 

se  Séparer , v.  riß.  et  v.  rie.  fïd)  trennen  î 

ftd)  abfonbern  ; ftd»  ablôfen  ; auäcinan« 
ber  geben  k.  (f.  séparer)  ; pon  etnanbet 
febeiben  î ficb  tbeileit  ; il  nJy  a si  bonne 
compagnie  qui  ne  se  sépare  , prov.  \){t 

frbblicbtfc  (bic  befle)  ©cfellfcbaft  mu§ 
ftd)  bod)  enblicb  trennen. 

Sépeau  obcrCépeau,  s.  m.  T.  (COtuUtftÂtte) 

ein  boljerncr  ÄloQ,  worauf  ber  ©tint» 
pel  liegt. 

Sériée,  s.  f.  f.  Cépée. 

Sepoule,  s.  f.  T.  bie  SBefclfpuble  / CÛIC 

2(rt  fleiner  ©pubien. 

Sepouler,  v.  a.  T.  auffpubfen  ; f.  sepoule. 

Sepouleuse  , s.f.  bte  ©publecinn  ; f.  se- 
poule. 

Seps,  s.  m.  bie  ©djlangcn*©ibcdjfe. 

Sept , adj.  c.  num.  fîeben  ; it.  s.  m.  ( de 
chiffre) , eine  Sieben  ; ber  ©iebener  ; it. 
ber  ©icbente  ; le  sept  de  coeur , bie  ^erj* 
fïcbeit  ; le  sept  du  mois,  ber  fïebente  be$ 
SOî onat b* ; Charles  sept,  $ôrl  ber  ûebente. 
Septante,  adj.  num.  c.  p.us.  fîfbenjig  ; «V. 
s.  m.  pl.  les  septante,  bie  fîeben jig  &oll* 
metfdier. 

Septembre,  s.  m.  ber  ©eptembet;  ^erbff^ 
monatb. 

Scptembriser , v.  a.  wuv»  feptembrifîrcn  ; 

C c c c 
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SOîenfchen  morbcn , rote  e$  ben  jroeçten 
©eptcntber  1792  &u  9>arid  gefdjab. 

Septembriseur , s.  m.  nouv.  ein  Sorbet  bes 
jroepten  ©CPtembcré  ; f.  septein  briser. 
Septénaire , adj.  c . le  nombre  septénaire, 
I)te  gabl  fiebert  ; it.  septénaire,  s.  m.  fteben 
Sabre;  eine  Seitpon  fteben  fahren  ; it 
(auf  Unioerfitâtcn)  ein  £ebrer,  welcher 
fteben  Sabre  nad)  ciuanbcv  fôorïcfungen 
gehalten  bat» 

Septennal,  ale,  adj . ftebeniübrtg  ; ûHe  fï<* 

ben  Sa&re. 

Septentrion , s.  m.  bic  sotittcrmidit  ; ber 
korben  ; vers  le  septentrion,  au  septen- 
trion, gegen  korben. 

Septentrional,  ale,  adj . mtttcrnôd}tïtd)  J 
nôrbltd). 

Septentrionaux,  s.  m.  pl.  bie  ItOrbtfdjen 
Golfer  ; bte  SSölfer  gegen  Sorbett. 
Septerée , s. f.  prvel . eine  jrjufe  £anbc$. 
Septidi , s.  m.  nouv.  ber  fiebetite  £ag  einer 
. SMabe. 

Septième,  adj.  c.  ber,  bic,  ba$  fîebente; 
iu  s.  m . ber  ©iebeute,  j.  ©.  be$  SDîo* 
natb«  ; <>•  ba«  ©icbcntel  ; ber  fîebcnte 
£beil  î (fptfetfp.)  ein  ©tebener;  it.  s.f. 
(?ÇRufif)  eine  ©eptieme. 

Septièmement , adv . ftcbentenô  ï jum  fie« 
beuten. 

Septier , s . m.  f.  seticr. 

Septique,  adj.  c.  T.  burdjfteffenb  ; ûb* 
ütjenb* 

Septuagénaire,  adj.  c.  fiebenjigjÄbrtg  \ it 
s.  c.  ein  fiebcnjigj&briger  ©rei«  i ( ein 
©tcbenjtgcr)  ; eine  fteben$igrô&rige 
Çffieibéperfoit. 

Septuagésimc  , s.f  bct  ©Olllttog  ©eptUa* 
gefîma ; ( 70  £agc  pot  Dflcru). 
Septuple,  adj.  c.  jtebenfad)  ; fïebcnmabl 
mebr  i it.  s.  m.  ba$  ©iebcnfacbe. 
Septupler,  v.  a.  p.us.  perfïebenfacben. 
Sépulcral , ale,  adj , jum  ©rab  ober  Q5e* 
gväbniü  gehörig  ; chapelle  sépulcrale,  bte 
èobtenlapcUe;  ba«  £obtengcn?olbc;  in- 
scription sépulcrale , bic  ©rabfcbrtft  ; 
lampe  sépulcrale  , bie  &obten(ûmpe  î cé- 
rémonie sépulcrale,  bte  'Bcgtübntg»  (Èere* 
moitié;  voix  sépulcrale , fig.  eine  îob» 
ten(iintme;  eine  bumpfe,buflere@timme. 
Sépulcre,  s.  m.  ( uon  ben  »BegribniiTcn  ber 
Sllten)  bas  ^Begrübnifc  ; ©rab  ; ( fonft 

tombeau)  ; le  saint  sépulcre  , baé  heilige 
©rab  ; sépulcre  blanchi, (Bibel)  ein 

ûbcrtundjte?  ©rab,  b.  i.  ein  Xpeudiler. 
Sépuiune  i s.f.  baô  Begrübnifi  , b.  t.  bie 
©rabjUttc  ; it.  bas  Begraben  ; bic  Be« 

erbigung  ; le  droit  de  sépulture,  ba$  Be* 

gtÜbntfiredir. 

Sequeile , s.  f.  fam.  mèpr.  ber  20lbßttg  ei* 

ner  tyerfon  ; ihre  Sinbünger. 

Sequence,  s.  f.  T.  bie©equèn$;  f.  séance. 
Séquestration,  s.f,  T.  bic  ©rquefiration; 
baß  ©cqucfUircu;  (f,  bie  folgenben). 
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Séquestre , s.  m.  ber  ©equejlet , b»  i.  t>er 
Suflanb  einer  flreittgen©ad)C,bafîr&er 
Verwaltung  ober  Verwahrung  eine« 
^Dritten  übergeben  roirb  ; it.  ber  Ber* 
roalter  biefer  ©ad)c  felbft  ; it.  baß  oer* 
roahrte  ©Ut  felbii;  mettre  en  séquestre, 
b.  t.  séquestrer,  (Welche«  fcbe). 

Séquestré  , ée , part,  et  adj.  fcqucftritt  1C« 
f.  séquestrer. 

Séquestrer,  v.  a.  fequeflriren , b.  t.  (eine 
tfreittge  ©adje)  bi«  jur  ©ntfdjeibung , 
ber©erroaltung  ober  iScrroahrung  eine« 
dritten  (eine«  ©equefier«)  übergeben; 
in  ^crroohrting  bringen  ; it.  fg.  qn., 
d’avec  qo.,  eine  (unö  bcfchroerlid)  faU 
Ienbe)  ^erfon  fortfehaffen,  flct>  Pont 
£a(fc  fchaffen  ; it.  — une  chose,  etroa« 
(bctrüglidjerroeife)  fortfehaffen  ; ctroa« 
( heimlicherrocifc)  bep  ©ette  bringen 

ober  fchaffen;  SC  séquestrer  (v.rê/i.)  du 
commercç  du  monde  , fîfb  bett  roeltlidtcn 
©efchdftcn  ober  bem  Umgang  ber  Söelt 
entjiehen» 

Sequin,  s.  m.  eilte  3cd)ine  ✓ eine  ocnetia« 
nifd>e  ©olbmünje.  ' 

Sérail,  f.m.  baô  ©erail / b.  t.  ber  ^JaUaft 
bc«  turfifdien  Äaiferö  ; it.  abus.  b.  t.  ie 
harem,  (rocld>eö  (ehe)  ; it.  bie  f&mmttt» 
d>en  in  bem  garent  bcftnbltchen  SBetber. 

Séran  Ober  Sé rans,  s.  m.  bic  JpCCbcl. 

Sérancer,  v.a.  beeheln;  (^lüch«  ober  ^)aitf ) 
burd)  bie  J»>cd)d  jtchcn. 

Scrancoiin  , s.  m.  eine  2lrt  pt)tenütfcf)en 
?0tarmor«. 

Sérans,  f,  Séran. 

Séraphin , s,  m.  T.  ein  ©crapb. 

Séraphique  , adj.  c.  feraphtfch  i notre  Père 
séraphique,  uttfct  cngltfcher  2îatcr  ; (fo 
nennen  bie granji«fancr  ihren  ©tifter). 

Sérasquier,  s.  m.  (tûrfifd))  ein  ©craOfict/ 
b.  i.  ein  türftfdber  Dbergeneral. 

Serbocal,  s. m. (©oibbrahtjichcr)  bcr@la«* 

cplinber.  • ' 

Serdeau,  s.  m.  (ehern,  in  ^conft.)  ein  tb* 
nigltcher  £afelöccfcr,  welcher  beu  bet) 
ber  f ôniglichett  X afel  aufroartetibcn  S) of* 
faoalieren  bie  ©djûffeln  abnimmt  ; it. 
ba«  m ö*cfe  ®d)üffeln  hinge« 

bradit  werben , unb  wo  jene  ^)offaûa« 
liere  fpetfett  ; aud)  ber  £)rt  wo  bie  übrig« 
bleibenden  ©peifett  oerfauft  werben. 

Serein,  ine,  adj.  (0.  ber  2uft/  OOm  Jpitn* 
mel)  heiter;  hell  î it-fis-  (^om  ©eficht , 
pon  ber  ©tirn  , Pom  ©et(f  / ©etnüth) 
heiter;  ruhig;  jours  sereins,  (poctifd)) 
heitere,  frohe,  glücflidic  £age  ; goutte 
sereine,  ber  fchroarjC  ©taar,  eine  5lu* 
genfraitfheit. 

Serein , x.  m.  ber  (fd)üblicl)e)  SCbenbt^au  ; 
bic  Stbeitbluft. 

Sérénade,  s.f.  eine  ©crcnabe ; bic^tûdjt* 
mufîfî  nUg.  baô  ©türtbchen. 

Sérénissimc , adj.  c . (ein  ShtentttCl)  blltcfl» 
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lauc&ttg  î î)Utd)ïaucbttgd  } Son  Altesse 
Sérénjssime,  ©eine  (3&re)  bocbfutdlicbe 
2)urcblaud)t 

Sérénité , s . /.  prop.  et  fig . bte  .Çtcitcrfeit  ; 
(f.  serein,  adj.)  ; it.  (alô  ein  Ehrentitel, 
inf.  t)er  ehemaligen  £)ogcn  uon  93ene* 
big  unb  ©cttua)  Votre  Sérénité  , Euer 
SDnrcblaudjt. 

Seréque,  s.  nu  öie  ^&rbergent(lc,  (<J3fTanjc). 

Séret,  s.  f.  ber  Bieger  ober  Bieber,  eine 
au$  fanrer  ÇDtild)  gemachte  2lrt©d)wei* 
jerfäfe  ; ber  grime  tfäfe  ober  ©cbafeie* 
ger. 

Séreux,  eiue,  adj.  (îflîcbic.)  Wâffcrigî  «/• 
ju  oteï  SBaffer  cntbaltenb;  f.  aud)  aqueux. 

Serf,  s.  m.  Serve , f.  it.  adj.  fin  £eibeigc* 

ner;  eine  £cibeigene;  leibeigen* 

Serfouette,  s.f.  (©àttn.)  eine Jpaue. 

Serfouetter  ober  Serfouir , v.  a.  T.  mit  CÎtlCt 
Jpaue  umbaden. 

Serge,  s.f.  oie  ©arfdje,  ein  (meid  wolle« 
ner)  Beug. 

Sergent, s.m.  ber  ©eriebtöbiener;  ©cricbto« 
botbe  ; it-  ( tfriegw.)  an  ©crfihant  ; 
Unteroflficier  î 2ôad)mctder  ; it.  (£tfd)» 
1er)  bte  Bringe  ; fceimjwiug«;  (auch 
étreignour);  it.  (JatJbtnber)  bic  SHeip 
jauge  ; (fond  aud)  davier)  ; it.  ol.  com. 
ber  £iebbabct,  ©alan,  welcher  einem 
ftrauenjimmer  aufwartet  ; sergent-major, 
ber  SXegiment^Sclbwcbcl. 

Serpenter,  v.  a.  einein  bie  ©eridjtôbicner 
über  benJpalS  fehiden  ; it.pl. Us.  fg  je. 
inanbeit  befebwerlid)  fallen  ; ihn  plagen  : 
quälen;  überlaufen,  um  etwaö  $tt  criait* 

gen  ; (f.  presser,  importuner,  fatigue»). 

Sergcnteric , s.  f.  baö  ©erid)t$biener*2lmt. 

Sergentie,  s.f.  T.  bie  perfènltdjen  5Pien|îe 
bte  ein  £e&enmanit  bem  £ebcn&etrn  lei* 
det. 

Serger  ober  Sergier , s.  m.  ber  ©arfcftewebct. 

Sergeuc,  s.f.  eine  ©arfcbemamifaîtur;  <>• 
bie  ©arfcbewcbcrco;  ber  ©arfdKbanbel. 

Serge tte , s.  f.  eine  2lrt  febr  fcbmabler  uttb 
btmner  ©arfebe. 

Série,  s.f.  (©eout.)  cittcSieibc  ober^olqe 
von  ©rôflen , welche  nach  einer  bedimm» 
ten  SXegel  ju*  ober  abnebmen  ; une  série 
d‘idécs,  eine  ©ebanfenretbe. 

Sérieusement,  adv.  emflbaft } mit  Ewd' 

baftigfcit  ; it.  im  Erud  ; ernjHtd)  ; it. 
b.  i.  froidement , faltftmttg  î il  ma  reçu 
un  peu  sérieusement , er  bat  nttcf)  CÛt  WC» 
ttig  faltftnnig  empfangen. 

Sérieux , euse , adj.  emflbaft  ; ernd  ; , it. 
wichtig;  it.  erndlidt;  ernjllid)  gemeint/ 
b.  i.  unverftellr  ; obne  ©pajt. 

Sérieux , s.  m.  bie  Erndbafttqfeit  ; ndg. 
ein  crnjlbafteö5ßefen  ; it-bab  Erndbafte; 
ber  ernflbafte  (nid)t  lâdKtltcbc,  icberj» 
batte)  £on  ; it.  ber  Ernd , b.  i.  bie  toabre 

©efinnung;  prendie  qeh.  dans  le  sérieux, 

, etwa*  (auö  ©ebetj  getbancü  ober  gefag* 
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te$)  fur  Ernd  aufnebmen,  fnr  Ernd  an* 

(eben  ; prendre  qch.  au  sérieux  , ctWtttJ 

crniîlid)  aufnebmen  , fur  Ernd  halten  ; 
trorauö  Ernd  machen;  fîd)  wobureb  bc- 
leibigt  fiuben. 

Serin,  Senne,  s.  berBcifïÔ»  ba3  3et0d)eU/ 
ein  ©angpogel;  serin  de  Canarie,  bee 
Äanarienpogel  ; serin  mulet,  ber  »Sa* 
fiarb. . 

Serinette , s.f.  eine  f leine  9îogclorgeL  (ein 
£cperôrgefcben)/  um£auartenpôgei  bar* 
nad)  fingen  ju  lebten. 

Seringat,  s.  m.  bet  IPilbe  3ûômttt. 

Seringue,  s.f.  ctlte  ©priÇe  j — a clystêre, 
à lavement,  eine  Âlpdicrfpriçc. 

Seringuer , v.  a.  fpriQen  ; serioguer  une  plaie, 
eine  ©unbe  aubfprtÇen. 

Serment,  s.  m bat£ib  ; it  ber  (Eibfd)»PUt  î 
bie  fcperltcbe  Slbltgung  beô  <£ibeb  ; iu 
ber  ©djtpur;  5l«d)  > tStoidtwur); 
P»èter,  faite  sirment,  eilten  PCieibCtt  ( 
burd)  einen  (fib  perbittben  ï serment  de 

joueur,  termenr  d’amant,  prov  b.  t.  'iSt* 

tbeurungen,  benen  niebt  ju  glauben  ijl, 

S-rmcnié,ée,  adj.  bccibtgt. 

Sermoioge,  s.m.  ol.  baô  ^VCbigtbud)  > et* 
ne  IpojHUe. 

Sermon,  s.  m.  bte  <))rebtgt  ; Æûftjelrebe  ; 
it.jam.  eine  ^rebigt,  b.  t.  eine  lang* 
tpetlige,  perbrie^lidje  ©rmabnung;  (f. 
aud)  p»ône  );  faire  un  sermon , eine  \))re» 
bigt  halten  ; sonner  le  sermon  , ttt  bje 

^rebigt  läuten. 

Sermonnaire,  s.  m.  baö  ty)r(btgtbud)  ; eine 
godille  ; ti  adj . le  gci  re  sermonnaire , 

bec  ^cebtgtdpl;  bieÄaujelberebfamlcit. 

Sermonner,  «\  a.  and)  absol.  /am.  (einem) 
prebigen;  porprebigen;  eine  langweilige/ 
perbrießlidjc  Ermahnung  halten  ; eine 
lange  ©trafrebe  halten. 

Sermonneur,  s.m.fam..  m.p.  ein  (befcbtpet* 
lieber)  ^rebiger  ; 23orprebiger  ; ©traf* 
prebiger,  (in  ber  23ebeutung  von  ser- 
monner). 

Sérosité,  s.f.  (Cföebtc.)  eine  wâlfcrtgeÇcuch* 

" tigfeitim  ÖMut,  in  ben  übrigen  ©äfteu/ 
in  berOJîild). 

Sérotine,  s.f.  eine  2lrt  S^bermauiJ. 

Serpe,  s.f.  baS  ©artcitntctTer  ; it-  ein  fta* 
fcbittcnmeiTcr;  cciacst  fait  à la  serpe,  ober 
on  en  feroit  autant  avec  une  seïpe,  prjv. 

bflé  id  grobe  Arbeit;  baé  td  fd)lcd)t  ge* 
mad)t  ; il  semble  qu’il  ait  été  fait  avec 
une  se» pe,  er  id  übel  gebaut. 

Serpéger,  *».  a.  T.  (eilt  s^)f<rb  ) tU  eltlCt 
©cblangcnlinie  reiten. 

Serpent,  s.m.  bie  ©d)lange  ; it.  bergab* 
me  eineö  mitternäd>tltd)eu  ©edirneô, 
auch  eutcö  fdtlangenibnlicben  53la<5*  3n* 
flrumentcä,  unb  bcöienigen  welcher  ein 
foldjeS  blâét  ; ber  ©cvpcntid  ; serpent 
à sonnettes , bie  ÂlAppcvKblattge.  Fig. 
et  Proy . ug  vrai  serpent,  ober  une  langue 
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de  serpent,  eine  ©djlangenjunge  ; baS 
£Ä(lcrmauI  j C’est  un  serpent  caché  sous 
ks  fleurs,  b.  i.  bem  2>ing  id  niefet  $u 
trauen  ; réchauffer  un  serpent  dans  son 

sein , eine  ©change  in  feinem  Q5ufcn 
• n à brui. 

Serpentaire,  s.m.  T - ber  ©cfelangCUtraget/ 
ein  mittern&cl)tlicf)fs  ©cftirn. 
Serpentaire,  s.f.  bûS  ©d)lûligeufrûUt  j it* 
bie  JDracfeemvurjel. 

Serpente,  s.f  bas  ©cfelangenpapier  / eine 
fefer  btinne  unb  faft  burcfeficfettge  ©at» 
tung  papier/  tvelcfee  eine  ©dilangc  juin 
•^cicfeen  feat. 

Se>  p-nteau , s.  m.  eine  junge  ©cfelanac;  it. 
T.  Die  ©erpentofc/  eine  2lrt  ©duv&r* 

ir.Ctj  serpenteau  couronné,  bet  ©tUtm* 

franj.  , , 

Serpentcment , s.  m.  T-  bft  gefcfelflUgfltC 
Çfecil  einer  frummen  £inte. 

Serpenter , v.  n.  ftd)  fdllSngeltt  î en  serpen- 
tant, tvaS  fid)  fcfetàngelt;  fdjlangemveife; 
in  Krümmungen* 

Serpentin,  ine,  adj-  marbre  serpentin,  ber 
©erpentinmarmori  (niefet  mit  serpentine 
Jll  pern?ed)fdn)i  colonne  serpentine,  eine 
©cfelangcnfnule  ; eine  aus  brer)  ©cfelan* 
gen  (beren  Kopfe  bas  Capitol  auSma. 
djen)  getVUnbeiIC  ©àule  J langue  serpen- 
tine d’un  cheval,  eine  unrufeige  jjunge 
eines  <))ftrbeS* 

Serpentin,  s.  m.  ber  #Û&n  ÛU  eilWt  ûlten 
9ÜuSfctc , ûu  tvcldien  Die  £unte  datf  ; 
(an  efevmifdien  ©ef&fjen)  fine  ©efelan» 
genrôfere;  it.oi.  eine  2irt  93ierunï>jtpan» 
$ig*<Pfûnber*  . „ . 

Serpentine , s.  f.  ber  ©crpentindfin  / Dcv 
©erpentin,  eine  2lrt  grùn  unb  fcDwarj  :c. 
gefleefter  ©peefftetne  ; it»  bas  ©d)lan* 
gengraS , eine  îriccfeenbe  ©raSart. 
Serper,  v.  n.  T.  ben  hinter  (einer  ©aleetc 
ober  fond  cinés  ©cfeiffeS  von  niebrigem 
5f>orb)  lichten). 

Serpette,  s.f  baS  ^Jû<ftud)î  bte^ûCHcin» 
tranb  ; it»  ber  £abcnporfeang. 

Serpolet , s.  m.  bet  Ûuenbel. 

Serrage,  s.m.  7\  Die  innere  SQcvfleibung 
eines  ©cfeiffeS  mit  $utterbteien  ; (im  ©c* 

gcitfûÇ  von  bordage). 

Serrai!  , f.  Sérail. 

Serre , s.  f.  baS©eWÂd)SfeûUS  ; (serre chaude, 

baS  £mbfeaits)>  «v.  Der  ObfticUer  ; it 
serre,  (an  Raubvögeln)  bie  Klaue/ Kral» 
le;  it.  ( d 'écrivisse  ) T-  b.  i.  patte,  Die 

KrebSfefeerc;  it.  baS  Keltern,  OluSpref* 
fen  ber  Trauben  in  ber  Leiter;  (f.aucfe 
pressurage  ) it.  (SKotfegiefjcr)  Die  ^tvinge, 
©cferaube , mit  ivcldicr  eine  greffe  an* 
gejogen  Uîtrb  i avoir  la  serre  bonne,  fine 

fhrfc  ^)ûub  ober  feaben  * itm  fis* 
ftarfe  Klauen  feaben  ; (wirb  von  einem 
©eiligen/  von  einem  £eutefcfeinbcr  k. 
gefügt), 


Serré,  ée,  part,  et  adj.  itifammengebrucFt; 
jufammengcjogcn  ; cutgcfcfelofîcn  ic.;  it. 
enge;  fcfeûrf»  (f*  serrer);  chemin  serré 
entre  les  montagnes  , ein  eitgCt/  fdjmûfe* 
1er  S®cg  im  ©ebirge  ; écriture  ser- 
rée, cnggefcferiebcue  ©cferift;  toile  bien 
serrée,  Dicfetgefdjlûgenc,  fefle  £etmvanb ; 
avoir  le  ventre  serré,  VfrffOPft  (vu/g.  hart- 
leibig) fcpit  » cheval  serré  du  devant,  du 
derrière,  Ctn  ÿfetb  bûS  VOUt  Ober  feinte« 
ju  fefet  gcfcfeloff^n  , b.  i.  niefet  breit  ge* 
mig  ift,  Fig-  style  serré,  ein  gcbringtcr 
@tt)l  i homme  serré,  fam.  eut  geijtgct 
SOîenfdbî  éducation  trop  serrée,  eine  $U 
fcfeûtfe  ©rjiefeung  ; avoir  le  coeur  serré, 
ein  bebràngteS/  bcfiemmteO  ^perj  feûbcn; 

avoir  le  jeu  serré,  ûlljU  bcfeutfûm  fp te*' 

len;  ntcfetô  ivûgen;  ( im  ©diacfefpicl  ) 
niefet  genug  vorrucf  en  ; fein  ©picl  ntefet 
genug  auôbreiten  ; ( f.  aud)  sa  ré,  ad».) 

Serré,  adv.  fam.  (meifl  mit  ber  33et|l&r* 
fungöparttfel  bien  etc.)  b.  n bien  fort, 
tàcfetig  ; berbe  ; ftarf  :c.  ; il  a gelé  bien 
serré,  eô  feût  fefer  flatf  gefroren;  il  pleut 
bien  serré,  c6  regnet  fefer  biefet;  mentir 
bien  serré  , unvcrfcfeAmt  liegen  ; je  te 
donnerai  si  serré  sur  les  oreilles , que  tu  . . . 

icfe  nûU  bir  fo  tvatfcr  auf  Die  Ûferen  ge- 
ben Dag  bu  :c.;  jouer  serré,  (im  ©piel) 
niefeto  IVûgcn  ; (f.  aud)  serré  , part.) 

Serre- bauquiéres,  s.f.  plur.U'.  lange  Jpôïjfr 

tvorauf  bie  Ûuerbalfen  eines  ©cfeiffe* 
mit  iferen  ©nben  su  liegen  fommen, 

Seire-bosse , s.  f.  T-  ein  parles,  an  bem 
Âranbalfcn  befefHgtcS  iau , womit  bas 
Sinfertau  an  benfclbcn  angemaefet  wirb, 

Serre-hie , s.  m.  T.  ber  Hintermann  ; ber 
leçte  in  einer  SKdfee  ober  SKotte  (file)  ; 
serre-demi-fiie,  jcDcv  Hintermann  ber  er* 
fini  fealbcn  SRcifee, 

Serre-gouttiéres,  s.f.  pl.  T.  dürfe  tntVCn* 

btgeHôlîer,  welcfee  bas  ©d)itf  |ufam- 
men  fealtem 

Serre-papiers , s.  m.  bûS  Âûbinet,  bûS  ÎÇatfe/ 

ber  Mafien , man  Rapiere,  ©djriften 
vcrtvafett 

Serre-tcte  , s.  m.  eine  ÂOpffeinbC/  bûS  Äopf- 
banb/  bergleidien  man  }.  55.  unter  ober 
tfatt  einer  Hû«^/  ©cfelauffeaube  trigt* 

Serrement,  s.m.  bas  iOrûcfen ; bcr^Drucf; 
serrement  de  main , ber  H^nbebrud?  ; ser- 
rement de  coeur.  Die  53eflcnimung  beS 
HftiienS  ; bas  î H«jge- 

fpann* 

Seirément,  adv.  p.us.  vivre  fort  serrément, 
fefer  fparfam  (yuig.  fnapp)  leben. 

Serrer,  v.  a . bvûcfen  ; jufammen  brnefen; 
jufammen  preffen  ; jufammen  bringen; 
jufammen  iiefecn;  jujiefeen;  Jufammen 
btnbcn,  fdmuren,  fnûpfen,  fd)rauben. 
Hemmen;  ober  blog  Hemmen  ic.  ; jufam* 
men  dellen  ; rûcfen  :c.  ; it-  befedigen  ; 
it.  cinjiefeen;  (v,  ÂUibungSd«cfen)Hft 
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ûnfcbfiefjcn  i fctûcfen  ; §u  enge  attTtegett  ; 
fpaitnen  ; roc^e  tbun  ; (uergl.  presser , 
brider  etc.);  ir.(»on  ©pcifen) ocrflopfen 

(le  ventre,  Î)CÎÏ  £eib)  î it.  Ctpatf  UerWab* 

ren  ; einfcbließen  î perfcbließen  î in  Ver» 
Währung  bringen  ; erbringen  ; (Äorn) 

ÛUffpeilterni  nous  sommes  trop  serrés  ici, 

wir  (leben,  (tijen  allju  enge,  §u  gcbrjngt 
beofantmen;  serrer  les  dents,  Me  3abne 
JUfûinmen  beiden  ; serrer  (mettre)  sous 
la  clef , einfddiefjcn  ; in  Verwahrung 
bringen  ; serrer  une  place  de  prés,  eine 

Teilung  :c.  enge  einfcblicficn  î ibr  bort 
Hufeçcn.  Fig.  sener  qn.  de  prés,  einem 
hart  sufefien  ï ibn  lebbûft  verfolgen  ; 

serrer  les  pouct s à qn.,  f.  pouce;  (f.  ûlld) 
bouton)  ; serrer  son  style , fîd)  furj  frtf* 

fen;  mit  wenig  Porten  viel  fügen.  T» 

serrez  vos  rangs  ! (Äricgöf.)  fd)He(jt  bic 
©lieber  ï serrer  les  voiles,  bit  ©Cgel  CÛt» 
biuben,  befd)lagcn  ; (im  ©egenfaij  von 

faire  force  de  voiles);  serrer  un  cheval, 
ein  tyfcrb  gcfchloffen  halten  ; cheval  qui 
se  serre,  ein  ^)ferb  ba$  fief)  brangt/baô 
nid)t  Slaurn  genug  nimmt  ; serrer  l’épe- 
ron au  cheval , bétn  $fftb  bic  ©POmctl 
geben  } ssirer  la  demi-volte,  ait  ben  ûrt 

ivieber  jutucf  fommen  wo  man  bie  balbe 
SKuttbung  angefangen  b<d  ; serrer  les 
bottes , (SHciterep)  ftcft  (an  rinanber  an») 
fddießen  ; gefebioffen  reiten  ; serrer  son 
jeu , fein  (Spiel  jufammen  halten  ; sener 
son  style,  gebilligt  fdircibcu;  serrez  da- 
vantage vos  lignes,  febreiben  ©ic  enger; 
se  serrer  les  uns  contre  les  autres,  fïd)  CU 

ner  an  ben  anbern  eng  anfdjließcn  î (f. 

série,  part.  etc.  Ultb  adv.) 

Scrreté,  ée,  adj.  (Botait,)  gestielt. 
Sorrette,  f,  Sarrcttc. 

Scrron,  s.  m.  eine  Bud)fc,  ©xtcrepfidc/ 
worin  ftembe  ©pcjercçwaaren  ju  und 
gebracht  werben. 

Serruié,  ée , adj.  (Notait.)  fef;t  fletu  gc» 
jabnelt. 

Serrure,  s.  f.  ba0  ©dlloß  î serrure  mêlée, 
ein  perbre&ctcS  ©d)lof»  ; — à ressort , 
ein  ©d>lo§  mit  einer  ^cDcr  ; — à double 
tour,  ein  ©djloô  bas  iioeymabl  berum 
gebt. 

Serrurerie,  s.  f.  ba5  ©djlülTerbûIlbWerf  » it- 

bie  ©cblofîcrarbeit. 

Serrurier  , s.  m.  ber  ©d)lo(fcr. 

Serse,  s.f.  T.  f,  Gabari. 

Serti,  ie,  part,  et  adj.  gefaßt. 

Sertir , v.  a.  T.  (einen  ©tein)  fafien;  (fond 

enchâsser). 

Sertissure,  s.  f.  T.  bic  JûfTung  î btC  2lrt 
wie  ein  C£bclflcitt  gefaßt  id. 

Sérum,  ?.  m.  T.  Me  w&iîerigc  $eudjtig* 
feit tm  menfcMidien  .f  ôrper , welche  bem 
s0Uld)faft  unb  bem  Blut  mc&r^lûiïigfcit 
gibt.  (Pgl.  séiosité.) 
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Servage,  s.  m.  ol.  bie  SMendbarfcit;  £cib* 
eigenfdiaft;  Ânecfttfchaft  î f.  servitude. 

Servant,  adj.  m.ber  einen  ^>ienfl  pcrfîebt; 
ber  gewiffe  Verrichtungen  ûberficb  bat; 
bienjlbar; gentilhomme  servant, fin  Mcttd* 

babenbcit^offavalier,  Jpofiutifcr  ; f'èrc 
servant , ein  £aienbruber  ; (fond  hère 
convers)  , frères  servans,  (97/.  chevaliers 
servans,)  ^Jiûlt^efcrtittei*  »on  einem  nic- 
htigem Slang  » fief  servant , bûé  t)iend- 
leben  ; héritage  servant,  ein  Mcndbaresf 
©ut. 

Servante . s.f.  bie  SDîagb  ; Sicndmaab  ; ba$ 
'Oienfimabcben  ; (mit  einem  gclinbctn 
2lu0brucF  fagt  man  tm  franioftfeben  i 
mie);  it.  (tu  ber  flomplimenten-  ober 
£ôflid.feit0‘©prûdie)  eine  âicneriim  ; 
it.  ber  Vebentifcb;  £afap;  servante  à gage, 
eine  £obnmagb  ; servante  de  cuisine,  eine 
Âùcbcnmagb  ; servante  de  basse-cour, 
eine  23iebmagb  ; servante  aux  enfans, 
eilte  Äinbermagb  ; je  suis  votre  servante, 
(id)  bin)  3bre  S5icncrinn;  it.  fam.  id) 
bin  3hrcr  Meinung  nicht. 

Servi,  u, part,  gebient;  bcbicntî  genügt  ;e. 

f,  servir. 

Serviable, adj.  c.  bicndfertig ; MendwiHig  ; 
(in  ber  ebletett  ©pracbe  ; officieux). 

Service,  s.m.  beratend/  worin  man  bet) 
jemanbett  (if ht  ober  i(t  ; it.  ber  SMend, 
b.  t.  bie  iBcMenung  ï Slufwartung  ; 
S)ien(ilci(iung  ; it.  ber  £>ienft,  b.  i.  bie 
SScbietiung,  weldjc  man  j.  55.  bep  einem 
würden , bep  einer  übrigfeit  begleitet; 
iitf.  aber  bic  X)iettde  / (ber  £)tcttd)  b.  i. 
bic  Äriegdbiende  ; it.  bte  i5ebieiiung  -, 
b.  t.  bte  sur  55ebieming  beéÂônigô  (§. 
25.  in  bi\uölid>en  25eburfniffen)  ange- 

(teilten  tyetfOtten  î b.  t.  le  service  di- 
vin, ber  ©otteâbiend  î it.  service,  eine 
©cclettmeffe;  ba$  ^poebamt,  etncJpocb* 
meffe  fur  Verdorbene  ; it.  ber  £>im(l  / 
weichen  man  iemanben(au0  -pödubfeit/ 
OU0  ©CfÄUtgfeit  K.)  leidet  (qu’on  rend  à 
qn.  ) ; bie  Äiendlciduug  ; it.  wirb  ci 
aucb  oon  ben  organifdjen  Verriditun* 
gen  ober  Bewegungen  bcésSlageuô/  bec 
güßc  te.  gefagt;  (f.  fonction  unb  aud) 
refuser);  it.  eine  £tad)t/  ciu  ©ang 
©peifen;  it.  baô  ^afelgetittb  î £ifd>gc* 
ritb  ; Xafeljieiig  ; Sifcbteug , b.  i.  aUc0 
waô  sum  S'ecf  en  cincÿ  ^ifd)cö  notbwen* 
big  id  / b.  i.  ©djuiTcln , Relier,  BcdccF, 
£einwanb  te.;  it.  ba0 îafcljeug,  $ifd)- 
jeug,  b.  t.  bas  jum  &afelgerâtb  qcbô* 
riac  leinene  ©erAtb  î £afel-  ober  l^ifd)- 
jucher  unb  £eUcrtûd)er  ober  ©croiet- 
ten  ; it.  bie  jperbenfcbaffuita  ber  nôtbi- 
gen  »Baumaterialien  Mtr  Sluifubrung 
citteé  ©ebâubeô ; (in  Ballhiitfcrn)  bie 
©cite  wo  bericnige  debt,  weldiem  man 
ben  Bail  Mtfcbligt;  if-  ba5  Sluefcblagen 
fclbdî  ber  ©Cblag  » «ntcec  .au  service  de 
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q n.  , entrer  en  service  chez  qn. , fit  je* 
manbcs  £)ienfte  treten  ; le  service  d’un 
maître,  b.  t.  qu’on  rend  à un  maîtrr, 

ber  £)ienft  welchen  man  feinem  Jperrn 

Ietftct  ; c'f-sf  un  homme  de  sei  vi<c,  baô 

ift  ein  3Kann , ( ein  ßrtegömann)  Der 
lange  3eit  ^cDient  hat;  ein  alter  £)te« 

fier  > ê»re  d'un  ho  » ober  de  bon  service, 

(non  gingen,  auch  voit  £hteren)  gute 
JOicnfte  tbun  î fc^jr  ftarf  ; febr  brauchbar 
fcnn  J a votre  service  , tu  $hren  X>teii» 
ften  ; rendre  srrvice  à qn. , jemanb  einen 
£)ienft  erweifeit;  fin»  ni  imljltcb  fepn  ; 

être  de  service  , ben  îDienft  haben  ; 
faire  <on  service,  fernen  £)ienft  thun, 
verrichten. 

Serviette , s.  f M £etlcrtud)  ; Die  ©cr* 
vtette. 

Servile,  adj  (in  öer  engevn  unb  in  ber  «et* 
ÂcbtHcbcn  Vcbeutung)  fitcchtifcb  ; t fia* 
vifebi  it.  fig.  niebcrtràchttg  ; tradition 
tr.rvi\e,Jîg.  eine  fflavifcbe,  b*  eine  allju 
bticbftÂbliche  Ueberfcljiing. 

Servilement , adv.  fncd)ttfcb  > fflaPifd)  J it. 

tu  wörtlich. 

Seiviote,  s.f.  T.  ein  ©tud  tanneurs  £ott, 
weichet  Den  <5>d)iff^fcf>naDef  (éperon;  bit* 
bet  unb  untcrftuijt. 

Servir,  v.  a.  irr . qn.,  bienen  ; bet)  jcrnanbett 
bienen  ; in  £)ienftcit  fielen  ober  feçn  i 
jemanbeit  bienen  ; ( wirb  tn  biefer 
beutung  auch  alö  v.  n . gefagt  ; f.  bie 
Q5et)fpte(e );  it,  v.  a.  servir  qn.,  jentan* 
ben  (auö  ©eföttigfeit,  au$£ôftid>feit:c.) 
bienen;  âienftc  leiften  ; it.  servir, absol. 
bienen;  b»  i.  in  ÄrtCQöDtcttffen  fteben; 

it.  v.  a.  — (une  viande  a qn.,  jenianbcn 

bei)  £tfcb  eine  ©pcifc)  porfcgeit  ; (à  boire 
à qn.,  jentanben  ?»  trinfen)  reidien;  ein» 
febenfett;  it.  aufwarten;  (une  table,  eine 
Jfcûfel,  einen  £tfch)  bebietten  ; it.  servir 
absol  (btc©prfen)  auftragen;  it.  ser- 
vir, absol.  (failli).)  ober  auch  v.  a.  (h 
balle)  auéfviclen  ; ben  Voll  anfptefett  ; 
ifm  feinem  SRitfuieler  tufdilagcn  ; it 
(ben  qcwiijcn  Qôurfelfpielen)  Die 9Burfel 
in  ben  Becher  beatenigen  werfen  / an 
n)eld)cm  b?r  $Çurf  ift  ; it.  servir  , v.  n. 
de  qch. , de  qn.,  ftatt  einer  ©ad)e  ober 
tyerfon  bienen  ; bie  grelle  einer  Sache 
ober  ^erfon  (jemanb  ober  bei)  jemanben, 
à qu.)  vertreten  ; it.  — à qch.,  tu  etwas 
bienen  ober  nitfjen  ; trotu  bienlicb,nt©» 
Itcf) , gut  fcnn  ; tu  etwas  gcbraudit  wer* 
ben  fonnen  ; (gute  ic.)  Jôieufte  tbun  ; 

servir  (v.  n.)  h la  chambra,  à la  cuisine 

etc. , tm  gimmer,  in  ber  .fîùebe  bienen  ; 
aîS  ©ttibemnöbrben,  als  Vebtcntct,  alsf 
Âocb,  alé  Äodunn  te.  bienen;  servir  à 
table,  ben  ber  £afef,  bet)£ifd)  aufwar* 
ten  ; servir  Dieu , ©Ott  bteneit  ; servir  la 
Ober  à la  messe , CfôClTc  bienen  ; servir 
l'artillerie , le  canon,  DtC  Artillerie,  bû$ 
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©efdjûh,  bie  ©tucFe  bebienen;  le  canon 
a été  bien  servi,  bie  Âanonen  fùtb  wobf 
bebient  worben;  servir  le  fief,  T.  bic 
£ebenSpfïicht  letften,  unb  bie  £eben«ge- 

bubr  entrichten  ; cela  ne  sert  de  rien, 
baô  bilft,  baô  bient  |u  nicbtô;  il  veut 
que  je  lui  serve  de  guide,  er  Will  baf  tefi 

ibm  ftatt  eine#  $eglciterö  biene  ; cela 
sert  à nombre  de  choses,  bû$  ift  oie* 
len  Gingen  tbut*  Se  servir  (v.  rèfl.)  de 
qch.,  ficti  einer  (gradie  bebienen,  (f,  aucô 
usage);  — deqn.,  ftcfj  einer  <pcrfon  be* 
btenen;  — soi  nême,  fid)  fclbft  bebie- 
nen. Prov.  il  n’y  a qu’un  mot  qui  serve, 
f.  mot  ; (f,  aurib  couvert,  maître  etc.) 
Servit'  ur , s.  m.  (in  enger  unb  tn  wetteret 
Q5eöeutung  , aud)  in  ber  £ôjïid)ffit$* 
fpradje)  ber  Wiener;  it.  (aber  meift  nut 
mit  einem  -Bep  wort)  ein  gebienter  ; (ogl* 

valet,  domestique)  ; je  suis  votre  servi- 
teur, lin  ber  ôôfticbfeitéfpracfie)  icb  bin 
3br  Wiener  ; it.  fam.  iron.  ba$  fafîe  td> 
wobl  bleiben;  ici)  bin  Meinung 

nidlt  ; serviteur  à U promenade  etc,  fart. 

nun  bût  ba$  ©paçiercngeben  (nun  ha- 
ben bic  ©paBiergaitge)  ein  €nbc  ; cô  ift 

ÛU$  bamit  ; faites  serviteur  a Monsieur, 

(tu  Âinbern)  maebt  bem  ^errti  einen 
Wiener  , b.  i.  eine  Verbeugung , ein 

Compliment  ; serviteur  des  serviteurs  de 
Dieu,  ber  Cncd)t  ber  Cncdjte  ©ottetf, 
b.  i.  ber^apft. 

Servitude , s.  f.  prop.  et  fig.  bie  Clied)t* 

fcDaft  ; ©tenftbarfeit  ; it.  ber  3u)ang  ; 
bie  £aft  ; bie  Vefcbwerlid)feit  ; (pergL 
contrainte  ; assujettissement)  ; it.  ( jur.) 
servitude  réelle,  et  ne  ©CrOÎtUt  î DtC  ®C- 
©erecbtigfeit  welcbc  auf  bem  ©runî> 
unb  Vobcit  etneÿ  Anbern  haftet;  (tn 
Anfcbititg  Dcô  £eçtcrn)  eine  £)ienftbar- 
feit  i servitude  p rsonnelle,  bie  perfôn- 
lid)e  ^ienftbarfett;  £r°fme  ; it.  servi- 
tude, ($îableret))  Dtc  ^naffficfrc,  fffapi- 
febe  Vadtabninng  ; bie  Aengftltcbfeit  ; 
ba$  Acngftlidje  î une  grande  fortune  est 
une  grande  servitude, prov.  grofter  SKcid)- 

tbum,  große  ©orge. 

Ses,  prou.  plur.  feine;  tDrc ; f.  son,  sa. 
Sésame,  s.m.  ber  ©efam,  (eine <flflan$c). 
Sésamoide,  s.f.  T.  ôû$  ©ternfrucbtfrûtit, 
eine  bem  ©efam  ähnliche  ^ftanje. 

Sésamoïde  , adj.  c.  T.  os  sésamoides , ge* 
wtffe  ©leidi*  ober  ©elfinf-Vetncben,  wel- 
che etntae  Aebnlidjfeit  mit  ben  ©cfam- 
fôrncbett  haben. 

Séseii , s.  m.  Der  ©cfel , ba3  ©efelfraut , 
(eine  Art  ^cnçbcl* 

Sesqui-altére  , adj.  c.  T.  (anbcrthalb)  rai- 
son sesqui- altère,  ein  VerhAltntft  non 
fahlen,  welche  fteb  unter  einanber  wie 
breç  tu  jwei)  verhalten. 

Sesqui-tièrce,  adj.  c.  T.  Wirb  POtt  einer 

3*ihl  ôefagt/  welche  bie  gnbere  etnmahl 
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in  fidj  entait  ; unb  «on  welcher  baê 
Uebrigbleibenbe  baö  drittel  Der  enthal- 
tenen gûhl  ifl,  J.  03.  4 bût  3 cinmahl 
in  ftcb  , uni)  Die  ubrigbleibenbe  1 ifl  ba$ 
drittel  pon  3* 

S esse , s.f.  Die  Vinbc  am  £urbatt  Der  £ûr* 
fen  ; it.  (©d)tfff.)  eme  hohle  ©chaufel. 

Sessile,  adj.  c.  («Botûn.)  Ob»e  ©tiel. 

Session,  j./.  Die  ©içung  einer  Äirdjen* 
oDer  gefcçgcbenbctt  Vctfammlung,  cincô 
«Parlamente  îc.  ; it-  Der  Slrtifel,  welcher 
Die  Vcrorbnungcn  oDer  ©aßungen  eines 
<£encilium$  ; (f.  séance). 

Sesterce,  s.m.  (dt.  SXôm.)  eine ©eftcrjie  / 
eine  gewifîe  ©ilbermunje  ; (Die  große 
©cftetiie  war  eine  bloße  SXccbnungS* 
niùitje)*. 

Sétacé,  ce,  adj.  (05otan.)  borflenartig. 

Setier,  s.m.  ba$  ©etreibemaß  pon  perfebie» 
Denem  ©ebalt  ; Der  ©efler;  patter  î 
( Der  parifer  SOîaltcr  bAlt  12  ©dieffel  ) ; 
it . ein  90£aß  fluffiger  Singe  ; (ein  setier 
oDer  ©efier  28ciri  h Alt  8 hinten)  ; de- 
mi-setier,  ein  bûlber  ©eboppen;  un  setier 
de  terre,  ein  ©tucf  gelb,  $u  DefTen 93e* 
föung  man  einen  kalter  Æorn  braucht. 

Sétine,  s.  f.  T.  prvci.  ein  ©tûcP  SQiefe , 
welcbeö  fedje  Vtann  in  etnen  £ag  ab* 
mAben  fonnen. 

Sétioier,  v.n.  T.  bodj  unD  mager  wadjfen; 
(wirb  non  ^Jjïan.jen  gefagt,  wenn  fie  att* 
ju  Dicbt  bepfammeit  flehen). 

Séton , s.  m.  T.  Die  $aarfdmur  ; Da$  £aar- 
feit  ï eine  ©djitur  5ÇoU*  ober  ©eibe* 
gaben  fo  man  Durch  Die§i>aut  Hiebt, 
(qu’on  applique)  um  ein  fùnfllicbeé  ©c* 
fcbwür  beroor  hu  bringen. 

Seuil,  s.  m.  Die  $bûrfd)WeHe  ; ©cbwcïle  ; 
ûbcrb*  eine  ©ruuDfcbwcUc  ; ©cbwelle  ; 
(53ergb.)  Die  ©runblabe  ; seuil  de  pont 
levis.  Die  ©cbweüc  einer  ^ugbrüefe; 

qu’il  ne  passe  pas  le  seuil  de  ma  porte, 

er  foQ  mir  nicht  über  meine  ©ebtoette 
îommen  ober  treten, 

Scuiiiet,  s.  m.  2".  Die  ©dt welle  an  ben  ©tticF* 
Pforten  eines  ©ebiffeö. 

Seul,  Seule,  adj.  allein;  it.  cinjig  in  feiner 
art  ; ( p.us.  aUcinig  ; einig  ; ntcifl  nur 

pon  ©Ott);  (f.  unique);  it.  bloß  ; la  seule 
idée  en  fait  frémir,  bet  bloße  ©ebanfc 
Daoon  mad)t  fehauberu;  (f.  simple); 
seul  à seul,  einzeln  ; einer  itacb  Dem 
anDern  ; «tJîann  oor  SRann  ; SKann  ge* 
gen  SOîann  ; hinter  cinanber  ic.  ; un 
bas  tout  seul,  ein  einzelner  ©trumpf. 

Seulement , adv.  nur  ; bloß  ; allein  ; wei* 
ter  nichts,  ale  ; it.  D.  i.  du  moins , me* 
nigflcne  ; jum  wenigflen  ; non  seulement, 
nicht  nur  ; pas  seulement  ; nicht  einmabt; 
non  seulement  elle  est  riche , mais  aussi 
vertueuse , fîe  tfl  nicht  nur  reich,  fon* 
Dem  auch  tugenbbûft;  il  est  arrivé  seule- 
ment d’aujourd’hui  , b,  U U n’est  arrivé 
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que  d’aujourd’hui,  CT  ifl  erfl  Ûttge* 
fontmen. 

Seuiet , ette , adj.  (mcifl  nur  im  ©diAfet* 
fit)l  unD  Pon  jungen  ÿerfonen)  allein  ; 
ganj  allein. 

Sève,  s.  /.  ber  ©art  Der  «Pflanzen,  Der 
VAuine , Der  ©vtpAcbfe  ; it.  Die  Äraft, 
Da6  kräftige,  ©eiftige  unD  Angenehme, 
Die  2ôûr  je  gewilTer  SQeine  ; l’arbre  est  en 
sève.  Der  ißaum  ficht  im  ©aft. 

Sévère,  adj.  c.  (p.  «perfonen  unD  ©adieu) 
flrenge;  hart;  fd)arf;ernßbaft;  (f.aucfc 

rigide). 

Sévèrement,  adv.  flrenge  îC. 

Sévérité,  s.f.  (pon  «perfonen  unD  ihrem 
«Betragen  :c.)  Die  ©trenge  ; i>Arte  ; 
©CbArfe.  (pgl.  rigidité,  rigueur.) 
Séveronde , s.f.  T.  p.us.  Die  ®ad)ttaufe  ; 
(fonfl  gouttière). 

Sévices , s.  m.  pi.  (jur.)  Die  harte  03ef)anD» 
lutig,  unD  felbft  Die  fOtiKbanbliutg  Durch 
©d)lAge,  welche  eine  grau  Pon  ihrem 
Nantie , ober  tfinDcr  pon  ihrem  SSatcr 
leiben. 

Sévir,  V.  n.  (meifl  jur.)  — contre  qn., 
(einen  Untergebenen , feilte  grau)  hart 
bebanbeln;  mißbanDcln  ; (pgl.  sévices)  ; 
it.  ( pon  Siebtem  ) einen  Verbrecher 
flrenge,  nach  attet ©trenge  flrafen  ober 
brflrafcn  ; nach  Der  ©trenge  Der  ©efeße 
gegen  Denfclbcn  perfabren  ; ©trenge  ge* 
brauchen. 

Sevrage,  s.  m.  Da^  ©ntwobnen  Der  (Augen* 
Den  ÄinDer  ; f.  sevrer. 

Sevrer,  v.  a.  eil!  fAugeilbCtf  ÄinD  ClltWÔb* 

neu  ; (and)  £biere)  abfefjen  ; entwöh- 
nen, /wc/.abfpAnen;  it.  t.  (ein  Pfropf- 
reis :c.)  abfdjnciben , abfehen  ; it.  ßg. 

— qn.  deqeh.,  D.  \.  priver,  frustrer,  et* 
item  etwaö  entjieben  , rauben  re.  Se 
sevrer  (v.  riß.)  de  qch. , ßg.  ffch  CtWüÖ 

entwichen  , perfagen  ; fleh  einer  ©ache 
enthalten , entwöhnen. 

Sexagénaire,  adj.  c.  fed)jigjAht-ia  » it.  t.  fjlt 

fechjigjAhriger  5)îûnn  ; ein  ©echiiger. 
Sexagésime,  s.f.  Der  ©oitntag  ©erageflma  ; 

Der  jwepte  ©onntag  por  gaflen. 
Sexdigitaire , s.  c.  Der,  Die  feebö  ginget 
hat. 

Sexdigita! , aie,  adj.  fed)Sffingerig  ; iti  mit 
fed)i  Sehen. 

Sexe,  s.m.  (oon  ïOtcnfdjcn  unD  Ähieren) 
Daö  ©cfd)lcd)t;  it.  le  sexe  , ober  le  beau 
sexe,  Daö  fctönc@cfd)lcd)t ; M grauen* 
jiinmcr. 

Sextant,  s.m.  T.  Dcr©crtant,  eingewiffe^ 
aflronomifchcö3nflrumcnt,  weld)f6  Den 
fcchflen  l^heil  etne0'3iff<fé,b.  t.  f cdijig 
©raDe  umfaßt. 

Sexte,  s.f.  (Oîtufîf)  eilte  ©erte;  *e.  (rom. 
Äirche)  Die  Dritte  pon  Den  fforis  cano- 
nicis y (fonfl  les  petites  heures)  j it.  s.  m. 
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fcüö  fechffe  35uch  ber  päpfflichen  £efre* 
talieit. 

Sexté , adj.  m.  régistré  sexté  , baS  SXcgiftet 
öer  ©aljocrwaiter , worin  bie  «ftapmen 
berjenigcn  flebcn/  welche  ©al$  bcp  ihnen 
• nehmen  muffen* 

Sextciage,  s.  m.  T.  eine  an  bett  ganbes» 
herrn  ju  entrid)te»be  Abgabe  pon  jebem 
. kalter  (setier)  ©etreibe,  baS  auf  bem 
Çtfîarft  »erf  au  ft  wirb* 

Sextidi , s.  m.  nouv . per  fedjffe  £ag  einer 
^ £)efabe. 

Sextil  , adj . m.  T.  a<pect  scxtil  , hCC  ge* 

fedjffe  (Schein  awepet  «Planeten. 

Sextu  le,  s.  m.  T.  bas  Apothefergewicht  pon 
Pier  ©frupcl. 

Sextuple . adj.  c.  fcchSfüd)  » it.  *•  m.  bö 
©ed)Sfad>c. 

Sextupler,  v.  a.  pcrfechsfachcn. 

Sexuel,  elle,  adj.  @efchled)tS  . * î les  par- 
ties sexuelles,  Die  @efchled)t$thetle. 
Sgraffito,  s.m.  T . (italien.)  b*  U manière 
égratignée,  f.  égratigné. 

Shérif,  s.m.  ber  ©herif,  (fprifh  ©chétif ) 
b.  t.  ein  £ûnbrid)tcr  in  ©nglanb. 

Si,  conj.  trenn  ; wofern  ; it.  ob  ; it.  fo  ; 
n’allez  pas  si  vite,  gehen  ©ic  nid)t  fo 
gefçhwinb  i il  n’est  pas  si  riche  que  vous, 

er  ift  nicht  fo  reich  als  ©te  ; it.  (que  si, 

si  fait , ) jam.  ja  ; ja  boch  > si  bien  que, 
fo  ba§  ; bcrgcftalt  ; ba§  ; si  petit  qu’i 
soit , b.  i.  quelque  petit  etc.  (fangt  an  $U 
, pevalten)  f. quelque;  chemahls  brauchte 
man  auch  si  ober  si  est-ce  que , in  ber 
©cbeutung  pon  cependant  , néanmoins, 
auch  in  ber  «Bebctitung  pon  ainsi  etc 
. (man  fehc  bie  ©çammattf/  auch  Dict. 
de  Fèraud)  ; si  tôt  que,  fo  bülb  alS» 
si  tant  est  que  ./am.  b,  t.  s'il  est  vrai  que. 

Wenn  e$  wahr  tff  ; wenn  bem  alfo  iff  i 

si  (b.  i.  ainsi)  donnons  en  mandement, 

(jranjcUepflpI)  bcntncch  perorbnen  wir; 

je  gage  que  si , ich  Wette  3a  1 it.  un  si 

s.  m.  bas  ®cnn  ; bas  Aber;  bie  €in 
wenbung  ; ©d)wtertgfetr  ; ber  3weifd  ; 
bie  ’Bebenflichfeit  ; ’Bebingung. 

5i , s.  m.  bie  fiebente  Oîote  in  ber  mufî 
falifehen  Tonleiter;  (im  £>cutfchen) 
: bas  S). 

Sialagogue,  adj.  et  s . T.  ben  Buflufi  beS 
©peichds  befôrbernb  î ein  foIcheS  €Dîit 
tel. 

Siamoise , s.  f.  eine  Art  baumwollenen 
SeugeS. 

Sibarite.  s.m.  ber  ©pbarite , (ein  «Sewoh 
ner  ber  ehern,  ©tabt  ©pbaris  in  italien) 
b.  i.  ein  SBolIûftling. 

Sibylle , s.  f (b et)  ben  Alten)  eine  ©obifle  ; 
eine  ArtSBaprfagerinti  unbtyrophetinn; 

Vieille  Sibylle,  plais,  moq.  eine  alte  ©i* 

bt>ffe / b.  i.  eine  alte  Jungfer,  ein  be» 
jabrteS  j?rauen$immer  , bas  mit  feinen 
tfeftntmffcn  unb  mit  feinem  SSerftanbe 
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bep  jeber  ©elegenheit  ju  gltotjett  unb 
ju  prahlen  fucht. 

Sibyllin,  adj.  m.  fibpflinifdj  î le*  livres 
sibyllins , bie  fibpUinifchen  »Sucher  ; f* 
Sibylle. 

Sicaire,  s.m.  (lütein.) p.us.  her «ôteudjel- 
mörber. 

Sicamor,  s.m . (in  SBap.)  ber  SXeif* 

Siccité,  s.  f T.  bie  £rocfenheit. 

Sicilique , s.  m.  T.  bas  Apothefcrgcwidjt 
pon  fediS  ©frupcl. 

Siele,  s.  m.  ber  ©ecfel , (©ätfcl,)  eine  Art 
©ilbermunje  unb  ©ewicht  bcp  ben  alten 
3uben. 

Sicomore,  f.  Sycomore. 

Sidéral , ale , adj.  T.  année  sidérale , fctC 

Seit  / binnen  welcher  bie  €rbe  auf  eben 
ben<Punft  ihrer  gaufbahn  wieber  jaruef 
fommt. 

Sidération,  s.f.  T.  f.  sphacéle. 

Sidéritis , s.  f.  («Botan.)  f,  crapaudine. 

Siècle , s . m.  bas  3ahrhunbert  ; //.  ba» 
Zeitalter;  Zeitalter;  bie  £eit;  it.fam. 
ein  3flhthnnbert  ; eine  ewige  Seit,  b.  u 
eine  fehr  lange  £eit  ; (ehr  lange  ; it. 
( meifi  £heol.)  bas  weltliche  geben;  bie 

Södt;  Siècle  d’or,  de  fer,  f,  or  unb  fer; 
siècle  d’argent,  bas  ftlbeme  Zeitalter/ 
ba  bie  SÄenfchen  pont  £«rus  unb  pon  ben 
gaffern  anftengen  perberbt  ju  werben  ; 
siècle  d’airain  , baS  ehcrtte,  b.  i.  baS 
britte  fchlechtere  Beitalter  ober  2Üter  bec 

Sßelt^  le  siècle  futur , b.  t.  la  vie  future, 
baS  fûnftige geben;  les  siècles  futurs, bie 
Fachwelt  ; les  gens  du  siècle , bie  SQelt* 
leute;  ©eltfinber ; i tous  les  siècles. 
Ober  aux  siècles  des  siècles , (55ibcl)  ewig* 

lieh;  in  aüeÇwigfeit;  pon (gwigfeitju 
. ©wigîeit. 

s<ége,  s.  m.  hcr  ©tubl  ; ©effcl;  it-  ein 
ieber  ©ip  ober  ißanf;  (f.  bie  Lebens- 
arten) ; it.  ber  ©tufjl  eines  Richters  ; 
ber  SXidjtcrffubl  i it-  ber  ©erichtShof; 
bas  ©crichtî  it.  Siège  épiscopal  .ober  bloff 
*‘égc , per  bifdwfïiche  ©tuhl/  b.  i.  batf 
55iSthum  , fammt  ber  bamit  perbunbe* 
nen  ©eriditSbarfeit  ; it.  ber  ©iç , bie 
SXefîbcnü  eines  ÄaifcrS , ÄonigS  / 
fehofs  ÎC.  (f.  aud)  résidence);  it. ßg.  her 
©ip  / her  Aufenthalt/  j.  «5.  ber  fchôneix 
Sffitffenfchaften  unb  fünfte,  ber  Abgôt* 

terep  ; it-  Ol.  b.  i.  le  fondement,  l’anus, 

bas  ©cfiff  ; ber  Jpintere  ; it.  siège,  hie 
«Belagerung  einer  ©tabt,  einer  jeftung 
ÎC.  ; siège  de  paille , ein  ©ttohffuhl  î 
©trohfeffel  ; — à bras,  ein  Armfeffel  ; 
— de  cocher , ber  ©ip  beS  ÂutfcherS  ; 
ber  95otf;  — de  sciie,ber©ip  im©at* 
tel;  — de  gazon,  ein  @ip  non  ftafen; 
ein  îHafenftp;  — d’aisance,  ber©ip  an 
eiliem  «TtûChtffuhl  ; Sièges  subalternes, 
Utttergerid)te  } ie  saint  siège  , le  siège 
apostolique,  (le  siège  de  Rome,)  ber  pâpjî» 
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/ 

Itdie  / bet  opoffolifche,  (ber  tömlfche)' 
©tubl  ; bet  p&pffliche  pof  ; mettre  le j 
siège  devant  une  ville , eine  ©tabt  bêla» 

gern. 

Siéger,  v.n.  (p.  ©erichtcn,  Parlamenten  te.) 
fiçen  i it.  (ton  35ifcb&ffcn , püpflen)  auf 
bem  bifchoflichcn  ober  pôpfïlicben  ©tubl 
fïçcn  ; regieren. 

Sien,  m.  Sienne , / pronom  et  subst. , ber, 

Die  / baß  feine  ober  feintge;  (in  35ejie» 
hung  auf  baß  weibliche  ©efchlecht)  ber/ 
bie,  baß  ihrige,  ibre);  it.  le  sien,  m. 
baß  ©einige,  b.i.  jemanbeß  Scrmègen, 
#ab  unb  ©ut  ; it.  les  siens,  pi.  bie  ©ei* 
itigen,  b.  i.  feine  33crwanbte,  Stngehô* 
rige , greunbe  ic.  ï feine  £eute , -Se» 
biente  JC.  > Iî-eu  n’abandonne  pas  les  siens, 
©ott  oerliét  bie  ©einen  nicht  ï venir 
au  secours  des  siens,  ben  ©einigen  ju 
J)ÛlfC  fommen;  faire  des  siennes,  fam. 

feine  gewöhnlichen  narrifehen  ©treize 

machen  » (à)  chacun  le  sien  n’est  pas 
trop , prov.  einem  jeben  baß  ©einige  ifï 
nicht  $u  viel. 

Siéste,  s.  f.  (fpanifch)  bie  (Dtittagßruhe  ; 
faire  la  sièste , ffftittagßrube  halten,  (»gl. 
méridienne.) 

Sieur,  s.  m.  Herr  ; (ein  (Ehrentitel,  beffen 
fich^^oberc  gegen  ©eringere  bcbkiten  , 
ober  wenn  man  von  (ich  felbft  fpricht  ; 
inf.  auch  rot  ©ericht , in  öffentlichen 
tlrfunben)  ; it.  b.  i.  seigneur,  ber  Jperr, 
©runbherr  te.  eine$  Drteß. 

Sifflant,  ante,  adj.  jifchenb;  meifi  in  folg.: 
consonnes  sifflantes , T.  btc  3ifd)lflMte, 
i).  i.  Jtfchenbe  îOîitlauter,  trie  j.  $8.  bte 
35uchfiaben  S,  x,  z,  J.  ch. 

Sifflé,  ée , part,  et  adj.  gepfiffen  ; gejifcht  ; 
rorgepftffen  ; lum  ©ingen  abgerichtet  ; 

f.  siffler. 

Sifflement , *.  m.  büß  pfeifen  î it.  baß  3i* 
fehen  ; it.  baß  ©aufen  ; it.  baß  2tußpfei< 
fen  ; Slußjifcbfn  ; f.  siffler. 

Siffler,  v.  n.  pfeifen;  it.  pfeifen,  b.i.  bcpm 
5lthemholen  feichen , trie  *.  35.  engbru* 
fltge  Perfonen  ; it.  (rom  58inb)  pfeifen, 
fattfen  ; it.  (r.  ©chlattgcn , ©chroanen, 
©Ânfen  îc.  , trenn  fie  im  3ortt  ftnb , ) 
jtfcftcn  ; it.  r.  a.  (ein  £iebchcn)  pfeifen; 
it.  (einen  3SogeI)  pfeifen  lehren  ; ihm 

- vorpfeifen;  ihn  zum  ©ingen  abrichten; 
it.  (einen  ober  etwaß)  außrfetfen  ; auß* 
jtfehen  ; it.  — qn. , einem  etwaß  ein* 
blafen,  etngeben,  b.  i.  ihm  rorfaaen, 
ihn  unterrichten , maß  er  bep  geroiffeu 
©elegenheiten  fagen  ober  thun  fall  ; 
siffler  à la  houssine,  («Uitfch.)  bie©pic§< 
gerte  fchtringen  ; il  n’a  qu’à  siffler,  fam. 
er  barf  nur  pfeifen,  fo  gefchicbteß,  fo 
gefdiicbt  maß  er  begehrt  ; siffler  la  linotte, 
prov.  f.  linotte. 

Sifflet,  s.  m.  bie  Pfci fc  ,*  it.  baß  Sfußpfct» 
fen  ; 2luß5ifd)cn  ; un  coup  de  sifflet,  ein 
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Pfeifenffoff  ; sifflet  de  pan , bie  Hirten- 
flöte » le  sifflet  de  Ia  glotte,  T . bit 
©timmrifje  ; couper  le  sifflet  à qn ,,fam. 
einem  bietfeble  (bie  ©urgel)  abfchnei- 
ben  ; it.  fg.  J dm . einen  ittm  ©chtrei* 
gen  bringen  ; si  vous  n’avez  point  d’autre 
sifflet  que  celui-là  , votre  chien  est  perdu, 

prov . pop.  trenn  ihr  euere  ©aebe  nicht 
gefehlter  anjugreifen  triffet,  fo  gelingt 
fie  nicht. 

Siffleur,  s.  m.  ber  pfeifet  ; einer  ber  immer 
pfeift;  ober  einer  welcher  außpfeift, 

außjifcbt  ; f.  siffler. 

Sigillée,  adj.  J. '.  terre  sigillée,  bie  ©icgcl* 
€rbe. 

Sigmoïde , adj.  c.  ( 2(nat.)  ftgmafôrmig; 
einem  griecbifdien  ©igma  (S)  ühnltcb. 

Sign3ge;  s.  m.  (©lafer)  ber  Süifrirô  einer 
ftenfterrerjterung,  treize  jum  2?îfifïcr- 
ftûtf  gemacht  werben  foll. 

Signal,  s.  m.  baß  Reichen  , baß  ©tgnal, 
btc  £ofung,  fo  man  su  erwaß  gibt, 

(qu’on  fait,)  J.  >8.  — du  combat,  jut 
©chlacht  IC. 

Signalé,  é-,  part.  bezeichnet;  berühmt  ge- 
macht !C.  (f.  signaler)  ; it.  adj.  (u.  per* 
fonen)  berühmt; m.p.  berüchtigt;  auß- 
gejeichnct;  (r.  ©adieu)  berühmt;  auß» 
geieichnct;  merfwûrbig  ; wichtig;  bc- 
tröditltch;  anfehnlich. 

Signalement,  s.  m.  Die  genaue  35cfchretbung 
cincß  3lnßrct§erß,  entlaufenen  îferbre- 
eberß  K.,  ancb  etner  jeben  anbent  fper- 
fon,  wie  fie  aitßjiebt,  gef  leibet  iiîtc./ 
um  fie  baburch  fenntlich  ju  madjen  ; ber 
©tecfbricf. 

Signaler,  v.  a.  jemanb  feiner  ©effalt  nach 
befChreiben;(f.  signalement);  it.  juerfen» 

nen  geben;  berühmt  machen;  fehen  laf- 
fen  , beweifeu  , (j.  35.  s 3 valeur,  feine 
$apfcrfeit  :c.);  it.  burch  3c*^)en  auf ttn* 
bigcit*  Se  signaler . v.rêfl.  fief)  atiß;etch* 
nen;  fidi  (rühmlich)  beweifen;  fïch  (rot 
anbern)  herror  thun;  fïch  berühmt  ma- 
chen ; fïch  fehen  laffen. 

Signammcnt , adv.  ol.  b.  t.  notamment. 

Signandaire,  adj.  c.  T.  ber  etWaß  unter* 
fchrnbt,  ober  eigenhaubig  unterfchret- 
ben  fann;  témoins  signmdaires  , eigen* 
hünbig  unterfdirtcbene  Beugen. 

Signataire,  s.  m.  nouv.  ber  UnterjCtChuer. 

Signature,  s.f  bie  Ulttcrfchtift  ï bie  9iUh* 
menß»Unterfchrift  î ber  Unterzeichnete, 
bahnte  ; (auch  seing)  ; it.  baß  Unterfdirek 
ben  ; Unterzeichnen  ; (35udibr.)  bie  ©ig- 
natur , baß  ^8oaenjeid)en  ; ber  Q5udi- 
fïab  ober  baß  Bedien  unten  au  jebem 
gebrmften  35ogen  eineß  35ud)eß  ; signa- 
ture en  Cour  de  Rome , Dt«*  Crtginûl- 

Urfunbe  einer  püpjïlichen  ipfrünberer» 
leihung  tc. 

Signe,  $.  m.  bnß  JctdSett;  3Dîerfmahï;  .^enn- 
5ctcf)cu ; it.  böß  Seichen;  bcrîBiuf,  fo 


Digitized  by  Google 


J- 


1146  Sign 

matt  $.  <B.  tcmattben  Qtbt  ; it.  ein  3*t* 
eben  ober  ©ternbilb  , ein  ©effirit  ; (aurf) 
constellation)  ; it.  ein  3 eicben  7 €0ta^t; 
etnjlccfenauf  ber£aut;  it.  (<Sibel) 
ein  Reichen , b.  i.  baa  ffBunbet  ; ©un* 
betrieben;  ©uitberiperf  (fon(t  miracle); 
faire  signe  de  la  tête , des  yeux , mit  bf ttl 

Æopf  niefen  , mit  ben  Sfugen  loittfcn  ; 
ûberb.  fin  Sctcben  geben } il  ne  donne 
aucun  signe  de  vie,  er  gibt  fein  3 eid)en 
beö  £ebenß  POU  fîcb  ; faire  le  signe  de  la 
cro  x , ftcb  freudigen  ; böö  3eid)en  bea 
.Itvcujeö  {vulff.  büöÄreuj)  möcbeit;  en 
signe  de , {adv.)  jum  £ficben  ber/  baa  tc.; 

en  eigne  d'amitié  , jUm  ber 

ftreunbfcbaft. 

Signé,  ée  .part,  et  adj.  tmtcrfdjmben  ; um 

terjeidjucti  be§eid)net  î gejeidjnet  tc*  f. 

signer. 

Signer,  v.  a.  (ûUd)  abs.  ltnb  v.  n.)  unter* 
febreiben  ; untmcidwcn  ; it.  ( mit  ei- 
nem ©tAmpcl)  bejeidmen;  jeiebnen.  s* 

Signer,  v.  rijl.  ol.  b.  i*  faire  le  signe  de 
la  croix , (f.  signe)  ; signer  en  commande- 
ment, im  Nahmen  bea  tfôniga  unter- 
ftbreiben  / n>ic  bie  îDîinijtcr  tbun  ; signer 
<«  un  contrat,  (v.  n.)  (trirb  nur  pon 
3cuacn  gefagt;  ober  pou  perfoneit  tort* 
cbe  ©brcnbalbcn  unterfebrieben)  einen 
Äontraft  unterfebreibe«/  untcrjeidinen; 

les  martyrs  ont  signé  leur  ^confession  de 
leur  sang  « ftg.  bie  SOtirtprer  baben  ibr 
Q5ffenntmÜ  mit  ibremOSluteoerfiegclt* 
Signet,  (fprieb  sinet),  s.  m.  baa  ©ucbjei* 
dien;  iôucbbânbcben  ; signet  ober  sceau 
de  Salomon , f,  sceau. 

Signi fiance , s-yiya/n.  p.us.  jfatt  démonstra- 
tion , témoignage  ; (in  ben  Lettres  de  Mad. 
de  Sévigné). 

Signifiant , ante  , adj.  fam.  p.us . flatt  ex- 
pressif ; f.  ûüd)  significatif. 

Significateur,  s.  m.  ( Slflrol.)  ein  getoiifer 
'Punît  om  Rimmel , in  toelcben  bie  an- 
bctnlMirric  nad)  getoiffen  führen  fom* 
men  (ollen,  unb  auf  unfere  ©rbc  foflen 
toitîen  fônnen. 

Significatif,  ive,  adj.  Otclbebeutetlb  i bt* 
beutenb  î nadibrücflid). 

Signification,  s./,  bic©ebcutung;  bercer* 
flanb , ber  ©inn  etnea  ©ortca,  2luabru* 
tfea  , 3ci(benôî  (f.  aud)sens);  it.  (jur.) 
bie  Ausbeutung,  b*  i.  notification,  inti- 
mation , (toelrf)e  febe). 

Signifié,  éc,  part,  et  adj.  ûngcbeutct  î bc- 
belltet  K.  f.  signifier. 

Signifier,  v.  a.  bebeutett  ; Anbeuten , ein 
3eicben  won  etipaa  fepn  ; einen  ^Begriff 
bezeichnen;  it.  anbeuten;  bebeuten;  it. 
futtb  tbun  ; funb  macbcn;  tu  toiffen 
tbun;  ûnfùnbigen;  erflAreu ; f.  notifier, 

déclarer,  intimer);  cela  ne  signifie  rien, 

bai  beißt  (boa  bebeutettuicbta;  boa  will 
nidjta  fögen* 


Sigu  Sill 

Siguette , s.  f.  eine  2Crt  «jPtunbHucf 
3aumea. 

Sil,  s.  m.  eine  3frt  minerolifcbe  €rbe , 
rcoraua  bie  Sllteu  rotbe  unb  gelbe  Far- 
ben bereiteten. 

Silence,  s.  m.  baa  ©tiflfcbtocigen  ; ©djrpe  f* 
gen  ; it.  ßg.  b.  t*  le  calme,  bie  ©tittf  / 
j.  3).  ber  ^ïîûdlt;  (-Dîufif)  pl.us.  repos, 
eine  SHubcftelle;  passer  sous  silence,  mit 
©tiUfcbtoeigen  àbergeben  i garder  le  si- 
lence , fcbtoeigcn  i ehoatf  ocrfditoeigen  ; 
rompre  le  silence  , bû$  ©tiUfd)tOfigcIt 
btcdjcn;  imposer  silence  i qn.,  jcmanbeit 
(ein)  ©tiUfcbtoeigen  auffegen  ; einett 
fcbtoeigett  beißen  ; it.  iron . vu/g.  einem 
baa  «Ptûul  flopfcn  ; silence  î ober  faites 
silence  ! flifl  ! fcpb  ft(Q  î 

Silencieusement , adv.  p.us . in  bet  ©tiUe  ; 
b e unlieb. 

Siler.cieux,  euse,  adj.  (P.  Pcrfoitcn)  fltQc » 

ber  (bie)  ntdit  Piel  rebet. 

Silène,  s.  m.  (Sfcgtbol.)  ©ilcn,  ein  gctotf* 
fer  i)ülbgott  i it.  ein  alter  ©albgott  ober 
Sûtrjr. 

Silésie , s.  m.  drap  de  Silésie  , fcblefîfd)C$ 

îucb4 

Silex , s.  m.  T.  ber  Äicfel  ; Äiefelflcin  ; 
Æeuerfleiit* 

Silhouette , s.  f.  bie  (ttad)  ibrcm  €rfïnber 
benannte)  ©Ubouette,  b.  i.  bet  ëcbat* 
tenriß  oon  ietnanbea  ©cficbt  ober  ganjer 
perfon* 

Silice,  s.f.  T.  bie  Æicfcf»€rbc. 

Siliceux  , cuse , adj.  T.  fiefelartig. 

Siliculc,  s.f.  T.  eine  fume  ®d)0te. 

Siliquastre , s.  m.  inbiaiiifdier  Pfeffer. 

Sifique , s.f.  T.  bie  0d)ote  ; (ait  Jjpuffen* 
fruchten  gousse). 

Sillage,  s.  m.  T , bic  ^cbiffafpur ; bie  0our; 
ber  0trid)  / fo  ein  fabrenbea  ©ebiff  tm 
©ôifer  jurùcf  lAßt  ; baa  ÂielipaiTer  ; 

(aud)  quaiche  , Ligue)  ; doubler  le  sillage 
d’un  autre  vaisseau , nod)  einittübl  fo  ae- 
fd)tPiitb  fahren  ala  ein  önberca  ©ebifir; 
faire  bon  sillage , glùcflid)  fd)iffen. 

Sille,  s.m.  (bcp  bcn'@ricd)cu)  ein  fatpri* 
febea  ©cbid)t  ; eine  ©atgrc. 

Silier,  v.  n.  T.  (oon ©cbtffen)  btc  ©eilen 
bttrcbfcbneibcn;  iu  v.  a.  ( jalfenier)  f* 

ciller. 

Sillet,  n.  m.  ber  (elfenbeinerne  Äamm  einer 
©eige , £aute  tc. 

Sillon,  s.  m.  prop.  et  fig.  bte  ^Urcbc  ; it. 
f g.  qaf  b.t*  xide.  eine  Bunuel  auf  bet 
©tim,  auf  ber  /;>aut;  roirb  aud)  pon  beit 
SXunjeln  im  ©aumen  berpferbe  gefagt; 
it.  qqf.  ftatt  sillage , (melcbea  febe)  ; it. 
(3fnat.)  eine  furche , SHinne  auf  Äno* 
eben  » it.  (bepm  ©pinnen)  bie  perfebie- 
benen  Kette  ober  (srbobungen  bea  @arn$ 
auf  ber  ©pule  ; ( im  Jefluugabau)  ol.  ■ 

b.  t.  enveloppe  ; sillon  de  lumière,  (poct.) 

ein  befler  ©trabl  (in  ber  £uft)* 
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Spönne,  te, part,  et  adj.  gefurdjt  iC.  J ïUtt* 
jelig  gemacht  ; rungcltg  tc.  f.  sillonner. 

Sillonner,  v.  a. prop.  et ßg.  $iir<hen  jiebtît 
ober  ntûdjen  ; furchen  ; ßg • run&eln  ; 

— les  mers,  la  plaine  liquide,  bie gjJbecre 

butcbfchiffen, 

Silphe,  f.  Svlphe. 

Silvain  , f.  Sylvain. 

Sîives,  s.  f.pi.  eine  ©ammlung  permifdj» 
ter  (lateinifcber)  ©ebichte. 

Simagrée,  s.f.  (meifl  plur.  ) Me  Biererep; 
baô  <tcjterte  ®efen  ; aUerlep  gezwungene 
(ûffcfttrte)@eberbeii;  il  a fait  la  simagrée 
de  refuser  cette  p'ace,  er  bat  fief)  gcflettt 

(geziert)  alö  wollte  er  biefen  IJJlap  nicf>t 
annehmen. 

Simaise , f.  Cymaise. 

Simarre,  s.f  eine  Art  altmobifchcr©djlepp- 
rôcFc  î>cr  Çrauenjimmer  ; it.  (ebem.  in 
îÇranfr.)  fine  2tct  £)berffeib,  begleichen 
Die  tyrüfîbenten,  ^rilatett  zuweilen  ju 
Jryaiifc  trugen. 

Simbleau , s.  m.  (Bintmerm.)  bie  pirfel» 
fdjnur,  eine@dmur,  große  Greife  unb 
Vogen  bamit  *u  befebretben. 

Sjmbiot,  s.  m.  (j©cber)  bet  Aufjug  }u  ge- 
blümten Beugen. 

Stmbole,  f,.  Symbole. 

Simétrie,  f.  Symétrie. 

Similaire,  adj.c.  (pon  einem  ©an*en , in 
Vergleichung  mit  feinen  Srbetlen,  ober 
umgefcbrt)  gleichartig  ; gleicher  Art  ; 
it.  nombres  similaires  , gerabe  Bflblen  , 

mit  weldien  wieberum  eine  gerabe  £abl 
multirlicirt  wirb,  wie  §.  03.  6 mit  2. 

Similitude,  s.  f.  ( SK^ctor.)  baô  ©leichniß; 
( pl.us . auj.  comparaison,  parabole). 

Simiior , s.  m.  baô  ©imilor,  b.  i.  ein  aud 
Tupfer  unb  ginf  jufammengcfepteô 
detail. 

Simoniaque , adj.  (im  firchlichen  Stecht) 
buref)  ©aben  unb  ©efcheiiie  audgcwirft, 
erlangt,  )u  ©tanbe  ge bradât  ; it.  (oon 
©erfonen  ) s.  m.  ein  ©eißlicher , ber 
fîch  ber  ©imonie  fchulbig  macht  ; f.  si- 
monie. 

Simonie,  s.f.  (im  firchltdien  Stecht)  bic 
©imonie;  baSjemge  Vergeben,  permit* 
tel(i  DcjTcn  man  geißliche  Aemtcr  burd) 
Veßecbuitgen  ober  ©efchenfe  an  fi  ch  $u 
bringen  ober  auch  an  anbere  ju  perfau» 
fen  fucht. 

Simple,  adj.c.  einfach, b.  i.  nicht  hoppelt; 
unjufammengefeftt  ; unoermifdit;  it.  eiiir 
fach,  einfältig,  b.  i.  ungefüitßclt;  ohne 
Verzierung , ohne  3cerat&  ; nicht  prücb* 
ttg;  it.  D.  i.  (unique,  scu!,)  alleinig  ; ein» 
Jtg;  bloß;  gemein;  gering;  fehlet; 
*'•  (im  moralifchen  Verßanbc)  einfältig, 
b.  i.  ohne  fulfd)  ; aufrichtig  ; natürlich  ; 
reblid)  ; feb  ficht  ; it.  mtpr.  einfältig , 
b.  t.  bïôbe , fdjwad)  am  Verßanb  ; (fim» 
Pfl)  > il  porte  un  habit  fort  simple,  er 
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trflgtein  fchr  einfache*,  geringe*  tfleib; 

il  ne  porte  qu'une  s-rople  chemise  , er 

tragt  nicht*  al*  ein  £cnib  auf  bem  £etb  ; 
er  trägt  ein  bloße*  Hemb  tc.  ; 00  Ta 

cru  sur  sa  simple  parole,  man  hat  ihm 

auf  fein  bloßeö  SBort  geglaubt  ; je  ne 

suis  qu’un  simple  bourgeois,  ich  bitl  ttur 
rin  gemeiner  Bürger  ; un  simple  soi. lat, 
b,  i.  un  factionnaire , ein  gemeiner  ©ol* 
bat;  ein  bloßer  ©olbat»  le  simple  peuple, 
b.  i.  le  bas  peuple , bo*  gemeine  Voll  ; 
un  bénéfice  simple,  eilt  geißliebe*  Amt  , 
eine  <pfrunbe  ohne  ©cclforgc  ; il  ne  faut 
pour  cela  que  le  simple  sens  commun, 

b a;  u brandit  man  (braucht  e*)  nicht* 
al*  gemeinen  (ober  fchlidjten)  SDtcn* 
febenperßanb. 

Simple,  3.  m.  ba*  (Einfache,  in  folg.  : je 
parie  le  double  contre  le  simple,  ich  WfttC 

Zrocg  gegen  ein*  ; ( wörtlich  : — öa* 
doppelte  gegen  ba*Einfadie);  it.  simple, 
(SRufif)  ber  einfache  Vortrag  ohne  Ver* 
jterung;  it.  simples,  pi.  (zuweilen  auch 
int  sing.)  einfache  mebicinifchc  Hfilmit* 
tel,  b.  i»  mebicinifchc  Ärantcr  uno  ipßan* 
jen , ober  aud)  ©amen  ; (im  ©egenfap 
ber  zufammengefepten  Heilmittel)  ; it. 
ba*  Heilfraut;  bie  Heilfrüuter. 
Simplement , adv.  einfach  ; ungelünßelt  ; 
ohne  falfch  ; aufrichtig  tc.;  (f.  simple); 
it.  bloß  > nur  ; je  lui  ai  dit  simplement 

que  etc.,  idj  habe  ihm  nur  (ober  bloß) 
gefagt,  baß  2c. 

Siinplcssc,  s.f.  in  folg.  : fam.  il  ne  demande 
qu’amour  et  simplcsse  , er  ifl  ein  fUUer, 
fricbltebenber  $tenfdj;  er  begehrt  nichtö 

alö  $r<unbfd)aft  uni)  gticbe. 

Simpiiciste,  s.  m.  pia:s.  ein  3lr.it  welcher 
ein  Jreunb  pon  einfachen  Heilmitteln 

ilt  ; f.  Simple , s. 

Simplicité,  s.f.  bic  (Einfalt  ; Einfachheit; 
(ol.  bie  Einfaltigfeit,)  b.  i.  bie  uiigefun* 
ftelte,  natürliche  tc.  3lrt  ober  35efchaf* 
fenheit;  it.  bie  3lufrid)tigleit  ; SXebltch* 
feit  ; Unfehulb  ; it.  bit  iSlôbigfeit  bcö 
33erßanbeö  ; bie  Albernheit  ; ©umni* 
heit  ; iron.  bie  llnfchulb  > (f.  biefe  '35c* 
beutungen  unter  simple,  adj.) 

Simplification,  s.f.  bie  Vereinfachung» 
Simplifié,  ée , part,  et  adj.  einfacher  ge* 
macht;  pereinfadjt  tc.  f.  simplifier. 

Simplifier,  v.  a.  einfacher  machen  ; inöÄurje 
faffen;  nouv.  pcrcinfachen;f  simplifier  un 
bénéfice,  eine  gcijUtchc  tyfrünbe  pon  bem 
Amt  ber  ©cciforgc  befrepen. 

Simulacre , s.  m.  baö  Vilbntß  ; baö  Vilb 
einer  erbichteten  ©ottbeit;  baö  ©open* 
bilb  ; it.  (meiß  mit  vain)  baö  ©diattcn* 
bilb  ; ber  ©chatten  ; eine  eingebilbete, 
leere  (Erfchcinung  ; (f.  fantôme  u.  spectre); 
it.ßg.  après  Juies  César,  il  n'y  eut  plus 
qu’un  vain  simulacre  de  république , nnd) 
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©Afar«  Seiten  war  btc  römtfdjc  Stepubttf 
nur  noch  ein  (Blatten. 

Siruuia'ion,  s.  /•  (iur.)  î)ic  SSerftctliing  ; 
ein  falfche«  Vorgehen  i ein  falfdjcr 
©cheitt. 

Simulé , ée , part,  et  adj.  vorgegeben  i er» 
bichtet  ; verbellt  ; nur  jum  ©cheitt  ge- 
macht ; paix  simulée,  ber  ©cheinfrtebe. 

Simuler,  v.  a.  (jur.)  (fAlfch(icherwetfe)  et* 
was  vorgeben , erbtd)ten,  vorwenben. 

Simultanée,  adj.  c.  gleichzeitig;  wa«  ju 
gïeid)Ct  Se*1  gefd)iefcctî  investiture  si- 
multanée, bie  gefammte  #anb,  b.i.  ber 
guftanb,  ba  mehrere  jugleid)  mitbem* 
felben  £efjcn  belehnt  jînb. 

Simultanéité,  s.  f,  nouv.  bie  ©teichzeittg- 
frit;  — des  idées,  ba$  ^îtfummeittrcffe n 
ber  ©ebanfen. 

Simultanément,  adv.  jt|  gïeic^f r Jettj  gleich- 
zeitig. 

Siinuitancum , s.  m.  bie  gemeinfchaftltche 
(abweçhfelube)  9teligion«ûbung  zweier 
verfehiebenen  9U*ligion«pgrteven  in  ber* 
felben  Kird)e. 

Sinapisme,  s.  m.  T.  bûtf  ©fnfpjïafter. 

Sincère,  adj.  c.  Ûllfridjtig  î bCWAljrt  i 
tinverf&lfcht. 

Sincèrement , adv,  aufrichtig  î Oljne  Set* 
ficüung. 

Sincérité,  s.f.  bte  Olnfrichtigfcit. 

Sinciput,  s.  m.  T.  ba«  23othaupt;  (auch 
sommet). 

Sindesmologie,  s.  f.  (21ligt.)  bie  £c^tC  VOtt 
ben  Q5Aubcrn. 

Sii.don,  s.  m.  T.  ba«  OSAufdjchen  von  ge- 
fnfelter  £einwanb  (charpie)  in  eine  gre- 
vait-Oeffnung  ju  legen;  bie  CGBicfe  ; 
(vgl.  plumasseau)  ; il,  qqf.  bû«  £eitltud), 
©chnmtjtud),worcin  ber  £eichnam  (Ehrt* 
fti  gewicfclt  tuupbe  ; (pl.us.  linceul). 

Singe,  5.  m.  ber  Slffc;  it.fig.  eine  tycrfon, 
bie  etwa«  auf  eine  Ücherltche  2trt  nach* 
macht , (narfiAfft)  ; it.  ( Sföatbem.)  ber 
©torchfchnabel , Slffe  î ( auch  panto- 
giaphc)  ; it.  ein  2lffe  / b.i.  eine  2Irt  He- 
bezeug J visage  de  singe , fig.  ba«  Slffeu* 
gcfld)t,  Prov.  payer  qn.  en  monnoie  de 
singe  , f,  monnoie  ; (f.  Ottd)  gambade). 

Singer , v.  a.  satyr.  nadiAffen  ; nachmachen. 

Singerie , s.f.  bie  Slefferet)  ; 9îacf)Ai?ung  ; 
ba«  Sitrenfpiel  ; ein  2ltfenjireid)  ; ein 
nArrifd)er  Streich  ; eine  $0|Tc. 

sc  Singulariser,  v.  ré/7,  (mctft  m.p.)  fid)  t>UtCf) 
etwa«  fonbcrbatcö  au«*ctdmcn. 

Singularité,  5.  f.  bie  ©onberbarfeit  (ba« 
fonberbare  Sßcfen)  einer  ©nd)e,  aud) 
einer  tycrfon  i ir.  eine  ©onberbarfeit; 
eine  fonberbare  Hanbluttg,  Meinung  te. 

Singulier,  ière,  adj.  fotlbcrbac  ; ftd)  vor  an- 
bern  ( vorteilhaft)  au«zetchncub;  ati5- 
gezeichnet  ; vorzüglich  ; einzig  in  feiner 
itfrt  ; wunberbar  ; it.  fonberbar , b.  i. 
feltfam  ; rvunberlich  » ganz  eigen  ober 


Sing  Sire 

Ctn|lg  in  feinet  Sfrt  ; homme  singulier, 
ein  fonberbarcr  <9taun  ; cin©onberltng; 
nombre  singulier  , unb  s ■ m.  le  singulier , 

(©ramm.)  bte  einfache  3afcl  ; ber  ©tn* 
gulartô  î combat  singulier  • ettt  ^WCl)* 
fampf;  ein  einzelner  Kampf/ba  Sftann 
vor  sjftann  gefochten  wirb. 

Singulièrement,  adv.  befonber« , b.  t.  auf 
eine  vorzügliche  21rt  ; ungemein  ; au§ct- 
otbent(id)  ; it*  fonberbar  ; feltfam  tc. 
f.  bie  Söebeutungen  von  singulier). 

Sinistre,  adj.c.  unglücflicbî  bö« î fchlimnt; 
übel  ; wibrtg  ; ungünflig  ; ( vgl.  mal- 
heureux, funeste,  fatal);  wibriq ; fd)Ab- 
Üd)  ; cet  homme  à qch.  de  sinistre  dans 
le  visage,  biefcr  »Otenfch  hat  etwas  $8i- 
brtged  tm  ©efidjt  î ligne  sinistre  ober 
fatale  , f.  ligne. 

Sinistrement,  adi'.  fchlimm;  übel;  ungünflig. 

Sinon,  adv.  WO  nicht  i fotîfl  î (f.  audt  au- 
trement, sans  quoi)  ; it,  sinon  que,  b.i. 
excepté  que,  aujjfrbafb  ausgenommen 
ba§. * . 

Sinopie , s.  m.  (23ap.)  bte  grüne  Jarbe  ; 
ba$  ©ruiu 

Sinueux  , euse,  adj.  frumm  ; gefrùmmt; 
(tneifl  poettfd)  ; fonfl  pl.us.  tortueux); 
ulcères  sinueux,  T.  tiefe,  enae  unb  ver- 
fdjicbene  Ätümmungett  tnachenbe  ©c- 
fehwure  ; ^ohlgefchwure. 

Sinuosité,  s.  J.  bie Ärümme,  Krümmung, 
Z.  25.  ber  Sluffe , ©ebArnte  ;c.  ; cette 
plaie  a beaucoup  de  sinuosités,  T.  biefe 
Sßunbe  mad)t  allerlei)  Krümmungen , 
hat  verfdjiebene  frumtne  ©Ange. 

Sinus,  s.  m.  (>JRatfiem.)  ein  ©inuö  , b.t* 
eine  qerabe  £tnie , welche  von  bent  ei- 
nen Énbe  eineä  Q5ogcnö  fenfrecht  auf 
bett  zu  bem  aitbern  ©nbe  beffelben  i5o- 
genô  gehenbeit  £urd)inefTer  gezogen 
wirb  ; ((Éhtrurg.)  ber  ©acF  eineâ  ®c- 
fchwür« , einer  SQunbe  ; (21nat.)  ber 
bahnte  gewiffer  fohlen  unb  KanAlc; 
bte  galten  einiger  ^)Autchcn. 

Sion,  f.  Scion. 

Siphilis,  s.f.  T.  bie  venerifehe  Krgnfheit 

Siphon,  s.  m.  berJ^ebcr,  b.i.  eine  Sîèh^/ 
j.  05.  5öcin  au«  einem  Jafi  zu  ziehen  ; 
it.  T.  ein  gewifîe«  auatomifchc«3nflru» 
ment,  vermitteln  beffen  bie  Jrjaut  auf- 
geblafcn  wirb  ; it . (©chifff.)  auflatt  ty- 
phon, eine  SôaiTerhofc  ; (auch  trombe). 

Sippage,  s.  m . ouf  bAttifd)e  2(rt,  in  z^eb 
Monaten  gegerbte«  £eber. 

Sire,  s.  m.  ol.  b.  i.  seigneur;  it.  auj.  (îtod) 
ber  ©hrcntitel  ber  Könige,  wenn  man 
fie  anrebet:)  allergnAbigfler  König  \ d- 
fatn.  iron.  ipcvr , Z»  25.  sire  Maitin , 
£err  Martin  ; vons  êtes  un  (maître  sire) 
beau  sire,  ihr  fctjb  (ein  ïufligcr  OSogel) 
ein  feiner  ^)crr. 

Sirène,  s.f.  (poet.)  eine  ©irene,  bo«  er- 
bid)tcte  2)îeerweibd)CH  i it.ßg.  ein  m* 
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jenbed,  hejaubernbed  ^rauenjimmet  î 
ôte  Verführerin«. 

Sirerie,  s./,  ol.  î>.  i.  seigneurie.  :t 

Siresse,  s.f.ol.  iron.  b.  f.  maîtresse,  dame.  , 

Siriase  ou  siriasis,  s.f.  T.  î)jc  POlt  ber  ©On» 
nenhtfce  perurfadjte  ©ntjûnbung  î>eô  @e* 
hirnd , inf.  bet)  deinen  Âinbcrn. 

Sirius,  s.  m.  T.  ber  Jpunbdßern  ; ber  droite 
unb  beließe  Virilem  (unter  ben  Sternen 
bed  großen  £unbed). 

Siroc , s.  m.  per  ©iroffo;  ber  ©ub*;Ofte 
2ßttib  / auf  bem  mittcUanbifchen  9Dtcer. 

Sirop,  s.m.  (fpticb  Pad  p nicht  aud)  ber 
©çrup. 

Siroter,  v.n.pop.  langfam  hinunter fcfjlwr» 
fett  oPeraudfcblurten;  in  deinen  ©chlûcF* 
d)cn  langfam  trinfen. 

Sirtes,  s.f  pi.  T.  bcrceglidje  (febr  gcfâbr* 
liehe)  ©anPbânfe, 

Sirvente,  s.  f.  T . Pie  alte  prorcnjalifdie 
©atpre  ; it.  eine  2lrt  Iprifdjer  ©cPicbtc. 

Sis,  i sc, pari,  pon  seoir,  ItcgenP;  gelegen  ; 
maison  sise  rue  des  Juifs,  ein  in  ber  3ltb fit* 
gaffe  gelegenes  Jpaud. 

Sison,  s.m.  T.  ber  ©teineppid)  ober  ©tein* 
ippief),  (eine  Wange). 

Sister , v.  a.  T.  por  ©cridjt  laben. 

Sistre , s.  m.  bie  Klapper , womit  bie  2lltcn 
bep  £onjertcnbcn£gft  fchlugett. 

Site,  s.m.  (»Kahleren)  bie  £aqc,  inf,  einer 
£anbfd)ûft;  it.  bie  £anbfd)ûft  fclbß;  (fonft 

. situation). 

Si  tôt  que,  conj.  fobûlb  ftld. 

Situation,  s . /.  (port  ©täbtert/  JpäufetU , 
©ârten  te. , auch  pon  îKenfcbcn  unb 
fcbieren  ) bte  £age;  it,  ( pon  gfcenfcben 
unb  £bieren,  auch:)  bie  ©tellung; 
it.  fa-  (Pon  tycrfonen  unb  ©achen)  bie 
£aqe  i bie  Vefchftffenbcit  ber  Umßänbe  ; 
ber3uftynb;  bie  Verfaffung/  aud)  $.  V. 

bed  ©emutbcdic.;  vers  de  situation,  etn 

Vcrd  ber  burdj  feine  Umgebungen , butch 
£)rt  unb  gett  fd)Ôn  ift  ; beauté  de  situa- 
tion , örtliche  ©ebonbeit. 

Situé,  éc,  part,  et  adj.  gelegen  :c.  (.situer; 
maison  sise  et  située  etc.,  T.  etn  (ûUf  eine 

getoiiTcSÖcife)  gelegene*  unb  angelegte* 
jpauii  être  bien  ou  nul  situé,  gut  Ober 
fcblccbt  liegen;  eine  gute  ober  fcblecbte 
£ggc  haben. 

Situer,  v.  a.  (einem  £aud,  einem  ©ar* 
ten  tc.)  eine  getotffe  (fdwne,  gute  ic.) 
£agc  geben;  wohin  ffeUen,  fetjett/  legen, 
Anlegen,  bauen  tC.;  on  a mal  situé  ce  châ- 
teau, man  hat  biefed  ©ddoß  an  einen 
umjefdncften  £>rt  gcbauct;  une  maison 
bien  située,  ein  woblgclcgcned  #aud. 

Six,  adj.  fed)*»  Wf-  flatt  sixième,  ber 
(bie)  fecbdte;  it,  s.  m.  bie  ©ccbfe;  ber 
©ccbfcr;  six  cents,  fecbd  Jrjunbcrt;  six 
mille,  fechd  taufend  i Charles  six,  $ßtl 
ber  ©edjdte;  un  six  de  cœur , ein  £erj« 

fccbfer* 
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Sixain,  s.  m.  eine  3abl  oon  feehfen;  ein 
halbe*  £>uçcnb;  Pad  JpalbbuçenP;  it, 
etne  fedjdjetlige  ©troppe. 

Sixaieui,  s.  m.  bed  Uràiterptttcrd  ©ro^* 
pûter. 

Sixième,  adj.c.  ber,  bie,  bûd  fechdtc;  it, 
s.m.  (du  mois,)  ber  ©fd)dte,  5.  îô.  de 
Mars , ber  fecbdte  ÜRir b ; it.  b«d  ©edtdtel  ; 
berfcchdte  îheil;  it»  (ouf  ©dmlen)  s.f. 
bie  fed)ëtc  Älaffe;  it,  ( fptfetfpiel  ) eine 
©echdfe,  (eine  ununterbrochene  «Xeihe 
pon  fed)d  Äorten  ©inet  5arbe);  it, 
(COîuftf)  p.us.  flatt  sixte. 

Sixièmement,  adv.  fed)dtend;  gtutt fechdtett. 

Sixte,  s.f . (SDtufïf)  eine  ©ejrte. 

Sloop,  s.  m.  (©chtfff. ) ber  ©loop/  (ein 
gûhrjcug  unter  20  Kanonen. 

Smait,  s.m.  (ttolieii.)  bit  ©dnnalte,  (eine 
2Crt  metûlitfchcd  ©lad,  inf.  nachbem  cd 
jur  blauen  Sarbe  ju bereitet  iporben). 

Smaragdin,  adj.  m.  fd)inûrûqbfarbtg. 

Smaragdoprase , s.  m.  ber  ©chmnragbptafer; 
ein  gradgruner  fPrafer. 

Smectin,  s.  m.  T.  bet©eifen(lein,  (eineSlrt 
©peefffein), 

Smiiie,  s.f  (Maurer)  ein  îtoepfpiçiger 
Jammer;  bie Stpepfpihe. 

Smiiier , v.  a . T.  mit  her  3^c9fpth<  he- 
arbeiten» 

Smogieur,  s.m.  ( nieberbeutfd)/  englifch) 
b,i,  contrebandier,  Per  ©d)lctd)hinbler. 

Sobre,  adj.c.  mäßig;  nüchtern;  it. ßg. 
befdjeiben  im  SHebcn. 

Sobrement,  adv.  mäßig;  nüchtern  ; it.ßg, 
befdjeiben  ; mit  'Sefchcibenheit  ; nouv, 
fparfam;  mit  SSorficht;  mit  Äluahett. 

Sobriété,  s./-bie$ftäßigfeit;  Nüchternheit; 
it  ßg.  bie  Mäßigung. 

Sobriquet,  s.  m.  ber  ©pottnahme  ; ©felnah- 
me;  ein  QSepnahme,  ben  man  iemanbett 
jur  ißefchimpfung  ober  aud  Verachtung 
gibt. 

Soc,  s . m.  bad  ^ßugmeßet;  ÎJfïugcifen; 
it.  bie  tyflugfdjar. 

Sociabilité,  s.f  nouv.  bie  ©cfettigfeit. 

Sociable,  adj.  c.  gefeUig;  umgängltdj  ; mit 
bem  gut  umjugehen  ijf. 

Social, aie,  adj.  gcfellfchüftltch;  bie(menfdj- 
liche)  ©efellfchaft  betreffend  ; contrat  so- 
cial, ber  ©efeüfdjaftdpcrtrag. 

Sociétaire , s.  m.  nouv . pad  COtitglicb  einet 
Volfdgcfellfchftft  (société  populaire). 

Société,  s.f  bie  ©efellfchaft;  it,  ber  tim* 
gang;  (fpanbl,  auch:)  bie  ©ocietät; 
société  populaire,  nouv.  bie  VolfdgefeU* 
fefjaft  ; société  léonine  ; f.  léonin  ; société 
littéraire,  eine  gelehrte  ober  litterarifehe 
©efeüfchaft. 

Socinianisme,  s.m.  ber  ©ociniûtiidmud ; 
bie  Anhänger  bed  ©ocittnd,  rorlcher  bie 
©ehetmntfTe  ber  chri(iiid>en  Stcligton/ 
unb  mithin  auch  bie  ©ottheit  ©htiiU 
lauguctf. 
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Socinien,  $•  m.  ber  ©ociittanet»  it.  soci- 
nien,enne,  adj.  fociiumtildj  j f,  socinia- 
nisme. 

Socle , s.  m.  T.  ber  Untcrfflljj  ba«  unterfie 
Dicrccfige  ©lieb  beö  einer 

©âulc  :c.;  it.  eine  2trt  fleincr  Juijgc« 
firnfe  $u  ©ruflbilbertt;  f.  piédestal. 

Sodctière,  s.f.  ba«  ©arbcUcitnefj. 

Socque,  s.f  eine  2trt  béljerner  ©djubc 
ber  €9îôncf)c  ; it.  oi.  eine  2lrt  nichtiger 
©djubc  ber  Âomôbianten  (im  ©egenfa* 

t)01t  cothurne);  it.  auj.  bic  ÄOItlbbtC  i 
(pgl,  cothurne). 

SodiyS.m.  T.  ber  ©ob;  brt«  ©obbrcnnen; 

(03(.  cardiogme). 

Sodomie,  s.f.  Die  ©obomtteret)  / b.  i.  bic 
unnatürliche  Sîermifcbung  mit  Çerfonen 
etuerlct)  ©efdjlecbt« , ober  mit  £btcren, 
(welche«  5>erbred)cn  c&cbcin  iu  ©obottt 
berfdjte). 

Sodomite,  s.  m.  bet©Obontit» 

Soeur,  s.f.  bie  ©djwefter;  it.  ber  £itcl, 
welchen  fid)  bie  Tonnen  ober  tflojier* 
flauen  besiegen;  soeur  de  père,  ober  de 
mère,  ober  demi-soeur,  bie jpalbfcbwcjicr 
Don  österlicher  ober  mütterlicher  (Seite; 
(f.  ûUCt)  consanguin,  utér.n;)  soeurs  ju- 
melles, 3wiÜing«fd)WC|h’rn;  belle-sonur, 
bic  0d)roÄgcrinn;  soeur  de  .'ait,  bieSDtildj«, 
fd)Wefterî  soeur  converse  ober  laie*  f,  con- 
verse, lai;  (f.  rtUd)  gris,  mLéricorde  etc.) 
les  neuf  soeurs , bie  nenn  SOtufen. 

Sofa,  s.  m.  (turfifdi)  ber  ©ofa,  b.  i.  ein 
*ri)ûbcner  mit  einem  &epptch  bebeefter 
(JJlaß  in  ben  gimmern  (infonberbeit  in 
bcit  Stubicn^tmmern)  ber  dürfen;  it. 
(bet)  un«)  eine  2lrt  SKubcbett  mit  bret) 
£ebncn, 

Sotfitc , s.  m.  T.  bie  fit Ibcrbecf e ; eine  in 
Selber  eingrtbciltc  unb  mttûUerïep  Q5i(b» 
Jbfluerstcrûtbcn  unb  îfôûblereçcn  perfebc* 
ne  X)cdfc,  ober  ein  folcfie«  ©ctofd. 

Soft  ober  sopbi,  s.m.  ber  Äonig  oon  $cr* 
fieu* 

Soi , pronom,  fïd)  » avoir  de  l’argent  sur  soi , 
©elb  ben  fid)  baben  ; la  vertu  est  aimable 
de  soi,  bte£ugcnb  ift  (febon)  on  unb  fur 
fid)  licbenôwûrbig ; cire  à soi,  fur  fid) 
allein  fcrm;  fur  fid)  fet?ii;  fein  eigener 
jperrfcon;  n’êtxé  pas  à soi,  nicht  mebr 
j)crr  über  fid)  fcpn;  en  soi,  qqf.  de  soi, 
ait  fid);  rentier  en  soi , JU  fid)  fOmmcnj 
tu  fid)  aeben;  prendre  sur  soi,  e«  über 
fid)  nehmen  ; rentrer  chex  soi , §u  Jjpaufc 
fommeit;  sur  soi,  auf  feinem  £etbe;  it 
lu'O  fid)>  soi-méme,  fid)  felbfi;  être  ho- 
micide de  soi-même,  ein  ©elbftmôtbcr 
fetjn  ; fid)  fefbtf  umbrtnqen  (f.  fonfi  sui- 
cide); aller  sur  toi,  (3ager.)  auf  feine 
erfic  «Çàbrte  $urûc!  fommeit  ; jurûcf  lau» 
feu  » ben  porigen  Söeg  nehmen  ; il  n’est 
rien  tel  que  d’avoir  un  chez-soi, präg.  Ctge* 

itevJÜKtb  ift  ©oIbc«wertb, 


^Soid  Soin 

* 

Soi-disant,  adj.  (jut.)  et  mépr.  foflCnanittî 
angeblich;  it.  s.  ein  ©ogenanntcr;  eine 
©ogcnannte. 

Soie , i. /.  bie  ©eibe  ; it.  soies , bie  langen 
jarten  Jpaare  jotiger  £unbc  unb  einiger 
anbcrit  £hicrc;  bie  ©eibcnbaare;  it. 
Qjorficn , b.  i.  bie  auf  bem  SKutfcn  ber 
©chwcinc  îc.  fi ebenbe  i)aare  ; it.  soie, 
T.  (aud)  pied  de  boeuf,)  f,  bet)  seime; 
it.  soie,  bie  ?lttgel  an  bet  klinge  eiltet 
£>egen«,  ©âbcl«,  (welche  in  ba«  £eft 
gebt);  de  soie,  feiben;  soie  d’Orient, 
brientalifdje  ©eibe , Don  ber  ©ciben* 
pflûtije,  welche  auch  soie  d’Orient  beifit; 
un  vers  à soie , ber  ©eibenwurm;  bas  de 
soie,  feibenc  ©trumpfe;  it.  (Âocbfunff) 
©ûllcrt  Don  ®d)tDetnf»ru§en ; it.  (au f 
©djtffcn  ) eine  2lrt  îvu§cifen , bie  mon 
einem  jur  @trafe  anlegt;  d-s jours  filés 
d’or  et  de  soie , (poet.)  glucPIid)?  îage; 
ein  angenehme«  unb  glucflicbe«  geben; 
c’est  soie  sur  soie,  prov.pop . e«  ifl  ntd)t« 
al«  lauter  ©lùcf  ; ©(tic!  über  ©lùcf. 

Soierie , s.f  bie  ©etbenwaare  ; iu  bie  ©ci* 
benmanufaftur;  it.  ber  ©cibcnbanbcl, 

Soïeux , f.  soyeux. 

Suif,  s.f,  (baöfiDtrb  auôgefprodtett)  ber 
^ur(l;  it.ßg.  ein  beftiae«  Verlangen 
nad)  etwa« , (§.  ©.  li  so  f d <•&  lidi^ssesetc. 
ber  Jöurfl  nad)  îXeidithiimern  :c.);  (f. 
aud)  faim;)  j’ai  soif,  id)  habe  ©utfi; 
ich  burfie;  mid)  burfiet  ; boi»e  i sa  soif, 
ober  ne  boire  qu’à  soif,  nur  nad)  SDurfl , 
nur  jur  (BtiUung  bcö  Äurfies  trinfen. 

P'ov.  garder  une  poirçe  pour  la  soif,  f, 
garder-,  c’est  la  faim  qui  épouse  la  soif, 

ber  junger  beirathet  ben  ©ur|l;  (f. 

aud)  faim;  ) on  ne  sauroit  faire  boire  un 
âne  s’il  n’a  so*f , iron.  man  fattn  memanb 
îtoingen/  ettoa«  roiber  feinen  SÖillen  ju 
tbun. 

Soigné,  ée , part,  et  adj.  beforgt  !C.  (f,  soi- 
gner); it.adj.T.  forgfÄltig/  (leidig  ge* 
arbeitet  ober  aufgeatbeitet. 

Soigner , v.  a.  (qcb.  ober  qn.  unb  ol.  v.  n. 
à qch.)  etwa«  beforgen  ; ©orge  fur  etwa« 
tragen;  fur  etwa«  foracn;  einer  Verton 
ober  ©adtc  pflegen  ober  warten  ; einer 
©ad>e  abwarten;  f.  auch  soin. 

Soigneusement,  a</*'forgfâltig;mit©orafalt. 

Soigneux,  euse,  adj.  fiorafA  (tigî^.r/^.  forgfam. 

Soin,  s.m.  bic  ©orge;  ©orgfalt;  qqf  ber 
$leifj , (auch  implur.);  it.  (nuijl  plur.) 

b.  i,  inquiétude  » souci  etc.,  bie  ©Otgfî 

Unruhe;  ber  Äuunner;  les  soins  du  mé- 
nage, bie  $3cforguna  ber  ypau«haltung  / 
ber  ^au«baltung«gefd)^fte  ; prendre  som 

à qch.,  apporter  tous  ses  soins  à qch.. 

©orge  fur  etwa«  tragen;  alle  möglich* 
©orgfalt  auf  etwa«  vevwcnbctt;  avoir 
soin  de  qn.,  ©orge  fur  jemanb  tragen/ 
jemanbeö  warten',  pflegen;  für  jemanb 
fovgcil  ; rendre  scs  soins  à qn. , jcuKUtbcn 
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fleißig  ûufwûttett  ; iemanben  fleißig  fei- 
ne Aufwartung  maeftenj  rendre  de  pe- 
tits soins  à une  dame,  ftcf)  bel)  CttlCtH 

grauenjimmer  burd>  allerlei)  ©efälltg« 
feiten  unb  Heine  £)ienfle  angenehm  gu 
machen  fueben. 

Soir,  s.  m.  ber  Abenb;  le  soir,(be$)2lbenb$; 
am  Abenb;  la  fraîcheur  du  soir,  bie  f uf>(e 

Abenbluft. 

Soirée,  s.f.  ber  Abenb;  bic  Abenbjcit. 

Soit,  conj • eë  fep;  soit  bon,  soit  mauvais, 
ci  mag  gut  ober  fd)led)t  fegn  ; soit  qu’il 
parle,  soit  qu'il  écrive,  er  mag  reben 
ober  fdjreiben  ; eö  fcp  nun  baß  er  rebc 
ober  baß  er  febreibe;  (man  fagtaueb:) 

soit  qu’il  le  fasse,  ou  (ßntt  soit)  qu’il  ne 
le  fasse  pas,  er  mag  ci  nun  thun  ober 
nicht  ; it.  soit,  adv.  ci  Ut},  te!)  bin  ci 
îufriebciti  fo  fer)  eë  barum  ; fo  jet)  eë  bcnn  ; 
fo  mag  ci  beim  gefdjeben  ; meine twegen  :c. 
ainsi  soit-il,’  cë  feg,  eë  gcfdjebe  alfo;  it. 
h,  i,  amen,  amen. 

Soixantaine,  s.  f.  eine  3abl  Von  fecbjfg ; 
fecbjtg;  (v.  Gingen  aud)  :)  ber  ©eboef. 

Soixante,  adj.  num.  c.  fecf)|ig  i it,  s»  m. 
($itetfpiel)  etn  ©ecbsiger. 

Soixante!,  v.a . (tm  tyiguetfptcl)  einen  ©Cdj- 
jiger  machen.  . • 

Soixantième , adj, c.  bery  btC/  bttë  fecbjtgfle; 
it.  t.m.  baë  ©ecbjigffcl;  ©ecbjrgtbei!. 

Sol,  s.m.  f,  sou. 

Sol,  s.  m.  ber  ©obéit/  bai  €rbreicb  in 
SKucf fïd»t  auf  feine  ©efebaffenbeit  i it» 
(iur.)  ber  ©runb  unb  ©obéi»/  (worauf 
man  bauen  fann);  it.  (©ergw.)  bic ©atib/ 
bie  ©ob!e,  baë  ©eflein , (aucb  muraille); 
it.  (9)tufïf)  bai  0,  ber  fünfte  £on  in 
ber  franjôfïfcbcn  Tonleiter;  le  soi  de  la 
France,  de  la  République,  nouv.  (im  Ct- 

babenen  ©tpi)  baë  ©ebietb  von  granf* 
rr ich  / ber  Dlepublif. 

Solaire,  adj.  c.  gur  ©onne  gehörig;  bie 
©onne  betreffeubî  cadran  solaire,  bie 
©onnenubc  » physiologie  ober  visage  so- 
laire, (p.us.)  eine  heitere,  gefällige  @c- 
fîdjtëbilbung  ; fleurs  solaires;  ©lumen, 
bie  fîdt  mit  ©ounenanfgang  offnen  unb 
mit  ©onnenuntergang  fchltefen» 

Solaire,  adj.  c.  T.  muscle  solaire,  citt  gf- 

wiffer  gu  ßfoblmiWfel. 

Soiamire,  s.f.  baë  Haarrucb  etticé  ©iebcë. 

SolandM,  s.f. pf.  T.  bie  Sîûppe,  (eine  ge« 
wiffe  tfrgnfbeit  an  ber  Ânicbcuge  ber 
Hinterfüße  ber  tyfcrbe,  weldje  in  ihrer 
art  eben  bai  ift , waë  man  aucb  ca- 
landres nennt), 

Solanum,  s.  m.  ber  ??ad)tfchatten  / eine 
$flan$CÎ  (f,  aud)  douce -amérè;  aucb 
mo  relie). 

Solbattu,  ue,  adj.  (pon  Werben)  an  ber 
©oble  (sole)  verlegt  ober  befebäbigt. 

Soibature,  s.f.  T.  (p.  Werben)  bit  ©efebäbi- 
gung  ober  ©erleçtmg  ber  ©o&U  (sole). 
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Soldaneiie,  s.f.  T.  bie  üKccrwinbe  ; ber 
SDîeerfobl  » (aud)  chou  marin). 

Soldat,  s.m.  ber  ©olDat;  inf.  ein  gemeiner 
©olbat,  eilt  3nfantcri(t , im  ©egeufaç 
eines  îKeiterë;  </.ein$vieger;  it.adj.  m. 
il  a l’air  soldat,  er  bat  bic  ©eßalt,  bie 
Aliéné  eineë  ( beherzten ) ©olbaten;  cr 
bat  eine  martialifd)e@e|tûltober$îirnc. 

Soldatesque,  s. J.  mépr.  bie  ©Olbaten* 

Solde,  s.f.  (im  Âriegëw.)  bcr©olb;  (vgf, 
p»êt,  bie  Çobnung;)  (Hanbl.)  ber  ©albo; 

(f.  solder;)  prendre  à la  solde,  in  ©olb 

nehmen. 

Soldé,  ée , part,  et  adj.  ûbgcfcblofîcn î föl* 
birtî  f.  solder. 

Solder,  v.a.  uncompte,  T.  eine SXedjnung 
abfcbließen  ober  falbiren,  unb  ben  fteff 
ûbbejablen. 

Soldoyer,  f.  soudoyer. 

Soie,  s.f.  T.  ber  ©eblag , b. t.  eine  9îeihe 
neben  cinanbcr  Itegcnbcr  Accfer,  welche 
man  bai  eine  3abr  mit  SBintcr-,  bai 
anberc  3ûbr  mit  ©ommer-gruebt  befäet, 
unb  baë  britte  3abr  bracb  liegen  läßt; 
it.  bie  ©oble  unten  am  guß  ber  Werbe, 
€fel,  SSJîaultbfcrc  te.;  it.  ber  ©alleu  ober 
bic  gerfe  ber  Ätrfche  ic.;  it.  T.  ber  ©oben 
eineô  ffacben  Sabrjeugeé;  ir.  bie  ©ebofle, 
etn  ©eefifd);  il  Se  vend  plus  de  harengs 
que  de  soles,  prov.  gemeine  Sßaare gebet 
allemabl  gefcbwinber  ab,  a!é  foßbare. 

Solécisme,  s.  m.  T.  ber  ©prûdjfcblcrj  ber 
©pracbfdmiçer;  (ein  gebier  tviber  bie 
©ptuar). 

Soleil,  s .m.  bie  ©onne;  it»  (rom.  Âirdjc) 
bie  ©ornte;  bie  SÎÂonffrans;  it.  bie  ©on» 
nenblume;  (Sbvm.)  baô  ©o!b;  cadran 
au  soleil,  bie  ©omienubrî  il  fait  déjà 
grand  soleil,  b.  i.  grand  jour,  f.  jour. 
Fig.  et  Prov.  entre  deux  aoleils,  Jloifd)tn 
©onnen-auf*  unb  OHebergang  ; coup  de 
soleil,  ber  ©onnetlfftd);  on  adore  plutôt 
le  soleil  levant  que  le  soleil  couchant. 
Ober  bloß  on  adore  le  soleil  levant,  matt 
betbet  lieber  bie  aufgebcnbe  ati  bie  un* 
terqcbenbe  ©onne  an,  b.t.  man  bejeigt 
gemeiniglicb  bem  iungeit  fônftigen  l'an* 
beäbctrn  mehr  Äditung , alé  bem  tvirf- 
lieben  (alten)  SKegenten;  c’est  un  soleil 
de  Janvier,  f.  Janvier;  laisser  coucher  le 
soleil  sur  sa  colère,  bit  ©onne  Über  fei# 
nem  30m  untergeben  loffett,  b.  i.  nicljt 
leicht  verjeiben. 

Soien,  s.  m.  (©birurg.)  eine  Btôbre,  mot* 
ein  man  ein  gefcbinbelte*  ©ein  legt; 
bie  ©cinlabc,  (fond  boîte);  it.  bie  9la* 
gelmufdicf  ; îôtcfferfcbeibe/  fonff  coutelier. 

Soiène,  s.f  T.  bie  ©tcitmtufcbel. 

Solennel,  elle,  (fprid)  solanncl)  adj.  fet)Cr- 
Kich  ; mit  ôffentlidiem  ©epeänge;  (iur.) 
feperltcb/  b.  i.  uad)  aller  gorm  SXccbtenô 
eingerichtet)  les  fûtes  solennelles,  bic  t)0» 
ben  geffe. 
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Solennellement , (fpr.solann.)  adv . fet)Ctlicfj; 
mit  öffentlichem  ©cpvünge. 

Soîennisation , s.f.  Ï>ÎC  JJCljCr,  paS  JepCW 
eine«  $eßeS. 

Solcnnisé,  èe,  part.  et  adj.  (fpt.  solann.} 

gcfcpcrt  2C. 

Solcnniser , v.  a.  (fpr.  solann.)  fepcnti  fcpcr* 
lid)  begepen. 

Solennité,  s.f.  pie  ftepcrlidjfeit;  it.  fepet* 
lid)e  UmfWnPe;  f,  solennel. 

Soletard , s.  m.  f,  fmectin. 

Solfier , v.  a.  T.  folmtfîren,  P.t.  CtltC  ?0îC* 
loPie  fo  fingen,  Pap  man  Pie  ftoten  zu- 
gleich auSfpricht. 

Solidaire,  adj.  c.  wirP  Voit  ©rfjulbbriefen 
unb  Verträgen  te.  gefügt,  worin  ftch  einer 
fur  alle,  unp  alle  fur  einen  ocrbinPlid) 
machen.  Çftan  braucht  aud)  biefeS  5H5ort 
ûl6  subst.  jur  Benennung  berjenigen  <per» 
fonen,  roelrfie  fîd)  auf  eine  folchc  2lrt 
vevbin&lid)  gemacht  pabçn. 

Solidairement,  adv.  einer  für  ßHe,  Uttb  ÄÜC 
fur  einen J f»  solidaire. 

Solidarité , s.f.  T.  tint  gleidj  ffarfe  S8cr* 
binPficpfeitju  etwas;  f.  solidité. 

Solide,  adj.  c.  feß;  Pid)ti  part î nicht 
flüjïig;  it.  feil}  Pauerhaft;  it.fg.  Paucr« 
haft;  arûnPlicp;  gewiß;  ficher;  gültig; 
juvcrläßtg;  echt;  wahr;  wirtlich.  T. 
angle  solide,  ein  fôrperlichcr  (foliber) 
SBinfel ; un  nombre  solide,  eine  fôrpcr- 
lidje  ^apl  ; eine  £apl  / weldie  Purch  Die 
CDîulttplifation  Preper  Zaplcn  entflept. 
Fig.  un  esprit  solide,  ein  gefegter  Ber* 
flatlP  ; ce  marchand  est  solide,  biffer 
Kaufmann  fiepet  gut. 

Solide,  s.  m.  ein  fefier , biditcr  Âorpet  î inf. 
ein  fefier  ©runP  jum  Baue»;  (©corn.) 
ein  tfôrper,  P.  i.  eine  ©roße,  roeldje 
eine  2änge,  Breite  unP  Bicfe  pat;  it. 
fig-  Pas  dauerhafte;  ©runpliche;  ©i- 
cpere  ; Slcchte  ; Sffiapre  ; etwas  dauerhaft 
tes,  ©rûnPlichcS  te.  ; aller  au  solide,  fïch  an 
etwas  ©idiercS , BcßänPigeö  te,  palten. 

Solidement,  adv.  Pauerpaft;  feß;  it.fg. 
grünPltch. 

Solidité,  s.f.  Pic  Jefiigfcit;  diepte;  £)auer- 
paftigfciti  it.fg.  Pie  £auerpaftigfcit; 
Per  ©rutiP;  BcßanP;  it.  Pie  ©rünplich- 
feit;  it.  (fur.)  Picjenige  93erpfiicl)tung, 
Pa  fîch  einer  fur  alle,  unP  alle  für  einen 
verbtnblid)  madjen  ; f,  solidaire  unP  so- 
lidarité. 

Soliloque,  s.  m.  T.  PaS  ©elbßgefprüch  ; 

( pl.us . monologue) 

Solins,  s . m.pi.  T.  Pie  ©eite  nwifdienjwcp 
halfen  an  Pen  €nP en;  Per  £wifd)en- 
raum  Per  halfen  an  ipren  SnPen;  it.  Per 
Ucberjug  von  Mortel , Peu  Pie  0tüurer 
auf  Pen  $orft  ober  ©iebel  eines  £)acpeS 
machen,  um  Pie  Jorßiiegel  Parauf  ju 
befefiigen. 

SoiipèJe , adj.  c.  (pqh  Spieren)  einpußg, 


me  5,  B.  PaS  <JJferP , Per  ©fei  tc.  (im 
©egenfaf}  gefpaltener  Xpufe). 

Solitaire,  adj.c.  einfnm;  it.  einfiePlcrifch; 
colonne  solitaire , eine  ©iule , Pie  allein 
fiept;  eine  frcpßcpenPe  ©iule;  ver  soli- 
taire, per  BanPwurm;  it.  solitaire,  s.m. 
Per  ©infiePlcr;  it.  Per  ©olitürring;  ein 
einzelner  gefaßter  ©bclßein/  inf.  ejnfol- 
d)er£)tamant;  it. Pas  ©olitarfpiel,  (eine 
2lrt  ©picl,  welches  eine  ijkrfon  aUcin 
fpielt). 

Solitairement , adv.  einfam  ; in  Per  ©infam- 
fett;  il  vit  solitairement , er  lebt  für  flCb 
allem. 

Solitude,  s.f.  bit  ©infamFeit;  //.  Pie  ©iit- 
oPe,  P.  i.  eine  wüße,  unbewohnte  ®e- 
genp. 

Sohvagc,  s.  m.  T.  Pic  Berechnung , tvic 
viel  Balfen  in  einem  ©tücf  c doli  ent- 
halten finP. 

Solive,  s.f.  ein  mittelmäßiger  Balten  ; (Pie 
Balten  von  Per  Ptcfßen  ©attung  werben 
poutres  genannt);  inf.  einer  von  Penjeni* 
gen  Balten,  worauf  Per  JußboPen  gena- 
gelt tvirP;  it.  PerBatteriebalfen. 

Soliveau,  s.  m.  ein  Püiutet  Balten;  auep 
ein  Batteriebalfen. 

Solle-battu,  f.  solbattu. 

Sollicitation,  s.f.  Paö  Bitten  oPer  Inhal- 
ten um  etwaef  ; Paö  5lnfuchen  ; it.  Pic 
3lnreiçung  ju  einer  danMung;  it.  Pie 
©mpfeplnng  einer  ©trettfache  bet)  einem 
9ttd)ter;  it.  Paö  Betreiben,  Pic 'Betrei- 
bung einer  ©ad)e;  faire  des  sollicitations, 
um  etwa*  anpalten  ; if.cttva*  cmpfeplen. 

Sollicité,  ée,  part,  et  adj.  angcretçt;  an- 
actrieben  ie.;  betrieben;  empfoplen  :c. 

f,  solliciter. 

Solliciter,  v.  a.  (qn.  i qch.  Opct  à faire  qch.) 
einen  ju  etmail  anreiçen,  antreibrn; 
it.  (une  chose,)  um  ettvaö  anpalten, 
aufuchen;  inftänpig  um  etwas  bitten; 
it.  CtWaS  betreiben;  it.  solliciter  un  juge 
etc.,  einem  Richter  ic.  feine  ÄechtSfadjc 
empfeplen;  solliciter  (prier)  qn.  de  son 
déshonneur,  einem  etwas  UneprbarcS, 
UneprlicpeS,  ^PßiditwiPrigcs  k.  jumu* 
tpen. 

Solliciteur,  s.  m.  eus e,/.  eine  Iperfoit,  wel- 
cher Pie  Betreibung  eines  ©efchäftcS 
übertragen  iß;  Per  ©achwalter;  eine 
$crfon,  welche  etwas  betreibt/  oPeraucp, 
etwas  empfiehlt;  (juweilen  ÜUch  m.p.) 
it-  eine  Iperfon,  weldie  um  etwas  an- 
palt JC,  f.  solliciter. 

Sollicitude,  s.f.  Pic  angelegentliche  ©orge , 
inf.  tn  folg.  : sollicitude  maternelle,  pie 
mütterliche  ©orgfalt;  sollicitude  pasto- 
rale, Pie  ©orge  eines  ©eißlidpen  in  fei- 
nem 2imt;  les  sollicitudes  du  siècle,  pie 
©orgen  für  irPifche  £inge;  für  PaS  Zeit- 
liche; Pie  jeitlichen,  irPifcpen  ©orgcit» 

Solmifier,  f,  solfier. 

Solo, 
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Solo , s.  m.  (ajîufïf)  baô  ©oto  ; it.  ein  ©olo , 
b.  u eine  2lrt  einfirçigcr  SOBagen* 

Solstice,  s.  m.  bie  ©onnenwenbe;  solstice 
d’été,  bie  ©ommer*©onncnwenbe,  ba 
bie  £agc  am  lÄngffen  ftnb  ; solstice  d’hi- 
ver, bie  2Qinter*5öcnbe,  ba  bie  £age 
am  fûrjcftcn  finb. 

Solsticial,  ale,  ad}.  T.  hauteur  solsticiale, 

bie  Jpôhe  ber  ©onne  im  SCenbcpunft; 

f.  solstice. 

Soluble,  adj. c.  aufl&ôlich  ; auflôôbar.  (£r* 
(lereô  wirb  mehr  im  phpfifdien  unb  Uç* 
tereô  mehr  im  figürlichen  Vcrftanb  gc* 

braucht»  f,  résoudre  unb  solution. 

Solution,  r./.  (im  pljt)fïïd)en  unb  figürlichen 
Vetflanb)  bie  &uflôfimgî ,a  solution  d’un 
problème,  bie  Stufloßung  einer  Aufgabe; 
solution  de  continuité,  ((Chirurg.)  f,  con- 

. tinuité;  jusqu’à  parfaite  solution  et  paye- 
ment, (jur.)  biô  jur  g&njlichcn  Zahlung, 
f.  aud)  résoudre. 

Solvabilité,  s.f.  bic  ^ahlungôfühigfeit  ; baô 
Vermögen/  §u  johlen,  eine  Zahlung  èu 
leiflem 

Solvable , adj.  c.  jahlungôfühig  j permogenb 
$u  befahlen. 

Somache , f,  saumache  , saumâtre* 

Somatoiogie , s.f.  T.  bic  £ehre  oon  ben  feften 
£heilen  beô  mcnfchltchcn  if  5rpcrô.  » 

Sombre,  adj.  c.  bunfcl;  bttfter;  fïnfler; 
(rom  fetter  aud):  trübe;)  it.fig.'ftn* 
fier  j butter  / b.  t.  traurig;  perbrießltd); 
fcbwermutbig;  mûrrifd);  les  rivagessom-; 
bres,  les  royaumes  sombres,  (poet.)  bie 

, Solle. 

Sombrer , (v.n.)  sous  voile,  T.  (p.  Schiffen) 

im  pollen  ©egcln  uon  einem  plôçltdien 
SBinöftoß  umgefchlagen  werben,  unb  per* 
fmfen. 

Somerots,  s.  m.  pi.  T.  gejimmerteô  $ annen* 

Sommage,  s.m.  T.  ber  ^rohnbienft  mit£aft* 

* thieren. 

Sommager,  v.a . (»Böttcher)  hoppelte  Van* 
ber  anlegen*- 

Sommaii,  s.  m.  T.  ein  untiefer  £>rt  ober 
fcichter  ©runb;  bte  Untiefe;  (pctgl.  bas 
fond  ). 

Sommaire,  adj.  c.  furj;  fummûrifd)  ; in 
baö  if  urje  gefaßt  î u.  s.  m.  ein  f urjer 
Inhalt;  furjer  begriff;  f,  aud)  résumé, 
succinct. 

Sommairement,  adv.  fummûrifchî  fut|;  \>t 

• ber  Äutje  te. 

Sommation,  s.f.  bie  Slufforberung;  ?fôab* 
nung;  it.  bte  £abung  por  ©eridit;  bie 
Vorlabung;  ($tathem.)  bie  ^ufanimen* 
$a(j( una  ; _ d’une  place,  bte  2lu  jforberuug 
eineô  tylaÇeô  sur  Ueberqabe. 

Somme,  s.  f.  bie  £ajl  ; ^rad)t»  bête  de 
somme,  baô  £ajUt)ier  î cheval  de  somme, 

. baô  ©aumpfcrbj  somme  de  venc,  T.  ein 

1* . /, 


Äorb  pon  (ober  mit)  î4©laôtafeïn;  pays 

somme , (?)  f,  sommait 
Somme,  s.f.  btc'©Uinmc;  haute  somme, 
(©eehanbel)  ber  außerorbentliche  2luf* 
wanb,  treidln  bie  fimmtlidjen  ^ntc* 
reffenten  außer  ben  gewôhnlidien  iîotfen 
machen , unb  wouon  gewöhnlich  ber  <£i* 
gener  beô  ©chiffô  ein  Jöritthcil,  unb  bie 
^Befrachter  baô  Uebrigc  übernehmen; 

somme  toute,  ober  en  somme,  adv.  f am. 

(ift  tpenig  mehr  gebräuchlich)  b*  i.  enfin, 
furj  ju  fagen;  furj;  mit  einem  SDort; 

(in  summa;  summa  sumuuium).  Pro». 
les  petites  redevances  font  somme  à la  fin, 

piel  geller  martien  enblich  auch  eine 
©umrne;  tout  fait  somme,  man  muß 
allcô  suhlen. 

Somme,  s.f.  etnVuch,  ein  SQcrf  , welche« 
einen  f tirjen  »Begriff  ober  Stuôjug  oon  et* 
ner  28iffenfd>aft,  »on  einer  £ebre  gibt* 
Somme,  s.m . ber  ©d)laf  eineô  üJîenfchen; 
ber  0d)lummer  ; le  malade  a fait  un  petit 
somme , (unb  nicht  sommeil.)  Deriîranfe 
hat  ein  wenig  gefchlafen;  dormir  d’un 
piofond  somme,  fejj  fd)(afen  î dormir d*un 
leger  somme,  fd)lutnmem  ; faire  la  nuit 
tout  d’un  somme , fam.  bie  gaitje  9îaçht 
hinburd)  fchlafen;  (vulg.  an  einem  0tücf 
nad)  einanber  fort  fchlafen. 

Sommé,  ée,  part,  et  adj.  ûUfgeforbfttî 
fummirt  jc.  f.  sommer-,  (3Bap.)  über* 
beeft;  mit  noch  einem  ©tùcf  bebeeft. 
Sommeil, f.  m*  ber  ©chlaf;  it.  bie  ©chlif* 
rigfett;  U.  T.  ber  îp^anjenfchlaf  ; un 
sommeil  léger,  ein  leichter  ober  leifec 
0d)laf;  ein  ©chlummer  ; ( f.  aud) 

somme,  s.m.)  j’ai  sommeil , td)  bittfd)U* 
feig  i mid)  fdllîfcrt;  être  accablé  de  som- 
meil, pom  ©dilaf  eingenommen  fepn; 
fdilaftrnnfen  fepu  ; pom  ©dilaf  über* 
wiltigt  werben  ; je  n’en  puis  plus  de  som- 
meil, td)  fartit  mich  beô  ©dilafô  nicht 
mehr  enthalten,  nicht  erwehren;  le  som- 
meil veillant,  bie  wachenbe  ©chlaffucht. 
Sommeiller,  v.n , fd'lummeru;  leicht  ober 
leife  fchlafen* 

Sommelier , iére,  s.  ber  ÄeHewtetfler»  ÄeU« 
ner;  (fteücr;)  Äellerfchretber;  überh. 
ber  @d)ûffner,  ^5efd>lie§er  eineô  Âlo* 
fterô,  cittcô  großen  ^aufeôj  bie  ÂcU* 
ncrinn;  ^efdiließcrtnn  ; ©djaffncrintt. 
Sommellerie,  s.f.  b je  if  eÜfrei) , b.  t.  baô 

2tmt  unb  bie  Verrichtungen  eineô  ÂeU* 

nevô  ?C.  (f,  sommelier);  it.  ber  £>tt,  WO 

ber  ifellner  ober  ©dbaffner  baô  l^afel- 
jieug,  îafelgefchtrr  :c.  aufbewahrt. 
Sommer,  v.a.  einen  ju  etwaô  aufforbern; 
einen  gerichtlich  Anhalten;  einen  mah* 
nen;  it.  fttmmtren;  Aufammen^hlenober 


rechnen;  sommer  une  ville,  eine  ©tobt 
jur  Ucbergabe  aufforbern;  sommer  qn.  de 
sa  paroi«,' einen  aufforbern,  fein  2ßort 

iU  ^Ältw*  D d d a • 
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Sommet,  t.  m.  fret  ®ipfef;  bie  Bptfcc  (inf. 
eine*  (Berge# , Jelfen , £hurme#);  itfig. 
bfï  ©fpftl » le  fommct  de  la  tête,  Per 
Sôirbfl;  Bd)eitc(;  sommet  d’un  arc , ber 
«punft  in  ber  $ litte  eine#  «Bogen#;  le 
sommet  d’un  angle,  bte  BpiÇC  eÛU#  S8ÎU* 
fel#;  1a  montagne  au  double  sommet,  (poet.) 

: ber  tyarnaf?;  les  sommets,  (»Botan.)  bie 
©tûubfotben/  bie  Btaubfâcbcr  ouf  ben 
Btaubfâben  (étamines)  ; f.  ûUd)  anthère. 

Sommier,  s.m.  bftô  BûUmpferb  (cheval  de 
somme);  uberb.  ba<  Baumtbier;  £atf* 
tbier;  it.  (an  fônigltcben  unb  furflltchen 
£ôfen)  eine  2lrt  gebiente,  (j.  55.  — de 
chapelle,  ein  Jpofbebienter/  welcher  bie 
gujjte  ppidje  unb  «JJolfter  fur  bie  f ônigliche 
Çamilic  in  bie  ÄapcÜe  tragen  mu§  te.); 
it.  sommier  (de  crin),  eilte  COlatrûÇC  POU 

Ipferbebaaren , welche  jiatt  eine#  Btrob» 
faefeé  bient;  t/.sommier,  T.  berfcrage* 
halfen;  £räger;  $urd)jug;  it.  ber  crffe 
Btein  eine#  ©ewälbbogen#/  welcher  auf 
bie  Bäule  ober  auf  ben  Pfeiler,  fo  bai 
©ewôlbc  trägt,  ju  liegen  fommt;  bie 
rubenbe  SBiberlage;  */.  einer  pon  ben 
bepben  ûuerbalfen  an  ber  (Bucbbrucfer* 
prciTe , (sommier  d’en  haut,  d’en  bas,  ber 
Ûberbalfen,  ber  Unterbaïfen);  it.  (auf 
Batterien  unb  in  seinen)  bie  (Bohle, 
(pl.us.  madrier)  ; it.  (in  einer  Orgel)  btc 

- SBinblabe,  (aud)  porte-vent);  it.  (tyer* 
gamentmachcr)  baö  auf  ben  SKahmen  ge* 
fpannte  ÄalböfeÜ,  worauf  bie  £autab* 
gefebabt  wirb;  it.  OBottcher)  ber  ©djlui* 
reif  ober  lOoppelreif  an  jebem  €nbc  ei* 
ne#  «Jaflgebtnbe#  ; «/.  bai  Jrjauptregifler 
in  einer  SXentfammer  ; it.  (£anblung) 
bai  £auptbud),  (fonft  le  grand  livre) 
sommier  de  davtcinetc..  (an  ÂlaPteren) 
ber  ®irbclbalfen , bai  9îa«elbol$,  worin 
bie  ®irbel  ober  Bttmmnägcl  (fiches) 
fteefen. 

Sommiste,  s.  m.  ber  pornehmfle  55ebientc 
in  ber  päpftlichen  Kammer/  wofelbft  bie 
(Bullen  auôgeferttgt  werben. 

Sommité , s.f.  T.  bie  äufjerfle  BpiÇe  einer 
tyflanîe,  »Blume,  eine#  55aumjweige#  te. 
it.  ber  ©ipfel. 

Somnambule,  s m.  etf.  ber  «ftachtwanberer. 

Somnambulisme , s.  m.  nouv.  bai  ^RadU* 

wanbern;  ber  gujianb  einei  îtadjtwan» 
bereri. 

Somn-fère,  ad j.  c.  T.  Bchlaf  bringcnb; 
Bchlaf  machcnb;  eiufchlâfernb;  it.t.m . 

• bai  (Schlafmittel;  (oergl.  soporatif  etc. . 
narcotique). 

Somptuaire,  adj.  c.  lois  somptuaires,  5lllf* 
wanbgefcçe  ; lJJrad)tgefe$e  ; taxe , con- 
tribution somptuaire,  bte2lufwanb|ieucri 
(prachtftcuer. 

Somptueusement,  adv.  prächtig;  foffbar. 

Somptueux,  euse,  adj.  prächtig;  fofibar. 

Somptuosité,  s.f.  bie  iptad)t;  ber  gro§c, 
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prächtige , oerfchwenberifcfce  Stufwanb  ; 
— en  habits,  bie  Äletberpracht;  bie 
tyradit  in  Älcibern. 

Son , pron.  possess.  m.  ffin  ; feitlC  î ihr  JC, 
f.  bie  ©rammattf. 

Son,  s.m.  bie  Âlepe;  (prvcl.  plur.  bie 
Âlepettï)  son  gras,  uugebcutelte £lepe, 
worin  noch  Sftehl  flccFti  son  sec,  reine 
£tcpe;  robe  de  velours,  ventre  de  son, 
prov.  Bammet  am  Äragen  unb  Älepen 
im  Etagen , b.  i.  fdjône  Âleibcr  unb  befa 
fchlechtere  Âofl. 

Son,  s.m.  ber£aut;  it.  ber@chûHî  </-be r 
Âlangï  it.  ber£ott,  (Pgl.  ton);  publier 
qch.  à son  de  trompe , au  son  du  tambour, 

etwai  unter  £rompetenfchatt,  burch  ben 
£rommelfd)lûg  befannt  machen  ; crier  1 

son  de  trompe , f,  crier  ; vouloir  prendre 
les  lièvres  au  son  du  tambour,  prov . f. 
lièvre. 

Sonate , s.  f.  (Sfôufîf)  bie  Bonate* 

Sonde,  s.f.  ber  Bûcher;  it.  ba#  Bucheifen; 
ber  (ftahmc  perfehtebener  Sôerfjeuge  bep 
»erfehiebenen  ^rofeffionen;  (bepîôunb* 
ärnten)  aud)  bteBonbe;  baôBucheifen; 
5öunbeifen  ; (f.  auch  cathéder  ;)  iv.ba«  €i* 
fen,  womit  bie3oUeinnehmer,lthorfchrei» 
ber  ic.  in  bie  Söaaren  (lechen,  um  felbtge 
nuunterfudjen;  (©chilîf.)  ba<  ©enfblep; 
55leplOtb  K.  (f.  plomb;)  être  i la  sonde, 
(mit  bem  ©enfblep)  ®runb  ünben. 

Sondé , ée , part,  et  adj.  Utttf rfudjt  !C.  i 

ergrûnbet  ; erforfcht  ; auôgeforfcht  te* 

, f,  sonder. 

Sonder,  v.  a.  bie  îiefe  (mit  bem  Bûcher 
ober  auch  mit  bem  Bcnfblep)  unter* 

fliehen , (f.  sonde);  sonder  une  plaie , fine 
Söunbe  fonbtren  ; bie  £iefe  einer  SSÖunbe 
unterfudien;  sonder  la  côte,  bie  îiefe 
be*  OKeerg  an  ben  Âùftcn  unterfueben; 

sonder  un  charot,  un  ballot  etc.,  einen 

2Dûgm,  einen  fallen  burdifuchen,  um 
Ku  fehen,  ob  nichté  oerbotbeneô  barin 
fteeft.  Fig.  sonder  qn.,  jcmanb  auôfor* 
fehen , erforfdien , ergrùnben  ; on  ne  peut 
sonder  les  décrets  de  la  Providence,  ®ot> 

teô  9tatbfchlu6  iü  (®otteô  SXatbfchluffe 
fmb)  unerforfdjltd)  î sonder  légué,  prop. 
etfig.  f.  gué. 

Sondeur,  s.  m.  p.us.  einer  bcrbieîicfe  beg 
©runbeö  erforfebet;  it.fig.  bet  Sluöfor* 
feher , Sluôfourer  ; (f.  sonder). 

Songe,  s.  m.  ber  îraum  ; (ba$  l^raumge* 
fleht ;)  (oergl.  lève  :)  en  songe,  adv.  im 
j^raum»  Fig.  et  Prov.  songes  sont  men- 
songes, £râume  fînb  Bchäume. 

Songe-creux,  s.  m.  fam.  ber  üfcrâumfr» 
©rillenfänaer  ; einer  ber  lauter  unauf* 
fûbrbare/  wunbcrliche  £>inge  im  Äopf 
bat;  it.  ein  JDinfmaufer;  ein  liftiger 
îOîenfch,  ber  ^ofeô  im  Bchtlb  fuhrt/ 
unb  feine  Bcbfllf&fit  ju  oerbergen  weiji* 
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Songe-malice,  s . m. fam.  t)et  ©djûffî  bet 

©chabcnfrob. 

Songé,  éc,  part,  et adj.  getrÜumtK.  f,  songer. 
Songer,  v.  n.  tröumen;  it.  v.  a.  ppn  etroûd 
ttÄumen;  it.  v.  n.  fam.  (mit  de)  j.  55.  il  ne 
songe  {v.  a ) que  fêtes,  ober  (v*  n.)  il  ne 
songe  que  de  fêtes,  et  trüumt  POrt  nichtß 

(ober  eß  trAumt  ihm  bon  nichtß)  «Iß  bon 
£uflbarf  eiten  ; it.  songer,  v.  n.  (à  qch.  ober 
mit  que,)  an  etwaß  benfen;  it.  auf  etn>a0 
benfen;  worauf  bebadjt  fron;  it.  etwas 
überlegen,  ûberbenfeti;  worüber  hach- 
benfeu;  it.  (i  faire  qch.)  etwaß  $u  t&un 
gebenfen  ober  benfen;  etwaß  SötUenß 
fei jn  ; etwas  porbaben  » >i  faut  songer  a ce 
qiron  fait , man  mu§  bebenfen,  waßman 
tbut  ; songer  a soi , fïcb  in  Sicht  nehmen  ; 
vous  n’y  songez  pas,  ober  a quoi  songez- 
vous  ? (meiflenß  um  jemanben  eine  2frt 
SBorwurf  ju  machen)  waß  benfen  ©ie? 
wo  wollenste  binauß?  vidg.  ich  glaube, 
. ihr  fepb  nicht  gcfchcib  ; (juweilen  .fagt 
man  auch  alß  v.  a.  : ) j*ai  songé  une  chose. 
fam.  eß  ifl  mir  etwaß  eingefallen  ; ich  habe 
etwas  ober  an  etwas  gebacht;  songer 
creux, /am.  tröumen;  ©«Uen  fangen; 
Sr&umetepen  im  Äopf  haben  ; it.  53öfcß 
im  ©inn  haben  ; f.  songe-creux. 
Songeur,  s.  m.  ber  îriumer;  (fommt  itn 
eigentlichen  «Berflanb  nur  in  ber  55ibel 
.bor;)  it.fam.  ein  fcrüumer;  einer,  ber 
immer  in  tiefen  ©ebanfen  fleht  ober  fîçt; 

U est  logé  chez  Guillot  le  songeur,  prov. 

er  macht  fîcb  ©rillen , weil  er  nicht  weiß , 
wie  er  ftd)  auß  biefem  bofen  Jöanbel  bei* 
fen  foll. 

Sonica,  (im  95affetfpiel)  wirb  Pon  einer 
Äatte  gefagt,  welche  eben  jiir  rechten 
. $tit  fommt , es  fei)  nun,  um  gewinnen , 
.,  ober  um  verlieren  ju  machen;  gagner 
sonica,  fonifa  gewinnen;  il  est  arrivé 
- sonica, /am.  er  ifi  eben  ju  rechter  ^cit 
gefommen. 

Sonnaille,  s.f.  bie  ©chflle,  baß  ©löschen, 
fo  man  ben  £hifren  anbängt;  bas  »Dieb* 

glöcfchen  ; f.  auch  clarine.. 

Sonnaiiier,  v.n.  fam.  bimmeln;  bcftdnbig 
läuten , j.  55.  in  einem  Älofler. 
Sonnant,  ante,  adj.  flingcitb;  helllautenbî 
. fchaUenb  ; tönenb  ; it.  wirb  oon  einer 
Uhr  gefagt,  welche  fchlägt;  fe.fchlaaenb  ; 
espèces  sonnantes,  fiingettbe  SJiÜnjC; 
. baareß  ©elb  ; montre  sonnante , eine 
• ©chlaguhr;  à l’heure  sonnante,  mit  beill 
©locfenfcMag  ; à midi  sonnant,  mit  bem 
©Ct)lag$w6(f;  proposition«  mal  sonnantes, 

. (Sbeol.)  übel  f ltngenbe  ©üi$e , b.  i.  bete* 
robop  fchetnetibe  ©Aije. 

Sonné,  èe.%part.  et  adj.  geläutet;  gefchlagenj 
geblafen  :c.  f.  sonder. 

Sonner,  v.n.  fchalleii  ; tönen;  Hingen; 
it.  lauten;  it.  (p.  ben  ©lotfen)  gelautet 
werben;  it.  (von  ber  ©tunbe)  fchlagenj 
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auch  fäuten  (j.  05.  Mittag  ic.);  «V.  d’un 
instrument  ein  3nffrumcnt  ober  auf 
einem  3nffrumcnt  blafen;  auch  ahoi. 
blafen;  sonner  du  cors,  in  baß  Jportt 
ftofjen  ; faire  sonner  une  lettre,  T.  etttett 
93nd)flaben  hören  laffen;  huit  heures  sont 
sonnées,  eß  hat  ad)t  Uhr  gcfchlagcn; 
vêpres  sonnent,  eß  läutet  jur  23cfper, 
Fig.  cela  sonne  mil,  baß  lautet,  baß 
Hingt  übel  ; baß  flingt  nicht  fein  ; baß 
macht  3bn«t  wenig  €hre  ic.  ; faire  son- 
ner une  chose  b:en  haut,  etwaß  außpofail* 
nen;  Piel  Stübmenß/  viel  Hufbebenß, 
Piel  £ârmcn  [guig.  Piel  Söcfcnß)  pon  et* 
waß  machen. 

Sonn  r,  v.  a.  — les  cloches,  bi<  ©locfeit 
läuten;  — la  cloche,  la  sonnette,  flin* 
geln;  fcheHen;  — le  tocsin,  .©turm 
füllten;  — les  vêpres,  jur  SDcfper  läu- 
ten  î — le  premier,  le  dernier,  jum  erften, 
jum  leçten  $îabl  (jur  SSefpcr)  läuten; 

— ses  gens,  feinen  £euten  flingcln; 

— la  mort  de  la  bête,  mit  bem  Jpiefhom 
ein  Seichen  geben,  bafj  baß  STOiib  gefan* 

genfep;  — i cheval,  ober  — le  boute-selle, 
jum  Sluffiçeit  blafen;  £u  5>ferbe  blafcn; 

— la  chaigs,  jum  Angriff,  jum  îîref* 
fen  blafen  ; — la  retraite , f.  retraite. 
Fig . et  Prov.  ne  sonner  mot,  fam.  h.  i.  ne 
dire  mot.  fein  SPBort  reben  ; fein  2Dort, 
feine  ©plbemerfen  laffen;  nicht  ein  SDort 
hören  laffen;  fïd)  nichts  perlauten  (ober 
pernehmen)  laffen;  vulg.  fiocffiitt  fepit 
Ober  bleiben  ; on  ne  peut  pas  sonner  et  aller 
à la  procession , f.  procession.  . 

Sonnerie,  s.f  haß  ©clüute;  it.  baß  ©chlage* 
werf  einer  Uhr;  (f.  auch  rouage;)  la  grosse 
(la  petite)  sonnerie,  b«ß  ganje  (halbe) 
©claut. 

Sonnet,  s m.  baß  ©onnet,  (einf  Slrtfurjer, 
auß  14  Werfen  hcjJebctibcr  ©ebichtc, 
welche  gejwungcne  Steinlen  haben). 

Sonnette,  s.f  bîe  ©chelle ; Âlingel;  it.  b.  t. 
grelot,  bic  ©chellc  (f.  grelot);  <f. (55ûUf.) 
bie  Stamme;  baß  Stammqerûft,  woran 
ber  Stammblocf  (mouton)  hüngt;  it  son- 
nettes, (55ud)br.)^Suchflaben,  ÛuabrÂt* 
chen  te.  welche  bepm  Aufheben  ber  gorm 
außberfclbett  hcrauß  faßen;  it.  eine  2lrt 
Jpammer  ber  ©diriftgicßcr  ; collier  à son- 
nettes, baß  ©chclleithalßbanb  i serpent  à 
sonnettes,  bie itlapperfchlange. 

Sonnettier,  s.  m.  ber  ©cheUenmachcr ; ©chef* 
lenhönbler. 

Sonneur,  s.  m.  ber  ©löcf ner  ; ©lotfenlüuter* 

Sonnez,  s m.  (£riftraf)  bepbe  ©echfen» 

Sonomètre . s.  m.  T.  ber  «Jonmeffer. 

Sonore,  adj.  c.  woblflingrnb  ; wohllautenb  ; 
hell  unb  angenehm  flingenb;  it.  b.  i, 
résonnant,  wieberhûllcnb , wie  j.  93.  ein 
©ewölbe. 

Sopeur,  s.f.  T.  bie  ©chlôfrtgf eit, 

Sopha , f,  sofa. 
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Sophisme,  s.  m.  ber  £ruqfchlu§;  ein  be* 

. trûaiidKt/  pcrfinglichcr  ©cblujj;  auch 
ein  ©cbcingrunb. 

Sophiste,  s.  m.  ber  ©op&ifl;  einer  / wel- 
cher bte  ffertigfcit  befiçt,  anberc  burd) 
Çrugfdiluffe  $u  (untergeben. 
Sophistication , s.f.  Die  ©OPhiftercp , (f.  so- 
phistiquer); ii.  T.p.us.  bte  «Idjçmiftifdje 
©erfàlfcbung  bei  ©olbe«. 

Sophistique,  adj.c.  fopbifttfd)»  betriiglicb; 

perffingltd);  fpipfunbig;  f,  sophiste. 
Sophistiqué,  ée,  part,  et  adj . perfrtlfd)t  2C. 
f,  sophistiquer. 

Sophistiquer,  v.  a.  etwa«  OUf  eilte  fOP&h 
ffifche  Slrt  untcrfucben , bebanbeln , bc- 
arbeiten;  ©opbiftcrep  womit  treiben; 

il.  b.  t.  frelater,  falsifier,  oerfÄlfdKtt, 

wie  g.  55.  ©eut  / gjîflteriûlwaareii/  üKc» 
talle  te. 

Sophistiquerie,  s.f  bie  ©OPbifterct),  ( f . 
sophiste  etc.);  it.  ôte  33erfàlfcbung  / (f. 
sophistiquer). 

Sophistiqueur , s . m.  ber  Sörrfilfcbct  / J.  55. 
ber  ©einperf&lfcber;  ©pejerct)wrfàlfd)er 

ÎC.  f.  sophist.quer. 

Soporatif,  ive,  il.  soporifére,  it.  soporifique, 

adj.  einfchlAferub  » ©d)laf  bringenb; 
(Schlaf  macbenb;  it»  soporatif,/^.  lang- 
weilig. B 

Soporeux , euse , adj.  T.  einen  fcboblicben 
®d)laf\>erurfûd)cnbi  affection  soporeuse, 
bic  ©d)laffud)t. 

Soc,  f.  socque. 

Sor,  soret,  f,  saur,  sauret. 

Sorbe,  s.f.  bie  (Spterlingbcere;  ©perber* 
beere;  «.bieSlrlf  «beere;  (Elfebeere; 

Qclbccrc;  f.  sorbi.  r. 

Sorbet,  s.m.  ein  au«  (Eitronenfaft  / $ucfet , 
SXrnbra  te.  bereitete«  ©etrönf  / beffen  fid) 
inf.  bteîùrfcn  bebicnen;  auch  ein  barau« 

• bereiteter  Bprup. 

Soibiei, s m. ber  Buierlingbaum ; (Sperbep- 
baum  ; SBogelbcerbaum  ; 2lrlc«bcct  baum; 

(and)  cormier,  cochcne). 

Sorbonique,  s.f.  eine  ooti  ben  brep  ôffent» 
lid>en  iBertbeibtgunqcn  ber2)oftorroûrbe 
ben  ber  ebeni.  Sorbonne. 

Sorbonne,  s.  f.  bte  (Sorbonne  / b.  i.  bûfl 
ehern.  fjauptfoUegiuni  ber  tbeologifchen 
gftfultat  ju  tyari« ; a.  bie  baju  gehörigen 
©cbÔube. 

Sorbonniste,  s , m.  ein  £oftor  ber  Borbonne. 
Sorcellerie,  s. f bte  Säuberet)  ; vuig  Jr)crcrep. 
Sorcier,  s.m.  ber  Sauberer;  vuig  ber  Jpe- 
penmetffer;  i»  faut  qu’il  soit  sorcier,  er 
mu§  beten  fônncn;  ü n’est  pas  grand 
sorcier,  ober  il  e*t  sorcier  comme  une 
vache  espagnole,  {pop.)  prov.  er  t(l  fein 

grofjcr  Jjperenmetfter. 

Sorcière , s.  f.  bte  Zauberitin  ; vu/g.  bie 
£ere. 

Sordide,  adj.c.  (pont  ©etg,  pon  ©einigen  te.) 
fch&nbltd)  i mcbcrtrÂcbttg;  ftljig;  Ain- 
fenb. 


Sordidement,  adv.  fïljig  i fcbmuljig. 

Sordidité,  s.f.  bie  5il;tgfeit ; Äorgbeit;  eitt 
fd)finblid)er,  (itnfcnber  ©eig. 

Sorer  etc.  f.  saurer  etc. 

Sorie,  s.f.  eine  Slrt  fpanifdjer  ©otte. 

Sorit*s,  s.  m.  (£oqif)  ber  Boritc«  / (eine  Sfrt 
33ernunftfd)lùlTe0, 

Sorne,  s.  f.  T.  bic  €ifenfd)lacfe;  ( plus . 
scorie  de  fer). 

Sornette,  s.f  (meiftim  piur.)  eine  alberne 
Siebe;  Sllbcrnbeit;  alberne  hoffen;  un- 
gereimte« ©cfcbwiç  ; SUefanjerepen  ; 
Slarrbeiten. 

Sot  oral , ale,  adj.  Our.)  fcbWcjfetlidj. 
Sororiant  , ante  , adj.  pMs.  fchwcllettb  » 

(wirbPomQ5ufeneiitc«>Mbcf)en«  gefügt). 
Sors,  s.  m.  T.  ein  junger  StaubPogel  bet 
ftd)  noch  nid)t  gemaufet  bat. 

Soit,  s.m.  ba«  Bd)icffal;  ©cfcbicF;  35er* 
bàngnig;  £oo«;  it.  Da«  £oo«,  (ba  ba« 
Ungcföbtentfdieibct);  it.  Die  Zaubrrep/ 
{vulg.  S)tjx rep);  Zauberworte;  Zauber- 
mittel  IC«  > le  sort  de  la  guerre , bü«  Ätitg«» 
glûcfî  le  sort  principal,  (jur.)  b.  i.  le  prin- 
cipal, le  capital , baô  Âapitûl,  (ira  ©egen* 
fafi  ber  Zûtfen); 50rt  principal , (in  Sied)» 
ten)  ein  Capital  au«geliebene«  ©elb; 
tirer  au  sort,  ba«  £oo«  iieben;  loofen; 
jeter  au  sort,  ba«  £ooö  werfen  ; loofen  ; 
on  a jeté  un  soit  sur  mon  bétail,  mein 

93ieb  ift  bejaubert  (vu/g.btïxTt)  worben; 
donner  un  soit  à qn.,  jemanb  bejaubern; 
vu/g.  beberen. 

Sortabie,  adj.  c.  fdjicflicb;  jemanbe«  @tanb 
angemejTeit , wie  $.  55.  eine  ^ctratb. 

Soi  te,  s.f  bie  art;  ©attung;  bic  (sorte; 
ÛU(b  ber  0tanb/  (f.  espèce,  genre);  it. 
bie  3lrt;  bie  2lrt  unb  ©eife,  (f.  manière, 
façon);  it.  sortes,  ( ©UChhÀllbler ) b.  i. 
livies  dr  fonds,  35erlag«bûdicr  / (im  ©c* 
genfap  Pon  as  oitim^ns);  il  n!y  a sorte 
d'-  moyen  qu’il  n’ait  employé,  f«  ifl  feilt 

ÇDtittel/  ba«  er  nid)t  angewenbet  ^at; 

je  sais  bien,  comment  il  fiut  traiter  un 
homme  de  sa  sorte,  id)  Weifi  WObl  » Wit 

man  einem  5)tann  pon  feinem  ©taub» 
pon  feiner  ülrt  begegnen  foU  ; de  u sorte, 
de  cette  sorte,  auf  biefe  2lrt;  ûlfo  ï fo; 
Dcrgcflûlt;  folcher  ©cftalt;  de  soitc  que, 
ensoite  que,  fo  bafi  ; fo  ; alfo  ; ûufbiefe 
Slrt  k.  (f.  ba«  porige);  toute  soi  te  de, 
(beffer  al«  toutes  soi  tes  de  ^tc.)  allerlcp; 

(allerbanb  ;)  aller  Slrt;  alle«;  alle«  mög- 
liche ic. 

Sorti,  ie,  part.  f.  sortir. 

Sortie,  s.  f.  ber  Slu«gang;  ba«  2lu«gef»en; 
bic  S&ôfabrti  bas  2lu«fahreii;  2lu«rei- 
ten;  it.  (p.  gruppen)  bcrSlu«)|ug;  Slb* 
jug;  it.  ber  Slusgimg  (issue),  55.  fine 
îbûre;  it.  (J-ortifîfat.)  ber  Slu«faü;  bie 
klappe  an  etner  <paUtfabirutig/  welche 
ftatt  eine«  Sluögangc«  bient;  ber  2lu«' 
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fall  ber  «Magerten  ; it.  ber  Slitöfluß , 516* 
lauf  , &.  53.  bc ö SSaiTerö  ; iu  bie  '2luôfubt 
einer  5öaarc;  **./#.  ber  Sluôfall,  reelct>cn 
man  gegen  ober  auf  jeinanb  tbut  ( qu’on 

fait  sur  qo.,  contre  qn. , àqn);  et»  harter 

Norwurf,  föerwctö  te.;  iu  (ftupfcrfh ) 
bit  Çnbung  ; Der  fcuögang , b.  i.  ©ebraf 
ftrungen,  roelche  gegen  bte  £id)tfcite  bin 
auô laufen;  la  ‘ortie  d» s dents,  bûô  3ab* 
nen;  la  sortie  du  nombril,  ber  Nobel* 
Notfall  ; bai  Jperauôtreten  beö  Nabelô; 
depuis  sa  soitie  de  prison , feit  betît  er  OUÖ 
bem  ©cfôngntfj  entlaffen  tourbe;  le  droit 
d’entrée  et  de  sortie,  ber  (Ein*  UHb  SlUÖ* 
gangÖtoU  ; à la  sortie  de  cet  endroit,  bcpm 
iperauögeben  auö  btefent  Ort;  à la  sortie 
de  la  tab  e,  bepm  Sluffleben  oom  £ifd); 
nad)  geenbtgter  «Kabinett;  à la  somedf' 
l’hiver , ju  £nbe  beö  Söintcrö } je  lu»  f.  ra. 
danser  un  branle  de  sortie , prov • f,  branle  ; 
faire  une  sortie  à qn. , jemaub  etUCtt  f)1** 
ten  Nerweiß  geben  ; — contre  qn.  ober 
sur  qn. , gegen  ober  über  jemanb  heftig 
hcrauöfahren. 

Sortit,  s m.  bic3auberep;  vulg.  J?>crcrcp. 

Sortir,  v.n.  irr.  (abso/.)  auôgeben  ; it. ber» 
au#  geben;  beraub  fommen;  auösie&eit; 

it.  (à  cheval,  en  carrosse  etc.)  auôrcitctt  > 
ûllôfûbren  ; it.  (d’un  endroit , par  un  en- 
droit,) auö  einem  ôrt  herauf  geben, 
beraub  treten,  btnauö  geben,  oon  einem 
Ört  Weggehen,  wegjieben,  auöjieben  tc.; 
einen  Ort  oerlaffen;  it.  (oon  gingen) 
berattö  fahren;  heraus fpringen ; berauö 
fprifcen;  heraus  fließen  ; berauö  treten; 
auöbünftcn;  auöbuften  ; berauö  fommen; 
hervor  fommen  ; juin  Norfcbcin  fommen; 
heroor  treten  ; (o.  ©etoidjfcn  zc.)  treiben; 
bervorfommen;  aufgehen;  (f.  pousser, 
perr  er;)  fr.  (von  «Kenfdjen)  abflammen  ; 
herflammen;  berfommen;  entfpringen; 
(aud)  pon  übleren)  abflammen  tc.;  ab« 
fallen  ; soitir  de  prison,  auö  bem  ©efang* 
itifj  loöfommen,  (ober  blofj)  fommen; 
barauö  entlaffen  werben;  — de  dîner, 
oom  «Kittagcffen  geben;  — de  lit,  — de 
table,  auö  bem  53ett,  oom  $ifd)  auffle* 
ben  ; — du  port , auölaufen  ; — de  con 
dition,  — de  charge  , auö  bem  £icnfl  tre« 
ten  ober  geben;  feinen  £)icnft  nieber« 
legen;  — d’apprentissage,  auö  ber  £ebre 
fommen  ; cela  sort  de  chez  (ober  des  mains 
de)  l’ouvrier,  et  fommt  eben  auö  ber  ®r« 
beit;  sortir  de  maladie,  oon  einer  Äranf« 
bettgenefen;  — d’affaire,  fïd)  auö einer 
< Sache  jteben;  —du sujet,  delà  question, 
oon  bem  ©cgenflanbe,  oon  ber  Jrage 
abfommen  ; — d’un  grand  embarras , OUÖ 
einer  großen  Seriegenbett  gelogen  wer* 
ben;  cette  figure  sort,  biefe  jiaur  tritt 
brrVOr  ; sortir  dé  pige , f.  page  : ie  Nil  sort 

de  son  lit,  ber  Ntl  tritt  auö  feinem  55ett; 
faire  soitir,  perauö  geben  machen;  bec- 
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twrfleeben  matben;  mehr  auömablen; 
herauö  fuhren;  berauö jagen  zc. ; berauö 
laffen;  soitrz  de  devant  mes  yeux,  geht 
mir  aut  ben  Slitgett.  Fig.  sortir  de  son 
devoir,  feine  $ßid)t  übertreten;  il  est 
enfin  sorti  de  son  affaire,  cr  bût  ftd)  enb- 
lid)  auö  feinem  Jpanbcl  berauö  genudelt, 
herauö  gezogen  ; il  ne  sortit  jamais  de  son 
sujet,  er  miel)  itiemoblö  von  feinem  ©c- 
genflanb  ab  ; er  entfernte  ftd>  nie  oon  fei- 
ner üOtaterie  î faire  sortir  (ober  mettre)  qn, 
hors  des  gonds  , f,  gond, 
au  Sortir,  bepm  £erüuögeben,  bcptnSliiö- 
geben;  bep  Sluötritt  auö;  au  sortir  du 
lit,  de  la  table,  d>*  table,  du  port  etc., 

f.  bie  oorbergebenben  53ebeutungen  bep 
sortir,  (ogl,  auch  à la  soitie,  unter  sortie). 

Sortir,  v.  a.  jam.  perauö  jieben,  berauô 
bringen  tC.  (f.  faire  sortir,  unter  sortir, 
v.  a.);  sortir  un  cheval  de  l’écurie,  eilt 

9Jferb  auö  bem  ©tûU  fuhren,  bringen, 

Hieben;  soitii  les  orangers  de  la  serre,  bit 

$omeran$cnbàumc  auö  bem  ©eroîcbô* 

bauö  tbun;  j’espère  qu’il  me  sortira  de 
cette  affaire,  ich  hoffe,  et  Wirb  mich  ÖUÖ 
btefent  J^anbcl  jteben. 

Sortir,  v.  a.  (jttr.)  (Je  sortis,  tu  sortis,  il 
sortit,  nous  sortissonsetc.;  je  sortissois  etc.) 
sortir  son  plein  et  entier  eff*t,  feine  Volle 
Äraft  unb  ©ültigfcit  bûben  ober  erhal- 
ten ; olö  etwaö  ober  für  etwaö  angefeben 

Werben  ; une  partie  de  la  dot  entrera  en 
communauté,  et  le  reste  sortira  nature  de 
propre,  ein  £betl  ber  «Kitgabe  foll  bep- 
ben  ©beleuten  gemein  fcpn,  baö  übrige 
aber  Der  ©hefrau  alö  ibc  eigen  ©ut  ver- 
bleiben. 

Sot,  sotte,  adj.  bumnt  tinb  albern;  etn- 
filtig;  abgefebmaef t ; qqf.  tbovidit;  un- 
gefdjtcft;  iu  ».  m.etf.  ein  bummer,  al- 
berner SÄenfdj;  etn  folcheö  3öetböbilb; 
überb.  etn  (Etnfaltöpinfcl;  î)ummfopf; 

ÎJîûrr  ; un  sot  en  trois  lettres , fam.  eilt 
(Erjbummfopf;  taissez- vous,  maître  sot, 
pop . febmeig,  #anô9îarr;  quelque  sot! 
(b.  t.  quelque  sot  le  diroit . lecrôiroit,  le 
feroit,  et  non  pas  moi,)  bû  müßte  cfttCV 
etn  9îorr  fepn  ! Prov.  sot  qui  s’y  fie,  ber 
ein  Warr,  ber  ftcb  baraufoerlüßt;  les 
sots  n’entendent  point  raillerie,  gürten 
verlieben  feinen  ©ehern  ; à sotte  demande, 
sotte  réponse,  auf  eine  nÄrrtfcbe  5cogc 
gehöret  eine  ndrrifche  Antwort. 

Sot-l’y-laisse,  s.m.  bie  ©ehûrje , (etn  ©tücf 
fetteö  Sleifdj  am  55ürjel  beö  ©eflügelö. 

Sotéries,  s.f.pi.  (bep  ben  2Hten)5)anffcfle, 
Sanfopfer  »egen  erlangter  ©efunbbcit 
beö  dürften  tc.  ' . 

Sottement , adr.  bummeti , albernerwetfe  tc. 

Sottise,  ».  f.  bie  Dummheit  unb  SUbcrit- 
hetti  bieSinfalt;  ^borheit;  Narrheit; 
iu  ein  bummer  ©treidi  ; **•  Die  ©robheit  ; 
it.  bie  3ote  ; faire  des  sottises,  Narrheiten 
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begehen;  dire  des  sottises,  ©rob&fitett 
fagen  ; it.  3oten  reißen. 

Sottisier',  s.  m fam.  eine  ©atnmlutig  aU* 
lufrcper,  fchmuçiger  îieber,  ©ebichte, 
Jr)iftorchen  jc.î  bas  Sotcnbuchî  it.  ber 
Sotenreifer. 

Sou,  s.  m.  ber  ©ou,  eine  fran*ôfïfche 
Äupfcrmunjc , wooon  20  auf  einen  £tore 
ober  granfen  geben  / (5  centimes  nach 
bem  neuen  Sföunjfuß  );  sou  tournois,  ein 
©ou  non  12  Deniers;  souparisis,  ein 
©ou  von  iç  Deniers  ; it.  (als  eine  SXech* 
tiungsmünjc)  ber  *wanjigfte  îh* il  » avoir 

un  sou  dans  une  aff  ire,  ober  V être  pour 
un  sou,  ben  jwanjigften  £heil  on  etwas 
haben  ; y être  pour  deux  sous,  ben  jcbnten 
woran  hoben;  il  met  sou  sur  sou , 
prov.  er  fparct,  was  er  fann;  il  n’a  pas 
le  sou,  er  bot  feinen  Jpcllcr;  venir  au 
sou  la  livre , pethilttüBmÂfjia  bcjabU 
werben. 

Soubab,  s.  m.  ein  oftinbifdtcr  Jûrft. 

Soubardirrs,  *•  m pl.  T.  bit  Jpauptftûgen  ail 
bcmSXûftjcug,  womit  große  Saften  aus 
ben  ©teingruben  gehoben  werben. 

Soubassement,  s m.  T.  bic  ©runbmauet; 
bie  unterfte  «Kauer  eines  JunbamentS; 
it.  ber  ©runbftcin,  bie  Unterlage  eines 
©iulenftuhls  ; a-  ber  SlnfaQ , bas  ©turf 
3eug  / fo  unten  an  ben  $ufi  cineô  jettes 
gemacht  wirb/  wenn  bie  ©cttPorhAnge 
nicht  lang  .genug  finb. 

Soubresaut,  s. m.  ein plôfjlichet,  unoetmu* 
tbeter  ©prung  / ben  ein  ^ferb  tbut;  ein 
unpermutbeter  ©toß  einer  Äutfchc  ic.  ; 
ber  ©eitenfprung;  it.ßg.  fam.  b.  i.  tra- 
versa , contre  temps,  eine  heftige  ©rfchût* 
terung;  ein  unoermuthetes  ^>inDcrni§; 
ein  fchlimmer  ©treicb , ber  einem  gefpielt 
Wirb  (qu'on  a ober  qu’on  nous  donne); 

t (f.  obige  SSôrter). 

Soubrette,  s.f.  mèpr.  ein  ïiftigef,  burdj* 
tricbeneS  ibmmermÄöchcn;  bie  ^ofe; 
bas  Âammerfâçchen  ; rôle  de  soubrette , 
bie  SXotte  bet  ßammerjungfer. 

Soubreveste,  s.f  bie  Dberwefte;  baé  £>ber* 
famifol  ohne  Bermel,  begleichen  ebem. 
in  ftranfreid)  bie  SOîuSfetiere  ber  fonigl. 
£eibwacbe  trugen. 

Souche,  s.f.  ber  in  ber  ©rbe  jurûcfqeblie* 
bene  ©turj  ober  ©tumpf  eines  ©aumeS; 
ber  ©torf»  U.  (de  cheminée,)  T.  ber 
©cbornfteinmunb/fmebreremiteinanber 
perbunbene  KoucbfAnge  ober  ©chornftet* 
ne  / fo  weit  fie  oben  auf  bem  Dad)  herauf 
ragen;)  it.  bie  SRôbre  in  ber  SKitte  einef 
SBaffcrbaffinS  ;//.  biefaffche  23achSfct|e; 
it.  souche,  ßg.  ber  ©tammoater/  ber 
©tamm  einef  ©efcblecbtef;  it.fig.  ber 
Æfol? , ©torf  / b.  t.  ein  bummer  gftenfeh  ; 
il  fait  souche,  er  ift  ber  ©tamm  ober 
©tammoater  eirtef  © efdilechtf  geworben; 
«t  pftanjt  fein  ©efcbiecht  fort* 


Souchet,  s.  m.  eine  SCrt  geringer  ©rucbfteine; 
it.  bie  Dotterblume  ; SBiefenblume  ; 
©chmaljblume,  (auch  souci  d’eau);  it. 
bie  ÇbtfflAnte;  souchet  long  ober  rond, 
bie  ©pperwur j ; bod  ©ppergrafj  ; bie  ©rb- 
manbei. 

Souchetage , s.  m.  T.  baf  Stbj&hlen  ber 
©tôrfe  im  iffîalb;  f.  souche. 

Soucheteur,  s.  m.  T.  ein  {Jorftbcbicnter  # 
welcher  bie  ©torfe  im  SOBalb  aufnebmen 
un  b abjàhlen  hilft. 

Souchevcr,  v a.  T.  (bie  untere  ©cbichtober 
©anf  in  einem  ©teinbruch)  räumen / 
bamit  mon  bie  obere  gewinne.  t 

Southevtur , s.  m.  T.  ber  SGôegrâumer  :c. 
f,  souchevcr. 

Souchon , s.  m.  eine  birfe  utib  furje  ©tonge 
©ifen. 

Souci,*. m.  bie  Ringelblume;  ©olbblume; 
— deau,  bie@cbmaUblume  (f.  souchet); 
être  jaune  comme  souci  ,prov.  cill  QUittCR* 

gelbed  ©efïcht  hoben. 

Souci , * m.  ber  Âuntmer  ; bie  ©efummer* 
ni§  ; ©orge;  prendre  du  souci , fid)  über 
etwûd  befummern  ; c’est  a le  moindre  de 
mes  soucis,  (prov.)  &od  ift  mein  geringftet 
Äumnter,  meine  gertngfte  ©orge;  sans 
souci,  ohne  ©orge;  forgenlod;  forgen* 
fret? ; un  sans-souci , s.m.  fam.  ein  forgen* 

lofer  / leichtfertiger  SKenfchi  vuig.  fin 
JpauS  ohne  ©orge. 

Soucie,  s. J.  ber  ipoljfperling. 

se  Soucier,  v.  riß.  de  qch.,  fïrf)  Über  etWûf 

befummern  f fïch  wegen  etwas  Änmmcr 
niûctirn  ; um  ober  wegen  etwas  beläm- 
mert fepn  ; it.  ftd)  um  etwas  / um  jemanb 
befummern  ; für  etwas  :c.  forgen  ; nach 
etwas  ober  noch  iemonben  etwas  ( ober 

nichts  IC.)  fragen  ; de  quoi  vous  souciez- 
vous?  was  befùmmert  euch  biefeS/  waf 
geht  euch  bas  an  ? il  ne  sen  soucie  pas, 
er  fragt  nichts  barnach.  (NB.  LxxFontainc 
braucht  soucier  auch  als  V.  a.) 

Soucieux,  eu se,  adj.  (mctft  UUr  POm  ®C- 
ficht/  oon  ber  îfôknc)  befümmerti  fum* 
merpoll;  forgcnpoll;  àngftltch. 

Soucis  obersoutis,  j.  m.  eine  2trt  inbifcher 
tKouiïelin  mit  ©eibenftretfen. 

Soucoupe,  s.  f.  ber  ÄrebenjteUcr;  it.  bie 
Unterfchale  einer  Doffe. 

Soucrillon , *.  m . eine  21rt  2Öintergerftc. 

Soudain,  aine,  adj . ploÇlichî  fd)tteÜ. 

Soudain,  adv.  (meift  poet.)  unpetjüglich  ; 
alSbatb. 

Soudainement,  adv.  pl6^1<d)>  fchtteD. 

Soudan,  s.m  fo  nannten bieÄreujfolbaten 
bie  ügpptifchen  ©ultane,  welche  9lad)* 
fommen  ©alabins  waren. 

Soudard,  *.  m.  un  vieux  soudard  ,fanu  eilt 
alter  ©olbat  ober  Ärteger, 

Soude,*./  Die ©obe/  ©oba,  b, i. bie Slfche 
pon  einer,  Kali  genannten,  'JJflanje/ 
welche  afche  ein  feucrbcftdnbigef  ©all 
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enth&lt,  welches  Afchenfalj  genannt 
wirb;  it.  ççf  b.  i.  jene  ^flanje  felbft; 
bas  ©ûljftaut;  ©laSfchmel*;  f.  kaii. 

Soudé , éc , part,  etadj.  gelOt&Ct  K*  î ange* 

fchroeiit  jc. 

Souder,  v.  a.  Ihthen ; jufammen  lothen; 
anlithen;  it.  anfchweiien;  jufammen 
frhmeiieit. 

Soudiviser  obet  sousdi viser,  f.  subdiviser« 
Soudoir,  s.  m . ber  £Ôt$fo(bcn. 

Soudoyé,  ée,  part,  et  adj.  bflolbftJC. 
Soudoyer,  v.  a.  befolbeit  î îm  ©Olb  ()ftbCti; 
unterhalten. 

Soudre,  v a.  ol . (£ebtfh)l)  b.  I.  résoudre. 
Soudrille , s.m.  fam . mc’pr.  fin  aU$fd)Wei* 

fenber,  fd)elmifcf)cr , tfch  liebcrlict)  auf. 
fûbrenber  ©olbat. 

Soudure S./  bas  £othi  it.  bas  £ôthen; 
it  baS  ©elôt&e;  bie  £ôthung,  b.  i.  bie 
©telle  ober  $uge,  wo  jweç  ©tuefe  ju* 
fammen  gelothet  ftnb. 

Souffert,  eue y part ■ et  adj.  gelitten;  gebul* 

, bet;  erbulbet;  ertragen;  auSgcfianben  jc. 

f»  souffrir. 

Soufferte , t.  f.  (£ehenrecht)  bie  ©eftattungy 
b.  i.  wenn  ein  £ebenShcrr  gcfcbcbcn  l&fit, 
bai  ein  £eibeigeneS  ©ut  an  einen  freien 
SXenfdien  fomme,  unb  folglich  bie  £eib* 
eigen  fdjaft  erlôfdje. 

Soufflage,  s.m.  T.  baS  ©laSbïafcn  ; it 
(©chiifbau)  bie  Ausbauchung , welche 
einem  ©duff  gegen  bie  2öaiTerlinie  ju 
gegeben  wirb. 

Souffle,  s.  m.  ber  Hauch;  it.  ber  (auSge. 
ftoiene)  Athem;  it.  baS  £uftd>cn;  baS 

QBehcn  » éteindre  la  chandelle  d’un  seul 
souffle,  bas  £id)t  mit  einem  Hauch  (ober 
auf  einmabl)  ausblafen;  il  n’a  qu'un 

souffle  de  vie,  er  fatttl  (00t  ©d)Wàcf)e) 
faum  Atbem  bolen  ; il  ne  fait  pas  un  souffl, 
de  vent , es  weljt,  es  bewegt  ficb  fein  £ùft- 

d)en;  le  souffle  impétueux  des  vents,  (poet.) 
baS  ungeflume  ©aufen  ber  SCBinbe. 
Soufflé,  ée,  part,  geblafen,  gebaucht  jc.  f. 

souffler. 

Souffler , v.  n.  haudten  / (j.  95.  in  bie  H^n* 
bc;)  it.  blafen;  (oom  ©inbe  aud)  :)  me* 
ben;  geben;  it.  (oon  einem  95lafebalg) 
Sffîinb  geben;  it.  febnauben;  (in  einem 
fMrferri  ©rabc  : ) fdmaufen  ; it.  (wegen 
<£ngbruftigfcit  jc.)  feieben;  it.(çbsol.) 
ben  ©tein  ber ÏBeifen  fueben  ; laboriren; 
©OlbJU  machen  fueben;  souffler  dans  les 
doigts,  in  bie  Hinbe  haudjen  ; souffler  sur 
ober  contre  qch.,  etwas  flubaucbeti  ober 
bebaud)en  ; aucun  vent  ne  souffle,  cS  WCbt/ 
es  gebt  fein  SßStnb  ; T.  la  matière  souffle 
au  poil,  (bco  ÎJferben)  bie  Materie  beS 
©cfcbwûrS  bringt  nad)  au§cn  ju  ; U chair 
souffl  * , (bet)  ^ferben)  eS  wachst  wilbeô 

flcifd)  bevauS ; laisser  souffler  les  chevaux , 

ie  ^ferbe  verfcbnaufen  laiîen«  Fig.  et 


n5g 

Prov.  n’oser  pas  souffler,  fam.  ober  blof 
ne  pas  souffler,  baS  3Raul  nicht  auftbun 
burfrn , nicht  aufthun  ; ben  îOtunb  nicht 
auftbun;  nicht  muffen;  souffler  aux  orùiics 
de  qn.  einem  (etwas)  einblafen,  cingcben, 
einfagen^  einen  aufheßeit;  il  cioit  qu’ü 
n’y  a qu’a  souffler  et  à remuer  les  do  gts , 

er  meint/  es  fep  fo  leicht  gethan , cS  gebe 
fo  gan§  leicht  ju,  (ogl.  siffler);  si  vous 
n’avez  iit-n  de  plus  chaud,  vous  n’avez  que 
faire  de  souffler,  (wenn  ihr  feine  heiiere 
©peifebabt,  fo  braucht  ihr  nicht  ju  bla- 
fen;) wenn  ihr  nichts  befiereS  ju  aewartcit 
habt,  als  biefeS/  fo  gebt  nur  eure  Hoff- 
nung auf. 

Souffler,  v.  a.  blafen;  anblafett/  95.  baS 
geuer;  it.  ausblafen;  it.  aufblafcn;  j.95. 
baS  ^leifch;  it.  wegblafctt,  j.  95.  ben 
©taub;  it-fig.  an  blafen/  anfachen/  gif- 
ten, erregen,  (J.  95.  la  discorde,  le  feu 
de  la  discorde  etc.)  ; it.  fig.  souffler  qn.  , 
einem  etwas  einblafen;  souffler  le  feu, 
baS  $euer  anblafen;  souffler  une  chan- 
delle, ein  £tcht  auSblafen;  souffler  de  la 
poussière,  ben  ©taub  weg  ober  a b blafen; 
souffler  un  veau , bie  Haut  eines  ÂalbcS 
aufblafen;  souffler  l’orgue,  bie  95lafebßlge 
treten,  jieben;  souffler  le  verre,  ©laS 
blafen;  T.  souffler  un  canon , ein  ©tûcf 
ftuSffammen;  souffler  un  vaisseau,  ein 
©chiff  auSwcnbtg  mit  neuen  95rctern 

bcfleibrn;  souffler  une  marche,  in  allet 

©tille  aufbrechen,  unb  einen  heimlichen 
tOtarfch  thun;  souffler  le  poil,  fagt  man 
oon  ben  ÿagbbunben,  bte  bem  SDilb  fo 
itahefînb,  bai  fie  es  balb  faffen  fènnen; 
souffler  une  dame,  (©rctfp.)  fine  îDûmc 
blafen;  souffler  un  exploit,  einem  ben 
©iticrjettel  unoermerft  bepbringen  ober 
infinuiren , fo  bai  er  es  nicht  fogleiçh 

gewahr  Wirb  ; souffler  à qn.  un  emploi , 
ßg.fam>  einem  einen  X)ieujl , benerju 
erlangen  hoffte,  megfapern,  ober  oor  bem 
SDtaul  wegnehmen  ; souffler  le  froid  et  le 
chaud,  prov.  etwas  zugleich  tabeln  unb 
loben  ; it.  eS  mit  bepben  ^heilen  halten; 
auf  bctjben  Achfeln  tragen;  ben  Hantel 
nach  bem  2Binb  hangen. 

Soufflerie,  s.f  T.  baS  QSlafcwerf , bic  \Blafe* 
bAlge  an  einer  iOrgel,  ©chmiebeic.  (f. 
auch  soufflet);  it.  qqf.  mtpr.  baS  £abori- 
ren;  ©olbmachen;  (.souffler. 

Soufflet,  r.  m.  ber  ^lafebalg;  ^Balg ; it.pl. 
( auf  ©chmeljhutten  zc.  ) baS  ©eblife , 
b.  t.  bie  SölafebMge;  it.  soufflet  tJig.  bet 
® arfeuireich»  vuig.  bie  CfRaulfcheUe;  Ohr- 
feige ; it.  eine  Art  leichter  Sßagen , beren 
iDecFc  man  nufammenfchlagen  fann;  bic 
Älappfchaife  ; faire  aller  les  soufflets,  biC 

©lafebilge  îiehen  ober  treten.  Fig.  et 

Prov.  il  a donné  un  soufflet  à Vaugelas , f t 

hat  einen  groben  ©prachfehlcr  gemadjt  ; 
donner  un  soufflet  à un  habit,  popt.  ein 
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tfletb  trennen  Taffen  ; donner  un  soufflet 
au  Koi,  pop.  falfcpe  5KÂn§e  prägen. 

Souffletade,  ».  f.  fam.  fine  IJracht  £>ht« 
feigen , 3)lau(fdjetten  ; it.  ba6  ü^aulfc^eT^ 
lirèn  J f.  souffleter. 

Souffleter,  v.  a.  Bacfenßrctche,  SDtaulfchel* 
len,  Ohrfeigen  geben,  auötheilen ; vulg. 
maulicbeUircn. 

Souffleteur,  «.  m.  einer  ber  Ohrfeigen  gibt 
ober  auötheilt. 

Souffleur , ».  m.  ber  .feidjet;  eine  tycrfon 
welche  bepm  2lthemholcn  feiert;  (aud) 

».  J '.  Souffleuse)  ; it.  souffleur  , einet  ber 

mit  bem  Q51afebaïq  (ober  überhaupt  ei- 
ner ber)  bläßt  ; ber  Blafet  i *#.  (d’orgues) 
ber  Bâlgcntreter  ; Balgtreter  i battant; 
it-  (©djaufptel  k.)  ber  (Einbclfer;  (Ein* 
bläfer  ; it.  ber£aborant;  ©olbmachct» 
(f.  souffler)  ; it.  ber  Bprifjßfch/  eine  3trt 
S03ûüfif(b  ; it.  adj.  un  cheval  souffleur, 

ein  tyferbbû*  im  £aufen  (fiarf)  fdjnouft. 

Soufflure , »./.  (©teßer)  eine  Blafc  ; Jpô&le. 

Souffrance , ».  f.  baS£eibcn;  it.  (jur.)  eine 
SöergvmfHgtmg  ; ( im  ©egent&cil  pen 
servitud  -)  ; it.  (£ehen$t.)  bie9îûd)fid)t; 
ftriß;  ©cßattung;  ber  3uff<hub  ; laisser 
une  partie  en  souffrance,  einen  Soften  in 
einer  Rechnung  offrir  flehen  Iaffen;ûU0» 
gefeçt  lûffen  ; laisser  qch.  en  souffrance , 
èttPft0  »rrnaddÄfitgen  ; tenir  qch.  en 
souffrance,  einer  Bache  fehaben. 

Soufflant,  ante,  adj.  leibenb;  it.  (meifl  per» 
nenb)  gebufbig  ; ber piel  (ober  nid)t  oiel) 
pertragen  faim / ( J.  B.  il  n’est  pas  d’une 
humeur  souffrante)  ; 1 église  souffrante,  T. 

bie  leibenbe  jfirche,  b.t.  bie  Beelen  ber 
©lâiibtgeit  un  ftegfeuer  i (im  ©egenfaç 

POn  ég'ise  militante  uilb  triomphante). 

Souffre-douleur,  ».  m.fam.  ba0  SOîartCrbolj, 

b.t.  eine  tyerfon , auch  ein  <j)fcrb,  auch 
tvobï  ein  BtùcF  JÿauSgerâth/  fo  ju  allem 
gebraucht  unb  mißbraucht  wirb,  fo  alle« 
auößeben,  auöhalten  muß. 

Souffreteux  , euse , adj.  ol.  notfjletbenb  j 
burftig;  armfefig;  clenb. 

Souffrir,  v.  a»  et  n . (auch  absol)  irr . (ei- 
ben } it  tragen  ; ertragen  ; auöflehen  ; 
auäbdten  ; bulbett  ; crbulben  ; auch  per« 
tragen;  it.  (eiben  ; qeflatten  ; erlauben; 
jugeben;  julaffen  ; ein  33erqnugen  ic,) 
gönnen  ; vergönnen  ; souffrir  du  pied  , 

, de  la  tête,  gm  §uß,  am  Äopf  (eiben; 
sonfTiir  de  qn.,  pon  jemanben  aHerlep 
SJerbruß  ober  auch  £crjeleib  auéflehen, 
ttUCfjuflcljen  haben;  je  ne  puis  souffre  lei 
impitoyables  tragédies,  icfl  fûnn  bie  eien* 
ben  ^rauerfpiefe  nicht  auäftehcn,  nicht 
pertragen  ; souffrez  qu*on  vous  incom- 
mode pour  un  moment , erlauben  Bie 
baß  man  3&nen  fur  einen  àugenblief 
bffd)IPerUch  fatte  ; je  ne  puis  vous  souffrir 
découvert  ou  debout,  fcf)  fûnn  nicht  JU* 
geben  bafj  Bie  unbebedt  flehen,  ober  fîcb 


tticht  feçen  wollen  ; cela  ne  souffre  point 
de  difficulté,  ba$  leibet  feine  Bchwierig* 

feit  ; il  m’a  fait  souffrir  mort  et  passion, 
Jig.  f,  passion  ; le  papier  souffre  tout , 

prov.  ba$  papier  tfl  gebuïbig,  man  fann 
barauf  fehreiben  roa$  man  will. 

Soufrage,  ».  m.  T.  bas  Bchroefcln  ber 
Beibe. 

Soufre,  ».  m.  bet  BdjWffel  ; foie  de  soufre, 

T.  bie  Bd)  wefelle  ber. 

Soufré,  ée,  part,  et  adj.  gefchwefeltj  tin* 
gefchwefelt  ic.  f.  soufrer. 

Soufrer , «*.  a.  fd)wefcln  ; mit  Bchwcfel 
ûberjiehen , bcflreûhen  ; it.  (ein  Saß, 
ober  auch  ben  Söeiu)  fchwefeln);  ein* 
fcbwefeln. 

Soufrière , ».  /.  bie  Bdjroefelmtnc  ; ba$ 
Bchwefelbergwerf. 

Soufroir,  ».  m.  T.  ber  Bchwefclfaßcn,  ein 
Mafien,  worin  mau  burch  ben  Bd)wetcl* 
bampf  bie  SöoUe  weiß  macht. 

Sougarde,  ».  j.  T.  ber  Bügel , welcher  iit 
©eßaltcinetf  jpalbjirfelö  unter  bem  2lb* 
jug  ober  £)riicfer  eineé  (Bd)ießgewebrö 
angemacht  ift  ; it.  berBuacl  am^egen* 
gefAß* 

Sougorge,  s.f.  T.  ber Äehlriemen am Äopf* 
gcßell  eincö  ^ferbeö. 

Souhait,  ».  m.  bet  5öunfch  î ba0  Berlan* 
gen;  à souhait,  adv.  nach 3Qunfd), 

Souhaitable,  adj.  c.  WÜnfchenöWerth  ; W0$ 
fehr  ju  wunfehen  iß;  (f.  auch,d<*sirabie). 

Souhaité,  éj , part,  et  adj.  gcWunfdjt  IC. 

Souhaiter,  v.  a.  'et  n.  wùnfchen  ; auch  an* 
WÛtlfcheit  ; (f.  auch  désirer)  ; souhaiter  le 
bon  jour , einen  guten  »Jag  wunfehen  ; 

je  vous  en  souhaite  fam.  WObl  btfotnm'0 

3hnen  ; profit  bie  5Diahljeit  1 

Souil , ».  m.  cor.  ffatt  souille. 

SouillarJ,  ».  m.  T.  ber  ©trebebaIfen,j.B. 
au  einem  Brucfenpfetler,  um  biefen  pot 
bem  ftd)  herju  bràngenben  €t0  ju  fchû* 
hen;  ber  (Einbrecher;  f.  brise  glace. 

Souille,  s.f.  T.  bie  tfotljlache  bet  wilben 
©chweine;  bie  ^»uhlc;  @aufchwemme; 
it.  ber  ûtt  n>o  ffè  ein  (Schiff  bep  niebri* 
gern  SDaffer  im  ©chlamm  gefeçt  hat. 

Souillé,  ée,  part,  et  adj.  befllbelt  IC. 

Souiller,  v.  a.  bcfubcln  ; befchmuçen  ; be* 
fchmicren  ; beßccfcn  ; perunreimgen  ; it. 
fig • befubcln  ; beßeefen. 

Souillon,  ».  m.  et  f.  (wirb  inf.  pon  Keinen 
5)}îôbchen  aefagt)  ein  fchmuçigeô  £tn& 
ober  >0töbchcn , ba«  feine  Älciber  gleich 
befchmuçtunb  beflecft;  vulg . bcrBd)mu$* 
hammel  ; ©dmmijnicf  el  ; une  souillon  de 
cuisine,  bie  Bubclmagb  ; it.  eine  un* 
reinliche , fdnnuçigc  Äuchenmagb  ; vulg. 
baö  îlfchenbrôbel. 

Souillure,  s.f.  (metß  J*g>)  ber  JlecFen; 
BdjanbßecF , (j.  B.  ^ l’honneur,  bet 
£bre)  ; it.  bie  ( moralifche  ) 5ßerunret' 
tiigung  ober  ilnrcintgfeit* 
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Sorti,  So  Ale,  adj.  f am.  recht  fatt  Î Bid  JUttt 
Uebermaß  fatt  ober  ^efÄttigt ; auch  bid 
$um  Ueberbruß  fort;  einer  ©acht,  einer 
©petfe  (I.  ß.  (le  viande  , bed  §leifd)ed) 
uberbrüffig  î (in  biefern  söerffnnbe  tour- 
be sorti , oi.  auch  im  figürlichen  iOcrffattb 
ffatt  rassassié  gcbraud)t,  (roeld)eö  febe)  i 
it-  betruitfen;  vulg.  poll  ; befoffen;  (f. 

gTive , prov.) 

Sorti , s.  m.  Jam.  (mit  mon,  ton,  son)  ; man- 
ger, boire  tout  son  sorti,  fïcf)  ted)t  fatt 

effett  ; jur  ©enüge  effen,  trinten;  »1  vous 
en  donnera  tout  son  soûl , ßg • er  Wirb 
euch  bapon  vollauf  geben  ; er  wirb  eud) 
jnr  ©enüge  bamit  aufwarten,  j.  ß.  nut 
©dwierigteiten  :c,  ; il  a eu  du  mai  tout 
le  sorti , er  bat  Umjemad)  genug  audge* 
ffanben. 

Soulagé,  ée,  part . et  adj.  erleichtert  ÎC,  f. 
soulager. 

Soulagement , u m.  bte  Erleichterung  ; gin- 
berung  ; c’est  un  grand  soulagement  d’es- 
prit, Ht  iff  eine  große  ginberung  fur 
ben  ©eiff  ; bod  ridjtet  beu  ©eiff  wieber 

auf  ; (f.  soulager). 

Soulager , v.  a.  pmp . et  ßg.  erleichtern  î *7. 
ßg - erleichtern;  linbern;Erleid)terung, 
gtnbcrung,  ipûlfe  perfehaffen;  helfen; 
it.  tröffen  ; «ufrichten  ; erquiefen.  Sc 

soulager , v.  riß-  ( absol . Uttb  — de  qch.) 

fich  (etwad)  erleichtern  ; fîch  Erleichte- 
rung , ginberung  oerfehaffen* 
Soulandres,  f,  Solandres. 

Soûlant , ante , adj.  pop . füttigeilb  > Wrtd 
halb  fatt  macht. 

Soûîard , arde,  auch  Soûlaud,  aude,  s.  pop. 

ber  Ctrnnfenbolb  ; bie  ©âuferûtn  ; ( ifl 
wenig  ober  gar  ntdjt  gebräuchlich). 
Soûlas,  s.  m.oi.  bie  gabung;  Erquiefung; 
ber  £roff. 

Soû'é,  ée,  part,  et  adj.  (mit  ©peife  ober 
£ranf)  tiberlaben  tc.i  betrunfen;  befof* 
fen  tC.  f.  soûler. 

Soulége  , s.  m.  f.  Allège. 

Soûler,  v.a.  übermäßig  rtttigen ; (inf. aïd 
v.rijl.  se  soûler  de  qch.,  fid)  Übermäßig 

on  etwa«  fJttigen  ober  fatt  effen , fatt 
trinfen  ; fîch  mit  etwad  über  laben)  ; it. 
soûler,  b.  i.  enivrer,  betrunfen,  {vulg. 
POU  / befoffett)  machen.  Se  soûler,  v.  riß. 
absol.  ftd)  betrinfeu  ; vulg.  fîch  00U  trin* 
fen  ; fïd)  befaufen  ; it.  oi.  ßg.  b.  i.  se 
rassassirr  de  qch.  f.  rassassicr,  ßg. 
Souleur,  s.  f.  fam.  p us.  ein  (ploßlicfjcr) 
©chrecfen. 

Soulevant,  ante,  adj.  pompe  soulevante, 
eine  oertehrte  <pumpe,  ba  ber  ©tiefel 
tm  ©offer  ffebt  unb  perfehrt  iff , ber 
Äolben  ober  pon  unten  hinauf  wirft, 
(pgl.  aspirant  unb  fou'.ant.) 

Soulevé,  ée,  part,  et  adj.  jn  bie  JpÔbC  gf* 

hoben  tc.  ; empört  te. 

Soulèvement , s.  m-  ( de  coeur,)  ba$  SlUfff 0* 


ffett  (aud  Ecfel  gegen  etwa?);  bie  Hebel- 

feit  ; ( f.  auch  bondissement)  ; soulève- 
ment des  flots,  badSlufthürmen,  bie  hef- 
tige Bewegung  ber  îBettett  ; it.  souiève- 
ment .ßg.  bie  Empörung;  ber  Bufrubt 
IC.  (f.  révolte);  il.  b.  i.  indignation,  bCP 
Unwille  J f.  indignation. 

Soulever,  v.a.  attfbebcn;  (ein  wenig  unb 
longfom)  ut  bie  J>ôbe  heben  ober  ridjtcn  ; 
ein  wenig  aufttebten,  wte  $.  iß.  eine 
fchwerc  gaff , ober  ben  £opf,  ben  Kör- 
per tc.  ; it.ßg.  aufwiegeln;  empören  tc„ 

(f.  révolter  , exciter  a la  rébellion)  ; it. 
b.  i.  indigner  qn. , jemanbed  Unwillen 
erregen  tC.  (f.  indigner,  indignation)  ; il. 
soulever  , v.  n.  le  coeur  lui  soulève , C$ 

ffößt  ihm  ouf  ; ed  wirb  ihm  übel  ; cela 

fait  soulever  le  coeur,  ßg.  biePOH  Wirb 

einem  g«nj  ûbel  ; Ht  macht  einem  gattj 

Übel.  Se  soulever,  v.  riß.  fich  ilt  bie  JpôbC 
heben  ; ftch  ein  wenig  aufrUhten  te.  ; 
it.  ffch  empören  ; (f.  porher)  ; it-  (pom 
SÄeer)  unruhig  werben;  toben  ; ftd)  em- 
pören. 

Soulier,  s.  m.  ber  ©d)Ub  J personne  ne  sait 
ou  le  soulier  me  blesse,  ßg.  fein  ÇOîenfch 

weiß  wo  mich  ber  ©chub  brücf  t ; mein 
Slnliegeii  weiß  niemanb. 

Souligné,  ée,  part,  et  adj.  unterffricheu. 
Souligner,  v.  a.  untcrffreid)ctt. 

Souioir,  v.  n.  oi.  unb  marot.  pflegen;  eine 
©ewobnbeit  haben  ; ( fonff  avoir  cou- 
tume). 

Soumettre,  v . a.  irr.  unterwerfen;  unter- 
würfig, untertänig  machen  ; unter  feine 
ßotbmäßigteit,  unter  ftch  bringen;  bc- 
jwingen.  Se  soumettre,  v.  riß.  fich  un- 
terwerfen tC*  ; je  me  soumets  à tout , idj 
lûffe  mir  alled  gefallen. 

Soumis , ise  , part,  et  adj . unterworfen  IC. 
(f.  soumrttre)  ; it.  unterwürfig  ; untcr- 
tbittig  ; gehorfam  ; bemütbig  ; une  dë* 

pendance  entièrement  soumise,  eine  POll- 
fommette  Unterwürftgfcit.f 
Soumission,  s.f.  bie  Untcrwürfïgfeitî  Un- 
terthünigfeit  ; ber  ©cborfam  ; it.  bie 
Unterwerfung  ; bie  Ergebung  in  beö  2ln- 
bern  ïDillen  ; it.  (auch  piur.)  bie  Erge- 
benheit; Ebrerbietbung  »fiirc  de  Sandes 

soumissions  à qn. , femanbett  große Eb«t> 
bietbung  erjeigen  ; faire  sa  soumission , 
T.  crflArctt  baß  matt  fich  beut  richterli- 
chen ©pruef)  unterwirft  ; it.  ober  fair« 
une  soumission , (fttitaniw.)  eine  gewiffe 
©umme  anbietben , j.  ’ß.  ;ur  Erlan- 
gung eined  2lmted  ; ober  atich  ein  ©c- 
botb  tbun,  (}.  ß.  auf  ein  s)îationalgut,) 
ober  pielmebrfid)  anbetfehig  mad)en,ein 
9tationalgut  tc.  unter  gewiffnt  ßebin* 
gungen  ju  taufen. 

Soumissionnaire,  s.  nt.  nottv.  einer  bet  Per- 
fpricht,  ein  Watiouölgut  ju  taufen;  f. 
soumission* 


i iÖ2  Soum  Soup 


Soumissionné,  ée , adj.  un  bien  soumission- 
né. ein  ©ut  worauf  geboten  worben 
ig  ; f.  soum.ssion. 

Soumissionner , v.  a.  qch. , für  etwa«  Selb 
bictben  ; ficf)  öer»gid)ten  ober  anbet- 
febig  machen , etwa«  unter  gcwiffcn  ie* 
bingungm  anjunebmen  , $u  unterneb- 
mm  ic. 

Soupape.  s.f.  btetflappe;  (an  $(afeb&l- 
gen , jumpen  ic.  auch  : ) baö  Ventil  ; 

(21nat.)  f.  valvule. 

Soupatoiie,  adj.  c.  prvcl.  l’heure  soupatoire, 
gûtt  l’heure  du  Souper,  bfe  ©tunbe  bei 
Stbcnbmabheit  ; un  dîner  soupatoire,  ein 

Çfôittagoeffen  wobutd)  man  baö  Nacht- 
eilen erfpart. 

Soupçon,  s.  m.  bet  Srgwobit  ; Ncrbacbt; 
(pgl.  suspir  ion)  ; it.  bic  3)iuthiuagung  i 
Söcrmutbunq  ; it  ber  ©ebanfe  ; it.  ein 
leichter  Slngricb  ; ein  fleiuer  Anfang  ; 
ein  leichter  Unfall;  it,  eine  Äleinigfeit; 
Ctn  )^r6pf(hen;  avoir  ober  prendre  du 
soupçon , f.  soupçonner  ; concevoir  r es 
soupçons  contre  qn. , f.  soupçonner  qn.  ; 
il  y a quelque  soupçon  de  peste  , de  petite 
vérole  dans ....  man  bat  ttt . . . SOterf* 

mabie  uon  ber  ÿcg,  pon  ben  Âinberblat- 
tern  j bic  $cg  ic.  lÄgt  ficb  in . . . fpuren. 

Soupçonné,  ée , part,  et  adj.  qcaraWO&nti 
9cinut&ma6t  «. 

Soupçonner , v.  a.  (qn.  de  qch.)  NCïbûCbt 
(auf  jemaub  wegen  etwa«)  haben;  arg- 
wöhnen bag . . . ; (jemanb)  in  Ncrbacbt 
haben , (alö  bitte  er  etwa«  getban  ic.) 
einen  23crbad)t  bâgen,  feböpfen;  it.  soup- 
çonner, v.n.  mutbmogen,  permutben/ 
bag . . . 

Soupçonneux,  euse,  adj.  argWÖbmfcb»  Mlig- 

trauifcb. 

Soupe  , s.  f.  bie^uppe;  (Pal.  potage)  ; it. 
eine  törob»  ober  ©uppeiMgdjnitte;  (To 
Pfer)  eine  (Schnitte  T bon  ; soupe  au  vin 
Ober  au  perroquet , f,  p rroquet  ; soupe  au 
lait,  eine  ÇOîildlfuppe  ; couleur  soupe  de 
lait,  (p  Sterben , Rauben  te.)  wctggclb* 
licb;  rotblicb-weig;  ifabeUcnfarbig  ; ve- 
nez utang  r de  ma  soupe  ober  ma  soupe, 
tffen  @ie  mit  mir  $u  «Dhttag;  il  est  ivre 
comme  une  soupe  ( nAm(id)  au  vin,) 

prov.  cr  tg  febt  betrunfen  / vuig.  bagel* 
poil. 

Soupeau , s.  m.  T.  ber  @cbarbaum , ba$ 
©ecbbolj  am  $gug,  b.  i.  ba«jenige  jf)ol$ 
woran  bas  ^giigmcfier  ober  bie  ^Jgug* 
febar  (soc)  befegigt  ig. 

Soupente,  s.f.  ber  Jpangriemcn , Tragrie- 
men einer  Æutfcbe;  it.  ein  hangenber 
bretterner  Ncrfchlag  oben  in  einer  Æû- 
che , in  einem  @taiïc  te.  worin  baö  ©e. 
fïnbe  fcbl&ft;  it.  T.  ber  beroorraaenbe 
©allé n au  einem  Ærabit,  ber  ba«  SXab  te. 
unterguçt  ; (an  SSaffermûblen ) batf 


©tellboli  ober  etettbret  ; bas  ©c&uft- 
bret. 

Souper,  v.  n.  $u  Slbenb  efen  ; *uig.  §u  Nadjt 
effen  ; un  soupe  Sept  heures , prov.  fam . 

einer  ber  febr  fràb  ju  Slbenb  igt  ; it. 
einer  ber  ftbenbä  $u  niemanb  gebt  unb 
leine  $cfu<be  anmmmt. 

Souper  ober  Soupé , s.  m.  ba$  Slbenbeffcn  ; 

vuig.  baô  Nacbteffcn. 

Soupeur,  s.  m.  einer  ber  $u  Slbenb  igt. 
Soupesé,  ée,  peut,  et  adj.  mit  ber  Jpanb 
gewogen  te. 

Soupeser , v.  a,  etwa«  mit  ber  £anb  aufbe* 
ben  / unb  mit  berfelben  wögen  (ober 
wiegen). 

Soupière,  s.  f.  bie  ©uppenfcbûffcl. 

Soupir . $.  m.  ber  @cuf*cr  ; it.  ççf.  blog 
ber  2ltbem&uq  ; it.  OMf)  ber  Viertel- 
feblag;  ber  (Strich;  eine  tyaufe  oon  ei- 
nem 33ierteltaft  » j«-«er  un  soupir,  t>.  t. 
soupiier;  pousser  de  profonds  soupirs,  tiefe 
®euf|cr  holen  ober  autfgogen;  rendre  le 
dernier  soupir , ben  ©eig  aufgeben. 
Soupirail , s.  m.  bd$  £uftlod>  » — décavé, 
baé  ^eQer(od).  (Soupiiaii  bat  tm  plur. 
soupiraux.) 

Soupirant , s.m.  b.  i.  amant , ein  feufjenbeT/ 
fdjmacbtenbcr  £tebbabcr. 

Soupirer,  v.  n.  fcufjeti;  — après qch.,  nach 

etwaöfcuficn,  heftig  »erlangen,  greben, 

trachten  ; soupirer  pour  ober  auprès  d’une 

belle,  um  ein  <$raucn$immer,  um  eine 
©cböne  ober  nach  einer  (Schönen  feuf. 
gen  ; in  fte  »erhebt  fron  ; il  ne  soupire 

Îuc  pour  les  richesses  , et  trachtet  ober 
rebt  nur  nad)  SRetditbum  ; it.  soupirer, 
v.  a.  «m  böbern  ©rol)  etwa«  befcufien, 
i.  ses  douleurs , feine  @d)mer*en  be- 
feufucn  ; soupirer  des  vers , SJerfc  her- 
fcuficn  ; coeur  qui  soupire , n’a  pas  ce 
qu’il  désire,  prov.  ein  feufjenbc«  £cr| 
hat  nicht  wad  ci  begehrt. 

Soupireur,  s.  m.  bet  ©eufimbe. 

Souple , adj.  c-  biegfam  ; benafam  5 ge- 
fàmeibig;  (gqf  weich);  gelenf  ; gelenf* 
(am  ; it.  fa.  biegfam  ; beugfam  ; lenf- 
(am  ; gefdimeibig  ; naebgebenb  ; gehör« 
fam  ; folgfam  ; il  a l’esprit^  souple , ßg. 
er  bat  ein  bcuafame«  ©emutb  ; er  weig 
geh  in  jebermann  tu  febtefen  ; il  est 
soupK*  comme  ut  gant , prov.  er  ig  fo  ge» 

febmeibia  wie  ein  Jpanbfcbub  ; vuig.  tt 
ig  fo  gefebmeibia , fo  willig , bag  man 
ihn  um  bie  ^>anb  wideln  fonnte. 
Souplement,  adv.  p.m.{XM\$ßg.)  gcfcbmei- 
big;  beugfam;  lenffam  ic. 

Souplesse,  s.f.  (»om  Äörpcr  ber  3Renfcben 
unb  Tbiere)  bic  ©denffamfeit;  iBicg- 
famfeit  ober  $eugfamFeit;  ©efebmei- 
bigfeit;  vuig.  (gebmeibigteit  ; ii.ßg.tit 
©efdimeibigleit;  ©iegfamfeit  ic.;  £enl* 
famfett  ; ©elebrigfett  ; auch  Untertbi* 
nigfeit  IC.  (f,  souple)  -,  tours  de  souplesse. 
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Souq  Sour 

Sprünge  bet  ©auf (er  unb  £uftfprfnger  ; 
it.fig.  iißige  ©trciche  » SKÖnfe  ; Äniffe 
unb  <Pßffe. 

Souqucmiie,  s.f.  ber  Äittel,  begleichen  £a* 
fepen,  ©tattfnechte , Fuhrleute  ;c,  übet 
ihren  Älciberit  tragen. 

Souxbastis  ober  Sourbassis  , s . f btt  beße 

perßfebe  @eibe. 

Source,  s.f.  bieüuetle/  b.t*  baß  ©affet 
fclbß/  ober  auch  Der  Ort,  roo  baß  ©af- 
fet (QucUwaffer,  eau  de  source)  eilt* 
(bringt  ; it.  fig.  bie  Üuelle  / b.  i.  bte 
Söeranlaffung  ; ttrfacfce  ; ber  ©ruub  ; 
auch  ber Anfang;  Urfptung;  prendre» 
source , eittfpringen  ; SCS  vers  sont  faciles 
et  coulent  de  source  , fig.  feine  Söttft 

fïnb  leid)t  unb  febr  ßicgenb  ; ( f.  auch 

copier  unb  puiser)  ; source  intermittente, 

eine  periobifeh  fliegenbe  ober  oerftegenbe 
ÛueUe. 

Sourcier , s.  m.  ber  Ûuellengrôber. 

Sourcil,  s.  m.  bie  Slugenbraune » it.  T.  bie 
£> ber feh welle  ; ber  ©turj;  (pl.us.  lin- 
teau) ; froncer  le  sourcil , bit  ©tint  tun* 
jeln  ; f.  froncer. 

Sourciller,  v. n.  (eigentlich:  bie  $ugett* 
braunen  bewegen);  wirb  nur  im  oernei* 
nettben  Söerßünbe  gefagt/  wenn  man  et* 
waö  mit  fo  groget  Slufmerffamfcit,  ober 
eine  fcbltmme*ftacbrici)t2c.  mitfogroger 
©lelcbgultigfeit  anbört,  ohne  baß  @e 
ficht  $u  oerönbetn. 

Sourcilleux  , cuse  , adj.  fig.  (poet.)  bO<h> 

erhaben  ; wolfennahe  ; ßolj;  (wirb  meiß 
nur  pon  ©ebitgen , Reifen  tc.  gefagt). 

Sourd  , Sourde  , adj.  taub  > it.  bumpfj 
bumpßg;  einen  hohlen/  tiefen  ©d)all 
non  fïdb  gebenb;  heifet;  it.  fig.  taub, 
b.  t.  unerbitt(id)  ; unempßnblich  ; bet 
nicht  hören  will  ; sourd  et  muet,  taub 
unb  ßumm  ; taubßumm  ; (*.)  ein  $aub 
(lummer  î cette  église  est  sourde,  bieft 
Äirche  hat  feinen  ©ieberball  ; ce  luth 
est  sourd , biefe  £aute  hat  eilten  bum 
vfett  £on  î bruit  sourd,  ein  bumpfeß©* 
tofe  ober  ©er«Uifch;./fe.  ein  heimliche« 
©crùchtî  eine  heimliche  &cbc  ; baß  ©e* 
murmel  ; faire  le  sourd , unb  fig»  faire  la 
sourde  oreille,  (ich  taub  ßeUcn  ; lanterne 
sourde , eine  SBlcnblaterne  ; SJiebßla* 
terne;  T.  couteau  sourd,  f.  couteau  ; lime 
sourde , eine  (lille  $e  ile  ; fig . ein  £ucf* 
maufer  ; ton  sourd,  (Äupfcrß.)  ein  (tum* 
Pfer , ßumpf*  gehaltener  £on  ; pierres 
sourdes,  tpolfige,  bunfle  (€bel*)  ©teine; 
quantité  sourde  , b.  i*  incommensurable. 
Fig.  et  Prov.  douleur  sourde , ein  ßUttt» 

Pfer  (innerlicher , nicht  fehr  empßnbli* 
«1er)  (Scfcmerj  î pratiques  etc.  sourdes, 
heimliche  Stfnfe  K.  $ être  sourd  aux 
prières , aux  raisons , aux  remontrances 
<n- , gegen  iemanbeß  ©itten,  ©rùn* 
P*  / SBorßellungen  itauh  fepn  ; u n’est 


pire  (ober  il  n’est  point  de  pire)  sourd  que 
celui  qui  ne  veut  pas  entendre,  ben  Rau- 
ben iß  nicht  gut  prebigen  ; wer  nicht 
hören  will,  iß  ber  £aubße. 

Sourd  , Sourde,  s.  ein  &aubec ; eine  taube 
'Jkrfon  ; it.  m.  ber  <£rö*©alamauber. 

Sourdaud,  aude,  s.  eine  harthörige  (vulg. 
übelhörige)  fJJerfon. 

Sourdeiine , s.  f.  bie  italienifche©acfpfeife. 

Sourdement,  adv.  bumpf  Î bunipßg  » mur* 
melnb;  brummenb;  (f.  sourd);  it.fig. 
heimlich  > inß  geheim  ; auch  perßoblner* 

Weife  ; on  patle  sourdement  de  guerte  , 
man  murmelt  Ptmt  Kriege  ; travailler 

' sourdement,  heimlich  (perßoblenerweife) 
arbeiten. 

Sourdine,  s.f.  ( an  ober  )u  mußfalifcfccit 
^nßrumenten)  ber  Sömpfer , (an  Äla* 
Pieren)  ber  £autenjug  ; it- (an  Sicpetier* 
uhren)  bie  ©perrfeber;  à la  sourdine, 
adv.  fig.  in  ber  ©tille;  heimlicherweifci 
heimlich»  inß  geheim  ; oerßohlenerweife; 

déloger  à la  sourdine,  ftd)  heimlich  bûPOlt 
{vuig.  fich  auß  bem  ©taube)  machen. 

Sourde,  v.  n.  irr.  bcroor  quellen  ; herauß 
quellen;  herpor  fommen;  it.  oi.fig.  ent* 
ßehen.  ( £>iefeß  Zeitwort  iß  nur  un  in- 
finitif unb  in  ber  btitten'Derfon  Ut  prés. 

de  l'indicatif  gebräuchlich.) 

Souriceau,  s.  m . eine  junge  50tauß;  baß 
Sftiußchen. 

Souricière , s.  f.  bte  »ÖtöufefaHe. 

Souriquois,  oise  , adj . le  peuple  souriquois  , 
Ober  la  gent  souriquoise,  bad.  baß  3R&U* 

feoolf  ; SKöufegefchlecht. 

Sourire,  v.  n.  irr.  lâdjeln  ; sourir  à qn. , 
einen  aulöcheln. 

Sourire  ober  Souris,  s.  m.  baß  £achcltt* 

Souiis,  s.  f.  bie  3Rauß  ; it.  T.  bie  SÜIatiß/  ber 
Srofch,  b.i.  berÄnorpet  in  ber^afe  beß 
$ferbeß;  it.  ber  ßetfehige  SOtußfcl  am  @e* 
lenfbein  einer  ^ammelßfcule;  cheval  sou- 
ris, ein  miufcfarbigeö  <Pferb;  le  pas  de  u 
souris  , (ftortif.)  bie  Serine  i (f.  berme). 
Prov.  c’est  le  nid  d’une  souris  dans  l’oreille 
d’un  chat,  baß  iß  eine  Unmöglichfeit; 
(f.  ttUCh  enfanter,  potelée,  trou  etc.) 

Sournois,  oise,  adj.fam.  (meiß  mp.)\VL. 

rucfhûltenb;  hinterhaltcnb  ; oerfchlof- 
fen  ; it.  s.  m . ein  oerfchlojTencr  îOîcnfd)  ; 
vuig.  ein  »^ucfmöufer. 

Sous , prèp.  unter  ; u.  unterhalb  ; ( f.  bie 
©ramm.)  i cela  s’est  passé  sous  mes  yeux  ; 
baß  hat  ftd)  unter  meinen  Stugcu  juge» 

tragen  ; avoir  qch.  sous  la  main , etwa« 
bep  ber  Jpanb  haben;  (f.  sous  main-,  sous 
cap  ; sous  silence  etc.  f.  biefe  unb  eine 
Stenge  mit  sous  ßebenber  SÄebenßarten, 
jebc  unter  ihrem  Jpauptworte)  ; sous  peu, 
ist  furjem  ; halb  ; nödjßenß  ; sous  peine 
de  u vie,  de  mort,  bep  £ebcnßßrafe  ; 
sous  le  bon  plaisir  de  la  Nation , mit  ©e* 
nebmigurig  ber  Ration  ; fcûre  mourir  qn. 


Sous 


Sous 


1164 

sous  le  Mton,  (brobenb)  einen  ju  fcobe 

prügeln  ; être  sous  le  feu  d'un  bastion  etc. 

Dem  Jcuet  etneô  ’-ôoüwerfeg  auagefeçt 
fc»n  ; cheval  sous  poil  noir , gris , ein 
fd»warjeg,  graue#  tyferb  î (sous  t»irb  mit 
Pieien  3Bôrtcrn  »erbunben , unb  macht 
cm  emjigc#  Slßort  mit  benfelbigen  au#, 
mie  man  au#  ben  nachftebenben  ge* 
br&ucbücbtien  fiebt.) 

Sous-aiiermer , pl.us.  sous-fermer. 

Sous-âgé,  éet  adj.  prvcl.  miuberj&btig  » It. 

febr  betagt* 

Sousaibusseau,  s.m.  bie  ©taube. 

Sous- bail,  s.  m.  ber  Unterpacht  ; f.  bail. 

Sous-bande,  s. f.  ((£bir.)  ba#  Unterbdnb  ; 
ein  ’Banb  weldn’ô  matf  unter  beti©d)ie* 
neu  anlegt;  it.  (2lrtiU.)  ba»  €ifen  wo* 
mit  man  bte  ^apfenlagen  einer  £afete 
belegt. 

Sous-barbe,  s.f.  T.  ba# £inn , Unterfinn 
fine#  <pferbe$  ; U pl . ( ©cbiiff.)  furje 
©tuBen  ; Streben  ; (pgl.  barbe)  ; it.  ol. 
ein  ©tog  ben  man  jemanben  unter  ba# 
Äinn  gibt  ; ie.  fig.  01.  b.  i.  affront. 

Sous- barque,  s f.  T.  bie  le^te  KcibeiSre* 
ter  unten  an  einem  5lu§fd)iff. 

Sous- bassement,  s.m.  f.  soubassement. 

Sous  berme,  s f (@d)ifff.)  Cin  ÜOm  gcfûl» 

. lenen  ©chnce  unb  pom  Kegen  fdjnell 

* entflebenbe#  ©affet  , wooon  bie  ftluffc 
auffcbwcUen. 

Sous-bibiiotbécaire,  s,  m.  ber  Unterbiblio» 
tbefar. 

Sous-bngadier,  s.  m.  ber  Unterbrigabier. 

Sous-camérier,  s.m.  ber  Untcrfàmmerer. 

Sous-clavier,  iêre,  adj.  (*2lnat.)  Unter  bem 
©cblùffelbein  liegenb,  g.  05.  sous-cla- 
vière, bie  ©ttluffelbein-Slutaber. 

Sous-clerc , s.  m.  ber  Unterfchreiber. 

Sous- coupe,  f.  soucoupe. 

Sous  costal,  ale,  adj . T '.  untft  ben  Kib* 
ben  liegenb. 

Sous-cutané,  ée,  adj . T.  was  unter  ber 
£aut  liegt. 

Sous- deleguer , f,  subdéléguer. 

Souscripteur,  s.m.  ber  Unterzeichner  (©ub* 
feribent)  ouf  ein05uchy  baâ  heraus  font* 
men  foll;  (bat  mcili  in  $ranrrctd)  auch 
bie  05ebeutung  eines  ÿcànumerantcn 
ober  iOorauSbegablerS). 

Souscription,  s.f.  bie  Unterzeichnung  (Un* 
tcrfd>rift)  eines  Vertrages  ic.  î it.  inf. 
bie  Unterzeichnung  (unb  ^orauSbegab* 
lung/bie  <prinumcration)  auf  ein  25ud>  ; 
(f, souscripteur);  it,  ber  ©chein  welcher 
ben  ©ubffribenten  auSgefieQt  wirb  ; 

souscription  d’une  lettre,  bie  Untergeidv 

nung  , bie  Unterfdjrift  eines  Briefes , 
b.  i.  ber  Unterzeichnete  Sîabme , fammt 
ber  babc»  ftebenben  ^ödicbfeitSformrl. 

Souscrire , t\  a.  irr.  unterfchtciben  ; unter* 
getdmen;  it.  v.  n.  fig.  — a qcb.,  etwa# 
unterfd)reiben , b.  i.  in  etwas  einwitti* 


gett;  etwas  billigen;  etnrÄumen;  ((.ap- 
prouver, consentit);  it.  souscrire,  abs. 

unterzeichnen  ; porauSbegablen  ; f.  sou- 
scripteur. 

Souscrit,  i te  $ part,  et  adj.  unterfcbtieben; 

unterzeichnet  te. 

Sous-diaconat , s.  nu  baS  Unterhrafonat  ; 
f.  diaconat.  ' 

Sous-diacre,  t,  m.  Ux  UntetbiflfottUS;  f* 
diacre. 

Sousdiviser , Sousdivision  , f,  subdiviser  , 
subdivision. 

Sous-dominante , s.  f.  (Cfôufïf)  bie  »irrte 
ftote  nom  Jjpauptton  an  gerechnet. 

Sous-double,  adj.  c.  T.  deux  est  sous-double 
de  quatre , £t»e»  ift  bte  milite  »on  SBiet. 

Sous-doublé,  ée , adj.  T.  balbirt. 

Sous-doubii . s.  m.  eine  Keibe  plattgelegter 
Siegel  zut  Traufe  eine#  $achee. 

Sous  doyen , s.  m.  ber  Unterbecbant  ; f. 
doyen. 

Sous  doyenné,  s.m.  bieSÔûrbe,  baô  3lmt 
eine*  Unterbcd)ants. 

Sous-entendre,  v.  a.  mit  barunter  »erfle» 
ben  ; cela  se  sous-entend  , bü$  »erjlebt 
Ôd)  »on  felbfi.  . 

Sous-entendu,  ue,  part,  et  adj . mit  barttn* 
ter  oerflauben  ; it.  s.  m.  il  y a là  quel- 
que sous-emendu,  barunter  flecft  etwa# 
bamit  ift  nod)  etwaO  gemeint. 

Sous-entente  , s.  f.  ber  Vorbehalt  in  @e* 
banten  ; ber  Jrnnterbalt  ; baO  wag  man 
lifttgerwetfe  »erfebweigt;  (»gl.  réserva- 
tion , rétention.) 

Sous-épineux , euse,  adj.  (3lnat.)  Wttb  inf. 
»on  bemienigen  tKtigfel  gefagt,  weldbrr 
unter  ber  ûuergritbe  b«0  ©cbulter* 
blatteO  liegt  ; (lat.  rnffa  spinatus  ; »ergl. 
épineux). 

Sous-faite,  s.m.  T.  ein  töalfen  womit  baé 
■Öoljwerf  bcO  ©iebelö  »erdàrft  wirb. 

Sous-ferm e.s.f.  bet  Unterpacht  ; (inf.  in 
Kucfftd)t  auf  einen  ©enctalpadbtet;  pgU 

ferme). 

Sous- fermer,  ».  a.  t twaö  ©epaebteteö  wie* 
ber  an  anbere  verpachten/  in  $adbt 
nehmen  ; it.  etwa*  ©epaebtetetf  in  Un« 
tcrpacht  geben. 

Sous-fcrmier,  iêre,  s.  ber  Unterbauter  ; bic 
Unterpaditerinn. 

Sous  fréter,  r.  a.  T.  (ein  gcmiftbete$©d)tff) 
wteber  an  anbere  »ermtetben. 

Sous-garde,  s.f.  f.  sougaide. 

Sous-gorge,  s.f  f.  sougoige. 

Sous-gouvernante , s.f.  bic  UntfrgOUPfr* 
nante. 

Sous-gou  vemeur,  s.  m.  ber  Unteraouöcmeur. 

Sous-iieutenant , s.  m.  ber  Untfcltcutenant. 

Sous-ligncr,  v.a.  f,  souligner. 

Sous-locataire , s.  m.  et  f bet  Untfrmtftbfr  » 
bte  Untermietbertnn  ; (ein  Untermietb« 
mann  ; eine  Untermietbttau).  . 

Sous- ioucr,  v.a.  wicbcr  miet^ei« ; 1/.  einem 
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Jrjrtuptmiet&mann  triebe r abmietben  ; 

f.  louer. 

Sous- maître , s.m.  ber  Untcrle^r mei(lcr  te. 
f.  maître. 

Sous-multiple,  adj.  c.  et  s.m.  mebrmablen 
in  einer  anbern  3abl/  ohne  JXejl,  ent* 
halten  ; (itn  ©cgcnfajj  oon  multiple). 
Sous-normale , s.f.  T.  bie  ©ubnorniallinie; 
berjenige  £betl  ber  5lre  einet  frummen 
£inie , welcher  git>ifct)cn  ber  ©emiorbi* 
nate  (ordonnée)  unb  jwifeben  ber  Sfîot* 
ntaUinie  liegt. 

Sous  ordre,  s.m.  ( jur.)  bie  Unter orbnung/ 
(inf.  bep  QBejablung  ber  ©dmlben);  etn 

- Itntergeorbnetcr  > en  sous  ordre,  nad)* 
gefeijt , 5.  95.  in  ber  SXeibe  ber  ©chulb* 

- bejablungen  ; ûberb.  uutergeorbnct  ; un- 
ter einem  anbern  ßebcnb,  arbeitenb/ 
femmanbirenb  te.  ; ein  Untergeorbncter; 
créancier  en  sous-ordre,  etn  ©läubtger 
welcher  eine  ©chulbforberung  an  ben* 
iemgen  ©liubtgcr  bat,  ber  eine  ©chulb 
wtrflid)  etngeflagt  bat. 

Sous-perpendiculaire , s.f.  T.  b.  i.  sous-nor- 
male. 

Sous-pied,  s.m.  ein  Stiemen  ber  unter  bem 
5ufje  burchgebt. 

Sous- précepteur , s.  m.  ber  Uuterlcbrer. 
Sous  pneur,  s.  m.  ber  ©ubprtor;  Unter* 
prier.  / 

Sous-  réfectorier,  s.  m.  bet  Untcrfpeifemei* 
fier  in  einem  Älotler. 

Sous-scapulaire,arÿ.c.  T.  unter  bem  ©d)Ul* 

terblatt  liegenb. 

Soussigné,  ée , part,  (nom  ungebräuchlichen 
verbe  soussigner)  unteifd)rtebcn  ; unter* 
jeûhnet;  in  folg.:  je  soussigné  certifi.  etc. 
,€nbe3unterfd>riebener  befeheiniat  ; ich 
^ÛHterfdjriebener  ober  Unterjcichneter 
.cefcheimge . . . 

Souss’gner , v.  n . untcrfchteiben  ; v.a.  un* 
terfehreiben. 

Sous  tangente , s.f  T.  berjcitige  îbfil  ber 
.,&rc  einer  frummen  Situe/  welcher  jwi* 
feben  ber  ©cnriofbinate  (ordo  »née)  unb 
jwifehen  ber  mit  i(;r  forrefponbirenben 
berubreiiben  £iüie  liegt. 

Sous-tendante,  x /.  >©eom./  bie  ©ebne/ 
welche  oon  bem  einen  Cube  rincé 
. bogené  btfi  jum  anbern  gezogen  totrb. 
Soustraction,  s.f.  bte  Unterfchlaguna/  €nt* 
wenbnng  eine«  iDingeO  i it  bie  ^ntjiic- 
bung  ; »Beraubung;  it  (SRecbenf.)  baé 
Stieben  ; ©ubtrabtren  ; soustraction 
_ fi‘te  de . , . , nacl)  5lb  jug  bcé . . . 
Soustraire,  ».  a.  irr.  unterfchlaaen  ; entwen- 

ben;  it  entuebett  î it.  soustraire,  absol. 

Olccbettf.)  abjieben  ; fubtrabiren  ; sous 
tmire  des  sujets  de  l’ohéissanc  de  leur 
prince,  Unterthanen nom  ©choriant/bcn 
fi*  ibrem  gurflen  fcbulbig  finb,  abtoen* 
big  macben  ; se  soustraire  à une  chose, 
$unmlen  d’une  chose,  fîd).  einer 
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©acbe  entjieben  ; fî<h  non  etwa*  be- 
freien, loémachcn  ; it.  (einer  ©träfe  :c.) 
entgehen  ; nul  ne  peut  SC  soustr-iie  au 
jugement  de  Dieu,  niemanb  faun©otteé 
©erid)t  entgehen  ober  entlaufen. 

Soustrait , aite , part,  et  adj.  eiltjogen  i ab» 
gejogen;  fubtrabirt  ; f.  soustraire. 

Sous-traitant , s.  m.  f»  sous-feimier. 

Sous-traité , s.  m.  f.  sous-ferme. 

Sous-traiter,  v.  a.  f.  sous-ferroer. 

Sous-triple  ober  Subtriple,  adj.c.  T.  bret)- 
mabl  in  einer  anbern  ©rèfje  enthalten; 
it.  breptbetlig. 

Soustyiairc , x.  f.  T.  bie  ^eigerlinie  einer 
©onnenubr. 

Sous-ventriere , s.f,  ber  ’$aucbgurt,93aucb* 
rternen  cineé  ÿferbeé. 

Soutane,  s.f.  ber£ctbro<f;  bie©outaneî 
ein  langer  SXocf  mit  engen  Bermeln  unb 
einem  ©urt , bergletcben  getoiiîe  ©eift- 
licbe  unb  9){agißratöpcrfonfn  unter  ih- 
ren Dberfleibern  tragen.  Fig.  prendre  la 
soutaue , in  ben  getfllidjcn  ©tanb  tre- 
ten ; il  a quitté  l’epée  pour  la  soutane  , 

er  bat  ben  SOWitirflanb  gegen  ben  geift- 
lichen  ©tanb  oertaufdjt. 

SoutaneiL-,  s.f.  ein  turjer  £eibro<f  ; ein 
SXocf  mit  engen  Slermcln  unb  einem 
©urt,  bertjum  Unterfcbteb  bon  ber  sou- 
tane) nur  bié  an  Die  Änice  reicht. 

Soute,  s.f.  (jur.)  ber  9lad)fd)up  ; eine 
©umme  welche  einer  oon  ben£beilneb- 
ment , 5.  SB.  an  etner  €rbfd)aft , jur 
©leichmachuna  ber£beile  bejahten  muß; 
( $anb(.)  ber  ©albo  ; berölbfehluß;  Kedv 
nungôabfd)lu§;  (f.  so.de),  it.  bar  2$cr- 
fdjlag  ; bte  SJorratbôfammer  auf  Dem 
untctjfen  95oben  eine«  ©chiner  ; it.  baô 
SBoot;  ^ahrjeug. 

Soutenable,  adj  c.  frWCiôltCh  î ( mcirt  im 
oerneinenben  ?3crftanbe)  n>a$  (mitôrûn- 
ben)  behauptet  ober  betoiefen  werben 
fann  ; it.  erträglich  ; ce  piocédé  n’est 
pas  soutenable , biefc$  ^erfahren  itf  nicht 
an^ufleben;  iß  unauößcbltch  î it.  sou- 
tenable, (0.  feften  ^làçen,  militârifchcn 
Rollen)  haltbar. 

Soutenant . s.  m { auf  Unioerfitäten)  ber 
•©ertheibiger  einer  ôffentltdicn  ©treit* 
ùbung  ; ber  9teiponbcnt  ; f.  auch  répon- 
dant. 

Soutènement , x.  m.  T.  eine  ©tulje;  ©tre« 
ife  ; ber  ©trebepfetler  ; ilOiberbalt;  // . 
(im  SXfchmmaöwefen)  eine  ©erantwor» 
tungofdirift  ; iOcrtbetbigungOfchrift  ; bie 
©mbeibigung. 

Souteneur,  x.  m m.p.  einer  ber  fdjledite/ 
liebcrliche  Käufer  unterfiûijt , begünfti- 
get  unb  unterhalten  hilft  ; ber  J^uren« 
wtrtb. 

Soutenir  , v.  a.  irr.  prop.  et  fig.  tragen  { 
unterfingen  ; it.  (prop.  et  fig.  oon  ber 
©tuçe  / oon  ber  jur  ©tuQc  bienenbm 
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©odje  ober  tyerfon)  batten  ; tragen  ; it. 
fig.  unterhalten;  gut  Unterhaltung  ober 
gum  Uuterbalte/  gut  ©rhaltung  einer 
<Perfon  ober  ©ache  beotragen  ; it  flir- 
ten » nilnen  ; beo  Äräften  erbalten  i it. 
etwa*  behaupten  ; worauf  befleben  ; von 
etwa*  nicht  abdehen;  auch/  etwa»  per« 
theibigen  / oerfecbten  ; it.  etwa«  au*hal- 
teit;  ausflcben;  ertragen  ; butben;  per- 
tragen; leiben;  (f.  auch  souffrir).  Se 
soutenu  ; t>.  réjl.  fid)  aufrecht  erhalten  ; 
it.  ( ahsoi .)  fid)  fteif  unb  fcd  erhalten  ; 
überhaupt  fid)  in  gutem  (ober  nid)t  gu- 
tem) ©tanb  erhalten  ; (ich  halten;  fich 
gut  halten  ; it.  fich  erhalten  ; fich  burdv 
au*  gleich  bleiben;  burdjau*  einerlei) 
bleiben  ; gleiche  ©tärfc , ©chänheit  :c. 
behalten  ; it.  fid)  erhalten  ; fich  ern&b* 
ren  ; it.  fich  (gegen  ben  $einb , gegen 
SÖinb  unb  SBcttcr)  halten  ; soutenir  sus- 
pendu , febmebenb  halten  ; je  le  lui  sou- 
tiendrai eu  face,  ich  Will  Cd  ihm  in*  ©e* 
fldjt  behaupten  J soutenir  son  caractère, 
feinen  (Êharafter  behaupten  ; soutenir  un 
pas , bie  (Eabence  gut  beobachten  ober 
beobehalten  ; soutenir  un  cheval,  ein 
$f,-tb  gefchloffen  halten;  e*  furg  im 
§ugel  halten* 

Soutenu,  u c, part,  et  adj.  unterfiuÇt ; ge- 
tragen; gehalten  jc.  ; unterhalten  ic.; 
(f.  soutenir)  ; it.  wa*  fid)  burchau*  gleich 
bleibt/  wie  g,®.  eineSXebC/  ein  ©ba- 
ratter in  einem  bramatifehen  ober  anbern 

©eifteOWCrf  K.  ; voûte  soutenue  par  des 
colonnes,  einëewôlbe  welche*  auf  ©äu- 
len  ruhet  i (in  Söapen)  wa*  eine  anbere 
gigur  unter  fïd)  im  ©chilb  hat  ; rose 
soutenue,  (3öap.)  eine  SKofC/  bie  einen 
©tiel  hat  ; style  soutenu , ber  rebncrifche 
©toi  ; bie  eble  ©chreibart. 

Souterrain,  aine,  adj.  unterirbifch  î it.  sm. 
( inf.  in  5edung*werfen)  ein  unterirbi- 
feher  ®«u  ober  ©ang  ; ein  untcrirbifche* 
©eroôlbe  ; bai  grbgcwôlbe  ; bie  unter« 
trbifche  ©ruft  ; (ein  Jpohlbau)  ; it.  fig. 
meid  m.p.  ein  geheimer , oerborgener , 
pcrdeUter  3öeg  ober  Äundgriff  ; ein 
©chlid)  ; vuig.  ein  Äniff. 

Soutien , s.  m.  prop.  et  fig.  bie  ©füge  ; 
fournir  les  pièces  au  soutien,  (jur.)  DiC 
93ewei*dûcfe  liefern. 

Soutirage, s. m.  ba* fcblaffen,  Slbgiehen  (be* 
$Bcin*  :c.)  in  ein  anberc*  ©efäd. 

Soutiré,  ée  , part,  et  adj.  abgelûffeit  ,*  ab« 
gesogen;  abgedochcn  ic.  f.  soutirer. 

Sou'irer,  v.  a.  ( 5pßcin  ic.  in  ein  anberc* 
$ad)  ablaffen,  ab|te^en , abdechen;  sou- 
tirer a qn.  des  s rrtîts,  de  l’argent,  einem 

©cheimniffe,  ©clb  ablocfen  ; lidig  eut» 
wenben. 

Souvenance,  s.  f.  ol.  b.  t.  le  souvenir,  bie 
(Erinnerung. 

$e  Souvenir,  v.  a.  irr.  (d’une  chose)  fiel) 
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(einer  ©ache)  erinnern  ; fid)  cntfîttnen  ; 
fid)  bcfmncn  ; it.  an  etwa*  benfen  ober 
gebenfen;  einer  ©ache  eingebenf  fepn; 

je  me  souviens,  unb  (v.  impers.)  il  me 
souvient,  id)  erinnere  mich  î vous  en  sou- 
vient-il ? benfen  @ie  noch  baran  ? ( f. 

ÛUCh  se  rappeler;  «UCh  parole  unb  loin); 
faites-  moi  souvenir  d'aller  là  , erinnern 
©ie  mich  baran/  bahin  gu  gehen. 

Souvenir,  t.  m.  bat  2lnbenfen;  bie  €rinne- 
rung  (an  eine  ©ache , an  eine  tyerfon , 
ober  einer  ©ache  ic.);  ba*  ©ebächtnig  ; 
it.  ba*  Slnbenfeit  ; £>enfgeid)en  ; it.  eine 
9lrt  fleiner  ©chrcibtäfelchen  ; perdre  le 

souvenir  d’une  chose  , eine  ©ad)C  ÛU$ 
bem  ©ebädjtnif  verlieren  ; ba*  2lnbcn* 
fen  einer  ©ache  verlieren  ; (f.  auch  mé- 
moire). 

Souvent,  adv.  oft;  öfter*  ; oftmahlö;  mehr- 
mahl*  ; le  plus  souvent , gum  oftern. 

Souverain , aine,  adj.  hid)dî  Oberfi;  fcaupt- 

fächlichd«  PoUfommend;  portrefflich; 
unvergleichlich  ; it.  unumfchrànft  ; hoch; 

(fouoerdn);  le  bien  souverain;  ba* 
de  ©ut  ; un  remède  souverain , ein  un- 
fehlbare* Ötittel  ; ein  Jpauptmittcl  ; 
puissance  souveraine , bie  hÔd)dc  ©ewaltî 
cour  souveraine  , ba*  ûbergcrûht  ; ju- 
ger au  souverain , in  ber  legten  (ober  in 
lester)  ^nfiang  fptcchen. 

Souverain , s.  m.  ein  unumfehränfter  £err 
ober  95chctrfchcr/©ebictbcr;  (ber  ©ou- 
perin)  ; ûberh.  ber  Ôberherr  ; Jurfi  ; 
Regent  ; £anbc*herr  » £crr. 

Souveraine,  s.  f.  bie  unumfdjrânfte  <Be* 
herrfeherinn  ; ©ebietherinn;  Jurdinn. 

Souverainement,  adv.  hÔd)d  î im  hÔd)dfîî 
©rab;  PoOfommen;  it.  unumfehränft; 
auf  eine  unumfchr&nfte  fcrt  ; it.  in  bei 
legten  3^danj  ; f.  souverain,  adj.  et a». 

Souveraineté  , s.  f.  bie  Obetde  , UttUm- 
fchrrtnfte  sfôacht  ober  ©ewalt;  bie  Ûbec- 
herrfehaft  ; (©ouocrAnit&t)  ; it.  ha*  @c- 
bieth  eine*  ©ouoerdn*  ; bie  Jperrfchaft. 

Soye,  Soyerie,  f,  soie,  soierie. 

Soyeux,  euse,  ad},  (p.  ©eibenjeugen) reich 
an  ©eibe  ; feibenreid)  ; it.  feibenartig  ; 

- gart  wie  ©etbe. 

Spacieusement,  adv.  geräumig. 

Spacieux,  euse,  adj.  geräumig  ; (gerautn)î 
vulg.  geräumlich. 

Spaciment  ober  Spaciement , s.  m.  ber  ©pa- 
çierplag  ber  ^arthäufer  ober  einiger 
anbern  £>rben*geidlid)fn,  innerhalb  ih* 
rer  Älöder  ober  auf  bem  benachbarten 
5«lbe. 

Spadassin,  s.  m.  berRaufer;  (aufbcutfchen 
Uiiiocrfïtâtcn)  ber  Renommid. 

Spadiiie  ober  Espadiiie,  s.m.  (im  l ^ombre* 
fpieO  ba*  tyif.îôau*. 

Spagyrique  ober  Spagirique.  adj.c.  b.i.  chi-  . 
mique,  d)l)mtfëi  in  folg,  t philosophie 
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cpagyrique,  b.  i,  chimie  métallurgique,  la 
métallurgie. 

Spahi , *.  m.  etn  türfifcher  Leiter. 

Spaimer , v.  a.  T.  (ein  ©chiflr  ) t&eeren, 

Spalt,  s.  m.  T.  her  ©paltflein , ein  glän* 
jenber  unb  fdmoptehter  ©tein,  welcher 
ben  $lutj  ber  «Oîctûtte  befördert. 

Spamoseux , euse,  adj.  T.  bem  Ärampf  litt» 

terworfen. 

Sparadrap , s.  m.  T.  her  Surchjug/  b.  *.  ein 
burcf)  ein  aefchmolzenea  tyflafler  burch* 
gejo geneö  ©tuet  £ein»anb. 

Sparcette  , f.  Esparcette. 

Spargeile , s.  f.  T.  hie  fletne  ©eniffe , 
(genêt);  vuig.  bet  flcitte  ©infler;  (eine 
tyflanje), 

Sparsiie,  adj.  c.  T.  jerftreut  ; ( wirb  »on 
©ternen  getagt  / welche  noch  in  fein 
©terttbilb  gebracht  roorbeu  finb). 

Sparte,  s.m.  batf  *Pfriemenfraut  ; ©part* 
gra$,  jum  hatten*,  £au*  ober  Äorb* 
Hechten, 

Sparterie , s.  f.  bte  SDîattenfûbrif  ; baé 
Jlechtwerf. 

Spaiton,  s.  m.  T.  ein  pon  fpanifdjem  ©e* 
niftc  ober  tpfriemenfraut  verfertigtet 
£au. 

Spasme,,  s.  m.  T.  bet  Ärampf;  M 3ucFen; 
bie  ^uefung. 

Spasmodique,  adj.  c.  T.  ftampftg  S **■ 

frampfftiüenb. 

Spasmo  ogie , s.  f.  T.  bie  £ebre  ton  ben 
Ärflntpfen. 

Spath  i s.  m.  (beutfcfi)  ber  ©patb>  eine 
feine,  frpftallinifcb  angefchoffcne  ©tein* 
art. 

Spath-fluor,  s.m.  T.  ber  $lufjfpat&. 

Spath-pesant,  s.m.  T.  ber  ©chwerfpath* 

Spathacé,  ée,  adj.  (Botan.)  mit  einer 
Blumenfdjeibe  perfeben. 

Spath,  s.f.  (Botan.)  bie  Blumenfdjeibe. 

Spathille,  s.f.  eine  f leine  Blumenfcheibc. 

Spathique,  adj.  c*  T.  ©patb  entbaltenb  ; 
ober  fpathbaltig  ; acide  spathique,  bie 
©pat&fÄurc. 

Spatule , s.  f.  ber  ©pate!  ber  Bpotbefet 
itnb  2BunbÄr$te  ; it.  bie  SönelgamS  ; ber 

£off!er  î **•  f,  tspatule  , vulg.  glaïeul 
puant. 

Spatuié,  i*,  adj.  (Botan.)  fpatelfbrmig. 

Spé,  s.  m.  ber  ältefle  ©borfttabe  in  ber 

■ JDomfirche  $u  tyariä. 

Spéautre,  s.  m.  ber  ©piflttter  i vulg.  flott 
zinc,  ber 

Spécial  , ale,  adj.  befonbet. 

Spécialement,  a</p.  befonöer#  ; intfbefottbere; 
infonberbeit  ; vulg.  abfonberlicb. 

Spécialité,  s.f.  (mcift  jur.)  baö  BefonberS* 
feptt  ; baö  Befonbere  ; waö  befonberö 
auögebrücft  ifl. 

Spécieusement , adv.  fdjcitlbar. 

Spécieux , cu«e  , adj.  fcheinbat  i prétexte 
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spécieux,  ber  ©r&eingtunb  î arithmétiquo 

spécieuse  , b,  i.  a gébre. 

Spécification,  s.f  bas  3?erjetrf)ni#  ; bie  ein# 
jelne  Angabe  unb  Benennung  ; it.  ittf, 
biefe  Bezeichnung  felbfl. 

Spécifié , ée , part,  et  adj.  cittjeln  OttgfgC# 
ben  unb  benannt  te. 

Spécifier,  v.  a.  perjeichnen;  einjeln  ange- 
ben Unb  benennen;  befonberö  bezeichnen; 
fpeetfleiren. 

Spécifique , a<jj.  c.  eiacntbûmltch  ; eigen  ; 
fptjififd)  ; remède  spécifique  . ober  s.  m. 
un  spécifique , ein  fpeciflfcbc*  Mittel; 
baä  ©peciflcum. 

Spécifiquement , adv.  eigentümlich  ; in$- 
befonöere;  fpeciflfch. 

Spectacle , s.  m.  ùberb.  ba$  ©chaufpiel  ; 
auch  qqf  ber  Slnblicf  ; iron.  baö©pef- 
tafel  ; u.  etn  (auf  ber  ©chaububne  oor- 
ge(lcUteS)  ©Cbaufpiel  ; »e  spectacle  de  la 
nature,  ber  ©djûuplaç  ber  Oîatur;  être 
en  spectacle,  jur ©iljau  Heben  ; ben  Bu- 
gen ber  28elt  au$gefi-i}t  feptt  ; sc  donner 
en  spectacle , fleb  Jur  ©djau  Hellen  ; fich 
bem  Urtbeil  ber  Söelt  auôi'eçen  ; machen 
bafj  alle  £eute  auf  einen  (eben;  servir 
de  spectacle , ein  ©pott  ber  £eutc  fct>n  s 
(f.  risée.) 

Spectateur  , s.  m.  bet  3ufd)auer, 

Spectatrice,  s.f.  bic  3ufd)ûucrtnn, 

Specue,  s.m.  baö ©efpend;  (©djrecfbilb) ; 
u.  fig.  ein  febr  öürrer,  hagerer  CKenfch; 
spectre  coloré,  T.  ein , Durch  bte  in  ein 
fin|lereg  Zimmer  einfalienbc  unb  burch 
bag^rtöma  gebrochene  £td)tflrablcn,ge* 
btlbctcÄ  lduglid)cd  farbige^  ißilb  ; ba$ 
©chattenfpiel. 

Spéculaire,  adj.  c . pierre  spéculaire,  T.  bet 

©piegelflein  ; baö  ^rauenglaö;  jrauen- 
ciö  ; leine  ©ppôart)  ; spéculaire,  s.f. 
Ober  ait  spéculiire,  s.  m.  bie  &unß  f 
©piegel  &u  machen. 

Spéculateur,  s.  m.  ber  Beobachter,  inf, 
ber  ©effirne  K,  (fonft  observateur);  it. 
ber  Jorfcher;  it  ber  J^anblungôgrûblerî 
fpanblungôfpcfulant;  it.adj.  p.us.  (fatt 

spéculatif. 

Spéculatif,  ive,  adj.  beobachtenb  ; forfehenbî 
fpefulatio  ; (tPirb  pou  ^Perfonen  unb 
©adjen  gefagt);  «V.  s.m  cor.  flatt  spécu- 
lateur; esprit  spéculatif , ber  5orfdjung$- 

geifl. 

Spéculation,  s.  f.  bic  Beobachtung  ; Be- 
trachtung; bte  ©pefulation;  //.b,  t,  ta 
théorie,  bie  &beorte;  (tm  ©egenfanpott 
pratique)  -,  it.  oie  £anblung$fpcfulation  ; 
ßinanjfpefulatton. 

Spécuiatotr-,i  /.  T.  bieienigcüBiffenfchûft 
roelche  fïch  mit  ©rflirung  ber  Âomete, 
beS  Bliçcô,  ^Donncr0  te.  abgibt. 

Spéculé , ée  , part-  et  adj.  f.  spéculer. 

Spéculer , p.  n.  beobachten  ; aufmerffam 
betrachten;  fpcfuliren;  itacbbcnfe«;  (m 
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• ber  Deutung  »on  beobachten  wirb 
eg  jumeilcn  aud)  alg  v.  a.  ffatt  obser- 

. ver  gefaxt)  ; spéculer  sur  qrh.  f clins  qch. , 

auf  etwag  fpefulireit;  ©pefulationen 
machen. 

Spëcuium,  s.  m.  (Cat.)  (Shtturg.)  ber  ©pic# 
gel  ; spéculum  oculi,  ber  '2lugcufpiegcl; 
spéculum  oris,  ber  »Oîunbfpieqcl  u.f.  «. 
(fo  «erben  nömlid)  mehrere  SÖerfjcugc 
genannt , «omit  bie  öeffuungen  beg 
£abcg  offen  erhalten,  ober  mit@c«alt 
geöffnet  «erben») 

Spée  ober  Cépée , s.  f.  T.  einjähriges  ober 

b $«ei>jàhrtgeg  £olj. 

Spélonque , s.  f.  (lût.)  f.  caverne. 

Sperguie,  #./.  ber  ©pergel,  eine  2lrt  Hüh- 
nerbiß (murgeiine,)  eût  gewtffcg  Juttcr- 
frout. 

spennatique  , adj.  c.  T.  §unt  tbîerifdjcn 
©amen  gehörig;  vaisseaux  spermatiques, 
©amcngefîfe. 

Spermatocéie , s.  f.  T.  ber  ©amenbrud)  ; 
biejenige  21rt  ©rud),  ba  fïd>  bteaufge 
fdiwoücncn  ©amengefößeitt  ben  Hobe« 
fad  fenfen. 

Spermatoiogie , s . /.  T.  bie  ©amcnlehrc  ; 
it.  eine  Slbhanblung  ù ber  bie  tbierifd)cn 
©amen. 

Sperme , s.  nu  T.  ber  tbtcrifcfjc  ©amen  ; 
sperme  de  ôal;ine,bfr  âBûUrath  i (plMs. 
blanc  de  baleine). 

Spéronaire,  Spéronat,  s.  m.  Spéronate,  s.f. 

eine  2trt  italiinifdjer  ©aleeren, 

Spéronneiie , s.  f.  ber  Siitterfporn , eine 
©lumej  f.  consoude. 

Sphacéie,  s.  m.  T.  ber  faite  ©rgnb  ; (auch 
sidération). 

Sphacélé,  ée,  adj.  7.  branbtg;  pom  falten 
©ranb  angegriffen  ober  angeffedt. 

Sphai der , c.  n.  fid)  cntjùnben;  pom  ©ranb 
angeflecft  «erben. 

Spbagitidcs,  s.f.  pl.  T.  bie  £voffel‘©lut* 
abern  am  Hälfe. 

Sphénoïdal , ale,  adj.  T.  $um  feilförmtgen 
©ein  beg  Äopfcg  gehörig  ; (f.  sphénoïde); 
selle  sphénoïdale,  bCt  turftfd)C  ©attel  ; 
(aud)  selle  de  Turquie,  uub  fosse  pitui- 
taire). 

Sphénoïde  ts.m.T.  bag  Äctlbein  ; bag  feil* 
förmige  ©ein  im  Äopf;  (aud)  basi  airc). 

Sphère,  r.  /.  (@eom.  Slfhon.)  bie  ©phöre  ; 
Äugel  ; (f.  globe)  ; it.  ber  Äretg  / bie 
£aufbabn  cineg  Planeten  ; it.  (Slftron.) 
bie ©pbörif;  bie  £ehrc  oon  ber©pbôrc, 
»om  Sßeltgeböiibe  ; it.fift.  bie  ©pbire, 
b.  i.  ber  ©trfunggfreig  ; (in  bcr$bvfif: 
sphère  d’activité)  ; aud)  ber  ©tanb  einer 
ÿetfon  } Sphère  armrlJaire  ober  artificielle, 
bie  fûnftltchc  ©phöre , etnc  Hûnmelg» 
fuge!  ober  îDeltfugcl/  bie  aus  lauter 
3irfeln  jufammengefeÇt  ifi  ; unb  rooran 
man  ftcb  bag  Stteltgcbaube  oorftclit. 
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Sphéricité,  s.f.  T.  bie  fphôrtfcfce  ©cffaCt; 
bie  SXunbung  ; Äugelform. 

Sphérique,  adj.c.  fphôrtfd)  î fugelförmia; 
runb  «te  eine  ©p&öre  ober  Äugel  ; ü. 
auö  Shnlen  einer  ©phàte  ober  Äugcl 
beftehenb. 

Sphériquement , adv.  fp&ârtfd)  ; in  ber  (in 
bie)  SHunbc  ; in  einem  Ävcife, 

Spheristère,  s.  m.  (bep  ben  Sllten)  ber  ©alU 
plan;  bag  ©aUhaug. 

Sphéristique,  adj.  c.  unb  meift  s.f.  (bep 
ben  9Utcn)  förpcrlidje  Uebungen  ober 
©Piele  mtt  bem  ©all;  bag  ©aUfpiel; 
inf.  Die  ©aUfpiclfunft. 

Sphéroïde,  s . j.  T.  fine  unpollfommcne 
©Pbirc  ; bie  2lftcrfugel  ; ittf.  cm  foirer 
^ (foltbcr)  Âorper^ 

Sphéiomachie,  s.  f.  f,  sphéristique. 

Sphincter,  s.  m.  (Ânat.)  ber  ©d)iie§muéfel. 

Sphinx,  s.  m.  (bep  Mutigen  aucft/.)  ber 
©pbiur  / ein  gemiiJe*  fabelbafted  Unge» 
teuer;  (©ilb&auerf.)ein  auf  bett  ^ toten 
liegenbeo  Sbicr  mit  einem  îôeiberfopf/ 
mit  «ciblidjen  ©rüden,  unb  mit  bera 

e Körper  unb  ben  Älaucn  cineö  £o«en. 

Sphondyle,  f.  spondyle. 

Spica,  s.  m.  (lat.)  bte  Äornöljrcnbinbc. 

Spica-naid,  s.  m.  bie  ©ptefcnarbe/  b.  i.  ber 
£aoenbcl  ; f.  nard. 

Spiciiége,  s.  m.  T.  (bie  2lebrcnlefe)  ; Sîacfc* 
lefe  ; it.  eine  ©a mmlung  pon  àftcnffù* 
den  ic,  ( lat«  spicikgium  ).  (pergl.  flori- 
lège.) 

Spinal,  a le,  adj . T.  jum  SHucfgratô  gc* 
hörig. 

Spina-ventosa  , s.  m . T.  ber  SCBtnbbOrU/ 
eine  innere  Änodjenföule. 

Spinelle,  adj.  rubis  spinellc  , bet  bla§rOtb< 

^ Slubin;  ber@pincll. 

Spinescent,  ente,  adj.  (©otan.)  bortlffc 

, mig. 

Spinosisme , s.  m.  bte  £ebre  bctl  ©ptnoja. 

Spinosiste,  s.  m.  et  f.  Der  ©pinojijl  ; ein 
Anhänger  beö  ©ptnoüa. 

Spirale , s.f.  it.  adj.  Spiral , ate,  (fdjncden* 
formtg  ge«imben;  fpiral)  ligne  spirale , 
bte  ©djnerfcnlinie  ; ©pirallinie. 

Spiralement,  adv.  fd)liedcnförniig. 

Spiraton,  s.f.  T.  baö  2lu5gehen  bcgheili» 
gen©ei(lfö  pom  ^ater  unb  ©ohn. 

Spire , s.f.  T.  eine  ©d)nr cf enlinic ; ((.spi- 
rale) ; it.  mcift  eine  cinjdne  3Btnbung 
bcvfelben  ; it.  ein  fk&  «inbenber  'Pfuhl 
am  ©aulcntuf?. 

Spiréc,  s.f.  7.  bte  ©pirffaubf. 

Spiritualisation,  s.f.  ( gppm.)  bte  SJergci» 
(Ugutig  ; bie  £erau$jtcbung  beg  ©ptrt* 
tug;  bie  SOermanblting  in  einen  ©ptri* 
tag  (burd)  bie  iöcfftUätion). 

Spiritualisé,  ée,  part,  et  adj.  pergCtffigt  JC, 
f.  spiritualisation. 

Spiritualiser,  v.  a.  T.  pcrgcifttgen  ; f.  spi- 
ritualisation. 

Spiritualité» 
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Spiritualité,  s.f.  bie  geidige  (tm  ©egenfah  Spondaïque , adj.  c.  (p.  Sßerfen)  fpottbftifcb  * 
ber  fdrperltcben  ) Natur  i Dad  getdigej  jipep  lange  ©plben  enthaltcnD. 

Söefcn  ; Die  ©eifHgfett;  */.  (mpftifcbc;Spondée,  s.  m.  T.  Det(3ponDÂud,  ein©pl* 


Ideologie)  Die  gctdüche  Natur  ; Dad 
geijiiicpe  20efen  i livre  de  Spiritualité  , 
ein  gcidlidjes  ’Sud)  i eine  geifUidje  Q3e* 
tracbtung. 

Spirituel, die,  adj.  getdtg;  unfôrperlich  ; 
it.  (p.  <J)erfoncn  unDôadjen)  geidretcb; 
geiflooll;  flnnreid)  ; twjtg  î it.  getdlidb/ 
(im  ©egenfap  Dr«  Jleifchlichcn,  Sinnli- 
chen) ; it*  ÇÇf-  D.  i,  allégorique  , bilD- 

Itd> ; figürlich;  allcgorifch;  //.(»on  Der 
SBurbe  Der  ©ei|îhd)en)  geidlict),  (im 
©egenfûp  von  temporel)  ; père  spirituel. 
Der  ^cichtpater  ; ©etrtffcndrath  ; puis- 
sance spirituelle.  Die  geidüche  ©croalt  ; 
concert  spirituel , Die  (£t)0rmuftf } Dad 
Oratorio. 

Spirituel,  s. m.  Die  geidlûhcn  Kirchen»2ln* 
gclegen&eiten  ; Du  6eelforge,  unD  wad 
Damit  perfuupft  ifi. 

Spirituellement,  adv.  geijlretcf);  getftooQ  ; 

finnreich  ; trtçig  i it.  (£beol.)  un  ©cid 

(en  esprit). 

Spiritueux  , euse,  adj.  (Oplt  ©etrittfen  2C.) 
- geiftis;  darf. 

Spiuie  ue  houille , s.f.  Der ©teinfohlen* 
daub. 

Spbncbnoiogie,  s.f.  T.  Die£ehrc  oon  Den 
(£mgcweiben. 

Spleen  , s.  m.  (fpr.  Splihn)  Det  (BplfCn  i Die 
sfJîiUfranfbcit. 

Splendeur  , s.  f.  Dft  ©lanj  } it.  fig.  J.  $3, 

Der  €bre,  Des  Dtubmdic.  (f.  aud)  éclat)  ; 

it.  Dû  $rad)t  ; f.  magnificence,  pompe. 
Splendide,  adj.  c.fig . gléltjeilD,  D.  i.  pcud)* 

tig;  fodbar;  berrlicb. 

Splendidement,  adv.  pr«d)ttg  IC. 
Splénique,  adj.  c . T.  $Ut  ^tll*  gefiôrtg  , 
oDer  Diefelbe  bctrcffenDi  oDer  aud),  Die- 
felbc  beilenb;  veine  splénique,  Die  ?)îilj* 
®!utaDer;  remèdes  spléniques,  SOîittrl 
gegen  Die  ^iljfranfbeiten. 

Spiénite,  s.f.  T.  Die  ^lutaDer  Der  linfett 
JpanD. 

Spode  , s.  f.  T.  Der  graueNicht  ; Die  £lnf* 
bluitte  ; Der  falcmirtc  3mf,  welcher  fid) 
in  ©edalt  einer  2lfche  mie  ïKur  an  Dem 
£)fen  anbûngt  ; Die  £utia;  (f.  aud) 

tutie). 

Spoliateur,  s.  m-  Der  *ßfünDerer,  §.Q5.  des 
temples . Der  £empel  ; it. spoliateur,  trice, 
adj.  nouv.  räubernd). 

Spoliation,  s.f.  (jur.)  Die  <plünDerung  ; 
Beraubung;  gewaltfameéntfeÇung  Dcd 
93efïçed  einer  ©acbe. 

Spolié,  ée , part,  et  adj.  gcpllinbctt  K«  f, 
spolier. 

Spolier,  v.  a.  (jut.)  plttnbern;  — qn.  de 
qch. , jemauD  einer  <?ache  berauben  ; 
ibn  mit  ©emalt  DcdQJeftijed  einer  (Sache 
entfeçen. 

T.  /• 


bcnfuft  bon  jwep  langen  igplben. 

Spondy le,  s.  m.  (Slnat.)  D.  i.  vertèbre,  Datf 

©irbelbcin;  it.  Dad  Unrechte  SBören- 
flau , -eine  tyflanje. 

Spongieux,  euse,  adj , fehwammicht;  fripant» 
artig. 

Spongite,  s.f  T \ Der  ©dnpammdeiit.. 
Spontanée , adj.  c.  ( £ebrdpl  ) freptPiUig  ! 
wad  aud  frepem  ffîiUcn  gefehiebt  î felbd- 
tbitig;  it.  wad  pon  ftd)  felbd  fommt; 
natürlich  » lassitude  spontanée,  eine  Sftu- 
Digfeit  Die  pon  ftepen  @türfcn  in  Die 
©lieber  fdjligt;  évacuations  spontanées, 

natürliche  Währungen  ober  2ludlec- 
rungen , (welche  nid)t  Durch  2lrj encpen 
erjtpungen  roerben)  ; plantes  spontanées, 
frcptpadjfntDe , ppn  felbd  fommenbe 
tydanjen. 

Spontanéité,  s.f.  T.  Die  Çreptpüligfett  ; 
®elbdtb5tigfeit;  it.  Dad  Natürliche  i f.  . 

spontanée. 

Spontanément,  adv.  freptPiBig  K»  f,  spon- 
i tanée. 

Sponton,  s.  m.  f.  Esponton. 

Sporadique,  adj.  c . T.  maladies  sporadiques, 

Äranfbciten  welche  nur  einjelnen  ÿer* 
fonen  (unD  nicht  ganzen  £&nbern)  (im 
©egenfaç  pon  épidémique)  judodeii/  unD 
aud  befonbern  ttrfachen  eutdeben. 

Sporte,  s.f  Der  «ettelforb  Der  Äapuuner. 
Sportule,  s.  f.  (lat.  eiaeutlid) i ein  Körb- 
chen) ; Die  @portel;  ©ebupr  ; f.  épices,/»/. 
Spumosité,  s.f.  T.  Dte  €igcnfd)aft  Dejfen 
watf  fchÂumet. 

Sputation,  s.f.  T.  Dad  Sludfpcpen;  @pucfen. 
Sputer,  s.  m.  f,  spéautie. 

Squadroniste,  s.  m.  (bep  einer  ipapdônjûhO 

einer  Pon  Denienigen  KarDinilen  , Die 
ed  mit  cinanDer  halten,  unD  feiner  pott 
Den  anbern  ^artepen  anbângen  ; (f.aucfy 

escadron). 

Squameuse,  adj.  f.  T.  suture  squameuse. 

Die  ©chuppenna&t  Der  Omtfchale. 

Squ«  lett« , r.  m.  bad  ©crippc  ; {yuig.  j^ob- 
tengerippe)}  @felctti  it.  fig.  eine  fepr 
magere  <Perfon. 

Squ  ïie,  s.  f.  T.  Die  îDfeerjtptebel  î (auc(j 
scilie)  ; it.  eine  Slrt  Krebfe. 

Squtllitique,  f,  scillitique. 

Sqninancie,  f,  esquinancie. 

Squine,  ober  Esquine,  ober  China , s.f.  T, 

Die  ébinanmrucl  ; <Pocfenwurjel. 

Squirre,  s.m.  T.  eine  perbirtete,  unfehmerj- 
hafte  ©efchtPuld  » Dic^Drûfenperhôrtung 
oDer  ©efcpmuld. 

Squirreux,  euse,  adj.  T.  tumeur  squirreuse, 

D.  t.  un  squirre. 

St  ! inter j.  f,  chut. 

Stabilité,  s.f.  Dte  &aucrhûftigfeit  unD  Je- 
(litffdt  i Die  $aucr  ; Der  ©edanD  ; Die 
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$8e(Mnbiflfftt  ; faire  voeu  de  stabilité, 
bas  ©clubbe  thun  befiänbtg  in  einem 
Äloder  j u bleiben« 

Stabiat,  s.  m.  eine  Söohmmg  welche  fiel)  bie 
dauern  in  ben  Italien  machen/ um  mit 
ihrem  3>ich  barin  511  überwintern. 

Stable,  adj.  c.  fed  unb  boucrhoft;  bejUn* 
big;  anhaltenb. 

Stachys,  s.  m.  (»öotan.)  bte  SKodpolet). 

Stacté,  s.m.  r.bcr^ivrrhcnfaft;  r'r.flufii* 
ger  ©torap. 

Stade,  s.  m.  bie  «Rennbahn  ber Sßettlaufer 
beo  ben  alten  ©riechen  ; it.  baö  ©ta* 
biutn  / ein  griechifchcö  Söegemafj  von 
is5  geometrifchen  ©chritten« 

Stadhouaer  etc.  f,  Stathoudie  etc. 

Stage , s.m.  bie  verorbnete  ^cit , wÜbrenb 
welcher  ein  ©omherr  feine  ©tiftöfirdje 
perfönlid)  bebienen  muff  ; bie  verorbnete 
SRejibenj  eines  Äationit'nS. 

Stagnant,  ante,  adj.  (üom  SBaffer  / Von 

©Äften  k.)  fliUe  (iehenb;  ftoefenb. 

Stagnation,  s.  f.  prop.  {et  ßg.  nouv.)  bie 
©toefuttg;  baö  ©toefen;  f.  stagnant. 

Staimbouc,  s.m.  ber  ©teinboef  / eine  Sirt 
©entfen. 

Stalactite,  i./.  T.  ber  ©inter  ; Uropfjictn. 

Stalagmite,  s.ß  r.  ber  Söarjendun,  eine 
2tct  £ropfdfin  (stalactite). 

Stalle,  s.  m.  ber  (EhOtduhl. 

Stamat e,s.f  it.  Staraéte , s.  f.  JWepetlet) 

arten  Söollenjeuge. 

Stamenas  ober  Stamenais,  s.  m.  (©djiffb.) 

. baö  Änieholj  ; Ærummholj;  f.  genou. 

Staminal,  aie,  adj.  ('Sottttt.)  jU  ben  ©taub* 
fiben  gehörig. 

Stamineux,  euse,  adj.  (>Botan.)  mit  langen 
©taubfüben  verfe&cn. 

Staminifére,  adj.  c.  (93otan.)  mit  ©taub» 
fübett  verfeben. 

Stampe,  s.f.  ber  ©tàmpel  womit  bie  Sie* 

- qcr  gejeichnet  werben  ; it-  (SBergrn.)  ber 
^wifchenraum  jwifdjen  jwepett  Metall* 
aber«. 

Sunce,  s.f.  eine  ©tanje  ; it.  piur.  ©tan* 
jen/  b.  i.  eine  auö  mehreren  gleichen 
©trophen  befleheube  art  ©ebichte. 

Stangue,  s.f.  (2öap.)  bie  SUtfcrdange. 

Stanté,  adj.  m.  ouvrage  stanté,  ( ©tabler 

. ein  mûhfam  auöaearbeiteteö  ©emiblbe, 
bem  cö  an  Eeichtigfeit,  Äühnhett  tc,  fehlt. 

Staphiiin,  s.  m.  T.  ber  «Raubf&fer. 

Stapbilôme,  s.m . T.  bet  SBorfaU  beö äu- 
gen flernö. 

Staphiwigre,  s.f  T.  baöE&ufefraut;  (auch 

herbe  aux  poux)» 

Staphylodendron , s.  m.  T.  ber  ^Jimpetnujj* 
bäum. 


Starostie , s.f.  bie  ©tarodev  ; baö  ©ebtetfc 

^ eineö  ©taro(len  ; f.  staroste. 

Stase,  s.  f.  T.  bie  ©toefuttg,  ber  ©tili* 
fianb  ber  ©üfte  im  Äörper. 

Sutere,  s.f.  bie  ©cbtteUwage  ; f.  peson. 

Statére,  s.  m.ber  ©rater,  eine  ©olb*  unb 
@ilber*©tünje  ber  alten  ©riechen. 

Suthouder,  s.  m.  (hollünb.)  (ehern.)  ber 
Statthalter  Pon  J^ollanb. 

Stathouderat,  s.  m.  bie  ©tatthalterfchaft; 
bie  ©tatthalterwürbe. 

Statice,  s.  m.  T.  böö  ©Cecrgraö  ; bie  Älu» 
dcrnelfe. 

Station , s.f.  fam.  ein  fttrjer  Aufenthalt 
(eine  ©tation)  an  einem  £>rt , (qu’on 
fait  dans  un  endroit,)  um  bafelbjt  auö* 
îiiruhen  ; (i(l  nicht  mit  relais  ju  perwcch* 
fein)  ; it*  station,  (tont.  fath.  Âirche)  tint 
©tation  ; eine  Ätrcbe,  Kapelle,  ein  Al* 
tat  tc.  wo  man  einen  ©tiUfianb  macht/ 
unb  betbet;  it*  bie  ©teile  eineö Abvcnt* 
ober  ftajten-qjrebigerö  ; it.  (£rigonom.) 
ber  ©tanbpunft;  (Adron.)  betfehein* 
bare  ©tiQftanb  eineö  Planeten. 

Stationnaire,  adj.  c.  (affron.)  diUjifhenb; 
vaisseau  stationnaire,  ober  blofj  station- 
naire, s.  m.  baö  SÖachtfchtft  ; soldats  sta- 
tionnaires, (alt.  SXômcrn)  anögefteütc 
©chilbwacben  ; fièvre  stationnaire,  T . 

ein  lang  anhaltenbeö  lieber;  ein  ©tanb» 
fieber. 

Stationnale,  adj.  f.  église  stationnai?,  (fath. 

Äirche)  eine  Äircbc  wofclbd  SBaUfabrce 
ober  ^rojeffionen  eine  ©tation  machen  ; 
f.  station. 

Statique,  s.f.  T.  bie©tatif;  bertcmgc£beil 
ber  ©fathematif,  welcher  pom  ©Icichgc* 
wicht  ber  feilen  Körper  hanbclt. 

Statistique,  s.f  bie  ©tatidtf  ; bte©taatö* 
funbe  ; bie  Äenntnid  ber  ©taatöfrafte 
unb  ©taatöetnrichtung  ; it.  adj.  tfati* 
dtfd). 

Statmeistre,  s.m.  ber  ©tattmciflcr. 

Statuaire,  s.m.  et  adj.  ber  iöilbbauer  (inf. 
bcö  aiterthumö/)  weldier  töilbfüulen 

verfertigt  ; it.  adj.  c.  niarhie  statuaire, 

§u  iilbfiulen  bienltcher  Marmor  ; co» 
lonne  statuaire,  eine  ^Silbfüule  Worauf 
ein  95ilD  dcht. 

Statue,  s.f.  bie  ^Bilbfiulc;  ©tatue  ; baö 
©tanbbilb  ; it.fig.  bte  ’Silbfütilf/  b.  i. 
eine  (tn  ihren  Sanieren)  detfc  <JJcrfon  ; 
statue  sacrée,  eine  ^Bilbfüule  welche  ft* 
nen  ^eiligen  pordellt;  baö  £ciligenbiib; 

statue  persique,  f.  persique  unb  persan. 

Statué,  éctpart.  et  adj.  fedgcfCÇt;  bcfchlof* 

fen  te. 

Statuer,  v.  a.  (jur.)  fcdfcçen  ; bcfchliefjen; 


Staroste,  s.m.  (im  e&em.  'polen)  ber  ©ta* 
rod  ; ein  vornehmer  Beamter,  ber  ein 
föniglicheö  ©dilod  mtt  bem  bas«  gebö* 
rigen  ©ebietb  verwaltete;  unb  bie  ©e* 
teebtigfeit  hanbhAbte. 


verorbnen. 

Stature,  s.f.  bie  Eeibcögröfic ; ©tatur. 
Statut,  s.  m.  baö  ©tatut ; bie  ©ahung , 
b.  t.  baö  ©efeç  einer  ©emcinbC;  ©efell* 
fchaft;  Innung  tc. 
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Stéatite,  s.f.  T.  Der  ©pétf  ftfttU 

Stéatocéle  , s.  m.  T.  Der  jfttDrUCb  Î Die 
©pecf boDcngefchroulfl  ; eine  fteefartige 
©efcbroult*  am  fpoDcnfacf. 

Stéatome  , s.  m.  T.  DtC  ©pccfgcfcbroulft  J 
f.  stéatocéle. 

Stëchas , s.  m . T.  Daô  ©tôd)a$fraut , eine 
2trt  gavetiDcï. 

Sténographie,  s. y.  T’.  Die  ®i|fenfd)ûft  mit 
Biffent  unD  £etcben  5U  W>tcibcit  j Ôte  ©e* 
5etinfd)reibtUll|l  ; f.  cryptographie. 

Stéganograpbique  » <*<#•  c%  T,  fleganogra* 
P^ifdy  ; ( f,  »orbergeh.) 

Stegnotjque,  adj.c.  T.  (.astringent. 

Stdage , s.  m.  prvci.  s>te  Bollgerechtigfeit  »on 
jeDem  galtet  ©etretDe,  ©alj  ic. 

Stéiagier , s.  m.  prvel . Der  <pad)ter  Dicfer 
£oUgcrccbtigfeit  ; f.  stalag«. 

Steüion , î.  m.  T . Die  ©teiit*(EiDeebfe,  eine 
Heine  (EiDcchfe  Die  ouf  DcmHûtfen  §le* 
rfen  rote  ©terne  bat. 

Steiiionat,  s. m.  (fur.)  ber  $rug»erfanf ; 
Derjenige  ©etrug  / Da  einer  ein  ©ut  Da$ 
einem  aiiDcrn  gehört,  fur  (eut  eigenem 
»erfauft  ; oDer  Da  einer  ein  ©ut  roeidjeö 
er  »erfauft,  für  fcbulbenfre»  auögibt. 

Stellionataire.  s.  m.  ,(jur.)  Der  £rug»CrfÄU* 
fer  ; 'Betrüger  ; f.  stejüonat. 

Sténochorte,  s.f  T.  Die  Verengung  eines 
©efötfeö  Durch  eine  ©efcbroulft. 

Sténographe,  s m.  nom . »er  9îad)fchreibcr  ; 
(®efi1)roinDfd)reiber)  ; f.  sténographier. 

Sténographie  , s.  f.  nom . DtC  ©cfcbrotltb» 

fcbrcibefunfl  Durch  Beidjen  unD  Slbfur* 
jungem 

Sténographien  , s.  m.  nom . pl.us.  sténo- 
graphe. 

Sténographier,  v.  a.  nom.  einen  ttîtinblichcn 
«Bortrag  Durch  Reichen  unD  Stbfurjun* 
gen  roôrlid)  nadifehreiben. 

Stcnté,  adj.  m.  (fablet)  mûbfam  gear* 
bettet;  gclecFt. 

Stère , s . m . nouv.  Der  ©tcre , fin  £ol$« 
maü  »on  ungefähr  29  Äubiffujj  Inhalt. 

Stéréobate , î.  m.  Der  beroorragenbe  £bcil 
etneo  ©Äulenfutjeä. 

Stéréographie  , t f.  T.  Dte  $Un(l  DiCÂÔï* 
Der  auf  einer  ^{&d>e  »orjuftdlcn. 

Stéréométrie , s.  f.  T.  Dte  Çe&tC  »Ott  Der 
Äörpcrmejfung. 

Stéréotomie,  s.f.  T.  Die  £ebre  »om$urch« 
fehnitt  fefter  oDer  Dicter  ôrper. 

Stéréotypage,  s.  m.  Dte  $0WlDrUCf crc». 

Stéréotype , *dj.  c.  ftereotopifdb  ; mit  feften 
formen  abgeDrucf  t ; s.  m.  Die  fefte  $rucf* 
form  ; it.  Dao  mit  ©tcreotppen  gcDrucf te 
«ucb. 

Stéréotyper,  v.  a . fefte  £rucf  formen  machen. 

Stéréotype , s.f.  Die  Äunjt  ©tcreotpocn 
ober  fcjlftebenbciörucfformen  *u  machen. 

Stérile,  adj.  c.  prop.  et  fig.  unfruchtbar; 
frucbtlod  ; fabi  ; arm  ; mager  ; teer  te. 
(en  qch. , an  ctroflO)  i it.  (im  Bergbau) 
taub;  unebel» 


Stérilement,  adv.  p.us.  (mfeitcht&ûr. 
Stérilité,  s.f.  prop.  et  Jîg.  Dte  Unfritcht« 
barfett  ; (f.  stérile)  ; fig.  Der  Mangel* 
Sterling,  s.m.  eine  engltfche  &echenmûn$c  î 
une  livre  sterling,  eût  fljfllttb  ©terltng/ 

ungefàht  24  ftanjôfïfd^e  ftoreô. 
Sterno-hyoïdien  etc.  f.  unter  sternum. 
Sternum,  s.m.  ((at.)  T.  Dag «Brufibeirt/ 
î»  in  foig.  j muscle-sterno-hyoïdien. 
Der  ^3rufi$ungenb^in  * CDîuôfel  ; muscle 
stemo  thyroidien.  Der  ©ruflbeitt-COîUOfel 

DerÄehleic.  # 

Steinutatif,  ive,  adj.  f.  sternutatoire. 
Sternutatoirc , adj.  c.  remède  sternutatoire  , 
Unb  s.  m.  un  sternutatoire,  T.  batiste* 
fcmittcl  ; 9?iefe»ul»cr  te.  ; ein  jum  Ôîie* 
fen  reijenbeö  Mittel  ; (.auch Ptamuque. 
Stibié,  ée , adj.  T.  aué  ©pie^giaö  bereitet; 

tartre  stibié , b.  i.  tartre  émetique. 
Stigmates,  s.  m.pi.  (rDm.  fat^oï.  Âirche) 
Die  SBuitDenmahle  ©brtfh  ; it.  Der  3tD* 
Drucf  Der  ^BunDrn  Sbrijlt  auf  hem  £etb 
Dcô  heU.  5t«njtôfu8  ; it  (De»  Den  2llten) 
Dte’BranDmahïe  auf  Der  ©tirn  gebranD* 
marfter  ©flaoen;  it.  T.  Dte  fcuftroarjett 
geroiiJer  ^nfeften,  in(.  Der  Staupen. 
Stigmatisé,  ée  , part,  et  adj.  (»om  Dfiiig?tt 

JranjiOfuO)  mit  Den  ^unDen  ©btifri 
bejeidbnet  ; ( f.  stigmates)  ; it.  gcbranD* 
marft  î (.  stigmatiser. 

Stigmatiser,  v.  a.  (ait*  SK&rtt.)  (etttCH  ©fia* 

»en)  branbmarfcm 
Stil  de  grain , s.  m.  Daé  ©chuttgelD* 

Stile  , Stilet , f.  style , stylet. 

Stimulant,  ante,  adj.  it.  s.m.  T.  reijettbî 
DaO  Heilmittel  ; ein  reijenDeO  Strjenep* 
mittel. 

Stimuler,  v.  a.  p.us . fo  »tel  ûfô  exciter,  (Ut* 
(pornen. 

Stipendiaire,  adj.c.  in  ©Olb  flehettDîDC* 
folDet. 

Stipendié,  ée,  part,  et  adj.  DefolDct  IC. 
Stipendier,  v.a.  (gruppen)  in  feinem  @olb 
haben  > bcfolbcn  ; f.  soudoyer. 

Stipulant,  ante,  adj.  annebmenb  ; angelo* 
benb;  ber,  Die  etroao  in  einem  Vertrag 
»crfpricht  oDer  fîdi  »er(pred)en  l&gt  te* 

(.  stipuler. 

Stipulation , s.  f.  Dte  Uebcreinfuttft  ; De» 
Vertrag  ; «öerfprud)  ; Die  ©eDingung* 

Stipulé,  ée,  part,  et  adj . fcffgefeÇt  ; »et* 

fproècn  te. 

Stipuler,  v.  a . (ûUd)  absol.)  (etWOO)  Durch 

einen  Vertrag  feflfeben,  »erfpreeben,  an- 
gcloben,  fîch  lu  etroaö  »crpfltchten , ftch 
etroaö  »erfprechen  laffen,  ftch  audbingen, 
auObcDmgcn;  eins  roerDen,  ûbcrcmfom* 
men;  (jlipuliren). 

Stoïcien , enue , adj.  floifd)  > (f.  Stoïcisme)  j 
it.  Ürcng  i (f.  auch  Stoïque)  ; it.  s.  m.  D et 
©totfer  ; it.  ein  flrcngct , unerfehutter* 
lieber,  ftanDhafter  SJtann ; f.  auch  Por- 
tique. 
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Stoïcisme,  s.  m.  bie  £ebre  ber©totfer;  ber  Stratifier,  •>. a.((£bgm.)fd)id)ten;fd)i(fitfn« 
©toicitfntu#  ; it . bie  ©ranbbûftigfeit!  u>cifc#  lagenwcife  über  einanber  legen. 

( Uncmpfïnblid)feit)  in  beu  grôiten  Sratiotes,  *.  m. />/wr.  r.  bie  ffiaiTer-SÜee; 
©cfomerjcn  te.  Ärabbenflaue,  (eine  SÔafîerpfïanjc  ; aud) 

Stoïque,  adj.  c.  ftoifdj,  b.  t.  tlû(f)2trtber  mille- feuille). 

©toifer;  firettg;  erufl^aft  ; «ncrfctjùt-  Stratogratie , s.f. p.us.  ba$  £ricg$regimcnt  ; 
terlicb  ; flanb&aft  ; unempfinbltrf).  bie  mtlitÂrifd)e  Regierung. 


Stoïquement,  adv.  jlotfd)»  «te  Ctn@tl)iffr. 
StoL fiche,  i.  m.  (beutfd))  b.  i.  morue  sèche, 

ber  ©tocfftfd). 

Stomacal,  aie,  adj.  T.  magenflArfenb ; f. 

Otld)  stomachique. 

Stomachique,  adj.  c.  T.  $um  ÇOîagett  gcbb* 
rig;  it.  b.  i.  stomacal,  magcnjiàrfcnb  ; 
it.  s.  m.  eine  sRagenarjcnct)  i ein  mögen» 
(lirfenbeö  Vittel;  veine  Stomachique, 
eine  ÇDiûgenblutôber. 

Storax  ober  Styrax , s.  nu  bet  ©torap  ; it. 
ber  ©torarbaum. 

Store,  s.f.  eine  2lrt  SBor&ang,  wclebentan 
ouf*  unb  obroUen  fonn  > ber  RoUoor* 
bang. 

Strabisme,  s.  m.  T.  bo$  ©djielen;  eine  2lrt 
Slugenframpf. 

Strace,  t.  m.  livre  de  strace,  T.  ein  ©ud) 

worein  nod)  geenbigter  JpanMungSge» 
feUfcboft  ber  Rûcfilanb  ber  ©djulbcn 
eingetragen  wirb;  bie  ©trage. 
Stiaction,  s.y.  (©ncfcbr.)  boô  Jpcrautfjiebcn 
ober  Unterlegen  ber  ©ud)ftaben,  wcldK 
rotb  gebrueft  werben  follcit. 

Stradiot,  s.  m.  f.  Estradiot. . 

Stramonium , s.  m.  T.  bCC  ©ted)Opfel,  Citte 
$flan$e* 

Stianguiation , s . f.  (£cbrfh)l)  bie  ©rbrojTc» 
lUttg  ; f.  étranglement. 

Strangurie,  s.f.  T.  bie  JpOWWinbe. 
Strapassé,  ée , adj.  figure  strapassée,  eine 

flûditig  bingeworfene  ^cidjmmg  ober 
$ignr.  , t 

Strapasscr , v.  a.  ol.  fam.  mit  ©d)lagen 

mifj&atibeln. 

Strapassionner,  v.a.  T.  fîïûpûljicrcn;  fd)fcd)t 

jcicfjiten  ober  moblen. 

Srapontin , s.  m.  ber  îîfbenOg;  Rürffîfj  ; 
ein  Heiner/  beweglidjer  ©ig  oorn  on  ei 
ner  §wtt)fîgigen , ober  aud)  in  ber  SOîitte 
unb  ïingO  ben  ©chligen  einer  oierfigi 
gen  Æutfcbe  ï ( ©djüîf.)  bie  £ang 
matte. 

Sras,  s.m.  pierre  de  St»as,  ein(nod)  feinem 
(Erjünber  benannter)  funjUid)  nadige 
maebter  Diamant. 

Strasse,  s.f.  bie  aöitrfcibe  î (aud)  contailics). 
Stratagème,  s.  m . bie  £rieg«lifl  J it.  fig. 

einelgift.  (pgl.  finesse,  ruse.) 

Stratège , ( Stratègue  ) s.  m.  ein  Äriegtfbt 

febia&abcr  , jclb&err  bep  ben  alten  ©rie« 
eben. 

Stratéiate , s . m . eine  2(rt  Äriegöotfiiiere 
bet)  ben  alten  ©riertjen. 

Stratification,  a./.  CÇ&pmiC)  bie  ©C$id) 

tung. 


Stratographie,  s.f.  bie  Æriegôbefdireibutig  ; 
it.  ftatt  stratogratie,  ber  tfricgSftaati  bit 
militirifdic  Regierung. 

Stréiitz , s.  m.  ein  ©trelig,  b.  i.  (e&em.) 
einer  oon  ber  £cibwacbe  ber  rufitfeben 
ÜJlonarcben. 

Stribord,  (Estribord)  s.  m.  T.  baÔ  ©teuft« 
borb,  b.i.  bie  rechte  ©eite  beö  ©djurc*  ; 
(im  ©egenfag  oon  bâbord). 

Stricage,  s.  m.  ( £ud)m.)  ba$  2(u$rau&nt 
(lainage)  ber  iudier. 

Strict,  icte, adj. (im morotifcben S3erftanb) 
genau;  eng;  fireng. 

Strictement,  adv . genau  K. 

Strié,  ée,  adj.  (©auf.)  gejlteift;  (f.  can- 
nelé) ; it.  (iroblig. 

Stries , s.  f.  piur.  T.  Streifen. 

Strigiiie,  s.  m.  (latein.)  (b.  i.  bertfamm; 
bie  ©triegcl)  ; eine  2lrt  Ära^er,  womit 
ftcb  bie  2llren  im  ^ab  bie  £aut  fd)aben 
ober  fragen  liefen. 

Striqucr,  a.  T.  (baô  &ucb)  ouôrauben; 
f,  stricage. 

Striures,  s. f plur.  T.  (on  ©iulen)  f.  can- 
nelure ; it.  f,  rayure. 

Strobile,  s.  m.  ('^Oton.)  f.  cône. 

Strongle , s.  m.  T.  ber  ©pulmuwt  , tin 
fobenfôrmiger  30urm , ber  fïd)  in  ben 
©tngeweiben  ber  €Oîenfrf>en  unb  ^^tere 
ûufbÂlr. 

Strophe,  s.f.  (^id)tfun(l)  bie©tropbf. 

Structure,  s.f.  bie  Bauart;  ber  ©au  ; (le|* 
tcrcO  wirb  aud)  ooiu  Äärprr  ber  ?P?en» 
(dien  unb  giriere,  aud)  fig-  oon  bet 
Slnorbnung  einer  Skebey  tyeriobe  ic.  gc* 
fagt). 

Stryges,  s.  m.  ber  ©llttfonget;  f.  vampire. 

Stuc,  s.  m.  ber  ©tucF  i eine  auHerflofje* 
nem  weißem  Marmot  unb  aui^alf  ju* 
bereitete  2lrt  »Dîôrtel,  worau*  ^te@tud* 
arbeit  (ouvrage  dr  stuc)  oerfertigt  wirb. 

Stucateur,  s.  m . ber  ©turf  • Arbeiter  ; f. 
stuc.  — 

Studieusement,  adv.  ffetfjig;  mit^leif. 

Studieux,  euse,  adj.  fieigtg  im  ©tubiren  » 
bem  ©tubiren  febr  ergeben. 

Stupéfactif,  ive , adj.  T.  einfchlÂfewb  unb 
betÂubenb  î f.  Stupéfaction. 

Stupéfaction,  s.f.  T.  bie  €infd)l5ferung 
unb  ©ctiubung  eineô  îheil^  beO  Âôr* 
per$  ; it.  fig.  p us.  baô  ©rftaunen  ; bie 
©CtÄtlbung  J f.  Stupeur,  étonnement. 

Stupéfait,  aite,  adj.  erflaunt ; beftürjt* 

Stupéfiant,  ante,  adj.  f.  stupéfactif. 

Stupéfier,  v.a.  T.  ftnfd)lÂfew  unb  betiu- 
ben;  ber  ©mpfinbung  berauben;  {p.us. 
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engourdir;)  (f.  stupéfaction)  ; «V.  ßg.  ttt  Stylogîosse,  ad}.  et  s.  m.  T ’.  btt  ©tiffel- 
©rftaunen  feçen  î beflûtjen  ; f*  étonner.  I 5un9*ne  SOîuôfef.  • 

Stupeur,  j./  T.  bic  «rftatrunj  i @tarr.|s'>'J°h>'0,IIi'evn  J-  ter  ©riffd- 

fud)t  ; »(tÂu&Utli)  i (f.  engourjiss  ment;).  3 11  n II  f n b f m 3 , 

assoupissement)  it.fig.  nouv.  bie  ^Ctîu»i  y a<^‘ */*  apojibyse  ^îd^de^Obet 


bung;  Q^cfltirjung.  ( Linguet  etc.) 


s.  f la  styioide , T.  ber  griffclfôrmigc 


Stupide,  adj.  c.  (P.  <JJerfonett  U.  ©ÖCherf)  Styfometrie , s.f.  T.  bie  £ lin  fl  ©fallen  jlt 
bumm  î it-  *•  rn.  un  vrai , un  franc  stu-  mc|yctu 

Stylopharingien , s.  et  adj.  m.  T.  bcr@tif- 
fcl‘@chlunb*SOïuôfeL 


pide,  ein  ©râ-âummfopf. 

Stupidement,  adv.  bumtn. 

Stupidité,  s. f.  bie  Dummheit. 

Stuyver , s.  m.  &cr  ©tûbcr,  eine  nieber* 
lônbifdje  ©cheibemûuje. 

Stygicn,  enne,  adj.  (poet.)  JUm  ©tp*  ge- 
hörig î eau  stygicnne,  T.  bü$  ©d)cibc* 
maffer. 

Style,  s.  m.  (bcp  ben  Sllten)  bet©riffel, 
mornit  man  auf  SQadtftafcln  fehrieb  ; 
it.  ber  feiger  einer  ©onnenuhr  ; (and) 
aiguille)  ; it.  ($otûtt.)  ber  SMumengrif* 
fei  ; it.  ber  ©tpi  / b»  i.  bie  Ùrt  nnb 
$©eife/  mie  man  feine  ©ebanfen  oor» 
tragt  ; ( in  melcher  ’Bebeutung  man  cö 
auch  von  ber  Sanier  ober£)ürflellungö- 
art  eineä  Sföahlcrö , 93ilbf>auerö  :c. , pom 
$8  ortrag  eine*  Äotnponijten  ic.  fagt); 
it.  (in  engerer  ^öebeutung)  b.  i.  bie 
©chreibart;  it.  ber  ©tpl,  b.  i.  bie£a* 
geredmung;  ^eiUedjnung  ; (ber  £alcn- 
ber);  it.  ßg.  J am.  ber  ©tpl,  b.  i.  bie 
hanblungöart,  bie  Sanier,  bieSöeife 
einer  <perfon  ; ber  £on  ; bie  ©pracbe  ; 
it.  style,  ber  ©erichtöbraud)  i ber  @c* 
riditöflpl  ; £an$cllepflpl  ; it.  ein  33uch 
roclchcö  bic  in  bem  ©eriditöflpl  ober 
£an$cUcpflül  (style  du  Palais,  style  de 
Pratique)  üblichen  Formeln  enthalt}  cet 
auteur  n’a  point  de  style,  biefer ©d)rift 
fleUer  bat  feinen  ©tpl  ; er  rncifi  feine 
©ebanfen  nid)t  (gut)  oorjutragen;  une 
dame  du  haut  style,  Jig.  fam.  eilte  $rOU 
bic  pornebm  tbutî  1«  nouveau  style,  Per 
neue  ©tpli  bie  neue  &agcrecbnung  ; ber 
gregorianische  tfalenber  ; (im  ©egenfaij 
bc$  alten  ©tplö , vieux  style)  ; it.  ber 
neue  ©tpl/  b.  i.  bie  neue  fratijöflfcb-  rc 
publifanifcbe  Zeitrechnung  ; (im  ©egen 
faij  beö  gregorianifebeu  £alcttberS). 

Stylé,  ée,  part,  et  adj.  geübt  î ûbgerid)tet  K» 

Styler,  v.  a.  fam . (b.  i,  former  , dresser  , 
habituer);  in  ettOûîl  (à  qch.,  dans  les  af- 
faires etc.)  û ben  ; unterrichten  f ju  et 
ma#  anftibten,  abriebten  î an  etmaô  ge< 
môbncn  te. 

Stylet , s.  m.  baô  ©tilett,  etn  ffeiner  meifl 
brepfdmeibigcr2)old)  ; it.  eine  2trt  ©u 
d)cr  ober  ©onbe. 

Stylite,  adj.  solitaire  stylite , ol.  ber  ©ÖU- 

lenheüigc;  ein  ©tnfiebler  ber  fein£eben 
auf  einer  ©Âule  subrachte. 

Styiobate,  s.  m . T.  ber  ©iuïenjlubï  ; f» 
piédestal 


Stypticité,  s.f.  T.  bas  jufammenjiebtnbe 
S©efen, 

Styptique,  adj.  c.  T.  §ufammen$ie&enb  ; 
inf.  blutjliUenb  î ä.  s.  m.  ein  blutjiil* 
lenbeô  ÇOîittef. 

Styx , s.  m.  (30ipt&ol.)  ber<Btpn  ber  S)0 [* 
(enfluf. 

Su,  Sue,  part,  et  adj.  getOU§tî  beFannt  î 
(f,  savoir)  ; it.  s.  m.  au  vu  et  au  su  de 
tout  le  monde  , öffentlich  î mit  jeber* 
mannô  îôiffcn  ; oor  jebcrmannô  Stugenî 
por  aller  SSelt. 

Suage,  s.  m.(©d)ifff.)  bie  Unfoffen  fur  M 
Unfchlitt  k.  roomit  man  bie  ©chiffe  be* 
fchiniert  i (©ofbfdjm.)  ber  Äraiij  cinc^ 
©ilbergefd)trre$  ï (©diloffer)  ber  5îehl* 
hammer  ; (iîupferfdtmibt)  berÂehl-2fm* 
bop;  (Siitngieüer)  bie  ©infaffung  unter 
bemSKanb  ber  jinnernen  ©chûffeln  unb 
Relier. 

Suaire,  f.  m.  (inf.  bcp  ben  2tltcn)  bag 
Srobtentud)  î Seicbcntud)  ; baô  lîud) , 
morin  matt  einen  geichnam  begribt;  le 
saint  suaire,  batf  ©chmeißtud) / ©rab- 
tudt  ©hriffiî  it.  i)ai  ©ernähre  mcldjeö 
bafîelbe  PorffeUt, 

Suant,  ante,  adj.  fchmi^Cnb  » it.  feitdjt 
pom  ©chmei^  ; chaude  suante  Ober  grasse, 
T.  bie  ©chmeighiÇf/  b.  i.  ber  fförfffe 
©rab  ber  £içe  ober  ©luth/  melche  man 
bem  ©ifen  gibt. 

Suave , adj.  c.  (pom  ©eruch)  lieblich/  an- 
genehm. 

Suavement,  adv.  p.us.  Iiebfid)  te. 

Suavité,  s.  f.  (pom  ©eruch  / aud)  oon@e- 
màhlben/  oon  ber  mufïfalifchen  harmo- 
nie te.)  bie  £ieblichfeiti  SlnmuthîSfn- 
muthigfcit;  (bepbe  leçtere  roerben  auch 
oon  ben  ©itten  gefaqt)j  baô  ©anfte; 
©fällige  ; it.  plur.  (in  ber  mpflifchen 
©proche)  fanfte  Slûhrungen. 

Subaction , s.  f.  (!5Âcbfc.)  bao^urchctnan- 
berfneten  ; it.  bie  93ermifd)ung  i 35er* 
mengung. 

Subalterne  , adj.  c.  untergcorbnet  î juges 
subalternes,  aild)  *•  m • des  subalternes. 
Unterrichtet  ; officiers  subalternes , aud) 
s.  des  subalternes,  ©UbaltCrn-ûffijicrC/ 

b.  f.  melche  unter  bem  hfluptmann 
flehen. 

Subcutané,  ée,  adj . T.  tinter  ber  be- 

ftoblich. 
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Sublimation  » s.  f bif  21bfchtcFung , 
fîeHung  einef  Zubern  ait  ciitcf  Jfrohern 
(Statt  ober  ©telle. 

Subdélégué,  èe.part.  et  adj.  abgeorbUCt  IC,  i 
it.  s . m.  fin  Untcrabgeorbneter. 

Subdéiéguer,  a.  (einen  2lnbern)  an  un» 
ferer  ©telle  jur  tôefpraunçj  eittef  ©e» 
fdjüfteô  aborbnen. 

Subdivisé,  ée,  part,  et  adj.  URierûbget&eift; 

wieber  abgctfjcilt  :c. 

Subdiviser,  v.  a.  untcrabthcilen  i in  uocf> 
Heinere  ûbtbcilcu  ; wieber  ûb* 

tbeüen. 

Subdivision , s.f.  bie  ttnterabthcilung, 

Subduple , f.  sous  double. 

Subéreux,  euse,  adj.  forfAttig. 

Subérique,  adj • acide  subérique,  bte$0rf* 
füure* 

Subh jstit ion , s.f.  T.  bie  gerichtliche  Ver- 
weigerung ; ( prvel . Vergantung). 

Subhasté,  ée,  part,  et  adj.  getldjtfid)  Der* 

fîeigert  te. 

Subhaster,  v.  a.  T.  gerichtlich  verflcigern, 
( prvel . verganten). 

Subi , ie,  part.  aufgeflanben  ; gelitten  je. 

Subi’itrante,  adj.  f.  fièvre  subintrante,  fin 

ftteber,  beffen  neue  2tntfHe  eber  fommen, 
alf  bie  vorigen  vorüber  fttib. 

Subir , v.  a.  auffîchcn  ; leiben  ; bulben  ; 
fîd)  (einer  ©arte)  nntenverfen  ; fîd)  et- 
wa* gefallen  laffcn  ; fîd)  unter  etwa* 
($.  <B.  le  joug,  unter  bas  3och)  bege* 
ben  ; (baô  3och  îc.)  auf  fîd)  nehmen  ; 
subir  la  loi  de  qn. , fîd>  einem  unterwer* 
fett  î bem  ©târfern  meidjett  ; subir  l’in- 
terrogatoire , geridjtlid)  verbirt  werben  ; 
subir  son  jugement  , feilte  ©ttûfe  ûUô- 
flehen. 

Subit,  ite , adj.  vlôçlid)  ; fdjncH  5 jâhe; 
tinverfehen  ; unvermutet. 

Subitement , adv.  plÔÇlid)  ; fchnellj  UUVet* 

fehenf  :c. 

Subjection,  s.  f.  T.  eincjrage/  Welche  ber 
SKcbner  an  ftcft  felbft  tbut,  unb  auch 
felbfl  beantwortet. 

Subjoindre,  v.  a.  nom.  nod)  hin;u fügen. 

Subjonctif,  s.  m.  (©ramnt.)  ber  ©ubjunf* 
tiVUf  i f.  aud)  conjonctif. 

Subjugal , ale,  adj.  ton  subjugal,  ( SjJîufîf 

ber  eilten)  ein  untergeorbiuter  £on  ; ei- 
ne untergeotbnete  Tonart. 

Subjugué,  ée,  part,  et  adj.  unterjocht  K. 

Subjuguer,  v.  a.  unterjod)en  ; unter  baé 
3och/  unter  feine  *8othmÄ6igfcit  brin- 
gen ; unter  fîd)  bringen  ; bienfîbar  ma- 
chen; subjuguer  scs  passions,  feine  fcftbcrt* 
fehaften  bezwingen  ober  unterbruefen. 

Sublimation,  s.f.  (£hvm.)  büf  ©ublimi* 
ten  ; bic  ©rublintatton  ; f.  sublimer. 

Sublimatoire , s.  m.  T.  baf  ©ublimirgefafi. 

Sublime,  adj.c.  erhaben;  hoch  ; (meifUfe* 
unb  jwar  feiten  von  ^erfotten  ; itt  ber 
$oef?c  wirb  cf  glich  im  eigentlichen  V*r- 


flar.b  gefagt)  ; it.  s.  m.  ßg.  baf  ©rhabe- 
ne;  ©rofjc;  auch  ber  erhabene  ©tpl. 

Sublimé,  ée,  pari,  et  adj.  fublimirtj  f, 
sublimer. 

Sublimé,  s.  m.  T.  baf  ©ublimat  ; bafje- 
nige  waf  betjm  ©ublimiren  (f.  sublimer) 

, in  bie  Jj)öbe  getrieben  wirb;  inf.  fubli- 
ntirtef  jCluecffîlber* 

Sublimement,  adv.  p.us . erhaben;  hoch* 

Sublimer,  v.  a.  (©hpm.)  fu&ltmirett , b.  n 
bie  beflen  £&ctle  eine*  Äorpcrf  burd) 
baöftcuet  in  einem  ©cfifj  in  bie  Jfpofcc 
treiben. 

Sublimité , s.f.ßg.jbic  (Erhabenheit;  (baf 
(Erhabene). 

Sublingual,  ale,  adj.  T.  unter  ber  Junge 
liegenb. 

Sublunaire,  adj.  c.  unter  bem  Sföonbc  bc* 
ftnblid)  ; fubluitarifch. 

Submerge  ,ée,  part,  et  adj.  uberfdttVCmmt 
je.  ; it.  untergegangen  ; ertrunfeii  k. 

Submerger,  f.a.  unter  3ßa{fer  fcljcn  ; über* 
fd)Wetnmen  ; (f.  inonder)  ; it.  être  sub- 
mergé, (voit- einem  (Schiff)  ju  ©ruubc 
gehen;  untergehen;  verfmfen;  it.  ( von 
ben  in  einem  ©chiff  befinblichen  ^Jerfo* 
nett)  ertrtnfen  ; f.  se  noyer. 

Submersion , s.  f.  eine  giiijlichc  lieber* 
fdiwemmung. 

Submultiple,  f,  sous-multiple. 

Subordination , s.  f.  bie  Unterwûrfïgfeit  ; 
abh^ngigfeit;  Unterorbuung;  (tm©ol* 
batenwefen)  bic  ©uborbination. 

Subordin^ment,  adv.  auf  Cilte  UtltCrgeorb- 
nete  23>cifc  i il.  ( iur.)  b.  i.  en  consé- 
quence , îufolge;  in  ©emäßheit. 

Subordonné,  ée  , part,  et  adj.  untetgcorb* 

net. 

Subordonnément , adv.  î),  j,  en  sous-ordre, 
untergeorbitet. 

Subordonner,  v.  a.  unterorbttcn. 

Subornation,  t.f.  bie  »Qerfûhruitg  ; bie  Ver- 
leitung/ anftiftung  §um  ©ofeil  ; subor- 
nation de  témoins,  bie  heimliche  Vcfîel- 
luttg  (ober  Veflechung)  ber  ^eugen;  bie 
Verleitung  ber  Sengen  ju  einer  falfcfcm 
Sluêtage  ; avoir  part  a la  subornation 
d’une  fille,  au  ber  Verführung  cincf 
îOîâbdjené  ^hcil  haben. 

Suborné,  ée,  part,  et  adj.  verführt  IC» 

Suborner,  v.  a verführen;  juin  Vofett  an- 
leiten  / anfliften;  f.  subornation. 

Suborneur,  euse.  s.  bet  Verführer  ; S n (lif- 
ter; bie  Verführcrinn;  Slnfîifterinn  ; f, 
subornation. 

Subrécargue,  a.  m.  ( ©Cfjîfff.)  bCC©Uper- 

cargo* 

Subrécot , s.  m.  fam.  bie  Vachtechc  (itt  ei- 
nem SGBirtfcfhauf)  ; bat!  waö  man  mehr 
»erjehrt , alö  man  fich  vorgenommett 
hatte  ; it.  ßg.  fam.  eine  unerwartete 
Vachforberung,  Vadjvcchnung, 
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Subreptice , adj.  c.  erfd)Iid)Cît  î (f.  Subrep- 
tioo)  ; édition  subrcptice,  ein  heimlicher 
Slb*  ober  Sftad)bruef  eineö  (Buchet. 

Subrepticement , adv.  crfchltchencrtOeife. 

Subreption , s.  f ôte  ©rfchleichung . rincé 
SSottbeil*  burd)  Eingebung  falfcher  Um» 
flinbe  ï ( nicht  mit  obreption  ju  per* 
ipcchfeln). 

Subrogation , $.  f.  T . bie  ©infeßunq  an 
einetf  Slnbern  ©telle , in  eines  Slnbcrn 
9ted)tc  ; i'.  bas  (f  intreten  in  biefelbeit. 

Subrogé,  ée,  part,  et  adj.  ail  eineÔ  Slnbcrit 
©telle  te.  eingefe&t;  (f.  subroger);  sub- 
rogé tuteur,  ber  ÇRebcnoormmtb , ?0îit* 
rormunb  (treld)er  bem  eigentlichen  «Oor* 
ntunb  jugegeben  irirb , ùm  über  beiTen 
SBertraltùng  ju  trariten). 

Subroger,  v.  a.  T.  an  eineé  &nbern  ©telle 
fefccn  î in  eineô  Slnbern  «Rechte  einfeijen. 

Subsécutif,  ive,  adj.  c . T.  p.us.  f,  subsé- 
quent. 

Subsécutivement , adv.  7\  p.us.  f*  subsé- 
quemment. 

Subséquemment,  adv.  (jur.)  fteWâd);  bût* 
auf. 

Subséquent,  ente,  adj.  (p.  Gingen)  Itûdjfol* 
genb  ; folgenb  ; un  testament  subséquent 
annuile  le  premier,  ein  neuere*  geflammt 
bebt  ba*  alte  auf. 

Subside , s m.  bie  Htilftffleuer  ; it . plur . 
subsides,  Hulfégelbcr  ; ©ubftbien. 

Subsidiaire,  adj.  c.  (jur.)  fubfibiarifd)»  JUt 
S) fclfe,  Unterftûçuna/  (Befriftigung  ge* 
rcichcnb  î befriftigenb  ; nnterfluljenb  ; 

une  raison  , un  moyen  subsidiaire,  ein 

Hulf*grunb  / troburch  bie  erflen  ©runbe 
unterfiu^t  tnerben  î une  hypothèque  sub- 
sidiaire , eine  jroente , ju  mehrerer  ©i* 
d)Crbeit  bienenbf  pDPÖthef  î caution  sub- 
sidiaire, eine  SKûcfbûrgfchaft  ; conclu- 
sions subsidiaires,  «ftebenfcbluffe. 

Subsidiairement,  adv.  T.  ju  mehrerer  ©e* 

roihhfU/  UnterlHibung,  Hu Ifc;  fubfîbia* 

rifd)  î f.  subsidiaire. 

Subsistance,  s.  f,  ber  Unterhalt;  bie 9îah* 
rung;  bie  sftabrunqSmittcli  gebenémit* 

' tel;  it.  bie  ©olDatenficucr. 

Subsister , v.  n.  rorbanben  fepn;  ba  fcpn  ; 
eriftiren  ; liehen  ; //.  begehen  ; fejl  flehen; 
töcflanb  haben  ; fortbauern  ; bauern  ; 
wahren  ; bleiben;  it.  (p.  (perfonen)  be* 

• flehen;  su  leben  haben;  feine  Wahrung, 
fein  2lu#fommm  haben  ober  finbeit  ; — 
öe  qch. , ron  etwa*  leben  ; (ich  ernähren/ 

• fid)  erhalten  fbnnen;  leben  fottnen  ; ftd> 
fortbringen  ; auötommen  ; son  métier  le 
fait  sub5ujter , fein  Jpanbroerf  gibt  ihn 
$u  leben  ; er  lebt  oou  feinem  Hanbroerf  ; 

. Il  a de  la  pzine  à faire  subsister  sa  famille, 
faum  lann  er  feine ftamilie  unterhalten; 
il  n’a  pas  de  quoi  subsister,  er  hat  nid) 

KU  leben.  • 

Substance , *. /.  bic  ©ubjlanj/  fc,  k (i 
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felbflflÄnbige*,  für  fid)  beftehenbe*  £>ing; 
bie  Materie  ; ba*  3Öefen  ; it.  ba*  53efen, 
bie  tpefentlichetEigenfcbaft  cineöJOinge*; 
it.  baö  QSefle,  bie  feinden  £ heilt/  bie 
Äraft , ber  ©aft,  (berÄern,)  ba*  jWarf 
eine*£inge*;  it.  ßg.  baö  Vermögen/ 
bie  Habe,  ba*  ftothwenbigfle,  fo  jeraanb 
ju  feiner  Unterhaltung  bcfiijt;  it.  bet 
Hauptinhalt  ; ber  «efentlidje  Inhalt; 
ba*  gßichtigfle  ; Sßcfcntlichfle , îôefent* 
liehe  , SBornehmflc,  ber  Äcrn  einer 
©chrift/  SXebe,  ©acht  ic.  ; 1«  chimiste* 
tirent  toute  la  substance  des  plantes,  bie 

©hpmiflen  jiehfit  ba*  iJSefle/  bie  Æraft  ic. 

auÿ  beu  Vdanjcn.  Fig.  il  consume  au 
jeu  sa  substance  et  ses  jours,  et  Perjebtfc 
fein  Söerm&gen  unb  feine  beh»w 

©piel  ; il  y a peu  de  substance  dans  ce 
livre,  eô  ifl  tpenig  ®rûnblid>etf  in  bie- 
fem  $ud)e;  en  substance , adv.  furjlidjî 

überhaupt. 

Substantiel,  elle,  adj.  îoefe ntlid)»  */. nahr- 
haft ; friftig  ; fittigenb  ; it.fig.  ba$  3Be- 
fentlichfle  / fßefle , SQichtigfle  in  einet 
©ebrift  î C.  f.  substance. 

Substantiellement , adv.  (meid  £hcol.)  ^uf 

eine  roefentlkhe  ; mefentlithenonfe* 
Substantif,  ive,  adj . (©ramm.)  ein  felbfl- 
d&nbigcö£)ing  ; ein  5öefen  bejetchnenb  ; 
it.  s.  m.  baö  Hauptn?ort , ( ©ubflantü 

pum);  verbe  substantif,  cinHaupt»3^it* 

lrort  ; fo  wirb  baff  verbe  être  genannt/ 
trenn  c$  al$  ein  für  fleh  beflehetibe* 
geitmort  / unb  nicht  alö  ein  HulfS- 
§eitn)ort  ( verbe  auxiliaire ) gebraucht 
wirb. 

Substantivement,  adv.  olé  eilt HüUptWOtt» 
(lat.)  fubflantiPe  ; f.  substantif. 
Substitué,  éetpari.  et  adj.  an  eine#  anbertt 
©telle  gefeljti  untergefd)oben  ic.  f.  sub- 
stituer. 

Substituer,  v.  a.  (qn.  & qn.  ober  qch.  i qch.) 
(eine  fflerfon  ober  ©ache)  an  eineô  an- 
bern  ©telle  feçen;  mp.  unterfehieben; 
it.  (jur.)  jcmanb  jum  iweptcn  ©rben, 
üum  9lftererben , §um  t)lacherben  eiufe- 
çcn;  (n)irb  auch  pou  bem  (Erbgut  felbd 
gefagt , in  toclcbc*  man  jcmanb  aU 
^acherben  einfcijtC. 

Substitut,  s%m.  ber  ©ubflitut  ; ©tcHrcr- 
walter;  ^5epgcorbncter. 

Substitution,  s.  f.  (bie  €ûtfel$ung  an  eineé 
anbern  ©telle)  ; bie  Unterfchiebung  ; T. 
bie  nadjgefcijte (Erbfolge;  bie  2lfter*€in- 

fe^Ulig  ; f.  substituer. 

Subterfuge,  s.  m.  bie  Qluéffucht;  fine  utt* 
gegrunbete,  fahle  ©ntfcjulhigung. 

Subterranéc,  adj.  f.  WaÔ  UlltCt  ber  Dbfr- 

. flicht  ber  ©rbe  liegt. 

Subtil,  lie,  adj.  fubtil ; fein;  bûnn;  jart; 
leicht  ic.  ; it.ßg.  (oon  ben  Söerfaeuaen 
ber  ©inné)  fein  ; feharf  ; (00m  ©ehor) 
Icife;  ù.  fchatffmmg  ; auch  fpi^ibtö  i 
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lifNg»  it-  ôcfcbicft ; be^cnb  ; fettig;  Hs 

sont  subtils  de  ta  main  à escamoter , fig. 

fie  haben  eine  ftertigfeit  in  î>er  £anb, 
heimlich  tvc^uflcbUtr  ; le  mai  subtil,  T. 
eine  Äranfbeit  ber  Ralfen,  bte  in  einem 
wierfàttlid)en  junger  beliebt. 
Subtilement. adv.  (mciftAfO  fein;  auf  eine 
feine  / fcharffiitnige , fpiçfînbigc,  Itftige, 
bebenbe  2lrt  k.  ; unpcrmerftcrweife  k. 

f,  subtil. 

Subtilisation,  s.  f.  (©bom.)  bte  93erfeine 
rung  ; f.  subtiliser. 

Subtilisé,  ée,  part,  et  adj.  pfrbunnt  tC 
nocbgegrubdt  îc.  f.  subtiliser- 
Subtiliser,  9.  a.  T.  (einen  fluffigen£ôrper) 
perfeinern;  perbuntten;  bûnner;  flufft 
ger  , butchbringltcber , fliicbtigcr  îc.  ma 

(ben»  it.  v.n.fig.  b.  i»  raffiner,  (über 

etnxtf)  grübeln,  nacbgrûbdU/flttgdn  îc. 

( f.  raffiner);  it.Jam.  fein  unb  Itjlig  be 
trugen. 

Subtilité,  s.  J.  bie  ©ubtilitJt,  b.  i bte 
. ffeinbeit;  ‘Dünne;  Sattheit  ; it.fig.  bte 
Seinbeit  ï ©piçjtubigfctt;  ©cbarffinniq 
feit  ; ©cbarfe  ; it.  bte  ©ebenbtgfeit  i fter 
tigfeit ; ©ewanbbcit  ; it.  bie  ©cblaubeit; 
SBcrfcblagenbdt  ; £i|t;  (f.  subtil);  sub- 
tilité d’esprit,  bte ©ebarfffnnig feit,  bie 
Çeinbeit  be$  «öcrftanbeg  ; subtilité  de 
main,  bie  ^crtigfcit,  95ebenbigfeit  ber 
Jpanb. 

Subtriple , f,  sous-tTiple. 

Suburbicaire,  adj.  c.  falte  unb  mittlere 
©efçbicbte)  $um  ©ebietb  ber  ©tabt  9lom 
gehörig. 

Subvenir  , v . n.  irr.  ( j,  95.  aux  besoins  de 
qn.  ♦ Ober  p.us.  à qn.  dans  ses  besoins. 

jcmanbcn  in  ber  9îotb , in  feinen  95e 
burfntffen)  $u  £ulfe  fommen  ; helfen; 
beheben;  bcqfpdngen  ; unter  bie Sltirte 
greifen;  bebùlfltcb  fepn  ; auefbelfen  ; (f. 

secourir,  soulager)  ; it.  b.  t.  pourvoir,  suf- 
fire, faire  face,  etwa*  befreiten  ; fur  et 
mè  forgea  ; abbelfett  te.  (f.  biefe  SSôr 

ter)  ; »1  ne  peut  pas  subvenir  à ces  dé 
penses,  er  fan«  biefe  2lu$gûbett  nicht 
befreiten. 

Subvention,  s.  f.  bie  95epfleuer , #ulfsl 
fteuer/©elbbulfe,  welche  in  auflerorbeut 
lichen  ftillen  pon  einem  £anbc  geforbert 
wirb. 

Subvenu , ue , part.  $u  £ttlfe  gefomntett  ; 

auggebolfen  ; f,  subvenir. 

Subversif,  ive,  adj.  fig.  umflurjenb;  ben 
Umflurj  einer  ©aie  beroivfenb  ; f,  sub- 

. version. 

Subversion,  s.  J.  fig.  b«  Umfturj  ; Unter 
gong;  Verfall;  SXtitn;  bieUmfebrung. 
Subvert ir,  v.a.fig.  umftojjen;  umfcbren; 
f.  renverser. 

Suc,  s.m.  ber  ©aft  / Cben  man  ou«  etwa# 
auôpregt;  wirb  audj  son  gerotiîen  tbie* 
rifeben  unb  minetalifeben  ©iften.obcr 


Âôrpern  gefagt  ; if!  ntdjt  mit  sève  unb 
jus  ju  oerwcchfeln)  : it.fig.  bag  $effe, 
Sôefentïichfte,  ©cbônfïe,  (ber  Æern)  ci- 
neô  95ucheg,  einer  SXebc  ; (f.  substance  u, 
substantiel)  ; suc  nerveux , ber  Herren* 
fûft;  le  suc  nourricier,  ber  îftûbrungg* 
fûft  ; SUC  minéral , ber  93crgfaft  ; tirer  tout 
la  suc  d’un  livre,  fig.  bag  95e|te  Qüi  et* 
nem  95ucbe  beraug  sieben. 

Succédanée , adj.  c.  (2lP0tb.)  Wtrb  Pbn  £r* 

jeneomitteln  gefagt,  welche  in  (Ermange- 
lung anberer  gebraucht  werben. 
Succéder,  v.  n.  (à . . .)  nachfolgen  ; auf  je* 
manb , auf  etwa#  folgen  ; nach  jeman* 
ben  , nach  etwag  fommen  ; nach  etwa* 
gefebeben  ; it.  (k  qn.)  jemanb  erben  ; it. 
succéder,  p.us.  flatt  réussir,  gelingen; 
gl  tiefen  ; succéder  à une  dignité,  in  einet 
QButbe  nachfolgen  ; succéder  k Pempire, 

k U couronne,  in  ber  Regierung  nach* 
folgen;  les  années  se  succèdent  les  unes 
aux  autres,  cm  3«bt  folgt  auf  bag  an* 
bere,  fommt  nach  Dem  anbern  ; dans  la 
vie  les  biens  et  les  maux  se  succèdent 
sans  cesse , in  ber  SSelt  wechfelt  bag  ©ute 
unb  ba$93ôfe  beffinbig  ab  ; être  habite  k 
succéder,  être  capable  de  succéder,  ftb* 

fàhtg  fepn  ; ù.fig.fam.  auf  feinen  9îu* 
f}en  bebacht  fepn. 

Succès,  s.  m.  ber  Jortgang  ; ©rfolg  ; 2(u0* 
fchlag;  Stu^gang;  unb  absol.  ber  alûcf* 
liehe  Fortgang  ober  3(uägang  ; bas©lùcf. 
Successeur , s.  m.  ber  9îa 6) folget , j.  95.  à 
Pempire,  . tn  ber  SRegterung  ; successeur 
au  trône,  ber  Thronfolger. 

Successif,  ive,  adj.  (pon  ^Dingen,  unb  inf* 
ponber95ewegung)  fortbauernb;  unun* 
terbrochen , balb  àuf  einanber,  nach  ein* 
anber  folgenb  ; aUmibüg  > droits  succes- 
sifs, T.  Erbrechte. 

Succession,  $./.  bie  ftolge ; inf.  eineSXcibe 
mehrerer  auf  einanber  folgenber  SKcaett- 
ten  ; (aud)  $.9$.  des  temps,)  bie  ^olae, 
j.  95.  ber  geit  ; bie  ©rbfolgc  ; it.  bie 
(Erbfchaft;  bad  €rbe;  bic93erla|Tcnfchaftî 
ber  Nachlaß  ; par  succession  de  temps, 
burd)  bie  £ôuge  ber  3eit. 

Successivement,  adv.  nach,  auf  ober  bî«* 
ter  einanber  ; it.  nach  unö  nach;  f.  suc- 
cessif. 

Succin,  s.  m.  ber  95emllcin  ober  Bgttfein* 
Succinct,  incte,  adj.  (pon  einer SXebe,  ober 
p.^Jerfonen,  tn  SXucffîcht  awf  tbre  gfte* 
ben)  fur);  fut}  gefaßt;  un  repas  succinct, 
fig.  plais,  eine  furje  «DtablAeit,  ba  aüed 
febr  fur*  hepfammcit  tH , mit  ber  man 
, balb  fertigifl. 

Succinctement,  adv.  fur*  î fur|licb  i mit 
wenig  SBorten  ; it.  fparfam  ; fdrgltrf»  ; 
déjeôner,  dîner  etc.  succinctement,^. 
fam.  b.  i.  légèrement,  eilt  lctd)te$  Jfub- 
(lûcf,  gQittagejfen  îc.  cinnebmrn. 
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Succinique , adj.  c.  T . l’acide  succinique ,' 
bie  QSernftetnf&ure. 

Succion,  s.  f.  T.  bas  ©augen;  BuSfaugen  ; 
( fonft  sucement). 

Succise,  s.f.  T.  eine  5Srt  scabieuse,  (»el* 

cfees  fefee). 

Succomber , v.  n.  erliegen  ; unterließen  ; 
it*  fig.  absol.  unterließen  ; ben  Âûrjerti 
gtefeen;  ûbenvunben,  übcrroàltigt  mer« 

ben  ; succomber  sous  un  fardeau , sous  la 
misère,  à la  tentation,  unter  einer  £ûft/ 
unter  bemiflenb,  unter  ber  «Bc rfudmng 
erließen  te.;  bon  ber  «Berfucbung  über* 
KhUtißt  »erben. 

Succube,  s . m-  bas  gtaefetweibefeen  i ber  Bip; 
(im  ®egenfa$  von  incube). 

Succulent,  ente,  adj.  fßftiß  Uttb  gUglcid) 

fràftig , naferfeaft. 

Succursale,  adj . f.  église  succursale,  unb 
s . f.  succursale,  eine  95et)fircfee  ; f,  église. 

Sucé,  ée , part,  et  adj.  gefogen  ; cingefo- 
gen  ; auSgefogen  1 f»  sucer. 

Sucement,  s.  m.  bas  ©augen;  SluSfaugen. 

Sucer,  v.  a.  fangen  î einfaugen;  it.  auS- 
faugen  ; it.fig.  einfaugen  ; it.  fig.  f am. 
jemanb  auSfaugen  ; ctfcfeopfen;  sucer  un 
os , an  einem  Änocfeen  faugen  ; einen 
Änocfeeit  auSfaugen.  Fig.  sucer  des  pré 
jugés  avec  le  lait,  mit  ber  sföuttermilcb 
©orurtfeeile  einfaugen  ; sucer  des  opi- 
nions, Meinungen  annefemen;  sucer  qn. 
jusqu’aux  os,  jusqu’à  U moelle,  jemaitb 
bis  auf  baS  ®tarf  auSfaugen. 

Sucet,  s.  m . f.  Rémora. 

Suceur,  euse,  s.  ber  ©auger;  SluSfauger  ; 
bie  ©augerinn  te.  ; eine  fperfon  welche 

• SBunben  :c.  auSfauqet. 

Suçoir,  s.  m.  T.  ber  Slnfaug * £feeil  ; bas 
©augorgan;  berjenigcîfeeil  an  einigen 
©cfealtbteren  , »omit  fie  tfcfe  an  einen 
anbern  fîorper  anfaugen. 

Suçon,  s.  m.  baSÄußmafel  ; baSienige  rotfee 
Çfôafel,  »elcfecS  eine  ^eitlang  jurucf 
bleibt,  »enn  man  bepmÆûiïen  t>te  i>aut 
mit  ben  Sippen  an  ficb  liefet. 

Suçoter,  v.a.  nacb  unb  naefe,  unb  oft  fau* 
gen  ,fam.  nutfefeen. 

Sucre , s • m.  ber  jSucfcr  » sucre  royal  ober 
perlé,  f.  perlé  ; sucre  de  lait,  ÇfôtlcfejUCfer 
(bon  abgerauefeten  Rolfen)  ; sucre  tors, 
©tangengutfer  ; ( f.  aucfe  orge , candi , 
rosat,  raffiné,  brütete.)}  sucre  de  Saturne, 
f.  Saturne  ; pain  de  sucre  , ber  jJucFfr* 
but;  confitures  à mi -sucre,  (gingemaefe* 
tes,  »o*u  man  nur  fealb  f o viel  3uefcr 
als  gc»ôfeitlicfe  nimmt.  Fig . et  Prov.  n 
est  tout  miel  et  tout  sucre , er  ifl  lauter 

• guefer  unb  £onig  ; et  if*  gueferfuß  ; f. 

OUd)  apothicaire). 

Sucré , ée  , part,  et  adj.  gegucf  ett  J Über* 
guefert  ; mit  Sucfer  ûbergogett , ange* 
traefet  ic»  (f.  sucrer) } it.  ((Sfepm.)  juefer» 
fouet  ; SucFertfure  eotfealtenb;  vin  su- 
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cré,  3ucfer»ein;  melons  sucrés,  Surfer« 
melonen;  poires  sucrées , gueferbitnen  ; 
(f.  aud)  pois).  Fig.  et  Prov . des  paroles 
sucrées,  fufjeSBorte;  ©dmmcfeelroorte  ; 
elle  fait  la  sucrée  , iron.  fie  ffellt  fid)  fcfet 

fïttfam  ; fie  mad)t  bit  ©ittfame , bie 
©probe. 

Sucre-vert,  s.  m.  bie  ^ueferbirn i Jponig* 
birn  ; (fonft  poire  sucrée). 

Sucrer,  t*.  a.  guefern  ; überliefern  i mit 
juefer  fuß  maefeen , betreuen  , auma- 
cfeen  ; it.fig.  verfügen , b.  i.  bas  Unan* 
genefeme  einer  ©aefee  burd)  et»as  2ln* 
genefemcS  milbern  ; sucrer  (dorer)  U pi- 
lule, f,  pilule. 

Sucrerie,  s.f.  bit  crfîfbcrci)  î it.  plur . 
(baS)  3ucf  cr»erf  » 3ucfergcbacf  eneS, 

Sucrier , s.  m.  bie  3ucferbud)fe. 

Sucrin , ine,  adj.  (ineift  von  »Dîelonen)  IU* 
cferfôf. 

Sucrite,  s.m.  T.  gucferfaureS  ©alj, 

Suction,  f,  succion. 

Sud,  s.m.  (ber  ©ub)î  SDtittag;  ©uben, 
(im  ^eutfdjen  adv.)  ; it.  p.  i.  le  vent  du 
Sud,  ber©ub;  ber  ©üb»tnb. 

Sud-Est,  s.  m.  ber  ©üboftminb;  it.  ©üb* 
ûften, 

Sudorifére , pl.us.  Sudorifique  , adj.  c . T. 

fd)»etjitmbenb  ; it.  s.  m.  ein  febmeig* 
treibeubeS  Vittel. 

Suée,  s.f. pop.  ber  2lnqHfd)»ei£  ; il  a eu 
une  terrible  suée , er  feat  2lngflfd)»ei§  ge* 
nug  auSgedanben  ; donner  la  suée  à qn., 
jcmanbcn  $ngßfd)»ci§  nustreiben. 

Suer,  v.  n . (et  a.)  fd)»içrn  ; it.  fig.  fîd) 
viele  3Kufee  geben;  es  fid)  faucr  »erben 
laffen  ; poudre  k suer , baS  ©cfewiçpul* 
ber  ; suer  la  vérole , ober  abs.  suer  , bit 

©<fe»ifefur  gebrauchen  ober  auSfiefeen, 

fd)»ifeen  ; suer  de  l’encre  , de  l’huile  , 

einen  fd)»Är$ltd)cn , fiebrigen , fettigen 
©d)»ci§  feaben,  Fig.  il  a bien  fallu  suer 
pour  amasser  tant  de  bien,  eS  feat  man« 
chm  fauren  ©cfe»et§  gefoftet , um  ein 
fo  großes  ©ut  jufammen  gu  brtngeiu 

, suer  sänget  eau,  in  großer IXtigd  fepn; 
it.  eS  fid)  fauet  »erben  laffen  ; cet  homme 
fait  suer , biefer  Sfôenfd)  treibt  einem  ben 
$ngftfcfe»fi§  aus  ; er  iff  jebrrmann  jur 
£a|t. 

Suene,  s.  f.  com.  b.t.  sueur,  bûS  ©cfe»t« 
çen,  ( Sévigné  ) it.  T bas  ©ebàu,  »orin 
man  ben  i^obaf  fcfetvi^en  unb  gâferen 
läßt» 

Suettc,#./.  bas  ©dj»eißfteber  ; btc©d)»ciß- 
fudit;  Per  englifehe  ©cfe»ci§  ; eine  2lrt 
anftecfenbcr  Äranf fecit  ; (aucfe  sueur  an- 
gloise). 

Sueur,  s.f.  ber  ©djmeiß  ; it.  Pas  ©cftmt« 
feen  ; it-  fig.  pi.  viele  Sfôufee  unb  Arbeit  ; 
©orgen  ; provoquer  u sueur  ober  des 
sueurs . ©<fe»eiß  verurfaefeen  ; gum 
©cfe»ei§  bringen  i fcfe»ifeen  raaefeen  ; 
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sueur  angloise,  f.  suette  ; manger  son  pain 
à la  Sueur  de  son  visage , de  son  fiont, 
de  son  corps,  prov.  im  @cbi»ti§  feines 
$ngeftd)W  fein  3)rob  effen. 

Suffctes,  s.  m.  plur.  (alte  ©Cfd).)  bie(?Uf* 
fetten , b.  i.  bie  »orncbmtfen  SKagiitraW* 
petfonen  in  Äartbago. 

Suffire , 9.n.  irr.  genug  fcpn;  hinlänglich/ 
Ipintetcbenb  fetm;  binreicben;  jureieben; 
julattgcn  ; binlange»  ; genügen  ; it.  ( à 
une  chose,)  einer  ©ûd)e  geroacbfen  fepn  ; 
Ctroa*  beftreiten  ; on  ne  peut  pas  suffire  a 
tout,  man  fonit  nicht  alle«  beftreiten. 
Se  suffire  ( v . ré/l.)  à soi  même,  ftd)  felbjl 
genug  fepil  » it»  suffire , impers,  il  suffit, 
cela  suffit,  cela  me  suffif , 0 ietfam.  blo§ 
suffit,  e$  i|t  genug  ; genu«  ; il  suffit  au 
sage  de  sa  vertu , ber  30eifC  lift  flC&  an 
bcr£ugenb  genügen  ; a chaque  jour  sut 
fit  sa  peine,  prov.  et  tff  genug,  bafj  ein 
^ ieber  £ag  feine  eigene  tylage  &abe,t 
Suffisamment,  adv.  genug  ; jur  ©enûge  ; 

gcnugfant  ; btnrcid)citb  ; btnüngltcb. 
Suffisance,  s , f.  bic  ©cnüge  ; (in  Dtcfer  ©e 
beutung  nur  im  pcrtroulicbcn  @tpl  ) ; 

it.  (jtir.)  b.  t.  capacité,  habileté,  bU 

bigfeit;  £üd)tigfeit;  ©cfd)icf lidifeit  ; 
it.  b»  i.  présomption , vanité,  ber  €igen* 
bünfel;  îDünfel  ; bie  (folje  (Einbübung 
non  ftd)  felbiî  ; bie  ©elbftgefàttigfcit  ; 

avoir  suffisance  de  vivres,  ober  avoir  des 
vivres  de  sa  suffisance , fam.  £eben$mit» 

tcC  genug  ober  î«r  ©cnüge  haben  ; a 

suffisance,  adr.  fam.  b.  L suffisamment, 
( t»elcbe$  febe  ) ; qui  n’a  suffisance* , n'a 
rien , prov.  ber  Ungcnügfame  leibet  im 
mer  Mangel. 

Suffisant,  ante,  adj.  btitlüngltcb  ; binrei* 
tbenb  ; jurcicbeitb  ; aul&nglicb  ; genug 
fam;  it . cingebilbet;  felbffgefüllig;  flolj ; 
»oller  (Eigciibûnfel;  (f.  présomptueux 
orgueilleux)  ; it.  s.  m.  et  f eilIC  Cinge* 
bilbete  tyerfoit;  ber  $îenfcb,  bas  ftrauèn 
jtmmer,  fo  fïd)  »ici  cinbtiOct  ; ( it.  oi. 
4-  suffisant  a une  chose , adj.  b.  t»  capable, 
habile,  ju  etroaô  tüditig,  gcfcbtcft,  fü 
big  tC.)  î raison  suffisante , T.  ber  JUtet* 
ebenbe  ©rnnb. 

Suffocant , ante , adj.  erjticFeitbî  ( f.  étouf 
fant);  catarre  suffocant,  T.  ber  ©tcrfflufî. 
Suffocation , s.  f.  bie  €rffitfung  ; b««  <Er* 
(liefen  ; //  bie ^eflemmung;  ber  febmere 

atbcm  ; suffocation  de  matrice , suffoca 
tîon  hystérique,  ba«  2luffleigcn  bereut 
tet  » (fonfl  affection  ober  affection  hysté 

* Tique)  ; suffocation  de  coeur,  f.  cardialgk 
Suffoqué,  ée,  part,  et  adj . erftitft  i ge- 

bâmptt  ; viandes  suffoquées,  Jlcifd)  non 
erfhcfteh  £bieren  (t»elcbc  man  bat  »er- 
bluten  laffen). 

Suffoquer,  v.  a.  et  n.  erfiiefen  ; it.  v . a 
b&mpfen,  J.  05.  la  chaleur  naturelle,  bie 

• natürliche  Sôàrnu  ; f»  étouffer. 
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Suffragant , adj.  unb  mei(t  s m.  ber  95ifd)Of 
ber  unter  einem  (Erjbtfcbof  ffc&et;  it.  ber 
9ßeibbifcbof. 

Suffrage,  s.m. bie@timmc  bep  einer  ©a&l, 
bep  einer  $eratbfcblagung  ; it.  ber  ©cp* 
fall;  it.  pt.  (rèm.  fatb.  Äircbe)  btc Für- 
bitte ; bad  @cblui?gebetb  ; gemijfe  0e* 
betbe  §u  (Epren  ber  J^eihaen  ; menus 
suffrages,  iron.  geipiffe  $nbacht$gebîtbc» 
it.  menus  suffrages,  Heine  ©porteln  bep 
einem  ^ieitft;  suffrages  de' saints,  (ronu 
fatb.  Äirdie)  bie  Jürbitte  ber  ^eiligen; 

mériter,  enlever,  emporter  tous  les  suf- 
frages, allgemeinen  $tt)faQ  erroerben, 
erbalten,  baoon  tragen;  vin  de  suffrage, 
jufaminengeffoppelter , jufammengebet- 
telter  SEBeitt. 

Suffuuvigation,  s.  f.  b.  i.  funvgation , bie 
SXÄucbcrung  ; baô  9tüucbcrn  ; ( mirb 
aber  nur  in  ber  $r;enegfunbc,  unb  nom 
aberglÄubifiben  Suchern  gefagt). 

Suffusion,  s.  f.  (îOtcbiC.J  b.  û épanehement, 

, bie  Ergießung. 

Suggéré,  éc , part,  et  adj.  eingegeben  K.  f. 
suggérer. 

Suggérer,  v.  a.  cingebett  î etnflô§en;  ein* 
blafen  î (f.  aud)  insinuer,  inspuer,  insti- 
guer.  Siffler);  an  bie  Jpaitb  aeben;  sug- 
gérer un  testament , ein  £ejfûment  <r* 
fcbleicben;  jemanb  ju  einem  £cftament 
bereben  ober  befcbraaijen. 

Suggestion,  s f.  m.p.  bie  (Eingebung,  (f. 
instigation)  ; accuser  un  testament  de  sug- 
gestion, ein$e(lûment  befcbulbigen,  baf 
etf  erfdjltcben  ober  auf  (Etngebung  îlnbe* 
rer  gemacht  roorben  fep. 

Sugillation,  s f.  T.  b.  i.  meurtrissure,  ein 
blauetf  ‘^abl. 

Suicide,  s.m.  eif.  ber  @elbflmôrber j bie 
@elb(hnotberinn;  it»  s.m.  ber  0<lb^* 
morb. 

Suie,  s.f.  berSRufiî  suie  de  pin,  Æienru^. 

Suif,  5 m.  ber  $alg  i (in  einigen  ©eganben  :) 
batf  Unfcblltt;  suif  en  branche,  rofet 
^alg , ber  noch  in  ben  ^)iuten  (feef t unb 
an  ber  £uft  getrocfnct  ift  ; T.  donner  le 
suif  à un  navire,  ein  @ct)itf  mit  £alg  be* 
(freteben  î mettre  les  cuirs  en  suif,  bie 
Jj)Aute  (mit  £ala)  einfcbmicren. 

Suint,  s.  m.  ber  Dtcfe  fettige  (^ebreeiß,  ber 
mt  bem  .f  èrper  actPiffcr  îbiere  berau«» 
tritt;  inf.  ba«  Sßjollenfett  ber  ©cbafe, 

(le suint  delà  laine  des  moutons);  suint  de 
verre , bic  & UôgûUc  ; f.  fiel  de  verre. 

Suintement,  s.  m.  ba$  9tijfen;  @d)n>içen; 
©iefern  ; ^urcbftcfern  îc.  (f.  bie  ^ebeu* 
tungeit  »on  suinter). 

Suinter,  r.  n.  nftijcn;  fcbmiÇen;  eine  Jeucb* 
tigfeit  »on  Heb  geben  ; fiefern  ; bureb*  »öer 
berauô»fiefern;  gutUen,  (mtrb 

»on  ber  Materie , unb  auch  »on  bem  Ort 
ober  @efü§,  wo  biefe  SRatetii  beraub 
guillt/  gefagt);  cette  plaie  est  encore  i 
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suinter,  btefe  Çffîuîibc  bôrt  noch 
ju  »Aßen,  ober  gcuditigfcitcn  oon  fich 
$u  geben;  ce  tonnrau  suinte,  biefeô  gaß 
fdjtoiBt,  rinnt  / fließt  au*. 

Suisse,  s.  m.  (bet  ©d)lteijCr;  it.adj.c 

fcbtoeijerifd)  ; it.)  ber  ©dnoeijer,  b.  i. 
(in  großen  J^Aufern , an  Jpôfen  îc.)  ber 
Êbûrflehcr;  i#.  bcrgeibtrûbant;  la  garde 
Suisse,  bie ©chwciiergarbe ; à la  suisse, 
Wie  ein  ©djireijer;  auf  fdiioeijcrifcb; 

point  d’argent,  point  de  Suisse,  prw.  feîtl 

tfreujcr  (b.  i.  fein  (Selb)/  fein  ©chtoeijer 

f.  argent. 

Suisserie,  s.  f.  p.us.  ^bie  SßofmUttg  beö 

©cßtoeijerS  ober  £bürßcbct>S  (ober  £bot 
fiebert). 

Suite,  s.J.  biejenige  Vetfonen , welche  eine 
anbere  tyerfon  begleiten;  bie  fÄmmtli* 
djen  Begleiter;  bte  Begleitung;  (von 
hohen  tycrfoncn:)  baô  Befolge;  it . bie 
golge;  bie  ununterbrochene  SKcibe  ooit 
Gingen/  pon  Begebenheiten;  it.  bie 
golge,  b.  i.  bie  SÖtrfung  ; bie  gortfe^ung 
inf.  e ineö  Bucbeö  ; bie  golge , ber  3« 

fammenhang,  bie  örbnung,  inf.  §.B. 
ber  Söorte,  ber  ©ebanfen  ic.  (ogl,  liai- 
son); être  à la  suite,  juin  ©efolgè  ge(jô* 
ten  î être  reformé  à la  suite  d’un  régiment, 

in  bie  SXcform  gefallen  fcçn,  unb  fïch  fo 
lange  ben  einem  Regiment  aufbalten  , 
btö  wieber  eine  Dfftcicrôflclle  lebig  wirb; 

être  à 1a  suite  d’une  affaire,  b.  i»  la  pour- 
suivre, la  solliciter,  (tt)elcf)C  fehe)î  n’avoir 
point  de  suite,  (fein  ©efolge  haben;  it.) 
Jam.  feine  gamilit  / feine  tfuibcr  baben  ; 
(f.  ûUd)  suivant,  adj.)  carrosses  de  suite, 
bie  Bebicntcnwagcn;  vin  de  suite,  @e* 
fmbCiôCin  ; cela  peut  avoir  des  suites,  b.  i. 
de  fâcheuses  suites,  bû$  famt  ublc  golaen 
(ba$  fann  golgen)  baben/  ober  nach  fid) 

sieben  ; donner  suite  à une  affaire , nouv. 

<ine  ©ûd>e  betreiben,  oerfolgen;  dans 
la  suite,  in  einiger  £eit;  mit  ber  geit; 

il  n’y  a pas  de  suite  dans  sa  conduite, 

fein  Betragen  iß  ftd>  nicmahlen  gleich; 
er  iß  fid)  iii  feinem  Betragen  niemablcn 
gleich;  les  meubles  n’ont  point  de  suite, 

beo  CDtobilien  finbet  feine  i)ppotljffe  (unb 
folglich  feine  'hbpothefarifche  Älage) 
©tatt;  de  suite,  adv.  nach  etnanber; 
hinter  einanber;  neben  cinanber  ; quatre 
chambres  de  suite , oicr  Stittmcr  in  einer 
gjeibe  ; tout  de  suite , fogleid)  ; it.  hinter 
cinanber;  gleich  aufrinaitber;  je  revien 
drai  tout  de  suite,  ich  will  gleich  wieber 
fommen;  en  suite,  adv.  f.  ensuite. 

Suites,  s. Jf.pl.  T.  cor.  ßatt  luîtes. 

Suivant , ante , adj.  folgenb;  nacfifolgcnb; 
une  demoiselle  suivante;  fine  Commet* 

jungfer  bcp  einer  oornebmen  àame,  (ogl. 

suivante,  x.);  il  n’a  ni  enfans,  ni  suivans, 
prov.  er  bat  loeber  tfinber  noch  nabt  Sin* 
vcttvrinbtej  f(  auch  unter  suite, 
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nicht auf| Suivant,  prèp . nach»  îufblge;  suivant  io 
cours  de  la  nature,  nad)  bem  £auf  bec 
Statut;  suivant  la  coutume,  gcwôbnli* 
cher  ÜRafjert. 

Suivant  que,  conj.  nachbem  ; je  nachbem. 
Suivante , s.  f.  (in  ©chaufpielen)  ba$  £am- 
mermibd)cn;  bie Äamnter jungfer;  Soft* 
Suiver,  v.  a.  T.  (ein  ©ebiff)  mit  £alg  bc» 
(Ireichen;  f.  auch  unter  suif. 

Suivi,  ie, part,  et  adj.  befolget;  beobûd)- 
tet  ic.  ( f.  suivre)  ; it.  adj.  <m  einaubec 
bangenb  ; jufammen  bangenb,  wiej.  B* 
eine  Siebe,  €r§Ahlung  ic.  ; un  prédica- 
teur suivi , une  pièce  ( de  théâtre  ) fort 
suivie,  ein  tyrebiger,  ein  £beatetßücf , 
bû$  fehr  (fort  befndjt  toirb,  einen  feb* 
großen  ^ulauf  bat. 

Suivre,  v.  a.  irr.  (einem)  folgen,  nachfol- 
gen;  auf  jemanb,,  auf  e'twnö  folgen; 
nad)  jemanbn,  nach  etwas  fommen; 
nach  etwas  geuheben  ; (f.  auch  succéder;) 
it.  — qn.t  einem  folgen;  mit  einem  ge- 
hen; einen  begleiten;  it.  einem  folgen; 
nadxilen;  einen  oerfolgen;  it.  einen 
beobachten;  it.  fig.  (einem  Statb/  einet 
Neigung  k.)  folgen  ; (einen  Siatb , einen 
Befehl  / eine  Meinung  tc.)  befolgen  ; it. 
etwas  ocrfolgeti,  b.  i.  betreiben;  fort- 
fcçen  ; einer  ©gehe  weiter  nachbAngeit , 
nachbenfen;  fie  rpeiter  unterfuchen;  ü 

faut  suivre  ce  chemin  pour  aller  là , man 

muß  biefen  39eg  geben , ober  oerfolgen , 
um  babin  ju  fommen;  les  gdéres  suivent 
la  côte,  bie  ©aleeren  ßreicheu  an  bet 
Ätlßf  bin.  Fig.  suivre  les  armes,  irt 
Äriegöbtenßen  fepn;  suivre  le  barreau, 
ben  ©eridjtöbof  befnehen;  einen  &boo- 
fateil  abgeben»  suivre  le  parti  de  qn. , 
jcmanbeô  '^arteo  ergreifen;  einem  anban- 
flcn,jugetban  fepn;  es  mit  jemanb  hal- 
ten ; suivre  une  opinion,  einer  5)îeintutg 
anbangen  ober  mgetban  fepu;  suivie  sa 
pointe,  feine  ©adie  burchfcçcn;  suivre 
les  volontés  de  qn. , einem  gcbordiM  ; 
suivre  ses  passions , feinen  getbenfchûften 
folgen  ober  ©chôr  geben;  ftch  benfclben 
überlaßen;  suivre  la  mode , fid)  nach  bet 
SDîobc  richten;  bie  9)tobe  nutmachen; 

qui  m’aime,  me  suive,  prov.  met  mich 

lieb  bat,  folge  mit,  (balte  c3  mit  mit, 
mad)e  eO  mie  ich  te.) 

Sujet, ctte,  adj.  unteriootfen;  untergeben; 
untertbAnig;  untermurßg;  unterthan; 
it.  (i  une  chose,  einer  ©acbc)  unterioor- 
fen,  b.  i.  ûuégefeçt;  bloß  geßcllt;  it. 
(einer  ©adje)  ergeben  ; ;tt  ettooö  geneigt; 
etioad  gewohnt  ; it.  $u  ettoaö  ocrpßtditet; 
fchulbig,  ettoaö  §u  thun,  ju  leiften;  il 

est  sujet  à se  méprendre,  fr  iß  gewohnt 

fief)  ju  irren;  er  irret  fief)  leicht,  (oft, 

gerne)  ; être  sujet  à sa  bouche , à son  ventre, 

getne  ettoaSguteö  eßen  unb  trinfen;  eilt 
Bauchbienet  feçn;  clic  est  sujette  au« 
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maladies,  fîe  ig  frdnflicg  î fie  ig  oft  frûîtf 
le  papier  mal  collé  est  sujet  à boire , gai 

fcglecgt  geleimte  papier  flieget  gerne; 

îi  est  fort  sujet  à sa  charge,  er  ig  fegt 
geigig  in  feinem  2ûnt;  c’est  un  emploi, 
où  il  faut  être  extrêmement  sujet,  ober 
pop.  c’est  un  emploi  fort  sujet,  b.  i,  as- 
suj-.ttisam,  bcp  biefem  2lmt#  ig  man 
augerorbentlicg  gebunben  ; ce  passage  est 
Sujet  à (b,  U est  susceptible  de)  plusieurs 
interprétations  différentes , biefe  ©telle  ig 
perfegiebener  $lu#legungen  fdjjiô/  leibet 
perfegiebene  Sluölegungen;  être  sujet  à 
l’heure  etc.,  f.  heure  unb  coup  ; tenir  ses 
domestiques  fort  sujets,  feine  gebienten 
fegt  fegarf  gölten  ; cette  femme  est  fort 
sujette  auprès  de  son  mari  , biefe  ffrott  ig 
gegdnbig  um  ihren  9)tatiH  ; être  sujet  à 
caution,  f.  caution;  7*.  tenir  un  cheval 
sujet,  ein  tyferb  roogl  inr  tourne  galten; 
cet  héritage  est  fort  sujet,  biefe#  Erbgut  i(l 
fegr  bcfcgwert. 

Sujet , ».  w.  ger  Untertgan  ; U.  ber  ©egen* 
flanb,  Sngalt,  a.  53.  einer  SXebe,  ©cgtift , 
SBiffenfcgaft  K.  ; T.  ba#  ©ubjeft,  (im 
©egenfaç  uon  attribut)  ; it.  ba#  ©ubjeft/ 
ber  SDîann  / b.  i.  eine  tycrfon,  in  SXucf* 
fîegt  auf  igre  Sucgttgfeit,  ffdgigfeit, 
ober  moralifege  53ef<gàffengeit;  it.  bte 
Urfacge;  ©eranïaffung;  betSlnlagî  bie 
©eleacngfit;  ( ÇDîuflf ) ba#  ©ubjeft; 
£gema;  ber  Jpauptfafc;  it.  bie  Jpaupt* 
ginimc;  (ïftebic.)  eine  franfe  «perfon,  in 
SKucfgcgt  auf  igre  £eibe#befcgaffengcit; 

c’est  delà  que  j’ai  pris  sujet  de  vous  écrire, 

bager  gabeieg  2(nlag  genommen,  3gncn 
lu  ffgreiben;  donner  sujet  de  plainte , 2ln* 
lag  au  Klagen  geben;  c’est  un  mauvais, 
un  bon  sujet , ba#  ift  ein  fchlccgtc# , ein 
brauchbare#  ober  tüchtige#  ©ubjeft;  ein 
unbrauchbarer  / fcglechter  ic.  gftenfcgj 
ein  unbrauchbare#  tc.  2öeib#bilb;  it.  T. 
biefer  Äranfe  gat  eine  fcglecgte,  eine  gute 
£eibe#befdiaffengeit;  au  sujet  de...., 
wegen;  über;  bet)  ©elegettgeit  ic. 

Sujétion,  »./.  bte  Unterwurggfeit:  Unter* 
werfung;  Unterthdnigfcit;  2lbgdngtgfcit; 
©ebunbengeit;  it.  b.  i.  assiduité,  bie  ge* 
bunbene,  mit  Strang  perbunbene  £age 
bet)  einer  ^Jerfon/  (a.  53.  auprès  d’un 

• malade ,)  in  einem  $lmt  tc.  ; ber  Swang  ; 
it.  (jur.)  bie  âiengpgûgt,  b.  t.  servi- 
tude, (weld)C#  fege)  ; c’est  un  emploi  d’une 
grande  sujétion , biefe#  2lmt  ift  fegr  be* 
fcgmerltd)  ober  Idftig;  eö  foröert  einen 
uttermubeten  $lei§  ; e#  Idgt  einem  feine 
ober  wenig  flfttige  übrig. 

Sulfate,  ».  m.  T.  bie  fcgwefclfaure  ©ubgana. 

Sulfure,  ».  m.  T.  ein  mit  ©d)wefel  oerbun* 
bcnerÄorpcr. 

Sulfuré,  ée,  adj.  T.  gtfcgWefeft. 

Sulfureux,  cuse,  adj.  ffgtpefcliq  Ï ©cgwefcl 

entgflltenb;  ^f^wefelicgt}  fcgwefelartig* 
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Sultan,  ».  m.  ber  ©uftan,  (ein  £itel  be# 
tûrftfcgen  tfatfer# , aud)  ber  tartarifchen 
durften  tc.  ; it.  ein  woglriecgenbeötf  rdu» 
terfiffen. 

Sultane,  s.f.  bie  ©ultanittn,  (eine  von 
ben  SEÖeibern  be#  ©ultan#);  it.  eine  2lrt 
türfifeger  £rieg#fd)ifre;  it.  ba#  ffeine 
55acfwerf  aum  5lu#fd)tmicfen. 

Suitanin,  ».  m.  eine  2lrt  ©olbmùnaen  bet 
£urfcn  tc. 

Sumac,  ».  m.  ber  ©umacg;  gdrberbüum; 

Sffigbaum;  (auch  vinaigrier). 

Super,  V.  n.  (©cgifff.)  fteg  gopfen;  cette 
voie  d’eau  a supé,  biefer  £ecf , biefe  $Rii$e 
gat  ftcg  felbg  pergopft. 

Supération , »./.  (Slgron.)  ber  Uebcrfcgug , 
b.  i.  bû#jenige;  um  wiepiel  ein  planet 
fieg  gcfcgwinber  al#  ein  anberer  bewegt. 
Superbe,  adj.  c.  gol§ ; gocgmûtgig;  gof* 
fdrtig;  it.  (p.  ©aegen,  £gieren)  golj; 
majegdtifcg  ; it.  prdcgtig;  fogbar;  gerr* 
licgjreicg;  anfegnlicg;  un  homme  superbe, 
ober  s.m.  un  superbe,  ein  golaerSOîenfch; 
ein  ©tolger  ; £offdrtiger  ; (wiewogf  man 
Pon  ipcrfonen  qcwôgnltdjer  orgueilleux 
fagt);  une  femme  superbe,  eine  herrliche 
ftrau  ; un  homme  superbe,  ein  gcrrlicgcr 
s0îann. 

Superbe,  »./.  ol.  b.  t.  orgueil,  bie JP)Ogartg, 

ber  £od)imitfi;  it.  ».  m.  ba#  Äogbarc; 
flkddjtige. 

Superbement,  ado.  gofj;  ttOfjig;  gocgmu* 

tgig;  goffdrtig;  it.  prdcgtig;  fogbar. 
Supercargo,  ».  m.  T.  (auf  Âauffagrtei)* 
fcgigen)  ber  Slnffeger  über  bie  ©cgiff#* 
waaren. 

Supercherie,  ».  f.  ein  ligiger  55etrug;  bie 
£inter(ig;  Ueberligting. 

Superfétation,  s.f.  T . bie  tteberfcgwdnge* 
rung. 

Superficie,  s.f  bte  £)bergdcgf  (pgl. surface). 
Fig.  ne  savoir  que  la  superficie  des  chc.^s, 

etwa#  mtr  obergichlicg/  b.  i.  nicht  grûnb* 

lid)  witîett ; it  s’arrête  à la  superficie,  et 

berührt  nur  bie  ûberfldcge;  cr  gdltgd) 
auf  ber  ûbergiege  auf;  er  bleibt  nur  an 
betn  Beugern  fleben. 

Superficiel,  elle,  adj.  (metg^g.)  obergatg« 

lieh,  b.  i.  feiegt;  niegt  grunblicg. 

Superficiellement , adv.  obergdcglicg  J fo  bag 

nur  bie  Obergdcge  berührt  wirb  ; it.  meig 
fig.  obergddtlicg;  obengin;  nicht  grûnb* 
lieg;  guegtig. 

Superfin , ine,  adj.  uberauö  fein  ; fegr  fein  ; 

it.  ».  m.  etwa#  überau#  Jeine#. 

Superflu,  ue,  adj.  übergufftg;  it.  Ulftldtgt#  » 
it.  s m.  ber  Uebergug  ; ba#  Ueberguffige. 
Superfluité,  s.f.  bet  Uebergug;  ba#  Uebcr- 
göffige  ; — de paroles,  ber  Uebergug  an 
Söorten;  übcrgöfTtge,  unndthigeSÖorte. 
Supérieur,  eure,  adj.  ober  Î Oberg  î it.  gotg  Ï 
göget;  göcgg;  erhabener;  im  pgpgfchen 
unb  morolifcgen  93ctganb;  it.  grdger; 
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flirter;  überlegen;  über  etwag  erhaben; 

puissance  supérieure  , bte  Obergewalt  ; 
officier  supérieur,  ber  Obcrofficier  ; cour 
supérieure,  bag  Obergericht  » la  région 
supérieure  de  l’air,  bie  obete  ©egenb  ber 
£uft  î dignité  supérieure  , eine  böbete 
SOBtirbe ; force  supérieure,  eine  höhere , 
größere,  überlegene  ©tarte;  avoir  un 
esprit  supérieur  aux  autres,  einen  grÖfjeM 

Verfianb  babenalg  anbere;  anVerfianb/ 
an  ©charffînn  alle  anöere  übertreffen; 

(ügï,  aud)  inférieur). 

Supérieur,  $.  m.  ein  Oberer  î Vorfieber; 
Vorgefcfctcr;  (in  Älöllern)  ber  ©upe* 
rior;  it.  la  supérieure,  bie  Obere;  Vor* 
gefegte;  Vorflebcrinn;  fr.  bie  ©uperio» 
rinn. 

Supérieurement,  adv.  f)0Ï)CV  / bcfiTcr  ftlgjC.; 

vorzüglich»  it-  ahoi,  oorttefflicf) ; vor- 
züglich; gut. 

Supériorité,  s.f.  bie  (obere)  ©ewalt;  it- bte 
Uebermacht;  überlegene  Nlacht;  lieber* 
legenbeit;  baö  Uebergetvicht;  it.  ber  Vor- 
zug; if • bag  ©uperiorat;  bas  Amt  unb 
blè  SBurbc  eine*  ©uperiorg , einer  ©u» 
periorinn  in  einem  Ælofler  tc.i  avoir 
une  supériorité  de  raison , einen  gröfjew 
Vcrflanb  alg  anbere  haben;  eine  Ueber  le- 
genbeit an  Verflanb  befiljcn  ; f.  supérieur. 
Superlatif,  ive,  adj.  (©ramm.)  fuperlatip; 
it.com.  iugerfl  gut;  ober  aud)  au feror* 
bentltd)  fd)lcd)t  ; it.  s.  m.  ber  ©uperlattv  ; 
ber  böchfle  ©rab;  (f.  bie  ©rammatif;) 
bon , mauvais  au  superlatif,  fam.  im  bôd)* 

flen  ©rabe  gut,  fchlccht. 

Superlativement,  adv.  plais,  tilt  bÔdjfJCH 

©rabe;  Äufjerfl;  auf%  àufjcrfle. 
Superposition , s.f.  T.  bie  Uebcretnanber» 
feljung  i bag  2)ecfen. 

Superputgation , s.f.  (SttebtC.)  bie  ûUjUflûrtc 
Abführung. 

Supersédé,  ée,  part.  ftUfgefcboben  IC.  f.  su* 
perséder. 

Superséder,  v.n.( k qch .)  T.  ctWûg  ÛUffdjie» 
ben  ; aitgfefcen  ; (pl.us.  surseoir. 
Superstitieusement , adv.  flberglâubifd)er 

Söetfe  i abergliubifd)  ; it-fg.  zu  genau  ; 
ZU  pünftlid);  zu  üngfilich. 

Superstitieux , euse , adj.  aberaliubig  ; aber» 
glüubtfd);  it.fig.  (von  ^Jcrfonen)  über* 
trieben  pünftlid)  ober  genau  ; pünftlid) 
big  zum  Aberglauben,  big  zur  Aengft 
licbfeit. 

Superstition,  s.  f.  brr  Aberglaube;  it.fig . 
bf  e übertriebene,  üngfllicbc^ünftlicbfett, 
©enauigfeit. 

Supin,  s.  m.  (lat.  ©ramm.)  bag  Supinum. 
Supinateur,  adj.  et  s.  m.  T.  muscles  supina- 
teurs, bie  zwep  gnrücf  beuge* SDtugfeln 
. ber  £anb. 

Supination,  s. f.  mouvement  de. supination, 

T.  bie  augwirtg  gebenbe  Bewegung  beg 
€lbogeng. 
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Suppiantateur,  s.  m.  einer/  ber  einen  an* 
bern  augflicht. 

Supplanté , ée , part,  et  adj.  ÛUggeftod)en  K. 
f.  supplanter. 

Supplanter,  v.  a.  jemûttb  attgflccben  ; tbn 
um  einen  Vortbeil , um  feinen  tfrebit jc. 
bringen;  jemanb  vom  Vefty eineg £)in* 
aeg  vertreiben;  vuig.  jemanbett  ein  Vein 
ftdlctt. 

Suppléant,  ante,  adj.  et  s.  nouv.  (pott  <JJet* 

fonen)  überzählig»  flellpertretenb  ; bee 
©tcllvertreter;  bie  ©tellvertrcterintt. 

Suppléé , ée , part , et  adj.  ergibt  JC,  f,  sup- 
pléer. 

Suppléer,  v.a.  ergänzen;  bag  ^eblenbe  bin* 
Zutbuit;  btnjufeçen;  suppléer  qn.,  eineg 
©telle  vertreten;  einen  vertreten;  er* 
feÇen;  it-  V.  n.  — à une  chose,  ettvag 
erfcljcn;  — i ce  qui  manque,  bag  $eb* 
lenbe,  Sîangclnbe  erfeçcn,  bcrbctjfdjaf* 
fen;  bent  SWangcl  abbelfen. 

Supplément,  s. m.  bte  ©rgänzung;  auchbet 
gufaç  ; bie  Zulage  ; ber  Nachtrag  ; (bag 
©uvplement). 

Supn’émentaire , adj.  c.  ergänzenb  ; zur  €r* 
gin  jung,  alg  3uf  a$,  Zulage,  Nach- 
trag îc,  bicnenb. 

Suppliant,  ante,  adj.  bfmütbtg  bittenb? 
it.  s.  ber , bie  Vittenbe  ; <jur.)  ber  ©up* 
plifant;  Vittfchreiber  ; <pctitionir;  bie 
©uppltfantinn. 

Supputation,  s.f  eine  bemütbtge  Quitte; 
Vorflellun$î  it.piur.  (rômifdjc  ©efeh.) 
gewiffe  gußerorbentltcbe  öffentliche  ©e* 
betbe. 

Supplice,  s.  m.  bie  ©träfe;  £ei6egffrafe; 
£cbcngflrafc  ; it.  bie  Oual;  harter; 
tylage  ; <pcin  ; ein  grojjcr  ©djmerz; 

dernier  supplice,  bit  £obcg(!rafe;  sup- 
plices éternels,  bif  eTOtge  <pein  ; il  fait 
mon  supplice  , cr  tff  gu  meiner  ©träfe  ba  $ 
c’est  un  supplice  pour  moi , d’écouter  ces 
parleurs  étemels,  eg  tfi  mir  eine  9ktn/ 
biefe  ewigen  ©cbroi&er  anzubôren. 

Suppücié,  ée,  part,  et  adj.  bingeridjtCt. 

Supplicier,  v.  a.  btnrichten;  richten. 

Supplié,  ée,  part,  bemûtbig  îc.  gcbctbenî 
erfud)t. 

Supplier,  v.a.  bemûtbig/  inflänbtg  bitten; 
erfuchen. 

Supplique,  s.f  eine  Vittfchrift  an  bett. 
<Pab(l,  an  eine  UntPerfttät(fon|l  requête); 
il. fam.  bte  Vitte. 

Support,  î.  m.  bic  ©tüfee  ; Haltung  ; itfig. 

bte  ©tüfje;  Unterffûçttng;  Jpûlfe;  bet 
Vepflanb;  ©cbuij  ; it.  (Vuchbr.)  ber  éri- 
ger am  SKabmchen;  it.  supports,  T.  bic 
©chilDbalter  etneg  SJapeng. 

Supportable,  adj.  c.  frtrîgltch  i leiblich  l 
it.  (mit  ber  Verneinung)  cela  n’est  pas 
supportable  dans  un  homme  de  cette  pro- 
fession , bag  ift  für  einen  NJann  von  fei* 
mm  Vtrtif  unverjciblicb. 
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Supportablement , ad».  erträglich  $ leiblich.*  *bme$nett; ; lufatnmcn  rechnen;  «ch* 

Supportant,  ante,  adj.  (îfcap.)  f.  chargé.  Sup^J^ä!/.  bU  Obergewalt  betf  ÄOttig« 
Supporté,  ée,  part . et  adj.  getragen;  crtrû-i  unî)  öcr  ft$ujai,m  (n  ©nglanb  über  Die 
gen  zc.  f.  supporter.  cngltfcbe  £ird)e. 

Supporter,  v.  a.  tragen;  if.  ertragen;  ^'Suprême,  adj.  c.  Jjôcftf;  iußerft;  (über 
fielen  ; auôbalten  ; leiben  ; u-  î>ul&cn  ;|  âUcg  fC|ncr  ^rt;)  heile,  l üde  au  su- 
prême degié,  int  bôdjften  ©rab  fchvn, 
JjigHd)  ; Tinstant  suprême.  Der  leßte 
Slugenblicf;  l'Etre  suprême , baô  bocbftc 
<2£tefcit;  les  honneurs  suprêmes,  Î)ÎC  IcQtC 

€^re. 


to- 


«rbUlDCtl  î (f.  OUCl)  souffrir,  endurer 
lérer).  . 

Supporé,  éc,  part,  et  adj.  VOratlfgefeßt  l 
angenommen  :c.î  it.  untetgefcljoben  ; 

f.  supposer.  _ _ . w 

Supposer , v.  a.  vorauSfeßett  f &cu  '^ûIlUur,  sure,  adj.  fauer;  herbe, 
fetjen;  (ûlS  wahr,  al*  mogltch  ze.)  an«|CAr  - - - - 


nehmen  ; it.  unterfehieben;  cela  supposé, 
bas  vorauSgcfeßt  ; supposé  que  cela  soit 
vrai,  gefeßt,  angenommen,  vorauSge. 
feßt,  baß  bicfcS  wahr  feu. 

Supposition,  s.f.  eilt  angenommener,  for» 
auSgcfeßter  ©aß;  bic  «öorausfeßtmg; 
it.  î>a*  gjorgeben  ; it.  bie  Unterfcbiebung. 

Sup|>ositotre , s.m.  (Slpothefer)  baS  ©tuhl- 

Suppôt?*.  m.  ba«  æutgïieb  ober  ©Heb  einer 
Univerfität;  ein  bcç  ber  Univcrfitat  3ln* 
geßeUtcr;  it-  mp.  ber  Anhänger;  CKit* 
Reifet;  i>elfetö*JC>clfer  ; baô  SScrf jeug ; 
plur.  bet  'Anhang. 

Suppression , s.  f-  bic  UntcrbrucFung , (baö 
sßerbotb)  *.  eines  iguebeö  k.  ; it.  bie 
sOcrbcimhctmng;  «öcrbcblung;  it-  bic 
Suölaffungi  it-  bie  Aufhebung  ; ©injic* 
fcung;  Slbfchaffnng  ; (f.  bic  'Sebeutungen 
Von  supprimer  ; ) it.  T.  ober  suppression 
des  mois,  bie  Verhaltung  ber  monatb* 
Iidien  Steinigung;  suppression (rétention) 
d’urinc,  bic  Verbaltung  bcô  Urinö;  sup- 
pression de  part,  bic  «öerbeimlicbung  / 


Sûr,  sûre,  adj.  (p.  (jjerfonen  unb  ©ad)cn) 
ftdter  ; b.  t.  von  ieber  ©efahr,  ober  von 
ber  furcht  vor  ©efahr  befreit  ; vor  bcc 
©efahr  ftd)  nu  irren,  fid)  ju  verleben, 
freu;  it.  gewiß  ; juverlaßig»  richtig  ; fett; 
außer  gmctfels  unfehlbar;  uberh.  war* 
auf  man  fid)  verlaffen  f amt  ; on  i a mis 
en  lieu  sur , man  bat  ihn  an  einen  fiebern 
Ort  ober  in  (Sicherheit  gebracht  ; it-  man 
hat  ftd)  feiner  ^Jcrfon  verficherti  man 
hat  ihn  feji  gefeßt  ; cette  échelle  est  sure, 
Sief«  geltet  ifi  fief)«;  Sief«  îeiter  i#  (u 
trauen;  le  temps  n’est  pas  sur,  eô  ifi  fim 
nicht  auf  baô  fetter  §u  verlaßen;  je  suis 
sûr  de  mon  fait,  ich  bin  meinet  ©adje  ge* 
roifi  ; je  suis  sûr  de  cet  homme,  td)  fûltît 
mich  auf  ihn  vcrlaffen;  avoir  le  goût  sûr. 
prop.  et  ßg.  einen  richtigen  ©cfdtmacf 
haben;  avoir  la  main  sûr-,  eincfid)crc, 
fiete  (nicht  jittcvnbe)f>anb  hoben; ce  valet 
n’a  pas  la  main  sûre,  ßg.  Cô  ift  biffent 
gebienten  nicht  Jti  trauen  ; aller  au  plus 
sûr,  (s.  m.)  ben  ficbcvftcit^Söcg  geben; 
à coup  sûr,  adv.  gang  gewiß;  unfehlbar; 
ficher;  le  plus  sûr,  bas  ©icbcrflc. 
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bas  «Bcrtufcbcn  fines  neugebornen  .fîin*  Sur.^o.  auf;  it.  über;  it.  au,  (g.  «.  an 


VeS  i feu  d«*  suppression,  (^bb^ic)  fitt 

gcuer , bas  über  unb  unter  einer  Materie 
aemadtt  wirb. 

Supprimé,  ée,  part,  et  ad/.  UUtcrbrucFt;  ab* 
gefehafirtî  aufgcfchoben;  verheimlicht  zc. 

f.  supprimer. 

Supprimer,  v.a.  uutcrbrucfcn , Wte  J.  ^5. 
ein'Buchî  ir • Aufheben;  abfchaffen;  ab- 
fiellcit;  (eimiehen;)  wie  b '5.  ein  ©efctj, 
einen  2)icn(t  te.  ; it-  verheimlichen , ver* 

‘ hehlen;  vcrtufdien;  verfebweigen ; auch 
(abfichtlid))  auSlaffen  ; (f.  auch  suppres- 
sion. 

Suppuratif,  ive,  adj-  (Eiter  jicbenb  i bie 
Eiterung  befhrbernb;  remède  suppuratif, 
ober  s.m.  un  suppuratif , ein  citerjicben* 

beS  Mittel.  ^ 

Suppuration,  i./. bie  €tterung;  bas  (Ettern. 

Suppurer,  v.n.  eitern  ; €itcr  sieben  ; (fdjwi* 

Supputation , .*•  f.  bie  ^gerechntiitg  ; 31uS* 
rcchnung  llcbcrrechnung  ; «Rechnung  ; 
(ber  tleberfd)lag). 

Supputer,  v.  a.  berechnen;  AuSrcchncn; 


einem  Sluß,  ®cg  ic.  gelegen);  it - in; 
beo ; von;  gegen;  nach;  um;  unter; 
wegen;  gu  zc.  (f.  bie  ©rammatif);  sur 

ma  parole,  auf  mein  ©Ort;  sur  le  soir, 
gegen  Slbcnb  ; porter  sur  le  livre,  in  boS 
igucb  Cintragen;  écrire  sur  1rs  taSlettes, 
in  Ober  auf  bic  ©ebreibtafel  fehreiben; 
sur  toutrs  choses,  vornehmlich  ; vor  allen 
Ringelt;  cette  maison  donne  Sur  ta  rue, 

biefeS  fpauS  geht  auf  bie  ©traße,  avoir, 
porter  sur  soi , bei)  fich  haben,  bco  ficb 
tragen  ; sur  cela , batitbcr , barauf  ; être 
sur  son  départ , sur  le  point  etc.,  tnt  (gf* 

griff;  im  SlugcnblicFe  î (biefe  unb  eine 
Vjengc  mit  sur  fonfiruirter  SRebenSartnt 
f.  iebe  am  gchôriqcn  Drt);  sur  et  tant 
moins,  auf  2lbfd)lag;  auf  3lbjug;  je  lui 
ai  pavé  cent  écus  sur  et  tant  moins  de  ce 
que  je  lui  dois,  auf  baS , was  ich  ihm 
fd)ulbig  tritt/  babeidt  thm  hunbert^har 

1er  befahlt;  sur  le  retour,  im  fXbncbnten; 
in  ber  Abnahme  î croire  sur  parole,  aufî 
5Cort  glauben;  sur  mon  honneur,  aur 
meine  èhtc. 
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Surabondamment,  adv.  mehr  alS  Überfluß 
ftg  ; reichlich  ; in  überaus  reichem  >2Raß  ; 
($ beoK)  überfchwànllich;  (ûbcrfcferoàng* 
lieh;. 

Surabondance,  s.f  eût  großer  ttcberflußi 
baSUebermaß;  (.surabondant. 

Surabondant,  a utc.arfj.  mchtalS  Überfluffig; 

($beol.)  überfchwànflich  ; (überfefcwüng* 
lid)  ;>  *'/.  ubertlùiTta  (superflu). 

Surabonder , v.  n.  tnt  Uebcrfluß  porhanben 
fepu ; Ueberfluß  an  etwas  (d  une chose) 
haben;  juin  Ueberfluß  haben;  it.  »on 
etwas  übetfïrômcn;  (î^b^ologtc ) über* 
fchwönfltd)  groß  fegn. 

Suracheté,  éc,p.  et adf.  allju  tBcucrgcfauft. 

Suracheter,  v.  a.  etwas  alljutbeuer  fûufcn. 

Suraigu,  ue,  adj . (Sföuftf)  ûlljU  hod)i  ail* 

ju  fdmrf. 

Surale,  s.f.  et  adj.  Me  2Daben*33lutaber  ; 
it.  adj.  m.  le  nerf  sural,  bet  Sßaben= 

Sïeroe. 

Sur-aller , (>.  n.  (pont  ^agbhunb)  überlaufen; 
über  bie  ©puren  btuaus  laufen , ohne  ein 
Seichen  ju  geben  ober  aitjufdtlagen. 

Sur-andouiJier,  s m.  T.  bas  über  ber  Augen* 
fproffe  gewifter  £irfd)e  heroorragenbe 
(£ttbe;  (pgl.  an doiu Her). 

Surannation , s.f.  (ÄanjcUepßpl)  btc  «Oer* 
jâbrung;  lettres  de  surannation,  €tneue* 

rungSbricfe  berührter  «Xccbte  k.. 

Suranné,  éc,  part,  et  adj . Perjàhtt , (f. 
suranner);  it.  adj.  pcraltet/  b.  i.  abgc* 
lebt;  it.  altmobtfcb/  altpötetifch , wie 
J.  35.  Äletbec  K. i une  beauté  surannée, 
eine  abgelebte  ©chönheit. 

Suranner,  i».  n.  laisser  suranner  ses  lettres  (de 
chancellerie),  T.  feine 35riefe »er ja hren, 
unb  baburej)  ungültig  werben  laffen. 

Surarbitre,  s.  m.  ber  JÔberfchtebSrtditcr, 
welcher  ben  AuSfchlag  gibt,  wenn  bie 
übrigen  ©cbiebSrichter  nicht  einig  wer* 
ben  föitncn. 

Surard,  adj.  m.  vinaigre surard , «ftoUunbCr* 

c blüth*€iTig. 

Surbaissé,  ée,  adj,  T.  gebrucft  j f.  surbaisse- 
ment. 

Surbaissement , s.  m.  T.  eilt  gebrüdteß  ©e* 
wölbe,  ein  gebrürfter  «Bogen,  b.  t.  fo 
Weniger  als  einen  halben  Strfel  bilbet. 

Surbande,  s.f.  (£hir.)  bie  £)berbinbe; 

Surbout,  s.  m.  ober  arbre  desurbout , T.  ein 
Hartes , aufrecht  jlehenbeS  JTpolj , welches 
ftd)  auf  einem  Rapfen  herum  brehet. 

Surcens, s.m.  T.  ber, außer  bem  £ehcnSjinS, 
ju  entridjtcnbe  ©ruubjinS. 

Surcharce,  s.f. prop.etßg  eine  neue  £aft; 
eine  «Oermehrung  ber  £ajl;  bic  Ucber* 
labuttgj  Ueberlafh 

Surchargé,  ée,  part,  et  adj.  überleben  i 

uberhâuft  te» 

Surcharger,  v.a.  Überfüllen;  it.pron.etfn f. 

ubetlaben  ; ju  fehr  befdjwcren  i überhäu- 
fen (deqeh.,  mit  CtWAS). 


Surchaufïures , #•//>/.  bte  ©tahlbrûdje, 
(SRÛTc/  welche  ber  ©tahl  befommt , wenn 
er  ju  lange  im  £euer  liegt). 

Surulier,  s.  m.  T.  bas  ©tirnbcinloch  übet 
ber  Augenhöhle. 

Surcomposé.  ée,  adj.  (©ramm.)  boppelt 
jufammen  gefeçt,  (wirb  poh  benjenigen 
Seiten  gefagt,  worin  bas  JpülfSwort  bop* 
pelt  porfommt. 

Surcomposé,  s.  m (©hontic)  eilt  Körper, 
weldier  aus  ber  gufaMmcttfcijung  per* 
fehiebener  anberer  Äörper  entflanben  iff# 

Surcostal,  adj.  et  s.  m.  T.  bet  Aufhebe« 
«JKuSfel;  (ein,  am  hintern  &heil  einer 
«Kippe  befînblieher  «fôuSfcl). 

Surcoupé,  ée,  part,  tt  adj.  abgcftodjctt  JC# 

Surcouper,  v.  a.  ($artcnfp.)  abflcd>en i ben 
©ttch  eines  anbern  wieber  öurd)  eine 
höhere  Äarte  fteeben. 

Surcroissance,  s- f.  p.’js.  flatt  excrescence, 

ber  Auswuchs. 

Surcroît,  s.  m.  ber  3tiwûchSi  bie  SOertneh» 
srung;  SJergrößeruitg. 

Surcroître,  v.  n.  irr.  (pom  Wilben  Çfetfdj) 
auöwachfen , heraus  wachfen  ; it.  v . a. 
überhöhen  ; ju  hochanfeçett. 

Surdemandf’,  s.f.  (jur.)  bic  tiebcrforberung; 
übermäßige  Jorberung. 

Surdent , s.J.  ber  Ueberjahn. 

Surdité,  s.f.  bie£aubbcit;  baSüblc©ehôr# 

Surdoré,  ée,  part,  et  adj . boppelt  pergol* 
bet  K. 

Surdorer,  v.a.  boppelt  pergolben  ober  über« 
gotben. 

Surdos,  s.  m.  T.  ber  Äreu jrtemen  am  «pferôc- 
gcfdjirr;  bas  ©tranglcbcr. 

Sureau,  s.m.  ber  ijohlunberi  (vtdg.  ipol* 
ber;)  ^)ohlmibcrbaum;  ^lieber. 

Surelle,  s.f. prvel . flfltt oseille,  ber  ©OUCr* 

ampfer. 

Sûrement,  adv.  ficher;  ohne  ©efahrj  it. 
ftdier,  ( vuig . fîcherliè/)  b.  i.  gewiß , ju* 
perliâig  te.  f.  sûr. 

Suréminent , ente , adj.prop.  et fig.  im  hÖCh* 

(len  ©rab  erhaben  ; über  alles  erhaben. 

Surenchère,  s.f.  bas  Ucbcrbiethcn  in  einer 
«Oerftetgeruitg  ; baS  Ucbergeboth. 

Surenchéri,  ie,  part,  et  adj.  übetbothen  » 
Übergebothcn  ; f.  surenchérir. 

Surenchérir , v.a.  (in  einer  Berfletgetung) 
jemanb  überbiethen  i mehr  biethen. 

Surépir.eux,  euse , adj.  wirb  pon  einem 
gewitfett  ArmntuSfcl  gefagt;  (pergl.  épi- 
neux). 

Surérogation,  s.f.  T.  bie Uebergcbührj  baS, 
was  man  mehr  thut,  als  matt  fcftulbig 

iil;  o uvres  de  surérogation,  (£heol.) 

freiwillige  SOerfe. 

Su'érogatoire,  adj.  c.  T.  ÜbergcbÜhfltfh» 
woju  man  nicht  perpflichtet  tßi  oeuvres 
surérogatoites , f.  surérogation. 

Suret,  été,  adj.  fAucrlid)  ; ein  wenig  fauer. 

Sûreté,  s.f.  bie  ©ichetheitj  «e*  bie  ?0etfîchc* 
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tung  j bûô  Unterpfand;  bie  $ürgfchaft; 

(f.  sûr  ;)  faites  cela  en  sûreté  de  conscience, 

tbutt  ©te  î)aô  mit  ruhigem  ober  gutem 
©eroiffcti;  lieu  de  sûreté,  ber  lieber  bei  ts* 
ortî  if-  bûé  ®efin«m6;  être  en  lieu  de 
sûreté,  in  ©icherheit  fcçn  ; il  est  en  lieu 
de  sûreté,  ( r ftQt  in  ficfjcccr  «ßcrnjflbrung  î 
er  fîçt  feft;  places  de  sûreté,  SJcrfidie* 
tungapÜçc;  gelungen,  bic  etn  $ûrft 
jur  *8erftdKrting  ber  Erfüllung  cineö 
£rnftate$  gibt. 

Surface,  s.f.  bie  Oberfläche;  Sladje. 
Surfaire,  v.a.irr.  jemanb  ûberfeçcn;  übet' 
forbern;  (übernehmen;)  jenmnben  etroaô 
oorfd)lagen.  , 

Surfait,  ait c,  part,  et  adj.  ubcrfc^tK. } POt* 
gefeblûgeiti  f.  surfaire. 

Surfaix,  ft  m.  ber  Uebergurt  ûm  tyfcrbc* 
gefehirr.  . • 

Surfeuiiic,  s.f  bûS  Xpautchcn  über  ben 
jhtofpcn  bet  QSAume. 

Surfoncière,  adj.  f.  rente  surfonclêre,  T. 

eine  neile,  auf  einem  ©runbflûcf  baf 
tenbe  Rente. 

Surgarde , s.m.  ein  Oagcreitcr, ber  auf  bie 
ftorftfnecbtc  Sicht  gibt,  bajj  fie  btc  3ÜBal 
bungen  niebt  befcbàbigen. 

Surge,  adj.  f laine  surge,  ungeiPûfchettC 

SöoUc/  tote  fie  pon  ben  ©chafcn  fommt; 

(vgl.  suint). 

Surgeon,  s.  m . ber  SDurjclfproflling ; ba$ 
©tammreitf  ; u. fig.  oi . b.  i.  descendant , 
issu  d’une  race,  ber  Sibfômmlingî  sur. 
g'-on  d’eau,  eine  ûuô  ber  (Erbe  ober  out 
einem  Reifen  berüorfpringenbc  Heine 
BöaiTcrquelle. 

Surgir,  v.  n.  ol.  b.  i.  aborder,  arriver,  ïûîî* 

ben;  onlanben  tc. 

Surhaussé,  ée , part,  ei  adj.  f,  surhausser.* 
Surh  lusseihent,  s.  m.  bic  ©teigeruttgî  bif 
(Erhöhung  bcö  greife*  ober  feertheö  ct 
ncr  SBaare;  it.  T.  bie  SufpiQung  eines 
©etpôlbeé,  bie  fpibige  Wölbung,  b.  i. 
bte  Erhöhung  bcffclben  über  einen  bal 
ben  $ogen. 

Surhausser , v • a.  ben  <JJrei$  ober  SQertb 
einer  5öaare  erhöben;  fleigern;  — une 
voûte,  T.  ein  ©croMbe  JUfpiÇCn;  f.  sur- 
haussement. 

Surhumain , aine , adj.  übcrmenfd)lid)« 
Surintendance,  f.  f.  btc  ObcrûUfîCbt»  il.  bûg 
Slnit,  bie  ©telle  eineg  ûberanffeberg  :c. 

Sunnrendanr , f.  m.  b<r  Obcrauffcbcr  J it 

(bcp  ben  £utherancrn)  ber  ©uoerinten 
benti  — des  finances,  ber  Oberrcnt 
meifler. 

Surj.iulé,  adj.  m.  cable  surjaulé,  T.  fin 

uberfdjlagcneô  (umfcblungeneg)  Slnfcr 
feil. 

Surjet,  f.  m.  bie  ubcrtrenbfiche  «ftatbî  bie 
umgcfdilûgcne  erhabene  9îûtbî  bie  Uebcr 
minblinfgnatbi it.  (iut.)  qqf  (iatt  sur- 
enchère. 
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Surjeté,  ée , part,  et  adj.  f.  surjeter. 


Surjeter,  v.  a.  überwcnblich  nühen ; eine 
erhabene  9labt  machen,  (f.  surjet);  u. 
(jur.)  qqf  jlatt  surenchérir. 

Surlendemain,  f.  m.  ber  btitte  £ag  (port 
beute  an)  ; ber  ûbermorgenbe  £ag. 

Suriongc,  s.f,  T.  baô  £enbenflücf  o om 
Ochfcn. 

S ui marcher,  o.n . (^Jgerep)  rtUfber  ©put 
iptcbct  jurùcf  geben  ober  fotnmen. 

Surmener,  v.a.  (ein  tyfcrb  ic.)  ûbettretben. 

Surmesure,  s. f.  baô  Uebcrmafl. 

Surmontable,  adj.c.p.us.  Überflciglidjî  »û$ 
ju  ûberjleigen  ifl. 

Surmonté,  ée,  part . et  adj.  ùberfHtgen; 
ûbenounbcn  ic.î  «V.  adj . ($ôap.)  mit 
etroaé  befefct;  toa$  ein  anbereô  ©tue! 
unmittelbar  über  ftd)  bat;  voûte  sur- 
montée, T.  ein  0etvö(be,  welche*  über 
ben  ÄÄmpfern  (impostes)  etwa*  gerabc 
gebet/  ebe  ber©ogcn  anfingt. 

Sunnontcr,  v.a.  ûberjleigen  i (bon  leblofen 
Gingen)  über  etwa*  geben,  laufen,  rei* 
d)cn  ic.;  (oon  Jlûfflgf eiten)  oben  auf 
fehwimmen;  it.fig.  ûberfleigen,  b.  i.  (;. 

eine  ©dnoierigfeit  te.)  ubertoinben; 
beftegen;  it»  (jemanb  in  ober  an  ettpaä) 
übertreffen  ; ctf  einem  iuoort&uri  ; jn 
irgenb  etroaé  überlegen  fepn.  Fig.  sur- 
monter scs  passons,  fritte £eibenfcbûften 
bcmciflern,  ûbermSltigen,  ûberminben; 
se  surmonter  soi-meme,  fid)  felb^  Über* 
minben. 

Surmoule,  f. f T.  bic  jwepte  ftorm  ober 
îlbformung,  rocldje  oott  ber  erffcn  ge* 
uommen  mirb. 

Surmoût,  s.m.  berSBorlûtif;  unauégcptcf* 
ter,  ungefclterter  SXofl. 

Surmulet,  s.m.  bie  «Rcerbûrbe,  Riefen* 
barbe , (ein  ©eeftfcb). 

Surmulot,  s.m.  t>tc  große  SPBalbrûije. 

Surnager,  v.  n.  pbCH  guf  fdjrotmmctl  J fg. 
überleben. 

Surnaître , v.  n.irr . (i  qch.)  guf  et»a<  WOdb* 
fctl ; ( pl.us . surcroître). 

Surnaturel,  elle,  adj.  übernatürlich. 

S u maturellement,  adv.  übeWöturlicf)  t ÄUf 
eine  übernatürliche  2lrt. 

Surncigées,  s.f.pl . T.  biC@pur  bC$  SGBÜbf^ 

auf  bem  ©chnee. 

Surnom,  s.m.  ber  3unabrttc;  it.  berSBep* 
nähme;  (auch  épithète;)  it.  O.  i, sobriquet, 
ber  Uebernahme;  je  le  connois  par  son 
nom  et  surnom,  prov.  td)  fetUtC  ih*l  itl* 

mcnbig  unb  auâroenbig. 

Surnommer,  v.  a.  einen  ^uttûbmftt  geben  ; 
Henri  surnommé  le  Grand , J^CWrid)  mit 
bem  iôcpnahmcn  ber  0rof  e. 

Surnuméraire , adj.  c.  (meifl  ».  ^Jerfonm) 
Ûbcrjihlig  ; une  main  surnuméraire  t 

(95uchbr.)  ein  ®udi  gufchuff. 

Suron , r.  m.  T.  ein  SPBûgtenbûUen , ber  in 
einer  (oben  £>chfenb«ut  eingenûbet  ifl , 

unb 
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' tittb  <tud  fteufpûnien  na#  ©uropa  gc* 
fanbt  toirb. 

Suro$ , s.  m.  (an  öen  Jüflen  öer  tyferbe)  bad 
Hebetbein;  — chevillé,  ein  hoppeltet! 
Uebecbeîn;  f.  au#  maIandre,/>/w. 

Surpartient,  ente,  adj . (©com.)  Ùberthei* 
lenb» 

Surpassé,  ée,  part,  et  adj . überfliegen  fa} 
ubertroffen  K.  f*  surpasser. 

Surpasser,  v.  a.  überragen;  hoher  fepn;  an 
J)ôhc  übertreffen;  über  jentanb  ober  et* 
toad  htnaud  reichen  ober  geben;  über« 
(leigen;  it.  fig-  (en  qch.,  an  ctroad) 
ubertreffen  ; cd  jemauöen  in  ettoadjupor 

tbun  ; (f.  ttUd)  surmonter;)  cet  auteur  s’est 
surpassé  lui -même,  öicfer  ©cöriftflcller 
bat  fïdj  felbfl  übertroffen. 

Surpatient,  ente , adj.  T.  toirb  POtt  öcmje* 

nigen  £heil  gefügt,  welcher  ma#t,  bafj 
irgenb  eine  ©rofie  nicht  ohne  SXcft  in 
einer  aitbern  enthalten  ijt. 

Surpayer,  v.a.p.us . ju  tbeuer  befohlen. 

Surpeau,  s.f.  f .pl.us.  épiderrae,  baß  Ober* 

bftuteben» 

Surpente,  s.f.  T.  ein  gcroified  (larfed  £au. 

Surplis,  s.  m.  öüd  ©horbcntö» 

Surplomb,  t.  m.  être  en  surplomb,  nicht 
(entrecht  ober  bleprecht  flehen  ; auf  eine 
©eite  hingen  ; uberhangen  ; mur  en  sur- 
plomb , (au#  taut  deversé,  forjeté,)  eilte 
hangenbe  Stauer. 

Surplomber,  v.  n.  être  en  surplomb,  nicht 
lothrecht  flehen;  überhingen  ; f,  sur- 
plomb. 

Surpiuées,  s.f. pl . T.  btC  ©pur  bed  SBtlbfÖ 
auf  einem  pom  Kegen  naffen  $oben. 

Surplus,  s.m.  ber Ueberf#uf>;  öad  Ucbriqe; 
au#  ber  Kefl  ; Ueberrefl  ; au  surplus , adv. 
übrigend;  (ebler  : au  reste). 

Surpoids, s.  m.  T.  ber  $udf#lag;  bad  Ucber* 
aetot#t;  badienige,  toad  über  ein  bc* 
flimmted  ©eroi#t  ifl. 

Surpoint,  s.m.  T.  bad  $lbgcf#abte pon  ge* 
girbten  ^iuteu. 

Surprenant,  ante,  adj.  übetrûfCÔCnô , b.  t. 

tpunberbar;  aufferorbentlicb;  feltfam; 
ît.  bcttwnberndipürbto*. 

Surprendre,  v.  a.  irr.  (ooit  fperfötteit  unb 

©achen)  überfallen;  fa  (pou  Werfoncit) 
überrafchen;  (yutg.  ertappen;  uberrum* 
peln;)  fa  betrügen;  (untergeben;  per* 
füb«n ; irre  führen;  fa  ûbcrltftcn ; fan* 

».  gen;  ablauern;  fa  crfchleichen;  bnrch 
£tfl  erlangen,  befommen,  erhalten;  ît. 
auffangen , j.  einen  'Brief;  fa  b.  i. 
étonner,  in  58crtrunberung  feßen,  be* 
fremben;  it.  in  ©rflaunen  (eben;  be* 
flûr&en;  erfehreefen;  $ur#t  etniagen; 

' nuit  nous  surprit,  bie  ^ïacht  ûbcrfld 
ttndî  surprendre  une  place,  einen  ûrt 
überfallen,  vulg.  überrumpeln;  on  a sur- 
pris la  religion  du  prince,  malt  bût  ben 
grinsen  hintergangen;  man  &at  ihn 
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folf#  berichtet  ; se  laisser  surprendre  i 
qch.  par  qch. , fl#  bur#  ettPûd  betrügen 
laffen. 

Surpris,  ise,  part,  et  adj.  überfallen  K, 
((.surprendre);  it.  in  OSemunberung  gt- 
fe&t;pcrnmnbert;  beflürjt;  erf#recf t te. 

Surprise,  s.f.  ber  tteberfaR;  vuig.  bie  lieber* 
rumpelung;  fa  öielleberraf#ung;  *7.  ber 
betrug;  bie  £ifl;  fa  ber  3trthum;  bad 
SJerfeben  ; bie  Uebereilung  ; ber  fehler; 
it-  bie  SBeriPunberung  ; »Bcfrembung; 
fa  bad  ©rftauneit  ; fa  bie  Beflürjung  ; 
ber  ©#recf  en  î (f.  surprendre ,)  place  prise 
par  surprise,  ein  bur#  tlcbevfall  finge« 
nommencr  Oït  ; il  faut  se  défier  des  sur- 
prises de  Tamour  propre,  mon  mufl  fl# 
por  bem  betrug  ber  ©igcnltebc  hüten. 

Sursaturé,  ée,  adj.  ((Ebpm.)  ûbertôtttgt. 

Sursaut,  s.  m.  s’éveiller  en  suisaut,  (pot 
©djrccfen)  aud  bem  ©d;laf  anffahren; 
plbçltd)  ertPûdien. 

Surséance,  s.f.  ber  2luff#ub;  $$erf#ub; 
fa  bie  Jrifl  ; (aud)  Sursis,  délai). 

Suxsemè , éc,  part,  et  adj.  übcrfâft  :C.  ; fa 
adj.  T.  pourceau  sursemé , ein  ©chlPcin, 

bad  auf  ber  ftnntg  ifl. 

Sursemer,  v.  a . uberfàen ; no#  einmahl 
beficn. 

SuTsemure,  s.f  bie  ftinnen  ber  ©ditoeine; 
f,  sursemé. 

Surseoir , r.  a.  irr.  it.  ( jur.  ) v.  n.  ( à un 
jugement  etc.,)  auffduebcn  5 ûUdfeltcn  î 
audflellett;  pcrfchicbcn;  an  flehen  laffen* 
(tpirb  meidend  nur  tn  ber  ©ef#üftd*  unb 
gcrichilidjen  ©proche  gcbraudit). 

Sursis,  ise,  part,  et  adj.  aufgcfdjoben  K,  f. 
surseoir. 

Sursis,  s.m.  ber  2(uff#ub;  bie  Jrifl  scf 
f.  surséance. 

Suisolide,  s.m. et  adj.  c.(2Hgebrû)  bit  PtCtte 
<Potenj  einer  ©r  jße. 

Surtaux,  s.  m.  bie  überfefjte  ©chaçung; 
plaider  en  surtaux,  T.  trcgcn  J|U  ho# 

angefeçter  ©teuer  ic.  (f.  taux)  gerichtlich 
einfomitien. 

Surtaxe,  s.f.  btC  ^ÎOChûhgûbf» 

Surtaxé,  ée,  part,  et  adj.  $U  ho#  Oltge* 
feftt  te. 

Surtaxer,  v.a.  §u  hoch  aufc^cn  ober  tariren* 

Surtondre,  v.  a.  la  laine,  T.  bie  SBoRe,  eh* 

man  fte  tpafcht,  übcvfd)eren. 

Surtout,  s.  m.  ber  ttcbcrrocf;  bad  lieber« 
flcib  ; it.  ber  ^afclauffaç , (ein  iafel* 
gefehirr  pon  ©ilber  ober  oon  pcrgolbe- 
tem  Äupfcr,  melched  man  mitten  auf 
eine  £afcl  fcljt,  unö  tporauf  ft#  hte 
3ucferbü#fc,  ©al^büdife/  <Pfefferbüchfe 
tc.  bcjtnben);  it.  ber  ©cpÄcffarrcn , (ei* 
ne  2lrt  lci#ter  Darren  in  ©cflalteined 
Äorbed,  roorauf  man  <Pcopiant,  J^aud* 
gcrith  tc.  fortbringt. 

Sur-tout  ober  surtout,  adv.  pomehmlid)  ; 

Ff  if 
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»orjüglich  ; houptfüchlich  ; por  ollen 

^ Gingen  ;>  infonOerbeit* 

Surveillance , s.f.  rwuv.  Me  28ochfomf eit  ; 
Me  drenge  8ufficht. 

SurveilMnt , ante,  adj.  WOCfcfam  » fr.  s.  brr 

Slw'fcfrer  ; Me  Stuffehcrinn. 

Surveille , s.f.  bcr  jwepte  £ag  vor  einem 
beftimmten  £ag  ; Coud)  avant-veille). 

Surveillé,  ée  , part,  et  adj.  f,  surveiller. 

Surveiller,  v.  a.  iU  v.n.  — à une  chose,  ge* 

itou  ouf  etwag , ouf  jemonb  2ld)t  geben  ; 
ein  wochfomeg  2luge  hoben;  über  etwa* 
wachen;  it.  jemanb  beobachten. 

Survenance,  s.f.  (iur.)Mc  unvermuthete  £a» 
jwifchenfuntt  einer  tycrfon  ober  ©oche. 

Survenant , ante,  adj.  bûJUfommenb  ; fO  Un* 
»ermuthet  ober  unverhofft  bojn  fommt  ; 
it.  s.  m.  eine  unvermuthet  hinjufom» 
menbe  fJJerfoni  mettre  un  couvert  pour 
les  survenans,  fur  unvermutete  ©àde 
beefen. 

Survendre,  v.a . $u  theuer  verlaufen  ; über* 
theuern;  (übernehmen^ 

Survendu*  u e,part.  et  adj.  Überteuert  IC, 

Survenir,  v.  n.  irr.  (von  fperfotien  unb  ©O* 
dien)  unvermutet  boju  ober  bû*wtfd)en 
fommen  ; (o,  ©ochcn)  fich  von  ungefÂhr 
jutrogen  ; unoermuthet  tviberfohren;  ju* 
flogen  ; fr.  nod)  Doju  fommen  ; Doju 

fchîogen;  les  maladies  surviennent,  lors- 
qu’on y songe  le  moins,  Mt  Äronfheiten 

fommen  unverfebeng,  flogen  einem  unver* 
mutheUu,  überfallen  einen  unverfcheng. 

Survente,  s.f.  ein  $u  theuercr  ©etfauf;  bie 
Uebertheuerung. 

Survenu , ue , part,  et  adj.  bOjlVifcbett  gt* 
fommen;  baju  gefommen;  jugeflogentc, 

f,  survenir. 

Survêdr,  v.  a.  ein  Äleib  über  ein  onbereö 
oniiehen;  (wirb  meid  nurvon  ben  Bmtö* 
fleibern  Der  ©eidlichen  gefügt). 

Survider,  v.a.  (ein  ju  voUeö  ©efig/  einen 
$u  vollen  ©aef  te.)  obfttllen,  oben  ablee* 
ren,  ouéleercn;  etwag  auä  bemfelben 
heran*  ncbmttt/  herauö  gifgen»  ab* 
giegen/  herouô  fchutten  :c. 

Survie,  s.  f.  (jur.)  bag  lleberleben. 

Survivance , s . f.  Me  Slnwartfchaft  ; ( €):• 
peftonj). 

Survivancier , t.  m.  einer  , welcher  bie  3tn* 
tvortfehoft  auf  ein  3lmt  hot;  (ein  €tvef* 
tont). 

Survivant , ante , adj.  überlebenb  ; it.  s.  btt/ 
bie  tingdlebenbe. 

Survivre,  v.  n.  irr . (à  qn.,  Ççf  aU  ein  v.  a. 
qn.  ,)  Überleben  $ it.  fig . survivre  à son 
honneur,  à son  bien,  (fine  ©Me , fein 
Vermögen  überleben;  vor  feinem  £ob 
€bre,  ©ermögen  verlieret«;  se  survivre 

, ober  survivre  à soi-même,  vor  5llter  fin* 
Mich  werben. 

Sus,  adv.  (id  nur  noch  in  folgenben  9te* 
bengarteu  gebräuchlich  ; ) U moitié,  le 
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tiers,  le  quart  en  sus,  Me  #5lftebrubfv; 
bag  drittel/  ben  vierten  £hei l ber 
©umme  noch  hinjiu  gerechnet , hinju  ge* 

thon  ; it.  sus,  ol.  b.i.  prip . courir  sus  à qn. 

auf  einen  loggeben;  vulg.  ihm  auf  ben 
£eib  gehen;  it.  sus,  inter y.  fam.  ûüfï 

wohlan!  frifchl  ludigi  t<*>  or  sus,  nun» 
wohlon. 

Susbande,  ober  surbande,  s.f.  7'.bet©Chilb* 
pfonncnbccfcl  ober  ©chilbjopfenbecfelon 
einer  toffete  ; (pgl.  tourillon;)  iu  f.sous- 
bande. 

Sus-bec,  s.  m.  T.  bie  Äopffranfheit  ber  5ol# 
fen , woran  fte  meideng  derben. 
Susceptibilité,  s.f.  nouv.  bie  ©mpfÄngltdj« 
feit;  it-  Me  (tu  groge)  ©mpfinbltcbf eit. 
Susceptible,  adj.c.  (de...,  ein<Ö  ©inbru* 
cf ti,  einer  ©crinbcrung)  empfänglich/ 
fihig  5 it.  absol.  (».  tycrfoncn)  b.  i.  sen- 
sible. cmpfinblich. 

Susception,  s.f  bie  Slnnebmung  eineg  geig« 
liehen  Crbeng» 

Suscitation,  s.f.  bie  2tnrei$uttg/  Slnfliftting  ; 
( pl.us . suggestion,  instigation,  tPelcM 

fehe). 

Suscité , ée , part,  et  adj.  erWecf t > ûngt* 
diftet;  f.  susciter. 

Susciter,  v.a.  erwecf  en,  b.  i.  herporbrtngen; 
in  folgenben  biblifehen  fltebcnôarten: 
susciter  des  prophètes , (von  ©Ott)  ^)r0« 
pheten  erwecf  en  ober  oufdehcn  machen  ; 
susciter  lignée  i son  frère , feinem  Sßru&CT 
©amen  erweefen  ; fr.  susciter , m.p.  an« 
diften,  diften,  anjctteln,  Anrichten , 
verurfochen,  ^5.  une  querelle,  des 
affaires,  3onf»  ?8erbrug/  Jpänbel;  il  lui 
a suscité  des  ennemis , il  les  a suscités  contre 

lui , er  hot  ihm  fteinbe  gemocht  ober  er* 
weeft;  er  hot  fit  wibet  ihn  aufgehest/ 
aufgebracht. 

Suscription,  s./bie3luffchrift/  Ucberfchtift 
eineö  ©riefö. 

Susdit , ite,  adj.  oben  gefogt  ober  gemeldet; 

obgefogt;  obgcmclbct.  ' 

Susin , s.m.T.  bog  ^intervf rbccF  ; boö  ©er* 
beef  vom  JpinterfüdeU  cineö  ©chiffcg  an 
big  an  ben  grogen  SÄad* 

Susmentionné,  ée.^adj.  oben  CrWnhnt;  ob* 
gebacht;  obberührt;  f.  auch  susdit. 
Suspect,  ecte,  adj.  verbid)tigî  vous  êtes 
suspect  de  partialité,  0ic  dehen  im  ©Cr* 

bocht  ber  <J3ortepUd)fcit. 

Suspecté,  éo,  part,  verbi^chtig  ; im  ©er« 
bOChtî  (f.  suspecter;)  être  suspecté,  im 

©erbocht  fepn. 

Suspecter,  v.a . (jcmOtlb  ObCt  CtWOg)  im 
©erbod)t  hoben  ; (f.  soupçonner;)  fr.  ver* 
bâchtig  machen. 

Suspendre,  v.  a.  irr.  oufh^ugen;  honoeni 
it.fig.  etwag  ouffehieben;  oerfehieben; 
augfcçen  ; einddlen  ; andehen  laiîen  ; 
it.  jcmonb  fugpenbiren , b.  i.  ih«  ouf 
eine  gewiffe  3eit  feineg  3lmtcg  cntfcçm; 
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ê/re  suspendu,  hangen  Obft  hûîtgeiîî  //.'Suzerain , aine,  adj.  Seigneur  suzerain , bec 
prop.  et ßg . fchweben;  (f.  aud)  suspendu).|  Oberlehen«herr. 

Fig . être  suspendu  entre  l’espérance  et  la  Suzéraineté,  s.  f.  ba«  $Kcd)t  eine«  DbCtlC- 
crainte,  $wifd)cn  fturcbt  unb  Hoffnung)  henöhetrn;  Die  £>berlehen«hervfd)aft 


— mit 


~fd)Webeti;  suspendre  son  jugement 
feinem  Urtheil  jurûc!  halten  ; suspendre 
les  esprits,  bie  ©emuther  in  Ungewiß- 
heit laffen;  on  a suspendu  ce  prêtre  a 
divinis,  mon  hat  öiefem ^rieflet  bic  prie- 
fterlidjen  Verrichtungen  eine  3eitlang 
t unterfagt 

Suspendu,  u c.  part.  et  adj.  flllfûch«ngt  !C.  î 

it.  hingenb  ; hangenb  ; it.  fcpwebenb ; it. 
ßg.  aufgefchoben  :c.  ; it.  fufpeubirt  te. 

(f.  suspendre)  ; it.  adj.ßg.  JWeffelhaft  î 
«nfcbluffig  ; ungemii  } il  demeure  sus- 
pendu dans  le  choix  , et  ift  UnfdjlÛffig 

in  ber  2Sahl  > er  weiß  feine  SÖahl  ju 
treffen. 

Suspens, adj.  m.  feinet  Amte«  auf  eine 
lang  entfett,  fufpenbirt;  (f.  suspendre); 
it.  en  suspens , unfd)lù»ïig  ; jwcifelhaft  î 
uncntfdiieben  ; ungewiß;  in  ^weifet  fie» 
henb  ; im  Steife!  ; in  Ungewißheit;  je 
suis  en  suspens , jel)  bin  unentfchlûfîtg  ; 
id)  weiß  nid)t  wa«  ich  thun  will,  cette 
affaire  «st  demeurée  en  suspens , biefe  ©a- 
<he  ift  unauôgemacht,  unentfehieben  ge- 
blieben. 

Suspense,  s.f  bie  einftweilige  ©ntfefjung«' 
fbrrtfe  ; bte  ©ntfeijung  pon  einem  geift 
lichen  Amt  auf  eine  gewiffe  3eitlang  i 
bie  ©Ufpenj  i f.  suspendre. 

Suspensif,  ive,  adj.  (jur.)  aufbaltenb. 
Suspension,  s.f.  ber  Auffchub  ; bie  Auffchie 
bttng  ; Verfchiebung  ; Auöfcßting  ; ©in 
fleUung  ; it  ber  ©tittflanb  ; it.  bie  eiml 
weilige  ©utfeijung  oon  einem  Amte;  bie 
©ufpeniton;  (Uhrmacher)  eine  Mafdiinc 
welche  ben  Äompaö  ober  bie  ©eeubr  im 
mer  wagerecht  erhalt  ï it.  (SXhetor.)  bie 
Aufhaltung;  baö  furje  Anhalten  ober 
Snnehalten  ; (eine  rebnerifdie  Jtgur)  ; 
suspension  d’armes,  bet  5©affen(iilljîanb. 

Suspensoire,  s.f.  T.  ba«  £ragebanb  » ber 
£ragebeutel , eine  Art  törtichbanb. 
Suspicion,  *./.  ( jur.)  ber  Verbacht;  Arg 
wohn. 

Sus  - pied , s.  m.  ber  Dberticmcn  eine« 
©porn«. 

Sustentation,  s.f.  ber  Unterhalt;  (bie  Un- 
terhaltung). 

Sustenté,  ée , part . et  adj.  unterhalten  ; er 
nfihrt  IC.  f.  sustmter. 

Sustenter,  v.  a.  (jemanb)  unterhalten  ; er- 
halten ; ernähren. 

Suture , j.  f.  (Anat)  bte  Vabt,  b.  i.  bje 
§acfige  ober  uberfdwbene  Sufammenfu- 
gung  ijweper  Ânochen  ; (Çhir.)  bie  Hef- 
tung ber  ïefjcn  einer  S©unbe;05otan.) 
bie  tftaht  î la  suture  des  plaies  du  yeotre, 

bie  ißauchnaht. 


Svelte , adj. c.  (tabler/  Vilbhauer)  leicht; 

ungejwungen;  fret);  fdjlanf. 

Sycomore,  s.  m.  ber  Âbam«feigenbaum. 
Sycophante,  s.  m . (gried).)  b.  i»  délateur, 
fripon , coquin  ; (welche  fehe). 

Sycose , s.  f.  f.  condylome. 

Syllabaire,  s.  m . ba«  A b C budji  ba«  ©pi* 
benbud). 

Syllabe,  s.  f.  bie  ©ttlbe. 

Syllabique,  adj.c.  n>a«  ciite©t)lbe  macht  v 
ober  bie©plben  betreffenb;  foUabifch* 
Syliepsé , s.f.  T.  bie  ©plepfi« , eine  gram- 
matifalifdjc  Çigur  , ba  man  (ich  mehr 
feinen  ©ebanfen,  al«  ben  gramniatifali- 
fdjen  SHegeln  gemöß  au«brütft;  j.  i5.il 
est  six  heures  , anfiatt  il  est  la  sixième  . 
heure. 

Syllogisme,  s.  m.  (£ogtf)  ber  Vernunft* 
fchluß  ; ©chluß  ; bie  ©chlußrcbe  ; bec 
©pllogi«inu«. 

Syllogistique,  adj . c.  T.  fpttogiftifch  î Jt 
einem  Vernunftfdjluß  gehörig. 

Sylphe,  Sylphide , s.  ber  ©plp&C  ; bie  ©pl- 
phibe,  (bep  ben  alten  Richtern)  eine  Art 
fcuftgeißerchen). 

Sylvain , s.  m . (röm.  MpthoIO  ber  SSJalb* 
gott. 

Syivatique , adj.  c . (ibotan.)  in  SGôalbem 
wachfenb. 

Sylvestre,  adj.  c . (ißotan.)  WtlbWadjfenb. 
Symbole,  s.  m.  baö  ©innbilb  ; Reichen  J 
(Alterthûmer)  ba«  €inlabung$$ctd)cn  { 
it.  bie  3*d)e  ; it.  — de  la  foi , baö  (ebrift- 

liche)  ©laubenöbefenntnih  > (©pmbo- 
lunt)  î it.  — des  Apôtres , ber  (djriftltche) 
©laube. 

Symbolique , adj.  c.  T.  fînnbilblich  î fpnt- 
bolifd)  ; f.  symbole. 

Symboliser,  v.n.  in  einer  gcwiffcn  Sîcrbin* 
bung  mit  etwa«/  ober  (ab*.)  mit  einan* 
ber  flehen;  mit  einanber  verwanbt  fcpn» 
Aehnli^feit  mit  einanber  haben. 

Symétrie,  s.  J.  bie  ©pmctric  ; ba«  ©ben- 
tna§  ; baö  gehörige  söerböltni§  ber 
ju  ihrem  ©anjen. 

Symétrique,  adj.  c.  fpmmetrtfch  ; noch  rich# 
tigen  «ßerhöltniffeu  abgemeffeu  î f.  sy- 
métrie. 

Symétriquement,  adv.  fpmmetrifdj } fchötl  • 
ubereinflimmenb. 

Symétriser,  v.n.  fpmmetrifch  georbnet  fepn; 

fchön  ûbcrcinflimmcn. 

Sympathie , s.f.  bie  ©pmpathic  ; ba«  Mit- 
gefühl; bic  fdtöne  Uebereindimmung  ; 
it.  bie  Neigung  *u  einer  füerfon  oôfc 
©achc/  inf.  in  fofern  fie  auf  ©runDcn 
beruht,  welche  un«  unbefannt  lînb  ; it.  bie 
SGöirfung  eine«  törperlichen  lötngcö  auf 
ober  in  ein  anbece«  entfernte« , ohne  eiipi* 
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merflicheô  Dûiwifdjen  befïnblidje*  ®t\U 
tel  ; (Die)  ©eheimfràfte  ; j>oudre  de  sym- 
pathir,  fpmpathctifdje*  Quitter. 
Sympathiaue , adj.  c.  fpmpût&Ctifcf)  ï ge* 
beimftâftig  ; f.  sympathie. 

Sympathiser , v.n-  (mctft  ».  tyerfOlten)  font- 
patbiftrcn  ; uberctnfftmmen;  gleiche  ©e- 
fühle  haben  ; eine  wmpûthetifcbe  Gei* 
gütig  ju  jemanden  haben  » f*  sympathie. 
Sympéuiiq.ie»  adj.c.  (Gotön.)  mit  berei- 
nigten Glumenblittern. 

Symphonie,  s.f.  Die  ©pmphonie, b.  t. fin 

»ielfftmimge*3njhunientaljiâeF;  «V.  Die 
babcp  fpicïenDen  Jnflrumente  ; it.  ( in 
Der  bôÏKm  ©dweibart)  Der  fchônc  3u* 
fûinmenflang  mehrerer  £6ne  unD  ©ttm* 

( mcn. 

Symphoniste,  s.m.  Der  ©pmphontff,  b.  U 
einer  welcher  3nfttumeiitûlnmfif  oDer 
ûud)  inf.  ©pmphonien  fomponirt. 
Symphyse,  s.f.  (Slnat.)  Die  ^ufammen* 
fûgung  jweper  Ânodjen  5 Die  Gcittfu* 
gung  ; tfnodjenfugung. 

Symptomatique,  adj.  c.  T.  fpmptomatifch ; 
mitgufÄUen  »erfnupft;  §u  Den  3ufü(« 
len  ober  ©pmptomen  einer  Äronfhcit 
gehörig. 

Symptôme,  s.m.  T.  D ai  ©pmptOttt,  b.  i. 
Der  Sufall,  worau*  man  auf  Die  Gcfdiaf» 
fenpeit  K»  einer  Äranfpeit  fchltefien 
fann  i it.  fig . Die  Slnjeige , Der  Gorbo* 

' tpe,  $.  G.  einer  ©taatOoerÄnberung.  1 
Symptose,  s.  f.  (>Webic.)  Die  €rfd)laffung 
Der  ©efafje  nach  einer  SluOleerung  ; Die 
€rmuDung  2c. 

Synagogue,  s.f.  bet)  Den  SuDen)  Die  ©p. 
nagoge,  ©dwle;  auj.  Dû  SuDcnfchule; 
il  faut  enterrer  la  synagogue  avec  honneur, 

prov.  man  mufj  Der  (Sache  mit  (Ehren  ein 
©nbe  madjen. 

Synaièphc , s.  m.  T.  Die  3ufammensiehung 
ZWeper  ©çlben  in  eine,  woDurch  auô 
$wepen  Wörtern  nur  ein  «Sort  t»irD  ; 

§.  G.  quelqu’un  ftûtt  quelque  un. 
Synallagmatique,  adj.  c.  (jur.)  Wcd)fclfep 
tig  ücrbtnDenD  ; eine  wecbfelfeitige,  eine 
gegenfeitige  Gerbtnbung  enthaltcnb. 
Synanthérique,  adj.c  (Gotan.)  mitjufflm* 
mcngewachfcuen  ©tanbfolben. 
Synarthros  , s.f.  T.  Die  fnomlichte  »Der 
s fehwaeh  • bewegliche  Geinfiigung  »Der 
Änochenfugung  ; (aud)  coarticulation). 
* (»gl.  dianhrose.) 

Syr  axirion  ober  Synaxaire,  s.  m.  (griechi* 
f d)e  Ætrdie  ) Die  £ciligcnlegcnbe  î DûS 
£eben  Der  Jpeiljae n. 

Synaxe,  s.f.  T.  Die  gottcébieuftlidie  ©er« 
fammlung  Der  alten  ©Driften. 
Synrhondrotf , s.  f T.  Die  Ânorpelbcinfû» 

* gung  ; Die  Ænorpelfugc. 

Synchrone,  adj.  c.  T.  fpndironiftifch;  wirD 
»on  *wep  Gegebenheiten  gefagt  Die  tu 
* * gleicher  3ett  gefehehen. 
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Synchronisme,  s.  m.  T . (».  gingen)  Die 
©leichjeitigfeit;  wa$  fîch  au  gleicher  Seit 
macht,  »Der  jugetragen  hat. 

Synchroniste,  adj.  et  s.  m . T . b.  i.  contexn* 
porain. 

Syncope,  s.f.  T.  Die  (ftarf e unD  plöhüche) 
Ohnmacht;  (©ramm.)  Die  Ger  für  Jung  ; 
Da$  îôegwerfen  eineö  Guchfiabö  ober  ei- 
ner @»lbf  öMd  Der  »Witte  eine*  SßortS  ; 
(?Wuftf)  Daö  3ufa»nmeniiehen  »Der  Ger* 
binDen  Deö  lepten  ^heileö  einer  Gote 
mit  Dem  erjîen  (£heile  Der  folgenDenGote. 

Syncoper,  v.a.  (»Wufif)  jufamraen  jiehen; 

' it*  v.n.  jufammengejogen  fepn  ; f,  syn- 
cope. 

Syncrétisme , s.  m.  T.  Die  ©faU&en$*  oDct 
SKeligiontf*  Gereinigung. 

Syndérése,  s.  f.  (2tnDad)ts(ii)l)  Daé^lagcn 
De^  ©ewiffen^  ; Die  ©ewiffcnéangft. 

Syndic,  s.m.  Der  0t)iiDifuô  ; Der  ©prêcher; 
Derjenige  weldier  eine  ganse  ©cfcllfchftft 
»Der  ©emcinDe  in  gerichtlichen  ©ûdbett 
»ertritt. 

Syndical , ale , adj.  la  chambre  syndicale  des 
Libraires  de  Paris , Die  ehemahlige  GÛ* 

d)er»Äommiflton  (Gächer-Äommtffionö' 
Kammer)  Der  tarifer  GuchhinDlcr. 

Syndicat,  s.m.  DaS  ©pttDicati  Dô6  2(mt/ 
Die  ©telle  eines  ©pnbifutf. 

Synecdoque,  s.f.  T.  Die  ©»nfdjbodje  ; ei- 
ne rebnertfdje  5igur,Daman  einen  iîheil 
fur  baö  ©anje , ober  Da$  ©anje  fur  ei- 
nen £hcil  Dcffelben  hSlt;  j.  G.  100  ©e- 
gel  fiatt  100  ©chiffe. 

Synérése,  s.f.  T.  Die  Sufammcnjiehuiii 
tweper  ©»Iben  in  eine. 

Synevrose,  s.f.  T.  Die  GanDbcinfûgung  ; 
(symphyse  ligamenteuse). 

Syngraphe  , s.f.  T.  Der  ©djtllbfchein  (obli- 
gation). 

Synodal,  ale,  adj . ftjnobal  ; eine  ©pnobe 
betreffenD. 

Synodal ement , adv.  fpttobalifch  î itt  Dct 
©pnobe  ; in  eine  ©pnoDc , G.  »er* 
fammelt. 

Synode , s.m.  Die  ©»n»Dc  ; eine  Gerfamm- 
lungbcr  ©cifUichen  eine«  2anDeö;  (nicht 
mit  concile  ju  »erwechfeltt). 

Synodique,  adj.  c • lettres  synodiques,  ©ç* 

noDalbriefe  ; Griefe,  welÄe  eine  ©pnoDc 
an  Die  abwefenDen  Gifchôfc  unD  ©eiflli* 
ehe  erlifft;  *v . synodiqu-,  (3(ffron.)  wtrD 
»on  Der  Gcwegnng  Dcö  ?WonDeö  , »01t 
einem  GeumotiD  biö  jnm  anberit , ge- 
fügt ; mois  ynodique  , fin  f»110bifd)ft 

Donath  ; Die  3cit  »on  einem GeumonD 
jum  anDcrn. 

Synonym  , adj . c.  ( ©ramm.)  fpnonpm , 
D.  i.  ftnn»crwanbt  ; gletchbeDeufcnb  ; 
(alcichbcuttg)  ; it.  s.  m ein  qlcichbebfti- 
tenbcôffîort,  D.  i.  ein  3Öort,  welche* 
einen  unD  cbeitbcnfelbcn  ©egenjlanD 
überhaupt  bezeichnet. 


Digitized  by  Google 


Syno  Syst 

Synonymie,  s.  f.  T.  bie  ©imwetwanbt* 
fdwft  i bie  ©leichbcutigfeit  eineö  SöortS; 
it.  eine  rcbnertfdie  Sigur,  welche  in  Der 
SBicbetholung  finnoerwanbter  ober 
gleichbcbeutcuber  SBorter  beflebet. 

Synonymique , adj.  c.  fpnonpm  > jînnoer« 
Wailbt. 

Synoptique , adj.  bfttfhUenb  î tableau  sy- 
noptique, bie  UebecfichtôtabeUe. 

Synoque , adj.  c.  T.  gleich  anhaltenb; 
Wirb  »on  einem  alltägigcn  ftieber  gefügt 
welche*  ohne  merfltcbe  «Öeränberung 
eine  geitlang  anbält. 

Synoviale,  adj.f.  T.  g ar.des  synoviales,  bie 
©clenfbtufen  ; f.  synovie. 

Synovie , s.  f T.  bûô  ©liebwaffer  / eine 
fiebrige  ^rüfemfleuchtigfeit,  welche  btc 
©elenfe  fchlûpfrig  hält. 

Syntaxe,  s.f.  T.  Die  ©pittapc  / b.  t.  btc 

ööortfugung  i bie  SXegeln  bet  SSortfii* 
gung  ; ù.  ein  Q3uch  welche#  bie  Regeln 
ber©pntaye  enthält. 

Synthèse,  s.  f.  T . bie  ©pntbcfïô;  biejenige 
Sfrt  ber  SufammenfleUiutg , ba  man  »on 
ben  aflgemeinett  «Begriffen  *u  ben  befon* 
bern  herab  fteigt;  (tnt  ©egenfa^  »on 
(analyse);  it.  (2lpot&.)  bie  gufammenfe» 
Çung  ber  2lr|encpcn  ; it.  (Çhtrurg.)  bte 
3ufammenfùguitg  getrennter  $beile> 
f$9tat&cm.)  bie  màt&ematifche  ®pn* 
thefîô. 

Synthétique,  adj.  c.  T.  fpnthetifd)»  (.syn- 
thèse. a» 

Synthétiquement , adv . fpttthettfd). 

Syphilis , s.f.  T.  b.  i»  le  mal  vénérien. 

Syphilitique , adj.  c.  'J',  b.  t*  vénérien. 

Syringa,  s.  m.  T.  b.  i.  le  lilas,  ber  3irin* 
fenbûum  ; fpanifeher  Jpolunber. 

Syringotome,  s.  m.  (£bir.)  bûô  Siffelmeffer. 

Syringotomie , s.f.  T.  bûô  ©djncibcn  ber 

fftflel. 

Syrop , f,  sirop. 

Syrtes,  f,  sirtes. 

Syssarcose , s.  f.  T.  bte  Jufamntcnfugung 
ober  ©efcfHgutig  ber  Ænochen  burch 
gfôuôfcln  ober  Sleifd). 

Systaitique,  adj.  c.  T.  jufainmettjiehcnb  > 
f,  systole. 

Systématique , adj.  c.  fpflemattfch  î einem 
Softem  gemäß  ; baritt  gegründet. 

Système,  s.  m.  bûô  ©»fient  , b.  i.  ber  3U° 
fammenbang  »ou  Gingen  €iner  Strt; 
it.  bie  Crbnung , nach  welcher  fie  alö 
neben  einanber  bejînblich  angenommen 
»erben;  it.  baô  £fhrgcbäube;  eine  auf 
jene  2lrt  georbnete  ©iffeitfchaft  ; it.  ber 
©ang;  bie  2lrt  unb  Söeifc;  bie  COîei« 
nttng  ; le  système  du  monde , baö  SEöelt« 
geb&ube  ï Söeltfoftem  ; système  plané- 
taire , bflô  tylimetenfpjiem  ï système  mé- 
trique, ber  SNafjfuß  ; système  de  conduit; 

bie  Scbcnôroeiff, 
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Systole , s.f.  T . bte  gufammcnjtchuitg  beô 
Jperjenô. 

Systyie,  s.  f.  (©auf.)  ein  ©cbäube , ba  bic 
Fäulen  nabe  bep  einanber  (leben, 
Syzygie,  s.  f.  t.  bic  $cit  beô  «fteuntonbcd 
ober  beô  «DoUmonbcô. 


T. 

T 

J-  y $.  m.  baô  Z i (Söunbarjt)  eine 
2lrt  SBerbanb  ; ( 2lrtill.)  ein  wie  ein  T 
geflaftetcr  SJttnenfdler  ; (3)îefferfd)mibt) 
eine  bem  T ähnliche  ©chraube. 

Ta,  pron.  fém.  beittf. 

Tabac , s.  m.  Der  £obaf  , (iÈObûf)  ; tabac 
en  corde,  gewonnener  £abaf  ; tabac  en 
rouleaux,  SRoU1  ntabûî  i tabac  sans  côtes, 
ÛUÔgerippter  £abûf  ; tabac  en  poudre  , 
©chltupftûbûf ; tabac  à fumer,  Stand)* 
tabaf;  fumer  du  tabac,  $abûf  rauchen; 
prendre  du  tabac,  $abûf  fdjnupfcn. 

Tabagie,  s.f  baô  ffcûbafôjimmer , bie 
bafôftube , (t»o  man  bingfbt/  um  £abaf 
§u  rauchen);  it.  cinc^abafôgefeüfdbafti 
it.  baô  ^abaffäftchen;  baô  ^ebâlttiWr 
worin  Rabatz  pfeifen  / Çeuerjcug  îc, 
»erwahrt  if l. 

Tabarin,  s.  m.  ber  tyicFelbâring  eineô  3)tarf  t* 
fehreperô;  it.  ùbetb.  ber  <poffettrei6cr. 

Tabaiinage,  s.  m.  $icf  elbârtngôpofîeni  9?ar» 
rettôpoffen. 

Tabatière,  s.f.  v;c  abafôbuchfe  ; î^abafô* 
bofe  ; X>o fe, 

Tabaxir,  s.  m.  T.  ber  ©aft  ber  »on  felbjt 
auô  einer  2lrt  Jucferrobr  rinnt. 

Tabbei , $.  m.  bie  große  turfifehe  Trommel. 

Tabellion , s.  m.  (jur.)  unb  in  einigen  <pro* 
»injen , unb  auf  bem  £anbe  / b.  i.  no- 
taire , ein  sftotariuö  ; ®erichtöfch«iber  ; 
Stmtôfdjreiber. 

Tabellionage , s.  m . baÔ  2lmt  eineÔ  îftota* 
riUÔ  It.  (f.  tabellion);  droit  de  tabtllio- 

nage , baô  oberherrfdiaftliche  Stecht , ei* 
nett  ©erichtôfchreiber  (f,  tabellion)  ju 
ernennen. 

Tabernacle,  s.  m.  bte  ©tifM&tlttC  ber  altCtt 
5uben  ; it.  C53ibel)  eine  £utte  ; baô  3dt; 
it.  (rôm.  Äirdie)  baô  ©aframent^äuö* 
cheit;  baô  ^abernafcl  ; la  fête  de*  taber- 
nacles , baô  £auberhüttenfe|l  ber  jubelt  ; 
tabernacle  d’une  galère  , T.  bûô  >taber^ 

ttafcl  einer  ©aleere,  b.i.  ein  erbabetter 
£)rt  an  bem  £intertheil  berfelben/  t»o 
ber  J£>auptmaitn  fleht  wenn  er  fomman- 
birt. 

Tabide,  adj.  e . T.  fchwinbfuchttg  ; nbgc* 

Tabifique,  adj.  c.  T.  fdjwtnbfuchtig  nia» 

ehcnb  ; bie  ©djwinbfudbt  perurfachcnb» 


I 
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Tabi«,  um.  $o»peUaffct,  ob«  fogenannter 
gewäfferter  £affct. 

Tabisé,  ée,  part,  et  adj.  ge»4fîett  î (au<b 
ondé);  f,  tabiscr, 

Tabiscr,  v.  a.  (einen  3<ug  ober  ein  ©anb) 
»Äffern/  b.  i.  bemfelbcn  einen  / ber  SOôaf* 
fcrflicbe  ähnlichen  ©lan§  geben. 

Tablature,  s.  f (*0îufif ) bie  jfcablatur/  b.  i. 
art  unb  SBctfe , bie  £ône  aHjlatt.ber 
bloten  mit  ©ucbffaben  unb  barubet  gc» 
festen  ©trieben  ju  bezeichnen;  donner 
de  la  tablature  à qn. , fig.  fam.  einem 

etmati  nu  feftaffen  machen  ; ©erbruß  unb 
©tube  perurfûdjcn  î it.  einem  ct»ati  auf* 
nuratben  geben. 

Table,  s.f  bic£afel  *.  ©.  pou  detail, 
©teilt/  SDtarmor,  ©lati  :c,  ; audt  bie 
flatte  ; it.  ber  £ifcb;  (unb  von  einem 
großen  &ifd))  bte  &afel  ; it.  tnf.  ber 

(Ëfittfdff  table  à manger,)  ber  £ifd)  i 

(unb  bc»  tyerfonett  »on  ©tanb)  bic  &a* 
fcl  ; it.  ( £ifcb  / £afcl  ) b,  i.  ber  mit 
©pcifcn  befcçteîifcb;  it-fig-  bie £anb« 
lung  beti  ©pcifcnti  an  einem  £ifcbe  ; it. 
bie  OKaMieit  ; it.  eine  Safel  î eine  £a» 
bette  j table  généalogique  , ber  ©tamm* 
bnum  ; table  chronologique,  bie  CfjrOnO' 
logifdje  îûbeüe;  it.  (—  des  matières, 
des  chapitres  etc.)  bâti  ©erjeidmifi/  (Sie- 
gifler)  3n&aft$»erîeid)uiü  eineti  $ud>eô; 
it.  T.  ber  îôcrftifd)/  3»fd)ueibetifch/ 
bâti  3ufcf>neiDebret  »erfd'iebencr  Jpanb* 
»crh’r;  it-  (auf  ©aitcn^nffnimenten) 
bâti  ©ûitenbret  ; it.  (de  clavecin  etc.)  ber 
Slefononjboben  an  einem  £la»icr  îc.  ; 
it.  ber  hoppelte  leere  Staum  im  ©rei* 

(Piel  î (f.  tablier)  ; it.  qqf.  ffatt  dame , 
ber  ©tein  jum  ©retfpicl  ; it-  (©auf.) 
eine  ebene  unb  glatte  längliche  Gie- 
rung; (f,  auch  panneau)}  it.  (©uchbr.) 
bâti  Âûrrenbret  ( table  du  coffre)  î it. 
(Slnat.)  tables,  »erben  bie  £afcln  ober 
©làtter  (lames)  ber  £itnfchale  genannt  ; 
it.  table , (©c ogr.)  ber  Çafelberg  am 
©orgebirg  ber  guten  Hoffnung  ; table  de 
verre,  eilte  ©latitafcl  î verre  en  table,  bâti 
£afelglati  ; ©laö  in  £afeln  ; table  de 
cuivre  etc.,  eine  fupfcrne  flatte;  table 
de  plomb,  eine  ©leptûfel  ; table  à cal- 
culer» eine  Rechentafel ; table  d’autel, 
eine  aitartûfel  Î table  de  pierre  etc., 
ein  fteinerner  ic.  £ifch  ; table  à tiroirs, 
ein  îifch  mit©djublaben  ; table  à jouer, 
à manger,  de  nuit  etc.,  ein  ©picltifd) / 

€§*  ober  ©peife*£ifeh  / ©adittifd)  ic.  ; 
table  de  billard,  bie  QStUirtrbtûfcl;  table 
isiaque,  bic  3ffttafel  ; (ein  ©îoitument 
beti  âgpptifdKn  Slltertbumti);  (f.  auch 

pliant , brisé  etc.)  j table  d’hôte , f,  hôte  ; 
table  ouverte,  f.  ouvert;  table  du  com- 
mun, f,  commun  ; table  de  marbre,  f, 
marbre;  chevalier  de  la  table  ronde, 
prop.  et  fig.  f»  rond  ; la  Sainte  Table,  ber 


fcifdj  beti  $errn  ; bâti  fettige  SlbenÇ* 
inabi  ; S«  mettre  à table,  ju  $ifd)t  gt* 
ben  ; fich  $u  £ifche  feçen  ; être  à tabie , 
am£ifd)e  fepn  ober  fiijcn;  sortir  ober  s* 
lever  de  table,  »om  £ ifd)  ÛUfffeben  î tenir 
table  ouverte,  offene  £afel  halten  î donnes 
sa  table  à qn.,  icmanbcti  ben  £ifd)  (b.  Û 
unentgclblicb  bet)  fid)  $u  effeit)  geben  ; 

courir  les  tables,  piquer  les  tables,  fcbmft» 
roÇen  geben  ; manger  à table  d’hôte , 
im  ©ûffbûuf«  fpeifcil  ; propos  de  table, 
f.  propos;  (f.  aud)  »eitet  unten  fig-) 
T.  diamant  (taillé)  en  table,  ber  £afcl* 

fietn  ; ein  oben  ffad)  gefdmittener  dia- 
mant ; fo  fagt  man  aud)  tables  de  rubis 
etc.,  SXubintûfeln  k.  î une  table  de  bra- 
celet, ein  mit£ûfclffcincn  befebteti  2lrm* 
bûnb  ; table  à couler , eine  ©iefitûfel  / 
juin  ©ie§m  beti  ©piegelglafeti  ; table  i 
patron , ber  50crfttfch  ber  ©lofer  ; — à 
tondre  , ber  £tld>fcheW*  £ifd)  ; table  à 
moule,  ber  ftormtifd)  bcr£id)termûd)er; 

table  d’attente,  table  rase,  prop . et  fig. 
(f,  attente  uttb  rase,  adj.)  ; table  de  Py- 
thagore , table  pythagorique , bâti  (Einmal* 
einti  » poids  de  table , f.  poids  ; mettre 
(réunir , retraire,  réincorporer)  un  fief  en 
sa  table , ein  3îebenleben  »ieber  mit  bem 
Jÿauptle&cn  »ereinigen;  ein  ©ebenlehen 
cinjie()cn.  Fig.  et  Prov.  rompre  sa  table, 
f,  rompre;  piquer  ober  courir  les  tables, 
f.  piquer;  (f,  ûUd)  attente  uttb  rase,  adj.) 
mettre  qn.  sous  la  table,  fc,  i,  l’enivrer, 

einen  fo  betrunfen  madjen,  bafi  er  unter 
ben  ^ifd)  fällt;  vulg.  tbn  ju  95oben  trin* 

fCU  ; mettre  le  dos  au  feu , le  ventre  à 
table,  gemidilid)  leben;  fid)  gute £age 
tnaeften  ; fid)  »obi  fcpn  laffen  ; n se  tient 
mieux  à table  qu’à  cheval , et  fiÇt  bcfftr 
ju  lîrifcb  alti  ;u  <pferb. 

Tableau , s.  m.  bati©emäblbf>  it.  fig.  bâti 
©emAblbe , b.  i.  bie©d)ilberung;  ©or* 
ffetlung;  abbilbung;  it.  bâti  ©meid)* 
niff  ; ©abmentiperjeiebniff  ; bie  £tfie  ; 
SKolle  ; bâti  SXegiffer  ; bie  £afel  ; à. 
(Q5auf.)  bie  gliche  ber  ©{aiterbtcfc  in 
einer  £bùt>obcr  Jenffct*ôcffnung  ; ir. 
bie  ©eitc  eineti  ©emôlbepfeilerti/  »eld)C 
eiit»Ârtti  in  ben  ©ogen  beti  ©emälbeti 
gebt;  ir.  (©djiffb.)  ber  ©otegcl  einer 
ftlutC/  (fonff  miroir);  (©leftr.)  tableau 
magique,  baé  inagifd»  ©emäblbe. 

Tablée,  s.f.  buri.  ein  Zifà  »oll  ÿerfonen? 
it.  bie  ©telluug  eineti  £iegcnbeit  ; it. 
(2:ucbfd)crcr)  cinc©dmr  ; fo  »ielî^ud) 
alti  auf  eimnabl  auf  bem  ©rbertifcb  gc* 
fd)oreu  roirb. 

Tabler,  v.  n.  (©retfpiel)  ol.  b.i,  caser,  tje*  • 
ben;  U.  fig.  fam.  tabler  sur  qch. , fïd) 

ouf  ct»ati  »erlaffen  ; auf  et»ati  jäblrn  ; 
ac»ifîe  fXecbiiung  auf  et»ati  macbetu 

Tabletier  %e.m»  b«  ÂUnfibrCtbÔlfri  ÂUttfi» 
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'Tablette,  s.f.  baô  Jach/  baô  03rct,  fine 
Slbtheilung  in  einem  îôûchcrgejleü , 
©chranf  K»  ï it.  ein  05ret , î>aô  ©eftmô, 
©imô,  ( prvel . ber  ©chaft)  ùbeth.  baô 
hôljernc  ©efieUc , worauf  man  etwaô 
sur  05cauemltchîeit  ober  sut  3i«ath 
legt  ober  flellt;  (Slpotb.)  baô  £âfelchen, 
j*  <5,  »on  <£hofolatc  te.  ; cinc$torfelle  te. 
(05auf.)ber  05alîenfopf , baô  (£nbe  eineô 
Söalfenö,  welches  über  ber  Sßanb  wo  ber 
halfen  liegt, heroorragt;  U.  berîiccfflci», 
bie  ©teinolatte,  baô  03ret,  womit  man 
Çenftcrbruftungcn  , Äaminftmfe  oben* 
wirtö  belegt  ; ber  ©imô;  baô  ©eflmfc  ; it. 
(05ud)bt.)  bie  03rticfe  an  ber  greffe;  it. 
tablettes*,  plur.  £ftfelchett , worauf  man 
etwa*  mit  einem  ©tift  aufteicftnet;  bie 
©ebreibtafel  ; tablettes  de  bois,  (£hir.) 
©ebienen;  ©rud)f<fcietteit  ; ©djinbeln. 

Fig.  et  Prov.  ôtez  cela  de  dessus  vos  ta- 
blettes, jiblen  ©ie  nicht  Darauf;  (f.  auch 
tabler)  ; vous  êtes  sur  mes  tahlettes,  (bro* 

henb)  wir  haben  noch  ein  Söort  mit  ein* 
anber  ju  fpred)en. 

Tabletterie,  s.f.  bûtyrofefiïon  eineö  Äuttfl* 
tifchlerô,  Äunflbrechölcrö(tabietier);  it. 
bie  Äunfitifchler»2lrbeit. 

Tablier,  s.m.bte  ©d)ÙtJf  (prvcl  baÖSßor* 

tuch)  ber  SOBciböperfonen  unb  £anbwer» 
fer;  ( 05auf.)  bie  Bierath  in  $orntei* 
ner  ©dmrje  an  einem  Juäge&eUe  » it* 
bet  flache  leere  SKaum  su  benben  ©citer 
beö  ©pielbreteô  ; it»  oi . b.  i.  échiquier , 
damier , baô  $clb  ; tablier  de  cuir , bat 
©chursfctt  ; — de  timbale,  bie  Raufen* 
fehurse  i töaufenbecfe  ; — de  pont-ievis, 
berjenigelcheil  einer  Bugbrttcfe,  welcher 
aufgesögen  wirb. 

Tabloins,  s.  m.  plur.  T.  bte  55üttcrieb0^- 
len;  03atterieplanfen  ; ©tücfbettungö« 
biele  l (f.  aud)  madrier.) 

Tabourer,  v.  n.  pop.  hart  auf lopfen  ; it. 
(im  libertinifchen ©tpl ) b.  i.  embrasser, 
baiser  une  femme.  . 


Tacamaque,  s.f.  ober  Tacaraaca/a.  m.  bû$ 
j£afamaf«@ummt  i it.  Tacaraaque,  a.m. 
(auch  ie  harame)  ber  ametifôuifcbe  £afa« 
raafa*05ûum. 

aect , s.  m.  (latein.)  (sfôuftf  ) baô  îacet  ; 
in  folg»  : tenir  ober  faite  le  tacet , pauft« 
ten  ; garder  le  tacet  ,ßg.  Jam..  (jt|  einer 

Unterrebung  Slttbeeer)  feinSBort  fpte« 
eben, 

ache,  s.f.  (baô  a tfl  f urs  ) ber  ^teef  en  ; 
(Sied)  it.fig.  ein (moralifeher)  fehlet} 
(ein  Mangel;  (in  einem  jUrferit  ©rab) 
ber  ©chanbflecf  ; taches  de  graisse  etc.  , 
ffettflccfcn  !C.  J tache  de  la  cornée,  eilt 
glecfen  auf  ber  Jpornhaut  tm  Oluge  ; 
taches  de  rousseur,  ©ommerflecfeit;  ©om« 
merfproffen  ; taches  volantes,  rothe  $lf« 
den , welche  fleh  balb  ba  balb  bort  auf 
ber  S)Cl Ut  jeigen;  taches  dans  le  soleil, 
(T.  macules,)  ©onnenfleefen.  Fig*  et 
Prov.  chercher  des  taches  dans  le  soleil, 

fehler  fuchen  wo  feine  fînb  ; c’est  une 

tache  d’huile,  f.  huile. 

Tâche,  s.  f.  (baô  a tft  lang) baô£agwerf; 
bie  £agcarbeit  ; Slrbeit  ; il  ne  travaille 
pas  à la  journée , mais  à la  tâche  , et 

arbeitet  nicht  tagweife , fonbern  flûcf« 
weife,  nach  bem  SÖctbing  î er  macht, 
»erbungene  Arbeit  » donner  un  bâtiment 
à la  tâche,  einen  $5ûu  überhaupt  »er- 
hingen  ; faire  un  marché  en  bloc  et  en 
tâche  , f.  bloc  ; prendre  à tâche  de  faire 
qch. , ftdj  etwaô  angelegen  fepn  laffen  5 
prendre  qn.  à tâche , jemanb  aufô  Ä0W 
nehmen  ; ihm  $&nbel  machen» 

Taché,  ée,  part,  et  ad/,  befïecftî  f.  tacher. 
Tachéographe  ober  Tachygraphe,  s . m.  ber 
©efchwittbfchreiber. 

Tachéographie  ober  Tachygraphie,  s.  f.  bte 
©efchwiitbfchrribefunfl  ; (»gl.  sténogra- 
phie.) 

Tachéographique  ober  Tachygraphique , ad], 
c . tach»grû»hif<h  î l'art  tachygraphique, 


Tabouret , s.  m.  ein  ntebrtger  ©effel  ohne 
£ehne;  baô  îaburct;  it.  ber  ©djanb* 

»fahl  » avoir  le  tabouret , baô  $Xcd)t  hû* 

ben , ficb  in  ©egenwart  beô  Âènigô  ober 
ber  Âôniginn  niebcr$ulaffcn  ; tabouret 
électrique,  bte  3fôlicrbanfî  tabouret  d’é- 
quitation , bte  SHeitbanf. 

Tabouret,  s.  m.  baô  $ifcbclftûUt  IC,  (ûUd) 
bourse  à pasteur.) 

Tabourin,  s.  m.  ( auf  ©alccrcn)  ber  ^Jla^ 
jwifehen  bem  ftoefmafl  unb  bett  SXamba* 
ben  (rambades)  wo  mon  bie  5l«fer  ûuô* 
guwerfen  unb  baô  ©efd)ül}  einjufchtffe 
»liegt  ; it.  eine  SDiafdmte , baô  Kaudje 
ber  Âamine  ju  »crhtnbern  ; it.  oi.  b.  i. 

tambourin,  (f.  bûfclbft  prov.) 

Tac , s.  m.  bie  $X&ube , eine  anfleefenbe 
Äranfheit  ber  ©d)ûfe  ; tac-tac , ein  5ßor  : 
womit  matt  ein  gewifftô  taftmâ§igeô 
Klopfen,  ©chlageu  ic.  auôbrûcft* 


b.  i.  la  tachygraphie. 

Tacher , v.  a.  befiedett } hef chmu$ett  ; he« 
fabeln  ; etwaô  flecfig  ober  ftledtn  in 
etwaô  machen  ; it.  fig.  beflecFen  ; fchÄw» 
ben  ; »erunehren;  einen  ©chanbflfeef  an« 
hangen. 

Tacher,  v.n.  (de  faire  qch.)  ftcfa  bemühen; 

ftd)  beflreben ; fuchen;  traditen;  ftch  an« 
gelegen  fe»tt  lajfen;  fleh  beffeifigen  ; it. 

(i  faire  qch.)  b.  t.  viser  à qch.)  bie  2lb« 

fleht  haben  ; auf  etwaô  fielen  ; fudjcn , 
j.  05.  femanben  §u  fchaben  ic.  ; je  n’y 
tâchois  pas , pop.  ( eö  ifl  mir  leib  ) ich 
hab  eö  nicht  gerne , nicht  »orfefelidj  ge« 
thatt. 

Tacheté,  ^e.  part,  etadj.  gcfleft;  gefpretV 
feit  ; fled ig  ; tacheté  de  blanc , weih  ge« 
fledft. 

Tacheter,  v.  a . (bie  J&WUt)  mit  Jlccfeit  bC« 


Tach  Tail 


Taii 


u.Qa 

; Seûhnen  ober  oerfehen  ; fletfctt  ; fprett« 
fen  ; fprettflid)  machen» 

Tacbygiaphe , f,  tachygraphe. 

Tacite,  adj.  c.  fliUfd)iocigenb;  waô  barmt» 
ter  pcrftanben  ifl. 

Tacitement , adv  flittfchwetgenb  ic. 

Taciturne , adj . c.  (p.  flJetfonen)  ber  (bie) 
nid)t  viel/  ber  (bie)  wenig  rebet  ober 
fpricht  ; fliU. 

Tacituinité,  s.f  baô  ©tifffchmeigen;  eine 
fülle  ©emutbôart. 

Tact,  a.  m . bttÔ  ©cfûhl  i ber  (phpfifdje  unb 
moralifchc)  ©inn  beô  ©cfublô. 

Tactée , adj.  ou  s.f.  T.  (note)  eine  fautti 
angcfchlagenc  ftote;  ber  Icifc  2lnfd)lag. 

Tacticien , ».  m.  ber  £aftifer  ; f.  tactique. 

Tactile,  adj.  c.  T.  fùbibûr. 

Taction , s.f.  T.  baô  Jùblen;  £affcn;  35e» 
tûftCtt  i ( l’action  du  toucher). 

Tactique,  s.f.  bic  £aftif  i bie  Æunfl  nad) 
welcher  bie  ©olbaten  im  Âricg  gewöhn* 
lieh  geflcllt  unb  angeführt  »erben. 

Tadorne,». f T.  bie  Jticfeôganô; (Erbganô; 
35ranbÄnte  ; eine  2Ut  ber  größten  wil» 
ben  Getuen. 

Taei , s m.  ber  9îahmt  einer  c&incftfdjen 
SRechcnmunje. 

Taffetas , s.  m.  ber  fcaffct  ; (cor.  £affcnt)  ; 
taffetas  changeant,  ©d)i  lier  taflFet,  etn  mit 
mehreren  Jarbcn  fpiclenber  £affet. 

Tafia,  ».  m.  ber  Bucfcrbranntwein;  ( fonfl 

guildive). 

Taïaut,  interj.  T.  ein  3«ruf  beô  3Agerô 
an  bie  £uribe,  wenn  er  baö  SSilb  ge» 
wahr  wirb. 

Taie,  s.f.  Der  Uebcrjug eineô  Jebcrfù jfenô; 
prvci.  eine  ÄtuTenjicche  ; Äuffensuqe  ; 
it.  T.  bie  £ornhautblatter,  ber  Jlccf , 
baô  Jett  im  Sluge;  it.  baô  £Autchen, 
welcheô  bit  £eibeôfrnd)t , bie  £cber  îc. 
umgibt. 

TaiUabilité,  ».  f.  nouv.  bie  @Tt€llf  rbûrfeit. 

Taiüabie,  adj.  c.  fieucrbar  j jinôbar;  tail- 
labiés  de  poursuite,  ©tcuetbare , welche 
»egen  nicht  besohlter  ©teuer,  aud)  in 
eine«  Slnbern  ©ebieth  angegtiffen  wer» 
ben  fönnen» 

Taiiude , «./.  ber  ©d)tiitt,  ober  auch  ein 
porfetfid)  gemachter  ©infcfmitt,  ber 
©chliç  in  einem  Äleibungöftucf  ; it.  ber 
Sluöfcbnitt;  bie  ©chmarre  im  ©efîcht. 

Tailladé,  ée,  part,  et  adj.  eingefchlUtten  ; 
Serfeijt  ic.  i it.  aufgefchliçt  îc.  f.  taillader. 

Taillader,  v.  a.  ©chnitte,  €infchnüte  in 
bie  £ant,  in  baô  Jleifch  machen , \.  35. 
— le  visage  à qn. , einem  baô  ©efîcht  jcr- 
fcfjen  j it.  taillader,  ©infdmitte,  ©dmit» 
te,  ©chîtljc  $*  95»  i«  Such  machen  ; auf» 
fehlten  ; auôfchncibeu  i j.  taillade. 

Taiiladin , ».  m.  ein  fefjr  bunncr  ©chnitt 
einer  Drange  ober  d ttrone. 

Taillanderie , s.  f baô  JpflnbWCtf  ober  bie 

Äunff  eines  Äleinfcfcmibcö  i it.  bie Ælcin* 


fehmibatbeit  ; atterîcp  Heine  ©tfenwaare. 

Taillandier,  ».  nu  ber  £leinfd)mib;  (©d)ût- 
fehmib)  ; 3*W<lfd)mib)  ; taillandier  en  fer- 

blanc  , ber  2Med)fcbmib  ; Klempner  ; 
prvci.  ©pAngler. 

Taillant,  ».  m.  bie  ©cfmcibe  i ©chArfe.  $.35. 
eiiteô  3Kcffcrë,  $egenô  k.  ; i deux  uii- 
lans,  jweçfchncibtg  t f.  auch  tranchant,  ». 

Taille , s.f  ol.  b.  i.  le  taillant  d’une  épée,  bit 

©chneibe  eincô fôcgenô  ; noch  in  folg.; 

frapper  d'estoc  et  de  taille , f.  estoc. 

Taille,  s.f.  ber  ©d)ttitt,  b.  i.  baô  ©chnet* 
ben,  Sôcfdmeiben  $.  35.  eineô  Q5aumeô, 
einer  Jcbcr,  eineô  Äleibeö  îc.  ; (ira  leb- 
ten Jall  auch)  baô  3ufd)neiben  ; it.  bte 
3lrt,  wie  etwaô  gefdjnitten,  befehnitten, 
jugefehnitten  ifl , wie  n.  ber  ©chnitt 
eincô  Âlcibeô , eineô  35an»neô,  einer  Je- 
bet îc.  ; it • baô  35ehauen  eincô  ©teineô; 
(Shirurg.)bcr©teinfchnittibaô  ©chnet* 
ben  beô  ©teineô  ; taille , baô  tferb* 
hol| , ber  ÄVrbüocf , beffen  man  fich  be* 
bient,  wenn  man  etwaô  auf  33org  ober 
auf  Ärebit  (»  u uiile)  nimmt,  ober  aber 
oerfauft  i it.  ber  ttöuchö,  bie  2eibeöge- 
fla(t,  bie  ©tatur , ber  £etb , aud)  uberb. 
bie  ©ro§c  einer  ^erfon  ober  aud)  eineô 
^ferbeô  , ^unbeö  ic.  ; it.  bte  ©teuer  i 
Auflage  ; (in  SRucf  ficht  ber  33eja&fenben) 
bic  Abgabe  ; taille  personnelle,  bie  Äopf* 
(teuer  ; taille  réelle,  bic  ©runbflcuer; 
it.  T.  ( Jorjl w.)  ber^oljfchlag  ; (f.  taillis)  -, 
it.  uiile,  ( SDaifet»  unb  Pharao -©ptel) 
baô  9luôtbei(eii , Jpmimgebcn  ober  '31b* 
Sieben  einer  ganjen  Partei  ber  Slbiug; 
( ?Eünjw.)  bte  3lbtbeilung  einer  SKarf 
©olbeö  ober  ©tlberö  in  eine  gewttfe  2tn* 
jabl  gleicher  3&&n*fiü<fe  ; (»DtufiO  ber 
Terror  ; bie^enorfltmine;  bie  britte  »on 
ben  Pier  ^auptfümmen  (swifchen  bem 
alt  unb  $af;)  ; it.  btr£enorifi  ; f^enor* 
fAnger  ; haute-taille,  ber  ait;  basse-taille, 
ber  tieffle  l^enor;  taille  de  violon,  bie 
£cttOrgeige  ; habit  galonné  sur  les  tailles  , 

ein  auf  ben  Oîihtcn  pcrbrimteô  Älcib  ; 

pierres  de  taille ,' SfÔetfflÙtfc  ï Ouater- 
(leine;  taille  de  bois,  ber  £ol§fdmitt  ; 
taille-douce , f.  in  alphabet.  Orbnung  ; 
jouer  à la  taille,  &ie  Martien  auffdirei* 
ben,  unb  biefelbcn  erd  bann  bereduten, 
wenn  man  aufhôrt  su  fpielen  ; it.  (35tlb- 
hauet)  f.  bas-relief,  unter  relief;  les  louis 
sont  à la  taille  de  trente  au  marc , T. 
gehen  3o  £outôb’or  auf  eine  «Dtarf;  avoir 
la  taille  bien  prise,  einen  fchôitcn  SBucfcô 
haben  î wohl  gcmachfen  feon  ; avoir  u 
taille  riche,  groß  unb  Wohl  gcwachfeti 
fepn;  (f.  auch  unten  fig.  etprov .);  être 
haut  il  la  taille,  b.  t.  être  taxé  à une 
grosse  somme  , ttt  bet  ©tCUCr  hoch  ûtigc- 
fcijt  ober  angelegt  fepit.  Fig.  et  Prov. 
gâter  la  taille  i une  fi Kc,  farn.  etn  3); Ab* 

ch<n  au  Jall  bringen  ; (eô  fchwAngcrn)  ; 
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de  toute  taille  bon  levrier,  ittûtt  mtfTft 
ben  OXann  nicht  mit  ber  (EUc  au3  ; Mc 
©rôtie  macht  ed  nicht  immeraud  ; ed 
fommt  nicht  immer  auf  Me  ©rô§e  an. 

Taille-douce,  s.f.  ober  gravure  ober  estampe 
en  taille-douce,  her  ÄUpfcrjUch  > Ci«  ge* 
fiochencö  Âupfcrj  taille-douce  à l’eau 
forte , ein  gcöt}ted  ober  raMrted  Tupfer  ; 
ein  ge&fttcr  te,  Äupferftich. 

Taille-mèche , s.  nu  T.  bad  $od)tntftffr  bft 
SSachéjieher,  ben  £od)t  ber  Singe  nach 
bamit  }u  jertheilen. 

Taille-mer , aud)  Taille-mar,  s.  m.  T.  bad 

Unterteil  bed  S&orbcrfteocnd  einer  ©a* 
leere. 

Taille- mortaiile,  s.f.  T.  badienige  wad  ein 
£err  bcpm  SU'üerben  eined  leibeigenen 
Untertbanen  aud  befîen  SScrlafFenfchûft 
}u  nehmen  befugt  ifl  ; pgl.  mortaiile. 

Taillé,  ée,  part,  et  adj.  gefd)ttittCtt  ; be» 

fchititten ; jugefehnitten  sc»;  bebauen  te. 

(f.  tailler);  être  bien  taillé,  Wohl  gC* 
ivachfen  fepn  î (f.  auch  taille);  cotte  mal 
taillée,  f.  cotte  ; écu  taillé,  ober  blO§ 
un  taillé,  (2ôap.)ein  ùber  €cf  getheil* 
ter  ©djilb. 

Tailler , v.  a.  fdjneiben;  it.  abfdjneibeit;  it. 
einfdbneiben  ; it.  befehneiben  ; it.  }u* 
fehneiben  ; it,  bebauen  ; it.  jerfehneiben; 
ierbauenj  in  ©tutfe  fehneiben  ober 
bauen  ober  jerbauen (tailler  en  morceaux, 
en  pièces)  ; it.  — qn. , jemanben  fdmei* 
ben;  jemanben  ben©tein  fehneiben;  it . 
(9Bun}w.)  ftûcfeln;  abtheilrn  ; (f.  taille), 
it.  b.  i.  imposer  à la  taille,  in  ber  ©teuer 
emfepen  ober  anïcgen;  ( Moreau );  it. 
tailler,  (Raffet*  unb  <JJbarao-@piel)  bie 
Æarten  abjieben;  (f.  taille);  tailler  (cou- 
per) en  deux,  ent}wcp  fdjneiben  ober 
bauen  ; tailler  la  soupe,  bie  ©tippe  ein* 
fehneiben;  tailler  une  plume,  eine  Jeber 
fehneiben  ; tailler  une  image  , ein  ©ilb 
augfchnityen.  Fig . et  Prov.  tailler  en 
pièces,  niebermacben;  nieberhauen;  }u* 
fammen  bauen  ; in  bie  Pfanne  bauen  ; 
(ben  Jeinb)  gôn|lid)  fdrtagen;  tailleries 
morceaux  à qn.,  einem  bie  (SijTen  pot» 
fehneiben  ; einen  fur}  halten  ; tailler  de 
la  besogne,  tailler  des  croupières  à qn., 
f.  besogne  Uttb  croupière  ; tailler  des  ba- 
vettes , pop . f.  bavette  ; taillez  et  rognez 
comme  il  vous  plaira  , f.  rogner  ; tailler  en 
plein  drap , f.  drap. 

Taiiieiesse,  s.f.  (2Hun}w.)  Me  ©tucflcrinm 
f.  tailler  unb  taille. 

Taiiiette , s.f.  eine  2lrt  ©ditefcr. 

Taille-vent,  s.  m.  bet  bahnte  eined  ©ce» 
»ogeld,  welcher  einen  fchrfchnellen  Jlug 
bat. 

Tailleur,  s.m.  bet  ©djueibfr  î iV.  (<hbôtao* 
fpiel  ) b.  i.  le  banquier  ; tailleur  de  pierres, 
ber  ©teinhauer  ; ©tcinmeij  ; tailleur  de 
diamans , de  pierres  précieuses,  ber  £ifle 
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mantfdjnetber  ; ©teinfehneiber  ; tailleur 

de  Urnes,  ber  Jeilenljauct;  tailleur  d’ar- 
bres , ber  QSaumfchneiber  ; 95aumbe- 
febneiber. 

Taillis,  s.  m.  ber  ©djlag  ; £ol}fd)lag;  bad 
©ehau  î (aud)  taille)  ; it.  adj.  m.  bois 
taillis  , bad  ©chlaghol}  ; fd)lagbarcd 
£ol}  ; it.  junged  Jpol},  bad  am  ©tamm 
Ûtt$fd)fÂgt  ; Unterhol}  ; gagner  le  taillis, 
fig.fam.  ftd)  ind  £ol}  verfteefett  ; ba- 
um  laufen  , b.  i.  fich  in  (Sicherheit  be* 
geben. 

Tailloir,  s.  m.  (in  ber  udje)  bad  J^adfbrct; 
it.  ein  bôljerner  £ctter , worauf  man 
Jlcifch  te.  jerfehneibet;  U.  Cöauf.)  bic 
flatte  auf  bem  Capital  einer  ©ôulc. 

Taillon , s.  m . bie  9?ad)fleucr. 

Tailiure , s.  f.  T.  unterlegte  ©tiefere»  ; 
(auch  broderie  de  rapport). 

Tain , s.  m . bad  $latt}inn  / ber  ©tanniol , 
womit  man  bie  Sîûcffeite  ber  ©piegel- 
glàfcr  belegt. 

Tains,  s.  m.  pi.  (©djiffb.)  ’SIücFc,  unter 
ben  jÇiel  bed  ©dntfcd  }»  legen. 

Taire,  v.  a.  in.  perfehweigen  ; geheim  hal- 
ten ; bep  fich  behalten  ; (oerhehlen).  Se 
taire , v.  rèjl.  fchwctgen  ; jhlle  fdtwcigen  ; 
if.  (auch  ».  leblofen  Gingen)  fdiweigen; 
fHttc  fepn  ; fid)  nicht  hören  laffc n ; per- 
jiummen,  wie  }.  ©.  eine  ©locfe,  ein 
©efehup  ; it.  aufhören  ; fich  legen,  wie 
}♦  Ö3.  bie  SQtnbe  te.  ; au  milieu  des  armes 
les  loix  sc  taisent,  fig.  unter  benSfBaffen 
fehweigen  bie  ©efelje,  b.  i.  gelten  Me 
©efepe  nichtô;  faire  taire,  fehweigen  ma- 
chen ; }um  ©chweigen,  }um  ©ttilfchwci* 

gen  bringen  ; il  ne  peut  se  taire  de  cela, 

er  fann  ci  nicht  perfehweigen , nid)t  bep 

ftd)  behalten  ; qui  se  tait,  consent, prov. 

feine  Slntwort  ifl  auch  eine  Antwort; 
burch  @tiUfd)weigen  gibt  mau  feinen 
(Bepfall  }u  erfennen. 

Taisson,  s . m.  ber  3)ad)$5  (fonfl  blaireau), 

Taiapoin,  s.  m.  ein  <Priefter  ober  SOtöhd)  in 
®tam  unb  ^Jegu  ; it.  ber  fchwarjnaftgc 
2tffe. 

Taibe , s.  m.  ein  mahomebünifcher  £oftor 
in  Je}  unb  îDîaroffo. 

Talc,  s.m.  ber  £alt;  üülfjlein;  eine  thoit- 
artige  @teinart. 

Taied , s.m.  her  Schleper , bie Secfe  ober 
i>uUe,  womit  bie  3uben  in  ihren  ©chu* 
len  bad  ipaupt  bebeefen. 

Talent;  s.  m.  hßö  paient,  ein  gewiffcd©olb- 
unb  ©ilber*©ewidu  ber  àlteu  ; it.  ßg. 
bad  Talent;  bie  ^aturgabe;  ©abc  ; 
natürliche  ©efchicflidjfeit  ; (in  ber  ©i* 
bei:  bad  <pfunb);  bidweilen  auch:  bic 
Äunftgefcbicf  lichfeit  ; homme  de  talent , 
ein  talentpolier  »Stalin  ; gen*  à talens , 
ÄunfHer. 

Taiér,  s.  m.  ein  (bcutfchcr/  polnifcher  tc.) 

^hafed. 
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iiq4  Tali  Talo 

Talinguer , f.  Etalingucr. 

Talion,  t.  m.  bie  SBergeltung  ober  SSiebct- 
»Geltung  einer  53fleibigung  obertlebel* 
tf)ût  ; loi  du  talion , ba#  sQergeltung#* 
redit. 

Talisman  , s.  m.  ber  £ali#matt  î ba#  3ûH* 
berfîegel  ; ein  gcwiffeô  aberglAubifdie# 

fauberjcidicn , 3auberbilb  ; eiu  folcber 
aubetpfcitmg  te. 

Talismanique,  adj . c.  vertu  talismanique,  bie 
Äraffc  eine#  £ali#man#  ; f.  talisman. 
Taiie , /.  ber  Stblegrr  ont  ffuße  eine« 

Q5aume#  i it.  bie  ^wicbelbrut. 

Talier , v.  a.  p us . Ableger  flößen } (bon 
SSBurjeln)  bief  önwadifen. 

Tallipot,  s.  m.  ber  9?abrtte  eine#  55aume# 
auf  ber  3nfel  (Eeplon,  mit  außeroröent* 
Ucft  großen  55lAttern. 

Talmouse,  s.f.  eine  2(rt  .ftAfegebacfenc#, 
ÂAfefudjen. 

Talmud,  s.m.  ber  £altnub;  ba#  ©efcfcbud) 
ber  neuern  3»ben. 

Talmudique,  ad/,  c.  tallUUbifcb  ; f.  talmuri. 
Taimudiste , s.m.  ber  Î:almubiftî  ber  2lu#* 
leger  ober  SUthAngcr  be#  £almub#. 
Taloche,  t.f.  pop.  ber  ©dtlag  ober  ©treicb 
mit  ber£anb  on  jemanbeö  Äopf;  vu/g. 
ber  Âlapp#. 

Talon , s.  m.  bie  fterfe;  (an  einigen  £&ic» 
ren)  ber  ©prung;  it. . ber  2lbfap  an 
©cfiuben,  ©riefeln,  Pantoffeln;  it.  ber 
untere  ober  Außere  £betï  an  etwa#, 
*.  53.  ba#  hintere  €nbc  einer  £)egen* 
flinge,  Çfôefferflinge,  ©enfenflinge,  ©A' 
geflinge  te.  ; ber  tintcrfie  55efdilag  einer 
Pife  se.  ; ber  unterfle  £heil  be#  ©teuer* 
tuber#  welcher  im  ©affer  gebt;  auch 
ta#  Außerflc  €nbc  be#  tfiel#,  wo  ber 
•ßiuterftcocn  eingefept  wirb  ; ber  Außer* 
(te  £beü  eine#  ©chloßricgelö  ; bie  (£ef* 
tinbe  ober  ber  $Hanft  am  53rob  ; ber 
©toef  ober  bie  îôurjel  einer  Slrtifcho* 
cfenflaube  ; ba#©tamm*€nbe  eine#  ab« 
gcfdinittenen  Zweige#  ; ber  bief  e(ie  îbetl 
«inet  Enfler*  ober  3Kufchel*©chale;  ber 
iußerfU  £beil  be#  Äolbcit#  an  einer 
§lintc,  ptftolc  se.;  ber  ©diub  einer 
Pife , Jpellcbarbe  te.  ; it . ber  pfeifen» 
fuß  ; it.  ( 55auf.)  bic  Æeblleitîc  ; ber 
.tfehlftoß  ; it.  (©ppéarbeiter)  eine  2lrt 
©patel  ; it.  ber  ©toef  , ©tamm  ober 
tlcberreß  eine#  ßartcnfpicl#  , naefibem 
jeber  ©pieler  feine  2in$abl  harten  er* 
galten  bût;  l’os  du  talon,  ba#  Verfem 
betn  ; talon  de  la  main,  ber  53aflcn  an 
ber  ijianb  ; talon  de  lièvre,  ber  £>afen» 
fprung  ; T.  talon  de  fiasque,  ber  ©chwan$ 
einet  £apete  ; cheval  qui  obéit,  qui  ré- 
pond aux  talons,  ein  <pfert>  welche#  auf 
ben  ©porn  merft  î promener  un  cheval 
dans  la  main  et  dans  les  talons  , bft)m 

SKeiten  Sugel  unb  ©pornett  gebrauchen  ; 
porter  le  cheval  d’un  talon  à l'autre  , 


bû#  Pferb  mit  ben  ©pornen  bon  ein« 
©cite  jur  anbern  treiben.  Fig.  et  Prov. 
être  toujours  sur  les  talons  de  qn.,  eitlem 
auf  bem  $uß  folgen  ; ihm  feine  «Ruhe 
laßen  ; vulg.  ibm  bcftaiibig  über  bem 
Jpalfe  fiÇcn;  marcher  sur  les  talons  da 

qn.,  jemanbett  in  etwa#  febr  nabe  fom- 
men  ; tbm  bepnabe  gleich  Fommen  ; mar- 
cher sur  les  talons  de  s*-s  parens  , feinett 

Qleltevn  balb  bulfreidiè  £>anb  leißeit 
fômten  ; heran  wadifen  ; montrer  les  ta- 
lons, fîerfcngelb  geben;  baooit  laufen; 
SXcißöU#  nehmen  ; avoir  l’esprit  aux  ta- 
lons , febr  btimnt  fepit  ; Se  donner  des 
talons  dans  le  cul , pop . bot  ftreube  in 
bie  JpAbc  fpringen;  große  Sreube  über 
etwa#  bejeigen  ; it.  ftdi  um  alle#  wa#  ge- 
feheben  mag,  wenig  befummern;  barii- 
ber  lachen. 

Talonné,  éc,  part,  et  adj.  bfrfolgt  îC.  > ûtt- 
getrieben  te.  ; f.  talonner. 

Talonner,  v.  eu  jam.  temanbCtt  ûUf  bem 
§uf,  îtadifolgen  ; ihn  hibig  berfolgen  ; 
(55iUiarD)  bie  itugel  bon  hinten  nehmen; 
it.  fig.  fam.  jemanb  anfpornen  , antrei* 
ben  ; in  jemanb  feçen  ober  brinqen  ; je- 
manben  sufeben  ; hinter  jemanben  her 
fcpn  ; vuig.  jemanben  auf  bem  Warfen 
fepn. 

Taionnicr,  s.  m . ber  StbfûÇfchneiber  ; etne 
2lrt  geiftenfebneiber, 

Taionmères,  s.  f.  piur.  ba#  «Çerfenlebet  an 

ben  J&olsfdiuben  ber  ©arfußermönche  ; 
( poet.)  bie  fterfenflügel  be#  OXctfur. 

Talque , f.  Talc. 

Talqueux,  euse,  adj.  T.  tülfig  » it.  tttl- 

ficht  ; talfartig  ; f.  talc. 

Talus  ,f.m.  bie  ^Sôfehung  ober  Slbbodiung 
eine#  5Me# , einer  »Otauer  te.  ; ûberb* 
bie  abhAnqtae,  fchrAge  ©eite,  fehrAg  ab- 
laufenbe  5lîd)«/  ber  fehrAge  9tanb  an 
etwa#;  en  talus,  adv . abhàngig;  fchrAge. 

Taluté,  ée,  part,  et  adj.  fdbrAgc  gemacht  ; 
gebôfcht  ÎC.  f.  taluter. 

Taïuter , v.  a.  bofchcn  ; abbAngtg  machen 
ober  bauen  ; eine  53ôfchung  machen  ober 
geben. 

Tamarin  , s.  m.  bie  $amürinbe , b.  t.  fo* 
wohl  bie  ftrucht,  al#  auch  ber  l^ama- 
rinbenbaum  felbfi* 

Tamaris  ober  Tamarise,  s.  m.  ber^amatt#* 
fenßraudi  ; bie  &amari#fe  ; bois  de  tama- 
ris, ba#  iamari$fettbol$. 

Tambour , s.  m.  bte  Trommel  ; it.  ber  $ront- 
melfchlAqcr;  Tambour;  it.  ber9?abme 
mehrerer  einer  Trommel  Ähnlichen  £>in* 
ge,  i.53.  eine  eiferne  SßSalsc , ein  eifer- 
iier  (ïpttnber  womit  bte  ^ueferrobre  jer- 
guetfdfit  werben;  it.  bie  Trommel, b.i. 
ber  Splinber  uon  €ifenbledi,  worin  ber 
Äaffec  gebrannt  wirb  ; it.  ba#  gebetbau# 
in  einer  Uhr;  it.  bic  SQeUe  in  einer 
kleinen  Orgel  ober  in  einem  ©locfen* 
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Tamb  Tamp 
fpiel;  */.  (Slnatomte)  Me  £rommclbible 

im  Obt>  (f.  ûud)  tympan);  it.  tambour, 
Mjf  2ûuf  eines  (Siebes  ; (fonfl  cercle, 
tond)  ; it.  eine  2lrt  Keif , »vorauf  ge- 
nibet  tvirö;  (ftortif.)  eine  ntit@cbicß* 
löchern  »crfe&ene  2trt  leichter  «Bcrfcban- 
gung  von  «Kaucrtoerf  ober  Noblen; 
(©aufunfi)  ein  tpalucufötmigcö  (Stttcf 
©tein  an  einem  (Siulenfcbaft  ober  an 
einer  fcreppenfpinbel  , inf.  wenn  cS 
mehr  Breite  als  £ôbe  bût  ; it.  ein  Hei 
lier  «öerfcblog  , |.  ©.  »or  einer  Ätrcb 
tbüre , um  bas  Einbringen  beS  STtfinbeS 
«Mubaiten;  (@<biffbauf.)  bie  ©reter, 
tpomit  bie  (Stùçcn  beS  ©allions  bena 
gelt  roerben,  bamit  bie  @e»oalt  brr  SPBcl« 
ten  batan  breche } (©aflbauö)  ber  *8or< 
fprung , eine  2lrt  fcharfer  Ede  ober  febr 
fchrig  beroorragenber  «Kauer  î tambour 
major,bcr  KegimenM*£  ambouri  umbour 
de  basque,  f.  basque;  battre  du  tambour, 
bie  Trommel  fchlageit  ; battre  le  tambour, 
bie  Trommel  rühren,  b.  n ein  Seichen 
bamit  geben  ; sortir  umbour  batunt,  mit 
flingenbem  (Spiel  auSjiebcn.  Fig.  et 

Prov,  mener  qn.  tambour  battant , fam 

einem  beim  trommeln  ; einen  «richtigen 
SSortbeil  ober  mehrere  große  «Bortheile 
über  einen  erbalten  ; einen»  »reit  über 
legen  fepn  ; (f.  aueb  flûte , lièvre  etc. 

Tambourin , ( ol . Tabourin)  s.  m.  fine  £tOW 
mel  mit  ©cheflen,  rnelcbe  nurEinSront 
ntelfcU  bat/  unb  toelcbe  man  gewöhnlich 
mit  ber  £anb  fehligt it.  ber&rontincl 
fdjliger  felbfl  î it-  bas  £rommclftûcf  ; 
it.  eine  Heine  Trommel  > eine  Ätnbcr 
trommel  J it.  T.  f.  tabourin  ; H est  arri- 
vé comme  tabourin  (ol.  ffûtt  tambourin] 
à noces,  f,  noce. 

Tambouriner,  v.  n.  mit  ber  Âinbcrtrommcl 
einen  £irm  machen  ; trommeln  ; it.  v.a. 
— qcb. , etroaS  autftrommeln. 

Tambourineur,  s.  m.  mépr.  (ein  £rommler) 
b.  t.  ein  «Kcnfch  von  geringem  nichtigem 
©tanbe. 

Tamis,  s.m.  ba$@icb;  £aarfîeb  ; (f.  aud) 
sas)  ; it.  (in  einer  Orgel)  bas  pfeifen 

bret  î passer  au  tamis,  f.  tamiser  ; passer 
qn.  par  le  tamis , fig.  fam.  jemanbeS  ge- 
ben, 2Uif?ûbrung,  gepre  te.  auf$  genaue- 
re unterfueben. 

Tamisé,  ée,  part,  et  adj.  gefïebt  î burd)- 
gefîe bt  î f.  tamiser. 

Tamiser,  v.  a.  fteben  ; burcbfîeben  ; bureb 
ein  ipaarficb  fchïagc  t»  ; it.  fîchten , b.  i. 
vermittelft  be$  ©iebeö  reinigen. 

Tamiseur,  s.  m.  T . ber  ©tcber  in  ben  ©las» 
hätten. 

Tamisier,  s.  m.  ber  £aarfïebmadjcr. 

Tampon,  s.  m.  ber  pfropf  ober  pfropfen; 
bet  (Stôpfel  ; (©topfer)  ; çç  f-  ber  Ra- 
pfen i ©punbi  it.  T.  (in  Orgelpfeifen 


Tamp  Tann  iiq5 

unb  ftliten)  ber  Äcrn  î (Âupferbrucfet 
unb  Ätipferflecber)  ba$  ^upfbÂflcbeu/ 
womit  bet  firniß  auf  ber  Äupferplattc 
auSgcbreitet  wirb;  «v.baS  Siljbilldien» 
it.  ba$  Oeblbillchcn  ; it.  ber  Srucfcr* 
ballen  ber  Äupferbrucfer  ; tampon  (bou- 
chon) de  liège,  bet  ÄOrfjlÖpftl. 
Tamponné,  te, part. et  adj.  jugcpfropft  IC* 
f,  tamponner. 

Tamponner,  v.a.  JUpftOpfm  Î jußöpfelltj 
mit  einem  ©töpfel  (f.  tampon)  perfdriie- 
ßen  ; einen  «Pfropf , ©töpfel  :c.  einße- 

den;  ruiner  et  tamponner,  (©auf.)  btC 

«Pfeiler  unb  «pfoften  auSbauen  unb  höl- 
zerne Sapfen  einfcblagcn,  bamit  Äalf 
unb  «föörtel  beffer  balte. 

Tan,  s.m.  bie  £obet;  ©irberlöbe;  moulin 
à tan,  eine £obmuble. 

Tanaisie , s.f.  T.  ber  Kainfatteu  ( Kain* 
farm  ) , eine  bem  ftarnfraut  ähnliche 
«Pflanze. 

Tancer  , v.  a.  fam.  auSfchmiblcn  » mit 

Söorten  beßrafen î einen  ©erroeiö  gebend 
fcbeltcn. 

Tanche,  s.  f.  btc / ein  $ifd). 
Tandis  que,  conj.  mäbtenb  bet  3*ttül$  »t.  5 

wibtenb  î fo  lange  alö » (f.  aud)  Pen- 
dant, durant). 

Tand  rôle  , s.f.  T.  biC  ©laÖgaUe  J (fOttß  fiel 
de  verre). 

Tanésie,  f,  tanaisie. 

Tangage , s.  m.  T.  ba$  ©duvonfen , £tn« 

unb  ^)er»panfen  beö  ©d)if?e$  in  bie 
ginge. 

Tangente,  s.f.  (©eom.)  ber  Rangent  i bie 
tangente;  bie  berùbtcnbc  (gerabe)  £i- 
nie  eineô  ©ogeng. 

Tanger  la  côte,  v.a * T * tun  Ufer  binfegeln  ; 
pl.us.  ranger. 

Tangue,  ».  f.  prvcl.  ber(Seefanb,  »veldjer 
§ur  Düngung  ber  Selber  gebraucht 
wirb* 

Tanguer,  v.n.  T.  ber  gange  nach  bin  unb 
ber  (ober  auf  unb  nieber)  toaufen  ; (n>el- 
d)ti  eine  fehlerhafte  35e»pegung  eine« 
©cbiffcö  ifl).  , 

Tanière,  ».f.  bie  fyoblt , ©rube,  ber©au/ 
bûô  goeb  eines  milben  Äbieteö  î tanière 
de  lion  etc.,  bie  gotoengrube  te.  (oergl* 
terrière)  ; cet  homme  est  toujours  dans  sa 
tanière , ßg.  fam.  btefer  (finßere,  unge- 
(eilige)  «Kenfcb  perlißt  feine  J^èble  nie* 
mablöi  er.lîçt  imtner  $u  Oauô». 
Tannage,  s.  m.  T.  bûô  Einlegen  in  bie  gobe» 
bûô  goben. 

Tannant,  adj.  ober  Oielmebï  part.  act.  m. 

, f*  tanner. 

Tanne,  s.f.  bteftinne,  ein  Heiner fcbwûr* 
jer  ^Junft  in  bcrJpaut,  inf.im  ©efîdjti 
ein  «Kiteffer;  (melcbeô  leçtere  eigentlich 

crinon  beißt)  î un  remède  qui  fait  mourit 
les  tannes,  ein  «Kittel  loclcbe#  biefe  5in# 
neu  vertreibt. 


1 1(^6  Tann  Tant 

Tanné,  ée,  part,  et  adj.  gelobt;  rötfc  gc* 
girbt;  it.  adj . lobfatbig;  lobfarben; 
it.  s m.  ba?  £obfarbige;  Die  £obfarbe; 

gris  tanné,  fa&lgrûtl. 

Tannée,  «*/.  T.  Die  ©Ärberlo&c,  wenn  fie 
au?  ber  ©rube  fomnit. 

Tanner,  v.  a.  lo&Ctt  ; rotbö^rben  î it.fig.fam. 

jemanden  befehwetlich  fallen;  homme  tan- 
nant, ein  befdimerltcbet  lüjliger  SOîenfch. 

Tannerie,  «./  bit  £obgÄvber*I)  J /V.Dte  £o&* 

grübe  ; iu  ba?  Jpaiibroerf  eine?  £obgÂr» 
ber?. 

Tanneur,  s.  m . ber  £oh9arber;  SXotbgirber. 

Tanqueur,  s.m.  T.  Der  ©ChifflabCr. 

Tanser,  f.  tancer. 

Tant,  adv.  fo  oiel;  fc  febrî  fo  flarf;  ber* 
maßen  ; (and)  blog  : fo  ;)  beffo  ; fo  groß  ; 
fo  lange  ; fo  roeit;  fo  wohl  te.  ; tant  que  ; 
conj.  fo  oiel  al?;  fo  febr  al?  te .,  nous 
étions  tant  a table,  unfer  Ware»  fo  PÛl 
ûITt  £ifcf)î  il  court  tant  qu’il  peut,  et 
ttuft  fo  febr,  fo  flarf,  al ? er  fann; 

qu’il  pleuve  tant  qu’il  voudra , c?  mag 
regnen  fo  lange  e?  will  ; tant  le  monde 
est  méchant,  fo  gcttlc?  i(t  Die  Sßclt; 
s’il  foisoit  tant  qutf,  wenn  er  biefe?  ein* 
niabl  tbÂtc;  si  je  faisois  tant  aue  d’aller 
* Rome,  wenn  ich  mich  entfdjtoße,  (oev* 
leiten  liege)  uad)  SKom  ju  geben  ; wenn 
td)  einma&l  nach  9tom  gienge;  il  a qua- 
rante et  tant  d’annees,  er  tfl  etlidje  Utlb 
Dierjig  ait;  tant  s’en  faut,  weit 
gefehlt  baß  ; e?  fehlt  oiel  baran  ; tant 
pour  moi,  tant  pour  lui,  fo  Diel  für  mid), 
Al?  für  ibn;  tant  hommes  que  femmes, 
fo  wobl  Sonner,  al?  SGBeiber;  sur  et 
tant  moins;  tant  soit  peu;  tant  et  si  peu 
qu’il  vous  plaira  etc.  f.  sur,  peu  etc.; 
tant  y a que,  fam.  fo  oiel  ifl  gf Wiß, 
baß.».;  si  tant  est,  wenn  bem  fo  tfl; 

tant  que,  fo  lange  al?;  tant  plus  que 
moins,  mehr  ober  weniger;  tant  pis, 
beflo  fcfcltmmer  ; tant  mieux,  beflo  beiter; 
tant  bien  que  mal , wie  e?  geben  fann  ; 
gut  ober  übel  ; être  tant  à tant,  (tm  ©picl) 
gleich  fet>n , fo  baß  feiner  nicht?  gewinnt 
unb  nicht?  verliert  ; tant  vaut  l’homme, 
tant  vaut  sa  terre,  f,  terre;  tant  tenu, 
tant  payé,  f.  payer;  (f.  auch  cruche, 
crier  etc.) 

Tantale,  s.  m.  ($ocf.)  £antûlu?i  it.  fig> 
ein  rcidier  ©etihaf?,  ber  bei)  feinem 
großen  ©erntôqen  ÇOîartacl- leibet. 

Tantarare,  ein  Sßort,  öcn  fcrompctenfchaü 
außjubrücfen. 

Tante,  s.f  bie  >3)îuhme;  (©afe;)  bc?  ©a* 
ter?  ober  ber  putter  ©diweßer;  Die 

$ante  ; tante  à la  mode  de  Bretagne , bc? 
SSatcr?  ober  ber  putter  ©efdiwiflcrfinb, 
weiblidjen  ©cfchlecht?;  grand’auto,  bie 
©rofimuhme  ; ©roßtante. 

Tantet , adv.  ol.  f,  tantin  etc. 

Tantième , adj.c. ol.  DCt / bie,  bfl?  fODÎClfle. 


Tant  Tapi 

Tantin , tantinet , s.  m.fam . etwa?  Wenige?  » 
ein  flein  wenig. 

Tantôt,  adv.  balb  ; al?balb  ; gleich;  fogldeh; 
it,  pot  furjem;  erfl;  tantôt  l’un,  tantôt 
l’autre,  balb  ber  eine,  balb  ber  anbere* 

Taon , s.  m.  (fpr.  tan ,)  bie  ©tflmfe  > ©rime  ; 
^tebbrümfe;  la  première  mouche  qui  le 
piquera , sera  un  taon , prov.  ba?  gerîngftC 

ttnglùrf,  fo  ihm  begegnet,  wirb  ibrn  bett 
©arau?  mad)cn. 

Tapabor,  s.m.  eine  Keifefappe  ober  îDtâije 
bie  matt  über  bie  (Schultern  herunter 
fdjlagen  fann;  bie ftegenfappe. 

Tapage,  s.  m.fam.u r £arm;  ba?  ©etüfe. 

Tapageur , s.  m.  ber  £Ütmer. 

Tape,  s.f.pop.  ber  ©tretch  ober  ©djlag 
mit  ber  .'panb  ; fam.  ber  £app?. 

Tape,  s.f.  F.  ber  Rapfen  an  einer  JNfr, 
ober  auch  in  ber  tüftünbung  einer  Äanone 
auf  ben  ©chiffen. 

Tapé,  ée,  part,  et  adj . f,  taper;  it.  platt« 
gebaefen  ; pommes  ober  poires  tapées , im 
jDfen  gebèrrtc  9iepfcl*  ober  ©trnfchniRe; 
réponse  bien  tapée,  eine  febr  fchatfe,  paf* 
fenbe  Antwort  ; mot  bien  tapé,  ein  gut* 
gegebene? , gutangebrachte?  (Sort. 

Tapecu,  s.m.  ba?  befchwerte  Jj>iutertheil 
eine?  (Schlagbaum?,  eine?  ©runnen* 
fchw&ngel?  ic*s  it.  ber  £orntflft;  ber 
©chnappfarf  ; ä.  T.  ba?  £interfegel  eine? 
Äauffahrtepfchiff?* 

Tapement,  s.m.  (tfupferfl.)  ba?  Rupfen. 

Taper , v.  a.  pop.  mit  ber  Jpanb  einen 
(Schlag  geben;  it.  v.  n.  taper  du  pied, 
mitbemgufj  ßampfen,  auf  ben  ©oben 
flogen;  tappen;  U.  taper,  v.a.  taper  les 
cheveux , bieJpaare  tapiren,  auffraufen; 
it.  taper,  T.  (sBergolbet)  ben  weißen 
©runb  mit  bem  (ptnfel  auftragen;  (Gab- 
ler) toef  ieren,  b.  t.  fette  unb  fcc!c  ©triche 
machen,  nach  3lrt  einet  ©fij§e ; (f.  auch 

heurter;)  taper  le  vernis,  (£upferfled>cr) 

ben  firniß  tupfen,  b.  i.  ihn  auf  ber 
Äupferplatte  au?breiten;taper  une  forme, 
eine  3«tferhutfbrm  unten  juftopfen;  ta- 
per un  canon,  bie  SDîünbung  einer  Äanone 
mit  einem  Rapfen  f tampon)  juflopfen; 
tai«r  les  pièces,  »ölünjen,  beten  ©eprdge 
öu?gegangen  ifl,  fUmpcln» 

Tapereau,  s.m.  T.  f.  pétard. 

Tapiérc , s.  f.  T.  ciu  gewiffe?  lange?  ©tücf 
Jr>ol|  auf  ber  ©eite  eine?  ©chiffe?. 

en  Tapinois , adv.  bad.  plais,  heimlich  » 

nnocrmerft;  in?gchcim. 

Tapion,  s.  m.  (©diifff.)  ber  ^lerfi  ein  ©turf 
£anbe?,  ba?  ton  bent  übriaen  £anb  ber 
garbe  nad)  untcrfdjieben  iff. 

Tapir,  s.  m.  ($?ûtutgefd>.)  ber  î^apir. 

se  Tapir,  v.ré/l.  fidi  burfcii,  fïd>  flein  ma* 
Chen , S.  ©.  um  fid>  ju  perbergen. 

Tapis , s.  m.  ber  £ eppich  î bie  ^Decf  e ; it.  bû? 
Jarbenwaffcr  num  türfifchcn  papier;  ta- 
pis de  pied,  ber  $u(}tCP»ichi  tapis  vert. 


Tara  Tare 


Tapi  Tara 

• fig.  1er  SXûfettpîûfc , bas  SKafendûcf  in 
einem  ©arten  ic.  ; T.  raser  le  tapis , (»on 
Werben)  Den  $ug  fcbleppen;  niebtig  gai* 
loptren  ; le  tapis  brûle,  bad.  (ÂÛïtenfp.) 
es  bat  jemanb  »ergeffen  ju  fc$en;  es  feftlt 
einSinfûÇ»  Fig-  mettresur  le  tapis, auf  baS 
£apet/  auf  bic  ©afin  bringen; (eine  ©a* 
rije  ober  ftrage)  aufwerfett;  tenir  qn.  sur 
le  tapis,  (meigwi.p.)  »on  einem  reben; 
être  sur  le  tapis,  ber  ©egendanb  bcS  ©e* 
fprAcbeS  feptt;  vu/g.  ben  £cuten  in  ben 
ÖXAulern  herum  gehen  ; amuser  le  tapis , 
»on  tinbebcutenben  ©adjett  reben. 

Tapissé,  ée,part.  et  adj.  tûpejirt  K.  f.  ta- 
pisser. 

Tapissendis,  s m.  buntet/  aufbcpben  ©ci* 
ten  gefärbter  Äattuu. 

Tapisser,  v.  a.  tapejiren;  mit  £apcten  be- 
engen, belegen/  umgeben/  attSjtctcn, 
befd) lagen;  le  printemps  tapisse  la  teire 
de  fleurs,  ber  £eiij  fdjmûcfct  bie  ©tbe 
mit  ©lumen. 

Tapisserie , s.f.  Die  fcapejeret)  ; ba$  Tapeten» 
werf;  it.  bie  Tapete;  auSgenàbteSlrbett; 
baS  ©ewirfte;  ber  SPanbteppich;  tapis- 
serie de  cuir  doré  etc. , £apeten  von  per» 
golbetem  £cber  te. 

Tapissier,  s.  m.  ber  £ape$irer;  it.  ber  $a* 
petenwirfer  ; £apctenmad)er. 

Tapissière,  s.f.  bie STapcjtrrritin  îc, 

Tapon , s.  m. fam.  etn  jufammen  gcbrucFter 
tyaef  £eint»anb/  3cug,  Kleiber  îc. 

Tapoter,  v.  a. fam.  topfen;  £appen  geben  ; 
— qn.,  jemanben  (J.  ©♦  einem  Äinb) 
511  wiebcrboltcn  Fabien  Heine  ©djlôge 
geben. 

Tapure,  s.f.  tapicrtcS  ober  juruefgefebo* 
benes  £aar  ; (f.  taper). 

Taqucr,  v.a.  (©udibr.)  bic  fform  flopfen. 

Taquet,  s.  m.  T.  ber  £afe!baten/  b.  i.  ber 
Jpafen,  woran  bie  $aue  bcfcdtgt  werben; 
it.  ein  ©tûcflein  SXcif,  fo  auf  bepben 
©eiten  gcfdrôrft  unb  jwifeben  bie  SXetbcn 
ber  SX  elfe  eingcfchlagen  wirb  ; it.  ein  fur* 
jeS©ret,  worauf  man  fehlet,  um  ben 
gediegenen  galten  juruef  ju  rufen. 

Taquin,  ine,  adj.  et  s-  fam.  farg;  ftljtg ; 
vulg.  fnauferig;  ber  ©eijbals;  fttlj  ; 
Änicfer;  ßnaufer;  it.  wtberfpàndtg  ; 
trofjig;  dôrrig;  ber  ©tarrfopf. 

Taquinement,  adv. fam.  fïljtg;  fnauferig; 
it.  dôrrig  2c. 

Taquinerie,  s.f  fam.  bie  ßnicfcrc»  ; Jtljtg* 
feit;  vu/g.  bie  Änaufere»  ; it.  bie  £alS* 
(larrigfcit;  SßiberfpAndigfeit. 

Taquoir,  s . m.  (©ud)br.)  baS  Älopffjofj. 

Taquon , s.m.  (©ud)br.)  bie  Untcrlaac  ober 
Butterung  bes  2)ecfels  an  ber  treffe. 

Tarabuster . v.  a.fam.  — qn.  einem  befd) t»cr* 
lid>  fallen;  einen  plagen. 

Taragas , s.  m.  ein  £b(er  / .in  bcjTen  Etagen 
man  ben  bellen  weflinbifeben  ©ejoar 
fmbet* 
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Taranclie , s.f.  T.  ein  grofer  eiferner  Sfta* 
gcl,  bie  ©djraubc  einer  greffe  bamit 
uinjubrcbcn. 

Tarare  ! interj.fam.  SpoftCU  ! bütüber  lacfjt 
man! 

Taraspic,  f.  thlasui. 

Taraud,  s.  m.  T.  baS  ©djneibeifen  JU 
©ebraubenmuttern  ; ber  ©Trauben* 
bobrer. 

Tarauder,  v.  a . T.  eine  ©djraubenmutter 
bobren. 

Tare,  s.  m.  T.  b.  i.  brai;  it.  b.  i.  goudron. 

Tard,  adv.  fp^tï  tôt  ou  tard,  ufet  furj 
ober  lang;  frûb  ober  fpSt;  il  vaut  mieux 
tard  que  jamais,  prov.  befiet  fpit  alS  nie* 

mabls. 

Tard,  s.  m.  bicfpSte  ^fitî  aviver  sur  le  tard, 
gegen  Slbeitb  anlnngen;  il  s’en  est  avisé 
sur  le  tard,  c$  id  ibm  fpfit  eingefallen; 
il  se  fait  tard , cS  WU'b  fpàt. 

Tarder,  v.  n.  fÄumen;  jaubem ; jogern; 
it.  oerjicbcn;  pcrweilcn;  bien  tarder  à 
venir,  lôiige  auSMetbcn ; (id)  lange  auf* 
halten  ; il  lui  tarde  fort  d’être...,  obCt 
qu’il  soit...,  (v.imp.)  cS  PCrlangt  îbU 
febr;  bie  £eit  wirb  ibm  lange  / biS:c.; 

il  me  tarde  d’achever  mon  ouvrage,  e$ 

»erlangt  mid)  febr  barnad)  mein  Söerf 
fertig  ju  (eben. 

Tardif,  ive , adj.  fpÄt;  it.  langfam»  it.  (»OU 

, ©cwâcbfen/  £bieren)  fpÄt;  fo  fpit  reif 
ober  fruchtbar  wirb;  fruit  tardif,  £>bd/ 
baö  fpit  jeitig  wirb;  bas  ©pit*ûbd; 
agneaux  tardifs,  ©pitlinge;  £ammet/ 
weld)e  fp^t  geworfen  werben;  terrain 
tardif,  baS  ©pôtlanbj  esprit  tardif,^, 
ein  Äopf , ber  etwas  langfam  ober  mit 
gftùbe  begreift. 

Tardivement,  adv.  fpôtj  it.  langfam. 

Tardiveté,  s.f.  bie  £angfamfcit/  inf.  ber 
^eitigmtg  ber  Srucbte,  ober  aud)  ber 
©ewegung. 

Tardone , f.  tadorne. 

Tare,  s.  f.  ber  Abgang  am  ©ewicht  ober 
$©ertb  einer  ©aare/  auch  beS  ©clbeS; 
b'ieiîara;  it.  bie  ^^«/Âiden,©!«^?, 
bas  $acftucb  :c./  worein  bic  îôaaren  ge* 
paeft  fînb/  (im  ©egenfaç  »oit  net);  it. 
ßg.  fam.  (»on  ©acben,  Ubieren  unb 
<pcrfoiten)  ber  geiler  ; Mangel;  ba$ 
©ebredjen. 

Taré,  ée,  adj.  fehlerhaft;  perborbcn;  it. 
fam.  crit.  (».  ^Jerfonen)  in  einem  ubeln 
SXufe  d^benb;  berüchtigt;  tt.  (S©ap.) 
wirb  pon  ber  2lrt  gefagt,  wie  ber  £elm 
angebracht  ift. 

Tarantisme,  s.  m.  bie  l^anjWUtb  » ( €lfte 
2lrt  SÔabnftnn , fo  burd)  ben  ©il  ber 
Tarantel  »erurfacht  werben  foll. 

Tarantuie.  s.f.  bie  garante!  / b.  i.  fine 
21rt  giftiger  ©pinnen  in  italien;  it»  eine 
2trt  flexner  ©tbcchfen. 

Tarer,  f.  «.  T.  bit  ^flrfl  (ft  tare)  »orbeç 
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abwögen  / che  bie  Sßaarc  iit  ba$  $afj  ic,! 
gcthan  wirb. 

Targe,  s.  f.  ol,  bie  £artfdje,  (eine  2Crt 
©chilb). 

Targette,  s.f.  ©djubtiegef  J büÖ  ©ÏCCh 
mit  einem  Siegel  / an  ftcnjlmt  , ©cbrÄn* 
fen  k» 

Targette , s.f.  T.  ba$  i)anblebcr  perfchiebc* 
nec  £anbWetfer  ; f,  rnanique,  paumelle. 

Targon , s.  m.  f.  estragon. 

se  Targuer,  v.  rèjl.  (de  qch.)  fam.  mit  etWûé 

problen;  auf  etwas  troçcn  ober  pochen; 
vulg.  ftd)  mit  etwa*  breit  mache». 

Targum*  s.  m.  ber$atgum,  b.t.  bie  ©hui« 
b&tfchc  (ErflÄrung  bc*  alten  $ eftamenttf. 

Targumique,  adj.c . jUW£argUIU  gC&örig  Ï 
f.  targum. 

Tari,  ie , part.  au*gctrocfnct ; ocrliegt; 
f,  tarir. 

Tarière,  s.f.  ber  gwicfbobrer , (ein  großer 
lobtet  ber  Sßagncr,  gimmerlcute  :c.)  ; 
bet  Jpoblbo&rer»  it.  ber  €rbbobrer  ber 
©iinirer. 

Tarif,  s.m.  berfcorif;  ba*5öartrcnocr$cich* 
ni§  mit  bcpgefeçten  greifen  ober  ^oU- 
preifen  K.  ; tarif  des  monnoics,  ber  ©tûnj* 
tarif,  (eine  £afel  über  ba*  ©crhöltnifj 
unb  bie  ©erglcichung  ber  ©tun|en , ©e> 
tpidjtc  :c.) 

Tarifer , v.  a.  in  ben  Srartf  bringen  i in  bas 
©erçcichnifi  eintragen. 

Tarin,  s.  m.  ber ©rimling ; ©rùnbanflingï 
(ein  fleincr  ©angoogel). 

Tarir,  v.a.  auötrocf  nen  ; troefen  machen; 
it.ßg.  €inhalt  thun  ; ein  (Enbe  machen; 

tarir  la  source  des  dèsordn-s,  bie  ûuellc 
ber  ttnorbnungen  ocrflopfen  vit.  tarir, 
v.  n.  auötrocfncn;  pertroefnen;  perlte* 
gen;  troefen  werben;  it.ßg.  pertroefnen; 
werftegen;  aufboren;  ein  ©nbe  nehmen; 

xien  ne  tarit  sitôt  que  les  larmes,  btC$hïô* 
nen  perftegen  balb;  H ne  tarit  point  sur 
cette  matiére-ii , ùber  biefett  ©cgenflanb 
hört  er  nicht  auf  $u  fprechen. 

Tarissabie,  adj.  c.  oerftegbar;  wa*  pertroef. 
tten,  ober  wa*  man  auötrocfiien  faim; 
(wirb  nur  im  ocrncinetiben  ©tun  gefügt; 

f.  intarissable). 

Tarissement,  s.  m.  bie  2lu*trocFnung;  ©er« 
fîegung  ; ba*  ©crfîegcn  (ittt  paffipen  ©er* 
flanbe). 

Tamière , tanière,  f.  tarière. 

Tainote,  s.f.  f.  gland  de  terre. 

Tarot,  s.m.  f.  basson;  it.  (.taraud. 

Taroté,  ëe  , adj.  cartes  ta rotées , gürten, 

welche  auf  ber  SXûcffcite  rautenförmig 
gcfÄrbt  fïnb. 

Tarots,  i. m.pl.  bie  £groffûrten;  (i.  taroié;) 
it.  baô  îaroffpiel ; £arof  ; bas  £rapelier« 
fpief.  Ä 

Taroupe,  s.  f.  bie  Jpaarc  über  ber  ©aje 
jwifeheu  ben  bcpben  fXugenbtaunen, 

Tarière,  f,  tarière. 
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Tarse , s.  m.  (2(nat.)  ber  SRifl  ; bie 
wurjef. 

Tartane,  s.f.  T.  bie  £artanc,  feine  9frt 
flciner  ©chiffe  in  bem  mitteüônbifchen 
©teer. 

Tartare,  s.  ber  £artar  ober  £atar;  bie 
fcartarimt  te.;  it.  ber  $roffbube;  ffeib* 
fnecbt  i it.  adj.  c.  tartarifd)  î tatarifdj  î 
it.  s.  m.  bie  tartarifchc  ©proche  ï «*■  (bet) 
ben  fpoeten)  ber  £artaru*  ; bie  £ôQc. 

Tartareux,  euse,  adj.  T.  Wcinflcinarttg  » 

weinflcinfauer. 

Tartans«,  9.  a.  T.  burefc  ©Jcinfleinfalj 
reinigen. 

Tarte,  s.f.  bie  £ortf. 

Tartelette , s.f.  bie  fleitte  £orte;  ba*  £ôrt* 
chen. 

Tartine,  sf.prvcl.  bfl*  ©Uttecbrob  î Jponig' 
brob. 

Tartre,  s.m.  ber  SEBeinffcin;  it.  ber  SDetn« 
ffein , bie  Âalfrinbe  an  ben  3&hnen  ; »I 
détartré,  bûô  ©3einfleinfûï§  i tartre  émé- 
tique, ber  Q5rcd)Wcinffein. 

Taitrite,  s.m.  T.  bûé  wcinffeinfaure  ©afy. 

Tartufe,  s.  m.  bet  Heuchler;  Âopfhûnger; 
©cheinheiligc. 

Tartuferie,  s f.  plais,  bie  ^ettchdep  ; Äopf* 

höngerep  ; ©cheinheüigfcit. 

Tartufier,  v . n. plais,  heucheln  î fîcft  fromm 
ffeüen  ; einen  Jpcuchlcr  abgebcn  ; être  tar- 
tufiée,  beö  ^artufö  Jrau  werben;  (f.  /« 
Tartt/fe  de  Molière. 

Tas,  t.  m.  ber  Raufen;  (wirb  auch  tnt 
pcröchtlichcn  ©crjtanb  Pon  'Uerfonen  ge- 
fagt;  ) (f.  auch  tache  ,)  it.  T.  ber  &mbo$ , 
^anbûmboôbfrQoIbfduniebe^uniertc. 
it.  bic*9)tatriçc  ober  $orm,  paô  Ânopf- 
eifett  ju  metallenen  Änopfplattcn  ; it.  ein 
2Bcrf$cug  ber  9)îfiKrfd)miebc , ben  SKcit 
üwifchftt  ber  klinge  unb  bem  Jpeft  eine^ 
©îcffcrô  ju  madien  ; tas  droit,  bcrÂÛcfca 
eineé  ju  bepben  ©eiten  abhangiacn<JJ|la- 
flcrô  ; tas  de  chaige,  ber  Ârûgjlein,  pott 
wcldwin  bic  herporragenben  «Kippen  eine* 
gothifehen  ©ewôlbeô  ihren  Anfang  neb« 
hten;  par  tas,  hau fenweife;  su  Raufen; 
in  ©lettge;  elle  se  met  toute  en  un  tas, 
fam.  fie  fried>etgan§  jufammen;  clics  sont 
mises  ablativo  en  un  tas , prov.  pop.  (pott 

Gingen)  fie  liegen  unorbe ntlich  über  ein* 

atlber  ; f.  aud)  famine,  prov. 

Taste,  s.f.  bie  ©diale;  îrinffchale;  £affc; 
— à thé,  bie  ^hfetaffe;  — de  thé,  bit 
$affe  £hee. 

Tasté,  ée , part,  et  adj.  gehäuft;  f.  tasser. 

Tasseau , s.  m.  T.  ein  f feiner  ànibotf;  iu  bie 
ftorm,  über  wcldicr  Der  ©auch  einet 
Saute  geleimt  wirb;  ie.  bie  Enfle,  £lucr- 
leifle,  weldie  §wcp  ©rcter  jufammen 
halt;  it.  bic  Eeifle,  welche  man  an  bie 
©eitenwönbe  eine#  ©chranfeö  :c.  nagelt, 
um  ein  Jachbret  tc.  barauf  tu  legen  ; it, 
tasseaux,  (©Auf.)  flcinc  »utfelldjt  gc* 
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fouette  Brucbfteine;  (f.  aucb  chantîgnoie;) 
il.  tasseau,  Dû?  ffîerf  jeug  Dec  iud)fd)erer, 
/ womit  fie  Der  ©cbere  Die  gehörige  Bewe- 
gung geben. 

Tassée , s.j.  eine  ©cbale  ober  $affe  poil; 

( pi.us . tasse,  welche?  febe). 

Tasser , v.  a.  bAufen  ; auffoufen  ; febiebten  ; 
«uffd)icbten  ; ûuffebutten;  it.  v.  n.  T. 
(pon  Blumen  te.)  fid)  au?breitcn;  fîcb 
bufoben  ; (COtturer)  fïd)  fenren. 

Tassette,  s.j.  Die  ©cbettfclfcbiene  am  Äurafj. 
Tassiot , s. m.  (Äorbfiecbter)  Da?  Ärettj. 
Tastigoter,  v,  a.  quàlen;  wtberfpredjen  ; 
it,  febwer  reDeit. 

Tâté,  ée,  part,  befûblti  betûflet;  sefoflet; 
f.  tâter. 

Tâtement,  s.m.  bû?  Bctûfïcn  ; Befublm  ; 

Unterfudjen;  Der  Bcrfucb  > f.  tâtonner. 
Tâte-poulc , s.  m.jam.  (Der  ©pottltûbme 
eine?  SDtcnfcben,  Der  fid)  um  Äleinig* 
feiten  in  Der  Jrjauôbaltung  befümmert) 
Der  Äubncrgreifer;  £opfguder;  ©rbfen* 
jiblcr;  (oe'rgi.  jocrisse). 

Tâter,  v.  a.£etaflett;  fühlen;  anfublen; 
befühlen  ; Tngreifen;  berühren  ; it.prop. 
etfig-fam.  fojlen;  uerfueben;  fd)mecfen; 
it.  (Fabier)  tappen  ï (pl.us.  tâtonner  ; ) 
tâter  le  pouls  à qn.,  prop.  et  ßg.  f.  pouls  ; 
tâter  comme  un  aveugle,  tûppeil  WÎC  ein 
BlinDct.  Fig.  et  Prov.  tâter  le  pavé,  (ppn 
«PferDen  utiD  pon  SJîenfchen)  mit  Dem  $up 
juefen;  leife/  nicht  fejl  auftreteiiî  niebt 
fefl  auf  Den  Beinen  fepn  ; tâter  des  plai- 
sirs de  la  cour , de  la  prison  etc.  (y,  n ) Jam. 

Die  6rgôt}lid>fcitcn , Dû#  Jpoflcben,  Do? 
©efàngnifi  te.  perfudjen  5 tâter  qn. , — 
le  pouls  à qn.,  jemgnbe?  Meinung  erfor* 
fd)cn;  ibm  auf  Den  3abn  (an  Den  $ul?) 

fûbien;  il  n’en  tâtera  que  d’une  dent , et 
foU  niebt?  Dûôon  befommen.  Se  tâter , 
v.  rêfl.  fïd)  prüfen/  ftd>  felb|l  untcrfu* 
eben;  it.  fur  feine  ©efunbbeit  ûttjufebr 
©orge  tragen;  ju  àngfllid)  fur  feine  ©e* 
funDbeit  beforgt  fcçn. 

Tâteur,  s.  m.  einer  Der  befühlet  ober  be» 
taflet;  einer.  Der  etwaö tollet,  perfuebt; 
it.ßg'fan'  ein  unfcblufTigcr  ÜÄenfcb; 

(aud)  tätonneur). 

Tite-vin  , s . m.  f.  siphon. 

Tatigué,  Tastigué,  Tatigoine  ! interj.  pop- 

bû§  Dieb  ! pol}!  cp  Der  genfer!  bep  mei- 
ner £rcu. 

Tatillon,  s.etadj.m . jam . Der  ^tüfewei?; 
Die  ©purnafe;  it.  Der  ©diwa^er;  f.  ta- 

tillonner. 

Tatillonage,  s.m, jam.  Dû?  £erumfdjnuf* 
fein;  2tu?f?üren;  it.  Da?  ©efdnpaij.  , 
Xatiiioncr,  v.  njam.  fid)  in  olle?  mengen; 
ftcb  in  allerlep  WebenumflÄnbe,  roclcbe 
nicht  nur  ©acbe  gehören,  einlaifen; 
febwafcen  ; ™ig.  wafeben. 

Tâtonnement,  s.  m.  Da?  Rappen;  jperum* 

tappen;  Befugen;  Betaften;  Bcrfu- 
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eben;  méthode  de  tâtonnement.  Die  £?C( 
fucbOweife;  f.  tâtonner.  / 

Tâtonner,  v.  n.  im  Jinflern  tappen  ober 
herum  tappen;  it.  jig.  furebtfam  obet 
ungewifj  in  einer  ©acbe  $u  $öerf  geben; 
it.  (Gabler)  tappen;  eine  ungcwiffc, 
jagenbe  £anD  im  Labien  haben;  ü faut 

marcher  ici  en  tâtonnant,  hier  !ttU§  matt 

nur  tappenb  fortgeben. 

Tâtonneur,  s.  m.  einer  Der  im  finflern  herum 
tappt  ; (f.  Die  Be  Deutungen  pon  tâtonner;) 

Der  tauberer,  (aud)  tâteur);  it.  r.Dec 
anterifanifcbe  Selfenftfd). 
à Tâtons,  adv.  int  Sinfiern  tappenb;  im 
©riff;  am  ©efttbl»  it.fg.  im  ßinftern 
tappenb,  D.  i.  auf?  ungewiffe;  bliitb* 
littg?;  aller  ober  marcher  â tâtons,  dans 
une  affaire,  fid)  au?  einer  ©acbe  nicht 
fïnDcn  fonnett;  im  ^inilern,  im  £un* 
fein  tappen. 

Tatou,  s.m.  Da?  tyanjertbier  ; SirmaDtll* 
Tatouage,  s.m.  Da?  £ûbOtren;  f.  tatouer. 
Tatouer,  v.  a.  (pon  Den  amerif.  Sffiilbcn) 
tatoiren,  tâttowiren;  fid)  Den  £cib  mit  - 
Stgtiren  unb  §atben  bepunftiren  uttb 
bemablen. 

Tau,  s.m.  (2Dap.)  Da?  2lntoniu?freuj/ 
(welche?  Die  ©eflalt  eine?  T bat). 

Taudis,  (/uvc/.taudion,)  s.  m.  Die  fd)led)tC, 
elenDeSßobnung;  Die  ^>utte;  Dû?  £ocb, 

9led. 

Taugoure,  s.  m.  pi.  T • fleitie  ^jebebaume 
eine?  Äarrcnfaften?. 

Taumaiin , s.  m.  T.  eine  gewiffc  fette  0)ta* 
terie  im  âfôrpcr  Der  OÄufchelftfche. 

Taupe,  s.  j.  Der  Maulwurf;  it.  Die  ©peef* 
beule  am  ÄopfDer5)tcnfcbcn  unD  Vferbe. 

Prov.  il  ne  volt  pas  plus  clair  qu'une  taupe  , 

et  ifl  fo  blinb  wie  ein  Maulwurf;  »1  «t 

allé  au  royaume  des  taupes , ( ober  il  est  où 
la  taupe  juche ,)  pop.  et  ifl  gcflorbcn; 
aller  (doux)  comme  un  preneur  de  taupes,  - 

fcbleidien,  leife  geben  wie  ein  fDtaulr 
wurf?*gânger. 

Taupe-grdlon , s.  m.  f.  courtiliére. 

Taupier,  s.  m.  Der  $lûulwurf?fÂnger* 

Taupière,  s.  j.  Die  ?Dtûulwurf?falle. 

Taupinée,  ober  taupinière,  s.j.  Der  »DvüUlJf 
wurföbawfciü  çOlaulwurf?bûgel. 

Taure,  s.j.  Die  junge  Âub,  weldje  noeb 
nicht  geworfen  bat;  Die  ftalbe. 

Taureau,  s.m.  Der  ©tier,  (^jcerbfltcr.  Bull, 
SHeitod)?,  ^ucbtocb?;  (Slflron.)  Da?  ate 
Reichen  De?^bicrfreife?;  taureau  bannal. 

Der  ©emeinod)?;  combat  de  taureaux,  Da?  - 
©tiergefecht.  * 

Tauroboie,  s.m.  (bcp  Den  alten  Reiben)  Da? 

©tieropfer i eine  ÎHrt  Bcrfôbnopfcr. 

Taute,  s.j.  Der  Blacf ftfd) ; £inrcnfïfrf) ; 
f.  sèche. 

Tautochrone,  adj.c.  T.  gleich,1 leitia. 
'Tautochrontsniî,  s.m.  T.  Die  ©ICtCbiCitig** 
fnt, 
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Tautogranttne,  s.m.  T.  bad  ©cbtdlt,  Neffen 
SSerfe  alle  mit  einerlei  QSudjflabcn  an* 
fangen» 

Tautologie,  s.f  T.  bte  unnötbige  SSicber* 
bolung  eine»  Sffiortcö  ic.;  ober  and)  bcr 
©ebraud)  jnjepec  Sßövtcc  von  einerlei) 
55ebeutung. 

Tautologique,  adj.  c.  T.  tûPtOlogifd)  Î f. 
tautologie). 

Taux,  s.  m.  bte  £are;  ber  von  bcr  Übrig* 
feit  belHmmtc  tyreid  einer  ©adic,  tnf. 
ber  £cbendmittel;  i/.bie  fetfgefefite  lanbe  ö» 
übliche  ginfen;  it.  Die  ©teueraulage  ci* 
net  Action;  bie  ©teuer;  mettre  tout  au 
même  taux,  prov.  alled  gleich  ûditcn ; 
vuig.  atlcd  über  einen  Äamm  feieren  ober 
mit  einer  £Ue  meffen. 

Tavaioiie , s.f  bad  £auftud),  ©pijientud)/ 
worunter  man  bie  Äiuber  jur  Saufe 
tragt. 

Tavelé , ée , part,  et  adj.  geflecft;  fpreilff* 
lid)  ; gcfprenfelt  ; f.  taveler. 

Taveler,  v.  a.  (tnf.  w.  Gablern)  fprenfcln; 
Jlecfeu  (5. 55.  auf  bie  £aut  eined  Sigerd) 
malten.  Se  taveler,  v.  rèjl.  fprenflid), 
geflecft  werben. 

Tavelle,  s.f.  ein  fdimablcd  53ôrtcben,  eine 
bimne  Stunbfdjnur  auf  ben  Sîâtben  bcr 
Äleiber. 

Tavelure , s.f.  bad  ©prcitfltge,  Jlccfige,  bie 
Jlecfen  ber  £aut  etned  Sbicred,  ober  an 
bem  ©efleber  eineö  SRaubvogeld. 

Tavcrn3ge , s.  m.  eine  pon  ben  SßSirtben  $u 
erlegenbe  ©träfe , wenn  fle  ben  Sßein  ju 
treuer  verlaufen» 

Taverne,«./,  (meid  mepr.)  bie SQcinfdjenfe; 
©diente;  bad  siöctnbauö. 

Tavcrnier , ière,  s.  ber  ©dicnf  ; SEÖCilt*  Ober 
$3icr*©dietif;  bcrSOSctnroirtb;  bicSEöcin* 
wirtbinn;  (fingt  an  üu  veralten). 

Taxateur,  s.m.  bcr  ©d)Äptr. 

Taxatif,  ive,  adj.  legs  taxatifs,  bad  5$cr* 
mÄcbtniQ  in  natura,  wclcbcd  übgelicfcrt 
werben  muß,  unb  burd)  ein  gleich  gül* 
tiged  nidit  gutgetban  werben  fantt. 

Taxation , s.f  (nteift  int  />/.)  bie  ©diaßttng  ; 
ber  Slnfaß;  bieSarc;  it.  bad  £Äf>igclb; 
(ma»  ein  (Einnehmer  von  einer  ©umnie 
für  ftd)  jurttef  bebaltcn  barf). 

Taxe,  s.  f bie  «Oerovbitung,  tveldie  bte 
£are  entbAlt;  it.  bie  Sa're  felbfl  ; bie 
tyretdbeflimmung  ; (f.taux.)  it.  eine  ge* 
wiffe  Stuflage;  bie  ©teuer;  Slbaabc; 
mettre  une  taxe  sur  les  sujets,  btC  Unter* 
tbanen  mit  einer  Auflage  belegen  ; taxe 
de  dépens,  bie  Sarorbnung  tu  betreff 
ber  tyrosefjfoflen;  bte  ©vorteltnre. 

Taxé,  ée  , part,  et  adj.  gcfcl)âl$t  ; tarîrt  !C. 
befdjulbigt  tC.^f.  taxer. 

Taxer,  v.  a.  fdiSçcn;  tapiren;  ben  tyrci» 
einer  ©acbe,  3Çaare:c.  bcfttmmen,  an* 
••fepen;  it.  mit  einer  ©cbaljung,  0ttucr 
belegen  ; it.  (iemanb)  bcfcbulbigen  ; je* 


manb  etwad  ©cbulb  geben;  jemanben 
einen  Çebler  vorwerfen  ; on  le  taxedava- 
nce,  man  befcbulbtgt  ibn  bed  ©eijed; 
man  gibt  ihm  ©diulb,  et  fep  gei}ig; 

je  ne  taxe  personne,  fam.  td)  ncmie  nie» 

manb;  id>  habe  niemanb  im  *8erbad)t; 

taxer  les  dépens,  bic  ©cridîtdtoftcn  ûb» 
fdiipen.  Se  taxer,  v.  tèfl.  ftd)  $u  einer 
55epflcuet  vetfle&en;  fîd)  felbfl  tarittn; 

f.  se  cotiser. 

Tayaut,  f.  taïaut. 

Taye,  f.  taie. 

Tayon,  s.m.  T.  bie  ©iebe,  tvclc&e  man  juin 
Dritten  €Oîaf;l  bcpm  £ol$f&Ue»  bot  peben 
laffen. 

Té,  s.m.  bie  »OîittenFûmntern ; bie  (Ein* 
riditnng  ber  ©inge  einer  ipulvernunc 
in  ©eflalt  eined  T;  it.  &tc  T#53inbe. 

Te,  pronom,  bidji  bit;  f.  bie  ©ramm. 
Technique,  adj.  c.  T.  (p.  Wörtern)  funfi* 
mÂjjig;  funjfgemfif;  funffgerecbt;  te** 
nifd)  ; jur  Äunji  gehörig  ; terme  tech- 
nique, baé  Ânnjîwort;  vers  techniques, 

©ebÂcbtnifreime  ; â>crf«Bfi>er  SKcime, 
worin  eine  Siegel  ober  fonjt  eine 
«bgefa^t  worben , um  fie  bem  0ebid)t» 
nifj  bejlo  beffer  einjuprögen. 
Technologie,  s.f  T.  Dir  £ebre  pon  J)ün5* 
Werfern,  Äünjten,  ?ÖCüttufafturen  :c. 
Te-Deum , s . m.  brtd  ^Ctim  ; bcr  SSm* 
brofianifdjc  £obgefattg  : JP)crt  ©ott  hieb 
loben  wir. 

Tédieux , euse , adj.  ol.  (lat.)  b.  i.  inapor- 
tun , ennuyeux . fatigant. 

Tégument,  s.  m.  (5Utat.)  bie  (i\u§cre)  Stcfj.* 
Teignasse,  ober  Tignasse,  (fpr.  tignasse) s.f 
pop.  eine  alte  fdilcdjtc  <pcrrttcfc. 

Teigne,  s.  f bcr  Äopfgrittb;  ©rinb; 

©rinb  bcr  55àume;  it.  bie  ©dtabc;  iKottc; 

cela  tient  comme  teigne,  prov.  Dûd  b^lt  îf* 

wie  ÿcd).  . 

leigocric,  s.f.  bad  ©rinbbaud;  bte  Ära5» 
fammer  in  ben  ©iedienböufcru  tut 
©rinbige. 

Teignes^  s.m. (?)  pi.  baö  ©trablaefdtt1^.» 
bcr  y^ufarinb  ; ein  ttbelricdienber  feb«»“' 
tenber  ©d)ûbc  im  ©trabl  (fourchette)  bcr 
î)ferbc. 

Teigneux,  euse,  adj.  gtinbtaî  (f* 

balles  teigneuses,  T.  gu  fcudlte  ©Uw' 

brucFerbûUen,  «uf  wcldicn  bie  Sûr®e 
nidit  baften  fann;  f.audi  pelé,  pror. 
Teillage,  s.m.  bad  55rcd)en  bed ^)anfd. 
Teille , s.f.  abgclèftcr  ober  acbrodicncr  «ali 
pon  Jr>anf*  ober  glad)d*©t&naeln. 
Tciiier,  v.  a.  (£anf  ober  îÇlachd)  brccnfn* 
TeiUeur,  s.m.  ouse.  s.  f.  brr  ^anfbrCulCt» 
^ladidbredicr  ; bte  JF)anfbrcd)crtnn  if» 

Teindre,  v.a.irr.  fftrbcitî  — en  rouge  etc.» 

rotb  ic.  fitrbcit.  . 

Teint,  einte,  part,  et  adj • gefärbt  î *c,n* 
laine,  in  bcr  3Boüc  qcfirbt. 

Teint , s. m.  Die  3lrt  $u  färben;  bad 
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bit  $atbe  ; it.  Die  ©eficbttffarbc  î Jarbc  ,* 

(£autî)  le  grand  teint,  ober  le  bon  teint, 
bic  (Schönfärbern),  moju  lauter  lebhafte, 
ed)te  unb  bauerbafte  färben  fommen; 

le  j»etit  teint , ober  le  faux  teint , bie  $lcin* 

förberet). 

Teinte,  s.f.  (tabler)  bie  Eintel  Jarbe; 
ber  ©rab  ber  jjarbenflarfe  ; ber  2ln* 
jlrichi  demi -teinte,  bie  halbe  £ÛUe  i 
ÇOtitteltinte;  SJîittclfarbe. 

Teinture , s.f.  bie  Jarbe  »um  Sârben  ; (Çbt)» 
mie)  bie  £inftur;  it.ßg.  bie  oberflächliche 
Äemnniß  einer  SBijfenfcbaft  ober Ätinll ; 
ein  allgemeiner  ^Begriff;  it.  ber  eilte 
©inbruef , ber  non  ber  £r»icbung  in  ber 
©cele  jurücf  bletbt;  ber  2lnflrt<h  non 
ctma$. 

Teinturier,  iére,  s.  ber  $atber;  bie  ftirbe* 
rinn  ; it.com.  einer  ber  $rauen»imnter« 
fehriften  corrigirt;  teinturier  du  grand 
. (ober  bon)  teint,  ber  (Sdjönförbcr ; tein 
turier  du  petit  teint,  ber  OîûdHOrber; 
ÂleinfÂrberî  teinturier  en  soie , ber  (Sei* 
benfàrber»  teinturier  en  laine,  ber  SBoU* 
fàrber. 

Tel,  telle,  adj.  folcf>cr ; folche;  fold)c$; 
it.  mendier;  rnandje;  manchet;  it.  fo 
grofl  j fo  flûrf  ; un  tel,  une  telle.  Mon- 
sieur un  tel.  Madame  une  telle,  eilte  (JC* 

trilfe  tyerfon,  ber  unb  ber,  bie  unbbtcic. 

j’y  ai  mis  telles  et  telles  conditions,  id)  hübe 

bic  unb  bie  Q3cbingungcn  bain  gcfcçt; 

tel  que  vous  rne  voyez,  fo  mie  (Sif  midi 
fehen;  tel  est  l’état  de  "affaire,  alfo  fleht 
C Ö Um  bie  (Sacl)c;  tel  qui  rit  samedi, 
dimanche  pleurera,  ( prov .)  maitdjer  ber 
heute  lacht , muß  morgen  meinen  ; il  y a 

une  telle  presse.  Cg  tft  eilt  fo  grofjetf  ©C* 
brânge;  tel  maître,  tel  valet,  {prov.)  mie 
ber  S)txx , fo  ber  Ânecht^î  rien*  n’est  tel 
que  sa  malice,  cg  geht  nichts  über  feine 
Bchalfheit;  feine  (Sdmlfbeit  ifl  nicht 
fluöüufprcchen ; tel  quel,  fo,  fo;  fo  hin; 
mittelmÄnig;  meber  g^t  nod)  fchlccht; 
it.  berebtermafjen  ; fo  mH  man  überein« 
gefonimen  ifl. 

Téiamones , s.  p/ur.  ( 55auf.  ) £afltröger; 
©tütuten , meld)e  flau  Der  eiulen  £a» 
flen  tragen;  (vergl.  caryatides). 

Télégraphe , s.  m.  nouv.  ber  Telegraph  » bie 

geritfd)tcibntüfchinc;  it.  (auch  adj.)  ber 
fternfebreiber. 

Télégraphié,  s.f.  bit  fternfchrcibefunfl. 
Télégraphique,  adj.c.  nouv.  tclegraphifdl i 
§ur  jcrnfcbreibmafdunc  gehörig. 
Télescope,  s.  m.  baö  fternrohr;  (Scberobr; 
j£elcéfoP ; télescope  à réflexion,  bü$  rf flff* 

tirenbe  fternrobr/  melchcs  ausf  gcfchliffc» 
nen  ©lafertt  unb  epifgclit  »ufammen 
gcfe&tift;  U- télescope,-  7’.  bie  (Bretonne, 
(tint  Âriuïclfcbiietfe). 

Télier , s.  m.  f,  tisserand. 


Tellement , conj . fo  j &Ctma§ftt  ; 

T.  I. 


bcrgeflalt; 


fO  fehr;  folchergfHalti  tellement  quelle- 
ment,  adv.  fam.  fo  fo  ,*  fo  bin  » mittel* 
mäßig;  halb  unb  halb;  //-  cined  mie 
baô  anbere. 

Telline,  f,  llion. 

Tdiinite,  s.f.  T.  bie  verfleittertc 
mufcbel. 

Tellure,  s.  m.  ein  neue#  COîetatl  von»tnn* 
meißer  <y«rbc  / blätterig  unb  leicht* 
fluffiô* 

léméraire , adj.c.  verwiegen  ; frech;  frcvcl# 
haft;  toUtnhnîüermelfen;  it.  unbebacht* 
fam;  unbefonnen;  gemogt;  jugement  té^ 
meraire , T.  ein  poretligeö,  miberreebt* 
Uchcö  Urthcil;  it.  s.  ein  Söcrmegener; 
eine  33ermegene;  un  jeune  téméraire,  ein 
tunger  5ßaghalö. 

Témérairement,  adv.  verwegen;  pctmelTen; 
frecher,  unbefoitncner  SBeife  te. 

Témérité,  s.f.  bie  Sô'rmeqenbcit;  ecb* 
heit;  £ollfûbnheit;  3$crmc(Ten&eit;  it, 

bte  Unbebûchtfamfeit»  Unbesonnenheit; 
a.  bit  tfûbn&eit. 

Témoignage,  s.  m.  ba$  3eugnifl;  ber  55e* 
meiö  î ba$  ?0îcrfmahl  ; rendre  témoignage 
d’une  chose,  von  einer  (Badie  (ein)  3cug- 
ttifl  ablegcn;  ein  3eugni6  geben. 

Témoigné,  ée,  part,  et  adj.  bejCUgt  IC.  f, 
témoigner. 

Témoigner,  v.  a.  »engen  ; ein  geuqnifl  ûb* 
legen;  (in  biefer’Bebeutting  mciflaW.) 
it.  v.  a etmaô  bezeugen;  (ein)  geugnifl 
mooon  oblegen  ober  geben;  it.  ctmaä  be* 
»eigen;  »u  erlernten  geben;  an  ben  £ag 
geben;  mevfen  latTen. 

Témoin,  s.  m.  ber  3cuge;  *•  ba$  $enn* 
Reichen;  SÄerfmahl;  3cugtti§;  bie  Ur* 
funbe;  bas  ^Denfmahl;  it.  T.  témoins  ; 
( Sortihf.  ) ber  ^afjlcgel  ; SRahbuael  ; 
(Maurer)  ^linblöcher;  //.  (/poljmeilcr) 
»mep  (Scheiter , melche  auf  lebe  (Sette  beg 
Älafterrahmen*  gefcçt  merbcit;  (55uchrf 
biiibev)  bte  fHonbfptirett  ; unbefchntttene 
ißlötter,  melchc  man  al«  ein  Jeichcn 
liehen  lagt,  baß  von  bem  9îanb  nicht  jtr 
viel  roeggcfdjnitten  morben  iH;  témoin 
ncr'CSS'tirr , ber  Olothjeuge,  tvic  ».  53. 
©icmlbotheit  u.i  témoin  muet,  (von 
(Sadienj  eilt  Hummer  3cuge;  ber  ©c« 
rneiö;  bie  2ln»etge;  it.  témoins  muets, 
bie  fleuteit  ©tficfdien  (Steine,  ©la5, 
©djiefer  tc.  rccld)e  man  unter  bie  ©rönj* 
ober  CDîarf  jlciite  legt  ; je  vous  prends  tous 
à témoin,  (nid)t  à témoins,)  ich  nehme 
euch  alle  »n  3*uaen  ; témoins  les  anciens 
philosophes,  »ad)  bem  3eugnifiber  alten 
Söeltmeifen  ; en  témoin  (en  foi)  de  quoi 
j’ai  signé  etc.,  »u  UrFunb  bc|îeti  habe  ich 
biefeö  unterfebrieben ; témoin  oculaire, 
ber  21ltgeit»euge;  la  déposition  des  témoins, 
bte  3eugenati(5fage. 

Tempe , s.f  ber  @d)lflf (/>/  bic  ©ffhlöfe)  am 

J^aupt;  l’os  des  tempes,  bas  ©chlafbcin* 

Oses 
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Tempérament,  s.m.  fatf  Tftnpe ratttf  nt  ; it» 
ßg»  bet  €Otitteln>c«j;  Die  SDîitteJtlrafje; 
«in  gemeinte*  ©itttcl  noifeben  jwcp 
Äufjerffctt  Mitteln;  («Jftuftf)  Die  Tempe* 
ratur  ; avoir  du  tempérament , ( absol .)  pte  ( 

• tempérament  (laben ; ber  £iebe  fchr  er* 

geben  fetjn  ; apporter  de5  teropéramens  à 

geh.,  einen  SDtittclwcg  worin  ftnDcn ; 
einen  «Dergleicb  treffen  ; etwas  mÄ(jigen , 
wie  |.  93.  barte  93cbingungen  tc. 

Tempérance,  s.  f.  Die  SOtÄfligfeit/  (iitf.  in 
SRucfficbt  auf  finnlicben  ©ettufl). 

Tempérant , ante , adj.  màfjig  » tV.s.  m.  büö 
9KiÖige>  (f*  tempérance;)  remède  tem- 
pérant, ober  *•  m.  un  tempérant,  T.  eill 
nteberftbiagenbeS  SRittel,  wie  5, 95.  Tem* 
pcrierpuloer  te. 

Température,  s.f  bie95efcbaffcnhfit  (Tem* 
peratur)  ber  £uft,  naebbem  fie  warm, 
fait,  troefen,  ober  feucht  iff. 

Tempéré,  ée,part.  et  adj.  gemäßigt  î ge* 

milbert  te.;  //.  adj.  (p.  ÿerfonen)  b.  t. 
modéié,  posé, sage,  gtlûffen  ; it.  ».  m.  baß 
©cmöfjigte  ; ber  Mittelweg  ; bie  mittlere 
Temperatur. 

Tempérer,  v.a.  muffigen  ; oermiitbern;  «/. 
milbern;  linbern;  füllen;  jurucf  ober 
im  3aum  halten;  nieberfdjlageu, 

Tempcstatif,  ive,  adj , ol.  (POU  flJerfonClt) 

fturmifcb;  janffuchttg. 

Tempcstueux,  ol.  b»  i.  tempétueux. 

Tempête,  s.ß  ein  heftiger  ® turnt;  bas 
Ungewitter;  it.fig.  baSSÇetter,  linge* 
Witter,  ber  ©turnt,  b.  i.  bas  ltngliief; 
oiseau  de  tempête,  ber  ©turnwogel,  (eine 
2lrt  ©afferoogel,  welche  einen  bcporfle* 
benben  ©turm  perfùnbigen). 

Tempêter,  v.  n.fam.  (p.  ^Jcvfoitcn)  (contre 
qn.  sur  ou  pour  qch. , gegen  jemanb , über 
etwas)  wettern;  bonnern  unb  wettern; 
toben;  rafen;  (Armen;  ûbrepen.  # 

Tempétueux,  cuse,  adj.  ftürmifcb;  öftern 
©turnten  unterworfen  ober  auSgefeçt, 
wie  j.  93.  etn  <£rbffricb. 

Temple,  s.  m.  ber  Tempel;  if.  bte  prote» 
ffantifebe  Æirdje;  if»  ber  Tempelhof; 
Tcmpelhcrrenbof , b.  i.  ber  9îabme  eines 
©ebAubcS  (wie  j.  95.  in  <pariS)  worin 
cbemablöTempelherren  gewohnt  haben; 
it.  (Sßagner)  ber  ©pcicbeumcffer;  ir. 
(Tudjfabr.)  bie  ©pannjiAbe. 

Templet , s.  m.  T.  ber  îSorfcblag , bie  £eiftc 
an  ber  Jpeftlabe  ber  93ud)binber,  woran 
bte  £eftbafcn  bangen. 

Templier,  s.  m.  ber  Tempelherr. 

Tempiu,  s.  m.  (Jabrif.)  bie  ©pannfföbe. 

Temporaire,  adj.  et  s.  (Theol.)  foi  tempo- 
raire, ein  ©laube,  ber  nur  eine^ettlang 
wAbret;  un  temporaire,  einer,  ber  einen 
fO lebCU  ©lauben  bat;  it.  temporaire, 
adj.  c.  nouv.  (pon  ©achctt  unb  auch 
pon  tyerfonen/  $.  95.  in  SRucfftcbt  auf 
bie  Seit/  wAhtcnb  weichet  fie  in  ei* 


Temp 

ttem  Ämt  (leben)  fo  nur  eine  Seitlang 
bauert. 

Temporal,  aie,  adj.  ju  ben  ©djlAfen  ge* 
hörig  ; 5. 03.  muscle  temporal , bet  ©cblflf* 
musfei. 

Temporalité,  t.f.  bie  weltliche  Oericfttö- 
barfett  eines  95tStbums , Äapitels  tc. 

Temporel , elle , adj.  JCttlid)  ; (PergAngltd)  î) 
irbtfcbî  if.  weltlich;  (f.  séculier;)  «.bas 
weltliche  (gtnfommen  , bie  weltliche 
©taebt  unb  ©cwalt  ber  ©etlichen. 

Temporellement,  adv.  JCÎtltCf)  ; (im  ©egett* 
faft  POn  éternellement). 

Temporisation,  t.f.  plxis.  tempoiisemert. 

Tcmporisement , s.m.  bie  «öerjögerung , ber 
9iuffd)ub,in  Erwartung  einer günfügent 
Seit. 

Temporiser,  v.  n.  Seit  gewinnen  ; bie  Jeit 
(eine  gunjligere  Seit)  abwalten;  jauberm 
jögerit. 

Temporiseur,  s.m.  ber  Sauberer;  Sogctfïi 
f,  temporiser. 

Temps,  (tems,)  s.  m . bte  Seit  (in  ben  oet* 
fduebetten  95ebeutungen  beS  SBortcS;) 
aud)  ber  S«icpnnft;  ber  3lugenblicf  ; it. 
bas  ÜQetter  5 bie  Sffittterung;  it»  T. 
(9)ïuftf , Tanjfunfl,  Jecbtf.,  SXeitf.  tc.) 
bas  Tempo  ; bas  3eitntafi  ; bas  îDfafi  ber 
95cwe gung , ber  ©chrittc  tc.  ; it.  bie  3ett, 
bas  Tempus,  bie  3citfarm  eines  Verbi 
in  ber  ©ramntatif;  temps  du  carême, 
bte  Jaffenjeitî  temps  des  cerises,  bie 
Âirfd)Cttjeit;  quatre-temps,  f,  in  alpbû* 
bctifdter  Orbnting ; gros  temps,  ffurrni* 
fdieS  Sfôettcr  jur  ©ce;  ffarfer  3Dtinb; 
©turm  ; Ultgewitter  ; temps  de  demoi- 
selle , T)amenwetter , b.  i.  liebliches 
«Setter ; avoir  fait  son  temps,  (o.  «JJfr* 
fonett  unb  ©achctt)  auSgcbient  haben; 
feine  Seit  ausgehalten  haben  ; se  donner 
du  bon  temps,  ftd)  wohl  fcpn  laffcn} 
prendre  «on  temps,  feine  3*it  erfchen» 
feinen  Äugetiblicf  wahrttehmett;  prendie 

le  temps  com  aie  il  vient,  s’accommoder 
au  temps,  juh  in  bie£eit  fehiefen;  avant 
tous  les  temps,  por  (Etjchaffung  ber9Delt; 
dans  la  plénitude  des  temps,  (93tbel)  ba 
bie  3eit  erfüllet  war;  à la  consommation 
des  temps,  ont  €nbe  ber  ®elt;  au  bon 
vieux  temps,  ober  du  temps  où  l’on  se 
rnouchoit  sur  la  manche,  it.  du  tempe 
jadis,  (prov.)  fatn.  f.  moucher  Uttb  jadis  j 
à temps,  adv.  ju  rechter  3f  it  » f ben  recht; 
it»  auf  eine  befiintmte  3fit»  au  mème 

ober  en  même  temps,  adv . §u  gleicher 
pfit  î de  tout  temps,  adv.  P.  t.  toujours, 
von  jeher;  jeber  ^Ctt;  de  temps  en  temps. 
Ober  de  temp»  i autre,  adv.  pOt!  3eit  JU 

3eft  ; vuig.  bann  unb  wann  ; en  temps 
et  lieu,  adv.  jn  feiner  3«t  unb  gehörigen 
£rt$  î suivant  les  temps,  Uûdj  3^it  Uttb 
UmffÂîtbcn  ; tout  d’un  temps,  foglcich; 
Fig.  et  Prov.  faire  la  pluiq  et  le  beau  temps, 
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Jam,  olle«  gett^n  ober  vermögen  ; ™ig. 
hoch  ûrn  Bttt  fepn  ï tout  vient  à temps, 
qui  peut  attendre;  it . avec  le  temps  et  la 
paille  lesneiles  mûrissent,  f.  mûrir;  chaque 
chose  i son  temps,  il  y a temps  pour  tout, 
alle«  &ût  feine  3ett  ; Chaque  chose  n’a 
qu’un  temps,  alle«  wihrct  mit  eine  £eit* 
lang;  enbltch  nimmt  ade«  ein  €nbe; 
qui  a temps,  a vie,  mer  £cit  gewinnt, 
gewinnt  alle«;  quand  j’jrai  le  voir,  il 
fera  beau  temps,  er  fann  lange  warten, 
bi«  id)  gU  i^m  gehe;  le  temps  est  à Dieu 
et  à nous,  wir  for.nen  e«  mit  ©elegen» 
heit  t^un  ; hausser  le  temps , pop.  b.  i. 
boire. 

Tenable , adj.  c.  (nur  mit  î>et  Verneinung) 
T.  (non  einer  jeftung  «.)  faltbar  ; it.  wo 
man  bleiben,  wo  man  au«baucrn,  wo 
man  fid)  aufbalten  fann;  il  fait  trop  froid 
ici,  la  place  n’est  partcnable , e«  ifl  gU  fait 
hier , man  fann  hier  nicht  bleiben. 

Tenace,  adj.  c . }â&e ; (BotOtt.)  fld)  Onhin* 
genb;  anflcbenb;  it.ßg.fam.  fatg  ; gei* 
m i i(-  hartmuf  ta  ; eigenfinnig. 

Ténacité,  s.f.  bie  ßÄhbcit;  3àhigf<tt  ; it. 
fg.fam.  ber  ©eig;  bie  Kargheit;  it.  bie 
ipartnicfigfeit;  ber  ©tarrfînn. 

Tenaille,  s.f.  (meid  im plur.)  bie  £ange; 
Beifjgange;  it.  tenaille,  (jortiftf.)  ba« 
Sangenwerf,  ©chercnwerf,  (eine  art 
augenwerf);  it.  bie  niebrig  gefenfte 
Brudwcbr  Por  bem  $îittelwad;  te- 
nailles à croissant , bie  SDîunggange  ; 
©chienengange;  groge  3ange  ber  9îoth‘ 
gieger,  ben  ©chmclgtiegel  bamit  angu» 

faffen;  tenailles  ardentes,  glugcnbc  £an» 
gen  ; tenailles  à couper,  bie  3roi<fgange; 
tenailles  à écrou , bic  ©chraubengange. 

Tenailler,  v . a.  mit  glûbenbcn  fangen 
jwiefen. 

Tcnaiiion,  s.m.  T.  ba«  ©chercnwerf,  (eine 
3rt  augenwerf  vor  einer  ber  bepbeîf 
©eftchtßünicn  eine«  halben  Oftonbe«). 

Tenancier,  s.m.  T.  ber  £in«mann  ; it.  ber 
©igentbùmcr;  Inhaber  ober  Befiçcr  ci* 
ne«  ginöbaren  Bauerngute«. 

Tenant , part,  et  adj.  hûltenb  K.  (f.  tenir;) 
meubles  tenans  à fer  et  à clou,  liift*  Uttb 
nagel'fcjier  Jpauôratb;  rancune  tenant, 
f.  rancune. 

Tenant,  s.  m.  (3ôap.)  ber  ©chilbhalter; 
it.  oi.  (bep  ben  furnieren)  ber  dMaçhûf* 
ter;  Verfechter  ; (im  ©egcnfafc  von 
assaillant;)  it.  ber  Verfechter;  Vcrthei* 
biger  einer  ©acht  • einer  'JJetfon , einer 
Meinung  ic.  ; it.  einer,  ber  bejlAnbig  in 
einem  ipauö  au«  unb  eingehet;  einer, 
bet  in  einem  £au«  ober  bep  einer  ßJcrfon 
dUeö  gilt;  vulg.  ber  £abn  im  Äorb  ; it. 
les  tenans.  {plur.)  bie  ©ringen,  DKarfen 
unb  ©cheibungen  eine«  aefer«  ober  an» 
bern  liegenben  ©uteö;  tout  en  un  te- 
nant, tout  d’un  tenant,  Adel  bepfammen; 


bcpfammen  liegenb;  ungertrennt;  an 
einanber  hangenb;  les  tenans  et  les  abou- 
tissons, prop.  et  ßg.  bie  andogenbett 
©Ùter;  f.  aboutissant. 

Ténar,  s.  m.  T.  ber  vierte  von  ben  fünf 
9Ru«frln  bc«  gaumend;  ber  lanae  ab« 
giehmu«fcl  bc«  Raunten«  ; ber  Älopfcr* 

Ténare , s.  m.  (üBpt&Ol.)  bit  £àUe. 

Tendance,  s.f.  T.  vq«  ©treben  ober  auch 
blog  bie  9Ud)tung  nach  einem  £)rt,  ober 
nach  einem  anbern  Âôrpcr;  bie  ©trebc* 
fraft. 

Tendant,  ante,  adj.ßg . (à  qch.,  auf  etwa«) 
abgiclcnb,  abgwecfenb;  gerichtet;  auf 
etwa«  hinauf  laufenb;  nach  etwa«  flre* 
benb* 

Tendelet,  s.  m.  T.  ba«  ©chttmbach  POH 
©egeltuch  ic,  am  £intertheil  einer  ©a* 
leere. 

Tender  ie , s.f.  T.  ba«  ©chlingenlegcn  gUltt 
Sang  ber  Vogel  ober  anberer  £hicre. 

Tendeur,  s.m.  ber  ©d)lingenlegct  ; (f.  ten- 
derie;)  it.  ber  £apegierer,  welcher  bep 
2cichenbegûngnt(fen  £huren  unb  $\m* 
mer  fchwarj  behängt. 

Tendineux , euse , adj.  fehnig  ; it.  fehnidjt  ; 
fehnartig;  f. tendon. 

Tendon,  s.m.  btC  ©ch«e;  JlÄchfC»  ©eh«* 

aber;  ©pannaber. 

Tendre,  adj.  c.  weich;  mürbe;  jart;  it. 
weich;  |art;  empftnblich;  it - fchwich* 
lieh;  blibe;  fchwach;  (oom  Brob)  frifcht 
frifch  gebaefen;  (Zahler)  wctch;  fanft; 
it.fig.  (Pom  ©cftthl,  Pom  J^erjen,  pon 
ber  2icbe,  pom  ©ewiffen,  pon  ber  3u* 
genb  te.)  sort  ; it  (pon  ber  2icbe , vom 
^erjen  :c.)  j^rtliè;  iu  »eich;  weich* 
bergig;  weichmuthtg;  leid) t ju  rühren; 
it.  fanft;  ruhrenb;  lieblich;  anmuthig; 

avoir  la  vue  tendre,  les  yeux  tendres, 

ein  blôbe«,  fdjwache«  ©efîcht  haben; 
conscience  tendre,  ein  garte«,  flirCht* 
famé«  ©ewiffen  ; Cheval  qui  est  tendre  à 
lVpcron , aux  mouches  etc. , citt  <Pfcrb  , 

ba«  ben  ©porn,  bic  ^Hcgen  ic.  nicht 
Pertragen  fann  ; cheval  qui  a la  bouche 
tendre,  ein  weichmiultgCÔ  yfcrb;  cer- 
taines plantes  sont  tendres  au  froid,  ge» 

wijfe  ÿftatigen  fônnen  bie  Æilte  nicht 
Vertragen  ; il  est  tendre  aux  mouches, ßg. 
fam.  er  i(t  fehr  cmpfînbltcb;  er  nimmt 
ade«  übel  auf;  jeune  femme,  pain  tendre 
et  bois  vert,  mettent  la  maison  en  désert, 

prov.  eine  junge  $nm,  frifebe«  Brob  unb 
arune«  J^ol)  rid)ten  eine  (fleine)  ^au«* 
paltung  gu  ©runbe. 

Tendre,  s.  m.  bie  gàrtltcbîcit;  gàrtliche 
2icbe;  (fond  tendresse;)  it.  cor.  ftatt 
tendreté. 

Tendre,  v.a.  fpannen  ; ftrccfctt  ; angtehett; 
(f,  auch  bander;)  it.  auffpanncn;  auf* 
hangen;  auf*  ober  auöbreiten;  bchftn* 
aeng  (f.  auch  djeaer;)  it.  (teßen,  au«» 

a 


i2o\  Tend  Tene 


Tene  Teni 


fie  lien,  «uffîcllf  n , legen , wie  j.  53.  9?epe , 
5a  Uffticf  c,  eine  §u  lie  ic.;  it.  reifen;  bar* 
jtreefen;  barreichen;  hinbatten;  barbie 
tben  ; bietben;  tendre  un  arc,  einen  55o* 
gen  fpannen;  tendre  une  chambre,  une 
rue  etc.,  (auch  bloß  absol.  tendre,)  eilt 
©emad),  eine  ©affetc.  mit  Tapeten  be* 

bângCU/atl^fcbfagen;  tendre  des  tentesetc. 
gelten  K.  auf|ff)lai)e»  ; tendre  des  collets, 
©CbÜngCIt  IcgCH  Ober  aufflcÜCli;  tendre 
{absol  ) aux  bécasses , ©cbnepff  mtelje  au$- 
flelleu;  tendre  le  pied  à qn.,  einem  ben 
Suß  ffrllcn  (um  ihn  fatteu  gu  machen). 

■Fig . et  Prov.  tendre  des  pièges,  f.  piège ; 
tendre  les  bras  à qn. , f.  bras;  tendre  les 
mains  à qn. , jrmaixî)  um  ipûlfe  artvufeti; 
il  vaut  mieux  tendre  la  main  que  le  cou, 
prov.  cl  ifl  beffer  betteln,  al*  itcblcn  unb 
an  ben  ©algcn  fommen. 

Tendre,  v.  n.  wohin  gerichtet  fepit,  (f. 
aboutir);  it.  meif Ißg.  — * qch.,  auf  et- 
wa* abjielen , abjwetfen,  gerichtet  fepit, 
abgefc&en  fcpn;  nad)  etwa*  ftreben  ober 
trachten  ,*  ou  tendent  vos  pas?  wo  geben 
©ie  bin?  OU  tend  ce  chemin -là?  WO 
gebt  biefet  5?eg  bin  ? cette  maladie  tend 
à la  mort,  biefe  Äronfbeit  ifl  tobtlid); 
ce  malade  tend  à sa  fin , biefer  Crante 
ifl  feinem  €nbe  nabe;  tendre  à la  perfec- 
tion, nacb  ber  SBoÛfommcnbcit  flrcben, 
trachten. 

Tcndrelet , ette,  adj.  gar  §a?t  ; gat  JÔrtltd)i 
aflcrliebfl  jartlidj  oberjart. 

Tendrement,  adv . jörtlicb  JC.Î  (tabler) 

wcich. 

Tendresse , s.f  bie  3ôrtlid)fcit;  bie  jartlidie 
£iebe;  it-  (gabier)  bie  20eid)luhfeit. 
Tendreté,  s.f.  (p.  ©peifen)  bie  Sartbeit; 
SÄrte;  ffiBeidjbcit. 

Tendrifier,  v.  n.  burl.  ßg.  fïdj  etWCidjen  , 

wie  j.  55.  ba*  J>erj.  (.Vcaron.) 

Tendron , s. m.  ber  ©prößling  ; ©cbôüling  ; 
bie  ©eboffe;  it-  bcrSHanfcit  am  Sffîein- 
ftocF  ; it.  ( f.  tendon  ) ber  Â'norpel  am 
€nbc  ber  ©ruflfnochen,  j.  53.  bertföl 
ber  te.  ; it . bal  £)brlôpplein;  un  jeune 
tendron , ßg.  fam.  bas  évofcnfllôlpchen , 

b.  i.  ein  jungcö  Theben. 

Tendu,  ue,  part,  et  adj.  gefpatlllt;  ange 
fponnt  ; aulgebrcitct  i oufgcfddageit  ; 
behängt  te.;  fig - angcflrengt;  gefpannt; 

avoir  l’esprit  tendu,  fam.  feilten  ÄOpf, 

feinen  93crflanb  au flrengen,  attfpannen; 
einer  ©adje  nachbcnfen  ; tu  etwa*  per- 
tieft  fepn. 

Tendue,  s.f.  (3agb)  ber  Ort,  wo  bie 
©eblingett  liegen  ; it.  bie  SSegeïfcbliugcn. 
Ténèbres,  s.f  pi.  bie  ^inflcrmß;  it.  fig. 
bie  ftinfterniß,  £)unfelbcit,  sftacht; 
53linbhcit,  b.  i.  bie  Unwifîenbeit;  ber 
Srrtbunt  ; ber  Sufianb  ber  ©ùnbe , ber 
Sîerbammten  te*;  it.  (röm.  fatbolifchc 


Æirdie)  bie  JXumpelmctten  tn  ber<S&ûr# 
wodic. 

Ténébreux,  euse,  adj . fin  {1er;  (f.  ténèbres;) 
avoir  l’air  sombre  et  ténébreux  .ßg-  fin  fi  er 

unb  febwermutbig/  traurig  auöfeben  ; le 

séjour  ténébreux,  (poct.)  bit  bû* 

SXeich  ber  giitfferniß. 

Téuébrion,  s.  m.  T.  ber  9i)îeblfàffr. 

Ténement , s.  m.  bad  SSorroerf  ; ber  SRcper* 
hof,  weldicr  gu  einer  £crrfcfjaft  gebötet; 
it.  prvcl.  ( f,  piescription  ) bie  fBctjàb* 

ruug. 

Tencstne,  s-  m.  T.  ber  ©tublgwang;  ber 
gwang  gum  ©tuhlgang. 

Tcnette , s.f.  (@bir.)  btc  ©teingange;  ber 
©teinlöffel. 

Teneur , s.  f.  ( jur.  ) ber  3n&alt  einer 
©chrift  te. 

Teneur  de  livrés,  s.  m.  bet  55ud)balter. 

Teneur,  s.m.  T.  ber  britte  53ogcl,  wcldjen 
man  auf  ben  Ralfen  lollößt. 

Ténia , s.  m.  (lat.)  b.  t.  le  ver  solitaire , ber 

55anbwurm. 

Ténie , s.f.  T.  bie  53inbe  ober  £cif!e  an  bem 
borifehett  ©cfïm*. 

Tenir,  v.  a.  irr.  halten,  (in  ben  perfdjie* 
benen  55cbeutungcn  bc*  Sfßortcö);  iu 
halten , b.  i.  ait  ftch  haften , (g.  53.  son 
haleine,  bcit  Sltbcm);  it-  gurûcf halten; 
perhinbertt;  hinbern  ; aufhatten;  it.  bem 
innern  SXaum  nach  faßen  fônncn;  etn- 
ttehmen;  it.  perwahren;  aufbchalten; 
//  erhalten;  unterhalten;  auch  bloß: 
haben;  it.  befipen;  im  53eft$  haben; 
auch:  ju  perbanfen  haben;  it. ßg.  hal- 
ten, b.  t.  (eine  95crbiitblichfeit)  ertul- 
len  ; beobadhten  ; fich  einer  ©ache  (g.  55, 
einem  ©efef})  gemiß  betragen  ; it.  halten, 
b.  t.  Dafür  halten;  glauben;  (©runb- 
fâÇe,  eine  Meinung  tc.)  haben;  behaup- 
ten ; benfelben  jiigcthanfepn  ; it.  halten, 
b.  t.  PCrtbeibigcit,  (f.  55.  le  parti  de  qn., 
jemanbc35)artct})}  (f.auch  weiter  unten 
tenir,  T.)  it.  tenir  ,(£riftraf)  ben53anb 
halten;  tenir  une  profession , eine  J^anb- 
thicrung  treiben;  tenir  auberge,  einen 
©aftfiof  halten;  tenir  chambre  garnie, 
môblirte  ^iirnn«  bewohnen;  it.  folche 
Perlehnen;  tenir  une  maison,  ein  5)ù\li 
bewohnen;  tenir  trop  de  place,  $u  piel 
5JlûÇ  einnehmen ; tenir  magasin,  ein 
SBaorenlager  halten  ; tenir  boutique, 
einen  offenen  £aben  halten;  tenir  u 
chambre,  le  lit,  baS  ßimmer,  bûô  55ftt 
hüten  ; son  accès  de  fièvre  le  tient,  bal 
ÎÇieber  flößt  ihn  an;  tenir  qn.  chez  soi, 
jemattb  hep  fleh  haben  ; il  se  fait  tenir  à 
quatre,  er  will  burd)auö  nicht  hören; 
tenir  un  enfant  sur  les  fonts  du  baptême. 
Ober  Mol,  tenir  un  enfant,  eilt  jfinb  ubCC 
bie  X ûUfc  halten  J tenir  qn.  sur  les  fonts , ci* 
tien  porhahen;  ihn  burdjjiehen;  tenirtabie, 
$afel  halten  ; aubère  bewirke» , fpcifcn  ; 
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anbent  ju  effen  geben  ; it . (ange  ben  £ifdj 

fiçen;  tenir  la  caisse,  î>if  £ajfc  fuhren; 
SUrôgabe  unb  ©imta&me  bcredjiicn;  te- 
nir compte , tu  SHechnung  bringen  ; tenir 
compte  de  qch.  à qn.,  einem  CtWaÔ  Ollf* 
fcfjreibett  î ne  tenir  compte  de  qn. , fïd) 
auö  jcmanb  nichts  machen;  tenir  les 
livres,  bit  55Ùd)er  fûbren;  tenir  le  re- 
gistre , SXccbumtg  haften  ; tenir  la  plume, 
bie  fteber  ober  bas  <protofoll  bet)  etwas 
führen;  auffchreibcn , (f.  auch  plume); 
tenir  un  chemin,  einen  S3?cg  nehmen; 
eine  ©trage  reifen  ; tenez:  ba  nehmt  I 
bal  it.  fehti  feht  ba  I feben  ©ici  hören 
(g>ie  1 Fig.  je  le  tiens,  je  tiens  mon  homme, 

ich  habe  ihn  in  meiner  ©ewalt;  u ne 
tient  rien,  er  id : feer  aiiSgcgangen  ; ilen 
tient,  er  hat  fein  îheil  befommen;  ceh 
timt  da  gothique,  baS  hat  etwas  gothi* 
fcheö;  il  tient  cela  de  sou  père,  er  fcf)Iâgt 
hierin  feinem  Später  nach  ; er  gleicht 
barin  feinem  Später;  il  tient  cela  de  race, 
de  naissance,  baS  td  iOut  angeboren  ; 
(man  fagt  auch  absol.)  tenir  de  ton  père 
etc.,  feinem  Söatertc.  itadjfchlagen  ober 
Ähnlich  ; etwas  ooit  feinem  üßater  :c. 

an  ftd)  haben;  je  sais  bien  ce  qui  le  tient, 
td)  tPCig  wobl  / WaS  ihm  fehlt  î tenir  ri- 
gueur il  qn. ; tenir  qn.  de  Court,  f,  rigueur 
Ullb  court,  adv.  ; tenir  sa  gravité,  fief) 

ein  erndhaftes  (grapitätifchcö)  5tnfehcn 
geben  ; il  ne  tient  pas  sa  colère,  fein  ^OM 
id  nicht  ûnhaltcnb;  tenir  sa  paiole,  un 
traité , fein  2öort , einen  Vertrag  haften  ; 

tenir  des  discours,  des  propos,  un  langage, 

eine  ©proche  fuhren;  Dieben  fuhren, 
ûllSdogcn,  tenir  la  main  à qch.,  über 
etwas  halten;  tenir  pour  certain,  tenir 
pour  vrai,  ober  bloß  : tenir  vrai,  fut  ge« 
miß,  fur  wahr  halten  ober  achten;  jè  le 

tiens  pour  mon  ennemi,  je  le  tiens  hon- 
nête ( ober  pour  honnête  ) homme , ich 
halte  ihn  fur  meinen  fteittb  ; ich  halte 
ihn  fur  einen  rcchtfchaffencn  îDîann;  y 
tiens  que...,  id)  halte  bafur,  baf;...; 
je  le  tiens  pour  dit,  bas  will  ich  mir  ge« 
gefügt  fepn  lûfîcn;  je  tiendrai  pour  bien 
fait  tout  ce  que  vous  ferez , ûUeS  WaS  ©ic 

thtnt  werben,  foll  mir  rcd)t  unb  wohl 
gethan  fcpttî  je  le  tiens  de  bonne  part, 
de  bon  lieu,  de  bonne  main,  ich  WCifj  C$ 
POn  guter  jpanbi  tenir  son  rang,  an 
feiner  ©telle  flrhrn  î tenir  le  premier  rang , 
obenan  flehen  i tenir  bien  son  rang,  son 
poste,  feinen  SKang,  feinen  Sofien  be« 
hanpten;  faire  tenir  des  lettres,  de  l’argent, 
Briefe  jnjlellen,  $ufchicfen;  ©elb  über« 
machen,  überliefern,  etnbänbigen;  te- 
nir lieu  de...,  f,  lieu;  tenir  tête  à qn., 
f.  tète;  tenir  qch.  à honneur,  f,  honneur; 

(eine  gftenge  anbercr  Lebensarten  fudje 
man  am  gehörigen  ûrt).  T.  tenir  une 
place,  eine  Jeflung  befe^t  halten;  tenir 


la  campagne,  tm  Çclb  flehen;  tenir  la 
mer,  in  ber  offenen  ©ee  bleiben;  tenir 
le  vent,  hep  bem  SÖinh  halten;  tenir 
auvent,  wiber  ben  îôinb  fegeln;  tenir 
prison , ( jur.  ) im  ©fcfängmg  bleiben  , 
flÇen  ; tenir  le  dessus  etc.,  Dell  JÔiSfailt  K* 
fingen;  (f.  auch  partie,^#.)  tenir  jr-u  à 
qn.,  mit  einem  fpielen,  fo  lange  er  will; 

vous  y allez  de  cinquante  écus,  je  les  tiens, 

©ie  fcçen  funfetg  inhaler , ich  halte  fie; 

(ogl.  toper;)  tenir  les  dé^s,  am  ©picleit 
fcpn;  ßg-  bnS  Söort  fuhren;  tenir  le 
milieu,  Die  çflîitteldrûge  halten;  tenir 
coin,  fid)  nicl)t$  oergeben;  tenir  les  che- 
vaux au  filet,  bie  ÿferbe  burch  eilten 
ipalfter  am  Jreffcn  hinbern;  tenir  qn. 
au  filet,  einem  ben  55robforb  höher  hin* 
gen;  (mehrere  anbere  ÄuitdrebenSartett 
ifehe  man  am  gehörigen  Ort  nach;  bie 
ftgütlidicn  u.  fprüchwörtlichen  Lebens- 
arten  fehe  man  nach  tenir,  v.  n .) 

Tenir,  v.  n.  irr.  halten  J it.  (k  qch.)  att 

etwas  fefl  halten,  anfleben,höngcn  tc.; 
it.  Laum  ober  flHaç  an  einem  Orte  ha- 
ben; it.  anhalten;  fortbauern;  begehen; 
©tanb  halten  ; Q5e danb  haben  ; (eine  ge- 
wiffc  £eitlang)  bauern,  ober  auch,  gehal- 
ten werben,  (wie  $.  55.  ein  3ahrmarft, 
eine  Söerfammlung  :c.)  it.  prop.  etßg . 
ftd)  halten , (wie  3.  55.  eine  Jedung  ge- 
gen ben  Jeinb)  ; wiberflebett  ; it.  (irgenb- 
wo)  ans&altcit  ; it.  ßg.  fam.  (©djulben 
halber)  im  ©cföngnig  fißen  ; it.  (pon 
©achen)  (für  eine  gewiffe  ©umme)  per- 
pfÄtlbet  fcpn  ; tenir  à l’argent , à la  vie , 
fed  am  ©clbe , am  £cben  hingen  ; tenir 
à fer  et  à clou,  uiet-  unb  ttagelfcd  fcnn; 
sa  maison  tient  à la  nôtre , fein  JpauÖ  flöfjt 
an  baö  unferige  ; tenir  à qn. , jcmanben 
anhangen,  ergeben  ober  jugethan  fcpn; 

tenir  pour  qn. , pour  un  sentiment  , eö 

mit  jemanben,  mit  einer  Meinung  hal- 
ten ; ne  tenir  k rien , burd)  nid)tô  gehitt- 
bert  fcpn;  tenir  contre  ...»  einem  tri# 
berflebcn  ; it.  etwaö  (3.  ¥>.  ©pötterep) 
pertragen  fölttten;  tenir  ferme,  tenir!  on, 
ftch  tapfer  wehren;  flanbhaft  bleiben; 
feft  bep  feinem  ©ntfchlufîe  bleiben  ; 

©tid)  halten  i tenir  sur  une  note,  (50tn- 
fif)  auf  einer  î^ote  auöhalten  ; it.  tenir, 
impers,  il  ne  tient  pas  à moi  , fö  liegt 
an  mir  ; eö  fommt  nicht  auf  mich  an  ; 
k quoi  tient-il  ? woran  liegt  ober  fehlt 
eö  ? s’il  ne  tient  qu’à  cela  ? ober  qu’à  cela 
ne  tienne,  wenn  eö  nur  barauf  an- 
fommt  ; Daran  foll  eö  nicht  fehlen  ; bie- 
fc$  foll  eö  nicht  hinbern  ; il  n’y  a rien 
qui  tienne,  eö  iji  ttichtô  babcp  ju  heben* 
fen;  eö  leibet  feinen  Slnflaub  ; il  n’y  a 
parente  ni  amitié  qui  tienne,  fetne  9Ser* 
wanbtfchaft  ober  îÇrcunbfchaft  ifl  darf 
genug  bieg  $n  hinbern  ; il  ne  tenoit  qu'à 
dire,  man  hätte  cö  nur  tagen  bûtfen  ; U 
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plaisanterie  qni  tienne,  ba  fïtlbct  Ffttt 
®d)erg  @tûtt  î il  ne  peut  tenir  sa  langue, 
et  fûitn  fein  SOiaul  nicht  halten } ne  pou- 
voir se  tenir  cL  faire  qch.  , fief)  ntcf)t  Cllt« 


Teno  Tenu 

womit  tt  an  ben  ©chaft  feH  gemalt 
wirb;  tendons  de  vitre , bleptrite  SXinfm 
ober  ftinge  an  ben  Jcntf  ern  , worin  bie 
2$inbeifen  Heden. 


halten  fônncn  etwa*  gu  thuit  ; c’est  une  Ténor,  s.  m.  (SRufif)  ber  £enor;  bie  £e* 
affaire  qui  me  tient  au  coeur,  biefe  ©achei  norfïimme  ; ber  £enorfànger. 
liegt  mir  fcbwet  ouf  bem  £ergcn;  ba*  Ténmiste,  s.m.  ber  £enorfpie(er  ; ffcenor* 
gebt  mir  gu  Jurgen.  Fig.  et  Prov . unj  finger. 

tiens  vaut  mieux  que  deux  tu  l'auras,  ein  Tension,  s.  f.  bie  C&pannUUg  , b«  t.  ba* 


ba  bûfi  bu  e*l  ifl  beffev  al*  groep  bu 
foflH  ci  haben  ; ein  Sperling  in  ber 
£anb  iH  befier  al*  gehn  auf  bem  ©ad)  ; 

(f.  aUCb  quérir)  ; tenir  pied  i boule , f, 
boule  ; tenir  i qn.  le  bec  en  l’eau , f.  bec  ; 
tenir  à qn.  le  poignard  (le  pied)  sur  la 
gorge  , f.  gorge  ; tenir  le  loup  par  les 
oreilles,  f,  loup  ; tenir  (obCt  avoir)  qn. 
dans  la  manche,  f, manche;  tenir  à chaux 
-et  à ciment , f.  chaux  ; cela  ne  tient  ni  à 
fer  ni  à clou , f,  clou.  ( fginc  Ûftenge 

figürlicher  unöfprüchwktlidjer  Sieben** 
arten  fuefee  man  am  gehörigen  Orte), 
se  Tenir,  v.  riß.  fid)  holten  ; fid)  (an  et* 
wa*  / i qch.)  frfi  halten  ; it.  fidj  irgenb* 
wo  aufhalten  ; irgenbwo  fepn,  wohnen/ 
bleiben,  flehen  ic.  ; it.ßg . fich  an  etwa* 
halten  ober  binbrn  ; bep  etwa*  bleiben  ; 
it.  (de  qch.)  (aber  nur  mit  ber  Söernei* 
nung)  fid)  enthalten , g.  33.  be*  £ad)cn* 
:c.  ; it.  sc  tenir , gehalten  werben , wie 
}.  03.  eine  «öerfammlung  tc.  ; it.  fid) 
halten , achten , fehlen , g.  05.  glutf  * 

lid),  geehrt  ÎC.  ; je  me  tiens  heureux  d’a- 
voir . . . , id)  fdjipe  mich  glùd  lieh ...  ; 
se  tenir  droit , debout  etc. , gerabc , auf* 
recht  IC.  Heben  t se  tenir  i genoux , auf 
be n tfnien  liegen  ; f nien  ; se  tenir  à . . , 
hep,  in,  oor  etwa*  Heben  bleiben;  se 
tenir  bien  i cheval , gut  gu  fpfetbe  flÇCtt. 
Fig.  tenez-vous  bien  , tenez-vous  sur  vos 
gardes,  nehmt  eud)  wohl  in  Sicht;  feben 
@ie  wohl  gu,  wa*  ©te  thun;  sc  teuir  à . . 
bep , in,  oor  etwa*  Heben  bleiben  ; s’en 
tenir  à une  chose, fid)  an  etwa*  balte n,b.  i. 
etwa*  glauben  ; it.  mit  etwa*  gufrieben 
fepn;  e*  babep  bewenben  laffen  ; s’en  te- 
nir à sa  parole , bep  feinem  Söorte  blci* 
ben  f se  tenir  i peu,  i peu  de  chose, 

fî<h  beo  einer  Äleinigfett  aufhalteu  ; se 
tenir  les  bras  croisés,  (bie  £Änbe  in  ben 
echoo*  legen  ; ßg.)  muffig  ba  Heben  î 

je  me  tiens  obligé  de  vous  dire , id)  ad)te 
mich  oerbunbett  3bnen  gu  fagen  ; quand 
on  est  bien,  il  faut  s’y  tenir,  ober  qu'on 
s’y  tienne,  wenn  man  gut  fijjt,  muf 
man  bleiben  wo  man  iH» 

Tenon , s.m.  ( 3immermann  ic.)  ber  3a* 
Ofen , welcher  in  ba*  StoPfenlod)  ( »nor 
toise)  paßt  ; it.  T.  gtwiffe  heroorragen* 
be  ®tude  ©teine  je.  welche  bie  03ilb* 
hauet  bi*  gur  oofligen  (gnbigung  an  ei* 
net  03ilbfÄulc  :c.  Heben  laffen  ; tenon 
d'aiquebus«,  her  Rapfen  am  05üchfenlauf, 


(Bcfpanntfepn  ; it.  ßg.  — d’esprit , bie 
Anfirengung  be*  Qeifie*,  {tmlg.  be* 
Äopfe*). 

Tenson , 4.  m.  ol.  bet  SÖettgefang  ber  alten 
dichter. 

Tentant,  ante,  adj.  oerfuhrerifch ; teigenb; 
in  ^erfuchung  fuhrenb. 

Tentateur, s.m.  ber  Söcrfuchcr  ; (meifi  theol. 
Unb  bann  aud)  adj.:  ) l’esprit  tentateur, 
b.  î.  bet  Teufel. 

Tentation,  s.f.  bie  löerfudjung  » Steilung; 
(£heol.)  bie  Anfechtung  (gum  93ofen)  ; 
it-  b.  i.  bie  £ufi  ober  33egietbe  felbH; 
induire  en  tentation  ober  porter  à tenta- 
tion, in  ©erfuchung  fuhren. 

Tentative , s.  f ber  iöerfuch  » «*•  (auf  Uni* 
oerfitàten)  bie  erHe  tyrobeprebigt,  ober 
©treitubung  rinc*£anbibaten  ber&heo- 
logie. 

Tentatrice , s.f.  eine  9?Crfudjerinn  ; f.  ten- 
tateur. 

Tente , s.  f.  ba*  Seit  ; it.  bie  3ettbube  ber 
ÄCÄmer  ; les  mats,  murailles,  piquet  d'une 
tente,  f,  in  alphabetifcher  ûrbnung  ; it. 
(Œ&irurg.)  bie  Söiefe  ober  ber  Geißel  ; 
ein  au*  gegupfter  ober  aefehabter  £ein* 
wanb  gebreheter  Heiner  Çplinber,  in  bie 
BBunben  gu  Hecf en  ; it.  (3agb)  an  @tà- 
ben  au*gefpannte  9lepe. 

Tenté,  ictpart.  et  adj.  oetfUCht  2C.  f.  tenter. 

Tentement , s.  m.  ( jfcchtf.)  ba*  ©impfen 
ber  .klinge , wenn  man  gwcçmahl  auf 
be*  ©egner*  Älinge  Hißt. 

Tenter , 9.  a.  ocrfuchcn  ; einen  SSerfuch 
machen;  (probiren);  it.  £uß  machen; 
reigen  ; it.  inf.  oerfuchen , b.  i.  oerlei* 
ten  ; gum  Q3ofen  reigen , oerfuhren,  be* 
wegen  ; Iocfen  ; in  2?erfuchung  fuh- 
ren ; it.  oerfuchen,  b.  t.  auf  bie  <pro* 
be  Hellen  ; prüfen,  (g.  05. 1*  fidélité  de 
qn.,  jrmanbe*  fcreue)  ; it.  (Jechtf.)  bie 
Älinge  feine*  ®egner*  bimpfen  ; (f.  ten- 
tement ) ; tenter  fortune , fein  £eil  Per* 
fuchen, 

Tentoi,  s.m.  T.  ber^panner  amSBirlHuW. 

Tenture,  s.f.  bie  fcapegercp  ; fJmmtlicbe 
©apeten  ; ber  $3ebang  ; ba*  33eb&ngfel 
(meiH  oon  einer  Art)  in  einem  3im* 
mer  tc.  ; it.  ba*  Aufhingen  ber 
peten  felbH»  papiers  de  tenture,  Rapier» 
tapeten. 

Tenu  , ue  , part,  et  adj.  gehalten  2C.  (f. 
tenir);  it.  ( gut  ober  fdjlecbt)  unterhal- 
ten, wie  g.  0.  ein  #gu*  ic.  g it.  (*  qch.. 
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lu  ettoaS)  fchulbig;  Werbungen;  per* 

V^iCbtrt;  gehalten  ; tant  tenu , tant  payé, 
prov.  f.  payé;  à l’impossible  nul  n’est  tenu, 
prov . f,  impossible. 

Tenu,  ue,  adj.  (£ehrflpt)  ; bûnn î gart. 

Tenue,  s.f.  bie  jrjaltung  ; a»  Da*  galten  i 
(f.  tenir);  it.  ber  ©djlufi , bie  Haltung 
eines  SXciterS  ; *•  î>cr  2lnjug  i bie 
Äletbung  î */ • bte  Haltung  einer  Ver* 
fammlung  / eines  £anbtages  ic,  ; it. 
ßg . Oer  25eflanb/  bie  iOaucr/  S*23*  bcS 
SÖetterS  ; auch  bte  geftigfeit,  $.  Ï&.  beS 
(ÊharafterS  ; T.  bas  Aushalten  auf  ei- 
nem £on  in  ber  Vtufif  ; it»  bas  Jpalten 
ober  Die  gortfeçung  beS  ©ptels  im  £rtf* 

traf  ; une  selle  à l’angloise  n’a  point  de 
tenue,  auf  einem  cnglifchen  (Sattel  bat 
man  feinen  ©eblufi/  feinen  feilen  ©iç  ; 

T.  fond  de  bonne  ou  de  mauvaise  tenue , 

guter  ober  fcfjlechter  2(nfcrgrunb  » tenue 
noble  , ein  abeliches  Sifterlehen  ; tout 
d’uné tenue,  an  einanber  licgenb/fWie 
§.  25.  Itegcnbe  ©ùter  an  einem  ©tuefe. 
( oergl,  tenant , s.  m.) 

Ténuité,  s.f.  (£ehr(lpl)  bie  &umie;&unn* 
beit  ; Zartheit ; geinbeit. 

Tenure,  s.f.  T.  berîôejirfj  f.  mouvance. 

Téorbe,  f*  tuorbe. 

Tératoscopie , s.f.  T.  bie  îBeiffagung  aué 
auferorbentltcben  ©rfdjeinungen. 

Terceau,  s.  m.  T • ber  britte  £beil  ber 
£anbfrùd)te,  welchen  einUntertban  bem 
£errn  geben  muß  î it-  bie  Verleihung 
eines  ©Utes  um  ben  Dritten  £beil  ber 
9îiï$ung. 

Tercer,  f.  terser. 

Tercet,  t.  m.  eine  ©trophe  bon  Dret)  Ver* 
fen  ; eine  brepjetlige  ©trophe. 

Térébenthine , s.f.  ber  £erpentjjin. 

Térébinthe , s.  m.  ber  îerpenthinbaum. 

Térébration,  s.f.  T.  baS  2lnbohren  cineS 
25aumeS/umbaS  /par j barauS  su  gieren. 

Téréniabin,  s.  m.  T.  flùtîtgeS  Oîïanna. 

Térés,  s.m . T.  ein  Sßurm  im  menfdjlidje» 

Körper  ; f.  nombril. 

Ter  fez,  s.  m.  T.  eine  2lrt  îruffeln. 

Tergiversation,  s.f.  bie  2luôflud)t. 

Tergiverser,  v . n.  2luSflÛd)te  fildjett. 

Terme,  s.  m.  baS  3iel/  ©nbe , bie  ©rAnje, 
in  SKucfficfjt  auf3<it  unbOUum;  <*-baS 
3iel  ; ber  Termin  ; JahlungStermin  ; 
it.  bie  griff  ; it • bas  ju  bejablenbe  ©elb 
felbfl  ; it.  baS  3ieX  i bie  £eit  Dtt  lieber* 
funft  einer  ©djtrangern  ; ( wirb  aud) 
non  £bieren  getagt);  it . (£ogif)  ein 
terminus;  (Slrtthm.)  baS©licb  einer 
©leidjung;  it.  baS  ©rAnjbilb , ( in  ber 
©eflalt  einer  umgefebrten  ^pramibe, 
worauf  eine  menfdjlidje  gigur  ange* 
braditifl);  eineStAnsfAuIc,  heutjutag 
|ur  Verjierung  in  ©Arten  ic.  ; it . ber 
ÄUSbrudP  ; bas  SEBort  ; it.  termes , plur. 
ber  3u|lanb  worin  fleh  eine  ©acht  ober 
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Serfon  , in  SKûtffîcfjt  auf  eine  gewiffe 
ad)C  , befînbet  ; le  terme  de  la  vie,  baS 
£ebenöiicl;  venir  à terme,  sur  beflinini* 
ten,  jnr  redjteu  Seit  auf  bie  Sföelt  font- 
meu  ober  geboren  werben  ; aux  termes 
du  contrat,  itad)  Inhalt  bcS  Vertrags; 
laut  btS  Vertrags  i en  propres  termes, 
mit  ben  nàmlidjcn  SBorten  ; en  termes 
propres,  mit  ben  eigeutlidjcu,  mit  beit 
einer  ©adje  angeinctTcnen  SluSbrücfen  ; 
sources  d’att,  Äunflwörter  ; bie  Äunfl* 
fpradjc  ; ( f.  technique  ) ; parler  de  qn. 
en  bons  , en  mauvais  tenues,  gut  Ober 
übel  von  jemanbeit  reben  ; les  choses 
étoient  en  ces  termes  , lorsque  etc. , bit 
©achen  waren  alfo  befdjaffen , flunben 
alfo  / a(S  IC.  ; en  quels  termes  êtes-vous 
avec  lui  ? auf  welchem  giifie  ftehcn@te 
mit  ihm  ? être  sur  les  termes  d’accommo- 
dement , de  se  marier  etc.,  tm  ©egtitft 

flehen  ftdj  su  pergleichen , fich  su  Ocira- 

theil  JC.  ; il  est  planté  là  comme  un  terme, 

fam.  tx  fleht  (unbeweglich)  ba;  wie  ein 
©rAnjbilb/  wie  ein  £)ehlgôçe.  Prov.  qui 
a terme,  ne  doit  rien,  ma»  fann  Itiemaitb 
Swingen/  vor  ber  3^it  S«  besahlen  ; le 

terme  vaut  l’argent,  f,  argent. 

Termes , s.  m.  bte  ©cucgalS*'2lmeife* 
Terminaire,  s . m.  fin  ißettclmonch  / bet 
feinen  gewijTen  tôesirf  hat/  wo  er  bet* 
teln  uub  prebigen  barf. 

Terminaison,  s.  f bie  (Enbigung/  ©nbfplbc 
eines  SBorteS. 

Terminales,  s.f.  plur.  baS  gefl  ber  ©rAns* 
gotter  bep  ben  alten  Römern. 

Terminé,  éc,  part . et  adj.  begtAnstî  it» 
geenbigt  IC.  f.  terminer. 

Terminer,  v.  a.  begrAnsen  ; SUÏ  ©rAnse 
bienen  \ßg.  ©rAnjen  feçcn  ; it»  enbigen  ; 
enben  ; ein  (£nbe  inadjeu  ; terminer  à 
l’amiable,  in  ber  ©Ùte  beplegen.  Se  ter- 
miner, v.  rèfl.  fld)  enbigen  ; fïch  enben  ; 
ein  €nbe  nehmen;  auSfaüen;  auSgehen; 
ablaufen;  (bahtn)  auSlaufen;  ^.(©ram- 
mat.)  fich  enben;  fich  enbigen;  auf  eine 
gewifje  @plbe  ausgehen;  eine  gewtjTc 
ènbung  haben. 

Terminthe,  s.  m.  T.  bie£unbSblatter  / eine 
2lrt  entsùnbeter  fdjwarser  ©lattern. 

Ternaire , adj.  c.  T.  nombre  ternaire , bit 
gebritte  3Û&1  ; bie  3Û&1  brep  ; mesure 
ternaire,  (^ufîf)  ber £rippcltaft. 
Terne,  adj.c.  matt;  feinen  ober  einen  ge- 
ringen ©lans  babenb  ; trübe. 

Terne , s.  m.  (^ahlenlotterie)  eine  ^erne  ; 

it.  plur.  (im  Vretfpiel)  alle  5) rep. 

Terni , ie,  part,  et  adj.  matt  gemacht  Ober 
geworben  ic.  ; oerbunfelt  ic.  f.  ternir. 
Ternir,  v.  a.  matt  machen  ; trübe  machen  ; 
ben  ©lan}  benehmen;  abfehießen  machen; 
it.ßg.  oerbunfeln  ; beflccf en  ; fdjAnben, 
§.25.  ben  SXuhm  IC.  Se  ternir,  v.  rèfl. 
abfehiefien;  ben  ©lan§  ober  Dit  garbc 
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verlieren;  unfchcinbar  werben;  it.  fig. 
fïd)  vcrbuitfeln  ; vcrDunfclt , heflccft/ 
gefchAnbet  rocrî>eiu 

Ternissure,  s.f.  Die  CDtattheit  ; £ciibhcit; 
bas  Sfnlaufen  eine*  ©lafes,  eincö  ©pie* 
qelS. 

Terpsichore,  s.f.  (Çfôpth.)  Diejenige  von 
Den  nenn  Sfttnen,  welche  Dec  Cftujjf  unD 
Dem  îanj  vorfleht. 

Terrage,  s m.  Der  ©runb»  ober  îlcfcr*  3inS  ; 

DieSruchtgulte;  f*  dumpart. 

Terragcau  Ober  Terrageur  , s.  m.  T.  Dec 
ftruchtgûltherr. 

Tcrrager,  v.  a.  T.  Die  Jrudjtgfdte  ergeben. 
Terrageresse , adj.f.  grange  terrageresse , et* 

ne  ©djeuer,  worein  Die  $rud)tjinfe  gc» 
liefert  ivcrDen  muffen. 

Terrain  ober  Tcrrein , s.  m.  Der  <ßlüf$  î (uttD 

in  9tucffïd)t  auf  Den  ©rab  feiner  2luS* 
Dehnung)  Die  ©treefe;  Der  SXaum;  it. 
Der  35obcn ; ©ruttD  î bas  (Erbrcid)  ; 
©runb  unb  55obcn  ; it.  (Töpfer)  Der 
SBerîïdjetbcl , Die  £Anbe  Darin  ju  ne» 

fjCtt  ; cheval  qui  garde  ou  embrasse  bien 
son  terrain , ein  <Pfcrb  baS  Die  35afyn 
W0f)l  b Alt  î terrain  par  chûtes,  ein  (Erb* 
rcid) , beffen  an  cinanDer  hAttgenbe  £hci* 
le  Durd)  ©tufen  unterbrochen  finD.  Fig. 
connoitre  le  terrain,  cittC  ©ûd)C  VCrfle» 

ben  ; allé  UmfiAnbe  genou  fennen  ; it- 
feine  £cute  fennen  ; ménager  le.  terrain, 
bebutfûin  Verfahren  i gagner  du  terrain  i 
immer  weiter  fomnten  ; nach  unb  nach 

Voran  ruefen  ; disputer  le  terrain  à qn., 

einem  Die  (Erlangung  eines  53orthcilS 
fdjwer  machen  ; fief)  tapfer  wehren. 
Terrai , s.  m.  (©chifff.)  Der  £anbwinD  ï Der 
Sßinb  r»elcf)er  vom  £anbe  hcr  wehet. 
Terraquée,  adj.c.  T.  OUS  (Erbe  unD  îôûjfer 
bcflehcitb. 

Terrasse , s.  f.  Die  £erraffe  ; Der  (ErDwall  ; 
ein  fiufentörmtg  erhöhter  <))laß  von(£rDe; 
it.  Der  2Utan  ; Das  SltanDad)  ; it.  T. 
(fahler)  Der  auS  einem  großen  ©tu cf 
(ErDreid)  beftehenDe  $3orDergrunD?  {©tlb* 
hauet  ) Der  obere  &bcü  Der  ©Aulen* 
platte;  it.  Dcr3BArmofenDcr©olbbrüht* 
liehet  ; it.  eine  fehlerhafte  ©teile  im 
Oftarmor,  weldjc  Die  Politur  nicht  an* 
nimmt* 

Terrassé , ée  , part,  et  adj.  f.  terrasser  ; it. 

(SLUtp.)  tvirD  von  ißAiimen  gefagt,  Deren 
fîditbare  2Bur$cl  mit  (Erbe  umgeben  i(i; 
it.  tvirD  auch  von  einem  ©Chili)  gefagt/ 
ait  beffen  ©ptije  ein  ©tuef  grimer  3îa* 
feu  vorgeflcUt  ifl* 

Terrasser,  v.  a.  mit  einem  ©rbroall  umge- 
ben; (§ut  93erftArhmg)  mit  (Erbe  be* 
fchûttcn  ober  umgeben  te.  î it.  (jemanb) 
ju^oben  tverfen;  niebertverfeu  ; it.fig 
(jentanh)  uicbcrfchlagcn,  ju  55obcn  fdjla* 
aen,  b.  i.  Dcmuthigeu  ; it.  jernanben  ben 
SOluth  benehmen  ; it.  ihn  jum  ©tiü» 


fchtvetgen  bringen;  terrasser  les  vignes, 
T.  frifcheÇrbe  an  Die  2Beinftôcfc  fehut- 
tetU  Se  terrasser,  v.  rèfi.  fïd)  mit  (EtDe 

vcrfdjanjen  ; mit  ©rbc  bebeefen. 

Tcrrasscur , s.  m.  ein  OKaurer,  tvelcher  ei* 
ne  Söanb  mit  Âalf  te.  grob  bctvirft  ; f. 

hourder. 

Terrassier,  s.m.  ber  ïBûUfeçer;  SBallgrAber* 

Terre,  s.  f.  Die  €rbe;  Dcr€rbboben;  (im 
©egeitfûi}  Des  îôafferS)  DaS  £anD  ; it.  Die 
(Erbe;  Die  ©rbfugelpv.  ein  (bewohntes, 
uubetvohntcS  ic.)  £anD;  it.  DaS£anDgut; 
©ut;  (vgl.  campagne);  it-  eine  (Erbe  ; 
CrDarti«.  Die  (Erbe;  Der$oben;  ©runb; 
(ErbboDcn;  DaS€rDretch;  it.  fig.  Die  (Erbe, 
D.  i.  Deren  Bewohner  ; it-  Das  3rDtfd)e  ; 
Die  SGBcft  ; it-  DûS©rabî  terre  neuve.  Der 
Oîeubruchî  (f.  ferner  neuf  unD  terre- 
neuve)  ; terre  forme,  DaS  fcfle  £anb  ( im 
©egenfaç  ber'jßfcUi);  terre  grasse,  f, 
gras;  terre  à potier,  à foulon,  à tuiles 

etc.,  Sôpfercrbe;  5Balf*  ober  QGBalfer* 
(Erbe  î Riegel  * (Erbe  tC,  ; terre  à pipes. 
Der  <pfcifcntbon;  Die  $feifen*(Erbe  ; terre 
cuite  , gebrönnte  (Erbe  ; terre  d’orabre , 
Umbcr»(Erbc  ; Umbra  ; eine  braune €r* 
De;  terres  amandées  ober  ranimées,  (©al* 
pcterfiebcr)  auSgclaugte  ©alpeter*©rDe, 
Die  matt  aufs  neue  tvieber  auSlaugen 
îatm  ; terres  argileuses , thonige  (Erbar* 
ten  ; terre  adamique , Die  rothe  tErbc  ; Der 
^obenfaç  ber  vom  fu#cn  SPÔafîcr  jurucf 
bleibt;,  it-  ber  'Sobenfaç  vom  §urûefge* 
tretenen  ÇDteertvaffer  ; terres  rapportées, 
hcrbepgcfcbûffteS  €rbreich  î terre  de  pro- 
mission,  ober  terre  promise,  bûS  gelobte 
£ûîlb  ; un  verre  de  terre,  ein  €rbtVUrm  ; 
de  terre,  irbcn  ; auS  (ibon*)  €rbe  be* 
flchcnb  ober  gemacht;  se  coucher  à terre, 
fich  auf  bie  ©rbe  legen  ; mettre  pied  à 
terre,  (vom  'Ufcrb  ober  Söagcn)  abflct* 
geîî  ; prendre  terre,  descendre  ober  mettre 

. i terre,  an  bas £attb  (leigen  ; anlanbcn; 
it.  (bepbe  leçtere  heilen  audj)  laitben, 
b.  i.  an  bas  £anb  fletgen , unb  bafelbft 
gruppen  abfeÇcn  î aller  par  terre  , ju 
£anb  reifen  ; porter  en  terre,  §u  ©robe 
tragen  ; porter  qn.  par  terre  , D.  i.  ren- 
verser , jernanb  ummerfen  ; jur  ©rbe 
werfen  î que  la  terre  soit  légère  à ses  os  ! 
(poet.)  er  ruhe  im  griebeit  l terre  à terre, 
nahe  ait  ber  (Erbe,  ober  über  Der  (Erbe 
hin;  it-  (©chifff.)  nahe  am  £anb  ; ventre 
à terre , f.  ventre.  Fig.  et  Prov.  n’aller 
que  terre  à terre,  ( VOrt  einem  mittel* 
inA fügen  ©chriftdcUer)  hùbfch  auf  Der 
(Erbe  bleiben;  ftd)  nicht  hod)  erbeben; 
chasser  sur  les  terres  d’autrui  , einem 

SinDern  ins  ©ehAgc  gehen  ; fîd)  eines 
2)tngeS  anmafen,  was  einem  SlnDerit 

gehört;  ce  sont  des  terres  inconnues  pour 

lui,  DaS  finD  ihm  bôhmifche  Dörfer;  il 
a peur  que  terre  ne  lui  manque,  CX  Will 
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auf  trocfenem  2anb  crfaufctt  ; tant  que 

* terre  nous  pourra  porter , fo  altf  UllS 
bie  gü&e  trogen  wollen  ; tant  vaut 
l’homme  , tant  vaut  sa  terre  , WÎe  ber 

Jperr,  fo  fein  £ut;  wiebcr#tann,  fo 
fein  ifeam  ; sentir  la  terre  , Uftd)  bem 
©rab  riechen  ; (f.  auch  sapin)  ; bonne 
terre,  mauvais  chemin,  je  belfcr  £anb, 
je  fcf)lcd)terc  ffîcqe  ; faire  de  la  terre 
fossé  , bic  Unfotfen  $ur  Vergrößerung 
einet  Enflait  te.  ans  bem  ©ewinn  bc* 

flreitcn  ; semer  en  terre  ingrate,  f.  semer  ; 
qui  terre  a guerre  a , f.  guerre  ; nulle  terre 
sans  seigneur,  f.  seigneur  ; donner  du  nez 
en  terre,  f,  nez  ; (f,  ûHCf)  cens,  mer,  pé 
ché,  perdre , pré,  remuer,  selle , tomber, 
toucher,  ventre  etc.) 

Terreau,  s.  m.  T.  bie  £)amm«©rbe;  £ûn» 
gct‘£rbej  $fîanjcn*©rbe, 

Terrein,  f.  terrain. 

Terrc-neuvier,  s.  m . vaisseau  terre- neuvier, 

ber  Vculanbfahrer,  eiltet  ber  (ein  ©chil? 

böÖ)  ttad)  9îculanb  (Terre-neuve)  auf  ben 
Äabcljau«  Jang  ober  « fjanbel  fährt. 

Terre-noix,  s.  f.  bie  ©rbllUjJ  J ©ibfaftaute  î 
©runbeichel. 

Terre-plein,  s.  m.  T.  &et  SBallgang  î it- 
(©auf.)  bie  autffûlliing  mit  ©rbê  $wi* 
fehen  jwen  dauern  î eine  folche  ©rhô« 
hung  pon  ©rbe, worauf  man  gehen  tann. 

Terré,  ée,  part,  et  adj.  f,  terrer  un  b se 
terrer. 

Terrer,  v.  a.  T . terrer  du  sucre,  bCtt  ^UCfrr 

mit  einer  art  £&on*©rbc  weiß  machen  ; 
terrer  une  étoffe,  einen  3cug  mit  2ßalf« 
ober  $hon*€rbe  ûberjhcidKn  ; (grue r* 
werfer)  mit  ©rbßaub  bebeefen  ; (Slcfcr* 
bau)  mit  frifeher  ©rbe  befdjutten. 

Se  Terrer,  v.  riß.  (p.gûdjfett,  Äaninchftt  IC.) 

(ich  eingraben;  (ich  in  bie  ©rbe  »erfrie* 
dien  ober  »erfcharrcn  ; it.  (ßriegöbau* 
funfi)  fich  eingraben  ; (ich  tn  bie  ©rbe 
oerfchanjcn.  . 

Terrestre,  adj.  c.  $ur  ©rbe  gehörig;  barau* 
entflehcnb  / fommenb  tc.  ; baraufwach» 
fenb/  lebenb  ic.  ; it.fig.  irbifch  ; jeitlid)  ; 

le  globe  terrestre,  bie  ©rbfugcl  ; animaux 
terrestres , ©rbthicre  ; £anbtbicrc  ; lierre 
terrestre,  ba$  ©rb  ©P&CU. 

Terrestréïtés , s . f.  pL  (©hhmie)  grobe  er» 
bige  £heile. 

Terreur,  s.  f.  ber  ©djrecFen;  baô  ©ntfc* 
heit  ; terreur  panique , f,  panique  ; pren- 
dre de  la  terreur,  erfehreefen  ; in  ©ehre« 
efen  gerathen  î porter  la  terreur  par-tout, 
allés  in  ©chrctfen  fehen. 

Terreux,  cuse,  adj.  erbig  ; mit  ©rbe  ÜCt» 
mifeht  ; it.  poH  ©rbe  ; mit  ©rbe  bc« 
fchmuht  / bebeef t ; it.  erbfarbig , tobten* 
farbig/  wie  5.©.  ein  ©cftdjt;  f/.(3uw.) 
trübe  ; un  goût  terreux , ein  ©rbgc* 
fchmadF. 

Tcn i bie,  adj.  c.  fdjtetflich  ; erfchtedlidj; 
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entfehïid)  ; furchtbar  ; fürchterlich  ; (auch 
im  guten  Verjlanb  unb  iron.) 
Terriblement,  adv.  fchretflid)  > CrfdjtecHtCh; 

etitfchlich  i fürchterlich. 

Terrien  , ienne  , s.  grand  terrien , grande 
terrienne,  ein  großer  ©üterbefiher  ; eine 
große  ©üterbeftherinn. 

Terrier  , adj.  m.  papier  terrier  , it.  s.  m. 
le  terrier , baô  £ehcnregifter  ; 3in$bud)  ; 

€rb|in$bucb  ; 2agerbuch  ; ©runbbuch  i 
©ahlbuch  ic* 

Terrier , s.  m.  bie  ©rube  / ba$  £och  , bie 
£ôble,  ber  ©au  gewijfer  Shiere,  j.©. 

de  renard  , de  blaireau  , de  lapin  etc. , 

ba$gucb$loch;  2>ach#lod)i  Kaninchen* 
loch  te.  ; eingudjôbau  te.;  eine  Æ)achff* 

hôhle  te.  ; (ogl.  tanière).  Fig.  et  Prov.  il 
s’est  retiré  dans  son  terrier,  er  bût  fïcb  OOtt 

ber  2öelt  entfernt;  er  lebt  an  einem  einfa- 
men  Ûrt  ; in  einer  ©inôbe;  (ogl.  tanière). 
Terrifier,  v.  a.  nèoi.  erfehretfen;  in  ©ehre* 
den  fchcn  ; abfchreef en. 

Terrine,  s.f.  eine  große  unb  tiefe  ©chûffel; 
ber  ©uppennapf  ; bie  £crrine  ; it.  T. 
eine  2lvt  Vorcffen,  fo  barinaufgetrageu 
wirb. 

Terrinée,  s.f  eine  £erriue  poil. 

Temr,  v.n.  (wirb  oon  ben  ©chilbfrôten  ge* 
fagt)  an  baô  £anb  gehen,  um  ©per  in  ben 
©anb  ju  legen  ; »/.(©chifff.)  nach  einer 
langen  gahrt  irgenbwo  an  baö  £anb  fei- 
gen , anlanbcn. 

Territoire  , s.  m.  baÖ  ©ebieth  » ÖCt  ©Cjirf 
einer  ©crichtébarfeit;  donner  ober  prêter 
territoire , einem  fremben  ©ifchof  erlau* 
ben,  in  feinem  ©prengel  bifchofliche 
Verrichtungen  oorjunehmen. 

Territorial,  aie,  adj.  ben  @r«nb  UUb  ©0- 
ben  betreffend  ; impôt  territorial , bie 
©ruitbtfetter. 

Terroir,  s.  m.  der  ©tllUb  ; ©Oben  Î bie  ©r* 
be,  (in  SKütf ficht  auf  ihre  ©efehaffen* 

heit) ; Ce  vin  sent  le  terroir,  il  a un  goût 
de  terroir,  diefet  Sffiein  fchmccft  nach 
bem  QSobtU  ; Cet  homme  sent  le  terroir  , 

ßg.  biefem  SDtenfdjen  merft  man  fein 
Vatcrlanb  an. 

Terrorisme , s.  m.  nouv.  ba$  ©Chrerf enôfp* 
(lern  ; bie  ©chrccfenôregierung. 
Terroriste,  s.  m.  nouv.  etn  ©chredentfmann; 
f,  terrorisme. 

Terrot,  s.  m.  mit  ©anb  und  Perfûultent 
Stille  »crmifchte  ©arten»©rbe. 

Terscr , v.  a.  T.  (den  Söcittjlocf)  jum  brit* 
tenmahl  ^acfeit. 

Terset , f.  tercet. 

Tertre,  s.  m.  ber  Jpügel;  eine  Heine  ait* 
hôhe  ; £ôhe  in  einer  ©bene;  it.  T.  eine 
©range,  worauf  (ich  bie£obgôrber  (lu- 
hen  wenn  fie  £obfôfe  machen. 

Tcsseaux,  s.  m.pl.  T.  «fôreujbôlier  an  ben 
Mafien,  welche  ben  SRaßforb  tragen; 
(aud)  barres  de  buce). 
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Tessons , *.  m.  plur,  ©chrrben  pon  jetbro* 
ebenen  irbenen  ober  geinernenöefigen; 
(auch  têt). 

Test,  s.  nt.  (englifcf))  serment  du  test,  ber 
€ib  ben  man  tu  énglanb  fd)n>ört,  bag 
man  nicht  jur  pöglichen  Äirche  gehöre. 

Test , Têt , s.  m.  eine  ©chetbe  ; Cf.  teston)  ; 
it.  T.  ol.  bie  Oirnfcbale  ; it.  bet  £eg; 
£reibberb  ; bie  Äapellc  ; (auch  scoiitica- 

toire). 

Testacée , adj.  c.  animaux  tes  taches,  */.  s- 
les  testacêes , T.  bie  ©chalentbiere. 

Testament,  s.  nu  ba$  £egament;  ber  lefcte 
SBtUe  ; laisser  par  testament,  PCMiacheu; 
testament  militaire,  ein  £t gantent  met* 
chetf  bet)  einer  Strmce , ebne  aile  fonfl 
gewöhnliche  Jormaiitötcn  gemacht  mot* 
ben,  unb  bOCh  gültig  igî  testament  de 
mort,  bie  lebten  Söorte  eineO  Sterben* 
ben  ; it.  bie  freproitlige  2liitffage  cineô 
©erbrecherô,  nachDem  ibm  fein  gobeéur* 
tbeil  febon  gefprodien  toorben  ; l’ancien 
et  le  nouveau  testament,  batf  alte  tinb 
neue  Çegament  ; ber  alte  unb  neue 
©unb. 

Testamentaire,  adj.  c.  tcgamentfich  J tcga* 
mentartfeh;  $u  einem £egament  gehörig; 

successeur  testamentaire,  ber  &egûmentO> 
(Erbe  ; ber  eingefepte  (gebe  ; exécuteur 
testamentaire,  ber  ©olljieher  eine*  £C' 
gamentô. 

Testard  , f,  têtard. 

Testateur,  trice,  s.  ber  £cgtrer  ober  £t» 
gator;  bieScgirerinn  ; ciuc^erfon  bie 
ein  £egament- macht. 

Tester,  v.  n.  fein  £cgament  machen, 

Testi , s.  fn.  f.  testif. 

Testicule,  t.  m.  bie  J^obc  ; ©eile  ; Der£e* 
gifel. 

Testif,  s.  m.  (perfîfch)  bas  Âameel&aar. 

Testimonial,  ale,  adj.  (ntcig  im  fém.)  3eUg* 

nid  gebenb. 

Teston,  t.  m.  ol.  eine  f leine  ©ilbcrmûnje. 

Testonner,  v.  a.  ol.  bie  Sjaaxt  fimmen 
unb  frôufeln. 

Têt,  s.  m • f.  test  Ultb  taie. 

Tétanos,  s.  m.  T.  ber  £obteitframpf. 

Têtard , s.  m.  ber  Srofchwurm , (eine  ©e* 
nennunq  ber  jungen  $rôfd)C , fo  lange 
Ile  noch  ©diminje  haben. 

Tétasses , s.f.  plur.  mipr.  fchlttffC  Ullb  ban* 
genbe  ©rûge. 

Tête,  s.f.  ber  £opf  ; (unb  in  ber  böbern 
©pradje  oom  ©îenfehen)  baô  Jpaupt  ; 
it.  ber  tforf,  b.  i.  bie  £aare  auf  bem 
£opf  ; it-fig.  ber  £opf,  b.  i.  bie  ©eban* 
fen  ; ©otgcllungen  ; it.  bie  ftàbigfeit  et* 
mas»  ju  begreifen  ; it.  bie  ©emûtbtfart  i 
©efuinunà  ; it.  ba$  £cben , ( in  fofern 
man  baifelbe  perliert,  j*  03.  Durch  Die 
©ntbauptung,  oDerinber  ©chlachtm.) 
it.  eine  tyerfon  ; it.  ein  ©turf  (©ich); 
it.  (v.  $cvfoncn)Da$  5>anpt;  Oberhaupt; 


ûberb.  bie  Pornebmge  tyerfon  ; it.  ber 
Äopf,  bas  £aupt,  b.i.  Der  runbeober* 
de , oDer  auch  Der  befonberö  beroorra* 
genbe£&eil,  Da$  ôugerge  £nbe  eine« 
X)inge0  ; Da5  Obertheil  ; ©orbertbeit; 
Die  ©piçe»  auch  Der  ©ipfel , Söipfcl  ei« 
neö  ©aume$  oDer  ©emàchfcé;  Der 
fang,  j.  ©.  eine*  ©uchcO  ; it.  (aufiRün* 
Jen)  Die  Jjpauptfcite  ; Äopffeitc  ; (im  0> 
genfaç  P.  revers)  ; ir.Dcr  2tuffd)Iag,  M 
@chau*€nDe  eincé  ©tucfSeugeö 
montre)  ; it.  T.  Drtö  ©ehom  Ober  ®t* 
meib  eine«  J^irfcheö  ; (fond  bois)  '•  ,ète 
de  mort,  ein £oDtettfOPf  ; tête  de  mor?, 
ein  ©iobrenfopf , D.  i,  ein  <pfetb  mit 
einem  fchmarien  Äopf  ; (pt.us.  cap  de 
more)  j it.  C^b^ntie)  Der  Jpflmfu&lflS 
avoir  une  belle  tête  ober  la  tête  belle,  (in 
fchön  gefröufelteö  ^aar  haben  ; être  en 
tête  naissante,  f,  naissant;  tête  d'une  ai* 

guilie,  baOÖebr*€nbe  einer  ©4bn«bd; 
tête  d’une  épingle , ber  ©ttbelfnopf  J tête 
d'un  clou,  ber  £opf  eineô©ageltf;  tête 
rabattue,  ein  Âamnnagel , SXabnûgel; 
tète  plate,  fin  (gchicffWagel ; tête  per- 
due, ein  cingelaftencr^agel;  ( T.  tin 
eingelaffener  Äopf  ) i tête  ronde  ober  a 
trois  coups,  ein  gewöhnlicher  ©ûgcl» 
tête  de  champignon , eill  5îagel  mit  fiflcm 
runben  5Copf;  tête  de  chou,  einÄraut* 
fopf;  tête  de  frange,  bit  ÄCttC  ûn  ein« 
Traufe  ; tète  de  la  roue,  (£ôpfct)  ber 
&anb,  bao  Obertbctl  ber  ©cheibe  ; tête 
d’un  luth,  d*un  violon  etc.  , betÄnOPf 

oDer  Änauf  einer  £aute , ©eige  ic.î  têre 

d’un  camp  , d’une  armée , bie  ©piÇC  Ci* 
ueo  £aqer0 , einer  2lrmee  ; tête  de  pont, 
bie  Q5rucf enfehanje  ; ber  33tûcfcn!opf  ! 
tète  d’un  défilé,  ber  Eingang  eine*  engen 
SBegeO,  eineö  ÇaiTcô;  tète  d’un  ouvnge 
à cornes,  baO  i>ûupt  eine#  gommer» 
jmifcheit  ben  jmep  halben  ©aflioneni 
tête  de  canal,  ber  (Einduü  cineO  ©aiç* 
grabenô;  les  bois  de  tète,  (<8uchbr.) &te 
Äreujdege;  tête  (têtes)  de  vin,  berSp 
lauf  ober  ©orfehug  beö  2ßeine$  î *el* 
rouge,  ber  SXothfopf,  ctneSlrt  @pe®t» 
tête  de  chien,  ber  J£>unb0fopf/  Die  J£>unDS* 
fchlange  ; tête  de  dragon , Der  OrüßfH' 
fopf,  eine  tyfïanje  ; tête  morte,  ((£&omd 
Der  £ oDtenfopf,  Daô  SXucfbleibfel  in  D^ 
^OediUiergefig  i on  paye  tant  par  tete# 
Die  Werfen  (Der  $lann)  jaglt  fo 
Fig.  et  Prov.  gager  sa  tête,  auf  fein  ïtoti1 
metten  ; feinen  Äopf,  fein  £eben  perp«' 
ten  î cette  place  a coûté  bien  des  tetes* 

Dieter  Ort  bat  Piele  5Kenfchen/ 

£cute  gefoget;  il  y va  tête  baissée,  n y 
donne  tête  baissée,  il  s’y  jette  la  tete 
première,  bïtnb  jugehen  ; blinb  $ufûof/”' 
auf  etmaÿ  loôfabren  î (f.  baissée  ) ; «J 
à la  tête , an  ber  ©piçe  geben  ; Bnfinr 
rer  / Oberhaupt  fet;n  ; sc  metuc  ^cb.  » 


» 
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(ober  dans  la)  tête,  ftdj  ftwad  ttt  ben 

îfopf  feçett  ; <>n  ne  lui  ôteroitpas  cela  de 
U tête,  bad  faßt  er  fief)  nicht  atidreben; 

un  homme  de  tète  , une  bonne  tête , ein 

guter,  vortrefflicher  Äopf  ; tête  de  fou, 
einSîaercnfopfï  tête  foibie,  ein  ©chwad) 
fopf  ; tête  éventée,  ein  gftinbbeutel  î tête 
légéie,  ein  Jlattergcifl,  ©duvinbelfopf; 
tête  chauve  ou  pelée,  ein  $ûf)lfOPf  î tête 
d'homme,  ein  SDîenfcfjenfinb  ï agir,  jouer 
de  tète,  mit  £opf,  mit  Sîerfhmô  han 
hein,  fpielen  ; avoir  de  la  tête,  Äopf, 
SBerflanb,  €inflcht  ^ûben;/r.  eigenfin 
nig  fepn»  feinen  Æopf  (einen  Äopf  für 

ft d))  hüben  ; il  ne  veut  rien  faire  qu'à 

sa  tète,  er  will  in  allem  nur  feinem  ei* 
genen  Äopf  folgen  ; (fo  aud)  fcire  un 
coup  de  sa  tête)  ; coup  de  tête , f.  coup  ; 
voyez  cette  tête  ; je  t’ôterai  cette  tête , 

fc(jet  ben  €igenfinn  ; ich  will  bit  ben 
Çigenftnn  vertreiben  ; ich  will  bir  ben 
ibpf  jurecht  fe^en  î avoir  la  tête  près 
du  bonnet,  avoir  la  tète  chaude  , f.  bon- 
net ; tête  de  linotte , f,  linotte  ; avoir  la 
tête  légère , n'avoir  point  de  tête , leicht» 
finnig  fepn  ; avoir  la  tête  dure , einen 
harten  Äopf  haben  ; vuig.  hartlernig 
fepn  ; avoir  la  tète  pesante  , f.  pesant  ; 
faire  tête  , tenir  tète  à qn. , einem  blc 
©pifje  biethen  ; SBiberfhmb  thun  ; fich 
ibm  wiberfeçen  ; ihm  wibcrflehen;  avoir 
une  forte  partie  en  tête , mit  einem  mÄd)* 
tigen  Oegner  §u  thun  haben;  laver  la 

tête  à qn.  ; à laver  la  tête  à un  âne , on 
y perd  la  lessive  , f.  laver  ; la  tète  lui 
tourne,  f,  tourner  ; jeter  une  marchandise 
à la  tête  des  gens,  feineSEßaare  ben  geu* 
ten  mit  ©ewalt  aufbringen  ; fendre  la 
tête  â qn.,  f,  fendre;  crier  à pleine  tête, 

ober  à tue-tête,  auô  voUemJpalfe  fdjrepen; 

avoir  des  chambres  à louer  dans  la  tête , 
f.  louer  ; avoir  martel  en  tête,  f.  martel  ; 
mettre  martel  en  tête  à qn.,  einen  UttHK 
big,  unwillig  ober  ungehalten  machen  ; 

il  ne  sait  où  donner  de  la  tête , er  Weifj 

webet  aud  noch  ein  ; er  weifj  fld)  nicht 

£U  helfen  ; donner  de  la  tête  contre  les 
murs,  f.  donner  ; se  casser  la  tête,  f.  cas- 
ser ; avoir  des  affaires  par  dessus  la  tête, 
f.  dessus  ; aller  par-tout  tête  levée,  fld)  00r 

ttiemanben  feheuen  ; jebermann  herjhaft 
tinter  bie  2tugen  treten  j il  y va  de  cul 
et  de  tête , f,  cul  ; ce  sont  deux  têtes 
dans  un  bonnet , f,  bonnet  ; tête  de  fou 
ne  blanchit  jamais  , f,  blanchir  ; autant 
de  têtes , autant  de  sens  ; grosse  tête,  peu 
de  sens,  f.  sens;  il  y est  accoutumé  comme 
un  chien  d'aller  nue  tête , pop.  bad  ift  er 

gewohnt , wie  ber  £unb  bad  fcarfuf* 
laufen. 

Tete-ärtcte , adv.  mit  je manben  allein  ; al» 
lein  bepfammen  ; unter  vier  2lugcn  ; «/. 
s.  m.  eine  geheime  Untcrrebung , befon* 
berd  jwifchen  jraep  ^erfonen. 


Tète  pour  tête , adv.  fam.  se  rencontrer  tête 
pour  tête,  einanber  begegnen  ; auf  cinan» 
ber  ffofjen. 

Tète  cornue,  s.f.  bad  £owfraut. 

Téter,  v.  a.  (v.Äinbern  unb  jungem  93ic&) 
(SÂild)  aud  ben  Stuften)  faugen;  enfant 
qui  tette,  ein  faugenbed  Âinb;  ber  <3&ug* 
ling;  veau  qui  tette,  ein  faugenbed  £alb; 
bad  ©augfalb  J ils  ont  teté  d’un  même 
lait,  fte  haben  einerleo  SOîild),  aud  einer 
«Brnfr  getrunfen. 

Têtière,  s.  f.  bad  £âubcbcn,  welche*  man 
ben  neugebornen  Âinbern  auffeçt  ; it. 
bad  JpauptgeflcU  eined  ^oumed  ; it.  bie 
^altcnffùcfe  an  einem  Orgelbladbalg. 

Tetin,  t.  m.  bie  Sflßarge  Ivulg.)  ^ifce  an  bet 
95ruff  ber2Bcibd*unb  dKannd^crfonen, 
(ogl.  teton.) 

Tetine,  s.f.  bad  Suter  einer  ftuh,  ober 
eined  ©chweind(in  fofern  baffelbc  cfibar 
ift;  fond  le  pis)  ; it.  bie  burch  einen@rchui 
ober  ©toä  verurfachtc  löeule  in  einem 
Äürafj  ; it.  bie  SKildjpumpe  ; ber  -Sïilch* 
fauger. 

Tètoir,  s.  m.  (Gabler)  bie  Sffiippe. 

Teton,  s.  m.  bie  35rufi  (mamelle)  einer 
Sßeibdperfon. 

Tetonniére,  s.f  ein  (Streifen  ©pipen  :c, 
oben  an  ber  ©ebnürbruft. 

Tétracorde , s.  m.  (bei)  be»  eilten)  eine  mit 
oier  ©aiten  befpannte  geper. 

Tétraèdre , s.  m.  l\  ein  in  oicr  glcichfeitige 
Triangel  eingefchlojfener  Körper. 

Tétragone,  s.  m.  T.  bad  ^öierecf  > it-  odj.  c. 

victccfig. 

Tétragynîe,  s.f.  (ginne)  bie  vierte  $flan* 
genorbnung  ber  brepjehn  erftenÄlflifen. 

Tétramètre,  s.m.  T.  ein  vierfüfjiget  jam- 
bifcher  2Jcrd. 

Tétrapaste,  s . m.  T.  ein  Äloben  mit  vier 
Stollen  ober  Scheiben. 

Tétrapédale,  adj.  c.  T.  vierblStterig. 

Tétrapies , s.  m.  p/t  bie  93ibel  bed  Dtigined/ 
in  vier  Äolumnen  unb  ©pradjen. 

Tétrarque,  s.  m.  ein  Sßierfürfl  (ber  über  bett 
vierten  $heil  eined  SReidtd  gebietbet). 

Tétrastyie , adj.  c.  T-  pierfaulig;  auf  vier 
©iulcn  ruhenb. 

Tette , s.  f.  bie  3içe  ( an  bet  S&rufl  ber 
îhiere). 

Tette-chêvre , s.  m . T.  ber  Sicgenfauger/ 
ein  Zugvogel. 

Têtu , ue , adj . etgeufînnig  ; haldflarrig  ; 
frarrfôpfïg  ; (lôttig  , vulg.  jlürrifchi  u • 
s.  m.  ein  ©tarrfopf. 

Têtu,  s.  m.  T . ber  55rcchhonimer  ber 
SRaurcr. 

Teuton , s.  ber  $ f utoite , b.  i.  ein  alter 
JOeutfcher.  # _ 

Teutonique,  adj.c.  teutonifcf)  ; uberp.  aIN 
beutfet)  Î (f.  teuton);,  l'Ordre  Teutonique, 

ber  beutfebe  ûrben  ; ber  £rbcn  ber 
Âeutfchhttrcn. 
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Texte,  s.  m.  ber  £ert  i ä.  OBudibr.)  bic 
&ertfchrift  ; gros-texte , btc  Slntigua  ; 
petit-texte  , 3ungfer»2ltttigUü. 

Textile,  adj.c.  fptnnhar;  wad  fich  fpinnen 
lädt. 

Tcxtuaire,  s.  m.  eitt  $5ud)  welches  nur  ben 
£ert  (ohne  Auslegung)  entölt  i it.  einer 
l)er  ben£err  cincd  QSuchcd  unb  inf*  ber 
(Sffepc  wohl  perftebt. 

Textuel,  eile , adj.  tq ; im  £cptent‘ 

halten. 

Textuellement,  adv.  tCrtmÄ§tgi  TVÖrtUc^ ; 

hem  £crt  gemiü  k. 

Texture,  s. / Dad  ©ewebe,  (meid  ßg.) 
b.  i.  her  Sufammcnhang  ber  etnjelncn 
£heile  cincö  gelehrten  ^ßerfd. 

Thalassométrc , s.  m.  T.  eilt  (£b bt*  UHb 

gluth-  gfteffïr. 

Thaiictron  , a.  m . T.  bie  SXiefcnrattte  ; bû0 
freilblatt. 

Thaüe , $.  J . £bûlia  , eine  pou  ben  neun 
• 5Kufen;  bic  33ordcbcrinii  ber  Eudfpiele. 

Thapsie,  s.f.  T.  bie  £bûPfie  î (ûud)  tur- 
bit  bâtard). 

Thaumaturge, s.m.  (p,  freiligen)  ber  28un* 
berthAter  ; it-  adj.  c.  wuuberthÂtig. 
Thé,  s.m.  bie  ^heeflûubei  it.  ber$hee; 
it.  ber  Slufgufi  ; it-  eine  £becgcfellfd)aft  ; 
thé  bou,  an  Der  @onne  gctrocfncter  £hee; 
thé  voch , im  Ofen  gctrotfnctcc  £hee  i 
the  noir,  £l)CC  '5op  » th<*  impérial , $ai. 
fevtbec;  thé  du  Paraguai,  ^efuitcrthec  ; 
thé  d’Europe,  ©btenprei§  ; thé  de  France, 
©albep  ; thé  de  Suisse,  ÂrAuterthce. 
Théainéde,  s.m.  T.  ber  95lAfcr,  ein  COtagnct 
ber  bad  ©ifm  nicht  ait  fich  jieht,  fonbern 
pon  fïd)  défit. 

Théandrique,  adj.  c.  (£heol.)  gjttlidj  Unb 

mcnfchlidj  augleid). 

Théanthrope,  s.  m.  T.  ber  ©OttntCtlfch* 
Théatin,  s.  m.  ein  $heatincrmônd). 
Theatine , s.  f.  eine  £beatinernonne. 
Théâtral,  ale,  adj.  theflttfllifd)  i it-  crie. 
fomôbiantifd). 

Théâtre,  s.  m.  prop.etfig.  ber  ©djaUplaÇ  t 
Die  ©dmubûhne;  bad  Theater;  it.  bie 
(Schaufpielfund  unb  bie  SXegcln  ber* 
fclbcn  ; it.  Sheater,  ©chauplôp,  ©chou* 
bûhne/  b.  t.  eine  ©«mmlung  pon  ©chau« 
fpielen  ; it.  ßg-  monter  sur  le  théâtre, 

©chaufpieler  fcpn  ober  werben  ; bad 
Theater  betreten  ï théâtre  anatomique  , 
ber  ^erglicberUltgdfaal  i théâtre  d’eau  , 

ber  <pla!j  wo  oiele  ©pringwaffer  fpielen  ; 
coup  de  théâtre,  (ein  fcbeaterdreid) ) ; 
prop.  et  ßg.  eine  auflevorbcntliche  unb 
unpermuthete  «Ergebenheit  (welche  gute 
SBirfung  auf  bem  Theater  macht). 
Théière,  s.f.  bie  £he$fmtiie;  bie  £hecma* 
fd)inc. 

Théiforme , adj.  c.  (2lp0th.)  ttüd)  &rt  citted 

$heed  bereitet;  wie  ein Shce  ju  gebrau* 
chen. 


Thei  Ther 

/ 

Théisme,  s.  m.  bie  £ebre  pon  bcm£)üfchn 
etned  ©otted. 

Théiste,  s.m.  ber$efemter  eined  ©otted; 

(im  ©egenfah  won  Athée). 

Thème,  s.m. (£ehrd.)  baö *2rh^»HÄ i ber@a$ 
wopon  mau  hanbelt  ; it.  e%  ©chuf- 
ubung;  Aufgabe  ; Sludarbeitniig  ; (bad 
Srercitium);  it.  (©ramm.)  bie  2Bur&e( 
eineö  Antwort*;  (grifft.)  bad  tyrAfend; 
it.  ober  thème  céleste, (Effroi.)  ber  ©tanb 
ber  «Planeten  bep  ber  ©eburt  einer 
tyerfon. 

Thémis,  s.f.  (OJtpthof.)  £bemid,  bie  ©ot* 
timt  ber  ©erefttigfeit. 

Thénar  , f,  Ténar. 

Théocratie,  s.f.  bie i^heofrntte  ; eine 
gierungöform,  »adj  weldjer  bie  ^>éup# 
ter  beo  ’öolfä  alö  unmittelbare  Wiener 
©ottcö  angefehen  werben. 

Théocratique , adj.  c.  theofratifd). 

Théodicée,  s.f.  T.  bie  £ehre  pon  ber©ute 
©otteö  in  Slnfehung  ber  ^repheit  be3 
?Ptenfd)en  unb  be$  Urfprungö  beö  «Öfen. 

Théodolite,  s.m.  T.  eine  Ärt  glichen«  unb 

-frohen «Keffer  î ein  geometrifchetf  3it* 
drument. 

Théogonie,  s.f.  bie  ©otterlehre  berfreiben. 

Théologal , ».  m.  ein  £ehrer  ber  Rheologie 
in  einem  SWmdift. 

Théologale , s.  f.  baö  2(mt  unb  bie  aöurbe 
etiteö  £ehrerö  ber  Rheologie  in  einem 
£)omdift. 

Théologie,  s.f.  bie  Rheologie  ; ©otteögc* 
lehrfamfeit;  ©ottedgelahrtheit. 

Théologien,  ienne , s.  ein  ©ottedgele&rter/ 
(ein  2:hcolog)  ; eine  ©ottedgelehrte. 

Théologique,  adj.c.  theologifch* 

Théologiquement,  adv.  thcoloqifdj. 

Thdoiogiser,  v.  n.  pon  theologifdjen  ©achen 
rebelt  ober  hanbelit. 

Théophilantrope , s.m.nouv . ein  Olnhinget 

einer  3lrt  natürlichen  SReltgion. 

Théophilantropie  , s.  f.  nouv.  bie  £ehtC  Ultb 

©runbfipe  ber  & heophilantropen. 

Théorbe  ober  i eorbe , f.  Tuorbe. 

Théorème, s.  m.  T.  bad  Theorem;  ber£ehrfaç, 

Théorétique,/>.iAï.  dattthéorique,theoretifd). 

Théoricien , Théoriste,  s.m.  beri^hcoretifer* 

Théorie , s.  J.  bie  £bcorie  ; bie  blopc  Be- 
trachtung ohne  Sludûbung  ; it.  ber  3u* 
fammenhang  allgemeiner  <Sahrheitm 
€iner  2lrt  ; ber  Eehrbegriff;  bad  £ehr- 
ge bÄube  ; bie  fâmmtltchen  SXegeln  einer 
Äund  ober  SÖiiTenfchaft. 

Théorique,  adj.  c.  thcorctifch* 

Théoriquement,  adv.  tl)COretifd). 

Théosophe,  s.m.  ber £heofoph / eine  Ärt 
alter  chrtfHicfrer  ^philofophen. 

Théosophie,  s.f.  bie  £cl)te  ber^hcofopheit. 

Thérapeute , s.  m.  ber  Therapeut,  einer  POtt 
berjentgen  @efte  bep  ben  alten  / 
bcrenSlnhÄngerftd)  einem  blöd  bcfd)ßu- 
liehen  £cben  wibmetem 
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Ther  Thor 

Thérapeutique,  adj,c.  î)ie  ^^frapCUtCft  be* 

trefircnb. 

Thérapeutique , s.  f.  T.  bie  JpCtlfunbe  Î 
Thetapeutif. 

Thériacal,  ale,  adj.  bif  ^iqcnfcbaftcn  t>eö 
TheriûfÔ  bûbcnb  i essence  thériacale  , 
Th«iaMÊfîcn$. 

Thériaque,  s.f.  bCï  Thcriaf. 

Thermal,  ale,  adj.  eaux  thermales,  IPûtttîC 

mincralifche  Bäber. 

Thermantique , adj.c.  et  s.m . etwâtnwnb  » 
ein  erwftrmenbeô  Mittel. 

Thermes,  s.  m.  plur . (ait.  SXÔm.)  î)ie  Bie 
î>er  ; §um  Baben  beftimmtc  ©cbäube  ; it. 
warme  Bäber. 

Thermidor,  r.  m.  nom.  ber  S&arntemonath  j 
ber  eilfte  SHonath  im  neuen  Äalenber 
ber  frànfifdjen  SXepubltf. 

Thermomètre , aud)  Thermoscope , s.  m.  T. 
ber  Sffiârtnemejfer  i Thermometer. 

Thermoscope,  s.m . T.  ber SEBàrmcfdjaucr 
ober  «Mer. 

Thésauriser,  v.  n.  <Bd)àÇe  fûmmefn. 

Thésauriseur,  s.  m. plais,  ein  ®d)ârçefômm* 
(er.  (Linguet.)  , 

Thèse,  s.f.  ber  ©û&  ; eine  Thefiô  ; it.  (auf 
Unipcrfititen)  eine  ôtfentlûhe  ©treit* 
Übung  ; eine  äifputation  ; soutenir  thèse 
pour  qn.,fig.Janu  icmanbeô  gartet)  an* 
nehmen. 

Thesmothéte,  s.  m.  (©riechen)  ber  ©efetj* 
bcwa&rer. 

Thétiére , s.f.  f,  théière. 

Théurgie,  s.f.  T . bie  Bauberep  ober  2önn* 
berwirfung  burd>  aute  ©eilkr. 

Thie,  s.f.  T.  baô  ©tûcf  d>en  (Etfcn  bep  ben 
©pinnertnnen,  worin  ber  Obcrthetl  ber 
©pinbcl  läuft. 

Thimélée,  s. f.  T.  ber  ©eibelbafi  i (fonfi 
garou  etc.) 

Tbiapsi , s.  m.  T.  baô  TâfdKÏfraut  ; ber 
Bauernfenf;  baô  fpfcitmgfraut. 

Thoius , s.  m.(Bauf.)  bcr^ugclMni/  mot* 
in  fïch  alle  halfen  eiiteô  holjernen  ®e* 
wolbeô  fcbliefren. 

Thomisme,  s . m.  (Tbeoï.)  bie  £ehre  beë 
Thomas  oon  Slquino  pon  ber  ©naben* 
wähl* 

Thomiste , s.  m.  T.  ein  2ln&änger  beôTho* 
maô  bon  Slquino. 

Thon,  s.m.  ber  Thunjtfch. 

Thonaire,  s.  m.  baô  jur  Thunfïfchcrep. 

Thonine,  s.f.  gefabener  Thunjïfcb. 

Thora,  s.f  T.  bie  SÔolfôwurj,  eingif* 
tigeô  Äraut. 

Thorachique,  adj.  c.  (lüîCbtC.)b.  t.  pectoral, 

bie  Bruft  betreffend , ober  bûju  geho* 
rig  i artères  thorachiques,  bie  Bruflfchlaq* 
aberni  canal  thorachique,  ber3Äild)bruß» 
gang;  médicamens  thorachiques , Brufl* 
ûrjcncpcn. 

Xhorale,  adj.f.  ligne  thorale  , (ghirom.) 

bie  TifcbUnie  in  ber  £anb. 


Thorax , s.  m.  T.  bie  Bruft. 

Thracienne,  adj.f.  T.  pierre  thracienne, 

ber  ©agûtb  ( jais  )- 

Thringle,  f»  tringle. 

fbrorobe,  Thrumbus,  s.m.  T.  eilte  nad) 
bem  2lbcclû|Tm  entjianbenc  aberge» 
fcbwulfh 

Thucion , s.  m.  T.  ein  gtojieö  BtaierruDer. 

Thuriféraire,  s.m.  ein  ©CtjiitCl)cr  Weichet 

baö  2Beihraud)fatî  trägt. 

Thym  , s.  m.  ber  Thpnitan» 

Thymaiie,  s.  m.  ( ober  /•  ) eine  art  $0ttU 
len , bie  nad)  Tlwnitan  riecht;  bie  afch» 
forcUe. 

Thymbre,  s.  f.  T.  bie  Thpmberpflanje  ; 
©aturep,  eine  aromattfdje  tyflanje. 

Thyme,  s.m.  T.  bie  Brufibrtife. 

Thymique,  adj.  c.  veine  thymique,  T.  bit 

Bruftbrufen*aber.  . . 

Thyréoide,  Thyroïde,  adj.  c.  (Qlnat.)  le 
cartilage  thyréoide,  ber  vBd)tlbfllOrpel. 

Thyrse,  s.  m.  ( $tl)t&0l.)  ber  Tbprfuôftah 
ber  Bacchanten. 

Ture,  s.  f.  ber  jpauptfdjmucP  ber  perft* 
fd)en  k.  Kurilen  ; it.  bie  brepfache  pâp(}- 
ltd)e  .Ârone  ; porter  la  tiare,  b.  i.  $apfi 
fenil  ; toucher  à la  tiare , fig.  bem  ^Jap|t 
m feine  ©cmalt  ober  Siechte  greifen. 

Tibia,  s.m'.  T.  baS  ©chienbcin. 

Tibial , adj.m.  T.  muscle  tibial,  ber  ©chien* 
beimüftuôfel. 

Tic,  s.m.  T.  baô  Ârippcnbeifen  ber^fer- 
be  ; it.  (bep  ^enfehen)  büs  £ucfen  ber 
©lieber;  it.  eine  fonberbare,  etne  lâcher» 
liehe  ©etpohnheit  welche  jemanb  an  ftd) 
hat  ; eine  angenommene  ©ewoh»hcit 
ober  äßeife  ; Die  üble  ©cwohnheit. 

Tiède,  adj.  c.  lau  ; laulid)  ; it.  fig.  laU/ 
b.  i.  fûltfînnig;  erfaltct;  glcidjgultig. 

Tièdement,  adv.  laulid)  IC. 

Tiédeur,  s.f.  bic  tauigfeit;  £aulid)feit; 
it-fig-  bie  £altftnnigfeit;  ©leichgultig* 
feit;  Äälte  ; (f.  tiède). 

Tiédir , v.  n.  lau / laulid)  werben;  nachlaf* 
fen  ; (f.  tiède). 

Tien,  Tienne,  pron.  possess.  bet/  bie  / baô 
heutige  ober  Deine  ; /c.  s.  m.  baô  iDei* 
llige  ober  teilte  ; le  tien  et  le  mien , baô 
£>ein  unb  baô  3)îeiii;  les  tiens,  plur.  bit 
peinigen  ; berne  nachflen  Slnperwanb* 
ten  ober  2lngebôrigen. 

Tienbord,  f.  Stribord. 

Tiens,  (alô  s.  m.)  prov.  f.  tenir,  v.  n. 

Tieran  ,( Tiers-an)  s.  m.  T.  bûô  btepjàhïtfl^ 

2llter  eûteô  wilben  ©chweineô. 

Tierçaire , s.  m.  et  f.  ein  Tertianer  ; eine 
Tcrtianerimt  ; eine  2lrt  Mönche  ober 
Tonnen  oon  bem  dritten  jOrben  beö  hei* 
ligen  ^raniiôfuô. 

Tierce,  (a{$  adj.  f.)  f.  tiers. 

Tierce,  s.  /.  eine  Terj  in  ber  «ÜKufif , im 
Sediten,  im  sî)ifetfpiel  ic.  ; it.  ein  gewif» 
feö/Orgclregijier;  it»  eineTa*/  Dcrfed)» 
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jig(lc£beil  einer  ©efunbe , in  ber  2ljfro* 
ttomie  unb  3eitred)nuitq  ; it.  ( *Bud)br.) 
bie  Stcoifton  ; ber  Dritte  «probebogen  , 
it.  Die  geringjle  Ärt  BöoUe  i it.  (in  Älö* 
#crn)  Die  Dritte  tyerfon , toelcbe  gegen* 
»Artig  fepn  mufj  toenn  eine  ftonne  am 
©praebgitter  mit  jemanben  rebet  ; it. 
(tatbol,  ÄircOe)  Die  Dritte  oon  ben  heures 
canoniales;  //.tierces,  pl.  (3öap,)  JDteç* 

liugS*@treifen  ober  * 93inben, 

Tierce-feuille,  s.f.  (2ßap.)  büS  Älfeblütt. 

Tierce- foi , Tierce-main  , s.  f.  T.  Die  Dritte 
J)anb  ; ber  britte  Sôejïçer  eines  £ebens. 

Tiercé , ée  , part,  f,  tiercer  ; it.  ( 2Bûp.) 

brepfacb  getbeilt. 

Tiercelet,  s.  m.  T.  bas  SDtAnndjen  oon  ge« 
tpiffen  KaubpAgcln  , ( roclcbcS  um  êin 
drittel  Heiner  als  baSSSeibcben  ift); 

it.  fig  feun.  mipr.  un  tiercelet  de  docteur, 

• de  gentilhomme  etc. , ein  ©tue?  POtt  et* 
nein  Softor , (Ebelmatin  :c.  ; baS&èf* 
tcrd)eit  jc, 

Tierceline,  s.f.  f.  tierçaire. 

Ticrcement , s.  m.  bie  Steigerung  um  ben 
britten  i beit  beS  porigen  «PreifeS  ; bas 
Uebergebotb»  demi-tiercement,  bie@tei* 
gmtng  um  bas  batbe  drittel  ober  ben 
leiblich  £b«il* 

Tiercer,  v.a.  T.  jnnt  Dritten  9fcabl  aefern 
ober  pflügen  ; brepbradjcn  j (aud)  recu- 
rer) -,  it.  in  brep  &betle  abtbeilett  i it- 
v.n . ein  drittel  mehr  bietben;  it.  (»Ball* 
bauS)  beu  britten  9Kann  abgeben. 

Tierceret,  Tierceron,  s.  m.  T.  baS  Bogen« 

(lue? , ber  Sffiintelbogen  an  einem  gotbi* 
(eben  ©eroölbe. 

Tiercet , s.  m.  f.  tercet. 

Tierceur , s.  m.  ber  ©teigem  / ber  ein 
‘Drittel  mehr  bietbet, 

Tiercier  , adj.  m.  boisseau  tiercier , ein 

grud)tma§  baS  nod)  einntabl  fo  »eit 
als  tief  tfl.  . 

Tiercüic , s.f.  ODacbbecf  et)  ein  ber  £Angc 
nadb  jcrtbciltcrJDûcbjicqcl. 

Tierçon , s.  m.  ber  britte  £b*il  eincö  3Ra* 
fjeS  ju  fluffigcn  gingen  ; it.  eine  Äifle 
»on  ^annenbo(5;  umritt  man  ©eife  per* 
fenbet. 

(Tiers,  Tierce,  adj.  ber,  DiC/  baS  britte  IC,  ; 
fièvre  tierce,  baS  brcptAgigc  Sieber  » (»Der« 
tianfte  ber)  ; tiers-état , bet  britte  ©tanb  ; 
ber  '-Burger*  (unb  dauern*)  ©tanb; 
tierce-foi , tierce-main , f.  tn  alpbabeti« 
fd)er  Ûrbnung  ; main-tierce , bie  britte 
£anb  ; emc  unrartbepifd)e$erfon,TPel> 
cber  man  eine  ©acbe  / um  btc  man  flrei* 
tet,  in  SUcrroabrung  gibt;  tiers -point, 

b.  i.  voile  latine,  f.  latin  ; voûte  à tiers- 
point,  ein  über  einen  halben  £irfel  er* 
(jabencS  ©eroôlbe  ; tiers-poteau,  (3im* 

' menu.)  ber  SlAbmling , eine  JDrepltugS' 
biele, 

ffiers,i.  m.  eine  Dritte  ^crÇon  ; einJDrit* 
ter  ; ein  butter  CDtann  ; it.  bas  drittel; 
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ber  britte  £b*il  eines  ©anjen  ; tiers  op- 
posant, T.  ein  britter  binju  gefommener 
©egenpart;  tiers  opposition,  bie  pon  Dent* 
felbert  eingegebene  ©ebrift;  le  tiers-ordre, 
ber  britte  Dvben  ber  jranctSfaner  ; aud) 
anbere  fo  genannte  geifUidje  Drben  ber 
Stuguflincr/  Âarmeliten  2c,  ; tiers  cou- 
tumier,/?^/. T.  &er  britte  $b«l  be$ 
paterlicben  ober  mütterlichen  ©uts,  fo 
ben  ^inbern  jufommt;  (bie  légitima)  ; 
tiers  k merci,  T.  eine  Abgabe/  bie  bec 
2ebenSberr  nad)  feiner  SÖtUfubr  auf* 
legt;  tiers  de  danger,  (in  ber  ebemabl. 
9îormanbie:c.)  ein  getotffcSSKecbt  bas  ber 
£cbenSherr  pon  bem  ÂauffdnUing  oct» 
faufter  ©ebôlje  erbeben  barf;  le  tiers  et 
le  quait . fam.  biefer  uub  jener;  jeber* 
mann  ; médire  du  tiers  et  du  quart , al« 

len  ?9tenfd)en  ubel  naebreben;  niemaîtb 
f ebenen. 

Tige , s.  f ber  ©tamm  eines  Baumes  ; bec 
©tAngel  einer  Manje  ; it.  (©eneaL)  ber 
©tamm  eines  Kaufes  ; it.  bie  ©pinbcl 
in  einer  Ubr  ; it.  bec©d)aft  einer  ©Au« 
le  ; it.  ber  ©djaft  am  ©ttefel  ; it.  bie 
£Hôbtc  au  einem  ©djlùtTH  » il-  baS9tobr 
an  entern  £cud)tcr  ; it.  ber  ©djaft  an 
einem  £eucbtcrtifcb  (guéridon);  it.  ber 
(ÿcbcrftel;  (aud)  tuyau);  bois  en  tige, 
T.  ins  ©epierte  befcblageneS  , bas 
aber  nod)  feinen  SBudbS  unb  feiucSBabu» 
lauten  bat, 

Tigé,  ée,  adj.  (3®ûp.)  mit  einem  ©tAngel 
ober©tamm  pou  anberer  Jarbe  oerfebeu, 

Tigctte,  s.f.  T.  ber  ©d>aft  mit^oblleblcn 
an  beu  forintbif(ben©Aulen, 

Tignasse,  Tigne,  s.f.  eine  garftige ^Jerucfe  ; 
f.  teignasse  etc. 

Tignon,  s.  m.  bas  J^interbaar  ber  SÔeibS* 
perfonen  ; bas  9?acfenbaar  t (chignon)  ; 
it.  ber  tfepfpuÇ/  bie  j>aubc  ic,  gemeiner 
2Qeiber, 

Tignoner,  v.  a.  bie  jÇûnterbaare  (f.  tignon) 
frAufellt,  auffcblagetl.  Se  tignoner,  v.reß . 
fam.  fîcb  bep  ben  (i>inter*)f>aaren  faffen. 

Tigre , s.  m.  ber  Sieger  ; bas  (Diegertbier  ; 
it.fig.  ein  Sieger  ; ein  Urnncnfcb  ; grau* 
famer  ^ftenfcb  ; it.  T.  ein  gctoifieS  Hei* 
neS  geflügeltes  «ine  2trt'Baum* 
»attjeti  ; cheval  etc.  tigre , ein  auf  Zit* 
gcrart  geflec?teS  Vferb  «,  ; ein  Sieger* 
pferb  je. 

Tigré,  éc,  adj.  ticgcrflecfig  ; wie  ein  Sie- 
ger geflecft;  grtiegert. 

Tigresse,  s.f. bie ^iegerinn;  baS9E5cibcben 
beS  fciegcrS;  Das  étegertpeib  ; (auch  ßg» 

f.  tigre). 

Tiiuc,  s.n.  T.  Der  Uebetlauf,  (baS  Über* 
lof , ) b.  i,  bas  oberftc  SJerbecf  eines 
©duffes ; (aud)  pont);  franc  tillac,  bûS 
unterfle  «öerbeef  ; faux  tillac,  ein  fal* 
fcbeS  23crbccf  ; ein  unten  im  dtaum  an* 
gebrad)tcs  53crbecP  für  paaren  jc. 

Title,  s.f.  ber  £inbenbaff;  «*•  T.  (auf 
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ben  Çluten)  baS  fleine  PerbedF  wo  bet 
©teuermann  figt  ; öer  <picfbammcrj 
it.  baS  Keffer  bcs  ^ucfcrraffinbrö* 

Tiller,  v . a.  f.  tciller.  * 

Tiiiet,  s,  m.  (pucbb*  itt  «Paris)  bet  £iefe* 
rungSjcttel;  baS  Perjeicbnili  »on  benje* 
nigenpucbern,  wcld)e  ein  Pucbbönblcr 
t>on  bem  aubern  begehrt. 

Tilleul, s.m.  bie  £inbe;  ber  £inbenbaum. 

Tillcur,  f,  teilleur. 

Tiliotte,  s.f.  T.  bie  #anfbrccbe;  {plus, 

brisoir;  »gl.  teil  1er). 

Tillotter,  v.  a.  f„  teilkr. 

Tim,  f.  thyra. 

Timar , s.  m.  ber  Wabme  einer  2lrt  £eben* 
gütet  in  ber  dürfen,  beren  Inhaber 
Timariots  genannt  werben. 

Timbale,  s. f bie  <)>anfe;  it.  ein  mit  «Per* 
gament  «bezogenes  SXacfct,  ben  Scbcr» 
ball  bamit  ju  fcblagen  ; it.  eine  2lrt  runber 

(paufenà&nlid)et^8e<t)er  ; faire  bouillir 

u timbale , fig.  (bei)  ben  ©olbaten)  b.  I. 
la  marmite,  welches  febe. 

Timbalier,  s.  m . Ut  ^ailftr;  Raufen* 

fälliger. 

Timbre,  s.  m.  eine  ©toefe  ohne  Äloppel, 
mit  j.  P.  an  einet  ©cblagnbr  ; nud)  ber 
£on,  ben  fie  ponfid)  gibt;  it.  ber  ©tim» 
peljPriefflÄmpel;  it.  bas  ©timpelgclb; 
it.  bie  ©ebne  ober  Oatmfeite  unten  an 
ber  Trommel  ; it.  T.  ein  Zimmer  / b.  i. 
eine  3abl  non  »icrjig  Zobelfellen  ic.  ; 
it.  (2öap.)  ber  Jpclm.  Fig.  fam.  il  a le 
timbre  fêlé,  er  ifi  ntd)t  tvobl  bei)  ©innen; 
vulg.  er  ift  nicht  wohl  unter  bem  £ut 
»erwabrt  ; er  bat  einen  ©parren  ju  »tel  ; 
ce  vin  lui  donne  dans  le  timbre,  bCt  SQeit! 

fleigt  ibnt  in  ben  £opf. 

Timbré,  ée,  part,  et  adj.  gefh\mpclt  ; ge* 
bclmt  IC.  f.  timbrer;  papier  timbré,  baS 

©timpelpapietï  geftimpeltes  papier; 

Fig.  f am.  cerveau  mal  timbré,  cervelle, 
tête  mal  timbrée,  ein  «ftarr»  être  un  peu 
timbré,  ein  wenig  nÄtrifd)  fegn;  vulg. 
einen  flcinen  ©parren  haben. 

Timbrer,  v.a.  ftimpeln;  it.  T.  ben  Inhalt 
unb  bas  ©atum  auf  bie  gerichtlichen 
giften  fegen  ; it.  einen  £elm  auf  baS 
Söapenfchtlb  fegen;  ein  Sffiapen  bclmen. 
Timbreur,  s.m . ber  ©tÄmpler. 

Timide,  adj.  c.  filtd)tfam  î blöbc;  fchuch« 
tern  ; jagbart  i »erjagt. 

Timidement,  adv.  furchtfam  ÎC. 

Timidité,  s.  f.  bie  gurebtfamfeit;  ©ebudj* 
tembeit;  Plöbigfeit;  Zagbaftigfeit  ; 
Perjagtbeit. 

Timon,  s.  m , bie  JOeicbfel  (©tange)  am 
©agen;  it.  ber  £clmfh>cF  am  ©teuer* 
ruber,  {plus,  barre);  it.  (in  ber  gewöhn* 
lichen  ©proche)  b.  i.  gouvernail,  bas 
©tcuerruber  felbft  ; it.  bet  ©rengcl  an 
einem  SPflug,  {plus,  arbre,  sep);  it.fig. 
bas  «Huber  ; bas  ftegiraentStuber;  bie 
• SXegierung,  i 


Timonnier , s.  m.  baS  £eicbfelpferb  ; it.  ein 
unter  bem©teuermann  flebenberPotbS- 
mann. 

Timoré,  ée,  adj.  (Änbacf)tSftgl)  (nur  tlB 
fém.  gebräuchlich)  furchtfam  ; öngftlfcb. 

Tine,  s.f.  plus,  tinette;  une  de  beurre,  biC 

Pütterhöfe,  (eine  3Rufchef). 

Tinet,  s.  m.  bie  Äubeltfange;  bie  £äng* 
fiange. 

Tinette,  s. f.  ber  3ubcr;  ©tSnber;  {prvci. 
ber  Äubel). 

Tinguet,  v.  a.  (im  ©ptcl)  holten,  WaS  eitt 
anberer  fegt;  (»gl.  auch  toper  unb  tenir). 

Tintamarre,  s.m. fam.  ber  £armj  baS  ®C* 
töfe. 

Tintamarrer,  r.  n.  fam.  einen  £Ärm,  ein 
©etöfe  machen;  lÖrmett. 

Tintement,  s.m.  ber  Älang,  ober  »ielmebr 
ber  Stacbflang  einet  ©lode;  tintement 
d’oreille,  baS  jD^rcilfliltgctt } (»gl.  tin- 
touin). 

Tintenaque,  (tintenague,)  f,  toutenaque. 

Tinter,  v.a.  (la  cloche,)  (audj  absol.)  mit 
ber  ©lode  anfcblagen;  ein  Zeichen  mit 
ber  ©lode  geben,  (j.  p.  le  sermon  etc., 
Jur  'iprebigt  IC.);  vous  n’avez  qu’à  tinter, 
nous  sommes  à vous  .fg.  fam.  ©fie  bûr» 

fen  nur  ein  Zeichen  (einen  $©inf)  geben , 
fo  flnb  wir  ju  3bren  î)ienjlen  ; it.  tin- 
ter, v.n.  (».  ber  ©ioefe  te.)  anfchlagen; 
it.  (».  ben  Obren)  flingen  ; la  cloche,  le 
sermon  etc.  tinte,  b.  t.  on  tinte  la  cloche, 
le  sermon  etc.  ; faire  tinter  un  verre,  fin 
©laS  flingen  laffen. 

Tintouin,  s.  m.  fam . baS  O&tenfaufen; 
Obrenbraufen;  (»gl.  tintement;)  il  doit 
avoir  du  tintouin , fig.  fam.  bie  Obrett 
rnûiTen  ihm  faufen,  b.i.  er  mu§  wirflich 
in  großer  Unruhe  fegn. 

Tion , s.  m.  eine  2lrt$DïeiflTcl  »on  ©ifen  ober  • 
©teilt. 

Tique,  s.f.  bieZecfe;  ©chafïauS;  £unbs* 
laus  tc.j  ber  Jpoljbod,  (eingewiffeS 
3nfeft). 

Tiquer , v.  n.  (»on  «pfetben)  in  bie  Ârippe 
beiden;  f.  tic. 

Tiqueté,  ée,  adj.  gefprenfeltï  fprenflich. 

Tiqueur,  s.  m.  (».  «pferben)  ber  Ârippen* 
beider;  f.  tic. 

Tir,  s.  m . T.  bie  ©cbufjlinie  ; it.  ber 
©dwfj. 

Tirade , s.f.  «ne  Oteibc  »on  ©ebanfen  über 
benfelbcn  ©egenftanb  ; (bie  Üirabe;)  bie 
(glànjenbe)  ©telle;  ©emcinfteUe;  it. 
(?Hufif)  eine  9lrt  ©cbleifung  ober  langes 
Aushalten , inf.  mit  bem  Pagen  auf  ber 

SBioltn;  tirade  de  paroles,  d’injures  etc. , 

ein  Raufen  ®orte,  ©chmöbworte  te.; 
tout  d’une  tirade , adv.  ouf  einmabl  ï auf 
einen  Z»g>  in  einem  3Ubem;  ohne  ab» 
jufegen  ; in  einem  ©tûcf  nach  einanber. 

Tirage,  s.  m.  baS  Z^hen  überhaupt;  (f. 
tirer;)  iu  Puchbr.  Äupferbr.)  baS  9b* 
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Stehen;  Slbbrucfen;  it.  ber  3ie&*tlobn; 
it.  ber  JOrucferlobn;  it.  Die  £einftra|ic; 
ber  £cinpfûb  ; (f.  chemin  de  halagc , unter 
haiage ;)  tirage  d’une  loterie,  bte3iebung 
einer  £otterie  ; tirage  de  la  soie,  bas  2lb* 
baipcln  ber  ©eibe. 

Tiraillé,  ée,  part.  f.  tirailler. 

Tiraillement,  s.  nu  baS  fdtmft$bûftC  getreu, 
SXcifjen , j.  93.  d'estomac  etc.,  im  ÜÄ4* 
gen  K. 

Tirailler,  v.  a.  btlt*  unb  ; jWCtt; 

lupfen;  herum  jerren;  herum  reifen; 

se  faire  tirailler  pour  consentir  à une  chose , 

(ich  lange  bitten  (affen/  ehe  matt  in  etwas 

roiUigetî  it.  tirailler,  v ru  T.  et  fam. 
plAnfeln  î plitjcln;  viele  @d)ûffe  nact) 
cinanber  tbun. 

Tirailleur, s.m.  ein  unorbentlidjcr  ©cbulje; 
i/.berOJIÄnfler;  fpiàçer;  it.nouv.  T.  ber 
©d>arffd)ûçe. 

Tirance,  s.f.  T.  pieux  de  tirance,  cittf 

©attung  ^fible,  beten  ma»  fid»  *ut 
§ortfd)leppung  ber  £aue  im  ©runb  Dee 
ÇOlecrtf  bebienet. 

Tirant,  s.  m.  bie  3ugfd)nur,  bas  3uabaitb, 
bie  ©cfmur,  s.  03.  an  ©ticfcln;  bie 
©d)ublafd)e;  if.  bie  ©cbnur/  ber  Site« 
men,  womit  bie  Jfcrommcl  gefpannt  wirb  ; 
if.  bie  ©dmur  ober  ber  fcbmablc  <perga- 
mentriemen , womit  O&rieffcfiaften , àf* 
ten  îc.  jufammen  geheftet  werben;  (f. 
tirctj)  it.  T.  eine  flarfc  ©ebne  am  i)a\i 
bei  gcfd)lad)tctcn  SStebcS  ; it.  ber  Q3tnb* 
halfen,  £abnenbalfen , (ber  von  einer 
jpauptwanb  jur  anbern  gebet);  ber 
/îDurd)*ug;  if-  bie  Älammcr,  womit  ein 
halfen  fejlgemacbt  wirb  ; it.  ber  Baifcr» 
sug;  bie  einem  ©djiffltotbige  S&affer» 
tiefe. 

Tirasse,#./.  T. ber  £ irafj, (eine  3lrt  ©treieb« 
garn,  ©trcicbneç  von  jiarfem  3wirn). 
Tirasser,  v.  a.  etn.  T.  mit  bem  ©tretdjgarn 
ober  ©tteicbnel}  auf  ben  Vogelfang  au*; 

gehen  j fheicben  î (aud)  absol.)  tirasser  des 
(ober  f*  n.  aux)  alouettes  etc.,  £erdjen  K. 
flrcidicn. 

Tiré,  ée,  part,  et adj-  gejOgCn  K.  Ftp.  visage 

tiré,  ein  lûHged,  hageres , eingefallenes 

0cficht  î <*n  être  aux  couteaux  tués,  ottCH- 
bave  Jcinbc  fetui. 

Tire,  *./•  (bet  3*14  O vo1er  * tire-d’aile,  mit 
großer  ©(bncüigfeit  fliegen  ; (f.  aud)  tire- 

d'aile})  tout  d’une  tire,  fam.  jn  einem 

3ugî  auf  einen  3ug;  (vgl.  tirade). 

Tire,  s.f.  («ßapen)  eine  SRctbc  Hermelin» 
greifen  ober  £ifcnbütd)en. 

Tirc-à-barre,  î.  m.  (tfüfcr)  baS  OScrfjeug 

bie  05obcn(îangc  ju  legen. 

Tire-aux-dents , s.  m.fam . baS  Jr)ûarWad)â 

(im  Jleifd)). 

Tire-balle,  s.  m.  ber  ÂUgcljicber î (OCfgl. 
tiic-bourre). 


Tire-bord,  s.m.  (©djtffSummerra. ) bie 
3icbfd)taubc;  ber  3ugbohrer. 

Tire  botte,  s.  n.  ber  ©tiefelsicbet ; it.  ber 
©tivfelfnecbt;  it.  s.  eine  $rt  ftarfer  Por- 
ten von  S^irn,  womit  bic  Z apejirer  bte 
3cugc  befeijen. 

Tire-bouchon,  s.m.  ber  $fropfsiebcr>  ©orf* 
Sicher. 

Tire-bouclcr,  (tire-boucher,)  s.  m.  T.  biC 

Sunbart  ber  3tmmerleutf  / womit  bte 
3ûpfenlôd)er  auSgearbeitct  werben. 

Tin-bourre,  s.  m.  ber  tfràner;  it.  ( wenn 
aber  bie  ganse  £abung  »ntt  heraus 
Sogen  wirb:)  bet  Âugcljic&cr;  (fonjl 

tire-balle  ). 

Tire-bouton,  s.  m.  ber  Ânopfbatcn ; Änopf* 
Sieber.  * 

rire-brabe,  s.  m.  (QSicfet)  f.  râble. 

Tire-clou,  s.  m.  T.  ber  Jammer  ber  ©ebiefer* 
beefer;  ber  Otagelâiehcr. 

Tire-d’aile,  s.  m.  ber Älugclfcbwung;  ber 
©d)lag  ober  ©d}WÜng  ber  S3ôgel  mit 
ben  Slugeln,  wenn  fie  fliegen;  i tire- 

d’aile,  f.  tire. 

Tire-üente , s.  m.  T.  bet  SDiifl^ûfcn. 

Tire-fond,  s.m.  (iô6ttd)cr)  ber  3arqtte6cr / 
(ben  $oben  in  bie  Âtmntc  einjufùgen); 
it.  ber  ‘Bobenitcber  ; bai  Snflruinent  ber 
SBunbirjte,  bevm  trepanieren  ein  ab» 
gcfàgteô  ißeiit  baniit  aué§ujieben. 

Tire-i «ne , s.  m.fam  ein  ©piljbube,  ber  bie 
£eute  bep  9îad)t  ubetfiUt;  ber  ^îaebr* 
bteb  î f.  aud)  tireur. 

Tire-laisse,  s.  m.fam.  ber  $eblfd)lagî  bte 

feblgefd)(ôgene  ^oitmtng;  bic  vergeb* 
liebe  3>oifnung  etneg  iOortbcil«  te.,  bte 
mon  jeinanbeit  macht , ( qu’on  donne  à 
quelqu’un)- 

Tire-larigot,  adv.  vulg.  boire  à tire-larigot, 
f.  larigot. 

Tire- lices,  s.f.pi.  T.  &ritte am Sßirfflubl; 
(Vgl.  contre-lames). 

Tire-ligne,  s.  m.  ber  £i»uen$tc&cr  ; it.  bie 
SHeißfeber;  H.  bai  9toiîral  ; f.  patte. 

Tire-lire,  s.f.  bie  ©parbucbfe  ; it.  bas  3©ort, 
womit  man  ben  ©cfang  einer  £crd)e  auO» 
brucTt. 

Tire-lirer,  v.  n.  wie  eine  £crcl)c  fingen. 

Tire-moëlle  , t.  m.  ber  »Oïûrfüiehcr. 

Tire-pied,  s.  m.  T.  ber  âînicricmen  ber 
©djubmacber. 

Tire-plomb,  s.  m . T.  ber  Q5lC0Jtlg  bet 
©lafer. 

Tire-ployer,  v.  a.  T.  (vom  îôebeflu&t)  ab * 
nehmen. 

Tire-poil,#,  m.  T.  bic  alte  3rt  bcô  Sfufftebenô 
golbener  unb  fîlberner  CDîûnjdûcFe  itt 
verbunntem  ©cheibewafTer. 

Tirer,  v.  a.  jteben;  bctauö  sieben;  herauf 
nehmen;  herbcp  sieben;  auch  heraus 
preffen  / ober  fonfe  mit  3^a»4  heraus 
bringen;  heraus  brurfen;  aud)  melfctt 

(S*  35*  uoe  vache,  le  pis  d’une  radie)  ; 

if. 
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it.  féôpfcn,  g.  53.  ©affet;  it.  gapfen, 
g.  55.  SSöcin;  if.  abgapfen , g.  55.  du  sang, 
95lut;  gurSlber  laffen;  CaDeclaffen;)  it, 
faugen;  aupfaugen;  it.  aiigicben;  fpati* 
ncn;  reefen;  ftreefeu;  be&nen;  auPbeb* 
tien;  it.  auf*  ober gugiebeu/  g.  55. einen 
Sßorbang;  <i«  b.  i.  imprimer,  brucf en , 
abbruefen;  </.  féiefjen;  loâfdtiegen  ; ab» 
fétefcen  ; loPbrûcfcn  ; abbruefen  ; ab* 
feuern;  abbrennen,  g.  5).  baP  ©ewebt/ 
©eféùç,  ein  geuerweif;  **.  (jemanb) 
geiéiten,  mablen;  aué  g.  55.  un  pian, 
einen  tylan  aufreißeu,  madjen;  it.  (g.  5). 
qn.  en  plâtre,  jemanb  in  ©ppP)  àbfot* 
men;  (en  cire,  in  ©ad)P  boffiren);  it. 
tirer,jÇ,g. gieren;  befommen;  empfangen; 
einnebmen;  erlangen;  erbalten,  g.  55. 
©elö,  einen  SSortbeil,  95uçen  te.;  it » 
gieben  ; befrepen,  g.  55.  auP  ber  ©cfau* 
genfdjaft,  auP  ber  3Berlegcn&ctt  te.;  it. 
giepen,  auPgicbeiuc.,  g.  55.  eine  ©telle 
auP  einem  5)Ud)  te.  ; tirer  les  oreilles  a qn., 
jemanb  bep  ben  Obren  gieben;  — U 
langue,  bie  £unge  btranp  dteefen;  — 
l’eau,  (p.  ©chiffen)  ©aper  gieben;  lecf 
fepn;  eine  Ocffnung  haben;  (f.  aud)  T.) 

— à quatre  chevaux,  mit  oier  $fttben 
in  ©tuefe  gerreißen,  (f.  écartcier);  — un 
lièvre,  un  oiseau,  auf  einen  Jpafctt,  ûllf 
einen  Söogcl  féiepen;  — un  oiseau  en 
volant,  einen  fOogcl  tm  §lug  febiefen; 
(f.  aud)  fig»)  T-  tirer  tant  de  pieds  d’eau, 
(o.  ©éiffen)  fo  Piel  $uß  tief  im  ©affer 
geben;  — au clair,  in*  SReine  bringen; 

— de  l’eau  de  fleurs  d’orange , bcfitltren  , 
abgieben;  — le  suc  des  herbes,  auPpref* 
fen;  — de  Phuile  sans  feu,  fétagen; 

— de  l’or,  ®0lb  gUbeil  î — de  lare, 

mit  bem  55ogen  fdjteßen  ; — à boulets 
rouges,  mit  giubenben  Äugeln féieden; 
le  banc  à tirer,  bjc  3ltbbanf;  tirer  une 

botte,  ($ed)tf.)  einen  ©toß  bcpbringen  ; 

— une  estocade  , un  coup  d’estocade,  fi» 

tien  ©toll  auf  feinen  ©egner  tbun;  auP» 
flößen;  (f.  autbßg-  unten;)  — l'oiseau, 

— l’oie  , f,  oiseau  UTlb  o;e;  — la  laine  en 
étain,  ©ollc  fâminCU,  — la  primauté, 
(int  ©piel)  um  bie  5Sorï)anb  gieben. 

Fig.  et  Prov.  tirer  de  l’argent  de  qn. , 

©elb  pon  einem  befommen,  ober  auP 
jemanben  heraus  bringen , beraub  pref« 

fen;  t:rer  une  lettre  de  change  sur  qn.. 

einen  ©ecbfel  auf  jemanb  gieben,  auf 
einen  tradieren;  — parti  de...,  f.  parti-, 

— raison  de  qn.,  £Hecl)enfd)ûft  ober  aud) 
©enugtbuung  pou  iemanben  forbern; 
jemanb  gur  9ted)enféaft  gieben,  (f.  aud) 

xaison)  ; — vanité  d'une  chose,  ûufetWÛP 
flolgfepn;  — vengeance,  SHad)e  nehmen  ; 
fïd)  rid)en;  — Sa  source,  ( prop . et ßg.) 
entfpringen;  — son  origine,  berdammett; 

— l’horoscope  de  qn.,  jematiben  bie  95a* 
tioitàt  dette»;  il  a encore  bien  à tirer  pour 

r.  /. 
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en  venir  là,  Jeun . et  bat  ttpdj  tC(bt 
gu  gieben,  bip  er  babin  fommt;  il  faut 
bien  tirer  sa  courroie,  ober  absol.  il  faut 
bien  tirer,  man  muß  fié  febr  einférdn# 
fen;  man  muß  bauPbftltettfé  gu  ©crt 

geben  ; se  tirer  (v. riß.)  d’affaire,  fié  UU0 

einer  ©aée,  auP  einem  Jpanbcl  berauP 
gieben;  fié  bapon  loP  maéen;  se  tirer 
d’un  mauvais  pas , f.  pas  ; tirer  une  con- 
séquence, einen  ©d)lu§  ober  eine  Jolge 
auP  ettpaP  gieben;  — une  chose  * son 
avantage,  ciné  ©aée  gu  feinem  SSortbeil 
gieben  Ober  beuten;  il  se  fait  tirer  l'oreille, 
f,  oreille;  tirer  l’estocade,  tirer  Obft  porter 
une  estocade  à qn. , f.  estocade  ; il  faut  ti- 
rer Téchelle  après  lut , f.  échelle  ; tirer  le 
rideau  sur  qch.,  f,  rideau;  tirer  la  laine, 
pop.  in  ber  95aét  COliufel  ffrblenj  u est 
tiré  sur  le  volet.  Ober  il  est  tiré  aux  quatre 

épingles,  er  id  gepuçt  wie  eine  £)ocfe; 
tirer  sur  qn.,  tirer  à cartouches  sur  qn., 

auf  einen  loPgieben;  übel  oon  jemanben 
teben;  tirer  sa  poudre  aux  moineaux, 
f,  moineau;  tirer  le  diable  par  la  queue, 
f.  diable;  (f.  aué  a>le»  chausses,  cheveu, 
épine,  épingle,  grégue,  guêtre,  nez  etc.) 

Tirer,  v.  n.  gieben;  fié  gieben;  fié  naé 
einem  Ort  gn  ober  bin  bewegen  ; it.  (00m 
©éie§gc»cbr)  loPgeben;  ober  aué  (auf 
eine  gewiffe  3lrt)  fließen;  it. tirer,  (pon 
färben  ) g,  55.  tirer  sur  le  blanc , sur  le 

rouge,  inp  ©eiße,  inP  SKotbe  fallen; 

la  corde  tire , b,  i.  elle  est  bandée  extrê- 
mement ferme,  bap  ©eil  id  febr  draff 
attgegogen;  eP  giebt  an;  tirer  au  sort, 
à la  courte  paille,  f.  sort  Uttb  paille;  —au 
doigt  mouillé,  ben  natTen  Singer  gieben; 
— des  armes,  b.  faire  des  armes,  fid)  ilît 
geéten  ûben;  fedjten;  tirez,  tirez,  (gu 
einem  £unb , ben  man  fortjagt)  binauP, 
binauP  l T.  tirer  au  large,  à la  mer,  baP 
offene  îDieer  fuéen  ; — i la  main,  (9teit« 
fd)ll(c)  f.  main.  Fig.  et  Prov.  tirer  au 
court  bâton  avec  qn. , f.  bâton  ; — de 
longue,  — de  long,  f.  long,  adj.i  — en 
longueur , in  bie  £5nge  gieben  ; — à sa 
fin,  gu  (£nbc  geben;  it.  fîé  gum  ©terbcit 
neigen;  bem  £ob  nabe  fepn;  — i con- 
séquence, folgen  naé  fié  gieben;  roté» 
tig  feon;  — pays,  f.  pays-,  se  tirer  hors 
du  pair,  fîd)  über  feincP  ©leiéen  beroor 
tbun  ; fîé  über  anbere  empor  fétoingen. 

Tire- sable,  s.m . T.  ber  55obrfra^et/  ©anbe 
bobrer  ber  55runnengràber. 

Tire-sou,  9.  m.fam.  ber  ©Itérer;  ©fig* 
balP;  f.  aud)  pince-maille. 

Tiret,  s.  m.  bie  ©énur  ober  ber  Sîtemett 
pon  Pergament/  woran  man  55riefféaf* 
ten  ober  Sitten ic.  beftet;  (f.aué  tirant;) 
it.  baP  ^rennuugp-  ober  ©erbinbungp# 
^eiéett  ober  <•  ©triélein;  bnP  ^ioip; 
bap  55iubegeiém;  (aué  division,  trait 
d’union.) 
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ïiretaine,  t.f.  eine  2(rt  groben  halbwollenen 
3eugeg. 

Tire-tête,  t.nuT.  b et  Kopfüber,  (fin  3«‘ 
ffrument  Der  ©eburtgbelfer. 

Tire-veille,  the- vieille,  s./.  T '.  DagJalltaU 
(woran  man  fîch  bepm  2iuf*  unD  Siblïcigcii 
Der  (Sdbiffc  b îlt). 

Tireur,  s.  m.  (bep  oerfebiebenen  Jrjanbwer* 
fern)  Der  3ieber  ; it . tin  (guter , fd)Cect>* 
ter  :c.)  ©<bùç  ; überfc.  Der  ©albfcbtiç  ; 
3àger;  it.  (£anbl.)  Der  Traffant;  Der* 
jenige,  welcher  einen  SEBecfefel  siebet; 
tireur  d’or,  ber  ©olbbrabtsicber ; ©olb* 
Sieber»  tireur  d’armes,  ol.  D.  U maître 
d’armes , ber  Jf Cbtmeiffet  ; tireur  d’ho- 
roscope , ( pl.us . faiseur  d’horoscope ,)  ber 
NatiPititftellerî  tireur  de  laine,  ol.  fig. 
Der  SJftûntclDicb;  f,  tire-laine. 

Tirotde,  f,  thyréoïde. 

••  Tiroir,  s.  m.  Die  ©chublabe;  Der  @cbub* 
faften  ; it.  (Jabrif.)  Der  Kràufelcijlinbcr  ; 
pièces  à tiroir,  TbeaterjHicfe , beren  ein* 
Seine  ©jenen  feinen  ^ufammenbang  un* 
- ter  einanDer  buben. 

Tironien,  ienne,  adj.  notes  tironieones, 
Slbbreoiaturen;  Slbfürjunggjeicben. 

* Tirot,  s.m.  T.  ein  fletneé 

Tirtolr , s.  m.  (550ttCber)  f.  davier. 

Tisane, r./*.  bûô  ©erffenroaffcr;bet©crffen* 
tranf;  Kubltranf;  Dieÿtifane. 

Tisart,  s.  m.  (©Iflôbûtte)  bag  ©djiirlOCb. 

Tiser,  v.  a.  T.  f.  tisonner. 

Tiscur,  s.m.  (©lagb.)  Der  ©dmrfnecbt. 

Tisiphone,  t.f.  CüJîpttjol.)  Tifppbone;  eine 
»an  Den  Drep  Jutien;  it.  fig.  ein  böfeg 
SEBcib. 

Tison , s. m.  Der  S5ranD  ; ÇeuerbronD  ; tison 
d’eDfer , fig.  ber  JDôllenbranb;  tison  de 
discorde,  ber  3ûnfteufeï.  Prov.  Pâques  a 
son  tison,  et  Noël  a son  pignon,  f,  noël; 
prendre  le  tison  par  où  il  brûle,  eitlC  ©a* 
dje  am  Unrechten  ©nbe  ongteifen. 

Tisonné,  ée,  adj.  brûnDflccf jg ; (wirb  oon 
SJferbeit  gefagt,  weldje  Heine  fcbwars* 
braune  Slecfen  baben). 

Tisonner , v.  n.  Da*  §<uet  fc^ûtett  ; Darin 
herum  fitsten. 

Tisonneur , euse,  s.  (un  grand  tisonneur  etc.) 

eine  «perfon,  welche  gern  am  fteuer,  om 
Ofen  k.  ftyt,  unD  Dag  Çeuer  fdjùrt. 

Tisonnier,  s.  m.  T . Hi  ©cbûreifen;  Der 
©cbûtbafen» 

Tisser,  v.a.  Webctt  (faire  un  tissu);  it.  itûd) 

Dem  ©piçenmuffer  arbeiten 5 Hoppeln. 

Tisserand , s. m.  ber  ©eber ; inf.  Der  £einen* 
weber;  — en  drap,  ber  ©oüenweber; 
— en  soie,  ber  ©eibeweber. 

Tisseranderie,  s.  f.  Hi  ©ebetbanbwerf  » 

Die  ©eberwaare. 

Tissu , ue , {part.  pom  ûltett  verbe  tîstre ,) 
geroirft;  gewebt;  it.fig.  erfonnen;  tissu 
d’osier,  uon  ©eiben  geflochten;  des  jours 
tissus  d ’<*£  a de  soie,  (poct.)  mit  ©olD 


unD  ©eibe  Durchwehte  , D.  t.  glficflit&e 

j^age  ; c’est  lui  qui  a tissu  l’intrigue, fig. 

er  bat  Den  J^anDel  angcfponnen,  an* 
gelegt. 

Tissu,  s.  m.  bag©ewebe;  ®etbirf;  ein  ge* 
wirfterjeug;  &i*  Sleibe;  Kette; 
5olge;  m.p.  bag  ©ewebe;  it.  bie  €in* 
riettung  eines  ©an{en  (in  SKucf fîdtt  auf 
feine  Tbeile);  Die  ©erbinDung  Der  £&tilc 
eineg  ©anjen. 

Tissure , t.f.  bag  ©eroebe;  ©ewitf,  b.i.&ie 
Slrt  unD  ©eife  einer  gewebten  Arbeit  ; 
it.fg.  fo  Diel  alg  tissu , s.  m. 

Tissutier  - rubanier,  s.m.  Der  ©ortenioirfcr; 

S5anbweber;  ©urtenweber  ic. 

Tistre,  v.a.oi . weben , witfeit;  f.  tissu. 
Titan,  s.m.  (poet.)  Die  ©onite;  it.  («Dlptb.) 
Der  Titan  ; einer  pon  Den  «Kiefen,  welfy 
Die  ©öfter  befriegten, 

Titane,  s.  m.  T.  Dag  fcitaniura,  ein  neu* 
entDccfteö  Jpalbmetall. 

Titanite,  *.  m.  T.  rotber  <§>d)Ötl» 
Tithymale,  s.f.  (Q5otan.)  Die  2öo!fgnu!<b. 
Titillant,  ante,  adj.  pricfelttD;  fÛJClnDî 
(pom  ©ein)  fpringenD. 

Titillation,  s.  f.  T.  bet  Äifjel;  (fon^eba- 


touillement). 

Titiller,  v.  n.  (oom  ©ein)  fpringen;  pri* 
cfeln;  it.  fibeln. 

Titre, s.m.  Der^itel; Die  Muffc&rtft;  lieber* 
febrift;  it.  ggf  Hi  Titelblatt;  Da«  Äb* 
fürjunggjeiebcn;  Der  Slbfurjungößricb/ 
(|.  55.  ifomeftattfomme);  it.  Der  îitei , 
Die  Benennung , Der  ©brcnt*tft  ^n(t 
öffentlichen  «Perfon;  it.  Dag  «Xfcbt,  Der 
9led)tggrunD  eineg  55efî^eg;  it.  Der  $iW/ 
D.  i.  Der  (bloge)  »BorwanD  ; it.  Die  ’BcJtn* 
gütig  ; it.  (iitr.)  Die  Urfuttbe  ; Dag  3nüru' 
ment;  it.  Die  €igenfd)aft,  Dag  J ' 
inf.  Die  «pfrunDe , fo  man  bcfißen  muf  ' 
um  |u  einem  2tmt,  S«  grtfHtdien 
OrDen  sugelaffen  ju  werben;  it»  (*°J 
«Oîùnsen  unD  uberb.  vom  perarbeiteten 
©olD  unD  @ilber)  Der  ©ebalt  ; Der  innere 
©ertbi  DagÄorn;  Der  $)lunjfu6  i 
courant,  (55ud)Dr.)  Der  Kolumnentitel  * 
titres  de  noblesse.  Der  SlDelgbricf}  »e  (J®' 
ger)  ein  ©d)irm  ober  bequemer  £rt  jut 
Vorlage  für  Die  J^utiDc,  fie  ju  re®1” 
Seit  auf  Dag  porbepgebenbe  ©ilb 
laffen;  titre  nouvel,  (jur. ) ein  neuer 
Kontraft,  welchen  Der  Nachfolger  °«er 
©rbe  etneg  «Pachters,  unter  Den  ncDtn»' 
chen  55eDiitgungen  lPie  fein  SJoreianger 
eingehet;  à titre  d’héritier,  alg  ©rbe;  wi 
Den  «Hechten , in  Der  ©igenfehaft 
©rben  ; it.  i titr«  de ... , unter  Dem 
wanDe  ic,;  à titre  d’achat,  alg  Raufer  ; 
juste  titre , mit  «Hecht;  rcchtmöfiig  » 4 tl* , 
onéreux , f.  onéreux  ; sa  co  omission  a 
érigée  en  titre  d’office,  feillC  ÄOmnUfttO 

iff  su  einem  orDentlichen  Slmt  erbooe 
WprDen  ; it.  ea  titre  d'office,  mp»  S* 
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- Titr  Toil 

c’est  un  frippon  en  titre  d’office,  et  tff  ein 
OU^emacttcr  ©Pi^bubCÎ  argenti  bastitre, 
gcringbalttgcS  ©tlber. 

titré,  ée,  part . et  adj.  mit  einem  (größCtt/ 

pornebmen)  ©brcntitel  perfcben;  un 
homme  titré,  eine  porncbme  ®tanbe$* 
^erfon  î f,  titrer. 

Titre-planche,  s.f.  ein  ttt  Ällpfct  Qf ffodjCtteS 

Titelblatt. 

Titrer,  o.a.  (einer  <JJctfon , einem  ©nt)  ei- 
nen Titel  belegen;  eine  $erfon  tc.  mit 
einem  ©brentitcl  oerfebcn;  it*  icmnnb 
$u  etwa*  berechtigen/  bepollmädittgen. 

Titrier,  s.  m.  m.p.  einer/  ber  fû(fd)C  Ut» 
funben  machet;  it.  (in  Älöjlctn)  ie  p<ne 
titrier,  ber  ÿatcr/  tpelchcr  bie  Urtunbcn 
unb  25rieffchaften  bcö  £lo(ier$  in  25er* 
tpabrung  bat. 

Titubation,  s.f.  (Siflron,)  ba$  ©djtpanfett; 
f,  trépidation. 

Titulaire,  adj.  e.  bet  bett  bfofcn  Titel  POtt 
einer  Söurbe führet,  ohne  im  mirftictien 
95cfih  berfelben  ju  fepn , 5.  05.  conseiller 
titulaire,  Der  Titular»9îatb  î it.  s.m.  ber 
!ritflicbeQ5cfiher  einer  SBurbe,  WfrunDe 
jc.  (im  ©egenfalj  Demjenigen/  roelctjer  bie 
Stnmartfcbaft  barauf  bat), 

Toc,  8.  m.  le  jeu  du  toc,  bû$  ToffatcgÜ* 
fpiel. 

Tocane,  s.f  ber  25orlauf*  ober  25orla§* 
2Sein,  (wf.  nom  (Ebûtnpagner  Söein. 

Tocsin,  s.  m.  bie  ©turmglocfe ; £ärmglocfe  ; 
it-  ba$  ©turnten  mit  berfelben;  sonner 
le  tocsin,  bie  ©turmglocfe  läuten; 
©türm  läuten;  fitirmen;  sonner  le  toc- 
sin sur  qn. , fig.  fam.  alle  SEÖcLt  gegen  ei* 
nen  aufbringen, 

Toge,  s.f.  bie  Toga;  ein  langer  SXocf  ber 
alten  Körner, 

Toi,  pron.  pers.  bu;  Dich;  bit;  (f,  bie 
©rammattf).  - 

Toile,  s.f  bie  £etnroanb  ; (baö)  leinen,  bän* 
fen  Tuch;*Mtbcrb.  Tnd);  rV.(iit©cf)au* 
fptclbäufern)  Der  Vorhang;  it. Dam  3*ft; 
it.  toiles,  bûcher.  Die  man  auäfpannct; 
b ftlùgeltudtcr  an  Sfîtnbmûblen, 
SBanbc  ober  ©amtûcbcr  unb  9îche  jur 
Sûgb;  toile  de  coton,  Kattun  ; bäum* 
trollen  Tud)  ; toile  de  soie , feiben  ^uef)  ; 
toile  à tamis,  à sas,  Jpaartud);  ©tebtuch; 
toile  de  ménage,  Jr)aug(cinn>anb ; toile 
d’emballage,  à sacs,  «Pacftuch  ; @acftUCf)î 
toile  cirée,  s&achmtuch;  göachöleimranb ; 
toile  peinte,  ber  Âattun;  3iç;  bic  3«' 
otenne;  toile  imprimée,  gcbrucftc  £ctn* 
tranb;  it.  (tabler)  gegrünbctc  ober 
fltunbierte  2einmanbî  drap  en  toile, 
tntgemalfre  mollenc  Tücher , retc  fïe  pom 
^tubl  fommen;  toile  d’araignée,  Dam 
^Pinncngctpebe;  c’est  la  toile  de  Péné* 
prov.  ba$  iff  eine  ©acht,  Die  fein 
«nbc  mmint» 
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Toîlé,  i.m.  T.ber  unbutcbbrodjene  ©runb 
ber©piçcn  unb  kanten. 

Toilerie,  s.f  bie  £eimpanbroaare ; 2cincn- 
roaarc  ; it.  ber  £eimnanbbanbel. 

Toilette , s.f  baô  <pni}tifchtud)  ; a.  ber  tpu^- 
ttfeh  efneö  $taucnjtmmerm  mit  feinem 
3ubc&ôr;  «•  Dertyuhî  21njug;  toilette 
de  campagne,  ber  Steifetifch»  faire  sa 
toilette,  fidj  pu^en  ; fid)  anfletben  ; faire 
la  toilette  à qn.,  jemanben  25oriPurfe  ma* 
djen;  ibm  ben  tfopf  trafehen;  plier  la 

toilette , prov.  f.  plier. 

Toiiier , *.  m.  ber  £eimpanbfrâmcr , 2cin* 
tpanbbânblcr. 

Toiiiére,  s.f  bie  £eimranbfrâmerintt. 

Toise,  s.f.  eincÄlaftcr;  baö£ängenma§ 
pon  fedrô  (^cfju^en  ; it.  ber  Älafterflab 
fclbft;  it.  eine  Äfafter,  b.  i,  fo  Piel  al* 
eine  Älafter  mißt  ; (f.  aud)  corde);  toise 
carrée,  eine  Ärcujflafter  ; Ûuabratf  laf- 
ter  ; Äfafter  in*  ©enterte  ; toise  cube, 
eine  Äubifflaftcr  ; toise  courante , eine 
ÄlaftCr  tn  bie  £Snge  ; on  ne  mesure  pas 
les  hommes  à la  toise , prov.  mart  bClir* 

tbeift  bie  £eute  nicht  nach  ber  ©tôfley 
fonbern  nad)  ben  ^Derbienflen. 

Toisé,  s . m.  bieStuömcflTung  nach  Äfaftem 
unb  ©chuben  ; it.  T.  bie  ©iffetifcbaft 
ober  Äunji , fotpobf  ÇfÂchen  at$  Âôrper 
audjumeifen  *unb  ju  berechnen. 

Toisé,  ée,  part,  et  adj.  atiSgemeffeit  ; abgc* 
meffen  ; l’affaire  est  toisée , fig.  fam.  bie 

©flehe  i(l  fur  ein*  unb  atlemabl  ausge- 
macht. 

Toiser , v.  a.  (nach  klaftern)  au«meffctt 
ober  abmelfen  ; it.fig.  fam . jemanbpom 
Äopf  big  auf  bie  ftûfje  anfehauen. 

Toîseur,  $.  m.  ber  Stuômejfcr  ; SDîcffcrî  f. 
toiser. 

Toison , s.  f.  bte  ©diertpotte  ; abgefchor- 
ne  2®otle  ; toison  d’or , ba$  gofbene 
251ic§  ; it.  ber  föittcMÖrbcn  beè  golbe» 
nen  25fietieg. 

Toit,  s.m.  Da* £ach  ; it.fig»  bag^)auô5 
toit  de  chaume,  baé  ©trobbad)  ; toit  k 
cochons,  ber  ©cbtpeinftall  ; it.fig.  fam. 
eine  unreinliche  ©tube;  servir  qn.  sur 
les  deux  toits,  fig.  prov.  icmanbcrt  aile 

«Wittel  an  bie  geben  y feinen  €nb- 
îtpccf  ju  erreichen. 

Toiture,  s.f.  baô  gatt je  £ach* 

To’e , s.  f bas  ©ifcnbfech;  la  tôle  forte, 
ba$  25obenblech  ; 25obencifeti. 

Toiée , s.  f pop.  eine  25anDe  ; £ruppe  ; 
( tnirb  nur  pon  ficbcrlichen  £eutcn  ge- 
fagt). 

Tolérable,  adj.  c.  Crtrfigfid)  î Ictbfid)  î it. 
fig.  mittelmäßig  ; tpa$  fo  bingehen  fann» 

Tolérablemeot,  adv.  p.us.  erträglich  K, 

Tolérance,  s.  f.  bie 9îachflcht ; £ulbung  ; 

it.  bic  £ulbung  / b*  U bic  $Keligion6Dul* 
bnng  ; Solevanj, 
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Tolérant,  ante  , adj.  bulbfam  } tolttôflt 
(inf.  in  «Heligionôfachen). 

Tolérantisme , s.  m.  Die  Meinung  bcrjeni* 
gen , n>rld>e  Die  «Heligûmôbulbung  tu 
einem  ©taat  eingefübrt  Düben  woUcn; 
bte  £)ulbung  ; £oleranj. 

Toléré,  ée,  part,  et  adj,  gebulbet  IC. 

Tolérer , v.  a.  Dulben;  ertragen;  gedatten. 

Tolet  ober  Touiet , t.m.  T.  ein  &oßc,  b.  i. 
einer  oon  ben  eifernen  ober  böljernen 
fpdoefen , rocld)e  bie  «Huber  in  ihrer  £age 
erhalten  ; (f.  auch  echomc). 

Tolé,  r.  m.  (iatein.)  crier  tollé  sur  qn., 
ein  3etergefd)ret)  über  iemanbf  erbeben. 

Tombac , s.  m.  ber$ombaf  / ein  fünftlicbeö 
golbÄbnlicbfö  «Dtctaß. 

Tombe , » f bet  £eichendefn  ; ©rabftetn  » 
bie ©tabtafel  ; it.  b.  i.  sépulcre.  ba$  ©rab, 
{piur.  bie  ©riber)  ; it.  (©irtner)  ein 
erhabene*  ©eet,  worein  ©artenfruchtc 
benßöintcr  über  eitigefcfclagen  werben. 

Tombé,  ée , part,  et  a(ÿ.  gefallen  î f.  tomber. 

Tombeau , s.  m.  Da*  ©rabmobl  i it,  baô 
©rab,  ( plur . bie  ©ràbcr);  */•  baô  ©c* 
grübmfj , §.  ©.  einer  Samilie  ; it.  fig . 
baô  ©rab,  b.  i.  ber  £ob;  Daô  (EnOc  7 
ber  Untergang  ; tombeau  ober  lit  en 
tombeau , (bep  ben  $apeiicretn)  eine  Ävt 
©ettlaben  , beren  Æecfc  ober  Rimmel 
gegen  bie  $ùfje  $u  abhängig  herunter 

geht  î double  tombeau  , eine  ©ettlûbe , 
beren  ôimmel  gegen.  iîopf  unb  Sû0e 
Ju  abhängig  iff. 

Tombciier , *.  m.  bet  Partner  ; ©chutt» 
fÄrrner. 

Tomber,  v . n.  fatten  ; it,  fallen  , (b.  i. 
herab  fallen)  wie  j.  ©.  Stegen,  ©chnee; 
einfchlagcn,  wie  j.©.  Bonner  ic.  ; it 
auöfaUen,  (auögehcn)  wie  §.  ©.  baö 
Jpaar , bie  3ah»e  , Sehern  ic.  ; a.  (en 
ruine)  jufammenfaUen;  cinfallen;  per» 
fallen  î it.  herab  hinten , wie  j.  ©.  ein 
Vorhang,  ein  Hantel  ic.  ; it-  — sm  qn., 
prop.  et  fig . über  jemanb  Verfallen  ; 
(oon  £hieren  auch) dojicn, fchiegen  (auf 
ein  anbereö  £hter);  it.  tomber,  fig. 
fallen  ; verfallen  ; in  Verfall  gcrathen 
ober  fominen  ; it.  fallen , b.  i.  umfom* 
men;  (gewaltfam)  derben  ; it.  fallen, 
b.  i.  feinen  ©epfall  finden , wie  j.  ©. 
ein  ^heaterdticf,  ein  ©uch  zc.  ; it.fam. 
(p.  einem  SXenfdjen)  perfallen  j abneh* 
men)  ; it.  (ibeol.)  fallen,  b.  i.  fehlen» 
fünbigen;  it.  fallen,  gerathen,  (verfal- 
len) j.  ©.  in  Slrmuth , in  Ungnabe,  in 
©erachtung,  in  eine  Äranfhctt , in  ei» 
tien  3rrthum,  fehler , in  £adet  :c.  (en 

pauvreté , en  disgrâce  , dans  le  mépris , 
dans  une  maladie,  dans  l'erreur,  en  faute, 
dans  le  crime  etc.)  ; it.  (pom  Sffitnb)  fï(h 
legen;  it.  (in  jemanbeô  J)inbe,  entre 
les  nuins  de  qn. , en  de  bonnes  etc.  mains) 

faden , gerathen  ; tomber  aux  pieds  de 


qn. , iemanb  $u  Süden  faßen  ; it.  (pon 
jlùffen)  fid)  (in  einen  anbern  Çluf) 
ergieden  ; it.  (pon  einem  SBeg)  fid)  in 
einen  anbern  Sötg  pcrlieren  ; ( auf  ben* 
felhen  dofjen;  it.  (Pom  £ooö)  auf  je- 
manb fallen  ; it.  jemanben  (in  ber  £bei- 
lung,  en  partage)  jufaBen  ; jemanben 
Su  £het(  werben  ; it.  tomber , T.  (Uhr- 
macher) ablaufen  ; tomber  sous  (le)  vent* 
(©(hifff.)  unter  ben  ffîinb  gerathen; 

tomber  en  défaut , (3ager)  bîf  ©put  bCÔ 
Sffiilbe*  perlieren  ; uon  ber  ^d(>rte  ab- 

f Online  U ; tomber  de  foiblesse , d’inani- 
tion , por  @d)wad)heit , ©ntfriftung 
umfinfen , umfaßen  » tomber  du  haut 
mal,  du  mal  caduc,  bie  faßenbf  ©ud)t 
hefommetl  ; tomber  roide  mort,  plôçltct) 
derben  ; tomber  malade , franf  werben  ; 
tomber  en  enfance  , finbifch  werben. 
Fig.  le  jour  tombe  ; ber  Sag  neiget  fid)  ; 
(bie  9?adjt  bricht  ein)  ; tomber  dans  le 
sens  d’une  personne,  jemanbe*  Meinung 
treffen  J tomber  d’accord , jugebeil  ; tom- 
ber d’accord  avec  qn. , mit  jemanben  einé 
werben,  überein  fommen;  tomber  sous 
le  sens , in  bie  ©inné  (in  bie  Äugen)  fal- 
len i il  m’est  tombé  dans  l’esprit,  e$  td 
mir  eingefallen  ; tomber  sur  un  passage, 
auf  eine  ©tefie  (in  einem  ©uche)  faßen 

Ober  dO§cn  ; le  discours  tomba  sur.  . . , 

bie  «Hebe  fiel,  lenfte  Och  auf . . , , würbe 
auf  « , . gebracht  ; il  faut  laisser  tomber 
cela,  man  mud  nid)t  Darauf  achten;  ce 

discours  (cette  parole)  ne  tombera  pas  à 
terre,  biefeSHebe,  biefeö  ©5ort  wirb  nicht 
auf  bie  ©rbe  faßen,  wirb  nicht  ohne 
SÖirfung  fcpn  ; les  bras  me  tombèrent, 
ich  lief  oor©taunen  bie^)Änbe  finfen; 

tomber  de  son  haut  ; tomber  des  nues; 
il  est  tombé  des  nues  , f.  haut  unb  nue. 
Fig.  et  Prov.  il  ne  sauroit  tomber  que 
debout,  ober  il  tombe  toujours  sur  ses 
pieds  , f.  debout  unb  pied  ; tomber  de 
Scylie  en  Charybde , de  la  poêle  dans  la 
braise , de  fièvre  en  chaud  mal  ; f.  jebei 

an  feinem  Ûrt. 

Tombereau  , #.  m.  bet  ÂOtren  ; ©cfcutt- 
farren  ; it.  ein  Äarren  poß  ; bie  $uhr  ; 
it.  ber  Äarren  worauf  ein  Çfôiffethüter 
jnr  SHichtditte  geführt  wirb. 

Tome,  s.  m.  ber  ©anb  ober  X (kü  *ine< 
©ucheö. 

Tomine,  s.  m.  ein  gewiffeô  f leineö  fpanifchctf 
©olbgewicht. 

Ton,  s.m.  ber  l^on,  ein  fld>  Deutlich  un- 
terfeheibenber  etnjelner  Âlang  ; («Dtufif ) 
bie  îonart  ï it.  ber  ReDeton  ; it.  her  ©çl- 
benton  ; (tabler)  baô  ^erh&ltnid  ber 
färben  gegen  einanber  ; it.  Die  Ârt  unb 
5Betfe,  wie  man  bie  ©timme  im  «Heben 
erhebt  ober  finfen  lÄfjti  bie©angweife  ; 
it.ßg.  bie  Ärt  unb  5Beife  beö  Äuöbrucf  g, 
fo  wie  auch  beö  3nbalt3  Der  Siebe,  unb 
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überhaupt  beg  ganjen  Au§em  05etrageng 
Per  Älcibung,  Stellung/  ©eberbcn  :c, 
le  bon  ton , bet  gute  £on  i ton  de  cou- 
leur, Der  £011  bet  ßarbe,  beg  Œoloritg. 
Fig.  prendie  des  tons  , fict)  ein  Slnfcpen 
geben  ; ü a bien  changé  de  ton»  et  fptidlt 
aug  einem  anbetn  £on;  et  bat  bie 
©proche  fehr  perünbert  ; er  gibt  eg 
ein  Wenig  ni&er  i baissez  un  peu  le  ton! 
flimmt  ein  wenig  h«ab  ; nicht  fo  hoch 

gefprodjen  parler  d’un  ton  de  maître, 

in  einem  gebictherifchen  £on  fprechen  i 

donner  le  ton  i la  conversation,  in  ber 

©efettfdiaft  ben  £on  angeben  ; H Pa  pus 

sur  un  ton  trop  baut,  et  bat  Cg  |U  bod) 

aufgenommen» 

Ton , s.  m.  T . ber  (brafilianifche)  ©anb- 
floh  (welcher  fleh  in  bieftûtie  einfrijjt 
unb  gefAhrliche  ©efchwure  oerurfacht). 

Ton , pron.  person.  possess.  m.  bCin  i beinetî 

Peine;  beineg. 

Tonage , s-  m.  f,  tonnage. 

Tonalchile,  s.  m.  T eine  pon  ben  Pier  %X» 
ten  beg  guineifehen  tyfcfferg. 

Tondage,  s.m.  T.  bag  ©chercn  ber  £udjer. 
Tondailie,«.  f.fam.  Pic  ©ChcrWoUf/©d)Ur* 
WOUe  ; f»  toison;  it.  f.  tonte. 
Tondaison,  s.f.  f,  tonte. 

Tondeur , s.  m.  per  ©chercr  i absol.  ber 
©chaffcbcrer  ; it . — de  drap , de  buis  etc. 
ber  £uchfcherer  ; 05ud)gfcherer  te.;  ton- 
deur de  nappe  » prov.  pop.  ber  ©ChlUÛ» 
roçer. 

Tondin,  ».  m.  T.  eine  h&l|crne  Jorm,  wor* 
über  Orgelpfeifen  ober  anbere  bleperne 
Stohren  gegoffen  werben;  it.  OÖauf«)  f. 

astragale. 

Tondre , v . a.  feheren,  §.03.  ©chafe,  $) un* 
be,  Suchet  ic.;  auc f)  fam.  plais.  jeman* 
ben  benÄopf  fdjeten;  jemanb  fdjeren  ; 
it.  ol . — qn.,  b.i.  jemanb  jum  «Konch 

machen  ; je  veux  être  tondu , si  je  le  fais, 

fam.  ich  will  gefehoren  fepn , ein  ORônch 
werben/  wenn  id>  eg  tbue.  Fig.  et  Prov. 
il  tondroit  sur  un  oeuf , er  ift  ein  ©eij* 
balg/  einÂnicfer. 

Tondu,  ue,  part,  et  adj.  gefehoren  ; f.  ton- 
dre. Fig.  et  Prov.  il  a été  tondu  ( sur  le 
peigne)  ./am.  er  ift  übel  angelaufen  ; 
vu/g.  er  bat  eine  9We  befommen  ; ü ne 
sc  soucie  ni  des  rais  ni  des  tondus,  f. 
rais;  à brebis  tondue  Dieu  mesure  le  vent, 
f„  brebis  ; (f.  aud)  P«W)« 

Tonique,  adj.  c.  T.  (pon  ben  ©îugfeln) 
fpannenb  î (p.  »Kitteln)  ftArfenb  ; it.  adj. 
et  s.f.  Pie  £onifa;  ber  ©runbton. 
Tonlieu , ».  m.  bag  ©tanbgelb  ber  tftAmer 
auf  ben  SDîArften. 

Tonnage,  ».m.  (in  ©ttgtanb)  Pag  £onnen* 
gelb  ; eine  Abgabe  welche  oon  PenÄauf* 
mamtgfehiffen/  nach  Slnjahl  Per  Sonnen# 
entrichtet  wirb. 

Tonnant,  ante,  adj.  bonnemb  i voix  ton- 


nante, fig.  eine  bonnernbe Stimme;  eine 
$onnerfttmme. 

Tonne,  s.f.  bie £onne  ; Pag  3a§ } inf.  ein 
gro^eg  5'ÜÖ»  it.  T.  p.  I,  bouée,  balue, 

it.  bie  ©eetonne,  eine  2lrt  Äreifelfchne* 
den  ; tonne  d’or , eine  £onne  ©olbcg , 
b.  i»  hunbert  taufenb  © ulben  ober£  paler. 

Tonneau,  s.  m.  Pag  Jag  ; (Pgl.  toni.e);  iU 
ein  gewiffeg  3Xa§  §u  flüggen  ©ad)en; 
it.  T.  eine  Sonne,  b.i.  ein  ?Ka§  fowohl 
beg  förperlidjen  SRaumg  eineg  ©chiffeg, 
alg  auch  Per  ©chwere  ; (im  Untern  $aQ/ 
etlie£aft  POn  2000  ^Jfutlb).  Fig.  et  Prov. 
c’est  un  tonneau  (un  panier)  percé , f.  pa- 
nier ; verser  dans  un  tonneau  percé,  per* 

gcbtiche  Arbeit  perrichten. 

Tonneiage,  s.m.  bie  05ottd)er*21rbcit. 

Tonnelé,  ée,  part,  et  adj.  f,  tonnelcr. 

Tonneier , v.  a.  (Jeberwilbbret)  mit  bem 
©am  fangen;  ((.tonnelle);  it.  fig.  fam. 
jemanb  mit  £ift  fangen  / hintergeben. 

Tonnelet , s.  m.  bag  £onnd}en  ; eine  Heine 
£onne. 

Tonnelear , s.  m.  ber  StebhûhnerfÂnger  î f. 
tonneier  unb  tonnelle. 

Tonnelier,  s.m.  ber  Jafjbinber i O&ottdjet » 
(prvcl.  Âûblcr  ; iBüttncr). 

Tonnelle,«./,  eine  (mit  Keifen  überlegene) 
©onimerlaube  / ©artenlaube;  it.  bag 
Kepphühuer*  ober  Söachtel*  ©am  mit 
einem  Keif. 

Tonnellerie , s.f.  Pag  030ttdjet*£anbWfrf  I 
it.  bte03öttd)cr*3öcrfftAtte;  it.  (in$lo* 
ftern)  bte  ©ottcherep  ; Jagbinberep;  bet 
£)rt  wo  bie  Ziffer  unb  Äufcn  flehen. 

Tonner , v.  n.  bonnerit  » it.fig • einen  hef* 
tigen,  bem  Bonner  Ähnlichen  ©d)all 
pon  fid>  geben  ; it.  mit  ©tfet  unb  ^ach* 

v bruef  wiber  jemanb  ober  wiber  etwag 
reben;  eifern. 

Tonnerre,  s.m.  Per  Bonner  ; it.  qqf.  b.  i, 
la  foudre  ; it.  fig.  ber  boitnerAhnlichc 
©chall , j.  Q5.  beg  ©efchüçcg  ; it.  (am 
©chie§gewchr)  Per  <JJuloetfarf  luitichft 
an  ber  ©chwanifcpraube  ; un  coup  de 
tonnerre , ber  £onnerffretd)  ; löonner* 
fchlag;  it.fig.  eine  fchtccf  liehe  Nachricht; 

voix  de  tonnerre , f.  voix  tonnante. 

Tonométre,  ».  m.  T.  per  £onmeffer/  ci* 
«eu  erfnnbeneg  Snffrument» 

Tonsille,  s.f.  T.  f.  amygdale. 

Tonsure,  s.  f.  bag  @cf)«ren  beg  ^aupt- 
haareg  burch  ben  35ifcftof/  unb  bie  ba« 
bep  porfallenbe  (Eeremonie , woburch 
man  in  ben  geglichen  ©tanb  tritt; 
bie  £onfur  ; it.  bie  gefehonte  flatte 

felbft  ; un  docteur,  un  avocat  etc.  à simple 
tonsure , fig,  et  prov.  mipr.  fin  âoftOt/ 

3bpofat  te.  ber  nicht  piel  perfleht. 

Tonsuré,  ée,part . et  adj.  welch«  bte  £on* 

fur  erhalten  hat  te. 

Tonsurer , v.  a.  (einem  ©cifHtchtn)  bie  £ott^ 
fur  geben;  f,  tonsure. , 
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Tonte,  s.  f.  bte  ©djur,  b.  t.  baSBdjeren 
ber  (Schafe  i bie  Söollfdjut  ; it.  bic  £eit 
ber  2öoUfcJ)ur. 

Tontine,  s.f.  bie  tontine , eine  2trt  £ci&* 
rcnten*©efcllfd)aft. 

Tontimer,  1ère  , s.  ber  $bcifbaber  , bU 

îbeifbabertun  an  einer  tontine. 

Tontisse  , s.  f.  papiers  ton  tisses , papicrnC/ 
mit  farbigcriScherwolle  (tonture  de  lame) 
beftreute  Tapeten  î (aud)  papiers  velou- 
tés). 

Tonture , s.  f.  ba$  (Scheren  ber  $ùd)er  ; 
baef^cheren  obcrfScfchneibcn  besuch* 
feö  / eittcö  Icbcnöt^cn  garnies , einer 
JÇjccFe;  (»gl.  tonte);  it.  T.  bie  SXeihe 
«planten , womit  bie  ^arfboljc*  am  un» 
tern  Söerbecf  e »crfleibct  finb  > it.  bie  ge» 
hörige  Bauchung  unb  ba$  barauö  ent* 
flc&ciibc  ©leichgewicht  eines  (Schiffes. 

Topatcbie  ♦ s.  j.  em  Heiner  (Staat  > ein 
tleineö  ©ebietb. 

Topaique , s.  m.  ber  £ert  eines  deinen 
Staates  ober  ©cbietbeS. 

Topase , *.  j . ber  £opaS,  eine  2trt  gelber 

• (Ebeltfeine.  ' 

Tope  ! inttrj.  £opp  1 wohlan  ! eS  bleibt 
habet)  ! es  gilt  ; id)  bin  cs  jufrieben  ; 

(f.  au  Cf)  loper)  ; topc  et  tingue  , (b.  i.  je 
tope  et  je  tiens  >)  fam.  tef)  halte  bie  ge» 
fcijtc  ©umntc  ; (f.  toper)  ; it.  ber  9înb* 
me  etneö  gewiffen  fcanjofit<hen2Öürfcl* 
fpiels. 

Topi-r,  v.  n.  (im  (Spiel)  ben  (Einfaç  beS 
äXitfpiclcvS  haften  ; eben  fo  met  feßen  ; 
(f.  aud)  tenir)*,  it.  fig.fam.  einen  3$or* 
(d)Ug/  einStnerbictbcnaimebmen;  mit* 
machen  ; mitbalten  ; j’ai  massé  dix  du- 
cats, il  n’a  pas  voulu  toper,  id)  babe 

‘ jebn  Zutaten  gcfcçt,  er  bat  fîc  aber 
nicht  batten  wollen  ; je  tope  a tout,  fam. 
id)  bin  alles  jufricben  ; (f.  auch  tope). 

Tophes,  t.  f.  plur.  T.  artbtitifch«  Ânoten 
an  ben  ©elenfen  unb  iSeinfugen. 

Topinambour,  s.  m.  bic  ( bobe)  fnotttge 
(Sonnenblume  ; bie  (Erbbirne;  ber  <£rb» 
apfcf  ; bas  (Bchweiubrob  ic. 

Topique , adj.  c,  T.  remède  topique  , it. 
s»  m.  un  topique,  ein  äußerliches  unb 
auf  ben  fronten  £beil  felbff  aufjufe» 
genbeô  lOtittel  ; it.  les  topiques,  s . m. pl. 
ber  Sabine  einer  Sfbbanblung  beS  2lrt» 
ffotelcS,  beS  Çicero  te.  worin  bie  ûuel* 
ïen  ber  rbetorifeben  93cwciSgrùnbe  ent* 
halten  finb. 

Topographe , s.  m.  ber  £opogtapb  î ber 
QÔefdjrcibcr  einjelnet  Ûerter  in  einem 
£anbei  ($um  ttnterfchiebPoneéogTapbe), 
it.  (gabier)  ein  «profpeftmabler. 

Topographie,  s.f.  bie  £opogCÛpbiC  } £)tt* 
befebreibung  ; f.  topographe. 

Topographique,  adj.  c.  topograpbifdj. 

Toquart,  s.m . pop . plais,  einer  ber  sine 
limbe  (f,  toque)  trägt. 
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Toque , s.f.  eine  gîetdj  bobe  rtmbf 
ober  2frt  Jpute  mit  einem  Heilten  9tanb; 
it.  eine  2trt  «ftonuenfcbleper  oon  robci 
£einwaitbi  it.  T.  bas  (Schilbfraut. 

Toquer,  v.  a.  ol.  et  burl.  b.  i.  toucher;  it. 
frapper  ; it.  (les  venes)  bic  ©lAfer  (bcpm 
Stinfen)  jufammen  flößen  ; qui  toque 
l’un , toque  l’autre  ; prov.  wer  einen  an* 
greift  ober  bclcibigt , greift  auch  ben 
anbern  an. 

Toquet , s.  m.  eine  Sfrt  £aubc  ber  gemei* 
nen  Söcibet  unb  tfinber. 

Tor,  s.  m.  ol.  unb  ( jur.)  b.  i.  taureau  ; le 
tor  et  le  ver,  b.  t»  le  taureau  et  le  verrat. 

Toraiiie , s.  f.  T.  bie  ©arte , ein  Ort  wo , 
man  ©etreibe  bôrrt. 

Toral,  s.  m . ein  SHailI  î f.  lisière. 

Torasse , s.  f.  T.  eine  Äub  / bie  immer 
rinbern  will , unb  baber  wenig  SDîildj 
gibt. 

Torche,  s.f.  bie  ^ecfjfacfel  ; bie  ^arfef  » 
it.  ber  ©tvobwtfd) , welchen  man  unter 
bie  behauenen  2BerfHcine  legt,  wenn  fie 
oon  einem  £)rt  jum  anbern  »erfuhrt 
werben;  it.  bcr  SÖifch/  'Jolfter,  SXing, 
etwaö  auf  bemÄopf  ju  tragen  ; (f.  auch 
tortillon);  it.  T.  ber  SKeif  ober  SHanb 
eincö  gef!od)tenen  ÄorbeO  ; it.  eine  SXeibe 
ober  £agc  oon  »ier  ober  fünf  Steifen  an 
einem  ((£ifeubänbler)  ein  ißunb 

ober  eine  «Xottc  ©ifen*  ober  «OîeiTing* 
©rabt  ; it • (bei)  ben  SwiebclbÄnblcrn) 
eine  mit  (Stroh  umwunbene  (Stange  , 
woran  bie  ^wiebeln  gehängt  werben  ; 

it.  torch«s.^/wr.  les  torches  funéraires,  btt 
£ekf)cnfflcfcln  ; it.  torches,  0äger)  bie 
£of»mg  beöSRothwilbbrctö;  (f.  aud)  fu- 
mées) ; it.  torches , (Chirurgie)  f.  fanons. 

Torche-cul , s.  m.  pop.  prop.  it.  fig.  rmpr. 
ber  SBifd)  ; vulg.  Slrfdjwifd)  ; it.  eine 
fdjlcchte,  nid)tObebcuteiibc  ©achc. 

Torche-ne2,  s.  m.  (Jpuffcf)ltt.)  bie  53rämfC/ 
«DfcÇîange , womit  man  bic  Oîafe  beÿ 
«Pferbeö  Hemmt  ; f.  auch  moraines. 

Torche-pinccau , s.  m.  ber  Sßifchlappcn  bet 
SÄabler/  bie  fpinfcl  baran  abjuwifchen. 

Torche-pot,  s.  m.  ber  ©raufpecht/  ein  Hei- 
ner grau  unb  weitfer  33ogef. 

Torché,  ée,  part,  et  adj.  gewifcht  » abge* 
wifcht  IC.  ; gefleibt. 

Torcher,  v.  a.  wifchen  ; ûbwifchen  ; auf* 
wifchen;  reinigen  ; puçen;  it.  T.  mit 
£ebm  bewerfen  ; (f.  torchis);  il  n’a  qu’à 
s’en  torcher  le  nez , la  barbe  , prov.  pop . 

er  fann  ficb  nur  baö  5Dtaul  baran  wi- 
fchen ; er  fann  fkh  nur  bie  £uft  baut 
»ergeben  lafîen  ; wirb  ihm  nicht  ge- 
lingen. 

Torchère , s.f.  ein  hoher  ftacfeltfubf. 

Torchett« , s.f.  T.  bie  Säbne,  welche  mit- 
ten in  bcm33Qbcneinc$Äorbc$  gcjloch* 
ten  fuib« 


Digitized  by  Google 


Tore  Torq 


Torq  Tort  122 3 
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Torchis,  1.  m.  T.  mit  ©tr  ob 
£ebm , bie  SEBÄuöc  barnit  $u  beroerfen. 
Torchon,  s.  m.  ber  2Btfcblappen  î ©cbeuer- 
lappen  ; SSifcblumpen  ; baô  ©cbeuer* 
tueb  ; it-  ber  ©trobwifcb  î ©djeuer  wifcb  i 

cette  feinme  est  faite  rornme  un  torchon, 

t>icfe6  SBeibObilb  tfi  febr  fcbmtitjig. 

Torcol  , Torcou , s.  m.  ber  2Bcnbfbûl$  / 
JpûlSbrefcer , eine  2lrt  ©pecbt. 

Tord  âge,  s,  m.  T.  bû$  3»tmen  ÔUf  ber 
3»irnmûble>  ba$  einfache  ^minien  ber 
©;ctbe. 

Torde , s.  f.  T.  ein  ringfitmig  gelegte* 
unb  iufûmmen  gewuttbeneé  £au , f.aud) 

sauve-rabans. 

Tordeur,  euse,  s.  T.  ber  3»irner  ; bte 
3»trnerinn  ; it.  ber  SSoUbreber  te. 
Tordiie , s.  m.  baô  £)rebfraut,  (<j)ffan$c). 
Tordre,  v.  a.  breben  i r/-(@cibe  te.)  fir- 
nen ; tordre  du  linge,  20àfcf)C  auOringClt, 
ÛÜÔWinbCtt  î tordre  le  bras  , ben  2lcm 
»erbreben,  perrenfen  ; tordre  le  nez,  la 
bouche , bie  9îafe , ben  SDtunb  perbre 
&en;  tordre  le  cou,  bcnjpal*  umbrc&en; 
tordre  une  branche,  einen  ^WÛl/  Slftûb 
breben  ; tordre  des  hares , ©etben  ÎUfûm* 
men  flechten,  jufammen  breben;  tordre  le 
corps, ben  £cibperbreben,  frummen  unb 
biegen  ; allerlei)  fouberbare  u.  unnaturU 
tbe@eberben  macben,  Fig.  et  Prov.  tordre 
le  sens  d’une  parole  , ben  23er(tönb  eine* 
SEBorte*  perbrebenj.tordre  un  homme,  in 

jemanb  bringen,  baß  et  mit  ber  ©pvidjc 

berauô  foü  ; il  ne  fait  que  tordre  et  avaler, 

prov . e*  ifl  ibm  nur  ein  ©d)lud  unb  ein 
îOrucf;  er  frißt  wie  ein  Söolf;  si  on  lui 
tordoit  le  nez,  il  en  sortiroit  du  lait,  et 

ifl  noch  ein  iunger  ©elbfcbuabef. 
Tordu,  ue,  part,  etadj.  gebrebetî  gcWUtt- 
ben  î gefrûmmt  ; gebogen  te,  f.  tordre; 
( f.  flucb  tors , torse  unb  torte  ; adj.) 
Tore , *.  m.  T.  ber  $fûbl  /-  ein  gewiffe* 
©lieb  am  ©üulcnfuß , roelcfccö  einen 
halben  Jirfel  hübet  i tore  corrumpu,  ein 
gebrudter  <Pfu&l. 

Toreumatographie  , s.  f.  T.  bie  $5efcfjrei* 
bung  be*  halb*  erhabenen  ©cbntijwerfö 
ber  3tlten. 

Torraantille,  s.f  T.  bie  £otmetttttt  Î bo* 
Sßabelfraut;  ©iebenfmgcrfraut. 
Tomtinai,  s.  m.  T.  ber  tüienbaum  ; ©per 
berbaum  » f.  sorbier. 

Toron,  s.  m.  T.  bie£il$e,  eine  oierfübige 
©djnur , moraux  £àuc  unb  ©rile  ge 
brebet  »erben. 

Torpeur,  s.f.  (2Keb.)  ein  hoher  ©rab  ber 
©cbÜfrtgfeit  ; it.fig.  bie  ©cblaffucbt. 
Torpille,  s.f.  T.  ber  £ tant  pfjtfcb,  Sitter 
ftfeh , Saubßfcb. 

Torque,  s.  f.  (®ap.)  tint  gefcblungene 
©iitbe  auf  bem  £elnt. 

Torquer , v.  a.  torquer  (jjIjis.  filer)  le  tabac, 

ben  $abaf  fpinncm 


, a.  m.  Prov.  pop.  donner  le  ober  tin 
torquet  à qn. , icrnanb  Itßtgerwetfe  fan- 
gen, ermtfcbcn;  vulg.  einen  anfubren; 
binterS  £i(bt  fuhren  ; donner  dans  le 
torquet,  ftch  anfubren  laßen  i (ogl.  tra- 
quet). 

Toiquette,  s.f.  ein  Zimbel  ober  eine  ge- 
»tife  Slujabl  in  ©trob  eingepadter  ©ce- 
flfebe. 

Toiqueur , s.  m.  T.  ber  £abaffiptnner  ; f. 

torquet. 

Torréfaction  , s.f.  T.  baö  SKißen  Î bie  3l6- 
jiung  Î f.  torréfier. 

Torréfié,  ée,  part . et  adj.  gcrèflet  K* 

Torréfier;  v.  a.  T.  rôtfen,  b.  i.  Übet  bCttt 
Jeuer  fcbncU  trodfnen. 

Torrélage , r.  m.  T.  baS  ©ôrtgelb  j (betgî. 
toraille). 

Torrent , s.  m.  ber  SKegenbad)  ; prop.  et ßg. 

bte  $lutb  i ber  ©trom, 

Tomde,acÿ.  c.  zone  torride,  tâe  beiße  3otIt; 

ber  beiße  (jwifeben  ben  bepbcn  SBcnbc- 
freifen  liegenbe)  CSrbftrtch* 

Tors,  Torse,  adj.  gebrebt  ; it.  Petbrebt  j 
ûucb : gejwirnt;  (f.  tordre);  flatt  toise 
tm  fim.  fagt  man  aucb  pop.  torte,  |.  '^5. 
jambe  torte , bouche  torte  , fin  pcrbtcb- 
tcô,  febiefeé  55ein»  ein  perbrebter  :c* 
«Kimbi  colonnes  torses,  gewunbene  @iu- 
len. 

Torse,  s*  m.  ber  Stumpf  einer  ®ilbfâule ; 
inf.  ber  berühmte  $orfo  in  SKomj  (pgU 
tronc). 

Torser,  v.  a.  T.  Sßinbungen  um  eine 
©Äule  tc.  machen. 

Tort,  s.m.  baö  Unrecht;  it.  bct©cbabe; 
it.  ber  ftacbtbeil;  mettre  le  tort  sur  qn. , 
bic  ©djulb  auf  jemanb  febieben  ; mettre 
qn.  dans  son  tort,  eilten  tiberwetfcn,  baß 
er  Unrecht  habe  i redresseur  ( ober  fam. 
réparateur)  des  torts , f.  redresseur , répa- 
rateur ; faire  tort,  ©cbaben  jufugen  ObCÇ 
tbun  ; febaben  ; nadjtbeilig  fepn  ; les 
morts  ont  toujours  tort,  prov.  bie  £obteit 
haben  immer  unrecht  (»eil  fie  fid)  nicht 
mehr  perantworten  fünnen). 
à Tort,  adv.  mit  Uured)t;  uttbilltgerweife; 
à tort  et  sans  cause,  »iber  SXc Cbt  unb 
^iUigfcit  tc.  î à tort  et  à travers , it.  à 
tort  et  à droit,  unbebacbtfanter , unbe- 
fonnener  Sßetfe  ; in  ben  £ag  hinein. 

Torte,  adj.  f.  pop.  f.  tors,  torse. 

Tortelle , s.f.  bet  J&Cbcrtcb  î »tlbct  ©Ctt fi 
f.  vélar. 

Torticolis,  s.  m.  rin  ßeifet  fyoM  ; (alö  ciue 
SSefcbwcrlicbfeit  betrachtet)  ; it.  adj . bec 
einen  ßetfen  £al$  bat  ; vulg.  ein  Ärumrn- 
balöi  it.ßg.fam.  ber  ^>eud)ler;  Äopfi 
Jünger. 

Tortii,  s.m.  (SEBap.)  bi«  um  einen  «Stob- 
renfopf  gewunbette  SÖinbe  ; it.  bte  ge- 
»unben«  IHübu  fin  gewißen  mufctfalfr 
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frhen  Sndrumentcn , j.  «8.  <m  TBalb 
bornera  te* 

Tortillant,  ante,  adj.  (SBûp.)  Wflg  fî(b  fc&tail* 
genfôrntig  um  etwag  wtnbct. 

Tortillard,  adj.  m.  bois  tortillard,  (ffordw.) 
frumm  gcwacbfeneg  jÇwtj. 

Tortillé,  ée , part,  et  adj.  gebrehet;  geWUtt» 
l>ert  }C*  f.  tortiller. 

Tortillement , ».  m.  bag  £)tehen  ; SBinben  ; 
Jufûmmenbrcben  ic.  ; it.  ber  3udanb  ei- 
ner gcbrchten  / gewunbenen  :c.  ©acte  ; 

(f.  tortiller);  il, ßg.  fam.  ber  UntWCg  i 
bie  Slugfludjt;  bag$rchen  unb  Sôenbèn. 
Tortiller,  v. a.  brebeti  ; roitiDen ; jufammen* 
breben  \ tortiller  une  mottaise,  ( ber)  beil 
gimmerleuten)  ein  gapfenlod)  bobren 
ober  öffnen  i it.  tortiller,  v.  n.  ßg.  fam. 
Umwege  ober  Slugdûchte  fueben  ; fid> 
wenben  unb  breben  ; niebt  ben  geraben 
2Beg  geben. 

Toitiiiére,  »./.  ber  ©djlangenwcg  bureb 
©ebufebe. 

Tortiiiis , ».  m.  (©auf.)  Keine  gewunbene 
Sterathen  an  biurifeben  SGBerfen;  (pgl, 

rustiques.) 

Tortillon , ».  m.  ber  £aarwuld , 3ôutd  / 
bergleieben  gemeine  sjjîôbcben  um  ben 
Äopf  tragen  ; it.  fam.  ein  Æ)ienftmâb* 
dien  (bom  £anb)  welcbeg  einen  folcben 
£aarwuld  trägt  ; it.  ein  Söutd , SBifd) 
Sîing,  etwag  auf  bem  tfopf  ju  tragen  ; 
(f.  aucb  torche  unb  bourrelet). 
Tortionnaire,  adj.c.  (jUt.)  gewalttätig  î 

unbillig  unb  wibcrrcditlicb. 

Tortis,  ».  m.  mehrere  jufammen  gebrchetc 
gäben  #anf,  ©cibc  te.  ; eine©trâbne; 
it.  T.  ein  gewunbener  SBad)gdocf  ; it . 
(2Dap.)  bie  tycrlcnfdjnur  umbie©aro» 
nenfrone  herum  ; un  tortis  de  fleurs,  oi. 
ein  gewunbener  ©lumenfranj. 

Tortoir,  ».  m.  ber  Ânebel,  womit  bie  gnbr* 
teute  eine  îabung  fed  fnebetn. 

Tortoreiie , ».  /.  oi.  eine  Ärieggmafcbine/ 
©teine  bamit  ju  werfen. 

Tortu , ue,  adj.  (p.  tyerfonen  unb  ©adjen) 
frumm  ; un  chemin  tortu,  éin  frummer 
<©eg  î le  boi»  tortu , fam.  b.  i.  la  vigne, 
ber  SXebftocF.  Fig . un  raisonnement  tortu, 
ein  fdjfrfrg  Urtj)f  fl  » avoir  l’esprit  tortu , 
einen  oerfebrten  ©tnn  haben. 

Tortue,  #./.  bte  ©djilbfrote  i it.  (bei) ben 
Sitten)  eine  2trt  ©chirmbad)  ober  ©chilb» 
badj/  fo  bie©olbaten  mit  ihren  ©(bit- 
bem  bitbeten;  it.  (geuerw.)  ol.  eine 
aug  jwep  metallenen  ©(baten  belieben» 
be  Slrt  oon  fpetarben , womit  man  ©rö* 
efen  auffprengte  ; it.  ber  Sftabme  einer 
«ewiffen  SJflanje;  it.  (£bir.)  bie  ©chilb» 
ttötengefcbwulji  ; it.  bie  ©cbilbfröten« 
binbe  ; it.  ( ©otan.)  bag  ©ebilbfröten* 
fraut;  it.  eine  Slrt  gabrjeug  mit  einem 
hoben  SJerbecf  ; marcher  à pas  de  tortue, 

jCg./am.  fc&r  langfam  einbet  geben. 
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Tortué,  ée,  part,  et  adj.  gefrummt  JC. 

Tortuer,  v.a.  frumm  machen;  frummen; 
breben  ; btegeit.  Se  tortuer,  v.  r*fL 
frumm  werben. 

Tortueusement,  adv . frumm;  in  bie &rùm» 
me  ; fcblangenweife  ic. 

Tortueux,  eus«,  adj.  (meid  »on  gtuffen/ 
Segen  unb  ©djtangen)  frumm;  gt* 
frûmmti  fdjlangeuwcife  gebenb;  (PgU 

sinueux). 

Tortuosité,  s.f.p.us.  bie  tfrumme;  (pgl, 
sinuosité). 

Torture,  »./.  bie  golter  ; torture  ; gericfyt* 
litbe  Reinigung  ; (f.  aud)  question)  ; it. 

~ ßg • bie  göltet/  harter/  b.  i.  ein  hoher 
©rab  berSlngd  ober  f ôrperlicber  ©cbmer* 

JCU  » donner  la  torture  à son  esprit  ober 
sou  espiit  à la  torture,  ßg.  f|(b  ben  £opf 

über  etwa*  jerbrechen. 

Torturer,  v.a.  ol.  et  crit.  b.  i.  tourmenter , 
foltern  ; quälen  ; peinigen. 

Tory,  ».  m.  (engt.)  bie  J&ofpartcp  inCng- 
(atib. 

Toscan , ane,  adj.  togfanifd)  ; l’ordre  toscan, 
T.  bie  togfanifdic  ©âulenorbnung  ; bie 
erfie  unb  ettifacbfU  ©àulcnart  ; (auch 

l’ordie  rustique). 

Toste,»,  m.  (engt.)  bas  ©cfunbheittrinfen; 
bag  grinfen  auf  bie  ©efunbbcit  einer 
abwcfenbcn  tycrfon  te. 

Toster  .v.a.  — qn.  (aud)  absol.)  auf  bie 
©efunbheit  einer  abwefcnben  <perfon 
trtnfen  ; (aug  bem  ©ngtifeben). 

Tôt,  adv.  balb  ; bep  3eitel*  f früh  ï tôt  ou 
tard,  über  furj  ober  lang;  früh  ober 
fpàt;  si  tôt  que,  fobalb  atg;  qui  donne 
tôt,  donne  deux  fois,  prov.  mer  hatb  gibt/ 

gibt  boppett. 

Total,  ale,  adj.  gaitj  ; gânjtid);  PÔUtgî 
it.  le  total , ».  m.  bag  ©anje  ; bie  pôllige 
©umme  ; alleg  jufammen. 

Totalement , adv.  gan^  i gÖnjIicb  ; PÖttig  » 
gau j unb  gar. 

Totalité,  s.  f.  bag  ©an je  IC.  î (f.  le  total , 
».m.)j  la  presque-totalité,  fa d bag  ©anjf. 

Toton , ».  m.  ber  $rebwurfe(. 

Touage,  ».  m.  T.  bag  ©UgfteVCn  ; f.  touer. 

Touaiiie , »./.  eine  über  einer  StoUe  auf* 
gehängte  ^anbquehte;  ein  foldjeg  Jpanb* 
tUd)  (essuie-main)  ; büg  SHoUtlld). 

Toucan , ».  m.  bie  brafttianifd)c  Steider  ; 
bie  amerifanifche  ©aug  / ein  fubtichetf 
©edirn. 

Touchant,  ante , atÿ.  ßg.  tubrcnb;  (bf* 
weglid))  ; point  touchant,  (©eom.)  ber 
©erûhrunggpunft  ; ( aud)  point  de  con- 
tact). 

Touchant,  prèp.  betreffenb  ; antangenb;  an* 
gehenb  ; wegen  ; in  'Betreff. 

Touchante,  ».  f.  T.  f.  tangente. 

Touchau,  ».  m.  T.  bie  ©trcicbnabetî  $ro* 
biernabet  ; (aud)  raîguiiie  d’essai). 

Touche,  s.f.  (auf  Ätapieren/  ûrgetn  K.) 
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Der  ©riff»  ÄlaoiS;  (pkr.  ÄlaoeS)  ; it. 
touches , bie  ©riffe  ouf  bem  ©riffbrct 
(manche)  eiltet  öiolilie  JC.  î H.  touche, 
Der  ©tricfc  ouf  Dem  <probterAein  ; it. 
Der  ©riffel  ober  Beiger  ber  Äinber  bepm 
SBuchftabiercn;  //.  baS  ©tàbchcn  beprn 
©t&bchenfpiel  (jonchets)  -,  it.  (üRabler) 
Der  tyinfelflrid)  ; $arben  - Auftrag  ; bie 
art  bie  färben  aufjutragen;  it.fig . bie 
çOîonier,  ber  ©Hel  eines  £id)terS,  eines 
©cbriftfletterS  ; it  fig.  fam . ber  ©treid), 
©d)lag,  ©tog , b,  u ûberfc.  ein  wibri* 
ger  BufûD , er  beflebe  in  Âranfbcit  / 
©chaben , SÔerluft  ic.  ; pierre  de  touche, 
prop.  et  fig*  ber  tyrobierfletn  ; la  touche 
des  arbres,  (9Jîablcr)  ber  23atimfd)lag  / 
D.  t.  Die  Sorftcllung  beS  £aubwerfS. 

pig,  je  donnerai  encore  une  petite  touche 
i cet  ouvrage  , id)  totll  biefes  Sffîerf  nod) 
etn  wenig  burcbgeben  ; il  craint  u touche, 
pop . er  nimmt  fld)  febr  in  Sicht;  er 
fürchtet  fîch  rot  ben  ©chlagen  je.;  se 
connoitre  au  paire  et  à la  touche,  ben 

tnnern  SBertb  einer  ©acbe  wo&l  ber* 

flehen,  . # 

Touché , ée , part,  et  adj.  berührt  K*  (f. 
toucher)  ; jouer  au  gage  touché,  f,  gage; 
dame  (ober  pièce)  touchée,  dame  jouée, 
prop.  et  fig.  f.  dame. 

Toucher , v.  a.  et  n.  ( qch. , qn. , à qch. , ) 

berühren  ; anrùhren  ; anfûbleit  ; befùh* 
Ieit  ; (synon.  manier)  ; it.  (meifl  à qch.) 
nahe  an  etwa«  flogen , reichen  ; it.  tou- 
cher,  v. a.  baSÄlaoicr , bie  Orgel)  foie* 
len  (ober  fchlagen)  i it . mit  einer  $eit* 
f d)c,  mit  einem  ©teefen  ie.  antreiben; 
vor  fld)  hertreiben/  wie  §.  23.  cine£cr« 
De  ic,  ; a.  (©olb  K.)  auf  bem  probier* 
flein  flreicben  î probieren  ; it-  (©clb) 
empfangen  i bejiehen  ; einnehmen  ; in 
Empfang  nehmen  î it.  toucher , v.  a.  fig- 
eine  ©adje  berùbten;  berfelben  erwöb6 
nen;  €rwÄbnung  ober  Reibung  baoon 
tbun  ; it.  jemanb  ober  eine  ©ad)e  au* 
gehen , betreffen  ; anlangcn  ; it.  jemanb 
angeben/  jemanben  angeboren/  b.  i.  nahe 
mit  jemanben  oenpanbt  fcpn;  it.  jemanb 
rühren,  bewegen  ; jum  «Stitleiben,  jur 
3àrtlid)feit  :c.  bewegen  ; jemanb  erwei« 
eben  ; it.  jemanb  angeben , b.  i.  beleibi* 
gen.  Se  toucher,  f.  riß.  einanber  beruh5 
ren  ; an  einanber  flogen  ober  Hegen  ; 
Did)t  neben  einanber  flehen  ; it.fig.  ( o. 
fjjcrfonen)  einanber  angehören;  nahe 
mit  einanber  »erwanbt  fepn  ; it.  tou- 
cher, v.n.  à qch.  9 fig.  etwa*  anrùhren, 
ongreifen , b.  i.  etwa«  baoon  wegneh* 
men;  it.  fleh  an  etwas,  an  jemanbes 
Stecht  K.  oergreifen;  (Eingriffe  in  etwas 
thun  ; fleh  etwas  unrechtmögigerwcife 
anmagen  ; jemanbes  Rechten  tc.  2ib* 
Druch  thun  ; u • etwas  angreifen,  anta* 
flett;  b,  u (im  guten  unb  böfen  SScrflatib) 


eine  SBer&nberung  an  etwas  machen  ; et* 
was  oerönbern;  it.  (einem  Bcitpunft/ 
SiugenbHcf  ic.)  nahe  fepn  ; n touchrr, 
v.  n.  absui.  (o.  ©diiffen)  auf  beit  ©runb 
flogen;  aufflogen  ; toucher  les  côtes,  an 
bte  Äuften  anfabten  ; bafeibfl  lanben  ; 
(in  ber  ©eefprache)  auflaufen  ; touches 
dans  la  main,  gebt  mir  bie  $anb  bütauf; 
ich  lagt  ein  î toucher  un  troupeau  devant 
soi,  eine  jrjerbe  oor  fld>  her  treiben; 

touche , cocher  ! allons  plus  vite,  fahr  JU/ 

(peitfch  ju)  Äutfdjerl  wir  wollen  ge* 

fchWinbcr  führen  ; T.  toucher  la  forme  , 
pBuchbr,)  bie  ftarbe  auftragen  ; le  cerf 
a touché  au  bois,  ber  3j>irfd>  hat  fein 
©ebörn  (am23aum)  gefegt,  abgeneben; 

toucher  bien  les  paysages,  les  arbres,  gutC 

£anbfchaften , einen  guten  25aumfd)lag 

mahlet!  ; ce  tableau  est  bien  touché,  bic- 
feS  ©emàhlbe  ifl  gut  behanbelt  ; toucher 
bien  une  passion , eine  £eibenfchaft  gut 
ûuSbrutfen,  fehilbern  ; toucher  au  but , 
bas  BHl  treffen.  Fig.  vous  y avez  tou- 
ché de  prés,  ©te  haben  eS  bepnahe  ge- 
troffen , errathen  ; u y a touché,  (pon 
einem  ©chriftflcUer)  er  hat  mit  bar  on 
gearbeitet;  toucherau  doigt,  toucherau 
doigt  et  à l’oeil , mit  J^&ubcn  greifen  ; 
fehr  Har  unb  beutlich  einfehen  ; (f.  auch 

doigt)  ; ne  touchez  pas  cette  corde  , be- 
ruhten ©ie  biefe  ©aite  nicht  ; reben  ©ie 
ntChtS  hiePOn  i (f.  aud)  corde)  ; il  semble 
qu’il  n’y  touche  pas,  er  flellt  fld)  alS  Oh 
er  cS  nicht  perflehe,  als  ob  er  nichts  ba- 

POU  Wiffe  ; cette  affaire  ne  touchera  pas 
à terre,  biefe  ©ache  wirb  ohne  ©chwie- 
rigfeit  ablaufen  ; fie  wirb  feinen  3ln- 
flanb  leiben  ; laissez  - vous  toucher  i la 
pitié , laffen  ©ie  fldj  jum  ÜJîitleiben  be- 
wegen ; il  dit  cela  de  bouche , mais  le 
coeur  n’y  touche,  f.  bouche. 

Toucher,  s.  m.  baS  ©efubl  î it.  baS  Juglett/ 
21nfuhlen  ; berühren  ; it.  baS  ©pteï , 
b.  i.  bie  ©pielart  eines  Âlaoierfpielertf, 
ÛrgelfpielerS  ic. 

Toucheur,  s.  m.  (im  Q5ergbau)  ber  ©opel- 
treiber  ; berjenige  welcher  bie  <pferbe  am 
@ôpel  ober  £ebejeug  antreibt  ; f.  tou- 
cher. 

'loue,  s.f.  ein  plattes  Jahrjeug,  beffen 
man  fld)  auf  Jlüffen,  unb  inf.  aufbcc 
£oire  bebient  ; it.  footel  als  touage.« 

louée,  s.  f.  (©chifff.)  bie  €infûrjutigS- 
linie. 

louer,  v.  a.  T.  (ein  ©chiff)  bugfleren , 
b.  i.  bureb  einen  porauS  geworfenen 
Slnfer , ober  burd)  ein  ans  £anb  befe- 
fligteS  £au  herbep  jiehen  ; (pgl.  remor- 
quer). 

Toucux,  s.  m.  T.  ber  Söutf*  ober  55ugfler- 
Slnfer;  f*  touer. 

Toufan , s.  m.  T.  ber  Sßirbclwinb  tur  ©ce. 

Touftè,  s.f.  bet  $ufcb  / 55ufchel/  i * 25* 
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gebet»,  Blumen,  ©inber,  £aare  ie.  ; 
touffe  d’arbres,  eût  bicfeö  ©cbufd)  ; flei- 
itcô  ©ebôls  te.  ; auch  ba*  gt une  ©làtter* 
unb  21fl‘5©erf  ber  ©dume  ; aud)  baé 
©ufchbolj,  Unterbot  an  ben  ©Anmcn  ; 
par  touffes,  bttfchel  weife. 

Touffeur,  s.f.  ber  £>nnff  ; bic  warnte  2ug-, 
bûttftung  in  einem  eingefchloffenen,  febt 
beigen  Orte. 

Touffu , ue , adj.  bufchtg  ; bief  belaubt  ; 
biefft,  wie  j.  35.  ein  ©aum  , eût  ©e* 
b6iS  îC.  î barbe  touffue,  cill  bichter,  gor* 
fer  ©art. 

Toug  ober  Touc,  s . m.  ber  Stogfcbwif/ 
eine  2lrt  turfifeher  ©taubarten. 

Toujours,  ado.  ûücjeit ; immer»  immer- 
fort; immetbar;  ftdtö  ; a» Jam.  inbeffen; 
unterbeffen  ; weuigfienö  ; junt  wenig* 
g en  ; benttoch  ; beffen  ungeachtet;  tou- 
jours va  qui  danse  , prov.  f.  danser  -, 
toujours  pêche  qui  eu  prend  un,  prov.  f, 
pêcher. 

Toulet , s.  m.  f*  tolet. 

Touletiére,  s.f-  T.  bfl$  Stubetboll  » f.  tolet. 

Toupet , s.  m.  bûô  ©ùfchcl  ipaare  ; ber 
JDaarfdwpf  ; ©chopf  ; inf.  baô  £oppeb 
ober  £ uppeb  (auf  ber  ©tira)  î it.  bas 
©tirnhaar  ber  tyferbe  ; it.  toupet  de 
barbe,  ber  gwicfelbûrtj  toupet  de  bois, 
de  sapins  etc.,  fin  fleincg  ©cbufch,  ein 
fcannengebûfd)  :c.j  quand  son  toupet  lui 
prend , prov.  fam.  wenn  ibn  bie  Starr* 
beitanfommt;  iu  wenn  et  ungebulbig/ 
wenn  er  loriiig  wirb. 

Toupie,  s.f.  ber  bimförmige  Äreifef , ber 
unten  mit  einer  eifernen  ©pifce  »erfe* 
ben  tff. 

Toupiller,  v.  n.fam.  ohne  eigentliche  ©e* 
fehiftigung  bin  unb  ber  laufen , herum 
laufen. 

Toupillon,  s.  m.  (de  cheveux,)  ein  f (einer 
Jpaarfchopf  î ba$  ©ufchelchen  £aare  ; 
(f.  toupet)  ; it.  ein  ©ufchelchen  ©Idtter 
ober  SÖirr*  Steifer  an  ben  ^omeranjen- 
biuinen. 

Touquet , s.  m.  eine  &rt  ©raSmticf  e ; f. 
roussette. 

Tour,  «.  m.  ber  Umlauf;  Ärcidauf;  £auf, 
*.  ©.  eine«  ©eftirncg , Stabeg  :c.  ; it. 
uberb*  ber©ang,  bie  gahrt,  eine  Steife 
«ach  einem  Ûrt  bin;  it.  (inf.  bep  ben 
©olbatctt)  bie  Söenbung  ; it.  ber  Um* 
freiö  ; ber  Umfang  ; it.  (du  visage)  ber 
Æopf , bie  ©efïcbtSbilbung  , in  2(nfe* 
bung  ber  Sîmtbung  te.  ; it.  baéienige 
womit  etwag  befcçt  ober  beh&ngt  ift  ; 
mi  làngff  bem  Staub  ober  an  batf  àtiget- 
fie  €nbe  oon  etwag  gefegt  id  ; (f.  bie 
©eofpiele);  it.  fig.  bie(wi$ige,  ange- 
nehme te.)  SDenbung , welche  matt  ei- 
nem ftubbruef , einem  ©ebanfen  gibt  ; 
ber  ©chwung  ; bie  2(rt  unb  5Ceife  et- 
mi  ju  fagen,  $u  tbun;  it.  biefteibe, 


bie  bedimmte  Orbnung , nach  welcher 
mehrere  iperfönen  ober  ©achen  auf  ein*  ] 
anber  folgen  ; it.  ein  giftiger , betrüg*  1 
lieber)  ©treich,  (bab  ©tuef)  fo  man 
jemanben  fpielt;  ber  'poffen;  «/.(—de 
main,  d’adresse,  d'amitié  etc.)  bab.ftund* 

dücf , greunbfcbaftbdùcf  / ber  greunb* 
febaftbbiend  te.  ; it.  (in  älodern)  bie 
^Drehlabcaingcnder  einet  gelle;  it.  T. 
bie iörechfelbanf  ; (£)rc&banf)  ; it.  (ginn* 
gieger)  bie  £rcblabe  ; (doofer)  bie 
JDrebfdjeibe  ; (Ubtm.)  ber  £)rcbftubl» 
it.  (©öefer  tc.)  ber  Sßirftifcb  ; bab5öirf- 
bret  ; it.  bie  Söinbe,  Stolle , ber  Rafael, 
ettoab  bamit  in  bie  £öbe  $u  lieben, 
ober  um  weiche  ftch  etwab  berumbrebt; 
it.  bab  Umbreben  felbd  ; it.  (Bergbau) 
bie  3ÖcUe  beb  £>afpelb  ; (f.  arbre)  ; u. 
(©eilet)  bab  Stab  ; it.  (£ciftraf)  b.  L 
bie  |wölf  Partien  ; it.  (tm  Bergbau) 
ber  iîrûltl  Î faire  le  tour  d’une  place , um 
einen  £>rt  herum  geben  ; faire  un  tour 
de  promenade  , d’allée , ober  blog  faire 
un  tour , einen  ©patyiergang  tbun  ober 
machen  ; bie  2Uce  (einmabl)  auf  unb 
ab  geben;  ferre  le  tour  du  monde,  eine 
Steife  um  bie  2öelt  machen  ; bie  SBelt 
umfehitfen  ; jouons  encore  un  tour , toit 

wollen  noch  einmabl  herum  fpieien; 

fermer  une  porte  a double  tour,  fine  îbÙC 

hoppelt  oerriegeln;  tour  de  lit,  ber  35ett- 
umbaiig  ; tour  de  cheveux , ber  ^>aar* 
auffaç  oon  falfchen  paaren  ; tour  de  col, 
ber  Jrjalbfragen,  j.  an  einem  Hantel, 
Jpemb  tc.  ; tour  de  gorge,  ber  £alôdrei* 
fen , Jpûlbdrich  bergraueniimmer;  tour 
de  bonnet , ber  Jpaubetidticb  ; bie  i>au* 
benfpi^e  te.  ; tour  de  plumes , eine  ^)ut* 
febet  ; tour  de  rabat , ber  Ueberfcblag 
an  einem  £alôf ragen  ; tour  de  bras , 
ORanfchettcn  oorn  an  ben  grauenjim* 
mer-2letmelu;  (f.  auch  unten  fig.)\  tour 
de  gosier,  ber  griller  im  ©ingen  ; (f. 
tremblement).  T.  tour  de  chardon.  (£ud)* 

manuf.)  ber  ©trich  mit  ber  ^uû)fraQC 

Ober  ^arbetfehe  ; tour  de  iVhelle  , tour 
du  chat,  tour  de  la  souris,  (35auf.)  (0 
werben  gewiife  oonûbrigfeiwwegen  be- 
dûnmtcgwifchenr&umc  genannt,  welche 
jwifehen  einer  »Stauer,  unb  twifchen  bet 
glaner,  ober  bem  ©aef  ofen,ber©chmifb* 
€iTe , ober  ber  3lbtritt$rôbre  be6  Sîacb* 
barö  muffen  gelaffcn  werben  ; prendre 
les  betes  au  tour,  (^Äger)  bCÖ  ®Üb  all* 

m&blig  ben  ©chûbeit  in  ben  ©chug  trei* 
ben  ; un  tour  de  r*ms,  eine  ©errenfung 
in  ber  ©egenb  ber  £enben  ober  öc* 

ÄceujcS.  Fig-  donner  un  tour  de  reins  à 
qn. .pop.  f,  rein  ; ces  vers  sont  d'un  beau 
tour,  biefe  ©erfe  haben  einen  fchönett 
©cffwung;  avoir  un  toux  d’esprit  agréable, 

bem  wag  man  fagt,  eine  angenehme 
Söenbung  ju  geben  »iffeu;  c'est  mon 
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tour,  bte&ctbc  tft  Ûtt  mir  î tour-à-tour , 
n>e<bfcl*n>cife  ; nacf)  î>cr  SKei^e  i einer 
um  ben  anbent  ; chacun  à son  tour,  ein 
jcber  in  feiner  £>rbnuiig } il  lui  donna 
un  soufflet  à tour  de  bias,  et  gab  ibm 
eine  berbe  $fôaulfd)elle  ; cela  a été  fait 
en  un  tour  de  main,  bttÖ  mat  in  einem 
SlugenblicF  gefcbeben,  (mie  man  eine 
jr)û1lb  umbrept)  » tour  de  main , f,  main  ; 
tour  de  frippon , de  filou  , ber  ©Cbelm* 

flreid),  ©pibbubenftreicb;  ba$  ©(beim* 

tfûcf  ; tour  d’adreste  ; tour  d’escrime; 
tour  de  passe-passe  ; tour  de  gibecière } 
tour  de  Maître  Gonin;  tour  de  souplesse; 
tour  du  bâton  ; tour  de  cartes  etc.  f*  je* 
be$  an  feinem  £>rt  ; être  fait  au  tour, 
wobl  gemadjfen , mie  gebrecbfelt  femt } 
avoir  les  bras  faits  au  tour,  runbe  fUt* 
fcbige  Sfrme  höben  ,*  il  ne  viendra  point 
qu’il  n’ait  fait  ses  quinze  tours,  prov.  cr 

fommt  nicht  eher  / bit!  er  oorber  nod) 
bnnbert  uttuôtbigc  ©efcbâftc  »errichtet 
bat. 

Tour,  s.f  ber  £burm;  it.  (im  ©djacbfp.) 
bctîburm;  berSHocbe;  (auch  le  «*0» 

tour  d’église,  ber  Âtrcbtburnt  ; tour  ma* 
rine,  bit  ©cemartC  î tour  de  dôme,  bûÔ 
runbe  SÂaucrmerf , meldjeS  ein  £elm* 
böd)  trÄgt  ; tour  terriére , eine  gtofjc 
SÖalge,  febmere  £a|len  bamit  tortgu* 
bringen  î tour  creuse , bic  eingeoogene 
glöitfe  cineô  55oIImerfe$  ; cette  maison 
est  une  vraie  tour  de  Babel , ßg.  biefcS 

J»)au$  ifl  ein  babçlonifcber  Sburrn,  b.  i. 
cé  ift  alleé  barin  in  SSermirrung  unb 
tlnorbnung. 

Tourbe,  s.f.  ber  £orf,  eine  brennbare 
(Erbe  ; it.  ber  £obfud)en. 

Tourbe,  s.  m . oi.  ber  ©cbwarm;  Raufen > 
eine  «Dîengc  SBolfö  ; f.  auch  turbe. 

Tourbeux,  euse , adj.  £orf  cntbalteilb» 

Tourbier  , s.  m.  ber  ffcotfbÂnbler  i it.  f. 
turbier. 

Tourbillon,  «.  m . ber  Sôirbelmtnb  î it.  ber 
aöaffermirbel  ; SBirbel  i ©trubel  ; it. 
(nach  be$  Äarteftuö  ©pftem)  bie$©irbel; 
it,  ßg.  ber  îôirbeï , g.  55.  des  plaisirs, 
ber  aScrgnûgungen. 

Tourd  , s.  m.  bèr  îôrofîel  / £tppfïfdj. 

Tourdille,  adj.  gris  tourdille,  broffelgratl } 
mirb  inf.  »on  ben  ipaaren  ber  ©d)marg* 
fcbtmmcl  gefügt. 

Tourelle,  s.J.  ba$  £burmdjen  ; it.  eine 
SXeibe  pfeifen , meld)c  an  einem  Orgel* 
metf  in  bte  SKunbc  beroorflebet. 

Touret , s.  m.  baô  SlSbcben , melcbeô  burdj 
ein  grofereS  getrieben  mirb  ; it»  ber 
SXing  an  einer  ©cbneUmage,  fo  mie  auch 
an  bem  SEÔurfriemen  ber  Ralfen  î it»  ber 
tfinnbafenan  bem  3aum  cine$<pferbc$; 
it.  f.  tolet. 

Tourier , s.  m.  p.us.  ber  Âerfermeiflet  ; it. 

ein«  $rt  Wtotntt  in  ben  ^lôftcrn. 
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Touriére,  s.f.  eine  2tct  Pförtnerin«  in  beit 
gîonncnflôftcrn. 

Touridon,  s.  m.  ein  (grofier)  Sapfen,  mot* 
anf  ober  moran  fid)  ctmaö  herum  brebt, 
mie  g.  55.  ein  £b»rfltigel , eine  ©locfe, 
ber  aöeUbaum  eine$Û)îûb(rabeôj  it»  ber 
©cbilbjapfeu  einer  Äanone. 

Tourmalin,  s.  m.  (Tour malin«,  s.  f.  p.us.) 

ber  2lfcben$iebcr , eine  2(rt  (Ebelftein, 
melcbe  eleftrifcb  gemacht  merben  fann/ 
fo  ba§  fie  bie  2lfcbe  an  fid)  gicbt. 

Tourment , s.  m»  hierein;  £lual  ; SDîarter» 
tylage } it.ßg.  bie  COîûbe  ; ©orge;  Slngftî 
QMcbroerlicbfett  ; ber  33evbru§  ; Kum- 
mer ; bob  jpemeleib  K.  î les  tourmens  des 
damnés,  bie  Ûual  ber  93crbammten ; les 
tourmens  amoureux,  bie  £îebenpetn. 

Tourmentant,  ante,  adj . guàlenb  j f.  tour** 
menter» 

Tourmente,  s.f.  ber  ©eefhiwt  ; ©turm» 

Tourmenté,  éetpart . et  adj.  gegu&lt  IC, 

Tourmenter,  v.a.  prop.etßg . qu&lenj  mat# 

tern;  foltern  ; peinigen  ; plagen  \ ßg* 
frinfen  ; bcfcbmirlicb  fallen  ; S^upe , 
«öerbrui/  ©orge  perurfacbeu  ; it.  (von 
einem  ©türm,  oon  einem  tyferb  ic.)  bin 
unb  bermerfen;  heftig  erfdjüttern  ; (io- 

îen  SC,  (f.  agiter)  ; touimenter  sa  vie,JÏ£. 
fid)  baf^eben  fauer  machen.  Se  tour- 
menter, v.  fé/lf  ficb  bin  unb  bet  merfen 
ober  bemegen , mie  $.  55.  ein  Äranfer 
im  55ftt/  ober  mie  ein  ©ebiff  ic.  (f.  tour- 
menter); it.  (pom  Jr)0lj)  b,  i.  se  déjeter, 

fid)  merfen  ; frumm  merben  ; it.ßg.  ficb 
frinfen;  fid)  guAlenic.  (f.  tourmenter) -, 
sc  tourmenter  l’esprit,^,  fîcb  bell  ÄOpf 
jerbredjen.  _ 

Tourmenteux,  euse,  adj»  T.  flurmifcb  î bett 
©turniminben  untermorfen. 

Tourmentin,  s.m.  T.  b. t»  le  perroquet  du 
mat  de  beaupré,  bic  ©tOltge  ben  55og* 
fprieten  ; it.  bic  ©turmmeefe , ein  ©ce* 
pogel. 

Tournaire,  s.m.  ein  Jöombcrr  melcber  batf 
SKecbt  bat  / bte  in  feinet  Söocbe  lebtg  ge* 
morbenen  $fr&nbcn  §u  pergeben. 

Tournai,  ale,  adj.  maisons  tournales,  bie 

ÄanonifatbÄufer  in  gemiffen  ©tiftern. 

Tournant , ante,  adj.  fid)  bctunt  btebeilbi 
pont  tournant,  bie  îÔrcbbrücFe. 

Tournant,  s.  m . bte  Sffienbung  ; bie  (EcPe  ; 
biejenige  ©teile  mo  ein  aöeg,  ein  5lu6  ic. 
einen  éinfel  macht  ; it • bie5öenöung/ 
b.  i.  ber  btt,  bie  ©teile , mo  ficb  eine 
Äntfdje/  ein  5ßagen  ic.  menbet  ; it»  bec 
2öaffermirbel  ; ©trubel  ; (auch  tourbil- 
lon) ; it.  ban  ffiöafferrab  / ober  oiclmebr 
ber  @ang  an  einer  «fôùblc  » tu  tournans, 
plur.  (Jorflro.)  aKablbiume , 5Äarfbau* 
me  an  bett  ©dPeit  eineö  SOalbeö  ; le  co- 
cher a pris  son  tournant  trop  court , bet 
Äutfcber  bat  bie  SSBenbung  gu  furg  gc* 
«ommeu  > cr  b«t  â«  twri  gemenbet« 
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Tournante , *./.  T.  tint  {Rûtfetf,  Welche 
ftd)  in  ber  £ôbe  herum  brebet. 

Tourne,  t.f.  (tfartenfpiel)  ber  £rumpf; 
Umfchlag;  it.  (Jpanblung)  bat  2lgto; 

it.  ber  ©OlbO  » f.  agio  unb  solde. 

Tourne  à gauche,  s.m.  fin  infiniment  bet* 
fdnebenct  #anbwerfer  , anbere  Söerf* 
jeuge  bamit  ju  fchrauben , J.  55.  ber 
©thraubenfchluffcl  (clef  a vis)  jum 
©chrauben flocf  ; ber  ©cbraubenjieber 

(tournevis)  te. 

Tourne-bout,  s.m.  baÔ  ÂrummbOMi  ba$ 
englifche  Jfporn  î ein  muflfalifcbe*  55la$» 
inhument , eine  art  ^infen. 

Tournebroche , s.  m.  ber  ©ratenwenber  i 
(wirb  foroobl  bon  ber  SDiafchine  felbfl , 
ait  bon  einem  £unb  ober  ((einen  Kna- 
ben gefügt,  fo  ben  traten  wenbet). 

Tourné , ée , part,  et  adj.  gebrebt  > Umge* 
brebt;  gewenbet;  geroanbtic.  (f,  tourner, 
v.  a.%  ç.  n.  uilb  v.  riß.)\  it.  tourné,  (p. 

©achen,  wie  j.  53.  bon  einem £auö  tc.) 
»obi  eingerichtet  ; it.  roo&l  gelegen  ; (b. 
tyerfonen)  wobl  gewachfen  ; wobl  debil« 
bet;  esprit  mai  tourné,  ein  übel  gearteter 
Æopf;  ein  begehrter  Äopf  ober  ©inn; 

avoir  l’esprit  tourné  à qch. , £ufl  JU  ettbûO 

haben  ; ju  etwa*  geneigt  fetjn. 

Tournée , s.  f.  ber  ©ang,  SXitt,  bte  Steife 
jur  ©eforgung  unfeter  2lmtS*  ober  55c» 
tuf$*  ©efehiften. 

Tourne  feuillet,  s.m.  ber  55Iattwcnber  (bon 
Pergament)  in  einem  55uch. 

Tourne-fil,  «.  m.  ber  SQefcflûbl  î ©tahl. 

Toume-gants,  s.m.  T . ber 2ßcnbffccfen  ber 
53cutler. 

Toumeiie,  s.f.  oi.  ein  Heiner  £hurm  ; baô 
fchurmcben;  (bgl.  tourelle);  it.  (e&cm.) 
Ober  chambre  de  la  tournelle,  bie  Ârtmi* 
nglfommer  b et)  bem  Parlament  nu  tyarié; 
toumeiie  civiiie , ein  gewiffeé  Sîebenge* 
tid)t  beo  bem  Parlament  ju  $ari$. 

Tournemain , s.  m.  en  un  tournemain , tbie 

man  eine  £anb  umwenbet,  b.ûin  ei* 
mm  augenblirf  ; (oergl.  tour). 

Tournement,  s.m. p. us.  baô  £erumbre&enj 
it.  f,  tournant. 

Tourner,  v.  a.  brehen  ; wenben  ; it.  umfeh* 
ren;  untwenben;  umbreben  ; (ein  Äleib 
ic.)  wenben  î (eine  Äarte)  umfchlagen; 
it.  (auf  ber$rehbanf)  brechfeln,  brebeit; 
it.  (einen  Ort)  umgeben  ; (um  einen 
Ort,  um  ein  baut , um  eine  ©tobt  tc.) 
herum  geben  ; (fo  auch  I*®*  einen  mili* 
tarifeben  $oflcn,  ober  ben  Jeinb,  um 
bemfelben  in  ben  Stücfen  ju  fallen,  um* 
geben,  überflügeln);  </•,$?.(  bfe  ®e* 
banfen  tc.  auf  etwa«,  i qch.)  richten , 
wenben  ; (ba$  ©efpr&ch  auf  etwa*,  sur 
qch.)  bringen  , lenfen  ; it.  (einen  @e* 
banfen,  einen  auObrucf  ic.)  wenben; 
borbrinacn  ; eine  gewiffe  Sßenbung  ge« 
ben  ; ( f,  tour , s . m.  ß g.)  ; iu  oL  b*  i. 


traduire,  überfeinen)  ; tourner  le  dos, 
prop.  et ßg.  f.  dos  ; tourner  les  souliers, 
f.  éculer  ; T.  tourner  le  pain  , bû$  55tOb 
Iben  îeig)  formen  J tourner  un  lièvre, 
une  perdrx,  um  einen  j)afen,  um  ein 
Jelbbubn  herum  fchleichen.  Fig.  et  Prov. 
tourner  l’esprit  deqn.,  jemanbCO  ©emûtb 
lenfen  ; tourner  une  personne  à son  gré, 

iemanb  nach  feinem  ©efaUen  lenfen; 

tourner  l’esprit  à un  jeune  homme  , et* 

nem  jungen  »Dtenfcben  ben  SBetfranb 
üben;  ibn  bilben  ; tourner  son  cspiit  à 
l’étude,  ftcb  bem©tubiren  wibmcn;  tour- 
ner son  coeur  i Dieu , fein  £cr$  JU  ©Ott 
Wenben  ; tourner  son  esprit  selon  les  oc- 
casions , fïcb  in  bie  £eit  fehiefen;  ben 
Hantel  nach  bem  ©tnbe  bangen  ; tour- 
ner qch.  à son  profit,  à son  avantage,  Cftit# 

l}en , SOortbeil  worauO  ju  jiehen  wtmn; 
tourner  tout  en  bien , alleO  jum  55cflcn 
febren  ; tourner  une  chose  en  plaisanterie, 
einen  ©cher;  au*  etwa#  machen  ; tour- 
ner qn.  en  ridicule,  jemanb  làcherlidj 
ober  jum  ©el&cbtcr  machen  ; tourner  u 
médaille,  f,  médaille;  tourner  casaque, 
f.  casaque  ; tourner  le  cul  à la  mangeoire , 
f.  mangeoire  ; tourner  la  truie  au  foin , 
f.  truie;  (f,  aud)  bride,  dos  etc  ) 

»e Tourner,  v.  riß.  ftd)  herum  febren  ober 
wenben  tc.  ((.  tourner)  ; it.  ßg.  fjd)  Oft* 
wanbeln  ; fleh  berinbern  ; l’amour  mé- 
prisé se  tourne  en  haine,  Ocrad)tete  2iebC 
bcrwanbflt  fleh  in  £afi  ; se  tourner  au 
bien,  au  mal,  (p.  5)crfoncn)  ftch  bciTem, 
fld)  perfchlimmern  ;^ie  temps  se  tourne 
(se  remet)  au  beau , ba$  SSettfr  heitert 

fjch  auf , beginnt  fdwn  ju  werben. 
Tourner, v.n.  ftch  herum  brebett;  fîd)  herum 
wenben;  ftch  breben;  fj(b  wenben;  ftch 
febren  ; it.  (pon  berCOUld),  Pom  9©ein  tc.) 
umfdtlagett,  fauer  werben;  (bon  bet 
«Wild)  auch)  jufammen  laufen;  (bom 
öbft)  anfangen , ftd)  ju  firben , unb  reif 
ju  werben;  it.fig.  fld)  berwanbeln;  fid> 
berinberu;  ein  anbereö  Slnfeben,  eine 
anbere@efialtgewinnen;  (bien  ober  nui) 
eine  (gute  ober  fchlimme)  ffîenbung  neh- 
men ; auäfchlagen;  auöfallen;  ablaufcn; 
faire  tourner  le  sas,  f.  sas.  Fig.  et  Prov. 
cela  tourne  en  habitude  . bat  Wirb  JUt 

©ewobnbeit  ; ti  wirb  eine  ©ewobnbeit 

baraud  ; cela  tournera  i votre  honte  etc. , 
baé  wirb  Shnen  jur  ©chanbe  te.  gerei* 
chen;  il  tourna  ober  sa  maladie  tourna  i 
la  mort,  bie  (feine,  ihre)  Äranfbeit  wur* 
be  tobtlich  î tourner  du  côté  de  qn.,  fîch 

auf  jemanbcO  ©eite  fcblagen;  ( f.  auch 

côté;)  la  tète  lui  tourne,  rjj  jff  (fö  wirb) 

ihm  fcbwinblig;  bet  Äopf  gebt  mit  ihm 
herum;  it.  er  oerliertben  53erflanb,  (™ig. 
ben  Äopf);  er  ift  nicht  wohl  beo  ©in* 

Iten;  cela  me  feroit  tourner  l’esprit,  id) 

möchte,  hierüber  nürrifch  werben;  u 
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tourne  comme  une  girouette,  il  tourne  à 
tout  vent,  er  ift  fc&r  verànberlicb  ; et  ifî 
«te  ein  ÎQetterbabn. 

Tournesol , *.  m.  bie  ©onnenblume  ; *7.  bie 
£admufi*<Pflan$e;  Krebsblume;  it.  bers 
barauS  verfertigte  £atfiuujj,  (eine  blaue 
ftarbe). 

Tournette,  s.  f.  bie  ©arnwinbe  ; ©eiben« 
winbc  te. 

Tourneur,  s . m.  ber  ©recbSIer;  Treber; 
it.  (bep  verfebiebeneu  £anbioerfern)  ber 
SKabbrcber. 

Toumevirc , s.f.  (©ebifff.)  baS  Slnfertau , 
welches  um  bie  ©pille  gerounben  n>irb. 

Tournevirer , v.  a . fam.  qn.  f.  virer. 

Tournevis,  s.  m . ber  ©cbtaubenfcblùfîel  ; 
it.  ber  ©cbraubcitjieber;  (vergl.  tourne- 

à-gauche). 

Tourniquet,  s . m.  ber  JDrebbaum;  baS 
'Drebfteuj  ; ber  SBegbafpel  ; it.  bie  Triti, 
bie  £)rebnabel,  (eine  2lrt  ©lùcfsfpiel)  ; 
it.  ber  ©orreiber  on  einer  T bue  te.  wcl* 
dien  mon  herum  brebet,  wenn  mon  auf« 
ober  jumoeben  will;  it.  (Jeuerw.)  ber 
Jeuerbofpel;  it.  (©birurg.)  bie  2tber* 
prefîe , < ber  SrebHoef  ,)t(e  in  Snflrument, 
ben  Umlauf  beS  ©cblûteS  ju  bemmen); 
it.  bie  SRingfcbraube , (bie  ©ebraube, 
worin  bie  ©tangen  eines'  UmbangS  ru* 
ben);  it.  (ûrgetm.)  b.  i.  accordoir,  bas 
©timmborn;  it.  ( gabier  ) bie  ©tebe, 
(eine  SÖenbe,  mit  welcher  ber  îOrabt 
gerabe  gerichtet  wirb)  ; it.  eine  &rtfpa« 
nifeber  SXeiter  (cheval  de  frise). 

Tournoi , s.  m.  bas  Turnier. 

Tournoiement,  s.  m.  bie  freisfôrmtge  (ge* 
fcbwinbe)  ©ewegung  ; bas  T)reben  ; ber 
Söirbcl , j.  ©.  Ut  SffiafferS  te.  ; (ocrgl. 

» tourbillon;)  it.  — de  tète,  ber  ©CbWin* 
bel  / (f.  vertige);  it.  tournoiement,  bCt 
©cbwinbel  ber  ©ebofe. 

Tournoir,*. m.  T.  ber  ârebftotf  ber  Tipfer, 
«omit  fte  bie  ©cbeibe  bernmtreiben. 

Tournois,  adj.c.  eine  Heine  (Kûn$e,  met« 
ebe  ebcmablS  ju  'Tours  gepröget  «or* 
ben;  it.  auj . eine  Benennung/  beren 
mon  fîcb  tn  ffraufreid)  mtr  barum  be* 
bienet , bomit  man  nicht  fur  ein  ©ewicht 
boite  / «as  eine  SDtùnje  t fl , nebmlicb 
cent  livres  roumois  fînb  bunbert  fran«* 
fîfcbe  Livres  in  ©elb,  aber  nicht  OPfunbe) 
im  ©cwicbt. 

Tournoyant,  ante,  actf.  T.  WaS  fîcb  btebetî 
vertèbre  tournoyante,  T.  bûS  brittc(jwen» 
te)  £alSroirbelbein. 

Tournoyer,  v.  n.  (p,  ©ocben  unb  tyerfonen) 
fîd>  freisfôrmig  bewegen;  fîd)  herum 
brebett  > tn  oerfebiebenen  Krümmungen 
ober  fcblongentoeife  laufen,  aie  }.  05. 
ein  SBaffer;  herum  laufen,  §.  05.  wenn 
man  einen  Söea  fuebt;  it.ßg.  fîcb  breben 
unb  wenben;  allerlei)  Umfcbweife  fudien 
ober  gebrauchen  ; mit  bet  ©proche  nicht 
herauf  wollen  ic* 
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Tournure,  s.f.  ßg.  fam.  bie  SÖenbUttg  , 

welche  man  einer  ©adje  gibt,  ober 
welche  eine  ©acbe  nimmt  ; (f.  tour-,)  it. 
bte  £cibeSgeHalt  einer  tyerfon. 

Touron,  s.  m.  (©eiler)  f»  toron. 

Tourrette , s.f.  ber  Tburmf obl  ; T&utmfenf* 

Tourte,  s.  f.  bie  Torte;  it.  T.  ber  Jpetl 
im  ©cbmeljofen,  worauf  bie  ©laftiegel 
(leben. 

Tourteau,  s.m.  ol.  eine  Slrt  Kuchen  ober 
©ebadencS;  baber  (2Dap.)  eine  farbige 
runbe  glatte;  it.  tourteaux,  pi.  («ötubl- 
bau)  bie  Drilling« febeiben , in  welchen 
bie  ©pinbcln  ober  TriebflccFen  finge* 
fcÇt  Werben;  tourteau  goudronné  ober  I 
éclairer,  T. baS05ranb$cug,  jur ©cleucb* 
tung  ber  ©röben,  ober  )ur  Slnjtmbung 
ber  feinblicben  SEBerfe;  tourteau  besant, 
(2Bap.)  eine  runbe  glatte,  weld)e  ^a(b 
pon  ^arbe  unb  balb  von  OXetaU  ift; 
tourteau  d’azur , ein  lofurblouet  ipfenni^ 
(fon^aud)  heurte  genannt);  tourteaux 
ober  pièces  de  liquation,  (©cbmcljf.) 
©eigerfftieff. 

Touiteiets,  s.  m.pi  eine  Olrt^ubcln. 

Tourtereau,  s.m.  bie  junge  Turteltaube* 
boö^nrteltinbcben. 

Tourterelle,  s.f.  bie  Turteltaube;  pgl.tourtre. 

Tourtes,  s.pi.  T.  bie  Wulfen  ober  £re(ter 
pon  aufgepregten  gtuffen,  Pom  SXub- 
famen  unb  bergl. 

Tourtière , s.f.  bie  Sorten pfanne. 

Tourtoire,  s.f.  (auf  ber  3äg&)  eine  9(rt 
Klopfflftfen  ober  Klopfgerte. 

Tourtre,  s.f.  bie  Turteltaube,  alt  ©peife 
betrachtet  ; f.  tourtrreiie. 

louseüe , s.f.  eine  2tr t ©pel§  ober  Ätnfel. 

Toussaint , s.f.  Merbeüigcn,  b.  t.  baf 
aller  ^eiligen. 

Tousser,  v . n.  bllflen. 

Tousseur,  s.  m.  euse , s.  f. plais,  bet  £>UflCt; 

bie  ^uflerinn. 

Tout,  toute,  adj.  ganjî  PÔUtg;  all,  aller, 
alle,  alles j jeber,  jebe,  jebeS;  toute  u 
terre,  ber  ganje  ©rbboben;  tout  honnête 
homme,  jeber  redufcbaffeue  (Dtann;  tout 
arbre,  ein  jeber  ©aum;  i tout  moment, 
i tout  bout  de  champ,  aile  Slugenbltef  5 
vous  avez  tout  pouvoir,  ©te  haben  völlige 
stacht;  (f.  übrigens  bte  ©rammatif,  fo 
wie  bie  verfebiebenen  SDôrter  in  biefem 
SBôrterbud),  mit  welchen  tout  a(S  adj . 
gebraucht  wirb). 

Tout,  le  tout,  s.m.  SlKeS;  baS  ©anjeî 
(wenn tout  ohne  Slrtifel  Hebt,  fo  uberfe$t 
man  eS  mit  21 1 1 e S ; ) (®Bav.)  bie  (Kitte 
beS  ©cbilbfS;  le  tout  est  de  bien  com- 
mencer, es  fommt  nur  auf  einen  guten 
Anfang  an  ; mettre  ober  risquer  le  tout 
pour  le  tout,  bas  3leu§erflc  wagen  ; alle* 
baran  fcijen;  jouer  & tout  ober  un  atout, 
Trumpf  fpielen. 

Tout,  (auch  toute,  fim.)  ade.  ganji  gönj* 
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Iid)  !C»;  tout  étonné,  gan$  crffaunt;  cite 
est  toute  jeune*  fïe  ijt  febt  jung;  tout 
autant*  eben  fo  Piel»  tout  comme,  ge* 
rabe  al*  ob  ; fo  n>te ; c’est  tout  un,  e*  ift 
eint  riet)  ; et  fommt  auf  Eine*  hcrau*; 

tout  à la  fois;  tout  à coup;  tout  d'un 
coup;  tout  à point;  tout  à propos;  tout 
à l’heure;  tout -à -fait,  biefe  Ullb  tint 
sfôengc  anberer  SXeben*arten  febe  man 
jebe  an  ihrem  gehörigen  Ort;  tout  grand, 
tçut  sage  qu’il  est,  fo  grog,  fo  flug  er 
ÛUCf)  tft ; tout  ingrat  qu’il  soit,  .fo  Ult* 

banfbar  er  auch  immer  fepn  mag ; il  est 
riche,  et  puis  c’est  tout,  er  ift  teid)/ 
tmb  weiter  nicht*  ; er  hat  feine  anbere 
Verbienfte,  alö  bafj  er  reich  ifr;  après 
tout,  alle*  wob!  überlegt;  it,  beffen  un» 
geachtet;  bep  bem  allen;  en  tout,  in  al* 

• lern  ; überhaupt  ; par-tout  ; überall  ; aller 
Orten;  allenthalben;  sur- tout,  haupt* 
fachlich  ; Por  allen  Singen;  infonberheit  ; 
»ornehmHch;  point  du  tout,  ober  fam. 
du  tout,  burdjau*  nicht»  rien  du  tout, 
ganz  unb  gar  nicht*. 

Toute-bonne,  s.f.  T.  f.  orvale. 

Toutefois,  adv.  bennoch;  boch;  jeboeh; 
gleichwohl»  bem  ungeachtet»  nicht*  befto 
weniger;  unterteilen. 

Toutenague  ober  tintenaque  (tintenague) , s.f 

eine  iinefifchen  Äupfer*. 

Toute-prèscnce , s.f.  bie  SHIgegenwart. 

Toute-puissance,  s.f.  bie  Allmacht. 

Toute  saine,  s.f.  ba*  3ohamti*fraut. 

Toute-science,  s.  f.  bte  &Uwißenheit;  (f. 
auch  omniscience). 

Tout-ou-rien,  s.  m.  btejenige  Einrichtung 
einer  9tepetiruhr,  permöge  weiter  leb* 
tere  (ie  nachbem  man  bröclt)  entweber 
ganz,  ober  gar  nicht  fchlägt. 

Tout- puissant,  ante,  adj.  allmächtig. 

Toux,  s.f.  ber  Jjjuffen, 

Toxique , s.  m.  T.  eine  ©iftart;  ba*  ©ift. 

Toyére,  s.f.  bie  Bngcl/  b.  i.  ber  tn  bem 
Jpcft  beffnblidjc  fpïçige  £heil  eine*  SOîef* 
fer*  ic, 

Traban,  s.  m.  (beutfd))  ber  îrabant/  b.  i. 
einer  oon  ber  îeibwachc  eine*  pornehmen 
£crrn* 

Trabe , s.  m.  T.  ein  feurige*  Euftjeidjen  ; bit 
Çcuerfâule;  it.  (3ôap.)  ber  Slnferflocf; 
r/.bte  Sabnenftange. 

Trabèation , s.f.  T . fo  Piel  al*  entablement. 

Trabèe,  s.f.  bie  £rabca  / b.  i.  ba*  Triumph* 
fleib  ber  alten  römifeben  ftelbberren. 

Trac,  s. m.  ol.  ba*  ©eröufdi,  welche*  ber 
$ritt  eine*  tyferbe*,  ÜXaulthiere*  k. 
ntacf)t  i oi.  b.  û trace,  piste,  bie  ©pur 
be*  SSilbe*  ic. 

Tracas,  s.  m.  eine  mit  ©ctôfe  uub  £ôrm 
perbunbeite  Bewegung,  Verwirrung, 

. Unruhe;  ber  SVirrwarr;  le  tracas  du 
ménage  etc. , fig.fam.  bic  £au*haltUttg** 
forgen;  faire  son  petit  tracas  tout  douce- 


ment , ftg.  feine  tymbthictung,  fein  ©«* 
werbe  ganz  in  ber  ©tille  treiben. 

Tracassé,  ée,  part,  geplagt  IC.  f.  tracasser, 
v.  a . 

Tracasser,  v.  n. fam.  rcttnctt  llttb  laufen; 
fleh  e*  fauer  werben  lallen  ; fich  jermar* 
tern  ober  abarbeiten  ; vufo  ftd>  fdjinben; 
it.v.  a.  fam.  beunruhigen;  plagen;  quä* 
len;  (f,  tourmenter;)  tracasser  sa  vie,  f, 
tracasser,  v . n. 

Tracasserie,  s.f. fam.  unnûçe J^tnbernifTe / 
©chwierigfeiten,  Einwcnbungcn , £Ân* 
ferep/  ©treitigfeft,  Ælatfdicrep  k. 

Tracassier,  iére,  s.  ein  unruhiger  9Xenfcb  ; 
ein  unruhige*  SÖ3eib*bilb  ; ein  ©chwie* 
rigfeitenmacher  ic.  f.  chicaneur. 

Trace,  s.f.  bie  ©pur,  welche  ein  £fiier 
ober  auch  ein  OXenfcb  auf  bem  ®oben, 
ober  ein  ©chif  im  SBaffer  it.  zurtief  läfit; 
(p.flftenfchen  u.  £hieren)  ber  Jufiftapfen; 
T.  bie  Röhrte  be*  Sötlbc*;  (f.  auch  ptste, 
vestige,  brisées,  foWOhl  Pr°P • al*  ßg>) 
it. ßg.  bie  ©pur;  ber  Einbruch;  ba* 
jurucFgelüfiene  ©îerfmahl;  3eichcn;  it, 
bie  Vorjeicbnung  einer  $igur  duf  bem 
Vobcn,  eine*  tfôajic*  nach  bem  Puffer  ic. 
(ftortif.)  bie  Äcilfpiße;  OJJdpierm.)  f. 

étresse;  marcher  sur  les  traces  de  ses  an- 
cêtres,/^. in  bie  Jujjftapfen  feiner  Vor- 
eltern treten. 

Tracé,  ée,  part,  et  adj.  bezeichnet;  gezeich- 
net IC.  (f.  tracer,  v.  a.)  it.  s.  m.  le  tracé 
d’un  ouvrage  de  fortification , ber  SXifj  cille* 
gejlung*werfe*. 

Tracement,  s.  m.  ba*  Slbietchncn  ober  2lb* 
reifjen  einer  ftigur;  bie  Vorzeichnung; 
T.  ba*  Âcilfpiçen  î (f.  trace  unb  tracer). 

Tracer,  v.  a.  zeûhnen  ; abje  ichnen  ; âbrci§en  ; 
reißen  ; it.  porjcichnen;  ben  Umri§,  SKifl 
pon  etwa*  entwerfen;  abftcrtcn;  au** 
fteefen;  (Sortir.)  fcilfpiçen,  b.  i.  ab* 

ftCCf  en  K,  Fig . les  idées  que  les  objets  ont 
tracées  dans  notie  esprit  etc.,  ber  Ein* 
brucf,  ben  bie£>tnqe  in  unfcrm  ©emûth 
gemadit  ober  jurùcFgclaifcn  hdben  ; tra- 
cer le  chemin  de  la  gloire  i qn.,  jemanbcft 

ben  5öcq  jur  Ehre  zeigen , zeichnen  ober 
bejeichncn. 

Tracer,  v.n.  (pOît  Välimcn)  ailf  ber  ErbC 
hinwurjeln;  (im  ©egenfafj  oon  pivoter). 

Traceret,  s.m.  T.  berJXeilier,  VorrcifiT/ 
(ein  VJerfjeug  ber  3immerlftitc). 

Traceur,  s.m.  (©ârtn.)  ber  Vorjeichncr; 
(pgl.  traçoir). 

Trachée-artère,  s.f.  (^nat.)  bie  Luftröhre, 

Trachome,  s m.  fvOîeb.)  eine  ?lrt  Entjûn* 
bung  ber  Slugcnliebcr. 

Traçoir,  s.  m.  ber  ©rabfhchcl  ber  ©olb* 
fehmiebe  unb  Âuofcrftecher;  it.  c©îlrtn.) 
ein  mit  Eifen  bcfddagcncr  ©toef  be* 
Vorjcichner*  (traceur). 

Tracque,  s.  /.  ( im  ehern.  Vrctagnc)  ejft 
^5unb  ^>äute  pou  io  ©tûdcn* 
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Tractabiiité,  s.f.  T . Me  €igenfchaft  einer 
@ûdje , n ach  welcher  man  biefclbe  leicht 
behanbeln  fann. 

Tractation,  s.  f.  T.  bie  Gehanblung  einer 
©acht. 

Traction,  s.f*  T.  ba#  3i<hrn/  J*  eine# 
SBagenô. 

Tradition,  s.f  bie  tteberlieferuug  , $lu#- 
lieferung  einer  ©acbe  in  eine#  Slnbern 
4>înbc;  bie  Uebcrgabe  einer  ©tabt  te.; 
*v.  bie  Überlieferung;  alte  ©âge;  £ra* 
bttion  ; it.  bie  fortgcpflanjte  9^acbrid)t 
felbtf  ; bie  hergebrachte  Meinung  :c. 

Traditioonairc , s.  m.  ein  3ube , welcher  fief) 
an  bie  Ueberliefcrungen  be#  ëalmub# 
hält;  (im  ©egenfafi  eine#  Caraïte). 

Traditionnel,  die,  adj.  Überliefert i burd) 
tteberlieferung  (f.  tradition)  fortge* 
pflanjt. 

Tradrtive,  s.f.  p.us.  bie  Vadjricht , welche 
man  oom  £orcnfagen  bat. 

Traducteur,  s.  m . et  f.  ber  Uebetfehcr;  bie 
Ueberfeçerinn. 

Traduction,  s.f.  bie Ueberfeijung,  b.  i.ba# 
Ueberfeljen;  it.  bie  Ueberfeijung,  b.  i. 
bû#  Ueberfe^teî  it.  — devant  un  tribunal, 
bie  Ueberliefernng  ober  Verantwortung 
an  ein  ©erlebt. 

Traduire,  v.  a.  irr.  au#  einer  ©pradje  in 
bie  anbere  überfein  ; it.  (—  qn.  devant 
un  tribunal,)  (jur.)  einen  pon  einem  ©e- 
riebt  por  ein  onbere#  jiehen  ober  bringen; 

it.  ( — qn.  en  prison , d’une  prison  à une 
autre,)  einen  au#  einem  ©eföngnifl  in 
ein  anbere#  bringen  ; traduire  (tourner) 
qn.  en  ridicule,  fig.  jemanb  lächerlich 
machen. 

Traduisible , adj.  p.us.  unùberfefjbar. 

Traduit,  ite,  par!,  et  adj.  ûberfefjt»  it. 

por  ein  anbere#  ©eriebt  gebracht  te,  f. 

traduire.  * 

Trafic,  s.  m.  ber  ipanDcf  ; bie  £anblung; 
ba#  ©ewerbe;  faire  trafic  de  qch.,  einen 
#anbel  mit  etwa#  treiben  ; prop.  et  fig. 
{fig.  meid  nt.p.)  ein  ©ewerbe  ober  #anb» 
tperf  au#  etwa#  machen;  f»ire  trafic  de 
louanges,  fig.  loben , bamit  man  gelobt 
werbe. 

Trafiquant,  s.m.  ber  £anbel#mann  ; £auf* 
mann. 

Trafiqué,  ic,part.  et  ad},  perbaitbelt  IC. 

Trafiquer,  v.  n.  ^anDctn  ; Jpanblung  trei- 
ben ; — en  qch. , mit  etwa#  banbcln; 
it.  trafiquer,  y.  a.  etwa#  PCrbûnbCln  , 
perfaufen. 

Trafiqueur,  s.m. p.us.  ftrttt  trafiquant. 

Tragacante , s.  m , ber  £ragnnt  ; bie  Çragant- 
ftaubc  ; ber  Gotf  #Dorn  ; (auch  adugant). 

Trage,  traçus,  s.m.  (2lnat.)  ber  GocF;  ba# 
porbcrc  Glatt  am  (ludern  Ohre. 

Tragédie,  s.f  ba#  fcrauerfpiel  ; bie  £ra* 
^obie;  it.fig.  eine  traurige  Gegebenheit. 
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Tragédien,  s.m.  nioi.  bet  fcrögöbtenfpieleri 
f,  tragique , s.  m. 

Tragi-comédie,  s.f  bie  $ragi»$omobte. 

Tragique , adj.  c.  tragifd),  b.  t.  5 um  £rauer* 
fpiel  aehôrig  ; it.  uberh,  SDiitleibcn  unb 
Getrubnijj  erweefenb;  traurig;  betrübt; 
ungleich;  poète  tragique,  ei»  tragifdjec 
dichter;  bet  fcragöbien- dichter;  fin 
tragique,  ein  Mögliche#  (Enbe;  it.  tra- 
gique, s.m.  b.  i»  le  genre  tragique,  ba# 
fcragifche;  ba#  £rauerfpiel;  it.p.us.  b.k 
auteur  tragique,  ber  £ragôbienfd)reiber; 
ein  tragifeher  ©dmftfieüer. 

Tragiquement,  adv.  tragifd)  IC. 

Trahi,  ie,  part,  et  adj . perrathen  IC. 

Trahir,  v.a.  qn.,  jemanb  perrathen,  b.  U 
ihn  bem  ^einb  überliefern;  it.  trahir, 
etwa#  befannt  machen,  inf.  heimlich/ 
um  jemanben  ju  febaben;  it.fig.  etwa# 
perrathen,  b.  i.  $u  erfennen  geben.  Fig . 
trahir  ses  intérêts,  roiber  feinen  eigenen 
Vuçen  hanbeln;  feinem  eigenen  Vu^en 
JUWiber  hanbeln;  se  trahir  soi-même, 
ftd)  felbfl  perrathen  î trahir  ses  sentimens, 
feinen  ©efittnungen  juwiber  hanbeln; 
trahir  lei  espérances  de  qn. , jemanbe# 
Hoffnung  ju  ©chanben  machen;  la  na- 
ture ne  se  trahit  pas,  bie  VatUt  Per* 

löngnet  ftch  nicht,  $.  G.  keltern  haben 
eine  immerwöhrenbe  Siebe  ju  ihren  £in* 
bern. 

Trahison , s.  f.  bie  Verröthcret)  crime  de 
haute  trahison , ber  £od)Vfrtatb;  en  tra- 
hison, perrötherifdjerweife. 

Trajectoire,  s.  /.  T.  bie  fmmme  £int e, 

weldie  ein  fïcf>  fortbcwegenbcr  tfôrper 
in  feinem  Sauf  befehreibt. 

Trajet,  s.m.  bie  Ueberfabrt,  b.  t.  fowohl 
bie  Jpanblung,  al#  and)  ber  Ort  bec 
Ueberfahrt  felbfl  ; it.  bie  3öeite  ober  €nt* 
fcrnnng  pon  einem  Ort  gnm  anbern; 
Die  Steife;  berS©eq;  ©ang;  biejahrt. 

Traiiie,  s.f.  ba#©eil,  worin  bieaneinee 
Çôhre  (bac)  befefligte  Stolle  lôuft. 

Tram,  s.  m.  ber  ©aiiq,  ber  Schritt  eine# 
<pferbeö  ic. , auch  eine#  îflïenfchen  ; (f. 
allure.)  auch  bie  9lrt,  wie  ein  jfutfdjec 
fährt;  it.  ba#  ©ejtell  eine#  3öagen#,  t> 

ner  Ântfcfte î (—  de  devant,  de  derrière,) 

ba#  Vorher-,  ba#  £inter*©cfiell,  aud) 
ber  Vorher-  ober  i)inter «îheil  eine# 
fpferbe#;  it.  train,  ber  Äarren  einer 
GuebbruderprefTe;  it.  (train  de  derrière, 
ba#^intergeflclleincrGuchbrucferpreffe; 
it.  train  (de  bois  flotté  etc.)  bie  ^lödt» 
it.  train,  ba#  (au#  tyferbcn,  Gebienten, 
.ft'utfeben  ic,  beftebenbe)  ©efolge  einer 
<Perfon;  it.  fig.fam.  ein  Jpaufen  fchlech* 
ter  geute , fo  j.  G.  ientanb  bep  fief)  im 
^)au#  bat;  ba#  ©efinbcl;  £umpengefînbe; 
vu/g  gntnpenpncf  ; it.fig . ber  ©ang;  bie 
2lrt  unb  îôcife,  wie  eine  @ache  geht 
ober  getrieben  wirb  ; bet  £auf  ; auch  vuig. 
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ber  ©d)lenbrian;  it • (pon  iperfonen)  ber 
©attg,  bieSbAtigfeit,  ober  blog  bie  18e* 
wegung,  worein  icmatib  gebracht  wirb; 
auch  (nain  de  vu-,)  bie  £eben«art  einer 
tPerfonj  it.  (train  qu’on  fait.)  fam.  bet 
£Arm,  bûô  ©ctofc,  fo  man  macht,  (f. 
tapage);  aller  grand  train,  ffarfc  ©ChrittC 
machen;  mener  i>on tram,  (o.  Âutfchern) 
gut  Jiuföbten;  mener  qu.  bon  train,//#, 
einem  ntd)i*  fehenfen;  ihm  redjt  $u 
jcibe  geben;  le  train  de  devant  de  ce 
cheval  est  faible,  bicfeS  Ipfctb  iff  fd)Wad) 
ûuf  Den  SJorberbeinen;  T.  train  de  l'oi- 
seau, ber  £lug  eine«  Ralfen  ; faire  le  train 
i un  oiseau,  einen  ftalfen  $um  $lug  ab* 
richten;  train  d’un  pendule,  ber©aug/ 
bie  Stnjahl  ber  ©chwingungcn  eine«  $er* 

peitbifclÖ  Ober  $enbClö;  — d’artillerie, 
ein  ^ug  fchwere«  ©efchui}  ; — de  bateaux, 
eine  Steibe  an  einanber  befefhgter  «Çlu§* 
fabr§euge;  mettre  la  rorme  en  tiain,  (Q3uch* 
bvuefer)  bie  gorm  einbeben.  Fig . il  va 
toujours  son  train,  er  gebet  immer  feinen 
cwôbnlicben  ©ang  fort;  er  bleibt  immer 
ep  feiner  gewöhnlichen  £ebcn«art;  êire 
en  train , (p,  ©adien  unb  iperfonen)  im 
©ang  fetm;  u.  fam.  (p.  iperfonen)  in 
guter  / gefellfchaftlidier  £aune  fepn  ; lais- 
ser aller  la  chose  son  train,  bie  ©ad)e  ge* 
ben  taffen/  wie  fie  gehet;  ber  ©ad)c  ihren 
©ang/  ihren  £auf  laffen;  le  train  du 
monde , ber  ÎQeltlûUf  ; le  train  de  pra- 
tique, ber  ©erichtöfdilenbrian;  l’affaire 
va  bon  train,  bie  ©ad)C  gebet  gut  ©Oit 
(Statten  ; mettre  en  train , in  ben  ©ang 
bringen;  tout  d’un  train,  adv . auf  ein* 
* mabî;  su  gleidjer  3eit;  mit  einanber; 
boute-en-train , f,  in  alpbabctifcber  £)rb> 
tiung. 

Traînage , s.  m.  T.  bie  Z rauf  fleuer» 

Traînant,  ante,  adj.  fd)leppenb  î auf  bie 
(Erbe  berab  bangenb , unb  auf  bcrfelbcn 
nad)fchletfenb;  ù.ftg.  (oom  ©tpi  te.) 
fdjlcppcnb  / b.  i.  matt;  fchwqcb  ; fd)lûf* 
rig  ; aud)  weitläufig;  robe  traînante,  bû« 
©chlcppflcib.  Fig.  malade  traînant , ein 

frAnflicbcr  aKenfcb,  ber  faum  bie  fîùfie 
fchlcppen  fann  ; vie  traînante,  ein  fieebe« 
geben;  voix  traînante , eine  langfame , 
gebebnte  ©timme;  ouvrage  traînant,  et* 

ne  Arbeit,  ein  Söer f,  fo  laitgfam  pon 
©tatten  gebt. 

Traînasse,  s.f  (95otan.)  ber  SBegetritt  te. 
(auch  renouée,  centinode,  sanguinaire). 

Traînasser , v.  a.  pop.  ftatt  traîner. 

Traîne,  s.f  T.  ba«  ©ddeppfeit,  woran  ein 
ftabrseug  gesogen  wirb;  it.  ein  btmncr 
©trief  / woran  man  auf  bett  ©chiffen  bie 
SBöfcbc  bAngt,  unb  im  $ßafTcr  nach« 

• fchUPPt  / wobureb  fic  gewafchen  wirb  ; 
St.  ber  ©(Mitten  bep  ben  ©eilern;  it. 
ba«  ©chleppneç,  ©chleppgarn . ber  $i* 

• (eher;  (im  «Dicep  $u  fifebett : traîneau;) 


bateau  qui  est  à la  traîne,  ein  ftlußfchiff  / 
ba«  pon  einem  gnbetn  ©ebiff  nadjgçso* 

gen  Wirb  ; prendre  des  perdreaux  à la  traîne, 

T.  junge  SXeppbùbttcr  fange«/  wenn  fie 
noch  nicht  fliegen  fönnen. 

Traîne, ée , part,  et  adj.  gejOgett/  gefchlcpptî 
gefchleift  K»  f.  traîner. 

Traîneau , s. m.  ber  ©(Mitten;  bie  ©cbleife; 
it.  ba«  ©treichneç  ober  ©treichgarn  bet 

3igft  î *•  (Jifcher)  f.  traîne;  aller  en  traî- 
neau, im  ©dritten  fahren. 

Traîné,  s f «in  langer  ©trich  ober  ©trei* 
fen  pon  etwa« , fo  Pcrfchûttet  / gefôet 
ober  ber  £ànge  nach  gcfîreuet  worben  ift; 
($tufif)  ber  ©chleifer;  it.  (3&ger)  ba« 
£ubetn  ober  gtnlocfcn  be«  aßolfö  :c.  ; 

traînée  de  poudre , bû«  £aufpulPCt  CittCd 

fteuerwerfe«» 

Traîne-gaine,  s.  m.  ol.  ber  ©tÜfHggAugCt; 

ipflaffcrtretcr;  £agbieb;  tauberer. 

Traîne-malheur,  s.m.fam.  ber  Bettler  J eitl 

armer  / unglûcfltd)er  £ropf. 

Traîne-pieds  f s.  m.fam • einet  , Weichet  ittl 

©eben  mit  ben  ftuhen  fchleift. 

Traîne  potence,  s.  m fam.  einer/  ber  etnflt 
attbern  ju  Singen  ocrleitet/  welche  ihn 
an  ben  ©algen  bringen  fönnen. 

Traîner,  v.  a.  sieben;  fddeppen;  fchleifen; 
nad)  ftch  / ober  hinter  ftch  ber  sieben;  it. 
(p.  iperfonen,  aud)  g.  18.  p.  Slûifen  *c.) 
mit  ftd)  fuhren;  it.jig.  bebnen,  sifhcn; 
inf.  bie  aßorte  imSRcbcn,  itn  ©ingen; 
it.  — après  soi,  (p.  ^Dingen)  nach  <îch 
Sieben;  sur  5Mge  haben;  it.  — qch., 
etwa«  in  bie  £dnge  stehen;  it.  — qn., 
jemanb  aufhalten  ; (an  ber  5îafe)  herum 
fuhren  ober  sieben  ; — en  plâtre,  T.  <nif 
bem  aufgeworfenen  ©pp«  eine  £e:fkjsie* 

bett;  — une  vie  languissante , citt  filin* 
mcrlidjc«  £eben  fuhren;  autant  vaut  traî- 
" ner  qu»;  porter , prov.  e«  ifl  einerlei)  / C« 

foflet  btcfdbe  fOîube,  wie  man  e«  aud) 
macht;  f.  auch  lien. 

Traîner,  v.n.  bi«  auf  bie  (Erbe  herab  ban* 
gen,  unb  auf  betfelben  nadjfddeifcn; 
fchleppcn;  (f.  auch  traînant;)  it.  unot* 
bcntlich  herum  liegen,  herum  fahren; 
fchledtt  perwabrt  fepn,  wie  s*  05.  05u* 
eher,  Äleiber  tc.  ; it  ßg.  fich  in  bie  £ange 
Sieben  ; feinen  Fortgang  haben  ; feinen 
2fu«gatig,  fein  ênbe  nehmen;  it.  (pom 
©tpl)  fdileppenb,  matt,  fddifrig  fepn; 
it.  frinflid)  fepn  ; frönfeln  ; fielen  ; 
(f,  traînant*,)  it.  (inf.  p.  ©olbaten)  jurùcf 
bleiben;  hinten  nach  fommen;  it.  T.  (p. 
3agbhunben)  suruef  bleiben;  (f.  traî- 
neur ;)  it.  (igintarb)  ben  15aU  fdjleppen 
ober  langfam  fottffoßen. 
se  Traîner,  v.  rèjî . ftd)  fortfchleppen  J (f. 
traîner,  v . a.  et  n .)  it.  auf  ber  €tbe  hin 
friechcn  ; leife  ober  langfam  einher 
fchletchett» 

Traîneur,  s.m.  ein  ©olbat.  Welcher  ®vU* 

bigfeit 
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bigfeit  ober  Äranfheit,  ober  auch  be$ 

StChlenS  hûlbct  (f.  maraudeur)  jurûrf 

• bleibt;  it.  0Äger)  ein  Jr>utib , welcher 
üuö  Faulheit  jurucf  bleibt  ; it.  Der 
Schlepper,  (einer  her  mit  bem  Streich* 
garn  (traîne)  «Bogel  fingt)  ; it.  («ötlliarb) 
einer  ber  feine  tfugel  fchlcppt  (f. traîner, 

. v.  n.)\  traîneur  d’épée  ober  de  rapière, 
Jam,  b.  t.  un  vagabond,  ein  $l«§ifl<jin* 
ger;  £anbßrcichcr. 

Traion,  f*  trayon. 

Traire,  v.  a.  irr.  nielfett. 

Trait , aite,  part,  etudj.  gcmolfenï  it  (POm 
Srübt)  gezogen  J or  ou  argent  trait,  ©olb* 
oberSilberbraht;  boutons  de  trait,  Änipfe 
pon  ©olb*  ober  Silbcrbrabt, 

Trait,  s.  m.  ber  ^ug  ; bflöBiebcn;  it.  ber 
3ugriemen , Strang  am  «pferbegefchirr; 
baö  Seil  ; ber  Stritf  ; it»  ba$  Jr>Ängcfcil , 
rooran  man  bie  £eithunbe  fuhrt  ; it.  ber 
3ug  im  £rinfen  ; mig.  ber  Schlurf  ; it. 
ber  3ug,  Strich,  (j.  93.  de  plume,  mit 
ber  jcber  ; ber  Jeberjug);  it.  trait , (fah- 
leren, £eichenfunß  ic.)  ber  £ug;  Strid); 
(Äupferfl.)  bieSchraffirung  (les  hachures) 
tinb  bie  Schnitte  (les  tailles);  aud>  ber 
Umriß}  it.  trait  (de  visage),  ber  3ug; 
©cftchtöjug  ; it.  trait  (de  scie),  ber  Schnitt 
mitberSige;  bcrSÄgefdjnitt;  ('Sauf.) 
bie  2trt,  reie  ein  Stein  behauen  tß; 
(©apenf.)  eine  «Reibe  piererfiger  Selber 
tn  einem  nbgetbeiltcn  £1) eile  bc$  Sd)tl* 
bed  ; et.  (Schachfp.  2)amenfp.)  ber  erße 
3ug;  baö  2Cnfpielen;  it.  (£anbl.)  ber 
Äuäfchlagi  baöjenige,  reobutch  baö  Ueber* 
gereicht  an  ber  einen  ©agfchale  orrur* 
fad)t  reirb;  it.fig.  eine  «Reihe,  ein  £ug 
an  einanber  hingenber  5)inge,  $.  93. 
de  buis,  de  bateaux,  eine  «Reihe  93ud)$, 

* fflußführjeuge  k.j  it.  (im  moralifchen 
Söerßanb)  ber^ug,  b.  i.  bie  Stelle  in 
einem  93uch  ; ber  ©ebanfe,  (Einfall, 
SÄuöbrurf  tc.  ; it.  ber  3«g , b.  i . eine  etn* 
êelne  £anblung;  £hat;  m.p,(o ft  auch 
in  guter  93eDcutunq)  ber  Streich;  (pgl* 
tour,  s.m.)  it.  bie  «probe,  ber  95ereei$, 
t»  93.  d’esprit  etc.,  öes  «öerßanbeö  :c.; 
it.  bie  93e§iehung,  ber  93e$ug,  fo  eine 
Sache  auf  (i)  eine  anbere  hat;  cheval 
de  trait,  bû$  ^ugpferb;  trait  d’union, 
(©ramm.)  bas  Serbinbung$«®trichlein  ; 
trait  de  compas,  de  vent,  ber  Kompaß* 
ffrich;  ©inbßrich  ; scier  une  voie  de  bois 
à deux  traits,  ein  «Öteß  Jpolj  jreepmabl 
lagen,  fo  baß  jebeS  Scheit  brep  Sttirfe 
gibt;  trait  corrompu , T.  rin  Schnitt  öuö 
freper  Jpanb;  boire  un  trait,  einen  3ug 
(vuig.  einen  Schlurf)  thun } boire  à longs 
traits,  mit  langen  unb  langfamen^tiaen 
(vuig.  Schlurfen)  trtnfen ; fokhe  3uqc 
thun.  Fig.  goûter  à longs  traits , mit  Q3e* 
bacht,  langfamgenießen;  tout  d’un  trait, 
d’ua  seul  trait,  in  einem  3ug  (*ulg. 


Schlurf)  Ï ûufeinmahl;  trait  de  morale, 
ein  moraltfcher  £ug  ober  ©ebanfe  ; trait 
d’amitié,  bfl$  5rcmibfd)aftÖßurf  ; trait  de 
prudence,  ein  fluger  Streich  î ein  f luget 
ÇinfaU;  trait  de  fripon,  ber  Schelm* 
ßreich;  bas  Schelmßurf;  (f.  aud)  tour, 

s.  m.) 

Trait,  s.  m.  ber  <Pfcil5  (petfchiebcne  2lrtcn 
beffelbenfmb  flèche,  dard,  javelot,  IPi’l* 
ehe  fehe  î)  **  fig\  ber  «|5fetl } comme  un 
trait,  ober  prov.  vite  comme  un  trait  d’ar- 

, halète,  fchnell  reic  ein  «Pfeil.  Fig.  les  traits 
de  l’amour,  de  l'envie  etc. , bie  «pfeile  bet 
£iebe,  be$«fteibe$IC.;  un  trait  de  raillerie, 
de  satyre  etc.,  baö  Scherjreort;  Stidiel* 
reort  ; bie  Stichelrebe  ; Stichelep  ; ber 
Stich  î bie  Oîerferep. 

Traitable,  adj.c.  mitbem  reohl umjugejheit 
ober  autfjufommen  iß;  ber  (ich  reeifen 
lAßt;  nad)gebenb;  Icnffam;  vulg.  ge* 
fehmeibig;  it.  (»Otcbic.)  heilbar;  reaöau 
heilen  ift 

Traitant , s.  m.  ber  ^achter  ber  Sinfunfte 
ober  ©efAUe  eineö  Sürßen,  cined  Staa* 
te0  îc. 

Traite,  s.  f.  bie  Strcrfe , ber  Strich  28egc$ , 
fo  ein  «Retfcnber,  ohne  augjurnhen,  ju- 
rûrflegt  ober  jurùrfjulcgcn  hat;  il  y a 

une  bonne,  une  longue  traite  jusques-là , 

ti  iß  ein  guter  Strich  / ein  weiter  Söeg 

biö  bahin  ; aller  tout  d’une  traire  d’un 
lieu  à un  autre,  ohne  auöjuruhfn  (in 
(Einem  ftiitter)  oon  einem  Ort  num  an* 
berrt  reifen  ; it.  traite,  bie  Sluöfuhr  ge* 
»PijTcr  SSBaaren  unb  £eben$mittel  ; it.  eilt 
gereißer  $u  entriditenber  %üH  pon  auö* 
unb  eingehenben  ÎBaaren  ; (im  SBechfel* 
hanbel)  bicUebermachung  ber  Selber  pou 
einem  brt  jum  anbern  ; baö  Riehen  ober 
^raiTircit  cineö  SBechfelbriefé;  (OÄunjre.) 
aUeö  batfjcntge/  reoburch  ber  innere  ©e* 
halt  bc3  ©elbe^  benm  2luöprÄgen  per* 
minbert  reirb;  (©arber)  ber  SXanb  an 
ber  ’Scisfufe,  am  Äalfloch/  ober  an  ber 
£ohgrubc;  traite  des  nègTes,  ber  ÎReger* 
hanbel. 

Traité,  r.  m.  ber  Straftat,  b.  i.  bie  2lbhanb* 
lung  ober  Schrift;  it.  ber  «öcrgletcb; 
Vertrag;  traité  de  paix,  ber  $*khcn$* 
pertrag,  ^nebenötraftat. 

Traité,  ée,  part,  et  ad},  bcbanbeltî  beiPtr* 
thet;  it.  geheilt  K.  f.  traiter. 

Traitement,  s.  m.  bie  ©ehûnblung , 95e* 

hanblunaéart  > Begegnung , baè  £raf* 
tament  einer  «Perfon,  in  Kudfîcht  auf 
bie  ^)ößichleitö*  ober  €br?n»«ôejetgung , 
fo  man  thr  erreeifet;  it.  bie93ehanblung, 
baö  ijraftamcnt , bie  Äur  einer  .franf* 
heit;  it.  bie  ©ereirtbung;  baö  ^rafta* 
ment;  *v.  Die  93efolbung  einer  in  einem 
9lmt  ßchenben  9)trfon. 

Traiter , v.  a.  et  n.  (eine  $erfon)  hehanbe In  ; 
(trgftircni)  jemgnben  auf  eine  gereiffc 
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Art  begegnen  ; mit  jemgnbeit  verfahren 
ober  umgeben  ; it.  (einen  Uranien)  be* 
banbeln;  it.  ( qn.  d’une  maladie)  jemanb 
von  einer  äranfbeit  beiten  ober  furiren  ; 
it.  (un  sujet,  unb  v.  n.  d’un  sujet,) 
(einen  ©egenffanb)  bebanbcln/  abbait* 
beln,  auSfùbten;  baoon  febreiben,  rc» 
ben,  banbeln;  A.  bewirken;  einen 
©ebipauff  geben;  (yuig.  traftiren;  ga« 
Ihren;  roirö  in  biefer  ©ebeutuug  auch 
absoi.  gebraucht);  (p.  SBirtben)  fpeifen  ; 
it.  (qch.  unb  v,  n.  de  qch.)  etwas  unter» 
banbeln;  in  Unterbanblungcn  wegen 
etwas  fteben;  Unterbanblungen  wegen 
etwas  pflegen  ; aueb  absoi.  traftiten  ; 
it.  traiter  de  qch.,  v.  n-  um  etWaS  ban» 

beln  ; in  einem  £anbel  (mit  iemanben) 
begriffen  (epn;  im  begriff  fepn,  einen 
©ertrag  ju  fchlicfen,  ober  auch:  ben 
£anbel,  ben  ©ertrag  wirf  lieb  fchliegen; 
traiter  qn.  de  fou , jemanb  als  einen 
©arren  bebanbeln  ; ibn  einen  ©arten 
beiffen  ober  fdjelten;  traiter  qn.  enami, 
iemanben  als  ein  greuub  begegnen  ; trai- 
ter qn.  d’Exceiience,  iemanben  ben  £itel 
€rceDen5  geben;  traiter  qn.  en  chair,  je» 
manb  mit  2flctfcf)  bewirtben  ; traiter  la 
paix  ober  de  la  paix , ben  grieben  unter* 
banbeln;  il  se  traite  bien,  er  ifjt  gut; 
er  b&lt  einen  guten  £ifch. 

Traiteur,  s.  m.  ber  ©affwirtb;  ©affgeber; 
it,  einer  ber  mit  ben  £ouifianifcbcn  SEBtl» 
ben  einen  Jpanbcl  treibt;  (in  Äanoba 
coureur  de  bois  genannt). 

Traitoir,  t,m.  T.  bie  SXeifjange  ber  ©5tt» 
cber.  . 

Traître,  traîtresse,  adj.  PcrrÄtberifch  i falfd) î 

beimtuefifeb ; (wirb  auch  von  gewiffen 
ibieren,  j.  ©.  von  tfgçen,  gefagt;) 
it,  s.  ber  ©errAtber;  bie  ©erritberinn. 

Fig • et  Prov.  le  vin  est  une  liqueur  traî- 
tresse, ber  ® ein  iff  ein  betruglicber  ©aft; 
il  n'est  pas  traître  à son  corps,  pop.  er 

pflegt  feiner  ©equemlicbfett,  fo  gut  er 
fann;  er  lifit  es  fiel)  an  nichts  fehlen;  il 

n’est  pas  traître  à son  ventre,  cr  i§t  Uttb 

trinft  gern  etwas  ©uteS;  er  iff  feinem 
©tagen  fein  ©tiefbater. 

Traîtreusement,  adv.  (juc.)  Pettitberifcher» 
weife. 

Träle , ».  m.p.us.  ftfltt  mauvis. 

Tramait,  s. m.  eine  Art  gifchernep / welches 
quer  über  einen  ©adj  gefiettt  wirb. 

Trame,  s.f  (©Jeber)  ber  Cmtrag;  €in» 
fcblag;  (im  ©egenfaç  pon  chame ,)  itfip. 
(poet.)  ber  gaben , b.  i.  bie  £>auer  beS 
menfcblicbeu  £ebenS;  ber  £eben?faben; 
it.  fig.  b.  i.  complot,  baS  Äontplott, 
(welches  febe). 

Tramé,  ée,  part,  et  adj.  eingetragen  te»; 
itfig.  angefponnen  :c. 

Tramer , v.  a.  ( bepm  SBcber  ) eintragen  ; 
einfcblagen;  itfig»  (ein  Komplott)  an» 


Tram  Tran 

fpinnen;  anffiften;  anjctteln;  (f.  auch 

ourdir  ). 

Traîneur,  s.  m.  T.  berjenige Arbeiter  / »cl* 
eher  ben  ©intrag  juredît  mad)t. 

Tramontane,  s.f.  (mittcUAnb.  ©îecr)  bet 
©orbwinb  ; it,  ber  ©orbffern  ; it.  bie 
©Orbfeite;  ber  ©Orben  ; perdre  la  tramon- 
tane , fig. fam.  auffer  ficb  fclbfi  fommen; 
au^er  ggffung  geratben  ; nicht  mehr  roif* 
fen,  was  man  tbunfoll. 

Tranchant,  ante,  adj.  fehneibenbî  fcharfî 
écuyer  tranchant , ber  ©orfdjneiber;  Cou- 
leurs tranchantes,  fdmeibenbe , (gegen 
einanber)  abflechenbe  garben  ; itfig.  un 
argument  tranchant , ein  entfcheibenbet 
©eweiSgrunb î avoir  le  ton  tranchant,  in 
einem  entfdjeibenben  Zone  fprechett. 

Tranchant,  s.  m.  bie  ©dweibe;  ®d)Arfe; 
ber  fcharfe  £beil  eines  fchncibenben  3n* 
firumentes. 

Tranche,  s.f.  bie  ©ebnitte,  (ber  ©cfinitt) 
§.  ©.  ©rob,  ©ebinfen  tc.  ; i/.ber  ©chnitt 
eines  gebunbenen  ©udjeS;  it.  bas  @olb* 
blÄttdjen  jum©ergolben;  it.  ber  SXanb 
an  einem  ©tûnjfiûcF;  it.  (©chloffer)  bal 
©eijeifen,  ber  ©eçbammer,  bas  glti* 
benbe  ©ifen  bamit  entjwep  ju  fdjlagcn  ; 

par  tranches,  fchnittWeife;  doré  sur  tranche, 

(Pon©ûcbern)  mit  pergolbetem®d)nitt; 
tranche  de  marbre,  baS  ©tarmorplÄttchen. 

Tranche-couteau,  s.  m.  T.  ber  ©cfdjncib* 
hobel  ber  ©udjbtnbcr. 

Tranché,  ée,  part,  et  adj.  abgefcbnitten  ; 
burchfcbnitten  te.  (f.  trancher)  * it.  (îm 
SRedmen)  burcbffrichcn/  wie  §.  ©.  eine 
3abl  bepm  Æ)ioibiten  ; it.  (Sfôap.)  vont 
linfen  ûbcrtbeil  jum  linfen  Uutcrtbcil 

burchfdjnitten;  la  lettreC tranchée,  (©{u* 

fif)  ber  ©uchfiabc  C,  burch  welchen  ein 
ÿerpenbiful&rfiricft  gebet,  welcher  baS 
jeidjen  beS  ganjen  îafts  iff. 

Tranchée,  s.f.  ber  ©raben,  j.  SB.  b«S  Sôûffer 
abüuleiten,  einen  ©ruttb  ;u  legen  im 
©auen,  einen  ©aum  §u  fenentc.;  inf. 
ber  Ableitungsgraben  ; ber  ©taben  ;ur 
Ableitung  bcS  SSafferS;  it.  (tfricgSw.) 
ber  £aufgr«ben;  tranchée  de  mur,  bie 
Äerbe  ober  ber  €infdmitt  IfingS  einer 
COîauer,  worein  eine  £cifte  te.  befefiigct 
wirb  ; it.  tranchées,  baS  SHeiffen , ©chnci* 
ben  im  £eib,  in  ben  ©cbàrmen;  bas  Bauch- 
grimmen ; I^S  tranchées  rouges , bte  Æ)arm* 
gid)t  ber  tyfcrbe. 

Trancbefile,  s.f.  (Btldlb.)  baS  Capital  ouf 
bcmSlûcfen  cfncSBuchS;  it.  (©chuhm.) 
baS  Snbe  ©chufierbrabt,  womit  ber  ®af- 
ftaii  unternSbt  wirb;  it  (©porcr)  baS 
Ûucrfcttlein  am  tyferbcgebiti;  A.  (©att- 
1er)  bas  ©tüefd)en  jufammen  gerolltes 
£eber  jur  ©efejligung  ber  Äinnfette  an 
ben  Âutfchpferben. 

Tranchefiler , v.'a,  (Bud)bt)  baS  Capital 

(traucheftle)bejlechC»* 


Digitized  b/  Google 


Tran 


Tran 


1235 


Tranchelard , ».  m.  ba«  ©pecf meflet. 

Tranche-montagne , 0,  t.  fanfaron. 

Trancher,  *.  p.  fchneibett  ; jcrfc^nctöflt  Î 
abfdjnetben  ; burcbfchneiben  ; von  ein» 
anher  ober  entjroep  fdjneiben  ; abbauen ; 
abfchlagen  tc.;  it.  porjchnciben;  /'/.  v.n. 
fdmeiben,  b.  i.  fcharf  fcpn;  it . im  £eib 
reißen  ober  fchnetben;  ©rimmen  machen? 
(pgl.  tranchée;)  trancher  des  chiffres,  T. 

Sohlen  (im  Rechnen)  burchflreichen. 

Fig.  cette  couleur  tranche  trop  sur  l’autre , 

biefe  Çarbe  (itcf>t  ju  febt  gegen  bie  an* 
bere  (ober  neben  bet  anbern)  ab  ; voilà 
un  passage  qui  tranche,  biefe  ©tCÜC  hier 
flicht  febr  gegen  ba«  übrige  ab  ; trancher 
le  mot,  eine  entfeheibenbe  Antwort  pon 
fleh  geben;  it.  mit  einer  ©robheit  ber» 
au«plaßen;  plump  beraub  fagen;  vu.'g. 
fetn  Blatt  porö  ©îaul  nebmen;  voilà 

une  raison  qui  tranche  net,  qui  tranche 
la  difficulté,  biefe  Urfacbe  bebt  allen 
gweifel  auf/  macht  allen  ©ehwicrigfci» 
t<n  ein  €nbe  î pour  trancher  court , fur j ; 
mit  einem  $8ort;  trancher  du  grand  sei- 
gneur, fam.  ben  groben  £ertn  fpielen; 
trancher  de  l’habile  horame.ya/n.  ben  j£on, 

bie  ©eberben  eine*  gefdflcften  ©tanne« 
annebmen;  fûrgefdjicftpajïiren  wollen; 
il  tranche  sur  tout,  er  fpriebt  von  allem 
auf  eine  entfebeibenbe  art  ; er  entfebei* 
bet  Uber  alle«  ; c’est  un  couteau  de  tri- 
pière, qui  tranche  des  deux  côtés,  prov. 

er  ifl  ein  jwcpfdmeibiqe«  Schwert;  er 
fehetnt  e«  mit  bepben  tyartepcu  $u  bal» 
ten  / unb  richtet  bepbe  au«. 

Tranchct,  s.m.  T.  ber  Äneif  ber  ©djufler, 
(Sattler  / Stiemer  k. 

Tranchis,  s.  m.  T.  eineSKei&e  ©djiefer  ober 
Bicgel,  »pelcbe  in  ber  (Etnfc&le  eine« 
iOach«  auf  anbern  liegen. 

Tranchoir,  s.  m.  ba«  Jpacfbret;  ein  btefe« 
Brct  , Çleifcb  unb  anbere  ©achen  Darauf 
Hein  $U  baefen;  (pgl.  tailloir;)  tranchoir 
pointu,  (©lofer)  bet  jlwicfel;  ba«  brep* 
eefige  ©tücf  ©la«  jwtfchen  ben  runben 
ftenflerfcheiben;  tranchoir  carré,  (»Baut.) 
bie  oiereefige  glatte  auf  bem  Änauf  ber 
totffantfeben  ©Öule;  (orgl.  tailloir  unb 

abaque  ). 

Trangies,  s.f.pl.  (©öp.)  ^BittDfn  von  un- 
gleicher 3abl  , welche  nur  ein  drittel 
ber  gewöhnlichen  Breite  haben. 

Tränier,  v.  a . T.  einem  JrjtrfcH  naebfpuren, 

Tranquille,  adj.  c.  ruhig  > fliÜ. 

Tranquillement,  adv.  ruhig;  fliDi  in  ber 
©ttlle;  ohne  heftige  Bewegung. 

Tranquillisant,  ante,  adj.  nouv.  bcrubtgcnb. 

Tranquillisé,  ée part,  et  adj.  beruhigt. 

Tranquilliser,  v.  a.  beruhigen.  Se  tranquil- 
liser, v.rèfl.  fleh  beruhigen;  it.  au«ru* 
ben;  (Pgl.  calmer). 

Tranquillité,  s.f  bie  SXuhe;  ©tille. 

Trau»,  ein  lötcinifche«  Vorwort/  welche« 


6cp  jufammengefeijten  ©örtern,  in  ben 
BebeUtUltgett  von  au-deia , à travers,  jen- 
feit,  über,  burch  ic.  gebraucht  wirb. 

Transaction,  s.f.  ber  Vergleich  ; ©ertragt 
passer  une  transaction,  eilten  ©ertrag 
fchlicflen ; transactions  (b.  i.  mémoires) 
philosophiques,  bie  pbilofophifchen  £b* 
hanblungen  ber  föntglicben  ©efcflfcbaft 
in  £onbon. 

Transalpin,  ine,  adj.  jenfeit  ber  2llpen  ge- 
legen; tran«alpinifch. 

Transcendance , s.f.  bie  lleberlegenbett  einet 
tycrfon  über  eine  anbere;  ba«  Ueberge* 
wicht;  bie  ©otjüglicbfeit. 

Transcendant,  ante,  adj.  (im  motalifchett 
©erflanb)  vorzüglich  ; erhaben;  it.  ($bt- 
lofophte)  in  ber  bloßen  ^Betrachtung  be- 
flehenb;  nicht  in  bte  ©rinne  fallenb; 
géométrie  transcendante,  bte  höhere  ©eo» 
metrie;  termes  transcendantaux,  T.  aÜ» 
gemeine  2lu«brücfe,  welche  von  aller  2lrt 
iöingen  fönnen  gefagt  werben,  wie§,B, 
bie  2lu«brücfe  : ©efen,  gut  k. 

Transcendantal,  ale,  adj.  T.  überfleigcnb» 

Transcolation , s.f.  T.  f.  filtration. 

Transcript , ».  m.  T.  bte  Wchrift;  ÄOpCp. 

Transcription,  s.f.  ba«  Wd)retbcn. 

Transcrire,  v.  a . irr.  abfchreibcn;  it.  ÛU«- 
fchreiben. 

Transcrit,  ite,  part,  et  adj.  ttbgefd)riebettî 
it.  au«gcfchrieben . . 

Transe,  s.f.  bie  2lngfl;  Bangiqfeit  ; les 
transes  de  la  mort , bte  £obe«aitqfh 

Transféré,  ée,  part,  et  adj.  ait  einen  anbfm 

ùx t gcbradit  te. 

Transférer,  v.  a.  an  einen  anbern  Drt  brin- 
gen, wie  5.  B.  einen  ©efaugenen,  einen 
£ctd)nam  te.  ; it . verlegen , wie  j.  B.  eine 
SXcflbenj,  ein  ©ericht  te.;  it.  auf  einen 
anbern  $ag  verlegen  / wie  §.  B.  ein  $efl; 
it.  auf  einen  anbern  bringen  ; einem  an- 
bern übertragen  ober  geben,  wie  $.  B. 
ba«  ©igenthum  / ben  BeflB  von  etwa«. 
(3n  mehreren^  ähnlichen  Bebeutungett 

ifl  transporter  üb(td)ec). 

Transfiguration,  s.f.  — de  Notre  Seigneur, 

bte  ©crflöruttg  © hrifli. 

Transfigurer,  v.  a.  in  folg.  î se  transfigurer, 

v.  rijl.  pcrflart  werben;  (wirb  nur  von 
Ç&rtflo  getagt), 

Transformation , s . /.  bie  ©erwanblung  ; 
Umformung  ; — d’une  équation , (©tath.) 
bie  ©crönberuttg  einer  ©leidtung  in  ei- 
ne anbere. 

Transformé,  ée,  part,  et  adj.  umqebilbet  ÎC. 

Transformer,  9.  a.  umbtlbcnj  Ultlfomtftt; 
pevwanbcln.  Siî  transformer , v.  riß.  ßg. 
(im  moralifehen  ©erflanb)  eine  anbere 
©cflalt  annchmen;  it.  fleh  verflellen. 

Transfuge,  s.m.  ber  Ueherlöufer. 

Transfuser,  v.  a.  T.  — du  sang,  Blut  au« 

einem  thterifchen  Körper  in  einen  anbern 
fließen  lajfen* 
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Transfusion,  s.f.  — du  sang,  T.  bie  9lblet-, 
tung  bcö  Blut*  eineö  £bier$  in  bic  Blut- 
gefüg c eines  anbern. 

Tunsgresscr,  v.  a.  (immoralifchen  Verflanb) 
überfdjrciten;  it.  (im  t&eologifchcn  9$tX* 
flanb)  übertreten. 

Transgresseur,  s.  m.  öer  Uebertreter. 

Transgression,  s./.bte  Ueberfdjreitung  eines 
Befehl*,  eines  ©efeçeS  ic.j  it.  bie  Ueber* 

tretung  i (f.  transgresser). 

Transi,  ie,  part,  et  adj.  burdjbrungen  Uttb 
erharret;  (f.  transir;)  amoureux  transi, 
ein  verjagtet/  jitternber  £icbhaber. 

Transiger , v.  n,  einen  Vergleid)  treffen  ; fïd) 
vergleichen. 

Transir,  v.  a.  (VOU  ber  te  unb/tf-  Vom 
0d)recPen  ic.)  burchbtingen  unb  erfiarren 
inadieit;  it.  v.n.  (vor-ftÄlte,  §urcht  ic.) 
erfiarren. 

Trai  sissement,  t.  m.  bie  (Erflarrung  ; bas 
€rflarren  ; f.  transir.. 

Transit,  s.  m.  b.  t,  passavant. 

Transitif,  ive,  adj.  (©rammatif)  wirb  von 
benjenigen  3eitw6rtern  (verbes  transitifs) 
gefagt/  beren  SBirfung  ober  kaltblütig 
aus  einem  (Bubjeft  tu  bas  anbere  über* 
gebt. 

Transition,  s-f  (SKcbefUttfl  Unb  SDîltftf)  bet 
Ucbergang. 

Transitoire , adj.  c.  vergänglich  5 vorüber* 
ge&ettb;  von  furjer  £aucr;  fluchtig. 

Transjurane,  adj.f.  jenfeit  beS  (Berge*) 
3ura  gelegen. 

Translater,  v.  a.  uberfeÇen;*/>/.us.  traduire. 

Translateur,  s.  m . bet  UcberfeÇer;  pl.us 
traducteur. 

Translation,  s.f.  bie  Tôegbringung , (nur 
in  getviffcn  SlebenSarten);  it.  bie  Ver* 
feÇung  ober  Verlegung  an  einen  anbern 
ie.  bie  Tierlegung  auf  einen  anbern 
$ag  ic.j  it.  (iur.)  bie  Uebertraguttg;  (f. 
bie  Q5ebeUtUttgen  VOn  transférer;)  it.p.ut. 
ftgtt  traduction. 

Transmarin,  ine,  adj.  jenfeit  beS  COlCeteÖ 
liegenb  ober  tvohnenb. 

Transmettre,  v.  a.  irr.  übertragen;  über» 
lagert  ; übergeben;  abtreten;  it.fg.  fort* 
pflanjen  ; hinterlajfen  ; transmettre  son 
nom  à la  postérité,  feinen  Rahmen  auf 

• bie  Tîachtvelt  bringen  ; le  verre  transmet 
la  lumière,  baOÔloé  lÂ&tba*£id)tburch. 

• Se  transmettre , v.  ré/l.  ( à travers  qch.  ) 

burd)  etwa*  gehen , wie  j.  05*  Do*  £id)t:c. 
burd)  eine  Ocffnung  ic. 

Transmigration,  s.f  ba*  TBegjic&CU  eine* 
ganjen  Volf*  in  ein  anbere*  £anb; 

— d<s  peuples,  bie  Vôlferwanberung; 

— des  âmes,  bie  (Beelenwanberung  ; (auch 

la  métempsycose). 

Transmis,  ise,  part,  übertragen;  abgetre- 
ten  ; fortgepflanjt  k. 

Transmissible,  adj.  c-ûbcrlifflicfj»  w«*  erb- 


lich htnterlaffen  ober  auf  bie  Fachwelt 
fortgebracht  werben  fann. 

Transmission,  s.f. du  Uebertrggung ; Ueber* 
laffung  ; it.fig.  bie  Jortpflanjung  auf  ie. 

it  — des  rayons  de  la  lumière , (Cptif) 

bie  âurcblajfung  ber  £idjtflrablen , (im 
©egenfaç  pon  réflexion)  ; (f.  bie  Bcbeu* 
tungen  von  tranïmettre). 

Transmuable,  adj.  c.  T.  WO*  itt  etwa*  an- 
berô  venvanbelt  werben  tann;  perwan- 
belbar. 

Transmuer,  ».a,  T.  VtrWanbel«/  Wie  J.  B. 
SOîetalle  te. 

Transmutabilité,  s.f.  (vott  SDîetaHen)  bie 
VerAnberlichfcit  beffen,  wa*  fïcft  ver* 
wanbcln  lifit;  bie  Verwanbelbarfeit. 

Transmutation,  s.f.  T.  bie  Verroanblung. 

Transparence,  s.f.  bie  SurchftChtigfeit. 

Transparent,  ente,  adj.  burchftthttg  î A 
burchfdicinenb  ; it.  s.  m.  ba*  £inienblatt, 
beffen  man  fich  bebient,  um  gerab  |u 
fehreiben  ; illumination  en  transparent,  bie 
Durchfchetncnbe  Beleuchtung. 

Transpercé,  ée,  part,  et  adj.  burchflofett, 
Durchdrungen  ie. 

Transpercer,  c.a.pus.  ftgtt  percer  de  paît 

en  part,  burcfcflechen  ; burchflofjen;  burdj* 

bohren;  it.pl.us.fig . cela  me  transperce 
le  coeur,  ba*  burchbohrt  mir  ba*  Jf>er J. 

Transpirable , adj.  c.  wa*  au*bûn#fn,  OU*- 

bampfen  faitn. 

Transpiration,  s. f.  T.  bie  2lu*bÜnfhing  bet 
Seuchtigfeitenburch  bie  @chwei§lôd)er. 

Transpirer,  v.  n.  au*bftnften;  it.fig.  (von 
Gingen)  befannt  werben. 

Transplantation,  s.  f.  bie  VerfcfcUng;  prop. 
etfig.  Die  Vcrpflanjung. 

Transplantement , s.m.p.us.  fjgtt  transplan* 
tation. 

Transplanté,  ée,  part,  et  adj.  VCtfeÇt;  Pet* 

vfïanjt 

Transplanter,  v.  a.  (Baume)  verfemen  ; 
prop.  etfig.  vervffanjen. 

Transport,  s.  m.  baö  Bringen,  fuhren  von 
einem  Ort  jum  anbern;  bie  Verführung; 
baö  Verfuhren;  Töegführen;  ^ottfübreni 
Sortfehaffen;  karbetjfu&ren;  bie©egfüh* 
tung  ; Jortfchaffung  tc,  ; baö  SliWführen; 
bie  SliWfuhr;  and)  r ber  Üranflport;  it. 
( jur.)ber  Verjicht  ; bie  Abtretung,  Ueber* 
tragung,  Uebergebung,  Ueberlaffung  ei- 
ner ©ache,  eineOSXechtfl  an  einen  anbern; 
(vgl.  transférer;)  it.  bie  perfünliche  Ver- 
fügung be$  fXichtcrö  ober  ber  2lbgeorb- 
iteten  an  einen  Ort,  ben  ^ugenfehein 
bafelbfi  eiitjunehmen;  it.  (Buchhaltung) 
bie  Uebertragung  auä  einem  Buch  intf 
anbere,  ober  von  einem  Blatt  auf  baö 
anbere;  it.fig.  eine  heftige,  leibenfehaft* 
lidie  ®emütbäbewegung;  bie  Verrücfung 
beO  Verflanbeg  in  hiçiaen  Äranfheiten; 
ein  vorubergehenber  Töahnfinn,  (auch 
transport  au  cerveau)  ; transport  des  troupes 
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bie tteberfehung  ber  Gruppen;  vaisseaux  Transvaser,  v.  a.  (®etrônfe)  umfüllen; 
de  transport,  £ranöportfd)iffe.  Fig.  clans i umgießen;  auö  einem  ©efüß  in  ein  on* 
le  transport  de  sa  passion,  tn  ïet*  heftig»!  bercô  gießen.  , 

feit  feiner  £eibenfcbûftcn  ; un  transport  Transversal,  ale,  adj.  ûberjmcvc^  i quer  ; in 

bte  ÛlietC  geheilbi  ligne  transversale,  biC 

Ûuerltnic'î  Der  Oucrftrid). 

Transversalement,  adv.  über jtVCrcf) / îtflC& 

ber  Ouere  ; qner  burch. 

Transverse,  adj.c.  fo  oiel  alô  transversal. 
Tiantran,  s.  m.  pop.  ter  ©cblenbriûn } f* 
train. 

Trapan,  s.  m.  T.  ber  obère  $heil  an  einer 
£rcppc,  wo  baö  ©elönber  auf&oret. 


coupable,  eittf  ftrûflid)C  Ü^equnq  J trans- 
port poétique,  eine  poetitdje  £içe  ober 
SXûfcrco.  . 

Transporté,  ée,  part,  et  adj . Weggebtacht; 

anbetö  wohin  gebracht  ic,;/g.  entjûtft; 
außer  fief) , $,  05.  de  joie  etc.  vor  Jreube 
Transporter,  v.  a.  »erbringen  ; fovtfubrcti  ; 
roegfu&ren;  fortfehaffen;  verführen;  oon 
einem  Ort  $um  anbern  bringen/  füh- 

..m  ..  « i.  n * nuf 


ren  te.  ; it . überlaßen;  abtreten  ; auf  Trapèze,  *.m.  (©com.)  ein  ungleichfeitigcö 


einen  anbern  bringen;  einem  ubertra 
gen , $.  05.  ein  SXecht , baö  ©igentbum 
ober  ben  05efîç  oon  etwaö  ; (ogl.  trans- 
férer, céder  unb  transmettre;)  it.  (05ud)* 

haltung)  auö  einem  05ud)  inö  anbere, 
von  einem  05fatt  aufö  anbere  übertra» 
gen;  it. ßg*  entjücfen;  jemanb  außer 
fid)  bringen  ; transporter  des  troupes , 
Gruppen  uberfabren  ; transporter  la  guerre 
d’un  pays  en  un  autre,  ben  Ârieg  AUÖ 
einem  £anb  in  ein  anberrö  fpielen  î'trans- 

poiter  un  mot  à une  signification  figurée, 

baö  3Bort  im  figürlichen  Kerßanb  ge- 
brauchen; la  colère  le  transporte,^#.  bCt 
Sorn  bringt  ibn  außer  fid).  Se  transporter 
( v.rèfl .)  en  un  endroit,  sur  les  lieux,  (jut.) 

ficb/  ber  05cfîd)tigung  wegen,  an  einen 
Ort,  an  ben  Ort  felbfî  verfügen  ober  bin 
begeben. 

Transporteur,  ».  m.  (©eOrttetrie)  plus,  rap- 
porteur. 

Transposé , ée,  part,  et  adj.  Pftfefjt  K. 

Transposer,  v.  a.  petfeBen;  anberö  fefjen, 
alö  eô  bie  natürliche  brbnung  erforbert, 
j.  05.  OSorte , 05ud)£aben  i (Q5ucf)binb.) 
gebrucfteiôogen  an  einen  Unrechten  Ort 
binfeçen;  ein  05udj  perbinben,  per&ef- 
ten;  (im  ©viel)  feinen  ©ai$  pon  einer 
Æarte  auf  eine  anbere  feijen;  (ÇOtufîî) 
tranöponiren;  ein  ©tûcf  höher  ober  tie- 
fer im  $on  fcljen , fpielen , fingen. 

Transpositif,  ive,  adj . langues  transpositives, 

©prachcn , bie  ihren  Kennwörtern  ©n- 
bigungcit  geben,  bie  fid)  anf  bie  analp- 
tifdje  Orbnung  bejteben. 

Transposition,  s.f.  bie  SJerfeßung;  it.  (Q5uch* 
binöer)  baö  perbinben-,  (COïuftt)  baö 
tranöponiren  ; f*  transposer. 

Transsubstantiation,  s.f.  (rôm.  Âirdîe)  bie 
SBcrroanMung  beö  05robô  unb  bcö  OÖcinö 
bet)  bem  Ofbcttbmabl  in  ben  £cib  unb  in 
baö  Q3lut  ©btifti.  ' 

Transsubstantier,  v.  a.  (rôm.  Äirdjt)  per- 
tpanbcln  J f.  transsubstantiation. 

Transsudation,  s.f.  bOÔ  JÔUrdjfdjWilJCn  > 
f*  transsuder. 

Transsuder,  v.n.T.  bUtd)fchwif}Cn  *,  betOllô 

fthwitjen  ; berauö  fdjweißen  ; burch  bie 
©chweißlöchet  bringen* 


SSierccf , worin  nur  uweg  ©eiten  mit 
einauber  parallel  laufen. 

Trapézoïde,  s.  m.  (©eom.)  ein  ungïetcheô 
SÔierccf  ; ein  Oîierecf  mit  Pier  ungleichen 
©eiten. 

Trapiche,  s.m.T.  bie  ^5oc^mu^(e  ; baö 
ÿoehwerf;  plus . bonard. 

Trappe , s.  f.  bie  Sûfltbnre  ; it.  bte  klappe, 
K*  05.  an  einem  £aubenfd)lag;  it.  bie 
ÇaUe  (mit  einer  Salltbiere  ober  flfappe)  ; 
fausse-trappe,  bie  perflecfte  Jallthûre. 
Trappe,  s.f.  Abbaye  de  la  Trappe,  ebcm.  ei* 
ne  îlbtct)  biefeö  Kahmenö  in  Jranfreid). 
Trapu,  ue,  adj.  (pou  ?Xenfcben,  auch  von 
fßferben  te.)  unterfcçt;  fur;  unb  bief. 
Traque,  s.f.  (^ôgcrcp)  baö  ©tclljagcn; 
f,  traquer. 

Traquenard,  s.m.  ber  halbe  / foergf. 
amhie);  it.  oi.  eine  2irt  lußtgcr  ^ôitje; 
it-  bie  «OîûrbcrfaUe,  3ltiôfnlle  te. 
Traquer,  v.a.  T.  (einen  Oöalb)  mit  ^ûcf)ertt 
umfieQen,  um  baöSÖilb  einjufdtließen; 
traquer  des  voleurs,  ©iebf  umringen. 
Traquet , s.  m.  bie  5)îrtrberfalle,  ^ftiôfûüe  te. 
(aud)  traquenard);  it.  T.  bie  Klapper  am 
©d)ub  beö  SKumpfeö  in  ber  9)îii&le;  don- 
ner dans  le  traquet,  fïd)  buref)  £i(l 
ertappen  ober  betrugen  laßen  i sa  langue 

va  comme  un  traquet  de  moulin,  fam. 

ihr  (fein)  9?îaul  geht  wie  eine  Älapper- 
mûhle;  (pgl.  torquet). 

Trassant,  s.m.  (SQfChfelhflnbeO  f.  tireur. 
Trasse,  s.  m.  bfr  fchlechtcße  SfUÖWUVf  POlt 

£umpen  in  ben  Papiermühlen. 

Trasser,  v.  a.  (OÖCChfelb.)  f.  tirer. 
Trastravat,  adj.  m.  cheval  trastravat,  7*.  fif| 

Pferb,  baö  au  einem  Korber*  unb  Ointer- 
^uß  weiße  ftfeefen  aber  nid)t  auf 
ber  nehmlichen  ©eite  ; (pgt.travat). 
Trattes^  s.  f.  pi.  T.  bte  ^ragcrieacl  ; btc 
größten  halfen,  welche  bas  ©chöufc  ei- 
net SBinbmûble  tragen. 

Travadcs,  s.f.pi.  T.  qewiße  (lürmtfche  unb 
unbejWnbige  SGßinbe  ;ur  ©ee. 

Travail,  s.m.  ( pt . travaux)  bie  Arbeit»  it. 
baö  ®erf , baö  ©efch&ft  felbfl  ; it.  über- 
haupt: bie  Sötuhe;  it.  bie  ©chanjarbeit; 

it.  travaux , bie  $Berfe  felbft;  it.  travail, 

( fpuffchm, ) ber  Kothen»  (in  biefer 


Trav 
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Icçtertt  Bebeutung  fugt  mon  im  plur. 

travail*;)  il.  travaux,  bie  ( 2trbcttett  ) 
Späten , inf.  eineß  gelben,  eineß  Mr* 
ttrerß  ; un  homme  de  travail,  ein  Jpailb* 
Arbeiter  > homme  de  grand  travail,  eilt 
arbeitfamer  9Xann î travail  d’esprit,  £opf* 
ûrbeiti  travail  d’enfant,  aud)  blofl  le  tra- 
vail, bie  Äinbeßnotben;  travaux  avancés, 
2lu§enwerfe  einer  Jeflung;  oiseau  d’un 
grand  travail , ein  Sait  / ber  im  ftlug 
flarf  unb  unerinubet  ifl;  travail  de  la 
chaux.  (Çobgârber)  baß  Q3etçen ; Âalf* 
üfehern;  acquitter  une  dette  par  son  tra- 
vail, eine  ©djulb  abarbeiten  ; à force 
de  travail  on  vientà  bout  de  tout,  Arbeit 
ûberwinbet  aücß. 

Travaillé,  ée , pari,  gearbeitet  î it . adj.  be* 
arbeitet;  außgeavbcitetic.  ((.travailler)-, 
ch*. val  qui  a les  jarab<s  travaillées,  eilt 

tyfcrb,  baß  burd)  gu  flarîe  Arbeit  flcif 
auf  ben  Sùflcn  geworben  ifl. 

Travailler , v.  n . arbeiten  ; it»  (vom  30cin  te, 
aud)  vom  SJîcer  k.)  arbeiten , b.  t-  gäb* 
ren;  braufen;  it.  (voit£aucn,  aud)  von 
©tablfebern)  flarf  angegogen , gcfpannt 
feçn  ; it. (vom  SCiagen)  fdjlecbt verbauen; 
it»  (DKecbonif)  arbeiten,  b.  i.  ftd)  berne* 
gen;  geben;  ftd)  breben  te. ; it.  (Bauf.) 
lieb  werfen  ; fehwinben  ; it.  fid)  fenfen  ; 
Riffe  befommen  ; faire  travailler  son  ar- 
gent, fein  ©clb  arbeiten  laffen,  cß  auf 

^infen  auéfeiben;  le  poumon  travaille, 

bie  gunge  leibet;  baß  2ltbembolen  wirb 

ibnt  (ibr)  fd)Wer;  travailler  par  épaulées, 
fig-  f.  épaulée. 

Travailler,  v.  a.  bearbeiten;  */.  außatbei* 
ten;  it.  T.  (bie  Äartcn)  auf  eine  betrug* 
liebe  2lrt  mifeben;  it.  (ein  Wcrb)  berum 
tummeln,  abarbetten,  um  cß  gugureü 
ten;  it.fig.  (ben  Äorper  ober  ben  ©eiff) 
plagen , quälen , beunruhigen  ; bemfclbcn 
ju  fehaffen  machen  ; fo  auch  sc  travailler, 
v.rijl.ßg.  fid)  quälen;  fid)  piele  $lübf 

- geben;  ftch  anflrengen;  — l’esprit,  fid) 
über  etwaß  ben  Äopf  verbrechen;  être 
travaillé  d'une  maladie,  pon  einer  Ätünf« 
heit  geplagt  ober  behaftet  fepn  ; oon  ber« 
felben  mitgenommen  werben;  on  ne  tra- 
vaille point  aujourd’hui  au  manège,  petite 

wirb  feine  9ieitfd)ulc  gehalten. 

Travailleur,  euse,  s.  ber  Arbeiter î bic  2(r* 
beiterinn;  it.  T.  ber  ©ehanjgràber;  ber 
Arbeiter  am  geflungßbau  :c. 

Travaison , t.f.  T.  f.  entablement. 

Tiavat , adj.  T.  m . cheval  travat , ettt  <JJfctb, 
baß  am  hinter*  unb  2}orber-5u§  auf 
einer  ©eite  weife  glecfen  hot  ; (vcrgl. 

trastravat). 

Travée, a./  ber  Raum  obetSwifchcnraum, 
inf.  jwifdjcn  jwen  halfen  eineß  lobend, 
iwtfdicn  gweo  Reihen  pfählen  einer 
Brücfe,  jwifchen  jroep  £>ad)fparrcn  :c.; 
— d’impression,  (bep  ben  ©opfern)  fcchö 


Klafter,  ober  216  ©dju&  tnß  ©evierte 
pon  einer  fläche;  — de  grille,  baß  |rri« 
fchen  gwep  Pfeilern  bcftnbücbe  ©tud 
eineß  ©itterwerfß  ; — de  pont , bie  3o<b» 
fpannung  einer  'Brûefe;  — de  comble, 
bie  ©tublwanb  ; bie  jwifchen  jwep  ©ad)« 
flüblcn  bcftnbliche  Jetten  unb  ©parren; 
— de  ba!u<tres,  eine  Reihe  ©elinbet- 
boefen  jwifchen  jweg  ©äulen  ober 
geffeßen. 

Travers,  i.  m.  bie  jQuere;  it.  bie  ©chicfe, 
©chrägc, Ungleichheit,  baß  Ueberjroerdic, 
©d)ieffaufenbe,  g.B.  in  einem  ©efcäubc, 
©arten  ic.;  it.  baß  Querfcheit,  tuelcbtß 
bie  ^oljmeffer  alß  £ugabe  auf  baß  ge« 
meffene  £ol$  legen  ; droit  de  travers,  ein 

gcWiffcr©)UrChgangßjoU  î deux  travers  de 

doigt  de  large,  jmcp  Üuerflnger  breit. 
Fig . avoir  du  Ober  des  travers  dans  l’esprit, 
närrtfebe  ©rillen  (vulg.  üuinten)  im 

Äopf  hoben  ; donner  dans  dts  travers,  auf 
$hocbciten  verfaßen.  A travers  le,  b, 
les.  Ober  au  travers  du,  de  la,  des  etc., 
prép.  quer  bureb;  mitten  burch;  burfb; 
à travers  le  bois,  mitten  burd)  bengali)! 
au  travers  des  ennemis , mitten  butch  bie 


geinbe  î à traveTS  les  difficultés,  au  travers 
des  feintes  etc. , ber  ©chwierigfeiten,  bn 
«Berfteßungcn  jc.  ungeachtet  ; i *ravcrs 

les  choux  ; il  tort  et  à travers,  prov.  f.  chou 
unb  tort. 

de  Travers,  adv . ttbcrjWetdj»  tlûÇf)  her 

Üuere;  in  bie  öuere;  quer;  it»  fdbicr * 
fdiräg;  it.Jig.  ûber§werch;  febief  î 
ffbrt;  unrecht;  ungefehiefterweife  n» 
Fig.  regarder  qn.  de  travers , einen  fchcl 
anfehen;  prendre  les  choses  de  traveis, 

aUeß  verfebrt  »erflehen  ; avoir  l’esprit  de 
travers,  unrichtig  unb  ücrfebrturtbetl<n> 
nicht  richtig  im  Æopf  fcpn.  En  traders, 
adv.  quer;  in  bie  jQuere;  querbarubet; 
querüber;  poutre  en  travers,  bCt 
halfen.  Par  le  travers  de  ... , Pr*P * 
(©chifff.)  gegen  über. 

Traversage,  ».  m . T.  bif  ©<hUUt  ber 

auf  ber  rechten  ©eite.  , 

Traverse,  ».f.  ùberboupt  etwaß,  baß  tiocn 
berûuere  gebt,  läuft,  ober  gelegt,, 
fefliget  ifl  tc. , B.  baß  Üuerflud/ 
3wcrchflücf,  üuerholj,  ber  üuerbaltco/ 
Üucrriegel  ; baß  Ûucreifcn  ; bit  Ç««' 
flonge,  üuerleifle,  ûaerlinie  ; her  ü«er' 
flrid) , Swerchflrid)  ; bie  Ûucrflraft/ 
Swcrchftraf  c ; ber  jQucrweg,  Bwerchtttg, 

.l^rcuiWeg,  (auch  rue,  chemin  de  traverse/ 

k.  jc.  5 it.  (Jortiflf.)  ber  gwtttb®*11* 
(®?ap,)  bie  ûuerbinbe  im  SBopen  nj 
tûrlicher  Äinber  ; it.  fig . ein 
3ufaß;  bie  fiöiberwärtiqfeit;  ber  Un 
glücfßfafl  ; auch  bie  JTpinbernif  î 

se  jeter  à la  traverse,^.  bfliWifd)în 

men  ; in  ben  5Beg  fommen  ; eine  ^ptnoer* 
nif  pcrurfachen  ober  in  ben  ©«3  if3clu 
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Traversé , ée , part,  quer  burchgegangm  ie. 

(f.  traverser);  tout  traversé  de  la  pluie, 

»omSHegen  burd)  unb  burd)  na§;  cheval 
bien  traversé , ein  tyferb  / bûô  ftûtf  POU 
35rufl  unb  Äreuj  iti  ; homme  bien  tra- 
versé d’épaules , ein  breitfd)ulterigcr 

«Otcnfch. 

Traversée,  s.f.  bie  Ue  berfûhrt  über  baô  Oftee  ri 
(inf.  eine  furie  ga&rt). 

Traverser,  v.  a.  et  n . (quer  Ober  Bitten) 
burchgehen  ; burchreifcn  ; burdjjtehen  ; 
burebfahren  ; burchfommcn  i burdjfou* 
fett  » burdifïiefien  ; burd>fcbneiben  te.; 
(pgl.  ûud)  passer  uilb  travers  ;)  it.  burd)* 
bringen , trie  &.  05.  eine  Äuqel  burd)  ben 
Jparnifd),  ber  SRcgen  burd)  ein  Äleib  te.; 

it'ßfl-  (—  gn.  dans  8eS  desseins,  — une 
entreprise  etc.)  jcmanb  in  feinen  31b» 
flehten  flôrcn;  beffen  Unternehmungen 
«ftinbernifTe  tn  ben  2Çeg  legen  ; bicfclbcn 
§u  bintertreiben  fuebeit;  jentûnbeô  2ln* 
fcblÂgc  iu  nicbte  madicn;  jemanben  einen 
©trieb  burd)  feine  SKecbnung  machen; 

traverser  une  rivière,  über  eilten  glll§ 
führen  ober  feçcit  ; traverser  une  rue , 
quer  über  eine  ©a(f e geben;  traverser 
une  province,  bureb  ein  £anb  jie&en ; 
fin  £anb  burdjteifen  ; on  ntî  sauroit  tra- 
verser par  ici , hier  famt  mau  nicht  burd)* 
fommen  ; les  grands  chemins  sont  traversés 
par  tant  d’autres  etc.,  eÖ  geben  fo  Ptelc 
anbere  SÖcge  über  bie  £ûnbfiragen  te.; 

traverser  du  bois,  ($tfd)ler)  bû*  ©tûtf 

£ol$  ber  33rcttc  nûd)  bobein  ober  burd)* 

fggen.  Se  traverser,  v.rèj l,  (SKcitfd).)  ben 

JÉ>ùffcbfog  tn  bie  Ûucte  machen  ; fld)  jur 
Seite  werfen  ; trauerflren  ; ( wirb  oon 
tflferben  gefügt/  bie  mit  ben  SBorber* 
fûticn  eine  anbete  £inic  galten  alö  mit 
ben  hintern). 

Xraversier,  ière,  adj . flûte  traversée,  bie 
Querflöte;  ^Querpfeife ; barque  traver- 
siez, bie  05arfe  jum  Ueberfabren;  vent 
traversé,  ober  blo§  s.  m.  traversé, 
(©d)ifff.)  ber  ©egettwinb , welcher  bas 
Sluôlaufcn  eine*  ©duffe*  au*  bem  Jfjafen 

fcinbert;  U.  traversier  de  chaloupe,  baô 

ûucr&olj  ober  ber  jQucrbalfcu  an  bem 
SJorbertbeil  ber  ©djaluppe. 

Traversin,  s.  m.  ber  Âopfpfûbl  ober  #aupt* 
pfubl  in  einem  35ett  ; it.  baô  Qucr^olj  ; 
ber  Ûuerbûlfcn;  (ogl.  traverse;)  it.  (bet) 
ben  $îe$gern)  baô  ©perrboljî  traver- 
sin de  balance,  ber  SBagebalfen;  (auch 

le  fléau). 

Travesti,  ie,  part,  et  adj.  Pfrflcibct;  tïfl* 
pejiirt  te.  f.  travestir. 

Travestir , v.  a.  oerflcibett  î it.  fig.  — un 
auteur , baô  SDctf  eine#  ©cbriftjellerö 
in  einen  fomifeben,  poffirlicben  ©tpl 
timfleiben;  tröoeHlren,  Se  travestir,  v.rtfi. 

fleh  perfUiben;  it.fa.  fid>  oertfeHen. 


Travestissement , s.  m.  bte  O&etfletbung  î it* 
fig . bic  OBertfcUung;  f.  déguisement. 

Traumatique,  adj.  c.  T.  fo  Piel  ûlô  vulné- 
raire. 

Trayon,  s.  m.  ber  £riget,  fcragebalfen, 
inf.  an  einer  35rùcfe. 

Ttavouil,  s.  m.  T.  ber  f?a fpel» 

Tiavouiller,  v.  a.  T.  bûfpeln. 

Travouillette,  s.f.  T.  bfl*  ©tucfcbeit  jpolj, 

bie  ©pule  bamit  ju  galten , wenn  mon 
bofpclt. 

Travoui,  s.  m T.  ift  bie  OSeiiennutig  Pierer 
in  einanber  gejohnter  ©tûcfcficn  3>olj  / 
um  weldjc  bie  gifeber  ihre  2lngclfd)uur 
wicfeln. 

Trayon , s.  m.  ber  ©trid)  ûm  (Euter  (pis) 
ber  £nf)e , 3iegen  te. 

Trebellianique,  adj.  et  s.  f.  (im  rôm.  SK  f Cf»t) 
quarte  trebellianique , bet  PÎeïte  *^bftî 

eine*  gibeifommifcö , welcher  bem  ein* 
gefegten  (Erben  gebühret. 

Trébuchant,  ante,  adj.  überwichtig  J it,  s.  m* 
ber  2tuöfchlag  i baö  Ucbergcwicht. 

Trébuchernent,  s.  m.ol . b*  i.  chute. 

Trébucher,  v.n.  flofpem;  ftrüud)efrt;  it.  ol. 
b.i. tomber;  it.jftg.  jiraudieln,  b.  i.  einen 
gehler  begehen;  (broncher,  faire  un  faux 
pas,  welche  fehe;)Ve.  trébucher,  über  wich* 
tig  feijn  ; einen  Sluöfchlflg  (im  ©ewicht) 

hüben;  faire  trébucher  la  balance,  ber 

ODage  einen  21u$fchlûg  geben. 

Tr<?buchet,  s.  m.  ber  SÄeifenfgften  ; Reifen* 
fd)lûg;  ©ptcnfel;  it.  bie  ©olbwoge; 
prendre  qn.  au  trébuchet,^.  einen  mit 
£ift  fgngen;  ertappen,  hintergehen. 

Trécheur , ober  trécheur , (fpr,  trékeur)  s.  m. 
(23op.)  ber  ©aum  (orie)  pon  halber 
33reite. 

Tredame!  ( ein  pöbelhafter  ©djwurberge* 
meinen  Söeiber)  b.  t.  morbleu,  jarnie etc. 

Tref,  s.  m.  ol.  ba$  3clt.  ' 

Trefilerie,*./.  T.  ber  5)rahtJUg}  f.affinerie« 

Trefiieur,  s.  m.  ber  JDrahtjic&er. 

Trèfle,  s.m.  ber  Älee;  it.  baô  Ælccblgtt, 
05.  alô  3t«ath  ober  gtgur  auf  einem 
©chilbte.;  it*  (Äartenfp.)  baô  Äreu§; 
(05auf.)  ber  Älee&ug;  trèfle  à joncs, 
(OSauf.)  ber  OSinfetijug» 

Tréflé,éc,  adj.  (®apenf.)  bie  ©e|?ûlteincô 
Âleeblattô  im  ©onjeit  ober  on  gewiffeit 
ihtilcn  habepb;  fleeblattfôrrma.  T.  mine 
tréflée,  bûô  Kleeblatt,  (eine  9)iine  mit 
bret)  Âommern);  monnoie  tréflée,  eine 
(fehlerhafterweife)  hoppelt  ober  brepfac^ 
geprägte  COtàtije. 

Tréfler,  v.  a.  T.  (eine  ^uttje)  ntehrmahU 
unter  ben  ©tâmpel  thun,  woburch  fie 
ein  hoppelte*  ©eprftge  befommt. 

Trèfoncier , s.  m . T.  ber  ©runbherr  ober 
(Eigenthnmôhtrr  bon  gewiffrn  Slrten 
®albungen. 

Tréfonds,  très-fonds,  s.m.  ber  ©rUUb  U$lb 


« 
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95obett;  ba$  ©igentbum  ; (.  prop.  et fg. 
tinter  fonds.  ' 

Treiuaqe,  s.  m.  ba$  ©ittcrroerf  in  einem 
©arten. 

Trane $.f.  î>ic  SDeinïûube;  it.  baö  ©ein* 
geldnber;  1«*  jus  de  la  treille,  (poet.)  ber 
SHebenfaft;  ber  ©ein. 

Treillis , s.  m.  Dû$  ©ttter  pon  £ols,  ©ifen, 
2>rabt  :c.  , 

Treillis,  s.  m . ber  £rillicb  ; it.  ber  ©(ans* 
(cbetter;  bie  ©lanjletttmanb. 

Treillissage , s.  m.  cor.  fia tt  treillage. 
Treiiiisser , v.  a.  pergittern  ; mit  ©ittern 
permadien. 

Treizain,  s.  m.  T.  eine  5lrt  Jebepbcn,  weldje 
in  ber  brenje&ntcn  ©atbe  befiebt;  it-  oi. 
eine  2lrt  alter  Dunsen,  welche  13  £)c« 
nierö  galt. 

Ti  eize,  adj . c.  brepjebn  ; it.  qqf  s.  m. 
ber  brepjcbnte,  ( j.  03.  beé  ÖtonatbO, 
ober  biefeô  Rahmen*  );  it  ( bcpm  €0îa* 
giflrat  gewijfer  ©tdbte)  ber  lôrcpjebner , 
(einer  auä  ber  Jabl  ber  Herren  Srep* 
jeben  ). 

Treizième , adj.  c.  ber , bie , baé  bnepiebnte  ; 
it.s.  tn.  ber  brep$ebnte£bcili  basl^Orep* 
jcbntel. 

Treizièmement , adv.  brepjcbntenô  ; $Um 
brcpjcbnten. 

Trelingage,  s.  m.  T.  f,  marticles. 

Treliriguer , v.n.  T.  mitJpübltenfttßett  (mar- 
ticles) befedigen. 

Tréma , s.  m.  bas  £rema  / b.  i.  bie  s«ep 
fünfte/  welche  bidrocilcn  über  einen 
tSofal  gefeijt  «erben , alô  c , ï , a. 

Tréraail , s.  m.  f,  méteil. 

Trémailié,  ée , adj.  7\  mit  brepfûdien  ÇOîa- 
feben  perfebeti , «ie  j.  03.  bûOSKcpp&ub. 
nerneç  te. 

Tremblaie,  s.f.  ber  2(e(pcn«ûlb, 
Tremblant,  ante,  adj,  jittemb;  bebenb  î 
fg • furditfam;  por  Çurdjt  ober  ©d>recf  en 

bebenb;  pièce  de  boeuf  tremblante,  eilt 

großes  burdifpicfteô  ©tuef  SXinbflcifd)  ; 

fièvre  tremblante,  (9ftfb.)  bû$  ©CbflUCt' 

fteber. 

Tremblant,  s.  m.  (jtt  ber  JÔrgcI)  ber  &re« 
niulant;  it.  bie  Jitternabcl  ûm  Sluffûfi 
bc*  Sraucnjimnterö;  (aud)  aiguille  trem- 
blante). 

Tremble , t.  m.  bie  ©fpe  ober  Ofefpe  ; bie  Jit* 
terpappel,  (ein  OSaum,  bciTen  05l&tter 
immer  Jittern)  s ù.  (.  torpille. 

Tremblé , ée,  part,  et  adj . gewittert  K. 
Tremblement,  s.  m.  bûO  Jittcw;  05ebettî 
( SOîufif  ) ber  briller  ; ( ein  langfamer 
SrvtUer  bei§tûud).‘  Sremulant;)  trem- 
blement de  terre,  bas  ©rbbeben. 
Trembler,  v.n.  Rittern;  beben;  erbittern; 
erbeben;  erfebuttert  «erben ; itfg.  por 
furcht  unb  ©ebreefen , por  ÄÄlte  ic,  jit 

tern  ; it.  v.  a.  trembler  la  fièvre,  pop.  pont 

Jieberftofr  gcfdjütteft  «erben. 
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Tremble-terre , s.  m.  cor . flatt  tremblement 
de  terre. 

Trembleur,  euse,  s.  f g.  btr  Jitterer;  eine 
furefitfame  tyerfon;  it.  trembleur,  s.  m. 
(in ©uglanb te.)  berûuafer,  ((.quaker). 
®tefc  Ùuafer  (oberjQudfer)rùbmen  ^ 
ncbmlid)  befonberer  göttlicher  ©inge* 
bunqen , bep  roelcben  fie  in  ein  heftiges 
Jittern  geratben. 

Tremblotant,  ante,  arÿ.  ein  «fttig  Jittemb; 
(diaubernb. 

Trembloter,  v.n.fam . ein  «ettig  jittetR  , 
fdiaubcrn. 

Trémeau,  s.m.  T.  f,  merlon. 

Trdmeur,  s.f.  (lût.)  b.  t.  frayeur,  terreur. 

( Sèvignè.  ) 

Trémie,  s.f.  ber  £rid)ter  ober  SXumpf  in 
ber  «Dtfible,  «te  aud)  auf  ben  tforn» 
unb  @ûlt*Q5&ben;  it.  ber  ^utftrfaflen 
fur  bie  $auben;  bandes  de  trémie,  bif 
eifernen  ©anbe,  «orauf  ber  ©cfiorn* 
fleinmantel  rnbet. 

Trémion,  s m.  T.  ber  SHumpfbôum,  bie 
SXumpfleiter,  «orauf  ber  ïOtubltriditer 
rubet;  it.  ber  Ûucrbalfen,  «orauf  ber 
©cbornfteinmantcl  rubet;  (.trémie. 

Trémoussement . s.  m.  («irb  nur  pon  SSôgeln 
qe(agt)  baô  ©diûtteln,  j.  05.  ber  fflugel. 

se  Trémousser,  v.  rèfl.  ouf  eine  lebhafte  unb 
unregelmäßige  2lrt  berum  fpringen  unb 
bupfen  ; it.  fig.jam.  (îcb  (ebr  um  etroa$ 
bemuben;  ficb  regen  jfiebrubren;  rennen 

unb  laufen;  it.  t».  n.  trémousser  des  ailes, 
bie  Slûgel  fcbûttelit;  mit  ben  glugeln 
flattern. 

Trémoussoir,  s.m.  eine  nett  erfunbene  -Dta* 
fdnne , mit  «eldier  man  fid)  tm  Sintmer 
eine  05e«egung  perfd)afft. 

Trempe,  s.f  bie  i>Ârtung  be$  ©i(enô  unb 
©tablö;  it.  baô  £ôfd)«ojTer  («orin  bai 
©ifcit  te.  gebartet  «trb);  //.  bie  J^ittc, 
«cldic  eô  baburd)  befommt;  U . (£icbtj.) 
basl  crfie  ^unfeit  ; (05ud)br.)  baô  papier* 
fcud)tcn;  (2ûnb«irtbfcbaft)  über  gefel* 
tcrtc  ^rauben  aufgegoileueö  ©afiier;  ber 
Slutgun;  donner  la  trempe,  barten,  Fig . 
corps  d’une  bonne  trempe,  ftttacfunbeti 
(larfcr  Âôrper;  esprit  de  bonne  ou  de 
petite  trempe , ein  guter  ober  geringer 
SJcrftanb  ; eilt  grftnbltcbcr  unb  flanbbaf* 
ter  OJtenfd)  ; ils  sont  de  même  trempe, 

mèpr.  (te  finb  pon  einem  @d)lag/  fie  fïnb 
eineö  ©eli^tcrö. 

Trempé , ée , part . et  adj.  eingemeic&t  ; ein* 
getaucht  te.;  vin  trempé,  mit  ©affer  per* 
mi(d)ter  ©ein  î yeux  trempés  de  larmes, 
Slugeit,  btetn  lîbrdnen  (cb«immen;  être 
tout  trempé,  bureft  unb  burd)  naß  fcpn; 
gan§  burcbgendßt  fepn. 

Tremnées.  s.f.piur.  T.  j«cp  bdrene  ©eile/ 
ba$  @cbleppneç  (seine)  bamtt  anô  £anb 
ju  lieben. 

rremper,  r.  a.  eintaucbcnj  (eintunfcnO 
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it.  «innjfidjftt  ; inô  SÖaffer  legen  î »öf» 
fern;  it.  burchnàfien;  burch  unî>  burd) 
tiafi  machen;  «v.feudjtcn;  befeud)tcn;  au* 
fi*ud)ten  ; (f.  ûUd)  mouiller;)  il.  (©tahl, 
^ifen)  bitten;  tremper  Je  vin,  SSaffer 
unter  ben  Sßein  gie§en;  ben  3£tein  Zif- 
fern; tremper  la  soupe,  bte  ©UPPC  ûn* 
richten  ; — le  papier,  baô  papier  anfeuch» 
ten  ; — la  mèche,  T.  peu  £od)t  junt 
erden  Sftahl  tunfen. 

Tremper,  v.  n . ( tm  Sôaffct  ÎC.)  tt>Cicf>Ctt. 
Fig.  tremper  clans  une  révolte , fid)  eineÔ 
aufrubrô  t^eif^aftia machen;  tremperses 
mains  dans  le  sang , feine  J^inbC  mit  53lut 
befubefnober  beflecfen;  ctnen$obtfd)lag, 
eine  çfôorbthat  begehen. 

Trempis,  s.  m.  T.  SffiafTcr,  »orin  et»aô 
geip&ffert  ober  eingemeicht  roirb  ; it.  ber 
S©eid)fubel  ber  tyappenmacber. 

Tremplin,  s.  m.  bte  ©prtngbanf  ber  ©eil* 
tinjer,  Suftfpunacr  te. 

Trempoire,  s.  f.  (Jarber)  ber  55ruhtrog , 
berSBSeichfûbel,  worin  biegarbe  einge* 
»eicht  tpirb.  , 

Trernpure , s /.  T.  baô  ©e»id)t  in  ber 
ü)tubl</  baô  ?D?abl»erf  bamit  gu  dellen. 

Tremue,  s.f.  (©chifff.)  ein  S3erfd)lag  oon 
Kretern,  burd)  »eichen  bie  Slnfertauc 
pon  ben  Fluglöchern  biô  juin  leçten 
«öerbeefe  geleitet  »erben. 

Trcmain,  s.m.  (53aUhauô)  brcpêig;  (»enn 
nimltcf)  jeber  ©pieler  breiig  bat). 

Trentaine,  s.  f.  eine  3«bl  POU  bïCt)fjig  î 
brepfjig  ©tûtfe , <J)erfonen  te. 

Trentanel , s.  m.  T.  ber  ÇfîabrtlC  CtttCf  JUm 
Çirben  bien  lichen  HJ  flan  je. 

Trente,  adj.  c.  bret)§ig  ; it.  s.  m.  ber 
brepfltafte  beô  CDionathö  ; C^ôaUfp.)  eine 
halbe  partie. 

Trentième,  ac(j.  c.  bet/  bie,  baô  brepfjigde; 
it.  s.  m.  ber  brepfjigfle  £hetl. 

Tréou , s.  m.  T.  ein  Picrecfigeô  ©e  gel , 
»elcfjeô  bep  einem  ©turm  aufgefpannt 
»irb.  ' 

Trépan,  s.m.  T.  ber  trépan  ; ©chebclboh* 
rer  ; it.  baô  trepanieren , »clchcö  mit 
bem  ©djebelbohrer  gefehiehet  ; it.  ber 
Çrbbobrer  ; le  trépan  à archet,  ber  ©tein* 
hobrer  î bie  SHennfpinbcl. 

Trépaner,  v.a . T.  trepanieren. 

Trépas,  s.  m.  (im  hÔftCW  ©tpi)  bCt£obj 

ber  Eintritt. 

Trépassé , ée , part,  gedorben;  it.  s.m.  ein 
Sßer^orbener î la  fête  des  trépassés,  ba0 
ge(l  aller  ©celen  ; être  pâle  comme  un 
trépassé , fig.  auôfehen  »ie  eine  Reiche. 

Trépassement , s.  m.  ol.  b.  t.  trépas. 

Trépasser , v.  n.  fam.  (eine«  natürlichen 
£obcô)  derben  ; perfeheiben. 

Trépidation,  s.f.  (2(nat.)  baô  gittfWÎ  it. 
(2l(hon.)  bie  feheinbare  fehmanfenbe  ©e* 
tpegung  beô  ©ternenhimmelô. 
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Trépied,  t.  m.  ber  £>repfu§,  cinFûchcn- 
geràth.  x . 

Trépignement , s.  m.  bûô  ©tampfett  f mtg. 
©trampeln,  Rappeln)  mit  ben  5u§en. 

Trépigner,  v.  n.  mit  ben  Sujjcn  dampfen» 
vuig.  drampcln  ; trippeln  ; trippeln  ; (p. 
Sterben)  bte  $ü(ie  nicht  genug  aufheben; 

' (©armer;  bie  (Erbe  fefr  cintretcn. 

Trépoint,  s.  m.  pl.u^.  Trépointe , s.  f.  T» 

bie  auô»enbige  9taht  am  ©dmb  $»i* 
fdien  bem  jDberleber  unb  ber  ©ohle. 

Tréport,  s.  m.  T.  baô  mit  bem  Ûbertheil 
beô  Jpinterftepenô  perbunbette  £olj,»cl- 
d)f0  Oie  J>ôhe  beô  ©picgeld  bilbet. 

Très,  adv.  fehr;  (gar  ; überaus;  über  bit 
maden)  ; très- certainement,  £anj;  ge»i|{ 
très  grand,  überaus  groß  ; über  bie  ma- 
fen  gro§  ; le  très-haut,  ber  &Utrhôd)(U» 
le  roi  tres-çhrétien , ber  atterd)ïtdlid)dC 
Fônig.  „ . . 

Treseau,  s.  m.  p.ux.  ftatt  un  gros,  bA9 
ûuentchen;  it.  f.  trrizain.  , 

Tréseiiie,  r.  f.  T.  bie  ©perrleifle , »eiche 
bie  SCöagenleitern  in  gleicher  SDeite  ju* 
fammcii  hölt. 

Très  - foncier  , Très  - fonds , f,  tréfonder  , 
tréfonds. 

Trèsillon,  f.  Etresillon. 

Trésillonner , f,  etréôillonner. 

Trésor , s.  m.  prop.  et  fig . ber  ©d)ûl}  J it» 
bie  ©chaijfammer  ; it.  baô  Strdjiu  ; la 
chambre  du  trésor , bie  fÔnigÜChe  IÖ0- 
mainenfammet , 9tentfammer  ; il  n’est 
trésor  que  de  santé,  prov.  ©efunbheit  ifv 

ber  belle  ©chaç. 

Trésorerie,  s.f.  PûÔ  ©d)ûÇmeidetûmt  j it» 

bie  Sffiohnung  beô  ©dja^meiderô  ; obee 
uberh.  ber  Ort  »0  ber  ©chaç  Per»ahrt 
»irb  ; bie  SXentfammec  ; f.  trésor. 

Trésorier , s.  m.  ber  ©cbajjmcider  ; SHent- 
meidet;  ^ahlmeidet;  grand  Trésorier  de 
l’Empire,  beô  heiligen SHômifchenSXeichô 
€rjfd)ühmeider.  . _ 

Tréso.iére,  s.  f.  ( ttt  FlÔdem)  OÙ  ©chûff- 
nerinn  ; ©ecf elmeiderinn  ; trésoriére  de 
u charité , bie  2UImofenper»altcrinn  ci- 
neô  Slrmcnhaufeô. 

Tressaillement , s.  m.  bft$  Sluffahten  î 
tem  ; ber  ©chauer  ; (f.  tressaillir)  ; tres- 
saillement de  coeur,  baô  jpcrjflopfen  » 
— des  nerfs,  baô  Rittern  ber  ^erpen, 

Trcssailh,  ie,  part.  f.  tressaillir;  neif  treSr 
sailli,  ein  uberfprungener  9îerpe. 

Tressaillir,  v.  n.  irr.  auffahteit  , jittertt/ 
(j.  55.  de  joie,  porSrcube);  it.  jittern; 
fdjauern  ; fehaubern  ; einen  ©diauer  9 
ein  ©raufen  empdnben,  j.  S.  Por  ©chrc* 
efen.  . 

Tressant,  s.  tn.  (in  ber  ÇPîûnje)  biejenige 
<|5robe,  ba  bie  Probierer  »egen  beô  ©e- 
halteô  ber  Ôtûnjen  mcht  ubereindinu» 
men. 

Tresse ,t»f.  bie  îïcffe , b.  i.  ein  auô  ©olb- 
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fiben,  ©tlberfibcn , Beibe  «.  qcwebter 
Btreifen  tu  ©eftalt  eine*  ©anbeé  ; bie 
$lcd)te;  it.  (^crrucfcitm.)  ein  Slang 
ober  etnc  SHci^c  geflochtene  /paare  ; bic 
£aarfd)nur  i it . (^apierm.)  f.  étressc  -, 
treîse  d*  cheveux.  oie  £aarfled)te;  her 
£aatjopf. 

Tressé,  ée,  part . et  adj.  geflößten»  gc* 
fcblungcn  ; treftirt  te. 

Tiessur , v.  a . fled)ten  i fdilingen;  (SJerru« 
cfemttacber)  treilireit  î Jpaare  in  $àben 
einfcbïagen. 

Tresscur,  euse,  s.  (tyerrûcfcnm.)  ber  $ref» 
ftrer;  bie  $r effiterinn  ; f.  tresser. 

Tressiiion , s.  nu  (Bchtfff.)  her  iörebbaum. 

Tressoir.,  s.  m (tyirrucfcunu)  ber  greffier* 
flocH  bie  £rejTierbanf. 

Trestoire,  Tictoire,  s.  f.  T.  eine  bÔl$CMe 

£anqe  ber  Korbmacher. 

Treteju,  s.  m.  ba$  ©cflell  mcifl  mit  »ter 
ftuticn,  $.©.  ein  îiidjgcfldl  ic.  i it . etne 
SÛtarttfdireoerbûbnc  ; tréteau  de  scieur, 
ber 'Soc!,  ©àgeboef  jiint  iôo&fenfchnci* 
ben  ; il  a monté  sur  les  tréteaux , er  ifl 
$Otarftfd)rcner  gewefen  ; il  dit  merveille 
quand  il  est  entre  deux  tréteaux,  prov. 

tort  Çftatil  fleht  ihm  nidit  flifle,  menu 
er  bet)  ëifdje  fjçt , unb  ein  ©Uödjen  su 
biel  bat. 

Trêve,  s.f.  ber  SBaffenfltÜflanb  ; trêve  mar- 
chande, eine  Ucbcreinfunft  fwifeben  swep 
f riegf ti hrenben  dichten , wegen  unge- 
hinderter gortfepung  bc$  gegeufeitigen 
JpanbelÔ  i trêve  de  Dieu  Ober  du  Seigneur, 
ber  ©Ottesfriebe.  -Fig-  il  ne  donne  point 
de  trêve  à ses  débiteurs  , er  lôfit  feinen 

Bchulbncrn  feinen  Bugenblidf  Stube» 
er  geflattet  feine  $rift  ic.  ; donner  quelque 
trêve  à votre  esprit,  gcflattenBte  3bf<m 
©eifl  ein  wenig  Stube  i son  mai  ne  tut 

donne  ni  paix  ni  trêve,  feilt  Uebel  làflt 
tbm  Weber  Stube  noch  Stafl  ; trêve  de 
raillerie , de  complimens  , ûÜCtt  ©Cherj 

bepfeite  î feine  Komplimente  te.  i trêve 

de  comparaison,  f.  comparaison. 

Trévier,  s.m.  (Bcfoifff.)  ber  Begefmeifler. 

Treuil,  s.m.  bie  Stelle  ober  bctSBeUbauni 
an  einer  Söinbe,  an  einem  Jpafpel. 

Trêzalé.  ét.adj.  (ôon®Cm&&lbcn  Ultb  OOm 
IporjeUan)  gcfprunqcn  ; aufgeriflen. 

Tiiacieur,  s.m . oi.  ber  ûuacffalber»  »Ötarft' 
fd)tet)er»  (f.  charlatan,  Saltimbanque); 
franc  triacleur,  ßg.  ein  (Ersfchwiljer. 

Triade,  s.f.  — harmonique,  (Sftuftf)  ber 
batmonifehe  JDrenf  lang. 

Tri«e , 9.  m.  bûô  SluSlcfen  ; Sluéfuchen  ; 
SluöwÄblen  ; bie  Slirtmabl  i it.  bad  3tuô- 
gelcfene  te.  felbfl;  ($orflw.)  ber  Bchlag; 
bai  ©ebauj  (©ergw.)  bit  Jpanbfcbei» 
bung  ber  (£rjc* 

Triairc,  s.  m.  (bep  ben  ölten  9tômcrn)  ein 
Bolbat  pont  brtttcn  ^reffen. 

Triangle,  s.m.  ber  Sriatigel i bai iSrcpccf ; 


eine  brepeefige  $igur  s it-  ba$  SBinfeT* 
mafl  ber  Bcbreiner,  unb  ûberh.  mehrere 
einen  £nangle  bilbenbe  äöerf jeuge  uub 
bergleichen. 

Triangulaire,  adj.  c . brepecfig. 

Tribade , s.  f.  eine  SSeibdpcrfon  welche 
mit  einer  anbern  ibreô  ©cidjlcchts  Un- 
jucht  treibt. 

Tribaiie,  s.  J.  ftifdjei  Bcbweinrfleifd»,  ba$ 
in  feinem  eigenen  $ctt  gefodjt  ifl. 

Tribord  , s.  m.  f.  stnbord. 

Tribouilkr,  9.  n.fam.  b.i.  tressaillir  de  joie, 
f.  tressaillir.  ( Molière  ) 

Tnboulet,  s.m.  (©olbfdimibt)  ber  Stunb* 
febligel  ; servir  de  triboulct , prov . ben 

ÿicf  elbAriiig  ober  tyoflenreiijer  einer  @c< 
feUfchafr  abgeben. 

Tribraque,  s.  m.  T.  eilt  £rtbrad)t)$  Ober 
^ribrachuo;  eût  S}crfcfui  oott  bvci)  fur« 
{eu  Bylbcn. 

Tiibu , s.f.  bie 3unft;  (Innung);  te. bie 
^unftftubc  i it.  (bet)  ben  alten  3uben) 
berBUmnt  ; les  douze  tnbus , Dte  jWÔlf 
Btâmmc  ber  3siben. 

Tribulation,  s.f.  (^bcol.)  bie  (ober  bai) 
îvûbfali  bie  fötöerwArtigfeit^  Slngflj 
Daô  £ciben. 

Tnbuie,  s.f.  T.  ber  ©urjelborn,  (eine 
<J)flanje)  ; tribuic  aquatique,  bie2S>aiTer- 
nufl  i Btacbelnuü. 

Tribun , $•  m.  ber  3unftmcifler;  (bep  ben 
alten  Stômcrn,  unb  jcljt  tn  ftntnfrctd)) 
ber  2:rtbun  ; it.  ber  Sabine  uerfdjtebencr 
Slrtcit  ïïorflcbcr  uub  Qücfcbltfbaber. 

Tribunal,  s.  m.  baï  ®erid)t»  ber  ©crichW* 
bof;  ba$  tribunal  ; (aud)  fig.  inf.  ira 
religiôfen  unb  moralifchcn  SJctftanbe, 
ber  Sttcbterflubl  i . ’-ô.  ®otte« , bei  ©c* 
rotfferté  te.)  ; tribunal  de  la  confession, 
de  u pénitence,  ber  3>eid)tflubl. 

Tribunat,  s.m.  bad  ^nnftmetfteramt  ï auch 
bie  unb  ffimbe  eineô  ^unftmciflert/ 
eiiteO  îribunO;  f.  tnbun. 

Tribune  • s.  f.  bie  ?Bûbne  fur  ^ufdjaner, 
Stebner  te.  ; bie  Stebncrbûhne  > it.  bte 
€mporfird)c,  vuig.  <J)orfirchc  ; it.  (©au- 
funfl)  bie  paterne  auf  einem  /pelmbad). 

Tribunitien,  enne,  ad),  (bep  btn  alten  StO« 

mern)  bem  £ribun  lufommenb  ; f.  tn- 

' bun. 

Tribut , s.  m.  ber  £ribut  ; eine  jum  3et« 
chen  ber  Unterwûrflgfeit  ober  Qlbhân* 
gtgfeit  su  besablenbe  Abgabe  ; it.  b.  i. 
impôt , bie  ©teuer  ; Stuflage  ; Bebauung; 
ber  Bdwü  ; 3iit$  te.  i it.fig  ber  îrtbut, 
poil,  b.  i.  Dasjenige  waô  man  temanben 
àirt  Pflicht  te.  su  tbun  ober  su  erweifen 

fchulbig  ifl  î payer  le  tribut  à la  nature, 
ber  Sîatur  bie  Bcbulb  ober  ben  tribut 
bejablcu,  b.  i.  fl<rben  î payer  le  tiibut  à 
la  mer,  ber  Bee  ben  3oil  bejahlcn,  b.  t. 
bie  Bccfranfbeit  befommen  ; l’estime  est 
un  tribut  dû  au  mérite , bie  jpocbacbtUlig 
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tft  eilt  tribut  welken  man  bern  55er 
bieuft  fd)uIDtî}  ift. 

Tributaire,  adj.c.  et  s.  m.  jinSbar  ; f.  tribut. 
Tricénaire , j.  m.  (fatljolifd)C  ÄUCtje)  baS 
brepftigtügige  ©ebetb. 

Tricennales,  s,  m.  plur.  fine  00H  3° 

3ûbren  ; brepftig  3obrc.  • . 

Triceps,  f,  m.  (anatom.)  b«  brcpfopftge 
SKuSfel. 

Triché,  ée,  part,  et  adj.  betrogen  IC. 
Tricher,  v.  a.  fam.  (tm  ©ptel)  betrugen. 
Tricherie , t.  f.  fam . ( tm  ©ptel  ) bîe  ’33e 
trngerep  ; ber  ©etrug  ; f.  tricher. 
Tricheur,  euse  , j.  fam.  (tm  ©piel)  ber 
Betrüger  ; bie  SBetrugerinn  ; f.  tricher. 
Tricbiase , t.  f.  T.  bie  €imoârtSfcbtung 
ber  augemoimpern  ; it.  eine  art  Urin» 
franfbeit;  it*  eine  art  Äranfbeit  ber 
ammen;  f.  poil. 

Trichisme,  Trichismos,  s.  m.  (©bit.)  ber 
£aarfpalt,  eût  bepnabe  unmcrflidjer 
©palt  in  einem  Änodjen. 

Tricoises , s.  f.  pi • T.  Die  ^ipicfjange  ber 
Jputfdjmiebe. 

Tncoior , s.  m.  T.  ber  brepfarbige  ama* 
rantb/  eine  <Pftanje. 

Tricolore,  adj.  c.  nouv . brepfarbig. 

Tricon  , s.  m.  (tf  artenfp. , tnf.  int  brelan) 
brep  gleiche  harten. 

Tricot,  s.  m.  fam.  ein  furjer  biefer  ©toef 
Sum  prügeln  i ber  Prügel  ; Änuttel. 
Tricot,  t.m.  ouvrage  au  tricot,  geftriefte 

arbeit. 

Tricotage , s.  m.  bas  (grtricf  en  ; it*  bie 
©trief arbeit  ; U.  ber  ©tricferlobn  ; it. 
baS  Âlôppeln  jroirnener  ober  feibener 
©pipen;  it.  tiefe  Äloppelarbeit. 
Tricoté,  ée,  part,  et  adj.  geftrîcfti  geflpp 
pelt. 

Tricoter,  v.  a.  ftriefen  ï it.  (©pipen)  flop 
peln. 

Tricotets,  ».m.  pi.  dne  art  luftiger  £anse. 
Tricoteur,  euse,  s.  ber  ©tricfer } bie  ©tri 
eferinn;  f.  aud)  tricoter. 

Trictrac , s.  m.  bas  £riftraf,  eine  art  55ret 
(piel  ï it*  bas  SSret  (tablier)  fflbft. 
Tricuspide,  adj.  c.  (attOt.)  brepfpiptg. 
Tride , adj.  c.  T.  pas  tnde , fin  f Urjet  Uttb 
gefebroinber  ©cliritt  ber  Ipfcrbe. 

Trident,  s.  m.  ( »Dtptbol.)  ber  £>repjûcf 

Neptuns  î it*  b.  t.  fouanne. 

Tridi,  s.  m.  nouv.  ber  Dritte  £ag  eiltet 
iOcfûbe. 

Trie,  s.m.  eine  art  oon  frifdjem  £aberban. 
Trié,  ée,  part,  et  adj.  auSgefud)t>  ÛUSgclC 
feit  K.  i trié  sur  le  volet , f.  volet. 
Triennal  , ale  , adj.  brepjÂbrig  > it*  b.  i. 

brep  3«bre  im  amt  ftefjenb. 

Triennalité,  s.  f Triennat,  s.  m.  bie  bret)* 

jÜfjrige  £)auer  eines  amteS , einer 
Söürbc. 

Trier,  v.  a.  ( aus  mehreren  JDingen  obe 
«perfonen  bas  bcfte7  bie  bcfte)auSfudf)cn; 


ûtttflefen  $ trier  des  pois,  des  lentilles  etc* 
©rbfen,  £infen  îc.  auslefcn. 

Triérarchie,  s.  J.  (ait.  atben.)  bûS  amt  et- 
ncS  ©alcerenbûUptmûnnS  i it*  bie  auS* 
rûftung  einer  ©alcere. 

Triérarque,  s.m.  bet  JpaUptmantt  CitlCt 

©aleere  bep  ben  alten  atbenern. 
Triétéride,  s.  f.  T*  eine  Iper  tobe  oon  brep  • 
fahren. 

Trieuse,  s.  f*  (in  <pgpt«mûhlen)  bie  £um* 
penleferinn;  auSfdîiefterinn* 

Trifilé,  ée,  adj.  T.  brcpbrübttg* 

Trigaie,  s.f.  eine  Jputte  an  ber  £anbftrafte/ 
too  man^Brticfenjott  obcr®cggelb  jablt/ 
ober  fiel)  mit  einem  $runî  labet. 

Trigame,  adj.  c.  an  brep  Söeiber  zugleich 
oerbeiratbet. 

Trigamie,  s.  f.  bie  brepfadje  <£b*  eines  5Dlan* 
neS  su  berfelbeti  Seit. 

Tiigaud , aude , adj.  fam.  beûntucfifd)  ; it* 
s*  eine  betmtùcfifcbe  iPcrfon  ; vuig.  citt 
. JDucfmiufcr;  eine  Jôucfmàuferinn.  r 
[Trigauder,  v.  n.fam.  mit  ©ettUg  Uttb 
efen  umgeben. 

Trigauderie , s.  f.  fam.  bie  53ftftellung  » 
«Betrügerei  s bie£ucfen. 

Trige,  s.f.  (bep  ben  alten  SXbntern)  citt 
brcpfpünniger  SOBagen. 

Trigiotisme,  s.m. p. us.  T.  bie 3ufammen» 
fepung  auS  brep  ©prac&cn. 

Triglyphe,  s.m.  T.  ber  £repfdjïip  i £tt* 

glppb  ; bas  grope  mit  3 ©ddipen  g t* 
gierte  ©lieb  in  bet  borifdjen  Ûrbnung. 

|Tngone,  s.m . T.  b.  i.  triangle. 
Trigonométrie , s.f.  T.  bie  £ rigottomettte» 
bie  SPBiffenfchaft  / auS  be»  befannten 
fc&eilen  eines  Triangels  beffen  übrige 
décile  bureb  SXecbnnng  ju  ftnben. 
Trigonométrique  » atÿ.  c.  T.  ttigonome* 

trifeb*  ^ . - 

Trijumeaux,  s.  m.  pl.  T.  bie  btepfadjcn 
( ungenannten  ) Kerpen  ; bas  fünfte 
QJaar  ber  ©e&trn*ftcmn  j it.  Drillinge  ; 
èrillingSfinber. 

Trilatéral,  ale,  adj.  T.  btepfettig. 

Trillion,  s.m.  bie  Trillion  ; taufenbmabl 
I taufenb  Millionen. 

Trimestre,  s.  m.tbûSÛuartal  ï eine  3«t  (inf. 

eine  ©ienftjeit)  oon  brep  SOîonatben. 
Trimétre,  s.  m.  T.  ein  jambifcbct  23erS  »oit 
fed)S  guften. 

Trin , ine,  adj.  (aftron.)  gebritt. 

Tringle,  s.f.  bie SBorbang*  ober  Umbang* 
©tange  i it*  bas  SBinbetfen  an  ben  $en* 
ftem  ; //.  (fcifcblcr  «.)  ber  ©pan , bas 
£eiftdjen , einen  ©palt  bamit  jujuma* 
djen  ; it*  eine  art  Sapfenlciftc , morait 
man  , £id)ter  te.  aufbüngt  ; 

(»Sauf.)  bie  Âranjleifte  ï uberb.  eine 
fcbmable  £eifte  su  aUerlep  «ôerjietun* 
gen  ; it*  bie  @dmut  ber  ^immerleute  ; 
it.  tringles,  pl.  T.  jwp  lange  ©trtbe, 
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worauf  bie  hatten  geflochten,  auch  wo» 
rauf  btc  ©piegeltafcln  gelegt  werben. 
vTringier , v.  a.  (3immerm.)  fcftnûren  ; mit 
ber  ©djnur  seichnen,  um  gerabc  su 
bauen. 

Tringiettes,  s.f.pl.  (©lafer)  ©laätafHn, 
woraus  man  ©chetben  fcbneibet  ; it. 
tringicttc,  ein  Söerf  seug,  ba«  Jenflcrblep 
bamit  aufsubeben. 

Trinitaire,  s.m.  ($ircbengefdb)  einer  ber 
t>on  ber  Twepeinigfeit  ©otte«  eine  irri- 
ge Meinung  bat;  it,  ein  Trinitaricr 
ober  auch  iDîatburiner  ; ber  bahnte  ge» 
Wiffer  £>rben«geifflichen. 

Trinité,  *./.  bic  Tlrepeinigfeit  ; (fctepfal* 
tigfeit). 

Trinora.!,  adj . c.  et  s.  m.  (in  ber  2llgebta) 
eine  brepfache  ©rö(je  ; eine  au«  brep 
©Hebern  beffehenbe  ©tobe. 

Trinquait,  s.m.  T.  eine  jum  Jr>Äring«fang 
bienenbe  Heine  2trt  Jahrjeuge. 

Trinqucnin,  s,  m.  ber  obcrfle  Theil  beö 
©orb«  ober  ber  Äußern  ©efleibung  einer 
©aleere. 

Trinquer,  v.  n.  (beutfdj)  fam.  trinfen  ; je» 
eben  unb  einanber  jutrinfen  ; mit  ben 
©lAfern  sufammen  ftofien. 

Trinquet , s.  m.  T.  bie  swepte  ©tange  am 
£auptmaß  » ber  ftoefmaft  einer  ©aleere. 

Trinquetin , s.  m . T.  ba«  brittc  ©eget  am 
porbern  SDttlh 

Trinquette,  s.f.  T.  ein  brepeefige«  ©eget; 
(eine  3(rt  voile  latine). 

Trio , s.m.  («Otufif)  ba«  Tfiö  ; it-fig»  eine 
©efeüfcbaft  oon  brep  mit  einanber  per* 
traut  umgebenben  tyerfonen , ba«  Älee* 
btatt  pon  guten  ftreunben. 

Triode,  adj.  m.  (gftptbol.)  brepiugtg;  wirb 
Pon  einem  gewijfen  ©itb  be« 
aefagt,  welche«  anseigt  baß  er  3Kad)t 
ober  £immel,  $Reer  unb^olte  bat. 

Triodion,  s . m.  T.  ba«£irchenbud)  bcr@rie» 
eben  pon  ©eptuageftma  bi«  öftetn. 

Triolet,  s.  m.  eineSlrt  Heiner  ©ebiebte  pon 
adjt  Serfett, 

Triomphai,  ale,  adj.  ju  einem  Triumph 
gehörig  ; char  triomphal,  ber  Triumph- 
wagen; arcs  triomphaux,  bet  Triumph* 
bogen;  porte  triomphale,  bie ©hrenpforte; 
paime  triomphale , bie  ©iege«palme* 

Triomphant,  ante,  adj.  ttiumphirenb  Î 
tfegreieb  ; it.  herrlich  i prächtig  ; l’^gUse 
triomphante,  bie  »erherrltchte  (triumpbi* 
renbe)  Æircbe  (im  Fimmel), 

Triomphateur,  s.  m.  (bep  ben  alten  9tom.) 
ein  im  Triumph  einjiebenber  Jelbherr; 
ber  ©ieger. 

Triomphe , s.m.  ber  Triumph;  ber  ©ieg  ; 
il  ne  faut  pas  chanter  le  triomphe  avant 
la  victoire , prov.  man  muß  nicht  por  ber 
3eit  frobtoefen. 

Triomphe,  s.f.  (Æartenfp.)  ber  Trumpf; 
it.  ba*THttlîiPbfpiH»  voilà  de  quoi  est 


la  triomphe,  prov.  barauf  fommt  eô  ait. 

Triompher,  v.  n.  trtumpbtteil  , (deqru, 
über  einen  anbern)  fiegen  ; (ihn)  befic- 
gen;  etnen  wichtigen  ©icg  erlangen; 

• it.  wegen  einem  erfochtenen  ©icg  einen 
prächtigen  (Einstig  halten  ; fiegenö  ein* 
Sieben;  it.fig.  bie  Oberhanb  behalten; 
obliegen  ; e«  anbern  supor  tbun;  lieb 
por  anbern  feben  ober  hören  laßen;  an» 
bere  ubertreffen  ; it,  mit  etwa«  prangen; 
fid)  einer  ©ache  rühmen  ; it.  frohlocfcn; 
Jreube  ober  Vergnügen  über  etwa«  be* 
jeuaen. 

Tripaiiie , s.f.  ba«  (Eingeweibe  eine«T&ic* 
re«  ; bic  ©ebarme  ; vulg.  dtalbauncn. 

Tripartite,  adj.f.  in  brep  Tbeile  getheilt; 
(wirb  Pon  einigen  alten  ©efchicbtbu» 
ehern  gefagt). 

Tripe , s.  f.  (meiß  im  pl)  bie  (Eingerotibe 
ober  ©cbörme  ber  Thiere  ; vulg.  bie  Äal* 
baunen  ; Kutteln  ; it.  St uttelflccfe  (wel* 
d)e  man  ißt).  Fig.  etProv.pop.  rendre 
Ober  vomer  tripes  et  boyaux,  f.  boyau;  il  en 
à lui  tripes  et  boudins  , et  ifl  ihm  mît 

£eib  unb  ©eele  ergeben. 

Tripe,  s.  f.  tnpe  de  velours,  bet  TtiPP* 
fammt  ; ein  wollener  ©ammt. 

Tripe  madame , s.f.  bte  Heine  J£)ûU«n>UTjî 
(aud)  petite  joubarbe). 

Triperie,  s.f  ber  Äalbaunenmarft. 

Tripétaie , adj.  f.  ((5otan.)  brepblÂtterj!J* 

Tripette,  s.  f.  ( dimin . poil  tripe)  je  n’en  . 
donnerois  pas  tripette , prov.  pop.  id)  gcbC 

feinen  Relier  bafur  ; baran  iß  mir  g« 
nid)t«  gelegen. 

Triphthongue , s.  m.  T.  «in  (burd)  Sfrri* 

nigung  breper  ©ofalen  in  einer  @plb« 
entftehenber)  Srcplaut. 

Tripier,*,  m.  ein  Äalbaunenhöfet  ; 
Rüttler;  it»  adj.  m.  oiseau  tnpi'îri  T.t\n 
SHaubpogel  ben  matt  nicht  sur  ©eilje  ab» 
richten  fann. 

Tripière,  s.f.  bie Âalbaunenhôferinn ; ^ 
fam.  ein  btefe« , unterfeçte«  S©eib;  cou- 
teau de  tripière  ctc.,fg.  prov.  f,  trancher. 

Triple,  adj.  c.  brepfad)  î it.  *•  tn.  &û$  • 
©repfacbe  ; mesure  triple , (SDïuftf)  ^2 
Trippeltaft;  rendre  au  triple,  brfPîd® 
wieber  geben  ober  ermatten  ; c’est  un 

menteur  à triple  étage  , prov.  pop.  et  lit 

ein  (Erstügner.  . 

Triplé  , ée  , part,  et  adj.  petbret)fad)t  K*  > 
it.adj . T.  brepföltig. 

Triplement,  s.m.  (ba«  Tripltren)  J vl{ 
brenfaebe  35ermebrung  ober  €rböbung/ 

S.  ©.  einer  Sluflage. 

Triplement,  adv.  btfbfadj  } ailf  breperHv 
2lrt. 

Tripier,  v.  a.  perbrepfacben  ; brrpfacbtW' 
mehren;  brepmahl  fo  oiel  machen  ober 
nehmen  ; it.  v.  n.  |ïd>  perbrepfache11  » 
brcpfad)  permehrt  werben. 

Tripiiaté,  s.f.  (ba*  T)repfachfehn) î W' 
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jentge  ©igcnfdjaft , tw  eine  @>acbe,  eine 
ipanblung  :c.  bregntabl  wieberbolt,  brep* 

fad)  genommen  :c.  wirb  ; il  faut  tripü- 
cité  de  cot  acte , biefe  Sßerfcbreibung  muf? 
bregfad)  auogefertiget  werben* 
Tripüquer,  v.  n.  (jur.)  auf  eine  Æ)uplif 
antworten;  triplictren. 

Tripüques,  s.f.  T.pi.  bie  antwort  auf  t>ic 
* £)uplif;  bie  £riplif. 

Triploïde,  s.  m.  ((Ebiturg.)  baö  bregfufige 
£ebejeug. 

Tripoli , s.  m.  ber  £ripel,  eine  art  Äreibe. 
Tripoiir,  v . a.  mit  Tripel  abreiben  ober 
politen. 

Tripot , s.  m.  b*  i*  pl.us.  jeu  de  paume , 

baö  Sallbauß  ; it.  über b.pop.  ein  ©picl* 
bauö  / ober  ein  anberer  fcplecbter  , lie* 

berlidjer  Ort.  Fig.fam.  battre  un  homme 
dans  son  tripot,  eâ  einem  in  feiner  iîunfl, 
bie  er  oor  nnbern  »erficht,  juoor  tbun; 

quand  on  le  met  sur  cette  matiére-là , il 
est  dans  son  tripot , wenn  man  ihn  auf 
biefe  SRaterie  bringt/  ba  ifi  er  juJpauö, 
fo  weif?  er  gu  fprecben. 

Tripotage,  s.  m.  fam . (wirb  POn  (Spcifen  , 

unbjfg-  non  anbern  Gingen  gefagt)  ber 
SOtifdjmafd)  ; ein  febfeebte*,  elenbc$@e* 
mifd)  ober  ©emengfch 

Tripoté,  ée,  part,  f,  tripoter. 

Tripoter , v.  n.  unb  auch  a.  einen  $9îifd)» 
mafd)  mad)en  ; (f.  tripot)  ; it.  fig.  per* 
wirren  ; in  Uuorbnung  bringen* 
Trique,  s.f.  b.  t.  tricot,  bfr Ânittfl  tC. 
Trique-ba'ie,  s.  m.  T.  ber  Jpanbproçwagcn, 
eine  art  Keiner  SÖagen  worauf  man- 
Äanonen  wegfübrt. 

• Triqueniques  ober  Triquentiques,  s.f.plur. 
pop.  b*  i*  bagatelles,  brimborions, sottises, 
niaiseries  etc.  ( Scaron .) 

Triquer , p.  a.  ( — les  triques , bie  &nàttel 

pon  bem  übrigen  Jr)olj)auölefen,abfom 
bern,  begfeite  legen. 

Triquet , s.  m.  T '.  baô  ©erûfi  ber  £)acb&e» 

, der  in  $orm  eineö  £riangelö.;  it.  ein 
Kcineô  SRarfet  |um  ^allfcblagcm 
Trirème,  s.  m.  eine  bregruberige  (b.  i.  mit 
breg  SHuberbinfcn  perfebene)  ©alecre. 
Trisagion,  s.  m.  T.  bas  brcpmabl  Jpeilig 
im  Æircbengcfang. 

Trisaïeul , s.  m.  ber  nralter*3$atcr. 
Trisaïeule,  s.  f bie  Urâlter»3)iutter. 
Trisarchie,  s.f.  eine  Jperrfctidft  ober  9te* 
gierung,  woran  brep  «perfonett  gleichen 
antbeil  haben  ; (pgl.  triumvirat). 
Trisectton,  s.f.  ( ©eom.)  bie  Sbeilung  in 
breg  gleiche  £beile;  bie  Sritttbcilung. 
Trismégiste , adj.  c.  brcpmabl  ( ober  brep* 
fad>)  grog  ; it»  m.  ein  ©epnabme  beO 
Jr>ermcö  ober  ôggpttfcbcn  «flierfurO  ; it. 
eine  gtoge  ©uchbrucferfcbrift  gwifeben 
ber  großen  unb  Keinen  £anon* 
Trispaste , s.  m.  T.  ein  flohen  mit  brep 
SQirbeln  ober  Wollen* 
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Trissection  , f.  trisection. 

Triste , adj.  c.  (p.  ^erfonen  unb  ©acben) 
traurig  i betrübt  ; it.  melandjolifd)  ; 
fdjwermutbig;  trubfmnig;  perbrieglicb; 
niebergefdjlagen  ; it.  unluflig;  fingen 
it.  fam.  fd)lcd)t  ; gering  ; elenb  ; une 
triste  consolation , ein  trauriger,  leibiger 
profit  il  est  triste  de  perdre  ses  amis,  eî 

tbut  webe,  gute  Jreunbe  $u  perlieren  ; 
faire  triste  mine,  eine  traurige  3Rienc 
machen  ; (wirb  in  biefem  (Sinn  auch 
iron.  gefagt,  unb  bebeutet:  ein  fcbled)» 
teö  anfeben  haben)  ; perbrieülid)  au0- 
feb«n  ; triste  temps,  bunfieo,  unlulKgeO/ 
betrübtet  Sffietter  ; maison  triste  , ein 
traurigem,  buuflcä,  ftnflereö,  unluftigrö 
S)<\ut  ; arbre  tristre , ber  $rauerbaum  ; 
ein  ojlinbifcher  'Saum,  welcher  be$ 
^aebtö  blühet,  unb  mit  @onnen* auf- 
gang  bie  ©lutben  fallen  läßt* 

Tristement , adv.  traurig  IC* 

Tristesse , s.f.  bie  £raurigfeit;  3$cttübni§; 
©cbwerrautb  ; f.  auch  triste. 

Trisyllabe,  adj.  c.  brepfplbig. 

Trithéisme , s.  m.  T.  bie  irrige  £ebre , a($ 
beflunbe  bie  ©ottbeit  auö  brep  perfcbic- 
benen  Söefen. 

Tnthéiste , s.  m.  T.  bet  £ritbKfr  » f*  tri- 
théisme. 

Triticide,  s.f.  T.  ein  Keiner  ©tein,  wel- 
cher bie  ©efialt  einer  Äornibre  bat. 

Triton , s . m.  (îJJîptbol.)  ber  £riton , ei- 
ner pon  ben  ^Begleitern  beö  3îeptun0j 
(üftufif)  ein  bitfonirenber  55repKang  ; 
( 9Zaturgcfcb.)  bie  ©teinfdjnecfc , Da* 
£ritonäbotn. 

Triturable,  adj.  c . T.  JCrreib(i(bî  WO0  matt 

^treiben  fann. 

Trituration , s.  f.  T.  btc  Serteibung  ; it.  bic 
Zermalmung;  Zerftofung. 

Triturer,  v.  a • T.  jerteiben  ; it.  jermalmen; 
jer|lo§en. 

Triviaiie,  adj.  c.  carrefour  triviaire,  eilt 

Äreu§weg,  wo  brep  SSege  jufammett 
flogen. 

Trivial , aie , adj . (o.  auöbtücfett,  ©ebatt- 
fen  tc.)  gemein;  abgebrofeben. 

Trivialement,  adv.  gemein;  platt. 

Trivialité,  s.f.  baö  ©emeiuc  in  auäbru- 
efen  tc.  (f.  trivial);  it.  eftt  gemeiner 
au^bruef  ; eine  gemeine  fXebenöart  tc. 

Triumfettc,  s.f.  t.  eine  art  ©lumengc* 
wÄcbtf. 

Triumvir,  s. m.  ber  £rcgmatm  ; ^rep^err; 
^ riumoir  ; f.  triumvirat. 

Triumvirat;  ale,  adj.  ttiumpital  ; f.  trium- 
virat. » 

Triumvirat,  s.  m.  (tttf.  heg  bc«  alt.  SXÖrtt.) 
baß  £riumoirat;  baßÄollegium  ber  brep 
SDvÄnncr  weldie  bie  böcbfle  ©ewalt  in 
ipinben  batten. 

Troc , M.  m.  ber  IJaufd)  » troc  de  gentil- 
homme, ober  troc  pour  troc  , pro p.  ritt 
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gerabe  anfgebenbcr  £aufdj  / ba  feiner 
Dem  anbern  etwa«  betau«  gibt. 

Trocar , s . m.  (£bir.)  eine  bcprn  abgapfcn 
(pooction)  bienenbe  brepecftgc  ftabel. 
(einige  fügen  aud)  trois- quarts.) 

Trochaïque , adj.  c.  trOChàtfdj  > f.  trochée. 

Trochanter , (fpr.  trok.)  s.  m . T.  bet  Um« 
brebet  ; ©chettfelbreber  ; ber  bahnte 
gweoer  Jortftße  am  @d)eufelbein. 

Trochée , f.  m.  ( fpr.  ch  WU  k ) (fJJoefle) 
ber  £rocf)ilu«,  ein  an«  einet  langen 
unb  einer  furgen  ©ylbe  beßebenber 
©erfefuß. 

Troches , s.  f.  piur.  T.  bie  Sföintcrlofitng 
be«  9Bilbe« , inf.  be«  Jpirfchc«. 

Trochet,  s.  m.  (©Ärtn.)  ber ©unbel,  ©u» 
fchel  (bouquet)  ©lutben,  ©lumen  ober 
grûcbte  J les  noissettes  viennent  ordinaire- 
ment par  trochets,  bie  JpüfdnÜjfC  Wad)« 
fen  gemetniglid)  bûfchelmeife  ; trochet 
de  chenille , p.us.  bû«  RüUpCItneß. 

Trochile,  s.  m.  (©auf.)  etn  rintieiif Jrmi* 
ger  Sieratfc  an  ben  fpfiblen  ber  ®iu- 
lenfußc. 

Trochisques,  s.m.pl.  (apOt&.)  Stltlcin» 

Âucbletn  ; tyl^chcn. 

Trochite,  s.  f.  T.  bie  perßeinerte  jfreifel« 
febneefe. 

Trochoide,  s.  f.  f,  cycloïdle. 

Trochure,  s.  f.  T . ba«  iptrfdjgeweth  tt)Cl* 
<he«  fleh  auf  eine  bufcbclöbnlicbe  art 
(f.  trochet)  in  mehrere  €nben  tbeilt. 

Trocléateur  ober  Trochléateur,  s.  m.  (2(nat.) 
ber  RoUmuôîcl  (be«  auge«)  ; (auch  le 

grand  oblique).  * 

Trocne , s.  m.  ber £artriegcf,  ein  Btrauch  ; 
auch/  ba«  SRunbbolg»  bie  Ramweibe. 

Trogiotides,  «.  m.  piur.  unter  ber  (Erbe 
ipobncnbe  QÄenfcben  i it. fig.  bie  ©erg« 
înappen. 

Trogne,  s.f.  plais,  tin  aufgeblafene«,  bi* 
cfc«,  pojfttlicbe«  unb  iPoUûfHgc^ , auch 
überb.  ein  wiberliche«  ©efid)t  ; rouge 
trogne,  eine  perfoffene  fupferige  9We. 

Trognon,  s.  m.  ba«#ernbiu«d)en  am  Obft  ; 
trognon  de  chou,  ber  Ärautßrunf  ; ifpbl* 
4!rmtf  ; ber  oon  ben  ©littern  abgelôéte 
bufe  ©tàngel  am  .f  raut  :c. 

Trogue , s.f.  T.  (in  £uchmanufafturcn) 
ber  aufgug  ober  Jettel  gu  permttcbtcn 
$ ii  ehern. 

Trois,  adj.  num.  brtp  } «V.  b.  i.  troisième, 

ber  fritte;  it*.  m.  bcr&rcp,  ^reper; 
Henri  trois,  Jpeinrtch  ber  brtttc  ; folio 
trois,  page  trois,  auf  bem  brittcn  ©latt/ 
auf  ber  brittf  n ©ette  i un  trois  de  coeur, 
ein  6erg  £rep  ; U règle  de  trois , bie 
Regel XDetri i trois,  deux,  un,  (2ßap.) 
J,©,  six  annelets  de  gueules,  trois,  deux, 

un,  fed)«  rotbe  Ringlein,  brep  oben  im 
(Scbtlb,  groep  in  ber  SRitte,  unb  ein« 
VH  ©(hilbfujj  > plaidoi  à U trois,  T. 


M.  plaider  k la  troisième  (chimbrc)  del 
enquêtes. 

Troisième , adj.  c.  bet  , bit  / ba«  brittf  ; 
it.  s.  m . ein  (Schulet  au«  ber  Dritten 
ÄlajTe;  ein  îretttaner  ï it.  *.  /.  bie  brittf 
Älaffe  ; (f.  aud)  trois). 

Troisièmement , adv.  brittCH«  î gUin  brittflî. 

Trois  quarts,  f.  trocar  ; f.  aud)  quart,  s. 

Trôler , 9.  a.  pop.  mit  fid)  fdjleppen , g.  ©. 
«perfonen , Sßaaren  ic.;  it.  v.  n . mù§ig 
herum  laufen  ; vu' g.  herum  troQen. 

Trolle,  *. /.  (3agb)  bie  2o«laffung  ber 
^>unbe,  um  ben  Ji>irfd)  aufgufuchen/ 
(roclcbe«  man  aller  a u trolle  nennt). 

Trombe,  s.f.  bie  SÔaflTer&ofe , ?Rcerfâu!e, 
eine  fdiroarge  Sôolfe,  rodche  Hch  mit 
einem  SBirbclminb  auf  ba«$ieer  herab, 
unb  ba«  ïôaijer  mit  Ûitgeflûm  auf  bie 
Jp6he  gieht  i (auch  siphon). 

Trompe , s.  f.  (in  ber  ©ebeutung  i son  de 
trompe)  (latt  trompette  ; it.  bif  îDCaul« 

trommtl,  ba«©rummeifen,  (auch  gu»m- 
barde  genannt)  i it.  ber  Ruffel  bc«  €1 1* 
phanten , auch  gcroiiîer  3nfcften,  §.  ©. 
ber  Slicgen  ;c.  ; it.  T.  bcrfîîahme  meh« 
rerer  fchnecfenfôrmigen  ö^emufcheln  ; 
it.  (©auf.)  eine  art  hcrporfptingcnber 
unb  mufd)clfbrmtger©cn)ôlbbogeit/  wel- 
che ben  ûberragenben  2:heil  eine«  @c* 
wölbe«  tragen;  it.  eine  art  Eutffeuct* 
wert;  ba« fjJumpenfeucr;  publier  à son 
de  trompe,  ( f,  aud)  trompeter,)  bfpm 
grompetenfcnall  befanut  machen;  (auch 
fig .)  etwa«  au«trompeten;  (anat.)  trompe 
d’Eustache,  bie  i^rOmpetC  im  ôbr  » trom- 
pas de  la  matrice  ober  de  Fallope  , b(C 

îOtuttertrompeten. 

Trompé , ée , part . et  adj.  betrogen  » ^tn« 

tergaugen  ic. 

Tromper , v.  a.  (aud)  absoi.)  betrugen  ; iL 
hintergehen  ; hinter  ba«  Eicht  fuhren  ; 
it.  tiufdjen , g.  ©.  l'attente  de  qn. , je* 
manbe«  Erwartung  ; tromper  sa  pein«, 
son  ennui,  sa  douleur  etc.,  (poct.)feincu 

Âunmier,feincn2Jerbru6,feinen8ciimeri 
îc.  gu  ocrgcfTeii  fuchen. 

se  Tromper,  v.  riß.  fid)  betrugen  ; it . fid) 
töufdicn  ; it.  fîch  irren. 

Tromperie , s.  f.  ber  ©etrug  ; bie  ©etru* 
gerep. 

Trompeter , v.  a.  (heißt  figentlid)  i bepm 
lîrompctcnfchall  au«rufen;  wirb  aber 
nur  jur.  gebraucht,  b.  i.)  jemanö  öf- 
fentlich P ör laben  ; it.  fig.  fam . etwa« 
auepofautten,  auölrompctcn  ; allenthal- 
ben crgäblen  ober  au«breiten. 

Trompeteur,  adj.  m.  (anat.)  f .plais,  buc- 
cinateur. 

Trompette,  s.  f.  bie  £rompetc  ; it.  ber 
Urompctcngug  , ein  gewiifeö  Regtßcr  in 
bei*  Orgel  ; it.  T.  ber  fftabelfücfc  ; ( f. 

and)  aiguille);  trompette  parlante, 
porte  - voix  ; trompette  harmonieuse  , f. 
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plus,  saquebute;  trompette  marine,  foie 
©eigentrompetci  (f.  marin.  adj.)\  trom- 
pette de  mer,  T,  eine  Slrt  Üftcerfchne* 
cfen»  (f*  buccin)  ; trompette  du  quartier, 
fig.fam.  foie  ©tûôtfiûtfcfoe  î sonner  de 
la  trompette,  in  foie  Êrompete  ftofen; 
foie  trompete  blüfett  ; U fête  des  trom- 
pettes, foa*  ^ofûuncnfeft  foer  alten  3u* 
foen*  Fig.  et  Prov.  entonner  la  trompette, 
f.  entonner  ; déloger  sans  trompette,  f,  dé- 
loger ; il  gens  de  village  , trompette  de 

bois,  dauern  gehöret  Jpafcrfirob;  nach* 
foem  foer  3Âann  ifî , nach&em  bratet  man 
ihm  foie  Sßutff. 

Trompette , s.  m.  foer  trompeter  ; it • (*fta* 
turgtfch.)  foer  £rompeteroogcl  ; (f,  and) 

étonner , prov.) 

Trompeur,  euse,  adj.  betrùgerifd)  > it.  be* 
truglicb  ; perfubrerifd)  ; marchandise 
trompeuse,  bezügliche  äöaare  ; il  s.  foer 
Betrüger  ; foie  $etrûgerinnj  a trom- 
peur , trompeur  et  demi , prov.  f.  demi. 

Trompiiion , s.  m.  T.  ein  Heiner  berpor» 
fpringenfoer@eroôlbbogcn.  (pgi.  trompe.) 

Tronc,  s.  m.  foer  ©tamm  C T.  (Bd)aft)  eine* 
55aume*  ; a»  ççj • foer  ©toc!  pon  einem 
öbgefortuenen  Ô3aume;  it.  (Q&auf.)  foer 
@d)ûft  einer  ©ûule  ; it.  ( Sluat.)  foer 
Stumpf»  (pgï*  torse);  it.  (©enealogie) 
foer  ©tamm  eine*  ©efchlecht* , £aufe*  ; 
foer  ©tamnwater  î foa*  ©tammbau*  ; 

(f.  ÛUCfo  souche  unfo  tige);  it.  tronc,  foer 
2lrmenftoef}2lUmofen(bcf;(/w’i'c/  Opfer* 
ffoef);  il  faut  se  tenir  au  tronc  , (au  gros 
de  l’arbre,  ) prov.  mon  mufj  fld)  an  foen 
@tamm  unfo  nicht  an  foie  Slefte  halten  ; 
man  mufl  foen  fïdierflcn  3Qeg  geben. 

Tronche,«./.  T.  ein  unbearbcit«te*©tucf 
93aubolj;  foer  Æloç;  QÔlocF. 

Troncbet,  «.  m.  T.  foer  JjpauflocF  î JpûU&locf; 
JfaufloÇ  (inf.  wenn  er  auf  foen  »Seinen 
fleht)  ; it.  foer  Slmbofiflocf. 

Tronçon,  s.  m.  ein  abgebauene*,  abgebro* 
diene«  ic.  ©tûcf  pan  einer  2an je , pon 
einem  JOegen,  ober  pon  anfoern  Äßnli* 
eben  langen  Körpern  ; aueb  ein  abge* 
fdmittencö  ©tûcf  pon  gewtjien  langen 
gifd)en,  §.93.  pon  einem  2acbö,  Jpecbt, 
Stal  ic,  » it.  foie  ©diiranjrube  eine* 
«Pfcröe*  ; colonne  par  tronçons  . T.  eine 
au*  perfcfoicöenen  langen  ©tûcfcn  ju* 
fammengefeijte  ©iule  ; faire  un  tronçon 
de  chère  lie , prov.  eine  gute  EOîabljeit 
tfoun. 

Tronçonné,  ée,  part . et  adj . in  ©tuefe 
jerfefonitten. 

Tronçonner , v.  a.  in  @>tucf e ( tronçons  ) 
jtrfcbneifoen,  raie  j.  93.  gewifie  $ifcbe  ; 

f.  tionçon. 

Trône,  s. m.  foer  £bron  ; it.  (foer  (pûpflli* 
cbe , bifcboflicbe)  ©tubl  i it.  fig.  foer 
£bron,  fo.  i.  foie  foôdifte,  obrigfeitliebe 
©eroalty  inf,  eine*  Äonig*  unfo  tfaifer*  ; 
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monter  sur  le  trône, ßg.  foen  $btOn  be* 
fleigen  ; foie  Regierung  antreten  ; aux 
pieds  du  trône,  pot  foem  £bron  ; trônes, 
x.  m.  pi.  (foeil.  ©ebrift)  foie  £broncn , 
fo.  i.  eine  foer  Orfonungen , worin  foie 
<£bôre  foer  Çngel  etngetbeilt  werfoen. 

Trongnon,  f.  trognon. 

Trômére , s.  /.  T.  ôte  ©tfnefifcbartc  fur 
Äanonen  an  foer  93ruflroebr  einer  »Sät* 
terie,  inf.  in  einem  £aufgraben. 

Tronqué,  in t part,  et  adj.  pertfûmmclt  l?» 

Tronquer,  v.a.  — une  statue,  eine  ïSilfo* 
tôulc  perflummeln;  (f.  fond  mutiler); 
it.  tronquer  , fig.  — un  passage , eine 

©dmftftelle  perftümmeln,  ober  uberb* 
pcrfûlicben,  fcblerbaft  abfürjeu. 

Trop , adv.  ju  Piei  ; ju  fefor  i it.  (por  et* 
nein  adj.  ober  adverbe ) ju  ; j.  «g,  trop 
grand,  ju  grog;  trop  tôt,  ju  gefdupittfoî 
trop  peu,  ju  wenig;  it.  (perneinenfo) 
nid)tpiel;  niebt  ju  picl;  mcbt  fpnfoer* 

lid)  ; par  trop  >fam.  ffqtt  trop  ; trop  est 
trop , prov.  fam.  ju  ptcl  iji  ungefunb. 

Trop,  r.  m . wa*  ju  piel  ijl;  foa*  lieber* 
fltllTige  ; le  trop  de  promptitude  , foie  gar 
ju  grofje  Çilfertigfcii  ; le  trop  et  le  trop 
peu  sont  nuisibles  en  toutes  choses,  prov . 

ju  wenig  unfo  ju  piel  oerfoirbt  aüe* 
©Piel. 

Trope,«. m.  T.  ein  £ropc,  fo.  i.foer©ebraucb 
eine*  2lu*forucf*  im  figürlichen  üDer* 
flanfo  ; it.  ein  im  figürlichen  Söcrfianb 
gebrauchter  Slusforucf. 

Trophée , s.  m.  foa*  ©iege*jeicben  ; foie  £to* 
Pbee  ; it.  (poet.)  foer  ®ieg  ; faire  trophée 
de  qch. , JSg»  fich  eine*  Eilige*  rühmen; 
mit  einer  ©acht  prahlen. 

Tropique,  s.  m.  foer  îôenfoefiei*  ; SQenfoe- 
jirfel  ; foie  ©onnenwenfoe  ; it.  adj.  c. 
tropifib  ; l’anné  solaire  tropique  , foa* 
tropifd)c  ©omtenjahr. 

Tropo logique,  adj.  c.  T.  tropifdj»  (f.  trope)  ; 
ftgurlid);  uneigentlicb. 

Troqué,  ée,  part,  et  adj.  getailfd)t  ÎC. 

Troquer,  v.  a.  taufdjcn;  pertaufcben;  trô- 
quer  (changer)  son  cheval  borgne  contre 
un  aveugle , prov.  f.  borgne. 

Troqueur,  euse,  «.  foen^aufcbet  ; foie^ûtt* 
fd)erinn,  fo.  i.  eine  <perfon  foie  gern 
tûllfcfot  ; c’est  un  grand  troqueur , eç 
tanfd.it  gern. 

Trot,  s.  m.  foer£rab  focr^fcrfoe;  foer^rott; 
mener  qn.  au  grand  trop,  ober  mener  qn. 
grand  trot,  Jig.  fam.  jemûUfoett  Piel  JU 
febaffen  macben  ; jemanb  ftretig  jur  Sir* 
beit  anhalten. 

Trotte,  s.f.  pop.  foie  ©trecfe  ; foa*  @tucf 
©ege*  ; foer  $©cg. 

Trouer , v..n . (pou  <pferfoen)  traben  ; foen 
^rab  gehen;  ii  fig.  (».  fjjerfonen)  Piel 
gehen  ober  laufen;  herum  laufen. 

Tiotteur,  s.m.  T.  ein  ^ferfo  öa*  nur  allem 
foen  îîvah  gehet  > it.  (auch  troucus c)fig. 
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fam.  eine  tyerfon  welche  immer  herum 
lAufr. 

Trottin,  s.  m.  pop . mèpr.  bet  StllÔlûllfer  / 
ein  immer  QSurfche  ber  jum  Jperumtcbt» 
cf en  gebraucht  wirb  ; ber  Qxplâurei'  ; 

f»  ÛU Cf)  calopin. 

Trottoir , m ein  (meifl  erhabener  / ju» 
weilen  aber  auch  oerttefter)  ftußweg, 
neben  bem  Sabrweg.  Fig.  fam.  i’aflane 
est  sur  le  trottoir , bie  0ache  tfl  IU  ißc« 
Wegung ; eß  wirb  bûtan  gearbeitet;  cette 

fille  est  sur  le  trottoir,  ba*  iDiibdjen  ijt 

ju  »erbetratben. 

Trou,  S.  m.  bas  £od)  » ($nat.)  bie  Tpoble  ; 

bie  ücffnung;  it.ßg»  mfyr-  eine  fcplccl) 
te,  clenbe,  f leine  Söo&nung;  ba*9îe|i; 
trou  p riiu,  ba*  ©enflod)  ( in  weldjem 
ftcb  baS  barein  fallcnbe  SOaffer  in  bte 
€rbe  »erlicrt) î le  trou  du  bondon,  bûô 
(gpUltblod)  î trou  de  boulin , ba*  9tÛ(l 
Iod)  i les  trous  des  narines  , btc  9îaf«llô 
d)Cr.  Fig.  et  Prov.  boire  comme  un  trou , 
fam.  W«<f Ct  (b.  t.  »tel)  trinfen  ; rebou- 
cher un  trou,  ein  £od)  jujlopfen,  b,  i. 
fine  @d)Ulb  bejahen  } faire  un  trou  à 
la  lune,  f.  lune  ; autant  de  trou  , autant 
de  chevilles  , f.  cheville  •,  il  n’a  vu  le 
monde  que  par  le  trou  d’une  bouteille , 
f,  bouteille  ; 1a  souris  qui  n’a  qu’un  trou, 
est  bientôt  prise , eine  0Ratt*  bie  nur  ein 
£od)  bût , ift  bûlb  gefangen  ; mettre  la 
pièce  auprès  du  trou  , betl  §lecf  ttcbcil 
baé  £ocb  feçen  ; eine  0adje  ucrfebrt  An- 
fängen » »ergcblid)e5Dîûbr  anwenben. 

Troubadour,  s.  m.  fo  hieß  mon  »or  3UtctS 
bie  2)id)ter  in  ber  ebemabligen  tyro» 
pence  ; bie  alten  frawjèfifcben  Siebter 
nannte  man  trouvères,  trouveras,  trou 
veurs.  , 

Trouble,  ad},  c . trübe;  ( Wtrb  POtt  fluffr 
gen  uitb  burd)ftd)tiacn  gingen,  »on  bem 
@cfid)t  unb  00m  2ßetter  gefügt  î von 
trouble,  ober  avoir  la  vue  trouble,  eilt 

trübe*  ©eficht  haben  ; nidtt  bell  feben 

pécher  en  eau  trouble,  im  £nibctt  fïfdjen; 

fîcb  bte  berrfehenbe  «Berwirrung  ober 
Unruhe  âu  «ftu$e  machen. 

Trouble , s.  m.  bie  Unorbiiung  ; SBcrwtr 
rung  ; Unruhe;  (t»irb  im  franjôf.  attd> 
febr  oft  im piur.  gebraucht;  iufig.  bie 
Unruhe  bc*  ©emûtb*  i it»  (iur.)  bie 
(Störung  im  Q3ejtlj. 

Trouble-eau , s.  m.  T.  bie  Sifchtrampe  ober 

etôrüangf*  . Â. 

Trouble  fête , s.  m.fam.  ber  ftreubenftörer  ; 

£uftucrberbcr. 

Troublé,  éc , part,  et  ad/,  gctmbt  2C.  ; it. 
ücrmirrt  te,  f.  troubler. 

Troubler,  v.a.  trübe  machen  ; trüben  ; it. 
fig.  (lôren  ; binbern  ; unterbrechen  ; it. 
beunruhig««  » il-  »erwirren  ; »crwirrt, 
irre  machen;  troubler  qn.  dans  la  poises- 
sion,  jcmanb  im  ®e(ïç  flöten  ober  beim* 


ruhigen  ; troubler  un  orateur,  einen SHcb» 
ner  oermirrt  ober  irre  mad)en,  au*  ber 
SHcbe  bringen  ; troubler  les  consciences , 
bte  (SemiiTen  »erwirren  ; troubler  l’esprit, 
la  raison,  ben?8erflanb  »erruefen;  le  vin 
lui  a troublé  la  tête , ber  SBetn  bat  ihm 
ben  tfopf  »crwirrt  ; bût  ihn  be*  3?cr- 
(lanbes  beraubt  ; >1  ne  sait  pas  l’eau  trou- 
bler,/uw.  rt  tfl  ein  guter  einfältiger 
&ropf , ber  niemanben  etwa*  ju  £eibe 
tbut;  et  faim  fein  SEöaiTer  trüben.  Se 
troubler , v.  rèjl.  trübe  werben  ; fîchtrù- 
ben  # ( f.  troubler  imb  trouble,  adj.) ; 

it.ßg.  oerwirrt  ober  irre  werben  ; (™ig. 
au*  bem  Jtonjept  foramen);  fîd)  »erir* 
ren  ; im  Sieben  nicht  fortfommen  fön» 
nen. 

Troué,  ée , part . et  adj.  bnrchlôchcrt  î it. 

löcherig;  »oller £öcbcr. 

Trouée,*./  bte  (»orfcfcltdj  gemachte)  Oetr* 
nung  ; ber  2Qeg  welcher  burd)  émeu 
$0alb , burd)  eine  Jr>ecfe  te.  gebt  ; it. 
(Sorflw.)  bie  £ache,  ber  £achfletg  ; 1* 

cavalerie  fit  une  grande  trouée  dans  1rs 
rangs  de  l’ennemi , bie  Weitere»  machte 
ein  gro§e$  £och  in  bte  fetnblieben 
SHciben, 

Trouer,  e.  a.  burchlôchcrn  ; £öcher  ober 
blop  ein  £och  burd)  etwa*  machen. 

Trou  Madame , *.  m.  ein  gewijTe*  0pief  mit 
13  f leinen  kugeln  gegen  13  baju  bc» 
fitmmte  £ôd)er  ; ba*  ^arrenfptcl. 

Tioupe , 9. f.  ber  £rup»,  jpattfe  Oberläu- 
fen £eute,  <perfonen , @olbaten  ; it.  abs. 
pi-  bie  Gruppen  ; Äriegöoolfer;  Ärieg*» 
truppen  ; troupe  de  comédiens , eine 
0d)aufpteler*0efellfchaft  ; eine  £ruppe 

0d)aufpieler;  une  troupe  de  voleurs,  ci» 
ne9tàuberbanbc  ; (pgl,  bande)  ; la  troupe 
céleste  ober  immortelle,  (pOft.)  bie  ©ôt- 
tcroerfammlung  ; en  troupe , par  troupe, 
baufenweife  ; truppenmetfe;  in  Jfyaufcn 
bcpfammen. 

Troupeau,  *.  m.  bie  5)crbc;  (wenn  troupeau 
allein  (lebt , fo  beißt  e*  meinen*  eine 
J^erbc  0chafc)  ; it.ßg.  Cîbfol.)  b.  t. 
bie  ©emeinbe;  — de  Jésus  christ , bie 
d)tt(llid)e  Äirdie. 

Trousse,  $.f.  ber  '})acF,  ^unbel oberQ^unb 
@ad)ctt;  it.  ber  Q3arbierfacf  ; auch  ber 
0û(f  ber  Je Ibtneffcr  fur  ihre  3ßerfjcuge; 
— à peigne,  baö  Äammfutteral;  Äamm* 
flltter  ; it,  trousse,  b.  i.  carquois,  ber 
Cocher  ; it,  trousses,/»/,  eine  &rt  enger 
Jrjofen  ber  <))agcn  ; baber/^  ber  <paqen* 
bienfl;  se  mettre  en  trousse , (beom  SXei* 

ten)  hinten  aufjtljen  ; (f.  auch  crouf*); 

mettre  un  paquet  etc.  en  trousse  derrière 

soi . einen  qjaef  te.  hinten  auf  fein  $ferb 
nehmen  ; ce  cheval  ne  porte  point  en 

trousse,  biefeö^Jferb  leibet ntemanb  hin- 
ter feinem  SXeiter  ; ê’re  aux  trousses  de 
qn. , fam.  jcmanbcu  nacfjfcBcit  ; ihn  »e r* 

..  folgen; 
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folgen,  auffuchen  ; it.  immer  hinter  einem 
her  fetjn  ; ihm  auf  dem  $u§  nadtfolgen  ; 
ihm  itder  dem  £al«  liefen  ; ihm  nicht 
dom  £eib  geben* 

Troussé , ée , part,  et  adj.  f*  trousser;  bien 
troussé,  fam.{x>,  Meinen  ©erfonen)  wobl* 
gewacbfen,  bûbfd) , retnlid)  und  artig; 
(auch  von  Pferden)  wohlgebaut;  (oon 
einem  .frau« , oon  einer  Sföabl  jfit,  oon 
einem  Compliment  :c.)  wobl  eingericb* 
tet  tc« 

Trousseau,  s.  m.  ein  (Meiner)  Q5und;  meifi 
nur  in  folg,:  — de  clefs,  de  flèches, 

• — ©cblûffel,  ©feiler /».trousseau,  die 
gu«&üttung , (®  erade)  d.i.  da«  ©crdtbe 
an  Kleidern,  £einenjeua  und  andern  Aa- 
chen/ fo  man  einer  £od)ter  , die  ficb  per« 
bciratbet,  oder  die  in  ein  bloßer  gebet/ 
mitgibt;  it.  T.  der  s&unjtfàmpel , jum 
©cèacn  mit  dem  Jammer  ; ( bet}  den 
©tutfgief ern  ) die  ^ormfpindel. 

Trousse-galant,  s.  m . fam . die  fd)Wür$C 
<3ud)t;  (fonft  Colér«i-morbus\ 

Trousse-queu« , s.  m.  T.  da«  ©tar  jleder  oder 
der  ©cbwanjriemen  der  ©pringer  auf  der 
SKcitfcbule;  it.  i nf.  die  ©ebweiffebeide , 
(womit  den  ©ferden  der  ©djweif  aufge. 
bunden  wird)* 

Trousse-quin,  s.m.  T.  der  ©üttelpaufcfi. 

Trousser,  v. a.  auftchurjen  , aufbeben^  bin* 
auf  Rieben,  «nehmen/  «gärten/  «binden  ic. 
inf.  Cleider;  (ogl.  auch  trousses;)  trousser 
un  enfant  etc.,  ein  Cind  ic.  (0.  i.  einem 
Cind  .die  Cleider)  auffcbùrjen;  trousser 
les  bras , die  germe!  auffttetfen  ; trousser 
les  bras  au  dos  de  qn.,  einem  die  #AndC 
auf  denStàcfen  binden;  trousseriesvoilcs, 
die  ©ege!  einnebmen/  aufbinden;  (ogl. 

hisser  ; ) trousser  les  branches  d’un  arbre , 

- die  berabbangenden  Steile  eine«  Raunte« 
in  die  fybfyt  ftuben;  trousser  une  volaille, 

' (Cocbf.)  einem  ©eftàge!  den  £al«  nurttcf 
biegen  und  unter  den  $!&gel  fteefen. 

• Fir.  trousser  bagage,  trousser  ses  hardes, 

fld>  gefcbwind  fortmachen;  dapott  lau- 
fen ; die  J!u<bt  nehmen  oder  ergreifen  ; 

■ aufpaefen;  wIr.  fld>  au«  dem  ©taub 
machen  ; trousser  qch.  oder  qn.  en  malle, 
f.  malle;  la  mort,  la  fièvre  l’a  troussé,  der 

$od,  da«  ftieber  bat  ihn  weqgerafft. 

Troussis , s.  m.  der  ttmfcblag  / die  ftalte  an 
einem  aufgeftecf  ten,  aufgeftnlpten  .f  leid; 
faire  un  troussis,  ein  Clcid  auffcblagett/ 
damit  e«  fürder  wird. 

Trouvaille , s.  f.  Jam.  der  Jund  ; etwa«  / fo 
man  oon  ungefähr  findet  oder  antrifft* 

Trouvé,  ée,  part,  et  adj.  gefunden;  enfant 
trouvé,  der  Findling;  da«  ftindelfind. 

Trouver,  v.  a.  finden/  d.  i.  antreffen;  it. 
entdeefen;  it.  ertennen;  it.  auöfinnen; 
erfinden  ; it.  meinen  ; achten  ; feigen  ; 
dafür  hotten  ; ficb  dtinfen  laffett  ; trouver 

• sur  le  fait,  en  faute , en  flagrant  délit,  auf 

T.  /• 
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frifeher  £&at  ertappen  ; trouver  bon,  gut 
beiden  ; billigen;  ftcb  etwa«  gefallen  (af- 
fen ; trouver  mauvais,  mifjbiUigen;  übet 
nehmen  ; it.  etwa«  nicht  nach  feinem  ©e- 
febmaef  finden  , i*  93.  il  trouve  mauvais 
tout  ce  qu’il  mange,  C«  fcbmecft  ihm  alle« 
übel,  wo«  er  iffet/  trinf et  :c.  ; je  lui  trouve 
de  l’esprit,  de  la  fièvre,  ich  finde,  düj?  et 

©erfiand,  dag  er  ein  Sieber  bat;  mich 
dünft,  er  habe  SBergand  ic.  ; trouver  * dir« 
à qch.  etc.,  f,  dire;  où  est-ce  qu’il  trouve 
tout  ce  qu’il  dit?  wo  nimmt  er  alle«  her , 
wa«  er  fagt?  »Her  trouver  qn. , einen  be- 
fuchen»  Prov.  on  Fa  trouvé  à deux  paroles, 
er  führt  jweperlft)  «Reben;  il  a trouvé  h 
qui  parler,  f*  parler;  qui  bien  fera,  bien 
trouvera,  macht  man  e«  gut,  fo  bat  man 
eögut;  wie  man  ficb  bettet,  fo  fcblàft 
man;  f auch  chemin,  nid  etc. 

se  Trouver,  ».  riß.  fich  finden,  d.  X.  fi# 
antreffen  ; it.  (ftcb  wobt  / ficb  übel  ic.)  be« 
finden;  it.  ficb  irgendwo  befinden  oder 
aufbalten  ; it.  ficb  irgendwo  einfinden  ; 
il  s’en  trouve  bien  ou  mal,  e«  befommt-- 
ihm  wohl  ober  übel  ; er  ifi  mobl  ober  ube! 
damit  jufrieden;  er  befindet  ficb  wobt 

Oder  Übe!  düben;  ü se  trouva  que  etc.,  f« 

fan  b ficb,  e«  gefebabe,  man  fabe  eilt/ 
man  erfannte,  dag  tc.  • 

Trouvère , trouverre , trouveur , s.  m.  f,  b<p 
troubadour.  - 

Trouveur,  t.m.  (3ager)  ein  guter  Spür- 
hund ; it.  Oder  trouvère,  trouverre , f,  btp 
troubadour. 

Tru,  truage,  s.m.ol.  d»  X.  tribut;  impôt; 
subside.  « 

Truand , ande , t.  ol.  et  pop.  d.  i.  vagabond , 
vaurien , mendiant  etc. , welche  febc* 

Truandaille,  s.  f.  ol.  et  pop.  dû«  Éumpcn- 

gefinde!  ; «Betteloolf. 

Truander,  v.ruol.  et  pop.  bemm  ftftlingcfa  , 
im£and  herum  fireiebenund  betteln. 

Truau,  s.  m.  T.  eine  grt  $tfcbcrntlj  ; it.prvcl. 
ein  «Sfcag  pon  anderthalb  ©cbeffel. 

Trubie,  s.f.  T.  der  £amen , d.  t.  ein  an  ei- 
nem 93ûqel  befejtigte«  bcutclfôrmige« 
SReij , Jifche  damit  au«  einem  $i febbe- 
bÄlter  odergifebfafien  $u  holen. 

Trucheman,  (truchemant,  truchement,)  t.m. 
b,i.  interprète,  fwelcbe«  leitete  tbler  und 
gew&bnlitber  tfi  ) prop.  etßg.  ber  ®«U* 
metfeber,  guôlcger. 

Trucher,  v.n.pop.  d.  i.  gueuser,  ûU«$ûUt- 
beit  betteln  ; (Pgl.  truander). 

Trucheur , euse , s.  pop.  f.  truand , truande. 

Trudaine,  s.f.ol.  d.  i.  folié,  sottise,  extra- 
vagance. 

Truelle,  s.f.  dieitctfc;  3KûUCrfcHe;  aimer 
la  truelle , fig.  fam.  ein  £Ub(W&fï  VPUt 
IBûiien  fcçit  ; gern  bauen. 

Trueiiée,  s.  f.  eine  .Äelle  t|  lT. 

Truffe,  s.f.  die  truffe!. 
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Truffette , t.  f.  eine  2rt  weifet  fMc&feiter 
£einwanb. 

Tiuffièie,  s.f.  berOrtwo  Trüffeln  wacbfen. 

Truie,  s.f.  bie  (Bcbweinmutter  ; bad  SRut* 
ter f(f) wein;  Î)ie  3ud)tfûU  ; tourner  la  truie 
au  foin , prov.  »on  etwad  anberd  ju  reben 
anfangen  ; Die  SKcbe  auf  etwad  anberd 
Ienfen  / um  s.  einer  Antwort  audju* 
weiten  te. 

Truite,  s. f.  tir  gorette;  truite saumonnée, 
bie  £ad)ôforeUe, 

Truité,  4e,  adj . chien  truité,  ein  tôtfjlid) 
aeflccfter  Jpunb;  cheval  truité , ein  rotb* 
Ud)  gefleefted  tyferb. 

Tiullisation,  sf  (»on  truelle,)  T.  bie  ittwen* 
bide  ®cwerfung  ober  93erHeibung  eine« 
©cwôlbed  mitTOrtel. 

Trumeau , s.  m.  T.  bad  @tucf  Sßanb  ober 
SÏÏaucr,  b te  «Pfeiler  swifeben  swep  Scn* 
fern;  bie  ftcnflerpfeilcr;  iu  etngrofjer 
©piegel  âwifehen  jwep  Jenfrern. 

Trumeau,  s.m.  bie  Ocbfenfeule. 

Tiusion , s.f.  mouvement  de  trusion,  T.  bie* 
jenige  Bewegung , t»oburd)  bad  ©eblut 
burd)  bic  tyuldabern  au*  bem  Jperjcn  in 
ben  Äbrper  getrieben  wirb. 

Trusquin,  s.m.  ($  tfd)ler  IC.)  bad  ©tteûb» 
maf;  ber  ©treicbmobel  ; badSXeifhnafj; 
compas  à trusquin,  ber  ©tangensirfel* 

Trustée,  s.f.prvci.  ein  gewiffed  ©aijmaf. 

Tryphcre,  s.f,  T.  ber  Sîabnte  oerfebiebener 
arten  Opiate  ober  Latwerge. 

Tu,  toi,  te,  pronom personnel , bU>  f.  btC 
©rammatif. 

Tu,  uc,  pan.  (»on  taire,)  gefcb  wiegen  ; per» 
febwiegen  ic.  f.  taire. 

Tuablc , adj.  c.  pMs.  (com.)  W Cd  getÖbtCt 
werben  fann. 

Tuage,  s.m.  bad  ©cbweincfcbfacbten;  iu 
ber  ©cbläcbterlo&n. 

Tuant,  ante,  adj.  (plais.  einer  ber tobtet, 
ein  tèbtenber  ; it.)  figfam . b.  i.  fatigant , 
t&btcnb  / b.  i,  bidjft  mübfam , befebwer* 
lid);  //.(».  tyerfonen)  böcbfi  beftbwerltcb» 
unaudfebUd). 

Tu  autem , s.  m.fam.  (aud  bem  £ateim)  ber 
£auptpunft;  bie  Jfpauptfdjwtcrigfeit; 
ber  Änoten. 

Tube,  s»  m.  T.  bad  «Rohr;  bie  Stèbre;  (ber 
fcubud;)  inf*  bte®ebrôbre,  bad  Söettcr« 
g (ad  k» 

Tubercule,  s.  m.  (©Ärtner)  ber  Änotten; 
ber  audwuebd  an  einem  Q31att/  an  einer 
Sfßurjel  ic,  ; iu  T.  bie  fßeule  auf  ber 
£aut  ; inf,  eine  art  Heiner  ©efebwüre 
an  ber  £unge. 

Tubéreuse,  s.f.  bie  jfcuberofe;  £erbfi&pa* 
cintfe;  Änofl&pacintbe. 

Tubéreux , «use , adj.  T.  fnotttg»  WOd  eine 
fnoUige  SEBurjel  bût;  f.  tubercule. 

Tubérosité,  s.f  (3Rebic.)  eine  art  Heiner 
©efcbwuïf  am  £eib  ; iu  (anat)  ein  (na* 
tüv(id)er)  Söeinfnotctu 


Tubu  Tugu 

Tubulaire,  s.f,  T.  bie  SÄem&bre,  (eine 
foraUenartige  £bierpjianse). 

Tubuié,  ée,  adj.  T.  mit  einer  Stobre  »er* 
(eben  ; (wirb  pon  einer  mit  einer  Stbbre 
perfebentn  Stctorbe  gefagt). 

Tudesque , adj.c.  bcutfd)»  (in  ft&cfficbt  auf 
bie  alt*beutfcbe  ©pracbe  ;)  iu  «•  m.  bie 
alt*beutfcbe  ©pradje. 

Tue-chien,  s.  m.  f.  colchique. 

Tué,  ée,  part,  et  adj.  getàbtet  î timge* 
bracbt  IC.  ; avoir  été  bien  tué , nad)  ben 
©efe&en  bed  £wepfampfed  getôbtet  wor- 
ben fepn;  avoir  été  mal  tué,  meuebeimbr* 
berifcbevweife  umgebraebt  worben  fepn  ; 
it.  n’étre  pas  bien  tué,  fig.  fam.  nod)  ntCbt 
ganj  ûberjeugt  fepn. 

Tue-loup,  s.m . f,  aconit. 

Tue-mouche,  s . m.  bie  ftttegenHatfcftr» 

Tuer,  v.  a,  tôbten ; umbringen;  aud)  tobt* 
feblûgen;  //.assassiner,  ermorben;  //.(ein 
fc&ier)  fcblacbten;  ($ebeme&)  abtbun; 
it.  (bureb  3«gen)  erlegen  ; f&Üen  ; it  fig» 
tobten  / b.  i.  quilen;  Serbruf  machen; 
befcbwerlieb  ober  uberHifig  fepn;  tuer 
qn.  d’un  coup  de  fusil , d'un  coup  d'épée , 
d’un  coup  de  canne , à coups  de  bâton , 

einen  erfd)icfen;  erfetben,  tobtfcblagen, 
su  £obe  prügeln  K.;  le  grand  froid  tue  les 
plantes , bie  grof e Mite  tftbtet  bie  ^flan* 
Seit/  macbt  baf  fie  »erberben;  tuerie 
temps , fam.  bie  tôbten  ; fieb  bit 
»erfûrsen  ; tuer  les  chandelles  etc. , pop. 
bie  £id)ter  audlôfcben;  tel  tue,  qui  ne  pense 
que  blesser,  ober  tel  pense  frapper,  qui  tue, 

prov,  mancher  tbut  ober  rebet  etwad  im 
©cbers/  woraud  üble  folgen  entf  eben. 
Se  tuer,  v.  riß.  ftd)  tobten  ; ftd)  fflbf 
umbringen;  ftd)  umd £ebcn  bringen;  bad 
£eben  einbufen;  it.fig.  ober  aud)  fam. 
se  tuer  le  corps  et  l’ame,  fid)  beftiû  bemü* 
ben  $ fid)  viele  gftube  geben  ; ftd)  etwad 
fauer  werben  laffen  ; se  tuer  de  travailler, 
ftd)  su  tobt  arbeiten. 

Tuerie,  s.f.  bad ®eme£e( ; QHutbab;  QSlut* 
»ergief  en;  ^iebermepeln;  it.  bie@d)  (acbt* 
banf;  iu  bad  ©cbiacbtbaud. 

à Tue  tête,  adv.  crier  à tue-tête , aud  allen 
ÄrÄften,  audooOem  JÇ)a(d  febtepen. 

Tue-vent,  s,  m.  T.  ber  S©tnbfd>ûçer;  (bic 
Heine  Jputte,  wotin  ftd)  bie  ©teinbauer 
gegen  8®tnb  unb  Setter  fcftttSen. 

Tueur , s.  m.  ber  ©d)wetnefd)lÂd)ter  ; ber 
©d)(&cbter  ; it.  tueur  de  gens , fam . moq. 

ein  £euteumbringer;  (Eifenfreffer. 

Tuf,  s.  m.  ber  £of;  vulg  ber  j^uffiriit; 
(eine falf artige,  febr  porôfc ©tetnart;) 

it.  (çqf.  tuffeau.)  bit  ^Offrbt  / b.  t.  auf* 

gelbdter  ober  oerwitterter  îof^ein. 

Tutfeau,  s.  m.  f.  tuf. 

Tuffier , iére,  adj . tttfûrtig;  (f.  tufi)  terre 
tuffiére,  J^uferbe. 

Tugue,  (tuque,)  s.f.  (t^cfitfff.)  einbreternf# 

©cbirtnbûcb  wiber  ©onne  unb  fKegeti 
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ouf  betn  £intettheil  bcd  ©djiffd;  (»dt. 

tendelet  ). 

Tuiiage , *.  m.  (fcuchfdjetet)  bie  lebte  Se* 
reitung  eines  ©tucf  £ucbd;  bet  ©trich* 
Tuile,  s.f.  ber  £ûd>|iegel;  ^iegelflein; 
JDacbdein;  U.  (£ud>fd)erer)  bad  ©treich* 

btet;  (f.  tuiiage  ;)  tuile  creuse,  her  Jpohl* 
lieget)  tuiles  faîtières,  gitffjiegel;  — cor- 
nières, £eftliiegel;  — courbes  obet  fla- 
mandes, ©d)lu8$iegel  i — lucarnières, 
;Oad)fcnfterjiegel;  — gironnèes,  Steren* 
liege!  ; être  logé  près  des  tuiles,  unter  bem 
JDûd)  TOObnen  ; je  ne  voudrois  pas  lui  don 
ner  du  feu  sur  une  tufle,^./>rov.yàm.  id) 

möchte  ihm  nid)t  bad  ©eringffe  leiben , 
ibm  im  geringem  nicht  helfen. 

Tuileau , s.  m.  ein  ©tucf  von  einem  jetbro* 
ebenen  Æ)achjieqeli  ba*  Biegelffûcf. 
Tuiier,  v.a.  (&uchfcb.)  mitbem  ©treiebbret 
(tuile)  ben  ©trich  geben. 

Tuilerie,  s.f.  bie  Biegelbûtte;  ber  Riegel* 
ofen;  les  Tuileries,  ber  befannte  fchône 
öffentliche  ©arten  in  $ari*$  aucl)  ber 
baju  gehörige  «pallafl , bie  Mutierten/ 

(palais  des  tuileries). 

Tuilier,  s.  m.  ber  Regler/  Siegelbrenner, 
Siegelffreicher. 

Tulipe,  s./  bie  fculpe,  fcultpane. 
Tulipier,  «.m.  ber  (ametiföntfcbe)  Pulpen* 
baura. 

Tuméfaction,  s.f.  T.  b. i.  enflure,  bie  ®e* 
fchmulff , b.i.  bad  ©efchmellen;  it.  b.  t, 
tumeur,  ber  aufgefchmoüenc  &heil  felbff. 
Tuméfier,  v.  a.  T . eine  ©ffchmulff  perur* 
fachen  ; fôroeUen  machen;  (fond  faire 

enfler  ). 

Tumeur,  s. f.  bie ©efdjmulff. 

Tumulte,  t.m.prop.  et  fig.  ber  $umult; 
bad  ©etûmmel  ; it.  ber  Äuflauf;  en  tu- 
multe, adv,  im  Tumult;  unorbentlicb. 
Tumultuaire , adj.  c.  tUmUltUOtifCb  » mit 

©etûmmel  begleitet. 

Tumultuairement,  adv.  tumultuarifd)  te. 
Tumultueusement,  adv,  mit  Rinnen;  ©e* 

fehrep  k»;  im  $umult  te. 


tblerifcben  8b rperd,  auch  tim  gemtffe 
jpjlanjen  ober  $heile  berfelbcn;  la  tu- 
nique vaginale , T.  bie  ©CheibehuUt  DtÇ 

©eilen. 

Tuorbe,  ober  tlièorbe,  s.f.  bie  £heotbe*  (ein 
muftfalifched^nffrument,  roeldjed  einet 
2a u te  gleicht. 

Turban,  s.  m.  ber£urban,(etn£opffd)mu<fc 
ber  Surfen  unb  SÂorgenlÂnbcr);  prendre 
le  turban,  ein  $urf  merben. 

Turbe , s.f.  ( ou  eine  sotenge  <8olfd  bepfam* 
men  ;)  enquêtes  par  turbes , T.  oi.  eine  2lrt 
alter  ©erhöre,  mobep  jebedmahl  mehrere 
beugen  auf  einmahl  abgehört  mürben; 
biefc  Seugen  mürben  Turbiers  genannt/ 
unb  galten  aber  ihrer  |ehen  nur  für  einen; 
(Ogt.  tourbe). 

Turbier,  s.  m.  f.  turbe. 

Turbine,  s.f.  eine  2lrt ©mporftrehe  (jubé). 

Turbiné,  ée,  ad j.  T.  (o,  ©ebneefen)  fegel* 
förmig  ober  freifelförmig  gemunben. 

Tarbinite,  s.  f.  T.  ber  £urbinit,  (Die  o et* 
ffeinerte  Äegel*  ober  Äriufelfchnetfe). 

Turbith,  s.  m.  T.  ber  $urbith,  (eine  off* 
tnbifche  «Pffanje  unb  beren  SBurjel,  mel* 
die  in  ber  3£ebicin  gebraucht  mirb); 
turbith  bâtard,  bie  £ha&ff*  (thapsie); 
— minéral,  T.  ber  mineralifchc  (aud 
Ûuecffîlber  bereitete)  fcurbtth. 

Turbot,  s.  m.  T.  bie  ©teinbutte  ; ber  ©ee« 
fafan  ; (eine  $rt  ©chollen). 

Turbotin,  s.  m.  t.  bie  fleine  ©teinhutte  ic* 
f.  turbot* 

Turbulcmment,  adv.  ungefh'lttl  K. 

Turbulence,  s.f.  ein  ungeffumer  k.  (Eh«* 
ratter. 

Turbulent,  ente,  adj.  ungeftttnt)  hlhigt 
unruhig*  ber  einen  unruhigen  Äopf  hat; 
ber  gern  $önbc(  unb  ©ermirruna  ftiftet. 

Turc,  s.  m.  Turque,  s.f.  ber  $Ûrf  i bi* 
£urfinn;  it.  adj.  turftfeh;  it  fig.  grau* 
fam;  it.  unbemeglicb;  unerbittlich  ; iu 
leTurc , t.  m.  bie  tàrfifche  ©proche  ; tût* 
fifch;  chien  turc,  ein  turfifeber  £unb, 
(eine  9lrt  £unbe  ohne  Jpaare);  traiter  qn. 


Tumultueux,  euse.w/.  tumultuarlfchî  «Uf 
cineungeffüme  unb  unorbentUche  ölrt; 
l&rmeub;  oott  girnten,  löermirrung, 
Unruhe;  ©efchrcç  ac. 

Tunes,  s.  m.pL  T.  Das  $(ed>tmerf  «n  ober 
ju  ^gfchtnenpföhlen. 

Tungstate , s.  m.  (Shim.)  bie  ©chmerffein* 
föure;  tungsutes,  pi.  molfrömgeföuerte 
©alte. 

Tuniceiie , s.  f.  ba$  getbröcfcbett  gemiffer 
OröcnögeifHichen. 

Tumquü , s.  f.  ber  geibroef  ; eine  Qlrt  Unter* 
f leib  ober  Unterrocf  ber  2llten , audb  noch 
gemtffer  ÄJoftcrgetfUlchen;  auch  ber  ehe* 
mahligenÄönigeoon  ^ranfretch  bep  tb* 
rer  ©albung  ; auch  eine  2lrt  (Ehotrod , 
(f.  auch  dabnatique) } it.  (3lnat.  u.  ©otan.) 

M J^&utchen  um  gemiffc  $hcile  bed 


de  Turc  k More,  ober  * <a  turque,  grau* 
fam  mit  iemanben  umgehen  ; ihn  mii» 
hanbeln. 

Turc , s.  m.  ein  Meiner  SEBurm  / ber  (ich 
\ jmifchen  ber  Äinbe  unb  bem  ©tamm  ei« 
ned  $aumed  aufhölt/  unb  ben  ©aftbef* 
felbcn  fanget. 

Turcie,  s.f.  T.  ber  £>amm,  bad  Sludtreten 
eined  $luffcd  ju  oerhinbern. 

Turcot,  s.  m.  f.  torcot« 

Turelure , s.f.  c’est  toujours  la  même  ture- 
lure,  fam.  ed  iff  immer  €ine  2eper. 
Turgescence , s.f.  f.  orgasme, 
l'urifératre , f.  thuriféraire. 

Turlupin,  s.,  m.  mèpr.  etn  ahgefdjmadtcr 
foffentetf  et  ober  ©chm&ber  ; ein  elenber 
ïïôihling*  . 

K kkk  % 


J 


^7 


• ^ 


ia52  Turl  TyinJ> 

Turlupinade,  s.f.  abgefdmtûdter  ©djet J ; 

elcnöer , alberner  ftGiç  ; -Die  Sôiçcleg. 
lüriupiner,  v.n.  elehben  r albernen  ©dievt 
Vorbringen;  abgefcbmacfte  hoffen  tcifjen; 

• it.  v.  a.  fam.  ~r-  qn.»  éinen  foppen  (tntlg. 
-ocrirenfo-ibn  $nm  Qîeffen  ^aben;  über 

einen  fpotten. 

>Turiut , s.m.  eine  îlrtgcr  eben. 

Turiutcr,  (u.n,  me  eine  gerebe  (turiut)  fin* 
gen  ober  pfeifen*  • * 

Jurpitude,  s.f.  bie©rf»anbe;  ©cMnblid)« 
feit  ; baô  ©diinblidie;  it.  bie  ©d>anbe, 
b*  i.  eine  fcbÄnblicbe  J)anbfnng,  (in  fo 
fern  man  fie  i*  93.  aufbecft  ober  befannt 

mad)t).  - . 

Turpot,  s.m.  T.  ein  langer  'Baffen  an  ber 
Sjorberfcbanjc  eine*  ©cbtffö» 

Turque,  s.f.  f,  turc. 

Turquet,  s. m.  ein  Heiner  tûvfifdjet  Jpunb; 
(f.  turc,  adj.)  it.  eine  2lvt  tùrfifcbeô  $orn 
mit  blauen  ©amenfôrnern. 

Turquin,  adj.  m.  blcuturquin,  bunfelMâU. 
Turquoise,  s.f.  ber  $ûrfitf,  (ein  bimmel* 
blauer  ©bclflein* 

Tussilage  , s.  f.  T.  Jpnfiatttd)  ; SHof  &»f  î 
(üUd)  pas  d’âne).  : . ' . i . a. 

Tutélaire,  adj.c.  befcbuçenb»  fdwijenb. 
ineifi  nur  in  folg.  : Dieu  tutélaire, -ber 
©djtl&gottî  ange  tutélaire,  ber  ©cfiulj» 
eugel;  saint  tutélaire,  ein  ©diuß&eiltger. 
Tutelle , s.f.  bie  3)ormunbfcbafti  it.  — d’ut. 

. navire,  T.  bûô  Sfôapen  am  Jpintertbeil 
eine#  ©ebiffô  î il  est  en  tutelle,  er  fiebt 
nod)  in  ber  Söornuinbfdiaftj  it.ßg.fam 
er  bât  gebunbene  £àtibc. 

Tuteur,  s.m.  ber  SBormunb;  it.  (©ftrtner) 
ber  $fabt  neben  einem  iungen  $Baum. 
Tutie,  s.f.  T.  £utia  ; f.  spode. 

Tutoiement,  s.m.  baô  üOuljen,. 

Tutoyer,  v.a.  buijcn;  Æ)u  |u  iemanben  fagen. 
Tutrice,  s.f.  bie  93ormûnberimu 
Tuyau,  s.m.  bielXôbre;  ba$  SKobr;  — de 

• cheminée,  bie  Äaminröbre  ; ©cbornfteitt* 
libre  j — de  conduit , bie  SBafier  leitungô* 

• t&bre;  — de  descente,  bie  Wallrobre , 
wobureb  baö  SBafier  von  einer  £ôbe  berab 
fällt  i — de  plume,  ber  fteberfieli  — de 
blé,  ber  ©trobbûlm  » — de  chanvre,  ber 
Jpanffiângel  ; —d’orgue,  bie  Orgelpfeife  ; 
tuyaux  à bouche,  baô  Jlôtenwerf  in  einer 

v Orgel.  > » 

Tuyère,  s.f.  (an  ©cbmeljôfen)  bie  'Blafc* 
« balgro&re.  • 

Tympan , s.  m.  T.  baô  £rommeïbâutcben 
(im  Obr);  it.  ber  Oerfel  an  ber  95ucb* 
brucFerpreiTe;  it.  ba*  lîretrab  , (ein  Stab, 
worin  man  gebt/  etwa*  bamit  in  bie 
Oobe  ju  jieben);  ein  foldjeö  ©rfwpfrab; 
it.  (Ubrm.)  baö  (Setrtebe;  it.  (©auf.) 
baö  ©iebelfelb;  it.  (©ebreiner)  eine  mit 
geifien  eingefaßte  Süßung. 

Tympaniser,  v.  a.  fam.  b.  i.  décrier  qn.  pu- 
bliquement, jemanb  perfebrepen;  in  einen 
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ubcln  Stuf/  in  ba*  ©efdjrep  bringen. 
Tympanite,  s.f.  T.  bie  £rommelfuebt;  bte 
aöinb*  ober  SffiaflTerfucbti  aud)  bie  2-ßtnb* 
; nwfferfncbt. 

Tympanon,  s.  m.  baö  JP>öcfbrct/  (ein  mufi* 
faltfcbeö  3n  tournent);  (ogl.  psaitér«on). 
Type,  s.m.  (gcbrßpl)  baö  Utbtlb  Î ( be r 
- £ppuö;)  bä«  5$orbilb;  it  ein  (gegeffc* 
ner)  93ud)fiab , ober  ein  folcbcö  geidien 
ber  «udjbrutfer;  it.  baö  ©innbtlb  auf 
einer  &cnf-  ober  ©d)au*9Küni€i  bie 
Çiguri  it.  (£beol.)  baö  ©orbtlb;  type 
des  éclipses,  T.  bie  fitmbilblidie  ® efdirei* 
bung  ber  ginfiemiffe;  (ogl.  graphique). 
Typhomanie,  s.f.  r.bie  fogenannte  »adjen* 
be  ©dllaffucbt  (coma  Vigil).  • 

Typique,  adj.  c.  T.  tppifd);  oorbilblid)* 

fignrlicb  ; f.  type)«  * 

Typographie,  s. f.  T.  b.  i.  imprimerie,  bie 

«Budjbruderep,  «Buebbrucfetfunft. 

Typographe,  s.  m.  T.  b;  t.  Imprimeur,  bft 

©udibrucfer. 

Typographique, adj.  c.T.  tbpogrnp&ifä)  ; |UC 
33ud)brucferep  o>eri5uèôrn<fertnnfige» 
bèrig  ; bicfelbe  betreffenb. 

Typographiste,  s.  m.  T.  ein  ©tbtiftfifller 
nber  bie  55ud)brucferfHnfi. 

Typométrique,  adj.c . T.  l’art  typométrique, 

bte  Äuttfi/  gönbfdrten  mit  gegoffenen 
gcidien  unb  ©diriften  fo  tu  feçen  unb  jn 
* ’brtiden  / al«  wenn  fic  gefioeben  wiren.- 
Tyran , s.  m.  prop.  etßg.  ber  îtjrann  ; (im 

eigcntltcbeu  unb  gebÄffigfitn  ®i«n  aud» 
ber  SfOütberid). 

Tyranneau,  s.  m.  mtpr.  ein  f feiner  £t)ronn. 
Tyrannicide,  s.m.  bet  ÊpranUMmorb  i it> 
ber  $t)ranncnm&rber. 

Tyrannie , s.  f.  bie  £pranneo , b.  t.  eine  ge* 
walttbÄtigeSHegierung;  ber  5Dtißbraud> 
ber  ©cwalt  ic.;  bic  ^errfebwutb»  unb 
überhaupt  auch  : bie  ©ewalt  unb  £frr» 
fchaft,  5.  ^8.  ber  geibenfebaften,  ber  ©c* 
wobnbeiten  ic. 

Tyrannifuge,  adj.  c.  nouv.  bte  £prannett 

fiiebenb  ober  fcbeueitb. 

Tyrannique,  adj.  c.  tpranuifd)»  graufamî 
gcwalttb&tig  ; (ogl.  tyrannie). 
Tyranniquement , adv.  tprannifd)  tC. 
Tyranniser,  t».  a. tpranntfiren ; torannifcb/ 
graufam  mit  jemattben  oerfabren  ober 
jemanb  holten  ; les  passions  tyrannisent 
i’ame , ßg.  bie  £eibenfd)aften  beberrfeben 
bie  ©eele»  ; 


u 


u. 


, s.  m.  baö  U. 

Ubiquiste , s.m.  Ti  e&ema&lö/  fin5)oftor 
ber  ©otteöaelabrtbeit  in  tyaritf , ber  an 
fein  befonberö  Kollegium  gebunben  war; 
//..f,  ubiquitaire«  .... 
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Ubiquitaire,  s.  m.  T.  einer,  welcher  glaubet, 
bai  ©brifti  £etb  überall  jugegen  tft  ; ein 
aubönget  ber  £ebre bon  ber  aUgegenwart 
be*  £eibe*  ©brifti. 

Ubiquité,  s.f.  T.p.us.  bie  aflgcgenwart  ; 
(baô  aUentbalbenfepn  ;)  f.  ubiquitaire. 

uuse,  u case,  s.m.  bie  Ufofe,  (eine  Ber» 
orbnung  be*  rufiifdjen  tfaifer*). 

Ulcération,  s.f  bû*  ©diwàren. 

Ulcère,  s.  m,  ba*  ©efchwûr;  ba*  ©ebneren i 
bie  ©itergefchwulft. 

Ulcéré,  ée , part. et adj.  gefchWOrettî  »oUet 
©d)WÖren  JC.  Fig.  conscience  ulcérée, 

ein  mit  £aftcrn  befteefte*  unb  nagenbe* 
©cwtffen  ; un  coeur  ulcéré,  ein  mit  Jpaft 
unb  ©roll  erfüllte*  f?<r§. 

Ulcérer , v.  a.  fchw&ren  machen  ; Ir.  fig. 
fr&ttfen;  beleibigcn;  it.  erbittern;  être 
ulcéré  de  qch.,  übet  etwa*  heftig  erbit- 
tert  fepn. 

Ultérieur, eure,  adj . fenfeittg;  jenfeit*  ge* 
legen;  it.  fernerweitig;  ferner;  anber* 
weittg;  anberwàrttg. 

Ultramédiaire,  adj.c . T.  lésion  ultramédiaire, 
b,  i.  lésion  d'outre-moitié,  (.lésion. 

Ultramontain,  aine,  adj.  jenfeit  be*  ©e» 
birge* , inf.  jenfeit  ber  aipctt  (menu  man 
fld>  nebmlicb  in  granfretch  befinbet)  ge  le* 
gen;  it.  adj.  et  s.  wirb  inf.  »on  foldjen 
3talienern  gefagt,  welche  fîch  in  ibren 
©runbfàijen  ber  pôpftltdjen  autorité 
unterwerfen.  • 

U1  trarévolutionnaire,  adj.c.  et  s.  nom.  ubCT* 

trtcben*rc»olutioniftifch;  eilt  übertriebe* 
net  anb&nger  ber  Revolution. 

Umbelle,  umbilic,  umbilical,  f,  ombelle, 
ombilic , ombilical. 

Umbie . (f»r.  omble)  s.  m.  eine  art  gifehe 
im  @enfcr»©ee , welche  ben  £a<bfen  unb 
gorcllcn  gleich  fommen. 

Un,  une,  adj.,  article  et  nombre , eine,  einet, 
eine,  eine*;  it. (al* Zahlwort) ein* ; it. 
un,  s.  m.  bie  ©tn*;  ber  ©infer;  it.  un, 
une,  adj.  einig,  einzig,  ein;  la  république 
une  et  indivisible,  bie  eine  unbun$ertbeil» 
bare  Stepublit;  un  à un,  adv.  einzeln; 
ein*  (ober  einer)  nach  bem  anbern  ; auch  : 
©ttief  »or  ©tud. 

Unanime,  adj.  c.  etnmütbig;  cinfttmmtg; 

einhellig  (beffer:  einbiUig). 

Unanimement,  adv.  etnmütbig»  einmutbig» 
(id)  ; einftimmig  tc. 

Unanimité,  s.f.  bie  ©inmüthigfeit ; (Ein* 
tradit;  ©iiibitttgfcit;  bie  ©inigfeit  bet 
Meinungen  ober  (Setinnungen. 

Unau , s.  m.  ber  Ueno,  (eine  ärt  bet  ggul* 
tbiete,  paresseux). 

Uni,  ie,  part,  et  adj.  vereinigt;  it.  geeb* 
net  k.  (f.  unir);  u.  (al*  adj.)  eben  ; gleich  ; 
it*  glatt;  it.  flach;  it.  (oon  geugen  k.) 
einfach , §.  (5.  in  ber  garbc , (b.  i.  nicht 
getieeft , nicht  geflreift);  einfarbig  ; nicht 
gcfticftjc.;  ohne  Sieratb;  ohne  au*|ie- 
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tung;  un  galop  uni,  (föettfcb.)  ein  glei- 
cher Oalop;  les  Provinces  Unies , cbem. 
btC  Bicbcrfattbc;  c'est  un  homme  tout  uni, 
ba*  tft  ein  (in  feinem  getragen,  in  feinem 
actif  ern)  ganj  einfadier  Btann. 

à l’Uni,  adv . b.  i.  de  niveau  ; on  a mis  tout 
à l’uni  dans  ce  jardin , man  bat  in  biefeui 
©arten  alle*  eben  gemacht. 

Unicorne,  ol.  b»  t.  licorne. 

Unième , adj.  numéral,  vingt  et  unième  , 

ber  (bie,  baö)  ein  unb  jwanjigfte;  iè 
cent  et  unième , ber  bunbert  unb  er  (le. 

Uniforme,  adj. c.  einförmig;  gleichförmig; 
( erfiere*  toirb  and)  öfter*  tabclöweifc 
gefagt;)  habit  uniforme,  b»  i,  un  uni- 
forme, s.m. 

Uniforme,  s.  m.  bte  Uniform  ; bie  »orge- 
fchtiebene  Äleibung  bet  Äriegöleute; 
(von  gemeinen  ©olbaten  auch:)  bie 
SRontur. 

Uniformément,  adv.  einförmig;  gtcidiför- 
mig;  auf  cincrle»  ärt  unb  Seife;  f. 

uniforme. 

Uniformer,  v.  a . nom.  b.  i.  rendre  uniforme, 

gleichförmig  machen. 

Uniformité,  s.f.  bie  ©tnfôrntigfeit;  ©leid}* 
förmigfeit;  bic  ©leichheit.  , . 

Uniment,  adv.  eben;  gleich;  «e.  gleich  int 
gaben;  it.  einfach;  ohne  Umftönbe;  f* 

■ uni.  . 

Union , s.f.  prop.  et fig.  bte  Bereinigung; 

• Berbtnbung;  it.fig . bie  ©intracht  ; ©itr- 
m&thigfetl;  it • r.  bie  ttebcreittfttmmung 
ber  garbentn  ©emöblben;  it.  (SHeitfch.) 
b.  i*  l’ensemble  d’un  cheval  ,•  bie  föntmt» 
liehen  £betle  eilte*  tyfcröe*;  contrat 
d’union,  T.  ber  Bereinigungöttaftat  bet 
©löubiger  gegen  ihren  ©chulbncr;  union 
évangélique, (©efebtehte) bte  e»angelifche 
Union;  ber  coangeltfche  Berein  ober 
Bunb;  une  étroite  union  d’amitié,  ritt 
enge*  greunbfdiaft*banb  ; esprit  d’union, 
ein  ©eift  ber  ©intracht  unb  griebfer- 
tigfeit 

Unique,  adj.c.  einig;  ctnjtg  ; it.  eittgtg  ttt 
feiner  (ihrer)  art  (en  son  espèce);  fui 
unique,  ber  einige  <§obn;  it.  ber  einge- 
borne  ©obn. 

Uniquement , adv.  etnjig  (ober  einig)  unb 
allein;  gan$  allein  ; it.  über  alle*. 

Unir,  v.  a.  prop.  et  fig.  bereinigen  ; »eretn- 
baren  ; »erbinben  ; eben  unb  gleich  ma- 

- chen;  ebenen,  ebnen;  it.  qqf  glattmachen; 
fdblichten;  unir  le  cuir,  (Buchb.)  baö  £e* 
ber  beprn  Ueberjteben  eine*  Buche*  feft 
anjieben;  unir  un  cheval,  (9îfitfch.)  ein 
fPferb  fo  abridjten , baft  e*  im  ©alortreti 
bie  ^)tnberfttfte  gehörig  nadifeijt.  s’unir, 
v.  ré/7,  fîd)  (mit  cinàitber)  vereinigen , 
»erbinben;  (im  Bergbau)  ticb  rammeln, 
(rottb  »on  ben  ©inaen  gefagt;  trenn  fie 
.»ôttig  in  tinattber  ùberaeben);  s’unir  & 
Dieu,  (£b<ol*)  fïchuttt  ©ottuereinigen. 
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Unisson,  *.  m T . bie  ©timmung  gweper 
obtr  mehrerer  fcôtte  ober  ©ttmmen  tn 
einen  £on;  Die  ©leicbfHmmung  ; * l’u- 
m*»on,  gUichfHntmig  ; it.fig.fam . mi 
einer  ober  mehreren  $erfonen  überein« 
fttmmenb;  gletchcß  ©inncß;  einerlei 
Sßlüen  bftbenb  IC*  ; sc  monter  à l’unisson 
d-  tout  lf  monde,  ßg.fam.  jfbermami 
©Meinung  fepn;  jebermannß  ©efmnung 
annebmen. 

Ur  iuire,  $.  m.  T.  einer  / ber  nur  eine  $er« 
fon  in  ber  ©ottbeit  annimmt,  unb  alfo 
bie  ©reneimateu  làugnet;  it.  nom . ber 
Anhänger  beß€tnbettßfoftemcß,  ober  ber 
9tegierunqß«©inbeit  m einem  ©taat. 

XJn'te,  s.J  (».  Sohlen)  bie  ©inbett;  it.  bte 
©igenfebaft,  nach  meldet  ein  ffiefen 
etn  £)tng  einzig  in  feiner  2lct , ober  aber 
untbeilbar  ifl , ober  unter  gemiffen  Um« 
fidnben  unoer änbert  bleibt;  it.  bie  3u« 
fammettfttmmung  beß  ©angen  gu  einem 

3»CCf  ; les  trois  unité;:  l'unité  d’action, 
l’unité  de  l:eu  et  l'unité  de  temps,  bie  btep 

©tnbeiren  : bie  ©inbeit  ber  #anblung , 
beß  £)rtß  unb  ber  3eit. 

Unitif , ive.,  adj.  ( metfi  £beol.  ) oereini* 
genb;  tnf.  in  folg.  : vie  unitive  , büß  mit 
©ott  ocre  tntgenbe  fccbcn. 

Ûnivalve;  adj.  c . T.  (oon  ©fufchcln  Ober 
©îufdjelthicren)  einfcbûlig  ; fo  nur  eine 
©djale  bat. 

Univers,  s m.  baßSöeltgebÄube;  SGBeltaH; 
ûbetb.  bie  gange  SBelt. 

Universalste,  s.  m . T . einet/  ber  bie  3111* 
gemeinbeit  ber  ©nabe  ©otteß  glaubet. 

Universalité , s. f.  bie  Allgemeinheit;  fâmmt* 
liebe  &tnge  ober  Aetfonen  einer  Art; 

l’universalité  des  arts  et  sciences,  a Uetf  baß« 

fettige,  maß  bit  Æûnftc  unb©iffeufdiaften 
in  fïcb  faifen;  l’universalité  de«  hommes, 
aile  ©fenfehen;  baß  gange  menfdjlieftc 
©efcblecht;  bie  ©tenfebbett  ; l'universalité 
(b.  i»  la  totalité)  des  biens  d’une  succession. 

T.  bte  tômmtlidje  SSerlafftnfdjaftj  baß 
gange  btnterlaffene  Vermögen. 

Universaux , t.  m . pl.  ( fd)Olûjlifd)e  £ogif  ) 
bte  fünf  prardicabilia , nebmlicb  genus, 
sppcies , différend  a , proprium  unb  acci- 
dent ; bit  fOgf nannten  universal ia  Por- 

phyrii  ; it.  (ebent.  in  tyolen)  baß  ©treular« 
fehreiben  beß  St iitigß  an  bie  Arooingen 
unb  ©Magnaten  / gut  ©erfammlung  eineß 
£anbtagcß. 

Universel,  elle,  adj.  allgemein;  maß  fleh 
auf  alleß  erßrccft;  ober  maß  aUeß  in  ficb 
begreift;  maß  allen  ober  bod)  ben  meinen 
tiefen  einer  Art  gemein  ift;  auch:  uni« 
oerfal;  héritier  universel,  ber  Jjlaupterbe  ; 
ttnioerfalerbe ; science  universelle,  bie 
tyrioetfalmttTenftbaft  ; bie  alle  £betle 
beß  menftblitben  Sffiiffenß  umfaifenbe 
5öifTettf(f)dft  ; homme  universel,  ein  in 

allen  £bet(en  ber  S©tffenfd)aft  erfahrner 


©tann  ; esprit  universel,  ber  Un  (»erfol- 
get ft;  ber  (aUeß  befeelettbe)  allgemeine 
©eltgeift. 

Universellement,  adv . allgemein. 

Université,  s.f.  bie  hohe  ©cbule  ; bie  Uni* 
uerfit&t. 

Univocation , s.f.  T.  bie  ©emetnbf it  einer 
Benennung;  (ba  eine  Benennung  meb- 
reren  SSBefen  gemein  ift). 

Univoque,  adj.c.  T.  (p.  einet  Benennung) 
fo  mehreren  Söefen  gemein  ift  ; einerlei) 
2Sefen  ober  ©acbe  bejricbnenb. 

Uwne, s.m.  T.  bet(»on  £erfd)el  entbeefte) 
planet  Uranuß. 

Uranie,  s.  f.  Urania;  eine  »on  ben  neun 
©tufen;  bie  ©tufe  ber  Afttotiomie;  it. 
T.  ber  Uranit;  ein  neuentberfteß  (foge- 
nannteß)  £albmetall. 

Uranographie , s.f.  t.  bie  ©efdire  ibung  bei 
©ternbimmelß. 

Uranoiogie,  s.f.  T.  bie  £ebre  »on  bem 
Sternhimmel. 

Uranométrie,  s.f.  T.  bte  ®iffenf(baft/  ben 
©ternbimmel  außgumeffen. 

Uranoscnpe,  s.m.  T.  ber  ©Rerngutfer;  (ein 
gemtffer  ©eeftfcb , beffen  Augen  oben  auf 
bem  Äopf  (leben). 

Uranoscopie,  s.  f.  T.  bie  ©ternfeberfunjl. 

Urbaniites,  s.//>/.©onnen  öom  ©t.  Älara* 
Crben , mèlcbe  liegenbe  ©rûnbe  beftÇfn 
Dürfen. 

Urbanité,  s.f.  b.  i. politesse,  bie 
Artigfeit,  Urbanität  / inf.  ber  alten  $Xb* 
mer;  (».  Den  ©riechen  atticisme). 

Ure,  s.m.  ber  Auerochß;  Urochß. 

Urebec,  s.  m.  T.  ein  getoiffeß  fchAblicheß 
3nfeft,  meld)eß  bie  Änoßpen  ber  ®4u« 
me  abnagt;  (auch  bêche). 

Uretère , s.  m.  T.  ber  £awqang  ; einer  voit 
ben  bepben  (SJege n , melche  ben  £am  auß 
ben  Vieren  in  bie  Cambiale  fuhren. 

Jrétre , s.  m.  bie  ^amrèbre. 

Urgence,  s.  f.  nom.  brtngcnbe  Umftinbe; 
ber  9iotbDrang  ; il  y a urgence , bie  ©a* 
ehe  ifl  brtngettb;  fie  leibet  feinen  Auf* 
fd)«b. 

Urgent,  ente,  adj.  btingenbî  »aß  feinen 
Auffehub  leibet. 

Urgenter , v.  a.  — qrt.  niol.  b.  t»  presser  qn.* 

in  iemanb  bringen  tc. 

Urinaire,  adj.  ç.  ben  ^arn  ober  Urin  be- 
treffend 

Jrinai , s.  m.  baß  J^arnglaß;  Uringlaß. 

Urinateur,  s.m . (©ehifff.)  ber  Raucher; 
einer/  ber  AfHf«  «.  auß  bem  9öaffer 

bolet;  (.plongeur. 

Urine,  s.J.  brr  £arn,  Urin. 

Uriner,  v.  n.  harnen;  ben  Urin  ober  baß 
Söaffer  laffen;  piffen, 

Urineux , euse,  adj.  t.  einen  ^Hirngeruch 
babenb;  »om  J^arn  berfommenb  sels 
urineux,  Urtnfaltf. 

Urne,«./,  bie  Utne,  b.  f.  (bep  ben  Alten) 


i 
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ein  ©efüft/  worin  bie  SSfche  eine*  ver- 
brannten lobten  bepgefeQt  tourbe  ; (urne 
cinéraire , urne  sépulcrale  , ) ber  Slfdjen* 
frug  ; afchcntopf  ; £obtcnf opf  te.  ; it. 
auj . ein  Ähnliche*/  al*  ^ieratb  bienenbe* 
©efüft;  it,  ber  £o*topf  / (worein  bie  £ofe 
ober  stimmen  geworfen  werben.) 

Ursuline,  *./.  oie  Urfultner-9îonne. 

Us,  s.nupi.  (au*  bem £atetn.)  b.  i.  usage, 
(jnr.)  ba*  £erfommen;  ber  ©ebtauch; 

les  us  et  coutumes  de  U mer,  ber  ©et» 

gebrauch. 

Usage,  r.  nu  ber  ©ebraurf),  b.  i.  bie  3(n* 
menbung,  ©enufjunq  einer  ©ache;  ber 
«ftuçcn;  it,  qqf  bie  ©raudjbarfeit  einer 
©achc;  it,  ber  ©ebraudj/  b.i.  bieblofte 
©emiçung,  Wuhnieftung  ; ber  blofte 
sftieftgebraudj;  (auch  usufruit);  (im@e* 
genfaij  be*  ©igentbum*)  ; it,  bie  &rt 
unb  ©eife,  von  etwa*  ©ebraudj  ju  ma* 
eben;  it.  ba*  au*  wittfubrlichen  Ge- 
bräuchen erwacbfene  @efc&  ; ba*  £er* 
fommen  ; bie  ©ewobnbut  ; ( oi.  ber 
©raud))  ; it.  usage , qqf  : bie  Uebung  , 
»eicbe  man  ficb  in  etwa* erwirbt  ; ((♦ 

routine  ) ; it.  usages , plur.  and)  droit 
d’usage , T.  bie  frepc  £oliung  / ba* 
£oliung*redjt  in  einem  ©albe  ; it.  ba* 
ériftrecbt  ; bie  £riftgerechttgfeit;  #ut* 
geredjtigf  eit;  £rift;  bie  gemeine  ©etbe  ; 
it.  usages,  pi.  (©udjhünbl.)  bepm  ©ot* 
te*bienft  eingefubrte  ©ueber,  J.:©,  ©e* 
betbbûcbet/  3Reftbû<bet  te.  ; mettre  tout 
en  usage,  alle*  an  wenben  ; von  allem  Ge- 
brauch machen  ; alle  Mittel  unb  ©ege 
perfu eben  ; faire  bon  usage  de  qch. , einen 
guten  ©ebraueb  von  etwa*  machen  ; et- 
wa* gut  anwenben  ; apprendre  qch.  par 
l’usage , eine  ©acbe  au*  bem  ©ebraueb 
lernen  ; étoffe  d’un  bon  usage , ein  Beug 
p on  guter  Ætouer;  (f.  auch  *****  *•»*.) 

ce  mot  n’est  pas  du  bel  usage,  biefe* 
©ort  wirb  in  ber  guten  ober  jietlichen 
©djreibart  btôt  gebraucht  ; passer  en 
usage , gebrittchHcb  werben  ; usage  reçu, 
bie  hergebrachte  ©cmo&nMt  ; ber  ein» 
geführte  ©ebraueb  ; ba*  (alte)  Jjerfom* 
men. 

Usager,  s.  m.  berjenige  welcher  bie £ol§ung 
ober  ba*£riftrecbt  hat»  f.  usages. 

Usance , s.f.  ol.  b*  t.  usage , coutume , Wel* 
ebe  febe  ; U.  (»n  ©echfelfachen)  bie  ORo» 
nath*frtfi  » lettre  de  change  à deux  usances, 
ein  in  $wep  3Rvnatben  jablbotet  ©ech» 
felbrief.  • 

Usante , adj.f.  une  personne  usante  et  jouis- 
sante de  ses  droits,  (jur.)  eine  «JJcrfon, 
welche  im  ©efï$  unb  ©enuft  aller  ihr 
êufUnbigen  «Rechte  ift. 

Usé,  ée,  part,  et  adj.  abgenufct  ; abgetra- 
gen JC.  f.  user  unb  s’user  ; it.  usé,  (non 
9Renfcfcen  u.  £bi*ren , in  $Rütffid)t  auf 
ben  Âôrpcr)  abgenuftt  ; (von  «JRenfchen 


oft  übeth*  entfrüftet;  gcfdjwüdjt; 
erfcbJpft  ; au*gebraud)t  ; terre  usée , eine 
entfrüftete/  au*gemürgelte  €rbe  { ein 
folcber  ©oben  » poitrine  usée , eine  ge* 
fdjwüchte  ©ruft  ; estomac  usé,  ein  gc- 
fchwüdjter  ÜRagen  ber  nicht  mehr  gut 
perbaut;  pensée  usée,  ein  abgenutzter/ 
abgebrofehener  ©ebanfe  ; passion  usée, 
eine  erfaltete  / halb  erlofcbene  £iebe. 

User,  v.  n.  (de  qch.)  etwa*  brauchen  ; ge- 
brauchen ; anwenben  ; (ich  einer  ©acbe 
bebienen  ; einen  gewiffen  ©ebraueb  pon 
etwa*  machen  ; user  de  douceur , de  vio- 
lence, ©clinbigfeit  anwenben;  ©ewalt 
brauchen  ; fleh  ber  ©clinbigfeit/  ber  ©e- 
walt  bebienen;  user  de  tabac,  £obacf 
fchnupfen  ; user  de  régime , gute  £iüt 
halten;  user  de  remèdes , 2lr§enet)mittel 
brauchen; causer,  perfahren;  hanbeln; 
thun;  umgehen  JC.  ; il  en  a fort  bien  usé 
avec  moi,  er  hat  fich  (ehr  gut  gegen  mich 
betragen  ; er  hat  fehr  gut  gegen  mich 
gebanbelt;  er  hat  mich  gut  bchanbelt; 

chacun  en  use  comme  il  lui  plaît,  (in 
jeber  tbut  wa*  ihm  gefüllt  ; on  en  me 
ainsi  entre  gens  de  qualité,  fo  ift  e*  UrttCC 

£euten  pon  ©tanb  ber  ©ebraueb. 

User,  v.  a.  brauchen/  b.  i.  perbrauchen  ; 
aufbrauchen;  abnuijen;  perreiften;  un- 
brauchbar/ ftumpf  machen;  abfchlei- 
fen  ic* ; fchwüchen;  mitnehmen;  aufrei- 
ben ; perjehren  ; perberben  ic.  ; on  use 
bien  du  bois  dans  cette  maison,  in  biefent 
Jpaufe  perbrennt  ober  oerbraud)t  man 

Piel  jpolj  ; il  faut  user  sur  la  pierre  U 
pointe  de  ce  couteau,  man  muft  bie  ©pi$e 
biefe*  SReffcr*  auf  bem  ©tein  abfdjlet- 
fen;  user  ses  yeux  i force  de  lire,  feint 
2lugen  bureb  Piele*  £efen  perberben/ 
fchwüchen  / abnulen  ; j’ai  usé  ma  jeu- 
nesse auprès  de  lui , fig.  ich  habe  meine 
3ugenbjabre  in  feinem  2)ie nfte  juge- 
brad)t/  perlebt/  aufaeopfert;  T.  user  les 
glaces,  hie  @piegelglüfer  abfchleifen  ; ü 
faut  des  poqftres  pour  user  les  chairs,  matt 

muft  ba*  wilbeSleifch  mit  gewiften  Pul- 
pern wegbeijen. 

s’User,  v.refl.  fîch  abnu^ett  ; fleh  abfehlei« 
fen;  Ocb  abtraaen  ; ftumpf  werben;  fid) 
entfriften  ; fich  fchwüchcn  ic.  ; les  habits 
s’usent  à force  de  servir,  bie  ÄUtbcr  Hü- 
ben fid)  burdj  lange*  fragen  ab  ; f.  user 
unb  usé. 

User,  wirb  auch  al*  s.  m.  gebraucht;  drap 
d’un  bon  user,  ein  gute*,  bauerhûfte* 
£udj,  ba*  fich  gut  trügt;  il  devient  beau 
à l’user,  je  lünget  man  cô  trügt/  it  fdjô- 
ner  Wirb  e*  ; (f.  auch  usage)  ; cet  homme 
est  bon  à l’user,  fig.  fam.  je  lünger  nmn 
mit  biefem  «Kann  umgeht/  befto  arti- 
ger ic.  finDet  man  tbn. 

Usine  , s.  f.  ber  allgemeine  Nahmen  wo- 
mit man  einen  ^iienhammet/  ^Reifing- 
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bammcr  it.  ober  fonf!  ba$ hammermerf  Usurier,  üre,  s.  ber  SBuchcrer;  DieSBu* 
(forge)  unb  Dergleichen  SBerfe  bezeichnet,  chertun. 

Usité , ée , adj.  gebräuchlich  ; gewöhnlich  ; Usurpateur,  trice  , 3.  ber  unrechtmägtge 
üblich.  • ober  auch  zugleich  gewalttätige  $eft* 

««  < « . • ^ « « . > .u  1 C *v  kU  L ? /X,  m _ i . v _ • ^ 


üblich 

Usnëe,  s.f.  Die  flechte , eine  Art  Vtooö  ; 
usnéc  humaine,  $tootf  Welche^  ftd)  OUf 

g)îenfchenhirnfd)alen  anfeçt. 
u#]uebac,  s.m.  Der  Baffranbranntroein. 


her  / inf.  Der  höchffen  ©ewalt  ober  eine* 
Shronö  i eine  folche  iôefiçcrinii. 
Usurpation , s.  f.  Die  unrechtmäßige  ; wi- 
Derred)tliche  Anmagung  ober  ^3efiQnch» 
mung  einer  Bache. 


“ ’•  s‘c ®ctatO  ; £au$ge*  Usuipé,  ée,  adj.  unrechtmiiig  ic.  an  ftd) 


räth  ; inf.  Dao  Äudmigcräth  (ustensne 
de  cuisine)  ; (ijl  nicht  mit  outil  ober  bat- 
terie de  cuisine  ju  oerWcd)feln)>  it.  usten- 
sile, (nur  im  sing.)  alleö  baöjenige  waö 
Der  Bürger  Dem  ben  ihm  einauartirten 
Bolbntcu  geben  mug,  nömlid)  Den  @e* 
brauch  Dcö  Äuchengeräthö/  unb  fobann 
Jeuer,  Bai;  unb  £id)t  ; it.  Daö  ©elD 
njeldjeö  Die  Burger  befahlen  , wenn  fie 
bon  Der  ©inguarticrung  befreit  finD  ; 
Da$  ÛuartiergelD , (droit  <i’u3t«*nsiie); 
billets  d’ustensiles,  (ehein.  bepnt  frailjöf. 
ÇOtilitârwefen)  föniglidic  Auweifungen 
ouf  Die  ûuartiergelber. 

Ustion,  s.f.  (©hirurg.)  Das  trennen;  (f. 
cautère)  ; it.  (©hpm.)  bic  Verbrennung  ; 
eine  Art  Der  Verladung , juin  Srtra 
hiren  Des  Balje*. 

Usucapion,  s.  f.  T.  f.  prescription 

Usuel,  elle,  adj.  T.  gewöhnlich  > beffen 
man  fïch  gewöhnlich  beDient  ; met#  in 
folg.  : plantes  usuelles , (SfcebtC.)  tyflatl 
Jen  unb  Äräuter/  Deren  man  fîdt  ge 
wôhnlich  sur  Währung  ober  s«  Arse 
neben  bebient ; termes  usuels,  gewöhn 
liehe  AutfDrucfe,  b.i.  Deren  man  fleh  ge 
wöhnlid)  bebient. 

Usufructuaire , adj.  c.  (jUf.)  Dte  ^UÇltiC 

fung  (nicht  aber  Daö  ©igenthum)  einer 
Bache  gewihrenb  ober  auch  betreffend 

Usufruit,  s.  m.  T.  Die  Vntjniegung  ; Der 
Wegbrauch;  Die  Vuçung  ; Der  ©enug 
ohne  ©igenthum. 

Usufruitier,  iére,r.  T.  bCC  ^ÎUQnief er  » DÛ 
Vuçniegcrtnn  ; f.  usufruit. 

Usuraire  t adj.  c.  Wudjerltdj. 

Usuraircment , adv . WUCherltch  » WUdjCt 
hafr. 

Usure,  s.f.  DerSQucher,  b.  t.  ein  unbilli 
ger  ©cwtnn , Den  man  oon  feinem  €i< 
genthum  im  hanbel  unD  ©anbei  sieht; 
it.  Die  AbnuÇung  eincö  ÄleiDeö,  OTô- 
belô  te.  Durch  Den  langen  ©ebrauch; 

prêter  de  l’argent  à usure,  ©clb  auf  WU* 
djerltche  3infen  auöleihen  ; les  coudes 
de  mon  habit  sont  percé»  d’usure,  btC©l» 

bogen  meines  Äleibeö  haben  oon  Dem 
täglichen  ©ebrauch  £öchcr  befommen  ; 

rendre  ober  payer  avec  usure,  fig.  (©U* 

tes  ober  VôfeS)  mit  SBuchcr  wieber  ge* 
heu  i reichlich  oergeltcn. 


gebracht  / angemagt  te. 

Usurper , v.  a.  auf  eine  unredjtmàgige/  toi* 
Derrechtliche  ober  auch  suglcich  gewalt- 
tätige Art  an  (ich  bringen/  an  fich  sie« 
ben  ober  reigen  ; fich  anmagen;  auch 
©ingeiffe  in  jemanbeö  ©igenthum  ober 
Rechte  thun  ; fïd)  eines  fremben  ©igen* 
thumS  te.  miberrecbtlicb  bemächtigen. 
Ut,  s.  m.  T.  Die  erfte  Vote  in  ber  fransâ* 
fïfchen  Tonleiter  ; (bei)  ben  Æ)eutfd)cn) 
bas  (£. 

Utensile,  f.  Ustensile. 

Utérin,  ine,  adj.  frères  utérins;  soeurs  uté- 
rines, VrùDer/  Bchweflern  oon  Derfel- 
ben  lutter  / aber  nid>t  oon  Demfelben 
Vater  ; halbbfirtigeVruDer  oberBchwe* 
(lern  (in  Sti'icFfîcbt  auf  Den  Vater)  ; fu- 
reur utérine.  Die  Vîuttcrwuth  î tin  oon 
einem  hohen  ©raDc  oon  ©cilheit  beglei- 
teter ©abnfinn  Der  grauen, ummer. 
Utile,  adj.  c . nuçlid)  ; (nnçbar);  it.  s.  m. 
bûS  Vuçlid)e  » il  faut  préférer  l’utile  ï 
l’agréable,  man  mug  Daö  Vûçltche  Dem 
Angenehmen  oorsiehen  ; T.  domaine 
utile , Daö  nufjbare  ©igenthum  ; Daö  Un* 
tereigenthum , D.  i.  weichet!  in  Der  erbli- 
chen Vuçung  etneö  gewiffen  ©ruitbeö 
unb  VoDenö  beffeht»  jours  utiles,  *£agf/ 
an  weldten  man  feine  Älage  oor©md;t 
bringen  fann. 

Utilement,  adv.  ItÙÇlidj  Î mit  W©en. 
Utilisation , s.  f.  nèol.  Die  Venuçung  ; 
(fönnte  oiclleicht  fchid lieber  in  Der  ‘Be* 
Deutung  oon  Vuçbarmadiung  gebraucht 
werben. 

Utiliser,  v.a.  nèol  bcnuÇen  ,*  f.  utilisation. 

Utilité,  s.f.  Der  Vußcn;  Die  Vufjborfeit, 

Uticut,  s.m.  (gagbinber)  DcrVoDcnham- 
mer. 

Utopie,  s.f  Utopien  / ein  (nach  Dem  Vcp- 
fpiel  Der  platontfchen  SXepublif)  crDtd)- 
tetcô£ûiiD;  Daö  BdilaraffenlanD. 
Utricuie,  s.  m.  T.  (eigentlich  fin  flciner 
Bdilauch);  Daö  Baftbläöchen  in  beit 
<pffansen. 

Uvée,  s.f.  T.  Daß  fcraubenbäutchcn  int 
Auge;  (auch  tunique  rhagoide). 

Uvette,  s.f.  Die  Beetraube  / eine  9Jffan$e. 

Uvule,  s.f.  T.  f.  Luette. 

Uzifur,  s.m.  T.  f.  Cinabre. 
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V J s.m.  ba$  SJ, 

Va , ( Tmpêr . voit  aller)  aTO  adi<.  fam.  b.  {. 
soit:  j’y  consens,  id)  bin  cô  jufricben; 
ti  fe»  barum  ; vuig.  meinethalben  ; it 
s,  m.  (im  Raffet*  ober  <p^arao*  ^pirl  ) 

sept  et  le  va,  b.  i.  sept  fois  la  vade, 

fie benmabl  ber  tëinfaç  ; ber  fîebcnfache 
€infa$. 

Vacance , s.  f bie  (Erlebiguna  cincô  2fm* 
tetf  /#  eines  Eiende«,  einer  Sßnrbe , einer 
tJJfrunbe  ï /*.  vacances,  piur.  ftetien; 
©chnl*  Serien;  auch  ©erichrô* Jcricn  » 

( pi. us.  vacations)  ; man  fagt  ÛUfl)  im 
singul.  un  jour  de  vacance,  ein  ©d)Ul* 
fcpertag;  Smcntag;  ©pieltag. 

Vacant,  ante,  adj . erlebigt;  lebig»  leer; 
unbefeçt;  offen  ffehenb  ; offen;  (wirb 
von  Remtern  :e.  gefügt;  f.  vacance)  ; it. 
(».  £iufern , SBobnungen , OSctten  :c., 
fe  wirflich  nicht  oermietbet,  nicht  bcfeQt 
finb)  (eer  ; (eer  ftebenb. 

Vacarme , s.  m.  fam.  bfiO  ©Cfchrep  ; ber 

£Ärm  ; ba$  ©etöfe. 

Vacation,  s.f.  b, i*  métier,  profession,  bie 

«fcanbtbierung;  baö  ©ctoerb  ; Jpanbwerf; 
(wirb  inf*  oon  ben  geringem  Slrten  ber 
©ewerbe  ober  £anbtbiemngen  gefügt)  ; 
it.  vacation,  bie !öüfation,  b.  i.  bie  Seit 
welche  öffentlich  angefteüte  obrigfcttli» 
ehe  fperfonen  in  einem,@efchäft  jubrin* 
gen  ; welche*  auch  auwcüen  mit  : ©i» 
kung  gegeben  werben  fann  ; unb  piur. 
bie  bûfûr  entrichtete  ©ebubt  ; bie  ©e» 
tichtOgebûht  ; fÂbvofûtenaebùht  k.î  it. 

piur.  bie  ©eridjttferien  ; (»gl.  vacance)  ; 
it.  vacation,  T.  auch  flatt  vacance,  in 
beffen  erfler  35ebeutung , welche*  fe(je; 
homme  de  vacation, ^o/).  ber  J£>anb  werfer» 
^gnbwerfomann  ; chambre  des  vacations, 
bie  S&afationéfammer,  b.  i.  weicher  w&h* 
renb  ben  tyartomentéferien  bie  ©ereth» 
tigfeitöpflege  übertragen#» 

Vaccin , t.  m.  nouv.  ber  ©iter  ber  05lût» 
tern  welche  au*  ber£ubpo<fcn»3mpfung 

entgehen  ; it.  adj.  Virus  vaccin,  baé 
tyoefengift. 

Vaccination , s.  f.  nouv.  bif  ÄU&POCfen« 

Smpftmg;  bie£anblung  woburch  man 
bie  Äubpocfeii  einimpft. 

Vaccine,  s.f.  nouv.  eine  2lrt  »on  fpoefett 
an  ben  €utcm  ber  £ube  in  gewiffen 
E&nbern, 

Vacciner,  v.  a.  nouv.  mit  bem  ©ift  ber 

ÄuhPocfen  impfen  , nm  von  ben  natur* 
lichen  ©lattern  ju  fchtîfccn* 

Vache , s.f.  bie  Äub;  it.  bie  gegerbte  £ûb* 
haut  ; it.  fig.  injur.  pop.  ein  bief eô  un» 
gcftalte*  2Stib*bilb  ; & ( 05udjbr.)  bie 
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©ettennnng  ber  «m  £aufbret  unb  am 
Äartcn  befefHgten  ©tringe  ; it.  bet 
Äorb  ober  £rog  »on  £ebet/  ben  man 
oben  auf  ben  Stcifenwagen  fdmallt,  unb 
worin  man  Kleiber  unb  Sööfche  (egt» 
Fig.  et  Prov.  me#  fam . unb  pop.  vache 
à lait , f.  lait  ; poil  de  vache , b»  t»  poil 
roux , rot&e*  i|)aar  ; vache  de  Russie,  ba* 
3uchtenleber  » prendre  la  vache  et  le  veau, 
bie  Âuh  mit  bem  $û!b  faufen  ; (eine 
©chwangere  heiratben)  ; il  a mangé  de 
la  vache  enragée , er  hat  »ielc  ©efû&tett, 
vicie  SBiberwirtigfeiten  im  .f  rieg,  auf 
Steifen , jur  ©ee  te.  an*geftanben  ; (e 
diable  est  aux  vaches,  (»,  einem  plôfjlidj 
entfJanbcnen  £drrn)  ber  £eufe(  ift  (0$; 
quand  chacun  se  mêle  de  son  métier,  les 
vaches  sont  bien  gardées,  f, métier;  aussi- 
tôt meurt  veau  que  vache,  f,  veau  ; il  est 
sorcier  comme  une  vache  espagnole,  f* 
sorcier;  la  vache  est  à nous,  bif  ÄU&  ift 

unfer  ; wir  haben  gewonnen  ; la  vache 
a bon  pied  , ( »ermut&lich  cor.  flfltt  a 
bon  pis)  bie  Äub  bat  ein  gute*  €uter, 
b.  i.  er  (fie)  bat  Vermögen  ; qui  mange 
la  vache  du  roi,  à cent  ans  delà  en  paye 
les  os , <m  fôniglicben  ©clbern  ober  €in- 
fünften  ifl  e$  gefährlich  fîch  $u  oergrei* 

fctl  » il  n’est  rien  tel  que  le  plancher  des 
vaches,  f,  plancher. 

Vacher,  s.m.  ber  ÂÛbbirt  î le  cornet  de 
vacher,  s.m.  bûO  Âûhborn* 

Vachère,  s.  f.  bie  tfûbbittinn  ; it.  bie 
Äubmagb. 

Vacherie,  s.f.  prvcl.  ber  ÂÜbftalï  î it.  bie 
tDîclfcrep;  (auf  ben  Sllpen)  bie  ©en» 
nerc». 

Vacillant,  ante,  adj.  Wûnfenb  ; fdjwanfenb  ; 
fîch  ton  einer  ©eite  §ur  anberit  bewe» 
genb  ; vu/g.  waef elnb  ; it.  fig.  wanfeuh» 
fdiwanfenb»  b.  i.  unentfchloffen;  unge* 
wi§  ; it.  unfchlufFig  ; wanfelmûtbig  ; 

unbedinbig  » main  vacillante , eine  lit» 
ternbe  ^anb. 

Vacillation, r.  / baOSßJanfcn;  ©chwanfen; 
vuig.  baô  SBacfcln  ; it.  fig.  bie  Unent* 
fchloffenbeit  ; it.  bieUnfchluffigfcit  ; 99 f. 
bie  Unbefîônbigfeit,  ©erônbcrlidjfeit. 

Vaciller , v.  n.  wanfeit  ; fchwûnfen  ; vuig. 
wacfeln  ; fîch  bin  unb  ber  beweacn  ; it. 
Jittern,  wie  |.  05.  bie  ^anb  ï it.  (».  ber 
gunge  im  Sieben)  flottem  ; eine  fehwere 
Sunae  haben  ; it.fig.  wanfen,  b.  i.  wan» 
relmutbig/  unentfchloffen,  nicht  mit  fîch 
fe(bfl  einig  fe»n  J vaciller  dans  ses  ré- 
ponses, nidit  bedinbig  auf  einer  Siebe 
bleiben;  halb  fo,  balb  anbcrO  antworten» 

Vacuiste,  s.  m.  T.  einer  ber  in  ber  Statur 
ben  leeren  Slaum  ( baO  vacuam  ) an» 
nimmt. 

Vacuité,  s.f.  T.  bie»£eerbeit , }•  05.  beO 

(Stög  eng  2c. 

Vade,  s.f.  (in  gewiffen  ©pielen)  ber  €in» 


r 
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fa<5  i ber  erfie  ©a$  î chacun  y «t  pour!  worbett  fînb,  ober  welche  brach  liefen  te. 


\ 


sa  vade,  fig.  fam.  jeber  tfr  fur  feinen 
Slnt&eil/  fût  feine  «Rechnung  babep  in* 
tereffirt. 

Vadenunque,  t.f.  T.  bie  &erminberung 
ober  Abnahme  be*  Kapital«  in  einer 
£anblung«faffe  ; ber  £affen*Slbfall. 

Vadé-mecurn  , s.  nt-  font.  plais.  ( lûtetrt.) 

ein  05uch/  ober  fonfl  etwa«,  fo  man  im* 
mer  bep  fleh  trägt. 

Vadrouille,  s.f.  T . ber  2>wal,  ein  ©chiff«* 
befen  oon  alten  ifcauen. 

Vagabond,  onde,  adj.  hftUm  fchweifettb  ï 
herum  flreifenb  ; it.  s.  per  Eanbftreidjet» 
£anblûufer;  bie  Eanbftreicberinn  :c. 
Vagabondage,  $.  m.  nou p.  ba«  £anbftreichcn. 
Vagabonner,  v.n.  pop.  umbcr  jieben;  ^er 
um  fehweifen  ; im  £anb  herum  jieben. 
Vagin , * m.  ( Sinat.)  bie  sjRutterfcbeibe  ; 

ber  SRutterbal«. 

Vaginal  , ale  , adj.  T.  bit  «OtUtterfcbeibe 
betreffenb  ober  baju  gehörig. 
Vagissem.nt , s.  m.  ba«  ©efdjrep  ber  flei 
nen neugebornen  Âinber. 

Vague,  t.f.  (bôb.@tgl)  bie©oge  î ©affet 
woge;  (bepben05ierfiebern)  bie Ärucfe, 
ba«  SDîôlj  bamit  umjurubren. 

Vague , adj.  c.  (ooiti  Raum , oon  jDertern) 
unbegrünjt;  it.fig.  unbeftimmt;  (wohl 
öueb)  leer  ; it.  (o.  Farben  / oom  Äolo 
rit  JC.)  leidjt  Unb  lieblich  ; terres  vaines 
et  vagues,  ungebaute,  öbe,  unfruchtbare 
©treefen  £anbei  ï la  paire  vague,  T.  bûô 
achte  «fterpenpaar. 

Vague  , S.  m.  le  vague  de  l’air  , ber  Weite, 

unbegrÂnjtc  Euftraum. 

Vaguement,  adv.  unbfflimmt  2C. 
Vaguc-mestre , s.  m.  (beUtf<h)  (#rtCg*W.) 
ber  ©agenmeiffer. 

Vaguer,  v.n.  herum  irren  î m.p.  berum 
fchtoetfen. 

Vaigre,  s.f.  (©chifff.)  bie  ^utterbteîe. 
Va'grer,  v a.  T.  ein  ©chtff  inwenbig  mit 
fielen  füttern  ober  oerfleiben. 

Vaillamment,  adv.  tapfer. 

Vaillance,  t.f.  ol.  (unb  poet.)  b.i.  valeur. 
Vaillant,  anté,  adj.  tapfer» 

Vaillant,  s.  m.  ba«  Vermögen  (in  Âapita 
Iten)  ; bat  Capital  ; it.  al«  adv.  fam. 
}»  35,  il  a cent  mille  écus  vaillant,  er  bat 

bunbert  taufenb  £baler  im  Vermögen; 

il  n’a  pas  un  sou  vaillant,  er  bat  nicht 

einen  geller  im  «Bermôgen. 

Vaillantise,  s.  f burl.  bie  £elbentbat. 
Vain,  vaine , adj . eitel  ; pergeblich  ; un* 
«Üb  î it.  leer  ; ungegrünbet  ; nichtig  ; 

(f.  frivole,  chimérique);  it.  (Pon  tyerfo* 

nen)  hochmütbig;  flolj  ; bofförttg;  ein- 
gebilbet  ; rubmrebig  ; problerifch  ; *>• 
(von  brr  £uft,  pom  ©etter)  $.  05.  temps 

vain,  fchmübleö  ©ettftî  vaine  pâture, 

Selber  ober  ©iefen  bie  erff  abgemübet 


terres  vaines  et  vagues , f,  vague. 

en  Vain,  adv. pergeben« ; pergeblich;  um* 
fonfl  ; prendre  le  nom  de  Dieu  en  vain , 
beu  Rahmen  ©otteö  mißbrauchen. 
Vaincre,  v.  a.  irr.  überwinben  ; beftegrn; 
ben  ©icg  bapon  tragen  ; bie  £>ber&anb 
hebalten  ; auch  obsol.  fïegen  je.  ; n.fig. 
ûbertPinben;  beflegen;  bejroingen  ; be* 
meiflern  (j.  05.  feint  £eibenfchaften)  ; 
übertreffen  ; überlegen  fepn;  vaincre  qn. 
en  libéralité , ti  einem  an  Srepgrbigfeit 
JUPpr  tbun  ; se  laisser  vaincre  i la  pitié, 
Ober  absol.  se  laisser  vaincre , fich  ( jum 
SRitleiben  jc.)  bewegen  laffen. 

Vaincu,  ue,  part,  et  adj.  überWUnben  î be* 
jwungen;  beftegt  ic.;  it.  s.  les  vaincus, 
bie  Uebermunbenen. 

Vainement , adv.  pergeben«  ; ocrgeblicb  î 
umfonfl. 

Vainqueur , s.  m.  ber  ©ieger  ; Ueberttm* 
ber  ; auch  ber  05efieger  ; auch  /•  bie 

©tegerinn  JC.  ; le  sage  est  toujours  vaio- 
queur  de  ses  passions,  bft  ©eife  iff  ade* 

jeit  «Reiftet  über  feine  £eibenfchaften  ; 

it.  vainqueur , ûl«  adj.  vos  charmes  rain- 
queurs,  (poet.)  3hte  unwtberdc&Uche 
Retje;  vos  yeux  vainqueurs,  3&re  ûtte« 

beftegenbC/  3hte  veijenbe,  einnehmenbe 
Olugen» 

Vair,  *.  m.  ol.  b.i.  petit-gris,  bat  @t4U* 
werf;  it.  (©ap.)  €ifenbütchen  ; €tfen* 
hütlein;  vair  affronté,  èifenbütlein  be* 
ren  ©pihen  bit  «Ritte  beO  ©chilbeo  be* 
rühren;  vair  apointé  ober  en  pal , über 
einanber  fieheitbe  €ifenhütlein. 

Vairé , ée , adj.  (©ap.)  mit  €iicn&ütlfin 
prrfehen. 

Vairé,  s.m.  T.  eine  9lrt  »föeergraS. 
Vairon,  adj.m.  (p.  ^ferben)  glû6augigi 
fo  um  ben  Slugapfel  herum  einen  weifen 
Ring  / ober  auch  sweperlep  Slugen  hot; 
(wirb  auch  juweilen  oon  »Rcnfchm  ge* 
fagt). 

Vaisseau , *.  m . baß  ©efÄf  ; ©efchtrt;  auch 
ba$  Jof  » it*  (Slnat.)  ba$  ©ejrig  ; it.  baö 
©chiff/  inf.  jur  ©ee  unb  auf  großen 
Jlüjfen  ; it.  ber  inwenbige  Raum  ober 
«au  einer  Æirche , cineö  ©aaltf  ic.  ; it- 
fig - (£heol.)  bat  ®efö6/  ©erfjrug  k. 
J.  05.  vaisseau  d’élection  etc. , fig.  oL  f. 
vase. 

Vaisselle,  s.f.  bat  £afclgefd)irr  ; £ifdjae* 
fchier  ; vaisselle  montée , ©cfchirr  welche« 
auö  oielen  ©tücfen  jufammengefeht  tft  ; 

vaisselle  plate,  f.  plat. 

Vaisseiiée,  s.f.  T. tint ©alfe,  b.i.  fppiel 
al«  man  auf  einmahl  rnalfet. 

Val , (im  pi.  vaux)  s.  m.  bat  Z hal  ; ( wirb 
nur  noch  al«  05enennung  gcwtffcr  Orte 
unb  ©egenben  gefagt  ; fond  f»  vallée , 
vallon)  ; unb  in  folg,  im plur.  par  monts 
et  par  vaux,  über  03erg  unb  £hâU  * 
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Valable , adf.  c.  gültig  ; it.  rfd)t«gülttg  J 
rechtöfrüftig  ; rccbt«be(tünbig. 

Valablement,  adv.  gültig  «. 

Valant,  part,  (pon  valoir)  geltenb  ; it, 
»ertîj  ; diamant  valant  dix  écus,  etn&ta* 
mant  »efeher  fttfjn  Zfaler  mertb  tfl. 

Valérian,  s.  f.  T.  bCC  ^ÔûlÔriûtî/  DÛ  Ä0* 

çen»urjel;  (auch  phu). 

Valait  n,  en  ne  , adj.  les  rois  Valésiens,  bit 

S5alefîfd)cn  Einige  in  Jranfreich  ; Die 
tfônige  au«  bem  £aufe  Valois. 

Valet,  *.m.  ber  Vierter;  ©ebienter;  5luf- 
»ürter;  (unb  pon  geringerer  art:)  ein 
Änedjt  ; ( leçtcrc«  roirb  aud»  al«  eine 
. £öfüd)feit*bfjcugung  gebraucht  ) ; it* 
(Äartenfp.) beraube;  it.  T.  bet£ned)t, 
b.i.  bepperfd)iebfnen£ûrtb»erfern  unb 
Äünfllern  ein  ©erzeug  ober  $b<d  ei- 
ne* ©erzeuge«  , »cdieö  einem  anbern 
£)inge  juc  Unterftüßung  bient;  it,  ba« 
®e»icbt  an  einerfcbur;  (©chifff.)  (.«tou- 
pie» ; (auf ber  Reitfchule)  ber  ©pornfrab 
ober  ©tachel , ben  ©prtnger  bamtt  an* 
jutreiben  î (©chloffer)  bai  ©tûcfchen 
€ifen  an  einem  Riegel/  »ei che«  ftd>  nie* 
bcrbrùtft  menn  ber  Riegel  jurücf  gefeho» 
ben  ipitb  ; valet  de  chambre , ber  #am* 
merbiener;  petit  valet  de  pied , betôep* 
I&ufer  / ein  ©ebienter  $um  2lu*fcbtc!cn; 
valet  a tout  faire , ein  ©ebienter  ober 
Änecht , ber  aQe  in  einem  £au fe  oor* 
foramenbe  arbeiten  ju  perriefeten  bot; 
ein  £au«fnecht  ; valet  d’écurie  ober  d’é- 
table, ber  ©tûUfnetht  ; maître- valet , f. 
maître;  valet  de  miroir,  bet  $U§  Ober 
bie@>tûfte  etne«@ptegel«,  ben  man  auf 
ben  $tfd)  fieUt  ; valets  de  chaise  it  cré- 
maillère, bit  €ifen  eine«  armjluhl«/  »0* 
rauf  man/  menn  fie  berau«  gelogen  fînb/ 
ein  ©ret  (egen  fann;  valet  d’artillerie, 
ber  ©tûcf  fnecht  ; valet  & patin,  eine  2trt 
Âneip jange  ber  ©unbörjte  ; je  suis  votre 
valet, /am.  iron . ba«  glaube  ich  mot* 
gen  ; ba*  tbue ich  morgen  , b.i.  ba«  tbue 

ich  îa  nicht  K.  ; il  fait  le  bon  valet  yfam. 

er  »ei«  ftd)  einjufcbmeicbeln  ; er  macht 
ben  ®efd)üftigen  ; il  est  comme  le  valet 
du  diable,  il  fait  plus  qu’on  ne  lui  de- 
mande , prov.jam.  et  tbut  mehr  al*  ibm 
befohlen  mtr  b/  al«  man  pon  ibm  begehrt; 

(f.  auch  carreau , maître  etc.  prov. 

Vaietage,  s.m,  P.us.  ber  £necht«bien|l. 

Valetaille,#./,  mépr . bai  ©tenjfgefïnbe  ; 
eine  «Renge,  ein  Raufen  gebiente. 

Vaieter,  v,  n.  au*  €igemiu& , auf  eine  nie* 
bertrüchtige  art  fcbmeicheln  ; it  j,  ©. 

je  suis  las  de  valeter  dans  vos  affaires,  ich 

bin  beö  £aufen«  unb  «Kennen*  in  euren 
®efchöften  uberbrüftg. 

Valétudinaire,  adj.c.  frünflidj  î «Ott  fcb»Ü* 
cher  ©efunöbett;  einen  fchwachen  Äör* 
per  habenb  ; (pgf.  maladif.) 

Valeur , #./.  öcr  ©ertb  her  £inge  ; it.  qqf. 
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bfe  Äoftbarfeit  ; it,  CRufff)  ber  ©ertb, 
bie  ®eltung  einer  ftote;  it.  ber  ©ertb, 
h.  i.  ber  »abre  @tnn , ©etjianb , @e* 
brauch  eine*  ©orte«  ober  au«brude«; 
it.  bie  îapferf  eit  ; cette  terre  est  en  va- 
leur, bao  ®ut  ifi  toobl  angebaut;  un 
diamant  de  valeur  , fin  fojlbûret  3)10- 
mûHt  ; la  valeur  d'une  heure , fam . un* 

gef&br  (ober  taum)  eine  ©tunbe. 

Valeureusement , adv.  tapfer  ÎC. 

Valeureux,  euse,  adj.  (mcift  im  böbem  Unb 

poet.  ©tpi)  tapfer. 

Validation,  ».  f.  bie  ©ûltigmachung  ; it . 
T bie  ©utbeiflung,  ©cjlötigung  einer 
Rechnung. 

Valide,  adj.  c.  gültig;  recht«gültig ; iu 
in  folg.  : raendians  valides,  gefunbe  unb 
Harte  ©ettler. 

Valide  me  nt,  adv.  gültig  !C. 

Valider,  v.  a.  gültig  machen  ; für  gültig 
ertlüren;  it.  eine  Rechnung  begütigen/ 
gutbeigen. 

Validité,  #.  / bie  ®ultigfeit  ; f.  valide. 

Valise,  #./.  ba*  Jdlctfen  ; valise  de  lit,  ein 
/(grofjer)  ^Betttacf* 

Vallaire  , adj . / couronne  vallaire  , ( beO 

ben  alten  Römern)  eine  2agerfrone,  »ei- 
che bemientgen  gegeben  »utbe/  ber  ba* 
feinbliche  fcager  ober  bie  feinblichen 
£aufgrüben  am  erfien  beiliegen  batte. 

Vallée , #./.  ba«  $bül  ; it.  ol.  b.  i.  descente { 
(f.  ba«  ©prich»Ptt  beç  montagne)  ; it • 
(in  ^Jari«)  ber  ©eflûgelmarft/  (quai  de 

la  vallée)  ; ce  monde  est  une  vallée  de 
larmes , fg.  biefe  SQelt  iH  ein  Jammer* 
thaï. 

Vallée,  #./.  f,  liquet. 

Vallon,  ».  m.  ein  f leine«  £bûï»  (unb  poet. 
meifl)  ba«îbal;  le  sacré  vallon , (poet.) 
ba«  heilige  fcbal/  b.  i.  ba«£bal  }»if<ben 
ben  j»ep  ® ipfeln  be«  <parnaffe«  ; ü a étd 
nourri  dans  le  sacré  vallon,/#.  CTijl  un- 
ter ben  îRufen  erjogen  »orben* 

Valoir,  v.  n.  irr.  gelten;  »ertbfepn;  it. 
einbringen  ; tragen  ; abmerfen  ; auch 
petfebaffen  ; cela  ne  vaut  rien , ba«  taugt 
nicht«;  ba«  iff  nicht  gut  ; il  ne  vaut  rien, 
er  taugt  nicht«  î (f.  vaurien)  i Caire  va- 
loir, geltenb  machen  ; empor  bringen  ; 
in  ftnfeben  bringen  ; auch  erheben , lo- 
ben , anpreifen  ; valoir  mieux  , befer 
fepn  ; valoir  la  peine,  fid)  ber  gxübe  lob« 
nen  ober  oerlobnen  ; ber  «Otûbe  »ertb 

fepn;  cette  terre  vaut  mille  écus  , biefe« 
£anbgut  bringt  taufenb  Chalet  ein  ; son 
xéte  lui  a valu  cette  place , fein  ©tfer  bût 
ibm  biefen  <pta$  perfehafft  ober  einge- 
tragen; foire  valoir  sa  charge,  feinfcmt 
fîcb  »obl  |u  9luije  machen  1 foire  valoir 
son  argent,  fein  @clb  auf  3fnfen  autfa 
tbun  ; e«  umfdjlagen  ; foire  valoir  ses 
paroles , feinen  ©orten  Ära  ft  geben  1 
se  faire  valoir  dans  le  monde»  ficb  in  ber 
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SBelt  eilt  Slnfcfien  geben , in  SCnfefien  fe- 

fien,  fietPOt  tfiUtt;  l’un  vaut  l’autre,  ci 

ifi  eine«  mie  ba«  aubere  ï it.  fie  finb  fid) 
bepbe  glcid)  ; mipr.  einer  taugt  fo  viel 
tote  ber  anbere  ; je  n’ai  rien  qui  vaille , 
ici)  höbe  niefit«  reefite«  S de  bien  des  gens 
i!  n’y  <t  que  le  nom  qui  vaille,  an  Piflen 
£euten  ifi  ber  9*afime  ba«  ©efie  i i va- 
loir sur  , ( Jpanbl.)  b.  i.  à compte 

, sur  , ouf  àbfcfiiag  ; pour  valoir  ce 
que  de  raison  , ( jur.)  Um  fifp  POrfom* 
menben  UmfiAnbeit  ©ebrauefi  bavon  su 
maefien  ; tout  coup  vaille,  (©tüiarb)  je* 
ber©tofi  gütî  it.  ßg.  fam.  ober  vaille 
que  vaille,  roofiian  ï cô  fep  gewagt  ; auf 
jeben  $aü;  e«  mag  geben  rote  e«  roiU. 

Fig . et  Prov.  Monsieur  vaut  bien  Madame, 

(unb  auefi  umgefcbrt)  fie  finb  einanber 
roertfi  ; eine«  tfi  be«  anbern  roùrbig  ; 
donner  et  retenir  ne  vaut,  f,  donner; 
tant  vaut  l’homme , tant  vaut  sa  terre , f. 
terre;  il  vaut  son  pesant  d’or,  f,  pesant  ; 
il  sait  ce  qu’en  vaut  l’aune , f,  aune  ; le 
jeu  ne  (ober  n’en)  vaut  pas  la  chandelle, 
f,  chandelle  ; cela  vaut  fait , ba«  ifi  fo 
gut  al«  getfian;  (f.  auefi  averti,  autant, 
prix,  tenir,  v.  n.  etc.) 

Value,  t.f.  (jur.  ber  SBertfi)  ; in  folg.: 
la  plus-value,  ba«  roa«  eine  @racfie  mefir 
roertfi  ifi,  al«  man  fie  gefcfiA^t  ober  ge* 
tauft  fiat. 

Valve,  s. f.  T.  bie  ©cfiale  ber  SDtufcfieln 
unb  ©efineefen  î univalves  , bivalves, 
muitivaives,  einfcfialige,  jroevfcfialtge , 
vielfcfialige  SRufefieln. 

Valvulaire,  adj.  c.  (2lliat.)Wa« Viele Älop» 
VCn  (valvules)  fiat. 

Valvule,  s.  f.  (20iat.)  eine  Älappe  in  ben 
©efißen  unb  ©Angcn  be«  .ftjrper«  ; val- 
vule mitrale,  bie  müfienförmige  jÇ>er|* 
flapve}  f.  aud)  mitrale  sigmoïde. 

Vampire,  ».  m.  (nad)  ber  aberglAufiifcfien 
çDCeinung  bc«  ©olfe«)  ber  SBamppr; 
©lutfauger;  iu  fig-  (von  tyerfonen)  ein 
©lutfauger;  (vg(.  sang-sue.) 

Van , ».  m.  bie  Sfôanne  ; ©cfiwinge  ; ftut* 
terwaune;  Juttcrfcfiroinge  i (auefi  van- 
nette). 

Vanant,  ante,  ad),  pâte  vanante,  (auf  <Pa« 
picrmùfilen)  ber  SÄittfljeug  ju  einer 
mittlern  ©orte  papier. 

Vandale,  ».  ein  «Banbale  ; ßg,  ein  rofier, 
unroifienber  3Renfcfi  î ein  ffeinb  ber&ûn* 
fie  unb  SBiffcnfcfiaften  ; etn  ^erfiôrer  al- 
ler fîunfirocrfe  unb  ©eifie«probufte  te. 

Vandalisme , s.  m.  nouv . ber  ©anbalt«mu«  i 
bie  ©nrfiaren  ; «Kofifieit  ber  ©anbalen, 
(vandales)  j ûberfi.  bie  SKofifieit;  Unrotf» 
fenfieit;  ber  £erfiôrunq«getfi. 

Vandoise,  ».f  T.  ber  £Afeïinq  , eine  Slrt 
Âarpfc;  auefi  le  dard,  ber  IÇfirilfarpfe. 

Vangeur,  ».  m.  ein  Arbeiter  in  einer  Sie- 
gel brenneret),  ber  bic  €rbc  mit  ben£&n 
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ben  fnetet  unb  Älöße  (vasons)  barau* 
bilbet. 

Vanille,  s.f  bic  ©antfle , eine  amerifani* 
fefie  tyffanje,  beren  ©amen  (vanille)  mil 
Sur  (Êfiofolûbe  aebrauefit  wirb. 

Vanité , t.f.  bie  ©itclfcit,  b.  i.  btcïïidv 
. tigfeit;  «Serginglicfifeit;  it.  bie  (Eiiibil* 
bunqi  ber  £ocfimutfi  ; ©tolj  ; î)ie £»b* 
begierbf  î ÔiUfimfucfit  î tirer  vanité  de 
qch. , auf  ettva«  fiols  fepn  ; fid)  barauf 
etroa«  einbilben;  auefi  mit  etroa«  prab» 
leu  ; sans  vanité,  adv.  fam.  ofine  micfi 

Su  rufimen. 

Vaniteux,  euse,  adj.  fam.  auf  fine  ftttbi» 
fefie  unb  lAcficriicfie  2trt  eitel , fioU# 
rufimfûefitig , lobbegierig  ; auefi  t.m.  tin 
eitler  SJtenfd). 

Van  ne,  s.f  ba«  ©djufibret  an  einer©d>fai* 
fe;  lever  les  vannes,  ba«  ©efilfijbrft  <iui» 
jiefien  ; it.  vanne  , ber  flûffige  eil 
be«Unratfi«  in  einem  priver  ; 

(Oaqb)  bie  großen  ©efiroungfeber»  in 
SRauboögel. 

Vanné , éc  , part . et  adj . gewannt  j Dt# 

fefiroungen  te. 

Vanneau , ».  m.  ber  Äiebiij,  ein  SSogel. 
Vanneaux  t ».  m.plur.  bie  ©efiroingen  ofccr 
©cfiwungfebcm , b.  t.  bie  größten  ge* 
bern  in  ben  ftlûgelit  per  SRaübu^dcl. 
Vanner , r.  a.  ( £orn  ) mit  ber  Schwinge 
reinigen  ; roatmen  ; fefirotngen  ; wner 

ie<  aiguilles,  pie  fabeln  in bcr£lWn' 

bûcfife  fcfitvingen. 

Vannerie,  s.f.  paé  Âorbmaefierbanbtwr; 

it.  bie  Æorbmacficr«2lrbeit. 

Vannet,  ».m.  ($Pap.)  eine  Ûttufcfiel/ oerm 
inroenbigen  fiofilen  ©runb  man  fttfit. 
Vannette,  t.f.  bie  Æutterwanne;  Jutter- 
fefiroinge  ; f.  auefi  van. 

Vanneur,  ».m.  ber iîornfcfirotngetî PrvCI' 
Âo  mro  er  fer. 

Vannier,  ».  m.  ber Âvrbmacfier.  . 
Vannoir  ober  pot  i vanner , s.  m. 
ein  aroßer  irog  / worin  ber  Ärafit  i« 
ben  Keinen  Sigeln  fiin  unb  fier  bfflW 
tvirb/  um  biefelben  §u  poliren. 
Vantail . ».  m.  Der  ^tugel  einer  geöcpm* 
trn  îfiure  ; les  vantaux  d’une  p;ïne» 
d’une  fenêtre  , btf  bfpbm  15fiurßn3”’ 

bie  glùgel  eine«  genficr«. 

Ventard,  s.  m.  pop.  ber  IJJrafilft  î 
fpreefier i vuig.  «prafilfian«.  . 
Vanté,  ée,  part,  gcrûfimt  î angeprufi11' 
fierau«  gefiriefien  te. 

Vanter,  v.a.  rûfimen;  anpreifen  î 
fierau«  firetdien.  Se  vanter,  9.  riß'W» 
rufimen;  mit  etwa«  prafilen;  wig* 
tfiun  ; f.  auefi  « faire  fort.  , 

Vanterie,  s.f.  fam.  bit  ^Jrafilftep» 
fpreefierep  ; «Hufimrebigfeit.  , 
Vantiiier,  v.  n.  (^tmmerm.)  ©reter  voti 

gen  ober  porfieflen,  um  ba«  SSM** ÄUr 
lufialten  ober  su  fiemmen. 
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Vapeur,  s.  m.  bcr&unfl;  bie  AuSbunflung  ; 
(f.  ûUCf)  exhalaison)  ; it.  ber  £)ampf/  b.  U 

ein  bief  et  un  (1  ober  SXaud);(SEiîabltr) 

eine  leichte  $arbe,  unter  welcher  Die  ©e- 
genfldnbe  wie  burd)  einen  ©djlepcr  b*r* 
vor  fcheiiten  ; if.  vapeurs  , pi.  aus  6cm 
©jagen  aufjieigeube  fünfte  ; ©lâ&un* 
gen  i if.  eine  ^trt  Äranfbeit;  welche 
Unlufl  uni)  Sraurigfeit  gebiebtt,  bas 
iperj  be flemmt  unb  ben  Äopf  einniitimt 
(befonberS  bepm  $raticnjimmer);  bpflc* 
tifdje/  bppocbonbrifche  3ufdtte;  if.  mit 
bem  Sabinen  vapeurs  bejeichnet  man 
auch  oft  ©ritten,  bôfc  £aunen  {vuig. 

. Statten)  im  tfopf , inf.  beS  Jrauenjim* 

metS  ï vapeurs  de  mère,  ©tuttetbefchwet* 

. ben  ; bie  ©tutterfranfbeit  ; vapeurs  de 

, la  rate , ©itl$bcfd)WCrbcn  ; rabattre  les 
vapeurs  de  ia  rate,  ßg.  J am.  bie  $tau* 
riafeit  vertreiben  ; vapeurs  concrètes, 
(Slaturf.)  £>unflflänbd)en } bains  de  va- 
peurs, T.  baS  $ampfbab  ; Sunjlbab  ; 
©djwiljbab  ; (£bpm.)  bau  ©îarienbab. 

Vaporeux , euse , adj.  (von  gewiffen  ©pci» 
fen  unb  ©etrdnfcn)  ©läbungen  verur* 
fachen ö ; it.  ju  ©Übungen  geneigt  ober 
ben  «öapeurs  unterworfen  ? (f.  vapeur); 
aud)  s.  eine  ben  ©apeur*  unterworfene 

©erfon  IC.  ; les  principes  vaporeux,  (©bP* 

mie)  bie  bunflartigen  £ebcnSflotfe  ; la 
calcination  vaporeuse  , bit  ©etlalfung 

• burdj Kämpfe  ; tableau  vaporeux,  f,  va- 
peur. 

Vaporisation  , s.  f.  (©bpm.)  baS  AuSbam» 
pfen;  Ausbünden;  bie  ©etbampfung. 

Vaquer , v.  n.  ( von  Æltenfien , Aemtern, 
SDurben)  erleblgt  ober  unbefeçt  fepn  ; 
offen  (leben  » (f.  vacant)  ; it.  (von  $©ob» 
nungen,  Rufern)  leer  (leben  ; ju  ver* 
mietben  fepn  ; it.  fepern  ; nicht  fiçcn  ; 
feine  ©ipung , fein  ©cricht  balten  ; 
Serien  babenî  (f.  vacation,  vacance); 
it.  a qch.  , J,  ©.  à ses  affaires , feinen 
@efd)ûften  oblieaen. 

Vaquet tes,  s.f.pi.  T.  f>dute  von  f leinen 
. $uben. 

Varaigne,  s.  f.  (in  ©aljteicben  bet)  ber 
©ee)  bas  ©chuçbret , fo  man  aufjiebt, 
um  bas  ©îeerwaffer  in  ben  crflen  ©e* 
boiter  laufen  ju  laffen. 

Varander , v.  a.  T.  (bte  jpdrittge)  troef nen 
unb  fium  ©inpaefen  jurccbt  machen. 

Varangue,  s.f.  (©d)ifff.)  baS  ©audjjlûcf 

eiticö  ©djiffcS , bas  juerft  auf  ben  Âegel 
gelegt  rvirb. 

Vare,  *./.  ein  gewiffeS  fpanifcbrS  £ängcn* 
mag  von  anbertbalb  franjôf.  ©lien. 

Varech,  s.  m.  bet  ©îeetauSwurf  ; alles  tvaS 
bas  ©îcct  an  bas  Ufer  wirft;  */.  eine  Art 

* ©iecrgraS;  it.  ein  ju  ©runbe  gegange* 
neS,  èin  verfnnfeneS,  ein  jur  ©ee  ver* 
unglucftcS  ©epiff;  droit  de  varech , bftS 

. ©trembreept.  . 
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Varenne,  s.f.  ebem.  in  ^tanfretc^  betfj- 
ntgiiche  3agbbejirf  î varenne  du  Louvre, 
ebem.  bie  juin  £ouvre  gebôrige  3agb  $ 
it.  bas  im  £onvre  fïçenbe  3ogb*  ober 
$otfi*@erid)t. 

Variabilité,  s.  f.  nouv.  bte^erânberlicbfeit* 

Variable,  adj.  c.  verdnbetlid). 

Variant , ante  , adj.  verinbetlicb  ; unbe- 
fldnbig;  (wirb  nut  von  ©tenfepen  ge- 
fegt; wiewobl  variable  gebräuchlich« 

iff;  Vgl.  changeant.) 

iVariante,  s.  f.  meid  im  plur.  bie  verfepie- 
benen  £eSarten  eines  pertes. 

Variation , s.  f.  bie  Sôerdnbetung  ; varia- 
tion de  la  boussole  etc. , bte  Abweichung 
ber  ©iagnetnabel  le.;  (and)  déclinaison); 
variation  des  témoins,  bie  StbWetCpung 

ber  3?ugen  in  ihrer  $uSfage. 

Varice , s.  f T.  bie  Ärampfober  ; it.  ber 
Slberfropf.  . 

Varicocèle  , s.  m.  T.  ber  Slberbruch  ober 
£rampfaberbrud)  am  ©amenffrang. 

Varié,  ée,  part,  et  adj.  verdnbert  ; gedtt- 
bert  K.  ; if.  worin  viele  Slbwechslunaett 
vorfommen  ; woran  fîd>  mehrere  Ab- 
wechslungen befinben  ; a6wed)feln. 
varier,  v.  a.  veranbcru  ; mit  etwas  abwedj- 
feln;  atterlep  ©erinberungen  in.  etwas 
machen , anbringen  ic.  ; (f.  auch  diver- 
sifier) ; it.  varier,  v.  n . b.  i.  changer,  ffcp 

verdnbern  ; fleh  dnbern  ; anberS  werben  ; 
if.veränberlid)/  unbefldnbtg  fepn;  anbe- 
reS  ©inues  werben  ; (f.  changer , v.  n.)  ; 
it.  — sur  une  chose , in  ober  über  etwas 
verfchiebenet  Meinung  fepn;  it.  varier, 
verfchiebener  Art  fepn  ; mit  einanber 
abwcchfeln,  wie  j.  ©.  bie  ©lumen  auf 
einem  geug;  it. abwetchen  ; (f. variation); 

varier  dans  ses  discours,  niemablS  6ep 

etnerlcp  Diebe  bleiben  ; halb  fo , halb 
anberS  reben. 

Variété,  $.f.  bie  Abwechslung;  Sîerfchie- 
benbeit  ; ?Ptünnigfaltigfeit. 

ne  Varietur,  (lot.)  b.  i.  bamit  feine  ©er- 
dnberung  baran  gemacht  werbe;  (wirb 
von  Aftenflûcfen  ic.  gefagt). 

Variolique,  adj.  Veiierifd)  ; le  virus  vario- 
lique , 0û$  venerifebe  ©ift. 

Varioiite,  s.f.  t.  ber  ©latterflein, 

Variorum,  (lot.)  les  variorum  (de  Hollande,) 
T.  bie  bottdnbtfdien  Ausgaben  ber  alten 
flafftfchcn  ©chriftfletter,  mit  ben  ver- 
fehiebenen  £cSartcn  unb  Anmerfungen 
verfchiebener  Serfaffer, 

Variqueux,  quse,  adj . T.  ftampfabcrig. 

Variet , s.  m.  oi.  ein  ©belfnappe  eines  al- 
ten SHitterS  ; it.  ein  ©efell. 

Varlope,  s.f.  T.  bet  ©d)lichthobeI. 

Varre,  s.f.  (in  Amerifa)  eine  Art  £ai> 
pune  jum  gifeh-  unb  ©chilbfr&ten* 
Çang. 

Yaaeur»  s.m.  ber  J&örpunirct;  U ▼«w. 
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Vasculaire  , adj.  c.  (&nat.)  OU*  Otcltn  ®e- 

fificu  befahenb. 

Vascul-iux  , ruse , adj.  T.  f.  vasculaire. 

Vase , ».  m rin  Çinf.  jum  ^ieratb  befamm- 
tc*)  ®cfi§  ; (©auf.  ic.)  bie  Vafe  ; un 
vase  d’élection , fig.  (©ibel)  fin  ûU*er- 
wdblte*  SXufacug. 

Vase,  s.  f.  ber  (Schlamm,  ©aç,  ©obenfa# 
bcô  sföeere*  / ber  fceiche , ffiulTe  ic. 

Vaseau»  ».  m (Vablcr)  eine  boljerne  @ihûf- 
felworin  bic  abgefcbnitrencn©tecfnabel* 
tnopfe  fallen. 

Vaseux,  euse,  adj . fchlammtg» 

Vasistas , s.  m.  ( bfutfd)  î wa*  ifl  ba*  ? ) 
ciu  Heine*  Jenfar  hinten  in  einem  SHei* 
fewagen. 

Vason,  s.m.  (^iegeïbr.)  ein  Älumpen  $u* 
bereitete  £rbe , worau*  Riegel  geformt 
»erben. 

Vassal , ale , ».  ber  Vafatt  ; £eben*mann  ; 
bie  £ebcn*frau  ; les  vassaux , pi  oit  £e* 
ienleute»  f.  aud)  arrière-vassal,  unb  sei- 
gneur, prov. 

Vasseiage,  s.m.  bic  £e&enbôrfeit ; il.  bie 
£eben*pflicht. 

Vassoies , s.  fi.  pi.  T.  Kreter/  »omit  bie 
îufengitter  (f*  écoutille)  vermacht  wer* 
ben. 

Vaste,  adj.c.  groß } »fiti  ungeheuer ; it. 
fig.  groß  ; Piel  umfaffenb  i weit  au*fe» 
benb  ; au*gebreitet  ; ungeheuer. 

Vaste,  $.m.  T.  ber  Vûbme  jweper  großen 
@d)enfelmuöfel«. 

Vatican,«,  m.  ber  Vatifan  î ber  pjpfatche 
«Ballafi  in  SKom  î it.  fig . ber  rimifepe 

S) of  ; les  foudres  du  Vatican  , fig.  ber 

pApftliche  Vannfaabl. 

Va-tout,  «Spiel)  ber  ®cwinn  be*  fÄmmt« 

* lichen  (Einfûhe*  > faire  va-tout,  ober  S.  m. 
faire  le  va-tout,  ben  gonjen  ©infaç  ge- 
winnen. 

Vaucour,  s.m. (£opfer)  bie  fiôerfbanf  ne* 
ben  ber  (Scheibe. 

Vau-de-route,  s. fi.  f.  route. 

Vaudeville , s.  m.  bû*  Volf*lteb  1 ®û|fen» 
lieb  ï wdg.  mipr.  ber  ©ûffen&ûuer  ; it 
ber  Vabme  eine*  hefannten  £beatcr* 
tn  'JJari*. 

à Vau-l’eau,  f.  aval. 

Vaurien,  ».  m.  fiam . ber  &augemdjt*; 
fcagbicb. 

Vautour,  s.m. ber  ®cçer,  ein SXauboogel. 

Vautrait,  ».  m.  T.  bû*  fûmmtliche  3ûgb* 

jeng  unb  ©eritb  jut  Sôilbcnfchwetii*- 
jagb  be*  Äönig*. 

Se  vautrer,  v.  rèfi.  mp.  fîd)  WiljClt  , J.  ©. 

im  Äotb  / ober  fig*  î*  V.  in  ben  2ôol* 
lûfan  herum. 

Vaux,  plur.  oon  val. 

Vavasseur,  ».  m.  T . f.  arrière-vassal. 

Vavassoric,  s. fi.  T.  f,  arrière-fief. 

Vayvodc , ».  m.  ber  ©oiwobe,  ein  (Statt- 
halter in  ber  S&aUachep/  ÜRplbau  ;c. 


V«au , ».  m.  ba*  Äalb;  it.  ba*  äalbfatfch  ; 
it-  ba*  Äalbleber  ; it.  Jig • injur.  tin 
Äalb , b.  i.  ein  bummer  îRenfd)  ; veau 
de  lait , ba*  3Äild)falb  ; (Siugf alb  ; eau 
de  veau,  ungefaljene  Äalbßeifchbrühe» 
veau  marin,  ba*  (Seefalb  i (auch  loup- 
rin);  veau  fauve,  ungefirbteö  halb- 
er t pied  de  veau,  T.  ber  ÄalbSfOpf» 
bte  Jieberwurjel , ber  2Uron  / ( eine 

^PdailjC).  Fig.  si  Prov . fièvie  de  veau,  f. 
fièvre;  tuer  le  veau  gras,  fin  ftttf*  £alb 
fchlacpten  ; eine  ®afarep  geben  ; aussi- 
tôt meurt  veau  que  vache  , f$  mttb  eben 

fo  halb  ein.&albfett  al$  eine  Kuhhaut  ju 
äXartt  getragen  / b.  i.  eö  Serben  fowohi 

3 ange  aU  âllte  ; faire  le  pied  de  veau  à 
qn.,  iemanben  tiefe  Verbeugungen  ( vuig . 
SUoerenjeit/  ’^tief linge)  machen;  adorer 

le  veau  d'or,  ober  plier  les  genoux  devant 
le  veau  d’or , f,  plier  ; brides  à veaux,  f. 
bride. 

Vecteur,  adj.  m.($ftron.)  rayon  vecteur, 

bie  gerabe  £inie  au*  bem  &rennpunft 
ber  eUipuicpcn  Vahn , ut  ben  Çfttwl* 
punit  ber  Planeten  gejogen. 

Véda&>e  ober  Vaidasse,  ».  fi  T.  (^CUtfc^) 
bie  9Qatbafche  i bie  3fche  au*  einer  guéde 
ober  vaide  genannten  ^ßan$e. 

Vedette,  $. fi.  eine  ®d)tlowad)e  |u  <pferb; 
eine  Reiter  *®chtlbwache;  it.  eine  *rt 
^hurmehen  ober  @a)tlteih&u*d)eu  auf 
ben  $V&Uen  ; it.  ber  £itei  einer  $erfon 
&u  âinfang  eine*  ®nefc*  ; mettre  qn.  en 
ved  tte,  einen  Steuer  jur  ®ad>e  au*- 
fallen  » eine  Steirer*  ®chtibwad)e  au*- 
(feilen. 

Végéta  bie,  atÿ.  c.  wo*  waihfcn  fann. 

Végétai,  ale,  adj.  ju  Den  ^(lanjen  ober 
©emadfait  gehörig  t ober  auch  baren 
hevtommenb , ober  auch  beren  SBachf* 
thum  betrefenb;  regoe  végétai,  ha*  ^ (ian* 
ienretch  ; vie  végétale , ba*  'J)ßan;cn* 
leben;  (im  ®egcnfa$  beö  organtfeh« 
£eben*;  baperj^g.  ein  piianjenarttgc* 
£cbeit.  ; 

Végétai,  ».  m.  bic tyflanje  ; ba*  ©ewÄch*. 

Végétant,  ante,  adj.  nouv.  WaCpfeitb KPC* 
gettrenb)  ; f.  végéter. 

Végétatif,  rve,  adj.  wachfenb  î f.  végéter. 

Vegetation,»./.  ö«f  (pa*)  3Öüd)0thum. 

Végéter , v.  n.  ( burch  Stnfeçung  neuer 
£betle  pon  innen,  unb  oernuttelft  einer 
ftöurjel)  wachfen  ; il  ne  fait  plus  que  vé- 
g«H.r  .fig.  cr  öf^fttrt  nur  noch  ; er  fuhrt 
nur  noch  em  ^flanjcnleben,  b.  t.  er  bat 
heptiahe  alle  6imte  unb  ®eifa*iröfte 
Perloren. 

Véhémence,  s.f.  bie  £eftigfeit;  it.  etne  feu- 
r rige,  lebhafte,  minnlidje  ©erebfamfat. 

Véhément,  ente  , adj.  heftig;  (P.  ber  ©C- 

rebfamfeit,Pom  Vortrag  eine*  SXebuer*) 
lebhaft  / feurig  / mönnlich  , darf. 

Vébémgatcmeot,  adv.  (im@cn(ht*?P0  fehr# 


Digitized 


Vehe  Veil 


Véhicule,*,  m . (fphpf-  unî)  ßg.)  ba*©e* 
forberung*mittel  ; Mittel  ; Ncbifel. 
Veille,  s.f.  ba*©achen;  (in  welcher  ©e* 
Deutung  matt  meigenö  ben  piur.  veilles 
braucht)  ; it.  veille , bec  £ag  oor  einem 
«tibern  £ag  ; it.  ber  £ag  ober  Norabenb 

DOC  etJtem  §eft  ( U veille  d’une  fête)  ; it. 

veille,  (inf.  bep  ben  alten)  eine  Nacht* 

ttmebe  / (aud)  veille  de  mut)  ; it.  veilles, 

plur.  ßg.  bie  Nachtarbeit , bie  nichtlt* 
eben  21 1 betten  ( ober  blog  bie  Nichte) 
eine*  belehrten , eine*  Oefcftdftöman* 
tu*  ic.  i bie  fchlaflofen  Nichte , welche 
ein  folcher  unter  anbaltenben  Arbeiten 
jubringt;  ba* Nachtgubiren;  chandelle, 
bougie  de  veille,  baä  Nachtlicht;  bie 
Nachtferge  ; i*  veille  de  noei , ber  (Ebrtg* 
abenb;  la  veille  de  son  départ,  ber  (ben) 
J£ag  »or  feiner  abreife.  Fig.  il  rst  à la 

veille  de  se  marier , er  Wirb  ftcf>  nAchgen* 

beirathen;  er  geht  auf  bem  $unft  (ober 
im  ©egriff)  fich  ju  heirathen  ; nous 

sommes  i la  veille  de  voir  des  grandes 

choses , halb  werben  wir  wicbtige£inge 

feben  ; SC  faire  poissonier  la  veille  de  pi- 
ques , prov.  f.  poissonnier. 

Veillée,  s.f.  ber  abenb , b.  i.  bie  abenb* 
©efellfcbûft  ; bie  3ufammenfunft  ber 
Nachbarn  ober  ûberh.  guter  ftreunbe 
unter  ben  Jpanbwerfcrn , ober  auf  bem 
£anbc,  um  bc*  abenb*  w&hrenb  ber 
SCrbeit  mit  einanber  ju  fchwaçen  ; auf 
bem  2anb*auch:  bie  Bpinngube  ; les 

veillées  sont  longues  en  hiver,  bie  abenbt 

fïnb  im  ©inter  long  ; pâté  de  veillée , 
. eine  haftete  welche  bie  «Dteiger  ihren 
©cfellen  geben , wenn  fie  anfangen  fol* 
len , be*  abenb*  bep  Sicht  ju  arbeiten; 
ber  £ichtbraten. 

Veiller,  v.  n.  Wachen;  it.  fi^.  — i qch., 
sur  la  conduite  de  qn.  etc. , über  Ober  für 

etwa*,  über  iemanb,  über  iemanbeö  auf* 
fuhrung  wachen  / ein  wachfame*  auge 
haben  ; Borge  tragen  ; it,  v.  a.  ßg.  — 
qn. , iemanb  genau  beobachten;  ein  wach* 
famé*  auge  auf  iemanb  haben  ; veiller 
auprès  d'un  malade,  ober  (v.  a.)  veiller 
un  malade,  bep  einem  Äranfen  wachen  ; 
veiller  à son  salut,  fur  fein  ©ohl  bebacht 
fepn,  wachen/  forgen  ; jeunesse  qui  veille 
et  vieillesse  qui  doTt,  c’est  signe  de  pro- 
chaine mort , prov.  iunge  £eute  bie  fei- 
nen Bchlaf  haben , unb  alte  2eute  bie 
. . immer  fchlafen,  flcrben  halb  ; (h  auch 

seigneur,  prov.) 

Veilleur,  *.  m.  ein  ©eiglicher  ber  bep  einer 
£eic he  wacht. 

Veilleuse,  s.f.  bie  Nachtlampe. 

Veüioir,  *.  m.  T.  eine  art  ijifdjchen  ber 
@d)uger,$Kiemer  ic.  worauf  fîe  ihr  £id)t 
gellen  unb  ba*  J)anbwerf*jcug  legen/ 
Wenn  fîe  bep  Nacht  arbeiten. 

Veillote,  s.f.  T.  ber  ©inbbaufen,  ©et* 
* ü terhaufen  (öbgemAbte*  £eu). 


Veil  Vélo  ia63 

Veine,  s.f.  bie  aber  im thierifehen £ir* 
per  / inf.  bie©lutaberi  it.  bie  aber/  b.û 
bie  Juge  ober  Btreifen  in  leblofen  £Jr* 
pern , welche  ungefähr  wie  bie  abern 
laufen,  j.  ©.  imJpolj,  in  einigenBtein* 
arten  ic,  ; it,  ein  ©ang  be*  ©ajfcr*,  bec 

(Erje  K.  Fig.  et  Prov.  veine  poétique, 
ober  blog  veine,  eine  poetifehe  art;  bie 
£)icbtcraber  ; ber  bichterifche  ©etg  ; il 
n’a  nulle  veine  qui  y tende , er  hat  feine 
Neigung  baju. 

Veiné,  ée,  unb  attdj  Veineux,  euse,  adj • 
Abertg,  (aberig)  ; it,  geibert,  (geabert)  5 
(veiné  wirb  inbeffen  nicht  oon  ben  abern 
bc*  thierifehen  Âèrper*  gefagt). 

Veiner , v.  a.  àbetn  / g.  ©♦  ba*  Jpolj,  ba* 
gebet  im  Serben. 

Velar , s.  m.  T.  ber  £ebetich,  eine  fpganje  ; 
(aud)  érysime  unb  tortelle). 

Veiaut  ! T.  hug  l barauf  l (ein  guruf  ber 
3Ager  an  bie  £unbc.) 

Vêler,  v.n,  falben  ; einÄalb  werfen. 

Vêlet,  um.  T,  ba*  weige Unterfuttcr  am 
Nonnenfchleper. 

Vélin,  *.  m.  eine  art  garte*  unb  glatte* 
£alb*pergament , jum  Schreiben  unb 
JDrucfen  ; papier-vélin , auf  Pergament* 
art  bereitete*  papier.  • 

Véiites,  u m.  plur.  leicht  bewaffnete  Bol* 
baten  bep  ben  alten. fthmern. 

Velléité,  s.  f.  T.  ber  fchwathf,  unpollfom* 
mene  ©illeohne£hat;  ber  bloge©iUc; 
ba*  bloge  ©ollen. 

Veioce,  adj.  c.  (agronomie)  fchneU;  ge* 
fchwtnbe. 

Velocifères,  *.  m.pl.  nouv.  bet  Nähme  einer 
in  fpariö  neu  erfunbenen  €ilpog  (dili- 
gence). 

Vélocité,  uf  (im  hohem  Btpl)  hie  Bchnel* 
ligfeit  ; (pgl.  Vitesse,  rapidité). 

Velours,  u m.  ber  Bammct  ober  Bammt  s 
it,  ßg * b.  i.  pelouse , ber  SXafen  ; veiour 
plein,  glatter  Bammet;  (f.  auch  façon- 
né, ras,  ramage,  rayé  etc.)  ; habit  de  ve- 
lours , ein  fammete* , fammtne*  Älcib. 
Fig.  et  Prov.  un  chemin  de  velours,  eill 
Siafenweg  ; jouer  sur  son  velours , b.  L 
sur  son  gain , f.  gain  ; faire  patte  de  ve- 
lours, (wirb  PonÄahett  gefagt  wenn  fie 
bie  fpfote  geben)  bie  drallen  einjiehen  s 
it.  jemanben  unter  bem  Bchein  ber 
Bchmeidiclep  ju  fehaben  fuchen;  (f.  auch 

son,  prov. 

Velouté , s.  m,  ba*  Bammetbanb  ; bie 
Bammctfdmur;  it.  T.  bte  faltige  unh 
fchleimige  £aut  inwenbig  in  benöebÄr* 
men,  im  gRagen  te.;  it.  fann  auch  ba* 
Bammetartige  beigen  ; f.  peluche. 

Velouté,  ée,  part  et  adj.  auf  Bammet*att 
gewirft;  it.  adj.  fammetartig;  ruban  ve- 
louté, ba*  Bammetbanb;  fleur  veloutée, 
bie  Bammetblume,  (eine  fammetartig« 
©lume);  vin  velouté,  alter  bunfelrother 

. «nb  milber  ©ein;  pierre  veloutée,  (3uw.) 
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ter  €öelftcm  oon  bunflcr  Satbc  ; f.  auch 

velouté,  s.  m. 

Veiouter,  v.a . auf  <Bammet*2(rt  wirfen. 

Veltage,  s.  m.  baô  <£id)tn  ItûCtl  bet  Veite. 

Veite,  s.f.  ein  SDUfj  ju  flûfTigen  Gingen  ooit 
feeftô  franjôfifdien  Pintes. 

Veiter , v.  a.  (gâ lier)  nach  ber  Vdte  eidjen  ; 

f,  jauger. 

Velteur  , s.  m.  ber  (Êidjer  » f.  velte. 

Velu,  ue,  adj.  fjûfltig  (in  SRÜcfftCht  OUf  poil, 
unî)  nicht  ouf  cheveu  ; t>od>  wirb  es  auch 
niefit  vom  Q5ort  gefagt)»  pierre  velue,  7. 
ein  rauher,  unbearbeiteter  ©teilt,  fo 
trie  er  aus  bet  ©tube  fommt. 

Velvote , s.f.  baö  £einftaut;  f.  äaiine. 

Venaison,  s.  f.  baö  Sffitlbbret,  b»  t.  baS 
$lcifd>  wilber  eßbarer  £hiere;  pâté  de 
venaison  , bie  2öilbbrCt*ÖUflete;  les  cerfs 
sont  en  venaison,  jc$t  finb  DtC  Jptrfcbc 

. feilt;  jeçt  ift  baö  £irfei)|leifch  gut  ju 
efîcn. 

Vénal , ale,  adj.  (o.  Olemtern,  OSebienungen, 
Dienßen)  verf&ufltch;  it.fig.mèpr.  feil, 
b.  i*  fo  fïch  burd)  bie  Hoffnung  beö  ©c. 
winnfleö  verführen  ober  fonft  ju  etwaé 
fdjledttem  gebrauchen  Ußt. 

Vénalemerit,  ad»,  mépr.  p.us.  um  ©flb. 

Vénalité,  s.f.  t>tc  SDcrfÜufltchfcit  ber  Sleiip 
ter  K.  f.  vénal. 

Venant , part,  et  adj.  it.  subst.  et  adv.  foin» 
meitb  ; les  rues  sont  pleines  d’alians  et 
venans,  bie  ©trafjcn  fînb  roll  von  Jpin* 
unb  £ergehenbcn,  vo»  2lb*  unb  gu- 
gebenben  ; à tout  venant  beau  jeui  i<h 
trage  Croit  tragen)  eö  mit  einem  jeben; 
id)  nehme  eö  mit  einem  iebett  auf;  il  a 
mille  écus  de  rente  bien  venant,  et  bat 
taufenb  $haler  fîdjere  SvfUteit. 

Vendable,  adj.  (jur.)  VCtfÄllßtCh. 

Vendange,  <./,bte  SBcinlefe;  SDeinürnte; 
(trirb  auch  im  Çranj&f,  im  plur.  gefagt;) 
it.  vendanges,  bie  $eit  ber  Sdetnlefc;  ber 
£erbßi  bie  £erbfljcit;  it.  vendange,  bie 
abgelefeiten  Trauben  felbft;  faire  ven- 
dange, Sffieinlefe  halten;  berblten»  Fig. 
et  Pro v.  prêcher  sur  la  vendange,  mit 

bem  roßen  SÖeinglaö  in  ber  j)onb,  au» 
ftatt  ju  trinfen,  immerfort  plaubern; 

adieu  paniers,  vendanges  sont  faites ,<  f. 
panier.  * • 

Vendanger, p.  a auch  absoi.  SBctnle  fe  hatten; 
herbften;  it-fig-  bie  «ffieinberge  (wohl  aud> 
bic  jelbfrûdite  ) rerheerett , rerberben , 
trie  j.  05.  ber  #agel  ic.,  ober  wiefchled)« 
te , muthwiflige  £cute. 

Vendangeur,  euse,  s.  ber  OBeinlefer;  bie 

SBcinleferinn  ; ber  £aglôhner  imSDein» 

bera  ; fcs  saints  vendangeurs,  biejeutOC 
heiligen , bereu  $eße  ju  ©nbe  beö  IXorilö 
ober  ju  Anfang  beö  Sftanö  faßen,  ba  ber 

• OBcinßocf  leicht  erfriert. 

Vendée , s.  f.  (in  ftranfr.)  bie  S&enbee , b.  t. 
ein  Departement,  trovin  ein  blutiger 


05urgcrfrfcg  geführt  würbe;  bahet/fc- 
ber  05urgerfrieg. 

Vendémiaire , s.  m.  nom . ber  Sßcintnonatb; 
ber  erße  Donath  tm  neuen  franjififditn 
Äalcnbcr. 

Venderesse , s.f  (jur.)  bie  OSerf&ufetinn. 
Vendeur,  euse,  s.  ber  «DetUufet;  Ätdmer; 
£6fer;  bie  OJerfüuferinn;  Âràmetinn; 
Jpoferinn;  aud)  (in  «Derb  inbung  mit  ti* 
nein  anbern  SBort)  ber  £&ttb(er;  bit 
£ânblcrinn,  J.  05.  vendeur,  vendeuse 
de  fruits,  beröbßhünbler;  £>bf!^6ferK.; 
bie  Obfihünblerinn;  Dbßbofetinn  k.; 
faux  vendeur , einer,  ber  etwaö  verfaurt, 
waö  nidjt  fein  ©igrnthum  iß  ; ober  auch/ 
ber  mit  falfchent  SDtafi  unb  ©erotefet  ret* 
lauft;  vendeur  de  Mithridate,  d’orviétan» 
de  fumée,  f.  biefe  Wörter. 
Vendication,  f.  revendication» 
Vendiquer,  f,  revendiquer. 

Vendition,  s.f.  (jur.)  f.  vente. 

Vendre,  v.  a.  Verlaufen;  ( — qch.  i <?>•• 

jemanben  etwaö , ober  etwaö  an  jemanb 
• verlaufen;)  it.  vendr e,fg.  toetfaufen , 
b.  t.  Oerrathen.  Se  vendre,  v.rtf.  ßch 

ocrfaufeit,  b.  i.  abgehen;  Abgang  ob« 
ÄAufcr  haben  ober  finben  ; it.  »erlauft 
werben  ; gelten  ; f offen  ; it.fg.  (». 
fonen)  (td)  oerfaufen;  beö  ©eroinnM 
halber  Och  ju  etwaö  (fd)led>rem)  brau* 

d)en  laffcn  ; feil  fcptt  ; il  me  l’a  vendu  trerte 
écus,  er  hat  mir  eö  für  breoßig^N" 
Vetfauft»  fille  Ober  femme  qui  prend,  « 
. vend,  eine  ODeiböperfon , welth* 
ober  ©efchenfe  nimmt,  »erhanbelt  ibtf 
€hre  ; (f.  auch  coquill«,  dépendre,  livrer» 
ours,  peau  etc.) 

Vendredi,  s.m.  berjretjtagî  vendredi  sain?, 
ber  Shûrfrcotag;  tel  qui  rit  le  vendredi, 
pleure  le  dimanche,  prov . ouf  Jreube  folùt 

2etb» 

Vendu,  uc,  part,  et  adj . perfauft/  bttW* 
then  K.  f.  vendre,  , 

Vénéfiee,  s.  m.  (jur.)  b.i.  empoisonnenenh 

bie  ©tîtinifchercg;  Vergiftung.  . 
Venelle,  s.  f.  ol.  ein  fleiitCÖ  ©Äßo'fn» 
nod)  in  folgenbcin  ; enfiler  la  venellf; 
baron  laufen;  bie  jludjt  ergreifend' 

enfiler. 


Vénémeux,  euse,  adj.  giftig,  (WÛb  Bur 
»on  tyflanjen  grfagt);  (f*  mû  véo1' 

meux).  ,*•  » f. 

Vené.ée,  part,  getagt,  (f.  vener)?  & at?‘ 

(oom  jleifch)  wilbpernb;  fo  ein  nxnt^ 
ju  riechen  anfÄngt.  . -É. 

Vener , v.  a.  ein  ©tucf  «DÜh  h««”1 
bamit  befTen  ftleifd)  beßo  mürber  rerror» 

it.  v.  n.  faire  vener  de  la  viande , p-os.  0*  ** 
la  mortifier,  Çlcifdj  mürbe  machen 
mürbe  werben  Ulfen. 

Vénérable , adj,  c . f hrwürbig.  . . . . 
Vénérable,  s.m.  (inbfC  thlU.  ÄttthO 

Zwirnt.  véa.alie„, 
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Vénération,  s.f.  Die  €öretbict^iqf<lt  ; (Ebt* 
erbtetbuttg,  (Ehrfurcht;  «Bcrehrung. 

Vénéré,  ée , part,  et  adj.  f,  vénérer. 

Vénérer , v.  a.  (inf.  jpetltge  îc.)  verehren } 
tönen  iBcrebrmtg  ermeifeit» 

Vénerie,  s.f.  oie  ^âgereçj  Die  5agbî  Das 
3agb»efcn;  «..Die  3agb,  b.  i,  Die  bep 
ber  fômglicben  3agb  angeftellten  <Petfo* 
nen;  it.  ber  3igcr&of, 

Vénérien,  ienne,  adj 7 Venerifdjî  la  maladie 
vénérienne,  le  mal  vénérien,  î>if  ÜCItCCt» 

fd)c  Äranfbeit;  Die  SSenuSfeucbe  ; £uft* 
fc«d)e, 

Venette,  s . f.  avoir,  donner  la  venette  , 

fturdjt  haben  , fturcbt  ciniageit. 

Veneur,«. m.  î)cr 3«a^t / SagmneiÜcY bet) 

einer  fùrftltchen  3<igö*  //.  Der  X>eijmet- 
fter;  grand  veneur.  Der  Ober jàgermctftrr. 

Vengeance,  s.f.  Die  $HflCt)ei  it . Die  Pfad)* 
gier  J Oladjfudjt  ; tirer  ober  prendre  ven- 
geance d’un  affront,  einen  ©chintpfrö* 
d)en;  f.  venger. 

Venger,  v.  a.  ridjcn*  Se  venger,  v.  riß. 
(de  qn,  de  qch.,)  fief)  (an  jemanben, 
ftd)  wegen  etwas)  röchen;  se  venger  de 
qn.  d’un  outrage  (ju’on  a reçu , ftd)  Wegen 

einer  erlittenen  35cf<himpfung  an  icntatt* 
Den  röchen. 

Vengeur, eresse,  s.  DerSKöcher;  Die  Plöche* 
rinn;  (tft  als*./.  wenig  gebröud)lid) ;) 

it-  vengeur,  eresse,  adj.  (tnt  bôbern  ©tpi) 
râdjenD  î il  e:t  un  Dieu  vengeur,  eS  ift  eilt 
©Ott,  Der  $Xad)e  Ûbt  ; la  main  vengeress- 
de  Dieu , Die  röchenbe  jpanb , Die  ©traf* 
banb  Sottes. 

Veniat,  s-  m.  (latein.)  (iur.)  Der  5?orbe* 
feheib,  ®cfebl  eines  ®erid)ts,  ftd)  vor 
Detnfelben  ju  (teilen. 

Véniel,  elle,  adj.  (£beol.)  ftlöftltdji  Per* 

jeiblich;  was  erlafîeit  werben  fattti;  (wirb 
nur  von  ©unben  unD  Reblern  gefügt). 

Vénielle  ment,  adv.  erlößlid);  f.  véniel. 

Vénimeux,  ease,  adj.  giftig , (Wirb  ttUt  PO» 
£lneren  gefügt);  langue  vénimeuse , fig. 
eine  giftige , oerlöumbcrifcbe  Bunge  ; Das 
£öftcrmaul. 

Venin,  s.  m.  bas  @ift,  (wirb  nur  von 
flfwiffcn  giftigen  Baften , unD  inf.  von 
Dein  ©ift  gewiifer  £bicre  gefagt»;  it-fig. 
baS  (ober  aud)  ber)  ©ift,  b.  t.  Die  S^oS* 
heit;  ber  f)citnltd)e  JpaG  te.  Fig.  et  Prov. 
jeter  son  venin,  feinen  ©ift  auSlaiTen; 
à la  queue  (gît)  le  venin , ober  le  venin 
est  à la  queue,  bas  ©tft  ftljt  im  ©d)Wanj  i 
bas  Uebelfte  fommt  julebt;  morte  la  bête, 
mort  le  venin,  ein  tobtet  #unb  beifjt 
nid)tmebr;  f.  and)  oète. 

Venir , v.  n.  irr.  fommen  ; (wirb  aud)  von 
leblofen  Gingen  gefagt;)  it.  anfommen; 
anlangen  ; it.  fommen , b.  i.  hervor 
fommen  ; wachfen  ; entfteben  ; cntfprin* 
gen;  //.  berfommen;  abftanunett  ; (aud) 
von  leblofen  Gingen)  betfommen;  foin* 
T*  /. 


men;  bctrûbren;  it.  venir  à qch.,  ju 
, etwas  gelangen;  aller  et  venir,  bin  unb 
ber  geben  ober  fommen,  (f.  and)  aller, 

prov.);  je  viens  vous  rendre  mes  devoirs, 

tcb  fomnte,  3bnen  meine  ©cbulbigfeit 
ju  bejeugen  ; il  lui  est  venu  une  pleu- 
résie, er  bat  etn  ©eitenftedjen  befom* 
men  ; ce  mot  vient  du  Grec,  DiefeS  SQort 
fommt  aus  bem  ©riedjtfcben  ber;  cette 
rivière  vient  des  montagnes,  biefet  (ylu§ 
entfpringt  ous  ben  ©ebirgen;  ce  nain 

ne  me  vient  pas  jusqu’à  U ceinture,  Die* 

fer  £werg  reicht  mir  nicht  bis  an  Die 

PJvittC  beS  £eib(S  ; notre  vin  ne  vient 
plus  que  goutte  à goutte,  unfer  $$cin 
löuft  nur  ttod)  tropfenweife;  il  ne  m’est 
rien  venu  à la  loterie,  id)  bûbe  ttid)tS 
in  ber  £otterie  gewonnen;  tout  lui  vient 
à souhait,  (les  biens  lui  viennent  en  dor- 
mant, prov.)  es  gelingt  tb»n  alles  nach 
SSBunfd)  ; il  lui  est  venu  dans  l’esprit 
de  voyager,  es  ift  ibm  cingefommcn , ju 
reifen  î il  me  vint  en  pensée  ober  dans 
l’esprit,  c$  fîd  mir  ein;  es  entffanb  bet 
©ebanfc  bep  mir;  eS  fam  mit  in  ben 

@imt;  il  est  venu  à ma  connoissance 
que  etc....,  id)  bûbe  erfahren  baf?  te.; 
cette  nouvelle  me  vient  de  bonne  part, 

biefe  PZeuigfcit  bûbe  ich  von  fieberet 
ipanbi  (f,  auch  main;)  venir  bien,  gut 
fortfommen;  gut  gebeiben;  gut  wach» 
fen;  it.  fid)  gut  ( ju  etwas  ober  fût 
iemanb)  febiefen;  gut  flehen  ; i’cnfant 
est  bien  venu  , DûS  ÂtJlD  ift  glttcflidj 
JUl*  S®elt  gefontmen;  l’enfant  n’est  pas 
venu  à bien,  bas  Äutb  tft  nicht  gtucf* 
lid)  jur  STOclt  gefommen  ; ses  enfans  ne 
viennent  pas  à bien,  tbte  (fetUf)  £in* 

ber  gebeiben  nid)t,  fommen  md)t  fort; 

ce  surtout  lui  vient  bien,  biefet  <Dbet* 
roef  ftebt  (gebt)  ibm gnt;  (f.  aucb  aller-,) 
venir  à rien,  ju  nichts  werben  ; venir 
à partage,  jur  Jîbcilung  fommen;  tbei* 
len  ; les  hiem  vont  aux  enfans,  DaS  ?Dcr» 
mögen  füllt  ben  ÄtnDcrn  ju  ; füllt  ait 
(ober  auf)  Die  Ätttbcr;  venir  à compte, 
mit  etnanber  abreebuen;  venir  à com- 
position , ftd)  vergleichen  ; venir  à ma- 
turité, teif  Werben;  pour  en  venir  là, 
il  faut  du  temps,  cS  gehört  £dt  bgjtt/ 
um  eS  fo  weit  ju  bringen;  il  en  faut 
tous  venir  là,  wir  muffen  alle  babtirchî 
o»>  en  vint  aux  reproches,  fam  JU 
Vorwürfen } en  venir  aux  mains  etc. , 
f.  main  etc.;  venir  à bout  de  qch.,  (te 
was  ju  ©taub  bringen  ; si  cette  lettre 
venoit  à se  perdre,  tVCHU  ber  'Brief  foUtC 
verloren  geben;  s’il  venoit  à mourir, 
(obet  prov . fam.  s’il  en  venoit  faute, 
s’il  alloit  venir  faute  de  lui,)  wetttt  Ct 
fterbett  fotlte;  im  Jall  bail  et  ftûrbe; 
nous  vinmes  à parier,  mir  fprûrfieit,  Wit 

fgmm  auf  bit  9v«De  (de...,  von,,,); 

lui 
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je  viens  le  voir,  td)  fomme,  Utlt  tÇtt  SU 
ocfucften  , su  fe&en;  je  viens  de  le  voir, 
ich  tobe  ihn  fo  eben  gefehcn;  il  vient 
d’arriver,  d’entrer,  fo  eben  iß  et  ge* 
fommen,  Serein  gefommen  ; je  viens  de 
boire,  ich  habe  fo  eben  (eben  erß)  ge- 
trunfen;  à venir,  funftig;  jufûtifttg; 

. la  vie  à venir,  bû*  jufunftige  £eben; 
(f,  auch  avenir,  ».  m.  jur.)  Prov.  c’est 
un  beau  venez -y  voir,  iron.  fam.  bû* 

iß  etrcaö  rechte*;  e*  verlohnt  ftd)  wohl 

Me  ‘üOîÛbe  l tout  vient  â point  qui  peut 
attendre,  f,  point,  s.  (f,  ûürf)  bouche, 
chapon,  flûte,  grâce,  panse,  pays,  pluie 
etc.  etc.  prov.) 

Venir,  s.  m.  l’aller  et  le  venir,  ba*  J£)in* 
unb  ^ergehen  ober  * fommen;  avoir 
l’aller  pour  le  venir,  prov.  etnctl  Pergeb* 
lichen  ©ang  thun  ; f,  auch  venue. 

Vent,  s.  m.  ber  2Binb;  it.  ber  28inb,  b.  t. 
bie  Blähung  (tn  ben  ©ebirmen);  U. 
bie  £uft , fo  ntûn  j.  £3.  einem  Jafj  te, 
macbt  Ober  lêfiti  it.  pop.  b.  t.  respira- 
tion, haleine , ber  Sltbemi  bte  £uft;  it- 
(3rtill.)  ber  ©pielraum;  Çuftraum; 
ba*  SÔinbfptcl  (jwifcheit  ber  iîugel  unb 
ber  3Kûnbung  eine*  ©tûtf*);  it.  QÄ* 
ger)  bte  SSittcrung;  ber  ©erud)j  it  Jig- 
ber  Sffîinb , b.  t.  bie  geheime  Oïadmcht 
pon  etroad  ; it.  SODinb,  b.  t,  bie  €itcl* 
feit;  il  fe't  grand  vent,  e*  gebt  ein  ßar* 
fer  SSBinb  ; coup  de  vent,  ber  îôinbM  î 
vent  coulis,  bet  gugrotnb  ; le  vent  du 
sud,  d’ouest  etc-,  bet  ©ÛbWÛtb  ; 9Ï0rb* 
winb  :c.  ; ber  ©ùb , Oîorb  te.  ; instru- 
mensàvent,  Söinbinßrumente  ; uberb. 
33lü*inßrumente;  lâcher  un  vent,  einen 
SBittb  i affen;  il  est  travaillé  des  vents, 
er  iß  mit  (ober  oon)  ben  ^Binbeç  ober 
$l&bungtn  geplögt;  reprendre  songent . 
pop.  wieber  juin  9ttbem  fommett;  T. 
( ©Cbifff.  ) vents  cardinaux  ; vents  alizés 
Ober  alisés  ; vent  d’amont,  d’aval,  dt 
bouline;  vent  fait;  vent  forcé;  vent  frais; 
vent  largue,  vent  routier;  f.  btcfe  Pet* 
fdiiebencii  SB&rter;  prendre  le  v<  nt,  ben 
SDinb  faßen;  bie  ©egel  nach  bcmSÔinb 
richten;  tenir  le  vent,  bep  bem  5Binb 
fegeln;  tomber  sous  le  vent,  unter  ben 
SQinb  aerathen;  ben  3}ortheil  be*  5ßin* 
be*  verlieren  ; chasserau  vent,  aller  dans 
le  vent,  gegen  bett  SBinb  fegeln;  aller 
selon  le  vent,  ftd)  nach  bem  SEOinb  ridv 
ten  J aller  tout  d'un  vent  ober  d’un  même 
vem,  mit  einerlei)  Söinb  fegeln;  mon- 
ter ober  passer  au  vent,  ben  SD3inb,  bte 
Jpôhe  beS  ffîinbeô  gewinnen;  présenter 
au  vent,  mit  bem  ©d)i ff  gegen  ben 
Sffiinb  fegeln  ober  ßechen;  avoir  le  des- 
sus du  vent,  avoir  le  vent  sur  un  vais- 
seau, einem  ©chiff  ben  îôinb  abgcwon* 
ntn  höben  ; être  Ober  passer  au  vent  d’un 

vaisseau,  unter  bem  äöinb  eine*  ©chif- 


fe* fepn,  b.  f.  jwifehen  ftd>  nnb  bem 
Söinb  ein  anbere*  ©chiff  haben;  le  vent 
se  fait  sud,  ber  SBinb  tô  ©üb  geroor- 
ben;  faire  vent  arriére,  f.  arriére,  s.  m.; 
avoir  vent  debout  ; aller  ober  être  debout 
au  vent,  f.  debout;  pincer  le  vent,  f. 
pincer  ; avoir  le  vent  en  poupe , f,  poupe  ; 
donner  vent  devant , f.  devant , t.  m.  ; 
gagner  le  ober  au  vent , f.  gagner  ; porter 
le  nez  au  vent,  porterai!  vent,  (SKeitfd)*) 
f,  porter;  arbre  de  plein  vent,  de  haut 
vent,  (©ûttn.)  f.  aibrey  avoir  le  vent  de 

qch. , (p,  getpitîen  £hieren)  etwa*  mit* 
tern;  bie  Witterung  pon  etwa*  haben; 
prendre  vent  de  qch.,  etwa*  Wittern. 
Fig.  et  Prov.  avoir  vent  de  qch. , $Dinb 

ober  Nachricht  pou  etwa*  haben;  etwa* 

Wittern  > prendre  le  vent  ( pl.ut . l’air) 
du  bureau,  f,  air^  quel  bon  vent  vous 
amène  ? wo*  fur  etn  guter  Söinb  fuhrt 
©ie  (fo  unpcrbofft)  hoher?  U a bien  du 
vent  (Ober  il  y a bien  du  vent)  dans  sa 
tête,  er  bilbet  fîd)  Ptfl  ein;  aller  selon 
le  vent,  fîdj  in  bie  ;$cit  unb  UmßAnöe 
fehiefen;  (fo  auch  scion  le  vent  U voile;) 
tourner  à tout  vent,  f.  tourner;  petite 
pluie  abat  grand  vent,  f. abattre;  mettre 
Hamberge  au  vent,  f.  flamberge-,  il  est  logé 
aux  quatre  vents;  f.  loger;  avoir  le  vent 
en  poupe,  f,  poupe;  autant  en  emporte 
le  vent , f,  emporter  ; avoir  vent  et  marée  ; 
aller  contre  vent  et  marée,  f.  marée;  il  a 
fendu  le  vent,  f.  fendre  ; à brebis  tondues 
Dieu  (ober  le  ciel)  mesure  le  vent,  f. 
brebis;  repaître  qn.  de  vent,  f.  repaître; 
jeter  la  plume  au  vent,  f.  plume;  ii  ne 
fait  pas  une  haleine  de  vent,  f,  haleine; 
les  vents  retiennent  leur  haleine , (poct.) 
f,  haleine. 

Ventail,  s.  m.  ( plf  ventaux,)  bet  untere 
£heil  ber  Ûejfnung  eine*  Jÿclm*,  »0* 
burch  man  £uft  fdbôpfct;  it.  f.  éventai». 

Vente,  s.  f.  ber  ©erlauf;  it.  bet  offent* 
liehe  Ort,  wo  man  oerfauft;  it.  b.  i. 
coupe,  ba*  ©ehau;  ber©d)lag;  £ol$« 
fchlag  ; être  en  vente,  §U  perfûUfcn  fCBlN 
feil  ftpn;  mettre  ober  exposeren  vente, 
jum  Söerfauf  au*ßellen , ausfeçen , au** 
bietben  ; feil  biethen  î être  de  bonne  vente, 
de  vente,  Pfrf5ußid)  fepn  ; être  dure  à U 
vente,  feilten  Abgang  ßnben;  Cette  mar- 
chandise est  hors  de  vente,  btefe  $&aare 

tß  nicht  an jubringen , iß  nicht  oerfâuf» 

lieh;  vente  à l’amiable,  f,  amiable;  lods 
et  ventes,  f.  lods.  • 

Venteau,  s.  m.  (2©ûfferbûUf,)  bfl*  ©ftuße 
pon  ^tmmcrbauhplj,  ba«ium©chltcéen 
ber  ibiere  eine*  ©chleußen*  bient;  it. 
ber  SBinbfchôpfer  in  einem  ©lafebafg. 

Venter,  v.  n.  (ntfiß  impers,  pom  28iltb) 
wehen  ; it.  cor.  ßatt  éventer. 

Vcntcrolles , s.fpi.  (im  £ehenrcd)t)  eine 
3lrt  ^auffehitting. 


Vent 


Venteux,  euse,  adj . winbtg  ; ßurmifdj;j 
ben  Söinben  au$gefe$t;  it.  SBinbe , b.  i. 
©Übungen  oerurfachenb  ; btôbrnb;  les 
pois  sont  venteux,  bie  ©rbfen  machen 
©Übungen  ; plage  venteuse,  bic  winbige 
©egenb;  colique  venteuse,  bte  Sôitlb- 
ïolîfi  hernie  venteuse,  bft  SBinbbniCf). 

Vernier,  s.m.  ein  Jpolgbinbler / ber  einen 
gangen  SQalb  fauft. 

Ventilateur,  s.m.  ber  Euftfang;  Euftgieber. 

Ventilation,  s.f  (iur.)  Die  ©rbfchichtung , 
ober  »telmehr  bic  @chft$ung  ber  ©«ter , 
bie  man  tbeilen  will;  f.  ventiler. 

Ventilé,  ée,  part,  et  adj.  f.  ventiler. 

Ventiler,  v.  a.  (jur.)  ©üter,  bte  man  tbei* 
len  roitl , fch&çen  ; ober  ûberb.  einen  ober 
mehrere  Abêtie  eine*  ©an gen , nad)  «Kaß* 
gäbe  beö  fur  baö  ©ange  beßimmten  2Ber* 
tbeô/  fd)âçen;  it.  jig.  p.us.  »orliußg 
unterfuchen. 

Ventilier,  v.  a.  (©chifff.)  flatfe  ©reter  in 
ein  fta&rgeug  legen,  um  baö  ©inbringen 
be$  Sßöaßerögu  »erböten. 

Ventoiier,  adj.  m.  T.  wirb  oon  einem  Çal* 
fen  gefagt,  meiner  bein  2öinb  gut  toi* 
berßebt. 

Ventôse , s.  m.  nouv . ber  Söinbmonatb  ; Der 
fechöte  «Konatb  im  neuen  frang&ßfdjen 
Äalenberj  oom  i%  Jebruar  bi«  gum  20. 
SKcrg. 

Ventosité , s.f.  (meiß  impiur.)  ©Übungen 
im  2etb;  Sötnbe. 

Ventouse,  *./.  ber  ©djröoffopf;  £aßfo»f; 
it  ba$  Sugloch  ober  Luftloch  an  «Soffer- 
robten , ÄanAlen , ©chmelgifen  :c. 

Ventouser,  v.  a.  fchrbpfcttj  ©chrôpfîppfe 
fefcen» 

Ventre,  s.m.  ber  ©auch  j wofür  man  an* 
ßüibiger  : ber  2eib  fagt;  it.  ber  Butter* 
leib;  it.fig.  bie  «Kutter;  it.  ber  ©auch/ 
b.  i.  ber  autfwörto  gebogene  $beil , t.  ©. 
an  ©efößen  te.;  it.  T.  batf  ©rußbret; 
©rußbolg;  le  bas- ventre,  ber  Unterleib; 
avoir  le  ventre  libre,  offenen  2eib  haben; 
avoir  un  cours,  un  flux  de  ventre,  b<n 

£)urdjlauf , einen  ©«uchßuß  baben;  bé- 
néfice de  ventre,  ein  geltnber  ©imhlauf; 
avoir  mal  au  ventre,  ©aUChweb/  ba$ 
05aud)grimmen  baben;  petit  ventre,  b.  i. 
l’estotnac;  T.  la  muraille  fait  ventre,  bte 

SKauer  bat  eine  ärurnme , einen  ©auch  ; 
ventre  de  cheval,  (<£b»nu)  frifcher<pferbe* 
miß;  ce  canon  est  sur  le  ventre,  btefeO 
©tuef  liegt  auf  ber  bloßen  ©rbe;  ventre 
i terre,  im  ßÄrfßen  ©alopp.  Fig.  et  prov. 
demander  pardon  ventre  à terre,  bemûtbîg 
tint  «Uergeibung  bitten;  passer  à qn.  sur 
le  ventre,  finen  gu  ©oben  werfen;  über* 
waltigen;  SKeißer  über  einen  werben; 

être  sujet  à son  ventre,  (à  sa  bouche); 
n’ètre  pas  traître  à son  ventre , f,  sujet  uub 
traître  ; ventre  affamé  n’a  point  d’oreilles, 
f,  affamé;  bouder,  se  dépiter  contre  son 
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» 

ventre,  f,  bouder  u.  se  dépiter;  tout  fait 
ventre,  (pourvu  qu’il  entre,)  gemeint 
©peifen  fitttgen  eben  fo  gut/  altf  bie 
allernieblichßen;  (f.auchson.r.m.)  man- 
ger à ventre  déboutonné,  f,  déboutonné; 
remettre  le  coeur  au  ventre  à qn. , einem 
wieber  £erg  ober  «Kuth  machen;  cest la 

ventre  de  ma  mère , je  n’y  retournerai  plus, 
f.  mère;  faire  rentrer  les  paroles  dans  le 
ventre , (dans  la  gorge  etc.)  à qn. , f*  pa- 
role ; battre  qn.  dos  et  ventre , f,  do«. 
Ventre-bleu,  ventre  saint-Gris,  (pbbelbaftt 
©chwure)  poft  Rimmel;  bepm  ©liç  ic* 
ben  le&tern  gebrauchte  Heinrich  ber  ivte. 
Ventrée,  s.f.  ber  SSurf;  bie  £radjt,  b.  U 

fo  »iel  3ungc/  alö  ein  £bier  auf  einmabl 
wirft  ober  trigt;  f.  auch  poitée. 
Ventricule,  s.  m.  (2lnat.)  ber  «Kagcn  g u 
wiffer  (inf.  ber  wicberfauenben)£biere; 

les  ventricules  du  cerveau,  bif  ©ebtm* 
b ô bien  ; 1rs  ventricules  du  coeur , bie  Jÿçrj* 

fammern. 

Ventrière,  s.f.  ber  ©auchaurt,©auchrtemm 
am  <JJferbegeug;  '//.  oer  ©urt,  womit 
fPferbe  in  bie  ©chiffe  eingeboben  werben; 
it.  (©auf.)  ber  J&auptquerbalfen  an  ei» 
nem  tyfablwerf. 

Ventriloque,  ac(j.  et  s.  ber  ©audjrebnet ; 
(auch  gastriloque,  engastrimandre). 

Ventru,  ue,  ar(j.  et  s.f  am.  bicfbÄUChig;  bec 

5)icf  bauch  ; Jöitfwanfr* 

Venu,  ue ,part.  gefommetti  angefommen; 
angelangt  ÎC.  ( f.  venir  ) ; soyez  le  bien 
venu,  la  bien  venue,  feçen  ©ie  Wtttfom* 
men;  le  premier  venu,  ber  etfte  ber  beffe; 
le  dernier  venu,  ber  juleçt  Slnfommenbc 
ober  Slngefommene;  un  nouveau  venu, 
ein  neuer  Stnfommling. 

Venue,  s.f.  ol.  b.  j.  arrivée,. bte  3(nfunft; 
nur  in  folg.:  la  venue  du  Messie,  b je 
Stnfunft  beO  CKeiTtaé»  it.  venue,  bet 
Sffiuchtf;  it.  (Äegelfpiel)  ber  ^>tnwurf; 
(im  ©egenfah  ».  rabat-.)  ta  venue,  (auch 
la  pousse)  des  dents,  batf  ^erootbrechen  ber 
3 Ähne  »/»««/.  baö  Sahnen;  ce  jeune  arbre, 
ce  jeune  homme  est  d’une  belle  venue, 

biefer  junge  ©aum , biefer  junge  «Kenfch 
hat  einen  fchônen  SSuchtf , iß  fcfjôn  (ober 
wobl)  gewachfen.  Prov.  tout  d’une  venue, 

fKfr.burcbauS  gleich  ; überall  gleich  bief  ; 

jambe  tout  d’une  venue,  ein  ©etU/  bâi 

gleich  bief  iß  ; ©eine  wie  ©teefen  ; man 
fagt  auch  : escalier  tout  d’une  venue,  fine 
gerabc  fortgebenbe  (nicht  gebrochene) 

kreppe  ; il  a eu  l’allée  pour  la  venue, 
f.  venir,  s.  m . nadj  bem  Verbe. 

Vénuie,  s.f.  T.  bie  flcine  ©lutaber. 

Vénus , s.f.  (îKothot.)  bie  ©ittiim  ©enutf; 
bie  ©bttinn  ber  £iebe  ; bie  £iebc*gottinn; 
it.  T.  ber  Slbenb*  ober  SKorgen»©tcrn; 

(auch  étoile  du  matin , du  soir , du  berger  ;) 

aV.(©b9m0bAô  Äupfer. 
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liüd  Vepr  Verd 

Vcpre,  s.m.ol.  b.  i.  le  soir,  ber  SCbCItb ; 
it.  s.fpiur.  bie  $>cfper;  ber  nachmitti* 
gigc  ©OttcSbicnflj  sonner  les  vêpres,  $ur 
Sgcfper  liuteit  J il  ne  va  ni  à Messe  ni  à 
Vêpres,  (ober  ni  à Prêche  ni  à Messe,) 
prov.  f.  messe. 

Ver,  s*  rn.  ber  Sfôurnt;  ver  de  terre,  ber 
©rbnmrm , Regenwurm  ; ver  à soie , ber 
©eibcnwurm  ; ver  luisant,  bas  Johannis- 
würmchen; ber  JohanniSfifer;  ver  co- 
quin, ber  Rebjltchcr/  (ein  ben  Sieben 
fchiblichcr  Kifer);  it»  ein  fiel)  im  Ko»f 
ber  ©chafe  unb  anberer  £htere , auch  ber 
SÄcnfdjcn  erjeugenber  SBurm;  ver  soli- 
taire, ber  $anbn>urnt.  Fig.  et  Prov.  il  a 
un  ver  qui  lui  ronge  le  coeur,  cr  bût  fill 
bÔfeS,  Ctît  îlûgcnbcS  ©CWilîcn;  ver  ron- 
geur , f,  rongeur  ; un  ver  se  recoquille  bien , 
quand  on  marche  dessus,  f.  recoquillcr; 
tirer  les  vers  du  nez  à qn. , f.  nez. 

Véracité,  s.f.  bic  SEBûhrhaftigfcit  (®ottc$); 
it.  bie  ©laubwùrbigfeit,  j.  $>♦  eines 
©efchichtfchrciberS. 

Verbal,  ale,  adj.  mtmbUdj;  A» (©WllUtl*) 
»Dit  einem  verbe  (Zeitwort)  herfommenb 
ober  abgeleitet;  verbal  ; procès  verbal, 
ber  SGcrbalprojcß,  (ein  fchriftlicf)  abgc* 
farter  fuinmarifcher  5luffûi{  beS  ganjeu 
Vorganges  einer  ©ache). 

Verbalement,  adv.  niünblich  ; mit  SPBortcn. 

Verbaliser,  v.  n.  bic  Umflinbe  ;u  einem 
fchriftlidjen  Siiiffnç  angeben  ober  crjih* 
len  ; it.  einen  &erba!proje(i  guffeßen; 
it.  f am*  unnitbige,  überfh'ifftöc  $ßorte 
machen;  pfoubern;  fdjmntjen. 

Verbe, s.m.  (©ramm.)  büS^CitWOtt;  Ver- 
bum; it.  (£heol.)  bas  5öort,  b.  i.  bic 
jwepte  ^Jerfon  in  ber  ©ottheit;  (f.  incar- 
né ;)  il  a le  verbe  haut , f 'am.  cS  fpnd)t  ûllë 

einem  hoben , gcbietbcrifdjen  $oh. 

Verbération,  s.f.  (9?ûtUrlef)te)  — de  l’air, 
bic,  ben ©chall  herporbringenbe,  Jittern* 
be  Bewegung  ber  £uft» 

Verbeux,  euse,  adj.  gctChwifjig;  reich  AU 

unnithigen,  überflüfftgen  Sorten. 

Verbiage,  ç.  m.  bas  ©efchwiç;  eine  »Oîenge 
leerer  SBortc  ; ber  SOortfram. 

Verbiager,  v.n.jant.  viele  llimflßC  SÖOrtC 

machen;  fchwatjeu;  planberit.  ' 

Verbiagcur,  cuse,  s.  fam.  ber  ©CbwiÇer; 

^lanbcrer;  bie  ©chroiçcrinn  ic. 

Verbcquet,  s.m.  T.  eine  2£rt  £cnffcil  an 
einem  £>cbe;cug  ; f.  auch  écharpe. 

Verbe ?i té,  s.f  btc  ©cfchwißtglcit,  unb  bie 
Daraus  entftehenbe  ÎQeitfchwciftgfeit. 

Ver-coquin.  s.  m.  f,  unter  ver.  * 

Verd.  (aiKh  vert,)  verte,  adj.  grün;  »V. 
»oller  ©oft;  (im  ©egenfaß  bel  ©etrocF» 
neten  ober  *8erborrten,  oud)  Des  Uuju* 
bereiteten,  Unbearbeiteten  :c.)  it.  unreif; 
it.  ßg-  frifd)  ; munter;  lebhaft;  bois 
verd,  grÜUCS  Jjpolj  ; pois  verts,  grime 
(Stbfcii;  morue  Y«uc#  grüner  < frifefcer 


Kabeljau  î Vin  verd,  f,  verd,  s.;  pierres 
vertes,  frifd)  gebrochene  ©teine.  Fig.  et 
Prov.  homme  verd,  ein  lebhafter,  mun* 
terer0)lenfch;r>*eincutfd»loi[enfr?!Oiünn; 
réponse  verte , eine  cntfdiloffene,  troef  cne, 
bcvbc  2lntn)0rt  ; tête  verte,  Ö.  t.  étourdie , 
évaporée,  ein  unbefonncncr  SDlcnfch  îc.; 
verd  galant,  f,  galant;  ladre  verd,  Ctn 
rechter  5*1$»  d en  donne  des  bien  veites, 

er  ïann  recht  mit  £ugcit  umgehen;  entre 
deux  vertes  une  mûre,  unter  mehreren 
fchlccbten  ifi  bicfcS  noch 'bas  befte,  bas 
erträglich  (le. 

Verd,  (ober  veit,)  s.  m.  bas  ©rûn  ; bic 
grime  ftarbe  ; it.  bas  ©rütt , b.  t.  bas 
frifdje  grüne  ©tag;  audi  bas  grüne  £aub; 
it.  bie  £etbe  ober  ©iure  bei  jungen 
(grünen)  Söeittctf;  verd  d’herbe,  ©nrô* 
grün  ; verd  de  porreau,  £<Uld)grÛn;  wd 
d’iiis  ober  de  glaïeul , ©ûftgrün  ; ©rùn 
»on  blauen  ©chwcrtlilicn;  vcid  d’azur, 
^etgblau ; verd  de  vessie,  ^lûfengrun 
(aus  ben  feeren  beS  ÄrcujborneS);  verd 
céladon  ober  verddemer,  ©ecgrün;  verd 
brun,  bunfelgrùn;  verd  gai,  heügrun; 
verd  de  montagne  ober  de  Hongrie,  ^Serg* 
grün;  verd  naissant,  baS  junge  ©tun; 
verd  de  gris,  ber  ©VÛnfpûn;  mettre  les 
chevaux  au  verd,  bic  93ferbc  auf  bte  Sßfibe 
thlin;  (aire  manger  le  verd  aux  chevaux, 

beu  Ererben  ©rûneS  ju  frcffcit  geben. 

Fig.  et  Prov.  employer  le  verd  et  le  sec , 
fetn  9)lôglich(ic$  anmenben;  manger  «on 
blé  en  verd  ober  en  herbe , f.  blé;  prendre 
qn.  sans  verd  , b.  i.  au  dépourvu , einen 
unoerfeheni  überfallen;  (f.  dépourvu:) 
(biefcS  leçtc  ©»richirort  rührt  »on  einem 
gemiiTen  ©piel  hcr , welches  man  jouer  au 
verd  nennt). 

Verdâtre,  adj.  c.  grünlidjî  in  ÖAÖ  ©tülie 
fûUenb. 

Verdéc,  s.f.  ein  gewifTer  rociflgrunlicbcr 
lcicl)tcr  S5ßctn  im  3:oSfûnifchcn. 

Verdelet,  ette,  adj.  ce  vin  est  encore  ver- 
delet , hiefer  5Beiit  i(t  noch  grün , ifl  noch 
jung  unb  herb  ; ce  vieillard  estemore  ver- 
delet . Jig . fam.  biefer  ©reis  i(l  noch  jicm* 
licl)  munter. 

Verderic,  s.f.  ber  ^orflbejirfî  bûS 
reoicr;  it.  bie  gorfigcrichtSbarfctt;  f. 

verdicr. 

Verdet,  s.  m.  ber  ©rünfpûttï  bas  Kupfer- 
grün; ©pangrÜH  ; (auch  v«d  g^is). 

Verdeur,  s.f.  ber  ©aft  (tm  /polj)  ber  Zin- 
nie; it.  brtS  ©iuerliche  (auch  bic  ange- 
nehme ©aure)  beö  SßeineS  ; it.ßg.  bte 
jugenbliche  Kraft  unb  ÇOlimterfeit  ; bie 
5>lüthe  ber  3nbenb. 

Verdict,  s.m.  T.  ber  SluSfpruch  ber  @c- 
fehwornen  über  einen  Slngcflaaten. 

Verdier , s.  m.  ber  iDberfèrficr;  Sôrftcr  ; it. 
ber  ©rûnling;  ©rünfïnf. 

VcitUlloo,  s.m.  T.  ber  ©chnürfipcf  ; (eine 
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»on  ben  ©tangen  am  ©tubî  b«  bod)* 
fcbiftigen  SBcber,  woran  bie  fîabcn  ber 
£ctte  befrfti^t  fïnî)  ; it.plur . ©taugen, 
bie  ©cbiefcrflôhe  bamit  loô  §n  mad)cn» 

Verdir,  v.  a.  grun  anftreicbett  ; it.  v.  n. 
grünen;  grûit  werben;  auofcblagen;  it . 
©runfpan  anfeJjen. 

Verdoyant,  ante, adj. (meiff  POft.)  gtunettb. 

Verdoyer , ol.  b,  I*  verdir , v.  n. 

Verdure,  s.f.  bûO  ©HW/  b.  t*  bûO  gtune 
£aub , baô  ©raS  ; it.  ober  tapisserie  de 
verdure,  eine  &apcte,  WfldW  baupt* 
f&cblicb  mit  «Aumen  bcmablt  ifl  ; se  pro* 

mener  sur  la  verdure,  im  ©tUUCU  fpâBtC* 
ten  geben;  cabinet  de  verdure,  bie  gruUC 
©ommerlaube;  ut  de  verdure,  baé  îHafcn* 
bett;  verdure  d'hiver,  baO  Sôintergrtin  ; 
ber  Sabine  perfebiebener  ^flanjcu;  f. 

OUd)  pirolle. 

Verdurier,  s.  m.  chenu  in  Sranfr.)  ein  f on  i$< 
Ikber  £ofbebientcr , welcher  bie  Âudjen 
ïrAuter  berbepfebaffen  mußte. 

Véreux,  euse,  adj . (pont  £)b(l)  WUrmig  5 
wurmllicbig  ; it.fig.fam.  wa$  nicht  fo 
gut  befebaffen  ifl , wie  eö  baô  Bnfeben  bat  ; 
d'îtte,  caution  véreuse,  eilte  UUftd)ere 
©Chulb,  ^BÛrgfcbûftj  son  cas  est  véreux 
ci  ftebt  fcblecbt  um  feine  ©acbe. 

Verge,  s f»  bie  ©erte;  SXntbc;  ©piefjgcrte; 
ber  ©teefen;  it.  p.us.  liait  le  fléau,  ber 
SÔagcbalïeit;  ïubicSiutbe,  (ein  gcwiffeâ 
• fiAngenmaß,  inf.  nur  «uômeffung  bev 
(?rbe,  a ucb  bet  3eugc);  ïubic  îXutbe, 
<bie  männliche  SKuthe ,)  b.  i.  baë  mann» 
Ud)c  ©lieb;  U.  ein  einfacher  §ingcrrinq 

(sans  chaton)-,  ber  «ßorflecFcina  ; it.  T. 
ber  fötfier ffab  ; CDredrôler)  bieîôippe, 
(bie  lange  ©tauge,  woran  bie  $armfaitc 
beteiligt  i(ï)  ; it.  verges,  bie  ftutbe  (jur 
Shcbtigung);  (bcp  ben  ©olbaten)  bie 
©piegrutben;  it.fg.  bie  SKutbe,  3ud)t* 
tntbe , ba$  (Strafgericht  ©otteo  ; battre 

un  enfant  à coups  de  verges,  einem  Âillî) 
bie  SKntbe  geben;  passer  par  les  verges 
©picfjrntben  laufen  (affen  (ober  jagen) 
verge  de  fer,  bie  ©arbiuffange ; it.  bas 
SBinbcifcn  an  Senilem;  baä  Scnjlcreifen 

( ûUd)  tringle);  verge  de  girouette,  bie 
ßlagaenffattgc  ; verge  de  pompe,  bie  $um 
peuffangen;  verge  d’ancre, bie  Slnferrntbe 
verge  de  pendule , bit  ^cnbcWûUge } $cr 

penbif  elflange  ; verge  de  bédeau , ber  iJJe 
beUenflab;  (auch  de  sergent  etc.,  # ber 
©eriebtöbiener  ; habet  huissiers  à verge 
linb  sergens  à verge);  verge  de  Moïse , bet 
©tab  >0tofî$  ; verge  de  calibre,  ber  Âaliber 
Soc!  î verge  d’or  ObCt  dorée , (ba$)  gülbc 
fffiuttbfraut,  Fig'  et  Prov.  faire  .baiser  les 
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fîcb  felbfl  eine  3tutbc  btnbcn  ; Waffen 
wiber  fîcb  fcïbfl  fdjmiebcn. 

Vergé,  éc , part,  et  adj . f.  verger;  it.  une 
étoffe  vergée . ein  jlreiftger  / b.  t.  ein  un« 
gleid)  gewebter  ober  gefArbter  einfacher 
3cug. 

Vergcage , s.  m.  ba$  ?0le ffetl-ber 
ber  jc.  mit  bet  Verge,  (wcldjeö  febe);  it. 
b.  i.  jaugeage,  bas  «Oififrcit  ber  gaffer 
mitbent  föifierflab. 

Vergée,  s.f.  eine  SXutbc  2lcfcr,  b,  t.  240 
franiöftfdje  ©ebuh. 

Verger,  s.  m.  ber  îôaumgartcn  ; Obffgarteiu 
Verger,  v.  a . mit  bet  Verge  nicffen  ; it. 

pifieren;  it.  nach  Stutben  auömeffen  ; 

f.  verge.. 

Vergeté,  ée,  part,  et  adj.  ûbgebutflct  1C.  J 

it.  ($©ap.)  mit  jebn  ober  mehr  alO  |ebu 

IJJf&bUn  befeht;  elle  a le  teint  vergeté, 
la  peau  vergetée , ftc  bat  rotbe  ©triemett 
im  ©c fid)t / eine  (Iricmigc  ©ejîdttéfarbe, 
bm.  . _ 

Vergeter , v. a.  aiiöbutflfn  ; abburffcn;  ab« 
febren;  ausfebven;  f.  verge ttes. 

Vergetier,  s.  tn.  ber  SSùrflenbinber» 

Vergelte , s.f.  (îQap.)  ber  ^fablftretf. 
Vergcttes,  s.f.  pi.  bie  tfcbtbnr{lc;  ©tanb* 
bûrffc , befenfôrmigc  dürfte  auö  ^)etbe* 
fvaut  ic.î  if • T.  bie  SHcifc,  welche  ba5 
Trommelfell  fpanncit;  donner  quelques 
coups  de  verpettes  à un  chapeau,  cincit 
Jput  ein  wenig  anéburflen. 

Vergeure,  s.f.  T.  ber  nadt  ber  £attgc  (au* 
fènbeSvabt  in  ber  IDapierforin;  it.  bic 
weißen  ©treifen  oon  ber  $ovm  imipapier. 

Verglas,'!,  m.  baÔ  ©lattciOî  ’U  tombe  du 
verglas,  d glatteifet  ; cé  entlieht  ©lattei$* 
Vergogne , s. f.  ol.  b.  i.  la  hontes 
Vergue,  s.f.  T.  bie  ©egelffcmge  ; Slab  ; 
— de  hune,  bit  $lar$rabï  de  perro. 
quet,  bie  «öramrab;  — de  misaine,  bie 
joefrab  ; — d’aTtimon , bic  fSefantah  ; 
vaisseaux  qui  sont  vergue  à vergue,  ©d)tffe/ 

bie  hart  an  einanber  liegen , ober  vorbei) 
flteidjen.  « 

Verjag« , 5.  m.  T.  bie  Ungleichheit  ber  Jabeit 
ober  gtoben  in  3engen  ; f.  vergé. 

Véricle,  s.f.  (3uw.)  ein  falfchet  ©bclffeiiu  r 
Véridicité,  s.f.  OÙ  SBfthïbaftigteit  » f.  vé- 
racité. r 

Véridique , adj.  c.  wahrhaftig  i wahrhaft  t 
bie  îôabrbcit  rebenb , licbenb  ic,  ; wahr« 
rebenb. 

Vérificateur  ,!,  m.  citUîuterfucber  ber  Seht* 
beit  einer  ttrfunbe,  30 îùiuc  ;c. 
Vérification,  s.  f.  bie  Unterfucbttug  unb 
«SewAbrung  ber  ©ebtheit  einer  Urfunbe  / 
einer  ©dbrift  te»;  d’un  édit,  b.  i» 

Fenrégistrement , WfldjCÔ  f?be* 


verges  i qn.,  einen  nôtbigen , bie  9tutbe  Vérifié,  ée,  part,  et  aetj. ^crificirt  IC» 


gu  fûfîcn , b.  i.  fein  Unrecht  ju  befennen 
unb  fur  bie  3ud)tigung  ober  ©träfe  ;u 
banîcn  ; donner  des  verges  pour  sc  fouetter. 


Vérifier,  v.  a.  bie  ©cbtbeit  einer  Urfunbe, 
©chtift,  Utttcrfcbûft  îc.  nach  angeflell* 
ter  Unterfucbwng  bewAhtw  / WAtiwn  / 


/ 
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Verm  Verr 


»eriflctretti  **.  T,  b.  u enregistrer,  »et- ! Vermine,  s.  / bû*  Unge  jtefer  i ©efebmdf; 
dje*  fehf.  aUerlepf(hÄblt£be*©etpurmi  it.fig.®t> 

Verm,  *.  m.  T.  Me  3immermann*fdjrau*  fchmeiß,b.i,  liebcritfbe£eute;bû*£um« 
be , etne  2(rt  großer  Wtnben.  pengefînbe ; Eumpengefchmeiß » Eumpen* 

Venne , s.  f.  ber  iöartna* , ber  belle  ame*  polf;  Euntpenpacf. 

rifûiiffcbc  Änafter*  ober  Stauch*  £obûf.  1 Vermisseau , s.  m.  ba*  Würmchen* 
Véritable , adj . c.  ftjabr;  ed)t  J (àd)t)J  U11*  heVermouler,  v.  ré/l.  tpurmflichtg  tPfrbetf. 
perfalfcht  ; ( im  ©egenfarç  oott  falsifié  J Vermoulu,  ue,  adj.  tpitrmfitcbig. 
contrefait);  ît.  luabcî  ungeheuchelt » il.  Vermoulure,  s.  f.  ber  Wurmfraß  ; *7.  bft* 
b.  f,  véridique,  wahrhaft;  wahrhaftig*  Wurmmehl. 

Véritablement,  adv.  Wfl&r  K.  J it.  b,  U à la  Vernal , ale , adj.  T . JUltt  ^rûhling  gefco* 
vérité,  e*  tft  wahr;  tdj  geftehe  t*»  I tig  ; réquinoxe  vemaie,  bit  Srubltng$* 
Vérité,  S./  ôte  Wahrheit;  it.  ôte  Slufrich*  nachtgleiche, 
tigteit;  Wahrhaftigfett  » it.  (in  Äunft*  Vernambok , s.  m.  ba*$entambucfhol$,  ein 
facbf  n)  bic  Wahrbett  / b.  u bit  Ue  herein»  rothe*  ober  gelbrothc*  au*lànbif<he*Jpoi| 

ftimmung  mit  ber  sftatur,  mit  bent  Ori*  $um  jàrben. 

ginal  ; bteOtatur;  ba*  Natürliche;  dire  Verne,  $.f.  bie€rle?  (pl.us.  aune);  it.  T. 
i qn.  ses  vérités . fam.  einem  bie  Wahr«  berjentge  £heil  be*  ©djwengel*,  an  wcl* 
nett/  b.  t.  feine  Je  filer  fagen  ï toutes  vé  chent  ber  ©tnter  ber  ba*  Waffcr  au*  bat 
rités  ne  sont  pas  bonnes  à dire,  prov-  e*  <5ergwerfcit  in  bit  @<f)ûd)t  fchopft/  be* 
ift  nicht  immer  gut  bie  Wahrheit  $u  feftigt  ift. 

fügen  ; à la  vérité  . . . mais,  adv.  f*  tft  Verni,  it,  part.  et  adj.  gefirnißt;  lûcfirt. 
»ûbr  * . ♦ «ber  ; en  vérité,  adv.  in  ber  Venir,  v.a . ftrntffcn;  mitffirniß  ober  £ûd 
2:bat  ; tn  Wahrheit  ; wirflich.  überliehen  ; latftren. 

Verjure,  s.f.  (tyapietm.)  ba*  iOrabtgitter  Vernis,  s.  m.  ber  firniß;  it.  bet  cfitneftfée 
$u  ben  tyapterfornien.  ftirnißbaum  ; (bep  bem  $ôpfer  k.)  bte 

Verjus,  s.  m.  ber  ©aft  non  unreifen  ober  ©lafur;  it-fig-  ber  Äußerliche  (Éditât; 

halbreifen  Trauben,  T.  Bgrcft;  it.  un*  ber©lanj;  it  absoi.  m.P.  bie@chimntt; 

reife,  halbreife  ^rauben  ; it.  einege*  #arbe;  ber  Bnftrich. 

tntffe  içraubenforte  bte  man  nur  einge»  Vernisser,  v.a.  T.  glafuren  ; mit  einer 
macht  ißt*  Prov.  c'est  jus  vert  ou  verjus,  ©lâfur  (vernis)  ûbèrjiehen  ; vuig.  giaft* 

f,  jus  ; cela  n’a  ni  sauce  ni  vetjus,  ba*  ren;  (ni'd)t  mit  vernir  $u  perwechfeln)* 

hat  tPCber  ©ûft  noch  $raft;  mettre  qn.  Vernisseur,  s.  m.  ber  £arfirer. 
i la  pile  au  v«jus,  jemanben  aDe^chan*  Vemissurc,  s.  f.  baô  SimifTcn  ; it.  ba$ 
be  unb  £afler  nadifagcn  ; einen  oerlium*  £arf iren» 

heit ; (7.  einem  alleö  ^erjeleib  anthun  ; Vérole  ober  grosse  vérole,  t.  f.  bie  ©e* 
tmt  gualem  nuéfeuche;£uflfetiche;penertfcheÂrünf. 

Verjuté,  ée,  adj.  herb,fauer,  nue  unreife  heit;  it.  petite  vérole,  bie  Âinberblat* 
Trauben. 


tern;  95lattern;  <)3ocFen;  petite  vérole 
volante , b«  SKflfferblattern  ; il  est  mar- 
qué de  la  petite  vérole,  et  ift  Mütter« 
grübig  ; pocPennarbtg  ; er  hat  «ölat* 
tergruben  ober  auch  Blatternarben  im 
©ejlcht. 


Vermeil,  eille,  adj.  (p.  <5(umen  Uttb  POn 

ber  ©cfîchwfarbe)  roth;  (ein  roentg  bunf 
ter  al*  bie  3nfarnatfarbe). 

Vermeil,  s.  m.  im  5^uer  pergolbete*  ©Über. 

Vermeille,  »./.  ei«  hochrotber€belftein.  . 

Vermicelle,  (fpridj  vermièhelle)  s.m.(itat,)]VéroIé,  ée , a<ÿ.  et  s.  mit  bet  £u(tfeudjf 
ttûlienifche  Saben*57ubetn»  behaftet. 

Vermicuiaire,  adj.  c.  T.  tpurmfôrmig  ; (pgt,  Véroiie , s.f.  T.  ba*  3tpangmûhtenrccht 
péristaltique).  Vérolique,  adj.  c.  Penerifd). 

Vemuculé,  ée,  adj.  bossage  vermiculé  . Véron,  s.  m.  bie  (Elrtlje  / eût  Heiner  Piel« 
( Bauf.)  nmrmformig  geftippte  herpor*  farbiger  glinjenber  Jlußftfch). 
ftehenbe  ûuabern.  Véronique  , s.  f.  ber  ©brenprei* , eine 

\ crmiforme,  adj.  c.  (2(nat.)  tputmfôrmtg.  <pjïanje. 

Vermifuge,  adj.  c.  et  s.m.  T.  bie  2® urmetl Verrat, s.m.  bet  ©ber»  il  écume  comme  un 
• torttretbcnb  ; ba*  Wurmmittel.  ven-at , prov.  cr  fehaumt  por  3otn* 

Vermiiier,  p.n.(3agb)  nach  Würmern  ipuh*  Verre,  s.m.  ba*  ©la*  ; it-  ba*  ©la*,  b.i. 
f.ffM  (njtrb  pott  ben  tpilben  ©chioeinenl  ein  î^rtnfglû*  (verre  i boire);  u.  ein 


uitb  Pon  JOachfeit  gefagt). 

Vermillon,  s.m.  §ubereiteter  Zinnober;  (f. 
Cinabre)  ; it.  bte  natürliche  SRôtbe  ber 
Wangen  unb  £ippen;  it.  bie  ©charlach* 
beere  ; $erme<becre  (graine  d'écarlate  etc.) 

Vermiiionner , v.  n.  wûrmev  fuchen  ; (wirb 
potti  ^ach*  gefagt)  ; (Ptgl.  vexmiiier). 


©lû*,  b.  t.  ein  ©la*  poli  ; verre  ï vin, 
etn  Wcingla*  ; verre  de  vin,  ein  ©la* 
Wein  ; verre  d’antimoine  , ©pießala*  ; 
verre  de  plomb,  (£bpnt.)  Blepgla*  J verre 
dormant,  f,  dormant;  de  verre,  gl&fem  » 
OU*  ©la*  Perfertigt  ; l’oeil  du  cheval  est 
cul  de  verre,  T-  (f,  auch  c“!)  hit  fri** 
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flattinlfcbe  ffeucbtigfeit  im  Sluge  M 
fpferbeS  »irb  fo  bunfel,  baf  ein  ©taar 

)U  befurchten  ift  } choquer  le  verre,/am 
f.  choquer  ; qui  casse  les  verres , les  paye 

prov.  rocr  ©djaben  tbut,  mu(?  bafur 
fleben. 

Verrée,  s.f.  p.us.  ettt  ©taS  boff. 

Verrerie , s.  /.  2>ie  ©laSbÜtte  ; it.  bie  ©la$ 
tnacberfunji  ; it.  allerlei  ©laS»crf } gl& 
ferne*  ©efcbirr. 

Verrier , s.  m.  ber  ©laSmadjer  ; it.  ber  ©la$ 
frimer;  it.  ber  ©liferforb ; ©laölorb. 

Verrière,  s.  f.  ol.  ba$  ©laö  über  einem 
©emi&rbe , ober  über  einem  ^Reliquien* 
fiftcfjeni  (aud)  verrine), 

Verrin  , s.  m.  f,  vérin. 

Verrine,  s.f.  ol.  (,  verrière. 

Verroterie,  s.f.  allerlcp  Heine  ©Iaaftoaare, 
wie  j.  05*  ©laôforallen , ©Mperlen  te. 

Verrou , s.  m.  bet  Stiegel  ; fermer  au  verrou, 
verriegeln  ; juriegeln  » pousser  le  verrou, 
ben  Stiegel  oorfcbtebcn. 

Verrouil,  s.  m.  ol.  b,  i*  verrou. 

Verrouiller,  v.a.  oerriegeïn  ; juriegcln.  Se 
verrouiller , v.  rt fl.  fldb  oerriegeïn. 

Verrue,  s.  f.  bte  SÜûtJC  î (flllrf)  poireau). 

Vers,  s.  m.  ber  SBcr* ; eine  3 eile  in  einem 
©ebicht;  mettre  une  pensée  en  vers,  einen 
©ebûnfen  in  35erfe  bringen  ; faire  des 
vers  à la  louange  de  qn.,  /»rot»,  irort.  übel 

von  jemönben  reben  ; einen  ûbmablen. 

Vers , prèp.  gegen  ; gen  î JU  ; levez  les  yeux 
vers  le  ciel , bebet  bte  Olugen  gen  Rim- 
mel i vers  le  soir , gegen  Olbenb  ; (eô  »irb 
mir  non  £>rt  unb  £eit  gebraucht;  inbef< 
fen  »irb  boeb  auch  |.  55.  gefagt:  un  En- 
voyé vers  (b.  i»  auprès)  les  Princes  d’Al- 
lemagne, ein  ©efonbter  beç  ben  beutfeben 
Sürfren). 

Versade , s.f.  p.n<.  baô  Umwerfen  mit  ei 
item  SSJagen , mit  einer  Äutfcbc  te. 

Versant,  ante  , adj.  (oon  ÂUtfcben  IC.)  fo 
leidjt  umfint. 

Versatile,  adj.c.  oerinberlicb  î unbeüSn 
big  ï (ifl  meift  nur  im  morolifeben  «Der 
#anb  gebräuchlich). 

Versatilité,  s.f  nouv.  (nur  im  morolifeben 
SJerftonb)  bte  sBcrünberlidjfeitj  Unbe 
ftAnbigfeit. 

à Verse , adv.  il  pleut  à verse , ti  regnet 
<tlö  ob  e$  mit  Bulben  gôfe;  (aucb 

seaux). 

Verse , adj.  sinus  verse , (Sfôfltbem.)  ber 
sinus  versus , ber  ipfetl  ; ber  ibeil  betf 
halben  ^urcbme(ferö  eine«  SirfelO  j»i* 
feben  bem  05ogcn  unb  beffen  sinus  ; it. 
ein  Æofilenforb  ber  bcplÂuftg  35  OJfunb 
Robien  entbilt. 

Versé,  ée , part,  et  adj.  gegoffen  î ÛUÔgC* 
fcbüttct  ; umgeworfen  k.  ; it.  adj.  dans 
qch.,  in  etwas  geübt  jetfabrem  gefebieft; 
it.  versé,  (38 dp.)  b. i«  renversé. 


Verseau,  s.  m . T.  ber  SEBaffermann,  (bû$ 
eilfte  Seicben  beö  £bierfrcife$). 

Versement,  s. m.  (ftinanj».)  bûô  Stbltefetit/ 
OluSliefern  einer  ©umme  ©elbcS  :c. 

Verser , v.  a.  giegen  ; eingic(jen  ; fcbùtten; 
it.  einfdjenfen  , 05.  i i>oire  ; it.  auôgie- 
fen;  auôfcbûtten î wegfcbûttcn;  it. vet* 
fcbütten  ; it.  ocrgie§en , §.  05.  £brânen, 
05lUt;  (f.  répandre)  ; it.  aucb  absol.  (ettt 
gubtwerf)  umwerfen  ; it.  v.n.  (0.  $ubt* 
werfen)  umfûUen  i umwerfen  ; it.  v.  a. 
verser  les  blés,  (wirb  oon  einem  ©turm 
te.  gefagt)  bai  ©eteelbe  nicbcrfcblogeit/ 
untfcblagcn  ; it.  v.  n.  (00m  ©etreibe)  ftcb 
umlegen,  uiebergefcblagcn  »erben  ; ver- 
ser de  l’argent  d’une  caisse  dans  une  autre, 

©elb  aus  einer  Äijie  in  eine  anbere 
tbun  ; verser  du  blé  dans  un  sa ç,  ©etrci* 
be  einfflCf  CH  ; verser  ses  déplaisirs  dans  le 
sein  d’un  ami , fig.  bet)  einem  Jreunbe 
fein  £et|  ÛUOfcbutten  î (f.  ûud)  épancher); 
il  n’est  si  bon  charretier  qui  ne  verse,  prov. 
f,  charretier. 

Verset , s.  m.  (meift  ein  geiftltcber)  93er$  î 
bie  ©tropbe  i (ber  SBcrflfel). 

Versificateur,  s.  m.  ber  Söcrömodjet  j (in 
SKûefftcbt  auf  ben  05au,  nicht  aber  auf 
ben  ©etfr  ber  Oîcrfc). 

Versification,  s.f.  ber  05au  ber  55erfe  î bec 
s&erâbau» 

Versifié,  ée,  adj.  (oott  ©ebifbten)  bien  ou 
mai  versifié,  »oritt  bie  Sßerfe  gut  ober 
fcblecbt  ftnb. 

Versifier,  v.  n . sßerfe  machen. 

Version,  s.f.  bie  Ueberfcçung  in  eilte  an- 
bere ©pradjc;  (»irb  inf.  oon  ben  alten 
Uebcrfeftungen  ber55ibel  unb  oon©d)ul- 
Übungen  gefagt;  fonft  traduction);  les 
différentes  versions  d’une  histoire , d’une 
nouvelle , bie  oerfebiebenen  2lrten , »ie 
eine  ©efebiebte,  eine  Sßeuigfeit  eriibït 
»irb. 

Verso,  s.m.  (lat.)  (05ucbbr.)  bie  anbere 
©ei te  eine«  05latte$  ; (im  ©egcitfafc  oon 

recto). 

Vert,  verte , adj.  et  s.  f.  verd,  »eltbetf  leÇ- 

tere  ber  latcinifcben  Olbflammung  ange- 
nteffener  iü , unb  aucb  mit  ben  barautf 
bergeleiteten  ©örtern  überein  fommt. 
îDocb  febreibt  bie  Slfabemie  vert. 

Vertébral,  ale,  adj.  T.  |U  ben  OQirbelfcct* 
nen  gehörig. 

Vertèbre,  s.f T T.  ba$  Sfßirbelbein. 

Verte-longue,  *./.  bie  lange  ^erbff»af[er* 
birne;  verte- longue  d’hiver,  bie  grune 
lange  SBinterbirne.  ; 

Verteile,  s.  f.  T.  ber  ©punb  tn  bem  ©<bu$- 
bret  (varaigne)  eineO  ©aljtcicbfO. 

Vertement,  fig.  adv.  nacbbrücflid)  î bcrj- 
baft  ; eittfcbloflTen  ; (f.  verd,  fig.) 

Vertenioute , s.f.  f bem.  eine  ait  bie  55cft6cr 
einer  3»anamüble  ju  entriditenbo  Ab- 
gabe ; ba$  Stablgetb» 
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Verterelles , s.f.  plur.  T.  bnS  ©eWÜtbe  Ottt 
©teuerruber  cttteö  ©d)itfcS. 

Vcrtcvciies , s.f.  pi.  ber  Ktegclbafen  an 
einem  ©d)l0jj  (serrure  à bosse). 

Vertex,  s. m.  (lûteim)  <2inat.)  ber  SBirbel 
(sommet)  auf  bem  Jpaupt. 

Vertical,  ale,  adj.  »ertifal  ; fdmtclrecht ; 
was  fid)  fenfredit  über  bem  ©dicitel  bc» 
ftnbeti  aerobe  über  bctit  Raupte  ; cadran 
vertical , eine  aufredite  ©omtenubr  i 
point  vertical,  ber  ©dirttelpunft. 
Verticalement,  adv.  f(j)citclrcd)t  ; fenfcl» 
redit  ic* 

Verticillé,  ée,  adj.  f^Otan.)  (»on  gCWtlTcn 
(Pflanjen)  ringelweife  am  ©tàngel  hin« 
auf  tuachfenb;  plantes  verticillé«,  jQuerl* 
pflanten. 

VerticiUes,  s.f.  pi.  bit  SBirtel  oberKinge 
an  Säumen,  <pflûiijen  i f.  verticillé. 
Verticïté,  s.  f.  T.  bie*fteiaung  gegen  eine 
gewiffe  ©cite  ju  ; (wirb  inf.  »on  ber 
COtagnetnabel  gefaat). 

Vertige,  s.  m.  prop.  etfig-  bCt  ©d)Wtnbe(  î 
: esprit  de  vertige,  ein  ©djwinbelgcift  ; ein 
verwirrter  Äopf. 

Vertigineux,  eus?,  adj.  bem  ©chwinbel  un» 
terworfen?  bamit  behaftet;  fdiwiribelig. 

Vertigo , s.  m.  fig.  faut,  (im  plur.  vertigos) 

(latein.) ber  ©chwinbel  ; bie  Narrheit; 

(»gl.  caprice  , fantaisie)  ; iV.  vertigo , T. 

ber  Äotler  , eine  $rt  OfQittb  ber  tyftrbc. 
Vertu,  s./  bie  stuoeub;  «1.  bteßÄljigfeit/ 
bieÄraft,  qewijfe  Söeröitbcrungen  unb 
(inf*  bciïfame)  îôirfungeir  hervor  $u 
bringen;  it.  pl.  T.:  bas  fünfte  €nge(* 
char  }'  vertu  occulte , eine  verborgene 
$raft  î ce  remède  n’a  point  de  vertu,,  bie« 
fcS  SXjtteï  fat  feine  Äraft/  tbUt  feine 
SBÛfung,  i|f  unfr&ftia  » n’avolr  ni  force, 
ni  vertu,  fcbwidüid)  fci)rt ; Weber  Äraft 
noch  ©tàrfe  haben;  (v.  ©adieit/  mfg. 
t»eber©aft  nod)  Äraft  haben;  vqf.  jus). 

JVovi’face  d’homme  porte  vertu,  f.  faco; 
faire  de  nécessité  vertu , f.  nécessité.  • En 
vertu,  fraft;  vermöge;  *ti  $olge;  r.in 
©emi^heitî  en  vertu  de  ce  testament, 

•fraft  biefes  £e|laments. 

Vertueusement,  adv.  tugenbhûft. 
Vertugadin , s.  m.  eine  9üt3Bulff  ober  OUS* 
geköpfter  Riffen , fo  bas  ftrauenjimmet 
chebem  uftter  bem  Kocf  trug* 
Vertumnales,  s.f. pi.  baS  J^erbfifc#  bepben 
alten  Körnern. 

Verturdno,  i.  m.'  T.  Verturrtnus  , bet  ©ar» 
•tertgott  bep  ben  alten  Körnern* 

Verve,  s.f.  bic  iBegdflerung , baS  fteuet 
eines  Æ)id)tcr$  ober  (mufifalifchen)  om» 
poitiffen  ; it.  ßg.  fcUti.  b,  f.  caprice,  bizar- 
* rerie,  eine  nörrifche  £anne  ; ein  nörrt* 
feher  Ctttfall ; bie  Narrheit;  (f*  atid) 

vertigo)  ; quand  il  est  dans  la  verve  ober 
quand  ta  verve  le  tient , Wenn  Cf  in  fei* 
»er  ^egeiflcrung  ifi  ; U a des  verve*  fâ- 


cheuses , fam.  er  fat  ôrgerfiebe  /Wtm* 
ber  fiche  ©inföttp* 

Verveine , s.  f.  bas  (Eifenfrout  ; ©iten&art. 
Verveiie , s.f  T.  ber  King  ober  fond  ein 
Reichen  fo  ben  Jaffen  an  bie  Suie  ge- 
bunben  wirb  , unb  woran  man  erfennet 
wem  er  jugebört. 

V<*rveux,  s.  m.  T.  ber  ©arnfaef/  einest 
ßifdierneß. 

Veste,  s.f  bicSSicfe/  eine  J^üffcnfrud)*.; 

vesee  noir,  f.  ers. 

Vesceron , s . m.  bie  SBogclwicfe  ; wüte 
Sötcfe. 

Vésicaire,  s.f.  T.  bte  *$lafCttfrbfe, 
Vacation,  s.  f.  T.  baS  ^fafetuiehen. 
Vésicatoire . adj.  c.  iBlaffll  |te^ent>  ; it.  s.n. 

baö  ©fafenpffaftcr  ; 3ugpfla(ler;  ©pani* 
fd)e*5Üegen»^/Iûftfï* 

Vésicuiairt , adj.  c.  ( igotan.)  in  ©eftült 
(feiner  Olafen. 

Vésicule,  s.f.  T.  ba^IaOchen;  eine  ffetne 
Q5(afe;  vésicule  séminale,  baö  ©amen* 
blöden  ; véhicule  du  fiel,  bie  ©allen« 
blafr, 

Vésoul,  s.  m.  T.  ber  rohe  5«cferfaft  wir 
er  an$  ben  Kohren  fomnit. 

Vest>éric,  s.f  eine  31rt  lenter  ^Difputation 
eineöÄanbibatcn  ,'itacf)  beren  j^aftun^ 
berfclbc  ben  ©oftorbut  erhàlf;  it.  jç. 
fam.  b.  i.  réprimande,  ber  iöerweiö. 
V'cspéiiser } v.  a.  — q n.tfam.  jemailbfn  ei» 
neu  SB  erweis  geben, 

Vessc,  s.f.  du  leifcr,  fchfcicbenber  3Binb. 
Vessede  loup,  s.f.  ber  QSoftft  / eine  Ärt 
©taubfehwömme*  : 

Vesser,  v.n.  eiltClt  (cifeit  2ßinb  lûlTflî/  vulg. 

flreichcn  laiTcn  ; fiijlen.  / 

Ves5cur , euse,  s,  cmc  i'erfon  wefdiecißert 
leifeit  23inb  (&6t;  vulg.  ein  Jidcr»  etne 
.•>  ^idftinn»  *' ; > • • " > 1 ■ 

Vessie;  s.f  bie  ©fafti,  ^hirnbfafe  ; Urin» 

: blafe  ; //-  eine  Heine  ©lafe.  auf  ber  Jpaut, 
ampoule);  eine  ‘^ranbbiafe  ic.;  it.  (£bo* 

. mie)  P*’#,  fiatt  aiambic,  einc&etfiUier» 

. . fclafe.'  ^AOv.  pop.  on  lui  feroit  croire  que 
des  vessies  sont  des  latèraes,  man  faitlt 

ihm  alles  aufbinben (vulg.  weiimaeben); 

, il  me  semble  qu’on  me  donne  une  vessie 
par  le  nez,  es  fcbeiitt  als  Wolle  man 
mid)  (burch  übertriebenes  £ob)jum&e* 
fieu  haben.*.  ::•  • ••  - . 

Vessigon,  s.m.  T . bie  SlufigaHc/  eine  wöf* 
ferige  ©efdjwuld  an  ben  ^nieen  ber 
(|)fcrbe. 

Vessir,  v.  n.  (6^pm.)  ben  23licf  tbunj'et* 
nen  S03inb  von  (ich  geben; (wirb  von  ber 
tyrobe  gefagt;  wenn  man  fte  vom  $cucr 
bringt)* 

Vest,  s.  m.  ledSroie  de*ve3%  T.  baSKecbt 
eiueit  in  bcn.tBffi&  eines  unbeweglichen 
©Utes  |tt  fcçcn* 

Vestale,  f./.  (brp  öew  alten  Körnern)  <ine 
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SBeffalinn  ; u.  fig . «in  fc^r  Feufc^cô 
Srauenjimmer. 

Veste,  s.  f.  bic  îBcffe. 

Vestiaire,  s.  m.  î>te  Äleiberfammer  in  einem 
Älotfcr;  it»  baö  ©db  welche#  bcn?Dtôn» 
eben  ober  Wonnen  fur  ihre  itleibung 
gegeben  wirb. 

Vestibule,  s.  m.  bie  £>ÛUêfïur  î ba#  Wor* 
hau#  i *«•  T.  ber  SOorfûûl  im  £>br. 

Vestige,  s.  m.  (p.  Wtcmchen)  bie Sußffapfc; 

ber  Sujitritt  ; (o.  &bieren)  bie  ©pur  ; 
U.  fig»  bie  ©pur,  b.  i.  ba#  îDterfmabl/ 
geidjett,  bie  Slnjcige;  (tn  biefem  ©inn 
mcifl  plur.)  ; it.  bûô  Uebcrblcibfel  oon 
etwa#  ; it-  bie  Sufiftapfc,  b.t.  jemanbeö 
$3et)fpiel  J Worfpid  ; (pgl.  trace,  brisée)  ; 
• marcher  sur  les  vestiges  de  son  père , fig. 

in  feines  Water#  Sufißapfen  treten  ; fei« 
nem  tßepfpiel  nadnolgcn. 

Vésuve,  s.  m.  ber  befannte  fcuerfpepenbe 
53erg  Wefup;  unb  überhaupt;  «in  feuer- 
fpepenbet  Q3erg. 

Vêtement , s.  m.  bie  Âleibung  ; ba#  Æleib. 
Vétéran,  s-m.  ein  ûlter  auôgcbicntcr ©ol« 
. bût  bep  ben  alten  SKômern  ; ber  Wcte« 
ran;  (wirb  heutiges  £age#  aud>  unge» 
fibr  in  biefer  Webeutung  in  Sranfreicb 
gefügt);  it.  ein  (Eioilbebienter  welcher 
mehrere  3ahre  lang  fein  2lmt  perwaltct, 
unb  nad>  feiner  Sibbanfung  bod)  ben 
&itel  unb  bie  Wefolbung  bapon  bebilt; 
(pgl.  émérite)  ; it.  ber  Wcteran , b.  i.  ein 
©d)ûler  welcher  langer  al#  ein  £$abt  tn 
einer  Älajfc  bleibt. 

Vétérance,  s.f.  ber  ©tûllb  , bie  Sffiûrbe  et« 
ne#  Weteranen. 

Vétérinaire , adj.  c.  bie  Wtebarjenei)funfî 
betreffenb  ; l’art  vétérinaire  , bie  Wiefj' 
arjenepfttnfl  ; école  vétérinaire,  bie  $8ief)e 
arjenenfcbule. 

Vétillard , f,  vétilleur. 

Vétille,  s.  f.  b.  i.  bagatelle,  bie  Aleilltg» 
feit,  eine  nid)t#bebcutenbc©ûd)e  ; mèpr. 
bie  £u»nperct);  £appcrep;  it.  ba#  3<*nf* 
«ifeit  (ein  ©piel);  it.  (Seuerw.)  eine  2lrt 
fleiner  ©cbwirmer);  it . (in  beu  ©d)ic* 
fergruben)  ba#  ©dûrmbad). 

Vétiiier , v.  n.  ftd>  mit  tfleinigfeiten  abge« 
ben  ; fîd)  bamit  aufbalten. 

Vétilleur,  euse,  s.  eilte  fljetfoit  WCld)«  fîd) 
mit  étleinigfeiten  abgibt  ober  aufbilt  ; 
vu/g.  berÂnaufer;  bie  Ânaufettun., 
Vétilleux,  euse,  adj.  ma#  piele  Slufmerf» 
famfeit  unb©orgfalterforbert;  fiçelig; 
vuig.  frittlieb. 

Vêtir , V.  a.  irr.  fleiben  5 befldbf n ; (f.  ha- 
biller); it.  (einÄleibungöftticf)  ûti|iejcn 
(|.  Sß.  une  robe,  unesputane,  qnecami- 
sole  etc.)  ; vêtir  un  moulin  à vent,  bif 

©egd  an  einer  3Binbmûbîe  auffpannen. 
se  Vètîr,  v.  rèjl.  fîd)  fleiben;  it.  fîd)  anflei« 

- .ben  ; vulg.  fîdj  aititeben  fîd)  antbun.  - 
véto  9 s*  m*  <iat.)  ba#  23eto  ; bû#  Wernei« 
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nung«red)t  «inc#  bonard)«»  ; ba#  ftedrt 
feine  fôniglicbe  ©anftion  ju  pcvweigern. 
Vêtu,  ue , part . et  adj.  gcfleibet;  bef leibet; 
angefleibet  ic.  ; it.  (SBap.)  befleibet; 
(wirb  oon  einem  ©djilb  gefügt,  in  beffen 
sötitte  ein  linglidjeö  Wierecf  fîd)  befin- 
det , bciTcn  ©ptijcn  bntSXanb  beô©d)iU 
beö  berühren  ; un  homme  bien  vêtu,  b.  i. 
bien  mis , ein  wo&lgcfïeibetcr  granit  ; 
il  est  vêtu  comme  un  oignon,  f,  oignon« 
prov. 

Véture,  s.f.  bie  (îinfleibuttg  eines 
ober  einer  Wonne. 

Vétusté,  s.f.  ba$  2llter  ; Slftcrthum;  (wirb 
, nur  non  alten  ©ebiuben  gefagt). 

Veuf,  veuve , adj.  perwtttwet;  oi.  perwft* 
tibt  ; it»  s.  ber  SGBittwer  ; bie  Sittrne  ; 
(al$  s.  wirb  nur  veuve  gefagt  ; im  masc. 
fügt  man  meiftenS  homme  veuf)  ; it.  adj. 

T.  wirb  eö  pon  gewiffen  weig  unb  piolett* 
färben  geftreiften  Pulpen  gefagt  ; église 
veuve,  eine  .follegtalfird)f,  welche  ehe« 
mahlö  eine  ©omfirdje  war,  unb  einen 
53tfd)of  batte. 

Veuglette,  bad.  fam.  à veuglette,  hltnb« 
lingd. 

Veuie,  adj.  fam.  fd)Wüd),  matt,  j.  05.  wenn 
man  lange  nid)t$  gegeffen  hat  ; (@Ärtn.) 
terre  veulc  , ju  locfcrc  €rbe  ; branche 
veuie,  ein  su  langer  unb  baher  fcb'Wü«  * 
d>er  2lfi. 

Veuvage , s.  m.  ber  Sötttwcr«  ober  3Bittweti« 
©taub  î (pgl.  viduité.^ 

Vc^rion,  j./ bie  Q5ebrûrfung.  • 
Vexateur,  trice,  adj.nrol.  f.  vexatoire,  it. 

s.  ber  ^ebrucFer  ; bie  ißebrueferinn. 
Vexatoire,  er//,  nouv.  bebtücfenb;  brücFenb; 
l&jHg;  befdiwerlid). 

Vexer,  v.  a.  bïûcfeii  ; bcbrucfcit;  tlurcd)t 
jufugnt;  it.fam.  jernanb  plagen;  guilen. 
Viable,  adj.c . (SlRcb.)  waö  leben  fann ; wa^ 
leben  bleiben  fann;  waö  flarf  ober  trif- 
tig genug  id,  um  leben  ober  fortleben 
KU  founen. 

Viager,  ère,  adj . lebfnélinglid)  ; auf£e- 
benöjcit;  it.  s.m.  b.  t.  lente  viagère,  pen- 
sion viagère. 

Viande,  s.f.  bû$  » **•.  ©peife  J 

büö€(fen;  grosse  viande , ober  viande  de 
. boucherie , gleifd)  pon  gefd)lûchtetm 
grofen  ^)au$thieren  ; viande  blanche , 
wciéfô  Sleifd)  ; ^leifch  pon  ©efliigel  ; 
viande  noire,  $leifd)  pon  wilben  ©chwei- 
nen,^)afeit,  ©dmepfen;  viandeneuve, 
frifcheö , Kum  erdenmahl  aufgctragcnetf 

^leiffh.  Fig»  et  Prov.  viande  creuse,  f, 
creux  ; mangeur  de  viande  apprêtées  , f, 
mangeur  ; cela  n’est  pas  viande  prêt , f, 
prêt  js viande  de  carême,  ^afl^nfpCtf^  » 
jour  de  viande  , ober  jour  gras , citt 
Jleifchtag  ; ce  n’est  pas  viande  pour  vos 
o»eaux , pop.  bas  ifi  nicht  fur  eucru 
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©d)ttûbet ; la  viande  prie  le« gens,  bie 
©peife  macht  £ufl  lum  ©ffen. 

Viander,  r.  n.  (3agb)  a§cn  ; j^en  ; weiben; 
(Wirb  nur  vom  SXothwilb  gefügt)» 

Viandis,  s.  m.  T.  bûS  ©eàfj  ober  ©CÄh  J 
bie  SBeibe  beS  rothm  SBilbbretS. 

Viatique , s.  m . bas  £ebrgelb  ; ber  3 cht* 
pfennig;  it.  (rôm.  Æirche)  baS  heilige 
Sftachtmahl  / welches  einem  ©terbenben 
gereicht  wirb. 

Vibord,  s.m.  T.  bûS:Dûblborb  ; bie  £ehne 
an  ber  ©ûUerie  eines  ©chiffes. 

Vibration , s f.  T.  bie  ©chwingung  ; ber 
©ibwung;  it.  bie  ©chwingung,  b.  t. 
bie  jitterube  Bewegung  einer  beruheten 
©ûite. 

Vibrer,  v . n»  T.  ©djwingungen  mochen; 
(f.  vibration)  ; corde  vibrante,  bie  JltteW* 

be  ©ûite. 

Vicaire,  s.m.  ber  SBifar;  SBifariuS  ; ?Ber* 
roefer;  ©teUocrtreter  ; vicaire  de  J.  c., 
ber  ©tatthûlter  ©hrifli,  b.  i.  ber  $apfl  ; 
vicaire  de  l'Empire,  ber  StcichSvetWefer. 

Vicairie , s.  f.  ber  tyfarrbienfl  , welcher 
burch  einen  SSifar  ober  SBetwcfer  beforgt 
wirb. 

Vicarial,  ale,  adj.  einem  SBtfar  (f.  vicaire) 
gehörig/  juflinbig  ; benfclben  betreffenb. 

Vicariat,  s.m.  baS  2lmt,  bie  ©telle  eines 
SBifarS  te.  (f,  vicaire)  ; it.  baS  ©ebieth 
eines  SBifarS. 

Vicaner,  v.  n.  bie  ©tefle  eines  9BifarS  ver* 
(eben.  4 

Vice,  s. m.  (p.  <JJerfonen  unb  ©gdjen\ber 
Çchler;  bas  ©ebrechen  ; ber  ÜRaitgcl;  it. 
(im  moralifchen ©inn)  ein  Fehler;  eine 
Untugenb;(unb  in  einem  hohem  ©rab) 
baS  £afler  ; vice  de  na»ure , rin  naturli* 
dies  / ein  pbofifcheS  ©ebrechen  ; c’est  un 
vice  de  clerc,  baS  tfl  ein  ©chreibfehler  ; 
nul  sans  vice,/rrov.  jeber  hot  feine  <Jeb* 
1er  ; es  ifl  niemanb  ohne  fehler  5 ( f* 

ÛUd)  pauvreté). 

Vice- Amiral,  s.  m.  ber  $Bice*2(bmirül  ; ein 
Unter*3lbmiral. 

Vice- Amirauté,  s • f büS  2lmt  ftlteS  ?Bice* 
abmirals;  bie  éice*3K>miralfchûft. 

Vice-Chancelier,  s.m.  bet  SBice-Äatljler* 

Vice-Consul , s.  m.  ber  S8ice*.5tonful. 

'Vice-Gérent , s.m.  ber  3îice«û|ficiûl. 

Vice-Légat,  s.m.  ber SBice*© tatthalter  beS 
UJapfls  ; f.  légat. 

Vicennal , ale,  adj.  T.  WftS  alle  JWünjig 

3*hr e gefchieht  ; jwanjigjährig. 

Vice-Président,  s.  m.  bet  S8ice*tyraßbent. 

Vic> Procureur , s.  m.  ber  $Biee‘<profurator; 
Unter*©«  chwalter. 

Vice-Roi,  s.m.  ber  $3ice*£önig;  Unter« 
Äonig. 

Vice-royauté,  t.  f.  bie  3Burbe,  auch  bas 
©ebieth  eines  5Bice*$6nig$. 

Vicié,  ée,  adj.($Rtb\ e.)  perborbett. 

Vicier,  v.  a . (jur.)  ungültig  madicu ; per* 
Richten  ; f*  auch  abonder,  prov. 


Vicieusement,  adv.  fehlerhaft;  mangelhaft. 

Vicieux , euse,  adj.  fo  einen  fehler  / tßiait* 
gel,  auch  ein  ©ebrechen  hat  ; fehlerhaft; 
mangelhaft;  //.  ( fur.)  ungültig  ; it. (ira 
moral,  SBerflanb,  von  <peffonen  unb  ih* 
ren  £anblungen  tc.)  laflerbaft  ; f.  vice. 

Vicinal,  ale,  adj • niol.  flûtt  voisin;  che* 
min  vicinal , ber  JelbWeg. 

Vicissitude,  s.  f.  bie  BbwechSlutia  ; ber 
( periobifche)  3Bechfel  §♦  ©.  ber  3abtS* 
gelten  ; it.  ber  Unbe  flonb  ; it.  bie  Unbe* 
flänbigf  eit/SBcränbcrlichfeit  $.©.men  fch* 
lieber  S)inge  ; it.  (meifl  />/•)  bie  Serin* 
berungen. 

Vicomte,  s.m.  Vicomtesse,  s.f.  ber  ©ffl* 
her  ; bie  ©eßherinn  einer  Jperrfchaft, 
welche  ben  £itel  eines  Vicomté  fuhrt; 
(ifl  oft  auch  nur  ein  blofler€hreutitel); 
auch  ehern,  in  Jranfreid) , eine  Slrt  f&* 
niglicher  Unterrichter. 

Vicomté,  s.  f bie  Jperrfchaft  , auch  bie 
SBirbe  eines  Vicomte;  it.  baS©cbtct&, 
ber  ©ejirf  eines  folchen  ; f.  vicomte. 

Victinuire,  s.m.  (bep  ben  eilten)  ber  ©c» 
biente  eines  JÖpferprieflcrS  ; rin  Unter* 
Dpferpriefler. 

Victime,  s.f.  baS  Opferthicr;  Öpfcr  iprop. 
etßg.  baS  ©chlachtopfcr. 

Victimer,  v.  a.  niol . b.  t.  sacrifier. 

Victoire , s.f.  ber  ©teg  ; it.  (90îpthol.)  bie 
©iegesgöttinn  ; remporter  la  victoire , 
prop.  et  fig.  ben  ©ieg  bavon  tragen. 

Victorieusement,  adv.  tlUtßg.  fîegretch;  mit 

einer  alles  beflegenben  ©tirfe,  «Dtacht  «e. 

Victorieux , eus c.adj.  fîegretch  l (fïegbûft); 
obftegenb.  Fig.  grâce  victorieuse  , T.  bit 
Obflegcnbe  ©nabe  ; être  victorieux  de  ses 
passions,  ßg.  über  feine  £cibenfchaften 
liegen. 

Victorioie,  s.f.  T.  ein  fleineS  ©ilbnig  ber 
©iegeSgöttinn. 

Victuailles,  s.f.  pi.  (auf  ©chiffen)  bie  £e* 

bensmittel  ; ber  ÇOîunbvorrath  » bie 
tualien. 

Victuailleur , s.  m.  (©chifff.)  b<t  ^rOViûnt* 

mcifler. 

Vidame , s.  m.  ber  55ihthum  î SBtßbom  ; 
ber  weltliche  £ert  eines  ©tSthum*» 
(eigentlich;  ber  ©tatthalter  eines  régie* 
renben  £?rrn). 

Vidamé,  s.  m.  ober  Vidamie,  s.  f.  bie 

thumep?  «Bihbomepî  bie5Bûrbe,  auè 
bas  ©ebieth  eines  ?BihthumS  ; f.  vidame. 

Vidange,  s.f.  bas  SluSleeren;  ableeren; 
£eermadien  ; 3tuSrôumen;  9tbriumen; 
bie  SluSleerung  ; SBegfchaffung  k.  ; it. 
bas  SÛBeafahren  beS  gefällten  £olj eS  tit 
einem  SÎBalbe  ; it.  piur.  ber  aus  einer 
©rube,  aus  einem  ©raben/  aus  einem 
heimlichen  ©emach  îc.  auSgcleerle  Âotb, 
©tifl  / ©chlamm  / Unflath  » it.  T.  bie 
Steinigung  ber  SBeiher  nach  ber  ©eburt, 

( T.  lochies)  ; tonneau  qui  est  en  vidange , 

ein  ni<ht  mehr  »oßcS/  ein  balb  leeres 
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tfaß  î ce  vin  est  en  vidange  , Dlffft  SBeftt 
gebt  auf  bie  9îeige. 

Vidangeur,  s.m.  ter  ©efretfcqer. 

Vide,  adj  c.  fetr  ; tt  leer,  b.i.  leer  fie* 
benb  ; offen  ftchcnb  ; lebiq;  unbefefct  ; un* 
bcwobut;  (f.  virant)  ; a.  fig . leer,  M. 
feine  2Biffenfcbûft  ober  nù(}Iid)e£ennt* 
tiiflfe  beffijenb  ober  oerratbenb  ; geiflloS; 
fcbal;  ohne  SDerfianb,  ?ôiç  te.  ; (ogl. 
vague)  i estomac  vide , ein  leerer , nucb* 
ferner  fQiûgen  ; tant  plein  que  vide, 
(iôfluf.)  f.  plein;  jours  vides,  (SJftebiC.) 

frepe  £age  eines  Âranfcn,  an  »eichen 
cr  2Ujcnep  nehmen  fann.  Fig.  vide  de 
sens  etc. , ohne  93er#anb  ; unoerflAnbig; 
il  a toujours  dix  aunes  de  boyaux  vides  , 
f,  boyau. 

Vide #,s.  m.  ein  leerer  9taum  î ein  feerer 
$la$î  bie  £eere;  it.  fig.  bie  £ûcfe  ; à 

vide,  adv.  leer  J le  coche  s’en  est  re- 
tourné à vide,  bie  £anbf  utfebe  ifi  leer  ju* 
rüdf  gefommen,  jurûrf  gefahren;  toucher 
ii  vide,  (auf  @atren*3uftrumenten)  bie 
bloße  ©aire  anfchlagen  ober  rühren/  oh* 
tte  baß  man  mit  ber  Unfen  £anb  greife; 

mâcher  à vide  , fig.  pop.  f,  mâcher. 

Vidé , ée , pan.  et  adj.  auSgelecrt  K.  ; ge* 
rAumt  K.;  (2Öa0*)  leer;  des  jarrets  bien 
vidés,  T.  roohl  auégehôhlte  Äniefchlen 
an  einem  $ferb. 

Vide- bouteille,  s.m . fam.  fin  fleitteS,  nahe 

beç  ber  ©tabt  gelegenes  ©artenbAuS* 
(ben, 

-Videiie , s.  f.  T.  bas  SXAbchen  »omit  ber 
tyaftetenbAcfcr  ben  £eig  fehneibet. 

Vider,  v.  a.  leeren;  ausleercn  ; leer  ma* 
eben  ; auérAumen  ; ableercn  ; abrAumen; 
»eqrAumen  ; »egfcbaffen  ; it.  auSfchut* 
ten  ; it-  (einJrjauS,  eineSGBobnung,  bas 
£anb  ic.)  rAumcn,  b.  i.  »crlaffen  muffen; 
it.  (©eflugel,  Jifdjc  ic.)  auSnebmen; 
(9Bilbbret)  auS»eiben  ; auS»erfen  ; bie 
€inge»eibe  herauf  nehmen;  (»gl.  ou- 
vrir) ; it.  etwa*  auéhAhlm  5 ausbohren; 
(f,  auch  écurer)  ; vider  un  verre , ein  ©laS 
auSlceren,  auSfdiùtten,  ober  audj  (auS* 
leeren/  b.  i.)  austtinfen  ; cette  médecine 
lui  a fait  vider  de  la  bile , biefe  SlrjCttep 
bat  ihm  bie  ©alle  abgeführt  ; on  r»  obli- 
gé de  vider  le  pays,  er  bat  baS  £anb  rAu* 
men  muffen»  T.  vider  un  étang,  einen 
£eicb  abfdjlagen  ; bas  SBaffer  baoon  ab* 
laufen  laffen  ; vider  un  canon,  ein©tûcf 
ausbohren  ; vider  un  peigne,  einenÄamm 
ausarbeiten  ; vider  l'oiseau , ben  SRaub* 
Dogel  abfuhren  ober  purgiren  ; vider  une 
étoffe , einen  3eug  auéharfen;  vider  une 
pièce  d’étoffe,  ein  ©tûrf  gcug  su  lange 
tn  berSEPalfe  liegen  laffen , fo  baf  es  ;u 
fehr  einlAuft  unb  feine  gehörige  Qîreite 
verliert  ; vider  un  cheval , einem  $ferb 
mit  ber  £anb  in  ben  ^intern  fahren, 
unb  bcn£oth  megmachen,  ehe  man  ihm 


ein  Älpfifet  gibt  ; vider  les  terres,  <£rbé 
abtrage n,unfbcn  unebenen  iöoben  gleich 
HU  machen  i faire  vider  le  gibier , ( # ûl* 

fen.)  bas  ©tlbbret  auftreiben  (menu 

bCt  ©ogel  gcfhegen  ift);  vider  une  mine, 
eine  3ed>e  abbauen;  vider  les  ventes, 
(Jorff».)  bas  erfaufte  unb  gefAQtei>0l$ 
auS  bem  9©albe  fdjaffen  ; on  i’a  contraint 
d’en  vider  ses  mains,  (jur.)  fr  bat  fS 

muffen  heraus  geben , auSltefevn.  Fig . 

vider  les  bouteilles , les  verres , bte  §lû* 

(eben,  ©lÄfer  leeren  ; tvaefer  trinfen  ; 
vider  un  différent,  einen  Streit  nuSrna* 
eben,  abthun,  fchlichten  , beplegen  ; 
vider  ses  comptes,  feine  SKedbnungcn  ab* 
tbun. 

se  Vider,  v.  riß.  leer  »erben  ; le  malade 
s’est  vidé  au  lit,  ber  jfranfc  bat  ( burdj 
ben  (Stuhlgang)  fein  ©ett  verunfAubert; 
le  ebien  se  vide , ber  ^unb  leert  fîcb  anôî 
l’affaire  se  vida  â l’amtable , fig.  btC  @a* 

ehe  »urbc  in  ber  ©ute  bevgelegt,  ah* 
gethan. 

Vidimé,  ée  , part,  et  adj.  Vibimirt. 

Vidimer , v.  a.  T.  vibimtren  ; gerichtlich 
bejeugen , baß  bie  Slbfcbrift  bem  Origi- 
nal aleicbformig  fev, 

Vidimus , s.  m.  ( lat.)  eine  oibimirte  8lb*  • 
fdbrift* 

Vidrecome,  s.m.  (beutfeb/  SGBiebcrfommen) 
ein  großeö  îrinfglaô  baé  beg  ber  SGBie* 
bericht  tineé  $reunbe*  auégclcert  tvirb*. 

Viduité,  s. J.  ber  SBittwenflanb;  bie  5©itt* 
n^nfebaft;  année  de  viduité,  ba8$cauer* 
jahr  ber  SPOctber  ; baé  Sffiittmen jahr  ; auch 
jumeilen  baô  ©itttveriahr ; (auch  l’an- 
née du  deuil),  vgl,  veuvage. 

Vidure,  s.f.  ba*  Sfuégebohrte,  baé  Qlué* 
gehaefte , Sluögcfcbnittene,  §.  eineé 
sJeugcé  ; it.  T.  baé  Sluéhacf  en  be$  lîucbe^ 
ober  eineé  anbern  3eugeé  ; le.  baôSlué* 
arbeiten  ber  3Ahne  an  einem  &amm  ; U 

vider. 

Vie,  s.f.  baé  £ebrrtî  le.  bie  £ebentfjeit;  it. 
bie£ebenögefcbicbte  ; £ebenébefcbreihnng; 
ber  £ebenélauf;  ie.ber£ebendunterhalt; 
baé  ‘5rob  ; le.  bie  £cbcn$art;  it.  (im  mo* 
ralifehen  2îerffanb)  bie  £cbenâart;  baé 
fittlicbe  betragen  ; bie  Sluffubrung  ; it. 
fig . ba$  £eben,  b.  i.  (0.  ^erfonen  unb 
Aachen)  bie  £e&haftigfeit  ; le.  pop • ein 
£eben , b.  i.  bas  ©efcbrep , ber  £Arm  , 
3anl,  ©treit , in  einem  ^)aufe  ; 
perdre  u vie , bas  £eben  oerliercn  ; um 
bas  £eben  fommen  ; être  en  vie,  ant£e* 
hen  fepn  ; leben  ; £eben  haben  ; il  y va 
de  la  vie  , eS  gilt  baS  £eben  î sous  peine 
de  la  vie,  bcp  £ebenSfft«fe  ; de  ma  vie  je 
n’ai  vu  telle  chose  , fo  etloaS  habe  ich 
meiner  £ebtage  nicht  gefehen  ; â vie,  le* 
benSlAnqlich ï fo  lange  man  lebt;  auf 
îebenSjcit;  (im  ©egenfal}  oon  i temps)  ; 
mendier,  demander  sa  vie,  betteln  gehen; 
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fetn^rob  betteln;  2Mmofcn  belebten  ; 
chercher  sa  vie , feinen  £eben$unteibalt 
fuchen  ; gagner  sa  vie,  fein  iBrob  perbie* 
îicn  ; femme  de  mauvaise  vie,  ein  ©CibiJ* 
bilb  non  fchlcchtcr  Aufführung  ; ein 
fd)l editeé,  licbetltcbeô  ©ciböbilb  ; vivre 
d’une  vie  nouvetle,  f.  vivre;  eau  de  vie  , 
f,  eau.  Fig,,  et  Prov.  rendre  la  vie  dure 

à <in. , einem  baö  £cben  verbittern  ober 
fûlier  machen  ; être  de  grande , de  petite 
vie,  ftarf  (Picl)  ciîen  ; wenig  effen  ; le 
jambon  est  ma  vie,  ©(hinten  ift  mein 
£eben,  b.  i.  ich  effe  ihn  fehr  gerne  ; faire 
la  vie,  fiel)  luftig  machen  ; fein  2cbeit  gc* 
Itieften  Î faire  une  vie  de  diable , einen 
èeufel$li\rm  machen  ; avoir  plus  de  bien 
que  de  vie,  mehr  haben  alö  man  in  fei* 
ttem£eben  braucht»  faire  vie  qui  dure, 
f.  durer;  faire  vie  de  garçon , citt  frfÇeiJ 
imb  forglofeö  £eben  fuhren  ; telle  vie , 
telle  fin,  wie  gelebt/  fo  geftorbett. 

Vieil  Ober  Vieux,  adj.m.  Vieille,/,  ait 
(in  feinen  pcrfchicbcncn  iBcbcutungen); 
it.  abgetragen  ; abgenuljt  ; (vieil,  ancien, 
synon.  f.  audi  bie  ©ranimât.)  ; du  vin 
vieux,  alter  S©ein»  vieux  style,  f.  style. 
Fig.  etProi.  vieux  amis,  vieux  écus,  f, 
«eu  ; un  homme  de  la  vieille  roche , f. 
roche  ; c’est  le  vieux  jeu , on  n’en  rit  plus, 
f,  jeu;  cet  homme  ne  fera  pas  de  vieux 
os,  f,  os  ; (f.  auch  dépouiller). 

Vieillard,  3.  m.  ber  ©reiö  ; ein  alter  SDtann; 
ein  Alter. 

Vieille , s,  f.  eine  alte  $rau  ; ein  altes 
©eib  ; eine  Alte  ; f*  auch  conte* 

Vieillerie,  t.  f.  alte  ©adieu  ; alte  £umpen; 
alter  £)au$ratbi  ba$  Srôbclwerf  ; vu/g. 
alter  Alunber. 

Vieillesse , s.  f.  (p.  ^erfonen,  îhteren  unb 
©adieu)  baô  Alter;  it.  b.  i.  alte  £eute  ; 

accablé  de  vieillesse , cassé  de  vieillesse  , 
oft  mit)  abgelebt»  si  jeunesse  savoit,  et 
vieillesse  pouvoit,  prov.  f,  jeunesse  \ ( f. 
and)  veiller). 

Vieilli,  ie,  part,  alt  geworben  te.;  ait  gc* 
macht  te. 

Vieillir,  v.  n.  (mit  avoir)  ait  werben  ; (p. 
^tenfehen  and)  : ) altcru  ; (p.  Æ>tnacn 

- auch  : ) alten  ; peraltcn  ; au?  bem  @c* 
brauch  fomittcn  ; abfommen  ;■/#.  alt  wer- 
ben / b.  i.  fich  abnuijcn  ; ftumpf  werben  ; 
it,  vieillir,  v.  a.  alt  machen  , b.  i.  machen 
baft  jemanb  poc  bernât  alt  werbe;  nous 
vieillissons  tous  les  jours.  Wir  WerbClt 
ÎÂglid)  Älter;  cette  maladie  l'a  vieilli  de 
dix  ans,  biffe  Äranfbcit  hat  ihn  $ebn 
^ahre  Älter  gemacht,  • 

Vieillot,  ont, ad j. plais.  Ältlich;  ber  ober 
bie  anfÄngt  alt  auäüufcben  ; il  a l'air 
vieillot , er  fleht  Ältlich  ûu$. 

Vielle,  s.  f.  bie  £ej)fr  ;•  jouer  de  la  vielle, 

lepcrni  ûuf  ber£eper  fpielen.  Prov.jjop. 
il  est  long  comme  une  vielle,  er  ift  über* 


4 euö  langfam  ; il  est  de  tous  bons  accords, 
il  est  du  bois  dont  on  fait  des  vielles  , b.  i* 

er  (Äftt  fich  alle*  gefallen. 

Viellé,  ée,  part,  ttt  folg.  : boeuf  viellé,  ber 
£cperochô  î f.  boeuf. 

Vidier,  v.  n.  lepcrn  ; auf  ber  £ei)er  fpie* 
len  ; ü.ßg.  pop.  in  etwaö  langfam  nu 
©erfe  gehen  ; jôgeru  ; jaubeni  ; tcàn- 
beln. 

Vielleur,  euse,  s.  ber  £et)ermann;  bie  £epet* 
fraU  ; Pistole  de  vielleur , prov . pop.  b.i* 

bie  f Icinftc  >]5îünjc  ; ber  Relier. 

Vierge,  s.  f.  fine  reine  3^nafrau  ; it. 
(Aftron.)  bie  Jungfrau  (ein  ©tcrnbilb)  ; 

it.  la  vierge,  ta  sainte  vierge,  (rôtU.  fatfe. 

Äirche)  bie  heil.  3«ngfrau  ; bte  ÜJîuttcr 

©Ottcö  ; un  amoureux  des  onze  mille 
vierges,  prov.  plais,  einer  ber  in  ûtte 
ÜÄÄbchen  pcrlieht  ift. 

Vierge,  adj.  c.  ce  garçon  est  encore  vierge, 

biefer  3unggnett  hat  feine  ^ungferfehart 
noch  ; er  ift  ein  reiner  ^unçgefeU  ; tr 
hat  noch  fein  ©eiböbitb  berührt  ; cire 
vierge,  ba$  3ungfetUWûd)$  ; miel  vierge, 
3unafcruhonig  ; métaux  vierges,  3un$* 
fcrnmctaUe , b.  i,  SDîetaUe  weldie  ohne 
fOermifchuug  in  ber  €rbe  gefunben 
Werben  î or  vierge , gebiegencô  ®olb  ï ar- 
gent vierge , gebicgencé  ©ilber  ; tene 
vierge  , eine  (Erbe  in  weld)er  noch  nie* 
mahlö  ettraö  gepftanjet  worben  ift  ; par- 
chemin vierge,  bä# ïjungfernperganif  nt; 
Pergament  von  jungen  tobtgeborne« 
£Ämmern/  Stegen  î huile  vierge , f.  huile: 
racine  vierge,  (aud)  sceau  Notre-Dame,) 
f.  sceau  ; vigne  vierge , bie  $ûUnreb</  (et* 
ne  tûnfenbe  ^ftailîC)  ï son  épée  est  encore 
vierge,  plais,  er  hat  ben  Regelt  noch  nie 
gejogen. 

Vieux,  f.  vieil. 

Vif,  vive,  adj.  Icbenbtg  ; Icbcnb  ; it • leb* 
haft  ; frifd)  ; munter  ; aufgewecf  t ; *>• 
lebhaft/  b.i.  heftig;  empiinbltd);  ftaeî; 
(p.  ber  ÄÄltc  je.  auch  : ) ftrenge  ; feharf; 
it.  lebhaft  / b.  i*  btfjig  ; feurig  ; it.  T. 
(p.  ©albern)  wohl  bewachten  ; it.  poüer 
©ilbbret;  (lenteres  wirb  auch  von  (Ebe- 
nen gefagt).  Fig.  haie  vive,  cm  lebenbi» 
ger  £aun  ober  £ag;  eine  grüne  ; 

eau  vive  Ober  des  eaux  vives,  lebeilbigcS 
©afïer,  b.  i.  nuellwaffcr  ; couleur  vive, 
einefrtfche,  glÂiuenbeftarbc  ; chair  vive, 
ba3  lebenbige , baâ  gefunbe  ftletfch  ; «le 

la  chaux  vive,  U!tgClofd)tcr Ätfllf » roch: 
vive,  ein  lebenbiger  Reifen  ; (f.  auch 
roche)  ; la  foi  vive,  ber  IcbeubigC©laU» 
be  ; avoir  l’esprit  vif , einen  lebhaften 
©eift  haben  ; de  vive  force,  mit  aller 
©CWalt  * cet  attelier  est  vif,  biefe  ©Ctf* 
ftattift  lebhaft  aber  lebenbig/  b.  i.  pol- 
ier Arbeiter  ; du  bois  taillé  à vive  arête, 
• f.  arèt. 

Vif,  s.m.  ba$  lebenbige/  gefunbe  ftlcifcb; 
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it. ( jur»)  ber  £ebcttbe;  £ebcnbtge;  (imVipnefte,j/.î)ieSBt5nctte;bcr®ucï)brucf«r- 
©egenfaß  beß  *Berdorbcnen)  ; */•  T.  baß  T tfoef  jum  Sicratb  * baß  ©tôcftben. 
£ebcn,  ber  Äern  eineß  Q3aumcß,  etneß  Vignoble,  s.m.  eine  ©egenb  »0  »ici  SSeitt 
©teineß  ; le  vif  de  l’eau,  bic  (SDCecrcß*)  wAdjßt;  bas  2öcinlaiib. 
gluth,  trenn  ftc  am  bôchden  id;  le  vif  Vignot,  s.  m.  ein  bre»  ^uß  hoher  £tfdj, 


de  la  colonne , ber  ©Aulenfcbaft  i por- 
trait tiré  au  vif,  ein  nad)  bem  £eben  ge* 
tnablteö  ißilbntß  J couper  jusqu’au  vif, 
ober  dans  le  vif,  in  baß  gefunbe  $lcifd) 
fdincibcn;  baß  gcfuttbc  5Ieifd)  wegfcbnei* 
ben  ; le  mort  saisit  le  vif,  (jur.)  ber 
Ä obte  bietbet  bem  £cbcnbcn  bte  ipattb, 
b.i.  ber  iiàdiftc  (£rbe  tritt  »on  redjtâroc» 
qen  bie  SÔerlafîenfcbaft  an*  Fig-  il  faut 

couper  là  dans  le  vif,  hier  muß  mon  ftd) 

wehe  gcfchchcn  lailett,  fui)  ©étroit  ober 
pwang  anthun , vuig.  in  einen  fonern 
Slpfel  beiden  i il  est  piqué  au  vif,  er  id 
ouf  bo5  emrftnblidjfte  belcibigct  ; il  est 
touché  au  vif,  er  tfî  Ouf  baß  CltiPfiub* 
lidifie  gerührt. 

Vif-argei;t,  s.m.  baß  ÛUecFftlberî  avoir  du 
vif-argent  dans  la  tête,  b.  t.  Ätlßcrd  letdjt* 
finnig  unb  unbefonnen  fern. 

Vif-gage,  s.m.  (jur.)  ein  lebetibcß  ^3fûîtb; 


worauf  ber  Kabeljau  gelegt  wirb  / wenn 
er  auß  bem  3Äeer  gejogen  wirb. 

Vigogne,  «.  m.  eine  2frt  ©djafe  auß  tycru/ 
beren  feine  SBoHefehr  berubmt  id,  unb 
aud)  vigogne  genannt  Wirb;  des  bas  de 
vigogne,  ©trumpfe  pon  peruütanifcber 
©ebafrootte , (»on  SJtgonienwollc). 

Vigorte , s.f.  T.  ber  Äaliberdotf  ber  2lrtiCe* 
rtflen  ; f.  passe-balle. 

Vigoureusement,  adv.  tapfer  JC» 

Vigoureux,  euse,  adj.  darf?  frÄfttfl  ; bet) 

ÄrÄftcit;  tapfer;  it.  frifcb;  lebhaft;  nad)* 
bruchid).  > 

Viguerie,  s.f.  (ehern,  in  Jranfr.)  bat  2lmt 
unb  aud)  ber  ©ericbtßbejirf  ciit|ß  £anb* 
ric&tcrß  ; f»  viguier. 

Vigueur,  s.  f.  btc  ©tirfe;  totft;  it.fg • 
^ bie  £apferfcit;  ber  ?Dtuth;  bie  ©taub* 
haftigfeit;  it.  ber9lad>brucF  ; bie  ©ttkfc; 


f.  gage. 

Vigie,  s.f.  être  en  vigie,  (©d)ifff.)  ©djilb»  t 

wache  dehen. 

Vigilammcnt , adv.  Wûdjfûm  ; (pl.us.  avec 
vigilance  ). 

Vigilance,  s.f  bte  9§ad)famfett , b.i.  bic 
anhûltcnbe  ©orgfalt,  21d)tfamfett. 

Vigilant,  ante,  adj.  Wacbfam,  b.  i.  anhûl* 

tenb*forgfâltig,  acbtfam. 

Vigile , s.f.  (rom.  fath.  todjc)  ber  heilige 
2lbenb  ; ber  5lbcnb  »or  einem  großen  $ed; 
bie  «ôigiltc;  (»ergl.  veille;)  vigiles  des 
mort» , ©eeltncffen. 

Vigiler,  v.  a.  nèol . dûtt  veiller  sur...., 
bewachen  / ein  wadifaitieß  2fugc  haben. 
Vigne,  s.f.  bte  SHebc;  ber  SScûtdocf  ; bie 
îôcinrcbe  (im  aUgcmeittcn.  (fin  einjeû 
«er  5Öcindotf , eine  cinjelne  SXcbe  aber 
heißt  : cep  de  vigne  ; baber  ùberfcçt  man 
and)  la  Vigne,  bie  SHcbctt;)  it.  Vigne, 

* ber  Weinberg;  ober  überh.  ein  3Öein* 
garten;  it.  vignes,  bie  gudhAufer  um 
?Kom  unb  einige  anbere  ©tàbtc  3talictiß 

herum;  Vigne  blanche  ober  vigne  vierge, 
f,  vierge,  adj.  Prov.  après  nous,  (ober 
quand  nous  serons  morts)  fera  les  vignes 
qui  pourra,  bie  nad)  uttô  fommen,  mô» 
gett  aud)  forgen;  um  baß  3ufunfttge 
befummern  wir  unß  nicht;  travailler  a 

la  vigne  du  Seigneur,  tm  ©Ctnberg  beß 

Jjcrrn  , b.  t.  an  ber  55efehrung  ber 
?Ôîcnfd)Ctt  arbeiten  ; un  mariage  de  Jean 
des  vignes,  tant  tenu,  tant  payé,  ober 
lin  mariage  en  détrempe,  f.  détrempe  ; se 
sauver  par  les  vignes  ober  par  les  marais  etc. 
f,  marais. 

Vigneron,«. m.  ber  aSittjct;  Sfôcingartncr; 
Weinbauer. 


être  en  vigueur,  (üott  ©efeßen  ;C.)  Äraft 

haben;  quitta  fcpn;  nid)t  abgefcfcafft, 
md)t  aufgehoben  fcpn. 

Viguier,  s.m.  ( ehern,  in  Jranfreid))  eût 
£anbrtd)ter  in  £angueboc  uttb  in  bec 
<Pro»ence. 

Vil,  vile,  adj.  gering;  fcblcdbt;  it.  ntebrtg/ 
(»al.  bss,j?g.);  it.  itiebrtg,  b.  t.nicber- 
tradttig;  féanblich;  »crÄchtlid);  »er- 
worfen;  <ho.‘e  de  vil  prix,  eine  geringe 
©aebe  ; fine  ©ad>c  »ort  geringem  SSerth; 
étte  à vil  prix,  febr  wohlfeil  (wohlfeiler 

, alSgewôhididîHepn;  vuig.  fpottwohlfeif 
fepu. 

Vilain,  aine,  adj.  gürdtg;hÄßltd)  ; fdjmußtg  ; 
//•  ççf  gardig;  haßlid),  b.i.  bcfdjwcr- 
lid)/  wie  j.,  ■Q5.  ber  i)udcn  *c.;  it.  (im 
moral.  3Jcrdaube/  »on  <perfottctt  unb 
©ad)cn)  garßtg;  häßlich;  boßhaft;  fg» 
fd)Änblich;  unaudinbi^;  unehrbar;  un* 
jiidttig;  unfmltdi;  fdtmußig;  it.  farg; 
geijig;  ßljig  » tous  vilains  cas  sont  reniables, 
prov . f.  reniable. 

Vilain,  s.  m.  ( ol . b.  i.  payfan;  roturier, 
homme  de  néant,  eût  3i)îcnfch  »on  gerin- 
ger nichtiger  ijerfunft;  f.  prov.;)  iu 
ein  grober,  ungefchliffener,  ungefitteter 
SOtenfd);  (matt  fagt  aud)  vilaine,«./,  ein 
licberlid)fÖ  2ÖCtbßbilb).  Prov . jeux  de 
main,  jeux  de  vilain,  fîd)  mit  ,\àudctt 

balgen  flehet  gatdig;  baß  ^audfpiel  ijl 

ein  gardigeß  ©picl  ; c’est  la  fille  au  vilain, 

(wirb  »on  Remtern  tc.  gefagt)  wer  am 
meiden  befahlt  ober  biethct,  befommt 
baß  9)tÄbd)en  ; il  n’est  chère  que  de  vilain 
Ober  que  d’avaricieux,  f.  chère,  s.f.  (f, 
auch  oindre). 

ViUiucment,  adr.  gartfiô  i aarfltgertveifc J 
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fdjÂnMidj  ; it.  ßljtg»  fnoufcrig  :c,  (fJVimaîre,  s.f,  (in  SGBalbungcn)  bctSSinb« 


* vilain.  ) 

Vilebrequin,  s.  m.  T.  ber  29  inöelb  obrer 
Sraubenbohrer;  bie  ©rußleper;  des 
jambes  de  vilebrequin , prov.  frumme 
feilte. 

Vilement,  adv.  p. us.  niebertràchtig ; per* 
üchtlichî  fcbinbltch. 

Vileué,  adj.  un  lion  vilené,  (2ßap.)  eilt 
£ôn>e/ beffen  ©efchlccht  man  unterfc&ei 
ben  fann. 

Vilenie,  s.f.  ber  Unrath  ; ttnßath;  (f. 

obscénité,  ordure,  saleté;)  it.  ein  hiß 

licier , fcbÜnblichtr  / ßinfenber  ©eij 
bie  Äargbcit;  it.piur.  garßtge,  unchr 
bare,  unjûchtige,  ober  aud)  fchimpßiche, 
bclcibigcnbe  Sieben  unb  ftuébrucfr;  U. 
plur.  ungefunbe  / fchàblicbe  ©peifen. 

Vileté,  s.f.  (oom  tyrciS  einer  SEöaare,  ober 
pon  berJôaarc  fclbfl)  bie  Sîiebrigf  cit  beé 
$rcife$;  ber  geringe  tyreiö  ober  auch  ber 
Unwerth  einer  SEBaare  ic.  ; it.  bie  ©ering 
fügigfeit,  bie  ©cringfebÂçigfeit,  bie  Un* 
tcrwürßgfeit  einer  ©aepe.  ♦ 

Vilipender,  v.aifam.  gering  fehlen;  gering 
achten;  perac&ten;  ver&d>tU4>  hüiKnoöer 
behanbcln. 

Viliace,  s.f.  mèpr.  eine  gr  oße,  fchlcdjt 
gebaute  unb  wenig  bcpMferte  ©tabt; 
(rtdjtigcr  fchriebe  man  viuasse) 

Village,  s.  m.  baö  $orfî  noces  de  village, 

bie  ©auet*  ober  $orf*£ochjeit  ; un  curé 
de  village , fin  £)orfpfamr.  Prov.  il  est 
bien  de  son  village,  außer  bem,  waô  in 
feinem  £>orf  porgeht,  weiß  et  nicht!  ; 

le  coq  du  village , f,  coq  ; il  gens  de  village 
trompette  de  bois,  f,  trompette;  il  ne  faut 
point  se  moquer  des  chiens,  qu'on  ne  soit 
hors  du  village,  f,  moquer. 

Villageois , oisc,  s.  ber  £anbmann  ; (©auetî) 
bie  $rau  Pont  £anb;  bas  £aubmübchen; 
(bie  95iuetinn;)  pi.  £anbleute;  it.  adj. 
j.  ©.  air  villageois , bie  JOorfmiene. 

Viiianeiie,  s.f.  eine  2lrt  (ipenig  mebr  ge< 
bràuchlidjer)  l&nMtdjer  £ieber  ; rt.eine 
Strt  lünblicher  £ün§e. 

Ville,  s.f.  bie  ©tabt;  it.  bie  ©urgerfehaft, 
bie  Einwohner  einer  ©tabt;  it.  ç?f.  ber 
©tabtratb  0e  corPs  de  la  ville);  il  est 
à la  ville , er  iß  in  ber  ©fabt/  b.  i.  nicht 
auf  bem  £anb  ; il  est  en  ville , cr  iß  au*« 
gegangen;  er  iß  nicht  $u  £au5;  dîner 
en  ville,  nicht  juJpau!  fpeifen;  ju  ©aß 
fpeifen  ; avoir  une  partie  de  son  bien  sur 
la  ville,  b.  f,  sur  l’hôtel  de  ville,  einen 
£&eil  feine!  $8erm&gen!  anf  bem  ©tabt* 
J&au!  angelegt  haben;  vin  de  ville,  f, 
vin.  Prov.  avoir  ville  gagnée,  f.  gagné; 
ville  qui  parlemente  est  â moitié  rendue, 
f.  parlementer. 

Vilienage.  s.  m.  T.  oi.  eine  2lrt  niebriger 
ftro&ubtcnßc  leibeigener  Untertbancn. 

Valette,  s.f.  ein  fleine!  ©tibtc&cn. 


fehaben;  SEBtnbbrud). 

Vimbe,  s.  J.  bie  Sûïtbe,  (ein  ©eejifd}}, 
Vin , s.  m.  ber  ©ein  ; it.  bie  ©tirfe  M 

Sfßein!  > Vin  de  deux,  de  trois  fcuill«, 

âwepjÂhriger,  brepjibng«  2Bein;  vin 
qui  se  passe,  ©ein,  ber  feine  Äraftutr* 
Itert;  Vin  qui  n’est  pas  en  sa  boîte, 
ber  nod)  nicht  §u  trinfen  iß;  gros  vin, 
petit  vin,  ein  fernerer , ein  leichter SEöetn; 
vin  de  mére-goutte,  ber  ©orlauf;  ®rin/ 
bet  ungepreßt  ablânftî  vin  du  crû,  ®«n, 
ber  in  bem  nebmltchcn  Ort  ober  $ann 
gewachfen  iß,  wo  er  gctrunfcn  ttirî; 
vin  doux,  füget  3öcin,  ber  noef)  nicht 
gegoren  bat;  vin  coupé,  j©cin  mit  as* 
bern  ocrmifdjt;  vin  poussé,  f.  pou«; 
tâche  de  vin,  bû!  rotbe  (€Qîutter*) »Koblî 
vin  du  marché , flud)  pot  de  vin,  btt  2«^ 
fauf , (ber  20«n , welchen , nach  gcfàle* 
fenem  £auf,.ber  Äiufer  unb  ^Örrtaufer 
mit  einanber  trinfen);  vin  de  ville, ber» 
icniae  2öein,  welchen  eine  ©tabt  M 
irgenb  einer  ©elegenheit  einem  großen 
£crrn  jum  ©efdienf  macht;  être  pris  <k 
vin,  être  dans  le  vin,  betrugen  fepnî  être 
en  pointe  de  vin,  fam.  fin  SKiufdjC^Kn, 
ein  ©piçchen  haben  ; porter  bien  le  vin, 
ben  SEBcin  wohl  pertragen  fennen;  av°u 
le  vin  gai,  mauvais  etc.,  einen  luftigen# 
einen  bèfen  ic.  SKaufd)  haben;  nous 
étions  entre  deux  vins , wir  ßettgen  eben 
an,  pom  îrinfen  lußig  ju  wetben;  il 
y a du  vio  dans  le  fait,  bie  ®ûcbt  tft 
beçm  îrunf  gefdhehen  Fig.  * P™* 

vin  de  l’étrier,  f,  étrier;  vin  â une  oreille, 
à deux  oreilles,  f,  oreille;  sac  à vin,  (. 
sac  ; cuver  son  vin , f.  cuver  ; faire  jarobts 
devin,  f,  jambe;  après  bon  vin  bon  che- 
val , ein  trunfener  SXeitcr  macbt  W 
teilen  ; il  a mis  de  l’eau  dans  son  vin, 
f.  eau. 

Vinade,  s.f.  T.  bie  SÔeînftohnf, 

Vinage,  s.  m.  ber  SBeinjebcnte ; & J® 
SEöeinjoD;  i f.  überhaupt  baö  SBegg^» 
©rûcfcngelb*  . . 

Vinaigre,  s.  nu  ber  ©ifig;  S©eineffig>  ™ 
vinaigre  rosat,  Stofenejfig  î vinaigre suCri, 
©jjTigjueFer.  Fi  g.  et  Prov.  habit  de  vinaigre, 
pop.  ein  für  bie  3ahröjeit§u  leidjtcö/1“ 
bûnneô  jtleib  ; on  prend  plus  de  mouew» 
avec  une  cuillerée  de  miel,  <lu’iV.jC  'L 
tonneau  de  vinaigre,  mit  ©clinbigM 

tet  man  mehr  anö,  aU  mit  ftûrmii^11 

5®octcn*  r*\l 

Vinaigré,  ée,  part,  et  adj.  f.  vinaigrer;  ce 
est  trop  vinaigré,  M iß  |U  faUC* i **  V* 
JU  Piel^ffig  baran;  sauce  vinaigrée,  Civ 

©ffigbrûhe»  bie  fauere  ©cûhc* 

Vinaigrer,  v . a.  mit  ©ffig  öninachfri» 

Vinaigrerie,  s.f.  bie  €fîiâbraUftfP> 

ßeberep^ 
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Vinaigrette,  s.f.  bie  faite  ©ffïatunfe  ober 
Çffigbrü&e  mit  Pfeffer,  Oebl/  3wicbeln, 
flein  gebauter  tyeterfUie  ic.î  it.  (cbem. 
in  Variö)  eine  fleine  pcgtdberige  £a* 
ïefcbe,  worin  man  ficb  bon  einem  Ort 
jum  anbern  führen  lief;  du  boeuf  * u 
vinaigrette,  $Kinbjleif<b  mit  einer  ©ffig» 
tunfe. 

Vinaigrier, s.  m.  ber  ©ffigbraucr;  ©iTigfteber; 
U . ber  Êffiabdnbler  (marchand  vinaigrier); 
it.  bie  £iîiaflafd)e  ; ba$  ©fîigfdnncben; 
it.  ber  ©ffîabatim;  ftdrbetbaum;  ©u* 
mad)  » (aud)  ^umac). 

Vinasse,  s.f.  fcbaler,  ocrborbener  SBein; 
(vin  poussé), 

Vindas , s . m . (ba$  s wirb  au$gefpro<b<n) 
T.  f,  cabestan. 

Vindémiaire,  f,  vendémiaire. 

Vindicatif,  ive,  adj.  rachgierig;  racbfücb* 
tig  ; justice  vindicative , bie  jlrafenbe 
©credjtigfeit. 

Vindicte,  s.f.  bieSKadjfî  vindicte  publique, 

T.  bie  gerichtliche  «Bcrfolgung  ber  $8er* 
bredber. 

Vinée,  s.f.  b.  t.  récolte  de  vin,  bie  Sßftn* 
ürnte,  Sffîetnlefe,  beripctbfi,  Ctn  SKucf* 
ficht  auf  bie  ©igcnfdjaft  unb  Ûuantitdt 
bcé  îôeincO), 

V métier,*. m.  ber 55erbcri$jiraucbi  ©aucr* 
born;  ©aueracb. 

Vinette , s.  f.  épine  vinette,  bte  55erberi$» 
beere;  (rgl, vintier). 

Vineux , euse , adj.  weinreicb/  gcijlig,  ffarf, 
(wirb  oom  SBein  gefügt);  it.  weinidjt; 
natb  ©ein  riecbenb  ober  fdimecfcnb  ; */. 
wie  rofenrot&cr  s©fin  (vin  rosé);  mein 
rotb  » pommes  vineuses,  Sicpfel,  bie  einen 
SBeingefcbmacf  baben;  rouan  vineux,  ber 
?Srauhfd)immeI  ; maladie  vineuse,  com. 
b,  i.  Tivresse,  bie  $runfcnbeit. 

Vingt,  adj.  c.  jmanjig;  it.  s.  m.  ber  pan* 
jigfte  £ag;  ber  3wanjiafte;  vingt  et  un, 
ein  unb  jwanjig.  (Jpierbcp  ift  ju  mer» 
îen,  baf  wenn  nad)  quatre-vingt  ein 
Substantif  folget/  bûé  vingt  im  plur.  ge» 
feçt  werben  muf , §.  55,  quatre-vingts 
écus,  ttd)tjig  £ljaler;  quatre-vingts  ans, 
quatre-vingts  chevaux  etc.;  folget  aber 
Ciné  3abl  , alö  quatre-vingt-deux , trois . 
quatre  etc. , fo  blfibt  baO  s JOCg  î f,  ÜUdj 
quinze-vingt,  unter  quinze). 

Vingtaine,  s.f.  eine  Slnjabl  »on  nwanjtg ; 
cela  coûte  une  vingtaine d’êc us,  bü$  foftet 

îwanjig  $ Mer, 

Vingtaine,  s.f.  T.  ba$  ©etl,  WO  mit  bie 
5KüUer  ihren  SKühlftein  aufbeben,  wenn 
fie  ibn  fchdrfen  wollen  ; it.  (Maurer)  ba$ 
£eitfeil,  £cnffeil  beçrn  2lufpben  eineô 
Böerffteineö. 

Vingtième,  adj. c.  ber,  bte,  bas  jwanitgfle; 
it.  s.m.  ber  jwanjtgftc  Arbeit  ; baö  3wmt» 
jigftel;  ber  jwanjigfte  pfennig. 

Viol,  s.  m.  bie  ^otbiüdjtigung;  bie  ge* 
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waltfame  ©ntebrung  ober  ©chdnbung 
einer  SDcibSperfon, 

Violât,  adj.m . syrop  violât,  5>iolenforttpS 
miel  violât , Sôiolen&onig. 

Violateur,  trice,  %.  ber  Ucbertreter;  2}er* 
leçcr  ; bie  Uebcrtreterinn  k. 

Violation,  s.  f.  bie  Ucbertreturtg  ; ©et* 
letjung;  violation  d’un  serment,  ber  (£ib* 
brud)  l violation  de  la  paix,  ber  Jfnebenô* 

bruch. 

Viole,  s.f.  eine  mit  fechS  ©aiten  bego* 
gene  Violine  ; basse  de  viole , oie  $af- 
geige*  vîoie  d’amour,  eine  ©eige  mit 
(fed)ô)  ffd&lernen  ober  mefimgenen 
©aiten. 

Violé,  ée , part,  et  adj.  übertreten  te. 

Violcment , *.  m.  b.  i,  violation;  it.  p.us. 
ft att  viol. 

Violemment,  adv.  (fpr.  emm  Wie  am)  bef* 
tig  :c.  ; it.  gewalttätig  ic.  f.  violent. 

Violence,  s.f.  bie  Jpefttgfeit;  (toobl  auch 
im  moralischen  «Berftanb  :)  bie  £i$e;  it. 
bie  (unerlaubte,  aefeçwibrige)  ©ewalt, 
weldje  man  braucht,  weldie  manjeman- 
ben  antbut;  bie  ©ewalttbàtigfeit;  user 
de  violence,  ©eWrtlt  braud)eni  se  faire 
violence,  fî(f)  iwingen;  fid)  ©ewölt, 
3wang  antbun;  faire  violence  aux  pa- 
roles, ben  Sorten  ©ewalt  antbun;  bit 
SBorte  oerbreben,  gegen  tbeilig  auô legen  ; 
ihnen  eine  gejwungene  Sluölegung  geben. 

Violent,  ente,  adj.  beftig  ; fc^r  ftarf  ; ge* 
walttg;  (wobl  aud>  im  moralifeben  3Jer- 
flatib:)  btbig»  it.  gewaltfam;  gewalt- 
tbatig»  une  tempête  violente , ein  gewal* 
tiger  ©turm;  une  douleur  violente,  eilt 
heftiger  ©djmerj  ; mort  violente,  ein  ge* 
waltfamer  iob»  cela  est  trop  violent» 
fam.  basill  ju  flreitge , juarg,  juoief 
gefOtbert  CC,»  tout  ce  qui  est  violent  n’est 
pas  durable,  prov.  frcitge  Herren  regie* 
ren  nid)t  lang. 

Violenter,  v.  a.  (jemanben)  ©ewalt  antbun  ; 
jemanb  mit  ©ewalt  jwingen  ; violenter 
une  loi , b.  t.  faire  violence  à etc. , einem 
©cfel}  ©ewalt  antbun  ; f,  violence. 

Violer , v.  a.  übertreten  ; »erleben  ; brecben; 
( (.  violation ; ) it.  (eine  Söeiböperfon) 
ftbanben;  notbâucbtigen,  ibr  ©ewalt 
antbun,  ' 

Violet,  ette,  adj.  piolettï  pfilcbenblau; 
oiolcnblau;  it.s.m.  ba$  33eilcbenblau  ic. 
faire  feu  (ober  du  feu)  violet,  fig.prov.  oieC 

oerfpreeben  unb  wenig leifl en;  pricbtig 
anfangen  unb  fcblecbt  enbigen;  (f,  au($ 
ange  unb  conte). 

Violette, *./.  boô «Oeildien  ; bie  35tole;  bois 
de  violette,  bft*  SJiolenbolS. 

Violier,  *.  m.  ber  gelbe  (wilb  wacbfenbe) 
«Biolen*  ober  ÇRigelein-©tocf;  («ucb 

giroflier). 

Violon,  s.  m.  bie  ©cige;  SBioltne;  vuig. 

bic  $iebcl;  //.ber  ^ioliniji;  (unbmeift 
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, mèpr.)  ber  ®ctger;  vuig.  Siebter;  des- 
sus de  violon,  basse  de  violon,  f.  dessus, 
. basse;  jouer  du  violon,  btC  (ober  Ûüf  ber) 
®cige  fpielcn;  it.  violon,  ber  bahnte 
.eine*  3njlrumentô  ber  Æ)ra&tjie&cr  unb 
J^utmadjer;  un  plaisant  violon , pop.  fin 
ttätrifcher,  brolliger  £«l;  il  paye  1« 
violons,  et  les  autres  dansent,  prov.  er  bût 

bie  >J)îû&e,  unb  anberebaben  ben  sftuijcn. 

Violoncelle,  s.  m.  (fpr.  violoncbelle, ) bie 

fîeine  Baßgeige  ; ba*  93iolonccC. 
Viome,  «./.  ber  ©chlingbaum,  ÇOteblbeer* 
bäum,  (ein  ßrauehartige:  33aum). 
Vipère.  *•  /•  bie  2)ipet;  Otter;  Natter. 

Fig . engeance  ober  race  dû  vipères,  bû* 
Dttergejucbt;  tangue  de  vipère,  bic  2â  (1er* 
. junge,  Da*  £ûgeitmaul. 

Vipéreau,  f.m.  ba*  3U»9C  Mit  etltet  SBipCt, 

Otter,  Natter. 

Vipérine,  s./,  ba*  ©djlangcnfraut, Natter* 
traut;  bie  roilbe  jDchfcnjungc;  (aucb 

langue  de  bouc;  échium). 

Virago,  s.f.  (fat.)  une  grande  virago , fam. 
iron.  ein  große* , ftorfe*  Sôcibôbilb , bas 
ein  männliche*  Slnfe ben  bat. 

Virelai,  s.  m.  oi.  eine  alte  2lrt  furjer  frau* 
jôfifchcr  fOerfe  bon  einerlei)  SKeiin. 

Virement  de  parties,  s.  m.  (ipûnbluttg)  bft 
©contre;  ber  Uebertrag  einer  ©cbulb 
ton  gemiifcm  Sôcrth,  ben  man  an  einen 
©làubiger  macht,  bem  man  eben  fo  piel 
. fd)ulbig  i|t. 

Viré , ée , part,  et  adj.  gcbrcf)t  JC. 

Virer,  v.  a.  (©dnfff.)  brehen;  tpenben ; 
umbreben  ; virer  l’ancre , ben  hinter  ein* 
holen;  it.  v.n. fig.pop . tourner  et  virer, 

fïd)  brehen  unb  roenben,  b.  i.  allerlei) 
2lU*flÛd)te  fliehen  ; it.  v . a.ßg.pop.  tour 
nerrt  virer  qn. , einen  brehen  unb  tpenben  ; 
einen  bi»  unb  her  wenben,  b.  i.  burch 
allerlei  gragen  einen  au*juforfdy» 
fuchen. 

Vires , s.fpi.  (®ap.)  in  einanbet  lieger.be 
Otinge. 

Vir^veau,  s.  m.  T.  bet  ©d)itT*hûfpCl  ; bie 
©PtUc;  SffiUlbe;  (f.  cabestan;)  tes  épées 
ober  barres  de  vireveau , bie  ©tangen  ber 
©cbiffôtpin&e. 

Virrvole,  s.  J.  f.  dévoie. 

Virevolte,  s.  f.  T.  ba*  Jpcrumtummcln 
fine*  tyferbc*. 

Virevoussc , s.  f.  fig.  pop.  cor.  jtfltt  vire 
volte  : il  fait  bien  d«s  virevouss-s , et 

macht  fïeh  picle  ©Ange  ; er  läuft  Picl 
hin  unb  hcr. 

Virginal,  ale,  adj.  jungfräulich  ; la  pudeur 
virg  naie.bic  iungfrâultdie  ©ebamhaftûy 
feiti  lait  virginal.  Die  ^ungfrauenniild), 
(eine  $rt  ©dbminfirancr). 

Virginité,  s.f.  bie  3ungferfchûft;  la  fleur 
delà  virginité,  ber  jungfräuliche Aïran; ; 
il  a encore  sa  virginité,  er  iß  nod)  CtU  rCt* 

11er  ^unggefcll. 
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Virgotiiense,  s.f.  eine  &rt  faftiger  SSintcr* 
birnen. 

Virgule,  s.f.  ba*  Äomma;  ber  55cnftrich; 
bû*  Q5epßrid)lCin;  le  point-virgule,  ba* 
©eniifolon  ; observer  les  points  étalés  vir- 
gules, fig.  prov.  f.  observer. 

Viril,  ile,  adj.  prop.etfig.  männlich î fig' 
auch  mannhaft;  tobe  virile, f.  rol>e;actioii 
virile  %fig.  eilte  männliche , tapfere  £h<*t ; 

partager  une  succession  par  portions  vi- 
riles, T.  eine  ©rbfcbûft  in  gleiche  Z heile 
theilen. 

Virilement,  adv.  männlich. 

Virilité,  s.f.  (pon  männlichen  tyevfonen) 
bie  SDîannbarfeit;  ba*  männliche,  mann* 
bare  alter;  it.  bie  sDcannheit;  bie  £ueb* 
tigfeit  ju  bem  tfinbcrjcugerç;  entrer  en 
virilité,  mannbar  roerben. 

Virole,  s.f  bic  ßwtngc  an  einem  ®?efrer» 
heft,  an  einem  ©toef , an  einer  geile  .*c.; 
ein  SRing  an  mebreren  anbern  Übingri», 
<u  einem  ähnlichen  ©ebraudj;  it.  T.  ö.i. 

virolet. 

Virolé.ée,  adj.  (Sßapenf.)  mitSKingeupon 
einer  anbern  garbe  perfcheit. 

Virolet,  s.  m.  T.  bie  bôlicrne  9c  uß  am 
©tenerruber,  n>o  ber  Äolbcrjtorf  burdy 
geht;  (aud)  virole). 

Viite,  s.f.prvcl.  ßatt  veltc. 

Virter,  v.a.prvcl.  ßatt  velter. 

Virtualité,  s.f  T.  bic  penuogenbe  £r*.ft; 
(im  ©egenfah  hott  force  actuelle). 

Virtuel,  eile,  adj.  perniôgenb  ( étira*  jU 
wirfen;  im  ©egenfaç  pon  actuel,  wirf* 
lich;  mirflid)  tpirfenb);  e*  faim  aud) 
trobl  mit  : perborgen  — ûberfeçt  werben. 

Virtuellement,  adv . bem  Vermögen  nach; 
(f.  virtuel;)  le  feu  est  virtuellement  dans 
la  pierre  à fusil , bû*  gcUCt  ßi’Cft  al*  CÎItC 

permogenbe  Äraft  ober  ©igenfdjaft  iui 
glintenßciit. 

Virtuose,  s.  m.  et  f.  bCt  SßtrtUO*  ; bîC 

«Strtuorntn;  eine  in  ihrer  Äuntf  ober 
SßitTcnfchrtft  fîch  befonber*  au*jeid)iicnbe 
yerfon. 

Virulence,  s.  f.  bie  eiterige  Q5efd)ajfenhett 
einer  SÖtinbe,  eine*  ©efchwur*  jc. 

Virulent,  ente,  adj.  T.  eiterig  ; bä*artia» 
penerifch;  it.fig.  style  virulent,  eine  gif* 
tige,  bcMfcnbc  geber. 

Virus,  (fprich  baö  s au*)  s.  m.  T.  (fût) 
ba*  pcncrifchc  ©ift  ; ber  anffeefenbe 
©iter. 

Vis,  (fpr.  baö  s au*)  s.f.  bie  ©cfjraubc; 
it.  T.  bie  ©chraubenfchnecfe;  vis  de  U 
presse,  bie  ©pinbfl»  vis  d’Ardiiméde, 

bie  archimebifchc  SSafferfchraube;  (auch 

pompe  spirale;)  escalier  à vis  ober  à limace, 
en  limaçon,  f,  limace  unb  limaçon;  visa 
jour,  eine  2trt  hânqenbcr  ©enbeltreppe 
Ohne  ©Pillbfl  ; vis  de  S.  Gilles,  fine 
£reppc  mit  einem  ©chnccfengewôlbc  ; 
fermer  avec  une  vis,  jufchraubett. 

Vis-à-vis, 
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Vis-i-vis,  adv.  et  prép.  (de  qn.,  de  qch. ,) 

jemanben , einer  ©aefce)  gegen  über  ; (in 
ber  gemeinen  ©proche  roirb  auch  de  weg* 
gelaffcn  , j.1S.  vis-à-vis  la  maison  etc.;) 
U n’oseroit  dire  cela  vis-à-vis  de  moi,  et 

unterßunbe  fîch  nicht,  mir  cß  in  baß 
©eflcht  |U  fügen  i il  se  trouve  vis-à-vis 
de  rien , fig.  Jam.  aller  feiner  ange* 
nxmbten  3)iûhc  unb  feiner  Hoffnung 
ungeachtet,  fo  bleibt  i&m  itidjtß  mehr 
ubrig,  fo  n»ei§  er  ftct>  nict)t  mehr  au 
helfen. 

Vis-à-vis,  *.  m.  eine  2lrt  fdjmahter  Æutfrfien 
mitjroep  gegen  einanber  über  beßnblichen 
©içen;  it.fam.  bie  einer  anbern  jperfon 
gegen  ubet  fîpcnbc,  ßchcube,  toohnenbe  ic. 
$erfon. 

Visa,  s.  m.  baß  93ifûj  baß  Seichen  ober 
3cugni§ , roocauß  erhellt/  baß  eine  form 
petente<|Jerfon  eine  ©chrift  gefeben,  unb 
gutge&eißeu  habe. 

Visage,  s . m.  baß  ©eftdjt;  (in  ber  höhern 
©chreibart)  baß  2lngeficht;  it . bie  @e» 
ficbtßmiene  (f.  air)  ; it  Jam.  baß  ©eficht, 
(piur.  bie  ©eßebter,)  b.  i.  eine  tycri'on; 

avoir  l’air , avoir  un  visage  de  santé , f. 
santé;  (fo  AUCf)  avoir  bon  visage;)  faire 
bon,  faite  mauvais  visage  à qn.,  ieman* 

ben  ein  gute*,  ein  böjeß  (faureß)  @e* 

ficht  machen  ; SC  composer  le  visage,  eine 
crnßbafte  SKiene  annehmen  ; changer  de 
visage,  se  démonter  le  visage,  baß  ©e* 

ficht,  auch  bie  Jarbe  ocrinbern;  prendre 
tel  visage  qu’on  veut , außfeben , mie  man 
will.  Fig*  visage  de  pleine  lune,  d’excom- 
munié, etc.  f.  biefc  SBôrter»  trouvei 
• visage  de  bois,  f,  bois  ; tourner  visage  aux 
ennemis,  toàhrenb  bem  fliehen  fich  auf 
einmahl  roieber  gegen  ben  $einb  fehren/ 
unb  Sötbcrßanb  ieißen;  f.  auch  paroître, 

retomber  etc.  •» 

Visagére,  s.  f,  haß  «Borbertheil  an  einer 
SBeiberhaube. 

Viscéral,  ale,  adj.  T.  jti  ben  ©ingeroeiben 
gehörig  , ober  biefelbeu  betreffenb. 
Viscère,  s.  m.  T*  ein  £ljeil  ber  ©ingetoeibe 

unb  ber  eblcrn  innerlichen  beß 
tfeicrifcfjrn  Äorperß. 

Viscide , s.  m.  T-  p.m.  bie  jÄhc  ftcuchtig* 
feit  in  ben.öefÄßen  beß  menfdjltdjcn 
Äörperß.  * # 

Viscosité , s.f.  T.  baß  jähe , fieberige  Eße» 
fen;  bie  iahe  :c.  ©efehaffenbett;  f.  vis- 
queux. 

Visé , ée  , part,  et  adj.  f.  viser. 

Visée,  s.f.  baß  gielen  im  ©chießen  ober 
S©etfen»  prendre  sa  visée,  jiclenj  chan- 
ger de  visée,  fig.fam . fein  Vorhaben 
ànbetn. 

Viser,  v.  n.  (à  qch.,  auf  etwaß)  jieten;  it. 
fig.  feine  Äbficht,  fein  Weben  aufetrcaß 
dichten  ; voilà  bien  visé  pour  un  borgne, 
T.  /. 
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iron.  Jam.  baß  beîf  t Wohl  ÔCfC^Offett  f ' 
aber  übel  getroffen.  -, 

Viser,  v.  a.  Daß  93ifa  betreiben  ober  auf 
ettoaß  fehreiben;  f.  vua. 

Visibilité,  s.f.  T.  bie  ©tdjtbarfcit. 

Visible,  adj.c.  ftchtbar;  it  fig.  flar  î offen- 
bar » augenfchctnlid)  J mou  maître  q’est  pas 
visible  aujourd'hui,  mein  jjcrr  iß  heute 
nicht  ju-fprechen;  er  Ußc  heute  ntemanb 
POr  (ich*  cela  trop  visible,  baß  fÄUt  Jtt 
fehr  in  bie  Äugen. 

Visiblement,  adv.  fiebtbar  » fîchtbarlich  > JU- 
fehenbß;  augenidmnlid) i offenbarte. 

Visière , s.f.  baß  93ißcr  am  Jpelm  / an  einet 
^aßfe  , an  einer  lebernen  appe  tc.  ; it. 
(an  einem  JUntenlauf)  baß  SÖifirforn; 
Äom;  it.fig.  burl.  baß  ©eficht;  rompre 
en  visière  à qn.,  feine  £ame  am  $öißt 
feineß  ©egncrß  verbrechen  \fig  jemanben 
©robbcitcn  ober  harte  Sorte  inß  ©eftcht 
fagen  ; donner  dans  la  visière  à qn. , fig. 

fàm.  jemanben  in  bie  Slugcn  ßechen/  b.n 
roohl  gefallen. 

Visigot,  s.m.  (ber  SKleßgothe  üßg*  ein  gro- 
ber/ roher,  ungefitteter  fOîenfch. 

Vision,  s.f.  baß  ©eben;  it  baß  ©eßeht; 
bie  ©rfcheinung  ; it.fig.  bie  (Erfdieinung; 
£rÄumerep;  falfche  ©inbilbung  î vision 
béatifique,  vision  intuitive,  T.  baß  fcltg- 
machenbe  Slnfchauen  ©otteß;  visions  cor- 
nues , fig.  ungereimte  ©tnbilbunacn  ; 
l’arc  de  vision , ber  ©ehungßbogert  eine* 
©temß. 

Visionnaire,  adj.  et  s. c.  eine  tycrfon,  melcht 

porgibt  ober  (ich  einbilbet,  ©rfcheinun* 
gen,  ©cßd)te  (visions)  §u  haben;  bet 
©eißerfeher  ; bie  ©eißerfehcrinn  ; it.fig. 
ber  ©djroirmet  ; Jantaß  ; bie  ©chmit- 
merinn. 

Vislr,  f.  vizir. 

Visitation, s.f.  de  laVierge,  bie  i)cimfud)Uttg 
0)ïarid  î fete  de  la  Visitation,  baß  Jcß  bet 
j?eimfud)ung  ; l’ordie  de  la  Visitation , bet 
jHoßerfrüucn’£>rben  ber  ^)eimfuchung  > 
f.  ubrigenß  visite. 

Visite,  s.f.  ber©efuch;  bie  ©ifite;  it.  bie 
SÖefichtigung;  ^Durdjfuchung  ; Unterfu- 
dmng;  it.  T.  (d’un  procès,)  bie  gericht- 
liehe  Unterfudiung  cineß^rojeffeß;  rendre 
visite  à qn.,  ober  faire  une  visite  à qn. , 
jemanben  einen  ©efuch,  eine  95tfîte  ma- 
chen, abßatten;  eine  SSifitc  bep  jemanbett 
ablegen;  jemanb  bcfuchen;  (in  ber  lep- 
tern  pcrtraulichcn  ©ebeutung  fagt  man  : 
aller  voir  qn.  );  rendre  sa  ober  rendre  U 
visite  à qn.,  jemanben  eine  Sttfite  ertoie- 
bern,  ober  einen  ©egenbcfuch  abßatten  ; 

rendre  visite  en  robe  détroussée , fig.  fam . 
f.  robe;  faire  visite  dans  une  maison,  eint 
Jpaußfudjung  anßeUenj  visite  de  cadavre, 
bie  ©efichtigung  eine«  tobten  Äörpertf 
burch  gcfdhmomc  5öunbÄrjte;  visite  de 
nutroocs,  bit  Söeflchtigung  einer  ixifib- 
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ïtcftrn  tyerfon  burdj  5)cbûtmnen , auf  Vitresdbilité,  s.  f.  T.  bie  ©igenfdjaft , itûd> 


55cfcf;l  bet  Dbrigteit,  um  ju  unterfucben 
ob  fie  fcbwattger  tjh 

Visité,  éc,  part . et  adj.  bcfudjt  K.J  bc* 
fïd)ttgt  K» 

Visiter,  v. a.  jetnaitben  eine ((Zeremonien*) 
Sulfite  abflatten;  bte  Slitfroartung  ma» 
eben  ; it.  (aud  ^römmigfeit/  aud  ifiarm» 
bcrjigfeit)  befuebeu , $.  55.  Die  Streben , 
£efpitàler , iranien  ic.  (f.  visite);  it.  be* 
ftd)tigcn  ; in  AugenfdKin  nebmen;  un* 
terfueben  ; burdjfucben  ; oifttiren  ; (f.  vi- 
site ;)  Dieu  Ta  visité,  ©ott  bat  i&îl  beim* 
ôCfUCbt. 

•Visiteur,  s.m.  ber  93ifttator  eitted  ÄlojUrd; 

it.pMs.  ber  53eftcbttger>  55efd)ôitcr. 
Visorium,  visorion,  s . m.  (55u<bbr.)  ber 
©cbriftbûlter  ; kalter  ; bad  £cttûfel. 
Visqueux , cuse , adj.  fieberig  i $àbc } f. 
gluant.  • • ' 

Visser , v.  a.  mit  ©tbrauben  ober  mit  einer 
• ©ebroube  befeftiaen  ; anfebrauben.  * 
Visuel,  elle,  adj.  T . jum  ©eben  ober  §fim 
©efîcbt gehörig;  rayon  visuel,  ber©cb?* 
ftrablî  ©eftdjtdftrabl;  nerf  visuel,  ober 
nerf  optique , ber  ©ebenem. 

Vit,  ».  m.  (in  ber  libcrtinifcben  ©praebe) 

b.  i.  membre  viril.-  • * 

Vital, aie,  adj.  $ur  €rbaltting  bed  gebend 
gehörig  ; esprits  vitaux , bte  £ebendgcifler. 
'Vitchoura,  s.  m.  (iwlnifd))  bre  58ilbfd)ur, 
*■  ein  mit  5>eij  gefütterter  ttebevroef. 

Vite,  adj.  c.  gefebminb;  fdjttefl;  hurtig. 
Vite,  adv.  gefèbwlnV 
Vilement,  adv.  fàrrz.  geftblOinbî  fcbtteß» 
* hurtig  ; f.  auch  besogne. 

•Vitesse,  s.f.  bte  ©efebwinbigfeit;  ©ebne!» 
‘ ’ Iigfeit. 

Viux , s . m . ber  Æeufdjbnum;  f.  agnus 

castus. 

^Vitonnières,  s.  f.  plur.  T.  f,  bittonnières , 
(Ober  bitonières ,)  angtiillées  etc. 

Vitrage,  r.  m.  bod  ©lad»  unb  Jyenflcrwerf 
: in  einem  £aud;bit  ©laferarbeit;  «/.-bie 
©ladtoanb. 

Vitraux,  s.  m. plur.  (pont  ungebrüud)lidjen 
sing,  vitrail)  Ätrcljenfenfler. 

‘Vitre,  s.f.  ein  (inf. ein grofjed)  Renfler, 
(j;  $3.  i*  8randc  vitre  d’une  église);  iu  bie 

©lûdfebeibe;  $enflerfd)eibe  ; ©djcibe; 

(ûlld)  carreUu  de  vitve;)  les  vitres  d'un 
carrosse,  bie  Âutfdjenglüfer. 

Vitré,  éc,  part,  et  adj;  mit  ©ladfcbetbcn 
©ladtenftern  verfcbentc.î  porte  vitrée, 
bie  ©lûdtbüre;  humeur  vitrée,  T.  bû 

glAfrrne  ftcucbtigfeit,  eine  oon  ben  brep 
gcucbtigfeiten  tnt  Auge. 

Vitrée,  s.  m.  ber  Sßetßfdiwanj,  ein  SBogcl. 
Vitrer,  v.  a.  mit  ©ladfdtcibcn , ©lodfen 
flern  oerfeben;  ©ladfdjeiben  in  etwad 
fetjen. 

Vitrerie,  s.f.  bAd  ©Uff  rbanbWCtf  » */»ber 

©lodbanbeU 


toclcber  ettoûd  in  ©lad  perwanbelt  tort* 
ben  fantt. 

Vitrescible,  f.  vitrifiable. 

Vineux,  euse,  adj.  glûdartig ; gtûficfit* 

Vitrier,  s.  m.  ber  ©ïûfer. 

Vitrifiable,  adj.  c.  T.  Wûd  ftd>  JU  ©lûd  ma* 
eben  ober  in  ©lad  oerwanbeltt  lögt. 
Vitrification,  s.f.  T.  bie  SBerglafuttg»  bie 
S&crwanblung  in  ©lad. 

Vitrifié,  ée , part . et  adj.  perglûdt  ÎC. 

Vitrifier,  9.  a.  oerglûfen;  ju  ©lad  machen, 
in  ©lad  oerwattbeln.  Se  vitrifier,  v.  rtfl. 
ficb  berglafett. 

Vitriol,  s.  m.  ber  SSitriol î v»triol  veTd  obet 
martial , ober  ûud)  couperosé , grüner 
ober  €ifen  * Vitriol  / (aueb  couperose 

verte);  vitriol  d’argent,  ©ilbcr*58ttrt0l/ 
(aud)  sulfate  de  lune). 

Vitriolé,  ée,  adj.  T.  93ttriot  entbaltenb. 

Vitriolique,  adj.c.  T*  oitrioltfch;  Ottrtcl* 
ûttig  » Pitriolübnlicbî  l’acide  Vitriolique, 
bie  53itriolfüure. 

Vitupérable , adj.  c.  ol.  b.  i.  blâmable. 

Vitupère,  s.m.ol.  b.  t.  blâme. 

Vitupérer,  v.  a.  ol.  b.  t.  blâmer. 

Vivace , adj.c.  lange  lebettb;  fo  lange  lebet; 
fo  fllt  toirb;  avoir  l’air  vivace,  audfebctl  t 
ald  ob  man  lange  leben  werbe;  plantes 
vivaces,  ©cwücbff/  tocldiemcbrerf  3abre 
nad)  einanber  blùben , obne  oerfeçt  §u 
werben. 

Vivacité , s f.  bie£ebbaftigfrit;  badjeuer; 
wohl  aud)  ber  Stfcr;  (f.  vif;)  it.  (in 
SRücfficbt  auf  bie  2eibenfcbaften  aud)  O 
bie  Jpeftigfeit i vivacités,  pi. 

bie  aufbrattfcnbe  ^)tçe  ; bie  Aufwallung  < 
ein  furjer  balb  oorùbergebenbet  3otn. 
Vivandier,  iére,  s.  ber  §Dîarf etenber ; bit 
$îarfetenberimt. 

Vivant,  ante,  adj.  lebcttbig?  lebettb»  il«5* 
encore  vivant,  er  lebet hod)î  tr  ift  nodi 
am  £cben;  il  n’y  a homme  vivant,  qui 
ait  vu  cela , fein  lebcnbiger  SDtenfd)  bat 
biefed  gefeben  ; le  dernier  vivant,  ber  (bAd) 

£eçtlcbenbe;  £üngfllebenbe;  je  n’y  ai 
trouvé  ame  vivante,  td)  habe  letne  leben* 
bige©ecle  bafclbjl  gefunben;  T.  homme 
vivant  et  mourant,  f.  mourant  ; lui  vivant, 

ald  er  noch  am  £eben  war;  bet)  feinen 
£cbjeitcn;  langue  vivante;  eine  lebenbc 
©proche;  cet  enfant  est  l’image  vivante 
Ober  le  portrait  vivant  de  son  père , 
ötefed  Äinb  tff  b«d  lebenbige  ©bcnbilb 
feined  ©aterd.-  • 

Vivant,  s.  m.  ber  2ebeitbe;  £ebenb»ge;  «*• 
qqj.  bûd  £ebett;  bie  £ebâeiten;  un  bon 
‘ vivant , fam.  ober  blof  uu  vivant,  pop . 
ein  luftiger  trüber;  un  mai  vivant,  T . 
b.  i.  un  homme  de  mauvaise  vie , ettt  lie* 
berltdter  SDtenfeb;  du  vivant  de  mon 
père,  bep  meined  löaterd  2cb$eiten;  «i 
son  vivant,  in  feinem  £eben;  ald  er  (fie) 
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ftocfc  lebte,  (fommt  itteift  nur  auf  ®rah- 
fctjritten  ober  im  ©enchtöftol  ic.  vor)} 
vous  ne  verrez  cela  de  votre  vivant,  3htf 

£ebtöge,  (ober)  fo  lange®«  leben,  wer* 
ben  @ie  baö  nid)t  febett. 

Vivat  ! tnterj.  (latetn.)  fam.  »Wüti  et  foQ 
leben! 

Vive!  interj.  e$  lebe  ! er  (Çc)  lebe!  Pioat! 
vive  le  roi  ! c$  lebe  ber  ÄOtlig  i qui  vive? 
(Ätiegöw.)  werba?  (auch  qui-va-u?) 
vive  Paris  pour  les  plahirs!  bfl  lobe  tcf> 

mir  <pari$,  um  fiel)  Vergnügen  ju  ma* 

eben;  Fig.  fam.  être  toujours  sur  le  qui 

vive,  ftet*  auf  feiner  Hut  feon  i fa  immer 
in  Haber  unb  £anf  leben. 

Vive  la  joie,  s.  m.  ein  immer  aufgeräumter 
luftiger  sjftenfdt. 

Vive,  s.f.  ber  Ættachenfïfcb,  SDîeetbradje , 
©eebradje,  (ein  ®cefifcbj» 

Vi veile , s.f.  ba«  @topfwcrf,i.©.  an  einem 
gerieften  leinenen  jeug. 

Viveiotte,  (ober  vivenotte)  s.f.  baä  Söittwcn* 
recht;  ba$  Stecht  einer  SBtttwe,  nußer 
ihrem  £eibgebing  perfchiebene  Mobilien 
auö  ihre*  SKanneö  «Oerlaffenfchaft  weg* 
junebmen. 

Vivement,  adv.  lebhaft»  fa  heftig;  être 
vivement  louché,  lebhaft/  empftnblich 
geruhtet  fepn;  repousser  vivement  l’en- 
nemi , ben  geinb  tapfer  juruef  treiben. 
Vive-pâture,*./.  r.bie  €icheii«t;  bie  Seit, 

. ba  man  ®id>eln  in  ben  38älbern  auflefen 
» arf.  , : 

Vivier,  s.  m.  ber  £eich;  (ßifchtcich;)  SDciher; 

fa  ber  SifchbehAlter;  Sifdjfaften. 
Vivifiant,  ante,  adj.  lebenbtg  mad)cnb ; 
belcbenb ; élixir,  esprit yivi fiant,  £ebenö- 
cltrir;  £ebenöfpiritu$;  £ebcnögcift. 
Viviiication , s.f.  T Die  £fbenbigmad)ung; 
• i/.bie28ieberbcrftellungbe6£cben$  ; (ogl. 

revivification). 

Vivifié,  ée,  part,  et  adj.  belebt  te..  *. 
Vivifier»  v.  a.  beleben;  ba$  £eben> geben 
ober  ertheilen;  lebenbig  machen  ; it.fig . 
beleben  / b.i.  ftärfen;  erquicfenMagrâ. 
vivifie , Jig.  ($heol*),  bie  ®nabe  mach 
lebenbig.  - 

Vivifique,  adj.c.  T.  helebcnb;  erquitfenb; 

f.  vivifiant.  - , 

Vivipare,  adj.  c.  T.  lebenbig  (b.  i.  lebenbige 
jungen)  gebArenbv  « , - 
Vivoter,  v.n.fam.  fummetlid)  leben;  fîch 
fd)led)t  behelfen  ; fein  gelten* fümmcrlich 
burchbringen  ; (Ich  fùmmerltd)  burch* 
fchlagen. 

Vivre,  v. n» irr.  leben;  ba$  geben  haben; 
..  ü-  leben , b.  i.  fîch  erhalten , ernähren; 
. ü . feilt  geben  auf  eine  geroiffe  2lrt  ju» 
bringen;  fa  fich  auf  eine  gewiffe  2lrt  be* 
tragen,  aufführen , »erhalten;  it.fig. 
(meid  im  hAhern  @ti)l)  leben,  b. i.  du- 
rer, subsister,  fortbauern;  bleiben;  hefte» 
f)cm  int  Bnbenfcn  ber  8ße4  bleiben 


(dans  la  mémoire  des  hommes);  auf  bie 
Sßad)WClt  fomrnen  (dans  la  postérité  etc.); 
vivre  âge  d’homme,  ba$  gewAhnliche  sfôcn- 
fchenolter  erreichen;  — en commun,  eine 
gemeinfdjaftltche  Haushaltung  fuhren; 

— à table  d’hôte,  f*  hôte;  — au  jour  la 
journée,  f,  journée;  — d’aumône,  pottt 
Slllmofen  leben;  — d’industrie,  (.industrie; 

— avec  grand  ménage , ober  — de  ménage  , 
(.ménage;  — (ober  user)  de  régime,  f,  ré- 
gime; — i discrétion,  f.  discrétion;  — 

. hicn*» mal  avec  qn.,  fîch  »obi/  ftd) 
übel  mit  femanben  pertragen;  gut  ober 
übel  mit  jrmanben  auöfommen  ober  $u- 

• rcd)t  fomincn  ; cet  homme  est  aisé  à vivre  , 
eö  ift  gut  mit  biefem  «Dîenfchcn  ju  leben, 
umjugehen  ; savoir  viv.e,  ju  leben  wtffen  ; 
£ebcnôart  haben;  le  savoir- vivre,  s.  f»  in 
alphabétiser  ûrbnuttg;  apprendre*  vivre 
à qn. , einen  £cben$art  lehren;  avoir  de 
quoi  vivre*  fein  Sluöfommen  haben;  vivre 
de  U vie  de. la  grâce,  ober  vivre  d’une  vie 
nouvelle , (2lnbacbt$ftçl)  in.einem  neuen 
£eben  wanbeln;  vivre  de  la  foi,  feinef 
©lailbci«  (eben.  Fig.  et  Prov.  vivre  d’es- 
pérance; ber  Hoffnung  leben;  ü vit  de  u 

. grâce,  nicmanb  weiß,  wopon  er  lebt* 
ober , er  ißt  fo  wenig , büß  man  nid)t  be- 
greift, wie  er  babcq  leben  fann;  onne 
sait  ni  qui  meurt  ni  qui  vit , ift  um  £e- 

bettd-  unb  (Sterbens*  willen;  man  weift 
nid)t>  wie  langeman  lebt;  item  il  faut 
vivre,  man  muft  leben,  eö  gehe  wie  c$ 
Wolle  ; il  faut  que  tout  le  monde  vive , lar- 
rons et  autres,  eö  will  «in  jeber  gelebt 
hüben;  .chacun  vit  à sa  mode,  fin  jcbet 
lebt  nad)  feiner  SB« fe,  b.  i.  wie  ti  ihm 

• gefällt;  vivie  ober  être  paix  et  aise,  f,  paix; 
qui  sait  vivre  n’a  jamais  pauvreté,  WCt  fîd) 

Su  fditcfm  weiß,  bem  mangelt  e$  nic- 

“ mahld  » t.l  faut  vi  vreà  Rome  comme  i Rome» 
..  man  muß  aller  Orten  leben  f Annen,  b.i« 
fîch  nach  ben  Bitten  beö  £anbcö  richten  ; 

• (pgl.  Rome).  . 

Vivre, s.m.  ber  £eben$unterhalt;  bieStah- 
. rung;  @pcife  unb  £ranf;  faplur.  bic 
£ebenömitfrl;  it  bie  Unternehmung  ber 
£iefcrung  »on  £cben$niitteln  fur  bie  Är* 
met»  T.  ber. ^JrOPiant  commissaire  des 
vivres,  ber  fpcootantuerwalter. 

Vivré,  ée,  adj.  (9Bap. ) mit  pierecfigett 
Söinbungen  (replis)  perfeben. 

Vizir,  s.  m Der  ^Öejter , ein  hoher  ©ebien- 
ter  im  ©taamathbeö  turfifdien  Äaiferöi 
ein  .@taatöbcbienter. 

y«irat,  s.  m»  baö  2lmt,  bie  SJurbc  eineft 
©ejierö;  auch  bte  Seit,  währenb  weichet 
etn  Söeiier  fein  2lmt  befleibet. 
Vocabulaire,  s.m  ein  alpbabetifdje$  (meift 
nach  ben  Materien  georbneteö)  SSortcr- 
buch. 

Vocabuliste,  i.m.p.us.  btt  SerfaffCC  find 

foldjen  ©Arterbuchö. 

M m m m % 


laBi  Voca  Vogu 

Vocal,  ale,  adj.  musique  vocale,  bie  Sftofal* 
mufif  ; eine  burcb  mettfcbltcbe  Stimmen 
beroorgebracbte  «Oiuftf,  (im  ©cgenfaij 

VOn  musique  instrumentale)  ; prière  vocale , 

ein  lautes  ©cbctb,  (im  ©egenfah  von 

oraison  mentale). 

Vocal , s.  m.  ( mplur . vocaux)  (tn  Âlôffcrn) 
einet,  bet  bep  einet ©abl  feine  ©timme 
geben  barf;  Dct  ©timmgeber. 
Vocalement,  adv.  mit  UutCt  ©timme;  IttUtj 
(im  ©cgenffllj  von  mentalement).  • ** 
Vocatif,  s.  m.  î)Ct  Vocativus  in  bet  ©tant* 

motif  ; (bie  $Kuf*€nbung). 

Vocation , s.f.  t>er  ^Secuf , b*  i.  bet  £tieb, 
bie  £uft , Neigung  ju  einem  ©tanb,  gu 
etner  Jpanbtbitrung, £ebenSart;  (îbeol.) 
ber  innere  Stuf;  it . bic  Berufung,  bet 
SXuf  gu  einem  2tmt. 

Vociférateur,  s.  m . nouv.  bet  ©cbïCpetî 

f.  vocifération. 

Vocifération,  s.f.  ol.  et  nouv.  bûS  ©efdltfP, 

g.  B.  um  jemanb  um  feinen  guten  9îab* 
men  ju  bringen. 

Vociférer,  v . n.  nouv.  fc&teçen  > f.  vocifé- 
ration. 

Voeu,  s.  m.  bas  ©clubbc;  it.  bas  ©clubbc* 
©cfebenf  fcïbff  (l’offrande  promise  par  un 
. voeu) ; (f.  auch  ex-voto  •,)  it.  (an  gewiffen 
£rten,  unb  bep  gewiffen  ©ablen)  b.  û 
vroix , suffrage , bie  ©timme j it.  voeux , 
ÎL  i.  souhaits,  ©Ùllfcbeî  prononcer  ses 
voeux,  feine  ©clübbe  oblegen;  je  n’ai 
pas  fait  voeu  de  faire  une  telle  chose, 

fam.  id)  habe  noch  fein  ©clübbe  grtban, 
id)  habe  mich  nod)  nicht  perfcbworcn, 
bas  unb  bas  JU  tÇutl  î faire  obet  former 
des  vœux  pour  qn. , fut  jemanb  ©ùnfebe 
tbun;  ©ott  (à  Dieu)  fut  jemanb  anrufen; 

combler,  remplir,  exaucer  les  voeux  de  qn. 

jemanbeS  ©ûnfebe  erfüllen , erhören. 
Vogue  * s.f.  T.  bet  burcb  bas  Stubcrn  b<nr* 
oorgebracbte  £auf  einet  ©alecre;  bie 
§a&rt;  ir.fig.  (v.  tycrfonen)  b. i.  crédit, 
estime , réputation,  bûS  2lnfef»en , bet  Âte* 

bit,  bie  Sichtung , herauf,  worin  jemanb 

fielet  ; avoir  la  vogue,  être  en  vogue,  in 
ànfc&en,  in  groffem  Stuf  it.  ffeben;  it. 
être  en  vogue,  (t),  @acbcu)  im  ©chroang 
feptt  ober  geben;  in  aroffem  Stafcbcn 
ffeben;  obet  blog:  gcwobnltcb,  àblid), 
SJîobe  fepit. 

Vogue-avant,  s.  m.  (auf  ©ûltcrcn)  bfr  POt* 
berffe  Sîubcrfnecbt,  nacb  welchen  fid)  btc 
anbern  rtebten* 

Voguer,  v.  n.  ruberit,  b.  i.  von  ben  9tu* 
bern  getrieben  werben  ; it.  ben  ’SKuber 

sieben  (ramer);  it.  qqf.  b.  t.  aller  à la 
voile,  fcgeln;  faire  voguer  l’étoffe,  (jjut* 

moeber)  bas  J^aat  ober  bie  ©oUe  mit 
bem^aebbogen  fcblagen;  vogue  u galère, 
prov.  f.  galère. 

Vogucur,  s.  m.  ber  9îubcrer;  9vtiberfned)t; 
(f.  ûiicb  rameur). 


Voie  Voie 

Voici , prép.  hier  ; le  voici , btft  tff  et  J*  voici 
l’heure,  le  temps,  la  saison,  btefcS  iff  bit 
©tunbe,  bieâ«t/  bie  3abrSgeit  ; void 
de  quoi  vous  récompenser,  hiermit  Will 
icb  eueb  belohnen  ; void  qu’il  vient,  hier 
fommter;  ba  fommt  et  eben  bet;  nous 
voici  quatre , wir  ftnb  unferer  »ter  ; 
l’homme  que  voici  ,^0^1.  btr  ÜXonn,  Wel* 

(ben  @ie  hier  feben;  f.  auch  ▼odi. 

Voie , s.f.  bet  ©e  g ; (wirb  nur  noch  »on  ben 
alten  römifeben  ©egen  ober  £cerffrafjrn 
gefagtî  f.  aud)/g.  unb  prov.)  it.  baS 
©eleife,  bie  ©pur  eines  ©agens , £at* 
renS  tc.,  b.  i.  bie  ©eite  ober  ber  Staun 
gwifeben  ben  SXÄbern;  0.  baS  ©eleife, 
(f.  ornière);  it.  (pom  ©Ub)  bie  ©pur, 
Jibite,  (f.  auch  tmee)  ; it.  bie  ©elegcn* 
beit,  bureb  welche  man  etwas  oon  einem 
Oxt  jum  anbern  febieft,  j.  05.  ein  ©a* 
en,  Äarren,  aud)  ein  ©otbe  tc.;  ober 
ie©clegcnbeit,  beren  man  ftd)  bebient, 
nm  pon  einem  ürt  jum  anbern  su  fom- 
men  ; it.  bie  Subre  » £abung  ; ber  Äftr» 
ren  te.  boU,  (j.  de  bois  etc.,  eine 
Çubrc,  ein  Äarren  Äolj  tc.);  auch  eine 
£rad)t,  b.  i.  fo  piel  man  auf  einmabl 
tragen  fann,  (j.  55.  d’cau,  eine  Fracht 
©aifer , inf.  jwep  ©imer  ©affer , fo  ein 
©affcrtrÄger  auf  bepben  ©(bultern 
trügt);  *v.  ber  erfte  ©ebnitt  obet  €tn» 
febnitt,  welchen  bie  ©Äge  in  etwas  macht; 
it. ßg.  voie,. ber  ©eg,  j.  du  salut, 
du  ciel , de  la  perdition  etc.,  bet  ©eg  bcS 

S)t\ IS  ober  §um  £oil,  §um  Fimmel; 
ber  ©eg,  ber  jum  Fimmel  führet;  bet 
©eg  bcS  ©erberbens  tc.;  it.fig.  voie, 
ber  ©eg , b.  t.  bas  Mittel , um  $u  et» 
was  ju  gelangen,  etwas  aussuricbteti  tc.; 
ber  ©eg , ben  man  einfeblügt  tc.  ; £• 
(©bpm.)  ber  ©cg;  bie  $rt  unb  ©eift, 
bie  ©cbeibung  »orjunebmen;  T.  voie 
lactée,  voie  de  lait,  btC  ÇOlilchflraÇe  OBI 
Rimmel,  it.  • in  ber  £anb,  f.  lactée; 
voie  de  chardon,  (in  ben  ©O0cnmûnu* 
fûfturen  ) donner  une  voie  de  chardon  ài 
un  drap  etc.,  ein  îucb  w.  auffrabcn; 
donner  une  voie  de  calandre  à une  étoffe, 

einen  £cug  acbtmabl  bureb  bie  Stange 
geben  laffen;  ihm  eine  gange  Stange 
geben;  demi-voie,  eine  halbe  9Äange; 
voie  d’eau , ber  ©palt  ober  bie  ©palte , 
ber  $t$,  wodurch  baS  ©affet  in  baS 

• ©ebiff  cinbtingt;  ber  2ccf  ; it.  f.  weitet 
oben;  les  premières  voies,  (»Dtebic.)  btC 
erffen©cge,  b.  i.  ber  SDîagcn,  bie  ©c* 
bürme  te.,  welche  bie  ^abrunqSfüfte 
aufnc bmen  ; voie  de  droit , ( jur.  ) bet 
©eg  reditenS  ; rechtliche  Vittel  ; voie 
fait,  ber  ©eg  ber  ©ewalt;  gcwalt* 
tbitige  Vittel  ; ©cwalttbütigfeit;  ^bit* 

(td)feit;  être  en  voie  d’accommodement, 
tm  'Begriff  ff  eben,  ffcb  gu  oeraleicben; 
(p.  ©geben)  a«f  bem  ©eg  bes  33crglei* 
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Che«  fctjttî  à claire-voie»  WÛ«  burtbffchttg , 
nat  atttcricf)  gearbeitet  itt  » burcbfichtig 

geflochten;  (ogl.  à jour;)  tissu  à claire- 
voie,  lo«  gewebt»  porte  à claire -voie, 
bie  ©i  ttcrtbur  ; semer  à claire  - voie , fo 
fcùnn  al«  möglich  (Sen;  *7.  claire  - voie , 
*.  f.  b.  i.  porte  ober  mur  à claire-voie, 

eine  Çfcut  ober  (Kauer  mit  einer  Oeff* 
itung  , tooburd)  man  im  ©arten  tn« 
5*lb  binau«  fehen  fann;  it.  claire-voie, 
(©auf.)  ein  aßjuweiter  Kaum  jwifehen 
ben  ©allen  ober  ©parren.  Fig.  par  la 
voie  d'un  marchand  , d'un  banquier , d’un 

rouiier  etc.»  burch  einen  Kaufmann, 
$EBech«lcr , Juhrmann  :c.î  par  la  voie  de 
la  diligence,  mit  ber  ©cfchwinbfutfdje ; 
gagner  du  bien  par  les  bonnes  voies, 
par  des  voies  obliques , burd)  gute,  burch 

höfe  (Kittel  unb  SÖegc  reift  werben; 
des  voies  souterraines,  ©chleidjWege  ; les 
voir*  de  U Providence,  bte  Sfijege/  bie 

fùgungen , bte  Kûthfd)lùfïe  ber  jûrfe* 
ung;  mettre  qn*  sur  les  voies  ober  sur 
la  voie,  iemanpcn  auf  bie  (Spur  helfen  ; 
jemanben  (Kittel  an  bie  J>anb  geben, 
ctwaöjuentbecfen,  auSjufühten;  perdre 
les  voies  dans  une  affaire,  f.  perdre;  laisser 
une  chose  en  voie,  pop.  etwa«  im  (ffîeg 
herum  liegen  laffen  ; e«  nicht  »erwahren  ; 

être  toujours  par  voie  et  par  chemin,  prov. 

immer  auf  ber  Strafe  liegen;  wenig  ober 
nie  &u  £au«  fepn. 

Voilà,  prép.  ba;  bortj  voilà  votre  fils,  ba 
(ober  aud)  ;)  ba«  iß  3ht  ©ohn  ; le  voilà 
qu’il  Vient,  bort  fommt  er  J voilà  ce  que 
c’est,  voilà  l’affaire,  bû«  tfl  bU  ©ûChe; 
voilà  qui  est  fait,  nutt  iß«  get^an  ; voilà 
ce  que  c’est  de  ne  prendre  aucun  conseil, 

fo  geht  etf/  wenn  man  feinen  Kath  an* 
höret  i ne  voilà-t-il  pas  que ...»  fiche  ba .. . 
hab  ich«  nicht  gefagt. ..  ? (»Ute  man  nicht 
meinen?  voilà quron sonne,  man  fchcllt; 
man  flingelt;  f*  auch  voici. 

Voile,  «.  m.  ber  ©djleper;  it.  ber  Jlor, 
woraus  ©chleper  gemacht  werben  ; ber 
©chlcperflor;  it.  b.  t.  rideau,  ber  (Bor* 
hana  (wenn  Pom  (Borhnng  im  Tempel 
bte  Kcbe  iß,  welcher  in  ber  fcobetfßunbc 
(Ehtißi  jerri§/  ober  »on  einem  großen 
(öorhang/  welcher  juweilcn  ben  £och' 
altar  porn  (Shor  trennt);  it.  voile,  fig. 
b.  t.  apparence,  couleur  spécieuse,  manteau, 
prétexte  etc. , bie  £ec!  t ; ber  ©chlep cr  ; bie 
Jr)ûfle;  (unb  meiß  mp.)  ber  SBorwcmb; 
Da«  (Borgeben;  ber  ©djein;  ©ecfman* 
tel  ; bie  ©em&ntelung  î prendre  le  voile, 
alô  (Booipc)  in  tin  tfloßer  gehen  ; eine 
(Bonne  ober  Äloßerfrau  werben  ; pen- 
dre au  voile,  ((Kahler)  burch  ben  $lor 
nach*  ober  abteichncn.  Fig.  les  voiles  de 
la  nuit,  (poci.)  ber  ©chlepcr/  bie  bun« 
fein  ©chatten , bie  ^inflernif}  ber  (Bach:; 
avoir  un  voile  devant  les  yeux , einen 


©dtfeper  »or  ben  Singen  hoben  ; »on 
(Borurtheilett  eingenommen  fepn;  se 
couvrir  du  voile  de  la  dévotion , de  la 

piété , fich  mit  bem  ©ddeper  ber  2ln* 
bacht,  ber  grbmmigfett  bebeefen;  fîch 
unter  ben  ©chein  ber  Slnbacht  oerbergen  ; 
lever  le  voile,  ben  (Borbang  ober  bte 
Æ)ccfe  Weggehen;  bic  SQahrheit  entbe* 
ef  en  ; ober  auch  : bte  (Bcrße  Üung  oblegen  ; 
(Pgl.  auch  masque). 

Voile,  s.f.  ba« ©egel;  it. voiles, pl.  ©egel, 
b.  i.  ©chiffe;  voile  de  fortune,  bû«  ©turm* 
fegeli  —d’eau,  ba«  SBoficrfcgri  ; £rift- 
fegel;  ein  ©egel,  welche«  man  bisweilen 
pon  bem  f)intertheil  betf  ©chiffe«  itt  ba« 
SBûffer  hingt/  unb  oermittelß  beffen  bie 
gfluth  ba«  (©ûffer  treibt;  — à l’angioise, 
ein  ©egel  aufenglifchc  £rtïba«(£mmcr* 
fegel;  (f.  auch  misaine,  artimon,  perro- 
quet, étui,  latin  etc.)  jet  de  voiles,  f.  jet; 
faire  voile,  fegeln»  être  prêt  à faire  voile, 
fcgclfertig  fepn ; mettre  la  voile  au  vent, 
hie  ©egel  auffponncn  ; faire  force  de  voiles, 
»ber  forcer  de  voiles,  äße  ©egel  auffpan* 
nen;  aller  à pleines  voiles,  à toutes  voiles, 

mit  »oßem  SÖinb  fegeln.  Fig.  et  Prw.  la 
fortune  le  pousse  à toutes  voiles,  bû«  ©lucf 
iß  ihm  fehr  günff  ig  ; donner  dans  un  des- 
sein à pleines  voiles,  einem  (Borhoben  ober 
anfdjlag  »on  ganjem  Jpcrjen  betreten  ; 
it.  blinbling«  hinein  tappen  ; caler  la  voile, 
f,  caler  ; aller  à voiles  et  à rames  dans  une  af- 
faire, f,  rame;  selon  le  vent  la  voile,  f.  vent. 

Voilé,  éc,  part,  et  adj.  perfdjlepert  K.  ; 
»erborgen  îC.  ; le  soleil  voilé  d’un  nuage , 
(poet.)  bie  ©onne,  mit  einer  SÖotfe  per* 
fchlepert,  b.  i ♦ bûburch  »crbunfelt;  une 
voix  voilée,  eine  gebflmpfte  ©timme. 

Voiler,  p.  a.  oerfchlepern ; einen  ©chleper 
umfangen  ; it.JSg.  unter  einem  ©chleper 
oerbergen;  oerbergen;  m.p.  bemänteln; 
einen  guten  ©chein  geben;  (f.  voile, 
*.  m.)  Se  voiler,  p.  réjfi.  fleh  mit  einem 
©dtieper  bebecfeit  ober  »erbußen;  ba« 
©cfîcht  in  einen  ©d)leper  ein&ußcn;  fîcj 
ocrfchlepem. 

Voiierie,  t.  f.  bie  ©cgelfûbrifî  ©egelma* 
nufaftur. 

Voilier,  s. m.  ber  ©egelmeißcr  ; (auch  maître 
des  voiles;  trévicr). 

Voilier,  s.  m.  bon  voilier,  mauvais  etc.  voilier, 

ein  guter  / ein  fd)led)ter  ic.  ©eglcr/  (ober 
©egelcr)  b.  i.  ein  ©chiff,  in  fo  fern  c«  gut 
ober  fehlest«.  fcgclt. 

Voilure,  s.f. T.  ba«  ©egelwerf  cinc«©chtff«» 

Voir,  p.  a.  irr.  feben  i (ûlldj  absol.)  it.  ffhcn , 

b.  i.  anfeheu;  anfchaucit;  befeben;  be* 
trachten;  in  Slugcnfcbetn  nehmen  ; it. 
anfeben;  burdifehen,  b.i.  unterfuchen  ; 
it.  febett/  b.i.  einfehett»  »erflehen;  cr* 
fenneit;  merfen;  «7.  entbeef en  / ($.  ©. 
voir  terre,  £aitb  entbecFcn);  it.  (i. ©.  ttt 

einem  ©uch  :c.)  fluben;  it.  pcrfuchen; 
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probtrew  cfitett  35erfuc6  machen;  jufebem 

it . fîd>  erfunbigen  ; fragen;  //.voir  qn. 
mit  jemanben  umgeben  ; (f.  fréquenter, 
hanter) ; it.  ju  jemanden  geben;  jemand 
feben  / befuchcn  ; iemanbeti  aufwarten 
die  'Aufwartung  machen  ; ( f,  visite,  v» 
siter)  ; man  fagt  audi  tn  btefen  lefcter 
©ebeutungen  aller  voir  qn.  ; voir  une 
femme,  bèp  etner.20eib*pcrfon fchlafen 
voyez  la  raison  qu’il  allègue , feben  ©if 

cinmabl  ben  ©tunb  ben  et  anfubet  ; ge 
ben  ©ie  auf  feine  ©rûnbe  Sicht  ; mer 
fen  ©ie  (ich  feine  ©rünbc  :c.  ;■  voyez  si 

vous  pouvez  faire  cela,  feben  ©it  j$U 

terfuchen  ©ie,  ob  ©ie  ba*  tbun  f on 
tien  ; voyez  si  ce  vin  est  bon , perfuche 
©ie , fo#en  ©ie  biefen  SBeiti  ; feben 
©ie  ob  biefer  Söein  gut  i#  ; voir  les  pays 
étrangers,  frembeLinbcr  befuchcn;  ber 
um  reifen  ; reifen  ; j’ai  vu  le  temps 
l'heure  que ... , ich  weiß  mich  ber  £ei 
§u  erinnern  ba  ♦ ♦ ♦ 5 ich  habe  bie  §et 
erlebt  IC»  ; je  verrai  le  temps , l’bcurt- 
que ... , ich  will  bie  Beit  erleben  ba . . 
il  faut  voir  la  fin  de  cela,  man  mu§  ba0 
©nbe  baoon  erwarten  ; je  l ai  vu  chan 
ter,  haranguer , ich  habe  ihn  bôren  fin 
gen  ; eine  Stebe  halten  ; voyez  à nous 
faire  souper  etc.,  fbrget  fur  ba*  9îad)t 
eifen  ; machet  ba#  wir  ju  Oîacht  effen 

c’est  à vous  de  voir,  ba*  îft  ©arf)C 
ba*  übcrlafie  ich  3&nen  ; je  l’ai  été  voir 
deux  fois,  ich  habe  ihn  ;wepmabl  be 
fucht;  ich  bin  jrocpmahl  bep  ihm  gerne 
fen  ; j'irai  ober  je  viendrai  vous  voir,  ich 
WiU  ober  ich  werbe  ju  3&nen  fommen 
il  ne  voit  personne,  et  gebt  |U  nieman 
ten  ; er  befucht  niemanb  ; ie.  et  IÄ§ 
ttiemanb  »or  ficb  (fommen)  ; le  médecin 
voit  son  malade , ber  Arjt  befudjt  feinen 
Ätanf  en  ; c®  n'est  pas  un  homme  à voir 
ba*  i#  feine  tyerfon  mit  ber  man  Umgang 
haben  fann,  mit  ber  man  umgeben  fann 
h.  i.  fie  #ebt  in  einem  Übeln  Stufe  ; i 

semble  à voir  qu’il  est  le  maître  ici,  fam 

man  foHte  meinen  er  wäre  hier  ber#err; 

vous  n’avez  rien  à voir  sur  moi  ober  à ce 
qui  me  regarde , fam.  meine  ©acfien  ge 
ben  ©ie  nicht«  an  ; bef  üntmern  ©ie  fich 
nicht  um  ie.  î ©ie  haben  mir  nicht«  ji 

befehlen.  Fig.  et  Prov.  voirie  jour,  ba* 
£icht,  ba*$nge*licht  crblidfen;  ((.jour); 
voir  clair;  voir  trouble  ; ne  voir  goutte, 
f.  clair,  trouble,  goutte  ; nous  voilà  bien 
postés,  nous  les  verrons  venir,  Wir  fkef)tt\ 

gut,  wir  fînb  hier  in  ©icberbeit,  wir 
wollen  fie  anfaufen  laffen , fie  m&geti 
nur  fommen  î je  vous  vois  de  loin,  f,  loin; 
ne  voir  pas  plus  loin  que  le  bout  de  son 
nez,  f,  loin  ; nous  en  avons  vu  bien  d’au 

très,  wir  hoben  ei  fehon  mit  anbern 
£euten  §u  tbun  gehabt  al*  3&r  fepb,  al* 
hU  &i#i  il  a tu  le  loup,  f,  loup;  faire 
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1 voir  do  pays  à qn.  » f.  pays  ; voir  de  bon, 
de  mauvais  oeil  qn. , f.  oeil  ; si  vous 
ne  le  croyez,  allez  y voir , pop.  WCUll  bu 

e«  nicht  glaub# , fo  la#  c*  bleiben;  c'est 

un  beau  venez-y  voir, fam-  f.  venir;  je 
lui  ferai  voir  que  son  cheval  n’est  qu’une 
bête,  f,  cheval;  n’avoir  rien  vu  que  par 
le  trou  d’une  bouteille , f»  bouteille  ; dis- 
moi  qui  tu  vois,  je  te  dirai  qui  tu  es, 

füge  mir  mit  wem  bu  umgebe# , fo  will 
id)  bit  fagen  wer  bu  bi#. 
se  Voir,  v.  rie.  jufammen  fommen  ; Um* 
gang  mit  einanber  haben  ober  pflegen  ; 
Jreunbfchaft  gufammen  halten;  einan- 
ber befuchcn  k„  ; it.  v.  riß.  (p.  Gingen) 
cela  je  voit  au  premier  coup  d’oeil,  biefe* 

fleht  man,  finbetman  bcpm  cr#en  An* 

blttf  ; cela  se  voit  dans . . . , &iffc*  findet 

man,  biefe*  #cbt  (gefehrieben) in  . ♦ . 
Voir,  v.  n.  (p.  £>mgen)  fehen,  b.  i*  gegen 
einen  £)rt  gerichtet  ober  gelegen  fepn  ic.; 

cette  maison  voit  sur  un  jardin , biefe* 

#ûu*  bat  bie  Auöficht  in  (ober  auf)  ei- 
nen ©arten  ; l’ennemi  voit  dans  les  tran- 
chées, le  canon  ennemi  voit  dans  la  re- 
doute , T.  bet  Jeinb  fann  in  bie  Lauf- 
gräben fehleren  , ba«  feinbliche  ©cfd)ü| 
fann  bie  déboute  be#reichen. 

Voire,  adv.  ol.  et  plais,  iron.  moq.  b.  t. 
vraiment,  wirflich  i wahrhaftig  » inber 
£bat  ! i#  ba*  möglich 
Voirie , s.  f.  ba*  Amt  eine*  SBege*  Auffe- 
her«;  it.  ba*  2ßege*Amt,  al*  ein  Kolle- 
gium betrachtet  ; f.  voyer. 

Voirie , s.  f.  ber  ©chinbanger  ; ©djinb- 
aefer;  bie  ©chinbgrube  ; ©chinbcrgrube  ; 
it.  ol.  b.i.  grand  chemin,  die  £a»b#ra#e. 
Voisin,  ine , arlj.  benachbart;  «e.  deqeh., 

b.  t an  etwa*  an#o#ettb,  anarinjenb; 
nabe  bep  ober  an  etwa*  gelegen;  — de 
qn. , nabe  bep  icmanben  wobnenb  ; je- 
manbe*  Machbar. 

Voisin,  ine,  s.  ber  Machbar  ; bie  ÎRadjba* 
rtnn;  vivre  en  bon  voisin,  gute  9îadj* 
barfebaft  halten  ; nachbarlich  leben. 

Prov.  qui  a bon  voisin,  a bon  matin,  ein 
guter  Machbar  i#  ©olbeö  werth  i il  n’est 
voisin,  qui  ne  voisine,  ein  guter  Mach- 
bar Mit  gute  îîachbarfchaft. 

Voisinage,  s.  m.  bie  ^achbarfchaft  ; it.  bie 
fÂmmtlicbcn  9?ad)baren. 

Voisiner,  v.  n.  fam.  nachbarlich  befuchcn; 
gute  «ftachbarfchaft  halten  ; f.  auch  voi- 
sin , s.  prov. 

Voiture , s.f  ûberb.  ba*  JuhrwerF , b.  t. 
ber  Sßagen , Karren , bie  Kutfche , ba* 
©efAbrt;  it.  bie  ©infte  ; it.  ba*  jlu#* 
fehiff;  Jabrjeuq;  ü • bicjtibre,  b,j.  ba* 
Jahren  ober  Jubren  ; it.  eine  Jubre,  b.  i* 
fo  oie!  al*  auf  ein  jubrwerf  fann  gefa- 
ben werben  ; bie  Jracbt  ; £abung  ; it.  bie 
Jracht  î ber  Jubrlobn  ; ba*  Jrachtael 
lettres  de  voiture,  jracbtbriefc.  Prov. 
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adieu  la  voiture  ! fam.  plais . (tt)CtttlfCt* 
maß  umfittt)  gute  Wacht  Juhrc  I glucf* 
hebe  Steife  I Da  liegt  ber  Ûuarf  \ ü est 

venu  par  la  voiture  des  Cordeliers  , plais . 

er  iß  ju  $uß  i^uig.  auf  M ©diußerß 
SKappcn)  gefommen  ; f.  and)  cordcikr. 

Voituié,  ée,  part,  et  adj.  geflirrt  > gcfûh' 
reit  K. 

Voiturer,  y.  a.  führen  ; verfuhren  ; fahren; 
cttoaß(unb  fam.  aud)  iernanD)  auf  einem 
ftu&rrocrf  von  einem  Ort  sum  andern 
bringen. 

Voiturier,  *.  m.  bet  {Juhematin;  phr.  bic 
Subrleute;  — par  eau,  ber  ©ebiffmann. 

Voiturin,  s.  m.  (itül^lt.  vetturino)  (lDflin 
man  von  3talicn  unb  ben  benachbarten 
©egenben  tn  Jranfreidj  rebet)  ber  £obn* 
futfefcer  ; einer  welcher  tyferbe  vermie« 
tbet,  unb  bie  Steifenbeil  mit  feinem 
Subriverf  von  einem  Ort  jum  anbern 
fubtt. 

Voix,  s.  f.  bie  ©timme  (ber  $?e»fcbcn  unb 
£biere)  i it.  («JRufif)  bie  ©ttmme;  inf. 
bie  ©ingßimme;  it.  bie  (Stimme,  welche 
man  in  einer  wÄblcnbeit  ober  berate 
fcblagenbcn  «öerfammlung  gibt  ; it,  bie 
©timme,  b.  i.  baßSXccbt,  feine  ©timme 
SU  geben  ; baß  (Stimmrecht;  (f.  auch 
suffrage,  opinion,  voeu):  //.(in  ber  hö* 

hem  ©ebreibart)  bie  ©timme , b.  i.  ber 
Stuf  ; 3uruf  ; wobl  aud) , ber  ©efef)l  ; 
it.  bie 'Sitte  ; .Klage  ; it.  ber  Statb»  bie 
(Ermahnung  ; it.  ber  SepfaU;  bie  ©c« 
nehmhaltung  tc.  ; voix  haute , élevée,  ei* 
ne  laute , erhabene  ©timme  ; à haute 
voix , mit  lauter  ©timme  ; laut  ; voix 
humaine,  bie  9)lcnfd)cnßimme  ; (iß  aueb 
ber  Wahme  eine«  gewiffen  Orgelreai* 
ßcrß)  ; la  voix  des  chiens,  (3^gerep)  baß 
Setten  ber  #UnbC;  voix  active;  voix  pas- 
sive ; voix  délibérative,  f.  actif,  passif, 
délibératif;  tout  d’une  voix,  cinßtmmtgi 
einbettig  ; venir  aux  voix , jut  ©tint* 
mung,  $ur  ©timmcnfammlung  febrei* 
ten ; U voix  publique,  bie  öffentliche 
Meinung  ; bie  ©timme  beß  ttJublifumß; 
büß  tyublifum  ; la  déesse  aux  cent  voix, 
(poet.)  bie  buiibcrtsungigc  ftama.  Fig. 

et  Prov.  apprendre  qch.  par  la  voix  de  la 
renommée , etwaß  burd)  baß  öffentliche 
©erùcbt,  bureb  bie  allgemeine  ©âge  er* 

fahren  > la  voix  du  peuple  est  la  voix  de 

Dieu , bie  ©timme  beß  Wolfeß  iß  bie 
©timme  ©Otteß}  avoir  voix  en  chapitre, 
f.  chapitre. 

Vol,  iw.  berftlug,  b.i.  baß  fliegen;  it. 
bie  2trt  su  fliegen  ; it.  ber  58eg  ben  ein 
53oqel  im  {fliegen  juruef  legt;  it.  (in 
©cbûufpiclbdufern)  bie  {Jlugmafcbtne; 
baß  gluqwerf  ; it.  T.  ©cijvôgel , b.  i. 
abgericbtete  Staub*  ober  ©tofi*$86gel; 
it.  ober  chasse  au  vol , bie  95eije  ; it.  bie 
Breite  von  einem  ©ubc  ber  außgebreite* 
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. ten  Slùgeï  eine«  Wogelß  biß  sum  anbern  ; 
it.  (20ap.)  swep  außgebreitete  unb  an 
einanber  höngenbe  Sltigel;  it.  vol ,fg. 
ber  $lug , j.  ©♦  ber  ©ebanfen,  ber  ©in* 
bilbungßfraft  ; ber  ©cbioung;  à vol 
d’oiseau  ,‘‘in  gerabcr£inie  pon  einem Ort 
Sum  anbern  (ohne  SKucFßdit  auf  bie  ge- 
wöhnlidjen  Sffîege  weldje  feiten  gerabe 
laufen;  \.T.  chasser  au  vol,  betfjen  ; mit 
Staubvôgeln  jagen  ; le  vol  du  héron,  bte 
9teibcrbei;e  ; le  vol  pour  le  héron , bic 
©eisvôgel  sur  Stetherheise;  un  demi-vol, 
(SBap.)  ein  einseiner  glùgcl;  le  vol  du 
chapon , f,  chapon.  Fig.  Il  a pris  son  vol 
trop  baut,  er  hat  einen  ju  hohen  Slug 
genommen;  er  unternimmt  su  Diel;  er 
fangt  cß  su  hoch  an  ; er  wirb  cß  nidit 
außfuhren  fomten;  er  maebt  einen  su 
großen  aufivanb,  einen  su  großen  ©taat; 

il  y est  parvenu  de  plein  vol , et  iß  ttt 

einem  $lug , in  einem  ©djtvung  (su  (Eh* 
renömtern  ic.)  hinauf  geßiegen  ; avoir  le 
vol  pour  une  chose , eine  befonbere  ©abf/ 

tAbigfeit  ober  ©cfd)itflicbfeit  su  einer 
fache  haben;  il  a le  vol  pour  les  grands 
Seigneurs  ober  beß  grands  Seigneurs,  er  hat 
bic  ©abe,  baß  Valent , flcb  bep  großen 
Herren  beliebt  su  machen  ; cß  glueft  ihm 
bep  großen  Jpmeiu 

Voi,  s.  m.  ber  &iebßaf>l  ; ber  SXaub  ; it. 
baß  geßohlene,  geraubtc©ut  felbß;  vol 
domestique,  ber  £fltlßbicbßabl  » vol  da 
grand  chemin,  ber  ©traßenraub;  f.aueb 
effraction. 

Voiabie,  adj.c.  p.u$.  (p.ttJcrfonen)bcße&(- 
bar;  ber  (bte)  leicht  beßoblcn  merbett 
fann  ; it.  (0.  ©acben)  ßehlbar  ; ivaö  leidst 
geßohlen  roerben  fann. 

Volage,  adj.  c.  ßatterhaft;  leicbtßnntg  ; 
unbeßanbig  ; ßuebtig  ; per^nbcrlicb  ; feu 
volage,  T.  eine  2frt  Jl^djte  im  ©eficbt 
ber  ßinber , roclcbe  balb  fommt , halb 
nneber  pergeht,  ober  balb  an  tiefem, 
balb  an  jenem  Ort  ficbaufhÄlt»  it.  eine 
ßiegenbe  jpipe  im  ©eßebt;  it.  s.m.  eilt 
unbefUitbiger  £iebhaber. 

Volaille , s.  f.  baö  Sabine  ©cßügel ; baß  Je- 
berütch  î mettre  une  volaille  (b.  i.  une 
, poule,  un  chapon)  au  pot,  citl  ûlteÔ  ^U^ff, 

einen  Äapaun  in  ben  l^opf  thun. 
Volailler, 5.  m.  ber  gcbcïPiebbâllblcr } [pl.us 
poulailler). 

Volant,  ante,  adj.  ßtegetlbi  (trtrb  VOtt  ÎC» 
benbigen  u.  p.  IcblofenÂôrpern gefügt); 
pont  volant , eine  ßiegenbe  ©rûcfc  ; cimp 
volant,  ein  ßiegenbeß  £ager;  (f.camp); 
coche  volant , büß  <Poßfd)iß  ; fusée  vo- 
lante, eine  ßeigenbe  SRadfcte;  feu  volant, 
étoile  volante  ober  tombante,  bte  ©tem* 
fdjnençc;  ber  ©ternfcbnuppen;  draperie 
volante,  (?Kûbl.>  ein  ßtegenbeß,  Icicbtctf 
©eWûltb  ; blouse  volante,  (©itt.)  baß 

Srcplocb;  ciu  £ocb,  worein  man  feinen 
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Segnet  niât  maéot  barf  ; (f.  oudj  i» 

pier,  feuille,  assiette,  cachet,  pistole 
vérole  etc.)  ; cerf-volant,  f,  in  alpbübc 

tifdjcr  £>rbnung. 

Volant,  s.  m.  ber  ^eberball  §um  ©ptelen 
it.  ein  leichter  ©ommet*  Uebertocï  be 
8Rann$pcrfonen  ; il  falbala  an  grauen 
$immerro<f<n;  it.  T.  ber  SBrttbmû&ïcn 
fltîgel  ; it,  ber  Sßinbfang  art  eincr©cblag 
uhr,  roclcber  macht  baß  fie  nicht  ju  ge 
fctjminb  fdjlAgt;  jouer  au  volant,  mit  bem 
gcbcrbûU  fpielen. 

Volatil,  ile,  adj.  (Çbpmie)  flûdjttg,  tPlf 

î.  ©.  ein  ©alj. 

Volât; le,  t.  m . (meid  tttt  p’ur.)  fin  gcfïu 

geltes  ober  fïiegcnbed  $hier. 

Volatilisation , s.  f (Gbpm.)  bie  «Berflûcft* 
ttQunçt , «Bcrroanblung  ber  feflen  £bcilc 
eine#  Äorperö  in  Kämpfe  tinbiôùnfic. 

Volatiliser,  v.  a.  T.  fluchtig  machen. 

Volatilité,  *./.  (Ghmn.)  bie  jluctjtigfcit 
it'ßg-  bie  ttubeftinbigfeit. 

Voiatiiie , t.  f.fam.  bas  (eßbare)  ©eflûgel 

Volcan,  ».  m.  ber  «Bulfan;  ber  fcucrfpeijen 
' bc  ©erg. 

Volcanique,  adj.  c.  T.  pulf«nif<f)î  btird) 
einen  «Bulfan  auögcroorfen  ober  barin 
erzeugt. 

Volcan  ser  , v.  a.  noir*.  fig.  (bie  ÂÔpfe,  bit 

©emûther)  crhi&en  ; in  Seuer  unbetont 
men  fe$en.  » 

Vole,  ».f.  Offartenfpiel)  bie  «Boite,  b.t. 
wenn  ein  ©picler  atte©tid)e  obergefen 
macht. 

Volé,  ée,  part,  et  adj.  gefiohlw;  gCMUbtî 

bcfio&Ien  te. 

Volée,«./,  ber  ftlug  eines  «Bogcls; //.co//. 
b.  i.  bande,  ber  #lug , ein  Raufen  mit 
cinanber  fltcgenbcr  SBôgcl;  (p.  ©ienen, 
£eufchrccf  en  ) ber  ©chniarm  ; it.  (pon 
Rauben)  bieèccfc;  gjrut;  ju  einer  unb 
berfelben  Seit  auSgebrutctc  3unge  ; it. 
ßg.fam.  (pon  ^erfonen)  ber  ©chroarm  ; 
Raufen  ; eine  ÜKenge  tyerfonen  pon  et 
nerlep  ©tanb,  ©cruf  ober  9trt  î it.  (wenn 
man  sroet)  ober  mehrere  tyerfonen  mit 
einanber  oergleicht)  ber  ©tanb  ; «Kana> 
bie  SOBûrbe  ; plais.  màpr.  ber  ©chlag  ; bas 
©dichter  ; it.  volée,  eine  Stnjahl  £ùge 
an  einer  «Kamme,  nach  toelcher  bie  2ir 
beiter  jcbcSmahl  ein  tpcnig  auSruhen  ; 
it.  volée,  T.  bie  ©orbertpage  moran  bie 
SKiemenpferbe  angcfpannt  tperbett;  it. 
(an  Äanonen)  bas  SDîunbfiucf  (entre  *e 
tourillon  et  la  bouche)  ; it.  ( an  SGBinb» 
mûhlert)  p-us . f.  volant , s.  m.  ; une  vo- 
lée de  canon,  b.  t.  un  coup  de  canon,  ein 
Äönonenfchuß  ; ©tucffchuß  ; une  volée 
de  canons,  b.  i»  une  décharge  de  plusieurs 
canons  à la  fois  , bic  Bbfcurung  , bûS 
Slbfeuern  mehrerer  ©tûcfe  nugleirf)  ; ti 
rer  à toute  volée,  eine  .ftanonc,  ohne  fie 

lu  richten , abfettem  / fo  baß  bic  ugel 


mehrmahlen  aufprellt  ; (f.  ricocher,  rico- 
chet) ; prendre  une  balle  de  volée  ober  à 
la  volée,  einen  ©all  in  ber  guft  auffan* 
gen  î sonner  une  volée,  deux  etc.  volées, 

einmahl,  jwcpmahl  te.  nach  cinanber 

l&utcn;  sonner  a toute  volee,  ûllC  ©lo* 

cfen  jugleich  anjiehen , läuten.  Fig.  et 
Prov.  votée  d’ouvriers,  eine  «Keihc  neben 
einanber  ftehenber,  unb  cinerlep  ©e» 
fchäft  Perrichtenber  Strbeiter  i volée  de 
coups  de  bâton , fam.  <ine  £racßt  ©totf- 
fchläge  ; vuig.  eine  <j)rugelfuppe  î un 
homme  de  la  haute  volée , de  la  première 
volée , fam.  ein  potnehmer  «SKann  î ein 
SKattn  pon  hohen*  ©tanbe;  être  de  la 
même  volée , pon  cincrlep  ©tanb , ©e- 
ruf  ober  Qtlter  fcpn;  vuig.  ppn  gleichem 
©chlag  ober  ©elichtcr  fepn  ; faire  une 
chose  tant  de  bond  qu**  de  voice , f.  bond  ; 
cela  passe  â volée  du  bonnet  Jam.  f.  bon- 
net ; à la  volée , adv.  fam.  b.  i.  inconsi- 
dérément, im  inbcréilcj  oben* 
hin  te. 

Voler,  P.  n.  prop.  et ßg.  fliegen.  Fig.  et 
Prov.  voler  au  secours  de  qn.,  jemanben 
§U  $ûife  eilen  î voler  de  ses  propres  ailes, 

allein , ohne  jemanbeô  ©ephulfe  han* 
bdn  ; (f.  auch  aile)  ; il  ne  faut  pas  voler 
avant  que  d’avoir  des  ailes  , man  muß 

nicht  hoher  fliegen  al$  einem  bie  5«hcrn 
gcmachfcn  finb. 

Voler,  p.a,  ($alf.)  bctheit  ; mit  obgcrich* 
teten  «Kaubuigelit  jagen  ; (f.  vol);  voler 
la  perdrix,  (wirb  Pom  ©ci^pogcl  felb|l 
gefegt)  SKepphtihner  beijen;  iisepiaitA 
voler  la  perdrix , er  gehet  gern  auf  bic 
SKcpPhuhner*  %(igb  ; voler  le  papillon, 
fig. prov.  ben  Schmetterlingen  nachlau* 
fen , b.  i.  ficf)  mit  nichtöipurbigcn  Älei* 
nigfeiten  abgeben;  it.  flatterhaft,  leicht* 
finnig,  unbeflÄnbig  fepn. 

Voler,  p.  a.  (ftipatf)  fehlen;  (jemanb)  be* 
(teilten;  berauben;  it.  absoi . fehlen; 
it.  tauben  ; voler  sur  les  grands  chemins, 
Straßenraub  begehen  ; il  a volé  cette 
pensée  dans  Hoiac e,/*.  biefctt©cbanfett 
hat  er  bem  J^orai  abgeftoblcn;  hâter 
auö  bem  iporaj  geftohlcn  ; (f.  auch  pilier). 
Voierie,  / (bep  ben  3&9fw)  btc©etje; 
f.  vol. 

Voierie,  s.  f.  fam.  bie  Æ)ifbcrct)  î 9îau* 
berep  ; ber  £)icbffahl. 

Volet,  s.m.  ber  i^aubenfchlag ; (f.  aud» 
pigeonnier,  volière);  it.  ber  ©d)lûg,  baô 

©ret  porn  am  £aubenfcblag  ; it.  ber 
Jenflerlaben  ; it.  ber  gaben  àm  tfellcr* 

lod)  î it.  (volets  d’orgues)  ; bie£bûrcbcn 
ober  gäben  am  £>rge Iflaotcr  ; it.  volet , 
ein  Heiner  runöer  geller,  ein  folcheö 
©retchen/Worauf  man  €rbfen,2infen  :c. 
liefet;  (baber/?.  prov.  tpclcheö  fehc)  ; 
it.  eine  ©chaufel  an  einem  sJKuhlrab  ic. 
(pLus.  aileran  etc.)  <7.(2Bap.)  Die  £elm* 
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Bttibr  ; it.  (©ot.)  bie  SBafferUIte  î ©ee* 
biume  te.  ; eine  inf.  in  flehenben  S©af* 
fern  wachfenbe  «pflanze,  welche  aus  ihrer 
SSurjel  große  Flitter  treibt  , hie  auf 
her  Oberfläche  bcS  2öaffcrS  fehwimmen  ; 
(©chtfff.)  ein  Meiner  Äompag  ber  nicht 
Ällfgch&ngt  ift.  Fig.  et  Prov.  trié  sur  le 
volet , auserlefen  ; forgfilttg  auSgefucht  ; 
(wirb  p.  tycrfonen  unö  ©achcn  gefügt). 

Voleter,  v.  n.  flattern  ; hin  unö  her  fliegen. 

Volettes,  g.f,  pi,  bie  Jranfen  am  «Otûcfen* 
garn  ober  Jlicgenneh  ber  tyferbe. 

Voleur,  euse,  s . ber  £ieb  ; bie  £icbinn{ 
(aud)fg.  f,  voler);  it,  betSKiubfr  » vo- 
leur de  grands  chemins,  ber  ©trügen» 
riubcr  ! au  voleur  » ;$iebc  I JOicbc  1 hol* 
tet  ben  £)icb  ! 

Voleur  * ».  m.  ober  oiseau  bon  voleur,  T. 
ein  guter  ©cijpogrl  ; f.  vol. 

Volices  ober  Voliches  , s.f.  pl.  (flud)  ad},) 
T . ©chieferbeefer*©d)inbeln. 

Volière , s.f.  öaS  ©ogelhauS  ; (jum  Unter* 
fchieb  pon  ÎJogelhecf e (caban*-) , ober  $ i* 
flg  (cage)  ; il.  bec  fcûubenfcfclag  ; pigeons 
de  volière,  £auStauben. 

Vol?ge,  s.  J.  einbûnneS'Bret  aus  Mannen- 
ober  Rappel* £olj;  (nicht  mitvoiicesju 
perwechfeln). 

Volition,  s.f.  T.  bas  2Bollen  ; ber  SEBitte. 

Volontaire,  adj.  c.  frepwiHia  ; unge^wun» 
gen  ; it.  ber  nur  feinem  SBillen  folget  ; 
eigenfinnig  ; ( wirb  ©.  pon  Knaben 
«UCh  öl«  s.  gebraucht)?  it.  volontaire, 
s.m.  ein  SrcpwiUtget  ; ein  freiwilliger 
©olbat  ; (ein  ©olontät). 

Volontairement  , adv.  freiwillig  Î Uttge* 
iwungen  ; aut  freiem  SGBitten  ; wlg.  au* 
freien  ©tuden. 

Volonté , ».  j.  ber  SEDille  ; it.  baS  belieben  ; 
©cfaflen;  jem’en  remets  à votre  volonté, 

ich  fteHe  cs  iit  3f»r  »Belieben;  ich  über» 
laffe  cS  3hrem  ©cliebcn  ; i volonté,  nach 
©clieben;  nach  ©efallen  ; c est  un  homme 
de  bonne  volonté,  de  grande  volonté,  er 
t A ein  gutwilliger,  bereitwilliger , btcnfl* 
fertiger  tOtenfch  ; er  tbut  gern  etwa*  ju 
©efatten  ) mauvaise  volonté,  ober  volonté 
maligne,  ein  bofer,  ein  übler  SGBifle  ; (f, 
auch  vouloir,  s.  );  les  dernières  volontés, 
b,  I.  le  testament , ber  leçte  SÔiïïe  ï bas 
îeflament  ; aimer  à faire  ses  volontés, 
gern  feinen  SBidcn  haben;  billet  payable 
à volonté , ein  Söethfel  welcher  zahlbar 
wirb  fo  halb  als  es  bem  3nhober  beliebt; 

les  volonté*  sont  libres,  pros.  jcbCt  h<Û 
feinen  freien  Söiflen. 

Volontiers , adv.  gern  ; willig;  (b.  leblofen 
gingen)  gern;  leicht;  cette  plante  vient 
volontiers  de  bouture,  bieft  tyflanje  lift 

fîch  leicht  burch  ein  ©teefreis  fortpflan* 

jen  ; je  lui  donne  volontiers  cinquante 
ans  .Jam.  er  frfjctnt  mit  wcntgflcns  50 
3«hr  Alt  |u  fepn. 
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Volte,  ».  f.  bie^olte,  b.i.  (ftettfeh.)  eine 
Sföenbung,  welche  bas  tyferö  im  tfretS 
herum  macht  ; it.  ($ed)tf.)  ein  gcwijïet 
©to§  ; it.  (©chifff.)  bie  ©enbuiig  eines 

©Chîffeé  ♦ faire  volte-face , f.  face  ; pren- 
dre volte  au  nord,  (©d)iîff.)  fcittC  Jahtt 

nach  korben  richten. 

Voitcr,  v.  n.  ( auf  bem  îfechtboben)  poltt- 
ren  ; eine  2öcnbung  mit  bem  £ei&  ma* 
eben,  um  bem  ©tofl  beS  ©egners  auS* 
juwetchen. 

Voltigement,  ».  m.  bûStflflttertt,  ^lifgCtt, 
j.©.  eines  ©chmctterltngS,  einer  glaggc, 
eines  ©orhangeS  îc. 

Voltiger,  v.  n.  flattern  ; hin  unb  her  flie- 
gen; fîch  hin  unb  her  bewegen  ; auch 
bloß  î fliegen  ; (f.  voltigement)  ; it.  T. 
bolttgtren,  b.  t.  fîd)  auf  bem  holjerneu 
<pferb  mit  Stuf*  unb  Slbfpringcn  üben  ; 
it.  (©eiltinjer)  allerlei)  funfUidje  3Bcn- 
bungen  unb  ©prungc  auf  bem  ©ddapp- 
feil  machen  ; it.  (b.  her  iCapaUcric)  herum 
fprengen;  ftreifert/  $.  ©.  um  bas  fcinbl* 
£ager  herum;  it.fig . (b.  unbeftinbigeu, 
letdbtfmntgcn  <perfoncn)  flattern;  hin 
«nb  her  flattern  ; voltiger  de  maison  en 
maison,  bon  JTpauS  jll  £üUS  laufen  ; vol- 
tiger de  belle  en  belle,  de  pensée  en  pensée, 

bon  einer  ©ehônen  jur  anbern,  bon  ei- 
nem ©ebanfen  jum  anbern  flatter«  ober 
hinflattern» 

Voltigeur , s.  m.  einer  ber  boltigircn  fann, 
ber  gut  boltigirt,  b.  û ber  auf  öatf  Vrerb 
fpringen  fann;  it.  ein  £uftfpringer; 
©eiltflnjer  ; f.  voltiger. 

Voitigioie,  s.f.  T.  ein  aroflcS  Zan  auf  bem 
#intertöeil  einer  ©aleere,  ba  wo  fetbi* 
ges  anfingt  fchmdhler  ütt  »erben. 

Volubilité,'»./,  bie  leichte  ^Bewegung  ober 
©cweglidjfeit  eines  Körpers  im  Äreis 
herum  ; bie£eichttgfeitbiefer  ^Bewegung; 
auch  bie  ©efchwinbigfeit  mit  welcher 
man  fpridjt  ; baher  : volubilité  d’une 
roue,  bie ©eweglichfeit,  ber  leichte  Um- 
lauf eines  SXabeS;  volubilité  de  langue, 
bie  iBcweglichfeit,  ©elduflgfctt  ber  Steti- 
ge, b.  i,  bie  ^ertigfeit,  fehr  gefchwinb 
unb  jwar  nu  gefdjwinö)  üu  fprechen. 

Volue,  s.f.  T.  eine  Meine  ©pule  im  3Be* 
hetfehifr,  um  welche  berjaben  jum  ©in- 
trag gewicfelt  ifl. 

Volume,  ».  m.  bie  ©rofle,  bie  SluSbehnuna, 
bet  Umfang,  wohl  auch  bie  lOicfe  eines 
ÄirperS , in  $Hûcffïd)t  auf  ben  9laum 
welchen  er  einnimmt;  (baS  Volumen); 
it.  (p.  ©Cr ehern)  ber  Q3anö  ; ber  lîheil 
eines  55ucheS  ; une  glace  d’un  gros  vo- 
lume, ein  grofjct  ©piegcl. 

Volumineux,  euse,  adj.  waS  Ptelen  SXaum 

ober  ^la^  eimiimmt  ; it.  (p.  ©ûchern) 
«us  oielcn  ©inben  beftehenb. 

Volumne,  s.  (gftptljol.)  bfr  ©Ott  Uttb  bif 

©ôtrmn  ber  S? ochieiten. 
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Voiupie,  »./.  (sföpt&ol.)  bie@&tttnn  ber 
SEBollufi. 

Volupté,  s.f  bit  SBolIuH;  Mc  SGBoï- 
lûfle.  t * 

Voluptueusement  , adv.  toollufîig. 

Voluptueux,  eusc,  adj . troUüftiq;  **•  s.m. 
berSBoUüffling  ; cm  ttoÜüfttgerOÏÏenfch. 

Volute,  s.f.  bie^ôaljcnfchnecFc  ; it.  ('Sauf.) 
bit  ©chnccfe , ber  ©cbnôrfel  an  bem 
ionifchen  uub  rômtfcben  ©üulctûnauf. 

Voluter , v.  a.  T.  ûltf  ©pule»  WÎnbCtt  J f. 
volue. 

Volvulu* , s.  m.  (IatO  b»  U passion  iliaque, 
f,  iliaque. 

Vomer,  s.  m . (latcin.)  (2lnat.)  bas  ftflug« 
fcharbcin  in  ber  9tafe. 

Vomi,  ie,  part . et  adj.  gebrochen  IC*  f. 
vomir. 

Vomique,  adj.  c.  noix  vomique,  btC  95redj» 

ttufj;  eine,  fur  qenM(Te$btcrc  (j.$3.  fîir 
£unbc)  giftige  Qlrtftüjfe  » it»  baSÆrâ* 
ht  nauge,  ber  €rbrcd)cn  erregenbe^ruebt* 
fern  eines  oftinbifchen  Raumes. 

Vomique,  s.f.  bas £ungengefchioûr. 

Vomir,  v.  a.  unb  absoi.  brccf>ctt ; fich  bre* 
d)en  ; fîd>  crbrcdKn  ; fid)  übergeben  ; 
»on  fich  geben  ; vuig.  fpepen  ; {pop.  fo< 
Çen  ; it.  fig.  (pon  SOulfanen,  oom 
SÄeer  ic.)  auSfpcnen  ; auStoerfen  i it. 
miôfioben,  auSfchuttcn,  j.©.  Eftfteruit* 

gen , ©djmÂb^Orte  tC.  J faire  vomir  tfig. 
èfel  erregen  ; efel&aft  fcpn ; vomir  tripes 
et  boyaux,  f,  boyau. 

.Vomissement , s.  m . ba$  35redjen  ; ©rbre* 
ehen;  Uebergeben;  vuig.  bai  ©pepen  ; 
(pop.  baS  .ftofjcn)  ; (f.  vomir)  ; vomisse- 
ment de  sang  , baS  95lutbred)Cn  ; retour- 
ner 1 son  vomissement,  fig.  (©ibcl)  toic* 

ber  in  feine  porigen  ©ünbenunb  £afler 
$urucf  fallen. 

Vomitif,  ive,  adj.  unb  s.  m.  (remède  vo- 
mitif,) bas  ^Brechmittel. 

Vomitoire,  s.  m.  ol.  b.  i.  vomitif;  it.  vo- 
mitoire,  einer  pon  ben  für  bas  $8olf  be* 
fUmmten  SHuSgàngcn  an  ben  £&catern 
ber  alten  SHbmer. 

VoqueT,  v.a.  T.  bie  £ôpfer»(Erbc  ober  ben 
£bon  mit  ben  Jpflnbcn  burd)fitetcn. 

Vorace,  adj.c.  geftöfiigi  fràfjtg  ; fre§gic* 
rig  ; beilbuugerig;  estomac  vorace,  ein 
betfibungeriger  «Ôtagen  ; ein  SOtagen  ber 
oicl  perbauen  fattn. 

Voracité,  s.f.  bic  ©efrifiigFeit;  ftrdjjigfeit; 
5re§begterbe;  ber  £eiflbunger. 

Vo s , pron. poss.  piur.  euere  i 3 bre* 

Votation , s.  f.  bai  ©timmen  ober  ©timm* 
geben  ; bai  ©otiren. 

Vote,  s.  m.  (englifcfo)  b.  f.  résolution,  ber 
©d)lu§  ; bie  gegebene  ©timme. 

Voter , v.  n.  ftimmen;  feine  ©timme  ge* 
ben  ; potiren  i ( pgl.  opiner  unb  donner 
sa  voix). 

Votif,  ive,  a#.  C Gott/  einer  ©ott&cft, 


einem  ^eiligen  te.)  angelobet  ; tableau 
votif,  bas  <£)>  $8oto  i bai  3}otif*©c« 
mâblbe  IC.  (f.  ex-voto  unb  voeu);  messe 

votive,  eine  OJïeiîc  toeldje  man  in  einer 
befonberit  '2lbficht/  §.  y>.  fût  einen  Fron- 
ten ober  SXetfenben  te.  lefen  lafit  ï bou- 
clier votif,  (bep  ben  Sllten)  eût  ©cbtlb, 
ber  ium  Slnbcnfen  in  etnem  Tempel  auf* 
gebangt  tourbe. 

Votre,  tm  pi.  Vos  f pron. poss.  euer  i euere  ; 
eure  ; 3br  ; 3bre  ; (in  &ttcln  auch/  tote« 
tpobl  mcifi  °i-)  3bro;  £)cro  i it.  le  vôtre, 
la  vôtre , pron. poss.  relat.  ber*  btC/  ba$ 

©ucrige  tattrige)  ober  3brige  ; les  vô- 
tres, bie  Rurigen;  bie  übrige«  ; eure 
oberere £eutè,  söerioaubte,  ^rrunbe, 
gebiente  :c.  ; je  suis  des  vöties.  id)  balte 
eS  mit  » icf>  bin  Pott  3brer 
tep  ober  ©efeUfdtafuc.;  id)  bin  auf  3b* 
rer  ©eite  ; id)  bin  3bver  Meinung. 

Voué,  éc,  pan.  et  adj.  attgclobct»  gcnjib* 
met  te. 

Vouéde,  s.f.  prvcl.  flatt  guéde. 

Vouer,  v a.  geloben  ; angeloben  ; (feperltcb 
ober  burd)  ein  ©clübbe)  pcrfpredjen  ; 
it.  toibmcn  i meiben.  Se  vouer  (*-.  rfl.) 
au  Service  de  qn. , fid)  iemanbcé  ^ienfi 
ergeben  \ ne  savoir  à quel  saint  se  vouer, 
prov.  fam.  nicf)t*n>iiTcn  n>o§u  man  ficb 
cntfd)liepen  foll. 

Vouge , s.  f.  T.  ber  3Âgerfpic(i  î baöjang* 
etfen  ; (pgl.  épine). 

Vouloir , v.  a.  irr.  (p,  perttüttfttgen  unb  un« 
pernünftigcn  ©efchôpfen , aud)  pon  leb« 
lofett  gingen)  tPoUcn  i it.  tpollcn/  b.  t. 
begebren  j perlangen  ; it.  ctroatf  roûttfcben; 
mögen;  it.  ettpa$  befehlen  ; perorbnen; 
it.  ettpaö  burebauö  forbern  ; auf  ctroaö 
befieben  ; it.  in  etwa«  tpiütgcn  ; etraag 
jufrieben  fcpn  ; it.  erforbern;  müfien  ; 
Dieu  le  veuille  ! ©ott  gebe  ti  I baÿ  gebe 
©Ott  1 je  ne  veux  pas  de  vous,  id)  begebre 
3btcr  nid)t  ; je  veux  que  cela  soit , que 
s’ensuit-il  ? gcfeçt  (ich  mil!  $ugcbcn)bcnt 
fep  alto  / toa$  folgt  barau«  ? il  veut  ce 
qu’il  veut,  tPrté  er  fid)  einmabl  in  ben 
Äopf  gefeljt  bat , babcp  bleibt  er  ; je 

veux  bien  que  vous  sachiez,  (bcfebl^tPCt* 

fe)  ibr  foQt  tpiffen  ; ober  roifict  ba§ . . ; 
cela  veut  être  examiné,  baô  toill  unter« 
fucht  fcpn  ; bas  muß  unter  fucb.t  roerben; 

ce  champ  veut  être  arrosé  , biefcS  »^Clb 
will  begoffen  fepn  ; eS  er forbert  Stegen  te. 
ce  tableau  veut  être  vu  dans  son  jour, 

biefeS  ©em&blbe  mufi  man  in  feinem 
rechten  £icht  betrachten  ; que  veut  dire 
cela,  toaS  toill  bas  bei§cn  (ober  fagen)? 
waS  bebeutet  bas  ? toaS  foll  bas  fepn  ? 

vouloir  du  bien  ou  du  mal  i qn.,  einem 

tpobl  ober  übel  toollen  ; jemanben  gùn* 
fitg  ober  ungemogen  fcpn  ; jemanben  et« 
toaS  ©Utes  ober  Uebcls  tpunfchen  ; en 
vouloir  ii  qn.,  (mcift  im  böfen  Sdcrjlanb) 
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<m  efttftt  motten  ; einen  £aß , ober  ü6erb. 
ctmag  gegen  jemanb  haben  ; (f.  auch  vou- 
loir, s.)  ; it.  Abjîchten  auf  etmag  ober 
«uf  jemanb  ($.  93.  auf  ein  SOtibchen)  bft* 
. ben  ; einem  nadjjlcttcn  ; il  en  veut  i 
toutes  les  filles , et  flcllet  allen  3)tAbchen 
ttûd)  ; à qui  en  voulez-  vous  ? auf  U>CU 
fielen  ©ie?  mit  mein  mollen  ®ie  £ân- 

bel  babCU  ? est-ce  à moi  que  vous  en  vou- 
lez ? meinen  ©ie  mich  ? ift  bag  mich  ge- 
meint? vuig.  tfl  bag  ouf  mich  gemûnjt? 
foU  bag  micf)  gelten  ? Prov.  veuille  Dieu, 
veuille  diable,  pop.  (g  mufl  geben  / fg 
enthebe  bataug  mag  ba  molle  ; ce  que 
femme  veut.  Dieu  le  veut , mag  bicjtau 

will , bag  muß  gefcheben. 

Vouloir,  s.  m.  bag  SBollen  ; ber  28111e; 
aud)  mobf  * bie  Abfïcht  î avoir  un  malin 
vouloir  contre  q n.,farru  etmag  95Ôfeg 
gegen  jemanb  im  ©inn  haben  ; f,  auch 

vouloir,  verbe» 

Voulu, part,  oon  vouloir,  gewollt  î it»  nouv. 
b.i.  requis,  erforberlich / gehörig;  être 
bien  ou  mal  voulu  auprès  de  qn. , bcç 

jcmanben  mohl  ober  übel  gelitten  ober 

angefehen  fepn  î dans  les  formes  voulues 
par  la  loi , jn  ber  gefeçlidjen  gorm. 

Vourine , adj.  f.  soie  vourine,  T.  bie  feittße 
perfîfche  ©eibe. 

Vous,  pron. pers.  3(jr  ; flldj  î ©ie  ; de  vous 
à moi , jmifcfien  ung  bepben. 

Voussoirs  ober  Vousseaux,  s. m.pl.  T.  ©C* 

wôlbefteine. 

Voussure,  s.  f.  T.  bie  95ogenrunbung  ei* 
ncg  ©emôlbcg  ober  auch  eineg  $en(ier* 
bogeng , Sbùrbogcng  ; bie  2Bôlbuug  ; 
(ugl.  cintre). 

Voûte,  i.f  bag  ©emôlbe;  it-  T.  bie28ol* 
bung  eineg  ©chtffeg;  bie  äußere  9tun- 
bung  am  £intertbeil  eineg  ©chiffes  ; it» 
(an  mehreren  Sheilen  beg  menfchlidjen 
.ftôrperg)  bie  ÎBôlbung  / 1. 93.  beg  ©au- 
tneng  te.;  (im  ©ebirn)  bag  ©emôlbe; 
bâtir  en  voûte,  môlbcn ; augroôlben;  alg 
ein  ©emôlbe  bauen  î voûte  en  plein  Cin- 
tre. fin  runbeg ©emôlbe,  melcheg  eine 
»ottfommene  halbe  93ogenrunbung  bil- 
det î voûtes  d’arête , ein  Âveusgemôlbe  ; 
voûte  surhaussée  ober  en  arc  de  cloître , 
ein  28alm-  ober  .flößet* ©emôlbe;  ein 
$ ugefpiçteg  ©emôlbe  ; (f.  surhaussement); 
voûte  en  berceau,  ein  £omtengemôlbe  ; 
voûte  en  canonnière , fin  £onnengemôl* 
be  bag  an  einem  £>rt  enge  ober  fchmahl, 
jjtib  am  anbern  breit  iß  ; voûte  en  com- 
partimens,  ein  ©emôlbe  mit  Reibern; 
voûte  à tiers-point,  f»  tiers  j voûte  sphé- 
rique, ein  âuqelaeroôtbe  ; voûte  sur 
noyau,  ein  SBcnbeltreppengemôlbe;  ein 
<©pinbelgemôlbe  ; voûte  surmontée , f. 
surmonté  ; voûte  surbaissée , f,  surbaissé  ; 
voûte  en  arc  surbaissée  ober  en  anse  de 

panier,  ein  ©emôlbe  mit  einem  gebrücf* 
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ten  ©C^mibbogen  î voûte  extradossée , f*  v 
extradossé;  voûte  à lunettes,  ein93tiUen* 
gemôlbe;  voûte  à conque,  ein^Kulbem» 
gemôlbe  ; voûte  en  corne  de  boeuf,  ein 
£onnengemôlbe‘ , beffen  eine  SBiber* 
laae  fürjer  alg  bie  anbere  iß  ; ein  od)* 
fenhôrnigeg  ©emôlbe  ; voûte  en  cul  de 
fond , ein  pon  brep  ©eiten  julaufeitbeg 
©emôlbe;  voûte  d’ogives,  rin  jO^rgc- 

* môlbe  bag  oben  fpiijig  §ugef>t  ; it » fin 
gothifehrg  ©emôlbe;  voûte  en  limaçon, 
tin  ©eftneef  engemôlbe  ; la  clef  de  la  voûte, 
ber  ©cblußßein  eineg  ©emôlbeg;  u voûte 
du  fer  d’un  cheval , bie  (innere)  2Bôl* 
bung  eineg  Jjmfeifeng  ; voûte  céleste, 
voûte  azurée  etc. , fig.  ( poct.)  bag  ©C* 

môlbe  beg  Jf)immclg  ; ber  Jpimmcl. 

Voûté,  ée , part,  et  adj.  gcmôlbet  ; it.  fig» 
frumm  gebogen  ; gcfrümmt  ; gebueft 
pom  Alter. 

Voûter , v.  a.  môlbett.  Se  voûter,  v.  rèfl. 

fich  môlben  ; it.fig.  (Alterg  halber)  m 
frummen;  fief)  beugen;  frumm  unbgc* 
büeft  merben  ober  gehen. 

Voyage,  e»  m.  bie  Steife  ; it » eine  SKeifcbe* 
fdireibung  (relation  d’un  voyage);  it, 
bloß  ein  ©ang,  eine  $abrt/  eine  ©pa* 
jierreife,  ©pauerfabrtic.  an  einen  Ûrt; 
it»  eine^uhre  melche  ein  Äärrncr  macht; 

(f.  voiture);  it.  qqf  séjour,  bie  Steife/ 

b.  i.  ber  Aufenthalt  au  einem  £>rt  ; 

voyage  par  mer , par  terre , bit  ©eeteift/ 

£anbrcife  ; eine  Steife  jur  ©ee , $u  £anb  ; 

voyages  d’outre  mer , jnf.  ol.  bie  &reug« 
jÛ0e  gegen  bie  Ungläubigen;  faire  voyage, 
b.  t.  voyager , reifen  ; faire  un  voyage  en 
Italie,  aux  Indes,  eine  Steife  nad)  3ta* 
lien,  «adj  3«bien  machen;  bon  voyage! 
glûcf liehe  Steife  î (f.  auch  noce,  prov.) 

Voyager,  v.  n.  reifen  (en  un  pays,  nach  ci* 
nem  2anb);  voyager  dans  les  cartes,  dam 
les  livres , fig.  auf  ben  £anbfarten  / in 
ben  93ùchern  herum  reifen. 

Voyageur,  s.  m.  ber  Steifcnbe;  (28anberer; 
2Banbergmann)  ; it • einer  ber  große  unb 
meite  Steifen  gemacht  hat  t (grand  voya- 
geur). 

Voyageuse,  s.  f.  bie 9tcif<nbCÎ  (bôt*  voya- 
geur). 

Voyant,  gèrond.  pptt  voir. 

Voyant,  ante , adj.  fehenb  > it.fam.  (port 
hoben  ftmrben)  b.  t.  éclatant,  blenbcnb; 
lebhaft;  in  bie  Augen  faUenb  ; fehrepenb* 
3m  Quinze  - vingts  - ^ofpital  gu  ÿarig 
nennt  man  frère- voyant,  einen  ber  fïcbt/ 
ber  aber  eine  blinbe  Çrau  hat;  femme 
voyant,  eine  Jrau  bie  fleht/  bie  aber  art 
einen  blinben  gftann  perheirathet  iß; 
clair-voyant , f.  in  alpbab.  £)rbnung. 

Voyant,  s.  m.  (tn  bec  SBibcl)  ber  ©cher/ 
b.  i.  rin  Prophet, 

Voye,  f,  voie. 

Voyelle,*./.  (@iwmm.)  berSîofal;  ©elbjl* 
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faut;  £ûlf*laut;  *v.(al*  Buchßab  be- 
trachtet) ber  ©elbßlauter. 

Voyer,  s.  m.  ber  SQegc-auffeher  ; cto  auf- 
feher  6 ber  bie  Sôege  unb  £eerßraffen; 
ber  ©traffen-^nfpeftor. 

Voyer,  v.a . — U lessive,  biC  SÖÄfchf  fitt* 

laugen  ; SBàfche  einlegetu 

• Voyerie,  f.  voirie. 

Voyett e,r /.  bie  £augen-©elte;  fin  greffes 
bolgerne*  ©efiff  mit  einem  ©ttel,  bte 
tauge  auf  bie  SBifche  bamtt  ju  gieffen. 

Vrai,  Vraie,  adj.  Wûhr  ; it.  Wahrhaftig*, 
echt  (ober  icht);  uuoerfàlfcht;  (im  mo- 
ral. ©inn,  auch)  aufrichtig  ; a.  eigent- 
lich î recht  ; it.  einer  fperfon  ober  ©acht 
angemeffen  ; fehieflid)  ; c’est  son  vrai 
nom,  bûô  iß  fein  rechter/  fein  eigentli- 
cher ftabmc  ; c’est  un  vrai  fou , er  iß  ein 
rechter  Starr. 

Vtai,  s.  m.  baSSQafcre  ; bie  Wahrheit. 

Vrai,  adv.  parlez  moi  vrai,  fügen ®ie  mir 
bieSßahrheit;  i dire  vrai,  bieSöafcrhcit 
|U  fagen  ober  ju  geliehen  i au  vrai , nach 
ber  Wahrheit  ; -un  état  au  vrai,  eine  gu* 
»erliffige  (inf.  von  ber  Regierung  tc. 
beßötigte)  Berechnung  bc*  Äoßenbe- 
laufe*. 

Vraiment,  adv.  wahrhaft;  wirHich»  ü.  in 
bet£hat;  Wahrlid). 

Vraisemblable,  adj.  c.  Wfthrfchcinlicft  i it. 
s.  m.  ba*  SBahrfcheinliche  5 bie  Söahr* 
fcheinlichfeit. 

Vraisemblablement , adv . Wahtfchcinlidj  ; 
»ahrfcheinlicherweife  ; oermuthlich. 

Vraisemblance,  s.f.  bU  «©ahtfchetnlichfeit. 

VraiscmbUnt,  inte,  adj. cor.  ftatt  vraisem- 
blable. 

Vreder,  9.  n.  fam.  hin  unb  her  laufen  ; 
hemm  laufen  ; cet  enfant  ne  fait  que 
vreder , biefe*  £inb  thut  nicht*  al*  hin 
i)ub  her  laufen. 

Vrille,  s.  f.  ber  3wtcfbohrer  ; Sapfenboh- 
rer  ; it.  piur.  f.  bte  Stanfen  am  SEÖein- 
ßoef  (fond  mains);  f.  cirrhe. 

Vriller,  v.  n.  (Jeuerro.)  fîch  im  ©teigen 
fchraubenförmig  brehen , wie  g.  B.  bie 
©chwörmer;  (aud)  pirouetter). 

Vriiiier,  s.m.  einer  ber  ^widfbohrer  unb 
anberc*  fleine*  ©ifenwerfgeug  macht; 
ber  Bohdchmibt  ; Bohrmacher. 

Vriiion, s.m.  eine  art  Heiner  £ohlbohrer. 

Vu , vue,  part . gefehen  i (f.  voir)  ; it.  adj. 
lettre  de  change  payable  à vue,  fin  auf 

©icht  ober  nach  ©icht  gahlbarcr  9Bech- 
felbrief;  (f.  auch  vue;  *f»  boule, pro9. 

Vu , prèp.  b.  i.  eu  égard  , J.  B.  vu  ses  longs 
services,  jn  Betracht/  in  anfehung  fei- 
ner lange  geleißeten  JDienße  ; vu  les 

temps  où  nous  sommes.  Wenn  matt  auf 

bie  3fiten  SRucffîcht  nimmt,  wenn  man 
bie  Seiten  betrachtet,  worin  wir  leben; 

it.  vu  que,  cortj.  b.  t.  attendu  que,  ba  î 

tnbent  ; bieweil  ; weil  > ba  hoch» 


Vu,  $.  m.  (jur.)  bet  Inhalt  eine*  Urtbeff* 
ic.  ; it.  (in  ber  gewöhnlichen  ©ptad>e  :) 

Cette  chose  s’est  fait  au  vu  et  au  su  de 
tout  le  monde,  bitfe  ©acht  iß  öor  jebet- 
mann*  augen  gefehehen. 

Vue.^s.  f.  ba*  ©efidjt , b.  i.  ba*  Vermö- 
gen gu  fehen  ; it.  ba*  ©eben  ; anfehen  ; 
anfdhauen  ; ber  anbïicf  ; (ba  man  auch 
guweilen:  bie  augen,  ba*  ©efïcbt  fagt); 
il.  bie  audftcht  ; ber  <J>rofpcft  ; bie  an- 
fîcht;  ie.  bte  Vorßettung,  Scichnuna; 
ba*  ©emö&lbe  ic.  fo  eine  folche  au*- 
fld)t  ic.  oorßcUt;  U.  ba*  $enßct , ober 
fonß  eine  Öffnung,  Jooburch  man  eine 
aiWfieht  ober  ba*  £age*licht  geniefft; 
it.  ßg.  bie  abficht  ; ber  (Enbgmecf  ; it. 
(auch  Pl,tr')  hi«  €inftcht;  Äenntniff; 

avoir  la  vue  courte  ober  basse,  fin  furge* 
Befîcht  haben  ; par  modestie  on  baisse  U 
vue,  au*  Bcfcheibeithcit fchlögt  man  bte 
ftugen  nifber  ; le  soleil  donne  dans  la 
vue,  bte  ©otttte  ßicht  in  bte  augen; 
donner  dans  la  vue  , ßg.  in  bte  Slugc n 
ßecbftt  ober  fallen;  lunettes  de  (cher  à) 
longue  vue,  ftctnglÄfer  welche  weit  tra- 
gen , mit  welchen  man  (ehr  weit  in  bie 
Jerne  fehen  fann;  je  frémis  à sa  vue, 
ich  gittere , ich  erjittere  por  ihrem  (fei- 
nem) anbUcf , b.  t.  wenn  ich  fte  (ihn)  er- 

hlicfe  ; connoitre  qn.  de  vue , jemûllï)  Pon 
angeficht  fennen  ; voyez  cette  marchan- 
dise, la  vue  ne  vous  en  coûte  rien,  be- 
trachten ©ie  nur  biefe  SGBaare , ba*  an- 
fehett  foßet  3h«^«  nicht*  ; i’en  donnerai 
tant  la  vue  dessus,  wenn  ich  f*  POr  au* 

gen  habe,  wenn  ich  e*  werbe  gefehen 
haben , fo  will  ich  fo  viel  batur  geben  5 
perdre  de  vue , prop.  et  ßg.  au*  bfnt 
©eftdjte  oerlieren  ; au*  ben  äugen  laf* 

fen  ; i perte  de  vue , f,  perte  ; garder  qn. 
î vue,  aud)  »voir  la  vue  sur  qn. , fine 

$erfon  nicht  au*  ben  äugen  laßen  ; fie 
immer  unter  ben  äugen  haben  ; fte  he- 
ß&nbig  beobachten  ; hingegen  : avoir  vue 
sur  qn. , ßg.  bie  aufßcht  übet  jemanb 
haben  ; les  armées  ont  été  long-temps  en 
vue,  bte  armeett  haben  einanber  fana  tm 
©eflcht,  haben  lang  gegen  einanber  über 
geßanben  ; se  mettre  en  vue  de  qn.,  fief) 
jemanben  in  ba*  ©cfîcht,  unter  bie  äu- 
gen ßcllen  ; à la  vue  de  tout  le  monde, 
unter  jcbermanit*  augen  ; im  angeficht 
ber  ganjenSBelt;  (f»  auch  vu,  r.);  être 
à vue  du  cap,  i vue  de  terre,  ba*  Vot* 

gebirg  im  ©eficbt  haben  ; 2anb  fehen  t 

échappée  de  vue  , f,  khappée  ; point  de 
vue,  prop • et  ßg.  ber  ®cfîcf)t*punft,  ber 
©tanbpunft,  worau*  man  eine  ©ache 
betrachtet  ober  am  beßen  fîeht  ; cette 
maison  a deux  beaux  points  de  vue,  biffe* 
#au*  hat  groep  fchône  au*fïchten  ; ce 

tableau  n’est  pas  dans  son  point  de  vue  , 

biefe*  ©emihlbe  ßeht  nicht  in  feinem 
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testen  îidjt  ; c’est  là  son  point  de  rue , 

ßg,  ba«  ip  feine  2lbfîcf)t  ; Vorauf  jielt  et  i 

une  lettre  payable  à rue , f.  vue  » adj.  ; 
à huit  jours  de  vue,  acf)t  £ûge  ttftCt) 

©tcht,  b.  i.  in  Seit  von  acht  Sagen;  à 

rue  d’oiseau , à vue  d’hirondelle , al«  ob 

mon  ben  ©egenPanb  bon  oben  herab 
fi&e  ; fcnfrecbt  bon  oben  herab  betrag 
tet  î à vue  de  face,  obet  bloß  ♦ de  face, 
bon  botn  (betrachtet)  i à vue  de  profil, 
ober  bloß : de  profil,  »on  bet  ©fette  (be* 
trachtet)  ; à vue  d’oeil,  bem  bloßen  Sin* 
(eben  nad)ï  it.ßg.  augenfcheinlichî  $u* 
fchenb« ; à vue  de  pays,  ßg.  blinbling«; 
obenbin  î (f,  pays)*  3T.  vue  de  servitude, 
bû«  @etbitutfen#erî  vue  de  souffrance, 
ein  $enßer  welche«  nut  au«  Wergunpi» 
gung  erißirt;  vue  dérobée,  eine  nicht 
leicht  ficbtbare  Öffnung  , woburch  2icht 
anetnenOrtfÄUtj  vuesupérieure,etnSen* 
per  btircb  »eiche«  man  feinem  Wachbar 
tn  ben  hoffehen  fann;  vue  enfilée,  ein 
genfer  ba«  bem  ffenßer  meine«  Wach* 
bar«  aerabe  gegenüber  i P ; vue  faîtière, 
ba«  ©iebelfenpcr  î ©tcbcUod);  überb. 
ein  JÖachfenper;  (it,  f.  aud)  faîtière); 
vue  de  terre,  ba«  ÄctUrlod)/  ObftfonP 
eine  Öffnung  , woburch  2id)t  in  ben 
untern  Sbeil  eine«  ©ebüube«  füllt  i 
non- vue,  f.  in  alphab.  Orbnung;  aller 
à la  vue,  (3ägerc»)  feben  ob  e«  2ßilb* 
bret  an  einem  Ort  gibt  ; sonner  à vue, 
blûfen  »cnn  man  Söilbbrct  fïe&t*  Fig , 
rien  n’est  caché  à la  vue  de  Dieu,  »or 
Ootte«  Slugen  (ober  Stngeficht)  iP  nicht« 
»erborgen;  mettre  en  vue,  »or  Slugen 
Peilen;  barjleUen;  $u  erfennen  geben; 
avoir  qch.  en  vue,  etwa«  JUr  Slbfcht  ha* 
ben  ; feine  Slbficht  auf  etwa«  gerichtet 
haben  ober  richten  ; (fo  auch  avoir  des 

vues  sur  qch. , sur  qn.)  ; avoir  des  vues 
pour  qn. , Slbfîchten  mit  jemanben  ha* 
haben»  entrer  dans  les  vues  de  qn. , in 
jcmanbe«  Slbfichten  einfchlage«/  einPim* 
men  ; il  a de  grandes  vues , et  bût  Weit 
ûuôfehcnbe,  er  hat  grofe  Slbpchten, 

' ipiane,  Slnfdjlügc  ; rien  n’échappe  à sa 
vue,  nicht«  entgehet  feiner  (Einficht ; 
en  vue  de  . in  3lbfïd)t/  in  Slnfehung 
ber  ober  beö  . . ; in  SHucfficht  he«  ♦ * * 

Vuide,  Vuider  etc.  f.  Vide,  vider  etc. 

Vulcain , s.m.  (ORpthol.)  Wulfan»  ber 
©ott  ber  ©dmttebe. 

Vulcaniser,  v.  a. plais , jum  hfthnte»  ma* 
eben. 

Vulcanisrae,  s.  m.  plais,  bic  hûbnre»fdjaft. 

Vulgaire,  adj.c.  grmein;  be»  bem  gemei* 
tien  Wolf/  be»  bem  großen  häufen 
üblich;  ober  uberb. / b.i.  gewöhnlich; 
it.  b,  t.  trivial , gemein  ; alltäglich  ; iu 
s.  m . ber  gemeine  häufen  »ber  häufe  ; 
ba«  gemeine  Wolf  ; ber  gemeine  «Jftann  ; 
pensées  vulgaires,  gemeine  / alltägliche 
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©ebanfen;  langues  vulgaires,  bie  gemei« 
nen  ©prachen  ; ( im  ©egenfafc  ber  ge# 

Uhtten  ©prachen,  langues  savantes,  §.  >8, 

ber  lateinifchen , griechifchen  ic.)  ; io 
grec  vulgaire , bie  ©»rache  bet  heutigen 
©riechen;  (im  @egenfa$  »on  grec  lit- 
téral ). 

Vulgairement,  adv,  gemein;  her  gemeinen 
Meinung  nach  > int  gemeinen  2eben. 

Vulgate,  t.f.  bie  lateiitifche  Ueberfeßmtg 
ber  Wibelfûr  bie Äatholifen;  bie  Wul* 
gata. 

Vulnérable,  adj,c.p.us.  »erle^Iich  Î fo  »et# 
le^t  ober  »ermunbet  werben  fann. 

Vulnéraire,  adj,c.  (bte Sßunben)  heitenb; 
eine  heiifraft  (furSöunben)  befifcenb; 
eau  vulnéraire , ba«  SBunbWafet  » herbe 
vulnéraire,  ba«  SBunbfraut;  it,  vulné- 
raire , (.  m.  bo«  SSBunbmittel  ; it,  ba« 
SBunbfraut;  ein Äraut  welche«  be»  fri# 
fchen  SBunben  gebraucht  wirb  ; les  vul- 
néraires de  Suisse , ©chweijer  SEBunb* 
fräuter  worau«  ber  ^alltranf  bearbeitet 
wirb. 

Vulvaire , t.f,  ba«  ©chamfraut. 

Vulve,  s,  f.  T,  bie  äußere  Öffnung  bet 
ÖKutterfcheibe;  bie  ©chamrifte. 


w. 

Oiefer  Wudjpab  ip  ber  franjöflfchen  ©pro# 
che  nicht  eigen;  bie  $ran*ofen  bebienen 
fleh  befen  nur  in  au«länbifchen  2öör# 
tern  unb  Wahmen. 

Whigh  , s,  m.  einet  »on  ber  eben  fo  ge# 
nannten  OppoiUionöparte»  tnCuglanb  ; 
(im  ©egenfab  ber  Sot»’«). 

Whisk  ober  Whist,  $-m.  (engl.)  berWah# 
* me  eine«  gewiffen  Äartenfpicl«. 

Whiski , s.  m.  eine  ncumobifche  SSrHwc»# 
räberiger  SÖagen  ober  tfabriolct  mit 

einem  fehr  hohen  ©epeU. 

« 

x. 

4 

X i (fprich  xe  ober  lese)  t,  m.  ba«  X ; 
(wirb  au«gcf»rocben  wie  cs  in  Xerces , 
extiéme  etc.  ; t»ie  gs  in  exercice  , Xa- 
vier etc.  ; t»ie  s in  Bruxelles,  Auxerre  etc.; 
Wte  z in  deuxième,  sixième).  X bebfUtCt 
in  ben  rbmifchen  fahlen  fo  »icl  alö  io, 

Xanthium , s.  m,  bif  ©pibflctte , aud)  I» 
petite  bandure  ober  le  petit  glouteron  ge# 
iiannt, 

Xantoiine,  s.  f.  »er  Söurmfamen;  (auch 
scmencine). 

Xénéiasie,  t.f,  (alt.  3iom.)  ba«  Wetboth 
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fur  ffrembe  fîdj  in  einer  ©tobt  aufju- 
falten. 

Xénies,  s.fpi.  (bep  Öen  Stfteit)  ©aftge- 
febenfe;  ©efdwnfe  treize  man  gremben 
ober  ©èflen  gibt. 

Xérophagic,  s.f.  (bep  ben  erften  ©beiden) 
ber  ©enug  bloger  troefener  ©peifen , 
wèbrcub  ber  $often. 

Xérophtbalmie,  s.f.  T.  bie  trouent/  mit 
trennen  oerbunbene  Âugenrètbe. 
Xiphias,  s.  m.  T . ber  ©chwcrtfîfch  ; it.  ber 
sftabme  eines  mittigigen  ©edirnes, 

(ûUdj  dorade). 

Xiphion , *.  m.  T.  eine  2frt  ©cbwcrtlilie  ; 

ber  ©cbwertel  î f.  iris. 

X'phoïde,  adj.  (Ânot.)  le  cartilage  xlphoïde, 

ber  fcbwertfèrmige  Änorpel  unten  am 
35ruftbein , fond  auch  la  fourchette  ge* 
nûnnt. 

Xiste,  s.  m.  (bet)  ben  Sllten)  ein  bebccfter 
©attg,  eincôûUerfc,  worin  bie  Ätble» 
ten  beS  SöinterS  ibre  Uebungen  anftcll« 
ten , ober  ûbetb.  aud)  jum  ©pajicrcn- 
geben. 

Xylobalsamum,  s.  m.  baS  ©atfambolj. 
Xylon , s.  m.  T.  bie  ©aummoOendaube. 
Xylorgand  , s.  m.  ein  auS  Hein  unb  grège« 
ten  ©plinbern  gemachtes  Sndrument, 
bas  mit  f leinen  SKutbeu  ober  Jammern 
gefchlagen  tourbe. 

Xylostium , s.  m.  bie  J^ecf eitfirfdtc , Âbl* 

firfebe/  bas  ^Befnhols  (ein  ©trauch). 
Xyris,  s.  m.  bas  £>egcnfraut  î **•  ber 
• ©cbtoertricbel. 


Y,  s.m.  bas  $ ober  gJpfîlon. 

Y,  adv • et  pron.  relatif , ba  î btet  î bOttî 
bafelbft  ; barin;  baran  ; barauf  ; babep  ; 
hierbei)  ; hiebet)  î babin  } baju  te.  ; it 
(auf  Ç&unjen)  bas  £etcbcn  ber  SKûnj« 
ftabt  Bouiges  ; il  y tait  bon , eS  ift  bOrt 
gut  fepn  } je  m’y  trouverai  , id)  Werbe 
midt  bort  einffnbe  n ; je  n’y  pense  pas , 
id)  benfe  nicht  baron  î je  n’y  réponds 
pas  » ich  antworte  nicht  barauf  ; vou 
n’y  êtes  pas,/>rot>.  @ie  ffnD  unrecht  baron; 
©ie  perfteben  es  nicht. 

Yacht,  Cfvricf)  Yaque)  s.  m.  bic3<K&t»  eûté 
2trt  fleincr  oerbetfter  ©chiffe  bie  febt 
fchneU  fcgeln. 

Yebie . s./.  (iBotan.)  ber  Âtticb  î lieber* 
fattunber. 

Yeuse,  s.  f.  T . bie  ©tein-  ©tche  ; (fond 
chêne  verd). 

Yeux , pU  POtl  Oei! , bie  Äugen  i (f.  Oeil)  ; 
entre  quittes  yeux,  (nicht  quatre  yeux) 
unter  Pier  Äugen  ; yeux  du  pain  et  du 
fromage,  bie  £ècbct  imBrob,  bie  Äugen 
tm  tfàfe. 


Yole  Zéro 

Yole,  s.f.  ein  Heiner  leichter  $abn,  ber 
mit  SKubern  unb  ©egeln  gebt. 

Ypréau,  s.m.  eine  Ärt  Ulmenbaum  (orme) 
mit  breiten  Blättern,  welche  urfprung* 
lieh  auS  ber  ©egenb  ponÿpern  fommt.  / 

Ypsiloide,  adj.  c»  f,  Lainbdoide. 

Y voire,  f.  Ivoire. 

Y vraie,  f.  Ivraie. 

Yvre , Yv  resse  etc.  f.  Ivre  etc. 

Z. 

^ 1 (fpridj  zêde)  s.  m.  baS  3 ; U est  fait 
comme  un  Z , prov.  er  id  ftumm  Uîlb 
bucFdig. 

Zacinthe,  s.f.  T.  bas  SBarjcnfraut. 

Zafre,  f.  Safre. 

Zagaie , s.  f.  eine  Ärt  SBurffpieg  ber  ju 
<Pferb  dreitenben  bohren. 

Zann,  s.  m.  (turf.)  ein  ju  ÄrtegSbienfteit 
werbunbener  £urf , beffeu  £ehengut  et- 
was beträchtlicher  id/  als  baS  eines 
Timariot,  (welches  febc). 

Zain  , adj.  m.  (p.  $fcrbcn)  ganj  fchwarj  î 
ober  auch  ganj  lichtbraun/  unb  jwae 
ohne  einigen  Jlecfcn. 

Zani,  s.  m.  ber  ftHdclfating  ober  bie  lu- 
ftige $crfon  in  ber  itoltenifchcn  $0- 
mobie» 

Zèbre , s.  m.  büS  3*&™  ; Jcbrapferb. 

Zédoaire,  s.f.  T.  ber  BitWet;  bte  BitWtt- 
pflanje;  eine  Ärt^ngber  (gingembre). 

Zélateur,  trice,  s.m.  et  f.  ein  ©ifcrcr. 

Zèle,  « m.  ber  ©ifer  ; bie  warme  / tfatige 
$failnabme  au  einer  ©ache. 

Zélé , ée , aejj.  eiterig  ; it.  s.  eine  etferige 
îperfoit. 

Zendavesta,  s.m.  b.  i.  baS  fatligt  ^5uch 
ber  tywfen  ober  ©ebern,  welches , wie 
fie  behaupten , »on  ihrem  alten  £ehter 
unb  ©efeçgebcr  (Jovoafter)  berrübet. 

Zénith,  s.  m.  (Äftron.)  ber  ©cheitelpunft; 
baS  3«utb* 

zénomque,  adj.  c.  bet  £ebre  beS  3mo  ge- 
mig  ï points  Zénoniques,  bie  UUtbeüba- 

ren  fünfte  bie  Brno  in  feiner  Wlofo* 
pbie  aufnabm. 

Zénonisme,  s.m  bie  tybtlofopbie  beS3<U0. 

Zéolithe,  s.  m.  T.  eine  gewiffe  ©teinart. 

zéphyr,  s.m.  berBcpbpr;  eine  fühle,  an- 
aenebme£uft,  inf.auSÄbenb;  berSBeft; 
5Beft wtnb.  ( SBenn  biefe s SBort  tu  ber 
ftloefte  als  einc@èttinn  gebraucht  wirb/ 
fo  wirb  es  ohne  Ärtifcl  unb  Zéphire  gc* 
febrieben). 

Zéro,  s . m.  (Stecbenf.)  bie  9îutt î sa  fortune 
a été  à zéro , fein  Vermögen  ift  gattj 
brauf  gegangen  ; cet  homme  est  un  zéro, 
un  vrai  zéro , fam.  biefer  flfcenfch  id  eine 
wahre 9lull;  es  id  nichts  mit  ihm;  tt 
gilt  nichts, 

» 


/ 
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Zest  Zone 


Zest,  s.  m.  (fur.  DaS  St  auS)  in  folg.  : entre] 
le  zist  et  le  zest , prov.  fam.  tvebcr  gut 

nod)  fd)led)t>  fo/  fo  ; mittelmÂfjig. 

Zest  ! inter j.  moq.  P offen  ! 

Zeste,  s.m.  Der  ©attel  in  einer  »elften 
sftufi;  it.  ein  DûnneS  ©dmittdjen  von 
einer  pomeranjenfdiale,  Jitronenfcfja* 
le  IC.  ; cela  ne  vaut  pas  un  zeste,  fam.  DaS 

ift  feinen  Pfifferling  wertf). 

Zèr étique,  adj.  c.  T.  méthode  zététique , Die* 
jenige  8lrt , eine  Aufgabe  aufjulôfen , Da 
man  Die  ?îatur  ic.  Der  ©acbe  untcrfudjt; 
Die  £e&rartDer  neuen  Sltgebra. 

Zibeline,  s.f.  Der  Sobel,  (eine  2lrt  SDiar» 
Der);  it.  Der  Sobel,  b.  i.  DaS  Zobelfell/ 
Der  Sobelpelj  ; marte  zibeline , Der  3obel* 
marDer. 

Zigzag,  s.m.  DaS  S^JO^  » fine  ttt  ©eflûlt 
eines  Z fortlûufenDe  £inie;  it.  eine  auS 
mehreren  tiefjaeffötmig  * jufammenge' 
fügten  ©tucfdjen  £olj  befte&enbc  €0îa 
fdjine,  welche  man  in  Die  £ànge  Dcbncn 
unb  roicDcr  jufammen  jieben  fann  ; it. 
(ÆricgStp.)  jiefjaef  förmige  £aufgrflben  ; 
en  zigzag , nicFjûcF fôrmig  gebilDet  / ange 
legt  / laufenD/  gehenb  ic. 

zu,  s.  m.  ein  mufïfalifdjeS  ^nftrument  Der 

dürfen* 

Zimmer,  s.  m.  T.  (Dciltfdj)  DûÔ  Sintttter, 
b.  i.  ein  Q5unD  SKaucbwerf  von  jwanjig 
Paar  gellen. 

Zinc  ^ s»  n i*  ^ « Der  3 inf  / (ein  ôalbmetall, 
fonfl  aud)  spéautre,  Dec  ©piauter  g e 
. nannt).  , 

Zinzolin,  s.  et  adj.  m.  rothüd)  PÎOlftt. 

Zist , f,  zest .s.m. 

Zizanie,  s.f.ol.  DaS  ünftaut,  (Pgl.  ivraie); 
it.ßg.  D.  i.  division.  Die  Uneinigfett; 
Der  3<mfî  J^aDcr  î semer  la  zizanie  parmi 
les  autres , Uneinigfeit  unter  Den  SlnDern 
fltftcn.  . 

Zodiacal,  ale,  adj . T.  jum  £&terftetS  ge 

Dôrig.  • 

Zodiaque,  ».  m.  (2tftron.)  Der  £bierfretS. 

Zoiie,  s.  m.  Der  SoiluS,  D.  i.fig • ein  netbt» 
fcf>er , ungefdiicfter  fcabler. 

Zone,  s.f.  Die  3one/  D.  ».  eine  von  Den  fünf 
SöeltgegenDen  , einer  von  Den  fünf  €rb* 
(frid)èn,  in  SXficffidjt  auf  Die  ^Berichte» 
DcnDcit  Der  Äöltt  oDer  Sßirme;  u.  (in 
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Der  hohem  ©djreibart)  jeDer  ©rb*  oDec 

£tmmelSjirtd)i  zone  torride , f,  torride. 

Zoographie,  s.f.  T.  Die  35efd)rcibutig  Dec 
SDiere. 

Zooiâtrie , s.f.  Die  2lnbethung  Der  £&ierc* 
Zoolite,  s.  m.  T.  ein  verfeinertes  @liel> 
eines  £DiercS. 

Zoologie,  s.f  T.  Die  3ooIogie,  D.  i.  DieEehr* 
von  Den  £&ieren;  it.  ein  93uch,  worin 
Diefelbe  »orgetragen  wirD. 

Zoophore , s.  m.  (35ûlif.)  f.  Frise. 
Zoophorique,  adj.  T.  colon  ne  zoophorlque; 

eine  ©iule,  worauf  ein  £hier  fleht, 
welche  ein  £Dier  trigt;  Die  £hterfàule* 
Zoophyte,*.  m.  T.  cinePflanae,  roeïdfe  ctroa$ 
pon  Der  Oîatur  eines  £hiereS  an  fîd)  hat  ; 
Die  £hterpflan$f. 

Zoophytoiite , s.  m.  DaS  ÄorattengewÄdiS; 
f,  corail. 

Zoopbytoiogie , s.f.  bet  $heil  Der  Sftatur* 
gefdnrfite,  welcher  von  Den  £hierpflan $m 
fjjanbelt. 

Zootomie,  s.  f T.  Die  Scrglieberung  Dec 
£hiere. 

Zootypoiite,  s. m.  T.  ein  ©teitt,  oDer  ein  flein* 
artiaer  Äörper,  in  welchem  fîch  ein  2lb* 
Drucf  pou  einem  Z hier  beflnbet. 

Zopissa , s.  m.  T.  altes  ©cfjiffpecD,  weîdjeS 
man  von  Den  ©(Diffen  abfrajjt;  (auc^ 

poix  navale). 

Zoroche,  s.m.  T.  eine 2(rt ©irberetl* 
Zoucet,  s.m.  T.  eine  9Crt  $aucfcer  (plon- 
geon); ein  SBajferpogel. 

Zwinglianisme,  s.  m.  Die  £e&re  Dfï  Bwittg# 

lianer  oDer  Der  £n&inger  Des  Reforma- 
toren  3winglt. 

Zwinglien,  enne,  s.  m.  etf  Der  3Winglianer5 

Die  Swinglianerinn  ; it.  adj.  aroinglia* 
ntfœ.  . 

Zygoma , s.  m.  (3lnat.)  DaS  3od)Dein  J (nueö 
osjugal).  - 

Zygomatique,  adj.  c.  T.  $um  3ocD&eitt 

geDirig. 

Zymosimétre,  s.  m.  T.  ein  jur  Slbmeffung 
Der  perfdrieDencn  ©raDe  Der  ©iDrung 
oDer  vielmehr  Der  Söirme  DienenDe^ 
Snflrument. 


Zymotechnie , s.f.  (fpr.  ch  »ie  9 flU^)  T,  Di* 
£cDrcpon  Der@â^rungt 
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Les  Verbes  Composés  se  conjuguent  comme  leurs  Primitifs. 


bsoudre , ind.  près . j’absous , tu  absous« 
. il  absout  ; nous  absolvons  , vous  absol> 
vez,  ils  absolvent;  imparf.  j’absolvois; 
parfait  composèy  j’ai  absous;  fut . j’ab- 
soudrai; impèrat . absous,  qu’il  absolve* 
Conj.  près,  que  j’absolve  ; imparf.  I. 
' j’absoudrois.  ( imparf.  11.  que  j’absousse, 

♦ tß  ungebräuchlich);  part,  absous,  m. 
absoute , f.  Gérondif  prés,  absolvant. 

Accroire,  Wte  croire;  Witb  über  ttUr  tltl 
infinitif  mit  bem  SBort  frire  gebraucht. 

Acheter,  ind.pr.j achète,  tu  achètes,  i)  achète; 
nous  achetons , vous  achetez , ils  achètent; 
fut.  j’achèterai , tu  achèteras  etc.  impf.  1. 
du  conj.  j’achèterois,  tu  achèterais  etc.  ou 
j’achete,  tu  achetés,  il  acheté;  ils  achètent. 
Richelet. 

Achever,  ind.  près,  j’achève  etc.  wje  acheter. 
Acquérir,  indicat.  près,  j’acquiers,  tu  ac- 
quiers, il  acquiert;  nous  acquérons,  vous 
acquérez,  ils  acquiérent;  imparf.  j’acqué- 
rois;  parf.  r/m/?,  j’acquis;  parf.  comp.  j’ai 

• acquis;  fut.  j’acquerrai;  impér.  acquiers, 
qu’il  acquière;  acquérons,  acquérez,  qu’ils 
acquièrent.  Conj. près,  que  j’acquière , que 
tu  acquières,  qu’il  acquière;  que  no*us  ac- 
quérions, que  vous  acquériez;  qu’ils  ac- 
quièrent; imparf.  I.  j’acquerrois;  im- 
parf H.  que  j’acquisse,  que  tu  acquisses, 
qu'il  acquît  ; que  nous  acquissions  etc. 

; Gèrond.  prés,  acquérant;  part,  acquis. 
Aller,  indic.prés.  je  vais, (je  vas,)  tu  vas, 
il  va;  nous  allons,  vous  allez,  ils  vont; 

»!  imparf.  j’allois;  parf.  simp.  j’allai;  parf. 

comp.  je  suis  allé  ; plusçpf.  L j’étois  allé  ; 

’ plusçpf.  II.  je  fus  ail è\  fuu  j’irai;  imp. 

va,  (vas-y,)  qu’il  aille;  allons,  allez,  qu’ils 
‘ aillent.  Conj.  prés,  quej’aille , que  tu  ailles, 
qu’il  aille  ; que  nous  allions,  que  vous  ai- 
. liez  , qu’ils  aillent  ; imparf.  I.  j’irois  ; 
impf.  IL  que  j’allasse;  parf.  que  je  sois 
allé  ; plusçpf.  1.  je  se  rois  allé  ; plusçpf.  II. 
que  je  fusse  allé  if  Ut.  je  serai  allé  ; infinit, 
parf.  être  allé.  Gèrond.  près,  allant;  gé- 
rond.  pass,  étant  allé. 

Appeler,  ind.  prés,  j’appelle  etc.;  imp 
j’appelois;  parf.  simp.  j'appelai  ; fut.  j’ap- 
pellerai, Acad,  ou  j’appcle,  j’appelois, 
j’appelai,  j’appélerai.  R. 

Appuyer,  ind.  près,  j’appuie,  tu  appuies, 
il  appuie;  nous  appuyons,  vous  appuyez, 
ils  appuient;  imp.  j’appuiois  etc.;  nous 
appuïions;  parf.  simp.  j’appuiai.  Conj. 
pres.  que  j’appuie  etc.  que  nous  appuïions. 
Ard**r  ober  Ardre,  ol.  part,  ars,  arse. 
Assaillir,  indic.prés - j’assaille,  (iß  wenig 


gebrÄüdjltd)  ; ) nous  assaillons;  vous  as* 
saillez;  ils  assaillent;  imparf.  j’asaiilois; 
nous  assaillions  etc.  parf  simp.  j'assaillis; 
fut.  j’assaillirai  ober  j’assaillerai;  r/rp. as- 
sailli s.  Conj.  près,  que  j’assaille;  impaif.L 
j 'assailli rois  (obtï  j’assaillerois)  ; imparf. 
II.  que  j’assaillisse.  Gèrond.  pris,  as- 
saillant; part,  assailli. 

s'Asseoir,  indic. prés,  je  m'assieds,  tu  As- 
sieds, il  s’assied  ; nous  nous  asseyons, 
vous  vous  asseyez,  ils  s’asseyent;  imparf-  je 
m’asseyois  etc.  nous  nous  asseyions,  vous 
vous  asseyiez  etc.  parf.  simp.  je  m'assis; 
parf.  comp . je  me  suis  assis  ; fut.  je  m'as- 
siérai obet  je  m’asseyerai  ; imp. assieds-toi; 
qu’il  s’asseye  ; asseyons-nous , asseyez-vous, 
qu’ils  s’asseyent.  Conj.  prés,  que  je  m'asseye 
etc.;  que  nous  nous  asseyions,  que  vous 
vous  asseyiez  etc.  impf.  I.  je  m'asseois 
Ober  je  m’asseyerois  ; impf  II.  qurj* 
m'assisse,  que  tu  t’assisses,  qu’il  s’asî; 

(Me  erße  unb  jroepte  «perfon  be$  fb* 
tß  nicht  gebräuchlich»)  qu’ils  sussent; 

parf  que  je  me  sois  assis.  Gèrond.  pris- 
s’asseyant  ; part,  assis,  assise.  €$<)ibtnO(& 
eine  aitbere  2lrt  biefeS  Vcrbum  ju  con» 
jugtren,  welche  neuer  , regelmÄ§tgtrttti> 
leichter  tß  : indic.  près,  j;  m’asseois,  tu 
t’asseois,  il  s’asseoit;  nous  nous  asseoyonb 
vous  vous  asseoyez , ils  s’asseoient  ; impf 
je  m’asseoyois;  fut.  je  m'asseoirai;  impf 
opt.  je  m’asseoirois  ; part,  m’asseoyant. 

Assiéger,  ind.  prés,  j'assiège,  tu  assise®,  ü 
assiège  ; ils  assiègent.  Conj.  prés,  que  j’as* 
siège  • que  tu  assièges , qu’il  assiège  ; qu’të 
assiègent. 

Avoir,  indic. prés,  j’ai,  tu  as,  il  a;  nw* 
avons,  vous  avez,  ils  ont;  impf  fs vois  etc. 
parf.  simp.  j’eus;  parf.  comp . j’ai 
plusçpf.  I.  ja  vois  eu;  plusçpf-  II.  j’cuS 
eu  ; fut.  j’aurai  ; imp.  aie , qu’il  ait;  ay®05» 
ayez;  qu’ils  ayent.  Conj.  prés,  que  j’a*e t 
qne  tu  aies,  qu’il  ait;  que  nous  ayions , 
que  vous  ayiez,  qu’ils  aient;  impf  ^ 
j'aurais  ; impf.  II.  que  j’eusse  ; parJ’ 
que  j’aie  eu  ; plusçpf.  I.  j’aurois  eu;  plusçpf 
iVllfiC*  Ml  • /»##  tSnroî  #tl  • tnfinu* 


j aiv  wti)  Jr  LL4'3ij\J  * J dUlvla 

II.  que  j’eusse  eu  \fit.  j’aurai  eu  ; infinit» 
parf.  avoir  eu.  Gèrond.  prés-  ayant; 
part.  eu. 

Battre,  indic.  près,  je  bats,  tu  bats,  il  bah 
nous  battons,  vous  battez,  ils  battent; 
impf,  je  battois;  parf.  simp.  je  battis; 
parf.  comp.  j’ai  battu;  fut.  je  battrai* 
imp.  bats , qu’il  batte.  Conj.  prés-  qv* 
je  batte  ; impf.  I.  je  battrais  i irnPr 
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Béni  Conc 


Cond  Crie 


H.  que  je  battisse.  Cèrond.  pris,  battant  ; 
art . battu. 

ir,  tût  impart.  béoi,.bénie,  unb  hinge- 
gen bénit , bénite , wenn  etf  eingefegnet , 
geweitet,  eingewei&et  te.  beifit. 

Boire,  indic  prés,  je  bois,  tu  bois,  il  boit; 
nous  buvons,  vous  buvez,  ils  boivent; 
impf,  je  buvois  ; parf.  simp.  je  bus;  parf. 
comp.  j’ai  bu;  fut.  je  boirai;  imp.  bois, 
qu’il  boive  ; buvons , buvez , qu’ils  boivent. 
Conj.prés.  que  je  boive,  que  tu  boives, 
qu’il  boive  ; que  nous  buvions , que  vous 
buviez,  qu’ils  boiyent  J impf,  h je  boirais; 
impf.  II.  que  je  busse,  que  tu  busses, 
qu’U  bût;  que  nous  bussions,  que  vous 
bussiez , qu’ils  bussent.  Gérond.  prés,  bu- 
vant ; part.  bu. 

Bouillir,  ifi  nur  tn  ber  brüten  tyerfon  ge* 
brAudiItd);  (wenn  man  ctf  aber  in  allen 
$erfonen  gebrauchen  will,  fo  bebienet 
man  ftcb  be$  Verbe  Faire , unb  felget  fol- 
d)eÖ  JU  bem  Infinitif  bouillir,  j' 

Sais  bouillir,  tu  fais  bouillir  etc.)  ind.prés. 
il  bout,  ils  bouillent;  impf,  il  bouilloit  ; 
parf.  simp.  H bouillit  ; parf.  comp.  1 a 
boull  xfut.  il  bouillira  ; impér.  et  conj.prés. 
qu'il  bouille,  qu’ils  bouillent;  impf.  I, 
il  bouillirait;  impf.  IL  qu’il  bouillît. 
Gérond. prés,  bouil  lissant  ; part,  bouilli,  ie. 

Braire,  bUft#  Verbe  i|t  nur  im  Infinitif 
unb  tn  ber  brüten  $erfon  be$  Prés.  ind. 
be$  Fut.  unb  betl  Impf.  conj.  gebräuchlich, 
ûlé  il  brait,  ils  braient;  il  braira,  ils  brai- 
ront; il  brairait,  ils  brairaient. 

Bruire,  ifi  nur  im  Infinitif  unb  in  berbrit» 
ten  $yrfon  betf  fmparf.ind.  gebräuchlich. 
Il  bruyoit,  ils  bruyoient.  Gérond.  près. 
bruyant. 

Ceindre,  WÜ  Peindre. 

chaloir , wirb  nur  in  ber  uralten  9tcben$* 
art  gebraucht:  il  ne  m’en  chaut. 

Choir,  ( ol.  Cheoir,)  i(I  nur  im  Infinitif 

unb  im  Part,  chu,  ue,  gebräuchlich* 

Circoncire , parf.  simp.  je  circoncis;  part. 
circoncis,  ise;  babcr  j*ai  circoncis,  j’avois 
circoncis  etc.  îDiffe  Temps  ûUSgfnom» 

^ men,  gebt  Circoncire  nad)  ber  Regel. 

Clorre,  ind. prés,  je  clos,  tu  clos,  il  clôt; 

bie  übrigen  tyerfonen  fînb  nicht  gebrauch* 

lieh.  Fut.  je  clorrai;  impf.  I.  conj.  jeclor- 
rois  ; part,  clos,  close.  Uebtigenô  ift  biefc# 
Verbe  in  allen  jufammengefebten  Temps 
gebräuchlich  / alô  j’ai  clos , javois clos. 

Concevoir  WÜ  Recevoir. 

Conclure,  ind. pris,  je  conclus,  tu  conclus, 
il  conclut  (ober  il  conclud);  nous  con- 
cluons, vous  concluez , ils  concluent;  impf. 
jeconcluois;  parf.  simp.  je  conclus  ; parf. 
comp.  j’ai  conclu  ; fut.  je  conclurai  ; imp. 
conclus,  qu’il  conclue.  Conj.prés . que  je 
conclue;  impf.  I.  je  conclurais  ; impf.  II. 
que  je  conclusse , que  tu  conclusses , qu’il 
conclût;  que  nous  conclussions,  que  vous 
T»  /« 
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conclussiez,  qu’ils  conclussent.  Gérond, 
pris,  concluant;  part,  conclu. 

Conduire  WÜ  Produire. 

Confier,  ind.prés.  je  me  confie  etc.  ; nous 
nous  confions  etc.  imp.  I.  je  me  confiais  ; 
nous  nous  confiions  ; parf.  simp.  je  con- 
fiai , tu  confias , il  confia  ; nous  confiâmes, 
vous  confiâtes,  ils  confièrent  ; fut.  je  con- 
fierai etc.  Conj . près,  que  je  confie;  que 
nous  confiions;  impf.  I.  je  confierais; 
imp.  II.  que  je  confiasse  etc.;  que  noui 
confiassions  ; impér . confie  ; confiez-vous  ; 
Gérond.  près,  confiant. 

Confire,  indic.  près,  je  confis,  tu  confis, 
il  confit;  nous  confisons,  vous  confisez. 
Ils  confisent;  impf,  je  confisois;  parf. simp. 
je  confis;  parf.  comp.  j’ai  confit;  fut.  je 
confirai  ; imp.  confis , qu’il  confise.  Conj. 
près,  que  je  confise  ; impf.  IL  que  je  con- 
fisse. Gér.pris.  confisant  ; part,  confit , ite. 
Connoître  WÜ  Paraître. 

Contraindre,  unb  bü  «nberit  Verbes  büfîdj 
auf  aindre  ober  emdre  cnbigen,  geben 
Wif  Ceindre,  Peindre  obfr  Joindre. 
Contredire,  gebt  Wie  Dire,  aUtfgttlOmttlM 
in  ber  jwegten  <perfon  plur.prés.  ind.  in 
weither  man  Contredisez  fagt. 

Coudre  ind. pris,  je  couds  ober  je  cous,  tu 
couds  ober  tu  cous,  il  coud  (nicht  il  coût)  ; 
nous  cousons  etc.;  impf,  je  cousais  ; parf. 
simp.  je  cousis  (beffet  al$  je  cousus)  ; parf. 
comp.  j’ai  cousu  ; fut.  je  coudrai  ; impér. 
couds,  qu’il  couse;  cousons,  cousez,  qu’ils 
cousent.  Cory.  pris,  que  je  couse;  impf. 
I.  je  coudrais;  impf.  IL  que  je  cou- 
sisse, (que  je  coususse).  Gérond. prés,  cou- 
sant ; part,  cousu. 

Courir,  (unb  biÖWCÜcn  auch  CourTe,)  ind. 
prés,  je  cours,  tu  cours,  il  court;  nous 
courons,  vous  courez,  ils  courent;  impf. 
je  courais;  parf.  simp.  je  courus;  parf. 
comp . j’ai  couru;  fut . je  courrai;  impér . 
cours , qu’il  coure.  Conj.prés.  que  je  coure; 
impf.  I.  je  courrais;  impf.  II.  que  je 
courusse.  Gérond.  pris,  courant;  part . 
couru,  ue. 

Couvrir,  ind. près,  je  couvre,  tu  couvres, 
il  couvre;  nous  couvrons , vous  couvrez, 
ils  couvrent;  parf.  simp.  je  couvris;  parf. 
comp.  j’ai  couvert;  fut.  je  couvrirai; 
impf.  conj.  que  je  couvrisse  , que  tu  cou- 
vrisses, qu’il  couvrît;  que  nous  couvris- 
sions, que  vous  couvrissiez,  qu’ils  cou- 
vrissent. Gérond.  pris,  couvrant;  part. 
couvert,  erte. 

Crier,  ind.  pris,  je  crie,  tu  cries,  i!  crie; 
nous  crions,  vous  criez,  ils  crient;  109?. /• 
je  criois,  tu  criois  , il  crioit  ; nous  criions, 
etc.  ; parf.  simp.  jcCtizi  etc.  ; parf.  comp. 
j’ai  crié  etc.;  fut.  je  ederai,  tu  crieras,  il 
criera;  nous  crierons,  vous  crierez , ils 
crieront.  Conj.prés.  que  je  crie  ; impf.  opt. 
je  crierais  etc.;  imp.  //.  que -je  criasse; 
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impêr . crie,  criez.  Gèrond.  pris,  criant. 

Rich&Uu 

Craindre,  ind.  près,  je  crains,  ta  crains, 
il  craint  ; nous  craignons , vous  craignez , 
ils  craignent-,  impf,  je  craignois  etc.;  par/, 
simp . je  craignis  ; parf.  comp.  j'ai  craint; 
fut.  je  craindrai  ; impèr.  crains  etc.  Conj. 
près,  que  je  craigne  ; impf. I.  je  craindrois  ; 
impf.  II.  que  je  craignisse.  Gèrond.  près . 
craignant  ; part.  pass,  craint , ainte. 

Croire , indic . près,  je  crois , tu  crois,  il 
. croit  ; nous  croyons,  vous  croyez , ils  croient 
(unb  nicht  ils croyent); impf,  jecroyoisetc. 
nous  croyions,  vous  croyiez,  ils  cxoyoient; 
parf  simp.  je  crus;  parf  comp.  j’ai  cru, 
(tltîb  !lid)t  crû);  fut.  je  croirai  ; imp.  crois, 
qu’il  croie.  Conj.  prés,  que  je  croie  etc.  ; 
que  nous  croyions,  que  vous  croyiez , qu’ils 
croient  ; impf.  I.  je  croirois;  impf  II. 
que  je  crusse,  que  tu  crusses,  qu’il  crut, 
(lirtl)  md)t  crut);  que  nous  crussions,  que 
vous  crussiez,  qu’ils  crussent.  Gèrond. prés. 
croyant  ; part,  cru , ue. 

- Croître , ind. près,  je  crois , tu  crois , il  croît  ; 
nous  croissons,  vous  croissez,  ils  croissent; 
parf  simp.  je  crûs;  parf.  comp.  j’ai  crû; 
fut.  je  croîtrai;  imp.  crois,  qu’il  croisse; 
conj.  que  je  croisse,  que  tu  croisses,  qu’il 
croisse;  que  nous  croissions,  que  vous  crois- 
siez  , qu’ils  croissent  ; impf  1.  je  croîtrais; 

’ impf.  II.  que  je  crusse , que  tu  crasses , 
qu’il  crût  etc.  Gèrond.  près,  croissant; 
part . cru , ûe. 

Cueillir,  ind. près,  je  cueille,  tu  cueilles,  il 
cueille;  nous  cueillons,  vous  cueillez,  ils 
- cueillent;  impf,  je  cueilloisetc.  parf  simp. 
je  cueillis;  parf  comp.  j’ai  cueilli;  fut.  je 
cueillerai,  (ntd)t  ûbCt  cueillirai);  imp. 
cueille.  Conj. près,  que  je  cueille,  que  tu 
cueilles , qu’il  cueille  ; que  nous  cueillions , 
que  vous  cueilliez,  qu’ils  cueillent  ; impf  I. 
je  cueillerais  ; impf  II.  que  je  cueillisse. 
Gèrond.  près,  cueillant  ; part,  cueilli , ie. 
Déceler,  ind. près,  je  décele,  tudéceles,  i 
décele;  nous  décelons,  vous  décelez,  ils 
décrient  ; impf  I.  je  décelois  etc.;  fut.  je 
décrierai  etc.  ; impf.  opt.  je  décrierais  etc. 
Richelct. 

Décevoir  wif  Recevoir. 

Déchoir,  rt>ic  Choir.  Ind. près,  je  déchois,  tu 
déchois,  il  déchoit;  nous  déchoyons,  vous 
déchoyez,  ils  déchoient,  (Einige  fprtd)et 
Utti)  fcfcceiben  aud)  t nous  déchéons,  vous 
.•  déchéez,  ils  déchéent);  parf  simp.  je  dé 
chus;  parf  contp.  je  suis  déchu;  fut.  je 
décherrai , tu  décherras  etc.  Conj.  impf.  L 
je  décherrois;  impf.  II.  que  je  déchusse  ; 
. part,  déchu , ue.  (©iefeö  Verbum  £at  IDC*1 
ber  impf,  indic.  UOCf)  près.  cor\j •) 

Dédire  gefct  bUrd)  aQe  Temps  Wie  Dire, 
autfer  in  ber  jwcpten  %tx\w  plur. prés, 
indic.  welche  dédisez  (jat. 

Déduire  wie  Conduire* 


Défaillir;  fft  nufer  hem  infinit,  meid  nur 
noch  in  folg,  gebräuchlich  : ind.  près . 

nous  défaillons  etc.;  impf  je  défaillois  etc.  ; 
parf  simp.  je  défaillis  etc.;  parf.  comp. 
j’ai  défailli.  (Fut.  je  défaillerai  ober  défau- 

drai  ijl  ungebräuchlich)* 

Descendre  wie  Fendre. 

Dételer , ind . prés,  je  dételé  etc.  ; parf.  comp • 
j’ai  dételé  etc.;  fut.  je  dételcrai  etc. 

Devoir,  indic. prés,  je  dois,  tu  dois,  U doit; 
nous  devons,  vous  devez,  ils  doivent; 
impf  je  devoi5;  parf.  simp.  je  dus  ; parf. 
comp.  j’ai  dû;  fut.  je  devrai.  Conj.  près. 
que  je  doive;  impf  l.  je  devrais;  impf.  II. 
que  je  dusse.  Gèrond . près,  devant  ; part. 
dû*  ûe. 

Dire,  ind.  près,  je  dis,  tu  dis,  il  dit;  nous 
disons,  vous  dites,  ils  disent;  impf  je 
dirais  ; parf.  simp.  je  dis;  parf  comp.  j’ai  . 
dit;  fut.  je  dirai;  imp.  dis,  qu’il  dise; 
conj . impfl.  je  dirais;  impf.  II.  que  je 
disse,  que  tu  disses , qu’il  dît  ; que  nous  dis- 
sions, que  vous  dissiez,  qu’ils  dissent. 
Gèrond.  près,  disant;  part,  dit,  dite. 

Disconvenir  trie  Venir. 

Dissoudre  trie  Absoudre»  SJftan  PfrWfdtfle 
bû$  part,  dissous,  oute,  nicht  mit  btni 
adj.  dissolu. 

Distraire  wie  Traire. 

Dormir,  indic.  près,  je  dors,  tu  dors,  il 
dort  ; nous  dormons,  vous  donnez , ils  dor- 
ment; impf  je  dormois;  parf.  simp.  je 
dormis;  parf.  comp.  j’ai  dormi;  fut.  je 
dormirai;  imp.  dors,  qu'il  dorme;  dor- 
mons , dormez,  qu’ils  donnent.  Conj. prés. 
queje dorme,  que  tu  dormes,  qu’il  dorme; 
que  nous  dortuions,  que  vous  dormiez, 
qu’ils  dorment  ; impf  I.  je  dormirais  ; 
impf  II.  que  je  dormisse,  que  tu  dormisses, 
qu’il  dormît  etc.  Gèrond.  près,  dormant  ; 
part,  dormi. 

Echoir  ijl  in  împris.  ind.  nut  in  btt  b«t* 
ten  tyerfon  gebräuchlich;  il  échoit,  wcl* 
cheä  man  juroctlen  échet  auSfpricht; 
Gèrond.  act.  échéant  ; gebt  Überhaupt  in 
ben  Übrigen  Temps  wie  déchoir. 

Eclore,  (Eciorre,)  man  braucht  biefeô  Verbe 
blof?  im  Infinitif  unb  in  ber  britten  $cr* 
fon  ber  folgenbcn  Temps:  indic. près,  il 
éciot,  ils  éclosent  ; fut.  il  éclora,  ils  éclo- 
ront. Conj.  près,  qu’il  éclose,  qu’ils  éclo- 
sent; impf.  I.  il  éclorait,  ils  écloraient; 
part,  clos,  close,  ©ie  jufammen  gefegten 
Temps  werben  mit  bem  Verbe  auxil.  être 
gcbilbety  $,  33.  il  est  éclos,  il  étoit  éclos, 
ils  étoient  éclos  etc. 

Ecrire , indic.  près,  j’écris , tu  écris,  il  écrit  5 
nous  écrivons , vous  écrivez , iis  écrivent  ; 
impf  j’écrivois  etc.  parf.  simp.  j’écrivis  ; 
parf  comp.  j’ai  écrit;  fut.  j’écrirai  ; imp. 
écris , qu’il  écrive.  Cory.près.  que  j’écrive; 
impf  I.  j’écrirais;  impf.  II.  que  j'écrivisse. 
Gèrond.  pris,  écrivant  ; part,  édit , ite. 
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CmployR,  ind. prés,  j'emploie , tu  emploies , 1 Extraire  ttttt  Traira. 


Il  emploie;  nous  employons,  vous  em- 
ployez, ils  emploient  ; imp.  I.  j’employois 
etc.;  nous  employions,  vous  employiez. 
Ils  employoient  ; par/,  simp.  Remployai  ; 
parf.  comp . j’ai  employé  etc.  ; fui.  j’em- 
plofrai,  tu  emploîras  etc.  Conj.  près,  que 
j’emploie  etc.;  que  nous  employions;  im- 
parf.  I.  j’emploirois  ; impf.  II.  que  j’em 
ployasse  ; imper,  emploie , employez.,  Gè 
rond.  prés,  employant. 

Empreindre  mie  Teindre. 

Enfreindre  mit  Peindre. 

En  javeler , ind.  près,  j’enjavelle  ; fut.  j’en- 
javellerai;  impf.  I.  j’cnjavellerois  ; ou 
j’enjavele,  j’enjavélerai,  j'enjavélerois.  JR 
s’Enquérir  tvi(  Acquérir. 
s’Ensuivre  mie  Suivre;  t$  mitb  nur  fit  ber 
dritten  ÿerfon  gebraust  : il  s’ensuit  etc. 
Entendre  mtf  Tendre. 

Envoyer  gc&t  regelmäßig,  außer  im^r, 
Da  man  fügt  : j’enverrai,  tu  enverras, 
il  enverra  etc.  ; unb  im  impf.  I . j 'en- 
verrais etc. 

Epreindre  mie  Peindre. 

Essuyer,  ind • près,  j’essuie,  tu  essuies,  i 
essuie;  nous  essuyons,  vous  essuyez,  ils 
essuient;  impf.  I.  j’essuyois  etc.  ; nous  es 
suyions,  vous  essuyiez,  ils  essuyoient; 
pour/,  simp.  j’essuyai,  tu  essuyas,  il  essuya; 
nous  essuyâmes,  vous  essuyâtes,  ils  es- 
suyèrent ; parf  comp.  j’ai  essuyé  etc.  ; fut. 
j’essuirai.  Conj.  près,  que  j'essuie,  que  tu 
essuies,  qu’il  essuie;  que  nous  essuyions , 
que  vous  essuyiez , qu’ils  essuient  ; impf. 
I.  j’essuirois  etc.;  impf.  II.  que  j’es- 
suyasse etc.  ; que  nous  essuyassions  etc.  *, 
imper,  essuie,  essuyez.  Gèrond . près,  es- 
suyant ; ou  j’essuierai  etc.,  j’essuierois.  JR 
Eteindre  mie  Teindre. 

Etre,  indic.prés.  je  suis , tu  és,  il  est;  nous 
sommes,  vous  êtes,  ils  sont',  Jmpf.  j’étois , 
tu  étois,  il  étoit;  nous  étions  etc.;  parf. 
simp.  je  fus  etc.  ; parf.  comp . j’ai  été  etc. 
plusqpf.  I.  j 'a vois  été  etc .plusqpf  II.  j’eus 
étêm,  Jut.  je  serai;  impèr.  sois,  qu'il  soit- 
; • soyons , soyez  , qu'ils  soient.  Conj . prés 
que  je  sois  , que  tu  sois,  qu’il  soit  ; que 


Je 

que  tu  lusses , qu'il  tut  ; que  nous 
fussions,  que  vous  fussiez,,  qu’ils  fussent 
parf.  que  j’aie  été  etc.  plutqpf.  I.  j’aurois 
été  etc.  plusqpf.  II.  j’eusse  été  etc.  fut 
. j’aurai  été  etc.  infini/,  parf  avoir  été, 
Gèrond.  près,  étant;  part.  été. 

Etreindre  mie  Peindre. 

Exclure  ? indic.  près.  j’exclus,tu  exclus 
il  exclut;  nous  excluons  etc.  impf,  j’ex- 
cluois;  parf.  simp . j 'exclus  > fit.  j’exclurai 
Conj. près,  que  j’exclue  ; impf.  L j’exdurois 
impf  II.  que  j’exclusse.  Gèrond  près,  ex 
cluaot  ; part,  exclu,  ue , unb  exclus,  use 


aiUir , ( indic.  prés.,  je  faux , tu  faux , if 
faut;  nous  faillons  ,.  vous  fatllez , ils  fait* 
lent  ; ) parf.  simjr.  je  faillis  ; parf.  comp « 
j’ai  failli  ; {fut.  je  faudrai.)  Conj.  impf.  IL 
que  ja  faillisse.  Gèrond.  près,  faillant; 
part,  failli,  ie.  3n  bet  SRcbenôflrt  le  coeur 
me  faut,  ift  allein  bû$  prés,  indic.  ge* 
briudjUcb.  ÇDfon  »ermechsle  übrigen 5 
biefeg  Verbe, nid)t  mit  falloir. 
paire , indic.prés . je  fais,  tu  fais,  il  fait; 
nous  faisons  (nûd)  Einigen  ÛUCf)  fesons , ) 
vous  faites,  ils  font;  impf,  je  fat  sois,  (it.  ' 
fesojs;)  parf.  simp.  je  fis;  parf.  comp . 
j’ai  fait;  fut.  je.  ferai;  impèr.  fais,  qu’il, 
fasse;  faisons,  ( it . fesons,)  faites,  qu’ils' 
fassent.  Conj.  près,  que  je  fasse , que  tu 
fasses,  qu’il  fasse;  que  nous  fassions,  que 
vous  fassiez , qu’ils  fassent  ; impf.  I.  je  fe- 
rais; impf.  II.  que  je  fisse.  Gèrond.  près. 
faisant,  (it.  fesant;)  part,  fait,  faite. 
Falloir  , biefeô  Verbe  mit  b UUt  al$  v.  impers. 

in  ber  Dritten  tyerfom  gebraud)t>  unb  ber 
infinit,  ifl  nur  mit  engebtäucfiltd)/^.  35* 
il  ne  peut  pas,  s’en  falloir  tant  ; ) indic. 
prés,  il  faut  ; impf,  il  falloir  ; parf.  simp. 
il  fallut  ; parf.  comp.  il  a fallu  ; plusqpf  U. 
il  avoit  fallu  s plusqpf.  II.  il  eut  fallu  ; 
fut.  U faudra  \fuU  pass*  il  aura  fallu.  Conj. 
prés,  qu’il  faille;  impf  h il  faudrait;  impf 
: II.  qu'il  fallut;  parf  qu’il  ait  fallu.  - 
Feindre  mie  Peindre.  • • 

Ficeler  ; ind.  près,  je  ficete  etc.  ; fut.  je  fi  cè- 
le rai  etc.  Conj.  près,  que  je  ficele  etc.; 
impf.  L.  je  ficélerpit;  ou  je  .ficelle;  je 
ficellerai;  je  ficellerais  ; que  je  ficelle.  • 
Forclorre  mie  Clorre. 

Forfairemic  Faire;  man  bcbictttt  fîdj  beflTett 
.nur  im  infinitif  unb  in  ben  Temps  com- 
posés , j’ai  forfait,  il, aurait  forfait  etc. 
Fqtfraire  mit  Traire.  , 

Fouiller,  ind. prés,  je  fouille  etc.fr  nous fouïl- 
•lons  etc.;  impf  I.  je  fouillois  etc.;  nous 
fouillions  etc.;  parf  simp . je  fouillai  etc.; 
parf.  comp.  j’ai  fou  i lié  etc. fut.  je  fouillerai. 
Conj. près,  que  je  fouille  ; que  nous  fouil- 
i lions  .etc.;,  impf.  X.  je  fouillerais  etc.; 
impf  If.  que  nous  fouillassions  etc.? 
impèr.  fouille,  fouillez.  •••< 

Frire*  indic.  près*  je  fris,  tu  fris,  il  frit; 
bie  übrigen  Ipetfünen.  biefetf  Temps  feb# 
Utl  ; fut,  je  frirai  ; impf.  I.  je  frirais  ; 
part,  frit,  ite<  £)iefc$  fînb  biemiigen  in 
biefem  Verbe  gcbrâuefclidjen . einfachen 
Temps.  «Ran  fann  auefi  in  ben  gufam« 
men  gefegten  Temps,  fagen  : j>i  frit, 
j’avois  frit , j’eu$  frit  etc,  Um  bfl$  Ijeb* 
lenbe  in  biefem  Verbe ju  crfcljen bebicnet 
mon  fidj  beé  Verbe  faire.  «Otan;  fagt  ûlft 
im  Gèrond . près,  faisant  frire;  indic.prés. 
plur.  nous  faisons  frire,  vous  faites  frire  „ 
iis  font  fi  ire.; . impf,  je  Üisois  frire;  parf 
' simp • je  fis  frite;  imp.  fais  frire,  CWyv 
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près . que  je  fasse  frire  ; impf.  Il  que  je  fisse 
frire. 

Fuire,  indic. près,  je  fuis,  tu  fuis,  il  fuit , 
nous  fuyons,  vous  fuyez,  ils  fuient;  impf. 
je  fuyois  ; parf.  simp.  je  fuis  ; parf.  comp. 
j’ai  fui;  fut.  je  fuirai;  imp.  fuis,  qu’il  fuie; 
fuyons,  fuyez,  qu’ils  fuient.  Conj.  près. 

• que  je  fuye  etc.  Gèrond.  près,  fuyant  ; 
part.  fui. 

Gésir,  Gir , ol.  «Bon  fofgeiibfu  umubriuch* 
Temps  btefe$  oeralteten  Verbe  ind. 
près,  je  gis,  tu  gis,  il  gît;  nous  gisons, 
vous  gisez , ils  gi«ent  ; impf,  je  gisois.  Gè- 
rond. près.  gisant,  tft  noch  om  gebrauch» 
Iichftcnbie  brittejpfrfon  Sing . uitb  Plur. 
bCÔ  Indic.  près . gît;  Utîb  bft  Gèrond. près. 
gisant,  a(3  adj. 

Haïr,  indic. près,  je  hais,  tu  hais,  il  hait; 
nous  haïssons,  vous  haïssez,  ils  haïssent; 
impf,  je  haïssois  ; ( parf.  simp.  je  bais , iff 
ni(t)t  gebräuchlich»)  parf.  comp.  j’ai  haï; 
fut.  je  haïrai  ; imp.  hais,  qu’il  haïsse;  haïs- 
sons, haïssez,  qu’ils  haïssent.  Conj.  près. 
que  je  haïsse  etc.  impf.  I.  je  haïrais;  impf 

• II.  que  j’eusse  haï.  Gèrond. près,  haïssant; 
part,  haï,  ïe.  • . 

Inscrire  R)  te  Ecrire. 

Interdire  ge$t  n)ic  Pire,  mit  bfltt  Unter* 
fdjteb,  ba§  matt  in  ber  jroepten  tyerfon 

• indic. prés. plur.  vous  interdisez  fügt  / tltlb 
Jtid)t  vous  interdites  ; im  parf.  simp.  jf)ût 
C$  j’interdis,  «nb  nid)t  j’interdisis. 

Jeter,  ind.  près,  je  jete  ; impf,  je  jetois  etc. 
parf.  comp.  j'ai  jeté  etc.;  fut,  je  jéterài  ; 
impf.  I.  je  jéteroïs;  Richelet.  — ou  je 
jette  ; je  jettois  ; j’ai  jetté  ; je  jetterai  ; je 
jetterais;  Acad. 

Joindre , ind.  prés,  je  joins , tu  joins,  il  joint; 
nous  joignons , vous  joignez,  ils  joignent, 
©efct  Ûber&ÛUDt  mie  Craindre.  •.  • 

Languir,  incLprès.  je  languis,  tu  languis,  il 
languit;  nous  languissons,  vous  languissez, 
ils  languissent;  impf,  je  languissois  etc. 
parf.  simp.  je  languis  etc.;  nous  languîmes, 
vous  languîtes , ils  languirent  ; parf.  comp. 
j’ai  langui  etc.  ; fut.  je  languirai.  Conj. près. 
que  je  languisse  ctc.~,  impf.  I.  je  languirois 
etc.;  impàr.  languis ,!  languissez.  • 

Lire,  indic.  prés,  je  lis,  tu  Iis,  il  lit;  nous 
lisons  , vous  lisez,  ils  lisent;  impf,  je 
lisoisetc.  parf.  simp.  je  lus;  parf.  comp. 
j’ai  lu  \fut.  je  lirai  ; imp.  Us,  qu’il  lise  etc. 
Conj.  près,  que  je  lise;  impf.l.  je  lirois; 
impf  il.  que  je  lusse.  Gèrond. près,  lisant; 
part . lu,  lue. 

Luire,  indic. près,  je  luis,  tu  luis,  if  luit; 
nous  luisons  etc.  impf,  je  luisois;  {parf. 

simp.  je  luis,  tft  ungebräuchlich»)  fut.  je 
luirai  etc.  ( impér . luis  etc.  tff  UttgcbrâüCh* 
ïtCf).  ) Conj.  prés,  que  je  luise  ; impf.  I. 

1 je  luirois  ; {parf.  simp.  que  je  luisse,  ifi 
imgebriudjïitb.)  Gér.  pris.  luisant. 
Maudire  Wie  Due,  flufer  bû§  malt  \V\ plur. 


prés.  ind.  fagt  J nous  maudissons«  vous 
maudissez,  iis  maudissent;  impf.  ind.  je 
maudissois;  pris . unb  impf.  II.  conj.  que 
je  maudisse.  Gèrond. pris,  maudissant. 

Medire  n>ie  Dire  ; aber  in  ber  jwepten  $erfon 

plur. près. ind.  fagt  niait  vous  médisez,  Ullb 
nicht  vous  médites. 

Mentir,  indic.  près,  je  mens,  tu  mens,  it 
ment  ; nous  mentons,  vous  mentez,  ils  men- 
tent ; impf,  je  mentois  etc.  parf.  simp.  je 
mentis  etc.  parf.  comp.  j’ai  menti  ; fut.  je 
mentirai;  impér.  mens,  qu’il  mente  etc. 
Conj.  pré  s.  que  je  mente;  impf.  I.  je  men- 
tirois;  impf.  II.  que  je  mentisse  etc.  Gé- 
rond.  près,  mentant  ; part,  menti. 

Messeoir  rote  Seoir;  mîrb  ab«  auch  nur 
in  ber  brittett  tyerfon  einiger  einfachen 
Temps  gebraucht,  \ 

Mettre,  indic.  près,  je  mets,  tu  mets,  il 
met  ; nous  mettons , vous  mettez , ils  met- 
tent ; impf,  je  mettois  etc.  parf.  simp . je 
mis,  tu  mis,  il  mit;  nous  mimes,  vous 
mîtes,  ils  mirent;  parf.  comp.  j’ai  mis; 
fut.  je  mettrai  etc.  imp.  mets, qu’il  mette. 
Conj.  pris,  que  je  mette  etc.  impf.  I.  je 
mettrois;  impf.  II.  que  je  misse,  que  tu 
misses,  qu’il  mît;  que  nous  missions,  que 
vous  missiez,  qu’ils  missent.  Gèrond. près. 
mettant;  part,  mis,  ise. 

Mordre,  indic.  près,  je  mords,  tu  mords, 
il  mord  ; nous  mordons  , vous  mordez  , ils 
mordent  ; impf,  je  mordois  etc.  parf.  simp. 
je  mordis;  parf.  comp.  j’ai  mordu  ; fit. 
je  mordrai;  imp.  mords,  qu’il  morde  etc. 
Conj.  près,  que  je  morde  etc.  impf.  1.  je 
mordroü;  impf.  II.  que  je  mordisse  etc. 
Gèrond.  près . mordant  ; part,  mordu , ue. 

VIoudre , indic.  près,  je  mouds , tu  mouds , 
il  moud  ; nous  moulons , vous  moulez , ils 
moulent  ; impf,  je  moulois  etc.  parf.  simp. 
je  moulus;  parf.  comp.  j’ai  moulu  etc. 
fut.  je  moudrai  etc.  impér.  mouds,  qu’il 
moule.  Conj. pris,  que  je  moule  etc.  impf.  I. 
je  motidrois  etc.  impf. II.  que  je  moulusse 
etc*  Gèrond.  près,  moulant;  part.  pass. 
moulu,  ueï 

Vfourir,  indic. près,  je  meurs,  tu  meurs,  il 
meurt;  nous  mourons,  vous  mourez,  ils 
meurent  ; impf,  je  mourais  ; parf  simp . 
je  mourus;  parf  comp.  je  suis  rootX\fut. 
je  mourrai  etc.  impér.  meurs,  qu’il  meure; 
mourons,  mourez,  qu’ils  meurent.  Cory. 
prés,  que  je  meure , qüe  tu  meures , qu’il 
meure  ; que  noiis  mourions , que  vous  mou- 
riez , qu’ils  meurent  ; imparf.  I.  je  mour- 
rais; imparf.  II.  que  je  mourusse.  Gèrond. 
près,  mourant;  part,  mort,  morte.  •* 

Vfouvoir,  indic. près,  je  meus,  tu  meus,  il 
meut;  nous  mouvons;  vous  mouvez,  ils 
meuvent  ; impf,  je  mouvois  ; parf.  simp. 
je  mus;  parf. comp.  j’ai  mu \fut.  je  mou- 
vrai ; imp.  meus,  qu’il  meuve.  Conj. près. 
que  je  meuve;  impf.  L je  mouvrais; 
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impf.  II.  que  je  musse.  Gèrond.  près,  mou- 
vant; part . mu,  mue.  sichrere  biffer 

7«m/>*fïnbmir  tnt  Sebrfol  gcbtàucblid)« 

Naître,  indic.  près,  je  nais , tu  nais , il  nait  ; 
nous  naissons , vous  naissez , ils  naissent  ; 
impf,  je  naissois  eXc.parf.  simp.  je  naquis, 
tu  naquis,  il  naquit;  nous  naquîmes,  vous 
naquîtes , ils  naquirent  ; parf.  comp.  je  suis 
né  etc.  fut.  je  naîtrai  etc.  Conj.  près,  que 
je  naisse  etc.;  impf.  I.  je  naîtrois  etc 
impf.  II.  que  je  naquisse.  Gèrond.  près , 
naissant  ; part,  né , née. 

Nettoyer , ind.  pris,  je  nettoie , tu  nettoies , 
il  nettoie  ; nous  nettoyons,  vous  nettoytz, 
ils  nettoient  ; impf,  je  nettoyois  etc.  ; nous 
' nettoyions , vous  nettoyiez,  ils  nettoyoient  ; 
parf.  simp . je  nettoyai,  tu  nettoyas,  il 
nettoya;  nous  nettoyâmes,  vous  nettoyâtes; 
Ils  nettoyèrent;  parf.  comp.  j’ai  nettoyé; 
fut.  je  nettoierai.  Conj.  près,  que  je  net- 
toie etc.;  que  nous  nettoyions,  que  vous 
nettoyiez , qu’ils  nettoient  ; impf.  I.  je  net- 
toierois  ce.  nous  nettoierions  etc.  impf.  IL 
• que  je  nettoyasse,  que  tu  nettoyasses,  qu’il 
nettoyât;  que  nous  nettoyassions  etc.  im- 
pérat.  nettoies,  nettoyez.  Gèrond,  près. 
nettoyant. 

Nuire  gebt  regelmäßig/  ûiifitt  bûf  tm 
Part.,  nul,  ie  bût/  tlttb  ilidjt  nuit,  ite; 
bafter  j’ai  nui  etc. 

Obéir,  ind.  pris,  j’obéis,  tu  obéis,  il  obéit; 
nousobéissons , vous  obéissez , ils  obéissent  ; 
impf,  j’obéissois  etc. parf.  simp . j’obéis  etc 
parf.  comp.  j’ai  obéi  etc.  fut.  j’obéirai 
Conj.  près,  que  j’obéisse , que  tu  obéisses , 
qu’il  obéisse;  que  nous  obéissions,  que 
vous  obéissiez,  qu’ils  obéissent;  impf.  I 
j’obéirois  etc.  impir.  obéis,  obéissez«  Gè- 
rond.près.  obéissant. 

Offrir  mie  Souffrir. 

Oindre  mit  Joindre. 

Ouir,  $ûtte  f&ntûls  fotgenbe  Temps  : ind. 

près,  j’ois  , tu  ois , il  oit  ; nous  oyons,  vous 
. oyez , ils  oient  ; impf  j’oyois  etc.  parf 


aber  nur  nod)  m fofgcnbtn  Temps  ge, 
brAud)ltd)  : parf  simp.  j’ouïs  ; impf.  II. 
du  conj.  que  j’ouïsse  ; infinit,  ouïr  ; Uîtb 
fit  oOen  Temps  composés , ûlg  j’ai  ouï, 
avoir  ouï,  ayant  ouï;  ifi  ûUCb  ge« 
mtf  nigïid)  t>on  bem  infinitif  eint  ö anbern 
Verbe  begleitet/  ûlé  j’ai  ouï  dire,  j’ai 
ouï  prêcher  etc. 

Ouvrir  mie  Courir. 

Paître,  indic. près,  je  pais,  tu  pals,  il  paît; 
nous  paissons,  vous  paissez,  ils  paissent; 
impf,  je  paissois  etc.  fut.  je  paîtrai  ; imp. 
pais.  Conj.  près,  que  je  paisse.’  Gèrond . 
près,  paissant.  S)ie  übrigen  Temps  (alô 
parf.  simp.  je  pu  ; parf  comp } j’ai  pu  etc. 
it.  impf  conj.  que  je  pusse  etc.)  ftnb  mtnig 


ober  gor  nidjt  gebrâuddidj.  Pu, m. pue,/, 
ûlô  part,  ijt  nur  mit  feinem  rèdubUcaùf 
gebtÔUd)Ud)  : il  a pu  et  repu. 

Paroître , indic.  près,  je  parois , tu  parois , 
il  paroit  ; nous  paraissons , vous  paraissez , 
ils  paraissent;  impf  je  paroissois  etc.  parf 
simp.  je  parus;  parf.  comp.  j’ai  paru  ; 
fut.  je  paraîtrai  ; imp.  parois;  paraissons, 
paraissez  etc.  Conj.  près,  que  je  paroisse  etc* 
impf  L je  paraîtrais;  impf  II.  que  je 
parusse  etc.  Gèrond. près,  paraissant  ; part, 
paru. 

Partir,  v.a.  oh  tbfilctt.  (£$  ift  regtïmÂjiia 
unb  gebt  mie  Bâtir. 

Partir,  V.  a.  rerrtifttt/  indic. près,  je  pars, 
tu  pars , il  part  ; nous  partons , vous  par- 
tez , ils  partent  ; impf  je  partois  ; parf 
simp.  je  partis,  tu  partis,  il  partit;  nous 
partîmes , vous  partîtes , ils  partirent  ; 
parf.  comp.  je  suis  parti  ; fut . je  partirai; 
imper,  pars,  qu’il  parte  etc.  Conj . près . 
que  je  parte,  que  tu  partes  etc.  impf.  I. 
je  partirais;  impf.  Ù.  que  je  partisse; 
parf  comp.  que  je  sois  parti.  Gèrond. près. 
partant  ; part,  parti , ie. 

Peindre,  indic.  près,  je  peins,  tu  peins,  il 
peint;  nous  peignons,  vous  peignez,  ils 
peignent;  impf  je  peignois  etc. parf  simp . 
je  peignis;  parf . comp.  j si  peint  ; fut.  je 
peindrai;  impèr.  peins,  qu’il  peigne  etc. 
Conj.  près,  que  je  peigne;  impf  L je 
peindrais  ; impf  II.  que  je  peignisse  etc. 
Gèrond. prés,  peignant;  parf.  peint,  einte. 

Pendre  mit  Prétendre. 

Percevoir  mtf  Recevoir. 

Perdre,  indic.  près,  je  perds,  tu  perds,  il 
perd  ; nous  perdons , vous  perdez , ils 
perdent  ; impf  je  perdois  ; parf  simp.  je 
perdis;  parf  comp.  j’ai  perdu;  fut.  je  per- 
drai; imp.  perds,  qu’il  perde  etc.  Conj. près. 
que  je  perde;  impf  I.  je  perdrais;  impf.  11. 
que  je  perdisse.  Gèrond.  prés,  perdant; 
part,  perdu,  ue.  JJrûgmeife  fagt  mon 
perds- je  ? -unb  lîtdjt  perdé-je?  bO<f)  fflgt 
mon  litbtï  : est-ce  que  je  perds  ? 

Permettre  mit  Mettre. 

Plaindre  mit  Craindre. 

Pleuvoir  , v.  impers,  indic.  près,  il  pleut  $ 
impf,  il  pleuvoit  ; parf.  simp.  il  plût  ; 
parf.  comp . it  a plu  ; fut.  il  pleuvra. 
Conj.  près . qu’il  pleuve  ; impf.  I.  il  'pleu- 
vrait ; impf  II.  qu’il  plût.  Gèrond.  prés. 
plcuvant  ; part.  plu. 

Poindre  mit  Graindre.  • 

Poursuivre  mit  Suivre.  ", 

Pourvoir  gt bel  wie  Voir;  ausgenommen  im 
Parf.  simp:  ind.  je  pourvus;  fut.  je  pour- 
voirai ; impf.  I.  du  conj.  je  pourvoirais  ; 
impf.  VL  que  je  pourvusse.  • *•  •* 

Pouvoir , indic. près,  je  puis , ( jUWetfftt  je 
peux , ) tu  peux  , il  peut  ; nous  pouvons , 
vous  jJOuvez,  ils  peuvent  ; impf  je  pou- 
vois  etc.  parf.  simp.  je  pus  ; parf  comp. 


ï3oa  Pred  Rejail 

j’ai  pu  ; fut.  je  pourrai  ; imp.  qu’il  puisse. 
Conj.  prés,  que  je  puisse  etc«  impf.  I.  je 
pourrois;  impf.  II.  que  je  pusse.  Giïond. 
près,  pouvant  ; part . pu. 

Prédire  gebet  »ie  Dire , nur  bag  man  in  ber 

fWCÇten  tyerfon  plur.prés.ind.  VOUS  pré- 
disez fûflt/  ailjiatt  VOUS  prédites. 

Prendre , ind.  près,  je  prends , tu  prends , il 
prend  ; nous  prenons , vous  prenez , ils 
prennent;  impf,  je  prenois;  parf.  simp. 
je  pris  ; parf.  comp.  j’ai  pris  ; fut.  je  pren- 
drai ; impèr.  prends  , qu’il  prenne  etc. 
Cor\j . près . que  je  prenne  etc.;  impf.  I.  je 
prendrois  ; impf.  II.  que  je  prisse.  Gérond. 
près,  prenant;  part,  pris»  ise. 

Prescrire  t¥te  Ecrire. 

Prétendre  Wie  Tendre. 

Prévaloir  Wtf  valoir;  wobei)  nu  merfen  ifl/ 
bûg  mon  impris.conj.  (flott  wie  ebema&l$ 
je  prévaille  etc.)  je  prévale  etc.  faq t* 
Prévoir  burebauô  wie  voir;  ouger  im  Fut. 
je  prévoirai,  unb  im  Impèr.  conj.  je  pré 
voirois. 

Prier , ind.  près,  je  prie,  tu  pries,  il  prie  ; 
nous  prions,  voos  priez,  ils  prient;  impf. 
je  priois,  tu  ptiois,  il  prioit  ; nous  priions, 
vous  priiez , iis  prioient  ; parf.  simp.  je 
. priai , tu  prias,  il  pria;  nous  priâmes,  vous 
priâtes,  ils  prièrent;  parf.  comp.  j’ai 
prié  etc»  ; fut.  je  prierai  etc.  Conj. près. 
que  je  prie,  que  tu  pries,  qu’il  prie; 
. que  nous  priions,  que  vous  priiez,  qu’ils 
prient;  impf.  I.  je  prierois  etc.;  impf  II. 
que  je  priasse,  que  tu  priasses,  qu’il  priât; 
que  nous  priassions,  que  vous  priassiez, 
qu’ils  priassent  ; impèr.  prie  , priez.  Gi- 
ro nd.  près,  priant. 

Promettre  n>tC  Mettre. 

Proscrire  n>ie  Ecrire.  , 

Puer  ifl  nur  in  ber  etffett/  jwegtett  unb  drit- 
ten tyttfmùng*  ind.  près.  unregelmàgiô/ 
tOO  ti  je  pus,  tu  pus,  il  put  bût , flûtt  je 
pue,  tu  pues,  il  pue;  WieWObf  Icßtm 

oflctbingö  oornunieben  wären. 

Quérir  tfl  nur  im  Infinitif  llôdl  bftt  Verbes 
aüer,  venir,  envoyer  qebrôüfblid)  : aller 
quérir  qn.  ; il  m’est  venu  quérir  ; je  l’ai 
«envoyé  quérir..  ...... 

Rapprendre  n>tC  Prendre.  ...  i .y  . \ 
Recevoir  , indiç . près,  je  reçois  , tu  reçois , 
il  reçoit  ; nous  recevons,  vous  recevez,  ils 
reçoivent  ; impf,  je  recovoîs  etc.;,  parf. 
simp.  je  reçus;  parf.  comp » j’ai  ,reçu  ; 
fut.  je  recevrai  ; imp.  reçois;  qu’il  reçoive. 
Conj. près,  que  je  reçoivt  etG.  impf  I-  je 
recevrois  ; impf.  II.  que  je  reçusse  ; eî£» 
Gérond. près,  recevant  ; part,  reçu  v u*. 
Rejaillir,  ind.près.  ü rejaillit  ; ils  rejaillissent  ; 

impf,  il  rcjaillissoit  ; ils  rejailjissoient  ; 
'.parf.  simp.  il  rejaillit;  ils  rejaillirent; 
parf.  comp.  il  a,- ils  ont  rejailli \-fut.  il 
rejaillira;  ils  rejailliront.  Conj. prés,  qu’il 
rejaillisse;  qu’ils  rejaillissent;  impf  1.  il 

\ 
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rejaiîliroit;  ils  rejailliroient;  impf.  H.  qu'l! 
rejaillît  ; qu’ils  rejaillissent  ; impèr.  rejail- 
lis ; rejaillissez.  Gérond.  prés,  rejaillissant. 

Rentraire  roté  Traire. 

Repartir  (Wieber  Oemifcn)  U9te  Partir. 
Répartir  (erwtebern,  antworten)  ge&t regel* 
migiq. 

se  Repentir , indic . près,  je  me  repens,  tu  te 
repens,  il  se  repent;  nous  nous  repentons, 
vous  vous  repentez , ils  se  repentent  ; impf. 
je  me  repentois  etc.  parf.  simp.  je  me  re- 
pentis, tu  te  repentis,  il  se  repentit/  nous 
nous  repentîmes,  vous  vous  repentîtes, 
ils  se  repentirent  ; parf.  camp,  je  me  suis 
repenti  etc.  plusçpf.  L je  m’étois  repenti  etc. 
plusqpf.  II.  je  me  fus  repenti  etc.  fut.  je  me 
repentirai  etc.  fut. pass,  je  me  serai  repenti 
etc.  impèr.  repens-toi,  qu’il  se  repente; 
repentons-nous,  repentez-vous,  qu’ils  se 
repentent.  Conj.  prés . que  je  me  repente  etc. 
impf.  I.  je  me  ropentirois  etc.  impf.  II. 
que  je  me  repentisse  ; parf.  que  je  me  sois 
repenti  ; plusqpf.  que  je  me  fusse  repenti. 
Gérond.  près,  se  repentant.  Gérond . pass» 
s’être  repenti  ; part,  repenti , ie. 

Requérir  »if  Acquérir. 

Résoudre  rote  Absoudre,  ©fît  ttntfrfdjttb 
jwifdjen  feinen  jwet)  oerfebiebenen  Part. 
résolu,  ue,  unb  résous,  flege  (m  Diction- 
naire. 

Ressortir,  unter  einer  ©cricbtbarfeit  ffeben. 

Indic.  près,  je  ressortis , tu  ressortis , il 
ressortit  ; nous  ressortissons , vous  ressor- 
tisses ; ils  ressortissent  ; impf,  je  ressortis- 
sois;  parf.  simp.  j’ai  ressorti.  Gérond. prés. 
ressortissant;  part,  ressorti. 

Ressortir,  Wieber  &tttau$  geben,  WtC  Sortir. 

Réussir , ind. prés,  je  réussis  etc.;  nous  réus- 
sissons, vous  réussissez,  ils  réussissent; 
impf,  je  réussissois  etc.  ; parf.  simp . je 
réussis  etc.  ; nous  roussîmes,  vous  réussîtes, 
ils  réussirent;  parf.  comp.  j’ai  réussi  etc.; 
fut.  je  réussirai  etc.  Conj. près,  que  je  réus- 
sisse , que  tu  réussisses,  qu’il  réussisse  ; que 
nous  réussissions  etc.  ; impf.  I.  je  Téussi- 
roiï  etc.;  impf.  IT.  que  je  réussisse,  que  tu 
réussisses,  qu’il  réussît;  que  nous  réussissions 
etc.;  Gérond.  près,  réussissant. 

Rire , indic . près,  je  ris , tu  ris , il  rit  ; nous 
rions , vous  riez , ils  rient  ; impf,  je  riois 
etc.  ; non?  riions , vous  riiez , ils  rioient  ; 
parf.simp.  je  ris  etc. parf.  comp.  j'ai  ri  etc. 
fut.  je  rirai  etc.;  impèr.  ris;  qu’il  rie. 
Conj.  prés,  que  je  rie  etc.;  impf.  I.  je  ri- 
rois  etc.  ; impf.  II.  que  je, risse  etc.  Gérond. 
. prés . riant;  part.  ri. 

Rompre,  ind.  prés . je  romps,  tu  romps, 
il  rompt  etc.  ; impf,  je  rompois  etc.;  parf. 
simp*  je  rompis;  parf.  comp.  j’ai  rompu  ; 
fut.  je.  romprai  ; impèr.  romps  . qu’il 
rompp.  Conj.  prés,  que  je  rompe  etc.  ; 
impf.  R je  xomprois;  impf.  II.  que  je 
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rompisse  etc.  Gérond.  près . rompant;  part, 
rompu»  ue. 

Rouvrir  voit  Couvrir. 

Saillir  unb  Saillir  ; mcrttt  t4  bcbfUtet:  &Ct* 
»orragfn,  mie  $.  55.  ein  Q5alfen  a u$ 
einer  CtXauer  K.  ifr  nur  im  infinit,  unb 
in  ber  Dritten  9)erfon  ber  folg.  Temps 

gebräuchlich  ; indic.  prés . il  saille»  ils 
saillent  ; imparf.  il  sâilloit  ; fut.  il  sâil- 
lera.  Conj.  pris,  qu’il  saille  ; impf.  U. 
qu’il  saillit.  Gi-rond.  prés,  saillant.  55  C» 

beutet  Saillir  öber,  herpor  fpriijen/  her- 
aus fpriçen  >c.  fo  ift  ti  aud>  nur  im 
infin.  nnb  in  ber  britren  tyerfim  ge- 
bräuchlich , unb  wirb  auf  folgenbe  9trt 
toniugirt:  indic. prés,  il  saillit»  ils  sail- 
lissent ; impf,  il  saillissoit  ; parf.  simp. 
il  saillit  etc.  ; parf.  comp.  il  a sailli  etc.  » 
fut.  il  saillira.  Conj.  prés,  qu’il  saillisse. 

Saisir , indic.  près,  je  saisis  etc.  ; nous  sai- 
sissons , vous  saisissez , ils  saisissent  ; im- 
parf je  saisissois  etc.  ; nous  saisissions  etc. 
parf.  simp.  je  saisis  , tu  saisis , il  saisit  ; 
nous  saisîmes,  vous  saisîtes»  ils  saisirent; 
parf  comp.  j’ai  saisi  etc.  ; fut.  je  saisirai. 
Conj.  près . que  je  saisisse,  que  tu  sai- 
sisses, qu’il  saisisse  ; que  nous  saisissions 
etc.  ; imp.  I.  je  saisirois  etc.  ; impf.  II. 
que  je  saisisse,  que  tu  saisisses,  qu’il  sai- 
sit ; que  nous  saisissions  etc.  j impèr.  sai- 
sis, saisissez. 

Savoir,  indic.  près,  je  sais,  tu  sais;  il  sait; 
nous  savons,  vous  savez , ils  savent  ; impf. 
je  sa  vois  ; parf.  simp.  je  sus;  parf.  comp. 
j’ai  su  etc.  ; fut.  je  saurai  etc.  ; impèr. 
sache,  qu’il  sache  ; sachons,  sachez,  qu’ils 
sachent.  Cory.prés.  que  je  sache  ; impf.  I. 
je  saurais  ; impf.  II.  que  je  susse.  Gi- 
rond.  près . sachant  ; part . su. 

Secourir  mie  Courir. 

Sentir,  indic.  près,  je  sens,  tu  sens,  il  sent; 
nous  sentons  , vous  sentez  , ils  sentent  ; 
imparf.  je  sentois  etc.  ; parf.  simp.  je 
sentis;  parf.  comp.  j’ai  senti  -.fit.  je  sen- 
tirai ; impèr.  sens,  qu’il  sente.  Conj . près. 
que  je  sentisse  etc.  ; impf.  I.  je  sentirois; 
impf.  IL  que  je  sentisse.  Gérond.  pris. 
sentant  ; part,  senti,  ie. 

Seoir,  Wenn  bebCUtft  être  assis,  ft^cU  / 
t$  nur  no  et)  im  Gérond.  près,  séant.; 
unb  im  part,  sis , ise , gebräuchlich. 
€hebem  fagte  man  auch  se  seoir  (latt 
S’asseoir.  Erbeutet  Seoir  fo  piel  ûl$  être 
convenable,  fo  Wirb  e$  in  folg.  Temps 
in  ber  britten  *perfon  gebraucht  : ind. 
près . il  sied  , ils  siéent  (unb  nifma&M  ils 
seyent);  imp.  il  séyoit  ; fut . il  siéra. 
Conj.  impf,  il  siérait.  3n  biefet  55ebeu* 
tung  Wirb  c$  aud)  im  Gérond.  pris,  (je* 
braucht  : séyant. 

Servir,  Indic.  pris,  je  sers,  tu  sers,  il  sert; 
nous  servons  , vous  Servez , ib  servent  ; 
impf,  je  servois  etc.  ; parf.  simp.  je  ser- 
vil çtc,  ; parf.  comp»  j’ai  servi  i / j« 


servirai  etc.  ; impèr.  sers , qu’il  serve  etc, 
Conj.  près,  que  je  serve  etc.  ; impf.  L 
que  je  serve  etc.  ; impf.  II.  que  je  ser- 
visse etc.  Gérond.  pris . servant  ; part • 
servi. 

Sortir,  Indic.  pris,  je  sors , tu  sors , il  sort  ; 
nous  soi  tons  , vous  sortez,  ils  sortent. 
0(bt  überhaupt  wie  Sentir;  unb  bat  im 
parf.  comp.  ûlô  v.  ru  je  suis  sorti  ; unb 
ttl0  f.  a.  j’af  sorti.  » 

Sortir , ( jur.)  b;  U obtenir , avoir  ; gebt 

regelmäßig. 

Souffrir  tPte  Couvrir. 

Souscrire  mie  Ecrire* 

Soustraire  mie  Traire. 

Souvenir  mie  Venir. 

Suffire  , indic.  près,  je  suffis , tu  suffis , il 
suffit  ; nous  suffisons  , vous  suffisez  , ils 
Suffisent  ; impf,  je  suffisois  ; parf.  simp • 
je  suffis  ; parf.  comp.  j’ai  suffi  ; fut.  je 
suffirai  etc.  Conj.  pris,  que  je  suffise , que 
tu  suffises , qu’il  suffit  ; que*  nous  suffi- 
sions etc.  impf.  I.  je  suffirais  ; impf.  IL 
que  je  suffise,  que  tu  suffises,  qu’il  suffit; 
que  nous  suffisions  etc.  Gérond.  près,  suf- 
fisant; part,  suffi. 

Suivre , indic.  près,  je  suis,  tu  suis , il  suit  ; 
nous  suivons  , vous  suivez  , ils  suivent  ; 
impf,  je  suivois  etc.  parf.  simp.  je  suivis; 
parf.  comp.  j’ai  suiyi  ; fut.  je  suivrai  ; 
impèr.  suis,  qu’il  suive  etc.  Conj.  près, 
que  je  suive  etc.  impf.  I.  je  suivrais  etc. 
impf.  II.  que  je  suivisse  etc.  Gérond. 
près,  suivant  ; part,  suivi,  ie. 

Surseoir , indic.  près,  je  surseois  ober  je  sur- 
sois, tu  sursois,  il  sursoit;  nous  sursoyons, 
vous  sursoyez,  ils  sursoient  ; impf,  je  sur- 
soyois  etc.  ; nous  sursoyions,  vous  sursoyiez 
etc.  parf.  simp.  je  sursis  etc.  parf.  comp. 
j’aijsursis;  fut.  je  sursoirai  etc.  Cory.  prés. 
que  je  sursoie  etc.  que  nous  sursoyions, 
que  vous  sursoyiez  etc.  impf.  I.  je  sur- 
soirois  ; impf.  IL  que  je  sursisse  etc.  C é- 
rond.  près,  sursoyant  ; part,  sursis , ise. 

Suspendre  mit  Tendre. 

Taire  unb  se  Taire,  indic . prés,  je  tais,  ta 
tais  , il  tait  ; nous  taisons , vous  taisez  , 
ils  taisent;  impf,  je  taisois  etc. parf.  simp. 
je  tus  ; parf.  comp . j’ai  tu  ; impèr.  tais , 
qu’il  taise.  Conj . pris . que  je  taise  etc, 
impf.  I.  je  tairais  etc.  impf.  II.  que  je 
tusse.  Gérond.  pris,  taisant  ; part,  tu , ue. 

Teindre  mie  Peindre. 

Tendre,  indic.  près,  je  tends  ; impf,  je  ten- 
dois  etc.  parf.  simp.  je  tendis  etc.  parf. 
comp.  j’ai  tendu  ; fut.  je  tendrai;  impèr. 
tends,  qu’il  tende  etc.  Conj. près,  que  je 
tende  etc.  impf.  L je  tendrois  ; impf.  IL 
que  je  tendisse.  Gérond.  prés,  tendant  ^ 
part,  tendu,  ue. 

Tenir  , indic . prés,  je  tiens  ; tu  tiens  , il 
tient  ; nous  tenons  , vous  tenez , ils  tien- 
nent ; impf,  je  tenois  etc.  parf.  simp . je 
tins,  tu  tins,  il  tint;  nous  tînmes , vous 


Veni  Voul 


i3o4  Tond  Valo 


tîntes,  ils  tinrent;  pcuf.  comp.  j’ai  tenu  ; 
fut.  je  tiendrai  etc.  impèr.  tiens  , qu’il 
tienne  etc.  Conj.  pris,  que  je  tienne; 
impf.  I.  je  tiendrais  ; impf.  II.  que  je 
tinsse,  que  tu  tinsses,  qu’il  tint  ; que  nous 
tinssions  , que  vous  tinssiez , qu'ils  tins- 
sent. Gérond . prés  tenant  ; part,  te- 
nu, ue. 

Tondre,  indic . pris,  je  tonds,  tu  tonds,  il 
tond  ; nous  tondons  , vous  tondez  , ils 
tondent  ; imparf.  je  tondois  -etc.  ; par/, 
simp . je  tondis  etc.  ; nous  tondîmes 
etc.  ; parf.  comp.  j’ai  tondu  etc.  ; fut. 
je  tondrai  etc.  Conj..  prés,  que  je  tonde  ; 
imparj . L je  tondrais  etc.  impf.  II. 
que  je  tondisse , que  tu  tondisses , qu’il 
tondit  ; que  nous  tondissions  etc.  impér. 
tonds,  tondez.  Gérond.  pris,  tondant. 

Tordre  gebt  tDtt  Mordre.  @*ift 
part,  ift  tordu.  3«  Slnfebung  fret  adj. 
Tors,  fèm.  torse,  pop.  tone,  f,  bad  Dic- 
tionnaire. 

Traire,  indic.prés.  je  trais , tu  trais,  il  trait; 
nous  trayons  , vous  trayez  , ils  traient  ; 
impf,  je  trayois  ; parf.  comp.  j’ai  trait  etc. 
fut.  je  trairai  ; impér . trais , trayez.  Conj. 
prés,  que  je  traie  etc.  impf.  L je  trairais; 
parf.  comp . que  j’aie  trait.  Gérond.  pris. 
trayant;  part,  trait,  aitc. 

Transcrire  U>tC  Ecrire. 

Tressaillir,  indic . prés,  je  tressaille  etc. 
impf,  je  tressai  I lois  etc.  parf.  simp.  je 
tressaillis  etc.  fut.  je  tressaillirai  obft  ÛUd) 
je  tressaillerai  etc.  Conj. prés,  que  je  tres- 
saille ; impf.  I.  je  tressaillirais  ; impf.  II. 
que  je  tressaillisse  etc.  part,  tressailli. 

Vaincre , indic.prés.  je  vaincs  , tu  vaincs , 
il  vainc  . ( ijl  ûbet  tilt  Singulier  n>eni(| 
$ebtiud)lidf)  ) ; nous  vainquons  , vous 
vainquez , ils  vainquent  ; impf,  je  vain- 
quois  ; parf.  simp.  je  vainquis  ; parf 
comp . j’ai  vaincu  ; fut.  je  vaincrai.  Conj. 
prés,  que  je  vainque  ; impf.  1.  je  vain- 
crais ; impf.  II.  que  je  vainquisse.  Gé- 
rand.  prés,  vainquant  ; part,  vaincu,  ue. 

Valoir,  indic.  prés,  je  vaux  , tu  vaux , il 
vaut;  nous  valons,  vous  valez,  ils  valent; 
impf,  je  valois  ; parf.  simp.  je  valus  ; 


parf.  comp.  j’ai  valu  ; fut.  je  vaudrai. 
Conj.  près,  que  je  vaille;  impf.  I.  je  vau- 
drais ; impf.  II.  que  je  valusse.  Gérond . 
prés,  y alant;  part,  valu,  ue. 

Venir;  indic.  prés,  je  viens,  tu  viens,  il 
vient  ; nous  venons , vous  venez  , ils 
viennent;  impf,  je  venois;  parf.  simp. 
je  vins , tu  vins , U vint  ; nous  vînmes  , 
vous  vîntes , ils  vinrent  ; parf.  comp.  j« 
suis  venu  ; fut.  je  viendrai.  gcfct 
Tenir. 

Vêtir,  indic.  prés,  je  vêts , tu  vêts  ; il  vêt; 
nous  vêtons,  vous  vêtez,  ils  vêtent;  impf. 
je  vètois;  parf.  simp.  je  vêtis  ; parf  comp . 

* j’ai  vêtu  ; fut.  je  vêtirai.  Conj.  prés,  que 
je  vête  ; impf.  I.  je  vêtirais  ; impf.  II. 
que  je  vêtisse.  Gérond.  près,  vêtant  ; part. 
vctu , ue.  Æ>iefc$  Verbe  n>trb  feiten  ira 
Singul.  prés.  Indic.  gebraucht , Uîlb  b et 
Impér.  ebenfalls  tmgcbràtu&Ud). 
Vivre,  indic.  prés,  je  vis,  tu  vis,  il  vit; 
nous  vivons , vous  vivez , ils  vivent  ; 
impf,  je  vivois  ; parf  simp.  je  vécus  (ol. 
je  vêquis)  ; parf.  coup,  j’ai  vécu  ; fut. 
je  vivrai  ; impér.  vis , qu’il  vive  etc. 
Conj.  prés,  que  je  vive;  impf.  I.  je  vivrais; 
impf.  II.  que  je  vécusse.  Gérond.  prés . 
vivant  ; part.  vécu. 

Voir,  indic.  prés . je  vois,  tu  vois  , il  voit; 
nous  voyons  , vous  voyez  , ils"  voient  ; 
impf,  je  voyois,  tu  royois  , il  voyoit; 
nous  voyions,  vous  voyiez,  ils  voyaient; 
parf.  simp.  je  vis  ; parf.  comp.  j’ai  vu  ; 
fut.  je  verrai  ; imp.v ois  etc.  Conj.  près . 
que  je  voie , que  tu  voies , qu’il  voie  ; 
que  nous  voyions , que  vous  voyiez  , 
qu’ils  voient  ; impf.  I.  je  verrais  ; impf.  II. 
que  je  visse.  Gérond.  pris,  voyant , part. 
vu,  vue. 

Vouloir,  indic.  pris . je  veux,  tu  veux,  il 
veut  ; nous  voulons , vous  voulez  , Us 
veulent  ; impf,  je  voulois  ; parf.  simp . 
je  voulus  ; parf.  comp.  j’ai  voulu  ; fut . 
je  voudrai.  Conj.  prés,  que  je  veuille  etc. 
que  nous  voulions  , que  vous  vouliez  * 
qu’ils  veuillent  ; impf.  II.  que  je  vou- 
lusse. Gérond.  prés,  voulant  ; part,  vou- 
lu, uc. 
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Sîcr$eid)ttijj  ter  &efan»tc(Un 

Ab.1,  aber. 

Abraham.  Slbtû&ûnt. 

Achille,  2ld)iHc$. 

Adam,  2lbam. 

Adélaïde,  Slbelbeit. 

Adolphe,  &bolpf). 

Adrien,  &btiûnilrt 
Agathe,  Slgûtbô, 

Agnès, 


iWantrê*  uni  23eit>cr<9lal)mc». 

Albert,  $Hbtfd)t. 

Albin,  f.  Aubin. 

Alexandre,  Stlejrûn&Ctt 
Alexis,  QUejrill#. 

Araand,  9ünûnb. 

Ambroise,  9lmbrofhl$, 

Amédée,  Sfinflbüul, 

Amélie,  Slitîûlia. 

, Anasuse,  ÄRflflöfui*, 

Andr? 
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André,  3fabrea$. 

Angélique,  Slngeltfû* 

Anne,  ^n«û  ; Annette,  2femtdjCtt* 
Anselme,  änfelmilÖ. 

Antoine,  2tnt0tt  Î Antoinette,  SbttPItfrU 
Antonin,  SttttOtunuÖ. 

Apoliin  re,  fcPOUinariutf* 

Apolline,  äpoUottia. 

Aristarque  , 2(ri(larC$U$, 

Arnaud,  9(rnotb. 

Arnoul,  Qlrnolpfj* 

Athanase,  2U^ûttûftU^ 

Aubert,  SübrCftt. 

Aubin,  Sllbinufl. 

Auguste,  Stugußutf. 

Augustin,  2JugufHnü$, 

Aurèle,  SCUtdtutf» 

Aurélie,  Sturclifl,. 

Aurélien,  2Üirelfot1U$, 

Babet,  Babiche,  £ietf(fjttt,  £fifübct&„ 
Balthasar,  Baltasard,  Q5flltfjafar* 

Barbe,  ^arbora / 95&rbcU 
Barnabé,  S5arîtûbû$. 

Barthéiémi,  ®ûrtboromdu$;  93örtbcl, 
Basile,  ^flfHtuÖ* 

Baudouin,  <Sûlî>Mtt* 

Baudri,  «Balberidj., 

Béatrice , Q5Cûtri)\ 

Bénigne,  ©entgnuS. 

Benjamin  benjamin. 

Bénoit,  «ôettcbict;  Bénoîte,  ©ftttbicta. 
Bernard,  >5ern&arb* 

Bernardin,  ©ernbûrbtnutf,. 

Bernardine,  <8trnbûrbin<U 
Bertrand,  Scrtrûm, 

Biaise,  $MaftU0* 

Boniface,  <5ontfttgMtf» 

Brigitte,  «ôrtgtttfl. 

Caliste,  #att  Calixte,  ÂûIiptUtf,  Âûli|fa. 
Caroline,  ÂûroItltC* 

Casimir,  ÂûfîmtC. 

Cassandre,  .ftûfiiûnbrû, 

Catherine,  Âût&ûritta. 

Caton,  Cataut, 

Cécile,  Çeciltû. 

Césaire,  gifûtiutl, 

Charles,  Æûrlî  Chariot,  Âûrlcbm» 
Chrétien,  (E&rtfHûlU 
Christine,  ©brifHna, 

Christofle,  ©bttjfap&. 

Chrysostome,  (E&rpfofloimtf* 

Claire,  Âlarû* 

Claude,  ÂlflU&tUÔÏ  Claudine,  tfloubflW 
Clément,  ÄlcmenÖ, 

Clotilde , tflotilba. 

Colas,  £Iûh$;  Colin,  Âl5u$<fcetu 
Corne, 

Concorde,  ÂonfOtbtÛ. 

Conrade,  tfontûb,  ÂUttJ  , Ættrk 
Constance,  £on|tûntiu«,  ^oitftantiû, 
Constantin,  ^onfiflntmuô. 

Corneille.  Æorncliutf, 

Crépin,  $rifptnilS. 

Cunégonde,  £unfgunbae 

T.  J. 


Cypr  Guil 

Cyprfen,  <£t)priûîtu$, 

Cyriaque,  ÇljrtûfuP.. 

Damien,  JDûimônU*,. 

Daniel,  ^Daniel, 

David,  îôûptb» 

Denis,  JDtpnpfiUÔ*  Denise,  ^tOltQflâ» 
Didier,  ^ftbtriu*;  Didiére , £cfiôttta* 
Dominique,  £omtntfll$» 

Dorothée,  $0t0t&ta, 

Edme,  Edmond,  Eme,  Emond,  (Ebmimb. 
Edouard,  ©buarb/  €btrt«. 

Eléonore,  f.  Léonore. 

Elle 

Elisabeth , èlifû&ttÿ,  £itft* 

Eloi,  ©ligiuö* 

Emanuel,  €monUfî. 

Emile,  SJemiliutfi  Emilie,  Sfenulia. 
Erasme,  £rûÔmU$* 

Emeste,  (Êtltfl. 

Etienne,  gitcpfiûtmf, 

Euchaire,  (Eud)ariu$, 

Eudes,  ©ubO* 

Eugène,  ©ugcniuS* 

Eulalie,  €ulalifl. 

Euloge,  €ulogiu$, 

Euphrosine,  ©up&rofiltft, 

Eusébe,  <£uftbtll$. 

Eustache, 

Eve,  €P0,  . . 

Everhard,  ©btt&ûrb* 

Fabien,  $ûbtflîtu$. 

Fabrice,  gûbrictUtf, 

Fanchon,  ßtÄrtjldjCtt, 

Faustin,  ftauftimiS, 

Féiice , JelijC» 

Félicité,  JclicttaS, 

Ferdinand,  fterbinûtlb* 

Florentin,  ftlorentitt* 

Fiorien,  glorian. 

Franchon,  5tÂn$(f)e!î* 

François,  granjiôfu*,  ^rattj, 

Françoise,  $rûtt§i$fû. 

Frédéric,  Féderic,  Jritbtritf)/ 

Gabriel,  ©abrttf» 

Gaspard,  ÂflfpOP. 

Gauthier,  SBûlt&tr. 

Geneviève,  ©CtlOPtfû* 

GeofTroi,  ©OttfriCb* 

George,  ©torg, 

Georgct,  Georgette,  ©eorgt&ttt/  ©orgel, 
Géiard,  ©Ct&ûtb, 

Gerault,  ©frölb, 

Germain,  JpcrrtWMtt,  © tritt  OlUtf* 
Gertrude,  ©erttUb» 

Gervais,  ©erPûflUtf, 

Gilbert,  ©ÜbettUtf, 

Gilles.  SCfötbtUÖ, 

Godard,  ©ott&arb* 

Godéfroi,  f.  Geoffroi. 

Gonthier,  ©untbct. 

Grégoire,  ©rtgortU#, 

Gu  -nurd,  3öerner«. 

Guidon,  ©UtbO. 

Guillaume,  «©tlbfïnt. 
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i3oG  Guil  Luca 


Luce  Roma 


Guiiiemette,  Sßifbcfaiine, 

Gustave,  ©ujtûP, 

Guy,  gjcit. 

Heléne,  Jrjelcnû, 

Henri,  £cmrîd), 

Henriette,  d>fntifa,  #fttïiettC&etU 
Hilaire,  Jr)ilariu$* 

Hildebrand,  £i(btbr*nb* 

Hippolyte,  J^ippolçtttÔ, 

Honorât,  JjonorfttliÔ, 

Honoré,  Jponoriuô, 

Horace,  éorûttUtf. 

Hubert,  ^ubertU^ 

Hugues , £ugp, 

Ide , ' 

Ignace,  3ôt1ûtitl$* 

Innocent,  3nnPCfntiU& 

Irène,  3™nf* 

Irénéc,  3rcnStiô, 

Isabeau  , Isabelle  , 3frt&cttf* 

Isac,  3f^ûf* 

Isaïe,  Çfûiflé, 

Isidore,  3f»t>0ril$, 

Jacobée,  Jaquciine,  Jaquette,  3ft£pbfÂ  / 
3afobtnc, 

Jacot,  3flfobc&en, 

Janvier , 3anuartu6. 

Jaques,  Jacob,  3flfob* 

Jean , 3o^anti  / £an$, 

Jeanne,  3obanna,  Jjûtinf» 

Jeannette,  Jcanneton,  3p(>autt(beit/  £ann* 

d)«u 

Jeannot,  J^Sn^Cfcett , JpÄnfeU 
Jérémie , 3c«nito$» 

Jérôme,  jrnerontniuS, 

Joachim,  3oad}im* 
v Job,  J^tOb» 

Jonas,  3011ÛÔ. 

Jonathan,  3*>natÇatt» 

Joseph,  3®fcP&* 

Josse,  Jodelet,  3o|l / 3obpfu$* 

Josué,  3ofu«. 

Jules,  3ultUÔÎ  Julie,  3ult0. 

Julien,  3uÜûltUÔ;  Julienne,  3ull<UUW 
Juiion,  3ultancbett,  3utàwt*. 

Juste,  3uftu$, 

Justin,  3»flinuô;  Justine,  3uftilUU 
Justinien,  3ufhm<mu$* 

Kilien,  Âilion, 

Lambert,  £amptcdjt* 

Laurent,  £oren$* 

Lazare,  £ûjaru$. 

Léon,  £co» 

Léonard,  £coil&ôrb, 

Léonore,  ©IconorC/  ECROïf* 

Liboire,  £iboriuÔ, 

Lisette,  £i$d)C!U 
Longin,  £onqtnu$. 

Lothaire,  £otbûrilt$. 

Loudolphc , £ubOlpb» 

Louis,  £ubtvt<)  » Louise,  Eubobifa / £«ifr* 
Lubin,  £ubinu0» 

Luc,  £ufa$» 

Lucain,  gufatlUf«. 


Luce,  £ucttl$î  Lucie,  £uci<U 
Lucien,  £uciûnu^ 

Lucrèce,  £ufrcttû. 

Macaire,  Sjftafûïtutf, 

Madeleine,  Magdaleine,  3&ÛÔ&ftî«W/ 
Madtlon , £ebn<ftett* 

Manon,  (Maïon)  îJftûrifCben. 

Marc,  îJRûrfUÔ. 

Marcel,  S£RûrCfUu$, 

Marcelin , SfôatCf Ûtmttf, 

Marguerite,  ODîatgarctbû / ©rcte* 

Margot , Margoton , 5KûtQïf tdjCH/  ©Kt^ClT* 
Marie,  ÜÂûriûî  Marion,  QftaWfben* 
Marthe,  50{flttbô» 

Martial,  9XûrtiaIi$* 

Martin,  SXartilt. 

Mathurin,  9Diatfjurimi$„ 

Mathurine,  fföütfturinf. 

Matthias,  gfôatbiaâ,  $Sfc«t&et$/ 

Matthieu,  «jftat&âllÔ/  $Dîût&C& 

Maure,  «SicuruS. 

Maurice,  SJttûUrittUÔ/ 

Maxencc , SRapCUttU*/  SJKarctttÛU 
Maximilien,  ÿîûptmUiôn. 

Médard,  ÜftcbarbUS. 

Ménéhouit , sjfftüncqilW  ober  3Jv<UUC&ilbi$  / 
(fin  SBetbernabme), 

Mérovée,  $ïetOPÂllîL 
Michel,  JDîidîûfl,  ^îicbef* 

Michon,  Sfôicbelcbcn, 

Moïse,  hoffst. 

Monique,  ^jîontfû* 

Nanctte,  Ninon,  ftcunc&ctn 
Nicaise  , tftifaflltô» 

Nicodéme,  ffttfObfltlUtf» 

Nicolas,  ^ifplauô, 

Noé,  ^oab. 

Odile,  £)bi(ia, 

Othon  , jOttO. 

P atome , <J}ûchomtu$* 

Paterne,  <pûtmiU£î. 

Patience,  tyûtienttû. 

Paul,  <paut;  Pauiot,  <}Jauîd)ftt. 

Paulin,  ipûulinilô;  Pauline,  «pailftltÂ* 
Philibert , cite , <Pbi(ibertutf,  #crta, 
Philippe,  ^biüpp;  Philipot,  ty&tlippfbett* 
Philippine,  Philipotte,  «philippine. 


'&v  t'fij 
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Pierre , ycter;  Pierrot,  «peteteben. 
Procope,  'profopîutf. 

Riche  1 , SHahfl. 

Raoul,  SKubOlpb» 

Rebecque,  SRebeffû. 

Régnard , SKeinbarb. 

Regnauld,  Renaud,  Sftfinbolb. 

Rcmi , ftemiqiu*. 

René,  SRcnûtUg;  Renée,  SRcitüt«.  . 
Richard , «Rtcbarb» 

Robert,  Robert,  SXuprcdjt, 

Roch,  forint*. 

Rodolphe,  $Xut>0fp&* 

Rodrigue,  SKoôCticb» 

Roger,  SXÛbtqcr, 

Roland,  SXolflnb. 

Romain,  Ètomanutf* 


« 


« 


( 


Rosa  Theo 


Ther  Zach 


Rosalie,  SKofatta. 

Rusemonde , «Xofimunbö. 

Rosine,Rose,  SKofma,SKofc;  Rosette,  «Kofldjett. 
Sabine,  ©obina. 

Salomon,  ©alomo. 

Samson,  ©imfon. 

Samuel,  ©amuci. 

Saül,  ©aul. 

Sebastien,  ©ebûfttlW/  Saffian. 

Serge  , ©ergilté. 

Seveiin  , ©epcrintté. 

Sibylle  , ©ibpÜO. 

Sigéfroid,  ©iegfrieb. 

Sigismond,  ©igiömunb,  ©iegmunb. 
Silvain,  ©iloanité. 

Silvestre,  ©plpefkr. 

Siméon,  ©inieon» 

Sixte,  ©irtlté. 

Sophie,  ©opbifl. 

Stanislas,  ©taniôïûtté. 

Sulpice,  ©ulpitiutf. 

Susanne,  ©ufannaï  Suson,  ©itéc&en. 
Sydone,  ©pbonttté. 

Theau,  $bi(o,  £telmann. 

Théodore,  £beobor. 

Théodose,  £&eoboftlté» 

Théophile,  ©Ottlieb. 


iZoy 

Thérèse,  fcberefia. 

Thibaud,  £öeobfllb. 

Thierri,  £ietcrtd). 

Tbimothée  , £bimot&CU% 

Thiou , £beobtllpl)UÖ. 

Tiburce,  £iburtitl$. 

Ticnnette , ©tep&anilie  i Tiennot,  ©tep^AN» 
Tite,  £ittté. 

Thomas,  $boma$.  % 

Tobie,  $obi(Ul, 

Toinette,  Toinon,  Antonia*. 

Ulric , Udalric , Ultid). 

Ulrique , Udalrique , Ulrif  C* 

Urbain,  Urbanité» 

Ursule,  Urfulö» 

Valentin,  SRülenttn,  2Mtm» 

Valére,  SOûlerilté. 

Véronique,  ^cronifû* 

Victoire,  «öiftortA. 

Victor,  StftOr* 

Vincent,  93  incens. 

Vital,  SBitfllté. 

Vèit,  f,  Guy. 

Xavier,  26aoerilté. 

Yves,  Pop, 

Zacharie,  gûdlûriû#» 

Zachée,  3ad)àlté, 


Table  des  principaux  Pays,  Villes,  Nations,  Rivières  etc. 
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A 


byssinie , 2(bpffinien , (Æônigre ich  in 
2lfrifa)j  Abytsin , ein  âbpffmieri  2lbpf- 
flnifd). 

r Adige,  bie  (Etfcf),  (ftfufi  tn^taUen). 

Adiiatique,  (la  mer)  j)A0  Slbrtûtifdie  ÇOîCfï. 
Af.ique,  afrifa;  Afiicain,  ein  Slfrifoncr i 
2lftifûnifcfo. 

Aix-la-Chapelle , Sladjen  (©tabt  in  Jranf* 

reich). 

Albanie,  SUbanien,  (<|Jrop.  in  bet  europ. 
&ürfcp)i  Albanien,  ein  SMbanct;  2U- 
banifd).  ' • 

Albe-royaie , ©tu&lnmffenburg  (©tAbt  in 
Ungarn). 

Albigeois,  ein  SQatbcnfer. 

Alep,  2tleppo  (©tabttn  ©prien). 
Alexandrie,  aieranbrien  (©r.  in ©gppten, 
auch  eine  Jcffung  im  ebem.  Piemont). 

Algarve,  ou  le  royaume  des  Algarvea,  2U* 

garbien  (tn  Portugal). 

Aigér,  Algier  (@t»  in  Stfrifa),  Algérien, 
ein  Algierer.  ’ 

Allemagne,  £)eutfd)îûnb  î Allemand,  ein 

2)eutfd)cr;  £)eutfcf). 
les  Alpes,  bie  SKpcn  (hohe  $erge  in  ber 
©cfcwij). 


Alsace,  £lfû§  (ehern,  tyrob*  in  ftranfr.); 

Alsatien,  ein  ©((flßfr. 

AUenbourg,  3UtettbUtg)  (©t.  tlt  £CUtfd)f.) 
Amérique,  Slmerîfû.»  Sßcfftnbieni  Améri- 
cain, ein  SOnevifaner;  Slmerifanifd)* 
Ammonite,  ein  2tmmoniter. 

Amorrhéen , ein  Slmoritcr. 

Ancône,  Qinfona  (@t.  in  StaTtcn)* 
Andalousie,  2inbû(ufîen  ($rop.  in  ©pan.) 
les  Andes,  bie  Slllbeit , (Ober  le  mont  Cor- 
dillère;) ^erge  in  älmerifa. 

Angermanie,  2ingcrmannlûnb  (iprpu.  in 
©djmebeit). 

Angleterre , (Englanb;  Sritannicn  ; Angiois, 
ein  ©nglàitbcr;  ©ngltoifdi;  £nglifd>. 

villes  Anséatiques,  bte  Jpûnfcf  ffibte. 
Anspac,  2infpûd)/  Onoljbûd)  ( ©tobt  in 
£)eutfd)Iûnb). 

les  Antilles,  bie  2intittifd)e  Onfeln  tn  «ftorb* 
Simerifo. 

Antioche,  3intipd)ien  (@t.  in  ©prien). 
Anvers,  Antwerpen  (©t.  ingranfr.) 
l’Appennin,  bie  Sippcnnmcn  (Serge  in 

Stûficn). 

Aquitaine,  f.  Guienne. 

I Arabie,  2lVAt>Mli  Arabe,  Arabesse,  ein  &tA* 

Oooo  si 


Bran  Const 


i5o8  Arag  Brab 

ber;  eine  2traberinn;  Arabe,  Arabique, 
&rabifd). 

Aragon,  2trragomen  ($roü.  in  ©panien); 
Aragonien,  Aragonois,  ein  Btrflgonterj 

2irragonif<fo. 

Arcadie,  Slrfaôictt  (®t. tn ©rtecbenianb), 
Arménie,  Armenien  (£anb  in  Sifîen);  Ar- 
ménien, «n Armenier,  Sirmenianer. 
Arondeii,  ^tuttbcl  (JlecFen  in  €nglanb). 
Asie,  Stfîcn;  Asiatique,  ein  SCflcr  y % flûte; 

Slfiatifcb;  Asie  mineure,  fletu  &fien. 
les  Asturies,  2tfturicn  (<proo.  in  ©panien). 
Athènes,  <Xtben>  Athénien,  fin  2itbener  ; 

Stt&enienfcr  ; at&cnifd»,  2lt&fmettfifd). 
Augsbourg,  augBburg  (®t.  in  lôeutfdd.) 
Autriche,  Ceflcïteid);  Autrichien,  ein  Drßer» 
teieber;  Oetfetreidufd). 

Babylonne,  «Sûbploit/  igabelî  Babylonien, 
ein  Sgabpionterî  95abplonifd). 

Bade,  >gaben  «ïburf,  tn  £eutfd)f.);  Bains 
de  Bade,  >gaben»'gabeit. 

Bâte.  Basie,  >gafel  (©r.  in  ber  ©cbtpeij); 

Bâiois,  ein  igai'eler. 
la  mer  Baltique . Me  £)|ïfe f. 
la  Barbarie,  bieigar  barc t)  (®egenb  in  Stfrifa); 

Barbare,  fin  ’gûrbarî  95ûrbûrild). 
Barcelone,  «garccllona  (©t.  in  ©panien). 
Bareith,  $aoreut&,  95arcut&  ( ©töbt  in 
JOcutfdilanb). 

Bastie,  Maffia  (©t.  in  (Sorftfc). 

B i ta  vie , »gütöoien;  Batave,  etn  35atap  ; 
Jpolianber. 

Bavière,  kapern  (Œ&utf.  in  2>eutfd)(.)i 
Bavarois,  einstiger;  $>aperifch. 
Belgrade,  >geïgrab,  ©riedjifdjrpctfenbnrg 
(©t,  in  ber  $urfep)., 
le  Bengale , Bengalen  (tfôitigr.  in  Sffîen). 
Bergame,  Bergamo  (©t.  in  italien). 
Bergue  op  Zoom , «gergen  op  3oom  (©t.  in 
£ottanb). 

Berne,  Sgcrn  C©t.  tn  ber  ©d)tpcii). 
Besançon,  igifanj  (©t.  in  Sranfr.) 
Bessarabie , ou  Aubziac , igeffarabif n (£ûUb 

in  ber  îûrfcp). 

Bethléem,  'gctblefrem  (©t. in  tyaüjîina). 
Bienne,  «gicl  (©t.  tn  ber  ©dirceij). 
b Biscaye  , ^gigfûflû  ($rop.  in  ©panien). 
Bohème,  35ôbnten  (Æônigr.  in  Europa); 

Bohémien,  fin  $ôbme;  *-8ô&mifdî. 
Boi»-ie-duc,  #crjoaenbuf(h  (©t.  in  ftranfr.) 
Bordeaux,  'gourbcûur  (©t-  in  ftrenfr.) ; 

• Bordeiois,  ein  €tnwo&ner  inSgourbeaup. 
Borysthéne,  bft  JOnteper/  £)nte|icr  (ftluti 
in  SRuffanb). 

b Bosnie,  95o$itten  (tyrop.  in  ber  Surfen). 
Bosphore,  ou  Canal  de  Constaotinopie , bte 
(furenifdie  aKrercnqe. 

Boulogne,  Bologne,  ^gononien  (©t.  in 
Ja  Bourgogne,  $urgUllb  (fbfin.  <J3rOP.  ill 
<?tanfr.)i  Bourguignon,  ein  93urqunbcr. 
Rouxviiier , \gud)$n>eilcr  (©t.  tn  ftranfr.) 
B.abant,  »grabant  ( ebem,  <JJrop.  in  ben 
Sîieberlanben);  Brabançon,  fiu95rftban* 
ter;  tgrabantifd).  • 


Brandebourg,  ?gnmbenburg,  (©tûbt  t# 
JDeutfdilanb). 

Brème,  «gremen  (©t.  in  £eutfd>l.) 
k Brésil , «grafUtcn  (£anb  in  9borb»2imer.) 
Bretagne,  $)cetôgne  ; Breton , fin  îgrctagncr ; 
Grande-Br  tagne,  igritannicn,  ®VO§bri- 
tannien  «fngïanb/  ©cfcottlanb,  3tlanb). 
Brigance , igrf ûf nu  (©t.  in  £entfd)l.) 
Bnsac , <gtifû(6  » V ieux-Brisac , îUb'grifûdj 
(®t.  in  £eutfd)l.);  Neuf-Brisac,  Sfteu* 
95rifad)  (@t.  tn  ^ranfr.). 
le  Brisgau , sgriSqau  (£anb  in  JDeutfài.) 
Britannique,  «grtttifd)  (ettglifd)). 

Bruges,  «grùgqe  (©t.in  $ranfr.) 

Brunsvic , (©t.  in  £)eutfd)f.) 

Bruxelles,  «gritffel  (©t.  in  ftranfr.) 

Bude,  Ofen  (©t.  in  Ungarn). 

Budissen , «gûUÇett  (©t.  tn  OeUtfdjl.) 
Byzance,  f.  Constantinople, 
le  Caire,  Äaire  (®t,  in  ©gppten). 
la  Calabre,  tfalabricn  ($roo.  tn  3talten); 

Calabrois,  Âûlûbrifd). 

Cambrai,  le  Cambrésis,  Âimmcricb  (©t. 

tn  Sranfr.) 

Canane , tfanariettî  Iles  Canaries,  btf  fû* 
narifdie  Unfein  auf  bem  ÜÂitteD.  ?fôeer; 
glucfticftc  3nfdn. 

Candie , tfanbten , 3nfef  auf  bem  mittclT. 

$icer;  Candiot,  fin  Äanbier. 
le  Cap  de  Bonne- Espérance , baô  SBorgcbtrgC 
ber  guten  Hoffnung  (in  Bftifû). 

Capoue,  Äapuft  (©t.  in  italien). 
Carinthie,  ÄÄmtbcit  » ^roo.  in  £)eutfd)U* 
Carinthien,  fin  Ä^mtber. 
la  Carélie,  Âûrtïien  (<|)rop.  in  ^innianb)* 
u Camioie , Ärain  lÿro».  in  î)eutfd)i.) 
Carthage , itartbûgo  î Carthaginois,  fin  Äat« 
tbûgcr,  Æartbaginfnfcr/  Âart^agifd)/ 
Æartbûginenfîfcfi. 

Carth.igéne,  Âûrtbagena  (©t.  in  Bmerifa). 
la  mer  Caspienne , baö  Äafpifc^e  30îefr  (itt 
3tftcn).  • 

Cas«ovie , Äafcbau  (@t.  tn  Ungarn). 
Castille,  jÇafliltcn  (^roo.  tn  ©panien); 

Castillan,  fin  Afaftilianrr. 

Catalogne,  Katalonien  (^rop.  in ©pan.)î 
Catalan , fin  Âatûlonier. 
le  Caucase,  ber  Âûufafuî  (55erg  tn  Sïiîen). 
Chaidé-,  Œbaibiû  (ehfm.  SXc id)  in $fïen); 

Chalrleen,  fin  (fb^lbAcr;  Chaldaïquc, 
Ç&ûlbÂtfdj. 

Chine,  (fbina  (SRetd)  in  2tfîen);  chinois, 
ein  Sbtnefer  ; (f  b:neftfd>. 

Chypre,  ^ppern  tin 9)îtttett. 5)tffr). 

Cinq-églises , §unff  ird>en  (©t.  in  Ungarn). 
Cléves , £(eüe  (©t.  tn  Jranf r..) 

Coblence,  Âablenj  (©t.injtûnfr.) 
Cochinchine,  tfodiinduna  (Âôntgr.  in  2tf.) 
Coimbre.  (Eotmbra  (©t.  tn  Portugal). 
Coirc,  Spur  (©t.  in  ber  ©djroeii). 

Cologne , tfôln  (©t.  in  Jranfr.) 

Constance,  .fôOttflûnj/  ÂofJntÇ î lac  de 
Constance,  ber  Âonflûn3er  ©et/  ber 

©obenfee  (in  ©^tbaben). 
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Constantinople , ÂonffantinopeU©t.  tn  bet 

dürfet))  ; Con  tant:nôpolitain,  fin  ÄPN 

fîantinppler , Âpnftantinppplitancr. 
Copenhague,  .ftppf n&agcn  (©t,  in&Amitm.) 
Cordillères , f.  Andes. 

Corinthe , Äorilttb  ; Corinthien,  fin  ÂPtin 
t&er  ; tfprintbifd). 

Cornouaille,  Çernroatttë  (£anb  in  ftranfr.) 
Corse,  Âorfifû(3nfel  ouf  Dem  mitt.  cr). 
Cosaque,  rin  £pfaf  (SSoif  in  SKujjlanP). 
CouTlande.  Âurianbi  Couilandois, fin ÄUf' 
linPer;  .t nrlinPifd). 

Court! ay  , Âortrpf  (©taPt  tn  Çranfr.) 
Cracovie , Çracau  (©t.  in  5J3otcn.) 
Creuzenac , $rr  njnad)  (@t.  tn  $ranfr.) 
Croatie,  Ærpatien  (<prpvin*  in  Ungarn), 
Dalmatie,  Dalmatien  (<prop.  tn  Europa), 
Damas , 'Damafcuô  (®t.  tn  ©tjrten). 
Danemarc,  ^inmtarf  (£  pn.  in  €nrppa)  ; 

Danois , fin  JDAne  » £)Ânifdj. 
le  Danube,  pie  2>pnau  ($ïun  in  ©urppa). 
Danzick , JDanjig  (©t.  in  typl.  <))rcuffcn)  ; 

Danzicois,  fin  2)an}igcr. 
les  Dardanelles,  Pif  ÆarPanclUn  (Sföfftcngc 

in  ber  £urffp). 

Deux-ponts,  3n>epbrûcfen  (®t.  in  #ranfr.) 
Dnieper,  Pfr^ÖttUpfr  ï f.  aud)  Borysthéne. 
Dœsbourg,  Jöuiäburg  (©t.  in  JppllanP). 

Donavert , ‘öpnaunjprtb  (@t.  in  Sfutfcb.) 

Douriach.  S)ur(ad)  (©t.  in  3)eutfd)l.) 
Dresde,  Æ>reôben  (®t.  in  ®ad)ffn). 
Dunkerque , £)unfirdjen  (©t.  in  ftranfr.) 
Dusseldorp,  £)ufîelPprf  (®t.  in Æentfd)!.) 
Ecluse,  ©Inip  (®t.  inîjranft.) 

Ecosse,  ©cfcpttlanP  (Âôntgr.  in  ©urppa)  ; 

Ecossots,  ein  ©cfcptte  ; ©c&pttifd). 
Edimbourg,  ÇPinburg  (0t.  in®$pttl.) 
la  mer  Egée,  Pa$  2tCgCÎfd)C  SKctt. 

Egre,  Egra,  ©ger  (©t.  tl.  $lu§  Üt35Ô&m.) 
Egypte , ©grçtf  n (2anP  tn  Slfttf  a)  î Egyptien, 
ein  ©ggpter  ; ©gnptifd). 

Emmerick , ©nmterid)  (0t.  tn  £>eutfd)L) 
Fphèse,  ©p&cfu$  (©t.  tn  sftatplifn). 
Eplre,  ©pim*  ($rpp.  in  ber  £urfeg). 
Erfort,  ©rfurt  (@t.  in  JDeutfdjl.) 
Erlangue,  ©rlangen  (©t.  in  £5cutfd)I.) 
Escaut , PU  ©dulPe (Slufj  in  ben  9îUPft!.) 
Esciavonie,  ©dûppnifn  (2anP  tn  ©urppa); 

Esciavon,  fin  ©clappnUr;  ©clappnifd). 
Espagne,  ©pattifit  (âéitigr.  in  ©urppa); 

Espagnol,  ein  ©panier  ; ©panifefj. 
Ethiopie,  flRp&rcnlanP , Stetbippien  (SReid) 
in  8f.)  i Ethiopien,  ein  3Kp&r  ; SDîpbcifd). 
Europe , ©Utppû  ; Européen , Européan,  fin 
©urppàer  ; ©uropiifd). 

Exviiiiers,  ©fcbitfilft  (©t.  in  £)cutfdjl.) 
Fenestrange,  ftinfttngen  (©t.  ingranîr.) 
Ferret,  «Pfîrt  ($lecFm  in  ftronfrctd)). 

Fez,  JfÇ  (tyrpüinj  in  Slfrifa). 
la  Finlande,  ^tnnlanb  ; Finlandais,  finjtnn 
lànPer,  3tttnc  ï SinnlànPifch,  jinnifeb. 
Fmme,  ©t.  Leitern  pflaum  (©t.iitÆHfd).) 
la  Flandre,  JlanPfM  ; Flammand,  fin  §lûm* 

mÄnberi  fflammänbiftk 


Fies  Hols 


i3o3 


Flessingue,  $lifftngen  (©t.  in  ôpflanb). 
Florence,  jlorenj  (©t.  fit  Dtûiicn);  Floren- 
tin, fin  Jlprfntinft  j ftlprfiitinifd). 
les  villes  Forestières,  p|f  2öalP|iÄPtP  ( ilt 

©djroabcn). 

la  Forêt  noire,  ber  ©djtDÛtinxtlb. 
Frammont,  graufenberg  (@t.in  Jranîr.) 
la  France , Çranîrcid)  J François,  fin  ffrûlt* 
joS/  gtaitjmann;  JranjMtfd). 

Francfort , $ranf  furt  (©t.  in  ÆKutfdil.) 
la  Fianche-comté,  PU  ®Cûffd)ûft  Jjodlbur* 
gunp  (in  Jranfr.) } Franc-comtois,  filtre 
auSStanfcbefpmte,  f.  Paâ  Dieu 
laFranconie,  ftranfen,  ftraufcnlanP  ; Fran- 
conien, fiitftranfc;  ftrànfifd). 

Fribourg,  Çrcpburg  (©t.  in  Pft  ©ebroeij). 
Frioui , Jrtaul  t^rpüinj  in  italien). 
Frise,  JrtPlanP  (ÿrpoinj  in ^oU.);  Frison, 
fin  SrteôlânPerî  Sn^i^nPiid), 

Fulde,  ftulPa  (©taPt  in  ^eutfchl.) 
la  Galice,  ©ûliâtett  (<prpö.  in  ©pflnten). 
Galles,  ÇfBûUiP  (<PrPP.  in^nglanP), 

Gand,  ©ent  (©tûpt  ilt  Srûnfr.)  î Gantois, 
ein  ©enter. 

le  Gange,  per  ©angeö  (Jlufj  in  21  ûen). 
la  Gascogne,  ©ûôfpnten  (<Prpp.  in  Sranf.); 

Gascon , fin  ©ûôfpnter  ; ©ûôfpnifd). 
Gaules,  ©ûUten  (in  Jvanfr.)}  Gaulois,  fin 
©allier;  ©aUifd). 

Gènes,  ©enua  (©t.  in  3talien)  ; Génois, 
ein  ©enuefer. 

Genève,  ©enf  (©tobt  in  ber  ©i&n>eij)j 
Genévois,  ein  ©enfer. 

Gorice,  ©pr^,  ©priça  (©t.  in  5Deutfd)l.) 
la  Gothic , ©ot&ïanb  ($peil  p.  ©dupeben)  ; 

Goth,  Ctn  ©Ptbe;  Gothique,  ©Ptbifd). 
Gottingue , ©attittgen  (©t.  in^Deutfcbl.) 
Gravelines,  ©repefingcn  (©t.  in^ranfr.) 
la  Grèce,  ®ried)cnlanb;  Grec,  ein  ©ricdjc; 

©riedlifd);  Grecque,  eine@ricd)inn. 
la  Grenada,  ©ranaPa  (3nfel  in  Slmcrtfa)* 
les  pays  des  Grisons,  la  Ligue  grise , ©rail* 
bunPten;  Grisor»,  fin  ©raubünPtner. 
Gripswaide,  ©rfiféwalP  (©t.  in  l'omm.) 
Groningue,  ©rôningfn  (©t.  in  ^ollanP). 
Groenland,  @rônlûitP(2anP  in  Peu  <pplar* 

la  Gueidre,  ©eïPftn  (ebem.  $r.  in  P.  91iep.) 
Gueidres , ©elpctm  (@t.  in  ^ranfr.) 
Guinée,  ©uincû  (2anP  tn  Slfrifa). 
Guyanne,  ©upana  (2anP  inamerifa). 
le  Haioaut,  ^)ennegau  (?îr.  in  P.  SlUPerl.) 
Hambourg,  J)o»tburg  (©t.  tn £eutfd>l.) 
Hanovre,  Jpannppcr  (©t.  in^Dcutfcbl.) 
le  Harts  ou  la  forêt  Hercynienne , Pf f rjî 

JjparitpalP  (in  5)ftitfd)lanP). 

la  Haye,  S)M§,  @rafen&aag(©t.in  J^oH.) 
Helvètien,  fin  ^>eluettcrî  Helvétique,  S)tU 
petifd). 

Hercynie,  f.  Harts. 

la  Hesse,  £fffen  (£anb  in  Æ)e_ntfd)l.) î Hes- 
sien; Hessois,  fin  Jpefîf  ; ^)fffifd). 
Hibernie,  f.  Irlande;  Hibemois,  f.  Irlandois. 
la  Holsace , le  Holstein , J^pQfîein  ( 2flnb  ttt 
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JöeutfcfiÜ»  Hoiaatien,  ein  £otljleiner  î 
JpoUfcintfcf). 

Hollande , jrjoUrtnö  ; Hollandois  , ein  S) ol* 
lÄnbcr;  J>>UÄn£>ifdt. 

Hombourg-és  monts,  jpomburg  an  belobe, 
(@t.  in  £)eutf$lanb). 
la  Hongrie.  Ungarn  (Äönigr.  in  Europa)  ; 

Hongrois,  ein  Ungar;  Ungarifd). 
les  Hott -mots , pie  èottentoten  ( töolf  in 
Sifitfa). 

Huningue,  jjpuningen  (0t.  in  ftrattfr.) 
les  Hurons,  bte  Jpuronen  (»Bolf  in  ©anabo). 
les  îles  d’Hyércs,  pic  ^pcrifdicn  3nfeln. 

U Jamaïque , 3amaifa  (3nfd  in  Stnierifa). 
le  J-pon  3«Pan  (£anD  tn  Elften)  ; Japonois, 
ein  3ap«ner,  ^apanenfer  ; 3apanifd). 

J ène , 3ena  (0tabt  in  £>cutid>L) 
lliyrie,  3Uuriw  ; Iilyrien , ein  3Uptier  ; 
3Uprifcb. 

Indes  , pubien  i les  Indes  orientales , les 
* grandes  Indes,  Dftinbien  ; les  Indes  oc- 
cidentales. Söejlinöien  î Bmerifû  ; In- 
dien , ein  gibier/  3nî>iancr;  3nôianifct>. 
ïndostan,  Jptnboffan  (£anb  in  Bmertfa). 
Ingrie,  3ttgertnannlanb  (tyrop.  in SXufjl.) 
Ionie,  3ottiett  ; Ionien,  ein  3onier;  ^onifd). 
Irlande,  3danb  (Sfrcil  P.  ©rofibrit.)  ; Ir- 
landois,  ein  3rlÄnt)cr  ; 3re;  3tianl>ifcf). 
les  Iroquois,  Die  3roFefen  (93olf  in  2tmcr.) 
Isenac,  Eisenac,  £infettûd)  (0t.  in  ©tfdjl.) 
Islande , 3dattb  (3«f«l  tnt  nôrb.  (Europa), 
ristrie,  3tfvicn  (^albtnfel  inStûlien). 
Italie , italien  / (©elfd)lûtib)  ; italien , ein 
Italiener  CS£3c|fdycr)  ; 3talienifdj.  • 
la  Judée,  3ubàa  ('Proo.  in  iHfîen). 

Juitiers , 3ûûû)  (0t.  in  £>eutfdt(.) 
les  Kamtschadales,  DÎC  ÂftmtfdjabûLtt  (?Bo!f 
tu  SXufiianb). 

Lacédémone,  £accbÂttlOn  ; Lacédémonien  , 
Laconicn , ein  £accbnmonicr  ; £accbâ» 
monifef)/  Eafonifd). 

la  Laponie,  Eapplûltb*  Lapon  , Liponien, 

ein  Eapplànber , £appe  ; Eapplàubiftfu 

lies  des  Larrons,  îles  Marianes,  bie  JDtebS' 

3«fdn  (im  ©ubmeer). 
le  Leck,  Leçh,  ber£cd)  (SL  in  ZOcutfcfof.) 
Leiptic , £cipti<l  (0t.  in  ©acfûctî). 
Lettonie,  £attlanb  ; Lettonien,  eût  £ûtte. 
le  Levant,  Die  £eüûtite;  ba$  SRotflenlftttb. 
Leyde,  £ciben  (0t.  tn  JpoUanb). 

Liège,  £ùttid)  ; Liégeois,  ein  £ûttiûjcr. 
Lille,  JHoiïcï  (0t.  in  Jranfr.) 
îles  de  Lipari , bie  £iptJûnfrf)Cn  3nfeÛt. 
Linange , £dningen  (©raffcfc.  inJOeutfdj.) 
Lisbonne,  £iffûbOtt  (0t.  ttt  tyOttUgaU). 

U Lithuanie,  £tt&ûUCn  (£ûttb  M tyO&lcn). 
la  Livonie,  £ieflanb  ( tyrop.  in  SXufHûnb)  ; 
Livonien , ein  £ie fïÂnber  ; 2iefÜnbifû). 
•Livourne,  £jporno  (0t.  tn  3tûlien). 
la  Lombardie , bie  Eombarbep  (£&eil  Pon 
3taïten)  ; Lombard,  ein  £ombarbc » £om* 
barbifef». 

Londres,  Eonbon  (0t.  in  ©nglanb). 
Lorette , Eoretto  (©t.  in  Staiicn). 


la  Lorraine,  Eotfcringen  ; (e&em.  tyrop.  ttt 
Sranfr,)  i Lorrain , ein  Eotbrûtflcr. 

H Louisiane,  Eouifîana  (£anb  tn  Storbam.) 
Louvain  , £oroen  (0t.  in  ftranfr.) 

Lucerne,  £u$crti  (Œant.  P.  ber 0d)lPei§). 
Lucque , £uffû  (0t.  in  3tûl.)  î Lucquois, 
ein  £ttffcfcr;  Euffeftfd). 

Luncbourg.  Euneburg  (0t.  in  $cutfdt(.) 
la  Lusace,  bie  £ûuft$  , Eûutfniç  (<proo.  in 
5Dcutfd)lanî>). 

la  Luûtainc , £ufïtaniett  , tyottUôûtt. 
Luxembourg,  EuBdburg  (0t.  in  Jranfr.) 
la  Macédoine,  0}taecbOtticit i Macédonien, 

ein  SERacebomcr  ; ÆtaceDonifd). 

Madère,  sjftabcra  (3nfel  im  ûtl.  >9îeet). 
Mahométan,  ein  £ut*fî  £ûrfifd). 
Majorque,  ?9tajorfa  (3nfd  im  ?0îittdm.); 

Majorquin,  ein  s0tûiorfet;  «Dtaiorfifcl). 
îles  Maldives , bie  ?9îûlbipfn  in  Oflinbieiu 
Malines . >9îecf)eln  (0t.  in  fttûnfr.) 

Malte.  ?0tûUba  (3«fd  im  Öftittelmtcr). 

îles  Manilks,  f.  Philippines. 

Mantoue,  sotantuû  (©t.  in  3tûL^n)« 
u Marche , bit  ?9îûrf  ©ronbenburq  in  ^r. 
îles  Mariannes , btC  COîûrien^^ttf»  f*  Larrons. 
Ste.  Marie-aux-mines,  çj^arïird)  (©t.ttt  Jr.) 
le  Mariland  , ORûtpldnb  (<prOP.  ilt  &mcv.) 
Marmoutiers,  ?Ôtaurutfniunjltr  (0t.  itl  jt.) 
Maroque,  $îûroffo  (SXcid)  in  irrita).  . 
Marpourg,  ?0tûrpura  (0t.  itt  &Clltfd)l.) 
Mayence  , üJtûpnj  (0t.  itt  $t<tnfr.) 
Mayorque,  Majorque,  0}tapOrfd  (3nfcl  im 

sOîittell^nb.  3Rcer. 

Mcckeibourg , djtccficnburg  (^erjogt^um 

in  ©tutiWanb). 

la  Mecque , 0Jteffü  (0t.  in  2tr«bûn). 
la  mer  Méditerranée,  bûîf  »Dtlttelldnb.  3)iC<C 
jtPtftf)en©uropn  unb  2ifrifn. 
le  Mein,  ber  SDleiu  (J-(u§  in  £>eutfd)l.) 
Mefz , ?DîcÇ  (0t.  in  5™nfr.)  î Messin,  ein 
COveßcr. 

u Meurthe,  btc  ^UïtfieC^tuf  in  Jrûttfr.) 

U Meuse,  bie  5)îûûô  (JltiB  in  Jrûntr.) 
le  Mexique,  dftcrifoî  9leufpanien;  le  nou- 
veau Mexique,  ^tettgreiiûba. 

Milan , sfôûplanb  (0t.  in  3tûlien)  ; Mila- 
nois,  ein  «ÖCaptÄnber  ; »Otaplinbif^. 
la  Mingrélie,  ?0îûtflrclien  î Mmgrélien,  etn 
sDîingrelicr;  œîinatdifd). 

Minorque,  îflîtitorfû  (3nfd  im  ÇDtittcDanb, 
çOîecr)  » Minorquin , ein  iOîmodef  i ?0ti« 
ttprfifdt. 

Misnie , feinen  (0t.  tn  ©ftdifen). 
Modène,  ÔJîobcna  (0t.  tn  3tûLfn)* 
u Moldavie , bie  SRolbûu  (SHeich  in  €ur.) 
îles  Moluques , bie  #)îoIuffen  ; bie  €Dloluf* 
üfdîen  3nfelit  in  3nMcn. 
le*  Mongols,  bie  Mongolen  («Boit  in  Âlem* 
2lfïen). 

Mons,  getiten  tm  J^ennegau. 

Montbéliard,  u mpelgcrb  (0t.  in  fttonfr.) 
Morat,  Kurten  (0t.  in  ber  ©cftmeij). 
la  Moravie,  OJîrtbren  ('Urop.  in  ©ôbmen). 
UMorée,  ^prca  (J&ûibinfeün  ©rietftcnL) 
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la  Moriaquie , bie  sfliotladtep  (in  Kroatien), • 
Mor  laque , etn  3RorlncFe. 

Morges,  SRurfee  ($ovftn  bcr  ©dnpeij). 

Moscou,  Moscow,  ^Roôfatl  î Moscovite,  ein 

sföoöUucr,  OTßfopit;  SÄoßfoottifd). 
Moscovie,  hostau  ; ©rogrufjlanb. 
la  Moselle  , Die  >0vofcl  CJlufj  in  $ranfr.) 
Moudon,  sjJîiîben  (©t.  in  ber  ©dnoeij). 
Munie,  sOîûtidn’n  (©t.  in  93apern). 
Musulman,  ein  ïOfufelniamt,  £urf. 
Nancy,  SRültjig  (©t.  in  ftranfr.) 

Naples,  Neapel  (©t.  uni)  Âoitigr.  in^ta» 
lien);  Napolitain,  ein  9ïeapolitancr, 
Neapler;  ^eûpoUtûitifcï),  Sftcaplifd). 

la  Natolie,  sjïatolicn,  £1  einten, 
la  Navarre  , 9?ûPûrra. 

Nazareth , 9înjûvet()  î Nazaréen , ein  Oîûja« 
renet  / 9îûiarAer  î ^ûjarenifd). 
le  Neckxe , î>ev  Wccfar  ($1.  in  ©dnoaben). 
Neufbrisac , 9îeubrifad)  (©t.  in  ftranfr.) 
Neufchatet,  ^ôelfdjncttburg  (©trtbt  in  ber 
©diipcii). 

Nice,  «Jîijja  (©t.  in  $ranfr.) 
le  Niéper . ber  Dnieper,  £)nte|lcr  (ftln§  tn 
©uropa). 

Nigritie,  sûiaritten  (£anb  in  2lfrifa). 
le  Nil,  bec  in  ©gppten. 

Nimcgue , 9îimroegcti  (©t.  in  i)oUanb). 
Noidhouse , sftorbfjanfen  (@t.  in£>aitfd)I.) 
Nordüngue , ^ôrbltngen  (©t.  in  ©dtroab.) 
la  Normandie,  bie^ormûnbic  (e&eni.  <1)C0' 
pinj  in  ftraitfr.)  ; Normand , ein  $îor* 
niûitbiec , Tormann  î Sßormanbifd) , 
sftormanitifd). 

Noivégue , Norwegen  (Könige,  in  €ur.)î 
Norvégien,  ein  Norweger  ; 9ïortpegifd). 
Nôtre-  üame  des  Hcrmites.Spîatia  ©infîeblen. 
Nubie,  Nubien  (Âônigt.  in  Slfrifa). 
Nuremberg,  Nürnberg  (©t.  in  ftranfen)  ; 

Nurembcrgeois,  ein  nürnberger, 

Oberné,  Obere&enbcim  (©t.  in  ftranfr.) 
Oder,  bie  Ober  (Jlufi  in  2)cutfd)l.) 
Oetingue,  £)ettmgcn  (©t.  in  kapern. 
Offenbourg,  jOffenburg  (©t,  in  ©djmab.) 
1rs  o iiices  libres,  bic  freien  2lcmter. 
Ombrie , Spoîette , Umbrien  (©t.  itt  3tal.) 
Onolsbac,  ônollbûd)/  SUlfpûd)  (©r.  in£).) 
les  Orcades,  bie  ôrfab.  Snfeltt  î»  ©d)Ottl. 
Orenoque  , Orcnolfo  (eût 
Orléans,  jDrleanô;  Oiiéanois,  ein  Drfeaner. 
Ostfrise , Oftfrtcalanb  (£anb  in£eutfd)l,) 
Ostrogot,  ein  Ûügotbe, 

Padoue,  tyabUû  (©t,  in  3taï.)  ; Padouan, 
ein  <Pabuancr  i tyabuanifd), 
le  Paiatinat,  bie  <pfalj  Oÿroo.  tn  £eutfd>l.) 

Palatin,  ein  tyfiljer  i <pf&ïjtid>. 
Patcrme,  cpalernto  (@t.  in  ©teilten), 
la  Palestine,  fßal&ftina  (©t.  in  3tû(.) 

U Pannonie,  tyonnonien,  b.  i.  Ungarn; 

Pannonien,  ein tyinnonier;  tyaitnonifd). 
Paris,  <J)arté;  Parisim,ein  tarifer;  IJJarififd). 
Parme,  tyarma  (©t,  in  3tal.) 
les  Patagons,  bie  ÿatagonen  (SRolf  in  91m.) 
Pavesan , baô  ÿapcfauifcfcc  ©c&ictfc  in 


»Oïapfanb  ; ein  ©importer  barau$  ober 
ûuô  >})ûPiû  ; 'ÿapefanifd). 

Pavie,  <)3apia  (©t.  in 
les  Pays-bas , bie  9Ucbcrlanbc. 

U Pcnsiivanie,  <penfilpamcn  (tyrop.  in  21m.) 
le  Pérou,  tyeru  (<pr0P.  in  2lmcr.)î  Péru- 
vien, ein  fljeruoianer;  '}kruptamfd). 
Perse,  tyerflCtt  î Persan,  ein  '^CCfcr / <per« 
flauer  ; tyerftfd) , ^erfîanifd). 

Petersbourg,  ))etcr0burg  (©t.  in  SKu§l.) 
Peterwaradin,  <pctern)arbctn  (©t.  in  Ung.) 
Pbaisbourg,  <pfaljburg  (©t.  in  Jtanfr.) 
la  Phénicie,  <Pbôlii$icn;  Phénicien,  eilt 
tyböntjier  ; <Pbonmfd). 

Philadelphie,  qj&ilabelp&ia  (©t.  in  2lmer.) 
les  Philippines,  bie  $l)ilipptnifrfien  Unfein; 

(aud)  Manilles , bie  SRaniHett)  in  3nb. 
Phiiisbourg,  <p&ilippsburg  (©t.  inSeut.) 

U Picardie,  bie  tytfarbte  i Picard,  ein  tyi* 
färbet;  tytfarbtfd). 

!a  petite  Pierre,  £Üpefftcttt» 

Plaisance,  tylaecnj  (©t.  in  ©panien). 
la  Pologne,  'ÿoleiti  Polonois,  ein  <polacF, 
tyole;  ipolnifd). 

la  Poméranie,  ÿommcm  î Poméranien,  ettt 
gommer;  93ontmcrifd).  Poméranie  occi- 
dentale ou  suédoise , sRor^ommern. 
le  Pont-Euxin  ou  la  iner  noire,  ber^UPinUtf 

OXeer  tit  Slfieit). 

Porentrui , tyruntrut  (©t.  tn  Jranfr.)  . 
le  Portugal,  'JtortuaaH,  £ufîtanien;  Portu- 
gais,  ein  ^ortugiefe  ; 9JDrtugieitf^. 
Posnanie,  <JJofen  (@t.  W ipplen). 
la  Fouille,  2lpulien  (9Jrop.  in  Statten)*  * 
Pouzzol,  93oi5ito(o  (©t.  in  3tal.) 

Prague,  <prag  (©t.  itt  95èbmen). 
la  Prusse,  9)reu{Ten;  Prussien,  cin9Jreu(Feî 

9Jreuffifd).  , . - 

les  Pyrénées,  bte  9)i)renaen  ; baô  yprenat^ 
fdjc  ©ebirg  jrcifd)en  Jranfr.  u.  ©pan. 
Ratisbonne , SHegettöbura  (@t  in  kapern.) 
le  Rhin,  bcrSX&ein , 9ipetn(from  (JIu^  irt 
Europa)  ; le  haut  Rhin,  ber ôbcrr&fin ; 
le  bas  Rhin,  ber  ftieberr&etn. 

Rhinfeid , 9î()Ctnfclbeit  (©t.  in  ©djtonb.) 
Rhodes,  9tbobt«/  5X6obu0  (^nfcl  iit2lfïfn); 
Ribeaupierrc,  «Xappolffein  (©t.  in  Jraitfr.) 

Ri  bau  vH  1er , $Kappolt0n>etler  (©t.  in  §fr.) 
Rome,  SKom;  Romain,  ein  9iômcr;  Qiôttûftè. 
Ruremonde,  «Xbrmonbc  (@t.  inbenÇRieb.) 
la  Russie,  ^Ku^lanb  » Russie,  Russicn,  (itt 
SXuife;  SHutTifd). 

Sainte- Croix,  heilig  Äreuj  (bep  5)îabera). 
Saint-Galle , ©anct  ©allen  (©tabt  in  ber 
©dnocij). 

la  Samarie  , ©amartcn  ; Samaritain  , cttt 
©amariter  ; ©amarittfdt. 
les  Samoièdes , bie  ©amopeben  ( 95olf  itt 
SHuélanb). 

la  Sardaigne,  ©arbtntfn  ; Sarde,  Sardaignois, 
Sardiot,  ein  ©arbintcrî  ©arbintfdt. 
Sarguemine,  ©argmuitb  (©t.  infttanfr.) 
lia  Sarmatic,  ©ûrmûttcn ; Sarmate,  ein©ar» 

' mate  ï Sarmatique , ©armatifcf|. 
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Sarrasin,  ein  ©orajene;  ©arajenifdj, 
Saint-Sauveur,  ©an  ©ofpabor. 

Saverne,  Jûbcrn  (©t.  in  $ranfr.) 
la  Savoye,  ©OPopen  > Savoyard,  ein  ©û* 
; poper;  ©opopifd). 
la  Saxe,  ©ad} t'en  ; la  haute  Saxe,  0bct* 
fotfcfen  } «a  basse  Saxe  , Unterfad)fen , 
sftieberfocfcfen  ; Saxon , ein  ©ac&fc  ; 
©4d>ftfd). 

Schaf  ho  use,  ©chaf&aufen  (®t  in  h,  ©c&tp,) 
les  Scythes,  bit  ©cptben. 
la  Sémigaiie , ©emigattien  (èfrjogt&nm 
in  (Sudanb, 

Séi  estât,  ©cfclettftabt  (©t.  in  $ranfr.) 
la  Servie,  ©erpien  (<JMrop.  in  ber(Europâi- 
fd)en  £àrfep. 

Séville , ©eptlicn  (©t.  in  ©panien), 
la  Sibérie,  ©iberien  (<Çrop.  tn  SXuglanb)  ; 

Sibérien,  ein  ©iberier  ; ©tberifeb. 

U Sicile,  ©icilten;  Sicilien,  ein  ©tciiier, 
©icüioneri  ©tcilifdj,  ©icijianifd)« 
Sienne , ©ienft  (©t.  in  italien), 
la  Silésie,  ©cblefien  (£erjeatb.  itUOcutfd)' 
(ûnb)»Siiésien,ein  ©ddefier;  ©cbleftfcb. 
Sion,  ©itten  (©t.  tn  ber  ©dtroetj). 
Soleure , ©olot&urn  (©t.  in  ber  ©d>tpei$). 
îles  Sorlingues,  bîc  ©odingtfcben  3ttf<Cn 
in  €nglanb). 

la  Souabe , @d)tPabf  n { un  Souabe , ein 
©d)lt)ûbe;  Souabe,  ©d)«)4btfch. 
le  Sounde,  ber  ©unb  (Äanal  in  (Europa). 
Sparte,  ©parta  (@t.  in  ©rterfjenlanb). 
Spire,  ©pepet  (©t*  in  ftranfr.) 
laStirie,  ©tepermart  (ÿrop.  in'Deutfdrt.) 
Stoutgard , ©tutaarb  (©t.  in  ©dwaben). 
Strasbourg,  ©traßbura  (©t.  in  grattfr.)  ; 
Strasbourgeois,  ein  ©traf  burger } ©traß* 
buraifd). 

la  grande  mer  du  Sud,  bie  ©ubfee, 
la  Sudermanie , ©ubcrmannlanb  ($rop,  in 
©c&tpcbcn), 

la  Suède,  ©dweben  (Æônigt.  in  €uropa)  ; 

Suédois , ein  ©dtroebe  ; ©djrocbifd). 
la  Suisse,  bte.©d)n>ett  î Suisse,  ein  ©CfotPti' 
*cr;  ©chmctjcrifd). 
le  Snndgou , ber  ©unbaatt  (in  Jranfr,) 
Suse,  ©Ufa  (©t.  in  Piemont). 

Syracuse,  ©prafuö  (©t.  tu  ©teilien). 
Syrie,  ©ptien  ; Syrien . ein  ©prer  i ©prifeb. 
le  Tage , ber£oauö  (ftluß  in  Curopo). 
la  Tamise,  bie  £&cmfe  (§luß  tn  (Engl.) 
Tarente,  £orent  (©t.  tn  3talien).‘ 
la  Tartane,  bie  £artarep  (fcanb  in  2lfien); 

Tartare,  ein  £artar/  £ otar  ; £artarifcb. 
TénérifTe , £cneritra  (£petl  ber  Sonar,  3«^ 
la  Terre  neuve , £crra  9ÎOPO  ( 3*tfd  «uf 
bem  Sffieltmecr). 

la  Terre  sainte . <JJûl4fltna  (in  3lfïcn). 

Terre  de  feu,  £crtû  bd  JUOOO. 
les  Terres  australes,  ©ub*3nbien. 


Tlieb  Zujd 

Thèbes,  £&eben;  Thébaën,  cin£&ebaner5 
Thébéen,  £bebanifcb* 
iesThermopyies,  £&ermoppl4  (Meerenge.) 
Thessalonique , £&efialonicb  (©t.  tn  SÊace* 
bonien);  Thessalonien,ein  £&efîalontcbet„ 
Thionviiie , Sietenbofen  (©t.  in  Jranfr.) 
la  Thrace , £pracien  Î un  Thrace,  etn  £bra» 
cier  î Thrace , £brgcif<b, 

Thuringue,  £burmgen(<prop.  inâeutfcbf.) 

Thurmgien,  ein  £&üringer, 

Tolède,  £olcbo  (©t.  tn  ©panien), 
le  Tonquin,  £unfin. 

la  Toscane,  £o$fana  > Toscan,  ein  £oâfantr, 
Tournay,  £)ornitf  (©t.  in  Jranfr.) 
la  Transylvanie,  ©tebenbûtgen  i Transylva- 
nien, ein  ©iebenbûrger;  ©iebenbûrgifdj. 
Trente,  £rieM  (©t.  tn  3talien). 
île  de  la  Trinité,  bie  £rimt4tttnfeU 
Trêves,  £rier  (©t.  tn  ffranfr .);  Tréro»,  & 
ein  £rierer  ; £riertfd). 

Tripoli,  £ripoIiô  (©t.  in  Sffrtfa) ; Tripo- 
litain,  ein  £rtpoIitaner. 

Troie,  £roja#(@t.  im  e&em.  ©rieebcnl.) 
Tubingue,  £ubtngen  (©r,  in  ©dwaben). 
les  Tungousses,  Tongous  , bie  £unaufctt  4 
(93oIf  in  ©iberien), 

Tunis,  £uniO  (©r.  in  3(irifa)  ; Tunisien,  1 
(Tunésien)  ein  £unefianer, 
la  Turgovie,  ber  £urgau  (Ät.  in  b.  ©djtp.) 
la  Turquie , Empire  Turc,  bie  £urfep  i Turc , 
ein  £urf  ; Turcque,  eine£ôrfinn  i £ôr* 
fifd). 

Underwaid,  Untcrtpaïbett  (Âantoninbcp 
©djiPfij). 

les  Usbccks,  bie  UPbecfett  (éBolf  in  Sfften)«. 
le  Vatais , baé  SBoUifcrlanb  in  ber  ©dbmj* 
le  pays  de  Vaud , bie  50ûbt,  boô  ©ûbtlanb, 
la  Valaquie,  bic  SßaUad)ep  ; Vaiaque,  etlt 
SôaUacftc;  SBûüathtfdi, 

Valence , Valencia  ; (in  Jranfr.)  potence, 
la  Vaiteline,  ^ödtcltn  (in  ©raubûnbten), 
Varsovie . ®ûtfd)ou  (©t.  in  ÿolen), 

Venise,  sgenebia  (@t.  in  3ta^irn), 

Vérone,  «Berona  (®t.  in  3taL) 

Vienne,  3Bien  (©t.  in  Ceflretcb), 
la  Virginie,  ©ir^inien  (©toot  in  9fmcr.) 

Virginicn,  ein  «Birginter  ; Sirginifd). 
Vi'igot , ein  SQBcftaotbe, 
la  Vistuie,  bte2Sdd)fel  (gluf  in  <Uoten). 
les  Vôges , ber  3Baöaou  ; baô  Sîogcfîfcbc 
©ebirg  in  Jranfreid). 

Volhinie,  35olbtnicn  tn  <|Jofen. 

Wesseione , 5©a§ien&eim  (@t.  in  ^ranfr.) 
Westphdi#,  Sôcftpbalen;  Westphaiien,  cttl 

3ôe(lpb4(tnger;  ffîe|îp64(tfch. 

Ypres,  jppern  (®t.  in  ben  9îiebcrf.) 
la  Zélande,  ©eelanb  f£betîb.  fiebert.)  Zé- 
landois,  etn  ©eelAnberi  ©edinDtfdj, 

Zuric,  ^ûrid)  (®tabt  tn  ber  ©d)tpeiO. 
le  golfe  de  Zuyderzée,  bie  ©«berfee  in  SpoU. 
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